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JAB JAC. 

», Es T la neuviéme lettre de l'Alpha- 
bsth, qu: 125 G ecs appellent Jets. 
Eilce fe changeoir quelquefois en V, 
Decumuws, pour Dicimus. 

1. Allez, ya. (imper.) v. 1R&, 60. 
Tintre,ipre Te:.Cours, va devant. 
Lnunc jam, Ten. Adel, Va ten pre: 
fentemert. 

Ta ,a.t. an. la, fille du Roi Athlas. 

*Ia ,orsm.n, pl. PL. Violerte. Ce mor eft tout grec, c'eft 
le plurier d'Yer, #. Violette. 

JaA81x. B:b!. Nom d'un Roi de Chanaan, qui envoya 
Silara fon General d'Arméecontre les Ifraëlites , mais le 
Juge Barac avec Debora , tailla (on armée en piece. 

JAcca. Jacca , petite Ville du Royaume d'Arragon en 
Elpagne,où l'on transfera, l'an 1060,l'Evéche d'Huclca. 
TACCHUÜS, 5. m. Hor, Un des Surnoms de Bacchus. 
{ex luxe, clame.) (ouvent il fe prend pour le vin. Inflatus 
vena iaccho, Vire. Ayant les veines enflé:s à caule du 
vin qu'il avoit bü. 

Jacsa, 2.8, La Jacée eft un genre de plante , dont la 
fi:ur eft un bouquer à feurons évalés par le haut, dé- 
couppés en lanicies , portés chacus fur un embrion , & 
foutenus par un calice ; ce calice eft compolt de plufieurs 
feuilles pofces par écailles, mais il n'eft point épineux ; 
lorfque la fleur eft pañlée , l'embrion devient une femence 
Su, d'une aigrerte, (r. Jacers, être couché par 
terre. 

Jac:sar. (imp.) 

JACENS , énfis. Pi, Couché, écendu. Cie. abbartu , 
accabic , malade. . 

Necgotejacente bona tua comedam. Cic.(Ayez foin de 
vous bien porter ,)de pur que je ne dépenle vorre bien, 
tandis que vous ferez malade facentes terre ad Hefberum. 
PL, Des T rres fituées à l'Occident. (part.) v. 

JACERÉ, cë 3,#5. Cic Erre couché , être étendu. 
ac. Ecre mort , étre enterré. Cie. être abancorné, être 
fans reputation , perdre fon crédit , n'écre plus cfiimé , | 
étre firué. 

Facere ad pedes alicujus. Ce. Farere slicui ante pedes. 
Ovip. Etre profterné aux pieds de quelqu'ur.—hrms. Crc. 
Etre éiendu, étre couché par terre. facebat in rerra. Bipu. 
Etoit renverfé par terte.facere in leéte. E:re au lit, être 
couché, être dans fon lit. Jacere in luëtu, in mærore, Cic. 
Etre dans l'a étion, dans la douleur.—in pace maluir.1p. 
Ila mieux aimé mener une vice obfeure durant Ja paix. 
Jacent artes fludia, virtutes, C 10. On n'eftime plus ni 
les ares, ni les fciences, ni les vercus, Facent preiix pradie- 
rum, Cic. Les heritages ne font plus eftimés, on les donre 
pou: tien.H € jacet locus inter Apenninum Gr Alpes. Ad Cir. 
Ce lieu eft fitué encre l'Apennin , & les Alpes. Zacens Ju s 
tefibus.Cic.L's iont convaincus, confondus par leurs pro- 
pres témorns, Æfir jacer, Ci pit. 

JAÂCÉRE , «id, jec, jaéimm. Cac. Jeter , lancer, pouf 
fer, Faivuiguer, publier , répardre. 

Jacere ancheram, Liv. Yerrer l'anchte.—bolum, PLauT, 
Rud, Jeurer les filets. # 7acere bolum, fe dir égalernent det 
nt & des joueurs de dez, lorfque les ur: jettent ie: 

leus , & les aucresles dez. O Neptune, nimis leprac jec fée 
bo'um! P 1 À UT. Rud. O grand Neptune , que vous avez 
là faie uo bon coup !centumelias ôn aliquem., Cic- Lijr- 
rier quelqu'un, l'oucrager , dire des paroles injurieules, 





JAC. 

Facere fundamenta. T ac. Poler , jetrer les fondemens. 7- 
cere & mittere ridiculum, Cic. Plailanter , faire des rail- 
leries.—fufpicionem. Cic. Donner, faire naître du foupçon. 
—terrores. C 1 ©. Donner de la cerreur, porter la rerreur. 
—vocem, Tac. Parler. In jaciende. Liv. En jetant. f#- 
cientes Lapides, Bigr. Jettant des pierres. Ad jaciendes la- 
prdes. Big. Pour lancer des pierres. 

Jacior, JaciTUR. (pal) Vire. Anchora jacitur, I. 
On jerte l'anchie. Si vera forent que jacerentur.T À C. Si 
ce qu'on difoir éroit viai. 

Jacossa, 4. f. La Jacobteeft une plante à fcur radiée, le 
difque eft un amas de A:urons , portés chacun fur un em- 
brion de graine ; la couronne de la même fleur eft formée 
par quelques demi-feurons , portés auili chacun fur un 
embrion. Toutes ces pieces font foutenues par le calice,qui 
eft un tuyau prefque cylindrique, fendu en plufisurs picces 
jufques vers Ja bafe. Lorfque cette fleur eft paflée, cha- 
que embrion devient une graine gafnie d'une aigrette, & 
plantée {ur la ‘couche de la capfule qui a fervi de calice à 
là fleur, & dont les feuilles le renverfent en bas, (r. à 
SAncro JAcoso.) 

Jacosi- CHiiiexsis- FANUM. Saint-Jacques de Chili, 
Ville aff-z bonne de l'Amerique Meridionale , Capitale du 
Chili, érigée en Evéche , & loumile à Lima,en1561. 

Jacos. Bibl, Jicob, fs d'Ifaac , & pere des douze 
Parriaiches. 

Jacosuzina , 4. f. Ecrl, Jaqueline. 

JACOBUS , 5. m. 8:61. Jacques, | James, Jaquefme, 
Jaime, D'eaue, 

Jacrasar. (imp.) Tacranir. (fur) v.1acTARS. 

JACTABÜNDÜS ,4.#m. À. GaiL. Le même que 

JACTANS, anris, Vinc. Vain, fier, orgucilleux , 
plein de vanité, d'oftensation. (part.) v. Jacrars. 

Jattans fur. Quint. Un homme qui fe vante faéfantior 
Ancus. VirG. Le glerieux & le fier Ancus. 

JACTANTER. (adv.) Avec oftenation. 

Je n'ai crouvé que le comparatif de est adverbe, 

Peri fa Germanieum nulli jaétantins mœrent, quam 
qui maximi latantur, Tac. Il n'y en à point qui témoi- 
grent plus de douleur de ja mote de Germanicus, que ceux 
qui en one p'us de joie. 

JACTANTIA , 4. £. Quint, Oftentacion , fanfaronna- 
de. f. air de vanité, 

JacrANTIOR j'eris. Vito. (comp.) de Tacrans. 

JacTanTius. (adv.) Tac. (comp.) de JACTANTER. 

JACTARE, 5, avi, dim, Cac. Jeter, lancer , pu- 
blier, divulguer,faire valoir,vanter, exhalter, Jouer las j- 
ja » tourmenter , jetter de cotés & d'autres, (freq.) + 

ACIO. 

Jrétare artus varié. Sn. TR. AMiger les membres de 
differences façons frare brachia. Cas. Secouer les bras. 
—capur, Tis. Branler furicufement Ja cêce. Fanñarico fure- 
refimuiato, dum Syri& dea jaéat comas, ELOR.3.1re. 
Failazt femblant d'érre faifi d'une fureur propherique , 
pendant qu'il fair Autrer fes cheveux à l'honneur de la 
déefle de Syrie, # Les devins avoient de grands cheveux 
qu'ils faifoient fouer au vent quand ils rexdoient des ora- 
cics, & c'eft ce que Plante appelle Capil!umn promittere. 

faëtsre corpus. Luc. Remuer fon corps de rous côrés.— 
nanus. JU. G:fticuler , remuer les mains —"inas, Cic. 
nenacer.—enles. LUGCR. Jerter des œillades —edorrm. 
Y1rG.Répandre une odeur.—probra in aliquem. Liv. Faire 
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AC. 
SA reproches, dire des injures à quelqu'un usés Ad fide- 
ra. Vire. Poufler {es cris, fa voix juiqu'aux cieux .—voces 
énerres. [n. Se vanxer imprudemment , s'en faire accroire. 
ue ant fermones nefandes. Bis. Proferoient des blal- 
emes. 

é Faëtare fe. Cic. Se tremoufler beaucoup, s'agicer, fe 
donner beaucoup de mouvement , is jetter , fe vanter. 
Fra tein mare, Bisr. Jetrez-vous dans la mer. Faéfarefe, 
Sefe, fe magnificenrilfime. Cie. Se varrer, s'en faire ac- 
croire, êire vain.—fe intolerantius, C1 c. Se vanter avec 
une inlolence extreme , d'une maniere infupportable. Er 
jai ff: [e juxta parierem.Bigr. Et s'étant couché au pied 
d'une muraille. 

JACTARI, 6r, anis sim. (pall.) Cic. Etre agité , être 
tourmenté , écre p:rlecut£. . 

Fatari aftu febrique. Cie, Etre tourmenté de la févre. 
Fait ari hu illue. L'u c. Etre jetté de côtés & d'autres. — 
more. Hor. Ecre afligé, être tourmenté d'une maladie.— 
in nndis, ViRG- Etreagité {ur les caux. oc vulgojactan. 
sur. C'eft le bruit commun. 

ACTATIO , onis, f. Cie. Agiration. f. mouvement. 
mère oftentation , montre , parade. f. 

JACTATÔOR , ôris.m. Qunr. Vain, glorieux , qui fe 
vante, fanfaron , plein d'eltune pour foi-même. 

JACTÂATUS,A,um, V1Ra. Agité , rourmenté. 
(part. pal) v. Jacrañs. 

Jaétito braihiio, Cæs. En fecouant |: bras. Plurimis jac- 
tatus injuriis.Cic. Accable, chargé d'injures. Hec magn- 
fecniius jaiiare quam verius. CU RT. I] ÿavoic plus de 
vanité dans ces paroles , que de vericé. L'errss jaéfasus r 
alto. Vino. Teurmenté lus terre & furmer. 

JACTATUS , #r.m.Ovid, Agirarion.f. mouvement. 
m, Syu.j'éatis. 

JACTITANS , Auris. Fadlirans efficinm. DH. Failant 
vanité du fervice qu'il iendoic, faifant valoir fon fsrvice. 
(part.) v. ” . 
ACTITARE, 2, 4u5, Stum. Liv. (ffeg.) de Jacrare 
sétitare onter fe ridiculæ, L 1 v. Dire des plaifanteries 
J'un i l'autre, cour àtour. 

Jacro (abl.) rh ACTUS, 4, KM, 

JACTO , #5. Vid. Jacrars. Jercer , lancer. 

JacTu. (abl.) de Jacrus , ss. 

JICTURS à. f. Cic. Perte. f. dommage. ». [dépenfe. 
f. frais , malheur. #, infortune. f. defavantage , dérri- 
meur. ##. déperdicion. f. S y N. Derrimentum, damnum , 
propric mercium,que jactuntur in mare tempeffate urgente. 

Jscluram actipure, Liv.—facere, Cic.—pati. Cou. Rece- 
voir une perte, faifeune perte, perdre.—sfferre. Ip. Pro- 
curer une perte, cauler du dommage Jaétnra deceris abla- 
fi. Ovin. La perte de fon honneur. Facilis j1étura jepul- 
chr: «fé. Vinc. On fe palfe aifëment d'un tombeau. 

JACTUS , 4, #m. Cie. Jeué. (parr. pail.) v. Jacsns. 
Jeter Jaïo femine. Bras. À yant jerté [a fem=nce. 

JACTUS, #5. m. Ter. L'aétion de jseter. [7.Max. Un 
coup de fier. 

In jacta aggeris. Biz. Lorfqu'il remuera la terre. Faéfs 
Le murjot in aquor. ‘Vino. Il (auta davs la mer. Jsétres ful. 
minsm, Çic. Un coup de foudre.—ttlorum. Biuz. Portée 
dutrait.—seferarum, Tan. Un coup de dez. @santum jac- 
fus cf laprass. Bisz. A uv jet de pierre, 1ntra telorwm, tel: 
Jaéus. A la porsée du craic. Facfum fecerunt, Bips. Jerre- 
gent le filer. =: 

Jacuza. (pl) Pid. Jacuium. 

JACULA EBÏLIS , i£, (adj.) Ovid, Cequ'on ptut lancer 
pu darder. 

Jacurans, antis, (par) v. 

JACÜLARÉ > T4, tm. H Lancer, 

JACÜLARI, 57 , ris sûm, (dép.) °R- F jrier lo:r, 
darder , rer des craits , décucher des dards, des flecuc:. 

{R. JacyuLUu.) 


JAC JAM. 

Jaculari cervos. O v 1 D. Tirer fur des Cerfs.—fulmina. 
In Lancer le toncerre, la foudre—imbres. Juv. Envoyer 
les pluies , répandre ja pluie en abondance.—/#x4. Ovin. 
Jetter des pieries. Hine 

JACULATIO , onïr. f. PI.Z. L'aêtion de darder , de 
lancerun dard. Fscxlatio squeffris. PL. L'art de lancer le 
javeloe à Cheval. ’ 

JACÜLATÔR, üris. m. Liv. Archer,qui lance des fle- 
ches, destraits. 

JACÜLATORIUS campus, U 1». Un champ où l'on 
s'exrce à lancer le javelor. 

JACOLATRIX , scis. F. Owid, Qui lance des vraits. 

JACÜLATUS, à, wm. Via. Quia lancé ,qui a jette. 
Sacras jaculatus arces,terruit urbem.Hor.Ea foudroyant 
les tours, il eFraya la Ville. facalataouis rapidum ignem, 
Vixc. Ayant fancé elle-même le foudre de Jupiter, 
(part.) v. lAcULARr. 

JACÜLE, ôrum. m. pl. Col. De lengues courroies , ## 
liecs de euir , avec quoi l'on atrache jes Ecœufs au joug, 

JACÜLO, as, aus, Stum, arê. Vid. JAcULARI. X Ce 
verbe ne fe trouve dans aucun Auteur, quoique le Trefor 
d'Eftieane le cice de Claudien , en rapportant ces mots, 
Latis jaculabat in aruis, On ne les a point trouvé dans 
Claudien,qu'on a parcouru exprès. 

JÂCÜLÜM, 5. n. Virg. Dard, javelor, ». fleche. f. un 
trait, (r. JaceRe.) Ejecerunr jacula in, Biez, Lancerent 
leurscraits fur, tirerenc (ur. Cenfodietur jaculis. Ip. Sera 
percé à coups de dards. £ Voyez les di fciens coms des ja- 
velots, dans Aulu-Galle, L. 10.6.25. 

JACULOS , 5. m. PI. Efpece de Serpent qui fe met fux 
les arbres , & fe lance fur ceux qui pañlenr. 

Jacürus, 5. m.Ecc!. Jaisout, 

Jaba. Bibl, Nom propie, 

Janrra, 4. f. PL. Zara, Ville de Liburnie , ox de Dal- 
macie, dans une prefqu'Ifle , fur la mer Adriatique, qui 
étoie Evêché dès l'an 387, & fut érigée en Metropole l'an 
114$, achetée par les Venixiens, des Rois de Horgrie, 
avec trois Sufrayans. 

Jarsrrins, orum, m. pl. Bel, Alex. Les Jadertins, 
ceux de Zara. 

Jatas, 04 la Belle-de-Nuit , eft ane Plante dont la 
fur eit un ruyau évale en entonnoïir , à pavillon crécelé. 
Cette fur iort du fond du ca'ice, fouteuue par l'embrion 
du fruic ; lorfque !a fleur cit pallée , ce même embrion de- 
vienc un fruit qui contient dans fa cavité une femence 
prefque rond, 

1AM. (adv.] Cie. Déja fprefentement, à certe heure, 
maintenant. [Her. tanrèe, || 

Jam antea, Cic. Dès auparavant, déj1 auparavant. 
Conveniam jam rplum. Tir, Je m'en vais letrouver de ce 
pas. am jam , jam jamque. Cic. Bientôt , cour l'heure, 
dans pu. Dies noifefque cogisandum jam jamque «ff: mo- 
riendwm. Cic. Il faut penfer nuit & jour , que nous mour 
rons b'entôc. Jam vrna querens, jam fomno fallere curam. 
Ho. Cherchanct à diffiper [on chagrin, tautôt par le vin, 
tantôt par le iommeil. 

Jimdiu, jamdndim, C1c. Xl y a longtemps Zamdis, 
jamdndion facts eff pol quam , cum, Pia UT. Il y a long- 
temps que. /armadudem ex) pecbant, Cic. 1i y a déja lony- 
temps qu'ils attendent. farmdudion Jumire pœnas, N1RG. 
Pusilez moi cour à l'heure, cour prefentement. 

À Jumaudum, dit pius que dudrm. 

Jam berr. Cie. Dès hier. Fam inde, T ar. Depuis ce 
cemps-là. Pers inde ab adolejfcentia, Cic. Depuis le temps 
le la jeunvile, Jens inde ajque à pueritia. Ts R. D:puis 
ler. fance, 

Finnane. Cie, Prefeneement ,à prefenc. Jam olim. Ts. 
autrefois. famoridem, TER. Il y a ongt-mps que , d:puis 
on gtemps. Toilite jampridèm figua. Luc. Eicvez prump- 
iciueut vos éceudarcs. /aw turn. Cic,. Dès lors, dès ce 


JAM. JAN. 
témps-3. Zam tum florenre Republicä. Cie. La Republique 
étant dès lors Aoriflante. Zam ufque ab. Cic, Depuis. Jam 
mon poteris. Bic. Vous ne pourrez plus. Ulrrà jam non in. 
venietur. In. On ne le trouvera plus. 

TAMBEUS , à, #m. Hox. D'iambe , qui 2 un fambe 
au dernier pied. | 

TAMBICÜS , 4, #m, lambique , compofé d'iambes. 
Tamiieus verfus. Cic. Vers iambique. 

Jauszicus , é. m. Hier. Jamblique de Syrie, Philofo: 
phe Pychagoricien , fous l'Empire du Grand Conftantin ; 
il n'y avoit à Rome que fon maître qui l'emportät fur lui, 
encore en approchoit-il de bien près. 

lausus , i. m. Her, Un fambe, pied compoft de deux 
fyllabgs , d'une bréve, & d'une longue , comme brêver, 
(R. 46 imp @/Qur , 5, e, malrdicendo.) parce qu'on s'en fert 
dans les inveétives. 3e Archiloque Poët: de Paros, en eft 
l'Auteur , ce Poëre vivoic plus de 660 ans avant |ssus- 
CHaisr. Herodote le mer fous Gygés , qui épouia Car- 
Er » après avoir tué [on mari, 

AMDIU. . 

Janpupuu. ? pid. Jau. 

Jamibz, ærnm.m.pl. Cie. Les Jamides, nom d'un- 
émile d'Arufpiecs » defccndans d'un certain Jamus , fils 

on. . ‘ 

J MNIX , à. f. Ece!. Ville Epifcopale de la premicre 
Paletiine, dans 1: Patyjarcat de Jerufaiem, qui n'eft qu'un 
Village nommé Zan:#, vers la mer de Japha.{Citadella , 
Capitale de l'Ifle M'norque , dans la Méditerranée, 

Jamo. P!. Nom d'un Château des Iles Baleaires, 

Jau Ouin.Vid.}am. : 

j Jampxipim 1] ya longtemps, depuis longtemps. Fid. 
AM. - 
JaNA. Nom de Ja déceffe qu'on appella enfuite Diana, 
€n ajoutant in D au ceminencement. 
JANALIS , lé. (adj.) Ovid. De Javus. 
JANEUS , #5. m. Fef. Un Porter, Syw. uritor, 
Sir has Pons. MarT. Le Ponc appellé aujour- 
d'hui Sifto, 
JANICÜLCM :1.n. Liv. Janicule, Ville des environs 
- de Rome, bâtis par Janus, qui Jui donca fon nom , ({elon 
Selir.)VirG. Nom d'une montagne de Rome. 
JANIÎTOR , ürir. m. Cie. Portier , Huifier. m. 
JANITRIX, scis. PLaur, Portiere, qui garde la porte. 
(R. JanUA, la porte.) Lawrus domibus janitrix pp 
ue 30. Laurier que l'on plantoit devant la porte des 
fs. 


Janivitra , &. f, Eccl, Joinville, fur la Marne, Ville 
de Champagne , entre Chaumont & Saint-Dizier. : 
IANTHE, ér. f, Ovid. 9. Met. Fille de Telefte, Crétois, 
qui époufa Jphis, ayant éié changée en garçon , felon Ja 
Fable. 
TIANTHINÜS, à, #m, PL, Violet, de couleur violette. 
{R. Ter, la violette.) 

TANTHIS. f. Nom de femme , lolard. 

ANÛZ , 4. f. Cie. Porte, entrée d'une maifon, l'en- 
trée, le commencement d'un difcours, l'exorde. Syn. Of- 
tium, aditus, fores, porta. [Porta ryurerum, cafirorumque, 
janua vero parietis, domûs. L. Vauza.]fanus adaperta. 
Oxi1p. Porte entr'ouverte, à demi-ouverte. fanmis claufis. 
Bis. Les portes étant fermées. 

JANUAL , alïs. n. Feft. Efpece de gâteaux qu'on of- 
froir an ul Janus. 

JANUARIX , 3. f. Ecel. Janviere, Martyre. 

JANVARINUS, 5. m, Ercl. Javrin. 

JANUARIUS, 5 5. m.Cic. Le mois de Jarvier, le pre- 
mier mois de l'année, établi par le Roi Numa , qui lui 
donna le nom du Dieu Janus , au lisu qu: Romulus con - 
merçoit fon année par le mois de Mars, fücel. Janvier, 

AGnuare, on Janvier de Naples. 
 JANUS,% m, Cic. Janus, le plus guçien Roid'Isaie, 


AP. JAS. 659 
qui affocia Saturre à fon Royaume, Les uns le pr:nnenc 
pour le Soleil , les autres pour le monde. frnws biceps, bi. 
formis, Ovi—bifrens. Virc. Jarus à deux vifages , c'eft 
ainfi qu'on le dépeignoit , à cauie de fa prudence, Fans rem 
plum, Liv, Le Temple de Janus , qui étoir fermé duraat a 
paix , & ouvert durant la guerre. 

IAPÉTIONIDES , ä. m. Owid. Ar'as, fils le 

IADETUS , 5. m. Her. Fils du Ciel , et d: Tran & de 
la Terre , qui euc de la Nymphe Afa, Hyp:rus, Atlas, 
Ep'mechéc , & Promethée ; les Grecs prétendent que c'eft 
le plus ancien des hommes, 

Jarner. Bibl. Un desenfans de Noë , [nom de Page, 

Jaripia,e. F Japid'e ; partie d'Icaiie , arrofés du Tie 
mave , qui a pris ce nom de 
 Jaris ,idf, m. Japis, celebre Ecolien , quiaprèsavo'r 
été chaflé de fon Pays, fe vinc établir à l'extremité du 
Golphe de la mer Adriatique, & yÿ bätit une Ville de fou 
nom. 

Jarowra, 4. f. Le Japon, Pays d'Afie. 

nel ,#, um. Da Japon , quicft du Japon. 

APYGA, Hor, (acc. fing ) de Laryx. 

TAPYGES , gém. Ovin. Ceux d'Iapygie , de Calabre. 

TAPSGIA , «. f. PI. Tapygie, Contréc d'lialie, qu'on 
nomme aujourd'hui la Pouilie & la Calabre, 

LAPYX , jgis. m. Her, Vent d'Occident, qui venoit du 
côté d'lapygie , ou de là Pouile. Ce ven écoit tres favo- 
table à ceux qui vouloient pafler d'Italie en Grece, 

Jansas,#. m.Wirg. larbas, fils de Jupiter, & Roi 
d'Afrique, qui demanda Didon en mariage, 

Jar1oGA , 4. Ecc. Jarlogue , Moine, Martyr. 

JaRniTiINUS, #. mr. Ercl, Jarnetin, 

IASIDES,Z m. Pirg. Valinure, Pilote d'Enée, & 
fs J'Iafus.[star. Adraîtus, pouce fils d'lafius, frere de 
Da:danus, 

Tasiona. (acc.) de 

IASION , omis, m. Ovid. Fils de Jupirrr & d'Eleitre, 
qui eut de la déeffe Cerés, Plueus le dieu des richcffes, 
aveugle, boiteux & timide. 

Jasions, es. f. Pl, 21.27. Plante appellée Clochettes, 
Vid. CAMPANULA. D'aucres prérendent que c'eft le 
Liferon. 

Tasius, #5. m-.Pirg. Jafius, fils de Coricus & d'Eleêre, 
frere de Dardanus. 

Jasmixunm. Le Jafmin eft uo genre de Plante, dore les 
feurs font des tuyaux , au fond defquels il y a un trou, & 
qui font évafes par l'autre bout, & découppés en étoile à 
cinq pareiss; Le piftile qui s'exboire dans letrou dela fur, 
devient ane baie moile, ronde ou ovale, eile renferme dars 
quelques cfp:ces deux femences prelque rondes & plates, 
mais il y a des cfpeces de ce gente, dont la baie n’a qu'une 
graine ovale. 

JASON , ônïr. m. Ovid. Jalon , fils d'Efon , frere de 
Pelias Roi de Theffalie , qui fut le Chef des Argonautes, 
pour conquerir la Toifon d'Or. 

: IASONIDES , ä. m. V. Flac. Jafonide, fils de Jafon. : 

Jasoniun , sr. n. Promontoire de Cappadoce, qu’on 
app:lle aujourd'hui Saint- Thomas, 

TASONIUS, à, #m. Paor. De Jafon. Zafonin carins, 
Ip. Le Vaifleau de Jalon. 

—JaspacHaTEs. m. PI. Efpece d'Agathe, qui a de la ref 
femblance avec le Jafpe. 

# C'eft aicfi qu'il bé lire dans Pline, 37,6. 10 & non 
pas Phaffachates avec le Trelor d'Eftienne ou Awrx hates, 
avec d'auires, puifque Adius, /,2. de re Med, 37. p. 54. 
écrit iermmgems, HaRD. 

Jaspips.{abl.) de asprs. Du Jafpe. 

JASPIDÉUS , à, sm. PL. De Jaipe , qui reffemble a 


alpc. 
ŸAS PIS , dis. meuf. PI, Jafpe, plerre précicule. 


Ex lapide fafpide. Biss. De pierre dc Jaipe. 
OO ij 
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660. JAT. IBR. 
IASPONFX , jebis.F, PL, Efpece de perle. Vid, Ov. 
CHIPUNCTA. , 

Jassus, 15. m, Eee, Jafai, Roi d'Ethiopie. 

Jassus, 5. f Eccl. Ajafo , Ville Epifcapale de Carie , 
dans l'Exarcar d'Afie, dont les ruines fonc au Bourg 
d'Askem fur le Golfe d'Ajaîlo en Natolie, fous le Turc. 

JaTiNUM, r. n. Eccl, La Ville Epifcopale de Meaux Vid. 
Msrp4. | 

*larrasanrice, es. f. Pl.29.1. latraleptique, partie de 
Ja Medecine, qui guérit les malades par le moyen des fric- 
tions, iéregauænxs.(R. das, frotte, & iærggs. Medecin.) 

*TATRALIPTES, 4, m. Petr, Frotceur dans les bains, Bai. 
gueur, PL7. M:d:cin qui ordonne des friétions. 

JarairPum,s. n. Ec:l, Atribi,en Ethiopie. 

*laTrRonices , #4. m. PL 20. Vittorieux des Médecins. 
Giarponluns, Medicorsm viétor.) 

Javan. Bibl. Javan éroir un des enfans de Japher. 

JavaARINUM, 1. n° Javarin, ow Raab, petite Ville, mais 
forte, de Horgrie, au Conflant du Raab dans le Danube, 
érigée en Evêch£ vers l'an 1000. 

JAXAMATEÆ, 4rum, m. pl, V. Max. Peuples qui ha- 
bitoient les bords des Palus Msotides, 

JAXARTES , Z. m. PL. Jaxarce, en Orxante , fleuve 
d'Afie, qui fe décharge dans la mer Cafpienne, du côté de 
l'Orient. 

TAXTES, Z. m. Claud. Fleuve de Scythie. 

JAZYGÉS, güm. m. pl. Ovid, Peuple de la Sarmatie, ox 
Scychie Européenne. 

Jazvx, 2815. Ovin. Qui cit de [a Scythie Européenne. 

Isam. J'allois. (imp) v. IR, …0, 

Tasn, er. m.V. Flac. Iberien, 

LBÈRES. Prife. Les Iberiens, les Goraiens. 

LLERE , Gr#m. m. pl Les Iberiens , Peuple del'Iberie , 
entre la mer Cafpienne & le Pont-Euxin. Î Lwe. les Efpa- 

saois. 

LBERTAX, 2. f. PI. L'Iberie, Cortrée d’Afie, qu'on nom- 
me aujourd'hui la Gsorgic, [\'Eipaune, en Europe. 

IssRiACUM, 5. n. Ecc/. Lvri, Village près de Paris, dans 
le Hurepoix. 

IBERIACUS, à, #m. Sir. 7 D'Iberie, d'Efpagre. 141- 

IBERICUS, à, ww. Hor.S rice herbe. Qui NT. Du 
chanvre, des etouppes. 14erics funes Horn. Fouer de cor- 
des, parce que les écouppes venoient d'Efpagne, qu'on 2p- 
peiloit Iberie. 

Iasris, Fid. Lerinsum. Plante appellés la Pafferage. 

IBERUS, 5. m. Cf. L'Ebre , fleuve d'Eipagne , [feuve 
d'Iberie, qui a fa fource au Mont-Caucale. 

Juex, seis, Vid. Imcus, 

LBT. (adv.) Ter. Là, en éèt endroit, falors. 

IBICES , cum. m. pl. Pl. Une force de Boucs fauvages. 

Jnipr, Ovid. (abl.) d'Inis. Oifeau. 

ÏBIDEM. (adv.) Cie. Au même licu,au mémeendroir, 
dans la méme chole. 

IBiN. Ovid, (acc.) d'Imis. O:frau. 

Isis, Lerr. (tur.) v.IR& ,60. Aller. 

Isis, ibrs, où 1bidis,Ovip.Oifeau d'Egypte, qui dévore 
les Serpens.' AMOR PER 

Inis Superior. Ecc. 1bfaï, em Minfcié, Ville de la pre- 
miere Thebaïde, dans le Patriarcat d'Alexandrie, qui eft 
un Bourg du Saïd fur le Nil , proche G:rgé, où il y a ur. 
Evêche Cophte. 

Imssa, #.f, Eccl. 1s en Auftriche. 

IBRIDA, %. m.f. r. Métif,animal qui eft venu de deux 
“autres de differenre efpece, comme un Muler.] Un homme 
dont le pere cit d'un Pays, & la mere d’un aucre. 
de Ce mor s'écrit ordinairement par Hy. Vid. Hysrina, 
ok Hysnis. 1brida , fe dit prop:ement des Cochon: qui 
proviennent d'un Sanglier & d'ure Trinie domeftique, 
Ibridé ex apres y porcis. Isip.13 à. 1] paroit quec'eft auf 
Je fertiment de Fefre, fur Bigenera. Cicar ju ex 29r0 © 
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ICA. 1CoO. 

fcrefa domeficä. An licu de Cécir, 51 faute lire 1bris, pour 
y trouver du fens. Ceux qui veulent 1brida, fans H, difent 
que l'on appelloir anciennement les bätards, Umbri,1mbri, 
Lbri. Hinc 1érida. 

IsuNT. (3. pl. fur.) v. Fo. 

laurninets, #. EceL-Ob:rlinghen,près de Conftance. 

aus. Plaut (pro Lis.) Nas confraéta ejt :ôus.PLAUT. 
Rd, Proi. 73. Leur Vailleau fut brifé. 

IcANUM, #. n. Ecci, Saint Bodolf , au Comté de Lir- 
colre. : 


ICARIA, 2. F. PL, Nicaria,If= de la mer Egte,qui a pris 


fon nom d'Icare, filsde D.dale, Elle n'a que trois cens fta- 
d-s de cireuit. x 
Icarinos.(gen.) d'Icams. f. Ovip- in Ibin, Deselope, 
le d'Icarius. 
Icariorz. (voc.)d'IcarioTis, #dis. €. Prop. Perelope, 
fille d'Icarius. [Ovile en fair un adjectif, Icarieris réla. 
Ovip. Toile de Penelope. Nil opus eff lertho, nil Icariotide 


tela , ou comme lit R. Eltienne, Morte mibil opus eff, nibil 


crriotide tels. Ovin. 3. de Ponte. El. r. Iln'eft pas befoin 
ce fe donner la mort, ni de fe fervir de la voile de Pene- 
lope, 

TE CXRIÜS, 4%. Ovip. D'Icare,lcarien.(rR IcARUS.) 

Teariurs Pelagus, C 1 À up. La mer Icarienne. Icarus 
Tcariis nornina fecit aquis, Ovib. t. Triff. Icare a donné 
fon nom à la mer Icarienne. a 

ICARIUS , 55, m, Owid, Icarius, Achenien, f!s d'Eba- 
ius Roi dis Lacedemoniens, & Pere d'Erisrone & de Pene- 
lope, qui erfeigra l'ufage du vin à ceux de fon temps. 

Me Pater léarins viluo difcedere leits cogit. Ovip. Ep. 
Mon pire Icarius m'oblige à me remaiier, voyant que 
vous m'avez abandonnce. 

ICARUS, 5, nr. Virg. Icare, fils de Dela'e Arhenien,qui 
s'enfuit de Crere avec fon pere , ayant des ailes au corps , 
attachées avec de la cite ; mais pour avoir voulu, contre 
l'ordre de fon pere, voler crop haut, la cire de fes ailes le 
fondie, & il fur precipicé dans la mer, entre Mycon & 
Gyaie, qui de fon nom fut appellce Icarienne | #7, Icarus 
flcuve: de Scythie. 

IcauNUM, 1. n. Ecel. Yonne, riviere de Champagne. 

Iccirco. C'eft pour cela. Vid. Ipcirco. 

Iccrus Pertus. Cæs. Boulogne, en Picardie. 

+ M. Samion d'Abbeville , a faie un beau Traité de ce 
Port , dans lequel il prouve que c'eft Boulosse. 

Icen1, orwm, m. Tac. Iceniens, Peuples d'Angleterre. 

ICÈRE , 165, 165, iétum, PLAT. Frapper , bleiler,, cou- 
cher, batire. {Svx. Fersre.] Icere fun, C sc. Faireun 
Traité, contracter une alliai.ce, {pirce que quavd' on 
failoit un Traïe, on afomimoic une Truie qu'on avoit 
placée encre ceux qui failoient une alliarce.} 

lesTas , 04 IcerA, 4. m.C. Nep. Iceras, un des amis 
de Dion. 

ICHNEÜMON , ënïs. m. Cie. Rat-d'Inde, efpece d'a- 
mmai, lequel, ait rapportée Pine, nait dans l'Egypte, & 
qui entre das le corps du Crocodile, loriqu'ii dort la 
gucule onverte, qui le psree & le tue. 

*ICHNOGRAPHIA , à. Ê. Virr. Le plan, os le deffein 
d'ur bâtimeur, (x. {gres, trace du pied, & 7ax9w, écrire.) 

*ICHTHSOCOLLA , £. f. Caf. La colle de poillon.{r. 
ixéos , peiflo: , & Me, de la coile.) | 

*ICHTHSOPHAGI. Hered. Mangeurs de poiffons , 
quilé nourtiflent de poiflon. (R. ixéus, poifiun, gs, 
mange.) 

*ICHTHÈŸOTRÔPHIUM , ii. n. Col. Refervoir , 
Vivier ,eù on nourrit les p_ifions. 

IcionoruM Arverno um, Eccr. Ioire en Auvergne. 
—Turonsm, An. Ifeure en Tourraine, 

Ico ,#cis, Vid. Jcrrs. 

*ICON , oxis. f. Linaye, reprefenrarion. (ixair : 4h lg 
rcffemble.} Hune 


IDE. IDO. 661 
Tded.Tpea , #. F, Cic. Idée , forme. f. modele. m. [Ce mo- 
idiæ, eft grec , Cicsron le rraduit par Species] Hañe Grac 
idcam vecant, nos (peciem recè poffumus dicere. Cic. ï 
Tue. 

IDEM, Éädém, ÿdém. (pronom.) Cic. Le même, la mé- 

me, tel, femblable,égal,identique, (gen.) Eru spem.(dac.) 
Eisn. 
Une codemque tempore. Cic. Eco même temps. 1n iifdem 
iffis locis. Cic. Dans ces mémés lieux. Alter 1dem, Ip. Un 
autre lui-même, Idem ego furs falus & fortuna. PLauT. Je 
fuis cout enfemble, & Le falut , & la fortune. Eÿt idem qui 
femper in. Cic_ Il eft toujours le même,tel qu'il a toujours 
étéenvers , à l'égard. Jidem qui Academier. Cic. Ce ont 
les mêmesqueles Académiciens. Perfonis éifdem uti aliis. 
Tsn. Eur. Se fervir des mêmes perfonrages dont les au- 
tres fe fonc fervis. [/5/dem alits , eft une phrafe grecque, 
pour dire Jifdem atque ali.) Horace à dit aufli par une 
lemblable imitation , {dem facir occidenti. Fair la imême 
chofe que s'il le euoir, que celui quitue. dem, de, atque, 
ut, PLAUT. Ter. 1demquod,Cic. Le même, de même que. 
Idem ef} ac fi. Quint. C'eft demême que fi. 

IDENTIDEM.Cir. De tempsen temps, de fois à aucres, 

TIDENTITAS, är3. f. Ldenrité.f. ‘ 

IDÉO , ideoque. Cic' Pour cela , à caufe de cela. Sy. 
Idcircd. 

Inisus. (abl. pl.) Vid. Inus. 

*IDIOM À, dis. n. Idiome. [Ce mor eft cour grec, 
ions , diale&te, langue particuliere à une Province. 

*IotoratHi4, 4. f. Idiopathie. f. maladie de quelque 
membre particulier , fans dépendance du refte du corps. 
Fe, LE dpi pallion.) 

*IDIOTA , £. ou Idioc, (ot , niais ; qui a pes 

*IDIOTES,4. Cie. d'efpric, quine ledit Ê A 
Vitr, un homne, qui fans avoir étudié , juge d'une chofe 
par le bon fens, & la raifon feulement. 

*IDIOTISMUS , f. n. Sem. Idiotifme , maniere de 
parler, vulgaire & balle , propre à quelqu'un. itwnrugr. 
(Re) 

*IDOLIUM, 5 5. n, B:L!, Le lieu où font les idoles, eu la 
Des où l'on mange les viandes qui ont été off:rtes aux 
idoles. 

*IDOLÔLATR 4,2. m. f. Ecel, Idolacre, Payen,Gencil. 
Hudbroxnpns.(R.tudbher, idolc,& Aergsiur,ètre adorateur.) 

*IDOLOLATRKIA, à. f. Idololacrie. f. culte des idoles, 
des images. 

1nozormyrUm, é. n.1Bibl. Chofe facrifiée , immolée 
aux idoles, (n vs, Sacrifice.) & 

*IDOLÜ M, 1. n. Ce. Idole, image, fpeétre, phantôme, 
td, (R. ils, forme.) 

Mox apparbat.duium, PL, On voyoit enfuire paroître 
un phantôme. ; 

Inonsa, «. f. Ecel. Huine, riviere du Maine.]7id.Ino« 
NEUS. 

IDONEÉE. (adv.) Cie. D'une maniere propre , convena= 
ble, fufilamment, proprement. 

Non idonce, InfuMilamment. 

Ioons1oR, eris. ULr. Plus propre.{comp.]) d' 
IDONEUS, à, #m. Crc. Propre, convenable, capable 
comperent, habile, bon à, ew pour, fujet à, fufcepribie de, 
d'one de foi. On mer avec cer adjzétif, l'accularif pre. 
cede d'Ad ,ou le datif. On die auffi Zdsneus de aliquare, 
idenens qui, avec le {ubjonctif. Cic.Pugna non fat idoncur, 
Hor.Peu propre à la guerre, qui n'eft pas né pour la puer- 
te. Adeone wrdemtr vobis 140nei inquibus fic iluaarss ? 
Tax. Nous jugez-vous fi propres à étre vos dupprs? 140- 
neum ad agendun temprs. Cic, Temps propre pour agir , 
pour l'aétion. 1doneos auéteres habeo. L 1 v. Je puis civer 
des Auteurs dignes de foi, qui affurenc que. Res sdones de 
quaæ quaratur. Cic, Une chofe qui mérite d'Éire exammi- 
née. Jane tandem idoïueus tibj videcr ele que tam :jarrè 
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ICT. 

*ICONICÜS , À, fm. Pi. Tiré, reprefenté au naturel, 
peint d'après nature. (r: Icon.) le 

ICONISMUS , 5. San. Defcription, Sy. Defériprie. 

Iconium , ii. n. Cic. Iconium , h. Cogni , Metropole 
de Lycaonie , dans l'Exarcar d'Afie. C'eft encore aujour- 
d'hui une bonne Ville qui a des lieux publics affez beaux, 
& eft Capitale de Caramanie ; il ya un Archevêque du 
Rice Grec , (ans Suffrigant. Le 

+*IcoxocrArH1A , 4. f. res. 7 defcriptions 
des images. (eixsr, & Yeg9w, defcribo.) | 

+*Iconouocia ; 4. f. Iconologie. f. interpretation de 
plufieurs images ou monumens anciens. La connoiflance 
des Antiques.(r. tuxar, imægo, & hës , fermo.) 

*IcosaspRUM , i. n. Icofaëdre, folide , contenu fous 
vinge eriangles équilateraux, & égaux entr'eux. (46 ixgz 
ing.) 

Icosium, ü.n.Ecel. C'écoit autrefois le Siege d’un 
Evéque de laMaurirani+Cefatienne,dans l'Exarcat d'Afie. 

Icr:o n.Ecl. Evèché du méme Exarcat, dans la 
Fremiere Phrygie Cappatienne , qui ne fubfifte plus. 

ICTÉRIXS , &. m. Pl. Pierre de couleur jaure, & qui 
à la vertu de chaffer la jaunifle. 

ICTERICUS , 5. m. PI, Qui a la jauniffe, iéterique, 
(R. fersos , la jauniffe.) 

ICTÉRUS, 5. m. PI. Oifrau de couleur jaune. # Pline, 
30. re, rapporte , que l'on dit que ceux qui one la jauniffe, 
& qui regardent cet oifeau , guérillene , mais que l'oifeau 
meurt au même inftant. 

Icrsrus. litre, débordement debile partout le 
corps. 

Icris, fdis, f. Pl, Une Belerre , animal. à 

Icrisona. Escl. Ville Epifcopale de la Tarragonnoile, 
dont les ruines fonc au Village qu'on appelle Aicono , en 
Catalogne. 

Icro. (abl.) d'Icrus, #, #7, 

Icru. (abl.) d'Icrus, #5. 

ICTUS , 4, sm. Cic. Frappé , b'eflé , rouché.(part.) 
v.IcsRü, 160, 

Fœdere io, Vicr. Après que le Traité fu fait. Te'e 
itus. Cic. Fiappé,bleilé d'un javelor. Léfim fedus Wir. 
Une alliance contratée. Grauiter 1ffus. Hi, Blelié 
dang-reufement, E 

ICTUS,#. m. Caf. Un coup. (mr. 48 cod.) 

Aded certo in deflinata feriebar, ut aves quoque exci- 
. perce, Curr.z. Il écoir à für de fon coup, & fi jufte à don- 
cr où il viloit, qu'il tuoir même les oifeaux en volant. 
Snb scfu tira dicam, habent, Sen. Ils y touchent pour 
ainfi dire du bouc.du doigt, SuB if dabztur, Tac. Ils 
étoiene à la portée du coup. Lèfus furdus, P 1. Un coup 
fourd , qui ne fait poine de bruie. Fortune téfus. CURT. 3. 
Us revers de fortune. 1 élu oculi. Biz. En un clin d'œil. 
Contra iéfum fluvii, Bisc. Contre le cours du f:uve, 1é4us 
lapidis, Brar. Un coup de pierre. 

ICÜNCULA, à: f. Suer. Petite image , ow flatuz. 

{dim.) d'Icon. 
An. n. id. 1s,e4,id. Ce, cer, cela, le.Id negotii. Ter. 
Ændr. Proi. (pour Id negotium.) 14. eit. Cic. C'eft à dire, 
Orationes, aux aliquid id genus, Cic. Des harängues, ou 
quelque chofe de cette nature. 

Ina, 4.f. Hor. L: Mont-Ida, dans l'Afie Mineure. 

IDÆUS , à, sm. Viro Du Mont-Ida, 

Joær Daétyli, Pr. Efpece de pierre précieufe qui a de la 
refl:ablance avec le poulce de l'homme. ldes Daétjli, 
évoient les enfans de Minerve & du Soleil, ow de Saturne 
& d'Alciope. 

IDALIOM , 55. n. Virg. Montagne de Cypre , confa- 
créeà Vesus. PL. Bourg de l'Iile de Cypre. 

IDALIUS , 4 , #m.Ovip. D'Idalie, Des Idalia, Ovin. 
L a décfle Venus. 

JDCIRCO. {adv.) Cie. Pour çela, à caufe de cela, Syn: 
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aicre fi groflicere, 
Ioussroea, 2. f. Eccl. Idubergue, Itte, veuve. — 
Inyuis, evis, Fest, Brebis blanche, qu'on immoloit à 


Jupicer chaque jour des Ides.[C'eft ce que nous fait voir 


Ovide parce vers. 1dibus alba Jovi grandior agna cadit. 
Ovip.r.Faf.) . : 

TOÜMEÆX , £. F. PI. Idumée , Contrée de la Paleftive, 
entre l'Arabie, la Judée, & l'Esypte. 

IDOMÆUS, à, #m. Virc. Éduméen, d'Idumée, 


IDÜS , tem, m, pl. Cic. Les Ides. f. quiarrivoient-le 


quinziéme jour des mois de Mars,d: Mai,de Juiller,d'Oc- 


tobre, & le treize de tous les autres mois, [Le mot d'Ides, 
vient du mot Zduare, qui fignifi: en langues Tofcane, divi- 


fer , partager , parce qu'elles divifoient les mois en deux 
parties 


de Mars. Les Id:s de Mars. 

._*Ipyecion, #. n. Ily!le, m. ou f. petit Poëme & ayé, 
qui conti:nt des defcrintions, ou des aventures ses 
[C£ mor eft grec. R. td, efprce.] 

Jesus. (indec.) B4!. Jebus, Ville Capitale de Jebuféz, 
qui fur enfuite appelle Jerufalem. La Citadelle appellée 
Sion, bärie fur une montagne de même rom , fut prile par 
David, & app:liée la Ville de David. 2. Reg. v. 

Jisusaus, 4, num Bigr Jebuleen, les J-buféens, def. 
£ecndans du croifitme fils d: Chavaan, appellé J-bufée, Ce 
Peuple fe défendit contre les Iiraëlites , jufqu’au temps de 
David, qui les défic enti:rement & prit leur Cicadelle, où 
il demeura dans la fuite. Vrd. Jesus. 

Jscsrunr, Iscr. (ne1f) v. JacErs. Jerter, 

Jscineris. P', JacinoRis. Vitr. (geu.) de Ticur. 

JEciNoRosUs, 2, um. Scris. Larg. Qui cit malade du 

vie. 
© Jiconis. (gen.) de Jreur. 

JecoRARIUS, 55. m. Uu A'grefo, poiffon de mer, com- 
me une c{pece de Merlan. 

JECUR , jécbris, m. Cie, Le foie.%€ Pline dir Fecimeris, 
x Viuruve, Frcineris, 

JECUSCULUM, £. n. Cr. Petic foie. (dim.) de JscuR. 
ETUNABANT, (imp.) JSJUNADO,—-BUNT. (fut.) € 
BTUNANS, ænfis, (part. act.) v. 

JEJÜUNARE, 5, aus, Grûm, Bis. Jeüner. jun bis in 
Sabbatho. Ip.Je j:üne deux fois la femaine. Jjuraverunt 
afque ad uefperum. Biac. Jeünerent jufqu'au foir. Tune 
jejunabunt. Ip. Pour lors ils jeûveront. Jjumantes, Jeü- 
nant , qui jeûne. 

JEJÜNATOR,6rÿr. m. Jeûneur, qui jeüne,qui fair ab- 
ftinence, 

JEJÜNE. (adv.) Cic. D'une maniere féche, foible, 
froide, Syn. Exilitèr. 

Videmus 1i[dem de rebus jrjuni quefdam , cb cxilitèr dif 
Putaffe. Cic. Nous voyons que quelques-uns ont agité Ja 
méme queftios, mais d'une mauiere féche & baffle. 

Jerunion, eris, PLAUT.{comp.} de Jerunus. 

JEJONITAS , äris. F, Cie. Difcours fec & arride. 

Jijunitas calcis Vire. La écherelfe de la chaux, Hu- 
mwris jejunitas, Virr. Le défauc de l'humidité, 'erborum 
fejunitatem € famem malle quäm copiam @ ubertatem. 
Cic. Aimer mieux manquer de termes pour s'expliquer , 
que d'en avoir une grande abondance. ejunites orarionss. 
Cie. Sécbrreffe d'un difcours. 

REJSNICM, 35. n. Hor. Le jeûne, l'abftirence, 

tjunium enfhinere, Liv. fejnnsa indicere Ho, Etablir, 
a des jedues. Terra jejuns. Co 1. Une terre fans 

uc. 

JHvunux, in. Le Jejunum ,inteftin, entre le duode- 
aum & l'Inum ; on l'appelle aufli le Jeüneur, ox l'affamé, 
parce qu'on le trouve roujours moins plein que les autres. 


6 JEC YET 
fallere ineipias dolis. Turn. Andr, Me cronvés-tt & propre 
à étre joué , que tu Je faffes fi ouvertement , & d'une ma- 


ales.] Hac sdibus manë [cripfi. C1 €. Ye vous ai 
cris ceci les I-es au matin. 1dibus Martiis.Cic Le quiuze 


_ _JER. TGN. 
JEJONÜS, à, 5m, PLaUT: Qui eft à jeun, qui n'a pote 
encore mangé. [Cic. froid, fec. 
Jejuna arena. Virc. Du (able maigre. Ffemo nimis jes 


june, atque anguilo anime. Cic. Un cfpric étroit, foibie , 


incapable d'entreprendre rien de noble. —inteffinums, ou je- 


iunum(feul.) Le boyau culier, le j-junum.—sratie jejuns. 
Qui: Tr. Undilcours fec.—faliua. Co 1. La falive d'un 


homme qui eft encore à jeun.—rerra, Co L. Terreféche, 
mage. ‘- 

IENS , ëwntis, (adj.) Cie. Allane, qui va, ou quialloir. 
{part.) v.IRe. lens in Pompeianum bertè manè bac [eripf. 
Cic. J'ai écris cela bien matin, comme j'allois à Ja maifon 
de campagne de Pompée. 

Jan, 4. f. Jene, Viile de Thurirge, en Allemagre, {ur 
la riviere de Salé, Ii y a ane Univerficé fondée par le Duc 
de Saxe ,en l'an 1s$s,ce qui laiendcelebre, 

JENTACULUM, 5. n. Plaur, Le déjeüner. m. 
JENTARE, #5. Var. Déjcûner, 

Tsrs, (pour) Iv£RE. Ovid. (3, pl. perf.) v. ne, ee. 

Jansuias, 4m. Bibl. Jeremie, le deuxieme des quatre 
grar ds Prophetes , quicommerça de prophetifer fous le 
regne de Jofas. Iln'avoir encore que quinze ans, & conti- 
rua jufqu'à la cinquiéme anvée après la ruine de Jerufa- 
lem & du Temple. 

Jericho. B:6/, Ville de la Tribu de Benjamin , à loi 
xante ftades du Jourdain,& à cent cinquante de Jerufalem. 
I y à un Evéché Suffragant de Jerulalem , çe n'eft plus 
qu un Village nommé Refisro. 

Jeroso AL. B:bl. C'eft Je som de Gedeor, l'un des Jages 
d'Ifraël. 

JaRoS5OAM. m. Le premier Roi du Royaume d'Ifraël, 
qui le révoita contre Roboam fils de Salomon. 

J#ROSOLYMA, 4 É piyy Éric » Ville Ca- 

JEROSOLYMA,er#m. ne * S pitale de Judée. 

JerosoivmiTa, 4. m. Bibl. Quiceft de Jerufalem, férw- 


J'aiem, Bin. La Ville de Jerufalem. 


Jusss. Bibl, Telle fils d'Obed , & pere du Roi David. J1 
s'appelloic auffi Liaï. 

JEsUaTUS, i. m, ‘efuate , forte de Religieux. 

Jisuira, 4. m. Jeluite, difciple de Saint Ignace de 
Loyola, éiablisen 1540. . à 

"JESUS , Bibl. Jesus, le Fi's de Dieu , fait Homme 
pour nous. Ce mot fignifie Sauveur, [11 ÿ à eu plufeurs 
perfonnes qui ont porté ce nom] 

IGITUR. (ec ujorét.) Cir. Done, par confequent, par- 
tant, or. PlAU:. Amph 1.1. 55. après cela. Igitur demim. 
PLaur. Rud, 4 2. C2 fera pour lors que. 

IGN ARISSIMUS, 4, 4m. PLAUT, (Ep) dd 

IGNARUS, à, #m.Cie. Igr oract,infu fant,fincooru. 
(x. IN, GNARUS.) ee 

X Cer adjectif gouverne le geritif. Iemarus locerum. 
Cic. Qui ne connoït pas les lieux.—Phy/fca rationis, Phyff- 
cornm, Cic. Qui ne fçait pas la Phyfque.— Regie boft:Eus 
«gnara,S air. Pays inconnu aux ennemis. Per scculta  wi- 
£glibus ignara. Tac. Par des chemins couverts, & incon- 
nus aux Gardes, 

Iciova, 4. f. Iglaw , Ville de Moravie, en Allemagne, 

JonaTius, ii. m. Ignace , nom d'homme. 

IGNAVE. (adv.) Cie. Lichement , fans courage. Syw. 
Segnitèr. 

IGNAVIA , à. f. Cie. Lächetk, poleronnerie, baff-{fe 
d'ame. f. éétaut de courage. ”. parcil-,molleffe. f. Oderis 
guavia. P 1. Une odeur qui a perdu fa force. Syn. Segni- 
nes, pigritiæ, 

IGNAvIOR ,oris, VARR. PL, (comp.) ce 

IcxAviIssIMUS, 4, mm, Cic. (lup.) d'IenNaAvUs. 

IGNAYITER. Æirt. Vid. IenAvs. 

IGNAVUS, à, #m, (adj.) Ce. Liche , pareffeux , qui 


n'a point de cœur, quia l'ame balle, Sym. Segnis, iners , 
pige, L 


IGN 


Tgnavum frigus. Ovin. Un froid qui rend lâche & pa- 
reff-ux. ons di faccus, PL. Un fuc qui n'a plus de vertu, 


ai de force. 
Tonus.(pl.) Vid. Iois. 
lensscsns ,eñtis, Siz. Qui prend feu. (part.) v. 


IGNESCÈRE , fe5. Cie. Prendre feu, s'embraler,s'en- 


fammer. (R. IcNis.) ; 


Ommis mundus ignefcet, Cic. 2. Nat, Tout le monde 


s'embrafera. Ignefcunt ire. VirG. La colere s'allume, 

IGNÉUS , à , #m, Cie. Ardent, brûlant, [igaée, qui 
cft en feu. (R. Icn1s.) 

Curvus jgneus, Big, Un chariot de feu. Zgnes virtus. 
Luc. Ua: vertu divine. Sol ignems. Cic. 2. #46, Le Soleil 
de feu, Ignews coler. PL. Couleur de feu, 

Ioxra. Feft. Suns witis vaforum ficilinm (que vehe- 
mentià ignis diffilinnt.) 

Ionracun , i. n, Eccl. Igni, en Champagne. 

IGNIARIOM , ii. n. PL Toute maticre fêche, & 
fufceptib'e de feu , amorce , méche, [fufil à battre le feu. 

IGNIARIÜS, à, mm. De feu. Igniaria tudiculs, FuGl, 
ne lequel on fair du feu en le frappant contre un 
cailiou. | 

IGNICOLORÜS , à , #m. Jur. D: couleur de feu, 

IGNICOMUS , à, #m. Nimes. Qui a la chevelure de 
feu. Zgnicomus leo. Ip. Lion qui a la cêce en feu. 

IGNICÜULÜS , 5. m. Petir feu , évincelle de feu. 

Isnsculi virsutum, Cic. Des érincelles de certaines [e- 
mences de vertu. 

.IGNIFER , à, #m, Ovio. Qui porte le feu. (R. Iewis, 
© FsRRs.), - 

IGNIFLÜUUS ,à4, #m. CLAU D. Igniflua caverne. 
CLaup. Cavernes par où coule le feu, (R. FLU&Ra.) 

._ IGNIGENX, Z. m. Ovid. Qui eft engendré du feu. (q. 
igne genitus.) 

IGNIPES , ëdir, (adj.) Ovid. Qui a les pieds de feu. 

IGNIPÜTENS , éntis. m. Virg. Qui à le feu eu fon 
pouvoir , c'eft l'Epicheredu dieu Vulcain. 

IGNIRE , à 5, Prup. Prendre feu. Vid. IcNescsrr. 

IGNIS , is. m. Cie. L< feu. Tac, Incendie. m. Virg. 
L'amour , 04 le feu de l'amour ,Île foudre , les éclairs. 
Tgnem principinmuniverfis efe fenfstParmenides. Cic.Par- 
menide établie le feu poar le premier principe de toutes 
choles, [gnis arernus. Biss, Feu éternel. Igni inextin- 
gaibsis, Biz. Dars un feu qui ne s'éceindra jamais, Zgnem 
concipit atérits. Pr. Prend je feu par le frectement. 3e Voi- 
là là marisre de battre Je fufl des Anciens. Pline 16. #0. 

Meusigeis Amynthas, Virc. Moncher Amynthe que 
j'aimetendiement. Crebris micas ignibus ather, ViRo. Il 
fait des éclairs continuellement. Ienis Fouis, Vino. Le 
foudre de Jupiter. Ignss facer. PL. Le feu de Sairt Antoi- 
ne, efpzce de dartre vive, Lingus ignis eft. Bigz. La Jan- 

ue eft un feu. - 

IGNISPICITM ; 5. PL. La (cience de deviner par le 
feu. (r. Inspicro , © Ionis.} - 

IGNITABULUM ;, #. n. Feff. Mèche, amorce qui 
prend feu. gnis receptaculum. Fast. Qui reçoit le feu 
lor!qu'on bac Le fufl. 

IcNiTioR , oris. A. GeiL. (comp.) de 

IGNITUS, à , m. Cic. Chaud, brülane. 

Vinum naturdignitins. A, GaLL. 17.8. Un levain dont 
la libitance eft compofée de plufieurs particules de feu. 

Icxop L1OR , ris, A. GEL. (comp.) d” 

lonomLissiMUS , #, sm. In. ({up.) de 

IGNOBILIS, 16. (atj.) Plant. Amph. Sans nom. Cie. 
Inconnu , cache , fans eitime , fans gloire froturier , qui 
n'eit pas noble, igwobili loco natus. C1. Ignobilis loco 
T ac. Ne de bas lieu , d'une bafle naiffance , de fainille 
aconnue. Zgnoebiliffimi homines. A. G 11. Des gens tres 


peu cftimés, Ignebile vulgus. Le menu peuple. (q. fine 


nemine.) 
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IGNOBILITAS, ätis. f, Cie. Bale extra@tion,baffef- 

€ de na’ ffance. 

IGNOMINTE, £, F. Cie, Ignominie,honte, infamie. f. 
deshonneur , opprobre. m. Cum igneminia. C 1 c. Hor- 
ceufement , avec opprobre. Ignominié notare , afficere, 
Cre. Décrier, difamer , deshonorer. Ignominiis omni- 
bus Apfetitrs. Cric. Accabié de routes fortes d'opprobres. 

IGNOMINIATUS , à, #m. À. Gauc. Diffumé , des- 
honoré. À 

IGNOMINIGSE, [adv.) Ignomirieufement. 

IGNOMINIOSUS , à , wm. Liv. Honteux , infame, 
deshonotable. Qxint, Tac, Infame , noce d'infamie, qui 


a perdu l'honneur. Igneminiefa fuga. Live Fuite hon- 


ceufe. . 

IGNORABIL1OR , eris, A. Gaz. (comp.) de 

IGNORA BILIS , 5!&. (adj.) Cie. Qu'on ignore, qu'on 
ne connoît pas. 

IGNORABILITÉR. {adv.) 4pul. D'une maniere in- 


connue, 


IGNORANS , Æntis. Brar. Ignorart , qui ignore, fans 


Le fçavoir. (part) v. IcNoRAR2. Ignorans fes. Bim. Je 


l'ai faic par ignorance. 
IGNORANTER. {adw.) Bibl. Par ignorance. 
IGNORANTIA , £. f. Ci. Ignorance. f. incapacité. 


Ignorantia fupina. Urr. Une ignorance craile, grof- 
ficre , invincible, 


IGNORARÉ , 5, Zui, ätüm. Cic. Ignorer , ne fça- 


voir pas, ne pas connoûtre, [Svn. Neftire.] Ignorare ne- 
men Juwm. PL. Ne fçavoir pas fon nom. Ne 14 me ignores. 


PL. Ne m'oubliez pas. Et ignorat cui congrepabit ea. BinL. 
(Ilamaffe des crefors,) & ilne fçait pas pour qui illes au- 
ra amaffés. Zgnoro vos. Ip. Je ne vous connois pas. 

IG NORARIT , 67, ris sum. (pafl.) Ter. Etre inconnu. 


Ignoratur parens. PLauT, On ne counoît pas le pere. 


IGNORATIO , ônis. f. Cie. Ignorance. f. défauc de 
connoiflance, Verfari in fummæ rerum omnium ignora= 
tione. Cic. Etre dans une ignorance erafle de couies cho- 
les. SyN. Ignorantia, 

lexoraTion , oris, Tac. (comp.) de 

IGNORATUS , à , wm, Que l'on ignore , que l’on ne 


connoît pas, inconnu. #rs 1gmerata. H o R. Ua art que 


l'on ne fçait pas, 
Icnoscar. (3:f{ubj) IenoscanDr. (ger.) cé 
IoNoscenDUS ,#, mm. ViRG@. Pardonnable. Multus 


.eft ad ignofcendums. B 1 2 1. Il eft plein de bovté pour par- 


denner, 

loxoscans, entir, Pardonnant, qui pardonne. Animes 
tgnofcentior,T sr. Uncfprit qui pardonre aileinent.{pare.) 
Y. IGNorARE. 

IGNOSCENTÉR. (adv.) Don. Adel, 1. 125. Avec fa 
cilité , avec inclination à pardonner. 

IGNOSCENTIZ , à. £. A. Gell 7. 3. Pardon qu'on ac- 
corde. {/gnefeentie utiles, In. Pations inutiles.) 

IGNOSCÉRÉ , feÿ,6:5, érüm, VAR R. Connoître, 
apprendre de queïqu'un.f Cie. Pardonner , faire grace, 
Vlr amibr ienofrat, Cic. Pardonnez-moi, je vous prie, 
excutz. moi. Ut icasfcar miki Dominus, Bi8L. Afin que 
L Scigneur me pardonne. Nec ignojéet Jeeleribus suffira. 
Bis. Line vous pardonneta point vos crimes & vos pe- 
chez. Nam or cognofcen ds Gp ignofcsndi dabitsr peccaris 
leur. Ta. Hiaut, Car il pourra me faire confidence de 
toures les folies, & je ferai toujours prét à jui pardon- : 
ner. Jupiter sgnofca prifina furta tua, Prop. 2.3. J£ re 
crois poinr, à Jupiter, vosanciennes intiigues ! je n'ajou- 
ue point de foi à tour ce qu'on dir de vos salaoteries. 

IGNOSCI , renofestur , sgnernm cfé, (pull) Ovan. Nec 
bis dcberigna/e:. Bin. On ve doic pas leur pardonser. 
Lgrocum ef. Tr. On pardouna. 1ili quibus ignarum non 
ef. Cic. Ceux à qui l’on n'a port pardorné. X S:ivius 
dit que Le vsibe iguafge ne Éait pas #gn4/<er ; comme où 2g 
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dic pas non plus triumphor , regner ; mais cela n'empêche 
pas qu'on ne dife igro/citur, ignotun eft : COMME On dit 
trinmbhatur ,vegnatur, &c. | | 

IGNOSCIBILIS , /ë. {adj.) À. Gell. Pardonnable. 

Ienorionr ,eris. Liv. (comp) | 

IonoTissiMUs, #, um. PLAUT. L: plus inconnu.{fup.) 
d'Ienorus. ie le 
© IenoririA. Vid.IenoraTi0."#D. cite igneritia d'Au 
lu-G:-lle ; mais j: ne l'ai point trouvé, 

JenoTurus, #4, #m. (fur. paie.) v. IcNoscars. ’ 

IGNOTUS , 4, #m. Cic. Inconnu ,Îqui ne connoît 
poinc. [Syn. Incognitus. }( cognitus.] Içnotos fallit, Pa 
Trompe ceux qui ne le connoiffent pas. 1gnetus homo. 
PzaurT. Homme inconnu , qu'on ne connoîr point. Li 
gua ignota, Bigz. Langage inconnu. Jenotis neta facie- 
bant, Cic. Faifoient connoîtte à ceux qui ne les connoif- 
foient point. 

Iconius , ii. m. Eccl. Ivoifle. 

IcorAnNDis Biruricum. Ecc/. Egurande en Berri.— 
ad Ligerim, Ecce. Ingrande {ur la Loire en Anjou. 

Icuvivu, vi, n. Eccl.Eugube, Ville Epifcopale d'Icalie. 

Ii.(nom.)Irs. (dat. pl.) de Is , ea, #4. 

idem, iifdem. Vid. Inem. | 

ILE, ÿs. n, PI, L: menu boyau des animaux. 7/i4 Ho. 
Les flancs , les inteftins, les entrailles, l'eftomach, lis 
ducere, Ho. Trahere. P 1. Etre effoufflé, être tou: hors 
d'hal-ine , battre des Aancs. 

ILÉOS , &. m. PI, Maladie des ine-ftins. 

ILÉOSÜS » à , em. PL. Acteint de cette maladie. 

ILER DA , &. f. Caf. Lerida , Ville de Catalogne fur la 
Segre,Evéché fous Tarragonne dès l'an 600. 

ILERGETES, #». m. pl. Caf. Les Ilergetes , peuples 
d'E'pagne aux environs de Lerida. 
ILEUS , &. Vid, Izxos. ” 

ILEX , 5cÿs. f, Wirg. Leufe, chène verd , plante dont 
Jes chärons font à plufieurs fleurs en goder,découppées en 
pointes, & du fond duquel s'élevent quelques étamines. 
Les fiuics vaiff:ne fur le même pi-d, mais dans des en- 
droits feparés. Ce font des glands ovales, ou cylindri- 
ques engagés par un bout dans ue calotte , qui renfer- 
ment fous leur peau , qui eft d'une natureapprochante du 
cuir , une (eimence compolec d: deux loges. Les feuilles 
de fes cipeces font dentelées. C'eft par-là qu'on les diftin- 
guc aifcment des elpeces de Chêne ; car la d'fférence des 
chârons de ces deux genres , n'eft pas aflez ‘fenfible. 

‘Arra, Iuivu, Inisus. L:s flancs, id, ILs. 

ILTIACÜS , 4, #m. Vire. Tioyen, de Troies. (n. 
Iuiuu ) 

ILTA DES, dûm. f. pl. Virg. Les Troyennes. 

*ILIAS, ädir. f. Iliade , c'eft ainfi qu'on appel'e le 
Poëre d'Homere divifé ea vingr quatre Livres, où ce 
Poëte fait le recic ds ce qui s'eft pafé awSiege de Troies, 
qu'on appelloit auffi 1/:#m. Ce ficge dura dix ans. 

lias malorum, Cic. Une foule de malheurs %€ Ilia le de 
malheurs, pour dire des malheurs de route elpece, Parce 
qu- l'Hiade d'Homere parle de roues fortes de malheurs, 
Vid, Itiun. 

Iiicsm, (ace ) d'ILsx. | 

luicsr , pour é-e cer sou (pour à jam licet, Tir. On 
s'en peur aller, vous pouvez vous retirer , il n’y a plus 
tien qui vous reticnne. À [ Llicer éxoir le cerme dont va fe 
fervoi: à la fin des Audieuces , pour direque tout étoit 
achevé , & que l'on pouvoir s'en aller.] 1licet fe met auffi 
pour s{lico,fuésè. Chants. 1licet cbruimur numero. VirG. 
Nous fümes incontinent accablés de Ja multitude. Zlscer, 
vadimoninm mib: hic facit. PLAUT. Epid, Je fuisp:rdu , il 
demande le premier À comparoïcr: devant le Juge. 

ILTCETÜM, 5.m. Mart. Bois planté d'Ieufes.(r. ILEx.) 

ILICÉUS , à , #m. SrarT. Fait de bois d'Icules. 

. ILIENSES, imm, Liv. Peuples de Sardaigne. 


a ILL. 

ae ïm, COL. è Le mème qu'Ecresus. 

ILIONE , és. Ê. Virg. Uioné , la fille aînée de Prian 

ILIONEUS, £. m. Virg. Ilionée, Troyen tres éloquent. 

Ixtosus, Pid, Izsosus Malade des intéftins. 

ILira,e. Liv, Lipa. b Zalamea de la Serena, Vi'ie 
d'Efpagre. 

ILISSUS ,5. m. PL. Iliffus, F-uve & Ville de l'Ac- 
tique.|[Ils rivier: d'Allemagre qui fe joint au Danube, 

LITHSŸIX, £. f. Hor. Ilichye, Diane qui pre fi loi: aux 
accouchemens fus ies noms de Juno Luciva, d'Ilithyia, 
& de Genitalis. Frd, Horn. 3. Carm. 22. 

Iuirurois , is. f, recl, Liccorg ,en Efpagne. 

ILIOM , à 5. 0, Virg. Lium, Star: de Troies , [a 
Ville de Troi-sen Phrygis. Il y à eu un Evéché à Ilium 
dans l'Exarcac d'A fie, qui ne fubffte plus. 

Iirus, 4, mm, Vid. ILracus. 

ILLA. (£. fing. o# neutr. pl.) #id. lies, ILLA, ILLUD4 

ILLA. ar, Par fa. Le méme que ILLac 

ILLA BEFACTUS, à,#». Ovip. Qui n'eft point roms 
pu, entier. 

Ircassrs. Defcendez. (imper.) v. 

ILLABT , br, Lüprus sum, Cic. Tomber , fe glifler 
dedans , entrer , fe couler, (R. In, € Las.) 

Masnder lenss sllaëitur mari, Pi. Le Meandre [e dé- 
charze doucement dans la mer, % On dit illabi ad , in 
aliquid. Cic. Alicui, Vino. Ad eo: cum [uavitate illa- 
beretur, Cic. 1. de fin. Se feroit fentir à eux avec plaifir. 
Atque animis 1llabere noffris, VirG. 3. Æn. Et defcendez 
dans nos cœurs. L 

ILLABORARÉ , borÿ , Zui, atém, Tac. Travailler. 

Illaborare domiius, Tac. Travailler dans les maifons. 

ILLABORATUS , à , #m. S ax. Qui n'eft point tra- 
vaille , quiet negligé. Terra ilialorata, Ssn. Terre qui 
n'eft point eultivce. Fra illaberati. Qu 1iNT. Fruits 
qui viennent naturellement & fans travail. 

ILLAC. (adv.) Ter. Par cetendroit , par ce chemin , 
par là. Jbimus illac, Ovin. Nous irons par là, H4c arque 
sllac, Tir, De rous côtés. 

ILLACÉR A BILIS , 5/8, Si. Qui ne peut être déchiré, 
(R. In, LACERAR&.) 

ILLACESSITÜS, à, #m. Tac. Qui n'a point été atta- 
qué.(R. In, @ LacsssiTus.) 

ILLACRŸMABILIS, il&. (adj.) #4er. 4. Carm. 
9. Qui n'ef point pleuré , pourquoi l'on ne verle poinc de 
larmes, Jllacrymabilis Pluto, 1 D. 3. Carm. 14. L'impi- 
coyable Pluton. + 

ILLACRŸMARE, m3, avi. Liv. Le même que La- 
CRYMARS. Pleurer, verfer des larmes. 

Alexander fortune Drii  pietati carum illacrymalle 
fertur. Curr. On dit qu'Alexandre confiderant la fortu- 
ne de Darius, & la pieté de ces Princeffes , fe mir à pleu- 
rer. Et mæflum illacrymat templis ebur. V1 R G.r. Georg, 
On vit dans les temples des figures d'ivoire pleurer de 
triftefle. 

ILLACR# MARIE, dr, assis sm. (dépon.)Cie, Le même. 

Ilacrymars morti alicujus, C1c. Pleurer la mort de 
quelqu'un. ; 

IiLacranus. 4. Gell, Vid, ILLATENUS. 

Iia.(pl. f.) Vid. Izzx, ILLA. 

liæc. Plaut. pour 1114. Vid. Hicca. 

Iitæsarir. (lege) NecLexerir. Cic. in Vatin, 

ILLÆSUS , à, sm. PL. Qui n'a reçu aucun mal, fans 
avoir reçu aucun mal, fain & fauf. (R. In , & LAsus.) 

ILLÆTABILIS , i/ê. (adj.) Vrrg. Trifie, qui ne don- 
ne point de joie. (R. 1N.) 

Illarabilis ora, Virc. Côte fort crifte. 

ILLAPSÜS , à, #m. Vid. Dszarsus. Defcendu, 
tombé. 

ILLAPSUS , #5. m, Col, Ecoulement, #. entrée , chû- 


ILL. 
te. f. cours. ". (R. ILLAa»1.) 
ILLAMENTATUS , a, #m, Bis. Quin'a point été 
pleure. (n. In, G LamiNTATUS.) 
ILLAQUEARE ,5,aus, arum, B18L. Faire comber 
dans un pi-ge , prendre au piege. ( R. Laquaus , filet. ) 
Illaquiæus te, Bis. Je vous ai fat comber dans le 


iege. : 
j ILLÂQUÉARY, br, äris süm. (pal.) Bibl. Ecre pris 
au picge. 

1H #3 verbis oris tui, Î D. Vous vous êtres mis 
dans le filer par voire propre bouche, rous vous trouvez 
pris par vos paroles. 

ILLAQUÉATUS , à, #m, Cie. Embarrallé , arrêté , 
pris au files. 

IiranuM. (gen. pl. £.) d'Irra. Vid. Itn. 

ILLATÉBRARE, 54 4v5. A. Gas, Se cacher. 

litarsnus ps. Julques-ià, juiqu'a cet endroit. 

ILLA TIO, 6n1:. €. Up. Entert:ment , l’aétion de por- 
sr dans quelque lieu.f Apw/, Corclufion, confequence. f. 

ILLATIVUS, à , ww, APUL. Qui infere , qui conclut 
ane chof: d'une autre, conclufit. 1{{ariuum rogamentum. 
L. Propofition conclufve, la conf-quence. 

ILLATUS, à , #m, Liv. Emporte , porté dans quel- 
que lieu. (pare. pal) v. INrsRRa. 

ILLAÜ DA BILIS, i6. (adj.) Srar, Qui n’eft pas loua- 
ble.(n In, Laupasiis.) 

. ILLAÜDATUS, 4, #w. Vire. Le même. Qui ne me- 
tite pas d'être loué. 

ILLE , 544, llid. (gen.) Jucrus. (dat.) Iuur. Cie, I], 
éciui-jà , lui, celle là,elle, cela, ce, ct, le , la. 

À Ille ,illa, illud accompagné de hic, hac, bec, fe 
Tapporte ordinairemect au plus éloigné, & bic , au plus 
Proche. On trouve neanmoins des exemples où ile fe 
rapporte au plus proche , & bic au plus éloigné. 

Quid «ff quod negligenter feribamus aduerfaria! Quid 
ff qued confcinmus tabmlas? qué de caufat quia bæc 
Junt menftrus , ille funt arerna : bæc delentur , illæ fer- 
vantur fanëta t Cac. pre Refe. Comædo.Vid. Hic. 

On mer auffi ce pronom i/{e pour déterminer p'us for- 
tement, & comme par emphale , comme Fprrer ille mc- 
mebat, Vire Caronem illum fapientem. Cic. Ego ille ipfe. 
Cie, Ego ille agrefftis. Tax. 1pfum illum fcrre poffumus. 
Cie, 1pfe ille animws, Cie. 11le alter. Tin. Cic.Cet autre. 

ILLÉ EBRX,2 f c Aturair, charme. m. 

ILLÉCÉBRE , 2rüm, “1€: & armorce. f. appas. m, 
Tlacebra argentarie. PLauT. Des moyens, des expediens, 
des artifices pour gagner de l'argent. Plens sllecebris, 
inc. PJ-ine d'attraits. 

K !llecebrs fe prend auf6 dans Pline pour une efpece de 
plante, que les Gr.cs appellent Andracce Ajria. PL. 25. 
12.Apulée l'appelle Poriulaca, 

ILLECÉ BROSE. Plawr. D'une maniere attrayante, Æinc 

Ticiciprosius. Plamt. Bacch.1.2, $ 4. © sa iffoc tllace- 
drofius fers nibil peref. La Parce qu'il n'y a point d'at- 
crait plus funefte que ceci. 

ILLECTAMEN 1 À, &r#m. n pl 4pul. 7} Le même que 

ILLECTATIONES, ém.f.pl. A. Gecz. $ linscs 5 RA. 
Axtrait, appas, amorce. - 

ILLÉCTÜS, à, mm. Cuc. Atciré , gagné. (par. pa) 
v-Jlinicens. 

ELLE. TÜS, 4, #m. Ovin Quin'a point cé lü,qu'on 
p'a pouciü (r. Ex, In, Lecrus, lu.) 

ILLE.TÜS , #s.m. Plaur. Charmes , actraits, ap- 


S« M. 
PILLÉPYDE {adv.) or. D'une maniere greflier:, de 
mauvaile grace, (ans policeffe, ans dé ‘cac fc. 

ILLÉPIDUS ,à, mm. Cie. Groffier , deiagréable , 
Gaos puit. =, peu civihfé. 

Parens avarus , illepidus, Pia ut, Un pere avarc, 


ILL. 66; 

ILLEX , ïcir, (adj.) Plant. Qui attire , qui enchante, 
qui charme. Sym, Illecebra , illecabrefus. 

Illices eculs. Aruz. Des yeux qui attirent, qui gagnent 
les cœurs.(n. Iiricars.) 

ILLEX , ëgis. PLauyrt. Qui rit faos loi.(n. Lex, G15.} 

Iiraxs, Plant, (pour) Aitaxisss. P'id. Izuicura. 

Its. (nom. pl.) Ils, eux , ceux-là, ceux, ces. 

lus. (dar. fing.) d'Ixrs. 

au, (adv.) pour Juure, Ter. LÀ Zetersà dum [idea 
mus ill. Tan. Tapdis que nous étiovs afGs là. 

ILLIBATUS, à, ww. Liv. Pur, entier, qui s'ef point 
gâté » ni fouille, 

ILLIBÉRALYS, lé. (adj.) Cie. Qui »'ei point liberal,f 
bas ,incivil, fervile, honteux , groffer , malbonnêre, 
ivdigne d'une perfonnc bien élerée.{R. 1n, @ Lissmauis, 
Liberal.) 

Ex illan" familiä tam illiberale facinus afe ortum! 
Tan. Adel, 3. Que dans uve famille comme celle-]à, on 
at fait une choic fi henteufe ? 1{liberale jecandi genws, 
Cie. Maniere de plaïancer fidement. 

Illiberalis, Quinr. Efprit mal tourné. 

ILLIBÉRALIT AS, ris, f. Liv, BaGelle, groffiereté. f. 
Cic. Avarice, f. 

ILLIBÉRALITÉR. (ad.) Ter. D'une maniere bac & 
indiyre , mal honnétemeut , infolemment. 

Jiussris ,is. Eccs. Elvire , Ville ruivée d'Efpagne , 
dont le Siege Epifcopal à êxé cransferé à Grenade fCol- 
lioure Ville de Roufflion , Elne ,fle Tech flcuve de la 
Gaule Narbornoife. 

ILLIC. (adv.) Ter. Là, en cet endroir,y,Îlen cette oc- 
cafion , en cette affaire là. 

ILLIC. (for) Iuua. Ter. Lui. 

Ubi illic féelws «ff s mi me perdidit? Tax. Où eft le fce- 
lerac qui m'a perdu , qui m'a eaufé ce malheur, # On 
diloit aucrefois illse , illac , sllue, (pour) ille, ille , illud, 
Vid. Jiva. 

Juriccs, illacce, illucce. Vaxx. Le même qu'Iiss. 

ILLICÈRE , «5, illéxs, 5llefam, Cic Attirer , enga- 
Berspagner par promefles. (ex antique Lacio.)[Syx.Æ4e- 
srahere.] 1llexst me, PLAUT. 1] m'a attrapé. 

€ On dir idicere ad. Tan, 1n aliquid. Cie. 

ILLICI, slicibr , 5/létis sum. (pafl.) Luen. Ne forfà 
fatatus illic:ar sd reçanéum, Bix1. De peur qu'étant 
saffañé , je re fois tenté de vous renoncer. 

livicis, és, f. Ecel. Elche , Ville autrefois Epifcopale 
au Royaume de Valenceen Ef . 

ILLICITE. (adv.) V!p.Mal à propos, faos permiflon,} 
illicitement. | 

ILLICITUS , à, #m. Cie. Hlicite , qui n'eft pas p:r- 
mis, défeadu.{r. In,  Licirus, perimsi.) 

Admittire illuira. Bisx. Faire des chofes qui ne font 
pas permiles. Z/liestsm eff. Ip. 11 n'eft pas permis , il eft 
défeida. ie illicite. Star. D:s voies illicices , des voies 
criminelles. 

ILLICIOM , 55, n. Varr. Atcraic. Vid. ILzecanxa. 

x ILLICIUS , à, #m. que le D. Ang. cite d'Apulée, 
ne'fe trouve point. Th. à farré Quercu , rapporte illicis 
formolitæs. Mais on lit dass Apulée, #. Mer, Iilicita for- 
mofias , au licu d'iflicia, 

IL LICO. (adr.) Cic. Incontinent , aufitôe, fur Le 
champ. 

liipsrug.(3. fut. paff.)v. 

ILLIDÈRE , 142,118, sum. Cic. Heurter, fro'ffer, 
briler contre, échouer , frutter, (r. LÆpars.) 

Ilsdere faxis. PL. Echouer conte des rochers. 1lif5s 
capirs. Big. Brila laiêre , caffa a rêre. 

ILLIDI , dr , sllisüs sum, (pafl.) Quint. Non illide. 
tur. B152. Il ne fe brilera point. {ic.fsm «ff flumen. Illi 
jus eff fluvius. Binc. La riviere s'eft jetée , a don- 
u€ çoutre, Flnäus slliduatur in litius, Quinr. Les 
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fiers fe brifene êontre le rivag-. 

liripius , #. m. Eccl, Ailire, Evèque de Clermont. 

ILLIGÂRÉ , g5, #vi. Cic. Lier , attacher , enchaî- 
ner, enchâfler, [Svn. Ligare, a!ligare.] In aurais pocu- 
di illigare. Cic. E chàlfer dans des vales d'or. Bello s!- 
ligare. Liv. Engager à faire la guerre. 1nvirès illigat fe. 
Liv. Il s'engage malgré lui. 1{lgari ambiguam fignifica- 
tionem verbis. Sen. Ep. 45. Se fervir de mots à double en- 
tente. 

ILLIGARI, gèr, arüs sim. (pal) Cic. 

Sermonibus hujufmodi nolunt perfonas tam graves illi- 
gari. Cic. Ils ne veulent poiot que des perfonnes fi graves 
tier nent ces fortes de difcours. Orationis genus, in quo om 
nes slligantur verborum © Jententiarum leperes. Cic Un 
genre d'oraifon , qui re: f:rme tout: la nobleife des ex- 
preFons, & la délicateil: des fentimens. 

ILLIGATUS , à, mm, Liv. Lié, arraché, engagé. 1li- 
gatus prada. Tac. Arrété par le butin. 

ILLIMIS , mé. (adj.) Ovid, Clair , pur , fans bourbe. 
(R. IN,  Limus, bourbe.) 

ILLINC. (adv.) Ter. De à, de ce lieu-là , en. 

Hinc, 1line. Ten, De côté & d'autre. 

ILLINERÉ , 320 , leui , im. Ho. Le méme que I1- 
LINIRS, cnduire, 

Uinere chirris aliquid. Horn. Mettre quelque chofe 

ar écrit, compoler quelque chofe. 

ILLINE , dr, its sm. (pall.) 1l'inerentur poftes [an- 
guise. Sur. De marquer leurs poites avec du fang de 
l'Agneau, 

Û ILLINIRE , n30, fui ,îtém. PL. Enduire , oindre, 
rotter. 

ILLIQUÉFACTÜS, À , #m, Cic. Fondu. Syn. Lique- 

aébses, 

Juuis.(darif, on ablarif pl.) Vid, Izrs , #, md, 

Juuisir. (perf. aét.) G 

ILLISUS , à, mm, Virc. Brilé , rompu , écrafé, fra- 
caifé , échoué. (part. pal.) v. Ituipsrs. 

ILLISUS , #r, m. P’, Choc d'une chofe qui fe heurte 
cortre üne autre. 

ILLITSRATISSIMUS, 4, #m. PL. Sans érudition. 
{fup.) de, : 

ILLITERATUS, 3, #m. C1c. Ignorant, fans let- 
tres, fans étude, nou lettré , idiot. 

Home nen illiteratus. C 1c. Homme qui a de l’érudi- 
tion. Mu'ta nec iditerata,nec snfulfa. Cic. Plufieurs cho- 
fes où il y a beaucoup d’érudirion & de finefle. 

Incidunt in fermone vario multa, que fortaile nec illite. 
vata , nec infulfx videantur, C 1 c. On dit dans une con- 
verfation , où l'on parle de divers fujets , pluficurs cho- 
fes qui pourroient paroître pleines d'érudition& d’efpric. 
rh = plurimas.jed 1lliterariffimas litteras Pi. J'écris plu- 
feurs lettres : mais elles ne fent ni étudiées , ni exaétes, 

ILLITUS, à, mm. Cic. Frotté , enduit. (part. paf.) 
v. ILLINSRS. 

Aur um ueftibus illitum.Hor.Habits brodés d'or, cou - 
verts d'or. 1litus bitumine. Enduit de bitume. Iilita Me: 
dis porticus, Pans. Gaerie où l'on a peint les Mcdes. 

ILLITÜS , #r. m. PI, L'action d'enduire , onétion. f. 

ILLO. (adv.) Ter. Là, en cetendroïc, y. 

Tremuit illo ire. B 18 L. 11 apprehenda d'y aller. Cm 
illèa duenio, folitude ante offium. Quand je vais là, Le 
trouve jamais perfonce devant la porte. (Cet adverbe fe 
joint avec les verbes de mouvement.) 

Izzo.(abl. fine.) d'Izzs, #, md, 

ILLÜCABILIS , HE. (adj.) Qu'on ne fçauroit placer. 
Plaut, À qui ouve peur trouver de parti, qu'on ne fçau- 
roit marier. 

ILLORCT , ôrm. PL. Peuples d'Efpagne. b. Ceux de la 
Ville de Lorca. 

ILLOTUS , à, #m. PLAUT. Qui n'eft point lavé, [ale. 


ILL. 

Ilotis fedibus, Bin. Sans laver les picds. 

Juiuc. (pour IL UD.) id, Iuus. 

ILLOC. {adv.) Cie, Là, en cer endroit , y. 

Lilue ujque. Bras, Juiques-là. Huc sllucque. B.n1. De 
côté & d'autre , ici, là. {ngrefus ejf illuc, 11 y entra. 

ILLÜCERE , cë 5, #xr. PLAT. Luire, éclairer , faire 
jour , écre jour. Luire dcdaus , parde asie. Paroîcre, 
briller. 

Illucet comitas in inxeniis-maximis. C1c. Il paroît 
dans les plus grands elprits de la douceur. Ubi 1linxit, 
Liv. Dés qu'il Fuc jour. {{uxére, P u À ur. Onr éclairé. 
Tuo capits pix illucear. PLaUT, Capr. Que la ‘poix brûle 
{ur ra iêre. Cumque 1lluxiffer diss jecunass. Bisv. Le (c- 
com jour étant arrivé , d'os que le fecond jour parut. 1/- 
luxerunt corufcationes orbrs terra. Bisu. Vos éclairs ont 
fai briller votre lumiere dans toute la tesre. 1pfe illuxis 
in cordibus moltris, Bis. À lui-méme éclairé nos cœurs. 

lizucsscens, enrss. Big. (parc) v. 

ILLÜCESCÈRE , fe. Cie. Le même qu'ILLUcsRE. 

Lusccjcet alsquando ille dies, cam. Cic. Enfin ce jout 
vicudra, que. Ufque dum illucefcat, Bis. jufqu'à ce qu'il 
falle jour. Die thccfcente. Biss. À la pointe du jour. 

ILLÜCTANS , #ntis. (ad).) verba labris illutantis, 
Srar. Des mots qu'on a de la peine à prononcer. 

ILLUDENS ,emess. [part.) v. 

ILLÜDÉRE , 45, 1lluss, lissém. Ts. Jouer, infule 
ter quelqu'un , Le moquer de jui , s'en railler. S y N. {rri- 
dure , ludere. 

K Ce verbe gouverce l'accufatif , ow le daif. Cie. l'aç- 
cutatif avec sn. TR. ’ 

KRhirorum pracepsæ illudere, C1. Se moquer des pre 
ceptes des Rheteurs. 1{lwdere digmitars alicujus, Cic. Se 
jouer de la dignité de quelqu'un. Ne smpune an nos 1llufe- 
ri. T £R. Vous ne vous moquerez pas de nous impuné- 
ment. Ne slludas me. Bisz. Nc vous moquez pas de moi. 
IUndentes ei. Big. Ea le moquant de lui. 1lluferunr ribi, 
Biz. Lis {e font moqués de vous. Ad :lluderdum ei, Binz. 
L'iniulter,pour fe moquer de lui. L{{s/eræs bers inter [cy- 
pas quod aixeræm. Cic. 7. Ep. Hier à rable parmi les ver- 
res,vous vous moquiez de moi, de ce que j'avois avancé. 

ILLODI, ür, sllusüs swm. (pall.) Cac. Etre inlulté , 
être moque. 

Qyomam illufus effet. Bisz. Qui] avoic trompé. 1/14 
detwr. Biz. On fe moqueïa de lui. 

ILLUMINA. Éciairez, (imper.) cd 

ILLUMINANS , æufis, (parc, act.) 

lizumiNARS. Soyez Eclairez. (imper. pal.) v. 

ILLÜMINARÉ , » , &ur, Zrum, C1c. Eclairer , illu- 
miner, éclaircir, taire briller , faire éclairer, éclateer.(R, 
Lumsn,lumiere.} 

Iliuminare fidem, V. Par. Faire briller , éclarrer la f- 
delité.—orationem. Cic. Donner de l'ornemeut à un Dif- 
cours.—vis, ST AT. Eclairer les chemins. 1Hnuminabie 
abfcondits tensbrarum. Binz. Découvrira ce qu'il y à de - 
plus caché dans lest:nebres, Iliummas lusernam meam. 
B:82. Vous ailuinez ma lampe. Faciem tusm slliumins 
faper Jeruum tunm. Bisz. Faices luire fur votre lerviteur 
la lumiere de votre vilaye. 

ILLÜMINARI,5r, anis sim. (paif.) Cir. Erre éclairé. 

Illummaosnur corda veffa. B18L. Vos cœurs feront 
éclairés. Qur femel fut iliummati. 1p. Ceux qui ont une 
fois reçu ia lusniere de l'Evangile. Hine ' 

ILLUMINATE, (adv.) Cc. D'une maniere fleurie, 
ornée , nobie, 

ILLÜOMINATIO , &nis. f, Biël. Lumiere.f. MAcR. 
Iliumiratioo. f. 

ILLÜMINATOR , ôris. m. Bibl. Celui qui éclaire: 

ILLOMINATUS, à, #m. Cic. Liumué , éclairé. 
(partpad) © 

ILLÜMINOQS, à, #w. Aus. 6.m. Tencbreux,;obfcur. 
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ILLÜNIS, &. (adj.) P/. Sans Lune, obfcur. 

ILLURGAYONENSES. Caf. Peuple d'Efpagne. 

luzusaRas. (2. plufp.) IzzussRUNT. (3. pl. perf.) v. 
ILiupeRE. 

ILLÜSIO, ants. F, Cie. Dérifion, ironie-dont on fe fert 
pour fe moquer de quelqu'un. B:él, Illufion. f. phantôme. 
M. (R. ILLUDERE.) 

Iicusisrs. (2- perf.) v.ILLUDERS. 

ILLÜSOR , 6:35. m. Bibl. Un moqueur , un railleur. 
{ab cod.) v. 

ILLÜSTRAMENTÜM, i. n. Quint, Ornement, agrt- 
ment, m, 

IiLUsTRA. (imper.) ILLUsTRABIT. (3. fut.) G 

ILLUSTRANS, antis. (part) v. 

ILLÜSTRARÉ, 5, avi, a1mm. Cie. Eclairer, illuminer, 
éclaircir, rendre elair, frendre celebre , rendie illuftre , 
dorer de l'éclat. (R. ILLUSTRIS.) 

lllufêrare artes. Cic. Kelever le merite des Arts,donner 
de l'éclat aux fciences. 1'luftrare dubra. Cac. Eclaircir les 
chofes douteufes, 2/{uftra faciem tuam [uper feruum tuum. 
Bisc. Répandez fur vorre ferviteur la lumiere de votre 
vilage, 1ufirabis , mibicrede, tua amplitudinem bomi- 
num injuria.Cic. Ep, Croy:z moi, l'irjufice des hommes 
à vorre égard, re fervira qu'adonner du Juftre & de l'éclat 
A vorre digoité. 1/lftrare Philofophum la:inis litteris. Cac. 
Ecrire en latin des Traités de Philofophie. 

ILLÜSTRARE, Dr, atits sim. (pail.) Cic. Non illuftre. 
tr lumine, Bic. Que la lumiere ne l'éclaire point. Que 
Fabtum eff, ut brevi luftrarerur. C.Nur. Ce qui le mit en 
Fcpuration en peu de temps, ce qui ie rendit celebre en peu 
de temps. 

ILLÜSTRATIO ,oris f. Quint. Illumination , l'ac- 
tion d'éclairer, lumiere, f. éclat,m. la clarté, l'évidence. f. 

ILLÜSTRATOS , à , mm. C o L. Eclairé , illuminé, 
Éclairei, rendu c'air & évident. (patc. pal.) v. ILuus 
TRARE. 

liiusraton, oris. Cic. (comp | 

JuLUsTRISSIMUS, 4, mm, C. Nr. ((up.) de 
. ILLÜSTRIS, ë, (adj.) Cie, Clair, éclatrant, luifant , 
illuftre, celebre, confiéerable, beau. (R. In, & Lusrro.) 
Zluffriores, (fuppl. Ædes.) fecit feneñtrafque indidir. 
PLAUT. And. 1.1. La maifon eft percée à jour de tous cô 
tés. Viri sllufires, C 1 ©. Hommes illuftres. 2wftrifimum 
pralism. C. Nsp. Combat tres celebre, Esilluffrior. D'au- 
tant plusilluftre, 2{luffris vifus. Cic. Vue perçante. 
Dans le Bas-Empire,on appelloit{Huffres,les Magiftrats 
qui étoient audeffus de ceux que l'on appelloit Sprétabules, 
puifqu'on app<iloit de la S:ntence de ceux-ci,aux illuftres. 
Cod.7. 62, 32. 

ILLÜSTRISSIME. (adv.)A.Gell. D'une maniere fort 


belle. 

ILLOÜSTRIÜS. (adv.)Cic. D'une maniere plus éclat- 
tante. 

ILLÜSTRO , #5. Vid. ILLUSTRARS. 

ILLÜSÜS, à, #m, Cie. Qui a évé joué, raïllé, moqué. 
{parce.) v. JaLUDERS. 

Veftes auro illufa. V 1RG. 2. Georg. Habits précieux , 
brochés d'or. , 

ILLOTIBILIS , 3/&. (a4j.) Plawr. Qu'on ne fçauroir 
nettoyer, qu'on ne fçauroir decrorter. (r. Lurum,boue.) 
Odor sluribilis. PLayT, Odeur qu'on ne fçauroit faire 


aff-r. 

È ILLÜ VIES, &.f. Cie. Craffe, (alerté , ordure, malpro- 

precé. f. : 

+ Illuvies aquarum, Jus. !. 16. Déluge , inondation. 

| Juivseris. V'd. ILLILERIS. 
DNA É * Yi. liuivrium L'Illyrie. 

»1.nN: 

Juivriacum, s. n. Ere!. Saint Avoie, en Lorraine. 
ILLYRICUS, à, #m, Ovin. D'Lilyne. 
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Illyrieus finus, Viro. Golfe d'Illyrie, b. Golfe du Drio, 
dans la mer Adriatique. 

ILLYRIOM, à 5. n. L'Illyrie, Province voifine de l'E. 
pire, b. l'Efclavonie, qui a la Pannonie au Seprentrion, & 
la mer Adriatique au Midi. 

ILVA, Z. f. Virg. Eive, ou Elba , Iflede la mer de Tofs 
cane, autrefois celebre pour fes Mines d'argent. 

livatss, tum, m. pl. Liv. Ceux d'E:va. 

ILÜGD, ints. Eccu. Saint-Eftevan de Puert, en Anda« 
loufe. 

liumstrs. Eccl, Lombier, au Royaume de Navarre. 

ILÜRO, onÿs, f. } Oleron, Ville Épifcopale du Beara, 

ILÜRONA,6.f. $ fur le Gave ou riviere d'Oleion. L'E- 
vêque eft Suffiagant d'Auch, : 

1m. Feff. [au lieu d'Eum.] du nominatif Is. Feff, vel à 
grace, nr. DacEr. 

Ima. Vid. ImUs. Proford, 


re = = = 


GINARIUS. x 

IMAGO, pis. f. Cie. Image, rprefeutarion, figure.f 
porsrait.m.refl:mblance.f. prérexce. m fiobleile, qualité, 
f. memoire, fouvenir. ”. image antiquitatis, Cic. Une 
‘mage de l'anciquité. Image mei, VirG. Mon ombr:, De 
mffnenis image, C10, Le portrair de D.mofthenes, Cereæ 
image. Hor. Use figure de cire. Noéturna imagines, Tim, 
Des vifions, des fpsétres, des phantômes. Libertaris image. 
Tac. L'apparence de liberte. 

Ubi non refonant imagines. V À RR. Un lieu où il n’y æ 
point d'écho. Imagine cognitionts. T ac. Sous prévexte de 
j'examiner. Immenfa vañitas hominis dm titulorum eupi- 
dineAraxem @ Exphratem [ubimaginibus [ris leg: cencu- 
pifeit.Fior.+. L'exceffive vanité de cer homme,qui le fai- 
foit brûler du defir de voir les noms de l'Araxe & de l'Eu- 
phrate, gravés au nombre de {es conquétes, fous fes ima- 
yes. Imagines familia. Cac. Les portraits de fesancétres , 
de la famille. Fumo/a imagine: Cic. Des images noires dé 
fumée. je, antiques, qui marquo'ent l'antique de la no- 
blefle. Subite imagimes. PL. Des portraits Eaics depuis peu, 
& Es marquoiert une noblefle fort récence. 1ma30 animé 
vulrus eff.Cic Le vilage eft l'image de l'elprie. 

IMAGÜNCULA, é £, Suer. Perice image.{ lim.) d'I- 
MAGO. ' 

IMBARBASCÈRE, 3/65, Fast. D:venir barbu ,avoir 
ds la barbe (r. Barsa, batb-.)} 

Imssciirion,orss. C1c (comp.) d'ImsscieLus , ox 
Imssciiris. 

IMsiCILLIMUS. Sem. IMBACILLISSIMUS , 4, #7, CaLs, 


(Cup.} d° 

IMLECILLYS, lé. (adj) Gir. Foible, imbrcille , petie, 
Imbecssor.s anime. Cic. llu, fo.bie d'efprit. Vrd. Imns 
CILLUS, 

IMG6BCILLITAS, ris, f. Cie. Foibl-ff: , imbecillié, 
nala ne, f. 

Imbeeillitas atatis Crc Fribleff: d'ige.—ngemii, PL. 
Fo b -F: d'efprie, inb-allisé, 

1M BECILLITER.{adv.)Foiblement [d'où visne 
€ comparatif imsiciLLIU.] 

Zmbecsiliies doorem horren: S formidant. Cic. s, Tale, 

PPppi) 


“ct MB. 

Qui eraigsent & quiapprehehdent avé étop de foibleffe, 
fa douleur —aæfentiri, C1c. Donner fon confentement à 
quequ: chole, avec trop de rcferve. 

IMBECILLUS, 4, #m. Cic. Foible. Le même qu'Iu- ; 
sacicis. Momo imbecillus. Cic. Homme fans force , foi- 
ble. Ætas imbecilla Hon. Un âge cendre. Imbecille mate- 
ria cibus, Caus. Une viande peu nourriflante. Refpublica 
ad refiflendum imbecilla. C ic. La Republique n'a point 
aflez de force pour refifier. 

1M BELLIA, &. f, 4. Gell. Feft. Ignorance des chofes de 
fa guerre fMacr.lâcheré.f. 

MBELLIS, /£. (adj.) Cie, Ovid. (ppr.) Qui n'eft point 
propre à la guerre , ficible, lâche, qui n'a point de cou- 
£agé, qui n'a point l'efprit guerrier, qui n'a point de force. 
(r. Bazzum.) 

Imbeliss annus.Liv.—dies, Six. Une année,un jour qu'on 
pañe (ans faire la guerre.—<elämba. Horn. La toible Co- 
lombe, qui n'a aucune défenle.-manus.Pror.Main foible, | 
ærdre, délicaue.—fomnus, STaAT. Un doux iommeil. 1m- | 
belles hoftes.Liv. De foibles ennemis. 1mbelle telum.Virc. | 
Un trait qui n'a pas de force. 

IMBÉR, bris. m, Cic. La pluie. Virg. de l'eau. Oyid. des 
larmes. 

À Imber, (ppr.) eff agmen cœleftinm aquarum CG plu- | 
œiarnm, deinde ormn:s humer aqueus. | 

Imber anreus, Tan. Une pluic d'or. Feraces fgat bume | 
plantas G amicos ivriger imbres. V 1 RG. 4. Georg, Qu'il! 
plante des arbres fruitiers, & qu'il les arroie quand ilen : 
era temps. Per imbrem. Cat. Dans un cemps de pluie. Ge- | 
lidus imber.Lucr. D: l'eau. Calids imbres Ovin. De l'eau 
chaude, des larmes. Ferreus ingruit imber. Vinc.12. Æn. | 
L combe une grêle de eraits. 1mber laëtis. Cic, Une pluie 
de lait.—lapideus, lapidum , fanguineus , fanguinis , terre. 
Cie. Une pluie de pierres, de fang, & dercrre, Nec grandi- | 
ais imbres.Lucr. Nila grêle. Spargebat tepido imbre finm. 
O v 1 D. Arrofoir fon fein de larmes. Convertir in fangus 
mem imbres eorum. Biez. Il changea en fang leurs eaux. 
Adorati imbres. Sen. Largefles que les Empereurs faifoienc 
au Peuple XL-s Edivions ont Oderasi, mais Turneb: pré- 
tecd qu'il fauc Aao-ati, parce que le Peuple fe profternoit | 
& adoroit ces fortes de largefles, qu'on appelle 1mber, | 
parce qu'on les jeccoit au Peuple, de quelqu'endroit élevé 
apparemment, 


1 M B. I M 1, 

IusriaUs. (abl.pl.) id. Iusxn. 

1 nd orsr.m. En. Qui amete {a pluie. (fr 
MBIR. 

IMBRICIOM, 1 5. n. Le même qu'Imsnax, 

IMBRICÜS , à , #m, PLaur. Pluvicux. (R. !Ms2R.) 
Syn. Pluvuiss, 

Imbrica tempefiss. Fast. Un temps pluvieux. 

IMBRIDUS,à,#. Sou. Qui répand la pluie. (R, 
Imvsr.) 

IMBRIFÉR, à, m.V1no. Pluvieux, qui amene la pluie, 
(R: FsrRe.) 

IMBRIOS , #, #m. O v 12. Pluvieux.[Liv. Imbtien, 
qui eft d'Embro. 

Imsros, ou Liv, 2 1fc& Ville de Thrace, confacrte 

Iusrus , i. * $ à Mercure, b. Embro, 

IMBUÜÈRE, 8ù 5, bi 5, burim. Cat. Abbreuver, mouil 
ler, tremper, Syn. Infcere, immergere, 

Imbuere animes errere Liv. Remplir lesefprics d'erreur. 
—2#imum bonis opiniontbus, Cic. Inipirer de bons fenti- 
mensmgeninum artibrs quibufdam, PLauT. Apprendre 
certaines fciences. Imbuere lanam liquors aliquo. C o 2, 
Tremper la laine dans qu-lque | queur. Imbuere mans 
cade alicujus. Tac. Tiemper fes mains dans le fang de 
quelqu'un. Imbuere peétorapietate. Liv. 2. 21. Remplir les 


| elprits de Relision. Sapè rener agnus illins aram smbuat, 


Varo. je lui immo'erai fouvene un agneau, Tirocinia mi 
ditum imbuebant. F1 0 R. Apprenoient à nos Soldats , le 
niétier d: la guerre. 1buere wine, Aviner. Se ffudiss sns« 
buere, Cic. S'appliquer aux études. 

IM BUI, dr, smbutüs sum, (pall.) Crc. Imbui errsribue, 
Cie. Etre rempli d'erreurs. 1mbu:twr juvencus, Pi, On 
dompre un jeure Taureau. 

lunyinDus, 4, 4m. Cic. Lmbusndus eff quafj naturd 
quadam apra € moribus, Crc. li fauc qu'il ait une e=r- 
taire difpof:ion naturélie , & des nœurs convenaoles, 

IMBÜLEÏTARE, 0. Lucir. Birbouiller les pecits en- 
fans d'ordures. 

FIMBÜTIO , ôis. £. Teinture. f. 

IMBÜTUS, à, wm. Cie Tr-mpé, abbreuvé, mouille, 
imbibe,fiempli. (part. pail } v. Jususns. 

Imbuius admiratione qurdam, Liv. l’révenu d'eftime. 
Imbutus Diaicébicss.Cic,—litteris, Ho. Qui fçaic un peu 
la Dialcétique, qui a quelque teinture des Belles Lettres. 


IMLER BIS , &ë. (adj) Cie, Sans barbe, qui n'a poine | Prérepris, Cie Qui a r:çu des preceprer.—fangung, Cic. 


de barbe. Her, jeune. (r. Barsa, barbe.) 

IMEIBÈRÉ, bi), bibt, bibirwm. PL. Prendre, attirer, 
recevoir ; }mbiber. fLwer. avoir deffcin , avoir dans l'ef- 
prit, prendre la refolution. (r. Bissrs) Syn. Ebibere, 

* Imbibere animo aliquid. Cic. Se mettre quelque chofe 
dans l'efprir. ae 

LM BI BI, br, bibieitr. (pafl.)PL. Sweci peniris imbibun. 
tur. Pr. La ceinture penécie. 1: midor iiwbibitur. Ip. On re. 

oit cetie céerr. 
+IMEONITAS, arir. f. Ters. Méchanceté, privation de 
borce. 

IMBRASIA, &. F. Imbrafe, l'Ifle de Samos. 

Tuprasines, des. m. Vrg. Imbiafde fils d Imbrafus, 
Troyen, qui fut tué par Turuus. 

luprasus, i. PL. Riviere de l'Ifle de Samos. [Nom | 
d'un Troyen. | 

Iusrs.(abl. 6ng.)Jmsras. (n. pl,) Pid. Tupsr. 

IMBREX , icis, m.f. Vrrg. Tuile creufe, faiticre. Vitr. 
un canal qu'on fair fur le voit pour écouler l'eau. (r. 1u- 
Bar.) {mbrex porci, MaRT: 2.37. Une échinée de Porc. 

IMBRICAMENTÜM, £. n. Vitr. Ouvrageen maniere 
d=ruie creuis, 

IMURICATIM. (adv.) PI, En maniere de cuile creufe. 

IMBRICATUS, à, wm. PL. Courbé , fait en forme de 
tuile crcuic. (R.Impan.) Fosum tmbricatum, PL, 81.10. 
Une feuille couibés en manier: de tuile creue. | 


Entarglané. 

IMiraBILIOR , oris. PL. (comp.) d' 

IMITABILIS , à € (adj ) Cie. Imicable. Pirg. Qu'on 
peut concretsire. SYN. Imitandiur, 

IMITAMEN, int. n. Ouid & ? Imitation, repreler- 

IMITAMENTOM ,5.n Tac Station de quelque 
choie, Im:.aminta dolorss. Tac, Ls apparences de dou- 
leur , des narques extsrieures de criâeile, 

ImMitamint. lmitez. (inper.) @ 

Imiranno Jet) v. lmirars, 

IMITANDUS, à, wm,.Cic.Qu'il faut imiter, imitable, 

Juirans, arts. PL Jinitanc (part) v. - 

IMIÎTARE, 5r, its sum. Cic. Imitsr, copier, contre 
faire, luivre l'exzmpe de quelqu'un, faire comme lui, ref- 
lembler à , étre iemblabe, frepscienter. (R. pupeirdes , 
imiter.) Syn. Éfhugere, cxprimere, 

Imitars alas avium, P 1. Reffembler , êcre femblabla 
aux ail:s des oïleaux.—chirographum aiteries. Cic: Con« 
trefaire le lcing,ia figrarure de quelqu'un.—:r/fim.Lucr, 
Copier , contrcfaie ie gelte—gandia falfa. Tin, 3, pr. 
Contrefaire I: joyeux, paroitre,faire le joyeux quand on 
cfturifie1waf tm. T ac. Affcéter un air tiilte.—vration 
nem bonorum, Cic. T:xir le langage des honuétes gens, — 
veses. Prop. Concrefuirs la voix. Cause ne smurerss eas. 
Bisz. Ne es nitez pas. Jmitamini fism. BL. Ymiiçz 
leur foi, Imirando eum. Bigs. Es l'imiranr, 


{MM; 
X Ce verbe (e prend quelquefois éa fignifeation faire 


ns Ciceron. 


IMITATIO, ën3s. f, Cie, Imitation. f. Cen/equi imita- 


tone, Cic. Imiter, 
IMITATIVÜS, à, äm. Domar. And. Imitatif. 


MI TATOR, ërfs, m. Cie. Imitateur , qui imite, qui 
contrefaic. Imitatores mei eftete fieut cn ego Chriffs. BiBL. 
Soyez mes imitateurs, comme je le fuis deJasus-CHrisT. 


MITATRIX, icis. Ê. Cie. Imicatrice ; qui imite. 


. IMITATÜS, à, #m, Cic. Qui a imité, ayant imité,] 
Unité, contrefäic. 


IMITÔR, cris. Vid, Imirant. Cie, Imicer quelqu'un. 


IMMÂCÜLARÉ, 5, dus. Firm. Le même que Macu- 


LARE.Souiller,gâter, tacher. Syw. Dedecorare, 
IMMACÜLATÉS, à, um. B181. Quieft [aus taches. 


- (RIN, & MacuLarus.) Immaculatus agnus. SULP. 


Un agneau fans tache. Beati immaculati in via. B1B1. 
H:urcux ceux qui fe confervent fans tache dans la voie. 

IMMADESCERÉ, defcs, dits. Ovin. E-re mouillé, de- 
Yénir mouille, Zmmude/cers imbre. PL. Etre humcété par 
la pluie. Lacrymis immaduere gens. Ovip. Ses joues tu 
tent arrofées , furent baignées de larmes, 

ImmaNiOR, or:5. ViRG (comp.) € 

IuMaNIss1MUS, #, ms, Cic. ((ap.) d' 

IMMANIS, në. (adj.) Cic. Grand , Énorme ,excellif, 
prodigieux, feroce, fauvage, inhumain, eruel, barbare, 

A&4 immania, O x 1 D. Des aétions miraculeufes. 17. 
MANS Antorum numerus. VARR. Un grand sombre d'an- 
nécs. Immanes pecuria. Cic. Une fomme exc:fhve d'ar- 
gent. Immanis pfeus, Bisz Un grand poiffon.—prada.Cie. 

utia incroyable, Res immanes.Cas. Des chofes extraor- 

dinaires, Immania f1x3. Vino. Des roch-rs cffroyables. 
—*emp'um. VirG. Un Temple extraordiraisement grand. 
Immans quanrüm. Satz. 1] eft incroyable combien, &c. 
Immane din. Ip. Chofe horrible akire. 

IMMANITAS, äris. f. Cic. Enormiré,grardeur. f. ex 
cès de quelque chofe. m. Infenfibilicé, dureté de cœur. 14. 
cruauté, Barbarie,inhumanité f. Immanitas farsrum Cic. 
La ferocité , la barbarie des bêtes.-pretii. PL. L'excès du 
prix, prix excrMf. 

IMMANITÉR. {adv.) 4, Gel. Exceflivement , extroi- 

dinaitereat. 

INMANIUS, oris, FLoRr. {comp.) d'Iumants, 

IMMANSUETIOR, erts. SsN.(comp.) œ 

INMANSUSTISS1MUS, 4, ww, Ovip.(lup.) d' 


IMMANSUETUS ,a, mm. Cac, Barbare , farouche, 


fauvage, intraisable.(r. In, MansuaTUs , doux , ap- 
privouié )lagenssunt immanfnetum Ovip Un ctpriv lauva- 
ge, irtraitable. 
IMMARCESSIBILIS, 8Y/E. (adj.) Bibl. Qui ne fe fle- 
trit point. 
1mmarceffibilis gloria corons. B 181,Couronne de g'oire 
ui ne fe Becrira jamais. (R. 4x) v. 
IMMARCESCÉRÉ, fer. Ho n. Se flécrir, (e corrom- 
p'e. Le mémeque MARCESCERE. 
Immarcefeunt cpala fine pue petita, Hor. Onfe laile de 
faire toujours boune ci ere. 
IMMATURA. Pid, IMMATURUS. 
IMMATÜRE. (adv.) Plaur, Avant le remps,trop tb, 
de bonre heure, avant la faifon. 
IMMATORITAS, ris. f. Cie, Précipiration, hâte 
trop grande. f. Immaturitate fbenfsrum. SUst. Au. 4 
Parce que les fi les fe marioient crop rôr, 
IMMATÜURUS, à, #m.Cus. Qui n'eft pas encore mür. 
rrecipné, avant le termps.(r. In, MATURUS, mür.) 
dmmaturus amer, Liv. Ainoër quin'eit pas à propos 
Immaturus obit, HdR. l| meurt trop jeuns. l'umatura per- 
Lee germinabis, Bin, Elle yermera fans jamais meunr. 
Ha: necimmature aufs srasere snoperimm , nec iffa pal a 
traare, t6f 46 tantis çennibus vix par:entèr uns vire, 













IMM. és 
Aidum famins parituris,Jusr. Cette Prinéelle n'ofant cen- 
fier Les rênes de l'Empire en de fi jeures mains, niles prene 
dre ouvertement elle même, paæia crainte que tant de 
Peuples qui fouffroient impaticmment la domination d'ua 
homme , ne pulfent s'accoutumer à celle d’ure femme. 

IMMÉANS,anris. (ad) }PI. Qui entre dedans. (part.}ve 

IMMÉARE, 5. ävi. PaLu. Entrer dedars. 

IMMÉDIATE (adv.) 4. Gell. Lilez Immediratè, dans 
la preface d'Aulu-G:lle, 

Imm:diati, Lmme l'arement, {ans interruption. 

IMMÉDICA BILIS, #{ë. (adj.) Ovid. Incurable, irres 
mediable. [R: In, Non ) 

Îra immedicabilis, Six. Une colere qu'on ne peut ad- 
doucir. Immedicabile telum, Vince. Ua rait qu fai uoe 
beffure incurable. 

IMMEDITATE. {(adv.) PI, Sans meditation , fans re- 
f:xion, avec préc pitation. (r. In, Non.) }| Med rare, 

IMMEIÈRÉ, mes à, minxs,minéum, Pins. Pifler faire 
de l'eau dans quelque chofe. Syn. Mciere. 

IMMÉMÔR, bris. (adj) Cie. Qui a oubl'é, qui ne fe 
fouvient pas , qui n'a point memoire de quelque chefe , 
ingrat, méconnoiffant. % Ce nom régit le g:nuif.(r. In, 
& Mauon,recoancillant.) 

Immenor beneficium, Tac. Bienfaic oublié. 1mmrmor 
bonornm, Bip. Qui perd le fouvenir du bien. Immemer 4f6 
rérumm à Je geftarum, Cie. Il a perdu la memoire des cho- 
fes qu'ila taices. Immemer meriri, ViRG. Ingrat, qui ou- 
blie ie plaifir qu'on luia fait, Ne smmemer fi. B131. Ne 
perdez pas le (ouvenir.Immemer gurges. Six. Un gouffre 
dont les eaux font tout oublier , le fleuve d'eubli. 1fihac 
commempratio quafi exprobratio ef} smmumorss brmcfici. 
Tan. Andr, Ce récit que vous me faites de vos bienfaits , 
eft comme un r-proche que j: les ai oublies.-Xmmmemeris, 
le rapportant à mei, qu'on peut ious-entendre, eft aûif ; 
sil le rapporte à Benefers, 1left paf. 

IMMÉMOÜRABILIS, bi. (adj.) Luer. Indérermioé, 
qu'on ne peut, es qu'on ve doit pas dire. (n.In, @& Ma- 
MORA*E, raconter.) 

Verfus smmemorabiles. PLaut. Capt, D:s vers qu'on ne 
doic pas dire, Zmmemorabilss fuit. P 1 A UT. Ciff, 2. 2.3. 
Elle ne m'a rien voulu dire, je n'ai pü rien arracher 
elle. 

XX Quoique les mots en bilis, foient ordinairement pal. 
Gifs, Immemerabilis, eft ici aétif, comme Penerrabsiis, 
Conducibilis, Exitiabilis, Lucrificabilss, Incogirabilis, 
pincibilis, (re, 

IMMEMORATIO, ons. f. Bibl. Oubli. m. Svn. Oblie 
vro, (ebsifdem,) 

IMMEMORATUS, à, #m, Hon. Dont on n'a pas en< 
core pa:le. 

IMMEMORIA, £. f. Papin. Défaut de memoire, eubli. 

Ce: mot qui ne fe trouvs que dans la Loi 44- D. de 
acquir, vel ammr, poff. paroït fuipeét à d'habiles gens, qui 
croyent qu'on devroit lire In memeria en deux mots, & 
même l'Edicion de Geneve de 1581, porte In memoriæ çn 
deux mots, ce qui ne change rien au lens de la Loi. 
JuMaNsA. Vid, IMMSNSUS. 

IMMENSITAS, ais. f. Cie. Immenfré, gracdeu in- 
finie, et: ndue ir finie. f. 

IMMENSÜS, 4, wm. Lu cr. Immenfe, fans borne, 
grand, vafte, extreme , [qu'on ne fçauroit mefurer.(m. 
MaensuRA, melure.) | 
1mmenfms aer. Cac L'air qui eft immenfc , d'uce éten- 
duc irfinie.—+vum Lucr. Temps ir fini, qu'on re fçaureit 
mefurerexercitus, Biz Ure armée prodigicufe.-. ‘amer 
Via. Un cri furieux, horrible dslor. Sun Une dou'est 
exceffive.—labor. Ovip. Un travail ciopabie. Pants: jme 
menfum, Hor: Uu poids tnorime. He prejsqui UT TLIET 
+. Pr. On n'auroit junais fat, fon vouoit ertret daes 
cour ce détail, ce feroit une chofe infinie, de aire le de- 

P Ppp y 
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tail de tour cela. 7n immenfum, Ov19. Jafqu'à l'infini. |  TMMIÏNERE , #7, m#5. Cic. Approcher, étre proche, 


Ufuppl. Spatinm, ou tempus.) 

Aliquid mercari immenfe, PL. Acheter quelque chofe 
Farieufement cher. Bibl. avec excès , excefhvement. [On 
fou:-rntend Pretio | Immenfum attolli, Tac, S'élever ex- 
tremement. Vivere smmen{um.T Ac. Vivre fort longremps. 
[On fous-entend Tempur.] Immenfoplus. PL. Avec excès, 
execffivément. Immenfa multitudo. Bis Multitude infinie. 

IMMEO .45. Vid. IMMeARS. 

IMMÉRENS , énris. (adj.) Hor. Qui ne merite pas le 
mal qu'on lui fair. 

Honeff ffimum credidi non premere immerentem. PL. 
J'ai ci ü que c'écoir uve chofe forc honrére de ne pas op- 
primer, malcraicer un innocent, un homme qui ne le me- 
gite poinr. 

IMMERENTÉR. (adv.) V. Max, Sans l'avoir merité, 
Ritort,piflement, 

IMMERGÈRE, g3, mer, mersum. Vino. Plonger, en- 
foncer, précipiter dans l'eau, fubmerger. 

Me rmmergite ponte. V1 G. Yettez-moi dans la mer. 
Eum immirferat unda Ip Ii l'avoir precipité dans la mer. 
Immergere fe in aliquem iocum. PLaUT. Entrer, fe glifler, 

fe fourrer dans quelque e: doit Immergere fem voluprates. 
Liv. S: plonger dans le: pla firs. Se blandiriis in alicujus 
confuerudinens tmmergere Cie. Par les Aaticres, s'infis uer 
dans l'efprit, fe mettre dans les bonnes graces de quel 
qu'un. Zmmergere taleas. Co. Planter des bourtures, des 
branches couppées par les deux bours, 

IMMERGÏ, gôr. (paf) PL. Ubsifler amnis immerçi- 
ur, 1p. Où le Dannbz fe décharge, le jete dans la mer. 

IMMÉRITISSIMO. (adv.) Ter. Phorm. 1. 5. 6e. ({up.) 
d'IMMERITO. Me accufas emniuwm immerit [fim0. j 31 D. 
Vous m'aceu{-z le plus injuftement de tuus. 

IMMÉRITO. (aëv.) Cie. Sans l'avoir metité , fans 
fujer, à tort, à faux , injuftement. 

IMMÉRITÜM , 5. n. Plaut, Démerite. Immerite mro. 
PLaur. Sars que je le merite. 

IMMERITUS, 4, #m. Ovin. Quine merite pas , inro- 
cent fL:v. qu'onne merite pas, dont on eft indigne. (r. 
1x, MrriTus) 

IMMERSA BILIS, &ÿlë, (adj } Ar. Qu'on nepeut pas 
enfoncer dans l'eau. 

IMMERSÜS , 4, #m. Plongé, enfoncé. (part. paf.) v. 
IMMERGERE. Jmmerfus lute, FRONT, Qui s'eft mis daus 
la boue, embou: bé. 

IMMETATUS, à, #m. Hor. Qu'on n'a point mefuré. 
{r. Msrani, melurer.) - 

IMMIGRARÉ, à, œui, atism,Cic.Changer de demeure, 
alle: loger, aller habirer en quelque lieu. 

Immigrare in Rempublicam. Liv. Se gliffer dans l'Etat, 
dars la Republique.—in veffigia. PL. 7]. Suivre les traces. 
Poiiquäm simmigravi in ingenium meum, P 1 A UT. Mofi. 
Après que j'a: vécu à ma fanraifie , à ma liberté. 

IMMINFBAT. (imp.) € 

IMMINENS, énris.Cic.Qui doit bientôt arriver, f dont 
oneit menace, qui penche, qui tomb: fur. (part.) v. Im- 
MINERS. 

On dir Imminens ad aliquid, Cic. alieui. PL, T, 

Ad cadem imminens, Cic. Porté au meurtre & au cat- 
nage. Itimeri :mminens. CURT Qu avance [ur ie chemin. 
Avaritia imminens Cic Uues avar.ce cxtrem: —pericuisn, 
as danger évidenc. Dacers cocros imminente Luna. 

or. Dasfer au clair de Ja Lune. Zmminente jam morte. 
Bisz. Etant lur ie point de mourir , état proche de la 
morc. Propter bellaimminentis, | pb. À cauie d s guerres 
qu'il avoir à foucenir ‘le toutes pares. Tempiffare non exi. 

ua :mmincnts. Biaz. La termpéce ciaur coujours force. 

IMMINENTIA,4.f. A. Gaz. 46 smminentis fFau- 
dis. 1n. 9 :2. À caule de Ja foucb:rie coute prête, (qu'il va 
fisc à quequ'un,) 


être fur le point d'arriver, menacer. (R. In, @ MAN5R 5.) 
Imminet his 4er, Owin. L'air eft placé audeflus. Zmmi. 
net bellum ab Tarquiniis. Liv. Les Tarquins fonc fur le 
point de nous faire la guerre. Mors quorsdie imminet, Cie. 
La mort nous menace tous les jours. 1rmminet slli pericu= 
lum. PL, Un danger le merace. 
K [On dit Imminere alicui, in aliquid. Cic.] Imminsbat 
tuss furor omninm fortunis Cic. Ta fureur menaçoic d'en- 
vahir le bien de tout le monde, Imminere in Tribunitiarm 
Poteffarem. Cic. Tendre, afpirer à la puiffance de Tr:bun. 

* Quoique l'on joigne à ce verbe l'accufatifavec in, 
on trouve plus fouvent le dauif. Imminent due Reges toti 
Afie. Cic. Deux Rois vont fondre fur l'Afie. Quibus caps 
tmminebat.FL0R.Q ti étoient fur le point d'être forcés. Qué 
Era vs ,quäm cat r: imminebant cruibms. Big. Qui étoiene 
plus acharnés que l:s autres, à faire du mal à leurs Conci- 
toyens Imminere in occaffonem. Liv.-occafjonibus FRONT. 
Chercher l'occafion, être atrentif aux oceafions. Imminef 
eXiH10 var conjugs,rlla mariti. Ov. Le mari cherche à (e 
défaire de {a femme, & la ferme de fon mari. 

Iriminere rebus imperie. Cic.—régne. T ac. Tâcher être 
préc de fe rendre maîcie de l'Exat. Imminere regiis donis. 
Liv Soupirer aprés les preieus du Roi—emrient. S Us Te 
Etre {ur le point de faire un achat. Imminere via. C 45. 
S'avancer {ur le chemin. 

IMMINUAM (fue.) IMMINUE. (imper.) v. 

IMMINUERE, o, mi ?, mmrmm. Cic. Diminuer, rerram- 
cher, amoindrir, apperiffer.(R. MINUzRS.)Syn. Arre- 
nuare, dimintiere. 

Imminuere audoriratem fuam. Cic Affoïblir fon erédie, 
[- décrediter.—capus alter. PLaur. Caler la tête à quel- 
qu'unstiftdio domum.T ac. Terrir l'éclat d'une maiïfon, 
par des diffenfions domeftiques.—pdicitiam virginis. 
PLaurT. Deshonorer une fille.—fummam. C 1 c. Diminuer 
ure fomme,en rabattie queique chofe. Dalor fe imminuit. 
Ov1p. La douleur diminue. 

% [Oo dit Imminuere aliquid , & aliquid de aliqua re, 
Cic.] Imminuere jus. Cic. Violer le droit —sliquid de vo- 
luprate alicujus, Cac. Reurancher quelque chofc du plaifir 
d'un autre. Imminue panluium. Bisr. Ketranchez un peu. 
SE coptas quäm minimim imminueris, Cic. Si vous dimi- 
nuez tans foit peu des trouppes. 

IMMINUI, ôr, minmtis sum, (pall.) Cic. Se diminuer. 
Lecythus oles nen eff imminutus, Bip, L'huile de Ja petite 
cruche ne diminuera point. Imminuetur fortitudo tua, Ip, 
Votre force en fera aRoiblie. 

IMMINDTIO, 645. f, Cie. Dimioution. f. retranche- 
ment. "3, 

IMMINÜTÜS, à, &m. Cic. Diminué, aRoibli. 1mmi. 
nuto numero. Vicr.A yant diminué Je nombre. (part.pail ) 
V. JMMINUERE 

IMMISCERE, E 5, mfeù 5, miflam , ou mixiäm, V1RG. 
Méler avec, mélanger. 

Immifcere fe alicui belle. Liv. Entrer dans une guerre, 
y prendre part, Immifcere fe res aliens Pompe. J.C. S'inge- 
ter dars les affaires d'autrui, s’y immilcer. Afher crabro 
imparibas fe immifcmit armis. Vire. 4. Geo-g. Un ficheux 
Fiélon armé d'un plus fort aigullon , fe mé e avec elles. 
Se immilcere dicuntur beredes [ui, non autem adire be- 
reditatem; funt enimin famili, nec aliunde accedunt, Leg. 
Impub-rious. 1 1. Dic. de acquir. hered. Ge. 

IMMISCERI, br, miflis , ou mixris smm.(pall.)Pirg. 
E-reinéle.Sin maculeinc.pient rurile immiftier igmi. Vire, 
Mais fi es marques (b eucs) viennent à fe méier toutes en 
feu ble avec: rouge, (Immiscisr , por LMMisCER1.) 

IMMISCOULUS. Vu, IMMISSULUS. 

IMMISÉRABILES , de. (ady.) Hor. 3. Carm. Dont on 
n'a point de compailion, de pitié. S1 wo periret immifera= 
bilss capriva pubes, 1p, Si l'on ne laifoit perir impico ya- 


IMM. 
blement cetre lâche jeunefle dans les fers. 

ImmissricorDes.(pl) d'IMMISERICERS. 

IMMISÉRICOR DIA, £. f. Liv.7.Bell, Mac. Dureté de 
cœur , infenfbilicé. [Les anciens exemplaires portent M;- 
ericordis, dans cet endroit. R. Steph.] 

IMMISÉRICORDITÉR. (adv.) Ter. Impiroyable- 
ment. Faëlum eff À vobis duriter immifericordirerque , at- 
queetiam, ff eff dicendum magis apertè, inliberaliter, Tir. 
Adel, Vous avez fait la chofe du monde la plus dure, la 
plus cruelle, & fi je l'ofe dire plus clairement, la plus indi- 
gne d'un homme d'honneur comme vous. 

IMMISERICORS, érdis. (adj.) Cic. Impiroyable,qui 
g'à auçune compalhon, infeohble aux maux d'aucrui. 

Iumissro. (fur. fubj.) v. ImmITrsRRe 

IMMISSARITM, #5, n. Vitr. Un refervoir d'eau. 

IMMISSIO , 5x5. f. Cic. L'aétion de laïfler eroitre 
quelque chofe, fi'aétion d'envoyer. 

Immifit immifiones per Angeles males. Bras. Il les affi- 
gea par les diffcrers eaux qu'il leur envoya , par le mi- 
aiftere des mauvais Anges. 

Iumissurus. Efpece d'oifeau., Vid, IMmussULUs. 
IMMISSÜRA, £. f. Encaftrement. #. 
MMISSÜS, à, um. Cic. Envoyé, [läché , jeté, lancé 
uelque lieu. [S#/{. apolté , déraché.|] Dig. Pofé par 
ut fur.(part. pal.) v.Immirrers. 
Immiffa barbs. Vire. Une longue barbe, Immiffi canes. 
Vino. Des Chiens qu'ona lâchés après des Cerfs. Zmmmif. 
fus à Deo doler. Cic. Une douleur que Dieu nous envoiz. 
Immi[a injuria. Cic. Lujure faite. Tela in meum corpus 
immiffa. C1 ce, Des traits qu'on a lancés contre , fur moi. 
Immif{a fera (lis. V1RG. 2. Georg, Les foré:s donnéesen 
partage aux bêtes farouches, pour leur {ervix de rerraite. 

Iumisrs Sil. pour ImmisisT1. 

IMMISTÜS, à, ww. Vic. Mélé avec, parmiquelque 
chof£. (parc. palf.) v. Immirrars. 1mm.fèus turba muli. 
tum, Liv. S'érant mélé parmi les Soldars. 

IMMITIOR, oris. A. G&LL, (comp.) d' 

IMMITIS , rë. (adj.) Hor. Veid, qui n'eft pas mr. 
EPirg. cruel, barbare, inhumain, impitoyable. Znfslæ 1m. 
mitis @ fine cultu bominum. Tac. Une lie fauvage & de- 
ferre. Immite «diétum. Ovin-referiprum. Tac. Un Edit 
rigoureux, fevere, Æ:nc 
. IMMiTissiMUS, #, w. P 1. Le plus cruel. ((up.) Nibil 
immisius À. Gzis, Rien de plus cruel.(comp.) 

IMMITTÈRE, ##3,mis5, mffam, Cic. Envoyer, jeter, 
pouiler, lancer. (r. Mirrsrs.) 

Immutiere birbam. Quint. Laïffler-croïcre [a barbe. 
lmwittere aliquid in aures fuas. Piaur, Etre attentif à 
quelque choic—sliquem in bona alterius, C 1 c. Mettre 
quelqu'un en pefleflion des biens d'un auete.—dies 55 ali- 
quem. S 5 N. Faire des imprécations contre quelqu'un. 
equsm ad legionem.Cic.Poufler {on Cheval vers la lésion. 
—rudentes. Pi. Lâcher les cables. Immitrere vitem.V ARR. 
Lailler croîrre la vigne. Swslium accufandis uirifque im- 
mittit. Tac. Elle fe fert de Suilius, pour acculer l’un & 
l'autre. 1mmittere fe. Cac. Se lancer, le jetrer.—fe in volup. 
tates. Liv. Se plonger dans les plaifirs.—fe in medios boftes. 
Cic. Se jecter au milieu des ennemis. 

“& !mmitere, dans le Droit , fignifie Pofer par le bout 
une poutre, une folive , ou quelqu'autre morceau de bois 
fur le mur de {on voifin. 

Tiges smmittendi fervitus, D1G.Droit de pofer une pov- 
ure dans le mur de [on voifin. 

IMMITTI , dr, miffüs sum. (pall.) Cic. Etre envoyé 
A cuitatem tmmittitur. Cic. On envoie à ja Ville. Filis 
immittitur aurum, Ov1b. On entreméle l'or parmi les fils. 

IMMIXTIO, omis, f. Addition. f. mélange. #». (R. Im- 
MISCERS.) 

IMMIXTÜS, à, #m. Tac. Pid, Ium1ssus. Ml, 

Juno. Vid, Iuo. Bien plus, de plus, 
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ImMogtLrA, im. Les immeubles, 

IuMosiL10R, eris. Ovip. (comp.) d 

IMMOBILIS, ÿ{E, (adj.) Cie. Immobile, inébranlable, 
fixe , arrêté, 

Immebilibss oculis contueri Solem. PL. Regarder fixe- 
ment le Soleil. Res immobiles.Dic.Les immeubles, les biens 

ui ne fe peuvenc tranfporter. Regnwm immobile. B 1 8 L. 
oyaume qui n'eft point fujec au changement. 
MMOBILITAS, ris. f. Bibl. Immobilité. f. 
. IumosiriTer. (adv.) Apwl. D'une maniere immobile, 
fans fe remuer. 

IMMODSRATA. Vid. IMMODERATUS. 

IMMODÉRATE. (adv.) Cic. Immoderément, {ans re« 
gle, fans moderation, fans mefure, av:c excès. 

IMMÔODÉRATIO, omis. f, Cie. Excès, emportement, 
déreglement. #. 

Efferr: immoderatione verborum, Cic. S'emporter en des 
Paroles crop libres. 

- IMMODaRATIOR, oris, Quinr. A. Gaz.(comp.) € 

IMMODARATISSIMUS, #, #m, SUsT.(lup.) d'IMMODs- 
RATUS. : 

ImmonsraTissims. (adv.) Spart. (fup.) € 

IMMOD5RATIUS.(adv.)Swer,(comp.) d'ImMopsRAaTæ 
Av:c excès . 271 

IMMÔDÉRATÜS , à , fm, Cie. Oütté , qui ne garde 
poine de moderation,immoderé,defordonpe. 1 ratæ 
cupiditas. Cic, Une paflion dereglée —'ibertæ, In. Une 
crop grande libssré—‘ingus. Bis. Langue immoderéc. 

IMMOÔODESTE. (a4v.) Plawr. Sans mefure, (ans borne, 
[inimodeftement , immuderément ; fans moderation, 1m- 
:mod ff: «mare, PLAUT. Aimer cxceflivement. 

IMMODESTIA, 4, £. Plaur, Immodeftie. f. excès dans 
quelque chofe. C. Nep. defordre. m. iicence crop grande, 

Immodiffià heri.Pi.L'indiferetion de mon maitre. 

IMMODESTUÜS, à,2m. Hor. Immodefte,qui n'a point 
de modeftis. Cie, déreg.é, fans imoderation. 6)7àm mme 
diffé ss furffit Tsn. De quellsimmodeftie fütes vous ? 

IMMODICE. (adv.) Col. Avec excès , excelivement. 
Immodice ferre, Cic. Supporter impariemment. 

IMMÔDICOS , à ,m. Her. Trop grard, exceflif, 
immoderé. Amore immodico, Ovip. Par un excès d'amour, 
Immodica imagines, Mant. Un nombre exccilif d'images, 
Immodica lingua, Liv. Une langue inconfiderée. Immodicæ 
oratie. PL. Un difcours crop long, Immodicus glorie. 
V. Par. Qui a une paflion exceflive pour la gloire. 
Srar- Violenc, colere à l'excès.—/lerirra. Ta%. Qu:s'aban- 
donne crop à la joie.meæreris, Tac. Qui (e ponge daxs 
une crifteile exccflive. Immodicus linguis, L1v.32 12. 
Trop hardi en paroles, infolent. 

IMMODULATUS, à, #m. Hor. Quin'eft pas dans 
les regles de Ja Poëfie. 

ImMoLasaT.(imp.)IMMOLABIS,-BIT,-BUNT. (Eur) 

IMMOLANDUÜS , à, mm. C 1 c. Q :'on do.t immoler. 
Lmmolandum fibi filum pefcir. S u 1 ?. 1] lui commanda 
d'aller immoler (on fils.(part. paf.) æ 

IMMOLANS, #ntis. (part. aét.) v. | 

IMMOLARF, 5, dus, atum. Cic. Immoler, facrifisr, 
offtir en facrifice, faire un facrifice. (ex In, G MoLa. q 
mo à infpergere.) Sun. Sacrificare. : 

SA a Demine, Bras. L'offrira en facrifice au 
Seigneur. Pallas te boc vulnere immolat. Vino. 13. Pallis 
ce facrifie à a vengearce ie coup. Immelare homines, 

c. Immoler, facrifier des hommes. 
+ Immolare ef mol , i.e. farre molite Gfale hojlism 
perfperfrm facrare. Fast. Vid. MOL A: | 

IMMOLARI , 57, arts sum. (paff.) Cic. Immolabiter 
caper. Hon. On immolera unbouc, . : 

MMOLATIO, änis. f. Cic. lmolation, facrifice d'a 
ne viétime égorvée. 

IMMOLA TOR, oris. m. 
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Cie. Celui qui immole, 
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IMMOLATUS, 4, um. FL1o nr. Imrxolé. Immolate 
#que. In. 4. 12. Ayant (acrifié un Cheval. 

TIMMOLITUS , à, #m. Liv, Bâti, conftruit. 

IMMOLO , à:, Vid. IMoLARa. 

- IMMORARI , br, ris smin. Cou, S'acrêter , demeu- 
rer , (epourner , refter. 

IMMORI , 5dr, Ëris, mertitits sam, Ovin. Mourir 
dans quelque lieu , tomber morc fur quelque chofe. Svn. 
Mari. 

Zmmori aquis. Ovip. In vine, PL. Mourir dans l'eau , 
dans le vin. Srsdiss immori. Ho R Sécher fur le pied à 
force de travailler.-chartis, Er as. Mourir fur les Livres, 
fécher fur les rec lt Ssn Ter. Mourir par le fer, 

. & On joint le datif avec ce verbe, & queiquefois l'abla- 
tifavecin, 

IMMORT ÂLÉ, V.Flac. (pour ImmonrTaLiTaR.) Exer- 
nellement , toujours. Immertale virens. 1 D. Toujours 
verdoyante. 

IMMORTALIS, /&.(adj.) Ter. Immortel , qui n'eft 
pas lujet à la mort , éterrel , qui durera coujours, qui ne 
Éaira jamais. (R. In, € Mons, la morc.) 

Immortalia facinera. PLAUT. Opera. Liv. D:s aétions 
immoïtelles , des ouvrages qui dureront toujours, 2m 
mortale genus. Vigg Une race immorte le , qui fe con- 
ferve toujours.—merwm. $ x À T. Une bo ffon divine , le 
neétar, Mors immortalis. LucR. 3 Une mort dont on ne 
tévient jamais. C'eft la mort des animaux. 

IMMORTALITAS, ass. f, Cie. Immortalité. f, 41. 
quid simmortalitati commendare, mandare , tradere, Cic 
Alicui immortalitatem denare, Cic. Immortalifer , renir- 
immortel. Immortalitatem induere. B1BL. Serevétir d 
l'immortalité.Mors quam immortalitas confequatur, Cie. 
Une mert qui doit être fuivie de l'immortalice, Mihi :m- 
mortalitas parts ejt fi. Ta. Ad. Je (uis certain , je (uis 
afluré d'être immortel , fi (aucun chagrin ne fuccede à 
ma joie.) L ; 

IMMORRALITER. (adv.)Cic. Immortalitèr gaudeo. 
Cic. J'ai bien d: la joie, je lens une joie qui ne finira point. 

+IMMORTIFICATUS , 4, sm. Ecez. Immorufié $ 
qui re fait aucune mortificaiion. 

IMMORTÜUS , à 4, fum. C 1e. Qui n'eft pas en- 
tore cout à fait évsinr, mort. 

Quidem hoffibus [us immortui, FLOR.1.18. Que!- 
ques-uns, tout morts qu'ils étoient , furent trouvés er 
core attachés à leurs ennemis, Deirmsmortuis reliquiis con 

furationis, Cic. Touchant les reftes d'une conjurarion 
quin'eft pas entierement érouffée. 

IMMOTUS , à, #m. V 1 R 6. Immobile , qui eft fans 
mouvement. SyN. Jmamobslis. 

+ Immota files. V. Fuac. Une foi intbranlable. Immo- 
34 mens. Virc. Un cœur ferime , irébranlabie, Si mibr 
non PS era immeramaque [ederet. Vinc. 4. Æn. Si 
ge n'avois fait une refolution que rien ne put faire chan 
per. Jmmotum adver(us os fermones xumque Tiberio 
fut, Tac.r. #7. Tibere demeuroic immobile à tous ces 
difcours. 

. IMMÜGIRE ,57, 55,5täm. Vire. (ppr.) Meugler, 
$aire des mugiffemens, faire un grand bruit. Syn. Mugire. 

Curuifque immuçit"Ætna cavernis, Y1RG, Le Mont- 
G bel fr entendre ua grand bruit qui fortoit des conca- 
micés de (es cavernes. Immugireluëu. Vire. Retentir de 
plaines & de grim:flemens. 

IumuicsaTUR. PI, ({ubj. palf.) d 

IumuULesns , entis. VirG.(part.) v. 

IMMÜLGERRE , 85, mulxs, & malis, male, Pi. 
Tirer , craie le lait. Sxw. Mulgere, 

IumUuNDA. Vid. IMMUNDUS. 

IuMUNDIOR , oris. CATUL. (comp.) 

Juuy<DissiMUs, « , 4m. San. ((up.) d''umynpus. 

IMMONDITIA , à, Ê, Plawt. Malpropresé , (alcié. 
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Bibl. limpureté, fouillure. f. Immunditis hominis. Bis. 
Les impureiés de l'homme. Immunditia con dermmabiter. 
Ip. 11 fera condamné comme impur. Pro fluxs imromn- 
ditia. Jp. Pour ce qu'elle a fouff-re d'impur. 

IMMÜNDUÜS, à, #m. Cic. Sale , vilain. Her. Hon- 
teux. Ter. Malpropre.] Bibl. Impur, immoude. Syn. 1æ 
purus, fordidus. | 

Immunda di&3, Horn, De {ales paroles. Immwnda srit 
Leptem dicbus, Bisc. Elle demeurera impure durant fept 
jours. Immusda erunt vebis, Biez. Ces animaux vous {e* 
ronc impurs. Vexati À fhiritibus smmundi:. 1n. Tout- 
mentés par des élprits impurs. Immunda mulier, Pais, 
Femme qui 2 fes ordinaires. 

IMMÜNIFICUS, à,5m. PLaur. Qui n'eft pas liberal. 

IMMÜNIS , rë. (adj.) Cire. Exempt , libre , franc ,f 
oifif, fans <mploi. (R. In, & MUNIA. q-. Qui non prafias 
munia publica.) 3 Avec cet aéjectif ou joitl ablatif, & 
le plus fouvent le genicif. 

Immunis militià. Liv. Exempt de porter les armes, 
belli, Vire. Qui ne reffent pas les incommodités de la 
gucrie.smperes. FLor. Qui n'cf foumis à prifonne. 1m 
mun:s aratri. Ovip. Qui n'a point tire la charrue. 1m 
munis pradis, immunes agri, Cac. Teires er franc-aleu, 
qui ne payent rien. {mmunss manws. Hor. Urc main ine 
nocente, Nec enimsim mnoeris smmanis, Bisz. Car un {euf 
que vous commettez ne {era pas impuni. Non cris 4 de 
licto imnunis, Bigs. Vous m Î-re1 pas exempt de faute, 

IMMINUTA. Vid. IMMINUTUS. Imminuta terre hujus, 
Bic. L-5 ments , Jes eux furuifies de ces pays. | 

IMMÜNITAS , atis. f. Cie. limmunice , exemption, 
décharge. f. privilege. mm. Munerum mm ITA Term alicui 
Aare, Cie, Donner P quelqu'un une excmption des Char- 
es publiques. Habere smmunitatem aucujus re. C 45. 
Ecre exempt de quelque choice. Sinr omnes 1mmumitaris 
cr remifionis omsibus Jasess, Bin Soiest tous des jours 
d'immunice & de franchile pour tous les Juots. < 

IMMÜNITÜS ,à, mm. Ovin. Qui u'eft point forti 
Gé. (R.iN, MuNiTUs.)Vid. IMMURITA. ; 

Immunits hojtes, FRONT. D:s enueuns qui ne font point 
re:ranchés, qui campent dans un lieu qui n'eit point tor- 
ufie. Ss via jt smmumsra. Cie. Sile chemin n'eit defendy 
de rien. 

IMMÜRMÜRARÉ , ©, avi, arm, O v 1. Murmu 
ter, faire du bruit, Sub huge murmurare aliqmia. Pins. 
Marimoter , dire quelque chofe entre les dents. Uf jyivis 
imriurmurat aufler. V 18 €. Comme le veut du Midi 
fair entendre dans 1-6 forêts. 

IMMÜSSÜLUS , 5. m. Pl. 1e. 7. Le petit d'un Vas- 
tour , le peric d'un Aivie avant que la queuc jui foit de. 
venue blanches Fret. Efpece d'oileau , eipece d'Aigle.(Sie 
appellatur avis bla, quod fubitè CG inexfpeñtate Je samir 
rat. Fast. q. Immifulus.) 

IMMUSTULUS, !. m. Le même, 

IMMÜTABILIS , il. (adj.) Cic. Immuable, qui ne 
peur changer. Neme eff immutabilis. Bisz. Perfonne n'eft 
immuable. Hoçc eff immutabile, Cie. Ceci ne peut être 
changé. 

IMMOTABILITAS , atis. f. Cie, Immutabilité , is 
capacité de chai sement. : . 

IMMÜTA&ILITER.(adr.) Celf. D'une maniere qui 
ne peur changer , conftamment, immuablement , irrevo= 
cablement. 

Immutabimus, (1. pl. Fur. aét.) immutabimur. (1. pl. 
fut. paf \mmurans, antis. (part aét.) v. | 

IMMÜTARÉ, 5, 45, armm. Cic. Changer , être in« 
conitaut , varier, SyN. Murare. 

Immutafti quoque mercedem, Bis. Vous avez changé 
ce que je devois avo r pour récompenie. Immut avis ei 
Deus cor alimd, Ip. Dicu lui changea lecœur , & lui cn 


donna ua autre, IMMÜTAEL 


- paëtus infulis PL Environcé de petites Iles. Impaétus 
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TMMÜTARI, br , Anis sem. (pall.) Tan. Non poffum 
Immutarier T8. Je ne fçaurois me changer; fed non em. 
Bes immutabimur, B151. Mais nous nc ferons pas tous 
changés ,[ pour jouir d'une vie heureufe & immortelle.] 
. mea immurats tft. Biz. Mon vilage fur tout char- 

. Hnc 

IMMÜTATIO , ônis, . Quint. Changement de ler 
tres. m. Cic. Orar. 94. M:vonimie figure de Grammaire , 
lorfqu'on met un mor pour un autre. L'Afrique pour les 
at On pourroie encore appelker certe figure hy- 
pailage. _ 

IMMÜTATUS, 4, #m. Cic. Changé. Ter. And, Con. 
flant , qui pei fifte dans fon dcffein, dans fa volonté. (part. 
PaT.) v. IumMuraRs. [Syn. Mwratws.] 

K [Immurarus eft quelquefois pour immutabilis comme 
inviétus, pour isvinesbilis, Invifus , pour invifibilis. 1m. 
mots, pour immobilis,] Id murtauïit quia mie immitatum 
vider. Tan. And. 11a changé de fenciment, parce qu'il 
me voit conflant , que je n'en fçaurois changer. Immuta- 
ta verba, Cic. Orater. Mots pris dans un (eus figuré. 

Forma immatata, Tir. Une beauté flécrie, paflée. 1m- 
mutatis primis litieris. Cic. Ea changeant les premieres 
Jercres. | 

ImMUraAviT. (perf) v. IMMUTARE, 

IMMÜTESCERE , fei, immutis. Strat. QUINT. Se 
taire tout d'un coup , devenir muet. 

IMO: {conjonétion.) Cie. Mais,oui, de plus, b'en plus, 
bien davantage,ou plutôt, non. Corjunéfio qua apnil ve. 
teres fignificabat pror ùs. q. ex infimo:nunc vero fignificar 
quin porties. VARR, 

Non humanitas, imo favitia eff, Ten. Ce n'eft pas être 
humair;mais c'eft ére cruel. md de noëte cenfro.PLAUT. 
Je fuis a'avis que cu partes plutbt pendant la nuit. Seses 
sm hediè, PL. Vous {çautez dès aujourd'hui. 1m aliud. 
Tir.C'eft toute aucre chofe Credin' sm certe. TaR.Eun, 
Le crois-eu ? ren n'eft plus vrai. Imd enim quäm maxi. 
me à te pofiule. Tam. Andr. Au contraire , je vous de 
mande avec plus d'empreff-menc que je n'ai jamais fai. 
# On n'exprime point en Frar çois enim avec im ver, 
non plus qu'avec Sed. 

Lmè enim verd hic me decipit. Tsr.Pher, C'eft bien plû- 


tôc lui Vr me trompe. Incommode herclè. CH. 1md enime 


vero infeliciter? Tan. Fort à contre-temps , afurément. 
Ch. Que dites-vous , àcontte-remps ? Dies plürôe mal- 
heureufement. Werim vis dicam ? D. Im ct'am narra. 
tionis incipir initium. Tir. Voulez-vous que je vous dife 
la vericé ? D. Qui, dires-là. Vraiement nous y voici , il 
cominence une hiftoire. Zmd vero Jerutebimur. An Ha. 
Mais même nous ferons tous nos efforts pour yen trou. 
vers Quin tu muhi argentum cedo ? im ‘urro uxorem tu 
cede, TR. Phor. Donne-moi feulement cet argent bien vi 
te ; mais vous plû.bx donnez- moi bien vite ma femme. 

luoLa , 4. Voyez Ferum Cornelii. Imole, Ville de Fla- 
minie. - 

IMPACATÜS , à, #m. Vino. Qui re peut demeurer 
enpax , quiaime la guerre. Ovid.Qui n'eft point appaife. 
IMPACTIO,03i5.f, Sen. Choc. m. rencontre. f.{R. 
lurincers.) | 

Diffimilis autem crepitus ft ob diffimilem impafionem 
nubium Sax. Le bruic eft different, à caufe de Ja difsiente 
maniere dont les nuées s'en: r-choquent. 

IMPACTUS, à, #m. Liv. Poulfé, jetré contre.{parr. 
pal.) v. ImPincere. us 

Impaëti fluchur, PL. Y. Flots qui s'entrechoquent. 1m 


faxo. Liv. Qi à donné contre: un rocher. Impaéfus in 
carcerem.VARR Vetté dans une prifon.—i# ra dicem. CoL 
Qui a donné ‘untre u:c racine. 

IMPAGÉS , 5. F. Vite. Un traverfant. C'eft une piece 
de bois poice en cavers.[Frft. Les chevilles de bois qu'on 
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fiche dans les planches pour les tenir plus fermes & mieux 
jointes. 


. Panoers.) Medii impages, V1TR. Les tra 
verfans du milieu , ou les demi-traverfans. 

IMPALLERÉ , &5,p4llx 5. Star. Devenir pâles 

IMPALLESCÈRE , fe5, pallii. Pars. $ pâlir. 1mpal- 
lefcere chariis. Ps. Devenir pâle à force d'étudier. 1mme 
palluit ipfe sventu fecunde, Star. I] pâlit même près cet 
heureux évenement. 

IMPANCRARE , 5 , &vi. Var. Non. Le même que 
INVADERE , attaquer. * 

IMPAR , äris. (adj.) Cie. Inégal, qui n'eft point pa- 
reil , plus foible, qui n'eft point iuilant, diffro-ortion= 
né, [impair Fortuna eff impar anime. O x 1 p. La fortune 
ne feconde pas fon courage. Impar curis gravioribus. 
Tac. 2. Hiff. Incapable des foins de l'Etat , des foins 
plus importans, Impar dusbus. P 4. Qui ne peut pas re- 
fifter à deux. Impares mufz, Hor. Les neuf Mules, {c'eft 
un nombre impair.) Iwpar numerus. Vinc Nombre ime 
pair. Hoffium equitatus impar, FRONT. Plus foible en Ca- 
valerie que les ennemis. 1mpar furptui. D 1 6. Qui n'eft 
pas fu fiant pour les frais. Ludere par impar Ho. Jouer 

pair & à von. {mpares tibie. Ter. Fluctes inégales. C'é- 
toit Ja droite & la gauche.+* La flutte droite arôit peu 
derrous , la gauche en avoit pluficurs. Vid, Tigra. Wide 
Dacsn. in Fifi Madame D. fur l'Andrieone. 

IMPARATISS1MUS , 4 , #m, CÆs. ((up.} de 

IMPARATUS , à , #m. Cic. Qui n'eit pas préc , qui 
n'eft pas preparé , dépourvü , fans étre prépare. 

Piétus non imparatum arumais, San. TR. Un cœur que 
les malheurs ne {urprennert point. 1mparats , tm & mui= 
tibus , tm à pecunia. Cic. Dépourvü de foldats & d'at- 
gent. Ur ne imparatus fim. T a R. Afin de n'év'e pas pris 
au dépourvû. Imparar [fimus omnibus rebus. C xs. Dee 
pourvü de toutes choles. Er invenerit vos imparatos. 
Bisz. Ne vous trouve point prêts, ne trouve rieu de préc, 

luParsns,entis. Fast. Defobeïflant. 

IMPARENTIA , à. f. 4. Gel. a.13. Defcbtiffance. f 
Cuipa imparentia. In. Le crime de delobéiffance.* L'E- 
dition de Gryphe a impatientia : ce qui 2e paroît poine 
convenir au fens de là phrafe. L'Edit:on d'Eitienne porte 
imparieniie. . 

IMPARILITAS, &ris. . A. Gell. Icégalité, diverf- 
té, varier: f.| tolecifime. ». faute contre la Grammaire. 

IMPARITER. (adv.) Hor. Inégalemert , dure façon 
inégale. 

IMPARTIENDUS, 4, 4, V1cT. Deos potiusillo bons 
re impartiendes. 1 8. De terdie pitt cet honneur aux 
dicux.{ex verk.) 

IMPARTIRE ,1% & ., 2IMPS3RTIRE. 

IMPARTIRI, 5%. Cie: pi. $ IMPERTIRI, 

IMPASCH, fibr, Affis sum.Cou.Picre en quelque lieu, . 

Loca quibus nullum impa;citur peus. Cox, Les lieux où 
les beftiaux ne paifferic poior. 

IMPASSYBILYS , /é. Eccz. Hnpaffble, qui n'eft point 
fujer aux fou ffrances. 

MPASTUS, 4, #m. Vire. Qui n'a poine mangé, qu 
ft affamé. (past) v. Imrascr. _ d g°,q0i 

IMPATIBILIS , ile. (adj.) Cie. Infupportable. ( n. 
Pari, fouffiir.) Sun. Inrolerabi'is, 

IMPATIENS , éntis. (adj.) Ovid, Qui ne peut rien 
touffrir , impatient. (R. Pari.) 

Drujus smpatiens an. ulr. T ac. 4. 3, Drulus qui ne pou- 
voit point fou frir de compaeron. impatient fr2oris: PL. 
Qui ne fçauroit endurer le Hioïd.-1r8, © v 1 D. Qui n'efk 
pas maître de fa paflion , emporte , violent. 1mpa- 
riens vetuffatis, Pa. Qui n'eft pas de garde , qui ne le peur 
conferver longtemps. Qui aucem impaiiens «ff. Biux Mais 
s'impatient. Quserss upatiens, En. Une perioane inquié 
te, dont les pieds n'ont point a'atrêr. 
IMPXTIENTER. (adv.) Hé. 7. Avec impatience, avcg 
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chagrin, fardemment , avec empreffement. 

IMPXTIENTIX , &. £ P/. D fcu!té, peire à fouffrir, 
à fupporier quelqu'un, crop grande fenfbilité , fimpa- 
tience. f. 

Imvarimarion , oris, PL. (comp) & 

IMPATISNTISSIMUS , 4, #9. In. ([up.) d'Imparians 
IMPATIENTIUs.(adv.)P!.7. (comp.)d'ImPATIHANTER 

Imspatientiies dolens. Vic. Etant, qui lt dans une 
donleur , dans une criftefle extr:me. 

IMPA VIDE (adv.) Liv. Hardiment, fans crainte,avec 
intrépidité. 

IMPAVIDÜS , 4, #m, Vino. Incrépide , aMuré, qui 
nc cräint rien. , 

Impavidus fomni, L1y. Qui n'apprehende p26 d'être 
furpris du fommeil. 

IMPÉCCABILIS , 3/8. (adj.) 4. Gell. Qui ne fair ja. 
mais de faute , qui ne peut faire de faute , impeccable. (R. 
PECCARE.) . ; 

IMPECTANTES, eu IMPECTENTES. arr (parr.) 
Du rieuxverbe impeëlsre, ou smpeëtere,frapptr.{ Quelques 
uns lifent infeétantes.) = 

IMPÉDANDÜS , 4 , äm. Cor. Qu'il Faut échalaffer, 
où il faux metrie des échalas. 

IMPÉDATUS, à, 4m, Cor. Echalallé. (part. pafl.)v. 

IMPÉDARE, à, svi,atum, Echalafler.Svn. Pedamun:ôus 
filcire. $e Je n'ai crouvé de ce verbe , que les deux exem- 
ples qui precedenr, 

Impepias. (2. {ubj.aét.) ImP:DIARIS,—ATUR. ((ubj. 
paf.) & 

Lpanranar. (imp.) & 

Imranisnous , 4, #m. Ovin.€$ Iurapiars, (2. Fur. 
paf. Ge 3. pl. perf. aët.] v. Imsepira. 

lmpsntens, entis. Ovin. (part. act.) #6 cod. 

IMPÉDIMENT , ôrum. n. pl. Cie. Le bagage d'une 
armée, l'équrpage d'un loldat. Vid. IMPSDIMANTUM. 

IMPÉD NTÜM , 5. n. Cie. Empechement, obfta- 
cle.ne, craveris. f. Inferre impedimentum, effe impedimen- 
ta alieui, Cic. Retarder , empêcher quelqu'un , traver. 
fer (es deffeins, lui étre un obftacie. Sine srpedimente. 
Burst. Sans empêchement. Impedimenta nature [upcra- 
vir.Cic. Demoftheces, (par fon application au travail ,)a 
furmonté les défauts “x natuie. 

IMPÉDIRÉ, di d,ivi,smm,Cic. Empêcher,;embarraffes 

Imprdire aliquem amplexu, Ov 1 D. Embraffer quel- 
fe Cap:t smpedire myrto. Ho R. Couronner la rére 
de myrie. Cafus quidans ne facerem impedruit. Cie. Un 
certain accident m'a empêché de faire cela. Impedire fe. 
Cie, fe fe. PLAUT. S'emoarrafler foi méme, Lacrymae im. 
pediunt probibentque loqui, O x 1 D. Les larmes m'empé. 
chent de parler. 14 #05 ab pere nom impedit. PL. Cela ne les 
empêche point de eravailler, Ter msimpediunt cure Tan. 
Je fuis embar:affé de rant de fois. Je fuis traverfe d- 
tant d'inquicrudes. Qu'd mprdit f<29 curram. Big. Qui 
eft-ce qui m'empéche de courir auf ? Me quonidie ali 
ex alio impedir, Exc. Lime furvient tous les jours de rou- 
polles 2 aires les unes fur les autres. 

IMPÉDIRI, di5r, dinis sum.(pafl.) Cic. Etre embar- 
tale, étre empéché, étre détourné érre arrété. Ne smpe- 
diatisr opus. Lisi Que l'ouvrage ns: fui point interroim- 
pu, qu'on n'epécuk point l'ouvrage. Impediri religione, 
Cæs. Erre arrête par quelque fcrupule. Framis impediun- 
sur cqxi, Ovin. 2 Faff. On brid: les Chevaux. Ne qua in 
re impcdiar Cic. D: peur que quelque chofe ne :n'arrête. 
Impedicbar prermim ventre. Biar. Ce qui m'empéchoir 
d'aller vers vous. 

IMPÉDITIO , onts, f. Vitr. Empêchement , obfacle 
Cic. a. Divrn. E ubarras, m. À 

Jupepirion ,eris, Liv. (eninp.) 

JupepirissiMUs, #, mm. Buyr. Cie. ({up.) d'Iurz 
PITUS 
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IMPÉDITIÜS. (adv.] Don, Avec plus d'embatras, 
plus d'obftacle. (comp.) d'Imrspits , dont j: n'ai poinc 
:rouvé d'exemple. + 

IMPÉDITRIX, fcir. . Don. Ter. He. 4. Celle 
qui empêche. 

IMPÉDITÜS , À , ww, Cic. Qu'on a empêché de fai- 
re quelque chofe, embarraile , recenu. Ænsmw, cxpidit ae 
te smpedirus. Cie. Un cœur enchaîné, maitrié par fa 
cupidité, Impeditus morbe. Cic. Arière, rexenu , empé- 
ché par une maladie, 

Impeditis Reipublice temporibus. Cis. Dans les temps 
malheureux pour la Republique, Eos smpeditos €» sne- 
pinantes aggreffus. CÆs. 11 les attaqua lorfqu'ils étoienc 
embarralles , & qu'ilsre 4 : auendoient pas. Sylve inpe- 
ditiffima, Cas. Des forêts force épaitfes. Zmpedirions Lin. 
qua Jurs, Big. J'ai la langue encore plus empéchée, 1% 
peditus vhetä. Cic. Embarrafle dans une voiture. 

ImbicaRUNT,PIGIMUS,PEGIT. (pré) v. IMPiNGaRE. 

lmpsrimanta. Feté. (pour) IMP£DIMENTA. 

IuPsLLENDUS , 4, #3. PL. Gr 

lupsiians Lentis. Cic. (part.) v. 

IMPELLÉRE, 9, impilr, pulsum. Cic. Poufer ,fex: 
borter , animer , porter, Gluimt, Refuter, {R. l’azcens.) 

Materaas nnpulit aures ixus diillai, Vie, 4, 9. La 
plainte d'Arice frappa les oreilles de ia mere, Impellere 
Ad fcelus. Cie. Pouller à faire un crime.» fugam. 1 2. 
Mettre en fuise.—n fhem regni, Liv. Vaise concevoir l'efs 
psrance de pollcder un jour le Royaume.N allo srmpe: lente, 
Cic. fans y étre poule , fans y écre contraint, {mpellare 
teits. PL. 1. Renverler is roits , culbuter ics mailons. 

À On dicrmpellere ad , in aliqnid , &e impellere ur. Cre. 

dmpellere ad aceufandum, Cic. Toufler à accufer. Me 
non jolm ratio impulit ut , été creacrem, Ip. Ce n'eit pas 
ieulement la raifon qui m'a porté à tuivie ce fectimeuc, 
qui m'a perluadé de faire ecla. Zæpuiit cum ut smpiè age- 
rer, Binz. L'a poufle à commettre upe impiété. Impellz’ 
Juper e05. 1 D. Auire fur eux. 

IMPELLE , dr, pulsis sem, (pail.) Cic. Irmpelli is fs. 
gain, C2. Ecre mis en fuite, Natura empellimur st. 1 p, 
La nature cous poulis à. Nous fomuines portés naturelle 
ment à. Ad smpetlendos mores. Pu.Pour changer les mœurs. 
Lpuijus severfiss jure, Bin 1. j'ai cté poule , on à tai: 
cHort pour me renwerfer, 

Imranbau. (fur) isspanps. (imper, at.) cr 

IMPENDENDUS , #1, #m,(Parr, Pal.) v. IMPSNDERS. 
| ce ent, Qu perche , qui eft prer a tomber. 

paic.)v. 

_ IMPENDERÉ , fé:de Ÿ, pirdi, Cie. Pencher , être 
Luipendu audeflus , étre fur le point de tomber , menacer 
tune, Sym, Pendèré. 

Impendebat fimes, Cic On toit menacé de la famine. 
Nuncimparatumtanta te (prorste, Don.)impindent mx 
14, TER. Phor, Voilà miile maux qui vont fondre fur ta 
sête ;lans que tu y fois prepaté. Impendebar mons alriffi. 
mus, CÆs. Une montagne tres haute étroit audeflus de 
rous. Impender negotium, Cac. L'affaire prefle. Ess cert4 
#ors impenderet. B1BL. Is ic voyoient à la veille d'une 
mort certaine, % Avec ce verbe on met le datif , ou l'ac« 
cufatf agecin. Impendere capiti. Cic. Etre iulperdu fus 
ia tê.C. Omnes in me terrores Pericuiaque imfennent ot 
44. Cic. Toutes les frayeurs & tous les dangers me me 
nacént. je fuis expoié à coures les fiayeurs & à rous leg 
dangers. 

IMPENDÈRÉ ,pénd), pendi , pénsum. Cic. Dépenfer, 
empiuyer. [S x N. Péndèré, Infumere.] 3 On dit 4/:quid 
impeudere alicui res, QUINT.1n aiquid, in aliquæ 
2, Cr. Impendere biensinm alicur rei, QUI x Tr. Eine 
vloyer deux ans à queique chole.—/4b em :n fædere fau 
“tease. Cic. Travaïllss à faire une alliance.—vrram fame, 
Six. tal, Einpioyer [a vie à acquerir , 1e faire de la rcu 
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IMP. 
pre fus. Liv. déperfer du fien. Qi impende- 
snteam, Bis. Q 1 1: depsnloient. Frac copitaversent im- 
prndere. In. Ils font r-loius de lesemployer.Ege autens li- 
bentiffiins ompendam, Biss. Je donner: le mien avce plaifr. 

IMPENDI, ër, impansiis sum. (pall.)Cre. Etre employé, 
rre depenfé. Cerrss Jumptes impenditur. Cic. On fair une 
dépenie certaire. Simila artaba duodecim impendebantur 
x &, Biz. On lui facrifoit douze mefures de farine. 
Scilicet omnibus efflaber impendindus, Vire 3. Grorg, 1] 
faux prendre foin de chaque c{pece. 

Lursnpia. {pl] Pid, lupsnxprum. 

. IMPENDIO. (adv.) Cre.[adverbe qui fe rouve tou- 
Jours avec le comparatif.] Minus mmanfque impendie. 
PLaur. Beaucoup moins, bien moins. Legwacier impendiè. 
A.GsLL, Beaucoup plus grand parleur. 1mpendio magis 
aires gandebat mi Cie. Je feniois en moi ur redouble- 
ment de joic. ° 
Imrsnpi1s. (abl. pl.) d'Imrrxotum. . r 
F LMPENDESS US, à, am. PLAUT. Qui fair braucoug de 
épenfe. 
MPENDIOM, ï 5.0. Cie, Dépenfe, fufure. f. (8. lu 
PINDRS, déperfer.) 

Ad unvuer|s impendia, Biss. Pour toutes les dépenfes. 
Tmpendiis alienis, Ip. aux dépens d'autrui Sineimpendie, 
Cic. Sans frais, Impendiis augere largitatem muneris. 1p. 
. kendre avec ufure un grefenc, qui avoir évé fait avec ma- 
© gnificence. 

IMPENDO, is. vid, Impapars. Dépenier, 

IMPENCTRABILIS , éÿié, (adj.) Low, Impenétrable. 

Armis impenetrabilis, STATferre.Lir. Qu'on ne peut 
percer avec des armes, avec du fer, Jens smpenetrabilis 
tra. S1L. 1r4l, Efprie que la co!sre ne (çauroit troubler. 
Pudicitia Agrippir a ismpenetrabilie, TAG. 4. 12, La vertu 
é Agrippine étant hors d'acteinte. 

+ IMPÉNÉTRA BILITAS, 235. f Impen£erabiliré, f 

.Darsnsraass. Fef. (pour) JupsnsTaaztss. Où il 
2 eft pas p=rmis d'entrer. 
IMPENSA, £. f. Cie. Dépenfe. f. frais, m. 
Imenfas agere, fucere in rem aliquam. Cic. Faire de la 
Épenfe pour quelque chofe. Sins l perfs crusris. Qui, 
Sans répandre de feug. 1mten/n fansris, Pr. Les frais des 
fuverailies. 
_ IMPENSF. 
»caucoup. 

Mnito impenfins accends, Lir. Etre beancoup plus en- 
flamme, Ur alies res, li. e. ad alias res) Ef inpe fe 1mpre- 
ons. PLaïT. Bpid. Qu'il eft frippon en routes chof:z, 

Iupsreion, oris, Ovrp. (ccmp.) d'Impensus. 

uPsmsissimUs, 4, ww. SUT. (iup.) «'Imrinsyr, 

IMPENSISSIME.(adv.) Swer.({up.) d'J:pnss. 

IMPENSIUS.(adv.) Carul, Pis, piustorcement, plus 
violema +nc. {comp.) d'Iurexss. 

Impensu.(abl }d'ImPsnsus,r«. Le même qu'inares:a 

ILMPENSÜS, # , mm, Cic Dépenié, employé, Rou:a. 
grand, excefif, étendu, tort. (part. pl } v. Ixcpsn pan 
Ærss impenfs laborn, Lyc. Ui ä:e qu'on a paflé das les 
travaux, Cura smpenfier Ovio. Ur.oin plus u:ard, Lido 
imperfa.Lucr. Ur libertinage cxceiit. Demarm impenfins, 
À. Gsiz. Un: plus gran e perte. 

IMIENSÜS, ws Symm. Le même qu'Ixpansa. 

Jupima: Commander (impe.)v ImMpsRaRE, Impera 
Bobis. Base. Suyez noire conduéteur, norte ch. 

JuPsRANDI (pr ) 

lurarans ,entis VicT. (part.})v. Inrenars, Com- 
Mardant, regnant. 

Illo imperante. Y 1er. Sous lon regre,fous fon empire 
Parre imperante. Ip Sous l'empire dc lon pere , on pere 
étant E npereur, Perrimare imperante, Vic. Sous l'enspire 
de Pestin.x. Æ simperant bus, In Sous eur mpire. 

a AVI , atum, Qc. Commaues , ordou- 


{adr.} Ter. Extremement, avec afdeur , 


IMP. Se: 
ner, étre imaîrre, regaer, êcre Empereur, avoir l'Empire. 
Imperare anime nequiui. Liv. Je n'ai pà gagner (ur men 
ciprit. Tanquem ambiguus imperandi, T À @&. Comme s'il 
cûc été en douce, s'il devoir acceper l'Empire, comme s'il 
eût douté encore de {on pouvoir. Imperare cupiditatibus, 
Cie. Etre mañcre de {25 palons, maîtrifer fes pafhens.— 
ra. Ovip. Domptez (a colere.—frumentum, naués , pecu- 
niars, Cie. Commander de feuroir de bi+d, des vaifeaux, 
de l'argent. Ad imperandum, SALL.farurt. Pour recevoir 
Iss ordres, pour ebeïr. [C'eft aiuf que parleient les An- 
ciens, dit Ciceron dans foa neuvieme Livre, Ep. 23.] 

IMPÉRARI, Gr, atits sum. (pall.) Cie. Arms imtsren- 
tur, Cæs. On commande de prendre les armes. Nunc ades 
ad imperandum. Cic.g.Ep. 25. Venez pourGbäir, pour 
recevoir des ordres, Cm unaguaque fitifoli imperari pu. 
taret, Vicr, Comme chaque Ville coyoic être la feule À 
qui l'on eûc fait c: commardement, 

JupsraTive. Serv. 4. Æn,y49. [nu cemmandavr, 

ImrarATIO, enis. f. Impsrarienc logni. Samy. 11, Æn, 
364. Parler enimperatif. 

IMPÉRATIVÜS, 5. w. Rhermm, Palam. L'Imperatif, 
l'un des modes du verbe. “€ I! faut fous-entendre Modss. 
Où s'en fert pour commander , #4 pour exborter. Peyrz 
le Poftufant, . 

IMPÈRA TOR, &ri5.m. Plant, Celui qui commande. 
ÉSuer. Un Empsreur, Cie. un Commaudant , un Chef, ua 
General d'Armée.(R. IMPsRARL.) 

Imperarcr sira ac mecis, PL. L'arbicre de la vie & de la 
mort. Cérie, fe in caftra ad Brgrailamn recctit, atque uni 
verfi esercités conclamatiore In:peratir appellater, Cas. 
2. Bell, Civ. 26. Exfuite Curion (e retira en fon camp de 
Bagrade, où il fur proclamé Zmperater par fes foldars. 

+: Ayant ie regne de Tibere ox d'Augtfte, ls inc d'im. 
pirater n'étoit qu'un Titre d'honneur, que les foldacs 
dennoisar dans le camp à eur Gucral, quand i! avoit fait 
quelques beaux exploits, & eué us certain norabze d'enue- 
mis, Price crge des hensre, qui bent sff& Republica 
gauie co smpstes vidoris ex srcities cenclsmsbantur: crant- 
que plures reul Imperatcres, rec [aber citererums aquali- 
tatem. Tac.s,74 Danscemêine Chanicre, Tacitedit que 
Blifus ur !e deruisr à ui on accorda cet honneur: cepin- 
dast Apri Bell, Cie, dir que de (on temps, (fous 
Adrice,) clRounrame droit ercorc, mais qu'il falloit 
avoir tué dix mille hommés des ennemis , ce qui fait voir 
qu'on accordoit rarement ce Titreà un Gevsral.Vrd, Suer, 
Tir. Quand ce Livre fe Cornoir À nn Genersl, on le mertoit 
éprès for nom , ecmme MT, Cicers, Imperrter, mais 
quand il s'agifloi: des Cefars, on 1= mettoit le premier. 

lraRaTCRIA, 4, f. Imperatoire, Plante donc les Écurs 
font à ciux feuilles échancréesou enrieres , & difpofées en 
rofz à l'excremicé du cabce. Lorfque cetre À:ur eft pañée, 
le calice de vient un fruit compofé de deux graines appiat- 
ties, prefqueovales, rayées legerement {ur le dos, mais 
dont les bords font aiguiles, & comme bordés d'une aïle 
tres minez, Les feuilles de certe Plante, fear affer grandes, 
rangées fur ne côre branchne , terminée par une fule 
£enille, 

lursRATOZRIS. adv.) Treb. Pol. En General d'Arméz. 

IMPÉRZTORIUS, à, mm. C1 c. Qui appartient à un 
Generai d'Armee, d'un General d'Armée, fi: l'Empereur, 
qui concerne l'Empereur, Imperial. Imperateris majeffas, 
Con lusr. L'Empereur. | 

IMPÉRATRIX, icis, F. Cie Une femme qui commande 
use Armee, l'Imperatrice, Imperatrix ltalia. PL, L'Ie 
aie, la maie-[f: du monde. 

IMPÉRATUÜS, 4, wm Cars. Commandé. Curt.exigé. 
pars palf.) v. IMPERARE. 

Imperata facere. Cas. Exccurer [-s ordres qu'o: x re. 

us, Ex federe mauve jecris imperata. CURT L.{omuæ 


aug fes Alliés de lui fournir , ca confcq: ce du Tics 
QG 


CLE . 
qu'on avoit fair avec eux, certain nombre de Vaïlfeaux. 
IMPSRAVERUNT, VIT. (port) v. IMPERARE. 
IMrsRC4PTIOR A: n. pl. À. Gell (comp.} d' 
IMPERCEPTUS , à, #m, A. Gaie. Qu'on n'a pas ap- 
erçasQu'o; n'a pasremarqué.{r. Pancipane.) 
IMPERCÈRE,65. PLAUT.Amph. Pardourer, épargner. 
ImeerciTO. Fejf. Le méme que Parciro. Pardonnez, 
éparsncz 
TMPHRC1ITUS, #,mm, Si. Qui a pardonné , qui a 
épargné. « 
IMPERCÜSSÜS , 4, äm. Qui n'a poine été frappé. 
(r. 1n,ër Pincussus ) Impercaffos noëte movere fedes. 
Ovip. Marcher la nuic, {ans heurter contre quoique ce 


Loic. 

IMPERDITÜS, à, üm, Vire. Quieft échappé , qui 
wa point €’ € tué. 

IMiË:FECTE. (adv.) 4. Ge’l. Imparfatement,d'un< 
Maniere imparfaite, 

IMPERFECTIO, ôn5r. f. Ece!.  Impe:f:étion.f. 1m. 
M'ERFECTÜM, 8. n. B'bl, Perfechum meum vi. 

derunt oculi tui, Binr. Vos yeux m'ont vü dans le fein de 
ga mere, lorfque j'exois encore tout informe, 

IMPER FECTÜS , à, mm, ViRG. Impatfaic, qui n'eft 
pasach:vé. )( Perfeétus. 

IMYERFOSSÜS, à, wm. Ovip, Qui n'eft pas blé , 

-qui n'eft pas p-rcé. 

Impsnia. (pl) Vid. Tursrium. 

Jmpexia,4.f, Ecr', Impsre. 

IMPÉRIABILITER. (adv.) Car. apud Charif. Impe- 
gicufement , avec empire. 

IMPERIJALIS,4/E. Jur. Carir. Imperial, Royal, 
d'Enpercur, de Roy. SyN. 1:4j eratorius. 

Imperiales cod eill, D:s Leetres Parentes, un Brev:t, 


des Piovifions d'uneCharge Imperialibus impendiis,SuLr. 


aux dépen: du Prince, 

IMPÉRIOSE, (adv.) 4. Ge!l. En maître, avec hauteur, 
Avec empire: 

lursriosion, eris. Hon. (comp.) cd 

ImrcriosissiMUS, #, #m. Liv. (fup.) d’ 

IMPÉRIUSÜS, à,#m.Cic. Domirant, qui commande, 
fimscri-ux,hautain,infolent, qui fait valoir fon autorité, 
dr. lmreRaRE,) Imperiofa conjux. Ovin .Ecmme imp:- 
sicule. Fæmes imperiofz. Ip, Une faim te. Æquer 
émperiofims. Hor. Une mer trop violente. Tmperiofa diéta. 
aura. Liv. La Diétature, qui donne un grand pouvoir. 

ImPeriTANDI Col. IMPSRITANDO. PI. (gcr.) v. 

TIMPÉRITARE, 5, &ui, rum, Co. Commander, 

IMPÉRITE, (adv } Cic. Avec ignorance , maladroire- 
ment, Neque id imperirté fecir, C. Na». Il ne l'a point fait 
impru temment. 

MPÉRITIX, £. f. PL. Ignorance.f. manque d'habileré, 
pmaladreffe. 

ImpariTiOR, ris, Asc. Pæp. comp.) 

IMPERITISSIMUS, #, MM, ([up.) d'ImreRITUS. 

Iupsririssimes. (adv ) Cie. (iup.) € 

Iupsririus. (adv.) Cic. (comp.) d'ImpsRira. 

Jursnirius , eris. n. 4. Gel!, (comp.) 4'1mrsriTUs. 

IMPÉRITÜS, 3, #3. Tin. Igaorant, malhabil:, ma!- 
adroit, fans experince, Sy. Non peritus. 

Imperitum ingenium. TER. Un elprit maladroïc. Impe- 
vitus omnium rerum. Cic. Ignorant en tout, ceuf en toutes 
choles. Imperitus lingua graca. P L. Qui ne fçait pas la 
langue G:ecque. Nibil imperitius, À. Gazz. Rien de plus 
ignorant. Zmperitieres legunr. In L:s plus ignorans lilent, 
Tmperites docere, B18 1. Enfeigner les ignorans. Imperiti. 
[ermenibus Ip. Avec des difeours inconfiderés & ignorans. 
Er fi imperitus fermonis. B1BL1. Quand je ferois groilier 

ur ce quieft du langage. 

IMPÉRIOM , à. n. Cie. Commandement , ordre, m. 
Tac. auroricé , domination. f, Einpire, Gouvernement , 


IMP. 
Etat, Royaume. m,(R.ImpsRane.) Imperie atque anfÿi- 
cis heri mei, VuauT. Amph. Sous la conduite, & fous les 
au‘pices de mon maîiere. 

* Lorfqu'un G:reral Romain commandoit en perforne, 
on fe (ervoit de ces deux mots, Imperie , atque aufbicio : 
quand c'étoir fon Lieutesart on diloir feulement, Awfpicie. 
Sous les au'pices d: (4. Fxbr.) Conjulare imperium. C1. 
L'autorité Confulaire. Dura imperis. Vino, Grande feve- 
rite. fuxta imperium Domini. Bis Suivant l'ordre du 
Seigneur,felon le precspre,le coinmandement du Scign:ur. 
A4 Regis imperinm, Yp. Par ordre du Roi, de par le Roi. 
Ablque tmoimpers, Bisc. Sans votre ordre, Cum imperio. 
C1. Pro imterie, P 1 à ù r. Avec autorité. HCic. avec le 
commandement, pou: comman ler, en qualiré de General, 
d£ Commandant. 19 #arve-fo imperio. B1 8 1. Dans route 
s'etcndue de "Empire. Ur fimal imje-is acriperent, Tac, 
Afin qu'elles reçullent en méme temps fes ordres, pour l<s 
avoir tous préts àcxecuter fes commandemers. Sais pio 
imperie quifqus es, Tar. Phorm, je. se. Vous parl:z bien 
en maître, qui que vous foy:z. 

IMPERJÜRATUS, à » #m. Ovin. Qu'on ne jure pas 
cn vain. 

IMPER MISSÜS, à, #w. Ho. l!licie, défendu. 

IMPÉRO, às. Vid. Impsrare. Cic. Commander, 
Peiun:am imperaye. Cic, Impoier un tibut, 

IMPERPÉTUUS ,4, #m. S a n. Qui ne dure pas rou» 
jours,qui n'eft pas perpetuel. 

TIMPERSONALIS, /ë, Prise. Imperfonnel.Imperfena- 
lia ve-ba. Des verbes imp:rfonnels, qui n'ont que les troi- 
fiémes perfonnes. F | 

TIMIERSONALITER.{adv.) Fler. L. five D. de flipnl, 
Sans nommer perfonne. [ Don. imperfonnell:menc, à l'im- 
perfonrel. 

TImpsrsonaTiva. (adv.) Don. Andr, 3. 2.10. Imper- 
fonrellemenc. 

IMPERSPICAX, cts. (adj.) Sid. Qui n'a point la vue 
perçante, qui n'a point de penccraiion. 

IMPERSPICÜUS, à,#m. PL. Qui n'eft pas clair, caché, 
inconnu , qui r'eft pas évident. 

+IMPERSOASIBILES, /é. (adj.) Sid. Qu'on ne fçau- 
roic perfuader, ” 

IMPERTERRITUS, à, #m.Vina. Intrépide, inébran- 
lab'e, conftanc. 

ImpsrTi.(imptr.) v. IMPERTIRE. 

Iupartian (fur. ind. piæ{ub}.) # 

IMPERTIENDUS, 4, #m.(ex) v. IMPERTIRI. 

IMLCERTINENS ,emris. (adj.) Dig. Qui ne convient 

int, qui n'appartient point à la chofe donc il s'agir, 

impertin-er. , 

IMPER TIRE, à 5, sui, itam, Cic. Faire part, 

IMPERTIRIE, #5 3r, fitits sum. Cic. $ commuviquer , 
donner, accorder, départir, otroyer. (R. PaRs.) 

% Avec ce verbe, on met l'acculatif de la chofe , & le 
datif de la perfonne , es l'ablacif de la chole, avec l'accu- 
fatif de la perfonne. 

Impertire calerem. Cie. Produire, donner de La chaleur, 
—#o "rem alieni. Ip. Faire part à que'qu'un de fa douleur, 
de fes peines, fe déchafger fur que.qu'un de fes chagrins. 
—fortunas. Cie. Faire pare de fes biens. Impertiri landem, 
Ip. Donnar, accorder des louanges , louer. Impertire [a- 
lurem, Cie. Faire des complim:ns, faluer,donner , fouhai« 
ter le bonjour , faire des baifemains.—fudism, Cic. S'ap- 
plquer.—tempus. Cie. Donner fon remps. Aliquem honor. 
bus impertire. PLayr. Accorder des honneurs àquelqu'un, 
malo, Ter. Faire du mal. Ur ff quam prajlantiam vire 
tutis, ingenii , fortune confecuti funt, impertiant eam [uis. 
Cic. 4m. En force que , fi un homme le trouve auicflus 
les autres par quelque avantage de vercu, d'efprir, ou de 
fortune, il en fafle parc à (esamis. Imdigentibus de re fami- 


liaré impertigm din gif, Ç 30. Li faux aise past de vu bien, 


1MP.  IMP. 677 
auxpauvres qui font dans le tefoin, Jureyu. (abl.) d'Iursrus. | 
À Impertiri, ( dit auf au pañlif dans Ciceron, C.Nep.| +IMPÉTUÜOSE. (adv.) D. A. Avec impetuofité , avec 
&Sucinre. violence. s 
MPERTITUS, à, #m, Suer. (part. pal.) ejufd. IMPÉTÜOSÜS, à, #m, Impetreux. : 
Nuile honore relq ait impertitum, Sur. Il le la: fa fans | Imperusjus animw, PL, Uu efprit tu:bulent, violent, 
lui donner aucune autre Charge. impetueux, , ; 
IMPERTÜRBATÜS, à, sm. San. Intbiarlable, qui IMPÉTÜS, #s. m. Cic.Imperuofsé,violence.f. effort. 
se Le trouble, qui re s'econne poinr, }{ Pertw:batus. m. fougue. f. Luc. randeur, érendue. f. Jantetus arme 
IMPERVIUS, à, #m. Oviv. Qu'onne peut traverfer , | r#m. Cic. Le bruir, le tumulce des armes.—fume. T Ac. 
par où l'on ne pcut paff:r. Syn-Zovin. )( Pervins. Le bruit de la renommée.—libidimums. Cic. La violence 
Amnis impervius Ovin.Un Bsuve qui r'elt pas guéab'e. des pafions.-Merbi articularis.PL. La violence de la gout- 
Ztinera impervis, Tac. Des chemiss in praticables. te.—pituita. Cais. Le débordement de la pituit:. Secleratue 
IMPÈS, ëris, m. Luer, Le même qu'Imperus. % 11 ve | ‘mpetus delendiimperii. Cie, Un der criminel de dérruire 
nous refte de ce nom, que le genitif lupaTis. Luér. 6. 323- l'Etac. | : ; 
l'ablacif Impsrs, qui fe crouve dans tous es Poëtes , & Impetum dare, QuINT. Inciter, [forcer Liv, attaquer. 
l'ablatif p'urier Imp:TIBUS Luer. 1. 294. —facere in aliquem. Cic. Attaquer quelqu'un, fe jeiter fur 
IMPESCÉRÉ, fes. Fasr. Faire paicre. (In fegetem paf- lui avec violence,—facere is agros isimicornme. L'1 v. Faire 
érsdi gratia immittere. Fasv.) des courfes {ur les terres des epnemis.Fliuminis impetus Les 
IMPÉT É. Avec impetuoñ:é.(l'ablatif d'Impes, étés, t'fcar C'viratem. Bis2. Uo fleuve crarquille, rejouir La 
qui n'eft plus en ulagr.)rd, [urarus. Cité de D'eu, par l'abondance de fes eaux. Primo impetu, 
IMPÉTENS, éaris. {adj.) Farr. Qui fe jecce fur l'enre Vicr. D'amblée , [au premier choc, de vive force, Urir- 
si. (part) v. revocabile impetu ferrentur, In. Afin qu'on ne püt les ar- 
IMPÉTÉRÉ, r5. Attaquer , [dont je n'ai point crouvé rêter. Tribus cong'i cpori uno impetu. PL. Ayant bü trois 
melures d'un: feule haicine, Sumire imperum, QUiN Tr. 


d'ex:mpie, finon le partici 
Flammis @ fagisres impetens. Sax, Qui jette des flam- Prendre foneflort pour j:urer avec plus de violence, Impe= 
tum excipere, [aftnere, Cæs. Soutenir le choc, l'effort, 


mes & des féches fur queiqu'un. = He ur : 
IMPÉTIBILES, (. Sou.#3.Expolé aux attaques. IMPEXUS, À, #m. Vire. Mal peigné , qui n'eft point 
peigné. Nec magis prafers rriflem Cr impexam antiquira- 


Apul. Infupportable. 
TMPETIGINOS GS »4,%m, Di. ar. Galleux. (r. | #7 g#äm. T a c. Oar. 20. À autant de dégoût pour le 
fyle grofier & impoii des Anciens, que pour. 


Imrsrico.) 
IMPÉTIEO, eh. € Pl. 2 Une dartre, efpece de galle.| ImPia. Fi. ImPius. 


TIX, igis. Fast. S (Sic diéla quo corpus impe- 
fat, 


IMPRTITÜ RS äm, Atteint, attaqué. (part. pall.) v. 
Jupsrins. 

IMPETRABILIOR, oris, PLAUT. (comp.) d' 

IMPETRABILIS, à. (adj.) Lrv. Qu'on obtient faci- 
lement, fqui accorde, qui obtient. (R. IMPsTRAR:.) 

Impetr xbslis dies, PLauT. Un jour favorable , propre 
pour obr-rir des graces.Impetrabiiior qui vivat nullua eft. 
PLaurt. Mere. 3, #. [n'y à pas d'homme au monde, qui 
obrienpe plus facilement ce qu'il veut. {mperrabilis erator. 
Praur. Un Oraicur qui perfuade. (nr. ImpsTRARs.) 

On voit qu'Impetrabilis, eft actif & paffif. 

IMPÉTRARE ,0, 45, tam, Cic. Obunir,imprrer. 
{ex In, @ Parrars.) Syn, Exerarr, 

À On dit 1mpetrare Aliqu'd ab alique, Cie. Obrevir de 
à Ho es Impctrabiqueerveniam. Biss. Er lui obtien- 


1a ion pardon. ‘ 

1M PETRARI D" Am (paff.) 7. Max. 

IMPÉTRASSÈRE, 2779. [Se diloir autrefois pour Iu- 
RETRARS.] 

IMPÉTRATIO, onis.f. Cie. Impétration. 

+IMPÉTRATIVUS , à, #m. Impétiacif. Impetrativa 
auguria [ant qua oprara veniunt. SERv, d. Æn. 190. 

IMPÉTRA TOR, ôris. Die. Celui qui obrient. 

IMPÉTRATUS, à, #m. Vicr. Obrenu,ayant obtenu. 
(pars. pal) v. IMPITRARE. 

* IMPÉTRIRE, 39,45, tm. Cic. 2. D. Le mêre 
qu'ImraTrans. Les Augures fe lervoient d'IMPSTRIRE, 
pou: IMPETRAR&. 

IMPÉTRITOM, :.0.V. Max, Efpece d'action de Re- 
ligion des anciens Romains , qui marquoit que les augu- 
res leur écoienc favorables.(q./mperratum.)Impetritum in- 
auguracum eff. quouts admittunt aves. PLAUT. Caf. 

IMPÉTRITUS, à, #m. PLAUT. Obieau. SyN. Impe- 
fra lus. 


IMPÉTRO , #5, Vid. Imupirrars. @yod 4b co poule 


émpetre cum gratia. T 3 R, ]] p'à AuÇ grace 
pen te A AT gode de Rogue grace, 




















IMPIX,.f. PI Hsibe qui reflemble au Romarin, 


>» mt æ — 


rintem, aut me impiaut, PLAUT. Rud, Si j'avois manqué 
en quelque chofe au culce des dieux , ou au refpeët que 
nous devons à nos parens. (R. Impius.) Hinc 

IMPIATIO, en. f, Tert. Souillure.f. - 

IMPIÂTÜS, à, #m. Fast. Méchant. Sen. Tr, Souillé 
de quelque crime. (parr. paf.) 

IMPICARÉ , 5, avi , tmm, C o L. Poiffer , enduire de 
poix, remplir de poix. (x. Prx, la poix.) 

IMPIE. (adv.) Cie. Crucllement, d'une maniere impie, 
avec impieté. Quacumque [celeflè, Gr impié faéta funt Liv. 
Tous les crimes , & routes les impietés, tous les atrencats 
qui fe font commis. 

IMPIÉTAS, is. f. Cie, Méchancetk, impieté. f. 1m- 
pieraris daces. Cic. Les chefs de Pimpicxé , les impies de 
profeffon. L 

IMPIGER, gr, gram. Cie. Qui n'eft point pareffeux, 
quieft diligenr, vigilant, alerte, ù 

IMPIGRE. (adv.) Liv. Diligemment. 

IMPIGRITAS, ätis, f. Cie. Diligence, vigilance. f. 

ImrnussimUs , 4, 4m. ManT, leg, his verbis. Dic. de 
bered. inft.(iup.) d'Imrrus. 

IMPILIA , t ww. n.pl. Pl, Chauflure faite de feutre, 
dont on enveloppoit les pieds. # Turnebe a fort bien r:= 
marqué qu'il falloir lire dans Pline , Impiliæ, & non pas 
Mapalia. (R. Pinus.) 

ImPinGaRtis. (2. {ubj. ve é 

Impines,—AaT. (imper.) v. IMPINGERE, 

ImPincinDUs, #, mn, Cie. CG 

IMPINGENS, entis. (part) = 

IMPINGÈRE , go» impegi, a SA Cic.Heurter, 

ouffer, appliquer.(r. PaNosRe. 
F ne PS Sen. 1. Benef, Rendie fervice de 
mauvaile grace.—caput parieti. Pi. Dornet de la tête con< 
tre la eq re PL 4 UT. Mat les as 
ieds à quclqu'un,—c#ipars ip aliquem, San. Jerter la Lure 
ct QQ4 4 i 


6:8 IMP. 


- “ » . LU 
fur ouelqu'un.dicsm, Tir. Faire ur Procès.—cpiflolæm. | 


Cic. Donner à quelqu'un une lectre qui lui eft defagria- 
ble.-fæftens alicui. Car. Cie. Donrer des coups de bator s 
à quelqu'un. 18 magram lisem. Ssn. Etre dans un grand 
Procès. Navem, dum portumm sggredirur, smipegit. QUINT. 
J1 fr échouer [on vailleau à l'entrée du Port, Impimgere 
Pagnum. PLAUT, Donner un coup de poiny.—vene24m. 
Sax. Empoifonner.—valrss. PLaurt. Faire une bleffure. 
Tmpingebuit in eflia porta. Bisr. 11 fe heutroit contre l:s 


IMP. 
In. Afz que vous accoimp iilizz. Qyed'ei pracepi impleat. 
| Disc. Q il execute mes ordres, 

IMPLERI, € 6r, implesis sam. (paf) Cic. Donec imple- 
retur opus. B 12 1. Juiqu'à ce que l'ouvrage füt achevé. 
Necele ejl impieri omnia. Biur. L: faut que toutescholes 
s'accompliflenc. Implemini Spiritu Sanés, 1p. Soyez reme 
plis du Sainc Efprit. Implemsurveriris bscchi, Vina. Ils le 
rempliflent de vin veux. De illis rebus volumins implets 
Jant. Cie. 1 y à des volumes entiers qui craitent de ces 


poteaux de la porte, Impegersnt gam per viam, Ip. La | choies. 


wencrent par force dans le chemin. J:mpegimis meridié, 
Bu1. Nous nous heurcons en plein midi. £mpegsrmt n4- 
vem, Biac. Firent échouer le Vaileau. 


IMPLEXÜS,3,üm. Vrro. Latrelaffé, entortillé, (part, 
pal.) v. Jiprecrens. it 
t'MPLICAMENTÜM, fi. 0. Ecel, Embarras.m, Sym 


LMPINGI , gôr, pa@üs sum. (pañl.) PL. Imbirgerur ad | Implicatie.(ex) v, 


daqueos Bin. Ils'engagera dans les Slzts, Ne saprebss fi, | 
pag 


neinpngaris. Bip. Ne le voyez pastrop fouveut,n: foy:z 
pas importun, depeur qu'il ne fe dexoûte le vous. : 
&) PINGUABSIT. (fur. aét.) L:tPINGUAGITUR. (Eur. 
af.) v. 
IMPINGUARÉ, 3,au5, armm. Bisz. Engrsiffe:, sindre 
{x PrNcœuts.) | 
Tmpinguaff: in oleo caput sum, D 181. Vous avez oint 
ma tête, d'une haile facrée. Offa illeus impingantit, Bras. 
Répandraune vigueur dans {ei os, Impirgua ellatenem. 
Ip. Que votre of, ande foi grafle & parfaire. Æ 
-IMPINGUARE,5-, anis sum. ( paf.) Bibi.F:re engraiffe. 
Empinguati funs, Bis. Ils Le fon: crpraifes. Impinçusei- 
fur, In. Sera engraille lui-même. 
IMPINGUATIO , 6231. £. Apic. L'action , ou la ma- 
aicre d'ergraiffer. 
IMPINGUATUS, à, #a. Bras. 
M P1O, ä5. Vid,Imriars. 
IMPIOS, à, #w. Cic. Impie, méchant, fcelerac, éruel, 
qui n'a ni pieré, ni Religion. (n. Prus.) 
ImPLacagisioR , res. (crmp.) d' 
IMPLA: ABILIS, Bilè.(adj.)Cic.Implacable,qu'or re 
tappaifer,qu"on ne peut addoncir. 
FIMPLAU A BILIOS, [adr.) Tee. D'use maniere impla- 
eabie, ur-conciliable, fans pouvoir étre r idouci. (comp) 
d'IMPLACAZILITER, qu'on ne tro 1e point. ; 
IMPLA: ATUS, à, #m, Ovid. Infacisble, qu'on xe 
peut aflouvir, qu'on ne peut contenter, 
IMPLACiDISSIMUE, 4, m2. ST AT. ({un.) d” | 
IMPLACIDUS, à, #rs. Ho. Qu'on ue peut addoucir, 
farouche, es i&cablr, 
Cu 


Zngrailfé. 


FE = = — 


Jupis (unper )lumPisois. (fut, 26.) lapzenrumr. (fur. 

f.) v. ImPzsns. 

iMPLECTERE, #5, Enrortiller,[ Verbe inufré, d'oi Le 
Éait ImPLaxys.] 

Iurceminr-{pl. imper. pal.) 

ImPLENDUS, 4, #0, Ovid. luriens, ent, Accomplif- 
fanc (part.) v. 

IMPLERÉ , ED, Eui, étém, Cie. Remplir ,emplir, ac- 
comphr,achever, : 

Implere amaritudinem inimici, PL. ]. Faire paroître 
toute l'aigreur & l'arimofiré d'un ennemi.—annes, P 1. 
Axreindre, avoir atteint l'âge.—Cenforem.V.Par. Remplir 
la Charge de Cenicur.—fdem. PL. Tenir {à parole , s'ac- 
quitter de (a promcefle.—wunis Gon/wiarés. Pac, Remplir 
vous les devoirs de Conlul. Cum impleffet annum atatu. 
Suzr Ayant acreint l'âge de, étant âgé de. Impleverar 
hjdrinm. Bras. Avoït empli la cruche. Imple facies corum 
égrowivié. Bugs, Couvies-ics de coufufou. Ur ismplearis, 


IMPLICARÉ,7,323,ou plicà 5, citam, ciräm, Cic. En- 

tic'afler, emortiller, engager, embarrafer, (Rr.Pircars.) 

| Amplicare fe. Cie. S'eubarrafler, Nom tmpiicat fe negen 

té14 Jaculartbms. Bist. Ne s'erga re point dans tous les em- 

barras di cette vie, Quyod 19/05 error smplcurjet criminis. 

! PH. Parce qu'ils fe trouvoicntembartaes dans une accy- 
tation fi embrauiliée. 

IMPLICARE, r, ätits sim, ou plicitis sum,(pall.)Cic. 
Implicars mafcie. Cic. Etre engagé dans un crime , être 
complice d'un ciime. Implicrtum «fe cum aliqua re. Cie, 
Etrcengagéavee ueau.re chole. Hec negetinne cum PECtte 
m1 Ab it.cis vmplicitumeff. In. Cette affaire eft engagée 
avec l'argent 4'A fie. 

IMPLICATIO, ônis. F. Cic. Engagement, enchaîne 
mere , eutrelafl ment. ”. Implicao re: famiars, Ç 1 €. 
L'embarras des affaires d'ure famille, 

Iupricarion, er#. Don. (comp.) € 

EMrLICATISSIMUS, #, mm. À. Gsiz. (fup.) d' 

IMPLICATUS, à, #m. Varr. Pué, quia des plis, en- 
tort:lie. fCrc. engagé, embrowilé, rallé, Ans im 

| pircatiores. Dex. De: aë&:s plus rem ‘iocidens, Ari 
444 Revi implicac. Cic. Engagés dans de nouvelles ami- 
uiés, His rærsies implicars. Biz. S'y Ésant cngagé de nou- 
veau. Implicats res controverfin. Cic. Une a faire embar- 
rafléc de plufeurs incidens livizieux 

lraruiciscise. Plant Amph.2.2.p7. (pour Jupireiscr.) 
Etre cinbarradé être agité, étre tourmenté. Le méme 
qu'Inpiicanr. Ubi prissnm subi fenfifti mulier mplicifcier. 
(1upp.. Mensem, où ceres rm.) Ps a UT. ibid. Depuis quard, 
Madame , êces-vous atraquée de ce mal? depuis quiud 
Avez-vous {enci que votre cervelle s'eit breuiliés » 

IMPLICITE. (ade.) Ce, D'une manirze embrouillée, 
Cmôarralec, confufe, obicure, finplicitemenr. 

IMPLICITÜURUS , à, #m. Qui. (fac. part.) w. Im 


PLICARS. 
IMPLICITÜS, à, 4. @ Lupztearue. 
Jmpiscitss min bo, Crs.—1n xt, CN. > Malade,qni 

cft tombé dans une maladie. 

IMPLICO, #:. Vid Impcicars. 

IMPLORABILES, së. (adj.) #. Flar, Le même que 

IMPLORANDUS, 4, men. Pat, Qu on doit implorer, à 
qui où doit avuir secours. Zmleranda cf rultèrs verites 
priajqném, Pu, 3.106. 11 faut bisn =xaminer la verité , 
avant de, 

luPLORANS, ani. Cie, (part) v. 

IMPLORARE, 9, 227, turn, Cie. Implorer, prier, de 
mavd:1, fupplier, avoir recours à. 

Impiorare auxilinum alicujes. Cic. ab alisue. Cas. Des 
mander du fecours à quelqu'un. 1mplerare des immortales. 
Cic. Impiorer l'affinance des dicux immortels.—fdem. 
Cic. Impior:r la fieicé, 

IMPLORATIO, 8,::. f. Cre L'a@tion d'implorer , es 
d'appciier qu. iqu'un à fon fecours, 

IMPLORATUS, #um Car.(;art.pafl.)v.Imrionans, 

IMPLOÈRE , pli à, più 5, plusure, C © 1. Picuvoir fus 
queique choie, Syw. Pluere, | 


L] 





1MP. 

Tnt'uere is aliqwem loc. PL. Pleuvoir das quelque 
feu, Afsluze cèm impluet caterss,ne impluat mibi.PLAUT. 
Afia que le malheur qui rombera fur les autres, ne rombe 
pasaufi (ur moi, Impluerunt proverbis. Bin. Répardent 
cmme une pluie leurs proverbes. 

IMPLÜMBARÉ ,5, &us, atém. Virn. Souder quel- 
que chofe , fc-ller , fermer avee du plomb. 

IMPLÜMIS,mê.(2dj.) Æfvr.Quin'a point de plemes,f 
Qui n'a point de poil. ts 

IMPLUVIATA, E f. Plaur, Efpecede robbe qui avoit 
quatre côtés, faice de quatre pieces dont la figure rcfem- 
ble à CE toit à quacre pentes, (& il faur fous-enrendre 
veflis. 

PLÜVIOM , 35. PLaur. Epid. 2.3. 29. Le même 

U'IMPLUVIATA. (R. PLUvIA.) 

IMPLÜVIOM , 55. Virn. Une cour quarrée où rom- 
boit l'eau des quacre toits. Varron dit que c'eft propie- 
ment l'endroit du cevwm adium, où la pluie combe , la 

artie fuperieure qui lui répond s'appelle compluvimm, 
& Cette elpece de veflibule Étoir quelquefois entierement 
couvert pat le haur , quelquefois il y avoit une ouver- 
eure en haut au milieu. Cetre ouverture d'enbaut s'appel- 
Loic compluvium , celle d'enbas implwvissm. Y ARR. 4.1. 
L. 31. Impluvium lecus Jine to im edibu:, quo rmpluere 
imber in domum pofer. Asc. Pan. 3. Verr. Vid. Fasr- 
Vid. Sur. 2, Æn. $y. | 

Lurœnirans,emtis, Bras. impaoicent qui te fair point 
penitence. , ‘ 

IMPOLITE. (adv.) Cie, Grofberement, fans grace , 
. per A pre . 

MPÔOL ë. F. Cat. et igencs. f.SYH. 
Eat a ITILA, €. F. Car. Malpropreté uegligence. f.S#n 

Impolitie netari, À. Caux. Ecre accufé publiquement 
de negligence £: de malproprecé. [ Impolitias fzcere dice- 
bansur Cenfores, cum equiti 85 abnegaant, ob cquus a. 
Le curatum. Fast. 

. IMPOLITUS , 4, #m. Cie. Grofier, qui eit {ars po- 
litefe , fans grace , impoli, ruftique,llqui 1’eft pas fni, 
qui n'eft qu'ebauché , biur, erud. De rampeliis lapidiéns, 
0 impolite. B 181. Des pierres brutes ,& non po- 

ies. 

IMPOLLÜTÜS , à, äm, S 1 1. 1fal. Qu'on n'a point 
violé,ffars tache, Immecess , smpollutus. Bin. Ionocenc, 
fans tache. Confersa in aternum impollusam iflam do- 
mum. In. Prelervez , exemptez pour jamais de profana- 
tion cette maillon. Zmpriiwtz via, Bigs. Voie :ouce puce, 

IMPOMENTA , érwm, n. pl. Faff. (q.impenimwnta, ce 
qu'on mecto:t {ur Ja rable après le louper.) 

luronas (2. {ub;.) Imrons. (Imuronar.) 

IuPonens ,ent1s. (parc.) ImPONaNT. (3. pl, ut.) vw. 

IMPONÈRE, pôn5, puis, phsrtum, Cic. Maure delus, 
dreffer, bâtir, impoier fajouter. 

Imponere arces mentibus, Vire. Bâtir un Fort, use Ci. 

_tadelle fur des inoncagnes.—ca/umniam alicui, S aus. In. 
 Hai une calomnie à quelqu'un.—claues alias portis. Liv. 
ettre d'autres clefs aux portes.-dominux. Cie. Donrer 
un Maitre, —exercitum,.Cic. Piacer une armée.-fafhiginm 
operi, Cie. Mrertte le comble, la dernere min à un ou- 
vrage.-frem. O vip. Mvtre fin, finir , terminer.-læbo- 
rem.Cic Donner du travail.—'eges Cie. Erablir des loix.— 
vanum, Ovip. M:ttre la main à queique chofe , la com- 
mencer.—mansm extremsm Vin. Supremam.Ovi.M:t- 
tre la derniere main à quelque chofe , la fin.—medum. Liv 
Moderer , mettre des bornes.-"omen, VARR, Donner-un 
nom.—on#s. Tir, Doncer une Charze , une comnuflon, 
Cie, Charger, donner un fardsau.—plagam, Cie. Faire 
or plaie—prefimm Cic. Taxer, mettre le prix.-praff- 
dium, Liv. Mettre une garnilon.regem. Liv. Etablir un 

Roi. Imponsre filertisn. S y » r. Impofer fiiercs à quel. 

qu'un.vréies, Çic. Tibutum,Cas.Tmpofer ua cribue.- 
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Le M$. €7s 
wilieum. Ête. Établir quelqu'un Ferrier,-vis. Cre. Fais 
re violerc- % On dit /mpensre aliquid alicui, in «liquid. 

IMLONERE ® collume, ir manu. DiaUT. 1 equum, 
in navrm, im plaufiram. Liv, Ixponere fuper. E1a1. Met- 
tre d: fus. In maves exercitus impanere. L a nr.Cic. Em- 
barquer des crouppes. Ne impomss nobis bot peccarum. 
Bisc. Ne cous impuxez pas ce pech5. Syare sarpejw: Hi 
mobs5 ? In. Pourquoi nou: avez-vous trompé à Irmpefue- 
rust pallium [uper bumeros. Bin. Erendirert un manteau 
fur leurs épaules. Impare manum., B18L1. {mpolez l+s 
maias, Zmpofuir arundini. In, Micau bout d'un soleau , 
d'une eaux. Hume Rex fapientiffimns ffatum Reipublica 
impofuit, FL o R. 5. 3. Ce fag: Roi s'appiiqua à former 
l'étac de la Republique ea cette force. Frawdl fpeciem jn- 
ris ismponere, Liv. Couvrir un: tromperie de que que pré. 
gsxec de juftice. 

LMPONL, dr, postes sim. (pall.\Cie. Name godes msi hi 
ab awmico officsofiémse tanium en ris impenitur Cic.Comme 
c'eft un ami cres oLicieux qui m'impofe certe charge, Nc. 
cefitæs mmibi imoaire ejt. Cic. J'ai eté corrraint. 

MPORCARE ,5, avi, étem. Sillonuer , faire ds 1. 
lons. (en. PoRcA, Gillon.) 4 Onnc trouve de ce verbe que 
le participe pafif. : . ; 

EMPORCATUS ;4, #4, Co. Fait, mis en fllon : 


Jlabouré. … 

IMPORCITOR , gris, 1. Fe. Un Laboureur. (Qui 
pores facit.QDens qui liratieni prasrar, 

luponzaucis 0ne78. Big. Fardcaur infuppertables. 


1.) d° 
PEPORTABILTS, I, (adj) Qr'en ue fçauroit per- 
cer, à fupporcable, SN. Intelerandas., 

LHPORTANDUS , 4, #2. VARH. ex w. 

FMPORTARÉ , Ÿ, 225, âtum, Cie. Porter, tranfpor- 
ter, voirurez , cauler, apporter, attiter. (m. Porrans.} 

Calusmiratem imperinre. Ç 10. Apporter ua malheur, 
caler du dommage—commetume. Avitaiiler—ecine li. 
betlis. Ho ». Rendre des Lirres cdieux.-prff æ. Cre. 
Caufer la pelte.…fufpisionem. C 1 =. Doncer du feupçon , 
faire foupçoua=t ; qui im {ors#mt ve-alis, Be. Ceux qui 
apportent des choles à vendr=. Que iwporiæui fuper sam. 
à p. Que j'ai fait tomber fur elle. . | 

IMLORTARE, dr, aus sus, (palf.) Cie Si quid iesn 
portetur nebis icommodi. C1 c. Si l'on nous fair quelque 


rt. 
EMPORTÜNE. {ady.) PL, A coutre-temps, mal à 
pos. Cie. D'une maniereimporiune, iocommode, ficheu- 
Le , avec importunité. }( Opportmnè. | 

11f2, epovrtune, umborsune. Bin. Preffez à temps, & 
hots de remps.é. #, En roures forces de remps, (acs perdre 
aucune occafion. 

Juronrunio ,eris. Cie. (comp) 

LuronrumssimUs , #, 4%. Cic (iüp.) d'Iuronru- 
NUS. | 

Juronrunissims. (ady.) 4, Gall, 2e . ((ap.) d'Iss- 
PORTUNSe ARS | 

IMPORTÜNITAS, atis. £. Ter. Imporrucisé , ma- 


_niere d'agir importune. f. 


IMIORTUNUS , à, #m. Don. (ppr.) Qui eft fans 
port, fans défenfe, Ci. Imporcun , fatiguanc, eruel, F3. 
chevx perfecurant,odieux-le ,ennu yeux-fe,incommede,f 
qui fait à contrs- temps. SN. Molefus.)( epportmmss, 

Importuuus lecus. Sauz. Un lieu qui n'eft pas comme- 
de, Mers importuna. Ov ip. Une mort aïnivec ans une 
conjonéture fâcheufe. Ur hberemur Ab importants. Bi. 
Pour écre delivre des iriportuns. | 

ImPortuosissimus, 2,4%. Pa. (fup)d 

IMPOKTUOSUS , d, mms. S ALL. Qui n'a poist de 

ort. (2. Ports, port.) AA | 

AE , dtis, ad) PLauT. Anim soupes. In. Qai cit 
hors de foi, qui ne {e polfede pas. 


st ] L M bp. e : 
IMPOSITX , 2. F. Eecl. Empoñe, Châtellenie d'EC- 


ne. 
EMLOSITIG, onts, f. PI, L'action de mertre une chof 2 

dans l’autre , application d'une chofe à une autre, [impo- 

fition.(r ImPowsre.)1mpefitio verberum.V ARR.L action 

4'impofer un nom. 

IMPOSITITIÜS , à, äm. Var. 

IMPOSITIVÜUS ,4, #m. PL. Impofé , donné. 

IMPOSITOR , ôris, m. Parr. Celui qui donre un nom 
à queique chofe , qui la nomme. 

mod SITÜS, #5. m. PL. Le même qu'Imposirto. 

IMPOSITÜS , à, sm. Cic. Mis deflas , imp oft.(part. 
pal.) v. Imronsre.) 

Corons capiti impofita. Prop. Une couronne mife fur 
La rère d= quelqu'un. 

IMPOSSIBILIS , i£.(adj.) Qyine. Impofible, 

IMPOSSIBILITAS , &r#s. f. Apul. Impoflibilité. f. 

IMPOSTOR , 6ris. m. ‘U/p. Impolteur , qui impole , 
qui trompe , un fourbe , un feduéteur, m. 

IMPOSTÜRÀ , à. F. Ulp. Impoñture , fourberie. f. 

Imrosusnunr. (3. pl. perf.) ImposUisri (2. fing )v. 
ImMroNERE. 

IMPOTENS , £aris. (adj) Ter. Impuifant , foible , 
qui n'a point de force. Cie, Furieux ,emporté , violent, 
ui ne fe poff-de pas. Impotenti latitié efferrs.Cic. S'aban 
onner à une joie exceflive , immoderée. Imporenriffima 
dominaris. Liv. Une domination qui s'exerce avec fureur, 
AImporentiumcænz, PitTR. La table d-« Grands. Non qwia 
smpotens erzs, Bic. C+ n'eit pas que vous ne puiflisz. 1m 
Potentem nefem, Ip. Dans cette effroyab'e nuit, durant 
cette cffroyable nuit. {mpotentiores reddit, Les rend trop 

puiffans & trop infol-ns. 

IMPOTENTER. {adv.) @yinr. Immoderément, fans 
secenue , fansgarder aucune mslure , av-c excès. 

IMPOTENTIA , 4. f. Ter. Fo blelle, . manque de eré- 
dit & d'autorite.r» pauvreté. f.|Cic. Emport:menc, dé- 
reglement , cranipore. #. 

Voces imporentia, S U 8 T. D:s paroles d'emportem-or. 
Imporentis Tyrannidis, | Us Tr. L'autorité & la cruauté 
d'un Tyran. Proprer [ua smporentiam fe feriper credunt 
caluier. T 5 R. Adel, Croient toujours qu'o L:s méprite 
pout leur pauvreté. 

Iuroranrion, eris. Cic. (comp.) € 

JurotTanrissiMUs ,4, #, Cic. (LP: d'Imporens. 

Imroranrius. (adv.) Liv. (conp.) d'IMPoriNTeR.) 

TIMPRÆMÉDITATÜS , à, #m. Do x. 7. Æn 167. 
Qui n'eft pas mediré, qu'on n'a poine prevü auparavant. 

IMPRAGENTI. Pour lors , dans ce 

Impnasenrsa, C5 Tor. de 

luvrasiNTiARUM. C. Nep. Mur le champ , inconti- 
nent , fout à l'heure. 

ke Rob:r E ticnce die que l'on fe fert raremeor de tes 
exicffions pour le remps prelens. Qiclques-uns bläment 
impia tram, quoique Cornelius N-pos,in Anribali, 
s'eu loi (vi, & aprés lui Tacice, A#. 4. 59. Apuléc, &c. 
Perizourus lous-entend rempore, d'autres , 4. 10 prafent 
rerumn, Où Pralcaitia rerum. Vous qui croit ce mot fuf- 
pt, preicre a prafenri , im prafintig. Prixian, lib, 23. 
Ve 6. «de witiisfeom.c.as  L 4,6. 33. 

IMPRÆSTABILIS, I. (ady.) Firm. Qui ne peut 
foutuir. 

IMPRÆTERMISSE. {adv.) Eccl, Sans cefe , fans in- 
tesruition, cos-inuellement. 

IMPRANSUS, à, #m. PL. Qui n'a pas encore fouppé 
(R. PRANDERES | 

IMVRECANS , antis, (parr.) v. ImpRicarr. Fa:- 
des imyrecatious. Prd. ImPRiCARt. 

Imprecantes proïbers. Bisr. Souhaïitant cout:s fories 
de pro perices. @>4 imprecans capiti ejus. Binx. Dont ii 
chaig:ra avec impiécation la cêce de ce bouc, 


ur. 

TMPRÉCXRE, hr, Znis sum. Vire. Yaïré dés imprba 
cations , fouhaicer du mal à quelqu'un , donner des male 
diétions. }{ Precer. 

Dira Pempeis imprecari. PL. Maudire Pompe, lui don« 
ner des malediétions. Imprecatus eft Jofue. Bis. ofaé fit 
cette imprécation. Imprecatique [unt ei. Binz. Ils lui 
fouhaiterent un heureux regne. Hinc 

IMPRÉCATIO , snïs. Ê. Sen. Imprécation, maledice 
tion. f. 

JurressaRunT. (3. pl. perf.) v. IMPRIMER 

IMPRESSIO , omis, f. Cie, Impreflion, l'action d'im- 
Primer quelque chofe,fviolence. f. effort, m. impetuofité, 
iofule , attaque. f afflaur.". 

Impreffioscm facere in cafira. Liv Forcerle camp , les 
rétranchemens , entrer dans le camp. Impreffionem dare, 
Liv. Facere in hotes. VARR. Charger les ennemis,donrer 
fur les ennemis. Explanara impreffio vocum. Cic. Articue 
lation des paroles. Et faë&à smpreffione, ques fugicbanr, 
fugere compellunt, \ us T. Et ayant enfoncé l'armée des 
ccnemis , ils mirent en fuite ceux qu'ils fuyoient aupa- 
ravant. 

TMPRESSOR, üris, m. Un Imprimeur. 
MPRESSÜS , à, #m. Cic. Imprimé, empreint, 
gravé. 

Crater 'mprefus fignis. Vire. s. Æn. Une couppe où 
Plufieurs figures paroiflent gravees. Suleus alris ime 
Preffus. Cie. Un filion fort profond. (parc. paf.) & 

ImprMens ,entis. Pi. (part. a&t.) v. ; 

IMPRIMÉRE, rimi, préfis, sum, Cic. Imprimer, 
graver, appliquer , attacher. (R.PRsMER&.) 

Aliquid imprimere in animo, in animum, Cic. Gra+ 
ver, imprimer quelque chofe dans fon efprir.—Dedecus 
Reïpublica. Cic. Deshocorer la Republique —merenes 
alieui, Par. Percer quelqu'un.—puteum. Parz. Creufer 
un puits.— fgila aïnulo. Cic. Cacheter de (on anneau.— 
Parieti rabulas, PL. Appliquer, atacher des rablertes 1 
la muraille ss \emem. PL. Évrariguer.—valmus. Co. Fai- 
re une plaie. 

IMPRIME , primdr , preffits sm. (pafl.) Cic. Imprimi 
anime. PL. J.1n animes. Cac. S'imprimer dans l'etprit, 
être pravé dans l'efprit. Imprimetar fignum. Bis. On y 
mettra le ferau. 

IMPRIMIS.Cie Principalement,patticulicremenr,(ur- 
EOUL, (4.40 primes.) 

lurrosa Vid, IMpRosUs. 

IMPROBABILIS, 48. (adj) Cic. Qui n'eft pas pro- 
babe, qu'un ne içauroit prouver , iufoutesab'e Fun. 

ii ne doit pas approuver. 

IMPROBARE, p.365, Sur, Zrm.Cic. Defapprouver, 
Hnprouver, SYN repaire, Aamnare, 

Improïare :ffa juu:c2. Cic. D:fapprouver ces juges 
mens more aloujus, Suez Blanner les mœurs, la con- 
du re Je quelqu'un.=sffmium, PL. Reje.t-run Tefta- 
ent mes pirvbare, nec improëare. Cic. N'approuver , 
4 defapp'ouver, 

IMPRÔOBART, dr, anis sm. (pafl.) Eure condamné , 
Cu 1 jette A nc ; 

IMPROEBATIO , Gnïr. F. 44 7er. L'action de defap= 
prouver, d'umprouver, de rejet quelque chofe ,[im- 
probation , reprobation. 

IMPROBATISSIMUS, #4, fm, À. G #1 1, (fup.) d'Im- 
PFROGSATUS. 

IMPRÔBATOR , 8.51. m, Apsl. Qui defapprouve. 

IMPROBATUS , à, ww. Cic. Impiouvé , defapprou- 
vé, rprouve. (part. paîl.) v. IMPROBARS. 

IMPRÔBE [adv.}Cr. Méchami-nt, par malice, mae 
licicuicmenc. Virr, Sans railon , [ans mechode , fans aus 
.ure meiure. 

ImProsioR, orir. PLaUT. (comp.) & 

iuMrRosiss; MUS. Cic. ({up.) d'IMPROBUS. 


CE IMPROSISIIME, 


MP. 

IuProntssius. [adv.) Cie. (fup.) d'Iuproës. 

IMPROBITAS , avis. F. Cie. Méchanceré, malignité, 
malice, [importunité. f. Quinr. Défauc de moderacion. 
m. fougue , impetuofiré. f. 

; er improbitatem. B 181. À caufe de fon importu- 
nité. 

Iurromius. {(adv.) comp.) d'Imrross. 

IMPRÔLO. Fid, ImprogaRs. Cic. Improuver. 

IMPRÔBRARÉ , probr3, a ui, atüm, PLaur. Repro- 
cher quelque chole. 

IMPROBULUS , 4, #m. J uv. Malin, un peu mé- 
chant.(d'm.) d' 

IMPROBUS, à, #m, Cic. méchant, malicieux, mau- 
vais, malin. f86l. Imporcun. Prrg. Cruel, demcluré , 
exceflif, opiniatre.(R.PRosus.) Syn. Neguam, malienus. 
Amor improbws.ViRG.4. Æn,#12. Amour cruel, impitoya 
ble. Fauce imprebä, Pn.Par une extreme avidité. Zmpreba 
frons. Quint. Ua air efronté br improba, Ov 1p. 

. Un hiver rude, ficheux. Zmprobus labor. V1RG. Un 
æravail aflilu, confiant , opiniacre.—0s. SusT. Méchante 
‘angue—panis, Mar T. Da pain fort mauvais.—pefis, 
PLaur. Uue porte qui ne vaut rien, Improbiorem non vi 
di facienmulieris, PLauT.Je n'ai poiot vü de femme plus 
laide, plus diforme. Improbum teffamentum. C1 c. Un 
Teftamenc injufte, qui eft contre les loix. Ne émprobus 
f5.Bisc. N°: vous rendez point impoitun. 1mpenñsè im- 

probus. PL UT. Epid. Un graad frippen. 

IMPROCERUS , à, sn. T À c« Quin'eft pas grand, 
qui cf peuit de rail e. 

IMPROCRÉA BILIS , (. (adj) Æpul. Qui ne fe pro- 
duit poinr. a 

IMPROFESSUS , à , #». Die. Qui n'a pas été decla- 
ré au Bureau. 

IMPROLIS , 3. _ ps à Qui n'a pas encore té 

IMPROLUS , 4, #m. 3 mis au nombre des Ci- 
toyens, { Nonsdim adfcriprus in crvirate.) 

MPROMISCÜUUS , 4 , #m. À. G #11. Qui n'eft pas 
commun , qui u'cft pas ordinaire. 

IMPROMPTUS, à, #m, Liv L:nt. Tac, Haraffé, 
affoibii , qui a le courage abbattu. (ppr.) Qui n'eft pas ti- 
1é dehors. (nr. Promsnrs.) /mpromito jam Arminio, Tac. 
a-2r. Arininius { General des Allemans ,} ne paroiflant 
plus dans les rangs, 

JurRop&RANS , #ntis. (part. præl.) v. 

IMPROPÈRARE , 5, aus, atmm. PLaur. Reprocher, 
faire des reproches.[ PL. Entrer avec precipiration , fe hä- 
cer d'entrer. . 

Improperabant ei, B 1 81. Lui failoient des reproches. 
Vjquequd improperabis inimicus? 1p. Jufqu'à quad l'en- 
nemi nous r-prochera-t-il ? . 

IMPRÔPÉRATUS , à, mm. Vire. Lent , rardif. 

IMPRÔFÉRIUM , à5. n. Bibl. Reproche. m. honte, 
ignominie , infamnic. f. opprobre. #. 

IMPRÔOPÉRUÜS , à, sm. Si. Lenc, tardif. }( Pro- 
PERUS. 

IMPRÔPRIE. (adv.) PL. Improprement. Loqui impr. 
prit. A. Gare. Parler improprement. 

IMPROPRIOM, 55. Quinr. Improprieré. f. 

IMPROPRIDS , 3, #m. QuixT. Impropre, qui n'eft 
pas propre. © 

IMPROSPER , pèrd, pérum. Cic. Malheureux. Sy. 
Infelx. 3 [Je n'ai trouvé d: ce nom qu: le feminin das 
Tacie, dars Apuée, & le neutre dans Ciceron.] 

IMPROSLÈRE. (adv.) Col, Avec peu de [uccès , mal- 
heureulement. 

Improfpere aliquid facere. T Ac. 2. 53. Avoir un mau- 
vais fuccès da: s quelque chofe , reuflir mal. 

IMPKOTECTUÜS , à, #m.A.Gaziz Quieft fans ap- 
pui , qui n'eft pas proregé. 

IMPROVIDE. (adv.) Liv. Imprudemment , 


I1MP 

fans prévoyance , inconfiderément. 

IMPROVIDENTIA , 4. f. Ecel. Marquement, de. 
faur d: prudence , de prévoyance, 

IMPROVIDUS , à, #m, C1 c. Imprudent , incoufide. 
rË , qui n'a pas de prévoyance.fPI.7. linprevü. Tela im. 
provide. Pr. Des coups imprévus. 

IMPROVISE.{(adv.) Cie. À l'improvifte , à l'in 
pourvu. 

Iurrovision , eris. Tac. (comp.) d'ImPRovisus. 

Iurroviso. Cic. De improvifo. T & R. Ex éxprovifo, 
Cic. À l'impourvü,fans qu'on s’y atcende. (Le méme que 

ImrRovIss.} 

IMPROVISÜS , 4, #m, Ci c. Qu'on n'a pas prévû , 
dont on a été furpris , qui eft arsivé à l'immprovifte , à 
l'impourvà. 

IMPRÜDENS, éntfs, (adj.) Cie. Imprudent , mal. 
aviié , qui n'a pas fait ref:xion à, qui n'a point prévû, 
qui a manqué de prévoyance, indiferet, qui fait, «u die 
quelque chofe fans y psufer, fans le fçavoir. Liv, Qui re 
fçait pas. Sy. Jafcens, improuidus. 

Equidem plus hodié boni feci imprudens, quâm [ciens 

aute bunc diem unquèm. T & R. He. En boune foi, j'ai 
fait aujourd'hui plus de bien fans y penler , que je n'en ai 
fait de ma vie, le voulart faïre, Neque hoc imprudens fe- 
ci, Ip. Et je ne l'ai pas fait, (ans y avoir bien pen[é. Nun- 
guam imprudentibus imber obfurr. V1R G. 2. Georg. |a= 
mais la pluie n'a furpris perfonne fars l'en avoir averti 5 
(parce que Ja pluie {e fair conroîcre par tant de marques, 
que l:s moins attentifs n'en fort poire furpris.) 
… K Imprudens avec le g-nitiF, eft la même chofe que 
fgnarus, qui ne {çat pas, qui n’a point de connoiflaace 
de. Non [um ade atarum imprudens , ut, QUINT. le ne 
fçai pas f peu ce qui convient à chaque âge, que. Impru= 
aintes maris, Liv. Qii re fçavoient point la navigation. 
Imprudente Syllé, C 1 0. Sans que Sylla le (çûc, à l'infçü 
de Sylla. 2mprudentes edibunt fapientiam. Bisz. Lis im- 
prudens haïront la fageffe. 

K Imprudentibus, Leg. ÿ2.3. Dig. Pro focie, qu: quel- 
ques-uns expliquent par ces autres mots, vaide empruden- 
tibus,prut fignifier fimplemenct, qui ne s'y attendons pas, 
qui n'ont point prévû. Veyez Briflon. 

IMPRÜDENTER. (adv.) Cr. Imprudemment, in= 
corfideréiment , fans prendre garde , fortement. 

Imprudenter interemptus «fé, V. Par. On le tua fans le 
cornoître, fans feavoir que ce für lui -44 flimmam ac 
cffir. Ter. Audr, S'appiocha de la fimme uo peu im- 
prudemiment. 

IMPRÜ DENTIA , &. f, Cic. Impruderee , incorfide- 
ration , inditcre:iun, mégarde, inadveriance , legereé, f. 
manque de reflexion. Ph. Pctr. Ignorance. [S y N: 1njéie 
f14, error.] Id non imprudentia, [ed perfidre ajlienari 
folet. Cic. On ne regarde point c-la commeur- isatren- 
tion, mais comme une perfidie. Imprude:t à. TR. Per 
imprudentiam, Cic. Sans y penfer, par inadvertarce. 1m 
prudentia locorum Pere.L'iynorance où j'on eft des l'eux, 
ÀLo4 multorum fuss: imyradentiam. P 4. Ce qui avoie 
cchap}é au peu de lumierzs, au pru de capacité de plu 
fieurs. Imprudentia fiultorsum erraus, Bi. L'innals, 
ce des infenlés eft coujourserrares. 

IMPRUDENTIOR , vr:5. (con p.) 

JMPREDENTISSIMUS , 4, mm. (lup.) d'ImPRUDENS. 

IurkupiNTissims.{adv.) Tres imprudleminerc. (fup.} 

ImeRUnENTiUS. (adv.)T'er.(comp.)d'ImpRUDENTER. 

IMPÜLES , &. is. Cie. Quin'a pas atteint l'âge ac pu- 
berté , c'elt à dire, quir'a pas ercur- l'âge de quatorze 
ans aCcomp is pour un paiçon, & de douze ans pour uuœ 
fie, [impuoere, pupiie. 

ETES Sp. cie. ? Le mème que ImrUpts. 

IMPUDENS, énris, (adj.) Cie, Impudent, efioncé, 

RkRre 
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62 IMP. 
Confurget Rex impudens facie. B 181. 11 s'élevera un Rai, 
quiaura l'impud-nce {ur le front, 


IMPÜDENTER. (adv.) Cie. Impudemment, effron- | 


tément., 

IMPUDENTIA , &. f. Cie. Impudence , effronterie , 
infolence.rrisére plerique impudentiam amulationis Tac. 
2. H.f}. Plufieurs trouverent l'exemple infolenr,(comme 
s'ileüt voulu fe comparer à un fi grand perfonnaÿe.) Pri- 
mm impudentiam beminis. P 1. J- 2.20. Voyez d'abord 
J'impudence du perfonnage. 

IurUDaNTioR , eris, [comp.) € 

IMPUDENTISSIMUS, 4, #m, Tan. ({up.) d'ImpUDans. 

IurUpanTissima. (adv.) Cie, Avec une cffronterie ex- 
treme. ({up.) d'IMPUpEns. 

IMPÜDICATÜS, à, se. Fasr. Qu'on a rendu im- 


pudique. 
IMPÜDICE. (adv.) Bibl. D'une maniere impudique. 
ce PUDICITIA, £. f. Cie. Impudicité, deshonnéteté, 
té. f. 


IMPÜDICÜS > 4, nm. Cie. Impudique , laff , lu- 
xurieux , paillard. Er impudiei çà homicide. Bias. Et les 
impudiques & les homicides. 

IuPUGNABANT. (3. pl. imp.) ImrUcnaNs , anis, 
Ov10.(part.) v. 

IMPÜGNARÉ , Ÿ, &u5 , ätém. Cic. Attaquer, com- 
battre, infuleer , s'oppoler à. (r. PuenaRs.) [Syn. 

sgnare.] Impugnare alicujus dignitatem. Cic. S'o poler 
à quelqu'un qui eft en charge.—merbum. P 1. Chafler une 
maladie.-parriam, Cic. Faire la guerre à fa Pattie.—verga 
hoffinm. Liv. Atraquer les ennemis en queue. Impugna- 
bant me gratis, Bis. Is s'élevoient contre moi, fans que 
je leur en donraffe aucun fuje:.Expugna imPULNANLES me, 
Bras. Defarmez ceux qui combattent contre moi. 

IMPÜGNARI, dr, tits sm, (pafl.) PL. Eine 

IMPÜGNATIO , ni. f. Cic. Attaque. f. affaut, m. 

IMPOGNATÔR , ôris. Liv. Qui atraque , qui aficge 
une Place. 

levssnar. (plufp.) Turucrr. (perf) v.Impeucsns, 

ufr. 

IMPOLSIO , ônïs, f, Cie. Impulfon,mouyement don- 
n€ à quelque chole , motion. f. induction » perfuafon, 
follici.ation. f. 

IMPOLSÜR , ürts. m. Cie. Qui exhorte, qui porte , 

ui pouffe , qui induit , fuborneur. Qwamvis non fuerss 
ar Cr impulfor profeétienis mes approbater certi fuifti. 
Cic. Arr. Q 'oïque vous ne m'ayez pas pouffé à partir, 
vous avez cependant approuvé mon déparc, 

IMPÜLSÜS , 4, #m. Cic. Poullé , tenté, Ter, Sufci. 
té, porté, excité, animé. (part. pall.)#v. Impazisne. 
Chorda impui[a pollice. O v 1 D. Des cordes de Luth, pin- 
cées. Confcientis impulfus ad. QUINT. Obligé par les re- 
mords de {a confcience à. Non émpulfis tantim , fed la- 
niatis eapillis, Sin. Non feulement,en fe frappant la tére, 
mais en s'arrachant les cheveux. 

IMPÜLSÜS, #:. Vid Impursto. Choc, mouvemene. 
M. Impulu Aquiloenis, T Ac. Par la violence du vent du 
Nord qui vint à fouffler. 

IMPÜNE. (adv.) Cie. Impunément , fans encourir 
aucun darger. In leges divinas impiè agere impune non 
cedir, Bi31. On ne yiole point impunément les loix de 
Dieu. Impunè eff vire, PL À Ur. Il n'en arrivera pas d 
mai à fon mari. Ne exiffimes tibi impunè futurum, Bin. 
Ne vous imaginez pas que vous demeurerez impuni. Nec 
Le impunè larurum, Cic. Qu'il en feroit puni. Impunë ba- 
here. TER. N'étre peint puni. Aliquod tempu: , à legibus 
tropunè mifersa faciunt, $ au. 2. Contr. 3. La neceflité 
difpenfe un peu des loix, fait qu'on obrient quelque teinps 
aud:là des loix, | | | 


IMPÜNIS,E. (adj.) Sel, Qui n'a reçu aucun mal. | 
impunis rediir. Sox. €, 4. EÏt revenu (ais avoir fouf. | 
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fere aucun mal. Syn. Z//afus. 

ImPunissims. (adv.) Plaur, ((up.) d'Iuruns. 

IMPÜNITAS, ais. f. Impunité , quand les crimes 
ne font pas punis. . 

Impunitas garriendi. C 1e. La liberté de dire tout ce 
qu'on veut impunément.Impunitatis {pes maxima eff ille- 
cebra peccandi.Cic.L'elperance de l'impunité eft un grand 
attrait pour le crime. Impunitatem con/equi, habere. Cie. 
Eire impuni. Dare alicui impunitatem peccatorum. C 1C= 
Pardonner à quelqu'un fes fautes , ne le punir pas de {ea 
fautes. 

IMPÜNIÜS.(adv.)Cic. Avec plus d'impunité.(comp,} 
d'Iuruns. 

IuPunirioR, eris. Hon. ( comp.) d'Ixrunirus. 

IMPÜNITÜS , à. #m, Ho. Impuni. 

Falfus tefhis non erit impunitus, Bin. Le faux témoia 
ne demeurera point impuri. 

IMPURATISSIMUS, 4, m. PLaur. (fup.) de 

IMPÜRATUS, à, #m. Tan. Le même que IuPURUSS 

IMPÜRE.(adv.) Cie. Avecimpureté avec impudicité, 
d'une maniere impure. ; 

IMPORITAS , ärïs. F, Cic. Impureté , obfeniré. f. 

IuPur:OR , or:s. (comp.) 

TuPunissIMUS, # , wm. Cic. (fup.) d'Iupurus. 

IMPÜRITLE, ärûm. f. PL. Plaut, Salere, ordures. f, 

IMPÜRÈS , 4, #m. Cic. Impur, impudique, des= 
honnête , fale, vilain. }{ Purss. 

IuPUTA. (imp:r.) ImPUTABIS.(2. fing. fut. 26.) v. 

IMPÜTARÉ, 5, ävi, atum, QUINT. Imputer , at4 
tribuer , s'en prendre À.{Col. Comprer , fupputer. 1mpu- 
tare vanum bencficium, Pu. Faire va'oir un bienfaic imas 


Binaire.—Cadem alicui, Quint. Charger quelqu'un d'un 


meurtre, Gui son impurauir Dominus peccatum, Biaz. À 
qui le Seigneur n’a imputé aucun peché. E hoc mhi im 
puta. BinL. Rejetcez cela fur moi , prenez-vous-en à 
moi, Sibi imputent, U 1 p. Qu'ils s'en prennent à eux-mé- 
mes, Imputare civitars terna millis. P 1. J. Taxer une 
Ville à crois milles. Imputare infolutum. Sin. Donner ca 
Paiement, compter pour paié. 

IMPÜTARI, br, tÿs sam, (pall.) Bibl. Etre compté, 
être impuré. 

Peccata non imputabuntur ei, Binz. Les pechez ne leug 
feront pas imputés. Anmws pro die smputabitur. LD, Une 
année |cra comprée pour un jour. Merces non tmputAIUr 
Jecundim gratiam. Bis La recompeufe n'eft pas comptée 
comme une grace. 

IMPÜTATOR , 5-ïs, m. Swer. Un homme qui veus 
qu'on lui nievne cumpre d'un bienfa.t. 

IMPÜTÂATUÜS, 4 mm.PL. Qui n'eft pas taillé fimpuré. 

Annorum quibss foruivit mercedibus impuratis. B1 51, 
En rabbatrant fur l- prix, ce qui lui fera dû à lui-même, 
pour le temps qu'il laura (-rvi (pare. pall.) v. 

IMPÜTO , 4. V | Imrurars. 

IMPÜTRESCÉRÉ , 6), fes, phtrit 5. Cou. Pouttir, 
fecoriom r:,[- gà er dars quelque chofe. 

IMPÜTRIBILIS , #5/€. (adj) Bibl. Qui ne fe pourrit 
Point , 1corrupub.e. Lignwm imputribile. Ip. Un bois qui 
nc le Pou: rai pour. 

IMLÜS,3, #m. CaruL. 1mula oricilla, ID. Le bas de 
l'oreil.c. (dim.) d'Iuus. 

IMUS, à , mm. Cic. Le plus bas, Iowa awris. PL. Le bas 
de l'oreille. Cwrris mi. Vyrc. Le derriere de la charrues 
Ab ime fuipirare, Ovin. Bou des foupirs du fond du 
cœur. Ab sms unguibus ufque ad vcrticem fummum, Cic, 
Devuis les p cds juiqu'à la tête. Peéfore 44 imo, 5mo à, de 


Petcre. V1RG. Du fond de fon cœur. Savitque tridenti 


Pumeus , atque me Nereus ciet équora funde. Virc. 4. 
Æn. Neréç en fureur, fou'eve de fon crident fes abyfmeg 


les plus profondes, & écume de rage, 


Tuus, Iris. id. Ire, Ep, aller. 


INA. 

1x Cié, Prépofirion qui (e joint avec un ablarif, quard 
il n'y a point de mouvenert, & avec un acculatif , quand 
il y cn a. Elle peut venir du Grec tr. 

Certe Prépoñrion fignifie En, dans, à, au, à l'égard de, 
envers, pour, jufques, contre, fur, parmi, par. 

In dubio, Cic. Dans le doute, 1n snfidiw, C ic, En em- 
bufcade. 1» itinere. En chemin. 1n loco. T 5 R À propos. 
1n locum alicujus. Cic. A la place de qu-lqu'uo. Qwed in 
alis fecerir. A, Gsie. Ce que vous avez fair à l'eyard des 
autres. 1 aurem dicere, P 1. Parler à l'orcille. 1» boni. 
Cic. Parmi les gens de bien. 1» brevi. Quinr. En peu de 
mots, en peu de cemps. 1» capita. Liv. Par tête. In cavas 
pre A.G 5212. Pour _ foupper. 1 craffinum. 

LAUT. Pour le lendemain. 1n diem vivere, Cic. Vivre au 
jour le jour, In hunc diem. PLAUT. Jufqu'à ce jour. 1» 
Aies. In. Par jour. 1» dies fingules. Cic. De jour en jour. 
In diffcili ef. Liv. Il eft dificile. 19 diverfum. Cou. Di- 
verfement. In exit. Cic_ A la fin. Béb!. A la fortie, en for- 
tant. 15 expeétatione effe: PLAUT. Ecre attendu. 1n fam.i- 
diaribuw.Cic. Au nombre des amis, 1n futwrum.Liv. Pour 
l'avenir. 19 boras. PL. D'heure en heure. 1» infnitum. 
PL. À l'infini. /n lucem, Mar. Juiqu'au jour. 1n meffem 
triticenm,.Virc. Pour y recueillir du bled.1m modum.SUsT. 
A la maniere. 18 multos annes.Cic.Pour plufieurs années. 
In numerato pecuniam habere. Ur. Avoir de l'argent 
comptant. {n numerwm, Vin. En cadence. 13 occafum, 
Co. Vers le couchant, In orbem. Liv. Enrond,encercle, 
tour à cour, par rang. /n or. San. En prefence, en face. 1m 
oculis, in confpetu, Crc. A la vüe, en prelence. 1» perend = 
num, PLAUT. Dans deux jours, après demain. 1» perpe- 
#nwm. Cic. Pour toujours. In pofterum. Cic. Dans la fuire. 
1n prafins. Horn. In prafenri, Cic. Picfentement, pour le 
prefent, In principio. TER. Au commencement. [n jummä. 
Cic. Bref,er fn. In tansum, in quantum. PL. Ÿ.1n tantum 
st. PL. Si fort que, tant que. 1n omne temps. Cic. Pour 
toujours. 1n totum, Ps. Enticrement. Quiur, Abfolument. 
In tranjcurfs. Pi. In tranfitu, QuinT. En courant, en 
palfanc. In veritate, in vere, Uur. Vetitablement, Zn wi- 
em. PL. En la place. In unçuem, Vire. En perfection, x 
maiver/um, Quint. Generalement, In tramque partem, 
Cic. De part & d'autre , pour, ou contre. 

K [Cerce Prépolrion fert fouvent de negation, comme 
dans ces mors Inxcceffus , indoëtus.] Dans les compolts, 
In, fe change en M, avant B, M, P, comme Imbuere, 1m. 
minere, Impendere ; mais avant L, elle fe change en L, 
comme 1Uudere ; avant R, elle fe change en R, comme 
irridere. . 

X Quelques-uns prétendent que cette Prépofñrion 
augmente la fignification dans quelques endioits du Di- 

efte , mais ces Loix fe peuvent expliquer fans cela. Vid. 

MPRUDENTIBUS. Dans les mots luivans , Inffacus , Ir. 
Jeptus, Incmäus, Gc. pris afirmativement, 1#, augment: 
la fgnification, felon Servius.  - 

Quoique certe Prépofition fe mette ordinairement avec 
un accularif quand il y a du mouvement , & avec l'ablacif 
quand il n'y en a point, on trouve fouvent l'accufarif fans 
mouvement , & l'ablatif avec mouvement, comme 15 po. 
teflatem effi.habere.Lix.2. 3 4. Effe in amicitiam alicujus. 
Cic. Solea in pedes induta. Cac. Vemitin Sinatu. Cic. In 
sonfpeëtu meo audet venire, PH. 

INABRÜPTÜS, à, #m. Star. Qui n'elt-pas rompu, 
qu'on ne peut rompre. 

INABSOLÜ TÜS, 4, #m. AruL. Qui n'eft point 
achevé. 

INACCESSÜS ,4, #m. Vire. Inacceffible, qu'on ne 
peut approcher. 

INACHIA, Z f. Inachie , le Peloponnefe entier | mais 
principalement Argos , dont Inachus fur le premier Roi. 

InacH14. Virg. (gen.) d'InacuiA, fille d'Inachus, 
qui s'appclloic Lo, Vi, InacHius. Pid, Lo. 
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INÂCHIDÉ , &räm. m.pl. Stat, Les Argiens , ceux 
res Inachida‘ripa Ov. Ce Pays d'Argos, où regra 
Irachus. 

ua ës, m. Ovid, Epaphus, peric-fils d'Ina- 
chus. 

InacHipis. Prop. 9 {gen.) d'Inacris. Wid. Lo , fille 

InacHinos. Ovid4. $ d'Inachus. 

INACHIÜ M, ii. n. PI Jrachion, Ville du P:loponnefe. 

INACHIOS, à, #7, Vire. D'Inachus. Our4. du Pele- 
ponnele, d'Argos. | 

INACHUS , i. m. Hor, Isachus , qui fonda l'Empire 
d'Argos, dès le temps d'Abraham. 

INACTUOSUS, à, #m, Serv.Qui eff dans l'inaétion, 
Nox inrétuefa. Ip. Le temps de la nuir, où on ne far rien. 

InADYERSUM. Caf. Pardevant. 

INADYERTENTIÉ, &. f. Ecel. Lnadvereance, impru- 
derc-. Sy Imprudertis. 

INXDOLA BILIS, 5 ë. (adj.) À. Gell. Qui ne Le laife 
point aller à la flatterie. 

INADÜSTUS, à, sm. Ovip. Qui n'eft pas brûlé. (nr. 
ADURERE, brüler.) 

INÆDIFICARE , 7, äui, atüm, Ces. Bâtir das , où 
fur quelque chofe. 

INÆDIFICARI, ür, &tiis sum, (pall.) PL H'nc 

INÆDIFICATIO, omis. f, Plaut. Edifice, Le mère 
qu'ÆpiricaTio. 

INÆDIFICATUS,,üm. Cie. Bävi (ur, ou dans quele 
que chofe. (parc. paf} 

INAQUABILES, bilE. (adj.) Cie, Incyal. Sy. 1%e- 
q'ia LA 

INÆQUABILITÉR. {adv.) Cie. Inéga'ement , dife- 
rémment, Syn. /nagualiter, 

INÆQUALIS, 42. {adj.) Hor. Irégçal, difproportior- 
né. Eccl, difpofe. Inaauaies calices. Hon. Des. ceuppes 
inégales. Inaqualrs tonfor. Ovtp. Barbier qui ne couppe 
Pas le poil éralement. Ineauaxlis wixit, Hok. Ila été inc. 
gai dans fa conduite, ‘ 

INÆQUALITAS, äris. f. Col. Inégalité , dilpropor - 
tion. f. AmsR. indifpofition, 

INÆQUALITÉR. (adv.) Liv. Inégalement, S y x. 
Inaquabiliter, 

INÆQUARE , 9, 25, Siam. Cas. App'acir, égale, 
unir, Syn. Æquare, Hinc . 

INÆQUATÜS, à, mn. Tin. Egalé, rendu égal. 

INÆSTIMABILIS, &5IE. (adj.) Cie. Qui re vaut rien, 
qui n'eft d'aucun prix. Sen, Jneftimable , qu'on ne fçau- 
roir affez eftimer. 

Numerus annorum ejus inaff mabilis. Biaz. Ses anrées 
font innombrables, E grege imperaterum,uelut inaftimab:. 
lem, fecrevit Scipionem, Liv, 25. 15. D'entre les Gensraux 3 
[Annibal] diftingua S.ipior, comme un Capitaine extra- 
ordinaire , & qu'on ne fçavoit affez eftimer. Nibil eff ram 
inaflimabile, CG tam incertum,quâm. Liv. 31.34. 1] n'ya 
rien fur quoi on puiffe fi peu compt:r, ni de fi incertain, 


que. se 

CP RAIN » à , #m. Ur. Qu'on va poict ap- 
precié. © 

INÆSTUARÉ, 
Æfluare. 

IN ATIRNUM. Sen, Bibl, Ecernellement.Svn. Æt:rnwm. 
_ INAFFABILIS, /E. Sunv. Syn. Infandus. Qu'on ne 
içauroit d te, 

INAFFECTATÜS, à, #m, Quinr. Simple, naturel, 
qui c'eft point affrête, 

INAGITAGILES, bi. (adj.) Ses. Immobile, qu'on 
se peut mouvoi, qu'on ne peut agiter- 

INAGITATUS ,à ,#m. San. Qui n'a point été agité. 
INALBÂARÉ, ;, aus, atem. ApuL. Rendre blanc, 
blanches. 

INALBESCÉRE,fe3.Cas. Devenir blanc.Svn.Albefcere. 
RRrrij 


Fe = = = 
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INALESCÈRE, /c,ftir. Crofere enfemble. Sym. 
Aicterr. 

NAT GESCÉRE, feï. Cris D-venir Froid fe refroidir. 

INALIENATUS, à, rm. ScriB Qui n'eft porntalteré. 

LNALPIN( ,orœm, Cic Les Habuans des Alpre. 

INALTARE, 3, Aus, Atsm, Bier. Elever, meute er- 
haut. ir. Aurus ) Inaltabit acervum fFrçum. Biz. ll 
arc flria desimonceaux, des tas de bieils, 

INALTARE, 5r, Gti sun: (prM1.)8 81, S'élever enhaur. 
Fumus tgnis imaitatur. Di5L. La fumée s'él:ve cnhaut, 
avañt le feu. 

INaMagiroR ,oris. Sen. (comp.)d" 
| INAMALIÏILIS, #it, Ovan. Haïfab'e, qu'on ne peut 
aime: , qui r'elt point aimable. Zu.smabsie opur, Pr. Un 
onv'age dépourinr, detazréab'e un travail ingrac. 

INAMARES(CÉ RE, ei. Hon. D:venir amer. 

INAMBITIOSOS , à , sm. O v 19. Où 1n'y a poirt 
d'amoition, où l'on vit fans ambition. 

INAMEBULEARÉ , 5, avi, ätum, Cic. Se promener , 
marcher. Syn. Ambulare, 

Necinembalabunt, Bisr. Ts n'entr-ront po'nt. Inam- 
bnulabs inter eos. Ip. Je me promencrai parmi eux. Amie 
durer inambulabam domi, PLAT. Je me promerois dant 
Ja mailon avant le jour. !n porrien imambulare. Cie. Se 
promier dass une gallerie. Himc 

INAMBÜLATIO, ons. F, Cie. L'action de fe prome- 
rer. Cet. 4. 17. prom-nade. f. 

INAMŒNUS, à, um, Ovin. D'fagréable. 

INANE, ie n. Virg. Ua vuide Arbi. vain Vid, INanis. 
Al:gnuminane, ViRG Un grand vuide, l'air. 

INanta.{(n. pl.) d'Inants. 

INANLE, Zrum, E, pl. Plaut Vuides.(C'eft un mor qui 
paroit anv-nre par Plaute.) 

INANILOGOS , à, sm, Un di£ur de 

INANILOQUUS , à, #. bagatelles , un 
conterr de lornettes, difeur de babiolles. 

INANIMALIS, (. Serv. Le mème qu'INANIMATUS. 

LNANIMANS, éntis, (ad.) Sen. Inanimé. 

INANIMATIUS, à, sm. C1. Inanime , qui eft fars 
ane, 

INANIMENTÜM, £a. Plaut. Stich,z. 3.19. Le même 
QU'INANITAS. 

INANIMUS, à, #m. Cie. Iranimé. 

INANIRÉ, 10, sus, irum, Pi. Vuider. Herba illa inanir 
alvum,PL. Cette herbe: lâche le ventre. 

INANIS,is,é. (adj.) Faut. Vuide, inutile , vain. 
Jr inior ager. Cic. Un champ fterile, qui ne porte ren, 
Cogiranones imanes. C 1e. Des penfées frivolies , inutiles. 
1nanes littere, Cic. Des letures de compliment, oùiln'y 
a aucune affaire de confequence. Menja 1mamis. PLAUT. 
Une table tur laquelle on n'a rien {ervi. Sangsis man, 
Ovin Qui n'a point de fang. Nulla abs te ep flrla inanu 
alqué re utili venerat, Cac. Vous n'aviez puint écrit de 
Jettre où il n'y eùr quelque bonre choie, qui put apporter 
quelque utiiné Inanefhmus. Cie. Un homme tres pauvre, 
qui n'a rien,qui eft gucux. {nanes redierunt, Cic. Ils s'eu 
retournerent les mains vuides. Meditart: funtinaniai Bin. 
Ont ils formé de vains projers? Dar nana verba. Vira. 

Tiescun vain difcours , inutile , parle en vain. Fa imane. 
Linz. Vaflsau vuide. Inanifima prudentia. Cic.Tres 
vuides de prudence, de fagelle. Accipiam hofpitie, fi nox 
venie, tem nt affeétam: nam nunc nibil ef}, qui re inanem. 
(luppl. Remitram.) PLAUT. Rud, Si vous y veniez ce foir, 
je vous recevrois de tout mon cœur , & en perionne «le 
La ; mais pour l'heure, iln'y a pas moyen, Je n'ai rier, 
e prét , puilque je vous renvoic. | ; 
NANÎTAS, aris. H Cuc. Le vuide.m. vacuité, vanité, 
fruuilité RS : 
INANITÉR. (adv.) Cie. Vainement, inutilement , en 


vin 


PLAUT 
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FINANITIO , ünïs. f. Vacuité, iranition. 

IxaANTE.C'e. Devant. /nante diem. In. Le jour dé 
levanr.% {On fous-enterd Die, q.in die ante diem ] 

INAPERTUS, à, mm, Siz.1tal. Qui n'eft poinr expolé, 

F-audi imaperta fenc£us, S 11. La vieillcile n'eft point 
Re à Le laifler tromper, on ne fçauroit tronp:r la 
vieille fie, 

INAPPARATIO, ônèr, An Her. Défaut de prépara< 
tion, manque de preparar'on. 

+ÜNAPPETENTIA,Z f. L. M. Dégoût. m. 

INAQUOSUS, u, nm. Bist. Qui n'a point d'eau, fans 
feu, 

INARANDUS , 4, #3, COL 6x w. 

INARARÉ,9,445, atam, Coc. Libourer. 

INARARKE, 57, ais sim, PL. (p.ff.) Hine 

INARATUS, à, mm, Vinc Quir'a point éré labouré, 

INAKCÜLUM, fn. Fefl. Piree veige de Grenadier , 
que la Reine merroir autour de (a téte en facrifiaut. 

Inaknens ,entis. Cic. (part.) v. 

INaARDERKE, dé 3, irirsi, Cic, 

INARDESCÉRÉ , fei. Vino. 
Syn Airdejecre, 

Nec munus bumeris efficacis Herculis inarfit afluofiuss 
Ho. Le prefent, [la robbe que Dejanise envoya à Her 
cules , apres l'avoir trempée dans le fai.g du Centaure,] 
ne brüla point avec tait de violence, fur le corps de l'in 
fatiguable Hercules. Inxrdefcerent lampades. Sur. Des 
teux paro floiene. 

INARÉFACTUS, à, #m, PL. Sec, qu'on a fait fécher. 

INARESCÈRE , le3, &ris. Vire. Sccher , (e fécher, 
devenir fec. Pi, canir. Lacryma inarefeunt, Quinr. L:s 
larmes rarilfent. , 

INARGENTATUS , à, #m. PL. Argenté. Sy N. Ard 
NLIEN "RE 

INARGÜTE. 4. Gell, Groflierement, fans efprit, fans 
fiucile, 

IxariMe,er. f. Wirg. 1e proche de Pouzolles. Cette 
Ille s'appeile Ænaria. PL. 3.5. 

se Le moc d'Inarime, a Ecé force par Virgile & Ovide, 
fur le œrec c'Homere, 2. 290 ur ésxpgus. 

INARO , #1. Vid INARARE. 

Ixarsir. Hor, Ouid.(psrt.] v. INARDERES. 

INARTIFICIALIS, dé. (adj.) Qusne. Quielt fansarr, 
fans artfice. 

INARTIFICIALITÉR. {adv.) Qsint. Sans art , fans 
art fic. 

INASCENSÜS , 4, #m. PL. Où l'on n'a point encore 
morié. 

INASPECTUÜS,à4,#m. Srar. Qu'on n'a poinc 
encore vi, 

INASSATUS , 4, #m, PL. Rôti. Svn. Affitus. 

INASSUETUS, à, #m, Ovip. Qui n'eft pas accoutus 
mé à In4fuero fermonÿ genere. SULr. D'un lar gage au 
quel ils n'ecoitnt point accoutumes. Manws ini ffuera fu- 
mire tel, Ovip. Des mains qui ne font pas accouiumées 
a pret dre LE âmes. 

INATTÈENOATUS, à, #m. Ovin. Qui n'eft point di- 
minue. ivatienuata manebas, Ovip. Vous demeurisz crie 
Cole [OULE Cnciere. 

INAÜDAX, acïs. (adj) Hor. Timide. 

INAUDIRE , 19, vus «stmm. Cac. Apprendre quelque 
chole qui étais fecrer, qui étoir caché. Inasdrre aliqud, 
ou de aliqu1 re, Cic. Apprendr: queique choie, 

INAUDITIONCULA ,£ A. Gszz, Petite leçon, 
qu'un Regene explique à les difciples. 

INAUDITUS, à, #m. Cic. Nouveau , qu'on n'avoit 
pas encorc entendu , faus avoir Eté encendu.ffiéé. enten 
du,içu, appris. 

inauait perierant, Tac, On les avoit fair mourir fans 
lesavoir ous. 1nawdité parte aljera. Sin. TR. Saus avoir 


Brüler , s'enflam= 
mer , être atdentg 
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entendu l’autre partie, Cujus morte inauditä. Vict. Coff 
[Antoine] ayanc appris {a mort. 
INAVERSABILIS, /ë. (adj.) Apwl. Qu'on ne fçauroi 
Eviter, inévitable. 
INAUGURANDUM. Liv. ex v. 


par le vol dis ojle:nx. Hine 

INAUGURAT 10, omis. f, Confecrarion , inftallation, 
inauguration. f. j 

INAÜGURATO. (adv.) Liv. Après avoir confulcé le: 
augures. h 

INACGÜRATUS, à, #m.-Arur. Confacté , facré. 
(pare. pall.) v. 

INAUGUÜURO, #5. Vid. INAUGURARE. 

INAÜRARÉ , 0, avi, ätam. Horn. Dorer , enrichir 
(R. AURUNM.) /uaurabu cam. Bis. Vous la dorerez. 

INAURARI, dr, tits süm, (pail.} Cie. Devenir riche. 

INAURATUS , à, #m. Hox. Doré. Inawrata peli. 
La Toilon d'Or. 

INAÜRIS, #5. Praur. Un pendant d'ortille. {r. 
Aukis, orelle.) 

INAURITUS, d,üm,A Gaz. Qui n'a point d'orrilles 

INAUSPICATISSIMUS , #, sm, PL. Qui cft detres mau- 
vais augurr. (iup ) d'IxAUSrICATUS. 

INAUSPICATO. (adv.) Csc. Sans avoir confulté [:s 
aufpices, fmaihcureufsment. 

INADSPICATUS , 4, #m. PL. D: mauvais augute, 
malheureux, fuvelte, Inanfhicata bella. QUINT. Gueir:: 
qui devoient étre furefies. 

 INAUSUS, à, um. Vire. Qui n'ofeentreprerdre, qu 
n'a point été entrepris, 

Et fciat nikal effe fertuns inaufum, Sen. Et qu'il fçach 
qu'il n'y a rien que la fortune ne tente. Ne quid inanfrm 
autintentitum fcelers ve doli.ve fuiflit. Vi RG. 8. Ær 
[Le voleur Cacus,]pour ne laïfler échapper aucure oc- 
cafion de commettre le erime, ou d'-xerc:r des brgand- 
ges. Qy:d imaufum vobis? T À c. Que n'avez vous pou 
entreprs à . ; < 

INAÜXILIATUS, à, #m. Bis. Abardonné, qui n'efi 
Pas lreouu, | 

INCÆDUUS, à, #r. Ovip. Qu: l'on ne couppe point 
{R. Cæprire >coupper.) 

INCALANTO, i.e, INVOCANTO. Fefl. (à x xS , vaco.) 

IncaLATIONSS, 5.6, INvocaTiON&S. Invocarions. F:f. 

INCALATIVE, 5.6, Vocariva. Enappel'ant. Feff. 

IncaLiscens, tés. CoL. {pait.) v. 

INCALESCÈÉRÉ, fe, 45. PL. Devenir chaud, Luc, 
s'animer, Ovid, s'echauffer, brûler, prendre feu. Ur 4cris 
incaluére animi, Ovip. Loriqu'ils fonc un peu échau fes. 


Cümque Sol in:aluiffet. B1BL. Et lorique la chaleur du 


Solil érvit venue, Cm incaluerit Sol, 1 D. Lorique Je 
Soiil fera dans (a force, Poffquäm incaluerat mers, Bin. 
Apiès qu'il fat dans la chalewr du vin. 

INCALFACEÈRE, faci 5, fect, faëlum Oviv.Echauffer, 
rendr: chaud. 

INCALLIDE (adv.) Cie. Groflierement, fans £nefle , 
fansadürefle. 

INCALLIDUS, à, #m, Cic. Qui n'eft pas fin, groffier 
£Gmple, cuvrse, raturel, fans artitices, 

TINCAMERARE ,5, aus, dtsm. Jrcamerer , unir av 
Domaire Ecceliaftique, quelque terre ou revenu.(r- 
Camira, Cliamb:e du Pape.) 

TINCAMERATIO, onis, f. Iicameration. f. union de 
quelque ierre où teveiu , au Doinaine du Pape. 

INCANDESCERE ,/62 , candi 5. Vire. S'échauf r, 
devenir tout en f:u, s'e, Baminer, 

INCANESCÈRÉ, Ju, can s. CaTUL. Blanchir,devenis 
blanc. Syn. Canrjcere,_ 
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Ego autm fenui @ incanui, B181. Pour Moi je fuis 
sienx, & déja cout blang. 
INCANTAMENTÜM, i. n. PL. Enchantement,char- - 
nm, loiccilerie. f. 
INCANTANS,anris Big Qui charme,qui enchante, 
chanteur. Non cxsmdier vocem incantantium, B1BL. 
N'écoutera point la voix des enchanteus. 
INCANTARE, 0, 4 vi, ätwm, PL. Eachanter,charmer, 
lentoreciler,eoi jrer. Hinc 
INCANTATIO, üsis. €. Bibl, Enchantement. "m. for- 
ellerie, À fincarration. f 
INCANTATOR, ris. m. Bibl. Enchanteur , enforcel. 
cur, lorcier, 
INCANTATÜS, 4, #m. Hor. Encharté. 
INcanur. Je fuis blanc. (perf) v. INCANESCERS, 
INCANUS, à, #m. Vic. Bianc. Carul. vieux. [Svie. 
Zanus.] Incana ments, V 1 Re. Mentons couverts d’une 
"arb- blanche. 
abs acts, (adj.) Prud. Incapable, qui n'eft pas 
cipable. 
NCA PIS TRARE, 5, aui, rm, Apur. Enchevétrer 
acttre le livol à une bête de fomme. (n.CarisTRUM .) 
+INCÂPISTRATÜRAÀ, à. f. Enchevéirure, excor'a- 
ton que le Cheval s'eft fait, en fe prenant le pied dans la 


onge, s 
+INCARCERARÉ, 9, 45, ätüm. Emprifonner , mettre 
n piifon. Aésc 

TINCARCERATIO, ônïs. f. Emprifonnement. m. 

INCARCERATUS , à, wm, Emprilonné, prifonnier, 
NCARNARI , 5, atis sum. (pail.) Eccl. S'incarner, 

"readre un corps & une ame. Ircarn:tus eff de Spirits 

‘anête, Eccu. Li a cre cor çù du Saint Efprit, 
INCARNATIO, onis, t, Ecel, Imcarna ion. f. 
INCASSÜM. (adv.) Sal, En vain, lans etfit, nulle= 

ment, 

INCASTIGATÜS , à , m. Ho R. Qui n'a point é:& 
chaise qui n'a poinr été puni. 

+INCASTRARE, 9, sut, tam, Encaftrer, enchaffer, 
encalti ler, mietcre l'un dans l'autre. 

TINCASTRATIO, 615. F. 7 Encaftrement , ercaftil- 

TINCASTRATÜRA, &. f. $ lement. m. enchalure.f 
incajiratura bina , dus. Bige. Uusrenure, & une lar— 
guetre, Incaftrature laterum. B 1 8 L. L'enchafure des 

ü:Ës. 

CINCASORÜS, à, %m. PL, Qui doit arriver. 
INCAVAÂARE, 0, auf, Co. Creuler. Sy. Cavare. 
INCAYILLATI0. Vid. CAVILLATIO. 

INCAÜTE. (adv.) Cie, lucoufdereément, fans réf2« 
xion, imprudemment. 

Incau rio, oris. Liv. [comp.) d'Incaurus. 

Incaurius. (adv.) Liv. Avec trop d'inprudence. PIJ, 
ivec plus de l'h:rté, avec mo n5 de contrainte. 

INCAUTÜS, à, um. Cie. Imprulere, inconfderé qui 
n'ett poire fur fes gardes, qui re p évoit pas les chofes. 

Non smcautus futurs. HoR. Qui pievoit Favenir. ter 
5 fus incautum, T Ac. Chen dont les ennemis ne fa 
detient pas. 

JxcsDENS, ensis. Marchant. Incedintes resrorsiom. Bigr, 
Marchanc, allant à recuons. (part.) v. 

INCEDÉRE, d5, céfsi, ceffmm. Cic. Marcher, aller , fe 
promener. 

Intedere ad Templum. Vinc—1d Urbem. Liv. Mar- 
cher,aller à la Ville, au Tempe. Incedere emnibss latitiie, 
Cie. Se laïSfer :mporter à u.excès de joie. Di: 4m sncede 
ngiua. Vin Jets Rance des dieux. Inccjfinus eadem 
vejHigra, Sin. Nous avors fuivi la méme rou:e,L.ous avons 
pris le méme chemin, Malive Lenoïw contra incrdam, 
PLAUT. Rud 3.3.3r. Je m'oppole:ai à la vio'ence de ce 
Lendard , de c: coquin de Marchand d efclaves. ducef fi 
per ser Reçum Ifraël. BinL. Vous 2. fuivi l'excmpla 

: rrii] 
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des Rois d'Ifraël, vous avez marché dans les voies des 
Rois d'Ifraël. 

INCÉLE BRIS , 8rë, (adj) Si!. Qui n'eft pas celebre, 
qui n'eft pas fameux. 

INCENANS, änrir. (adj ) Swer. Qui fouppe en quel- 
que endroir. Vid. Ixcænans. 

INCENATÜS. Car. Vid. IncœnATUs. 

InciNbar. ((ubj.aét.) IxcexparuR. ((ubj. pal.) 

InceNpens, ent. (part.) v. - 

INCENDÉÈRE, 45, céndi, cénsam, PLaUT. Cic. Brûler, 
enflamirer, Virg. Émouvoir, animer, encoura er, er flim- 
mer , embrafer , [aigrir ,irricer, Imcendar fes altare. 
Biac. Qu'il brûle fur l'Autel.Incendere animum. V1R 0. 
Enflimmer;embraler le cœur, Incendere snnonam.V ARR 
Faire encherir les vivres.—cupiditatem alicujus. Arriter , 
augmenter la paffion de quelqu'un. Clamore cœlum incen- 

#8, Vinç. Ils rempliff:nt le ciel de leurs cris. Incemdere 
luétum, Vino. Augmenter la criftcffe. Zracundus imcendit 
litem. Bisx. L'homme colere allume + querelles. Syn. 
Arccendere. 

INCENDI, dèr, cénsits sim, | palT.) Cie, Etre brûlé, 

être animé, Dam fupe-bit impius, incenditur pauper, Bip1_ 

andis que l'impie s'er fe d'orguril , le pauvre eft comme 
brûlé, [par l'excès de fa mifere.] Incenfa funt, Bisz. Ont 
été brâlés. Paludes incenfs funt igni. Ip. On a mis le feu 
dans les marais. 

IncenpiA. (n.pl.} Vid, Incennrur. 

INCENDIARÏA , &. f. PI Oileau que les Anciens 
€royoient prefager un incendie.—#aris. Cas. Un Biülot , 
Vaifleau deftiné pour mettre le feu. 

INCENDIARIOS , ÿ5. m. Quint. Incendiaire, un 

ute-feu. 

INCENDIÜM, fi. n. Cic. Incendie, embrafement. m 
envie, fureur. f. feu.» (n. INcENDERE.) 


INC. 

INCENTIVOM, î. n. PIJ. Ce qui fert à exciter à quel- 
que chole , motif, engagement. m. 

INCENTIVUS, à, #m, VARR. Dont on joue en com 
mer.çant :e concert, qui anime, qui excite, 

INCENTOR, ôris. m Bibl, L'auteur, [a caufe, celui 
qui por fl: à quelquecho%. Ô 

IncsPsRarT.(plufp.) Inexpir.(perf.) v. Incipans. 
Commencer. 

INCEPS. {adv } Feff. (pour) Derncurs. Dorénavant, 
(ex IN, & Cario.) 

Ixcæprio. Vid. INcœrr10. 

In@zrro. Vid. Ixcœpro. 

Ixceprus. Pid. INcœprus. 

INCÉRARÉ , 5, aus, Sim. J Q v. re. Enduire de cire. 
(R. Csra,'acire.) inc 

INCERATUS, à, #m. Ceus. Ciré, enduit de cire. 

INCERNÉRÉ, cérn3, crus, cretum, Car. Blutter , cri. 
bler, tamifer, {affer. 

INCERNICÜLÜOM, 5. n.Cat,Un fas,un crible,un tamis, 
INCERTARÉ, 5, avi. PLAUT. Epid. Rendre incertain, 
INCERTE.(adv.) Enn. Vid. Incsnro. 

Indsrrion, eris, Tan. (comp.) & 

INCERTISSIMUS , #, sm. Srar. ({up.) d'IncsrrUs. 

TORTUE: dinis. f. Incertitude. f. 

NCERTO. (adv.) Plaut, Avec incertitude, fans être 
certain. 

INCERTÜM, ï. n. Bib!.Incertitude. f. Inincerto, in in. 
certwm. Ip. Dans l'incertitude, Msgnumincertum, QUINT. 
de Cl. Une grande incertitude. 

INCERTUÜS, à, wm. Cre. Incertain, irdéterminé, 
chancellant indécis,itrefolu. Incertus animi. Tir. Indé- 
terminé, irrefolu, Nabil eff incertius vulgo. Cic, Il n'eft 
rien de plus inconftanc que le Peuple. Ircerta pre ce ris ba- 
here. Cic. Prendre l'incertain pour le certain. Pede incerte. 

Belli incendia. Vrac. La fureur de ja guerre. Reffin&ü | Hor. En chancellant. Incertus fum. Cie. Tir. Je ne fçai 
Animorum incendiis, Cic. L: feu des clprits étant un peu | pas. Incerrum eff. DL. J. Il eft incertain. , 
moderé , lorfque la paffion eft calmée. Quos incendinm Incisriraror Equus. SERV. 11. Æn. 671. Un Cheval 
devoravit, Biz. Que le feu a devoré. Si qaed effet in [ua | qui brorche. | ; . 
Fortunas incendium exciratum. C 1 c. Si l'on avoit formé INCESSABILIS, /&. {adj.) Bibl. Continuel, qui ne 
quelque entreprile contre fes biens. Cum viderint fumuns | ce fl- point. . 
tacendii, Biaz. Lorlqu'ils verront la fumée de l'embrafe- +INCESSANTÉR. (a4v.) Continuellement, fans ceffs, 
ment INc:SS5RAT. (3. plufp.) Incussisre. (21. perf.) v. In 

INCENDO, fr. Vid. INcENDER =. CEDERE , 0# INCESS5RE. 

INCENIS, né, (adj.) Plaur. Vid. Incœnts. INCESSÈRÉ , céf3, céffi, ceffitum. C o L. Etre fur Je 

IncENSA. lid INCENSUM. Vid.Ixcinsus. Vid, Inezn. point d'arriver, furvenir , attaquer. Gravis annoma inopiæ 
DARs. terra incefferat, Suzp. 11 furvint une tres grande diferte 

INCENSE.{adv.) A. Gell. Avec ardeur, vivement. de vivres fur la terre, il y eut une famice {ur terre. Ali 

INCENSIO , ônis. f, Cie. Embrafement > incendie, m, | quem inceffere diéti, Ovin. Outrager quelqu'un de De 
Taétion de brûler. f les—doli. PLAUT. Tromper, furprendre.—faculis , faxis, 
Liv. Lancer des crairs, jetter des pierres. Tanta cuprde 
gloria incefférat. S À 1 L. Tant on avoit d'ardeur pour la 
gloire. Tanta commutatie inceffit. Ip. 1] fe fic un fi grand 
changement. Cupido inceffit animo. CURT. Il conçut dans 
fon eiprit le defir. Inceffit admiratie.Liv. On admira ,on 
s'éconna Incejfit mæft:55a animes, Ip,Le chagrin s'empara 
desefprits. ; 

Inciss1, IxcassiTur. (paf.) Ovid. tre 

INCESSÜS, #s. m. Cic. Démarche. f. l'a@tion, la ma- 
niere de marcher, le pas. Inceÿfe. Vire. Par fa démarche, 

INCESTARÉ, 6, avi. PLaUT. Commettre un incefte, 
Virg. fouiller. Serv. deshonorer, cornoître charnellement. 

INCESTE. (adv.) Lwer. En commettant un incefte. 
Cie. d'une maniere honteule, deshonréte. 1 nceffe Jacrif. 
cimm facere. Liv. Offrir un facrifice, (ans s'écre purifié. 

INCESTIFICUS, à, mm. San. Tr. Vid. INC:STUS, 

INCESTÜM, 5.n. Cie. ? Incefte, peché de la chair, 

INCESTUS, ws. m. Cie. $ commis avec {a pioche pa- 
rente , où avse une perfonre confacrée aux Auteis. 

INCESTÜS, à, mm. Cic. Inceftueux, qui a commis u a 
inçeite, [fale, deshonnéte,impur (R. In, CG CasTys.) 


























Inesnsir. Fef.(pour)Incsnperir, comme Inczpris, 

our) INc:P2R1S. 

INCENSORES, ôrwm. Aruz. Brüleurs de maifons. 

INCENSÜ M, i. n.B:bl, D: l'encens,du parfum. #r, 
fn. IncenDsRe, brûler.) Adolere incen{urs, Biz. Brüler 
de l'encens. Airare incenforum. Ip. L'Aucel des parfuins. 
Data funt illi incenfamults, Bi31. On lui donna une grar- 
de quantité de parfums. 

INCENSUÜS, à, #m, Cre. Brûlé, er Aammé, embraft, 
Cpart. paf.) v. IncenD&Rs. Incen(a furiis. Vire. Agitée 
par les furies. Incenfs igni. Binx, [Vigne] route biülé- 
par le feu. Dalore inemfes.V1n0. Tran{porté de douleur, 

INCENSUS, à, #m. Cic. Qui n'a point donné le de 
nombrement de fes biens,qui n'a point écé mis fur le rôle 
du Cenfeur, (r. Cansus.) luroshies ager. Cic. Un champ 
qu'on n'a pas exprimé dans Je dénombrement des biens. 
Si incenff veneant. Dic. Si l'on vend ceux qui n'ont point 
Été mis {ur le rôlle du Cenfeur. 

INCENTIO, ons, F. A. Gell. Concert de voix & d'inf 
trumens de mufique , Jcharme qu'or faifoit en chantant. 

À docentiemes Circce, À, Manc. Les enchantemens de Circé. 
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JInceftus ferme. L 1 v. Un difcours fale , lalcif. Incefta 
nuptis, Tac. Märisge inceftucux. 

IncHoans, antis. Commençant. .] +. 

INCHÔÂRE, 5, avi, érüm, Cie. sm {À chas, 
quod fuerit instinm rerum omnium., Tan. SCAURUS. vel à 
voce cohum , gwam pre caho vel mundo veteres dixêre, 
Dioufed{cribendum incabare docetVerrinsFlaccus.)Sxn. 
Incipere, X Servius , in 3, Georg. dit que les Latins vom 
aucun verbe qui ait un O pour penulriëme de fon prefent, 
finon Inchoo ; que les Anciens écrivoisnt Incobe , parce 

u'ils n'avoient que crois noms où la lettre C füc fuivie 
‘une F7, Sepulchrum, Orchus,pulcher, dont il ne refte au- 
jourd'hui que le dernier qui garde fon Æ. ; 

Inchoare arm, Vino. Drefler des Autels.—libres. Cie. 
Commencer des Livres.—lires, Juw. Recommencer, rame- 
ner les procès.—{ÿems lengam. Ho. Retarder longtemps 
l'effct de l'efperance.- à vocali, San. 6. Æn. 104. Com- 
mencer par une voyelle. 

INCHÔATIO , onïs. f. Bibl. Le commencement. 

INCHOATUS , 4 , #w. Cie. Commencé , imparfait , 
qui n'eft qu'ébauché. A6 inchoate extrwere demes. C D 1. 
Bätir des maifons depuis les fondemens, 

Inciconsm (acc. firg.)Pac.Indomptable qui n'eft 
point apprivoifé.){ Cicun.Psd, Fasr. 

Incipans, ent. (part.) v. 

INCI , 47, sncidi ,incasure, Cic. Tomber deffus 
quelque chote, arriver. (ex Capara.) Inciders capinibus. 
Liv. Tomber {ur laréce. Incidere ad terram. Vince. Tom- 
ber à terre.—in 45 alienum.Cie. S'endecter.—in amentiam. 
Cie. Devenir fou.—in #liquem.Cic. Rencontrer quelqu'un. 
—in febriculam.—in merbes. Cic. Erre attaqué d'une petite 
fiévre, comber dans des maladies.—1n varies fermones. 1p. 
Tomber {ur diff:rentes maticres. Incidunt [aps cauia 
gum. Cic. Ii arrive fouvent des cas dans lefquels. Incidis 
mibs in mentem,.Tan.Cela m'eft veau dans l'elpric.{ncidit 
in latrones, Biac. Tomba entre les mains des voleurs. Ne 
fortè incidas in laqueos.  b. Depeur que vous ne combiez 
dans fes Âlecs. 1n altam imcidentes oblivionem. B 1 2 1. 
Tombant dans un profond oubli. Incidit civitati, Cic. à. 
Orat. 16. Ileft arrivé à la Ville. 

INCIDÈRE , #5, cisi , «55m. C1 €. Coupper, tailler, 
retrancher, Pl. graver. (r. Capars ) 

Tacidere braëtens aureas. Bist.Coupp:r des feuilles d'or 
Fort minces.—cortora mortus. Cars. Faire l'anaromie d'un 
corps mort, le diffequer.—marmori. Susr. G:aver [ur le 
matbre.-nemins civimm in tabulé, Cic. Graver les noms 
des Citoyens fur une table.uenam, Cais. Saigner, ouvrir 
la veine.—vites. Vic. Tailler les v grues. 

INCIDI, dirir, cssis sm, (pail.) Cic. E:re couppé. 

Fecsr, pracepit incidi. Bisi. Fit coupper, commanda 
qu'on couppir./nciditur emnis deliberatie.Cic.On rompt, 
© retranche routes les déliberations. 

INCIDÜUS, à, um. Vid. IncapUus. 

p Increns, entis, PL.VARR. Peine. {ncientes sr pu 
2s br:bis qui font pleines. Sy. Fafa, gravida. 
INCILARE, 4, 55, ätum, LUCR. 3. 976. Faire des ré- 

primendes à quelqu'un. Sy. {ncrepare. 

INCILÉ , is. Coc. Un canalqu'ona creufé. (x. Inc1- 
para. Uip.) Exsitare incilis, Co. Faire des foflés , des 
canaux pour conduire des caux. 

Incriiæ. Feff. Lilez Incizra. Des foffés , des canaux. 

INCINCTUÜS, à, mm, Vire. Ceint, entoyrré. Incnéa 
pellibus ambe Vino. Couvertes de peaux routes les deux. 

INCINÉRÉ, »), ni i. Prop. Chanter. Svn. Canere. 

Incinere var:os gre modes, Ip. Chanter plufieurs airs. 

INCINGÉRÉ, #5, cinxi, cin&um. Car. Ceiudre, ençou- 
rer, envitonner, courorner. 

Tncimgere sorpors lawro. © y 1 p. Couronner la tête de 
Laurier. Syw.Cingere, | 

INCINGE, gr, incingt.%r.(paf.)Ou:d, 
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Inc1rs. (imper.) v. 

INCIPÈRE , pis, cœpi, cœpram. Cic. Commence. (4b 
IN, @ Cœp10.) 

Antequèm arma inciperent, Tac. 4. 46. Avant que de 
commencer la guerre. 1lli bec incæperunt. T x R. Ils ont 
commencé , ils ont entrepris cela. Cibws à faifamentis 
Ge oleribus meliis incipir, Cazs. 1left plus fain de com- 
meccer le repas,par manger les herbes & les viandes {alées. 
Incipe, Dameta.Virc. Commencez, Dameras. 1ncips pef= 
fidere. Bisz. Commencez à poffeder. Incipiens à majore. 
Bras. Commençant par le plus grand. Incipiente were. PLs 
Au commencement du Printemps.Inripio diffdere, fperare. 
Cic. Je commence à me défier, d'elperer. Incipiaws te even 
mere, Bisu. Je commencerai à vous vomir, je fuis préc de 
vous vomir. 

Incirasssra, a IncipisssRe. Plaut, Commencer. 

INCIPIENDÜS,ü,#m Ov. Qu'on doit commencer, 

JIncipiens, ent, (part.) v. InciPsRa. 

INCIRCÜMCISUS , à, #m. Bras. Incirconcis , qui 
n'eft pas circoucis. 

INCISA, 2. f. Encile , dans le Givaudan. 

INCISE. Cie, à Par incis, d'une maniere concife, d'un 

INCISIM. à ftyle couppé-(n.Ïmcinsns,coupper.} 

INCISIO, ônïs, f. Col, Ina on, couppure, entaillure, 
on l'action d'incifer, de coupper. f.[Le même que 

INCISÜM , f. n. Cie. Membre d'une periode ,fdifcours 
d'un ftyle cou pt, concis, ftyle Laconique. 

INCISORA, 4. f. Cie. Couppure , incifon , taille. f. 
frrairs, ». lignes. f. 

INCISÜS ,4, mm, Cic. Coupé , entaillé, gravé. 
(part. pal.) v. Incipsns. Incifum in bafi, in colummé , im 
Jcpulchre. Cie, Gravé fur une bafe , fur une colonne , fur 
un tombeau. 

INcIT A. Vid. IncirAs. 

INCITAB'/LÜM. i. n. 4. Gell. 


mm — 


courager, poufler , porter. Caf. irriter, émouvoir. {r. 
CiTARS.) Syn. Excirare. 

Incitare ad bellum, Cas. Excite à faire la guerre. Ad 
feribendum. Cic. Encourager, exhorter à écrire. Incitare 
Je in partem, Cic. Se port:r d'un côté. 

INCITARE, rôr, £niïs sim, (pall.) Cic. Etre excité être 
Emü. Incitabatur fpiritus ejus. Bisx. Son cfprit Le fencoix 
émü, 

Inciras. (2cc. pl.) (fuppl. Liness.) Ad incitas redigere, 
PLAUT. Pœn. Reluir: à l'extremicé. Ur ad incites redace 
#45. In, Trin.2. 4.136. À quelle mifere le voilà reduir. 

# Lucile dic Adincirs , il faut fous-entendre Lors , om 
Spatia. Les Anciens appelloïent Incites, ou Inciræ, Îles 
bornes, les lignes qui écoient les dernieres , extremes 
termunos , axtremas lincas, Cette métaphoïe eft prile du 
jeu de Dames,ow d'Echers,où ceux qui se peuvent plus ren 
muer leurs pieces , font Redaëéti ad incitas, quia cicre fes 
movere fcrupos non peffunt. Voyez Budée, 

INCITATE. (adv.) Gie, Avec vicefle , avec imperuo… 
fité, avec vchemence. 

INCITATIS, onïs. F. Cie. Impetuoñré, l'aétion d'ex= 
citer , d'émouvoir, [incitation , follicication. f. encoura« 
gement, m, 

Incirarion , ris. Cic. (comp.) 

InerTaTissiMUS, #, #2. Cic. (fup.) d'Incirarus. 

INCITATIUS. (adv.) Cie. (coimp.) d'Inxcirars. 

INCITATOS, à, #m. Cic. Excité , Émü , porté , vios 
lent, vehement. 

Incitatus amore Cie. Pouffe pu la tendreffe de l'amiciég 
—iracundià, Cie. Tranfporcé de colere. Fluvins bberni 
pluvii incitarus, Lir, Un fleuve groffi & enflé des pluies 
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de j'hiver, Incitatus fursr. Cic. Une Fureur outrée, Ini- 
tato rqus. Cic. À route bride, id. Ineitars. 

Ixcirrca, 4. f, Feft, Petite machine qu'on mettoic far 
Ja tabl:, pour mettre les bouteilles. (R. INCIT£GERE , pre 
Inrecurs , quis tegebat partem mena.) 

INCITUS, à, wm. Cic. L: même qu'InciTATUS. 

INCITUS, #s, m. PI, Mouvement.m. Mundi incitur, 
PL. Le mouvsment du monde. 

INCIVILIS, 5/8. (a4j.) Esrr. Q iine convient pas à un 
Citoyen. Inciv lis ingen:t, Eure. D'unrefprie hautan & 
barbar:. Tam incivilia verbe. A,Gazre10. 6. D:s parolss 
f indignes d'un Citoyen Ro na'n, 

INCIVILITER.{adv.) Ficrement [D'où fe fait le 
comparatif ] 

INcivinius. (adv.) Swet, Tit, @. D'une maniere in- 
digne d'un Citoyen, d'un: mani-r+ barbare. Afanlium a!. 
tius Ge inciviius eff rentemab arce dejecit, FLO R. 1. 26. 
Précipica du haut de la Fur:erelf: Manlius, qui s'élevoit 
trop, & ne fe contenoit plus dans les bornes d'un fimple 
Ciroyen. " 

INCLAMARE , 7, sui, arum, Cic. Appiller. Ouid. 
app£iler quelqu'un à fon fcours. Plaut. S'emporter con- 
tre que'qu'un, le malcraiter de paroles, Irclamare alicui 
st. Liv. Crier à queiqa'un, qu*. @tem inclamaverat, 
Brsz Qu'il avui prononcé à hante voix. Irclamawit 
voce lacrÿmabili, Bisc, 1] appela d'une voix erifte & en- 
recouppee d: foupire, 

INCLAMATIO , ouïr, Do x. Cri. Inclamatio iffs no. 
minis, Lo. Ade!,s 3.14. Le no n de Micion qu'il dit d'un 
ton fi haue, Inciamatrotrag er Don. Adel, 25. sr. Cri, 
plainte qui conv'ent dansure Tragsie. 

INCLAMITARE,95,4vt, a:#m. Vid. INCLAMARE. 

INCLAMITARI, dr, ans sum (pall.) Plant. 

INCLARESCERE , réfes, incliris, PL. J. Devenir 
celebre , iluftre, faneux , fe donner , acquerir de la re 
putation , le rendre celebr:. Masximè inclaruit difcipulo 
Niceë. PL. 35. Ile rendit ce'ebre par le moy:n de {ox dif- 
ciple Niccas. Inclaruit in eodem genere, PL Son habileté 
dans le même genre, le rendic fameux, Et mans inclarur- 
rar. Binu. Surle maiin, com:nele jour éroit déja grand. 

INCLEMENS , éatis. (adj.) Liv. Dur , tigour:ux , 
erucl, fans pitié. ., 

INCLEMENTER. (adv.) Liv. Avec rigueur, rud=- 
ment, rivoureufement. Plaut, D'une maniere defobli- 
geante, d'une mar ere dure. 

INCLEMENTIA , 4. f.Virg. Rigueur, dur-cé. f. 

Inclementis divéin, Vin. La dure:é des di-ux.—fari, 
Star. La rigueur du deftin. 

INCLEMENTIOR , eris. (comp.)c 

INCLEMENTISSIMUS. ((up.) d'INCLEMENS. 

InczemenrTius. (adv.) Ter. D'une maniere defobli- 
geante , choquarte. (comp.) d'INCLEMENTER. 

INcuina. {imper.) v. INcLIN ARS. 

INCLINABILIS , €. Sen. Q ui peue étr: incliné. 

Inchinabrles in prauum antmi. Sin. Ep. p4 Elprits ai 
fes à couruer au mal, qui ont de la iacisné pour fe lailles 
aller au mal. 

Incuinaso.(fu:.) v. INcLINARS. 

INCLINAMENTUM , 1. n. A. G2ll, Dérivation, fas- 
mailon. f. quand ui mot eft desivé de l'auire, comune for. 
e2fus de forma. À. Gaec. 4.9 

INCLINANS , #nt8:. Cice Qui penche, quiet fur le 
point de comber. Inclinans in inteum colorem, P 1. Qui 
tire fur je jaune.(part.} v. 

INCLINARE , , avt, at@m, Liv. Ticliner , pencher, 
abbaiff-:,jeer: fur le declin , bailer , s'aFoiblir, Syn. 1». 

séfere. 
? inclins bydriam tuam. Bx8L. Baïff:z votre cruche. 
diclins aureminam. 1p.Pictez l'orsilie pour m'écoures. 
duclinate cor da vera ad Domisam, Bisr. Abba Î:z vos 
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cœurs , & les foumettez au S-igneur. Inclinare animum, 
Liv-Porcer fon efprit v:15—#urem Bias. Prèter l'oreiile, 
Écouter.—culpsm in aliquem. Liv. R:juers la faute fut 
qu'qu'un.—14 fortunam Liv. $erang-r du côté des 
vboiieux , de ceux qu: la forcune favorite —is fugam, 
In Conm:ncer à plier." los. Liv.Abbaifler les mäts.— 
seules, Prop Ferimer les ycux.—44 pacem, C1. Incliner 
pour Ja paix. 

K O1 dit inclinare ad aliquid. Liv. Ad aliquem. Cie. 
la aliquid. Tp. In hunc fauor populi inclinabat, Liv. Le 
veuple Jui étoic favorable. Fama huc inclinat. Tac. Le 
bout commun va là. Inclinat [e forruna Cas. La fortune 
n'elt p'us fi favorable. 

INCLINART ,5r, arts sm. (pall.) Li. 

INCLINATIO , omis. , Cie. L'action d- (e courber , 
le s'ineliner. Cie. Penchant. m. irclinasion.T ac. Confter- 
nation , décadence, f. 

Inclinatio an:mi ad. Sen. Un penchant de l'ame pour. 
Inclinatio mundi, Vitr. L'élrvation du pole, Principums 
inclinatio in hos. T À c. L'af:éton des Piinces pour les 
uns. {xclinationes temporum, C1c. La conjonéture des 
temps. {nclinationes verborum. VŸARR. 8. L. L. La con- 
juzaifon des verbes, & la déc linaifon dis roms, la déri- 
vation. 

IncuinarioR, eris. Liv. Plus porté (comp.) d” 

INCLINATUS, à, fm, Crc. Varg, Coutbe , peiché, 
abbaiflé,[porcé , incliné. Liv. Foible , affoibi. Sal! Qui 
vaeadécad:nce, qui eft dans fox déclin, (part. pafl.} v. 
InNCLINARS, Actes inclinata. Cic. Armte qui plie. Ani- 
mus ad prcem incinatior. Liv. Elprit pus porté à la 
pa'x. Cervix inclinats. Qu 1x T. Cou courbé , penché, 
in dites à pauperibus inclrata onera. Liv. Charges 
qu'on a bxéss aux pauvres, pour les rejeuter fur les ri= 
ch:s. Auxiliari inclinato morbo, Pr. Apporter du fecours 
lorfque la maladie diminue, décline. Inciinata res ef. 
Cic L'affaire «N pr:que defefperée.Inclimata vires Liv. 
Dis forces affuibliss, diminuces. Qi ab excitata fortu- 
na ad inclinatam, &c prepé jateñtem difr fecrem. Cic. Que 
de qui:tér un parti foriflant, pour en luivre un qui eft 
dans fon déclin.& prelque ruiné, abbattu. Inc'inata Rf- 
tublicæ. Sazz. Ua: Republique qui va eu décadence , ua 
Etstquieft [ur le penchant d+ fa ruine. 

INCLINATUÜS , #5. m. A. Gel, Termivailon , déri- 
var on. f. 

INCLINIS , &. {adj.) V. Frac. Penché, porté vers 
quelque ch [= v. IncLINUS. 

INCLINO , #r. Vid. INCLINARS: 

+INCLINÜS, 4 , #. Ann. Penché , porté vers quels 
quechne. 

Incuirus. Pid. INCLYTUS par un Y. 

INCLÜDÉRE, di, clusi , clasim, Cic. Fermer , rene 
fermer. frnchatler , enclorre, r:flerrer. (R. CLAUDERS.) 
K[Ouseincludire aliquid, aliquà re, in aliqua re, in 
sig 4] In capitu!s imcludere.Virr.Cic. Enchafler dans 
les chapiteaux. Includere aliquem in d'aloges, Cic. Faire 
parier quelqu'un dans un dialogue. Includere verba ver« 
fu, Cic. Enp'eyr certains mors dans des Vers. Dolor in- 
clufit lacrymas. Stat. La dou'eur empécha que fes lar- 
mes ne cou affene. {nclufit clipeo Phitias. Cic. Phidias 
grava fur ur boucher, Includere fe domi. Cic. Se 1enfer- 
met dans fa mailon, fe tenir chez foi. Inclufit in carce= 
rem. Biz. Mecn prifon. Incluferunr Je. 1. S'enfcrme- 
rent. . 

INCLÜDI, dr, clusis sum. (pal) C 1c.Ireludi iw 
careere tn carcerem. An. Este mis en prifon. Includi an 
r, Luc. Etre enchaflé dans l'or.—im periculum legis, 
Cie. Ecre compris dass la loi. Iucludetur Jeprem d:cbus, 
In. Ssra enfermé durant fcpt jours, 

Ixccusr. (pl) d'Ixczusus.[{pe:f.}v.IncLUDI RE. 

INCLOSIO , onis. f, Cie, Emprilonnement- #7. Cujus 

< inclufions 


INC. INC. : «9 
énclufione tontéstus non eras ,interficere volueras, Cie. | mob befit. D'autres, hane cobibefcit, (pour eohiburie.) 
Vous n'étiez pas content de l'avoir fait mettreen prifon , | LUCR. 3. 445: 
vous vouliez le faire mourir. ANCOIBILIS , 4. (adj.) À. Gel. Qui ne peur s'uiir, 

TINCLÜUSIVE. (adv.) Inclufivemenr. fe joindre, inailiable. (r. Corrs | 
INCLÜSOR, oris. m. Celui quienferme.fBi£z. Un In- |  INCOINQUINATUS, à , ww. Biaz. Pur , fans tache, 
génieur , qui fçait l'arc de drefler nn Camp. On fous- [qui n'a poine été fouille. Sy. Paris, mundus, 
entend caffrorwm JUa Lapidaire , un Fourbifleur , un Ar- INCÔLA , &. (adj.) Cie. Qui d-meure en un pays qui 
murier. a n'eft pas fa patrie, habitanc de quelque enarou. Brbl. 
INCLÜSUS , à , #m. Cre. Enfermé, enclavé ,renfer. | Etranger. (R. INcOLERs.) 
mé ,inclus.{part. pail.) v. IncLuDeRe. Incola arbor, Pi. Un atbre du pays. 1ncol4 mundi Cie. 
Dum fumus in bis inclufi compagibus corporis. Cie. | Habitant du monde. Incole wveltri. In. Qui demeurenc 
Tandis que nous [ommes renfermés dans cette prifon du | Parmi vous. Beffia namtes aquarum incola. Cic. Les poil 
sect 0 PE Cons qui habitent les eaux. Malriom incola fui anime 
INCLUTUS. Sal, Le même que Ixcryrus. mes. Bisc. Mon ame a éré longtemps étrangere. Incol# 
IncivrissiMUs, #, #». À, Ga. ({up.) de ego [um in terra. In. Je fuis étranger furla terre. 
INCL?TUS , à, ww, Vino. Illuitre, celebre , con- INCÔLATUÜS, #5. m. Ulp. Demeure , habitacion. f. 
fiderable, fameux, remarquable. Omnium Philofophorum. | K jour. m, 
Jusr. Le plus renommé d: tous les Philofophes, Armis Incolatus mess prolengatus eff. Bis. Que je [uis mal 
inclytur, Vire. Vaillant. Inclyta belle mænia Dardani- | heureux , de ce que mon exileft fi long. 
dum. V1RG. Murs de Troies rendus celebres parun fi INCOLÈRE, 0, côdit 3, emltim, Cic.Habiter, demeurer e” 
Jong fige. Sub Ariflotele Doitore inclyto omninm Philo. | quelque lieu , en quelque endroir.[ Sn. Colere, habitare.] 
fophorurn. Jusr.Sous &riftoce le plus renommé de rous les | /ncoiere cis Rhenum. Cæs. Demeurer en deçà du Rhein.— 
Philofophes (n.*avur, adire,) Delum. Cic. Demeurer à Delos.—terras. Ip. Habircer des 
INCOACTUS , à, #m. S sn. Volontaire, qui fe fair |terres.—vrsam inopem. Ter. Mener une vie mifcrabie, 
fans contrainte, qui fe fait de bon gré. IncoLumioR , eris, A. Gaur. (comp.) de 
INCOCTILIS , /&. PL. Le mém- qu'Ixcocrus. INCOLUMIS , mË. (adj.) Prelervé de quelque mal- 
INCOCTUS , à, #m, Vire Cuir dedans , éuic avec | heur, en bon état, fain, fauf ,entier, S y N. Saluws, 
Sil. Extremement cuit , brüle | Plant. Qi n'eft pas enr. fanns, 
(part. part.) v. Incoquer&. Jucocla mulreres, Fest, Fem- Ædes incelumes. Urb. Maïifon quieft en ban erar. Sal 
tues qui fe frifoienc au fer. Incocfs corpors Alauri. S 11. | V#5 Gr incolumis, Cie. Sain & laut, inceiwmi d'enttate. 
D:s Maures donc les corps font fort noirs. Inroëfus berbis, | Tac. Sans rien perdre de fa soire, fans que fa dignice 
Hon.Cuir avec des herbes. Zicoéfum peëties honefto. Pers. | aix Eté craverléc d'aucune difrrace. Invemir sos imcolumer. 
3. Cœur remyli d'honnétecé. Velleræ Tyries incocte rnb. | Bisz. Les crouva eu bonne fance. Pojfac imcoiumem fit 
res, VirG. 3. Georg. Laires , toilons teintes d'un rouge |fés0 fore me, rune fi evits bic malum. Tir. Si j'echapie 
de Tyr.r.e, de pourpre, Oy dquud eff incofÆum, PLAUT: de ce mauvais pas, de ma vie j+ ne dois craindre aucun 
Mil, 3. 2. Tout ce quin'eft pas aliez mcdité. danger. Patriæ incolumis, Tan. Heañi. Sa patr:s en bon 
INCŒNATUS ,4, #m.PLAUT. Rud, Qui n'a pas [etar. © ., 
fouppé. INCOLUMITAS, arïs.f, Cie.Confervation, f.(alur,m. 
Incœwrs. L: même. füreré.f. 
Incœm, Isvi. (perf) v. IncipsRe. Incolumitas mundi, Cie. La confervation du monde. 
INCŒPTARE ,pri, avr, âtm Ts R. Commencer , +INCOLUMITER. (adv.) Sainement. 
entreprendre qu-ique chofe. (fr. d'Incirsrs.) Ov ster |  INCOMATUÜS, à , #m. Qui n'a point de cheveux. (x. 
incœpres? Tin. Où allez-vous ? Hinc Coma, ch:velure.) 
INCOPTIO ,ouir, €. Cic. Commencemenr, #, L'ac- INCOMES, its. (adj) Feft, Quin'elt point accompa— 
tion de commencer. Ter, Eutreprife. f. projer, deflsin.m. | gré, qui cit feul. (r. Comes , compagnon.) 
Syx. Incæprum, INCOMIS , ë. (ad}.) AMacr. Giofher , rufiique. 
INC@PTOR , &ris. me Ter. Qui commence ,quien- | INCOMITATUÜS , 4 ,#m. Cic. Qu n'elt aecompa— 
treprend. Incæptor fortunarum mearum, Ter, C:lui qu: gne de Pirlonne, Fert snconmmrata fr'auus, Ovip. Elle va 
a commencé ma fortune , à qui j: dois le commencement |eul: fans être accompagnée. Virtus externss incomitatæ 
de mon botheur. cours, vin. Veriu dépourvüe des qualitésexterieures, 
INC&PTÜM, 5. n. Cie, Entreprile. f. proj:t. m. INCOMITIARE ,0, #21, âtum, PLAUT. Faire à 
Deflein forme. Abfftere incæpris. Sax. Defifiere incæpte. |queiqu'un un afHronct qui mere qu'on le cite devant les 
Vino. Æn. Se deffier de fon envreprile, quitter fon en | fugrs. (r. Cominius.) 
treprile. ; INCOMMEABILLS , JE. (adj.) Macr. Qu'on ne peut 
NC&ŒPTUS , À. mm. Cic. Commence, taire pañirr. à 
INCOGIT À BILES, 8. (adj.} P:.1 nprudent, étourdi, |  INCOMMENDATUS , à, #m. Ovip. Qui eftexpole 
Cans reflexion. aux lulu.tes. Incoms ndatrque tellus omnis. Qvip. LH n'y 
INCOGITANS , #mtïs. (2dj.} Quine penfe pas à ce | a poirt deterie à l'abride leur fureur. 
qu'il fait, qui n'y faie pas 1 À xionu , qui n'y lune pas, |  INCOMMODARE, 5, aus , atmm. Cic. Incommoder, 
imprudert, écour 4. nuite.(r. Commonum.) 
NCOGITANTIX, 4. f. Plaut. Imprudence.f. man INCOMMODATIO , ônïs. Ê. Pie, IxcommMoniTAS. 
ue de r-A=xion., € {Ce moc lacm n'eft pas trop certan; car au lieu de 
INCOGITARE, gisr. Ho. Songr, perler. Sy w. |'ocommodarrone, on lit ncommeditare dans l'Epit:e qua 
Cogirare. . oraeme du premier L'vre à Actieus, quiet le [eul ca 
INCOGITATUS , 4, mm. Saxe Quin'e pas medicé, | À wie qu'oi cire pour ausotier ce mot. ] 
À quoi | on n'a pas penié, Plawr, lunicrer, imprudere, | IN, OMMÔDE. {au v.) Cie. Has a pronos, à contes 
inconfidere. inps , mai, d'iavautag uiement, Srgns nronsnode A 
INCOGNITUS,, 4, mm. Cre. Ficnnnn. Syn. Zena’n. lgri:4. Lav. D:s flarus malpracé-s, aur ne iurtras 
INCOHIBESCÈRE , fer. Lucr. Le mé que Coui- 


vis a. vis i'uce de l'aucre. Non snsemmnone, Cic. Coiuio € 
BuRE ,arsèccr, 9 Au lieu de woinvejert, Les uns licence | at2e, , 
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690 INC. 
INCOMMODISSIME. (adv.) Cie. Avec beaucoup 


d'incommodité, ({up.) d'IxcomMope. 


INCOMMÔODESTICÜS , à, mm. PLAUT. Capt. 1.1, 


19. Tic: im: ommode, 
INCOMMODIUS {adr.) Cie, (fup.) d'Ixcommons 


INCOMMODIT AS, sis. £ Ter. ILcommodue, f.dum- 
mage.» .Eccr.l difoofirion,ymaladie.f.Syn.Incommedum. 


INCOMMÈDO , 45. Vid. INcOMMODARS. 
INCOMMODÜM , i.n. Cie, Ircommodité. f. dom- 


mage, préjudice, delavautage, inconveuient. #. Syn. 


Dijpendinm , detrimentum. 


. incommeda vita, Cie L:s iscommodirés , les traver- 
fes de la vie, Inrommodo tus. Cic. En vous incommodant, 
à votre perte. Plus adjumenti, quamincemmodi. Cic. Plus 
de profit que de perce. incemmodo affics. Cic, Souffcir 
du dommage, recevoir quelque perte, &c. Mulra fenem 


Gréumientunt incommoda. HoR. Les vicillards fonc [u- 
gets à bisn des défauts. 

INCOMMODUS , 4, #m. Cic. Incommode, impor- 
tun, fach-ux, defavantageux , onereux , faui arrive a 
contre. tcemps. 

Incommoda valetude. Cic. Santé Faible, infirmité , in- 
difpoñtion. f. Non rue mcommodzm rem, ut quaque eff. 
(luppl. Uxor,) 1n animum inducas pati, Tr. Hec, gr, 
De la maniere que les femmes font faices aujourd'hui, 
ñe vous imaginez pas que vous {fouffri:z là une chofe biea 
difficile à fupporter. 

INCOMMÜNICABILIS , /£. (adj.) Bibl. Incommu- 
nicable, qui re peur {= communiquer, 

INCOMMÜTABILIS , 4/#. (adj.) Witr, Indéclinable , 
isvariable, immuabl: , quine change point, 

INCOMPARA BILIS , 14. (adj.) PL lucomparable, 
qu'enne peut comparer. 

INCOMPERTUS , à, sm, L 1. Incertain , inconnu. 
Piaincomperta. T ac. Chemins inconnus, 

INCOMPLÉTE. {adv.] D'une maniere imparfaite, 

. INCOMPLÉTUS , à , #m, Firm. Incomplet , impar- 

ait. = 
INCOMPOSITE. (adv.} Liv. Sans ordre, hors de raug, 
en delordre. Prrg, Sans jui: Ce, ans air. 

INCOMPOSITÜS, à, sw. Liv. N:gligé, mal en 
vidie, déregie. 

Agen incompofitum. Liv. Trouppes qui ne marchent 
pisenordre. pre pede currere ver|us dixit, Ho r. 
J'ai dir que les Vers de Lucius éroient durs. Morss im:0m- 
pofites dare, Vino. Danfer fans art & {ans methoe, Inji- 
rentes, imcompoiri, B 12 1. Gens fans prudence, fans mo- 
deftie,fans regle. : 

INCOMPRÉHENSIBILIS , ïië, (adj.) PL 7. Incom- 
prehenfble, inconcevable , qu'on ne peut compreudie ,] 
qui ne fe laille pas prendre. Iacombrehenfibilis es cogitatu, 
Bisr. Vous étes incomprehenfibie dans vos penfées. Ur ejt 
in difpatando incemprehenfibilis. P1. |.Comime on ne peut 
le furprendie dans la ditpute. 

: INCOMPRÉHENSIBILITAS, tir. f. Iacomprehen- 
bilité. f. 

INCOMPRÉHENSUÜS , 4, #m, Cic. Inconnu. 

IxcomptionR ,oris, Suar. (comp.) d' 

INCOMPTUS , à , mm. Cie. Qui n'eft pas poli , qu 
eft negligé. Decor imcomptus. S sn. 'T R. Sans ornement 
Incoinprs verfus. Horn. Des Vers qui n’ont ni beauté ; ni 
grace.) (compris. : 

INCONCESSÜS , À , sm, Quinr. Refulé , qu'on n'a 
pas accordé. Firg, Qu'on a refule. Owid, Defendu. 

INCONCILIARE , 40,45, dsmm. PLAUT, Irriter, 
tromper , huirés 

INCONCILIATÉ. (adv.) D'ure maviere choquante , 
bruque. % On cice cer advsrbe de Plante; maisil y a 
imeoncilisre, au lieu de émconsuitate, PLaur. Mo, 3.1.8$ 
Sans poliefe, 


INC. 

INCONCINNITAS, ïiis. f. Suet, Défaut de jufefle,} 
dérargement. m. … 

INCONCINNITER. {adv.) A. Gaic. Non inconniter. 
I Agresblement, avec efprit , avec délicatefle. 

INCONCINNÜS, à, sm. Cic. Qui n'eft pas poli facs 
grace, fans politefle, qui ne peur s'ajufter avec rien.) {cen- 
cine, 

Perfenam ferer von inconcinnus utramque Hon.Jouera 
également bien les deux perlornages, Ajperitar agrefiss 
imconcinna. Hor, Grothereté (auvage & rebuttarie. 

INCONCUSSUS, à, sr, Star. Inébranlable , fiable. 

.INCONDITE.{adv.)Cie. Sans délicateifs, fans oïdre, 

due marier coufufe , d'une maniere g roffiere. 

Incondite vivere, S 3 n. Merer uns wie grofhere & fans 
politelle. + 

INCONDITUÜS, #, äm. Cic. Mal fair, mal ordonné, 
mal pou, groffier,fde mauvais grace, [confus.f Liv, Qui 
n'eft pas cucerré. 

Incondiia blanditis, PL. Des flatteries dites de mauvai- 
fe grace, Hac tucon dira, ({uppl, Carmins.) Vire. Vers ne- 
Bupes. Ircondits cerpora, Luc. Das corps fans fepulrure. 
Gens: imconditum dicendi, Cic.Ure maniere de dire grof- 
biere. Incowdita multituco, L 3 y. Ure multitude contule, 
incondiium fiuäum vendere. Coz. Vendre le fruit avant 
qu'il air ête mis dans ja fezre, 

.INCONFECTÜS , à, sus, Qui n'eft point acheré.(On 
Gite Celie puur auroiier ce inoc.) 

INCONHESSUS , à, xm, Ovin. Qui n'a point avoue , 
qu na pour declaie queque chute, 

INCONFOSIBILIS , s&, (adj.} 8.61. Qui ne fait riea 
doit 11 ait fujet de rouyir, 

Oferariss incnfujibil:s, B 181. Ouvrier qui ue rougir 
point de fun travail. 

INCONFÜSUS, 4, sm, Sun. Qui age fans fe crou- 
ber, Laus delordre. 

INCONGELA BILYS » VE, (adj.) 4. Gel. 19. 8. Qui ze 
peur étre ace, 

INCONGRUÜE. {adv.) Ser, Mal à propos, fans aucun 
fapport. : 

INCONGROENS , énris, {adj.) PI. Quine convient 

INCONGROUS , à, rm, Vao. ÿ poiut à, qui v'a 
POINE de fapport, qui n'eft pas à propus. À. Gel, Qui 
n cit pas convenable. 

TINCONNEXUS , 4, fm. Srnv. 7. Æn, Cer. Qui n'a 
PO de Jialou , qui g'eft poirt bien luivi. 

INCONNIVENS, ais, (adj.) 4, Gall, Sans chiguer 
cs y ux, las Tnues jes paup cics. 

INCONNI VUS, à, wm. APUL. Le même. 

INCONSCIUS , à, sm. Liv. Qu nefçait pas, qui 
Buneec que d'aucres ont fair. /9.04/6sr5 Saguntinis, À 
1HiÇU ces Sagoncins. 

INCONSEQUENS , &urës. {adj} 4%, Pad, Qui ne 
s'accurac Pas a €. qil piecide , qui n'éit pas concluanc, 
1nionfeqaess vratio. Don. Eun, 3, #, Diicours où il n'ya 
pas beaucoup de tuite, 

INCONSEQUENTIA , à. £. Quinr, Défaut de fuite de 
Ducouis,o4 Ail-gurik , qui n'a point de rapport à {on 
comimnecment ,finauvaie conf-quence. 

INcONsiDsRANTAS. Cie. (Lii:z) Inconfiderati, d'In 
CONSIDEKATUS. 

INCONSIDÉRANTIX, & f. Cik. Imprudence , jne 
coufide:auion, j. manque de circonfpeétion, de Jugement, 
de reflexion. 

INCONSIDÉRATE. (adv.) Cic. Imprudemment , à 


l'eiourdi, fans red:xion, fans circon{peition. 


INCONSIDERATIO , exis, €. Tert, Le méme qu'In- 


CONSIDS5RANTIA. 


INcONsIDERATIOR , eris, Cie. {coimn.) 
INCONSIDERATISSIMUS, # , ww. CIC (fup.) de 

_ « _ te in 4 . . eo à M + L 
PSCUNSIDERATUS , à, #m, Cic, lacomtideré, jrs 








INC. 


prudede , Eronrdi, qui n'a point de cfrconfpcion , mal 


avile.[Svn. Zmprudens,] Nabil poteff dires inconfiterarins. 


Cic.On ne peur rien d're de plus temeraire. 

INCONSOLABILES, (ë. (adj.} Ovid. Qu'on ne fçau- 
roit conloler, 

Incon/olabile vulnus mente gerit racita, Ov 18. Porte 
cn fecrec dans fon cœur, une plaie qu'on ne {çsuroit 
guérir, ce 

INCONSPICUUS , 4, #r. F1 0 R. Qui n'eft pas re- 
marquable, Non inc: |? sua morte Xp. D'ure mortiiluftre, 

INCONSPRETUS , à, #m. Fast. Qui n'a pas tie 
mepruiie, 

INCONSTANS , äntis. (adj.) Cie. Inconfianr, leger, 
volage, qui n'eft poine ferme, changeare. 

Inconffantes litters, C1 e. Des Leutres pleires d'ireor. 
flance, Quid incenfiansims ? Cic. Que voir oz de plus is 
cor fan ? ; 

INCONSTANTER. (adv.) Cie. D'une maniere in- 
corftacte , avec legererc , leccrement. 

lacenflanter loqui, Cie. Dre des chofes qui n'ost 
point de fuite , qui re s'accordent pas. 

. INCONSTANTIA , &. £. Cie. Legereté , inconftance, 
inégalité. 
NCONSTANTIOR, oris, Cic.{comp.) & 

INCONSTANTISSIMUS , 4 , . Sa N. ((up.] d'Incon- 
STANS. 

INconsranrissiMs. (adv.) Cic. ([up.) d'IxconsraN- 
T5R, 

INCONSUETUS, à, #m. S:1. Qui n'eft pas accouru- 
mé à,f excraordinaire , rare. 

Incenjueta faifjsudo, Vita. Salure à laquelle on n'eft 
pas accoutumé. 

INCONSULTÉ. Cie. 

INCONSÜLT GO. 14, 
re , à l'étourdi, 

INconsuLTIOR ,#ris. ViG. (comp.) d'IxcoxsuLrus. 

INCONSULTIUS.{adv.) Caf. Trop imprudemment, 
tropincosfiderement. (comp.) d'INcoNsULTs. 

InconsusrU.(abl.)d'IncoNsuLTUS , #4. PLAUT. 

Inconj« tu mes. PLaUT. Tris. Sans m'avoir confulté, 

INCONSULTUS, à, sm, Van. Cie. Qu'on n'a pas 
ceufulté , à qui or m'a pas demandé coufeil,finconfidere , 
peu judicieax , étourdi, imprudent , malavifé. Syn. 
inconfideratus, 

Incosfulto Demine. Vanx. Sans avoir confulré fon 
Maître, Incenfulrus nature impetus. San. Une imperuo- 
ficé naturelle , & qui n'eft pas felon les regles de la rai- 
fou. Incorfulri abeunt, V1Rc.3. Æx. 453. L:sinfenfes, 
Les imprudens , les étourdis fe retirenr. 

À On uraduit ssconfwltus fans avoir confulté l'oracle, 
& qu'on n'a poire confeillé, à qui on n'a point donné cor. 
{eil. 11 ef certain que rconfulus ne peut jamais fignifier 
celui qui n'a pas confulté. 11 eft oppofé à confulrus , qui 
veut dire celui qui a été confulté ; mais parce qu'on ne 
conlulre gueres que des perfonnes habiies & prudentes; de 
là, cor/wirus fe prend pour ur habile homme , un fçavant, 
us homme prudent: de même, :#con/uit fignitie celui 
qui n'a pas étéconfulté, & par confequent un mal habile 
homme , un érourdi , un inconfideré & un imprudent, ur 
malavilé. . 

INCONSÜLTÜS , #r. PLAUT. Vid. INCONSULTU. 

INCONSÜMMATIO , ous, f. Bin. 1n inconfumma- 
tione erunr, Lp, N auront point une vie heureule. 

INCONSÜMMATUS , 4 , mm. Bigr. Kms inconfum-. 
mat. Ip. Branches qui n'eut pasencois pris leur accroii- 
fement }(Con/ummarus, 

INCONSÜOMTUS , 4, mm, Ovip, Qui n'a point ét 
confure || Con umitus, 

INCONSUTILIS , /£. Bisz. Quiek fans couture, 

INCON TAMINATUS, 4, me, Vank Pus , qui n'eft 


Istonfid=rément, avec 


(ar ) imprudence , à la lege- 


INC. épi 
pas fouillé , fans reproche, ir:prochable, iacorruptibie, 
farstache, ans écfaur. }( Contamnatus. 

INCONTENTUS, à, wm, Cie. Qui n'eft point tendu, 
quin'eft poini barde. Æquë snrentente {fides.) Cie. Les 
cordes d'us infi:ument égalemenc liches. 

INCONTINENS , émis, (adj } Plaut, Qui ne peur {e 
modersr ,fincoatinent, iutemperant, Her. Voluprueux » 
ad ionne a fes plaifirs.|(Contimens, 

INCONTINENTER, (adv.) Cie. Lans fe pouvoir mo- 
derer, {ans rerenue , exceflivemert , incontinemment. 

INCONTINENTL. Up. Sur le champ, SyN. Srarim, 

INCONTINENTIA , &. f. Cre. licoatigence, intem=— 
perance, f. dérg'smeut de vie. }( continentia, 

Vins inconninentis, Pi. Diflculré de retenir fon urine, 
Propter incontinent:am ucjiram. B 1 1. À caufe de votre 
incontinence. F- 

INCONTROVERSUS , 4, m2, Qui n'eft point con 
ucite, qui eft hors ds courcftation, de difpute. 

INCONVENIENS,énsis.(ad).} se”, Qui n'eft pas 
convenable, qui me fied pas,qui n'a poirc de retlemblance, 
quine s'accorde pas. Biol. Confus. 

Inconveniens vox. Bin. Vox cosfule. Non inronus- 
n'ens corpus, Pu. Les corps ie refleimbienc. 

Incoque. (imper)e 

INCOQUÉERE, ce), co , coéfim, Vire. Faire cuire 
dedans, ouavec. P!. Ecamer , dorer , argenter, Incoque 
Baccho, Vina. 4. Georg. Faires cuire danscu van. 

INGQUI , quèr , costs sum, (paf) LL Incequi aqua 
ferwenti, XD. Cuire dans l'eau bouillance, 1nsoqui foie, Ip. 
Se cuire au Soleil. Albwm jinumbum incoquitur &ris ope« 
ribres, Puy, 34. 17. On étame les vales de cuivre. 

INCORDIARÉ, 7, 4vi, atnm, PLauT. Perfuader, 
mertre dans l'efprir. (R.COR, cordis,) Syn. Suadere. 

INCORPORALIS, 4e. (alj.) Sen. Incorporel. % Res 
incorporales dicuntur apud Jurtfronfultos, que nuile jenfss 
exteriori percipé polluant , at fervitites, dre. 

+INCORPORALITAS, arir, f. Macr. Spiritualité. 

INCORPORA LITER: (adv.}) D'une maniere iuco:po- 
reile. | 

INCORPOR ARÉ, à. Soc. Incorporer. 

INCORDORARE , br, ns sum. (pal) Sel. 

Animaliurm efsics imcorporantur, Ip. On peint des f- 
gures d'arimaux far ieurs corps. 

INCORPOREUS , 4, sm. Cic, Incorporel, qui n'a 
point de corps. (r. CoRPUS.) 

INCORRECTUS, à , we. Ovip. Qui n'eft pas revu, 
cortigé. 

IXcoRRUPTA. P'4. INCORRUPTUS. 

INCORRÜÈPTE.{(adv.)Cie. Sans fe laiffer corrompre, 
avec irtegrité, d'une maniere incorruptible. 

INCORRÜPTIBILIS , Æ. Bisz. Incorruprible, qui 
n'eit poine l'ujet à la corruption. 

LS CPRAOP TIMES » at3s. F. Bibl, Incorrupri- 

té. f. 

INCORRÜPTIO, ônis. €, Bibl. Parfaie pureté , im- 
mortalité, ircorrupribilité. f. 

Surgetin incorruprione. Bis1.Reffufcitera iscorruptible. 

IncoRRUrTIOR, oris, Cic. (comp.) er 

INCORRUPTISSIMUS , 4, 4%. Hon. ({up.) d'Incor- 
RUPTUS : 

INCORRUPTIUS. (adv.)Cic. M. Marcelle. jo. Avec 
plus d'integrité.(comp.) d'InconxurTs. 

INCORRÜPTUS, 4, #m. Cic. lscorruptib'e, itre- 
prochable, qui n'eft pas corrompu. 

Incorrupra fanitæ. Cic. Une fanté force & à l'épreuve 

e la fatigue, Cerons incorrupta. B 158 1. Couronne incor- 
uprible. Kefrgenrincorrupn. Biaz. Reflufciteroct incot- 
upubles, {1ncerrupte ducu henore. T Ac. Hiff. 5.1. Sacs 
ien perdre du refpeét qui éroic dû à fa qualité d: Geueral. 
INcoxans, antW, Pae, {parc} v. 
S SIT ij 
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INCOXARÉ , 7, Jui. Non. S'appuyer fur fa euiff:, 
s'iccrounir. (R. Cox A.) 

ICRA, &. F. Ecel, Encre ,en Picardie, 

INCR ASSATUS, à #m. Bi Engra.ffe, gro. 

INCRÉATUS,à,wm, Ecci. Qu n'a pas été creé, 
increc. 

IschresRavir. Plaur. Trisc, 1. 1.29 Il fe fair louvenc. 
(pirf) v. 3 

IxcrsnRascere Le mémequ’ 

INCRÉBKESCÉRE, fes, seébri 5. Cie. Devenir plus 
commu, plus frequent, e :épandre, s'augmenter. 

Auiter increbrurr, C æ&s. Le vent du Midi cft devenu 
plus violenc, Mores descriores mcreëref sut in dies VLAUT. 
Les mœurs je coriumpent, {e märenc toujours de plus er 
plus. N:morum increlr.frct onucmur, NiRG Le bruit des 
foiérs s'aurmente. Usa magis incrébrejeunt, CAT. Les 
eaux fe erofil-rr davantage. 

INCREDIBILIS , /£. {adj.) Cie. Incroyable , à quoi 
J'on ne psut ajourer foi. [5 él. incredule. 

Incredibilis vivo, PLAUT, Je ne fuis plus digne de foi. 
Incredibile memoratu. S ALL. Incroyabie à raconter. Ani- 
ma incredibilis. Binz. Ameincredule, Nen eruntincredi- 
biles verbs. In. Ne lerort point incredules à la parole. 1» 
lege Alriffios incred.biiss fuit, Biux. À delobéi à la Loidu 
Tres-Havr. 

INCREDIBILITAS, ;;ÿ,, Dig. Incredulitä.f. Prop. 

INCREDULITAS, ter increduliratem 
cornm. Biar. À caule de leur incredulité, Adjuvus smcre- 
Aulitatem mes, In. A dez mon incredulité | aidez-moi 
dans mon peu de foi. 

INCRÉDITUS , 4, wm. Sen. 1e Contr.r. Incroyable. 

INCREUULUS, à, sw», Hor, Iucredule, qui necroit 
pasailemenc 

INCRÉMATUS , à, #m. Fion. Brülé, confumé par le 
feu. Syn Cremarus. 

INCREMENTÜM , ï. n. Cie. Accroiflement. m. aug- 
mentation, fliberalice. f. Jerement, argument. sm, 

Magnrm fout incremeñtum. V 1RG. Iliultre grand, 
élève de Jupier. Deus autem incrementum dedit. Bis. 
Mais c'ett Dieu qui a donné l'accroilfement. 

 [Dars les Auteurs de i'Hiftoire Auguftane, Imere- 
menimm , Le pie: d pour la liberalité que fac le Prince, & 
dans 4. Marcciin, c'eit le noi d'un impôt que cet Auteur 
appelle aufli Augrreñtum.]Dentes populs increminta fuiuri, 
© vip. Dents, dont un Peuple devoir naîere , qui fout 
comine la femence d'uu Peuple naiflanc, 

Increpa. (imper.) IncR:PA8O. (fur. ind} v. 

INCREPARE, 0, 48, aim, &Pñi, piinm, V1RG. 
Faice du brait.Cre. reprimender, 1eprendre, biämer,gron- 
der , condamner. : 

Increpuére à.ma. Liv. Ona entendu le cliquetis des ar- 
mes. Increpare baves fimulo.Ovin.Piquer les bœufs avec 
un aiguillon.—/yram digiti, Ovip. Pincer les cordes d'un 
Luch—moras alicujus. Ip. Blâmer quelqu'un, à caufe de 
lon rerardement. {acrepui hybernum. P 1 À U +. Rud. J'ai 
excité les vers les plus furieux. Er increpavir Abimelech. 
Biuc. Etilen fic fes plaintes à Abimelech. Increpauis em 
pater fuus, In. Son pere lui en fic des reprimendes. Cum 
sacrepueris tabis, Banc. Ex quand vous aurez fonné de la 
Frompette. " 

INcREPASTI, (pour) IKCREPAVISTI. Increpafti gentes. 
Bisz. Vous avez repris & chavié les Nations. {nerepaÿfi 
Juperbos. In. Vous avez fair éclater voire fureur contre 
Jes fuperbes. ; 

INCRÉPATIO, ônïs, f. Bibl. Reprimende , reproche, 
b'ime. ". 

INcREPITANS, Antis. Vinc.(part.) v. INCREPITARS. 

Æftaiem ncrepirans ferzm. ViRG+ En ie plaisant di 
retardement del'Eué, {uerepitans ruga.PRop. Quiicpre- 
feuve les sides, 
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INCRÉPITARE, Ÿ, ui, sum. Cas. Reprendre quels 
qu'un, lui faire une aïgre reprimende, gronder , reprimens 
er. (/Fcg.) d'IncrirARs. 

Jicrept'are aliquim murs, S 1 1. Gronder quelqu'un , à 
caufe de lon rerardemer t. 

INCREPITUS , à, wm, Liv. Repris, reprimencé. 
(part, paf.) v INCREPARS. 

INCRESCEÈRE, fes, crew. Liv. Croître, s'au gmenter, 
grandir, saccroitre. Syn. Crefcere, 

Flucius increfett. Ovip. Le fleuve s'enfle, Er quid in- 
creverit clamer, Bimc. Parce que le cri [des abomirations 
de ce Peuple,] s'eit élevé de pius en plus. Es f#mulrus in- 
créfécret, Ip. Et que le turu te s'augmentoir. Hodie incre- 
verunt fervs. Bigz. On ne voit aujoura'hui que des fervi- 
cuirs qui, Re 

INCRETARE, 3, avi, mm. Psrr. Blanchir , mettrq 
du bianc, farder. 

INCRETUS, à, #m. Hon. Palfé, o# mélé. (part paf. 
V. INCERNSRE, Piper album cumfale nigre incretum.Hor, 
2. Sat, #. Du poivre blanc pale avec du fel noir. 

INCRUENTATUS , à, mm, Tac. Qui n'eft point es 
farglanté. s 

INCRUENTUS, à, mm. Lir, Qui n'eft pas fanglanr, 

Vicier:æ nec imcrucnta. Liv, Victoire remportée ave@ 
cüfon de fang, victoire qui a coûté b:aucoup de farg. 

INCRÜSTARÉ,», dur, atum.Hor, Incrufter enduire, 
D'g. crepir. Himne 

INCRÜSTATIGO, anis. f. Dig. Crépi, incruftation , 
enduit de murailles, 

INCRÜSTATUS, À, fm, Sant. Æn:s.Ls. Incrufte, 

INcusanDUs , #, mm, PL. ds 

Incusans , autis, (part.) v. 

INCUBARE, 5, Zur, ou 6x 5, Bïrim, Se coucher, être 
couché, s'arréter fur. (R. CUBaRs.) . 

Incubare. Cou. Incubare aua.V aRR.—evir Cor Courer 
des œufs—prede, FioR. S'acharser au butin.—rhefanris. 
Quinr. Couver fes crefors.—firamentis, Horn, Etre cou- 
che fur la paille, Pecsnra sils fpe jam atque anime incu- 
Sabar, Cie. 1 peufoic déja tenir cet argent. 1r4 ejses incu- 
Eussfuper, Bisr. Sa coleze tomba fur. incabuis juper eum, 
Biz. Se coucha {ur lui. 

K lacubare aucuntur, (ppr.) qui dormiunt ad accipiendæ 
réfbonfa. SiRv. 7. Æn. 88. Incubare Fovi. Sanv. Coucher 
dans le Capicole, pour avoir des répoufes de l'o:acle. 1n- 
cubatin Æfculap:s fano. PLAUT. Cure. 1.1. 81. 1] couche 
dans le Temple d'Efeusape. Cajarsm ovium pell:bus incuw- 
busr fératis. V1 RG. #. Æn, I] Îe coucha fur la peau des 
bicbis qu'on avoit inunolces. ; 

INCO BAR, èr, avis sem! pal.) PI. Etre couvé.Hins 


INCÜBATIO, omis. £. M. L'action de couver, ac- 


INCÜBATUS, ws. m. 14. $ croupiflement. Incubatie- 
ni datur initinm poff novam Lunam. V1. 10.54. On com= 
mence à fair: couver après la nouvelle Lune. 

INCUBATOR, oris. m. Ssav, Incubator imperii. In, 
7.7. Æ2. 269. UnT yran. 

INCÜLITARE, 3, 4vi, ätum. Cou. Couver. (fe4.) 
d'IxcusaRs. {rcubitant in eo leco Anjeres. Cor. L:s Oijes 
couvert en cet eniroit. 

INCUBTIT 10, oair. F, Pl. 10 54 Vid. Ixcusario. 

INCÜ LITUS, #s. m. PI. L'action de {e coucher, 

Incubitu dexir:laterw. PL. En fe couchant fur le cbré 
droit, [#rd. Incusatio. Citrà incubitum, PL.10.54. Sans 
àvoir eit couvé. 

INCUBO, os. 

INCÜBÜS , 5. 
que Ja nuie, 

Incuprm, {2cc.) d'Inxcus. 

INCODÈRÉ , 45, Le même que Cupsrs. Forger. 

PNCULCANS, ænfis. Cic, (part.) v. 

INCÜLCARE, 5, &u5, arm, Co. (fpr-) Fouler aux 


Cauchemare, efpece de 


m, L. u.? maladie donc on eft aua- 
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pieds , battre, applanir la verre. (R: Cazcare.) [Cie. Tr. 
culquer , repster, rebacere la même chofe , parler fouvent 
d'uxe choc, Inculcare animis, Cac, Graver dans l'efprir 
Inculeare munus. S 8 N. Preff:r quelqu'un d'accepter ur 
prelent. Graci qui fe inculcant auribus noffris. Cac. Les 
Grecs qui nous rompent la tête, qui nous importunent par 
leurs difcours. Qwvodl:bet ag-is hand inculcabant, Cas. 
N: donuo'ent pas toutes fortes de remedes ird'Æ:icmmet 
aux malades, Inculcaff: eriam ut. Cic. Vous avez irfiité 
afinque. Inculcare foramen cinere. Paz. Boucher letrou 
av-c de la cendre fonles. 

INCÜLCARE, br, avis sum. (pall.) Cic. Si quid etiam 
incaicetur. 1 D. Si l'on enfeigne quelque chofe à force de 
tebartre (ouvent. Hine 

INCÜLCATUS, ä, #m. PL. Fourré, preflé, foulé. 
Quint. ircalqué, repeté. Inculcata libertæ. BRUT. Cic 
Liberzé dans laquelle nous avons été élevés , que rous 
ayons rrçuë de nos ancêtres. ‘ 

INCÜLISMA, &. f. Ecel. Angoulême, Ville d: France, 
Capitale d'Angoëmois , {ur la Charante ; l'Evéché ef 
Sufrasant de Bordeaux. 

INCULISMENSIS, së. (adj) D'Angoulême. 

INCOÜLPABILIS, [£. (adj.) FR on r. Qu'on re peut 
reprendre, où l'on ne erouve rien à redire , frreprocbable, 
Erstis incu'pabiles. Bis, Vous ferez irreprochabies, 

IxcULPATISSLMUS, 4, m7. À. Ga. (iup.) d' 

INCÜLPATUS, 4, #9. Ovip. lonoc-nt , irreprocha. 
b'e, qu'on ne peut blâmer. Virs incuipariffima. A.Gaur. 
Use vie irreprochabls. 

INCÜLTE. {adv.) Cie. Sans polit:ffe , fans orn=mene, 

Sy. Herridè.| Incuïrè, harridè vivere, Cic. Vivre dans 
l'obfeuricé, fans poiicelle, fans éclat, mener une vie grof. 
… ere & obicure. | 

Incuzrion,oris, Maca. (comp.) d'Ixcurrus. 

INCÜLTIUS.(adv.)Me's.(comp.)d'Incuzrs. 

INCÜLTUS, à; #n. Cic. D:fert ,inculte , inhabité, 
Amal poli, sroflier, negligé, fans politel +, 

Ager incultus, Cie. Terre inculte , qui eft en friche. 
Incuiti capilli, Ovin. Des cheveux mal en ordre, Incw'- 
tu corpus, Cie. Un corps mal propre, nealige, dont on 
n'a point de foin. Inculra eratir. Cic. Un difcours mal 
pol. Terra illw ineulra. Bis. Crete verre qui étoir inculce. 
Plentauiinculrs. Lo. J'ai ciltivé de nouv:au les champs 
incultes, Inculra € horrida vita, C 1 c. Mauicre de vivre 
greflicre, éloïgnée de route délicateile. 

: INCÜLTUÜS, #5. m. Liv. Neglgence , f. manque de 
on. m 

IMCÜMBX , Z. F. Vitr. Impolte. [Terme d'Architec 
ture,] efpece d: corniche fur laquelle on pole les bouts 
d'une arcade ou d'ure voûte, On l'appelle auih le Coufl 
Cr. (R. INCUMBERE.) | 

INcuMBsBaT. (imp.)IncumBans,entis. Virc.(part.)v. 

INCÜMEBERÉ, bi, cb s, ebitum, ViRG S'appuyer, 
fe cuucher fur quelque chofe , fe (outerir , s'appliquer, 
s'atacher à, écre foutenu, écreappuyé. (R. CUgaARs.) 

Incumbere aratris. Virc. S'appliquer à labouter.—14 
bellum omni flud'o. Cic. Donner toute fon applicarion à 
unesuerre.sd lardem. Cic. S'appiiquer à acquerir de la 
gloire. pern'ciem a'icujus, Cic S'appliquer à déxruire 
quelqu'un.—sd lenir:tim.Cic E 1e porté, étre penche à la 
douceur.—ad recipiendum ficnum. FRONT. Faire de grands 
efores pour reprendre lesDrapeaux.-2d valuntatem ferer- 
de lens, C1 ce. Perhfter dans le deflein de porter ure loi. 
Ineumbere in ballum opsbus, Cas. Employer {es richelles à 
faire une guerre fneumbere glasium.PLAUT - 2 gladinm 
Cic—giauio, An Hair. Sc j:ccer lur fon épée, s'euferrer. 
Incumbunt tels cestenis colamnis. MART. Vos bäcimeos 
font fourevus de c:nt colonnes. Incubuit in ers difputatie. 
nes. Cic. 1is'appliqua à craicer ces matieres. Incumbcbat 
{rber hafiam. B1 52. 11 s'évoic jeccé Lux la poiate de fou 


INC. (LE: 
épée, Rex incumbebat, Ip. Le Rois'appuyoït, il avoit ac- 
coutumé de s'appuyer. Necefitas mis incumbit, Bis. Je 
fuis oblige, 

X On dit Incumbere alicui rei, ad , in aliquid, Cic. 
[Quintilien remarque que de fon temps on re difoit plus 
FrIS this in illum, comume les Anciens, mais Incumbere 
thés, " 

Incumbit ill fpes, S w a+. Il a fujer d'efperer. Ait 
acriter incumbere. T ac. Reprendre aigrement quelqu'un, 
tomber fur le corps à quelqu'un. Eidem incumbant mu- 
nicpia, Cic. Les Villes Municipales font portées à éela, 
tendent là. Nuncin feuts ineumbentes. Liv. Tantôts'ap- 
puyant fur leurs boucliers. Er ferre incxbuit quod credie… 
lite ffrinxerat. Pu, Et fe perça avec le même Écr, dont fa 
credulité lui avoir fair percer on propie fils. Legiones à 
Fonteincubuére,T ac. Les Légions chargerent le front des 
ennemis. Jacwmbit anmo corpss infrmumn, Sen, Un corps 
infirme appelactic l'elprie, Incwmbens tereti Damen, fie 
cœæpit, oliva, V1RG. Damon, appuyé fur le tronc d'ua 
Oiivier, pric la parole de certe forte. 

INCÜNABUÜLA , 5-wm, n. pl. Plant. Les langes dont 
on emmaillotse les er fans. Cie. berceau , ox 1: maillot des 
cafans, [lieu de la naiflance , [es commencemens. 

Oratoïss imcunmabuls. Cic Lana ffance d+s Orareurs.— 
virtutis. Cic. Les commencemens d'une verru raiflante, 
Ad incunabula ncftra, Cie. Au lieu de ma naiflance. 

INCÜNCTANTER. (adv.) Viéf, Sans retardement, 
fur le champ, fans diffcrer, fans hefter. 

INCORXBILIS, lé. (adj.) Ecel. Incurable, qu'on ne 
peutcuerir. 

INCÜRATUS , à, #w. H on. Qui c'eft point penfe. 
(R. CuRa, foin.) }{ Cwrarsr.  * 

INCORIA, 2. f. Cie. Negligence, peu de foin , parefle, 
nonchalance. f. (r. CURA.) 

INCURIOSE. (adv.) 4. Gell, Negligramment, avec 
negligesce. Hine 

INCÜRIOSIÜS. (adv ) Tac. (con p.) Cohortes incu= 
riofus agertes, T Ac. Les Trouppes qui ne fe tenoient pas 
aflez fur l:urs gardes. 

INCÜRIOSÜS , à, #m. Tac. Nrgligent, parcfeux , 
peu foigneux, qui a feu de foin. Vetera cxrollimus , recem- 
tin incuriof, Tag. Nous vantons les chofes ancinnes, 
& nous n'eftimons pas ce que rous voyons de nos jours. 
Fama necincuriofus. Tac. Hiff. 1. 1] ne regigeuit point 
{2 reputatien. 

IncurRAS, (3. fubj.) #. : 

INCURRÈRE, currs, incurrs, incarsum, C1 ce. Covrir 
lus , fe ruer, fe jerter avec impecuoÿté, fondre fur quel. 
qu'an,amaquer, affaiilir, f:ncourir. (rk. CURRSRE.) Syn, 
Invadere, 

Incurrere ab latere, S aux. Prendre en flanc. In-urrere 
in aliquem. Cic. Rencontrer quelqu'an.— »# d'fcultirems. 
Cic. Tomber dans ure difsulré — » smucromem,Cic. S'en 
feirer loi-même.—in odia hominum. C 1c. Encourir [a 
haine des hommes.—» varins reprehenfiones. C1c. Faire 
braucoup de choi:s qui meritene des reprimendes. 1% 
agrum Campanum, Cic, Etre enclavé dars lesverres de la 
Campanie, Quem in diem imcurrat neftr, Cic. Jene fçai 
quel jour elle arrive. Magna libertate verborum i# ali 
quum incurrere, Cic. S'emporter contre quelqu'un à d:s 
paroles peu r:fp:étueules , otfsufer quelqu'un par un dif 
cours trop libre. Neincur: as plagamnlepre Bisr. Q :e vons 
ne tombiez dais la plaie de la lepre. Si imcurrersisr tibi 
msla, Bis. S'ilvousarrive du mal. Nihilinquinatum te 
eaminesrrer, 1 D. Wine (e trouvera aucune tache en elle, 
elle ne prux être fufceprib'e d'aucuue imputeré. 

INcunrsans, #25, PL (pare.) v. 

INCÜRSARE, 7, aui, ar sm. Ovin Hzurter,choquer, 
{fair: des courtes, e jeter Lur. (fe7.)d'INCURRERE.) 

Incurfare ac'em.T ac. Se jeuceg fur . desennemise 

ü 
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—agrot. Liv. Faire des courles fur lescerres des ennemis. 
Incurfare aliquem, in aliquem, PLauT. Se jetrer ur quel- 
qu'un, Cu: nullus alius color ineu-fauerit, PL. Qui n'elt 
taché:d'ancuneautre couleur. Incur/abir in te de'or mens. 
Cic. Vous prendrez part à ma douleur, l'excès de ma 
douieur ira fondre fur vous. 

INCORSATUS, à. fm. Liv. Maleraicé. (part. paff.) 

INCOÜRSIM. (adr.) Non, Promptement , en allant 
fondre deflus. À 

INCUR S10 , ons. F. Cie. Rencorere , fcourle, impe- 
suofite, incurlon. f. ‘ 

1ncurfio militum in agres boftium. Cic. Courfe des (ol- 
dats fur les verres des ennemis.—fedirionis. Cic. L'ardeur 

d'une fedition. Facere incurfiones, In, Faire des cour!es. 

InxcuRsiTANS, #ntis. Sen. (part.) @ 

InNcursiTanDum ef. In. On cit oblisé de heurter, de 
choquer. ex v. F 

INCUR SITARE, 5, &ui, atum, (freq.) d' 

INCÜRSO, as. Vid. Incunsars. 

INCORSÜS,#s. m.Cre. Le même qu'Incurs:o.f Liv. 
Combat, choc. #r. 

Incurvasir. (fur. a&t.}-srrur. (fur. pal) & 

Ixcurv ANS, antis. (patt. act.) v. 

INCÜRVARE ,9, aus, drum, Vino. Courber , plier. 
(r. Curvars.) 

Incurvauit fe, Bis. Se baifla, fe courba. Incuruaffi re. 
Éfisntes mihi, Xp. Vous avez fait plier fous moi, tous ceux 
qui s'oppoloiene à moi. Incwrvauerunt animam tmeam, 
Bras. ls ont rendu mon ame toute courbée, (par la multi- 
tude des maux qu'ils m'ont fait endurer } Dorfum eerum 
Semper imcurva. Ï p. Qu'ils ayent continuellement le dos 
courbé. 

INCÜRVARI , br, &rits sm. (pal) PL. Incurventur 
#ñtets, B18 21. S'abbaiflent profondemenr devant vous, 
Etincuruari funt colles mumdi. 1 p. Les collires du monde 
ont ét abbaillées, Semite corumincuruatefunr, Bis. As 
fe font Faics des fenciers faux, &tortus. Incwrvabitur, Ip. 
S:ra abbaiflé, Hine 

INCURVATIO, 635. F, PI. Courbure fcourbement.m. 

INCURYATUS , à , sm, O v 10. Courbé, cambré. 
{pa:t- paif.) v. IK-URVYARE, 

INCÜURVESCÈRE, fes, feir. Apud Cie. Etre courbé. 

INCÜR VUS , 4, #m. Cic. Cuurbé. SvN. Incurvatus, 

Incurvum bacillum. Cic, Un petit bâton courbe. 1n- 
enrui humeri, PL. Epaules couibées. 

INCOS, nds. £. Cre, Une enclume. 1mcwdi reddere ver- 
fus Hor. Repolir , retoucher, raccommoder des vers, 
Opus mediis ablatu incudibus. Oyin. Un ouvrage qu'on 
a interrompu , dans le temps qu'on étoir le plus appliqué 
à le cravail'er. Tunders eandem incudem. C 1c. Frapper 
_ jours fur la même enclume, rebattre cent fois la ième 
choiz. 

IncUsANS, antis.{part.) v. 

INCUSARE, 5, aus, atum. Czs. Acculer , blämer , fe 
plaicdre, faire des plaintes de, faire des reproches à. Sy. 
Infimularr, Accufare. 

INCUSATIO, onïs, f. Cie. Accufation, reprehenfion, 
plainte, f reproche, m. Syn. Accufatio. 

INCUSSUS, 4, #m. P 1. Poufle avec violence.{part. 
pal.) v.Incureke. Incwfa admiratio, L 1v. Admiration 
dont on a été fajli, 

INCYSSUS, #5. m. T Ac. Incuffus armerum, T À c. 
Le choc des armes, (44 cod.) 

INCUSTODIA, à. £. Ecel, Negligence à garder. 18- 
euflodia oris. Eccu. L'intemperance de Ja langue. 

INCÜS TODITUÜS, à, #m. OviD. Qui n'eft pas gardé. 
ÊP/. qui n'eft pas fur Les gardes, imprudent, qui »'a point 
de circon{pection. Limen incuffoditum. MART. Uve porte 
où l'on ne fait point de garde. Incuftodita Urbs, FRowr. 
Mille fans défenfe. 
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INCÜSÜS, 4, üm. Vino. Diqué aveé un marseau. 
(part. pal) v. Ixcupere. 

Laprdem incufum mrbe repertat, Vino. r. Georz. Rap 
porte de la Vi'le une meule, 

INCÜTÈRÉ , 15 6, cuffi, cffäm. Cic. Poulfer ,enfon- 
cer,jetrer avec violence, frappsr.(R. QUATERE.) 

Incatere coltphum., uv. Donne: ur louffier, o4 un coup 

< poing —Defdarium Urbis, Ho R. Faire naître l'envie 
d'aller à la Ville—+rrarem alicus. Cr. Faire tomber quel- 
qu'un dars l'erreur. Cie. Jetcer l'épouvence. Nusstam fæ- 
dum. Liv. Dorrer une méchact: nouvelle à quslqu'un.— 
Paverem Lis. Epouventer.—podem terra, QUIxT. Frapp:r 
du pied contre terre.religiemem. Liv. Faire naître un 
fetupuic à quelqu'un.—rsborem. Ip. Faire rougir quel- 
qu'un.<errore. In. Répandre la rerreur, épouventer.— 
Seipionem eburneurm in alteriss capur, Liv. Frapper d'un 
bäros d'ivoire la tête d'un autre. Increre vim ventis Nic. 
Déchainez les vents. Se incutiente min as. vip. Lorfqu'il 
me fair de terribles menaces. 

INCÜTI , cie, euffis sum. (pall.)Cic. Timor incuti- 
tur. Cic. Ou eit laifi decrainte. Timor hoftibus inculfs «ff, 
Bier. Les ennemis furent frappés de frayeur. 

InDa. Vrd. Inpus. 

INDÀ, &. f. Ecel. Saint-Cornelis, près d'Aix-la-Cha- 

elle. 

INDAGABILIS, !£. Van. Qu'on peut chercher. 

INDAGANTÉR. {adv.) Col. En fuivane à la pifte. 

INDAGARE, 5, au, atum, C1c. Rechercher, cher- 
cher avec fois. (R. IN, @ Acsxs,@ D.Euphenia cauf4 
interfofito.) Syn. Invefligare, tiqurere, 

INDAGARKE, 5r, anis sum. (palf.) Cir. 

INDAGATIO, omis, f, Cic. Recherche. f. 

indagarso veri, Cic. La recherche de Ja veriré. 

INDAGATOR, üris. m. Col. Qui recherche les chofes. 
—aquarum. Co. Qui cherche es fources des caux, 

INDAGATRIX, ieïs. f. Cie, Qui examiue, Pholofcphiæ 
virtutis indagatrix, expultrixque vitierum, Cic. La Phi- 
Jofophie qui s'applique à la recheiche de la vertu, & à 
l'extirpation du vice. 

INDAGO. Vid. InpasaRa. Rechercher. 

INDAGO, inis, £. PI, Recherche exacte, la quête d'une 
bête, Pirg. panneau, voiles , filets dont on je fit pour 
prendre les bêtes. fLuc. Une longue fuice de sesianche- 
mens. Syn. Jnveffgatie. 

Mille pænarum indagine inclufus, Pi, , Artèté par uo 
grand nombre de peines, 

INDÉ.{adv.) Ci. De là. Ter. en, de cet endroit , à 
caufc de cela, pour cette raifon.Liv. enfuice,après, depuis. 

Jaminde à principe. Cie. Dès le commencement. 1n4e = 
que repetens. Cic. Remontant jufques à ce temps-là. Quid 
tum inde? Jp, Qu'en arrivera-t-il ? Inde æb ineunte érate. 
PLaurT, Dès fou jeuce age. Inde eff quod. PL. J. C'eft ce 
qui fait que, Jen inde ab initie. Liv,—ab ortu, Cic. Dès 
le commencement. 

Hinc CG inde, atqueinde. B1nL. De côté & d'aurre, 
d'un côté & d'aucre. Veftimenta binc inde confuta. Bixr. 
Véiemens coufus l'un à l'autre, Tres hine, Grtres inde. Lo, 
Trois d'uncbté, & trois de l'autre, 

Rires {adv.} Dig. Sans être dû. 

INDÉBITUS, à, m, Cic. Qui n'eftipas dû. Paunié 
indeb:5a. Dic. Une fomme qu'on re doit pas. Non indebi. 
ta pojce regns. Vinc. Je ne demande point des Royaumes 
quine me foient pas dus. Mersris indebita neftris. Ovip, 
Que j: n'ai point merites. 

INDÉCENS , énrës. (adj.) Mart. Indécent, mefféanc, 

ui n'eft pas honnéte. 

INDÉCENTER. (adv.) Plawr, Indécemment, avec in- 
décerce , de miauvaile grace. 


INDÉCENT LA, 4, £. Vitr. Indécence. f. 


IND. 

INDECENTIOR, oris. (comp.) c 

InpicsnTissiMUS, 4, mm, San. ([up.) d'Ixpicins. 

INDECLINA BÏLIS, &ilt. (adj.) 4. Gell, Inévitable , 
Hindéclinable. Sen, Conftant, invariable, inébranlable. 

Indeclinabilis arme Sex. Juftice invariable , conf 
tante. Teneamus fpei noffra confefiemem indeclinabilem. 
Biac. Soyons fermes, dans l'efperance que nous donne la 

oi que nous profeflor.s. 

INDECLINATUS , à, #m. Ovwip. Conftant , invaria- 
ble, ferme. 

INDÉCORABILITER.(adv.) Ace. So/ip. Le même que 

INDÉCORE. (adr.) Cie. D'une façon mefléance, d'une 
maaierc isdécente, 

Haudindecore, Tac. Agréablement , de bonne grace. 
Ne quid indeceré facier, Cic. De rien faire contre la bien- 


nce. 

INDÉCORIS , rë. {adj.) Pirg. Qui deshonore. Non 
erimus regno indecores, V1RG. Nous ne deshonorerons pas 
votre Nation. Non tamen indecorem te relinquet. Ÿ 1 RG. 
Ne vous laïffsra pas ans gloire. (r. Decus.) 

K Servius prétend que ce om latin n'a point de nomi- 
natif fingulier , & que's'ilen avoic un, ce feroit {rdecer ; 
cependant Nonnius cice Viræ indeceris , d'une Picce du 
Puëte Accius. 

INDÉCORÜM, 5. n. % cicé par le P. Delbrun dans fon 
Apparat François, & par M. Darer dans fon Diétionnaire 
François, ne {e dit poirt ; & Indecorum, qu'on cire de 
Cicéron, comme un fubitantif, eft cercairemene l'adjectif 
neutre d'Indecorur, 

INDECORUS, à, #5. Cie. Indécent, malf£ant. Inde. 
corus quaflus, Liv. Un gain fordide,honceux.(r. Dico.) 
Ingecorum eff de paruts rebus, amplijfimis serbis dicere. 
Cie. C'eft pecher centre la bienféaace , de traiter des pe- 
cites chofes avec des rermes magnifiques. S: #+h1l maium 
niff quod turpe, inhoncjtum, indecorum, dc. Cic. 3. fin. 14. 
rK Voici l'endroit qu'on cite pour prouver que Indecersm 
eft fubfiantif, mais 2ndecerum , n'eft pas ici plus fubitan- 
tif que Turpe, inhoncjlam ,pravum, Ragitio um, fædum, 
qui fetrouvent dans la même phrafe de Cic-ron. 16:14. 

INDEFATIGABILIS, (E. (adj.) Sen. Infatiguable,qui 
ne fe fa:igue poine , qui ne fe lafle poine, Syn. ndefejus. 

INDEFENSUS , à , sm. Liv. Q une s'eit point défen 
du. Pi, qui n'a point de défenie. Jnuefen fu © indirepium 
Capits'mm, Tac. #. h ff. Le Caproe, fans étre fecouru , 
Be Lans être pillé, [fut réduit en cendre ] ; 

TINDEFESSE. Sparr. Sans Le ladr. 

INDEFESSUS , à , #m.O vip. Qui re fe Jaffe point, 
infacienabie, 

- INDEFICIENS, énis. Ts. Bisc. Qui ne manque 
point. Lumen indesiens, Bins. Un: lunuere qui ne s'é- 
teirdra jamais, 

INDÉFINITE. {adv.) 4. Gell, Sans borne. 

INDEFINITÜM, r. ((ipp!. Verbum.) À, Gaz. L'inf- 
nitif. ['Teirme de Graminaite.] fi'irdéfini. 

INLEFINITUS, 4, sm. A Gszr. Oblcur, embarral- 
fé, impenétrable, inintelligible. Indefinite modo, A. Gaue. 
1.7. Eninfinitif. 

INDEILETUS, À, 4m. Ovip.Qui n'a point été pleuré. 
Sy. Indeporaties.)( Defletus, 

INDEFLFXUS , à, ##. V1. Conflant , inébranlable. 

INDEIECTUS , à, #m. Ovip. Qui n'a point été ren- 
verié, ruine, abbaçtu. ){ Defsérus. 

INDELEBILIS, Jë. {adj.) Ovid. Isdelebile, qu'on ne 
peut cffacer, iveHaçable. ){ De'eoisis. e 

Sels decus indelebile noffri., Ovip. L'honneur de notre 
fiecle , dont on ne perdra jamais la memoire. Nomenque 
erst indelebile noffram. Oviv. Met,15 Et la gloire de no- 
te rom fubfifcera roujours. 

INDELECTATUS,3,#m. Psrr. Qui ne prend pas 
pleitir,a quei1: chefs, }{ Delcétarus, 


IND. 

Non fr dehatus, Parr. Prerant plaifir. 

INDELTBATUS, 4, mm, Ovip, Qu'on a laille en fon 
eutier, à quoi l'on n'a point touché. ){ Delibatus. 

Indelibata opes. Ovip. Des richedes qu'on n'a pas en- 
tamées. e 

INDEMNATÜS , 3, äm. Cie. Qui n'a point été con- 

mné, fans avoir été condamné. 

INDEMNYS , në. San. Qui n'a reçu aucun dommage. 
Se Dauxun » Perte.) Indemnis exercitus. FRONT. Âr- 
MÉE Qui h 4 teçu aucun échec , qui n'a fair aucune perte. 

INDEMNITAS, äris. f. Dig. Indemnicé f fr 
Sement. #. (R.DAMNUM.) Indemnitatem alicui praitare. 

16. Dédommager quelqu'un. Zemnitati confulere. ID, 
Avoir foin de l'indemnité , fonger à dé lommager. 

INDENÜNTIATUS, à, #m. Sax. Qu'on n'a pas an- 
noncé, qu'on n’a pas declaré. }( Denunriatus, 

INDEPLORATUS, à, #m.Ovin. Qu'on n'a pas pleure 
après fa mort, SYN.Indeflitus.)]( D perstus. 

nn ne ä, mm, Sax. Quine fe laïlfe poine 
corrompre,;qui n'eft poior eäté, qui n° i 
ï Es ht F gäté,quin a point corrompu, 

INDEPRECABILIS, /&, {adj.) 4. Gell. r. r3. 

Pans indeprecabilis fubeunda «ft. A. Gaz. 1b:d. Il fauc 
fouKtir [a peine, fans en pouvoir être ditpenle. 

INDEPREHENSIBILIS, ië, (ad),) Qu. 9 Qu'onre : 

INDEPRÉHENSUS, 4, 4m, VIRG. peut ap- 
[ré » Qu'on ne peut découvrir. Error indeprehenf5- 

i 


“#, SeRv. {néeprehbenfus, Vire. Devour qu'on ne fçau- 
roit resonnoîcre, 


INDEPTARÉ ,ÿ, Gui 
Adipifes, confequi, 

INDEPTUS, à, #m, Liv. Acquis, obrenu, gagné. 

INDÉRE , 45, didi, ditm, PLaur. Mettre dedans, 
mettre deilus, méler. 

# On dit Indere aliquid alieui. PLaurt. Tac. in abi- 
quid. PLAUT. Indere cicatrices in fcapulas, Piaur. Faire 
des cicatrices lur les épaules.neves rires mortalibus Tac. 
Introduire parmi les hommes, de nouvelles ceremori:s. 
Terquem cervics Jua indidit, V 1 c +: Mit le collier à fon 
cou. 

INDT, gr, disis süm, (pal) Inditum eff nomes. 
PLaur. Ona dorré ur nom. 

INDESERTÜS, à, #m. Ovip. Qu'on n'a point aban- 
donne, | Re DaissRiR, quitter, abasionner.) 

INDESES , idis, (adj.) 4, Geil, Qui n'eft point dans 
l'oifive:e. )! Défes. | 

INDESINENTER. {ade.) Varr. Inceffamment, fans 
difcontinu-r, concinuel'emene, fans cell, toujours. 

TINDETERMINA TUS, à, m. 1 détermine. 

INDELONSUS, à, #m. Ovin. Qui n'eft point rafé, 
SYN.inroifus. 

INDEV TÂTÜS,, #m, Ovip. Qu'on n'a point évité. 

INDEYORATUS, à, 4m. MaRT. Quin'eit pis entie- 
rement devoré, mangé. | 

INDEVOTIO , omis. f. Dig. Mauvaile foi d'un heri- 
tier , où d'un donateur qui ne veux poire fatisfaire à fes 
obliations. Ecel. Indevotion, irr:ligion,irr picté. 

INDEVOTUS , 4, mm. Ecez. linlevot, Indevoinus 0e 
mater, Justin. Doratser qui cherche des dérours,pour ne 
point délivrer ce qu'il a donré. 

INDEX , fcis, m.f. Cie, Délareur , dénonciateur , os 
celui qui decouvre quelque chofe,comme un erime , &c. 
Cre. Ceiui qui montre, qui enlcisie quelque chole, rable 
d'un Livre, l'indice. Sen. un cacalogue , un repertoire , 
un état, une lilte , ua rôle. O4. pierie de couche. £Cic. 
marque, figne. Hrjus rernequeinatx, neqie veffirines cf. 
In. Il ne paroït aucune marque, ni aucun vefligre de cetie 
chofe 1, index merberum fere efl arteriarum plus. PL. 
Le bactermert de l'arcere, fait connaître les maladies. 
ben: ficisrnm, Poule des B:çeñces, 14: x digisus, Ion. 
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, atam, VARR. Acquerir. Syx. 


96 IND. 

Le premier doige après le pouce.—horarius. Uné monere. 
—fequentis pagina, La reclame —vocabulorum. Un Dic- 
tionnaite, la table des mots , l'indice, Dua indices, Sin, €. 
Contr.6. D'ux dénonciatrices. 

INDE, Grim. m. pl. Virg. Les Indiens. 

INDIA , 2. f. PI L'Inde, Concrée tres vaftedel'Afe. 

Inpica. (imoer.) Inxpicaso. (fut.) v. 

INDICARE , 5, Zur, äriem. Cic. Indiquer , declarer, 

* affigner, démontrer, dérocer ,montrer , faire connoitre , 
xeprelenter, témoigner.(r. Inpex.) Syn. Offendere, pate. 
facere, demonfirare. 

Indicare confeies. Cic. Declarer, découvrir les compli 
ces—iter. Liv. Enfeisner le chemin.—malit.am Juam, Ip 
Faire éclare:r fa malice —mores, Cic. Faire connoître on 
naturel.—fe. In S:faire connoïtre.—resm, ULp. Déferer, 
accuirr, Indicabunt fe ipff, Cac. Ils s'accuferont eux-mé 
mes. Jndcare caries &puo mercem, Suifaire {a marchan- 
dile. Indica. Puaur. Dites le prix. fadica mihi, 8152. 
Fa res moi cornoitre. 2:dicabotibr. Ip J+ vous décuu- 

s'iai, Nom tndicaus cutquam. Bis. Jenc l'ai dit, juc 
J'ai d-couverr 3 perlonr<. 

2 On dis Andieare alicut aliqu'd , ou de aliqua re. Cie. 

INDICART, 3, acer som, (paf | Cre, 

INDICATIO , omis. Ê. Piaur, Etimation de quelque 
chole, is taux U'p. éémonranon, dénonciation, indica 
tion f Tuaindicatio eff. PLAUT. C'eft à vous à mettre le 
prix à vocre marchandite. 

INDICATIVUS, 1, & Indicativus modus., Don. L'in- 
dicacif,'e premr r mods des verbes. 

INDICATURA, € f. FL. Eñimation. f. le raux. m. 

INDICATUS , à, mm. Pr Decouvere, divulgué. Ter. 
Déronce ,accute, deferé. Pl. mis à prix , eftimé , taxe. 
{part. pl) v. Inpicars. 

Sintreçdus [ex aure-s denariis indicatus. Pi. Uue Eme. 
zauile qu'on veut vendre fix pieces d'or. 

Ixpicasri, (hour) IxmcavisrTt. (2.fing.) 

Jxo-caverunr (3.pl. perf.) v. Inxpicaus. 

Ino:cs. (21bl } Inpicem. (acc } Vrd, Inbex. 

INDICENS, énris, Tir. Adel. 3.6 (pour Non dicens.) 
Non me indicunte bec funt. min. Je l'avois ben dir, 

À Iadicere, pour Non dicere, ne fe trouve en aucun 
autre endroic, & Dorar à remarqué que cette expreffion 
n'eltexeufable, que parce qu'elle cit dans la bouche d'une 
p:r'onne en coicre. : L 

INDICÈRE, di), dixt, diam,Ce. Annoncer, de- 
clarer , dire. (r- Dicens.) 

Indicere aliens bellum.Cre.Declarer la guerre à quelqu'ur, 
cænam alien MART.Hr. .0.Se prier à fouppet chez quel- 
qu'un, dire qu'on ira foupper chez quelqu'un —on/firsm. 
Liv, Convoquer une Aflemblée.-diem, Liv. Marquer le 
jour.—nonerem templis. Virc. Faire des facrifices dans us, 
templ= pour honorer les dieux-multars, PL. param, 
Manrt. 12.59 Cordamner à l'amende, condamner à une 

eine, Ne omaino videar bellum indixifle voluprani, Cic 
Añe qu'ilne femble pas que je me declare crop fortement 
curtre les plaifirs. 

1adixiritaque Rx. Bisi.Le Roi orlonra Indicens ma. 
mis itlent sm, Bras. Maiquant de la main qu'on fit filence. 

INDICI, dicür dits sum. (pal) Cæs. Supplicari 
md ester. An, Os ordonn: des prieres publiques. 

Inpiryacum. V:d., FLororous. Saint-F our. 

INDi&CIOM, 58. n. Cr. L'action de découvrir, de 
man leiter que q 1e chole, [épreuve fapraterce.} [fgne 
a. inarque , preuve. f. indice,;témoignage. m.[:ecompen 
fe, prix gu'o : donno't au denorciareur, 

Jnd ca vemcni, Cic Les marques de poifon. Indiciun. 
fire. PuaUr. Faire coinoître , découvrir. Andres ei 
faitam. Virm. On a approuvé, Coznite indicio. SaLL. 
Ayanc eu vent de ce qui fe pañoit, Zwdecsi partem acc 
pe A.c. Rie:voir une partis ée la récompeufe qu'on den- 


IN D. 
aoit à celui qui découvroit quelque chofe, au dénoncia- 
teur. Da indiciwms. Bimc. Faites-nous connoître. Ad in 


dicium wvetaffatis, In. Pour les faire paroîcre encore plus 
vieux. 


INDICO , 5. Vid. Innicane. 

INDICTIO , ünis.f. Afe. Pad. Impôt , cribut. m, tail. 
le. f. fubfide. m. taxe, mallerôte. f ficdi&tion, Bb, Or- 
donnance. f. mandement, m, 

Erar indiéfio triginta millis virorum. Bins. Il ordonra 
qu'on préndroit pour cer ouvrage trente mille hommes. 
Saper hujulcemadi indiéfione, LD. Surtout ces gens-là. 
Indichio Romana, Eccr. Indiétion Romaine.C'éroit une 
manitre de compter, qui contient une revolution de quin- 
1£ années, (On re {çaït pas pourquoi l'indiétion eft ren- 
terméc dans l'efpace de quinze ans , ni pourquoi on lui a 
lonr.é ce rom ;, ni quand on a commencé à compter par 
adiétion, Voyez le P. Perau , Denys Godcfroi, Ducarge, 
Baionius fur l'an 312.) 

INDICTIVÜM furus. Varr. Des furerailles où le 
mond- était piié d'affiiter par des Crieurs publics. 

INDICTUS, à, sm. Cic. Publié , denoncé, indiqué, 
ordonné , declaré.|Virg. Dont on n'a pas encore parle. 
(pare. pail.} v. Ixbicers. 

Dapes imdiéla, Ovin. Des feftins ordornés , indiqués. 
Nec tu indus abibis, Vire. Je ne vous oublierai pas. 
Indiétam ere aliene. H o R. Ure chofe nouvelle, qui n'a . 
êté dite par aucun autre, Inaréta ceusd. Cic, Savs avoir 
Ccourc {a délenfe , fans avoir enterdu , ex fans avoir éré 
entendu. D'emnars india caurä, Cie. Condamnes fans 
avoir éce entendus. Qod difium indtéum «fl, Tir, Ce 
quia ere di, t'eft piusdic , ce que j'ai dit,j: m'en dédis. 

INDICULCM , ten. {dm.) d'Ikpicium. 

INDICULUS , 5. m. C'eft Le nom qu'on a dorné à une * 
e-pree de Vocabulaire, 

INDICOM , r. u. Virr. De l'Inée , excellente couleur 
qui te fai oic chez les Anciens, de l'écume de cerraiss ro- 
faux d£s Inées , e4 de l'écume qui fe preroit [ur les 
chautieres où boui.loit la teinture de pourpre. 

INDICUS , à, sn, Pi Indien , qui eft des Indes, 

: INDILEM. {adv.} Cie. Du méine ché , du même ex- 
1oit. L 

Ixrinsaunr, Inxpinir. (rerf) w. Inpine, po. 

INDiFFERENS , ému (adi.) Cis, Ldifireue, qui 
tient uu milieu cuere les deux extremiés, qui n'eit ni bon, 
ni mauvais. (R. Dirrsrke.) Adiss sndiffirenses. Adtesine 
difF.1e.s, 

Iniéferns effe dolor dicitur apua Stoices, A. Giix. r2. 
Les Stoïciens regardent la douicur con me une cholfe 1n- 
difereute, md jjercmtia bec vcfinunt fe. À. GELL, 2. 7. 
Ces chotes ceilent d'être ird Hersntes. Circa wréfum 441ù 
sndiferens, SUET. Jul. sg Si u d ff rent pour tout ce qui 
repaidoit la reurraure, 

INDIFFERENTER.{adv.) Dig. 1rd Æ remment, ns 
choix , d'une maner: int er:nte, Gi sjnm cum populus 
md fferenter fert, Suit Le pauple 1e ie mer pas b.ausoup 
en peine eur] ait és tué, 

INDIFFLRENTIA, Z. € A. Gil, 13. 22. Reff-mblan. 
ce. f. tappoit. m.: fitié, converanc:, /. | nsifference, 
liberte. 7, 

INDISFICILIS , /E, {adj.) Dir. Tres d fâci'e. # [Ce 
not ef pris de la L'Gailus,6 fe cufns. D. de te. 
“fr. où quelqu s exempla res ont ile cafus smiifficulis 
jé, ma: ls meleurs ot sn d-fjurls ex deux mots. 

Ixoicrnir. (fur.) v. InpiciRe. 

INDIGENA, £ m. Li. Naturel du pays, qui eft 
dans ie eue da naïflance. (q. éd € mic.) ]( Aduems, 

À And gens le joint avec toute loite € g:nres, quoi- 
qu'ii Loic maiculin. Drss smdigena. O v1D. Une divinité 
q+'on adore dans le pays, Pois 12 d 3 ma Lit Luc.l.z. 
Lis natureis du Pays Latin. Zuig me viuwm. Di. 14. €. 6. 
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Du vin da pays. Sive indigens , five adutna. Biz. Soit 
qu'il loir du pays , ou qu'al fit étranger. 

INDIGÉNITALIS , l&. (adj.) Cic. Vieux mot qui fe 
prend pour fwdigens. 

INDIGENS , éntfs. (adj.) Cie. Pauvre , indigent , ne- 
cefficeux. Syn. Egerrs, indigus. (R. INDtGER&.) 

Bimigne facere indigentibus. Cic. Faire du hien à ceux 
qui font dans le b:foin. Imdigens mei. C 1. Quia befoin 
de moi. 

INDIGENTIX , 3. f. Cie, Indigence, pauvreré. f. 
neceflite , diferte, f. befoin. »». 

INDIGEÈRE , gt 0, digis. Cic. Manquer de quelque 
chofe. Syn. Egere.- 

À Avec ce verbe on met le genitif, ox l'ablatif. Cic. 

Indigere auxilii. PLAUT.-adjumente. Cic. Avoir be- 
foin de fecours.—cenmfflii, C1 c. Avoir beloin de confcil, 
d'avis.—confolatione, Ssrv. Cic. Avoir befoin de confola- 
tion. Qui dat pauperibus non indigebit. Bigr. Celui qui 
fait l'aumône aux pauvres ,ne romb-ra point dans l'in- 
digence. Qui curé indigebamr, Qni avoient befoin d'être 
guéris. His imdrectis, In, Vous en avez beloin, Veffrssn. 
diguerit. Bis. Qu'elle aura befoin de vous. Now indige- 
tis ut feribamus. Ip. Vous n'avez pas beloin que j'écrive. 
Hocplané indigeo addifcere. À. Gaeue. 4.6.1. J'aiun be- 
foin extreme d'apprendre ecla. + Remarquez que parmi 
les Jurifconfultes,imdigere fignifie quelquefois mereri,me- 
riter, Auxilio indigent, Dic. L.1r.6.8, de interrog. in jur. 
fac. Vs mericent qu'on air égard à eux , ils ne doivent pas 
être condamnés. Penis smdiges. L, 14. de imcend. Dig. 
Merite qu'on l'excufe. 

INDIGETÜR. (imper(.) On a befoin. 1lius prafidio 
indigetur. PL. On a befoin de fon fecours. 

INDIGES , ëris. m. Pirg. Un homime quia Eté mis au 
nombre des Dieux, D:3 indigeres. Dieux cutelaires, dieux 
du pays. (q.mullsur rei indigentes.) 

INDIGESTE.{adv.) 4. Gel, Confufement, fans ordre. 
INDIGESTIO , ons. f. Indigeftion, crudité. f. 
NDIGESTUS , à, #m, PL, Confus , embrouillé , in- 

forme , mal arrangé. (r. Dicesrus.) 

Rudis indigeffaque moles.OviD. Une male grofficre & 
informe dechofes mal artangées. Indigeffum eff, Mac. 
N'eft pas digeré. 

Ixpicsrim. Virg. (acc.} Vid. Inpreis. 

INDIGITAMENT À , rm. Feff. Livres des Pontifes, 
qui contenoient les noms des faux dieux, «x v. 

INDIGITARÉ, 5, dvi, rm. Fasr. Invoquer,mon- 
trer au doigt , faire voir. (R. INpiCARE.) 1*4 indigitant. 
Macn. Font ainfi leur invocation , icvequent les dieux 
de cette maniere. 

INDIGITARI. (pafl.) Serv. A Pontificibus indigi- 
tarifolet, Sknv.s. Æn. 330. Les Pontifes l'invoqffenr 
comme un dieu. : 

InDIGNASUNDUS , 4, #0. Liv. Irrité , indigré, plein 
d'indignation. : 

Inpienans, antis, V1R 6. Indigné.Cim fit genus fer- 
vitutis indignantiffimum. Co.s. 17. Puifqhe c'eft une el- 
pece d'animaux qui fouffre le moins la fervieude. 

INDIGNARI, dr, atis smm. Cic. S'indigner , être 
fiché , étreirrité , étreen colere, être indigne , avoir de 
l'indignacion. Quint. Mépriler, rejecter. Indignantur t- 
peria. Quinr. Sont indociles. | 

Quequemdignere magis. O v 1 D. Et ce qui vous fera 
concevoir plus d'isdignation, & ce qui eft encore plus 
indigne, Ne quefo indignerss Domine, Bisr. Je vous prie, 
Seigneur , de ne pas trouver mauvais. 1ndigmabiiur fu- 
ror mens, 1n, Ma fureur s'allumera contre vous. Jmaï- 
gnatus cf valde, Ln. S: mit dans une extreme colere. 
Indignans @ frendens. In. Tout eu colere & plein de fu- 
seur, Mubi indignaminit Bios. Eres-vous en colere contre 
mo! } 
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INDIGNATIO , anis. f. Cie. Indigration, tolerc. f. : 

Convertere in [e indignationem alicujus. P 1. S'atrirec 
l'indignation de quelqu'un. 

INDIGNATUS, à, #m. Jusr. (part.) v. INDIGNARI4 
Indignatus tali femine tantum virorum [ubjeétum. 1p. 
Indigné que tant de braves fuffenc foum:s à un Prince qui 
paroïifloit une femme. 

INDIGNE, {adv.) Ter, Indignement, par des voies in« 
juftes , d'une maniere indigne. 

Ferre indignè aliqurd. Cie. Etre indigné de quelque 
chofe, Necari indignifimè, C 1 c. Etre tué d’une maniere 
pleine d'infamie. 

IxpionioR , oris, Cic. (comp.) d'IxpieNUS. 

Innicnissims. (adv.) Ter. Tres indignement. ( fup.) 
d'Invicne. 

Inpicnissimus , 4, #m, Cic. ((up.) d'Innienus. 

INDIGNITAS, arts. f. Cic. ndignité » lindécence, 
infamie ,  deshonneur. ". 

INDIGNÜR , Zris sm. Vid. INDIGNARI. 

INDIGNOS , 4, #m. Cie. Indigne. Virg. Honteux , 
infame , cruel, dur , [qui n'eft pas propre , qui n'eft pas 
capable. Pre indigu fine babere, Liv. 1. #0. Regarder 
comme une tres grande indignité,comme un deshonneur. 

# On mer l'ablauif avec ce nom, & quelquefois le 
genitif ; mais ce n'eft qu'à l'imitation des Grecs qu'on 
met le genitif, dir Ser:us. 

Iudignus qui faceres, Ter. Vous re deviez pas le fai 
re, vous n'étiez pas propre à le faire. Jndrzua turres, 
Exn. De grandes tours. Jndignum. O v1D. Chofe indi- 
ge. Indigne amorce perire. VirG. Perir par trop d'amour. 

INDIGUS , à , im. Vince. Qui marque, qui a beloin 
de quelque chofe. [Svn. Indigens.] 1xdigus epis. Vince 
Qi a befoin de quelque fecours. 

INDILIGENS , éntis. (adj.) Plaut. Qui n'eft poinc 
diligent , qui eft pareffeux , negligenr. Indiligens hertus. 
PL. Un jardin qui n'eft pas bien cultivé , mal entresenug 


Sed vereor ne nimibm indiligens fies. Ter. Mais j'appre- 


hende que vous ne foyez 1 peu trop negligent. 

INDILIGENTER, (adv. Ÿ ie. pen or > avec Des 
gligence. 

INDILIGENTIX , Z.f, Plaur, Negligence , noncha- 
lance. f. Indiligentià veri, T À c. 4. Hill. 49. Par igno= 
rance. 

pics , oris. (comp.) d'Inpiricans. 

1 PISCERE,pi/e3. Acquetir , attraper , 

INDIPISCH, er. PHAUT.$ recouvrer Sun. Adi 
pifcs. 

Indipifei anime, À, Gaz. Comprendre, concevoir: 
Indipifes dolorem in cogitande. PLaut. Gaguer du mal à 
force de s'appliquer, Indipifei navem ferreis uncis. Liv. 
Accrocher un navire. Nunquämindipifcet a do 
Afin. 2.2. 13. Ilne le retrouvera jamais après cela. 

INDIRECTE, {adv.}) Indireétement. . x 

INDIRECTUS ,4, #m», Quinr. Malreglé , indireét, 
7" eff aékio. In. L'action n'£it pas affez compolee, 
reglée, . 

Fo a #m,T Ac. 3. Hijf. 71.Qin'a point 
été pilié. 

+ INDISCIPLINATIO, Gnir. f. Ecel. Déreglsment, 
defordre, manque de difcipline. m. 

+ INDISCIPLENABILIS , L&. (adj.} Irdifciplivabe 
indocile, . 

INDISCIPLINATUS , à, #m. Biar. Déreglé, fans 
fcience , ignorant , indifcrer , mal inftruic, qui n'eit pas 
bien difcipliné. Indifciplinate anime. Biur. Les ames (ans 
fcience. Filius indifeplinarns, Xp. Le fils mal inflruir, 
Indifcip'inara loguela. Biac. Parole indilererte, 

+INDISCRETE. (adv.) Serv. Sans diftiuttion , indif= 
tintement. e 

INDISCRETUS, à, #m. Y1R&. Qui n'eft pas afez 
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diftin& , qu'on ne fçauroit diftinguer. }( Diffix us. 
Convivis cum tif dem indilerers vicifim habens, EUTR. 
8. 4. Il margeoït ind fferemnent avec eux, les regalant à 
for tour. {nd:fcretus home. Un homme indifcrec Ssmillim a 
roles inirferata fuis paréntibus. Vince. Des enfans qui fe 
refi:mblent fi fort , que les parens même ne fçauroi-nt les 
diftisguer. Indifcretis vocibus. T Ac. 1. 35. Corfufément. 
INDISCRIMINATIM. (adv.) Varr. Indiffccemment, 
faus diftinélion , fans difference. ; 
INDISERTE.(adv.) Cie. Sans élojuence. Non imdi- 
ferts.Cic. Avec éloquence. 


INDISERTUS, à, #m, Cie. Qui n'a point d'eloquence, 


Vér non indilrtus, Cic, Un homme cloquenc. 

INDISPENSATUS,4,#%m. S11.16. 342. Qui n'eft 
point moderé. 

INDISPOSITE. (adv.) 5:27. Sans crdre, confufemert 

INDISPOSITUS ,à, #m, Tao! Déraugé, déplacé. 
EEccl, mal difpole , indifpofé. : 

INDISSIMILIS , ilë. (adj ) Parr. Qui Le reffembie, 
qui n'eft pas different. 

INDISSIMULABILIS ,/£. A. GsLz.1o 22. Quire 

eut pas étre déguile, qu'on n: fçauroir feindre, 

INDISSOLO BILTS, 5%, {1clj.) Cie, Qu'on ne peut le- 
parer, qu'on ne peut défaire, findiffolubic, qu'on ne peut 
rcfoudre. ; \ 

INDISSOLÜ TÜS ,4, #m. Cre. Le même. (ex Dis- 
sozveres.) 

INDISTINCTÉ. (adv.) 4. Gell, Coufufément, in- 
d'inétement , péle-méle. 

TN DISTINCTUS, à, mr. QuinT. Confus, fans ordre, 
mis co: fufémere, qui n'eft port divité,findiftinét, 

INDISTRICTÜS ,4, #r. O v 1 D. Qu n'a point &té 
Lcié.{a. DisTriNeëRe.) 

INDITÜS, à, sm. Tac. Mis deAus, où dedans. (part. 
pail.) v. INDrRE. 

Cafella rupibus inditz, Tac. Des Châteaux bris fur 
des rochers. Leélice imditas, Xp, Mis daus une licricre, 12- 
ait: nemina, Noms impofes. 

+INorvisuauts, le. (adj.) Individuel, qui fe rencortre 
entre les individus. 

+tINpiviouaLITER. (adv.) Irdividuellemenc, re re- 
garcar c que l'inlividu. * 

Isnivinuiras, atis. Ê. Tert, Ardivifibiliré. 

Yixpiviouus, à n. Individu, un particulier de cha- 
qüeciprer. ” 

INDIVIDUUS, à, #m, Cic. Indivifible, qu'on ne peut 
divifer. individus Trinitas, Ecce Lu. La Sante Trinie, 
qui eft un feul Dieu en crois Perfonnes. 

INDIVISE. {:dw.) Afc. Pad. Paz indivis, en commun. 
. FINDIVISIBILIS, /. (adj.) Indiviñibls, Sun. 10divs- 

115, : 
+INDIVISYGILITER. (adv.) Ixdivifblement , d'une 
mariereinirifible. ; 

INDIVISÜS , à, #m. VARR. Qui n'eft point partage, 
icdiviié. l're indiuifo, PL.g. 39. Lyalement,en portion 
gaie. Pro irdivio poff fa. Ip. 17.1. Fofledé parindivis, 
Éégalemerr, Zn piétus alicujus pro indivife euras omnes fuas 
trarsferre, Sen. Helvid. 17. Communiquer fes peines à 
aue'qu'ua, qui nous commurique reciproquement les 

craes, 

END, die, Vid, Inpsrs. Plant. Me:tre deflus,Jedans. 

INDOCILÉS, 518. (adj.}Cre. (ppr.) Qu'on ne fçauroir 
inAruise, qu'on ne fçaurair erfei rner, iudociie, mütin,qui 
p'en pas duciie, qui n'eft pas sraitable, Wérg. ignurant, 
prudireclnabie, Ovid. qui cf Sacs arr, nature]. 

* Ané.cilrs cœis agriçola. P1.19 25. Un Laboureur quise 
fgautoit connaitre les fignes du Ciel, rdocrtis pars, Hor., 
otine peut pas foufrir, qui ne fcauro'terdurer. indre:ii 
ge ‘hyin, D'une voix racurelle. Lyropha currer tic 
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chemin qu'elle s'eft fait elle-même. Genus indocile. Vinès 
Des gens ignorans. Hirundines fun mdociles. PL. 10. 43: 
On se fçauroit rien apprecdre aux Hirondelles. Arbores 
indociles nafci alib}, PL.r4.r. Des arbres qui ne fçauroient 
venir ailleurs. 

INDOCTÉ. (adv.) Cic. Avec ignorance , enignorant. 

Que qui videat, non indoëte [olum, uerim etiam rmprè 
faciat, fi duos effe neger, C1c. 2 Nat. 44. C'elt non feuic- 
ment Une ignorance, mais ençore une impieré , de nier 
qu'il y ait des dieux , loriqu'on voit ces choles. 

Inpocrion, ons, (comp.} & 

Inpocrissiuus ,4, mr, Cic. (lup.) d'Inpocrus- 

INLOCTIUS, {adv.) À. Guil. Pius groflicrements 
(comp.) d'Inxnecrs. à 

Inbocronus, #m. PLauT. Afin. 3. 3. Donneurs d écri- 
vicres, % D'aurres Exsimpiaires portent Induitores, d'au- 
tres {ntor'pres. À 

INDOCTUS ,à, #n. Cie. Ignorant, mal habile, qui 
ne fait rien, groflier, impoli. Sy. 1nersditsss, 

droits morss. PLaur. Des mœurs groflisres. Rsdis de 
in doëla erstie, Cie. Ua difcours relier, mal poli, où if 
ne paroît point d: fçavoir. Apud smdcélos dicere, Ge. 

l'arer devaar des ignorans. | 

IRDOLENT (4,2. f. Cic. Indeleuce, exemption de 
douleurs 

INDOLERÉ , 45/85, dÿ'ù 5, Cie. Etre marri ,avoir re 
gret, s'afluer, Indolere malis alscujus, O y 1 pb. l'laindre 
is malbeuxs de quelqu'un. 

INDOLES, «5 us, f. Cre.losr.} Aceroïffsiment.{r. 
CKiscens, cioître.) Plans. Ron. Douceur, f. asrèment, 
m. le caturel, l'inctination , f. le nenchance. #. 

Litusles ben, Cie, Un bun sacre: -—/#lfs, Sen. Unna- 
ture! beureux.—lera. Quint. Facilisé , ahondares ratu- 
rellefegnis. Tac. Vanaturelparef:ux.—rcilt. Sen. Un 
exc leut natwrel, Afajor irlcles ad vivtuiem. Crc. Ure 
elus grarde d'fpofirion naturelle pour la vertu. 2% qu'bus 
“JE vertutss indoler, Cie, Ceux dout le naturel fe porte à Ja 
vertu. Adolc/tens late tadolis, A.Geux. Jeuse homme d'un 
naturel agréable. Que inuoles in (avt. Pi AUT. Rud. 
Quelle douceur 2: duit-on pas goûrer enla bailant, Inde. 
ie: framum. Liv, La bonté natukelle des biers de laterte. 

INDOLESCEÈRE, fes, dÿfñt. Cas. Faire mal , étre 
doulovreux, ê re irrfible, Cie. êvre fiché.Vid.Inpoiers. 

Taélus ss ducs leviter indolefcir. Css. Crete partie du 
co’ ps lait mal quand or y touche, 

INDOLORTA, Z. f. Lidolence.e[ Sidorins cire ce mor, 
com: de Ciceron ,euicinarquant que cer O:ateur en cii 
1e pcre 

INDOMA BILIS, !5, (adj } Plaut. Indompiable, qu'on 
ne féauroit dompter, Sy. 2#domitss. 

dedimals"s corde juns, Bic, Ont un cœur indomptable. 

INDOMITGS, à, sm. Cic. Indomptable, indormpté , 
inficxible, intraicabls. Iudemityus Achilles, Sen. Achillss, 
qui ne fe laife point Aecair, Indemitus furor. Cic. Fureur 
indomprabie. Jgxis fudmitns, Ov 1. Paffion qu'on ne 
fçauroit vaincre, Indomuta isgenia. Liy. Etprics incraita- 
bies. Librds sdomita, Cic. Padion qu'on r< peut modsrer, 

INDONATUS, à, #m. Do n. Celui à qui on n'a rien 
donné, 

InpormiIens, entis, Cic.{part.) v. 

INDORMIRÉ , 3 5, 508, stum, Hon. Dormir fur quel- 
que chole, Cic. negiger. In iffo home celendo ir forniui, 
Cic. j'ainezlige de cultiver cez homme. [SYx ie 
Sibr indormiens. Sen. 10. de vit, bear. Quue penfe pas 
ion exceiler ce, à la dignité de {a rarure. 

INDOTATUÜS, à, #m. Ta. Qui n'a pas eu de dot, 
J{Darais. 

Ars imdetsta, Cic. Art qui eft fans ornsmenr, Corporg 
cndorztæ. Ovip. Des corps à quion n'a pas rendu les huns 





poilu ler, Pa on, L'esu covle natureliemrnt , & pat un |ucurs de Ja cpalture. 
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«Tune. (Prépofition , ont les Anciens fe fervoïent en 
conpofirion , au lieu d'£5.} 1:lupedrri, Lucr, Isdupera- 
ter. juv. 

Epuantur {3.p!. fubi. pafl) v. Inpuers. 

INDUBITAPILIS , /&. (:dj.) Quinr. Indubitable, 
cersain , confiant. 

INDUIBITABILITÉR. (adv.) Serv, & 2 Sars contre- 

INDÜUBITANTÉR. (adv.) PI. êde, indubica- 

bi:ment, fans doure, d'une maniere indubirabe. 

: INDÜBIT ARE » Srävi, âtim. Start, Douter, fe 
cer. 

INDÜBITÂATE. (adv.) Ulp. Le même qu'Ixpusr- 
TANTER. 

IxpumTATIOR , eris, (comp.) d' 

INDOSITATUS » #, mm. PL. C:rrain, indubitable , 
confiance, 

Ins'ubitata Des. PL. 31.3. Elperance certaine. 

INDOUBIOS ,4,#m. Quinr. D:cl, Certain. SyN. 2 
dubitites, 

INDÜCÈRE , des, düxi, dullim, Cic. Conduire, 
mener, amener, atcirer, faire encrer, ieroduir-,|porter, 
exciser, induire, pouffer,fbiffr, amnuller, cafl:r, abolir, 
abroger, ftromper, furpiexulre. Sy. Introducere, 

Inducere animum, VLAUT S'appliquer, (le perfuader, 
s'imaginer. 1mdaccre “ambisionem im Curiam. Cic. Faire 
encrer l'ambition dans ie Senar.—2qvm in urb:m. Vicr. 
Conduire l'eau dans la Ville.—cobortes in prélium. L 1. 
Mener les Trouppes au comtbat.—olerem, PL, Donner de 
Ja couleur.—cxercirum in hoffes. Lis. Faire marcher l'ar- 
mée contie les ennrmis.—+xordrum, C 1e. Commencsr — 
fruëlum, Cox. Produire des fiuits.—niterem cur:, PL. Ren 
dre la prau belle.—raram, M ART. Tourner la roue.—fcuts 
pillibus, Cas. Couvrir de praux les boucliers. 11ducere ad 
mifericord:xim. Cic. Porter à la compaflion. Inducere in 
animum. Tin, Se perfuader.—is amorcm, CATUL. Infpirer 
de l'amour.1n errorem.Cac. Faire tomber dans l'erreur.— 
1n memoriam. PLAUT. Rappeller dans la memoire , faire 
fouvenir.-in regaum. PL Mestre en poffcffion d'un Royau- 
te.—in ibem. Cic. Faïre efp:rer, donner efperance, Inds- 
xit im templum, Bise, À Faicencrer dans le Temple, 1nd- 
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Ixpuero. Ad Her. Par isduétion , à la perfuafion de 
queïqu'un. [Onne crouve que l'ablatif IxpUcru , d'In- 
DUETUS #5, À s 

INDUCULA , 2. f. Plaut. Efpece d'habic. 

InpUrSATUR. Etoit vétu. (imp. paf.) 

INDUENS, extis, (parc. at.) v. INDUERS- 

Inxousks. Soyez revéru, revétez-vous, habillez-vous, 
(imper. pzfl.) v. 

INDUERE, 5, à 4, drum. Cic. Vétir, fecouvtir, pren- 
dre un habit. Induere annulum, Cie. Meure une bague , 
un anneau à fon doict.—2rin2, Vin. Prendic es atines, 
s'armer—cnimium bons aribss, T AG. Ette inftruit dans 
les Belles-Lectres.—séoritatems vera fentientis. QU:xT. 
Avoir l'aflurance d'un homme qui diroit la verité.—#on 
des, Ovin. Se couvrir de fcuilles.—meret pudicos.PL.Avoir 
de bonres mœurs. ducis. Tac, Faireles foros 
d'un General.—perfoxam jrdicis. Cac. Faire le perfonnage 
de Juge.—pice. PLauT. Enduire de poïx.—feditionem.T ac. 
Excicer une fédition.—valrss feueros. MART. Prendie un 
air feveie—vefles. Tan. En. 4. 4.35. Ver, prendie un 
habir. Induere fe. Vino. Se revétir,—fibi falfam ftientia 
perfuafionem. QUINT. 1. 1. Se perfuaier fauflement qu'on 
eft fçavanc. Induernat fe cilrese, B 18 1. S< revérirent , fe 
couvrirent de cilice. Induere fe in flerem. Vire. Fleurir.— 
fe in laqueos. Cic. Temb:r dans les filses, s'embarrafier. 
—fe pomss. Vinc. Se charger de fruics —fe #vss. Co. Etre 
chargé de raifins. Induit fe loricam, B 1821. Il fe revérit 
d'une euiraile.—fe Reipublice, Sen. S'unir à ia Republique, 
au gouvernement de l'Etac. Quss induerat Circe in vuirus 
 turga ferarum, Vire. Que Circe avoir transformés es 
bètes. 1n mentes animofque hominum induit, À. G LL. À 
fait entrer daus l'efprit des hommes. 

+ On die {uduere aliquid , fibs aliauid, [e in aliqu'd. 
Cie. fe aliqua re. Ter. Czs. In du aliquid, Vire, sirquæ 
re. Cie. 

INDUE, br, ditits sum, (pal) Virg, Evre revêtu. 

Indurtur galeam, Viro. Ileft couvert d'un cafque. Non 
inductur snlier veffe virili, nec vir stitar ville feminca. 
Bise. La fsmime ne pr:ndra point d'habit d'homme , ni 
l'homme d'habit de femme. 1nduamur arma lucis, Binr. 


ces in arcam. Jp. Vous ferez entrer dans l'Arche, Eqwites | Revézons-nous des armes de lumiere. Indutus eff jufistié. 


jubet dexterä inducere, PL AUT. Amph, Il commanda à la 
LCavaleris d: {oc aile droite d'avancer. 

INDUCT, cr, ductüs sum. (paf) C 10. Cam 7 
induc:, Bisz, Comme il alloit entrer. Amir indses cum. lp. 


Commanda qu'on le fit entrer. {ndwcirur à Plarene Gyges."} fui 


Cic. Platon pare de Gygés. , 
INDÜCLE, arum. À. pl. Cie, Tréve, fufpenfion d'ar- 
mes. (qe 1nter duces diéta firie.) Inducias facere, C1 c— 
énire. PL. }. Faire une Tréve. Agirabantur indueie, SaLr. 
1! y avoic créve, Exierant imducia. Liv. La Tréve écoir 


de cent trente jours. 

INDÜCO, ir, Vid. Inpucrre. Merer, conduire. 

INDÜCTIO , oise F. Cie. Conduite ,firduétion f'U/p. 
rature, f.{P ALL. Enduir. #7. 

Indnétio anim. Cie. Inclination, pente de l'efprie, per- 
fuañon , bonne voionté. Agiarum induëfiones, C 1c. La 
conduire des eaux , l'aétion de conduire les caux. 1nduct:0 
g'adiatorum, Liv. L'aétion de faire paroïuie des glad'a- 
teurs. Induilie (A2 perfenarum. C 1 c. L'action de faire 
parier des perlunnes luppelées. Indxéfie ciom ficcari inci- 
pret. Paus. Lorfque l'enduir commencera à fécher. 

INDÜCTUS, 4, ww. Cic. Poufié, porté, excité. PIJ. 
tiré, amené. Ourd. induit. Ulp. eflace,raruié, avnulle. 

Indices argwmwntis. PL. Perluadé par des raifons. 7n- 
duélus ab aligre, Cie, Inverié, introduit par quelqu'un. 
(parce. paf.) v. Inpucsre, induéta dubitatio. Tac, Arte. 
felu:ion qu'ona fait paroïcie. 1nduéfa verbis Aquila. PH. 
L'Aigle perluagée par {es paroles. 


In. 1laêre revêtu d: la juftice. Ea effindurn:. Tsr. Eux. 
4.4. 42. Etils'eneit Labille. Seccis indutus eff. Cic. 11 a 
pris des fandales, des fouliers. 

INDÜLCARE , o, 4ut, atum, Bis. Indulcat in labiis 
5. To. 11a la doucsur fur les lévres.(r. Duccis, doux.) 
INDÜLCARE, 57, étiis sam, (pañl.) Bibl. Etre addouci, 

Noune à ligno induleara cf. Bisr. L'eau n'a-celle pas 
été addoucie avec un peu de bois , n'a-t-il pas addouci 
l'eau qui étoie amerc, 1ndulcabitier ejus memoria. B18L. 


| Son iouvenir fera doux comme le miel. 
expirée. Inducra centurm triginta dierum. Cic. Une Tréve | 


TINDÜLCITAS, ris. f. Nen. Cruauté. SyN. Savitis, 
£ INDULGENS, earis. {ady.) Cie, Indulgent, coinplai- 
ant. 

À [On dir Indulgens alicui, & in aliquem. Cic.] Sibi 
indulgens, Cic. Qi ne fe 1efale aucun plaifir. Zmde'gens 
in patrem. Ip. Comp'aifant pour fon pere. Indulgen: pec- 
catis, Cic.Q ai flarte les défaurs. 

INDULGENTER. {adv.) Cie, Avec indelgence ,avec 
douceur, avee bonté, avec complaifauce. Nivis indsigert 
ter, Cie. Avec trop de éouceur, de complailauce. 

INDOLGENTIA, ä. f. Cie, Iudulgence,complaifauce, 
rendrefle,fdouceur, bonté. f. Cœliindulgentia. VirG, La 
cemperacure de l'air. T'ua indulgentié. PL. J, Avec vorre 
agrément, votre perimiflion. Nisia indulqiutia. Cic. Une 
uop graude indulgence. , 

sk indulgentiz, je prend en bonne & en mauvaife part, 

INDULGENTIOR, oris. PL, (comrp.) cr 

INDULEsNTISSLMUS , #, #70, QUiNT- [[up.) d'Inpys- 
GANS. 
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INDÜLCENTISSIME. (adv.) Se. (fup.) d'IxbOt- 
GENTER. 

INDOLGERE, gi5, dielsi ,daltñm, T gr. Avoir de la 
comp'ailance, étre indulgent, pardonrer , accorder , s'a- 
bandorrer, permettre, fs'addonner, s'appliquer. 

% Quoique ce verbe gouverne le datif, on crouve quel- 
quefo s dans les Anciens, l'accutatif. Don. Eun. 2. 1.16 

Indulgere fe fe. Yuv. S'abandonrer. Indulgere Orator:s 
nommer. QUINT. Donner le rom d'Orateur. Nimis me in. 
dulseo Ter. Eun.2 1.16. Je me choiecrop, je me de. 
caccrop. Indulfir fe vrdendum. Stat. Lie la Îla vor 
Te smdulgebant nbs dibant, TER, Heaut, s.2 35. li 
avoien: de :à complailance pour vous, ils vous donroient 
de l'argent. Indugere novis amicrtirs, Cie. Faire de nou 
velles amitiés —-horrs Virc.S'addon: e: à la lanfe.dr 
fiderio alicujws.Vi..Flaucer le d fix d: quelqu'un —wo.ors. 
In, S'abandonner, le laifier aller à la dou eur —: oquentre. 
Quixr.S'aidonner,s'appliquer à l'elcquence.—furors als. 
cujus Ovin Farter la paflion de quelqu'un, — ÿmnaffss. 
PL. } Frequenter les lieux d'excreices.—% fre. Vi 
Traiter bien fes hôtes, leur faire bien des honneieic; — 
wvalerudini. C1c. Avoir foin de {a farteuefite mimi. 
Ten. Habiller crop bien, trop magnifiquement. 2244 fifi: 
gensi. Bisz. Vous favori'ez ceite Nation. Pretia falrs an. 
dulges, Bigu, J: vous remets les 1mpô.s de (el, Remitrsmi 
mobis que indulfimus. Bisr. Qu'iss vous failent les remi- 
fes.felon les graces que rous vous avons accordées, 

INDÜLGERI. (p20.) Liv. Quyando ansmur cerum po- 
tuiffes laxari, indulgerique A. GaLL. Praf, Quand ils 
pourroient fe relicher, & te delafler l'efprit. 

INDÜMENTÜM , 1. n. 4, Gel. Habillement , vête. 
ment, 1, SyN Veflinentum. 

INDÜO , is. Vid. Inpusns. 

INDOPEDIRI. Luer. Vid. ImPspri. Etre empêché. 

INoUPsRATOR, eris.m./fnv. Einpereur.Svn.{mperator. 

INDCRAEBILIS, /&. Eccz. Qui ne dure poiut, paflager. 

INDURARDUS, 4, fm, SEN. (part. pail.) 

IxpurANS, anris.[parc. aét.) v. 

INDIRARE, 5, 45, &tam. Ovip. Affeimir , durcir , 
endurcir, rendurcir, rendre dur. 

Indurabo cor ejur, Biss. J'endurcirai fon cœur. 1ndu. 
rafii cor neffrum. Ip. Vous avez endurei notre cœur, 1n- 
duraverunt. Bisc. Ontendurci. 

INDÜRARE, ôr, atüs sum. (pall }Cie. PL. Ecre endurci, 
s'endurcir, " 

Induratum eff cor Pharaonis. Bis. Le cœur de Pha- 
saon s'endurcic. Ciem autem quidam indurarentur, Bigs. 
Mais comme quelques-urs s'endurcirent. 

INDURATIOR ,oris. San. (comp.) d” 

INDÜRATUS , à, #m. Ovin. Durci, endurci, dur. 

INDÜRESCÈRÉ , fe, duris. Ovin. S'endurcir. In 
durefeunt in pravum, QUixT. Se forufic: t dans leur mau- 
vaile habitude, Induruerat pro Vitellso, T ac, 3. Hiff. S'e- 
goir obftiné à uivre Vicellius. 

Inous, sm, L'Inde , riviere. 

INDUÜS, à, #m, Ovip. Iodien, qui eft de l'Irde, Inda 
Bclua. In, Un Elephant, animal commun da: s l'Inde. 

INDÜSIARIUS, 55, PLaur. Unfaileur de chemafes. 

INDÜSIATA, &. PLaur. Efid. Robbe de chambre. 
pour) InrusiATA. (R. INTUS, dedans.) On peut {ous 
ente- die 1 rca. 

INDÜSICM, 15. n, Plans, ? 

INTÜSIOM. arr. 
fous rousles habics. (8. Inrus-) | 

INDÜSTRIÀ, à. f. Cie. Application de l'elpric , tra- 
vail, application au travail, habileté.f. Indujtria in agen- 
#s. Cic. Application dans l'execution. Awgere Porte à 
Leribendumn induitriam, Tin. Proi, Ale. Forvifier la di. 
pofirion que le Poëte peut avoir à faire ces Comedi.s 
dodo permanca: fiudium Gr induffria, Cic, Pourvu qu'us 


Chemife. f chemiferre, 
qu'on metioit pardei- 


IND. INE. 
fe éonf-rvent l'habitude de l'étude & de l'application. Qsi 
in feribendo tantivm induftr:« ponam, C 1 c. Ep. Moi qui 
lonne tant de foin & d'appliear'on àce que j'écris. 1mdwf- 
4. PLAUT. Ex induffria. Quint. De induftriä. T5 R. 
Exp-ès, à deffsin , de deilein formé , de propos déliberé. 
V4 INoustrrrus. 

INDOSTRIE. (advr.) Caf Vaillamment, courageufe- 
rent , favec beaucoup de foin. Agere , operari induffriè, 
B°8L. Travailler av-c b-aucoup de foin & d'habileté. 

Ixousrrion, cris PLaur.{coimp.]d'Inpusrrius. 

INDUSTRIOSE. (adv.}L: même qu'InpusTais,avec 
ipp'ic ‘ion. 

; INDÜSTRIOGSÜS, à, #m,V. Max. 3. 4. Adroit, ha- 
hile , ur, 
2 INDÜSTRIÜS. (adv ) Cie. (comp.) d'Inpusrris. 

# Qelqu-:-uns litent Uwffriies , au lieu d'Induférius., 
Cic.? 0 Dun. 27. 

INDUSTRIUS, à, #m, Cie. Appliqué , habile, labo- 
‘eux , adroit, ielligenr. - 
indaffrier de juuentute era, PLaurt.Moff.r.2.72.1l éroie 
€ plus iaborieux d- ous les jeures gens. [q. INbosr£UUS, 
qu: intro al'qu à jemper ffruit. ji. e. agit. F55T.] Vir fa 
piens © imdajhrius, B181. Un homme plein de fagefl: & 
d'intel'igence , un homme {age & habi e. Ponte vires 1n« 

auffr'e:, qui. In. Mstez des gens intel igens , pour. 

INDUTLEÆ , arum. f. pl. Plaur. Une Tréve. Vid. In- 
DUCiæ, par un C. 

INDÜTUS, à, #m, Vino. Vécu, revêtu. (part. pall.) 
v. InDu:RE. 

Vefies imdute. Vin. Des habits dont on s'eft revêtu. 
Indutus eff fortitud nem, Bisr. S'eft revécu de force. 1m« 
duta erar, In Exoit revêiue. 

INDÜTUS, us. m. Tac, Vêtement, habit. m. 

INDUVLÆ, armm. PLauT. Vêtement. (R. INDUsR a.) 

INDUVIUM, 15: nn. Elt dans le Treior d'Eiti-nne, 
mais comme eg n'en voir point d'autres cas que le plurier 
Induviis, il fe pourroic faire que cet Jwduwns de Pline, 
vienne d'Imduvie, qu'on trouve: dans Plaute, Indwviis 
arboris, PL. 13: 4. Dans j'écorce de l'arbre, 

Insamus, INsaT (lubj.) v.Inire. 

Ineura æves. Fist Oiicaux dont on fe fervoic dans les 
iueurcs. 

(a. EsRiUs, ivre.) 

. Rivos ejus imebria. Biz. Enivrez fes fil'ons par d'heu- 
reufes inondations. Imebrsabo fagittas mens fançuine. BisL. 
J'enivrerai mes Aeche de leur lang. Imcbriemus eum vin. 
Ip. Enivrons-le avec du vin. Calsx imebriaws.Binr.Calice 
qu'eécivie. 

INÉBRIARE, dr, anis sœm. (pall.) B:bl. S'enivrer , fe 
éjuurr bien, bosre. f#ebriamint, Bisr. Soyez ivres , eni- 
viez-vous. Nolite imcbriari wine, 1 D. Ne tombez point 

dans l'excès du vin, Er cm imebriar: fuerinr, B181. Et 
quand on s'eft bien réjoui , quand on a bien bù Amcbriati 
fun. Ip. O1teté snivres, 

INEBRIATUS, à, #m. PL. Trop arrofé. Bibl, 
-nivre 

INÉDIX , 4 Cic. Diére, abftinence de toute forte de ‘ 
viaudes, ;. (+6 EDENDo.) 

Sulfimereimeassm. Cars. Faire d'tre, fupporter la faim. 
Per imcdiam, Cic. En s'abftenant de manger. Inedié 
purgationtbus confumpiss es. Cic. Ep. Vous avez été tout 
afara erue,& par la diére, & pare purgations. 

INEDITÜS, à, #m. Ovin. Qui n'a poire encore été 
ubie, 

INEFFABILIS, #*. (adj } PL Inefibl:, qu'on ne peut 
ire, qu'on ne peur exprimer, (R- FAR: , parler.) S x n. 
mettarribilss, - 

+INÉFFABILITAS, ärÿs. f. Incfabilié, impofibilité 
d'exprimer. f 


INE. 
( INEFFABILITER. (adv.) Ambr. D'une Maniere inef- 
fabie, qu'on ne peut explouer. 
INSFFICACIOR. or:s. PL. (comp.) d'INEFFICAX. 
+INEFFHICACITAS , avis. É. Incfcacire. f. manque 
vertu. 

+INEFFICACITÉR. (adv.) Serv. Inefcacement, d'u- 
me mariere inc.ace, . 

INEFFHICAX, écis, (adj.) Sen, Inefñicace, qui n'a point 
de force, impuilfanc, foible. Exceptso inefficax. D16. 
Mob Exception nulle, lans force. Studis inefficacia. 
Finn, Foibes études. - 

INEFFIGIATUS , à, #m. À. Ga. Qui n'eft pas en- 
Cor- formé rout àfaic.(r. Erriatss, forme.) 

INEFFOÜGIBILIS, {é, Bias. ArUL. Inévitable. S x N. 
Inesi ab lis, . 

Inef igibilemneceffitatem [uftinebat, Bras. Il (e trouvoit 

ns use nec-flité inévicable. | 

INELAEOR A TÜS, 3, #m, Quinr. Negligé, qui n'eft 
aflez travaillé aflez poli. 3 | Queiques-uns lient 1/- 

aborata , au lieu d'indaberste, daus Quintilien, /. 4. 1.] 

INÉLÉGANS , ntis (1dj) PI. Peu poli, qui n'a point 
de grace, qui n'eft point élesant. ; 

Delicra s.lepida atque inelegantes, Catur. Des délices 
fides, infipides. Inerat orationis non inelegans copia. Cic. 
Tl'avoie un ftyle qui ne manquoit pas de juiteff:, quoiqu'il 
füc 2flez d:ffus. F 

INELÉGANTER. (adv.) Cie. Sang policelfe, fans gra- 
ce, fans erdie, fans puitcffe. 

INELÜCT A BILIS, ië. (adj.) Pirg. Inévitable, qu'on 
se peut évicer, inturmontable. Sy. 12fuperabs is. 

Aneluétabilis fatorum vis. W.Pat. 2. 57. La force infur- 
montable de la deftinée, 

INEMENDABILIS , lé, (adj) Quinr. Incorrigible , 
qu'on ne igauron corriger. Sen, dont on ne {çauroit le 
Corr'ger. rs | 

INÉMENDATUS, à, #m.Don. Qui n'eft point ache- 
vé de polir. où l'on n'a point mis là derniere mair, quin'a 
point Ée corripé. 

INEMÔRI, 3 dr, môrtitits sum. Hor. Mourir, Dapis in- 
emor: jpeétaculo.In. Mour:r d'envie de manger des viandes 
qu'on f-rt,mourir en voyant ces viandes. 

INEMTUS, à, #n, Vire. Qui n'a point été acheté. 

INENARRA BILIS, 146. (adj.) Liv. Ineffable, inexpli- 
ES > qu'on ne peut raconter , inexprimable. Syn.1nef- 

AUIELSe 
f Inenarrabilis fubrilitas. Du. Une fubtilicé admirable , 
inconcevable.—"abor. Liv. Travail qu'on se fçauroit ex- 
pomer. Inenarrabilis verbi. B 181, Paroles incffables. 
Gerit bus menarrabiiibus. Ip. Par des gemiflemers qu'on 
ne peur exprimer. Super inenarrabili done, Biz. Du don 
ineffable qu'il nous a fair, 

INENARRABILITER. (adv.) PI, Liv. Dune maniere 
incffabe, inexplicabie. 

INENARRATUS , à , #w. A. Gzz. Qu'on n'a point 
raco: 1e. 

INENODABILIS , 5lë. (adj.) Cie. Qu'on ne fçauroit 
débi:rafler, qu'on ne peut déméler. 

NEO, 55, vus, stmm, srê, Cac, Aller entre , aller dedans, 
fcommencer. (r.1Rs, IN.) 

Inire aftimationem. Sen. Faire l'eftimation , eftimer.— 
animum focictatis. Pour. Dic. Contraét-r une focicré.— 
bellum, Biss. Entreprendre ia guerre.—Confularum, C&s. 
Encres dans la Charye de Coniul , piendre pofleffion du 
Confuiat—Certamen, pralium, Cic—pugnam. PLAUT. 
Commencer le combar.cor/ilinm, Cic. Former je deile:n, 

rendre la selolution.—con viuiæ, Jp. Aler à des repas , a 
ds feitins.—fedm. Pror. Faneun Traité, faire uuc Al 
Jiance.—sratiam ab aigue. l'LAUT Rendre lervice à quel- 
qu'un, obliger quelqu'un.—"#us#.as. PL. 7}. Faire unc 
Tiéve,-magiffraimm, C 1 ©, Entrer en Charge, picgdue 
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polfe fon d'ure Charge.menjuras, Cor. Mefurér. nu. 
merum ffatuarum., Tac. Compter le noimbie des ftacues. 
—paflum. PL A UT. Lailler aller paitie.—r«rionem, Cic. 
Chercher les moyens,l:s voies de—jorsets:em cum alique, 
PLaur.Cic. Faire ocieré, fe ligues avec «:-1qu'un.—/oms- 
num. Y1RG. Dormir.—thalamor. O x 10. Se coucher. — 
viam, Cic. Aller , marcher.—wias ignoras. O v 1. Allee 
dans des chemins inconnus, prendre des routes inconnues, 
Inire fœminam, PL. Kem id es cum fœnua,totre. Avoir 
commerce avec une femme, Ines fesses, Bisu. Faifons 
une alliance, Inibo paëtum, Ip. Jc fcrai alliance, Negque 
smiére certamen, Bisu. Ils ne donnerent point la bataille. 
Inierunt confilium.Bigs. Ils tinrent confeil. Ini confilsum, 
Bist. Prenez confeil. 

INÉOR , ininis säm, (pall.) PL. Znitur bellum, Bin. 
On fair la guerre. 

Ineptas. (acc. pl.) Vid. Insprus. 

INEPTE. ere Cie, Mal à propos, à contre-temps, 
flot: ment, ridiculemenr. 

INEPTIA, 4. f. Plaur, Mere, > Impertinences >incp= 

INEPTLÆ , érém, f. p. Cic. S ties , fbatnsries, niais 
feries, © Incepr a amies, Cic. Conces de viciiles. 

INEPTIRE, pris. T a R. Faire, os dire des imperti 
nenc:s, des exiravagances, des niaileries, 

INEPTIOR, oris.im Car. (comp.}) + 

INsbrissiMUSs, 4, wm. ([up.) d'INerrus. 

INÉPTITÜ DO, inis. f. Non, Impertinence. Le même 
qu'InepriÆ. 

INEPTÜS ,4, #m. Cic. Impertinent , qui n’eft poine 
propre,ridicule, qui ne convient point,inepte. (R.ArT US.) 
Charte imepte. Hon. D: mechans ouvrages, Via smeptæ, 
Cic. Un chemin rude, difficile, mauvais. 

INÉQUITABILIS , 4&. (adj.) Cart, Où l'on ne fçau- 
roi. à =r à Cheval, 

INEÉQUITARE, %, #ui, ätmm. FLoR. Se promener À 
Cheval. ineqmitare Philefephie. Mac. Rejeter fur la 
Philofophie. 

IN5RAM,-AS,-AT. (imp.) 

INERIMUS. Plaur, [fuc.) Vid, Inesse, 

INERMIS, më. (adj) Cie. ? Quieft fans armes,defar- 

INERMUS, à, wm, Vi1RG. 1: » foible. (8. AnMa.) 
Manus peditum inermiwm. C1 c. Infançerie fans armes. 
Cum paucis Inermis, C1.c. Ep. 12,12. Avec peu de gens 
fans armes. . 

INBRRANS , énris. (adj.) Inerrantes flella, Cic, Les 
Etoiks fixes. Fi 

INERRARE, 9, avi, atum. PL. J. Courir çà & là, 
SyN. Errare, 

Montibus inerrare. PL. Ecrer [ur les montagnes. 

INERS, érris. (adj.) Cic. Mal habile, fans art, fans in. 
duftrie, faincant, [igrorant, [läche , pareileux , oùir. (q, 
Sine arte.) SyN. Segnis. 

Corda inertia. Vino. Des cœurs lâches, Frigus iners, 
O vip. Froid qui rend pareÎ:ux. Gleba imertes, Vin. 
Champ fierile. Hwmor iners. Ip. Eau croup'flante, Jners 
membris, PL, Qui ne peut s'aider de fes mcinbres , impo 
tent. {nertes querele. Liv. Plaines inutiles. Zmers fal, Du, 
Sel 1r.fipide, qui a perdu fa force.—serra. HoR. Terre im 
mobile. 

INERTIX , à. £. Cie. Manque d'habileté , ignorance, 
Ad Her. pale, nonchalance, lächeté. f, manque de 
courage. Sy, Segnities ; ignAvI&. 

Jam mepfum inertia condemne. C1 c. Je me condamne 
moi même delächeré. Artendes ab inerti4. B151. Il fe 
gardera de la par Île. : 

INERTICÜLUS , à, #m. PL. (dim.) d'Ixers. Un peu : 
che. Inerticula. (\uppl. Pitis.) In. Vipue qui produit ug 
vin faible. 

insertion, oris. Cic.(comp.)& 

INSATISSIMUS) #9 #0, Guc. (lup.) d'Inans. 
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INERUDITE.(adv.) 4. Gell. Sans fcience , avec igno- 
rance , en ignorant. 

INERUDIT 10, 6mïs. f. Bibl, Ignorance. S y N. Ighe- 
rAntia. )( Erndisio, 

INFRUDITIOR, eris.(comp.) cé 

INERUDITISSIMUS, 4, #m. SUsT. (fup.) d” : 

INERÜDITUS, 4, #m. Cic. Ignoïant, qui n'a point 
d'habileté, qui n'eft pas inftruit, Syn Indoétus. 

INESCARÉ ,5, avt, atmm, Tr. Amorcer, attirer, 
gagner par adicffe, actrapper.(r. Esca, amoice.) 

INESCATÜS, ä, mm. Liv. (part. pafl.) Amorcé , 

attiré. 

INESSE, sns@m , inf ti. Cie. Eure dedans, fe trouver. 
(R. Esss.)Vid Insum. 

ac omnis infunt viria, Team. Tous ces défaues fe 
trouvent dans 1neff in verbis fdes, Tur. On peut comp- 
ter fur fa parole, 1ncft nobis fes. Tan. Nous avons cfpe 
xance. 

X Avec ce verbe , on met l'ablatif avec in, & quelque- 
Fois le datif, fans prépolirion. 

Numimi oélinginti atrei in marfupro infucrunt. PLAUT. 
Rud, 5. 2.26. 1] y avoir dars la bous fe huit cens écus d'or. 

INEVITABILIS, 5/8. (adj.) Cw d. Inévicab'e , qu'on 
ae fçaurvit évier. 

InNsuxpus, a, um, Cic, (part. pal.) v. IniRa. Ineun. 
da nobis eff oratio. Cie. 11 nous faut trouver un moyen. 

INeUNT. (,.pl. ind. aé.) 

INeuNTs. (2bl. fing.) 

INsUNTES. (nom. Gr acc. pl. part. 2€.) 

IxsunruR, Cire, (3. pl. ind. pal. ejufi, v.) Plures inc- 


#ntur gratis Cic. de Clar. Orar, On fe Fait plufieurs amis. 


INEXATÜRABILIS. Pid. InsxsATURASILIS. Qu'on 
se feauroit raflafier. 

. INEXCITABILIS, 5/8, (adj.)Sen. Qu'on ne peut éveil. 
ler, (nr. Exe1TaAR&.) 

INEXCITUS ,ä,#m. Vire. Qui r'a point été pro- 
voqué, | 

INEXCOGITATUÜS, à, #m. PL. Qu'on n'a point en- 
Core imaginé, qu'on n'a point encore inventé. 

INEXCÜLTUS , à, sm, A. Ge. 13,23. Qui n'eft 
point cultivé ,qui n’eft point erné. 

ee RE i£.(ad). Ovid. Irexeufable. 

NEXERCITATUS,, - Quin'eft pas exer- 

INEXERCITÜS, %,#m.Cic ce, Aid ; qui 
n'a pont d'exercice, ni d'experience. , 

À Jnexercirus, n'elt pas trop certain , car dans Ciceron, 
on lit, au lieu d'Exercitus, Eretricus, qui ef d'Eretrie. 

PRAUSTOS > 4, mm. Cic. Inépuifable, inta- 
riflible, 

INEXORABILIS, lé, Cic. Inexorable, qu'on ne peut 
fléchir, qui ne pardonne point, impitoyable, Nimum ine 
æorab'is, Cie. Trop inexozable. 

INEXPECTATUS , à, #m. Cic. Qu'on n'avoit point 
attendu }{ Expeétatus. 

INEXLÉDITUS , à, #m, QuinxrT. Embarraffé , em- 
broutiié. £ 

INEXPERRECTUS , à , #m. O vin. Qui n'ef pas 
évcille, qu'on ne peut éveiller. 

INEXLER TUS, à, #». Vire. Qui u'eft peint d'Hes 
qu'on n'a point encore tenté. Her, qui n'a point fair l'ex- 
perience de quelque chofe, iusxpsrimenté, neuf, nouveau, 
qui n'eft pas accoutumé. ù D 

je On dit Inexpertus aliqua re, Liv. & ad aliquid, In. 

Animus ad contumeliam inexperius. Liv. Un cœur qui 
n'eft point accoutumé à recevoir des affronts. 

INEXPIABILIS , 5/#. (ad).) Cie, Qu'on ne fçauroit 
expier, incxpiable. (r. Pians.) ; ë 

Incxprabile bellum. Cie. Guerre éternelle, qui ne finira 
jamais —cdmwm, Liv, Haine implacable. 

INEXPLANATUS, d,wm.l1. Embarraffé,embrouillé. 


INE. 

TNEXPLEBYLYS, 3/6. (ac) } Cir. Qu'on ne peur rem 
pr, nftiabie, AR: 

INEXPLETUS, à, #r. Ovip Irfatiable. Ixexplctum 
lac mans, Vin. Pisurant ne-fammenr. 

INEXPLICABILIS, ÿlë. {adj.) Cie. Jrexplicable, in- 
praticabe, dent on ne fçauroit fe tirer. 

Incxplhieabilis vrarsim srror. Pr D-schemins Gembare 


 raffes, qu'on se fçauroic en lort'r—iagura. Quint. Un 


piéac dont on ne içauroit fe rer, le :ebarsaller —via. 
Liv. D:s chemin: :mpraticables. 

INEXPLICITUS, à, ww, Manr, Eaibarraifé , em- 
bro!!e , obfeur. 

INEXPLORÂTE. … A l'aventure, fans 

INEX PLOR À TO. (adv.) Liv. Savoir examiné, {aus 
avorr et€ à la découverte. 

INEXPLORATUS , à, #m. Liv. Qu'on n'a point re- 
cherché , qu'on n'a poinr obfervé. 

Inexsloratainventie. Pi. Ure invere'on toute nouvel 
le—v:d4. Liv. Guez qu'on n'a point londé. 

INEXPÜGNAEILIS , jé, (aij.) Cie. Imprenable, 
invincible. 

Peëtus inexpugnabile amori. Ovip. Ua cœur infenGble 
À l'amour, Probasiones inexpugnabiles, Quint. Des preu- 
ves corvaircantes , invincibles. 

INEXPÜTABILIS , i4ë. (adj.) Col. Ionembrable , 
qu'en ne peut compter.(r. Purars. Compter ) 

INEXSATURABILIS , 1. (ady.) Pirg. Infatiable. 

INEXSPECTATUS, 4, #m, O v 1 p. Qui n'eft point 
attendu. 

INEXSTINCTÜS , 4, #m. Ovin ? Inextinguible, 
… INEXSTINGUÏBILIS, 148, Vaar $ qui re s'éceint 
jamais. 

Teriss inexfliréfus, Ovin.Feu qui ne s'ére'nt jamais. 

INEXSTIRPABILIS , ÿië. (atj.) Pi. Qu'on ne peut 
atracher. , , 

INEXSÜPÉRAGILYS , lé. Liv. Infurmontable , in 
vincible. 

Alpes inexfuperabiles, Law. Les Alpes qu'on ne peut 
traverler , impraticables, 

INEXTERMINABILIS , Ë. (adj.} Bibl. Jxmortel, 
" INEXTINGUIBILIS, HE. Ban. Qui ne peur s'excin- 
dre, inextingu:b'e. 

INEXTRICABILIS , 3/8. Cic. Dont on ne peut fe dé- 
barrailer. 

Inextricabilis error. Vire. Tours & détours dont on ne 
fçauroit fe déméler. 

TINEXTRICATÜS, # , #m. Senv. Embarraflé, 

INYABRE. (adv.) Her, Sans politeile, greflierement , 
fans arr, }( Fabre, affabrè. 

INFABRICATUS ,4,#m. Vire. Qui u'eft poine 
cravailié , fait grofficrenent. 


INFACETE (adv.) V. Par. Hawdinfacete, Ip. D'une 


maniere fire, fpiriuelle, agréablement. 
INFACETILEÆ. Vid, Inriesri4,)( Facetia, 
INFACETIOR , Pris. Car. (comp.) d' 
InracaTus, 4, mm. Cac. Defagréable, grofler, 
mauflade. }{ Farrtus, Sun. Jilepidus. 
INFACÜNDIX , &. f. 4. Gell, Défaur d'éloquence, 
Inracçunpion , eris, Liv. (comp.} d” 
INFACÜNDUS, à , sus, Liv. Qui n'eft pas Eloquenr. 
INFAMANDUS , #4, mm, Liv. Pour rcudre oûieux, 
(parc.) v. | [ 
INFAMÂRÉ ,9, avi, atam, San. Diffimer, décrier, 
deshonorer , divulguer, publier, renère public, rendre 
odieux. Quinr, Accufer, critiquer. ‘Uf {44 moderatio 
gravitas aliorsm infamet injuriam, C1c. Ep. 9.12. Afin 
que votre moderation £c votre gravité, reprochent aux 
autres la honte & la confufion de leur injuftice- Infamat 
faife fcelere. S'un ». L'accule fauffement d'avoir voulu 
commettre un crime ÉLOrmz, 


INF. 


INFAMARI, dr, atis sum. (pal) Ure. Hine (part.] 
INFAMATUÜS, à, #m, Ovip. Diffamé , décrie , def- 


honoré. à 


INFAMIX , £.f. Cic, Mauvaife renommée , infamie, 


ignomivie. f. deshonneur , opprobre. ". 


Metus infamie. T ac. La crainte d'être deshonoré. 1#- 
tailus iafamis. Liv. Dont la reputarion et entiere & 
LaUT. Commencer à 
étredécrié, à Le faire une mauvaife reputation. Effe in- 
famis. Tan Etre deshocorable, deshonorer,bleiler,cernir 


fans tache. 1n infamiam accedere. 


Ja repuration, 

INFAMIS, në. (adj.) Cic. Infame, qui a perdu l'hon- 
neur , qui eft marqué d'infamie , décrit. ( R. FAMA , 1€- 
putation.) 

Aipes frigoribus infames. Liv. Les Alpes décriées à 


caufe du froid exereme, Infames fcopuli Hor.Des écusils 


fameux par les naufrages. Terre infames cade Ovip. Des 
terres fouillées par un meurtre. Qui graditur infami via, 
Braz. Celuiqui marche par une voie infime. Jnfames 
greffes corum, 1 D, Leurs démarches font infames. 1/3. 
miffima mors, Ssrv. Mort tres infamante. 

INFANDUS , 4, #m. Cic. Qu'il ne faur pas dire, 
dont on ne peur parler ){ Fandus. 

Infanda cades. Liv. Un meurtre execrable. Infandus 
dolor, Vire. Douleur exereime, qu'onne peut exprimer.— 
pæna, Marx. Une peine horiible, un cruel fupplice. 4#- 


fundorum idolorsm eultus. Bigr. Culte dis idoies abomi- |- 


nables. 

INFANS, are. (adj.} Cie. Enfance, celui qui ne fçau- 
toit parler, Æfor. Mur, (R. FAR, parler.) 

Jufaas beletus. PL. Champisnon qui re fair que de 
naitce. Jofans facinne, Ace. Un crime horrible, Guttura 
irfaniia Ovip.La gorge d'yn enfanc. Infantiffimus. Cic. 
Stupide , qui n'a point d'éloquence. N:h:l acrufatore in- 


fantius, Cie. 11 n'y a rieu de 6 ftupide que l'accufareur. 


Infans flstua Hor. Ure flatue muerre. Ex ore infantinm 
Cr laéfentium perfecifls laudem. Biss. Vousavez viré la 
louange la plus parfaire des petits enfans. 

28 Lafans le prend au pour nefandss, & pour ce qui 
eft pecir. Ori murs, Ovip. Avec une perite bouche. 

INFANTARIA 2. F. Mars. Leméme qu: PUsRPsRA. 
Quia des -rfans, qi mer des cnfans au monde. 

INFANTIA , Z.F. P!. L'enfance , le premier de tous 
Lsänes des amaux, Cie. Sterilité d+ parols:s , fécheretfe 
de difeours. Tirer D missum &b infantia [ua. Bi. 
Craine le Seigneur depuis fon enfance. 

je Infaatss fe dit auf des animaux, somme des che- 
vaux 6 des autres béces à quatre pieds, Pine. 8, €, 44. 
&t.zr.c. #5. 

#INEANTICIDIOM , 5. n. Infanticide. m. mbur- 
tic dsecrfine, Ce motie dit prrcipaleinent du mzvrtre 
qu'Heroïe fie faire des Saivrs Innocens. (R. CÆDFRe.) 

INFANTESLNS, 6. (aij.) ff. D'enfant. Infantilia 
biamdmuit:, Ip Des car fes d'enfans. 

Ixraxrion ,oris, Cic. (comp ) & 

PNrANTISSIMUS , #4, sm. Cac. (up.) d'Inrans. 

INFANTULOS tn. Bibi Perie enfant. (dim.)d'Inr ans. 

IXFARCIENS, entir, Cie. (part ) v. 

INFARCIRE, f'érci 2, farss, färtum, Cou. Mettre, 
fouresr, faire encrer dedans, Vi, JNFERCIRE. 

INFARCIRI, br, Susr. (pail.}) id. Inrencirt, 

INFASTIDITUS,d ss, Liv. Qui n'eft pas méprité. 

INFATIGABILIS FE. {ady.) 2: lufar guable.y. Max, 
Opiniatre. 

Asus infatigabilis. Sex. Unefprit infatiguable. - 
eurfwi. PL. Courie dont os ne { laffe point, d 


INFATÜARE, fat 5, äui, ärum. C1. Troubler 
faice perdre 


l'eiprie à queiqu'un, le Faire deve ir fou, 
l'efprit, {e. FATUUS.) Lefates conffiium, Bisz. Renver- 
fer jrs cofeijs. | 





j INF. 704 
INFÂTÜATÜS » À, #m. Bisc. Devenu fou, finfatué. 
INFAUSTE. (adv.) Malheureufement, funeftement. 
NFAXVORA BILITER.(adv.)Dig. D'uce maniere pet 
favorable. 

INFAÜSTÜS , à, #m. Ovip. Malheureux , qui a 
un mauvais fuccès, funefte. Sn. Infelix. 

Inracir. (perf) v. INFiesRs. 

INFÉCTIVUS, à, wms. Vire. Qui lerc à faire de la 
teinture , propre pour teindre.(ex v. INrtesRs, teindre.) 
INFECTOR , oris, m. Cic. Un {Teinturier, celui qui 
teint. 

Infeétor lanarum. PL. Un Teinturier en laine.—Bombi- 
cinus, Teicrurier en foie, 1#fc&or fuceus. P 1. Un fuc 
dont onteinr, Curtinus nofter d:baphum cogitat, [ed eums 
infeétor moratur. Cic. 2. Ep. 16. Noure ami Curtius fonge 


À la robbe de pourpre e-ince deux fois , (dont fe fervoienc 


les Augures ;]mais le Teincurier Le fair attendiz + C'eft 


que Curiius efperoit avoir la digairé d’Augure,dont Hor- 


tenfius écoit r:vétu , & qui étoic à l'exercimité , eu bien 
parce que Celar, qui dilpoloie pour lors de routes les 
Charges, le faloie trop longtemps attendre.) 
Lxriscru, Pr, InNricrus , #5. . 
INFECTUÜS , 4, uw. Cic. Qui n'a pas été fair] Sal. 
Impollibie , quinefs pur. PI. Teinc frache. Gic. Gäré, 
corrompu. (parc. pal.) v. Inricuns.(Syn. Tinéius , im- 


burus.] 


Inf-um argentum, L iv. Argent en barre , en lingoc , 


argenc qui n'ell pas monnoyé.—doam. PLaUT-.Dosation 
revoquée.—venenis mare. SUetT. M:r empoilonnée.—fal- 
psbre. Paupieres péintes , teintes. N-bil jam Metello in 
f'eélum credens. S À LL jig. Croyant qu'iin ÿ avoit plus 
risn que Metel'us ne pur fa’re, Lafeétim reddere. PL. J. 
Cafe , aunuller, Qué faction eff, snfiélum «ff: nequir. 
Ce qui cft Faic , eft fair. On ne peut revoquer le palté. 1n« 
feéls hereli, inteété d'h. relie. Vid, IMBUTUS. 


INFECTOS , #s. PL. Teinture. f: on ne trouve que 
l'ablicif Inrecru. ; D 
insscuxps. ( adv.) 4. Gell. D'une maniere fleriie, 
leche. | 
Inrseunpion , oris. Cou.{cdmp.) & 
IMEECUNDISSIMUS , # , #2, ({ap.} d'InrEcuNDUs. 
INFÉCOÜNDITAS, aris. f. Col. Suerilicé. f. S vw, 
Srerniras. : 
INFÉCONDUÜS , à, mm. Vino: Srerile , qui ne pro- 
duic rien. | 
Ager arbori infecundus. S a 1 2. Unchamp qui ne pro- 
due paint d'arb:es. Qrod inficunda effet. B1R&. Parce 
qu'eile éroit fric. }{ Fecumdus. Sy. Fertilis, 
INFELICES. (u!.) Frd, InFEzIx. 
INFELICITARÉ ,5,4us, atum, PLauT. Rendre 
malheureux | 
INFELICITAS, érir. f. Cic. Malheur.". infortune , 
difgrace, f: delaitrs, m. | 
INFELICITER. (adv.) Ter. Matheureufement, | 
INFELIX , tcës. (ady.) Cie. Malheureux , infortuné , 
milerable Mérire. Sreriie. SYN. Inforrunatus, | 
INFENSARÉ, fens5, aus, drum. Tac. Gäter, 
ruiner. | 
Infenfare pabala. Tac. Girer le fourare, en le failanr 
manger aux Ch:vaux.—ello regionem. TAC. Kavager 
ur pays par la gusrie. 
INFENSE. {adv.) Pid. INFENSIUS, 
Inrension or. SUuër. (comp) © 
IxFensiSsimUs , æ, mm. (Lup.) d'ÉNFENSUS. 
INEENSIUS. (adv.) Cuic. is Dfocrats AMV EIUS 
a isfenauit Cic Qi tré pius acharce contre LHo- 
crate ? (comp. }) d'INYENSS ; dont j* n'ai point trouvé 
"excnipir. | 
a INÉÉNSUS, 4, wm. alieui, C1c. Ecremi de 
quelqu'un, faché , en colere contre qu:iqu un, ‘4 


"01 INF. 
hair quelqu'un , éontraire à quelqu'un. 

Inhnfia fai gencrationi buic. Bis. Je me fuis mis en 
colere contre ce peuple. Quibus infenfus eff. In. Contre 
qui il fut en colcre. + Infenfus dit plus qu'inimicm. 
SzRV. 2. Æn, 72. 

Ixrsn. Apportez. (imper.) v. INFERRE. : 

_ IxriR. Car. R.R. 149. INFERA. Varr, INFERUNM. Cüic. 
Vid_InreRus. Qui eft audeflous, en bas, inferieur. 

Inrsre1Ns, entis, Cic. (part.) v. 

INFERCIRE , f'éri 5, férss, fértum, Co. Faire 
entrer. Wid INFARCIRE. 

INFERCIRE , inf érci dr.(pall ) PL. 

INEERI , om. m. pl. Cie. L:s Enfers , les lieux fou- 
terrains où les méchars font puuis après leur mort. Plaur. 
Les dieux irf-rraux. B:b!, L'e: fer , le tombeau , la mort. 
De ventre inferi, Bisc. Du fond du combeau.(r. INFRA.) 


INFÉRIÆ, aram. f, pl. Cic. Sacrifices que les Payens 


failoient pour les morts. Alicui inferias afferre. C1 c. 


Ferre, Vin. Dare, ou mittere. Ovip. Faire un facrifice 


à quelqu'un qui eft mort, 

INÉERIOR , ôr1s. Cic. Plus bas, qui n'eft pas fi éle- 
vE, quieft audellous ,infer'eur , moins illuftre. 

% On mer un ablatif apiès ce comparatif, auflibien 
qu'après fuperror, 

Inferior ambulatie, C 1 c. Un: allée qui eft audeffous. 


Longeque inferior agrus, PH. L'Agneau étoir beaucoup 


plus bas, audeflous, Æras inferior, Cic. Un âge moirs 
avancé. Inferéss majeftate [ua rati. Tac. Croyant qu'il 
étroit indigne d'eux. De omnibus rebus inferior eft, Cie. I] 
eft inferieur en toutes choles, Superior € inferior. S 3 N. 
Le fuperieur & l'inferieur. 

INFERIOS. (adv.) Cie. Audeffous,plus bas. Inferius 
excqui. So. Execurer moins bien. 

INFERNA , orwm, n. pl. Tac. L'Enfer. 


INFERNAS , 4rïs. (adj } Vitr. Qui croît audeflous , 


qui eft planté dans un lisu bas, enfoncé , qui vient en bas. 
Syn.1nfà. }( Supernas. 
Abies infernas. PL. Le Sapin couppé au bas de la mon- 
tagne. 
FINFERNE. {adv.) Zher, En bas. 
INFERNÜS,5.m.Bi6l. L'Enfer.(On fous-entend focus.) 
Vid. INFERI. 
INFERNUS , à, #m. Cic. Qui eft enbas, inferieur. 


Di: smfernt. Liv, Les dieux de l'Enfer. Imagines inferna, 
Pstr. Des fpcétres qui fortent de l'Enfer. Pars inferna. 
Cic. La partie inferieure. Rex sinfernus. V1nG. Le Roi 


des Enfers, Pluton. 

INFERRÉ , f'érd, férs, intxl6, illitäm. CÆs. Por. 
ur, mettre dedans , cranfporter [conclure , inferer, [em- 
porter , enfevelir. (R- F&RR& , porter.) 

Inferre abortum. P 1. Faire avorter.—#rms. Liv. Faire 
des actes d'hoftilité.—bellum alieni. O x 1 D. Contra ali. 
quem, Cic. Faire la guerre à quelqu'un.—cœcitatem, P L. 
Aveugler.—caritatem annone, P L. Faire encherir les vi- 
vies , apporter la chercé.—rcertamen. Li v. Faire naîcre 
une conteftation.-crimen. Cic. Acculer.—fsces teëéfis.Cic. 
Me:u.c le feu aux maifons.—fam:m, C 1 e. Caufer la faini- 
ne.hgradum. Liv. S'avancer.-lirem. C1c. Incerrer un 
procès.—mentionem, L1v. Faire mention.—moertem , ne. 
cem, Pi. Donner la mort, faire mourir.—senles. Cic. Jet- 
ter les y:ux.-pedem, Cic. Avancer ,s'avancer , entrer. 
pericuinm. Cac, Apporter , cauler du danger, metrre 
dans «n dinyer.-pralinm, Liv. Combattre —probrum, 
Cic. D=h:orer.—ysafhienem.P AP. Donner la queftion.— 
ferinus.m, Cie. Tenir un difcours, faire comber le dif- 
cours {rt spram, Cie. Violer, deshonor:r.-fwmptum. 
Cic. Fac de: dépenies.terrorem. In. Epouvenier —uef 
tigia, Lucr. Aller, porter fes pas.—vim, Cic. Faire vio- 
kence—suinera, CÆs. Bl:fer.—inférre fe. Cac. Encrer 
daus quelque lieu, Plæwr. Maxçher , aller, Znferre [e in 


















INF. 
boffem. Liv. Se jéttèr fur l'ennemi. Tu #9 femplum fe Fi 
taliffi, Cic. Vous vous êtes jetté dans le remple, vous 
êtes entré dans le cemple. Se inferebat, Cic. Il s'ingeroits 
Infer digitum tuum. Bis. Apportez voire doigt ici. 
INFERRI , inf t br, 5llarüs sim. (pall.) Cac. Inferes 
batur in templum, Bigr. Etoic porté dans le cemple. 
INFER TILIS,/ë.{adj.)Senv.#id.InrrcunDus,fteriles 
TINFERTUS, à, wm. Don. Phorm. 2.2. 25. Qui n'eft 
point garni, qui n'eft point rempli (R. INFERCIRE.) 
INFERVÉFACÉRE, fs, feci, faétum, Co Li 
Echauff-r , faire bouillir dedans. Svn. Ferurfacere. 
INFERVÉEFACTUS , à , wm. Cou. Bouill, échauffe. 
INFERYERE , féruë 3, férbit. Car. €» Bouillir 
INFERVESCÈRE , f'éruéfe5, férbis. Hor.S avec , 
bouillir dedans. 
INFERVEFIERT , #2. Serre. Etre échauffé. 
Ciminfe vefiunt, Ip. Lorfqu'ils font échauffés. 
INFERUNT.(3. pl.) v. INFERRE, 
INFERUS, à, #m, Cic. Quieft deffous, quieft en 
bas. # Je n'ai point trouve énferws au fingulier ,finon le 
fen inin & le neucre, 


INIESTARE , f'éff5, dvi, rm. PL. Ravager, faire 


du dégât , ruire , incommoder. 1#feffare agros hoflium. 
FRONT. Faire des courles fur le pays cnremi—hofem. Ip. 
Harceler, fatiguer l'ennemi.Charyédis infcffat bar aquas, 
O vip. Le gouffre de Charybde rend cette mer funefte, 
Infrfar infantes. PL. Incommode extremement les enfanse 

INFESTARI , ür, atis sien. (pall.)Col. 

À grubus infeffari. PL. Etre tourmenté par les grues, 
Infeffantur aufiris, Yp. Sont rourmentés , font incommo- 
dés des vents. 

INFESTATIO , onïs, f. Front. Ravage, dégär. m. 

INFESTATOR , oris. m. Cie. Qui ravage le pays, qui 
fair des couries , qui fait du dégar, 

INFÈSTE. (adv.) L:v. Er ennemi , d'une maniere nuis 
fible , avec furie , avec hoftilicé, 

Inristion , orss, Cic. (coinp.) 

JRrtsTiSSIMUS , 4 , sm. ((up.) d'INFESTUS. 

INFESTISSIME (adv.) Cie. A oucrance. (fup.) d'In- 
FESTE. 

INFESTIVITER. A. Gel!, Sansagrément. Æ4amd in 
fefhruier. Ip. L 9 9 Agréablement, 

Inresrius. (adv.) Tac. (comp.) d'INFEsTE. 

INIESTIVUS , à, mm. A. GsLe. Defagiéable , im 
commode , déplafant. 

INFESTÜS, 4, sm, PLAUT. Nuifble, pernicieux,-fe, 
ennemi, dangereux,—{e , oppolé , contraire. 

Infefius ager, Liv. Terre defolée. Infcfium mare, Cic. 
Une mer dangereufe, Ora pradatoris navibus infrffa. 
Liv, Une chte infefice par les pirates. 1n/eflus exercitus. 
Ip. Armée qui porte la defolation. (1nfLfr, q. niminm fe- 
ffnantes ad fcelus, vel ad frundem. Non.) 

+INFIBÜLARE , fibx 0, avi, dtum. Boucler.(r. Fi- 
BULA , boucle, He 

+INFIBÜLATUS , 4, mm. Srrv. Bouclé, agraffe. 

INFICÈRE , 52, fech, fecimn. PL. Teindre. [Ovid, 
Salir , cacher, [infcéter. (r. Facsre.) 

Inficere ansmum, Cic. Corrompre, gâter l'efprir. 
—Æquor fanguine Punice. Hoa. Tsindre la mer du lang 
des Carthaginois.—capilles » gre colore. O y 1 D. Noircir 
les cheveux.-lanas, PL. Teindre la aine—pocula veñeno. 
VircG. Méler du poifon dans le breuvage.—manss cade, 
Tremper les mains dans le lang. ee 

INFICI , fici dr, jéétüs sum. (paîl.) Cie. Puer infici 
debet bonis arribus. 1 p. On doit tormer les cnfans aux 
fciences , leur donner une bonne éducation. Si rufa ma 
culé fuerit infeëts. Bios. Si i'on y-voyoit dés taches rouf- 
les. Infeéts eff terra in, fanguiniburs, Bisr. La verre fur 
infeétée par l'abondance du {arg qu'ils répardirent. 1n- 


Lea eff terra Ab habisaroribus. 1p. La verre eft infectée 


pas 


NE. 
arla éorrnption de ceux qui l'habitent, Corpus ejus ini 
Esse rore cali. BB. Son corps fut trempé de la rofée 
du Ciel. : 

INFICETE {adv.). Par, D'une maniere defagréable. 

INFICETLÆ, ärüm. f. pl. Catul. Railleries groffieres, 
plailanteries fades , rurlupinades }(Faceria. 

Inricrrion, errs. (comp.) d'InFicEerus. 

IN FICETISSIME (adv.) PL. ({up.) d'Inricsrs, 

INFICETUS ,4, #m, C1c. Qui n'a rien d'agréable, 
groflier. Vid, INFACITUS. 

INFICIALIS , ZE, (adj.) Cie. Qui nie quelque chofe. 

InriciAnDr. Cie. (ger.) & InriciANDUS , 44, dum, 
Ovip. 

Inricrans, antis. Big. N'anc. (part.) v. 

INFICIARI , Dr, Ztiïs sm, Cuc. Ni:r, dire que non, 
defavouer. 

Cüvm id poffst inficiari. Cic Quoiqu'il pût le nier. 1n- 
firiandi ratio, Cic. Moyen de delavouer. Infiriando.Cic. 
en defavouant, en niant. 

Inricras. (acc. pl.) Ter. Inficias ire, TAC (Rex 
14 @ Faci0. 4. infc£lum dicere.) 

€ On ne trouve de ce nom que ce cas. 

INFICIATIO , ünis. f, Cie. L'action de nier, un def- 
aveu. 

INFICIATOR , üris. m. Cie, Qui nie quelque chofe , 
le déferf-ur. 

INFICIATRIX , ici. F. Prud. Celle qui nie. 

JNriciens ,enrs. Ovin Qui tache. (part) v. 

INFICIO , ts. Vid Inricsre. 

INFICIOR, 43. Vid. InrictARt, nier. 

INFIDELIS , elë, Cic. lufidele, psrfide, qui n'a point 
dc fitehte, qui marqu=à [a foi. B:8l. Payen, infide’e, 
gui n'eft point Ju F. Sy. 1nfdus. 

Lrfieiss amicus, Cie. Un ami inconftant , infidele. E/t 
fr ffdcli deterior, Bis L. EN pire qu'un infidele. 1»fdeir. 
bas nibil eff mundum. 1 D. Rien n'eft pur pour ceux qui 
font in fideles. 


IxripeussiNUs, #, mm. Cic. Tres infidele. ([up.) 
d'Ixrineurs. 

INFIDELTTAS , ärÿs. Cie. Infidelité , mauvaife foi, 
tiah ton,perfidie. f. 


: INFIDELITÉER. (adv.) Cie. Avecinfidelité , avec per. 


le _ 
INHDÜS , à, #m. Cie. Infidele, fans foi ; déloyal , 
perfide , traître , douteux , incertair. Svn. Infidelis, 

Gentes infide, Cic. Nations perfides , psuples fans foi 
Mare infidum. Lucr Mer pleine d'écucils , de tempêtes 
Tux infide. Liv. Une paix mal affurée. Sedere infida 
fede. Pi. Se repoler fur des chofes incertaines. Nibil enim 
f'abile «ff, qued imfidum eft. Cic, Quand on ef iufidcle , 
où ne fçauroit être conftant. 

InricsnDus, #4, mm. Pi J. (part) sx v. 

INFIGÉRE, figs, xi, xûm. Cic. E:fonesr, ficher de- 
dans, faire entrer avec force, imprimer grrr 

Infgere gladium h:ffr in peëtus. Cic. Pail-r fon épée au 
travers du corps de fun ennemi. Infgers iéfur, Cic Don 
net, porter plulieurs coups à. Infiritim ventrem. B18L. 
Lui plongea dans le ventre. Infxit eas in corde Abfalon, 
Lo. Li les cnfr.ça dans le cœur d'Abfalon, ilen perça le 
cœur d'Abialon. Infgere oculos oculis alicujus. Don. Re 
garder quelqu'un fixemene. 

INFIGI,/138-, fixits smm.{pañl.) Vino 

Sagitia Hirtatide juven:s infigitur arbore mali, Vire. 
La fsche du jeune Hyreacide d-meure attachée au mar. 
Anfixus eff lapi: in fremte ij25. Buss. La pierre s'enforça 
dans fon front. Ut mominfger. In. Afin que j: n'y demeu- 
re pasenfoncé. Ssgitte sue snfixe funt mhi. B182. Y'a: 
sé perce de vos Aiches. Infixa funt gentes im inter st 
quem fecerunt. BiBL Ls nations qui cherchoïent ma 
mort , font elles-mémes sombécs daus la fus qu'elies 
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avoient faite pour m'y faire perir. Infxhs [um in lime. 
Ip. Je fuis enfoncé dans une boue profonde. 

INFIMATIS, is. PLaur, Qui eft de la lie du peuple: 

INFIMUS , 4, #m. PLaur. Le plus. bas , le plus pe- 
tit , Je dernier. (fup. d'Ixrra.) 

Infimi bomines. T a R. Les gens de baffe condition, le 
meeu peuple. Familia mea inf ms cf. Bise Ma farille 
cf la dercicre. A6 infimis. JD. Du plus profo:d. 1rffme’ 
loco natus. Cie. Un homme de balle jeu ds In irfima 
terra, Bip. Au fond de la reste, Infmis precisss aliquid 
Petere. Liv. Demander quelque chofe avec besucoup de 
foumiffion. 

INFINLÈRÉ , find5. Vire. Ferdre. Syn. FINDERa. 

Telurs infindere [ulcos, V 1 R 6. #4. Ecl. Labouwier la: 
terre, : 

INFINITAS , äris. f. Cie. Infinité , immenfité. fine 
fnitas locorum., Cic. L'immenbté des lieux , des lieux 
ir finis. 

INFINITE. (adv.) Cic. Infiniment, avec excès, fans’ 
melure, fans bornes , à l'infini. Divirias infinie concu 
piftere. Cac. Souhaiter les richeflss avec excès. Materiæ 
Difiniré fecari ac dividi poriff. Cic. 3. Acad. La maiiere’ 
cit divifible à l'infiri. 

INFINITIO , oïs, f, Cie, Ji finité. f 

IxriniToR ,oris, Cic. Trop étendu, ttop vague: 
(comp ) d'IxriniTus. 

TINHNITIVUS , 5. m. L'irfinitif. ( On fous entend 
modus.) C'eft un mode qui n'a ni perfonne , ni non.bre. I! 
cft terminé en E pour l'aétif,ou le reurre ; &en ! pour ke‘ 
Faffif, le commun , ou le céponent. 

INHNITÜDO , inis. f. Vid. IxriniTas: 

INFINITUS, à, #m.Cic. Sans borne, qui n’eft pont” 
Bi icé, imimenle, infini, érerucl, (ans fin.)(Finitus, 

Anfinitum bellum. C. Nes. Ure guerre ércrccile mime 
r'um. C16. Uve domiration exceflive. Infnirus Labor. 
Cic. Travail immene, Infinite quefhones. Cic. Quef- 
cions indéterminées, vagu:s. Nimis ir fnitum, Cic. Trop! 
vaîñte, tro grand. 1nf{nitum effet neminare, Cic, Ce fe- 
roit une x 4/4 infinie de romimer. Ad infinitum., PL, A: 
l'infini, Crefcere ad imfinitur. Pi. Croisre à l'in fini. Srnele 
forwms infinitus eff numerus. B1581. L: nombre des infen..- 
Lés eft infini. Congregata eff infinita pecunia, Bi 51, On: 
amaffa une fomme immenle. 

InkrisMa. Vid. INFIRMUS: 

INFIRMANDUS , 4, sm, Cic, (part.) v. | 

INFIRMARE , 5, avi, àtmm, Cie, Affoiblir, dimi.- 
aucr.){Firrmare, 

Ji f mare legem, Liv. Décrediter une loi, lui ôter fon: 
autonité.—seffes. Cic A Hoiblir le témoignage des témoins. 
Qurs porerit mfirmare? Bisz. Qui pourra s'y oppofer ? 

INFHIRMARI, dr, atis sum. (pal) Front. Bi, Eire’ 
malade, écre foib!e, ; 

Quis infrmatur, Ce eço non infrmor! Big. Si quel : 
qu'un eftaflgé, ef foible , ne le fuis-je pas auf ? 1r=- 
Prmatur quis in votis. ]p. Si quelqu'un d'entre vous eft . 
malade. Cuju: f ins infirmabatur Xp. Dorr le fils éroie ma 
ade. l'firmabsniur & peribunt. Biez. Toniberont dass 
ja défaïance, & perison:. Er non funt i:firmata vefégr 
mea, In. Et mes pieds ne fe fout point lafles , ni aRibiis. - 
Lrfi-mata funt lingua corum, Ba 81. Leurs langues médi-- 
tantes ont p-rdu-leur forte, 

INFHIRMATIO , onis, f. Cie, Refutation, l'aétion: 
d'affo-bbr les raifons de fon adverfaire. 

INFIRME. (adv.} Cie. Foiblemerc. ){ Firars. 

INFRMIOR , cris, Ho, (comp.) & 

INFIRMISSIMUS , 4 , m2, Cic, ((up.) d'InriRMUS: 

INFIRMITAS, sr. f.Cic.Foiblefls inconttance. Bibi.” 
Iuhimité , maiadie, f. 

Infirmitas oculorum. PL. J: Foibleffe des yrux, de jas 
veue,c06s, ID. Foibl: fl: de voix, Cenvalmermur 3 imu= 
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firmitate.Bisr Ont été guéris de leurs maladies. 1nfrmi- 
tas hac non ejt ad mortem, 1 D. Cette maladie n'eft point 
mortel'e, il ne mourra point de cetie maladie. 

INFIRMITÉR. (adv.) B.6!. Le même qu'INFiRME, 
foiblement. 

INFIRMO , äs. Vid. INFIRMARS , affoiblir. 

INFIRMÜS , à, #m. Cic. Infirme, foible. }{ Firmuws. 

Cautrones infirma. Cic. Une cauvion qui n'eit pas aflu- 
rée. Cibus infirmus. Cars. V ande qui n'elt pas nourriflan- 
te. Infirma nupria. Ter. Mariage qui eft en danger a'êcre 
rompu. Infirm:ffima valetudo. Cic. Une fante foible. 
1af mi faporis vinwm, Co 1, Un vin foible , qui n'a point 
dc force. Opes finnt snfirme ad, Cie. Les rich:fes ne [ufh. 
fent pas pour. 1nfvma res 44 probandum, Cic. Foible rai- 
fon. Infrmiors terre. Bin 1. Les endroits les plus foibles 
dela terre. Infirma quaque. Bins. Les plus foibles. Infir. 
mos curate, ip. Guérfez les malades. Mébras infirmio- 
ra. Bisu. Les membres les plus foib'es, 

INFIÎT. (vezbe défe@tif ) Piaur. Ileommercs, T'irg. Il 
commença à parler. Zsjit ssnums fé tertisum Cÿ monaçe- 
fimum agere. Liv. 11 dic qu'il avoit quaire vinges treize 
aus. 4 Ce verbe eft accon:pig € fouvenc de frre, dicere, 
loqui, quelquefois ces verbes font ious-:nterdus. 

Inrix17: (3.perf.) © | 

INFIXÜS , à, #m, Cac. Fiche, enforcé, attaché, 
(parc. paif.) v. IxricsRs. | a 

Infixus animo, mentibus. Cic. Grivé dans l'efprir. 
Hoffs inf sus mænibus, Six Un enremi attach£ aux mu- 
railes. Infxum in pla narura. C1c. Imprimé dans la 
nature même, Hérent infiei peétore vultus. VirG. Æn. 4 
L' dée d= fon vrfigeeft prefente à lon eforit. Via. In:c1 

Avec infixies, on met le dacif,ou l'abiatifav:e in .Cic, 
S'yderæ imfix a cœlo, Cic Les Aities qui font attachés au 
Ciel, Infixum ia itfamatura. LD. Grave dans la nature 
méme. 

INFLABILIS, / (adj.) Zzé. Qui peut s'enfler, qu'on 
piut lou ffi:r. (R. Frans.) : 

IKFLAMMABIT,;—BTUR. (Fur. aét. & pail ) de» 

ISFLAMMANDUS, 4, 4m. CIC. v. INFTLAMMARR. 

INFLAMMANIER. (aav )} Æ,.Gil, Avec feu, aves 
beauceus de vivacité & c'ardeur. 

INFLAMMARE, 5 ur, ram, Cie. Enfammer, em- 
braier, mettre le feu, allumer, (animer, exciter, 

Liflammarc animum amore, V 1 RG. Embrafer le cœur 
de l'amour.—2rimum in aliquem. Cic. Aigrir l'efprit de 
quelqu'un contie un autre.—nvidiam, Ip. Augmenter la 
baire.—tadas, Cic. Allumer des Aambeaux,des corches 

INFLAMMARI , dr, atis sum, (pall.) Cic. Eire allu 
mé, fécreexcicé. Ad iracundiam imflammabitur, Binr. 
Sa colere s'allumera. 2nfl:mmatum eff cor meum. 1 p. 
Mon cœur a été embraic. Honerum cupiditate inflam- 
mantur, Cic, Lis ont une pailion extrem: pour les hon- 
neurs, ils defirent les houn:ursav:c une ardeur extreme. 
Ad quam inflammatu fui. Cic. Pour laquelle j'ai eu une 
paflionextieme , un ardent defir. Non fecs in ff mmand: 

. fui caufa, C1c. Jene l'ai pas tait pour vous animer, 44 
inflammande: «nimes. Cic. Pout vous animer. 

INFLAMMATIO , omis. F. Celf. Infammation. f. 
embralemens. #1. {#flammatio anim:. Cic. Emportement, 
atdeur de l'efpre. 

INFLAMMATUS, à, mm. Cic, Enflamuimé ,embrafe , 
ruimé, excité, portéà , pour. = | 

3 On dir 1nflammarus aliqua re, ad aliquid, in ali- 
quid. Crc, si 

inflammitus ad glorium, Cic. r. Ep. Porté à la g'oire. 
Spe mflammarr, Cic. Animes par l'efperance.—4mre im 
Patrram.In Brüiant d'amour sour la Pauie. 

INFAMMO, « , Vid, INFLAMMARS. 

H INFLAN :NNUS, 5. m. E 1. Sain: Ef:n, Pr nce. 

INFLARE, », qui, atum, Lic. Enfl:r, is fit dedans, 


INF. 
remplir de vent. 1nflsre animos. Liv. Enfler le cœur, don- 
ver de l'orgueil.—buceimam. Ip. Sonu:r de la erompetce. 
Inflivit paulù vchementins. C 1e. A Ecric d'un ftyle un 
pou crop enfle, trop cicvé. Srientss srflar. Brsz. La {cience 
enfir. 

INFLARI, br, atits sum, (pail.) Cic. Etre enflé. Venter 
inflarur, Cic. Le verre s'ends, Ne nnus adverfus alte- 
vu inflsur. Bisz. Afin que vous ne vous enfliz point de 
vanité les uns contre les autres, Sie imflati funt quidam. 
Biss. 1! y en a qui s'enfi:nc de prélompron. Charitas 
nom in flitur. Lp. La charité ne s'enf: point d'orgucil,la 
charite n'eit point fuperkbe. 

INFLATIO, onÿs. F. Celf. Enfute , tumeur. f. 

Haberinflationem magnam is obus, Cic. Cette viande _ 
caute des vents. Reffder inflatio. Cexs. L'enfure fe diffipe. 
Vis infl srionis aqua. VitR. La force de l'eau qui grofke. 
Irfliriores, elevariones, fedirion:s. Bigz. Des élevemens 
d'orgueil , des tumulres. « | 

INFLATIOS. {alv.) Caf. Avec plus de fierté, d'un 
ftyle plus enfle. 

IxrLaTU. (abl.] d'InrLaTus, mr, 

INFLATUS ,3, mw. Cic. Enfle. (part. pal) w. In- 
FLARS. 

C'affis heffum infirra fpe, atque arimis. Cie. La Flotre 
des ennemis , plzine d'efperance & de courage. Inffari ca- 
pili, Ovip. Une chevelure flotrante & épaffe. Colle in 
Aita tum.feunt. Xp. Leur cou erflé,fe groflic. 1#flatus a[- 
fatationibus, Liv. Rendu fier par la Aatresie, Verba in 
fs, Cie D:s paroles empoulces. 2rff rties vemas iactho, 
Vino. Ayant les veines sr flées du vin qu'ilavoie bû. Urres 
tnfirra fumss. Pire. Nous ne lemmes que des peaux en- 
flècs d- vence. 

INeLATUS, #1, m. Cire. Souffle, l'adtion de fouffer 
das un inftrument de mufique. 4l:qn2 trflits disino fu 
#4 pranuartare. Cac. Prédire l'aveair par quelque infpi- 
ratiur divine, 

INFLECTENDUS, 4, mm. Cic. 

INFLECTENS , entis. CATUL. (part.) v. | 

INFLECTÉRÉ , fleéh), flexi, fléxmm. Ci c. Fléchir , 
courler, plicr, tourner , bailf:r , déiourrer , écarter. 
SyN Fleitere. 

Infleétere curfum in aliquém locum. PL. Se détourser 
vers quelque endroit. Ocwles inflsétere. Cic. S'attirer les 
repart is — acrymis aliquem, S + A +. Toucher quelqu'un 
par fes larmes.—femfss, VirG. Faire changer de lentimenc, 
Lie crquar docur voces infleétere cautu. Tig. 1.8, 37. C'eft 
cetee liqueur qui aeniciuie à chanter à faire des inflsxions 
de voix en chantant. Inflicéire 1m notum. C 0 1. Nouer — 
in orbem. In. Pier en rond. Magnitudinem Animi rui, 
quan ego femper [aus admiratus,ne unquam infieétas cujuf- 
quam injurtæ. Cic. 1. Ep. 7. Qie les injuitic:s de qui que 
ce foit, ne vous faflent point ployer ce grand courage , 
que J'ai toujours admire en vous. Sreila munqum curjus 
fus veibigrium imflcétunt, Cie. Les étoiles ne s ecartenc ja- 
mais de irur route. E vos capita infleétentes CATUL.En fe- 
couant la rête comme des furieux. Cüm fe-rsm fe inflex fe 
fet. Css. 1. 25 Lorique la pointe des dards s'etait repliée, 

INELECT I, &5r, flexñs sum, (pañl } Cie. E:re tourné, 
Jus Cruils inflecti gratis non potejt.Cic. La faveur ne peut 
faire plier le Droit Civil. 

Inriterio, Wid. INFLEx10. 

INFLETUS , à, mm. Vino. Qui n'a point été pleuré, 
prive des honneurs fuacbres. 

INFLEXIBILIS , ä&. adj.) P L. Inflexible, qu'on re 
peu: Aéchir , qu'on ne (çauroir vaincre.(n. FLECTER&.) 

INILEXIO , omis. f. Ure. L'actron de pier ,emcortille- 
mert, Aéchiilemenc. #2. ir fexion. f. 

Inflixso laterum, Cic. Facilité à Le plier le corps.—-rc. 
ra vosis UV ie roulace, 

INFLEXOS, 2m, Cic. Courlé, p'ié, coude, tourps. 


(oart pal.) v. Ywriscrans. Baciflum eviter à fur ir: 
Jexurs, C 1 c. Un bâton un peu courbé par le bout d'en- 


haur. 
INFLEXUS , #r. m. Mela. Courbure. f. coude. m. 


INFLIGÈRÉ, g3, flixi. Cic. Appliquer , jeter, aterap- 


per. SYN. Impinçere, 
Alteus 1rfliçere plagam vulnera. C 1 c. Faire une plaie. 


la tbi femptirnam turpirudinem inflxerunt, 1n. Ces 


chofes vous ont couvert d'ure ée-rneile ignominie, 1wffi. 


gere graviores ufuras, Pi a U +. liéier à des uiures trop 
fortes. Oa'em 5 ff xerir macuiam , talem [uftinere coge- 
tur. Bisc. Il fera contraint de fouffrir le méme mal, qu'il 


aura faic fou ffrir à l'aurre. 
InrLo , as. Vid. IxrLars. Cie. Enfler. 
InFLUAT. (fubj.) INFLUsBAT.(imp.) & 
INFLUENS , entis (parc.) v. IRFLUSRS. 
+ NELUENTIA, Z. F. Influence. f. Syn. Irfluxus. 


INELÜËÈRE, flo, fl'x5, fx um. Cic. Se dégorger, 


fe jeter , lerendre , fe déchaiger , couler dedans. 

On dit Influcre aliquid. C & s. in aliquid. C 1 c. alicui. 
Sun. ad aliquid, Cic. In amnes mare irfluxit, Cic. 
La mer retourne, & remonte dans les riverer, Lige- 
ris irfluit Oceanum. C xs. La Loire fe décharge dans 
l'Occan. Senfim influere. QUinT. Couler peu à peu, In- 
fiere in amimos bominum. Cic S'infinuer dans les cœurs, 
gagner l'efprit des gens, sims rim. r dans l'elprit. pnfluere 
in Aures populi blandinrs, 1 D. Gagner le Psuple par Les 
carciles. fit nobis bonum. Sxx. Ep. Le bien vous vient 
en abondance, 1:flucmtia megoria. P 1. }. Une foule d'oc: 
cupations qui viennent les unes fur les autres, Z"flsemtes in 
1taliam copias reprefit Marius. Cic. Marius arcêta les 
Trouppes qui venoient fondre en lialie, Influcbar, Bigu. 
Couloit. Quod Jordanis influar 1m. 1 pb. Que le Jourdain 
vendra s'écouler dans(fa gueule.) 

INFLUVIOM, ff. n. V.Par. Efufor, fécoulemenr. m. 
Sanguinis inflavto exfpirare.X. 2. 120. Mourir en peidant 
tout fon fang. 

INFLÜXUS , #5, m. Firm, Inuences des aftres. 

S6 ex Sols, Hellarum ve 1 fluxibus pendeamur, 1 D. Si 
nous dépendons des influences du Ciel & des Etoiles, 

INFODÈRE , fodi à, fodi , f&fmm, Cat. Fnfouir , en- 
terrer.(R. FODERS,) Infodere corpora terra. Vire. Enter- 
rer,inhumer des corps morts.—farments, Car. Couvrir 
de terre Je farment.—'uleum., C o 1. Faire un fillon. Ante- 
quam infodias vitis Latum genus.Vinc. Avant de planter la 


vigne. Infodit ea [ub Terebinthum, B 1 » 1. Les cacha dans 
la terre, (ous un Terebinthe. 


INF&CONDITAS. Pid, Inrscunpiras. Sreriliré. 

INFŒLICET ÀS. Vid, Ixraziciras, Malheur. 

INFORARE , 6, vi. PL. 27. Percer , trouer. (ex Fo- 
RARE, percer.) 

K Apud Plautum. Curc. 3.1. Incomiriare ,(i.e.in ce- 
mitimm vocare,) CG inforare, (i.e, in forum compellere ,) 
Jont verba flag riefa. 

INFORMANDUS ,4, #m. Cic. (part.) v. 

INFORMARE , © , sui , arm. Style, fe former une 
idée, SyN. Effingere, defignare , inchoare. 

Informare area. Cox. Drefler des planches de jardin. 
—deos. Cic. Se former une idée des dieux.—vrarerem, Cac. 
Former un Orateur. 

.INFORMARI , ôr , &tis sum. (paf) Cic. Etre formé. 

Ab illo qui anteà dixit informata jam caufa efl. Ci c. 
pro Quint, Celui qui a parlé avant imoi, a déja donné une 
idée de Ja caule. Informari ad humanitarem, Cic. Etre 
formé dans les Belles-Lertres, Hime 

INFORMATIO , ons, f. Cic. Idée , repréfenration. f. 


mode'e, exemple. #.Torises fententia fit informatio.Cic.Le 


fens d'une phrafe entier fe prelcnte à l'efprit. 1» anime 


infita informatio Dei. Cic 2. Nat. L'idée de Dieu gravée 


naturellement dans l'e.piit. A4 informationcm corum cre. 
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disuri [untilli, Bis. Pour fervir de modele à ceux qui 
croiront en lui, L 

INFORMATUS, 4, #m. Cic. Tracé , ébauché, 
crayunné, delline , formé , dreffe , élevé. Nemini parere 
vulr animus benè tuformatus à natura.Cic. Un elpritbien 
né, ne veur tr: s'efclave de perfonne. 

INFORMIDATUS, à, ww. S 1 1. Qui n'eft point ap- 
prehendé, - 

INFOR MIS, më. (adj ) Pirg. D forme, laid, défiguré. 
{44 Her. informe, fans figure. (R. FokMa, beauté.) 

Neque aded fum informis. ViRG. |e ne iuis pas fi def- 
agréable. Alveos informes raprim faciebant, Liv. 1]s fai 
foient, à la hâce , des batteaux d'une maniere grofliere. 
Informis exitws. Tac. WMus honteufe. Informes biemes in. 
ducit Jupiter, H o R. Jupiter nous amere des Hivers af 
freux , des Saifors ho:r'bles. Altare de faxis infornubus 
Cp impolitis. Bisz. Un Actel de pisries bruttes, & non po- 
lies. Res forms. An Her.Un fujer quin'eft qu'ébauché. 

INFORMO, 5. Vid. INFORMARE. 

tInrorTrATUM fin. L'Infortiar.[C'eft le nom qu'on 
donne au fecor.d volume du Digefte. Le premier s'appelle 
Digeflum Vetus , & lerroilitme, Digeflam Nouum. On ne 
fçaic pas qui a foigé le mot d'Infortiatum.] 

INFORTÜNATUS , à, #w. Tan. Cic. Malheureux, 
inforruré. Syn 1rfeix. 

+INFOR TÜNITAS,&ris. f. A Gel. Vid, Ixronru- 


NIUM. 
INFORTÜNIÜM , #1. n. Liv. Inforcune , calamité , 
milcre. f. delaftre. m, Syn. Infeircitas. é 
Maëatus infortunio, T 5 k. Ties maltraité. Ferres in- 


fortunium. Tu n'en feroïs pas quitre à fi bon marché. 


Hand mulriom à me aberit infortunium, T 5 R. Notre dé- 
faite n'eft pas loin. 

INFOSSIO, ônïs. f. Pa!!, Un provin, use foffe où l'on 
a creerré un farment par le bout. 

INFOSSUS, 4, #». PL. Enfoui ,enterré , misenterre. 
(pare. pal.) v. Inronsrs. Puer infoflus bume. Hor. Un 
eufant enterré, mis en verre, Infoffa vulners, Star, Des 
b'cffures qui entrert bien avant. 

INRA. [ Prépoñrion qui régit l'accufatif.] Cie. Sous, 
aud. us. }( Supra. 

lafra ingeninm alicujur. Ho R. Qui eft andeffous de 
'efprit de quelqu'un. Jura fe. PL. ]. Audeflous de 10:. 
Infa Saturnurs fout fl:lla fertur. C1c. La Plarerte de 
Jupicer fe meur audcffous de celle de Saturne, {n/ra peffu- 
los. VLaUr. Audeflous des gonds, Tace, ti quem ego cfe 
puroimfra emnes infimos. Tsr. Tais-toi, toi que je mets 
aude-fious du derni:r des hommes.—feprioum diem. Pi, 
Avant le fepriéme jour. Supra, infra,dextra finiftré,ant:, 
tof. Cic. Audeflus, audeflous, à droite, à auch-,d:vane, 
derriere. Mulré infra. Cic Beaucoup muins, beaucoup 
audeflous. 

INFRA, {adv.) Plant. Audeffous , plus bas. 

INFRACTIO , onïs. f. Affoibliflemert.m. Infraétio 
animi. Cic. Abbattement de courage, d'efprir. 

INFRACTIOR awuis cr morbe, SULr. Calle de vicilleile, 
& d'infirmicé. [comp.} d” 

INFRACTUÜS ,à ,wm. Cic. Rompu , brifé , eaffe, 
famorti, enficine, (part. pail.) v. INFRinGuRE. PI, Qui 
a'eft point rompu. 

Non modo non infraile anime. Cic. Non feulement fars 
avoir le courage abbattu. 1#fraétus furor. Cic, Une furie 
reprimée. {nfraëta ratio, Liv. Un dilcours humble, Z#- 
fraëa tributa, Tac. Des impôts dimioués. 1nfraëta laqui. 
Cie. Ne dire les choles qu'a demi. 1nfrata veritm. T ac. 
1. Hiff. La vericé devuifle ,;alterce, perdue. 

INFRÆNATUS. Vrd. INFRENATUS. 

INFRAGILIS , 5£. (adj.) Ourd. Qu'on ne peut roru- 
pre. (R. FRANG&Ra.) Infragilis Animws. Ovin Unefpiic 
Ferme , qui u'eft point abbattu. 

VVvvi) 
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MNFRANGIBILIS , ilé.{adj.) Sem Lifez InrnAGtLIS. 
Ourd. 

Isrrsous , 5. m.Ece!, Infroi, Evêqu: de Cavaillon. 

Ixrreçir. (3. fing. perf.) v. INFRINGERE, 

INFREMENS Lentis: (part) v. 

INFRÉMÉRÉ, M), f émis, frémitim, Sir. Fremit, 
areimbler, {afromsit contra me dentibns. B:sr. 11 a crincé 
Jes dents, en m2 menaçant. Infremuir fpirisu, Vn. Fremit 
en Mti-n'ême. Le 

INCRÉNARÉ, 3, #45, atäm. Liv. Brider, PL arrêter , 
med rer, réprimer. (R. FRENUM.) 


Li frenare anchoris. PL. Rexenir avec des ancres, Infre- | 


mare imps'#4. PL. Arrèver la fougue, les emporremens. 
Infrenabo te. B1n L. ‘e vous retisndrai comme avce un 
frein. Hinc .. 

INFRINATUS, 4, #m, Liv. Quiu'eft pas bridé , fans 
Érein, fans bride. (pat. pal.) Fremari Gr infrenati equites. 
Liv. Des Cavalicrs do:t l-s uns fe fervert de Chevaux 
bridés, & d'autres qui ne le fervi ne point de brides. Infre- 
#ata l'hido, Quint. Paflion <ffrente, 

INFRENLENS ,entis, (adj.) Virc. Infrendens denti- 
bus. In. Q ii grince les derts. 

INFRENIS, €. Viro. Equus infrenis. Ip. 10, Æn, 250. 
Cheval fougueux. 

INFRENUS , 4, sm, Co. Quieft fans frein. Sy N. 
Anfrenatus. 

Infrenus curfus, Cor. Courfe rapide, Numida infreni. 
Wir. 4. Æn. Les Numides indomprab'e-. 

INFREQUENS, tir. (adj) Liv. Où il y a peu de gens, 
rare, étrange. }( Freqguens. Praur. Soldac qui s'ablente 
fouvent des exercic-s militaires, qui n'eft pas aflidu à fon 
devoir. A, Gil. ren accoutumé à, neuf dans quelque 
chole. Infrequen: Senatus. Cic. Uue affemblée du Senac 
pru nombreule. Infrequens [um Roma. Cic. Je uis rare- 
ment à Rome. Lucanus qu'idam fortifims 05 zmorem mu- 
dieris infrequens. Vict. Un certain foldat de Lucanie, 
tres brave , qui n'éroit poice aflidu à fon devoir , à caufe 
d'nre incliracion qu'il avoit pour une femme. Pærews die- 
ru eus r Gr infrequnt, H o R. Qui ne rerdois pas aux 
dieux le culte qui leur cft dû. Prounfrequente al.quem mi- 
dir mittere dimum. PLAUT. Truc, Callec un foldar, pour 
n'ér= poire affidu à fes fonctions, 

INFRÉQUENTIÀ , &. Ê. Cie. Petit nombre de gens qui 
fe trouvent éans uze Af:mblée. 

INFRIARÉ, 9, aui, atwm, Cou. Emier, égruger, 

ulverifer. [Swn. Friare.] 11friare apes cinere. VARR. 
Le de la cendie fur les Abeilles. 

INFRICARÉ, 63, friei 1, fricatum, Cos. Frotter. Svn. 
Fric re, 

INFRICART , #r. (pa ) Col. 

INFRICÂATÜS , à, sm, PL. Qui a été frorté. 

INFRICTIO. ris. f. Celf, Friction,l'aétion de frotter. 

INFRINGÉRÉ, g3,fregi, fraétum. Pi. Rompre, caffer, 
briler. Cie, Abbatrie, affoibir. 

Infringere animes. Liv. Abbattre le courage , décou- 
rager.—colaphos. Tan. Donner des coups de poings.—dees 
hbumili precatu, Star. Féchir les dieux par des prieres 

lsines d'humilicé, de refpeét.—d ficultatem mentis. Cou. 
Rendre le chemin d'une montagne plus aifé, plus doux, 
moins efcatpé , moins rude—siieujus dignitatem. C1 c. 
Diminuer l'autorité, l'éclac de queiqu'un. Rigerem frigide 
snfringere. Sin. Oier la cruduë de l'eau.—fhem alicujus. 
Æic, Oier l'efperare: à quelqu'un, TS, 44 quelqu'un, 
lui fairé perdre lon eipérance , le faire déchoit de les el: 
peran.es. Grarras egit, quèd cenatns aduer[ariorum infre- 
gfenr. Ces. Iles remercia, de ce qu'ils avoienc rendu 
inutiles les Morts desentcmis. Infringere legem, B1B1. 
Æufreindre la Loi. | 

INFRINGI, 2 dr, fra its sum. (pal ) Cic. Ut vis mil. 
pan infringereinur. CÆ s. An d'ariêter Ja violence des 
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fold:+s, Non irfringetur. Bisz. Ne: (era point perdue. 

INFRIO ,.35. Vid. InrRiane, Varr. 

INFRONDIS , dê.ou 7? Qui n'a point de feuilles. 

INFRONS, dir. (adij.) F Hie agri infroudes. O v 1 5. 
Ici, où il n'ya ni feuil!es , ri arbres dans les champs , les 
campagnes n'ont aucune verdure. (R.Frons, dis, feuille.) 

HINFRÜCTUÜOSE. (1dv.) Infruétueufement. 

INFRÜCTÜOSUS , 4, #m. Co. Qui ne porte poirt 

le fruic , fterile , intruétueux. (r. Faucrus.) Arberes im 
Fruétuofa, Bisx Arbres fteriles. Preces imfruétuo[a. PL. J. 
Pricres inuriles. 
_ IN FRÜNITÜS , à, üm. Sen 3. de Bemef. 15. Fou, in- 
Lenfé, Infrunite anime, ne tradiieris me. Bise. Ne m'a- 
bandonnez pas aux excès d'une ame qui n'a plus de re- 
tenue. Véremframitus. In. Un homme rtemperanr. 

INFÜCARE, 5, aus, atum, PLaur. Déguiler , diffi- 
muler , tromper. 

3 Ce verbe fignifie proprement, Teindre d'une coulear 
€trançere, maison u'entrouve point d'exemples dans cetté 
fignihcation. Hime 

INFOCATUS, À, #m. Cie. Fardé, dégufe,diffimulé, 

Etiam infucata magis vitia nefcuntur. Cic. 3. de Orat, 
Les défaurs même les plus cachés , qu'on diflimu'e , fe 
font connoîrie. 

IneuDsrUNT. (3.pl. perf.) v. INFUNDaRs. 

IvrusRs, INFU&RUNT, Plawr, (perf) v.Inessa. 

INFULA , %. É. Virg. Ornement de tére, dont l:s 

INFÜLE , 4rmm. pl. Cie. S Piètres , lés Veitales {a 
fervoient à Rome. 4€ Onen orroit auffi les victimes qu'on 
alloit immoler. Virg. 3. Georg. # 7. Les fuppl'ans, & ceux 
qui {e rendoïent à leurs ennem s, en porioieLt,comme nous 
l'apprend Tire Live, 30. 36 L:s Magiftrats , les Officiers 
enavoiernt , d'où vient qu'Ixfs'e, fe prerd louvent pour 
la Masiftrature même , & la dignité , un Mortier de Pre- 
fidenc, Apollinis infnla. VirG. 2. Æn. 430. La dignité de 
Piècre d'Apol'on.Infulis ormatns Pannonre Sp ART. Hadr, ‘ 
Honoré du Gouv:rrement de la Pannonie, Impcriales in- 
fale. Con. Majefatis infula, T Ra 8. Poll, Le D'adème 
Imperial. [{nfula eff faicis in modum diadematis in qua 
vitte ab ntraque arte dependent. S&Rv. 10. Æn. 538, Vide 
VirG, Varior.t,1.p.s55s, @ 555. Vid. Fssr.] Dans les 
Auteurs Ecclefiaftiques , {nfnlæ fe prend pour ure Mitre, 
Derorarus infn!4, Orné d'ure Mitre. 

INFULATUS, à, mm. Susr, Couronné de cette for:e 
d'ornement , açp:l € Infisla. 

Prafides infurari, Prefidsns à Mortier, 

INFÜLCIRÉ, fslci3, falsi. Enfoncer,mettre dedans. 
Nen définit émnibus locis boc werburn infulcire, S x N. Ep. 
114. Il ne ceile point d'employer ce mot parrour,1l fourie 
ce mot partout. Jumentsm sn aduer[am partem infuife- 
runt, FRONT. 3.13. 4. Ils ont poulfé leurs bêres de fonime 
à l'oppoite, 

INFÜLCIRE, 13r. (pall.) Swer. - 

" INFÜLGENS, ris, (parc) Car. Reluifant , refplendil- 
nt. 

JNeULSERUNT (3. pl. perf.) v. INFULcIRS. 

INFÜMATUS, à, #m. PLaur. Scche à !a fumée, 

INFOMIBÜLOM , 5. n. Vid. INFuRNISULUM. Che- 
minée.f: cuyau pour pail-r la fumée. (R. FUMUS, tumée,) 

Ixruxps. {mper INFUNDENS , fr. (patt.) v. 

INFÜNDÈRE , 4) » fus, fusum, Cic. Verler , mettre 
dedans , répandre. Infndere agmen Urbi. FLoR. Faïe 
entrer l'armée dans la Viile.-poculur.Honr Verler à boire, 
& On dit Infundere aliquid alicui, Horn. in «liquid, Cic. 
Infumdeturbz, Bise. Servez-en à tour le morde. 1fuait 
aqua, Biez Il trempa dans l'eau. Infuderunt erge. 1p. 
Les fervirèur éonc [cs pains | 1nfamde amorem cardibus, 
E.ez. Répardez abondamment la Charité dans noscœurs. 
Uuain fi mnins imber infuderir, P 411. Si le raiñnacn 
trop d'eau, 
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INFÜNDI, dr, fünits sm. (paf) Cie. Homines hu. 
miliores in alicnum ejufdem nominis + Dresser genus, 
Cie. Les prrfonres de la plus baffe naiance , confondert 
leur genealogie avec celle de quelques autres familles qui 
portent le même nom. Rore cœæliinfunderis Bis. La rolée 
du Ciel tombera (ur vous. 

INFONDIBÜLÜM , f. n. Col. Entonnoir. , [une tre- 
mie de moulin. , 

INFÜRNIBÜLÜM , 5. n. Une pelle à four. (r. FUR- 
NUS , four.) , 

INFÜSCRRE, 7, us, atum. Cie. Noircir , tacher, 
tendre. f Plawur, croubler. (R. FUscARS.) 

Infufcare [aporem. Cor. Corrompre , gâter le goût de 
quelque chofe.vinum aqua, P 1 a U Tr. Tremper Le vin. 
Nuila ess barbaries infufeawit. Cic: 1ls n'ont rien de bat- 
bare dans les mœuts, 1#fufcan: fanie. Vino. Eft noi:ci 
d'un {ang corrompu. Ne maculis infufcet vellera puilis. 
Vino. 3. Georg. Depeur que ce qui en vaîera , n'aie des 
tach+ noires. 

INFÜSCART , dr, atis sm. (pall.) Cre. Ne viéeria 
glor.à , favir:a maculé infufcaretur, Just. Depeur que la 
trop grande (cverité ne ceroit La gloire de [on triomphe , 
de ja viétoire. 

INFOSCATIO , omis. f. PL(D. A.) Flétiiflure , noir- 
ceur,tache.f. 

INFÜSCATUS , à, #m. Cou. Noirci ,taché , noïrci 
de quelque yice. 

INFÜSCÜS , 4, #m. Cou. Brun, qui tire fur le noir. 

INFÜSIO , ouis. €. PI. Iufufon. f. l'a&tion de verler 
une liqueur , 04 de tremper quelque chole dans une 1:- 
queur 

INFOSORIX , ôrêw. 0. pl. Bibl. Canaux pour faire 
couler l'huile dacs les lampes. 

Tseusu. PI. (abl.) d'Inrusus, wr. 

INFUÜSUS , 4, sm. Vire. Veric , répandu , entonné. 
(parc. paf.) v. INFUNDsRe. 

X On die Infufus alicui rei. Q vx 1 D. in aliquid. Pr. 
per aliquid, Virc. 

Infsfa terra calige. P L. {. Brouillard qui couvroit {1 
terre, Collo infufus amantis. Ovip. Attaché au cou de 
votre amante, Mess infufa per artus, V 1 Ro. L'ame rt- 
pandue par tous les membres. firm Sole infufo. Vire. La 
lamiere du Soleil s'écant déja répandue furlat:rre, 

INFÜSÜS , #r. m. Le même qu'Insysro. Infufion. 

Sonitus aurium emendat infulu, frames sllitis-PL.24. 6. 
 C'eft ainfiqu: le Trefor d'Eftienne cice ce palage,mais 
il y a dars Pline , émfufrum, & silitum , au lieu d'infafu , & 
d'illien,] 11 guérit le bourdornement des oreil'es, lorf- 
qu'on en verle dedans quelques gouttes ; &les écrouclles, 
loi {qu'on les en frotte. L 

INGÉMÈRE , gêm5 , gémi5,gmitam, Virc. Gémir, 
fie plaindre. Syn. 1rgemifcere. 

mngemere agris. T ac. Gémir dans les champs, accablé 
de travail , fous le poids du travail. Ingemuerunt. B 151. 
Eureor peur , ils poulerent des plaintes, des foupirs. 1nge- 
muit-urrifus. In. Son mari {e plaignit. Ingemusr, vulrum. 
que ima ad fufpiria duxir. Ovin. 2. Met. Pouffa un grand 
loupir, & la douleur qui étoic cachés dans fon cœur, fe 
répand lur tout fon vilage. 

INGÉMINARE, 2, aus, atim. Vire. Redoub'er s'aug- 
menter, doubler. Ourd, augmerter, SxN. Geminare. 

Ingeminant cure. ViRG. 4. Æ+. Son inquiétude s'aug- 
mente Ingeminat clamer. Vino. Le cri Be hr 

INGÉMINATUS , à, mm. Ovin. Redoublé, doublé. 

INGEMISCENTES , fin, (part, pl.) v. 

INGÉMISCÈRE , fes, gévmt 5. Cic. Gémir » déplorer, 
foupirer , s'affiger , s'actrifter. a 

On die Ingemijcere in aliqua re, alicuirei, aliq'id. 
Cic: S'auriiter de que'que chole. Nofire ingemifcere , 
Érarres, 0 alicrutrum, Biss. Ne gprmilez point, n'ayez 


re 
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print d'aigretr les üns concie les autr:5. Nam t+ în hoc 
sigemifcinmus Ip. C'elt ce qui nous fait fsupirer. Ingemifre 
ia contritiene lumborum , @ in amaritudinibus ingemifre 
sorsm eis, Bis. Pouif:z des foupirs jufqu'à vous rompre 
les reins , & gemiflez en leur pretence dans l'amertume de 
votre cœur. Audiersant quia ingemifco ego, non eff qui 
cenjeletur me, Bisc. L's ont{çu que je fuis dans les gé- 
miffemens, & il n'y a perfonne qui me conlole. 

INGENERARE, 5, 4ui, arm. Cie. Engendrer ,pro- 
luire , créer. Sy. Gemerare. 

Incenvriuit rationem, Caus. À inventé une maniere. 

. INGENÉR ARE , r, Gris sim. (pall ) Cie. Atomini foli 
ingeneratar . cognitionis © fcientre, Cie, Iln'ya 
que l'homme à qui la nature ait donné le delir de connoi- 
ue & de fçavoir. 

INGÉNERASCÈRE :/3.Lucn. Croitre, être en= 
pendie, > 

INGÉNÉRATÜS , 4, üm. C re. Engerdre, produit, 
creé, fait, fuaturel, Sy. Ingenitus. 

Ur ingenerata ei familia fragalitas mideretur. Cic. Do 
foite qu'il (embloir que la frugalité fût naturelle à certe 
famille, (part. paf ) v. | 

INGÉNÉRO, sur, Vid. Ixsensnans. Cic. Engendrer, 

Incsni. (ger.) pour Incenrr. Pré, INGENTUM. 

INGÉNICÜLARÉ, 5, au, &twm. Hyc. S'agenouiller, 
fe meter: à genoux. | 

INGÉNICÜLATÜS , ï. m. Vitr. L'Agenouillé, une 
Confiellation. 

INGÉNIOSE. (adv.) Cir. Ingenieulemen , fpiriccelle 
ment, avec cfprite 

InceniosioR , or. Cic. (comp.) d'Inceniosus. 

Inceniosissime. (adv.) P. Par, ((up.) d'Incentosz: 
Home ingeniojifimè nequaw, Ln. Ua hoinme d'une malice 
cres rafñ..ce. 

IncentosissimMUs, #, #m PL. ({up.) d'Incentosus. 

Incentosius. (adv.) PL. (comp.) d'Incsnioss. 

INGÉNIOSÜS , à , mm. Cic. Ingenieux , qui a de l'efe 
prit, adroie, fubuil. (a. IxG ENIUM.) : | 

€ On du Ingeniojus ad , in al:quid. Cic. Ager ingenio. 
fus ad fegetes. Qi. Un champ fatile, fecord. In mem 
pœnas ingeniefus eram. In. V'erois ingenieux à ne tour- 
menter moi-même, Puer auremeram ingeniefis, Gr jortis 
tas fums animam bonam., Bis. j'etois un enfaut bien té , 
J'avoisreçu [d: Dieu] une bonne ame. _ 

INGENLTAS, Vid, InciTA. Ad ingenitas vedigi, [lege] 
Incitæs. A ’ . 

INGÉNITÜS , à, #m, Ovip. Naturel, réavec, fqui 
n'eft pasnc.(part. paf.) Y. ING1G6N SRE. Ingerita nobiliras, 
Biz. La grandeur de l'ame qui lui exoit naturelle, 

INGÉNIOM , ä5.n. Ter. Naturel. m. humeur, ircli 
nation , addreife. f. efprit, genie, caractere, m. éloquence, 
nature. f.(R. Efk natura cuiqise genira.) | ae 

Ingenu actes, Cie. La vivacité, la ne de l'efgrir. 
Flumen ingenii. C1 c—vent benigna. Ho R. Fecondiré 
d'elpric , veise heureule. Inçeninm Am AM, Tac. Eiprit 
délicar,agréable.mulriolex.Cic. Erprit changeane.—loci. 
Mata.—foli. Pi. La nauure , la qualité du lieu, du rerroir. 
—amplum, capax, Efpric vale. Mira priéium ingenis. Pis 
La nacur: merveilleute,l'addreile furprerante des poils. 
Ingenss arruum laxas redendo mas. Le Rat, à force de 
ronger , défaie les nœuds fairs avec beaucoup d'art. 12= 
gensmm foi novum induere. Liv. Changer d'efprit. Inge= 
nium in numerato habere. Sen. 3. Consr, 3. Avoir l'elp:it 
roujours pielcnt. Campi humentes Juepre ingense. Tac. 

Des champs ratuteilement humides. 1ngemio lens «fr. 
Tan. Etre naturellement doux. 1ngenio fue vivere. Liv, 
Vivre à [a guife, à (a fantaifie, à fa liberté. Crimes ir genie 
[ao flexi, Varm. Cheveux natutellemenc Frifés. ©yom4ia 
modo noctium J47#m 4 se a es 7. . 
£ ifi oi à étre connus du Public. 16 44 
fes plailirs ayoiess P Vvruil 
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ingeninm [uums, Tur. Retourner à (es premieres triées ; 
revenir à fon naturel. Ingenia laëtis. À. Gas. Les quali- 
tés , les propriecés du laïc, 1ta eff ingenium meum. PLAUT. 
Tel ct mon humeur , c'eft là mor inclination. 

INGÈNÉRE , 3. Vid. Inionsrs. Engendrer. 

INGENIE, br, initr, (p:{f.) Luer. Etreengendré, Ingene- 
vafcunt inque genuntur, LUCR. 3.45. # Au lieu de 1n- 
que genuntur, on Kit ingentoque , dans quelques Editions. 

INGENS , räs. (adj) Cie. Grand , excraordivaire. (q 
AUGENS ,49 AUGENDO.) 

Cura iagentes, Vi RG. De grands chagrins, Ingentes 
impenfa. Liv, Une dépenfeextreme. Sn. Magnus, gran- 
dis, smmanis ; [ed ingens , plus «ff quam magnus, #f paui 
ex his verbit, parato magno pofriss quäm ingenti exercitu. 
Vorisc. in Aurelian. 

# Avec cer adj: @'f, on jo'nt l'ablacif. V 1 RG. 04 le 
genitif, Tac. Arms inçenr. Vic Gand Capitaue.—ter 
pere. Ip. Grand de corps. Femina ingens antmi,T ac. Ur 
femme d'un grand courage, femme tres courageufe — 
haberi cœptus eff. L'1v. On commerça d'en faire grand 
cas. 

INGÉNUE. Cic. Ingénusment , franchement, libre- 
meur, naïvement, fimplement, rondement, en confciencr, 
À cœur ouvert, fincerement ,fen homme de bonne mai- 
fon , de qualité. Ingenuè educarus. Cic. Elevé en homme 
de qualiré.. 

INGÉNÜATÜS, à, sm. PL a ur. Ingéau, qui a ua 
naturel ingeru. © 

INGÉNOINÜS , 5. m. Eccl. Genou , Evéque. 

IxGen UT, Cir. (perf.) v. INcIGNERE. 

INGÉNUÜITAS , äris. f. Cir. La condition de ceux qui 
maiffent libres Jingenuité , eandeur , franchie , naïveté, 
fimplicisé , fincerité, verité, [honnéceré. f. 

INGENÜOS, 4, #m, Ter. Quieft né libre. Cat. hon- 
nête ,[ingénu , naïf, naturel, fimple ,[soble. 

Amor ingenuus, Hor. Amout honnête, Ingenua € h:- 
man artes, dofrina, C1 c: Les Atts liberaux , les Scien- 
css, les Belles-Leccres.—color. Virr. Une honnête couleur. 
Facies ingenua. P LA UT. Une phyfonomie d'honnére 
homme, F:444 ingenwa. PLaUT. De belles actions. Puer 
ingenaus, Ho. Un enfant de famille , de qualité. 

# Dans le Droit, on appelle Ingenwws, celui quin'a 
jamais êcé ciciave Qui marsrali Gr illaja hibertate gauder, 

INGERERANT. ( 3. pl. imp.) v. 

INGÉRÉRE , gèrs, géffs, grffém. PLauT. Mettre, ver- 
fer dans quelque chofe, jerter , porter. |Sew, faire reflou- 
venir. 

Ingerere aquam. PLAUT. Verfer de l'eau.—sibwm agroto. 
Csis. Faire prendre de la nourriture à un malade.—diéfa 
in aliquem. Liv. Dire des injures à quelqu'un —ligma foco. 
Tis Mettre du bois au feu.—mnlra mala. Ter. Charger 
d'ivjures.-nomins , pate liberis, T Ac. Repeter des 
noms à fes enfans , faire reffouvenir des chofes paflées, en 
rappeler le fouvenir.—pwgnos in ventrem, Tsr. Donner 
des coups de poings fur le ventre.—fcelus fceleri. S EN. 
Ta. Ajoürer crime fur crime.—femen fole, Cou. Semer.— 
tels in bof m. Liv. Lancer , jerter des Aéches couvre les 
cnnemis.—thura ar, PL. Escenfer les aucels.—charte ver- 
fus. Pstr, Ecrire à la hâte, des vers fur un papier.—voces, 
verba  crimins in Aliquem. Liv. Crier contre quelqu'un, 
le blâmer, l'accufer—equis vulnra. T Ac, B'eflcr les 
Chevaux. Ingerere fe megotio. PL. }. Se mêler, s'incriguer 
dans une affaire.—fe periculis. $ 1 L. Se précipicer dans le: 
dangers.—/e oculis. Sen. Se montrer, fe faire voir, cher. 
cher à étre vü. Mulieres fe ultrà ingerebant. Big. Des 
femmes qui encroiene info'emment dans les lieux facres. 
Angerunt lapides, Pi -faxa. L1v. Jectent des pierres. 1# 
pertufum ingerimus diéfa doliwm, V 1 À U +, Pfeud. Nous 
mértons de l'eau dans un panier percé,aous perdozs notre 
wmps. 


ING. 

INGESTARYLIS , EE, (aij.) PI. Qu'on ne fçauroie 

orter 

INGESTÜS , #, m. Ovip. Entalfé, jeteé deffus, mis 
leflus. Tac. offert avec empicflement, (part. paff.) v. 
INGERERE- 

Nemen Patrie fatris, Tiberius à populo fapites ingeftums 
rpudiavit, TAc. Tibere refuia le nor de Pre de ja Pa— 
crie , que le P:upie le pr: fa fouver c d'accepter. 

INGIGNÈRE , gignr, gémis, gèmirum, Crc. Produire 
avec, faire raicre , donner en naiflant. Natura cupiditæ- 
tem ingemres fus confervandi, Cic. La nature a donné aux: 
animaux ur amour violent pour ‘ conferver. 

INGLÔMÉRARÉ »d Avi, atum, STAT.Ramaer, 
cntafisr, accuimuler, Imglomerat noëtem. Ip. Rerd la nuit 
pius prefnte par fon cbfcuriré, 

INGLORIUS , à, #m. Cic. Qui n'a point de gloire , 
faus houreur ,dats le deshorneur. &revi Cr inglerio impe- 
rio Parfunitur eff, Tac. Son regne fut ceurt & fans éclar. 

INGLUVIES, 65, E Ter. Avilité en ce qui regarde le 
boire & le mar ser. Col. le jabor, la poche des oitcaux. 

INcoarni-Curris. Ecc/ Ignaucourt , en Picardie. 

DARANDESCERS , Le2, di 3, Coz. Grardir, croître, 
groflir. 

INGRATÉ. (adv.) Tac, Avec peine. Cic, avec ingrati- 
tude, inutilement , (aus profit. Non imgratè. P 1. Sans 
poire, volontiers. 

INGRATIFICUS , à, wm. Port. Cic. Ingrat. 

INGRATIIS.(abl. pl.) Ter, 3 

INGRATIS.{adv.) Cir. 
malsré foi. 

Ingratiis tuis, PLaAUT. En dépit de vous. Ingratiis am- 
born. Ip. En dépit de veus deux. Nam idem hoc argen- 
tem, ita ne datsum eff ingratiis bis,datum crit, Tan. lhor. 
5 5. Caï l'argenc qu'ils or donné malgre eux , eft fi bien 
donvé , qu'ils ne le reverront de leur vie. Ur imgratiis om. 
nes ad depugnandum cogerentur. C. Ner Themift. Afin 
qu'ils fuflenc tous obiigés malgré eux de combactre. 

IncrarioR ,oris, Cic. (comp.) 

INGRATISSIMUS , 4, 4m, QUINT- Dec! ({up.) d'In- 
GRATUS. 

INGRÂTITÜDÔO , dinis. f. Don. Ingraticude. f. 

% Ciceron ne connoifloit point ce mot , car il (e (ert du 
mot grec qui lui répond , sapin. Les Auteurs qui l'ont 
fuivi s'en font fervis. Le chapitre fecond du cinquiém= 
Livre de Valere-Maxime, eft intitulé De Ingratitudine, 
D'autres plus délicats fe fervent de periphrales, & difegt: 
Ingrati animi crimen, Cic. vitinm, Sen. pour dire Ingra- 
titudo, 

INGRÂATÜS , à, #m. Cic. Defagréable , qui ne plaît 
pas, [ingrat, méconnoiffanr. 

Où dit Ingratus in aliquem., Cic. adverfns aliquem. 
A. Gaz. alieur. Cic. 

Nihil cognovi ingratins, Cic. Je n'ai rien connu de plus 
defagréable, Sim ingrata effe femtiam. In. Mais fi je m'ap- 
perçois que ecla ne plaift point. Bons qua in me fecerunt 
ingrara ca babui arque irrite, PLAUT. Je n'ai pas r:connu 
leurs bierfairs , comme je le devois. Nwlla amicitia pote 
effe inter ingrates. Cic. Il ne peut point y avoir d'amitié 
parmi les ing ats. 

INGRAVARE , 3, &vi, atum. Vid. AGGRAVARS. Ap- 
pefanuir. Ingravare querelæ , preces , verba. S11. Redou- 
bler fes plaintes , (es prieres , [es paroles, Ingravauit cor 

faum. Bras. A appefanti fon cœur. 

INGRAVARI, ür, atis sim, (pall.) B 18 1. Ingrava- 
tu eff cor Pharaenis. Bis. Le cœur de Pharaon s'eft en- 
durci. 

INGRAVESCENS , émrés, (adj.) Ingraveftente fame. 
Bisc. La famine s'augmencant de plus en plus.(parr.) v. 

INGRAVESCÈRE , véfes, feÿs. PL. D:venir pefant, 
cmpirer. Cie, croître, s'augmenter, (R. GRAVIS:) 


“ 
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regret , à CONLTE-CŒUT, 
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Malum in dies ingrarefcit. Cic. Le mal s'augmente de 
jour en jour. Cerpora defatigatione dé exercitationc in 
graucftunt, Cic. Les corps s'appelantiffent par la fatigue, 
& par un exercice crop violent. 4{fe ardet fiurore, mec re- 
mittit aliquid, [ed in dies ingravefcit, Cic. Celui-ci eft 
tout cran{porté de fureur, qui bien loin de diminuer , fe 
redouble ds jour à autre, Tamen hoc fludium quotidiè in- 
grauefcit. Cic. N:anmoins certe inclination s'augmente er 
moi tous les jours. Cm ingravefceret annons, ut jam 
fames timeretur. 1 p. Les vivres devenans G chers, qu'on 
apprehendoic déja Ja famine, Ingrawuefcit uxor Pifonis. 
Vicr. La femme de Pifonempire. Vehementius ingravef- 

sit. Cic. S'augmente avec plus de violence. 

Incrspares, Eatrez. (imper.) v. 

INGRÉDI, diôr , greffits smm. Cic. Marcher , entrer} 
commencer. Syn./Intrare. 

K[On dir ingredi aliquo loco, in aliquo loco, Vin. In- 
gredi aliquem locum , in aliquems locum, C1 c. Intra ali- 
quem locum. C & s. Entrer en qu:lque lieu. Ingredi impe- 
rium.|UsT. Prendre pofleffion de l'Empire. Zier pedibus. 
Cic. Se mertreen chemin à pied.—wmare. Tan. Se mettre 
fur mer.—orationem, C1c. Commencer uu difcours. De 
aliqua re ingredi feribere. C1c. Entreprendre d'écrire 
fur un fujer. tgredi ad explicandam fuam [ententiam. 
Cic, Commencer àexpliquer (on avis. Ingredi im cawfam. 
Ip. Entrer en matiere , venir au fujec, {ngredi in fpem. 
Cic. Commencer à efperer. 23 witam :ngredi. 1. Naître, 
venir au monde. Via qué nobis ingrediendum eff. Cic. Le 
chemin par où nous devons marcher, Incipiebat ingredi. 
PH. Commençoir à march2r, Cm primum ingredi cœpr. 
Cic Dés que j'ai pù marcher. 

INGREDISNDUS ,#, mm, QUINT. Ingredicnda fun: 
aliquarum quoque d'fciplinarum fudiæ. Xp. 1. 10. Al faut 
auili (dans les premieres années de la jeuneile) s'applique: 
aux aurres fciences. 

INGRESSIO , ons. €. Cie. L'aétion d'entrer , & l'ac- 
tion de imatcher |Cre, Commencement ,exorde. #. 

Video banc primam ingrefienem mcam à mediä Philo. 
Lephié repetiram. C ic. Orat, Je vois que le commence- 
ment de mon difcours eft pris , elt viré du centie de la 
Philofophie. M derata ingrejfio, 18. Un cxorde moceré. 

INGRESSOS , #r. m. Cie, Le même que Incrassro. 

INGRESSUS , 3, #m, Cie. Quielt entré , étant en- 
tHË, ayant commencé. (ex INGR4DIOR.) 

INGRÜENS, énris. (alj.) Tombant ou prêt à toin- 
ber ; prochr. 

Ingruente affite. Cor L'Ecé étant proche. Jagruens pe- 
riculum, Liv, Un per ! qui menace, danser émiuenr. /#- 
gruentes Solis radros fenrit Luna. P L. La Lune reçoit les 
rayors du Soleil qui tombent fur eile. (part.) v. 

INGRUÜERE, sagrit 2, imgrüt, ViRG. Se j'eter avec 
vio'ence, avec impetuofire, fondre fur. Liv. Atraquer. 
+ On dit sugrucre in aliquem, Liv. Alicui. PL. ViRG. 
Quaff tempiftss à igeu-rit. Bic. Fonira fur nous comme 
la tempêre, Crebr: bites cadunt , noftrs contra ingruunt 
PLaur. Un grani nombre d'enremis meurent , & les n- 
tres au concraire viennent [ur eux avec imperuofité. 
Primo in agreffss ingruerant morbi. Liv. Les paylan: 
avoient été les premiers atraqués de maladies. Ingrus 
Æneas lralis. ViRG. 12. Æn, Eréc vient fondre fur les 
Italiens. Zagruunt morbi gentibus univerfis. Ps. Toutes 
Jes nations font at:aquées de maladies. Si ingruerir con- 
tra nos bellum, BB L. Si nous nous trouvons furpris de 
quelque guerre. Bis ingruis mbra vitièus. ViRG. Les vi- 

nes ont deux fois offufquées par le grand nombr: de 
cuilles. Ingruerar terror ingens Liv. Une grande frayeur 
s'évoit répanluz. 
INGUEN , fnïs, n. Liv. L'aine. Her. Les parties. 7» 
ingumme. Bisr. Dans l'aice. Inguine trajecir, Hyo. Perça 
la euile, ) 


ING. 711 

INGUTNALIS , 4, Aruz. Qui concerne l'aine. 

INGUINARIX ,2 f, P1. H:rbe qui eft bonne à gué- 
tir les maux qui viennent à laine, 

INGURGITANS, amis. P L. Qui fe répand, {pare.) v. 
INGURGITARE. 

INGÜRGITARE, © , au, Srim. Cic. Manger avec 
excès, fe crever de manger. (r. GURGsS, poufte.) 

K On dit ingurgitare fe in aliquid, C1 c. Ingurgitare 
sliquid, aliquaæ re, À. Gsrr. Ingurgitare [e in copiæ 
alicujus. Cic. Se j:tter avec emprellement , avec avidiré 
fur les richeff:s de quelqu'un.—fe sr fagiris. Crc.S: plon- 
zer dans le defordre. Crebris @ ingentibus poculis omne 
ngeninm ingurgitabat, Il enfevelilloic route fa raifon 
dans le vin. Qi deguffandum ex Philofophia cenfet, non 
neamingurgiandum, À. Gais, 5.16. Qu'il croic qu'il 
faut goûter un p-u-de la Philofophie , mais non pas s'y 
plonger entierement. Hine 

INGOÜRGITATIO , oaïs. f. Celf. Excès de boire & 
le manger. 

INGÜSTABILIS, 34£. { adj.) PE. Dont on ne peut 
goûier. (R. GUSTARE.) 

Bacca cunéfis animantibus inguftabiles, PL. Des fruies 
lont aucua animal ne fçauroic manger. Inguffabilis fons. 
Ip. Une fontaine dont l'eau ne vaur rien à boire, 

INGÜSTATÜS,à, ##. Ho r. Dont on n’a point 
mangé ,à quoi l'on n'a point touché. 

INHABILIS , i/£. (adj.) Col, Qui n'eft pas propre à 
quelque cholfe. 

Inhabili: ad confenfum. L1 x. Inhabil: à donner fon 
confent:mant , à confentir. {nhsbilis ad d'judicandas 
“85. S 8x. Incapab'e de bien juger des chofes. Naves in- 
habilis magnitudinis, Liv. Dis va':aux qui ne peuvent 
naviger , à cau(c de leur grandeur dém-furée. 

liHagita. (imper.) v, INHABITARS. 

INHABIT À BILIS , 4. (adj.) Cie. Inhabitable , qui 
n'eft pas habicable , où l'on ne peut habiter. 

INHABITANS, anis, (part.) v. 

INHABITAÂRE , #5, avi, atism, Liv. Demeurer , ha. 
biter. Syn. Æabitare. 

inhabitar animus in oculis, PL, On connoît l'efpric par 
les yeux, Inbabita terram. B 18 L. Habicez la terre. 1n- 
babitantes Galilaam. Xp. Ceux qui demeuroienc en Ga- 
liée. Inhabitabo in taberaaculo tuo, BiüL. Je demeurerai 
coujours dans votre faint Tabersacle. 

INHABITARI, br, air sm, (pall) Liv, 

Cuvnates imbabitabuntur, BiBLr L:5 Villes { peuple- 
conc, Av no finfate inbabitabitur, L D. Un homme de 
bon fens fera peupler roure une Ville. 

INHABITATIO, omis. f, Vitr. Le fejour, la demeure 
en qneïque lieu. 

INHABITATOR, 6 ÿs. m. Bib!. Habitare, qui ha- 
bre. 7 biratares terra, Ip. Les habitans de Ja terre. 

INHABITATRIX, sc35. f. 1fid. Habicance. Domorum 
nhabitatrix. 1p, Habirarte des mailons. 

INHÆRENS,enris, An Hsn. foint, regnant le long de. 

+INHÆRENTIX , &. Liherence. f. (ex)v. 

INHÆRERÉ , rèÿ, imhési, inhäsum. Cac. Etre atta- 
ché. SyN. Harere, 

de Ce verbe veut l'accufatifavec #4. Cic. L'ab'acif 
avec in. PL. & le datif fans prépolition. Inharere memo. 
rs. Pi. J. S'imprimer dans la memoire, Ad fa xum in. 
barere. Cie. Etre attaché à un rocher. Imharere weffigiis 
prioribus, Co a. Reveuir fur {es pas. I#harcbar im eculis 
nemoria tmaginis, PL. Cette image étoir toujours pre- 
feat: à les yux. Dacs montbrus imbarent.Fion Les Daces 
habicerc (ur es montagnes. Lemo inbarcre, FRONT. N: 
pouvuir le rairet d'un bourbier. 

INHÆRESCÈRÉ, réfes , fois. Cic. Le même que H4- 
Rent, s'attacher. An ù . 

Poeta, leguntur edifcuntur dr inbareunt poxiis im 
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mentibus. C1 c. On lit les Poëres , on les apprénd , & ils 
s'attachent fortement à l'efprit , ils font gravés profon 
dément dans l'efprit. 

INHÆSITANTÉR. (adv.) Ecel. Sans hefiter, conf. 
tamment. 

INHALEARÉ , 5, avi, tmm, Cic. Soufller , pouffer 
fon haleine. 

INH:ABANT. (3. pl. imper.) € 

INHiANs , #mtis, (adj.) Uberibus lupinis. Cic. Artaché 
au pis de la Louve. Aftonitis inbians animis. ViRG. 7 
Æn. 814. Evant dans un éronnement furprenant Ga7:: 
inhians. San, Ua homme qui defire des richeffes avec 
paffion (pare } v. 

INHIÂRE,5, #5, ätum. PLA UT. L: même que 
Hians. 

Inbiare hareditatem, PLaUT Afpirer apiès une fuc- 
ccilon. Esrum lançuinem inhiabænt. BiBL. Aipiro ent à 
fe repaicre de leur (ang. Rex Aa imbiabat. JusT. L: 
Roi fouhaitoit paffionnément de s'emparer de l'Afie. 2» 
hiare aliquem. PLAUT. Souhaiter pal nnémenc l'arrivec 
de que'a "un acicadre quelqu'un avec imparisnce. 

INHILERE , 687, és, tr, birum. Cic Retenr ,em 
pêcher, contenir, S y n. Cohibere. # Inhibere et un ter 
me de Baurelisr, dit Ciceron , qui avoue à fon ami , qu'il 
n'eu connoiffoit la force que depuis un jour. I! arou erù 
que iwhibert remss Eroïit la même chofe que fuffiner: : ai 
lea que c'eft alio mode remigare. Ramer d'une autre ma 
niere.Cic.ra A't.z1. Cm remiges inhibuerwnt.Cic Q: and 
ls Ram-urs ont cefé de ram-r: 

Inbbere alvum. V1. R fferrer le ventre.-cwrfus cquo 
ru. Ovin. Arrêter l-s Ch:vaux dans l-urs courf-s, mo 
derer la courte des Chevaux. Mintem imhibere à turp 
trobre, Cart Ditourrer foneïprit d'une infamie honceuf:. 
K 1nb.bere 2» prohibere fic differunt. Anhib-re eff praci- 
pere ne pergas, aut ut ab incœpte defiftas, Prohibere eff 
vetare ne quid facias vel imcipias. L. VaALL. Parcire jam 
Rutul:, Gr vos tela inbibite Larini. Virs. Arrè:ez vous, 
Ru-ules, & vous Latins, ceff:z d: lancer d:s craics. 

INAIBERIE, bG5r, bitits sum. (pal) Cre. Cm inbi 
bers eent remiges jui Cie. 13. At. 2:. Quand on avoit 
commandé aux Rameurs de cam-r d'une aucre maniere, 
Levis ponderibus inbibentur quominks esolent, P 1. ©, 
empêche par le moyrn des poids , les chofes legeres d: 
s'élever en haut. Vix émléberi pot:sit quin , Ge. CURT. A 

eine pur-on l'empêcher de, &:c. 

INHIBITIO , ons. £. Cie. L'action d: recirer , pro- 
hib'rinn, l'ation de ram- er en arnere ,[inh:bit-on, f. 

INHIBRÆ ave. Sunv:3. Æn. 245 Oileaux dot 
l'augur+ n'eit point favorable. 

INHIO , 45. Vid. INHiaRE. Cie. Baailler ouvrir la 
bouch-. k 

INHÔNESTAMENTÜM,5 n. Apul. D:shonneur.m 
honre Syn D decus. 

INHONESTARÉ , b5nef, Gui, ätäm, Ovin. Des 
houorer, lourlier. Syn. Dederorare. 

Inboncfare palmas ad pres, Ovin. Ternir l'éclat des 
viét ire qu'on a remportéss. 

INHÔNESTE. (adv. } Ci. En mal'ionnêrs homme . 
d'un: mau-re malhonnëre , mahourécement. Imhom:i 
parare divitias. Ta. Acquerit du bien par des voies qu 
ne font pas honréies. 

Ixnoxesrion , oris, V, Max. (comp.) c» 

InnonistissiMUS,#, #3, Cic ([up.) d'IxHonssrus. 

INHONESTUS, à,#wm. Tir Maihonnéte , infame , 
fans honneur, [mal fair, mal baci, diforme. Cie, Deshon. 
pête , vilain, honteux, -le. 

Mors inhon-ffs. Prop. Ur mort honteufe, Imhomeji, 
œulnsre. Vire Parunz plais d forme. 

JxHonokaBirUR , fera deshosore. (fut. paf} v. 

INHUNORARE, 2, 4vt, aim, B1pL. Dshonorer. 
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Vor inhonoraffis me Bizz. Vous me deshonorez. 
INHÔNORARI, br, ris sm. (pall.) Bibl. Etre des 
honoré , étre méprifé. 
A5 utrifque inhonorabitur. B131. E'le (era méprifée 
de l'un & de l'autre. 
INHONORATIOR , eris, Cic. (comp.) ce» 
INHONORATISSMUS , # , wm. (fup.) d' 
INHONGRATUÜS , à, #m. Cic. À qui l'on ne rend 
pas d'honneur ,[icshonoré. Syn. Inhonerus. 
Inbenorata des, Ov 1D. Une Déelfe qu'on n'honore 


pas. 

INHONORYFICÜS , #, mm. San. Qi deshonore, 
qui arverte du d-shonneur. 

INHÔNORUS , à , ww. P L. Sans honneur , qui n'eft 
point bonoïé. Familiarinum locupletater, neque inhons- 
res finens , quorum laboriofa experts fuiftet fie. Eure. 
10. 13, Conftace prenoit pl'aifir àenrichir fes amis, & il 
ne la fa jamais (ans recompenfe ceux qui lui avoient ren- 
dus que'que fervice. 

. INHORREÈRE , bürre 3, bürrii. V1RG. Etre herillé, 
ie heuf:r, fe dreffrr. | 

Inborruit mare, Pstr. La mer commença à s'agiter, 
à [= courroucer. Inhorruerunt pili, Bic Les cheveux 
m'en drefferent à la tête. Zuhorruit unda tenebris VirG.s: 
Æn, L'obfeuriié rendic encore la mer plus horrible. 1n- 
vorrit popul:ss pra timore.S U 1 r:Le peuple Fut faif d'une 
crainte -frovable, 

INHORRESCÈRÉ , fe7, bôrr 3, V1R 6. Seherifler.f 
Cie. S'agner , avoir horr-ur , avoir de l'averfios pour, 
écrelaih i'effroi. Ce!f. Fr Monner , avoir le friflon de la 
ficvie. Horum in feveritatem dicitur inborruiffe civitas. 
Cic. On du que la Ville eut horreur de leur feverité. 1#- 
horrefcit vacuë:, TAc.3. Hiff. (Vixellius encrant) dans ces 
ncux vuides , fe fent failir d'horreur. 

INHOSPITALIS, 4". (adj.) Her. Inhabirable,qu'on - 
ne peut habicer. 

L'ttus snbafitale. P 2. J. Un rivage où l'on ne ptut 
aborder. Inholbita!1s pentus, Pn.Mer qui n'a point encore 
porté de Vaïfleaux. 

INHOSPITALITAS, äris. F. Cic. Défaut d'hofpi- 
tabcé.m. inhoipralité. f : ; 

INHOSPITUS, à , #w. Vire. Inhabiable , où l'on 


-ne peus habiter. 


Regnsinho;p'ta, O x 1n. Des Royaumes barbares, 1n- 
bofp sa Sjrtis. Vire. L's Syrres innabicabies. 

InxHUSeR, eris, À Gaz. Vuide , ficrile. ){ Uber. 

INHÜMANE (adv.) Cie. Inhumainement , éruelle- 
nent , d:iobl:;eamment. 

INHUMANIOR , eris, (comp) € 

INHUMANISSIMUS, 2, um. ([up }d'INHUMANUS. 

INHÜMANITAS , atis. f. Cie. Inhumanité , dureté, 
cruau É, a honiérete. f. 

INHÜMANITÉR (adv.( Cie. Le même que Inn u- 
MANE 

INHÜMANIUS. (adv.) Cie. (comp.) d'INHUMANS , 
04 \'INHUMANITER. . 

INHÜOMANÜS, à, #m. Cic. Irhumain , cruel , dé. 
nature finpoii, malhonnéte, iucivil, qui n'entend pas 
{on mond. , dcfobl geant. S1 aures taminhumanns , [am 
que à refies habent, Cac. S\ leurs orciiles font fi peu ca- 
pabies de jug-r de La catence & de la melure des periodes. 
Non adiè inhumano jum genie. T sr. je ne uis pas d’un 
nacur J f Cauvag-. iuhumana fenium depone camana. 
Hon. Quuez ct air fomure que vous infpire une Mufe 
Gup ievese. Inbamansm ff Quinr. Il y à bien de l'in- 
huma :té, d: s'impoliteile. | 

INHÜMARÉ , », 4us, ram. PL. Inhumer, enter- 
rer mets encerre. Aie (part. paf.) or , 

INHUMATUÜS, >, avr, étwm, Cic. Qui n'eft point 


jabune. Sa. 1n/epalis, YNHÜMIGARÉ, 


INJ: 

INHÈÔMIGARÉ , 8. Ne Inhumigare campum, Xp. 
Arrofer , humeéter un camp. 

Int. (imper.) v. Inirs. 

Ini confilium. Prenez confcil. 

INTBT. (adv.) Cic. Là , dans cet endroit 1à. 

Inimis. Plaur. (fut. act.) & 

IxisiruR. 14. (fur. pal.) v. InrRe, 

INTICERUNT.—JECIT.(perf.) v. INYICERS. 

INJECTARE, inje&5, ui, atnm. (freq.) d'Inricars. 

+ hi dextram. Start. Porter la main fur quelque 
choie, 

INJECTIO , omis, f. Qwinr. L'action de prendre pof- 
fefion de quelque chofe. . : 

Bona in que non rp mans injeëtio. Sin. Des biens qui 
re peuvent être faifis. À 

INJECTÜS , à , #m. Cic. Jetté. (part. pall.) v. In- 
JICERE. 

Tenuiffimé hoftium fufpicione inje4. Cic. Au moindre 
foupçon qu'on a de l'ennemi. 

INJECTÜS , #s. m. PI. L'aétion de jetrer deffus. 2n 
qua bac corpora ff nullus tibi fortè videtur pelle animi in- 
jeus ferri. Luc. 2. S'il vous femble qu'on ne puiffe fe 
reprefenter dans l'efprit ces corps. Si vous croyez que 
J'efprie ne puiffe point concevoir ces arômes. 

INIENS, &mnris. Cic. Commençanr. (part.) v. Inire. 

€ Je n'ai point trouvé ce participe au nominatif fingu- 
lier ; ontrouve Ineuntis,ineunte. Quod vide. 

Inrer as. (plufp-) Intsrs,InisRUNT- (perf.)v.In1Rs. 

INIGÉRÉ, 95, égi, aéum. VARR. Poufler. Inigere ad 
nocendurm. Six. Pouller à faire du mal.(r.In,G Acsks.) 
Syn. Adigere, 

Inriciens, entis, Liv. (part.) v. 

INJICÉRE, jici 0, jecs, jefum. 
Gr Jacers.) \ RE 
% On dit Injicere aliquid alieui, Cic. in aliquem.PLAUT. 

Injicere admirationem. C. Na». Surprendre, étonner, fe 
faire admirer, —ardorem. Liv. EiÂammer, animer.—cate. 
nau,vincula alicui, Cie. Enchaïiner , emprifonner, mettre 
à la chaîne.—certamen. Liv. Donner un fujet de querelle, 
faire naître une occafion de querelle.—2licui curam. Tsr. 
Chagricer quelqu'un.—formidinem, C 1 c. Epouventer , 
éxonner quelqu'un.—ferspwlum. T a R. Donner à penfer à 
quelqu'un.—ignes Capitolinis fedibus. Cic. ex Poera. Met- 
tre le feu au Capitole.-manus in aliquem. PLAUT. alicui. 
Bisz. Mercre la main fur quelqu'un , s’en faifir.—alicui 
mentem nt,Cic.Perfuader à quelqu'un de.Injicere fe fl m- 
me. PL. Se précipiter dans le feu.—fe in medios hoëtes. Cic. 
Se jetrer au milieu desennemis. /njecit frena Hor. frenos, 
Cic. Il a arrêté , il a misun frein. Jnjicere fibi mawum, 
San. Proœm, R. Contr. Se faire violence, fe moderer. 1pfa 
mibi veritas manum injecir, Cie. La verité m'arrêta elle- 
même. Jnjice pedem tuwm in comspedes illius. Biar. Mettez 
vos pieds dans ces fers. Manus injecerunt in. TD. Se fai- 
ficent de. Non ut laqueum vobis injiciam, Bisz. Non pour 
vous cendre un piége, pour vous faire tomber daus un 
iége. 

' INJICI, «br, jeétits sum, (pafl.) Cie. Injeéta eff illi 
divitisrum cupidiras. Pa. 1 fut coùrmenté d'une palfion 
violente pour les richefles. Les dieux lui imprimerent une 
paffion violente pour les richeffes. Injeéfus ef hominibus 
ferupulus, Cic. Oneut a foupçon. Injeéium eff ma- 
Jus pugrandi fludium. Cas. On eut une plus grande ardeur 
pour combaurre. {njeéta eff fpes. Cic. On firefperer. Par- 
this timor injeëtus eff. In. On jerta la cerreur parmi les 
Parches, Ad injiciendam voluptatem. Cac. Pour faire 

laifir. 

ï INIMICZRÉ, ?, ui, Stum, Hor. Rendre ennemi. 

INIMICARLE, 6, ais sum. (pail.) Biél. Etre ennemi. 
Define inimicari. B151,Ccflez de mourrir de l'igmirie 
contre perfone, 
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INIMICE. (adv.) Cie. En ennemi , avec un efprit d'en- 
nemi. 
InimicioR , eris, Cic. (comp.) 
INsMicissiMUS, #, #m. Cic. ([up.) d'Intuicus. 
Inimicissims. (adv.) Cie, (fup.) d'Inrmice. 
INIMICITÉR. (adv.) Aer, Le même qu'Ininics, 
INIMICITIA, . f. Cic. Inimicié. f.# On trouve plus 
fouvent le plurier , que le fingulier de ce mot , dans les 
Auteurs, {nimicitie graves, PLAUT. De grande: in mitiés. 
Inimicitia funt inter eos. T x R. Ils ont mal enfemble, 
Inimicitias mortales habere, Cic. pre RaB. Avoir une haine 
qui ne dure pas. Inimicitia vcteres, Cic. De vicilles que- 
relles, Deponere inimicitias, Cac. Se reconcilier , facrifisx 
fes reffenrimens. 
INIMICÜS , à , #m. C 1 c. Enntmi, qui appartient À 
l'egnemi. 
Nemo illi inimicior quäm. Cie. I] n’a point de Pa grand 
qu'il vie 


cnneinis , fes propres domeltiques. 

INIMITAI L j 
ne 

ININTERPRÉTABILIS , {ë.(adj.)Bibl. Isex plicable, 
qu'on ne peut interpreter. 

INIQUA. Pid, INIQUUS. 

INIQUARE, 5 ,avi, ät#m. Vieux mot, dont s'eft 
fervi Laberius , pour dire Faire une injuftice. 

NIQUE, (adv.) Cie. Irjuftement , fans raifon, à tort, 
avec injuftice. 

IniquioR , oris, Cic. (comp.) & 

INiQuiISSIMUS, 4, #m. À. Gaz. ([up.) d'Inrquus. 

INIQUISSIME.(adv.) Cie. (fup.) d'Intqus. 

: À doi » 133, Ë, Cic. Injuftice, iniquité, [inéga- 
ice. f. | 

Iniquitas laboris. Coz. Dureté du travail.—loci, Liv. 
Delavantage du lieu.—rerwm. Cas. Le defordre , la con- 
fufion des chofes.—temporum, Cic. La mifere des temps » 
les ficheufes conjonétures d:s temps, le malheur des 
temps, les cemps malheureux. Omnes iniquitaies mens 
dele, Bar. Efacez toutes mes iniquités. 

Iniquius. (adv.) Ter. (comp.) d'Inique. 

INiquius , oris. n. Cie. (comp.) d'Inrquus. 

INIQUÜS , #, sm. Liv. Qui n'eft pas égal , qui n’eft 
Pas uni , defavantageux, d'ficile, rude.[Ter. injufte. Bibl, 
méchant, (celerar. [Cic. quine rend pas juftice, [canemi, 
advc:faire , oppolé. [Hor. fevere, concraire. 

Animis imquis. V1RG. Avec des cfprits d'ennemis.— 
Cafus iviquur. In: Un accident funefte. Iniqua ponders. 
Liv.s. 48. Des faux poids, des poids qui ne fonc pas 
juites. 1niqus pugna. V 1 Re. Un combat inégal. Qyante 
ttquior fit ifa defenfie, C 1 c. Combien cerie défenfe eft 
plus injufte. Aliquid de me iniquius feritfit, L D. Il a écric 
oc chofe contre moi de défobligeant. Iniquo anime 

érre, Cie—pari, TER. Iniquä menteferre, Oy1v. Souf= 
fiir avec peine, fupporter impatieinment, être fâché, étre 
touché vivement de que'que chole. Obfewriies imiqui, Cie. 
Des ennemis, des adverfaires caches. F'el iniqrré conditie. 
ne. I p. Même à des conditions d:{avantageules. Inique 
loco. L'1 v. Dans un lieu defavantageux, Spatiis iniqurs. 
Yinc. Dans des Jisux crop écroics. Iniqwi mei. Cic, Mes 
cauemis. Iniqui fermones, ] D, Calomnies , médifances , 
XXxx 
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difcours calomnieux , paroles defobligeantes. 

Cum iniquis deputatus , reputatus eff. Biz. Ila té mis 
au rang, des fcelerats. Per mans iniquerum, Ip. Pa: lc 
Mains des méchans. Obffrucium eff o: loquentinminiqua. 
Bras. La bouche de ceux qui difoieut des chocs irjuites, 
a été fermée, Cum iniqua gerentibus non introtbe. Bin. 
Je n'entrerai point avec ceux qui commertent l'iniquié. 

INIRE, ë 3, sui, frmm, Cie. Entrer dedans. Virg. com. 
mencer, entreprendre. Inire lupam, Aligner la Louve, Te 
Confule inibit. Vire. Commetccra fous votre Conlulat. 
Vid. Iso. Inire fedes lucidar. Hor. Entrer dansle Ciel. 
—tenfilia. Cic. Former le defliin.—gratiam ab. In. Gagner 
les bonnes graces de.—magiffratum.Cic. Entreren Charge. 

ENIRI, nitür, (pall.) Liv. Iniri numerus non poterar. 
10. On ne pourroit pas les comprer. 1nitum «ff cenfilium 
à Catilinæ inflammanda civitaris, Cie. Catilhua a formé 
1e deffein de brûler la Ville. Confi'ia inibantur de. 1p, On 
formoit la refolution de. Ea ratio adificandi initur. Ci c. 
On fuir certe mani-re de bäcir, Plures ineuntur gratia. Ip. 
On s'attire les boznes graces de plufeurs perfonnes. 

INITARÉ ,5, ävi. lac. Alle: louvent. 

INITIA. Les commenceme s. Vid. INITIUM. 

INÎTIA, ersm, Cie. Les facrifices de Cerés,#[ parce 
que c'eft par les facrifices que les hommes ont commencé 
à fe polir. Ciccron. 

INITIALIS , là, APuz Initial. Timor énitialis, flialis, 
feruilis, Ecc 1. Crainte initiale, craiure filiale, crainte 
fervile. 

INITIAMENTÀ , ôrém, n. pl. Sen. Les preccptes que 
l'on Aonne à quelqu'un, pour ieroduétie, initiation dans 
les myfteres » la Relision des Payeus. 

INITIARE, 5, aus, mm, Cic. Initier, confacrer, 
introduire das les myfieres.[RIniTia.) Ubiiniriabunt, 
Tan. Prorm. Quad on l'inicicra [aux grands myfteres 
de Cerés.]!nitie munditiis. PLaUT. Caff. Je m'etudie à ja 
propreté. Poffquaminitiaur s mans. Bisr. Après que 
vous «ur: cet{acic les mains. 

TNITIARE, dr, atüs sm. |pail.) Cic. Eire initié, être 
coniacre. { Firm, commencer quelque cheie. 

Initiantur pers Edulie, lotina, € Cube. VARR. On 
févre lesenfans, & on les contacre à la dérfle Edulie, Po. 
tire, & de la Couche, Ver iririatsr. FirM. Le Printemps 
commerce. Cujus manus imitiaia [unt, B 182. Donc les 
n.aics ont été confacrées. 

INITIATIO ,645:. À. Sucr. Vid. INITIAMENTA, 

INITIATÜS , à , ww, Quinr. Initie , confacré. Ini. 
tiatus litteris. PL, Qui à quelque ouverture pour les Bclles 
Letrres. 

INITIÜM, ï 5. n, Cie. Commencemernt.m, la premiere 
partie de quelque chofe, l'entrée, la fource, fl'exosde 
d'ur difcours. ». 

fniria. Cic. Les principes , les élemens. Bibl, Les pré- 
mices. Rem ab uliimo initie repetere. An Her. Reprendre 
une chofe dès fon commencemert, dès la {ource. Dwre 
initio nfus eff. C. Nr. leur beaucoup à fouffrir au com- 
mencement. Qvod feripff initie. Cic. Que j'ai écrit au com 
mencement. A initie bill. Ip. Dès le commenc-met de 
la guerre. Ixitium ex aliqua re capere. Cæs.—aucere , fa. 
cere, Cic. Commencer par quelque chole. Confligendi 1ni- 
timm, Cic. Le commencement du combat.—de vrétimi:, 
Biuz. Les prémices des victimes, ‘Umiverfa frugum initia. 
Ip. Toutes les prémices des biens de ia terre. Jmiria pra- 
durtum. Bras. Les prémices du butin. Hoc fécit initium fi- 
grorum. Bass. Ce fur là le premier des miracles qu'il fr. 
Timor Dei inttium diteihionts,  p. La-crainte de Dieu , cit 
le commesreement de la Charité. Neéfes initiorum , mÿfle- 
rin Cererss initiorum facra. JusT. Let facrifices de Cerés, 
J2s myiteres iacrés des lacrifices de Cerës, [qui fe fai- 
foient la quir.} L | 

NITURUS , à, sm, (fur. part.) 


" fNI INJ. | 

INITUS, à, #m. Cic. Formé, pris. (part. paf.) v. 
INiRS. 

His initis confiliis. Cas. Après avoir formé ces deffeins. 
laite convivie, Brie. Ayant fait un feflin. Cowfilio autem 
nitro. Biss. Après avoir déiiberé là-delus, après avoir 
ceuu conicil, Zmito certamine. In. Ayant livré lecombat, 
la bataille s'étant donnée. Inire prffimo confilie. B18L. 
Ayau pris une malheurcufe refolution. Inite fa dere. In. 
Ayant fair alliance. Peft initum facerdotium, Cic. Après 
avoir été élevé au Sacerdoce. Imitiati sifdem Jacris. Liv. 
5.48. Ceux qui fonc daus les mêmes fensimens , dans les 
mémes principes. 

INITOS , ss. m. PI. Le même que Concusirus. Le 
coït ;, l'accouplement , [parlant des bétes.] 

INJÜCÜNDE, (adv.) Cie. D:fagréablement , d'une 
maniere delagréable , d'une maniere peu agréable. + Je 
ue trouve point d'exemple de cet adverbe , finon le com- 
paratif InyucuNDius. Cic. 

INJOCONDITAS, iris. F. Cir. Defagrément. #. 

INJJCONDIUS. Cie: Art. r.15 D'une maniere crop 
dure. (adv. comp.} d'Inxucuxps. 

INIOCONDÜS , à, #m. C 1c. Defagréable , qui dé- 
plaît. {mjusurdus oder, PL. Une odeur delagréable. Syn. 
Ingratus, 

INJÜDICATUS, à , #m. À. G LL. Qui n'a pas été 
}£6 dirdecis. 

em injudicatam reliquerunt. A. Gars. Ils laïfferent la 
chof indecile. 

ENJOGATUS ,4, mm. Sin. Qui n'a pas té fous le 
joug. Injuges boves Fist. Geniles, ow Bovilloss qui n'out 
pour encore te fous le joug. (R.JucuM.) 

INJÜNCTUS, à, mm. Sn. ont. Manur irjundia 
pedrbiss Ip. Des mains jointes avec les pic is (parc.palT.)v. 

INJONGERE, gi, xs, élium, Cou. Joindre entemble. 
Plant, ordonner, donrer ordre , impoler, enjoindre. 

Injungere amicitiam, Du. Faire aim tis avec.—Reivublica 
detrimmntum. Cic, Apporter, caufe: du dommage à la 
Republique.—laberem, QUiNT. Impoier un eravail à quele 
qu'ur.—munss, Liv. Donner la charge de.-nereffitatem. 
PL. J. Contraindre, susttre dans la necellité de faire quel- 
que chole,-sfisimm, Co 1. Donner la Charge.-pæram, 
Urr. Impoler une peine.-fervitutem alieui. C2 s. Faire 
quelqu'un efclave. 

INJÜUNGI, çbr, jeméits sm. (pall.) Biez. Nec ci quid- 
P'am necefl:tarss publice ixjuugetur,.BigL. Et on ne lui ime 
polera aucune Charge publique 

INIURATUS, à, wm, Cie. Qui n'a point juré, quin'a 
point fais de lerment, farsavoir juré. }{ wrarws. 

Injurate feio plus creder mihi, quäm juratotibi PLauT. 
Amph, Il me croira plus à ma Gmp'e parole , que voi av-c 
tous tes fermens. 

INJORIA, à. f. Cic. Injuftice. f. tort que l'on fair, 
affrort. m, avanicf gricf.m, offcufe.f. outracce. m.injure. 
ré rigueur, f. (R. In, & Jus.) Tour ce qui ef contre la 
juftice. 

Injuriam facere , inferre alieui, Tan. Faïre tort à auel- 
qu'un, dbftinere jinjurié. Cic. N: l'aire tort à perfonne, 
Ab injuria ob'ivients fe afferere. Pi. S'irmmortaier. 

% lrjuria funt , que au: pul'atione corpus , aut convitio 
Aures, aut aliqua furpitndine visan cujufpiam violant, 
+. AD Ha. 35. 

Nam parentium injuria uaiufmodi funt forme, TER, 
Feaut, 1, 3, Car les rigueurs des peres, (ont prefque rou- 
tes de la même foite. T'utus ab omni injuria, PH. À l'abri 
de toute forte d'infulres , & de violences. Paticus injuria, 
10: Qui fou fie les violences. Vetws injwria. DH. Ancienne 
injuftice, Reclamant omne: virditsudam injuriam. PH, 
Tour le morde crie aufficü: , qu'il falioic puuir certe in- 
iolence. 

K Injuris spudJurijconfalres generaliter s'icitsr id mue 


INT. 
quod non jure fr, Decislirer us dicitur contumelin, am. 
huinjurit, A4t in 1 infertur, antad dignitatem, aut 
ad infamiam. Dic. lib, 47.10. 1. Quoi qu'il en foit, No- 
hius prétend , qu'Infuriæ loit moins que Conrumelia , & 
il appoite pour cela ce pallage de Pacuvius, Facile patior 
injiriamn, ff ef vacus contumiliæ, 

InrUrRIA. (abl.} Cic. A tort, fans raïfon, injuftement , 
fans lujer. Nec injurid. C à c. Avec railon , ce n'eit pas 
fans raiton. injurià Fuïÿ dus civibus fuis. Cicç Quicft 
fufp-& fass raifon à fes Cirove s. 

INFURAARI , dr, atäs sum. S EN. (pail.) Faire sort, 
caui+r du doinmage. 

INJORIE. (adv.) Non. & 

INJORIOSE. Brur. aa Cie. 

IxiuRiesius, (adv.) Cie, Injuftement , avec ignemi- 
nie , av:c'ojuftice. 

INJURIOSUS, à, #m. Cic. Ivjufte, offerfane, qui fait 
tort , nuifible, Ab invite emere injuriojum eff. Cic. 1] cit 
injufte d'acheter de celui qui ne veut pas vendre. {njurioff 
vents. Hor. Des vents contraires, Injwriofus in proximos. 
Cac: Qui fair cort à fon prochain. . 

IIURIOS ,à, mm. Tir. Iujufte,'déraifonnable, of- 
erfaor. e 
% Inrussu. (abl.) Dont je ne trouve poinc les autres cas, 
Injuffs mec, Tr. Sans mon ordie. Injaffu Confulis, Du- 
ci. V. Max. mpuratori. Cic, Regis. JUsT. Sans l'ordre 
du Co: fn.', du General, du Roi. 

INJÜSSUS, 4, w». Hor. Qui n'a point reçu de com- 
ma.d:ment de faire quelque chole, qui fair quelque chofe 
fans ordre, de foi- même. 1njuffa wirefrurt gramina. 
Virc. Les herb:s pouffenr d'elles-mêmes , fans avoir été 
cultivées. Non injuffa cano. In. Je re chance poinc fans 
ordre, 1apuffe veniunt ad mulctra catille. Ho. Les Ché- 
vres vont d'elles-mêmes. fe faire craire, /2juff nunquam 
defiflunt, 1p. Lis ne ceflent jamais de charter, quand onne 
les ex: prie point. 

INJUSTÉ. (adv.) Cie. Irjuftement , avec injuftice , à 
tort , fans raïon. Æliquid injufle confequi, Cic. Parvenir 
à que'qu: choie par une injultice. 

INsUsTioR , or. FLor.{comp.) 

InsusrissiMUs, #,#m, ({up.) d'Inrusrus. 

IxjusTissiMs.-{adv.) Sail. Tres icjuitement. (fup.) 
d'Inrusrs, : 

INJOSTITIA, Z. f. Ter. Injaftice.|dureré, cruauté. f. 
Eum ego hinc ejecs miferum injuflitiä mea, Ter. C'eft moi 
qui ai chaffé ce pauvre malheureux de chez moi, par mon 
injuftice, s.e. pat ma dureté. 

INJÜUSTÜM, 5. n. Her. Injuftice , ce qui eft injufte. 
Jarainventa metuinjafft. Ho. s.Sar. 3. On a inventé les 
Loïix, pour remedier à l'injuftics, & à ia violerce. 

INJÜSTÜS, à, #w.Cac. Injufle. Amor injuflus Ovin. 
Un amour injufte. Onws Per ri Cric. Fafcis injujlus, 
Vire. Un crop grand fardeau , un fardeau crop ptfant. 
Juve inquffus. À 26 Amph. Tres injufte, juftement ix- 
juite. {njuflé nece PH. D'ure morc injufte, 

INLACRY MARI: $ vid ? ILLACRY MARI. 

INLS&sUS, 4, um. " SIztasus. . 

INLAQUÉATÜS , à, wm. Fist, Lié, enchaîné fdélié. 

INLARGIRÉ , 33 Non. Le méme que LAKGIRI. 
Donner. e c 

INLATÉBRARE, Ÿ, avi. A. Gsi. Inlatebrant fe fe. 
In. 17. 2. Se cachent. # Aulu-Gelle prétend que ce mot 
Poëcique , n'eft pas crop rude. 

InLectanæ. Vid, ILLICIBRA. 

INLEX, legis. PLaur. Quieft, qui vit fans Leix. 
(R. Lax ) 

INLEX , îcïs, (adj.) Plaur. Qui attire. (14 Inzicr18n 
po.) Inlices canales. Fxsr. Caneaux dans lefquels l'eau 
coule. Vid. ILLax. 

InLissRazis. À, Gell. Vid. ILLIBERALIS. 


F Injufiemene, 
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INLICENTIGSUS , à, ww. ApUL. Inlicentiofus ca- 
chinnus. 10. Ris exceffif. 

INLICÉRÉ, «59. PH. Pid, Iuutesra. Atrirer, faire 
venir. 

INLICITATOR , Gris, m. Fefft. Acheteur. (r. Licr= 
TAR1, encherir.) 

INLICTT US. Vid, ILLic1TUS. 

INLICYOM , 75 n. Feft. C'eft loifqu'on appelle le 
Peuple à l'Alemblee. Inliciswm vecare. Ip. Appeler, faire 
venir à une Affcmblée. (R. IN, Licrns.) Vocæ inlicium 
quirites.V arm. Appelez le Peuple à l'Ademblée. Inliciums 
rifire bue. In. Ven:2 à l'Aflembiée. 

INLIDERE , 45. Pa Brifer ,caffer. Prd. Iuribsres. 

INLIGARE, d. Vid. HiticaRs. 

INLIGATUS. Vid, ILLIGATUS. 

InxcirrsRarTa pars. Fest. Une partieoüiln'y a 
de lectres. Vid. ILLITERATUS. 

INLÜCERE , «& 5, mxi. SUsT. Vid Iszucirs. Luire, 
briller. 

InLuDeNS, entis, PH. En fe moquant. (part.) v. 

INLODÈRE , 43. Vid. ILLUpen 8. Se tailler. 

INLÜSTRIS , srè. {adj.) A. Gei!, Illuftr=. Yid, 11 
LUSTRIS. 

INLÜOTUS , 4, #m, A. Gaz. Qui n'eft pas mouillé, 
(q. Lulorus.) Vid. IiLoTUSs. Inlotis pedibus. À. GaLL. 
Sans avoir lavé les pieds. 

Incuvies. Tac, Vid, ILLUvIES. 

IncuxiT. Suer. Jul. 81. (perf.) v. INzvcERs. Luire. 

INNABILIS , flë. (adj.) Ovid. Qu'on ne peur paffer à 
la nage, 

INNans , antis. Cie. (part.) v. 

INNARE, 3, dvi, drum, ViRo. Paffer à la rage, rager. 
Innare aqua. Liv. Nager dans l'eau.fluvies. ViR a. 
Pailer des rivieres à la nage.—bis Stygies Lacus, Stygiamque 
paludem, Vino. Paller deux fois le Styx.=ffuvio, plage, 
Ip. Vogu-r {ur un fleuve, Aocter fur la mer. 

INNASCI , jeôr , nätñs sum. H o R. Naître, croître 
dans quelque endreir. Cie. étre naturel. Svn. Nafei, 

Filix innafcitur agris negleëtis Ho. La Fougere vient, 
croit dansies champs qui ne fonc pas cultivés. Innara rfl 
homin: probitas, Cic. La probié cit naturelle à l'homme. 
innafcantur ingentis. Sen. Se rencontrent dans les grands 
genies. {An masmitndine s mIN MiQiim Cupiattas Princifatus 
innafcitur, C 1 c. 1 Off. La grandeur d'ame, fair naitre 
l'envie de s'elever audcilus des aurtres , & de fe les affu- 

260r. 
| INNATANS, antis.(part.) v. 

INNAÂTARÉ, 2, 41) 44m, Sarnager, {vosuer ;aller 
en nageant. 

Innatat aquis pluma. P 1, La plume nage fur l'eau, 
Undam mnatat, ViRG. 2. Gtore. Vogue fur l'eau. Radices 
Jumme folo innatantes Cou. Des racines qui s'étendent fur 
la fup:rfcie de laterre. Innatanresbellua.Crc. 2.Nat, Des 
animaux qui sagent dans l'eau. Velrrinnarantia Quint. 
Des choles qui fautent aux yeux, faci es à voir. 

INNATUS ,4, mm, C1. Naturel, né avec nous, 
(parc, paf.) v. Ixnasct. 

Tnnata cognitio, Cic. Une connoiffance qui eft naturelle, 
Innatus fanguin:. Sen. E eve parmi le (acg & le carnage. 
Innata us, Cic. Vue force naturelle Innatus amor h4- 
bendi, VirG. 4. Georg, Inciinatior, naturclied'amalfer, 

INNAVIGABILIS , 5&. (adj.) Liv. Qui n'eft point 
navigable. u 

INNAVIGANTES, tium. MsLa. Ceux qui voyagent fur 
mer. 

InnecTens, entis. Ovip. (part. ve 

INNECTERE, é5, 45, next s, nexsm. ViRG. Lier, ac 
racher. Sy. Neéfere. 

Caufas inneéte morandi, ViRG. Suggerer-leur des pre- 
textes pour refcr. Sertis inneéfunt tempora. Ovip. Ils Le 
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couronnent de fleurs. Innexuir paribir ârmis. Vino. 


Donra les mêmes armes. 
INNECTE , &ôr, nexis sm, (pa Vro- r--.- 


en ny = ms 20e ANS 
“r + . . . 

LT éarrrants, Tac, Il étoir allié aux Hyrcaniens. Lar- 
tea colla auro inneéfuntur, Vinc. Ils mettent à leurs cous 


des col iers d'or, ils portent des coliiers d'or. Cervicibs 
une. Tac, H ft 4.45 ls s'atrachent à leur cou. 


INNEXUS , à, #m. Vino Lé, aitaché, Frausinnexa 
clunte. V 1R 6. Cux qui ont irompe leurs Clients. Pitr.s 


innexa cruent:s. Ip. Entortillée avec des bandeleites tou- 


tes fanglantes, Tiberiss innixws confcientia matris, TAC. 


Tibere , qui éroit d'intelligence avec a mere. 
InNiTaRIS , INNITATUR, ([ubj præl.) cé 
INKITEBSATUR. (unp.) 

InxNiTins, eñtis. Ovin (part.) v. 
INNÎTI, rù 
£e repofer {ur. 


+ On joint avec ce verbes le datif, Ouid, l'ablarif. Cic. 
l'acculatif avec sr. PL. avec fuper, Biaz. & l'ablatif avec 


in, Cic. Vid. INNix US. 


Inniti fidei alicujus, Liv. 28. 44. Se repoler, comp- 
Ne trritaris prudentia 
#ne. B18L. Ne vous appuyez point fur vore prudence. 


ter fur la bonne foi de qu:iqu'un. 


Innitebatur juper. 1 S'appuyvit (ur. 


… 


INNIXUS, 3, #m, Cic. Appuyé, étant appuyé, s'ap- 


puyant , fe fiant fur, 
Inmixus baffé.Liv.Appuyé fur une pique.—in bumeris. 


CicAppuyé fur les épaules, Innixæ [uper dileétum Bipz. 
Appuyec {ur fon bon ami. {nnixus in aliquem. PL. y. 5. 


Appuyé fur qrelqu'un. 
INNO , 41. Vii. Insars. 


INNOCENS , énris. (adj.) Ter. Innocent , qui ne fait 
point de mal, qui ne nuit à perfonne. }( Nocens, Sy. 1». 


ñnoxins, 


Annocens dicitur non qui levirèr nocet , [ed qui nibil no- 
cet, Cic. 5. Tufe. Où appelle innocent , non celui quinuie 
legerement ; mais celui qui ne nuit point dutout, Znno- 
+ Vous ne lerez plus 
oblige à votre (erment. Ma malcdiétion ne combera point 
fur vous. Innocentiores uva. PL. 23.1. Des grappes de 
raifiss qui font plus de bi:n,qui fonc moinsmal failant-s. 
Innocentis poculs Lefbii duces. Hor. Vous boirez du vin 
de L:{bos qui ne fait jamais mal. Epiffola immocens, Cic. 
Une L=itre qui ne contient rien de mauvais. Inmocems rui- 
#4, Mar. La chüte d'une chote qui ne faie mal à perfon- 
ne. Uya imnocentes. PL, Des raifins quine {çauroient faire 


cens cris à malediitione mca. B 


de mal. 


INNOCENTÉR. (adv.) Tac. 4. #4 Par de bonnes 


voies , innocemment, 


# [T. dit qu'on re trouve point cet adverbe au pof- 
tif; cependant Tacice s'en eit fervi. Magna vpes smmocen- 
fes parate. Tac. 4 An. 44. De grandes richeiles acqui_ 


fes, amaflées par des voies juites & legitimes. 

INNOCENTIA,£, £. Cie. Ianocence,incegrité de ie.f. 
humeur tien failante. 

InnocenrioR , orss, PL. (comp.) € 

INNOcENTISSIMUS , 4 , sm. (lip.) d'Inxocins. 

INNOCENTISSIME. (adv.) sm Sail. Avec beaucoup 
d'innocerce.(lup.) cé 

INNOCENTIUS. (adv.) PL. (comp.) d'Innocenrsr. 

Teneccniùs decrefcente Luna , quäm cre cente funt 
PL. 13.32. Se fo. ravec moins de danger, lorique la Lune 
£ft dans fon décours,q: quand elie «ft dans fon croiflane 

INNocENTIUS, or1s, PL, Moins nuifible. (cop.) d'in. 
MOCENS. à 

INNOCUE. {(adv.) Ovid. D'une maniere innocente. 7» 
noce vrvite , numen ad4ff, Ovin. r. De arte, Men:z un 
vicirreprachable, Dieu elt preient pariout. 

INNOCÜUS , à , sm. Ovin Quinta r point de mai 
Firg. Qi n'ar:çù aucun dommage, Sidére carina omme 


»#ixis sum. Cic. S'appuyer, être appuyé, 
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. Posses Mon À ” 
innotue, ViRG. 16. Æn. 302, Tous les v- È 
rent fansavoir = ” ee 


Len #senctom iagés. 

HT Quique immocuus foic aétif ordinairement , il fe 
prend ‘a sun fens paffif dans cet endroit de Virgile. 10. 
Æn. 02. Quoique L.Va,la,6.E/er. blâme Servius d'avoir 
dit, 9. Æ+, 230. Innocuum ef} cui nullus Poffét mocere, & 
10 Æn 302. innocuus, Cai men nocetur. Car on voit aufli 
d'autres noms qui ont la fignification aétive & paliv: 1n- 
n.x m4 dont la fignification eft aétive , fe prend dans Lu- 
cainen fignification palive. Gens ferpemeum innexa mor 
fu. Luc. 3 Dans Coiumeile, lb. 3. :0 & lib. s. 9.] 

INNOMINABILIS , lé, (adj.) Apul. Qu'ou ne fçau- 
roitexprimer. AR 

INNOTARE, 7, 4v5, äräm, Hyc. Remarquer. Syn, 
Notrare, 

INNOTESCERE , #é/c5, mo°à 5. Ovip. Etre connu , 
venir à être connu. {Ce verbe fe prend en bonne & mau- 
vale pait. Quscumque turpi fraude immotuit. Py. 1. 1e. 
Quiconque s'eft une fois ma og par fes fourberies. 1nmo_ 
tJterep&urä. P L. S: rendre celebre par la peincure. Aw 
nofFris :mneruit illa libellis ? Ovin. Eit-elle devenue ces 
lebre par mes vers , mes vers l'ont ils fai connoître ? 

INNoy a. Renouveliez. (imper.} v. 

INNOVARE , v7, 3vi, drum, Cic. Renouveller ,ine 
nover. Syn. Nouare. 

Spiritum reétum innous. Bist. Rérabliflez de nouveau 
un efpric droit (dans le fond des entrailles.) Terrorem im= 
novarwmrt, Liv. Ont renouvelé la frayeur. 

INNOVARE, 3r, ätüs sim. (pail.) Bibl. Etre renou 
vellé. Innovabitur gloria mes. In. Ma gloire {= renou= 
vellera. Nihil inmovetur, E c c 1: Qu'on ne fafl: aucune 
innovation. 

INNOVATIO , ünis. F. Bibl, Renouvellement. m. [lin= 
novation, 

Innox1oR , oris. CAT. (comp) d' 

INNOXIÜS , à , sm, PLauT. Innocent,qui n'eft poinr 
coupable, Pi, Qui n'eft point nuifible, qui ne nuir point, 
Virg. Qui ne fax point de mal. Col. Qun'a reçü aucun 
dommage Leones fatiati inmes i Junr. PL. s, 1e. Les Lions 
ne font point de mal , quand ils font raflafés. Verbs mom 
innxis, Vire. Des paroles pernicieules. # [ Ce mor fe 
prend dans ua (ns pallifauffi. Magiffratus imnexii. S aux. 
Cañil.Les Magiftraes écoient à l'abri de tout danger Fab 
erit à curculionibus innox:4, Cov.21a. La féve fera à cou- 
vert des Charenfons,les Charenfons n- l'endommageront 
Point. Trumcus ceifior conftttuersr , st fitinnoxins ab 
injursa preorum, Cor. $. 9. On prendra un tronc plus éle- 
ve ; pour le garantir du becail. Innoxsis flimms. Sur. 
Sans étre co lumé par les Aimmes. 

INNUBA , à f. Ouid. Qu n'eft point mariée. Inmub4 
vivir, Ip. 10. Met, Elle vic dans le cchbat, 1nnaba perma- 
ne. Ovip.le i meure vieige. 

INNÜBÈRE , 42,p:5, prüm. Liv. Epoufer un mari, 

INNOBILARI , dr, äris sum. S o 1. Etre éclairci, 
étrenertoyé. | 

INNGBILUS , 4» #m. Lucr. ? Sans nuage, clair, fee 

INNO &ES, éë.{adj.) Sen. 17. $ rain. Innwbrlous ather, 
Lucr. L'air ferain & (ans nuag-.(r. NuBss, nuage.) 

InnUESANT. Failoicot figne, (imp.}'e> 

Innusns ,enris. Faifant figne. (part } v. 

INNÜËRE , mi 5, ni iaiiqud, Cic. Faire figne de 
queique chole , témoigner quelque chote par fisie. 1n- 
#uif ersa huic Simon Pet: us Bigi.Simonlieir: lui À. figne. 

INNUI, ir. (pall.) Vire. Aqua innnetur his fig ie 
pi Virtr. Oa connoî.ra à ces marques, que l'eau 
cit lcvere. 

INNÜMÉRABILIS , ÿ/E. (alj.) Cie, Innombrable, 


qui ne [: peut comp.cr }(Numersbilis. 


Li 


 INNUMERABILITAS , ris. f, Ce. Nombre infini. 
iINNUMERABILITER. ady.) Lier Une imfinne de fvis,* 





INO. 
+INNÜMER ALES, 3/8. (adj.)Luer. ? Tanombrable,que 

INNÜMEROSUS, 4, #m. PL. Sion ne fçauroit 
compter, dont où ne fçauroit dire le nombre. 

INNÜMERUS , 4, #m. Cic. Le mème, fans nombre, 

“7e. srande quantité. 

FR + Mes nations fans nombre. 

Gentes IANHMÉTE Vimu. — 

X[C+ nom eft plus commun au plurier Cujss  tume sn 
guam «x Equo Trojano innumert Principes exierunt, Cic. 
2. de Orar, Ileft lor.i de l'Ecole d'Ifocrate une infinicé 
d'excellens hommes » comme du Cheval de Troies. 
Tnnumeri Principes, Cie. Des Princes innombrables, 1#- 
BHmeri numeri AUSON. La Profe & les Yers. 

INNÜO . is. Vid, INNU&R S. 

INNÜPTX » 4. F. Virg. Qui n'eft pas mariée. Innupta 
BHpt«. Cic.U mariage qui n'eft pas faic dans les forimes. 
. INNÜTKIRE, i 5r, sis sum.(pail )Etre nourri. Cerris 
M£entis innutriri eporter Ssn.Il faut Le former [ur le mo- 
dele de certains Auteurs, fe les rendre familie:s ,8'en 
sourrir, {pour air. fi dire.] 

INNOTRITÜS, 3, mm, Pc. J. Quia été éleré à cer- 
taines choles. (part. paff.) 

Tnutritus tiberalièss difciplinis. PL. J. Elevé , nour:i 
dans l'étude des Arcs liberaux.—mars. I p. Accoutumé à 

mer. ‘ 

INO, (ges.)INÜS. f Fuor. Ino, fille de Cadmus , & 
femm: d'Athamas » qui fe préc:pita dans la mer avec fon 
fils Melicerte, pour éviter la fureur de fon mari. Voyez 
Ovio. + Met. 

 INGSÉDIENS, énrïs. (adj.) Bibl. Defobé fan.)(Ok- 
diens, SYN 1nobfrquens, 

Si imobedientes fueritis voci. Biaz.Si vous êtes defobéif- 
fans à a voix du Seigneur. 

INOBÉDIENTIX , 2. f, Bibl. Defobeilfance. f. S x N. 
TImparentia. 

INOBLITÜS , à ,äm. Oyip. Reconsoiffant, qui n'a 
Point oublié Syn Memor. 

INOBROTOS > à, mm, Ov 1 D. Qui n'a point été en- 
glouti. 

INOBSCÜRARÉ , r5, Zui, ätüm. Cic. Obfeurcir , 
Citacer 

INGBSEPTÜS , 4, #m. Lac. Découvert , dégarni. 

INOBSEQUENS , énrÿs. (adj.) Sen. Tr. Qui n'eit pas 
obéifare, qu: ne fe laiffe point gouverner. 

INGBSER VA BILIS, ilé, (ad).) Cafwl. Qu'on ne peur 
oblerver , qu'on ne içauroit appercevoir, impercepuble, 
invifible. 

INOBSERVANS , ntïs. (adj.) P#ll. Qui obferve,qui 
remarque ce qui ie pañle. 

INOBSERVANT IA, &.f.Suer Aug. 76. Indiffcrence. f. 

INOBSERVATÜS ,4, #m. PL. Qu'on n'a point ob- 
fervé , qu'onn'a pas remarqué ,; à quoi l'on n'a pas ptis 
Bariie, lans avoir eté découvert. ){ Obfervatus. 

INOCCATUS ,à, #wm. Co L. Herlé. Le même que 
Occarus. L ; 

INOCCIDÜUS, à, äm. Luc. Qui ne fe couche point, 
qui cit coujours eleve {ur l'horizon. 

AxH inocciduus, Luc. Le Poe Arétique, qui paroît 
toujours audeffus de nocre horizon, Inocciduæ viss. ARN- 
Vicqui ne finira jamais, 

INOCÜLARÉ, 13, aus, tm. Cor, Enter en écuflon. 
Hinc 

INOÔCÜLATIS , ünïs. F. Col, L'aétion d'enter en bou- 
ton, en écuflon. 

INGCÜLATOR , ôris, m. PI. 
écuilon. 

INODORZRE , r7, Aui, arm. Co: Faire fentir, 
communiquer {on odeur. 

INODORUÜS , 4, mm. Qui n'a point d'odeur, Urna 
es inodors dabir Dans. 6 35. Il meitia dans l'urne,où re- 
1 0lereu incs os , des Asus qui ne icntuont rien, des ato- 


Qi ente en bouton, en 


en 


INO. 11 
marés fans gr Le répandoit fur le bucher Funebre, 
des fl:urs, des parfums, &c. Dion. Halic. 2. Prop. 4. 
Eleg, 7. Après que le cadavre écoit brülé, on répandoir 
encore des odeurs, du vin & du laic. Tib. 3. El. 3. Etmê- 
me tous les ans les maris répandoient des fleurs {ur le 

tombeau de leurs femmes. Careri muriti fuper tumulos 
cviveum fharqunt violas , rofas , lilia florefque purpu- 


TEE 


reor. H1eR. Ep. ad Pammath.] ? 

INOFFENSIUS:(adv.) 4. Gell. #. 2. Sans eneonrir a 04 
cun danger, facilement, [C'eff le comparatif d'INOFFENSS, 
qu'on ne rome point ] , : e 

INOFFENSÜS , à , #m. Tia. Qui n'a point heurté. 
Ovid, Exempt d'accident fâcheux , Facile , aile. 

Inuffenfa copulatio vocum. QUINT. La liaifon des 
mots qui n'ont rien de defagréabie à l'oreille. Cær/s he 
norum imeffenfo legioni prapofiius eft probatufque. T Ac. 
Après avoir paffé par toutes les Charges fans infamie , 
il s'acquicta Fm de celle de Chef de Legion. 1nof- 
fenfum referre pedem. Tis. 1. 8. Revenir fans s'êvre b'<flé 
les pieds. Pede inoff nfo fpatium decurrcre vita. Ovip. 3. 
Tr' ff. 4. Pafl-r (a vie fans aucun accident ficheux, Asie 
inoffen'æ tet Imper storum malitis eff. Tac. La malice de 
tant d'Emp:reurs, de Rois, ne lui fur pas préjuaiciable. 
Vita inoffeufs. Ovwip. 1. Triff. Une vie tranquiile, douce, 
qui n'elt craverlec d'aucun malheur. Inoffenfas volupra- 
iéstranfmitiere, PL. J. Paller pardeflus les voluprés,fans 
s'y arrê er: “ 

INOFFICIOSÜS, à , #m. Cie. Delobligeant, peu obli- 

rean. 

- 1nofficio{um teftamentum, P AUL J.C. Un Teftament 
qui cit fair conure les loix de la pieré. C'eft un Teftamenr 
dans lequel un pere desheritz fes enfans , ou un enfant fon 
pere ; où la meie, u 

INOLENS, éntïs. (adj.) Luer. Qui ne fent rien , qui 
Le tend aucune odeur, 

ENOLESCENDUS , 4, #m, Mac. ex v, 

INOLESCÉRE, 1éfe, Jo: , bleu, Blitam. Vino. Crot- 
tre dedaus , eroîere avec, croîcre pardeflus , s'augmen- 
«cr. À. Gel, Faire croître, former. 

INOLITÜS, à , #m. Cru avec. (part. pal. v. præced.) 

Lepra cu inolits. B 181. Lépre inveierée , enracinée 
dans ja peau. 

INOMINALIS , 4lë. (adj.) A. Gell. Funcite, faral. 
Le mème que 
… INOMINATÜS , 4, m. Horn. Malheureux,funefte, 
infortune. (R,OMEN, prefage.) 

Inoo Vid, Inous. 

INOPACARE, psc, 5, av5, atam. Co L. Couvtir 
d'ombre, ombrager. Sy. Opacare. 

Ixops,-p5M, Vid. Inops. 

INOPEROSÜS , à, mm. SeRv. 4. Georg. 104. Quieft 
oifit, qui ne travaille poine. 

INOPERTUS , à, #m, San. Découvert. 

INOPIA, 2. F, Cie. (ppr.) Manque , beloin de fecours, 

privation de quelque chofe , pauvreté , diferte , indigen- 
ce, neccfliré. f. Sym. Egeffas, indigentia. 
Inopia argenti, PLAuT. Manque,difette d'argent, Ine. 
pia Gr jejunitas. La lechercile & l'aridité dans fes difcours. 
Inopia frussum, frumenti, rei frumentarie. Cie, Dilerte 
de bled. 1n fumma inopis. In. Dans unc diletie extreme, 
Propter inopiam teébi, Cic. Parce qu'il n'avoit pas de 
maifon. 

INGPINABILYS, Y/£. (adj.) À. Gell. Incroyable. Ma, 
terta inopimabiles. 1 D. 17.12. Des maticres, des fujers 
tour extraordinaires quine vien droient pas dans la penfée, 

InopiINaNs , 4ntis, (adj.) m.f. n.Cæs. Qui ne (e douce 
de rien , qui ne s’atrend pas à ce qui doit arriver, Inopj. 
nantes deprehendit. In. Les furpric à l'improvifte , {ans 
qu'ils «’y attend ffenc. L k . 

INOPINANTER. (adv.) Swer, A l'improvifte , au dé. 
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pourvû , d'une maniere imprévüe, foudainement , fans 
u'on y penle. * 

INOPINATE. (adv ) Liv. InorinaTo. Id. Le mème 
que INOPINANTSR. 2 a 

INOPINATUS ,4, mm. Cie Imprévû , quiarriveà 
l'improvifte, à quoi l'on re s'attendoit pas, inopiné, 
fub't. 

INOPINÜS , à, #m, Vire. Le même, 

IROPIOLUS , à, #m, PLaur. Le nême qu'Inops. 

INOPPOK TÜNUS, à , mm. Cre. Qui n'eft pas à pro- 
pos , qui n'eft pas convenable, hors de faiton.)( Oppor- 
funus. 

INOPS , %pis. m.f. n. Cie. Pauvre, quieft dépourvü , 
qui manque de quelque chole qui eft dans le b:ivin. Sy. 
Pauder , egens. | 

HlAvec cer adje®t F, on met le gruicif, & quelquefois 
J'ab'acif, . : 

Laops animi, Vi RG. Icrelolu, indéterminé —auxilis, 
Liv. Qui manque de fecours.—inopes confilis, Ov 1 D. 9. 
Met. Inlenfes, imprudens, Inops verbis, C 1c. Qui man- 
que d'exoreffions pour s'exprimer. um fuerimt imapes 
amisorum, Cic. Combien ils manquoient d'amis, combien 
ils avoient peu d'amis. 

Ut éejiciant pauperem € inopem. Bisz. Pour renverfer 
celui qui eft pauvre & dans l'indigence Safcitans à terra 
inopem. B 181. Qui tire d= la pouflicre, celui qui eft davs 
l'indigence, Ab inope ne avertas oculor. Ip. Ne dérournez 
pas vos yeux de celui quieft dans l'indigence, 

INOPTABILIS , /. (adj.} 4pu!. Q''onne doit point 
fouhairer, haïdable, 

INoRa. id. IxoRt. 

INORATÜS ,4, #m, Cie. Dont on n'atiendir. Re 
inoraté reverterunt.Cic 1ls s'enretournerent (a Ametic,) 
fans avoir expofé le fujer de leur Ambaflade (à Sylla.) 

: INORDINATE. (adv.) Celf. D'une manicre irregu- 
icre. 

INORDINATIO , émis. F. déreglement. 

INorDiNATISS1MUS. Pl. ([upf} de 

INGRDINATUS , à, #m, Cic. Mal en ordre , dans 
la contufon,{ léreylé , dérangé. 

Îxordinats milises. Liv. Des (oldats mal en ordre. 1n- 
ordinati hbeff:s. Liv. Des ennemiser defordre. 

InoR:. Fef. (pl.) d'INORUS, à, #m. Qui n'a point de 
bouche. Animalia inora, inauriraue. À, Gai. 7, 6. Des 
animaux qui n’ont point de bauche, de gueule, ou d'oreil- 
Je. + Dans l'édition d'Afcentius, il y a s#04d0r#, qui n'ont 
point d'oderar. x 

INORIRI , Briôr, Bréris, ortits sum. T AC. Naître. 
4Svn. Orsri.) Si memoris inoriretur. T a €. 11.23. Si l'on 
venoit à e reMouvenir. 

INORNATE. (adv.) 44 Her. Sans ornement, fans 
pohtefl: , d'une maniere negligée. 

INORNATUÜS , 4 , #m. Cie. Qui n'a poirt d'orne- 
ment , qui eft negligé, mal ajufté , en defordre, Crines 
inornati, Ovip. Descheveux en defordre. 

Inornatus Oraror, Cic. Un Orateur dontie difeours eft 
fans ornement. « 

INORUS , 4, #m, A. Gsze. Qui n'a peint de bouche. 
Vid. Inorr. 

INGOS , 5. m. Virg. Fils d'Ino, fille de Cadmus , mere 
de Palemon & de Melicerte, 

INOTIOSÜS ,à, mm. Qu1nT. Qui eft toujours en 
aétion , qui eft occupé. Inetifa aëtic. Ip. Aétion toute 
occuppéc aux gefles & à la pofture de l'Orateur. 

INPOS TÉRÜM.{adv.} Cie. Dans Ja fuite. (4. in pof- 
terum tempus.) 

Inxprimis. Sail. Surtout , principalement. 

INQUAM,NQNE, inquit, inquimus , inqmitk, in- 
quiunt, Cic. Ter. Dis-je, dis-tu, dit-il, difous-nous , 
dives-vous , difent-ils. 


INQ. 

À Ce verbe ne fe mer qu'apiès un autré mor, Daës, 
inque, PLAUT. Peud, 1. 5.124. Dires » je donnerai. Da- 
buntur inque, refbonde, PLAUT, Bacch. 48.42. Dies, 
répondez , on les donnera. Tu vero, inquifft , molrfins non 
erw. Cic. Pour vous , dites-vous , vous ne ferez point in« 
commode. Ergo, inquést aliquis ? Crc. Quoidere, dirz 
quelqu'un? Commun: [en f4 plant caret inquimus. HoR. 1. 
Sat, #. Cet hoisirie n'a pas une once de bons fers, difons- 
nous. Êccum me, inque, TER. Heaut. 4. 7. Dites, me 
voici. /14 di faxint ,inquite, PLAUT. Aul. 4.10, Dites , 
que Dieu le veuille. 

INQUANTUM. (adv.) Qyint. Autant que , en cant que. 

IxQuanrumMcumqaus. (adv.) Sen, v. QuANTUU- 
CUMQUE, 

Ixqus. Plaur. Dites (imper.) v. 

INQUÉRE , mqui2,3s, ir. 

“KO ne trouve point l'infiaicif irquere , mais l'indi- 
cauit snquie cit dans Catuie. L:s autres cemps & les au- 
tres perlonnes de ce verbe , qui font en ufage , fe voient 
fur le mot irquam.] 

INQUELIGATUS. Virg. INLIGATUSQUE. 

InRQUEPEDIR I, Luer. 1; Purrnixreus 

pro DIMPS5DITAQUE. 
IMPaDITURQUE. 


INQUErEDITA. {d, 
INQUEPEDITUR. 14, 
INQUESALUTATAM, Virg. $ INSALUTATAMQUE. 

InqQuisns , ent. Bisu. Difacc. (part.) & 

InNqQuIsS. Piaur. Direz-vous. (fut.) v. InQUIo. Fid. 
Inquam. 

INQUIES , étis. f, PI. Chagrin. m. inquiétude, veille, 
infomnie. f.fSALL.(adj.) Inquitt, qui ne peut vivre en 
repes , turbulenc , icciuant. 

Nox per drver(a inquies, T À c. La nuit fe paffe en di- 
verles inquiétuies. 

INQUIET. Cie, Dira.(fur.) Vid. INQUAN. 

INQUIETARKE ,0, avi, atum, Susr. Trovbler ,in- 
qutrer , eroubler Le repos. (r. Quies.) 

Inquietas Regem. Bin. Vous faices du bruit au Roi. 
Inquierafli me. Dig. Vous avez rroublé mon repos. 

INQUIETARE, dr, tits sum. (pañl.) PI. Etre inquiété, 
être croublé, Hinc 

INQUIETATIO , ônir. f. Liv. Agitation. f. mouve= 
ment , trouble, m. 

INQUIETATUS., 3, #m. Quint. Inquiéré. 

INQUIETE. (adv.) Bibl. Sans aucun ordre , en crou- 
blant les autres. 

INQUISTIOR , oris, Quinr. (decl. comp.) 

INQUIETISSIMUS, #, mm, Sen. 7. de Benef. 27.{(fup.) 
d'Inquisrus. 

INQUIETÜO D, inis. f. Sen. Inquiétude. f. rrouble.m. 
Perfiripenses excitamdi gratié , inquictudinem arte molie- 
bantur, ui non ab excitantibus , Pa à fonantibus Holofere 
nes evigilarer. Bis. listächoïent,en faifant quelque bruir, 
d'interrompre fon fommeil, an qu'Helofernes füt plü- 
tôt éveille par ce brnie confus qu'il enter droit , que par 
qu‘iqu'un de {es gens. 

INQUIETUS, 4, #m. Liv. Irquiet, qui n'eft pas 
tranquille, troublé , en delordre. 

inquiets ingenia, Liv. Des efpries inquiets & curbu- 
lens. Aff4 praliis inquietæ, F 1 0 R. L'Afie troublée & en 
defordre par les armes. 

Corripite inquieros. Biz. Reprenez les efprits inquiets, 
ceux qui fonc fans ordre. Non inquieti fuimus. 1 D. Nous 
n'avons pas cé juquiets , nous n'avons pas troublé le 1e 
pos des autres. 

INQUILINÜS , #. m, f. Cie. Locataire, qui demeure’ 
dans une mailon à louage,fqui demeure dans le même lieu., 
{ Qu incolit aurdem locum.) Fast. 

InQuiNA8o. (fur. a&t.) INQUINABITUR. (fut. paf. )v. 
INQUINARE, » / 
INQUINAMENTUM,i.n,Virtr, Oidure,faleré,fouillures 
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INQUINARE , 5, aus, atum. Cie. Souiller ,gâtèr, 
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Infanire amote. PL. 10. 37. Aimer jufqu'à la folie. 1n- 


tacher , falir.{ V. Max, Dishonorer. (R. CuniRs. Fef.) | fanire infaniam hilsrem. Sex. De vita beata. A voir une 


Inquinare amicitiam, C 1 c. Deshonorer l'amitié.—f#- 
mam. Liv. Noircir la reputation.—velus, Mat. Tein- 
dre de la Jaine. 

‘Inquinare fe libidinibus, C1c. Se deshonorer par fes 
dtbauches. 

InxquiN AR: , or, atus Jum, (pail.) Hor. 

InquiNaTs. (adv.) Cic. Sans policefle , grofberement. 

INQUINATIO , onïs. f. Bibl. Souillure. f. 

INQUINATIOR , ris. Cie. (comp.) 

INQUINATISS1MUS. (fup.) de 

INQUINATUOS , à , #m, Cic. Souillé,fali,profané. 

Omnibus vitis inquinatæ vita, C 1 c. Une vie fouillée 
de routes forces de crimes. 

INQUIO, is, 5r. [Ce verbe défectueux, dont il ne nous 
refte que les cemps & les perfonnes marquées fur inquam. 
Vid. Ixquam , dis-je , dis-tu , dit-il.] 

INQUIRAM , inquire, inquirebant, 

INQUIRANS , emtis, (part.) v. 

INQUIRÈRÉ , r9 , s4ui, sum, Cic. Chercher , re- 
chercher. (nr. QuÆ&RSR6.) S'informer , examiner. 

Inquirere de aliqus re, où in aliquid, Cic. S'informer 
de quelque chofe. Inquirere in cemperiteres. Cie. Faire 
des informations contre fes competitcurs.—in Jeipfum. 
Cic. S'examiner foi méme. 

INQUIRE , dr, quisiris sum. (pall.) Cie. 

INQUISITIO, onis. F.Cic. Recherche, information. f. 
gerquition. f. PL. J. Connoiffance. 

INQUISITIUS. {adv.) Avec plus de recherche, Lege 
CG Via, AxqQUistTIUS. A. Gel. 1.3. 

INQUISITOR , 6ris. m. Cic. Qui recherche, qui 
s'iforme, enquerant, enquéteur , examicateur,fInqui fi- 
teur. Inquifirorum collegium. La Chambre des Enqrères. 

INQUISITÜS , à , #m, Liv. Doux on s'eft informé , 
qu'on a recherche. 

INRECTUS, #, #m. Non. Qui n'eft pas droit, 

Inrazictoss. (adv.) Tac. Vid. IRRELIGIOSS. 


INRÜMARE, 5, Zvi.CATUL. 16.1. 17.]&c.7) ( Toti- 
INRÜUMATIO ênis. f.1d,1:.8. dem 
INRÜOMATOR pris. Ip. 10.12. funt ob. 
INRÜMATUS, à,wm. In. 18 13. fans 


merba.(r. RUMA, Mammeile.) 

INSALURRIOR , or. À. GEL. (cemp.) de 

INSALUBRIS , érë. (adj.) PÉ. Qui n'eft pas fain, 
mal fain, Pline L'Hifforien dit, INSALUBERRIMUS 44 fu 
perlarié, 

INSALÜTATUS,4,#m. Vi1RG. Qu'on n'a po'nt 
filue. 

INSANARILIS, 3/8. (adj.) Cic. Jncurable, irreme- 
diabiz, Hur. Incustigible , qu'on ne peur pas guérir. — 
contumelia. Cie. Un affro.r irreprochable —plaga, Cic. 
Une plaie incurabie. 

INSANE. {adv.) Plaur, Furieufement , extremement , 
juqu'à ia folie , follement. 

INSANI. Prd. INSANUS. 

INSANIA , &. F. Cie. Folie , manie , extravagance. f. 
SyN. Dementia, fRulutis. 

Infawia gmabils. Her. Aimable folie. In/ania febri- 
cirantium. Cris. Phréncle. Infania quadam orationis. 
Cic. Défauc qui r:gne dans cout le diicours. # [Ciceron 
cppole snfanta orationts , à fanitas Gr integritas. Ain 
infania feroi: la même chofe qu'infanitas, Caterarum 
villarum infania, C 1e. La folic des autres maifons de 
campagn: , la magnificenes exccflive. 

INsanipar, Ter, (pro) INsanteBAT. (3. imper ) & 

INsANtENS , entis. Honr. (part.) v. INSANIRE, 

Insanror , orir. Cic. (cunip.] d'Insanus. 

INSANIRE ,fanio,vui, sum, T ER. Etre fou, de- 
veoir fou, étre extravagant, eucrer ça fureur, emporter. 


folie agréable. Infanifti in me, B18L. Tu m'as attaqué 
par ton ivfolence. 1n/anient à facie gladii. Ip. Ils forti- 
ront comme hors d'eux-mêmes à la vûe de l'épée. À pri- 
mo infanibat. T5 R. Fhorm. 4. 3. 43. D'abord il n'étoit 
pas raifonnable, 1wfamivit sn amatores fuos. Bigu. Elec a 
aimé d'un amour furieux , ceux qu'elle aimoit. Nec pure 
infaniturum, Gie. 18. Atr. 29. Je ne penfe point qu'il fafle 
la folie (de donner des fommes immenfes.) 

INsANISSIMUS , #, #m. Cic. Tresextravagant. ({up.} 

"InNsANUs. | 

INSANITAS, avis, f. Cie. Lemême qu'InsantA. Fo- 
lie, extravagance. f. 

INSANITER. (adv.) Non. Follemenc. Syn. Infanè. 

INSANITURUS, 4, sm. (ur. part.) v. INSaNTRE. 

INSANUM. (adv.}) Plaut, Fortement , extremement, 
beaucoup. 

INSANÜS , 3, üm, Cic. Fou, folle , qui n'eft pas en 
for bon fens ,extravaganc, infeufé [7irg. grand, exccffif, 
excelhive , excreme, 

Infanus amor, Virc. Amour excefif—curfus. Ovip. 
grande courfe. In/ansm forum. Y 1 R 6. Batreau plein de 
chicane. Infana aqua. Ovin. Infan: fluélus. ViRG. Les 
eaux, les fots agités. Hec infanior qued, C 1e. D'autant 
plus violent que. Urer eff infanier borum. H o R. Lequel 
eft le plus inteufé des deux. Sy. Srwlrses, fholidus,frtuses. 

ke Infanuw, dir plus que Srultus, comme on voit par 
ce paflage de Terence, Hic homimes prorjus ex fulris in. 
fanos faxit, Tr. Eun. 2. 3. 24. Oa n'a qu'a lui donner 
des fots, il en fera bientôt des foux. 

INSATIABILIOR , eri. Cic. (comp.) d' 

INSATIA BILIS, dé, (adj.) Owid. Infatiable , qu'on ne 
peur contenter, qui ne fe lafle jamais. 

Nulla fpecies infatiabilior, nulla pulchrior. Cic. Il 
n'eit poinc de fpectacle qui lafle moins, & qui foit plus 
charmant. /afatiabili varietate, Cic. Par une varieré qui 
ne dégoûte jainais, dont on ne fçauroit jamais fe laffer. 

HNSKTIA BILITAS, atis. f. Avidite infatiable. 

INSXTIABILITER. {adv.) PL Avec une ardeur infa- 
tiable , fans pouvoir étre aflouvi, fans dégoût , fans pou- 
voir fe laffer. Diflire aliquems inf ariabilièr. Luce. N:fe 
laffer point de pleurer quelqu'un. 

INSATIATÜUS ,à, #m. Star, Infatiable. Sy. 1nf4« 
tiabili. 

INSATISTATIBUS. Plaut, A. Gel, 3,5. (dar. pl.) d’ 

INSATIÉTAS, 4135. f. Delir, avidité infatiable, 
Xk Ceimoi ne le trouve point daas le Trefor d'Eftienne , 
& l'on n'r1 trouve poine d'autres cas que ce datif plurier, 

INSATOÜRABILHS , 5£, (adj.) Cic. Infatiable, qu'on 
ne fçauroic ralialier 

Tria Just infaturabilia, Bras. Il y à trois chofes infa- 
tiables. | 

INSXTÜRABILITER. (adv.) Cic. Sans pouvoir être 
aoulé , fans leraffañ-r. 

INSAÜCIATÜS, à, ém. Aunr. Quin'ef point bleffe. 
{r. Saveius) | 

INSCALPÈRE, p9. Vid. Scaurers. Znfcalpere aurems 
rminums dititule, Don. Phor. 2,2. Se gratter le dedans de 
l'oreille avsc le perir doigr. 

INSCENDÈRÉ , 45, feéndi , fcënsum. PLauT. Monter 
dans , on deflus, Synaffrendere. 

Inftendere in ærborens. PLAUT. Monter fur ua arbre. 
—in navem, In. Monter dans un navire, On dir, In/cen 
ere aliqu'd, in aliquid. PLAUT. fpra aliquid, Car. ee 

INSCENDI, dir. (val) A. Gsir. Aa nnquän[e je 
sb alis infcendi paffss <j. In. Née laïfla jamais montez 
par ua aucre,{qu: par Alcxandre.] 

INSCENSIO , onis. F, Plaur, Embarquement. #7. 

INSCIENS , esfis, (adj) Cie. Qui ignore quilque 


- 


730 x INS. | 
chofe, fans fçavoir, fans faire attention. Ter. imprudent, 
L ne fair pas reflexion. Plaur. Fou , folle, inconfideré , 
rourdi. | 
Infciens feci, Tan. Je l'ai fait (ans y penfer. Me abfente 
atque infciente. PLaut. Durant mon abfence, & à mon 


infçû. 
INSCYENTER. (adv.)Cic.Imprudemment,en ignorant, 
follemenr, 

INSCIENTIX, 4, f. Cic. Ancapacité , ignorance. f. 
Syn.1nfcitia. 

Infcientis locorum. Cæs. L'ignorance des lieux, 

INSCIENTISSIME. (adv.) Hye. Infcientiffimè inter. 
pretamtur, 1 D. Inxerprecer tres mal, en grand ignorant. 
{fup.) d'IxscranTer. 

INSCITE. adv.) Cie. Ea ignorant, fans policeffe, fans 
addreffe, grofierement, avec ignorance. 

INSCITIA , 4. f. Cic. Ignorance , incapacité , impru- 
dence, Syn.1nfcientia. " 

IxserTion ,eris. Cic. (comp.) 

InsciTissiMUS , 4, um, PLAUT. ((up.) d’ 

INSCITÜS , à, wm, Tir. Grofher, mal poli, ligno- 
sant, defagréable. Plaut, fouÿ folle, impertinent. 

Quid infcitins eff quäm, dre. Cic. Qu'y a-t-il de plus 
ablurde qu: , &c. Nonne ego fum mulr infcitior, PLaUT. 
Ne fuis-je pas beaucoup plus for. 

INSCIÜS , à, #m. Cic, Ignorant , qui ne fçait pas, 
fans le fçavoir. 

Armorum infcius. QuinT. Qui n'eft pas habile dans le 
métier des armes. Infcius avi futuri, Vire. Ne fçachant 
pasle futur. Infeins interdiétionu ejus. Suzr. N: fçachant 

as la défenfe qu'ilen avoir faire. 1nfcie te, Bis. À votre 
infçû. Infcia peccawit. 1n. Eile a p:ché fans le fçavoir. 

InscrisaM,-885. (Fut.) 

INSCRISENDUS ; 4, #0. OVID. Ex v. 

INSCRIBÈRE ; 3, fersps5 ,feriprium. Cac. Ecrire dans, 
Snfcrire, intituler, imprimer, mettre une infeription. 
Plaut, metcre un écriteau. Znférbere corpus, DL AUT. 
Déchirer le corps, marquer le corps à force de coups. P£. 
graver, imprimer de certaines figures {ur le corps. 12[- 
cribunt fapientiam vitis. San. Ils couvrent leur vice du 
prérexee de la fagefle , ils donnent aux vices le vitre de la 
fageife, 1pfos infcripsére deos fceleri Ov in. Ils font auteurs 
de leurs crimes, les dieux mêmes, Zn/cripf sllich ades. 
Ter. Heaut. J'ai mis aufli ma maifon en vente. Ædes we- 
nales bafce inferibit litteris. PL AwT. Il a mis (ur certe 
porte, Maïfon à vendre, il a mis un écriteau qui porte, 
Mailon à vendre,[On difoit Infcribere, quand l'écriteau 
étoit fur la Mailou même , & Profcribere , quand c'éroit 
dans la Place publique, oudans les Carrefours.] Inferipfis 
manum, FRONT. Fit prindre fur la main. 1/4 infcribere 
duos. San. En faire auteurs les dieux, 

INSCRIBE, br, feriptis sum, (pall.) Cie. Infcribitur 
Panathenaicus. Cic. Ef intitulée Parathenaïcus. 

INSCRIPTIO , ns. F. Cic, Inferiprion. f. titre. m. 

Infcriptio libri, Cic. Le Tivre d'un Livre.—ffatue, Cic. 
L'Infcription d'une fiatue. Infcripriones frentis. Sin. Des 
marques qu'on a imprimées {ur le front des efclaves. 

INSCRIPTÜM, 5.0.4.Gell.Le même qu'InscmiprTio. 
Qui n'eft pas écric. 

INSCRIPTUS , #, #m. VarR. Ecrit, intitulé, ad- 

: dreffé, [Cic. où l'on a mis une infcription. fpart. paf.) v. 
InscR1IBsRE. 

Epifiola inferipta patri. Cic. Une lettre addreffce à fon 
pere. Liber qui : infcriptus Hortenfius, Ip. Un Livre qu 
a pour titre Hortenfiur, intitulé Hortenfius. Ub: infersp: 
nomina regum nafcantur flares. V1RG. Où naïffent 4. 
feurs, fur lefquelles fonc ecrires les noms des Rois. [On 
croit que c'eft la Jacinche, où l’on prétend crouver ce: 
deux letrres grecques , 4,5, qui commencent le nom 
d'Ajax ] 


Eufemencer. 


INS: 

INSCRUTASIL1A. je pl.) d' 

INSCRÜTABILIS , /ë. Brez. Impenérrable, qu'on né 
doit, ou qu'on ne peut approfondir. Cor regum infcruta- 
bile. Bin. Le cœur des Rois eft impenétrable. 

INSCRÜTARIE, ôr , atils sm. M ac r. Rechercher 
foigneufement. 

INSCÜLPÈRÉ , p7, fen!psi, feilptäm. Hox. Graver 
Cie. imprimer. (R. ScULPsR&.) | 

Infculpere faxo. Horn. Graver fur une pierre.—peffibus. 
Ovip. Gravér fur les poteaux. Infculpfft in mentibus nef- 
tris, Cic. A imprimé dans nos efprits. 

X On dit Seulpere aliquid, alicui, Horn. Ovin. is Ali- 
qua re, Cic. 

INSCÜLPT, pôr, femlprits sum. (pafl.) P 1. Infculptæ 


funt publicis monumentis. P1. Ont été gravés fur des mo 


numens publiques. Æjime 

INSCÜLPTUS, 4, mm, Cic. Gravé, imprimé. Om. 
nibus eff in animo quafi infeulptum effe deos. C 10. L'idée 
de la divinité , eft comme gravée dans l'efpric de cous les 
hommes. Tous les homines ont naturellement l'idée de 
l'exiftence des dieux. 

INSÉCABILIS , #/ë. (adj.) Wirr. Indivifible , qu'on ne 
peut coupper, qu'on ne PEU feparer. ex v. 

INSÉCARÉ, «3,s8exù 1,seétum.—aliquid.Coz. Coupper, 
divifer. SyN.Secare. ee 

Dentibus infecare, An Her. Déchirer à belles dents. 

Insscs, (pre) INS1 QUE. À, Gell. 18.9. Continuez. 

InsscanmpA, (pre) InseQUENDA. 4. Gall. ibid, 

InsscrABiT. (fut.) v. INSICTARS. 

INSECTANDÜS, 4, wm. Cic. Qu'on doit pourfuivre. 

INSÉCTANTER. (adv.) A. Gel. Fortement , àou- 
trance. 

INSÉCTARÉ, ©, au, atäm, PLAUT. 4 Suivre , 

INSECTARI , ür, ris sûm. (dép.) Cie. $ pourfuivre, 
courir apiès quelqu'un, perfecuter , tourmenrer. Sy. 
Infequi. Ve 

infeétabit nes lapidibus. PLAUT. Cap. Il nous jettera 
des pierres. Jafeëtari impier, Cac. Perfecuter , rourmenter 
les impies—njuriam alicujus. Crc. Venger l'injure de 
quelqu'un.—sliquem malediéth.Cic. Outrager quelqu'un, 
le charger d'injures.—terram raftru.Virc.Racler la verre. 

INSECTX, ér#m. n. pl. PI, Les infeétes, animaux ain 
appellés, felon Pline, 1. 11. €. 3: Ab incifuri que nunc 
cervicum Loco nunc pelorum atque alui pracinéta feparans 
membra. 

INSÉCTATIO omis. F. Quint Perfecution. f. outrage. 
m. injure , calomnie. f- Infeétatio vita alicujus. Liv. La 
cenfure de la vie de quelqu'un. 

INSECTATOR , oris. m. Liv. Perfecuceur. ". | 

INSECTIONES, mm. £. pl. 4. Gell, Naïrations , dif= 
cours. Syn. Narrationes 

INSECTO , as. & . | 

INSECTOR , PA: Vid, INSECTAR : | 

INSECTÜR , à. £. Sen. Couppure , incifion. f. 

INSECTUS , à, #m. P1. Couppé , divifé. (part. paf.) 
v. INSECARE. ne k . 

INSECÜTUS , à, #m, PL, Qui fuit, fuivant, quia 

ivi. (part.) v. INSEQUOR. | x 
rs pre pret multa de infecutis teffss eff inter- 
rogandus. QUINT. Il faut faire beaucoup de queftions à 
un témoin, fur ce qui a precedé , & fur ce qui à fuivi. 

INSEDABILITER. (adv.) Luer. Sans pouvoir être 
ttanche. : : 

INSEDATÜS , à, mm. Cic. Jequiet, agité, turbulent, 
emü. }({ Sedatus, tue) v. Iwsroans 

AnNT.{3. plufp.) v. INs - 
INSEMINRTUS ; à, fm. Virr. Enfemencé. (part. 
aff.) v. 
; INSEMINARE, Pau 2m. Le même que SEMINARE, 


Aquam 
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Aquam nivalem infeminare morbot. À. Gsi. [Ariñore 


dit que] l'eau de neige , eft la fource des maladies. Infe- 
minare morbe: vifceribus. In, Produire , caufei des mala- 
dies daps les entraiiles. 

INSÈNESCÈRE, fe3 , feis, sénts. QUINT. Vicillir. 
[Svx, Sencfrere.] Infenefcere Libris & curis, Ho, Vicilli: 
lux les Livres, & dans le chagrin. 

INSENSATE. (adv.) Bibl. D'une maniere infenfée. 

INSENSATUS , 4, mm. Bisz. Infcnfé , excravagant. 
SyN. 1 farnur, - 

INSENSIBILIS, ï{&. (adj.) À. Gell, Infenfible, dont 
on ne s'apperçoit pas, qui ne combe pas fous les fens. 1n. 


Joofibile jymulachrum, Suur, Idole qui n'a aucun fenti- 
ment, 


+INSENSIBILITÉR. (adv.) Infenfiblemenr, fans s'en 


app recvour. 

INSENSILIS , 548. (adj.) Luer. Infenfible. Le même 
qu'InsiNsisinis. 

.. INSEPARAGILIS , HE. (adj) Sen, Infeparable,qu'or 
ne peut fepaie, qu'on ne peur partager. }( S:parabilis. 

INSES'ARABILITÉR.(adv.) Maer. D'une maniere 
infeparabie , iniepaiabicment. 

INSEPTUS , 4, mm. Fist. Qui n'eft pas fermé , qui 
p'eft pas cios. [$n. Qui eit ferme. 1nfeptus mmgenti quo- 

dr abs SEN. #4. d: Benif, 19. Ecclos d'un mur ferc 
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INSÉPÜLTÜS , 4, #m. C1 c. Qui n'eft pas enfeveli, 
fans avoir ete enieveli. 

Insrque. sn. À. Gell. [imper.) #» 

Inssquennus, #, um, (part. fu.) 

IN:EQUENS , emris. Cic. Suivant, qui fuir. (part.) 
v. Ixsrqui. - 
£ INSÉQUENTER. (adv.) 4. Gell. 28. 29, Sans liailor, 
ars{u te. 

INSÉQUÉRÉ, qu5. Eux. A. GeLL. 19. 9. & 

INSEQUE, dr, s'cu:üs sum, Cic. 

Vic, veiir spiès, Virg, continuer, 

ter noffum sfcquitur, Bis. Vient après nous. Znf- 
qui contume ia, Cic.—verbe contarnelife. Patr. Faire u,- 
jure ,dire des injures. Infecurus eff eum. Bis. Le puu:- 
fuivit. . 

Inserar ('ubj. paff.) v. INsrRERS. 

INSÉRATUS , à, mm. Say. 3. Æn. 132. Qui n'efi 
pas fers ce. 

Inssns. Plantez. (imper.) v. InssReRs. Planter, 

INSERENDUS , 4, um, Cic. C 
INsERINS ,entis (part.) v. InssReRs. Collum jam in 

laqu : li trrens, Cac. Qui avoit déja la corde au cou 

INSÉRENUÜS, à, mn, Star. Qui caufe des brouilards, 
qui rer le temps pluvieux , couvert de nuages. 

INSÉRÈRE , sËrd, sërà 3, sertum. Cyc. Mettre , mêler , 
infeter ,fourrer. 

Pueris cobum in os inferere, Cic. Mittre le morceau à !a 
bouche des enfans.—{ucem rebus.Quinr- Ela:rcir icsina- 
tirres, donner du jour.—manmm tn 4!iqu m comm, TER. 
Porter , m-trre la main en quelque lieu—svm fancaibur. 
Co. Gobber ur œuf. {nfererefe beilis, Liv. Prendre pari 
dans la gusrre.-fe fortuns. Tac. S'abaudonser à x 
fortune. 

INSÉRI , r, sértits sam. (pall.) Liv. Infe tierant cir- 
eulis, Bugs, E:oient atrackés par d s a ineaux, 

INSÉRÈRE, 3, sé vi, srem, Cou S'ner, enter, greffsr. 
Inferere hortes. Cor. Plans ré s « bi s daus un jardin.— 
in pyrumfiluaticam.VaRR E 1:r tar un Poirie: lauvage 
Inferenune Melrbue pyres, V1» 6. Pauvre Mélibée, ent 
apiës cela, des Poirisrs avec lon. C «ltor enim juvenun 

_ Pargotas inferis aures f nge Cleinihca. PErs. Vous vou: 
plailez à bien élever la j-urcffe, vous lui renaliflez le 
prit ds plus belles maxim:s de la Pailofophie de Cieanche. 
INSERL, 67, sitis sum, (pail.) Coi, Exre enté. Ur «50 


Suivre, 
pourlu.- 
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inferar, Brar. Afin que je lois enté. InferMit es. In. Vous 
avez été erté, 

INSERPÈRE , p9,ps5, pram, Star. Se slider, s'in - 
puer. SyN. Serpere. 

Somnus avaris imferpit curis. StAT, Le fomimeil [e glide 
paimi les foin: d'un avare. 

INSERTARE , 9, aus, atum, Vic. Mettre, engager 
dedans. (freg.) d'InssRERs. 

Clypeoinfersare fin:ffram. Vino. Mettre un bouclier à 
la main gauche, armer fa main d'un bouclier. 

INSERTATUS, à, ww. PrUp. Mis dedars. 

INSERTIM. (adv.) Luer. Au travers. 

INSERTUS , à, #,. Quinr. Méit, mis dedans , ois 
parmi, inferé. (pare. pal. | v. Ixssnsns, Inferrum vene= 
#um, So. Poilon qui s'eft infinué. Per infertæs fer ffras, 
Vire. A cravers des £-nêcresentr'ouvertes. Infert: mn jam 
culs: frutum, Don. Uu bouclier tout heriffe de traits. 

INSERVARÉ ,0,4vi,atum. Start. Garder. Sy Ne 
Servare, 

INSERVIRÉ, 19, fui, atûm, Cic. Servir, être utile, 
s'attacher à, merager. 

Infervire commodis fais. C1 ec. Travailler à fon profit, 
à fes inceréts, che:cher fon avaurage, ménager fes in 
terêts.—fame. T Ac. Meuager (a reputarion.—honeribus, 
Cac. Buigu:r , rechercher les Charges, les honneurs, af 
pirer aux Charyes.—bomors alice: jus, Cic. Avoir foin de [a 
gloire de qu-lqu'un, ménager l'honneur de queiqu'un.— 
vuermdin. 1D Avoir loinde fa faute, Divinarionibns in 
frarebant, Bip Lis s'attachoïcnt aux divinacions, 

INSER VIRI , mirsem eff, (paff.) Cie. Nébil à me infire 
vitum -ffienpris causa. Cic. Ep. 16.27. Je n'ai rien Ê x 
pour n'a commoder au t:mps. 

IxsenuNr.(3.pl)v. INSERERE. 

INSESSORES ,*.m pl. Feff. Voleurs de grands ch2< 
mus. [:& INsibeNDO } Syn. Infidiatores. 

INSESSUS , 4, sm. (part. pafl.) v. Insinere. 2/06 
montes «-jtr.:. Pr, J. Des montagnes où l'oncan:p-. 

INSILILARE, >, au, arum. Ovip. Souffler cu quels 
que .dro:. Le méme qu: SiLARS. 

INSICCATUS , à, sm. Srar. Sec, ou feché, 
INSICIÜM, à 5. n. Varr. Espece de boudin, ew de fau 


« . 
Es ç 


INsipens Qrnti, Cic. (pare) v. 

INSILÈRE, &3,es,se45, scfum. C 1e. Etre affis fur 
qu. ique choie, s'afroir,[:Miecz-r. (R. Srnsre.) 

lufilens capulo mansm,T ac Ayant la main tur la garde: 
d: foi: epee, Anfidere arccm, Liv. S'empa.er, fe fait d'une 
Pa.c-epjugee, Tac, Ferme: ‘es avenues.—que. Liv. Etre 
a Cheval » fela. PL Etie afñs fur une chaile tn ali 
que parie, ViTR S'ail cr ce quelque côre.—/ore.. 
VinG.—locum, Liv. $e mette en embuitade en quelque 
culroit. Infdb:t aline Bas. Evoic monté (ur une ânefle. 
Injidet coilem, P 1, Eit ficue ur une colline. Qyod non im 
semori& penitw, sifrderit. Cic. Qui n'ait te HTavé pro« 
fondement dans ma memo re, que je n'aie tres bien retenu. 
Injsdes nffra faiuts. L'act. Tend des embüches à notre 
latut. 

INSIDERI , 4ër. (p. ff.) Liv. Exre affi-gé, être oc« 
cuüppe. © ù 
INSIDÈRÉ, 45, 35, di ,16tüm. Vino. S'arrécer, le 
poler fur quelque choice. jar. s'iftuiiler , s'enfoncer, 

dYN. Sridere, do. 

Florsbus infidunt variis. Virc. S'arrècent fur diverfes 
fleurs. 

Insinranents. (2. fut.) v. Inciniamr. 

INSIDLEÆ , ärsem. f. pl. Ce. kinvuch:s, embufcade 
tromperie, tineile-.f. aitific-.", lieu couvere, leu caché. 

Sedet in infrdris. B'r uv. [112 t'en aflis en embulcade.. 
De, ex infidiss, Cic. Praur. EË casnette, fecreirement, 


Bibl. d'une embuicade,dans de. cubufcades,pai crahiion, 
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be Curprile, Fi la rule, Per infidias comprehenfi funt. 
Jusr. Fureac furpris. 1#{dias alicui collecare, Cic.-ir/f" 
trucre. Cac.-meduiari, moliri, Virg.-parare » ponere. Cic.- 
fracre. Tac.-tendere, Cie, Drefler , tendre des embüche: 
à quelqu'un. Nec fecifle fe, fed occupañe infidiæs. J vs +. 
Qu'il n'avoit poinc drcilé d'embüches [à ce Prinee,] mais 
feulement prévenu celles que ce Prince lui drefloic. 1» :». 
fiduis effe , ponere. Etre , mettre en embufcade. 

INSIDIANTER , Life Insipranrss. /uf.6.8. Dref- 
fent des embüches. #x . 

INSIDIAREÉ, à, avt, arm. Dic. é » Drefler, vendre 

INSIDIARE, br, aris smm, Cic. S des embüches. 
{d'Insin1#.) 

infidsemur apris. M À R r. Allons à la chaffe aux Sar- 
gliers. Infidiabenis caicaneo «jus. Bi81. Tu tächeras de la 
anordre par le talon. Infiiatus ei, 1 81 D. Lui drefla des 
cnibüches, Inffdiatier in abfcondite. Bras, I] lui dreffe des 
embüches en fecrec. nfidiatur, ut ripiat pauberem, rapcre 
Pauperem, dum attrait sum. Bis. D fe tienc en embufca- 
de, afin d'enlever le pauvre , afin, (dis-je,) d'enlever le 
pauvre, lorfqu'il l'accire(par fes artificts.) 

INSIDIA TÔR, oris. m. Cie. Qui dreffe des embüches, 
qui terd des fit Infidtater libertatis.L 1 v, 
23. 59. Qui cherche à oppiimer la Hiberré, 

INSIDIOSÉ. {adv.) Cie. Avec troinperie, avec fraude. 

Insipiosior, oris. Cic. (coinp.) 0» 

Ixsinioussmus,#,#m, PL, (iup.) d'Insipiosus. 

INSIDIGSISSIME. Cie, {iup.} d'Insipioss. 

INSIDIOSUS , 4, #m, Cic. Trompeur ,-eufe, dan- 
gercux,-cule, qui dreffe des embüches, qui tend des pie- 
ges, attificieux ,-eule , capricieux,-eufe. Ov:d. où il ya 
ges cmbuches, plein d'embuch-s.(R. INs1p14.) 

INSIGNE , is. n. Cie. Unc Enicigue, un Eteadart, un 
Drapiau, uu Guidon , marque, figne, fignal, marque 
qu'on apporee en naiflanr. C4/. Cornetre, Cie, Pieuves, 
temoignates, orneincas. Vaig. devlics perloureiles , les 
Ârhus d'ane famille, 

Mes faruliarimum, Susr. Les marques d'honneur, 
qui diftinguent une: famille.—lugentinm, Tac. 2.82. Ha- 
bits de deuil. Zmfgneregnrs. Cie. injignix regia, 1n. L:s 
marques de la dignité Royale. Quejtorts injsgnia. T à c. 
les ernemens de ja Quefture. Cu erat injigne Ciffirum. 
Quiavuir pour enteigne Caftoi & Poliux, qui fe rnon:- 
nuit Caftor & Poliux. 4rfigitra envm rttatis melti etsums 
fine virtute, affecuri fusr. Cic. 3. Ep. Car pluficurs, fans 
Je merite de Ja vertu méme , eu ont acquis les honneurs, 
& les orneniens. | 

InsientoR, oris, Liv. (comp.) d'Insranis. 

INSIGNIRÉ, 52, sui, itum, Marquer , eudre celebre, 
fignaler. Infiguibat clypeum, Vinc. 1 earichifloit ce bou- 
cler d'or. 

INSIGNIRI, 1ür, itus sum. (pal) Tac. Etre temar- 
quabie. Sel. Etre marqué de quelque fizure. Que magis 
inficuita fi: forma. An Rar. Pour que la ngure loir plus 
seinarquab'e. 

INSIGNIS , nË. {adj.) Cie. Jilufire, remarquable , 
éclatant, confiderabis , grand , extraordicaire, notabie. 

Dies tufiunts dupliei c'ade. Liv. Un jour remarquable 
par deux détuises. 2nfijuis gemere.Cic- Liutre par la naif- 
farce, Maxi infigne perjurium, Ip. Un parjure des plus 
averésdubguis temeritas. Cic. Une iiligne temerite.—vir 
tue. 1n. Veriu éciatcante. Odinmnfigne. Cic. Haire mor 
gcll-. Anfens, impsdentia. Cic. Une effronteric iuligne. 

INSIGNITÀ , ôrüm, n. pl. PÉ. Contufiors, meurtrifu 
res, marques des coups. 

INSIGNITE. (adv.) Plaur. 7 Confiderablement , ex- 

INSIGNITER. (adv.) Gic. $ crememenr,grand:men, 
potab cmcnc. 

Insicmirior, oris, Tac. (comp.}) d'IxsicniTUs. 


INSGIUT US, 8 m7. As, Pan. Marque, oui! y 2! 






S. 

quelque marque confiderable , remarquable, figralé. 1n+ 
Fcnitior infamiä, T ac. Qui s'eft rendu plus remarquable 
par (on infamie. 

INSILEX , ï me, 2. pl, Luen, Des pedales , dont Le fer. 
voient les Tiferans & autres ouvriers. 

IxsiLiBaAT. A. Gell, (pro) Insiztesat. (imp.) & 

IxsiLrens, entis. (part.) v. 

INSILIRE , 540 ,ss, &e s5ltt,saltam, PL A UT. 
Sauter daes quelque chole, fe jecter fur, (R. SALIRE. ) 

Injilire in equum, Liv. Sauter fur ua Cheval.—in pha- 
langes, Cæs. Se jeter ur les trouppes. In/iluimes in fea- 


pham, PLaurT. Nous faurimes dans le batteau, 25 sm in- 


féluit, infilsvit fpiritus Domini. Bas. 
Le faifir de lui. 

INSIMOÜL. (adv.) Fler. Enfemble. Syn. Simul, 

INSIMÜLARE, 0 , avi, atmm C1 c. Aceuler, faire 
femblanc, . 

# [Avec ce verbe, où met l'ablatif , ox le genitif de la 
chofe.] /:/fmulare cruminibus, Ovip. ( fuppl. de-avari 
tie.) Ter.—probri.(fuppl.Crimine, ou Nommne.)Cie, 

lPiauce mer auffi l'accufarif de la chole. 1n/fmulare 
faijum facinus. VLaut. Amph. Acculer d'un faux crime. 
Fugere infrinlaui, Cic. 3. Off. J'ai fair femblanc de fuir, 
Marcellum infimulabat firnftres de Tiberio fermones ba 
tuife, T'ac.z. 74. Il acculvit Marcelius, d'avoir mal 
pasé de Tibere. 

INSIMOLARI , ÿr, srits sim, (pafl.) Cic. Cie magua 


L'Elpric du Scigneur 


pecunia infimularetur. Lp. Comune il évoie accu fé d'avoir 


us crande foimme d'aisent. Hime 

INSIMÜLATIO » 0334. f, Cie. Acculation. f. 

INSIMULATOR , is. m. Apul. Trompeur, qui fur- 
prend , |acçulateur. 

INSIMULATUS , ä, x, ArUL. Accufe. 

INSINCERUS , à, #4. Vina. Qui n'eft pas pur, gâté, 
corsompu. }(Simcerus. 

Jufinserus cruer. ViRG. Un farg corrompu. Infinserus 
Philofephus. A. Geiz. 5.3. Philolophe capuieux. 

INsiNUANDO. Lucr. (ger.) & 

INsiNuaANS , anis, (part.) v. 

INSINÜARE, 5, aus, tmn. Prop. Donser, mettre en 
main, faire entrer. (ppr.) mettre dans le fein ,|Cic. infi- 
suer, ulifler d:dans, fourter, luggerer. (r. Sins.) 

% Un dit !nfinuare ad, in aliquid, Cic. ou—fe, ad, in 

aliquid, Jp.—alieu.-aliquid. Vire. 
. Anfinuare affum. LU c R. Faire entrer la chaleur.-14, 
im, Cic. S'infinuer, entrer dans , penétrer. Per préfora 
cunilis pauor sufinuat. ViRG. (pro)in/ffnuatur, ou fe in- 
fnuat. La crainte fe aific du cœur de tous les efprics. Æd= 
Aperiens € infinuan:. Bis. Leur montranc, & leur infi- 
nuant , leur prouvant, Cunéfis ifinuar pauor, Virc. La 
peur s'infiuue dans cous les cœurs. Er in 1pjîus conjuetii:- 
mem, quam adbue mens pudor mibi claufit, infinuate, 
Cie. 3. Ep. 13. Er je m'infinuerai familierement dans fon 
amitié, que la pudzur me tiens encore fermée. 

INSINUARI, dr, arits sum, (pañl.) Apul. Eire admis, 
étteinitic.. 

INSINUATIO , ouïs. £. Cie. Iafisuation , l'aétion de 
s'intuuer ilaus l'efpri de j'audicur [7 C. Ifinuarion, 
Terme de Doit. 

INSINUA TUS, à, #0, A. Gsii—flammir. nv:loppé 
dans l:s Aamimes, 

ENSIPARE , 9, «5. Fssr. Jetuer dedans. ( At antique , 
Sipars, jeter , ff: Infipare, diffipare , cbjspare.) 

INSILÈRE »PT, 45. CAT. Le méme, Linæ irfipite, 
Pop. Jetrez du bois dans le feu. 

Ixs1F1,-PILUR. (pal) Vitre. 4. L. L. Etre jeté. 

INSÏIPIDUS , à, #0. À. Griz. !. 6.6. r. Fadz, infyide, 
# On Le Ixsumiprus. (cozup.) Pré, INsüsin Us. 

INSIPIENS ,emsis, {ad].) Gre. Jutcnie, Fou, quin'ef} 
pas fase, ){ Sins, . 
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Sapientibus de infipientibus debitor Jum. Biar. Je fuis 
obligé de prêcher aux fçavans, & aux ignorans. 

INSIPIENTÉER.(adr.)Cic, Follement, fortement. 
)(Sspienter, 

INSIPIENTIX, &.f. Plaur. Imprudence , folie. 
)(Sapientia. Sazcffe. 

InsiPranrion, oris, PLauT. (comp.) d'Insirrens. 

Insisre. (imper.) IsisreBanr. (3. pl. imp.) & 

Insisvans, earis.(patt.) v. 

INSISTÉRÉ, f4, fie, Hiram. Cie. Demsurer ferme. 
Virg. s'arréter, n'avancer pas fs'atcacher, s'appliquer. 
Ter. s'opiviäcrer , inffter, prefler, pourfuivre. S y N. 
Confiftcre. 

1afiftere diutius, VW. Max. S'arrêrer longtemps.—hafle. 
Pi. S'appuyer fur une pique.-limen. Vire. Entret dans la 
Portr.-segosimm, PLAUT. Conduire, pourfuivre une affai- 
rc.-vefhigin, Virc. Appuyer {es pas, Infiflere gravirèr. 
Bis. Prefler forcement.-vram, Viro.-vie, Cie. Terir, 
fuivre un chemin, fuivre une route, aller. 1nfiftenidsurs «ff, 
Cic. Il fauc s'arrêter, Infftebant nibilominus. B18 1. 
Continuoienc toujours. 1mfiffebant jacentibus. C1 c. Pre- 
noient [a place des mourans. Infiffebat in manu. Cic. Il 
avoit dans la main. Viam infifte domandi, dur frciles ani- 
ani juvenum , dur mobilis atas, Vire. Commencez à les 
domper, pendant que la jeurefe les rend flexibles, & que 
leur ige cit facile au changemerr. 

INSISTE, t6r. (pafl.) Apul. 

Ixs1T. (5. fubj.) Fid. Insun, 

IxsiTA. Pi, Insirus. 

_Insiria, @ FARcIMINA. Don, Eun. 2. 3. 26. Des bou- 
dins , on des faucifles, des farces. 

INSITIO , 6xtr. f. L'aétion d'enter , ente, entement, 
ecture , [encaftrement , infertion. (R. INS5RERE-) /nfitio 
fertulata, Ente en écuffon. 

INSITITIUS , à, 4m. PL. J. Venu d'ailleurs , étran- 
ger , qui n'eft par naturel,}{Narivus, patrius. 

Infititins fomnus. VarnR. Sommeil, où l'on s’abangon- 
ne durant le jour. Mur junt infiritii. VARR.2 R-R, 8. Les 
Mulets fonc illeginimes.{R. INS:RERE.) 

INSITIVUS, à, #m. A. Gezz. Enté, quieit enté.{Cic. 
adopté, apgregé dans un corps. (R. INSERERE.) Infitruus 
heres. Sin. Hericier enté dans une famille , qui eft ertré 
par adoption dans une famille, Inffrivum alimentum, 
A. Gi. Nourriture étrangere. Infftsvi liberi. Pa. Des 
cofans illeaitimes, bitards. 

INsiTiUM, és. Vid, INsiTtA. 

INsiTy.(abl.)d'Insirus, #s.PL. L'aétion d'enter. Sy. 
Zrfitio, 

INSITÔR , ôris. m. PI. Qui enre , qui fair des entes. 

INSITÜM 5. 0. Col. Une greffe. 

INSITUS , à, #m. Vinc. Ent , greffe. Cie. naturel. 
(part. pal.) v. INSHRGRE. 

Infits capiditar, Cac. Defr vaturel.-pyr#s. Vince. Un 
Poirisrenté , greffe. Sufcipite infisum verbum. Biri. Re- 
tevez la parole qui a éré entée en vous, la Doétrine de 
l'Evargile, qui vous a été annoncée. 

INSOCLA BILTS , 1lË, (adj.) PL Inaliable , qu'on ne 
peut joindre , qu'on ne peut unir.fincompatible. Liv. In- 
fociabe, qui n'eft pas fociable, avec qui l'on ne peur avoir 
de focieré. 


INSOLARÉ , v, 41, atæm, Sècher , cuire au Soleil. 

X J:n'aitrouvé ce verbe qu'au pañfif. 

Sic infolatur faciliis bumus. Cor. 4.17. La terre fe (c- 
che plus facilement de cette maniere. Hiné 

INSOLATIO , onÿs. f. PI. L'aétion d'expoler au Soleil, 
infolation f. 


TINSOLA TOR berba fetta, Un Faneur. 
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INSOLATUS , 4, #m. Co. Séché au Soleil, euit au 
Soleil. rifelati dies dr repidi. Co 1. Des beaux jours 
chauds, des jours où le Soleil paroit. 

INSÜLENS , énris. (adj.) Ter. Qi n'a pas accoutumé 
de faire quelque chof=, qui n'eft pas accourumé à. Cie, 
extraordinaire , qui n'arrive preique jamais ,|] infoleuc, 
arroganr, fuperke, fer, orgueiileux. (R. SousRa.) 

Avec cet adj2Ctif, on mer le genicif, Cie. 

Infolens infime, Cic. Un homme qui n'eft pas accou- 
tumé à j'infamis.verbum. À. Gerr. Un motinufité, dans 
les bons Auteus, dont les perfonnes qui par!ent bien,n'onr 


pas accoutumé de {e fervir. Non um tam infolens, qui Cie. 


Je ne fuis pas 222 inlolenc, pour. 

INSOLENTÉR.{adv.) Cie. Extraordinairement , peu 
fouvent, contre la coutume, fCie. l: folemment , arro- 
gamment , fierement. 

Nibil faciam irfolenter, Cic. Je ne ferai rien avec trop 
de fufifance, tropd: ficrcé Ejferre fe ixfolenter. Ip. Faire 
paroître uve grande ivfolence. Gloriari infolenter, C 1 c. 
Se glorifier infoicmment. 1nfolentrffimum momen. Quinr. 
Nom fort infolenr. 

INSOLENTIX , Z. f. Cie. Mariere d'agir, de parer, 


&c. extraordinaire, Jrouveauré, finfolence , arrosance, 


fierté. Cujus tanta el! nen irfolentia fclim, Cic. Nou feu- 
lement fon infolence eft fi exceflive, ce n'eft pas fsulement 
fon infolence qui va à l'excès. 

InsozsnTioR,eris. A. GxiL. Plus rare, plusextraor- 


dinaire, (comp.) € 


InsozrnrissiMUs, 4, nm. CæL. Cic. Ep. Tres infolent. 
(fup.) d'Insozsns 
INSÜLENTIUS.[(adv.) 4.Gel. D'une maniere extra- 


ordinaire. (comp.) d'INSOLENTSR. 


INSOLESCÉRE , fe3. Sauz. Deveir arrogant, or- 
guciileux, infolent, s'enorgueillir. 

In Sozinym. Dig. Solidairement. Pid. Sozipus. 

INSOLIDÜS , 4, #m. Sen. Qui n'eft pas folide. 

INSÔLITE, (adv.) Fi. InsozentTer. Vid. IxsUBiDE. 

INSOLITUS , 4, #m. Cic. Excraordinaire , qui n'eit 
pas ordinaire , qui n'eft pas commun. Firg. furprenant , 


nouveau. Caf, qui n'eft pas accourumé à quelque choft, 


qui n'eft pas habitué à quelque chofe. | 

2 Avec cer adjectif, on met ad, fuivi d'un accufarif. 
Caf. le genitif. Sail, | | 

Infoliius ad laborem!Cas. Qui n'eft pas fait au travail, 
à la fatigue.-rersm bellicarum. S azz. Qui n'eft pas expe- 
rimenté au métier de la guerre. Motibus infoliris. VirG. 
Avec des agitariors extraordinaires. 

INSOLO , 5. Vid. INSOLARE. 

INSOLUBILIS, 3lë. {adj.) Sem. Qu'on ne fçauroit 
payer , Sinfoluble. Seru. isfeparakle. (R. SocvsRs) 

Infolubilis dificulras. Sunv. Dificulté qu'on re peut 
refoudre. Infolubile bencficinm. Sax. Un ticufait qu'on ne 
fçauroit allez recompenfer. 

Inxsozusirirer. (adv.) Maer. D'une maniere indifo. 
luble. 

INSOLÜ TÜS, à, #m. Sax. Que l’on n'a pas payé.(n. 
SoLvers, payer.) 

INSOMNIYA , orwm, r. pl. Cir, 2 Songes , rËves. m. in- 

INSOMNIA , à. f, Ter. F fomnie. f. 

Te adiget horsieminfomnit. Ter. Enn, 21.13. L'infom- 
nie nous contraindra de revenir ici. Carer infomnis, Cie. 
Eft exempte d'infomnie , n'eft pas fujetre aux infomnies. 
Falfa infemnia. Virc. Des fonges qui n'ont rien de réel, 

INSOMNIOSUS , 4, um. Car. Qui tft tourmenté de 
fong-s fâcheux , de rêves importuns , fongeur , qui fait 
beaucoup de fonges en dormant. 

INSGMNIÏS , nè. {adj.) Tac. Qui veille, qui ne doit 

as. 
, Infona littere. AruL. Des lerrres qui ne rendent point 
de fon, des confonnes.(R: SoNUS.) 
YYy7iù 
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INSONEARE, 7, #5, item. Luc. Sonner , retentir, ré- 
fonser , faire bruit. SyN. Sous, refeno, 

Cie infonuerit ox tularum, Bisx. Lorfque les trom- 
pres fornerent, 2nfonuit bureina. Ip, Il ionna de la trom- 
pete. Injemurt verberr. ViRG. 7. Æn. 451. [ Alcéto] fit 
Claquer fon fouct. Infonsuir 6: , terque flagelle. S 12. Fit 
c'aquer fon foucr. Jnfonnirterra, crvitas. Bipz. Toute la 
Ville, touce la Tesreretentit, 1nfonar calamis. Ovin. 1] 
joue de la flurie. 

INSONUS, à, #m. AruL. Quine rend pas de fon. Vid, 
Insone. 

INSONS , rés. (adj ) Liv. Innocent, pur. 

Amiens infons,VirG. Ami innocent. Frat:rni fanguinis 
infonr, Ovip. Innocent de la more de lon frere. Nec habe. 
dit infonrem. Bigr. Ne resardera paint comme innocenr. 

INSOPITÜS , à,#m, Ovip. Qui ve dort point , qui 
n'eft poine enlorimi. (R. Soron.) }( Sotirus, 

INSORTITUS ,à, #3. PLaur. Quiin'eft pas échu 

ar fort, ou en tirant au fort. (x. Sors,iorr.) }{ Sortitws. 

InxsrscrANS, antis, Cic. (part.) v. 

INSPECTARÉ , 9, avt, atam, Cic. Confiderer, voir, 
regarder avec atiention. (frg.) d'Inspicers. 

infpeétantibus multis. Cic. A la vue d'une infinité de 
perfonues. Me infpeétante. In. A ma’vue, fous mes yeux. 
Vrinam infpeétare poffes. BRUT. Piütà Dieu que vous 

uîiez voir. Hire 

INSPECTATIO , ônis. F Sen, Vue. f. 

INSPECTIO , ons, f. Quint. La vus, la conroiffance, 
Ja concemp'ation, Jinfpeétion. f. examen. m. vifite.f |Cie, 
J'aéton de vifiser des marchandifes, ex de confiderer quet- 

ue leu.{R. ÉNSPICERE.) | 
” INSPECTOR , oris. m. P!. Qui confidere, qui contem- 
pe queique choice, Jinfpcéteur L viliteur, 

IxsrecTURUS , 4, #4. Cic. (fuc, pare, at.) 

INSPÉCTUS, à, #m, Vü, confideré, vifisé, examiné, 
(psrfpart. pafl.) v. Ixsricsre. 

INSPÉRABILIS , 1.8. (adj.) 4. Gall. Qu'on ne peur 
efperer. 

INSDERAN S,antis. (adj.) Ter. Qui n'efpere point. 

Inéperanti mihi cecidit, ut, Cic. Il eft arrivé, lorfque je 
en y aurendoïs le moins, que. : 
INSPÉRATE. Bibl. Ex infferato. PLAUT.Stich.z, 
Contre l'efperance,contre l'attente, fansqu'on s’y attendic. 

INSPRRATISSIMUS , æ, #8, l'LAUT. Pæœn, 5.3.8. 
{lup.) d' C2 _ 

INSPERATUS, à, wm, Ter. Inefperé,qu'on n'efpere, 
qu'on n'attend point. 

Infperata occafio. TR. Une occafion qu'on n'atrendoir 
point. Ex infperato, PL. Contre fon attente. Infperatum 
malum, Cic. Un mal imprévü , àquoi on ne s'attendoit 
point. 

INSPERGENDUS , 4, 4m. COL. ex v. 

INSPERGÈRE , 9, fpérss , fpersum. Cic. Répandre, 
verfer quelque chofe. Sy. Afpergere. 

Sims ac vinum afperferis. C 1 c. Dès que vous aurez 
fair desatperfons avec le vin. 

_ INSPERSIO , ons. f. Frd. AspsRs10. Afperfion. 

Solius cineris infperfionc contenus. P À LL. Qui fe con- 
tente d'un peu de cendre répandue. 

INSLERSUS , à, #m. Ho. Répandu, verfe. 

Velut fi egregio in(perfos reprehen as corpore naves Hor. 
r. Sat. 6, Comme fi vous blämisz quelques pecices caches 
cépandues fur 1: vilage d'une belle perfonne. 

INSPICARE , 3, avi, irum, ViRo, Aiguifer, faire en 
pointe comme un épi. (R. Srica.)_ L 

INSPICÉRE , fpici 5, fpext , fpétlum. PLaur. Regar- 
der dedans , vilter. Cie. confider:r attentivement , exa- 
miser , oblerver quelque chofe.(r. Spicro.) 

Infpicere aliquem à pare. Cic. Epiucher la vie de quel- 
qu'un depuis Lon enfancetdes. PLAUT. Viliier cxaébs- 
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ment une maifon.—fententiam alicujut. PLaAUT. Sonder [= 
frntiment de queïqu'un,râcher de lepenérrer.-in fpeculum, 
Tan. Regarder dans unimiroir. 

x Où die Zrfpicere aliemm, Cic. aliquid. PLAUT. in 
aliguid. Tr. 

INSPICE , Gr, fes sum. (pal) Tor. Infpeëte funt 
4 portitorièus. PLAUT. Les Peagers les ont vifitées. T'em 
vore dure eff infpicinda fdes, Ovin. 1! faut éprouver la 
fidelicé d'un ami, dans l'adverfité ; c'eft dans le temps fä- 
cheux , dans l'adverficé , qu'on peut connoitre la fidelié 
d'un ami, 

IxsPrRANS , antis, QUINT. (pars) v. 

INSPIRARE, 9, avr, aräm, Co Lu. Souffler dedans. 
Varg. lufpirer. 4. Gell, Afpirer. (R. SPIRARG.) 

Infpirare litteram, À, Gsus, Prononcer une lettre avec 
une afpiration, Infpirare sgnem. WirG. Donner , infpirer 
de l'amour.—veñenum, In. Faire gliler le venin. 14/pira= 
vtt in facsem ejus Biz. Répandit fur fon vifage un fouffle 

< vic. Irfpirare per fifiuiam. Co 1. Souffi:r avec un 
cuyau. 

INSPIRARI , dr, äris sm. (pall.) aff. Ecre infpiré. 
Hine 
INSPIRATIO , omis, F, Bibl, Infpiration , voix. f. 
fouffle. m. | 

INSPIRATUS , 4, #m. Co v. Pouffé dedans en fouf- 
flanc, infpiré, Ci cum infpirati vates canerent , nom 
:mpunè laturum, Vu st. 18. s. Tandis que les D:vins 
pleins d'infpiration lui prédifoient qu'il feroic puni feve= 
rement fi. 

INSPISSARE , 5, avi. Vec. Epaiflir. Vid. SpissARR« 

INSPOLIATOS ,ä,#m. Quixr. Qu'on n’a pas dé« 
pouille , qui n'a point été dépouiile. }( Spoliarus . 

Arma infpoliars feram tumulo. Vino, 11. Æn. 504. Je 


porerai {ur lon tombeau les armes dont elle n'a point 


te depouillee. 

INSPUEÈRE , fus, fpxs ,fpatmm. S en. Cracher (ur 
qu:ique chofe. 

Infpuerein faciem. H y G. in ffontem. S5N. 05. SERV: 
Cracher au vilage. Sy. Spuere, cracher. 

INSPUI , 6, pà irir. (pall.) PI. 

INSPUTARE, 0,45, tm, PLaUT. Le même que 
INsP UsRS. (R. SPUTUM.) 

Insra.(imper.) INsTABAT. imp.) v.Insrares. 

INSTABILIS , 54€. (adj) P£, Qui n'eft pas ferme, 
qui n'eft pas [ur , mobile, fragile ,fglillane , chancelane. 
Virg. Inconfiant. }( S'abilis. 

Animi inffab.les, VirG, D:sefprits inconftans. Regrum 
inféabile, Sen. Un Royaume chancelanc. 1# inffabili, 
(iuppl. boco.) PL. Dans un lieu ferme. 

INSTABILITAS,«ris.f. PI. Inftabilité, inconftance.f. 

INSTANS , sais. (adj.) Cie. Preffant , qui eft fur le 
point d'airiver. (part.) v. INsTARS. 

Inffantior cura, TAC. Un plus grand foin. 

INSTANTER. {adv.}) PI. 7 Inftamment , avec em« 
preflement. Quwr. Avec vehemeace, 

INSTANTIA, 4. f. A Gall, Neceficé preflante.f 
PIJ. Vehemence , ardeur avec laquelle on parle 

INSTANTIOR , ris. T'ac.z. 55.{comp.)d'INst ans. 

Insranrissims. (adv.) A. Gil, Eccl, Avec beaucoup 
d'ardeur,f re, inttammenc, ({up.) d'Ixsranrer. 

INSTANTIUS.(adv.)Jusr. Fo infhanriies. Jusr.6.2. 
D'aucaue plus inftaminent , avec d'aucant plus d'emprefs 
cmeur. (comp.) d'INSTANTSR. 

INSTAR. (indec.) Cre. Virg. A la façon, à la maniere, 
commune , de méme. # Apulce & les autres Auteurs de Ia 
bails Latinice , joignent quelquefois #4 avec 1n/}ar ; mais 
les bons Auteurs ne mettens point de prépolition. #4 énff sr 
turrisus, Biac. Comme: des tours. Æ qi: is inffar. Ovip, 
Comme ja mer. Inffar monts. V1RG. Comine une monta- 
gac, 18 quo inffar omsinm auxiliorum erat, J'UST. 444 


tit + dé géo + 
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Qui leur renoit lieu de routes chofes. Eff mibi inffar om. 


nium. Cic. Je l'eftime autant lui feul, que tous les autres 


eufemble. Guantim inftar in ipfo eff? ViRG. Quel rap- 
porc , quelle reffemblance fe trouve en lui ? Merifi poz- 
dus < inflar habent. O y 1 D. Tiennent lieu de merite. 
1n{far flumiris. Bisz. Comme un fleuve. | 

INSTARE ,/#5, fhir5, firum. Cac. Prefler , pour fui- 
vie vivement, être préc de fondre fur quelqu'un , s'ap- 
procher , être proche, pourfuivre , infifter, iuivre , $ at- 
tacher, talonner. (R. Srars.) Syn. Urgere, infechari. 
1uflare alicui ut aliquid faciar, C1 ce. Prefler quelqu'un 
avec imporcunité de faire quelque chofe. Inftare alicui 
rei. Quint. Infifter fur quelque chofe. Vidir inffare bel 
Lam, Bigu. Il vit qu'on alloit fondre fur lui. In/fære opers. 
Vire. S'appliquer avec foin au travail. inftabat dies, 
BisL. Le jour évoit proche. Imfabar fuper. Biaz. Prefloit 
vivement. Inffabuns tempora periculofs. Bass. Il arrivera 
destemps fächeux. 1nffare aliquem ad Pratorem. PLAUT. 
Citer quelqu'un devant le Prereur. 1nffare faétum. T z R. 
Souterir qu'une chofe a été faire. Infhare vefhigiis alicu- 
jus. PL. }. Suivre les exemples de quelqu'un, marcher 
fur Les craces. Reaminftar wiam. P L A Ur. Vous allez 
droit au but, Znfhat ire ad eum, Ip. 1] continue d'aller vers 
lui. Jnffant à me tibi bons. PLauT. Tu vas devenir riche 
par mon moyen. Inffantes erimus orationi. B 18 L. Nous 
vaquerons à la priere. T'empues refolutionis mea initat. In. 
Le temps de ma mort s'approche. Orations inffate, I. 
Perleverez dans la priere. 

INSTARI.(pafl.) Tac. 3. ar. 

INSTATÜRUS, à, #m, FRoNT. 2. 6. 1e. (fur. pall.) 
v. INsTARs. 

INSTAURA. (imper.) 

INSTAURANDUS,, 4 ; #M.EX V. 

INSTAÜRARE , # , ui, 4rum, Cie. Recommencer, 
renouvell:r , récablir , refaire , préparer , reparer ,frel- 
taurer. (R. INSTAR. Féff.) 

Inflaurare actes. Vino. Rétablir le combat.diem do- 
nis. In. Recommencer les facrifices avec le jour.—pulas. 
Vino. Recommencer un feftin.—f#crificium. Cic. Difpo- 
fer les chofes qu'il faut pour un facrifice.—twnsicæm. PL. 
Raccommoder une robbe. 1n{awrs numerum militum. 
B1s1- Rétabliflez vos crouppes , en y mectant le même 
nombre de foldats qu'il y en avoit. Inffaurarent farta 
teéta. Bisz. Qu'ils faffent les reparations de la maifon du 
Seigneur. 

. INSTAÜRARE, br, anis sum, (pafl.) Cie. Etre re- 
nouvellé. Ut inffaurarctur templum. Bis. Pour faire les 
reparations du Temple. Hine 

INSTAURATIO , onis. f, Cic. Renouvellement , ré- 
tabliffement. M. reftauration. f. 

INSTAÜRATITIUS ,ä, #m. MACR. 

inflauratitins dies, Ip. 1.11, Jour ajouté à ceux qu'on 
avoit déja employés à la reprefentation des Jeux du Cir- 
que.(+6 inffaurando.) 

INSTAÜURATIVUS, 4, #m. C1c. Rétabli, recom- 
mencé. Le méme que 

INSTAÜRATUS , à, #. Cie. Renouvellé , recom- 
mencé de nouveau , récabli, rebâti , reparé. 

Een animi, V1RG. Des efprits raflurés. (part. 
P ) V: 

INSTAÜRO , 35. Vid. INSTAURARE. 

INSTERNÈRÉ , ffräui, ffritum, Liv. Exendre par- 
deffus. Syn. S'ernere. 

INSTERNI, môr, èris, (pail.) VtRo. Pelle leonis in 
ficrner. Ip. Je me couvre les épaules d'une peau de: Lion. 
Anfterni terra, Sr AT. Etre enterré, être couché par 
cerre, è 

Insricasser. (5. plufp. fubj.) v. 


INSTIGARÉ , 55, avi, atum, Tan. Exciter, animer, 


poules, 
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Inffigere alas vocibus. Vire. Encourager les rrorpoes 


par fes paroles.—canem in aliquem. PT. Exciter ua 
Chien contre quelqu'un.Inffigante De. Liv. Par le mou- 
vement , par l'infpiration d'une Divinité. T'axquam i}je 
inffigaffer. Biar. Comme s'il avoit pouile lui-méme,coin 
me s'il avoit excité. 


INSTIGARI, br, ärnits sm. (pall.) Col. Etreexcice. 
INSTIGATIO , ons, €, Ad Her. Ynftigation , foilici- 


tation , 


pro 
INSTIGATOR , 6ris.m. Pap. ? Qui excire, qui pouf= 
INSTIGATRIX, fcis, f, Tac, S Le, qui aname , infti 


gateur, moteur, 


INSTIGATUÜS, #s. m. Ulp. Le même qu'Instica- 


T10 , impulfon, 


INSTILLARE, SUIS, Zur, ätum. Cac. Faire couler, 


faire tomber goutte à goutte une liqueur , verfer répan- 
dre. (R. STiLLA , goutte.) 


1nflillare oleum lumini. Cie. Metere de l'huile dans la 


lampe. Praceptum hoc auriculu initillzre. H 0 R. Donner 
ce precepte.—mermm in ignes. Ovin.Répandre, verler du 
vin fur le feu. Infillans gurre faxz. Cic. L:5 eaux rom- 
bent {ur les roch:rs. Cawlibus inffillar, Ho. Mer dans 
fes choux. 


INSTILLARE, dr, anis sim. (paÎl.) PL. Foliorsum fuce 


eus auribus furiis inffillatur. PL. Y. Oa fait couler le fuc 
de certaines feuilles dans les oreilles des (ourds. Hine 


INSTILLATIO , ons. f. PI. L'aétion de faire diftiller 


quelque chofe. 


INSTILLATÜS, 4, #m. Ovin. Q''on à fair diftiller, 


qu'ona fait tomb:r goutte à goutte. {parr. pail.) 


INSTIMULÂARE, 7, 425, 4tum. Ovip. Exciter, ani« 


mer quelqu'un, poufler. S x n.1uffigare, smpellere. [R. 


SriMULUS.) 

INSTINCTOR , ôrir. m. Ta, Inftigareur , qui excin 
te , qui porte, qui anime à. 

Insrincru. (ablacif.) d'Insrincrus,wr. m.Cic, Infpi= 


ration , per{uafion. f. 1nffnéts cæ!effi, divine, Cic. Par 


une infpiration divine. 1nffinéu alicujus facere a'iquid, 
PL. Faire quelque chofe à la perluafion de qu-lqu'un. 
INSTINCTÜS , à, mm, Cic- Excité , poullé, animé, 


porté, cranfporté. Univerfa deinde inffinéta ad bellum 


Achaia. V. P a Tr. Enfuité toute l'Achaïs érautr portée à 
la guerre.—furere. Cic. Tranfporté de fureur. 

INSTIPÜLARI, dr, &ÿs sum. PéauT. L: même que 
Sripuzanrt. Dole male inftipulari. PLauT. Exiger quel- 
que chole méchamment. : 

INSTITA,E. f. Ovid, Bordure , bas d'une robbe. Perr, 
Use bande, Lects inflita. Ip. L:s fangles d'un lit.{R. Ixs- 
ras, vel InsisteRa.) Ligatus irfhtu. Bis. Liés de bane 
des. 

INSTITIO 6n5s.f. Cie L'aŒion d: s’arrêcer. (15 cod.) 

INSTITOR , ëris. m. Ovid, Facteur, c:lui qui nego- 
cie pour unautre ,; Commillionnaire, Jxjfitor eloquersa. 
Quinr. Qui fair rrafic de l'eloquence. 

INSTITORIÜS , 3, #m. Susr. Qui appartient a un 
Faéteur, à un Commiflionnaire, qui concerne le Faéteur. 
Ackio inftitoria. Dic. Ea cf que darur ei,qué ein ifhitore 
contraxtt aduerfus eum, à q't0 prepofirus fuir, J.C. 

INSTITRIX , #65, £, Plans, Une fervante qui negocie 

maicrelle. 

 ÉLTUËRÉ » nt, fini : fivitrum. Cie. Etablir, 
ordonner , reloudre commencer, enftigner, former, 
jnftruire, uler , ftyisr. (STaTUsR&.) are 

inffiruere acenjationem.V Lr.Forimer une aceu (ation, in 
rencer uu Procès criminel. Ji "#76 animum ad cositan- 
dum.T ar. Appliquer fon efprie à penfer.-{n amimum, Ter. 
Al. Placer d'ins lon cœur,-fibi armicurs. Cic.—amiciriam 
uns alique. Liv. Faire, Lier amitié avec Fe un,—"#= 
tules. Sun. Dieller des Chiens.—serf4men jsui cum alique. 
Cac: Prendre quelqu'us pour fon émule.—civirares, Cios 
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INSTRÜCTIUS. (adv.) Liv. Avec plus de pompe, 
avec plus d'appareil, avec plus de preparatif. 

INSTRÜCTOR , 6ris. m. Cic. Qui arrange, qui met 
en ordre, qui prepare, qui dreffe quelque chofe, /nféruc- 
tores convisii, Cic. Traiteurs , Maicres d'Hôcel. 

Insrreoru. (abl.) d'Insrrucrus , #1. Cic. Ornement. 
(Ce mot latin n'eft en ulage qu'à est ablarif.) 

Oratio eodem inféruéfu ornatuque comitata, Cic. Un 
difcours accompagné des mêmes ornemens, & des mêmes 
beautés. Syx. Ornarus , 4. 

INSTRÜCTURX , &. f. Front, Arrangement, m. or- 
dre de bataiile, m. ordonnance. f. Sy. Infraëtie, 

Macedonum infiraëlura. FRONT. La maniere dont les 
Macedori-ns rangeoient leur armée en bataille. 

INSTRÜCTÜS , 4, mm, Cie. Inftruit, habile, dreffé, 
forme, élevé, preparé , difpoié .fzarni , meublé, forti- 
fé , arme. (part. pall.) v. :NSTRUERE. 

Tügennis artibss doilrinis inffruëtus. C 1 c. Eleve dans 
les Belles-Lettres, dans la fcience. Majores inffruétioref= 
que copre. Liv. 27, #7. Des crouppes plus nombreules & 
plus aguerries.—clypre :» haffä. Bigu. Armé d'un boucli-r 
& d'une pique. {nfhruétus ad mortem contemnendam, Cic. 
Difpofé à mépriler la mort. Ædes inffruéta. 151 D. Une 
mailon meublée. Caffra omnibns efculentis inftructifima. 
FronT. Camp cres bien garni de toutes fortes de vivres. 
Ferro inffruétus. V1R Go. Atmé de fer, 1nffruëus per Len 
gem. Bigs. luftruit par Ja loi. Medrocriter infructus à 
doétrina, Cic. Mediocrement fçatant. Pir divinærum re- 
run ir ffruéte]imus, S Ù 1 r. Homme tres fçavant dans les 
Leetres faintes, dans la Religion. Fundus infiruétus. Dic. 
Terie meublée & garnie de cour ce qui efl neceffaire pour 
la faire valoir & l'habiter , avec les vivres & les meubles 
qui fervent au pere de famille, Naves inffruéla, Cic. 
Vaiflcaux équipés. : , 

InsTRUs. (üvper.) INSTRUSBAT. (imp.) € } 

INsrRUsNDUS , # , mm, Liv. INSTRUENS , entis, 
(part.} v. 

INSTRÜÈRE , 5, fréx , ffratfüm, Cic. Ranger, dif. 
poicr, preparer , regler ,fdreffer, former, enieigner , 
meubler, garoir, pourvoir, munir , fortifier. (R. SrRUs- 
RE.) Syn. Compeners , praparare. | | 

Inftruere aciem. C 1 c. Ranger une armée en bataille. 
armamentis navigia. Co. Equipper ua vailleau , agréer 
un vaifleau.—armis. VirG. Fournir des armes calumnias. 
Ur. Publier une calomnie,fufcicer une calomnie.— pa. 
rare convivimm.Cic.Preparer un feftin.—cpu/a.Liv.Dref. 
fer,ypreparer un feftin.—domum is prouincia,Cic. Meubler 
une mailoz dans la Province.—infidias.Ca r.Diefler des 
embüches, tendre desembüches.-machinar.Bisz.faire des 
machines. —menjas epulisOvip.Metrre les mets [ur la ta- 
ble,ler vir-navigia, Équipper des vaifleaux.—neis fccreris. 
Liv. Donrer des marques fecrertes , donner un chiffre.— 
Oraterem. Quint. Former un Orateur.-2rbem, V 56, 
Ranger en rond , fe mettre en rond. /nffruamr te in via, 
Bic. Je vous conduira dans le chemin. 1#ffruite me, Ip. 
Evieignez-moi. Ur imffrueret convivium. Binz. Pour pre. 
parer ie feftio. Filios infiruebar. Ip. Inftruifoit les enfans, 
Ad irffruendum agrum vires nos srant.Liv.o. 5. Ils n'a 
voient pas Je moyen de faire valoir leurs terres , & de les 
garnir de ce qui étoit neceffaire pour les culriver & y ha- 
over. Vid, IKsTRUCTUS FUNDUS. 

K [On dit Irffruere aliquem, ou aliquid, aliqué re, 
ad aliquid inftruere ad orne offici: genus. Cie. Dreller à 
roueslortes de devoirs.1rffruere fludiofes fcientié. QUINT. 
Enteigrer la fcxence aux Écoliers 

INSTRÜI, 5r, féruétüs sm. (paf) C1c. Inffruëta 
l'un mis corde confilia omnia. TaR. Phor. J'ai deja pris 
toutes mes mefures. Inffruende frauds intentier, Liv. 
Plus appliqué à iurprendre. Non s2ffruemdum eff illis iter, 
PL. J. Line leur faut pas mouirer le chemin, 
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Fonder , bäsir des Villes.-dapes, V 1 RG. Faire un feftin.— 
fallaciam, P 1 à Ur. Trâmer une fourberie, mediter une 
bourie. Inffituere fecundim hercdem filie. Cic.Subfituer 
un heritier à fon fils. 1ter inflituere ad. Cic. Entreprendre 
Un voyage—naves CÆs, Bitir,conftruire des vaiffeaux.— 
negotium, PLAUT. Entreprendre un ouvrage -rundinar. 
PL]. Etablir des Foires. —O/fcinam Syracujis. Cic. Etablir 
une boutique à Syracufes.—orationem cum aliguo, Cie 
Addreffer 1: difcours à quelqu'un, s'ertrerenir avec.— 
Oratorem, Quint. Former , ds run Orateur.-Tabel. 
larios cirtos, Cac. Etabl r des Meffagers aËurés.—trffes. 
Cic. Apoller des témoins. -Prftigia resro Luce. Reculer. 
= Säpienter vitam,Tar.Regler (agement fa vie, fe condui- 
re fagement —vitem, Sur, Planter de la vigne. Jnfftuere 
5: certamin cum aliquo. Cie. Ditpurer avec que'qu'un — 
Butorem alicui, Cie, Donner un tuteur à quelqu'un, 

K[On dit infirere aliquid. PLAUT. Aliquem , aliqua 
ré, où ad aliquid. Cie. Inffituere Ad majorum infftinta. 
Cic. Enfcigner à quelqu'un la difcipline des Ancicns.—a4 
Jcenam, Cic. Former pour lecheacre. Fabins iiffitair, ur 
Equites Roman, 1 dibus Eantilibns, ab ade bonvris, albis 
egrris infidentes, im Capito'inm tranfirent, V ic. Fabius 
erdonna que les ChevaliersRomains montés fur des Che 
vaux blancs,les Ides deJuiller,iroicat du temple de l'hon- 
neur au Capitole.Inffituere & perficere. Cic. Commencer 
& achever. 

INSTITOE , br, türits sûre, (pail.) Ho. Aliter inffi- 
Pius es. Bigr. Vous avez été inftruic autrement, Lx: ffirsi 
b'frris non pote. Cic. On ne fçauroit compofer une 
biftoire. 5 

TINSTITOTARIOS , 35. m, Inftitutaire, celui qui 
apprend , 04 qui enfeigne les Infticutes de Juftinien. 

INSTITÜTIO , onis. f. Cie. Educarion, inftruétion, 
direétion, cenduite. f. difcipline , infticution , école. f 
commencement. ". 

Infhitutio Stoica, S sx, La Sete des Sroïciens. Infli- 
fufiomes Jufiniani. Les Inftitutions, les Inftitutes de 
l'Empereur Juftinies, (en quatre Livres.) Ab inffitutione 
#undi. Bigi. Depuis le commencement du monde. 

INSTITÜTÜM, in. Quint. Precepre. ». inftruétion, 
mer fi ab » Pratique, coutume. f. deflein , but, #, refolu- 
tion. f. 

Inffituta civitatis. Cic. Les loix , les maximes.—4je- 
rum. Cic. La pratique des Ancétres. Inflitutum vite, Ip, 
Un écat de vie. More tnffituteque majorum, Cic. Selon la 
coutume , & la pratique de nos Ancètres. Praua inflituta. 
Bisi. De mauvailes Joix. 

INSTITÜTUS, à, #m, Cac. Exabli ,inftitué , or- 
donné.[Cic, Inftruit élevé, formé, enfcigat, commencé. 
(parc. pa.) v. Insrirusre. 

INSTRAGÜLÜM , 5. n. Car, & 

INSTRÂTÜM , 5. n. Liv. Couverture. f. Tout ce qui 
ferc à Le couvrir , ou à fe coucher. Habit qu'on mettoit la 
auit fur fon lic. 

INSTRATÜS , à, äm. P 1. Couvert. (part. paf.) v. 
INSTERNERS. Tori infrati pelle leonw, Si. Des lits cou. 
verts d'une peau de Lion. 

INSTRENÜUS > 4, rm. Ter. Lent, timide, negli- 
get, lâche, pareifeux. }{ Srrensenes. 

INSTRÉPÈRE, ps, pis, ën/frèpx 5, inffrèpitäm. Vino. 
Faire du brut. Sy. Strepere, 

he TRIDENS, #is, S12. Qui fait du bruit. Syw. 

tridens. 

INSTRINGÈRE , fring5, ftrinxs , flrié?äm. QUiNT. 
Lier fort , ferrer davantage. Syn. Conffringere, 

INSTRÜCTIO , oni:. f, Cie. L'aétion de ranger une 
armées en bacaille , conftruction ,larrangement loftruc- 
tion. TRAY. ad PI, L'aétion de bâtir. (R. INSTRUsRE.) 

INSTRUCT10OR , oris. Cic. {comp.) 

INSTRUCTISSIMUS, 4, wm, Cic.(fup.) d'Insrraucrus. 
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INSTRÜMENTÜM , f: n. Cie. Toutes fortes d'ou- 
cils & de meubles , qui fervent dans une maifon de cam- 
pagne dos la faire valoir. Equippage, appareil, bagage, 
accirail. | Swet. Les pieces d'un Procès, les papiers , les 
enfeignemens, route forte d'Aëtes, qui fervent à prouver, 
à juftifier quelque chofe.fCie. Moyen , avantage , com- 
modite , facilité pour. 

Infirumenta  orramenta aule, Cie. Tous les meu- 
bles & les ornemens de la Cour. Ornamenta belli. Ip. Ap- 

reil de guerre. Inffrumentum regiwm. SUzT. Les meu- 

les du Roi.—regns, Br ur. Cic. Des trouppes,une armée. 
Litis inffrumenta, QuixT. Les pieces qui fervent à inf- 
truire un Procès. Ir ffrumenta multa habet ad adipifcen- 
dam fapientiam, C 1 c. 11 a beaucoup d'avantages pour 
acquerir la fcience. Fsndus cum inffruments, D 10. Une 
terre avec les meubles , les outils , & tour ce qui eft ne- 
ceffaire à la faire valoir. Fundss cum infrumento lega- 
tus, dit moins que fun dus inftruélus; car fundus inffruëtss, 
outre les outils , &c.comprenoir auffi cous les meubles & 
les vivres du pere de famille. Vid. Insrrucrus Funpus. 

‘# Les Romains comprenoient fous le mot d'inffru- 
mentum , non feulemenc les outils , les harnois , les cha- 
rertes, charues , & cout ce qui {ervoic au labourage, ou à 
la culcure; mais auffi les Bœufs, Chevaux , Mulets , Va- 
les & S-rvantes. 

INSTÜDIOSÜS , 4, &m, APUL. Medicine non infiu- 
diofnus. 1 p. Qui s'applique à la Medecine. 

INSTUPENS , éaris. (adj.) P£. Esgourdi. Syn. Sruy- 
ENS. : 

INSUASÜM , 5. n. Plaut. Coufeur tirant fur Je jaune , 
couleur bazanée, € Ce mot lacin Le dit de routes fortes de 
couleurs foncées. (wod quafi infuadetur in alinm colorem 
tranfire. Frs T.) Ceft ce que les Grecs appellent aufli 
sauiruive, Vid, SUASUM. 

INsuaris. (2. pl. {ubj.) v. Insusre. 

Insuavionr , eris, An Han. (comp.) € 

IxsvavissiMUS , 4 , um, Cic. ([up.) de 

INSUAVIS , vë. (adj.) Cie. Defagréable, [déplaifant, 
fâcheux , ennuyeux , rude. }( Suavis. 

Infuavis admiratio, C1c. Admiration qui n'eft pas 
agréable-—cibus, Cris. Viande de mauvais goûr,amerc.— 
co'or. Cou. Mauvaife odeur.—vira.Cic. Une vie envu yeu- 
fe , qui n'eft pas douce, une vie fichsufe. Infaviÿfima 
ditters. Cic. Lecure cres rude , tres defagréable, 

INSUAVITAS ati. f. A. Gel. Defagrément. mr. . 

INSUAVITÉER. {(adv.) Defagréablemene. 

Insuavius, oris. An Har. 4. Gs!l, (comp. n.) d'Ix- 
SUAVIS- 

Inxsuser. Cie. Vid. Inxsusnes. Infubrien, qui eft du 
Milanes, Ziliher quidam. Cic. Un certain Iafubrien, 

NSÜBIDE. (adv.) 4. Geli, Iuconfiderement , {ans y 
avoir penie, ntemp flivé atque tufubide diferebar, À. 
Gaz. sr. 2. I] parloi de Plulolophie à contre-temps , & 
fort fott:ment. 

Insusinius , oris, 6. 1. Nibil eff iffs infubidius, Ip. 
Jnyarien d: plus incpie qu: ces gens. (comp.) de 

INSUBIDUS , à, mm. À, Gsu, Iuconfidere, érourdi, 
impoii,groilier, 

INSÜBRES , érism. m, pl. Les Infubriens , ceux du 
Duché de Mila, ceux du Muarés. 

INSÜBRIX, ä. f. La Gaule Cifalpine. C'eft ce qu'on 
appelie aujourd'hui le Milanes , ie Piémone, 

INSCBTILIS, 1.Ë. (adj.) Pap.7, C. Qui n'eft pas fub- 
tile. ,( Smbridss, 

INSOBTILTTÉR. (adv.) U.p. Sans fubrilité. 

INSUBOLA , orëm n. pl. E foupli, 04 enluble, en- 
foupleau, teim:de Tilerant, cylinlre ou rouleau aucour 
duqu:lon roule je fier qui doi ervir de chaîne, ou de 
hic à l'ouvrag:, & ur lequ:i on soul: la befozne quand 
clicelt faire, L:s Tiif:rans ou Ferandiniers app:!leut e7- 
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fable, le rouleau fur lequel eft le fl qu'on doit mettre en 
œuvre, & enfoupleau , le rouleau fur lequel ils roulenc 
l'ouvrage à mefure qu'ils le font ; mais les Latins n'ont 
qu'un mot pour exprimer ces deux rouleaux. 

INSUBULARI, sibälor, ätis sim. Etre percé. (r. 
SUBULA , une alëne.) 

INSÜBÜLI, orwm, Vid. INsUBULA.(Sic dicuntur quod 
infra & [upra fint.) Isip. 

cts CCANDOS , à, #m. Cor. Qu'on doic tremper. 

€xX]v. 
INSÉCCRRE ge dont 

INSÜUCCATUS, à, #m. 
dans une liqueur. 

INSÜDARÉ, sd}, zut, arm Cas. Suer. Syn.Sudare. 

INSUEFACTUS , à , wm, CÆs. Qui eft accoutumé. 
SYN. Affucfaäus. 

INsusRAM. Plaut. ( pour ) INsusvsRAM. { plufp.) v. 
Insusscirs. 

INSUÈRÉ , #3, si 5, sitmm, Le même que Su£Rs, 
coudre, Liv. Joindre , attacher. 

INSUI, dr , insirits sum, (pall.) Varr. Ecre coulu. Pa- 
trio infuscur fsmori, O y 1D. Ileft coufu dans la cuiffe de 
fon pere, "© 

INSUESCÈRE , fuifeT, fuëvi, fuëram. Ter. S'accou- 
tumer à quelque chofe, Her, Accoucumer, 4 Oo dit in= 
fuefcere alien: rei, re aliqué, Co L. Erre accoutumé à 
quelque chofe, Infueuir fallere, Tir. S'elt accoutumé à 
tromper. Jnfuefcere pecus amurcä. C o 1. Accoutumer le 
béraii à boire de la lie d'olives. Hoc me parer emfiuevit, ut 
fugerem. Ho. Mon pere m'a accoutuiné à avoir horreur 
de cela. Qui soperare aliis infueram (aliäs infuéveram.) 
Nine alterius imperio bbfequor. V 1 A U +. Cat. 2.2. 56. 
Moi qui commandois aux autres, me voici contraint 
d'obeir. 

INSUESCE, cbr, étifs sim, (pall.) Co 1. Sic infurfti 
debent. Cou. 1r. 3. On doit les accoutumer. 

INSUËTUS , à, w». Cic. Extraordinaire. Virg. Au- 
quel on n’eft pas accoutumé, Caf. Qui n'eft pas accoutu- 
mé , qui n'eit pas habitué, qui n'eit pas fair à. 
3e Avec cet adjsétifion mer le dacif. Cie. Caf. ou le genirif, 
Tite-Live y joine un infinitif, 1afwetus vera audire. 1 D. 
N'écanr point accoutumé d'entendre la verité. Infueruns 
ster, NirG. Chemin extraordinaire. 12fctus laboris Cas. 
Qui n'eft pas faic au cravail.—ms vigamdr. [ D. Qui n'eft 
pas accoutumé à aller fur mer, Manws operi infuete, 
Tim. Dis mains qui ne font pas accoutuimécs au travail, 
infucri wine. \usT. Qui n'etoient pas accoutumés 2 boire 
du vin. pics defiderio funt, SuLr. Où defire les chotss 
rarss & extiaordinaires {afusta voce. PH.Par fou érranse 
voix. | 

Insursia. S:uflez.(imper.) v. 

INSOFFLARÉ ,2, 45, atüm, Bigz. Infpirer , fouf- 
A-r. Syn. Sufflare, Infuffleuit ei (biritus, 1n. Luia iul 
piré cece meime ame. 4n/ufflauss 10 eos. Bisu. 11 foufa 
ur CUXx: . . 

INSULA , &. f. Cie. Une Ille, terre enrourrée d'eau. 
{Ce Le, maifon entourree de ru:s de 1ous côtés. 

INSOLA , à. f Ecel, Ifola, petie Ville de Calabre, 
Evéche dès le fepciéme fiecle, entre les Prelais au Kit 
Grec, & Suffragant de Siberine, felon la Notice de Leon. 
(Lille, Ville de Fiandres, fur la Deuile. 15/ul4 Baravo. 
rum, Cæs. Ce qui et entre l'ancien Canai du Rhein , & le 
Vahal, qui tombe dans la Meule, & comprend la Beruve, 
au Diocefe de Gue!dies,&.une bonne parcie de la Hollande 
Meridionale. Iufaia crea Mafissaim. CÆ5. 1] ya trois 
Ifles audevant de Marfeille ; ceile d'IF, le Rotonneau, & 
la Ponicgue. Infule Venetoruim. In. Le<s Afiss au Livani,& 
au Midi de ja Bretagne, comine B:lle-1fi:, Grouays, &e. 
1afuls Auronis. Ec c L. Saïnt-Malo.-beris Ciistiux, Ip. 
Icilbovinde, en Irlandc.-Bsreardi. Eccz. L'Ile Boucharx, 


j< n'ai trouvé que le part. pal. 
Co L. Qu'on à faic tremper 
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en Tourraine.-Orye. In. Ille. Dieu, aux Côtes de Poitou. 
-Sanëi Veneris, Eccz. Saint- Venerique, écueil près de la 
Morée.-1nf{ula Tugdini. Ip. Eneftudi ,en Bretagne. 

INSÜLANI, or4m. Ssrv. Les Infulaires , ceux qui 
habitsns les Iles. 

INSULARIT, ? &rwm. m. pl. Petr. Qui garde une mai- 
fon en l'abicnce du Maître , Concierge. 

A) » 41. (adj.) PL. Inlujaire, qui concerne 
If:s, 

INSÜLATÜS , à, #m, ArUL. Changéen Ifle, devenu 
Ile. (parc. pal.) v. 

INSULO, #5. 4€ On ne trouve de ce verbe, que le 
participe Zrfulatus, D. le cite d'Apulée, pour fignifier, 
Se changer en Ile, mais dans Apulée, 11 n'y a que le 
paruicipe paf f. Régiones qua priies fuerint continentes bof 
Piribus arque aduen:s fluétibres infulatas. APUL. de mundo, 
Qc des Pays quiavoient été en verre ferme , avoient été 
charges er If*, par le voifi age des fluis. 

INSÜLSE. (idv.) Cie. Luiprudemment , ridiculement, 
fotrement. Syn S'slrè, mepre. 

InsutsioR , er, À. Griz (comp.) € 

IxsuesissiMUS , #4, sm, ({up } a'Insuisus, 

InsUcsissime. (adv.) À. Gill. ({up.) d'Ixsusse. 

INSÜLSITAS, ätis. f. Cie. Impertwence, fottife. f. 
SYN. Jucpria, 

INSCLSUS , x, #m. Co. Qui n'eft pas fale, fade, 
infipie. Cie, impertinert, ridicule , fot. }{ Saifius. 

1af#l{s fligitanio. Pranc Cie. Demande ridicule. Qsod 
fi Lai inf. Lim fucrit, Bass. Que fi le fel perd fa faveur , fi 
Je fel devient fade, 

InsuLTABANT, Infultoiene, (imp.) v. 

INSÜLTARÉ, 5, 425, 4tum, Vire. Sauter deffus, 
bondir , frapper. Cie. infulter , faire une infulte, repro- 
cher. Sy. infiire, 

Fieribus infaltanr, Vira Saurant fur les f-urs. Inful- 
tare fores calcibus TR. Frapper des pieds cor: Ja porte. 

# On dir Infulrare alicus. Cic. in a:quem , im aliquid. 
Cic. aliquid. Tac. 

Ne forte infultet tibi, Bisz. D-peur qu'ilre vous infalte 
Tafulrare im alieujus mfersas. Ab Her. Inluter quelqu'un 
dans fa difurace. Infuitare fuio. Virc. cames, cam. 
Bondir {ur Ja Piaine.-1n Rempublicam. Cie. Attaqu.r la 
Republique.-fesnitiem alicujus, Tac. Repiocher à quel- 
qu'un fa parefle, lui inlulter fur {a parcile. Non fair qui 
irfuitaret popu'e iffi. Bag. Il n'y eut perluncequi oiäc in- 
fulrer ce Peuple. Hine 

INSULTATIO , anis. f. Quint, Infulte. f lation 
d'infulter que.qu'un. fSo/. auc. Infaltatio Barbare: um. 
Tsr. L:siriuites des Barbares. 

INSOLTÜRA, &.f. Plaur, Le même qu'IxsutrATI0. 

INSULTUS, us. m. La Inlulce. Syvn, 1nfnuliatio. 

INSUM , inés, infñs,inéjt. Tan. Cic. Eire dedans. 
Wid, Inssse. 

Lsrubsinrff cander. Manr. J'aicette candeur. 1n ame. 
re bacon a infunt vire, injuria, fufpiciones, tmimicitie, 
Ter. E: amour , on eft neceflairemeut expole à ous ces 
maux , à des seburs, à des foupçons , à des biouilleries. 
Muita tn homme figna funt, \sin. Adel, Dans l'homme 
il ya plufisurs marques. Pigenti mine hic sfuns in hac 
erumina. Piaur. Afin. 3.z. Les vingt mines fost dans 
cetre bourie. Credoemeffe awrs @ argints la giter. PLAUT. 
Je crois qu'il y a de l'or & de l'argent en abondaace. 

Insumarts. Que vous employiez. (fubj.} v. 

INSUMERE , #53, smms5 , semtum, C1 c. Employer , 
conlumer, depenfer , fprendre. S y N. Coxfumere, de- 
pendere. 

1nfumere curam ad fpeculandum, P 1. S'appliquer à 
confiderer.-mentes dionas cœptes, STAT. Prendre un cou- 
rayc digne de fes encrepiiles.-operam frufirä. Liv. Tra- 
vaiier en vain. Nabdila montis snfumfers latus, Stat. Les 


 INS. 
nuées ont couvert le ebté de la montagne. Eù quèd malè 
petatis , nt im concupifcentiis veftris infumatis. Bigu. Par< 
ce que vous demandez mal, pour avoir de quoi farisfaire 
à vos paffions & j vos plaifirs. 

INSUMI, "dr, sumprits sum. (pall.) Cic. Etre em 
ployé, étre dépenfe. 

INSÜMPTÜS, à,wm. Cic.Confommé,employt,dépenfés 

InsunT (3. pl.) Vid, Inxsum. 

INSUO , is. Vid. Insusrs. Coudre dedans. 

INSUPÉR. (Prépoficion qui regit l'accufatif.) Caf: 
Sur. [Syn. Super.] Infnper bis. Vira. Ouxre cela. 

INSUPÉR. (adv.}) Cie. Outre cela. Vrrg. audeffus, de 
plus , encore, Infsuper quäam que palta erant. Liv. Outre 
ce qu'ils avoient promis. Infnper hibere. V À p. |, C. Ne= 
güger, méprifer.-habrtus. Aruz. Negligé. * 

INSÜPÉR A BILIS,i &.(adj.}Prrg.Infurmontable, 
invrncibie. Liv Qu'on ne peut raverfer, qu'on ne peur 
pailer , qu'on ne içauroi furmonier. Syn. Invineibulis, 

Valetndo ir fupe: abris. PL Y. Maladie incurable. 

INsURGENTES (pl. part.) v. 

INSÜRGERE , sur5s , surrext, surrétium. V1RG. S'€« 
lever , le lou ever contre. 

X Avec ce verbe, où mer le dacif, es l'ablatif de la chofe, 
l'accufatif de Ja pertonseavec:n, contra, fuper,nduerfum. 
On mer auf le dant. Regnis al jus infurgere.Ovip. Are 
mer Contre quelqu'un , jour s'emparer de fon Royaume, 

Nuncnuncinluritterems, VirG Raivez prelcitement 
avec cFort. Paliiers inffurge-e mt litatibus, Pi. ], Avoir 
une extreme attention pour le bin pub'ic. Axfurpere im 
Regem. Bipi. Se louiever contre le Roi. Infrgant rontræ 
nos, Bisz. S élevenr concre nous. Iniqu1 mfurrexirunt 
Paper mu In, L:s méchans (e fonc éevés cortre moi, 
Altene infurrexerunt aducrfum me. B181. D:s Soldais 
étrangers fe font élevés contre moi, Audijfs labia infur= 
gentium mir, Lo. Vous avez envendu les paroles de ceux 
quém'irfulent, ‘ 

INSUSCEPTUS, à , sm. Ovin. Vota infufcepta, Ip, 
D-£ vœux à ot n'a ro:rt écoutés. ){ Sifecprus. 

INSDSPICALILIS , it, (atj.) B:b!. A quoi, 0 à qui 
on n° poule port, qu'on ne foupçonne point. Nevem in- 
Lfticabilia cordis, Big, Eccli, 25. 9. Neut choles fe pic 
fentent à mon elprie. 

INSÜSÜORRARÉ , ?, #vi, atum, Cic. Souffl:r dou- 
cemen , faite un petit bruit fourd, parier tour bus , dire 
à l'ereilie, Sparr. méiire ,accuier. 

iniufurrare crebre cantilenamfuain alteri, C 1e. Repe- 
ter (ouvent la méme chanion à l'orcille de quelqu'un. 
di turpiffima vera, Sin. Ep- 10.10. Faire aux dicux, rout 
bis , des Jemar des honteufes. 

INSÜUSÜRRARI, dr, anis sam. SpaRT Quidquid'infu- 
furrabatur facite andruit. Ip. Il prévoit aifemient l'orcille 
àroutes les médilances , & les accufations. Hine 

INSÜSÜRRATID , omis. F7. Capir, SiMlement , ac 
tion de parier ruut bas, 

FINSÜSORRATOR , or5r m. Un fifliur. 

INSOSURRATÜS , à, #7. SiMé. (part. paf.) 

INSOTITIGS, à, sm. os: Coufu dedans. (part. 

INSUTUS, à, nm. Cic. pañl.)v.Insusrs 
Infatu: culeo, V.Max, in culeum, Cic. Goufu dans un fac. 

INsvNcsR US Vid. INSINCERUS. . 

INTABESCÈRE, Lefe,t3bx 5. Cou. Sécher. QOvid. 
fefondie. Syn. Tabrféere. 

Jntabefiere dinturie morbe. Cic. Tomber en larçgueur, 
fécher d'une longue maladie.-dolere, $ 5 + Secher de 
chagiin.-sgne leur. Ovin. Se fondre , fe liqufier par un 
perit feu.Sole repente, An. Se fondr- par la douce chaleur 
du Soleil, Nouvelle intabiftir nifi. C o 1. 4. 3. Une vigne 
nouvelle, féche , à moirs que. cs 

INTACTILIS, ik. (adj.}Lue:, Q 2 l'on ne fçauroir 
toucher , qui n'elt point paipabie. (a. TANGERE) 

INTACTUS, 


“INT. 

INTXCTÜS ,4, äm. Virr. À quoi l'on re touche 
point , qui n'eft point touché. Liv, entier , qui m'eft point 
endommage, (4b cod.) 

Gracis intaëli carminis auftor. Ho R. Auteur de te 
Poëme , inconnu aux Grecs. [Les Gzecs n'ont jamais fait 
de Satyres.] Intaëta boues. In. Intaété ceruice juvenca. 
Vire. Genifles qui n'ont jamais été fous le joug. 1nraé4w: 
à fibilo. Cær: Cic. Donton ne s'eft jamais moque, qu'on 
n'a jamais filé. Intaëtus snfamié. Liv. Qui n'a point été 
noirci d'aucune infamie, dont là repuration cit faine. 1r- 
tata Palladis Urbs, Ho, Atheués, la Ville de Pallas, 
Intaëli animi religiene wir. Liv. Ua hotnme qui n'eft tou- 
ché& d'aucun ferupule. Intaéts virge. Cat. Vas fille qui 
eft vierge. Inregriintaëlique fugerunt. Liv. Ils s'enfuir nt 
faus avoir fait aucune perte. Nullus erat intaëlus cupidi. 
rate puçne, Liv. Il n'y en avoir aucus , qui n'eûüt grartle 
envie de combattre, Nil ex is intailum re iquit. Bin. 
Il n'omit rien de tout ce que Moïfe avoir recommagdé de 
dire. Et offaillius intaëts remanferant. ein. E: fes os 4e. 
nkuie-ene au même lieu, facs que perfoouns y toushâr. 

INTALIARE, , Zvi, Var. Former en taiilaut.(D.) 

NTAMINATUS, à, mm. Cic. Pur, qui u'eft point 
terti, }( Conraminatus. 

LIN TANTÜM. {adv.} Pire. Tant, fi for. {Sen. au- 
tant, Nec gufqjean. (ne lnus)in rantin [pe toiles aves.Virc. 
Petfonne ne promertia tant que lui, ne do::r21a tant d'ef- 
pérance à les ayeuls. 27 fantiem ut. Birz. Si fort que ,rel- 
lemenc qu. /n tantèm, ir quaïtim. Sin. Aurant que,&c, 

INTECTUS ,4 , sm, Liv. Couvert, fdécouveir Tr. 
ouvert , qui declare fes fentimens , qui n'eit pas deguife. 
(x. Trours , couviir.) 

Capite rmteile, T ae. La téce nue, découverte. Alicwi 
ircautus , intcétufque, Tac. 4.1. Qui v'eft point fur fes 
gardes, qui s'ouvre aifement à quelqu'un. 

INTÉGELLUOS , à, sr, CATUL: 15. Pur , exempt de 
Corrupr'on. (dim.}d'Inrecenr. ZomGiare nofirsam prajlabe 
smregeiium, Cic. 9. Ep. 10. Je virtrai d'a faire notre com- 
pagnoc de able. 

INTÈGER, gri, grém. Cics. Entier , qui a routes (es 
parties, Jintegre. Cie. qu'on n'a point profane , qu'on 
n'a point desbonoré , irteprochable, innocent, ftort, 
robufie. [Liv. frais, qui n'a pas combattu, flibie, qui 
ne s'eft point encore engagé. {R. TanesRs, Toucher.) 

Ætatc integré. Ta R. Andr. 1. A Ja fleur de fon âge. 
Thteger ansmi, Cic.-mentis. Ho R. Un homme d'une 
graude integrité. Integris amiciriis, Cic. Tandis que l'a- 
mitié fubGke. Integra caufa. Cic. Une caulc dont op n'a 
point encore pris connoiflance,qu'on n'a point examicée. 
—txiffimatio, Cie, Repuration laine , nette, fans tache, 
Tuteger difcipulus, Cic. Un difciple à qui l'en n'a encore 
rien appris.—egwitams, Lir. Cic. Cavalerie qui n'a reçu 
aucuo dommage.—bems. C1 c. Un homme irreprocbabie. 
—miles, Liv. Soldat frais.—templum. Cic. Un Temp'e qui 
n'a pas été profané.-teffes. In. Témoins ir:eprocbables. 
—virge. CaTULz. Fille quieft vierge, qui a coniervé fa 
virginie, Vrraintegerruns, Crc. Une vie irreprocbabie. 
Ab, de integre. Vire. C1c. D: nouveau. 17 integre tib; 
tota res eff, Cic. Vous êtes le maître de route l'afaire, 
Res non fl in integre, in integrum. C1c. L'affaire n'eft 
plusen fon cavier , on n'en eft plus le maître. Non eff in- 
trgrum mihi. Cic. Tn'eft pasenuwon pouvoir , je ne puis 

lus. Ze sntegrum reffituere, Tan. Rétablir daus tous fes 
roics. In integrum refistutie. D 16. Reérabliflement dans 
fes droits & aétiens, Integer laudo. Hor. Je loue fans in- 
uerêt. Integrum ut fervem me. Cie. Afin que je fois neutre. 

Integré dome fuë, Tac. Quoique fa famille ne manque 
rm d'heritiers legivimes. Ad insegrum, M À c 2, Tout à 

ait, enticrement. 

X Avec Integer, on mct le genitif, Hor. l'ablatif. Mars. 
l'éblarif avec 4, Cassavecin, Cac. Intrger vita, Ho R. 
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Celui qui mene une vie innocente.—# labore, C zs. Un 
homme frais, qui n'eft point las , qui n'eft point fatigue, 
—in omnibus vita partibus, Cic. Isreprechable dans (à 
conduite, Si 44 quictem integri crimus, Cic. Si nous allions 
prendre noce repos, farsavoir fair aucun excès, fans au. 
tune pafbon. His neque integris corruptus,méque amiffés de. 
fravatses eff. Sur. Ii ne fe jaifa poine corrompre;lo:{qu'; 
les poffedoir, ni abbartre, quand il les eur perdues. Cm. 
que illa nemocff.rintgrior, neque finfisr, Cic. Et comme 
il n'y avoir per/onne plus integre & pus vertueux que lui, 

INTÈGERE ,:é9) , ‘6x1, teéfum. PL A UT. Couvrir. 
[SvN. Tegerr.) Integere crines caflide, Srar. Matcre 

ñ calque (ur fa téie.-lute, C æs. Erduire de bouc , de 
mortier, « 

INTEGT ,g5r, tés im. (rall.) Czs. Villam integen. 
dam intelligo totxm mihi. PLAUT. J: coniprends qu'il me 
faudroit coutrir entieremert la maifon de campaune. 

Inrsgrnrime. (lv) Cie. (Lip) d'Ixricas. ” 

INTEGERRIMUS, à, «m, Cic (lup.) d'Inrrgzr. 

TINTÉGRALIS , /ë, (adj.) Integral. 

TINTEGRANS , anti, Pars inteçrans, Üne Partie inte- 
frante. y 

INTÉGRARE ,7, avi, âtim. Vino. Récommencer 
renouveler , redire, reperer, (R. INrrcsk.) ù 

.dntejrat carmen miferabile, Vino. Recommence un air 
crifte, repete ces trifles airs. Infegrare cadim, Jeditionem, 
Liv. Recommencer le carnage, la (edition. 

INTÉGRARG, ër, arts sum, (pall.) Cic. Animus de. 
felus audendo,«dmiratione integratur, Cie. Un efprit Fa 
tigué de l'attention qu'il a donnée à un Orateur , reprend 
{es Forcee, quand on excite fcnadmiration.  - 

INTÉGRASCÈRE , ei, Tan. Se réparer, fe rétablir. 
x has integrafiit. Tir. Ce mal revient, fe renoue 
vel'e. 

INTÉGRATIO, onis. f. Ter, Renouvellement. Amoris 
intégratio, TsR. Un renouvellement d'amour. La plüparc 
lifect Redinresratio. 

INTÉGRATOS , 4, #m. Fion. Renourellé , recom- 
meccé. (part. pal.) v. Inricrane. 

INTEGRE. {adv.) Cie, D'ure maniere jufte , en hom- 
me de bi:n ,avecdroïure ,avec inteprité, Aéfa integerri- 
mé vits, Cic. Ure vie palles dans l'innocence , & avec 
beaucoup de probi:é. 

JnrsckioR, eris.(comp.) d'Ixrsosr, 

INTÉGRITAS , aris.f. Cie. Fanocence, integrité. f. 
Sy. Purisas ,innorertia, 

dategritas corpris, Cic. La fanté, Incorrupta fermenis 
tarni integritæ. Cic La pureté de la Laraue Latine, qui 
Ba point Été alreiée. Curs emni tntiuriaite confervare, 
Bic. Conferver iaviolab'ement, Sursmd ittegritate exil. 
tsmari. Cie, Avoir la repuracion d'une tres grande vertu, 

InTri:GRO. Vid. Inricsn. d 

INTEGRO , 7, Vid. INTIGRARS. 

INTÉGÜMENTÜM, ir. Liv. Euveloppe, couver- 
ture, f. voile. m. (R. INriGens, couvrir.) [SYN. Incolu- 
crum,] Per quedans integxmenta perfitere, C1 c. Décou- 
vHir, comme au travers de certains voies, Integuments 

A£itiorum. Cie, Les voiles dont on cache le ciime.—fron- 
#5. Cic. Ce quicouvre le frant. 

INTELLECT IG, dw5s, f. Inttlleétion. Ad Fer. Synec- 
doche , Figure qui fair corneîcre je tour par {a parue, où 
la partie par le tout. 

INTELLECTOR, ôris. 
connoît. 

INTILLECTU. (ab! ) d'Inrisicrus, mr. 

INTELLEGTUALIS , ‘4. (adj) Apul. Intelligenc 
qui a de l'intelligence. Inrelleéluaiss anima. Ssnv. s Æn 
sr. a l'intelligence.  ;- 

INT Ts te 3, 4m. Ovin. (parc. fat. 20.) 

INTELLECTUS , à,wm, Cie. Enerdu , compris , 

ZZ1z 


m. Ecel, Cornoiffeur, qui 
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conçu, tôbno. (peif. pare. pall.) v. InréLLferR. 

INTELLECTUS , ss. m. !'/. Intellisence, connoiffar- 
ce. f. enceoderuent, m. intelleétion. f. (lens. m. figrifica- 
tion. f. Syn. Intelligentia. 

Inteleitss communts, Quint. Le fens commun.—fafo- 
ur. Pr. Le fenciment des faveurs. Diffimalato intelle&tu. 
Tac. Failant {emblant de ne pas faire attention , de n'a- 
voir pas compris. Majora intelleëtu, Quint. Des choles 
qui furpaflent notre portée. Amir'ere inte leétum. San. 
lerdre l'entendement. Da mibi inteliectum. Biz. Donnez- 
moi l'inteliigence. In intelleétu. 1 p. Avec {ax ffe, De in- 
telle éu lig:s conrentio eff. Quint. Deci. 6. 1, y a ure con- 
teflation couchant l'intelligence, l'efpric de la Loi. Hubrre 
duplicem intelleélum. In. Avoir deux lens, deux fgnifica- 
tions. 

Inrectecens. Pid, INTHLLIGENS. 

INTELLEGÉRE, 22. TsR Vid.INTELLIGERS. 

INTELLEXSRAS. (2. piuip.} cn 

Ixrsiisxr, INTaiLaxir, prrf) v Inrersiosre. 

Ixrrisexrin". Ter.(poui) INTSLLEXISTI-NS.(2.perf. 
perf.) v. Inrsuuiosrs. 

Inratticam,-As. ([ubj.) € Inrassios. (imper.) Ix- 
TELLIGABAT (imp )v. INTELLIGERS, 

INTELLIGENS , emsis, (auj.) Cu, Sçavant, fage , 
doëte , habile, entendu, intelligent , qui cit convoilfeur , 
qui fe convoic. SyN. Seiens , dofus, 

On die Inteliigens alicnjus res, & in aliqua re. Cie, 

1nteïligens Prinepis, P 1. ]. Qui connoit bien l'efprit 
d'un Prince.—cujufuis gener:s vo-upratis. Cie. Qui fe con. 
poit bien en touxes lortes de plaifirs. Cum snteciigentinm 
judicto, To. Avec le jugement des perfonnes intelligentes, 
des connoilleurs. Dis smmortales: filro intelligens quid in 
tereff? Ter. Eun.z.2.10 Grands dicux , quel avancage 
ont les gens d'efprie, fur les fots ? 

INTELLIGENTER. (1dv.) PLZ. Cic. En homme in- 
tellisent , avec habileté , en homme de bon goûr, Ur in- 
telligeter ut atrente audiamur, Cie. Part. 23, Afinque 
nous loyions bien entendu, & écouré avec beaucoup d'at- 
tention, 

INTELLIGENTIÀ , &. f. Cie. Intelligenee , habileré, 
connoiflance, pené: ration, conception. f. encendement. 
7. Ter. fageile, prudence. f. Sy. Inrelleitus. 

Intellisentiam alicajus res habere, Cie. Concevoir que!- 
que chole. 1urelligennia acquirende pecunie. Yp. L'art d: 
trouver de l'argent, Qi intelligentiam bonam habtbanr. 
Bic. Ceux qui conno:floienc le nueux. Haber intelligen- 
fiam, Jp. 11 poflede l'intelligence. Inrelligentiæ eff opus. 
Bi3e. Ou a beloin d'intelligence. Ad popwiarem intelligen- 
#iam. Cic. A la portée du Peuple, pour fe faire entendre 
du Peuple. 

INTELLIGIRÉ , 85, léxi, leum. Cic. Comprendre , 
concevoir , connoicre, entendre , être intelligent. 

Intelligere anim alicujus Tan. Penërrer le fertiment 
de quelqu'un —gratulariones. PL. Connoître les careifes. 
—scafiones. Tac. Connoître les occalions—figna. PL. ]. 
3- Ep. 6. Se cannoîure en bronze.—virum fapientem. Ip. 
KReconnoîtie , difiinguer le fage. De gefln intelligo quid 
refpondeas, Cie. Je comprens par les geltes que vous fai 
tes, quelle cit voire réponie, Insellextin, Tar. Avez-vous 
conpris. /nte'lexst ergo Noe. B181. Not compiit donc. 
tntellige clamerem moum. Bis. Entendez mes cris. Nef- 
cierunt, nique intellexerunt, B1BL1. N'ont point {çû , ni 
compris.  ., 

INTELLIGI, ebr, léétie sim. (pafl.) Cie. Non intel- 
ligitur quande, Cie. Onne comprees pas quand. 14 fi mu- 
nus intelligitur. Xp. Si l'on ne comprens pas bien. : 

INTELLIGIBILIS , ÿië. (adj,) Bibi. Apul. Inrelligi- 
bl:,ir-elverr. : ‘ | 

INTEMERANDÜS ,%,#m, Y. FLaç. Qu'on 2e doic 
Roit vivlec, invioiable. 


INT. 

INTÉMÉRXTÜS, 4, #m. Vinc. Qui n'a point été 
violé ,entier. Tac, innocent , fidele, 

Intemerats fides, Virc. F.delicé inviolable, Intemeratæ 
gradu faxa, Si1. Montagses , où l'on n'a pas encore mis 
le pisd. Sigra vapore ferino intemerata legens. GRAT. En 
fuivant les bêres à la prte. 

INTEMIÉERANS, änrïs, (adj.) Cir. Intemperant , dé- 
regle , oucré , immoderé , exccilif. SyN. Immouderatus. 

Intémperans adolefcentis, Cie. Jeun:ffe débauchée. 
Intemperantis eff, C'eft le caraëtere d'un érourdi, c'eft 
manquer de jugement, [# augendo rumure non alius in- 
temperar tuer eff. Liv. Iln'eneit pornc qui exaggcere plus le 
nombre des choles. Homo intemperantiffimes, Cic. Un 
homme fort déreplé. 

INTEMPÉRANTER. (adv.) Cie. Immoderément , 
avec excès. SyN. Irnmoiderate. 

Intemperantiis uti (ais commodis, vel opibus. Cic, Faire 
un mauvais ufage de {es richeffes. 

INTEMPÉRANTIX, 4. f. Cire. Intemperance, de- 
bauche. f. déreglemeut , excès. m. Intemperantia rifüs. 
De. Ris exce@fif.—in exigendis pænis. San. Une crop gran 
de fevericé à purir. 

INTIMPERANTIOR , oris. SUaT. (comp.) € 

INTIMPSRANTISSIMUS ,# , #m, Cic. ({up.) d'Inrime 
PERANS. 

INTsMPSRANTISSIME. (adv.) Apul. ((up.) d'Inxraurs- 
RANTIR. 

INTEMPaRANTIUS. (adv.) Cire. (comp.) d'Inrsmrs« 
RANTER. 

INTEMPÉRATE. (adv.) Cie, Vid. INT&MPEIRANTERY 

IxrswPeraTioR, ori5, San. ad Helu.a4.(comp.) & 

INrsMPERATISSIMUS , æ, mu, Cic-(fup.) d° 

INTEMPÉRÂTUS, à, wm, Cie. Intemperant , déres 
g'é ,exccilif. gl Temperatus. 

Intemperata beneuolentia, Cic. Ure amitié déreglée, 
exceflive. Jremperaifime perporatienes. Cic. De grandes 
ivrogneries, 

INTEMPÉREÆ, Zrum, Piaur. Fureur, folie. f. 

Nejcio pol qua ulunc hominemintemperia rencnt,PLAUT, 
Aul.s.r.Certes, je ne fçai quelle folie poffede cer homme. 
Larve burc aique intemperté agitant Jenem.1p. 1] radote, 
ce vicux fon , 11a des vifons. 

INTEMPÉRIES ,6 5. f. Cie. Mauvaife difpofrion , înæ 
rempcric f. Intemperiem amici ferre. Cic. Souffcir la mau- 
vaile humeur d'un ami. 

INTEMPESTÆ. Pid. INTIMPESTUS, 

INIEMPESTAS , ris. f, Pl, Le même qu'Inrsmps- 
R13S. intempeiias cæli, PL. L'incemperie de l'air. 

INTEMPESTIVE (adv.) Cie. Hors de faifon, mal à 
Propos , à conire temps. 

INTEMPESTIVIOR, oris. V. Max, (comp.) d'INtem- 
PESTiVUS- 

INTEMIESTIVITAS, &ris. F, 4. Gell. Contre-temps. 
. INTEMPESTIVITER. (adv.) 4. Gell. Mal à propos, 
à contre-temps. 

INTEMPESTIVÜS , à, #m, Cie. Qui n'eft pas de 
faiion , qui vient à concreremps, impotiun, Pi. de mau 
vaisaugure, Amucrtia nunquäm ejt intempeftrua, Cic. L'as 
mitié n'eit jamais importune, 

INTEMPESTUS , à , sm, Nox intempefts. Viro. Une 
nue profonde , bien avancee. 1nremp. ff: nox que tempore 
mibui agitur.V ARR. 6. LL. {nccmpefha ta ejinox media, 
qua niéfis tempus acés caret, tempus AMTENS nonnift per 
actus disuafcitur, Saav.s. Æu. Devenit neëte intempeitæ, 
Liv. liarrivafur le milieu dela nuit. Jrtempeffe) métie 
filentie, Bis. Dans le Silence d'une suit profonde. Jm5em 
pefleque Graufea. NiRrG.10. Æn. 184 Et Graviique, 
eu l'air cit mal faio. 

Jursnos. (imper.) é 

INTNDENS , emtis, (pazt.] v. 


INT. 


INTENDÈRÉ , dÿ,ïr, réndi, téntim, (quel quefoi s) 


Yensmm. Cic. Etendre , déployer , augmenter , exaggeter, 
Vétre attentif, confiderer , vendre, afpirer à. S v N. Ex - 
tendere , porrigere. 

Intendere aGionem perduellionis, C1e. Accufer quel- 
qu'un d'un crime d'Erat.—animum alien rei, ad aliquid. 
Cic. Appliquer fon efprit , s'appliquer à.—«liquid anime. 
In. Former queique deflein, quelque projet.—#rcwm. PL. 
Bander un arc.—srdorem exercités. © v 1 D. Encourager 
l'armée, redoubler l'ardeur des Soldats —aures ad werba 
alicujur, Jp. Prèter l'orcille aux difcours de quelqu'an , 
les écoucer.—cegirationes omnes in aliquid. Liv. Porcer 
toures fes penfées vers quelque obj-t.—conflium, T£ nr. 
Former ua projet.—conrreverfiam. C 1 c. Faire ua Procès. 
—trimen in aliquem. Liv. alicui, Dic. Accufer quelqu'un. 
—amicorum cupidirates. T Ac. Augmenter l'ambition de (es 
favoris, de fes miniftres.—curam alicui rei, VL.in, ad ali- 
quam rem. Liv. Prendre grand foin de qu:ique chofe.— 
digitum ad fontes, Cic. Montrer les fources avec ledoigr. 
—formidinem, Tac. Redoubler la crainre.—gleriæm alicui, 
Tac. #4. 26. Augmenter ,accroîcre la gloïre de quelqu'un. 
—iter ad Praterem, L 1 v. Aller trouver le Preteur.—iter 
cæptum, Jp. Pourfuivre fon chemin.—largitionem. T ac. 
Augmenter la larvelle.—lirem, Cic. Iatenter an Procès — 
lux Principis. LD. 13. 20. Servir aux palle-temps de 
l'Empereur —mansm ad. C 1 c. Porter la main à -manss 
dis. San. Tendre les maivs au ciel.-minas. Tac. Mena- 
cer.—ccules quocumque. Ib. Tourcer les yeux de tous cô- 
tés.—perienta. Cic. Expoicr aux dangers. ” 

On dit Intendere aliqwo. C 1 c. Aller en quelque en- 
droit. Intendere aliquid, Sac. Cie. in liquid. Cie. ali- 
quid alicui, Cic. aliquid ad, in aliquid, Liv. aliquid ani. 
mo. Cic. Intendere je. lo. Interdere fenum verw. Cic. 
Haufler le ton de {a voix. ‘Ur éù quo intendit perveniat. 
Ip. Pour arriver où il tend. Perkm intendunt in e4, qua 
Perfpicus [uns Cic. S'appliquent peu aux chofes qui {ont 
claires. Es me inter dunt ad curam. Liy, 24.37. Ccla m'o- 
blige à redoubler m2s foins. ‘Ubi irtenderss ipgenium. 
Sur. Lorfqu'on applique fon efprit. Qwod fallum inten- 
dus. Cie. Ce que vous pretendez étre faux. Arrici accen- 
dendis ofenfionibus callrdi, intendere vera, adgerere fal[a. 
Tac: 2. 57. Les amis accoutumés à nourrir les difenfions, 
failoient des rapports tantôt veritables , rantdt fuppolés. 
Ocales in vulium legentis intendut. YU sr. Al vint fes re- 
gards toujours attachés [ur le vifage de Philippes, qui la 
hloit. 44 nuptias Cleopatre intendit, YÙ s+. Il brigua le 
maïiage de Cleopatte. {ntendere fe ad firmitatem. C 1 c. 
S'atacher à faire paroïître plus de fermet. Qwd ansmum 
inreadar facile percipte, Cic. Je vois quel eft lon but , fon 
deffeir.. Vim Prafciura modicam an:cà intendis, T ac. Il 
augmenta fort le pouvoir de fa Charge, qui étoit affez 
mediocre auparavant. Sed inulrienis fo'atis mtendir. 
Jusr. Maiseile chercha das la vengeance, un foulage- 
ment à fa douieur, Zn adjurorimm mieum intende, B131. 
Appliquez-vous , venez à mov aide. Intends orationi mes, 
Roc orntionts mea, debrecationem mcim. Bini. Soyez ai. 
teutif à ma priere , à la voix de ma priere, à mon huimbie 
fuppiicasion. ntende mibi. In. Regardez-moi Fivorabc 


menc. Intinde ad urfiranda gentes. Bis. Appliquez-vous |- 


à vificer toutes les Nations. Intende anime mea. Ip. Soyez 
ausorif (ur les beloius de mon ame. Specietuæ GC puichri 
tudime rua imtende. Bigr. S:rvez-vous de vorre braute & 
de votre maj:fté , comme d'un are tendu. @#yù numc pri- 
man invendam? Tan. Où irai-j" ? 

INTENDI, adr, teuris s sm. (pail.) Cie. Owine corpus 
ivrenditur, 1. Tour le corps eft rendu, Intendi acier los 
giis nom poterat C1 c. On ne pouvoir écendre davantage 
l'armée, les rargs. 

INTENSIO , enÿr, Vid. INrenT10. 

INTENSUS , à , sm, Vid, InTaNTUS. 
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IxTenTANs, antis. Liv. (part.) v. 

INTENTARE, ?, &vi, arm, Liv. Etendre, [Cie, mé- 
nacer , faire des menaces. { ffeq.) d'INTENDERE. 

% Ondicintentare aliquid alicui. Cic.in aliguem.Liv. 

Intentare arma Larinis. L'1v. Porter ]=s armes contre 
les Latins, menacer les Latins de leur faire la guerre.— 
crimen, Quinr. Accufer de.-faces. SraT. Prefenter avec 
mecares des flambeaux allumés.—impersem, Liv. M:na- 
cer de faire fentir l'auvotité.—morrem, Viro M-2cer de 
la morr.—vores, Tac. Tenir un diféours meraçant. 

INTENTATIO, oris.f. Menace, Intenratio igirerum, 
SEN. L'action de menacer avec les doicts. 

INTENTATOR , 6rir. m. Bibl, Qui ne tente poire, 
Deus non eff intentstor malorum, Biaz. Dicu ne tent: poine 
pour faire le mal , il ne porte point au mal, il n'eñ poinc 
auteur du mal. +4 

INTENTATUS, à, #m, Liv. Dont on a menacé quel- 
qu'un. |Perg. qu'on n'a point experimenté, qu'on n'a point 
mis en ufage, qu'on n'a poivt fonié, finçconau, qu'ou n'æ 
point encore entrepris. 

Intentato G novo. (Lifez) Intraëate. Cic. de Am. 70. 
Miferi quibus inrentara mires, Ho. 1.Cawrm. s. Malheu- 
reux ceux qui fe Jaiffene furpreudre par certe bonace, fans 
vousavoirconnus. N:!intentatam liquére, Hon. Ils out 
écries fur oures fortes de fujecs, 

INTENTE. (adv.) PL/. Avec auteation, fortement. 
Objecravit intente. Bin. Pria avc beaucoup d'ieftance. 

INTENTIO, ons. f. Col. L'aétion de s'érerdre, Quinr. 
intention , fin. f. buc. #1. aétion, application, couteiciou.fe 
eHort.m, (R. INTEnDERE.) Syn. Conrenrio. 

Inrentioncm animn dividerc, QUinT. Donner fon art: 
tion à diverfes chofes, Häc intctione conjidirare, C à ce 
Cosfiderer avec cette atrention. 

INT:NTIOR , ris, Cic. (comp.) 

InTanrissimUs , # , #m, Cic. ((up.) d'InrinTus. 

INTENTISSIME. (adv. lup.) ©» 

INTENTIUS. (adv.) Tac. (comp.) d'Inrants. Mu! 
intentiiss petere, An Hr. Rechercher avec beaucoup pius 
d'ardeur. 

INTENTO , as, Vid. INT5NTART: 

INTENTUS , à, #m. Cic. Etendu, bande, appliqué, 
attentif, occuppé. (part. paif.) v. JxriNDsRe. 

Zatentus antmus ad, Cic. Un efpric apphique,oceuppé à, 
—4reus in, In. Un are bande contre. —{aber. Q v1D. Un 
travail qui Le fait avec concentiou.—ad curas, T À ©. Oc- 
cuppé de foin.-#n aliquid, Cie. Confiderant actentivemenc 
quelque chole. in ever tum periculi. Liv. Appliquée à 
confiderer quel fera l'évecement d'ure affaire Antentis 
seuls intueri, Cie. Regard:r Éxement. {#rentis alimente- 
ru pretts, T À e. Les vivres écant rencheris. Inrensa [up- 
plicatie, Eccz. Une priere fervente, 

K Ou dix Intentw: ad, in aliquid, alicui, Cie. Qyèæ 
maxime intentur, Cic. Tres atcentif. Zarenrum animuns 
ranquam ares habere, Lo. Avec l'efprichzndé commeun 
ate. Intintier ferms. C1c. Un difcours qui fe fair avec 
o*aucoup d: conreution. In:entifima cura. Quinr. Soin 
cres grand. Jnrenta tels ni Patrism, Cic. Des armes tour 
ne*s contre J2 Parrie, 

INTENTIS , sr, m. Cie L'aftion d'éteodre. Inrantus 
palmirum. In, L'aétion d'étendr- la maiorn menaçant. 

INTEÉPÈRE, pé5,es,ripis. Prop. evenir tiéde, 

INTÉVESCÈRÉ , pee». Coc. Ovin. $ devenir chaul. 

Radiis imtepuêre. Qvin. F48. 5 Ou lenti lacbaleur de 
Soleil. Wer quo rempore calere dibart, sntepuit Sin. La cha 
leur du Pr ntemps a été moderé:, loriqu'elle devoir ètre 
exseilive. Jam inrepifeit annus, Co. La failon commence 
a écrr douce, 

INTÉR. {Prépofcion qui réit l'aceufatif.)Cie. Entre, 
sarimi , au milieu ,en, de, d'entre , durant. 

Later tot annos. Çic. Pendant cant d'anuéss. Inter eæ 
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Sur ces enttefaices. Inter bac. Liv. Cependant. —initis. 
PL. Sur le commencement.-ner. Cic. Enure nous.-fe. In 
Encre eux , mutuellement, reciproquemenc. Clades inter 
f'aucas memorata, Liv. Une des plus mauvailes défaites. 
Fortiffimus, primus inter, Bisi. Le plus brave, le premier 
de. Inter rem iffam agendam. PLaur. En faifanc cela — 
ambulandum, Tr. En fe promenant. {nter fe diffirsiles. 
Quint. Differers l’un de l'autre, —fe diffante:. Cou. Eloi- 
goës les uns des autres,—fe me conringant curato, Co L 
Ayez foin qu'ils ne fe touchent pas l'un l'autre.—calicem. 
A. Gait.—vins, Hor.—feyphos. Cic. Parmi les verres & 
les pots, le verre à la main, en buvant. Si gmes inter [o- 
cieras aut eff, aut fuir. Cic, S'il y a, où qu'il y ait eu quel- 
que focieré encre des gens.—periculæ, Liv. Dans le peril.- 
viam, Cic. Dans le chemin. ‘ 

INTÉRALBICANS, 4s:ir.{adj.) P!.Blanchätre,tirant 
fur le blaoc.(part. du verbe Ixrin ALmicaRs, dont je n'ai 
point trouvé d'exemple } 

INTÉRAMENTÀ , orum. n. pl. Iateramente navium. 
Liv-Les Agreils des vaifleaux, les apparaux. (R. Inrar.) 

INTÉRAMNA, &. f. Cie, Interamne, Ville d'Ombrie. 
Vid. TsRAMNU M. fVille Epilcopale du Picenum , au 
Royaume de Naples. b. Terni. [Oppidum interamna dic- 
run: quod inter amer eff confituimm. VARR. L.L. 4.] 

INTÉRAMNANUS, à, wrr, Lamrn. Qui eft entre des 
rivieres, Terra interamnans. Ib. La M:fopotamie , Pays 
renfermé entre l'Euphrase, & le Tigre. 

INTÉRAMNIS , ë Cic. Qui cit de la Ville de Terai, 
appcliée autrefois Interamna. 

INTÉRAMNES, ï&m. Eccr. Entrains,en Auxerrois,| 
en Br-ragne.] T-rni. Le méme qu'INTs:RAMNA. 

INTÉRAMNIOM, à. n. For. 3, Terame, Ville de 
l'Orthri: Orientale. 

INTÉRANEA , oram. n.pl. Col. Les entrailles, le de- 
däns d'un avimal. 

INTÉRAREÈESCÈRE , Je, 75. Vire. Sécher ,deve. 
rir fre. vba conjiéruxiter ie fortatéin 4t snterarefcant. 
Virr. On jette les mortes de terre dans le fourneau, pour 
les faire fécher. 4% Quelques Elitious de Ciceroa, ont 
In'erarefcerr, 5. Tufe, mais les mtiileures portent, Inve- 
terafcers. : 

INTERATIM Fef. Vid. Inrsrim. 

INTERBIBÉRE , 65, 636i, dibitmm, PLA UT. Boire 
tout. 

INTÉREBITÈRE, à. PLaur. Meff. sr. 47. Le même 
auInNrsniRa(R BerTans) Neëinerbitat quaflio. 
1sip. Afin que la queftion ne foic pas icurile, 

KOn ne dit point INTERBITARS, 10. Car INTERBITAT, 
dans Plaute, étant aufubjonétif , ne peut venir que d'In- 
TSERBITERS. 

INTERCXLARE, ÿr, anis sim. (pafl.)Cic, Etre ajouté, 
éticinlere. Cm ludi intercalantur, S 8N: Lorique les 
fpeétacies forc irterrompus. ; 

INTERCALARIS, &. {adj} PI. Incercalaire, mis, 
ajouté cauis deux. Intercalar:s aumus, PL. Année Biflex- 
cie des PL, 7}. Jour incercalaire -menfis. Mack. Mois 
ajouté , on celui augvel on ajoute, 

INTERCXLARIOS , 4, &m. Liv. Le même. 

INTERCALATIO , omis. Cie. L'a&ion d'inférer un 
jour dars un mois, comme il arrive dans les années Bil- 
fextiles, 

"INTERCALATOR ; orir. m. Maer. Ajouté, inferé. 

INTERCALATUS , 4, #m. Differé. Pæmainiercalats. 
Liv. Supplice differe. 

INTERCALIZ, à. f. Eccl. Notre-Dame de Robille, 
au Poyaume: de Leon, er Elyagne. 

INTERCAP£EDO , inis. À. Cie. Jnrervalle de temps, 
&icontivuation. 

* Srribemdiintercapedinem ficife. Cic. D'avoir demeuré 
grilque ieinps laus écrire des lescres, d'avoir difçomiuué 


INT. 
d'écrire. Intéveapede temporis, PL. Y. Inrervalle de tenips= 

INTERCARDINATUS , à, #m. Vite. Trabes inter. 
cardimate, In. Des poutres qui ont des cenons pour en 
crer dans des mortoïies, (r. Carno.) 

INTERCATIA , 4. € ié. Ville des Vaecéens en El- 
pague , dans le Royaume de Leon. 

INTERCÉDÈRE , 45, ccffs, céffam, Cic. Etre entré, 
lurvenir , intervenir ,[interceder , prier, s'oppoler, for- 
mer oppoftion. Sylva paludefque intercedebant, Cas. 3. 
Bell, Gall, 11 y avoit entre eux des forêts & des marais. 
Dies nondum decem intercefferant quim. Cic. Dix jours 
ae s’étoient pas encore écoulés, que. Mers intercedær ne 
ceÎfe eff teffateris Bis. 11 Faut necefairement que la mort 
du Teftareur ivtervienre, Si nulle huic agritudo gaudie 
imterceflerit, Ter, And, Si aucun chagrin ne fuecede à 
cette joie. Magnum nefcio quad neceffs eff eveniffe, nnde 
tra inter eas intercefit. Tur. Her. 1] faut neccflairement 
qu'il loit arrivé quelque chofe de bien fcheux , puif- 
qu'elles font aiuf breuillées. Dum imrerceder fansliaritas, 
Ts. Fhor.4 2 17. Tandis que nous ferons bien enfemble, 
Intercedet fortune, Six. #. Clerm. &. Il reparera les in- 
juflices du forr, 

# Avec ce verbe on mer le datif, l'ablarif avec cum, 
ou l'acculanifavee inter, l'ablatifavec de, pre Cic. l'ae- 
cufattavec costra, Pr, putercedere lagi, rogañioni, Cie. 
S'oppeler à une loi, Qsibus intercedebat neme. Où iln'y 
âvoic aucune oppoñrion. Interceit Marcus Anteniui. 
Cæs. Marc Antoine y forma oppofñrion. Iatercedite pre. 
Bisc. Intercedez pour, ‘Ut morte smtercedente, Afin que 
Par Là mor;, Si mon snrerceffiffet delatio, Bimx Si l'on 
n'avoir pas tant diff:ré. Veteres m'hi necefisadiaes cum 
Des ommibus intercedunr, V'ai d'anci-nnes liaifons avec 
tous Ceux. Multaque CG magne siter nas officia prria 
Mainainiercedunt, Cic. Nous nous fommes ren lus l'un 
À l'autre muruellemsot plufisnrs bous offices, & même 
tres confiderab'es, Cum quibus fi mihi nuila canfs in- 
tercederei, C1c. 13.E9. 4. Et quard méme je n'aurois 
aucun fujer de vous Î+s recommarder , quand je n'au- 
rois aucure ljaifon avec eux. De his rebus Senaiws auc- 
toritas gravifima interceffir : cui cam Cato én Caniniws 
tlterceffif ent, tamen eff perfcripta. Cic.r. Ep. 2. Il inter- 
vior fur ecla un décret du Senat tres confiderable , qui a 
pale, quoique Caron & Caninius s'y fudent oppoles, 
malgré toutes les oppofirions de Caron & de Caninius. 
Intercidere pre aise, Cie S'obliger pour quelqu'un. Taxe 
fun e%itn fre trintercefiiffe dicebst, Crc. Car il difoit 
qu'ils écor ebÜgé à payer certes fomme à vocre déchar- 
Be. Infercade pro devato feminee fexu. Ec ce L. Inrerceéez 
pour les femines devotes. N:{lur menm minsrmum difums 
non mono fsétum pro Cefare interceÿir. C1e4r. Ep. 9. Je 
n'ai pas dit le moindre prie mor en faveur de Cefar, 

INTERCEDITUR, sorercëfrums eff. (paf. imperl) 
Cire. On s'oppole , on s'eft appole. Ci cs interceffurs 
efe. Vous {çavez qu'on y a formé oppoñtion , qu'os s'y 
it *s Ling Cm intercedatur, Cie. Lerlqu'on s'y op- 
pole. 

É Inrinesrens, Inrarespir, (perf) +. Iurmmcirsre. 

LT 4 

INTERCEPTIO , omis. F. Cie. L'aétion de lurprendre, 
furprile. f. 

* @ye deindè interceptio pocwli? Cic. Et de quelle ma- 
nier: at-on furpris le vaileau ou la couppe ? 

INTERCEPTOR , orir. m. Liv. Celui qui furprend 
quelque chois, qui la prend par furprife. 

Litis intercepror aliens, Liv. Qui ie rend le maîcre du 
Procès d'un autre pour en avoir ie prufit.—Preda. L 1v. 
Celui aui le faifie, du burin. 

INTÉRCEPTUS, à, nm. Cic. SarprisfTac, Tué, 
mort, mis à mort. (part. pall.) v. Inrencirers, 

Littera imiercepts, Ciç. Air, Dis Lertses qu'on à intere 





ceptées. mortalitate interceprus. PL. J. Sürpris par la 
mort, Pecunie è public intercepra. T ac. Concuilions. 
Nunc feelere Pifonis @ Plancine interceptus. T AG, 2.71. 
Prefentemenc que je fuis enlevé par la perfidie de Pifon 
# de Plancine. 

InrsRcsSSERUNT. (3. plufp.) v.InrsResDsRE. 

INTERCESSIO , omis, f. Cie. Oppoñition. Bibl. In- 
esrceffion, mediation. f. Interceffio Tribunicia. T A c. 
L'oppofition des Tribuns du peuple. Ejus inrerceffionibus. 
Ecez. Par fon invercefhon. 

INTERCESSOR , ôris. m. Cie. L'oppofant , celui qui 


. forme une oppañcion, Ecc!. Mediareur , inçercelleur.] 


San. Interprece. Quantaque contentions Titium interceffo. 
tem abjecerim, C 1 c. 10. Ep. 12. Et avec quelle force j'ai 
repoufé Titius qui s'oppofair. 

Inrsresssum sst. Cie. On s'eft oppofs. Vid. Inxran- 
C2IDITUR. : ! 

INTERCESSUS , #r.m. Liv. Entremile. Seru. Ren- 
cortre d'une chofe qui fe trouve encre uoe autre, Jnréer- 
cru aqua. Serv. 9. Æn. 24. Par ia rencontre de l'eau. 
Interceffu Confulum. Liv, Par l'encremife des Capfuls. 

"INTÉRCIDENS, émrir.(parc.)r. INrsRcIDSK6,coup- 
Re Fex Domni intercident:s flammam ignir, Bin. C'eft 
a voix du Srigneur qui divile les Aammes & les feux. 

INTERCIDÉRE , di. Pe. Tomber,fle perdre , perir, 
fe contumer. Her. S'ëchapper. (r. CApzrs } 

Si qua interciderunr, Cire: S'il eft furvenu quelque 
chofe. Intercidit legatum, Dis. Le leus eft nul, le legs 
ne vauc rien. {ntercidit memsriæ, Liv. La memoire en eît 
pereue, on re s'en (ouvient plus, Si tibs nune aliquid in- 
tcrciderit, Horn. Si quelque chofe vous eft échappé de 
l'efprie. Quod smrercidit, Pi. Ce quiet tombé. 

INTÉERCIDÉRE , cdi, esd5, chsnm. C æ 8. Coupper, 
rompie parle milieu, feparer, divifer ,|imterrompte, 
couÿper la parol:.(R. CADeRs.) 

interciderc ades vicinas.Urr.Coupper,abbattre les ma:. 
fons voifines.… venas. PL. Coupper les veines -via.FRonT. 
Fermer les chemins , boucher les chemins. 

INTÉRCIDI, dir, cisiis sum, (pal) PL. Ecre couppé. 

INTERCINCTUS, à, sm, PL, Lifez de voyez Inter. 
STINCTUS. P/, 34.4. 37.10. 

INTERCINERE , m2, int s, catum. Horn. Chanter 
ertre.(r. Cansre, chanter.) 

INTERCIFÈRE , pà 2, céps, ééptim, Cic. Prendre par 
furpriie, iurprendre,intercept:r, aterapper. (R.Carars.) 

elnrercipere ct totum capere. DO Eaun. 1. 7. 35. 
Nam qued nes capere oportet, bac intercrpir. Trr. C'efi 
elle qui rañle, qui enleve cout ce que rors en devrions 
retirer, Femsisum intercepir, Ce. Ÿric le poilon, Si me 
hoffes intercopertnt, PLAUT.Si leseuremis ne {ui prennent 
Quia dives arca veram laudem intercipit, Pis. l'arce que 
les grands biens derobent (uuvent la veritabie gloire qui 
2'eit dûc qu'à la vercu. Intercipere îter, Liv. Se iailir de: 
pallages.—regnum. Vicr. S'emparer du Royaume.—/er. 
monsmmedinm. QUINT. Interrompre un difcours. Titu- 
Los ne percipe neftres. O v 1 D. Ne vous attribuez pas les 
bonneuts qui Le font dûs qu'à nous. Lucius Murwmin: 
vidorinm alieno labore qualitam intercepir. Vier. Luciut 
Memmius profita d'une viétoire qu'un autre avoit ga- 
grée, Necres intercips neftras. O v 1. N'enlevez point 
ce qui nous apparticor. Et Cererem in (hicisintercipir. Ip. 
Et mange le b'ed quin'eft encore qu'en épi. 

INTERCIPE, pi br, repris sum. [pall.) Cre, ntercipi 

mirbo, Cor. Etre furpris d'une ma'adie, Tanqgram vere- 
no interceptus effet. T À =. Comme s'il avoit été empoi- 
fonné. 

INTERCISE. (adv.) Cie. Par morceaux.(r. CApsra, 
coupper.) 

INTERCISIO , omis. f. D 3. Zsrercifie flomachi. D 1. 
Fsanchées, coliques,f. | 
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INTERCISUS , à, #m. Cie. Couppé , interrompu , 
Fendu , rompu. (part. paf) v. INrsrcipaRs , coupper. 

_Antercifa acies, Vie. Armée leparée en deux. Inter 

cife paëtiones. Ce, D:s conventions qu'on ne tient pas 
entierement. fugum mediocri valle intercifum. Cas. Une 
hauteur feparée par un petit vallon. Intercifi , ou ende- 
terciff dies, Fa sr. Des jours dont le milieu étoit appellé 
Faflus; mais le commencement & La fn éroient Nefafter. 

# Davs le Calendrier on marquoit les jours de Palais 
Faffi. Les jours du Palais du matin fe marquoiert par ces 
deux letres F. P. c'eft à dire , faffi priori parte. Quand il 
n'évoi point jour de Palais le matin,ils le marquoient par 
ces leteres me. pr. c'eit à dire, nefafhi priori: &quard le jour 
de Palais étoir entrecouppé , c'elt à dite, que les deux ex- 
tremités du jout n'évoient point jour de Palais,mais qu'il 
o'y avoit que la partie du milieu, ils le marquoient par ces 
deux lectres En. c'eft à dire, Endstercsff, ou inteteifs, Vid. 
Fest. Dacer. 

INTERCLAÜSÜRA , £.f. Ecchaffure. f. aétion par 
laquelle on enchaflz. 

IxrsRcLUDEnDUS , #4, 4m, Cic. À comments inéer- 
cludendus «ff. In. Il faut lui coupper les vivres. (part. 


paf.) v. 

INTERCLÜDÈRE , 4}, chart, cläsäm. Cic. Fermer, 
boucher, (R. CLauD:Rs.) 

Intercludere adissm ad a!iquem locum, Cic.Empêcher, 
fermer le pallage vers quelque endioic.—Ornes afitus 
alieui ad alium, C 10. Empécher que que'qu'un ne puille 
avoir aucun accès auprès d'un aUtre,—commeatiin trim 
cis. PLaur, 1osmicos commestu. Cæs. Coupper les vivres 
aux ennemis —fugam alieni. Cic. Fermer à quelqu'un 
tous les pallages par où il pourroïit s'enfuir.—hefies 4 
oppids, Cas. Enipéchet les enuemis d'entrer dans la Ville. 
crates fedirionsrm vis Crc. Coupper chemin à toutes fedi- 
tioss vifs, Sr AT. Boucher la vüe. Irtercluft hyemr, 
Vino. Le mauvais temps les empêcha. Shem commeatgs 
koftibus interclufuri. Liv. Pour ôter aux ennemis l'efpe- 
rance même de recevoir des vivres. 

INTERCLODI, dr, clñsüs sim. (p:Ë.) Cie, Etre 
enfermé. Latercluds itimere. Liv. Trouver les paflages 
fermés , les cuem'ns couppés. Ne smiercludamins, Cie. 
Q:e vous us loyezenfermes, Halitus mens intereluditur. 
Biac. Je perds ja reipirat on. 

INTERCLÜS10, 0251. f. Qurar. Une parenthele. 184 
terclæfir anima. Cic. Dificulie de refpirer. 

INTERCLÜSUS , 4, mm, Cic. Fermé , bouché, Caf: 
Esveloppé , invefi. (parc. paf.) v. InrsrceuDars. 

Interclhafs anima creditus (ff mortalititem explewiffe, 
Tac. 6. 50. Ayaut perdu la reipiratior , on crut qu'il 
écoic morr, Larcrciufus ab reliqus exercitu. C 1 c. Exare 
empêche de joindre le refte de l'armes. Zrer interc/ufum, 
Cto. Un cheuniu feumé. Via snterclufa frondibus çè wir 
gultis. LD. Un chemin impratiquable à caule des feuilles 
& desbwmilons. | : 

INTÉRCOLOMNIOM , #5. n. Cic. Evcreco!once- 
ment , cfpace qui cft entre des colonn:s. (R. Cocuuna.} 

INTEAGONCILIANDI » DO. Sins, (2er.] de 

INTEACONCILIARE, 3, «vs. Aceorder , concilier. 
X [Je n'ai crouve de ce verbe, que le gerondifen d;, de.] 

INTERCÜLCARE, ôr , atüs sim. (pail.} Etre prelfé. 
{R. CaLeAR&.) 

Interculcantur vinaces. C © 1. On foule, on preffe Je 
marc des raifins. 

INTERCURMRENS ; entis. Pe. (part) v. 

INTERCORRÉRE , #19, cri, cursum. Cie. Accou- 
rit, furvenir, vevir à latraverte. (R. CURRsRE.) 

Dolsr intercurrit. Cic. La douleur Le pfle. Qrs inter. 
currerent Liv. Pour venir à lacraverle. 

INTERCÜRSANS, émis. Pi. (parc) v. Inrercur- 
SARE, (dont je n'ai poiet trouvé d'exemple.) Ale inter. 

| ZZtrr ii) 


734 INT: 
carfantes gutta, Pi, Des taches blanches qui fe répandent 
à & li. 

INTERCÜRSÜS , #s. m. Liv. L'aétion de venit à la 
traverle , pour empêcher deux ennemis de fe battre. 

Confulnm intercurfu. L1v. Par l'arrivée des Confuls. 
Cüm intercurfu Tribunorum Centurionumque proregitur. 
Tac. 3. Hifi. 35. 1! fut Guvé par les Tribuns , & les Cer.- 
tenirrs qui accoururert, 

INTERCUS , iris. (adj.) Cic. Qui eft encre cuir & 
chair.{r. Currs, cuir.) 

Médicamentum dare ad squam intereutem, C\c. Don- 
ner un remede pour l'hydropifie. Intereutibus vitiss ma- 
dentes. A. Gaz. Pleins de vices inrerisurs & cachés. Age 
éntercutis mmerbo liberatus. 1. 19. 8. Guéri de l'hydropifie 
{avec du fable chaud.) 

INTERDATUÜS, à, #m. Lucr. Difribué , par- 
tauc. . 

INTERDICÉRE , «3, dixi, diélim, Cie. Défendre, 
interdire. [ Du. ordonner , faire un Edit. 

++ On joint avec ce v-rbc le datif de 1a perfonne, & 
l'ablatif de la chofe, Caf. Liv, On met quelquefois , mais 
plus rarement , l'accufacif d- la chofe , ou l'ablatif avec 
de. Pi. On mec aufli après ce verbe, l'infinicif. Ter, Le 
fubjonétif avec ne. Tar. sr. Cic. Les Jurifconfultes di- 
feuc, Interdicere cum a!iquo, aduerfus , in aliquem. Dic. 

Qué arrogantiä in co!'oquio Ariouiflus u[us, omni Gal- 
dix Remanis imterdixift. Cæs.r. Bell, Gall. Avec quel 
orgueil Ariovifte, dans l'entrevue, avoir défsndu aux 
Romains toute la Gaule, vouloir chafl=r les Romains de 
toure la Gaule. Cws memo interdicere peteit. Cie. A qui 
perfonne ne fçaaroit refifter. Prator interdicit de. Ip. Le 
Prereur prend connoïiffance de. Feminis fm purpure in. 
terdicere, Liv, Défendre aux femmes l'ufage de Ja pour- 

re. Interdixit commentus peti. SUsT. Galba 6. 11 defen. 
ke de demander congé de quitter l'Armée pour quelque 
temps. Alters domo interdixir. SUsT. Aug, 66. Il déf-ndix 
à l'autre, l'entrée de fon Palais. Interdics ne extuliffle ex- 
tra ades puerum nfquam velis, Tar. Acc, Je vous défends 
de: faire porter l'eifant hors de la maifon. Du pereas , 
nibil interdico dicant vivere, PLAUT. Pourvü que tu pé 
tilles,je ne crouverai point à redire qu'on dile que cu vivs. 
Pracor mter dixit st refliimeret, Cic. Le Juge ordonna qu'il 
rem-ttroit ea poll:flion. 

INTERDICE, cbr, aiéits sum, (pafl.) Cic. ‘Ur Tullio 
aqua tigne interdicatur, Cie. Qu'on intcrdife l'eau & le 
feu à Tullius ; qu'on bannide Tulus,qu'on exile Tullius. 
dk [11 éroir détendu d'afffter d'rau & de Feu , les exilés ; 
c'eft pourquoi Interdici aqué Gr igne, fignifie , Etre bau- 
ai, étre exilé. 

de Ce verbe le prend aufi imperfonnellement au pafif 

Ji bonis inserdicirur, C 3 c. On lui défend , on lui 6.e 
Y'adminiftration de fes biens. Patrcbus malè rem gerent £us 
benis interdici foler. Cie. Où bre l'adminiftracion de leurs 
bisns ,aux Peres de famili: ; qui en tont une diffipation. 
Qaibus aqué © igneinterd.éfum ef}. An Hair. Ceux qu'on 
a banni, au l'on à interdit j'ufage de eau & du feu 
Neque ensm interdiétum eff ne. C1c. Car il n'eft zas dé- 


fenda d=. , 

INTERDICTIO , oaïr. F. Cie. Interdiétion , défenfe , 
fiuipente f: incerdic, #1, Tech, de aqua , Gr ignis interdic. 
tie. Cie. Binaill:ment, #1. + On rfufoic aux exilés, le 
couvert , l'eau & le feu , parmi les Roinains. 

INTERDICTÜM , 1. n. Cie. Un incerdit, [Sentence 
du Preceur , qui déf:ndoie , ou commandoic qu-lque cho- 
fe, principalement quand il s'agifloie du poilefloire,] 
Happorucement, défenle. Interdiétis mis. PLAUT. Par me 
iminaces. Per hoc interdiéhum, Cie. En vercu de certe Sex 
tence. Adinterdi£sm venire. P&rr Verir devant le juge, 
[pour voir ordoan:r ce qui ef de dioit , fur une polleilon 
cozceucieufs.] 


INT. 

INTER DICTÜS , À, #m, Hon. Interdic , défendu 
(part. paf) v.Inxrsrpicers. 

INTERDIO. (adv.) Ter. De jour, pendant le jour, 
(r. Duss , jour.) 

INTERDUATIM. (adv.) Feff. Vid. Ixranim. 

INTERDÜCTÜS , #s.m. Cie, Certaines notes , dose 
les Copiftes fe fervoient pour marquer les endroits où l'on 
dcvoit s'arrêter en lifant, ou en prononçant quelque piece 
d'efprir. 

INTERDÜM. (adv.) Virg. Quelquefois. 

INTÉREA.(adv.)Cie. Cep-ndant, pendant ce remps-là, 
fur c-sercrefaires,randis que. Vrrg. toutefois, néanmoins. 

INTÉRÉADÜM. (adv.) Tan. Inrereadum is venir, 
1. Juiqu'à ce qu'il vienne. Intereà loci. TR. Cependant, 
perdant ce temps là. | 

Inrensas,-&AT. ({ubj.) v. Inrsrirs. Mourir. 

INTERIEMERUNT,-MISTIS. (perf) VINTERIMERE, 
Faire mourir. Hine 


IN TÉREM P TI, onis.f. Meurtre,mallacre,".l'a&ion 


de tuer. 

INTÉREMPTÔR, ôris. m.V. Par. Meurcrier. m, 

INTEREMPTURUS , 4, #m. JUST. (fur. par. aët.) cé 

INTEREMPTUS , 4, 4m, PL A UT. Tuë. (part. pail.) v, 
INTERIMERS. / 

INTERENIMEUGIT, Vid. INTSRFUGERS. 

INTÉREO , 25, fêris. Vid. INTERIRE. Cie, Mourir. 

INTÉRÉQUITANS , äntis. (ady.) Liv, Aliant à che- 
val, au m:li-u de plufieurs perfonnes. 

INTÉRÈRE , rér9, #rius, tritnm. VARR. Broyer, émier 
dedans. (r. Tensra, broyer.) Twfe hoc intrifls, tibi am. 
ne eftexedendum. Tan. Pherm. 3. 1. C'eft voi qui a fait la 
faute, il faut que tu la boive. 

InTeressE,-#5SET. Voyez après INTEREST, 

Jnrsrest, INTARFUIT, INTERBSSE. Ter. Cie, Il im 
porte , il eft diffcienc , il ya de la difference. : 

Quid intereft perferantur nec ne? C 1 c. Qu'importe, 
qu'on les apporte où non? Quid interfuit wtrum hoc de- 
cerneres , an non! Cie. Qu'importoir-il que vous priiliez 
ceuce refolution-là, ou nor ? ; 

dt Avec ce verbe imperfonnel , on mer le genitif, parce 
qu'on fou:-entrnd quelque fubfiantif, comme Res, c'eft 
ce qui fait qu'avec les pronoms Mews , suws , fus , offer, 
vefler ; on met Meë tua, fu, nefiré, veffrä. On y joinc 
auf les genic.fs Magni, minoris, parus, pluris, fanti, 
quanti,p'urims , maxuni , nihilr, On ious-entend Pretii, 
comme fi l'on difoic, Res pretit mafnt. - 

Magni Reipnbisca rte ft. Cie. 1] importe beaucoup à 
la R-publique. Saluris communs intereft. In. Il importe 
pour l'ucilicé publique. atereff ejus. Cic. 11 lui importe, 
Mea intereft. In. Il m'importe. Magni [ua intereffe arbi- 
teabantur. Cie. Ils croyoienc qu'il leur importoit. Mez 
ntereff G altersus, Cie. 1lm'importe à noi , & à l'aatre, 
Cum tu: mea maximè intereft. In. Non ieulement il cit 
ir-s importance pour vous & pour mOoI. Mugrs #À henorem 
néffrum istereft, quemprimum 44 mrbem me ventre. Cie. 
.L'importe beaucoup pour mon honneur , d'arriver au 


| plücôt à Rome. Per magni, per multim interef}, Ip. 11 cft 


tort impotcant. Plus intereft Rerpublica Caftelium capi, 
suam. Cic. H importe davantage à la Republique , qu'on 
picine ce Chateau , que. 

% (On joive auf avec aatereff,ces adverbes,Plurinims, 
na tua, panwiim, pauxillum , mag: , indus , maxime, 
“tete, aufGbien que nibil , aliquid.] Muituan intereft res 

smilixris #4, C 1 ©, 4. Ep. ze. Il eft fort importaot pour 
votre bien. Non santum intereft. Çic. Il v'eit pas rat de 
conlequeuce. Magropere maxime , plurimim , permultims 
amersil, Cie Lis eft tres important. 

Nieu mea smterefl. Uzp. Line m'importe nullement, je 
"a aucun incerér, oc maxemè antercft ter, Cie. 1] ya 

çesce grande difference catgc, Hoc parer G domins imsercfe, 





NT 


Pc. Il ya cerre diference entre un pere & un maîrre, Quid 
vebis  nobis inter? Sen.1. Nat. Qurff Quelle diffe- 
a-t-il entre vous & nous ? Jafer.ff in irfinitum. 


rence 


San. de Benef. ]| y a une différence infinie. 


INTERESSE , rérswm, terfü 3. [ Elt fouvent un verb. 
| nponas ui fignifie,]Se trouver, étre dedans être encre, 
t 


re entre deux , écre prefent à ,afbfter à, fproteger. 


Intereffe alicui. Sen. de Provid, Afffter quelqu'un , le 


proteger , le défendre.—in aliquæ re, alicui rei. Cié. S 
trouver à, en, étre prefent à quelque chofc.—convivie 


V: Max.-—in convivie, Cic. Etre à un feftin. His rebus nor 
énterfuit folim, [ed eriam prafuir. Cic. Qui n'a pas feule- 
ment &té prefent à certe affaire, mais même y à prefdé. 
Arbores qua interfant. Cor. Les arbres qui font entre deux. 
Quod mtereffet amais, PL. Parce qu'il y avoit une riviere 
entre. Infereff inter dues amne:.1n. Eft encre deux rivicres. 
us interfuturs effent, V. MAx. Qui devoient le trouver. 
Cum nullus mtereffet alienus. B1 8 1. Comme il n'y avoit 


aucun étranger. Eruditis interfum cogitanwnibus, Bin. 
Je me trouve prefente parmi les p-nfees judicieufes. Din 


que latus snterfis popule Qurini. Hon. Reftez longremps 


& volontiers avec les enfans de Romulus, 
InrsRaUNT. Périffent, meurent. {3. pl.) v. Inrsrco. 
INTERFACÈÉRÉ » fact 5. Interfaciendo mure, Liv. 

Tandis qu'or rétablifoit le mur. 

INTERFARI, féris, fütits sum. Liv, Interrompre quel. 
qu'un , prévenir quelqu'un ea parlant , preudre |a parol: 
pout l'empécher de parler. P/.7. interrompre le dilçours 
de quelqu'un. Sie interfata eff, Vin. Prit la paroleences 
termes. Dicere exorfes interfasus eff. L1v. Comme ils 
avoient commencé à parler , il les intecrompit. 

INTERFATIO , ons. f. Qysnr. Incerruption , Figure 
de Rhetorique. (R. FAR1.) Breviter marrationés interfa- 
tioné diflinguere, Quinr. Interrompre le fil de la narra- 
tion par que que perit mot. , 

Ixterrecir. (perf.) v. Inrerricers. Tuer, Hine 

INTERFECTIO , anis. F. Afe. Pad. Meurtre, m. Scelus 
inrerfectionss jptuaginta filtorum ferobaal. Binz. Le crime 
du nieurtre des fo'xante & dix fils de Jerobaal. 

INTER FECTOR, oris, m.Brut.Cre.Meurtrier,affaffin. 

INTERFECTKIX , #3r. f, Tac, Ferame qui a faic un 
meurtre, insurtricre. {nferfeérix wtrorsum tuorum. Bizr. 
Meurtriere de t:8 maris. 

INTERFECTUS ,4, mm. Cic. Tu, mis à mort. 
(part. p.fl.) v. Inrerriesrs. 

INTERFEMINIUM, 55, n. Apul. Les parties, (R. 
Queod fins inter femina.)| Le perinée , l'entrefeflon, 

IRTBRFIAT Vid, INTERFIERI. 

INTERFICÉRÉ , fic5, fees, feétim. Cas. Tuer , 
metre à mort , taire mourir, perdre, faire perir ,exter= 
miner , tailler en pieces. (R. Facers.) Syn. Orcidère. 

Interfi.e & m fes. VinG. Perdre, faire mourir les bleds, 
les moiilons. Inrerfiesre peffimns exemplis, P 1 À ü +. Cot- 
rompre, gâter pat de mauvais exemples, Inrerfciam illum 
de medio, Bimr. Je l'extermirerai du milieu. Interfecit 
exercitum, Ip. Taillaen pieces leur armée. ‘Ur inrerfciam 
emnem carnem. Bigr. Pour faire mourir courte chair. 

INTÉRFICE, f sci dr, fetis sum. (pafl.) PLauT. In- 
terficietur. Base. Perdra la vie, fera tué. Interfiéti funt. 
In. Furent tailles en pieces. Crudel:jfimè interficiuntur, 
Fron. On les ma Macre avec une cruauté extreme. 

INTERFICIENDUS, à, #m Curr.Qu'os doit mettre à 
more. Adinter fi-sendum eum.CURT. Pour le faire mourir. 

Inrerpictens, émis, In. Failant mourir ,tuauc , tail. 
lantespeces. 

INTERFIERE. Luer, Ecre confumé. Aut flammis in - 
teifier. To. Qu'il per fe dans les Aammes. 

-NTERELUENS » smtts. PL. (parc.) v. 

INTERFLUÈRE, fi o , fluxs. Liv, Couler au milieu, 
Algues jug l'egus 
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Menia intes flucre, Cu R +. Paller à travers, au milieu 


des murailles. Flumine medium oppidum interfluente. P 1. 
La riviere paflant au milieu de la Ville. 4 On crouve dans 
Apulé- Interfluuntur. 

* INTERFLUUS , à, #m. PL. Qui coule encre deux qui 
paile par le milieu. 

INTERFODÈRE, fédi 5, fodi. Luen. Piquer, percer. 
Le mène ave FonsRs. 

INTERFOR , éris. Vid. Inrsrrart. % La premiere 
perlonne de ce verbe, n'eft point en ulage. 

INTERFRINGÈRE, #3, frégs, fricium. CAT. de R.R, 
Rompre, brifer. 

INTaREUsRANT. (plufp.) Sex  quadracinta anni in. 
terfuerant. Cic. Il s'écoit palle quarante-fix ans entre, 
Quararte-fix ans s'évoient écoulés. Pré. InraRaSss. 

INTERFÜGERS , gi 5. Lucr. Le même que FUcsRs. 
des enim fugit, Luc. &. 330. Car elle s'ecoule & [e 
gif: 


Inrareutsss. (plu(p. inf.) v. INrsResss. Se trouver, 
26 


fer. 
INTERFÜRERÉ , fürs, is. Srar. Faire éclatter (a 
teur. 


Orbem interfurere, Sr ar. Exercer , porter , faire éclats 
cer fa fureur dans le monde, {ur la terre. 

INTERFÜSÜS , à, #m. ViRo. Qui fe répand , qui 
coule autour , répandu au milieu. RS 

Macuiifque tementes interfufs genas, Vino. (i.e. circæ 
genas.) Didon , les joues cremblantes , & marquées de ta- 
ches livides. Qwes movies Styx interfufa coercer, ViRG. 4. 
Guorg. Yls font environnés du Styx , qui fair neuf circuits 
autour de leur demeure. Acies Gallorum fubito interfu[æ 


pralio. Front. L'Armée des Gaulois s'érant jertée cout à 
coup dans la mélée. Interfufswm terris mare, Hyc. La mer 


qui fe répand aurour de la verre, 
INTERFÜTÜUROS, à, #m. V.Max. (part.}v. Inrer- 
1555. Sctrouver, : 
INTÉRGANNITUS, #, wm, À p U L. Interçannitis 
panculis verbis, In. Après avoir lâché quelques paroles. 
+* On cite d'Apulec, INTSRGARRIO , 5, #re, mais je 
n'ai crouvé dans cet Auteur , Qu'INTSRGANNITUS. 
INTÉRGÉRIES, &i. f. Mur d'entre deux,mur miroyen, 
INTERGÉRINÜS , à, wm, PL. Qui elt entte deux, 
mitoyen. Intergerini parietes. Fast. Murs mitoyens. (GLyod 
quef intergerantur inter duos confines. In.) 
INTÉRGÉRIO M. Le même qu'INTERGSRIES. 
INTERGÉRIOM , 55. n. PL. 13.12. La colle que l'on 
metentre deux cahiers de papier, pour les joindre. 
INTÉRI, rérür. Vid. InrsRkans. Broyer. 
Inrsrracens, entis. P1.}. Quielt entre deux. (part.}v. 
INTER JACERÉ , jt o, &. Cor. Etre au mibeu, entre 
. (R. Jacirs. ; 
ere . duas Lu interjacet, PL. Le ne ba quieft en- 
cre deux bras de Ja mer de Libye. Inferjacebat campus, 
Liv.Ily ns RS pr RE 
NTER RÉ ,jàci 2. Tac. Vid. IR 
INTÉRIBL (adv.) A. Gil. Cependant. Interibi dura 
pugna fr. A. Gars. Tandis qu'on combat. Syn. Interca. 
INTÉRIBILIS , lé. (adj.) Arn. Périfable. 
IxTrsriBir, Mourra ;, ee. (fut.) v. INTsRIRs. 
seir.{3,pect.) v. INTBRIICERR. . 
INTER ECHO, anis. f. Qyint. L'action d'inferer 
quelque chofe , comme ure digreffion , une past , 
{incerjcétion , l'une des parties du difcours , en terme ps 
Grammaire, qui fert eur 98 ro pafios. Foyez le 
ulanr, S . Interpojitie, inferfio. en , 
PNTERIECTÉS ‘ 7e. Cic. Qui eft au mineu qui 
eft enue deux, rer ri mt à cnuciale , 
aflé , écoulé. (part. .) v. INT: x 
er dite Du, on usr. Quelque temps apres, 
quelque temp 3'écaut éco . Luterjechus inter mare Q 
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cœlum ser. Cic. L'air eft encre le ciel & la mer. Pawcis 
dicbusinterjeétis. L'1v. Peu de jours après. Loge fpatio 
énterjeéo, Cic. Après une longue diftance. Interjeétis dein. 
de poft hac dicbus, Just, Quelques jours, quelque temps 
après. 

INTERJECTÜS , #5. m. Cie: Interpoñtion. f. Inter. 
bofitu , interjrétuque terre. Cic. Pat l'interpofition de la 
terre. Interjeérr temporis, T Ac. Ictervalle de temps. 

INTERJICEÈRE, jici5, jéci, jeétum. Co. Mettre en 
tre deux , entr:méler, encrelafler ,incerpoler. Syx. Inter. 
pozcre. 

Gaili inter cquit:s rares fazittariot interjecerant, Css. 
7. Bell, Gall. Les Gaulois avoient mis quelques Archeis 
parmi la Civalerie, 

INTERJICI, ir, jets sum. (p:ff) Col. Etre mis 
entre. 

Inrerienar. (plufp.) Inrsrisns. {3.pl. perf.) c 

INTeRisRINT. (4. pl. pif. fubj.) 

Inrartusss. (perf. inf.) & 

Inrartir. Mourut, perit, eft mort, (perf.) v. Ints- 
XIE. 

INTÉRIM. (adv.) Ter. Cependant. Quint. quelquefois. 
SYN. Inreres. 

Interim procedit funus. Tan. Le convoi s'avance tou- 
jours, pendant ce remps-là. Interim crefécbar Urbs, Liv. 
La Vilie s'acero:ffoir roujours. Duels ado! efcentibus fer. 
vien dum , qui Rempublicam interim Premant, quandoque 
diflribant. Tac. 1: #. Qu'il faudroit obéïr à deux enfans 
qui {croient à charge à la Republique , (durane leur jeuce 
gr ,) & peurètre la déchireroienr dans la (uire. 

INTERIMENDUS , 4, 4m, Vict. (part. fur. pal.) v. 


Y #9 æ = = 


Nec fe interimit mors res, LucR. 2. La mort ne détruie 
pas tellement les chofes. Qwem vos inreremiffis. Bras. Que 
vous avez fait mourir, A4 voces me interimunt, Cie. Ces 
pateles me font mourir. 

INTERIME, or , emprits 15m, (palT.) PL. 

INTERIOR , orir. {adj.) Cic, Interieur, qui eft pluses 
dedans , plus prefoud. (comp.} d'Inrra. 

Interior amicitin, Liv. Amitié plus étroite.—demus, 
Vic. Maifon plus reculce. B:bl. le lieu ivterieur. 1» inre- 
riore epiliolæ. Cie. Dans la lestre du milieu, Jaterior adiurs 
Pars. Cie. L'appartement le plus reculé de Ja maifon.— 
#eta Falerni. Hor. Un vin de Falcrne, de Ja marque la 
plus anciente, uo vin vieux de Falerne, #4 Les Romains 
mettoient fur Jeurs vins, des marques , qui fervoienc à 

ire connoître le terroir où le vin avoic été pris, & l'an- 
née qu’il avoit été fait ; les vins qui étoient les plus avant 
dans les Celliers, éroient les premiers , & par confequent 
kes plus anciens. Znteriores ce recondite littera, Cie, L:s 
connoiflauces les plus profondes, Ad interiora deferts, 
B1e1. Au fond du deferc. 1n interiori parte. 1n. Dars la 
partie interieure. Atrimm interiut, Bips. Le parvis inte- 
ncur, Zmteriora, In. Les licux les plus profonds, les plus 
reculés , le dedans. Interiors mes eferbuerunt. Bin. Mes 
entrailles fonc rour es feu , un feu brûle dans mes entra:l. 
les. Inscriera aufir:. Bisi. Les étoiles les plus proches du 
Midi. 1n interiora ejss, In. Audedans de lui. 46 interieri- 
bus. Bi. Des lieux les plus cackés. 

INTÉRIRÉ, Ë5 ,tèrs5, féritum, Cie- Périr » Mourir. 
Ovid. paller, fe paller. Virg. Se garer, (e corrempre,(r. 
Inrsr , & Eo.) Syn. Perire. 

Interire fame, Cic. Mourir de faim. moré. Ov. Se 
pañler avec le cemps.—naufragie. Cas, Périr dans uo pau- 
frage. Segetes intereunt, Vi Re. Les bleds fe gâcenc, Cum 
pecuaiæ interiret largitione. C, Na. Comme l'argent de la 
Republique fe difirsoit par les largefles (que les Magif- 
trats faioient tous les aus.) lrersife genus humanum, 



















arbres, élaguer » 


Arbre éjagué. 


INT. 
Suzr Croyant que a race des hommes éroit éteinte, AJ'#e 

INTÉRITIO, onis. f, Cie. La mort, deftruétion. f. 
SyYN. Interitus, 

Interitienem non recipit, Vire Ne peut perir , ne peut 
celles d'être. Erifuit eos deinteritionibus eorurm, Bipz. Les 
a delivrés de la mort. 

INTÉRITÜRÜS , à, #m. Ovin. Qui doit perir. 
Demus interitura. Ovip. Une mailon qui lera ruinée, qui 
fera dérruire. 

INTÉRITÜS , #r. m. Cie. La mort. [Svn. Zmreritio , 
mors.] Interitus Patrie. Cic. La ruire , la déiolation de la 
Patrie, Quis defrexiffis emne confilinms meum, ezo quoque 
in éntersrse weftre ridebo, Gr fabjanabo, Binc. Parce que 
vousavez méprife tous mes confcils, (& que vous avez 
négligé mes reprimendes,) je tirai auffi à vocre mort, & 
je vous iniulrerarn. 

INTÉRITUS,4,#m,CLawp. Tué, misà merr. 
Afulris ttrimque interitis. LD. Plufeurs étant morts de 
part &d'autie, ' 

Ixréeivar (perf) v. Inranires. Mourir, 

INTERJONCTÈS, à, #. Liv. Le même que Juxe- 
TUSs. Joint. Ts dextra interjunéte. Liv. Alors ils fe don. 
nerent les mains les uns aux autres, (pare. pafl.) v. 

INTERJONGERE, gà, x1, céum. Mar. S'atrêter vn 
pru pour Le repoler. Interjunigere eques. 1n. Déreler les 
Chevaux, pour !es laïfler repoler. 

InreriUs ,eris, n. (comp.) Vid, INrERIOR. Templum 
ésterins, Big, Le Temple mtericur, 

INTÉRIUÜS. (adr.) Cie. Audedass, plus avance, 
{comp.) d'InTRa. 

Oratie mec infiffet interihs. Cic. M ne faut pas s'atta- 
cher à épuiler une matiere. 

INTERLAET, ébr, Lipsits sum. S ER v. Couler entre. 
SyN, Inrerluete, 2. 

INTERLÉGERE, £*, légi, léffum. PAL, Cucillir quels 
que chole. Sy. Legere. | , 

Carpenda manibus frondes , interque lecende, Virc. 2, 
Georg. H faut ôter queiques feuilles avec les oùgles, & les 
cucillir par-ci, par-là. 

INTERLEVERIT. Up, (ex v. INTERLINERE.) 

INTERLINÉARIS , rê.[adj.)Incerlineaire, qui eft en- 
tre deux lignes. (R. Linea, ligue) 

INTERLINÉRE, 6, dns, leur, leur, litum. Cic, E5. 
facer quelque chofe, ratufer. [Svn. Linere.] Oui vefia- 
merthrs interlinerit. Cie. Qui aura raturé un teftament.… 

INTERLITÜS, à, #m, Cie. Efacé (parc. paif. eju/d.) 
Zaterlite tabula, Cie. Ua Teftamentraiuté, Life. Mr ss 
infiruëus lnterculo coëtili, bitumine interhitus. COURT. 4 
Ses mure font de brique , cimentés de bitune. 

INTERLOCARE , 5, 3u5. Mes. Placeretere. 

INTERLOCÜOTIO , 655. F. A. Gel. Interlocution, £ 
Neceffariis interlocutiemibus, A. Gauz- Par des interlocu- 
tions nectffaires. se Ce mor ne fe prend pas dans Aulu- 
Gelle , au méme fens que dans les Livres de Droit, pour 
u9 Jugement inrerlocutoire , e’eft à dire, pour un Juge- 
ment préparatoire, avant le Jugement dé uitif. 

INTERLOQUI, ôr , bris, cwrits swm.T sr. Interrompre 
quelqu'uo. F 

INTERLOQUIUM , 35. n. Don. Incerlocution, inter. 
Tuption. Merà Terentins lenga orationi interloquis qwa- 
dam adhibet, nt faftidium prolixitatis eviter. Den. Eur. 
2.2. 23. Terezce met avec beaucoup d'art, des inrerlocu- 
teurs, lorfque le difcours À long, atn de ne pas dégoûter 
l'aaditear. 

TNTERLOCARE, 5, 24, rm. PL. Ebrancher es 
dovuer du jour. Vid. SUBLUCARE. Hins. 

INTERLÜCATIO , owis. F, PL. L'aétion d'élaguer les 

bres. 

INTER LÜCATÜS, à, ww. Pi. Interlucata arbor, Ps, 


INTER LÜCERË, 





INT. 
pINTERLOCERE, lücé 3, és, lüx, Liv. Luire au mi- 

a. 

Acies hoffium interlucebat, FRoNT. Il ÿ avoir du vuide 
dans l'armé: des ennemis. Qué rara el acies mterlucetque 
corena , non tam fifa viris. ViRG. Æn. 9. Dans les en- 
droits où Le rempart eft plus dégarni, & l'enceinte moins 
fournie de con bartans. 

INTERLUERE, 3,141. Viro. Paffer encre ,au- 
p'es, baiwner, arrofer en pallant, laver. Svn. Inter fliere. 

Lnterlusre manss, C a+. Laver les mains. Quoique je. 
cans interluit All:s. VirG. Ec que la riviere d'Ailie, (dont 
le nom eft funefte,) arrofe en paflaut. Arwaque 2 res 
deduétas angufto interluit affu, Vino. 3, Æn. Qui fepare 
les Vi'les & les Campagnes par un Canal fort étroit, ie- 
parcles deux rivages, les terres & es Villes. 

INTERLÜNICM , #8. n. P!, Le temps pendant I-quel 
la Lune ne paroi: pas. 
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diftacce. Interm [fe ffadix. Cic. Dis études inerrompues. 
Lntermiffs tects. PL. J. Des mailons qui fonc de diitance 
en diliance. 


INTERMISSÜS, #s.m.Pl, Reläche. m. interruprion.f. 
SvN. Létermiffi. 
Sine intermiffe. Pi. Sans interruption , fans êcre inter- 


rompu. 


INTERMISTUS , à, &m. Liv. Mélé parmi. (pare. 


pall.} v. INTÉRMISCERE 


inicrmitti bofébus. An. MËlé parimi les ennemis. 
JInrerMITTENS , «#95. L. M, Incerinittant. {part }v. 
INTERMITTERE, 1, msi, miffum, Cic, D.fcon- 


tinuer , interioinpre, ecfl r, 


Inte-mittere diem, C x c. Laïller pafler un jour.—/ter. 


Czs. D'icontiiuer lon voyage —/2'#1: mumis, Tac. In- 
terrompre {es fonétions ordinaires.-praliuns, opus, C 2 5. 


C-ifer de combautre,inecrroimpre fon ouvrage. Nunquam 
ten diem intermi:t,quin femper ven:at, Ter. Il ne la {le 
janiais pafl.r aucun jour fans vous venir voir. Qà flu 
vus intermittit, CÇæs, Où le Reuve in cirompt fon cours. 
Litermifit adificsre, Big. À cl: de bicir , a d'fcontinué 
de bâtir. Obfides sutermileranr dire, Cas. Tls avoient dif- 
continué de donner d s ôrages. Ego id tempus imtermife- 
ram Cic. J'avois incerrompu ceremps. Mirabar quid 
effet, quod 14 muhi litreras mittere intermiferas, Cic 7. 
Ep Je m'éioñnois pourquoi vous aviez celle de m'euvoyer 
des Leitres, : 

INTERMITTI, #tôr, miffis sm. (pall.) Ci. Etre 
difco,tinué. Nec tai mentioncm intermitts fin:mus. Cie. 


Nous ne permectons pas qu'on ceffe de faire mention de 
vous. 














INTERMANERE , #0, manst. Luc. Refter , demeurer 
cutie. 

INTERMEARKE , m5, 2:25, 3:%m. PL. Pair au mi- 
lieu ,coil:r au milieu. (ex MsaRa.) 

. INTERMEDIUS , # , #m. Cic. Quieft au miiieu,qui 
tient le niilieu encie deux extremités , mitoyen, moyen | 
itermediat. Fe 

INTERMENSTRUUM, # in. ((uppl Tempus.)VaARR. 
Letemps que ja Lune ne parole pas encore, apiés le de- 
cours, 

INTERMENSTRÜUS ,#, #m,P1. Int. rmenffrua 
Luns. Pu. Leiemps que la Lune E point. 

INTERMESTRIS, sré.{auj.}PL 1 9.39 Le même que 


INTERMENSTRUUS. Infermeftris dies Vann, Le jour qui 
eft encre la vieille Line & la rouvelle. 

INTERMICARE , mie3, 45, mic 5, CLauD. Reluire 
lei a chole , briller. (ex Micars.) [Syn. Splen- 

ere, 

Rutilum [quarmmis intermicat aurum, CLaUD. L'or 
brille parmi les écailles. 

INTERMINABILIS, Æ. Ecce. Qui n'a point de bor- 
nes ,infini, (R. TsRMINUS, borre.) 

INTERMINARI, 67: atüs sum, Tsr. Faire de gran- 
des menaces, défendre fortement. Syn. M:mari. 

K On dir interminari aliquid, alicui, PLaUT. Tan. 
Interminari ne. Tir. Interminatus fum ne faccrest TR 
Ne c'avois je pas fait des menaces,-n cas que tu le filles ? 
Piro jo qua interminatur vitar, PLAUT. Caf: 3 5. Qui 
menace de faire paffer le pas à fon mari. 

INTERMINATUS , 4, mm, Cic. Qui n'a point de 
bornes , infini (R TaRMINUS , borne.) 

INTERMINUS ä,#n.Av1en.Q ii n'a point de borne. 

INTERMISCERE , #3, mifeus, miflum. PL Eutremé 
ler parimi. 

Intermifcere dignor indignis. Liv. Mèter , confondre 
Jes gens de merice avec ceux qui ne le font pas. Doris ama- 
ra j'uamnen intermifceat undam. V 1 RG. Que Doris, (la 
mer, )}n'y puiffe jamais mêler fes eaux ameres, 

INTeRMISIT. (1. perf.) v. INTERMITTERE. 

INTERMISSIO, ons. f. Cie. interruprion , inter- 
miffion , difcontinuation. f. relâche. "#. ceflation. f. 

Sine ulla intermiffione. Cic. Sans interruption , inter 
miflion. Bi6!, Sans difcontinuer, incellamment, fans ceffz. 
Neque alias ulla fuit caufa tntermiffiouis Epiffolarum, niff 
quod , ubi «fs, plant nefciebam. Cic. Ep. 7. Je n'ai point 
eu aucune autre raifon de c*{fer de vous écrire, que celle 
de ne fçavoir nullement où vous étiez. . 

INTERMISSUS ,4,##. Cic. Dilconcinué, inter- 
tompu. (parc. pail.) v. INTERMITYERE.) 

Interniffa bella. Horn. D:s guerres interrompues. D:e 
intermffus, 1 D. Un jour paile entre. Libertas imtermif: 
Cie. Liberté interrompue. Profréfro imtermiffs. C æs. Ur 


depart diffcré. Cerris ipariis intermiffis. 1n. De diitauce en 






INTERMORI, inrérmSrièr , ris, mortiits sûm, CAT. 


Mourir en faiiant quelque chofe, 


ln ipfa contione intermortuus eff. Liv, Il mourut en 


haranguanc. S mullum officinm tuum apud me inter maritu- 
rum exiflimas, Episr, Ad Cic, &. 16. Si vous me faites 
l'honneur de croire , que je vous tiendrai compte de cous 
vos fervices. Barbars fuppliciorum ultiman, ff qui in 
termoreretur ignis, effugere tentabant. CURT. 6. 17. Les 
baibares , pour évirer le dernier de rous les fupplices , t4- 


choïent de te fauver par où le feu donnoit rant foit peu de 
jour. 


INTERMORTÜUS , à, #m. Cie. D'mi mort, Tri- 


bxns phbis satirmsrtua conciones, Cac+ pre Ml, 12, 
Harangues du Tribun du peuple interroimpues, Gine:,s 
Jui prope intermortuzm memoriam revecare, Cic, Fire 
revivre la memoire de {a race , qui étoit prefque éicin e. 


INTEÉRMÜNDITM, à 5. n. Cie. L'ef ace qui eftertie 


divers mondes. ( Epicure admetroic plulieurs monde.) 
Ciceron n'emploie ce mur qu'au plurier. 


INTERMUÜRALIS , äé, (ad).) Liv. Qui coule entre. 


les murailles, Dusfa eff intermurali amis Liv, Eft divi- 


fée par le A:uve qui p ff: ençre fes murailies. 

INTERNA, Fil, INTERNUS. 

INIERNASCENS , euss. PL. Qui naît, qui croîc 
parmi. {pare.) v. 

INTERNASCT, br. dont on ne trouve que ces par- 
ticipes prelens & pallifs. 

INTERNATUS ,ä, mm. Tac. Qui cftné, qui eft 
cru parini. 

Cicatrices internato corpore cxpleta. PL. Des plaies fer- 
mécs par la chair qui yeft crue encre. 

Inrernata frugions. Cox. Saxis herbe, Tac. #4. H fl 
go. Des herbes qui croifient dans les bieds parmi des 
pierres 

INTERNÉCARÉ , «5, ml 5, nédam, récätém. ]Uv. 
Tur ulemoie On ne trouve gueres que le participe In- 
TERNéCTUS ans Ciccron , Tite-Live, & 

IN TERNÉCATUS ,à, #m. PLiaur. Amph. 1.7. 34. 
Fuc , vailié en picccs. 
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131 F INT. 

TINTERNECIDA , &. m. fé, Qui a faïc un faux 
Teltament, & en confequer.ce a euë un homme. 

Internecidii aëlie. Ip. Aftion intentée contre un hom- 
me qui en à tué un autre, après lui avoir fuppofe un faux 
Teftamerr. , 

INTERNECIOITM , 35. Isip. Pid. INTERNECIO. 

INTERNECINUS, à, mm. Liv. Mortel , qui concerne 
la more. {ex INT E&RNICARS.) 

4 Volius préie d qu'il faut dire INTERNECIVUS. 
Internecins bull: note. Cic. Marques d'une guerre cruelle, 
où j'en re fa toit poist de quartier. 

INTER NEC TO , aus. Cie. Carnage horrible. (pre 
intern Co, rx InrsuNecaRs.) Bella que ad internecio. 
mem gift: fust. C. Nar Des guerres où j'on a faie d'hor. 
zibies carragrs, 

InrinnNicivus Ti INTERNECINUS. 

INTER NECTIRÉ snéti,as,next s,1.6x%#m, Reunir 
Interncciere p.ssus, Srar, Fermer les plaies, réunir les 
chairs. 

ARR ; ©rmm, im. pl. Cic. Lix. Tués , mafla 
crés. 

INTERNECTIO , ôaïs. f. Feff. Le même qu'Inrsr- 
NECIO. 

INTERNICYALIS , /ë. (adj.) Liv. Mortel. 

INTERNICULUM , :. n.? Mechante aube:ge, une gar- 

INrsRNicuLus, i. m.$ votre , un cabarei borgre, un 
boucan. D. cite ce mot de llaute ; mais il ne {e uouve 
point dans l'Index. 

INTERNIDIFICARÉ , 5, avi, atüm. P 1. Faire un 
nic cn quelque cadroir, 

INTERNIGRANS , anis. (adj.) Star. Qui tire fur le 
noir. 

INTERNITENS, énris. Curr.(part.) v. 

INTERNITERE ,niè9,e. , niti 4. PL. Qui reluit av 
travers de queique chefe, 

INTERNODIÜM , 36. n. PI, L'efpace qui eft entre 
deux nœuds dans ies piances , comme dans les cuyaux de 
bled , dins les cannes , les atbies, les roieaux (x. No 
DUS, rœd.) 

Da on lis nervofius facit internodia poples Ovin.Dars 
Je senouil, Internodia articulorum. VARR. L'eipace qu: 
cftentre es joirrures des doigrs. 

INTERNODIUS,i 5. m. Co!. Le même qu'InrsRNo 
pIUM 

INTERNOSCÈRE , fe, nüvi, nôtam, PLaur. D[ 
cerner , diftinyuer ure chofe d'une autre, en faire la d'f 
ferensc la dittinétion. Internofte fauilius aliquem. PLAUT. 
Corriure , dileriner quelqu'un plus facilement. 

INTERNOSCI, fesr, morts sum, (pal) Cie. 

Qua ueta inrernofcantur fevre velim. Cic. Je voudrois 
fçavoir à quelie marque on les connoitra. 

Inrennosse, (pour INTERNOvISSS, perf. inf.}v.INTsn. 
NOSCERE oO 

INTERNUCULUS, 5, m. Petr. Impudique. 

InrenNUNCIUS. id. INTERNUNTIUS par un T. 

INT:RNÜNDINÜM, 5. n. Varr. L'eipace qui eft 
entr:i:s Foires 4 Turncbe prét:nd après Nonius, qu'il 
en faut faire deux mots , & liresnter nusdinam.] 

INTERNUNT: ANDO. Liv, Eu parlsmentant. 6x v. 

IxTeksUNTIARS , dont on ne trouve que ce erondif. 

Intruant.a frvis aues, Cic. 2 Div. 72. Oilsaux qui 
fon connsirre les volontés de Jupiter. . 

INTERNÜUNTIUS, à 5, m, Cie. Encremetreur.". qui 
tra te de qu-lque afFañeentre deux perfonnes,& qui parle 
taniôt à l'un, tancô: à l'autre, leur portant des paroles, | 
interprite , un appointeur ,finersonce,m. Per tnternus- 
tios reilonfs aabant, FUsT. Donroient leürs réponies par 
leurs Muiftres. 

duternuntns Jovis, Cic. Un incerprece des volontés de 
Jupiter, L'eriys res inrermunriss, Liv. Celui qui ménage 


INT. 
toute l'affaire, toure l'intrigue. 

INTÉRNOS, à, #m. Bic. Interne ,interieur.[Syn. 
Inierior. | lnternus dilor. Don. Douleur interne. Inrerno- 
ru tormenta, [p. La colique. f. douleur d'inteftius. 1#- 
ternum antmi declarabat. Biss. Faïloit voir la douleur 
imter'eure de fon ame. 

INTERO , imréris. Vid. InTersRs, Ter. Broysr par- 
Mu. lntriverat panem in alvcoio, Bigr. Il avuic émie du 
pain da:s un vale 

INTÉRORDINIÜM,f f. n. Col. L':fpace qui fe crou- 
VE Cutic ‘i.ux 1aus, 22, 

INTERPARTIRE , pérfif, tot, îrüm. Diviler, par- 
rayer cuire que.ques perlonres. %[Le D. A. qu'a fuivi D. 
cite ce mot de Paure 

INTERPATERE,part3, Star. Etre ouvert. [Syn. Pas 
ture, ]Lorerp tit vom s. Macr. Eit pis de fentes. 

INTERPÉDIRE , 41 2. Mac. Eu pécher. Syn.1m- 
pedire. 

INTERPELLANDI. (ger.) Æfor. INTERPELLANDUS ,4, 
um, & 

INTiRPELLANS, amis, (parc.) Interpellantes aduerfus 
Fonarian. Bis. Prelentans des chefs d'accufations contre 
Jonachas. 

INTERPELLARE , 3, dus, tm. Cic. Interrompre 
ua homme qui parie, troubier, empêcher ,[:oupper la 
Parole , rompre les chiens , rompre le dez,fincerpelker. 

SYN, Interfari. 

Nihil te interpellaho. Crc. Je ne vous incerromprai 
pas , j2 vous luil ra@arler. Inerpetiare fudices majores. 
disc. Porcer l'affaire devant des juses, s'addrefler aux 
Auciens, {nterpellæuit me. [n. M'a ioilicicé contre, 1#- 
terpellat pro mobis, Brar. lurercede pour nous. Ad inters 
Pe.landum pre nobis. 1 D. V'our interceder pour nous. 

INTERPELLARE, 6r, &c%s sum. (pall.) Pl. Hinc 

INTERPELLATIO , omis. F. L'action d'interrompre 
quelqu'un quad 11 parle. : 

INTERPELLATOR,0-ir.m.4d Her.Qui interrompt, 
facheux. Sesmenis amterp.l'atores Dialichici, An Han, 
L:s Daleéticiens in:errompenc ceuxqui parlent. Uii fe 
obliétare fine snterpellator:bus polis, Cic. Où il puifle fe 
div:rcir fans étre tioub.c & incomimodé par des ficheux. 

INTERPELLATUÜS, à ,#m. Hit. (parc, pail.) 

INTERPENSIVA, own. pln. Vitr. Coibsaux , 01 
potenc-s qui luuci-nnent les poutres ou les iolives. 

INTERPLICARÉ , paies, #5. Star. Encrelaller , ot 
tenir eutrelalie. 

INrrRPoLANDO. (yer.) v. INTERPOLARS. 

INTERPOLARÉ , 0, aus, atwm. Cic, Raccommoder, 
fépobr, regrauer ce quicit vieux , & je 1endre comine 
ntut jwrs, Entremélsr, Plant. R:fouler , repaller des 
ctofles, des habits. (q: snterpalire.) [S x N. lmmatare ] 

Île homo me interpolabir, meunique os finget dense, 
PLaur. Amph. Cet homme va me changer depuis la réce 
juiques aux pieds, & me paitrir tout ae nouveau, d'arie- 
Lits cpalarun ludis interpolabar, CURT 6. Comme il 
entrsineloit diverf:s forces de jcux & ae pafls-temps , il 
ne pouvoit pas toujours manger dans les téitins, Qoram… 
mis togtm sntesporsre. Cic. Raccoimmoder {a robue tous 
les ans. 

INTERPOLARI ,5r , Zeits sm, (pall.) PL. Hine 

INTE {POLATIO, Gwis. f. PI. L'action de raccom- 
moder, Je reparer, de renouveller queique choic,fiegrace 
crie. f. racouersment. m, 

INTERPOLATERIX, fcës. F, Dig. Frippicre, f:mme 
qui raccommode les nabies uiés pour les revendre, une ra« 
vaudeute, f. 

INTEXVOLATUS, à, #m. Sur. Ué, (retouche ,f 
resracte, interpsatius per &iatem tibellus. SULr. Un Li- 
vic uicav.c ie tenips , à ja longueur du temps. 

INTARPOLIS, «, {aj.) PI, Racçommoue , rétabli, 


INT. 
fcparé, repoli >tajufté. Ars toties interpolls. PL. 29. 7. 
Un arc où l'on a fait tant de changement. 

INTERPOLO , 45. Vid. INTERTOLARE. 

INTERPOLÜS , à, 5m. Dic. Raccommodé, rajufté. 
Veflimenta interpela. Des habits raccommodés,regrattés. 

InrerPoneNDUS , # , um. Cic. © 

INTERPONENS , cut. Cic. Interpofant, (part.) v. 

INTERTONEÈRE , d,p5:35,püsirem. C1. lnferer , 
faireentrer queique chofe dans un difcours, faire incer- 
venir , meucre dedans, interpofer. [Swn. Infercre.] 

Interponere vins aquam, MarT. Mettre de l'eau dans 
Je vin.—sétoritarem. Cic. Interpofer (on autorité.—cas- 
tiones. D16. Donner des cautions.—dies merffius. Li v. 
Joferer des jours intercalaires.-flem fuam in aliquam 
rem. Cic. Garantir quelque chole , s'ergauer pour aflu- 
er que que chole—jurjurandum. Liv. Faire ferment. 
nommn alicujss in aliquare, C1c. Melcr 1: rom de quel- 
qu'un dans quelque a aire, imrerponere [e audacie alien 
jus. Cic. S'oppoler à l'audace, à l'inloienc: de quelqu'un — 
Je in aliquid. Cie. S'engager enqueiqu: affaire , s en mé. 
der. Libet hoc loco interfonere. C.Nspr. Je v'ux inferer 
ici. Unum me interpono Romani. FLO R, Elt-ce que je 
me mêle des affaires des Romains. Semper fe interpofuit, 
Cic. Il s'y oppoia toujours. Cauf:m interpomens. C Nsp. 
Alleguant pour raïon que, Qu inter peneret fepem, Big. 
Qui ie preleutar comme use haie entre moi & eux. 

 Ondt sstcrponcre aliquid alicut, Cic. in aliqua re, 
Cic. pro alique. Cic. Interponere fe in alsquid , fe alicui, 
Cic. Malegransra centum, qua catenndiis interpofnit, 
Bisr. Cene Grerades qu'il ertreiaffa dans ces chaînes. 

INTERPONI, dr, posiris sum. (pal) Cic. Nullam 
moram ste ponendam putavimes, Ip. Nous avons crû 
qu'ilre falloic point diffcrer. 

INTEeRPOSITIO , onis. f. Cie. Interpofirion. Quint. 
parenchefe. f. Intersofitiones colmnarum. VitR. L'action 
de mettre des colonnes de diftance en diftance. 

INTERPOSITUS, à, ww, Pr. Misentre,enclavé, 
entremis , enrrcpole. (parc, pall.} v. INTERPONERS. 

Jurejurands interpojste. Liv. Ap:ès avoir précé ferment. 
@Qrdragints diebus int.rpofitis. C1c. Quarante jours 
après. 

InrerrosiTu. (abl.) d'Ixrsrposirus, #5, m. Le mé- 
me qu'INTERPOSITIO. 

IxTsRrosUiT. (3. p21f.) v. INTERPONERE. 

INTERPRÉMERÉ , m3, préfii, preffuin. PLAUT. Ser- 


rer, peiler entre. Qui facerdors fauces interprejjerit. Ip. 
Rud, Qui a eu l'infolence de prendre ja Prévrefle à ja 


Borgee y . 

INTERPRES, &'is, m.f. Cie. Interprete, Truchement, 
rraduéteur , [4svin, fentremerteur, complice, agent, 
confident , Auteur, . . 

Interpres drorum. Hor. VirG. Qui déclare la volonté 
des dieux.—cxtorum, Cic. Un devin , qui devineen confi- 
derant Jes encrailles.—fommiorum, 1 D. Qui explique les 
fonges. Interpres pacs. Liv. Mediateur , qui s entremet 
pour. faire la paix. Perinrerpretes aliquid agere. Cac. Faire 
quelque chofe pat Procureur. Qyod per interpretem icque- 
retur, Bunz. Illeur parloic parun Truchement. Fidss ne 
terpres, Horn. Uninterprete fidele. Imrerpresmentis oratio. 
Cic. Le difcours eft l'interprere de la penfée. Quo ego in- 
terprete fum nfus. PLanc. Cic, Qui m'a fervi d'entremct. 
teur , de cor fident. | 

Se Interpreses [unt homines per ques paëtio inducebatur 
inter duss Asc. Trejugena interpres divum.VirG. Troyen 
interprete de a volonte des dieux. Phabs interpres, Vin. 
Le Prêtre d'Apollon. Interpres ditém Joue ms [fus ab ipjo. 
Virc. Melliger des dieux, envoyé de Jupiter méme. 
[C'eft le dieu Mercure] | 

INTERPRÉTAMENTÜM , 5. 0. A, Gel, Futerpreta- 
tion, expiication, SYN. Intérpretatie, 
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Intérpretamentum fomnii Verre. Explication d'ue fonge. 
INTERPRETANTES. (pl) d'INTERPRETANS, 41. 

(parc.) v. 

INTERPRÉTARI, br, &tssüm, Crc. Interpreter , 
expliquer , traduire, expoer , | juger, croire, penler. 
(R. INrEnPREs.) Syn, Explicare, exponere. 

Æfhumat one reéla interpretari. Tac. Auger équirable… 
ment , juger fainemenc, Interpretarifomninm. Cic. Inter 
precer les louges. Afale interpretari. Sen. Drendreen mau- 
vaife part.—redie, Liv.—afmatione, Lucerpreter fivora- 
biement.D:rersis aniterpretan'ibrs triffior lrrbrbatur. Tac, 
Crux quien jugeoienr par prévention , & d'une maziere 
odicufe , le regardoienc comine un homme mela icolique 
& atcrabilaire. nserpretari in mitiorem partem, Cic. Don. 
ner aux chof:s un fens le plus favorab'e, Interbret ri ali 
cujus memorte. PLAUT. Remet:re dans le fouvenir de quel= 
qu'un,aid-r la memoire de quelqu'un.-verbormm vim.Cic. 
Expliquer la force ds mots. Redfe.ne interpretor fenten- 
tam fuam { Comprens-ÿ: bien voire penfee 3 

INTERPRETARI de, rx, Cic. Juger de. 

INTERPRÉTART, Br, «nits sum (pail.) Bibl. Etre in= 
terpréte y: snrerpretsrur rex jufhiria. Bis. Quieit inter 
preté, qui hsnifie Roi de juftice. Sic cmiminterpretatur. Ip. 
Car il eft ainf interpieré. Hac ver ba fic interpretanda funt, 
Dic.ll faur expliqu:r e7s moxs de cetre manicre, Hime | 

INTEPRETATIO , omis. f. Cie. Incerpretation , èx= 
plication ,[traduétion. f. 

Nes sncerpretatio ejt facilis. Liv. Ilr'elt pas facile 
d'en juger, Inrerprerario fomnii , jermmniersm. Bin 1. L'ex. 
piication des fonges. S;derum tnterpreratio, V. Max. Pré- 
diétion qui fe tait par l'infp:on des aftics, Alu inverpre. 
tat.o fermonum. Bis. À ua autre le doi, d'interpreter |:s 
langues. Interpretatione: offendam, In. Je vous en donne- 
rai l'expl'cat.os , l'incerprerztion, 

INTERPRETATUS ,2, #m. Cic. Interpreté, expli— 
que, qui a expliqué , qui a interpreré , ayant expliqué, 
part.) v.Ïnrerprira 1. 

INTÉRPONCTIO , ôxës. f. Cie. ? Porétuation , dif- 

INTERPÜNCTOM, fi. n. Cie. $ cinétiun qu'on fait 
pai le moyen des poines. Fe Interpunéss verborum. Cic, La 
difüinétion des mors. Zn frngselis snterpuxchionibss, Cic. A 
chaque divifiun. | 

INTERPCNCTUS, dim. Cie. Ponétué,diftinqué par 
des points. frerpunéls smtervalla. Cac. Des inicrvalles 
marques par d=s poin:s.(parc. pal.) v. 

INTERPONGERE , 99,punx:, pauélam, Sen. Diftin. 
guer par dés pois, marque avec ses points. Singulæ vers 
ba interpuigire. S à N. Ep. 40. 7. Mirquer chique mot 
avec des points, d.ftingu:r chaque mot par des points. 

INTEXPTURGARE, 9, 4 vs , arm, Le méme que 

INTERPUTARE,0,4vi, it, arvores, VARR. Ela- 
guer , émorder les arbres. ‘ 

INTERPÜRGARI, dr, ärÿs sum. (ral) PI Etre 
monde, 

INTER QUACUMQU: PRETANTUR. Luer. (pour) Quz- 
CUMQUE INT&KPREI ANTUR. 

INTER QUasi RUMrERS, Lutr. (pour) QUASI 1NTER- 
RUMPERE. 

INTrRQUE LeGENDs.Virg (pour) INTSRLEGENDÆQUE. 
Vid, INTERLEGERE, 

INTERQUERI, quërôr. Se plaindre, 

# On ne trouve de ce verbe, que le participe. 

INTERQUESTUÜS , 4, sm. Liv. 33. 35. Qui fe plaint, 
qui seit piame. © | 

INTERQUIESCEÈRE , qn3 éfe>, ques us, quié mm. Cic, 
Se repoler pour quelque temps, prendre quelqu: relâche. 

Segctes quaint-rquievére furdint rif am oder atiorem fa 
‘ru, PL. 28,12. Les verres qui fe font repoices , proui. 
icne d'elles mêmes des rofzs plus odoriferantes , que celles. 
qui four cultivées. Julio menje lites snterquiefeuns. L 1, |. 
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Perant le mois de Juillet on ne juge point d'affaire, Cum 


paululiom intergaieuiffem, C 1 ec. Après m'écre un peu re- 
ofe. 

d INTERRADÉRÉ ,5, ré5,rasim. Co. Elaguer les 
arbres, coupper les branches du milieu,qui font fuper 8 res. 
N'f ca interrafer is. Cou. À moins que vous n'en ôtiez jes 
branches fuprrÂues. [Sy N. Interpurare.] interradimu 
latera. P 1 33. 1. Nous poliffons avec la lime, les côvés 
des vales. 

INTERRADI, dr, räsis sm. (vai) PL. Interrads 
grsdent olee. Pi. Les Oliviers veulent étre émondés. 


INTERRASILES , 5/8, (adj) Pi. Q ef gravé en par- 


de,& en partie uni, Juterraff e aurun. PL. 12.19 De l'or 
ec zelé en parte, Corona aurea interraffiis. Bis. Couronne 
d'or de feulpiur:. Opus bajrum tmterrafile erat, Xp. Les 
bales éioient d'un ouvrate enrichis de feulprure. 

INTERRASUS, à, me. PL (war. pail.) v. IxTer- 
RADERES.Cizelé, prave, enticai de {culyture. 

INTERREGNÜUM , £. n. Cie, Imerregne , letemps qui 
s'ecoule ente à fiu de la Charye d'un Magiitrat Souve- 
rait, & l'eleétion d'un autre. L'interregne ne duroit ot. 
dinairement que eing jours , & ‘e Reyent n'exoit que pour 
prefider aux Aflembiees qu'il tenoi pour l'él:étion des 
Coniuls. Durant ce remps-lion 1e jugeoir aucune affaire. 
Dion, Er quand le Magiftrar Souverain n'etoic point élu 
durant les cinq premiers jours, on créoit un autre Regent: 
en lorce qu'on en a vü juiqu'à trente-fix en fix mois, l'an 
feps cens ile la fondarion de Rom=,que Calviaus & M-ffa'a 
exercetent le Confulat, ils ne commeuccrent que le fep. 
tième mois, 

INTERREX , ré5r m. Cie, C-lui qui eft Regent d'un 
Er, ju'qu'à l'elcét on d'un aucr: Mig.ftrat fouverain. 
Vu. INTERPRIGNUM. 


INTERRIGARE, gi. Le méme qu: RiIGARE. 


rrofer, 
ù INTERRITUS , 4, #m. Ovin Quin'eft point épou- 
venté , icrépids. | ; 
Mins enterrita leté, Qvip, Un cœur qui ue craint point 
la mort, Nes adbuec interrita vultu, O vip Elle n'avon 
pas encore un air tra: quilie. | 
INTERROGA-(iMp:£.) NTERROGABANT (3 plimp.) & 
INTERROGANS » EMUS. {part.) v. 


INTERRÔOGARE, 9, dus, at, Cic. Interroger , 


d-mander, s'infurier, faiic des queibuns, confulter. {ex 
RoGare.) : | 

x On dir Inerrogare aliquem aliquid, ou de aligua re. 
Cie. Ur imterrogarent Dominum. BiBL. Pour contulter le 
Seigneur, Quid anterrogas me? Ip Pourquoi m'interto- 


fez vous y pourquoi ine faites-vous des queftions ? £wrer 
re 


rogavit fues, quis eff qui. Cic. 11 à demande à fes gens, 


iércic celui qui. Que Mag ffatus interrogijf., (pour) 
Fe hplne A Lists ES pa Magifirara faities 
informatiors. Interragabo cgo vos Gr umum. Bin. Ve vous 
ferai auili uns queftion. luterregavit Ange'um. lo. Tobie 
demanda à l'Ange. Cr iegièus inierrozailent, Cic. Après 
avoir inrerrogé telon les Loix, apics iles informations 
-prefcrites par les Loix. Tormentotnierrogemns es. Bis, 
Incssrogsens.le par les tourmens. Pa'peba «j'us interro. 
ga ficos hominm. Lo. Ses paupicies interrogent les er 
fans des homines. Interrogabunt fimaiachra jua. Biz, Ils 
Aulreront leurs idoles. | 
IN TERROGARI, ür, avis sum, (pafl.) Tac. Cumis- 
troie ur, Bige. Evans irtcrroge. Ne sn poftermms imier. 
mg, Tac Qu'on: ierox pas accule par la fuite. 
"INTERROGATIO , ons. F. Cie. Interrogation, quel 
pion drinande. f. d : . 
ENTERROGATIVE, (adv.) Afc. Pad. Dar incerro- 
A4T:0o1:, PF 
INTER ROÜGATIÜNCULX ,2 £ Cie. Perte irterro- 
prian,pene demande. (dun) d INTERROGATIO. 


INT. 

TINTERROGATOR , oris. m. Interrogateur , celui 
qui iuterroge. e : 

INTERROGATÜM, fi, n. Sex. Contr, Le même que 
INrsRRoGarIO. | 

INTERROGATUS, à, #m. Cic. Inerrogé , étarx 
mp D à >» ayant été, apiè, avoir été interrogé, (pare, 
ri) 

INTERROGAVIT (4, fing, perf.) v. INrsRRoGAR=. 

INTERRÜMPÈRE, rmp}, T4), rapwn, C1 €. Rom- 


pre, coupp:r, brifer, cafier, ixxeriompre, (r. RUMP£RE.) - 


Syn. EF ingere. 

Interrumpere colloquis. Czs. Juterrompre les dfcours, 
es entreriens,—'ter, Cic. Boucher le chemin.—vrdinem, 
Cec. Contondre l'ordr-ventem, Liv Rompre le pont. 
—"crmolern, PLAUT, Interrompre les difcours.—ommes. 
PL Irrerrompgre Je fommeil »cmpécher de dormir, Inter. 
Tapttimare, pe ram. Bins, Il divifa la mer (rouge.] 1] fen- 
dit la perr: dans le deierr. lnterrapit murum, lp. Fit une 
biéche à la muraille, 

INTÉRROMEPT, pôr, rüptis sûm. {pal} Etre brife. 

Et interrupta eff cuites. Bigr. Er la biéche fut faite à la 
Vile ,& la bréche ayanc été faite. 

INTERRÜPTE. {adv.) Cie, Avec interruption, Now 
interrupre. Cie. Sans Intéirap-ion , cour de {ujce, 

INTERROUPTIO, omis. E, Quinr. lüterruption. f. [ Fi. 
gue de Rhetorique,] 8 &,, breche d'une muraille, Sicst 
HiEerrMpt:0 Eaen. Bir1, Commeune haute muraille, qui 
s'étant en l'onverie > K ayant menace ruine, 

INTERRÜPTOR , sir. Apur Celui qui ivterrompt, 

INTERRÜPTUS ,4, #, Cure. Eterrompu , d'icon- 
tinué. f 177. imparfair, 

APM IMterrMptas aquis, Luc. 2. Rivi-re dent l'eau eft 
arréice, cit retenue. Csrfuctndo intemute. Cie. Uoe cou- 
SUME GE TeTIOMpUE, Jfincræ iterrupra, Tac. Des chendins 
MELAUX. Literruptis voc bus, Cie. Par ues voix entre- 
couspees , d'une voix ertreceu péc. 

INTERSCALMIUM , à 5. o, Vipr. L'efpace qui cit en- 
tre deux ram£s.{n. Scaimus.) 

INTERSCAPILIOM , 35. n. Apul, L'efpace qui eft 

INTERSCAPULIOM »1.n. H;g. $ entre les cpaules 
(R. SCAPULA , épaule.) Cmqueinterle tprlium Crates re- 
tex Fi. ArUL.Apres queCraté; eut découvert l'entre-deux 
tes paies, 

IN TERSCINDÉRÉ , 45, féindi, fciffim. C1 c. Rom 
pie queique chole par Le milieu. 

4 Je n'ai puine trouve d'exemple de ce verbe à 'aétif. 
A 12180 ponte igterfeinäi juber, Cie L fix rompre le pont 
par derriere, a 

INTERSCRIBÈRE , 65,p5, prim, PL. Ecrire entre 
deux. Se .grav:r d lus ou dedans. | 

INTERSÉECANS, 4it1s, La fecants, (On fous-entend 
Linea.) C'eft une ligus qui couppe du centre du Cercle, à 
laTargente, d 

INTÉRSECARE , 3, sc# 5 , sé üm. AVIEN. Coupper 
cn deux | 44 Her, graver, imprimer, 

Res in animis aulitirum interfecare. An Hs Graver 
quelaue chofe dans l'efprir d:s Audiceurs. Hrue 

INTERSEOTIO ,oxis. f. Wurr. Entrecouppure, |'a 
coupour: des desticules d'une frife, 

INTERSEMINATUS, à, sm. AruL. Répandu, 
paricme. 

INTERSEPIENDO Liv.(ger.) v. 

INTERSEPIRE, pi 0, sepsi , sépram. Liv. Euvironner, 


entourrer , fermer queique chofe , enclorre, Sy. Sepire. 


Interjepjit conjheëtum abeunt:s exercitus. Liv. Em cha 
de voir l'armée {des Albains ,] qui fe reciroir. InrŸipire 
urbemm salio, Liv. Faire un rempart au:our d'une Ville. 


vi, FRONT. Fermer ,buuch:r le chemin. 


IN TERSEPTUS , à, wer, Cac. F:rimé, bouché, enclos, 


(pacs, pal, .72f4.) 


INT, : 
® Jnterfipta foramins. Cic, Trous bouchés. ; 

INTERSERENDUS, 4, #. Co. Qu'il fauc femer parmi. 

Inrenserans, entis. C. Nap.(part.) v. 

INTERSÉRÉRE, sér3, 35, sr 5, sertim, Du. Inferer 
Parmi. Ovid, Entreméler. - 

Midiis interferit ofeula verbis. Ovip. Ertremêle fes 5 
roles de carcles. Cawfam interferens fe hoftem efe Athe- 
menfibus ,quod eorum auxilio. C. Nip. Alleguant pour 
téilon, pour prétexte, fon animofité contre les Athe- 
niens, qui avoient dônné du fecours (aux loniens, pour 
prendre la Viliede Sardes.) 

IN TERSÉRÉRE, sr, :6:6, sfrm. Cou. Semer, plan- 
ter parmi. $ Onnetrouve de ce v:rbs qu'INTIRSEREN- 
DUS , C INTERSITUS. 

INTERSERTUS, à, sw. PL. ]. Ergagé, enclave. 
(part. paf.) 

Inrersisr. Ter, (pour) InreRsiT. id, INTERSIS. 

INrensis,-s17. (ubj.) v. INTERESSE. * 

INTERSISTÈRE, 9,55. Quinr. S'arrêrer au mi- 
Leu, le metre au nutisu. 

Interjifisre os indecentiffime cagir. Quinr. Nous con- 
traint de rous arrêter, d'une mariere ties desagréable 
Tarerffitir. Bin. S: init excre-deux. /%:er/iflt orario, 
Quinr. Le difcours n'eft pas coulant. 

INTERSISTITUR. (imperl.) Quint. On s'arrête. 

INTERSITOÜS , à, #m.Coc Plané , friné au milieu. 
(part. paf 4 v. Ixransersne. © porus interfita dulci- 
bus ornant, Etant entremélés de lommiers , lunt un tres 
b:l orncment, 

INTERSUNIRE, 3. Srar. Retentir. 

INTERSPERSUS, à, mm, Arc. Parfemé , couvert, 
remplit, 
| INTERSPIRARÉ, 3, 405, tam, C AT. Prendre d: 

air, avo rune ouverture par Cù l'air puille entrer. H.nr 

INTERSPIRATIO , omis. À. Cie. Reipration. f. SyN 
Spirat:o, 

IN TERSTARÉ, fi. Vid, Inrensisrers. 

INTERSTERNÈRE, 5, frävi. ÿs On ne trouve de ce 
verbe que le part. palf. INT£RSTRATUS. 

INTERSTINCTUS, à, wm, Srar. Diftingué, f-paré. 
PI. varié, d verfifie , méié. | 

Spatia nerfiinéfa colummis, Stat. Ds efpaces Jiftin- 
gués par des colonres. 

INTERSTINGUERE , ge, finxt. Aruz. Eouffer , 

aire mourir, 

INTERSTINGUIT »gudr, finéis sm. (pall.) Lucr.s 
730. Etre tient. 

INTERSTITIO, onir. f. A. Go! E'pace, interva'l:, 
cete- deux. #7, Zarerffitis Jitrts, An. Les Vacations. f. 

INrersririr (pair) v ENTERSISTERE, 

INTERSTITIUM, îi.n.Æ v.Iuesrvalls.m. diftace 
f: cuuic-deux.m, Ecez. Int tftue. 

INTERSTRATUS, 4, sm. Ps. E:endu entre deux 
(part. pall.) v. INTERSTERNERE. 

Bitomine inte:fér :t2 mu um urbi coflo la&ere circumde- 
dit. Just. Environ: a la Ville dure murailie de brique, ci- 
mentée de bitume. . 

INTERSTREPERE, Ÿ, ffrép#s. Vira Faire du brui 
decars, parmi. SyN S'repere. 

INTERSTRINGÈRE, 6, flrinxt, ffriüm. PLAUT. 
Setrer. Syn. Srringere. 

Alicu: galsm interffringcre. PLAUT. Serrer le goficr à 
qguelou'un, écrangler quelqu'un. 

INTERSTR ÜCTIO, ouis. F, mblage. 

INTERSTRUERE, Jéri 3, ffru» : ffraétum, Sie. Join- 
dre plufieur: chotes enfemble. 

INTERSOM , ês,ëff, fn 5, ft. Cie. Etre au milieu, 
entre deux, fe rouver , tre prefenc, afliiter. 

Cujus éster primum & fex-um Confidlatum , fix @ qua- 
Ataginta ann; interfuerunt, Cic. Encre fon prenez & fon 


INT. : 741 
fixiéme Confulat, il y a eu quarante-fix ans d'intervalle. 
Ersditis interfum cogitationsbas. B 181. Je me crouve 
prefere: parmi les penfées judicienfes. Mod ne inrcrfimus 
armis. Liv. Pourvü que nous ne fecourions poiut les en- 
remis. {li rebus divinisinterfunt, Czxs. 6. Bell. Gail. Ils 
ont l'inrendance du cure des dieux, & de la religion. id, 
INTERESSE. 3 

+INTERTABULATUM, in. Unertre- fole, 

INTeRTELIUM , fi. n. Entretoile, : 

INTERTEXTUS ,à ,#m. Virc. Tiflü , broché , en- 
trelaife. (part. pafl.) v. INTERTIXERE, x, dont on ne 
trouve poire d'ex-mple, Syn. Textus. 

INTERTIGNICM , 35. n.Vüirr, Evtre-vout, travée , 
l'efpacs qui eit entre deux chevrons, ou folives, (R. 
Ticxum ) à 

INTERTINCTUS , 4 , mm. Pr. Lifez & voyez INTER 
STINCTUS. dt 

INTERTINGUERE. Apul, Lilez INTERSTINGUERE. 
Etouff:r. 

INTERTRXHEÈNE, b5,+rix5, idäm. PLAUT. 
Tirer du miiieu, Svn. frshire, 

Niintertraxero omnem animam putes, PLauT. Si jene 
puile toute l'eau du pirs. 

INTERTORTUS,4,#m. PET. Le méme que 
TorTus. 

INTERTRIGO , cixis, Cou, B':Mure, on écorchure, 
entretailiure qui arrive aux Clevaux, qui s'encreraiilent 
eu marchant, arteires, encor: cé. 

INTERTRIMENTOM, 5. re. Cie, Drmmage, m. 
perce. J. d:lavantage. m5, Sun. D.trimc um. 

Sine magno imtertrimente, T£n. Sans faite une dépenfe 
prodigi ule, Irtertrimentum arginti. Liv. Ce qui marque 


de bon argent à ure pises de monnoe, le déchet de l'ar- 


Laest , ce qui fe p:rd quaud on lemeten œuvie. 


IN1ERTRITÜRA, &. f. Dig. Diminurion f.décher.m. 

INTERTÜURBARÉ , 7, des, atém, TER. Troubler, 
interrompre. SyN. Turvare, Hinc 

INTERTURBATIO , ons, f. Liv. Troub'e incerieur, 
eue l'on fente en Loi née, ms 
"INTERVACANS , rs. Cou. Vuide. Syn. Parcans. 

Lanrvacantibus partis, Cor. Dans des efpaces vuides , 
cüilr'ya ren, 

INTERVALLATUS, à, #m. Qui vient par ivcervalle, 
divile par inveivale. 2urervailars febris,A. Ga. 17.12. 
Une fievie intérinmatante, qui ICVICNT à CCitalS INTCT- 
valles. Fe : | ; à | 

INTER VALLÜM, 5. n.Col, Inter valie.m. l'efpace qui 
eftentre deux choles. Lu. cfpace detemys, qui citentre 
jeux termes. #7, Le Temps. (R. VauLUM.f 

Grande snter vallnm, Biz. Un grand inteérvaile. Losçe 

crerval's. Cichmasse off intervalle, N. PAT. Après 
un long interval.e, iengiémps après. Ex tanto intervalio, 
Liv. Aprés un fi lonscemps. Inter alle fséto quai hora. 
Bret. Environ un heure après, Neque qui/quaim S'iprone 
legantuss mtervaila negotiirum of1e d jjunxit, V. Par. 
Li n'y a peslorne qui ait fçù remplir plus agreablement 
sue Scipion, le vuide d:s emplois pubues , par les occu- 
par ons d'au horrétr RO 6 Le 

INTÉRVELLÈRÉ, vel5, veus, valsi, vislinm, PL. 
Arracher. Intervellere barbam, SEX. Arsacher des pois 
de barbe dilpsries de côtes & d'autres. | 

“INTER VELLI , velbr , vulsis sum. {paff.) Cou Simul 
1'que transferrs quennt intervelluniur 1. 4. 33. Quand 
on prur les tranfplanser , on les arrache d cfpace en cipice, 

INTIRVENIENS, entis.FLOR Qui furvient.Inrerventenre 
duinde tempore, Ba BL. Dans la fuite du temps (pari) v. 

« INTERVÈNIRÉ 32,162, %entam. TER. Survenx , 
intervenir , js'oppoler, Le mêler de.fEccl. interceder pour, 
after. 2. . 

i Umm Sabinum. L1v. La guerre des 

Intervenit Cœprtis belinm ai £ 
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Sabins furvine , qui arrêta fon entreprile. Caffins interve- 


nit, Cic. Cafius furvint. Pratorem intervenire opertet. 


Uce. L. faut que le Preteur s'en mêle. Fraws venditori: 
intervenir, Di1c. Il ÿ a eu de la fraude, de La part du 
vendeur. 

#4 Quoiqu'avec Intervenire, on mette ordinairement 
Je dauf, Tacice a mis l'accufacif, Ludorum dies cognitio- 
nom intervenir, Tac, 3,23. Le jour des j:ux avoit inter- 
rompu la pourluir: du Procès. Prafentra domins nifi fre. 
quens intervenerit operbæm. Coz.r.:.Silemaitrene 'e 
trouve prelent à ce qui fe fair. 

INTeRvENIRE , ventamiff, TER. Ubi interventum ef 
19. Au, 2.3. Lorfqu'on eft lu:v-nu. 

INTERVENIÜM , à 5. n. Viir. Elpece de pores, ou de 
vuiles qui {e trouveut dans fes corps. (R. VENA, veine.) 
ft C= mor re fe crouve qu'au plurier, & il fe dic dr. 
pires, des arbres, & dela terre. Jiterven:a terre, ViTR 
D:s vuides , des pures, des fuupiraux qui fe rencontrent 
dans la rerte. 

INTIRVENTIO , ox. f. Dig. Intervention , fide 
jun. 

INTER ENTOR , 8 Ys. Cie. Qui farvirnt en quelqu: 
Jieu , finseiveuaic, où l'on fouhaicoie qu'il ne vire pas 
Ermaî: grise ab in‘erventoribus die, C1c. Et dans un 
jour où l'on etoic inoins ‘ric:rompu des lurverans. 

X Durs le Diseñe, Intersentor fe prend pour Fide 
Î fr. Lib. 327-1.15.7. 

INTERVENT US, ##r. m. Cie. L'arrivée imprévue de 
queiqu'un, Nréfis interventu, Czæs. 3. Bell. Gall, À la fa. 
veur delanaie, Fe-ñersns intervertn. Dia Par les vacà- 
tiors qui fout furvenues, Prelrum :d tandem diremir nox 
inresvests lo. PLaurT. Amph,r, x, La nuie mit fin à ce 
horrbl:car:agr, Nulle malorum interventu. C 1 c. Sa: 
mélange d'aucun mal Irterventu Pontini, Varronis. Cic. 
A l'asnivée d: Ponunus, de Varron. Interventu Judic.s 
Dic. Par Ssnxence du fuge furrs an'erventu. L. 2. D & 
Nat:l, ref, Par l'aucoric de Ja Loi. Twforis interventa. 
Di. Pat le moyen, par l'entremile du Tuteur. 

INTERVERSUS ,4, ##, Cie. Enporté, détourré , 
enlevé par artifice. Interverfo regali hoc cono. Cic. Ce pie- 


fent du Roiayareert enlevé. 1.rerverfumingensmm, Sex. 


 Usefprie dérangé,débaucheé, Rariones interverfa. FRONT. 
D:s co pes embirtafiés, (parc. paf.) v. 

INTERVERTERE, #2, wérti ,rérstm. PLAUT, Prer 
dre finement, détourner, divertir, enlever par fincile. [Tac 
confommer, depenler. 

& On dit Inter vertere aliquem, re aliqua , où rem ali 
qua. Vid, INTERVORTERS. 

Pefféfionemintervertere Dic.S'emparer de la poffe Mio. 
Divertis ai feque tranffulir, Cic. Li l'a diverti, &ie l'eii 
approprié. 

INTERVER TI , tôr, wérsis sum. (paff.) Vite. Zur, 
Puilica non anteverti corffit. Di. 1) ef cerrar que k 
Droit Pub ic ne fouffre aucune atteintz. Camicus inter. 
ve tuntir. VitR. Les canaux font tournés en d‘hors. 

N ARRNIGIERRN: D avt, atum. S5N. Etc à den 
veilié. 

INTERVIRERÉ , wird 5, és, wir 3. CLauD. Paroi:: 
mêlé de veid er 

INTERVISÉRÉ , 0 , 0515, wisäm, Aller voir quelqu'i 

€ On du 1etervifere aliquem,ou sd aliquem. Cic Cas 

Cao vos minis Looifs , bec fero anime aqu'cre qu. 
Jeu: suis pas fi fiche de recevoir moins de vus vifites 
paréc que. Aid aliqvem intervifere, C As. Ailcr voir d. 
tops cr temp: quelqu'un. | 

INTERULA , € £ Use chemile. f. 

HIS TERULUS , à » sm, Interieur, qui eft audedars. 

INTERCNDATES, à, sm, Sos. Ondé, fait eu once. 
(Re Unpasodr) 

ANTERVOMLRE , 26m9, K 3, tam, LU CR, 6,894. 
























INT. 
Intéruomére dulees aquas inter [alfas.Ys1v. Jerter de l'eau * 
douce parmi de l'eau fa'ée. 

INTERVORTERE, #3. PLaur. Le même qu'INTsn- 
VERTERE. Détourrer. 

Unde [umam , quem intervortam! P 1 À UT. Afin. 2.1. 
Où prendre cer argent , à qui l'efcroquer , qui fera notre 
vuppe ? {ffuc ago quomodo argentum intervortam. 1 p. Je 
enfe comme j+ ferai, pour autrapper l'argent. Ur me me- 
lereinterverteret, PLAUT, Pfeud, 3.2. De m'enlever cette 

mme. : ae, 

INTERCSÜORITM , 55. Urr. Efpece d'interêt. 

INTER VOLSUS, à, #m, Sos. Déranzé, interrompu. 

INTESTABILIOR , eris. Tac.H:ff.4.42. Dlus déreftabie, 
‘<emo.} 4° 

INTÉSTABILIYS, 5/£. (adj.) Plasr. Incapav'e de fer- 
Vide temoin, de porier rémoignage. Up. ircapable de 
aire un Teftament. 25 énteffcbilis , Cr facer ” He 2. 
Sat. 3. Q:"1 loic maudic, & declaré incapabie de tefter, 
“il, INTESTATUS 

INTESTATO. Cie. Ab inrefla'o. Asc. lAD. Sans avoir 
Fe de Terme ce. 

INTESTATUS, à, #m. D 10. Qui n'a point fair de 
T flimenc, dont le Teftament n'a poiue (ubife, Plant, 
Q'onn'a point convaincu par témoins, 18cm AN , 11 

frrufque. PLaur. Cure. Sais avo.r ere cordamié , ni 
vnvaincti pat témoins. 

Inrefhitus, & Intefhabilis, dans le Miles de Piaute, s. 
C: prend en divers fezs , ou pour celui qui ef ircspable de 
celter ou de porcer émoigrage en jufiice, ou pour celui 
tutcaret: fins, 

INTESTINTTM , fn. Cic. 7? Boyau , inteftin. #. 

INTESTINUS ,f.m.Pl.  S{ptefque toujours du 
olurier,) Les ertraïlss. Dum inteffina iii tibi, 
°LAUT. Julqu'à ce que vos entrail'es foient bien faifan- 
ices. Dic mehr: at unquam tbiincffina crepant quod fen- 
tixs? PLaUT. Dites moi, fentez-vous par fois ; que vos 
catra Îles fstienr du bruit ? 

INTÉESTINUS , à, ms, Cic. Inccrieur, interne , in- 
tefiin, cache (r. Inxrus.) . 

Inteff na dijcordia, Liv. Une guerre civile. Inreffino 
die fl grave. Cic. Avoir une haïne fecrcuce, lutiffinum 
pus. Var. Ouvrasc fair pour être à couvert, dans les 
saifons,de la mer uileris. Autefféna jeff s. Liv. Une conf- 
pirationties darseieule L . ; 

INTÉXÈRE , réx9 , 1x5, text. PL. Taïte un tiffu, 
“rr2, Biocher ,ertre aller , Crtieméler. | 

X Où dit Amrexcre aliquid alicus rei, in aliqua re. Cics 
Hiqu.d aliquæ re. ViRG: : , 

Intéxere bartis faéta alicnjus, Lis. Ecrire les aéticns 
de queiqu'un.—/frondes. Ovip. Entreméler «les feuilles. 1#- 
exus funibus lcéfulum. Biaz J'ai fufpendu mon lit. Znte. 
core folirs mel bus, Vino. E:tortiller de feui:lages.—viti. 
ous ares, VinG. 2.Gerg. Marier la vigne avec l'ormeau, 

INTEXTOS , à, #m. Vino. Bioche , biodé, Cie. en« 
irelaité, cngavé l'un dans l'autre. Jrrext: Britanni. Vis. 
Les B ecors reprefentés fur ces Tapilleres. 

NTIMANDUS , # » MM. EX V, ; 

INTIMARÉ ,5,âvt, atém. D16. Dénoncer , faire 

avoir. Cec'aicer , faire conroître. u 

INTIMARI , dr, ais sim. SOL Ufque dum mari in 

noter Ap. Ju:qu'à fon embouchure. 

iN TIME, (adv.) Ce. Du ford du cœur, ter drement, 
srume commendare, C1c. Recommander tres particulie- 
sment. 

INTIMÜS , à, #m.Cic. 
res ancerieur , [qui eft fort cher ; 


l'INrRA. ER 
Intima ars. Cic. Scicre: profonte. Precordia intima, 


Dvib. Intima ventris. B18 1. Le fond des entrailles. 7 
vita [ua , projecit intima fus. Bis. lis eft depouillé de 


Fort enfoncé, fort reculé, 
forc famil.er. (fup.) 





BA 
tont , vivace de fes propres entrailles. In intimis eff mis. 
Cic. Il et de mes amis intimes. Lationes fum lé, PLaur. 
Je fuis (on intime , fon meilleur ami, 

# On die Intimus alieujus, ou alicui. Cic. Intimus 
Clodie. Cie. Girard ami de Clodius. 

INTINCTUS , à, m. Ovin. Trempé, on qui trempe 
dans une fauffe. Zntinétus pan:s. Bins. Morceau de pain 
trempé. (pare, pall.} v. INTINGE 8. 

INTINCTÜS , ms. PL. Sauffe, f. 

INTiNGAT. ({ubj.aét.) Inrincarur. ({ubj. pall.) In- 
TINGE. (:mper.} v. 

INTINGÈRE , 89, Gux, finéfäm. C a T. Tremper , 
fauder , mouiiler. 

Int'ngere in acetum, C À +. Tremper dans le vinaigre. 
Iniinge buccellamin aceto. Bisc. Trem p£z votre IMOrCeau 
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* “ * = CA 
puilqu'f faic aï participe paiif, Infonatur. 

INTONATUS, à, #m, Hon. Hjems intonnts fui 
bu’, Jo. Un coup de flots, 

INTONDERE , tündé à, tünsim. Cou. Tondte, coup- 
per , rondre tout autour, Hinc 

INTONSUS , à, #». Ho r. Qi n'eft point tordu, 
rale. Liv, Qui ne [+ Fair point condre. Quid. À qui on 
n'a point couppé les cheveux. 

Intonfi cap:üt, Ho. Des cheveux qui n'ont point été 
couppés. Intonfum pueri dicite Cynibium, In. Jeunes par- 
çons chantez les louanges d'Apolion aux lors cheveux. 
{ntorfus Caro, (C'eft Caron le Cenfeur. De {ontemps , 
on portoic de Jongs cheveux.) Deus inronfus, O vip. Le 
dieu Apollon, (qu'on reprefentoit avec de longs cheve. x, 
aufibien que Bacchus.) Intonfufque comas Elyces. | ie. 


de pain dars le vinaigre. Cinque incinxerit digitum, Ip. |fecunium comas.) Ovip.Elycés avec fa longue chevelure. 


Lo: qu'il aura treinpé [on doige. Qi imingit mcm ma- 
MM 1 Paropfide, BiBL. Celui qui met la main au plat 
2v:c moi. 


INTINGI » 807, tons sm. (pal ) PL. Urintingatsr 
Pes fus 1 fa “usine, Bisr. En forie que vous rougir:z vos 
Pieds dans leur ang, 

Ixrinxsnir 3 INTINXET, V'id, INTINGERS. 

. INTÔLÉRABILIS, 3/€. {adj} Ci. Lafupportable , 
intolerabl-. Syn. Intoleramdis. 

Intolerab li. timor, Bige. Craïrte ivfupportable. 


Intonfi homines Gp inculn. Liv. Des homaiss qui a ffene 
croître leurs cheveux , & qui fonc faas police. Arsrae 
beris intonfas oues, Cou. 3 3. Vous {erez lurpris de voir 
des brebis qu'on ne con point. Alors pedibus cé intonfà 
barba. Bis. Sans avor lavé fes pieds , ni fans avoir la 
barb: faire. Intonff montes, Virc.L:s montagnes incuires, 

Inronurr.(perf.) v.InxronARs. 

INTORQUENS , émis. Cic (part.) v. 

INTORQUERÉ , quë 3 ,&:, imtôrst , imôrtäm. Co L, 
E:corciiler , vordie , touruer autour. Z#rorquere hajlim, 


INTOLERA BILITÉR. (adv.) Col. D'ure maniere qui |jecuisem, V 1RG. Lancer une pique , un javelor. Zwror- 


n'eft pas {upportable 


uen: mentum. C 1c. Tordant la bouche de cravers, 1m- 


INTOLÉRANDUS, 4, #m. Cic- Intolerable, infup- !sor/îr talum, V 10 Tr. Il fe donna une entorie. I#rorquere 


“portable, Le méme qu'InroLsrABILiS. 


capillos acu, calamifire, calido ferro. SxRv. 12. Ær. 100. 


Moÿfi intolerands res vifs. Biss. Cela parucinfuppor- | Fiiler les ch-veux aux fers. 


table à Moï'e, 

INTOLÈRANS » autis, Liv. Qui ne peuc fupporter , 
quire peut fouffiir. ÎTac, infupporcable. 

Intolerans aqualism, faperiorum, Tac, Qui ne fçau- 
toit fouffrir (es égaux , (es fupericurs. 

# Quoique cet adj-étif (oit aétifordinairement, Tacit: 
le prend dans un fens pal. Subjeëtis intolerantior, Tac. 
An. 11.10. Plus infupportab'e à fes fujets. Intolerantior 
ferüm viéi feruitus, T ac. 3. #s. Servitud: plus infup- 
portable à des gens vaincus une feconde fois, Rermi fecun. 
darsm nemo intolerantior fuit, Liv. Perfonne re fut moins 
capable de fe moderer dans la bonce fortune. Iutoleran. 
time laboris corpora. L1v. Des corps abfolument inca- 
pabies de lupnort:r le travail, 

INTOLÉRANTER. (adv,) Cie, Avec uneexereme im- 
Pacicice, d'une manier: infupportable , pleine d'arro- 
gancc. 

Inolerantiffimè gloriari. C1c. Se vanter avec une ex- 
trerre info'ence. juroleramris Je jrétare, Cie. Se vanter 
d'une maniere trop fere , erop arrogante. Intolerantiies 
fequi hoffrm. Cas. Pourfuivr: trop chaudement l'enremi. 

INTOLÉRANTIX , &. f. Cir. Fisrté, arrogance. f. 
qui faic qu'on ne peue rien fouffrir. 

INTOLERANTIOR , oris, (coinp.) Liv. & 

INTOLERANTISS1MUS. Liv. (Iup.) d'INTOLERANS. 

InrossRanTissims. (adv.} Cic. [fup.) & 

INTOLERANTIUS. (adv.) Cie, (comp) d'Inxro- 
LERANTER, | 

INTONARÉ ,5, ni 5, limit, tônitüm. Cic. Tor- 
ner, faire un grand bruic, fe faire entendre avec éclat. 
(n. Tonars.} 

Lege quo fbiritu ingentibus intonuffi rebus, San. Lilez 
ces belleschofes ,avec la même force qu'il vous a fallu 
pour les exprimer fibien. Cùm bac inrowiffir plenus ire. 
Lay. Ayant dir cela plein de fureur. Cœlim sasdibs into. 
#at, Ecc L. Le Ciel retencit dés louanges. Imronwir. Cic. 
11 a tonné. Vox College tui intouit, Cic. La voix de votre 

Colirgue , a fait un grand bruit. 
% I paroi t que çevçrbe failoic qu fupia Inronatum , 


INTORQUERÏI , quiër, tortifs sim. (pall,) Cie, 

INTORTE, (adv.) D'où fe Forme le comparatif. 

INTORTIUS. PI D'u:e manisre plus excortillée. 

INTORTUS , 4, #m, PL, Tortu, qui n'eft pas droit, f 
rorc. Mart. Tortillé , encortillé. (part. pall.) v. Inror- 
QUERE. 

Antorti capilli, MarRT. Crimes. Si. Des cheveux Fri. 
fes, bouclés. Inrorts cauda. P 1, Queue en trompette. 
Intortus cireum brachium, Liv. Encortillé aucour du bras, 
un difcours obfeur , embrouil.é. 

INTRA. (præp.) Cie, Dans, parmi, en, pendant, (r. 
In-} Cerre prépoñtion veut un accufarif. Intra aunum, 
quäm. Sen. Moins d'un an après que. {nfra decem aninos, 
Cic. Dans dy n de dix ans , ou dans moins de dix ans. 
Intra pances dues, Liv. Dans peu de jours, Intrs famam. 
Quinr.Audeffous de fa reputation.{ntrs juventam, Tac. 
Pendaut fa jeunefle, Intra modum, C 1c. Avec modera- 
tion, dans les bornes prefcrites. 1ntra werba precare, 
Cucr. Ne manquer que dans fes paroies. Intra fe. Bin. 
Enivi-méme, eneux-mêmes. Plus, magis intra Je flupe. 
bant, Ip. Is furent encore plus étonnés.Clades intra pan. 
cas memorata. Liv. Uné des plus granies défaites, Zarræ 
feptimum diem, Ceus, En moins de (epe jours. Er facinus 
intra gloriam fuit. Fion. r. 3. Et lou c:ine fur enfeveli, 

our ainfi dire , fous la gloire de fon aïtion. 

INTRA. (adv.) Col. Audedans. Exirinfecus © intræ 
pierta wafs, Ip. Des vaïlleaux poiiles par dehors & par 
dedans, audshors , & audedans. 44 snrra. E cc L. Au- 
dedans , eu dedans , dans s'interieur , interieurement, 

InTR A. Entrez (imper.) INTRABANT.{imp.) v. 
INTRARE. 

INTRABILIS , Y/ë. (adj.) PL. Locus intrabilis, Liv. 
Un lieu à l'on peut encrer. 

InrrasiMUs.Nous encrerons.{1.pl. fuc.)v.InrraRs. 

INTrACTABILIOR , oris, (comp.) d° 

INTRACTABILIS, HE. (adj.) PI, Intraitable, qu'on 
ne peur menager , qu'on ne peut addoucir, revêche , ir.= 
difciplinabie, gatracfabmis bruma, V 1 RG. Ua hiver fort 
rude, 


744 5: INT. 

INTRACTATUS, à , #m. C1. Qui n'a point été 
dreflé, dompié. intraéfatus decor. Beauté naturelle. (R. 
TRACTARE, traiter.) 

INTRACTATUS , à, #m, Ecez. Entrainé , atciré. 
(R. TRAHERI , trainer.) 

INTRAMÜRANUS,4, #m. Asc. P. in 4. ver, Aude- 
dans des murs. Magffrarus qui intramuranus non efi 
Acc. l'Æp. Magiftrac qui n'a poist de Juriidiction dan: 
une Vil'e murée. 

INTRANDUM cf igitur in rerumnaturam, Cic. V fiut 
penêtier dans , il faut donc penéerer dans la nature des 
choles. 

JxTRANS, antis, Entranc. (part.) v. InrrAns. 

INTRANSMÉABILIS, LE. (adj } Ecsi, Sars borne, 
qu'ouie piutpaller. 

INTRANSNATABILIS , /£ Eccz. Qu'on ve fçau- 
roit palier , qu'on ne peur paifer. 

INrnakanr, pour INTRAVERANT (3. pluip. pl). 

INTRARÉ ,3,aut, irun. Cic. Eutier. Sy. Ingredi 

Irtrare aniraum, Tac, E .urer dans l'efprit, s'emparer 
de l'efprit Corpus. Cic. Entrer dans le corps -1n/fdias 
C4 s. Dosner dins uar embulcade - n fam:lisritatem 
alicujus, Cic. Se faire arni pariiculier de que'qu'un, r- 
trabaunt svfos. M ART. 14. 30. Perceront les Ours, 1n- 
trare fancim quid pavebas ? Ecer, Pourquoi appiehen 
dez-vous d'encrer dans le lieu fair, dans le Tavpie 

INTRARE, (pall.) Ouid, Vid, IxrraTus. 

INTRARIUS, à , #m. Intime, Fed, INTIMUS, 

INTRASSIS, {por INTRAvYSRIS. Plaur. Men. 2,3. 63.) 

INTRATOUS,4, #m, Liv. Où l'on cft entie. U4: 
rursis fylra intrate, Liv.zr. 25. Dès qu'on fuc entré 
cicore ure fois dans les forces, Zntratæ ef? ms bi curia 
Troja. Ovip. 12. Met, Je (uis entré dansle Palais de Ja 
Ville de Troies, Ur domas eff intrata. Ip. 9 Met, Dès 
que je fus entré dans a aifon. 

INTRECTABILIS, !E. À. Geuz.+. 15. Rude, difficile, 

INTREMÉRÉ,5.Ovip. Trembler , 

INTREMISCERE, fes ,iutrèma 3,Ssx. S craindre, ap- 

prelender. Iutremunt aquè quäm. P 1.2.8. Tremblent 
auffibien que. Qye omnes intremaëre sde, V1 RG. Qui 
fix trembler touces les eaux. Nque en:m nnquam terra 
intrem feanr, nifi fepira mars. Pi. 2.79. Car la terre ne 
tremble jama's que quand la mer cit caime. Anmibalem 
fencitus Fibii intremit, SL. La vicilicfle de Fabius 
craint Aunibal. Gessx3 éntremuëre timore, Ovip. Les gE- 
noux tremblerent de peur. Venter menus intremmit, B15L. 
M'seirailles ont été Emues. 

INTRÉPIDE. (adv.) Liv. Hardiment , fans craiate 3 
d'ure manisre inirépide ; refolument. 

INTRÉPIDÜS , à, ww. Ovip. Intrépide, hardi,cou- 
rageux, RE : s. 

INTRIBUERE, 0, #ribx 5, tribatwm, TRAY. ad PLJ. 
Cortiibu:r quelque chofe. Hine 

INTRIBOTIO , ous. f. UIp. Contribution. f. 

INTRICARE , 0, avi, tam. Ur. Ewbarrafler. Ita 

intricrurt banc rem. À fi fort embrouilié cette affair-. 

INTRICARI , ër , aris sum, Cic. A. Gaz. lib. 6. 2. 
S'embarraler , s'embrouiller. 

TINTRICATIO , 65i:. f. Embarras, #, occupation, 
trigau lerie. 

INTRICATUS, 4, #». PLaUT. Embarraffé.{parc.}y. 

Inrricon, arts, Vid. INrRicaRI. Cr. apud À, Gell. 

S'emburr:ffer, s'embrouiller dans quelque dificuiré, 
INTRINSÉCUS. (adv,) Luc. Audedans, en dedans , 
intérieurement, 
+TINTRINSÉCUS , à, #m, Interieur, Svw. Imrernus. 
InrRisri. Ter. (pour) INtRivisTi. (2. fing. perf.) v. 
JnreRsrs. Tate inériffi, tibi emne eft exedendum.(ppr.) 
c'eit vous qui avez fait ce mets, il faut que vous le mangiez 
tout e..tier, Vous «v:2 fait la folie, vous la boirez. 


INT. 

INTRITA, 2. Vire. Deja chaux, du ciment , du 
mortier fl. Car, Cercaine boue qu'on appliquoie fur 
l'endroit d'un arbre où l'on avoir mis une greffe. Cvf. 
12. 40. Certaine compofition dant on fe fervoir pour 
faire de la boiflon. Zntrira ouorsm in fartagire coëta. Une 
aumelerre, latrita punis, PL. Efpece de bouillie, forte de 
mers pilé, force de nourriture , un hachis que fes An- 
ciens appelioisne Lora, & qui fe gardoir p us de dieux ans. 
1bid.(r. Ixrersre, broyer, piler, méler dedans.) Ayvæ 
intrita facia. N ARR. 3. R.R. De l'eau qu'on a épa fie 
avec du pain ie , ou avec quÎque autie chofe. 1nritæ 
Panis & vino farrantur. PL. 9.19. Ils margenc du pain 
émié dans du vin. 

INTRITÜS ,à, #m. VaRR. de R.R. B:oyé dans. D+- 
re Pas en beraaætoumn in laéeuntritum. VARR. 2. R.R, 9. 
Dorier du pain d'orse émié dans du lat. {mrrito cico 
P'enum daxcssm pofust, Va, Lui {ervit une bou'eille plei- 
ie a'ure viasde hachee, 1utrite cshortes à labore, C&s. 
3. B 11, Gall, T'oupres infatisuabics. 

INTRO. {adv.) Ter, Dedans. Intr9 acreptum, DLAUT. 
Reçu dedans. Æuferre insro, TR. Emporter dedans. 
id intro If.étant ? Jp. Q:'ont-ils à rgarder dedans ? 
Lutro ad nos venir, Tir. Il elt venu dans notre mailon. 
L'intro nie frm, Tan. Erite prefentement, % Cer ad- 
veile je me avsc les veib:s de mouvement. Et snries 
avec les verbes de repos : en forte que ce feroit un loiccii- 
me de dise, Jun in ro, ou re imths. QUINT: 1. 5. 

INrRoO , #5. Vid. INTRARE , Cntrer. 

INTROR , #4 sam, (pal) Ovid. Vid. InxTRATUs. 

INTROCLOSUS, à, sm, Sen. Enfeime dedans. 

INTRODARÉ, dr, dédi. Cic. Se introdabar. Ip. Se 
prelinzoic, s'offroit de lui-méine. 

Inrropuc. Faites entrer. ( iimpsr.) INTRODUCaBAT. 
{imp.) & : 

IXTRopDUCENS , emris, (part.) v. 

INTRODUCÈRE , dic3, duxi, dudtiüm. Cæs. Cie. 
Faire entrer , introduire. 

Tntroduesre ambitionem in Senatum, Cic. Introduire 
l'ambition dans le Senat.—confuerudimem Cic. Istroduire 
use coutume.—deliberationem, C 1c- Mettre en délber- 
uon, Qsafs 1pfos introduxi loquenter. Cie. Je les ai fair 
parier eux-mêmes. Quelques uns lifent ici indsxt , an 
lieu d'ontroduxi, ; 

IXTRODÜCI, ducbr, duéfiis sir. (pal.) Cie. Etre 
introduit, Ur introducerentur. Bisc. Qu'on les fit entrer. 
Hise 

INTRODÜCTIO , onis. F. Cie. Introduction. f. en 
trée. f. 

ÉROLOEEUS ,%, mm, Ciè. Introduit, établi. 
1pfe tecum nullé introdncta perfona loquar. C1 c. Je par 
lerai à vous, fans introduire aucun autre perlonnage, 

INTRODUXERUNT,—-DUXISSET,—DUXIT. (perf) v. IN- 
TRODUCLRE, 

Introtas,—ar.(fubj.) v. Die 

INTRÜEO sis, imtrüvui, Pntroitum, imtroit, TER. 
Encre, (ex Intro, GIRE.) Vid. INTROIRE. 

INTROIUXx D 1 D'ertier. (gere) 

IxrRogunrs,-1t1M. (abl. acc. fins.) INTROEUNTI,— 
TiBUS. (ac. fing.  abl. pl.) & | 

InrrozunTiuM. (gen. pl.) d'INTRO1ENS, emniis. En- 
urant. (part.) 

INTROFERRÉ. Cie. Porter dedans. {R. INTRO , & 
FERRE.} . ; 

Ur imtroferrent per cos Principes. B181. Afin que les 
Principaux de la Ville Ce ferwiffsnc d'eux pour 1enfermer. 

INTROFERRI , j'érdr , laiüs sum. (pail.) Don. Etre 
porté dedans. : = 

INTRÔOGREDI , grédiôr, greffñs sum. Bis. Entrer. 
[SxN.ingredi.intrare.]Cumque introgreffus effet. In.Lorf- 
qu'il fur entré. Imtregreffi funt. Ip. Entrerent. 

INTROGRESSÜS, 


us INT: ; 

INTROGRESSUS ,3, #m, Vino, Fcanceniré dsics 
{pare ejufd.) 

Zniregrefius autem Synagrgam. Bras. Etancentre dans 
la Synagogue. 

Inxrrorso,-BunT. (fur) INTROIERUNT. (perf. ind.) 
IxrroïssenT.{plufp. pl. iubj } v. 

INTRÔIRE , 85, ivi, itwm. Cic. Bntrer écdans. In- 
troire ad aliquem, Ter. !n domum aliciujus. C 1 c. Entre: 
chez quelqu'un , dans la maifon de quelqu'un. An 15 do 
man tam introire putas ? Cic. Croyez-vous entrer dans 
votre maillon ? Que 14 porta introieris ? Ip. Var quelle 
perte vous loyez entré. Quem fuerat aquins , ut prissr in- 
troieram , fic prius exire de vita. Cic. Amie. Il auroit 
été plus jufte, que je foccilfe de la vie avant lui, puifque 
J'y Étois entré le premier. In malevo/am arimram non in- 
troibir faprentia, B151. La fagelfe n'encrera point dans 
ureame maligne ,(& n'habitera point dans ua corps affs- 
j:t au peche.) 

INTROIÏTUS, 4. #w, Dis. Où l'on eft entré. Domum 
Juan wi introstam g dieir, Ur. Il dic qu'on eit en:re 
dans fa maifon par force. 

INTROITUS , #r, m. Caf, L'entrée, l'action d'en- 
erer. f. l'exorde, l'entrée d'un difcours. Ecil, L'introïte. 
Hic introitus defenfionis. Cic. Voici le commencement de 
ma défenfe, Advenius meus @ introitus in urbem, Cie. 
Mon arrivée & monentrée dans la Ville. X{/nrroitus dit 
plus qu'ædirus, puifque Ciceron die : Nen fotism introitu, 
Jed omniuy"alieu prehiberi,] Ad omnes introitus armatos 
homines opponir, C1 c. Il pofie à toutes les avenues des 
gens armés, 

InrrotvirT.(3. perf. aét.) v, Inrhorre. 

INTRoLATUS “ff. Don.Heaut.s.1.25 Fut porté dedans, 
V.d. IRTROFERRE, 

INTROMISSÜS, 4, #m. Cic. Adsnis dedans , intro- 
duit. (parc. pal.) v. 

INTROMITTÈRE, misr3 , m5:5, miffam. Cic. Intro- 
duire, faire eucrer quelqu'un. /# adibws intromiriere. 
PLaur. Faire entrer dans la maïlon. Aliquem ad beftias. 
Ur. Faire entrer quelqu'un dans l'Amphicheatre, pour 
combattre contre les bêces.—vurres ad femnas. V ARR. 
Donrer le mâle aux femelles. 

INTROMITTI , br, mifius sum, (paf) Ter. Velo 
intromitti. Ln. Je veux entrer. Si me jubeat insromitticr. 
PLaurT. S'il me fair encrer. - 

INTRORSÜM. {(adv.) Liv. ? Au dedans, en dedans, 

INTRORSÜS. (adv.) Varr. $ dedans. Inrrorshm tur- 
pis fpeciofus pelle decorä. H 0 R. Un homme qui dans le 
fond eft débauché, mais dont tous les dchors {ont beaux. 

Genibus nec intrersis fpetantibus. VarR. Que les ge- 
noux ne foient point cournés en dedans, 

INTRORÜMPÉRE, p?, rups, ruptim. PLAUT. Ercrer 
avec violsnee dans quelque lieu. /ntrorwmpere in adibus. 

Praur. Amph, in cubiculum. À. Gaz. Entrer dans la 
mailon , dass la chambre. 

InrRosrecrUs,#, #m, Quinr.(part. pall.) v. 

INTROSPICÉRÉ , fpici 3, fpexs, fpéfum. Cic. Re- 
garder , confiderer dedans, fpenécrer. On die Inrrofpi- 
cere aliquid, ouin aliquid Cic. Introfpicere dermum tuam 
Ip. Voir le dedans de voure mailon.—in omres Reipublica 
partes. C1 c. Confiderer voutes les parties qui compofent 
la Republique. Es éntrefpexir, Bisr. Ex ee dedans. 

INTROSPICE, eï ür, (petits sum. (pall.) Ad introfpi. 
ciendas precerum voluntates, T Ac. 1.7. Pour fonder la 
voloncé des Grands 

INTROVOCARÉ , © , &ur, Atum. Cic. Faire venir de- 
dacs, mander , appeller. 

INTROVOCARI, br, ans sim. (paf) Cic. Etre 
appellé , tre mandé. {On lic feparciment witroe vocæri.) 

INTRÜDÉRÉ , 4), trs, trumm. C1c. S'ivyerer , 
fe mêler de quelqu: chole. 1nferebar jeipfe at que ntrude- 


INT. T+5 
Bat. Cie. 1] fe prefenroit de lui-même. (r. TAUDIRE.) 
+INTRÜSOS , 4, #m. Eccc. Intrus, intrufe , encré 
par des voies ille;itimes dans quelque polie, lustou: dans 
un Benefice, 

INTUBACEUS, 4, #m. P 1. De Chicorée , qui a du 
rapport à la Chicorte, 

INTÜBÜM , 5. n. Col. ? Chicorée, herbe. [Wid. C1- 

INTÜBÜS, 5.f. PL. Scno RiUM.] Irtmborum fuc- 
us. Pr, Le fuc des Chicorées. 

InTusaTuR. ((ubj.) Ixrussirue. (fut.) INrusmine 
(2. pl. imper.) 

INTUENDUS, 4, um, Crc. Qui doit être regardé. 

INTUsNTES , INTUsNS.(parc.) INTUERS.(imper.) v. 

INTOERI ,Ë5r, érfs, où dns sm, Cie, Regarder, 
confiderer. # On dit Insueri aliquen , in aliquem , ali- 
quid , in aliquid. - 

Amicum quiintuetur, tanquam aliqued cxemplar in- 
tuetur fui, Cie. Celui qui voir un bon ami, voit en lui 
comme une imaye de foi même. Aeriter oculis deficientens 
Solemintueri, 1 .Regarder fixement ure Eclipfe de Soleil. 
Ac mihi quidem in Jummes homines , intuenti vifurs cf. 
Cic. Conlderant les grands hommes , j'ai crû. Intuens 
in cœlum. Bisz. Regardant le Ciel. Intuensin te, Brute, 
doleo, Cic. Je fens du chagrin quand je penfe à sous, Bru= 
tus. Intuemin: quantiur fer hic. Biss. Confiderez combien 
grand éioic celui. Ur inrueamur te. 1 D. Afin que nous 
voyions votie beauté. Intuere fuperbiam. Biz. Regardez 
leur orgueil. Intuebitur eos, Ip. Les coufiderera , Les exae 
iminera, Me intrestus ft, Biez. M'a regarde. 

INTUE, sit 5r. Le mémequ'INTusR 1. 

INTUITUS , w5.m. Qunr. Vue. f. regard. m. 

Intuitus ecrum, Biss. Leur regard Juxtæ intuitum ho- 
mimum, Ip. Selon ce qui en paroït aux yeux des hommes, 
Intuitss cjus cri terribilis. B1BL. Son repard éroir ef 
froyable. 

INTULERAT. {3. plufp.) Inruzir. (3: perf.) v. In 
FERRE. . 

INTÜMERE, & 3. Le même qu'Inrumascers. 

Inrumescenres. (pl.} d'IxrUmEscens, enris, Erare 
enflé. {parti v. Ter 

INTOUME2CERE, fe, Him 5. P 1. S'erfler, devenie 
gros. Ovid. écre indigne, concevoir de l'indigration, être 
encolere , être fiche 

K On dir Intumefcere aliqua re. QUINT. alicui, Ovip. 

lntumuerant aqua. BiB1. Les eaux s'éroient enflées. 
Traintumuéêre STAT. La colere s'eft augmentée. Zntumuir 
var, O vin S: miten colere centre le Poëre. Vi nuliree 
deinceps intumsfcat fuperb à. B151. Afinqu'àl'aveiir, 
nul ne s'éleve d'orgueil. Sub peélore maftula bilis intumurr. 
Pers. s. Vous êtes dans ure co'ere extreme. 

INTUMULATUS, à , #». Ovip. Qui n'eft pas enfe- 
veli, (r. TumuLus.) }{ Tumulatus. 

INTI ‘OR. Planr. Le même Qu'INTUsOR PA INTUER EI. 

INTÜRBATUS,4, mm. PL. | Qui n'eft pas vivubié. 
J(Tarbatus, 

INTÜRBIDUS ,4 , #m, Tac. Tranquille, pailibie , 
quieft fars trouble , fans inquiétude. }( Turbidus. 

INTÜS {adv.) Cie. Dedans , dans, ed, Inris cf. 
Praur. I eft dans la maifon. Juris @ feris, Biz Par 
dedans, & par dehors. {ntus, domique. C 1 c. Enfecret, 
ea parieulier.-foras evocare aligrem, Piaër. Appe ler 
sehors quelqu'as qui eft dedans. Ab intur. Bisi, Du 
dedars , en dedans. Dh: intus exisrit, PL A UT. D'abo:d 
qu'il fera forti de dedans. Nafica fer fit enim iniies effe.Cic. 
Nafica s'apperçur qu'il écoir au logis. Sed intis,demique 
praflantier. In. Mais il éroit encore plus grand dans le par- 
ticulier , & dans l'interieur de fa maifon. 

K lnius, fe mer quelquefois pour Intrà. PLAUT. quel- 
quefois pour Fmsrd. Cats. 

Ant: domum nofram, PLayTt, Mil, Dans notre maifon, 

BBbbb 
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. compelli. Cars. Etre poulfé dedans. Pid, Tnrrd. 

Gens, 

INTUTUS, à, #m, Liv. Qui n'eft pas en affurance, 
affuré. }{ Tarus, 

Latebra intuta. Tac. Une retraite mal alarée, Inruta 
mzrri:m, Ip. Les endroits les plus faibles, 

INTYBÜM , fn. PI. 3 Chicorée, Vid. CicHorsUM. 

INTYBUS .5.m. PL $ Vid. Ixrisum, Inriaus. 

INVADÈRÉ , dj, vis, uasüm. V1RG. Atraquer, fe 
jrucer , courir {us , s'emparer. 

5 On dit Invadere aliquid Cie. aliquem, Via. in ali- 
querr, Cic in aliquil, Cie, PLAUT. 

Insadire argestum. Cic. S'emparer, fe faïfir d= l'ar- 

ct —Corfulatum, Di S'emparer du Confulat.—fences 
alusjus, PL. J. Prendie quelqu'un à la gorge.—fortunm 
alicujus, Cic. S'emparer des biens de quelqu'un.—#rbcm. 
Liv. S'emparer d'une Ville—in al'quem, C1. S+ jetier 
fur quelqu'un,—in collum. Yp. Saïilir au cou.—in gonna, 
Praur. S+ jetter aux genoux de. Invaferat in anime, 
Sauc. S’etoic faifi de l'efprit. Invafit manum cjus, Bin. 
Se jeta (ur (a main. Invaferat omnes terror. Liv. Ils fu. 
ren: cous faifis de frayrur. Non potui magis invadere, Cic. 
Je n'ai pü entrer plus avant dans. Invajit in cerpus. Liv. 
A ariaqué le corps. 1% hanc Urbeminvafit. Cic. S'eR ré. 

SR el certe Ville. Invade viam. Vire. Marchez. 

INVADI, dôr. PLaur. 1vadi in ocules, Ip. Afin. s 2. 
5e. Se jercer fur les yeux de. 

INVALENTIA , 4. f. 4. Gell. Indifpoñrion , foible:, 
lriueur. f. 

INVALERE, IT, 5. Lucr.2.300.7 Se fortifisr, 

INVALESCERE, Je, wat s Quinr. $ croître, étre je 
plus fort, s'augmenter, s'établir de pius en plus. Bibl. 
avoir le deffus , avoir l'avarcage. 

Relrquum corpus msaluir. Cris Le refte du corps re- 
ae {es forces, Er invalui. Bigr. Et j'ai évé la plusforte, 

a victoire m'eft demeurée. Sr invaluerit apud ver, Biz. 
S'il s':ft e r'chi parmi vous, Invaluifhi fuper. In, Vous 
avez co de l'avantage (ur. Er inualwerunt fuper me verba 
œefira. Bier. Les paroles injurieufes que vous dites contre 
noi, fe muitiplient de jour en jour. Invaluerunt armis. 
B:u2. Les armes qu'ils avoienc priles , les avoient rendus 
cucçore plus forts. Er erunt, © crefcent ,inque valibunr, 
quantum. LUCR. 2. Et feront, & croitront, auront autant 
de v'uucar , que. à 

INVALETOÜDINARIUS , 3, #m. Sen. Qui fe porte 
afl:2 bien , ani n'eft pas d'une complexion foibl=. 

INVALETÜDO, ini. Ê, Cie, Indifpofition, infrmité, 
mauvaile fanté. f. 

INVALIDÜS , 4, #m. Liv. Qui n'a point de force,qui 
£û foible , fire, [icvaide. }{ Falidu:, 

Artus jnvalidi, Ovin. Membres foibles. Anxilinm in. 
validur. Tac. Secours inutile, foible. Sencété invalidis, 
Liv. Que la vicillefle rend foible ; foible à caufe de fa 
vitileffe, Iuvalida flatio. In. Un poñe où il ÿ a peu de 
gens pour le défendre. Invalide virer, Ovip. Forces trop 
toibl-s Suis anvalidacruor. PL. 8. s. Le lang d'une Truice 
mal (aïne. : : 

IRVALUERANT. (5: pl. plufp.)}-" ALUEBUNT,-vALUI, 
rYALUISTE. (p:rf.) v. INVALESCERS. 

IxvasiRaT. (plufp.) INvasisri,-S1T. (perf) v. 1n 
VADERS. 

INVASIO , orër. f. Don. 3. Æn. 247. Prife, invafion , 
attaque. f: Invafsrei alicna. Une uluipaton. 

INVASOR , oris. m Don. Heaut. 5. 4. C:lui qui enva- 
hic, qui s'empare. 

INVASÜS , a, #m. PL. 37.10. (part. pail.) v. Inva- 
DFRE: 

invaf nçri. SERV. 2. Æ%, 207 Terres ufurpées, Do. 
nus inmval: Ip. 312. Mail: n euvahie. | 

INSECTIO , omis. Cic. Tiar port, #. f'aétior. d'amc- 


INV. 
ner, de voicurer quelque choie en quefque lieu, finveétive. 


f. emportement , ousrage de paroles. m. (R. INv£HERS.) 


INVECTITIUS, à, #w. PL. Apporté , cran{porté 
d'alleurs. (ab end.) snveét:t'a columba. Pr 10.29. Pigrons 
venus d'ailleurs. {nveéftium gaudinrm, $ & n. Joie étra- 
gere, qui nous vicue des biens extérieurs. 

INVECTÜS , 4, #m. Vire. Traîné, porté, ment, 
emporte. {part pail) v. Invrnsre. - 

Inveétis triplci Urbem trismphe. Liv, Ayant été porté 
trois fois en triomphe dans la Ville vehementer in, Cic. 
S'étant emporté e-triblemenr contre Jui —triffibus verbu. 
Ovin En prono: çant des parol-s Foudroyantes, Iaveëus 
es arées atheress, ip. Vous avez monte “ans le ciel, 

INVECTOS , #.m. P!. L'action de trainer avec foi, 
de porier, 

#5 O7 ne trouve de ce mot , que l'ablatif Ixvecru. 

IN YEHERE, 5, xi, 4m. Cic. Porcer dedans, ap= 
porter jtrainer , tranfporter , voiturer , amener, S y N. 
Vehere. 

AInvehere avarit sm, Liv. Introduire l'avarice.—pecu= 
miam in érariums, Ce. Faire apporter de l'argent dans le 
Trefor public fe. Liv. S'avancer. Acues fe invexit. Liv. 
L'arméc s'avança. Qsemeumque cafum fortuna invexerit. 
Cie. Tous les accidens de la fortune. 

INVEHIE , 5r, veébis sum. (paf ) Céc. Ecre porté, être 
traité. Qyomiam ad explicationem mænium [um invcétus. 
Vire. l’usique j: fuis entré dans cette matiere. 

Isvsr. (dep.) Cie. Inveétiver contre quelqu'un, s'em- 
porter de paroles, l'outrager d'iojur:s. 1nvehi in aliquem 
scerbiis.Cic. S'emporeer avec trop d'aigreur contre quel- 
qu'un, Cum multa inveëtus effet in Thebanos. C. N & p. 
Après avoir dit bien des choles, au defavanrage des 
Thebains. 

INVELATUS, 4 ,#m. Amsr Découvert. 

INVENDIBILEIS, 54. (adj) Plawt. Qu'on ne peut 
vendre, Invendib:ls merce, PLAUT. Pœn, 12, 128. Lorique 
la maärchandile n'eft pas vendable, ne Le peur vend:e, 

INVENDITÜS , à, uw. Diç. Qu'on n'a pas vendu, 
qui n'a pas écc ver.du. 

InvEnNERIT -VENERUNT.(perf.) 4 

Invenram (fut } INvenrisar. (imp.) 

InNveNIENDUS, 4, 4m, Ovip (parc. fut.) € 

INvrntene, 08 INVENTERIS. Ovid. {1 fucind.pall.) v. 

INVÉNIRÉ , nid, réuni, ventum. PLaur. Trouver, 
remonutrer , découvrir. Ter. inventer ; imaginer, deviner. 
Cic. acquerir. SyN. R pertre, 

Cagnomen illud inveuit, C 10. Il a acquis ce furnom. 
Gratsam invenire, PL. Trouver du crédit. Bibl. erouver 
grace. Labore aliqu:d invemre, Tir. Acquerir, amalfer 
queique chofe par fon eravail.—laudem,1p. S'attirer de là 
reputation.—aliis ac fils perniciem. Tac. Cauler fa ruine, 
& celle des autres. Inven.o quod agzm. PLAUT. Jelçaice 
que je ferai. A dris imventre veniam (651. PLAUT.Rua. Ob. 
tenir grace des immortels. 

X Le l. Vavalleur, prétend qu'Invenire, fignifie trouver 
apiès avoit cherche; & Reperire, vrouver par hazard, 
& il le fonde fur ce: pallage d'Ovide, r. Mir. q13. 

Me mijerum !injerminat, funees quafita premier, 

Nata mibi terra! tu non inventa reperta , 

Luékies erat lesror, Ovip. 1e Aer. drg. 
Mais Laurent-Valle, : legant, 3. 2. où il femble que le 
R. P.aic puile ce fenciment, die que l'ulage a voulu qu'on 
le ferviz de ces d:ux verbes ind:fferenunent :en cf, 
pour faire voir le contraire du featiment de cr Auceur , il 
re Fauc que ce pillage de Ciceror. Sed ff quacimus , cr 
adolejccus magis floruerit dicends, quam Jentor Hhorieus 055 
cau'a rep Tic nius veriffmas dusas Cac. d2 Clar Or. n. 325. 
Ce même palige détruit auili le fentiment de Fcon:on le 
Grammaurien, qui dit, pour marquer la difference de ces 
deux verbes, Reperimus #ofr4, juveuinius «liens, Qieime 
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me hodie per urbem uterque fumus defeffi quavere, ego fa 
defeffus reperire, vos dufeffi quarere. PLAUT. Epid. $. 2.54. 
Ce coquin, que nous avons cherché aujourd'hui dans 
toure la Ville, jufques à n'en pouvoir plus. Vous vous êtes 
laffe en cherchant ce que vous n'avez pas rencontré , & 
mo, en trouvant ce que j'ai cherché. ‘Uf ferves pater 
qued labore invenerit, Tir. D: conferver par votre borne 
conduite,ce que vorrce pere a amallé par foncravail. 

INVÉNIRT , 3 3r, vents süm. (palf.) Cic. Ubi inve- 
nitur Bdellium. Biz. C'eft 1à qu'on crouve le Bdcllium. 
ed in veniri potuit, 1p. Q \'on püttrouver. Juffus inve. 
mar. Bic. Je ferai trouvé jufte. Inventa «ff in utero ha- 
bens. In. Se trouva enceinte, Inventus fum à non qua- 
rentibus me. Bip. Ceux qui ne me cherchoisat point, 
m'ont trouvé. . 

InvenTa. Vid, Inrenrus. 

INVENTARIOM , 55. Ur Inventaire, Regifire. m. 
Concernant un dénombremenct des biens, des meubles , &c. 
/ INVENTIO > Gnïs, F, Ci. Découverté , invention. f. 
l'aétion d'inventer. f. C'eft auffi la premiere des cinq par- 
cies de la %hstorique. 

. INVENTIONCÜLE , ärüm. f, Qyinr, Petites inven- 
Uons. (dim.) d'InNventio. 

Ad hoc plerique minima etiam inventinneulis gaudent. 
Quinr. s. Outre cela , la plüpart Le font ure joie des plus 
peuites chofes qu'ils ont inventces. 

INVENTOR 6ris. m, Cie. Celui qui rrouve, inverteur. 
Qui inveate , | Auteur. m, la caule) la fourc. 

Inventer € primceps Stsicorum. Cic. L'Aureur de la 
S2: des Sioïciens.—/o tusaram mearum. Tar. L'auteur, 
l'ouvrier de ma fortune.frelerum, Vinc. Celui qui tup- 
Pole d:s crimes, fourbe. Inveatores malorum. Diec. ln: 
venceurs de malice. 

INVENTRIX , fcis. f. Cie. Cele qui invente, ou qui 
a inven équ-lque chofe. 

INVENTORUS , 4, #m. (pare fut.) 

INVENTOS, à, mm. Tan. Trouvé , inventé. (part. 
Pal.) v. Ixvenira, 

Sais Pamphiian invrntam civemt Tarn, Sçavez-vous 
qu'on a découvert que Pamphile eft de cetce Ville-ci. 

INVENTÜS, #:. m. P!, L'action. de uouver. # On 
se trouve que l'ablatif Invenru. Syn. Inventie. 

. J'NVENOSTAS ; atis. f. Groffisreté , impolicelle , 
infipidiré, f. 

INVÉNUSTE (adv.) 4. Gell. Defagréablement , fans 
politeile , d'une maniere grofficre , fans grace , fans aucur 
agrément. 

INVENUSTUS , 4, #m. Cie. D-fagréable, fans gra- 
ce, fans agremerc. [Car groili.r, mal fait. Ter. malheu- 
rcux au j:u- 

KR Invensfies, eft oppole-à tannins, qui fignifie celui 
dans le jeu , fait le coup qu'on appelle de Venus, qui 

toit un coup heureux, 

Invenuflus aëtor. Cic. Un Aëteur defagréable, Oum 
vis Jordida res Crinvenufia eff. CAT. 12. Quoique ce fox 
une chofe (ale & malpropr:, Adeen homi:cm invens fl: 
effe, autinfclicem quemquam, ut eço [um Tan. Andi. 1.5. 

10. Peut-il yavoir un homme auffi malheureux , & aufl 
iatorcuné que je le fuis. - 

INvERICUNDISSIMUS , # , #m, PLAUT. (fup.) d'Inva- 
RECUNDUS 

INVÉRÉCÉNDÜS , 4 , #m. Cic. Qui n'a point de pu- 
deur, de honte, effronié , impuderr. 

INVERGENS. entis Ovip.Veilant,répandant (patt.)v. 

INVERGERKE , g. Vino. Répandre , veriér deflus. 

INVERSIO , omis. £. Cie. Changement. ».] mverfor, 
fubserhon. f. 

Inveriie verborum. Changement de mots. 

INVERSÜRE , ärum. pl Vitr. Désours. m. Aditus 
-theatrorum direéti , fine avverfuris facsends, V15R Ll faux 
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qué les entrées & les forties des cheatres, fojent droites & 


lans dérours 

INVERSUÜS, à, #m. PL. Renverft, tourné fens-deflus- 
deflous. 

Inverfs confuetudo. Quinr. Une coutume changée. 
Mare inverfum, Hor. La meragité*, émue. Inver/f mo 
res, Horn. D:s mœurs corrompues, gitées. !nverf# verba. 
Tsx. D-5 mors à doubleerrent:. (pare. paf.) v. 

INVERTÉRE, 5, vérti , vérsmm. Cic. Tourisr, chan- 
gr, renverfer, (virer. 

Luvertere annulum in [uum locum. Cic. Remettre J'an- 
neau à fa fituation ordinaire.-campsm fraëis glebis Vino. 
Labourer un champ.—negesium aliqued, C x c. Rei.verier 
une affaire, la faire changer ds face, Se invertere. Ip. Se 
tourner. , 

INVER TT, dr s vérsits s@m, (pal) Cie. 

INVESPERA SCIT,. (verbe imper£.)Tac. Il { fai: card, 
SyN. Vejperafcit, 

INVESTIG&BILIS , 34. (adj.) Bibl. Impenéerable, 
incomprch-nfible , imperceçc'bic. 

INVESTIGANDUS, à, mm. Cic. Ad inveffigandum, 
In. Pour rechercher , pour irouver. 

InvesTicans , awris. Biec. Ch:rchant, (part) v. 

INVESTIGARE, 5, ävi, gtém, C1c. Rechercher , 
[iuivre à la pifte, flécouvri:, trouver. Sy. Fef gare. 

% On dic Inveffgare aliquid , ou de aliqua re. Cic. 

Si inveff gavero fententiam patris mai. BiBx. Sije 
puis découviir le deffein de mon pere. Et nom sed ut inuef 
figaret , G extloraret civiratem. Îp. Et ron pas jour re 
cornoitre la Ville , pour y remarquer toutes choi:s. F- 
niculum meurm invrfiig:ih. Bin, Vous avez remarqué 
toute la {uice de ma vic. Invefig-veriat abjiondta ejuse 
Biz. Ils ont fouille partout. 

INVESTIGARI, ür, dus s#m. (p: fl.) Céc. Trouver. 
Invefisatum eff quod latebar, Cie. On a trouvé ce qui 
é-oix caché. Nil eff tam dffesle, quod quarunio ini ff 
£ari non poffit, Tan, Il n'eft rien de fi dificile qu'on ne 
puille crouver à force de chercher. Hine 

INVESTIGATIG, 643:.F. Cie Recherche, ltecuverte, 
quécs.. Veriinvefhigaris, Cac La recherche de la vericé. 

INVESTIGATOR , 6ris. m. Cre, Celui qui reche:che, 
qui tâche de decouvrir, chercheur, rechercheur. m, 

Diigentimus antiquitaris ver: inv: ffirater, Cic. Qui 
recherche avec foin les actiquités. 1wv ff garer conjurau 
“homis, Cic. Qui recherche ies auc urs d'une conjuration. 
Qi atiem nu ff sarer malorum .(f, Sopprimetur ab cie. 
Bigte Mis ein qui recherche je mal, en fera accablé. 

INVESTIGATUS , à , mr, Cac. Recherché curicufe- 
inert (part. pail,) v. 

INVES TIGO, 41. Vid. Ixvasricares. Cie, Rechercher 
avec jeun 

INVESTIRÉ , F5 $, sui, iram, PL. Revécir , entour2re 
Publicas por cut imviffivit iluré. PL. |: à orné de pein- 
tures ls ga'| riss pubiiques. 

_ INVESTÉS , v6. (adi.} Pail, Qui n'eft pas encore en 
age de puverie. Imberves, tincff:; vorzmus. Serv. Nous 
appelons impubsres , les periounes qui n'ont point encore 
de barb:s. 

INVITARABUNT, Viciliiront, fur.) w. 

INVETÉERARE,59,45, #tum. PL. Conferver long- 
cemips, faire duret longtemps. B:6!, vculir, devenir vieux. 

LR Varus. Vieil,) 

Opers manuum corum invcterabunt, Bigi. Les ouvra- 
ses de leurs mains, feront d: longuc duree, Inveterarui me 
terimimicos, Ip, Je fuis devenu vicil , au milisu de tous 
sesénneums, {muereraffi. Bige. Vous avez vicili. lave 
craverunt éffe mes. 1p. M:: us vat vieilli, & ont perdu 
“ur force 

INVÉTÉRART, 3: ét sm, (pall.) PL 

INVETÉRASCÉRE, fe), avi, Tan. Se fortifisr ,s'af- 
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4? IN. 
fexmir, s'augmenter , vieillir, devenir vieux. Le même 
QU'INVETERARE, 

Invateravir confuetude, Cas, La coutume s'eft érable. 
Tnveteravit macula in populi Romans nomine. C 1e. Crete 
tache flétrit depuis longremps le mom du Peuple Romain. 
Nemen noférum inveteravit Cic. li y a longtemps que no- 
tre nom cf illuftre. Imvererauit oprnio, Cic. Ure opinion 
a été reçue. Ille miles :is im locis inveterauit. Cas, C- 
loidac a vicilli dans ces licux. Novas qui exaëas feci, st 
inveterafcerent, T ER. J'ai faic rejouer avec fuccès , des 
pieces qui avoient été rejercé:s pluli-urs fois, 

INVÉTERATIO , ons, F, Cie. Durée, longueur, opi- 
niätreré du mal. f. 

INVÉTÉERATUS, à, &m, Cic. Ilaveteré »Cnraciné , 
qui a duré longtemps, fancien , vieil, 

lnveterats amicitia, Cic. Une ancisnne amitié. Invete 
ratus dolor, In. Une douleur invecerée.—malum., Cic. Un 
mal inveteié.—querela, 1 p. Use ancienne plainte, (pair. 
Pal) d 

INVETERAVERUNT ,—VETERAVI. (perf) v. 

INVÉTÉRO , 47. Vid. INVETERARE en INVETERAS- 
CERS. 

+INVETITÜS , 4, #m. Qui n'eft pas défendu. 

Invra. "4, Invius. Inacceffihlie. 

INVIARE, 5. So. Aller, marcher, parcowrir. (R- 
Via, chemin.) Inviare levibus vefligiis, Sox. 8. Varcou- 
tir d'un pas leger. 

INVICEM. {adv ) Quint. Muruellement , reciproque- 
ment, concurreminent. ff/. cour à cour, l'un aprés l'au- 
tre, B:b!. l'un l'aucre, les uns les aueres. (R In, © Vi- 
cEM.) Syn. Maur: , vieifzmm. 

Aéinsicem diflsntes file, Dis Ezoil s éloignées les 
unes des aucres. Amere |e imvicem diligere. QUINT. S'en- 
tr'aimer ,s'aimer musuelleimenc, Invscemaudiuntur. PL. 
Se font entendre tour à tour, Faffesur imvicèm Africa. 
Liv. Que l'Afriqu: {oit ruinée à fon tour, Invicem ego 
épiflolas tuai lcétito, Px, . Et moi de mon côté , je m'oc- 
cuppe à lire vos lettres , j: prends plaifir à lire vos lettres. 
Nabil invicem imputare, PL. Ne rien s'impucer l'un à l'au. 
tre. Ad invicem, Biaz. L'un à l'autre, entr'eux, les uns 
aux autres ,enfemble. Lirigabant ad invicem, 1. Difpu. 
roient cntr'eux. Ad invicem acccdere. Bipi. S'approcher 
l'un l'autre. A fesimv.cies, abinvicem, Xp. L'un de l'aucre, 
les uns aux aucres, l'un à l'autre. Contra fe imvicèm, Bis. 
L'us contre l'aurre, vis à vis l’un de l’autre. Centra fe in- 
vicém refpcétautes, Ip. Qui fe regardoïient l’ua & l'autre. 
Si diligamus invicem, Big. Si nous nous entr'aimons les 
uns les autres. 

InvicrissiMUs ,#, #2, Cic. ((up.) d' 

INVICTUS , à, #». Cic. Qui n'a point été vaincu , 
courag-ux , invincible, qu'on ne feauruit furpañer. 

Insicius arie, SEN. Invincible dans le combat. Inviétus 
à vulnere. Cic. Invulncrable.—erfx Ov. Iufatiguable, 
invincible à la cour(e. 

Invinesant (mp) Ixvinamr. (fur) 

Ixvipexnus , 3 HP. Hon. {uer.) v. INvipers. 

INVIDENTIA, &. f. Cu. Eavic. f. chagrin, qu'on 
a de la proiperité d'autrui, quoiqu'elle ne vous fafle au. 
£ur tort. 

k Ciceron die que ce mot Invidentia, n'évoit pas fort 
ufiré de fon temps, & il le diftingue du mot Invid:4, qui 
fe rercortre, dit-il, & davs la perfonne qui a de l'envie , 
& dans celle à qui l'on parte envie, Invidentia , ten dum 
enim eff doccndi caufa, (verbe minur ufitate,) quoniam 
Javidia ronin co,qui inrdet (olium dicitur, fed ctiam in ve 
gui invidetur, Cie. 4, Tafrs 16 

INVIDERÉ, 5, wids, visnm, Cic. Envier, potter 
gnvie à. 

k Ce verbe gouverne le dar'f & l'accufarif. Cie. Her. 
: J'ab'arit avec in. Cic, 


INY. 

Invidere alicujus honori, C 1 c.-honorem alicui. H 0 R: 
Percer envis aux honneurs qu'on rend à quelqu'un.—pars- 
‘us. Cie. Perter envie à fes égaux. Non equidem i#yidee. 
Vino. Je re vous envie pas ce borheur. Neque smvides 
a!115 bonum , quo ipje caree. PL. J. Je n'envis poii t AUX au- 
res, le bonheur que je n'ai point. Invidebant ei. B18L. 
Lui portoient envie. Minimim invidet wvis Falernt. 
Hor. N'eft pas inferieur au raifin de Falerne, n'eft pas 
moins excellent,que le rafin de Falerne, . 

INVIDERI, aûôr, visis sum. (paff.) Hor. Etre envié, 
être ha. : 

INVIDETÜR. {imperf) Cie. On porte envie. Nom 
modo non in videtur illi arati, Cic. Off. 2. Non feulement 
on ne porte point envie à ceux de cet âge. 

INVIDISX , &, f. Cie. Envie, jaloufie, haine.f. 

Non relisione, fed malevolentiä dr largitioni Regia in- 
vidié, Cic. Non par ua motif de religion , mais par un 
cffer de [a haine & de fon averfion, que le Roi s'eit ati- 
rée par fes profufions, X {C'eft qu'il corrompoit les 
Conlulaires à force re Invidia Decemviralis. Cic, 
La aire qu'on porcoir aux Decemvirs.—empernm. PL. Le 
malheur des temps. Aréere, Liv. affuare, fligrare invi- 
diâ. Sarz. Errceuvié. Jnvidiam alicui facere LUC. 2. 36. 
Aceuler quelqu'un d'injuftice. Putredo offium inviara. 
Bin. L'envie eft la pourriture des os. 

INVIDIOLA , &.f, Cie. Per'teenvie.(dim.)d'Invinta. 

LXVIDIOSE. (1dv.) Pitr. Avec jaloufie , avsceuvie, 
C c, d'un façon odieuie, malicieutement. 

Ixviniosior , eris. (comp.) 

JxvipiosissiMUSs, 4, sm, AbUL ([up.) d'Ixvinrosus. 

IN VIDIOSIOS. (adv.) F. Par, (comp.) d'Invinioss. 

LYVIDIOSUS , à, #m, Cic. À qui l'on porteenvie, 
envie, fodieux , ha. 

2 Où dir 1nuidrofus alicai, in aliquem, apud aliquem. 
Cic, Hec tibs sa vidiofum futurum eff, Cic. Cela vous fera 
baïr. Invidio/us apud bonos. Cic. Haï des gens de bien. 
Mors imuidiofior, OviD. Une mort plus odieule. 

INVIDOS , à, mm. Cic. Envieux , jaloux. Non invidi 
felin mezrum laudum, Cie. Non (eulement ceux qui font 
jaloux de ma gloire. 

DNVIGLLASE, 5,#v5, atam, Cou. Veiller, prendre 
gai de à. 

Invigilabis hercditati tibi delata. Uir. Vous prendrez 
garde à l'heritage qu'on vous a laifle. fnvigilant vittu. 
(pro wictu”,] Vire. Ont foin d'amallsr des vivres. 

R lemigilare, veut après foi le datif. 

INVINCIBILIS, i{£, (adj) Æpul. Invincible. S y x. 
Inviétue. 3 

INVINCIBILITER. (adv.) Apul. D'une maniere in- 
vincible, 

INVINIUS. Apul. Le même qu'AssTemiUs. Qui ne 
boit poine dé vin. (R. VINUM.) 

Ixvio (abl.) Fid, Ixvius. . 

INvio,as, Vid, Inviars. Aller. % I] fignifie auf 
Parcontir, dars Solin, c.8. 

INYINUÏCATUÜS , 4 ,wm, Sinve 11. Æn, 847. Qui 
n'a pas éte vengé. : 

INVIOLABILIS , 4/8. (adj.) Vire. Inviolab'e, qu'on 
ne peur point violer. S11, qu'on ne doit pas bl:fler , invul- 
nctable. 

INVIGLATE. (2dv.) Cic. Inviolablement , d'une ma- 
riszeinviolable., 

INVIOLATUS , à, #m, Cic. Qi n'a reçu aucun dome 
mage, pur, chafte, Sy. Inreger, incorrupius. 

Ager vefhigie invielarus, C o L. Un champ où perfonne 
d'a marche, Fama inviolata. Sas. Uac reputarion serte, 
srt'ere, fains. Inviolatus viromn:, S 11. E:pric qui n'eft 
point dérangé par le vic.-terra. VARR.2.R.R. 7. Terre 
qui 'elt poire cule vée, Urésincrelata, FRONT. Une Ville 
qui n'a louffsrt auçun dommage, rwielæia, armicitia fs 
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INV, … 
tibat. Cie. Il le faïfoit fans bleffer les devoirs de l'amitié. 
Invisas. (lubj.) Invisens, entis. CAT. (part) v. 
INVISÈRE , 19, wisi, wismm, Cic. Aller voir , faire 
vifite, vifiter, Invifere aliquem. Cie. Rendre vifice à quel- 
qu'un.—domum , fundes. C 1 c. Aller voir une mailon , un 
hericage , des terres , des mailons de campagne. Imvifere 

facra. Vid. Sacra. 

 INVISIBILIS, ï/E. (adj.) Celf. Invifible , impercep- 
tble, Invifibilia, Les choles invifibles. Ur ex invifibihbus. 
Bisc. Afin que par l:schofes invifibles. 

+INVISIBILITAS , aris. F, Invifibilicé. f. 

Invision , éri. Cic. Pius odieux. (comp.) 

InvisissiMUs, &, um. PL. J. Tres odieux. {{up.) d'In- 
YISUS.Odieux. | 

INVISITATUS , 4, äm, Liv. Qu'on n'a pot vifité, 
où l'on n'a poinc été. Vitr. qu'on n'a point vü. 

INVISO , 5s. Vid. Invisers. Vifrer. 

INVISÜS, à, m. Cr c. Haï , odieux , incommode ; 
ficheux, enremi, fqui n'a poige été vü, qui n’a point été 
vificé. Invfa negorra. Ho R. Des affaires incommodes ; 
defagréables.{pare. pal.) v. Invipsrs. Sacra maribus in 
vifa. Cic. Sacrifices que les hommes ne voient point. 

Invira. Vid, InviTUs. Vid. InviTARS. 

INVITABILIS , ile, (adj.) 4, Gel. Acçrayant , char- 
manñt , atcirart. (R. INVITARE.) 

INVITAMENTÜM , i. n. Cie. Arcrair, ce qui attire, 
motif, », 

Invitamenta ad aliquid afferre alieui. Cie. Exciter , 
Porter quelqu'un à faire quelque chofe. Invitamenta te- 
merttatw, Lis. Ce qui porte à la remerité, In viramentum 
fecleris, V. PAT. 2.77. Pour exciter à la cruauté. ex v. 

INVITARÉ, 5, avi, atmm. C1 c. Iaviter , recevoir 
quelqu'un , fui faire grarde chere, exciter , animer , en- 
<Ourager, convier, prier , femonner. 

invitare animos vifu. Pi, Réjouir l'efprit par la vûe— 
Snimes pretiis, V1RG. Eccourager par des récompeules 
Qu'on propolc.—adcæmars, ad epulas. Cic.Inviter à (oup 
Per, aunfeftin,in pradam., Cic, Inviter à un butin.—hoj- 
Pirie, Crc.in hofitium. Lay. Invirer à loger, offrir [on 
logis. domum, Liv.—domo. Cic. Prier d'entrer éans rotre 
mailen ,cffrir fa mailon. Quifeinvitaverat, Bic. Celui 
qui l'avoic invcé, Ni iffanc 1ffis mvitaffitis ufque aded, 
denec, qua dormnum abeat, nefciat, PLAUT. Rud, Si vous 
ne lecraic-zavec ces mailues, de maniere qu'il re puiif: 
xecrouv:e le chemin de chez lui. Foffis mare invitawit. 

So. A fait entrer la mer dans un Canal. 

# On dic lvitare aliquem, ad , in aliquid , aliquä re. 

INVITARI , dr, arits sum, (pall.} Cie. Ecre invite. 

Cüminviratus fueris ad nuptias, Bisr. Quai d vous fer: 

invité à des rôces. Qui invssats erant. B 18 1. Ceux qu 

avoiert été invités. 

INVITATIO , onïs. F. Cie. Avcrait. m. ee qui port: à 

* faire quelque chofe , ivv tation. f, Firinrer eos in vitatto. 

Crc Lis s'inviteuc l'un l'autre, 


INVITATOR , orir, m. Mart, p. 9, Celui qui invite, 


un Semonreur. 
INVITATORIÜUM, 5. n. Ecel. Iovitatoire. € C'efl 


us Verler qu'on dir avec le Venite exultemns , au com- 
mencement des Marines, pour inviter le Peuple à louer 


Dieu. 


INVITATÜUS,4,#m. Ts. Invté, convié à faire 
quelque chole , animé. (part pall } v. InviTARs. Invita- 


Jus parou o fuecci]u. Pr. Anime par un petit fucces- 


INVITATUS , #5. m. Cie. Exhortation, inftigation , 


foilic eatior.f. Syn. Inviratie, 


Je n'ai crouye que l'ablatif de ce nom. Inwitatu tue. 
Cic.p. Ep. 5. À votre folliciration, à verre priere, parce 


ue vous m'y avez exhorté. 


INVITE. (alv.) Cie, A regret , malgré (oi, par cor- 


Wait: , CON lon pie, 












chofe , qui l'a fait malgré lui, 


NV. 749 
IRvirissimUs, 4 , #m. Cic. ((up.) d'Invitus. 
INVITIUS. (adv.) Cie. (comp.} d'Invirs. 
INVITO , 45. Vid, InviTARs: 
INVITUS , 4, #m. PLauT. a eft forcé à quelque 
en dépit de lui. 4 
Sapiens nibil facit imuitur. Cic. Le fage ne fait rien 


malgré lui. Invita in hoc loco verfatur oratro. Cic. C'eft 
malgré moi que je parle de ceci. Facere aliquid invité 
Minervä. Cic. Faire qusique chofe à quoi l'on n'eft pas 
propre , [malgré Minerve, dérile des fciences.] Qsam 
invitus facias, Ter. Que vous faites malgre vous. {nuits 
dederunt, Cic. Ont donné malgré eux. Feci nom imuitus. 
Cic. C'eftavec plaifir que j'ai Fait en fort+. S1 credidit do- 
minum non inyitum fore bujus folutienis. Uup.l. 11 -Depof. 
S'il a erû que le maître netrouveroit pas mauvais qu'il 
rendit ce dépôr, Es ego à me inuitiffimus dimifi. Cic.rg. 
Ep. 63. Ce n'ef qu'avec baucoup de peine que je l'ai lailie 
aller ,[de moi: Gouvernement , où il étoir avec moi.] 


INVIÜS , à, #m. Vire. Où il n'y a point de chemin, 


par où l’on ne peut pafler , d'où l'on re peur approcher, 
inaccefible , impenétrab'e , inconnu. (R. Via , chemin , 
route.) Terra invia € inaquefa. Bis. Terre où il n'y a 
ni chemin rieau, Ininvio, Ip. Dans des liuxoù il n'y 
avoit point de chemin. 


INÜLA , &.f. Her. De l'Aunée, efpece de plante. Fid. 


HeLeniuM. 


INÜLTE. (adv.) Cure. Sans Le venger. Hawd inultè. 


Cunr. En le vengeant fortement. 


INOLTUS, à, #m. TsR. Impuri, dont on n'a point 


pris vengeance. [Pirg. qui ne s'eit point vengé , qui n'a 
point été vengé. [Cwrs. en (urete, (ans danger. 


Mors inulta, Cic. Une mort qu'on n'a point vengéc. 


Deus inultum non patiter, Big. Disu ne laifle pas impuni. 
Gemens ques mi inultus amorer. V1RG. 3. Georg. 228. 
Regrettart la perez de fes amours, fans avoir la conlo- 
lation de s'être venysé. Unde inulrus fubeuntem prohibere, 


aut opprimere heftem potuiffet. CURT. 3. D'où il pouvoic 
empécher le paffage à l'enremi , ou le décruire fans péril. 

INOMBRARE , 5, avi, atum, aliquid, aliqué re. ViRG, 
Ombrager , couvrir d'ombre. (r. Umsna.) Inwmbrante 
veffiersæ. Tac. Sur le foir. 

INÜMBRARI, br, ris sim.(pafl.) PI. 7. Ecre obfcurci. 
Sic Imprratoris adventu legatorum dignitas inumbratur, 
PL. V. Ainf l'autorité des Lieucerans , eft obcurcie par 
l'arrivée de l'Empereur. 

INCMBRATIO, ônir. F. Serv. Ombre, ombrage, 
lieu où des arbres font de l'embre, difpofition des ombies. 

de Ce mor eit ete de Vitruve, par le D. 4. 

+INÜMBRATOR , oris. m. Peintre. 

INOMBRATUS, à, #m. Dic. D. A. (part.) v. In- 
L'MBRARS 

INONCARÉ , 5, dut, atam. Lucir. E‘croquer , at 
crapper. (ppr.] tirer avec un roc. (R. Uncus , croc , o# 
crochet.) Hine 5 

INÜNCATUS, à , #m, Co. Attaché , accroché, 
tiré, pris avec des crocher:.{r. Uncus.) 

INONCTIO , onïs. F, Celf. L'action d'oindre,onction. 
flex INUxG8RE.) 

INONDANTIA, 4. f. Le méme qu'INUNDATI0. 

INÜNDARÉ , 5, dvi, Inonder. [R. UNDa ,eau.) 

INÜONDARI , dr, atüs sim. (pail.) Liv. Eure rempli, 

orger. AC 
RINEN DÂATIO , de f. Ga Diondaston. fs déborde- 

se d'eaux. #3. SyN. Illuvies, alluvies, : 

mA Tibenis. Tac. Le débordement du Tibie. 


Inuncs. (imp. aét-) v. 


INONGÉRÉ, g3,#nx5 , #nélum. PL. Qindre. Syn, 
Vagere. 2 L 
INONST, gôr, mndlits sum. er sf 
. (uuper.} InNyocaso.{tut. im L 
Invoca. (uuper.} GE 7 
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InxvOcANDUS, #, 4m, & Invocans, anis, (part.) v. 
INVOCARE , ©, &u5, Srism. Cic. lavoquer, appeller, 

implorer. (R. Vocars.) Syn. Imp'orare. 

Dum auvilia libertati imvocat, T ae. 15.50. Tandis 
qu'il appelle le Peuple & le Senat, au recouvrement de 
leur lib:rté, Invoca Dominum. Bisc. Appelez le Seioneur 
à vorre fecours. Teffes imvoco. Ip. * prens à témoin, j'ap 
psils en témoignage, Invocavi Dominwm.Bisr. J'aiivvo- 
qué le Ssigneur. Propé ef Deminus omnibas invocant bus 
fm. Bis. Le Seigneur eft proche d: tous ceux qui l'in- 
voquine. Adinvocandum nomen tusm. Ip. Pour invoquer 
votre nom: 

X Remarqu-z qu'on emploie ce verbe , priccipalement 

uand on parle de D'eu, 

INVOCARI, dr, anis sm. (paf) Bisc. ‘Ubi inveca- 
tu: eff, Dias. Au lieu où i! a éréinvoque, Hiñe 

INVOCATIO , 07: Quinr. ivocation. f. l'aétion 
d'irvoqer les di UN ET. * 

INVOCATUS, à ,#m, Cic. Q:'on n'a point appellé, 
fans étre appelle , fans étre anvitée. [5:61 invoqué, (part. 
pif) v. 

INVOCO , 7, Vid. IxvocaRs. 

"INVOLARE, Ÿ, Jui, 5:4m. Cou. Voler dans quelque 
endioi. Ter. fe j etsr fur. Carul. derober. 

Alicui in ocuos savolere. Ta R Saut-r aux yeux de 
quelqu'un. Involare in polf-ffionem vatuam. Cic. S'empa- 
rer, le faifir de queïque chofe qui n'a paint de maître. 
Vix me contines quin involemin capillum, monfhum! Tan. 
Eun. 5, e ne fçai qui me tierr, que je ne me jeste à tes 
cheveux, monitre! Remifte pallinm mibi meum q'od in 
volafhi. CaTUL. 25 6 Rendez-moi le manteau que vous 
m'avez pris. 

INVOLGARE, 2, avt, atmm, Cic. Aff. 2.1. Publier, 
dive'vusr. Svn. Evulgare, divulgare, 

INVOLITARE, Ÿ, 45, &rmm. Horn. Voltiger, Hwme 
vis in volirare, Hon. Volriger [ur les épaul:s. 

Ikvorvamint. (2.ple lubj. paf.) v. Invoivsre. Eo- 
velopprer. : 

INVOLÜORÉ , ïs. n. Plant, Linge donc fe fervent les 
Barbiers, pour mettre fur ceux à qui is fore la barbe, 
une ferv'ette, 


INU. de 

Neinvo gamin in peccatis corum B1»1. Depeur que 
vous re foyez erveloppé dans leuts pschez. 

INVOLÜMENTÜM , #1. Bas. 18 mvolumentis, In. 
Dans des langes.(R. Invoivane) Syn. Imvolucre, imve- 
luerum. 2 

INVOLVOLUS , 5. m. Plawt, Un Ver—coquin. [C'eft 
un petit ver qui s'enveloppe dans des feuilles de vigre.] 

INVOLOTIO , onïs. F. Pitr Entorrillement. m. In ve 
lutio rerularum Vitr. La circonvolurion d:s cringles. 

INVOLOTÜS , à, #m, C1c. Enveloppé , couverte 
(part. paf.) v. Invorvars. . 

Ad circinum reéte involutws, Vire. Bien tourné avec le 
Compas. Corinvelsium Sin. Un cœur d'ffimulé. Z#volw. 
‘æ Corculta res, Cic, Des chofes embarrafltes , cachées. 
Invelutus liber, Bist. Un Livre roulé. Semita involutæ. 
In Sentiers embarrales. Panns inveluta. Big. Envelop- 
FÉ: de larges. 

INOREANE. Cir. D'une maniere qui n'eft pas civile, 
qui n'eft pas hovnéte, fincivilemest, impoliment, mal 
gracieufr ment. 

. TINORBANITAS, ris. f. Impolicefle , incivilié , 
incorgruité, #. 

INORBANÜS , 4, #m,. Cic. Groffier , incivil , mal- 
hors ête, qui w'a point de politeffe, qui re !çait pas vivre, 
mal g'acirux, ruflque, impoli.)}( Urbænx . Svn. Agrefiis, 

INORÈRE, 73, 0 ff, mftum. Vino. Imprimer avec 
un fer chaud, P/, peindre avecl: feu,(r. UreRs, brûler.) 

Anurere dolorem anime, Cic. Faire du chaurin, de la 
Peine à quelqu'un.—{rbem fama, gieria, Ternir, noircir la 
réputation.—smfamiam. Diffamcer-notam, Pi. J. Noter, 
Sumenam mabs [uperbie famam inuffilfer, Cic. M'eùt fair 
pafler pour un homme tres orauciileux. 

INÜRE, dr, mffñs sum, (pafl.) Cac. {gnominia illi puflæ 
€. Ce. On lui a fai un affront , on l'a chargé d'igno- 
minie, | 

INORGËÈRE , së5, 61. Lucr. Prefler contre quelque 
chote. Cornibus imurget, LUCR. 5. 1034. Frappe avec fes 
cornes, | . 

. INORINARE , 3, avi, atmm. Co L. Se plonger dans 
l'eau, nager fous l'eau , & reparoïtre enluire, Lacwbus 
imurnant anferes. Co L. Les Oies font 1: plongeon éans 


INVOLÜCRIS, ent. (a!j } À. Gell, Qui ne peur voler, | les lacs. 


qui ne fçaurot voler, }{ Poimcris. Quia des aîles. 
Avis involueris, A. Gazz. Un ojcau qui re peut encore 
voler. 


INTRO , 5e. Vid. Inurens. | 
INOSITATE ({adv.) Ci. D'une maniere extraordi- 
pa'te, qui n'eit pas ulrce, Inufitare loqus, Cie. Eaployer 


INVOLÜCRÜM , ï. n. Cie. Exveloppe. f. tout ce qui [en par'ane , des termes qui fonc hors a'ufage, 


fert à envelopp:r ou couvrir que que chofe. 

Aliquid tigere involueris fimuiationum, Cic. Cacher 
quelque chofe par diffimulation. Clypei invelucrum. 1 p, 
L'enveloppe d'un bouclier. Multis frmulationum involu. 
cris tegitur naturæ. Cic. Le naturel [de chaque perfonne,] 
eft caché fous une iufinicé de déguiiemens & de feintes, 

Inxvorvens, entis, (adj.) PH. Sauwm éngeninm wvariis 
involuens mod!s. Ip. Deguilant par plufeurs artifices, fon 
efprit , fon parure cruel. Invoivens ignis B1BÉ Un feu 
qui l'environnoi:.(part.) v. 

INVOLVERE , u3,4o!u5, vülærim, PL. Envelopper, 
couvrir, | Virg. cacher , obfcurcir. (R. Voivers.) Syn. 
Tegere, glomerare. 

de On dit Inveluere aliquem aliqua re. Ovin. in ali- 
qua re. Cas. aliquid ad. VitR. fuper. Ovin, 

Involuere diem. Vince. Cacher le jour, la lumiere — 
aemus finis. Vire. B.üler une foiêt. Inveluere ad cir. 
cinum fi uram. VitR Tourner comme il faut ure fiure 
avec le compas.—faxa fuper. Ovip. Faire rouler des pier- 
res ap quelqu'uu.e lisreris, Cic. S'enfoncer dans l'etu- 
de, ionrer tour entier à l'écude.—fe orio, PL}. S'eufon- 
cer aus l'ofiv té, J 

IN VOLVI, Gr, vb/m.its sm. (pall.) Quid, Eire en- 
vcioppe. 


INDSITATIUS. (adv.} 4. Creil. (comp) d'Ixus1- 
TATS. 

INÜSITATÜS 4, mm, Cic. loafité, qui n'eft plus 
en nfige, extraordinaire, fulé, hors d'ulage. Corpus 
inufirara magnitudine, Cic. Un corps d'une grandeur ex- 
traordinaire, Inufitærum verèum. Cic. Un mot qui eft 
hors d'uiaye. 

Invsrurus , #, wm. Cic. (part. fut. a&.) & 

INODSTUS,à,#m, Ovip. Biù.e, fnoirci , terni. 
(part. pal.) v. INURERS. 

Gen:r sauffa masi. Liv. Ure tache faite à une fa- 
mille, Mouwmentim cruentsm inufiàs litters. Cic. Un mo- 
nuient gravé avec des cataët-res fangiars. Nora turpitse. 
dns inuffa vita tua fl, Cic. Votre’ vic eft tachée sir fa 
mie. Odeur imsffum meniibus, Cic. Une haie imprimée 
profondéirent dans l'etprit, 

INOSUS , #5. m Nonchalarce, + Le D. A4. cie ce 
mot de Plaute , mais je ne j'ai pas trouve. 

InuriL1oR ,ori, Ovip. (comp.) 

INOTILIS , 548. (adj.) Cie. Inutile, qui s’eft bon à, 
nier. Anmrilis fbr. Cac. Tnurile à lui-même, Inwriiis ad 
ufus civium, Cic. Inutile à l'u.age des Citoyens. 

% On die Inuritis alieus, & sd aliguid, Cic. 

Qyoniam inutiis eff mobs. bass, Pulqu'il ne nous cft 


JOA. OC. h , 
bon À rien, Opera inutilis. In. Œuvres inutiles, Serui inu- 
tiles fumus, Binz. Nous ne fommes que des ferviceurs 
loutiles. 

INOTILITAS , arts. f. Cie. Inutilité. f. 

INÜ TILÏTÉR, (adv.) Cie, Inutilement.- 

INVÜLGANDUS , à, #m. A. GaLL. ex v- 

INVÜLGARE, 5, avi, Am. Ip. Le même que Divut- 
SaRs. Pob'ier, divulguer, Hine 

INVÜLGAITUS ,à,#m. À. Geur. Publié, divulgué. 

INVÜLNERA BILIS, 5lë, (adj.) Sen. Invulnerable. 
(x: Vuinus , bi-flure.) 

INVÜLNERATUS, à, #m, Cie. Qui n'a reçu aucune 

bleffire , aucune plaie. 
. INOÛS , 5. m. Virg. Le faux dieu Pan. [sic diéus ab 
tneundo paîfim animalia,| Caffrum Inui. V 1 RG. 4. Æ3. 
Le Fort de Pan. [C'étoir une Bourgade des Rutulois, qui 
ne fubfite p'us.] 

15 ,iws. Horn. 10, fille d'Inachus, qui fut transfor- 
mieen Vache, par la jaloufie de Junoe, li nous en croyons 
Ja Fable. P 

*10. rirg. l'é. # C'eft une exclamation de joie dans 
Virgile, Horace, & dans Ovide; mais dans Tibulle, elle 


‘marque la douleur ; dans Plawre, c'eft un verme de mo 


_— 


qu:rie. 

Jo48. m, Bisu. Joab, fils de Servias, General de l'Ar- 
mecs de David, 

Joacnaz. 861, Undes Rois d'Ifraël , fils de Jehu. 

loacHin. Bibl. Joachin , fi!s de Joachin , Roi de Juda, 
qui regna à l'âge de dixhuit ans,& ne regna qu: trois mois, 
& 1e rendit à Nabuchodonofor Rai d= Babylore. 

Joaxim. Bibl. Eliacim fils de Joss , fu érabli Roi de 
Juda à la p'ac: de fon pere, par Pharaon Nechao , qui lui 
changez lon nom en celui de Joakim. 

JOANNÉS » 15. m, B:bl Jean. Josnses- Baptiffa. Jear- 
Baptilie. Joannes Evangeliffs. Jean |'Evangelite. fornnes 
Beverlacenfis. Eccz J:an de Bverlei, Evêque d'York.— 
Caparafimenus, Ip. jean de Parafeme, Reclus.—de Cara- 
mula, Eccs. Jran de Caramule , Convers de l'Ordre de 
Citeaux.—de Huffére. In. Jean du Houlfai.-de Monte- 
Mirabili. Eccg. fan de Mont-Mrel.—de Rufelo, ID. Jean 
de Roufel, Solitaire.—de Ssnéto-Farnnde. Ecc. Yan de 
Sahagun.—Ganerflunaur, In. Jean de Varnston.—Minsar- 
dus. Éccr. Jean Mignard.—Mo/chus, Ip. Jean Mofch,Au- 
ceur du Pré Spiricusl—N:pomucenus, Eccr. Jean de Po 
muc, Chanoine de Praguc—Palasiaurits. In. Jean de 


. Palsolautice, Moine. The-ifles. E cc L. Jean Therefte.— 


Vervecariss, Ip. jcan le Berger. 

JÜANNICUÜS,5.m. Ecel, Joannie, Curé, puis 
Curdelier. 

JoanniTius, äi. m. 14. Joannice, Reclus. 

Jos (indecl.) ow ? Job , le modele de la patience 

Josus , &i. m. Bibl. $ Chrérisane. Nous avons un Livre 
de: l'Ecriture-fainte, qui porte ce nom. 

Joca , orum. Vid. Jocus, raill:rie, 
. JÜCABÜNDUS, 4, sm. V. Max. Eojoué, en fe 
jouant. 

Jocanvi,-bo,-pun. Cie. & 

Jocans ,antu. In. (part.) v. 

JOCARI » dr, âtis sum, Cie. Raïller , plaifantet, ba- 
din-r. focandi genus. Cic. Eipece de raillerie. Aprifimus 
ad jrcandum. 1p. Tres enjoué , tres propre pour la raille- 
rie, Tecwm ecari. Cic. Badiner avec vous. 

# Ondic/oeari cum aliquo, de aliqua re, Jocari aliquid. 
Cic. in aliqui#, Horn. 

JOCATIO,ouïs. F. Cie, Exjouemenr. m. raillerie 
agréable, plaifanterie. f. 

JÜCATÜS,4, um. Hon. Ayant raillé. (part.) v. 
Jocanr. 

Jocr , erum. Vid, Jocus. 

JocimonRa, Pl, 1, Vié, JacinoRA. (pl.) Pid. JicuR« 
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X locinora , le renconcre dans Pline , plufieurs fois. 
JOCOR , &rës. Vid. locarr. Railler. 
. JÔCOSE. (adv.) Cie. Agréablement , plaifamment , 
d'une maniere cnjouée , avec enjoucment. 
Jocosiog , or#. Horn. (comp.) de 
JOCOSUS , 4, 4m, Hor. Qui fe fa it par jeu, plaifane, 
enjoué , agréable. Fwrto jocofe. Hor. Par un larcin pour 
rire. Res jorefa, Cic. Des chofes gaies ,agréabies. Serme 
jocefus. Horn, Difcours plailane , enjo ué. Verba jocofa. 
Ovip. D-s paroles enjoutes. 

JOCÜLANS , änris. (adj.) Liv. Qui raille, qui joue, 
quiie divertit. | 
 'OCÜLARIS , 2rë. Cie. Plaifant , agréab'e, diver= 
tiffant, Px. digne de rifee. Acwlaris audacia, T x R. Une 
mm une effroncerie qui a quelque chofe de bur- 
elque. 

JOCÜLARITÉR, (adv.) PL. Ea plaifantanr,en raillane. 

JOCÜLARIUS , à, mm. Ten. Piailanc, frcularinm 1m 
Malte infoins pere incidi, Ts R. Andr. 45.43. Sans le 
fçavoir, je fuis prefque combé dans un exubartas , qui 
auroit fair rire route Ja Ville. : 

JOCULATUR , Gris, m. Cic. Railleur , rieur. #. qui 
fe divertir de rour , qui tourne tout en ridicule. 

1OCÜLATORIUS , à, #m. Cac. Air. l.4. Ep. 15. Le 
même que]ocULARIS. 

1OCÜLÜS , 5. m. Plaur, Ure petite raïllerie. 

JOCÜS , 5. m. Cie. Raïllerie , plaifaresrie. f. 

+ Ce nom faie aufli au plurier Jocr,erwm. (m. pl} 
ie »orwm. {n.pl.) leu, railieric, badinerie , drollerie, 

acesie. f. 

Extra jocum , où Remote jeco. Cic. Raïllerie à pare, fe- 
tieufemenc. Jocos femoveamus, Parlo:s (erieufement. foco 
ne, anferio? Tan. Eft-ce en raillanc, où tout de bon ? 

Jonævius, .m.Ecel, Jaoua, Curé, puis Evéque de 
Leon en Bretagne. | 

locawa , 4. f. Ecel. Yolaire , honorée près de Guile. 

loanois , à. f. Ecel. Violant , Converie de l'O.dte de 
Cireaux. 

IOLAS , &. m. Pirg. lolas, Berger , rival de Corydon. 

IOLAUS , 7, m. Ovid. lolaüs , fils d'Iphicle, compa- 
gnon d'H:reules, il étoit de Beotie. 

” IOLCIACÜS, à, #m. Oviv. D'Iglque, Ville de Thel- 
(ali-. 

mL D 5. f. PI. € Tolque , Vi le de Thefalie. 

TOLE , és. F. Ovid. lolé , fille d'Eurytus. 

*lox Pl. 21 #1. Elprce de Violette qui vient au com- 
mercement du Printemps. (ler, viol.) 

ION. Ovid, Jon , nom propre. 

lona , 4. Ê Yonne , petite riviere de Braulle, qui pafle 
à Eltimpes, & fe décharge dans la Seine à Corbeil. 

Iona. Bibl, Mot Caldaïque ou Syriaque, abrege poue 
Johanna. Jsan. Bar-fona, Fils de Jean. 

lon, «. Eccz. Hy, l'une des Ifl:s Hébrides, aux 
Cbtes d'Ecoffe —Columba-Cellita. Eccs. Icolmkill , Ab- 
baye en l'Ifl: d'Hy, où Saint Com fut le premier Abbé. 

JONAS, &. m. Bibl. Le Prophere Jonas, cft un des 
douze petits Propheres. 11 étoic de la Tribu de Zabulcs, 
daus la Galilée des Nations ; il alla précher la Penitence 
dans la Ville de Niuive , pus de 800 ans avaot Jasus- 
CHA1ST. A mu id cl 
JONATHAN; $ Jonachas , fils de Sæaul, 
JONATHAS; = Bibl. à qui écoie ami particulier 
David. ' ; 

Jonwaruus, i. m. Eccl. Jonats de Marchiennes. 
IONES,#m. m.pl. Les Ioniens , Peuples de l'Afe 
Minceur, 
lonr. Serv. (dar. fing.) d'Io, Nom defemme. 
IONIX , Z. f. Ovid, L'Ionie, Region de l'Afe M'neute, 
encre la Carie & l'Eolie. (46 10m Aébenien ji fie dis. 4.) 
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IONTXCÜS, À, %m, Ovip. D'Ionie. Le rême qu: 

IGNICOS , 4, #m. Horn, 7 D'Iorie, lonen, qui c 

IGNIOS , à, #m, Vire. | ec l'Ionie, quiet c'1o 
nie. loniifluétus. Vinc. 2, Georg. La mer d'Jonie, qui ef 
entre la Sicil- & la Grece. 

JONIDÉS 1nfula, Avis. Les Iles d'Ionie. 

ONIS, Serv, 7. Æn, 759. & 492. [gen.) d'lo. 

IONIOS , à, #m. Vid. lonicus. # 

lonius , ti. m. Eccl, Ion, Martyr près de Chartres. 

Joxquisra , 4. F. Jonquille. f.efpece de Plante. 

.JonrHazasri, Plante dont la Aeur eft à quatre feuilles 
difpofées en croix. Le piftile qui s'éleve du milieu du ca- 
lice, devient , lorfque la fleur ef pañée , un fruit prefque 
rond , & fort applacti ; ce fruit cft une efpece de bouclier 
formé par deux peaux, appliquées l'une fur l'autre, entre 
l:fquelles il ya ure femence ronde & applattie. 

Jopas, &. m. Virg, Nom d'un Roi d'Afrique , l'un des 
Amins de Didou , c'étoit un excellent Mufcien, 

JOPE , on és. €. Bibl C'ecoie une Ville de la Tribu 

JOPPE, Por ère 27 Dan , où il yavoic us Port, 
d'où l'on tranfportoit à Jeru{alem , les materiaux qu'on 
faifoit venir du Mont-Liban, pour conftruise le Temple. 

JOPPITÆ , ärüm. Bras. Ceux de Joppé. 

Joram. B:61. Joram , fils de Jofaphat, Roide Juda, 
regna huicans. [joram, Roi d'liaël , fils d'Achab , & 
fiere d'Ochofias , à qui il fucceda. 

JORDANIS, sr. m. Bb, Le Jourdain, A:uve de Judée, 
qui piend fa fouree au Mort-Liban, d: deux fontaines, 
dont l'une s'app-ile for, & l'autre Dan. 

Jorivs, ir. m. Eccl. Jore. 

Josaium, ii, n, Ecel. \ofas , un des trois Archidiacorés 
de Paris. 

Josarmar. Bibl, Jofaphar , Roi de Juda , qui fucceda 
à lon pere Afa, & regna vingt-cirq ars. 

JOSEDUM , 5. n. Caf. Corbeil, Ville de France fur la 
Seine, à fix lieues audeffus de Paris. On l'appel: aujour- 
d'hui Cerbolinum en latin. 

Jossrx. Bibl. ou ? Jofeph , nom d'un des douze er fans 

Jossrnus ,f. m. F de Jaceb , & de plufeurs Perfonna- 
ges qui font venus après lui, [Jofcph , Epoux de la Sainte 
Vierge, Mere de Dieu. [Jofephe l'Hiftorien , &c. 

Josus. Biëf, Jofue fur le fucccfleur de Moïfe, dans le 
Gouvernement des Juifs ; ce fur lui que Dieu choifie pour 
faire entier les I{raëlices dans la Terre Promife, qui etoit 
Ja Pal-ftine. 

Jostas, 4. m. Bibl. Jofias Roi de Juda , évoit fils d'A- 
mon, & petit-fils de Manalle , il regna trente & un aos. 

lot. (ind.) Bibl, Iora, nom de la quatriéme voyelle 
des Gices , qui répond à |'1 des Larins. 

j JOTRÜM , 5. n. Ecel. Jouarte, Abbaye de Filles , en 
1e. 

Jovs. (abl.} Jovsm. (ace, fing.) Vid. Jovis. 

JoviNIANUM , i. n. Ecel. Joigni , en Champagne. 

JOVIS, ïs. m. Enn. Jupicer , fils de Saturne. 

€ Ce nom n'eft plus d'ufage au nominatif , ni au vo- 
catif, on fe fert de fupirer pour ces deux cas. 

Jovis Ana. . Ecel, Jouarre , au Diocefe de Chartres. 
Jovu Burgus, Eccs. Joubourg , au Diocele de Coutance, 
en Normandie, 

1rnæ ,arum, (f. pl) Ipres, Ville Epifcopale de Flan- 
des fur l'Iper , érigée en 1559. 

IPSÉ , ps, ipsim. (gen) ipriits. (dat) 5ps5. C1 c. Le 
méme, la même,lui-méme, eux , elle-même. # [@n difoit 
autrefois , Irsus , 4, #ms. d'où vienrle fuperlat F Ipsiss1- 
aus, dans Plaute.] Ce pronom [e joint avec routes fortes 
de perfonnes & toutes (orres de nombres, & on le traduit 
en ajcüiant, même, à la fignification du pronom , ou du 
nom auquel il eft joive. Ego cm Ærhenss decem ipfos dtes 
fuilfem. Cic. Après avoir pailé à Athenes dix joursentiers. 
Egoipfr. Cic. Mei-même, Tw 1pfe. Ip, Toi-même, Ev ipfo 


! 
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d'e que. Cie. Le jeur même que. Zle :pfo temp:re , illo ipfe 
sine. Cie. En ce ieimps- là même,en cette arnée ià même. 


| Motos ff amis censum ipfis ante me Cenjulem. Cic- 1 


mourut cent ans entiers avant mon Conlulat, {ffe dixit, 
1p{e autem erat Pythagoras. Cac. Il l'a die ainft, & cet il, 
toit Pychagore. Zpje fecit nes, Biz. C'eft lui qui nous à 
cree. 

X 1ffe, s'accorde plürôt en cas avec le nominatif du 
verbe, qu'avec fon régime , quand Je nomiratif & Je ré- 
gime du verbe font la même pcrfoune. Se ft «mat. Cic. 
il s'aime. 

Irsirs ,on Ypsiprs. Fefl. Eux-mèmes. 

Irsizrices, on Irsuricus. Feff. Elpeces de lames Jort 
on fe f:rvoit dans les facrifices. Efpeces de fisures qui re- 
Prefento:erc ceux ou celles dont on fe vouloir faire ai 
mer. Pi. : 

Irsissimus. Plaur, ((up.) d’ 

IPSÜS , à, #mm. PLaur. Lui-même. {au lieu d'/pfe.) 

Prada ipfus effet, PL A UT. Rud, 4, 7.36. 1] feroit 
lui-même la duppe , le tiompeur feroit trompé. 1pfu" 
mehr Davus dix t, Ter. Andr, 3. 3. Davus me l'a dir. 

IR, (indec.] St. Le creux de la main. 

LL A , à f, Cic. La colere. f. un mouvement , un fenti= 
ment de colere,difsrace. f. courroux. m. Ter. Difpute.f. 
différend, #, querelle, conceftation , pique. f. divifion, 
[SvN. 2racundia.] 

Amantinm ira amoris integratio eff. T LR. And. 3.3. 
23. Les queielles des amans ne fonc que renouveler leur 
amour, {ra faëta funt ampliores. Te R. Les divifions fe 
fontaugmenté:s, Iras fibiinduere. Six. Se mettre en co- 
lere, Quibus iris munc in illam impulfus sniquu'fim. Ten, 
Que pouirois je avoir pour étre en colere contre une per- 
lonne ? Implfus 54. Ip. Emporté par la colere. 

IRaceus,#, m. Ecel, Iracé , Martyr. 

IRACÜ NDF. [adv.) Cie. Par co!ere , avec Fureur. 

IRACÜNDIA, à, f.Cie, Colere.f. courroux.m". fureur. 
Syn. 1ra. 

Iracuxrdiam cohibere, Crc. Centinere, dimittere, X D. 
Réprimere, Ter. Moderer , reprimer (a colere. Ad ira. 
cundiam concitare , provocare. B:BL. Exciter la colere, 
rs mectre en colere , porter à la coiere, mettre en co- 
ere. 

Iracundià ardere. Tan. Ecre cranfporté de colere. Ex- 
arfit prefenti iracundiä. Cic. Fur enflammé de colere. 
Iracundiam fedare, Xp. Appaifer la colere. 

IRAcUND1OR , ris, Ho. (comp.) 

IRACUNDisS1MUS, 4, me. San. (lup.) d'IRAcUNDUS. 

IRACÜNDITÉR. Non. Le même qu'InAcUn Ds. 

IRACÜNDUS , 4, mm. Cic. Colere, qui s'emporte 
ailemenr, Nimis iracundus in fe, C ic. Qui eft trep en 
colere contre foi-même. Adris iracundior. Hor. La mer 
Adriatique en courroux, Flmina iracur da. 1. Des fou- 
dres qu'un Dieu en colere tient entre fes mains. Alius alio 
magis iracundss eff. Cic. Les uns font plus colere que les 
autres. 

Iraïs, édis. f. Eccl. Iraïde. Vierge, Martyre. 

IRAsCARIS. (2. fubj.) IrascsRs. (imper.) v. IRAscI. 

IRASCE, febr, Éris, rätis sum. T # R. Sc fâcher , (e 
mettre en colerc , s'indigner , {e formalifer , s'emporter 
contre. % On dit irafei alicui. Cic. Irafci aliquid. Liv. 
Alicui, aliquid , ob aliquid. P1 À UT. Irafti amicis nom 
folee.Cie. Je ne me fàche point contre mes amis. No/fram 
ne vicem trajcaris. Liv. Ne plaiguez pas notre fort. 4raf- 
cor tibi iffud d'um. PLauT, Je [uis en colere contre toi à 
caufe de cetre parole. rafcer qnèd. PL. ]. Je me fiche de 
ce que. /rafcitur admonitieni. QuinT. Il fe Fiche quand 
on l'avertit. Charitas nonirafcitur. B18 1. La charité ne 
s'emporte point de colere. 

IRASCIBILES, ilë.(adj.)Irafcible. Pars érafcibilis, La 
partie irefçible, la parçic de l'homune où s'excçite RATE 
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IR. 
TRATÉ. (adv.) Ph. En colere, par éoleré, aveé colere. 

InarTion , oris, Cic. (comp.) É 

JRATISSIMUS , #, sr, Cic. (fup.) d’ 

IRÂTÜS , à, #m, Cic. Qui eft en colere , qui eft em- 
porté , irrité ,fâché , courroucé , indigné. 

K On dit ératus alicui, iratus de aliqua ve, Cic. Mar 
iratum, Ho r. Meraïitée, otageulc. Zratum ventrem 
placare.In.Affouvir une grande faim. 1{lis fuerat iratiffi- 
ous, Cic. Avoit été fort en colere contre eux. Iratis diis 
#atus. PH. Né fous une mauvaife planete, 

Ircar. Feff. Efpece de boudin , e# de (auciffe faire avec 
du fang de Bouc. { 4.hirceur. R. Hircus.) 

Inceus. Fiff, Le même. 

ÎRE , 85, fus. ({ync.) 55, ftm, Cac. Aller, marcher, 
pafler , venir. Ur irent in terram Chanaam, Bins. Pou: 
aller dans la terre de Chanaam. $: 49 finifiram 1eris. Ip. 
Si vous allez à gauche, (Vrd. Eo.) 1re aducrfumT ar. Ad. 
Aller audevant.—in ingenium fuum. Quixr. Suivre fon 
goût , fuivre fon penchant.—in exemplum. T Ac. Servir 
d'exempie.ir lacrymas. Srar.Fondreen 'armes.—ir ma. 
trimonium. PLAUT, Trin. S: marier.—n melius, Tac. Al. 
ler de mieux en mieux.—in p:f fionem. Cie. Se metre en 
poff Mon, prendre poil lion —in fu!fftium, Ci c. re 
Juifidio, Cas. Secourir.per gladios, Ovin, Aller, pañer 
travers des épées. Comes mario fertur. Ovin On dir 
2. e accompagna fon mari, re dormtum, PLAUT. Cu. 

itam, Cic. Aler coucher. 1re operam d'arum,opstulatuns 
PLaur.Doncer du fecours. Faim in [acula ittrum, SL. 
Aëtion qui fera connue dars tous les fi-cles. Aluws mom 1. 
Car. Le ventre n'eft pas libre. 4 dies. PLaurt Le jour fe 
pafle. 1e Incrwm ad me. Ip. J'ygagre, le prof m'er. 
vient. bat res, Cic. L'affaire réuflifloit , étoic en bon 
train. Eamur wifere, Ter. Allons voir. 1: pr omnes per 
fonas G Afiäus, Quix Tr. Reprefente roues fortes de 
perfonrages , & traice de coutes les paflions, Jens in Pom. 
Prianum Cic. Allanc dans la maifon de Poaipée, 

TRI, ftûr, Stum ëff (pal) Pirg. On va, on eR allé 
ltur ad me, Tir. And. Où vient à moi. 1batur in cam 
Jententizm, Cic. On fuivoit ce fentimenc. 

Inixæus, im. Ecel, Irerés , Etnien. 

IRiNARCHIS , on IRiNARCHA. Dig. Magiftrat ab: 
“ entretenh la paix , pour veiller fur la ditcipline & Le. 

onnes mœurs.(i:ptrm, paix, & épyn. principe.) 

IRiNs, es. f. Erene, liene, Solitaire déguifée fou: 
Fhabir d'un Moine. 

IR. Ovid (voc.) Pid, Irts. 

IRtA , 4. Nom de Ville dans l'Efpagne.[ Irlande. id. 
His5RN1a. 

Irim. (acc.)d'Iris. L'arc-en ciel. 

IRINÜS,4,6m.PL. Fait d'iris, ew de fambe. (x. I1n15.) 

IRIS , 6,3:.f PL. La Tourtelle, herbe. 

IRIS, idis. €. Virg. L'arc-en-ciel , deefle Mefagere de 
Jucei. PI. Pierre précieufs. Celf Iris , glayeul, Aambe, 
lorte de feuille large qui eft ordinairement vioierte , & 
qui Aturie au mois de Mai. Vid. T. 

IRLANDIA,Z. f. L'Irlande,une des Lies Britanniques. 

IRMÜNDUS , i. m. Ecel. Iimonz , Berger. 

IRNEA , Z.f. Caru!, Un broc, va:Meau à mettre du 
vin.(On l'appeiloit auffi Erwesm , du Giec éfrier, oifeas, 
parce qu'il en avoit la figure.) 

IRNELLA , 4. F Feff. Vale dont on fe fervoit dans les 
facrifices. (dim.) d'Irnsa 

IRNEÜM , ti. n. Haut, Sorte de gâteau. 

*IRONIX , &. f. Cie. Ironie, figure de Rheror:que 
(upsn'e, 

IRONICE. (adv.) fc. Pad. Par ironie,en fe moquant, 
€ raillare. 

IRPICES, cam, pl. F-ff Ratteau qui à des lents le fer 
pour déraçiner les mauvaifes herbes.(g. Serpices 5 à fer- 
prndo,) 
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IRPINT, Grwm,m. pl. id, Hirrint, Peuples voilins 
des Samnixes. 

IRPUS,f. m. Serv. Mot Samnite,qui fignifie un Loup. 

IRQUITALLUS , #. Fast. Qwt primo fuam viril 
tatem experitur : unde hirquitillare. ï, e. hircum, où hir- 
quum imitari lafcivid, 

IRRÂDIANS,2nris Rayonrant (part.)v.IRRADIARS. 

IRRADIARE, di 0, vi, tm. PRUD. E:lairer, lui« 
re, briller. Quidquid Fupiter irradiawir. Ce qui a reçu 
l:s influences de Jupiter. Salibus menfam irradiare, 
PLaur.Eïayer le Éfin par des railleries , en difanc de 
bons mors. Hime 

+IRRADIATIO ,ünïs. . Serv, Irradiation , luzur. f. 

IRRADIATÜRA, &. f. Enrayure. 
RRADIATUÜS , à, um. Eclané ,[rayé- 

IRRASÜS, à, œm. PLaur. Qi eft rafé. Clava ire 
rafa, S11. Une maflue mal polie, où il y a des nœuds, 
Dii te Amen: cum irrafo capite. P 1 À u x. Que les dieux 
vous Loienc favorables avec votre cêce rafe. 4 Ceux qui 
avoient fait naufrage, {: faifoient coupper les ch=veux. 
Quclquefois méme qu'ils le faifoienc dans la cempéte , & 
jetcoient dans la mer & les cheveux, & les rognures des 
ongles qu'iss s'érci-nt fair coupper. 

IRRATIONA LILIS, 5lê.{(adj.) Quint. Irraifonnable, 
qui n'eft po nt doué de railon, qui n'a pas en partage la 
tailon.f Serv, dont on ue peu: pas reudic une benne rai. 
fon , dont on ne voir pas la caufe. 

IRRATIONALTS , 4/8. (adj.) L: même. 

IRRAUCESCÉRÉ , fe, raauis, où irramsi. Cic. 
S'enrouer. X Onne crouve dans Ciceron , que le piétsiie 
ira. nerit, Piilcien même veut qu'or. life irrauferit. 

IRRÉDIVIVÜS , 4, im. Star. lireparabie,qu'on ne 
fçauroir rebiir, $e Ce mot lignifis (ppr.) qu'on ne peut 
faire revivie ; mais on n'en trouve poiut d'exemple en ce 
icns. 

IRRÉDÜX, fcïs. (adj ( Lwe. D'où l'on ne peut fe re- 
tirer. 

TIRRÉGÜLARIS , rË. (adj.) Irregulier, het:roclite, 
(r. R'ouLa ) 

TIRRÉGULARITAS, aris. f. Irregularicé. f. tra- 
VCIS+ 7, 

IRRÉLIGÂATÜS ,34, #m. Ovip. Délié, qui n'eft 
point roué, parlant des cheveux. 
IRRELIGIOSE, (adv.) V. Max, Avec impieté , fans 
religion, ue : 

ÉLIGIOSUS , à, wm, PL. J. Impie , irreligieux, 

qui n'a pas de 1eligion. 

IRRÉMEA BILES , H£.(adj.) Virg. Dont on ne fçau- 
rot revznir, qu'on re fçauroit repañer, 

IRRÉMÉDIAGILIS, i.£. (adj.) Pl. Irremediable , à 
quoi l'on ne peur apporter de remed=. 

IRRÉPARA BILIS, éiié. (adj.) Prrg. Irreparable , que 
l'onne pest reparer.(r. IN, © RaPARABILIS.) 

IRREFÈRE , irép3, rep5, réptum. PL. Se gliffer, 
s'infinuer. Sun. Repere, 3 On dit srrepere aliquid, ad hou 
rores, Cic. On tiouve quelquefois l'ablatif avec in, mais 
l'accufatif vauc miux. 1er pfit im Iralia lues. Pi.La prite 
s'eft ghié: dans l'Ixalie, 2 munscrpicrum tabulas srrepfen 
runt, Cic. Se: tort fair écrire par lubrilité dans ‘es Reyrl 
tes des Visles municipales. 4rréprt feabres. Cox. La galie 

+ répa-d. 
IRRÉPER TÜS, à. #m, Hon. Qi'on n’a point srouvé, 
LE Keper vs, 
IRREPRÉHENSIS8ILIS dE. {ad).) Bibi, 3 Erreprehen- 
IRRÉPRÉHENSÜS ,«, #m. Ovin. fible , 1rree 
procüable , à jui onne peut ren reprocher. Ojorrit Ejaf= 
pur srreprehenfibulem effe, Bis. 1 faut qu'un Evejue 
ivic irreprehenfible, 
IRREPERTARE, 3, Zur, atim.Stat. Se gliller dou 
cement.( freg ] d'IRRaPsREe 
CCece 
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IRRÉQUIETUS , à , #m. PL. Qui n'a point de repos , 
quieft inquier, dans un mouvement perpetuel. }( Qwierus. 
Bella irrequieta, © v 1 D. Des guerres continuelles. 1rre= 
qu'ietum «ff cor noffrum, A Uo. Notre cœur eft dans une 
agitation concinuelle, 

IRRESECTUS , à, #m. Hon. Qui n'a pas été coup- 
pt; rogne. }( Refrétus, 

IRRÉSOLOTUS »4, #m. Ovin. Quia coujours été 
tendu , qui sa point été bandé. 

à IRRESTINCTUS , à , sm. Six, 3. 29. Qui n'eft pas 
rence, 

TRRSTIENTUR. Ils s'engageront danses filets. (1. pl. 
fur, pal.) v. à si cotes à + 

IRRETIRE , #50, s, 525, frmm, Cic. Prendre, ur- 
prendre , embariafer, aterapper comme dans un filer.{r. 
Rara, filer.) 

Qsem corruptelarum illecebris irretiffes. Cie. Que vous 
aviez attiré par des appas criminels. Lis fe adoleftens 
srretierat erratis. Cic. Il s'éroit engagé dans ceserreurs, 
Éranc jeune. 

IRRETIRI, fi dr, itüs sum, (paÎl.) 8 bl. Exre engagé 
dans des filers. 

IRRETITÜS , à, #m. Cic. Embarralle, pris comme 
dans un filer. (parc. pal) v. IRRarines. 

Irretiti fœdere, Cic. Ariëté par le crairé. 

IRRÉTORTÜS > 4, #m, Mon. O:ulus irretortur, Ip. 
Un œil qui ne fe la:ff: point éblouir , qui regarde avec 
fermeté. 

IRRÉTRACTABILIS, lé. (adj.) Ecel. Irrevocable, 
$entent:a irretraétabilis, AuG. Conf. Sentence qu'on ne 

ut Pont 1CvOoquer. * 

IRRÉVÉRENS , énris. Bigc. Qui n'a pas de honte, ni 
de retenue. rieverenti anime ne me tradideris. Bigz. Ne 
Rs ie pas aux exces d'une ame qui n'a plus de 

onte. 

IRRÉVÉRENTER. {(adv.) PLZ. Sans refpeét , avec ir- 
réverence., + 

IRREVERENTI4, &. Tac. Manque de refpeét, m, 
irreverence. f. 

IRREVOCABILIOR , er. Tac. (comp.) de 

IRRÉVOCABILIS , 5lë, (adj) Her. Irrevoeable, iné- 
brarlable, qu'on ne fçauroit rappeller , faire revenir. 

Irrevocabilis «tm. Lucr. Un ige qu'on ne fçauroit fai- 
re reveuir.—cafus. Liv. Un embarras dont on ne fçauroit 
fe tirer, accideoc inévitable. Zrrevocabile pon dus anchora. 
PL.Le poids d'une anchre qui empêche qu'on ne puilfe la 
setirer.—verbum. Hor. Mot qu'on ne peut rappeller.E du- 
xi gladinm irrevocabilem. Bis. J'ai tire mon épée du 
fourreau, pour re l'y plus remettre. 

IRRÉVOCABILITAS , ais. f. lirevocabilicé, 
RRÉVOCATUS, ä, #m. Ho R. Qu'on n'a pas rap- 
lle,qu'on n'a pas fait revenir, 

IRRÉVOLÜTUS , 4, #m, MaRT. 14.1. Qu'oc n'a 
point ü(On lit ineuslutus,) 

_ JrRiDuas,—ANT. ({ubj.) IRRipssanT. (imp.) IRR1- 
psnpi. Cic. (ger.) @ 

IRKinans, ent#. Cic. (part.) v. 

IRRIDERÉ , dé 5, ri15, risum, Tan. Se moquer , mé. 
prier , {e railler, Quia irriferunt, Bis 1. Parce qu'ils {e 
font moques. I!{es srridebir, In. Se moquera d'eux. 

IRRIDERI. (paf.) Bisc. Dews non srridetwr. Ip. Qn 
ne le moque pas de Dieu. 

IRRIDICÜLE. (adv.) D'une maniere ridicule, Non 
érridieulè. Cæs. Plaifammenc , agréablement. 

Inkieaso. (fur.) IRkisans , 4#fi5. part.) w. 

IRRIGARÉ, >, aus, atwm.Cie. Arroler. Sy. Rigare. 

JRRIGARI, dr, étäs sum, (pall ) B:6!, Eire arrofe. 
Jrrigabantur squis, In. Evoicnt arrofés d'eau. Hinc 

IRRIGATIO, quis. Ê. Cie, L'ation d'arroles , arrofe- 
paca. , 














IRR; 

IRRIGATÜUS,3, wm. PLaur. Epid. Meurtri de 

coups. 
TRRIGÜUS »#,#m.Ho r. Arrofé , ou qu'on arrofe 
ailément.[Virg. Qui arrofe. Aqua érrigua. Tin. Des eaux 
qui arrolenr, Corpus irriguum mero, Hor.Un corps plein 
de via. Hortus irriguus, In. Un Jardin qu'on arrofe aift- 
ment, 

IrRiseRis, IRRISARUNT. (perf) v. IRRIDERS. 

IRRISIO , onÿs. f, Cie. Moquerie , e# l'action de fe 
moquer. f. (ab cod.) : 

IRRISOR , ôrir. m. Cie, Un moqueur , un rieur , cris 
tique, cenfeur , railleur. 

1rrifores irridentur, Les railleurs font raillés, Irriferes 
hujus erationis, Cic. Ceux qui critiquent , qui cenfurent 
ce difcours, 

Irrisonts. (adv.) Serv. 3. Æn, 272. Par dérifion. 

IRRISÜS , à, #m. Horn. Sifflé , méprife , raillé,donc 
on s'elt moqué. (part. pail.) v. IRRipsRs. 

IRRISOUS , ws. m. PI. Moquerie, Syn. {rriffo, 

IRKITABILIS , 3/8, (adj.} Cie. Qu'on fait aifément 
ficher , qui fe mer aifémenten colere , aifa à (e ficher , à 
fe mertre en colere. Genws irritabile watum. Ho r. La 
nation des Poëres qui fe pique de la moindre chofe. 

IRRITASO. (iut.} v. IRHITARS, 

IRRITAMEN , inis. n. Ousd. Ce qui fert à exciter ; 
aisuwllon , motif, Amoris irritamen, Qui. Ce quicxcire 
l'ämour. _ 

IRRÎITAMENTÜM, £. n. Liv. Le même que IRR1+ 
TAMEN. {rriamenta gula, Sac. Les ragoürs, les fau- 
ciiles qui excicenc l'app:tit—mulorwm, Ovip. La caufe 
d:simaux.pacis. Tac. La douceur de la paix. 

IRRITANDUS , #4, mm, Ad arritanidlsms me, Bisz. Poux 
me mettre en coleic. 

IRRiTans , anis. (part.) v. IRRITARS. 

IRRITARÉ,F, aus, atum, PLAUT, Lriter quelqu'un, 
le rendre fou , le meurrcen col:re, en fureur, Ter. Fairé 
enrager , excicer , réveiller. 4 Ce verbe fe dit (tpr.) des 
Chiens. Proprias fmultates fibsirritare, Liv. S'attirer des 
inimities. 2rritare ad difcendum, Quinr. Exciter à ap« 
prendre.-in lsb:dinem, San. Porter à la débauche. X 1r« 
ritare eît pris de ces groiles mouches qui s'attachenc en 
Eté aux beftiaux , juiqu'à les mettre en fureur.(4. F.) 

IRRITARI , dr, atüs sum (pall.) Bibl. Se merrre em 
colere , le facher. 

IRRiTASSIT. Plant, (pour) IRRiTAvERIT, Bacchus te 
srritaffs. PL a UT. Amph. Q ie Bacchus acheve aujour- 
Y'hui de re rendre fou. 

IRRITATIO , ouis. f. Liv. L'action d'exciter, d'irris 
ter , ce qui aigrit.[Se”. Defir.m, envie. fl 

Irritatio animorum. Liv. Qui fait foulever & qui aigrit 
les cprits. Naruralis quadam irritatio commusandi je- 
des. San. Un defit raturel de changer de demeure, 

IRRITATOR , 0 is. m. Bibl. » Celui, celle quiirrite, 

IRRITATREX , #3:. F.14, $ quianime, qui excite, 
Dermus trnitat:x, Ib. Mailon qui irrite toujours. 

IRRITATUS , à, wm. Ovip. Irriré , excité. T'er.Qui 
eft en colere , fiché. (part. pal.) 

IRRITAYERUNT- (pert.) v. 

IRRITO, #5. Vid. IRRITARS. 

IRRITUS , à, sm, Tan, Calle, annulé, rendu vul,k 
vain , inutile, 

1rritus confilii. W. Par. Qui n'a pas réuffi dans fes defe 
feins.—fpei. CurT. Quia érs trompé dans fes efperances, 
Labor srritws, Vire. Travail inutile. Zrrita preces, Tac, 
 Prieres qui ne fonc pas exaucées. Ad srritum cadit, Li, 

Eît nul, Zrritum faccre, B15 1. Rendre inutile. Teffamen 
tum irritum, Die. Teftament qui eft cailé par le changes 
ment d'état du Teftateur. 

IRROBORARE, d, #v7. A. Gsit. Se fortificr. 

IRROGARE , 3, avi, atum. Cie. Impoler , oydons 


ner. [rrogare leges. Cic. Impofer des lo'x.—himet ipf 
multam. Liv. S'impol:r une amende.pæræ. Hor. Era: 
blir des peines. Qui irrogaverit maculam cuiliber civium. 
Bisc. Qui aura outragé quelqu'un des Citoyens. Labor: 
frrosare Quinr.Employer autravail. : 

IRROGARI, dr, Siis sum. (pail.) Cuc. Divsrfs irro- 
gars Japplicia, Sin, TR, Il faut impofer divers fupplices. 
Hne : 

IRRÔGATÜS, à , &m. Tac. Impoft , ordonné. 

IRRORARE , #07, avi, atam, Ovin. Arrofer,frt- 
paudre. Agrum irrorare aquä. 1 D. Arrofer un champ 
avec de l'eau. Irrorare liquores, 1 n. Répandre des li- 
queurs, 

rer {imperf.) Col. Il fair de la rofée , la rofee 
tomb-, 

IRRORARI, ër, ris sim, (pall.) Co. Noëtibus la- 
Brum operi e conveniet ne rrere:ur. Cou. Il feia à pro- 
pos de couvrir la cuve pendant la nuit, depeur que la ro- 
ice n'y tombe, _ © 

IRRÜBESCERE, befeÿ, srrbi 5. STaT. Devenir rou- 
ge. Lgnis irrubuss mihi vulribus, Strat. Le feu a Fait pa- 
roître mon vifage rout rouge. 

IRRÜCTAR É, r#ét5, a15, atm. PLAUT, Le même 
qu'ERueraRs , rotter , regorger. 

IRRÜÈRE, r# 0, rit. Cie. Se jetter avec violence, 
avec imperuolité. Syx Ruere, 

Irruere in mediam aciem. Cic. Se jeter au milieu de 
l'armée, In odum Populi Romani, Cic. S'attirer la haine 
du Peupl: Romain, encourir la haine des Romains. 15 
aliquem locum repente fe irruere, Tan. Se jeuter tout d'ux 
ts pen quelque endroic. Irrmimus. Vire. Nous donnons 

ur 


 IRAUGARE, rALT, Av, aitum, STAT, Rider, faire 
ner 
° IRRÜGARI > dr, atùs sum. (pal) 4. Gel. 

IRRÜGIRE, gi. Biz. L: méme que RUGtRa. /r 
rugur c'amore magno. Bisu. 1] jetta un cri fuiicux, 

IRRÜUMARE, 6 , #5, MART. 

IRRUMATOR, or, m. FiRM. 

.JRRUMATIO, enis. f, Catui. 

IRRUMATUS. 4, wm. MART. 

IRRUMPANS » entis, PL. (part.) v. 

IRRÜMPÈRÉ , po, rups , ruprum. Cic. Se jrteer avec 
effort , avec impecuoñté. Irrumpere 15 #nrmoi. Cic. Se 
pielenter en foule à l'efprit.-is caffra. Cas. Forcer le 
camp. Irrumpere oppidum, Ip. Entrer avec impetuofité 
dansune Ville. 

IrkUo , à. Vid. IRRUËÉRE-. 

IRRUPSRAT. (3. pl. plufp.) InRUPERS. Pirg. (3. firg. 

rf.) v. IRRUMPERE. 

IRRÜPTIO , omis, f, Cie, Irruptioa , attaque. f. def. 
cente. f. 

Irruptionem fatere in aliquem locum. PLAUT. Se jeter 
avec impetuofiré dans quelque endroit. ; 

IRRÜPTUÜS, à, #m. Hon, Qui ne fe corrompt point, 
qui ne fe cafe point. 

IRTIOLX , z. f. Col. Eipece de vigre. ; 

IRÜS , 5. m. Ovid. Irus évoir un mendiant de l'Ile 
d'Ithaque, qu'Uiyffe tua d'un coup de poing. Son nom a 
galle en proverbe pour dire un gueux , un homune qui 
n'a rien. 

1rus de eff fubito qui mod> Cræœfus erat. Ovin. Etcelu 
qui étoit ci-devanr riche cemme ua Cieius, eft deveu 
tout d'un coup gueux comme Irus. On vou tour d'un 
coup reduic à la beface,célui qui éroir dans l'opulence ur 
peu auparavant. | 

15, &à, id. Cie. (gen.) «jws-(dat.) ei. (acc.) enm,eam, 
#4, (pronom.) Li ou elle,celui-là,celle- là. Esipfi.PLaur. 
Elle-même., Ejufee. Cie. pour ejms. [5 «ff. Tan. C'eit iui- 


Vid, INRUMARS. 


même, Ed arate [um nt, T 58. Je fuisdans un âge à. 14 

















ISA. ISC. 715$ 
atatis jam fumus. C1c. Nous fommes dans un Âge. 14 
temporis. Cie. Pendant ce temps-là. 14 eff, Cic. C'eft à 
dire. Alsquid id genus, C 1 c. Quelque autre chofe fen:- 
blable, 1n co érat nr, C. Na. 1l roi far le point de, 

#[Lorfque ce pronomss, 64, id, eft (uivi de la conjonc. 
tion #r avec un fubjor@if, on le traduic par tel, comme 
s'il y avoir talis,]Eaque cffet atate, ut nor jam folùm de 
co benè fperare, [ed etiam confidere cives poffent fui. C, 
Nsp, E: qu'il étoic dans un teläge, que fes Cicoyens pou- 
voient déja non feulement concevoir de lui de bonnes e[- 
perances, mais même s'aflurer que, 

pren Bibl, où Ifaac, fils d'Abraham. 

ISACIDEÆ , Zrmm. Les defcendans d'Ifaac, les Juifs, 
les Ifraëlices. 

*ISAGOGE , &r. F. Introduétion , les premiers princi- 
p=s d'une fcience. # Aulo-Gelle, qui s'eft fervi de ce 

mot , l'a écriten grec, ü } 

Isar. B'6, Fils d'Obed , & pere de David, 1] s'appelloic 
auf leffe. 

ISATAS, 4. m. Bibl. Iaïe, fils d'Amos, le premier 
des quatre grands Prophetes, qui viveit fous Ozias, J0a- 
than, Achaz , & Ezechias, Rois de Juda, Ses Propheties 
font divifées en foixante-fix Chapitres. 

ISALX , &. f. L'IN:1, Aeuve de Flandres. 

ISAMNIUM , #7. n. Eccl. Nom de lieu ; en Irlande. 

ISARÀ , à. f. Luc. L'Ilere, Acuve qui pafle par le Dau- 
phiné , & Le joint au Rhône. JL'Oile, riviere de France 
qui pale par Guife , la Ferre, Compiegne, Pont, Creil , 
Beaumont, Portoile, & fe décharge dans la Seine. flfer, 
riviere d'Allemagne, qui a fa fource près d'Infpruch, 
pafleà Murick, & fe jette dans le Déni, 

Isarius, #5. m. Eccl, Gilifaire, Aumôrier, 

ISATIS , dis. f. PI, Laïvue fauvage , dont les Teintu- 
riers fe Krvsnt. fLe Paftel, Plante dont la fleur eft à qua- 
tre feuilles difpofécs en croix. Le piftile qui s'éleve du mi- 
lieu du calice, devient un fruit couppé en languerte applat- 


[cie fus les bords ; ce fruic s'ouvre felon fa longueur , en 


deux pieces, dans le creux defquelles eft nichée une femence 
oblongue. 

TSAÜRE, ürwm. m. pl. Claud, Les Ifauriens, Peuple 
d'Ifaurie, | 

ISAURÏX , 2. f. L'Ilaurie , Province de Cilicie, pro- 
che le Mort-Taurus. 

ISAURICÜS , 4 , #m. Qui eft d'Ifaurie , Ifaurien. 

ISAÜURÜM , 5. n. Ovid. Ville d: Pamphylie, qui fut 
prile par Servius Capitaine Romain , qui en eut le furnom 
d'Ifaurieur, l'L'aurien. 

ISBOSETH. 5-61. 1{bofech , fils de Saül , regna deux 
ans {ur routes les Tribusd'Iiraël, exé-pré (ur la Tribu de 
Juda , qui reconno: ffoir David pour Roi. 

ISCHÆMON, ônis. F, Pl, 35. 8. Elpece de Plante, qui 
2ft bonne pour arrêter le {ang. Fr saugr. 

ISCARIOTES , 2. F. B:êl, Ifcarior. 4e Judas fur ainfi 
nommé, parce qu'il éioit de la Ville de Carior , dans la 
Tribu deJuda » Juivant le fentiment de ur 

*ISCHIACUS, 5. Car. Qui a la gourte fciatique, 

IscHiaDA. Pl, {acc.) d'Iscnias , ads. F, La Sciarique, 
efpece de goutte , qui tient prncipalement dans les han- 
ches. Ce mot eft roux grec. (ig'æs , 0x4, la hanche.) 

ISCHIADICÜS, à, #m. PL. 1fchiadici doieres, In. Les 

louleurs de là goucte, Ifchiadica ven. La veine Scia-. 
tique. 

*ISCHIAS , ädis. Vid. IscHiaDa. 

ISCHIOI OLIS ,o# 7 Ville de l'ancienne Cappadoce, 

ISCHÔPOLIS. h. Tripoli, 

IscHyrioN , onis, m. Ecel. Hiquyrion. 

Iscurna , #: f. Îd. Ecouen , au Diocefe de Paris. 

ISÉLASTICA , &rum, PL. J. (fuppl. Certamina.) en 
grec, ans bash. Combats , ou jeux des Anciens , 

; CCcccij 


156 ISL ISR. ; 
dont ceux qui remportoienr le prix, Étoient reconduits 
dans leur Pacrie, [ur un Char tiré par quatre Chevaux 


blancs , & ils avoient une penfion fur les deniers publics de 
la Ville d'où ils éroient, { R. tumamvre, Curfm invcho. 


Turnss.) 
Is 1. (voc.) d'Isis. 
ISTACUS , 5. m. PL, Prêtre de la déefle Ifs. 
IstacUs ,#, mm, Ovin. D'Ifis , qui concerne Ifis. 


ISIS ,i:, ou :4 à La déelle Ifis, adorée par les 
FOvid. à Ezypriens, étroit la fille d'Ina- 
chus, nommé: To, qui après avoir été changéeen Vache, 


ISIDIS. 


seprir fa premiere forme {ur le bord du Nil, 
ISTTICM ,i5.n. Macr. Efpsce de faucilfe. 


ISLÀ ,3. f. Liel, A.uve d'Allemagne » qui rffe dans 


la Fit. 
ISLANDIA , £&. F. Iflande , If: de la mer Septentrio- 
pale, qui appartient au Roi de Dannemarck. 


#  IscsrNIUS, #6. m. Ecel. Sernis, ow Seni, honoré en 


Bretagne. 


IsMAïL, Où, sisi, ? nat fils d'Abraham, & 


ISMAHEL, "Agar [a fervante, 


ISMAËLITÉÆ:, érwm, m. pl. Bibl, Les Jimaëiires » les 


defcendans d'Ifmaël. | 
ISMARTA , &. Ê. Virg. Ville de Thrace. Pid. IsmARUS. 
ISMARIUS , à, #w, Ovip. Ifmarien, de Thrace. 


ISMARUÜS , 5. m. PL. I{maic, montagre de Thrace : 


celebre par fes vins. 


+ Ce nom fait au plurier, IsMARA , orum, n. Fuvar 
Ifiira Bscchi confirere, VirG. 2. Georg. 37. Il eft ucile de 


planter des vignes {ur le Mont-Ilinare. 

ISMENE , es. É Star. Fille d'Œd'ppe, fiancée àun cer. 
tain Athys, qui fut tué par Tydée, avant qu'elle l'eût 
époué. ; 

ISMENIAS , 4. m. Apul. Ifmenias de Thebes, excel- 
lent joueur de flute, 

ISMENIDËS, sn. f. pl. Ouid, Femmes de Thebes, 2p. 
prllée: Ilmerides, du nom d'Ifnienus fleuve de Beorie. 

ISMENGS, 5. m. Ov:d. Ifmeno , riviere de Brotie, qui 
paille aup ès de Thebes, à qui Lfmenus fils de Pelafgus , 
à donné fon nom, 

ISMENIUS, à, #m. Ovip. Th:bain, em Beotien. 

Isuenus, 1. Vid. IsmiNos. 

Ismipo, is, m. Ecel, 1lmeon, Chanoine de Lyon,puis 
Evéque de Die. 

*ISOCINNAMOS, 5. PL. Plante, appellée auffi D:ph. 
noës. (R. Üees, & wivrængr, parce qu'elle a la même vercu.) 

*1 56 CO LO N. Figure de Rhetorique , appellée 
Compar par les Lacins, 

ISOCRÂTES , ÿs. m. Cic. Ifocrate, Athenien , difci- 
ge de Platon, tres habile Orateur , ou plutôt excellent 

heteur , car il n'ofoit parler en Public. 

IsocrATEUS, 4, #m, Cic. D'Ilocrate, 

*ISODOMÜM , i. n. Pitr. infugr, Maniere de ftruc- 
ture dont fe fervoient les anciens Grecs, difpofant égale- 
ment des cailloux, ou des pierres forc dures , comme par'e 
Pline après Vicruve. Graci à lapide duro aur filice aquats 
fonffrunnt veluti lateritios parietes, cum ita fecerint Liodo. 


mon vocant, P1.36.22. Quand les rangs de T ne font 
wér. 


point d'égale grandeur , ils l'appellent ide» 


*Isourss.Pl.2s.13. D: la Joubatbe. Vid, Sspuu. 
lors, (R. less, femblab.e, & äms, annce, parce qu'elle ef 
verre toute l’année , & ainfi femblable à elle-même r'oute 


l'année.) 


ISOPFRON , fn. PI. 29.17, Efpece de Plante qui nous 


eft inconnue. iss'avegr, Phafiolon. 
IsriNuM, #. n.Eccl, Yepes, en Caftille. 


ISRAEL, ëlis.m, 5/b!, Jfraël, nom qui fur donré à 
acob, apres avoir lucté avec l'Ange.||Le Penple d'Iiraël, 


es Hebreux qu'on appeils prefencement Juifs. 


ISRSELILÆ, arwm. im, pl. Bibl. Les Ifraëlires ; les 





ISS. IST. 
EE de Jacob , d'Ifraël , les Juifs, le Peuple de 
u. 


PL R . sL1T18, édie. f, Une Ilraëlite , femme ou fille 
raël, 

ISSX , &. f. PL. If: de la mer de Dalmatie On l'appelle 
aujourd'hui fa, 04 Jefa. 

IssacHaR. B'6!, Nom d'un des douze Patriarches, file 
de Jacob. [La Tribu d'Iffachar, 

Issz. Ouid. (peur) Ivissr, (perf. inf.) v.Ine, 

Isson. {acc.) d'Issos, Ville entre la Syrie, & la Ciliciey 
Prife par Alexandre. 

ISSUS , 5. Crc La même Ville qu'Iffos 

Ista. Vid. Ists. 

Isræc. Plaur. (6. pl.) pour Isræ. 

Istac. Ter. Par-là, de votre câté, y. 

ISTÉE, à, id. (gen) M üs. (dac.) 55. Cic. Ce, cet ; 
cétie, celui, ew cells. 

& 1fhe, ifta , Ge. ne (e dit jamais que par rapport à [a 
feconde pe: fonne ; il eft oppoié à Hie, en ce que Æric figni- 
fie celui, celle, ce, pour qui, pour lequel je parle , ou 2 
je viens de parler, celui qui eft ici prelent, ex qui m'eft 
propre; & ne fe dir que par rapport f la feconde perfonne, 
comme H4c fentent:a. PLAUT. Le fentiment dans lequel je 
fuis, mes fentimens, 1ffes re ffres depone , ne Labora, Tan, 
Heaut.Quittez ce ratreau que vous tenez,ne vous fatiguez 
pas tant. Vid. Isric. 

1ffe, dans les Jugemens , fignifie celui contre lequel je 
parie, ou n a Partie adverle. 

* Hie, bac, Ge. cit oppofe à Ile, en ce que Hic marque 
la perfonne, où la choice dont on vienc de parler , parce 
qu'elles font prefentes à l'elpric, au lieu qu'ille, fe rap« 
purte aux perlonnes , ou aux chofes dont on va parler, 
parce qu'elles ne font point encore prefentes à l'efpric: 
Exemple , Hac de Rhetoricé diéfa fint, illa ver de Philo. 
fophié. Voilà ce que j'avois à dire de la Rherorique, voici 
ce qui me refte à dire d: la Philofophie. 

Israc Du. PLAUT. Bacch. Ces deux. Vid. Hices. 

ISTER , #75. m. Ovid. Le Danube, feuve d'Allemagne. 
Vid, DanvsIUs. 

Istic , ffbac , iffhoc. Vid. Isrrc, iffac. 

Vos 1flhac intrè auferte, abite. Tr. And. Hola, vous 
autres, emperiez cela au logis , allez. 

ISTHMIACUS , à, mn. Star. Del'Ifihme, qui con- 
cerne l'Ifthne, 

ISTHMICA , ôrüm. ([uppl. Certamina.) Les Jeux 
Ifthmiques , qu'on celebroit en Grece tous les trois ans , 
dans l'Tfthme de Corinche, [ls furent établis par Sifyphe 
Roi de Corinth-, 130 ans avant Jasus-CHRisT. 

IstHMino , omis. m. Eccl. [{midon. 

ISTHMUS , 1. m. PL. iréuss, Un Ifthme, langue de 
verre, entie deux mers. fäce{, Saint Ifine, Moine. 

Isri. (dat. own.pl.) d'Isrs, 

Isric. (adv.) Cie. Là, où vous êtes, proche de vous 
C'eit un adverbe de repos. 

Jsric ,1ffec, iffuc. Vid, Isre, #, nd, C'eft la même fi- 
gnification. Twific. PLaur. Amph. Toi. même. Cur non 
aut 1ffhac mihi atas Cr forma eff, aut tibi hac fententia. 
Tan. Ac. Que n'ai-je ton âge & ra bsauté , ou que nage 
tu mes lencimens. Pr, Hic, Hæc. Vid, Isroc. 

Isrinc.(adv.) Cic. D: ià, uù vous êces, en. 

Istius. (gen) d'Isrs,iffa, 

Iffius modi, D: cette maniere, de certe forte. 1/fiss mods 
fcelera. Brer. Ces fortes de crimes. 

Isro. {abl.) d'Isrs,4, sd, 

IS TO. (adv.) PF. Là, où vous êtes. Adv-rbe de mou« 
vement, 

Istoc. Ter, (abl.) d'Isric. Profftoc. Ip. Pout cette fa. 
venr, N'émilem abiiffs iftoc. ({uppl. Servo.) Tr. Adel, 2. 14 
15. Tu t'es erop Éluiguë de ce coquin. 

ISTORSÜM.(adv.) Ter, Vers le Beu où vous êtes, 


1ple de 
u fille 


ppelle 
s, file 


ilidie, 


| | ITA. 

fsronum. (gen. pl.) Isros. (ace. pl.) d'Isrs, 4. 

ISTRI , érmm. m. pl. Ceux d'Iftrie, ainfi nommés, à 
caufe du fleuve le long duquel ils fe font éxablis en fortart 
de leurs Vailleaux. Ce Asuve s'appelloic Ifter aujourd'hui 

Danube, 

ISTRIA , 2. f. Iftrie, Province d'Italie , fous la domi- 
mation des Venitieps. 

ISTRÔPOLIS , ïs. f. PL, Ville de Mefe. 

ISTÜC. (adv.) Là, où vous êtes, y. 

Istuc. Ter, (pour) Isrup. Vrd. Isrs. Davo ego ifiuc 
dcdsm jam negotii. TsR. And. 5.4. 51. 

Isrup, iffum, Vid. Isrs. 4 Au lieu d'Zffd, on lit fou- 
vent If, furtouc dans les Comiques. 

Isus , é. m. C'étoic un des enfans du Roi Priam. 

ÎTA. (adv.) Ter, Ainf , de cette façon, d: la forte , de 
cttie maniere, foui, [eanr. Ter. Ad. 3.2. Enfuice , après. 
(R. iire.) 

Ita eff homo. T x R. Cet homme eft fait comme cela, 
c'eft fon humeur , c'eft fon naturel , &c. Zra ffr. Cic. Ainfi 
il arrive, ilfetrouve. 4r4 mario eff hominum. PLAUT. C'eft 
ain fi que le genre humaineft fair. Siirs rf. Cic. Si la 


- chofe eft ain fi. 164 #fhi faveo fententia, P 1 À u r. Tant je 


favorife ce fenciment. 1t4 ut dicis, Tan. Pher. 2.2. Juite- 
ment , comme vous dites. [C'eft une ironie, qui fignifie le 
contraire de ce qu'elle dir.] 

K Ita, (uivi d'ut, avec un fubjonétif, fignifie , telle- 
ment, fi fort, de celle maniere, de celle forte, f , tant, 
SYN. Tam, adid. 

114 meratus ut, Cic. Si bien reglé , que. 114 diffimilis. 
Tan. Sidifferenc, 114 longs. Cic. Si long. 114 #mantur, 
nt, Ter. Ils font fi aimés , que, 

Iraomeuis, is, PL. 14 16. Efpece de vin, 

Irans ? Ter. Cela eli-il ? eft-ce ainfi que ? Zrane verd ? 
Cela eft-il ? e 

ITALIA , 3. f, Cie. lalie, Pays d'Europe. Italia, eft 
auffi uce Ville d'Elpagne. 

ITALICA , 4. Ê. Ecci. Talea , en Talque, Ville Epifco- 
pale d'Andaloufie , qui eft ruinée. 11 y en avoit ure auffi 
de même nom dans i'Italie, qu'on appelloit Corfninm. 

ITALICÜS,4, wm. Ovin. Qu eft d'Iralie, Italien. 
Silius 1talicus, Nom d'un Poëte contemporain de Pline le 


eune. 
d ITALIDES Nympha. Ovip. Nymphes d'Italie. (nom. 
pl} d'Iraus , fdis. €. Fille d'Iralie. 

ITÂLUS , & ,#m. Vino. Italien, qui eft d'Icalie. 

ITÂQUÉ. (conj.) Cie. C'eft pourquoi ,ainfi , par co- 
fequent , cela étant ainfi. i 

ITARÉ, 95,45, ätém. C1c. Aller fouvent. (freq.) 
d'Irs. Aller, 

ITARGÜS, 5. m. Pl. Nom d'un fleuve d'Allemagne, 
SYN. Vifurgis. 

1rs. Allez. (2. pl.imper.) v. IRs, 60. Aller. 

ITEM. Plaur. Aulli, &,deméme. Solis defeétiones, 
itemque Luna pradicaniur. Cic. On prédit les Ecliples de 
Soleil , & de mêne eslles de la Luce. Radices fhirpejque 
non item, Cic. Il n'en eft pas de même du tronc & des ra- 
cines. Hec item tempore brevior effe debeo, C 1 c. Et je dois 
encore étre aujourd'hui plus couic. 

ÎTER , irinéris, n. Guc, Un chemin, voyage.m. route , 
journée, [Cic. ad @. Fr. envreprile. f. [Ceif. conduit , ca- 
nal.". fer. navigation. f. 

€ On ne trouve ds ec nom,que le nominatif, l'aceufatif, 
& l'ablatif fingulier, il prend les aucres cas, & ke piurier, 
d'Itiner, qu'on trouve dans Plaure en plus d'us endroit , 
& dans Lucrece , dans Manile , &c. Vid. Iriwur. 

Cm illi iter inffsret de lorgam, C 10. Comme il étoic 
preffe de faire un long voyage. Dare iter, CÆs. Livrer 
palage. Iter facere, conjicere. Cic. Marcher, 0: faire 
voyage. ter facere per, Cæs. Pailer par. 1rer sngredi pe- 
dhibms , cque, Cic, Faire un voyage à pied, 3 cheval. 1rer 


. ITE ITH. 
quatridui, C 1 c. Un voyage de quatre jours. déni (ee 
effavit languidyus ignes concuffis stere, € labrfatios nere 
mule, LUCR. s 652. Et que tout languilfant , il a éceinc 
les flammes agirées par {a coure, & affoiblies par le grand 
Air. Jinere muliè majore fugiens, Cie. Fu yant à beaucoup 
plus grandes journées. Deuiis itineribus, Cie. Par des 
chemins écartés, dérournés. Magnis itineribus. C À s. À 
grandes journées. 1n itinere non trito, Bisc. Dans un ch=- 
min qui n'eft pas frayé , qui n'eft pas bactu. Agens iter. 
Io.Marchant, Veneruntiter dies. Biac. Ils marchereut une 
Journée, Sabbats habins iter. Bios. Qui n'en eft cloigré 
que de la difance du chemin d'un jour de Sabbar, [e'cit à 
à dire trois quarts de lieues à coimprer des Fauxbuurgs de 
la Ville.] Ci abefem ab Amano iter unius diei. C1 c. 
Comme j'étois à une journée du Mont-Amanus. {ter im 
villam fimulare, Pa. Faire femblanc d'aller à (à maïfoa 
de campagne. Iter urina.Csus. 7.25.Le conduit de l'urine. 
Ttinera omms lateri pifcine dari convenir, Cou. Il eft à pro 
pos de laïff:r des ouvertures à cous les côtés du refervoir. 

& Iter Le prend auflibien pour les voyages qu'on fait 
fur mer, comme pour ceux qu'on fait parterre. Vid,Tur. 
Hecyr. Vince OviD. Y. FLac. Srar. & pour les routes 
que les oifeaux riernent dans les airs, Vino. s. Æn. 

Les Jurifconfulres diftinguent Zrer de via, & d'aëfus, 
en ce que Zter eff, quà qui pedes uel eques commenre poreff. 
Le droit qu'une perlonne a de paffer à p'ed ou à cheval, 
fur les cirres , ou fur l'hericage de fon voilin. défis eff jus 
agendi jumèntum, Via eff jus eundi ambulandi, vehiculnum 
trahendi. Mopisr, Iter eit bominis proprinm , aËtus ja 
mentorum , via vehiculorum, : 

Jrana. (imper.) IrsRas. (part.) v. 

ITÈRARE, 2, avi, atun, Cic. Recommencer, repeter, 
redire. Plaur. refaire, faire de nouveau, renouveller, redire 
mot à mot, (:.ITsR.) 

Hac bi Telebois ordine iterarunt, quos prafecerat Am 
Phitruo, PLAUT. Amph. Lorfque ks Ambailadeurs eurent 
expofé ces chofes aux Telebéens, {terare curfus reliétos, 
Ho. Revenir fur {es pas. Celles iterandi, tertiandique, 
Cor. I1 faue biner & ciercer les collines. Zinc 

ITÉRARE, dr, anis sm, PL. (pafl.) Que (malum) if 
dementia effiterari vitam morte, Pi. 7, ss. Quelle extiava= 
gance , de s'imaginer que la mort foi le commencem:nc 
d'une nouvelle vie, 

YTÉRATIO , ons. f. Cie. Redite, reprile , repetition , 
réiterarion, replique. f. Q:inr. redite. f. PL, la fecorde Fa- 
çon qu'on donne à ia terre. Col. l'huile de la feconde raille. 

1terationem tertiationemque mifcere. Cou. Meler l'huile 
de la feconde & de la troifisme caille, avec la premiere. 

ITÉRATO. (adv.) 71. Une fecoi de fois. 

ITÉRATÜ. Plaur, (Lupin) Ridicuia iteratu, PLAUT, 
Ridicule à reperer. 

ITÉRATUÜS, à, #m. Star. Réiceré, redoublé,[r:bac« 
cu, iteratif, geminé. (part. paf.) 

1rsrs. Luer. (abl. fing.) d'Irer. 

ITÉRÜM. (adv.) Cre. D: nouveau , encore une fois , 
une lecor.de fois, derechef. Syn. Irerarè. 

Lterüm Confu!. PL. 1. Co:.ful pour la feconde fois, Pr 
md , itertem, tertiè, Cic, La premiere, la feconde, & la 
troificme fois. lrerimque sterdmiue, iteriem afque iterionme, 
Viic. Diux, & plufieurs fois. Zterins ac fertio, Cic. Lies 
rm ac tertium. Liv. 25.16. Deux & trois fois. 

ITHÂCX, &.f. Virg. lchaque , aujourd'hui pal dé 
Compare. Les Grecs l'appellent Teachi, If: de la mer 
d'Iorie,done Ulyff: étoir Roi. | 

ITHACEIUS ,4, mm, Vid. Irmacus. Ithaçeia uxor. 
Ovio. Ferme d'Ulyf=:, Roi d'Ithaque. Elle s'appelloir 

a + SH . 

THACENSIS, sé. Hor. , 
ITHACESIOS , à, sm. Su. à EE M ; 
ITHACUS, 4m. Vire. D'lchaque, qui eft d'Ithaque, 

Ctecc ui) 


758 ITI ITU. , 
Irnacus, i. m.Pirg.Ulyffe,Roi d'Ithaque, fils de Laërte, 
& pere de Thelemaque. 

IrHAMAR,. B:bl. Ithamar , fiis d'Aaron. 

TTHOME, €, f, Sir, Ville du Terricoire de Meffire, 
que les Lacedemoniens reçurent à compoftion , après ur 

“fiege de dix ans. Thwryd. r. 
ITHŸRA, £. f. Ville du Mont- Taurus, dont les Ha- 
bitans éroient cres habiles à virer des Aéches. 

ITHŸREUS , à, #m. Vino. Qui eft d'Ichyre. Zthyrei 
arcus, Vino. Arcs d'Ichyre. 

ITIDEM (adv.)Cic. lareillement,de la même maniere, 
femblablemenc. 

LTINÉER, ëris. n. Plant. Varr. Man. Luc: Chemin. Vid. 
Ir, 

% Ce nom n'eft plus ufiré au firgulier , finon aux ge- 
nitif, datif, & ablatif. Le plurier eft en ufage dans rous 
les cas. Jiirera, itinerum, itinercbus. Pour fon romiratif, 
accularif, & vocatif fingulier , il les emprunte d'Iter, qui 
n'eft ufité que dans ces cas. Vid. Irser. 

Ut incæpium bec itiner perficere exfequar PLAUT.Mere. 
5.2. 72. Afin que je puifle continuer mon voyage. Quin 


Fu ergo itiner ex/equi meum me finis ?. Isib. 83. Pourquo; 
donc, ne me laifcz-vous point continu-r mon voyage ? 


Fecit Ge ignotis itimer commercia terris. MAN. 1.88. Par 


le moyen de la navigation , on à commetcé dans des Pays 


inconnus autrefois. 
TITINÉRARIOM , 55. n. Itineraire. m. route , Jdef. 
* cription d'un voyage. f. 
Jirinsrs. (abl.) IrinsRis. (gen.) d'Irinar. Chemin. 
V'id. Iren. 
ITIO , ônïs. f. Ter. Allée. f. voyage. m. Syx. Irur, 


Itiones ercbra. Cic. de frequens voyages. 111 domum 


itio datur, 1 D. On lui p:imet de retouruer chez Jui. 

ITISBERGÀ, &. f. Eccl, Iberge, Vierge, dans le Pays 

d'Artois. 

1ro. Allez. (fur. imper,) v.1Rs, ee, Aller. 

1ro , #5, Yid, Irans. 

Iron. PL. r. Efpece de Plante. 

ITTA, &. f. Erci. lite, Idubergue, le , Ide, Comteffe, 

LEpcc, riviere du Vexin. 

TITÜM.(fupin.)d'Irs , eo. Aller. 

. TruR. Firg. ITU #sT. Cic. On va, on eft allé. Pid. 

RE. 

ITÜREFA , 4. f. Bibl, Iturée , P.ovince d:‘Palefine , 

audelà du Tourdain ,entre Samarie & l'Arabie. 

TTÜRUS, 4, #m. Ovip. Quiira,ou qui doit aller. 

(fur. pare.) v. Is. 
k ITUS, #s. m. Cie, Vid. Ir10. Allée. 

Jry. Ouid, (voc.) d'Irvs. 

ITFRÉUS, à, #m. Vid. Iryreus. 

IT ŸS ,ÿ 55. m. Ovid, Irys, fils de Terée & de Progné, 
qu. Fur changé en Faifan. Vid, Proens. 

ï\ ‘aNOS, 1. m, £ccl, Ivan. 

6. £. Cie. Les ctins des Chevaux, la criniere, 
irg. Ja ba."be le poil d'un Dragon. uba anguium.Vinc. 
La barbe des Serpers Pubs Galimaresrum. Cou. 8. 2. Les 
plumes du Coq , qui lemblent fe dreffer , lorfqu'il leve 
cou.—Lionis, PL. € Crin qui pend fur le cou du Lion, la 
jube du Lior. SE à ‘ UE : 

‘. JÜBA,.m, SA : L. un Roi de Mauritanie, qui 
uivic le parci de 'ompée, 
S TÜBER , md a. org. La fplendeur du Soleil & des 
aucres Altres, éclac. ", Lo : 

X fubar, fianifie proprement l'Etoile qu'on appelle le 
matin Lucifer, & ie Loir Velper. (R. Qia radios inftar ju- 
ba Lronis diffundir. Furf 

VÜBATÜS ,3, üm, PLaur. Qui A desctins, ou des 
longs poils qui lui pendert du cou. Juba."us anguis. Liv. 
Drece. An Her. Un Dragon qui a ure gipece de barbe, 
#0 de long poil fur la 1éte.(R, j Ua.) à 


4 


JUS. JUC. : 

% Pline affure que les Dragons n'ont point de érété , 
aufMi Servius,enexpliquart Sangainca juba. ViRG.2.Æn 
il dit, Aut crifla , aut hi: 

JU8s. Commandez, (imper.} Jusssir. (Fur.) 

JuseNDus, 4, #m. (part. fur. pall.) v. 

JUBERE, jKbt 5, juffi, jaffum, Cic. Commarder , o1— 
donner ,[vouloir. . 

# Avec ce verbe, les bons Auteufs mettent un infinicif 
& l'accufacif. Paldè jubeo gandere te.Cac. = vousexhorre 
fort à vous bien réjouir, Donre te juflere. PLauT. Jufqu'à 
ce que j: vous aye commandé, Te fêne cura «ff juffit. Cic. 
Il vous à ordonné d'étre fans inquiéerde. Fubeo Chreme. 
tem, ((uppl. Salvere.) Tir. Bonjour Chremés. 

‘K Cependant, on mer quelquefois mt, avec un fub- 
jonctif Jubet fententiam ut dicant fuam. PLAUT, Amph. 
JU leur ordonre de dire leur fentiment; mais il vaut misux 
mettre l'infinitif avec l'accufatif. Ju fit miniffris ut. Binr. 
I ordonna à fes ferviteurs de. Sifubes. Ip. Si vous me le 
commandez, fi vous le trouvez bon. Accer/fri juffit. Bis, 
Il fc venir. ff" feri filentium. An. Fix faire filsnce. Bri- 
taunicojafitexfurgerer, Tac. 13.15. Il commanda à Bri- 
rannieus de fe lever. Sylla mihs juffir. Asc. PAD. in Verr. 
Sylla m'a ordonné. 

# On voir par ces deux exemples , qu'avec ce verbe, 
on met quelquefois le datif, Senatus decrevit populus juffir. 
Cic. Le Senar a fait une Ordonnance, le Peuple l'a confir- 
méc ; ratifiée, 

JOUBERT, 6ë br, juffis sum, (pañl.) Mart, UIp. 

JOBILA , 6 wm. n. pl. Sil. Cri de joie. 

JusiLA (imper.) #. JUBILARS. Se réjouir. 

juasæum,i,n. Le Jubilé, folemnité, & ceremovie 
pour gagner les Indulgences accordées par le Pape. Le 
Pape Boniface VIII, l'établit en 1300 , & voulut qu'il 
fe 1egouvellär vous les cent ans. Clement VL.ordonna que 
ce füt ous les cinquante ans. Urbain VI , tous les trente 
ans, & Sixte IV, tous les vinge-cinq. Vid, Jusiraus, 

Jusiæus. Vid. Jusizsus. 

JOBILARE, 5, avi, atmm, Fest. Faire un grand cri, 
pour appeller à (on fecours les Villageois & Îcs Payfans. 
B:61. Pouffer des cris de joie, d'allegreffe , fe réjouir. (r. 
Jusiruu.) 

Jubiia Ifraël, fliaJerufalem. Bras. I[raël , fille de Je- 
rufalem , pouflez des cris d'allegrefc.fubilare Deo. Bic. 
Témoignez à Dieu de faits cranfports de joie. 

JOSILATIO, omis. f. Bibl, » Cri de joie, acclama- 

ÜBILATUÜS, #s. m arr. Sion. 
Valla remarque, que fubilatus eft le cri des gens de 
là campagne * , & Quiriratus , celui des Bourgeois. 

JO BILEUS, à,#m.Biaz, Du Jubi:é. AnnusJubileus YD, 
L'année du Jubilé.#[C'éroic la cinquantiéme qui fuivoir 
la révolution de fept femaines d'années ; dans cette année, 
cous les efclaves étoient mis en liberté , les heritages re- 
tournoient en la poff fon de leurs tanciens gg À on 
Josez, mor Hebreu, qui figrifie cinquarte, ou «lon 
d'aucres, la Corne d'un Bcllier , parce qu'on annonçoit Le 
Jubile avec un corner fair de la corne d'un Bellier.) 

JOBILO , 45. Vid. JUBILARS 

Jusi1o. (abl.) de JumLUM, é. n. Bibl, Cri de joie. Le 
méme que JUsILA. . . 

In Jubile. 1p. Parmi les cris de joie. l 

JÜBILOSÜS , #, mm. Eccz. Joyeux, raviffant , char- 
mant. 

IÜBILÜM , 5. n. Bibl, Cri de joie. 

JOCÜNDÀ, à. F. Eccl. Jocon e , Juconde. 

Jucunvasirur. Trouvera fa joie. (3: fut. paf.) 

Jucuxpars. Réjouiffez-vous. (imper.) v. pu 

JÜCONDARL, ôr, anis sém, (pail.) Etre dans la joie, 


relfentir de la joie , crouver fa joie , fon plaifir daus quel- 
qu: chofe, _ 


Ne jucunderis in filits émpiss , fi multiplicentur, Bisie 


JUD. 759 
. Jupica, Tugez. (imp:r.} Jubicanpus. Qui doit être 
jugé. ex v. Jupicars. 

Jéieni Eccl, Gighel , Roi. 

ÜDICARÉ ,5 , sui, atum. Cie. Juger, Porter un 
jugement. Caf. decider. Liv. accufer.fudicavi animo mee. 
Tar.And. l'ai fongé en moi-même,(que tu es un garçon 
de prix.) Ex ingenio aliorwmjudicare, Tan, Juger d'une 
pcrlonne par les autres, Reëè judicare de aliquo.Cic.Por- 
ter un jugement jufte fur quelqu'un.—perdullionem judi- 
care alicui. Liv. Condamner quelqu'un pour crime d'E- 
tat. Hic dies de noftris controverfiis judicabit, C æs. Ce 
jour décidera nos dif-rends , terminera nos querelles. 
Abi, Virum te judico, Tan. Vas, je te regarde comme ua 
homme fair, eu as déja coute la fageffe d'un homme faic. 
Nolite judicare , ut non judicemini, Bis. Ne jugez poinr, 
afin que vous ne foyez poine jugé. Nif tlles ex tuo inge= 
nio judicau. Tr. Heaut. À moins que vousne jugiez 
d'eux par rous-méme, 7udica terram.Bisr Jugez latetre. 
X On dicjuascare aliquem, de aliquo, contra aliquem, 
aliquid , de aliqua re, C1c. Quyis tu hac malè judicar. 
Tan. Adel. Parce que vous prenez cela de travers. Now 
rectè judicas de Catone. Cie. Vous ne portez pas un juge- 
ment équitable ds Caton , vous ne jugez pas avantageu- 
fement de Caton. Æabcre judicium de alique. Cic. Por- 
cer un jugement de quelqu'un. Fxdicium pati. In. Recon- 
noire pour Juge, Fudicsa filent. C 1e. On ne juge point 
d'affaires. In judicium adducere aliquem ad , in judicinum 
vocare. Appeller quelqu'un en juftice , en jugement, Zu 
diciæ refesndere. Cie. Cafler , annuller une Seurence. 

JÜ DICARI, 6r, ris sum. (pall.) Cic, Non purtabant 
de tali wiro fujpicionibus oportere judicari. C. Nsp. Ilsre 
crurent pas devoir faire le procès à un fi grand homme 
fur de fimples foupçons. Su4 confifionajudicari. C1 
Etre jugé , condamné par fa propre bouche. 

# Li lemble que jxdrcari foit déponent dans la Bible, 
au chapitre 20 du Prophete Ezechicl. Addweam wos im 
defertum populorum , ex judicabor vobifcum ibi. Bis. Je 
vous menerai dans un deferc écarté de tous les peuples, & 
là j'entrerai en jugement avec vous. . 

JOÜDICATIO , onïs. f. Cir. L'action. f. le pouvoir de 
juger. m, jugement, ».fle poire de l'affaire dont il s'agit , 
{ur quoi le Juge doit prononcer. . 

X Junicaro dans Aulu-G:lle, n'eft point advetbe, 
mais l'ablacif de judicatum , où de judicarus. : 
JÜDICATRIX , 5cir. f Quinr. Ars judicatrix. Ip. 
L'art de juger. ren 

JÜDICATÜM, 5. n. Cie. Une affaire jugée. Si judi- 
catum nigaret, non faceret, C1c. S'ilne vouloir pas sen 
cenir au jugement rendu , executer la Sentence. Atqwe itæ 
judicato slio folurus fum. À. Gas. r4. 2. Et de cette ma 
niere je me fuis giré de l'embarrasde ce jugement. 

JODICATUS, à, #». Cic. Jugé. (part. pal.) v. Ju- 
DICARE. + sf 

Res judicata. Cic. Chols jugée. Sapiensifimus judi- 
catus, Cic, Declare le plus jufte. | . 

JÜDICATÜS , ms. m. Cic, La Judicature, le pouroic : 
de juger. 

Junrcsn. (ace. fing.) vhJunsx. | | 

JODICIALIS , a/£. (adj.) Cie. Qui appartient au ju- 
gement , qui concerne la juitice , judiciaire. Judiciale ge- 
nus dicend', Cic. Le genre judiciaire. 

JÜDICIARIUS , 4, wm. Cie. L: même que Jwpt- 
ciauis. fudiciaria lex. Ip. Loi qui concernoit les juge 
mens. 

J0DiciÿM , 15. n. Cie, Jugement. m. la faculré , 
l'attion de jug:r , Jconroiffance d'une affaire, f. Aroût » 
difcernement. m.fSentence.f. [fenciment. #. Acre judt= 
cum. Cie. Un jugement vif, fubril, penésrant. 1» re 
dicium capitu vocare aliquem. CAC. Faire un Procès 
cruninel à quelqu'un. Judicimes cibi Cr porionx #æ71Mæ 


UD. 
Ne vous réjouiffez FA d'avoir beau£oup d'enfans, s'ils 
font méchans- 

JÜCÜNDE. (adv.) Ter. Agréablemenr, plaifamment, 
avec plaifir , avec agrément, d'une maniere agréable, 

JÜCÜNDIACM, 5. 0. Ecel, Jouai , (ur le Cher, 

JUCUNDIANUS , 5. Ip. Jucondien, 

JUCÜNDINUS , 5. m. Eccl Jucondin, 

JucuxDioR, oris. Cie. (comp.) 

JucunpissiMUs, #, um. Cic. (fup.) de JueunDus. 

JÜCÜNDISSIME. {adv.) Cie. Tres agréablement. 
(fup.) de Jucunps. 

JÜCÜNDITAS, aris. F, Cie, PlaiGr , agrément. ”. 
joie , honnéteré. f. 

Vita jucundiras, Cie. Le plaïlr , l'agrament de la vie. 
Dare fe jucunditati, Cia. Of. S'abandonner au plaifir, à 
la joie. Ex plurimis tuis jucunditatibus, Cic. De routes les 
honnét-rés que j'ai reçues de vous. 

a JOURS ,?. 0. Eccl, Jocou , Abbaye au Diocefe 

’Alet. 

JÜCÜNDÜS, 3, #m. Cie. Qui eft réjouiffant, agréa- 
ble , qui fait plaifir, [honnére, doux. 

Jucundi agri, Cie. D:s champs agréables. ucunda lit. 
tere. In. Des serres agréables , qui tont plaifir. 1/Fe weri- 
tas etiam fi jacunda non eff, muhitamen grata efl.Cic. 
J'approuve certe verité , quoi qu'elle ne me donne aucune 
joic."X [On voir par cer exemple & les fuivans, que fucsn- 
dus dix quelque chofe de plus que Gratus.] Amor tuus mihi 
gratus Gp optatus dicerem jucundus, »iff id verbum in omne 
tempus perdidiffem, Cie.s.Ep-1 5. Cujus officia jucundiora 
mihi fuerunt nunquäm ramen gratiora. Cic. 4. Ep. 6. Vid. 
GXxATUS. : 

Jncur dus @ fuavis odor. Cic, s. Verr. Une odeur doue- 
& agréable. 15 rebus jucundis. H o R. Au milieu de ja 
proiperité. Tempus jucundum agere.-Hor. Pafler le temps 
agréablement, Mulrà jucundiffimus, Cic. Baucoup plus 
agréable. Nibil vifum eff illo pane jucundius, 1 D. Il ne 
trouva rien qui lui füe pius agréable que ce pain. 

Jucuxous, 5. m.Ecel, Jogond , Evêque. Jugond d'A- 
frique, Martyr. : 

Jupa- Vid. Jupas. 

JUDÆA , 4. F. Luc, La Judé:, région de Paleftine.f 
Fecurin de, 

JUDÆUS. à, #m. Hor. D: Judée , qui eft de Judée, 
Ju't, Juive. idea Gens, Eccs. Le Peuple Juif, la Nation 
Juive, les Juifs. 

JUDAICE. {adv.) Bibl. En langue Judaïque./wdaicè 
vivere. Bist. Vivre en Juif. 

JUDAIÏICCS, 4, ww. Braz. Judaïque , de Judée, de 
Ju'f. De fudaico exereitu.Bisz. D: l'armée d:s Juifs. 

JÜUDAISMUS, m5. m. B.bl, Le Judaïfme, la Re:igion 
des Juifs. F 

JUDAIZARE, 6, avi. Bis. Judaïler, vivreen Juif, 
comme les Juifs, 

JUDAS, Z. m. 3:61. Juda, l'un des enfans de Jacob. 
Ce mor fe prend fouvent pour coute la Nation des Juifs. 
Jude,ou Thadée, l'un des douze Apôtres Judas Ifcariotes. 
Bisi. Juda: Ilcarioc, qui a vendu Novre Seisneur, Vid, 
IscaRioTes. 

JUDEX, dicïs, m. Cie. Juge. Judex rerum, C 1e. Un 
connoiffeur, Subrilis verersm judex & callidus. Hor. Un 
bomme qui juge finement des ouvrages des Anciens. Do- 
na excacant oculos Judicum, Binr. Les prefens aveuglent 
les Juges, Conflituir Fudsces, Yn. Etablit des Juues. 

QuoïqueFwudex foic mafculin , on le joint quelque- 
fois avec un tubftantif feminin. VirG PH. Arcadia Judice, 

Vino. #.Ecl, 58.59. L'Arcadie érant \uge, ayant pour 

Jugel'Arcadie. Vefpa judice. PH. La Guépe érant Juge. 

à Lucain l'a joinc auf avec un adjeétif feminin, Sad’ 
judicr, L'y c. Cleopätre jugeanc avec bsau:oup de {e- 
vepité. 

















































* 


y66 ] U6G. sc 
ef. Cie. C'eft l'odorat qui fait le difeernement des vian- 


es & des liqueurs. Fudicis facere, Cic. Rendre un Juge- 
ment, un Arrêt, une S:ntence. Fudicium accipere pro ali- 
quo. Cic. Se charger de la caufe de quelqu'un , occuper, 


plaider pour lui, fe prefencer pour quelqu'un. Dare judi- 
cium in aliquem, Cic. Rendre un jugement contre quel- 


qu'un, 
JUDICO , #5. V'd. Tupicars. 
Jupiru. (indec.) Judith éroic une fainte Veuve de Be- 
thulie , qui fit lever le Siege aux ennemis du peuple de 
Dieu , aprè- qu'elle eut couppé la têce à Holophernes leu: 
General. Nous avons un Livre de l'Ecricure-fainte qui 
porte ce nom. 
Jupirra, a. Ê. Jutte, Vi-rge, Reclufe. 
esp » 1. m. Eccl Toffe , Prêtre , Solitaire, 
UoULUs , 5. m,14 S:iu, Abbé. 

lrarta, a. f.Eccl. Ivecce veuve, 
UGA (pl) Fid Jucum. 
UGABILTS , 3e. (adj) Maer. Le mêm: que 

JÜGALIS » 4€. (adj ) Virr, Avec quoi l'on lie] v 
Frac, Conjigal. Annijugales. Mart L-s annees du ma- 
riage, les aunces qu'o'aétémare. Jugtales. Vin Deux 
Chev-ux a.cel!és, (On fous-entend cqui.) % On app-iloi 
equi jigales, les Cn-vaux qui étoicne atrellés les plu 
proches du timon, Les autres qui étoienr attachés à c 
té dec-ux-ci,s'app 1 oi-ne equ: fun iles. Ce'ui qui écoi à 
droite s'app:l'oic d. x'er:er fanailis, Et celui qui étoir à 
gauche s'appelloit fniferior funilis, Vid, FunaALIs. Cr. 


R:elufe à Huy. 


ci s'ent:nd quand les Chevaux étoient attellés de front. 


Ones jugales curruum, Biax, Tous les Chevaux de cha. 


riots. Agricola d jugales sjur, Bin. L= Laboureur & fe: 


Bœufs de charrue. Hora jugalis, Ovip. L'h-ure du ma- 
fugale. Cars. L'os jugal. (r. Jueum ) Fincla 


riage. Os 


fags lin. Vino. Les Lens du mariage , les mariaves. 


JÜGAMENTOM, 5. n. Car, La liailon dans les bâi. 
mens, [le linteau d'ure porte. #[C'eft ainfi qu'il faue Jire, 


& son pas jugumentum, 
JUSaNDUS, #,wm. CATUL. (part.) v. 
a — 2,4v5, ätém. VirG Marier, joindre, Sy 
gere. 


ÜGXRI, Hr , &ris sim. (pafT.) Cie. Etre uri, être ax- 


tache, Fid. Jucarus. 
fngande ‘unt vines.Cov.Il faut lier les vignes. 

JÜGARIÜS, 15. m. Col, Bouvier > Qui à foin d'ar- 
tcller des Bœufs. Syn. Bubuleus, 

JUGATIO , onis. € Varr, L'aétion d'échalaffer Ja vi- 
ge Lou de la lier avec Îles échalas. 

JUGATORIOS , à, #m,. Yann. 2,R.R. Qu'on met 
fous le joug. 


JÜGATÜS , 4, fm. Cie. Joint, uni, lié, attaché. 


(parc. pail.) v. Jucars, 

Virtates omnes inter fe nexa € jagata funt. Cie. Tou. 
: les vertus font unies enfemble , ont de la liaifon encre 
clles. 

, JUGe. Fifl. Efpece d'aufpice qui étoit fuvefte. (Cm 
un éum jumentum flereus faceret, Fast.) 

Jucs, (neut.) Pid. Jucis. Eternel , qui dure cou jours. 

his #. Le mém-qu- Jucrrum.# Ce nom ef inu- 

té au nominatif, & à quelques autres cas. Le enitif j«- 
geri ft dans M:la , l'ablatif jugere dans Cic. Tibul. 7se 
2:74 (pl) Le crouve parcout, Fugerwm (gen. pl.) eft dans 
Ciccron. wgeribus cit dans Varron. 1] prend le refte de 
frgcrum, 

Juc:RA. (n. pl.) Pid. Juerruu. 

JOGERATIM. (adv.) Col. Par arpent, 

JUGERE, g2. Fssr. Crier comme le Milan. Fugere 
milu: dicun Fitr, Cm vocerm emittant, Fast. 

JUGERÜM, 5, n. Cie. Un arpent , mefure de cent 
Verges.(R. Ab 20 quod erat junélum. Coz.) On dit au 
Beuul lwgulier jugeri, QUiNT. PL. ablatif fing- jugero. 
























UG. 
PL. ablat, plur. jugeris. vas) Les autres cas il les prend 
Ie juger. Vid. Juosrs. ugeri menfura, QUiNT. 1. 184 
La mefure d'un arpent. Mille jugers. Hon. Mille arpens, 
[ris millis jugerum, Cic. Trois mille arpers. 

Jueus. Feff, Ejufdem jugipares : unde conjuges. | 

JOGIS , gê. (adj.}) Cr, Perperuel, concinuel , qui dure 
coujours, éternel. (4. femper jugo affixus.) . 

Fons jugis aqua. Hor. Une fontaire qui ne tarit ja— 
mais. Fuge facrifiium. Bisi. Sacrifice perpetuel , qui 
dure toujours. S: jugem fesbiem. B 182. S'il a une gaile 
qui ne le quitte point. Thefawrus jugis, PLawr. Trelor 
iuépuifable. 

JÜGITÉR (adv.) Plaut, Continue!lemenrt , perperuel. 
emenc, contisuellement, fans difconciauation , rou- 
ours, 

JÜGLANS , ändis, f, Plaur, Un Noyer. m. Cic. Une 
roix, f. 

J0GO , 31. vid. Juoars , lier, attacher enfemble à 
-n méme Joug. 

Juco iabl } id. Jucum. 

JOGOSUS, à, wm. Où il y a plufieurs montagnes, 
Montueux , picin de mortagies. 1n filuis jugofss. Ovin. 
Dans les foré:s qui fo::t remplies de montagnes. 

Jucura (pl) F d. ]Jucurun. , . 

JÜGULA, &. f. Varr, Orion, conftellation, (Hujws 
figni capur dicitur à flellis quatuor, quas infra dua clara, 
quas «ppellant hameres, inter quas quod videtur,jugulum, 
Unde juçula di: Van. 6.) A 

ons {imperf. aét.] IucuLassris. (fur, inde 
afi.) v. 

d JÜGÜLARE , 7, 4u5, Zräm, Cac. Egorger , coupper 
le cou , faire mourir priver de fes biens. { R. Jueuiun.) 

Jugulare cvves juffit, Cic. Fit coupper le cou à des Ci- 
toyens. Papa ! jigalaras hominem. Ter, Grands dieux ! 
vous lui donsätes là un coup de maffue, (comme fi vous Jui 
aviez couppé le cou.) Sue fibi gladio Eure jugalo, TR. 
Aäcl, 5. je le tue de fes propres armes. De nobis facile 
A: fcclus ff jugulare Falernum.MART 1.19. Left fa- 
cike de nous faire mourir ; mais c'eft un crime icremiffi- 
bie de tuer du vin de Falerne , (en le mélant avec du poi- 
10:. 

JÜGÜLART, Br, nits sm. (pal. Cie. Etre tué é-re 
cgorge. Cie silum gladio plumbeo jugulatum ri dice- 
ret, Cic. 5. At. 13. Hortenfus difo.c qu'on nele fervi- 
roit que d'u.e épce de plomb pour l'eporger , qu'il ne 
+ rit actaqué qu: par dés accuiaieurs pu tedoutab'es, 
Hire 

JOGÜLATIS , suis. f. Hire, L'a&ion d'égorger. 

JÉGÜLATUS, à , #m. Cie. Egorge. (part. pail.) 

JÜGÜLTM 35 n Cic. ”_. Li purge. (n. A jungen. 

JOGULUS , 5. m. Quinr, S do,quid jugulo caput pec- 
for: jungaiur.) Fugulum dare, Cic. Terdre le cou pour 
recevoir la mort. ferire, Faire mourir. Jrglum rifilvere 
Ferro, macrone, O x 1 D. Coupper la gorge , la tête, faire 
ur fugula fus pro meo capite Clodio offentarunt, 
Cic. Hs one prefenré Jeuss têres à Clodius, pour me con- 
lerv:r la vie. | 

JÜGÜM, 5. n, Virg. Le fommet , la cime d'une mon- 
tagre , le haut , une hauteur, une émirence. PI. Le joug 
auquel on lie les Bœu!s pour leur farre traîn:r la charrue. 
Flor. Pique mufe en travess fur deux auties fichées en 
terre, fous laquelle on fattoit paf: les ennemis fans 
ceinture Cre, Uae paire de Bœufs. Værr. Ce qu'une pai- 
re de Bœufs peur iabourer dans un jour. Ov:d, Le is 
d'un Til:rand ur lequel il roule là toile à mefure qu'il 
la fai, C: bois là s'appelle enfouple , ox enfuule.[Zic. Le 
Signe de Ja Balance. Virg. Bancs de rames dans un vaif- 
tau. Col, Deux pi-ux fiches en terre, fur lefquels on en 

pale un trorfieme en travers,où l'on actache les branches 
d'une vigne.[ joug, fervicude, Mirtere [ub jugum, F Les 
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Faire paller fous le joug , c'eit à dire, fous une pique mi 
f= en cravers fur deux autres, fichées en terre des deux 
chtez Hoi fuperate jugum. ViRG. 6. Æn. 676. Monte 
fur cetre éminence. 

Jugum cxcutere, Fron, Exurre. Tac, Secouer le joug. 
Tuçgum meum fusve «ft. Bisz. Mon joug, eft doux. Nolite 
Jugum dscere cum infdelibus, In, Ne vous autachez pas à 
un même joug avec les infideles. fuza boém. Bisr. Une 
paire de Bœufs, Quingenta juga bvüm. Ip. Cinq cens 
paires de Bœufs. Mille juga bcñm. B 1 8 1. Mille paires de 
Bœufs. Sub jugum mifit. F Lo R. Fic paler fous le joug. 
Jugi impatientss populi. Xp. Peuples quine font pas accou- 
tumés à la fervitude. AT 

JOGUMENTANS , énris. m. Pitr. Qui foutient. 

JÜGÜMENTÜM , 5. n. Car. Le linteau, le deffus 
d'une porte. 26 Lifez dr voyez JucAMrNTrUM. 

IÜGÜRTHX, &. m. Sal. Jugurtha Roi des Numi- 
des,que Marius défis. Foycz (es rul:s dans Sallufte. 

JÜGÜRTHINOS, à, #w, QuinT. De Jugurtha. 
Fuguribinum bellum, FLoR. La gue re d= Juguriha, 

Ivius, ii, m, Eccl, vieu, reton, - 

JÜLEUS , à , #m, Ovin. De Juilier. éd, Juuivs , fi, 
Vid. Juius. rleis Calendis. O v 1 D. Aux Ca.crd:s de 

uiller. 
uit, orum. m: pl. Pl. 16.29. Des chatons de Cou- 

rier. 

Juura , 4.f. Julie, Jule , nom de femme ,]nom de fa- 
nue, 

JOLIX » 2: Ê. Juliers, Pays dans la baffe Al'emagne. 
Zuliacenfis Ducarns, Le Duché de julicrs en Allemagne. 
Julia Cafares. PL. Merropoie civile de la Mauricanie Ce. 
faticnneses n'eft plus qu'une Bourgad: fui la cô:e d'Afri- 
que aprellée Tencs. 

VÜLIACÜM , 5. n. Tac. Juliers, Capitale du Duché 
de Juli-1s | Juil, Dioccfe de Paris ,[ou Diocefe de Lar- 
res 

JÜLIANUS , 5. m. Julien , nom propre. 

Juiraxus isrricus. Ercl. Julien d'Iftrie. 

JÜLINOM , 5. n. Ecel, Ville de Pomeranie, dans ure 
Ie fur l'Oier , autrefois Epifcoypale. 

JÜLIOEONA , £. £. Vience, Capitale d'Autriche fur 
le Darube,| Honfleur , Ville de Notmandie fur la Seine :l 
Lilicbonre en Normandie. 

JÜLIOBRIGA, à. f. PI. Vilie d'Efpagne. b. Logronio, 

VÜLIOLDONOM , 5. n. Loudun, Ville de Poitou. 

YÜLIOMAGOS , 5. m. Angers, Ville Capitale d'An- 
jou. id. ANDEGAVUM. . 

IOLIS , 3455. PL. 32. 9. Efpece de poiffon que quel- 
quet-uns appellent Dorzella. isas. | , 

JOLIUS , 4, #m. Co. Du mois de Juille:, qui eft 
dans le mois de Juillet. Hor.f D: Tules, d: Cefar. 

Jule Calonde. Cox Les Calendes de Juiller, le pre- 
micr jour de Juillet. 

DLIUS F5 i. in. Ci. Jules , un des noms de Cefar | 
Juis Martyr, Co!. le mois de Juiller qui s appelloie autre- 
fois Qyintilm. Mais qui eut c£ nom en l'honneur de Cefar 

i s'apyelloit Julius. 

PSCLDS 0m. Pres Jule fils d'Ente, d'où les Cefars 
prétendcient tirer leur pe & leur voin. 
iNTA.{pl ) Vid. JUMENTUM. 

Je MEN TXRTOS: 4, 4m, Dic. Qui concerne les bé 

tes de voiture, Mola jumentaria.\ ABoL.Une meule qu'u. 
ral fait tourner. 

ÉEMENTOMS n. Col. Bére de fomme, bête de char- 

ge, e voiture, Cheval de bar, C. Nop. Eœufs ou Va- 

ches.{r. à Juraxpo. g. Fessmentum, vil à jangendo.) 

Jumenta @ reprilia. Vie. Les animaux domeftiques & 
les reptiles. Ec homines  jumansa. In. Et les hommes & 
lesbétes. - | h | 

X Le mot de Jumentum fig: ie tout ce qui nous aide, 
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oit entraîrane, foiten roitant , où à labourer la terre, 
Columeile ne comprend fous ce nom que les Chevaux. 11 
caexcepte les Bœufs. L, 1. c.6 Ur. l. Ædiles. D. de Ædil. 
Ediéf, dix la méme chole ; mais dans Aulu- Gelle, jwmen- 
tum fignifie avffi us charior, Qved jumentum à juncen- 
do dixére veteres. À. Gezx. 20. €. 1. Dans C. Nepos , il 
figuifie des Bœufs ou des Vaches. Sarmenta in cornibur ju 
meñtorum alligata incendit, C. Nip. Anvibal mit le feu 
À des bottes de farmens qu'il avoit attachées aux cornes 
des Bœufs. 

JuMEREs , és. m. Eccl. Yumer. 

Juxcaco , plante dont la fleur eft compofte de plu- 
ficurs feuilles difpofées en rofe, Lorique cette fleur eft 
pallee, le piftile dire us fruit oblong compofé de rois 
graines, dus le creux de chacune delquelles fe trouve 
une femence, è 

JÜUNCELLI , ôram. Ecce. Saucels, Abbaye au Diocefe 
€ Beziers. 

JONCETÜM , 5. n. arr. Lieu où croilfent Jes joncs. 
{r-Juxceus.) , 

JÜNCÉUS , 4, #m. PL, Qui eft de jones, fait de jones 
Syn. Juncinus. 

Tametfi bons ef atura,reddunt curaturä junceas TER, 
Quoique leur tempéramment foi bon, à foice de foius on 
les rend féches & route d'ure venue comme des bâtons. 

JOÜNCIDÜS, à, #m. Var. Minu, grélé , déiie 
coin un jonc. 

JONCINOS, 4, üm. PL. De jones, fait de jones. 
SYN.funcrus, L 

JÜNCESÜS, à, #m. PL. Où il visant quantité de joncs, : 
plein de jones. 

UNCTIACUM , 5. n. Ecel. Jonfacen Xaintonges. 

JoNcrim {adv.) Suer. Touc de fuite, fans dilconti- 
auer , fans intervalle. (r. JUNGER&.) 

Juxcre.f. Vid. Juncrus. 

JUNCTIO , ons. Cic. Union, liaifon, jor@ion. f. 
UNCTIOX , erts, Ovip. (comp.) & 

éme Los > 4, #4. Ovip. (iup.) de Juxcrus. 

JÜNCTÜRA, 6. F. PI. Joicture,añlemblage. f. Quinr. 
L'ailon, f. funétura cum. Co 1. L'action d'atteller les 
Bœufs, l'accouplement des Bœufs. 1uter junéluras Biu. 
Entre les Jointuies, Fer omnem junéiuram adminiffratic= 
n%. Biwz. Pourles fervices qu'elles fe rendent les unes 
aux autres : 

JONCTÜREÆ, rm. Ece. Saint- Dié en Voge, 

JONCTOS, à , sm, Cic. Joine , uni, lié. (part. paf.) 
v. JUNGGRS, 

Amie: junéti, Hor. Dis aiis unis. Purée matrime 
nie, Liv. Marié, Janus à languine matcrne. Ovin. Pa- 
ren du côte materiel, Pinces mænibus junca. Liv, Des 
vignes qui font proche des murailles. 32 On dit juniirs 
ae, cum aliquo, airqua ve, C1c. À, ah Aliqua re. 
Ovip. Junéfus fædere. Ovin Lié par un Traité, LTTE 
bitas fcedere juvita. Cic. Mécharceté où il fe trouve du 
crime. Junéfa parenti demp.a tenct, Qvip. Il à des ter 
ples qui vicnnent à ceux de ia mere. 

JONCUS , 5. Vino. D: jone. Le Jone, c'eft ure plan- 
te donc la fleur eft à fix feu Lies difpoiees en éroiles & L1:5 
calice. Le pifliie qui s'éleve du mulieu de cette fleur » de. 

vient cutuire une capiule relevée de trois coins, & qui s'ou- 
vicentiois parties. Elle rer ferme queiques femences fe- 
parées dans quelques elpzces par des cloilons miroyernes, 
(A. Junosne, hier. }f'ojez dans Piire 25. 18. les difisren- 
Fes elp.ces de jonc. Celle die funcus quedratus : juncus 
rotundus, [Limefoque palus oéducat pafcua june. Vire. 
Quoique Je iimou & les jones infeétenr vos prairies. 

[nsasx us (iubj. ps at.) JunoaruR. (3. fing. fubj, 
rail v. . 

JÜNGÉRÉ, jung), junxs, janéium. Ci c. Joindre à 
quesqu'ua , ou à que'que choc. 4 [On die fuïgere als- 
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UR: 
prend fes autres éas de PA n'eft plus en ufage au 
nominatif, > 

(pl) Fid. Jus, Juris. 

URA. Jurez. (imper.) Jurastr. (fut.) v. Jurars. 

JURAMENTÜM , 5. n. Sen. Serinent, juremeuc. #, 
proreliation. f. 

URANS , 4%1i. Ovip. (part.) v. 
URARE, 9, 4vi, ätm, Cic. Jurer , protefter, faire 
ferment , taire une proteftarion. 

Furare alieui. PL. J. Faire une proteflarion à quelqu'un. 
Jurare im aliquens. Ov 1 D. Jurer la perte de quelqu'un. 
Farare in legem alicujus, Cie. Jurer qu'on obfervera la 
loi de quelqu'un Furare ex ain jui fententiä, Cic. Ju- 
ter les choics comme on les pente.-per deos, Cic. Jurer 
Pat tous les dieux.-per mare, per terras, teriertia numi- 
n4 jure. Ovip. Je jure par la mer , par la terie , & par 
les crois grandes divinités. In me jurarunt fomnus ven- 
tique Oy1D. Le fommeil & les vents ont juré ma perte. 
PA183 ajperæ, ViRG. Jutet par ja mer courroucee , en 
Courroux.-merbmm, Cic. Jurer qu'on le porte mal. furare 
fsljum. Xp. Jurer à faux Jurare fovem Lapidem. Ce. 7. 
Ep.rz, jurer Jupiter, prendre à témoin Jupiter ure pierre 
à la main.% Ceux qui juroient par Jupiter, enoient une 
Pierre où un caïllou à là main , & diloient à peu piès ces 
mots: Que Jupiter me rejette comme je jette cette Pierre, 
en méme temps ils jertoient la pierre qu'ils avoient entre 
les mains. Lapidem filicem tencbant juraturi per Jouem has 
verba dicentes : Si füiens fallo, t4m me Diefpiter (alv4 
urbe arccque bois ejiciat, uti go hunc lajidem. Fisr, 
Voyez la formule des juremens qui s'obfervoieot en fai- 
laüt un Tiaicé. Liv, «. 24: à la fin. J'urare flamini non seras 
fas. Liv. Tin'éroit pas permis aux Prêtres de Jupiter de 
jurer. Ego autem dico vobis non jurare omnino, Bipu, Et. 
moi, j= vous dis de ne point jurer ducour, - 

JURATIO , ons. Esibl Jurement.m. Dox, Maniere 
de jurer, [Sy x Juramenturs.] Jurationi non affsejeat os 
tm, Bis, Que votre bouche ne s'accoutume poine au 
jur:mint. 

JURaTissiMUS, #, sw, PL. Tres fidele , tres certain, 
(fup.) de Jurarus. | 

JORATO. (adv.) Pawl, 7. C. Avec ferment , par fer« 
ment. ‘ 

JÜRATOR , ôris, m. Plant, Un témoin,t 

JÜRATUS, à, mm. Cic. Qui a juré, quia fair fer- 
ment, fqu'on a juré, furate credere. Cie, Croire un hom- 
ine qui à fait ferment. Qwa juratus in concione dixi, 1 D. 
Ce que j'aidit avec ferment dars j'affemblée. fwratifimue 
auétor, PL, Auceur tres afluré , à qui l'on doir fe fier , qui 
ne dit rien que de (ür. Furatum fadu. Si. Une alliance 
juiée, confirmée par ferment. furata numina, Ovin. Des 
dieux par lefqueis on a juré. Nam injurate plus credes 
milé, quèm jurato tibi. PLAUT. Amph. Il me croira plug 
fur wa fimple parole , que toi avec rous es fermens. 

FJÜRATUS, #.m. Un Jurat, un Juré , un Syndic, 

JuRavIT. (perf) v. jURARS. 

JURe. (abl.) Pia, \us. 

JuRcaMinT. (2. pl ind.) SURGANTES. (part.) v.JuR- 
GARI, 

JÜRGARE,0, ui, ätam. Cic. Quereller, 

JÜRGARI, gôr, «tits sum, (dép. Jztor. à contefter , 
d (' e:r,être en conteftstion,cndifferend.Bib!. Murmurer, 
avoir une difpute. 

Q:14 jurgamunt ? Pourquoi murmurez-vous ? Furgas 
tus ct, Bige. Eut une difpute. Jurgari funt filii L'raël, 1, 
Lesenfars d'Ifsaël murmurerert. 

JUrG1A. {p_) Jurc:o. (ab. Gng.) Pid. Juroiuu. 

JÜRGIOSUS, à, sm. À. Ge. Querelleur, Syn. Can 
ténaolus. . 

JÜRGIÜ M, ii. n. Cie. Differend. m, querelle er= 
ue des amis, & des proches, difpure , conteftation, f, 
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A , alisui re, Cie. Ovip. Liv. aliquid cum alique. 
Cic. aliquid, aliqua re, Vino, ad aliquid, Susr.funge- 
re fe alicu,Vinc. fe ad aliquem, Cic.) Affuitarem junge- 
re cum alique, Liv. S'allier à quelqu'un.-#rme alicui. 
Liv. Joindie fes armes avec quelqu'un.-connubie, ViRa. 
Maiicr , unis par le matiage-dextram dextre, VirG. Sc 
donrer la mai: l'un à l'auire.—eques currs. Ip. Eques aa 
Currum, Suit. Rhedarn equir, Cic, Atteller des Chevaux 
aunchario:, mettre les Chevaux au catofle.—fadera. 
Liv. Faireun Traité.-laborem. DL, J. 4. Ep. 9. Travail- 
Jet faus difcontinuer.-c/rxla, Ovin. Bailer.—preces Ovip. 
Ajouter,joinére des pricres.—verba, C1c. Compoict un 
dilcours. Jengere inser fe, I D. Joindre des chofcs enfem- 
ble. Decus omne wirturis cum fummdé eloquentia laudejun- 
xs. Cic. Vous avez allié toute la gloire de l'Eloquence 
avec tour l'orrement de [a vertu Zunxerunt ad plaujfrum. 
Bisz.Les attell:renc au chärioc. 

Junesre. (imper. paf.) v. 

JONGI, gôr, junéfis sœm. (pal) Cie. Etre joint, 
fe joindie , évre attaché hétie joint exiemble. Ur omnis 
chantasinter duos jungatur. C ic. Que toute l'union fe 
trouve reduite à deux , ou à peu de perfonnes. 

Jungere prucllis mois. Biz. Joignez-vous à mes filles. 
Funéts cftitsque. Biss. S: joignit. 

JÜNICULI,crmm, m. pl. Pl. 17. 22. Vid.DRaconss. 
Les vieilles branches d'une vigne, que Columelle appeile 
duramerta. 

 JÜNIGR, &rÿs. Cie. Plus jeune.(q.Juvenior , de Fuve. 
mis, jeune.) | ss 

JÜNIPÉRUS ,5. Horn. Un Genévrier , plante dont 
les chatons fonc à plufieurs écailles , donc le bas eft garni 
de plufcurs bourfes pleines de poufliere. Ces chatons n+ 
laïllene aucun Fruit après eux ; car les fruits naiffent dans 
des endroits feparés , quoique fur le même pied qui porte 
les chatons. Ces fruics font des bayes un peu charives, 
dans lefquelles on trouve crois offclers durs , voutés fur le 
dos & applattis dans les autres faces. Ces off:lecs renfer- 
ment chacun une fem:nce oblonzue, Ajoucez que ces 
feuilles font fimples & plattes, 

JONIUS, i .Ovip Juin,le mois de Juin. (Aïn fi appellé 
de Jumus Brurus, qui chafla J+s Rois ce Rome.) 

ÜNIÜS, à, um, Cou. Du mois de Juin , qui eft dars 
le mois de Juin. 

JONIX, junicis. Pers. Une genilfe , une jeune Vache. 

JON, oxis. F. Virg. Junon,iœur & femme deJupiter. 
{à juvande.) Elle évoit fille de Saturne & d'Ops. € Elle 
fe prer d quelquefois pour la plus baffe partie de l'air,pour 
l'air même, pour la divinite de chaque femme ou file ; 
comine genie croit la divinité attachiteà chaque homme. 
Singulis aut geniam , aur Junonem dcderunt, SN. Ep. 
10. Ils ont atiribué à chaque perforne un genie ou ure 

unon, 

J JÜNONALIS, ziè. De Junon. fumonale leges, O v 1 D. 
(lilcz) Zunonsjque leges. 

JONONICOLE , #rüm. O v 1 D. Les adorateurs de Ju- 
non.(r. Juno , «> COLERS.) 

JONONIGENA , &. m. Ovid, Vulcain fils de la feule 

uron.{e ferone genitus.) 

JONONIUS, à, #m. Ovin. De Junon. Av funonia. 
Ovip. Le Piou confacié à Jucon. 

Junonia Infule. Les 1fl:s Fortunées. Hor. Les Jfes Ca. 
raties. 

Junxerunr, Junxir. (perf) v. Junorre. 

IVO,oni:,m,.Eccl, Ives. 1vo Marcus, ] 8 1 D. Ives 
Maïen, Evéque de Rennes. 

JOPITER. (gen. Movis. (dat.) Jovi. (acc.)Jovem.(voc.) 
"Jupiter. (abl.)Jove. Ci, Jupicer fils de Sacurre, & le plus 
confiderable des faux dieux de l'antiquité. 11 avoic piu- 
fisurs noms. Elicius, Elymæus, Fereurius , Stator , &c. 
Ce mot n'a que le nomunatif & le voçatif fir gulier. Li 
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: .JUR. JUS. 
3661, Murmure. m. S y n. Contentio, 
Jurz. (dar. ing.) v. Jus. 
+JORIDICE.{adv.) Judiciairement, juridiquemene. 
JORIDICIALIS, 4%.(adj.) Cic. Juridique , qui con- 
cerne les Juges ou la juftice. 
JORIDICUS , à ,sm. PL. Juridique , qui eft lon les 
loix. (R, Jus, & Dicsrs.) 
Juridici conventus. In, Affemblée où l'on rend juftice , 
les grands jours. 
ÜURIDICUS, 5.m.$en. Tr. Un Juge. 
JORISCONSELTES i.m. Cic, Jurifconfulce, De. 
vous furifconfults eff oraculum totins crvitatis, C 1 c. La 
maifon d'un Jurifconlulre,elt l'oracle de route une Ville. 
JORIS DICTIO , ons. F, Cie. Jurifdiction , autorité 
que donne une Charge.[Cic. Admiifration de la Juftice. 
Juritdiéon. f. Twrifdiétie Pratoris, C 1 c. La Jarifdiction 
du Preteur.(r. Jus , & Dicsrs.) 
JORISPÉRITÜS , rm. Cie, Un Jurifconfulte , un 
Junite ,un Doéteuren Droit. 
JÜRISPRÜDENTI4, &. f. Dig. La Jurifprudence, la 
fcience du Droir. 
JORO , 1. Vid. JuraRs, jurer, protefler, 
JÜRUÜLENTUS,à,#m", Ces. Plein de jus. Celf. 
bouilli. 
JOS , jéris. n. Cie. Le Droit.w. la juftice, l'équicé. f. 
BRUT. ad Cic. pouvoir. m. puiflance, autorité. f. 
us Civile, Di. Le Dioi: Civil. Habere js in aliquem. 
Lucan. Avoir de l'aurorité fur quelqu'on. Paris effe four. 
Baur. ad Cie. Etre libre, étre tuaîcre de (oi-même. Jus 
haiere alicujus re. Owip. Avoir la difpofition de quelque 
chofe. Refoluere jura puioris. V 1 R 6. Viols:t la pudeur. 
Agere fummo jure cum aliquo. Cic. Traicer quelji'un à la 
rigueur. Jus dicis. PLAUT. Vous avez tailon./ura civica, 
civilis, Hor. L+ Dioir Civil , le Droit des Bourgcois. fs 
fepulchri. Biz. Dioir de f:puiture. Sue jurs cedebar, Bis. 
Cedoit fon droic. Sam jus, Cic. Le droit rigoureux, 
ke droit écroir. Hereditario jure. E1e1. Par un dioic herc- 
ditaire. Vocare in jus. Vid. VoeaRs, Appeler en juftice, 
faire aligner à comparoicre pardevaut le Juge. Pre jure 
ef. Pu.J. Tienc lieu de Loi. Fribumitio jure contentus.T ac. 
Content du d:oit que lui donnoit le Tribunat, la Charge 
de Tribun Jus dicitwr. PL. 1.Ep.1. 11 ÿ a une juitice au 
monde, Æquo jure, Cic. Avec égalité. Alter: furripere js 
nen «ff. Cie. Li n'eft point perm.s de dérobber à un autre. 
Jus © fas omne delere, C 1°. Fouler aux pieds routes les 
Loix. Jus liberorwm. Vid Jac. Gothof.in C. Th. de Jur. lib. 
Jure,Cic.fure ac merite. JUY. Avec raifon, avec droit. 
JUS ,juris n. Cie. Un potage, da jus. m. de la faufle. f. 
Jus carnium Binr. Le jus de la chair. Fes cæne PETR. 
JÜSCÜLÜM , 4. n. Car. Un petit bouillon , un petit 
potage.{dim.)'e Jus. û 
JÜSJORANDOM ,, jérisjærändi, n. Cic. Jufement ; 
fermene, + On dechine les deux mors, Jus, © JuUrAN- 
DUM,JURISTURANDI, JURITURANDO, &c. (R.JURAR&.) 
Jussa. (pl) de Justun. o# (f ling. ox n.pl.) de Jussus. 
Jussenar. (pluip.) jUsSERUNT, ,UssiT. (perf.) v. Ju 
Bains, Commander. 
Juss1. J'ai commandé, j'ai ordonné, (perf. ejufd.) v, 
Jussz. (p.) de jussus 
JÜSSIO , omis t. Bibl. Commandement , ordre, pré- 
cepte. m.(R. JUBERS.) Syn. 7 mm, 
Jusso (pes } ,USSSRO. Virg. 11. 447. 
Jussu. Par l'ordre, par lecommsdement, (abl. fing.) 
de }ussus , «es. 6 dont on ne trouve que ce cas, 
ÜSSÜLENTUS. Apui. Vid. jURULENTUS. 
JÜSSÜM , 5. n. Cie. Commandement , ordre. m. (R 
Jussns.) 
Fufa complere , explere. Bixz. Executer les ordres , le 
commandrmens, Faire ce qu'on nous à comman €. 
JÜSSÜS, à, #m. Liv. Qui a reçu, a yat reçu commar- 
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dement , ayant reçu ordre de faire quelque chofe. (part. 
pal.) v. users. 

Fuffa profiliunt illi lachrÿma, ManT. Elle a les larmes à 
commandement. Fuffique exercere artes, Jus T. On leur 
commanda d'exercer I+s Arts. fufaque donum filis dare. 
Jusr. Et ayant reçu ordre d'en faire prelent à fon fils. 
Jafa vinum fuvdere. Sinuc. L'eau ayant reçu ordre de 
fe changer en vin. 

JÜUST À,ürsm. n. pl. Cic. Funerailles, obleques, les der- 
niers devoirs. Varr, tout ce quieft ueceflaire chaque jour 
aux beftiaux, aux cfclaves, fa tâche que doivent faire des 
ouvriers chaque jour. Oyarar dominus à feruis an jufié 
percipiant. Cou. 1.8. Qu'un maître demande à fes elcla- 
ves, s'ils reçoivent ce qu'il a ordonré de leur donner. 7uffe 
alicui facere. S air. reddere, P 1. foluere, Cic. Rendre Les 
derniers devoirs à quelqu'un. fx/fis exequiarum carere. 
Cie. Etre privé des honneurs de la (epulture. 

“& On ajoute quelquefois Funerum, ou exequiarum , 
avec juffs. Cic, funebria, Liv. (Sic dicuntur quia jure fe- 
bant his, qui de nobis viventes benè meriti fuerant.) 

JUSTE. (adv.} Cic. Juflemenc ,avec juftice. 7uffè im 
Pérare, Cic. R:grer d'une maniere pleine de juftice.— 
vivere, Disc. Vivr: fclon toutes les regles de la juftice. 

Jusri. Ter. (pour) Jussisri. (2. peré.] v. as 

usriricA. Juitifiez, rendez julie. (imper.) & 

Jusriricasir,-niTUR. (fur. act. Gr pal) 

USTIFICANS, anis. (parc.) v. 

JOSTIFICARÉ , 3, avi, atém. Base. Jufifier, rendre 
jutte. (R. Jusrus, FACIRE.) 

Si juflificare me voluero. Bin. Si je veux me jaflifisr. 
Non Gi dre Ip. N: vous juftifiez point devant Dieu. 

JOÜSTIFICARI, dr, rûs sun, (pafl.) 3:61, Exre juftifié. 
V° ex fide juffificemur. Bisr. Afin que nous foyons jufti- 
fiés par la foi. Nemo juft.ficatur apud Deum, Bio. Pexfon< 
ne n'eft juitifié devance Dieu. 

JOUSTIFICATIO , enis. F. Bibl. Ordonrance. f. yré- 
cepts. m. |juftics, juiufication. f: commandement. #5. 

Ad cuflodiendas juftificationes. Bisz. Pour garder vos 
préceptes. Non in jafhificarienibus noftris. Biuz. Ce n'eft 
poiat par la confiance en notre propre juftice, (que nous 
vous offrons nos prieres.) fuxts jufificationes. Bisz. Sclon 
l'ordonnance prelerite. Propter juftificationem noffram.Ip. 
Pour sosie juflification. 1n jufficationem, Bisz, Pour la 
juftification. 

 HIOSTIFICATRIX , 5cfr. f. Ters. Celle qui juftifie. 

JOSTIFICATÜS, à, #m. Bisu. Juftifié, rendu jufte. 

JOSTIFICUS, à, mm, CaruL. Juite, qui rend juitice, 

USTIOR, #ris, Cic. (comp.}) de JusTus. 

JÜSTISSIME. (adv.) Cie. Avec beaucoup de juftice, 
({up.} de Jusrs. 

Jusris.imus, 4, um. Ovin.(fup.) de lusrus. 

JOSTITIA , 4. f. Cie. La jufuce, l'équice , bonté. f. 
Faftria commuratiua, diffribursva, Dic. La juftice com- 

wutarive,la juitice diftrioucive. 
JÜSTITICM, 5. n. Cie. Les Vacations du Palais. 
fac. ereves des exercices militaires. 

JÜSTIOS. (adv.) m. Sail. (comp.) de Jusrs. 

JUS TUS, à, wm. Cic. Julte, équabie,furand , confi- 
derable , raïlonnable. Ter. doux , moderé, bon , benin, 
(R. sus.) : 

Ut Jemper tibi apud mejufla dr clemens fuerit fervinus, 
TR. Avec quelle douceur , & avec quelle bonté jer'ai 
iuujours eraité danston elclavage Puf cils gerere Ovin, 
Faure une guerre quite. Cawfa jeff jimu. JD Cauis tres 
Juice. Fuff: ducss fecsem naëtus, Liv. Revë u de routes jes 
«aiques apparentes d'uc Conivardant veri.abie. ufr bo 
378, Cie. Des honseurs qu'on a merités-Phft4 m41% tudo, 
PL. Ure meiure juite,ex te. fiffsec dominus, Cic. L: vrai 
maicie.fuia d'ffidia, Cic Des conteftations fondées fur 
la juitice J'ufhum seffamensum, U 1 ». Un Tefiament fair 
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avec toures les folemnirés accoutumées, Cum juffo anim 
Cr legitimo hoffe res gerebatur, Cic. 3. Off. Car on faifoit 
la uerre dans les formes, & aux rerines des loix, avec 
l'ennemi, Henorer jujtiores Hunquëm babiti junt. Cic. On 
n'a jamais rendu des honneurs avee plus de railon, avec 
plus de juftice. Faffa pralio devicir. Liv. Il remporta une 
vitloire complette, dans une bataill: en forme. 

IOTIX, 2. €. Le Juthland , Province de Dannemarck. 

JÜTÜRNA , &. f. Pirg. Jururne, iœur de Turnus, | 
Nymphe Latine. {Fontaine d'Icali:, aupiès du fleuve 
Numieus. On lui faifoic une fête appellée /mrwrnalsa, ou 
Feris fururna. SERV. 12. Æn. 130. 

- JuTURUS, 4, #6. (fuc. parc.) v. 

JUYARE, 5, juur.Cic. Aider, fecourir, affifter, donner 
du frcours, être utile. Syn. Awdjniare. 

# Or mt ordinairement farm pour le fupin de Juva- 

re, mais je ne l'ai poine crouvé ; on fe fert d'Adjurnm, 
qui cf le iupin d'Adjuuare. Il emble cependant qu'on ait 
dit aucrefois favatum, purfque Salluite dir favarurus, 
, Juvare aliquem confilio, Cic. Afifter quelqu'un de fes 
con£ils Jvare ad beatam vitam. Cic, Aider à acquerir la 
filicite, Aqua illa juvant aculos. Sen. Ces caux fonc bor- 
nes pour le mald:s yeux, 

JÜVARI. (pal) Tac. 

Juvar. Cie. (imps:rl.) Il eft à propos, il eft urile , il eft 
agréasle, il eft avartageux, il cft bon. 

Jusat indulgere labori. Vinc. Ileft bon de s'appliquer 
au travail. Sunr quos juvat. H o R. Il yena qui prennent 
plailir rvir me, Cic. Je fus ravi. 

+ Quoïqu'on re metre que l'accufatif de la perfonne 
avez ce verbe, Piaure mre une fois le datif, Geasdo ira 
mbijurar, PLaUT Cf {R. Srirt.) : 

ÜVATÜURUS, à, #m. SaLL, Katus frequentiamnege- 
L'aror um COMICATAM, QU COM MER Ju vArHrum CXETCIE HMS, | 
Sac. B Ufus, | | 

JÜVÉNALEX, inm.n. pl. Susr. Juvenales ludi. Tac. 
Féteen l'honneur de la jeunele. 

JÜVÉN ALIS,/E. PL. 33. 2 Le même que JUveNtLts. 

JÜVENARI ,0r, atñs sum. Hok, S'égayer comme un 
jeune homme. 

JOÜVENCA , £. f. Pirg. Une Genifle , une jeune Vache, 
Ov:d, ue jeune fille. 

JCVENC ÜLÜS,5,m. Cara, Un jeune homme. 

dim.) de 
IÜVENCUS, 5. m. Firg. Un jeune bœuf , un bovillon. 
Hir. ur jeune homme, 

Juvanis.(p'.)Prd Juvenis. 

JUVÉNESCÈRE, co, fetr. Ho. Croicre, s'engraifler. 


; ut tTUX- EXT 
V'ites cogimus juven.! se. Pi. Nous faifons rajeunir la 
vigne en la raillant. 

Juysniuion, orir, Ovin. (comp.} de 


JUVERILIS , 56, (adj) Cic. D: jrune homme, qui 


Conveiit à u2 jeune homine. Zevenilia defideria fuge. BiBL. 
J 


Fusez les safhons de la jeuneffe. 

Juvsnictras ,aris, f. Non. La jrunelfe, Sun. Juventus, 

JUVENILITER. (adv.) Cre. En jeune homme , com- 
me un jure homine , en Étourdi. 

JUvENtOR , oris, Tac. (comp.) de 

JUYENIS , 5. m. Cie. Un jeune homme. Juvenes cé 
virgines, Bise. Les jeunes garçons & les filles, les vierges, 
Magna juvenum ffpante catervä. V1 RG. Suivie d'une 
nombreule fuite de Grands. 

JOVENTÀ , 4. F Virg. La jeurelTe. f. Le même que les 
deux mors (uivans. 

JAN ESS » à. Ê. Hor, La juneffe , Je troifiéme âge 
de la vie, dont le preuier s'appelloit Infantia, & duroit 
juiqu'à fept ans ; le fecond , Adolefcentir, 

JUVENTUS , wris. f. Cic. La jeuneffle. Cet âge dure 
pa viugt-ciaq ans, juiqu'ätrente , ou quarante-cinq 

ns, 

Juvenis. (+. fue. fubj) Pid. Juvare. Aider, 

JUXTA. (adv.} Sal, Également , de même , comme, 
AA 4€, 4tque, D: même que , autant que. fuxrà bon, 
masque, S ALL. Les bons, auffibien que les méchans. fuxrà 
CM Garner, PL A U +. Autant que les plus ignorans. 
Juxta Bern. S À LL. Comme moi. Juxta ac fi. Cic, 
Comine fi, 

JUXTA (Prépofrion qui régit l'accufarif.) GC. Nep, 
Pivcne, auprès, 144! ision. Juxta viam Apfiam, CNep, 
Autre: d= a voicd'Appius. Jixta voluntatemn cjus. Biz. 
Selon {a volorré.? xt: ordimem, Ip. Selon l'ordie, 

JUXTIM. (adv } Sicer. Auprès, proche. . 
*IXEUTICUS, 4, me, Ixurica ar. L'Ixeutique, l'arc 
de prendre des oifeaux à là glu (R: igés, glu.) 

AIXIX , 2. F. PI, E:pece d'herbe, 
EXION, ün8:, Virg, Ixion Roi de Theffal'e,qui conçut 
un amour ciiminel pour Junon ; Jupiter le fc attacher à 


une roue dans ies Eifers , pour y étre tourmenté étersel. 


lemenc. 


LXION. Bib!. Ixion , oifeau plus petit qu'un Vaucour, . 


& dont le plumage eft b'a:c. 

IXIONEOS , 4, wm. Vire. D'Ixion, Orbis Ixioneus, 
Ip. La rou- d'Ixion. 

IXIONIDES , 2. m. Prop. Pirithois, fils d'Ixion. 

JFNX ,jasss. AruL. Elpece d'oileau , qu'on aprelle 
auf Morscilia (ivyzas.) 


rien dede de 
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> Lss Latin (e fervent de la lettre C, 
rs F S au lieu du K. 
La NT KALENDAÆ. Vid. CALFNDÆ. 
KALENDARIUM.V.CALENDARIUM. 
KaALENUS. Vrd, CALENUS. 
Kat majus cochle tro femine, De 
la Soud: , efpece de Plance, dont la 
- mt der eft à plufieurs feuilles , & la fe- 
mence leinbiable à un Les Serpent roulé en fpirale ; ce 
fruir r% enveloppe des feuilies de la eur. | 
AKETMIZX, €. f. Plante dont la fleur eft cout à fait | 
femblabl: 3 la Mauve. Le fruit eft partagé dans {a lon- 
gueur er plufieurs loges, remplies de femences ; & s'ouvre | 
par la pointe en autant de paris qu'il y a de loges. 
Kermia Æypria femme Mojcate, Du Molch , Plante 





qui croîten Egypte, aux Antilles, à la Tamaïqur. C'eft 
la mêine Piante qu: celle qu’on. appcile Herbe au Muic, 

Kiria fidics tilse joie, Mayor. Sorre d'arbriff-au. 

KILDARKIÏA , ou Cella- Daria. Eccr. Kildare » peiire 
Ville de Lagsnie, vers la fource du Barouen Irlande , où 
il y cut Evécle dès l'an g19, Suffragant de Dublin. 

RILKEN NTA , ou Cella-Sanét.-Caniei. Kilkenni, pe= 
tite Ville de Lagenie , fur le N-uri en Irlande , Evéché 
dès l'an 1160, SuHfragant d: Dubin. 

Kizmora. Kimore, perice Ville d'Ulrorie dans le 
Comté de Cavan, tur un Lac en Irlande, Evéché dès l’an 
1454. 

Kiovra,e.f. K'ov'e, Ville prefque ruinée , Capirale 


de !'Ukiainie fur le Nieper,en:re la Mofcovie & la Polos 


gne , Archevéche du Ru G.ec. 


art 





L AB. 
» EN chiffre, marque cinquante. 
[Dans les roms propres, ele fignif 
1] Lucius.ÎLivre,Lois[L, fe mer pour 
D. Feft. Délicare, pour Dedicare.] 

LasacuM,s.n.Ecc!, Laubac, 
Ville de là Haute Carinthie, fur le 
Laubac,qui appartient à l'Empereur, 
crigée eu Evêche l'anr46r, dansla 
Province d'Aquiiée, 

LasanacUs,i. m. Labadacus , fils d'Agenor Roi de 
Thebes, & pere de Laius. 

Lasan. Bibl, Frere de Rebecca, Pere de Rachel, & 
Bcaupsre de ‘acoh. 

Lagans, #51. Cic. Chancellanc , prèt à corb:r , qui 
va écte reoverié, branlant, ébraglé. 

Fertuna labans. Cic. Une fortune chancellante, ébrar- 
lée, qui n'eft pas ferme. Acses labans. T Ac, Une Arméc 
ébranlée, qui läche le pied, qui recule , qui perd courage. 
Oculi labantes languore, Prop. Des yeux languiflans,ab- 
battus de largueur. {part.) v. 

LABÂRE, 3, &vr. Cic. Branter, être ébranlé , étre (ur 
le point de tomber, d'étie abbattu. Cie. chanceller , être 
irdeterminé , écrs ébranle , changer de refoiurion, 

Labanr animi. Liv. Lls chanceïlenr, ils marquent de 
couraÿe.—genns.Viro.-pedes, Ovin.Les gehoux, les pieds 
chancellent, ve fonc pas fermes, Labar ariete crebro janus. 
Vino. On ébranle la porte à coups de belier. Memoria La- 
bar. Liv. La memoire bronche, n'eft pas ferme, Si quid in 
moribus labarer. Tac. Sion fe relichoit un peu dans les 
mœurs. Spes labat. Ovin. Notre efperance eit doureufe 
Si vita labar Ovip Si la conduire v'eft pas irreprochable. 
Labamus,mutamafque fententiam.Cic Nous fommes irre- 
folus, nous changeors de fenriment. Qwibus mon cf fnius 
doloris, mens labat, Cas. Les malades qui font inienfibles 
à la douceur, tombent dans le délire. 

LABAaRETA , 4. f. Ercl. Saine Ander , en Bifcaie, 

LasARUM ,:.n. Tr Bansiere, Etendar , le La- 

Lanarus im, {27% Sbarume 

LABASCÈRÉE , fe, is. Lucr Aller tomb-r , être fur le 
point de choir, de tomb:r. Ter. fe rendre, étre Ebranié, f: 
laiff-r gegner, étre vaincu, donner les mains. 

Labferr. Tr. Adel, 2. 2. 31. Le voilà bien ébranlé, Lr. 
Exfeit, vitfus uno verbe, quam ci:o! An. Eun, Le voi'à déja 
ébranlé, il s'eft rendu pour un mot, que cela s'eit fair 
promptement ! : 

LABASCI, fer. VarR. Se lailfer échir , ne pouvoir 
refifter. Miferscordig l:bafes, VaRR. Se laïffer coucher à 
la pitié, êcre Emù de compañion, 

LaraTuk. (.fing. {ub}.) v. Last. Tomb:r. 

Lans, {:bl.) de Lapus. : 

LABLATES , tm. m. Liv, Les Labeates, Peuple de 
Liburn:e, 

Lassaris, (fuppl. Palus.)Liv. Lac de Dalmatie,qu'on 
avprlle Pinta, ou Stutari. 


LA BECÜ LA, 4. FUne perite tache, une legere fécriffure. 


x Ciccron prerd ce anoc dans le ligure, pour une at- 
rcinte qu'on donre à la teputation de quelqu'un; c'eft dans 
J'Oraïlon contre Vatinius, #, #r. 


LABÉFACÈRÉ, facto, fre, fiétüm, Tan. Ebranler, 


£ecouer , eflayer d'arracher , rompre. Cie, ébrauler quel 


qu'un, l'empêcher de pourfuivre un deffsin , dérourner. 


{a Lan.) Syn. Rampcre, defirusre ,fdeterrere, 
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Omnes dentes labefecit rsïhi, T sk. Adel. Il m'a caflé 
toutes les dents. Labefreere fidem alicujus. Su & +. Cor- 
rompre, ébranler la fidelisé de quelqu'un, Vi or mulré 
partem lab:fecir in emnem, Ovin. 3. Afer. Et après l'avoir 
sourné ile coutes parts avec de prards efforts. 

LABÉFACTARE, 5, sui, ram, Cie, Ebrauler, (ecouer, 
agiter, renvericr, détruire. fre.) de LansrACERS. 

Labifacere aliquem, Cic. Ebranier quelqu'un , le dif- 
fuader, le détourner, le faire défier, l'ob'ger à quitter 
uneencicprife. Labef.&fare arateres, Ib. Tucommod:t les 
Laboureurs.—commeods alicujus. Cic. Traverler les inte- 
rérs de quelqu'un, nuire à {es avantages, lui porter préju- 
dice.—dignitarers alicujus. Cie. Ruiner la dignicé de quel- 
qu'un , la décraire, l'aneantir. fem alisujus pretio, Ip. 
Corrompre, gagner, ébranl:r la fideliré de quelqu'un par 
des récompenies , à louce d'argenc.jurs, leges. Cic, Rer- 
verfer la Juftice ,les Loix, les désruire. L tbefrétire cpin 


miorem, Ip. Décruire une opiniur,—jecietatem, C 1e, Dé- 
truire une ocisté, Nc vero pofleë deféiti lab. fictare eums 
qui Provincian abfens renchat, Cie. 12, Ep, 25. Depuis ce 
temps-là, je n'ai cefle de déconcercer ce.ui qui poiicdoir un 
Gouvernement fans y refider. 


LÂBÉFACTARI, Br , ati: sm. (pall.)Cic. Etre ébran- 
lé, étre afoibi. 

Cm id judicem caufirs labefaëtari animadvertunt. 
C1c. Quand les autres voyene que leur caufe eft fur le 
point de 1e perdre chez I: Juge, (is ont secours àun Ar 
bitre.) 114 me video ab e& ajturi labefaétarier (pro) labe- 


faëtari. Ter. Tant elle agit finement pour me faire com 


ber dans fes pièues, comine je vois. Arme 

LABEFACTATIO, ouës, €. Vid, Laseractio. Ebran- 
lement. F 

LABÉFACTATUS ,4, #rm, Cic. Ebranlé, préc de 
tomb. r, ! 

LALÉFACTIO, ôvÿs. f. PI. Ebranlement. m.chüte. f. 

LA #HÉFACTUÜUS. Prud. Le méme que LABer ACTATUS. 

LABELLÜM , 5. n. Une perice lévre, Cir. une cuvecte, 
un prie va ffrau, on vale. (dim) de LanUM. 73 labeliss 
confeurunt, Cic, Se loncrepolés fur es levr:s. 

LABENS, cuits. (part.)de Lapi. Tombant, qui rombe, 
qui cit préc a tomber. 

Toi jam ann: labentibus, VrRG. Après tant de temps , 
aprèstant d'années. Die labente, Ho. Sur la fin du jour, 
{ur le foir, fur le tard. Difeplinx paularm libins. Liv. 
La difciplise qui perd peu à peu fa vigueur. Donus mife- 
rere labentis, YiRG. À ÿez cowpa lion d'une famiiile qui va 
comb:r, qui va perir. Venier iujl is labentibus atas. Vino. 
r, Æn. Dans la fuite des ficcles il viendra un temps. [Le 
Luïre étoi: un efpace de cinq aunces. ] Vrd, Lusrnuns. 
Flumina lsbentia, Vino. Des nivieres qui couleuc, E: fés 
reus, alro labinte. Biac. Etque queiqu'un tonibant en bas, 
vous ne foyez coupable de 1a mort. 

LA BÉO, ons, im. Pi, Qui a de groffes lévres [Labeon, 
nom propre, (R LaBiuM.) Anréiéins Labo, A. GELL. 
Antittius Labson , fameux jurilcorlulte. € Horace le 
sraite d'extravigare, 

Lasers. Vérr.(imper.)Lassee.(2.fing. fur.}v. Lanr. 

LABERIUS, à 5, mo. Her, Laberius, Chevalier Romain, 
qui a compole des Mumes qui avoïeut quelque repuration. 
{=ecl, Lavier, 

LABFS, #:. f. Cie. Grande ouverture de terre, unaby[- 
me, un gouffie,feache, Acurilure,note,marque «'intasuie, 
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- qéc LAB. 

+ Feftus dit que ce mor fignifie proprement pne tache 
fur un habit, mais comme ce nom vient de Læbi, romber, 
ileft plus probable qu'il fignifie proprement, chüte,ruine, 
& par métaphore une tache. Dar. 

Labes animi.Cie.Un vice, un défaut.—turpitudinis. Ip. 
Une cache d'infamie, une Aéeriffure infamante. Labes po- 
pali. PLAUT. La ruine du'Peuple, qui corrompr le Peuple. 
—Provincie. C 1 c. La deftruéton d'une Province, Prima 
mali labes.Virc, 2, Æn, La fource, l'origine du mal. Afxl. 
tés locis labes faëta eff, Cic. Il s'el fair en plufsurs licux, 
de grandes ouvertures de terre. 

LA BÏ, /365r, bris, Lépsÿs smm. Cire. Choir, tomber, 
plier, s'abbatere, écre renver{é, être sbbautu, bronch:r, 

aire une faufle démarche, fe tromper, marquer , pecher, 
errer fOwid. fe paller, s'écouler. Hor, fe répandie, s'af- 
foiblir. Syn. Cadere,lerrare, deffcere, 

Labiin adnlationem. T ac. Se laifler aller à la Aatterie. 

in gauéia.V.FLAc.Se laifler aller à la joie. 

R On dir Labi aliqua re, in aliqua re. Crc. ad aliquid, 
in aliquid. Cic. fuper aliquid. Bin. 

Ne forte lxbaris in lingua, Bip, De:peur que vous ne 
pechiez par la largue, Béasses wir que non eff lapfis verbo 
ex ore [uo. Bis. Heureux l'homme qui n'eft point tombé 
par les paroles de {a bouche, Labere pemnir, Virc. Volez, 
defcendez en volant, Nunquam labre fi te audios. Cre. 2, 
Ep. y. Vous ne ferez jamais de faute, f vous vous corful. 
tez bien. Ur labatur pes corum, B1 31. En forte que leuis 
pieds ne trouveront que piéges. 

LA BIAX, ür:m. m. pl. Ter. {& plus rarement.) 

.LABLÆ, &rim, F. pl. Plant, Leslévres. Labix men ape- 
vies, Biz. Vous ouvrirez meslévres. {R.4 Lasenpo, vel 
à Rues, caprer do.) Refer ad labiac tibtas, Piaur. Srich. 
34.41. Approchez votre Aurte de vos lévies, jouez de 
votre Autre. Vid, Lastum. 

TLabiarys flos, Fleur Jabiée, fleur en gueule. 

. LABIDÜS, à, &m Vire. Ghffanr, penchane, où l'on fe 
tent avec peire.{r. Lam.) 

Lasir,-sis. Vid, Lasium. Pid, Lagia. Lévre. 

LA BILIS, {#, (adj.) Arnob, Fragile, caduc. (ab cod.) 

+ Lasio LUM, #, n. Petite lévre, (dim.) de Lasium. 

LABIOSUS, à, sm, Luce, Qui a de grofles jévres, des 
Jévres p-ndances 

LABIOM, i1.n. Bibl. La bévre, une bordure, un bord. 
Vid. Lasi,qui eft plus en ufage. SN.Lebrsm, labellum, 

Terra erat unius labii, B 1521. La terre n'avoir qu'une 
feule langue, Confufsm eff Labium. Bin. Le langage fur 
confondu, Facies 1{5 labium, 1 p, Vous y fetez ue bor- 
dure. A L.bio,:d labium. Bisx. D'un bord jufqu'à l'autre, 

LABO, 35. Vid. Lapare. 

LABOR, ëris, lüpsis sum, Vid, Lapr. Cic. Tomber. 

Timpora labuniur, Ovip. Le teinps fe paile, 

LA BOR, orir, m, Cie, Travail.m. peine, fatigue. f. Firg. 
danger, perl. m. traverle, 

Labort iffe alicui, Cie. Etre à charge à qu-lqu'un, l'in. 
commoder, lui faire de ia peine. Nwilo labere. Cie. Sars 
aucun: peis.e,a fement, facilement, Luna, Solifqne labores, 
Vire. Les ecl pics du Soleil & de la Lune. [C'eft ici une 
métaphore] Per fuxge maximis Laboribus. Cic. Ellu yer de 
£'ards travaux , de grandes fatisues. Labore confus. 
Biau. Accaoié de travail, de fatigue, De labore manuum 
fexrim. In. Du cravail de fes mains, Plus laboris, Cac. 
Pius de travail, un cravail plus grand. Annales roffrorurm 
laborsm, Vino. Le recic de nos malheurs. 

LaAmonR A. (imper.}) LAsoRABIT ,-BUNT. 
Lasonans. . 

LañORAMEN, inés. n. Laboratoire. m.Vid, Orricrnwa 
LABORANS , #ntis, Cic. Age, mifcrable , deioie ; 
Caf. pieile, repouffé, f8:6, Qui travail'e, travaillane, 

Dire magi., quAam verb.s lacorans. Set. s'applique 
plus aux choles, qu'aux paroles, Laboransières noféris les 


(Fue.) v. 


+ 


LAB. 

sions [ubfidio mifit.Cas. 11 envoya des Iégions at fecours 
de nos gens qui éroient preffes , qui avoienr de la peine à 
loutenir l'ennemi, Tea laborantia. P 1. Des toits trop 
charges, qui plient à force d'êcre chargés. Urero laberan- 
tes. Hok. Qui font en travail d'erfans. Per toram nollem 
laborantes nihil cepimus, Bisx. Nous avons travaillé roure 
la nuit, fans rien prendre. Naves laborantes. Cic, Des 
vaiffeaux tourmentes. (part.) v. | 

LÂBORARE, 5, ui, atum. Cic. [ Verbe neutre a@tif.] 
Travailler férre en peine, fe porter mal, avoir mal, être 
incommode, être malade, fouffrir, . 
"& Ce verbe fe prend quelquefois comme s'il éroit aétif. 

Laborare arma.Srat.Forger des armes —circa aliqard, 
Quinr. S'appliquer à {on devoir.—morbo alique. C1c. 
Avoir quelque maladie.—fænors.Liv- Etre accablé de det- 
tes.—podagré. MART. Avoir la goutte.—re frumentaria. 
Cæs. Manquer de bled.—à frigere, PL. Etre malade par la 
violence du Froid.—ex inreffinis, Cac. Avoir la colique.— 
tx invidræ. Ip. Etre odicux, haï.—6 avaritiam. Ho R. 
Etre avare. Luna laborat. La Lun: eft éclipfée. Nois la- 
berare, Cic. Ne vous mettez pas en peine, ne foyez pas ca 
prine. Laboramus hoitibus. Cic. Nous fommes accablés 
pat les ennemis, Laboras [ua magnitudine. Liv. Eft ir 
commode de {a propre grandeur. Nihillaborar de, Cie, 
Il ne fe mer point en peine de. Nom {aberabis. Bist. Vous 
n'aurez point de peine, Odio laborat apud. Liv, 11 ef haï 
de, 1ffos raffres intereà tamen deponc, ne labora, T 2 R, 
Heaut, Cependant , quittez ce racteau que vous tenez, ne 
vous fatiguez pas, ne vous tourinentez pas tant, 

Où dit Laborare aliqu'd. Stat. ad aliquid. Cic. cireæ 
4fiqurd. Quint, ob aliqu:d. Hor: aliqua re. Cic. ab aliquæ 
re. PL de, ex aliqua re. Cic. Laboront, ne, avec le fubjonc- 
tif. Cie. Labore avec un infiniuf. PI, 

LA BORATÜR. Cie. On eft en danger, on fouffre. Las 
Écratum efl pejis'entià. Pi. On a été affigé de Ja pifie. 

Lasorario, omis. f, Vid, LABOR. 

Lasoration, sr. TERT.(comp.) de LABORATUS. 

TLÂEORATORIÜM, à 5. n. Laboraioire.w. Vid, Or 
FICINA. 

LÂEORATUÜS, à , fm, Cic. Travaillé, eukivé, poli, 
fait avec loin, Laborati libri, Manr. D:s Livres travail. 
lés avec foin, polis, compolés avec étude. 

Lasoni. (dat. fing.) de LasoR. 

LALORLÆ , rw. f. pl. Pi. Terre-de-Labour, {Pro 
vire: du Royaume de Naples, ainfi apreilée, parce qu'on 
ab-auceup de pcine à labour-r la terre de ce pays.) 

LXPORIFER, à, #27, Ovip. Laborieux , qui fupporte 
le eravail, la fatigue, (R. Lason, G Fans, porter.) 

LABORIOSE, {adv.) Cic. Avec peire, avec difficulté, 
avec fatigue. 

LaroniostoR, eris. (comp.) de Lason:osus. 

LasoriosissiMs. (adv.) Cac. (fup.) € 

Lañonriosivs.(adv.) Cic.(coinp.) de Lazokioss. 

LasoRiosissiMUS, 4, #m. Cic. (fup.) de | 

LABORIOSUS , à, #m, Cic. Laborieux, qui travaille 
beaucoup, qui fupporte ailément le travail. Ter. pénible, 
difsiie, (r. LAsoR.) ; 

Charte dééta Gr iaboriofe. Car. Des Livres, des Écrits 
pleins de doétrins , & qui ont coûté beaucoup de travail, 
Fab:la faboriofs.T 5R.UnePiece de Theatre difficile à faire. 
Verfus laboriofus, ManT. Vers qui demandent du travail. 
Laboriofos folemus dicere,Cic. Nous difons qu'ils fouffienr. 

LABOS, ris. m, Plaut. Le même que Lasor. Travail. 

LA BOSÜS, à, m. Luc. Raborteux , où il eil tacile 
de tomber, (R. Lam.) 

Lasrapeus, LasRADIUS, LABRANDEUS. PI. 32. Surs 
nom de Jupi:er. . 

res armorum. S 5RY%.3, Æn. 10 .‘X Lifez 
LiBRAMENTA. Vid. LIBRAMENTUM. . | 

TLasRATUM, é, n, Un baiier. (Qwod fit à labris.) 
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*Lanxax, 4tis. M, Elpece de Poiffon fort gourmand. 
SYN.Lupus, 

LasRo, onis. m. Vid. TABERNARIUS. 

LA BRON, ônis, ou € ci Labrore, Ville & Port de 

LA BRONE, er. "Gi, $ mer d'Italie, qu'on ap- 
pelle aujourd'hui Livorno. 

LasroniUM, fi, n. Efpsce de grande couppe. 

*Lasnos. Le même que Vorax. Gourmand. 

LABROSUS, 3, #m. Cezs. Don les extremités , les 
bord s'élevent en forme de lévre. 

LABRÜM,ÿ. n. Cic. La lévre.{pire. bafin.m.cuverte.f. 
où cout autre grand vaifl-au propre à fe baïgner, Liv. les 
bords d'un lac, d'une riviere, d'ure fontaine. 

Labrum horitontis. Vire. L:s bords de l'horizon, La- 
brum fuperius. Cas. La levr: d'erhaut. Labris primoribus 
attingere aliquod genus vita, Cic. Goûter un genre de vie. 
Muitüm inter Labra atque dentes Latuit wir ile, PLAUT. 
J'aieu bien longremps le nom de cet homme fur les lévres, 
& entre les denes, fans le pouvoir trouver. Labrum vene- 
rem. PL. Herbe qui vient dans les rivieres, Labra vinaris, 
Car, de R,R, Vailfeaux où l'on met le vin, quand on l'a 
coulé. Si labrum non eff.Cic. S'iln'y a point de baflin. À 
verrucé in labris fé, Vicr, À caule d'un porrsau qu'il 
avoit fur la lévre, Primoribss labris, Cic. Da bout des lé 
vies. Nec dum illis labra admovi.V1RG. Je n'ai pasencore 
bü dedans, 

Lasrus, i. m. PL Efp-ce de poiffon. 

LABRÜSCA , 3. Ê. Pirg. Lambruche, Vigne 

LABRÜSCÀ , &am, n. pl. Cul. $ fauvage Lib, Fruit 
fauvage. Le fruit de la vigne fauvage.(@yod {abra ladar 
acerba fapare.) 

+LA BRÜSCOSÜS, à, #m.Où il y a de la vigne fauvage. 

LABURNÜM , 5. n. PI Aubour , efpece d'aibre, (R. 
Qysvd habear flores labiles, inquiunt.) 

LÂBSRINTHEUS. Carul. De labyrinthe. Labyrin- 
theis à f:xibus egredi, CATUL. Sortir des dérours du La- 
bytinthe, : 

LABYRINTHUS, . Vire. Labyzinthe. m. lieu em. 
barraile de divers décours, & d'où ileft difficile de forcir. 
4 Pine, dit qu'il ÿ avoie quatre Labyrinthes fameux ; 
celui de Crete, décrit par Ovide ; celui d'Egypte, dont 
Pompeïus M-la fair la defcriptior ; celui de Lemnos ; le 
quacrieme , celui d'Italie. Pline, 36. 13. Vid. Herodet. », 

LAC, liéfis. n. Cic. Du lait. Jucumdioris difriplina lac. 
Quint. La douceur d'une doétrine agréable {R. Axes, 
gen. ab zur , le lait.) 

Lac novsm mihs mon drfir, Virc. J'airoujours du lait 
nouveau. Lac Afininum. PL. 28. 9 1: ait d'Ancif=.Bubu- 
lun, Vaccinum. {np 31,10. 25.8. Lait de Vache —Cameli. 
num, D L1.28.9. Laic de Chameau—Caprinum. In. Lait 
de Chévies.—Ferinum. © y 1 p. Lait de bête.—humanum. 
PL. 28. 9. Lai d'homme.—muliebre, C8 15.64. Lait de 
femme.—ovrllum, PL, 28.19. Lait de Brebis.—fuéllums. Inn. 
Du lait de Truie. 

Et lac fubducitur Agnis, Vino. Et on ôe le lait des 
Agreaux. Quam drives peceris nives, quâm laétis abun- 
dans, V1RG, Combien j: fuis riche en beftiaux , quelle 
abondance de lair il m'en revient. Lac Gallinaceum. Pi. 
Praf. Du lait de Poule. 4 C'eft un proveibe chez les 

Grecs , pour dire une chofe exrremement rate. 

de Lac, ne le dit pas feulemenc des animaux, mais auf 
des plantes. Lac Ficulrum. Pr, 23.7. Lac Refrain. 
PL. 24.11. Lait de Figuier, ait de Romarir: 

*] ACÆNA, 2. f, Etpece d'habillement.FidLacænus. 

LACÆNUS , à , #m. Cie. Lacorien , Lacelciowien, 
Lacan malier, Cic. Une femine de Laceacmone , une La- 
cedemoïieine, 

Laccus. Vid. I acus. Une cuve. 
LACEDÆMON , duis, €. Vrrg. Sparte , Lacedemone , 
Ville érgée en Merropole daus le Peioponnele,l'an 1087; 


LAC, 767 
mais ee n'eft pus qu'un Bourg nommé Affthra, [ur le 
Vafl: Potarie, dans la Morée. 

LACEDÆMONIE, cum. Jusr. Les Lacedemonier +. _ 

LACER, lacërd, lücëram. Liv. Trongué, inuiié, à qui 
l'on a cuuppé quelque membre. Syx. Laceratss. 

Quamuss «ff lacer, Lucr 3.404 Quoiqu'il foie mutilé, 
Nawis lacera, papes lacere. Ovin. Un navire biife. Re= 
grum lacerum, CLayup. Un Royaume ruiné, qui eit en des 
fordre. He lacer admiffos terruit Heëlsr equos Ovin 2Ep. 
Lei Hector cout dechiré, efiaya fes Chevaux. Mille lacer 

fargere locis. Ip. 3. Met, Etant misen pieces, vous fer:z 
iépar du dans mille endroits. 

“€ Larer, ou Lacerus,dicitue (ppr.) #mpritstus membris. 
Asc. P#p. Deiphobum widi laccrum crude'iter ora , or 
manulque ambas. V1nG.4. Æn. J'ai vü Déiphobe, le 
vifage défiguré d'une maniere cruelle , à quion avoit 
couppé les ue mains & les deux orcil!es. 

TLACÉR A BILIS, /. (adj.) Auf. Qu'on peut déchirer, 

LÂCÉRANDUS, à, #m. Luc. ex v. 

LACÉRARÉ , 9, vs, atum, Cie. Déchirer , démems 
brer, mettre en pieces. | 

Lacerare diem in vanum, P 1 À ur. Employer inutile. 
ment un jour.—farmam alienjus. Liv. Déchirer la repura- 
tion de quelqu'un.—fertis bereditatem, FL 0 R. Difhppet 
l'heredité , ja fucceflion par fes larcins.—2liquem virgis, 
Liv. Déchirer quelqu'un àcoups ile fouet. Or, comas, 
veffem lacerat, Ovip. Se déchire le vifage , les cheveux, 
les habits. Qyarelacero cares mi? Bius. Pourquoi dé- 
chirai-j- ma chair ? 

LACÉRARIE , br, arts sm, (pall.) Cie. Etre déchiré. 
Concifjone lacerabuntur, Byas. En leront meurtiis & dé- 
chirés, Lacerabisur regnum ejus, 1 D. Son Royaume fera 
dévruie, Hine 

LACERATIO, onfs. Cac. L'aétion de déchirer, Mer 
tuorwm laceratio, C & 1 s. La dificétion des corps morts , 
l'anatomie qu'on en fair. 

LACÉRATUS, à, sm. Liv. Déchiré, mis en pieces. 

LÂCÉRÉ , /àci5, lAcis. Luc. Tiomper , attrapper , 
furprendre. Hine Tlicere , ailicere. 

LÂCER NA, 4, Cie. Robbe, cafaque, manteau dont les 
Romains [: fervoient contre le fioid & contre la pluie. 
C'éroic un vêtement communaux hommes& aux frnimes. 

LACERNATUS , à, sr, Juv. Qui porte une de ces 
sobbes. 

L'ACÉRO, #5, Vid. LAcERARE. 

LACÉROSUÜS, à, #m. Vid. Lacen. 

LACERTA ,£. Cie. Un Lezard, un trou de Lezard. 
Vid, LACERTUS. | 

EfF aliquid quocumque loco, quocumque receffu unius [e 
Le dominum feciffe lacerta. Juv. 3. C'eît quelque chofe de 
bien doux, d'avoir une patate retsaite, une petite demeure 
dont on foie maître. 6 Quelques uns lifene ici Larebra,au 
lieu de Lacerta. En coniervant Lacerte, il faudra le pren 
dre pour un petit endroit où fe rexirent les L:zards , c'eft 
dire, un méchane petit trou. 

LACERTOSÜS , à, #m. Co. Plein ds mufcles. Cicg 
fort, robufe, vigoureux. | 

LACERTUÜLE, or#m. m. pl. Apu!. Efpece de pätifferie 
qu'on à ainfi appelée , (qua lacertorums forma referes 
banr.)Vid, LACERTUS. 

LACERTÜS, 5. m. Cir. Le bras.ffirg. un Lezard. PJ. 
efpice de poiffon qui reffemble à un Lezard. Occuliame 
jpineta lacerios, V 1R G. Les Lezards fe cachent dans des 
buiffons. 

LACERUS, à, #m. Asc. Pænp. id. LacER. 

LACSSSENDUS, 4, sm, CIC, 6x ve ee 

LACESSÈRÉ, 5, buépoui, & lcifi, Licéfium. Ter. 

Attaquer, provoquer, irtiter, infulrer. 3e Ce verbe prend 
les temps parfaits de Laceffio, qu'on ne trouve Que dar 
Columeile, Syxn. Frovecñre, 


768 LAC. 

Laceffere aliquem cantu,voce, Vins. Défier quelqu'un à 
chanter,—4d pusnam, Liv.—bello, Cic.—pralio. Cæs. Pro- 
voquer au combat.—irjuriis, Cic—jurgiis. Liv.—male- 
diéhis. Cic. Charger d'ir j'ires, d'opprobres, de reproches. 
Hos ego fermones laceffivi nunquam, [ed non valde repreffi. 
Cic. 3. Ep, Je n'ai jamais donné lieu à ces bruies, mais j* 
ne me fuis pas mis fort en peine de les reprimer. Prowf la. 
ceffierant caufe, FioR. Selon I+s motifs qu'on en avoit, 

Lacsssim, (pour) LACESSIVERIM. 

Lacsssio ,onis, f. À, Marc, Atraque. 

LACESSIRI, céfi dr, céffinits sum. (pall.) Co. 0.8 
Vid. Lacrssens. 

Lacessirro, onis. F, Atraque.f. Syx. Oppurnatio, 

Lacresiron, erir, m.Q ii attaque, qui défic. 

LACESSITUIS, à, wm, Ho. Ataque, provoqué ,ir- 
rité,incice, défie, Lar. fitum mare. LUCR. Us nier cour- 
roucce, irricée. Cruento dente laceffiri. M or. Atraqués 
par des vers extremement piquants. (part. paf.) v. 

LACES SO, ïs, sur, Vid. LacessaRe. 

*LÂCHANIZARÉ , 5, ur, ätmm,Suar. Etre languif- 
fant, être pareff-ux, larguir, , 

” *LACHANÜM ,1. Ho. H:rb: potagere, (2æzsrer ; 
us.) 

*LACHÉSIS, ir. f. Apul. C'eft le nom d'une des Par- 

ques, qu'on appelle Lachefis, du verbe Auy saw, fortiri, 

Ses deux fœurs font Cletho, Arropos, Vid. ATROroS. 

LACHRUMA. Vi. LACHRYMA. 

LacHRUMANS. P'ié, LACHRYMANS. 

LaAcHRUMAR:, Vid. LacRyMant. Sans F7. 

Laci.(uen.) Pid, Lacus. 

LACINARE, 3, us, Ztém. So. Déchirer, déconpper. 

LACINATIO , ous. €. Celf. L'aétion de déchirer , de 
ciMpper. 


LACINATOR , ôris. m. Prud. Diffippateur , [qui dé- 


chi:s, 

LACINATÜS , 4, &m. Difippé , déchiré, découppé. 
(parc dal.) v. Lacinars. 

. LACINIA, &. F. Cie. Larmbeau d'un robb-, l'extremite 
d'une robbz. L'ieinie. Var. Epeces de petires mammel- 
les qui peudent du cou des Chévres. In lacinias peeus 
agrotum d fir:£a1 jet. Cox. Il ordonne qu'on fépare en 
petits rroupncaux les Brebis malades. 

LACINIARE, 7, 4 05, Z:%m, Anur Ce mot n'eft pas 
urop cercain, car Pricée hjoit Linearet, pour Delinearet, 
dans cer cadroit d'Apulé: , 10. Met. au lieu de Lacintaret, 
 TISEEN (adv.) Apui. Par morceaux, par lam- 

aux. 
LACINIATUÜS , à , #m, AruL. Le même que Laci- 
NATUS. : 

® LACINIOSUS, 4, ww. PL. Découppé, plein de découp 
pures, ccendu, diffus, Sermo laciniefus. T 3 R 7. Un dit: 
cours trop diffus, 

LACINO, #5. Vid. Lacinare. 

LACI9. Y d. Lacers. Tromper. (R. Lax, tromperie.) 

LACIPPO , 025r.t, Pl, Ville d'Etpagre, 4. Porchuna, 
dans le pone de Grenaée, 

1ACO, où - - : Lac-demonien , qui ef de 

LACON , 0". C. Ne. £ Licodemone. ” © 

LACOBRIGAÀ, &. £. Fef. Ville d'Efpagne.(à Lacu, & 
Brica. Fcff.) 

LA CO BRIGI, ormm. m. pl. Ecel, K'erguévres,en Suiffe. 

LACON , osir, Vid. Laco, Lacedemonien. 

LACONIA , à. F. La Laconie , region du Pecloponnele, 
dont la Capitale étoit Lacedemoue. 

LACONICÜM , 5. C1e. Un poële ou éruve dans les 
bains où l'on {+ metroit pour fur, On dit qu'on l'appel. 
loir Lacomicm, à caule que les Lacedemoniens en font les 
Auceurs , & qu'ils fe fervorenc fort d: ces poëles. 

LACONICUS , à , wm. Laconique , Lacedemonien, qui 
cft de Lacedemone. Lacomica clavis, PLAUT, Clef Laco. 
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nique. C'étoit une efpece de clef dont on fe fervoi: panr 
ouvrir ou pour fermer la porte par dehors , fans qu'on 
s'en apperçèc. Laconicus Sinus. Le Golfe de Colochina 
dans la mer de Çandie. 

LACONISMUS , 5, m. Laconifme, maniere de parler 
des Lacedemoniens , brievecé dans le difcours, Ciceron é- 
crit ce morengrec. Non imiter huxwnrug tunm, C1c. 
11. Ep. Jen'imite point votre Laconifme , votre bricveté. 

LACRYMX, 4. F. Cie, Larme-{Le plurisr eft plus en 
ufage.) Lacryma vitium.PL L'eau qui découle de la vignz. 

Lacryma 108. La larme de Job. C'eft une plante dont 
les Akurs font à pluficurs étamines qui forcent du fond 
du calice, & qui naïffent en maniere d'épi. Ces f:urs ne 
aifle-raucusre graine aprèselles.Les jeunes Fruits naffene 
leparément fur le même pied, Ils res ferment unembrion, 
& deviennent enfuise des coques qui contiennent dans leur 
cieux une femerce enveloppée d'une prau. 

LACRŸMABILIS , 5/8, (adj.} Vrrg. Déplorable , qui 
merte d'être p'euré. 

LACRYŸMABOÜNDUS, à , #m. Liv. Quia les larmes 
aux yeux, quieft tout pleurant. É 

LACR£MEÆ,, &rim. f, Virg. Larmes. f. pleurs. m.[n. 
d'uvguer, larmes.) Hinc 

LACRYMANS , ntfs. VirG. (part.) v. 

LACRYMARE, %, avi. Tan. Cic. 2 Pleurer , verfer 

LACRŸ®MARI, Dr, atits sim. Cac. S des larmes. Fir- 
co rpja lacrymar, Ter. Eun, 4. 3. Cerce fil'e pleure. Num 
d'iacrymat ? 1 p. Eft-ce là leluj:t de fes larmes? Erquis 
Fait qui lacrimagerur? Eh! qui eft ce qui eut pù s'em- 
pécher de p'enrer ? 

LACRYMATIO, ünès. f. PE. L'hunteur qui diflille des 
arbres,['atmes. f pleurs.#7. Sy, Lacryme. 

LACRYMATUS, à , #m. Ovip. Quieft tombé gourte 
à goucte, Lacrymata cortice myrrhe. | D Des goutres de 
mytrhe qui difiillent de l'écorce d'un atbre auquel oz & 
fait une incifion, 

LACRYMO, àr, 325, ram, arl. Tan. 

LACRYMOR , 4ris, tits sum, rs. C1c. Vid. LACRY- 
MARE. 

Lacrymandum eft, nor plorandum. Sen. 11 faut laïffer 
couler quelques larmes, maisil ne faut pas pleurer avec 
excès. X [On voit par ce pailage que plerare dir plus que 
lacrymari.] 

LacryMosa. Kid, LAÇRYMOSUS. 

LACRYMOSE. {adv.) PL. En forme de larmes, comme 
d=s larmes. ; 

LACREMOSÜS , à, #m, PL. Qui pleure , qui verfe 
des larmes {Owid. Trifte, funsite. PI. Plein d'humeur , 
LL fait pleurer, Lacrymefs dies illa. Ecc. Ce jour dép'o- 
rable, 

LACR#MÜLX, Z. Cie. Une petite larme. (dim.) de 
Lacryma. : . | 

Lacrans, antis. Lucr. Qui a du lait , qui eft plein de 
lait, {parr.) w. : . 

LACTARE, lart3, 443, atum. VARR. deR, R. Nour= 
rir, allaiter fes pris [Ter. Repaicre quelqu'un d'uce 
fauffe efperance, l'atuirer par de belles promefles, 4d- 
huclaëant, Cox. Elles noutriffent encore. Ecrum animes 
laëtas. Tin, And. s. 4. Vous vous 1endez maître de leur 
clpiit. | 3 : 

LACTARIX , üræm. n. pl. Celf. Tout ce qui eft faie 
avec du lair.{Rr. Lac. 7 

LÂCT PAT : et m. pl. LamPr. Qwi cibes ex laëe 
conficinnt. . 

SR à, %m, VaRR: Qui a du lait.(ab eod.} 

LÂCTATUS ,4, mm. (part. pafl.) v. LACTARE. 

LacrarTus, #1. m, PI. L'aétion de donner à tetter, 
 LACTÉ , ris, n. Piaut. Lait. Le même que Lac. 

LACTÉANUS , & m. Eccl. Laëtein , Abbé. 
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L A €, 
mammelle JOuid. Qui a du laie. 

Agsa lidens. O x 1 D. Agneau qui tette encor:, Forca 
laëtenr. Ip. Cochon de lair. Laétentia. Caus. Toutes les 
choles fanes à manger, d'où l'on peut faire (orcir du 
lait, ou qui fonc faites avec du lair.{part.) v. LacreRs, 
laëtso, (donc on ne trouve point d'autre exempleque le par- 
ticipe.) Laétens ficus, Ovip. 3. Faff. Une figue dont on 
fait fortir du lait. Sata laétentia fulris. Ip, à. Fañt, Des 
grairs nouvellement femés dans des fillons. 

LACTEOLUS , à, #n, Car. Blanc comme du laic. 

LACTERE , iét65,Vid. LACTEnSs. 

LACTES , iwm. PLaurT. Les petits boyaux , les menus 
ictefins, la liir- des poiflons. 

LACTESCÈRE , laétéfes, cts. Cie. Se changer, fe con- 
vertir en lait. 

LACTEUS, à, #m. Lucr. Qui eft de lait.[#irg. Blanc 
comme du Jair, Laéfens crreu us. PL. Orbis, Cic. Lailea 
via. Ovip. r. Mer. La voie laétée , un certain efpace qui 
paroi: dans le ciel la nuit, en forme d'Echarpe blanche, 
que le vulgaire appelle le chemin Saint-Jacques, C'eft 
une infinicé de petites étoi'es qui produit cette blancheur, 
Humor laëteus, Lucr. Du lait-porcus. Marr, Un co- 
chondelair. {r. Lac) « 
| LACTICOLOR , oris. F. Auf. Quieft de couleur de 

air. 

LACTO , 3, Vid. Lacrarr. & 

LACTCRACÜM , i. n. on LACTORA , 2. f. Ecrl, 
Leétoure, Vil'e Epifcopale de Gifcozne fur le G:rs. C'eft 

‘la Capira!e du Comté d'Armagnac. 

LACTÜCA , 4. f. La Laitue eft un: plante dont les 
fl:urs font des bouquets à demi Asurons, portés chacun 
fur an embrion , & foue-nus par un calice un pu long , 
Brêle , compole de Éuiiles en écailes, &c.(r. Lg, laic.) 

Cum laëtucis agrefhibus. B 181. Avec des Laitues fau 
vages. 

LACTÜCÜLX, £Z. f. Col. Une petite Laitue qui ne 

ait que commencer à croître. 

Lacu. (abl.) Fid, Lacus. 

LACÜNA , &. f, Virg. Folle , creux, mare où l'eau fe 
ramafle , & d'où elle ne coule pas , fondriere. Vitr. Tout: 
cavité ou enfoncement qui fe trouve dans un chemin , ou 
méme dans le corps CA animaux, felon Varron. Cie, 
Vuides qui fe rencontrent dans les pieces que Font les faux 
Monnoyeurs, ou bien encore ce qui ÿ marque d'or ôu 
d'argent,|lune lacune, ou ce qui manque dans quelque 
ouvrage d'elprit , dans la fuite d'un ouvrage, dins quel- 
que chofe que ce loi. Lacuna in are. Cic. Défeétuoliré 
qui fe rencontre dans l'or. Et sors in glaciem vertere la. 
cure, Vino. 3. G. L'eau des foles fe chang- entieremenc 
en glace. Lacunam rei familsaris explere. Cic, Remplir 
les vuides de fon bien. Lacuna fame. A. Gaz. Bicche 
qu'on fair à la repuration , sache dont on noireit la repu- 
tation, Qui facrwebanr lacunas, B18L. Qui failoient des 
folles. D 

LÂACÜNAR , ärir. Cie. Voue. f. Lambris. m, {pro- 
prement l'encredeux des poutres ,ou folives , qui eft en- 
foncé , & qui fait une foile. R. L Ac Us.) Doëtis fpellare 
lacunar, | uv. Qui fçaic bien regarderle plañcher, pour 
ne poict voir ce qui fe paile avec fa femme. Lacumarsa 
Paufias primus pngere infliturr. PL. 35.17. Paufias fu 
le premier qui enfcigna à peindre les platfonds, les 
Jambris. : 

LACÜNARÉ ,5, 225, atim, Ovin. Former us lam- 

bris. 

Lacunanium, ii S sr+v. dim.) de LacuxaAn. Pid. 
LaQUeaRIUM : 

LACÜNATUS , à, #r. P 1. Rempli de ptits crous, 
comm une pomme de pin, flambrillé, platfonné, 

LACÜNOSUS , 3, mm. Cic. Erfynce , plein de creux 

& de fofles.{(r. LacuNA.) 
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LACÜS , &r. m. Virg. ? Un lac. m.une foffe fref-ivoir 
LACUS, 5. m. Bibl, Su Ovid, Cuve à recevoir 

le vin qui coule du preffoir, f. [Cor. Lieu feparé dans les 
greniers pour mercre chaque forte de legume à part. Bib!, 
L'enfer , la terie, l'abylime. Lwcil. Lambris, voute ou 
plancher. Vid.LACUNAR.(R. Anxwos, vel quais aqua locus, 
Isin, Quis aqua bi fhat, nec profluir.) 

Lacus Regillé, Liv. Le Lac Regille. (Ce Lac eft dans le 
Latium,& b. Laco di Cafliglione,) 1n nor:fimis lacs, Bis. 
Au plus profond de l'ahylime. De lacu leonung, Ip. De Ja 
foile aux Lions. Non perveserunt n/que al pavimentim 
lac:, Bis. Et avant qu'ils fullent venus jufqu'au pavé de 
la fofle, (les Lions les prirent avec leurs deuts.) 

LACÜSCÜLUS, 5. C o v. Un petic enfoncement , ua 
perie creux. {dim.) de Lacus.) 

LADA , i. F. Vid. Lepa, plante. 

LADANUM , 5. Ps. Elpece de medicament qui fe fait 
en Cypre, d'un certaine plante appellée Leda, Vid, P 1, 
12- 17. à 

LapisLaus , à. m. Ecel. Ladiflaüs , Lalo , Lanfelor. 

LADON , onis. m. Ossd. Rinicre d'Arcadie fercile en 
rofeaux. Denec Ladonis ad ammem pervenerit, Ov. Juf- 
qu'à ce qu'elle fur arrivée au fcuve Ladon. 

Lapas,Læpar.(piæl. fubj. aét } LæpssanNTUR.(3. 
plimp.pail.) v. 

LÆDÈRE, 45,34, 124, 1äsm, Cic. Offenfer, bleffer, 
nuire , faire un affiont , une injure, [uater endommager à 
faire tort. Ladere famam alieujus, Cic. Blslier la reputa- 
tion de quelqu'un. Lädere fidem, Cic. Dorner quelque ar- 
teinte à [a bonne foi, fauff:r (a parole. Lafit Apellineas 
medal. Ovip. Pesétra juiqu'au fond du cœur d'Aprol. 
lon. Neque morfu lafere juvince. Ovip. Les genilles n'y 
ont point été paitre. Nulli ladercos, T s R. Ad. $. Ilne 
choquoïc jamais perlonns. 

X Lalcre os alreus. Bill r le vifage à quelqu'un. £.e, 
lui dire des chotes fi dure, & fi choquantes qu'elles l'obli- 
geux à faire des grimaces pour témoigner ou (a {urprife, 
où fon reff:nciment. S Auguftin a dic dans le même fens, 
os alscujus offendere, 1. d: Civie, Voyez Madame D, (ur 
Terence Adeiph. p. 484. Si trie qu'ffiam agrum aut 
vineam, B 182, Siun homimne faic quelque dégäit dans un 
champ , ou dans une vigne, Ladet animam Juam. Bis. 
{Celui qui pechera contre moi,) bleff:ra fon ame, Non la. 
das fersum in weritate. Lo. Non lad us fervum, Bipt. Ne 
craitez pas mal le ferviteur (qui cravaille fdel:menc.)}Ne- 
minem la imu:. Ip. Nous n'avons faic tort à perfonne, 

LA Di, :4d5r , läsismsum. (pall.) Cic. Ecre bleife , étre 
choque , étre malerairé, étre püré , écre endommagé, 

Ludibri0 ladi, C 1c. Recevoir une iniulte, Leds odore, 
PL). Ecre incommode de l'odeur. Valtu pretas ladirur, 
Cic. I ne faut qu'un sesard pour bl-ffer le r:fpect.dû à 
un pere, Qysa non ladebintur.Bine. Parce qu'ils n'écoisie 
plus maltiaités. Triricum aurem Gp far non [uns lafa, Xp, 
Le fromenc & les bleds me furent point gites, L'rum nm 
bordeum lefum eff, À D. Le ho & l'orge furent arés {de la 
grêle.) 

Larara. (acc. fing.) de Læsars,—lapis, Ovin Nom 
d'un Chien. (R.Aæ'aæŸ. tourb l'on.) 

*LAMancu14 , 4. f. Ci, Aurel, Abltinencsexcellive, 
Ce mor eft cout grec. 

LÆNA, &. F. Robbe doublée, ou chappe que portoient 
ordinairement les Augures.{r. ain, x hate, CAlc- 
face) , 

LAER TES 3 m. Ovid, ? Laërce, psre d'U!yffe. 

Nam mis Liertes pater «ft Ovin. 3. Met.Car j'ai pour 
pere Laërte, Sol; Tilzmone csea vu Lerta que fuir fducin. 
Ovip- 12: Met. Le (ul fils de Teiamon. r.+. Ajax , & le 
fils de Liërce. #.e, Uiÿffe, oct eu l'iperance. Hire 

LAER TIADES, 4, m, Ouid, Uyile, ie Laërie, 

ccc 
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LAERTIÜS , 4, #m, Vic. De Laërce, d'Ulyffe fils 
de Laërt-, 

Lacrtia Regna. Vic. Le Royaume de Laërce, l'Ile 
d'Ihaque,dort Ulyffe fils de Laÿrre éroir Roi 

Laskrivs Hsros.Ourd. Le grand Ulyfe fils de Laërte, 

Læserar. (3. plufp.) Lesers. (5. pl. perf.) G@ Læst, 
Læsir. (per£.) v. Lensns. Vid. Læsus. 

LÆSIO , ouïr. f. B:51, Ofeufe, lefion,bleffare,piquu- 
re, Sine laffone confcientie, Eccer. Sans b'effer notre con- 
fcienc:.[]Cig. Certains figure de Rhetor:que. Lefiones Re- 
gts widere. B18 1. Voir qu'on bleff: les interêts du Roi. 
Nulla lafio invents 68 1p.On ve crouva aucune bleffure. 

Lasimus. (pl. perf] v, LÆpsrs. 

Laso. Vid. Lesus. | 

LæsrRicona.Ovid.{ace. fing.} de Laffrigen. Vid. 
LisTRiconss. : 

LÆSTRIGONÉS , %m, m. pl. PL Les Leftrisons, peu- 
pletres cruel. Prd. Lesrriconts. 

LÆSTRIGONIUS, à, mm. Ovip. D: Leftrigons. Vid. 
LesrriconiUs , par un E, 

LÆÉSÜRA,Z, £ B &l. B«lure, morfure. Vid, VULNUS. 

Et Solem fine lajura boni hafpitis praftitifli. Bige. Vous 
leur avez donsé comme un Soleil, qui,fans les incommo- 
der,rendoie leur voyage heureux. 

LÆSUS, à, #m, PL. Bleile, gité , endommagé.{parr. 
pafl.) v. Læepins. | 

Cor lafum, Ovin. Un cœur bleile. Lafu dignitas, Cic. 
Fides Ho r. Frdus. Virc. Dignice, fidelict , alliance 
violée , traité rompu. Juçewmm lonza rubigine lafim 
torpre, Ovip. s. Trié, Unefpric émouilé par une longue 
oifiverc , tft dans un grand crigourdidément. 

Parientia lafe fr furor, Urc paticace poules à bou, (e 
tourne en fureur. Pedrcitis Leaf. Ovin La pudeur violée. 
Rébns j'accurrite lafir, In. Secour-z moi dans mon mal 
-ksur. Pauper autemlafus tacebit, Bises, Le peuple offsué 
demeurera dans le filence. D. precarioncm laf exandret, 
10. Il exaucera la priere de celui qui fouffre l'injure,Qwe 
numine lafo. Vire. Par quelle divinité ofenice. Srges 
lafa gran dine, Ovin. Maÿllon gâtés , endommagée de la 
grêle. Nibil lafus. Big. Sans avoir reçû aucun mauvais 
traitément, 

Lara Vid. Lerus. 

Lara Juræa. Eccl. Lereauire au Diocele de Rouen. 

Laragere, Leranenis. (2. fur.) v. LäTart, 

LÆTAEILIS, isë. (adj.) Cic. Qui caufc de la joie, 
qui fait p'aifr. 

Si quid habet ifla res latabile, @ic. S'il y a quelque 
chofe dans certe affaire qui f:MT< planfir. 

LÆtaABMINT,-BITUR. (fur) v-Larant, fe réjouir. 

Larasunpus, #, mm. À. Gsiz. Bibl. Traniporté de 

oie. 
: LÆFAMEN,inis.n. Pl. Du fumier qui rend les champs 
crtiles. 

Laramint, réjouilfez vous. (imper.) v. Lara. 

LATANDUS ,4, sm. Crc. Qui doir faire plaifir, 
dont on doit fe réjuuir. 

LarTans , anis, Cic. (part) v. Larant. 

TLÆTANTER. (adv.)Lampr.Avec joie,joyeufement. 
Syx. Lare. 

Laæranrtii- Vas. Ecel. Blidanfihal, au Diocefe de 
Maï-rce, F 
i LAÆTAÂRE, réjouiflez-vous. (imper.) v. 

{ LÆTARKI, 5r, atis sum, Cic. Se réjouir, être dans Ja 
joie. (nr. Larus | [Syn. Gawdere,] Laranti anime, C1 c. 
Avec un cœur cran{porté de joe. 

de Ondic Larars aliquid , aliquä re , in aliqua re. Cie. 
Latari avec l'infinitif, Cie, Vicgile a dic later malorum,i 
limitation des Grecs. Lator utrumque. {i, e: eb ntrume 
que.) Cic. J: me réjouis de ces deux choles. Laratus fi. 
Biz. Je ie [uis réjouis. Lasamins im Domino. Ip, Ré- 


LAT, 

jouiffez-vous dans le Scigoeur, Minimè mirer te tuis, dt 
céregium artificem, praclaris operibus latari, Cic. r. Ep.y. 
Je nem'étonne pas que vous rrouviez du plaifir dans vos 
propres ouvrages , comine un excellent ouvrier, Rec lon 
gum pueri fato latabere, Ov 1D. Et vous ne jouirez pas 
longtemps du plaifir d'avoir cué ce Jeune homme. Lerabr. 
tur corde. Bis. Reflentira une grande joie dans fon cœur. 
Latabimini coram Domino Deo. B1 8 L. Vous vous réjoui- 
rez devant |: Seigneur vorre Dieu. [Lerari dic plus que 
gaudere, Vid. GAUDERE.] 

LÆTATIO , onis. f, Caf. Joie. f. Svx. Gaudium, 

Hostibus diutins latatio non relinquetur, C£s. Les en= 
nemis ne s'en réjouiront pas longtemps. 

LÆTE. (adv.) Qwuinr, Agréablement, joycufement , 
avec enjouement, avec gaycic. Lerin: ffondere, Cox. Jer- 
ter,poulf=r des feuilles avec plus d'abondance. 

LÆTIX,2.f.Eccl, Life, riviere de France. 

LÆTLE, &rem.f. pl. 14. Lieffics, Abbaye en Haicaulr, 

LérTirer. Vid, LaTirsr. 

Laririca.(imper } Læriricanres. (pl. part.) v. 

LÆTIFICARE ,5, aus, 4rmm Luce. Rejouir, ren- 

dre joyeux. Cie. Fertilifer , rendr: fecond, 
. Goria ler fear sllsm, LU € R. La gloire lui done de la 
joie. Larfcure agres terram, Cic. Kendre la terre plus 
tercils. Lespieæ animam [ervi tu. Bisz. Remplil:z de 
joie l'amz de vorre ferviteur. Letificantes corde, 1 D. Qui 
réjouitlenr Î:s cœurs. Quis eff qui me latificer ? Bus. Qui 
elt- ce qui me donne de la joie à 

LA: LÉFICARE , ür , ris sum, [pail.) Plawr, Avoir de 
la pois, étre séjour, Ait mes malo lerrficantur. PLAUT. 
Les auties fe 1cjouifiene de mon malheur. Qyra lerfieæ= 
sus (ji fads. Biez. Parcs: que Juda a été daus la joie. Ser- 
monc bono let fie 6: me, Ip. La bonne parole jeséjouira. 

LATIFICOS , à , nm. Cac. Poët, Quielt en bon érac, 

Larion , er:s. Cic. |comp.) &r 

Larissimus, 4,4%. Cic Ovin. ([up.) de Larus. 

LÆTISCERE , /62. Sisen. Devenir Joyeux. 

LATITIA, 4. Cic. La joie. f. plailir jagrément, m, 
SyN. Gaudin , alacrirus, 

Latstia dicmoins que gandium.Vid. Gaupium. Latitis 
anum eff, Aiacritas Corporis, Latigis proprie fois eft 
hominis, Unde Cice 0, Gail: ga linacei viéfores alacritate, 
Gr quafi Ixcitià ad caneadem excitantur, C1. 2. Tue. 

atitia loi, Cor. L'agiément d'un lieu , la beauté 
d'un l'eu.—truncr, 1p. La vigueur du tronc. {nerf omni- 
bus laritiés Cie. J'ai reff:nii toute [urce de Juie.(R Lars.) 

Laïitiä ivenarrabuit, B18L. Avec une joie qu'on ne 
fçauroit exprimer, Cor ffaireram ubs lanisia. {n Le cœur 

ss intentes cit où la joie 1e erouve.O eo lasitsa, Ip. D'une 
huile de joie , d'unz nuil: tres agieabie , d'une exceleute 
bonté. Cum grandi, cum magna latit.a, Bigr, Avec une 
grande joie. . 

Lariria.Ecc!, Life, Bourg au Diocéfe de Laon, à 
deux lieues ce cerse Ville 

LATITODO , inis.f. Acc. Le même que Lariria. 

Lærius. (adv.} Col. (.onip.) de Lers. 

Larius ,oris, n. (comp.) de Lærus. 

LAÆTOR, ris, arts sum. V.d, Latrart. Cie. 

LÆTOS , à, mm, Cic. Joyeux , qui a de la joie, qui 
eft gai, content. Hor. Réjouilant , agréable, p'ailant , 
divert flanc. irg. Fertile, abonsanc pompe, ardent à.| 
Plaut, Propice , fâvorable. Virg. 

Lets armenta. VirG D'strouppeaux qui font en bon 
écart. Lerus animi. V. Par. Qu a j'etprit gai. Lara dier, 
VirG. Un jour heureux. Lars indoles, QUINT. B:au ra- 
curel. Latus me, MART. content de ce que je pollede. 
(q- Litus à dilatando corde, vel à häw, vol; quia |æ- 
aus ff 43 qui babe quod vuit ,)veia dabantlati, ViRG. 
ils mettoiens à la voile avec joie. Armari pubem porrifque 
move latHs 1 ATMA para. ViRG.7, Æn, Faites grues 
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LÆV. LAG. 
fromprement toute vorre jesneile , & faites-1a forvir de la 
Vile. Ingenia latrocinic le’. Liv. 23. Des bandits , des 
ns enclhins à voler , qui le plaifent au brigandage: 

LÆTUS,5. m.Eccl. Lere, Evêque Martyr , Liede 
Martyr, Lie de Pluvicrs, Lis ow Li Berger. 

LÆVA , 4. F. Cie, La main gauche, Ad lavam, Cic, A 
la main sauche , vu à gauche, {R. xufes.) Fist. Vel quod 
Aptier fit ad levandum, Is1. 

LÆVARE, 0. Vid. Lavars. 

LÆVATOS , à, #m, Vid. Luvatus, 

LÆVE. (adv.) Hor. Soniement , étourdiment. 

LÆVI, orwn, m. pl. Liv. Peuple de Ligurie, dans le 
Duche de M'lan. 

LÆVIGARÉ , 5, œuf, tm, Vid. LivicaRte 


NP q Lavis. 
LÆVITAS. LavirTas. 
LA VO. es Lavo. 
LVOR. Livor. 


£ LÆYORSÜM. (adv ) Feft. À sauche. Sun. fniftrer. 
um, 

LÆVÜS , 4 , #m, Hon. Qui eft du côté gauche. Virg. 
Imprudent , qui manque de connoiffance, Hor. Fou , in- 
fenté,['ncommode, malheureux. © ego lavus ! Ip. O que 
Jai peu de lens ! Simens non «un furffet, Vic. Si notre 
efprit n'avoir été dans l'aveugicinsne, À lus, Cic. À 
gauche , du côte gauche.(Ii taut ious-entendre mange.) 
intonuit lavum.V 1 RG. On entendie tonner du chté gau- 
che.k[ Leu: fe prend par les Latins en bonne & en mat 
vaile parc. Tartôtil ligaifie heureux , comme dans cer 
exemple de Virgile. 2. Æn. 693. Tantôt malheureux , 
comme das le même Virgile. 1. Ecl, »6 ] Sinumns le. 
va fuunt. V1RG. 4. Georg. Si les divinités finiftres ne 
s'oppofsnt poinc, fi ces efprits mal faifans deviennent fa- 
vorables en ne s'oppofant pas. % L:s Pay:ns admettoient 
de bons & de mauvais genies. Ils prioient les bons de leur 
Faire du bien , & les mauvais de ne lsur poine faire de sal. 
C'eft pourquoi Virgile fe fer ici de finumr , en parlant de 
numina leva, qui ue marque qu'ua fecours negatif , au 
Jieu qu'ille ler d'uwdit vocarus , en parlant d’Apolion, 
qu'ilregardoit comme une divisité bienfailante, Vid. S1- 
NISTER.+ . 

*LAGANÜM ,5. n. Hor, Certains gâteaux , comme 
des Bgnets, des Gaufres. Ce mor eft grec. Aa parer. 

Lacan, orum. Mac. Elpece de vers. 

LaGaria ,4. f, P!, Ville de Lucanie dans la Calabre. 
k. Lagara. 

*Lacra, ges. P 1. Vid. Lacros. Qui a la lévre fen- 
due,fun bec de Licvre. (ae, Bicvre,cr 34520-,la lévre.) 

*LAGENA , 2. f, or. Ue bouceiile.f. un accon, un 
POc. mr. [Auzer®. ) 

*LAGEOS , 5.f. Pirg. Sorte de raifin qui tire fon rom 
des Liévres , foit parce que les Lievies aïment à en man- 
ger, loir parce que ce raïfin cft de leur couleur. On fous- 
entend vitss , où #uæ , Aay&®, leporaria. 

Lacia, 4 Pi. L'Ifle de Deios. 

Laonus Sinus. PI Go:fe qui borne fepays des Cim- 
bris. C'eft celui qui baigne la Juchlande, l'Holface , & 
Mich-lboury. . 

*LAGOÏLS, ïdis. f, Ffor. Poiflon nommé Je Liévre 
mer ,A&ÇUS, jé 

*LAGOPHTHALMUS , 3. Qui a des yeux de Liérvre. 
(razis , Lievie, 9#aaugs, ocslrme.) 

*LAGOPUS , 541. f. #l, Oifeau blanc, de la grandeur 
d'un Pig-va.#On appelle aufh de ce rom ure herbe nor 
mée eu fra çois Pici- d:-Lievie, auzwmzs 

*LAGO1 ROPHITM,. n, Gui Genre, Hum on L'us 
nourricles Liévres.in Au, Licvie , er 3pe5u 1 " 

Lacous , rain, M, Fsuvs de 2 Sarin re 

LAGUNÇCULA ,8. f, Cie. Ua peuret 
de Lacina. 
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LAGUSX , 5, F. PL, 1fle de l'Afie Mineure.1 
LAÏADES. m. Ovis. Œdippe fils de Laius, qui avoir 

expliqué l'enigm: du Sphirx, que perfonne avant lui 
n'avoicentendu. Vid. ŒptPrUs. 

LAICÜS,4,#m. Ecc L. Laïc, lai, laie ,profan-,] 
populaire,(R. axes, peuple.) Laici panes, Bisz. Des pains 
profaves. 

Lais, dis. f. Ovid, Laïs, Courtifanre de Corinthe. 
Bib!.Nom d'une Vile que les L{raëlices nommerent Dan. 

Laisa , 4. f, Bibl, 1 a Ville de Dan. 

Laius , #5. m. Laius fils de Labdacus Roi de Thebes, 
& pe:c a'@dippe. 

LALÉTANI, ôrim. m. Peuple d'E.pagne, d'une region 
appciles Lalerania. . 

LALÉTANIA , 4. f. Mart. Province d'Efpagne fertile 
en vin. C'eft dans la Catlcgne vers Gironne, 

LALÉTANUS , , #5. M a rr. De Lalsranie , ou de 
ctre partie de Caraïogne encre Gironne & Tarraicon. 

LAL1SIO, dxi:, Mar. Afnon re 

LALLARÉ ,9,4s,4avi, Pars. Se la.er endormir au 
chance de fa nourrice , flex chancer lallæ , comme fonc les 
nourrices pour endormir un enfant. 

K Murmellius, inverprete de Ferfe, dit que Lallgre , 
figuifie Lac fugere, mais il n'eft pas fuivi. 

LALLUS ,5.m. Auf, Nom d'une fauff: divinicé , qui 
fembloic ptefider aux chanlons des nourrices, qui repe= 
voient (éuvent à leur nourriçons , lalla. 

LAM4,4. Hon Fondriére, folle pleine de boue, & d'où 
l'on ne peur fe retirer quard on y eft engagé, de la fance, 

*LAMBDA Nom d'une lettre grecque qui répond à l'Z£ 
des Latins. 

*LAMBDOILES. Lambdoïde, nom d'une furure du 
crâne, qui a re la r-ffemb'ance avec la figure d'un Lamb- 
da. (R. Aude, & sidvs , forme, figuie) 

LAMPENS, évris.(part } v. Lausenes. 

LAMBÉRARÉ ,5, 4s. PLaur. Piquer , déchirer, (e 
moquer, te jouer de. Syn. Scindere, laniare. FasT. 

LAMBÈRE, 85, lämbr, Limit 5, Cic. Lècher. Hor, ar 
rofer, paller auprès. Vrrg. cffcuter. 

Qus lambit Hydafpes. H 0 R. Que l'Hydafpe arrofe, 
Lamberat ere. LUcis. Avoir .êché. Qui lambuerint aquas, 

Biae. Ceux qui auront pris de l'eau avec la langue, 

LAMBITARÉ, %, avi, atmm, So. Lapper. (dim) de 
LAMDiRS. 

Lamsoïnts. Le méme que LamBpotpss, 

LAMBRICA, Z f, cel. Bricque en l'onthieu , entre [a 
tiviere d'Aurchié, & la Canche, 

LAMBROS, 5. m. Plalambro, fleuve d'Italie. 

LamicUM, in. Ecel. Lamégo, Ville Eyifcopale de 
Portugal, (ous la Mc:ropole de Bragues, érigéeen 500. 

LAMELLA ,4 £, Sen. Peiite lame, feuille d'argent ,o4 - 

d'aucre metal, (dim.) de Lamina. 
# LAMENTA , ôrüm. n. pl. Ce. Lamentations f. mémile 
femens , pieurs. % Ou ne crouve le firguier de ce mot 
latin, que dans la Bibie. Muliebriter fe lamintis didere. 
Cic. S'abbandonner aux larmes, aux cris, comine une 
f:mme. À | 

LAMENT À, 4. Pacuv. Le même que LAMENTATI0. 

LAMENTABILIS, 55%. (ad).) Herg. Digne de cgnpal- 
for, deplorsbie, lamencabie, trilte. fCre. plaintif, 

Lament ibile regnim Vino. Un Royaume de‘olé, digne 
de o:gafMon. Foce lamentabili. Cac. D'une voix haimene 

able 

Lam:nTanTes (pl. pare.) v. 

LAMENTARE, !, Zu, 4 %m.Bisc. ) Pleurer , fe [a- 

LA NTARE, Gr, «tits smm, Cic. F mencer, déplo- 
2. SUN F'err, p.orurr, 

Lamerrar çactztem slicujus. Cic. Déplorer l'aveugle- 

ere eur q l'un,s'en affiger.Lamentabentur cum. Bis. 
Le piraroicu. Lamentavimus , G non plorailis. In. Nous 

ÉEcecij 
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avons chanté devant vous des airs lugubres , & vous n'a 
vez point pleuré. l 
LAMENTARE, Ér, atits sum. (palT.) Bic. Virgines ee. 
vu non funt lamentata, 10. On n'a point pleuré la mort 
de leurs filles, 
LAMENTARIUS, 3, #m. PLaur. Qui fait pleurer. 
LAMENTATIO, omis. f. Ci. Lamentaiion, f. deui!.m 
trificile.f. qu'on fair éclatcer par des gémillemens & d.+ 
cris, pleurs, Sémifemens. #. . 
Lamentationibus complere forum. Cic. Faire retentir le 
Barreau de gémiflemens , de pleurs. Er planxir lamenta 


- tone bac, Bins. Fit ces lamentations. Vex Limentatronis 


audita 48. Ip. On enrerd des plaintes & des cris lugubies. 
LAMENTATRICES, B:61, (yl.) de 
LamenTarrix, ess. f. Pleureufe. Pid, PrÆrtca. 


LAMENTATUS, à, #. S11, Peuré, déplore. (part. 


paf.) er» 

Lamenravimus. (perf. act.) v. 

LAMENTO, sr. Vid. LAMENTARE. ® 

LAMENTOR, &rits sum, Vid, LAMENTAR 1. 

LAMENTÜM, ri, n. Bib'. Pleurs, gémiflemens,plainte 
lugubre, Vié. LamenTa, quielt plus ufité, Affume lamen- 
um Bine. Faites une plainte lugubre, 

LAMETIA, &. f, Eccl. Sainte Euphemie, en Calabre. 

Lamr {gen.) de LamUs, 5 Ho r. Lamus, Roi des 
Lefirigons , dont Ja Capitale, qui s'app-lloic Leftrigonie, 
fut erluice nommée Formies ; c'eft de ce Limus que def. 
cendoit une famille de Rome, appelice Lainia, 

LAMIX, Z. m. Hor. Nom d'homme, % Ce mot fe pre 
roit pour une perfoïne noble, parce que les Lamia pre- 
tendoier t detcendre de l'ancien Lamus. F4. Lamt, | for. 
Lamia,écoir une Rene de Libye,qui (+ nowtifloic de chair 
humaine, à ce que dit la Fable. | Sorciere monfttueule, 
qui devoroir les ex fans. [Lamie , noin done les nourrices 
failoient peur aux exfans. | £eci. Ville demi-ruinée de Ma 
cecoine , daus la diux'éime Tuellilie , auirefois le S:sge 
d'un Evéque. 


LAMIGGIGX , &. f. Ecc!. Evêché de Numidie, qui ne 


fubifte plus. 
LAMINX, &. Cic. Une lame de fer, de cuivre,d'argent, 
eu de quelqu'autre merail que cs lo:r. || PA. tablertes fort 
minces de bois précieux , dont eo couvre des tables, des 
cabirets, [louves de connsaux. Pitr, plaque de plomb, 
pour faïñe les caraux des Aqueducs. 
LAMINITANUS, à, #m. PL. D: Laminium, Lamini. 
fans ater. Ip. Territoire de Laminium , en Efpagne. 
LAMINIOM , 35, n. PL Ville d'Elpagn:, aujourd'hui 
Villa Neuua de los Infantes, dans le Royaume de Tolede. 
LAMIÜM, 35. n. Pl. Plante à fcur-en-gueule, Cette 


fur ft découpée par le haur en deux lévres ; & évalte 


tn maniere de gorge , bordée d'une aïle ou feuiiler ; la le- 
vie fuperieure elt creufce en cuiller , & l'inferieure eft 
écharcréc en cœur, Le caice eft un cornet à cmq pointes, 
au fond duquel fe trouve ie pitile, lequel s'emboice dans 
uë trou qui ef at bas de la fleur ; ce pifiileef compolé de 
quatre cinbrions,qui deviennent aucant de feinences triar- 
guläir:s. 
LauMA SanacrHant. Biël. Pourquoi m'avez-vous 
abändonné [Ces mots font Syriaques, vu Caldaïques.] 
LÆAMNA ,& f. (poñr) Lamina. Hor, Petites feuilles 
d'or qu'eu trouve dans les mines. Auaris abdtta terris Lam. 
#4. Hor. Or caché dans l'avare fein de la terre. 
LAPADA, Z.f. Vid. Lamras. x 
LAMPADA. Pirg. (acc.) & Lam»apes. (pl.) de 
*LAMPAS, àd5s. f. Cre. Flanibau. m, PL, méteore, »» 
ui Le forme dans l'air, & qui a la figure d: flambeau, ou 
de lance. Bibl. lampe. f. Virc. Aftre.m Piancte, Etoi e. f. 
Qu l'eciar. m, la lumicr: des Afires. (agé) Larmpailes 
miftra. Bios. Nos lampes. Cuns Larmpadibxs, In. Avec des 
Jampges. | 





cérare , fer r:.(R. LANCEA.) 


LAN. 
LAMPE, és. f. Erel. Villetle Crete , qui portoit autres 
fois le tirre d'Evéché. 
LAMP£ETIA,&. fOvid.ou ? Fille du Soleil,& deNeera, 
LAMPÈETLEÆ, 61. f, Owid. 3 [1. nom d'une Bourgade 
le la Ca'abie. 
LAMPÉTRX, £.f. Poiffon que quelques-uns nommerg 
Lamproic.(à Lameernpis Perris.) 
LAMIEUS, 65. PL Nom d'une Montagne d'Arcadie, 
LAMPIA, & f. Star, Fieuve d'Arcadie, La&. Ville 


“l'Arcauie. 


Lampipo ,onis, f, PI. Lampidon, Lac-demonienre, qui 
fu: filie du Roi Leorychide, femme du Roi Archidamus, 
& mire du Roi Agis Voyez Platon, Alcibiad, 

Lanmron. #. Sir. Noin d'un Cheval, fnom d’un devia 
qui juroit par une Oie. 

LAMPSACENUS, à, #m. Cic. 

LAMPSACIOS, à, #m. ManRrT. 
pone, Vid. LamrsAcUM, 

LAM'SACÜM, 5. n. Cie. ? Lampfaque , Ville de Bi- 

LAMPSACUS, 5. F. Pal. thynie, dans l'H:llefpont, 
on l'appelloit autrefois Pityufa, il ÿ avoit un tres bon 
Port, & un Temple celebre, dédie à la mere des dieux, 
Strabon, (R. 2æurs, lue.) 

LAMPSANA, à f. Plante dont la flzur eft un bouquet 
à deai-Beurons, portés chacun fur un embrion, & fouve- 
Bus par un calice d'une feule piece , recouppée juiqu'à la 
bafe en p'ufieurs parties ; lorique la fleur eft pallé-, ce ca- 
lice devient ure enveloppe qui pi Pau femences 
léliéis 8e pointues ; chacure de ces femences a pris naif= 

ancc d'un des embrions qui foutenoisnt les feurons. 

*LAMPYTRIS, 5a5s. f. Pl, Un ver luitant. (R. reserve pés, 
R, haute, luit.) 

AUS, 1. im. Hor, Latuus, Yid, Lamr. [Si nom d'us 
Chz:val. 

LAMÉRÜS, 5. PL. Efpece de Lezard, [fils d'Hreules. 

LANA, 4. £. Cie, De Ja laine. f. Ja torion des br:bis, [du 
Cotton, m. Ur. tout ce qui reflemble à la laine,comme le 
poil des Libvres , le duver , ou la piume fine des Oifons. 
Nempora cancatia land, Virc. Des forécs qui portent du 
corcon,qui fon blanches d'e cotton. 

LANARIA be: ba.PL. L'herbe Savonniere, dont fe fers 
vent les Foulons. 

LANARÏIS, rê. {adj } Warr, Qui a de la laine, Pecss Las 
nare. Van. Bêtes à laine, 

LANARIUS, à 5, m, Plant. Celui qui appréte les laines, 

LaNarTion, oris, PL. {comp.}) de 

LANATUS, à, #m, Co. Qui a de la laine. PI. chargé 
de duver où de cotton. Peudis Lonuta, Virr. Ure peau qui 
acncure {a laïnr, couverte defalaine, + 

LANCASTRIX, &. f. Lancaftr:, Province du Royaum 
d'Arilersne. . 

LANCEN, &. F Tar, Lance, pique. f. 

LANC ÉARIUS, 15. m. Bibl. Lancier, armé de lance. 

LANCEATUS , à, #7. Bis. Fait en forme de lance, 
Av ibitur ligue lancearo, Bis. Sera armé du bois d'une 
lance, 

LANCEÜLX, & BiaL. Pe.ite lance. (dim.} de Lancsa. 

LANCÏA, 4 Ecce. Lanci:, Martyre, 

LANCEANOM , 5, Eccz. Lançiano , Vill: mediocre de 
l'Aboruzze Citericure fur le Feïcrin , v2rs la mer , dans le 
Royaume de Naples, Evéché établi l'an 1535, & Arches 
vêcne SuFazant, l'an 1561. : 

LANCINARE , 5, 4v5, Ztem. P 2. Déchirer. SR. Las 


Qui eft de Lampfas 
que, dans i'Heilel- 


LANCINAKE,3r, ris sam. (pañl.)Catul. Erre difippé, 
LANCIN ATOR » 075. m. Prud. Dies bouchers, des 


+ ?: . . M 
écorch-urs ie crouppsaux, qui par:agcoient les chairs & 
les viardes des victimes, 


LANCINATÜS, 3, #m. Ps. Déchiré, [parte pal.) y, 
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LAN: , 

LANCÜLE , &, f. Vier. Le baffin d’une balance. arr. 
petic plat, où petit baflin à lervir des viandes fur la cable. 
(dim.) de Lanx, ancis, 

Lanbana, &. f. Esc!. Landevenec, Abbaye en Bretagne. 

LaNpavra, &. f. Eccl, Ville du Comté de Morgant en 
Soutwalles fur le Tave dans j'Anglererre , Evêche établi 
par Saint Germain d'Auxerre , dès le cinquiéme fiecle. 
Flandau, en Allemagne. 

LaNDArRANCUS, 1. m. Ecel, Lanfranc. 

Lanoavum, tn. cel. Landaf, au Pays de Galles, en 
Angleterre, 

LANDERIACUM, 5. n. Erel. Landreci en Hainault. 

LANDERICUS, s. m. /d, Landri , Evéque de Paris. 

LANDULEFUS , #. m. Ecel. Landoife, Evêque en Pié- 
monur, 2 

LANDÈS ,5.m. Ecel. Land, 

LANEUS, à, mm, Cic. Qui eft de laine. (r. LANA.) La- 
Beus pailium, Cic. Un manteau fait d@iaine. 

LANGA, Z F. PI. Vid. LancuR1A. 

LANGÉA, 2. f. Sir. Fortaine de la Forér de Nemée, 
dans l'Arcadis , où toute l'Armée des G:ecs étancha Ja 
Loif extreme dont elle éroic preffée. 

LANGOBARDI , orûm. m. pl. #, Pat. Les Lombards , 
Peuples d'All-magie , qui habitoiene le long du Aeuve 
Oder , & fortirent de leur Pays, pour venir s'établir dar.s 
l'Icaïie, & Fonderenc le Royaume de Lombardie, où ils 
fubfiferent jufqu'à Charlemagne. Le Pays d'où ils forti 


* teur, s'appelle aujourd'hui le Duché de Mekcibourg. 


Lancorsrts, 25. F, Eccl, Nom de Pays. Langorete Ab- 
batorum, Eccr Sairt-Laurent-l'Abbaye, ou Saint-Lau- 
1ent-des-Aubas , près de Cofne,—Biturigum., EccL. Saint 
Sirau en Berri. {ilne faur pas écrire Gyran par un Cy.] 

Lancu #BANT. languiloient.(3.pl.imp.)v.LANGUsRE. 

LANGUËFACÈRE , / dci 5, is, facs, fiétmm. Cie. Ren. 
dre languilanc. [Quelques-uns difent Languere facere, en 
deux mors.] 

LANGUENS ,£erïs, (adj.)Catul, LanguMlant,malade, 
Qui languir, foible. 

Gratis lançuens, Sir. Crédir qui commence à s'afoi- 
blir, 1étus langaens, Lyc. Un coup foible. 1n his frcebas 


" multitude mrina languentisim. Big, Il y avoit une grande 


mutitnle d'infirmes & de malades, Erar quidamlanguens 
se tr & Bethanis, LD, 1] y avoit us certain homme 
Mislad-, nommé Lazare, qui étoit de Bechanie. {pare.) v. 
LANGUERE, &j, Lin,ñ i.-Cie. Languit, étre iargui- 
Ant, €:re malade manquer de Force. Sal. être timide. Cie. 
froupir dans l'oifiveré. Languere à viä, Cic. Etre ixcom- 
Mode, fatigué du chemir, (R. LaNGUOR.) 

Arire lañguco, Bip. J: larguis d'amour, Pleni timore 
langucbant, 1p. Ils languitfoiene (aifis d'epouvence , l'e- 
Pouverce dont ils étois: « tous remplis, les failoient Jane 
BUT, Oésuli mes languerun: pré inopia.Bisz. M:5 yeux Lu: t 
tombes dans la langueur, à caufe de mon excremne aff c- 
Won, Ego Daniel iangui, : agreravi. In. Moi, Daniel, je 
tomba dans Ja larguzur , & je fus malade, Langues otre. 
Cic. Li croup'e dans l'oifivere. 

Lavouiscans ,entis. PL Languifcente in luteum. D. 
Tirant fur le jaune. (pars. }v. 

LANGUESCEÈRE, /e5. feïr. Cie. Devenir largniflane, 
perdr- {a force & ta vigueur, L sugufet enpide, PL. 7. Le 
Gclr s'affo biie Soilicitado illius Languefeir. Cie. Kie re- 
Jicie de tes {ois. 

Laxcut. {0 if) v. Lancurre. 

LANGUIDE, (adv.} Caf. Lichsiment , foivlement , ne- 
Shgemiment, d'une maniere largu fante. 

LancuiDioR, cris. Ovip. Pius lauguiilan. {comp.) de 
Laxcuivus. A 

LANGUIDIUS. {aiv.) Sem. Moins vivement , plus 
doucement. {comp.) de LANGU1DE. 


LANGUIDOLUS, 4, #7. CaTuL. Larpu:fut,un peu | 
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lâche, foible. (dim.) de Lancuspus. Semi languiduls. 
CarTuL. Un doux fommsil, : 

LANGUÏDUS, à, #m, Cie. Languiffant,foible, lâche, 
mou. Her, fatigué, las. 

Aura languida. Ovip, Us petit vent , Un vent doux. 
fus. P1. Un coup foible. Languidus wine wigilitfque. Cic. 
Un homme épuilé de débauches & de veil'es. Pina lan- 
guidiora. Qvip. Des vins qui ont perdu leur vigueur, plus 
toibles, moins forts. Larqwido mari folvere. San. Ep, 53. 
Partir dvec un vent foible, Womerem colla trahentes lam= 
guido, Hor. Des Bœufs fatigués, qui craînent leur char- 
rue à la mailon, Curavir lançuidos sorum. Bis. Il guërt 
leurs malades. (r. Lanxcuor.) 

LANGUOR, ôris. m, Oui. Largueur, foibleffe. f. ab- 
battement.” Cic. Foib'eff: de courage, parefle,lächeté.f. 
PLauT.laflicude, f. Ho R.maladie. Aquefus languor. 
Ho. Hydropifie. (x. q. Angor.) Svn. Debilitas, : 

Qt vexabantur sareis languoribus. Brsr. Ceux qui 
étoicnt tourmentés de divers maux , de diferentes maii- 
des. Ver languores noftres ipfe tulir. Basx. 1 a pris veii- 
iab'ement nos largreurs fur lui. Aufcret à te Deminus om- 
ner lançuorem, ]p, Le Seisueur éloignera de vous routes 
les largueurs. 

LANG UIFicÜs, 4, um, Cic. Qui caufe des langueurs, 
des mal d'es, 

LANGOÜRIA , 3. f. PL, Sorte d'animal fabul-ux , dont 
quelques Auteurs ont voulu dire que provenoir l'Ambre. 

LANGÜRIÜM, ii. n. PL. Efpsce d'Ambie qu'on dit 
veur de l'animal appellé Langur:a. 

LaNtaNDus, 4, #m. Liv.(pare. paf.) v. | 

LANIARE ,5, 3v5, &tum, Decharer, mertre en pieces. 
(R- LaniUs, boucher.) Laniare corpus , membra, Ovibs 
Déch.rei le corps, les membres. 

LANYAPIOM, 35. n. Farr. Boucherie. f. 

LANIATIO , onër. f. Sen. Dechirement. m. l'aétion de 
déch'rer & de metre en pieces le corps d’un homme. 

LANIATOS , 4, ww. Vire. Dechiré. (part.) v. La- 
NIARE, 

Clagfis laniatz, Ovin. Une flotte endommagée par la 
tempè.e, ou pat Jesennemis, Genas lanrata. Virc. Ayant 
déchiré fes joues, Lim aium corpore toto. À p. Qui a tout 
le corps déchiré. : 

LANIATUÜS, #r. m. Cie. Déchirement.m, l'aftion de 
mordre , de déchirer. PI, plaie caulee par la morlure des 
bêtes. 

LANICICM , 55, n. Pirg. La laine qu'on tire de quel- 

ue chofe. Seres lanicio fyluarum nobiles. PL. Les Ssres, 
Lines par la faie qu'ils c'rent des feuilles des arbres, S4 
# br lan'csum cure, Vin. Sila lainecit vottcobj:e. + 

LANIENÆ, arm. f. pl. Plaur, Ep. 2. 2. D:s fallet 
d'armes , où s'exer çoient les gladiateurs, qu'on appelioie 
Lau:fe. e 

LANIÏFER , à, #m, PL. Qui produ't, qui porte de la 
Line, (R. LANA, FERRE&.) : 

LANIFICIÜM, à 5. n. Cie. L'art d'appréser de la laine, 
de la metere en œuvre, comme de carder , de filer , de la- 
ver de la laire. (r. LaNA, FAGERE | Syn. Larrcinm, 

Qye ad lansffcia pertinent, où Duibus niuntur ai ane 
fera. Cic. Les chofes qui fervent à tiavailier aux vuvra- 
ges de laire. , 

LANIFICUS, 4, #m, Mar. Qui accommode quiap- 
préce la iaine, Ars lenfier. CuaUD. l'ait dtravariler en 
Lies, Maures lantficz. Tan. Une main habii- a appiéer la 
laine, Lan:fice puella forores. Maur. Les Sœurs lileules, 
les trois Parques. 

J ANIGER, à, mm C:ce. Quia dela laine, qui porte de 
lilaine. Ph. un Agneau. (R. LANA, 3 GERERS, potter.) 

LANIO, 41, av. Vid Lantars. Liv. Déchirer. 

LANIGNIUS, à, ms, Susr. D: Boucher,qui concerne 
les Bouchers.[R. LAN: US } ’ 

EEses il 
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. LAO. LAP, 
LANIST À, &. m. Cie. Celui qui inftruit les Gladiareurs, |  LXPYDÆRI, br, ris rom. (paf) Bibl. Ecre lapidé. Le. 


le mañcre des Gladiateurs, celui qui commet deux partis, 
qui les fait battre l'un contre l’aucre. Laniffirs Ærolis di. 
micare. Liv. Combartre par l'inftigation des Etoliens. La- 
nifla avium, Co. Ceux qui dreflent les oifcaux. 

LANIÜS, à 5. m. Ter. Ua Boucher. 

LANNUS, #. m.Ecel. Lardi, Marcyr. 

LANOSUS, à, #m. Cou. Qui a braucoup de laine. (R. 
Lana) - 

LANOGINOSUS,4, #m, PL. Plein de duver, de coton, 
Cottonneux. : L 

LANDGO , fnis. f. Virg. Le poil folet, qui visne aux 
joues & au menton des j:unes mens , | duvet qui vienc {ur 
€srraines feuilles d'arbre. {cel le fon , la (ciure d'ais, la 
fciure de bois. /pfe ego cana legam tenerä lanugire mala. 
Vino. Je cucillerai des Pommes couverces d'un perit foler. 
5,e, des Coings Mala Cydoniaca. 

é LANULA , &. f. Celf. Petic Aoccon d= laine. {diin.) de 
ANA. 

LANÜVINUÜS, 4, #m. Cic. Qui eft de Lavinium. 

LANÜVIOM, ï ñ.n. Cie. Lanuvium, ow Lavinio, Ville 
qui n'écoit qu'à (eize milles de Rome, dans le Laurencin, 

LANX, äncïs, f, Cie. Plac, bain d'une balance." |] 
Hor. bain , plat à merere fur cable, à fervir des viasdes. 
Æqua lance, V 1. Esalement. 

LAOCOGN, onrir. m. Virg. Laocoon, l'un des fils de 
Priam, & Précred'Apollon. Laocconta perunt, VirG. Vont 
attaquer Laiocoon. . 

LAOÜDAMI, & f. Virg.Owid. Liodamie, fille de Bel- 
Jorophon , qui eut de Jupiter Sarpedon Roi de Lycie, } 
fille d'Acañt=,& f-mme de Protefilais. 

LAODICEA , 4. f, PI. Laodicée, Ville de la Celkfyrie, 
Metropole, | Ville de l'Afie Minsure. Zrodierd in Carid. 
Eccz. Liodicée en Carie, Metropole.—ir Syris. Laodicée 
en Syri-, M-tropole, 

LAODICENSES, siüm. m. pl. Bibl. Ceux de Laodicée. 

LAODICENUS, à, #m. De Laodicte. 

LAODOCHUS, 5. m. Laodochus, fils d'Antenor, dont 
Pallas emprunta la figure, pour psrluader à Pandarus,de 
lancer un dard contre Menelais. 

Laopicia, a. f, Bibl, Vid. Laopicsa. Laodicte. 

LaoGium,i.n.Ecel, Saint Lupicio, en Franche- 
Comré. 

LAOMEDON , &arïs, m. Hor, Laomedon , fils d'Llus, 
Roi des Troyens, qui promit avec ferment à Apollon & à 
Nepruse une r:compeufe,pourlui bätir les murs de Troies, 
mais comme il ne tint pas {a parole, Apollon défola cette 
"Ville par la pelte, & Neptune par une inondation, 

LAOMÉDONTEUS, à, #m.V1RG. De Laomedon. 

LAONÀ, 2. Ecci. Perte Ville Epifcopale d'Irlande , 
Saint Fanhan en fur le premier Evéque.” 

LaosTHenss. #5, Laofthene écoic le trente-troifiéme Roi 
des Affyriens. 

LAPATHÔS, ï,ou La patience cft une Plante 

LAPATHÜM, 5. n. Zaor. $ fi femblable à celle de l'O- 
zeille , qu'il eft turprenant qu'on les ait feparées. La ra- 
cine de la patience eft jaune, amere, purgative, & celle de 
l'Ozciile eft aflringente, aigre, & rafraïchiffante. (nr. 
Axa Zu, purge.) 

LararTHUs. Liv. Fort, fur les Frontieres d'Epire & de 
Theflalie. , 

LAPICIDA , 4. m. Parr, Carrier , tireur de pierre. (r. 
Larvis, CæpzkRe, coupper.) 

LAPICIDINA , &. F. Vitr. Une carriere. f. (ab iifa.) 
Lapicrdina bituminis, VitR Uuc carriere d'où l'on tire du 
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bidati funt, Biar. Ont été lapidés. 

LAPIDARIUS, 4, #m, PLaur. Qui concerne la pierre. 
(R. Laris) Laprdaria navis, Pete. Un navire propre à 
porter la pierre. Lapidaria latomia, PLAUT. Des cartieres 
dont on tire la pierre. - 

LXPIDARIUS, ï 3. m. Ulp. Un carrier, qui travaille 
aux carrisres, 

LAPIDATIG, onïs. F. Cic. L'action de jetcer des pier- 
res. (R. LaPipares.) 

Fit magna lapidatie, Cic. On jetta beaucoup de pietres. 

LAPIDATOR » dis. m. Cic. Qui jetce des pierres à 
queiqu'un. 

À Larips. (abl.) Laripew. (acc.) Laries. (pl.) Wid. 
-APIS, 

LAPIDESCÉRÉ, fe. Pu. Se pétrifier, devenir dur com- 
me de la pieire, fe convertir er pierre, (R. Laris.) 
LAPIDEUS, 4, #m, Cic. De pierre. (R. Lar1s.) Niobe 
lap dea. Hyo. Niob- changée en pierre. 

; LAPIDICINA , &. f. Cie, Une carriere. Sy. Lapici- 
A, ss 

LA PIDO, &s. Vid. LaPiDARE. 

LAPIDOSUÜS, à, #m. Vire. Pierreux,rabotteux,plein 
de pierres. (R. Lars.) , 

Ager laprlofur. Ovin. Met, Un champ couvert de pier- 
res, Corna en mg Us rG. Des Cormes qui font pierreules. 
Lapidofa unda, Ovin. Des eaux plrines de cailloux. Zffie 
laptdo/os furgere montes, In. Ordonaa que les rochers s'e- 
levailent en montagnes, qu: les montagnes Le fiffent. 

LAPILLOSUS, à, #m. Serv. Plein de petits cailloux. 
LAPILLUS ,5.m. Æor. Un petit cailloux , fune pierre 
préci-ufe. {dun.) de Lapis. 

LAPIRE , pi 5, 55. Pac. S'endurcir comme une pierre. 
Fifl. érre agé, 

LAPIS, idïs. m.Cie. Pierre. f. caillou. m. PL. pierre 
Piécieufe. Ter. un homme hebété. 

Paris lapi. Virc, Du marbre, pierre de Paros, Ifle 
qui évoir celebre par fes marbres, Aliquem lapidibus appe_ 
fere, obruere, Cac, Attaquer quelqu'un à coups de pires, 
l'accabler. Ad quartum ab nrbe lapidem.Liv.à quatre mille 
pas de la Ville, [parce qu'on drefloit une pierre à chaque 
mille pas fur les grands chemins , où étoit marqué la dif- 
tance de la Ville & Rome, ainfi.Ad quartim lapidem , elt 
la même chofe que Ad quartum milliarium, ou quarte 
milliario.] Jouer lapidem jurare. Cac. Jurer par Jupiter, 
tenant un caillou à la main. € Aulu-Gelle,!. 2. 21. dirque 
cetre efp2ce de ferment étoir inviolable. F:ftusen rapporte 
la formule en ces termes : Lapidum filicem tenebant jura 
turi per Juvem hac verba dicentes : fi feiens fallo, tum me 
Dicthiter, falus urbe, arceque, bonis cjiciat , ut ego hune 
lapidem, Tire- Live , rapporte une formule de ferment, un 
peu difference de celle-ci. Lib. x. [Vid. Gyrald. de diis gen 
tium.] Seruus de lapide noxius, Coi. Un efclave tiré des 
carrieres, où il avoit Été envoyé travailier, pour fes mau- 
vailes actions. 

Larir. Vid, Lapins, 

LAPITHÉÆ, srmm. m. pl. Virg. Les Lapiches , Peuples 
de Theilalie, qui avoient pour Roi Pirihoüis. Serviws. 
die que leur Chef évoit Ixion, fils de Phlegias. 

LAPITHÆUS, à, #m. Ovip. 4 ? De Lapiches. Gens 

LAPITHEIUS, à, je. In. Lapithes. Ip. Les 
Lapiches. Prélia Lapithcis, Ovan. Les combats des La- 

Ines. ; 
F LÂPPÀ, a: F. PI, La Birdanne, Plante dont la fleur eft 
un bouquet à plufeurs fleurons décauppés en lanieres, 
portés chacun fur un embrion , & foutenus par le calice. 
Ce calice eft compo de plufeurs écailles terminées cha 
cure par un crocher, qui attache les sêtes de certe Plante 
contre les corps voiüns ; lorfque la fleur cit paflee , cha- 
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fort courte,& qui combe facilement. (R. Ad6er , prendre, 
s'atracher.) 

LAPPACÉUS, à, #m. PL. Semblable à la Bardanne,de 
Bardanne. , 

LÂAPPAGO, ini. f. Pl, Plante qui reflembleau 
Mouron. , 

LXPPONIX, 4. f. La Lapponie, Province des plus Sep- 
tentrionales de l'Europe. 

LAPSÀ, id. LarsUs. ! 

LAPSXBÜNDUS, à, #m.S sn. Chantellant, qui eft fur 
le point de tomber. 

LAPSANX, 2. f. PI. Efpece de Chou fauvage. 

LAPSANS ,änris, Vire. Qui chanclle, qui marche 
comme un homme qui doit tomber à chaque pas , qui 
bronche, qui gliffe. - 

Verbis lapfantibus diffluunt. A. Gxis. Ils fe répandent 
en paroles, ce font de grands parleurs.(part.) v. 

LAPSARE, ps3, avi, atum. FLoR. Branler,chanceller. 
(eq) v. Last. 

LAPSIO, onir.f, Cie. Chûte. f. Swn. Lapfus, ds. 

LAPSÜS, 4, wm. Cic. Qui eft tombé, fqui a fai une 
faucr, (parc.) v. Lanr. 

Ales lapfa plagä atheriä. Viro. Un oifeau qui vole du 
ciel en terre, Lapfa confuetudo. Cic. Une coutume abolie, 
Fides lapfa. Ovip. Une foi violée. Res lapfa. Virc. Des 
affaires qui font en mauvais état, affaires ruinées. Lap/ws 
animi, PLaur. Un homme qui manque de courage.—con- 
filie. Liv. Qui manque de prudence.—faenlrar. bus, Uip. 


. Quieft devenu pauvre, ruiné, quia perdu fon bien.—pede. 


Hor. A qui I: pied a manqué , qui a faicun faux pas.— 


- pe. Cæs, Déchu, fruftré de fon efperance. À vera ratione 


tapfus. Lucr. Qui s'égare de la#eritable railon, Zap/fs 
paucis drelhs. C1c leu d< jours étant écoulés, Punirer 
noxies Ypnofceret lapfis. T ac. De punir les auteurs de la fe. 
dition, & de pardonner à ceüx qui avoicot eu le malheur 
d'étre entraînés. 

LAPSUS, #5, m. Cie. Chüte. f. [l'aétion de s'écendre, 
d'étendre izs branches, fs4rg. l'action de fe précipiter de 
hauc en bas en volant. 

Lapfus dentiwm, Sin. La chûte des dents. Lapfus dei. 
*Pe. Manqu:rment de foi. Lapfus fluminum., Ho. Le cours 
des fleuves. Ancipites rer:um lapisws. CL a Up. Les év-nemens 
douteux. Lapfus ferpentum. Vino. L'action de ie gliffer 
dass quelque erdroit, [en parlant des Serpens.] Rorarwm 
lapfu:. Vinc. D:s roues. , 

LAPURDANUM, r. n. Eccl, Le Lampourdan, Canton 
de Balque. : 

LAPÜRDÜM , i.n.16id. Labour, Contrée près de 
Baïoune, 

LAQUÉXAR, éris.n. Virg. Plarchers, lambris,platfonds, 
Laguearia cedrina. Bin. Lambris de Cédie. 

LAQUEARE, 3, ui, atum, Juvanc, Le même qu'Ir- 
LAQUEARE: Prendre aux filets. | 

LAQUEATUS, à, mn, Cic. Orné d'un platfonds, d'un 
beau lambiis. (R LAQUEAR.) Laqueatum auro Templum, 
Liv. Un Tenpl: donc le lambris eft doré. 

LAQUÉATÜS, 4, #m, Cou. Lié, attaché avec des cor- 
dis ;R. LaQUaus.) 

LAQUEUS , 5. Vire. Corde, filet , corde où il ÿ a un 
rœ1l coulanr. fCic. tour ce qui iert de piége pour [ur- 
p:edre une perlonne. [Pirg. Lacer à prendre un Liévre,ou 
quelqu'autre anima , un lac, un trebucher. 

Laiques letun, juuicorsm, Cic. L:sembarras des Loix, 
des jugemens, D. fput :tiomum laqueis. Ip. Par des fophil- 
m2s & des lubrilités captieules. 

LAR, äris. Cic. Le dieu Lar, dieu domeftique éqne les 
Ancieus adoroient , croyant que chaque mailon avoit 
ke fien. . 

Lan, aris. & Larts.(pl.) @ic. Maifon, foyer, ainfi ap- 
peilés du com du disu Lur, qui y pretidoir, 
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LARARIOM, 55. n. Zampr. Chapelle du dieu La. 
LARSASUM ,i.n. Pl. 23 6. Efpece d'Antimoine. Sym, 

Stibium. 

Lan, i, Hon. Du lard. Ÿ #di crufta.1n.Une coëre 

ard. 

Lans, le, [verbe inufité , d'où eft formé le fupin 
Latum.] 

LARENTIALIA, ftm, n. pl. Feff. Fêtes qu'on celebroit à 
Rome, le dixiéme des Calen:les de Janvier , en l'honneur 

de Larentia, femme de Fauftulus. Wid, LAURENTALIA. 

Larca. Vid. LARGUS. | 

LARGE. (adv.) Gye. Liberalement , largement , abon- 
dammenr, magnifiquement. 

LARGIBAR. Prop. [imp.) v. LARGtRI. 

LARGIFICÜS, à, #w. Lucr. Liberal ; ou fait avec li- 
beralité, abondance, (r. LaRGUSs, @ Faci0.) 

LARGIFLÜOS, à, #m, Cac. Qui jeec: beaucoup d'eau. 
e FLusRe.) Larg flue opes, uv #n c. Richeffes abon- 

utes, 

IARGILOQUUS , à, #m. PLauT. Grand parleur. (x. 
Loqui.) | 

LaRGtIENDUS , 4, #m. Cic. In largienda civitate. n, 
En donnant droit de Bourgeoifie. ex v. 

LARG10 , largire. Non. Le méme que LaRa1OR. Pid, 
LARGIRI. | 

LarcioR,oris. Vira. (comp.) de Larcus. 

LARGIRE, à 5r, tits sum, Cic. Donrer avec liberalité. 

Largiri cœnam, P 1 À UT. Donner à loupp+r. Excquias 
largiri alieui, SAT. Faire les frais des funcrailles de quel- 
qu'un.-letitiam. PLaur. Donner de la joie. Amori nofiro 
plufculum etiam , quâm concedat meritas , largiare, C1c. 
Dites en mème temps , un peu plus qu'iln'yena, en fa- 
veur de notre amitié, Si rempus non largitur, Cie. Si le 
temps ne le primer pas. Tum libertatem largibere, (pour) 
largiere. PLAUT, Alors vous metcrez en liberté, vous af- 
frarchirez. (r. LarGus.) Syr. Dare. ;" 

Æ LARGIRI , givis s#m. (pall.) Tib. 4 1, 129. 

LARGISSIME.(adv.) PI, {{up.)de Lance. 

LarGissiMUs, 4, #m. (fup.) de LaRGUSs. 

LARGITAS , 4155, Tar. L'inchnation, le penchant , 
qui porte à dorner, liberalité , laigeile. f. 

Largitas muneris, Cic. La magiificence d'un prefent. 
Mira lagitate, Cic. Avec une exirsime liberalité, 

LARGIÎTER. (adv.) Bras, Air, Largement, magnifi- 
quemenr, Hiberalement, abondamment, beaucoup, ample- 

ment. SyN. large 

Laryiter argenis.PLAUT. Beaucoup d'argent.-mercedi. 
In. Une amplis , une grande recompenie. Lergiter flens. 
Bic. Pleuranr amerement.—flurre. Ip. Couler abondam- 
nierte 

LARGITIO, ontr. Cie. (fpr.) L'action de donner, lar= 
ee, profufion, liberalité. f. 

Largitio civitats nunquam à noffris majeribus inter. 
miffa eff. Cic. Nos ancêtres n'ont jamais interrompu la 
coutuine de donner droit de Buurgeuifie, Largiriore, Cas. 
Par fes hberalités. (n. LARGIRI.) Syn. Liberaliias, are 

114. : 
. LARGITOR , ris. m. Cic. Qui fait des 'argciles, li- 
beral. Dux mnime largitor, Liv. Un Capitaine qui n'eft 
point lib-ral. 

Lançiron. Ter. (fur. imper.) v. LARGIRI. 

Lasoirus eff. Bisz. A donné. (perf) v. Lareiri. 

LARGIUS. (adv.) Tér. Plus l'bralement,favec excès 
(comp.) de LarGs. 

LARGIOSCULÜS, ä,#m, So. Un peu grard. 

LARGÜS , 4, mm. C 1 c Liberal, prodigue fgrand, 
äbondant. Syn. Liberalis. 

Largus opum. Riche. Vire. 1gnis largior, Hor.Un feu 
trop grand. {mber larges, Ovin. Pluieabondanse. Large 
promijlis. Tac, Magique en promeffs. 


9376 LAR. LAS, 

Larisus. (abl. pl.) Pi, Lan. 

Laricem, LaRict. Pid, LARIx, 

LARICINX, & f. P!. Efpece deréfice, 

LarRiciNUs. Vid, Ianionus. ‘: 

LARIDÜM , 5, n. Piaut. Lard. (quaff larg? aridum. ) 
Syn. Lardum. - | 
à LARIGNUÜS , 4, #m, Vire. De Latix, qui eft de bois 

e Latix. 

LARINAS, ais. Cic. Quieft du Larirum, 0 Larina. 

LARINÜM ,5. n. Ci:. Larinum. b. Larira, Ville du 
Royaume de Naples. 

Larinx. Prd, LARvNx. - 

LARISSA, & F. PI. Lariffa , Metropole de la premiere 
Theffa ie dans l'Exareat de Macedoine,jolie Ville de Gr:- 
ce fur le Penée, Archevêché avec plufieurs Suffrarans. 
Il'yae: p'ufisursV.lles de ce nom.Cefur parle d'ux Ville 
d'Icalie qui portoit ce nom. 

LARISSÆ US , 4, #m. Vire. De Lariffa. 

LARISSÜS ,5.m. Liv. Fleuve du Peloponnefe, 

LARIOS, 55. m. PI. Lac d'Italie qu'on appælie le Lac 
de { ôm:. 

TARIX,icis.m Pitr.PI Le Larix, atbre que les Modernes 
Prennent pour la Meicfle, qui elt une plante dont lescha- 


tons one à plufieurs fomm:ts ou bourfe; membraneutes 


quis'ouvrent, & n° contiennent qu'une pouffi-re forc me 
nue. Les fruies naïffe 1e (ur +5 mêmes peds qui portent les 
chatons , mais dans d-s endroits feparés. Ces fruits com- 
mencent par un bouron à plufisurs écailles ,aud-flous def 
quelles il ya un embrion de grains. Ce bouton deviere 


enfuite un fruit, dont 125 écailies font attachées contre Je- 


poinçon. Elles couvrent chacune deux femences qui ont 
pis leur origine de l'nbrion, & qui fort envelopotes 
d'un côté d’une peau qui forme unt aile owfeuiller delié. 
Ajoutez au caractere d-ce genre , que les fsuilles de ces 
cfpeces na Mine par bouquets le long, des branches. 

LARVA, & £, Plaur. Spzétre, fantôme. m, ombres qui 
Ex Le durant la nui,& qui reviennent des enfers. f. 
elprits fo'ecs. m, Ho R. Maique.m. Pit. Squeletre, m, 
(R Lan.) l 

Larua nmb-atilis ts me minis territas ? PLaur. Amph, 
Tu ofes me menac:r, vieux fantôme » 

LARVALIS, /&. (a:j.) Abul, De fprétre, de fartôme. 

TARVART. vänis sum. Firm. Rendre fou. (LaRva ) 

LARVATUÜS , à, #m. PLAUT. Qui a l'efprit troublé 
pour avoir vü quelque fantôme , fdeguilé , malqué. (x. 
Lanva.) . 

*Larus , 5. m. Bibl. Le larus, cfpece d'oifeau qu'ii 
ox  — aux Juifs de manger. (R. Awsor, oileau car- 
naci:r. 


*Larvnx, gir. f. Le Laryrx , le fi:e, le rœud dela 


Gorge (r. Ame E , mofier.) 

*LASANÜM,:. n. Her, Le baflin d'une chaife percée, | 
chaife de commodité. 

LASCIVE. {adv.) Liv, Avec molleife. 

LASCIVIA 3. f,O:i4., Lafcive: é,f. libertinage.m. dif. 
folution, fMil:t:am in lafeiviam qurt.re Tac. Abufer de 
Ja gu-rre pour vivre dans le libertinage, Per lafcivian 
Gériumice, \0sT.r Qui fe font un plailir de defobéïr. 

LASCIVIBCN OUS , 4, sm. PLauT. Qui folâtre. 

Lasciviens ,emtis, (part) v. LASCIVIRE. 


Vacca lajisvsens, Bin: Une geuiile qui ne peut foufii, 


Je joug. 


 Lascivion , eris. Ovip.(comp.) dé Lascrvus. 
LASCIVIRE, v50, sus, itam. Liv. Foläcrer, badiner, | 
être infolent, Orie lafciviebat, Liv. L'oifiveté je tende, 
irioient, Fugé lafevut agnus. O y1D. L'Agveau fui e 
faucarr. 
LascivissiMUSs , # , sn, Suzr. {fup.) de Lascivus. 
LA: CIVILS , 85, m. Ecci, Lafcieu , Evéque. 
Las CIVUS , 8, wm. ViRo. Lalcif, diflolu, Varr, Uu 





. LAS, LAT. 
étourdi , folätre , infotent, | | 

Lafeiva carmina, Ovip. Des vers lalcifs. Lafciva puels 
#4. Vino. Fille foläcre. | 

Lascura , 4. f. Lefcar, petice Ville de la Novempa= 
vulani-, de l'Exarcac dés Gaules dans le B+arn, fur lc Ga- 
ver en Gafcogre , Evêché Suffiagant d'Auch. 

LascurRis, is. Le mémeque LascURA. ù 

LASER , éris, n. Col. Du B-njoin , ou du fuc d'une 
herbe , ou d'un arbr'fleau appellé Lafcrpirium. J 

LASERPICIATÜS , à, mm. PL. Où il y a du B-njoin 
ou du luc de certe herbe, on de ect arbrideau appellé 

LASER PICTTM, à 5. n. PI Hsite, où arbr. [eau dont 
on tire le luc, app:lle Lafer, donc la Azur eft à cinq feuil- 
‘es échancrées & difpofces en rofe vers l'extremité du ca 
ice. Lorlque certe Acur eft pales , le calice devient ua 
uit coirpolé de deux frmerces allez grandes , parnies 

hacunr dans leur longueur de quatre grands feuillets cn 
cvearére, qui fopr frilés eu ondes da:,s que'ques cipeces, 

l ÂSERPICIHER, fêrà , Lérim. CaTUL. Qu produire, 
jui rapparce du Laf:rpicium. Laferpreiferss Cjrents, LD. 
7 4. ACyrene fertileen Laferpicium. | 

*Lastiris. f. Efpece d'ornement que portoient les fem 
nes, lolinx. y. 22. 

Lassa. V':à, Lassus. . 

LASSARÉ, 5,äci, rem. Ovin. Laff-r ; fatiguer ;, 
tebutrer, matcer, (r, Lassus.) Syn. Farigare, def rtigare, 

LASSARI , dr, avis sün. (pall.) Ovid. S< laifer, étre 
las. (A ue part.) | 

LASSATUS, À, #m, Ovip. Las, fatigué ,abbattu, 
hasaile. Syn. Lau. : ; 3 

Lrffata fiquendo. Oy1 Lalfée de fuivre. Laffari fleti- 
Pas, Bises. Après s'être laffés à force de pleurer. 

Lassenta, «.f. Ecel. Lafi: , Vierge en Li #4 

LASSESCÉRE, feë. PL. Devenir las, fe fatiguer , fe 
aff:r , étre fatigué, . 

Lassis. Vid. L'AssUS. * 

LASSITÜDO , inie. f. Cie. Laficude, fatigue. f. 
épuilement.m, (R Lassus.) Syn. Defarigario. 

Lasso. Vid. Lassus, 

LASSO , gs. Vid. LassaRs. : 

LASSÜLÜS , 4 , wm, Caruz. Un peu las. (dim. de 

LASSUS, à, #m. D'LA uT. Las, farigué, harailé, 
äbbartu., Syn. Lifatuf, defarigatus. 

Lui. Exant oi fre non ded'fi. B181. Vous 
n'avez poine donné à boire , vous avez refulé de l'eau à 
celui qhi ésoir abbatru de laffitude. Menus laffas robo- 
"ff In. Vous avez fouceru les mains laffes & affoiblies. 
(q. Lapfus, MARTIN.) %e Avec cer adjcétif,on met l'abla- 
UÉ Ouid. le genitif. Hor. l'ablatif avec de. PLAUT. 

LASÜS, 5. m, C'eft le premier Auteur qui a écrit de 
la Mufique. I] vivoit fous Darius. ù 

Lara. Wid, LATUS. , : 

LÂTACE, &.£ PL 26.4 Latacé, efp:ce d'herbe que 
es Rois de Perfe dorroienc aux Ambafladeurs pour leur 
tenir li u écoutes chofes. . 

LATE. (adv.} Cr. Au large, d'une maniere étendue , 
amplement, (R. LATUS.) : 

Laus lat ionguque d'jfufa. Cie. Une gloire répandue 
detous côtez. Laï.is frnbere. PL. J. Avoir unftyle crop 
tifFus. Larrfimi parer. Cie. Eft tres écerdu. 

Lareart.(:.{ub.) Laresar, (imp. ind.) v LAT:0. 

LÂTÉERX,& f, Cie. Lieu où l'on fe cache , une ca- 
che,flciou, m taniere, f. repaire des bêtes fauves. Tof ir 
mms hominum Larebra funr, Cac. Il y a tant de replis 
cachés dars :e cœnr humain. | : 

LATE BRICOLÀ , 4. m. Plaur, Qui cherche la rerrai- 
t-,qui demeure dans des lieux écartés, folitaires. (R- 
LATsHRA , Cr CoLens.) | 

TX TÉEROSE, {aiv.) Put, En cachette, Syx, Clam. 

LATÉBROSUS,&, mm, Cre. Cache, fecrer. PL 








T 


LAT. * LAT. 777. 
Plein de trous, finconnu , propre à feeacher, croître en largeur,s'étendre en largeur.(r Larus, large.) 

Colles latebrof. Cou. Des collines pleines de cavernes. |  LÂTEX, äcis. m, Cie. Poer, Toute liqueur qui foit, 
Latebrofus locus ad cquiter tegendos. Liv. Lieu propre à | qui coule de quelque endroit où elle éroic cachée, ou 
couvrir la Cavalerie. Saxæ latcbrefs. Ovin. D':s rochers | Qu'on exprime de quelque chofe. (r. LATERE , être ca- 
où il ya des cavernes propres à fe cacher. ché.) 

LATENS, énfis. Ho R.Caché, inconnu. (pare.) w. | Latices lenœi cp latex lyœus OviD. Le vin, la liqueur de 
Larens. Bacchus. 

Latentes in fbelunca. Bis. Cachés dans une caverne, |  LÂTHŸRIS , ïdis. €. PL Epurge , herbe, Axfvsis. 
LATENTÉR. ( adv. } Ea cachette , en fecrec , d'une|  LarTHYRUs. La Gefe, plante à f:ur legumineu'e, dont 
manisre ob{cure. le calice ft un godet dertelé, qui pouffe le piftile envelop- 

LATEO , rés. Vid. Larsns. pé d'une gaîne Frangée. Ce piltile devieut une gouff- gré 

LATER , ldréris, Cac. Tuille, brique, f. Larerem la- | le & étroite, compofée de deux colles, qui renferment 
vare. Tin. Perdre fon remps, fa peine, laver une brique , | quelques femences cylindriques , &ec. 
ou, comme dit Varroh , laver une brique crue , c'eft non] LaTi. Vid. Larus , latge, 
feulemenc perdre fa peine , maisaufG la briquequife dit | LATra.Vid. Larius , de Latium. 
fout entierement dans l'eau. 44 con ficiendos Lateres, Bipu. | LATIALIS , lé, Cic. Du pays Latin, qui eft du pays 


Pour faire des briques. Latin, du Latium. (R. LariuM.) 
JET pl. de LaTus, eris. Cbré. Latiali fermene. Ps. En Langue Latine, en Latin. 
LATERALIS , lE. (adj.) PL. Qui eft au côté, de côré,{ | : Latialis Jupiter. Lucan. Jupicef Latiale éroit adoré 
lateral.(r. Larus, le côté.) fur le More. Albin, & les Romains lui faifoient des facrix 
Dolor lateralis, PL. Mal de cûté. ficés conjointement avec les Latins. 
LATÉRAMINÀ , mm, n. pl. Luer, 2,32. Les côtés. LATIBÜLARE »7, 45, atim. VARR. Ésrecaché, 
SyN. Laïcra, fe cacher. 


LÂTÉRANOS, 5. m. Lateran , qui fur defigné Con- |  LATIBULARI , dr, Zns sœm, Non. Le même. 

fal fous l'Empire de N:ton , & ui more par ordre de | LÂTIBÜLÜM , 5. n. Cie. Tout lieu où l'on fe cache, 

cer Empereur. Sa maifon fut, donnte au Pape Pie dans | trou. ”. taniere. f: fun coin , un endroit enfoncé, reculé. 

R füite des temps , où l’on a tenu divers Conciles. ° E latibulis fe efferre. C1 c+ Sortir de fon trou. (r. La» 
LAÂTÉRANENSIS , ré. EFcez. De Latran. Lateranenfe | TARS.) [Sya. Latebra.] 

Côneslium, Ip, Concile de Larran. 11 y ena pluficurs dece| Laticim, ces. Vid. Larux. | 

om. Laricense. ({uppl. Terrirorium,) Eccs. Le Léçois, ua 
LATERÆRIA , Z PL. Tuillerie, f. Lieu où l'on fair la | des Archidiaconés de Langres. 

tuille. Brigucterie, lieu où l'on fair la brique.(r. Latsr.) |  LATICLAVIA tua, Var. Robbe brochée de pour- 
LÂTÉRARIA , Grüm. n. pl. Witr. Les pannes , ou che- } pre, que portoient les S:naceurs , le Laticlave. 

vrons polés en travers, (R. LarUs , côté.) LATICLAVIOM , 55, n. Le même que Lariczavra. 
LATÉRARIUS, 4, #m.Virr.Qui eft à côté. [R.48 sod.) | Vid. LaTus CLayus. : 
LÂTERARIUS, à, #m. Qui concerre la tuille, la brie |  LATICLAVIOS , 35. Suer. Senateur. 

que. Ar: lateraria. L'arx de fabriquer la brique, latuille.…— |  LaricLari: , orwm, pl.ne. Swer. Les Ssnateurs , ainf 


éfcina. Uve Briquererie ; une Tuillerie.(r. LaATseR.) appellés à caufe d'une robbe qu'ils portoienc , & qu'on 
LATÉRARIUS , 55. m. Tuillier , celui qui faic des | nommoit Larws clavus. 

tuilles. US LATIFOLIUS , # , #m. P 1. Qui a les feuilles larges. 
LATERCULUS, 5. m. Caf. Une petite brique.{dim.) | (R. Larus, @ Feziux , feuille.) 
Later. LATIFONDIOM, 55.n. PI, Un grand fonds, de 
LAÂTERÉ, last 3, lei 5, ldtitüre, Etre caché » Etre ic | frandes terres , un heritage d'une grand: éxendue. (a. 

Conru, { Funots.) 


Laterein alique loce. Vire. Etre caché dans quelque LATIN. Vid. LATINUS. 
Lieu. Larere tefo. Tan. Etre caché dans une maïlon, /» LATINE. {adv.) Cie, En Latin , en Langue Latine, 
qua latuerant, Bip. Où ils s'écoient cachés. Lafet mibi | Latine loqui. Cic. Parler Lavin.—reddere, Cie. Traduire, 
caufs, Cic. Liv. La caufe m'eft cachée, Larent emm deli, | mettre, rendre en Latin.—fcire, Ip. Ecterdre bien la Lan« 
Viro. Les finefl:s, les rufes lui font cachées. Larer ple- }gue Latine. Gracè d Latinè. Bins. En Grec & en Latin. 
refque. P 1. Elt inconou à la plüpart. Æqwor later fub | LÂTINI, ôr#». m. pl. Cie. Les Latins , ceux du La- 
clafibus. Vin. Les vailleaux four en f grand nombre , | tium. a 
qu'ils couvrent toute la mer. Qyod sllum minime latuir. LATINIACUM Parifiorum, Ec c L. Ligni, au Dio-. 
Bret. Ce qui ne lui fut point caché. -… feefe de Paris. Lariniacum Sebuffanorum, } b. Lavieu ea 
# On dit Latere aliquem, Cie. Aliqué re. Tsnin,|Bugei. ! ; 
fub aliqua re. Cic. Apud aliquem. Mat. Inter aliquid. | LATINIENSIS , 5, Cic. Quieft du Latium, 
PLaur. On joint quelquefois le darifavec ce verbe. Larinis. Cie. (luppL Fersis.) Aux Feries Latines. Pid, 
Larsrs. (abl.) & Laranos, LaT:RUM. Des briques, | Larinus. | : | 
des tuillss. Pid. Lars. LATINITAS , sis. f. Cie. Le Latin, la Langue La= 
LÂTERITIUS ,3, #w. Cas. De brique , faic de bri- | ine.fdroit de parvenir aux Charges de Rome , accordé 
que.{rR. Lars.) à ceux du Latium. Larimitas exiget ut. Sinv, La pureté 
LÂTERNX , 4. f. Cie. Lanterne. f fanal , falor. m. | de Ja Langue Latine demande que. 
LÂTERNARIUS, #5. m. Cie. Porve- Aambleau,porte- LATINUS ,4,#m. Vinc, Latin , du Latium. 


faler, celui qui porte une lanterne devant un autre. . Latine Ferlé. VAR R.Où Latina feul. Cic. Les Fe 
j L'XTÉRONES. Vid, LATRO. ries Lacines , Fête établie par le Roi Tarquin, qui ne du- 
LarsRUM, (gen. pl.) Vid, Larus, côté. roit d'abord qu'un jour. Après qu'on eut chaË@e les 


ier. enfin un quartiéme , après lequel chacun s'en rerournoie 
LaranuncuLt1, or«m. m. Dames, Echets à jouer. Vid. | chez foi,avecide la chair des viétimmes qu'on avoirimmo= 
Laraukeuzr. . lées, & qu'on diftribuoit aux affitians. On faifoit durant 


LATÉSCÈRE fé. Co 2. Devenir laige, s'élargir , |ces quatre jours un facrifice fur Le DE TT As Ma- 


LatinuNeuLARIA fabula, Ssn. Un Echiquier, un br > On yajoura eucore un jour, puis un tro fiéme, 


17% LAT. 
NUT.in Epiff. Ciceronis ad © fratrem. 

LariNus, 5, m. Le Roi Latirus qui donna fa fille en 
mariage à Ente, 

Lario.(abl,) de Larium 

LATIO , onis. Cic. L'action de porter , ou de propo- 
fer une loi. (r. FirRes.) 

LaTioR, oris. (comp.) 

LarissimUs , # , mm. Cic. (lup.) de Larius. 

LATISSIME (adv.) Cie. ({up } de Lars 

LATITANS , #is. Cic. Qui fe cache , qui eft caché.f 
Claud, Secret. (part.) v. 

LATITARE , #9, avi, tm, Cyc. Se cacher.fne pas 
comparoîere quand on éft appcllé en Jugement. 

X Le Trefor d'Eftienne cite ce verb< éomme a&tif, & 
apporte pour preuve ce paflige de Plaute. Z5 mores ma- 

jorum laudant , ecfdem iatirant, Mais il fauc lire eo/ der: 
Jutulane gwes collaudant. PLAUT. Trin. 2.2. 15. Ils def- 
honorent ceux même qu'ils louert. Hine 

LATITATIO , ons. Quint. L'aétion de fe cacher. 

LATITÜDO,inis. f. Cie. Largeur , lacicude. f. SaLL. 
Etendu: (r. Larus, large.) 

LATIOM , 5. n. Liv, Le Pays Latin, le Latium, la 
Campagne de Rome, (R. Laruns, étrecaché.) 

LATIÜS > à, mm, Ovip. Qui eft du Pays Latin. 

LATIUS. {adv.) Cie. (comp) de Lars. 

Larmus, #. m. Cie, Nom d'une montagne d'Ionie. 

Laro. Vid, Larus, porté. 

Laroskici, è Les Lacobrigens ; Peuple 

Larosnior #7: C4. $ d'un pays qu'on appelle au- 
jourd'huile Brifgou , proche de Bafle. 

Lartos.{voc.) #id. Larous , Apollon. 

Laroïpis, 4. m. Stat, Fils de Litone , Apollon, 

LATOMIÉ, ärmm. Cic. Des carrieres. (Ce mot vient 
du grec A&r, pierre, & de nmys. perf. m. v. niurw, coup- 
psc.) Zatom:a fignifi:aufli une prifon, felon Lambin. 

LA TOMIUS , 5, m. Bibl. Tailleur de pierre, un Car- 
tier , [un Maçon. {46 cod.) * 

LA TONA, &.f. Virg. Larone fille du Tican Ceus , qui 
eut de Jupiter, Apollun & Diane,[Ece'.Sainr Jean de Lône 
prés de Dijon, 

LATONIA , 4. f. Pirg. Diane , fille de Latone, Fid. 
Laronius. | - 

LATONIGENEÆ., #rwm. Ovip. Les enfans de Latone, 
Apollon & Diane. 

LÂ TONIUS, à, #», Ovin. D: Latone. Delos Laronia. 
Vire. Delos confacrée à Latone , parce qu'on prétend 
que c'eft dans certe If: , que Larche accoucha de Diane 
& d'Apoilon. 

LATOR , üris. Sen. Porteur , celui qui porte. (R. La- 
TUM, de FeRRs , porter.) 

Later legi. Cic. Celui qui porte , qui propofe une loi, 
moLesiflateur. Later fuffragii.Cic.Qui doune {a voix, (on 
fuffrage. 

LATOUS, #. m. Hvr, Apollon fils de Latone. Sy n. 
Zatoides, Ap-llo. 

LarnamT. (3.fur.) LarRans, anti. Hor. (part.) v. 

LATRARE, 9, avi, atmm, Cic. Abboyer , heurler, 
japper. (Enr. Gronder , crier. Latran: flomachms, Ho r. 
Un cfomach aflamé. Nibil alind fibi natura larrat. 
Luce. L 11. La rature ne demande rien autre chofe, 

LATRARI, br, atis sum (pal) PI. 

LaTRATUR , latratmm eff Ovip. On abbpie. 

LÂATRATOR , ôris. m. Virg. Qui abboie , qui jappe 
gomme un Chien. Cie. Un grand erieur , un criailleur. 

LATRATUS, à, #m.ManrT (parc. pafl.)v. Larrare 

LATRATUS , #.m. Abboi, abboyement, jappe- 
ment, M 

B LATRINA , &. f. Varr. Laurine. f. lieu commun ou 
public, où l'on alloit pour les receflicés de la nature , ai- 
fange. f, égoû, pr. Lieu fecrer. Non, Un bain.(g. lavatrina, 


LAT: 
à lavands, VaRR.) Latrimam peteré, Aller à fes affaires 
Latrinam lavare, PLAUT.Cure, Laver le baffo, le lieu où 
l'on fe baigne. 
. LATRINUM ,5. n. Non, Le même que Larrina. Un 
ain. 

Larro , 454 Vid. LaThaps. 

LATRO , onis. m.Cic. Voleur , larron. m. affaffin. m, 
PLaur. Soldat &tranger.w”, Vire. Un Chaleur, (at ri 
arf , à flipe.) [SwN. Fur.]Tempere noëurns fur captat, 
latro, diurne. 

# Larro fignifoic aucrefois un foldar de la garde de 
Prince. (q. latero.) quia cuftodiebar latera Regis , camme 
un foldar aux Gardes. C'ef en ce (eus qu: Plaute l'a pris 
dans fon Miles, ou le Fanfaron, Ur in tabellis ques cars 
fgnaui bic heri latrones, ibus dinumeren fipendium, 
PLaur.Mil, 1, 1. #4, Afin de donner la paie aux fol 
dats que j'enrollai hier. Nam Rex Seleucus me opare or4- 
vit maxime , ut fibi latrones cogerem € conftriberem. 18, 
Car le Roi Seleucus m'a fort prié de lui lever du monde. 
Et parce que les foldats de la garde du Prince voloienc 
quelquefois; (de 1à eft venu qu'on æ appellé les voleurs ar- 
InEs, OU ceux es volent à force ouverte, Latrene: : au lieu 
que fur fignile celui qui vole en fecrer, avec addrelfe, 
comme un flou, un couppeur de bourfe, Mais quoi qu'il 
en foir de certe étymologie apportée par Varron /.6. L.L, 
ne Pourroit: on pas dire que latre vient du grec Adregr, fan 
laire,(olde?) Hine 2erpaver, Etre aux pages de quelqu'un. 
D'où vient que latrocimari Ggnifie quelquefois recevoir lg 
paie de loldac. 

LATRONES , #m, m, pl. Ovid. Des Echcts. 

LarrocinaLts, le, (adv.) Apwl, 

LATROCINARI, br, ris sum. PLaur, Porter les 
armes , étre foldat.fCie, Voler , piller , brigander , faire 
le métier de voleur , de brigaud. (R. LaTRO.) Fine 

Larrocinans Medicus, Cisrs. Uuaflaflio de Medecin. 

LA TROCINATIO, onïs, PL, Volerie.f, Brigandages 


vol. r”, 

LA TROCINIQM, 5 5. Cie. Volerie. f. brigandage. m, 
PLAUT. L'emploi d'un foldar. 

Apud Regem in latrocinio fuiffi, PLAUT. Tu a été de ls 
garde du Roi , en a porté les armes. 

LA TRÜNCÜLARIA tabula, Sun. Un Echiquier, 
table fur laquelle on joue aux Echers. 

:LATAUNCULE FÜR » bris, Uur. Preveft des Marés 
chaux. 

LA TRÜNCÜLÜS , 5. Cie. Un petit voleur. 

1ATRÜNCÜLI , ôrüm, m. pl. Varr. Des Echerg, 

Latrunculis ludere, SxN. Youer aux Echets. 

Latuinus,é. m, Eccl, Lain , Evéque de Stes. 

LATÜMIÆ, Vid. Larom1æ. Des Carrieres. 

LATÜRUS , à, #m. (fut. part.) v. FaRRs, porter, 

LÂATÜS ,3, #m. Cic. Porté. Lex lata de À ré. 
Cic. Une loi propofée, portée touchant quelque chofe, 
(part. #6 04.) 

LATUS , 4, sw. Cic. Large , fpacieux , vafte , étene 
du , grand. 

Latus pedum quinque, Cou.Large de cinq picds,—quis« 
quagenos pedes. PL. Large de cinquante picds. Regna lan 
tifima. Ovip. Royaume tres étendu. Larioribus listeris 
feribe. Ps. ]. Ecrivez-nous plus au long. 

LATÜS clavns. Hor. Latior clavus. P 1. C'éroit un 
ornement comme une 1êie de gros clou, releve en boffe de 
la largeur d'une palme, que l'on attachoit à la tunique des 
Senateurs pardevaot.# Acron fur Horace , dir que c'éroit 
au milieu, Mrdiä rs corporis ; au lieu qu'awgnfli clavi fe 
metroient à gauche où à droite. Comme il n'y avoir que 
ies Strareurs Romains qui euflent le droic de porter ce 
latus clavas, le même mot e pread que!quefois pour la 
digrité de Sénateur. Pline 9. €. 39. dit que Tullus Hofti- 
lus fuc Le premier qui porta çeue force d'habillements 
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honnétement,avec louange, avec honneur,glorieufemenr, 
en homme de bien. 

Laudabilifèr vivers. Cic. Vivre en honnête homme, en 
homme de bien, d'une maniere irreprochable. 

LAÜUDANDUS, 4, #. Cic. Louable, qu'il faut louer, 
digné de louange.{r. LAUDARS ) 

LaunanTss (pl) de LauDans, antis. (part.) v. 

LAÜDARE , 5, avi, atam, Cic. Louer, dorrer des 
louang:s. Hor. approuver, eftimer, prifer, faire le paneg v- 
rique, faire cas de.Plaur. citer,alleguer. Bibl, benir. An %5- 
res laudarc poffum, Cie. Je puis cicer dis Auteurs. Lauds- 
Eant ali, H o R, Les uns eftimeront , feront cas. Palam 
laudares. Tac. Ce qu'il faifoit en public, auroit eu votre 
approbation. 

LAUDARE, ër, avis sim, [pafl.) Cic. Etre loué, Lau- 
dari cum exceptione, Cic. Etre loué avec relerve, 

Laupars, LaUDATo. Louez. (imper.) v. LaUDARS. 

LAÜDATE. (adv.) Cie. Avec honneur , honnérement. 
Le même que LAUDABILITER. 

LAUDATIO, omis. F, Cic. Députarion que failoit une 
Ville pour aller à Rome , rendre un témoignage favorable 
pour quelqu'un, |'e difcours des Députés, [le Decrec que 
certe Ville failoic pour envoyer cette Amba + 

Laudationes funebres.QuinT. Eloge.m,Oraifon funebre, 

LauDarion, eris, P L.{comp.) €» 

LAUDATISSIMUS , #4, #m, Ovip. (fup.) de Lauparus. 

Laubarivs.(adv.) Don. Eun. $. 8. Laudatiui quid di- 
cere. I81D.Dire quelque chofe à la louange de quelqu'un. 

LAÜDATIVÜS , 4, m, Quinr. Lasdativus genus. 
19. C'eit une partie du gente démonftrauf , qui confifte à 
louer, à faire des Panegyriques. 

LAÜUDATOR, ôris. m. Cie, Qui loue, louangeur, do-- 
neur de louanges. Pacis laudator. C 1 c. Qui exhorte à la 
paix.—temperss a&i, Hon. Qui loue le paflé. 

LAÜDATRIX, icis. f. Cie. Celle qui loue. 

LAUDATUS, à, #m. Qvip. Loué , eftimé , qui eft en 
repuration , flouangé, [allegué. Pr landarus. Cic. Un 
bomme d'honneur , un honnêce homme. (part. pal.) v. 
LauDaRs, Laudafiora pruns, Pi. D:s Piunes les plus 
cftimées. 

Laupass, dum, Vid. Laus. 

LAÜDICENI, ôrwm. Pi. Donneurs de louanges, flat- 
teurs de ceux qui leur donnoient de bons repas. 

LAÜ DO, 5. Vid. LaUDaRs. - 

Laupont1a,8.f,Ecel. La Lourhiane, Contrée d'R. 
cofe, 

Laupovara, «. f, Id. Louere, Reine, 

LauouLrus , 5. m. Ecél. Laudulf. [Lou] d'Evreux. 

LAUDUNAUS, 4, mm. Qui eft de Laon. Epifcopus 

LauDuUnensis, fe, (adj.) F Laudunenfis, Evêque de 

on. 

Laupunum, fi, s. Laon, Ville mediocre de l'Ifle de 
France, {ur le haut d'une montagne, où Saint Remi éta- 
blic un Evéché ; l'Evêque eft Duc & Pair, Suffragant de 
Reims. 

Laupum.(gen. pl.} de Laus. Louange. 

Lauou, f. 0, Vid. Laus Pompara, Ville. 

Lavsssum,f, n. Lavello, perue Ville Epifcopale de La 
Bañlicate, fous la Metropole de Hari, 

LavanpULA, 4.f, Vid, LavAnDULA. La Lavende, 

Laver. Pi. De la Berle, herbe. 4 Onne rouve pas Je 
cas oblique de ce nom latin. 

LAVÉRE , /du3, lavi, lañtüm, ou /ü:#m. H or. Laver, 
Syxn. Lavana. 


LAY. 
T'ullum Hoffiliam latiore ciauo primum ufum [atis confab. 

LAÂTÜS , rris. n, Cic, Le côté. m. le flanc. m, 

Ex larere, De cbté, à chré. A latere dextre. À côté 
droit. Per fingula latera, Bip. Des deux côtés. Adjun- 
ge aliquem lateri fi, Quint. Denver à (on fils un 

omme qui ne le quitre jamais, qui (oic toujours à fon 
Côté. Lateri harere, Vino. Etre attaché dans le côté. Va- 
lentiorum bac iaterum funt. Cic. Ces chofes là n'appar- 
tiennent qu'à ceux qui ont la poitrine bonne. Larus mun- 
di. Hon. Partie du monde. À latere ipfius, CU RT. Ses 
domettiques. 

LÂTÜSCÜLOM , î. n. Carl. Un "petit côté. (dim.) 
de Latus. Laruwfeula fpeculerum, LUcR. 4. 312. Les fa- 
cettes de miroir. 

LAVACRÜM , 5. n. 4. Gell, Le lieu où l'on peur fe 
baigner aifément, lavoir. m. 

Lava.(imper.) Lavasis.(fuc. ind:} 

Lavanpo, Pirg. LAYARDUS , 4, 4m, Ovip. (ger.) v. 
Lavars. 

Lavannuza,8. fa Lavende, plante à fleur en gueu- 
le. Cerce Azur eft un tuyau découppé par le haut en deux 
lévres , dont la fuperieure eft relevée ,arrondie , Échan- 
crée, & l'inferieureeft divifée en trois parties. Le calice 
eftun tuyau dans le fond duquel fe trouve un piftile , le- 
quel s'emboîte dans le rrou , quieft au bas de la fleur. Ce 

rm eft compofé de quatreembrions,qui deviennent en- 

uite autant de femences enfermées dans une capfule qui 
à fervi decalice à la fleur. Ses A:urs naïffent à la eime 
des tiges & des branches difpofées comme par anneaux, 
& en maniere d'épi.(r. Lavans, laver.) 

LAVANTÜM, fi. n.Ecel. Lavant, ou Saint-André , 
petite Ville de Carniole fur le Levant en Allemagne. L'E- 
vêché ya été fondé par les Archevéques de Salzbourg 
l'an 1321. : 

LAVARE, 5, Liui, Läntim, lôtam. (antique lauatum.) 
Cie. Laver, purifier, rincer, nettoyer [Ter. Se baïgner.| 
Plant, Perdre tour. Syn. Abluere.(n. de.) 

Lavatum dum it. Tan. En allant au bain,tandis qu'elle 
feroit au baio. Dwm lavamus. 1 p. Tandis que nons fom- 
mes au bain, Nam lavabar, PL À U r. Car il fe baigooït. 
Si jam laverit, Tan. Si elle eft déja hors du bain. Lsva. 
bn me, Bis, Vous me purificrez. Lavére reliquias.Vinc. 
Out-lavé les reftes. Qwyis pot cœnam laverant heri. 
PLaur. Rud, r. 2. C'eft qu'il ne leur refte rien de Jeur 

per. 

LÂVARI, br , Znis sine. (pall.) Ovin. Lavarur oliva. 
Ip.*On lawr les olires. 
“ LAVARÉ, ï:.m. Ecel, Aveire , en Portugal. 

LAVARZINUM , 5. n. Eccl. Lavardin. 

VATIO, onir. f. Cic. Bain , lavage, lavement. m. 
Van. L'aétion de fe laver. Lavatione aqua calida. En fe 
baignant dans l'eau chaude, 

Faciam ut lauatio parata fit. C1c. J'aurai foin que le 

bain Loic prér.2rgentes, PH. 4. Bain d'argent. 

LAVXTRINA, & f. Varr. Bain, lavoir, m, 

Lavarum. Ter, ({upin.) 

LavaATURUS ,44#m, Ovip. 3. Faft. v. 18. (part.) v. 

Lavars. 

Lavarus,s, mm. Vid, Lorus. Lavé. 

LAÜBACÜS, 5. m.Ecel, Lobesen Hainaulr, autrefois 

Abbaye. ; 

Laupa. Louez. (imper.) LAUDABAT. (imp.) LauDA- 

suxT. (3 pl. fur.) v. Laupana. 

LauDasiLion, oris. V, Max.(comp.) de +, Li. : 

LAÜDABILIS , ilé. (adj.) Cie. Louable, eftimable ,| LAVE, làvdr, lañris süm. (pal) Cic. Etre lavé. 

qui merite d'êire loué.{r. LAUDARES.) Hac macula Lau: nos potef}. Cie. On ne peut laver cerre 

Laudabile carmen, Horn. Un bon Poëme, Orator lau- | tache, réparer ceraffront. . 

dabilis. Cie. Un Orateur excellent. Lawdabilis vita. Cic. Lavici. Ecel, Ville Epifcopale de Campanie. 

Une vie honnête, d'un honnête homme. Lavini, (pour)Lavinti. id LAVINSUM 

LAÜDABILITÉR. (adv.) Cie, En homme de probité, | LAVINIA, à. f. Fsrg. Lavinie, fille rt HT 
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LAVINIOM, ÿ 5. n. Liv, Lavinium , Ville du Latiunt, 
batie par Enée, 

LA VINIOS,#,#m. De la Ville de Lavinie, de Laviium. 

LAVINUM, ï. n, Vid. Laviniu. 

LAVINUS, à, #m. Vino. D: Lavinie. 

LaunogrsiLus ,f.m.Erel. Langis , Longils. 

Launocosius, fr. In. Longils. 

*_ LAUNOMARUS, 5. m. Erccl. Laumer , Prevôr de 
Chartres. 

Lavo, ar. Vid, Lavars. 

Lavo, ir. Vid. Lavine 

LAÜREZ, &z, f. PL. Feuille de Laurier. Her, Laurier, 
arbriffsau. Cie, couronne de Lauri-r, 

Lingua lauream meritus. P 1. Qui a merité d'étre re- 
gardé comine le premier des Orateurs. Prolaurea artium. 
Pour recevoir le Bonnet de Maicre és Arcs, Laure arfinm 
donarses eff. Fur fair Maître és Arts. Laursæ Martyrum. 
La couronne de Marcyr. 

Laursacinss. ((uppl. Territorinum.) Ecct. Auraguais, 
Canton du Languedoc. 

LAÜRÉACÜM , 5. n. Ecel, Lorç en Aucriche.fSaint- 
Papoul en Languedoc. 

LAÜREANUS, 5. m. Eccl, Laurien, Eyêque de Seville. 

LAÏRÉATÜS, 3, #m. Cic. Couronné, couvert, orné 
de Lauriers, Lawreatus vomer. PL. Une charrue criom- 
phante , ou avec laquelle un Conquerant laboure [a terre. 

LAÜRENS , éntis. Nom d'une Forêt de Laurier , le 
long de la mer Thyrrene. Le Pays voifin s'appella auffi 
de ce nom, & la femaine de Faunus Picus ,ayeul de Latinus, 
s'arp:iloit Lawrens, auffibien que Turnus, parce que cette 
Forér etoic contigué au Pays des Rutules, Læwrens elt 
auffi un adjcétif,qui fignifie, Qui eft du Laurentin, 

LAÜRENTALIZ , sm, n. pl. Fêtes érablies en l'hon- 
reut de Laurencia , nourrice de Romulus. id. LAR:IN- 
TALIA. 

LaurenTes, Vid. LAURENTINI. 

LaursnrTe, (voc.) de LAURENTIUS. Lauren, 

LAURENTI, 04 à 

Launsnrit, STNED. 1. où , Lee Laurenties, ceux de 

LAURENTINI, .—. 

LAURENTIANA, &. f. Ecel, Laurençane, en Afturie. 

LAÜRENTINOS, à, #w. Ovin.? DeLaurens,ew Lau 

LAÜURENTIUS, à, #m, Vire. $rentin. Aruvs Lau 
rantia, VirG. Terre des Laurentins, ou de Laurente. 

* LAURENTIOS, #5. m. Laurent , nom propre, nom 
d'un Saint, Diacre, Martyr. 

LAÜRENTÜM, 5. n. La Ville de Laurente, ainfi ap- 
pellée, à caufe du Laurier qui écoit dans la Forèt voifine, 
qu'on appella aufli Zawrens, ou Lanrentum, auflibien que 
le Pays d'alentour ; on appella enfuite cetre Ville Zawre 
lavinium, parce que les Habirans de Laurens & de Lavwi- 
nium, épuilés par les guerres, fe retirerent à Laurentinm, 
& l'appellerenc Lawrolavinium, d'un nom commun aux 
deux Villes. Cluver. L. 3,3. Ital, Auriq. 

LAÜREOLA , à. f. Cre, Une petite couronne , fefpece 
de Plante. Vid. THYMEL44. [Laurcole. f. 

LAÜRÊTÜM , 5. n. PI. Lieu planté de Lauriers. (R. 
Laurus.) | 

LAÜRETÜM , 5. n. Ecel, Lorette, petice Ville de La. 
Marche d'Ancone,renommée par {a belle Carhedrale,qui 
a un Trefor des plus magnifiques de la Chrétiencé, & qui 
renferme ure petite Chapelle de Briques. Cerre Eglile fur 
dediée 2 N D. de Nazarerh, érigéeer Eréché l'an 1,86. 

LAÜREUS, à, ww, Liv, D: Laurier.(R. LAUREUS.) 

LAURIACÜM, 5. n. Ecel. Lorris, ou Lauri, Ville du 

" Gätinois, à fix lisues de Montargis. 

LADRIBELLÜM, 5. n. Eccl. Loribeau, près de Fonte. 
naien Brie. 

Lauxices, icum. Pi. s. ss. Efpegçe de mets des Anciens, 
qui pañloir pour fort délicat, 
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LAURICSMUS, à, #m. Luce. Dont la cime eft éouæ 
verte de Lauriers, 

LAÜRIFER , 4, #m, P 1. Qui produit des Lauriers.(m 
LAURUS, & FsRo.) Currns lauriferi. Luc. Des chars : 
couverts de Lauriers.Phæbus laurifer.Ovin-Apollon cous 
runné de Lauriers. 

LAÜURIGER, 4, #m. Marr. Couvert de Lauriers. (#4 
GERERS, porter , € LAURUS.) 

LAÜRINUS, à, #m.PL. De Laurier, Folis lawrina.In, 
Drs feuilies femblab'es à celles du Laurier. 

LAURO , onis. FLo n. Fleuve d'Efpagne. [Ville du 
Royaume de Valence. 

Laurocsnasus, . Le Laurier- Cetife , c'eft une Plante 
donc la fl:ur eft à cinq feuilles difpofées en rofe , dans les 
échancrures du calice, quieft un godet à bordapplatti, & 
dentelé de quelques pointes. Lorfque la feur elt pailes, le 
piftile qui fore du fond de ce calice, devienc un fruit char 
nu, affez femblable à une Cerife, dans lequel il y a un< co= 
que mince, fragile, prefque ovale, & remplie d'uce femence 
obloneue.{r. LaURUS, & Carasus.) ni 

LAURONA, &. £. ville d'Efpague fur l'Ebre. Pid, Lus 
CRONIUM. | 

Lauru. Hor. (abl.) de Laurus, ss. F. Le même que 

LAUROS, £,ms.f.Firg. Le Laurier.PI. 7. viétoire rem 
portée, Le Laurier eft une Plance dont la fleur eft d'une 
leule feuille découppée en cinq parties. Lorique ces flcurs 
fonc paffées, le piftile devient une baie, (ous la peau de la- 
quelle il y a une coque aff:z dure, & qui resferine dans fon 
creux une femence oblongue. (R. à Lawdo. q. Laudus, vel 
à Lavo, Martin }Lawrus Parthica. Pi. }.Vitoire rempors 
tée fur les Parches. Laurus Alexandrina. Vid. Ruscys, 

LAÜRÜS, 5. m. Ecel, Lery, Lor,os Lors Abbé. 

LAÜS , lawdis, f. Cic. Gloire , repuration.f. honneur, 
m. louange, bonnes qualités, ver af 
Laws cajes Roma ex Provinciä Nemaufenfi.PL.Le fromage 
de Nifmes eft eftimé à Rome, Landibus efferre , etrollere, 
Vanter donner de grandes louanges, Lawde dignus.Louable, 

Laupes, laudum, Les Laudes , Ofice qu'on dit après 
Matints, Lans dicendi, Cic. L'eloquence. 

Laus Pompsra. La Vill: de Lodi, fur l'Adda , dans le 
Milanes, Erèché fous Milan dés l'an 3 80. 

LAÜUSANIDM, à 5. n. Laufane, petite Ville de Suile, 
dans le Cantende Bern , proche le Lac de Geneve , Evé- 
chéen s90 , à prefeut à Fribourg, Suffragant de Bee 
fançon, 

Lauspunun. id. Lonunum. Loudun , en éd 

Lausium, #,n, Ecel, Ragufe , à deux licu:s d'Epidaurg 
en Dalmarie. , . 

Lausopunum, i. n. id. LAUSANIUM. 

Laura. Fid. LAUTUS. 

LAÛTÉ. (adv.) Cre. Magnifiquement, fp'endidement, 
fomptueufement, élegamment. Lautiks adijicata. C1 e. 
Biti fuperb:ment, avec beaucoup de magnificence, Lawrÿ 
loqui. PLauT, Parler élegamment. 

LAÜTENUS, 5, m, Ecel. Lotein, Prêtre & Moine. 

LAÜTÉERNA, &f. Ecel, Lezert , riviere de Rouergue. 

LAÜTIA ,orwm. n.pl. Liv, Prglens qu'on donnoit à 
Rome aux Ambafladeurs Etrargers. Feffws dit que les Ag 
ciens les appelloient Dawtia, 

LaurTion, eris. Cfe. (comp.) & 

LaurissiMUs ,4, #4». PL. (fup.) de Laurus. , 

LAÜTITIA, £. f. Cie. Magnificence, fompruofté d'a 
Feftin , délicatele des viandes. 

LAÜTIUS. (adv.) Cre, (comp.) de Laurs. 

LAÜTIUSCÜLUS, à, wm.Aruz. Un peu plus magnis 
fique. Peflis lautiufeula, 1n. Habit un peu plu: propre, 

LAUTO, ünïs, m.Eccl, Lo, Evêque de Coutances. 

LAÜTONA, 2. f. Ecel. Laure, [ur la Saone. 

LauTREGUM, é,n. Écel. Lautrec, au D'ocele d'Albi. 

Laurumis, arm, Ê. pl. Liv, PI, Vid, L A T © M 1 &u 


LAR : 
Des tarrieres, MKe prifon. Romam deduéti de in LauMmias 
<onjeéti funt, Liv. 37. 3. Ils furent amenésà Rome, & jct- 
tés dans la prifon. Larumius carcer. Sin. La prifon- 

LAÜTUS à, sm. Tan, Lavé, baigné. (part. paff.) v. 
Lavare, [Cie, Propre, net, poli, magnifique, délicat , 
1omprueux, riche. 

Lautifimum convivium. PL. Un faperbe fefin , regal 
magnifique. Lautum patrimoninm, C1 c. Un grand patri- 
moine. Valde jam lautus es, qui gravere litieras ad me 
dare. Cic. Vous êtes à prefent bien précieux, d'avoir de la 
peine à donner une lettre pour moi. !{la ratie ef} lsutior. 
Cac. Cette maniere eft plus noble, plus grande. 

Laxa.n, pl, de Laxus. 

Laxa,Laxate.(imper.)LaxanTes.(plpart.}v.LAx ARS. 

LAXAMENTÜM, 5. n. Virr. Aggrandiffement , éren- 
due, ouverture, pañlage, reliche. ", P 1. J. récréation. f. 
Cie. loilir. m, 

Laxamentum babere. Virr. Etre fpacieux, étendu. La. 
*amenta curarum. P1.]. Récréarion que l'on prend, pour 
relicher lon elpric. Laxæmensum alicui dare, V. M À x 
Donner loifir à quelqu'un. Naëus pufillum laxamenti. 
Tres. Cic. Ayant trouvé un peu de Joifr. (r. Laxus.) 
Syo. Laxatio, 

LAXARE, %, &ui, Sr, Cic. Ouvrir, étendre, élargir, 
Licher, relâcher. 

Laxare animos judicum, Cie. Délaffer, égayer l'efprit 

Juges.—animum. Sen. Donner de l'ecendue à fon ef 
ptic—cura. Vire. Diffippez fon chagrin, (es inquiétudes. 
—lauftra, Vinc, Ouvrir in porte.—fempss, Sen. Prolon- 
er le cemps.-vincula, Star, Délier.—vinculs epiffola. 
C. Nsr, Ouvrir une lercre. - 

Laxat annona, Liv. Les vivres baiffent, font à meilleur 
marché, Zaxant arua finus.Vira.La terte ouvre fon fein. 

Laxar: fefe ab anguftiis,Pu. S'étendre.—molefhiis Luc. 
Cic. Chaffer fon chagrin. = 

LAXARE, dr, Z:is sûm. (pail.) Cir. Hine 

LAXATIO, onis. f. Vivr. Elargiffement, vuide, efpace, 
Éloignement entre deux pieces de bois. 

LAXATUS, à, ww, Cic.Reliché, bre, délivré, dégagé. 

LAXE. (adv.) Cie. Au large. Voluir laxè habitare & 
reagnifice. C 1 c. Ila voulu avoir ure maifon fpacieufe & 
magnifique, 14xe diffare. PL. Etre fort éloigné. Laxiffi. 
paë pirerrarc. PL. Faire de grands ravages, 

LaxioR, oris. PL.(comp.) €é 

LaxissiMUs, #, sm, Cic. (fup.) de Laxus. 

Laxissime. (adv.) PI. (fup.) de Laxs. 

LAXITAS, «ris, f, Cie. Largeur, étendue. f. 

La:xitas ansmi, Sen. Relichement de courage, abbat- 
twment.—domus. Cic. L'étendue d'une mailon. Laxitær 


viarum, Co, La largeur des chemins, Laxitæs srbium, 


Sax. La grandeur, l'étendue d'une Ville, 
Laxius. (adv.) Cic. (comp.) de Laxs. 
Laxo, as. Vid. LaxaRe, | 
Taxum,i.n. L. M, La partie lâche de l'inteftin ap- 
peilé Reëum, c'eft la partie fuptrieure. 
LAXUM. (adv.) Mars. Au e. Syn. Laxè, 


LAXUS, à, wm, Vino. Large, {pacieux, étendu, grand, 


gclâché, large, flottant. 
.… Améfas laxus, Ovip. Habir ample, large. Areus la. 
x#1. Vins. Unage qui n'eft pas bandé. Laxe opes. MART. 
De grandes richefles. Dies fatis laxa. Cie, Unrerme aflez 
long. Laxiffime habens. Cic. Des rénes tres longues, 
Lazarus, 5. m, Bibl, Lazare, nom ropre, ladre, 
LEA, &. F. Ovid, ? Une Lionne. BEccl. Lea , veuve, 
LEÆNA, &. F. Wirg. S [PL efpece dé Chou , qui a les 
feuilles fore larges, | 
. Lie. PI, Nom d'une Ifle, vis à vista Cyrenaïque d'A- 
tique. 
LEA NX, à. £. Pirg. Lionne. [P/. nom d'une Courtifane 
d'Athencs, 


Fe LÉA. LEE. gt: 
LÉANDÉR, on Leandre , fort de l'amant 
LEANDRUS, î. m. Ovid. à de Hero, qui étoir d'Aby« 


de, & craverfoit à la nage le détroit d= l'Hellefpont ,en= * 


tre Seltos & Abydos, pour aller vo r fa maîtreffe. 
LÉANDRIUS, à, #m. Sir. De Leandte. C'eft une épi- 
thetc que Silius donne à l'Hsllefpont, où Leandre fur à la 
fin nove. " 
LEARCHEUS, à , sm. Ovin. D: Learchus , qui con- 
cerne L:aique. 
. LEARCHOS,5. m, Ovid, Learque, fils d'Athamas & 


100, 

LÉBX DIX, £. f. PI. Livadia, petite Ville de Grece, dans 
la Province nommée Livadia , vers le lac de Stives ; Evê« 
ché Grec, Sufragant d’Achenes. 

LÉBÉDÜS , 5. €. Her. Lebedus , Ville d'Lonie , à ceux 
vingc ftades audeffus de Colophone {ur la mer ; c'évoir Là 
où s affembloient cous les Comcdiens de l'Helle(pont,pout 
y celebrer une fête à l'honneur de Bacchus leur Patron, 

LÉBEN À, 4. f. PI, Lebina, Ville de Crete. 

LÉBES, éfis, m, Virg. Chaudron. m. chaudiere. f. 

Lesvinus, i, m. Ecel. Saint Lifouin, 

LÉCTARÉ, lé65. Le même que Licrirars. 

LECTE. {adv.) Warr. Avec choix. 

LECTICA , &. f, Cie. Litriere. f. brancare.m. chaile# 
porceur, fr. Qudd legebant, unde esm facerent, firamens 
ta atque berbas. Varr. L. 4) , 

LÉCTICARIOLA, é. €. Marr. Femmequi a de mauvais 
commerces avec des efclaves qui portoient des licrieres, 
(à praced.) 

LECTICAR I0S,4,%m. Sur. Cre. Porteur de lictieres 

LECTICÜLA, 4. £ Cie. Une perice Jictiere. (dim.) de 
Lacrica. 

LECTIO, ons. f. Cie. L'aétion de lire, lecture. f. Lrv. 
choix. ". fleçon. f. (R. Licske.) 

Leétio lapidum, C o 1. L'action de ramaffer plufeurs 
pierres enfemble, Leétie brévis. Eccs. Capitule, Chapitre, 

Lecrion, oris, Cic. (comp.) & 

LscrissiMUs, #, wm. Cic. ({up.) de Lscrus. Choif. : 

Lecrisræacires. PL, 14, 16. Efpece de vin. 

LECTISTERNIA TOR ,6ris, rm, Plaur, Celui qui a (oin 
de faire an lit. x : 

LÉCTISTERNIUM, 5 5. n. Liv. Feftin qu'on donnoie 
aux dieux , féte owceremonis durant laquelle on m:troic 
la flatue de tupiter fur un lit, & celles de Junon & de Mi. 
netve {ur des chaifes, autour d'une table couverte de mets 
tres exquis, qui écoient enluite macgées par fepe hommes 
qu'on ehoifidloie peur ecla. Fid. Turneb. /. je. Adver(. 

LÉCTITARÉ, 13, vit, atum, Cac. Lire louvent, Le&i 
tare conchalas. V. Max. Ramaler des coquilles. (f+4.) de 
Lacsrs. 

LECTIONCÜLA , 4. f. Cic. Une petite leéture. (dim.f 
de Lecrio. 

LÉCTO , #5. Ho. r. Sat. &. Le même que Lscrires 
pid. Serirre.f(abl.) Pid. Lacrus. 

LÉCTOR, éris. m. Cie. Un Lecteur , celui À qui on ox 
donne de lire quelque chofe. 

Licrosia, 4. Ê. Pid, LaucostA. ° 

LECTULUS, 5. m. Cre. Pecit lie qui (ervoit à prendre 
le repas ; il yen avoit ordinairement trois autour d'une 
cable. (dim.) de Lierus, Lit. Leuli ilignis pedébus. Tire 

Des lis qui ont des pieds de bois de chêne. Zeëuli in Sole, 
Tan. Adel. Dis lits pour manger au Soleil. 

LECTÜS,2,#m. Cic. Choift, élü,trié. Quins. ramallé, 
Her. là. (part. pall.) v. Lecsre. 

Sorte leëtus. Liv. Sur qui le fort eft rombé. Leéiffimus 


À adolefeins. Cic. Un jeune hemme qui a beaucoup de mes 


rite. Neque fœmina leéhior.Cic. Ni de femme Le parfaire, 
sententia dr verba bétifima. C 1 ce. Des penlées exquiles, 
des mots choifis. 
LÉCTÜS, 5, a, Cie, Yn lit. #. couche. f. 1& lee affa i 
| EFFSE ii 


2 LED. LEG. 
deco tensri, Cie, Etre au fit, être alité. (R. Afro, Bt.) 

+ Lulu, fignifie quelquefois une petite biere {ur la- 
queils on mettoit la reprelentation de quelqu'un des pa- 
rens de celui qu'on enterroit ; ces petites bieres [uivoient 
le convoi. Le nombre évoir plus ou moins grand, felon que 
la famille du défunt Eroir plus ou moins ancienre, On en a 
vü jufqu'à cinq cens à un feulencerrement. 

LECTÜS, #s. m, Tac, Choix. [On ne crouve que l'a- 
blatif de ce nom.] Svn. Zeéfio, | , 

LicyrHinus, #, mm. Pstrr. Qui concerne une cruche à 
l'huile, appellée 

*LECY THOS,.f. Cruche,va'ffsau à mertre de l'huile 
Cx24@, burerre.) $ Ciceron qui écrit ce mot en grec, 
s'en ferc pour fignifier les lieux communs où les Orateurs 
ont recours, pour donner de l'ornement & de l'éclat à leurs 
difcours, R. Steph. 

. LEDA, &. f. Hor. Leda, femme de Tyndare Roi d'Eba- 
lie, mere de Cañtor & de Pollux. [ PL. 13.17. Efpece de 
Plante dont on fait une efpece de medicament appellé Le- 
danum, 

LEDÆUS ,4,#m. De Leda. Ledai dii, Ledai fratres. 
Ovin Cañor & Pollux , fils de Leda. 

LEDANÜM, i. 0. PL. Elpece de medicament, fait d'une 
berbe appellée Leda. Vid. Lana. 

LsbaRIUM, si, n. Efpece d'habit d'Eté, 

LEDIX, &, f. Eccl. Laie, Comté entre Poiffi & le Pecq. 

Lipo-SazinaRiUs.Ecel. Lion-le-Saunier,en Franche- 
Comté. 

LEDON. PI. tom. 4. 456. Elpece de Plante. Wid. Lipa. 
PI. :6. 6. 

LEGALIS, &/Ë. (adj.) Quint. Qui côncerne les Loix , 
qui appartient aux Loix, legal, (r. Lax.) 

LEGARE , 9, aus, atmm. Cie. Envoyer en Ambaffade, 
députer vers , à quelqu'un, fdonner uge commiffion, une 
charge, [leguer, faire un legs. 

Legare fortune, Liv. Attribuer À la fortune, rejetter fur 
Ja fortune. Legare fibi aliquem. S air. Faite quelqu'un fon 
Lieutenant.—negorium. PLAUT. Donner une commiflion, 
charger.—"fum fru&um, Cie, Leguer l'ufufruit. Caÿfium 
Phi legavir.Cic.A fait Caffius fon Lieutenant. Legarwns 4d 
Aprenium, Cic. Députerent vers Apronius. : 

LEGARI, 3r, 4tis sum. (pal.) Cic. 

LEGARIOM, 5 5. n. arr. Légume, 

Licas, L:GAT.(fubj.) v. LrcsRe. 

LEGATARIUS, à, #m. Cic. Legataris Provineia Cice 
Une Province dont on a donné Je foin à quelqu'un , qui a 
été confiec à quelqu'un. 

Lscarti Vid. LiIGATUS. 

LEGATIO, onis. f. Cie, Ambaffade, #. l'office d'Am- 
baffadeur, députation, legation. f: [Charge de Lieutenant 
dans uce Armée, une Licutenance, 

Legationem mittere, Quinr. Envoyer une Ambafade à. 
XLegatie libera. Cic. Ambaffade libre, C'étoit une efpe- 
ce de députation privée ou particuliere. On l'appelloic Le- 
gatioo libre. 1.e. un plein pouvoir que le Senat donnoit à 
wn S:nat-ur, pour aller où il jugeoit à propos , [ear il 
m'étoir pâs permis à un Scnateur de (ortir de Rome , fans 
le congé du Senat.] Ii éroit accompagné de deux Liéteurs 
avec les faif:aux & les baches , il éroit regalé magnif- 
quement par les Gouveïneurs des Provinces, qui lui four- 
niffoienc rous fes beloins ; s’il alioic ur mer , le Senac lui 
fournifloic un vaiffeau pour lui, avec d'autres vaifeaux 
d'efcorts. Vid, LiGATUS. Legatso privata. Etoic celle qui 
fe faifoit pour un particulier. Legario publics. Dépurarion 
publi,u-, étoit ceile qu fe faifoir par une Loi, pour lesin 
terécs de la Republique, Legatio votrua, Eioit celle qu'un 
Senat-ur faitort pour accomplir un vœu qu'il avoit fait. 
LESATITIOM, os ee 
LEGATIVOM, in. uh.$ Les frais d'une Ambaflade, 
LEGA TOR, oris, m. Swer, Celui qui legue, 


11 


LEG. 

LEGXTÜM, 5.0. Mod.7. Un legs, cé qui a été legeé 
par le Teftateur, | 

LÉGATUÜS, 5. m. Cie. Ambafadeur , Député. Ca/. 
Lieutenant dans une Armée, Colonel. Cic. Lieurenant 
dans uve Province. 

Leçatus fignifie auffi un Legat , un Nonce que le Pape 
-nvoic, legatos muttere. Liv, Envoyer des Ambaffadeurs, 
des Députés. 

X L-çarus, ne fignifioit quelquefois qu'un Ticre d'hon- 
néur qu'on donaoït à un Senateur qui voyagcoit dans 
l'Empire Romain. Pid. Licario libera. 

Leos, Lrcsm. (abl. acc.) de Lix. Loi. 

Lsos.(imp:r) LicsnDUs, #, mm, Lacans, entis. 
(arr. ; 

LÈGÈRE , g, legs, léum. C1 c. Lire, entendre , com- 
prendre, fchoifir, élire. Virg. Cueillir, amaffer, ramaller, 
{dérobber, fcorroyer. Sym. Eligere. (R. Aïgw, lit.) 

Legere alicui capilles. Pa. Arracher les cheveux à quel- 
qu'un. Legere flrres, mala. Vinc. Cucillir des feurs , des 
pommes. littera. 1p.—oram. Liv. Raler la Core,cottoyer 
les bords.—in locum. 1D. Choifir pour remplir la place. 
Legere in Senatum, Cic. Mertre au nombre des Senateurs. 
—fermonem. PLaur. Pfend. Ecouter avec attention un dif- 
cours, fans qu'on s'en apperçoive.—fhelis. Liv. Ramaffer 
les dépouilles—vels. V 1 Ra. Plier les voiles.—vefhgia 
Ov1p. Suivre les traces. 

Fur aurum, virgo fleres, mare navita, libres 
Clericus, aquivorë fingula quifque legir. 

À Recirare, fi if lire haut en public, Legere, Lire 
tour bas en fon particulier. 

LG, légôr, leélis sum.(pall } Vire. Cuileéta potenter 
erit res, Hor. Celui qui comprendra , qui poffedera fon 
fujet , d'une maniere à en étre le maître. 

Lici4, 4, Eccr. Le Lis, riviere de Flandres. 

Lscisicis , (ë. (adj.) Ulp. Lifible. Dies legibilis. Les 
jours de che, les jours qu'on peut faire la leçon en public. 

LicrBus (abl, pl.) Wid. Lex, Loix. 

LicrskuM. à, n. Eccl. Leire, en Navarre, 

LÉGIFER , 4, #m. Y1Ro. Qui fair des Loix. (R. Lsx, 
dr FtRRE.) 

LÉGIO, ons. f. Cie, Une Legion , une trouppe de gens 
de guerre. Plat, l'Armée. 4 [La Legion Romaine écoit 
divilée en dix cohortes,chaque cohorte en dix manipules, 
& chaque manipule ea deux centuries, Du temps de Cices 
ron , la Légion eroit de fx mille fx cens foixanre-fix per- 
fonnes, donc il y avoit foixante- fix Officiers , fix cens 
Cavaliers, & fix mille fantaffins. Voyez Vegece , l. 3.6] 
Ne legio perfentifcat, PLAUT. Ampb. En (pro Armée 
ne s'enapperçoive. Clanculum hue abii à lagiene. PLAUT. 
Armph, 1. 3. Ye me fuis dérobbé de l'Armée. Ipfe ad me ab 
legione epiffolas mittebat. PLAT. Epid. Il m'écrivoic de 
l'Armée. 

L:610. Leon , Ville medioere de la Galecienne , dans 
l'Exarcat d'Efpagne , Capirale du Royaume qui porte {on 
nom. L'Evêché eft à prelent à Compoñtelle. [Leon de Ni- 
caragua , perice Ville de la nouvelle Eipagne , & de l'Au- 
dience de Guatimala, fur un lac dans l'A merique Sepren- 
crionale, érigée en Evéché, foumile à Mexique , l'an 


fée : . et 
LÉGIONARIÜS , #, #m. Cas. De legion. Legiomarii, 
Cas. le: (oldats d'une Legion. 
| ÉGIONENSÉ Regnum. Le Royaume de Leon, en Ef- 


agence. . 
d TEGIROPX, Z. m. Plant. & 7 Infr2éteur d'une Loi. 
LÉGIROPIO, onis. m. Plaut. $ (m. Liosu ,  Ruu- 


PIRE.) à 
"LEGISDOCTÔR. Bibl. Doéteurde la Loi.(r. Lsx, Loi, 


 Docers,enfeignet-) . | 
LEGISLATIO Pair. F. Bibl La Loi, Btabliffement de 


là Loi. 








L E G. L E M. à 

LEGISLA TOR, ôris. m. Cie. Leviflareut. [Ondivile ce 
#ot en deux , Legis, ou legum lator.] (R. FERRS, porter) 
Lrx , Lei.) 

LEGISPÉRITUS ,5. m. Bibl, Docteur de la Loi. (R 
Lax, Loi, Psrirus, habile, fçavanr.) 

Lscir.{ind.) Lecirs.(imper.) v. Licsre. 
N LEGITIME.(adv.) Cie. Selon les regles de la juftice, 
felon les Loix, legicimement. 

LEGITIMÜS, à, #m, Cac. Jufte, legitime,qui eft felon 
les Loix, porté, prefcric par les Loix. (R. Lux, legis.) 

Ætas legitima ad. Cic, L'âge porté pour. Vid. Æras. 
Amor legitimus Ovin.Un amour legitime. Dies legitimus. | la Merropole de Bourges dès le croifiéme fiecle, 
Cic.Un jour propre pour les Affemb!ées publiques. Pom LÉMOVICINI, ôrwm. m. pl. Eeel. Le Limofin , partie 
legitimum, Hon. Un Poëme où les regles de la Poëfie font | d'Aquitaine. 
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ÉrMONIA Tribus, C 1 0. Nom d'une Tribu de Rome , 
aipfi appeliée d'un Bourg de même nom, vis à vis la Porte 
Capere. Frff. 

LEMONIOM, Yi. n. PI, Poire fauvage. 

LRMOSUM, i. n. Ecel, Limours, près de Paris. 

LÉMOVIÆ, rnm. Vid. Lemovicss. 

LÉMOVICENSIS, €. Limofin, qui eft du Limofio, de 
Limoges. Lemoviterfis Proyincia. Le Limofin, en France. 

LÉMOVICES , em. m.pl. Les Limofins. Limoges , 
bonne Ville de la premi-re Aquitaine , dans l'Exarcat des 
Gaules , Capitale du Limofin fur la Vienne , Evêché fous 


œbfervées. LÉMÜRES, #m. Hor. Fantômes nournes, lutrins, 
LEGIONCÜLÀ, £. Liv. Une petice Legion. (dim.) de fpeëtres , figures d'hommes , ou de bêtes qui courent la 
Lacio. nuit , & qui font peur, qu'on nomme Loups-Garous , ou 


LEGO, &:.Vid.Lioans. Envoyer en Ambaffade,députer. 

LÉGO, if, Vid, Licsnra, Lire. 5 

. LÉGOLEIÜS,f. m. Cie, Un Legifie, qui fair profeffion 

d'étudier , de fçavoir les Loix.(r. Lacss.) 

L ÉGÜLUÜS, 5. m. Varr, Qui cucille des raifins, des 
aires , &cc. 

Lrcum.(gen. pl.) de Lax, Loi. 

LiGUMLATOR, oris.]m. Qyint. Le modele, le maître. 

LÉGÜMEN, ixis. n. Cie, Légume, comme despois &c. 

LEGÜMENTÜM, ti. n. A. Gel, Le même, 


efprits folers. 

LÉMURIA ,&, n.pl. Les Lemurales, fêtes des [peêtres 
& des fancômes , qui fe celebroient le neuviéme de Mai, 
pour appailer les Manes des défunts , qui‘éroient des Le= 
mures, qui venoient rourienter les vivans.duranc Ja nuit. 
On dir que cerre fête fu infticuce par Romulus , pour fe 
délivrer des Manes de {on frere Remus qu'il avoit fait uer, 
Ilappella certe fêre Remuria, où Lemuria ; on failoir des 
facrifices durant crois nuits, tous les Temples des dieux 
étoient fermés, & l'onue failoir aucun mariage. 

Licuninosus , 4, #», Leoumineux. LENX , &. f. Plaur. Femme qui corrompt la jeaneif:, 

Licunr. (,.pl.) v. Licars. ute apparcilleute , qui faic trahc des plus infames de 

LEGÜNTIUS, j 5. m. Eccl, Legonce de Metz, Leonce | bauches, | 
de Tréves. ; LÈNEÉ, fs. n. Mart, Gondolle,petit batteau. 

Luinri4, 4. f. Leira , petire Ville de l'Eftramadoure en | . LENE.(adv.)Marr. Doucemeut.[ Sxn.Lenitér. ]Lenè res 
Porsugal, érigée en Evéché fous Lifbone, l'an1sgs. frames Jymphonie. Six. Sÿmphori: douce & eranquilles. 

Lerara,pe. Vid. LaLaPa par un Æ, LexisunT. Prop. (3. pl. fu, aët.) LsnisTuR. (3. fing. 

Lscicas. Virg. facc. pl.) de LsLaces, on Lececæ, Peu. Fur. pal.) v, LeniRs. | . ; 
ples de l'Afie Mireute, qui erroient de côté & d'atttre. (à| 1 IMÈN, inis. n. Ovid. ? Addouciffement, foulage- 
Lelege corum rege.) LENIMINTÜM, 5.n. PI. $ mentws. (ab cod.) Add:ait 

LÉLÉGELX mænia. O v1 D. Murs bâtis par Lelex.fLa | ilis hoc quoque lenimen. Ovip. Ms. Il y ajouta encore 
Ville de Megare. cetaddouciffement. 

LÉLÉGEIDES Nymphe. O v1 D. Nymphes qui habi- |  LENIO, ÿs. Vid. Lenire. 
toisnt dans le Pays des Leleges, Lsn1oR, oris. Ov 1D. Plus doux. (comp.) de Lans, 

LELEX, lëligis, Ovip, Nom propre, LENIRÉ, #5, sui, itim. SaLL. Addoucir, appailer, fé- 

*LEMAÀ, £. f. PL, La chaflie des yeux. At. chir, diminuer, modeter, foulager. | : 

LÉMANUS lacus, Cas. Le lac de Genéve, Lenire animes, Cic. animum.Y1rc. Appaifcolesefprits, 

Limas.srris, Eccs. La limagre, Cootrée d'Auvergne. calmer.—Cura.ViRG. Charmer fes chagrins.—defftérinns 

LEMBÜNCULÜS ,5,Tac. Cauor. #.:chalouppe. f. alicujus,Cic. Addoucir le chagrin qu'ona de l'ablerce de 
petir bacreau. ». goudolle, f. quelqu'un.—#olentem.V1RG Confoler un afigé.—dolorem, 

LFMBUS, 5. m. Plant. Un batteau de pêcheur. Sa. dolores. Ovip. Appaifer la douleur.—fententiam ins 

TEMINCÜM, 5. n. Chamberri, Ville Capitale de Sa- | rerpretatione. Suat. Addoucir la rigueur d'une Sentence, 
voie. Vid, CAMBIRIACUNM. par uue interpretation favorable.—ffomachum., H o R. Ap- 

LEMMAÀ ,» ris. n. Pl. Leritre ,où eft exprimé le fujer paifer l'efomach, raflafier.—fsperos rogando. Ovip. Flé« 
d'une piece de vers, comme le titre d'une Epigramme. | chir par fes prieres, la colere des dieux. | 
(icus.) [Un Lemme , (terme de Geometrie.) NIRE, 5 dr, lenitiis sum. ( .)C 1 cNumira leniré 

Limnia terra. PL. Terre de Lemnos, Terre Sigillée. unt, Ovap. Les dieux fe laiflenc Aéchir. : | 

LEMNIACUS , 4, üm. Start. De Lemcos. LENIS, ë. (adj.) Cic. Doux au toucher ,jd'une hu 

TEMNIADES, mm, f. Ovid. Femmes de Lemnos , qui | meur douce, paifble, calme, honnête. (R: LENTUS.) Syns 
tu: rent leurs maris en une feule nuic, Mitis. )( Afper. | 

LimMnmraAs 1. Owid, (dar. gr.) pre LimniaDieus, de Noffi quod Efaÿ pilefus fit, Gr ege lenis. Bins. Vous fça- 
Lemnias, #4i:. Femme de Lemnos. vez que mon Frere Élau a le corps velu, & que moi je n'ai 

LEMNICOLA, £. Ovip. Habicant de Lemnos. C’eft le | point de poil. | 
vom de Vuleain , qui fut precipité du Ciel dans l'Ifle de!  Lanissamys home. C1 c. Un homme tres doux, tres 
Leinros. honrète, 1r4 lenior, © v 1 p. Colere plus lente. 

NISCATÜS, à, 4m. Cic. Orné, garnide rubans. |: Effe iagenio leni in aliquem, T 5 R. Avoir de la douceur 

LEMNISCL, or#m. m. pl]. Plaut. Des rubans. Auerfszes. | pour quel u'un. 

LEMNIÜS , à, #m. 0e 10. De Lemnos, de 48 de F LENITRS, ris, f. Cie. Douceur , honnêteté , huma« 
Lemnos. Vid, Limn1A. aité, modsitie, benignicé. f. Sym. Lenstudor lenimen. 

LEMNOS , 5. f. Lemnos , b, Stalimere , Il: dela pre. |  Inépra lemites pañris, faciites praus. T 3 R. Adelph. 
miere Macedoine & de l'Exarcat de ce noi, dans l'Ar- | C'eft une foute boné de pere, & une facilité pernicieufe, 
éhipel, d'où l'o0 tire la terge Sigillée , & recherchée des! LENITER, (adv.) Cis, Douçemnegt , avce moderacions 
Turcs, la Ville eft Evéché, Sie LU 
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LENITÜDO , inis. f. Cic, Douceur, Lenitudo nimia. 
Cic. Une trop grande douceur. : 

*Lixivir. (3. pouf.) v. LeniRe. . 
LixiUNDUS, 4, sm, S ALL. (pour) Lantinpus.(ej#fd.)v. 
Lenius. (adv.) Carml. (comp.) de Lans, 0% LeNiTER. 
Lenius, éris, Ter. Plus doux. (n. comp.) de Lans. 
LENO , ônïs,im. Ter. Marchand d'Efclaves , (qui cor- 

rompt , qui débauche les jeunes gens , en leur fourniffant 
dés femmes de mauvaile vel 74f Ambaffadeut, dépucé. 
Miffis lenonibus qui parendi legem dicerent. J Us T. 2.4. 
Leur ayant envoyé des Herauts, pour les fommer de le 
rcconnoître pour leur Souverain."t Prifcien dit que ce om 
eft maleulin & feminir.(à Lenranno Id. Qwis deliniando 
adol-fcentulos corrumpunt.) 

LiNGCINARI, n5r, iris sûm, Cac. Flatter doucement 
greiqu'un, [favoriler, attirer, . 

Lenocinars forma. QU 1n T. Rendre plus beau.—gloria. 
Sen. Contribuer à la gloire. Tibi lemocinabitur, C 1€. 1] 
vous favorifera. {li mecefitas lenocinatur. Pi. J. La ne- 
ceflité l'y engage. Infita feritati arte lenocinantur. T Ac. 
Ermp'oïent l'arc , pour fe rendre encore plus cHroyables 
qu'ils ne font naturellement, 

LENOCINIÜM ,35.n. Cie, L'infame commerce de 
ceux qui corrompent des jeunes gens, Jagrément. ". pa- 
guic. Aacuralt charme, appas."”. . 
LENONICÜS, à, #m, Don. 7 Qui concerne les cor- 
LENONIUÜS, à, #m. PLAUT. F rupteurs de la jeurefle. 
Lenenice perfona convenit. Don. Convient à ua Marchand 
d'Eclaves. 

LENS , éndÿs. £. PI. Lende , efpece de vermine dans les 
cheveux, 

LENS, énris, £. Virg. Lentille. f. légume. f1ffd. efpece 
de poids qui revient à nocre grain. * [On trouve fouvent 
dans Caron, Lentim, & Nonius die qu'on pent faire Lens 
du mafculin: R. Steph.] [Plante à feur legumineufe, dont 
le piftile qui fe trouve au milieu du calice , devient enfuire 
ure goufle, dans laquelle fonc contenues quelques femen- 
ces rondes , maisapplatties , levées vers le milieu , & dé- 
Liées vers les bords. 

LexrA. Vid, LINTUS. | 

Linranpo.{ger.) v.LenTARs. Lentandoferoida bella. 
Sie. 1. Diferant de combatere , en trainane la guerre 
tn longueur, 

LENTANDUS, 4,4. VIRG. 8x V, 

LENTARE, 5, avi, ätim, Pi. Plier,courber. Lentare 
vamos. S 5 n.T R. Faire plier les rames , ramer avec ure 
tres grande force. 

LENTATUS, à, #m. Sanv.3 Æs.384. Rendu fouple. 
LENTE. (adv.) Ouid, Lentement , doucement , pofé- 

ment, (avs [e hâter. (R. LENTUS.) 

Afeilus leniè gradiens Oyip. Un Afne qui va lentement. 
Lentiffime mandere. C o 1. Manger tres lentement. Lente 
“safci, PL. 12.14. Naître tard. Lentè ferre, Cie. Supporter 
patiemment, Lentins difpurantur. Cic. Qn les traite avec 
‘op de Jenteur. ; 

Lenrem, (acc.) de Lens. ; 

LENTESCÈRE , /e>. Vire. Se ramollir , devenir meu 
& g'uant. Col. devenir pliant. A4 digitos lensefcit babendo. 
Vino. Elle s'atrache aux doigts quaod on la tient. 

LINTICÜLA , 4. f. Celf. Leniille à un perit vafe. PI, 
Pierre précieufe de la figure d'une lent Le. (dim.}de Lens. 
Lent.eula olei. Bis. Une petite phiole d'huile. : 

LENTICULE , ärém, Ceus: Taches de roulfeur qui 
paroiilent [ur le vifage, qui ont la figure de lentilles, 

LENTICÜLARIS, ré, (adj.) Apul. De Lenrille. Len- 
ticulari formé, In. Dela figure d'une Lentille. 

LENTICULATUS , 4, #m, Le même. | Marqué de 

hes de rouffeur., 

LENTICÜULOSUS , 4, #m, PLaUT. Marqué de ta 

LENTIGINOSQS, à, sw, V: Max. Sches de rouf- 


- 


LEO. . 
feur app:llées es Latin lenticule , & lentige. 


LENTIGO , inis. f. PI. Tache de rouffeur qui viént 


au vifage.(r. Lens, Lenrille.) 


LanTior,oris.(comp.) de LENTUs. 

LENTISCIFER , à, #m. Ovin. Qui produit des Lens 
cifques. (nr. LentiscUS , G Fsrrs.) 4 

LENTISCINUS, 4, wm. LP 1. De Lentifque , fair de 


bois de Lentifque. Lenti/cinum oleum.P ALL. Huile de Len= 


tifque. 

LENTISCÜS, 5. F. PI. Lencifque , plante dont les 
fleurs & les fruits font femblables aux fleurs & aux Fruirs 
de Terebiache ; mais fes feuilles naiffenc par paires fut 
une côte,qui n'eft pas terminée par une feule feuille,com- 
meeft la côte , qui foucient les feuilles du Terebinche.(r, 
LenTus, f:x ble.) 

LENTISSIME. (adv.) Col. (fup.) de Lsnrs. 

Linxrissrmus, #,#m. PL, (fup.) de Lanrus. 

LENTITIA , 4. f. PI, Facilité à plier, fvifcofité, 

LENTITÈ DO, inis, F. Vitr, Facilité à plier. Cie. Pa 
refle, lenteur à marcher , pefanteur d'efprit , flupidité.f, 
Lentitudo mortis. T Ac. Une mort lente. 

LENTIÜS. (adv.) Cic. (comp.) de Lexrs. 

LENTIUS , 55. m, Ecel. Lence, 

LENTO , #5. Vid. LENTARE. 

LENTOR , ôris. m. Col. Humeur gluante, vifqueufe. 

LENTUS, 4, #m. Vire. Flexible , pliant , qui fe plie 
aifémens ftranquille, en aflurance , en repos [|Cie. Lent, 
parefleux , tardif, pefance , qui va lentement. Pafibus len- 
tis, Ovip. Lente gradu. V. M À x. Lentement , à pas lent. 
Lento igne. PL. A petit feu, Lenra radix. Ovin. Une ra- 
cine qui fuic.—falix. Vino. Saule pliante. 

LENÜLLÜS , 5. m. Plaur, & LiNUNeULUS, i. M 
Plaut, (dim.) de Lens. 

Lao , levi, letum., Boucher un vale. Hinc Dszso. On 


ne trouve de les que Sr levi dans Horace. 


LEO , onïs. m. Cie. Un Lion , animäl. Æor. Lion, Signe 
du Zodiaque. Lso marinus. P 1. Lion matin , efpece de 
cancre. RE 
 Servius 3, Georg. 245. dit que Leo eft du mafeulin & du 
feminin, & que Lena n'eft pas un mot latin, mais un mot 

rec. ” 

. LÉO. Ecrl. Leon, Lée , Lieu , Liey , nom d'homme. 
Liosarpus , ë. m. Ecel. Liberd de Marmoütier. 
LioscyrHa, 4. f, Eccl, Licbe, Liobé, Truthgebe , 

Abbefle. 

Lsosinus , f. m,Ecrl. Tubin, Evéque de Chareres, 

Lsocapia , «, f. Eccl. Leocade, Visrge. 

Liocara,4.f, 14. L'Alicateen Sicile, nom de Lieu. 

Liochomius , sf. m. Ect/. Leuçor, Erêque de Troies. 

LÉOCROCÜTAS , 2. m: Animal forcleger à la cour- 
fe, qui eft moitie Lion , & moitié de cetteclpece d'asimal 
qu'on nomme Crocucas. # On cite ce mot Jarin de Pline, 
je ce l'ai pas trouvé dans l'indice : il ya Leucocrota.s.zr, 

Lseparnus, i. m. Ecel. Ludard,Boulanger à Soiflons, 

Lronicarius, fi, m. 14, Leger, Evêque d'Autun ,] 
Lizer , Prétre,fLigaire , Evêque de Xainces. 

Lsonsmirus, rm. Ecel. Lumier , Evèque de Chälons, 

LÉODENSIS ditio. Le Pays de Liège. Vid. Lronium. 

Lsopsvazpus, fi. m.Ecel, Licbaut d'Avranches. 

LÉODIOM, 5. n.Ecci. Liége Ville d'Allemagre dans 
le Cercle de Wefiphalie [ur la Meufe. L'Evêché de Ton- 
gres y fucrransferé en 709. 

Liovorazous, à, m. Ecel, Licbaut d'Orleans , Abbé 
de Saint Agnan. 

Lropovinus, à. m. 4. Leudvin, Bodon, 

Lseranous, 5. m.Eccl. Lifard de Meun. : 

Leoris—MonasTeriUM. Ecci. Lemfter , ancien Mo« 
vaftere de Filles en Ang'eterre. 

Lrorrona , 4. f, Ecei, Leefrone , Abbelfe, 

Liocunrius, ii,mEcr/,Legonce,Evêque de Clermonts 

Lioumuss 
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LEO. LEP. 

Liounus,i. m.Eccl, Liolin, Evéque de Padone, 

LÉONA , 4. F. Ecel, Saint Paul de Leon, Ville Epifco- 
pale de ia Bafle- Bretagne. 
1 Lsonarous ,r. m, Ecel, Leonard, Lienard , Linaud, 
Leuarc, Solivaire. 

Lroncstrum , 5. 1p. Lincel, Abbayeen Dauphiné. 

LEONINOS , 4, #m, Var. De Lion, qui appartient 
au Lion. (R Lro ) 

Lsoxis , ais. F. Ece!. Leonide , Martyte. 

Lionius ,#1, Eccz. Line. 

Lioxonius, #1. m.1d. Leonore, Lisrure , Laneire, 

Lron114, 4. f. Ecei, Lines, vers le Mck-lbourg. 

LÉONTICE , & f. PL, Carvi fauvace. 

LEON TINA , 4. f. PI, Leontini , Ville de Sicile. 

LÉONTINT, érüm. m. pl. Cic. Les Leontins. 

*LEONTIOS. PL. Efpece de pierre précisufe de Ja cou 
leur de la peau d'u Lion, 

*LÉONTOMACHIA, Z. f. PI, Combat de Lion. (r. 
Xiwr, avr, Lion, & «y, conibat.) 

*LÉONTOPÉTALON , 5, ». PI, E‘pece de plante. Le 
eg ae Lionroropion. (Ce mor grec fignifie feuille 

e Liou. 

*LÉON TOPHÔNON, 5. n. PI. Efpece d'animal dont la 
chair eft un pofon pour le Lion. C'eft ce qui lui a donné 
ceromgrec.(a. Leonicida.) 

*LÉONTOPODION , 55. n. Pl. Patre de Lion , efpece 
de plante que Dioicoride appel'e Leontopetalon , feuille 

Lion. 

*LÉONÜRUÜS. La queue de Lioneft une plante à fleur 
+ map Cette fleur eft un tuyau découppé par le hauc 
en deux lévres , dont la fuperieure eft pliée en gouctiere , 
& beaucoup plus longu: que l'inferieure, qui eft divifée 
en crois parties. Le calice eft un tuyau , au fond duquel 
fe trouve le piftile qui s'emboîte dacs un erou qui eft au 
bas de ja Beur. Ce piftile eft compolë de quatrseimbrions, 

em deviennent enfuite autant de femences oblongues en. 
rmées dans le fond de la capfule.(r. Aiwr,@ éveg queue.) 
LÉOPARDUS ,5. m. PL. Lopard , animal engendré 
d'une Lionne , & du male de la Panchere. Prd, Parpus. 
“XRobert Eftienre cie Leepardus de PI. |. 8. c, 16. mais il 
n'y cft point. 

LaopatiUs, é. mEccl. Libece, Lubais, AbbéenTour- 
raine. 

Liornarius , ii. m.Ecel, Liphari, honoré à Moif- 


ac. 

LÉOPOLIS, 3r. €. 14. Leopol, Luvon ou Ruffembourg, 
bonue Ville Capitale de la Ruflie Polonoile fur le Pelteu , 
Érigéeen Metiopoleen 1414. 

LiorarDus ,f. m.Eerl. Letard, Evêque de Senlis. 

Liorusricus, À. m./4. Saint Livi,Parron d'use Eglife 
de Sant Milo. 

Lsovanpia, 4. f. Ecel. Leuyarden ,en Hol!'ande. 

Larara, 4. f. Vid, LiPARA. 

Laparensis. Feff. Ceux del'ifls de Lipara. Pid. Li 
PARENSES. 

*LÉPAS , adis. €. Plant, Efpece de coquillage qui s'at- 
tache aux rochers. C'eft peurécre comme des Limaçons 
de mer, A4war. 

Leparnymus ,i. m. Pl. $. 3r. Montagne de l'.fle de 
Lefbos. b. Lepcimo, e# Saint. T ucodore. 

LirHanæ-suRGUS,'.m Ece:. Lauvembourg fur l'Eib:. 

LÉPILE. (adv.) Cie. D: boune grace, galamment , 

laiamment , agréablement , proprement. Leprde fératws 

&us. PLAU:. Un lit propr:mert fair. ” 

Lepipion, orés. PLAUT comp.) > 

LinibissiMUS, #4, mm, Ter. ({up.) de Lepipus. 
© LÉPIDIÜM . 35. n. Pi, La Paffesage, plante dont la 
fur eft à quaire feuilies dipoices en croix. Le calic: 
pouffe ur pihile qui devient entuice un fruit en fer de p.- 
que, Ce fruie eft compolé de deux panneaux f:parés pa. 


LEP, CE 
une cloifoh mitoyenne qui le divife en deux logés remplies 
de femences oblongues.(x. 24 , rache de roufleur au 
vifage.) 

* LÉPIDOTIS.PI. Efpece de perle,qui reffemble par fes 
diffsrentes couleurs aux écailles de poiffon. 

LÉPIDULE. (adv.) Plaur, De bonne grace , agréable- 
mens. (dim.) de Lepips. 

LEPIDUS , à, #m. PLaur. Agréable , de borne gra- 
ce, enjoué, galant, joli, plaifant. Cantio lepida. Fiaur. 
Une jolis chanlon. Drum lepidum, Ho. Un ton mor, 
un mot ditavec efprit, Conjux lepidifima. Car. Femme 
tresagréable. O lepidum patrem! Tur. And, O l'agréa- 
ble pere! Lepidi pueri. Cic. De jolisenfans. Lepsdam elo— 
qui. Puaur, Parler agréablement, 

LÉPIDÜS , 5. m. Cie. Lepidus , nom de plufieurs Ro - 
mains, l'un delquels far Triumvir avecAugufte &Antoine. 

LÉPIS , ïdis. f. Serib. Ecaille de cuivre. 

LÉPISTÆ, érwm. f. pl. Varr. Sorce de vaifleau de 
cuivre ou de terre, qu'on tenoit dans les Templ:s. (r. 
Lipas, coquillage.) x 

Lsronriæ Alpes.f. pl.Pl.Les Alpes Lepontiennes. h. les 
Mones Vogels, & Gotart. 

LÉPONTII , 6r#m. m. pl. Caf. Les Lepontiens, Peuples 
des Alpes vers la (ource du Rhein. C'eft cœ qu'on appelle 
aujourd'hui les Grifons. 

LÉPOR , ôris. m. Cie. Agrément. m. polirefle. f. beau 
té, grace. f, plaifanterie dans le difcours. 

Lepor dicendi, in jocande.Cic. Agrément dans les rail. 
leties, jufteffe , éjeyance du difcours. Facetiarum lepos. 
Cic. Raillerie fine. Sewrrulis lepos. C1 €. Raïllerie balle, 
plaifanterie de bouffon. 

LÉPORARIOM, i5. n. Varr. 3.R.R. 12. Parc. m, ga- 
renn£, f. où l'on renferme des Liévres, des Cerfs , &c, 
(ae. LsPus) è 

LsrorsM. Bibl, (acc.) de Lsrus. 

- LÉPORETÜM , 5. n. Ecel, Albrer, Duché aux Lan- 
des de Bordeaux. 

LÉPORINOS , 4, #m. PL. De Licvre. Lans leporina, 
Uze. Le poil d'un Liévre. 

Liros. Cie, Vid. Lsror. 

LEPRÀ , 4. Bic. Lalépre, maladie. Lepra caps. 

LÉPRÉÆ, &rwm, f. PI. S ris. Bisz. Lépre de la tête. 

LÉPROSIOM , if. n. Ecel. levroux, en Berri. 

LEPROSUS , à, #m, Bis. Lépreux , qui a la lépre. 
Liprefi mundartur, Ip. Les lépreux font guéris. 

Lsrrosus. ((uppl.wicus.) Eces. Le Louroux en Berrie 

LEPTA,2% Cic. Nom propre, 

LsPTEACRA , 4. F. PI, Promortoire d'Ethiopie. 
LEVTENACRA,4. £, Sel. $ mari deg. ProLEM. 4. # 
juxta Berenicem Cr Pentadadylum. 
Larri(ibl)Lsprin.(acc.) de Lapris, és. Hire. 
Lepuis Viile d'Afrique, On reconnoir deux Villes de ce 
nom, La grande, qui cft entre les deux Syrtes. La perite, 
quieft eutre Carthage & la petite Syrce. Ceile-ci s'appelle 
auffi Sarrérs du nom des Peuples de Phenicie , appellés 
Yarrani. 
LEPTITANT , 0 #m. m. pl. Caf: Ceux de Leptis. 
*LEPTOPSAPHOÔS. Pl. Efpec: de Maibre ou de Por- 
phyre d'Egypte, marqueré de piites taches blanches. 
(Anti dnp@, q. Minurus , caleulornm magritudinem nom 
Laperer.) . 
LEPOS , %ris. m. Cie, Un Eiévre , animal. Vitr. Lié 
€, Couftellation. Veg. Lapin. #!. Etpece de po fin. Co- 
sedere mon dibitis leporem. B181. Vous ne d:vez poiat 
anger de Lievres, Lepus tuteas,TsR. Enn. Tu es ui. bon 


l°r. 

LÉPÜSCÜLÜS, 5. m, Cie. Un Lévraur , un petit Lié- 
ste. (dim.) de Lirus. 

L pufeuius, plbs inualida, Bin. Les Lapins, cetez 
-souppe foible, 


GGLeg 


te LER. LES. 

*LERYX , dm. n. pl. Fef. Ornement des habits de fem- 
mes. (R. Añg3: ,) des joyaux que les Anciens appelloient 
des bagatelles,nnge. Et ceux qui les vendoient,rwgivendi. 
PLaur. 

Laria, a. F. Lerie. b. Lero , Ile de la mer Egée. 

LERINA, &. £. PL. Lerins, Lie de Provence proche An- 
tibe. On l'appeile aujeurd'hui Saint Honoré de Lerins. 

LsRiNansis, e. (adj) Eccl, De Lerirs. Lerinenfe Mo- 
Aaflertum, Ecce. Abbäye de Lerins, où Saint Amand fut 
Abbé de 5700 Moines vers l'an 700. Vid. LiinuM. 

LERNA ,€.f. Virg. Lerna , 1erritoire encre Aigos & 
Mycene , où la Vie d'Argos fur bâtie.] D'aurcres difenc 
que Lerna éroir une petite region d'Arcaaie,qui a tiré [on 
nom d'un Roiappellé Lerrus. Vid. Lannæus. 

LERNÆUS,4, wm. Ovin. De Lerna. Palus Lernas. 
Marais de Lerne,où étoie ce: hydre à cinquante têres,rué 
par Hercules. Virgile appelle cet hydre Lernaus ançuis , 
Se:penc de Lerne. C'eft l'un des douze eravaux d'Hercu- 
les qui {ont décrits par Virgile, s. Æ#. 290, Quand où 
avoit couppé unetére, il ca rena Hoie plulieurs autres. 
Hercules enappliquant le feu eua ce monitre , qui n'étoic 
autre chofe qu'une eau boutbeufe & infecte qui croupif. 
Loir dans ce marais; & plus on la remuoit, plus l'infection 
Le faifoir feucir. Hescules deflécha ce marais eo y mecranc 
Je F:u,& par là diflippa ces exhalailons p:rnicieules. 

LERNE, Le même que LexNa. 

LERNIIER , fér4, #m,(que le Trefor d'Eftienne cite 
d'Ovide,Ep, 9. ve s’y crouve point, il y à Lernais venenis, 
au lieu de Lerziferis.) Vid.Linnæus. 

IERO , onis. £. PI, Leron , lle de Provence, b. l'Ifle 
de Sainte Marguerite proche Ancibe. . 

LEROS ,5.E PI. 5, 1e de la mer Icarienne fur la côte 
de Carie..ll Pl.4 Ille de la Méditerranée l'une des Sporades. 

LERTOSA , &. f. Ville d'Eipagne./ k. Tortoie, Vid! 
Tokrosa. | 

LESBIACUS , 4 , sm. Cic. Vid, Lismius. 

LES BIADES , dim, £. pl. Ouid, L:lbiennes. Wid, Lis- 


B1D£S- 

LESBIAS , Mdïs. f. PI. Efpece de perle qui a pris fon 
. mom de l'Ifle de Lefbos. 

JESBIDES, Ourd. ou : 

LESHÏS , His. £. 1d. ? De Lefbos, Lefbienre. 

LESUIOS ,à , um. Ho R. D: Las, Lefbien. Syn. 
Lefoous. . 

LESBIGM ,ï5.n. Feff. Efpece de vale cifelé, invencé 
par ceux de Lefbos. 

Lesson. Onid, {acc.) de Lesnos , 5, f. L'Ifle de Lefbos 
dans la Mer Egés, qu'on appzlle b. Merelin daus l'Arcoi- 

# 

1ESEOÛS , 4, #w. Ho r. De L:{b2s » Lefb'en, Syn. 
Zujèius. 

Lsssum, (acc. fiug.] Cie. Pleurs , gemidfemens. ", la: 
mentatiois. f. que l'on faifoir aux furerail'es On n'eft 
point certain de quel nominatif eft formé est acculauf, 
qui ef le feuleas qu'on trouve dans les Auteurs. 

LESTRSCONES, 5». m, pl. P£, Les L+ftrygons étaient 
des peupies de l'extremice de l'Italie, qui fe nourr:Noient 
de chair humaine. | 

LES TRIGONIUS , À, #m. Hon. Des Lefirygors. 

lLwrauis. Prd. Liruaris, par une A. 

Lirans,0. Vid, LiTHARs. 

Laratus. Vid, LaTHATUS. 

LETHÆUS , 4, #m. Vire. De Lethé. Flumen Le- 
thaum, lp. Le fcuve Lethe. 

IETHALIS, älé. (adj.) Pirg, Mortel, meurtrier, 
qui caule la moit.(r. LirHUM.) Syn. Lethifer. 

Eufis lerhalis, Ovip. Epéc meurtrierc. Vulnus lathale. 
Yurc. Blefure mortelle. 

JETHALÏTER.{adv.) P!.Mortellemenr, à morr, d'unc 
uaiçie piopre à çaufér là mogr, 

















LET. LEV. 

LEÉTHARÉ ,%, éus, atum. V1RG.Cnl. 328. Tuer: 
Sy. 1aterfeirs, Hiac 

LÉTHATUÜS,23,#m.Ovw1n. Tué. Lerhata corpora. 
Ip. Des corps morcs. 

LÉTHARGIA , 4. f. PL Léthargie. f. efpece de malas 
die qui sous üre l'ufage de cous les lens, Anfægssr. 

LETHÂRGICUS , 4, #m. PL. De léchargie. 

LETHARGICUS , 5. m. PI. Lérhargique , qui a la lé- 
thargie. En 

LETHARGUS , 5. m. Her. Léchargie, maladie. Vid. 

LsTHARGrA. 

*LÈTHE, 65. f. Ouid. LeLethé, feuve d'enfer , dost 
l'eau faic perdre la memoire. (ane , oubli.) ; 

LirHoLinUM, à. n.Eccl, Lechlin, Abbaycea Lagsuie, 
Province d'riande. 

LE THIFER, à, wm,.Coz. Qui caufe la most.{a.F£RRS, 


porter, C® LeTHUM.) 


LÉTHIFICUS , 4, me. S € A T. Qui faic mourir. (R. 
Facers, faire ,  LaTHUM , mort.) 

LiruRecum, f, a. Ecel. Lecciren Irlande. 

LETHÜM, 5. n. Cie. Lainort.(æ. Aufe, oubli. Yan.) 
Improbam lethko dedit, Pu. Tua certe mécharte bête, 
Cenraures letho domu.r. Yiso. À piecipité dans la mort 
les Cencaur:s, Domus lerhi, Winc. Le fsjour de la mot. 
= Laryuu. 

ÉTIFER. LaTHirer, 
rie Voyez LaTHIFICUS. 
LETÜM , 5. n. Cie. La mort. % {Prifcien dérive ce 


moi du lupin duveibz:leo , less.) Vive memer leri. Pins. 


Souveucz- vous de la mort. Nec wlls eff letifuga. H o 8. 


Perlotns ne peut éviter là mort. Lite ajjici, C. Nap. Lere 
tatérire. C1 c. Etre eué , mourir. # Lerum ou lethum et 
plus fainilier aux Poër:s. Lis aucres fe fervene ordinaire- 
ment de mors, tnteritus , pe. Vid, LiTHUM. 


Lirus, 5. m. Ecel, Saint-Pelegrin, montagne de Tof- 


Cäunc. 


Leva. Levez, (imper.) Levagis ,—sunT. (fuc.) v. Le- 
YTARz. 


LÉVACI, ôrm. m pl. C4f Les Levaciens, Peuples des 
Biges. 

LÉVAMEN ,1nis.n, Cic. & 2 Addoucifflemerct, fou- 

LÉVAMEN TÜM, 13. 5. Cic. S lagement. m. ( R: Ls- 


VARBE, Syn. Lovatio. 


LivanDus, «+, #m. Cic. (pare. paf.) 
Lavantem,-78s (parc. aët.) v. 
LEVARE ,5, au, ätem, Cic. Lever , élever.flou'a- 


ger, addoucir. Virg. Décharger fLiv. Diminuer, sbbaif 


er ÏCeif. Polir. 
Lsvare alumm, S ox. Al'er àla felle. Leusre annonam, 


Cic. Diminuer le prix des vivres, faite baiffer les vivres.— 
afpera. Hon. Addoucir ce qu'il y a de plus rude.—denres. 


MART. N:troyer les deuts—/facinws: Liv. Diminuer le 
rime.—fiem. H o R. Rendre lufpecte la fidelité de.wif 
cerum querelas, Sun. Guërir la colique. 

Lesars fe de. Ovin.S: lever de. Levars aliqguem,sliqué 
re, Cic.—dolvrem slicujus. Cic.-laborem alicajas, vel la- 
bore, laboruns aliques, Cic° PLAUT. FR . 
LÉVARI ,%r, ris sm. (paf) Vire. Invidié levari, 
Cre. Etre à l'abri, être à couvert de l'envie, de la haine, 
Nunquam üe levari objidione fines? Vixe. Ne permct- 
crez- vous jamais qu'on leve le fieg:? 

LEVARE, 5. Caus. Unir , polir. | 

Livasso. Enn, Cie. (pour) Livavaxo. (Fur. fubj.) v. 
Lavars. 

LÉVATIO ont. f. Virtr, L'aétion de lever un fardeau.f 
Cic. fuulagemert. #. contolation. f. adicuciflcment. ". 
diminuuon. f. Cujus porextiam meme fenjst , nf aut le- 
vatioue periculi, aut äcceffione digaitarsr. V. Part. Dont 
perlonue n'a jamais fenti le pouvoir , que par ion foula- 
géraçat davs quelque peril, ou pour J'accroiffemenr de 


LEU, 
quelqué honneur on quelque dignité. 

Lsvation, cris. À. G 3 11.{comp.}de Lrvarus, poli. 

Livaronss, #m,m.pl. Des Filous , des Couppeurs 
de bourfes. 

LEVATUS , à , #»s. Poli , uni. © 44 levatiora , leuio- 
vague funt, À.GsL. 17. 8. Les chofes les plus unies & 
les r'us leg-res. 

- LEVATUS , 4, #m. Liv. Elevé, porté en haat.(parr. 


pa) 


Lavavr, J'aiclevé.(peré. 26t.)v. Livane. 

LEËCA , &. f. 1fid. Une lieue , certain efpace de che- 
min, [rom de Ville. 

*LEUCACANTHA , 4.8. PI, 22.16. Esine blanche, 
l'aub--tpine. 

*LEUCACANTHÔS , 5, PL. Efpece de chardon, 

*LEUCACHATÉS , r. m. PL. Éfpece ds pierre pré. 
cieuls qui eft blanche. 

LEUCADIA , £.f. PI, Leucade, If: dans l'Ifle de Cre- 
te. b. l'Ifls de Sainr- Maur. 

LEUCAPIUS, #, ##.Ovin. D: Leucadie, ox Lucad-. 

LEUCAÆTHIOLES. Pi. Peupics qui habitent le Midi 
de l'Afrique. 

LEUCANTHEMIS, midis, f. La même que 

LEGCANTHÉMOM, î. r. PI. La Margusrite,plante 
dont la fear & lé fruic font rouc à faic temblab'es à Ja 
fleur & au fruic du Chryfanchemum , mais Ja coronne 
de ces fisurs eft blanche, (R- As, blanc, & we, eur.) 

LEUCANT HEMON, ;. n. PI Elpece de plante à f:urs 
blanches. La méme qu: la presedente. (#6 cod.) 

LEUCANTHES , i:. n. PI. Macricaire, ow Marone, 
plante, 

LEUCAS , dir, F, PI. Plauté quieft banns contre les 
poilons. [ Cie. Leucadé , . Promontoire d'Epire, | Ecel, 
Leucale, Ville du premier Esire ancien, d= l'Exarcac de 
Macedoine dans fuc perite Ifle fisr la Côte d'Albanie, Ar- 
chevéché hororaire du Rit Grec. 

LEÜCASIA ,z. f. Pl, Ile d'Italie, h, Ja Licofa au 
Royaume de Napl:s, 

LEUCÂTA, 4. f. Virg. Leucats, Promontoire & Vil- 
Je d'Acaruarie. 

LEÜCATE, ér.f. Cie. Leucate, Promontoire d'Epire, 
b. 11 Caps du Cato. Le méme que Lavcas. 

LEÜ CE, &r. f. H. Efpece de Rave , f e{pece d'herbe 
fembiable à la Mercuriale.[ Eccl. Saint- Thcodore , 1fle 
près de Candie. 

LEUCEGRON, 5, n. Pl.Le même que Lionroronien. 

LeucHon. Vid, Laucon.fLruson. 

Livcnrirois, à. f, Ecel. Lufrolde , Vierge. 

LEUCT, 5-#m, n. pl. Caf. Les Leuciess , Peuple de la 
Bclyique. b, Je Diocefe de Toulen Lorraine. 

Laucius-Brunpusinus. Eccl. Leuces de Brirdes. 


Laucocnnon. PI, Lifez & voyez Leucocowm. ( (uppl. 


vinum,) 


*LEUCOCHRYSÜS , 3. m. PL. Pierre précieufe de 
couleur d'or avec des veines blanches. Hyacinche, {Asuxgs, 


blanc, zevesr » l'or.) 
LEUCOCOMOM , 5. n. PL. Elpece de Grenade. 
*LEOUCOCOUM , 5. n, PL. Vin blanc de l'Ifle de C6. 
(nm: Auwse , blanc, ch Cos.) 


LEÜCOCROTAÀ , 4. f. P!. 8. 21. Efpece d'animal qui 
vatres vire, & a le col, la queue & la poitrine de Lion. 
*LEUCOGÆX , &. f. PI. Elpece de pierre précieufe 


à: couleur blanche. 


LEUCOGEÆI , ôrëm. m. pl. PL Collines de la Campa- 
rie, plines de fontaices , donc l'eau eft fouveraine pour 


les bleQures, On les a pee h. Limera. 
LEUCOGÆUS col 
abondante en foulphre & :n froment.b.Aliumera. 


ne qe UE f. P!.2 Efpece de plante ,f 
L 


COGRAPHIS, idis.Ep. S pisrre précicule, 








1.PL. Autre colline da même pays, 
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LEUCOION,35.n. Col. Le Giroflier eft une 
plante, dont la fleur eft à quatre feuilles difpofées en 
croix. Le calice pouffe du fond un piftile, qui devient use 
filique applactie , compolée de deux lames on panr:aux. 
appliqués fur les bords d'une c'oifon mitoyern:, qui fe 
pate certe filique en deux loges, Ces loges font rempli:s 
de femences plattes , bordécs d'une aîle , forc déliées.(n. 
Mvxgr ler, Violsite blanche.) 

LEÜ OLA, ä. F, PI. Port de Cypre. 

LEÜCOLLA, 4. f. PI, Promontotre de Pamphylie. 

#LEGCOMA , #r5s. n. Regiftre [une aie dans l'œl. 

#*LEUCON. PL. Heron blanc. {asvxgr , b'aric.) 

Lsuconaus ,i.m. Eccl. Saint-Vaileri , en Vimeux. 

*LEUCONICÜUM , 5. n. Marr. Efpece de laine , en de 


bourre qu'on neiroit dans les matelas. 


LévconiuM. Le mème, 

Levucoon. Vid, Liucocoun. 

Liucoriraros. Vid, Liucoræctros. 
*LEUCOPÉTALUS , 5. m. PI. Pierre précieule , dons 


la couleur cf blanche & jaune. Asusomtmaes, 


Liucorariros. Vd. LivcorœæciLos. 

LEÜUCOPÉTRÀ , Z. f. PI. Promontoire de [a Calabre 
Ulrerieure, en {1 partie Meridionale. 

LEUCOPHÆXTOUS, à, #m. Mar. Vétu de gris,ow 
d'un roug:+ brun. 

LEUCOPHAÆÜS, 4, &m. PL. Gris, de éouleur de cen- 
dre.(Asvx Dauer.) 

*LEUCOPHORON, 5. où 3} Efpece de colle, 

*LEUCOPHORÜM , 5,0." * s pour coller l'o 
far le bois. 

*LEOUCOPHTHALMOS, 5. n. PL Pierre précieule 
don la figure reprefente la prunelle de l'œilavec le blanc. 
(nm. Aevxgs , b'anc, & é9æausr, œil.) 

Lsvucopirta. Vid, VITERNA. 

*LEUCOPŒCILOS. P . Elpece de Pierre précieufe de 
differences couleurs. (rm420-, divers ) 

Leucorum Civñar. La Ville de Toul, en Lorraine, 
Vid. Liuc1. 

LEUCOSIX , &. f. Ovid, Léucofe, Ifle de la mer Tyr- 
rhene, où de Tolcane. 

LEGCOSTXBÜLOM , 5. n. Erel, Liechftat , en Suiffe. 

LEÜCOS®PRIX , 4. f. P.. Lucofyrie, Contrée de Cap= 

adoce. 
| LEUCOTHEX, £.f. PL Leucothée , If: de la mer de 
Tofcare. | Her. nom de femme. Cie. Ino, fille de Cadinus, 
la déefle Matura, 

LEUCOT HÔE , on Leucothoë , fille d'Or- 

LEUCOTOE , és. . Ovid. $ chamus Roi de Babylone, 
qui fur changée en encens. 

LEUCTRA , ôrwm. n. pl. Cie. Lruétres, Bourg de 
B-orie,ceicbre par la victoire que remporta Esaminondas,. 
G:neral Thebain, fur les Licedemoniens , la deuxiéme 
année de la cent deuxiéme Oiympiade. 

LEUCTRICUS, 4, #m. Cic. D: Lrutres. 

LEUCTRÜOM , f. n. Sol. Ville de Lagonie dans le Pe- 
loponnele, Colonie de Leuétres de Beotie, qui lui a donné 
on nom. ; 

Lavrripus, . m.Ecrl. Leufroi, Abbe, 

Lavi. Peuple de Ligurie. 

Lave Bibl, Nom d'un d:s douze Patriarches, qui & 
donné fon nom à une Tribu. {{abl.) de Liwis. 

Levi.(perf.)du verb+inufisé Leo,d'où fe forme Dazzoi 
Vid. LixsRe. | 

LevraATuwan. Bibl, Leviathan, montre, Dragon, 
Serpent.{ppr.) Colleëtio Serpentiuns. : 

LEVICÜLUS, à, #m. Cic.Qui a l'efprit un peu leger. 
(dim.} de Levis: | | 

LÉVIDENSÉ mwnu/culum. Cie. Un petit prefent 

# Servius dit que Levidenfs , eroic use efpsce d: robbe 
de peu de confequençe, dont on faifoit prelent aux hô:es, 

GGpss i 
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Levidenfa quaf levitèr & negligentèr denfata, Enasu. 
Feftis levidenfis qua raro file levitérque denfata eff, inquir 
Afid. l 19. 22. li opponit niet Voilà les explica- 
tions que l'on donne ordinairement à ce mor, que je n'ai 
trouvé que dans Ciceron, 9. Ep. 12. Oratiunculam velim 
fic legas ut caufarm tenue Cr inopem, nec [criprione ma. 
gnopere dignam, [ed ego hofhiti veteri dé amice munufeu- 
dum mittere levidenfe Craie flo. Ce mot levidenfe, eft {uf- 
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rabouter, bruvir, pafler fous la calendre. (R. Levis.) 

Lsvion, oris. Vino. (comp.) de Luvis. 

LÉVIVES, édir. (adj.) Varr, Qui va vite, qui a le pied 
Jeger.(r. Pss, pied, € Livis.) 

LEVIR , iri, m. Dig. Beaufrere, le frere du mari de Ja 
femme, (q. Leuws vir.) % Quoique Levir fignifie propre- 
ment le frere du mari de la femme, Donat j'a pris pour le 
mari de la fœur,qui forerem tuam duxit uxorem.Ip.Heaut. 
5. 2.12. cependarc les Latins n'ont point de nom particu- 
lier pour exprimer Je mari de la (œur, ni le frere de la fem. 
me. Seroris vir fpeciale nomen non habet, nec uxoris fra. 
#er. Isin. 

LÉVIS, vë, (adj.) Cie. Leger, difpos, févaporé, étour. 
di, éverté, inconftanc!,[vil, méprifable , fourbe , foible, 
#ain. 

Levis armatura. Cic. Soldats armés à la legere. Zeuis 
auchor. Liv. Aureur qui n'eft pas (èr, dont l'autorité n'eft 

as grande. Cawfa lever. Ten. Suy:es peu importans, foi 
Lies raifons, précextes frivoles.—#o/or. Cic. Douleur je- 
gere. Leviorfoliis, Ovip. Plus leperequ'une feuille, Zew.f- 
fimum vinnm. Pi, Vin tres foibie. Leves ire, S1L, Legers 
À la courfe. Levi brachfo, Cic. A la regligence, à la hâc:. 
Levss opum, S1L. 2, 103, Qui a fort peu de bien. 2 credit 
sito, leuis corde eff, Bisr. Celui quieft crop crcdule , eft 
leger de cœur. /ugum meum fuaue «ff, Cr ons meum leve. 
Bis. Mon joug ef doux, & mon fardeaa eft leger. 

LEVES ,ë. (atj.) Pirg. Uni, poli, bruni, Pid, Levis. 
fghlane, ulé, délicat, ffeminé, qui n'a poine de ee Le- 
mor feminé. Owin. Qi à moins de poil qu'une femme. 

LÉVISSIME. {aév } Cie. (fup } de Liviren. 

Lavissimus, #, #2. PL. (lup.) de Lavis. 

LÉVISOMNUS, à, #m, Lucr. Quis'éveilleailément, 
qui ne dort pas profondémerr, facile à éveiller. (R. Som- 
nus, (ommei!.} 

LÉVITA, Z. m.Bibl, Levice,quieft de la Tribu de Levi, 
quicxsrce les fonétions de Lev're, # Depuis que le Tem- 

le Fur bâr', ils escroient dans le miniftere à vingt ans. 2. 
Pval. gr.avarc cer:mps-là, ils n'y entroient qu'à trente, 
parce que la peine évoit plus grande, Vid, 1, Paral, 23 3. 

LeviraniA, #.F. Ecel. Lavedan, Vallée des Pyrenées. 
Sainc- Savin de Lavedan , aux Pyrerées, 

LÉVITAS, atis. €. PL. Legereté. [Cic. inconftance. f 
Alu: leviras. Cazs’ Flux de vectre,dyffenrerie, Qi ôn le- 
rirate ambulant, Bis. Ceux qui fe conduifent avec lege- 
reté, Numquid'evitate ufoss fum? Ip. Ai-je été inconftant? 

LEVITAS, ätis. f. PE. Le polimert, furface unie & po- 
Éc. 'evitæs capitis. Sen. Téxc chauve. 

LÉ YITÉR. (2dv.) Cie. Legerement, foiblemenr, (uper- 
ficicllement, Ovid. our ba:, doucement. 

t Dolere leviter, Ovin. Ne pas s'affiger avecexcès. Ze- 
wisèr agrotantes, Cie. Ceux qui fort deg malades. 
Leviter ernditss. Cic. Mediocrement fçavant. Leviter in. 
ffexus. Cie. Un peu courbé. Leviffime ferre aliquid. Cic. 
Supporter une chofe tres patiemment. Levifér ait. Ovip. 
D rouc bas, M'hi levitèr fuccenfuit, Cie. M'a vou'u un 
peu de mal, m'a fçû mauvais gré. Levitèr fanquam, Cic. 
Je ne ferai qu'effisucer, Levirer velle, $ pan T. N'ayoir 
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qu'une feufe volorté. Lewitèr lecutus fum. Biou, J'ai paré 
avec trop de legereré. 

LEVITES, £.m. Bibl. Levise Vid. Livira. 

LEVITICUS, à, #m. Biaz. Qi concerne les Lev'res. 

LEVITICUS, 5. m. Bië!. Le Levitique , le troifiéme Lis 
vre de Moïfe, où l'on traite du rang & des fonctions des 
Levites,&c. Ce Livre eft partagé en crente-fepe Chapicres. 

LÉVIUS. {adv.) Ouid. (comp.) de Levrrer. Plus lege- 
tement, Leviies habebat. B181. Se trouvoit mieux, étoir 
(oulagé. Er levius feras. L D. Et que vous en receviez du 
fculagemerc. 

LÉVICSCÜLUS, à, #m. PL. J. Un peu foible. 

LÉONCULUÜS , 5. m. Bibl. Leonceau. m. (x. L £ 0.) 
Duodecim Leunculi. 1 p. Douze Leonceaux, 

LEVO, #r. Vid. Levars. Polir, unir. 

LEVO , 45. Vid. Lavars. Lever, 

LEVOR , &tüs sim, Vid, LivaRt. 

LEVOR, 6151. m. PI. Polimenc.r#. Sy. Levitæs.]Cazs, 
Liencerie, maladie des inteftins. 

LEUSON, 5, n. PL. L'obier du Sapin. xvuv. 

LiurHerius, #, m. Eccl. Louthiern, Evèque. 

LEX, legis. f. Cie. Loi, Ordonnance. f. precepre. m. 
regle. f. modele fur lequel on doit fe former. m. claufe, 
condition, f, 

Statuere leger, C 10. Faire des loix. Nom potes lege sen. 
dere. PLAUT. La loi ne vous prmet pas de vendre. Ed lege 
ut. Tan. His legibus, x, E U + R. à condition que.#[ Les 
Loix retenoiert fouverr le rom de ceux qui les avorenc 
portées. Lex Fanmia, PL.La loi Fannia,portée par 'eConful 
Fannius, onze ans avant la croifiéme guerre de Carthage. 
I éto e défer du par certe loi de fervir dans un repas d'au- 
tre volaille qu'une Poule maigre, P/, re, so. Vid. Ant. Aug. 
Vid. Muret, de leg, Rom.] Lex duodecim Tabularum. Cic. 
La loi des douze Tables. 1ex eff jus quod Populus Roma- 
ns, Senaterio Magifiratu interrogante veluts Confule fibi 
conflituebar, Just. Le droit que le Peuple Romain avoig 
établi à la requête d'un Magiftrat , de l'ordre du Senar, 
étroit une loi. 

Le Magfitrar qui voulait porter une Loi. Prim>. La fai. 
loir écrite fur use planche. Secundd. Il la failo'e aficher 
per trinum nundinwm, pendant crois jours de marché ,c'eft 
à dire, durant vingt-fept jours, afin que chacun pür l'exa- 
miner ; enfuite on aflembloit le Peuple dans le champ de 
Mars, chacun dans {a claile, puis le Magiftrat paroilloic 
au milieu de l'Affemblée , portart la planche où éroig 
écrite la loi, ferens legem. Un Heraur en faifoit [a ledture, 
& difoic au nom du Magiftrat, Qvirites, rogo vos, welitis 
feifcatis hine legers. Après que de jeures Orareurs avoiene 
Faie des difeours pour & contre la loi, ondiftribunit deux 
bill:ts à chaque Ciroyen ; on les failoit paler fur de petits 
ports de bais , au bout defquels il y ayeit untronc , & en 
paffare pardelfus les ponts, on mettoir un biller dans cha. 
que tronc. Il y avoit des pefonnes qui gardoiert les ponts, 
pour empêcher de paller les efclaves, ou les vicillards qui 
n'avoient plusd:(nArages, & qu'on appelloit D:pontani, 
q. de ponte ijréfi, Enlu’re on comptoir les biilets d'un des 
troncs, & l'on voyo't les bons billets, marqués par U.R, 
i.e, Utirogas , foit fair felon vorre demande, & l'on écri« 
voit le noinbre des bons billets ; puis on regardoir les mau- 
vais billets, marqués par un A.1.e, Anrigwo, je m'entiens 
À l'ancien ulage, je ne veux point de loi nouvelle. Si le 
nombre d=s bons billers éto e p'us grand, la loi éroir re 
çue & gravée (ur l'airain , après quoi on la portoir dans 
ie Tzinple de Saturne. 

Remarquez que dans J+s premiers remps , on ne fe (er 
voit point de billers, mais le Peuple ditoit fimplement, 
Fabemus, volumus , feifesmus, Ainf, Populus legem jufit, 
frivir, figrifie, le Peuple a Fait une Loi. 

Legem ferre. Prelenter, propofer une loi au Peuple. Ze 

gemperferre, Faire agiecr Une loi au Peuple, la talic 1ç« 


œevoir. Ure même loi éroit fouvent propofée plufisurs 
fois , (ans étre agreée. Sapè lata fuir lex agraria, [ed mon 
perlata. Ciceron à fait un Traité de Legibus, qui eft divile 
en trois Livres. Turrebe a fait des Scholies {ur ce Traité, 
& on vient de nous donner une raduétion frarçoile de cet 
ouvrage de Ciceron. 

LEXIARCHIE, 6rém,m, Certains Magiftrats d'Athenes, 
os faifoient à peu près les mêmes foactions que les Cen- 

curs de Rome, 

*LEXICON, 5. n. Dictionnaire, Vocabulaire, Gloffaire, 
Lexicon. m. (R- Die , diéfio.) 

*LEXIDIA , ormm, n, pl. A. Gell. Petits monts. Syn. 
Voculia. 

*LEXIPPRÉTUS, 5. F. PI, Elpece de remede qui guérit 
de la fiévre [R. An, celle, mvpsnie, fitvre.) 

*LEXIS , € 3. f. Lucil, Mor. m. expreflion. f. 

LEXIVI@M. Vid. Lixiviwm. La lexive. 

LEXOVIT, ürém, m. pl. ! Lifieux , Ville medio 

LEXOVIDM,ï3,n. El: $cre de la deuxiéme 
Lionnoile , de l'Exareat des Gaules ; dans la Normardie 
fur la Touque , Evêché fous la Metropole de Rouen dès 
les premiers Gecles.# On appclloit anciennement Lexobsi, 
ou Lexevii, & le Peuple & la Ville de Lifisux. Caf. PI. 

LIX, 4. f.B:b1.Une ds filles deLaban,queacob époufa. 

LIBA , orwm. n. pl. Bibl, Toutes fortes d'ofrandes d: 
liqueurs, des oblations. Ad lbs fundends. Biss. Pour les 
oblations de liqueurs. Lsbæejus, In. Ses libacions. [F14. 
Lisuu. 

Lisasant. (5.plimp.) Linamis. (2. fur.) v. Lisars. 

*LIBXDION , 35. n. Pl, La petite Cencaurée , herbe. 
{ABader.) 

.  LIBÂAMEN, inis, n. Pirg. Libation.f.effufion, offrande 
d'une liqueur à quelque divinité, en l'honneur de laquelle 
on la répandoir. SyN. Libamentum, 

Libamina prim:, Viro. Les premieres libations. 

LIBAMENTÜM ,5. Cic. Effufon d’une liqueur, pid. 
Lisamin. 

Lisganpus. Ovid. ex v. LiBARS. 

Lisanius, fr. m. Eccl. L:varge, Evèque d: Senlis. 

*LIBANOTIS, ïdiz. f. PI. Du Romarin. Vid. Lasan- 
PITIUNM. 

Linans, antis,(part.) v, Ligars. - 

Lisanus, À, m.Eccl. Lievana, au Diocefe de Palence en 
E‘pagne.f Libanos , Abbéen Egypte. Bibl. Le Mort Liban 
dans Ja Paleftine. 

LIBARE, 5, œvi, tm. Vino Verler, faire des liba- 
tions, offrir un facrifice, donner,offrir, goûter, entämer, 
cAl-urer, câcer framaller (R. A4/8w.) 

Libare amnem, V1RG. Boire de l'eau —cibum, Ovin.— 
dapes. Vire. Pr:ndre de la viande , toucher aux viardes, 
—lacrymas. Ovin. Verfer des larmes —/1bamina dis. Bier. 
Faire des libations aux dieux.—o/tuls, Pa. Baïler , donner 
On baïler —pareras. V 1 R G. Offrir des couppes pleines d: 
liqueurs.—vinum, Bist—swvam, Tis. Offiir un facrifice 
de vin. Libare aliquid ex, Cic, Recueillir, ramafer quel. 
que chofe de. !ibans duo carchefia Baccho mero.V1R 0. 
Verfant {ur la terre deux couppes de vin pur. 17 menfa l. 
tieum libavit bonorem., Vino. Ver{a fur la cable du vin, 
qui ef l'honneur des liqueurs. Ad {ban dum vinum, Bipr. 
Pour ofiir du vin. Ofcs.a hibavit nata, Vino. Donna un 
bailer à {a fil'e. 

LIBARE , dr, érits sum, (pall.) Liv. 

Lisaria,4.f. Eccl. Livisre, Mar:yre, 

LIBARIUS , 5. m. Ece!. Livier , Martyr. [Sen. Ver. 
deur de gâteaux. 

LIBATIO , pnis. F. Cic. Libation.f. Sy. Libamen. 

Cu libatiensbus [uis. Bisc. Avec leurs libations. 

LIBATOR , gris. m. C£lui qui goûce, qui câte, tâteur. 

LIBATORIÀ, orwm, p, pl. Bibl, Des vales qui fervoient 
pour ies libatjous, 


= À LIB. 71° 

LIBATUS , ä, mm. Vino. Verfé , répandu en l'honneur 
de quelque divinité. Ovid, cfleuré , à quoi on a râté. Cie, 
pris, tiré. (pare, pafl.) v. Linare. 

.Animi ex divinitate libati, C 1 c. Ames émanées de La 
divinité, Libatus guflu. T À c. Goùté, tâté. Libata vires4 
Liv. Forces diminuées, afoiblies. 

LIBELLÀ,2.f. PL Un niveau. 
monnoie faire d'argent , de la valeur 
le prend pour la plus petite fomme , 
Linz a . 

; Un libellé. PLaAUT. Pour nn as, pour un fol, Hie, nif 
Planum facit L.1.5, où H,5. 1599. ad libellam fibi de. 
beri, caufim perdit. Cic. pre ©. Rofe, S'ilne juitifie ,s'ilne 
prouve clairement qu'il lui eft dû cinquante mille (ex- 
terces, fans en exceprer un fol , il perd fa caule. Libellæ 
claudicat, Lucr. Le niveau n'eft pas bien ajufté. Quis pol. 
catio unam libellam dedifiet ? Cie. Qui auroic voulu 
ar à un Fe à Volcatius ? 

LIBELLIO ,onis. Var. Tabellion, Notaire, Libraire, 

LIBELLÜS , 5. C1 c. Petit Livre ,flibelle. m. lectre. f. 
article d une lettre, Qwinr. Memoire , m. memorial [Cic. 
écriteau qu'on met devant les boutiques & les maifons , & 
où il ya quelque chofe à vendre. fCar, efpece de mefure, 
Paul. fua certificat écrit de quelque perlonne d'autorité, 
qui temoigne quelque chole Jos. noc Requête,un Fatura, 
(dim.} de Liper. . 

Famef libctis. Tac. Libelle diffamatoire. Libellus gla= 
diatorum, Affiches où l'on faifoit connoirre au Public ” 
quelle paire de gladiateurs on feroit battre à un certain 
Jour, cibellus querulus. PL, J. Une Requête pleine de 
plaintes, Libellé fupplices Mart. Une Requête, un Placer. 
Libellis effe contentum quos componit litigator. Quinr. Se 
contenter des Memoires que le Plaideur a compolés. A 
hbellis. Suar. Marre des Requêtes. A libellis fupplicibus 
Magiffrorum camera , curis. Chambre des Requêtes , les 
Requéces du Palais. Componunt, formantque libelios, | uv. 
&. Font des Fiétums , dreilent des Requéc:s. 

Lissmus. (1.pl.) v. Lipars. 

Lisens , entis, Cic. Qui Fait quelque chofe volontiers, 
de boncœur.{pare.) Vi, Lissr. 

Libenti anvmo , libentib:s animir. C1 ce. De bon cœur 
volonti-rs. Libentifimis omnibus. Cic. Du confencement 
de out le monde. Libente ille. Cic. De fon confentemenr. 

LIBENTER. (adv.}Cie. Volontiers , de bon cœur , 
agréablement , de bonne grace. Qui libentèr accipit benef. 
cinmm reddidir, San. Un plaifir reçu de bonre grace , eit 
affez payé. Siexigrmm 15h: fuerit, etiam exiguum libenrèr 
impertiri ftxde. Biau. Si vous avez peu de bien , ayez fois 
d+ donner de ce peu même de bon cœur. Libenter in 05 re 
cipiuntur. VARR. 1. R, R.65. Sont agréables au goûr. 

LIBENTIA, £. f. 4. Gell, rs. 2. Agrément, plaiür. w, 

LIBENTISSIME. (adv.) À. Gel!, ({up.) 

LIBENTIUS. {(adv.) Æor. (comp.) de Lisenrer. 

Lissnrius, ii. m.Eccl. Licvilon sr de Breme. 

LIBER , éëri. Vire. Bacchus, Le faux dieu du vi. pid, 
er ge In vino liberrar.) 

LIBER , br. m. irg. L'écorce inter'eure d'un arbre, 
fur laquelle on éciivoit ancicnrement, c'eft pou rquoi 
Liber le prend pour un écrir. Cie. un Livre, fun ouvrage 
d'efprie. Biél. une lectre. Miff: Rex Babjlonis libros :+ mu 
3era ad Ezechiam, Bree. Le Roi de Babylone envoya une 
Isere & des prefens à Ez-chias. Es rulit Exechias libres, 
œ legie eos. Is. Ezcchias ayant r-çu la lettre, la luc. 
Libres compone. Crc.16. Ep. 20. Atrangez mes Livres, 
metrez mes Livres en ordie ,[c'eft à dire , mert:z enlemble 
ceux qui craicent de Ja même matiere, comme les Hifto- 
rises avec J:s Hiftoriens , les Philolophes avec l:s Philo, 
fophes , &c.] 47 € Liber meres ara Sifiir. Ho. Ce Livre le 
vend bien, vaut de l'argent aux Sof:s,[tameux Relieurs, 
qui étoieut Libraires de Rome.) 

GGgeg ii) 


Cie. petite piece de 
d'un 13 Romain , & 
[une livre. (dim.) de 


4 LR Lig. 
1: rEn, 64, bürim, Cac. Libre, qui jouit de la li- 
b'rré.jMart, exempt de ,ffranc, finesre. 

Lib:r am'cus, Ho. Un ami fincsre.—animus, P 4. E- 
prit (arseuibarras. Libere ades, PLaur. Use maifos où 
l'on n'eit pas œêne. Æger in genere cibiliber, Caus. Mala- 
de qui mange rout ce qu'il lui plaît. Librrum arbitrium. 
1 v. Libre arbitre, l'berté de faire, ou de ne pas faire. 
Campus Liber, Liv. Rale campagne , champ vafte, Liber 
à deliébis, Cie. Exempr de fauces. Laberum liber, H o R. 
Qi n'a rien à faire. Liber terrore. Cie. Exempt de crainte. 
Vita liberior, Ovip. Une vie trop licencieufe. Libero ere. 
Sas. Franchement, fans déguilement, ! iber ad fcriber- 
aum, C1c. Qui a du loifir pour s'appliquer à écrire. Si 
modo ei effet liberwm.Cic. Pourvû qu'il füt er fon pouvoir. 

2 On dic Liber aliqua re, ab aliquare. Cic. in aliqua 
re. Cell. alicujus rei, Ovid. ad aliquid, Cic, 

LirsrA. (imper.) v. LisaRaRe. 

Livana , 4. f. Eccl, Libre, Vierge. 

LYBÉRALYX , äm, n, pl. Cic, La fête de Bacchus, les 
Biccliantes , les jours gras, (R. Lissr , Bacchus ) 

Ltberal:bus litteras accepi tuas. Cic.12.Ep.2s. J'ai 
2eçu vos lecrres, les fêces de Bacchus. 

LIBÉRALIS , 3/6. (adj.) Cie, Bien fait, de bonne mai- 
fon, fbien née , qui fente fon bien , quia un air de qualité , 
Wiberal, gerereux , qui aime à faire des largelles. (x. 
Liser , libre.) 

Achio liberalis. Cie. Une aëtion belle, noble. Liberæles 
ÆArtes, Cic. P 1. Les Arts liberaux. Liberal:s canfa, Cic. 
Caufe où il s'agit de la liberté. Liberalis forma, facier. Ta. 
Un air noble, Mens liberalis, Cie. Un homme definceref- 
fé, liberal. Largum Ce liberale viaticum.Cic, Un viatique 
hortéte, fourni avec libsralité, Tempus decefronis febris 
libera'e eft, Cars. L: relâche que cette févre donne , eft 

\eorfiderable, Liberalis avidum fraudaff: dicitur, Cie. On 
dit qu'ux homme defintereffé , à trompe un homme avare 
&attentit à fes inceréts Liberæ eff: mam ego sllam affere li- 


berals caufà mans. Tan. Adil. 2: 1. Elle eft libre > &j2la 
foutiens telle, (ppr.} Je mets la main fur elle, pour fou- 


tenir publiquement fa hberté. 

Lisir ALiS, #.m. Eccl, Livrau , Evêque d'Embrun, 

LISERALITAS , Atis, F, Cue. Le zele, la pente, l'in 
clination qui porte à faire du bien, & à obhger tout le 
more, douceur , bonté avec laquelle on fe porte à faire 
plaïfir. Ter. honréceté, complaifance , [liberalite, lar. 
gefle. f. Peto à te ut tuam conjuetudinem çà liberalitatem 
tn me alfente defendendo mibs prafies. Cic. s. Ep. 9. J= vous 
prie de fuivre votre coutume, & de figraler pour moi 
vocre zcle,en me défrndane come autrefois ;€n mon ab- 
fence. Tanté enim liberalitate fe tu nfos pradicabant. 
Cic. 12.27. Ils publioient que vousles aviez traités avec 
taut de buute & de generofité. Prafercæ [uma erga fe li. 
beraliratem., C 1 €. 1e. Ep. 3. Outre cela, voure gerercule 
bonté à fon evard. 

 Liberaitas, dans 
Jiberalié. À 

. LIBERALITÉR. (adv.) Cie. Es homme de condition, 
Bbersk ment , [honnérement, Sail. avec indulgence, 

Liberaliter educatus. C1 €. Qui eft bien élevé, qui a 
reçu une bonne éducation. Exercitsm babere nimis héera. 
liver. Sani. Traicer une Armée avec trop d'indulgence, 
Propicreà quod fervbas liberaliter, Tin. Andr. Ex parce 
que iu e:vois co honnête garçon. 

LiBSRANDUS , #, um, & 

LisskANS, Ant:s.(part.) v. 

LIGFRARE , 5, aus, Stum. Cie. Délivrer , dégager , 
affranchir , mettre en liberté.(R.Liman, libre.) Syn. 
Sole re, eripere,exnire, laxare. 

# On dit L'berare aliquid, aliquem, a'iquÀ re, ab ali. 
qua re, Cic. alicnjus rei, Liv. 

Liberare animes max;mis erreribus, Cic, Délivrer l'ef- 


les bons Auteurs , ne figuifie pas 





L1B. 
Le des plus grandes erreurs. —Enfemvasiné. Ovip. Tirer 
‘épée du fourreau.—culpé, Cic.—culpe, Liv, Décharger , 
abloudre, juftifier.fdem. Cic. Tenir {a parole , fa pro- 
mefle.—à calomniis, Cic. Délivrer, meteré à couvert de 
la calomnie. Libera nos à malo, Bisc. Délivrez-nous du 
mal. Liberare fe are aliens, Cic. S'acquitter , payer fes 


derces. S3 quis Je fe liberaffet. C1 c. Si quelqu'un s'étoit 


racheté. \ 
; LIBERARI, 67, at: sum.(pafl.)Cie, Etre délivré, être 
cpagé. 

LINÉRAT AN, 2. f. Ecel. Livrade , honorée en Agenois. 

LIBÉRATIO , onïs, f, Cic, Délivrance , éloignement 
de maux, afranchiff:ment. Liberatio culpa. Cic. Exemp= 
tion , aboliion d'une fauce. Ad liberationem popnis fui. 
Bise. Pour la délivrance de fon Peuple. 

LIBÉRATOR } ôris. m. Cie. Lib-rateur, qui a délivré, 

vi délivre. Patria liberatores, Cic. L:s liberateurs de la 

Patrie. Liberater meus es tu. Biss. C'eft vous qui é.es mon 
lib:rateur. 

LIBÉRATÜS ,4, #m. Cic. Qui a été délivré de quel- 
que mal. (part. pal.) v. LissRaRs. 

%e On die Liberatues aliqua re, ab aliquare. Crc. 

Liberatus curé. Cic. Exempt de chagrin.—culp4, Cie. 
Abfous , reconnu innocent, jufifié. Lberati à peccate. 
Bis. Etane juftifiés, délivrés du peché. À quartané li. 
beratus. Cie. Délivré sauces, gueride la févre quarte, 
Liberata templa. Fist. Tenples confacrés avec de certai- 
nes paroles. 

LinsRAvsRUNT, LissRaAviT. (perf.) v. ListRaRs. 

LISERDÜNÜM, i, n. Eccl. Lyverdun , au Diocele de 
Toul. 

LIBÈRE. (adv.) Cie. L'brement, Educætus liberè, Tan. 
Bicnélevé. Legs libéré, PLAGT, Parler librement, fans 


contrainte, Piurre liberè, Tsr. Vivre fans fe gêner. Libe« 


rihs lerutuseff. Cic. Ila parie crop hibr:menr. 

LIBÉRI , one. m. pl. Cie. Les enfans, les peritsenfars 
tanc fils que files. Abjqur, fine liberis. Bisu. Sans eufans. 
Da mihs liberes, In. Doncez-moides enfzrs. Jus trinem ln 
berorum, Dic. Le droit de fucceder , accerde à une mers 
qui à cu trois enfans. Jus ss1berernm, Vid. Jacob, Gornof. in 
Tir. Cod, T heod. de Jure liberer. 

À Liberi n'a point de fingutier en ce fens. 

Lissriacum,f.n. Eccl, Liovrai, à Bayeux, {Livri, 
Abbaye piès de Paris: 

LiniRiDUNUM. Vid, LIBERDUNUM. 

Lisertor , orrs. Ovin (comp.) de Liste. E b'e. 

LIBÉRIUÜ S.(adv.)Cre. Trop Lbrement. Frrg. avec 
abordance. (comp.) de Lisere. 

LIBERNOMÜM, 5. n. Eerl. Libernon en Brie , près de 
Creci. | 

LIBÉRO , är. Vid, Lissmars. Délivrer. 

LILERRIME (adv.fup.) de Linsre. 

Lisrraimus, 4, #m. Horn. (Iup.) de Lissr. 

LIBERTA , £. f. Cie. L'affranchie de quelqu'un. 

+ Liberta , aufibien que Libertus , ne {e dit que par 
rapport à celui qui a douré la hberté. 

LIbERTAS, anis. f. Cic. Liberté, licerce, f. lib:r- 
tinage, r0.fCwm libertate dicere, C 1 c. Parker aïfément, 
avec liberté. Libertati reftituendos, Suxr. Qu'ils recou- 
vreroient la liberté, qu'ils feruient mis en liberté, Ame 
libertatem loquendi, C 1 c. J'aime qu'on dife libremerit ce 
que l'on penle, 

Lissaras. Plant. La déeife Liberté. Edepol, Libertas 
lepras es, auanunquampedem velurfli in navem Cum Htr- 
cule wa imponere. PLAUT. Rud. 2. 6. Certes, déelle Li. 

erté , vous avez eu de l'efprit, de n'avoir jamais voulu 
monter fur mer avec Hereules. ## Comme Hercules n'a- 
voit point entrepris fes voyages de fon bon gré , mais y 


étant forcé par Éurifthé- , les Anciens ont dit que la Li- 


berté n'éroir jamais montée fur mer avec ce Heros. 


LIB. 

Libartasis templum. Liv. Temple de la Liberté, qui fur 
fondé & dedié par le pere de Gracchus. Liv. 24. 16. 

LiPERTINA , 4. f. Cie. Ure affranchie, femme ou 
fille délivrée de l'efclavage , mifcen liberté. 

LIBERTINITAS, és. £. Dig.La condition des 
aFianchis, 

LIBERTINUS , 5. m, Cie. Un aFranchi, un efclave 
qui 2 €té mis 22 liberté. Suet, fils d'un afranchi. 

LIBERTÜS , 5. m. Cie, Afranchi de quelqu'un. Servi 
Gr liberti, Cie. Les elclaves & les aFranchis. | 

À [Libertus Le dit par rapport au Patros qui « dorné 
la liberté. Augufl libertus, P 4, L'afranchi d'Augufe. 
Libertus elt relatif à Patromws, comme Filims à Pater , 
Servus à Dominus.] Libertum in Patreminegotie nt tuea- 
re. Cic, Je vous prie de proreger(Ammmonius)l'afrauchi 
dans les affaires de fon Patron. 

LIBET , dibiir, libitiom eft , [fbëré. Cuc. Il me plat. 
Catera qua cuique l'hniffent. Syst. Les autres choles qui 
plailoient à chacun. 14 qued mibi maxiumè libet, Cie. Ce 
qui me donne un tres grand plaiGr, 

LIBETHRA , 4. f. Mels. Libechre, Fontaine de Ma- 
grelie, eonfacrée aux Mules, c'eit pourquoi on les ap- 
pelle L'heshrides Wid, LigstHRius. 

LIBETHRIDES, dem, €. pl. Virg. Nymphes Libethri- 
des, ou Mules Qui prefidsat à la fontaire Libsthre. 

LILETHRIÜS foss, $ o L. Fontaine de Libethre que 
Solin place dans la MagneGe, mais les autres la mertent 
dans la Bcotie, auprès du Mont-H-licon, {lon Paufa- 
aias, qui dit que les Nymphes &les Mules avoient leurs 
fiatues près de cetre Fontaine. 

LIBIDINARI, nr, ätüs sm. Syar. Faire des aétions 
de debauches , s'abandonner aux débauches » MC:ÆT Une 
vie débordée, de libertin. 

Lisipinss.(pl.) Pré Lisipo. 

LIBIDINOSF. (adv.) Cie. Selon fon caprice. Liv. avec 
débauche , en libertin , en débauche. 

Juxta bonos Cr mal: libidinesé interficere. S aux. Tuer 
indiRéremment les bons & les mauvais, felon fon caprice, 
Ne quid lib:dinosè aut faciat , aut cogitet. Cie. Qu'il n'y 
ait ren daas fes actions , ni dans fes fentimens » qui fente 
la pañhon. 

Lisioimosionr , oris. PL.{comp.) 

LiBlpiNos1s581MUS , & , mm, ({up.} de 

LIBIDINOSUS , à, #m. Cic, Volontaire » Hléregié, 
voluptucux .fCic. impudiqu: , débauché, libertin. Libidi. 
nefejintenssa, Cic. Des leutimens fondés fr le caprice, 
qu'on ne [uit que par caprice. 

LIBIDO , inis, f. Cie. Caprice. m. fantaifie. [Ta n. 
ircliracion. f. fS2. delir. m, volonté , palion. f. penchant 
qu'on à pour le plaiGr. Aer. impureé , débauche. f. 

libido bons grarificaudi, S air. Vue paflion honnête de 
faire du bien. fs libidinum. Loi du caprice. Ad libidinem 
Angere aliquid, C 1e. Faire quelque choice à fa fantaifie, 
Ex {ua libidine moderantur nunc que ef. TER. Heaur. 
Ils veulent nous regler par les inclinations qu'ils opx à 
prelenr, 

3 Librde ne fe prend pas tonjours en mauvaife part. Æ.F, 

Linira. Vid, Lisrun. 

LIBTINA , &. €. Afe. Pad, La biére, le cercueil. Liv. 
le loin ou la dépenfe des furerailles , [la mort. #. Max. 
le métier de ceux qui enterrent les morts.{ Hor. Libirine, 
décif: qui préfidoit aux funerailles, Mirarowraue nibil nifi 
quod Libisina facrawir, Horn. Nous n'admirots rien que 
les ouvrages de ceux qui fonc déja morts. Ur rune wix L . 
bitina [.jjicerer, Liv, Qu'à peine pouvoit-on fournir à en. 
cerrer les morts, | 

LIBITINARIUS, 55, r, Sen, Celui qui fourniffoit tou 
ce qui évoit néceflaire pour les funerailies. 

LIBTTOM, 6, n. Tac. & > Volonce ; fantaifie. f. ca. 

LIBITUS , tms.m, Ecl, $ price, m, Ad libita, Ÿ à c. 















LIB. 796 
Al libitumipre libitn. À la volonté , felon le caprice. 

LIBO , onir. m. Cic, Libon, Tribun du Peuple, grard 
arai dé Pompée ; il avoir méme marié ure de fes fili:s 
au plus jeune des fils de ce grand Capicaine , qui s'appel- 
loit Sextus Pompeius, 

Lrso. (abl.) de Lisuu. 

LIBO , 4, Vid. Lisare. Libare aliquid ex omnibus 
difciplimis. C 1 c. Apprendre un peu de courtes forces de 
Iciences. 

LIBO, ônïs. m, Cie. Libon, nom de plufisurs Romains. 
Il y en a un qui porta les armes fous Pompée, dont il fut 
eiuite Lieutenant dans la guerre deMichridate; il Fur Cor- : 
{ul avec Metellus Ceier. Ciceron parle encore d'un Libos, 
ami de Marias & le fien, 7. Ep. 5. qui évoir de famille Ple- 
bécnne, appellée Scribovia , & delcendoit de ce Libon qui 
a fait bäcir le premier us auditoire dans la Place publique, 
où le Prereur renoit le fiege ; ceuxe Place s'appelloi le. 
Puics de Liban. 

LIBONOTOS , 5. m.Virr. Le, 6. Sud-oueit , tiers 
du Sud , vent qui eft encre le vence de Midi & Le vent d'Oe- 
cident. Afcrerss, 

Linonius, si. m. Ecel, Liboire, Eréque du Mans. 

LisozirHyRus, é. m, Ouelt , Sud-Ouett. | 

LIBRÀ, 2. f. Her. Une livre, le poids d'une livre.[Cic. 
une balance {Firg. la Balance, Signe du Zodiaque. Caf. 
niveau. #, PL. contrepoids. r. 

Libra Artica. Paræn. Livre Attique, compofée de 
foïxante & quinze drachmes. Libra farris.Hon. Une livre 
de froment.—elei, Suar. Une livre d'huile. Vid, As. Ad 
libram, Cas. Au niveau, Locus ulle eff pari libré cum. Cor. 
Ce lieu eft de niveau avec. Numero, meritoque refulgens 


awrea libra, Sabu. Compagnie illuftre par le nombre & 


par fon merite ,(c'eft à dire, les douze Apôrres à qui il 
donne le nom de Libræ, qui écoit compolée de douze on- 
ces , apparemment parce qu'ils étoienc douze.) 
LisrABaT. (imp-) v. LisRaRs. | 
LIBRALIS, Si. (adj.) Col. Qui pefe une livre , qui 
eft du poids d'une livre, ji L 
LIBRÂMEN , inis. n. Liv. Contrepoids. m. Le même 


ue 
. LIBRAMENTÜM, 5. n. Cie. Un contrepoids , balan- 
cier , un niveau. f#irr. pavé , plancher. m. Ni vinçula ET] 
libraments tormentorum abfcidifent. Tac. S'ils n'avoient 
couppé les liens & les cordages qui fervoient au concrc- 
poids des machines. Pedui alrrewdo fe ab libramento pulpiti. 
Vitr.Que la bäluftrade foit pofee au niveau du pulpitre, 

Li8RANDUS, #,#m. APUL. (part.) cx v. : 

LIBRARE , 5 ,4v5, är#m. O v 1. Balancer , tenir cn 
équilibre. Srar, Peler, confiderer , examiner. Syn. Pen 
derare ,trutinare.(R. LisrA.) _ 

Librare corpus in alas. Ovin. S'élancer en l'air, porté 
par des ailes —curfuns im aere. 1 D. Commencer à voler , 
prendre l'eMort.—erbem paribas in heris.C o 1. Partager, 


diviter Le monde en parties égales.—malleum. Ovin. jer- 
ter un maillec.—sehum., Vin. Lancer un javelot, un 


rd. 
Librabat fontes aquarurs, B 121. 11 difpenloit dans leur 
équilibre, les eaux des fontaines. Libræut in pondere mon 
tes. In. Ila pelé les montagnes. Librare fe. Vino. Se ba- 
lancer.—fe fe ex alto. PL. Prendre fon vol d'un lieu forc 
cieve. 
LIBRARIE, dr, Zriïts sme.(pail.) À. Gell. Ecre fufpendu. 
JIBRARIA ,2.f. A. Gel. Bibiorhcque.f. Bourique 
de Libraire, (r. LiBs8R.) ù 
LIBRARIA , Z. f. Ju. 6. 475. La confidente, celle qui 
diftoibuoic aux aucres fervanres, les ouvrages qu'elles 
avoisnt à faire durant la jouruée. (R. Lisr A.) ja 
LIBRARIGLUS ,5. m. Cie. Un peric Copifte, Jun petit 
Libraire, (dim.) de LiBRARIUS. | .{ 
LIBRARIÜM , 5. n. Cie. Rrgiftre, w. armoñe pour 
metre des Livres, 
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LIBRARIOS , #, #m. C1 c. Qui éonéërne les Livrét , 

qui pefe une livre, Librarium atramentum. V1tTR. D: 

“eacre pour écrire des Livres. Librarius fcriptor. Ho R. 
Un Copifte qui écrivoic desLivres On écrivoic lesLivres 
à la main, jufqu'à ce qu'on ait crouvé l'art d'imprimer , 
c'eft à dire, iris à l'année 1450 ou environ. Libraria 
taberna, Cic. Une Boutique de Libraire. (r. LissR.) 

LIBRARIUS , 35, m, Cie. Copifte, Ecrivain, Secre- 
taire. m. Sen, Libraire, qui vend des Livres.(R. Lisar.) 
Librarii. Copiftes Tu ifhic, fiquid Librarii meä mans non 
intelligent, monffrabis, Cic. 16. Ep. 22. S'il y a de vocre 
côté quelqu: chofe de ma main, que les Ecrivains ne com- 
prennent pas bien, vous la leur ferez voir. - 

LIBRARIUS , 4, #m. Co. Qui pele une livre. (R. 
Lisr a.) 

Listara. Vid, LIBRATUS. 

LIURATIO , 025. f. Vitr. L'ation de mettre en équi- 
Bibie, fnivellement. m, 

Lisrarion ,orw. Liv. (comp) de LismaTus. 

LIBRATOR , 8:55. m. P/. 7. Celui qui nivelle , qui me- 
farce les hauzeurs avec le niveau , niveleur, m. Tac. celui 
qui lancez quel ju: chofe. (R. LisRaRs.) 

LIBRATUS , 4, sm. Cic. Balancé , mis en équilibre 
(parc. pal.) v. Lisrars. Ponderibus Librata fuis, Ovin. 
Bilancés, foutenu: lur fon propre poids. Librarior iétus, 
Liv. Un coup plus rude, déchargé plus rudemenr. 

Lisri. Wid. Lisan. Livre. 

LIBRILE, ir. n. 4. Gell, Balance. m. Fast. le f:au 
d'une balance.(r. Lisr “l 

LIBRILLA , ow LIBRILX. n. pl. Feff. Certaines ma- 
<hines , dont les anciens {e fervoient pour lancer des pier- 
res contre les ennemis , les pisrres mêmes , qui étoient ar- 
tachées à des courroies. (r. Ligrars , lancer.) 

i, LIBRIPENS , endis, m. PI. Celui qui p:fe avec la ba- 
ace. 

LIBRO , #5. Vid. Sisrare. Balaccer, p:fer. Librare 
sum, Quint. Decl. Porter un coup juite. 

LIBS , i65s. m. PI. V:d. Arricus. Efpece de vent. 

LIBUM , 5 n.Virg. Gâteau. m. galerce. f. que les An- 
ciens faifor ne avez ds la farine , du miel & de l'huie,pour 
les offrir aux Faux dieux. Vid. Lisa. 

LIBUS , 5, m. Le même que Linux. 

LisurNa, Z. f. Ar. Libourne, près de Bordeaux. 

LIBÜR NA , 4. f. Hor. Elprce de varfleau fort leger , 
Fregace , aial appsllé à cauic des Peuples qui le mirent en 
ufave, appelés Libiern, 

LUBÜTR NE, &rum. m. Virg. Les Liburniens , Peuple de 
Liburni: ,|*. les Dalmates , les Croates. 

LIBDRNIA, Z f. PI. La Liburnie, eévoit la partie 
O:cidenraie de l'Eliyriez c'eft une partie d: la Croatie, de 
la Dalmacie , &e, . 

LIBTRNICA , 2, f, PI, Efpece de petit vailleau leger. 
Vid Lisuuxno., 

LIBCRNICUS, à , sm, P 1. D: Liburnie , de Croatie, 

LIBÜRNIM , 5, 0, fuv, Lictisre, faice comme un 
vaffsau de Liburnie. 

LIBTRNUS, 5. m. Fev. Melfager , | porte-lixtiere , 
Haies. Mars, Crieur public. 

LIBCRNOÜS ,à, üm. Juv. D: Liburnie, [ de Croatie, 
de Di'matie. Libssrnum mare. Cic. La mer de Liburnie , 
de Dalmatie , daus la mer Adriatique. 

Liburnus pertur. Livourne , ox Ligourne , Ville & Port 
fameux de Tofcane en Icalie, 

LIBOÜS , ï. m. Le même que Lisux. 

LIBYA, à. Ë. Cic. La Livye, partie d'Afrique » quia 
pris Lon nom de Libya file d'Epaphus , & petite-fille de 
Jupicer [On appelle auili de ce noim u: feuve de Maun- 


tanie. 
LIBSCÜS, 4, #m. Vino. Qui eft de Libye. rca 
ZL:bjca, Ho. Les greniers de Libye, Libycws campus Fast, 


[LIB LIc. : 
Champ des Argios , où l'art de femer fut mis en pratis 
que: (Qrod ae ex Libya allata funt. Fast.) 

LIBSE , 65. f. Luc. La Libye. Pid. Lisv a 

Linvass. (pl.) Les Libyens. Libyes @ Ethiopes. Bints 
Les Libyens & Echiopiens. 

LIBŸS, j'5r, m. PI, Libyen , Africain. 

LIBYSSA , 4. f. Feff. Libyenne , Africaine. 

LIBYSSÀ , &. f. Ecel. Polmen, Vill: de Bithynie, où 
Annibal mourur, [femme ou fille de Libye, from de Ceres 
parmi les Argiens. 

LIBYSSÜS., à , #m, Car. Libyen, L'bycone. Le même 
que Liaycus. Lib:ffs Arena, CAT. Les atêues de Libye, 
les fables de Libye. 

LIBFSTINÜS, à, #m, Caruz. D: Libye. 

LIBFSTIS , idis. F. Wirg. Celie qui eft de Libye. Urfs 
Libyiti. Vino. Ourle de Lioye {r. Lisvs.) 

K Quelques-uns lifent Lab jidis , au licu de Libyffidis, 
dans V rgile. 

LIBYS TOS. PI. Ville des Scythes, vers les embouchu- 
res du Danube, 

LIBYX , jeis, Unde Libyeus, Libyen , de Libye, 

Lica. Vid, LicHa. Nom d'un des compagnons d'Het- 
cules, 

LICAMBÉS , £. m. Vid, Lycamaus. Lycambe. 

LICAMBEUS, à, m. Vid. LrcamsrUs. De Lycambe, 

Licanus , r. Eccez. Abebiicano , honoré en Ethiopie. 

LICATII , ôrwm, P L. Licantes, Peuples qui habisoient 
le Pays qu'on appelle aujourd'hui la Baviere. 

Licsart.(lubj)Licss a r.(imp.) Licemir.(fur.) ve 
Licar. 

Licans ,entis. C æs.{part.) v. Licars. : 

Licanr.(3.plpræl)v. Lic sr. Omniæ mihi licent. 
Bist. Tour m'eit permis. ; 

LICENTER. {adv.) Cie. Avec trop de licence, licen- 
cicufement , avec trop de liberté. ; 

LICENTIA , ä. f. Cie. Permiffion , liberé , pouvoir de 
faire ce qu'on veut. [ Her. libertinage , déreglement. m. 
Tac. licence , Lb2reé crop grande. : 

Liceutiam affequi, Cic. Acquerir la liberté de faire 
queïque chofe. Licentiam dare, concedere, largiri, Cac. 
Donrer permifion, la liberté, le pouvoir. Licenrra lu- 
dexdi, C1 c. La permiffion de jouer.—redimendi, B 15 1. 
Libsrté de racheter. Licentis Poëtarum. C1c.—varum, 
O vip. Licence Poëcique, Licesria perpetua. L'impunité, 
Licentiam pracrdere. Cie —refrinare. Horn. Arrèëier la li- 
vence. Mox augefcente licentià ,fcrutari ac protrahere ab 
dites , fi quem procerum habitu © juvent& prefpexerans, 
trucidure nulle mulituns aur pepuls difcrimine. T AC.4.Hiff. 
La licence s'augmentant par l'impunité , ils les vinrent 
chercher à la fn,jufques dans les logis, & s'ilstrouvoient 

uelque jeune homune de belle taille & de bonne mire, ils 
l'egorgeoient fans diftirétion de foléai ou du peuple, fars 
coi fiierer s'il écoit des foldats ou du peuple. Nrua ilac 
lcentsa profeilo evadet in aliquod magnum malum. T2. 
Adel. Certe licence cffrenée abboutuira certainement à 
quelque chole de funefte, . 

Licsnrion ,eris. Cic. Licencieux , plus libre, tro 

libre , deregié. (comp. de Licens, emtis. politif inufié. 
scentior accufatio. V, M ax. Accufation trop fevere.— 
Epritela. P. }. Levcre crop libres. V. Max. Vic dé 
bordée. 

LICENTIOSÜS , à, um. Tue. Qui a une crop grande 
liberte, licencieux, qui prend crop de Lberté. Licenrsefuns 
effet hoc dicere. Quint. Ce leroit une crop graude licence , 
que de dire cela. . ; 

LICERE ,ë 9, lies, licirum, (fignif. pafl.) Cic. Eire 
prié , être apprecié, être mis à prix. Licere prafenti pecu= 
ma, PLaur. Etre expole, pour être vendu agent comp- 


tant. 
LICERI, «& dr, cjnïs sum, Cac. Meurtre à l'enchere, 
cocherir, 


LI. 


éncherir , offrir plus que les autres. Liceri contra aliquem. 
Cic. E cherir fur quelqu'an , offtir plus que lui. Zlo li. 
&ants contr à liceri audet nemo. Czæs. Perlonne n'ofe enche- 
zir far lui, n'ofe aller fur fon marché. Lic:ri funt ufque eo 
quoad afficere poffe arbitrabantur, C x c. Ils encherirent 


aurant qu'ils crurent le pouvoir faire, 
Licerta, 4. f. Ecel, Liciere, Vierge. 


LICESTRIA, 4. f. Liceftre, Ville d'Angleterre, Ca- 


pirale du Cemié de Licefire, près de la rivicre de Stoure 


LICET , lie fe, licérè, Cac. Ileit permis, on peut. 
Pidere licer. C 1 c. On peur voir. Preférre liver. Cic, On 
peut rapporter, on prut produire. Medo liceat, TR. 
pourvü qu'il foic permis. Peccare mem'ni licet, Cic. Iln'eit 
permis à qui que c= foi de fair des fautes. Tranfire licear, 
Bin. Qu'il nous foie permis de paÎf:r, p:rmettez-nous de 
pafler. à icet me id fire quid fr? Piaur. Peut-on fçavoir 
ce que c'eft ? Non licebat, Bisu. Ilu’ctoir pas permis. 1m 
pune licere. Tin. Eure permis , {ans qu'on doive en rien 
craindre, Semper licebit. H o R. Il (era toujours permis. 
Neminemn corwm per Ltaliam ire, lictwrum. Liv.432. 36, 
Qu'aucun d'eux n’auroit le pouvoir de paffer dans l’Ita- 
lie.ln &‘ateminfirmam nemin: debet niminm litir. QUINT. 
2.3.3. On ne dci: point donner à qui que ce loir, un pou- 
voir trop grard fur des perfornes d'un âge encore fuible. 


Nob:s non liver. Bisc. Il re rouseit point permis, 


H[Qrand Licer elt fuivi de l'infiaicif Ef: , accompagné 
d'un adj:Œif, on peur mectre cet adjsétit au cas du nom 
precedert, ou à J'accufatif, quoique le nom precedent 


foit au datif. On dit licet mobis effe benis, où ltcer nebi 
J: bano:,]5° civi Romaro licet effe Gaditanswm. Cac. S'il 


ft permis à un Cicoyen Romain de {e faire Citoyen de 


Caüix. Quibus licet iffe fortunatiffimes. Cic. A qui il eft 


permis d'écre tr:s heureux. On peur ercoie dire licet nos 
éffe bonos. Pour lors la phrale eft puremert latine ; mais 


quand on met le daci£ , c'eft par imitat on des Grees,qui 


mettent fouvent le mot qui fuir, au cas de celui qui prece- 


de, & c'eft ce qu'on appelle attraélion, parce que le pre- 
fier regime actire le {econd. Quoiqu'on mett: ordinai- 
rement l'nfinidif après Licer, on trouve auffi quelquefois 
Je fubjonétif avee wr, Nthilo magis ei licituram effet Pie- 


bero R mpublcam defindire. Cac. HN ne lui fero e pas plus 


permis de défsrdre la Republique , lui qui n'eft que Ple- 
biien, Non mih: jam licer ut mijeros non defendain. Cic. 
froS.R,r27. I n'eft plus en mon pouvoir dere pas pier- 
die en main la défenfe des malheureux. 

sk Qrand avec Licer il ya un accufatifavecper,il faut 
commencer la traduétion par ce cas, & |+ faire nomina- 
tfdu verbe Licet, qu'on traduit par l'aétif permettre. 
Per me licer. le permets. Si per vos licitumerat. Cac. Si 
vous psrmertiez.Sé par es mmbi licet, C 10. S'il me per- 
mes. Dum per atatem licet. Tan. Tandis que l'âge le per- 
met. 

LICÉT. Cie, Quoique, bien que. [S vw, Qvamuis, 
etai, quanquam.] On prend ordinarement ce Licit 
pour use conjor@'on ; mais c'eft un veritable verbe qui 
eft coujours accompagné du fubjonctif, à caufc de la 
corjonétion ur, excepce dans les Livres de Droit , où on 
le t'ouveune fois avec un indicatif. Lise: fubjeéts tran. 
faétio eff, Dan. 

LICHÂS, 4 m.Ovid. Nom d'un des compagnons 
d'H-rcuies,que ce Prince irrité jetra dans la mer, & qui 
fuc chargé en rech:r. 

LiCHADES , ww. pl. PI. Trois liles, ou plürôt trois 
rochers qui ionc dans la mer Erce, 

*LICHEN , éuir, m. Pi, Une dartre vive. amgrr. 
L chen eft auffi un genre d: plante dont le Éruir elt une 
efpice de baffin, dont le ereux eft reinpli d'une « fpece de 

ouffisr: cres menue, 

LICHFELDIA , 4, f. Petue Ville dans le Comté de 
Stafforden Augleceire. 













LI. 

Lrera.n. pl. id, Licrum. 

LiCIATORIÜDM , 5.n, Bibl. 
les Tifleranes. (R. LiciuM.) , | 

Licinia, . f. Cüc. L'çinie que Ciceron appelle Sœur 
de Cafius, n'éroit que fon Coufin,dont ell: cecupoir uré 
maifon que Galius avoit envie d'avoir , afin d'être plus 
proche de Ciceron. Tullia s'etoit fervi de cetce Licinis 
pour parl:r à Cailius. | , 

Licinracum , à. n. Ecel, Lefigni en Brie. 

Licynius , #.m. Licinius, nom propre. | 

Leur ferum, PL. Ville d'Italie, qui n'eft p'us cu'ur 
Villave du Mitanez appellé la Piéve d'Inciro. = 

LICINIÜUS , 4, #m, Cire. De Licirius. Lex Liens, 
Cic. La loi Lcinia porsée par un certain Licinius. 

Licinus , s. m. Eccl, Lelin , Evéque d'Angers. 

Licisreioum, in. Ecel. Lichfeld en Argleteire , au 
Comté d: Stafurd, ! 

LICITARI, %r, arts sm. Cunr. Encherir, oftis 
plus qu'un autre. (f-eq.) de Liceo. | 

LICITATIO > One F, Cie. Enchere. f. Licitationibus 
faétis. Cie. Après qu'on a fait les encheres. 

LICITATOR , 0-55. m. Cie, Encheriffeur. m. Liritæ- 
teren toriis apponam, quàäm illud m'noris veneat, C1 0. 
7e Ep. J'apoft:rai plücôt des Encher fleurs , que de fouf- 
ire qu'il Loit moins vendu. 

LICITATUS , 5. m. Feff. Encherilleur, qui met à 
l'enchere. SyN. L:citater, 

LICTTE. {adv.) So!, D'une maniere permile , licice- 


793 
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LICITÜM EST. Ter. Cie. M eft permis, on peuc. 
Vid, Licst. . 

Licirurumesss Liv, #2 36. Vid. Licer. 

LICITÜS , à, #m, Use. Permis, liciez , jufte. 

LICIOM , £i.n. Virg. La trame , ou le fil de la tra 
me d'un Tiflesare, | ifere de dr:p,lun cordon,une bande, 

LICTOR , ris. m. Cie. Liéteur , efpece d'Huiflier 
verge qui maichoit devant les principaux Magiftracs de 
l'ancienn: Rome, avec une hache & des faifccaux atta * 
chez autour de cette hache , & qui par l'ordre du Ma- 
tiftrac punifloit ceux qui étoieur coupables.(R.Lic are.) 
L: General & Conful avoient douze Liéteurs, & le Pre- 
turenavoitfix L:s Senateurs même quandils alloiere 
eu voyac hors d'Italie, en avoient auf. Pid, Licario: 

LICTORIUS , à, #m. PL. D: L'éteur, qui concerne 
les Lifteurs. çR. Licron.) 

Pirga liéloris, Fuon. Verge de L'éteur. 

Lipanta , 4. f. Ecc’, Litanie, 

Einius » fi. m. Eccl, Lide, 

LIDUNA,2.F, Marc, Empyr. Le flux de la mer, le: 
relux s'appzile Malins, (Ces deux mots latins fonc tirés 
du Sixon.) 

Linvicis , is, f. Ecel, Liduvine , honoré: à Bruxelles. 

LIEN ,enir, m. Plaur, &7 La Rac:-. Lien necat ,re- 

LIENIS , is. m.Celf.  S ner dolent, PLaAUT. Cunc.. 
La Rate m'étouff:, j'ai un mal de Reins furieux. 

LIENICUS ,4, sm, Pr, 7 Ratteleux, qui a mal à !æ 

LiENOSÜS , 4, #m, PL. $ Ratte, qui à des vapeurs. 
de Rate (a. Lien.) 

Liecn-fis medetur, PL, I guérit ceux qui ont le mal de’ 
Ratte. Cor lienefum o;mor habre. P 1 A U +. J: crois que: 
J'aile cœnr artaqné des vapeurs de la Ratie. 

LiENTERJA 2%, Cris. Lienterie. f: flux de ventre. 

LIENTERICUS, à , sr. P 1. Qui a le Aux de ven 
tre , quieit atraqué de la Licrrerie. 

LisTseaTUs , 5. m. Ecel, L'eberc , Evèque de Cam 


brai. 


LisTrARDUS, 5. m. Eccl. L'fard de Gannelieu. 
LiivANUM , 5. n. Ecel. Saint- Torive en Elpigne. 
Lica. Lisez, attachez. (inper.) Licanis. (Fue.) w. 


Licars. 


HHhkhh. 
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LIGAMEN, ïnÿs. n. Col. Lien. m. attache. f. bandage. 

mm. bgament. 7, ligacure. f. (R. Licars.) 
TLIGAMENTOSÜS , 3, sm, L'yamenteux , plein de 
ligamens.(Ce mor Le dir des plantes.) 

Licans, añti.{part.) v, 

LIGARE, 5,415, Sræm, Cic. Lier, attacher. (x. 
Lirum. q. line agere.) Syn. Vincire, conffringere. 

Ligare gutrurs laqueo, O vip. Ecranglervulners. 
10. Bander les plaies, Jesbicfures. L'gavermnt ad arbo. 
rem, Big. Atrachesent à un arbre. @-odcwmyque ligauc- 
#h. In. Ce que vous aurez lié. 

LIGARI , 5r, Gris sm. (pal) Cic. Etre lié. 

Licarius , if, m. Cie. Ligarius, Romain à qui Ci- 
cerbu obtint la grace de Celar , en prononçane cet: belle 
H:rangue intitulée pre Ligario, C'eit la quaraute-hui- 
time des Oraifons de Ciceron, On vair dans cerce ex- 
cellente Piece combien étoit cendre & forte l'amitié que 
Ligarius & fes freres avoient les uns pour Î:s autres. 
Voyez aufli la Lettre fixiéme du Livre quatorziéme des 
ÆEpicres de Ciceror, 

Licartanus, #4, #m. Cic. D: Ligarius. 

Licara. Vid, LicaTus. 

LIGATORÀ, &. f. Col. Bibl. Bandage. m, ligature, 
bande. f. lien , paquet. ». Syn. Ligamen, 

Centum ligatura, Biaz. Cent paquets, 1n ligaturs au- 
ri. Dans une enchaînure d'or , enchaflé dans de l'or. 

LIGATÜS, à, #m, Tis. Lié , attaché , embarraffe. 
{part paf.) v. Licars. 

Crines ligatos smpedit vitta. Tis. Ua ruban tient les 
cheveux lies, les cheveux font liés avec un ruban. Liga- 
tus Pedes G manus, Bin. Legatis pedibus Ge manibus. 
Ayant les picds & les mains liés. Ligara diffoluere, Bis. 
Developper les chofes les plus embarraffees. : 

LIGELLÜM , ï.n. Non. Petite cabane , ou, comme 

j'explque Turnebe, dim. de Licnum. 
LIGÉ NI, ôrém. m. pl. Ecel. Alengon fur la Garonre. 

LIGER , éris. m. Ca. La Loire, l'une des quatre 

Licanis, is, m. $ principales Rivieres de Fran. 
ce , qui prend {a foarce dans les Cevennes , pafle à Or- 
leans , & fe décharge dans l'Ocean à Nantes, 

Licna.(pl.) Vid. Licuuu. | 

LiGNars, Licno. Vid. LiIGNATUM. 

La pee dd » à, #m, ]uL. C. De bois, qui concerne 
c bois, . 

} Arnifex lignarius.Bior. Sculpteur, qui travaille en bois. 

LIGNARIOS, 75. Liv. Un Charpentier fun Buche- 
100, qui va couppzr le bois dans les forécs. (R. Lienuum.) 
Art fex lignariss. Bisx. Le Sculpteur. 1 

LIGNATIO , ons. F. Caf. L'aétion d'aller coupper le 
bois , & de le porcer dans le camp. | Cf. Lieu où l'on 
£xe, & d'où l'on retire {a provifon de bois. Witr. La pro- 
vifon de bois n-ceffaire pour une maifon , la fourricre. 

LLIGNATOR , ëris. m. Liv, Un Goujat qui va coup- 

: du bois pour une armée. 

 Licnaium 1Rs. Caf. Aller coupper du bois pour les 
peloins d'une armée, Mirti lignarmm. P 1 à UT. Etie en- 
vuyé pour coupper du bois dans une forèc. Procul & 64 
feras lignatum progrefi. Liv. Ceux qui s'étoient écartés du 
camp pour coupper du bois. ({upin du verbe Lignare, 
#onc on 2e trouve aucun cxcmple les Auteurs, finon 
ce fupic.) 

Licnsa. Vid, Lioneus. 

G LIGNEOLUS , à, sw, C1c. De bois. (dim.) de Li- 
GNaus. Lychnus Higneolus. C1c. Un petit chandelier de 
bois (A. Sreph, croit qu'il faut peurètie lire #4 lychnum 
Armeoium, au lieu de ligneolum.Cic. !, ». ad Q. frair.) 

LIGNÉOS , 3, #m, Cie. De bois. (n. Licnuu.) 

Arca lignes, Bass. Coffre de bois. Deus ligneus, Tis. 
Un: idole de bois. Solea lignes, Cic. Des Gabors. . 

! LIGNOSUS, à, sw, PL. Qù il y a beauçoup de bois, 


L1G. . 
ee de bois.{ligneux. Ærbor radice lignof4. PL. Ua ate 
re dont la racire eft cordée. 

LIGNÜM , 5. n, Cie, Du boîs. Lignwm aridum. Hor. 
Du bois quieft fec.—dolarum. Juv. Du bois poli.—inte- 
riws. Pu Le noyau d'un fruie. Ligne fuper face large rcpe- 
nere, HoR Faire grand feu. Omnia ligna fruétifera. Bis. 
Tous lesarbres fruitie:s,qui rapporcent du fruit.De ligne 
vita. De l'arbre de vie. 

LIGO , r. Vid. Liane. Cie. Lier. 

LIGO , ünir. m. Ovid. Houe. f. hoyau. m. une pio- 
che, ioftrument à remuer la terre. {Ce mor eft plus uficé 
au plurier.) 

LIGÜLA , 2 f, Mart. Courro'e.f. cordon avec quoi 
l'on attiche les fouliers , une éxuiliette. Pl, Une cuillier, 
forte de mefvre qui faifoic la quatriéme partie d'une 
couppe, felon Georges Agricola.(q, Lirgs!#, languette, 
petice langue. R. LINGUA.) 

LIGÜR , #ris. (adj.) Pirg. Ligurien, qui eft de la Li- 
guric. b. Genois. 

LIGÜRIA, 4. f. PI. La Ligurie, Province d'Iralie 
autour de l'Appennin, qui comprend ce qu'on ART au- 
jourd'hui le Martferrar & la Côte de Genes.JEccl. Livie- 
re, Plaine de Narbonne. : 

LIGÜRIRE, guri3, fui, tm. Tan. Manger propre- 
ment , délicatement. Cie. Manger avec avidicé, Swer, 
Léch=r,fyoûter , favourer ,f defirer ardemment. Ligu= 
rire rem aliquam, C 1c. Souhaicer quelque chofe aveç 
Paffion.—jus. Hor. Humer , prendre un bouillon. Cm” 
quidam de Collegis noftris agrarian curationem liguri- 
rent, Cic. sr. Ep, 21. Voyant que quelques-uns de nog 
Collegues, (ie, des dix Commifaires da nombre defquels 
etoit Ciceron,) avoient une avidicé devorante pour cette 
commiflion, 5. &. ce partage des terres qu’on devoir faire 
à ces quatre legions de Veterans. Hine 

LIGÜRITIO , onfs, f. Cic. Friandife.f. ayidité qu'on 
a pour les viandes les plus délicaces. 
à Liouriuu , ii. n. Eccl, Ligueux , Abbaye de Filles en 
crigord. 
LIGÜRIUS, 35. m. Bibl, Le Ligue, pierre pré 
cieufe. 

LiournNus Pontus.Caf, Ligourne, Ville de 
Tofcane. 

LIGUS , ris. F, Tac. Vid. Licun. Ligurien, de Li- 
gurie. Ligurwm mentes. Lix., Montagne de Ligurie. 

LIGOSTICÜM , 5. n. PI. Sorce d'herbe poragere, 
ainfi appellée , parce qu'elle vient force bi:n dans la Li. 

urie, qu'on appelle à prefent le Territoire de G:nes.f 

Livéche, plante dont la fleur eft à cinq feuilles difpo- 
fces en rofe vers l'extremité du calice. Ce calice devienc 
ua fruit compofe de deux graines oblongues vourées {ur 
le dos , canellées profondément , mais chaque canellure 
finit par un filet fort srenchanc & fort délié , dont cha- 
que graine eft aufli bordée. (R. LiGuR1A-) La riviere de 
Gencs. Towrn, 

Licusricum mare, PL. La mer de Genes. 

LIGÜSTRÜM , 5. Vino. Le Troefne , plante dont 
les Aürs fonc des tuyaux qui ont un trou daus le fond, 
& qui font évalés & découppés par l'autre bout en qua- 
tre où cinq parties. Le calice pouf: du fond un piftile,qui 
devient enluite une baie molle , dans laquelle on rrouvç 
LS ma deux jufqu'à quacre femences jointes enfemble, 
Elies fonc artondies fur le dos , & applasies dans les au- 
tres facrs. (R. LicaRs.) 

LIGÜOSTÜS , à, #m, Cic. De Ligurie, de Genes.(n. 
IGUs.) 

Lisac. (irdec.) Le Lilac , plante dont la eur eft un 
tuyau cvalé par le haut , découppé eu quatre parties, & 
daas le fond duquél il y a un erou qui reço:t le piftile , le. 
quel s'éleve du fond du calice. Ce piftile deyieut up fruig 
appiaiti femblable à un fer de pique , &e. 
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LILÆX , 2. f. Lilée, Ville de Phocide dans l'Achaïe. 
h. Coll:n. 

Litra n.pl. id, LirrUm- : 

LILIXCÉUS ,à, #m, Pair. De Lis, qui éoncerne le 
Lis.(r. Licrum-) 

LILIASPHÔDELUS. Le Liliafphodele , plante dont 
la fleur eft un cuyau quis’evafant dans la fuite, fe divife 
en deux parties , & prend en quelque maniere le pore des 
Bcurs de lis ordinaire, Le piftile qui s'ouvre au fond de 
ce euyau devient un Éruic prefque ovale & relevé en trois 
coins aigus. Ce fruic eft divife dans (à longueur en trois 
loges r:mpl'es de quelques [-menecs prelque rondes, La 
racine reprefente celle de l’Afphodele,& du lis Afphodele 
aufi.(m. Licrvn,t AsPitobeLus ) 

LILIASTRÜM, 5. p. Plante dont la fur eft à fix 
feuilles difpolées en forte que certe fleur reffemble par- 
Faicemenc à celle du lis ordinaire. Le piftile qui étoir pla- 
cé au milieu de ces feuilles, d:vienc un fruit, où coque 
ob'ongue. Ce fruir s'ouvre par la pointe en trois quar- 
tiers, cft divifé en trois loges remplies de femences an- 
guleu'es. 

LILTETÜM, 5. n. PI. Lieu planté de Lis.(r. Lirium.) 

Litio—-HyacinrHus. Le Lis-]Jacirre eft une plante 
dont la fleur eft à fix Feuilles difpolées de telle forte, 

u'elles approchent aff z de la fleur de la Jacinte. Le 

suit eft rord , terminé en pointe, relevé de crois côtes, 
& divilé en crois loges remplies de qu:lques femences 
pre'que rondes. Ajoutez que les racines font écalleules 
& femblables à celles du lis. 

Lirto-Narcissus. Le Lis-Narcilfe, plante dont les 
f-urs font compoltes de fix feuilles difpoféss coinme 
celles du Lis. Lorfque ces feuilles font pallces , le calice 

ui eft l'embrion du fruit groffit, & devient une capfule 

emblable à cel'e du Narcilfe. La racine des cipeces de ce 
genre eft bulbeufe , c'eft par elle qu'il diff:re du Lis, & la 
fleur qui ef à fix feuilles , le diftingue du Narciffe. 

LILYOLA , &.f, Eccl. Lilieufz, Martyre. 

LILIOM , 55. n. Pirg. Un Lis , plante dont la flsur eft 
à fix feuilles qui forment une efpece de cloche , dont les 
bords fonc rabbattus fur les côtés dans quelques efpeces, 
& recoquilles en anneau dans er ues autres. Le piftile 
qui occupoir le milieu de e:s feuilles, devient un Fruir 
eblorg, relevé de trois coins arrondis , & divifé dans fa 
Jongueur en trois loges remplies de femences bordées 
d'une aîle , & pofées à double rang les unes fur les au- 
tres. Elies ont la racine charnue ,compofées de plufieurs 
écailles, difpoites en maniere de rêre fur un pivor dort la 
pariic inferieure «ft garnie de fibres. (R. Afguer , lilinm.) 

Quale rofa fu'gent inter fus lilia mixte. Ovin. Com- 
me brillent les Rofes lorfqu'elles font mêlées parmi les 
Lis. Confiderate lilis agri. Bisz. Confiderez les Lis des 
champs, 

en Et Convazzium. Le Muguet, plante dont la 
fleur -{t une cloche prefque ronde , & découppée en . 
où fix crenelures. Certs eur n'a point de calice,& poufe 
du ford le piftile qui derient enfuite une baie prefque 
ronde, remplie de plufieurs femences ramalfées enfemble 
cn ovales. 

Liscsnium, ii, n. Ecel. Lillers près d'Aire en Artois. 

LIL BÆTANÜS, à#, #m. C 1c. De Lilybée.(Lilybec 
eff un des trois Promontoires de Sicile, appellé b. le Cap 
de Cocoo ou de Mcffara , qui regarde la Libye. 

LILFBEUM , 5. n. Cie. Lilybée, Ville & Promor- 
toire de Sicile dans le Val de Mazara fur la Côte Occi- 


dentale. Cette Ville autrefois Epifcopale eft ruinée, O1a! 
entale € Piicop | ville ne (abGfe pie 


ainfi appellé ce Promontoir: , parc: qu'il eft couraë du 
côté de la Liby:.Vid. LILYBÆTANUS. | 
- LILYLEIOS , #ï4, éiwm. Vino Qui eft de Lilybés. 
Vid. LiLyBATANUS, E : 

Limow Limnissass. Ecel, Evéché Armenien dans uce 
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petite Ifle du Lac de Van,oùdilya untres beau Ccr- 
vent. 

LIMX , 2. f. Qyinr, Lime. f. O w 1 9. Soin -qu'er a de 
polir ua ouvrage, de le perfcétionrer. : im# cemiria, 
Mar. Critique, cenfure.-Cr:ffa. Vire. Une groile Ji- 
me. Ultima lima defuit mais fersptis. Ov 1D. Je n'aipas 
retouché mes ouvrages, jen'y ai pas mis la dersi-ræ 
main, Faber ferrarius limä eperatur. B1 81. Le Feryc- 
ron travaille avec {a lime. 

Lima.(imper.) v. LimARs. 

LIMA , 4. f. Ecel. Lima, Ville de l'Amerique Mert. 
dionale , Capitale du Perou, à une lieue de la Mer Ever, 
crigée en Archevêché l'an 1547- 

LIMANTIA,Z.f. La Limagre , pays fort f-rrile er 
France en la Baffe Auvergne, le long de l'Allier. 

LIMARE, 5, ui, tam, Ce. L mer, polir ,éc'aircir, 
ÎCic. Perfeétionner, rendre plus exaét,ehanger un cuvra- 
ge. Hor. R<garder de travers. Limare gemmar. P 1. Polir 
des pierres précieules. Si mendacism fub'ilitèr limaffet à 
radicibus PH. S'ileür fait une recherche de certe Fiunfleté 
avec une exaétirude route entiere , pour en découvrir le 
principe & l'origine. Lima te. Bis. Soyez trenchanre. 

LIMARI , 3, Srÿs säm, (pafl.} Cre. Veritas in difpu 
tstions limatur. Cie. La venité s'éclaircit par la fubriliré 
de la difpute. Tenwi cura limantur tibi, Ovin. Vous les 
aguilez avec un grand art. 

LIMARIOS, à , #m. FRonT. Bourbeux , plein de 
vale. {r. Limus , boue.) 

LIMATX , &. f. Ecel. Evêché de l'Afriqu: Occiden= 
tale dars la Numidie , qui ne fubffte plus. 

LIMATIO, ünïs, £. L'aétion de polir , de limer un ou. 
vrage. Omnem operam limationi dare. ViTA Vino. 
Mettre toute fon application à polir un ouvrage. 

LIMATIOR, or. Ho, (comp.) de LiMATUS. 

LIMATIUS. (adv.) Cie. Pius châtie , plus exa6k 
(comp.) de Limars, qui n'eft point en ufage. ° 

LIMATUÜLÜS > 4, #m, Cic. Poli, délicat. Limatw- 
lum judicium, Cic. Fineffe de jugement. (dim.) de 

LIMATUS , ä, #m, Poli, chätié , lime, jufte. (parc. 
pall.) v. Limars. 

Er dicendi genus. Cie. Un genre d'écrire châtié, 
poli. . 

LIMAX , äcïs. €. Col, Un Limaçon. Limaces wiri. i, e, 
affecr: limare caput, PLAUT. Fragm. 

k er BANIA , ä. f, Eccl. Limbagne, Limbaaie , Reli- 
gi:ufr, 

LIMBOLARIOS , 35. m. Plawr, Un Brodeur , celai 
qui merroit une bordure de pourpre au bas des robbes des 
Romains. Quelques-urs lifent LimBORARIUS, 

LIMBUS, 5. m. Virg. Bordure qu'on met au bas d'une 


. robb:. f.fcorde palfée dans les dernieres mailles d'un filer 


pour le fermer en tirant , comme on ferme ure bourfe en 
tirant Je cordon, 

LIMEN ins, n. Ter, Le feuil d'un- rorte. Virg. La 
barriere,]l'encrée » la porte, Limen relinquunt. V1R Go. 
Qitrent la barriere. Limen Mufarum. Pn. Le temple des 
Mules. Limen [uperum. PLAUT. Le linteau de la porte. 
Limine pelli, Vino. 7, Æn. 579. Summoveri. Juv. N'êcre 
es dans la confidence. (ppr.) étre chaflé ; être écarté 

e l'entrée d'une maifon. M:hi portes eff in limnine. Vino, 
7: Æn. 598. Je uis fauvé. (ppr.) j'ai le port à ma porte. 

*LIMENARCHA, 4. £. Dics Garde des Ports. (as, 

PLIMENE gr on? êché 
NE, 61, ou Ev de Pifidie dans 
LIMENOPO! Is, 1 /EccL. $ l'Exarcat d'Afz. Cette 


LimMenssia, 4, f. Seru, r. Æn. 720. Surnom d= Venus 
qui pref doit aux Ports. (R. Ass, Port.) 
Limanertis, idis, f, Tac, Germ. Surnom de Diane. 


Vid, LiMNsTis, HR 
ip 


s6 LIM. 

LIMENTA , £. f. Limen'e. b. Limnae, Ville de Cypre. 

LiMENTINUS , 5, Ecez. Le dieu Limentin qui pre- 
fidoit au fenil de la porse. 

LIMENTOM , 5. n. id, Liman, feuil. 

Limsnicum , 5. n. Ecr!, Limeric, Ville aff:z born: 
d'Irlarde dans Ja Mommonie, fur le Shéron , érigée en 
Evêché dès le fixieme fiscie (ous la M=tropote de Cash-l 

LIMES , ätes, m. Liv. Chisinin de craverle, féntier , 
toute jorte de chemins. Virg.Pie:re enfoncé: dans la ter- 
re pour fervir de borne & de limite (Ville, Place forte, 
ligues, palliades , murailles, bases, barrisres pour {e- 
parer l'Empire d'avec fes voilins. Fronti-res. Pid,SpART. 
Adr, Con. Thon. Drerogatione Mtil, Ann. 

Sepes qua tb ab vicins limite, Vino La haie qui vous 
fepare de vorre voifin. Limes limperis, T ac.Les fruntieres 
de ! Empire. € D cumianus limes, qui ft ab ortu Soiis ad 
occajum: alter ex traverfo currens apfelatur cardo, Frs. 
in decumanus, Ceperdant S:rvius cit d'un fentime: top 
pole à Feftus. Car voici commeil parle, Ci agr: colonis 
dividerentisr ; fr ducebatur ab Osiente ad Occidentim , 
qua np for cardo: € alia à Siptentriene #4 Mari. 
Aie, qui decuraanus limes vecæbatur, Servius in 1.G.128 

LIMEUM , . n. PI. Efpece d'heibe dont on empoilon- 
foir les Réches. 

LIMIA , Z. £ Eccl. Saine—Eftevan ,en Portugal. 

LIMICOLA, £. f Q ii aim:, qui fe plaie dans Ja boue. 
{Ce mot efi d’Auloze.} - 

LIMIGER , gèrà, gtrém, Aus. Qui porte du limon,de 
Ja boue. (R. LiMUs, @ GerskRe.) 

LimiNaRcHa. Vid, LIMENARCH A. 

Liminarss TRasss.Wier. Archicraves , poutres fou. 
genues par d:s colounes. (R. Liman.) 

LIMININÜS , 5. m. Ecel, jinguin, Martyr, 

LIMITANEUS , à, sm. Laurr. Quieft iur les Fron- 
tieses.(R. LiMus ) 

LIMITARKI, dr, ärüs sûm, (pall.) P'. Ecre limité, 
être boiné par des lentiers.{r. Limes.) Héze 

LIMITATIO , o11:.t, Coi. L'action de borner ur 
champ, d'y metre des bornes. 

LIMITATOR , o/is. m, Serv, Arpenteur, qui marque 
les limites. (r. Limus.) 

LimiTor. Vid LimiTARr. 

LIMMICA, &. f. Ecel. Evêché ruiné de la Byzacere, 
dans l'Afrique Occidentale. 

LIMNETIS, ïdis.f. Surnom de Diane, qui avoit un 
temple fous ce nom fur les frontieres des Msilcuicas, (R. 
Pépera, marais, lac, écarg.) 

LIMNÆUS, 1, m, Eccl, Limnée, Recius, 

Lino, (abi.) d: Limus. 

LIMO , 45. Vid. Limars. 

LIMODORCT M, i, n. Le Limodorum, plauc: dont la 
Azur te fn. ble ail:2 à celle de l'Orchis, mais (es racines 
n'ont pas de tubsicules comme ce:les del'Orchis. * 

LIMON , ônis. n. Le Limouisr, plante dont les feurs 
font soutt à Lie feir blables à cells du Citronnier.Ses feuil- 
les lour limples & fans ralons. On ne lçauroit le diftin- 
guer que par fon É.uir quiet plus rond,iachair eft moins 
cpaitle, ileit divife en cellules remples d'une fubitance 
véficueute pleine de fuc, & dans laquelle fe trouvent 
quelques {swences chlongues. : 

*LIMONTX 2 f.P .Elpece d'Anemone.Vid,AN=MONS. 

LIMOGNIADES Nymphe. 8 5 R v. 10. Ecl. 9.63. Nym- 

hes des prez, qui vivent dans l<s prez. 

LIMONITATES , 4. P1. E pce d'Emeraude. 

#Limonion 0% LimontUm, ë. n. Pl, Le Limonium, 
glantedorties feurs ionc à c:r.q feuilles difpolees en œil- 
les , enferinées dans un calice en enconnoir,au fond du- 
qu:1 le crouve un piftile qui d:vient une femence conte- 
ne dans un des calices des fleurs..Il y» des efpeces de ce 
grec dont les fleurs fonc d'un: piece, percées cn bas, & 
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découpnées en cinq quartiers. (R. Amp, prair'e.) i 

LIMOSQOM, 5. n. Ecel. Lmoux, pes de Caftelnattdari. 

LiMGSOS , 4, #m. Vino Lioncux , plein de bout- 
be ,d. bou-, éelimon, (R Limus.) 

sim fus Farcu”, Vino, D:s Joie: pleins de bone. 

Liurinissmus , 4, mm. Co. Tres c air. ((up.) le 

LIMPIDUS ,à, #m. Caruz. Claïr, pur, nec. Limpie 
da vex, Pr. Voix claire, ntcte, difin.éte , argentire. 

LIMPITODO , inis, £. P', Clerec d'une hiqueur, telle 
qu'eft cle d'une riv'ere , de l'eau , &c. 

LIMOLUS , à, ww. PLauT.{dim.} de Liuus. 

Nos «ntuentur lomu'is.(fuppl, Oculis.) Puaur. Ils rous 
regardene ds: côté , du coin de l'œil. 

LIMUS ,ä,#m,. Tan. Qieftde côté, de trave:s, 
obiique, [S vn. Obliquus , vraifuerfus.) Lireis. (üpyt 
Our.) Tan. Eu, 3.f.13. 'amisorslis. Qvuin. #miiocile 
rs. PLaur. Ducoinde l'œil, de côté. Lim-fydere, S:Ne 
Er. âtkie qui n'eft pas favorable , ou donc la firuatios cft 
obl:que à no:re égard #Q oïque nous rrouvious ce 10m 
lun le plus fouvent à l'ablacif , on le lir ercore au romi- 
naiif daus Plise, où en pa:laur des yeux ilsexprime ainf, 
Contuits queque tasltiformes (ocul:) truces, torui, fa 
grantes, loi, fummifl, de. DL. rt. 39. 

LIMUS , 5. m. Virg. Bouc, bourb:.f limon.m". va'e, 
fange. } Jeipece d: calcçon qui defcendoie jufqu'es b:s, 
donc fe iervoient l+s Valeis des Sacrificateurs lorfqu'iis 
égergeoiecrles viétimis. Pelati limo, Æn, 12. lifez Lino. 
Couverts où cents d'une binlelette de fl. {Durs Flame 
mes five flimises cases per affatem cingebant 

LIMYŸRA, 4. £. Far Vills de Lycie dans l'Afis Mincure, 

LINA , os. n, (pl.) d: Linum. Humida lina. Vinç. 

1. Georr, Fiets humides, mouillés. (quia à lino contexta.) 
 LINAMENTOM, i.Curs Charpie. f filamens qu'on 
tite d'un lmÿe ue pour mettre (ur les plaies. Ce/f. Le lu- 
mignon , je bout de là meche d'une lampe. 

LINARTIA,&. F. Tours. La Linaire, plants dont 
les Heurs fonc fermées en devant par un mufe à dezx 
nächoires découppéss en quelques parties: mais leur 
rond eft termine par un épsron où queus femblabl: à la 
pointe d'un cipuchon, au lieu qu= celles du mu: de 
V:au n'ont qu'une teitine émouflée ; en deçà de certe 
queuc on trouye un trou dans Isque! s'e boire le piftile 
qui iort du mili:u du calice. Loriqu: la Azur eft pailce, 
ce piftile devient us fruit qui ct uce coque partages dans 
ia longueur en deux loges percees de trois ou quatie 
trous dans ‘eur extremité, & remplies de quelques lemen- 
ces pattes, & comme bordees d'une aîle Fort delié:, &c. 

. LiNARIA, orum. n, pl. Linas à fix ou pt lieues de Pa- 
Hs, oùli y a une Coilcgiale. 

LINCOLNIX ,5. F. Ecel. Lincoln , Ville d'Angleterre, 
Vid, Linpocoinia. 

LINCOPTA , 3. f, Ecc!, Lincoper , petite Ville de l'O. 
crogochie dans [a Surde. Son premier Evêque fut Saine 
Heribert, fous la M:tropoled'Uplalen7ré. 

1 INCTÜS, à, mm. Pe.{parc. pail.}v.Lixcsne,lècher. 

LINCTOS , #r. m. PL Lin faliss In. En léchant le 
fl. (On re trouve que cer <blatit.) 

Linormacus, ri, Eccl. Riviere de Suilfe. 

Linpiscozzina. Vid. LiNCOLNIA. 

LINDISFARA , &.f, Eccl. Lindisfare, Evêché où fur 
Evéque San e Ceadde. 

Linpisrannia , &. F, Ecel, Lindisfarn, petite Ifle 
d'Angleteir: vers l'Esoffe à l'embouchure du Liad, où 1] 
yavor u» celebre Monaftere qui fut érigé en Esêché l'an 
636,mais dans la fuite des rem,s l'Evêché fur cransferé 
à Durcham. 

LINLOCOLNIX , &. f. Ece!. Lincoln, Vill-affez bon- 
ne du Royaume de Mzrcie fur le Vicham en Aryleterie. 
On y trarsfera l'Evéche de Dorchefter l'anicys » Suf- 
fragant de Canco:b:ri. : 


ET mm 


Le LIN. ; 

- LINÉX , Z.f. Cir. Cordeau , terme.m. ligre , borne. f. 
Cou. Ficelle,peti.e corde. PL. Ligne à pécher. Sen. Elyece 
d'épouvertail. PL Trait de pinceau, coup de crayon. (8. 
Linum.)1imc4 marçaritarum, Dic. Collier de perles erh 
lé:s. Ulrima lines. Ho. La fin.Ligatus lengé itea, Coz. 
Atraché avec une longue corde. Decem liner, Buse. De dix 
depiez. Cerreextrema lincæ amare baud nibil if. Tu. 
Eus. Certes en amour la moindre douceur eft toujours 
que'qu< chole. % C'eit que felon Lucien, l'amour a une 
éch:!ls done chaque degré faic un plaifisile premier degré 
cit le plus petit plaifir , & c'eft cequ'enteni Terence pai 
extrema lmez, qui elt le dernier échellon en defceridant. 

Lives. Pid, Linsus, Qui eft de lin 

LINÉAMENTÜUM , 5. n. Cie. Lincamens , les traits du 
vifage , d'un porcrair. 46[Ce nom eft rare au finguiier.] 

Linasments antm: funt puichriora quäam corporis. Cie. 
L s craits de i'efpric fonc plus braux que ceux du corps.— 
prima, Vi: chauche, les premiers traits. Lireaments ce. 
derum. Tac Le coloris. 

LINÉAKE, E 5, aus, ätém. Cat. Marquer avec d:s 
lignes ,iracer des lignes. (R. Linea) Liveare materiam. 
Piaur. Tirer des lignes fur une piece de bois, pour la 
travailler,rados. Vitr, Tract ; décrire des rayons. 

LINEAR, ÿr, avis sm. (pail.) Vitr. S'ererdre er 
forme de litnes. Ame 

LiNÉARES, &rê.(adj.) Qirr, Qi corcerne les ligres. 
Linearis pilura. Pr. Figure acffincce, dont on à forme les 
talis—ratie. Quint. L'art d: meiurer, 

LINEATIO , o:1r. £. Vier. L'action de tirer une ligne. 

+LINEATOR , or5:. m. Reyleur. 

LINEATOS is, Soc.Deilise,marqué avec dis lignes, 

LINENDUS , à , sm. Hon. (part.) v Liens. 

LINEOLA, £. £, Hyg Une pssite lisre.{din.) de Linsa. 

LINERKE, Gin3, dous, oui le vs, litum, Vino. Le meue que 
Linie. Oinère frotier. On psuc dire Lis, ou Len, au 
précerit, mass Leur elt le meilleur. Cera lsnsre fpiramenta. 
Vis. Boucher les ouvereures avec de la cire.—pire, Liv. 
Poiller.—sra venenis Ovin. Se Éarder, ucttre du Fard fur 
fou vilase, Liniféi partesem cruvre, QU1NT. Vous avez 
entanglane l:imur Quod ego ipfe leu:, Ho R. Qu: J'ai 
mui-inéme bouche, Ues «jf liturs, quam ln:fl.s? Lisr Où 
elt l'enduir donx vous l'avez enduice ? 

LENI ur, daris sn, (pall.) O vin. Linuntur auro. 
Marr. Son dorés. 

LINESS, à , mm, VirG. Delin.(r. LiNUM.) Indurus, 
vejliuslines, Biur. Véru de Lin. Tusttes iineas para, 
Bisz. Vous preparerez des uniques de ln, 

LINGDANOS, 5. m. Ecei. Lindan , Abbé. 

Lincesant (3.plimp.) © | 

Lincennus, 4, mm. PL. @ Lincans, entis.(part.) ex y. 

LINGÉRÉ , ago, mx, lnéuw, P LA U tr. Lécher. 
Linçire aisquid, PL. Lècher quelque choic. Er isuxerus 
cas fanguinem, BisL. Et les chiens ont léché ion fang. 
Lins:bant vulnera, 1p. Léchoienct {es plaies. 

Lincon, onis, m. Tac. Qui elt de Langres. 

LINGONE,, 4rum. F. pl. Ecei. & 2 Les Peuples de Lan- 

LINGONES , sm. m. pl. Caf. res, [Langres, Vii 
le mediocre de la premiere Lyonnoile, & de l'Exarcat des 
Gauls:s, fur un côezau vers la (ource de la Maine en 
Champagne ; l'Evéqueeft Duc & Pair, & Suffragant de 
Lyon , avant l'an 40. 

L'INGONICUS , à, #m. CLaUbD. Qui eft de Langres 

LINGUA, &. £. Cie. La langue. f. laugage, dicours.#. 
Liv. uce jangue de terre. 

Eminet in altum linguaæ. Liv. La langue de terre avance 
dans la mer. Acuere linguam caufis. Ho R. S'exercer à 
piaid:r. Lingus celerifunr, Cic. Ils parlent avec beaucoup 
d= rapidité. Linguas hominum virare. Cic. Eviter les me. 
dilances des hommes, les mauvailes .angues. Lingna 
vectts, Vin, Le bic d'uue pince, ou Ja pince, ke bout d'un 
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levier. Tingta Batazica. Le Ho landois.—Belgira. LeVal- 
on. Gracs, Le G.ec, la langue Giccque—Hangarica. Le 
HongreLitina, Le Latin. Loqui Hibrarà lrngua , va 
rs linguis, Biz. Parler Hcbieu , la largue Hcbraïque , 
parler d'verles langues. Vecavireum lingua E;jprraca. Jp. 
L'appella en langue Egyptienne, Lingus mllis cerf nget 
durit:am, Bisc. La langue douce , rompt ce qu'il y a de 
pus rude, Argentum clcétum lingus juffa. In. La langue 
lu jufte eft un argert épuré. A detraët one pareite lingue, 
Bree. Ne fouillez point votre langue par la médifance. 
LinNcuA Csrvina. Tourn, La Langue de Cerf , eft une 
Plante donc il faut établir le caraëtsre dans le port des 
feuilles fimples , longues , étroites dans quelques efpcces, 
découpréss éans quelques autres ,ar angé:s fur une cùte. 
L-s fruits de la Langue de Cerf ordinaire , raïflent fur le 
das des feuilles dans les endroirs qui fonc des fi:lons mem- 
braneux, fendus dans leur longueur , & qui renferment 
ua amas de plufisurs coques ensaflées les ures [ur les au- 


tres ; chaque coque eft-piefque oval:, encourrée dans la | 


moitié d'un cordon,par la contraction duquel ces coques 
fe déchirent & répandent qu:lques femences, 
LINGUARIOM , 55. n. Sen. Uu baïon, Linguarium 
dare alicui, Saw, Donrer un baillon à quelqu'un. 
LINGUATUS , à , sw. Bugs. Grard parleur. Non liti- 
ges cum bomine linguato. B 181. Ne difpur-z pas avec un 


grand parleur. Mulier linguasta. Ip. La femme qui a ure 


méchante langue. 

LINGUAX , cs, A Gaz. Un grand parleur. 

LINGÜLA , à. f Pl. UreE parule our les Apoticai- 
res Le 1ervent, langucrre, hanche, b:c de cerre. 4. G:4, 
un coutrau , où une cpée foit petite, donc'es Gladiat urs 
ancieus fe fervoient. Cef. uns large de terre, une pointe 
d= terre qui s'avance das la mer. (din) de L'1N G U A. 
Lings!s tardi, Un lardin, vus x Lette, 


LINGÜ! ACÂ , &. PLaur, Qui paris beaucoup. F4. 


Une femme qui fe mél: de d:vucr, de predice l'avenir. 
j#arr. Elp-ce de poillon, (c'eft peurétrs la Sole.) [Pl 
“Aprec de Piare- qui visnt autour & «fo taines, (R. LinN- 
GUA.) Linsnulaca dcuntur verioñ. Non. 

LINGÜIATUS , à, #m. Vire Fait en forme de lan- 
Que. ésngulatitubuli, Des tuyaux , qui ont comme une 
langue au bout , pour pouvoir s'engager pus ficileraent 
dans un autre cuyau, 

LINGUOSUS, à, #m, Bine. Qui fe laffe emporter 
par {a langue , gard parl:ur. 

Luns. (ünper.) v. Linine.f(perf.) v. Linsrs. 

LINICER , à. sm, Ovip. Ver, habi.le de lin. 


LINIMENTÜM, ti. 0 Pal. Tout ce qu f:rt à enduire. 


LINIRE,33,sv8, sta, Co. Erduire, oindre, frot= 


cer,faddoucir, appaiier, Aschir, Limsvit lutmm fuper ocus 


los. Bieu. Frotta les yeux avec de la bouc.—bitwmine. Ip. 
Enduifie de bicume. Ora Limsr lute. Ovip. 11 barbouille 


fon vilage d= bouc. Sratimque lin: fuper ocu'or cjus. Bit. 


Ex auf: ôt froctez-lui les yeux (avec ce cl de poiffon.) 
LINIRE, à dr, 5rüs sum. (pail.) Prop. Liniunrur cade 
fagirra. In. L-s fléches font rougies , teintes de {ang fu 
b. Lit lo alio leniri domurr, Bis. 1] command: ra qu'on 
crépille de nouveau avec d'autre cerre, les murailles de Ja 
mailun, Parientié linietur Princeps, In. Le Prince 1e lail= 
iera fléchir.Prinfquaæm liniretur.Biss.Avant qu'il fût oct. 
Lisisris. (2. pl. perf.) v. Linine. Enduire. 
LINITIO , onis. F. Verriflare, poliflure, f. 
Linitionens conf ummare, Bisr. Donser la derniere per- 
fétion à un ouvrage, en le vernillant. 
LINITUS, à, wm. Oint, frouré, (part.paff.) v.Linirs, 
LiNITÜS , #s. Caus. (D. A.) Onction. f. frottement, 
», Fiétion. f. 
Linsvir, Frorta, l'enduifis, (perf) v. Lintrs. 
LINNA, &. PLaur. (D. 4,) Elpece de cafaque , de 
lursour de gens d: guerre, | 
| HHbhbkh ij 
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LINO , fr. Vid. Linsre. : : 

LINOCASSIDM , 35. n. Eccl. Larçai, où Lençais, 
en Aquitaine. 

LINOSTROPHÔN, 5. n. PI. Du Matrube, Plante. 
Vid, MARRUBIUM. 

*LINOZOSTIS, dis. F. PI, Mercuriale, Plante. Vid. 
MaRCURIALIS. 

Linqus. Pirg.(imper.) LiNQUEns. Id.(part.) v. 

LINQUÈRE , bnqu3, liqui. Cic. Qui r, laifler , 
abandonner , interrompre. Syn. Relinquere , dferere, 

Dulcis linquimus arvs. Vire. Nous abandonnons nos 
cheres campagnes, Linquere animas, lucem. Vin. Mou- 
sir.menfss, CarUL. Quirrer un feftin.—laborem longum. 
Vino. Ceffer un long travail. Promiffa linquere, Catu. 
Manquer de parole. Linquentem animum revocare. CURT. 
Faire r:venir quelqu'un Fos défaillance. Linquens nemws 
Patrinwm, V1Re. Quirranc les bois de votre Patrie. Al 
pheum linquens, In. N:glig-ant la riviere d'Alphée. 

LINQUI, linquôr. (pall.) Suar. Linqui anim. Ip. 
Tomber en défaillance, s'evanouir , pâmer , fe pâmer. 

Linrsa. Vid. Linrsum. Vid, Linraus. 

LINTÉÂMEN, änis, n. Apul. Un drap. m. du linge. 
Vidit linteamins. Binv. Li vic les linges. Syn. Linteum. 

LINTÉARIX, Z. f. Une Lingere. 

LINTÉARIUS , 5. m. Un Linger, Marchand de 

toile, de HT ; 

LINTÉARIUS ,#, #m. U 1». De linge, qui corcerne 
ke linge. (n. Linrsus.) 

Negotiationem linteariam exercere, Up. Faire crafic de 
Jinge , de roile, Lintearia eficins. Lingerie. 

LINTÉATUÜS , à, #m. Liv. De toile , habillé de lin. 
Lintsara legio, ab inteçuments confepti que facrats nebili- 
sa erat , appellata eff. Liv. 10. Cette Legion fut app-llée 
de Toile , à caufe ds la voile dont cette enceinte éroir cou- 


verte, & fous laquelle la Nobleffe des Samnices s'évoir | 


elle-même comme dévouée. 

LINTÉO , ônës, m. Plaut. Qui vend, ou qui fair de la 
toile, Marchand de voile, Tifferanr. 

LINTÉOLUM , f. n. P!aur, Us petit linge. (dim.} d- 
É a g Fafcsari linteolis, Bras. Etre enveloppi dans 

u linge. 

LINTÉR , #ris, m. Cef. Un petit batreau , ua bichor , 
üve perite barque. Virg. un auge, Cavat arbore lintres. 
Vino, Georg. Creufe d:s croncs, pour en faire des 
auges. in 2 

LINTERNUM , #. n. Liv, Linterne , Bourg ou Ville de 
Campanie , où fe retira le grand Scipion pour y fvir fes 
jours, à couvert de l'envie de fes Citoyens. 

LINTERNÜS, à , #m. Cic. Quieft de Linterne, Zin- 
terna palur. Six. Marais de Linterne. 

LINTÉUM , Eñ. n. Cic. Linge. (R. LINUM.) Lintra. 
Vi _. Les voiles d'un Navire, (Quia à linteo confeë&ta 
cran, 

LINTÉUS , à , &m. Cie. De lin , de linge. Lentei libri, 
Liv. Des Livres fairs de lin, comme ceux qui contenoient 
les vers des Sibylles. j 

Linrius, sm. Ercel, Lince, Moine du Mont-Caffin. 

LINTRARIUS, 5. m, Up. Un Barrelier. (x Linran.) 

LiNTRss. Vid, LiNTen 

LINTRICÜLÜS , 5, m. Cie. Elquif , Fregatte. (dim.) 
de LiNTER. 

LINÜM , i. n. Pirg. Du lin. Celf. du il. Ovid. la corde 
qui {ere à attacher les voiles , [fiers , ets, Virg. voiles de 
vailleaux. 

Operuitque ses fhipulé lini. Bas. Et les cacha fous des 
bottes de lin. Ur ad odorem ignis lina confumuntur, Bip. 
Comme le lin. fe confume loriqu'il fent le feu, Ex land 14. 
moque. In. De laine & de lin. 2 rajicere duo lina acu, Cuxs. 
Enfer uus aiguille avec deux fs. Hwmida lina, Vino. 
Des filets mouillés. 


LI, ‘LIQ. 

{ RON. Lêcherene, (3. pl. perf.} v. Linwesne, ge. 

cher. 

LIPARX , 2. f. Ecrl. Lipari, petice Ville dans une Ifle 
de Sicile, Evéché dès les premiers fiec'es, fous la Metro- 
pole de M-flire.[ Louvre, Bourg de l'Ifle de France. 

LIPARZÆ, arm. f. pl Celf. Sorte de médicamers 
onétueux.(Aamexf.) . 

LirarÆorum infuls. Pr. Les If:s de Lipar' autrefois 
Ifles Enlisanes, où Eolides, dans la Sicile. ” 

LIPARENSIS , së. Cic. Quieft de Lipari. 

LIPARIS , äs.m. PI. Efpsce de poiflon, | pierre pré- 
cieule , [Azuve de Ciiicie, dans l'Afie Mineure, 

Lippisns , entis, Chafieux ,—<ule. (part.} v. 

LIPPIRE, pi à, sui, itmm. Cic. Avoir les yeux chaffieux. 

LIPPITÜ DO , inis. €. Cie. Chafie, maladie des yeux. 
lippicude. f. Arque ab lippitudine ujque ficcitas mt fit ribi. 
PLauT. Et que vos yeux ne foient plus chaflieux, 

LIPTINÉ , &rwm. f. pl. Ece!. Leftines , en Cambreis. 

LIPPUS , 4, #m, Horn. Challieux. Lippts erat oculis, 
Bisc. Avoit les yeux chaffieux. 

LIQUABILTS , /6. (adj.) Apul. Qui fe peut fonére. 

LIQUAMEN, inis. n. Col, Jus, fuc.m, l'queur. f. 
qu'on exprime de quelque chofs. | 

Liquanvus ,#, ur, Cais. Liquanda aluus eff. I D. I] 
faut lâcher le ventre. 

LIQUARÉ, 5, äu5, Sim, Pe. Faire fondre , liqu:fer. 
L'qvare vina, Hon. Couler le vin, 1: philrser. 

LIQUARI ,5r, &ris sim. (pall.) PL. 

TLIQUATORICM , i5. n. Un fondoir. 

LIQUATUS , 3, mm. O vin. Exprimé, Cic. fondu. 
(parc. pall.) v. LiQuaru. 

Liqu:Fraciens ,entis. CAT. (part.) *. 

LIQUÉFACÈRÉ , fdci3, fécs, fäétim. DL. Faire for- 
dre. Cie. amollir. 

LIQUÉFACTIU , onis. f. Errl. Liquefaction. f. 

LIQUÉFACTUÜS, à, sn. Cic. Fondu. (parc. paf.) v. 
LiQUEFACERS. 

LIQUÉFIERT , f5 9, faéhits s5m, Bras. Se fondre, ê.re 
fondu. Lrqwrfcbat. 1n. Se fondoir, Anima mes liquefaëta 
cit. Binz. Mon ame s'éroie comme fondue. Liquefatia «jE 
terra, ns La terre s'eft fondue, Cer populi ad irffar aqua 
iiquefaëtumcft, Bras. Le cœur du Peuple devint comme 
de l'esu qui s'ecoule. 

LIQUENS, énsis. Vince. Liquentes camp’. Vinc. La 
mer. One liquins. Bisx. Toute liqueur. 

LIQUENTIA, &. f. PL. Fleuve d'Iralie, | 

LIQUENTIUS. (adv.) 4.Gel. D'une maniere plus 
claire, plus ciairement. 

Liquars, Vid, LiQUET. | 

Liqyrrs. (3.pl. perf.) v. LiNqUErs. Quifter. 

Liquants. (fue. fubj.) Cinm liqueris Anchifem, V1r €. 
Lorique vous avez laillë Anchife. 

Liquescuns ,entis, Liv. Sicut cera liquefcens. B15L. 
Comme de la cire qui fe fond. (pare. aét.) v. 

LIQUESCÈÉRE ,/«5. Vire. Se fondre. Virr. s'écouler , 
Le diffipper. Cm voluptarc liquefcimus. Cic. Quand nous 
nous, fummes laiflés aller une wie molle & voluptueufe. 
Cœli freut fumus liquefecnt. Bras. Les Cieux difparoicront 
comme |1 fumée. See EL. 

LIQUÉT , bar, érë, Cac. Left clair, il eft évident, 
Quod liqurat inter nor. Cac. Ce dont nous ne doutons pas, 
ce quiet certain encre nous. Zum tiquet dejerare. Tan. Il 
eft évident qu'il fe parjure. Non liquert dixermnt. Cie. 
Direnr que les preuves n'étoient pas affez convaircantes, 
Si juret fibi de caufa nondum liquere. PAUL. J.C. S'il jure 
que le Procès n'eft pas aflez éclairei. “#[Quand les Juges 

se vouloïenc pas abloudr: ni condamner , ils difoient Nom 
liquet, où ils merroient dans l'urne , un bulietin ou éioienc 
ces deux lettres, N. L. qui fignifient Non liquet.] 

LIQUI, figwinir, liquaurär, ViRG, Se fondre, couler , 





. LIQ LIiRr 
Le paffer. Liquitur G lacrymis efiam BANC MATIETE MA 
ment. Oui. Elle fond en larmes , que l'on voir encore 
aujourd'hui couler fur ce marbre.Liquuntur amnes altis ë 
rupibus, Vire. Les rivieres fe précipicent du haut des ro- 
chers. Liquuntur fanguine gusa. In. On voie couler des 
out'es de fang- | 

LIQUIDE. (adv.) 4. Gel. Vid. Liquipo. Certaine- 
ment. 

Liquipion , ris. PL. (comp.) &. 

LiQuinissiMUs , 4 , #8. Ovin- (fup.) de Liquipus- 

LIQUIDITAS , afis. f. Apul. Tranfparence ; clarté, 
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conteftation. f Procès. m. OviD. defordre , confufion de 
chofes qui ne font pas en leur place. | 

Tantas componere lites. VinG. Accorder des differends , 
qui font d’une fi grande importance , vuider une fi grande 
costeftation. Nofra omnis lis eff. PLaur. L'affaire eft à 
nous. Conffituere litem. Bip. Faire un Procès. Lis fefts- 
mans, In. Là querelle precipitée. Lite” alicui intendere, 
ditem capitis in aliquem inferre. Cic. Sufcirer à quelqu'un 
une a aire criminelle. Litem incendere, Bip. Allumer les 
querelles. Perorare litem, Cac. Plaïder une caufe, Lires fé- 
qui. T sn. S'engager dans les Procès. Abfine te à lite, 
B15L1. Evit:z les difpures. Unde bella cp lites? LD. D'où 
viennent les guerres & les difpures entre vous ? Geñerane 
lites. Bis. Ne produifent que des difputes. 

Liscar1a , arm, f, Eccl, Lefchelles , entre Châteaû- 
Thierri & Mont- Mirel. 

LisimacHia. Pid. LrsimacH1a. 

LISMORX, %. f. Ece!, Lifimore, Ville dans un méchant 
Pays du Comté d'Argileen Ecole, éri,ée en Evéché fous 
la Metropole de Glafcou , l'an 1210. 

LISMORIX , 3.f. Ecel. Lifmore , Ville d'Irlande, fur 
le Moore dans la Mommonie, dont l'Evêché ue uni à 
Vacerford , en 1363- 

Lisozous, i. m. Eccl. Lifole. 

LISSÜM , i.n. 7 Ahflo, Ville de Macedoine dans 

LISSÜS , 5. Eccu. $ l'Aibanie, fur le Golfe du Drin, 
a la mer Adriatique ; l'Evêché eft Suffragant de Dirra- 
chium. ’ 

Lisus , 5, m. Fleuve de Thrace, que l'Armée de Xerxes 
fic varir, 

Lira. Vid. Lirus. : 

LITÂBILIS , &. Lacr. Litabilis viima. Lo. Victime 
qui Leit à appailer la colere des dieux. 

LITABRÜM , 5. n. Liv. Litabie, b. Buytrago, Ville 
de Caftille la Neuve. 

LITAMEN inis, n. Stat. Sacrifice qui eft agréable 
aux dieux. (R. LiTans.) 

LiranDUm, Virg. Vid. LiTaRs. 

Liransa , 4. f. Ecl. Butrague, en Caftille. 

LirARs1 , orwm. m. pl. Nom d'une Ville de Chalcide, 
dont l'Empereur Julien fait mention dans fes lettres. 

LITARE, 0, sus , atmme Appailer les dieux 

LITARI, dr, arûs sum, Cie. .. des facrifices, 
obtenir {a demande, l'effet de fa prierc. (q. Lurare, few 
sr” spa 

wi litare nn potuit. Vicr. Îl ne put appaifer Jupice 

par fes (acrifices, Propitiarionem Ltée farnifeii. per ss 
Offtir un facrifice qui obrient le pardon de nos offenfes, 
Litandum animé Argolicä.Vine.ll faux facrifier un Grec. 
Cm pluribus diis immolatur , qui evenit nt litetur aliis, 
aliis pen litetur ? Cic. Quand on fait des facrifices à plu- 
feurs dieux , comment arrive-t-il, qu'on appaife les uns, 
& que l’on n'appaile pas les autres ? 

LITATIO, ônïs. F. Liv. Le mêmeque Liramsn. Siss 
litatione. Liv. Sans qu'on püt appaifer les dieux. 

LITATO. (adv.) Liv. Après avoir faie des facrifices 












































uidité.f. | 

LIQUIDIÜS. (adv.) Cie. Plus aifément , plus facile- 
ment. Liquidiùs de tuo fenfu jndicavi, C 1c.Ep.16. Jai 
compris plus aifément votre prufés. 

LIQUIDO. (adv.) Cie. Clairement , veritablement ; 
aettement , fans oblcurité , cerrainement. Liquidd confir- 
mare, Cic. Affurer avec vericé, Liquido jurare, T 5 R. 
Jurer fans équivoque, 

LIQUIDÜM, 5. n. Hor. De l'eau. 

LIQUIDUS, à, ww. Lucr. Liquide, fondu , coulant, 
Buide. JOuid, clair, pur , net, qui n'eft pas crouble. 

Liquidus animur, PLAUY. Efpric tranguuille. Liquido 
aufpicio.PLAUT. Epid, Sous d’heureux au pices, avec des 
aufpices certains. Fides liquida, V. Max. Une foi fincere, 
pleine d'integricé. Fentes liquidi. V1RG. Fontaines claires. 
Liquidé luce. Liv. Quard le cemps le fut éelairci. Liqui- 
difimus ather. Luce. Temps tres ferein. Amnis liqgwidif- 
fimus. Ovio. Riviere tres claire. Menfs liquidé. CATUL- 
Avec un efprie degagé de coute pailion- Liquida prada. 
Une capture nette, Un gain afluié , pur , net.—vox. Ho. 
Une voix claire, L'quidusventer. Mant. Ventre trop 
Jâche. Ad liquidum exploratæ veritas. LAN-35.5. Verre 
éclaircie entierement. 

Liquir. (3.psrf.) ve LINQUERE. Laïffer. 

Liquirur. Pirg. Se fond , s'écoule. v. LiQui- 

Liquo , a. Vid. LiQuaRe. Faire fondre. 

Liquor , Liquanis. Vid. LiQUI. Pirg- Se fondre. 

LIQUOR , üris. m. Cie. Liqueur, eau. f. fuc. m. Li- 
quores amninm. Cic. Les caux des fcuves. Albus oi li- 
quor. Cou. Le blanc d'un œuf. Pitigené liquoris latex, 
Lucr. Du Vin. 

Liqyunrun. Pérg. (3-pl:) v. Liqui. 

LIRA , &.f, Col. Un did , terre levée entre deux raies, 
dans un champ labouré. 

LIRARÉ , 5, avi, arm. Vann. Sillonner , faire des 
4 , cafouir la femence avec la charrue , où Ave la 

erfe. 

% Varron nous enfeigne ce que fignifie Lirare, dans 
fon 1. L. (Tertie cum arant jaële femme boues lirare di- 
cuntur , id eff cum tabellis additis ad vemersm fimul 6 
Jatum frumentum eperiunt in porcis de fulcant fofias que 
fuvialis aqua delabatur, VaRR..l. de R.R.c. 39.) 
Pline , die à peu près la méme chofe , l.r5.6, 20. Crafe 
dentarä , vel rabulé aratro adnexé quod Verant lirare 
opcriente femins. Hinc 

LIRATIM, (adv.) Col. Par fillons. 

LIRATIO , ônis. f. Sillage , fillure. Vid. LiRA. 

IRATÜS , à, #m. Sillonné. (part. paf) v. LiRaRs. 
Sillonner. 

Lintcanrus , w.m. Ecel, Larchant ,0# Saint Mathu- 
sin, Bourg du Gâtinois, Diocefe de Sens. 

Liranansis, fe. (adj.) Ecel. D: Lerins. Pid. LiRINUM. 

LiniNoN oleum, unguentum. PL. De l'huile, du par- 
fum de Lis. (arqrrer , Auguer, lilium, le Lis.) 

LIRINOM , s. n. Eccl. Lerins , Abbaye en Provence. 

LIRLS, 51, m. Cie, Le Liris, h. Guriglians, fleuve 
d'Italie, 

" LIRO , 4. Vid. LiraRs. 
LIS, wir. f, Cie, Duipuce, querelle. f. diffsrend. #. 


uxdieux. 
LITATÜUS,4,#m. Vino. Sacris litatis. In. Ayant 
fait des facrifices qui avoient été agréables aux dicux. 
Lirsmus. (1. pl. fubj.) v. LiTARe. 
LITÉERA , à. f. Vid, Lirrena. Lettre. 
Lirmanicos. Pl, 30.22. (acc. pi.) Legunt Alii Tetani- 


cos , legendum cenfet Lichenss, HanD. Écume de Plomb, 
Vid. LicHan. 
*LITHARGTREUM , 35. n. en Litharge. f. (A48-, 
*LITHARG£TRUS , 5. Pa. pierre, Cr mgpesss 
argent.) Léthargyrinm auri G argens:, De la Litharge d'or 


& RE 
LI HIZONTÉS. PI. 37.7. Qui tiennent de la Pierres 
plücbe que de lé perle, MfiGervis, 


fce LIT. . 

*LITHOCOLLX, £. f. Lichocolle, efpece de ciment 
our attacher les pierres. (R. Mes, pierre, & «Ma, de 
a colle.) 

*LITHÔPHŸTON, à. n. Le Lithophyroneft une plan 
te qui approche du Corail par (a figuie, mais d'une ma- 
niere qui tient le milieu encre la pierre & le bois. (R. Mer , 
pierre, & Purir, plante ,) comm: qui diroit, pierre qui 
approche 1: la nature de la plante. 

*LITHOSPERMÜUM, 5. n. Le Gremil, ou l'herbe aux 
Perles ; c'eft une plante dont la Azur eft un tuyau évalé 
en baffin dacs {a partie fuperisure , & découppée ordinai- 
Tementen cinq quartiers j le calice qui eft auffi fendu en 
cinq parties, poulfe un piftile compolé de quatre-mbrions, 
ce piftile s'emboîez dans un trou qui eft au fond de la fl-ur, 
& cs embrions deviennent aurant de femences dures, po- 


lies, ova'es , ou qui approchent de Ja figure d'une p-rle ; | 


elles mûriffear dans le calice , qui eft devenu p'us prand, 
que lorfque la A:ur éroie en état. (R. Aer, picrre, & 
esipug. lemence 4. frirenc: pierreule,) 

*LITHOSTROTÈN , 5. n. Varr. Pavé de pierres de 
diverles couleurs. (R. Afbss, pierre, fogrrvw , étendr:.) 
Pavimentum liibeff-otum, V ARR. Un pavé eu marçue- 
terié . 

*LITHOSTROTOS Bi, Pavé de pierres, 

*LITHÔTOMIX , & F. La taille, l'art de tailler ceux 
qui cn: la pierre. (R, Mes, pierre , & Turw , COUPRe. 
Pom ring) 
*LITHOTOMUS,i. m.C:/fOperateur pour la picrre, 
celui qui  fçat vailler ceux qui ont la pierre. 

LITHÜANIX . à . La Lithuanie, Pays qui fait une 
Partie du Royaume de Pologne. 

LITICEN , inir, n. Varr. Qui fonne du Clairon,. (R. 
Liruus,  Cansre.) 

Liricasanr. Difputoienr, (imp.) Liric ago. (fur.) € 

Liricanrisus. (pl. dar.) de 

Liricans , anti, (part ) v. 


LITIGARÉ ,5, Zui, étäm, Cie. Difputer , plaider, 


être en Procès, contefter, (R. Lis, Pro ès] Ne liriges 
cum Bis. Ne difpucez point, n'ayez poinc de démé.é 
avec. Qu de re nunc lirigatis? PLAUT, De quoi difpucez- 
vous ? 

# On dit Litigare de aliqua re, cum aliquo. Cie. inter 
aliquos. PLaAUT, 

LITIGATIO , ônÿs. F. Trouble ; conteftation. f. 

LITIGATOÜR , 6rbs, m, Cie, Plaideur ,; Chicareur. 

LITIGATUÜS , à, #m, Plaidë. (parc. paf.) v.Liri- 
GAR:. 

a pis » M, M. Quint, Del, Chicane, proce- 

ure. f. 

LITIGIOSUS » 4, #m, Cic, Chicaneur , qui aime les 

rocès, querelleur, O vid liigicux , qui eft en litige, 

Ages l'E qiofus, Ovio. Un champ , couchant lequel on 
eft en Procès, qui eft en litige. Lirigiofs mulier. BipL 
Femme querelisufe. 

LITIGIOM , ï5, n. Plawt. Procès. m, querelle. f. Svx. 

#, 
LITIGO , 35. Vid, Liricans. 

LITITZÀ,& f. Eccl. Litieza, Ville Epilcopale de 
Thrace, dans l'Exarcat de ce nom, érigée en Archevé. 
ché honoraire, 

LITO , #5. Vid. Lirane. Cie. Faire un ficrifice, 

LiroMERiUM , #5, n, Eccl. Licomerits, petite Ville de 
Boheme fur J'Elbe, Evéche (ous Prague, l'an r és. 

LITORALIS, lé. (adj } Carw!, Qui appattienr au 
rivage, qui demeure fur le rivage, (R. Lirus, rivage.) 
L'toralibus dis, CaTuL Aux dicux qui prefident au riva- 
ge. Pifess liveralis, PL. Poiffon qui ne s'éloigne pas du ri- 
sage. ie L 
LITOREUS » 4,2, Vino. Le même que Lironauts. 
Asarsa Arena. Qyip. Sable qui eft fur Le rivage. Sé 


fat chja fit. PLAUT. Rad. 25. Cette cruche ef marquée, 


LIT. 
licibus litorels, V 1 x ©. Sous des Yeufes, plantés le long- 
du rivage. 
LITORIOS , ÿ 5, m. Ecel, Lidoire, Evêque de Tours. 

LITOROSUS, 4, %m. D 1. Qui concerne le rivaze. 
Lseus litorofifimus, Sanv. 1. Æn. Lieu fort ftcrile. Liro- 
rofe mari fimilis. PL. 37.10. Semblable à l'eau de la mer , 
qui baigne le rivase. (11 parle d'une perle.) 

LITTÉRA , Z. f Cie, Une leutre, [figure, ou caradtere 
qui fert à reprefenter ua fon articulé. (R. Quuff legitera, 
t0 quod iegerti prabear jter , vel qudd im legen do iteretur. 
Serv. Fel à litur's, quèd [eripta deleri ron tele vil à 
linesdo. Scairger à lineatura déduit.) 

Litteris confiinare. Cie Days in litreras. Macr. Lirte- 
ris mandare, Vu. tradere, QUiNT. Eciire,'a Mer par écric, 
Ad Ltreram, QuiNT. A la leurre, bteeralieineuc, exacte 
ment. 

% Littera, pour fiorifi-r ure lettre qu'on envoie, re 
ferrouve gucres que dans les Poëies ; les Orateuts fe fer- 
vere d'Ep:ff-1 *, où de Liftera au p'urier. 

LITTÈREÆ, äräm, (pl.) Cre. Use lettre qu'on Écrit À 
quelqu'un. | Cre, le R:yilre pubic. fCie. les picces , les 
papisrs qui font foi de quelque chole, [Regiltie, LEuic. 
fCie.les Belles Lrerres les Arts, les Sciences, 

Litera doëlorum. V. Max, Les Guviiges des Sçavars. 
Litteras nefiire, Sur. Ne içavoir pot Core" kRifgnata 
fur littere, Cic. On a décachecé lis Lceires, Lirrera pu 
blice, Cie. Rgiftre , les Chartres. récendiré, Cic. Eiu- 
dit'or proforde. Conticcfiunt litere, Ip, Les D:lles Le:- 
trés re font plusefliméss , on re s'yattache plus. Lirreræ- 
run fiientiz, où cogrite, Cic. La Giämmaie, Liutere 
bumine, [p, Les Bcles Letrres : les Sciences. 

& Quclques-uns difert Himaniers li:tess, pour dire 
les Bclies Lercres , mais on n'en trouve poii.e d'excmple 
dans les bors Aurcurs. [On die Accipcre lirterrs, & non Kie 
rifere. Recevoir des letcres. Laurent-Valle.] 

Noir moliftus owninà Ce litteris. Va. N'a quicesz poire 
les Mul:s ,ni les Sens Ifavars. L'iterrs porpo tin. Cic. 
Tres (çavaur, Chaldaicis litteris rx litur, C1. Inftruic, 
dans les icierces ces Chaï.éers. Litreras 4b aliquo aiciture 
Po. Recevoir des lettres de quelqu'un, Unis lictetis, Cire. 
Däns une feule lettre, Rinas à re aceifs liticras. TD. j'ai 
reçu deux lerrres de vorre part. Exper'es litter. ram Grae 
Grim: C. Nip, Quire fçavent point l'Hifoire Grccque. 

LITTÉRALIS , 4. (adj.) Eccl, Liutesrale. Senfiss sitres 
rals, Eccu. Le less livteral, 

LITTÉRARIUS , 3, #v. PL Qui concerne les lttres, 
les Scicuves, les E.udes. L'rdies itierarius. P 1, Un Col. 
bye, une Eco'e. Ord ne litterarie. Hier. De fuite, touc 
d'une f +, tour d'une rangée, comme les lestres. 

LÎTTÈRATEÉ. {adv.) Cie, Doët:meut , en homme 
fçivane, intelligent. L'frerati diéts laudantur, Cic. On 
loue les choies dites avec Elegance. Lfteratihs quâsm ca 
tért. I: Pius fçavamnienc que les autres. 

LirrerarTio, onis.'f. P:d, LITTERATURA. 

TTERATISSIMUS , #4, #n, Cac, (iup.) de Lirrana 
TÜs. 

LITTÉRATIUS. fadv.) Cic. (comp.) de Lirrrnara. 

LITTÉRATÔOR , or. m. Ses. Maicre d'Ecolk, qui 
fçair les Belles Lertres, qui les enfcigne, un Grammairieo. 
L'tterater infulfus, Un Pedanr. 

LITTIRATORX , 2. f. Cie, Lirterature, érudition, 
(cience. f Quinr. l'Arc d: la Grammaire. Cic. l'écriture, 
l'art de former les lertres. Tac. la forme des lettres de 
l'Alphabeth, . 

LITTÉRATUS , à, #m. Cic. Sçavant » doéte, lertré, 
habile , qui fçait les Belles Lettres, les Sciences. Plant. 


où 1] y à des lettres gravées. 


L''teratum otium, Cic. Un loifir , un repos qu'on em 
ploic à cultiver l:s Belles Lettres. Hac litrerars ab fe can= 


elle 


LIT. LIVv. 
Elle die elle: méme À qui elle eft. % On écrivoit fur tous les 
vaifleaux facrés, le nom du dieu au fervice duque1 ils 
éroient employés, quelquefois que la figure même y évoit 
eu gravée, ou en bas relief. A. Fabr. 

ITTÉRUÜLX ,4. Cac. Petice lettre, lettrine , petit 
earaëtere , [un biller , une petite le:tre. (dim.) de Lir- 
TanA. Minutis litterulis argenteis. Cic. En petits carac- 
teres d'argent. Gracis litterulis imbutus. H 0 R. Quia 
quelque connoiflance des fciences qui ésoient en vogue 
chez les Grecs. 

LITTÈÜS , 5. m. Ecel, Litrée , Evéque en Afrique, 

Lrrronsscum ,5.m.Eccl. Littomicel, p:tite Ville de 
Boh:me {ur le Lavefna , érigée en Evéché fous Prague, 
l'an 1344 sil fur ruiné par les Hulfices, & fupprimé. 

Lirrons. (abl.) Pid, Lirrus , oris. Rivage. 

Liru. PL. (abl.) de Lirus , we. m. L'aétian d'enduire, 

% On ne trouve de ce nom que l'ablatif fingulier. 

Liruarnus, 5, m. Ecc!, Lichard. 

LITÜRÀ , &. f. Col. Erduir , l'aétion d'enduire, Her. 
xature, l’action d'effacer ce qu'on a écrit, cffiçure. 

LITÜRARE, 5, sui. Si. Effacer, tayer. SxN. Dulere. 

LITÜRARIUS ,4, #m, Aus Qi'on peur raturer, 
effacer, changer. 

*LITORGIA , 2. f. Ecel. Liturg'e. 

LITUS , ür8s, n, Cie. Le bord , le 1ivage de la mer. 

LITÜS,à, #m, Vire. Tache, marqueté, femé de * 
taches.(part. paf.) v. Linsrs. Paribus lica corpora gutiis. 
Corps maiqueré de femblabies taches. 

LITUS, #r. PL. L'aétion d'oindre. #£ On ne trouve que 
Litu à l'ab'atif. 

LITUUS, wi. m.Cic. Baguette. f. bâton courbé par 
Je hauc, doit les anciens Augures fe fervoient. Pirg. tiom- 
perte recourbée , un Clairon. 

LITZA, 4, f. Eccl. Méchanc Bourg de la premiere 
Theflaie, dans l'Exarcar de Macedoine , où il y a Evé- 
ché Suffragant de Larifla. 

Livacuncuius,i Tunr. Lifez &veyez LucuncULUS. 
Efpece de gateaux, 

Livans,ert. Ovin. Livide, noir, (parc. paff.) v. 
Livsrs. 

Livsnrius , #5. m.Ecel, Lovents , Moine. 

LIVERE , wë 9. Ovip. Etre livide, Mart. être envieux, 
Livent brachia. Prop. Les bras font roux livides, 

LIVESCÉRÉ , fes. Lucr Devenir livide. Clawd, être 
cpvieux. Nec livefcere fa eff. CLAUD. Il n'eft pas permis 
d étre envieux. 
 LIVIANUS , 4, mm. Cie. De Livius. Hifferis Livia- 
ma. Vicrt. L'Hiftoire de Tite-Live. 

LIVIAS , Z. f. PI, Ecel. Ville ruinée de la premiere Pa- 
leftine, & Evéché Suffragant dans le Patriarcat de 
Jerufalem. . 

Livias , «4. La même. 

LIVIDINANTÉS des. Par. Déelles jaloufes. Junon, 
Miserve, & Venus. 

LivinissiMUS, # , mm. CAT. (fup.) de Livipus. 

Livintus.(adv.} PI 37. y. D'une couleur plus bleue. 

LIVIDS , 055, f. Apui. Couleur livide. 

LIVIDOLÜS , à, #m Juv. Un peuenvieux. (dim.) de 

LIVIDÜS, à, #m. Ovip. Livide, bleu Prrg. noir. 
Mart.cuvieux. (R.Livor.) Des lividus. Hor. Uire dent 
moire, 

LIVINÜS , 5. m. Ecel. Lievin, Martyr. 

LIVIÜS ,35. m. Nom propre d: plufieurs Romains. 
Titus-Liviws. Tire-Live, Aut-ur contemporain d'Au- 
gufie , écoit de Padoue ; il a écrit l'H foire Romaine, en 
commençant à la fondation de Rome, & fniflaut à la 
mort de Drulusen Allemagre. Ele étoit divilte en cent 
quarante Livres , dont il ne nous refle que trente: cinq ; 
qui font la premiere Decade, la troifiéme , la quatriéme, 
& queïque chofe de la civquiémne. 


LIX LOC. toi 

Livones, sm. m, pl. Les Livoniens, Peuple de Livonie, 

LivONTA, 4. f. La Livorie, Province d'Europ:, 
fous 1: dom'nation du Roi de Suede. 

LIVOR , ô/Fs. m. Ovid. Marque livide , qui paroît fur 
la peau. Cic. envie , maligaité, Livore impsdinntur, Cic. 
L'euvie les empêche. 

Liurraious, f. m.Ecel. Liutfroy 

Lix, fcis, f. De l'eau. Le même que 

LIXZ , 4. f. Non, De l'eau. Minc 

Lixa. m. Liv. Qui porte de l'eau aux foldats , un 
goujar. Pid. Lixæ, 

LIXA BÜNDUS, 5. m. Plaut, Qui marche comme us 
goujar. (R. Lix, AQUA .) 

LIXÆ , &rwm. L 1 v. Des goujats , valers qui fu venc 
l'Armée fans être enrollés, & qui rendent divers fervices à 
l'Armée.(r. Lix, AQUa. Qwia ferebant aquam m:litibur, 
vel à lixando coquende , quia cibos coquebant militibus.} 

TLIXARE , 0, avi. âtém. Faire cuire dans l'eas.[ Le 
compo(é Elixare, eft plus uficé. Vid, Lixa, de l'eau. 

TLIXATUS , 4, #m. Bouilli. Sy. Elixw. 

LIXEVIA , &. f. Col. Ovid. tu Lei L 

LIXIVIOM , ii. n. Non, F exive.(n. Lrx.J 

LIXIVIUS , 4, #m, Pi. Lixivius cinis, Ip. Dela en 
dre dont on fe fert pour faire la lexive. 

LIXIVÜS, 4, mm. Co. Lixivum vinum, In Mere 
goutte, vin qui vient fans avoir été prefluré, 

LIXUS , à, #m. Vid. Eixus. Cuit dans l'eau. 

LIXÜS , 4. m. PI. Ville d'Afrique , aujourd'hui l'A 
rach, où Latache. [Luflo, fleuve au Royaume de Maroc. 

Lizics. Ecc!. Nom d'un Evêché qui ne fubliite plus. 
1! étoir dans l'Exarcçat de Thrace. 

LOANDA ,£.f. Eerl. Saint-Paul de Loanda ,. bonne 
Ville du Royaume d'Angola iur la Côte d'Afrique, dans 
la Baffe Ethiopie en di ç2 du Congo, Evéché dans le feizié- 
me ficcle , fous Lifboine. 

LÔBAÆ., &rum. PL. Les coff:s du Millet des Indes. 

LOBETÜM , 5. n. Vule d'Eipagne, b. Albarazin, fus 

e Guadalquivir. Vid. ALBARACINUM. 

LOÜBÜS ,5. m. Lobe. m. partie du poulmon, le bout de 
l'oreille. 

LOCX, ürém. n. pl. Lieu. Pid. Locus. 

Locanr. (3.fur.) v. Locars. 

LOCALIS., /E. (adj.} Serw. Local, qui concerne le lieu, 

Locanpus, #4, #m. PLAUT. ex v. Locars. 

LÜCANUS ,5. m. PI. Fleuve de la Grande Grece. 

LOCARÉ , 6, ävi, ärum. Cic. Placer , poler, mettre, 
loger , fituer , donner à louage , Lléies [E iLoene) 

Locare agros. Pi. Donner des terres à louages.—argen- 
tum. PLAUT. Placer fon aigent.—caftra. Cic. Camper, 
affeoir fon camp.—filiam, T sr. Maricr {a fille.—fæners. 
PLaurT. Douner à interét.—fundaments, Vire. Jetier les 
fonéemens.—infidiæs. PLauTt. Dieller des embüches.— 
tea fruenda. Liv. Donner des maifons à loyer. Locarefe,. 
locare cperam fuam. PLAUT. Se louer, donner fon travail, 
fon induftrie pour un certain prix. Pre panibus fe locaue. 
runt, Bisz. Sc (ont loués pour avoir du paia. Zorabit 
eam Aliis, Ip. La louera à d'autres, 

% L'care, eft relatif à Conducere, (ppr.) Locære, c'eft 
donner à louage. Conducere, prendre à loyer, à ferme; 
quelquefois cependant , lecare (e prend pour conducere. 

Faciendum aliquid locare alieus. Suir Cic. Liv. 
Faire prix avec quelqu'un pour faire quelque chofe, 

LOCARI, ür, Avis sum. (pal) Cic. Agri à Cenferi- 
bus locati fant, C 3 ç- L-s Crnieurs ent dosné à loyer ies 
champs , ont afermé les terres. 

10CARIÜM , ii. n. Varr. Ce que les Etrangers don- 
nent pour le louage d'une éiab e & d'une boutuque. 

LOCÆARIUS, 3 r.m. Marr. Celui qui louoir des p'aces 
dans les Amphicheares, ur Joueur de places. 

LÔCATIO, omis. £. Cie. Louage. rs crereprife de: 

iii 


 Évêque de Pavie- 


tot Loc. 
uslqueouvrageà faire, bail. Locatio meï operis. Cie. Le 
s'aire de mon travail. Loratio ronduëtio. Dic. Un bail. 

LOÔCATOR , 6ris. m. PI. Celui qui donne à louage. 
r Locater, (ppr.) Qui recipir mercedem; conduétor, qui dat 
mercedem rei locata conduits. 

LOÜCATUS ,à, mm. Cic. Placé , fitué , donné à faire 
pour un prix donr on eft convenu , dezné à loyer, à loua- 
pe; loué. Mac locats beneficia. Cic,. Des bienfaics ma 
placés, Lacata virgo in matrimonium, V1 À U +. Uce fill: 
mariée. Locatis per erdinem lucernis. Bic. Y ayant dif. 
pole les lampes fejon leur rang. (part. paf.) c 

LOcAvsRUNT, Locavirt. (psrf.) v. Locars. Lecatis 
infidiis. Ayant dreflé desembiches. 

LOCELLUÜS, 5, m. Mart. Uue petise bourfe. Sy n. 
goculs, 

LOCT, ôrum. Vid. Locus. ; 

Loci-Aquaruu. Er. Louans, près de Huïffous , au 
Diocele de Paris. 

LOÔCITARÉ , 3, avi, atum, T &R. Louer, donner à 
louage , afferm-r. 

LOCO , #:. Vid, Locars. Placer. 

Locoeracum , #. n. Ecel, Ligugé , près de Poitiers. 

Locoracus , 5. m. Lufau , en Lorraine. 

; LOCRENSIS , 58, (adj.) Cie. Qui eft de la Locride , 
ocrisn. 

LOCRI , Gr#m, m. pl. Cie. Les Locriens, Peuples de 
Grece , qui habitoient les deux côtés du Mon-Parnafle. 
71. Girace, Ville de Calabre. 

LOCRIS , idis, F, Cie. La Locride, Pays de Grece, 
Vid, Locrt. 

LOCRIS , ir. f. Eccl. Ville Epifcopale de Brutie, dans 
Je Vicariat Romain, dont on voit ks ruinfs à l'end:oit 
rommé Palepoli, à un mille de G:race , où l'on a travs- 
feré fon Evêché. 

LOCÜLAMENTÀ , ürim n. pl. Sen. Etuis, tab'erces 
à mecrre des Livres. _ 

LOCULAMENTÜM , 5. n. Col. Bou'in, trou où ni- 
chent les oifcaux. #. Vire. Etui. #. boëte, niche , cavi- 
sé. f. ex foucemenr. 

LOCÜLATUS, à ,#m. Varr. Oùil ya plufieurs pe- 


tes, réduits ou compartimens f-parès, pour y mettre di-: 


verfes choles, Loculare pifeina. Var. R.R. 3.17. D:s 
Vivi-rs où il y a diverfes feparations. 

LOÜCULI, ôrwm. m. pl. Her. Coffee à metre l'argent, 
bourfe, [l'argenc. Quia locules habebar.Bisr. Parce qu'il 
avoit la bourfe, 

LOCULOSUS, à, ww. PL. Plein de psrices cavirés, 
comme la cequille d'une noix, 

LOCÜLÜS ,5.m.V. Flac. Bourfe.f. Vark. cornet à 
jouer aux dez.m. PL. cercueil. #1, biere. f. où l'on met un 
corps mor. Tetigit loculum. B:at. Toucha le cercueil. 

LOCÜPLES , ésis. (adj.) Cic. Riche , abondant, fer- 
tile, faflure, cercain, digne de foi.(q. Locorwm jeu pef. 
Jefionum p'enus. [Swn. Dives, epulentus.] Dives, dicirur 
aqua dividendi facuitatem babes : opulenus ab oprbus, lo- 
cuples à copié locorum few pofefionem, fortunatus cws 
forte a'iqud contingir, preunolus à pecunia feu pecoribus. 

Annus locuples frugibus. Hor. Une année fertile, abon- 
dante.—auéteritas. Cie. Une autorité inconteftab'e.—ors- 
#e. Ip. Un difcours entichi de diveifes figures. Zcuple- 
t'fr1 auéteres. Cic. Auteurs tres graves, Croyables, tres 
d'ones de Foi.—sejtis, In. Un témoin irreprochable, qui 
n'eit pas fufpcét —Tabellarius. Cic, Un Meflager fidele , 
für, Non conter das cum viro locuplete, Bisz. Ne difputez 
pose avec un homme riche. 
= LOCUPLÈTARÉ, 6, aus, ärém. Cic. Enrichir. (r. 
Locurzes.) [Syn. Ditare,] Lecupletare Civitares. Cic. 
Eurie iirles Viilcs. 

LOCUPLETARI, dr, ariïs sum, (pafl.) Etre enrichi 
Qui queris locuplerari, B 15 L. Qui cherche à s'enrichir. 


LOC. 

Ad locup'etindam arçumentarionem. An Hsn. Pour 
rendre la preuve plus forte, 

LOCOÜPIETATIO , 6ris. f B:b!. Richelfes. 

LOCUPLETATOR , ris. m. Ewrr. Qui e: richir. 

LOCÜPLETATUÜS, à, ww, Cie. Enrichi. (part.pall.) 
v. Locursarars. Licuplerata volnpras parfecione vifa, 
Cie.Le plailir s'eft augmenté, cn menant une vie plus pat- 
faite. Dives [um € louupleratus. B 181. Je luis riche, j® 
fuis dacs l'abondance. 

Locurcerion ,er&. Cic. comp.) 

LocueLsrissimUs, #, #m. Cac. ((up.} de Locur:ss. 
. Locuresrius, eris.n. (comp.] de Locupzss. & 4 
apienr:ä Licupletins ? Braz. QU y at-il de pus riche que 
la (agree? . 

LO_UPLETO, ër, Vid. LocupzeTans, enrichir. 

LOCUS , 5. m, Cie, Lieu , endroit , rang , érar. m. pla- 
ce,cozdicion, f.fpays. ». firuation. f. paflaye endroit d'un 
Auccur. Locss aquus. C. Nr. Li uavantascux. Anar. 
Cic. Lieu agréable, Locus cerraminw, Bizr. Praïi. Tac. 
L: champ de bataille. Locws munitus.Cas, Place fortifiée, 
Natalu.Ovip.Le pays natal, Arbire locum. Oviv.Briguer 
la place. Locum dure aliquid facienti, T sr. Donner le 
temps, donner lieu de faire quelque chofe. Dare locum ræ= 
tions, Cic.Encendre railon, Nonmikil loci dare alicrus fecis 
exiffrmandi, Donner occalon à quelqu'un de juger d'une 
masicre defavantageule, D:fipcre in leco, Horn. Folatrer à 
propos. Dicere loco, C 1 c. Parler en fon rang, Fratris loce. 
Tar.Comine fon frere, Per bonoloce effe. Cic. Etre en tres 
bon état, Epiff lé mon leco reddire. Cic. Des Lectres quins 
font pis réniues à PTOPES; à teinps. Priore loco canfsm 
dicere. Cic. Plaider le picimier, Atseno loco pagnare. C2s. 
Combattie dans un lieu delavantageux. Nulle loco derffe 
aiieat, Cic. Allier quelqu'un en toute occafon , ne l'a- 
Lbandonrer jamais. Secrmdo loco. Cic. Enluire, outre cela, 
{céondemenc, Pejore leco res non pereft effe. Tan. L':ffaire 
Le peut être dans unp.us mauvais étar.Meliore loco, Cie, En 
meilleur état, Res in loce digno pofita.Cic.Une chote mile 
dans los jour. 1r eum locum res rediir,T & R. La chofe eft 
venue en cet sat, Qsems loctm apud Cafarem obtinuifis? 
Cic Quel a été votic crédiraupres de Cefart Cedere,dars 
lecnus, Cic. Faire p'acr, Pervenire in locum alicujus, Ce, 
| Su:iceder à quelqu'un dans une charge. @ x loco res fr. Ip, 
| Eu quel évac font les aaires. 1n hejhisum numero locoque 

duccmini,Cic.On vous r'gardera eunme ennemis. Difiei. 

! di ioco effe. Cie. Etre dans un mauvais état, Ponere aliquid 
| ét censumelie loco. C 1 c. Preudre quelque chofe pour une 
| injure, pour un affronc. Pefferiore loc caufam dicere. Yp. 
Piaider ie d:rnisr, Petebat ia loco premii.Cic. Il demandoie 
cela pour {3 recompenfe. Surmmo loco natus, L'1v. D'ure 
tres :liuftre naiflance , d'une cres grande qualité. 15 emni 
leco, Bis Es vous lieux. Zn loco fanguini. [p. En la place 
du (ang. Aomines hujus loci. Bigz.Les hommes de ce pays. 
Vos wvidete quid alia faciant ifto lece fœmina, Cic. 14. Ep. 
18. Voyez ce que font les autres Dames de votre rang, de 
votre condition, Convens guemdam mei loci atque ordinie. 
Tan. Eun, J'ai reacontré un homme de mon pays & de ma 
profeilion. fn loce campeftri. Bis. Dans un: plaine. Leci. PL, 





La marrics, Cie. Les lieux de Rhetorique,hieux communs. - 


Lotus Davidagi. E c c L. Loguivi, au Diocele de 
Treguier.—Guduali, Loccoal, en Breiagoc.—Hannori, 
Lohinneeas Dioc:fe de Treguier.—Hermini, Ecce. La- 
carn, au Diocele de Quimper.-s/udoci. Eccz. Lohulec , 
au Diocele de Treguier.—Maria. Eccz. Loumaria , au 
Diocefe de Lon en Breragne—Pabæni. Ecce. Lababan, 
au Diucele de Quimper.Re:mani. Ip. Locrenan en Bre- 
cagne. Locu:-fanéfas, Lieurfaint, entre Paris & M:lun.— 
Taï, Ec c L. Loftaï près de Chäteaulin, au Diocefe de 
Quimper. Lecsss Parori, Ecez. Lockirec ,en Bretagre. 

LOCÜST À, Z. f. PL. Un: Sauiereile, infeête.flangoûre, 
cancre, eipsçc de poidfon, Lecuftis wivere. PL. 6. 3e, Vivre 


LOC. LOD. | 
de Sauterell:s, Inftar locuffarum. Bis. Comme des Sau- 
terclles. 

Locurr. Pid. Locurus. 

LOCÜTIO , anis. f. Cic. Parole. f. le parler. #. locu- 
tion. /. langage. #. la maniere dont on s'exprime. (R. Lo- 
qui, PA 

Locut o smendats. Cic. Une maniere de parler correéte. 

LOCÜTOR , ôrir. m. 4. Gel. Un grand par!eur.. 

LOCÜTÜLEIX , 4 f. Non. Femme qui parle beau- 
coup, une cauleufe. 

LOCO TÜLEIUS , 75. m. 4. Gel. Un grand parleur. 

LÜCÜTÜURUS , à , äm. Qui parlera. (fur. pare.) 

LOCÜTUÜS , à, #m. Ayant parlé , quià parlé.(part.) 
v. Loqui ,part-r. 

Lop. m, Bis. Nom propre, 

Lonasan./. Biss. Nom propre, 

LODICULA,£.f. Perr.Petire couverture de lit.(dim. Jde 

LODIX , ici. f, fu. Une couverture de lie, un lou- 
dier, lodier. 

Lœsssum in. Feff. (pro) libersm fes leiberum. 

LŒBERTAS, arÿs. É. Feft (pro) libertas, fes leibertas, 

* Lœporra,4.f. Macr. Blim:, reproche. Syx. Con. 
vitiuns, heidogie. 

*Lœmonis ,#. A. MARC.Quia la pelte, Aegsdrs. 
(r. hesugr, Pr is.) 

*LOGARÎOM , 1 5. n. Vip. Petit Livre de compte, pe- 
tt Repiftre. . 

*LOGEUM , os Letheatre, le pulpitre où les 

LÔGION , 3 5. n. Vitr. S Acteurs parloient,un parloir. 
Aer, 

*LOGI , rm. n. pl. Cie. Paroles ridicules , bagatel- 
Res, niaileries , balivernes. 

*LOGIA , &räm. n. pl. Serv. 4. Æn. 146, Les réponfes 
d'Apolion. 

*LOGICA ,4.f.& 7 La Logique, la Dialeétique. 

LOGICE , &.f. Cie. S Aeyeud.[n. Alyw, dico.) 

Locicus , #4, #m. C 1c. De Logique, qui concerne la 
Logique. 


e 
* LÜGIS TORICÜS, 5. m.4.Gell. Livre qui contient le | Ji 


réci des paroles remarquables.(R. Ad5sr, ferme, & isseiæ, 
bifioria.) 

*LOGODÆDALÜS, 5, m, Sermenis artifex. Grand Ora- 
teur. Ce mor eft écriten grec dans Ciceron , Asss/m/diñes. 
(R: ee, difeours , Awffwres , Artilte,) 

*LO0GOS , #5. m. Difcours, parole. Ter, Bagaclle. 
Syn. Sermo. 

LonaxNtcUum ,î.n.Vid. Locus Haxwoct. 

Loips. (abl. fing.) de Lois , sidi, f. Nom propre, 

LoinoriciUM, fi. n. Ecel. Lirari, Ville de Ja premiere 
Theflahie , dans l'Exarcat de Macedoine , quai n'eft pius 

u'un Village de Grece fur le Golfe de Z:Yron, où eit un 
Évéché Suffragant de Larifla. 

Lozra.(n.pl.)de Lorrum. 

LOLIACEUS, à, #m, Var D'ivraie. (r. Loriun.) 

LÔLIARIUS , à,#m. Cou. D'ivraie, qui appartient 
à l'ivraic. 

LOLIGO , inïr. f. Cic. 2. de div. Sorte de poiffon vo- 
Jant qui a la vêre entre les pieds & le ventre. On l'appelle 
d'ordinaire calmer, à caule du rapporequ'il à avec une 
écritoire, par (à figure. 

LOLIGOÜNCULS , &. f. Plaut, Un petic calmar. 

LÔLIOM , à 5.n. Pl, De l'ivraie. # On difoit à Rome 

ue ceux qui avoient la vue courte re marpeoient que 
du pain d'ivraie, parce qu'ilaffoiblit la vue , lelon le rap 
port d'Ovide , qui fouhaite que les champs ne produifenr 
point de cetce herbe que Virgile appelle malheurcule, 
prutêcre pour la même raifon. 

Er careant loliis ecalos witiantibus agri, Ovip. r. Faff. 
Infelix lolinm € Heriles dominantur avena. Virc. Ecl,1 


LOMBARIA , à. f, Eccl, Lombés, pauvre Ville du 


LON. £a} 
Comté de Comminges en Gafcogne fur le Save,érigés e n 
Evéché fous Touloufeen 1317: 

LOMENTÜM , 5.n. PI. D: Ja farine de féves ,(lont 
les Anciens le {ervoiene pour faire palller les rides. j{cen- 
dre d'azur. 

*LONCHITIS, Ydis. PÉ. Lonkice, herbe dont les 
feuilles font longues & étroites en form: de lance. C'eft 
une efpece de plante qui ne differe de la fouger:, qu'en ce 
que fes feuilles ont une oreillerte à la bale de leurs dé- 
couppures , ce qui leur donne un porc particulier. Les el 
peces de Lonkice portent auffi leurs femences {ur leur dos, 

LONDINARLE , Zrw. f. pl. Ecel. Londemz1s, près 
d'Aumale. 

Loxpinrum. Le même que 

LOÜNDINÜM, 5. n. Tac. Londres, Ville Capitale d'Ane 
glecerre fur la Tamife,où eft le Parlement. On la dirt Erè- 
ché dès le croifiéme ficcle, & même Metropole, 

Loncaso Varr. Efpece de hachis,ou de cervelas long. 

LoncaDiss, ei. f. Eccl, Longages, Prieuré de l'Ordre 
de Fontevraule v-rs la Guienne. 

LONGÆVITAS , iris, £. Bibl. Macr. Longue durée. 
(r. Lonous, Ævum.) 

LONGÆVÜS , 4, #m. Virc. Vieux , Âgé , qui vie 
longtemps. Mart, Qui eft ancien , qui paroît vieux. Ca- 
p'lli longavi, Manr. Des cheveux blancs.'Ut ffs lengauus, 
Bisc. Afin que vous viviez longtemps. 

LONGANIMIS, më, [adj.) Bibl. Clement , patient. (nr. 
ANIMUS.) 

LONGANIMITAS, ärïs. f. Bibl. Patience. f: longa- 
nimité. f. 

LOÜNGXNIMITÉR. (adv.) Bibl. Pariemment , av c 
Patience. 

LONGARIA, ôrm. n. pl. Ecel. Longuiers en Gafcogne. 

Loxcavizta, «. f. Longueville, Duché de Normandie 
à fept lieues de Rouen fur la Sie, dans le Pays de Caux. 

LONGE, {adv.} Cre, Loin ,fde loin [beaucoup , forc, 
plus , le plus, tres. Longè eff hinc in eum locums. Crc. 11 
y a loin d'ici à est endroit. Bellum longè latèque difper- 
mm, C1c. Un: guerre qui s'étend fort loin. Lemgè hine. 
Ter. Loind'ici, Quid longiffimë memminiffi, die mihi. 
Pia ur. Parlez moi du plus loin dont il vous fouvienne, 
Long facere, Bis. Eloigner, chaff:r. Ne longè abeam. 
Cic. Pour ne m'écarter pas de mon fujer. Longius ne 
abestu. Binz. N'allez pas 1rop loin , ne vous écattez pas 
trop, Lençgè ll; nautica artes, FLoR. Toutesleurs rules 
de mer ne leur fervent de rien. De lonsè veniens. Bigc. Ve- 
nant de loin. / ongè perfpicere cafus futures. Cic. Prévoir 
longtemps devance, les chofss qui doivent arriver. Qui 
longiies fear, Cic. Parce que cela toit trop long à faire. 
Longè farere. Bis. Eloigner , chailer loin. Nrhil mihi 
Lengiis fuit, quan ut te viderem. Cic. 1] me rardoit infini- 
ment de rous voir, j'avois une impatience incroyable de 
vous voir. 

À Longé (e joint avec les comparatifs au lieu de mu/rd, 

Longe pedibus melior. V1RG. Plus vite à la courfe. 
Longe beatior cf cunétis. Ovip. Il eft beaucoup plus heu- 
reux que cous.(Ou le joint aufli avec le fup-rlatif.) P!a0 
longé emnium eioquentiffimu:.Cic. Pavon le plus éloquene 
de tous les hommes. Longè pulcherrimwur. Ho R, Tres 
b'au. Longè cateris antecellere, C 1 ©. Surpaller de beau- 
coup les aurres, exceller pardeifus les autres. long anrè, 
C rc. Beaucoup auparavact. Lenge alter, Ip. Tout au- 
trement , d'une maniere toute différente. Longé ante aliss 
ge infignh. Liv. Plus beau que rous les autres, Longè 

ecüs, Cic. Bien autrement, Lonsé aliur. Sac. Bien d'Æ. 
rent , bien autre. Longè difpar, diffimili. Cic. Tres d'Æ:. 
rent. Lenge princept, primus. Cic. Le plusexcelient, Lon- 
gè errat. Tr. Il fe trompe fort lourdement. 

Lonercspium, fi, n. Ecel, Lonlé, Abbaye près de 
Donfjonc en Normacdie, 

| | Iliii i) 


« 


scoË LON. | 
LonaiLeQ®1Um ; ff. n. Don, Long difcéfir, v. Lo gËt, 
parler. 


Loreinquion, or. PL. (comp.) de Loncinquus. 

LONGINQUITAS , 4:#5, Cie. Eloïgnement , diftan- 
<e des lieux , longue durée. Longinquitæ atatss. Ts R. 
Het. 41. La longueur de la vie. 

IONGINQUUS , à, #w». Cic Eloigné,flong,fquieft 
dans un pays éloigné. Æuwn lenginquum, Lu cr. L'an- 
tiquité, Lorg'nguwæ Imperii, Tac. Les exirémirés de 
l'Empire, les fronciere. Nos quidim longinqui. Cie. Mais 
nous qui lommes éloignés. Morbsr longinquus. Liv. Une 
longues maladie. Longiequum ef} :lli. PLaUr. Cela Jui pa- 
seit bien lonx , ce temps lui paroît bien éloigné. De terra 
Jonsingus. B181. D'un pays éloigné. De longiwque. In. 
De loir. 

Loncton , er. Cic. (comp.} de Loxcus. 

LONGIPÉS , dis. (adj.) PÉ. Qui a de longs pieds. (r. 
Loncus, Pis.) | 

LONGISCÈRÉ , fe3. Non. S'allonger , s'éxendre plus 


au lory. 

LONGISSIME. (adv.) Cir. (fup-) de Lonos. 

LoncissimUs , #, #m. Cic. (lup.) de Loxcus. 

LONGITER. (adv.) Lucr. Le même que Lones. 

LONGITRORSUS,(ady.) Feff. En long , de long. 

LONGITÜDÔ , inis. f. Pi. Longueur , Ecendue d'un 
bouc jufqu'à l'autre bout d'une chofe, Longitwdo arca, 
Bi31. La Jongueur de l'arche.—dier#m. ]p. Une longue 
#icisineris, C1. la longueur d'un chemin.—noéfis. I D. 
la longueur de la ouit. 1# longirudinem confulere, T LR. 
l'iendre garde à l'avenir.—srations. C1c. La longueur 
d'un difcours. Difindere in lowsitudinem. C1c. F:n. 
die en long, partager en longueur. 12 long'tudine, Bret. En 
longueur. £ocorum longituds & latitude. La longitud: & 
la latitude des lieux. 4e La longitude d'uu lieu eft la dit: 
gas.ce d'un lieu au premier Meridien. La latitude d'un licu 
£ft la diftince d'un lieu à l'Equateur. Aicfi demander à 
que! degré de longitude eft un lieu,c'eft demander à que. 
le diftance il eft du premier Meridien. 

LONGITÜRNITAS , ätis, E 8.61. Longue durée. 
San. Diuturnitas. 

LONGITÜURNUS , 4 , #m, Bisc. Le même que Diu- 
TURNUS. {n longiturmis diebus. B1 8 1, Durant un Jony- 
Len ps. 

LONGIÜS. (adv.) Cie. (comp) de Lencs. 

Loncius ,or#.n.{comp.} de Loxcus. 

LONGIOSCOLUÜS , 4, #m. C1c. Un peu plus long. 
{disn.) de Loxeus. 3 

LÜNGOBAK DIX , Z. f. La Lombardie pays d'Italie, 
qui compreroil ie l'iément ,le Milanez , le Montferrac, 
les Duchés de Mantoue , d: Modene ; de Parme , &c. 

LOÜNGÉBARDICOS >, sm. & 2 Lombard,de Lom- 

LONGÜBAR DOS. ÿ bardie,Piemontois 

Loncozania,4. f.Ercl. Galre au Diocele de Liege, 

près Saite Huberr en Ardenne. 

LONGOVICÜM , 5. n. ? Longo‘ü , Longwi- (On pro- 

Loncovieus,.m.  $ronte Lonoüi,}) Vale de Lor. 
raine dans ie Duché de Bar, à cinq lieues de Mont-Midi.| 
1 y avoit aufli cn Angle:erre une Ville appellée de ce nom 
Jaun. Camdenus croit que c'eft Lanchefter. 

LONGÜLA , &. f, Liw. Vile du Latium fur les fron- 
gicresdes Vuliques, | 

LONGULANT, &rëm. m. pl PL Ceux de Longula. 

LONGULE. (adv.) Plans, Un peu loin.{dim.) de Lox- 
ps. Non coguias bine longule effe, T 3 R. Heant, 2,1, Tu 
me pales pas Qu'il ya un peu loin d'ici. 

LONGÜLUS, 4, #m, Cic. Un peu long. (dim.) de 
lo:cus. Longsinmiter fane. C 1e. Le chemin eft un peu 
luas, eu verte. 

Loxcus. Virg. Pour longremps , lougtemps, 15 

1x Loncy. Tac, F iongiun ducis. ViRG, Vous dif 


LOP. 


À Ferêz londtémps, Lengum vale. V 1 8 0. Adie polir fongz 


temps. fenuis frucéus, nec in longum fuit. T Àc. Le revenu 
cr fur peric & de peu de durée. Fil, Loncus. 

LONGÜM , 5. n. Promoncoire de Sis le à dix milles de 
Sjraeutes, qu'onappelle b. Losnina. 

Loxcum-vapum. Eccl, Lonsai, Village & Abbaye 
de Campagne, à fix lieues de Langres 

LONGŒNTICA, &.F. Liv. Ville d'Efpagne. b. Guar- 
damar , dans 1- Royaume de Valence. 

LONGURIO , onis. V a 8 R, Un homme fort grand , 
d'une fort haute ftature. 

LONGÜRIÜS , à 5. m. Caf. Une longue prrche , done 
on traver{oic les haies des Jardins pour les af:rmir. (On 
fe fervor auffi de ces longues peiches pour fepr-r les 
Lh:vaux S&pour les empêcher de (e bastre.Varr.K.R.z 7.) 

J=u'ai crouvé ce mot latin qu'au plurier. 

LONGUS, 4, #m, ViRa. Long , arand , haut. Longus 
amor, VirG Amour pernicieux. Longs dies. In. Une Jon+ 
gue luite d'années. Negotia longs. Hor, D:s affaires qui 
crairent, qui tirent en longueur. Series longiffimæ. Vino. 
Suiie tres longue. Verfs longi. Cic. de grands vers. Ni 
mikm longi fumus, C1c. Nous nous arrêtors trop long= 
temps, Nos eff mors longs. V1R a. Je ne ferai qu'un mo- 
ment, je reviens fur Je champ. Ne lengum faciam. Ho, 
Pour dire les chofes en peu de mots. De ommibus lonçuxs 
eff dicere, Cie. Le dévail en feroic erop long, on feroic trop 
long à parler de tour. Nimiwm id lengum videbatur.Cic. 
Cela paroïloir c:op long. Sum in feriben do longisr. 1. 
Je fuis crop long à ecrire Epiffola lmgifima quage optie 
ma videtur, Cic. L:s plus ‘orgues Lertres paroiffent les 
meilleures. Nébil mihs longiis ejl, quâm. Cic. Iln'‘y a 
rien que j2 fouhaite davantage, que. Sefquipede :j PR 
tu longior. PLaUT. Il eft pus haut que vous d'un pied & 
demi. Pellie pade longior fuit, quèm qui longifimmur, Apud 
Cie. Pollon évoit un pied plus grand que les plus grands 
hommes, Dedu us ad lengiorem militis ordinem, FRONT. 
Un Soldat qu'on recule , un Officier qu'on dégrade. Nes 
lo effe longior, Cie. Je ne veux poirt être lo:g. greus 
fermpus atatis fatis longuin videtur ad benè beatique vi 
vendum, Cic L:tenps de :a vie,quelque court qu'il foie, 
eftaff:z long pour mener ure bone vie. Qrei non in lon. 
gum dilaium ff. Tac. Qui ne carda guercs à arriver, on 
en vie bisntôc l'effic. Nec 63 losgum , hand in longum, 
Tac. Pas pour fongremp:. 1n longum odia jaciens. | D. 
Jectace (dans l'efpric de Tibere) des femences de haine 
qui devoient durer iongremps. Frd. Loncum. - 

LOPAS , ddïs, f. Non. Vid. Lur as. Eipece de coquille, 

Lorni. Nom d'un Evéché dans la premiere Bihynie, 
dans l'Exarcat de Pont. 

LorHirza,4. f. Lowits, Château proche de Torno- 
be, dont ileft fouvenc parlé dans les Hiitoires de Bulgas 
rie , cù eft à prefenc un SuAragant de Tornobe, 

LoquacioR , eris. (comp.) & 

Loquacissimus, #, sm. Cic.{fup.) de Loquax. 

LIGQUACITAS , ris. f, Cu. Caquet , babil. m, 

LUQUACTTER. {adv.) Cic. Eu parlant beaucoup, en 
ditant b:aucoup d: paroles. 

Tam lequacser lirigiofus. C1e. Chicaneut, qui parle 
tant. 

LÜQUACÜLÈS , 3. m. f. Luer, Grand babillard , 
grand parleur, Prd. Loquax. 

Loquar. (fur.) v. | oqui. 

LOQUAX , scis. (adj,} Gic. Un grand caufeur, ua 
grand par'eur. Lympha loquaces, Hon.Des caux qui cou- 
lea avec un doux murmure, Nim:m loguax. Cic. Trop 
gracd parleur. Homo loquac:ffinrus obmutuit.Cic. L'hom- 
me je plus gracd parleur du monde e eur. 

LOQUELAX , 3. f. Cic. La parole,fle largage. Luer, 
Une parole, uninot,(R, Loqur.)Leqneis ta, Biss. Votre 


augages 





LOR. 
Leqguenvi(ger) c Loaeunms,emri.(part.) & 
ERA, (imper. o# 2. præf. ind ) v. 
LOQUE, tbqubr, ldcarits, ou isquutits sûm, Cic. Parler, 
ifcourir , s'encrecenir, dire. 
"K On dit loqui cum aligw. C1c. Quelquefois alien, 
PLaur. Aduerfius aliquem. Tar. Ad aliquem, Liv, Par- 


ler à qu-lqu'an, avec quelqu'un.-apud aliquem. C1 c. | 


Parler devant quelqu'un.—de #ligue. C 1 c. Alicui. Tan. 
Pailer de quelqu'un.-aliquid. Tin. C1 c. Dire quelque 
chofe.—de aligua re. C 1 c. Parler de quelque chofe.—pre 
alique. Cie. 

Lequere tunm mibi nomen, PLaAUT. Men, 5. 9. 7. Dites. 
moi votre nom. Apertè loqui. T 5 R. Parler clairement, 
Ouvertement.—s4 voluntatem, Cie. Parler conformément 
à l'isc'ination , à la volonté des autres , ajufter fon dif- 
cours à la volonté d'un autre, fuivre l'inclination d'us 
autre dans f-sdifcours. Emendatè, Quint. Parler cor. 
reétement.—frlfs.Ovin.Dire des fauilerés.-maelé.PLAUT. 
Parler mal, médire.—mirabiliter. C1 0. Dire des chofes 
merveilleufes.mulfs. P 1 à u Tr. Dire des douceurs.—sre 
dusrum ch viginti gentium. P 1. J. Parler de vingr-deux 
langues, parler 1: langage de vinge-deux Nations. Res 
5p{4 loquitur, C1c. La chofe parle d'elle-même , la chofe 
cit cres claire. Leguere, Domine. B 181. Parlez, S:igneur. 
Sapiirs ifa loquemur inter nos, Cic. Nous nous encreti::.- 
drons fouvenc d= cela enfemble. Pugmantie fe Liqui non 
vides? Cic. Vous ne vous apperc:v21 pas que vous dites 
des contrad'étions, des choles qui le courredifent? Loexties 
eff Deus. Bis. Dieu parla. Caus me loguaris contra. In 
Prenez garde de né contre. Loytimiai itfd:m verbis. 
In. Par'ezen ces termes. Persin' hero abfenti mslà logni, 
érrpurifime ? T 2 R. Phorm, Maraud, tu continues de dire 
des injures à mon Maîtreen fon ablcuce ? Multiom loqui. 
Crc. Parler beaucoup. Sive de cœli natura loquitur , five 
de divina vi, five de human , five cx infrriere locs , fur 
ex aqus, five ex fuperiore. C1 c. #. Orat. 23. Soic que 
l'Orateur parle de la nature du Ciel, d:s choies divines 
& humaines , foi qu'il parle à {es Juges (d'un lieu plus 
bas) au S-nat,(d'un lieu égal) au peupie de deffus la Tri 
bune , (d'un lieu plus élevé.) Suis lutteris merum bellum 
loquitur, Cic. Dans les Lettres , il ne parle que de guerre. 
Loquere ad, Ip. Vous pari rez, parlez à. Loquebarier me- 
cm, B151. Mc par'oïr, Loguebantur variis linguis, 1p. 
Parloient diverfes langues. 

UITARI , Bqniidr, ris sim. P 1 a U +. Parler 
fouvenc. (fey.) de Loqui. 

Lequ:tari alicui mate. P 1 À UT. Dire du mal de quel- 
qu'un, l: maudire. 

Loquur10. id. Locurio.Loquurus.Pid.Locurus. 

JoRA , orswm. n, pl. Vi. LoRun. 

LORÀ , £. f, arr. De la piquete, breuvage qui fe fair 
en jettant de l'eau fur la vendange , après qu'elle a êré 
foulée , & qu'on donne l'Hiver aux Manœuvies au lieu 
de vin, Vrd. VARR. R.R.1.54. 

LORAMENTUM, 5. n.7wff. Lien. m, courroie. f (On 
ne trouve gueres ce mot qu'au plurier.) 

LORARII, 6m. m..4. Gel. 10. 3. C'eft ainfi qu'on 
appelloit dans les Comedies les efclaves qui faifoienc ke 
petfonnage de garde pour emprilonrer & punir ceux qui 
y étoien: condamnés. (r. LoRUM.) 

LORATUS , à , #m, V 1Re.in Morero. Attaché avec 
des liens. (14) 

LOREUS, à,#m. PL. Fair de courroye de cuir. (#b cod.) 

LoniacuM, r. n. Lorris, Ville de Gicimois, à fix lieue: 
de Monraruis. 

LORICÀ , 4. f, Cic. Cuirafe. f.Virn. La faillie d'un 
corniche, {mortier Esp on enduit une muraille.] Caf. Œ 
araper,@icvarion de cerre pardeilus le sempart,pour cor: 
Le re afiegés. Cure. Resord. M, ballu/ade. Er. Rc- 
tranchement, fortificarion, Fame demmis cévitarcr ipgen- 


me LOR. LOT. fosi 
ti lericd cirefmdatam, Fion. 3. 10. 11 afama éétte Ville, 
en l'enfermant d'une circonvallacion , d'un cireuit prodi= 
gieux. Cm fifià atque loricé quatuorque caftris cireums 
dates fames Premeret, Fuon. Comme ils éroient enfermés 
d'une profonde & large circonvallation accompagnée de 
quatre Fores, Ja famine les prefoic. 

LORICARE , ci, us, atûm, PL. S'atmer d'une cui- 
ralle. (r. Lorica.) 

Loricavirfe pluribus coriis. PL. Il (e fic une cuiraffe 
de plufieurs p:aux. Æfine 

LonicaRius, #,"m, Vic. Qui concerne les cuiraffes. 
Lericaria oficina. Vac, Arfenal où l'on fait des cuiralfes, 

LORICATIO , onïs. £. Virr. Un plancher. 

LORICATUS , 4, #m, Liv. Armé d'une cuiralfe. Lo 
ricati milites. Ip. Les Cuirafli:rs. 

LORICÜLA, &. £, Caf. Une petite palliffade, eu man 
celer pour fe couvrir à l'atraque d'une Place,un gabion, 

LORIPES , édis. (adj.) Zuv, Qui a les picds tortus. 

Loripedem veus derideat. 1 D. Sat. 2. 1] Faut êcre bien 
fur fes jambes pour fe moquer d'un boiteux. Un homme 
qui ef bien iur les jambes peuc fe moquer d'un boiteux. 

LORÜM , 5. n. Cir. Courroie. f. lien. », leile. f. liiere, 
longe , relnes, f. erait de chien, #. bride. f. amare , ca- 
bee. fcicourgée, les fangles d'un lit. (q. Lewra à lauræ 
triumphantium, [uë qua mos srat captivos vincire. DoN } 
Cm um adférimx:ffent loris, Bisz.Lorqu'ils l'eurenc at- 
taché avec des courroies, Lora ranens. Vino. Tecant les 
t<fnes. Dant Lers. I D. Lâchenc la bride. Operiere loris. 
PLaur.Vous aurez les étrivieres. Cadere loris. Cic. Don« 
ner les écrivieres. 

LORIOM , ÿ5. n. Ecel. Evêché de Thufcie & du Vi- 
cariat Romain, donc les ruines ioix vers l'Æfojtersa- din 
Borrac:#, dans le Patrimoine. 

Lonnes, on CasrTRUM Lonnss Ercl. Ville de Mefo- 
potame , où ii y avoit aucretuis ur Evéché, 

+ Or.m. Base. Lot , neveu d'Abraham , dont la ferame 
fut changée en Aatue de fel, 

Lora. Vid, LotTus,4, am. 

LOTARIOS , is. m. Ecel. Loyer , Erêque de Sées. - 

LorHaRincia, #4. t, La Lorraine, yranie Province 
de France, dont la Capitaleeft Nana, & cit bornée au 
Sepentrion du Duche de Luxembourg,& du Comcé da 
Bourgogie au Midi. Le Duc en eft Souveran. 

LorHARiUSs , #. m. Lochaire, 

LorHiaAnA ,4.f. La Lochiane, Province de l'Ecoffe 
Meridivvaie , dont la Capitale eft Ejimbourg , qui l'eft 
aulfi de vour le Royaume. 

2OTIO , ons. f, Virr. L'action d: laver, lotion. f. las 
vement. #3, SYN. Lotus , us, 

Loriozsnrs Non. (q.Lautulensè, D'uic maniere fale, 
vilaine. 

Loris.(abl. pl.) de Lorus, lavé. 

LOTIOM , 55. n. Suér, Urine. f. Yalla dit que la pre 
iniere lyllabe de Lorism cit bréve. 

*LO TOMÉTRA, &. f. Bibl. Elpece de lotos d'Egypte 
plus grand que le lotos ordinaire don les Bergers fout du 
pain. (Awmwnres, framdier lotes ur Echinomerra grandior 
Ech:nus.) 

*LO TO? HXGI, ôr#m. m. pl: Les Lotophages, Peuples 
l'Afrique qui le nourtiffenc du fruie de l'arbre appelle 
Lotus, {Ra Pas, manger.) ; 

Loron , er, m, Lavendier , Laveur, Baigneur , Etui 
viite. 

LOTOS , 5. f. PL. Le Lotos, arbre. ( Awns.) Vid. Lo« 
rus ,é, C'eft auffi le nom d'une Nymphe qui fut chan- 
gée en cet arbre , loriqu'elle fuyoir les pouriuies de 
d'riape. ; , 

LÔTRIX , 5cis. f. Lavandiere. f. blanchifleufe. 

LOTÜURA , 4 f. PI. L'aélion de laver où de nettoyer 4 
d'évuver. j: lavage, lavemenr. m. hvure. ie Fume 
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sos SEOT SUR est y 

Î.P1.34.Lavure d'érain, (d'un grand ufageen cine.) | glifant.(r.Lusricus. . « 

LOTUS: 3e am Sue Qui 'ef baigné, lavé, ne | LUBRICATÉS , à, êm. Anx, Glifant Pi Lure 
(part. pall.) v. Lavare, 

Sus lets, Bisz Le Pourceau après s'êrre lavé. Non le- 
tis manibus manducare, D». Manger {ans avoir lavé les 
mains. Loris veffibus. Bisx. Ayant lavé (es habits. Aurem 
mordaci lotus cote, Pans.s. Sroïcien dont la fcience eft 
trop dure,ou qui juge fainement des chofes, qui a l'oreille 
fine & délicate. (ppr.) Qui s'eft nettoyé l'oreill: avec du 
vinaigre fort. 

LOTUS , 5. Le Lotier, plante à fur legumineufe , dont 
Je calice eft un corner dentelé qui poulfe un piftile qui de- 
vienc une gouffe, laquelle renferme quelques (emences 
prefque rondes , ou qui ont la figure d'un petit rein. Il y 
a des e(peces de ce wenre, dont les gouffes (ont divifees en 
cloifons polées detravers, Ces cellules font remplies par 
des femences. 11 eft eflentiel aux efpeces de ce genre d'a- 
voir crois feuilles foutenues par une queue , dont la bafe 
€ft encore garnie de deux autres fcuilles. Vid, Loros. 

Lorus. Nymphe aimé: de Priape , qui fue changée 
en un arbre de {on noi Jorfqu'elle fu yoit les pourfuices de 
ce di-u impudique. 

LOTUS , #5. m. Celf. 33. 25. Lotion.f. Syn. Lorura. 

Lovanransis, fe.{(1d3.) D: Louvain,qui eft de Louvair. 

LOVANIOM , ii. n.Ecel. Louvain » Ville du Duché 
de Brabant en Flandres (ur la Dyl2.11 y a une cres celebre 
Uïiverfité fondée en 1426. C'eft un des plus confidera- 
bles Duchez d: Brabanc, Cette Ville n'eft qu'à quatre 
lieues de Bruxelles. 

Loviriun, ü. n. Lowitz, petics Ville de la grande 
Po'ogne.fLous , Fleuvz de Macedoine, celebre par la vic- 
tolie que Les Romains remporterent {ur le Roi Philippe. 
Tite. Live l'appelle Aous. 

Loura, ou rer pe méchant Village d'Irlande , 

Lournia,s.f, S érigéen Evêché l'an 443, & unià 
ne d'Armach en12f2. 

XIAS , Z, m. Un des furnoms d'Apollon, [obli 
à double fers, tu 

_*Loxovrouia, #, f, La Loxodromie. f. ou l'art de na- 
viger obliquemenr. Ce mot eft grec de Air , oblique, 
Gr dyougs ; courfe. 

LUX ,3. f. Liv. Nom d'une déeffe qu'on invoquoir 
Pour les expiations. (R. Lusrs.) 

Lusesir.(s.fuc.) Vid, Lussr. 

LÜ BECA , 2. f, Ecel, $ Lubec, Ville Imperale dans 

LÜBECÜM, i.n. ” &le Cercle de laBail-Saxe fus 
le Drave, à deux lieues de la mer Baltique, On y transfe. 
1a l'Evêché d'Oldembourg. Ses Prélats fe firent Protel. 
tansen 161. Certe Ville eit Capiale de toutes les Villes 
Anfeariques. 

* Lusins , enris, (adj.) Ter. Volontiers. Vid, Lissns. 

LULENTÉER. (adv.) Plawr, Volontairement, Pid. Li- 
BENTER. - 

LUBENTIX , Z f. A. Gell. Agrément, bonne grace, 
 @equi pi. ir. [furnom de Venus. 

LUSENTiOR ; ris, (comp.) € 

LUBENTISSIMUS, 4, wm. APUL. (fup.]) de Lusews. 

LUBENTIUS. (adv.) Plaur. Plus volontiers. (coxmp.) 
de LUnaNTer, 

LussNTiUs, si. m. Erel. Louvtins , Curé, 

Luser. Le même que Liser. 11 plaît. Ur lubebit, Cure. 
Con ire il vous plaira. 

LUBETIA , 2. f. Ecel, Loubece, Louvece,Leobgythe. 

Lusicum Fid. Lusicuu. 
 LUBIDO , ins. f, Plaur, Envie, volonté, fantaifie. f. 
Vid. Lisipo. 
©” LUBLINUM , £. n. Lublin, Ville de Pologne, Capitale 

du Palatinat de Lublin. 

LÜBRA , 4. £.Ville d'Erurie, à douze milles de Rome. 
LLUBRICARÉ, ©, av, arm, Jyv, Rendre 

























cus. 
LÜ BRICE. (adv.) Cic. D'une maniere dangereufe. 
{Qu-lques-uns lifent LusricA dans cet endroit. 3. Phil.) 
LÜBRICÜM,f. r. Tac. Endroir gliffant, pas gliffane. 
Lubricum adelefcentie. T À c. L'écueil de la jeurefle. Lu- 
bricum lingus. Mon. J.C. Les fautes de la largue. 
LÜBRICÜS , à, #m. Cic. Gliflant.fdanger:ux. Pirg. 
Trompeur, ircerrain , fdiMicile. Ætas maximè lubrica, 
Cic. Age où il eft tres facile de fe laiffer aller au mal. An- 
guis lubrieus. Vince. Un ferpent qui glifle, qui échappe. 
Lubricus ajfenfus, Cie. Confentement Je n'eft pas ferme, 
‘ur lequel on ne peut comprer. Oruls lubriei € mebiles. 
Cic. Des yeux mobiles qui font dars un mouvement con- 
tinuel. Spes lubrica, S + À T. Elperance trompcule. Fiat 
via illorum tenchra @ lubricum. Bisz. Que leur chemin 
foit obfeur & gliffanc. Os lubricum eperatur ruinas. Ip. 
La langue Ra:reufe caufe des ruines. Nimiiem lubricus a[- 
Pici. Hor. Dangereux à regarder, qu'il eft impoffible de 
regarder fans danger. : | 
LÜCAÀ ,8.f. Cie. Ecel. Lucques, Ville & Republique 
d'Iralie, fous la proteétion d'Elpagse , dans la Tofcane, 
fur le Serchio, Evêché dès les premiers ficel:s. L:s Cha- 
noïtes portent la mâvre les grandes Féres,comme les Car- 
dinaux. [C'eroit la derniere Ville dans les Confins de la 
Gaule Cifalpine fur la mer inferieure, b, mer de Tofcane.] 
LÜCABOS , lucätouts. F. PI, Un Elepbart. (g. Bœuf 
de Lucanie.) Les Romaiss donnerent ce nom aux Ee- 
hans, parce qu'ils ne connoifloient point de plus groffe 
Pères quele Bœuf, & qu'ils virent des Elcphars pour Ja 
premiere fois en Lucarie,dans l'Armée de Pyr:hus.Pl.s.æ. 
Lucaxar, aris. n. Varr. (D. A.) Un: Rerardiere, 
errierde R:naïd. 
: LOCANI , Grüm. m. Cie. Les Lucaniens , Peuples d'I- 
talie , qui comprenoient auf les Bruvieus , & ciroient leur 
origine des Samnires. . 

LOCANIX, 2. f. Liv. La Lucanie, le Pays des Luca. 
niens , borré à i'Orienr par le Golfe de Tarente, & à l'Oc- 
iden la mer Tyrihene. . : 
“ LOCANIRCOM , 5. n. Ecel, Logni en Beavfle.—Bi- 

turigum. Eccz. Saini-Chartier, en Berri. ; 
LÜCANIACUS ,5. m. Ecci, Lugni,en Berri, ; 
LÜUCANUM in. peel Saint-Emilion en Nm 
LUCANUS , 5. m. ne, petite Ville à deux 
lieues de Guréeaux. .n 
LÜCANUS ,5.m. Mart. M. Anræus Lucain , Poëte , 
fils d'Ancæu: Mela éroit de Cordoue , il fur élevé à Rome 
avec Perle, remporta le prix de la Poëfie, pour un Poeme 
d'Orphée qu'ilavoit compofé fur le champ ; il fr d'au- 
tres Ouvrages qui ne font Le venus jufqués à nous: fon 
Poëme de ia Guerre Civile de Pompée & de Celar eft en 
dix Livres. Nous l'avons avec une Tiaduélion en vers 
François , par Monfieur de Brebeuf. 

Lucanracus Funpus. V'd. LucanNuM. ; . 
LÜCANICAÀ , 4. f. Cie. Elgece de boudin ; ou d an- 
douille, fauciffe , fauciflen. Solebam antea deleëtari oc 
Cr lucanieis tuis, Cac. 9. Ep. pe dede Led prenois 

laifir à vos olives & de vos ns 
Pan R Enr n. Tac, Salaire des Cemediens, ainfi 
appellé en latin, mare par Las , fur les bois 

is'a oient Lui. . ; 

mt fr Vans. Fêtes qu'on celebroit dans un 
Bois, eñcre le Tibre & la Porte Salaire, au mois deJ ue 
‘K Parce que, dit Feftus, c'éroir dans ce Bois UE a 
mains vaincus par les Gaulois, {e réfug'erent. Qwè4 vi A 
Gallis fugientes à pralie ibi fe occultaverunt. (Farren dé- 
rive ce mor de Lux, quèd propter lucem amifiam is see 
inffitutus, 1. ÿ.] Mais on le peut tirer arr gi 
Lacs , de ce Bois où çerte Féte étoir celebrée, 
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LUCZS, 4. m. Saint Luc, Evangelife, & Difcip'e 
de Saint Paul , qui nous 2 laiffe les Aëtes des Apôtres , & 
l'Evangile qui perce fon nom. 

LUCCEÆ , armm.f. pl. Ecel. Locher , en Tourraise, 

Lucs. (abl.) de Lux, lucis, La lumiere. 

Lucear. ({ubj.) Lucssar. (imp.) v. Lucers. 

Lucspia , 4. f. Ecel. Locel., près de Verceil. 

Lucsta,4.f. Eccl, Lucée, Visrge & Martyre. 

LUCELLÜM, 5. n. Cie. Petit gain. (dim.)de LUCRUM. 

Luceu. {acc.) Vid, Lux, ci. Lucem facere. Fast. Sa- 
crificr à Saturne, la rérenue. 

Lucexpo. (g-r.) Cic. v. Lucsrs. 

LÜCENSIS , së, ( adj.) Cie. Ceux d= Lucques. Lucenfe 
Mure pium,Cic.rs.Ep,rg.La Ville de Lueques.Pid.Luca. 

LUCENTÜM , 5.n, PI, Lucsnte , Ville d'E‘pague ; ce 
n'eft plus qu'une Forterelle de la Province de Valence, ap- 
peilée Liichen, ou Luchente. 

LUCFO , és, Vid, Luczrs. : 

LÜCEGRTA , 2.F, Cie. Ecl Lufuc, ou Lucko , Vill: 
a lez bor::.e, Capitale de la Volhinie en Pologue fur le Ster, 
Eéché Lacin, érigé par Urbain 1 V.Jly avoit déj: ua 
Evéque Grec Suffraganc de Kiovie. 

LUCERE, «9, lmxi. Cic. Luire, reluire, éclairer, 
biiiler, éclatter. Æqwitas lucer ipla per fe. Cic. 1. Off. La 
Jaltice jette par elle-même , un éclac qui la fait découvrir 
fans peine, Lima lucer luce alien&. Cie. 2. Nat, La Lune 
Juit d'une lumiere étrangere, (qu'elle emprunte du Soleil.) 
Forns tgne affiduo lucer, T 15 Il y a toujours bon feu à 
mon foyer, Lusere facem alicui. PLAUT. Porter un flam- 
biau devane quelqu'un. Ad /ueendiew. brsu. Pour éclairer, 
Lux lacet, Ip. La lumiere luir. Mea oficis parum anteà 
luxerunt, Cic. Mes emplois jufques ici, n'ont pas eu 
baucoup d'ec'ar, Virrus lucer im temebris, Cic. La veriu 
brill: dans les tenebr:s. 

LuceRENSES , Gr Les Luseres , l'une des croi: 

Lucsnes , ram. Liv. $ parties du Peuple Romain. Les 
deux aucres s'appelloient Rhammenfes & Tat.enfes.[ On ne 
fçair pas erop la veritable or'gire de Lucerss.] 

Lucenia, «. Cie. Lucerie. La méme que 

Lucsria-Pacanica.f. Lucera, Ville mediocre de la 
Capitandte au Royaume de Naples, Evêché du qua:rié- 
me fecle fous Benevent. On y unic cclui de Ficrenzuola 
J'an 1410. Ù 

LÜCERINÜM,;ï.n. Ecel. Logrogno, Evêché fur l'Eb-. 

LUCERNA, &. f. Lampe, lanterne. f. flambeau, ». PL. 
un Poiflun qui , comme le raconte Pline l'Hiftorien, a 
une langue reluifante comme le feu , qu'il tir: pendant la 
suit lorfque la mer eft calme, (R.Ly HN U s.Serv. r, 
Ær. 126.) Lucerna ardens € lucens. Bis. Lampe ardente 
& luilante. Lucernæ pedibus meis verbumtunm , € lumen 
femitis, no. Votre parole eft une lampe qui éclaire mes 
peds, & uce lumiere qui me fait voir les fentiers où je 
dois marcher. Accendere lncernas, \n. Allumer les lampes. 

LUCERNA , &.f. Lucerne, Ville Capitae du Canton 
de Lucerre , en Suifle. 

LucsrnULa , 4. f. Petite lampe , lamperon. 

Lucss. Catal. (pl) Pid. Lux. 

LUCESCEÈRE , /mcëfcit.(imperf.) Ter. 11 faie jour , le 
jour commence à paroître. 

Lucsr. Cie. I] luc , il fair jour. Vid, Lucsre. 

Lucsrius si. m.4.Gell. Surnom de Jupiter. 

LucaricsrNUs ,#. Ecer. Louther , Abbé. 

Luc. (dat.) de Lux. Vid, Lucus. 

Luc. {adv.) Plaut. De jour , du matin , le matin, 

Lucracuu,f. n.Lucé , au Maine, 
Lucranus,i. Eccu. Lucien, Apôtre de Beauvais. 

Lucipas,s. m, Eccl, Lucidas , Martyren E!pagre. 

! LUCIDE, (adv.) Cie. Clairement, nexesment, intelli- 
g'bl-meur. 
Lucinion , oris, Ovin. (comp.) 


LUC. 807 
Lucrnréifu0s , 4, um. Quinr. (fup.) deLécrpus. 

LÜCIDIÜS. Sen. Plus clairement , avec plus d'éclat» 

d'une manirre plus illuftre. (comp.) de Lucerne. . 
* LÜCIDÜM. Her. Avec éclat. Lucidum fulgentes oculi. 
Hor. D:s yeux brillans. : 

LÜCIDUS , à, #m,. Horn. Clair, éclattant , brillant » 
luifant , lumineux. Quint. cranfparant. (r. Lux.) Ædif- 
cium lucidum. Dico. Domus lucidier. Ovin. Maifon fort 
claire , bien ajourée. Gemma lucida. 1 p. Une pierre pré- 
cieufe qui brille. Lucidior Sole, fuper Solem. Bis. Plus bril- 
lant que le Soleil. Nwbes lucidz. In. Nués lumireufc. 

LÜCIFER , ëri, m. Cie, L'Evoile du matin. JOvid. le 
jour, Undecimus lucifer, Oviv. L'onziéme jour. Terfi#é 
lucifer, Star. Le troifiéme jour. 

LÜCIFER. Bibl, Le Chef des Anges revolrés. [Lucar ; 
Evéque de Sardaigne. 

LÜOCIFER , #, #m, Ov. Reluifant, brillanr, éclat- 
tance , refplendiffant , luminsux , qui porte la lumiere. (Ré 
FsRRe.) . . 

LucirLuus , 4, mm. Juvenc. Qui répand la lumiere. 

LÜGLIFÜGÜS, 4, sm. Cic. Qui fuit la lumiere. (R+ 
Lux, @ Fuorrs, fuir.) Avis lucifnga. Sirv. Oileau de 
cencbres , qui fuic la lumiere, Blatra lucifuge. Vino. Des 
vermifleaux qui fuient la lumiere,qui font enremis du jour, 

LÜCILLE, ärmm. f. pl. £ccl, Lucilles, entre l'Indre 
& le Cher. 

Lucizisvreus, f. m. Ercl, Luxembourg, Ville da 
Pays- Bas, Capitale du Duché de mème nom, le Siege 
d'un Confeil Souverain. Cette Province eft bornée d'une 
partie du Pays de Liege, de la Lorraine, de l'Evêché de 
Tiéves , & de la Moicile. 

LÜCILIUS , i5. m. Hor, Nom propre. Horace parle 
d'u Puëte Satyrique qui l'avoic precedé , & dont il nous 
refte quelques fragmens. 

LÜCINA, Z.f. Ter. Lucine, étoic un furnom de Juron, 
qu i prefidoit aux accouchemens ; à ce que croyoient les 
Romains,{r. Lux ,0# Lucus, felon Ovide.] 

Gratis Luciræ, d:dit bac tibi momine Lucus. 

Aut quis prricipium 14 Des lucis babes, Ovid.z.Faff 
LÜCINIACOM , 2. n. Eccl. Lufñgnan, en Poitou. 
sie sn CT Quia des petits yeux. 
LÜCIO , onïs. f.) Luçon, Ville chétive du Bas-Poi. 
Luciona , 4. F. Roi deux lieues de la mer,dans des 
LuciontA, & f.)marais, Evêché fous Bourdeaux , 

l'ao 1327. C'eft un démembrement de l'Evêché de Poi. 
ters savant ce temps-là, ce n'écoit qu'une Abbaye de 
B:urdiétins. 

LÜCIPORÉS , mm. m, pl. PI. Les Elclaves de Lucius, 
(Luci pueri,) comme Marcipores , Publipores, Les Eicla, 
ves de Marcus, de Publius. 

LÜCISATOR , ôrir, m. Prwd. Qui donne la lumiere, 

LÜCISCÉRÉ. Pid. Lucrscsra. 

LÜCISCÜS , 5. m. Cie. Louche , qui a la vue foible, 

LÜCITÀS , Z.m.Ecel. Lucicas, Martyr. 

Lucrus , ñ. m. Nom de plufieurs Rormains. | 4/: nom 
d'un Poiffon , un Brochet. feel, Luz. 

Lucra.Vid, LUCRUM. x - . 

LÜCRARI, dr , anis sim, Cic, Gagner, faire du profe. 
Lucratus cft alsa duo.Bigi.En gagna deux autres. Lucrari 
tempus, Liv. Gagner du temps. Fundaments lucramur 
Pair. Nous épargnons la dépenfe des fondemens. 

JÜCRATIVUS , 4, #m. Quint. Lucratif, cüilya 
du gain, (R. LucrUM.) Ex casfa lucratiua. Dic. D'une 
caufe lucrative. 


LÜCRATUÜS , 4, wm. Hor. Qui à remporté , qui a 


ragné. | 
SÉOCRETIX, &. f. Liv. Lucrece , fille de Lucretius, 
qui fe donna la mort , pour ne pas furvivre à fon honneurs 


LÜCRETILINOS , 44m, Cie, De Lucueriie, 
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LÜCRETILES , ÿs. m. Her. Lucretile, Montagne des 
#abins. 

Lucri, Vid. Lucrunu-. 

LÜCRIFACERE, f'ac33, fécs, fañm. Marr. Gagner. 
Ur. LucruM.) Lucrifacere injuriam. PL. Eviter la pe 
duc à fon injuftice. Ur infirmeos lncrifacerem. B 1 8 1. Pour 
gagner les foibles. Lucrique facere banc injuriam, Bis. 

vit-r cette tempête , octte perte. 

LÜCRIFACTUS, à, #m. Cic. Gagné. 

LucririanT. ( 3. pl. fubj.) v. LucRirI&Rr. 

LÜCRIFICABILIS, le, {adj} Plaur, Qui apporte du 
ne Dies lucrificabilis, PLAUT. Un jour où l'on gagne 

l'argent. 

LÜCRIFICARI, br , ris sm. Le même que Luck: 
HACERE. 

LÜCRIFICS , à, m, PLaur. Pid. Lucriricasiuis. 

LÜCRIFIERI , f5 5, fañis sûm. Cic. Eire pagné. 
Ut fine verbs lucrifians. Bi91. Afin qu'ils foient gagnés 
fans paroles, 

LÜCRIFUGA , 4. m. Plawr, Qui fuic le profir, qui n'ai- 
me point le gain. (r. LucruM, Fucske, fuir.) 

Lucrixaensis , fe. Cic. De Lucrin, Vid. LUcRINUS. 

LÜCRINOM ,5. n. Ville de l'Appouille, 

LÜCRINUÜS, à, #m, Hoa. De Lucrin, Lucrinus lacus. 
Hox. Le lac Lucrin près de Bayes, que l'Empereur Au- 
gui jPignit avec l'Averne, & en fitun Port, appellé le 

ort— Julien. 

LÜCRIO , #nis, m. Feff. Qui aime à gagner, interefle, 
ayate. 

LÜCRIPÉTÉA, £. m. Plaut. Intereffe, qui aime le gain. 
(2. Perers, demanier.) 

Lucro (abl.) Vid. Lucrux. 

LÜCROR , 4ris. Vid. LucraRI. Gagner. 

+LÜCRO:E (adv.) D'une maniere luciative, 

Lucrosion , érs:. PL. (comp.) & 

Lucrosissimus , #, #m, PL. ({up.) de 

LÜCROSÜS , à , wm. PL. Lucratif, qui apporte un 
grand vain. 

. LÜCRÜM, 5. Cie. Gain . profir, lucre. m. 

Aliquid apponere lucro. Ho R. Ponere in lucre, C1c 
Mexcre quelque chofe au nouwbre de fes bosnes fortures. 
Qya slle univerfa, naturali quedam bone, fecit lucri. 
C. Na. Il fie touc:s ces chof:s par une vertu qui lui étoir 
macurelle. Toutes ces chofes, font j'eÆet de la bonté de fon 
saturel. Nibil eff lueri, quod me hodre facere mavelim , 
quâèm. DLaur. Iln'y a rien i j< fouhaïtafe davantage 
que- Rien ne peut faire rant de piaifis, que. 

TLUCTA, & F. La lutte. f. Syn. Luéfario, 

Lucrasarur Lurtoit. (imp.) v. Lucrant. 

LUCTAMEN , infs, n. Virg. Efort. 

Lucranpo ,LucranpUM Æor. Lucrans, anti. In, 
w. LucranRt. 

- LÜCTARÉ , 7, ai, &tam. Ta. Lutter, s'exer. 

LUCTARE, dr, anis sum, Cic. cer à la Jurre , 
s'efforcer, e débattre, combattre , difpucer. Dum ln&ai. 
Tan. Hecyr. Comme elle failoit tous es efforts pour fe 
défendre. Non iuéfabor ampliès.Cic. Je ne difpuerai plus. 
A luëandum, Cic. Ponr#ombartre à la lutre. Luélur, 
cum arbore, FRONT. S'efforcer d'arrach:r un arbre. Luc. 
tantur inter [e (e. Pi. 1s luttent enfemble, 

LUCTATIO , &nis. f. Cie. L'exercice de la lutte, l'ac- 
tion de lutter, la lucte —. de Ja difpute, l'aétior 
de difputer , Ja difpute, f. 

LÜUCTATOR , ôris. m. Ovid. Un Lurteur 
s'exerce à laluite. 

LUCTATORIUS,#, #m. Sur. Qi concerne la lurre. 

LÜUCTATOS , ss. PL Effort Svn Luéfamen. 

LUCTIFER, 4, #m, San. TR: Qui caufe de l'aA'&ion, 
À la “outeur, (R Lucrus, @ Fans.) Bubo luétifer, 
Le. Un Hibou qui annonce, qui prefage quelque malheur, 


» celui qui 


LUC. 
LÜCTIFICX BILYS , Æ. (adj.) Plein de crifielfe. 

LÜCTIFICUS , à, #m, Cic. Le même que LucrI FR 
(R. Lucrus, @& Facura.) 

LOUCTISONOS , à, #w. Ovip. Qui a un fon lugubre, 

LÜCTO , ä5. Vid. Lucrans. 

LÜCTOR , éris. Vid. Luerant. 

Lucru. (abl.) de Lucrus. 

LÜCTÜOSUS , à, #m. Cic. Lamentable, déplorab'!e, 
crifte, qui caufe du chagrin,de l'afliétion,des pleurs. Lus- 
tuofa wioris. S a1z. Une viétoire qui caufe des pleurs. 

LÜCTUÜS , #5. m. Cie, Deuil. m, triftefle. f. pleurs , 
gémiffemens. », douleur. f. % Les f:mmes portoient le 
deuil dix mois, & duiant le temps du deuil , on s'abftenoit 
de traiter fes amis , excepté le repas des funerailles , & de 
manger chez eux. On abbregeoit Je t-mps du deuil en cer- 
raines occafions. VoyeZ Fellus , au mot Minwebasur , &e 
Tice-Live, /. 22.6, 36. 

Lucusranpuu «ff. Cers. 

LucusRans, 415, Liv. Qui travaille pendant la nuit. 

ate } v. 
rt BRARÉ, 8, gui, ätäm. Travailler durant la 
auie , travailler à la chandelle.{r. Lux.) #* Jr n'airrouvé 
de ce verbe ,que Lucubrandum , Lucubrans , Lucubraus , 
dans les bons Aut-uts. Apulée dit Lrcubrabar. 

LÜCÜBRATIO , émis. F, Cir, Toute forte de travail 
fait à la chandell- , faie durant la ruie. 

LÜCÜBRATIONCÜLE , ärém, F. A. Gel. (dim.) de 
LucusxaTio. Syn. OPufcula. 

LÜCÜBRATORIUS, à, #m, Suer. Lucubratoria lec= 
ticulæ. re pecise hutierz, «ù l'on cravaille à là chandelle. 

LÜCÜBRATUS, à, #m Cie Travailié à la chandelle, 
Opufeulum lucubratum contraétioribus noëtibus. Cic. Ou 
vrag- travailé durant les courtes nuits. Nox Imcubrata. 
Manr, Uue nuic paflée, employée au travail. (part.paff.) 
v. LucusraRe. . 

+TLÜCÜUBRÜM, 5 n.Perite lumiere qu'or ertretientavec 
la méche, de la cire, de l'huile, ou du fuif.[à Lucsnpo.} 

LÜCÜULENTARÉ ,5,4vi, atam. Donner du jour. 

On cire ce verbe de Virruwe. 

LUCÜLINTE. (adv.) Cie Clairement, nettemenc, 

LÜCULENTER."" ” ‘ ‘$ d'une belle maniere. 

Luculente direre, Cic. Parler ciairement. Vendere lucu- 
lente, PLaur. Verdie cher-ment, vendre cher. Gracè li= 
culenter foire. Cie. Sçavoir le Grec en perfeét'on. 

LucursnrTion , oris. Cic. (comp.}ce LUCULENTUS. 

+LÜCÜLENTITAS , #ris, f. Non. Grandeur, mayni- 
ficence. [Ce mot latin cft vieux.] 

LucuLINTO , #5. Vid. LUCULENTARE, : 

LÜCÜLENTUÜS, à » rw. Praur. Clair, éclairé, 
[grand , riche, fb:au , bon. (r. Lux.) à 

Lusulentus Atnëter, Cic. Auteur excellent, digne de foi. 
—d'es. Piaur. Un brau jour.—divitie, 1p. De granles ri- 
ch-Ües.—facinus, PLAUT. Aétion éclatante, illuftre.— 
farilia. Yp. Maïlon riche.—forme. Tir. Rare beauté— 
hereditæs. Piaur. Riche fucceflion—erarie, SaLs. B:au 
difcours.—p/:g2, C 1 c. Bl fure profonde , dangereuie.— 
Seriptor, In. Ua bon Ecrivan, habile Hiftorien. @s4m- 
cbrem camino luculento utendum cenfee. C 1 c. 7, Ep. C'eR 
pourquoi je vous confeille de faire bon feu. 

Lucuu. id, Lucus. : 

LÜCÜMO , 815. m. Lucumon , nom propre. 44/. In. 
fecfe.Serv Roi. Tufcia duodecim habuit Lucumones.Sinv. 
8. Æñ, 475. La Tufcie, ou la Tofcane a eu douze Rois, 
[Luctumones, jidem qui Lycaenes.] Vid. Lycaon 

LÜCÜUNCÜLÜS , 5. m. Srat. (dim.) de 

LÜCÜNS, sniis. m. arr. Elp:ice de gâtéaux.- Le 
méme que , 3 

LÜCÜNTER , ëris, Fesr. à grace Awmxrrae , quod ef 

Edulii genus , fic diétum ab aïberfione farine qua alba ef. 
ScaL. vel yhmgerig , potils À yAaE vas, Lac. SaiM. 
LUCÜS , 


LU D. 
LÜOCÜS, 5 m. Cie, Un bois confacré aux faux dieux, 
& qu'on ne couppoit jamais par refpeét. X Comme les 
arbres d-venoient par cette raifon fore rouffus, la lumiere 


n'y penéeroie que d fisilement , & c'eft ce qui lui a donné 
€: nom , à men lucendo , felon Servius , après Quintilien. 
D'autres croisnt , (peutètr: avec plus de raifon,) qu'on 
aainfi appellé ces bois, à caufe des flambeaux ou de: 
chandelles qu'on y allumoïit en quartité par dévotion. 

Luces fuccide, Bigz. Biûlez lrurs Bois, confacrés à leurs 
dieux. À Lucus, eft aufli l: nom de plufiturs Villes, com- 
me dans Pline, Ville du Latium, dans Tacite, Ville de 
Dauphiné , dont l'on voie ercore les ruines auprès du 
Village appellé le LucLucws Zffurum. Ville fur les Fror- 
tieres d'Afturie, des ruines de laquelle en a bâti la Ville 
d'Oviedo , dans le Royaume de Lion. 1 nes Anguñi, 
Ecez. Lago , Vill: de Galice en E pagne fur le Minho, 
Evéché dans la Province de Compoñtcile, dès l'an 666. 
—Badubenna. Tac. Ville d'Allemagne, à crois lieues de 
Gren'ngue—Feronie, Liv. Ville & Colonie d'E:rurie , qui 
ne fubfifte plus prefentement. Lwecws-Ferenia, Ville d'E- 
tiurie , esourd' Lei Pietra Sanila, 

Luna, 4. Petite Ville de Weftphalie ,unicen 1668 , à 
l'Evéche de Paderborn. 

Lupanr. (3. pl. fubj.) Lupasant. (3. pl. imp.) v. 
Luosrs. 

LÜDANÜS,5.m.Eul. Loudain, honoré près de 
Strafbourg. 

Lupens, enti. Jouant. (part. aét.) v. Lupers. 

Lunsra ,4,f. Ecel. Luie, petice Ville, avec un cele- 
bre Morafiere de Franche Comté, au pied du Mout de 


Voge. 
LÜDÉRÉ , 43, lm55, lmsmm. Cac. Jouer, badiner, foli- 
tir , Île moquer, romper , dupper , impofer , frailler , 


rire. {Firg. chanter , compofer des vers , des chanfons. 4. 


Gel. jouer des inftrumens. 

Ludere aleam. Suxr. Jouer au jeu de hazard.—+xultim. 
Horn. Sauter. Inter fe forte, (lifez forte ,) catenas , (pour 
catina) ludunt, in numerumique exuliant [anguine lati, 
Lucr. Danfenc enfemble comme ils fe rrouvent , en e te- 
nant Éés par les mains, & famtent en cadence, ravis devor 
le fang qui coule de leurs bleffures. Ludere in numerum. 
Vino. Danfer en cadence,—in convivie. Liv. Se divercir 
dass un feftin.—/udum infolentem. Hon. Jouer un jeu in- 
fotenr.—speram, PLAUT. Perdre fon emps—par impar. 
HR. jouer à pair & à non.—pila. Cie. :ouer à la paume. 
Lujit amanrem. Vire. À trompé fon amante. Ego mbi 
cum lufi, mibil morer ullum lucrum. V 1 À UT. Rud. Pour 
moi, je me cont-nte du plaiñr du jeu, fans me foucier 
du gain, après la joie que m'a donsé cette valife, je ne 
demande rixn davantage. V. Max. 

LÜ DE , 46>, lissits sum, (palf.) Cie. 

Luvrrewsis, fe. (1dj.) Eccl. De Lure. Pid. Lunsra 

LÜDT, torwm. m. pl. P!, Les j:ux , les fpcétacles. 

X udi, au plurier, fe prend ordinairement pour des 
fpeétacl:s, ou des reprefenrations publiques. Chez les 
Grecs, les jeux Olympiques étoienc les plus celebies. 
Parmi les Romains, c'ecoient les jeux du Cirque , qu'or 
appslloit Cirecnfes,où Ludi Circenfes, parce qu'ils f: cele- 
broient à Rome dans le Cirqu:. Quelques-urs difent qu'on 
les appelloit Circenfes, q. Cireumenfes, parce que dans je. 
premiers temps , qu'il n'y avoit point encore de Cirque , 
on reprefencoir ces fpeétacles entse des épécs muifes en rond 
d'uncbré, & le Tibre de l'autre, C=s jux étoicnt de trois 
fortes : Equeltres , feu Curules Iude, la Cour: , Agonales, 
Gymnics, les Combats , & Scenici, qui comprenoient les 
Pieces de Poëfies. On les commerçoir le 1 3 d: S:ptem- 
bre , & ils duroient cing jours, id. Dionyl. Halicarn. i 
7. c. 66. 

Apollinares ludi, Cic. Jeux Apollinaires, inftituës e. 
l'honneur d'Apolios , qui fe celcbroienr le quatrième des 





LU D. sos 
Nones de Juillet , depuis un Edit faic par le Prereur Les 


nius, StRy. €, Æn. 


Ludr Honerarii, Fist. Les fêtes de Bacchus. Vid. Li- 


BERALIA, On appelloic airfi ces fêtes, parce que lessur-ls 


ne furent en houneur, que depuis la naiffance de Bacchus, 
fi l'on en croit Ovide, Ante tuos ertus ara fine bonore fuc- 


runt, Liber, Gin gelidis berba reperta fecis. Ovin. 3. Fff, 


Ludi Palatimi. Sur. Les Jeux Palarins , qui fe cele- 
broient en l'honneur de Jules-Cefar.—Pifcaterii. FasT. 
Jeux qui fe faifoient tous les ans au mois de Juin, audelà 


du Tibre, pour les Pécheurs.—Scemici, qu'on apgelloic 
auf Mufici Agones, où Dionyfiaci. Vid. Ciscansis — 
Seculares. Fast. Les jeux Seculaires.C'éro'c une folemni- 
té qui duroir crois jours & trois nuics , & fe failo’t de fie- 
che fiecle, ou tous les cent ans, feion Feffws , tous les 
cent dix ans, lelon Verriws, Vid. CARMaNfeculare Hora- 


ti. Taures. Ssrv.ou Tawrii. Fast. Eroit une folemnité 
établie par le Roi Tarquin enfuite d'une pefte. Vid. Feft. 


in vocem T'anrii. ; 
# On dit Ludos farere aliquem , & alieni. PLaur. Se 


moquer , fe jouer de quelqu'un. Ludos ms facit, PLAUT. 


Rud,2.5.13. Elle me joue, Muris modis dii Indes faciuns 
Lomimibus. Isip. 3.1, 1. Les dieux e jouent des hommes , 
d'une maniere étais ge. Ur lwdes facit. TR. Pher. Comme 
11 Le divertit à nos dépens. 

XX , 4. F. Juv, Batteleufe , dan'eule. 

IBRIA. Vid. LuUpi8RIUM. 

10 DIBRIOSÜS , à, 4m. Firm. Qui ere de jouer, de 

rifée. 
* LÜDIBRIOM, ÿ 5. 0. Cie. pr 5 jouér.m.riféz.f. 


opprobre. f. Catulus fe ignis baufta heffium ludibrio exe- 
mit, FLO R.3. 21. Carulus fe dérobba aux infulres de (s 
conemis , en avalant du feu. Ludibria fortune. Cie. Le 
jouce de la Fortune. Hoffiludibrio efe. Cic. Etre la riles 
de l'ennemi. Ludibrio babirus, Biux. Moqué. Ludibria e x- 
pert. In. Qui ont été expolés à l'opprobre. Vetere in. lws- 
dibria. Tac. Tourier en tifée. 


LÜDIBONDUÜS , à , äm. Cic. Qui fait quelque cho- 


fe agréablement , comme en fe jouant. 


LÜDICER , ou ? Qui fe fait par jeu , en 
LÜDICRUS , 4, #m. Ho. $ fe divertiffane, pour s'e- 


x tcer. Ars ludicra armorum, Cac. L'art de faire des ar- 
ines , l'exercice des armes. 


 Ludierus, où Ludicer , ne [e rencontre pas chez les 


bons Auteurs, au nominatif fingulier. Certamen lndicrum, 


San. TR. Un combat feint, où l'on ne fe bat pas tout de 


bon. Clariffimum omnium ludicrum certamen Olympiorum, 


V.Par.s.8 Lecclebre fpeétacle des jeux Olympiques. 
Ludicri fermones, Cic. 4. Acad. Difcours qui ne font pas 
ferieux. 
LÜDICRE. (adv.) A4pul. En badinant, en folätrant, 
LÜDICRÜM ,5. Liv. Toutes fortes de jeux publics , 
les fpeitacles , les Comedies , les Tournois , &ec. 
Ceichrare ludicrum. Liv. Faire des jeux. Qwo quidem im 
fudicro. N, Pat,r.8. Dans ces jeux funebres. 
Lupicaus,:,wm. Vid. LUpicer, 
Lupirseisris. (2. pl. perf.) v. Lupiracers. Plant, Le 
mémequ* L'UDIFICARE. 
LÜDIFICABILIS , lE, (adj.) Plaut, Propre pour rail- 
ler,pour jousr quelqu'un.{:x v. Luniricars ) 
LÜODIHCANS ,&nsis, SL. (pait.) v. 
LÜDIFICARE, 5, Zui,ätmm.Cic.tr à Jouer quelqu'un 
LÜDIFICARI , dr, anis sum. ra : ls tromper, le 
'uppes , 1: railier , fe moquer de lui. 
Apertè ludiffcars, Cic, Se moquer ouvertement , publi- 
quement. Ludifcari mala alicujue. Pi. Ÿ. Se moquer des 
maux d'autrui. Lud f 45 herum. P 1 À U +. Vous duppez 
mou Maitre, Es qua bof s ingents mole agebant, perleui 
momento ludifcsbatur. Liv. 11 rendoit ixuriles en un mo- 
ment , les ouvrages qui avoient plus = : _ ennemis. 


CET] LUD. LUG. 
Laud:feari locationem, Liv. Ne venir pas le marché qu'on 
a fait, Lud'fcari fugé rofira. Fion. 2. Eïquiver adroice- 
ment les pointes des vaitleaux. Hire 

LODIFICATIO , on3r. F. Cie: Tromperie , raillerie , 
moquerie , infulre. Lud'fcatio hoffium. FRONT. Brava. 
de , in ulte. f. que font Jes ennemis. 

LÜDIFICATOR , ôri:.m. Plaur. Moqueur, railleur , 
tromprur, * 

LÜDIFICATUS , 4, #m. PLaurT. Moqué, joué, 
sors €. (part.) v. LuniFicARL. 

LÜDIFICATUS , #:.m. Plaur, Raillerie,moquerie.f. 
SyN. Lud'ficatio, 

LODIO , &nis, Liv. Comedien,Farceur, Danfeur, 

LÜDIUS , 55. n. Cic, $ Bouffn, Baladin.[C'étoient 
de jeunes gens , qui aux jeux publics danioient avant ls 
autres dans le Cirque. : 

LODO, ie, Vid. Lupers. Jou:r. 

Luvo. (ab!) Fra. Lupus. 

LÜDOVICA , 4. f. Eccl. Louile. 

LÜDOÜVICÜS ,r. m. Louis , nom propre. [En vers, 
on Le ierr de LODOIX, a 

LÜDRIXCÜM , 5. ». Eccl. Luroi en Poitou, fur la 
Creule. 

LÜDÜS,5.Cic. Jeu, exercice.[ Ac. Pad. Eco'e. f. 
College. m, claile , falle.f. Horn. plaifanterie , raillerie. f. 
Cie. Dee , Chanfon. f. ViRG, agrément , plajÿs, ». 
Ire à ludo fidicine domum. PLAUT. Pro!. Rad. Rey de 
chez un Maîcre de Guitarre.Quis eff nam ludus in sndis ? 
Vino. Car quel plaifir y a-t-il dars les eaux ? In Indum 
ducere, G reducere, Tir. Mener chez un Maître de Mu- 
fique, & en ramener. Ludsm aperire, Ci1c. Ouvrir un 
College , une Claffe , une Ecole, pour yenicigner les Ler- 
gres. Lidum Corinthi aperire coxétus eft.Cic.Fur contraint 
d: tevir Ecole à Corinthe. Ludo, (abl.) Virg, Par jeu , en 
cianc. Hunc faciamus ludes, PLAUT, Diverciflons-nous ur 

aux dépens de cet homme. Frsi ludo atar:s Liv. Pre - 
dre les divertiflemens qui conviennent à l'âge. Committere 
ed celchrare ludos, Cic. Faire des jeux. Vrd, Lupr. 

LUELX, 2. f, Lucr. 3.1028. Expiation. (ex v. Lure.) 
ne Quelques-uns lilenr ici Numela, au lieu de Lusia. 

Lusnnys, 4, 4m. OviD. ex v. 

LÜERE , (49, dis. Cic. Payer, porter la peine, être 

uni, expier. Luere commiffs pœna, Vino. E:.e punid'une 
ps Capite luere. Liv. Etre puni demort. Lucrepænas. 
Pn. Ecre puni.-fhiritu culpam. Ip. Souffrir la mort, en 

unition de fon crime. Luer qua fecit omxia, Bis. Il ouf. 
Éira les peines des maux qu'il a faits, Luiterum pœnas 
capire. SULp. Qu'il feroit pui de mort. 

LUE, iniïr, (pall.) Luc. Etre puni, Tac. érreexpié, être 
ab'ous. 

LÜES, ÿs. f. Cie. Maladie concagieule, conragion. 
Petr. de la neige fondue , ou de l'eau qui n'eit pas glacée. 

Qye paul ante lues , jacebat, PsTR. L'eau qui couloir 
un peu auparavant. 

Lusrt.!{s./fur.) v. LUERE. 

LÜGDÜNENSIS ,:Ë. De Lyon, Lyonnois, 

LÜGDÜNÜM, i.n. Lyon, Ville Metropole de la 
Premiere Lyonnoile dans l'Exarcat des Gaules, Capicale 
du Gouvernement Lyornois , à la jonétion du Rhône & 
de la Saone. C'eft une Ville tres beïle & tres marchande, 
qui après Paiis, le difpuce avec Rouen, pour les richeffes 
&: le nombie des Habitars. Ses Prelats ie glorifient d'a- 
voir porté le nom de Patriarches dès le fixième fecle ; ils 
font cependant Primats far les quarre Metropoles Lyon- 
noirs. 

Luspunum-Baravorum. Leyde, Ville des plus peu- 

les de Hoilarde, avec une Univerfité. 

LucepuxuM-CoxvenarRUM. Ville d'Aquicaine,qui fur 
ruinée dans le fixiéme ficcle, & de fes ruines on en bai 


ue autre, qui fur appeliéce du som de fon Fondateur ; 


LUG. LU M. 
Saint ia de Comminges, fon Evêque ef Suffraganë 
d'Auch. 

Lucourum-SararIUM. Lyon le Saulrier , dans le 
Comté de PRE 

Lucsaris. (2.{ubi.) Lucssitis. (2.pl.fuc.)v.Lucers, 

LUGsNoUS, +, #7, Ovip. 

Lucans, entis. Srar.{part.) v. 

LÜGERÉ , #7, läxi, lnéum. Cic. Faire paroître fon 
1fA étion , ia douleur, pleurer , gémir , s'affliger , êcre en 
ieuil , porter le deuil. [Les femmes étoienc en deuil dix 
mois. ] Varia genera lugendi. Cic. Les dif:ientes manie 
ces d'exprimer (a douleur, Pepulus luxit, Bis. Le Peuple 
ce mit à plurer. Luxérematres Ilis. Hor. Les Dames de 
Troies l'ont pleuré. Tu luxti, CATUL. Vous avez pleuté, 
{R. à Lurnpo. Sp.) 

Luc:ruu. (imper(.) Car. On pleure, 

LOUGILIANOS , f. m. Ecel. Elouan. 

LÜGÜBRIS, br. (adj.) Cic. Lugubre, crifte, furebre, 
le deuil. Ornatus lugubres weffis, Biz. Un habit de dueil. 
Lugubria nunquam exuerunt. Sin. N'ont jamais quitré 
‘€ ducil. 

LOGÜBR ÎTÉR.(adv.) Apul, D'une maniere lugubre, 

LUI, èr.{pall.) Frd. Lurns, 

Lutsium, fi. n. Eccl. Saïnr-Jean du Luz, Ville de 
F:arce, à l'embouchure de l'Urdacuri, proche Baïonne, 

Luirauroa,&.f Ecel. Luitpurge, Re! gieufe. 

LUITIO, ons. F. Ulp. Paiement, #. (R. Luske.) Ante 
luitionem, Urp. Sans avoir payé fes dettes. 

Lurrrurets , is. f. Feel. Lukparge, Vierge, 

Luirun. su. (ind. pall.) 

Lurrurum (fur. irf.aét.) v. Lusrs. 

*LÜMA, &.f. Varr. Sorte d'épine ou de ronce qui croft 
dans ‘es champs.(r. Ave», lues, quod fir noxa terre, vel 
Aduæ , fordes, purgamentum.) 

LÜOMACA, &. f. Erel, Lumague, Inflicucrice des Re 
higieutes de là Providence , à Paris. 

LUMANUS , 5. m. Ecc!, Lomain, Evêque, 

LUMARIOS, à, sm. VARR. Qui concerne ces épiaes 
appellées Luma. 

LÜMBAGO, ginis. Ê. Feft. Maladie des Reins. (Ra 
Lumaus.). © 

LÜMBARE , ïs,n. Bibl. Ceinture, f: qu'on met autour 
des reins. (ab eed.) x 

LÜUMBARIS, ré. (a4j.) L.M. Lombaire , qui concerne 
les lombes , les reins, 

Lumseris,érim. f. Ecel, Lombé+<, Ville Epifcopale 
de Galcogne , [ur le Save. Vid. LumBaRia. 

Luust, orwm. m.pl. Cic. Le dos." les reirs, les lom« 
b£s. #, Vid. Lumsus. Lombs; fufte dolat. Hor. Il donne 
cent coups de bätons fur les côtes, il rabotte les côtes à 
coups de bâtons. Sent lumbi veftri pracin&:, B 181, Que 
vos reins oient crints. 

LÜMBIFRAGIOM , #5. PLaur. Rupture des reins. 
[Ce mor eft forge par Plaure, de Lumbus, & Frangere, 
1ompre.] Auferes fe lumbifragium. Ip, Tu ne fortiras 
point d'ici, que js ne t'a'e rompu les reins, 

LÜMBRICALIS, «fiê. (adj.) L. M. Lombrical, Pere 
miformes mufculi lumbricales. Muicles vermiformes, ow 
lombricaux.(R. 1 UMsRICUS.) 

LÜMBRICOSUÜS, à, #m. Qui concerne les vers: Lime 
érice/us loeus, Lieu où il ya des vers. 

LÜMBRICÜS , ie. Ceus. Un ver qui naît dans la vers 
re, ou dans les inteftins des hommes , des animaux. 

LÜMBROSX , £. f. Ecel, Lombiofe , Vierge. 

LUM BULE, or#m. PL. L:s mufeles des reins. 

LUM BUS, r#. Cic Les reins, les rables, les lombes. ", 
Cou. la partie inferieure d'un cep de vigre. (R. q. à lmbidis 
ne, vel à hoces, interpofita m.) Vid, LUMs1. Lumbus Les 
me Pz. Le sable d'un Liéyrs.wimihmws, Longe de 
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LUM LUN. 

LÜMECTÜM , ï. Varr. Lieu où croiffent les épires. 
{R. Luma,rorce.) Sy. Spinerum, 

LÜMEN, inis. n. Cie, Luimicre.f. un jour, [un œ:il.". 
Bferéere. f. jour d'une mailon, d'une chambre. (q. Luri- 
men à Lucere.\ 

Lumen animi. Cou. La vivacié de l'efprit. 7 wmine 
guarte. VirG Le quatriéme jour. Lumintbus obffruere, 
Cic. Oier la vue d'une mailon, bâtir trop proche des fe- 
êtres dure maifon. Luminæ ducere. V 1 7 R. Recevoir le 
jour. Jumina Civiratis, Cic. L:s perfonnes les plus con- 
fidsrables d'une Ville. Lumine fecunde, Ip. Dans deux 
jours. 1x lumine disi, Biz. Pour éclairer durant le jour. 
Lumine lucernarum non egebunt, In. N'auront plus befoin 
de lampe. Morientis lumina, Ovin. Des yeux mourans. 

Lumen-ps1. Ecc/, Lordieu , Prieuré de Filles , davs le 
Querci. 

Lumina. Virg. Les yeux, la lumiere, le jour. 

LÜMINARÉ , is. n.8 b!. Un corps lumineux, [lampe, 
flambeau, Dro luminaria mafna. B BL. Deux grands 
corps de lumiere, deux corps lumin:ux. Ad lumimaria. 
Bis. Pour les lampes. 

% Le Trelor d'Eflicnne cire Luminaria, de Ciceron, 
& rapporte un paflage de la Deuxitime Philippique , où il 
dit que ce mor elt pris figurément. Ter lumnaribus ex- 
tirélis, 2, Philipp. 8. que Badée explique par ces mots, 
Tor egriaiis vins cxrinékis, Le Thefaurus Ciceronis, cice 
auli un exemple des Epitres 4d Acricum. Ofavam pa 
trem tuls luminarium, mais d'autres exemplaires ont 
luminum. Crc. ad At. 15.25 

LÜMINARE, 3, #r. l'aUD. Eclairer. Syx. Iuminare. 

LUMINOSUS,4, mm. Cic. Lumireux, éclattanc, 
brillanc. Vitr, bien éclairé , bien ajouré.(r. LUmen.) 

Lummixca, 4. F, Ecel. Lymming, en Angleterre, 

LOÜNA,4.f Cie. La Lune. f. (q. Lucina, de lucere.) 
Luna Solifque defeéfiones. Cic. Les Eclipfes de la Lune & 
duSoleil. Ad lunam, Parr.Au clair de la Lune, 1n modum 
sava Lune. FRONT. En forme de demie Lune. Luna cur- 
vatain cornux.PL Minor, nafcens, nova, Hor.Nouiffima. 
Cazs.Prima. PL. Le Croiflanr, la nouvelle Lune.—crefcens, 
VARR.La Lune dans fon ctoilfant.—decrefcems, Ip. La 
Lune dans fon declin, dans fon décours.—dimidia , dimi- 
diata, dividua. PL. Le premier quartier.—plens. Cas. 1m- 
men( pleno orbe, Pi. La pleine Lune—fencftens. VarR. 
Le décours de la Lune. Lune cwrfus menftruati, Une Lu- 
raifon, 

LUNA , 4. f. Liv, Luna, Ville ruinée de Tufcie , dans 
Je Vicatiat Romain,dont l'Evêché é:abli dès Jes premiers 
fiecles, fut transferé à Sarfane, qui n'en eft qu'à trois 
miics. , 

Lunat.(g2a.)pour Lunz. Luer. 

LÜNARE ;, 0, äus, atäm. Ovin. Plieren Croifant, 
courber. Prop. 

LÜNARÏEX, £. f. Le Bulbonac eft une Plante, dont la 
fieur cft à quatre feuilles difpolées en croix ; le calice 
pouffe du fond un piftile, qui devient un Fruir res applatti, 
femblabl: à une Silique plus ou moins étroite. Ce fruit eft 
compté de trois psaux , dort celle du milieu eft un chaf- 
fis couvert d'une membrace , fur le bord duquel font ap- 
pliques & comme colés parallelement les panneaux ; on 
trouve entre ces panneaux & le chaffis,quelques femences 
de la figure d'un petit rein, élevéss en lenuilles, & dont 
les bords font déliés. (R. Luna , Lune.) 

LONARIA , £. f. Erel. Lunaile. 

LÜNARIS, #rê. (adj) Cie, Qui concerne la Lune. 
(R. Luna.) 


LÜNATICÜS, 3%, #m. D 16. Lunatique , qui a une 


maladie qui fuit le cours de la Lune. 


LÜNATÜS , 4, #m. Vic. Faiten Croiffant , qui a la 
forme d'un Croiffant , d'un arc. 


Claffi: lunata, Lyc. Une Aimée navale rangée en for- 












LUP. $11 


© LUN. 
me de Croiffane. Fwvenci lunati fronte; Jeunes Taureaux 
armés de cornes. 


Lunpis. Eccl, Lunden, Ville demi-ruinée du Schorce 
fur la mersles Suedois l'ont réduite en Evêché l'an 1660, 


c'éroic autrefois la Capirale de Dannemarck. 


Lunssunreum, 5. n. Eccl. Lunebourg , Capitale du 
Duché de Lunebourg. 

LÜNO , 45. Vid. Luxars. 

LÜNÜLA , &. f. Plant. Epid. Une petite Lure, un 


petie Croiflant , une agraffe en forme de Croiffant. 


LUO , is, lis. Vid. Lusns. Cie. Payer. 

LÜPA » 2. FE, Pirg. Louve , femelle d'un Loup.fCic. une 
Femme de mauvaife vie.[Ecel. Lotiain,riv'ere du Gätinois. 
LÜPACÜM , 5. n. Eccl, Bac , au Diocele de Fiélole. 

LÜPANAR , äris. n. Quint. Lieu de débauche, d: 


proflitution. (r. Lupa.) 


Luranarium ,i.n. Ulp. Le même. (46 cod.) 
LÜPARX, &. f. Louvre , nom d'un Bourg , à fix lieues 


de Paris, fie Louvre, Palais magnifique de nos Rois, qui 
fur commencé par Philippes Augufte, continué par Fran- 
çois I. & fes enfans ; il n'cft pas encore achevé , quoique 
Louis XIII. & Louis XIV. yayent fait beaucoup d'aug- 
mentarion. Ileft accompagné d'un beau Jardin qu'on ap- 
pelle les Thuilleries, qui s'erend jufqu'à la Porte de la 
Conference à Paris. 


LUPARI, dr, ætÿs sum. Acc. Le même que Sconra- 


R1. Faire débauche avec les femmes. 


Luparta,4.f. E el, La Louverc, en Vivarez. 
LÜPATÀ, rm. 0. pl. Ovid, à Mors tres rude, (Sic 
LÜPATE, érüm. m. Sol. c. 57. $ diéta, à dentibus Lupi- 


nis, qui maguales funt, unde Cr esrum morfus vebemenser 
obe 


LÜPATÜS, 4, #m. Hon. Qui a certe efpece de mors 


tres rude, 


Luranrius , is, m.Eccl, Louvents, Abbé, Martyr. 
LÜPERCAL. n. Virg. C'évoic un lieu furl: Mont- 
Palatin, où fe celebroit cous les ans, en l'honseur du dieu 


Pan ,une fête app-llée 


Lursreaia , iwm. n. pl. Les Lupercales , fêres qui fe 


celebroient à Rome le quinziéme Février par Les Luper- 
orne qui immoloient au dieu Pan des chévres blanches, 


< la peau defquelles ils faifoient des lanieres,& couroienc 


tout nuds par La Ville, en frappant de ces lanieres les fem 
mes, qui tendoient les mains, dans la penfée que ces coups 
les rendoïent fecondes. 


LursrcHus, i. m-Ecel, Luperche , Luperque, 
Lursreiacum,i.n. Errl, Lureiau Dioceft de Nevers,f 


Louberfac près d'Aubuffon, Liberfac, en Combrailles, 


LUPERCIANX , 4. f. Nom d'un Evêché de l'Afrique 


Occidentale , quieft ruiné & inconnu. 


LUPERCIANZÆ, ärim. f.Ecel. Luciennes , Village 


près de Marli , au Dioccfe de Paris. 


Lursrcinæ, #rum. F. pl Eccl.Lurcines, au Fauxbourg 
Saint Marceau , à Paris. 

LOFERCIOM , 35. n. Ecel, Lours , près de Provins. 

LÜPERCÜLUS , 5. m. Ecel. Loubers, Louboir. 

LÜPERCUS , 5. m. Cie. Luperque, prêtre du dicu 
Pan.fEccl. Louboir. 

LupsriacuM , é. n. Eccl. Luré en Nivernois. 

LÜPI , &r#m, m.pl. Ovid. Le mots d'une bride qui eft 
fort rude. (id, Lupara.)[Liv.Crocs, ou crochets dont 
rs aflicgés fe fervoient pour enlever les machines des Af- 

eans. 

FE PIX , &. f, Ecel. Ville de Calabre dans l+ Territoire 
d'Otrente , au Royaume de Naples , dont l'Evêché fue 
cransferé à Lucé , qui eft à dix milles des ruines de cecte 
Ville. 

LUPILLÜS , #. m. Plaut, Petit lupin. (dim.} de 

LÜPINÜM, 5. ». Col. Lupin , efpece de legume, plan- 
te à ficur legumineule, donc Je calice a. Ve deinele, 
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#12 LUP. LUR. 

du fond duquel s'éleve l: piftile qui devient une gouffe 
piatte compolée de deux coif s , qui renferment quelques 
femences prefque rondes plus ou moins applatties. Ajou- 
vez au caradtere de ce penre les feuilles rangées en main 
ouverte fur une queue. (R, Lurus.) 

LÜPINÜS ,4, äm. Cos. De Loup, qui appartient au 
Loup. (Rr. l urus.) 

Lupiner catslos edere. Louverer , mretre bas des Loup:, 
LÜPIRÉ, 4 3.PLaur. Etre a(fimé comme un Loup. 
LurPa, «. f. Tac. La L'ppe, riviere de Wefiphalie. 
Luerinus, #4, um, Cie. Vid. LUrINUS. 

LUPULA , 4. f. Apul. Perite Louve. (dim.) de Lura. 

LÜPÜLÜS, 5, Du Houblcn dont on fe ferc pour fa're 
la Beie. Lupulus mas, fæmins. Houblon mâle, Hou- 
blon femelle, plante dort la fleur eft à p'ufieurs etami- 
nes, qui na‘ffent du milieu o‘un calice compole de feuilles 
difpolces en rofe; mais ces fleurs naient fur d:s pieds qui 
ne port=ne point de fruits. O: crouve fur d'autres pieds 
qui ne Aeurifl:nc point , de jeunes Fruics à pluficurs em- 
brion: : ces jeunes fruics d:vienne:t enfuice des té.es ova- 
les compoiées de plufieurs feuilles en écaill-s, foureru:s 
par ün poinçon. Elles couvrent à leur naiffance une (e- 
merce prelque ronde , enveloppée d'une coëff: membra- 
peule. 

LÜPÜS ,5. m. Cie. Loup. m, animal catnaflier. PI. 
Loup marin , poiffon.f-fpece d'araignte.fHoubion, her- 
be. Ouid. Un mors de bride fort rude. Pail. Une fcie. (R. 
Aves, Loup. id, Lupi.) 

Lupi Moærim vidére pr'ores. Viro. Les Loups ont vû 
les premiers Méris , pour dire que Meris étoic excreme- 
mentenroué, & qu'il avoit perdu la voix tour d'un coup. 
Æccum tibi lupune in fermone. PL À UT. Lupsus in fabula. 
Ts. Quand on parle du Loup,onen voit la queue, [pour 
exprimer qu'une perfonne urvient lorfqu'on parie d'elle.] 
(Foyez la raifon de ce Proverb: dans Donat {ur Terence, 
Aaelp. ou Erafme , Cenrur, s. Chiliad, 4.) 

Lurus Saricrarius. P/. Du Houbloo. Pid.Luryrus. 
Lurus. Ecel, Leu, Lop, Loup. 

# Feftus remarqu: que les Anciens ont donné auf 1: 
feminin à : ps, Vid Fest, (ur le mor mafeulin. 

LURA , &. F. Fef. Ouverture d'un fac fair de peau. 
(Quia fr ex corie quod lurum five lorum dicivur.)}ÉccL. 
Lurs, Principauté de Piovence , au Diocefe de Cifteron. 

LURCARÉ , 0, avi, ärmm. Pour. 

LURCARI , dr, atits sm. LUciL. Enralfer +5 viandes 
daos fon ventre. Non. Manger avec avidicé,en sourmand, 
en poinffie.(g. Luricari,ex liura.) 

URENS1S, fr, (adj.) Erel. De Lure, Pid. Lursransis. 

LURCO , ons. m. Plaur, Gourmand , goinffte grand 
mangeur. (4. Lurico. R. LURA.) 

LOKCO, à5. Vid. Lure A Rs. Manger avec avidité, 

devurer 

LÜRIDÜS , 4, #m. Ov1D. Livide, pâle , blème. Her. 
Jau: âtie , jaune. 

Lurocnus , i. m. Eccl, Leurech , Evèque. 

LÜROR , üris. m, Luer. Päleur. f. Svw. Paller. 

LÜSAR CÀ, à £ Ecel, Lularche, au Diocefe de Paris. 
F LÜSCA ,8.f. Mart, Femme borgne , qui ne voit que 

‘us œil. 

LÜSCINIA , Z. F. Her. Roffignol , oifeau, m. 

LÜSCINIOLX , &. f. Plaur. Perit Roffignol. 

LUSCINIUS, 35. m. Ph, Le même que Luscinia. 
Us Roliynol. 

Luscinus',#, #m. Vid, Lucinus. 

LÜSCIOSUS, à , #m. PL. Qui voit mieux !a nuit que 
Je jour , qui ne voit que tres peu pndant le jour. Fe/fws.] 
Vid. Lusctriosus. 

LOSCITIO , onir. F. Ulp. Défaur de La vue, quand on 
voit mieux J- foir qu'à midi. F«f. 


LOSCITIOSUS , 4, #10, V am R. Qui a la vue fort 


LUS, à 
foïble , qui ne fçauroit voir Le loic.] Fe. Qi voir mieux 
le fair qu'à midi. 

LÜSCUS , 5. m. Cie. Borgne, qui ne voit que d'un 
œil. 

Lumine lufeus, Borgae. (Quel lucem ex parte [ciat. 
lsiD. vel quod luce carct, vel quaji lucifecus , cui lux 
feëta if.) 

LussrarT.(3.plufs.) Lust. (perf) v. Lupens. 

LOSIO , 6155. F. Cie, Ju à quoi l'on joue , l'aétion de 
jeu-r.(r. Lunsrs.) 

LÜSITANTA , &. f. Cie. La Luftanie. k. le Portugal, 
Royaum: d'E iroje. 

LÜSITANUS, 4, #m. V 1c Tr. Portugais , qui eft de 
Poremgal, © 

LÜSITÂRE, à , #5, arm. PLaur. Jouer, jouer. 
{freg.) de LupsRa. - 

LOSOR , ôris. m. Plawr, Joueur ,}:rompeur , fourbe. 
(R. Lupers.) 

Lajor amorum. O x 1D. Un Puë:e qui a compofe fur 
l'amour , qui a écric d:s vers d: galanterie, 

Luso=», 8 b!, Ludr:, nom de Sainr. 

LSORIUS , à , #m, PL. Qui concsrne le ju. 

Luforius alyeur, PL. Damisr, Echiquier. #5. Luforiæ 
falmina. Sen. Tr. Des foudr:s qui ne fon point de mal. 
Lajorinum Imprrium, PAUL. J. C. Autorité vaine. Lufo- 
rium nomen. S 8 N. Un nom feint. Luforia quaffio. P 1. 
Quettion qu'on propofe pour divertir , en plaifantant, en 
divertiffanc , par divertiff:menr, 

Lustrra. Vid. LusrruM. 

LusrrasiMUs.(1.pl. fu:.) v. Lusrrane, 

LÜSTRALIS, 7, {a4j.} Ourd, Qui fervoic aux pu- 
rifications qui fe Failoient dans l:s Sacrifices. 

Aqua luffralis, Ovin. D: l'eau luftrale dont ies Payens 
fe (ervoienc avart que d'encrer dans les cemples , qu'on 
jeccoic fur les p:rfonnes qui aflftoienc. Ecel. L'eau benite, 
(R. Lusrrum, pur'fcarion.) 

LÜSTRAMÉN , finir. n. W, Flac, L'action d: cher- 
cher , recherche, perqu'fition. f. 

LÜSTRAMENTÜM , 5. n. Dig. Efpece de purga- 
tion , de guérfun qui {e faifoic parle moyen des enchan- 
temens. 

LÜSTRARÉ ,5, avi, ärém. ViRo. Purifi-r, faire 
la revue , parcourir , vificer, tourner , aller autour. 

Æjuors luflrare, Vino. lar:ourir I:s mers.—cxercie 
tum, Cic. Faire la revue d'une armee ,(parce qu'après 
cctre revue, on purifioit l'armée par un facr'fice.)Lufirare 
aliquem locum, Cic. Vilt2r, parcourir un lieu. Wires laf= 
trare. Vira. Jrecer de l'eau fur les perlonnes qui afk'tenc 
à un facrifice, pour les puriñier. Cm luffrabimus agris, 
1. Lorfque neus ferons les facrific:s pour attirer [a fer- 
tilité fur nos champs. Luffrare aliquid anime. Cic. Con- 
fiderer , examiner queiqu= chofe.—muros eque. Vire, 
Faire le cour des murailies à Chev.l.—orbem, C1 0. Faire 
le cour d'un cercle , (parlant d'une Planete.) Lujrabat 


.Llampade terras, VW 1 RG. Eclairoit route la terre, Lufirare 


vefligis. In, Suivre à la pifte—wrbes, Pare. Parcourir 
toute la Ville. Luffravit benediclione. Syrr. Dorna [a 
bencdiétion. “sffrauirque vires, Vino. Jetta de l'eau fur 
les affiftans pour Les purifier, (R. LUSTRUM.) Syn. Pur= 
gare, expire, |percurrire. 
LÜSTRARI, br, ns sim. (pail.) Owid. Ecre purifié, 
Lusrrassrs. Ovid. Mit, Vous (erez purifé. 
LÜSTRARI, dr, anis sum, (dép.) Plaur. Frequenter 
les mauvais li:ux, qu'on appelle Luffrum. 

LUSTRATIO , oxïs. Ê. Col, Sacrifice d'expiation, 
Cie. L'action de parcourir un pays. 

Lufirationes, Cic. Le fejour, la demeure des bêtes dans 
leurs ranieres 

LÜSTRATUS, 4, #, Oyip. Purifié. Cie. Parcou- 
ru, (parc. palf.) © 


LUT. 
Lvsraavrr. (3. perf.) v, Lusrrane. 

LÜSTRICUS dires, Susr. Le jour que les Payers 
donnoïienc un rom à leurs enfans , & qu'ils offroient des 
facrifices pour les purifier. Suidas die que chez l:s Grecs 
on ne domoit le nom aux enfans que le dixiéme jour. 
Tereullen appelle ce jour Neminalis, Lib. de Lol. 

# Luftrici dies infantium appellantur, puellarumeëta- 
CUS , puerorum nonus, quis his lultrantur , afque «is mo- 
winA imponuntur. Fast. 

LÜSTRIFICÜS, à, äm. V, FLac. D: purification. 

Lusrais. (abl.) de Lusraum. 

LÜSTRÜM, i, n, Parg. Forc , halier, taniere, caver- 
ne. f. Cic À nauvais lieu , cabaret. m.fefpace de cinq ans , 
luftre. m. Liv. Sacrifices , expiation que les Payens fai- 
foient après le dénombrement du peuple ou la revue de 
l'armée. Leffris [ex peraëtis. Ec e 1. Après avoir achevé 
fix luftres, après trence ans. Odavwm luftrum, HoR. Le 
huitiéme luftre, quarante ans. (R. Luars) Parce qu'44 
commencement de chaque cinquiéme année, on payent le tri 
but qui avoit té impofé par les Cenfeurs, VaRR. 

Lusum. (fupin) de Lupses, jouer. 

LÜSUÜS, #r. m. Oyint. Jeu à jouer. Le même que 
Lus 1 0. Ovid. Jeu. ". raillerie fine. f. (R: Lupzrs.) 

Lusus, # , um. Cic. Trompé-(part. paf.) v. Lupers. 

LUTAMENTÜM; 1. n. Car. Cloilon. f. barraque fai- 
te de boue ou de mortier. m, (R. Luruu.) 

LÜTARÉ , lie5, Su, mm, Car. Plätrer, crépir, 
lutter ; enduire de plâcreou de mortier. (r. LUTUM.) 

Lutare capillos, Mart. Gâcer les cheveux. 

LÜTARIUS , à, mm. PL. Qui vir dacs la vale, dans 
la boue, Fe 

LUTATUS, #4, #m. Frotré , enduir, { part. 
pri LuraARs. Lutatus amomis. Pirs. 3. 104. Em 

aumé. 

LÜTÉX ,2, f. P!, 39. s. Boras jaune, [<fpece de plante 
dont on 1£ fervoie pour ceindre en jaune. 

Lutsa ovorwm, PL. 29.3. D:s jaunes d'œufs {pl.) de 
Luriuu. 

LUTENSIS , :£. (adj.) PI. Vid, Lurarius. Qui vit 

s la boce. (R. Lursum.) 
LÜTEOLX , 4. F. La Gaude , plante donc la Aeur eft à 
luficurs feuilles inégales, Lorfque cetee feur eft paffee, 
piftile qui 1orc du calice devient une capfule preique 
ronde, terminée par crois pointes, Elle renferme quelques 
feimences prefque rondes.(s. Lursus, jaune.) 

LÜ TÉOLUS, à, wm, ViRa. Un peu jaune,de couleur 
de Saran.Caitha luteola. In. Des Soucis jaunes. 

*LÜTER , réris, m. Bibl. Unbafla. 

LÜTERA , &. f. Ecel, Lure en Franche-Comté. Kid. 
LuDsRA. 

LÜTERENSIS, s8. (adj.) Ecel. Luterenfe Monafte- 
rimm, Monalicre de Lure. Wid. LUDERA. 

LÜTESCÈRE , fe5. Co. Devenir boue, fe changer en 
boue.(r. Lurum.) 

LÜTET IA, 2. f. Caf: Paris, Ville Capitale du Royau- 
me de France (ur la Seine, L'Evêché fur érigé en Metro- 
pole l'an 1622. Syn. Parifi. 

LÜTEVA , 4.f. Lodéve, petite Ville du Languedoc 
fur le Lergue, L'Evéqueeft Comte de Montbron , & Sei- 
gneur de {on Diocefe, . 

LUTEUS, 4, #m. Vixr. D'un jaune clair , de cou- 
leur de Saffian. 

LÜTEUS , à, #m, Owip. Qui eft de boue , de cerre.f 
Cic. Bas, v:l, méprifable. 

LurnskANisMUS , 5, m. Le Luxheranifme, la Sete de 
Lucher. ; 

r LurHaranUs, 4, wm.Lucherien,qui fuit les erreurs de 
Luther. 

LUTHERUS , 5. m. Ecc!, Lucher, Moins H:refar- 

que, Chef d'une Sete appelée de lon nom, Lucberience. 
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Luro. (abl.) de Lurun. 
LUTO , 4. Vid. Lurars. 

Lurosa, 4. f. Ecel, Leure, Abbaye aux Pays-Bas] 
Loze, riviere. 

LurosÆ, arum, f. Ecel, Loufes, au Diocele de Troies. 

Lurosum, é. Vid. Luistum. Saint- jean du Luz. 

LÜUTOSUS , à, wm. Y 17 R. Plein de boue , boucux, 
bourbeux. (R. Lurum.) 

LÜTRA , 4. f. PI, Loutre , animal amphibie à quatre 
picds , qui vie fur la verre & dans l'eau. 

Lurra.Ercl. Lure , Abbaye de la Franche-Comté. 

LÜTRÜDIS, is. f, Ecel. Lindrue , Vierge. 

Lurursnrion , orit, PLAUT. (comp.) de 

LUTULENTUS , à, #m, Cic. Bourbeux , boueux, 
plein d: boue ,fqui eft p'ongé dans les plaifirs les plus (a« 
les , vilain, imipur. Lutulenta vitis, Cic. Des vices hon- 
tenx. 

LÜTÜM , 3. n. Cie. De la boue ,fde la fange. Tib. 
Teire preparée pour Faire des vales. Pirr.Gaude , herbe 
qui fervoit à teindre. 

LÜTÜM, 5. a. Pirg. Gaude , efpce de plante dont on 
( fer voit pour csindre en jaune. 

LVINIACOM , î, 0. Eccl. Lugnien Bourgogne. 

LÜX, meis. f. Cie. Lumiere, clarcé. f. le jour , ua 
jour. #. Ovin. Les yeux. ". la vie. f. éclat. #. gloire, 
{plendeur. f. Lux affiva, Vino. l'Ecé.—brumalis. Ovin. 
l'hiver.forenfis. C1 c. Le Barreau. Feffa luces. Ho. Les 
jours de fête. Luce é palam.Cic. En plein jour, ouverte- 
ment. Primé luce, Cic. Cum luce prima. T sR.Au point du 
jour , à la pointe du jour. Lucem afferre Reipublica, Cic. 
Donner de l'éclac à la Republique.Lux de luce.Lumiere de 
lumiere. Orrs luce. Cas. A la pointe du jour , quand il fut 
jour, le jour érant veru. Lucis orro fydere.Eccr. Le Soleil 
Ciant levé. Contempter Iucir. Vino. Qui méprife la mort, 
Lucis ufuram dare, Cic, Donner , lafler la vie, la fer vi- 
vre. Noviffims in luce,T Ac. Au dernier moment de la vie, 
Luce lucebir. PLAUT. Il fera jour. M:a lux. MaRT. Ma 
chere, mou cœur, ma charmante, Lucem fotis feneftris 
admittere, Ovip. Ouvr'r toures les fenècres pour donner 
du jour. Lucers abrumpere.V 1 RG. Orbarefe luce, Cic. Se 
donner la more , fe tuer, fe priver de la lumiere, 1n lucens 
excedere.Cic. Aller au ciel Muitis ante lucibus Ovip.Plu- 
fieurs jours auparavant. /» lucem bibere. Man T: Boire 
jufqu'au jour, jufqu'au lendemain matin. Hoc luei, (pour 
cts tempore.)PLAUT. Amph.A cette même heure du jour, 
Solis luce elarins.Cic. Plus clair que la fumiere du Soleil, 
luce larrare. C 10. Abboyer duraut le jour, Quis andeas 
luci aggredi ? Cic. Qui elt-ce qui oferoit attaquer durant 
le jour ? Ante lucem.Cic. Avant le jour. Centefima lux eff 
hac.Cic. Voici le cenuiém: jour, Hem mea lux, meum de. 
fiderium ! Cic. Ah ma lumiere , ma vie , l'objet de mes 
defics! Finis hujus lucis, C1 c. La fin de cette vie. J{/a qua 
fuïgent luces. Cic. Arat, Ces tioiles qui brillent. Lucems 
fugere.Cic. Fuir les compagnies. Nec vero ille in luce mode 
magnus. Cic. Ce n'étoit pas leulement ea public qu'il pa. 
1oifloic grand. , 

Indusmar arms lucis. Biac. Revêtons nous des armes 
de lumiere. Càm lux inciperer fiers. In. Comme il com= 
mençoit à faire jour. Emitte lucem tuam © veritatem 
tuam. Bisc. Envoyez vorre lumiere & vorcre vericé, 

Luxa. Fid, Luxus. 

LÜXAREÉ,5, aus, ätum. P L. Orer d: {a place, re. 
murr , difloquer , démettre , déboiter.{r. Avs , fo/uo.) 
Luxauit radices. Pr. 173.24 À cndomimagé les racines, 

Luxant, afus: lum.(pall.) PL. 17.4 4,55 quid lux aus 
ef.Car. S'il y à quelque chole de déin.s. 

+LÜXATIO, 6555. f. Luxacion , dflocation. f 

LÜOXATUS, à, #m, PL. Difloqué , démis, débofcé, 
Le Li Wild Luxembourg , Ca 
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LUX: 

LOXÜS , 4, %m, Sa 11. Difloqué , démis , déboîté, 
SyN. Luxatus. 

*LPÆUS , 5. m. Ovid. Bacchus , le vin ainfi appellé du 
grec Adwr, délier , parce que le vin chafle & difipe le 
chagrin. Fid. Baccuus. 

LYÆUS, à, #». Vino, De Bacchus. Latex Lyew. 1p. 
Liqueur Bacchique , le vin. 

Lysia. id. Lin a. La Libye. 

LYBICUS,à, #m, De Libye, d'Afrique. Fid. Lisvcus. 

Lvss, Lvpis. id. Lis, efpece de vent. 

LYCABAS, ä. m. Ovid. Lycabas, nom propre. 

*LICÆÛM, 5, n. Cic, L- Lycée. Vid, Lyciuu. 

LiCÆUS >» Dm. Virg. Lycée, mortagne d'Arcadie 
conlacrée à Jupiter & à Pan, où l’on cel:broit en l'hon- 
neur de Pan des fêtes qu'on appelloit Lupercales, qui fu- 
rent trarsferées en Lualie pat Evandre. | 

LYCÂMEES , Z. m. Lycambe , qui avoit promis {a 
fille Ncobule au Poëre Archiloque ; mais comme il re 
voulut pas enfuite la lui donner , Ce Poëteirricé fitcontre 
luides Vers piquans , qu'il le mic au defefpoir , en lorte 
qu'il fe perdic & la file auf. 

LÉCAMEEUS , à , #m, Ovip. De Lycambe. 

*Lycanthropta, a. f. Lycanthropie , elpece de ma- 
ladie qui fair que ceux quien font atraqués, croient être 
chani:es en loup. (avwr, loup, rfgures , homimie.) 

*LYCANTHROPUS, 5. m, Lycanthrope, malade de 
ceir: maadie, (ab r:f4.) | 

LYCAON , ons, m. Q id. 2. Met. Lycaon Roi d'Ar- 
cadie, qui fut changé en loup , & déchiré par fes propres 
chiens. Socermmmqie Lycaona fumat, O y 1 D. Qu'il prenne 
pour beauprre Lycaon. 

LYCAÔNES , #m, m. pl. Cie. Lycaoniens , peuple de 
Lycaornie, . 

LYCAGNIX , £. f. La Lycaonie, pays del'Afe Mineu- 
ré, qui fait partie ‘e la Cappadoce. : 

LYCAONÏIUS , 4, #m, Ovip. De Lycaon , qui con« 
cérne Lycaon, Menfa Lycaonia. Ovib 1. Met, La table de 
Lycaon,iur laquelle ce Roi barbare failoic fervir à fes 
conviés de la chair de (es hôtes qu'il avoi: tués cruelle- 
ment. 

LYCAPSOS. PI. 29. 17. Plante dont les feuilles font 
plus Jougues & plus épaifles que celles de la Laivue , elle 
fair (uer. : 

LÉCASTÜS , 5, f. PI, Ville ruinée de l'Ifl: de Crere,f 
celebre Courtifane. 

LYCETUS, i. m. Ovid, Licetus , nom propre. 

*LYCEUM, 5, n. Cir. Le Lycée, fameufe école à 
Atheres,dans laquelle Ariftote enfeignoit à fes difciples la 
Philolophieen fe promenant, flieu d'exercice dans la mai- 
fon de Ciceron à Tufeule. Irambulantes in Lyceo. Cic. r. 
Acad, En fe promerant dans le Lycée. 1% Biblistheca qua 
in Lyces «ff Cic. 2. Divin. 8, Dans la Bibliocheque qai 
cf dans le Lycée, A'xeser, | 

LCEUS. Montagne d'Arcadie confacrée à Pan. Pid, 
Lycaus. . - 

LÉCHNIDÜS, 3, f, Liv, Ville de Macedoine qu'on 
appc.le aujourd'hui Locrida, 

*LYCHNIS, ïdir. Ê. PI, Auris, Efpece de Rofe: fleur, 
C'eft ue plante dont les fleurs font à cinq feuilles difpo- 
fees en œillet , garnies le plus fouvent audelà de la moitié 
de deux ou trois pointes, qui jointes à celles des autres 
‘euilles , formenc une couronne. Le fruir eft de figure co- 
nique, & s'ouvre par la pointe, & jrend la forine d'un 
pot , &c, 

Lrcnnis. PL. 39. Efpece de perle. . 

*LŸCHNITES ; À. m. PL. Sorte de marbre blane qu'on 
appella ainf de xwzr@-, lampe , parce qu'il falloir allu- 
mer des lampes dans les carrieres d’où on le tiroir,fefpece 
d'efcarboucle , pierre précieufe, agrfms, ; 

*LICHNITIS, ridis. f. PI. Elpece de bouillon blanc’, 


#14 LUX, 

pitale d'un Duché du même nom , le Siege d'un Confeil 
Souverain fitué fur l'Elfe, Ce Duché eft une des 7 
Provinces du Pays-Bas , borné d'une partie du pays de 
Liege & de Limbourg au Septencrion , de la Lorraine au 
Midi, de l'Evêché de Tréves, & de la Mofelle au Levant, 
& certe même rivicre au Couchant avec une partie de 
l'Ardenne. 

LuxeRUNT. Porterent le deuil , pleurerent. Luxir 
(peif.) v, Lucsns. 

Luxovransis , e. (adj.) De Luxeul. 

Luxovianuss Monafterium. Monaftere | Convent de 
Luxeul , en Bourgogne. 

LUxov:un , if. n. Luxeül ex Luxeoul , Ville de Frar- 
ce , dans le Comcé de Bourgogne. 

Luxuy. (abl.) de Luxus. 

LÜXOÜRARIUS, à,#.FLor Addonné au luxe. Luxw- 
raria urbs, 1 n. Une Ville pleine de luxe & de diffolucion. 

LUXORIX, 2. f. Cie. Luxe, ou excès dans la dépenfe 
de la table, des habits , des é uipages , des meubles. 1] fe 
prend auffi pour débauche ,] juxure, 8ibl. Impureté. f. 
Luxuris parirer nata eff, cn Carthago delers. Pi, 33. 17. 
Le luxe s'eft introduir parmi les Romains en même temps 
L Carthage fur détruite. Le luxe doit {a naiffance à la 

eftruélion de Carthage. Culrws Regis , inter emnia, lu 
*#rié notabatur. CURT. 3 La magnificence qui éclattoir 
cn la perfonne du Roi, furpaffoir toutes chofes. Luxiria 
folorum, Vino. Trop grand: abondance de feuilles. hs. 
moris. Bac. Repletion d'humeur. 1n vin cf Inxuris. 1. 
Le vin porte à l'impurete. 

LuxuriamTuR.(;.fur.)cé LuxurranTes.(p!. pare.) 
Y. Luxurrant. - 

LUXURIARÉ, 9, ui, Stüm. Liv. @ Se la: flèr 

LUXURIARI, ër, änits sum. (dép.) Co!, $ aller à es 
pañlious , (e relâcher , fe débaucher, s'abandonner à l'im- 
sens Lg Este trop fertile , produire avec crop d'a- 

ondauce. 15 comviviis [uxuriantes. B1b1. Qui menoiene 
use vie abominable, Luxwriant animi, Liv. Ovip.Les ef. 
prits {e déreglenc. 1n frondem luxuriare. P1. Pouler une 
trop grande quantité de feuilles. Hac lattis nobis luxw 
réat. Liv. Cette joie eft crop grande pour nous, Phrygio 
Languine pingnis bumus luxuriat. Ovip. La terre engrail. 
féc du fang des Troyers, produit avec trop d'abondauce, 
Nimiä gloriñ luxwriat. Liv. Se laille corrompte par cet 
excès degloire. Pecus luxuriat in pratis. Oy1D. Fa. 
Les trouppeaux bondiffent dans les prairies. 

LÜXURIES , 65. f. Cie. Excès. m, trop grande abon- 
dance ,f ‘chauche. f. luxe. m. Vid. LuxuxrA. 

Euxurio, #5. Vid. LuxuRrARs. 

Luxurion, aris. Vid. LuxuriaAR1. 

LÜXORIOSE, (adv.) Cie. Délicacemenr ; mollement 
Cum libidinofis luxurioiè vivere, Cic. Vivre dans la dé- 
bauche, avec les débauchés. 

LuxuriostoR, oris, PL. (comp.} 

LuxUzx1ostss1MUS, 4 , #m. Cou. (fup.) de 

LÜXURIOSUS , 4, #m. Cic. Qui faic des déperfes 
exceflives , qui vic dans le luxe, dans les plaifirs , dans la 
débauche, débauché , cfeminé, fCar, Qui pouffe avec 
trop d'abondance , exceffif.(R. LUxuR1A.) - 

Cuitus luxuriofs. QUINT.A juftement trop riche,;trop 
magnifique, Viñis luxuriofs. Cox. Vigne qui pouf: trop 
de bois. N'imis 'uxuriofis, Liv. Trop excefhf,crop grand. 
Hero iaxmriofus valdé. Bis. Uu homme plongé dans fes 

laifirs. 
d LÜXÜS , #r. m. Cie. Luxe. rs. excès dans les dépenfes. 
Hec turba lux magis, quam decoris armis confpicua, 
Cuxr. Cette trouppe éxoit plus remarquable pat la ma- 
gnificence de fes habits , que par la beauté de fes armes. 
Aluxu abhorrens. Curr. E)oigué du luxe, Orsné luxe 65 
opalentid, I. Avec touce forte de magnificences & de ri- 
chefes. 
























LYC, LYD. 
er dont Ia motlle fervoir à faire de 
ampes. (R. rod.) 

*LYCHNOBIÜS. Sen. Ep. 22. Qui fair de la noit le 
rs qui vie à la chandelle, (w43%@, lampe, @ #@, 
vie. 

*LFCHNÜCHÜS, 5. m, Cie. Chandelier, luftre. ". 
Lychmachi penfiles, PL. 34. 4. Chandeliers fufperdus. 
Ovxr£ie, de Aigues, lampe, @ d' 120, j'ai.) 

*LÉCHNÔÜS , 5. m, Cie. Lampe, chandelle. f Afyres. 

Lux airs eff Solis  lychnorum. Crc. La lumiere du So- 
leil eft differente de celle des chandelles, Lychmi, Luce. 

es lampes , des lufties. 

LYCTA , 4. f. Cic. Lycie, f. Province de l'Afie Mineure, 
se une partie s'appelle b. Aldinelli, & l'autre Manco- 

i. - 

LYCIT , crüm. Cie. Les Lyciens , ceux de Lycie. 

LPCISCX, 2. f. Pirg. Chien ou Chienne qui vient d'un 
Loup & d'un: Chienne, ou qui eft femblable à uo Loup. 
(R.urss, Loup.) 

*LECIOM , 35. n. PL, Efpece de medicament qui fe 
failoit d’un arbre qui croiffoir en Lycie, (R Avr.) 

. LFCIUS , 3, 5m, Vrro. Lycien, de Lycie. Lycii Apel. 
linis oraculum, Fast, L'Oracle d'Apollon Lycien,honoré 
en Lycie. 

*Lrcorsnpon Vuioars Une vefle de Loup , efpece 
de Champignon, Cette forte d'efpece de plante four des 
vefhes membraneufes , qui en fe crevant répandeut une 
pouffere tres fine. Il yen a qui font foutenues par un pe- 
dicule affez long.Onen erouve qui font enveloppées d'une 
Capiule allez forie, qui en fe ercvant devienc un balfin re- 
couppé en plulieurs parties;& laille voir la velle de Loup. 
(2. Axss, Loup, «> mrpd, pedo , j= perte.) 

*Lycoprersicon , i. n. La Pomme doré: , plarte dors 
la Azur cft une roferte à pluficurs pointes , foutenue par le 
ca'ice dans 1: milieu duquel fe erouve I: piftile, qui s'em- 
boîte dans un rou au cents: de cetre fleur » & devient un 
fruit mou , charnu » divifé en plufcurs loges, par un 
placenta qui porte la nourriture à plufieurs femences ron- 

$ app'atries, & comme bordees d'un pecie fouiller, (R. 
Avx95, Loup , G menwss, pêche.) 

Lrcorsasicon Garanti. Pomme dorée, pomme d'a- 
mour. 

X*Lycornos, i, Fesr, La premiere pointe du jour. (r. 
AVE, prima lux.) 


*LycornrHaimos , if. Pl, 37, 22. Pierre précieufe , 
lupi oeniss. 


Mere 
LYCOPOLES , ïs, €, PL, Ville d'Egypes. 

Lycopsis,. f. PI Efpece d'orcanette , herbe. 
Ur Yis.) 

Lycopus , f, m. Plante qui porte des ftursen gueule , 
femblable à une campane où entonnoir «couppé en qua- 
tre pieces, Le calice eit un cornet au fond duquel eft nn 
piftile qui s'embuire dans un erou an bas de la feuille, Ce 
Pifile eft compolé de quacre embrions , qui deviennent 
enfuire autant de femences prefque rondes , &c. 

LYCORIS , ïs, f, Virg. Lycoris, nom prepre. 

LPCORMAS , 2. m. Ovid. Fleuve d'Écolie. b. Fidari. 

Lycos, i. m. PJ. 30, 11. Elpece d'araignée. 

*LECOSTOMUS , 5. m. Anchois , cipece de poiffon. 

LYCUS, 5. m. Nom d'hormme,[fcuve d'Armenie & de 
Cappadoce. 

LYDDA , Z. f. Ecel. Ville de Ja premiere Pal-ftine dans 
le Pariarcat de Jerufalem , qui n'eft plus qu'un Village 
nommé Saint-Georges de Lydda, Evêché grec. 


Ja méche pour les 


DT , o-wm. m. Les Lydiens, peuples de Lydie, 
LYDTA , à. f. Cir. La Lydie, Province de l'Afe Mi- 
neure.f Her. Nom propre de femme. 
Lypiana, 2. f. Écel, Mont- Saint-Jean, en Bourgogne. 
LYDIUS läpis, PL. Pierre de touche qui fert à éprou- 
ver l'or, (On l'appelle Lydius, parçe qu'on apportqit çes 


‘ 


LYM. LYN. LYR #15 
fortes de pierres de Lydie, puifqu'on n'en trouvoit qre 
lans le Tmolus, Fleuve de Lydie, felon Theophrafte, au 
rapport de Pline, L. 33,5. Mais il ajoure que de fon temps 
on en trouvoir parcourt, 1bid, 

Lvoius ,i. m, Eccl, Lyde, Martyr. 

LYOUS , 4 . #m. Cie. Lydien , de Lydie, 
LYGDAMOM , 5. n. PL, Ville del'Afie Mineure. 
LFGTE , orum. m, Tac, Peuples d'Allemagne. 


Lycos, i. PL, 24.9. Efpecc de plante qu'on appelle 


Agnus Caflus, Vid, Virax. 

LÉMIRX , £. f. PI. Ville & Riviere de Grece. 

LIMPHÀ, & f, Pirg. De l'eau. (4. Nympha à NoyPn.)] 
Lymphz. Farr, Nom d'une déeffe. Vid. Lymematicus. 

LyMrHANS, antis. STaT. (part.) v. 

LYMPHARÉ , 5, Zuë, sam. V. Fuac. Renver(er la 
cervelle, croubler l'efpric, mettre hors de fon bon fens , 
rendre faratique, 

LÉMPHARI, Br, ss sim. (pail.) PI, Etre hors de 
fon bon fens , devenir fou , être fanatique. Hinc 

LYMPHÂTICUS , 5, m. PI. Furieux , qui a les fens 
troublés , inienfé , vifionnaire, fanarique , qui eft deve… 
nu furieux, (pour avoir v@ une Nymphe,) felon la penfée 
d*s Anciens, qui croyoienc qu'on devenoit fou quand on 
avoit vü dans une fontaine une efpece de Nymphe. (q4 
Nymphatici.) Fasr. 

-LYMPHATIO , ônis. f. PI, Fureur. f. trouble d'ef- 
prit caufé par quelque vifion, par qu<'que réverie. m. 

L£MPHATÜS, 4, #m, Vino. Trouble, égaré j 
far eux , vifionnaire. xs 

LEMPHO, #r. Vid. Lymrnars. F, Flac, Trouble 
l'efpnir. . 

JM PHÜR , 4rts, Vid. LyMPHARL 

Lykca. Ousd, (acc.) de Lynx. 

Eyxcea, Ouid, (acc. fing.) de Lyncrus. à 

LINCESTIS , is, Pl. Lyncefle , Fieuve de Macedoi. 
ne, dont les eaux ont la vertu d'enivrer ceux quien bpi« 


vour, 
LENCESTIUS , à , #m. Ovin. De Lyncefte. 
Lyncsu.Ouid.{yuc.) de Lyncaus. Ovid. Lyncée, 
nom propre, Lynceaperforar. In. Peice Lyncée. 
LENCEUS,4, mm. Crc. Qui a la vüe perçante, qui 
voi aufli clair qu'un Lynx.(r. Lynx , lyncû.) JO + 1 Ds 
Qi eft de Lyncée, Lynceus enfis. L'épée de Lyncée. Quis 
et tam lyncens, qui in tantis tencbrss nibil offendat? Cic. 
Qui eft-ce qui voit fi clair, qu'il ne bronche quelquefois 
dans des tesebres fi épailles ? 
LYNCIDES, Z. m. O vid. Lyncide , fils de Lyncée, 
Lyncum. Ovrd.(gen. pl.) de Lynx. , 
LINCÜRIOM , 5. ». PI. Efpece de pierre précieufe qui 
G forme , dit-on , de l'urine du Lynx , Avyæwgser, 
L£NCÜS, 5. Q vip. Roi de Scychie chez qui logea 
Triptoisme. À . ; 
*LENX ,ÿneïs, F. ét t Un Lynx, animal qdi 
vüc fort perçante. (AUyE. 
: En 16 È À eg Le » harpe. Inftrument de Muf- 
que compofe de fepe cordes. Ovid.La Lyre. Signe celeite, 
Lyre, lyra. PLAUT. De pures bagaelles. : 
LFRCÆUM , i. n. ox 3 Fontaine d'Arcadie, 
LIRCÆUS ,#. m. Sfar. : 
LIRCÆUS , &, #m. Ovin. De Lyrcée, qui concerne 
cette fontaine d'Arcadie. | ; L 
*LYRICÜS, à, #m, Horn. Lyrique , qui appartient 
à 10. (Aves. 
; ge D. er lyricis, H o Rk. Mettre au nombre des 
Poëtes lyriques. Lyricæ doit:ffim. P1.De fçavantes Odes, 
Mods lyriei, Ovin. Des Vers lyriques. 
*LYRISTES , &. m. PI. 7. Qui jouc dé la lyre , Joueur 
lyre. (Avesms.) | | 
de Res Ki PÎ. 25. 10. Efpece de plantinaquatique, , 
Lyanass1ADSS à de Ê, Frff, Celles de Lymeile, 


sé LYS. 

LIRNESSIÉS , À, äm. Ori. De Lyrnelle. 

L?RNESSUS, 5. PL. Lyrneffe , Ville de la Troade, 
d'où Achilles enleva Brileÿ:. 

LRNESTUS » 5. F. Ville de Cilicie. 

LYSANDER , dri. m. Cie. Lylandre , excellent Cagé 
traine des Lacedemoniens , qui défic les Acheniens , & les 
foumit aux Lac-demoniens. 

LYSANIAS , 2. m. Bibl. Lylanias Tetrarque. 

LYSIACÜS , 4, #m. Quinr. De Lyfas, qui concer- 
ac Lyfas. 

Lysias, 4. m.Cic.Lyfas, excellent Orateur d'Acheres. 

*LYSIMACHIX , &. f Flor, Vi&. Lyfimachie, Ville 
de Thrace , vis à vis la Propontide , bâtie par le Roi Ly- 
fimachus , auprès des Gorges de l'Ifthme, qui eft feparé: 
de eo 26 l'Hellefponr.f PL herbe qui a pris fon nom de 
Lyfimachus,qui fur le premier qui la trouva. ( Avr 2e.) 
Voyez la plante fuivante. 

LysimacHia La Corneille , plante dont les fcurs font 
des rofeites couppées en cinq ou fx parcies , & foutenues 
Fe un calice, du milieu duquel s'élevs le piftile, qui s'em- 

oîte dans un rrou au centre de la Azur, & devient un fruie 
fpherique. Ce fruit s'ouvre par la pointe en plufisurs par- 
ues, & renferme dans fa cavité un placenta chargé de 
plufcurs femences. 

LysimacHia-SiL1QUOsA Vid, CHAMÆNERION. 

LysiMACH1A-SPICATA. id. SALICARIA. 


LYS. 
Lysimacnra-VinciniAna. Pré. ONaGRA. 
LysimacHiA GALSRICULATA. Vid. CassiDA. : 
L?SIMXCHUS , 5. m. PI. Lyfimachus, nom d'un Roi 

de Thrace, 

LysimacUs. PL, 37. Perle qui reflemble au marbre 
de Rhodes, avec des veines d'or. 

*LYSIS, ïr. €. Virr, Le vuide ou l'ouverture d'une tt 
te , d'une fenêtre, d'une bréche.(Avns, Seprentrion.)fla 
cymaife , le dernier membre d'une piece d'Archiceéture , 
ainf appellé à caufe qu'il fait la Éparation d'une partie 
d'Architeéture d'avec une autre.{ Av», feluo.) 

LŒSIS , is. m. PI. Fleuve de l'Afie Mineure. 

LESTRX , 2. F. Lvsrrz , arum, ou LysrRA ,o7#re. 
n. pl. Bib!. Lyftre, Ville de Lycaonie. 

*LYTA , 4. m. Juv. Qui donne la folution de quelque 
queftion.{r. Ave, foluo.) 

Lyra. Les Ecoliers qui font à la quatriéme année de 
l'étude du Droit; & Prolite, ceux qui font à leur cia- 
quiéme. 

Lyrenta, ffgnafoluteris. 

Lyrra,n.f. Varr, Vid. LUTRA, üre Loutre. 

#*Lyrron,eu Lyrrum,i, La rançon d'un prifonnier, 
(R AS , folvo.) : 

*LŸTTA, à. f. PI, Petit Ver ous la langue des Chiens, 
qu'on leur ôte quand ils fonc petits , pour les empêcher 
d'enrager. Quelques-uns lifent LyTRA , Avr, 
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MAB. MAC. 
= » La Leitre M dans les noms propres, 
ns Marcus, Marc; & dans le 
ch ffre,elle fe mec pour Mille, mille. 

*Ma. Par. Ma dis Pocr. Per fovem. 

QI Parlupiter,cerces.(u#adv.)Jurandi, 
M &c da. (acc. fing.)de [fus des, Jupiter. 
Ah Prd. Dia. 
LS Maaz:.L.M,Le noyau d'une cerife 

MABACHIMATIO , ons. f, L. M. Fruëlus cauliculi 
agrifiis. 

Macassus,f, m. Macabée , nom de deux Livres de 
l'Ecricure Sainte. Vid, MacHAB£US. 

MAC, arum. m. pl Peuple de j Arabie H-ureufe. 

MACALDUS, 5.m. Ecel. Machaud , Evêque d'Ir- 


rde. 

MACÂLENÜS , . m. Eecl. Macalin, Abbé. 

Macarsipa. Ow:d. (acc.) de MACXREIS » dis. f. 
fe , fille de Macarée. 

MACAREU. Ovid. (voc ) de Macanaus , si. Ovin. 
Macaréc fils de Jupiter & de Cyrené , Fur pere d'Iffé d: 
Leibs.[ Macaree fils d'Eole Roi des Vents,étoit frere de 
Canacé,dont Ovide nous a donné la Lettre parmi les H:- 
roïnes, C'eft la onzième. 

Macani. Vid MACARSKA. 

MACARIUS , 51. m. Eccl. Macaire.[Macari , Evéque 
de Comminges. 

+Macronicus, 4, sm, Macronique. 

MACARSKA. Escl. Macaïska , petite Ville de Ja Dal- 
marie , à l’oppoñte de l'1fi: de la Braila fous le Turc, 

. Evêché dans le dixiéime ficcle. 
Macaros. Pl. (Sie Graci vocabant majores feu pretio- 
“pores fuccins glebas.) 

Macau , i. n. Macao, Ville de la Chine. 

MACEDO , ënir.m.Mac-donien,de Macedoine.fErcl. 
Macedo, Macedon. Masrdonss Hyrcani, PL. Peuple d'Io- 





mée , qui eft maigre.(n. gysess.) 


MAC. 

nie ou d'Eolide dans l'Afie Mineure, Macedenum Impe- 
rium., T ac. L'Empire des Macedoniens.{ Du temps d'Ale- 
xandre on comprenoit dans l'Europe la Grece, l'Illyrie, 
la Thrace, le pays des Treballiens & des Daces. Dans 
l'Afie, la prefque Ifle de l'Afie Mineure, l'Ifle de Chypre, 
L : fMyrie,l'Arabie,les Perfes, l'Inde. En Afrique,la Liby:,8 

re. 
FUXCE CONIX , 2.f. PI. La Maccdoine , Province de 
la Grece Seprertrionale. Ses Rois fe font rendus celebres 
par leurs conquétes, 

MACEDONTANI,5r#m. m. pl. Ecel. Les Maccdoniens, 
heretiques , dilciples de Macedonius Parriarche de Con- 
ftantineple , qui difoient que le Saint Efprit n'étoir fem- 
blable ni au Pere, ni au Fils. Ils faifoïent profeffion d'une 
vicaufiere, = 

Maceponius , fi. Eccz. Macedone.|Macedonius, He. 
rcfarque. o 

MÂCEILARIUS , 15. m. Varr. Qui vend des vivres 
d: quelques fortes qu'ils {cient.(R. Macs1L UM.) 

MACELLARIUS, 4, #m, Q 1i concerne le Marché, 
Macellarra tiberna. V. Max, Piace , boutique , un lieu 
où J'ou vend de la chair , du poilon , & toutes fortes de 
vivres. 

MÂCELLÜM , 5. n. Cie. Marché. m. place. f. cù l’on 
vend toutes fortes de vivres. (k. Macrars.) Vel qued 
fuerit domus eujufdam macelli, vel à maceria. MARTIN. 

MACEI LÜLÜS,4, #m. Luc11. Un peu maigre. (dim.) 
de Macrn. Syn. Macilentus. 

MÂCEO , és. Vid. Macers. 

MÂCÈR ,mäerä, mäcram. C1c. Maïgre, éthique. 
Varr Sec. Agellus macer, Horn. Champ qui rapporte p:u. 
Macerrima Les Coz. Une certe fore maigre. Spirirus 
jejunio macer.Pstr. Une haleine qui fent mauvais quand 
on eft à jeun. Macrser witis. Cou. Vigne qui n'eft pas fu- 


Mac:r, 
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lum Machaons quarunt, Ov1n. 3. de Ponte. Necherchenc 
point le fecours du Medecin. 

MAÂCHAONIÜS,&,4m.Ovin.De Machaon, a#sorier. 

Machonis vix ope fanus erit. Ovin. Remed. Machaon 
lui-même auroir de la peine à le guérir avec route fa 
fcience, Machaoniis ærtibus. Ip. Par le fecours des M:de- 
cins , par l'art de Machaon. 

Macns: Us, “mt. Eccz. Maqueronte en Pa'eftine. 

MacH12nusvancH. Eccl.Village, refidence d'un Eve. 
que en la Province de Galarchuni proche Erivau, fous 
Écfmiafin. 

MÂCHINX, &. F. PI, Machine. f: inftrument com- 
pofé de plufieurs parties, qui fert à augmencer ou à dimi- 
nuer les forces mouvant-s.(mR. pen gens. 

Belli machins, Vino. Une machine de guerre.—mwndi, 
La machine du monde, 

MACHINEÆ , ärwm. €. pl. Cic. Invenrion. f. artifice. 
m.adärefle , finefle.f. Omnes adhibere machinas. C1c, 
Employer routes (ortes d'artifices. 

MACHINALIS, 4/6, (adj.}) De machine. Grometricæ 
ac machinalis fcientia. PL. #. 37. La Geomerrie & le Ma- 
chinifme , la fcience d:s machines. 

MACHINAMENTÜM , 5. 0. Liv, Machine de guer- 
re. Celf. Inftrument pour remettre les os rompus ou di- 
loqués. | 

MacHinNANS , antis. Bigz, (part.) v. 

MACHINARI , Ër, atÿs sum. Cic. Machiner , inven- 
ter , imaginer , trouver. Plaut, Entreprendre, former un 
deffein. Machinari aflutiam. PLAUT. Inventer queique 
rufe , imagirer quelque fineffe, 

ke On dit Machinari peftem in aliquem. Cic. Perniciem 
alicui, Sac. Machiner , médicer la perte dequelqu'un , 
former le deffein de perdre quelqu'un. Nec quidquaæm m1. 
li machinantur famuli tui. Biaz. Vos (erviceurs ne [one 
gent à rien de mauvais, n'ont aucun mauvais deffein. Cor 
machinans cogitationes peffimas. In. Le cœur qui forme 
de mauvais deffeins, { eft haï du Seigneur.} Pravo corde 
machinatur malum. B18L. Il mat Le mal dans la cor 
ruption de {on cœur. 

| MACHINARIOS ,35, m. Dig. Ingenieur, Machi- 
nifte. m. 

MACHINARIÜS, 4, #m. Ur. De machine , qui 
concerne Is machines. 

MÂCHINATIO, &nis. f. Caf. Machine de guerre. f. 
Vita. L'art de faire, de drefler des machines. Cie. Arti- 
fice. m. invention , addreffe. f. reforc. m. Machinationes 
peffima. Bis. Entreprile pleine de malice & d'iniquité. 

MÂCHINATOR , ôrts, m. Liv. Machinifte, Inge- 
nieur, "| Aureur, Inventeur. Machinator doli. TAC.r. 
10. Autcur d'une méchanceté. 

MACHINATUS, 4, #m.(part.) v. MACHINARI: 

MÂCHINOSÜS ,4, #m, Suar. Qui eft fair avec ar- 
difice. Navigium machinofum. Ip. Un vailleau fair avec 
artifice, (R. MACHIN A.) 

Maciowss. Ceux qui font occupés aux Machines. 

MacHir. Bib!. Nom propre, dont les defcendans s'ap- 
p<lloient Machirites. 

MACHIRITÆ, 2rwm. B121. Ceux de la famille de 
Machir, les Machirites, 

MÂACHLIS, ÿs.f. Pl, Animal faic à peu près comme 
un Elan , qu'on ne voit que dans la Scandinavie, quine 
fçauroit plier le genouil , & qui éranc une fois cerraflé > 
ne fçaucoit fe relever, 

MACHUTSS , fs, MŒEcc Lg te ; Maclou , Ma- 

MacHUTUS , i. lo. L-= même que MacLo- 
vivs. 

MACIXCOM » 3. n° Ecel, Mack , près de Sées en Nor- 
mandie. 

MACIES,65. f. Ovid. Maigreur. f. Ufque in ma- 
ciem, F1. Juiques à en devenir sour SE OTT Macre 


MAC. 
A pue Nom propre, furnom d'un des Prolomées, Roi 
gypre. 

MACÉRARÉ, r3, Si, atém. Liv. Attenuer, amai- 
grir , affoiblir , abbattre, deffécher , chagriner , morti- 
fier fcremper , ramollir, (x. Macss.) 

Fame macerare.Liv.Faire fouffrir la faim à quelqu'un, 
faire mourir de faim. glebam calcis, W 17 R. Etendre la 
chaux.—/aëe corpus, PL. Frotrer fon corps de lait pour le 
ramollir, Macerare Je curé & lacrymis, PLAUT. $e con- 
fumer de chagrin & de larmes. Invidis macerat nos. 
Lucr. L'envie nous defféche. Macerare fe. Tan. Se cha- 
griner , s'abbattre,ffe mortificr. Que marerant nos defi. 
derio, L 1 v. Que nous (ommes chagrins de v’avoir plus , 
que nous regrettons fort, Macerare in pifcina, Cou. 1n 
aquam, C A T. Faire tremper dans une fontaine , dans 
l'eau.—squaé. Gicher.—fal/aments. Deffaler. 

MACÉRARI, dr, aris sum, (pall,) Quid, Devenir mai- 
gre de chagrin, fe chagriner, s'afiger. Macerantur in 
oleo, PL. Qn les fait tremper dans l'huile, Macerari fume. 
Pi. 28.15. Eure enfumé. 

+MACÉRARIOM , ii. n. Uo ruvoir, inftrument de 
Maçon. mm. 

MÂACÉRATX, Z. f. Erel. Allez bonne Ville dans la 
Marche d'Ancone , Evêché l'an 1322. 

. MACÉRATIO , ônis. f. Eccl. Maceration, mortifica- 
tion. f. Maceratio caleis, V 17 R. Aëtion d'éreindre la 
chaux avec d: l'eau. 

MÂCÉRATUS , 4, #m. PLaur. Rendu tendre, mou, 
Etcinc , décrempé , gâché. (part. pal.) v.MaceraRs. 

Macerata caix. Pi. Chaux éteinte , amortie. Ova ace. 
te macerats, ] p. Des œufs ramollis dans du vinaigre.— 
agua du'ei, D:flalé, 

MÂCERE , ë5, mdeÿ 3. PLaUT. Etre maigre , devenir 
maigre. Cur& macrt, 1p. Il féche de chagrin. 

MACÉRESCÈRE , /5. C a r. de R.R. Se détremper 
s'humeéter. 

MACÉRIX , &. f. Caf. Muraille d'une Ville , une ma- 
Zure.f. (R. pate.) 

Maceris , arum, f. Ecel, Mefeïres en Berri—ad Al- 
team, Eccz. Froheins. 

MACÉRIES, 5. Co 1. Muraille de pierres féches qui 
renferme un jardin , une maïfon , un heritage , un pavé. 
Le même que Macsria. 

Septa  maccriis, V à RR. Enclos de murailles, Erwere 
maceriam.TER, Abbattre une muraille. Mediwm parierem 
maceria folvens, Bisc. En décruifant la muraille de fepa- 
ration, Maceries qua ambit demum. Sanv. La muraille 
qui environne là maifon. 

MACÉRIÔLEÆ , érmm. f. Ecel. Maferoles, | Meferoles, 
nom de lieu. 

MacerrimUs, 4, #m. Cou. ([up.) de Macs. 

MÂCESCÉRE, fes , fes, mix i. PLAUT. Devenir 
maigre. 

MacHasaus , à m. Bibl, Machabée , furnom de Ju- 
das l'un des cinq enfans de Mathathias , donc l'hiftoire eft 
rapportés dans l'un des deux Livres de l'Ecriture, qui 
pe le nom de Machabée. L'on appelle de ce nom rous 

es enfans de Mathathias. . 

MACÉTIA, Z. f. Le même que Macanon14, quieft ke 
nom le plus récent. 

*MXCHGRÀ, 2. PLaur. Epée. f. poignard. #. Suar. 
Coutelas, cfpadon. # (5#tepe.) h 

*MACH®@RIOM , 55. Piaur. Une petite épée , un 
poignard,une ba yornette,couteau de cuifine, m, y zæieser. 

*MÂACHÆROPHÔRUS , i. Cic. Un homme qui por- 
ce une épée. usymesD ess. (R. dirw, porte.) 

MACHAON, 3nis. m. Ovid. Machaon fils d'Efculape, 
fut un M:decin tres celebre dans l'Antiquité , qu’on me- 
pa au Siege de Troies. Les Poëtes difent Machaon fim- 


plement par Metonymie,pour figifier un Medecin. Nwi- 




























fie MAC. 
confier, Maïorir, être maigre. 

Macrisnrion , oris. Bin. Plus maigre. (comp) de 

MACILENTUS , à, #m, FesT. Maigre,auenué , 
défair, fec { 

Macir. PI, Efp-ce de plante. 

Macis, idis, PLAUT. Pfeud. 3. 2. 43. Cortex #roma- 
ficéss. 

Mactoviorozis , #5. F Sairr Malo. Le même que 

MACLOVIOM , 15. Saint Malo perite Ville, mais ri- 
che &ures forte, fur un Rocher dans la Haute Brera- 
gue , avec un bon Port fur l'Ocran. Evéché l'an 1140. 
Suffragant de Tours. 

Maczovius, #, m, Eccl. Malo, Miclou. 

Macniseus, . m. Ecel. Macnez , Macnife , Micnille. 

MacoqueriUM ,#. n. Micoqu:r,elpece d: Fruit, 

MACOR, érès. m. Pac. Vid. Macies, maigieur. 

MACRA, &.f. PI, La Mara , Riviere qui fcpare la 
Mer de Gnes,d'avec la Mcrile Tofcane,| "54. Macs. 

MACRESCÈRE , /e3, mäcrüi. VAR R. Deveuit mai- 
gre,lec. 

MACRINUS , 5. m. Ecel. Macrin, Maivrin.  Capir. 
Opilius Macriaus , qui s'empara de l'Empire Romain 
de Arvoninus Baflianus. Jules Capicolin nous à donué 

vie. 

Macrion , oris, VARR. (comp.) d: Macer. 

Macs. f. Liv. Ale de la Mer Icarienne,l'uue d:s 1f:s 
Sporades. 

MÂACRITAS , ais. £. Vitr. Maïgreur du fable. 

MACRITÜ DO , inis. f. Plaur, Maigreur, Vid. Ma- 


CIES. 

*MACRÔBIL, &rim, m. pl. Les Macrobiens , peuples 
qui vivent longeempi.{usxegs, Long , Gr 8/©r, vie.) 

Macrosius ,#.m Macrobe, Auceur quia écrire des 
Saturrales , & des Commentaires In femnium Scipionis. 
11 étoir grand Maître de là Gaide-robbe de l'Empereur 
Theodole. Planudes à traduit en grec les vuvrages. 

*MACRÔCHERE tunica, Lamrr. Robbes à longu=s 
manches (yaxegsaige, funica manicata.) San v. 9. Æ. 
616. dir que chez les anciens Romaias c'etoir un crime de 
porter deces furtes de robbes.(R. Seg.) 

*MACROCHIR C. Nep. Lornguemain, furnom d'Ar- 
tax=rxes. v. LONGIMANUS. égxegr, rand, & 3449, main. 

MacrocHiRA. Jde MAcROCH&RA. 

MACRÔCOLLÜM , 5. n. Ce. Pl. Papi:r fort grand, 
paipier Royal. uygrepu#er, 

M cror. Maisreur, Vrd. Mactes. 

MACTAFLEDIS, is. f. Ecel. Mañlée, premiere Ab- 
btff: + R-miremont. 

Macranous,#, mm. CIC. 6x v. 

MACTARE , &5, 325, atwm, Cic, Tuer, immoler,f 
aupinenter , élever , aceroïcre. Plaur. Fariguer, 

K dlaétare, (ppr.) fignifie magis anétare , augcre. Ac- 
croicre , c'eit un cerme dont on fe fervoic dans les facti- 
fices quand on pref-nroic quelque chofe aux dieux , com- 
me fi l'on vouloir par là augmenter leur honseur. Ona 
enfuite employé ce méme verbe à d'autres ufages. 

Maéfare honoribus, Cic. Elsver à des honneuts plus 
confiderables. Malo ch dammo. PLAUT. Crudeliffimé mor- 
te , aternis fuppliciis. Cic. Maluraiter quelqu'un, lui faire 
tort, luicauler du dommaze, lui faire fouffrir une mort 
cres cruelle , lui faire fouffrir des courmens érerncls —Ul. 
tioni dr gloria. T a c. Saczifier quelqu'un à fa vengeance 
& à fa gloire. Hor me macbat. PLAUT. Cela me fait enra- 
g:r, cela me delole. Pid. MACTO. Tun me maëles car- 
aufix! PLaur. Amph. Tu m'immoleras, bourreau ! 

MACTARI, dr, maidaätäs sim, (pañl.) Cic, Summo 

Jupplicio maëari. Xp. Souffrit les plus grands fupplices. 

MacrTARUNT. (pour) MACTAYARUNT. (3. pl. perf.) v. 
MACTARE- 

MACTATIO , ünfs.f, Serv, s, Æn. 87. La machation 


AC. 
fe faifoïit après l'immolation. On égorgeoit Ia viétime 
après en avoir far l'iminolation, 
MACTATOR , ôris, m, Sin, Tr. Meurtrier. 
MACTATUS, à, #m. Hon. Immolé , facrifié, tué, 
porge.{paie, pall.) v. MACTARS. 
Mat strs bi v éfemis Deo, B1 81. Ayant oÆ-rt à Dieu, 
des victimes dars cet endroit. 
MACTATUS , #5. im. Luer. L'action d'immoler , de 
facrihsr. F 
MACTE. Cie. (voc.] de Macrus, augmenté.(q. Mr- 
514 auu:, Fest, Courage, On s'en {-rt pour encourager, 
& pour exciter g'slqu'un. Maëti virtute milites Remani 
cle, Li vie, 36. Ayez courage, foldaus. Macke anim’, 


anumo, Sr AT. Maëte wirtute. Cic Courage, montrez 


totjours de la vertu ; foyez roujours couraseux, Afaéfe 
amate. PLaur. Aimer b'aucoup. 

Æ Mac [: prend quelquefois pour adverbe, & fe joine 
auil avec un infinitf,& avec unaceulatif J'uberem m ile 
viriute je, fi pro mea patrié virtus à Fa flaret, Liv. 1 2. 
c.12. Maële fort ffimam, meo judicie be.t fimam, in 1pfs 
malts Cvitatem! FLoRr.l. 2.6, 18. O la genereufe , & {e- 
lon mon jugement , l'heureule Ville, même au milieu de 
fes maux ! 

% (On joint ordinairement ua ablarif avec ce mor, 
comme anime, inçenio, bonoribus , wirtute , merite , glo- 
nid, & quelquefois un genitif, comme maëte animi dans 
Martial, ] 

MACTO , «5. Vid. Macrars. 

Qra enim re malbsinfortun:e, P L'A UT. Ambb, 4. 2. 
Parce que j: m'en vais t'imnoler à coups de tuiles. 

MACTRA, &. f. A. Ge!i. Hache. f. paitrain. #9! mai, 
o# mais, f. elp:ce de coffie où l'on pairrit le pain. 

MACTU, a, nm. PLAUT Augmente (q.Afages anéfus.) 

ve bores malé maëte, Lucr. (Rob. Steh.} Lifcz, male 
cafe. Juin. . 1335. Mala munera, Des prefens cunfiderae 
bles, Maëlus hoc ferto uti fies propitius m'hi. CAT. 134. 
R-cevez ce lacritice , afin que vous me foyez favorable, 
Vii, Macre. 

MACÜLA , &. f. Vire. Tache , note, marque. f. Crcs 
Issominie , infamie. f. Maculis afficere, efprrgcre. Cre. 
Tacher, nocerd'irfimie, Maculam delere , eruere. Cic. 
Effacer ie rache d'infamie. 

MADÜLEÆ , £rmm.f. pl. Cic, Maïll-s qui font dans les 
filers ou dans les releaux, Mrruta macala, Cic. Virr, D:s 
petites mailles 

MACÔÜLARÉ , 7, 4vi, ätäm. Viro. Tacher , faire 
des taches , falir , fouiiler , noircir. 

Maculare ludos. Cic. Profaner les Jeux.—nomen alicu« 
jus. Vire. Noircir la reputation de quelqu'un.-ferram, 
1 p. Souiller la cerre.—wirim levis famine, Ecci, Ternit 
l'itnocence de {a vie par quelque leger difcours. 

MACULARI ,5r, ans sm. (pail.) Plaur, 

MACÜLOSÜS, à, #m. Cic. Tache fali, gâté, 
plein de raches,|impur , fouillé , noirei , deshonoré, dif- 
famé, Hor, Honteux , infame , qui noircit Ja reputation. 
Virg. Tachré , mouchetcé. (R. MAcULA.) 

Forma tigr:idis macxlofé. O y 1 D. La forme d'un Tigre 
moucheté Caru'ea qui terge nota matulofnr € aure, 
Vrro. Un Serpent qui avoir le dos racheté de noir & 
d'or. Macsloje vellere. O y 1 D. D'une roilon de difftrerre 
couleur. - 

-MapaëeascARIA , 4. f. Madagafcar , Ifle d'Afrique 
dans la Mer d'Echiopie , appellée Cerne par Pline. 

Mabazvaus, é. m.Eccl, Mauvis, Mauvé , Evéque de 
Verdun. 

Manaura , #. f. PI. Madaure Ville d'Afrique. b. Mas 
dara en Barbarie, au Royaume de Turis. 

Mavauransts, fr. Quieit de Madaure. S 

MADÉFACÈRE , fac: 9, féci, f iétum, Cic. Tremper, 
mouiller , arxoler , humecer, Zerrgmque [no madefecig 


M AD, 
dore, Ovip. Et commuriqua fon odeur à la verte, 

MADEFACTUS , 3, sw, O v 1. Trempé , mouilié, 
arroic. Hordetum 2qua madifaétum., VŸ À R R, De l'orge 
trempée dars l'eau, (parc. pal.) v. 

MADEHIERT, madtfs 2, faiélis sim, O vip. !Etre 
mouille. Cede mardeficrs. Ip. Etie baigne de [ang & de 
carrage. 

Mavs1a. id, Mapta. 

MabailsiRTA, «. f. Eccl. Mauberte, Abbeffe de Mau- 
beuge. 

MavoeLrRipUs ,#. m. Ecrl. Maufroi. 

MapelGariUs, if. m. Erel. Mauycr. 

MazpacisiLUs , f. m. Ecel, Maupuille, Solicaire. 

Mapizvaus. Vi, MADALVEUS. 

MADENS,enrir. (ad) }Ovid. Muuilé,arrofe.(part.)v. 

MADEO , ér. Vid. MapeRs- 

MAUERA , & f. Madere, 1fe de la Mer Acfantique en 
Afrique. 

MALERE , mädé 5,mädñ 5. Cic. Etre moui!lé , être 
trempé. Socraricis mrdere fermon bus. Ho R, Etre pené- 
tré , ou rempli des difcours de Socrate. Lima, mela ma- 
dert. Ovin. L:s fileus , les voiles lorr mouiiles. Madere 
men. PiauT Suer à force de craindre.—vine, Manr. 
Erre piein d: vin. 

Mansre. Pl. Mapso, L: mème que 

MADESCÉRÉ , /r2. Uvin. Etre mouillé , être crem- 
Fésére baigne, éire arrole, 

*Ma Dia. Peer, Per Jovem, Par Jupirer, cerces , affu- 
rémeur. Vié, Ma: 

Mapian, Bb, Pays & Ville de l'Arabie, 

MXADIANITÆ, arm, m. pl. Biv!, Les Malianites, 
eux de sa teste de Maidian dans 'Atab.e,aux confins ce 
la Paleitine. : 

MADIDANS,4ntis.(adj.)Clasd Mouillé. Le même que 

MapibioR , 036. PLr(con:p.) de 

MADIDUS, 4, #m. Vino. Mouillé, humide, trem- 

e. plaur. Avre.Candida arena. Ovip. Du fable mouille 
Capilir mad:di myrrhä, Xp. Des cheveux degourtan: 
d'ef nce, de partums, de myrihe. Mud:dis in vallibus 
1de. Ovin. Dans les humides valle:s du Mont-1Ida. 

MADISCIiACÜM, 1. n. Ercl. Mace, Abbayesn B-rri 

Manon. Pi, Eigece de vigne bianche , [du N:nuphas 
N} mphanti Bat: Madon vocant. PL. 25. 7. L.s B:orien: 
appelien: Madon le N:nuphar , ou le Lis d'écang. 

MADOR ,0 às, m. 841. Moicur , bumidice. fe 

Mabrsrora,4.f. La Mad:epore ei uce plante qui 
naîc au fond dis eaux , & quine d.flsre du Cotail, qu'e: 
€: que tes branches four percées de pufeurs troux rayes 
cn E aile 

MXDRITÜM , 5. n. Madrir , Ville de la nouvelle Ca- 
file, Cariale du Royaume d'Elpayne. 

MADUÜALIS , à. m. Ecel. Laval , Ville du Maine. 

Maouske,-RUNT (3.pl.p-rf.)v. MADER&. 

MAUTLEUS .5. nm. Eccl, Maduif, Moif, Mou. 

MADOLSA, 4.6, Plaur. ivre. {à v. Mans. 5) 

re a. É. Fiff. Le même.(#5 cod.) Syn. Madidus, 
eëriui, 

MA ÀANDÈR, dri.m.Ovid, Le Msandre,F'euve d'Afic, 
qui «piès avoir arrolé la Phryyie, la 1 ydie, la Carie, & 
ure pate de l'Ionte,le téchaise dans la MerEyee ou l'A - 
Chiyes Maardr:. Cie Tours, détours. @ vs 14 maaxdres 
q «fifi? In Quels détours avez-vous cherchez? 

X ([Cicrron ie jr.id aufli pour exprimer ies détours que 
preurenc Îl.s voyaseurs , & Vugile pour fisriker de e:r 

tain.s biodercs qui von en tcurneyaut. ]{[R MÆanpek.; 
Parce: qu: L Mzandre fair divers tours & dciours avais 
qu” d'airiver à le Mer. Que ques-uus même preterde. 

avoir iemaique dans ces u ff rens desours , toutes les lei 

tses de "A phaber ice. 

MAÆANDRATUS, à, #m. Varn. Non. Qui à difle- 


MÆ, 
rens plis. Maandrats facies, In. Vilage ridé. 

MAÆANDRIA,é. F. Pl, Ville d'Epire. b. Alexardriana. 

MAÆASTÆ,4rum f, pl. Dion. Peuple d'Angleterre qui 
habivicne les montagnes. 

MAD , orwm. m. pl. PL. Peuples de Thrace, voifins 
des Tribaliens. Leur pays s'appelloit M<dico. 

MÆDICÀ , 2. f. Liv. Pays de la Thrace [ur les fron- 
cicres de Mac-doire. 

MAÆLTS N is UE Un Blereau , animal. ". 

MAÆLIÜM , 35. n, Varr, 2. R. R. 9. Collier garni de 
clous qu'ou mer à un Chien. 

MÆNA , à f. Cie. Elpece de poiffon d: mer, dort Pli- 
ue rapporte Jiff:rentes propriecés. Pi. 32. 8. 9. 10: 

*MAÆNADES, dam, f. pl.fuv. Les Menades , ox Bac- 
“hantes. C'évoient des femmes qui celebroient les féces de 
Bacchus ayasr les cheveux épars, & eranc comme en fu 
teur. (à pémériqut, frere.) 

MÆNALA,orum, m. pl. de MÆnaLus. Virg. Le Mont- 
Merale dans l'Arcadie , qui eft fort haut. 

MAÆNALIS , idis, f, Ourd. La cime du Mont Menale 
ca Arcadie, Masai; urfa. Ip. Callifto d'Arcadie qui fuc 
changésen osrie, 

MÆNALIOS , à, #m. O v 1 p. Du Mont-Merale ,ow 
d'Arcad:e, parce ques le Mort Menaie eit en Arcadie. 

MAÆNaLUs , 1. m. Vid, MÆNALA. 

Mania. Vid, Mœn1a. Les murs, les remparts. 

*MAÆNOMENON , 5.n. Pi, 12, 13, Elpece de: miel qui 
facertic: en fureur. (R. pæireugs, furere.) 

MÆONES , #m, L:s M:oniens , puple de l'Afie Mi- 
niute , qui furent appellés Lyd.ens dans la fuite, 

MAONIA , & £ Pi. Meume, (C'eft ainf qu'on appel 
ota cenn'nenc la Lydie.) 

MAONIDE , 4rwm. m. pl. Virg. Les Lydiens.. 

. MÆONIDES , 4 m. Home:e qui étoit de Mconie, an 
cicn num de la Lydie. 

Maæonis , ris, f, Quid, Fmmede Lydie. 

MAONIOS ,à,”#m Hor. De Macnie , ou de Lydie. 

Masstum carmen. Hor. Poëme heroïque comme ce- 
ui d'Homere ,qui a compole l'Liade & l'Odyffée en vers: 
hcroïque, Ce Pouëre éroic de Lydie qu'on appelloit an- 
ciernement Mconie. Menio more, MaRT. Avec l'Eloquen- 
ce d'Homere. ; 

MXÆOTÉÆ, ärüm. Les M:otes , Peuples de la Sarma— 
tie Afiurique, qui habioient le long des Paius Meotides,. 
ounnwrd Zavache. 

MÆOTICUS, 4, wm, Vire. De Scythie. Maotica tel. 

#5. In. | a S.yihie, 

MAUTIS palus, La mer de Zabache , mer qui eft en 
tre d'Eur pe & l'A: , ancieanementles Palus Meotides. 

MÆKA, £ {. Oud Nom d'un Chien, la Canicule. 

Mansns ,entis, Vi Mœnans. 

MAÆRERE , #mêrè 3,65. V.d. Mœrers. Cie. Etre trifte.. 

MAÆROR , üris, m. Cie, Vid. MœnoRr. Trifteffe, dou- 

eur, fAétiun, f. Syn. M. ffirra. 

MÆS LE. (dv.) Ad Ar. Vid. Mœsrs. Triftement , 
avec dou eur. 

Mzstion. ris Mæsrion. 

MasrissimUs. "Mœsr, s1MUS: 

MÆSTITER. jadv.) Plaur, Trfieinent. Pid, Mæsrs. 

MAÆSTITIA, @t. Cie, Trifieile. Wid, MæœsTiti a. 

A5 TITÜDO, inis, t, Piawr, Trifieile. f. Vid, 
Mæsrirupo Syn. Miriitia. 
MASTUS, 4, mn Cic. Trifte. Vid. Mæœsrus. 
MAË CHÜO , onis, m. Ecél, Meich, Evéque en Hr— 


$ise 


à dv, 

MAELMON, Suis, m. Ecrl, Malmon,horoté en Bretagne. 
Masius,1.m.Eccl, Me: , Evéque en Irlande. 
Maca,4.f. Ovid. Magicienne , Soiciere. Vid, Ma— 

GUS, 4, mm, 

LLIIL ij 


fie > MAG. £ 

MAGALIX , fm. n. pl. Pre. Loges, petites cabanes 
de Bergers. (Servius die : l faudroit lire Magaris.) 

Macas , 4dis, f. Un filler , un morceau d'ivoire qu'on 
mer au haut du manche d'un Lurh. 

MAG DÉBÜRGÜM , 5. n. Ecel, Magdebourg , Ville 
Aïchiepifcopale d'Allemagne dans la Baffe-Saxe, 

MacDpunum;i. n. Eccl. Meun—s2d Agnerim. In. Meun 
fur Indre.-#d Auerim. Eccz. Meua (ur Yevre.—s#d Lige- 
run. Ip, Meun fur Loire, 

MACE {adv.) Plant, Plus. Syn. Magis. 

MAGEDO , ônïs. Eccz. Mignon en Peincerais. 

Macasiianica regie, La Magecllanique,pays de l'Ame 
rique Meridionale. Magellanicum fretum. Le détroit de 


Mageilao, parce que Ferdinand Mageilan fut le premier | focieratir, Cie, Le chef 


qui découvrit certe terre. 
Maoszius,i. Eccz Maiel,montagne près de Sulmone, 
MaGenTiACUM , à, n. Ecel. Mainçac , Pricuré en Au- 
vergne. | 
MacanULrUs, 5. m. Ecce. Msinon , Diacre. 
Macsonum ,r. Eccz. Miyo, Evêché en Irlande. 
MAGI , ormm, m. pl, Eccl, Les Mages, les Sages, les 
Philolophes. Vid. Macus. 
MAGIX, &. £. Prud. La magie, 
. Macica. Vid. Maoicus. 
MAGICE , és. £. PL. La magie, fcience occulte. Pid. 


Ps. 30.3. 
MAGICÜS , 4, äm, Cic. Magique , de magicien , de 
fortilcge. Magisa ares, PL. La magie. Magieë lord. Jo. 
Herbes qui fervent à la magie , à faire des enchantemens. 

Macipa ,4. f. Vid. Macis ,sdis. Une huche , un pai- 
rain , un rondeau. 

Maoion.(pre MAcxnioR.)Sublato.n.unde magis.ScaL. 

*MAGIRISCIA , orum, PL. 33. Pevits Cuifinicis. pe 

sekrus, (dim.) de uywyegs , Cuihnier. 

MAGÏS. (adv. comp.) Cie. Plus , davantage , mieux. 
Magis fufpresfi.T un. Plus foupçon: eux. Magss ac magis. 
Vino, Magis @ magis. Magis magique. C 1 c. De plusen 
plus. Miror magis. V1RG. Ecl, 1. Mais j'en fuis {urpris. 
Quant magis magifque cogsto. Tac. Plus je fais r<fle- 
xi0n. Mulr magis. Cic. B:aucoup plus , encore davan- 
rage. Magis minus=ve. PL.17, 24. Magis aut minws, PL. 

7. 5. Plus ou moins. Quèm mages re in altum capeffis. 

LAUT. Plus vous râchez de prendre le large , plus. Ma- 
gts eff ut. Cic. Il vaut mieux. Magis cateris, PL. 35. 6. 
Plus quelesautres. (n. mer. Fist. Magior. ScAL) 

Xl Magss fe met que quefois avec un comparatif. M4- 
gs major, PLaur. Beaucoup plus grand. Argensiem nf 
qui duderit, nugas egerit : verum qui dederit , magis ma- 
Jores egirit, PLAUT. Pæœn. prol. 82. Mais fi perfonne ne me 
donne d'argent, cé feroit fotcile de m'en charger ; & fi 
quelqu'un m'en donne , ilen fera une bien plus grande, ce 
{croit encore bien pis. Porries em fubfellie Cynice aecipic 
raur, quâm in leétis. SAGAR. 1m ensm hic magis eff dul. 
sinus, PLAUT. Stich. s. 4. 22. I] fera plus convenable à un 
vrai Cynique d'être reçu fur un rabouret , que fur un lit. 
Sagarim, Au contraire,on eft bien plus doucement fur un 
Lt. ]Magis mirim.PLaUT. Plus furprenant. Magis quèm. 
Cie. Plus que, plücôe que. Eo, hoc magis. Cic, D'autant 
plus, Néhil, nihilo magis. Cic. Vid, NiHILUM. 

Mais, idis, f, PI. Grand plat, une buche, un païrin. 

MAGISTÉR , #ri, m. Cie. Maître, m. à l'égard d'un 
difciple, Prec-preur , Doéteur.m. PLAUT. Intendant. m. 
qui a la conduite de quelque chofe. Ter. Le Poëre. Ci. 
Cclui des ereanciers qui étoic commis pour vendre à l'en- 
can les biens du debireur. 14. Le maîcre , le moderateur 
d'un feftin, 

Magifter artinum liberalinm. Cic. Qui enfeigne les bel- 
les Leutres, les Ares Liberaux,—artiwm, in artibus, Maître 
Às Aats, Docteur ès Arts.—colendarum religienum. Cic. 
Au forme à la pieté.—Coliegii, P1,28, Le Maitre,le Pre- 





MAG. 
mier,fe Principal du College.—declamandi, Quinr. Mal: 
ere qui apprend à déclamer.—direndi, ou lingus. Cic. Qui 
enfeigne l'Eloquence.—equitum, Cic. General de la Cava- 
lerie—ludi. Principal de College , un Maître d'Ecole.— 
leonis. Sum. Celui qui apprivoile un Lion.—moerwm. Cic. 
Un Cenfeur , un grand Maîcrenauis. Liv. Capitaine 
d'un Vaifleau.—obfonii feindendi. Sin. De vit. Beat. 17. 
16. Ecuyer erenchant.—pecoris. ViRG. Un Berger. Cie. 
Celui qui a l'{ntendance d'un -troupp-au.—popmii. C1c. 
Diétateur.—fscrorum. Liv. Le grand Prêtre, le fouverain 
Sacrificateur.—rei militaris. Liv. Quienfeigne l'art mili- 
taire.-fcriptura. Cic. Celui qui tient un Repiftre des tri 
burs qu'on payoitau PeupleRomain pour les pâturages.— 
d'une focieté.—virturis. Cie Qui 
donne des precepres de vertu. M19 fr mutande civit4- 
tis, Ip. Celui qui perfuade la reformation de l'Etat, le 
chef de la r-formation d'un Etat.(@si magis por ff.) Hine 

MÂGISTÉRARÉ , 9, avi. Fast. Gouverner , regler ; 
conduire, enfeigner , avoir l'Intendancede. 

MAGISTÉRIOM ,i1 n. Plaut. La qualité d: mai- 
tre , pouvoir des maîtres fur les écoliers. Tib. Enfeigne- 
ment. m. inftruétion. f. preceptes. m. Swer, Magiftrature, 
charge, fuperiorité. f. Cic. La fonétion du moderateur 
d'us feftin, Magifferium equitum, S U sr. La charge de 
General de Cavalerie fous les ordres du Diétateur. M4- 
gifferie alieno fe movere. San. Se laïller conduire par ua 
ordre fuperieur. 

MÂGISTRAÀ, £. F. Ter. Cie, Maîcrelfe. f. (par rapport 
à des difciples, à des éleves.) Roma magiffra lnxwris, 
Prop. Rome elt le lieu où regne le plus le luxe & la va= 
nité, Confu'e queis atas longa magiflf: à fuir. Ovin. Con- 
(ultez ceux à qui l’âge a donné btaucoup d'experience. 
Naturé magiitra G duce. Cic. En faivant la nature ; 
ayant la nacure pour maîcreff: & pour guide. Philofephiæ 
magifira vita Cic. S.Ro/. La Philofophie nous donne des 
precep'es pour regler notre vie. Vita ruffica parcimonia 
pr 4 Cic. La vie ruftique eft l'école du mérage & de 
l'épargre. F 

MAGISTRÂRE, 5. Spam. Le même que Macis- 
TERARS. à 

MAGISTRATÜS, #r.m. Cie. Magiftrature , char- 
ge. f. office. m. |qui a quelque charge dars un Etat. m. 
Magiftrac. 3 [Voyez dans Æras legitima, quel âge évoit 
requis . prétendre aux Charges de la Republique Ro= 
maine. 

Immnuti Magifiratés reus. Asc. Pen. Un Magiftrat 
qui a dérogé aux droits de [a Charge. Magifiraru Carine, 
Ssn Sous la Magiftrature de Carinus , Carinus étanc 
Magiftrac. Aonores, Magifiratus, Imperia. Cic. Les hon- 
neurs , les magiftratures, les chages de l'armée , les com 
mandemens. Mandare mag ffatum, magiftratus alicui, 
Cic. Conferer à quelqu'un ure ee de magiftrature. 
Creare magiffratum. Ip, Créer une Charge, élire un Ma- 
giftrac. Accipere , capere magifiratum. Cic. Recevoir pue 
Charge, être élevé à une magiftrature. Gerere magiftra= 
tum. In. Exercer ure Charge. 15 magiffratum venire.Cic. 
Parvenir , arriver à une Charge. Magifiratum pctere. In. 
Briguer, demander ure Charge. 1# magiftraru. Cic Dans 
une Charge de magiltrature. Me abeuntem magifiratm 
concionis habenda poreffate privavit. Cic.s.fam.z. M'a 
empêché de faireen forcant de ma Charge(le Conful ,)un 
dilcours au Peuple, (fclon la coutume.) Fid. Co Nc10. 
Verèque dici potef} magifratums elfe legem loquentem, legem 
autem mutum magiffratum, Cic. On peut aflurer avec ve- 
rité , que le Magiitrat eft une Loi parlante , & que la Loi 
eft un Magifkrat qui ne parle point. 115 adipifeen di ma3 f- 
tratus , Cr gerenda Refpublica eff. Cac. Ils doivent entrer 
dans les emplois, & iervir la Republique. - 

% Dans l'Ecriture, Magiffratus le prend ordinaire= 
ment pour Je Magiftrar ; & dans Çiceron , le plus fogvent 


MAG. 
pour la rar sang , ce quieft la premiere & a plus na- 
turelle fignification de ce mot. Principes @ Magiftratus. 
Bis. Les Princes & les Magiltrats. Ad oprimates CG ma- 
£iffratus. In. Aux Grands & aux Magiftrats, Nunriaue- 
runt magiftratibus. Bis. Le rapporterent aux Magiftrars. 

MAGLORIÜS , 35. m. Ecel. Magloire » Evéque. Ilya 
une Eplife à Paris au Fauxbourg Saint-Jacques,qui porte 
le nom de ce Saint , où il y a un celebre Seminaire, dirigé 
par les Peres de l'Oratoire. 

*MÂGM , ärïs. n. Celf. Le mare, ce qui refte de plus 
LE de la compoñion d’un parfum. xp. (2. here, 

ige. 

MÂGMENTARIÜM , #5. n. Gleff, Vale dans lequel 
on mertoit les entrailles des viétimes, pour les offrir fur 
les Autels. 

MÂGMENTÜM , 5. n. arr, Elpece de feftin qu'on 
offroit à Janus , à Silvain, à Mars, à Jupiter Dapalis, & à 
toute autre divinité. (R. q. Majus augmentum.) 

Macna. id, Macnus. 

Maanar. Plaur, (pour) MacNa. (46 60 

MAGNALIZ , ï mm. n.pl. Bibl. Les grândes chofes , 
les merveiles, les miracles, les grandeurs, Omnis ma 
gnalis. Bisc. Toutes les grandes chofes , routes les cho- 
fes imerveilleufes , tous les miracles. 

MAGNANIMIS,ë.(adj.)Le même que Macx ANIMUS. 

MAGNANIMITAS, afis, E, Cic. Grandeur de cou- 
rage, maranimi:é , bravoure, 

MÂAGNANIMOÜS , 4, #m. Cie. Courageux , qui a du 
cœur , quia un grand courage, genereux , magaanime ; 
vaillant, relolu. (q. Magnus animus,) Magoanimerum 
teperta eff contentie, Bisz. Les plus vaillans fe font occup- 
pés à concefter, Magnanima gentes, Vinc. D:s Nations 
guerriers. 

MÂGNARIUS , 15, m.Apul. Marchand en magalio , 
Marchard en gros , gros Negociant. 

Maonas (acc. pl } Vid. Macnus. 

MAGNATES , run. & Les Grands d'un Royau- 

MAGNATUS , #5. m. Bibi. $ me, les premiers , les 
principaux , les premiers Off :ters , un Grand. [ Syn. Op- 
timates.) Omnes magnates, Biss. Tous les Grands. Ma- 
gnates Cp pobuli, audit: me. Ip. Grands & Peupe, écou- 
tez-moi tous. Magnate bumilia capas meum.Bisc. Baiflez 
la tête devant les Grands, Qui placer magnatis. Ip. Celui 
qui plaît aux Grands. 1n confpeëtu, in medie magnatorum. 
Bis. En p'elence , au milieu des Grands, 

MAGNE,.'adv.) Tac. Braucoup , grandement , extre- 
mement. Syn. Multi. 

MAGNERICUS , 5.m. Ecel. Maigoerie, Evêque de 
Tréves. 

MAGNES , étis, m. Lucr, Aimant. m. pierre. Magnes 
lapis. Cie. PL. L'Aimant, une pierre d'Aimant, id. P 2. 
36.16. dc. fur les qualités de | Aimant, 

MAGNÉSIA, 2 Î. PI. La Magnefie, Province de Thef- 
falie, fur la mer Egée. fEccl. Magneñe, Ville de Carie 
daÿs l'Afe Miceure, fur le Mcandre. Magnefia ad Sipy. 
Ium. Liv. Magnefa, Ville de la grande Phrygie au Mont. 
Sipyle dans la Natolie. 

Macnars. (abl.) Vid, Maonss. 

. MAGNETES , sm. rm. pl. Liv, Peuples de Magneñe, 
ou de Theflahe. Magnetes à Sipylo. Tac. Peuple de Ma- 
gefie, de Phrygie. 

MAGNETICUS , à , #m.CLauD. D'Aimant, quicon 


cerue l'Aimant, magnetique. Vis magnetica. La vertu 


maenetique , la force de l'Aimant. 


Macui. ((upp!. Pretié } Bsaucoup , forc , tres. On 


joint ordinairement ce genitif avec les verbes qui mar 
2. la valeur , le prix , l'eftime, Magni effe. Cie. Erre 
ort cher » étre eftimé beaucoup.—facere, pendere. T5R 
Cic. Faire grand cas, eftimer beaucoup. Ejus libertum 
Apolloninm jam tm cquidem , ch ille viveret & AgN) 





; MAG. Sir 
Faciebam, G probæbam. Cic. Dès fon vivant, j'ai tou- 
jours fait beaucoup d'étac de fon affranchi Apollonius, & 
je lui donnois uneentierea; probation. Magnéi erunt mibi 
tua littere, Cie. 15. Ep. 15. Vos Lettres me feront toujours 
de res grande confideration. 

,MAGNIDICOS, à, #m, PLauT. Difeur de grandes 
cnolies, 


MAGNIFACÈRE, f'är3 3, f'éc, f aum. Cac. Avoir de 


l'eftime pour quelqu'un.[Lilez Magni facere, en deux 


mors.] Vid, Macnr. 
MacniricasanT.(;. imp.) Maenrricaso, (fur. aét.} 
+ MaAonirIcaBiTUR. (3.fut. pail.) v. 
MAGNIFICARÉ, 5, avi, atum. Tu. Confiderer, 
aimer, cherir, vanter , eftimer beaucoup , glorifier , faire 


de grands éloges, rendre gloire , louer, (R. Maont , G 


FacsRs.) Syn. Exrellere , pradicare. 

Magnifacere cos qui nos focias [umpferunt fibi. PLAUT. 
Aimer ceux qui ont bien voulu nous prendre pour leurs 
femmes. Magnificabant Deum, B1g1. Rendoient gloire au 
Dieu d'Ifraël. Magnificabo nemen tuum. 1 p. Ye rendrai 
votre nom celebre. Magnificate, Bigi. Glorifiéz , rendez 


gloire. Magnificafti, (pour Maguificau:ffi.)M:fericordiam 


tuam, 1o. Vous ave fignalé votre milericorde. Magnifi- 


cavit fuper me fupplantationem. Bis. Il æ fair éclacter {e 
urahilon envers moi. 


MAGNIFICARE, br, äriés smm. (pall.) PI, Etre élevé, 


Bibl. être loué , écre glorifie. Magn:fcabatur ab omnibus, 


Buse. Il étoic leué de cout le monde. Hinc | 
MAGNIFICATIO , ons. f. Macr. nf, 6 magnifique 


de queique chofe. (MAGNUM, cr Facsns. 


MÂGNIFICE (adv.) Ci. Magrifiquement , fuperbe= 


ment, avec magnificence, fpiendiiement ; noblement. 


Ter, avantayeulement ,femphatiquerent (sb pracedent.} 
Magnificè accipere. PLAUT. Traiter magnifiquement — 


compeliare, In. Parler avec beaucoup d'honréteté , en des 
termes qui marquent b:aucoup d'eftime. Magnificè de ali- 
que dicere, T sk. Dire du bien , parler tres avantageule- 


ment de queiqu'un.—babitare, Cic. Erre logé magnifiquem 
ment, dans une belle mailon.—'oqui, Br y T. Cic. Parler 


en termes magnifiques, en termes ampoulés.—vr7mare come 


vivinm, Cic. Préparer un fuperbe feftin , un repas fomp- 


tucux, Magnificè fe cfferre. Tan.—fe jaëtare. Cic. Faire le 


fanfaron, Le vanter avec infolence. Magnificè refpondit. I] 
leur donna pour réponfes ces belles paroles. 
MAGNIFICENTER. (adv.) Opus magnificentèr per« 


feétum. Virs. Un bâtiment faicavec beaucoup de magni- 


ficence. S y n. Magnificè. | : 
ke Magnifcanter fair au comparatif Magnificentibs, San, 
Pius Magnifiquement , avec plus de Fra om cencej & au 
fuperlatif, Magnificentiffime. Cic. Avec ucoup d'hon« 
reur, de gloire, de vanité. : 
MAGNIFICENTIA , &. f. Cie. Grandeur d'ame , ma- 
gnificence , pompe. f. le fublime. m. la fublimicé. f. Cars 
iffé magnificentiä, TsR. Avec tes rodomontades avec la 
maniere dont cu le prends. Et magnificentia Gr defpitientiæ 
adhibenda À rerum bumanarum, Cic. Il, faut avoir une 
grandeur d'ame, & une élevation audeffus de routes les 
chofes humaines. Nec wvirrutem magn'f:entid 
metiamur, Cic. Ne formons pas nos idées de la vertu, fur la 
magaificence des cermes. Date magnificentiam Des noffre. 
Bus. Rendez l'honneur qui eft dû à notre Dieu. Fr/478 
ef magaificentis eotum. 1n. Tout ce qu'ils avoient de ma. 
gnifique a été ruiné. | 
MacniricenTioR , ri. Cic. {comp.) é 
MAoN1FICENTISSIMUS , 4 » me. Cic. (fup } de Maenr- 
FiCUS (q. à magnifcen:, quod in sfu non eff.) Fssr. 
MACGNIFICENTISSIME. (adv.) Cie. (lup.)& 
MÂAGNIFICENTIUS. {(adv.) Sem, (comp.) de Ma- 
GNLFICE , 04 MAGNIFICENTER. | | 
MaGNLFICISSIMUS » #o #77: F 3 : er or 


#12 MAG. 
Syn. Magnifentiffimus.| Magnificifima veteres dicebant, 
pre Magnificentiffima.] Feff. 
Macxirico , as. Vid. MAGNIFICARE. 
MAGNIFICUÜS , 4, #m, Cie. Magrifique , fuperbe ; 
grand, pompeux , fompru-ux , illuftre, majeftueux, em- 
phatique, royal, fplendide, fublime. 4 Cet adjsétif fai- 
foit autrefois Magn'f'iffimus au fuperlatif, au lieu d: 
Magsn ficentiffimus. Fast. 
Animus magnificus, Cie. Un grand cœur , un cœur ge- 
nereux.Magnifica ades. Ovin.—domus Pi.Mailon magni- 
fique.—cens, Cie. Un feñtin luperbe, Magn ficum genus di. 
cendi, Cic. Style fublims.—munss. In. Ua riche prefert, 
Magrifi.a facere, T ac. Faïre des choles d'éclat, des cho- 
fes lurprenantes, Magnificius fuerus. PL. Suc excellent , 
d'ua tres grand ufage. Pro magn fice eff. Tac. Eît eftine. 
Magnificus in fanétitare Bins. Tout eclarrant de lainteté 
Ad magnificentiora nati fumus, C1c. Nous fommes nés 
pour de plus grand:s chofes. Magrificenriffima decreta. 
Cic. Des Arrefts tres honorables , tres favorables. Ludi 
magnifcent fimi.Cic.Sp-ét .clestres magrifiques. 
MAGNILOQUENTIA,L.F. Cie.Mariere de parler fu- 
blime & relevée. |Lis. #4. 15. vanterie, gafconade. f. 
grands mots, grand babil. 
MAGNILOÜQUÜS, à, sm, Tac. STAT. Qui s'exprime 
d'une maniere noob: & relevés Ovsd, orvueilicux, fuperbe, 
qui fe vance braucoup,un fanfron. Talsa magnslogus me 
moraverat ere, Qvipe 8. Met. Avoit dit des chofes avec 
un air ficr & hautain , avoit tenu ce difcours infolent. 
D'fb.rdat Dominus lenguim maçniloquam. Bisz. Q.e le 
S'igocur p:rd:encicrement la langue orgucilieule, qui 
arke avec infolence. Avfiram de mrdio fui magni'oques 

Er o tua. In. J'excermincrai du milieu de vous, ceux 
ui par leurs paroles pleines de fafte , vous entreteroien: 
ais votr: orsueil. 

MacNion.{[cr fubiate. v.magior. Hinemajor.](comp.) 
de Macnus. 

MAGNITENDÈRE , 45. Tan. Eltimer braucoup , 
faire grand cas 4 (R, PeNprrs) 


MAGNISSIMUS. (lup. nul.) Pre que, Max mus, Pid. 


Macnu:. 

MAGNITAS , ris. F, Ace, Non. Le mêm: que 

MAGNITODO , inis. f. Cie, Grandeur , quantité , 
Ercidue, f. Magnitudo aris aient, Cic. La mu titude des 
dettes— mors. Cic La grandeur de l'amour.—ansm1, 1p. 
Grandeur d'ame—cop #rum, C Nar L:graid nombre de 
trouppes.— rpormm, Cæs La vrandcur des corps. —# go. 
rum. Cic. Grand-ur du fioit.wmuer di, Ip L'etcndue du 
monde—perieuli, Cic. La grndeur du danger. In mien: 
tudine brachatui Bius. Par à pu flanc: , à cauie de la 
pu Mince de vorrebras. Magnitudine fructum Cic.A cauic 
de l'abondance des fruits. 

MacnNo, Vr:, Macnus Gand, Parsm miono luxurir 
fuerss, nit San L: luxe n'écuic pas encore ail z grand, 
amoisqie Mreguo emese. C1c—vendere, Ip. Acheter, 
vers her. (luppl. Prerso,) Magno ll. ffe:st, Lui coûca 
be. ch:r. Enen: agro. quos voient, Ge quarn vor. Cic 
Is ach-cront les terres qu'ils voudront, & auf cher 
qu'ils voudront, Conducere nimium iagno. Ip. Loucr trop 
cher. 

Macro aLDt , f. m.Erc!. M-naud. 

MAGN &O0DUS, 5, m. Es: Maimbeuf , Evéqu=. 

MAGAOPERE, (adv ) Luc. G.ainj-ment, toir, beau- 
coup, aliment , turccinent, ex.remement % Un Jivile 
que.qu fois ce mur sn deix. TER Cic. Magnoque oper 
abs ce pets cures ur, Cic.13. Ep. 34. Er je vous prie ties 
initaument de fa re eutoice que, 

MAGN "M jadv., B .ucoup, fort, 
_MAGNÜ 3,4, um. Cic: Grand, Ter. fier, fuperbe. 
OR pe jai.) [Sven Granuss, sugess.] Sed magnus mines ef 
quan iscus. Fid, INGENS. 


AG. 

Magni amici. Juv.6. Des amis puiffans. magna anima. 
SusT. D:s ames illuftres. Magna aves, P LA U Tr. Rad, 
Les grands oifeaux, #.e. les Vautours.—wmajer, P 1. Plus 
Grand Major invidia. H o R. Qui eft audellus de l'envie. 
Magnsm me faciam, P 1 À UT. Je ferai l'homme d'im— 
portance, Magni atque bumiles [umus. T £R. Here. 3.3. 
Nous fommes tous ou grands ou humbles, fers ou hum= 
bles. Hos snumeraremagnum eff. Cic. Al cit d'fcile de les 
rapporter tous. {Ünud mihi mulre maximum cf}, quod, TER. 
Ce que j'eftime b-aucoup plus que cour le relte, c'elt que. 
Pacrimagni, Hor. Les enfans de qualité, de diftinét'on. 

Aagni effe. Cic. Ette cher , être efimeé. Vi. MaGNE 
Vir magno anime, Cic Homm: d'un grand courage. Wir 
meçno natu, Liv. Un homme âgé. 

Maigno conflire. P L.J, Coucer cher.-uendere, C 1 ce. 
Vendre cher. Wid, MacNo. Magna prccare, T À c. Faire 
de grandes fauxes , de lourdes bévu-s. Magnum narrare. 
Ho. Diedsgrandeschofes Maçsné, max ma ex parte, 
maguam partem, C1c. Pielque, la plus grande pare. 
A noce ot crc. Ip, Ila fait ur grand œœup de, 
Ke. Magnus hat, Liv. ou magno nain air, Ip. Vicux, 
âgé, de gr d'âge. Porpesns Masnus. Magnus Aexandir. 
Le Graud Pompée, Alcxandre le Grand. M .jér. M1ximus, 
[Voyez ers mors en leur rang ] Maxima débetier pere réa 
verentia, Juv. 14. v,47 Où do tavoir nr extreme 1ete= 
nur devant lesenfaus, & c'eft méie une ctpece de relpeét 
qu'on leu’ duit. 

MAGNOS , 5. Eccz. Magne, Maing. Magrus Opiter- 
g'aus. Ecez. Magre d'Oé 120, Maievr, Mazui nom, 
cessomen, Pi. Le furrom d: Gtard, qui fur accorde à 
l'ompee. Maignus-mons. E cc1. Maimont , M:imont en 
Bourungre, 

Maco, omis, m. Migon , nom de plufisursillufires per. 
fornayes Carchasirois ; l'un évoïc l: fre:e d'Arnibal ,un 
autre donta du {scouts aux Ronaïirs, avec ure armée de 
plus de cene voies, dats Ja guerre de, Tarentins, un autre 
écrivit, (au rappert de Columieile ,) vinge- huit volumes 
de l'Agreule re, qui furent eraduis en latin paz otdie du 
Scrat Romain, ' 

*MAGUDARIS, f. Plaur, La g'aine de Binjoin. 
peurs, lemen ffrhe, 

MAGÜNTIACUM ,5 n. Tac. Maïerce, Vill: Archi. 
cpicorile & E céturale d'Allemagne, fur 1: Rhcin. 

MAGUS ,#% m. Cie. Un Magicien, us, Mage, u: Save, 
un Pi lo ophe, parmi les Prices & les Egypeicrs. PESTE 

MAGUS ,4 , um, Ovin De magicin, de lureier. 41æ 
nus m-ga.Ïn La maind'ure foiceic. 

MAGTDARIS. Prd, MAGUDARIS. (sad ous.) 

MAHUMaTANUS, #, #3. Mahome:an, Muluimant, 
Siétaseur ce la R< igion de Mshon.er. 

MaAHUMETISMUS ,5. m. Le M. hometifme, la Religion 
imp c d. Mahoinet. 

MÏA,2.f, Hor, Maia, fille d'Aclas, qui eur de Ju- 
piter l: d'eu M reuse. (Su das dr que ce mot fignifie une 

{ Sag”- Femme] C'eit auili le rom d'une ces Pl'iades.frg, 

| Îgtas demerc,| Venus, fenne de Vuicain , 'a nuit, Arte 
ce fem Mara, Avant le coucher des Piciades. Fii.ss Maïe, 
Hor. M'icuie fis d- Maia. 

Matazis. Varr, 3. R. R. 4, Dicuvtur verres caffrati. 
Svn, Porcs caférats, 

Mauicampi, ersm, m.pl. Les Aff:mb'ées des Ecats pour 
les affauxs publiques du Koyaume, de l'Ecac. [Voyez 
Andr, Rev maus, Systagm, aiffeniar.] 

Maivocus , # Eccz. Muëg , Evéque en Irlande. 

MAJESTAS, aris. f. Cr. La majefté, la grandeur, 
{ieicvacion, ia fublimité du diicuurs. f: (R. MacNiTu- 
po.) Fu ff. 

Afferre orationi majeflatem aliquam. QUINT.1. 6 Don- 
uer quelque élevation au difeours C:smem majejris ie. 
Suar. Crime de leze-maycite, Majeffatem cenfervare, rex 





; .. MAI MAT. 

tinere, Cre. Conferver {on rang. Accerfere , poflularé ma. 
Jéflatis, In, Accufer de leze-majefté. Sic jecata effmajefias 
fants ducis. PH. Cetxe haute majefé, [Tibere ,] le railla 
ainfi. Majeffas nominis, MarT. L'éclat , la grandeur du 
nom. Ser:bss ad me de abfointione majeftaris. Cic. Vous 
me inandez que vous avez été abfous du crime de Iz7e- 
majefie. Dammatws majeflis. Cic. Condamné pour crime 
de lez--majelté, pour crime d'Ecar. Majeffas eff ne in 
guensquam declamare liceret. Cic. 3. Ep. 11. C'eft être cou- 
pable de I:ze-majefté , (au fentiment de Sylla ,) de mé- 
dire de fon prochain, de le calomnier. Majrfhite falu. 
Tac Sans rifquer la majefté de l'Empereur. 

MAIN À , 4. f. Eccl, Forte place {ur la Côte Meridio- 
ral: de Moiée, qui a donré le nom aux Mainores Grecs 
qui kabirent les monrzgnes isaccc flibles de ce Pays , Evé- 
ché Suf avant de Maivoifie. 

Ma:oius, f. m.Ercl. Maieul, Abbé de Clugni. 

MAJOR , Gris, (adj.) Cie. Pius grand, plus confidera- 
ble {Pire. P'usigé. (comp ) de MacNUs. (Magnior fub- 
A19 n.maçior, major.) Majera aufpicia. Fist. L:s grands 
auipccs, c'ecoienc ceux des Coniuis , des Prereurs & des 
Cesieurs. Cunéte in majus cradita, T Ac. On en crux plus 
qu'iln'endifoit. Frater major. Cic. Le fiere aîné. Majores 
#ara, In. Ceux qui font plus Âgés que nous, nos anciens. 
—flimines, Fesr, Les prétres de Jupiter, de Mars, & de 
Romulus ex Quirinus. M :jor amita. Fest. Giande tante, 
la iœur de mon aï-ul—patruws. Ip. Grand oncle du côté 
paternel —avuucnlus. Fest. Grand oncle du côté macer- 
nel. Majormag ffratus. In. C'eitde fouverain Magiftiar, 
le Coniul à Rose.—focer. Fast. Le bilaïcul de ma femme, 
—focrus. In. La bituteule de ma fémime. Majors fer m4. 
*tma aufbera, Vid. À. Gel, 13,14. Major Corful, croit 
l'un des Confuls Romains, devant qui l'on portoit les ail 
faux le premier. M :jar Prater, Fesr. Evoit le Preceur de 
la Vile, Prator Uibanus. Les autres s'appelloïisnt Prato. 
res minores. Fist. Major civitatis. Maire, on Majeur de 
Ville, Major dormus Regre. Eccr. Maire du Palais. 

Maror-Aucia. Eci. Mchrau, c'eft à dire, Grand- 
Pré, Monañftere près de Bregenez. 

MAIGRANX, & Ê. La Marjoiaine, plante qui ne differe 
de J'Orisan , qu'en ce que es cètes font pus rondes & pius 
courtes, compoites de quatre rangs de feuilles polces par 
écailles , au lieu qu celle de l'Oriysan approche plus de Ja 
forme d'un épi. 

MAÂAJORATUS , #r. m. Le Grandat, le Majoiafque, 
la Grant Île , le Majora:, la Mairie d'une Ville. 

MAJORES , #m. Cic. Lesancéires , vos prédeceffeurs. 
Vid, Maror.[Majores dicimus poff patrss, Aus, proavi, 
abaui, atavique appellationem, SuRv. 5, Æn. 268.] 

MAJORICA , 4 F. Majorque, Ville de l'Ifle Majorque, 
d-j'Exarcat des Efpagnes , dans la M-diterranée, Evéche 
fous la Merropole de Valence , dès l'an 123 ©. 

MaroriNUs , i, im. Ecel, Malerin, Evéque d'Acqui ,[ 
M:jorin. 

MAJORINÜS ,%, wm,. DL, Majorine oliua, Ip. 15.3. 
Elpece de groffes Olives qu'on appelle Rega, PL. Ouves 
Royales. | 

Mjeris, (luppl. Preti,) Plus, d'un plus grand prix. 
Multa majoris. PH. Beaucoup plus cher. 

MAJORITAS, aris. f, Ecci, La grandeur. f. [majorité. 
Syn. Magnitudo, 

Masuma , «.f. Ecel, Porc de la Ville de Gaza, fsoms 
de certains jeux qu'on failoir fur l'eau, [nom de Venus, 
le: même que Maia, femme de Vuleain.{ Voyez Kiwi 
Dixtnil.Vid. Syntegma Differt, Ultrajelti. 1702. in 4°.] 

Maius ,i.m. Cie. Le mois de Mai. ({uppl. Aenjis.) 
Dans ce mois , auffibien que dans ceux de Mars, Juillec, 
& Oétobre, les Nones arrivent le 7 , &les Ides le 35 ,au 
licu que dans les autres mois , les Noues arrivent ie ;, & 
les Idesle 13. 


— MAL. 

MATUS , Majerk. n. (coip.) de MAGNUS. 

Majus Monaflerium Ecez Marmoutier,au Fauxbourg 
de Tours, |[Marmonfir , près de Confantinople. 

Marus. (adv.) pour Macts. 

MAÏUS ,, um, Cic. D: Mai, qui concerne le mois 
de Mai. Maius menfs. Fisr, Le mois de Mai, Exit Maia 
Ca enilar. Ovip. Tombe aux Calendes de Mai. 

MAJUSCULUS , à, #m. Cic. Un peu plus grand , | 
majuicule, erand:ler. 

Thaïs, ego quam [um , rsajufeula cf Ter. Thaïseft 
un peu plus grande que moi. Majufcule litrere. Letrres 
majuicu.es,lectres initiales, 

MALA , &.f, Hor. La joue, la mâchoire, Vire. Mald 
mandere, Pozr. Cic. Abfumere, Vire. Manger quelque 
chofe.(r. à maxilla , ut ala ab sxitià. Vel à malopropter 
444 fimilitudinem quandam.) Mala mali, malo mala cons 
tulit cmAIA rurdo. 

MALA.(F fing. ou n. pl.) de Mauus. 

MALA. (n. pl.) Fid, Mazum. Pomme. Aures mala, 
Vin. Ds Oranges, ‘ : 
MALABARIA , Z:f Malabare , Pays dans les Indes. 

MALABATHRUM. Vid. MALOBATHRUM. 

MALACA , 4. F. Eccl, Malaca, Ville Epifcopale des 
Ines, Capitale du Royaume d: Malaca, |Malgues, viile 
Epifcopale du Royaume de Grenaie. 

MALACHX , Z.f, Pl, 12, 9. La gomme qui découle de 
l'arbre appellé Bdellium. 

* MALACHE , &s. f. Col. Eipece de Mauve. (saaa'yn.) 
Abemolliende ventre diam putant Malachen, PL, 20 On 
croit qu'on l'a ainfi apvel'ée parce qu'elle amol it & läche 
le verte. [R. pæñædoser, amoilis.) . 

*MALACHITES, &. im. PI, Malachite, efpece de pierre 
précieu r, dont la couicur verte reil:mbie à la Guimauve 
(x. pan.) 

MALACTA , &. F. Caf. La bonace , le calme de la mer, 
malacie. [PL envie que les femmes groiles ont de mang-e 
de ceriaines chofes extraordinaires, Malacia flomachi, 
P1, Foibleff: , debiliié d'eftoinach. 

MALACISSANDUS , #, 4m, PLaur. Malacifandus es, 
In. {1 faut vous humaniiec, vous addeucir. (du verbe 
inufiié MaïactsSARS , «. Amolür.) 

*MALACUS , à, #5. PL AuT. Doux, mou, 
cffeminé. (mæhœngs , moll:s.) 

Maæchum, malacum amas. PL A UT. Truc. 3,7. Vous 
aimez un adultere , un effeminé. | 

*MALAGMA, ätis. Crus Efpsce d'emplitre pour 
amoihr & faire percer un abliès. mañdyme (R. peter, 
moilie.) 

MazanoDa, 4. f. Eccl, Malenouë, Aboaye de Filles,au 
Divccie de Paris. : 

Maravazrts. Eccl. Malcval, en Tolcane, 

MALAXARÉ , x3, aus, A. Ge. Amollir. 

Massooium, ti. n. Ecel, Maubeuge, Ville de Hairaule 
{ur la Sanibte. 

MALDACÔON. PI. 12. 9. Le même 25 MALACHA. 

MasoRa , 4. F. Mandre, riviere près de Verfailles, 

Maroysia , 4. Ê, Eccl, Malincfburi, en Angleterie. 

MALE.{adv.) C:e. Mal, hors de propos, à conrre= 
cemps , flore, fortement. Plant. cherement. (R. Mazus.). 

Mile accipere nerbis. Cic. Outrager quelqu'ugde pa- 
rolcs.—animatus erga aliquem. S y & T. Mal intertiour& 
contre queiqu'un.—æwmdire, Tam. Etre en mauvaife repus 
tation.—concliatus, conduétus, PL A UT. Acheté , loué 
crop cher.—loqui. Cic. Médire.—sogitare, ID. Eire malin- 
tentionné , n'avoir pas des fencimens favorables.—rem ges 
rere, Cac. Ne reuffir pas , avoir du deffous ;' être vaincu: 
—gratus, Ovin. Ingrat.—habere, B18L. Se porter mal.— 
nupta. PLauT. Des femmes qui ne font pas ben marié:s. 
—odiffe. Cic. Haïr fortement.—/anss. In. Fou, infenie.— 
nativerfus, Hog. Des vers mal tournés.vefhit. Cie, 


y 
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s€ MAL: : MAL | 

Mal mis , qui n'eft pas bien véru.—vivéys, PLAUT. Menéfy MaztracrOupr. Plawr. (pro) MALIFACIENDI: 

une vie miferable. Anime malà ef. 1. Il tombe en défail. |  MÂLÉFACTOR , ôris. m. Plawt. Un malfaiceur , qui 
ce, le cœur Jui manque. Ter. Il eft fort chagrin, il ref fait mal. Ad vindiäam malefañorum, Bisz. Pour puoir 

fent une grande douleur. Malà fe babere. Cie. indif- | ceux qui font mal. : 

Pot , Le trouver mal. Malè fe res habet, 1n. La chofe ne | ‘MAÂLÉFACTÜM, 5. n. Cie. Mauvaife ation. 

va pas bien. Malè maceror. PLAUT. Je fuis cruellement MAILEFICE (adv.) Plaut. Avec malignicé, par mé- 

tourmenté , je fens un: douleur extreme.—metme. Ter. le | chanceté , méchamment. 

crains extremement, Mal mereri de aliquo, Cic. Defobli- |  MALÉFICENTIX, &. f. Caf. PI. 9. 1e. Maligaité, dif 

ger quelqu'un, Malè pertinax. Hon. Qui refifte foible- pañsion à faire du mal, Le Trefor d'Eltienne cite M4- 

ment. Malè precari alicni. PLauT. Donner des impréca- | lcfcentis , de Ce'ar , mais on lit Sie lle malificie iter per 

tions à quelqu'un.—parvws. H o R. Extremement petic.— | Previnciam facere. Cs. r. Bell, Gall. au lieu de Sine ullæ 

fedulns. Ovin. Exaët , quand ilne faut pas l'être. Ea res | maleficentiä. Vid, Mararicrum. 

me mali babet, Pi à UT. Cela me donne du chagrin. 21/1 |  MALEFICIOSE (advw.) Cuc. 2 ifet @ veyez MauiTio- 

male eff. Car. 11 a du chagrin, Qya res ribi male vertas | 5. Avec malice. 

Tan: Que cela re te réufliile pas bien. Malè ereditur illis, MALÉFHCIOM, 5. n. Cie. Méchante aétion.[Cie. tort, 

PLaur. Il n'y a point de fureté à leur p:êcer de l'argent. | dommage, [malefice, fortilége. m. Maleficium punire. 

Malè agendi caur&, Cic Pour faire du mal. Omnes malè | Cic. Punir une mauvaile aétion. Sine malef:ie, Cas. Sans 

habentes, Ba, Tous 1: infirmes tous les malades, Eo | faire aucun dégäic. Sibi effe in animo fine uile malef:ioiter 

quo d malè petatis, 1 D. Parce que vous demandez mal. | Per Prouinciam facere, Cas. 1. Bell. Gall. Qu'ils avoiene 

Malè multatus. Cie, Puni fortement. deffein de paffer par la Province, fans caufer aucun dom- 

MALEX , &.f, Cie. Malée , Promontoire du Pelopon- | mage. Auferam malificis de manu tué. Bis. J'arracherai 
nefe, fur la mer Euée , entre le Golfe Laconique, & le | d'entre vos mains , cour ce qui fervoit à vos iortileges. 
Golfe Argolique. b. entre le Golfe de Colochine, & celui | . MÂLEFICÜS , à , #m. Cic. Qui fait du mal , malfai- 
de Napoli de Romanie. lant , maifaireur, PL, nuifible , qui fait du dégat. 

Mazssar. Il aimoic mieux. (3.imp.) v. Maire. Natura mal. fes. C. Nsr. Une rature qui n'eft pas fa- 

Masspic. (2.imper.) Mazspicas. (2. fubj.) v. Ma- | vorable. Malcfcumfrond:bus animal. P1. Animal quien- 
LEDICERS. dommage les feuilles des arbres. Maleficis artibus infer- 

MÂLÉDICE. (adv.) Cie. Outrageufement , d'une ma- | v'ebat. Bis. [1 s'addonnoit à la magie. 
piere injurieule , outragcante , avec oucrage. MALEFIDUS , à, #m. Vic. Peu [ür. (R. F1Ds5, 

MazepiciNDuM , © MaLeëpicans ,entis.PLAUT. 
Médifant, maudiflapt.(part.) v. MaLspicers. 

MÂLÉDICENTIA , Z.f. A. Gell. Médifance , male- 
diétion. f. Ob ajjiduam maledicentiam. A. Ga. 3.3. À 
caufe de fes médifarces continuelles, S x N. Obrreétarie , 
convitinm, 

MALEDICENTIOR , ri. PLAUT. (comp.) € 

MazipicenTissiMUS , #, m. Cic, ({up.) de Mazs- 
Dicus. {q. à Maledicens.) 

MALÉDICÈRÉ , dicÿ, dixt, diéfmm, Cie. Dire du mal, 
des injures à, charger d'injures, médire, Bibl. charger de 
malediétion. 

Liberiis maledicere. Hon. Médire hardiment. Qwi ms- 
dedixerit patri fuo, Bisx. Celui qui maudira fon pere. Ma- 
dedic populo :ff5. In. Maudiflez ce Peuple. 

# Quoique ce verbe gouverne le datif de la perfonne , 
Petrone s'en fert avec l'accufatif. Maledie eam verfibus. 
10. Faites une Satyre contre elle. 

MAÂLÉDICI, dictr, diétis sum. (paff.) À. Gaz. Bas. 
Maledrcimur,  benedicimus, In. On nous maudic, & 
nous bériffons. 

MacspicTA. Vid. MALIDICTUM. 

MALÉDICTIO , ônir. f. Cie. Médifance, l'a@ion de 
Bire des injures, d'oucrager quelqu'un. Bibl, maled.éion. 

MXIÉDICTÜM ,#.n. Cie, Jnjure, médifance , ou- 
trage. B:bl. malediétion , détraétion. f. 18 quas maledi&a 
congefff. Bises. Que j'ai chargées de malediétions. 

MÂLEDICTUS , 4 ,#m. Bisz. Maudit. (part. paff.) v. 
Mazspicsns. Malediäus omnis qui. In. Maudit {oit 
quicorque. 

MÂBÉDICÜS, 4, äm, Cic. Médifant, mordane > Ca- 
Jomaiateur, oucrageant. 1n maledicentiffima civitate Cic. 
Dans une Vi'le tres médifante. 

MALÉFACÈRE, f äci 5, fées, fa&üm. Cie. Faire mal, 
faire du mal. 

Xe [Ce verte gouverne le datif, on le peut féparer en 
deux mots, frcere , malè,] Neque ultra tibi malefaciam, 
Bac. Jene vous ferai ee de mal davantage, Lerantur 
cùum malefecerint. 1. Ils fe réjouiffenc quand ils ont mal] 
fair. Ad malefasiendum. Bi81. Pour mal faire. \ 

MaLsFaCians ; fi, Qui fait du mal, en £aifant mal, 

























confiance.) 

MaLiGsRENTEs bomines, PLauT. Des gens qui font 
mal, 

MALÉPRÉCARI, dr, ätis süm. PLauT. Maudire. 

MALESANUS , à. #m. Vire. Fou , extravagant , in= 
{enié. 

MALÉSÜUADÜS ,4, #m, Vine. Quiexcite , qui porte 
au mal, 

MazivoLam. (acc.) Vid. Mazavoius. 

MALEVOLENS , énris. adj.) Plaut. Malveillant ,qui 
hair que'qu'un , qui lui veut du mal. Svn. Malevolu. 

MÂLE VOLENTIX, &. f. Cic. Mauvaile volonté. Nul- 
l& im cateres malevolentié, C1c. Sans aucune mauvaik 
volonté contre Jes autres. 

MXLÉVOLUS , ä, #m, Cic. Qui veut da ral à quel 
qu'un, qui le hair, malicieux. Malevola anima. B122. 
Ame maligne. Malivoius feruns. In. Elclave malicieux. 
(2. Mars, Vess, vouloir.) Syn. Malevolens. 

Maux. Vid. MALUS. Vid. MaiuM. 

MALI A CUS fins. Liv. Golfe Maliaque, entre la 
Theflaiie & l'Achaïe. b. Golfe de Zeïton. 

MAÂLIARPHÀ , ê. f. Ecel. Ville de l'Inde, audeçà du 
Gange ; on croit que c'eft aujourd'hui Maliapur,ou Saint= 
Thomas , Ville de la Côte de Coromandel. 

MALICORICM , 55. n. Ceif. PI. Ecorce de Grenade, 
{R. CoRIUM, peau.) 

MALIENSES , 5 #m. m. pl. Peuples de Theffalie, dans 
la Phihiotide. 

MALIFÉR, f'érd, fêrmm. Vino. Qui produit, qui rap- 
porte des Pommes. (R. FsRRs , porter.) 

Maziricus. Plaut, Vid. MALSFICUS, 

MalicNans , 4nfis. Bras. (part.) v. 

MALIGNARI , dr, atis sum. Bic. Agir avec malice, 
avec malignicé, maltraiter, avoir une mauvaife volonté. 

MALIGNE. (adv.) Cic. Malicieufement , avec mali- 
guité, maligsement. Liv, avec avarice. Acceffiffé malignè 
ad Dewm. Bisc. Vous vous êtes approché du Seigneur 
avec une difpofirion maligne. Ac me putes me laudare ma- 
lignè. Hon. Ne croyez pas que je donne des louasges ma- 
ligues. Aligwid alicus maligné prabere, Liv. Fournir quel- 
que chofe à quelqu'un avec avarice. ° 
MauioNioR 


MAL. 

MALIGNIOR , oris. P P (comp. de Mazienus. 

MALIGNITAS , ä15s. f. Plaut. Malice, mäligoité. f. 
Liv. épargne , avarice. f. 

MÂLIGNÜS, ä, #m. Car. Malin, méchante, mali. 
cieux. Ter. dificile, rude, mauvais, avare, chiche. PI.7. 
contraire, (R. Maius.) 

Aditu: maligni. V 1 RG. Avenue difücile, rude. Colle: 
maligns. In. Chreaux fteriles. Sub luce malignä. V1R 0. 
Dans une lumiere ombre, À fféritibus malignis, Bip. Par 
des efprics malins. Perba maligna. Ip. Mauvais difcours, 
médifarce. Qyarum arborum illa , vel maxime ferax eft 
térra,caterm malignier. PL. J.2.Ep. 17. Leterraineft vices 
favorable à ces arbres, mais contraire à tous les autres, 

Mazim, MazinT.(lubj.) v. Mace. Aimer mieux. 

MALINÜS , 4, #m. Cou. D: Pommier.(r. MaLum.) 

Mais. (abl.\ de Mazus , on MaLum. 

Mauis,-17. ({ubj.) v.Mazts. 

MALITIA, à. f. Cie. Mulice , route forte de méchan- 
cetés. f:artifice. Ter. chicare. Ubi faéta «rit co!latio nof. 
trarum malirisrum, PLAUT. P{ewd. 3. 3.67 Lorfque nous 
aurons réunis toutes nos addieffes, tous nos artifices. 
Malitia cœli, Pr. Intempetie de l'air , maligniré de l'air. 
—fol, VaRR. La fierilicé de la cerre. (R. MALUN.) Sum 
ma malitia. Tr. Heaut. 4.4. Une grande chicare , chi- 
cane outrér. 

MALITIOSE. (adv.) Tir. Malicieufement, maligne- 
ment ,avec finefle, avec malice. Ciem hoc liris genus tam 
malt osè intenderet, C1 c. Loriqu'il intencoit ce Procès 
avec tant de malice & d'artifice. 

MALITIOSUS, à, ww». Cie. Malin, malicieux, fourbe, 
méchant. Afaiitiofa Jaris interpretatie. Cic. Une interpre- 
tacion du Droir , maligne & captieufe. (R. MasiriA.) 

MazivouenTia. Sall. Vid. MALIVOLENTIA. 

Macivorus. Plaut. Vid. MaLevOLUS. 

MÂLLÉ , #19, mävis , mäli 3. Cic. Aimer mieux. (q. 
Magis velle,) Multo malim. Cic. J'aimerois beaucoup 
mieux, Mavulr, Cic. Il aime mieux. Afæ xiffe. Bis. 
Vous eufliez micux aimé. Maluimw. 1 p. Nous avons 
mieux ainté. 

+MALIÉABILIS, lé. (adj.) Malleable , qu'on peur 
travailler avec le marreau.(r. MALLEUS.) 

Macrsacenses , sm, Eccz. Maill:zais , en Poitou. 

MALLÉATOR , ôrÿs,m. Marr, Qui eravaille du mar- 
au, ! Batreur d'or, Planeur, Forgeron. (r. Mazcsus.) 
Mallcatoririmeus. Big. L'Enclum- du Forgeron. 

MALLÉATUS , à, #m. Co. Battu, fait au marteau. 

MALLFOLARIS, äré. (adj.) Cel. De croffetre , de 
mai rquorte. 

MALLÉOLI, &ræm. m. Vitr. Elpsce de brülot, dont 
les Ancicns fe fervoienc pour mettre le feu aux machines 
des enremis ; il évoir fait en forme de marteau , & on le 
lrçoitavec un arc. Domus plens malicolorum, Cic- Une 
ma:fon remplie de brülots. 

MÂLLÉOLUS,5.m. Cie. Croflette, mar quotte.f. 
mai l:ton de vigne. #. [martelec. m. fcheville du pied, f. 
Malleolus trigejimus, où trium aculorum. Cor. Une crof- 
fetre de vigne , qui a trois bourgeons. (dim.) de 

MALLEUS, ë 5. m.Varr. Marteau ,maillet.m.malle.f. 
{q: Molieu:, quod res duras molliar.) Maileus fapiensior 
emanubrie. PLaur. Epid. Le marteau , la coignéc eft plus 
habile que le manche. 

MALLIACÜM , 5. n. Ecel. Maillé ,en Tourraine. | 

Saince- Menou , en Bourbonnois, |[Marli, près de Paris. 
MALLUÜS , 5. f. Ville de la Cilicie. b. Maflyjah , dans 
ha Turquie ,en Afe, en la Province de Natole. 
MALLÜVIOUM , i5.n. Feff, Un baflin à laver les 
mans (q Afanuvium.) 
MaLMUNDARIUM , ii, n.Eccl. Malmedi , dans le Lu- 
zxembourz. 


M A £. LES: 
mieux, fouhairer davantage, preferer. Vid. Matte. 
*MALOBATHRÜM , ï. n. Her, Efpece de parfum li- 
quide. (#æa06wtogs.) P!, Plante qui n'a point de racine, 
& donc les feuil'es nagent fur l'eau. | Aibre de Syrie, dore 
es feuilles fervoient à faire du parfum. 
Mazososc1o , omis, & 7 Maubuiflon, Abbaye de Fil- 
Maiopumus, f. Fccu. S i:s, proche Portoile, 
MALOGRANATÜM , fr. n. Bibl. Grenade. f. Grera- 
dier. m. Sub Malegranato, B15L. 2. Reg.1. #2. Sous ux 
Grenadier. (à Grarorum multitudine fic dicitur.) 
Maion14 , 4. F, Ecel. Malogne , près de Nimur, 
Marops, es, PL. 20. 21. Elpece de Mauve. Ma/va mar 
jer. Ibid. 
MALOPROBATORIUM, f, n. Ecel. Mauprouvoir , au 
Diocele de Poiricrs. 
: MaionsrasTUs , é, m.Ecel. Maurepas ,au Diocefe ie” 
aris. | 
MaisisTortUM , fi. n,Ecel. Malfcfine, près de Verone, 
Maisiocum , 5. n,Eccl. Malzieu , en Givaudan. 
MALTHA,4. Horn. Sorte de bicume. PL. efpece de 
compofition medic nale , en forme de ciment. De balneis 
loquimur, qua funt malthe calidarie , vel frigidar:e.. 
Paz. Nous parlons des bains d'eau chaude ou d'eau 
froide , faits de cette efpece de ciment. Hine 
MALTHARE, rhôr, chats sum, P 1. Etre enduit de 
ciment appellé Maltha. 
MALTHINUS, à, #m. Horn. Mou, lâche, effeminé, 
. MALVÀ, à. f. PI. De la Mauve.f. Plante donc les f:urs 
lont des cloches couppées en cinq parties, jufques vers Ja: 
bale , percées dans le fond & garnies dans cer endroit d'un 
tuyau pyramidal, charpées d'étamines & de fomimers. Le 
Piliile qui eft cerminé par une houppe ,s'emboite dan: ce 
tuyau , & devient un Ee applacti en roferte , eu arro:di 
en bouron , & enveloppé par le calice de la A:ur. L'ane 
de ce fruit eft un pois çon cannelé à vive-arrére, autour 
de ce poinçon , s'afl:mbl:nt des capfules femblables, &: 
taillées en côtes de m:lon , elles s'ouvrent en dedans par 
ure fente, dans laquelle s'ecchafle ure des arrêres du. 
poinçon ; chaque caplule renferme une femence femb'abler 
Aun peric rein. [R, pæhdye , de mæders, j'amollis.) 
MALVACEUS , à, ww. PL. De Mauve, femblable à 
la Mauve. 
MÂLCÜE , 6. f Ecel. Malue, en Bretagne. 
MarueruNT. (3. pl. perf.) v. Maizs. Aimer mieux. 
MALÜM, 5. n. Cie. Un: Pomme, coute forte de fruics: 
dont l'écorce eft molle, (wñaor.) Aures mala. Virc. Des 
Oranges, (parce qu'elles font d: couleur jaune.) Ma/sm: 
Citreum, PL. Un Citron.—Granatum. Coi.—Punreum, PL, 
Une Gienade.—Perfieum.Coz. Une Péche.-precox, Pafle- 
Porime.-Citreum mcdicum. PL. Un Cicron.—Cotoneurs 
cydantum, Vire. Un coin. Aliquem malo petere, In. Jetver: 
des Pommes , des Orarges à quelqu'un. Mala idonea fle- 
macho. Cars. Les Pommes bonnes pour l'eftomach, 
Malum terra. Pi. Herbe,dont Pline ditq ‘il yen a dequa- 
ue fortes, quelques-uns difent que c'eit l’Ariftholochie. 
MALÜUM , 5. n. Cie. Mal, tourment.m. Bonrem Ce man 
dm. Le bien & le mal. Orne malum, B 151. Toute forte: 
de maux. Qsid mali fecit? In.Quel mal a-t-il fair ? Nom 
potef} fine malo [x eri, video. Tin. Ewn. Je vois bien qu'il 
n'avous:a rien fans étre batiu. Mfalrs affici. Biez. Etre ac- 
cable de maux. Mslum dare. PLAUT.—facere, Cic. Faire: 
du mal, Erspere ë malis. Vino. Delivrer des maux, Effe 
n malis, Ces. Etre mal, tie en danger. Non fuit malus 
Cic. Ce n'éxoir point un mal , il n'y avoir point de mal.. 
Levare malum. Ovi1D. Soulager la douleur. Ma/sm feda- 
re.Cic. Appaïfer le mal. Serjit malum, Ip. Le mal fe glifle. 
MALUM Cie. (Intsrjetion) qui marque l'indignasion &e 
la <oiere. A la ma‘heur, quel malheur, ma‘heureufemenr.. 
# [Cette interj:étion le mer en parenchele , & elt ac 


MALO, mavis, mavalt, malñi,mallé, C1c. Aimer |compagnée ordinairement d'une irterrogation.], Quid sas 


M M ni main 


#16 MAL. MAM. 
{calim) me fequere ? PLAUT. Caf Pourquoi me fuis tu, 


<oquin ? Ubi ali? qui (malim) ali? Ter. Eun. 4.7. 10. 
Où fonc les aucres + pal aurres, que voulez-vous dire : 


Quid (mali) tn id refert? Tan. Phorm. 4. 5 11 Que 
dliantre ce'a vous importe vil > Quid ves (malism) c+go mn 
Sie ludificamins ? 1p, 5.7. 55. Mais pourquoi, (morbleu ,) 
me jouez-vous ainfi ? Que {malism) iffa demintia eff, ite. 
rars vitam morte? Pi.7. 5. Quanam (m:lum) eff ita 
“weluntaria firvitus ? Cic. Pourquoi, d'antre, vous rendez 
vous ciclave vous même ? Qya (malum) fuititia fuir ? 
Que (malüm) 1ffa fuit amenria ? Qua (malum) eff Dh ra- 
t10 ? Cic. Qya te (malhm,) inquis tatio, in iffaun bem in- 
Auxit, ter ? 


MALUNDRUM, in. Pl. 26. 5. Elpsce de Plante in- 


£unnue, 
Mazuwr. Cie. (3. pl) v. Mars. Aimer mi-ux. 
MALUS, à , #m, Cic. Mauvais, méchant. Flaut. pro. 
digue. Syn. Pravus. }( Bonus, 


Malé avi Hor. Sous de mauvais aufpices. Carmina 
mala. Ip. De méchans vers. Male dapes Hor. Des mets 


qui ne font pas bons. Malus militie. In Qui n'eft pas pre- 


pre pour la guerte. Mala mens, malus animus. Ter. Mau- 


vais cfprirs. 19 malam partem. En mauvaife part. Nigue 
malo omini, neque benigno dedi. PLAUT, Epid. 5. 3. Je l'ai 
donné à un homme quin'eft niavare , ni prodigue. 
MALUS , 5. f. PE, Un Pommier, aibre dont la fleur eft 
à cinq fuilles difpofées en rofe dans les échancrures du 
calice ; lorfque la Azur eft pallee, ce calice deviezt un fruit 
charnu prefque rond , creufe d'un nombril daus l'endroie 


où il eft attaché à la queue, & crcuié auffi en devant d'une 


exfonçure ; on crouve dans la chair de ce fruic » Cinq loges 
remplies de pepirs oblongs. 

Milus Affyria ou medics PL Un Citronnier.aurantis, 
ou aurea. Un Oranger Malus granata, Punica, Un Gie- 
nadier,— Perfiez, Uu Pécher.—Sylveftris, Un Ba'aufier. 

MALUS, i. m. Cie. Un mât de ravire.Ma'us medianus. 
Mat ce mizaine, Malwm erigere , m2l0 infiruere. Miter. 
Maium dejicere, evertere, Démâter. Commifffs fusrum 
sarrinm malis. Czs. y. Bell. 9. En joignant leurs cours l'u- 
pe à l'autre par des galleries, 

Mazus-L:o. Ecci, Maul+on, en Poicou. 

Mauas, antis, Ecez. Mimet, Mammés. 

Mauss. B:6l. Nom propie de lieux. 

MaAMBRas./d, Undes Magiciers qui refifierent à 
Mile. 

MamicH1A, 4. Ê. Ville d'Albanie, [ur la riviere d'Abas. 
k. Scanachie, ou Chan aqui. 

Mamanciz, arwm. Ê, Ecel. Memèrs , Ville du Maire, 
Capiale du Sonnois. 

MamercUs , 5. m. Cic, C'eft un furnom de la famille 
Ermilienne. 

MAMERTES, ïs, m. Ovid, Nom d'un Corinthien qui 
fur ms eu pieces par fon frere Sifapon , dont il avoit tué 
Jes enfars, pour regrer en leur p'ace. 

MAM:KTINT , orwm, m.pl. C:e. Les Mamertins, Peu- 
ples qui étant chaffes de l'Ifl: de Samos, fe retirerent à 
Mefline , & lui counerent leur nom. 

MAMERTINUS , 5. m, Ecel. Mamertin, Mamers 
d'A uxerre, FF 

a" AMERTINUS,3, #m, Cic. D: Mamertin , ou de 

-ffine. 
de” -mertina civitæs, Cic. La Ville de Meffine en Sicile. 
Biamertinum frctum,\p. Déxroit par où la mer Thyrienc 
£omimunique avec [a mer lonierne. b. le Far de Mefline. 

MAMERTÜM, 55. n, Liv. Mamerte, Ville du Brutium, 
qui ne {ubfifte plus. 

MaMentts,r m.Ercc', Mamert de Vienne, 

MAMILLA , 4. f.Jav, Mammelle. Svn. Mamma. 

MauiLiæ ,#rum, VARR. Le pis» leg tertes des femel- 
les ues gnimaux. 













MAM. MAN. 

MXMILLANKX , à f. PI E.pece de Figue , ainf appel. 
lée ,àcaufe de Ja reffemblance qu'elle à avec ure name 
me le, : 

MAMILLARE, is. n. Mart. Voile, mouchoir dont les 
Feinmes couvieut leur fein. (r. MamitLa.) 

Mamicianus, f. m, Eccl. Mamilien, Evêque de Parme, 

MAMMA , &.f Cie. Mamimelle, Le fein, [parlant d'une 
Femime.] P.. les vertes des animaux. 

M iminan, maimmis appetere, Cic. Demand:r à ceuter. 

Mau as, 4ntis. Ecci. Mammés, Martyr. 

MAMMEATUS, à,#m, P 14 ur. Quiad:grofes 
mainumeliss, 04 de groffes tect-s. 

MAMMONA , 4 Bisc Ecc. L: dieu des rich-ffes, les 
ticheles mêmes, [Ce mor eft Syriac.] 

MAMMOSOS , 4, #m. Manr. Qui a de groifes mame 
melles , on de groifes certes , un gros pis. (R. MAMA.) 

Mammefs pyra, P 1. De grofes Poires, leimbiables à 
des mammell:s.thus, PL Encens É:m-lle. 

MAMMOLAX , 3. f. Varr. 3. R. R, Petite mammelle. 
{dim.] de Mamma. 

MAMPHOLX , 3. Lucrr. Efpece de pain, ou de pâti£. 
ferie. Vid, FiSTUS , in ujsm Delph. 

MamrHUR. F:j8. Un rouleau de Tourneur, 

MaMRUANAVANcH. (indecl.) Eccl, Bourgade , v:r6 
Erzerum, dans l'Armente , où eft un Evéché Arménien, 
Suffragant de Celarée, fous Ecimiafin. 

Mauzer B6l. Mot Hcbicu, qui fignifieun bâtard, 
ou celui qui cft né d'un incefte. 

Man.{irdec]) Bi5l. La manne, nourriture miracuieule, 
dont les Juifs furest noucris dans le defert. 

Manasant. (3.pl.unp.) v. ManaRs. 

MANABILIS, &, (adj.} Luer. Qui peut couler. 

MANACUS , 5. m. Virr. Cercle qui lervoit à reconnof- 
tre l'accruiflement ou la diminur.on des ombres de cha= 
qu= mois, (pæræxge.) 

MANALIS , €. (adj.) Fast. Manalis fons , re, Fon- 
taine donc l'eau coule fans cells. Manalis Lapis. Surv. g. 
Æn. 175. Elpec: de pierre que les Prêtres erairoient coutes 
‘es fois qu'il y avoit une crop grande féchercffe. 

Manans, anis, PL. (part.) v. MaANARS. 

ManaprrA, 4. Vill: d'Iriarde, 

MANARÉ , 3, dus, ätum, Cic. Couler , découler, Île 
répardre , tomber, croître, s'augmenter. Alveimanantes 
per latera, Tac. Les vailleaux qui faifoient eau par les 
côtés, Manabar ad tales, Hor. Tomboic fur les talons. 
Masat de flumine. Ovip. Ab Oriente, V ARR. Coule du 
A uve , visnt de l'Orienc. Aanabat illud malum, Cic. Ce 
mal croifluit. Manabant lacryme emnibus. Liv. Tout le 
monde pleurvit. Autre manabat fudore. Ip. Jetioit une 
grande lueur. Manar rmmor, L'1v. Le bruit fe 1épand. 
Terra late dr melle manans. B 1 8 1. Terre d'où coule le 
lait & le miel. 

MANARIS , fair, f, Ecel, Manaride, Diaconefle. 

ManaRirT. (pour) MANAYERIT. €x v. MANARs. 

MANATIO , ôn5:. . Front. L'action de couler , de dés 
courcr, jf. 

MANXTOM, î.n, Ecel, M-nat, Abbaycen Auvergne, 

MANCEPS , mancipis. (adj) Cic. Fermier , Partilan, 
Irvercile. fP/. Entrepreneur. Plaur. qui vend en garantie, 
avec promefle de garantir. ÎCrc. celui qui achete aux 
criées , adjudicataire, (Qwis mans [ublatä fignificat fe 
emprionis aéterem effe, F55T.) 

MANCIOLEÆ, arum. f, A. Gell. 19.7. (pour) Manus. 
Les mains. 

MANCIPARE , 3, ai, Zrüm, Cie. Vendre, aliener 
avec certaines loiemnités prefcrites par le droit Romain. 
[I falloic cinq témoins ,rous citoyens Romains en âge de 
puberté , avec le Porte-balance, Vid. Uue. 1uffir. 19.) 

Quadam mancipat ufus, Hor. On acquiert cercaincs 
chojes par l'plage, Mancpare Je soium Dei obfequio, Eccr. 


ä MA N. 
Se donnér ront à Dieu, (r. M À NC 1P 140 M.) 


MANCIPARI, br, aris sum, (pall.) Tac. Etre vendu. 
ee em cui dibeant oneri mancipari. B1BL. Ei 


chacun fçaura quelle eft la charge qu'il doir porter. 


MANCIPATIO, onir.f, Dig. ? Elpece de vente & d'a- 


MANCIPATUS , #s. m. PE. S lienation qui fe prati- 
quoir avec cercaires folemnités. Vid. ManciPaRs, 


MANCIPATUS , à, #m. PL. Qui a été alicñé ayec le: 


folemnités preferites. Cie. affervi,aflujerti, dépendant. 


Si nemins mancipata eff fencétus. Cic. Si la vicilleMe eft 


dans l'indépendance , G elle n'eft aflujertie à p:rfonne, 


Maxcipi,(powr) Mancipir. Dig. Res mancipi diceban- 
fur, qua cptimo jure peffidebartur, (qualiaerant pradis 


Jralics, Vid. Ulf. 19.) 
MANCÏPIA , üram. n. Liu. Les biens meubles , les mo 
biliers. Cie. les cfclaves , les pr.fonuiers de guerre. 


M INCIPIOM ï 5. n. Cic. Droic de propiieré,fefclave, 
Pr d: gner:e. m. fervitude , fujerion d’une maifon, 


vente. f (R MaAnNUS, de CAPERL.) Froélus eff tuus, 


mancipion 1llins, Cic. Vous en avez r'ulufruit, & lui la 
proprieté. Mancipie dar:, promattere. PLAUT. Perf. 4. 3. | 
36. Dorner , promettre quelque garantie. Nifi manciple 
accipie. Juin. À moins qu'on ne me le garantiffe. 1n manci- 


Pio vemd ads, Cic. Loriqu'on vend un efclave, Ædes Ser- 


gioferubant, fcd Marius in mancipio non d'xerat, C1 c. 


Sergius atoït un droit de fervicude fur la maifon, mais 
Maïius n'en avoit poictav-t i dars le concraét de vence. 
MANCTPO , #5, Vid MANCIPARS. 
MANCUPATUS. P.aur, Vid. ManciPiuM. Ego me 
élli mañcipio dabe, P x À UT. Je me donnerai à lui , pour 
étre fon efclave coute ma vie. 


MANCUS,3,#m. Cic, Manchor, qui n'a qu'une 
main , fdefcétueux, imparfait, foible. Manca cogninio 


nature. Cic Connoilfance imparfaite de la nature. Manca 
Pra'ura, Ip. Precure foible. 

Mana. Virg. (imper.) ManDaBaT. (3. imp.) Man- 
DArO. {fur.) 

ManNpanous, #, mm, Cic. 

ManDans, antis, Ovip. (part.) v. MANDARE, Man- 
dandis magiffreribus, Cic. Ea conferant les Charges. 

MANDARÉ , d5, ui, arm. Tan. Commander , or. 

doiner , donner quelque ordre, quelque commiflion à 
de » Charger quelqu'un de, [recommander à, con 

e1 à. Æternitats mandare aliquid. PL. J. Eterniler quel- 
que chofe, en immortalifer la memoire —2nimis aliquid. 
Cic. Imprimer quelque chofe dass fon efprit.—#rens. 
Ovip. Semer fur le fable, perdie ia prine.—carmina foliis, 
Vire. Ecrire des vers {ur des Feuiil-s d'arbres.—hbume In 
Euteirer.—Gracis litteri, Cac Ecrire quelque chole ci 
giec.—memeris. Ip. Apprendre quelque chofc par cœur.— 
fulcis, Vino. Semer.—caufam alicur. Ovip. Recommar.- 
der une affaire à quelqu'un, la mettre entre les mains de 
quelqu'un —#enores, Cic. Dunrer des Charges, des Di- 
gnitez à quelqu'un.—pecuniam fides alicujus. PLAUT. Con- 
fer fon argeut à la fidelicé de quelqu'un.—verfèss. C ic. 
Ecrire en vers—viram fuga folisudinique. Cic. Pafler La 


vie dans la retraite , dans la folitude.—sliquem vinculis, 


Ip E-chainer quelqu'un.—in mlrimas terras.Cic. Envoyc: 
à l'extremité de la terre.—fe fuga. Cas. Prendre la fuite, 
s'enfuir. Afandat Quirine, T ac. 11 charge Quirinus. Hwic 
mañdes, quod quidem reëte curatum velis. Tan. Phorm. 
On n'a qu'a l'enployer, fi on veux que quelque chofe foi 
bien fait. M hs mag ffratum popuius Romanw mandauit 
Cie. Le Peupie Romain m'a honoré d'une Charge. Qza- 
cumque mandafhi mihi. B1581. Tout ce que vous m'avez 
fair dire, Tu mandafli inandata tua cuffodiri mimrs, Binx 
Vous avez ordonné que vos Commandemens foient ar- 


dés vres exadtemenc. Mandabo nwb.bus ne pluant. Ip. Je 


commanderai aux nuces de ne point pleuroir. Mands, +. 
manda, manda , remanda, Biss. if. 25. Initruifez, ini- 





MAN. #27 


truifez encore , inftruilez , inftruifez encore, Zbi mañänbo 


sladio. Bras. je commanderai là à l'épce. 

MANDARI, dr, arûs sum. (pall.) Cic. Hac montmina 
‘15 annalium mandantur, Cic. Ces chofes font marquées 
{ans l'Hiftoire. ‘Ur es mandatum fuerat. Binz. Comme if 
ur avoir été ordonné, 

Manpara. (pl) "id. MANDATUM- 

MANDATARIÜS , ii. m. Le mandataire, celui à qui 
on a donné une commiffion , un mandat. 

MANDATOR , oris. m. Suer, Celui qui aprfteunté- 
moin , inftigateur Dig. celui qui donne comuffon à uæ 
autre pour faire quelque chole. 

MANDATRIX , cs. F. Claud, Qui commande. 

MANDATÜM, 5. n. Cie. Ordre. m. charge. f. com 


mardement. m, commiffon. f. [mandat , mandement. »». 


oi, ordonnance.f. Hoc eff primum mandatum. Bipu, Voici 


le premier commandement, Si vis ad vitæm ingredi, fervæ 
mandats. 1 p. Si vous voulez entrer dans la vie ,obfervez 


les comman‘emens, Cuffodire, facere, fervare ,obferuare 
mandat, Bra. Garder, oblerver les commandemens. 
MANDATÜRUS, à, mm, C1c. (fur. part.) v. Max 


DARS. 


MANDATUS, #r. m. Suet. Ordre, f.commandemerr. 


m, [Onne trouve que l'ablatif Mandatu,] Mandatu P,R, 


Sust.ful, 7 Par l'ordre du Peuple Romain, par l'ordre 
du Preteur. 3 Quelques-uns pr érendent que P. &, dans ceg 


-ndroit de Suetone , fignifie le Peuple Romain; d'autres, 
avec plus de raifon, fouriennenc qu'il fignifie le Prereurs 


MANDATUÜS, à, #m. Cie. Ordonné , commandé, 


Res mandats. In, Commiffon qu'on a donnée. Afandatæ 
in aliquem. T ac. Des memoires, des inftruftions contre 
quelqu'un. Mandats litteris publicis, Cic. Ecrit dans les 


Regiftres publics. (parc. pal.) v. ManDaRs. 
ManpsLiUs , #. m.Ecel. Mand:le. 
ManpiMm,-es,-87. Ouid. [{ubj ) v. ManDaRE. 
Manpsns ,entis. Cic. Pe. (par:.) v. 

MANDÉRÉ , d5, di,mänsum. Cic. Micher, manger. 

[SYxN Manducare , edere ] Naves ipfas mandens, Cic. 


Mängeant les vaifleaux mêmes. Frans fpumantis mandir, 


Vire. Mord fon frein tour plein d'écume. Mandendo com. 


manducatum, PL. En remächant ce qu'on a déja margé. 


MANDI, dr, maänsis sum. (pail) Cic. Etre mangé. 


Ex om bus efcis, qua mandi poffunt. Bin. De tout ce qui 
le peut manger. 


MANDETUS , 5. m. Erel. Mande, Soliraire, 
MANDIBÜLA, &.f. Macr. Maudibule,michoire, Pid, 


MaxiLLa. 


Manpian,(pre) Mani. (pall.) Apud Kerr. Etre 


marc. 


MANDO, #r, Vid. Manpars Commander. 
MAND5, is, Vid. ManDsrs, Mâcher. 

MANDO , 6nts. m, arr, Un grand mangeur. 
MANDRA , 4. f. Quid, Une érable. f. ; eu où l'on rene 


ferme le berail,quarré où l'on place les dames fur un da- 


mier. fn, une band: de mulezs ou de chevaux , un atte- 


iage (4yrd ee.) 


MANDRAGORAS ,2. m. ? Mandragore , herbe qu 

MANDRAGORA , 2. f. PI, $a la vertu d'endormir 
Plance dont la Acur elt une cloche fendue en cinq parties : 
la même fleur cft foutenue par un calice en entonnoir ; du 
ford de ce calice s'élevz le piftile, qui devienc enfuice un 
frur mou & charnu , dans lrquel on trouve qu-lqu=s fe- 
inences qui ont la figure d'un perie rein.[R. ugrdpg, S14— 
balum.\ à 

MANDRARIUS, i 5. m, Eccl. Mandrier. 

*MANDROPOLIS , is. É. Liv. Ville de la Grande: 
Phryuie. . 

MAN DU BJ, or#m. m. pl. Caf. Les Mandub'ens, Peu 
ples des Gaules , dans le Diocefe de Langres & d'Aueun ;. 
icur Capitale étois Alice , Alex. a 
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PEL] MAN. 


Manpuca.Mangez.(imper.) & MANDUCABAT;-€A30. 


Gimp. & fur.) 
ManDucans , antis. Mangeant. (part.) v. 
MANDIJCARE , 5, avi, âtum. Suer. 
MANDUCARL5r,æ1üs suwm.(dép.)Lucil. Nen. 
mächer. 


meritis, Ip. Si vous ne mangez. 


ManDUcaAsT1, (pour) ManpUcawisti. Vous avez 


mange, Ad manducandum, 1p. lour manger. 


MANDÜCARE, ër, avis sum. (paf) Plaut, Mil, Etre 


marge. 


TMANDOCATIO , ünïs.f. Manducation , l'action de 


manger. ee " 

MANDIUCATUS,3,#m, Var. Mäché. (part 
pal.) 

Manpucemus. (1,pl. fubj.) v. Manpucars. 


MANDÜCES , 15. R. Srsrn.  Cer Auteur lit daus 
Plaute, Rud. Qgrd ff pro manduce, maïs il faur lire pro 
manduco, PLAUT.Rud.2.6,51. Le mêmeTrefo: cire Feflus, 


mais on lit Mandacus dans Feftus. Vrd. Manpucus. 


MANDÜCO, onis. AruL. s. Met, Un grand mangeur. 


Maxouco , ar. Vid. ManDUcaRs. 
MANDUCUM , in. Varr, Un mets, une siande, 


MANDOCOS , .m. Plaur. Epouventail, ou figure 
grotelque qui avoir de groffles mächoires, & qui faifoic 


grand bruit avec fes longues dents, que les Auciens fai- 


foient marcher devant coutes leurs pompes & devant leurs 
triomphes. Il y en avoir une autte appelée Citeria, qui 
railloir les fpeétateurs, & diloit des buns mots. Quou ff me 
pre manduco locem? PLAUT. Rud. 2. €. 51. Mais li j'alloi: 


me louer , pour fervir de ces figures grocelques qui font 


peuraux petits enfans ? Vid. MaNDUcss. 

MA NÉ. (adv.) Cie. Matin, du madin, le matin, à 
Matinée, Hod:z mans. Cic. C= matin. Bene man bac fenpf. 
19. J'ai écris ces chof:s de grand matin. Pofhridiè mane, 
Cic. Le lendemain matio. Tam manë, tam velberi PLaur. 
Si matin, f tard. Planë mane. P L.J. D: grand matin, 
Clarummane. Pers Le: grand jour, Tofummane Mar, 
Tour le matin. Æmanc. Hinr. Depuis le matin. P,ff:ro 
manè. Cor. Le lendemain matin. Malte manè. Cie, D: 
grand matin, de bon matin, Sub olfeure manè. Cou. Dans 
un- maginée obfcure. Nimss mane eff. PLAUT. I] eft trop 
Marin. 

€ Servius précend que Mane eft un rom qui fair l'a- 
blacif en e ou en À. À mans ufque ad uifperam, PLiaur. 
D:puis le matin jufqu'au loir. V'que mañe, ujque in ma. 
ne, ujque ad mane, B 181. Jufqu'au matin. 15 #46. Ip. 
Au matin. Cara mane mans. Eine. Tousles matins. Wid. 
Cara. (R:manum. ie. benum, ue! à manando, quod tm 
inanat dies ab criente.) s 

Afane, Tan. Eipese d'interjeétion d'un homme quieft 
da:s la joie, bon! Mae, mare, Bon , bon. 

Manz.{imper.) MansaM.({ubj.) MAN:2BAT. (3.imp.) 
v Manens, 

MaxecHiris , à, f. Ecel. Mauchoud, Vierge. 

MANERE, nè 5, n:5, ns#m.Tsar. Demeurer, ftjourner, 
s'arrècer, retter, coucher, habicer,[artendre. Cic. Durer, 
contiauer, perfifter , étre, fublfter. Manefis. PL A UT. 
Demeure, je te pris. Lex maner, Cic. La loi fubfifte. Sen. 
tent a manit, où in fententiæ manco, Cic. Je perfifie dans 
mon fenciment. Dum vita manebat. Vino. Tandis que 
j'étuis en vie. Qui manet ut, PLAUT.Celui qui attend que. 
Dam memoria rerum Romanorum mancebir. Cic. Tandis 
qu: le fouvenir des aétions des Romains fubfittera. Pax 
soaiffe, Liv. La paix à duré. Maneat erce god furpe fi", id 
munquam eff: stsle, C1 c. 3. Off. 49. Qu'il demeure donc 
pour çoaftane , que ce qui n'eft pas honnête , n'eft jamais 
urile, Tot facula manferar. Cic. Avoit fubfilté durant 
pans de Gosles. 2m verstare manfermnt, C 1c. Our perfiié 











Mao- 
get, 
[Svn. Mandere, edere.] @i manducar meam 
carnem, Biaz. Celui qui mang- ma chair. N:f manduca. 





è . MAN, 

À dire la verité. Clodii fatum te manet, Cie. Vous êtes 
menacé de la méme deftinés que Clodius. Maneat noffras 
Aura nepotes, ViRG. Laïffons ce foin à nos defcendans. 
Mancbo fervus tuus. Bigs. Je continuerai à vous (rvir. 
Pater manfurus patruum eff, dum buc adueniat, TR. 
Votre pere doi: attendre votre oncle jufqu'à fon arrivée. 
Maner ufque in aternum, B191. Subfite éternelicments 
Gloria te waner, Vire. La gloire vous cft preparée M4- 
ne apud me. BiBr. Reitez chez moi. Promis mauvre, 
Vire. Tenir {a parole. Manet [ub Joue frigide. Ho. s. 
Carm, 1. Couche à la belle étoile. Manibat in cubicule, 
Couchoir dans la chambre. 

MANES , was. m. pl. Cic. Les manes , les ombres des 
morts, les ombres. [#irg. Supplice.r. peine. f. 

Mauss {ieur) Mant, comme Sacnas {posr) SAcR1; 
PATRiIMES (pour) Parrint. 

# C2 rom eft adj-@.f ,& l'on fous-entend Di, qu'on 
exprime fouvent comme dis manñibu:, aux ditux Manes. 
Où dit au Gagulier manis , qui figzifie bon , d'où vient 
qu'Apulée a dit Deus manis | Dieu bon. C'eft de ce manis 
qu'eft formé immanis, 

Manes ciere, Vino. Elicere. Ho. Evequer les mares, 
les ombres dss mores. Vis deorums manium, Hon. La for- 
ce des dieux manes, Quifquis fuos patimur manes. ViRG. 
Nous fouffrons chacun nos peines. Ladere manes alicu= 
jus. T18. Atraquer la memoire d'un mort. 

MANFREDONIA , &. f. Eccl. Ville de la Capirarate, 
vers la nur au Royaume de Naples, refid:nce de l'Ar- 
chevèque de Siponto depuis le donziéme ficc'e. 

MANFREDÜS , 5. m.Ecrl. Mainfroi, Martyr. 

MANGO , 0155, m. Hor., Marchand d'efclaves, qui les 
faifoic paroî.re mieux faits pour les vendre plus chers, 
Maquignon. Pl. Marchand qui contrefaie & déguife les 
maärchandifes pour les par pa Corrupteur d: j:u- 
celle. Qui mares pueros caffrabar, (R. pos, praflisiator.) 
Mançones fant qui colorem fuco, €n verum robur inani 
faginé mentinrtur, QUINT. 2.15. 

MANGONICUS, à,wm. Suzr. Qui concerne l:s Mar 
chands d'efelaves, ss Magu'gnons. Radix maingonicis 
vinaliriis palchre nota. PL. zr. 26. Racine tres bien con- 
nue aux Mirchardsd'efelaves. 

MANGONIÜM , à 5. n. PI. Maquigronnage , l'art de 
faire paroîcre les chales mcilieures qu'elles ne fonc. 

MANGONIZARE , 9, av:, ätum. PL. 23. Accommo- 
der , farder , ajufter une chofe pour la faire paroïtre da- 
vantage, Hine ss 

MANGONIZRTUS, 4, #m. PL. Maquigronné, 
rajufté , rhabillé , paré, | 
MaxHu. Bibl.Qu'eft-ce que cela?{C'eft un mot hebreu,) 

Mani. Virg. (abl.) de Mans. 4 Mani. Depuis le ma- 
tin, Vid. Mans. 

MANIA ,8.f. Manie.[Fe/f. Mere des dieux manes. 
SYN. Furer., 

Maniæ, arm, VaRR. Décefles Fabuleufes, qui prefi- 
dojent aux enfans qui cectoient encore.fFeff. Certaines f- 
gures de farines qu< les nourrices faifoisnr pour épouvens 
ter leurs nourriçons. 

MANIAÇÜM , 5. n. Eccl, Magnac, en Limofn. 

MANIBOÜLA , 4. f. L: manchon d'une charrue. 

MANIBULUM , 5. n. Le même. Syn. Sriva. 

ManreUs.(iar. @ ab] ) Pid. Manus. Vid. Mans. 

MANICA , z. f. Virg. Manche d’ure robbe. f. P 1. Un 
gant, ue mitaine , un manchon. (r. MANU ) 

Maxicæ.Cie, Des msnottes,des fers à lerrer les mains: 
Juw. 6. D:s ganrelets , des braffaids. 

Maxicagar. Bibl, Luc, 21. ;8.Venoit du matin.(imp.)y. 

MANICARE,9,4u5, atum. (q. Manéirare, alier du 
matir.) s 

MANICATUS , à, #m. Çic. Qui a des manches. {Rs 
Maxicua.) 


MAN. 

Maxicuat, érum. Eccs. m. pl. Les Manichéens , he: 
retiques qui admettoient deux principes , l'un bon, l'av- 
tre mauvais. 

: Manicow ,i. n. PL, Efpece de Solanum ou de Morelle, 
plate qui avoit crois fortes de noms , Doryenion, Mani- 
con , & Erythrion. (R. MAN14.) 

MANICULX, &.f. Plaut, Varr. Le manche de la 
chartue , que le Laboureur tient à la main [petite main. 
{dim.) de Manica. 

Manirssra, Vid, ManiresTUs [{imper.) v. Mani- 
FISTARE. 

MANIFESTANDUS, #4, ##. (parr.) v. 

MÂNIFESTARÉ , 3,425, atum. Ovin. Mauifelter, 
faire cocnoïcre , découvrir , publier , dévoiler, 

Manifeffa teip{um mundo. B12L. Manifeflez-vousau 
morde. Et man:feftabo ei meipfwm.]n. Et je me manifefte. 
raià lui. Manifeffatwrus es nobis teiplum.Bisz, Vous vous 
manifefter:2 à nous, Manifeftaffimibi. Ip. Vous m'avez 
fxie connoîtse, Dews emine illis manifeffauit, Big. Car 
Dieu leur a fait connoître. 

MANIFESTARIE, dr, rt: sum. Bisu. Etre manifefté, 
&cre découvert. L 

MANIHESTARIUS , à , ww. PLAUT-. Manifefte, no- 
toire, afluré , clair , apparent. SyN. Manmifeffus. 

Fur mañifefarius. PL à UT. Un voleur furpris {ur le 
fait.—res eff. In. C'eft une chofe notoire. Manifeffarins 
folæcifmsi. À. Garr. Un verirable fol:cifme. 

MANIFESTATIO , onïs. f. Bibl, Macifeftation, f. 

MANIFESTATOR , 655. m. Non. Qui découvre, qui 
man:fefte. 

MaANIFESTATURUS , #4 » sm, (fur. part.) cé 

MANIFÉSTATUS,à, mm. Bis. Manifefté , decla- 
ré, publié, (part. pal.) v. ManiresTane. 

MANIHESTE. (adv.) Cie. Manifeltement, évidem- 
ment , clairement , en public, netoi.ement, fenfbement, 
publiquement. SvN. Manifefto. 

Maniresrion, ers, PL. (comp ) té 

ManxiresrissiMUs. /d, ({up.) de ManirssTUs. 

ManirestissiMs. (adv.) Scav. ({up.) & 

ManiresTiUs. (adv.) Wrrg. (comp.) de Manirasrs. 

MaxiresTissiMUs , 4, 4, PL. ((up.) 

Manurasrius ,eris, n. PI, (comp.)] de ManirisTus. 

MANIFESTO. (adw.) Cie, Vid. ManirisTe. 

MANIFESTO , #s. Vid. Maxirastane. Manifefto 
arge vobis veritatem. Biaz. Je vais donc vous découvrir 
la verité. 

MANÏFESTUÜS , 4, äm. Cie. Manifefte , évident , 
clair, certain, notoire, fenfible , vifble. (R. Manus.) 
Manifefium facere. QUINT. Prouver , faire connoitie. 
Manifeftus fceleris. Sazz. Convaineu de crime , furpris 
daus le crime. Diféntire manifeftus, Tac, S'oppoler ou- 
vertement au fentiment d'aucrui. Loquela tua manif. fism 
te facit, Bigz. Voïre langage vous fait connoître,on vous 
counoÿc à votre langage , à votre prononciation. Mani- 
Lejifimum exemplum. PL. Exemple inconteftabie, Mani- 
fefta negare. Ovin. Nier des chofes évidentes. 

MANILA , 2. f. Ecel. Manile, Ville Archiepifcopale 
& Capitale des Philippines , ficuée dans l'Ile de ce nom. 

Maniuus , si. m. Cie. Nom propre de plufieurs Ro- 
mains fort celebres , le premier de cette famille s'appel- 
loit Oétavius, & éroit dede de Tarquia. 

MANIMI , orwm, Tac. Peuple de la G:rmanie fur la 
Viltuls. - 

MANIÔLEÆ , ärum. f. Iles de l'Inde audelà du Gan- 
ge » où l'on dir que les vaillezux qui ont des clous de fer 
oct arrêtés fans pouvoir s'avancer plus loin Elles étoient 
habitées par des Anthropophages qui s'appelloient M4 
nioli. Vid, Prolomée, L. 7. On croit que ces ifles font cel- 
kes qu'on appel e b.les Maldives. 
MANÏIVLARIS, Plawr. Ovid, (pour) ManIFULARIS. 


MAN. 5 

MANIPRETIUM, 6. n. Pl, 33. 11. La façon d’un ou- 
vrage, 6e qui coûte pour faire faire un ouvrage. Vi. 
MANUPRITIUM. 

MANIPLUS ,5. Vira. Vid. MantrULUS. 

MANIPULARIS , ïs, m. Tac. Un fimple foldat.[Ua 
Porte-E-(eigne. € [Paice que les Romains fe fervoiene 
autrefois pour Enfeigne d'une botte de paille ou de foin.] 
Vid. MANIPULUS. - 

MANIPULARIS , ärë, (adj.) Cic.? De bande, de 

MANIPULARIOS , 4, #m, Susr. $ compagnie , de 
fimple oldat , qui appartient à un fimple foldac. Exemple 
matipularis militis. Syxr. Par l'exemple d'un fimple fol- 
pe Manipulario habitu. Ip. Avec un habit de fimple 
foldac. 

MANIPÜLATIM. (adv.) Plaut, Liv, Par trouppes s 
par bandes , par pelotons , par compagcie. 

MANIPULÜS , 5. m. Col, Une poignée , une botte, 
une gerbe.[Caf. Une bande, une brigade , une compagnie, 
une crouppe de foldars aïnf appeliés , parce que Romulus 
faifoic porter au lieu d'Eufeirne, d:s bottes de foin at- 
taché:s au bout d'un: pique.  Varion remarque que ce 
qu'on appelloit Manipulus parmi les Romains, éioit la 
plus petite trouppe de gens de guerre. La Cenrurie étoie 
ordivairement divifé: én quatre manipules ou brigades. 
(R. Qy'a pariter jur&is manibus dimicabant, V 20 ) Ma 
5 pulus furum. Tir. Eun. 4.8. La brigade des voleurs. 

Manis Vid. Manis. Deus manis. APUL, Le dieu Manesé 

MANIOS, #5. m.Eccl. Mane, Evéque de Verone, 

Manna.n”. Bibl. La mann:, efpsce de nourriture qui 
tomboit du cisl,flefpec: de libation. Vid, Man. Mannæ 
abjtonditurn, Big. Une manne cachée. Emiie hslocaute- 
MmAa'4, Cnthas, Gr facite manna. Bine. Par, r. Achetez= 
cn des holocauftes & de l'encens, & Faites-en des facrifi- 
ces & des oblations. Manna thuris, PL. Peits grains, pe= 
ts miettes d'encens. 

MANNULUS, 5. m. Mart, Le même que 

MANNOS , 5. m. Hor, Petit Cheval, bidet, m, un éri= 
qu:t.(R. q. manum [equatur, AckoN.)fctpece de collier 
felon Cœlius, /. 23, Manrus fils du dieu Teuton , dont les 
All-inans prétend:ne étre defcendus. R. Sr:ph, 

Mano , 45, Vid. MaNaRe, couler. 

MaNSeRUNT. (3. pl prf.) v. Mansre, demeurer. 

MANSHFELDA, &. f Mansfeld Ville d'Allemagne, Capi« 
tale duComté de ce rom,dans le Cerele de la Haure-Saxe. 

MANSTADA , 4 Eccz. Mazan, Abbaye en Vivarez. 
Vid, MANsUM. 

MANSIO , ônis. f. Cie, Demeure. f. le fejour que l’on 
fait en quelque lieu , le cemps qu'on y demeuré, qu'ons'y 
pro be Suet. Hôielle:ie où l'on s'arrête dans un 
voyage ,fftation , couchée. f. entr:pos. m, habitation, 
mailon. f. Ad primam manfionem. S U a +. À la premiere 
hôtellerie. Manfio in vita. C 1 c. La durée de la vie. (Re 
MansRi.) 

Mans1o-Facina. Eccl. Maifon-Foine , en Limofin. 

MANSIONILE , ïr. n. Eccl, Le Menil , noin de lieu, 
Ebrardi Manjionile, Eccz. Ever- Menil. 

MansiT.(3. perf.) v. ManNsRs. Æfine 

MANSITÂARÉ, #5, avi, ätum, Tac. Demeurer long- 
cemps, paller la nuit. Manfirar in oppidis. PL. Demeure 
dans les Villes. 

MANSITARÉ. Plawr. Le même que MaNDaRs,-DO4 
Mäicber, manger, 

MANSIONCÜLE , 2rüm. f. Bibl. Petites chambres, 
{dim.) de Mans10. 

MANSOR, 6/55. m. Sedw!. Habitant , hôte. Ecc/, Qui 
demeure en quelque lieu. 

MANSOURA , &. f. Ecel.Ville Epifcopale de la Bale 
Egypte , où Sant Louis fut prifonnier. 

MANSTÜTOR , tôris. PLaUT. Truc, (q. Qyi mass 
tenes çr tuetur.) Vo Turcur, une Turrice. 

MMmmm iij 


xnsoctés so 
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MANSÜCUS : 5. m. Fef. Vid. Manpucus: 

MANSUEFACÉRE , fäci à, féci, fäétam, Liv. Ad. 
doucir, appaifer. 

MANSUEFACTUS, #, #m, Cic. Apprivoiié , ad- 
doûci , rendu trairab'!e. Cef. Défriché , en parlant d'une 
serre, (part.) v. 

MANSUEFIERI, fiŸ, fadits 1m. Cas. S'apprivoi. 
fer , s'addoucir. 

Mansuis, ctis. Vid. MANSUITUS. 

Mansuss.Feff.(tour) MansUsTUDo , douceur. 

” MANSUËSCÈRE , Jej, män-uevi, Vino. S'addoucir, 
devenir traitable. Animalia concludere &r manfuefcere. 
Var. 2. RR. Renfermer des animaux & les apprivoiler. 
Corda nefcis manfuefcere precibus. Vino, Dis cœurs que 
Les prieresne peuvent féchir. 

MANSUËTARE, #5, avi, Addoucir, S y x. Marfue- 

cere, 

* MANSUETARE, ÿr, àei: sim. (paf) Bibl. S'appailer. 

Manfuetabatur ig1s. B 131. Le fes temperoit ion ar- 


deur. 

MANSUETARIÜS , rii, m. Lampr, Quiapprivoile , 
quiaddoucit. 

MANSUËÉTE. {adv.) Cie. Doucement , avec douceur. 

MaANSUaTIOR , oris, Ovip. (comp.) 

MansusrTissiNUs,e, #m. Cic. ({up.) de Mansusrus. 

MANSUETÜDO, inis.f, Cie. Douceur, bonté, man. 
fuetude, f. Anim: morum manfuetude, 1n. La douceur de 
lo des mœurs. Txn'4 manfuetudo, Cic Une fi grande 

onté. 

MANSUETÜS, 4, #m.Cre Doux commeun agneau, 
traiabie, fouple, paifib'e, ‘enparlant des perfonnes ,) 
apprivoifé, doux, (en parlant des bêtes.) 

* Manfueta littora. Prop. Des rivages où il n'y a rien à 
craindre. 

MansucsrTus, 5. m. Eccl. Manfuet , Manfui, 

Manxsun Ana, Marfi Ada. E c c 1. Mazas, Mafane, 
Abbaye dans le Vivarez, : 

MANSTRE , Zrum, f, pl, Ecci. Malures , Prieuré au 
Diccele de Rhzims. 

MANSÜRUS, à, #m. Ovwip. (part.)v. MaNsRs, 
demeurer. 

Manfuram rudibus vocem fignare fruris, Luc. Par les 
traits divers des figures cracées,dorner de la parole & du 
corps aux, penfées. 

MANSÜS , à, #m. Cie. Mäché. (part. pall. ) v. 
ManDsns. 

MANTA À, £. f. Auf Ville des Allebroges. b. iæ Ville 
de Mont. M-l an , au Duché de Savuie. 

MANTALOMAGUS, r. Eccz Marcelan,en Tourraine, 

MANTARE, #2, aus, PLAUT. Rud, Ateendre. Manra, 
am bic ero. Lo. Attendez: moi jà , je [uis à vous dans un 
mormert. 


MANTELÉ, ïs. n. Mar, Une nappe dont on couvroit 


les ables. C'exoit autrefois un linge dont on fe f-rvoit à 
tabic pour -Fuyer les mains & la bouche, Chacur ar por- 
soit la ficune ; depuis on s'eu eft iervi pour marquer ja 
napp”, & r.4/p4, pour fignifier une fervictte. D'oùwient 
que Martial {e raiile d'un certain Hermogenes qui empor- 
ta la ‘app: du feitin, voyant que prrfonne n’avoit appo:- 
té de tesviette dont il put s'emparer. Attulerar mappan, 
mens, um furta timeniur : mantele à menfa furpuit Her- 
mogrics. MART. 12. 39. 

MantiLia,orum, n pl. Arn. Orremens de femme qui 
aou: font à pref-nt inconnus. 

MANTELICM, 15. n. Varr. Serviette à cMuyer les 
mains.(7. 7.4 1ferimm,) Vid. MaNTsLe. 

MANTELUM , 5. n. PL. Un manteau fVarr, Le même 
que ManTiLaUM. 

Dec mundaciss fubdolis mibi w{quam mantellum eff mis. 







- 


MAN. 
PLaur. Capt. 33. Je ne fçaurois plus cacher, couvrir me% 
menfonges. Il ne me refte aucun moyen de couvrir mes 
menfonges & mes fourberies. 

*Maxris. (pl.) de Manris. Devin. Ce mot eft tout 
rec. Qyos mantes vocant. C 1 c, De divin, Qu'ils appel- 
lent Minutes, Devins. 

*MANTÉOM. Liv. Lieu où les Devins faifoient leurs 
aflemblées. (warrüer) 

ÿ ne ,3.F. Hor, Sac. m. valife, beface , gibe- 
ciere. f. 

MANTICARI, br, gts sum. Vid. MANTICULARI. 

*MANTICE, és. f, L'arc de deviner! peur mu, divinarie.) 

ManriciNaR1,0r. Vid. MANTISCINARI 

MANTICHORA, Z. ou D à Elpece de bête 

MANTICHORAS ,4. " * *!* $ des Indes Orie- 


tales , qui fe nouriie du fang humain. 


MANTICÜLA , 2. Fast. Une petite bour£e. (dim.) de 
ManTica. Ê . 

MANTICULARE , 5, vi, atum. Le Trom- 

MANTICULARI , 5r, aris sim, "3 r. à er, 6- 


louter , plier Ja voiicete , dupper , voler. (Manticulari dix 
cchantur , qui furandi gratié manticulas attreétabant,) 


Fasr. 
MaAnNTICULARIA, orum. F557T. Dicuntur ea qua fre- 


quenier in ufu habentur, Gp quafi mana tralamur, Fast. 


MANTICÜLARICS, ir, m. Glof. Voleur , filou, 


couppeur de bourfe, 


MANTILÉ , is.n. Mart, Le même que MaNTILIUM. 


Une nappe ,ierviette àefluyer lesinains. Ferant mant.lia, 


Vino. Apportent des fervicttes. Fr4 Marpa. | 
% Voilius remarque certe diffsrence entre mantile & 


maips, que mantile {erc auffi de nappe , &mappa ne feic 
qu'à eMuyerles mains, Vid, Manrirs. 


Manrisnium, sn. Ecel, Mauiillé ,aux Confins de 
Normandie, 

MANTINEX, &. f. PI. Mantinée , Ville du Pelopon- 
nets. À Mandri dans la Motte. 

Manris. id, MaANTEs. Devin. (mærns, Devin.) 

MANTISCINARE , ër, ais sun, Faire le Devin. Nif 
mantetnatas prebè eo. PLAUT. Capr, 4, 20. 116. LS Li- 
lez avec Saumaile, santix'mitus. Si je ne me rempiis la 
panie comme il fauc.{r. Panrices,)don Plaute s'eft fer- 
vidansie Pendolur 1.2 $o.5t. SALMAS. 

MANTISSA , à. f. Fes. Ce qu'on ajoute aude fus du 
poits, le paideflus.(q. Menu terifa.| | 

ManTius,#r.m, el, Mar ço:, Martyr à Evora, 

MANTO , #1. Vid. MANTARE. 

ManTo , 45. f. Nom d'un 2écife, ow d’une Nymphe, 

MANTÜX, &. f. Pire. Marioue, Ville aflez belle & 
Capitale d'un Duché, Fef de l'Empire dans la Haute 
Jralie fur le M-uro, Evéchez fous Aquilée dès l'an 808. 

Manrus.{ses.) de Manre. 

Maxu. .b; ]Vid, Maxus, main. | 

TMANUÜALÉ, in. Un manuel, un Livre qu'on a 
1Oùveut à à Nain. | 

MANUALIS , {&. (adj.) PI. Ce qu'on peut tenir à la 
main , qu'on empoigie atiémenr. (R.Manus) 

Lin fafticuius manual. P 1. Une poiguec de lin.—pes- 
ten. | p. Peigre qu'on tient à la nain. 

MANUÜARI, Br, ait: sm. À, Gui. 16. 7. Le mème 
que FURARI, voler , derober. 

MANUÜARIOS ,55. m. 4. Gell. 16. 7. Un voleur. 

MANÜARIUS, à, #m. À. GæL 1. Qui concerne la 
main. Manmsrsem 85, Î p. 12.13, Argert gagné au jeu, 
{parer qu'il charge fou vent de main.) 

MANUASCA , &. Eccz. Ma ofque , en Provence. 

ManuUsazisræ, arum, Vic, Aibaléres, pcrites baliftes 


qu'on portoit à la main. 


MANÜBLE, #rwm. pl. f. Cic. Dépouilles qu'on prend 


{ur les cnnenus, [la part du Gencrai dans les butin qu'os 


MAN.., MAN. CEE 
faïe. 4.G:E. Argent qu'on ciroic de la vente du butin. F#f. | avec l'ennemi. Cum deleéis manu. In, Avec une trouppe 
Coup de foudre qui éroit de crois fortes de couleur , de | d'élite, Valida manus, Tac. Une puiflantearmée. Habere 
blanc,de rouge,& de noir. Manwbias facere, Cic. Butiner. | aliquem ad manum. Cic. Avoir quelqu'us à [a éifpofition. 
KManubis appeliata funt pecunia à quaflore ex venditio- | Lili plus in manu «ff quam tibi, Puaur. 11a plus de bien 
me prada redada. A. GaLL. 13. 24. que vous, Dicuntur in man:bus elfe. PL. J. On dir que les 
MANUBIALIS , /&, (adj.) Swer. Qui concerne, qui re- | ouvrages fonc bien reçus, Ecre in manibus wir. Cic. Voilà 
garde le butin. Pecunis manubialis. 1 p. L'arget qu'on {un homme qui fe preiente, Manus nos verterim, C 1 © Je 
retire du butin en le vendant. ne voudrois pas en toutn=1 la main, faire un pas, me re- 
MANUBIARIUS , à, #m. PLaAUT. Qui a part aubu- | muer. 74m im manibus noftris hoffer videntur. Cas. L:sen- 
tin, qui apporte du burin. nemis {e prefentent à nous. Sub manus fuccedit, Pi AUT. 
Manumieis, (pro) Manusi1s. À. Gel. 13. 24. Vid. | Réu fic à fouhait , comine il faut. Ælicui fummam cloquen- 
Manusi4. tram manum imponere, Quinr, Perfcétionner quelqu'un 
MANÜBRIOLOM , 5. n. Celf. Petit manche, petite | dans l'éloquence. Extremam belle manumimponere. Vire. 
poignée. {dim.) de 7. Æn.$.73. Allumer entierement la guerre, Manus ex 
MANU BRIOM, 5. n. Cie. Le manche de quelque outil | frema non acceffir operibus cjus. Cic. Li n'a pas mis la der« 

& infirument que ce foic. Mannbrium epiflomii, Vire. La } nic:e main à fes ouvrages, Maltas manus pofcit hoc opus. 
clef d'un robjrer. (r. Manus.) PL. J. 11 fauc que plufieurs perfonnes mettent la main À 
MANÜCLA , 3, f. Vitr. La noix de l'arbalêre, qui ferc | cer ouvrage. Morbos manufacere. Sen. S'atrirer foi-méême 
àla defrnle (q. Manicla, p-rite main.) des maladies. Vid. ManuractRs. Dare manus alicui. 
M INÜDUCERE , dûe, dux5. Introduire. Sen. Se rendre, être d'accord avec quelqu'un , lui ac 
Maxvaus, :. m Mauvieux, Erêque de Baïeux. corder ce qu'il demande. Manufaéta orario. Ip. Difcours 
MANÜFACÈRE, à », f'éci, fatlum, San. Adjice morbos | travaillé , difcours fair avec beascoup d'art. Conari ma 
“es manuficimus. Sen. de breu. vit. 3. Ajoutez ylesma- | #ibws,pedibufque, Tar.S'employer de toutes fes forces,ow 
adies que nous nous fommes attirées nous-mêmes. {n. | (comme on dir en provesb+, y aller de cul & de tête.) Ma 
{ 


Manus.)Hne nus érspenere. Eccu. Impoler les mai:.s, donner les Ordres, 
à L'MANOFACTUM »% 0. Manufaäture, ouvrage fat | Manw docere. Cic. Enfeigner clairement, montrer au 
a main. 


doigt & à l'œil, Mans capere mrbes, S ai. Conquerir des 


MANÜFACTUÜS , 4, äm. Cars. Artificiel. Bibl. faie s'emparer des Villes. Per manu:, CÆs. D: main en 


pari-s mains des hommes, 

MANULEÀ , £.f. Plat, La manche d'un habit, d'une 
robb-, Syn. Manira, 

MANOÜLÉARIOS , 1 5. Plaur, Celui qui faifoir, ou qui 
vendoit des hab'ts à grandes manches. 

MANULEATUS , à, #r. P 1 AU r. Qui a de grandes 
manches. | Sen. délicat, qui fe chois , qui eit revecu d'un 
babir à grardes marches. Taunicæ manuleata, PLAUT. 
Robbr à grandes manches, 

MANÜOMISSIO , ünïs, F. Cie. Affranchiffement. m. 
manunifhon, l'action de mettre uu efclaveen hberté.(q. 
à manu.(i.e, € po'cfFate emiffio,) 

MANCMISSUS, à, #m,. Cic. Affranchi, mis en li- 
berié. parc. pal } v. 


main. Manu liberali cauffa aliquem afferore TER. Soure= 
sir qu'une perfonne eft libre, metire la main fur quelqu'un 
pour loutenir fa Jibeixé devant les Juges. 
Manuscara, é. f. Bourg d'Aflynie, vers la fource du 
Tigre, Archevéche Armenien , (ous Ecfmiafir. 
MAPALIA , ww. n. pl. Vrrg. Des cabanes. Syn. M4 
gaisa. [Ce mor eft purique , & vient de Maaar.] 
MAP À, &, €. Hor. Servieute. f. dort on s'efluie les mains 
& la boucie ,ffignal qu'on dorroit avec une ferviete. 
Mappar:em fur. Mant. Un voleur de lerviettes. 4 Du 
temps de Martial, chacun portoit (a ferviecre quand il al- 
loit à un eitin. Arrulerat mappam neme , dum furta timen= 
tur. MART. 12. 29. Perfoune n'avoic apporté de fervierres 
he a à cable, crainte des voleurs. Ad cœnam Hermogenes map. 
MANCMITTÈRÉ, #5, miff5, miffim. Cie. Afranchir, pamnen attulit, unquam à cœn4 femper retulit Ffermoge- 
metc'e en hb:rté uncfclave.(E mans. ie, à foteffate mit- | nes MarT.ibid. Hcrmogenes n'appôrte jamais de fervier 
tere.) 1] y avot trois macicres d'affianchir. Vid, D:loy, | tes à cable , & il en remporte toujou:s. id. Epigr. 29. 
Jufiin Inff.lr.ts. L r2. Mart. 
MANOPLARIS, ë. PLaUT. Vid. MaNIPULARIS. Mara. 8.bl. Nom de lieu , famer. 
MANÜPRETIUM , 5. n. Cie. Le prix de la façon de MaARABITINI, ormm, m. pl. Maravedi , monnoie d'E 
quelque ouvrage. Pline dit le plus fouvent, AManipretium, | pague. 
MaxuruLanis. Plaur, Vid, MANIPULARIS. MXRKCANDX 4. f. Curt. Ville de la Sogdiane dans 
MANOÜS, ws. m.Cic.Main, [operation de la main, figna- | l'Empire des Perfes, aujourd'hui Samarkand, dans le 
eur, écriture ,fviolence. f. pillage, fpouvoir.”.frrouppe, | Turqueftan. 
bande de foldats armés. f. CuRT. trompe d'un Eiephant. Manaca,odMaraTHa. Ecel. Ville de l'Azerbeyan ou 
Hor.ure foule , une bande. Arménie Majeure vers Tautis, Evèché Arménien, Suf- 
Adferere aliquem manu, T£R. Porcer la main fur quel. fragant de Macu, fous Ec{miafin. 
qu'un, pour le metre en liberté, pour foutenir qu'il eft Maranania. Ecel. Saint-Louis de Maranhan, Ville 
Dbre. Æibere in manibus, Cic. Avoir en main, entre les | chétive dans une petice If: de Maranhan, vers la Côte 
mains. De mans ir manum, Ip. De main en main. #lené | du Brefl , prefque fous la Ligne dans l'Amerique Meri= 
mans, Cic. Abondamment, à pleine main, Celerem habere | dionale , érigée en Evéché (ous Saint- Salvador, en 1676. 
manum. PL A UT. Ecrire vire. Id in manu tua eff. Tir Maran-ArHa. Bibl. Maudir & excommunié. ## Ce 
Cela eft en votre pouvoir, il dépend de vous. Hac non funt | fonc deux mots Chaldaïques ou S yriaques,qui fignifient, 
im noftré manu. Cic. Ces choles-là ne dépendent pas de | le S-igreur eft venu. (fuppl. pour lesextermirer.) . 
nous , nous n'en fommes pas les maîtres. Ur cfantfub ma- 4MÂRASMODES febris, L. M.Efpece de fiëvre échi- 
p4.in. Afin qu'ils fuflenc c:nus,pris. Nibil ef8 1pfi in manu, que,qui fai d'flecher. 
PLaur. Iln'a rien en (a difpofition, Æquis manibus. Tac. | *MARASMÜS, 5. In. Marafme, extreme maigreur, 
Avec un avantage égal Manus fibi afferre.Cre.confcifcere. efpece de maladie qui deffech2, comme fon nom le porte, 
Se tuer foïsméine. laferre manus alicui.]p.Faire violence | Syn. Tabies. {r. pæggire, (kcher.) | 
à quelqu'un , maltraiter quelqu'un. Manws remittere. |  MARASSÜS , ». Une Vipere. Vid. ViPrRA. : 
Susr. Quitter là main au jeu. Conferre, conferere manum | MARAÂTHON , ünir. f. Sen. Marathon, Ville de l'Ate 
éum hofte, Cac. Se batixe avec l'ennemi, ch venir aux maips rique vés l'Orient, ads miles d'Achçnes 1: celebre pan 
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la défaire de l'armée des Perles, compofee de fix cens 
mille hommes, 

MÂRATHONIÜS , 4, #m, Virc. D: Marathon. Ma- 
rathonié pugnä. usr. A la journée de Marathon. 

MaARATHOS. Vid. MARATHUS. | 

*MARATHRITES , 4. m. Cou. Vinum Marathrites, Ip. 
du vin de Fenouil. (pæpañoime.) 

MARATHROS. Vrd. MARATHRUS 

MXRAÂTHRÜM , 5. n. PL }Dw Fenouil, herbe. Pid. 

*MARATHRUS, i. Ov. laxrcvrvn. (Hrafegr, 

MaARATHUS, £. De, Fœniculum.) ; 

MaRATHUSA, 4. Ê. Cerraine Jfl2, ainfi nommée , à 
caufe qu'elle eft fertile en F:nouil. f PI. nom de Ville. 

+Manrca , 4.f. Marche. f. 

MARCELLA , 4. f. Marcelle, nom d'une Dame Ro- 
maine , qui répondit à fa mere, qui l'interrogeoit fi elle 
éxoit bien aile d'être mariés, f fort, dit-elle, que je ne 
le voudrois plus être davantage. 

ManceLLa , ermm.n. Cic, Fêres qu'on écablit à Syra- 
cules, en l'horneur d- Marcellus. 

MARCELLIANT, ôrwm. m. pl. Eccl. Les Marcelliens, 
les Hereciques acculés de rer ouveller les erreurs de Sab:]. 
lius , ils avoient pour chef Marcel d'Ancyre , que quel- 
ques-uns difert avoir été Orthodoxe. 

MarcsirianUs, f. m,.Eccl. Marcellain, Evêque d'Au- 
xcire, 

Mancezzt- Cavua. Ecel. Marcheclave, en Picardie, 

Mancezr: Theatrum, Tac. Le Theatre de Marcellus, 
dans le reuviéme quartier de l'Ancienne Rome. 

MARCELLUS , 5. m, Cie. Marcel , nom celebre parmi 
les Romains ; le plus fameux eft celui qui fur cinq fois 
Conful, qu'on furnomma l'Epée des Romains, parce qu'il 
vouloit toujours combattre Aunibal. [ Vid, Plurarch.] 
C'eft en fon honneur qu'on inftitua à Syracules, qu'il pnt 
50 trois ans de fige, les Fêtes appellées Marcelles. 
LEcez. Saint Marcel, S. Marceau. 

Marcetius-Papa. Ece!. Marchelpau , en Picardie. 

MARCENS, enris [adj.)1 fv,Languiant,qui fe Aecrie, 
qui fe fane. Ouid. qui n'a plus de vigueur. Marcens potor. 
Ho R. 2.541 4. Büveur dégoûté & las de boire.{part.}v. 

MARCERE, #5, 65, «is. Cas. Etre éiri, étre gâté, 
étielec, n'avoir plus de vigueur, être Foible , êcre débiffe. 
Pavore martere, C U R T. Etre accablé de crainte & de 
fraïeur. Mfarcet virtus, Sin. La vertu s'afoiblit. Marcer. 
in thoro. Pstr. Languir dans un lie, [parlant d'un homme 
läche.] Ufquequo marcetis ignaviä: B18L. juiques à 
guand demeurerez- vous dans l'oifivere & sans la pareile 
Marcuerunt , CG arefriélafunt wirga roboris ejus. Bin, Ses 
branches fi vigoureufes ont psrdu leur force , & elles font 
devenues routes féches. 

Marciscens ,entis. PL. (part.) v. 

MARCESCÈRE , fc5, mare 5. Liv. Se Aécrir, fe fe- 
cher , fe faner, flanguir , étre débile. Mferfcere defidiä. 
Liv. Languir dans là patefl-,croupir dans l'oifiveté.—otio, 
Liv. Etr: enfeveli dans l'oifiveté wine, Ovip. Etreacca. 
bié à force d'avoir bû. Ca amus Co juncus mariefier, Bigx. 
Les rofeaux & les jones {e fancrost. Propaginem fort.um 

* marcefcere facies. In. Vous ferez fécher les rej:ttons des 
violens. Antequammarcefcant.Binc. Avant qu'elles {e RE 
triffint, Nénquam marcefcir faprentia. Ip. La beauté de 
la fagefle ne le Aécrit jamais. Omuia effs ejus marcefcerc 
J'ucrr. Bisu. Il fait (écher tous fes os. 

MancHia ,4, f. Li Marche, Provinces de France, Mar. 
chix Anconstans. Marche d'Ancote, Province d'Icalie, 
dans l'Etat Ecclefaftique. 

MarcirANUM. Ecel. Saint-Mire, petite Ville de Ja 
Calibre Ctericure, au Royaume de Naples , où l'on a 
iransfcré l'Evêché de Tempfa en 1216. 

Marcia. Vid. MaRriUs. 

MARCIDULÜS , à, ww, (dim.) de 


MAR. 

MARCIDÜS , À, &m. PL. Flétri, fant, languiffant ; 
abbartu , fatigué. Aures marcida. PL. Orcilles abbartues, 
Vina marcida. Srat. Des vins corrompus. Marcides ve 
luptate, San. Efsminé, 

MARCILIIACÜM , 5.0. Eccl. Marcillac en Querci, 
|Marciili en Champagne , &c. 

MARCINIACÜM , 5. n. Ecel. Marcenai, au Diocefe 


de Langres, : | 
MarcionisTÆæ on? Les Marcionites, Heretiques, 
MaRCIONITA. difciples de Marcion , qu'Eufebe 


appelle le Loup du Pont, parce qu'il étoit de cetre Pro- 
mince, il fur excommunié par fon propre pere, qui étoit 
un faint Evéque. 11 admettoit deux princ:pes, un bon & 
un mauvais, nioit la verité de la Chair de Jesus-CHRisr, 
il rejzetoit la Loi & les Prophetes. 

Marcironss. Pl. 33.1. Les clclaves de Marcus. (q. 
Marci pueri , ut ! ueipores. Ibid. pre Lucit pueri.) 

Marcopurus,i. Tac. Bourg, em Village de la Gau'e 
Belgique. b. Duren fur k Roer , au Duché de Juliers em 
Allemagne. 

MarcoManxs , or#m, m.pl. Les Mircomans , Peuple 
d2 Germanie. b, eux du Royaume de Boheme. 

Marcomannia ,4.f. Ecel. Marmaque en Champagne. 

MARCONNA , &. f. Eccl. Marcome, près d'Hcidin. 

MARCOR , oris.m. PL. Pourritur-. f. corruption, F. 
Par. lâächeré, parcffe , poleronnerie. f. | 

Marcoranoi menafterinm. Ecci. Mi:emoutier , en 
Picardie, 

Marcostant,0# Marci feëtatores, Les Marcofiens , 
Hereriques , difciples de Marc Guoftique, qui pafloir pour 
un grard magicien. Vrd. Irtnéc. 

Marcuyarunt. (3. pl. perf.) v. Mancirs, 0% Man- 
CESCERS. 

Marcuzeus, i.m.Erel. Mircou, Marculfe. | 

MARCÜLUÜS, 5. m.Mart. Marteau de Chaudsonnier, 
Vid. MARS ULUS. | 

MARCÜS, 5.m Marc, nom propre Marcus Antonins, 
Cic. Marc- Ancoine le Large . 

Manrparius, five Eccl, Mardaïre, 

MARDE , és. f. Ville d'Affyrie, b. Meredin près du Ti- 
gre dans la Turquie, en Afe, | 

MARDI, mm. Tac. Peuple de la grande Armenie. 

Manpocuæus, i. m. B-bl. Mardochée, | oncle de la 

cine Either. ; . 
: Manponius, ii. m. General de Xerxes, qui fur défaie 
à SRE ,is.n Cic. La mer, une vafte étendue d'eau. 
Ell- prend divers noms fuivant les côtes qu'elle baigne. 

Mare Airianum. H o 8. Mare Adriaticum, La mer 
Adriatique. b. Le Goite de Venife.—Ægeum. PL. La mer 
Evée , partie de la mer M-diverranée, lie baigne les côtes 
de la Grece & de l'Afe Mineure. b. Archipel, o# Archipee 
lagu-. Ægyprium. La mer d'Egypte ; qui fait partie de la 
mer M dierrante.- Æthiopieum.m. La mer d Ethiopie, 
on l'Ocean Echiopique, qui baigne les côtes de l'Ethiopie 
-n Afrique.-Æfrienm. La mer à Afrique ; partie de la mer 
Medicerrarée , qui baigne la cbie d'Afrique proprement 
dre, b. Mer de Baibarie—Aquitarieur. La mer, ou le 
Golfe d'Aquitaine. Elle fait partie de l'Ocean occidental 
le long, de la Gaule Aquiranique. #.La mer de Gafcogne.— 
Argolscum,.Soi-La mer Argolique. b. Le Golfe de Naples 
de Romanie en Morée.—#4/iatieum, Soz. La mer Akati- 
que, partie de la mer M-direrranée. b, Les mers de Cara- 


| ie & de Rhodes, qui font partie de la mer de Levant, 
= ddantien. Pe. LR mer Atlantique , qui fait partie de 


j idental le long de l'Afrique. b. La mer duCap- 
rer ei PL Lamer Aufonienne , qui fait partie 
de la mer Mediterrai te , elle baigne la cce de la grande 
Gieceen Italie, cù évoient aueretois les peuples Aufones, 


entre l’Ifle de Siçile , & le Promontoire Salencio, Los 
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Province M:ffapie.—Axanimm. PL. La mer d'Atanie, qui 
fait parce de l'Ocean Echiopien, & baigne la region Aza- 
nia. #. La mer d'Ayan, on !a partie Seprencrionale de la 
mer de Zanguebar, 

Mare Bilearicum. Partie de la mer M:direrranée , aux 
environs des Hl:s Baleaires en Efpagne. b. La mer de M1- 
jorque.-Barbaricum, La mer de Barbarie, c'eft une partie 
de ! Oceau Echiopien. b. La plus grande partie de la mer 
de Zangucbar.- Bofphoranum, Bofpherieum. S © L. La mer 

u Bolphore , c'eft une partie du Poar Euxin aux envi- 
rons du Bofphore. Cimmetien. b, Partie de la mer Noire, 
près du dérroic de Caffa dans la petite Tartarie.-Briran. 
mieu. Pr. La mer Britanrique entre l'IQ: de la grande 
Br:tagne , 04 Albion & la Gaule. b. La manche, os le 
Canal, encre les deux Royaumes de France & d'Angleter- 
re.-Caledonium, M ART. M:r Calidonierne, b. La mer 
d'Ecoffe.-Cantabrieum. Proz. M:r des Cantabres. b. La 
mer de Bifcaie. 

Mare Carpathicwm. Pi. La mer de Carpathos, b. La 
mer de Scarpamo , près de l'Archipel vers la Natolie.— 
Cafpium. Pr. La mer Cafpienne, elle ef enfermée dans les 
£CITeS, Comme un grand lac : quelques uns des anciens ont 
€: fauflement que c'eftoic un Goife de l'Occan lepien- 
trional : prefenrement on la nomme Kullum , 0# mer de 
Sala & de Tabriftan.-Cificium. La mer de Cilicie , qui 
baigre la Province de Cilicie dans l'Afie mineure. b. La 
mer de Caramanie & le Golf: de Satralie-Cimbricum. 
CLaUn. La mer Cimbrique ,eft une partie de l'Ocean qui 
baigne la côte occidentale de ja Cherfonnefe Cimbrique.b. 
La mer de Dannemark.-Congelatum PL. La mer Glacée, 
la mer Glaciale ; c'eft une parrie de l'Ocean feptentrioral, 
1 long des côtes de l'Enrope.-Crericum. La mer de Crete 
fait partie de la mer Msditerranée , qui baigne la côte 
feptem riorale de l'Ifle de Cr:te. h. La mer de Candie.— 
Mare Cyprium. PL. La mer d: Cypre, eft aux environs 
de l'Ifé de Cypre , elle faic partie de la Medirerranée à 
l'Orient.- Dalmaricum, So. La mer de Dalmatie, qui 
baigne la côte de Dalmatie. 

Mare Exterius, La mer Exrerieure, c'eft le grand Ocean 
qui ba gne les côtes de l'Europe , de l'Afe & de l'Afrique. 
-Gaisles, Bisr. La mer de Galilée, grand lac dela Judée, 
il fut au fi nommé mer de Tiberiade, ans la Terre Sainte. 
-Gallicum. P 1. La mer de Guule. b. La mer de France, 
la mer de la Provence, le golfe de 1 yon le long des Côes 
du Langueloc & de la Provenceen France.—Germanicum. 
PL. Ia mer de Germanie.h.la mer d'Allemagne. —Gracum. 
PL.La mer de Grece,qui fair partie de la mer Egée à l'Oc- 
cident, elle baigne la partie orientale du Peloponnele & de 
J'Achaïe en Grece. 

Mare Hadriaticum, Voyez Adriatienm, ci-deflus, c'eft 
Ja même mer-ÆHellefponticum , où Héllefbontus, D L. 
L'Hel'efpont,entre la Cherfonnefe de Thrace & la Troade, 
h, le détroit de Gallipoli, ew des Dardanelles, entre la Ro- 
manie & la Natolie.-Hefperimm. La met d'Hifperie. Par- 
tie de l'Occan occi lental, qui baigne une partie de l'Afri- 
que. h. La mer de Guinte.-Hibernieum, La mer d'Hiber- 
aie, c'eftune partie de l'Ocean occidental encre les Lies 
d'Aibion & d'Hib:riie.k.La mer d'Iilande.-Hyper bsrenm, 
PL. Part'e de l'Ocean feptentrional. b. Mer de Mufcovie 
& de Tartarie.- #yrcanum. Pro. Vid. Mare Cafpium, 

Mare Iberieum. Pro. La mer lcarienne dans l'Afe 
Mineure. b. La mer de Nicaria.-Jliyricum, Ma. La met 
d'Illyrie,le long de l'Ilyrie. b. La mer de Dalmatie.-1n- 
dicurm, Ms. La mer de l'Inde , qui baigne l'Inde.-Inf.- 
rum, Cic. La Bafle mer. b. La mer de Tofcane- inter. 
num. Pi. La mer Literieure ;c'eft un tres grand Golfe de 
l'Ocean occidenra!, enfermé entre l'Europe, l'Alie & l'A. 
frique. b. La mer Mediterranée. r.e. La mer au milieu des 
terres.lomimm, PL. La mer lonisrne —Libyeum, La mcr 
de Libye entre la Province de Cyrenaïque & la petite Sy- 
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tie. b. La mer d'Afrique, de Tripoli, & de Barca. 

Mare Ligufficum. PL. La mer Liguftique , en de L'gu- 
re , le long de la, Ligurie en Italie. b. La mer de Geres.— 

“ycimm, La mer del ycie , quibaigne la Lycie, Province 
de l'A lie Mireure. 

Mare Maredenicum, PL. La mer de Macédoine, partie 
de la mer Evée qui baigne la MacedoineMagneticum, 
La mer de Magncie , qui eft le long de la Côte de Magne- 
ficen Theflalie.—Medirerrameum. PL. La mer Mediceira= 
née, renfermée entre l'Europe, l'Afrique & l'Alie.—Mor« 
tuum. Bisz. La mer Morte, c'eft un grand lac de pe 
‘Left aufli vommé Alfphaltices.—Myrromm. Proc. La mer 
Myttoyence , qui fait partie de Ja mer Egée au Midi & x 
l'Orient ; lie baïgre la Côte Occidentale de la Carie , 
Province de l'Afe Mineure, b. la mer de Mardria; ele 
arrofe une partie de la Narolie, au Sud-Oucft.—Afyrromm.. 
Horn. PL. Cette mer baigne la Côte Orientale de l'Atri= 
que dans l'Achaïe, & de Aigolide , dans le Peloponnefe. 
b, partie de l'Archipel , le long de la Côte Orientale de la 
Livadie & de la Morée.—Nffrum, Notre- Mer, que Tire- 
Live appelle Méditerranée ; l'Empire Romain écoir le longs, 
de certe mer en Europe, en Afie & en Afrique. [Voyez 
Mare internmm, ci-deflus.] 

Mare Pamphjlium. Prox, La mer de Pamphylie, qui 
baigne la Pamphyie, Province de l'Afie Miseute.—Per- 

ficum , où Pirficus finus. P 1, La mer ou le golfe de lete, 
quieft encre la Perle & l'Arabie. #. le volic de Bifora ew 
d'Eicatif,—lhafisnum. P 1. La mer de Phale, c'eft une 

aruie du Pont. Eux n, le long de la Colchide & à l'cine 
scie du Pha'e. k. Ja mer de M:rgrelie, qui baïgie la 
Côte de Mengielie en Grorgie.—Phænicimm, PL. La mer 
de Phenicie, qui baigne la Côte de Pheuicie, 4. une partie’ 
de ja mer de Sourie dacs la Tuiquieen Afe,—Pigrutm ac 
Prope immotum, Tac. La mer G acée. h. une partie de la 
met de Norwege , ou de Nourd- 16e , qui baigne la Cüie 
feptentrionale de Norwege, 

Mare Pigrum. Tac. Aux environs de l'Ifle de Thule, 
c'eft maintenant la mer d'Irlarde—Pontieum. T À c. Le 
Pont- Euxin, b. la mer Majeure & la mer Noire encre la 
Turquie , la Pologne, la petite Tartarie, la Cirçaflic , là 
Giorgie, & la Narolie, 

Mare Rhodinm. P + o L. La mer de Rhodes , qui baigne 
l'Ile d: Rhodes ve:s l'Afie Mineure,ouNatolie.—Rubrum, 
PL. La mer Rouge, que les Grecs nomimoient Erythramm, 
PL. AnRriAN-San.elle s'étendoit depuis l'Afrique jufques à 
l'Ile Tapiobane, & baignoit une grande partie de la Côte 
Méeridionale de l'Afre.—Rubrum, ou finus Arabicus Pro. 
La mer Rouge, ou le golfe Arabique , entre l'Exypre, l'E. 
shiopie & l'Arabie. b. la mer Rouge, & mer de la Mecque, 

Mure Sardoum. Proc. La mer de Sardaigne.—Sarma 
ticum. Mila. La mer de Sarmatie, b. mer de Mofcovie, 
—Séythieum. Sin La mer de Scychie, qui baigne la Scy- 
thie. b, la mer de Tartarie.—Sieulum. PL. La mer de Si. 
cile , qui eft que‘quefois confondue avec la mer [onienne. 
—Suevicum. Tac. La mer Suevique, encre la G:rmanie 
& la Sarmatie. Européenne. b, la mer Baltique, entre le 
Dasremark, la Suede, la Pologne, & l'Allemagne. — 
Superurm. Pr. La Haute mer, la mer Adriatique.—Syrium, 
ou Syriscum: Pros. La mer de Syrie, qui baigne la Syrie 
h. la mer de Sourie , dans la Turquie en Afie. 

Mare Thufcum, PL. La mer de Tofcane, partie de læ 
mer M-diterranée , qui ba g:e la Côte Meridionale de l'1- 
talie.—Tyrrhemum, La met T yrrhene , c'eft la mer de To[- 
cance.—Venedicum. Mer qui baigne partie de la Sarmatie 
Européenne. b..le golfe ‘= Dantzick,{ur la mer Balrique, 
& vers la Prufle en Poloyne.—Verginium. Pro. Paru de 
l'Ocean Occidental, qui baigne une partie de l'Hfle d'Al- 
bion & de l'Ivernia. b, la Marche, on je Canal de Saiot— 
sp » avec la partie M:ridionale de la mer d'Irlande, 
care l'Anglererre & l'Irlande. 

NNnnao 
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MÂREX, £ F. Ovid. Le méme que Mantorrs. 
Manenses, im. Eccz. Méere, au Diocele de Cologne. 
MA REOI UM , #,n. Ece!. Mareuil, en Artois. 
MARLOTICUS, à , #».Cor.D'Egÿpre, de Mareotide. 
MAREOTIS, ï435.f. Virg. Marcotide, Pays d'Esypte, 
vers dei me : iretis, Le Palus Mareotide , 
mairtenant Zl ago dr Buchiaria, lac qui cft en Ervote. 
Mans. (pl.) de Mas. Mâle, : FT 
+MaRsscALLUS,5. m. Maréchal. 
MARGA , &, £. PI. De la Marge, terre grafle pour fu- 
gmer lesterres. 
MARGARETX, £. f. Eccl. Marguerite. 
MARGARIS , ïdir. f. PI. Efpece de Datte.(nassægis,) 
MARGARIT À . 4. Cic. Une perle (wæpsægénes.) 
 MARGARITIFER, à, #m. PL. Qui produit des perles, 
où l'on tronve des p+rles. 
MARGARITÜM , 5. n. Tac, Le même que Manc4- 


RITA. 

MAR GELRAQUM ,5. n Ecel, Marli, près de Paris, 
Be ail'eurs. 

+MARGINZ, £. f. Marge d'un Livre, d'un papier. 
SyN. Marge. 

+tMancinaLts, le, (adj.) Marginale. Note marginales, 
Notes margiuales, Qui font à la marge d'un Livre. 

MARGINANDÜS, à , #m. Liv. Qui doic étre bordé, 
qu'on doit border. 

MARGINATÜS , à, #m. PL. Qui eft bordé , quia un 
bord.(r. Marco.) Marginare fabula. P 1. Tableaux qui 
ont une bordure. 

MARGO , inis, m. Ovid, Vitr. f. Le bord. m. l'extre- 
mité de quoi que ce Loir. f. bordure, mardelle , la marge 
d'un Livre. Lapidei margines fluminis. Van. Les bords 
d'un feuve, revétus de pierres , un Quai. Margines 1m. 
persi, Pr. Les extrenites, les froncicres de l'E:npire. 1n 
marginsbm. B1B1. Aux excremités, Plené jam margine, 
Juv. 2. 5. La marge étant templicentierement. Marge qua 
Jiffrnet arenam, Vite.s.r2. Le 1ebord qui retient le fable, 

MARGULA, & f. Erc'. Mile, près d'Avezai au Maine. 

Mania. (pl.) Vid, Mans. La mer, 

MARIX , &. f. Eccl. Marie, nom d: femme. [Maroie, 
Marie d'Opnies. Maria Balncenfis. Eccr. Marie Bagnele. 
Maniasa. Vile de l'Arab'e H-ureule. b. la Mecque. 

Maniacum-Eriscopass. Ecel. Maire-l'Eveau , en 
Poitou, 

Maniæ-Burous. Eccl. Mariembourg, en Hainaule, 
Maria- Hortus. Eccz, Mariengard, aux Pay:-Bas. Marie. 
Vallis, In. Morguienval, Abbaye de Filles, au Diocefe de 
Soiflons. Maria-Verda.Eccr.Marienverd, aux Pays Bas. 

Maniamne, es. f. Eccl, Marianne d'Aflyr.e, Vierge. 

Mariana, a. F, Viileruinee de l'Ifle de Corte. 

MarianDint, ormm. Peuple de l'Afie Mincure, le lorg 
du Pont-Euxin. 

MaARiANELLUM, À, n. Ecel. Marignarello , au Diocefe 
de Nue, 

2 MARIANOM , ï. n. Ecc!, Le Saint. Efprit , en J'Ifle de 
or!-, 

MARTANÜS , 5. m. Ecel. Margeain, Morgeain. 

MARIANUS , à , #m, Cie. D: Marius. Mariana ma. 
#3. Fion. Les armées de Marius. 1nde Mariana , inde 
Syllans temp flas, In. C'eit ce qui a excité les orages de 
Biarius & de Sylla. Marians montes. PL. Montagnes d'Ef 
pagre , dans la Belgique. 

ManisUs. (abl. pl.) Wid. Mas. Vid. Mans. 

MARICOLÆ , ärwm, f. Ecel. Maroïles, près de Lan- 
dreciss en Haisaulr , où Saine Hombert fonda un Monaf- 
tcre. 

_MARIDÜNÜM, 5. n. Ville d' Angleterre, dacs la Pric. 
cipruté ue Galles. 

MaRiLEGiUM , fé. n. ou ManiLsct1 = HAMUS. Ecrl. 
Maui ,0# Maricin , en Alface, 


MAR. 

MÂRINEÆ , Früm. f, Ecel. Mirenves, en Xaïntonges, 
Vid, MaAkINUSs. 

MÂRINIANÜM , 5. n. 1d. Saint. Louis, au Bref! 

MARINÜS , à, #m. Cic. Marin, demer. (R. MAR&.) 

Manis.fgen.) Wid. Mars. Vid. Mas. 

MÂARISCX, 2 PL. Goff: Figue infipide. fav. efpece de 
tumeur femblable à une Figue. (q. Mafeula. R. MAS. 
Martin, 

MARISCÜS, 5. m. PI. Jonc marin.(@uod junco marine 
Fe fim lis.) x 

MARISOÜS, 5.m,. Fleuve du Paysd:s Daces.h.Marons, 
Metife, od Merich, qui pañle par la Tranfylvanie, la 
Haut —Horgiie. 

MARITA , &. f. Ovid. Femme mariée, Marita mur. 
QuiNT.Ornie qui fourient ure vigne.Vid.M 4 RITUS, 4.11, 

MARITALIS , Zl&, (adi.) Ouid, De marage , qui ap- 
parcient au mariage. (R. MaRITUS.) Lécentiz marifalis. 
Eccz. L'h:r1é qu'a un mari. 

MARITARÉ, 5, avi, ätmm, Suur. Marier , (dans le 
propre & dans le figuré.) fer. lier , ateacher l'us à l'au- 
te. Maritare vite pojulos, Hor.—wimum, Co. Lier, at- 
tacher la vigne aux Pcupliers, aux Ormes ‘ 

MÂRITARE, br, avis sûm. (pall.) Selin. Etre enceinte, 
étre pleine. Afaritantur canes, VARR. Les Chienn:s fonc 
en chat-ur. 

MARITATÜS, à, #m. PLaur. Marié. Vid. Mani- 
TUS, 4, 1m, 

MARITIMMIS , 4, wm, Cic. Maritime, quieft voifia 
de la mer. (rR. Mars.) Æjfus marit.mi, Cic. L: fax & le 
reflux de la m:r.-fluélus. P 1 À UT. Les flots de la mer.— 
homo, Cic. Un homme qui va fouvent fur m2r.—prelinm, 
A. Gezs. Un coml ac naval.—ora, Cic, La Côte de Ja mer, 
—vita, PLaur. La vie qu'on mene {ur la mer. Alpes mari- 
time, Tac. Alpes maritimes , nontagne de Ligurie , & de 
la Gaule Narbonnoile. b. les montagnes de Tende.—mores. 
PLaur. Mœursinconfiantes. 

MÂRITUS, 5. m. Cie, Un mari. Col. un Coq. Olens 
maritus, Hor Bouc. 

MÂRITÜS, à, #m. Cou. Le même que MARITALIS. 
Marite arbores. Cor. D's arbres , aux pieds defqueis on 
mer d'autres plart:s, pour les joindre enfembie.—sdomm 
Cic. Maifon de gens mariés. M rite peeunia. PLauT. La 
doc du mariage.-fides. Pnor. Foi de inariage, Lex mari- 
14, Hor. Loi du mariage. 

Manium, ii. n. Ville de Cypre , qu'on appella dans la 
fuite Arfinoë, [Catwle a fair ce rom du matcülin.] 

Manius, fi. m. Cie, Marius, l’un des plus grands Ca= 
piraines RomaiLs , Fat fepr fois Conful. [Voyez fon Hif- 
toire dans Salluffe, dans Velleiss Patercu.ws. 

Marius. Ecel, Mari, Mai. 

Manrmarica , #. f. PI, La Marmarique , Province de 
Libye , qui s'étend depuis le Nil jufqu'à Cyrene. 

MARMARICÜS, 5. m. Flor, Qui a vaineu ceux de 
Marmarique. Poruit Grille redire Marmaricus. FLOR. 4, 
il auroie pû auf remporter le furrom de Marmarique. 

MARMÉRIDEÆ, ariûm, m.Flor. 4.12. Les Marimari- 
des, Peuples qui habicoient la Marmarique. 

MAÂARMXRIDES, ä. m.Ovid, Marmaride, fils de 
Marmariur. 

MARMARITIS , ïdïs. f. PL. Efpece d'herbe ,a‘nfiape 
pellée , parce qu'elle croît dans les carrieres de maibre. 

MARMENIA , 3. f. Ecel, Marmene , Martyre. 

MARMOÔR, dris. n. Cie. Du marbre. Virg. la mer, 
‘oriqu'elle n'eft point agitée, [Statue de marbre. 12, fdum 
marimer. Vic. La mer imfiiclie. 1n lente marmore. VIRG. 
Dans la er quiet caime. Templum de marmore. Ib. Un 
Temple de marbre. ) 

MARMORARIOS, 5m. V.Max.Un Marbrier,ouvrier 
en marbre, Sculpteur en marbre, Syn. Marmorenr:ws. 


MARMORATIO, onis. F, Apul, Quyrage de marbre,m 


M AR. 

MARMORATÜM , si. 0. Varr. Efpece de mortier fait 
de marbre broyé & pilé, fineruftation. f. enduit de marbre 
Pilé. m. Marmorats aurium, L. M. Les ordures qui bou- 
Chent les conduits de l'orcille. 

MAÂRMÜRATUS, 4, #m. VaRR. De marbre, couvert 
de matbre, $ Ermarmoratis Laudibuws.Cic.pro Archia 22 
Lifcz E marmore at laudibus. 

Marmors. {abl } de Maruor. ‘ 

MARMORÉARIOS , 5. m. Vitr. Statuaire, Sculpteur 
qui cravailie en marbre, 

MARMÔOREUS , à , #m. Cic, De marbre, femb'able 
au marbre, [poli comme le marbre. Virg. biane comme du 
marbre. Marmores ceruix. V 1 RG. Cou blanc comme le 
marbre, Te marmoream feci. Vic. Je vous ai dreffe une 
Statue de marbre, 

MARMOROSUS , à, im. Pu. Semblable au marbre. 

Mannas, 4: m.Ecc/. Undes noins de Jupiter. 

MARO , omis. m.Maron, furnum de Virgile. 

MAROBÜDÜM , i. n. Ville de Germanie. b. Prague , 
Cap'tate du Royaume de Boheme. 

QRCCHIOM Regnum, Le Royaume de Maroc en 
r'que. 

MÉROGILOM , 75. n. Ecel, Mureuil fur Marne. 

Marotaitvu,t.n.1d Maro!es,dans la Foréc d'Orleans. 

Manon ,i. n. Pl. 12. 24, Nom d'un arbre d'Egypte. 
Hiy en a dans le Jard.n Royal à Paris. 

MÂRONEÉA, &. f. 1iv. Ville de Thrace, fur la mer 
Egée. b. Marognia, fur l'Archipel. 

MARONEUS ,à, #m. Star. D. Maron, de Virgile. 

MARONITÉÆ , £rm, m. pi. Eccl. Les Maronies , So- 
cieté de Chrétiens du Ric Syrien. 

MAROTHAS, 4. M. 14. 

MARPESIUS , à, #m, V1 Ro. De Marpele. Marpefia 
eantes. Ip. Pere , marbie de Paros, 

MARPESÜS , 5. Montagre dans l'Ifle de Paros. 

ManrHaDarTes, 1m. Nom d'un Roi de Cappadoce, 
chez qui fe retira le fils de Caron d'Ucique, qui gagna les 
bonnes graces de ce Roi. 

MARPISSX , 4, f. Nymphe d'une extreme beauté, 
fille de Verus & femme d'Idas , qui fut enlevée par Apol- 
lon , quoique fon mari la defendic à coups de féches , elle 
fur enluie furnommée Halcyone. 

MAÂRRA, Z. Coc.Une marre de Vigneron. f. houe dont 
on {e lervoir pour coupper les mauvailes herbes, 

MARROÜBIASTRUM , f. n. Plante à fcur en gueule ; 
cette fleur eft un tuyau découppé par le haut en deux 
lévres , dont la fuperieure eft creulée en cucilleron , & 
l'irferieure à trois crenelures ; le cahce ef un cornet , au 
ford duguei fe crouve un piftile, lequel s'emboite dass le 
trou qui cit au bas de la fleur , ce piftile ct compoié de 
quatre embrions , qui deviennent eniuice autant de femen- 
ces prefque rondes, enfermées dans une caplule qui à fervi 
de calice à la fleur. 

MARRÜBIOUM, ïi.n. PI. Le Marrub'um eft une 
Plante à fleur en gueule ; ceite Azur ef uu tuyau décuup- 
pé par le haut en deux lévres , dont la fuper eur: eft rele- 


vée & fendue en deux cornes, & l'infsrieure eft divilée en 


deux parties, dont la moyenne eit échanciée, le calice cft 


un tuyau dentelé de quelques pointes , au fond duquel ie | Ma 


trouve un piftile, lequel s'emboîte dans un trou qui eft 
au ba: de la Aeur ; ce piftile cft compofe de quatre em- 
brins , & ivrique sa fleur eft paflec , ces cmbrions devien- 
nent autar1 de femeuces jointes enfemble sans ie Fond de ia 
capfu'e oblorgue.(r. Hebr. Marrob. [uc amer.) 

MARRÜCINI, or4m. m, pl. PL. Les Ma. rucins , Peuple 
d'ici dans le Samuium. b. l'Abbruzae Cierieure, au 
Royaume de Naples. 

MÂRS, ärtis. m. Cie. Mars, le faux dieu de laguerre, 

la forsune de la guerre, la guerre même, l'efpiie, l'ardeur 
de La guere , le feu de la guerre , des combaus, 


L 


d'Iralie. #. dans Je Royaume de Naples. 
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Ancipiti marte, Liv.—:ncerte. T Ac. Avec un faccès deu 


teux incertain. Omnis belliMars communs, dfemper incerti 
exitus praliorum funt. Cic. Le fort des armes eft roujours 
douteux , & l'iflue des combats toujours incertaine. Mars 
forenfis.Ovip L'eloquence du Barreau. Martem accendere 
cants, V1RG. Animer le combat par le (on des 1rompztres. 


Nefira marte, Cic. Par notre induftrie , de nous-mêmes. 


Ea dum aquomarte geruntur, V1R G.7. Æn. 540. Tandis 
que ces chofes {e fonc avec une ardeur pareille. Prope aque 
marte difceferunt. L1vw. 25.19. Ils Le retirerent avec un 
avantage prefque égal. Mars sltor. Tac. Mat; vengeu:. 
Marti Camp: .L:Champ de Mars,grande Place de Rome. 


MARSACT, ôrëm. m. Tac. Peuples de Germani-, le 
long des rivieres Sala & Flevo. b. dans la Gueidr:; Hul- 


landoiie, 


MansaLiUs, fi, m.Ecel. Marfale , Martyr. 
MARS ,ormm, Tac. Les Marles, Peuples de Germanie 
vers le Rhein. b, dans le Comté de la Marck, | 'euples 


Manrs1. Ecel. Evêché de Valerie, dans la Contrée 
nommée 11 ducaro Marfi, dass l'Abbruzze Ulicrieure , 
autour du lac Celano, éxabli dès l'an 600,fujet au Pape. 

ManrsICUM-ABsLLINUN , f. n. Tac, Ville de Lucarie, 


aujourd'hui Marfico.Vech.0, dans le Royaume de Naples, 


Evéché fous Salerne. 
MARSICUS, 4, #m. Cie. Des Marles. Bellum Mar 


fcum, Cic. Guerre des Marles. 


MansicNi, Peuple de Germanie , fax le 
MaARSINGI ; orum.T ac. Ÿ Viader. b. dans la S'lefie. 
Mansisiæ, armm, F. Ecc!, Maricillés , proche Gerbe- 


roi , au Diocele de Beauvais. 


MARSPATER , Martis pater ut di {= 
Manspiran.  A-Gell.s.12. [rs La pater. ' 
MaARSUANAVANCH, Ecel. Evêche Arménien de la Me- 

œupole de Cefarce , fous Ecfmiafn. 

*MARSÜPIÜM , 35. n. Plaut, Bourfe, gibeciere. f: 
gouffet. m, (uspovme,) Exenterarse marfuprum, PLAUT. 


Epid, 2.2. Vuder la bourie,(ppr.) virer les entrailles de læ 


bourfe , comme fi la bourfe écoir quelque bête. 
MARSÜS » #, #rr, Horn. De Mare. Vid. MaRsr, 
MARSUS ,5. m. Ecel, Marfe d'Auxerrois. 
MARSTAS ,&.m. Maï{yas , Hiftorien du temps d'A 
‘exandre le G:and , ]Marfyas Roi de Phrygie ; excellent 
jou-ur d'inftrumens , qui difpura contre Apollon , mais il 
tuc vaincu , & enfuite écorché par ce dieu irrité de la re 
merité de c: Roi. 
MARSFAS, &. f. Lie. Riviere de Phrygie,qui fe jette 


dans le M:andre, 


Manrs.{abl.) id, Mars. 
MARTES , üs. f. Marr. Une Marte Zibeline, petit ani 


mal dont la p:au eft fort eftimée, 


MarTHA, «.f. B:b!. Marche, nom d'une fainte femme, 


fœur de Marie & de Lazäre. 


MaRTHA-FANUM. Eccl, Sainte-Marthe, tres petite 
Ville de ja nouveik Grenade dans l’ Amerique Meridionale, 


Evéché l'aurgss. 


MARTIA , ä. F. Eccl. Marce. : 
MARTIALIS, /&. (adj.) Cie, De Mars, qui concerne 


fs. 

MARTIALIS lis, m. Pl. Martial , nom d'un Poëte 
celeb'e , cor semporain de Pline le jeune. [£ce/, Marfan , 
Abbé , Martial. 

ManTiaNA Sylus. A. Marc. La Forëc Noire, dans Læ 
Souabe. 

MARTIANE , érim, F. Ecc!, Marchiennes , Abbaye 
de Fiandies , au Diocefe d'Arras. 

ManriaNopoLis, #. f, Eccl, Ville d2 Bulgarie qui 
n'eft pas maüvaiis,vers le Darube, Evèche fous Tomobe 
dans l'Exarcac d: Dace. 

MARTIANUS , à, sm, Cie. De Mars. 

NNnan ij 


8,6 MAR. 

ManTiANUS,f, m. Marcien, nom propre. 

MARTICOLA , 4. Ovin. Qui aime la guerre, guer- 
rier. (r. Mars ,  Cousrs.) 

MARTIGENX , 4. m.f. Ovid. Fils de Mars. Martigr- 
na bellua. PLauT. Le Dragon, fils de Maïs , il fut tué 
par Cadmus, 

Manrini-Fecresta.Ece!. Martenglile,près d'Aumale. 

MARTINIACÜM, 5. n. Eccl. Martigni, près de Creci 
eu Bri-. 

MAR TINICÀ , 4. f. La Martinique, If: de l'Ameri- 
que Sepientrionale. 

MARTINUS ,5,m,. Martin, nom propre. Martinus 
Saligimenfis. Eccz. Martin de Saugres.—Vertavenfis, Ip. 
Marcin de Vercou. 

ManrrTioBurGus, f. m.Eccl, Méerfbourg , Evêché en 
Milnie. 

Manrissuraus , 5. Eccz. Marpurg,en Allemagne, 

ManrTis-Campus. Vid. CAMrUs. Champ de Mars, 

MARTIUS, à, #m. Cac. De Mars. fOwid, qui concer- 
ne la guerre, courageux, martial. Martins populus,FLOR. 
3-3. Le Peuple Romain, (à caufe de Romulus fils de Mars.) 
Adus Martia. Cic. Les Ides. à, e. le quatorze de Mars. 

Manrius. ({uppl. Menfis.) PL. Le mois de Mars. 

ManrTius, #, m. Ecel. Marce de Die , [Mars d'Au- 
wergne, Abbé. Ancus Martius. Liv. Ancus Martius, qua- 
£ritime Roi de Rome. 

MARTÜLX, &. f. Ecel. Sainte-Marie de Pontano,près 
de Todi, , 

MARTULUS , 5. m. PI. Marteau, m, 

MARTŸR , #ÿris. Eccz. Un Matyr. [Ce mor grec fi. 
gaifie , témoin, confeffeur.] 

Manrtyria,4.f. Ecel Marryrie, Martyre.  -- 

MARTYŸRIOM , 55. n. Sulp. Le marcyre, fupplice que 
fouffroient les Saines pour la Foi. Sacrsm in martyrio fan- 
guinem fudit Leon:das Origenis pater, SULP. Leonidas pere 
d'Origene , fouffiir le martyre par l'efufion de fon fang. 

MartTyRiUs, #5, m.Eccl, Marrori ,|Marcyre, Mari:y- 
ius Aprurinus. Eccz. Martyre, de l'Abbruzze, 

MART#RIZARE, o, &us. Ecc 1. Martyrifer, faire 
fouffreir le martyre. 

MARTYROLOGIOM , à 5. 0. Eccl, Le Martyrologe.— 
Gracorum, Le Mcnoioge des Grecs, 

Marum-ConTusi. Vid. CHaMæDRys. Plante. 

Manum-MasticH. Vid. THyMBRA. Planrz. 

Marus, 5, m, Tac, Riviere de G:rmanie, qui tombe 
daus le Danube, #. la Morava. [Eccl. Mar, Evêque de 
Treves. 

MAS, drir, m, Cie, Mâle. }( Fœmina. (r. Mars.) 

Mares animi, Ho r. Des cœurs genereux. Mares ad. 
mittere, intromitiere in fœminas , maribus fæœminas per. 
mittere, VaRR. Faire couvrir les femelles , donner le mäle 
à la femelle. 

MÂASCIACÜM , 5. n. Ecel. MAflis fur Seine , en Cham- 


MAS. 
Anciens nommoient Silphium, (mortes) 

MASSX , 2. f. Vitr. Malle, f. bloc. m. gros morceau.] 
4. Marc. Maifon de campagre , ure terre , une forêc. (n. 
Hérlw , pinfo, vel «PE a.) 

Maffa aris, PL. Un lingot de cuivre, d'airain, d'argeñr. 
Maffa auri. Cou. L'ngot d'or. m.—carice. B18L. Cabas 
de figues.—ferrs, J D. Gros morceau de fer.-laéis coëti. 
Ovip. Du fromage.—marmoris, Ps. Un bloc de marbre.— 
palatharum, Biss. Cabas de figues.—picis. Vino. Bloc de 
poix.-plumbea, Bis. Malle de plomb, un faumon. Maffs 
ficorum , de fiers, Bis. Mafle de figues. Fecitque maas. 
1. Iles fit des mafles. Toram maffam corrumpit. B181. 
Corrompt route la pâte , toute la maff:. Afaffa vitrs, PL, 
Un plat de verre. 

Massa Losrensis. Eccl, Maffa di Sarriento, petite 
Ville du Royaume de Naples dans la Terre de Labour , 
Evêché fous la Metropole de Surrento. 

Massa VeTaRnNensis. Eccl, Malla, perice Ville de 
Tolcane vers la mer,Evêché fous la Merropole de Sienne. 

Massæsyii ,orwm. m.pl. Peuple de la Mauritani: Ce- 
farienre. 

MASSAGÉTEÆ, Zrmm. m.Jufi. Les Maffageres, peuple 
de Scy.hie ow de la mer Cafpienne , dont la Reine Tami- 
tis fic coupper la tête à Cyrus, & plonger dans un baflin 
de fang,f nous en croyons Herodote /, r. Car Xenophon 
n'eft pas de ce fentiment. Woyez fa Cyropedie. 

MassALiant »orwm. im. Les Maflaliens , anciens Sec- 
taires qui croyoient qu'il falloit toujours prier. On les 
appelle en grec Euchiter. 

MASSARE,5,4u, atmm. Luc. Reduire, former en 
malle. (R: Massa.) 

Massapis. PI, Grappe de raifin fauvage propre à la 
M'decin:. 

Massia,4.f. Ville d'Efpagne où l'on failoit des tuile . 
les qui furnageëient fur l'eau. 

MASSAVA, Z. f. Ecel. M:ve fur Loire en Auxerrois. 

MASSICA , &. F. Ecel, La Charité fur Loire. 

MASSICUS , à, #». Hor. D: Maflique. Vinum af. 
ficum, Ho. Vin de Mafiqu:. Mwfficus mons, H 0 R. Le 
Mont-Maflique dans la Campanie, celebre par les bons 
_ st y recucilloit.h.Monte-Mafico,au Royaume de 

aples. 

MASSILIX , Z. f. Caf. Marfeille, Ville eres belle & 
tres marchande de la deuxieme Viennoile , & de l'Exar= 
cat des Gaules en Provenc-,avec un bon Porc fur la M:- 
diterranée. Il y a Evêché dès le croifiéme fiecle. 

Massicia vetus, Eccz. Marfcilveyre en Provence , 
près de Marfeille, | 

ME em à Marfeillois ; de Marfcille, 

MassiNissA ,4, m. Cic. Maffiniffa Roi des Numides , 
qui ne fe couvroit À ea la tére quelque temps qu'il fic. 

Massora, 4. f. La Maffore.fla patte. 

MASSÜLA , &. F. Col. Une petite mafle. (r. Massa.) 
Ma fula plumbes, Don. Ure balle de plomb. 

MASSTLT, Grum. Vire. Peuple de Libye, 

MASSYLÆUS,3,wm. Manrt. Des Maffyles, 
Mailylien. a 

Massyira, 4. f. Caf. Marleille, Ville de France en 
Provence, Vid, MassiLia par un: fimple. 

MASS#LITANUS , 4, wm, V1 7 R. Marfcillois, qui 
eft de Marlille, | 

Massyzius. Luc, Massvius. Sil, Vid, MassvLæus. 

MasTATiUM,. n, Eccl. Matas,Comté eu Xaintonges, 

Mastax, ar:s. CaL. Efpsce de fauterelles. 

*MASTICHE, é6:. f, PI. Maftic, elpsce de gomme qui 
découie d'un arbre nommé Lentifque. Pline dir qu'il y en 
a de deux fortes ; mais que celui qui fe crouye à Chio eft 
ie meilleur. |(yy#ian ) 

MasTICHINUS , #, 177, PALL. Qui concerne le maftiei 

























pasne, ss + + à 

MASCÜLESCÉRÉ , feÿ, feis. PL. Devenir mäle, par- 
last de certaines Plantes , dont il y en a de mâles & de fe- 
melles, L 

MASCULETÜM , 5. n. PI. Berceau de vignes , vignes 
Ecvces , une haute creille. | 

MASCÜLINE. (adv.) Charif. Du mafculin , de genre 
pa'culin. 

MASCÜLINÜS,#, #m. PL. Qui eft mâle. Quint. Mal. 
guiin. Mafeulinum genus , nomen. Quint. Un genre , un 
rom matculin. Vir mafeulinus In. Un homme vigoureux, 

MASCÜLÜS, à, #m. Honr. Mile, viril , genereux, 
courageux, forc, Mafeulss G fœæmins. Bis. Mâle & fe- 
# elle. 

MASOLACOM , 5.n. Ercl. Melai, près de Paris. 
Masonis Monafferium, Eccz Mafnôniter , en Suille. 
*MASPETÜM, 1. n, PJ, La feuille d'unc herbe que les 





MAT. 

MASTIDIX , Z. f. Ecel. Mâthie, Vierge , Pacrone de 
Ttroies. DE 

*MASTIGEUS, 5. m. Plant, Qui merite le fouet, [R. 
HgaE , fouer.) 

*MASTIGIAS , 3. PLaur. Le même. wamylas. 

*MasTicorHoRt , orwm. m, Porte. fouet , porte-ver- 
ges, léteur.(R. Pisw, porter.) cd 

*MASTIX, igis. Un fouer. (u#n£.) ‘ 

*Masros. PI, 26. fs. Efpece de plante inconnue , quia 
pris {on nom de w#ss, mammelle, 

MASTRÜCAÀ ,2.f. Cie. Vêrement fair de peaux de 
bêtes lauvages, & fort puant, dont les Sardes fe cou- 
vrotenr, 

MÂSTRÜCATUÜS , 4, #m, Cic. Qui porte certe lor- 
te de vécement. 

MASTÜRBARI, br, ris sûm. (pall.) Mart. 

MASTÜRBATOÔR, üris.m. 14. Ces deux mots latins 
font oblcenes. 

MASTÜS , 5. m. Pirr. Marmoufer qu'on met au ro- 
sr d'uce foncäine, bout de tuyau fait en forme de mam- 
meile. 

: HP TArLAMA , 4: f. Ecel. Mataillane , près de Valla- 
» 20/14. 

: “a TÂRAÀ,8.Caæs. Efpece de javelot , efpece de 
aid. 

fMarans,o, as. Maiter, fatiguer. Sym. Subigere. 

MaATARIS. Vid, MATARA. 

MaTAURUS, i, Ville de Sicile. 

* MATAXA, &. F. Vitr, Fifcelle. f. ptite corde. Hire 

MATAXATUS, à, mm. In. 7.3. Lié en fagots, en 
bouies. . 

MÂTELLX , &. £. Varr, Pot de chambre. m. Ne 14 
Poffules matellam unam tibi aqua infundi in capur.PLAUT. 
Non.Ne m'eblige point par ton importunité,à te jerter un 
pot d'eau fur la tête. 

MATELLIO , Gnis, m. Cic. Efpec: de vale pour puifer 
de l'eau.|Le même que MaTeLLa. 

MATÉOLA, &, f. Car. Perit (arcloir. ms. PL. 17. #8. Le 
manche d'une houe, Æard. 

. MATEOLX, 3. f, Ecel. Matega , bonne Ville du Ter- 
ritoire d'Otrente fur le Canapro,au Royaume de Naples, 
declarée Archi-pifcopale l'an 1599. 

MATER , tri, f. Cie. Mers. Plaut. Nourrice. f. Cor. 
Un cep de vigne. PI. L'arbre qui produit des branch:s. 
Mater Italie Roms, FLor. Rome la Capitale , la Metro- 
pole d'Italie, Marris corpus. P 1. Le corps de l'arbie. Lu- 
xuries avaritiæ mater, C1c. La luxure eft la mere de 
l'avarice. Mater familias, C 1 c. Mere de famille, Mater 
Provincia. Con. La Capitale d'une Province , d'un Gou- 
vernement.—wrbium, FLor. Une Merropole. 

"KOn le erc quelquefois de Mater par dérifion & par 
mépris, en parlant d'une vieille. Virg. 7. Æ0. 441. Mater 
magna ideas. Liv, Mater deum, Tac. La mere des dieux, 
qu'on appelloit la grande mere. (Elle avoit un temple à 
Kome dans le Palatium.) 

Martsra.Vid, Marara. Elpece ds javelor. 

Mararzæ , arum, Ca. Décelles de Sicile. 

MATERCULA, 4, Cic. Une petite mere. (dim.) de 
Matin. 

MATÈRES , wm, ibus. Cæs, Le même que MaraRa, 
javeloc. 

MATERIX , £. F. Cic. La matiere dont quelque chofe 
eft compolée. C#s. Tout: forte de bois, du farment.Hor.| 
le fujet d'un livre, d'undifcours, &c ÎTac. Le moyen, 
Foccafion, I: pretexte. 

Ingens Ad dicendsm materia, Quint. Un lujer de dif- 
cours vañte, ample , grand , qui tournit beaucoup. Ms 
teris quietis. JU s +. L'occafion d: mener une vie oifive. 
Dare refpondends materism. Quint. Donner lieu de ré- 
pondre. Materis vitis, Cou, Les branches , les feuilles de 


; MAT. 817. 
la vigne. Mu'tam materiam ceciderat miles. Liv. Les (ol- 
dats avoient couppés beaucoup de bois. Mareris ex calce 
arms. Vitr. Du mortier, Materis prima. La mauiere 
premiere. 

MaTsRIACUM , é, n. Ecel. Saint Leufroi. 

TMATÉRIALIS , 2/8. (adj ) Materiel, qui concerne 
la matiere. 

TMarentasiras , atis, f Materialité. f: 

TMarsriALirer. (adv.) Matericllement. 

MATERIANDUS, 4, mm, VITR. ex Verb. 

MATERIARI, br, hits sm, C æ s. Aller coupper du 
bois ,abbattre , coupper du bois. Materiari , frumenta- 
"1. Cas. Aller au bois , au fourage. [Sywn. Lignari.] Es 
<dificia minimi [unt materiands , fropter incendia. Vire. 
5.12. Il ne faut point mettre de charpente à ces édifices , 
depeur que le feu n'y prenne. 

,. MÂTERIARIUS , 4, #m. PL. Qui concerne le métier 
d'un Charpentier.faber. Un Charpentier. Materiariæ 
fabrica. PL. L'attellier d'un Charpentier. 

MATERIARIUS , 5. m. Plaur, Celui qui fournie Le 

is d'une charpente. 

MATÉRIATIO , ünÿs, F. y La charpente 

MATÉERIATORX,2.f "TA: $ d’un bâtiment. 

MATERIATUS, 4, #m, Cic. Où il y a une charpen+ 
1€, Ædes malè materiata. In. Des maifons dont la char- 
ptnte ne vaut tien. 

MÂTÉRIES, 65. f. PL. Matiere. Le même que Ma“ 
TEN1A. 

MATÉRIOR , &rir. Vid, MATERIARI. 

MATERIS , ïs. F. Ad Her. Dard, javelot que por- 
toient les Gaulois. Sr N. Marars. 3 Quoique ce nom 
Loir le plus fouvenc au plarier , il fe dit auili au fingulier. 
Humerus materi trajefus. Liv. 7. 24. 

MATSERMATRIMA, «. f, Feff, Vid. Marrs 
MUSs. 

MATÉERNACÜM , i. n. Ecel. Marné , près d'Autun. 

MATERNIANUS, 5. m. Ecel. Madernien,Evéque de 
Rheims. 

+MÂTERNITAS , arts. f. Maternité. f. 

MÂTERNÜS, à , sm. Cie Maternél , de mere, M4 
ternæ agnofcit aves. ViRG. Il reconnoit les oileaux de fe 
mere, s. e. les Pigeons confacrés à Venus. 

MATERTERAS, 4. f, Cie. La tante du côté de la mere. 
(q. mater altera.) 

MÂTESCIXCÜM, ÿ. n. Ecl. Maïiflac, cn 
Limofin. 

MarHaæus, i. m. Mathieu. Vid, MarrHAUs. 

*MAÂTHEMATICÀ, 4. f. Sen. ([uppl. Scsentis.) La 
Marhematique, | 

MÂTHÉMATICE. (adv.) Mathematiquement. 

MÂTHEMATICUS , à , wm. ApuL.Mathematique, 
qui concerse la Mathematique. 

MÂTHEMATICUS , 5. m, Cie. Un Mathematicien. 
Juv. Un Tireur d'Horofcope. 

MÂTHESIS, 3r. ou së 3. F. Serwv. Le même que Ma- 
THEMATICA. 

MATHIAS, £. m. Bib!, Mathias Apôtre , qui fut mis 
à la place de Judas. 

Marmiapis , is. f. Eccl, Mathilde, Mahaut. 

MarHi0s.Efpece d'herbe qui fait rajeunir les Serpens 
quand ils en ont mangé. 

MATHO, Cal. Nom d'un certain feditieux d'Afrique 
du temps de la deuxiéme guerre Punique, qui s'emporta 
cruellement cor ere les Carchaginois , afin d'éviter le (up- 
plice que fes crimes meritoient. Cal. 29. 2. 

MATHURIN: , orum. m. pl. Les Machurins, Religieux 
de la Redemprion des Caprifs , ainfi nommés , à caufe de 
l'Eglife de Saint Mathurin , que le Chapitre de Paris leur 
douna dans la rue des Mathurins à Paris. 

Marbunin vs, à, va. Mathyrig , rom d'homme. 

NNana üj 
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Maruu ’ 
Maru Sr ape A. Bit, Mahofalé, fils d'Enoch , 


MarHusass, je pers de Lamech. 


MATILICA , & É Ecel. Macclique, dans la Marche 
d'Ancore, . 

MATISCIÂCÜM , ï. n. Ecel. Macé ,'près de Sens. 

MATISCO , ünis. £. Caf. Mâcon, Ville aff2z bonre de 
Ja premiere Lyonnoi!e,de l'Exarcat des Gaules fur la Saore 
en Bourgogne,Evéché fous la Metropole deL yon dès l'an 


+50, 

MATIOM , 55. n. P/. Ville de Crete. b, Candie, Ca- 
pitale de l'Lfl: de même nom, 

*MÂTO , 35, äré, Matter, fatiguer. Sy. Subigere. 

MATRALIA , im. n. pl. Ovid. Fêceen l'honneur de 
la déeife Matuca , où l'on n'admertoit que les femmes de 
qualiré, 

Matrs.(abl. ing.) de Marzr , mere. 

MatReas, 4. im. Nom d'un certain Philofophe d'Ale- 
xandrie, qui difoit qu'il nourriffoit une béce qui fe de- 
voroir foi-même Cai, zr. 12. 

Marrem(ace fig.) Marrus, (pl.) de Marsr. Hine 

MÂATRESCÈRE, fc5, P à e U v. Reffembler à {a mere, 
devenir fembiab'e à (a mere, 

MATRIÂCÜM , i. n. Ecel, Merri, en Auxerroïs. 

MATRICARIX Z.f. La Marricaire, plance à fleur 
radice, Le difque de cerre Azur eft un amas de 8-urons 

ortés chacue fur un embrion, La couronne de la même 
“ eft formée par plufi urs demi fleurons portés aufli 
fer un embrion, Ces en:brions deviennent une femence 
oblongue , pla tée fur la couche du calice, Ses fleurs naïf 
fent par bouquets , & fes feuilles font decouppées par pai- 
res juiques vers la cû.e, & recouppées (ur les bords. C'eft 
par là que ce genre diff:re de la Marguerire. 

MATRICI. Feff. Ceux qui ont de grofles mâchoires. 
K Lilez Maryei, quod gras veteres appellabant ma. 
x las, 

MATRICIDX , Z.m, f. Cir, Qui a tué fa mere, 
MatsR,@ ic, tu:r.) 
 MATRICIDICM, ï, n. Cie, Le crime de celui qui tue 
fa mere. { bei) 

MarTRiMis. F,f, pl. (pour) Marrinmt » Comme Sa 
CRES, Pour SACRI, Apisd Plant, Vi4, MATRIMUS. 

MATRIMONIOM, ï 5. n, Cie, Maiiage, m, FLO R. 
3.1, Just U - fmme (k. Mare.) 

1n matrimoniim accipere, TA c. Recipere. Just. Pr:n- 
dre en mariage,éjoufer, T ae —.vilocære.Cic.- Dare.Cæs. 
Donser en mariaue , marier —{ucere, C1e. Epoufer une 
femme, Habere in matrimonie, C1c. Avoir en mariage, 
fungere fecum, Cu RT. Sc marier, épouler. Leca # in 
matrimonie, Cic. Donner à mar age, marier, 2m mari 
monium recipit, Just. Epoufa , reçut en mariage. % M4 
frimonium {e prend quelquefois pour des, comme er: 
Frarçois nous difons rendre fon mariage, pour dire la 
dot. Nunquid caufam dicis, quin te hoc FR matri. 
monio! PLAUr. Amph. 2.3, 223. Aurez-vous quelque 
taifon à alicguer pour m'enspêcher de vous repudier & 
de vou: priver de votre dot ? Marrimonin à finitimi: pi- 
Bts 4144 mOn imperrabantur, manu capta funt. FLOR. 
2.1, Ils demanderent des femmes à leurs voifins »&en 
ayant cie refulés , isenenleverent par force. 

MATRIMÜS , 5. m. Cie, Celui doat la mere viten- 
core, comme Parrimus eft celui dou le Pre vit encore, 

Marnis.(gen.) d Mars. 

MarxiTuM,$, n. Ma‘rit, Ville Capitale d'Efpagne. 

MATRIX, icis. f. Pi, La matrice, cù {e forme le ferus 
Col. F.mes.e qui por.e , qui nouriit fes petits. 

Matrix arber. Sur. Un arbre dont on tire des rejst- 
vors. Ma rites urbes, Dic. Des Metropoks, des Villes 
marines. Fe 

MATRONA, £.f. Cie, Dame de qualité , mere de fa- 


MAT. 


(R. 







MAT. 
mille, Dame Romaine, f. Matrons Carthaginenfes. Fier, 
Les Dames de Carthage. : 

MaTROoNA , 4, f. La Marne, riviere de France , qui æ 
(a fource près de Langres , & fe joint à la Seine aup:ès de 
Char-r ton , à une lieue de Paris. 

MATRONALIS, älë. (adj } PI. Qui convient à ure 

ne. 

MATRONATÜS, à, äm, AruL. De matrone. Ut 
matronatus jus c« fendebat, Ip. Comme fon habic magni- 
fique le failoit connofrre. 

MAÂTRUELIS, js. m. D'g. Le fils du frere de ma 
mere, coufin ermain du côté de ma mere. 

MATTA, 4. f. Oid. Ure nacre de jonc ou de pail!e. 

MaATTsA,4. Sen. 9. Centr. #4. Un homme isfame. 
Fid. MATTYA. 

MATTEOLA , orüm. Vid. MATTYA. 

MÂTTHÆUS,i. m. 8:61. Matthieu, Apôtre & Evan- 
gclifte.[Mace , Cordelier. Mahé , Moine en Boheme. 

MarrHiaAct, ormm, Eccz. Le Madac, aux Grifons. 

Martiact, orum, Peup'e de G rmanie davs le Cercle 
du haut & du bas Rhein, dont la Ville Capitale étoit 

Marriacum, in. Tac, b. Marpurg , dans le Land- 
graviat de Hefle, 

Matrice: , orum. Vid, Martatct. 

Matrium, ii. n. Le meme que MATTIACUM. 

MATTYX, 4 f. Mart Toutes lortes de mets friands 
&délicars , apr, ex gylrlu , pinfo. MARTIN. 

MÂTULA , 3. f. Plaur. Por de chanibie, urical. ". 
(q: Madula ex madere,) . 

MaTURA. Vi. MATURUS. . 

MATÜRARÉ, 5, äus, atam, Tic. M urir, faire 
meurir. Cie, Düigerter , dépécher, ta're prompr-rment. 
Cafi Se hâter, s'empreffer , (& prefler.(n. MATURUS.) 
Ficus qua ferd maris ant. P ALL. Les figres tarcives, qui 
meuriflent card. Maturare fugam.Virc. S'enfuir promp- 
temen:.—mertem, C 1 c. Avancer la mort.-o/iuar. PALL, 
Faire meurir les olives proferfei. L 1 y. Se hâter de par. 
dr, partir promptement, Mafurant ecleriter. P 1, M-u- 
tilleue prompremnent , en peu de cemps. Tardiis maturat, 
Past. N: m-ur'e pas fitôt, . 

MATÜRARI , dr, atits sum. (paff.) PI. Meurir, 

M iturarum ab es ff. Liv. Mic häita, fe pre fa. 

MAÂTÜRAT E.{adv.)Liv. Promprement, de borne 
heur: Syn. Maure. 

Marurars (imper.) v. MATURARS. 

MATÜRATIO , ünis. £. Ad Her. Hète. f. emprefle- 
ment. #3. diligence. f. : …. 

MATÜRATÜS , à, #n. PL, Häté, fair en diligence. 
TRE opus eff. Liv. Li faux fe hâver , faire diligerce, 
ééréch-r. 

MATÔRE (adv.) Ter. De bonne heure, à temps. Ma 
“rè a::qu d rainquere, HoR. Abandonner d'abord quel- 
que choie , la lüffer promptemert. Quam miturrimè, 
Cæs. Tres promptement. Mafwriÿs paulè. In. Un peu 

tôt. 

: MÂTÜRESCÈRE, refe, feis, turiti, C »s. Meurir. 
Sinr. S- perleét'onner. Libres nendum eprnabar faris 
mets if. QUINT ]- croyois que ces Livres n'étciene 
pesereore fini , r'exvient pas encore daus leur perfec= 
ticn(R MaTUrRus ) : 

MaruURiINUs,".in Eerl, Maturin , Metelins 

MaATURIOR , 0745, Ci. (comp. ) © 

MarTuRissiMUs , 4, #m, Co. (lu;.) de MaTURUus. 

Maruxissims. (adv ) Cn, (iup.) de Maturs. 

MATOÜKITAS, ärês. F. Cr. Maturite. f.f le temps 
propre pour faire quelque chole , la pe fcétion. Maturs= 
ras frugum. Cic. La ivaturicé des biens de la terre. Ms 
turitas atatis, JD. La maturité de l'ig-. Ma:uritar ani- 
madvertendi omnimum confenfu, Cic. 9. £p. 14- L'occafion 
de punir avec le confentement de tour le monde, Afsrmrix 


MAT. MAU. 


tar ingenii, Cic. Mavurité d'elpre, Maturitas orationis. 


Cic. Le plus haut point de perfeétion où un difcours peut 


aller. Dicendi latinè prima maturitas. Cic. Le temps au- 
quel la langue commença à étre dans {a ptrfcétion.Venire 
ad maturitatem, Bigu. Parvenir en maturité. 

Marurius. (adv.) Cre. (comp.) de MaTuRs. 

MATÜRO , #5. Vid. MATURARS- 

Maturrins.{adv.) Caf. ({up.) de MaruRs. 

MaATURRIMUS , 4, mm. Tac. ({up.) de MATURUS. 

Maruruerir. Col. (3. perf. on fut. {ubj.) v. MaTu- 
RISCERE. 

MÂATOÜRUS , 4, #m. Cic. Mür fpropre, favorable. 
Porma matura, In. Des pommes qui {ont dans Jeur maru- 
rité , qui font mûres. Maturus avi. VirG. Annis. Ovip- 
Vieux , âgé. Vino maturum eff tempus, Cris. left temps 
de boire du vin. Maturus mulitia. Liv. Qui eft en ig: de 
porter les armes, Rhctorica pracepiis dijcendis maturws. 
Quint. Capable d'écudier en Rherorique. Vire mars a 
fils. Vire. Un: fille en âge d'étre mariée. Mnl-è mars- 
rior faiflet & mutier. Cac. Son ftyle eüc Eté plus formé & 
moins dur, Marura funt wua, Bigr. Les raifins font mûrs. 
Maturiffirai fureuli, Cox. D:s farmens les plus mûrs. 
S'applicinum matarius ferre, C 1 c. Précipiter , avancer un 
fupplice, Ego ribi fpem mature decejfionss affrebam. Cic. 
Je vous fa:ois concevoir l'efperance d'un prompt retour. 

MATÜRUS, 5. m.Eccl, Matur, Martyr à Lyon. 

Martura , 4. f. Ouid, La mere Matura , la décfle M2- 
tuta, c'écoit la fille de Cadmus appellée Ino. L:s Gre:s 
l'appellerene Leucothea, & les Lacins Matuia. Cie, 1. 
Tuje.On ja prerd pour l'Aurore. 

MATUTIINUM , i n. Ecrl, Marines , prieres que les 
Ecclefiaftiques doivenc faire le matin, compoie:s de 
Pfeaumes & de Leçons , &c. - 

MATÜTINOS , a, mm. Cic. Du matin , qui fe pale, 
qui fe fait € matin. Virg. Matineux, qui Le leve du matin. 

(R. MaTUTA) 

Maruti aittes.Pror Les oifcaux matineux,les cogs.— 
frigora. Hon. Les fraîches matinées.—hore. PL. L:s ma- 
crées. Eccf, L:s Marines, Stella maturina. Bisi. L'étoile 
du matin, 

Marurino. ((uppl. fempore.) PL. Le matin. Matutinis 
omnibss. PL. Tous les matins. Evdem marutino. Quint. 
La meme matinée. Æfoc erat «jus maturinum, S 5N. PH. 
Voilà comme il pafloi la maunte. Ante marnrinum fur. 

ere, Bis. Se lever avant k: mativ. 

MAÜDIACÜM , 5. n. Ecel. Mozat , Abbaye en Au- 
vergre. 

Mar sL1M. Plaut, (pour) Mazim, GG Mavsirem. Id. 
(pour) MALLEM. 

Mavis. (2. perf.) v. Mavoso. (pour) Maro. Aimer 
mieux. 

Maumer. Vid. MAHUMET, où MaHousT. Mahomet. 

MAVORS , orris. (per Epenthes. pro Mans.) Cic. Le 
dieu Mars. Ur navita pro 1 auta. Induperater, pro Impera. 
tor.(Diéus «ff mavors inquit. Cie, 2. de nat. 6)sod magna 
verruret.) E 

MAVORTIUS ,, #m. Vino. Mavortis mania. Ip. 
La Ville de Rome confacrée à Mars. Mavortia tellus — 
terra, Virc. Terre de Mars, la Thrace , où Mars a pris 
raillance, dit-on. 

Mauraricum, 5. n, Ecel, Le Heurepois , Contrée du 
Docele de Paris. 

MaunaciuM, fi. n. Ecel. Mauroi, aux Confins d- 
'A: gouimois & du Perigord. 

MAÜRKI , orwm. m. pl. Tac. Les Maures , Peuple de 

* Mauritaricen Afrique, 

Maui Exarruu. Eccl. Moreflart, prés de Farmou- 
der ,en Brie. 

Maur: Mansus. Eccl. Mormans, en Brie, 


. MAURIANG , 4, f, Eecl, Sainc- Jean de Maurience, 


Anjou. 






Ë MAU. MAX. #39 
Ville Epifcopale fous Vi-rne dès l'an 343, Capitale de la 
Maurienne dans le Duché de Savoie fur l'Arche. 

MAURICE, (adv.) 4. Ge£. En Maure , comme les 
Maures (R. MAURUSs } 

MAURIENNA. Vii. MAURIANA. 

MAURILIACITM ,i.n, Ecc!. Milli, en Gâtinois. 

MAURILTANA , &.f, Ere!. Morlagne au Pays Bas. 
e MAORILIO, omis, m. Ec:l. Morillon, Evêque de 

anors. 


Maurt-MonasreriUM, fi. n. Ecel, Maurmontier en 
Lorraine, 


Mauxi-Mons , ontis. Eccz M:remont , Abbaye au 
Dioccfe de Chäions. 

MauriNUs ,f. m, Ercl, Morin. 

MAÜRITANIA, £. f, PI, La Mauritanie, pays fort 


vafte dans l'Afrique , diviléeen crois R gions , Tingitaæ- 
na, Cafarienfis,& Sitifenfis, qui comprennent les Ro yau- 
mes de Fez & d: Maroc, en Barbarie. 


MaURITANIA. Evcl. Mortigne , au Perche. 
MaurituM, i.n. Ecel, Morer, près de Fontainebleau. 
MauRoONTiVILLA , €. f. Ercl, Mzrville ,en Fandres. 
MAÜURUS , 5. m, Ercl. Maur. Maurw Cafenas Ip. 


Maur d: Celeue,- Placintinus. Eccr. Maur de Paifance. 
Mauru: V'éilianms. In. Maur de Biicilies, 


MADRUS, à, sm. Horn. D':Mavrtarie. 
MauURUSIACUS , #, um, MaART. De Mauritanie. 
MaAURUS1:, ormm. m. L- même que MAURI. 
MaurUsius ,# , #7». Sir D. Mauri:anis. 
MAÜUSOLÆUM ,1.n.Sver, Maulolée, fepulchre. ms. 


des Enprieurs Romains. Ia magnific:nce du fepulchre 
de Maulolus Roi de Car'e , confiiui, par Arcenile, a faic 
donner ce nom à cous les autres fepul:hres ou tombeiux. 


Mavuir (5. fing.ind.) v. Mars ,aimermenx, 

MaxaLLennts,#s. f, Ecc'.Max:iende, Visrgce, Mrtyre. 
MAXENTIOLUS , ?, m. Ecel, M:uenceul , iionort en 
Maxsnrius , if. m.ÆEecl. Maxence, Maxere, Mint, 
MAXILLAX ,4. f. Cr. Machoire.f.fPsns, + 37. Un 


peigne. (a. Maca , la joue.) 


MAXILLARIS, ärê. (adj.) PI. Qui corcerne Ja mâ- 


chaire, Dns maxillaris, 1. Une dent maächchere, qui 
fert à mâcher. 


+Maxima ,2 Maxime, f. principe. m.fEcl. Sainte 


Maxime , Méme. 


MAXIME. (adv.) Cic. Beaucoup , fort , extremement, 


cres, le plus, furtout , principalement , confid-rablement. 
Tam [um amicus reipublica, quäm qui maxime ([luppl. 
Eft amicus.) Cic. 5. Ep. 2. Je (uis auf zelé pour ja Rcpu- 
blique que qui que ce loir. 


MAXIÏIMILIANÜS, 5. m. Ecel Maximilier,Mamillan, 
Martyr. 

Maximiicus ,f. m.Eccl. Mamiel. 

MAXIMINIXCOUM , i. ». Ecel. Moifheï, en Franche- 
Comté. 
MAXIMINTANUS, 5, m. Ecel, Maximinien, Meficn, 
Martyr. . 

MAXIMINÜS , 5, m. Ecc!, Maximin , Memin , Abbé. 
MAXIMITAS, 4rir.Lucr Grandeur énorme,exccilive. 

MAXIMOPÈRE. {adv.) Cie, Exeremement , initims 
mene, forcement, tres irfiamment. À te maximopere pete. 
Cic Je vous prie tres inftamment. 
MAXIMOS , 4 , #m. Cic. Tres grand, frres illuftre,lé 
plus grand, le plus confidsrable. (pre MacxissiMUs , 
laufisé:) (up. de Maonus. Epiffola maxima. C1 c. Une 
Lettre eres longue. Maximum malum, Ip. Un tres grard 
mal. Et qued maximum «ft, Cac. Et ce qui eft plus coufi- 
derable. | 

Armis maximum, Vin. Tres brave à la guerre.-"afs, 
Liv. L'aîné, le plus âgé, le plus vicux. Enrique maxime 
gent Hircahergm prapojuir, Just. 11 lui donna le poux 
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vernement des Hircaniens , quieft une Nation fort Eten- 
duc. { Herodote dir que Cyrus le retine auprès de lui.] 

MAXIMUS, 5. m. Ecel, Maxime, Mafme, Martyr à 
Breff:. Mofle , Meu , Mars, honoré à Abbeville en Pi-- 
cardie.Mefine deChinon MaximusCallidianenfis. Eccz. 
Maxime de Caillan. 

MAXITANE, ür#m, Just. Les peuples de Mauricanie. 
i Maymsopus,f, m. Eccl. Maibeu , honoré à Monbcl- 

arä. 

Mays. Le bled de Turquie, plante à plufeurs étamines 
qui fortent du fond du calice, L+:s leurs ne laïffent au- 
cunes graines aprèselles ; maïs les graines viennent dans 
des épis enveloppés de feuilles roullées en gaine à leur 
naiflance; ces feuilles étant bté-s, on trouve plufi-urs 
embrions terminés par us long filet entafl:z par epi, &c. 
Ps Maza, #8. f. Le même que Massa , la pâte, du pain 

orge. x 

MÂZXCA, à. F. Vil'e de Cappadoce. 

MAZARÀ , &. f. Caf. Elpece de dard dont fe fervoient 
les Gaulois. 

Mazara. Eccl. Perite Ville de Sicile , érigée en Evé- 
ché fous Palerme l'an 1092. 

© MazaRs, &. 

Mazanis, à. 

Maxax , acis, Lucan. Peuples d'Afrique qui n'en ce- 
doiesc point aux Msdes à lancer le javelor. 

MAZONOMOM , i. n. Hor. Bain, grand plat dans 
lequel on fervoit les mets dans un feftin. 

Mu. (acc. ou abl.) d'Eco. Ci. Moi , me, je. * Quand 
Ms cft à l'aceufatif, il (e craduit orlinair:ment parje, 
Où me. Après un imperatif ew après une prépofñition , on 
traduit me par moi, Et non erat qui cognofceret me. Bis. 
E: il n'y avoic perfonne qui me connût. Nonne tibs affir- 
mA VI quid uis me potiis perpel{urum , quäm ex Italia ad 
bellum civile exiturum? C 1c. Ep. 18. Ne vous aflurai-j- 
pas que je fouffrirois routes fortes d'extrem'rés, plürôt 
que de fortir d'Icalie, pour m'engager dans une guerre 
Civile ? Credas hoc mihs vclim , me ex bis miferiss nibil 
aliud quarere , niff ut bomines aliquando intelligant, me 
n:hnl maluife, qusm pacem. Cic. Croyez , je vou: prie , 
que je ne cherche autre chole dans ces malheurs, que de 
fair: connoi:re à tout le monde queje n'ai rien tant aimé 
que La paix. Ampliès Laua me ab iniquitate mes, 6 à 
Peccato mess munda me. B1821, Lavez-moi de plusen plus 
de mon iniquité , & puiifiez-moi de mon peché. Per me. 
C. Nip. Par moi, par mon moyen. Contræ me, Cic. Con- 
tre moi. Prater me. Cic. Excepté moi. 

M5a.(f. fing. on n. pi.) Vid, Mius. Mon , ma. 

Msapaier. Allez , hâtez-vous, mon pere. (imper.) v. 
Maisans. Hine 

MÉABILIS , IE, (adj.) PI. Qui s'infinue, qui paffe ai- 
fément , qui coule par où l'on peut pafer. 

M:aAcULUM , f, n. Conduit, alage. mm, SYN. Mcatus. 

Msamer. Plaut, (abl.) meñmet culpé. In. Pæn. Par 
ma propre faute. 

Mzanpr. (ger.) Luer. Msans, antis, LUc. (part.) v. 
Msares. 

MÉAPTE. (abl.) Ter. (pour Msa PROPR1A.) Ego non 
tam meapte caufà later, quâm ipfius. Ten. Heaut. 43.5. 
Je m'en réjouis plürôe à caule d'Antiphile , que par rap 
porc à moi-même. 

MEARE , à, aus, ätum, Lucr. Pafler, couler, mar. 
cher,al'er de côté & d'autre, Sprritus arétè meabar.CURT. 
I ne refpiroit pas librement. Liberiës meare fpiritus cape. 
rat, In. Il commençoit à refpirer plus librement. Longiies 
æmeare, Cor. Aler crop loin. 

MEARUS ,5, m. Ficuve d'Efpagne fur les froncicres 
des Afiris. 

MsaT M (adv.) Diom. De mon côté , de moi-même. 

MLATUYS, #5. m, PI, L'action, ou la maniere de mar- 


? La mêre que Mazara. 


MEC. 
cher des animaux, Clawd. L'aétion de couler. PL. Les pos 
res du corps , petites ouvertures par où fe fait la tranf- 
se ar Lo ra , canal. Solis Lunaque meatws. LUCR. 
Le cours du Soleil & de la Lune. Bifide meats divifus 
Rhenus. CLAUD. Les eaux du Rhein Le feparent en deux 
lits. (R. MsARu.) 

*MicarnropiTron. Pl, Elpece de pavot. aruwr pags 

. Diosc. Spumeum papauer. 

Micastor. Ter. Par Caftor ,efpece de jurement des 
femmes.  [Me, & e fe prennent pour per.) Me Hercule, 
medius fidius, per Hirculem , per Jouis filium. Ecaftor , 
Edipol,Ejuno,Equirine,per Cafforem,p:1 Pollucem, per Ju- 
mohem, per Glarrinum, À l'exemple des Grecs qui difoiene 
ue & v5 quand ils juroienc, Vid. Fasr. D, Vid, Mapius. 
Froius. de Aulu-G:lle remarque que les femmes ne ju- 
roient point par Hercules , ni les hommes par Caftor, & 
qu'on ne trouve point dans aucun bon Auteur qu'une fem- 
me ait dic me Hercule, & qu'un homme ait dit Mecaffor. 
Nufquam igitur feriptum invenire ef} apudidineos qui- 
dem Scripteres aut me Hercle fœminam , aus Mecañicr 
érum, À. GeiL. 11. 6 Cependant Apulée introduit d:s 
femmes qui jurent par Hercules. Lib, 3.& 5, 6. 9. Ce. 
Met. 

MÊCHANICA , 4. f. Méchanique. f. 

MECHANICE.{adv.) Méchaniquement, par machine: 

MECHANICUS, à , sm, PL. Méchanique, qui con- 
ceine la méchanique, Mechanice artes. Les ares mécha- 
niques. L = PE 

MECHANICUS , 5. m. Suzr. Irgen'cur, Machicifte, - 

MECHANISMUÜS , f. m. Le mécnanifme, 

MecHir ,. m. Pl. 6. 23. Nom d'un mois chez les 
Egyptiecs, qui répond à la fin de Decembre. 

MECHLINTA , &. f. Malires , Ville affez 

MECHLINLE, rûm.E © CL. $ bonne du Brabant fur 
la Delle,dans les Pays- Bas Catholiques, avec Parlement 
& Archevéché l'an 1559. 

MECHLINIENSIS , së. (adj.) Qui eft de Malines. 

MECÆNAS , ä:ïr. m. Hor. Mscenas, l’un des favoris 
d'Augufte, le Patron des gens de Letries de fon temps. 
Mecanas afavis edite Regibus, Hor. Mecenas quiavez des 
Rois parmi vos Ancétres, 

Mecenatis horti, Tac. Les jardins de Mccenas dans la 
cinquiére Revion de Rome, 

MECÆNATIANUS ,5. m. Per, Qui aime les Lettres 
comme failuit M:cenas. 

Mrcon. PI. Vid. MsconiUM. Pid, Pepuis. 

Micon. Pl. 3e. 19. Efpece de pavot , efpece de Tithy- 
male, . 

MÉCONE , &r. f. Ville de Sicyone , la demeure des 
Bicnheureux- 

*MECONIS , 3dir. F. PI. Elpece de laitue noire ,ainf 
appellée à caufe de fa reflemblance avec le fuc de pavot 
qu'on appelle prxar. 

* MECONITES. P!. Efpece de perle, qui a du rapport 
au pavor. . 

*MEÉCONIÜ Mi 5. n.PI, Suc de cben de ya d'apium, 
pmxainer. | PL. 28.4. les premiers excremers des eufans,qui 
font fauglans , & d'une tres mauvaife odeur. ; 

*MECONOLOGIA , 3. f. Defcriprion du pavot, mix, 
pavot, & Ai. , 

Micuu, (pour) Cum mx, Avec moi, En moi-même. 

X Avec les pronoms primitifs. Ego, fu, fui, on joine 
la prépofirion mm après , ant au plurier qu'au fingulier. 
Aiof l'on dit, Mecum , nobifcum , tecum , vobifeum, fe- 
cum, 

Mucum gaudeo. Tin. Je me réjouis en moi-même, Me- 
cum fentit. Tsr. Lieft de mon avis, Verba ipfa fponfionis 

facerent mecum. Cic. Les rermes même du Contraét fe- 
roient pour moi. Mecwm fimul. Cic, Mecum unà, Ter. 
Mecum nnà fimul, Tin. Avec moi. Merwm pepe 
18L 


MED, , 
Biz. M'a parlé. Cogiravi mecum. In. J'ai penfé én niôi- 
même. Merces mes mecum eff. B181, J'apporterai avec 
moi l& recompenfe. 

Mapaga. B:6!, Nom de lieu. 

Mipaicia, arum, Eccr. Mauge. 

Mspanus, 5. m. Ecc!, M'audan. 

Maiparpus,i.m. Eccl. Medard , Marz de Soilfons. 

Maooix. Vid. Mspix. Contrée d'Anjou , au Diocefe 
de Poitiers. 

MEDEÀ ,ä f Hor. Medée fille d'Aeta ; Roi de Col- 
chos , famcufe Sorciere. fPI. 37. Elpece de perle noire. 
(à Medca 114 fabulose inventa. Ibid. 10.) 

MaspeatUR.(3. fur.) v. Mspent. 

MEDEIDÉS herbe. Oviv. H ro: donc M-dée fe fer- 
voit pour {es empoifounemens. 

MEDELÀ,2.f. 4. Gell. R-mede, m,. Medecine. f. | 
Pani-mert. ‘Ut medelam ferres. Eccu. Pour apporter k 
semede , la guérifon. 

Mavoscupus , i. m. Ecel. Malou. 

MibinanTansss , fium, Eccz. Melantois , contrée au 
.Pzys-Bas. 

Meoswot. Ovid. Mspexpo. Virg. & MuDENDUS ,#4, 
nm. Sur. verb. Msbsri. 

MÉDEON , ônis, f. PI, Ville de la Beotie ,fviile de la 
Phocide en Grece. 

MaparasMa , 4. f. Eccl. Mareme, Vicrge. 

Mipsrca. Plaut. (pour) Erga me. 

MÉDERIH, ë dr, éris, Cac. Remedier, apporter remede, 
panier , craicer , donner un remede , foulager. | 

À Avec ce verbe on met Je dacif, Cic, L'aceufatif, Ter. 
l'accufarif avec contra. P 1. 

Medari alicui malo. Cic. Remedier à quelque mal, fou- 
liger quelqu'un, ou fa peine, le confoier. Vulnss maedcri, 
Virr. Panier une plaie.Contra ferpentiwm itius medentur, 
Pz.Lis fonc bons coctre Ja moriure des ferpens.Inopie fru- 
mentaris mederi, Cas. Pourvoir , remedier à la diferre du 

led. Medenda valerudini nullam cpem nen adhibuit. 
Susr. Ii a employé 1ous les remeles pour procurer fa 
guérifon. Ars medendi, Ov 1D. La medecine. Æ refest 
meendo. V1R6. Sa violence s'augmente par les difcours 
qu'on tient pour l'appailer, par les remedes qu'on y ap- 
porte. Urilis medends. Ovip. Utile en melccine , propre 
pour la medecine. Vulnerat de medetur. Bisz. 1 blefic , 
& il guérit les bleffures, Quis medeb:tur tuit In. Qui eft. 
ce qui vous foulagera? Ad medendam agritudinem. V ARX. 
Non. Pour guénir le chagrin. 

MÉDERICUS, 5. m. Eccl. Mederic , Merri, Prêrre, 
Abbe. 

MEDI , &äm. m. pl. Tac. Les Medes , peuple de la 
M:di: dans l'Afe. 

Mipia.{f. fing. os n. pl.) Vid. Minis. 

+ Mania, 4. f. E pece de perle noire trouvée par Me- 
déc. 1/fd. 


MÉDIX , &. f.Juff. La Medie, region de l'Empire des } die 


Pcri:s ,ou des Parthes fur la mer Calpienne. | 
Mania 2.f.ecl. Media , ville de la Provinee dite 

Eurcp: , dans j'Exarcar de Thrace. b. Méchante Bourga- 

de (ur ia merNoire,qui à le titre d’Archevèché honoraire. 
Med naves, Vailcaux des Medes. 


MÉDIALIS. Frf. Viétime noire qu'on immoloit à | 


midi (q. Mersdralss.) So. Au milieu, qui concerne Îe mi- 
kicu. Ligrum omne mAiale. Soz. 55. Tout le bois du mi- 
beu.(r. Mapius.} | 

MÉDIANS , énri:. Brac. Die fefto mediante, \o an. 7. 
24. La fêr: éroir déja à demi pallée [El'e duroit huit 
purs, (ep pour les reres, & un pour l'af:mbiés.] Me- 
diante unie menfe. PAuL. Au milieu du mois de Jui, à la 
mhluin, 

ME DIANTM , 5.0. Le Mefencere. 


MÉDIANQS, à #m Vire, Qui eft au milieu, qui 
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eft placé au milien , entre deux. Medians. Cultura. Eccz. 
Mezencoutt en Picardie. Mediana vins. L. M. La Media 
re, Ja veine qui eft entie la Cephalique , & la Baflique. 
Msidiana. Curtis. Ecez Maïncourt, près de Chevreuice.— 
Monaflerium. Moyer: Moutier , en Lorraire, 

MÉDIASTINOM , i.n, L. M.Le Mediaflin , continuz- 
tion de Ja membrane appellée Pleure , qui fépare le ventre 
en deux. 

MÉDIASTINÜS, 5. m. Her. Un valet, qui eft 
employé aux c ices les plus bas & les plus pénibles. [1]s 
éto.ent les derniers valets qui éroient obligés de fe renier 
toujours au jcgis, pour recevoir les ordres des autres 
vaets,& pour faire les fonétions les plus viles. q. 15 #rdi£ 
dome ftins.] 

Mantasturicus , im, Feff, l'év, (D. A.) Le fouveraia 
Magiftrat de ceux de la Campanie, (A medio affu. ie. 
Urbe.) Voyez MsDixTUTIcUs. 

TMaprars (adv.) Msdiartement. 

MÉDTATIO , ônis. f, Bibl. Meliation. f: office. m, pæ 
cificacion , proccétion. f. | 

MÉDIATOR , #ris. m. B:6l, Mediareur. m. 

MÉDIATRIX, scïs, F. Alcim. M:diacrice, 

Mapisists, le. (adj.} Frft. Qu'on peuc guérir, S # x. 
Medicabilis. 

MEDICÉ, . f Virg. Herbe bonne pour nourrir les Che 
vaux,le Sain-Foin, #.laLuzerne. f.(Qudd in Media crefcas 
inde nobis adusa.}llante à Acur lepumineufe, dont Je 
calice eft un cornet denrelé qui poule un Piftile r Qui de- 


vient ua fruit compot de deux lames , qui jointes par jes 
bords, 


ont une bande roulée & couchée fur ell:-même , 
comme les pas d'une vis , ou d'un rire-bourre ; on trouve 
earre ces deux lames , d'efpace enefpace, des femences gui 
ont la figure d'un petit rein. 

MEDICA BILIS, #1/#. (ad.) Owid. A quoi on peut r2= 
medier, on apporter remnede , guériflable , remediab!e , 
traitable, Cel/. qui aune vertu medicinale , qui à la vercu 
de guérir. 

, = orties (adv.} Pal. Avec fuccès pour Lg 
anté. 

MapicasoR.{fur.) v. Maprcanr, 

MÉDICABÜLÜS, à, ww. Aruz. Où l'on trouve du 
temede , medicinal. 

Mapicaco , ginis. f. Plante à ur Jegumineufe , donc 


lc calice eft un corner dentelé , qui pouffe le piftile qui des 
vient un fruic applauri, couppe en coiler ou fraile, & come 


pole de deux James appliquées l'une fur l'autre, qui ren« 
ferment quelques femences de la figure d'un petit rein. 
(4 Mapica.) Le 

MEDICA MEN, inïs. n. Celf, Medicament, remede. m. 
medecine. f. Ssn. couleur, fard, luftre, drogues pour tein= 
dre, pour donner une couleur. PL. le fuc ou le larg d'uv 
poiffon, dont on faifoir le Pourpre. Te. poifun. m. en- 
chantemedt. Medicamine infelus, Par. Farde, Pis me 
icarminis, Tac. La force du poifon. Noxism madicamer. 
1. Drogue nu fible, Per medicamina, B 1 81. Par desen- 


\chantemens. Nec curata 4ff medicamine, 1 p, Et on n'y 


point appliqué de remede.Fruftrà mulriplicas medicamina, 
 Bisx.En vain vous multipiiez les rcimedes. 


MÉDICAMENTARNOS, is. m. P/. Qui prépare des 
remedes , des medicamens » Epicier , Apolisi, : Dro- 


.guifte. #, celui qui compoie les drogues, Medicaments… 


"14 473. Ps. L'Art de préparer des scmedes. m, F'Apori- 
carerie. É 

Mspicamsnrosion, #ris. Çar.(comp }de 

MÉDIGAMENTOSOS , à, #m. Vira, Melicinal, qui 
à la vertu de guérir. . 

MÉDICAMENTÜM, 5. n. Cie. Remede, m. Vid. Ms- 
DICAMASN. Non eff in silis medicamentumextermin:;. B1p1. 
li n'y avoit en elles , rien de contagieux , ni de mortel. 
Creæuir de serré midecaments, Biss. À produit de Jaterse: 

j ©00ve 


fat MED. 
tour ce qui guérit. Ad medicament. In. Pour en faire des 
emedes tres utiles. 

Mapicanpo, Tib.ex v. 

MÉDICARÉ ,6, avi, Ztim, Own. Frotter , mixtion- 
ner de quelque drogue ,fguérir. Medicare capillos. Ovin. 
ren l'effence à Les cheveux.—femins. Vic. Trempei 
les femerces dans quelque liqueur, pour les faire pouiler 
& mieux germer. Rabides medicare furores. Nsm35s.2.2:. 
Guér'r la fureur. 

MÉDICARE, dr, ts sim, (dép.) Ter. Remedier, ap- 
| es queïque reimede, foulager. Cm egomet pojlim in 

ac remedicari mibi, Tan. Lorique je puis y remedier. Ego 
£nato ut medicarer tuo. Ta R. Andr. Que je remediaff- 
au defordre de votre fils. 1ffum lepide medicabor merum. 
PLauT. Je remedierai fort bien à certe crainte , je trou- 
verai bien moyen de remedier à rout ceci. 

K Medicare, & Medicari, (: joignent avec l'accufacif, 
& quelquefois avec le datif, Ovid. Virg. Ter, Plant, Yid. 
Mapert. Hine 

MÉDICATIO, ônir. F. Col. L'application d'un remede, 
l'a&tion de craiter des malades. f. Medicationem adhibere. 
Mecdicamenter. 

Mapicarion, oris. PL. (eomp.) & 

MapicATIssiMUS , #, 4m. PL. ({up.) de 

MEDICATUS, à, #m. PL. Mixtionné , mêlé de quel- 

que drogue, | redicinal. Fwce medica'# lans. Ho R, 3. 
Carm, De la laine ceinte.—merwm.FRonT, Vin mixtionné. 
—pocula, Marr. Une medecine , une porion medicinale.— 
femnus. Ovin. Un fommeil qui n'eft point naturel , qu'on 
à fait venir par le moyen de certaines drogues. Medicars 
veneno tels, S11. Des Aéches empoilonnéss. (part. pif.) 
v.Mipicans, Lac bubulummedicatius. PL. 25. 9. Le lai 
de Vache eft d'un plus grand fecours dans la medecin:. 
Res medicatiffima. 1.28: 7. D.s choles excellentes pour 
la Medecine, 

MÉDICATÜS , #. OviD. Epifi. Med. Euchantement. 
m, L: méme que MspicAMEN. 

MÉDICE. (adv.) En Medecin , comme l'ordonnent les 
Médecins. 

Maoics. (voc.) de Mspicus. M<decin. 

MapiciaNUM , 5. n. Ecel. Mulci:o, Contrée où eft la 
partie de Meaux , qui eftau Nord de la Marne. 

MEDICINA , 4. f. Cie. La Medecine. f. l'art de guérir 
Jés maladies. m. [C 1 c. Remede , medicament. m. No x. 
poifon, m, Sero medicina paratur. Ovip. Il cft trop rard 
d'appliquer le remede ;- d'avoir recours au Medecin. Afe- 
Aicinam afferre confilii, C1c. Aider de fes confeils. Medi- 
cinam faiere. Pa. Exercer la Medecine. Cic.13.Ep.7. Dor- 
ner du remede , guérir , remedier. Pericwle[am fecst medi- 
sinam, Pn. Fit une cure bien dangereufe. 

MÉDICINE, ärum.f. pl Plaur. Boutique de Chirur- 

iens. % Les Anciens ne connoifloient point d'autres M: 
Le que les Chirurgiens , on le voit par Homere, 

MEDICINALIS, 4/ë. (adj.) P4, Medicinal, qui à La 

vereu de guérir. Ars mydicinalss. Csus. La Mdecine. 

MÉDICINÜM, 5. n. Ecel, Mezin, en Langucdoc, 

MEDICO , 4, Vid. Mapicars. 

MipiconnUm , i. n. Ecel. Monne, près d'Amboile. 

MÉDICOR, äris. Vid. Mspicani. 

MÉDICÜS, à , #m. Vins. De Medecin , qui concerne 

a Medecine, |medicinal. Ars medica, Tin. La Medecine. 
Digite medice, P1, 3e. 12. Avec le doigt mediçinal, c'eft le 
doigt qu'on appelle auffi auriculaire, parce qu'on s'en 
{rc pour nettoyer les orgilles,celui qui ett le plus proch: 
du petit doige. Ops medieé. O x 19. Par le Égurs de la 
“drcine, ., 
FÉDICUS 1. m. Cie, Un Medecin , un Chirurgien.f 
Eccl, Msdique, Mié , Cordonnier. Medice cura te 1pjum. 
Bizz. Medecin , guérill:z-vous vous-même, 
MÉDIE. (adr.) Ewrr. À demi, à moitié, 


M E D, 

MÉDIÉTXS , &#%s. f. Cie, Une moitié, f. le milien, #. 
{R. Mavius.) Ager ex medietate fublatus, Egrr. On leur 
ta la moitié de leurs terres, 

MÉDIMNA , 4. €. 

MEDIMNE, es, 


Medimne, c'eft une 
Ë . ancienne mefure des 
MFDIMNÜM, 5. n. Cie, chofes féches , qui 
MÉDiIMNÜS , i, m. Lueil, contenoir fix boil- 
feaux, de notre mcfure, ou mefure de Paris , felon Budées 

MÉDIOCRICÜLÜS , à, #m, Va. Fort mediocte. 

MÉDIOCRIS , erë. (adj) Cie, Médiocre, qui vient le 
milieu , qui n'eft ni trop grand, nitrop petit.m. (R. Ms- 
DIUS.) Zngenium mediocre, Cic. Un efprit mcdiocre. Stæ 
turæ mediocris, PL À UT. Une grandeur médiocre, une 
moyenne grandeur , une moyenne taille. Ne fueris medio 
cris in contentione ex fœnore. Bisr. Ne vous reduilez point 
à la pauvreté , empruntant à ufure, pour contribuer au- 
tant que les autres à faire des fcftins. 

MÉDIOCRITAS, aris. f. Cie, Mediocrité. f. Medios 
critates natwrales, Cie. Mediocrité naturelle, Mediocritæ- 
tes ma'orwm, Cic, 4. Tufc. Des maux medioctes. 

MÉDIOCRITÉR (adv.) Cic, M:diocrement , | avec 
moderarion. Ne mediocritèr quidem dofus. Cie. Un home 
me qui n'a pas même une fcience mediocre, qui n'eft pas 
même mediocrement habile. Non mediocriter. Cic. Beau- 
coup. Quod mihi videtur non mediocriter ferendum, C 10, 
Ce qui re me paroit pas raifonnable. 

Mapiouacus, f. m.Ecel. Micteloc, près de Tréves, 

MaspioLanansis,/fe.(adj.)Cic. Qui eft de Milan, 

MÉDIOLANÜM 5. n. PI. Milan, Metropole des Alpes 
Cotriennes, Capitale du Milancz, Archevëché dès Jes 


“premiers fiecles, 


MaDiOLANUM- SancroONUM. Eecl, Xaintes , Ville 
Epifcopale & Capitale de Xaintonges , en Frarce. id, 
SANCTONES. Fe « 

MÉDIOMACÜM, ï. n.Eccl. Meymac,près des Pyrentes, 

MEUÏOMATRICES , #m, & Peuples de la 

MÉDIOMAT RICI, ôr#m. m. pl. Caf. $ Gaule Belgi- 
que. b, le Diocefe {pirituel de l'Evêché de Metz, qui come 
prend une partie des Etats de Lorraine, 

MEDION, ï5.n. Pl. 27.12. Elpece de Plante , que 
Diofcoride appelle Medica. 

MÉDIÔON , 6sir. f, Liv. Ville de l'Acarnanie , en Grece, 

MÉDIOXINOM/; 5. n. Ecel, Miolfens , en Poitou. 

MÉDIOXÜME. {ady.) Varr. Encre deux.(Les Anciens 
difoienc medioxumus pour médius. 

MEDIOXUMUS , à , #m. PLaurT. Qui eft au milieu, 
(R. Mspius.) 14 me di deaque , fupers atque inferi & 
medioxumi, PL À U +. Cift. Puillenc tous les dieux & les 
déefles , les divinités fuperieures & les inferieures , & cel. 
les du milicu. Uxer medioxuma. 1p. Une femme qu'on a 
époufée encre deux aurres. 

MEDIPONTUS , 5, m, Car, Gioffes cordes jointes en4 
femble , dont on fe fervoit dans les prefloirs à huile. (4 
fimiliqudine Medorum pontis,quym vocabant pontem funa. 
lem,quo Xerxes terram mari junxerar.) 

MaDiTABERIS,-BITUR,-80 8. (fut.) v. MapiTant. 

MÉDITAMENTÜM, 5. n. Tac. Mcditation , prepa= 
ration. f.[S v n, Meditatio,]Cœterss belli medicamentis, 
Tac. Hijt. 4. 70. Par les autres preparacifs de guerre, 

MapitTans , #ntis, (part.) & 

Mapirars. Meditez. (imper.) v. 

MÉDITARÏ ,ër, aus sm, C1 c. Penfer , mediter ;: 
reféchir , faire reflexion , {s'exercer , s'étudier à, fonger 
à. Bibl. Publier. [On dit meditari aliquid. Vinc. 4d 
gr me » de aliqua re, Cic. Aduerfus aliquid. Cic.] 
A 
courfe. Meditaris avens mufam [ylueftrem. Vinc. Vous 
vous exercez à chanter fur vorre chalumeau un air chaine 
pétre. Meditars regnare, Cic. Songer à regner.—aduerfus 
aliquem cawfam [uam. 1 D. Songer à fc défendre conire 


curfuram meditabor me. PLAUT. Je m'exercerai à la. 


MED. 

quelqu'un, Meditabar quemodè, Cie. Je fongeois com- 
ment. Meditaberis in eis fedens in domo tué , G ambulan: 
ên itinere, dormiens aique confurgens. Binr. 6. Dent, 7. 
Vous les mediterez,(ces Al See dans votre 
maïfon , & marchant dans le chemin, la nuic dans les in- 
tervalles du fommeil, le marin à vocre réveil. Lingus mea 
meditabitur juffitiam tuam. Bis. Ma langue publiera el. 
le-même votre juftice. Pravenerunr oculi mei ad te dilucu- 
lo , ut meditarcr eloquia tua. In. Mes yeux fe font tournés 
vers vous dès le grand matin, afin que je mediralfe fur 
vos paroles, Meditor effe affabilis. Tan, Ad. J'ai deffein, 
k râche d'être affable. 

* Meditari {e prend dans Minutius Felix en une figni- 
fication paffive. 

MÉDITATE. (adv.) Plaut, Après y avoir bien penft , 
après y avoir bien fait réflexion. Per quèm meditarè al:- 
ser tenere, S 6w. Connoître, penétrer quelque chofe à 


MÉDITATIO , ônis. f. Cie, M-diration , reflexion. . 
attention, ffexercice, m. Dicendi meditatio. QuinT. La 
Preparation qu'on apporte avant que de parler en public. 
1fFs caufa in miditatione verfatur, C 1 c. On medice fur 
cette affaire, on eft [ur cetts a ffaire,on étudie certe affai. 
re. Mults natura vitinm, meditatione atque exercitatione 
Jrfilerunt, \p. Plufeurs par la medicacion & par l'exer. 
cice,fe {ont corrigés d'un défaut qu'ils avoient reçu de la 
pature. 

MÉDITATÜS , 4, n. Ta 8. Qui a medité , qui a 
confidiré , qui a fait reflexion. Cic. Preparé, qui a p:nlé 
à ce qu'il va faire, medité, qu'on a medicé.(part. paif.) v. 
MabiTARL. Leviers anim funr, qua repentine alique motu 
Accidunt, quäm es , qua meditats , dr se saqus inferun- 
tur. Cie. 1. Of. Les injuftices qua le fons par quelque 
furprife de pafhon ou d'emportement , font bien moins 
confiderables, que celles qui fe font de lens froid & de def- 
fein premedié.Medisats mibi funt omnia mea incommoda. 
Fan. J'ai prévû cour le mal qui m'en pouvoit arriver. 

MÉDITERRANEUM, i. m. PI. Pays qui eft au milieu 
de la rerrefcrme, Medirerranes Gallia. Liv, 2.31. Hifpa. 
ni. Ib. Perfidi, PL. Le cœur de la France , de l'Efpagne, 
de la Perle, le milieu , le centre. 

MÉDITERRANEUS, à , #m. Cic. Qui habite au mi. 
lieu de la terre ferme , fitué au milieu de la terse ferme. 
Muiditerranes copia. Ps. ]J.2-Ep. 17. Abondance des biens 
de la 1erre, les biens de la terre en abondance. Mare me. 
diterraneum. ]p. La mer mediterranée.—regre, Cic. Pays 
fitué au milieu de La terre, Homines mediterranei, C 3 c. 
D: gens éloignés des mers. 

MsDiteR , aris. Vid. Mspirani. Penfer , mediter. 
Mediror effe «jfabilis, Tan. J'ai deflein d'être affable, 

MÉDITRINX , z. f. Nom d'une déeffe qui prefidoit 
aux remedes. Hinë 

MÉDITRINALIA , ôr&wm.n. pl. Feff. Fêtes en l'hon- 
seu; d- Meditrina,déeffe qui pre fidoit aux remedes & me- 
dicamens. Cerre fêce le celebroic le onzieme d'Oétobre. 

MÉDITÜI LIÜM, 5 5. n.Cic.Le milieu d'une chole.m. 

MÉDIÜM,ii.n. Cie. Le milieu, fe centre ,[le moyen, 
lemedion, le mediss terminss, (neutre de Msbius.) Me- 
dium dies, Liv Midi. k 

Mapivu , eft auf une plante dont la fleur eft une clo- 
che femblable à celle de la campanule. Son calice devient 
un fruit qui pareît aflez fembiable à une lanterce. H eit 
divifé encinq loges par autant de cloifons mitoyennes , 
entre chacune delquelles il y à un placeura charge de plu. 
ficurs (emerces. Le È 

MÉDIUS , à, sm. Ca c. Qui eft au milieu. Ambigu, 
douteux, fceutre.[fir . Importuc,ficheux. Medius ame 
eus. Liv. Ai: i commun. Media «ras, PLavr.Moyen âge. 
Medio affu. ViRo. Au plus haut du jour. Nec media gra- 
tia, Liv. Faveur couhiderable. 4n foro medio , per formm 
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medium, Cic. Au milieu de la place publique. Megars me- 
dia Corintho Athenifque, V. Par. la Ville de Megare en+ 
tre Corinthe & Athenes. Media uxor, PLaur. Femme de 
moyen Âge, Ego tllam mediam difruptam velim, Ip. Je 
voudrois qu'elle füt crevée. Nihil eff medium, Cic. Il n'y 
a point de milieu. Medii ac plurimi obvuio obfcquio privatas 
(pes agitantes Tac. r. Hiff. 19, Ceux qui n'avoient été ni 
pour , nicontre , & qui faifoient le plus grand nombre,ré. 
moignoient le plus d'applaudiffement & de Aact-re, pour 
menager leur interêe paiticulier. Media vocabul : À Gars. 
Des mors que l'on peut prendre en bonne & mauvaiie parc. 
Medium rejponfum. L à y. Une réponfe ambiguë , équivo- 
ia Medium ingenium erat in Ance. Lb. Ancus étoir 

‘une humeur qui n'écoir ni fi guerriere que celle de Ro 
mulus , ni fi douce que celle de Numa ; n'étoit ni fi guer- 
rier que l'un, ni fi pacifique que l'autre. Mediä jam morts 
temetur. Virc. Ileft dans un prril éminent de perdre la, 
vic. Afferre in medium utilitates Cic. M-etre en commun 
les avantages, les biens. De medio toilere, Cic. Paire mou- 
tir, cucr. E medio diftedere. To. Se revirer , fe cacher, 
s'en aller. E medio excedere, Tux. Hecyr. 4, 3.14 Scre- 
tirer de la compagnie , du commerce, de la vüe des hom= 
mes, le rerirer du monde. Ex medio fumpta verèa, Quixr, 
5.7. Termes clairs , intelligibles , tels que font lesrermes 
ordinaires. 1# medio reliétum crimen. P 1. ]. Accufation 
qui n'a pas été pourfuivie. E medio abiit, Tan. Elle n'eft 
plus. Æ cognitione medié abduci. S sw. 5. Benef. 24. 6. 
Quirrer Ja queftion prefente dont il s'agit.Ex mrdioperi:s, 
PL. J- Des chofes communes. Orbem tenere in medie.] ue, 
1. pp. Poifeder la rerre en commun. 1n medio pnere, Cic. 
In medium preferre. Xp, Propoler , publer , expofer , ie 
clarer , faire connoître, rapporter, @yarere 1 mediu:n, 
Vire. Chercher en commun. Relingquere ar in ne. 
dio. Cic. Ne décider pas quelque chole , Jaifler indecis, 
In medio effe. Ip.Etre clair,être commun,éere facile. Fide 
mediä. Sarv. Par le moyen de lafoi. 19 mediwm confulere, 
Liv. Travailler pour le bien commun. (8, Monws, 
Prifcian.) , 

Maprus Finius. Cic. Par Hercules, c'eft un mot com 
poié qui fignifie le fils de Jupiter. C'eft à dire Hercules. 
% Les uns difert qu'il fgnifie per Divi fdem, & les autres 
per diai fdem, D'autres prétendent qu'on juroit par le 
Fidiws , qui évoir le dieu de la foi. Quoi qu'ilen foi, ileft 
cercain que c'eft une cfpece de jursment dont fe fervoient 
les Anciens. Ileft encore certain par Varton /, 4, que Dime 
Fidius fignifioic Zovis flins .C'eft à dire Hercules, de Y@, 
Fous ; Les Latins oùt fait Diws, & ont dit, fdius pour f- 
lius ,en changeant Len D. Fast. À l'égard de Me, c'eft La 
même chofe que dans Mecaftur , par Caftor, Comme les 
Grecs dans leurs juremens difent sn, € vx, au commen 
cement des mots: Les Latins {e Icrvenc de Me &deE; 
Edepol, Ecere, par Pollux, par Ceres. Ainf M:dius fidins 
fignificra rout fimplement par le fils de Jupicer ; où par 

creules. Prd. Mscaston, par Caftor, 

Mapius- Mons. Eccl. Micgemont en Limofn.[Mege- 
mont , Abbaye près d'lfoireen Auvergne. | 
Mapix , 04 Mappix. Enr. Nom d'un Magiftrat. (R. 

r,régnator.) 

Unus nbi capitur Medix , occiditur alter. EN N. On le 
faifit d'un Magifirar, & on tue l’autre. 

MEDIXTÜTICUS,5.m. Nom d'un fouverain Ma- 
Lftrat de læ Campanie. # On précend'que c'eft ain qu'il 
faut lire dans Feftus, au lieu de Mediaffuticus, parce qu'il 
vient de Mcdix. 

Maposrscinses , im, m.pl. Hirt. Bell, Alex. Ceux 
de Mcdobrega. 

Maposraca , 4. f, Hirt, Medobrega, Ville de Lufita= 
me où dePortugal,queCafiusLonginus em porta d'aflaur, 

MrpRaiDUs ,f.mm. Eccl, Merauc, Abbé. 

MÉDRANUS, À, m, Escl, Medraio. 
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BéE- MED. MEG. 

MÉDÜANEA,Z. Lucan. Nom d'une riviere de la Gaule 
Blgique.fEc:l Mayenne, riviere & Duché au Maine, 

MÉDÜLCÜM,;, n. Ecel. Pays de M:doc,en Guienne. 

MaouLpum, i. n. Eccl. M:ou, près de Charleville, 

Miouzrus, i. m. Eccl, Mion, honoré en Auvergne. 

MEDUÜLLA, 2. f, La moëlle , lecœur.m. P 1. Lecœur 
d'un arbre , la moëlle d'un arbre, le fuc.(n. Qued in ofi- 
bus media fr.) Harere medullis, où inmedullis alicujus , 
oa alicni. Etre extremement aimé de quelqu'un. Z# me. 
diis litiwm medullis, Quint. Dans le fond d'un procès. 
Moilibus in medullis, CaruL. Dans le fond de fon cœur, 
dans (es entrailles. Ur comedaris medullam terra. B 18 1. 
Afin que vous vous nourrifli:z de ce qu'il y a de meilleur 
dans certe cerre. Dimittere sn medullas. Sen. M:vere bien 
avant dans fon cœur , dans fon efprit. 

+MEDÜLLARIS, E. (adj) Apal. M:dullaire, qui cor- 
cerne la moëlle. 

DÜLLATÜS ,4 , äm. B 184. Le même que Ms. 
puccosus.Gras,moëlleux.Medullati arietes, Ip. Beliers 
gras. Holocauffa medullats, Bias. Des victimes graff:s. 

" Mavuccta, &. £. PL. Ville du Latium. 

Masouiuina , 4. f. Nom d'une fille de Rome, qui tua 
fou pere d'un coup de poignard, parce qu'il l'avoic des- 
honorée écant ivre, Plutarch. 

MÉDÜLLITUS. (adv.) Plawt, Cordiallement,tendre- 
ment, paffionnément , du fond du cœur. Amare medul. 
dites. Lo. Aimer cendrement. 

MÉDOÜLLOSUS,4,#.Coi.Moëlleux, plein de moëlle. 
{R. MspULLA:) 

MÉDÜLLULÉ,5. f. Catul. Moëlle délicate. (dim.)de 
MipuLLa. 

DÜNTÀ , 4. f. Ecel. Mante , Ville du Diocefe de 
Chartres fur la Ssine , à douze lieues de Paris. 

Misous,i.m. Hor, Nom d'un flsuve de Msdie. 

MEDÜS, à , #m. Hor. Mede , qui eft de Medie.] Per- 
fan, quieft de Perle. 

MÉDOSX , 4. f. Medufe , fille de Phorcus , & l’une 
des rrois furies qu'on appelle les Gorgones. 

MÉDÜSÆUS , à, wm. Ovip. Qui concerne Medufe, 
de M-dufe. : Vers 

*MÉFANCILÜM, 5. Fasr./fell faut lire Me/ancylum, 
efpece de dard qu'on attachoir avec une courroie, (à 
piry dyxvay, medio amente.) 

MaicasyzUs,i. m. @uint. Nom qu'on donnoit aux 
Précr.s de Cybele. Les Generaux des Rois de Perfe s'ap- 
Pclloient auffi Megabyzes. 

*MÉGÉÆRA, 4. . Virg. Megere, lune des furies des En- 
Fers.(wssales, odiefa.) 

MicaLanTiA. Cal. Fêtes en l'honneur de Ceres qu'on 
appelloie 

Micazagtus ; fs F. Id, Ceres ainfi appelée à caufe du 
pain ; dont on croyoit qu'elle avoir donné l'ufage. (r. 
mixer grand ,  dgns, pain. q. d. La déeile aux grands 

ins 


FM ALENSIS , sË, (adj.} Marr. Le même que Ms- 
GALESIACUS. 

MÈEGALESIX , Gr#m. n. pl. Cie. Les qe Megalefiens 
qui Le c<lebroient à Rome le cinquiéme d'Avril, enl’hon- 
> eur de la déeffe Cyb:le,qu'on appelloit la grande décife. 
pryas Ni. Sy: Ludi Megalenfes. ie, Ludi jpuyaans 


Evas. 

MÉGALESIXCÜS, 4 , #m. } u v. Megalefien. Megs- 
lefiaca fpeétaculs mappe, 1 D. Les Jeux Megalefiens en 
J'honreur de la mere Cybele. 

MEGALIOM , #5. n. pl. PL. Parfum fort eftimé des 
Anciens, psy der. 

MiGALoBURGUS ; i, m. Ecel. M:kelbourg , Duché en 

lemagne. 
ù *MÉGALOGRAPHIX , &, F. Vitr. Megalographie, 
prinpuse de grand prix, ou l'hiftoire qui reprefente les 


MEG. MEL, 
dieux, ou d'autres grands fujets (n. mises, grand, Yegfw, 
peindre). 
*MÉGALOPOLIS . ïs. F. Ville de l'Arcadie dans le Pc- 
loponneie. b. Leontari , om Londario près de la riviere 
d'Orphea. 


MÉGALOPOLITE , rëm.m.pl. ,,, 7? Les Mega- 
MEGALOPOLITANI, &rëm. m. pl." $ lopolirains, 


peup's de la Ville de Megalopolis dans l’Arcadie, 
MÉGARA ü.f. Pl. Mégare, Ville de Sicile mainterane 
ruinéc,f Ville de la M *garide dans la Grece. k. Megara ou 
Mepra Ville de l'Achaïe vers le Golfe d'Egina [fille du 
Roi Creon, & femme d'Hsreules.{Sen, Tr. Nom d'une 
montagne de Sicile , celebre par fes mouches à miel. 
MÉGAREBIUS , 35. m. Ovid, Hippoinene , fils de M:- 


gare 

MÉGARENSIS , sé. (adj.) A. Gell, De Megare. Svw. 
Megareus, 

MÉGXREUS , #, #m, Cic.Quieft de M:gare. Pid. 
MÉGRREU d É 

EGAREUS,i.m, Ovid, Megarée, d'Hippomene 
fiis d'Oncheftius, & peric-fils 7” Nccusé. ob. Mer. 

10. Fab, 11. Hygious donne à M-garée Neptune pour 
pere. 

Micaricus,s,#m.Cic. De Megarée.fCar. DeMegaris, 
Megaricus Sinws. Le Golfe d'Egina dans la Livadie, 

Macanis , id. Co. Region d'Achaïe.[M:la ; Ville 
de Sicile. b. Agofta, 

Micaros. Pirg. (acc.) de MecaRUs , i. M:gare. 

Magar: Sinus, 1. G jf: de M:gare, h. Evina, 

Maicincozas, is. m.Eccl. Maugors , Mengors, Comte 
de Gueldres. 

Mroinnerus,i.m. Eccl. Memer, Abbé. 

À ÉSISTANÉS » à. m. Tac, Grand S:ignsur d'Arme- 
nie.(R. #6.) 

MÉGISTE , és. f. Liv. Ifle & Port de la Lycie vers la 

Ville d: Patare, h. Strongallo. 

MaHsncuzs,o# Msnsicre. Plant. Ter. Jurement des 
Anciens par Hercules , certes. Vid, Micasron.(q. Me 
Hercules adjuuet, où amet.) 

Msi.(gen.) d'Eco , on de Msus- 

MEIËRE,mei 35, méiis, minxi, midum. Hon.Piff:r, 
urin:r , faire de l'eau. (à meande , quod per venas aqua 
met.) Minxerit in patrie: cineres Hon.Qui aura piffé fur 
le tombeau de (es peres. Le Anciens prenoient pour une 
Le impieté de piffer dans ua lieu fainc , & un facrilege 
elon «cu , de piller fur le tombeau de fon pere ou de les 
ayculs. 

TMEL,méllis. n. Cie. Du miel. m.fdouceur,éloquence.f. 
(mix.) Quid dulcius malle ? Biaz. Qui a-t-il de plus doux 

ue le miel ? Favus mellis. 1p. Un rayon de miel. Terrd 

wens , manans la&e de melle. Bisz. Terre où coule le 
lait & le miel. Mel fylueftre, Du miel fauvage. Mel meum, 

PLaurT. Mon cœur , mon amour. Mella conficere, Co, 
Facere, PL. Faire le micl. Homeri fenis mellæ. PL. }. 4. Ep. 
3. La douce éloquence du vieux Neftor, dont il eft parlé 
dans Homere, 

Mera. Des pommes.{r. mia.) 

Msta,4. m. Pomp. Mela, G:ographe Efpagnol qui 
vivoic dans le premier ficcle. 

*MELAMPHŸLLÜM , 5. n. PI. Efpece de branche 
urfire ou d'Acanthe,pante,(r. miams, noir, prAwspuhar.) 

*MÉLAMPODICM , 5 5. n. PI. Sorel’ Ellebore noir, 
pheurédher, 

MÉLAMPÜS,p5dis. m. Ouid, Nom d'un Chien. (ppr.} 
quia les pieds noirs. (pires , noir, @ aus, picd.) 

MÉLAMPUS,i. m. Prop. M:iampe, Devin tres habile, 
frere de Bias, qu'il aimoït f force, qu'il s'expofa à fou ffrir 
la prifon pour lui faire époufer Pero fille de Nelée , pere 
de Neftor. Hem, 11. Odyf]. 


*MÉLAMPSYTHÜM , 55, P 3. 14. gu Efpece de vin 


MEL. 
noir qu'ils appelloient pafum, parce qu'il avoit fouff:rt 
le feu ou le Soleil. 

MicauryrUM , À. n. Plante dont la eur eft un tuyau 
terminé en haut par une maniere de gueule , dont les deux 
lévres paroiflent colées l'une contre l'aurre. La lévre fu- 
perieure eft vourée & pincée le plus fouvent par le haut ; 
mais l'inferieure n'eft point découppée. Le piftile devient 
un fruit oblong qui s'ouvre de la pointe à la bafe en deux 
coques , &:. (R. ævggr, bled , mines, noir.) | 

*MÉLANAËTOS, 5. PL. Efpece d'Aigle. (avns, Aigle, 
pims , noir.) ; 

*MÉLANCHÆTES. Ovid. Nom propre d'un Chien , 
pare piles nigros babens, pire , noir, Ge aim, crin 

€ Ch-val.} 

*MELANCHÔOLICÜS , #, äm. PL. Mélancholique , 
qui eft produit par la mélancholie. piaay gr. 

*MÉLANCHÔOLICUS, 5. m. Cir, Mélancholique, 

*MÉLANCHORYPHÜS »%. PL. Bec-figue, oifeau. 
pay x e®. Il s'en crouve en Provence. 

*MsLANCRANIS, #. f, Pl. gr, r8. Efpece de jonc. 
ahey cponie, 

*MÉLANDRPX , ôräm. n. pl. PI. Pieces ou tranches 
de Thon , poillon de mer. wsasrdque. 

*MÉLANDRYÜM ,5. n. PI, Sorte d'herbe qui vient 
parmi le bicd, pesaard guer, 

Macanss. pl.Montagnes noires dans les deferts d'Ara- 
bie , c'eft le Mont-Sinat. 

*MÉLANEUS , &. m. Ovid, Nom d'un Chien. (piras, 
noir, noiron, 8x noireau..) 

*MÉLANIX, ä.f. PI, Noirceur , couleur livide. f. #s- 
Daria, 

MaiLanion. Pid, MaLAnN1oN. Prop. Le même que Ms- 
LIAGIR. 

MaiLANSPaRMON. PJ. 21. Elpece de Gith , dont La fe- 
mence eft noire, 

MaiLANTHION , ti. Pc. 1h, L: même, 

MasantHo- f. Ovip.Fille de Prorée ou de Deucalion. 
LS MÉLANTHT OM, î. n. Col. Nitle. f. herbe qui gâte 

led. 

*MÉLANORÜS ,f. m. PL. Sorte de poiffon qui a une 
tache noir: {ur la queue. (#eg, queue.) 

MÉLANÜS Sinss, m, 4 Le Golfe noir. Ileft de la 
Thrace & de la mer Egée , le Golfe de Megarife ow de 


Eno. 

*MELXPYX, 5räm, n. pl PI. Pommes poires.(n. mixer, 
mer, TE 

MÉLAS , mëlz, m. Strab. Fleuve de la grande Phrygie 
qui fe décharge dans l'Euphrace. b. Alchalig , où Coba- 
quer.fP!. Rivicre de la Thrace qui fe décharge dans Ja 
eu pes. h. Lariffa en Romanie, & rombe l'Ar- 
chi 

nie » à. rm. Eccl. Meliau, 

MsLazius, si. m. Eccl. M-lage. 

MÉLCHISÉDECH. m. | indecl. ) Nom d'un Roi de 
Salem. 

MELCHISÉDECHIANE, ôr@w. m. pl. Les Melchife- 
dechiens , anciens Seétaires , qui élevoient M:lchifedech 
audeffus de routes les creatures, 

MELDÉÆ , äram. f, Caf. Meaux , Ville mediocre de la 

uatriëme Lyonuoile , de l'Exarcat des Gaules , Capitale 
de la Brie, dans l'Ifl: de France fur Marne , Evéché dès 
lan 280,aucrefois fous la Metropole de Sens , & eft à 
prefent fous celle de Paris depis 1622. 

MELDICIANOUM , 5. 0. Ecel, L: Mulcien, les Envi 
rons de la Ville de Msaux, 

L'Ille de Meldrac aux 


MELDRICA , z.f. 

MELDRICÆ , érém, FCCE. $ Confins du Brabant, 
encre Sainc- Tron & Tillemont. 

MÈLE. n. pl. Luer. & [Ce mor eft grec. pias. pl. d: 


FAQ, 19, captus ]Majas mels. LYGR, 3,413, Des airs 


MEL. tés 
de Mufique, Cyenea mele. Xp.s04. Le chant melodieux du 


Cygne. 
- MÉLÉAGÈR, gri. m. Ovid, Meleagre frere de Tydée, 
fils d'Œneus & d'Alchea, qui aunoic éperduement Ata- 
lante d'Arcadie, qu'il gagna enfin à force d'affiduiré & 
de complaifance., 
LÉAGRÆA, &. f, La Ville de Calydon, où regna 
enREe. Fe 
MÉLÉAGRÆUS , 4, &m. De Meleagre , qui concerce 
Meleagre, 
Miscsacne.Ovid. {voc.) de MsLsAGRUS. 
MEÉLÉAGRIS, ïdÿs. f. Col. Sorte de Poule en Afrique. 
Hisæyeis. Vid. ÆLIAN. 4. Hiff, animal. cap. 12. 
Aves Meleagrides, PL. 20. 26. Oileaux de M:leagre. 
‘* Quoique Varron , Columelle & Pline affurent que ce 
font une efpece de Poule d'Afrique , nous ne fçavons pas 
certainement quelle eft cette forte d'animal. Saumaife dit 
ue ce font des Poules d'Inde, auffibien que Belon & Al- 
rovandus ; maisla defcription des Melcagrides que fai 
Athenée 1 4, ne convient nullement à nos Poules d'Inde, 
qui nous viennent de l'Amerique, inconnueaux Anciens. 
MÉLFAGRON. (acc.) de MassacRos.Ovid, Le même 


ue 
. MÉLÉAGRÜS,î.m. Ouvid. Vid. Massa05x,Meleagre, 

MazsnicUs.Vid, MsTsnicUs. 

MELEREDUM, ji. n. Eccl, Saint-Sauveur en Puilaies 

Maicss ,o# MœLss, is. f. Vid. Mais. Un Blereau. 

Mazssicenss, 4, m, Surnom d'Homere, ainfi nommé 
du Fleuve M:lete. 

Mararss , é. m.Melere , feuve d'Ionie qui paffe par 
Smyrne {ur Lefbon, où l’on di qu'Homere prit naiffance, 
Hinc 

MÉLÉTEUS ,4, #m. T18. De Melere, d'Homere. 
Meletea charia. T18, 4. 1. Lis Livres d'Homere. 

MaxssTuM,i, n.Ecel. Melereen Auvergne , au Diocefe 
de Sairt-Flour. 

MELFICTÜM, ï. Ece L. Molfetra petice Ville, mais 
jolie,du Terriroire & de la M:cropoie de Bari, au Royau- 
me de Naples , érigée en Evéché. 

Mezcorium.Vid, Msrcortuu. Mercœur. 

*Mia14, 4. L.M. Fréne, arbre.Vid.FRAXINUS. (pesA/e,) 

*MÉLIANTHÜS, 5. Le Melianthe , plante dont les 
fleurs font à quatre feuilles, diipofées dans quelques efpe= 
ces en main ouverte.Le calice eft découppé jufqu'à la bafe 
en cinq parties inégales, & pouile du milieu le piftile qui 
devient un fruit en veflie relevé de quatre coins , & divifë 
en quatre loges qui renferment quelques femences oblon- 
gues. (R.mid, miel, € #rf@, Acur.) 

MË » b&ë PL. Ville de la Magpefe dans Ia 
Thellalie, Ce n'eft plus qu'une petite Ville, ou Village de 
la Province de Janna ou Thefalie. 

*MELIBŒUS , 5. m. Virg. Melibée, nom d'un Berger. 
(ppr.) qui a loin des Bœufs. on pi%h drr& rèr Bour. 

Masicsnsis , fe. (adj.) Qui eft de Meik en Autriche, 
(r. Maticun. 

*MÉËLI » 4. F. Efpece de (ang corrompu qui tire 
fur la couleur du miel. #iA/'1sgg. 

MÉLICERIS , idäs. f. Cuif. Efpece de tumeur , d'où 
fort une humeur liquide en Ja preflant. mammpis. 

ICERTA ou + Fils d'Ino , fille de 

MÉLICERTES ,4.m." ! A0: $ Cadmus » & femme 
d'Atbamas Roi de Thebes , qui ie précipita dans la mer 
avec fon fils M:licerce , & furent changés rous en des di 
vinités de ja mer. Melicerte fur appellé Poreumnus, 

LICHLORÔS , 5. PL. 37. 11. Le Melichloros,efpes 
ce d'Agache , ou de Coraline. at À 

* MauicuRoTA. (acc. Gng. } de MÉLICHRÔS , ëëre 
Ps. 27.11, Elpece de perle de couleur de miel. piaugess. 

*MÉLICHRÈSE , 6rwm, Pa. #7. 9. Efpece de perles, 
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#46 . MEL, 
MazicuM, f. n. Ecel, Melk, Ville de {a Baffe Autriche, 
fur le Danube. 

*MELICUS, 5. Cie. Lyrique , qui fair des Odes. 
pwungs. Melici Posts, Ip. Des Poires Lyriques.(r. miAG-, 
carmen.) 

*MÉLIE , és. f. Ovid. Nymphe qui eut de Neptune 
Amycus Roi de Bithynie. 

Rp 5.f. Ovid, &7 Du Meliloc, plante à 

MÉLILOTÜM , 5, n. 21. feur legumineule , dont 
le calice eft un godet dentelé qui pouffe un piftile, qui de. 
vien une caplule découverte, c'eft à dire , qu'elle n'eft 
plus enveloppée du calice de la eur, comme la capfule du 
trefle. On trouve dans fa capfvle une ou deux femences 
sondes ou ovales. Il eft ffenciel à cette plante d’avoir trois 
feuilles fur une queue.{r. wi, miel, & lotus.) 

MELIMÉËLI. n. (indecl.) Co/, Du miel où l'on a fait 
tremper du coing. pmA/pesas, 

MELIÏIMELÜM , 5. . Hor. Pomme douce.(4. Pomme 
de miel. wsaiumaer.) . 

*MELINÜMï. n. Pitr. Terre alumineufe qu'on trou- 
voir dans l'Ifle de M-los , qui étoit admirable pour blan- 
chir, felon Pline. Servius croit que la terre nommée Afeli- 
num éxoit rouffe, & non pas blanche,comme affure Plive. 
Diofcoride la fair jaune [P/, Huile faite de f:urs de 
COInF. Aster, 

*MELINÜS, à, äm. P L. Jaune, couleur de coing. 
pra, 

Maciom. Feff.i, e. MazioRtM. 

MELIOR , © ÿs. m. f. Cie. Milleur , plus habile, plus 
courageux , plus propre. (comp.) de Bonus , bon. Nun- 
siare meliera, C1 c. Apporter de meilleures nouvelles. 1n 
conciliandis amicitiarum fludiis fuit melior. Jusr.Il écoit 
plus propie à gagner l'affe@tion des gens, Jacwle melior. 
Vino.—/agitiis, Hor. Quieft plus adroit à tirer le jave- 
lot, une fléche.pedibus. 1p, Qui coure plus vice, Ali. 
quem meliorem facére. C1 e. Rendre quelqu'un meilleur. 
Melior memoria. 1. M:moire plus heureufe. 1/li comme. 
morari melius eff, C 3 ©. 11 lui eft plus avantageux de de- 
meurer, Forma melior, V. Par. Mieux faic de corps, Me- 
liorimente. Cic. Plus équitablement. 

."# On prétend que ce comparatif mebior vient du grec 
#Hirrur , OUT mere ; d'où l'on a fait memior, & enfin 
æulisr. D. in Fe. 

Mazior. Ecc!, Millori , Frere Convers. 

" MELIORARE , 675, 4. Uzp. Rendre meilleur ; amel- 
iorer, 

MELIORARE, dr, is sm. Ecci Devenir meilleur. 
Le même que 

MÉLIGRESCÉRÉ , /eÿ. Co. Devenir meflleur. 

*MÉLIPHŸLLÜM , i. n. Pirg. De la Mclife. f. herbe 
bonne pour les mouch=s à miel, Pid, Macissa. 

MELIPONTUS, i, m. Cat. Vid. Mipirontus. 

MELIS , js. f. Varr. Un Blereau. Les Gafcons l'appel. 


lent Taïffon. Meles frfiara cuis diffentu :étus hominum, | d 


mo fus canum arcent, P 1, 8 38. Les Blereaux enflent 
leur peau pour repouffer les coups qu'on Jeur donne , & 
les morfures des Chi-ns. (C'efk un animal qui le cerre 
Ve) le Rinaïd , & qui fait un grard ravage dans Les 
vignes. 

*MELISSX , Z. f. La Mcliffe, plante à fleur en gueule. 
Cette feu: eft uo tuyau découppé par le haut en deux jé. 
vies, dont la fuperieure eft arrondie, échancrée, releyte 
& l'inferieure ef divifée en trois parties. Le calice eft un 
cornet à deux lévres inégales, au fond duquel fe trouy- 
un piftile , qui s'emboîre cars le trou quieft au bas de la 
fleur Ce piftilceft compolé de quatre embrions, qui de- 
viennent enfuite autant de femences jointes enfemble pre{- 
que rondes , enferruées dans un des calices des Aeurs &c. 
LR. mix, miel.) La même que * 


*MÉLISSOHSLLUM, hPa, La méme Plante, 


MÊL. 

MÉLITAÀ,6. F. PI. 1fle dela mer d'Afrique dans [a met 
Méditerranée. h. Malte [Ifle de la Dalmatie & de la mer 
Adriatique, b. Meleda dars le Golfe de Venile.[Eccl. M:- 
dine, petite Ville de l'Ifle de Malte , où eft un Evêché qui 
déperd de la Province de Palerme. 

MÉLVTE , &, Cic. 1fle de Malte. Pid. Mazita. 

MÉLITENE , és. f. Tac. Ville fur l'Euphrate dans læ 
grarde Armenie. b. Malatiyah dans la Natolie. 

MÉLITENSIS, 1 (adj.) Cie, Maltois, qui eft de 
Ma te. 

MELITES , 4. m. PI. Pierre précieufe de couleur jau- 
ne cmime le coing. 

*MELITIS , is. PL. 39. rr. Efpece de perle de couleur 
de pomme. pans. (R. mass, pomme.) 

MÉLITITÉS, 4 m.P/.(On peut y ajouter vinwm, du vin 
miellé, boiffon compofte de miel & de vin doux. wsunirer. 

*MÉLITTÆNA, 2. f. PI. 21. 20, La même plante que 
MauissopnyiLum , la M-1 fie. 

Mikrvpgm, PL. 27. Ouvrages qui traitent des moyens 
d'avoir du miel, 

MÉLITTIS,ïds. F. Le même que MaLtssoPHYLLUM, 
la Mclifle, L . 

MELITTÜRGUS, g5. m Warr, Qui éleve & nourrit 
des mouclres à nricl. " 

Mazium. (gen. pl) de Mauis, Blereau. : 

Meuius, rss, p.(comp.) de Bonus, meïlleur , plus 
avantageux. Pid. MstioR, 

MÉLIU S. (adv. comp.) de Brws. Cie. Micux , plus 
avantageux , plus utile, Melièes erit 1ff: merbo. P LAUT. 
Cette maladie paffera , diminuera. Incrpit res meliies ire. 
Cic. L'affaire commence à aller mieux,à prendre un meil: 
leur train. Meliks vivere, Hor. M:rer une vie plus reglée. 

Mauius, fi, m.Ecel. Mc.é , honort en Ethiopie. : 

Mauius, 4, #m, Cic. Qui eft de Melo. | 

MÉLIOSCULE. (adv.) Cie. Un peu mieux. Cm mez 
liufcule tibi effer. Xp. Comme vous vous trouvi:z un peu 
mieux. 

MÉLIOSCÜLÜS , 4, #m. Cazs. Un peu meilleur , un 
peu mi-ux.{dim.) de Mizion _. 

Mara. Virg. (pl) de Mai, du miel. Sudabunt rofcidæ 
meiiaæ. Ip. Diflillera du miel comme de la rofce. 

MELLA , 4.f. Col. De l'eau où l'on a fait tremper des 
rayons dont on n'a pas encore Ôré tour le micl.fwirg. 
Meila, riviere de la Gaule Cifalpine, qui a fa fource dans 
les Alpes. Elle paffe par Brefcia , & entre ans l'Oglio à 

eux peuices lieues de Ponte-Vico. . | 

MÉELLARICM, 5. n. Parr. Le lieu où l'on nourrit 
des mouches à miel , le lieu où j'on met les ruches. 

MELLARIUS , à, #m. Cie. Où l'on met le miel. (r. 
Mi.) Vafs mellaria, P 1. Des va f:aux où l'on met le 
mie] (R. Ma.) | 

MELLARIUS, 55,m. arr. Le même que MrL1TUReUS. 
Celui qui a foin des mouches, du miel , qui fait commerce 
€ miel. 

MELLATIO , ônis. f. Col. L'aétion de viser le miel des 
ruches , recolte du inicl. f. 

Mais. (abl.) de Mes, miel. ; 

MELLENTÜM, fi. n. El, Meulan, en Vexin. 


MELLÈUS, à , wm, Pz. De miel, qui concerve le miel... 


Miiieus coor. Pi. 11. 16. Couleur de miel. Melleus fapor, 
Jo. Goût de miel. | 

MELLICÜLÜM, 5. n. Plawr, Petic miel. m. douceur.f. 
Meum corculum melliculum. Ip. Mon petit cœur,ma mie 
gnonne , vous qui êtes toute ma douceur. Egon' apicala- 
rum operä congefium non feram mellicu'e dulei me ? 
PLAU Tr. Cure. 1,1. Pourquoi ne porerois-je poirt des 
ouvrages des abeilles à La perfonne qui m'eft pius douce 
que le miel ? %[ Au lieu de Afelliculum, Prilcieu qui à été 
iuivi par Lambin, cite Melculum.] 


MELLICOM, à, 0. Ecl, Melk , en Auuiche, 


— 


M E L. 

MELLYFER , f'érà, f'érmm, Ovin. Qui fait & produit 
le miel. (r. FsRR&.) 

MELLIFICARE. 3, aus, ätém, Vin. Faire du miel. 

MELLIFICIOM, à sn. Warr. L'aétion de faire du miel. 
fn. Facsrs, CG Mac. 

Mailificirs fludent.Coi.Travaillent à faire du miel. Aprss 
#4 mellifc:um.N are.Propre pour compoler le miel. 

MELLIFICÜS, à , #m, C o . Propre pour avoir du 
miel , pour faire le miel. Mellifieum opus. ]p. Le miel. 

MELLIFLOGS , fa, fliém. P L a u T. D'où coule le 
miel , doux comme miel. (R. FLUsRs , couler.) 

MELLIGENÜS , à, #m, P 1. Qui eft de même efpece 
que je miel, qui approche du gout du miel. 

MELLIGO, ginis. €. Plaut. La matiere , le (uc dont les 
abeil es font leur miel. 

MELLILUS , à, #m. PLaur. Plein de douceurs & de 
charmes % Au lieu de Mellila, quelques éditions ont Ar- 
dulls dans cer endroit de Plaute. Caf. s. a. +7. Et c'eit le 
feul lieu où l'on trouve ce mot. 

MarvitissiMUs, #, sm. ArUL.([up.) de Mascirus. 

MasiliTULUs, #, #m. APUL.(dim.) de 

MELLITÜS, à, #m. Vagn. Qui a le goût de miel, où 
il y a du mieLfCar. Doux , charmant, agréable, joli. 
Pane egeo,jam mellitis poiore placentis. Hor. J'ai beioin 
de pain, j'y trouverai plus de goût à prefenr , qu'à tout c< 
qu'il y a de plus Friand & de plus délicar. Mellitus puer. 
Cic. Un enfant doux & agréable. Suceus meliitus, PL. Un 

€ doux comme miel. Mellite quadragies HS. Suar. 
Des friandifes pour quatre millions de fexterces. i. e. cent 
foixante & quinze nulle livres. # Cafaubon lit ici Mirel. 
lita au lieu de Melia ; & Saumaile explique ce mirellit : 
d'une diftribution de Couronnes ; qu'il appelle Mitella, 
Turnebe 24. Adw. 6. croit que Mirellita toit une efpece 
de gâreau,ce qui approche d: la leçon vulgaireAMellita,i.e. 
Bellaria melle condira. Car les Anciens fe iervoienc de mic: 
poûr ces forces de pânifleries où nous employons Le fucre, 

MELLONÏIA » ä. £. Meéllonie » la déefle du miel 1 fclon 
ks Anciens. 

*MELO , ënïs, m, Le Mclon,plante dont les A:urs font 
femblables à celles du Concombre. Le calice de celles qui 
font noutes produit un fruit ovale & life dans quelques 
efpeces prefque rond , bordé & canelé dans quelques au- 
tres. Ce fruit eft divifé en trois principales loges,chacune 
defquelles femble être fubdivitée en deux autres , & ces 
loges font remplies de femences prefque ovales & applat- 
tics. (R. #iAsr, pomme.) 

Mu10. Auf. Flore qu'on appelle le Nile, ou le Gchon. 

Misocanrpus,i. Herbe, La méme qu'ArisrozocHta. 

MasiocH14 ,4. Vid. Concuonus. 

*MÉLODES, 4. m. S:4, Mufcien , qui chante des airs 
agréables. 

*MÉLODIX, 5. f. Bibl. Mclodie , harmonie. f: concert 
agréable. m, Suavem faciunt melodiam., Ip. Font une 
agréable harmonie. 

LODÜUNÜM 5.0. Caf. Ville des Ur de la Gau- 
le Celrique. b. Melun , Ville de Brie fur la Ssine, au Dio- 


de Sens. 

SMÉLODÜS 14, #m, À Us. Mclodique , melodieux. 
Melodum carmen, PRyp. Chant , air melodieux. 

MiroroLia mals. PL. 15.14. Elpece de pommes , du 
milieu defquelles fortent une & quelquefois deux feuilles. 

MzsLONA. Vid. MasLonia. 

MELONES, #m. m. pl. Pall, Des Melons. Vid, MiLo 

_MELO NGENX,,4.f. La Mayenne, plante dont la A:u: 

eft une rofette à plufcurs pointes , fourenue par le calice. 
Dans le fond de ceire f:ut il y a uo trou par où elle re- 
goir le piftile qui te crouve dans le milieu du calice. Lorf- 
que cere feuille eft pallée, ce piftile devient un fruit folide 


dont la chair eft piquée de pluieuss femences applatties, 
femblables à un petit rein, 


MEL. MÉM. LE 
MÉLONTA, 4. vid. Mauonta, la déeffe Melonie. 

MELOPÉPONES, #m. PL. Efpece de Citrouille dont le 
fruic eft prefque rond, charnu , creux , divilé en cinq 
quartiers qui font aucant de placenta dans lefquelles on 
trouve d:ux rangs de femences applauries. , 

*MÉËLOS. 0. Aer. Air, chant agréable, melodie. (#ix®, 
cantus,) 

[Ce nom n'eft en ufage qu'au firgulier , & dans cette 
feule cerininaifon chez les bons Auveurs, quoique Lucrece 
s'en [oit ler vi deux fois au piurier, P1d. Msus.] Cantars 
Pegafeïum melos, P 5 n s. Chanter melodieufement , faire 
des vers admirables, | 

TMËLOS , i. Lacr. Le même que le precedent. Dulcier 

me10._Ip. Plus agréable qu'un chant melodieux. 

MELOS, mél. f. PI. Mio , petite Ville de la premiere 
des Cyclades, & de l'Exarcac d’Afie dans une 1fle de fon 
_ dans l'Archipel, Evéché dès les premiers fecles de 
l'Eglile. 

*MÉLOTX , 4. £. Bibl, La toifon d'une brebis , ou la 
peau d'un mouton, Ciremierunt in meletis, B12 L. Ils onc 
cié de tous côtés vêrus de peaux de brebis, ssAers, (uppl. 
Dep, ovina pellis, (R. prier, ouis , malum.) 

MsiotTHrUM, s. n. PI, Elpece de planre qu'on appelle 
autrement Vitis alba. 

ME _PHIX, 2. f. Eccl. Melphe, en Lucanie, | 

MELPHIS.f. Eccz. Meif,petice Ville de la Baflicate 
au Royaume de Naples, Evéché de la Province de Cerene 
za , uoi à Rappolla l'an 1528. | 

MaszrinUm,r. nr. Eccl. Merpin près de Coignac. 

*MELPOMÉNE,6:. €. Hor. Melpomene, l’une des neuf 
Mules qui prefidoir à la Mufique, &c. parmi, (Re 
im , chanter.) © | 

MEL TI, orwm,m. pl. Ecel, Medlin, au Diocefe de 
Trèves. 

Maizunpa,s.fEcel,Molôme, Abbaye près de Tonverre, 
Mimsra. (pl)Vid. MamBRUM. , 
MEMBRANX , &. f. Cic, Membrane, tunique, peau. fs 

parchemun , velin. ". peau Ep {ur laquelle on écri- 
voit anciennement les Livses. Lwer, La iurtace , la (uper= 
ficic de quelque chofe. | , 

Membranaligm. PL. Peau déliée entre l'écorce & le 
bois d'un arbre, Insercurfans nuess lignes membrana. PL. 
Le zeft d'une noix , cloilon ligneufe engagée dans les dé. 
couppures de La femence dela noix. Cæpif aibuge ex ecum 
dis ejus , quafi membrana evi rgredi, Bi81. Une petite 
peau blanche , femblable à celle d'an œuf , commença à 
fortir de Les yeux. Affer tecum cé libres dr maximè mem 
branas. Ip, Apportez avec vous mes Livres, & principas 
lement mes parchemins. 

MEMBRANACEUS ,à , #m. PL. Semblable au par« 
chemin. } L | 

MEMBRANEUS,4, #m. ULe. De parchemin. , 

MEMBRANIMES, #m.m. Des bêtes , des animaux, 

MÉMBRANUÜLA , &. £. Celf. Perite membrane. Cie, 
Un parchemin fort délié. 

MsMBRANULUM , 5. n. Æpwl. Petit membre, R 

MEMBRATIM. (adv.)P/. Par membres , par pieces, 
par morceaux. Sen. Peu à peu.(x. MsmsRUM.) Membra- 
tum dicere. Cic. Parler par incis. Membratim traëtare 
aliquid, Ps. Examiner une affaire article par article. Di« 
viferunt membratim. Bisi. Mirent leurs corps en picces. 

MEMBRATÜR4, £. £. Virr. Confticution du corps.f 
Qué membrasurà fins homines. Yyr. 8. 3. Quelle eft la 
confticution du corps des habitans , de quelie maniere ils 
ont les membres. 

MamsrosioR Loris. (comp.)de : | 

MsmsRosUs , #, mm. Membru , qui eft bien fourai. 

MEMBRÜM, 5. n. Cic. Membre. m. partie du corpss 
PI. Piece d'appartement , une chambre , une {alle. isr. 
Piece d'Archiceétuse, Dermiserimns membrum. Ps. ]. Le 
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dortoir , l'appartement deftiné pour repofer. Membro- 
rum commenfus, V 17 R. La jufte proportion des parties, 
Multiunum corpus [umus in Chrifto, finguli autem alter 
alterius membra, B 151. Nous fommes plufieurs qui ne 
faïfons qu'un corps en Jasus. CHaisr , & nous fommes 
tous les membres les uns des autres. Corpora veftra funt 
membra Chriffi. B18 1, Vos corps [ont les membres de 
Jasus-CHRIST. 

MÉMECYLON, 5. PL. 15. 24. Efpece d'Atbouficr. 

Msmanro, Msxenrors. Souvenez vous.(imper.} € 

Masminsns,enfis, PLAUT. Qui fe fouvienc. (part.) v. 

Mesminsrs. Qui n'eft plus en ufage dans fes prefers & 
imparfaits. Ilne lui refte prefencement , que fon préterit 
& les temps quis'en forment. Vid, Msmint. 

MaminsrAM.Cic. eme fouvenois. (plufp.) & 

MEMINERO. nt m'en fouviendrai, (fu. fubÿ } 

Maemini. Je me fuis fouvenu , j: me fouviens. Memi. 
va Cic. Se louvenir. Meminiffe alicujus rei. Ts R. De 
aliqua re. Cic. Aliquam rem, Vino. Cic. Se fouvenir de 
quelque chofe , faire m:ntion de quelque chofe. Memini 
ms facere. Cic. Je me fouviensd'avoir fait,il me fouvient 
d'avoir faic. Ne memineris invjnitatum noffrarum. Bip. 
Ne vous fouvenez pas de nos iniquités. Memento , memen- 
tote quia, quod , quoniim. Ip. Souvenez-vous que. 

X Ce verbe gouverne le genitif en fous-entendant me- 
moriam, & l'accufacif comme [on regime naturel. @em 
#4 probè meminiffi. Cic. Asxipatre dont vous vous louve- 
nez fort bien. Quem meninife non potes. Cic. Dont vous 
ne pouvez pas vous fouvenir. Si quidem ipfius memini[- 
fent de qua exierunt. Bis. S'ils euS:nt penfé à celle, s'ils 
fe fuffenc fouvenus de celle d'où ils éroient fortis, 

Maminia,a. f. Serv. La déelle Venus.(Qyod memi- 
nerit omnium.) Sarv. 1. Æn. 20, 

Mami. (voc.) de Memmius.[rom d'un Citoyen Ro- 
main, dont la Fainille des Memmiens eft defcendue,[ Les 
a Gti Menge,Mingo, premier Evêque de Chä- 

ns. 

. MEMNON , Bnïs, m. Memnon fils de Tithonus & de 
l'Aurore , qui fur tué par Achilles au Siege de Troies. 

MEMNONIX, 2. f. PI. 39. 10. Pierre précieufe dont on 
ne dir pas la couleur, 

Msmnonipas.{acc. pl.})de MsMNON1Dss,mm. F. Ouid. 
# Mur, Les Mules,les filles de la m=moire. pertpeaw, memer. 

Miuxonipss.(fuppl. aves.)Ovip. 13. Met Les M-m- 
noniies , oilcaux qui ont été formés ({cion la fable) des 
cendres du bücher de Memnon , & reviennenc cous les ans 
à fon tombeau. 

MEMNONILS, # , wm. Ovin. D: Memnon, qui con- 
€erne Min, on fils de l'Aurore & de Tichon. Memnon:ss 
color. O v 1 D. Couleur noire , celle que celle de Memnon 
Ethiopien. : 

MEMÜR , mémbris. (a:lj.) Cie. Qui a de la memoire, 

ui le fouvienr. Memor binefcis. C1c. Qui Le fouvient 
d'un bieufa’t , qui en conferve la memoire, reconnoiffanc 
dMemor nota, Hon. Une marque pour faire fouvenir, Yi. 
ve memor. Ib Souvenez-vous. 

Mausuor , or:5, m. Eccl, Memo, 

Mismona.(imper.) v. MiMORARS. 

MEMORABILIOR , ors5. PL. (comp.) de 

MÉMORAGILIS , bÿë. (adj.) Cic. M:morable, digne 
de memoire. 

Mimorason, Je me fouviendrai.(fut.)v Msmonan:. 

MimoranDUs, d4, dur, Vire. Memorable, digne de 
memoire, Ovi4. Dont on doit faire meurion , dont il fauc 


parier. 

MÉMORARE, 5, Zuï, &täm. C1c. Parler , dire , ra- 
corm-r, rapporter, faire mentio:. Mu/4, mihi memera. 
Varc Muic,dices-moi, Memorase Herculem. Liy, On dir 
Que H:rcules. 

MsmonrARs. Bibl, Souvenez-vous. (imper. ) v, 


MEM-. 
Mrmomant. Se fouvenir. 

MÉMORARI , ër, ris sum, Brsu. (dép.) Se reflou- 
venir, rappeller dans fa memoire. Memeratus [um. In. Je 
me fuis fouvenu. Memorare novifima tua. Biz. Souve= 
nez vous de votre derniere fin. 

MÉMCRARI , ais süm, (pafl.) Plaur. 

MÉMORATISSIMÜS , à , #m. A. G sLL. (fup.) de 
MEMORATUS. 

| MÉMORATUR ; Gris. m. Prop. Qui parle de quelque 
chofe. 

Mrmoraruix , icis, F. V. Flac. Qui Fait fouvenir. 

MÉMORATU. {abl.) de MIMORATUS, #5, dont les 
auties cas fonc icufités. Mimoratu dignus. V. Max. Di- 
gee de m-moie. 

MÉMORATUS, 4, #m. Vire. Dont ona parlé, dont 
on a fair mention. (part. paf.) v. MsMOoRARI. 

MÉMORIA, z. f. Cie. £ memoire , la faculté de l'ame 
qui retient les chofes. f. fouvenir. m. memoire , te{fuuve- 
nance. f.]nom d'une décfle, , 

Ex memoria, Cic. Par cœur , de memoire , par Me- 
moire, avec plaifir. Twé fui memoriä deleëtatur. 1 D: 
1] Le fent fort obligé de l'honneur que vous lui faires de 
vous fouvenir de lui. Poff hominum memoriam, Cic. De 
memoire d'homme,depuis que le monde eft monde. Af4n- 
dare memoria, C 1 c. Conferver la memoire , le fouvenir. 
Ufque ad banc memeriam, Liv. Jufqu'à ce cemps—ci. Us 
mes memoria eff. Cic. Du plus loin que je me fouvienne, 
autant que je puis me fouvenir. Prodere memoriam alicu- 
jus reipofferis, C À L. ad Cie. Confacrer la memoire de 
quelque chofe à la poñerité. Memorie proditum eff. In. 
L'hiftoire fait foi, nous lifons, on trouve écrit, on lit 
dars l'hiftoire. Noffré memorië. C 4 s. De notre temps. 
Patrum memoriä. C 1e. Du temps de nos Peres , de nos 
Ancêtres. Memorid cuffsdire. 1 n Conferver dans fa me- 
moire , fe fouvenir,—tenere. Cac. Sçavoir par cœur. Ex 
memoris exponere. } p. Dire par Cœur. Omnium rermm 
menoriam compleétitur. XD. Renferme l'hiftoite de tour ce 
qui s'eft pañlé. ; 

MÉMORIALÉ , #s. n. Serv. Bibl. Un memorial, m. ce 
qui faie fouvenir , ce qui conferve la memoire, marque ; 
veftige , monument. Memoriale filiss Ifraël. Bysu. Com- 
me un monument pour les eutans d'Ifraël. Memoriale 
tuum, Ip. Le fouvenir de voire nom, de votre gloire. Me- 
moriale ejus. Bisx. L'objet de fon fouvenir. Memorialis 
libellus. Syst, Un memoire. #7. un memorial. | 

MÉMORIOLX , 4. F. Cie. Memoire faibie. (dim.) de 
MEMORIA. ; : 

MÉMORIGSÜS, à, #m. Front. Qui fe fouviert, Syn. 
Memor, ; 

MÉMORITÉR. {(adv.} Ci. Par cœur , par memoire. 
Ter. Parfaicement. Memoriter me vecat, PLAUT. Il m'ap- 
pelle par mon propre nom: 

Mimonius, ii. m. Ecel. Memers, Martyr. 

MEMORO , 45. Vid. Memomans. Cie: Dire, racon- 
ter ,iapporter quelque chole , faire mention , parler de 
quelque chofe, 

MÉMOROR, ris. Vid. MimMORARI. 

Mami. Ovid.(acc.)d: Ms MPHIS;15. | À Ho. Mem- 
phis, Ville cres celebre dans l'Egypte, bâtie dans l'endroit 
où ie Nil forme ur delra. À 

MEMPHITICUS, à, #m. Ovip. De Memphis ; 
d'Egypte. : 

MEMPHITIS, idës.f. Ovid. De eu 

Ter. (pour) Mans! quoi, moi , : 

MINE fr _ Un Do:fon de for mauvais gout. 

MananDan., dri. m. Ter. Menandre, Purée Comique 
d’Athenes. Quincilien à la fin de fon huitième Livre en 
faic une éloge magrifique. Suidas dit qu'il a compofé 
juarre-vinge Comedies. Graca Menandru. T sn. Eile eft 


prie du grec de Menandre, (MENANDRU, Por Mons 


MEN. 

pRoU. (ge grcldeMsxampnos. 
MENAPII, ôrém, m. pl. Les Menapiens , peuples de la 

balle Germanie dans la Gaule Belyique,où ont été étabiis 

en l'an 1659, les Evèchez de Ruremonde , de Bofledue, 

d'Anvers, & de Middeibourg , une partie de l'Evêché d- 

Gand , & cour l'Archevêché de Malines , & le Duché de 

Clëves fur l'un & l'aucre côté du Rhein. Samfon. 
MENDË,,Z. f Cie. Faute d'écriture, faute d'impreffion. 

f. Ovin. Défaut du corps ou du vifage , qui caufe quel- 

que difformité. m. 

Misnpaces. (pl.) de Msnpax. 

* Mainpacion , oris. Ho. (comp.) de M:NDax. 
MixDaciLOQUIOR , oris, PLAUT. (comp. de 
MENDACILOQUUS , #3, uw. PLauT. Qui dic des 

menlonyes , menteur, 

MENDACITER. (adv.) Sol. B:bl. En mentant, faulle- 
met , frauduleut:ment. | 

MENDACIÜM , ï 5. n. Cie, Menterie. f. menfonze. m. 
bourde, f. Perdes omnes qui loquuniwr mendacium, B18L. 
Vous p:rdrez routes les perfonnes qui proferent le men- 
fo: ge. Frs homicide, &r omis qui amant, Cr facit men- 
daciunr, 1 D. Dehors. à, e. On challera les homicides & 
tous ceux qui aiment le menfonge, & qui ls commettenr. 
À: mendac:a loquitur , non effigier, Bis. Celui qui dit 
des merforges , n'échappera poiut. 

Misnpacium. (gen. pl.) de Menpax. 

MENDACIONCÜLOM , ï. n. Cie, Petie menfonge , 
meutcrie legere. (dim.) de Mexpacium. 

MENDAX, âcis.[adj.) Cic. Menteur, qui dit des men- 
fonges ,[.rompeur ,-peule. faux. #. fauile. f. Anriquss 
Lerine «ft; mendaces faciunt ut nec vera dicentibus ereda- 
tur. Hisn, C'eft ua accien proverbe:les merteurs font 
cau£e qu'on ne croit pas méme ceux qui difent la verité. 
Forma mendax Ov. Beauté crompeufe.—fundus, Hor. 
Un fouds de terre qui ne rapporte pas rant qu'on elpe- 
toit.—/peculum, Ovin. Miroit qui n'eft pas ficelz, Splen- 
dde mendax, Horn. Unmesntwu: iufigre, Mendacior Par- 
this, In. Plus menseur que les Parches. Ut non aquiefeant 
verbis mendacibus. Bisie Afin qu'ils ne fe repaillent plus 
de paroles de menforge. Mendaces filii hominum in fFa- 
teris. In. Les enfans des homunes ont de faufles balances. 
Auguria mendacia, B18L1. Les augures trompeurs. Abo. 
minatus eff Dominus labia mendacria. Ip. Les lévres men- 
ceules (unc en abomination au Seigueur. Vanitatem Cr 
verbs mendacis longe fac à me, Biss. Eloigrez de moi la 
vanité, & les paroles de menforge. 

: MENDE, «1. £, Vid. Menpois. Mendin, Ville de Macc- 

oire. 

MINDICABÜLÜM, i. n. Plaur, Un gueux, un men- 
diant.(R. MENDICARE.) 

ManNDICANS, antis.(part.) v. 

MENDICARÉ, 5, a ui, atén, J uv. Mendier , gueufer, 
dematder fa vie, demarder l'auméne, ° 

Mendiears fbimalum, PLAUT. Chercher malencontte, 
chercher à fe faire battre , chercher malheur. Mendicare 
arubefce. Bisr. J'ai honte de mendier. Hine 

MENDICATIO , ons. F, S an, L'action de mendier , 
la gueulerie. 

MENDICATUS, 4, #m.Ovwin. Mendié, gueule. 

part. paf) 

MENDICE. (idv.) Ses, Pauvremenr. 

, MenpiciMONiUM , ë. n. Las. Vid, MiNpicario. 
MäinpicissiMUs, 4, 7, Cic.([up.) de Menpicus. 
MENDICITAS, äris. f. Cie. Mendicité , pauvreté. f. 

Maindicicatem Gr divitias ne dtcderss ils 5 tribu taniun, 

viéui mes necefar:a. Big. N: me donrez ni la pauvre- 

té ,niles richeffes , donnez-mui feulement ce qui me fera 
ecelaire pour vivre, 

Ft MENDICULA, . f. Plaur, (fuppl.Feffis.)Un habit de 

gucux , une mandille , ure cafaque de Laquais. 
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MENDICÜLÜS , 5.m. Cie. (dim.) de 


MENDICUS , ï. m. Cic. Un mendiant, un gueux. Ezo 
autem mendiçus [um © pauper. B18L. Pour moi je fuis 
pauvre & dans l'indigence. 

MENDICUS ,4, #m. Cic. De gueux , de mendiant , 
. À ii 1Gic. Foible, inutile, qui ne produit point 

ctéet. 

MENDIS, ÿs. F. Liv. Ville ou Bourg fur le Golfe 
Thermaïque en Maccdoine. b. Mendin. 

MENDOSE.{adv.) Cie, Avec des fautes, d'une maniere 
fautive , irreguliere. Ars mendesè feripra. Cic. Art traité 
d'une matiere peu jufte. : 

Maixposion , oris. Cic. (comp.) de Msxposus. 

MaxposissiMs, (adv.) Mart. ((ap ) de Minposs." 

MENDOSUS , à, #m. PL ]. Piein de défauts , pleis 
de fauces , qui n'eit point correit. m.firreguiier, fautif,- 
üve. Her. Vicicux.(r. MIND.) . 

Mendofuzn exempiar, Pi. J. Une copie pleine de fautes. 
Facies mendofs, O v 10. Vilage plein de défauts. Hiforiæ 
mendofier, Cic. Hifoire pleine de fautes. Mendefus libran 
nus, In. Uz Écrivain , un copifle qui fait beaucoup de 
faures. More: merd'f. O v 1 D. Des mœurs corrompues, 
Natura merdo[r, Hor. Un naturel vicieux. Daiffe men 


dofum eff. Cic. C'eit uve faute de manquer. 


ManpRias ,4, m, Eccl. Merdrie. 

MENDÜM , 5, n. Cie. Une faute dans des écrics.fun 
défaut corporel. Syn. Menda. 

Maexanirpis, is, f, Sanifa Menchildis fanum, E c c 1. 
Saiate- Manchoud , Ville d: Champagre. 

Minsiæcrus. P.Lifez & voyez Mizanacros,efpece 


d'Aisie. 


D Sn on . . 
MEÈNELA ÆUS, à, wm. Pror. De M:nelaüs, qui con- 
cerne Menelaüs. 


Maexaras. Ovid. (voc. fing.) MeniLaoN. Ovid. (acc. 


finz.) d: MsnaLaos. on 


MÉNÉLAUS ,5. m. Ovid, Menelaüs Roi de Sparte, 
fils d'Atiée, frere d'Agamemaon , & mari d'H.lene. 

Manazeus L:ftz épvey? MsLANEUS. 

MENEOSI , Gr, ra. pl. Eccl. Moneins , en Bearn. 

Mainavia , 4. f, Saiux-Davids, Evêché au Comté de 
Pembroc. 

Maincorpus, i, m. Eccl. Meingaud, Comt=, penitent. 

MENJANIM , 5, n. Vitr. Balcon. m. aiof appelle du 
nom de Menius Citoyen Romain , lequel ayant vendu fa 
mailon, (e referva feulement une colonne qui écoit de 
vant, (ur laquelle il fie bâtir un balcon ou une gallerie. 

MENINX , gÿs. F, PI. Minx, Ile d'Afrique auprès de la 
petite Syrie.[.. M.La Meninge , ou la dure-mer, 

MÉNTES , &, m. Ovid. Nom d'un Lycien qui fu 
cué par Achiiles. 

MEN TIADES, 4. m.Ovid. Parrocle fils de Menetius. 

MENOGENES , £. m. Mart, Menogenes, parafite dont 


on ne pouvoir fe défendre, Vid. MART. 12. 84. 


*MENOLOGIOM, 5.n. Menologe."». livre où l'on 
cerit ce qui s'eit paile chaque moïs.(wnr, mois, & A6», 
“ifcours.) 

MENS , entis. F. Cie. L'ame qui anime l'homme , p:2- 
fée. f. fentiment. », volorté. f. vouloir, m. intention , in 
clination. f. l'entendemenc, l'eforit. mt, l'incelligence. f 
le fens. #.fla memoire. f. L: fouvenir.m.(4 Meminenr,vel 
à pir@ Scaz.) Mals mens, malus animus, Tsr. C'eftun 
méchant efpric, une ame noire, un efpric mal fait, & 
qui a les inclinations maudites, € Animus , le cœur con- 
çoit les mauvailes actions ; & mens, l'efpric crouve les 

noyens de les executer. À. Fabr. 

Mins benigna. Vinc. Sentiment de bonté, Compos , im 
teger mentis, Cic. Quia le lens & l'efprit bon , qui eft en 
{ou bon fens. Ext :mmntis Ovip. Mente captius. Cic. Qui 
n'eft point en {on bon lens , qui a petdu l'efprit. Nefèram 
accipe mentem. Niro. Ecoutez ma penee.Mentem dire on 


Prppp 


85 MEN. 

énj 1tere alieui. Cic. Infhirare, Vire. Donner du courage 
à quelqu un; l'encourager , infpirer , fuggerer une pen- 
les à quelqu'un, Mens animi. PLAUT.Lutr. L'efprit, Eum 
bâcmence fuiffe, Cic. Qu'il a été dans ce fentimene, 1x 
mentim fuit, PLAUT. J'eus dans l'efprit, 

Æ{aAulu Gelle lib, rc. 7. juitifie certe expreffion par 
l'excinple des Grecs & des Latins , & dit que i'harmonie 
dcinande cetre confiruétion , & que is mutem fuit, com- 
ave in poteffatem fuiffe, dans Ciceron pro L. Man:lis, eft 
beaucoup plus doux que im mente, im po:effate.] Bona 
#ente, Cic. Volontiers. Quint. Avec une bonne intentior. 
Huic minime mirum eff dicenti [oliram efflicre mentem. 
Cic. Il n'eft pas furprenant que la memoire eût accoutu- 
mé de lui manquer , lorfqu'il haranguoit. Mente toté in. 
aumbere in Rempuélicam, Cac. Meuure toute [on applica- 
sion à la Republique. 

K{On dir bec res venit in mentem, &: Enjus rei mir: 
Venir menton, Venitin mentem ut, où avec us iv fnitif. ] 
Hacweniunt in mentem. C 1 c. Je me fouviess d: ces cho- 
Los, Non minis fapè ei venitin mentem poteffatis tua. 1p, 
Ilue fe fouvient pas moins de votre autorié , il ne pen: 
pas moins fouvent à vocre crédit. Non ei venit in mentem 
nt injhitueret, C1c. Il ne penfa point à établir. Quid 
sb: in mentem venit ita refpondere ? Cic. D'où vient que 
vous vous éres avilé de faire une telle réponfe ? à quoi 
pinfez- vous de: 1épordre ainfi ? Non fuiffe mentem la. 
Aendi feio. P y. Je {çai que je n'ai pas eu intention de me 
fase du mal. "Ur quot:efcumque gradum facies, toties tibi 
tuarum virtutum veniat in mentem, C1c. Afin qu'à 
chaque pas que vous ferez, vous vous fouveniez de vo- 
tie valeur, Afih: folet in mcntem ventre illius tumporis, 
go prexime un faimus.Cic. 7. Ep. 3. Le temps que nous 
nous fommes vûs enfemble la derriere fois, me revient 
d'ordiraire dans l'elprit. Mfentis exceffus , flupor. B1B1. 

Extafe, raviflemeuc, Atente ligubri, Ab. Avec un eforx 
abbeteu d'af'étions. Ex omns, «x tota,1n 1014 mente tua. 
Binr. Le tout votre efprir. 

MENSA 5. f, Cic,Une table où l’on mange, comptoir, 
bureau des gers d'affaires. [eral,érau érabli-”, affiecces. f. 
plat. #». [viande qu'on fere fur la table. f.(q. Man/s à 
mandendo,vel pioe, quia inter duos erant media. V ARR.) 
Menfa acerna, ou argentea. Cic. Cifres. MarT. Table 
d'Erable, table d'argent, able de bois de Cironrier. 
Menfa lanienia.Suxr.Un étau,on étal de Boucher, Men- 
fa vinaria. Coi. Une rable où l'on ferc le vin,ou à boire. 
Accuimbere, difeumbere menfis. Vire. Con/ifiere ad men. 
faim. Cie. Evre à table. Menfs publica. La Banque, On- 
nium manfarum afficla. Cic. Qui cherch= les bonnes ta. 
bles ,un écornifleur , qui coure toutes les bonres cables. 
Menfam revocire, VirG. Deflervir , ôter Ja table. 4#fen- 
Lam tolli jubet. Cac.Il fit deffervir. Securds menfs. Vino. 
Le defferr. #7. un fecond fervice, Menfa tripes. HoR. Ta- 
ble à rrois pieds.—partherina. PL. Une table de marque- 
terie , ou de bois veiné. Sub merfa, Bis. Sous la table, 
Caders de menfa. Biss. Tomber de deflus la cable. Men. 
Sas nemulariorum evertit, fubuertie, In. Reuverfa les ta- 
bles des Changeurs , des Banquiers. Menfs propofitionis. 
Pres La table où l'on expole les pains. 

MENSARIJUS , 55, m. Cic. Un Banquier, m. Chan- 

sur, un Commis de la Banque. m. 

MENSATIM.fuvenc, À chaque table, partable, * 

Manse, (ab!.) de Msnsis. 

MENSES, à #m, m. pl. PI. Les mois des femmes, 

Mains. Vid, Mensus. Vid. METIRI. 

MENSIO , omis. f. Cie. Melurage, l'action de mefu- 
Fer, 04 la melure méme. f. 

MENSLS , 35, m. Cie, Un mois.m. (R. purs, Lune.) 

MENSOR , 6ris, m. Her, Mefureur , celui qui mefure, 

MENSTRUA , oram. n. pl. Col, Les mois des femmes. 


MENSTRUALIS , dé, (adj.) Plans, Qui ie Fait ; qui 






MEN. 


arrive tous les mois, qui dure un mois. Menffruales epu 


le, Praur. Repas, regale qui dure un mois. Tempore 


Jançquinis menftrualis, Bis. Dans le temps que la femme 


a fes ordinaires , lorfque la femme eft dans cer état, qui 
arrive vous ls mois, 
MENSTRUANS, ntis. b Femme qui a fes or« 
MENSTRUATX, 4  f Bibl. $ dinaires. 
MENSTROÜM , 5. L'efpace d'un mois. (fuppl. Spa 
tium.) Vid. MsNsTRUUS. 
MENSTROÜUS, à , #m. Cic.Qui fe fair chaque mois, 


ou qui dure un mois. Adverfaris menftrus. Cic. Journal, 


regitre pour chaque mois. Menftruum.((uppl. Alimen- 


tu.) Liv. Menfirua cibaria, Cic. D:s vivres pour ua 


mois. Thara menftrus. Tin. L'encens qu'on brule rous 
<s mois. Ujura menftrus. Cic. Ulure qui e pais cous les 
mois , chaque mois. 

MENSULA, &. f. Plaut. (ne petite sable. (dim.) de 
Maixsa. 

MENSÜLARIOS , 5 6. m. Sem. Un Banquier , Chan- 
peur,.m. 
© MENSÜRX, à. f. Cie. La mefure.(r. Mawsus.)Men- 


fura aquä. Biss. Egalement. Ad menfuram Sanétuarii, 


In. Selon le poids du Sanétuaire, fuxf4 menfuram bere… 
ditatis, Bisp. À proportion de ce qu'il poilede. Qw: ap 
pendit aquas in menfura. Ip Quia pelc & melure l'eau, 
Submitiere [e ad menfuram dijcentis, Quint. S'accom- 
moder à la capacité d'un Ecolier. 

MENSÜRABILEIS, {8 (adj.) 8:b1.Qu'on peut compter, 
qu'on peur mefuret: 

Msxsuragis. Vous melurer:z.{21. fur.) v. 

MENSÜRARÉ , 9, aus, atum, Bis. M:furer. S x 4 
Mari, 

MENSÜRARI, br, ris sum. FRONT. dere agr.(pall.) 
Ecre meiure. S poruerint menfurarscæli, B1 81. Si l'on 
peut m:{urer le haut des Cieux. 

MENSUÜS ,4, #m, Cic. Qui a mefuré [qui a été me- 
luré.{part.) v. Meriri, Menfa fpaïa. Cic. 3. nat. 6g. 
Etpaces mefurées. 

MEnTA ,4. Vid, MENTHA. 

MENTAFA, &. f. Vule d'Efpagne [ur le Guadalquivir. 

MEN T'AGRA, 2, f. Pi, Eipsce de dartres, qui conmen- 
cent par le menton, & fe repandent fur le reite du vifage, 
(Rr. Mexrum, le meuron.) 

MEXTASTRUM. Vid, MENTHASTRUM. 

MENTHA , ä. f. Cu, D: la Menthe, plante à fleur ea 
gueu.c. Cette feur eft un tuyau découppé par le haur ca 
acux lévres, dont la fuperieure eft voucée & creuiés en 
cueilleron, & l'infericure et divifée encrois parties ; mais 
ces deux lévres & leurs partics fonc difpolées en forte, 
qu'il femble que certe fl:ur foit découppée en quatre 
quartiers, Le calice eft un corner dentele fur les bords, 
&c. mirbm. 

MENTHASTRÜM , i. n. PI. De la Menthe fauvage. 

ManruoLa, 4. f. Ecel. Menthe, Pricuié de l'Ordre de 
Clugni, enire Vienne & Valence piès du Rhône, 

MaenTiemMiNi,—ENTUR. (fut) v. MiNTiri. 

MENTIGO, ins. Co. Dareres qui viennent aux 
Per: msi quand ils ont mange de l'herbe couverte de 
rofec. 

MENTIO , ünïs. F, Cic. Mention , memoire. f. 

gs ditmentionsm facere alicujus re, de aliqua re. 
Cic.] Cujus modÿ mentionem feci, 1 D. Dont je viens de 
parler. Facere mentionem ds pecunia, Cic. Faire mention 
de l'argent, Injicere mentionem de aliquo. Ho. Parler 
de quelqu'un Éire tombzr le difcours fur quelqu'un. 

MENTIRÉ, menti 0. V1. Mentir. Le méinc que 

MENTIRE , 63 br, ins smm. Cac. Meutir , dire un men- 
longe. Perr, Contrefaiie, feindre. Mentiri alicui. Cic. de 
per, Conf. Meuir à quelqu'un, lui dire des menfonges, Sem 
om mentsnr, P 57 2. li tait fembiant de dormir. Nom 


MEN. MEP. 
2 mentiri meum.T ar. Heaut, Le menlonge n'eft pas 
mon vice. 

4 Ondit Mentiri ad aliquem. À. Gas. alicui, PLAUT. 
Meouir àqueiqu'un. Aduer/ws aliquem. PL A UT. In ali- 
quem. C1c. Médire de quelqu'un, calomnier quelqu'un. 
Mentiri colorem. Qu inT. Donner une couleur qui n'eft 
point naturelle. Mentiri vartos colores. V1 Re. Scteinten 
plufieurs couleurs.—fexwm, Cos.Concrefaire on fexe.—vi« 
rum. Man. Setraveftir en homme. Mewrsri aliquid, PL. 
Relfemb.er à quelque chofe.—sliquem, Liv. Se faire pafler 
pour quelqu'un. 

ManrtisoR. Plaur, (pour) MantiAR , je mentirai. 

Mainrirs.(voc.) de MenriTus. 

MENTITIO , ônïs, f. 3. Ad ter. 3. Menfonge. m. 
mentetic. f. 

K Ce mot latin mentitio, doit être fufpe& ; car on lit 
amentiones dans d'autres éditions. 

MaNTITURUS, 4, um Ovin. (fur. parr.) € 

MENTITUS,4, sm. (part.)de Manriri. Qui a 
.… menti, quieft faux , qui eit plein de menfonges, 

Non es mentitus bominibus. B 181. Ce n'eft point aux 
hommes que vous avez menti, E4 mentitæ, plenaque er- 
roris funt, Cic. 2. mai, 56 C:s chofes (ont crompeufes & 
pleines d'illufi ss. © nuls quicquam muntite ! H 0 r. O 
vous qui n'avez jamais menti à perfonne , qui avez tou- 
jours dit la verice ! Clypes mentiraque tels: ViRG. 2. Æs. 
422. Des bouciiers & des armes , qui ont fait donuer dans 
lillufion. 

MENTOR , bris, m. PL 33. 11. Mentor étroit un Gra- 
æeur tres celebre, [Lieutenan: d'Artaxerxes. 

MENTOREUS , 4, #m.M an T. De Mentor. Mente- 
seë mans, MaRT. Par la main de Mentor. 


MENTÜLA , 2. F. Carul. La verge, les parties de | po 


l'homme, Membrum wvirile, 

MENTULATIOR , or1s. (comp.) de . 

MENTULATOS ,à, #m.PLaur. Quieft bien fourni, 

MENTÜM , 5, n, Cic. Le menton. m. Vire. Le lar- 
mier d'une corniche, Mentum corena. V 17 R, Le petit re- 
bord qui pend aux larmiers des corniches. Cws plurima 
mente cantties inculta jaser. V1RG. 6. Æn, Ure grande 
vilaine barbe mal peignée lui psod au menton. (On dit f- 
gurémert Magna hereditas silius mentum [ufluiir, PsTR. 
Une groile fuccefion lui a enfle le cœur ,luia redreffé le 
menton.) 

MENTÜNIACÜUM , 5. n. Ecel, Mentenai, au Diocefe 
de Troiesen Champage. 

Manur. PI. 37. 1e. Elpece de pierre précieufe , qu'on 
appcile auf Xarthos. 

Masnuirum,f. n. Eccl, Menou , près de Favernai, en 
Frauche. Comué. _ 

MasnurrUas,4.m. id, Css Eriopiea. L'Ile de 
Madayalcar. 

MainyanrHas. La Menianche , Plante dont la fleur eft 
ure clocheen campare, découppée en cirq parties ; le ca- 
lice eft un goder dentelé , du fond duquel s'éleve un piftile 
qui devient us fruit oblong , rempli de femences ovales. 

Mso. (abl.} de Msus, m7eum. Mon. 

M0 , 41, Vid. Msars. Aller , couler, 

MspHiricus oder, Sin Odeur puante. 

MÉPHITIS , ÿs.f. Tac. Déeil: qui prefi loic aux mau- 
wâiles odeurs. Virg. puanteur. f. quis'cteve de la terre,cù 
il y à des mines de {oulphre. Perf. mauvaile odeur qu'ex- 
baie un eftomach gäie.%€ La déefle Mephitis avoit ur 
Temple à Cremoue, Tac. & à d'autres endroits. PL, 2. 93. 

& Mephitis eit un mor Tolcan qui vient du Syriac, qui 
fe precd aufli pour la mauvaile odeur , comme Bacchus 
fe prend pour le vin , Vulcain pour le feu , &c. Sasamque 
achalat opsca mephitin. Virc. 7. Æn. Exhale une puar- 
teur affeule. Gutture fulfureas isnte exbalante Mephites. 
Psxs. 7. Il à des rapports qui lui rendent l'haleine cerri- 


MER. sr 
bleméne puarte. Solum AMephiris temp'um fletit. Tac.#. 
H'f. 33. I n'y eucquele Temple de Meph'is qu ne fuc 
Pas brülé, (lorfque cout fut mis à feu & à (ang dans Cre- 
more.) 

MaRacissiMUs, #, um. Bis. ((up.) 

MiraciUs , oris, n, Cie, (comp.) de MsRACEUS. 

MÉRACIUS. (adv.) S o L. Meracius rubere, 1 D. Etré 
d'unrouve plus foncé. 

ERACULUS , 4, #m. PLaur. Pur. {(dim.)de 

MERACUS , 3, #m, Cie. Pur, fans mélange. Vinum 
meracius fumere, C 10. Boire du vin pur. Ci Jangçuinem 
wa biberet meraciffimum, Bras. Lorfqu'il büvoir du vin le 
plus pur. Meraca potiones, Parr. Verres de vin pur. 

MER CA BILIS, lë,(adj.)Owrd. Quieft à vendre.Srns 
Vendibil:s. | 

MaircasimuR. (1. pl. fur.) #. Msreant. Acheter. 

MERCALIS , /ë, (adj.) Col. Vid. Vinpimizis. Caferæ 
mercalibus traduntur, Co 1. y. 6. “& C'eft airfi que lit 
Calepin, mais les autres Exemplaires ort Mercantibus. 
KR. SrsPH, (part.) de 

MERCARI, br, ätifs sm, Cic. Acheter.(n. MsRaRs.) 
Syn. Emere, 

K (On dir Mercari aliquid, aliquà re, ad aliquid. Cie? 
ab aliquo, de aliquo, Cic. alieui. T 3 R.] Mercatus efes eæ 
adeam[ummam, quam volueram. C 1c. 7. EP. 23. 24. St 
vous les aviez achetés pour la fomme que je voulois. 
Mercari magno, ((uppl. Pretio.) Virc. Acherer bien cher. 
Agrum bunc mercatus (um. Tan. J'ai achecé certe verre. 
Mercabimur. B121. Nous crafiquerozs. Graci mercamur 
fide. PauT. Afin. r. 3. Nous acherons argent comptant 
‘* Plauce, qui reprelence ici les mœurs des Grecs, Fait ec= 
tendre qu'ils paient toujours bien, & qu'ils ne tromptnt 
inc. 

.MERCATIO , ons. F. À. Gell, Le crafic, la marchan« 
€, le nepoce, le commerce, 
MERCÂATOR , ôris. m. Cie. Marchand, qui trafique , 
qui fair la marchandife , Trafiquant. : 

MERCATORIUS ,4,#m. PL A ur. De Marchand, 
Mercatoris navis, PLaur. Un vaill:au Marchand. 

Me#RcaTU. (abl.) de MERCATUS , #r. 

MERCATORX , &. f. Cic, La marchandife. ftrafic.m. 
le negoce. Facere mercaturam, PLAUT. Mercaturas. Cie. 
Faire la marchandife , erafiquer , être Marchand. Aire 
ad mercaturam, PLAUT. Aller en marchandife. Mercatua 
ris faciendis rem quarere.Cic. Gagner {a vie dans le crafic, 
dans le negoce. Mercaturs quedam utilitatum [uarum. 
Cic. Un commerce d'interéc. Tanquam ad mercaturam 
bonarum artium, C1c. Comme pour y acheter les belles 
connoiffances. . 

MERCATÜS, à, #m.Cie. Qui a acheté quelque chofes 
PL. acheté, qui a été acheré, Culrus mercatus. Prop. Ure 
Parure achetée. Mercatus findonem, Bis. Ayant acheté 
uo Jinceul. (part.) v. MsReaARt. 

MERCATÜS, #5. m. C1. Le Marche, la Foire, le 
lieu public où l'on vend les marchardifes.Liv.les gens qui 
tiennent le marché. Plawr, lerrafic.". la vente. f. Ad mur 
catum vente. Tan. Je vas à la Foires 

Msncaps,- psM.(abl. acc.) Vid. Msress. Prix, 

MakC&DICINUS , 04 Mercenaire.{Quod mercede 

MarcspiciUs, im. Feft. $ le tueatur.) 

MarcaDiNUs. Pid. MERCsDONIUS. Icrercalaire. 

MsReCEDITUUS,5.m. Mercenaire. Vid. MsRc&DId 
CINUS. 

Mesnceponias. Feff, (uppl. Dier,) Les jours où l'on 

ayoit- «x _ 

MÉRCEDONIUS , 4, #m, Maercedonius men/is. Mois 
int-rcalaire.—dies. pe du mois intercalaire. (A mercede 
dandéa , vel à Meikedoni deé , qua mercedibus foluendis 
pracrat. MARTIN.) 

MERÇEDULA, &, f, Une petite recomp-nle. Mercedy= 

PPppPi 


4; . MER. , . 
18 pradiorum. Cic. Le prix de la terme, d'un fonds. (dim.) 
de M-R:. FE = 
MERCI N IRIUS , 4, #m. Cie. Qui faire que'ane chofe 
pour ag'r lel'asgent. Mercenarss milites, C. Nep, Les 
olda + tudryts, qu'on avoir à la folde. 
MERCENARIUS ,35, m. Cie, Un mrre-raire,ouvrier 
qui tait queique travail à prix d'argent. Sen. Métayer , 
qui Fait valoir les terres. Perr, valec ; domeftique. Aferes- 
narius alicujus. Cic. Qui eft aux gages de queiqu'ur. (R. 
Maences.) 

ME CES, edir, f. Cir. Prix, falaire , gaze.m. recom 
penie. f.Vino.Peine,punitior.Merces celle Pire. Le loyer 
d'une chambie. Pro mercede operis fui. Bins. Pour en payet 
l'ufage qu'il en diroic. Quibus ante fervvit mercibus 1m. 
putatis. Ip. Rabbattant lur le prix, ce qui lui fera du à 
lui-méme, pour le cemps qu'il l'aura fervi. 

Masncis , im, Vid, Marx. Matchand fe, 

MERCIMONIOUM , 55.0, Piaur, Vid. Marx. Mercu 
œius dous ef mercimons . SR. 8. Æu. 132 Mercure el 
le di-u du rommer:e du trafic 

MERCOR , #rie. V d. MsrcARI. Cic. Acherer. 

Mircorium, #. Ecez. Mcrcœur , en Languedoc, 

MER ÜRIALIS ,5..r. Pl, D: 1a Mercurrale, plante 
dont les À ur: naiflent (ur des pieds qui ne portent que tres 
saremest des femences ; c+s Aeurs font à plufisurs éca mi 
pes , loutenucs par uo calice à trois ou quatr* feuilles , je 
jeune Fruit naîc fur de: pi:ds qui ve euriflest pas , & de- 
vientenluire un fruit à “eux caplules. | 

Marcuniazss vrr. Hor.Des pers doétes, fçavaus, qui 
fçavent les B:lies Lertres. Uade f.quenrra Mercuriale 1m 
pojuerant mib1 cognomen cempits. Hor.C'eit pourquoi dans 
tous is carrefours, on m'app:lloit e favori de M:reure. 

MsRCURIALES, ‘4m, m. pl. Cic, Ceux qui étoient de Ja 
focicté ëiab e <n l'honneur de M:reure. 

MercuRius, ét, m. Aer, M:reure, fils d: Jupiter & 
de Miïa, faux dieu de l'eloquence ;. du erafic, ds lar- 
rons,& le mefl.g:r des dieux, fie vif-argenc. (A mercibus, 
quibus Jendend:s dr emendis praerat.) 

Dies Mereurit, Le jour de Mercure, le Mercredi, parce 
tint le quatrieme rangencre les Pianeces , qui ont 

oor.é leurs coms aux jours de la femaine. 

MasrcuR11-PaomonrokiuM. n. PI, Cap de l'Afrique 
fur la me: M:ditérranée , aujourd'hui le Cap. Bon, en 
Barbarie. 

MEKDX, 2. f. Hor, De la merde, f. exerement des ani. 
maux. SYN S rrcus, 

MER DINÜM ., ñ. 0. Ecel. Merdin , Ville médiocre du 

larocke: iur re Tigre, appartenant au Turc ; il y a un 
Evéju: Armenien. 

MÈRE. {adv.) Plawr, Pur, fans mélange. 

Marsan (lubj.) G MiRiBATUR. (imp.) v. Mars. 

MERENDX , 44 f, Piawr, Le goüter. m. la coliation. f. 
petit repas care le diner & le foupper , la marande. Fef. 
le din-r. (@ sod medio die capiebatur, 1p.) 

MERENDRA,&. FE «. M:rendre en Flandres. 

Maixans,entis. Cic. Etanc daos le lervice, éraut foldat, 
fpart)v Manrsrs. 

MÉRERÉ &5,6, à, irüm. & 

MERERI, &br, mêritis sim. Cic. 
fervir dans les crouppes. 

Dicus mermere non minimum, Ho 8. Ils ont remporté 
une gloire qui n'éioit pas mediocre. Non nege ilium me- 
vu]: culpam Tir. J'avoue qu'i a tait ure faute. Messi 
Cornicue. Viet. Li porra les armes fous un Trbin. Fid. 
CoRNicuium Merbatur. B18L. 1| meriton. Quantkm 
mare mercniwr. GRAT. Conibien ils ontle rez bon, Qwoi 
muerui:, Bipr. Ce qu'ii a merité. Merus, 1. J'ai mené. 
Quid de te saniiom meruit? Tan. Qu'a-til fai qui vous 
ebiige à le craiver d'une maniere fi dure ? Quid merearss ut 
dicas te! Cic. Pour combien voudricz vous avouer que 


Mrriter, gagner, } 
p-rter les aimes, 
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| vous ? Neque hodiè ut te perdam , m'rcam dehm divitias 


mbi, PLaur. Quand je ferois affuré de gagner routes les 
richeiles des dieux, je ne pourrois pas me refoudre à m'é- 


Ligner de vous. Hic meret ara Liber Sofiis. Hor.Ce Livre 
enrichit les Sofes (fameux Libraires, )leur fait gagner de 


d'argene. Pid. ÆRA. à 
Morere cque , pedibus. L 1 v. Servir dans la Cavalerie, 


lans l'infanterie. Prima fé pendia meruit. SuuT. 1l a lervi- 


à la premiere campagne , ila fair la premiere campagne. 

Mereri de aliquo, PLAUT. ou Bene mereri, Cic. Opliger 

quelqu'un. Male merer: de aliqur. Cie. Del biger quel- 
qu'un , l'ofenier, lu faire quelque cor:. Male mmerentimm, 
suLp. D: ceux qui l'avorent defublige. Sub Afärubale 
merust. Liv. 11 a porce les armes fous Ald-uba!, 1lafervi 
tous Afdrubal. Nihil fuave meritumefi. Tan. Jen- le fe- 
rois pas, quard 1l s'agiroic de gagner vous ies biens du 
mondes. F4, MsRITUS. 

MÉRÉTRICARIE , dr, étits s8m, Ce 1. Frequenter les 
INalvais JL UX, | : , 

Ma:rarricss. (pl.) Les femmes de mauvaife vie. Vid, 
M5x3TRix : 

MÈRÉTRICIE. (adv.) Plaur. À la maniere d'une fem 
me perdue ,effiontément, avec impudence , avec immo— 
dettie, Lens putcur. {R. MeRSTRIX.) ; 

MÉRÉTRICIOM , is, 0. Swer. Mauvais commerce" 
dit n.m-s de auvaiie vie. | 

MÉRÉTRICIUS , à, mm. Cic. De femme perdue, #5 

dico viens aurs ternme débauchee. (46 #04.) 

MÉRÉTRICÜLA , à. f. Cic. Une femme perdue, prof- 
tiuec, (dini.) de 

MÉRÉTKIX, icis. f. Her. Courtifane, coureufe, prof- 
cicué:, femm: débauchee, hib-rtine, temme demauvaile 
vie. Vaga meretrix. Femme qui fe proftitue à routes Lortes 
de perlonnes. . 

MERGEÆ,, rm. f. pl. Plaur. Maniere de fourche ;. 
arec quoi les Anciens ramaffoient les bleds, & en faitoient 
divers tas. (à fuergendo, quia meffores cas in fruges demer- 

unt,uf levure pojfiet manipules, FssT.) 

MÉRGÏRÉ, go, is, mérsi, mersmm. Cie. Plonger,en- 
for cer , taire enfoncer , fubmerger. Mergere «ymbas. Pi. 
Couier à ford les barques,ies nacelles.—/#b aquere. VIRG. 
Noyer dans la mer. Mergere malis al:quem. 1p. Accabler 
quelqu'un de maux.—fomno lumina. V ALAR. Se laiffer al- 
ler au fommeii—aliquem in ultimes fupoiseus. Pi. Euve- 
lopper quelqu'us dans le dernier fuppilice , le jetcer dans le- 
deinier malheur , lui faire fouffur la mort.—ferrum vifce- 
rious, CLAUD. Lui enfoncer l'epée dans lesentrailles,dars 
le ventre. Mergere pente. P 1. Submerger. Funere marfit. 
Viro.A fait mourir. Mergit fe fe in mare.Cic.—in flumen. 
Var: Il fe plonge dans la mer, dans le fleuve. Poe ex= 
trema qua mergit «e:.Le derrier coup de vin qui les enivre. 
Sortein mergunt. Liv. Ablorbent le capital. Mergere fe in 
mari. Cic.—in Pelage. Pi.—in mndis ,18 nda.O v1 D. Se 
plouger dans larrer,dais l'eau. Mergrre vitem. Coz. 
Provigner la vigre , enterrer ue branche de vigne pour 
cn falie un provim. £ f. 

MERGI, gôr, mérsits 18m, (paff.) Cie, En pes e 
noyer, Le plonger. Mergitur unda. Cie. Se plonge ps 
l'eau. Mergitur pupilius, Uur. Le pupille eft ruine, et ac- 
cabié de dettes. Cum mergeretur jumno. Bisz. Etant acca- 
bic de fommeil. 3 de 

MERGES, iris. f. Virg. Une javelle,une poignée d'épis. 
1nter duas mergues. PL. 18.30. Enuie deux poignées , où 
javelles. du 

. V:4. MsReuUs. 

MERGUÜLOS À m. Bibl, Le Plongeon, le Cormoract, 
. e, Corbeau marin. 

: eh aoRenr (3- pl ind.) v. Manesns. Plongez. v 

MERGÜS, 5. m. Virg. Un Plongeon , oïleau. Gel. Une 
marcçorte de vigne. 


"| 
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MER 

Masns.(voc.) de Msnis. 

MERTACÜM , 5. n. Ece!, Meri, Village du Diocefe de 
B:auvais. proche Sainc-Marcin aux Bois. 

MERIDIALIS, lé. (adj) .Geil, Meridional , du 
Midi , qui concerne le Midi. (r. Msriniss.) Syn. Meri- 
dianus. 

Meriniano. ({uppl. Tempore.) Pc. A midi. 

MaRipiANUM, i. (Suppl. Tempus.) PLAUT. Midi. Sy. 
Meridies, 

MERIDIANÜS, 4, %m. PL. Meridional, du Midi, 
Meridien. Meridianis temporibur, Cars. A midi. Meridia- 
nes circulus, Sin. Le Meridien, uu des grands cercles de la 
ee Plaga , via meridians, Bisi. Le cb:é du Midi, le 

idi. 

MÉRIDIANÜS, 5. m. Suet, Un G'adiareur, (parce 
qu'ils commençoient d'ordinaire leur combat à midi.) 

MERIDIARI, di ür, &nits sim, Cas. Faire la meridien- 
ne , dormir après diné, (e repofer après midi. Meridiati 

fun. Biz. Se font repolés. Hine 

MEÉRIDIATIO, ons, F. Cic. La meridienne. Meridia- 
trones addidr. Cic. Je fais la meridienne, 

MÉRIDIES , 5. im. Cic. Midi, l'heure du midi , [le 
Midi, lecbte du Midi. (q. Mfedius dies, Le milicu du jour.) 
Æ Varron L. La dit Merdies noëis. Var. Minuit, 4f- 
pete meridier, Puaur. Il s'en va midi, Msridie ipfo, Tin. 
Mero meridie, Par. En plein midi, en plein Sol:il. 

MERID:O , ss, are. où " 

MEëR1DIOR , arü. HG *Msripra, 

Merionss,is,im. Hor. Ms1ions , nom propre. 

Msxis. Efpece de dard dont les Anciens fe lervoient | 
efpece d'herbe dont parle D'ofcoride, 

*MÉRISMOS, 5. {Figure de Rhecorique, que les Latins 
appelloient Diffiributio.] ‘ 

Menrita. Vid, MeriTUs. Vid. MERITUM. 

MÉERITARÉ, ©, 4v5, atüm. Vi. Meruer. (ffeg.) de 
MERsRa. 

Menirissimo. Cie. (fup.) de MasririssimUs. (On 
mn Jure.) Tres juftement , avec soie la juitice 

fho.e. 

MÉRITO. Cie. Juftemenc , avec raifon , avec juftice. 

MÉRITORIOM , 55. n. } U v. Meritorium censculum. 
Susr. Un- chambre de louag: , ou qu'on loue, 

MERITORIOS, à, #w, Suar. Qu'on loue, qu'on tien: 
à louage. Merstorsus puer, Cic, Enfant de proititurion.— 
falutatio. Sen, Un compliment incereilé , qu'on fait dans 
la vue de zagner quelque chofe.-rubernaculs, Sur. Au- 
bsige, Hôtellerie. Meritoria vehicula, Suzr. Chariots, 
em carofles de louages , un Jocatis , un fiacre , un carofle 
de remife, 

MÉRITÜM , 4, n. Cie. Aëtion qui merire recompenfe 
ou punition, louange ou blime , fervice, bic: faic , plaifir 
qu'on fait, bon ofhce. m, Ts. recompeule.f. Eccz. me- 
axe. m, (R. MsRzRs:) ARTE 

Sic meritum eft meum. Tsr, Je metite bien cela , cela 


_ m'eft bien dû. Mérite ejus. Cac. A caufe de fon merite, 


T'anti meriti non immemor. V 1 RG. Se fouvenant d'un fi 
grand bienfait, Pro tantis meritis. C.N sp. Pour de f 
grands fervic=s. Multis enim magnifque meritis apud Re- 
£em , etiam cum in officio non maneret valebat. C. Nap. 
Car les grands fervices qu'il avoit rendus , lui couferve- 
rent beaucoup de crédit auprès du Roi , dans le temps mé- 
me qu'il s'écarroit de fon devoir. Benigné dicis , merisum 
efétuum, Tin. Phorm, s. Vous me faites trop de graces. 
Nauf, Jenc fais que vous rendre ce que je vous dois. Tws# 
in me merita. Cic. Les fervices que vous m'avez rendus. 
Qud minis merito populi Romani accidiffr, C & s. Que les 
Romains n'en avoïent point donné de fujet. À me nuilo mec 
merite alienus efe deber. Cac. Jere lui ai donné aucun [u- 
âct de fe brouiller avec moi. Secundim meritums Jurm,ejus. 
Biss. Selon {es merires, V'id, MERITUS. Ci élie pro meri- 


. e M E KR, £ $ $ 
is poffes gratiam vetulit, C. N sr. Qu'il recompenfa en- 
faite come il le meritoir. Pro rantis eorum in Rempubli. 
cam meritis, Cic. Pour tant de fervices qu'ils ont rendus à 
‘a Republique, Magna jus in me merits. Cic. Les grands 
crvices qu'il m'a rendus. Mella fecundi , tértis meriri, 
Parz, Mel qui tient le fecond , lecroifiéme rang après le 
plus excellent. 

MÉRITUS,4,#m.Crc.Merié, qu'on a merité. 
[Ovid. qui a merité.(part.) v. MereRt. Nabil fuave me. 
ritum eff, TER. Phorm. 1. 5, i.e. Nibil mibi mercedis fuave 
«fr si pee D on. Il n'ya point de recompenfe aflez 
grande pour m'obliger à {ouffrir cela. Grates meritas age= 
re. O v 1 p. Faire des remærciemens tels qu'on les merite. 
Merites henores avis imponere, Vinc. Faire des facrifices 
dignes des di:ux. Merit-ffima fams. Ps. J. Repucationtres 
bitn fondée, 

Msrmsros. Ovid. M-rmerus , nom propre. 

Miro. (2bl.) de MsRum. 

MÉRO, ônïs, m. Vitr, Un fac. m. un cabas, un mannes 
quin fair d'herbes de marais : c'écoit proprement un pa 
20 de verre grafle enveloppée d: feuilles de jonc longues 

ue pied & la:ges d'un doige , quelques-uns lient Pere’, 

qui fignifie une botte ou une chaufle , comme fi Vitruve 
enrerdoit que ces paquets doivent être longs & étroits, 
Saumaile , & quelques autres, veulent qu'on life Æfvro, 
qui fynifie un mannequin. 

MÉROLIBUS, à, #m PLauT. Qui boit le vin tout pur, 
(R. MERUM , # Bissrs.) 

MEROBRIGA, &, f. Ecel, Saint-Jacques de Cacem, en 

Por:uga!, 

MERE , der. F. Pro!, If: de l'Ethiopie (ous l'Egypte ; 
eile étsitentourrée des eaux du Nil, 

Mixoipa. (acc. fing.) de 

Mesrous, fdis. F. Piance bonne 
elle vient dans l'Ifle 4e Mercé. 

MÉROM , 04 ÂQUÆMÉEROM. f. pl. Bibi. Un lac que 
fai la riviere du Jourdain, ‘aus la Paleftine, Ad aqua 
Merom. Ip. Vers les eaux de M:rom. 

MERONES. Virr. Paques , (acs pleins de terre graffe 
enveluppée de feuilies ce jonc. # Turree & Saumaife 
prétendent qu'il faut lire dans Vicruve, Herones,des man 
nequins. Pholander veux Perones , d:s bottes ou chaulfes. 

MÉROÔOPE, &s. f. Oxid. M:ropé , une des Piciades, qui 
époula Sitÿphe fils d'Eole, 

exp bpis. m. Virg. Oifeau qui mange les Abeilles, 
(migs#.) 

MERSARE , 5, avi, ätim, Hor. Plonger. (ffeg.) de 
MERGERE. - , 

MERSARE, dr, gris sum. (pall.) Catul, Etre accablé, 
être plongé. 

Marsir.{s.perf.) v. Msresre, Plong-r. Hine 

MERSITARÉ, d, avt. So. Pionger fouvenc. 

MasrsURUS ,4 , #7, Ovin. (fut. part.) 

MERSUÜS , 4, &m. Vino. Plongé , enfoncé dans l’eau; 
{coulé à fond , cache , faccablé. (part.) v. Mirerrs. 

Merfus eruore. Six. Rulfelant de (ang.—rebus fecundirs 
Liv. Quieft dans une grande profperité, enivré de la prof= 
perité. Malim iffiufmeñi mhi amicos furne mer[o:, quam 
fore. PL A ur. Epid, J'aimerois mieux voir tous les amis 
comme toi dans un tour , que dans la place. 1.e. les voir 
morts que vifs, ou comme rous difons , les voir en terre 
qu'en pré. 

MEXTHREX,#dis.f. Pl 206.11.Le mém: que GERANION, 
Mskuir, Viéé. Il porra les armes, v. MeRERs. 
MÉRULA , «, F. Cie. Un Mrle , oifeau. Pitr. un Merle, 

poilion. m, 

MaeruLa, Eccl, Mele , au Perche. 

MÉRÜM,5.0. Hor, Du vio pur. (foppl. Fine.) 
(R. MarUs.) Ceriare mere, Horn. Dilpurer à qui boira le 
mieux. 


pour les hyiropifies, 
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ï MES. MES. | 
M ÉRÜS,X,%m, Cic. Pur , qui eft fans mélange:| Massa. (abl.) Masssm, (acc.) de Msssts. La moïffon: 


Monfira mera nuntiarat. Cic. El n'avoir rapporté que des |. 


prodiges. Mera nuga. Cic. Ce font de pures bagarelles. 

MERX , ércäs, £. Cie. Marchandile, [Le plurier Merces, 
ef plus ufité.] Merces eorum, Bigz. Leurs marchandiles. 

MERŸX P{, 32. 1r. Efpece de Poiffon. 

Musa. Bibl, Nom d'un Roi des Moabites, 

Masa. f. l'id, Maesus. 

MÉSANCSLÜM,j.n.Efpece de dard.Vid.Mar ANCYLUM. 

Maisanaum,i.nLM.Vid.MassnreRiUM.Le Mefentere. 

MÉSAUCI ,räm. m.pl. Eccl. Le Maloxer,aux Grilons. 

*MESAULA , à. F, Vitr. M:faule, petite cour longue 
entre deux corps de logis. {pit dvar, media aul4.) 

MEssMBRia , 4. f.Vid, Muiripras. Midi. (ps1myGoie.) 

*MÉSEMBRIX » à. F. PI. Ville de la Thrace, fur le 
Port-Euxin, b. Mefemb:r, ou Mefeviria für la mer Noire; 
ce n'eft plus qu'un Village , où eft encore un Archeyéché 
honoraire. Le 

*MÉSEMBRIACUS , 4, äm, O v 1 n. De M:fember. 
Mefembriacus Portus. Ip. Le Port de Mefember. 

MESEMBRINUS, à, #m. Meridien, du Midi. Mefem- 
brinus cireulus. Hyc. L-cercle Meridien. 

*MÈSE, ér. f. Pl, 2. 40, Elpece de vent.{pizos, m, or, 
meilius.) 

MÉSENP , 68. F. Eccl. Mifini , Ville de la Province dite 
Europe, de l'Exarcat de Thrace, C'eft à prefent un Village 
de Romanie, érigé en Archevéché honoraire. 

* MÉSENTÉRICM , 35, n. L. M. Le Mefentere, corps 
membraneux attaché à la premiere & fecorde vertebre. 
Les boyaux y font attachés à fa circorference. C'eft ce 
qu'or aprel!e la fraife dans un Veau.(g. pebeer ivrrpr.) 

MESEURUS,5.m.Sud-eft, Quare-d'eft,nom d'un vent. 

MESGA, &. f. Miigue, nom d'un Poifon 

Maisia, «.f. Sucr, La Mets, Province d'Europe, con. 
tiguë à la Parnonie. 

MssocHorus, i. m. Sid. Un Chantre, un Joueur d'inf 
rument. Sy. Citharifs. 

MESOIABÜM , î. n. Vitr. Inftrument dont en fe fer: 
pour prenre le milieu d’un corps, d'une ligne, &e, (n. 
pions, re lius, & ape dre, Cape.) 

*MESÔLÆ , ärum. €. pl. Fier. Ce qui fépare les falles, 
un paflage entre deux failes, [pes7 She.) 

* MÉSOLEUCÔOS , 5. m. PL, Sorte de pierre précicufe, 
Jberbe craverfée au milieu par une ligne blarche. 

*Masoziss, libis, Sud-oucft, Quart-de-Sud , nom 
d'ur vent. 

*MaisoMEeLas. Pl. 37. re.E’pece de perle qui a une veine 
noire qui regne partout. (ptevpes os. ) 

*MÉ 501071 AMTA, £. F, PI, Melopotamie, Pays d'Afie, 
entre l'Euphrate & le Tigre, & c'eft ce qui lui a donne 
fon nom. (pions , medius , & mms , fluvius.) 

MÉSOSPHAÆRÜM , 5. n. Pi. Efpece de Nard , dont Jes 
Feuilics 1orr medio:rement grandes. 

M:srHLayiA , 4.f, Ecel. Mouflers , en Picardie, 

MESPILUM , 5. n. Pi, Une Né, fruit du Néfier, 

M£SPILUS , 5. f. PI, Un Néflie , Plante dont l: Aeur 
eft à piuficurs feuilles difpufées en role, & foutenue par 
un calice dérouppé en pluticugs partits ; ce calice devienx 
un fruit ;r-fque rond, charnu, rermuné par une elpece de 
couronne formée par les pointes du calice ; on trouve dans 
la chair ce ce fiu't, quaure ou cirq oflelets fort durs, & 
dans chat, J-{quels il y a une feinence oblongue, 

MESSANA &. F. Cie. M.fine,tres bonne Visie de Sicile, 
du Vicariat Romain , dans le Val de Demora fur la Côu 
Oricnedie,avec un bon Port, érigée en Metropole dès l'ar 
1170. 

Massa. Pid, Massena. 

MESSAPTA , &. f. Province d'Italie fur la mer Adria- 
siqu-, 2.1 Terre d'Orr:nte au Royaume de Naples, 

MESSAPIUS , 55, m,Ecc!, Meflaoge, Martyr. 


MESSENA , 4. ou Mclene, b. Moffenigue, Ville 

MESSENE , és. f. Ecel, $ d'Achée , dans l'Exarcat de 
Macedoine. C'eft à prefenr un Bourg fur le Golfe de Coron 
en Morée , avrc titre d'Evéché. 

MESSENIX, Z. f. M:ffenie, petit Pays du Peloponnee. 

MESSENII, ôrém, Tac. Les Meffeniens , Peuples du 
Peloponnele, | 

MESSENICS , à, #m. Ovr». De Meffene. Meffiniæ 
mania, [p, La Ville de Meffene. Vid. Missin a. 

MESSIAS , &. m. Bibl. Le M-ffi:, Je Chrift. 

Maussim.(peur) Massam, Plauf. (acc. fing.) de Massrs. 

MESSIO, &:is. f. Bbl, La moillon, le temps de ja 
moiflon.(r. MaTsRe.) Syn. 

MESSIS, ïr, F. Cie. Moiffon, recolte des bl-ds, f. Vire. 
les bleds & les grains qui fonc fur la verre ,fle temps de la 
moiffon. (r. Msrers, moiflonner.) 

Velut horno m:ffis magna fuit. PLAUT. Mrff. 1. 3. Com- 
me la moiflon a réuffi ceure année aux Laboureurs. 1» 
meffe. Binr. Meffibus , per meffes. PL. Dans ia mo'flon, 
pendant Ja moiffon , durant la moiffon. U/qwe ad meflem, 
Bis. Juiqu'au cemps de la moiffon. Jam decuma mir. 
Prrr. La dix éne tmoiflon , ou la dixiéme année. Meffis 
multa. Bisz. Moiffon abondante. Metere meflem morum 
malorum, PLauT. Trin.r. 1. Faire une ample mo fon de 
malice & de méchantes mœurs. Interfice meer. Vire. 
Gaätez la moifon. Si tibi effe «venturam fperes hoc anne 
uberem meÎfem mali, PLauT.Rur. 3, Si eu delire avoir cette 
année une abordante moiilon d'etrivieres. Nihilo plus 
quäm lavatio tua ad meflm. PLAUT. Mofl. 1. 3. 5. Pas da- 
vartare que votre baina avec la moilion. | 

MESSOR , &r3s. m. Cie. Moiflorneur. #. qui couppe les 
grains qui font fur la verre, Meffores feffi aftu. Virc. Moif- 
lonncurs accab'és de la grande chaleur. 

MESSORIUS , 4, #m. Cic. De moifforneur , propre à 
faire la moiflen. 

MESSORIUS ,55,m Faucheur , moifflonneur. 

MassurrkUNT, MsssuisTis. (3. 2+pl. perf.) v. Mr- 
TsRE. Moiflourer. | A 

MESSÜS , à, ww. Vire. Moiffonné , couppé , cucilli* 
{zart. pafl } v. Msrers. k 

MESTÉNO , oui. Eccz. Mairtenon, au Diocele de 
Chaïtres. L 

*MÉSUS , à, #m. PL. Milieu , qui rft au milieu. Can- 
nabis mefr. 1p.19. 9. Chauvre qui cft au milieu.{R. peies, 
mie dites ,) | 

Mar. $ C'eft une fyllabe qu'on ajoute par ornement À 
tous les cas & à cous les nombres du pronom Ego, excepté 
au yenitif plurier, Egomet, meimet , Mmemet , de memet:pfo, 
nejmet.Cic,On la joint auffi aux cas ob iques de Tu, Tui- 
met , tibimet , ére, On la met auf quelquefois avec te. 
Ou joint fouvent 1pfe après mer, preccde du pronom Ego, 
tant au fisgulier qu'au p'urier, De memeripfe. Cie. De 
moi-même. Memetipfum. Cic. Nofmeupff. In. Nous-mê- 
mes. Nobifmetipfis. Cic. À nous-mêmes. 

MÊTÀ , é. ê Prep. Borre faite en pyramide , autour de 
laquelle devoient tourner les chariots fans y roucher.f 
Virg. verme, but, m". borne. f. VirR.amas de bois, de per- 
ches, de pierres , &c. fait en pyramide.[Pawl.7. C. le def- 
ious de la meule. Media cœli meta, V1RG. Le milieu du 
ciel. Meta feni. P 1. Une meule de foin.—/aéis, M ART. 
Fromage fait en pyramide, Meta laborum, Y1rG. La fin de 
nos travaux.—vifa, O v 1 p. La fin de la vie. Fam adolef- 
centis paululim hafit ad metas netitié nevé mulieris, Cic. 
Li nouvelle connoiflance de cetre femme , donna quelque 
atteinte à la repucation de ce jeune homme, Met4 molenda. 
ris, D'16. Meta eff pars imRrior mole, catillus fuperier, 
Dic. 33. 7.5. ; 

#MVrAattt. Vid,TransiTio. Figure de Rhetorique, 
Masrassra.(fut.) v. MaTaRt. 
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MET. 

*MÉTXBOLE , és. f. (Lac. Trajeflio.) Figure qua ft 
Céntrariis ita tranfbofitis,ut à priori pofferius eppofffum pro- 
Pcifcatur. ut apud T 5 R. Andr. Qvoniam id fieri qued wis 
non poreff, iduelis quod pofit. 

Masrasus , i. m. Nom du Fondateur de la Ville de Me- 
taponte.|Pr#. nom du pere de Camilla. : 

* MÉTAXCARPUS, 5. L. M. Le meracarpe, la partie de 
la main qui eft entre le poignet & les doiges.(R. mepmis , 
joineure de Ja main.) 

METÆ, ärüm. f. pl. Metz , Ville tres belle de la Gaule 
Belgique & de l'Exarcar des Gaules , en Lorraine {ur la 
Moftile. 11 y a Parlement pour les trois Evéchez de Metz, 
Toul & Verdun, qui fe foumirent à la France l'an 1fs2, 
Evèché dès l'an 304. 

MsraconiUM, ii, n. Promontoire qui fépare l'Afrique 
d: la Numide. 

*MÉTALEPSIS, ïr. f. Figwra qua ft, chm aliqua d:& o 
alind à propris fun fignificatione, ex iis que pracelferunt, 
denotat.(uvme, trans, & hapSdre, capio.) ue apud Vire. 
Ecl.1. Poff aliquot mea regna videns mirabor ariflæ, pour 
aliquar fegetes. 

MÉTALLICÜS , à, &m, PL. Mérallique, des métaux, 
Ou qui concerne les métaux. Celf. mineral. 

Natura metallica. P 1, Nature métallique. Emplaftra 
Punt ex quibufdam me-sllicis, Cius. Les emplâties fe font 

€ cercains mineraux. Agua metallica, Eau minerale, 

. MÉTALLICUS , 5. m. PI. Qui travaille dans les mines 
aurer les métaux (R. MeTALLUM.) 

METALLIFER, à , wm. S1L. 1tal, Qui produit des mé 
taux. (R. F&RRE , porter.) 

METALLINÜM , 5. n. Ecel, Medelin, en Eftiamadure. 

*MÉTALLÜM , i,n. Ar. Méxal. m. mine, misiere. f. 
{si rmbor.) Metalla argentaria, auraria. PL D:s mines 
d'argent , d'or.—aris, V 1 R 6. Mine de cuivre, d'airain. 
Nives meralla, S11.1tal, Veire de: marbre blanc. Merallis 
conflits. SULP. Avec ces métaux foncus, Portor metallis. 
Hor. Miilieur que des mines d'or. M:talli excretio. Pu- 
rification des métaux. 

*METAMORPHOSIS, ë 3r. f. Ovid. Metamorphofs.f. 
changement de figure, rm, (psmygsPuns. R. usg@i, forma.) 

*MÉTANGA, 2. €. Auf. L: repentir. (Ce mor eft toux 
grec. purée, pænitintia, R. »@,vês, mens.) 

* MÉTAPHÔRX , &. f. Qwint. Métaphore.[ Figure de 
KRherorique,] Cm transfertur nomen ant verbum, cx eo 
loco, in que preprinm eff, in eum in quo aut proprium deefl, 
aut tranflatum melius ef. Quint. Syn. Tranflatio, sum 
QDesg, trar flario.(n. Dies, fero.) Comme ferrumque armare 
Vincne, 

MÉTAPHORICE. {adv.) Métaphoriqusment, par mé- 
tiphore , d'une ma-iere figurée, 

MÉTAPHORICÜS , à, #m. Métaphorique. 

METAL HS SICÀ , orum. n.pl.om ? La pe Der 

MairarHysica , 4. f. $ la partie de ia Phi- 
lofophie qui traite des chofes élevées audeflus de nos fens. 

MÉTAPLASMÜS , 5. m, Qwsnr. Métaplafme. m. on 
transformation. [Figure de Grammaire, qui fe fait en 
ajoutant, en ôranr, ou en changeanc une lettre ou une 
fyilabe.(n. HviamAdorw , transforme.) 

METAPINOM, ï.n.Pl. Non d'une des bouches du Nil. 

METAPONTINEI, ôrm. Liv, Les Metapontins , ceux 
de la Vi le de Meraponte. 

MÉTAPONTIÜM, 55, n. 04? Metaçonte , Ville de 

® MÉTAPONTÜM , fi. n. PL. F Lucanie, aujourd'hui 
Torrs di Mare, fur le Golfe de Tarente , au Royaume de 
Naples. Cetre Ville fur bâtie par Metabus fils de Sifyphe, 
c'eft pourquoi on l'appeila M£tabon. Sreph. d'autres difenr 
que ce fur Neftor & les Compagnons, 

MÉTARÉ, 5, äu, ä1m. Virc.Cul. ? Mefurer,pren- 

MÉTARI, br, atis sum, Ovip. dre les dimer- 
focs d'un lie pour camper ; poux bâtir, pour planter , 


MET, 
pour femer , camper , affeoir {on camp.(r. M&ra.) 

Metari coffra, Tac. Camper.—cœlum, Ovip. Mefurer 
le ciel. Si merabere camps pinguis agros. Vi RG. Si vous 
choififf:z des terres grales pour plarter. Metabuntur per 
£yrum, peff. Bis. Camperont autour du rabernacle , der= 
riere le taberracle. Metatus «jf locum, 1 D, À marqué le 
lieu. Caffra metati funt. Bip. Camperent. 

MÉËTASTRÜM , in. Celf. Efpece d'herbe , dont [a 
fumée eft bonne pour guérir le mal d: dents. 

*MÉTATHESIS , is. f. Tranfpofrion, metachele, 
figure par laquelle on tranfpofe une leccre d'un mot. (R, 
peser but , trarfpono.) 

METATIO , anis, f. Col. Alignement. m, difpof:ion 
Pour planter. Meratio vince in quincuncem. Co. Piant de 
vigne en échiquier. : 

METATOR , ôrts, m. PI. Celui qui prend le foin d'ali- 
ee des arbres. Metator caffrorum. Cic. Celui qui prend 
€ foin du campement.—wrb:5. Cac. Celui qui prend des mes 
fures pour bâtir une Ville, 

METATUÜS, à, #m. M:furé. (part.) v. Msrante 
Agelus merarus, Horn. Un champ mefuré. Metata porti« 
cs. Ip. Galleries dont on a pris les dimenfons. 

MÉTAÜURÜS, 5. m. PI, Meraure, b. Metro, fleuve du 
Ducñe d: Spolee, auprès duquel Afdrubal fur défaic par 
Claude Neron, Conful. 

TMÉTAXA, &. f. Dig. De la loie, un habit de foie, On 
trouve ce mot dans le Code & dans le Digefte. Hing 

MestaxaRiUs, fi. im, Cod, Marchand de foie. 

Mare. Moiflonnez.{imper. act.) & 

M:ra8aNTUR. (imp. pail.) v. Mirars. 

MÉTELI À, 4. f. Weg. Claie d: bois. f. ou bouclier. m, 

METÉELLI ,0-#». Fasr. Des ouvriers, des mercenaires” 
qui {u voient l'armée, 

METELLINOS , 4, #m, Cic. De Metellus. Oratio Me- 
tellina. In, Oraifou, harangue coucre Metellus. 

MÉTELLÜS , i. m. Merellus, vom de plufeurs grands 
Capitunes d: Rome. 

*MÉTEMPSYCHOSIS , ÿr. f. La metempfycofe, ou le 
paflage des ames d'un corps en un autre, qui écoir l'erreur 
de Pychagore,(Ce mor eft rout grec. R. run, anima.) 

Masrenpus, 4, wm. Cic. Ad metendum. B181. Pour 
faire La mo:ffon, ex v. Marsrs. 

MÉTENICUS, 5. Eccz. Ville de Grece, fur le Sery= 
mone , Archevéché honoraire. +. 

*MÉTEORX , ôrm. n, pl. Les méreores, mixte impar- 
fait qui eft formé des Elemens , & qui paroït en l'air, (+ 
ur tollo, dé Jurfum ferantur.) 

MÉTEOROS , ou 

MÉTÉORÜS" ? Elevé. (ab eod.) | 

MÉTÈRÉ , 13, mefii i, méffam, Cas. Moiffonner, faire 
la moiflon , faire la recolre , recueillir les biens de la terre, 
(R: Maussis, moiflon.) 

Metere flires. Vin. Cueillir des fleurs.—fuétum. Cac. 
Recueillir le fruit.Lilis, O vin. Abbarere les Lis. Poff 
terga metentinm. Bin. Derriere les moiffonneurs. Mefni 
mirrham meam. Bis. j'ai recueilli ma mirrhe. Non Jemi- 
nant, non ferunt , neque metunt. Bin. Ne fement , ni ne 
moiffonnent. ee Leger tuam Cr mete. ]n. Mettez votre 
faux dans la moiflon , & moiflonnez. Qur Jeminas #5 
firitu, de ne meter @iræm aternam, B 1 5 L. Cclui qui 
feme dans l'efpric, recusillera de l'efpric la vie érernelle. 
Cum melueritss. Ip. Quand vous aurez fait la moiflon. 
Qui meffreruns regiones ef as. BioL. Qui ont moiflonué 
vos champs. - 

MÉËTI, 16r, méffès sum.(pall.) PLauT. Née arari fes 
teritunec meti, Bisz. On ne pourra labourer , ni femer. 
Agmins metuntur. Si. On moiflonne les Bataïilors, on les 
taille en pieces. Hordea metabansur. B 1 5 L. On couppoit 
les Orges. : 

Marho, onis. Vid, Msrhons. V:!le du Peloponnele, 
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*MÉTHÔDICE, êr. F. Quint, Partie dela Grammaire, 
quiapprend les langues , la methode. 
MÉTHODI CE.(adv.)Mechodiquement, par me- 


thode. 

MÉTHODICI, &räm. m. pl. Celf. Medecins methodi- 
ues , qui n'avoient que la pratique de la Medecine, qui 
aifoïent une frête à part. 

MÉTHODIOM , ï5. n. Petr. L'ordre , ou la maniere 
de fervir un repas. Ejufmodi methodio laws. 1 D. Joyeux 
de l'ordre du fervice , ou de la maniere de fervir. 

*MÉTHÔDUS , di. f, Vitr. Methode. f. mifeibs. Me- 
thodi Geometrica. Ip. Les moyens que la G:omerrie nous 
fournit pour d'verfes chofes. Maxime: Geometiiques. 

MÉTHONE, ér. f. PI. Methone, Ville du Peloponnefe. 
b. Modon, bonne Ville de |'Exarcar de Macedoine [ur la 
Côte Orientale de Morée, Evêche Suffragant d: Patras; 
c'eft par certe Ville que paffent ceux qui vone de Venile à 
Frufalem. 

MairHuRiaDas, 04 p, 9 Quarre Ifles qui font fur Je 

MiTHURiDrs, dur, É Golfe de Megare. 

MesrHyoriuM, fi. n. Pi. Ville d'Arcadie. 

MÉTHŸIMNA, 4 O v 10. Methymna , Village fur la 
Côte Orentale de l'Ifie d= L:fbos , & Arch=vêche honc- 
rare, C'éroit autrefois une Ville tres renommée pour 
T'exceileace de {-s vins.fEccl. M<dine en Arabie. 

É MÉTHIMNEUS » à, fm. Vino. D: M:thymna , de 

«bas. 

MÉTHPMNIXDES, däm, f. Ovid. Les filles , ou fem- 
mes de Me:hymna. 

Mari. Ec:emoillonté. (inf. pal.) v. Merens. 

Maria. ((uppl. Trébus.]La Tribu Meria, la feule Tii- 
bu de Rome qui ne fut pas mife inter &rarios, pat le Cen- 
feur L. Salinator. 

Mariararis. ((ubj.) & Merison. (fut.) v. Meriri. 

. MÉTICÜLOSÜS, 4, #m. PL au T. Craintif,—ive, 
timide. #3, peurcux. "m. apprehenff. (R. Msrus.) Syn. 
Timidus, 

Nullus «ft hoc meticulofus aque. PLAUT. Amp. 1] n'y 

a perfonne fi cimide que lui. 4 Hoc eft l'ablatif gouverne 
par âgué, comme s'il y avoit magir. 

MÉTICÜLÜS, 5. m. (dim.) d: Maricuzosus. 

MarTienDUs , +, #m, Cic. Qu'on doit melurer. 

Marins. M=lurez.(imper.) v. 

METIRI, ti br,5r13, mensis smm. Cic. Arpenter, me. 
furer,[ juger de, eftimer. de 

Mossrs agrum, Cic. Mefurer un champ.-iter, crfu. 
CaATUL. All:r, marcher.-mare. Ovip.Traverfer la mer.— 
aliquid fuis commodis. Cie. Juger quelque chole par rap» 
port à les interéis. Voluptate omaia meriuntur, Cie. l's 
n'eftiment les chofes qu'autant qu'elles donrent du plai- 
fir. Metiri ocul:s aciem, Li v. 6. 13. Juger d'une armée 

par la feule vue, en coznoître la force. Officie metiri om. 
#54. C1c. juger de tout, par rappett à fon devoir, Me. 
tientur à loco cadauris. Bisz. Melureront J'efpace qu: 
fe trouvera depuis le corps mort. Convallem tabernacu. 
lerum metior, | p. Je prendrai les mefares de la vallée 
des rentes (pour la parriger.) In qua menfurs men fus 
rt15, Bige, De la meme maniere que vous aurez meluté. 
Ne metisris, Ip. N: mefurez point. (R. pwred , metior,) 
SyxnN. Minjurare. 

Metiend; junt peccats non evrn Cie. Ce n'eft pas pai 
l'évenemenc que l'on doic juger des pechez. X Ærernitas 
‘nuls tempor:s cireumferiprione metitur, C 1 c. On apporte 
cette derniere phrafe pour prouver qu: Mersri eft auf 
piilif; mais quoique le Trelor de Ciceron de Charles 
Estienne, & le Trelor de Robert rapportent cette phrale, 
k Cicerun même de Charles Eftieonc porce, Fit quadam 
Ab infiniro tempore aternitat, quan nuila temporum cir- 
sntmfcriptio metsebatur fpttio. 1. de nar, 16. D: même 
qu£ dans l'édition de Robert Efticnne, 1, de mar, gr, cel- 
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le-ci eft de 1538, & celle de Charles eft de 1554. Dans 
les autres éditions de Ciceron , il y a auffi, Qwam nullæ 
temporum cireumfcriptio metichatur, 1. de nat, 21. Qu'au- 
cun efpace de temps ne pouvoir borner, 

METITA , 4. f. Prof, Ville de la petite Armenie. k. 
TG ou Maraz [ur l'Euphrate, dans la Turquie en 
Afz, . 

METITOR, ôris, m. Front. Melureur, Arpenteur. ". 
(R- MsrTirt) 

METO , tis. Vid. Merers , moiffonner. Scichas quis 
meto nbi non feminawr. Bisr. Vous [çaviez que je moif- 
fonne où j+ n'ai point feiné. ‘Ur fementem fec:ris it3 me- 
tes, Cie, 2. de Orat. 261. Vous recucillerez comme vous 
aurez femé Ciceron veur dire ici qu'il lui rendra la pa- 
reille, nous dirions à bon chat , bon rar. 

METO , &r. Vid, Mirars. 

*MËTONYMIS, 4. f. Cire. Metonymie, (trope de Rhe- 
torique par lequel on donre le nom de la caufe à l'effer.) 
brave. 

*MÉTOPA, 4. Vire. Métrope. f. terme d'Archire@u- 
re , l'efpace qui eft enre chaque criglyphe dans la frite. 
(arm. 

*MÉTOPIOM, ÿ 5. n. PI. Huile d'amendes ameres. f.} 
arbre d'Afrique. (sesraimres,) 

*MÉTO!OSCOPIA , 4. f. La Meropofcopie , art de 
deviner le remperaminent des hommes,par la feule infpec- 
tion du vilige. 

*MÉTOPOSCOPÜS, 5, m. P!.Un Phyfionomifte, qui 
devine par les traits du vifage le naturel d'ure perfonne, 
& ce qui luieft airivé, ou doic arriver.{girumm, vilage , 
caësleus , cortidcie.) 

METIOR , érès, Vid, Merant, mefurer. 

MÉTRAS, %, m. Ecc. Mretran. 

*MÉTRETÀ , 4. f. Col. Metrete, f. Certaine mefüre 
Ariique qui répondoic à celle qu'on nommoit Cadws,qui 
contenoit environ trente pintes de Paris, d'autres la fone 
plus grande; nous n'avons rien d'affuré jà-de(fus. pnrgnmir, 
Capientes fingula metretæs bina. BiB1. Tenant chacun 
deux metretes. 

Marrias, «. m. Eccl. Mere, Mitre, Metrias. 

*MÉTRICUS, 4, #». PL. Qui cone-rne l-s melures,f 
mertique. Q #1. De vers, qui concerne les vers. (R. Ms- 
TRUM, æire4n95.) 

MÉTROLOLIS , 35. F. Srrab. Ville de Theffalie,] Ville 
de ia grande Phrygie.fEce!. Metropole , Ville Arcinepif- 
copale, Ville mer: , ou mere ville. + 

MÉTROPOLITANUS , 5. m. Ecel. Mecropolitain , 
Archevéque. | 

MÉTROPOLITE , Zrwm. m. Ceux de Mecropolis. 

*MÉTRÜM, 5. n. Col. Mefure. f. metre. piregr. Me- 
tra Virgilii. Co. Les vers de Virgile. 

Meruaris. ({ubj.) Msruzsanr. (imp.) G 

MÉTUENDUS, à, #m. Cic. Terrible, redoutable. @œ 

Mirusns , entis. Craintif.(part.) v. MatusRs. Hine 

M:srusnTion , oris. m. Ovrd, Plus craintif.(comp.)de 

MÉTOËRÉ,5, #8. Cic. Craindre , redouter , 2p- 
grehender.{r. Msrus.) Syn. Témere. | 

X Ce verbe failoic aucrefois au fupin metnswm, puifque 
Lucrece a dic metntuse ; 

On dit metuere aliquid , ab aliquo, de aliqua re. Cic. 
Metuere alicui, PLAUT. Pro aliquo, Crus. Propter ali- 
quem. PLAUT. Metuere ne, ne non. Inst. TsR.-Hf ne, 
Cic. Non,metuo quin. PLAUT. Je n'apprehende pas que. 
Metuo ne fit intus. T a R. J'apprehende qu'il ne foit au 
logis. Si meruis ut fais mea doms curetur diligensèr, Tia. 
Hecyr, 2, 3. 35, Si vous apprehendez qu'elle ne foic pas 
bien craicés dans ma maillon, Metuo utne pereas, C1c. 
J'apprehende qu'il n'en meure pas. Metuo nenon fit fur- 
ds. Praur. J'apprehende qu'eile ne foit fourde. Mermit 
loqus.Ovio. Li apprehende de parler, Meswi rangs. ar 
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1! apprehende d'être touché. Metuens fem. ViRe. 
Qui craint pour le temps d: (a vicilleffe. De lanificie ne- 
minem metuo un& atate que fit. PLAUT. Mere. 3.1. Pour 
les ouvrages de laine, je ne crains aucune file de mon 
âge. Meruo Reipublica, C1c. Je crains pour la Republi- 
que. Eadem metue ab hac parte, Ip. Je crains la même 
chofe de ce côté-là Qya À vobis mermere debent. Cic. 
Qu'ils ont (ujet d'apprehender de vous. Metuit de mea 
vita, In. Il craint pour ma vie. Ne metuas à facie corum. 
Bisz. N:les craignez pas, Metuebant ferwi. Cuc. Il écoit 
craint des efclaves. 

METUI, dr. (palf.) Ovin. Erit cur metwsris ab hofie. 
Jp. Vous aurez lieu de vous faire apprehender de l'en- 
nemi. | 

MÉTUÜLX, £. €. PL. 7. P cite borne. (dim.) de Mira. 
Eccl. Mcdol: , près du Bourg Saint- Sepulchre. 

MÉTÜLÜM , i.n. Eccl. Mcle, en Poivou. 

Metunr.(s.pl.) v. Mersns. 

METUO , is, Vid, Merusru. 

METUS, #r.m.Cre. Crainte, peur , appr<henfon. f. 
[Svw. Timor.] 1n metu eff. Tan. Etre dans la crainte, 
dans l'apprehenfon. + [| On dit Merum alicuiincutere , 
inferre, effrrre, intendere. Cic. Facerr. Qvip. Conjicere, 
adducere aliquem in metum, Cie. Afficere aliquem meta. 
In. Faire peur à quelqu'un. Metwm abftergere, adimere 
alieni, demere, excutere. Owip. Aliquem metu liberare. 
Quinr. Ocsr la crainte à que'qu'un. Metws cff morbi. 
Cats. On doi craindre de romber malade, la maladie eft 
à craindre, Sine metu eff. In. Mer vacare.Cic. Ne poinc 
appreh:rder, ne rien crairdre. 4€ Metsr écoit autrefois 
du feminin auf , comme le remarque Fefus. 

De propitiaio peccato nols elfe jine metu. Bis. N: foyez 
pas fans crainte,de l'off:nle qui vous a été remife. 

MÉTÜTUS,4,um. Luca. Q1'on à apprehendé. 
{parr. pall.) v. Maruans. Nam cuprdé proculcasur mimis 
ante metutum, LUCR. s.5,v. 1139 On fe Fait un plaifir 
de fouler aux pisds , de craiter avec indignité ce qui a fair 
auparavant le (ujet redoucable de nos craintes, 

MEVANIX , à. f. Tac, Ville de l'Ombrie en Iralie. b. 
B:vagna, ou Bevagne. 

MEVT. Firg. (voc.) de 

MEVIUS , 55. m. Mevius , Poire dont Virgile fair 
peu d: cas. 

MECM ji, n. PL Plarte dont la f-ureft à cinq feuilles, 
d'{poices en rofe à l'extremité du calice. Lorique certe 
fleur eft pañlee , le calice devient un fruic compolé de 
dei x (eme ces ob'ongues arsondies (ur Je dos & canelées, 
ajoutez que les feuilles font arransées fur une côte, & 
découppéestres menu, ce qui suia fair donaer le nom de 
meurs ; car peer fignifis menu. | 

Meum eff. (lappl. Negotium.) C'elt à moi, il eft de mon 
devoir , ilm'inporte. Mewm @ tuum. Le mien & le tien. 

MËOS, à ,smm, Cic. Mon, mien, ma, mienne , qui 
eft à moi, mes, miennes, le mien , la mienne. (a. Eco.}/: 
meus eit faäus Tr. Ade!.L eft à moi.De mee.]p.C'eit de 
mon bi-n.Verum nt fimulares Non mes eff fimulatio. TR. 
Heaur. Mais feulemens que vous fafliez {embiart. Je ne 
fçai point faire lemblant. Mes fic eff ratio, y fic ansmum 
induco meum. Tin. Adel. C'eft Là mon fenciment, & voici 
comme je railonne. Omne meum, tumm eff. PLaUT. Tout 
ce qui eft à moi, eftà vous. Mipatrue. Tan. Mon cher 
oncle. Anime mi, In. Mon cher cœur, Mesa mans, Cic. 
De ma propre main. Mews eff bodie dies. C'elt aujour- 
d'hui mon jour de fiévre. Mea eff ulrio. Brsu. L+ ven- 
geance m'eft relervés, Nihil addo de meo, Cic. Je n'y 
ajoute rien du muen. Mecpre ingenio, PLAUT. D: moi-mé- 
me. Mes quidem fententiä. TER. Scion mon fenciment , 
comme je penfe. Vindiété fo;*quam mens à Praidre receff. 
Psns. s. #8. D-puis que le Pre:eur m'a declaré libre avec 
la verge deftinée àceure ceremouic. Vid. VINDICTA. Adea 
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ef defcripris. Cre. C'eft moi quien ai fair le deflzin. Mca 
negçot 4. Ip. Mes affaires. Non meswm illud erbum farcie, 
quod 14, Micio, benè ©r fepientér dixti dudum. TR. 
Adil. Ne croyez pas que je veuille m'attribuer le b:au 
mot que vous avez tantôt dit fi fagement , c'eft vous qui 
en êtes l'Auteur (Le défaut le plus ordiraire de tous les 
hommes,c'eft d'être trop attachés au bien quand ils fonc 
vieux.) 

MEXICANIAÀ,2.f. Le Mexique, Royaume dans l'Ame- 
tique Septentrionale. 

MEXICÜM ,5. n. Mexique, Ville tres belle, Capi'a'e 
du nouveau Royiume d'Elpagre dans l'Amerique Sep- 
tentriona'e , érigée en Archevêche l'an 1 534. 

MezenTius, sf. m. Wirg. M:zence le Pere de Laufus, 
qui éto t un grand impie, 

Mi. (pour) Mini Ter. Virg.lile mi videtur par. Carus. 
Il me paroit égal. (dac.) d'Es 

Mu. Ter. (voc.) pour Msus, mon. M: bsme. Tan, Mon 
ami. 

Mracorius ,4, mm, Qui el de la Ville de 

Miacor us, 5. f. M acore , Ville de Chalcis. Sp, 

MICÀ, 2. £. Ow:i, Perit morcean, petit grain, miesre.f. 
Micasa auri,l ucn.D:s petits morceaux d'or.—filis, Ov1p, 
Un grain de fel.—hwris, PL, Un grain d'encens. Edwnt de 
mess, Bisz. Mangert les miettes. 

Micans ,antts. Bril'art, luifant. Pirg. (parr,) v. 

MICARE, c7,micù 5. Vire. Reluire,briiler, éclatrer,f 
battre frreilaillir, fauver. 

Arteria micant, Cic. Les arteres battent. M'ert auris 
bus equus, Vino. Le cheval remue les orcilles fars ce. 
Metu micuere fins, Ovin. Le cœut lui bactic de crainte. 
Cur fimere micatt Ip. Pourquoi tremble t il de peur > 
Micare digitis, Cie. Jouer à la mourre , devirer combien 
celui contre qui l’on joue a levé de doigts, Oculi micens 
igne. O vip. Micatignis. Vino. Ex cculis micat ardor. 
Lucr.Le feu lui fort des yeux. Micent gladii, Liv. Q ren 
mette l'épée à Ja main. Crebris micat ignibus arher. 
Vino. Le cieleft rout en feu , il fait des éclairs à chaque 
moment, Æra micantia, Ip. Les épées luifantes. 

*MICCOTROGÜS,. m. Plaur. . 1. 3. Quiman- | 
ge peu. (de puemgs, pour maxggs , petit ; Ce rpss, manger. 

MICHÆAS, . Bibl. Mic hée, l’un des douze AR 
Piophees, (ous Joarhan. Cent avaut celui-ci parue un 
autre Prophere du même nom, fous Achab Roi d'Ifraël. 

MICHAFL. {indecl.) np Michel, nom d'un An- 

MICHÂAËL., élis, m7" rouge. Miel. 

MICHAELÏIS, ïs. f, Ecel, Michelle , veuve, 

MicHasris-Mons, sntis, m. Ecel. Mikelburc, ox 
Mkclfbuk, Bourg en Baviers. 

MICHALE, é&. San. Tr. Fameufe Sorciere, 

MicHhaas. Vid, MicuÆas. Ù 

MICIACÜM , 5. n. Eccl. Meffac en Bretagne près de 
Nantes. [Saint Memin, aux Fauxbourgs 'Orleans. 

Micipsa, 4. im. Sail. Micipfa Roi des Numides, fils de 
ce Mafiniffa, qui lala fon neveu Jugurtha hericier de 
(es Erats , corjointement avce fes erfans. 

*MICROCOSMUS , 5. m. Le microcofme , le perir 
monde, le monée en petit. (mmpgr, petit, Co armes , 
monde.) ss 

*MICROPSYCHUS, chi. m. PI, Qui a peu de cœur , 
chiche. {r. uunggs, prtit ; dr Ywys. l'ame.) 

*MICROSCOPIUM, i 5. n. Un microfcops, efpece de 
lunette pour découvrir les petics ebiccs. (R. rxerlemg ,. 
cor fidere.) 

*MICROSPHÆRÜM , 5. n. PI. Efpece de nard dont 
les feuilles fonttres psuces. 

+MICTOR ,0 is, m. Pilfeur. m. 

MICTÜRIRE , s56Hir3 1. Tuv. Avoir envie de piffer ,. 
om de faire de l'eau. (r. Murs, pilfex.) 

MICULA., à, £. Ceif. Pere miette , petit grain, pe— 

QQ3qq 
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sic morceau. {dim.) de Mic 4. 

Mipa: Vid. Minas. 

MibarNses, im, Cic. Ep. Ceux de la Ville de Midée 
€ Phrygie, qui étoit du département du Proconiul de 
Cilicie. % (On lit Midenfes où Mydenfes dans plufieurs 
éditions , ceux de Myndos Ville de Carie ; mais ce pays 
n'étoit point du r-ffurt deCiceron Gouverneur de Cilicie.] 

Mipaïon ,«w 7 Midée, Ville d:Phrygie, qui évoit 

Mibasum, i, D. è du département du Gouverreur de 
Lilic'e. 

MIDAS , 4. m. Ouid. Midas , fils de Gordius Roi de 
Phrygie, à qui Apollon, (felon 1a fable, )donna des oreilles 
d'Alne pour lui avoir prefere Pan. L'origine de cette fa. 
ble, felon quelques-uns , eft que Midas fçavoit tour ce 
que l'on difpit pat le moyen des efpions qu'il avoic par- 
xout. 

MIDYX » 4. . Eccl, Meath , Contrée d'Irlande. 

*MIGMA, ätis. nm, Bibl, Mélange. mm. (R. péyro , mif- 
geo , méler.) 

M'orañar. (imp.) Micrans, #ntis. (part) v. 

MIGRARE, gr, gravi, grätum. Ci1c Changer de 
demeure , ou de lieu , aller demeurer ailleurs , déloger , 
démenager , fortir de. A. Gell feran(porter. Cik. N:gli- 

"gen, lailler pale. Luer. Se pafler. [On dit Migrare ali- 
que loco. Cic. à, ab. Hor. de, ex aliquo. Cic. in aliquid. 
Cic.Ov1D.] Migrare communi jure. Ip. S'éloigner du 
droit commun. Migrans in mucronem. PL. Qui fe termine 
en poince. Migrare domo. C1 c. Deloger.—cx nurbe, Tin. 
Sortir de la Ville.—de , ex hac vita, Cic. Sorcir de la vie, 
mourir. Migrare nidum., À. Geir. Tranfporter fon nid 
ailleurs.—in cœlnm, Cic. Aller au cicl.—in vaerias figu. 
ras. Oviv. Prendre diverles figures , diverfes formes. 
aduerfe meatu,CLaUD.Rerourner vers {a fource. Migrant 
dia. PLAUT- Les parolss's'envolent. Migrauit à Gali. 
lea. Bisu. Il fortie d: Galilée. Migrans indé, Ip. En (or- 
sant de là , à la fortie de là. Omnia migrant. Luce. Tour 
pale , cout déperit. Hine 

MIGRATIO , bnis. f. Cic. Changement d'habiration, 
de lieu, de demeure, démenagement , paflage, m. Mi. 
grationem Ge emprionem feliciter evensre velo. C1 c. Je 
fouhaire que vocre changement de demeure & votre ac- 
au'fition vous foient favorables. Migratu difficile. Liv. 
Diicile à cranfporter. 

Micro, #1. Vid. MIGRARG. 

Antequam ex bac visa migro. Cic. Avant que je forte 
de cerre vie. 

Mini. (dat.) d'Eeo. À moi. Mihipte. C À Tr. A moi- 
mémz=. Mibi fum, PLauT. Je fuis mai:re de moi-même, 
ou de im=s aétions. € [ Min fe traduit le plus fouveuc en 
François par me. Quid mihi dabis ? Que me donnerez- 
vous ? Mih afferunr. Cic. Ils m'apportent ; mais après 
un impératif il fe eraduit par moi.] D4 mibi intelleGum. 
Bin. Donncz-moi l'inteligence. à 

Se Souvenr Mihien Latin, auflibien que usï, on sus en 
grec, eft expletif, c'eft à dire , qu'il ve fert qu'à remplir 
Ë phrafe, ians qu'il foit abfolumenc veccffaire pour le 
Jens,comme dans notre Langue: payez moi ce domeftique 
infoient , & mettez-le moi à la porte fur le champ. Don- 
rez moi cent coups de bâtons à ce coquin-là. Quand on 
êreroit ce mos de vous çes endroits , le fens de la phrale 
fcroir égal. ; 

Tu raihi bn in circule decipiare aduer[arii flipula. 
fiuneula, Ce cum obfignes tabulas clientis tui, quibus in 
tabellis id fit feriprum quo ille capiatur , ego s1bi ullam 
£r{ 1m majerem commirtendam puiem. Cic. Orat, 174, 

Sitenim mihi tinéfus litreris Cic. de Orar, Tu mihi cm 
cireumfeffus à tam illuffri ciuitate [is prepter tuum [celss, 
€ hic nib5 perfugium fperas futurum, 3.in Vercr. Îs mihi 
#éam g'oriabritur, Cicin Pi, Ad slla mihi pro fe quifque 
Aerjtèr intendat ARINM , QUE VISA, JM IMOTES , Per g42s 


MIL. 
virot , quibnfque artibur, domi, militisque, @ partum 64 
auétum imperium fit. Liv. ». Pref. 

MILANION. Prop. Le même que MsLsAGSR , qui af- 
moit tendrement Atalante d'Areadie. 

MILES , militis, m. Cie. Un foldat , un homme de 
uerre, m, O v1D. Ulp. Appariceur , ow Huiflier qui va 
evant un Magiftrat, G:ollier des prilons, Sergent, Gat- 

de. Milites expediti, levis armature milites. Cas. Des ol- 
dats armés à la legere. Zmitari militem gloriofum. C1c. 
Faire le fasfaron. (R.Mize. q. mllefimus, Milices, prius 
merites à merende fipendio ; poftcà melices denique mili- 
tes diéfi funt. ‘Unde contraëto nomine Metelli. q, Merirel- 
li.) Precepit militibws, B 18 2. Commarda aux foldats. 
X Miles dicitur qui explete tyrocinio in numeros relatus 
«ff. A l'ige de dixfeptans , on étoir obligé chez I:s Ro- 
mains de porter les armes dix ans dans la Caval:rie , ou 
vingt ans dans l'Infanterie, 

MILESIUS , 4, #m. Cic. Qui eft de Milse , Milcfien. 

Miruripa.{acc.) de 

MILETIS, dir. f, Ouid, Biblis , fille de Milete. 

MILÉTÜS, 5, f. PI, Miler, Ville de l'Ionie fur la mer 
Epée dans l'Afie Mireure, quia pris fon nom d'un Mile- 
cus fils d'Apollon & de Diane, felon Ovide, Herodote dir 
que fon Fondareur eft N:leus. Eile écoit celebre par là 
bonté d: fes laines & de (es draps. 

MILETÜM , #. n. Ecel. Milet, Ville demi-ruinée de la 
Calabre Ulrerisure au Royaume de Naples. Les Evêchez 
de Vibo & de Taurianum y furear transferés l'an 1087, 
{ous la Metropole de Reggio. 

MILIARIA , £. f. PI. Hsrbe qui étouffe le millet. (x. 
Misium.) 

MILIARIOM, î. n. Sen. Sorte de vaifleau haut & 
Écroic, en ufage dans les bains. { Beroalde & d'autres 
précendenc que Miliariwm eft un vale pour cuire le mil= 
icti mais Cujace prouve fort bien que c'eft la même cho- 
ie que Ahenwm , yale à Faire chau Le de J'eau.] 

MILIARIUS, 4, #m. VaARR. Qui le vourric ou s'en 
graille de millec. (R. MIL1ARIUM.) 

MiLiTaNs, 4m, (parc.) v. | 

MILITARE, 15,45, ätém, Cic. Faire la prof:ffion 
des armes, le métier de Ja guerre, porter les armes , 
faire la guerre, fervir dans les trouppes,combarere. Perr, 
Etre uuile. (R. Mizss.) Milirare in [yivis, Horn. Chaff:r 
dans les boss, Muhrare alüiui. T a c. Eure à la folde de 
quelqu'un. Militare [ub Annibale. PL. Porter les armes 
ious Annibal. Eadem ratio militar, ]. C. La même railon 
iubfifte , la même railon a lieu, 

MILITARI, dr, rs sum. (dép.) Hor. Le même. 

MILITARIS , ré. (adj.) Cre. Miiicaire , qui appar- 
tient à la guerre ou aux foldats, Æferbs miliiaris, D 1. 
Herbe fort bonne pour guérir les plaies. —home. PLaur. 
Un homme de guerre. Militaria ingenis. Liv. Des e[- 
prits guerriers. Opers mulitaris. Liv. Le métier de [a 
guerre. Militare munus.C.Nsp.L'Ofce de fimple foidar. 
Res militaris, Liv, L'art militaire. Via militaris, VaRR. 
Un grand chemin. Libri de re militari. Cic. Livres qui 
craitent de l'arc militaire, Vir miliraris, Bigz. Homme de 
guerre, Tribuni militares. Cic. Les Tribuns militaires, 

MILITARITÉER. (adv.) Liv. En (oldat , à la maniere 
des foldats , cavalierement , en homme de guerre, Mili- 
tariter loqur. T ac. Haranguer en foldat, 

MILITARIUS', 4, #m. PLaur. Militaire , qui appare 
tient à la guerre. SyN. Militaris. 

MILITIA, &. f. Cie. La guerre.f. le métier de la guer« 
re, milice, campagne , le c:mps qu'on eft à la guzrre. 
Dare nomen militie, Cic. S'enroller , aller à la guerre, 
Vigeimo militia anno, T AC. Après vingt campagnes, 
après avoir fervi vinge aos. Milirie maturus, Liv. En âge 
d'aller à la guerie. Honoratier militia. Liv. Emploi plus 
honorable dans l'armée. Militie laber, Liv. Les fasigues 


MIL. 

de la guerre. Ad militiam ire. Cic. Aller à [a guerre. 
Domi € militia. Ip. En paix &en guerre. Miliris urbana. 
Cic. Le Barreau , le Palais , la chicane, {c'eft une efpece 
de guetre que font les Avocats en plaidant les uns contre 
les aucres.)—weneris, Prop. Le mariage. Militia Palati- 
m4. Con. Les Charges chez le Prince. Militie cafus , mi- 
ditia caduca photos: 10. Un Brevet de retenue fur ure 
Charge ou fur un Office. Miliria facramento obligare. 
Cic. E:roller un foldant en lui faifant préter ferment. 
Ut fecundo eum militia facramento obligaret. Cic. 1. Of 
De l'engager par un nouveau ferment. 

MILITO, 4. Vid. Mivitans. Aller à la guerre, 
combarrre. 

Maiuium, fi. n, Ouid, Le Miller , plante dont [a fleur 
eftäplufisurs étamines qui fortent du milieu du calice à 
deux feuilles , parmi lefqu-lies e crouve le piftile qui de- 
vient ure graise pr:fqu: ronde ou ovale , enfermée dans 
les feuilles qui ont fervi de calice à la fleur, & qui en fe 
rapprochant forment une coque. Ses fleurs & fes graines 
naiffsnt er botre ou en bouqu:t. (r.Maizus. Fef ) 

MILLE, 5s. Macr. Mille, milier, Mure eft irde- 
cl'rable au fingulier, & le joint avec coute forte d: genres. 
Vid. Musa. Mille agna. Vince. Mille brebis, Centies 
m lle, Cic. Cere mille. Mille pedites. Liv. Mill: Fan- 
taffins , mille hommes de pieds, Mille colores. Vire. Une 
infiricé de couleurs. 

Micra, num, —ibus, (pl) Mil'e. %[ Avec ce plurier on 
mer ordinairement le genic:f } O:fo millis nummorum, 
Hor. Hit mille écus. Curarren millis. Prop. Mille in- 
quiétudes. (On pert'anT mettre le même cas après millia, 
comme on mzt quelquefois le genitif après mille.) Decem 
millis talents, Cic. Dix mi Le calents, M:lle annorum vi. 
vere. PLAUT. Vivre mille ans. : 

O: dit bis mille, où duo millia, Cic. Deux mille, Tria 
millia, Trois imil'e. Quatuor millis. Quatre mille. Piginrs 
millia heflium, EUTR. Vinge mill: hommes des ennemis. 
M:llia pafiuum ducenra quadrrginta in longitudine. Cas, 
Bell, ÿ. 1. D:ux cens quarante mille pas en long. Dwo 
millia quadringenti ,tria millia quadringenti. Liv. Deux 
mille, crois miile quatre cens. Centena millia, Bisz. Cent 
mille. Dens nullia. JD. Dix mille. Mwltis cum millibus. 
Viko, Avec une grande foule de gens. Millia millism ms. 
niffrabant ei, & decies millies centera millia affiflebant 
si. B 18 L. Un million (d'Anges) le fervoit, & mille mil- 
lors aflitoicue devant lui. 4€ [ Avec millis on met 
quelquetois l'adie@if au genre mafculin,en le faifant rap- 
porter à bemines.] Samn:tiwm duo miilra caf. Liv. D:ux 
mille Samnices de tués, Due millia eleéi. Fior. On en 
cho fit deux mille. Duodecim millia jfgrati. Bisz. Douz- 
mille qui furert marqués. . 

Miisia tour feul fgnifie quelquefois un efpace de 
chemin. Vid, Passus. Vid. MILLIARIUM. 

Mirzsrozra, 4. & Milicfeuille. f. plante à fleur 

Murcirouium,si.n. * $ radiée. Le difque de cetre 
Azur ef un amas de flsurons portés chacun par un em- 
brion La couronne de la même fleur eft formée par quel- 
ques demi-flurons portés auf fur mn embrion. Toutes 
ces pieces font fourenues par un calice cil yndrique com- 
pofé de piufieuts feuilles en écailles, Lorique la flkureft 
paflee , chaque embiion devient une femence aflez me- 
nue. Ses f‘urs naiffent à La cime des branches en bouquets 
fort ferrés , & (+ feuilles fonr découppées menu, comme 
Le nom le fair conroître. 

* MILLENUS , à, #m. Biss. Dederunt millener, In. Ils 

donnerent mille foldars. Cenrum @ mulleni. B131. De 

cent, de mille hommes. X Ce nom latin ne fe rrouve 
u’au plurier. | 

MILLÉ-PÉCÜS , ëris, Ecez. Meobec ,en Berri. 

MIiLLÉPÉDÀ , &. f. PI Une efp:ce de chenille qui a 
plufeurs pieds. (R. Pas, pedrs, pied.) 


2 | MIl. LEE) 

MILLESYMUS, à , #m, Cic. Milliéme, Millefmo 4n- 
ne, Ip. La milliéme année, l'an mil, 

MazsssraDium, #. n. Eccl. Milftat ,auDiocefe à 
Salfbourg. 

Macsia. (pl) id. Mises. Mille. 

Mauczia. Efpace de chemin. Vid. Passus. 

MILLIACÜM , i. n. Eccl. Milhac en Languedoc , am 
Docele de Beziers. | Milli en B:auvoifs. 

MiLLIANA , 4. £. Ecel, La Milhaue en Portugal , aw 
Diocefe d'Evora. | 

MILLIÂARÉ , ïs.n. Cie. Mlle pas , un mille. Le même 


ue 

MILLIARIOM , . n. Cire. Un mille, l'efpace de mille 
pas Géometriques. Ab nrèe Roma fexto milliario , dsde- 
cime milliarie , oëavo decime milliarie, EuTR. À fix mik 
les de la Ville de Rome , à douze milles , à dixhuit milles, 
Sexto decime roilliario ab urbe Rema. 1p. A feize milles 
de la Ville de Rem. @:'e amba civitares tam vicina urbi 
Jurt , ut Fidena feprimo , Veientes decime offare milliarie 
abjin:, EUTR 1.16. Ces deux peuples font fi voifirs de 
Rome , que Fidenes n'en efl éloignée que de fcpt milles, 
& Veies de d'xhuir milles. X{11 (emble qu'il y a ici er- 
rur dans le chiffre, & ure tranfpoñrion de noms car 
c'eft Fideres qui étoit éloignée de dixhuit milles, & Veies 
de fix milles , comme le dit le même Auteur au chapitre 
qra riéme du même Livre.] 

MILLIARIOS , à, #m. Varr. Qui pefe mille livres. 
Milliarius grex, Ip. Un troupprau compofé de mille 
béces. Portiéms milliaria. Su at. D:s galeries qui onc 
mille pas de jong. 

MILLIES. (adv.} CicMille fois, ane infinicé de fo s. 
Decres millia ,centena millia, Bisz. Mille millions. 

MILLOM , 5. n. Var, ? Collier armé de clous qu'on 

MILLUS , 5. m. Fiff. $ mer aux Chiens de chafle. 14 
yà dans Varror Misziu M. 

. MitmanDra, 4. f, Eccl, Marmande, Mormande , 
riviere en Berri. 

Miirio , en, Ecez. Meozon , riviere en Poitou. 

Mavriras , 4. m. Pl, 36. 29. Efpece de Sanguine. (R- 

pikme , rubrica.) 

MILTUS, 5. f. Vitr. Du rouge , efpece de minium. 
Cers ex muito, Ip, De la cire rouge. 

Miivina 3 4, f. Feff. Elpece de fuite. 

MILVINÜS ,3, wm. Cic. De milan, qui concerne [e 
pas (R. MisvUs.) Pes mulvinws, Cox. Pied-de-milan, 

etbe. 

MILVIÜS-PONS , miluii pontis. m. Tac, Le Pont 
Milvius {ur le Tibre, dans le Terrivoire des Peuples La- 
tins. b. Ponte- molle fur le Teveron ou le Fibre , dans Læ 
Campanie. $ 

MILVIUS, Fr,m.one, . à Un Milan, oïfeau de 
MILVOS, 5. m. ” $ proie. fun poiffon de 

mer qui a des corres, Plant, Un ravifleur. 

MIMA , ä. f. Cic.& 7 Bouffonne, Comedienne, fnony 
Mimz , arum. Ho. S d'uie montagne d'Ionie. Æine 
MIMAILONES , ww. f, pL Les Bacchantes, Vid, Ms. 

MALLONIDES.. 

MIMALIONEÜS , 4 , mm, Prrs De Bacchantes. 

*MIMAL]I ONIDES, #m, f, pl. Oxid, Les Bacchanreg 
qui “jar de cornes pour imiter Bacchus. (suméroés, 
imite. 

Mimas, ation — 7 2? Mendes , Ville mediocre d= 

Mimars, #1, f, ES la premiere Aquitaine, & de 
l'Exarcac des Gaules, Capitale du Givaudan dans Je haux 
Languedoc, Evéché dès l'an soc, fous Albi. 

IMATENSIS , fr. Eccz. Qui cit de Méndas. 

Mimi. pl. Vid, Mimus. Ù 

MIMIAMEÏ, ôrwm. LL. J. Pieces comiques. 

MiMICE. (adv.) Car. En bâteleur , en Comedien , e# 
boutioo. {ucedere w:micé, lp. Se: donner des 2:15 de Cor 
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unedien dans fa démarche. (Murex lit myrmicè , en pas de 


fourmi.) 


MIMICÜS , à , #m, Cic. De bouffon, de baladin , de 


bireleur. 
MiMOSS , &. f. La Senfitive, plante dont la fleur eft 
un peut gader , du fond duquel s'eleve une touffe d'era- 


mines, parmi lefquelles fe crouve un piftile qui devient uve 


filique compolée de deux coffes, qui renferment quelques 

femences oblorgues & plates, &c. Ileft effentiel aux ef. 
ces de ce genre, d'avoir les feuilles rangées par paire: 

fur une côte , quife rapprochent l'une de l'autre quand 

an les touche, & qui s'ecarcent enfuice , à peu près com- 

rs ies feuillets d'un Livre que l'on ouvre apiës l'avoir 
rmé. 

MIMÜLX , £. F. Cic. Petite bâteleufe,s# Comediente. 
(dim) de Mima. 

MIMÜS, 5. m. Cie. Farcewr , bâteleur, Comedien, 
boufon. ». qui contrefaifoit rout ,fla farce. f. piece de 
cheacre,danie ridicule. (R. sumsse fa, contrefaire.) 

Mimum agere. ] U v. Faire le bâreleur , ow le bouffon. 
fr »rmnem drvulgare, Sat. Faire connoître coure la 

arce. 

Mix. (indecl.) Auf. Efpece de poiffon qui fe trouve 

s les mines d'argent. 

Min ?(pour) Mini ms. Perf. Elt-ce à moi? 

MINA,Z. f. PI.Mine, f. (forte de poids parmi le: Grecs, 
qui peloit cent dragmes attiques,) monnoie qui valoir en- 
viron dix écus. Warr. Piece de terre contenant cent vingt 
De de large & autant de long. Mina evis. PLaur. Bre- 

is qui n'a point de laine fous l< ventre, qui eft pelée fous 
le ventre. Emit quadraginta minis, PLAUT. Eprd, Il l'a 
achetée quarante mines, é. «. quatte cens écus. #[Ains 
le trouve rarement au Gngulier , quoique Caton s'en foit 
fer vi une fois ; d'où il femb'e que Ciceron l'ait pris dans 
lu deuxiéme Livre De finib, A minis quinque ufque ad 
minam, Ip. Depuis cinq mines jufqu'à une, Les Grecs di. 
fent pré, mna.) 

Mina. Menez. (imper. aét.) d 

MinasanTUR. (1. pl. imperf. pall.) Minanir. (fur. 
At.) v. Minans, mener. 

Minacss. (ple) de Minax. 

MINACLS , 4rum. f. pl. Plaut. Menaces. f, S x u. 
Mina, 

Minacion , oris, Liv, 4. (comp.) # 

MinacissiMUSs , 4, wm, SusT. ({up.) de Minax. 

MINACITER. {adw.) Cie, D'un air menaçant , avec 
menaces. Mimaciis, Ip. Avec bien des menaces , eu me- 
Lçant. SyN. Mipanter. 

MINÆ, ärum, f, pl. Cie. Des menaces. (On le trouve 
au fingulier en ce fens,) hauteur. f. Mine murorum. Vire. 
Les = sen des murailles , hauteur. Perba plena mins. 
rum. Hor. D:s paroles menaçartes , pleines de menaces. 
Mina cogi nulla potuit, Fast. On ne peut l'obliger par 
aucuge menace. 

MinaLion , li. Vid. MsLANION. . 

Minans, antis, (part.) v. MinaRs, Hor.v. Minanr. 

MINANTER. (adv.) Owid. D'un air menaçant , avec 
menaces. SyN. Minaciter, 

MINARÉ,0, ävs, Zrüm, Bip. M:ner, conduire, 
Equos minantes, Fist. Conduëteurs de Chevaux. Me mi- 
nalar, Aus, Me menoit. Miva cn propers. Bizz. Menez 
moi en diligence. Minsbant plauffrum. 1p. Menoient Je 
charioc. Cumqus minafit pres. Biss. Ayant mené le 
trouppeau. SyN. Agere, vehere, 

MINARI, 5°, ais sum, (pall.) Bibl. Ecre mené. 

MINAKI, 5”, anis sum, (dép.) Cie. Menacer. [Virg. 
Etre eleve , 1ailhr , foriir dehors. Minæri beilum, V1RG. 
Meuacsr de la guerre, pronoftiquer , prefager la guerre.— 
crncens alim, Cic. Minacer quelqu'un de la croix, c'eit 
à dire, du gibçt,ds Ja porence, Magna minarss. Pi. 4. 22. 














M I N. 
Vous promertez beaucoup. 

MI ATIO , onis. f. Cic. Menace. f. Syn. Mine. 

MINAX , acts. (adj } Cie. Menaçant, qui menace. 
Star, Elevé , qui fort en dehors , qui a de la faillie, Mi 
+4x ammus. | Us r. Humeur alcire , hautaine. Lirtera 
minaces afque acerbs, Cic. Des Lettres menaçantes & 
violentes. Oculi in morte minaces, Lucaw. Des yeux qui 
menacent,même en mourant. Sermones minaces. Cic. Des. 
difcours pleins de menaces. 

MINCIUS, 5 5. m. Zév. Riviere qui fort du Lac B:na- 
cus, & e pafle dans la Province Venetia: elle fe déchar» 
ge dans le Pô. On l'appelle aujourd'hui Menzo. 

MINDON 9 sis, Eccu. Mondogned. La même que 

MINDONIA , é. f. Ecel. Mindonedo , petite Ville de 
Galice fur le Valinadares en Efpagne , fous la Merropole 
de Compoñtelle, 

MINERVA, 3. f. Cic. Minerve , (fauffe divinité des 
Anciens , qu'ils appelloient la déefe de la fageffe,& qu'ils 
diloienc être fortie de la têt: de Jupiter par l'entremile de 
Vuleain. Elle fe prend fouvent pour la lageffe, la do&ri- 
re, la fcience.) Sus Minervam. ({uppl.Docet.) C 1c. Une 
béte veur cnlcigner fon maître, (en notre Langue,) gros 
Jean qui remonire à fon Curé. Minervä craffä. Co. 
Craffiore aliquid agere. QuiNT, Pingui, Ho. Faire une 
chole groffierement , d'une façon groffiere & peu exaéte, 
Invits Minervé. C1c. Contre fon genie , fans art flans 
avoir le {cours des dieux. 

MINER VA. Eccl, Menerbe,au Diocefe de Saint-Pons, 
en Lasngu-doc. | 4 

MINER VAL, älis, 0. Varr. Le falaire,ou l'honorairs 
qu'on donne à fon maître , un 1egal que les Ecoliers fai- 
foient à leur maître. 

Minsnvina,e. f. Vié. Minervina, concubine de Conf, 
tar tin, dore il eut Crifpus qu'il créa Cefar. 

MINERVINOM , 5. n. Eccl, Minervino, ow Minorbin, 
Ville cherive de la Bafilicate au Royaume de Naples, fous 
la Merropole de Bari. 

Mincans, entis. Qui pille, qui fair de l'eau. ( part.) v. 

MINGÉRÉ, mings, minxi. Cic. Faire de l'eau. Vid, 
MuisRe. » 

MINIACEUS , à, äm. Virn. De vermillon. (r. Mi« 
NIUM.) 

MinianDUSs , 4, mm. PL. ex verb. 

MINIARÉ , 3, dus, atum. Peindr- avec du vermillon, 
rougir.$[ J: n'ai trouvé de ce verbe que l'infinicif paf 
MiniaRi, Cr Minianpus daus Pline. 

MINIARIA , 4. f. PL. Une mine de vermillon. 

MINIARIUS , 4, #m. PL. De vermillon. 

MINIATÜLUÜS , 4, #m, Cic. Pcint avec du vermil. 
lon. (dim.) de Minrarus. 

MiniatTuu Teutonis. Eccr. San-Minar al- Te defco, 
petite Ville de Tofcane [ur l'Arne en Lialie,érigée en Evé- 
ché fous Florence l'an 1623. 

MINIATUS, 4, m, Cic, Peint avec du vermillon. 

Mininavis,idis, Eccz.Medavi, au Diocefe de Rouen. 

MINIME. (adv.) Ci. Point dutout , nullement, en 
aucune maunicre , le moins. Col, Peur le moins. (fup.) de 
Minus. 

Ea extet minimè tribus pedibus, Cor. Qu'elle aie pour 
le moins crois pieds. Minimé gentium, Tir. Nullemenc, 
en aucune manicre, 14 ad te minime emninim pertinebat, 
Cela vous apparcenoït moins qu'à perfonne.Quäm minimà 
Rrignis in cajtris,C.Nar.On allume des feux dans lecamp 
ie moins qu'il eft poilible. Minime feceris. PLAUT. Ne le 
faites pas. Me credo omnium minimé Ætolis Liv. Je me fie 
moins aux Etoliens, qu'à qui que ce foit. Minime graruns 
fetaculum. Liv. Ua ipeétacle qui n'eft nullement agréa« 
ble. Minimè mali, Car. Le moins mal. Confolats funt nom 
minime, Bisz. Ont beaucoup confoié, 1Lum minimè Lan 
suit, Ip, Ce qu'il connut fort bien, Minime reperermnts 


. MIS, : 

Brai..Ne le trouvèrent poinr.Sis awtemm minimi, Ho. Sinon: 
Minime verd. C 1 c. Non vraiement , point durouc. Nec 
minimè. | D. Et beaucoup. Minemë jueundus. C 1 c. Fort 
defagréable. Nom emimima commeueri. 1n.-Etre forr émü. 
‘_ MINIMOM. (adv.) arr. Pour le moins. 
FZMINIMUS, à, mm. PLaur. Tres petit , le plus petit 
de tous, Ad minimum deduë&us amis. Sum. Riviere dont 
les eaux [one fort dimiauées , font balles. Minimur natu. 
Liv. Le plus jeune de tous. Decus non minimum, Ho R. 
Une gloire qui n'ef pas peu confiderable , une tres grande 
gloire. Prouocare aliquem minime. H 0 R. Défer quel- 
qe du pecic doigt. 11 faut fous entendre digite, pour 

ire qu'on avoic plus de farce dans le petic doige , que 
celui qu'on attaquoit n'en avoit dans tout le corps. Mi- 
nitmuns habet frmitatis.Cic. Il n'a point de conftance , de 
fermeté, ([vp.) de Parvus. 

Fraier vriler minimus. Bist. Le plus jeune de vos fre- 
tes. De minimd Tribu 1fraël. In. De la plus petite Tribu 
d'Ilraël. À minimo n/que ad magnum,ad maximum, Brat. 
D:puis L: plus petit jufqu'au plus grand. À maxime nf. 
que ad minimum. Ip. D:puis le plus grand, jufqu'au plus 
perit. Susaruor funt minima terra. B19L. Îl y à quatre 
chofes [ur la teire qui font tres petites. Mimimwms pro 
mAgne placeat tibi, CG improperium peregrinationis non 
audies. Ip. Contentez-vous de peu comme de b:aucoup , 
& vous évictrez les reproches qu'on fouff.e dans une 
maifon étrangere, Qui f lelis eft im minime, B1 51. Celui 
qui eft fidele dans ks plus petites chofes. Mibi pre mini- 
m0 ef5 ut à vobis judicer, aut ab humano die, ]p, Pour 
moi, il m'importe fort peu d'êcre jugé par vous , où par 
le jour humain. 5. e, par le jugement humain, 

MINIO , 5, ui. Vid. Minians , peindre. 

Muiscirue. Æef. (pro) RsminiseiTuR , il fe fou- 
vient. 

Mixissimus. (pre) Minimus, tres petit. 

MINISTÉR, -nifrà. m.f. Ovid, Le miniftre , l'inftru- 
men, l'organe , l'auteur de quelque chofe. ». qui fert à 
faire quelque chofe. Cic. Le mimftre , ferviteur qui rend 
fervice. X On die Minifer alucujus rai, Gin re aliqua. 
Cic. Miniffer fulminis, Hon., Vid. ALas. —#ibidinis, Cic, 
M'aiftre d: fales voluprés. Sceleris min ftri. Tac. Les mi- 
niftres de {es crimes. Minifer in malafsso. Cic. Qui ferr, 
quiaide à mal faire, miniltre du crime. Tu viréwtes ve- 
Inptarum minifiras effe voluifli, C1c. Vous avez voulu 
faire fervir les vercus aux voluptés. Sedirionwm ferui ae 
minifér. Cac. 1. Ep. p. Des ciclaves & des miniftres de 
{cditione 

Acceptus tff Regi minifler intelligens. Bin. Le miniftre 
intciligent eit aimé du Roi. Sed quiemmque voluerit inter 
vues major feri, fit vefler minifier. Jo. Mais que celuiqui 
voudra êcre grand parmi vous, foir vocre ferviceur. 

MINLSTÉRIOM » 35.0. PI, J. Le (erwice qu'on rend à 
quelque perfonne, ie miniftere, Firg. Emploi , ofäce. #. 
Charge , occupation. f. PL. Les valkeus , les fervireurs, les 
domeftiques. Splendidifimis funétus minifiersis. V. Par. 
Qui à eu de beaux emplois , qui a palfe par de grandes 
charges. Frumento per hofpisum mimifteria, compte. Liv. 
On ft acheter des bleds par les domeftiques des hôtes. 1» 
efcio minifferis fui, Bin. Lorfqu'il fera les Fonétions de 
fon miniltere. Qs4 eff on minifterio Ecclefia. Qui {z1x dans 
l'Eplife. 10 miniflerum Sanäorus, Bass. Au lervice des 
Saiuts. Minifferium jufiitse. 1, Le minificre de la con- 
damoarion, dela juftice. Ménsfferimm tas sople. Bis. 
Rempliflez lesdevoirs de votre miniftere. 

MINISTR À, &.f. Ci, Servarue , celle qui fert. 

MiniszR a. (imper.) MinisTRABAT. (lwp.) © 

MiNisTRANDUS , #, mn. TAC. v. 

MINISTRARE , à, avi, sum. Servir, fournir , 
douncr. Mimifirare cibes. S px, Drvirias. Qvip. Fournir 
des vivres , donncp des richefles, ser, P 3 0 p. Monter 


” MIN. tes 
le chemin. Poculum minéftrans. Cic, Qui donne à boire, 
ui fert à boire. Qyed verba éniffret. H o R. 1. Ep. 15. 
Qu: me fournifle des expreflions, qui me rende éloquent. 
Mimiflrare vires, Cic. Donner des forces. Pracinge re, G 
mun:fira mb. Big. Ceignez-vous, & me fervez. Mini. 
frabareis. ID. Los (urvoit. Mivifrare mens. Bips. Pren- 
dre le foin des tables. \ 

MINISTRARI, 6r, Ssils sûm. (pall.) Col. Etre fervi, 
Non veni miniffrari, fed miniftrare, B15 Je fuis venu 
au monde, non pour être fervi, mais pour fervir les au- 
tres. Videndum erit ut is quèm henaent 1m minifiretur. 
1. 11 faudra avoir foin de Jui fournir toutes fes com- 
modités. 

MuusrRaTUz,MinisrRATUM 287. (imperf.) Cie. On 
ert. 

MINISTRATIO , äsis. f. Bibl. Service. f: miniftere, 
m, Mimffrare dampationis. Ip. Le miniftere de la con« 
damnation, [ Svu. Miniffsrimm.] Lavationis ruffice mi=: 
n'ffratie non erit lengè. Virr. 6. 9, Les gens de Ja mailou 
auront la commodité de l'eau auprès d'eux pour laver. 

MINISTRÂTOR , ôris. m. Cie. Qui aide , qui ferr.f 
Sen. Qui ferc à rable.[# arr. Qui donne à manger. Cumre 
S'ulpués, objurgabam,qued miniftraterem peteres non aduer- 
farium, Cic. Lorique je vous reprochois , Sulpicius, que- 
vous demandiez un homme qui püt vous aider, & non 
pas un adverfaire. # Ce mor latin n'eft pas trop certain 
ca cecendror ; car on lir dans des édicions,Orarerem , au 
lieu de miniffratorem. 1. de Oratore 305. J 

MINISTRATORIOS , 4, #m. Man r. De fervice ; 
qui appartient au fervice , avec quoi l'on ferr, 

MINISTRATRIX , icis, f. Cie. Qui [-re. Se Ce mo 
latin n'eit pas trop (ür , puifqu'on lit dans les manuferire 
& dans quelques édicions,mimiffras au licu de miniffratris- 
ces. Nonius reconneit pourtant ce dernier. 

MINISTRO , är. Vid. Minisrrans. Cie. Servir. 

MINITABÜNDUS, à, mm. Liv. Menaçant , fu 
rieux. ex verb. | 

MINITARÉ, 5, vi. Le même que 

MINITARI, br, avis sum. Cic. M:vacer. Mortems 

fratri eff minitatus, C1c. I] menaça de taire mourir [on 
frere. #% [On cite minitare de Plaure ; mais c'eft la deu- 
xiéme perfonne de ménitari.] Ruinam mimitari. Don, 
Adek, 2.2. 31. Menacer ruire. 

MINIÜM , 15. n. Vitr. Vermillon. ". minium. 

MINIÜS , 55. m. Prol. Fleuve de l'Efpagne Tarragon- 
noife,qui fe décharge dans l'Ocean Occidenral. b. Minho, 
Il pale par les Ro yaumes de Galice & de Portugal. 

Mingp DUNUM , i. n. Eccl. Milden , en Suiffe. 

MI , à. f. Ptol, Ville de l'Afle de Croce, (ur la Côte 
Septentrionale. b. Caftel-Mirabel, 

Minoa. Ouid, (acc.) de Minos , ais, 

MINOIOS, à, #m. Vina. De Minos. Afineia regnæ, 
10. L: Royaume de Minos , l'1fl: de Crete. b. Candie, 

MINOR, &ris. Vid. MinaRi. Ci. Menacer, 

MINOR , eris. m.6 £. (comp.) de Parvus. Cic. Plus, 
pecic. m. moindre que. Miner , miner anms, U Le. Un 
mineur , qui #'à pasengore vingt-cinq aus. Minor, uner 
narn. Tan. Le plus jeune. Minorsm gentium dis. Cic. Les 
petits dieux. Minorwm gentism patricis, C ic. Les enfans 
des cent Senateurs ajoutés à ceux que Romulus avoir 
creés , ou les Senateurs de la nouvelle creation. Minor 
matws, Ho na. Ünc moindre crainte. Mimore ver dere ali= 
quid. Cic. Vendre une chofe à meilleur marché. (On 
fous-enrend pretie.)@ a/s 1j} € minor mea ves agatur quam 
tua. Tan. Comme fi je n'y érois pas aufli interefle que 
vous. Cenfor nunorum, I o R. Cenfeur des jeunes gerss 
Mrmores. Cac. Nos defcendans. + Minores non dicimus » 
nifi queties gradusm dificit nemen, S:RY. 8. Æn. 208. 

Minosa , ou Ruscina Minor. Eccl. Minora , Ville 
cheuve du Prinçipare Cixra, fur la mer , au Royawue dg 
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#6 MIN. 
Naples, Evêché [ouf Amalf en #8 7. 
MINGRARÉ , 5, ui , atwm. Bisz. Diminuer, rendre 
lus petit , retrancher. SyN. Minwere. 
MINORARE, br, asüs sm, (pal.) Don. Bibl. Etre di- 
minué Hinc 

MINORATIO , ünis. f. Bibl, Diminution. f. retrar- 
chemert. 

MINORATÜS , 4, #m. Se a v. Diminué , bas. Mi- 
morato pretie. In. À un plus bas prix , à meilleur marché. 

MINORICX , 4. f. Minorque , Ile du Royaume d'Ef. 
pagoc dans la mer M-direrranée. 

Minonis. (gen.) [Ce genitif fe met fouvent avec les 
verbes d'eftime , & onious-entend pretif,] Me m noris fa- 
cio pra ile. P 1 À UT. Epid, Je m'eftime moins que cet 
autre. 

MINOS , 635. m. Pirg. M'nos fils d- Jupiter & d'Eu- 
rope, qui regna dans l'Ifle de Crete, & fut écabli Juge 
dans les Enfcrs. 

MINOTAÜURUS, #. m. Virg. Le Minctaure , monftre 
qui étoit moitié homun: & moitié bœuf, fils de Pañphaé 
&d'un Taurcau,ou d'un Scigreur de la Cour qui portoit 
ec n°im. 

MINTHA. Nom d'une mortagne qui prit fon nom de 
la concubine de Platon, fhlie du Cocyre. 

MINTHOS , ou 7 Nom d'une eur qui croît dans les 

MINTHOS. ordures f{gr. Srercss bumanum.) 

MINTÜRNÉE , <rwm. f. pl. Fiéé., Minturne, Ville an- 
cicanc des pruples appellés Awrunci dans le Latium. C'eft 
aujourd'hui la Ville de Trajetto au Royaume de Naples, 
dans la T=rre de Labour, 

MINÜÉRE, à 3, i, atüm. Cic. Diminuer, amoindrir, 
app:tifler , rendre plus petit, abbaïller , ôter , quitter. 
Minuere audaciam bhoffi, L1v.25. 18. Reprimer l'au- 
dace des enremis, Minwere 45 alienum. Pi, Payer une 
partie de fes dettes.-iram. Tin. Appail:r {a colere,—mi- 
rari. Lucr. Cefler d'almirer.-effentationem, Cas. Rab- 
battre le faite & la vanicé.-religionem. C. Nap. Perdre Je 


refpeét qu'on doic aux chofes faintes. Minuente afflu,Cxs. |. 


Lorfque la marée diminue , ou vient à décroîcre. Ne rs 
minueris bac qua facis. TER. And, Ne changez rienà ce 
que vous faites. Non minwam meum confilium., Ip. Her. 
LL ne changerai poinc de refolution. Minwenre Lund. 

ALL. Pendant le décours. 

MINÜE, r,minatÿs sûm.(pall.) Ovin. Vires minuur- 
@wr amoris. Ip. La violence de l'amour diminue, 

._Minuurus ,i. m.Eccl. Msrou , Evêque. 

Minuaians , 4ntis. Vid. MINURIZ ANS. 

MinuRians, emtis. (part.) v. 

MINÜRIRE , 52. Sparr. Crier comme fon, perits 
oifeaux. 

MINORITIONES , #m. f. Feff. Le chant , ou le cris 
des petits oileaux. 

Minurizans , 4ntis. Sin. 2 Ep, z (part. )v. 

*MINÜRIZARE , ©. L: même que Minxurirs. (2. 
puvealur.) Sxn. Cantillare, modulati soncinnere. 

MINOS. (adv.) Cie. Moins. Minks quindecim anni 
uns. PLaUT. Il n'ya pasencore quinze arcs. Minis horis 
sribus. Cas. Es moins de trois heures, Caslem minis pe- 
Aalem habet. PL. Sa vige n'a pas un pied de haut, Amico- 
zum minis. Ts R, Moins d'amis, Santa rerum minis, 
sant minis cupiaitatis fuit, Liv. Moins ils avoient de 
biens , moins ils avoient de der d'en avoir. Nimie minis 
altus, PLAUT. Rad. 2. 5. 3. Moins profond de beaucoup. 

[Mimw: fe prend quelquefois pour non.] Si quid ai 
#ùs arriferit. P 4. Si quelque chole ne plait pas, Minies 
valet, moribundufque ef. PL. Il ne fe porte pas bien, i 
«ft cout moribond. Minis poteft per fe. Cic. Il ne peur 
pas beaucoup par lui-même. Sir munüs. Cas, Sinon. 
. Haud minus , non minis. Virc. De même, non pas 
oius. Hyud minis 46 juffi, 1p, De méwe qu'oa leur 


MIN. MIK. 
avoit CommMandé. Minis multi. Pi auT. Un moindre : 
nombre. (comp. de Parum. Le fuperlatif eft Minius.) 

MINÜSCÜLUS , à, #m. Cic. Un peu plus petit , 
minufcule, Minafcu'e quinquatrus. VARR.l. 5. Les Ides 
de Juin, la fère des Joueurs d'inftrumens, qui s'afflem- 
bloient P ga là au temple de Minerve. Vid, QUINQUA- 
TRUS. Pid, Fest, 

MINÜTAL, äläs, n. Fuv. Hachis de viande ou de 
poiflon ,_ pâté en por. m, hachepor. (R. MiNU5R 5.) 

MINÜTATIM. (adv.) Col. Menu, par petits mor- 
ceaux , à petits morceaux. [Cic. Par articles. Farr. Peu à 
peu, infer fiblemenc. 

Minutatim fundcre, V ARR. Verfer goutte à goutte. 
Minutatim interrogare. Cic. Inwerroger par le menu , en 
dérail, par article. Minutatim addere , aut demere, C1 c. 
Outer ou ajouter l'us après l'aurre. 

MINÜTE. (adv.) Col. Fort menu. Cic. D'une maniere 
petite , b:ff:, qui n'a rien de grand , d'une maniere ram- 
parte. Æiioria minutiffime Jeripta. S sn. Uue hifioire 
éciite en caraëtsres fort menus, 

MINÜTIA, 4. f. Sen. Peric morceau , partie fort me- 
ru: & forr mince de quoi que ce foit.f 4ps!.Une des portes 
ou un des quartiers de Rome , qu'on2ppelloit auil Fra 
meñtaria, vers le Cirque Flaminien. 14 minutiam redigé, 
San. Etre reduir ex farine. 

MINUTIES , 65. f. Apul. Le même que MinUT14. 

MINÜTIM. (adv.) Col. Fort mznu. 

MINÜTIO, onis. f. A. Gel. Diminution, {figure dort 
on fe ierr pour faire paroître dans un difcuurs les chofes 
plus perit:s qu'elles ne lonc en efler.) Capiris minutie, A. 
Gazs. Chargement d'écart. Il yena de crois lortes ; m4- 
xima , media, G minima. La premiere le fait en perdant 
la liberté: La deux'éme étare exilé, & la iroifiéme en 
changeant d'une famille en ure autre 

Minurion , eris. Luce. (comp.) 

Minurissimus , 4, #7. SUaT. ({up.) de Minurus, 

MINÜTISSIME. (adv.) Sen. (iup.) & 

MINÜTIUS. (adv.) Cie. (comp.) de Mixurs. 

Minurium, it, n, Ecel. Menus , arcien nom du Village 
de Bou'ognesprès Paris. 

MINÜ TÜLUÜS,a,#m. PLaur. Fort peric. ".{dim. }de 

MINÜTUS , à, #m. Cic. Menu, diminué, petit, rac- 
courci. (pair. pal.) v. ManusRa. A%:mus minutus. Cie. 

n peur courage. D'iemnes magni minutique, PLAUT. 
Les grands & les peits dieux. Minxta literule, Cic. Des 
Letures fort courtes. Capire minutus, Dis. Qui à change 
d'état , qui a perdu la liberté, le droit de Bourgeoifie, ow 
qui a changé de famille. Vid. Cariris MINUT10. Minw- 
18 vulnere. Liv, Affoibli par une bleflure. 

Many, armm,m. pl. Feff. Les Argonautes , les del" 
cendans de Mir yas fils de Neptune , ou lelon Strabon , de 
Minyus Orchomerien. 

cr mp en , à. n. Pl. z1. 21. Efpece de tréfle qui 
fert d'antidote contre toutes fortes de poifons. (k. pue , 
diminuer , Gr #@, fleur.) 

Miocus , 5. m. Eccl. Micu. 

Mira. Vid, MiRUS. ; 

Mira-Varus. Eccl. Mureau , au Diocele de Toul. 

MiRasaNTUR, (imp.) v. Minant. 

MiramiLion , #4, Crc. (comp.) de . 

MIRABILIS, lé, (ad).) Cic. Admirable,merveilleux, 
furprenant , nouveau. Syx. Mirandus. sue 

Mirabile diélu. Vie, Surprenant à dire. Mirabilem in 
modum, Cic. D'une maniere furprenante, Mirabilis rari« 
tate. Pu. Qui eft d'une rareté furprenante. Mirabilifimæ 
dboles, Cor. 6. 36. Une race d’une beauté fu: prenante. 

MIRABILITAS , aris. f. Ce qu'il ya de merveilleux 
& d'admirable dans une chofe. Vid. ADMIRABILITAS. 

MIRABILITÉR. (adv.) Cie. Admirablement , mer- 
scilieulement , d'une façon admirable & merveilleufe,f 


par miracle , d'une maniere miraculeufe. Mirabiliter cu. 
Pere, latari. Cic. Souhaiter , fe réjouir extremement. 

Mirasisius. Ecel. D'une maniere plus furprenante , 
plus miraculeule. {comp.) de MiRABILITER. 

MirasiTur, MirABOR.(fur.)v. MiRaRt 

MIRÂBÜNDUÜS , à, dm. Liv. Qui admire, qui efl 
dans l'admiration, ravi d'admirarion. (M1RAR1.) 

MIRACÜLE , äram. PLauT. Femmes de mauvaife 
vic.(à miris à. €. monfhris fic dite. V ARR.) 

MIRACULÜM , 5. n. PI. Merveille. f: miracle. m. 
chofe furprenante. Virg. Monftre. m. Liv. Prodige. m. 
furprile , admiration. f. Adjiciunt miracula. Liv. Ajou- 
tent des prodiges. Veris neque in miraculum corruptis an- 
te babere, T ac.Prefersr à des vericés dices , raconté=s fans 
hyperbole , es à des veticés qu'on n'a point corrompues , 
pour rendre les choles plus merveilleules, Æfoc mibi mira 
culo fuit. Liv. 6. 123. J'en ai été (urpris, j'ai regardé 
comme un prodige. Miraculo magnirudinis, Liv. 25 9. 
Par l'admiration de fa grandeur. 

MIRANDX, à. f. Ecel. Pevite Ville de Portugal, Evé- 
che fous Bragues furle Davéro, l'an 1555. 

s: MIRANDOLX , 3. 6. Ecel, La Miraodole , en Lom- 
rdie, 

MIRANDÜS , 4, #m. Cic. Admirable, digne d'admi 
æation, mecvtilleux , furprenant. Sex. Admirabilis. 

Maximè mirandus.PL. Tres {urprerant, Ligui miranda, 
S1L. 141. Dire des chofes furpreaantes, Mirandum in me. 
durs gaudere Cic. Avoir, reffentir une joie extraordinaire, 

Mirans, #utis, (part.) v. MIRARI. 

MinrariNcsnsis ,fe. (adj.) Ecel, De Mirepoix. 

MiraPincun, i. n. Ecel. Mircpoix , psricc Ville du 
Langucdoc (ur le Leers, Evéché fous la M:rropoic de 
Touloufe , dès l'an 1317. 

MIRÂRE ,9, #5. Non. Le même que 

MIRARI, 5r, aris sum, Cie. Admirer, êcre éronné , 
être lurpris de quelque chofe , s'étonner , demander avec 
furprile,fignorer.Pirg.resarder avec plailir,avec (atisfac- 
tion. T w temct mirabere. TR. Vous en ferez [urpris vous- 
même. Temiretur. Vino. Qu'il vous imite. Ne gwis mi. 
retur qui fim. PLaUT. Afin que perfonne n'ignore qui j: 
fois, Mirari fatis non poffum, nom ques. C1c. Je ne puis 
allez m'étouner. 

X [Aprés Miror, on metun infinitif. Tin. Si, avec un 
indicatif. Cie. avec un fubjonétif. Ts. g#id. Ip. quod.Cic. 
quapropter. PLAUT. gsomode. TsR. avec un {ubjonétif, il 

ouverae auf l'acculatit.Cic.quoique Virgile,rr.Æn, ait 
à l''mitation des Grecs,mis le genicif.] faffitia ne prièss mi- 
rer bells ne laborum,où il faut fous-encendre cawfs. Vous 
admirerai-j= plücôr à caule de votre juftice, ou de vos 
travaux dans la guerre. % Veteres miror cum unde pro rel. 
cio ponebant, narn admuratio ab ignorantia defcendit,T sr. 
Andr. 4. 4.11. Mirer unde fir. Tan. 1b14, Je ne fçai d'où 
il peur étre: [Mais quoique ce verbe ne foi pas accompa- 
gné de l'adverbe Unde, il [+ doit quelquefois traduire 
comme avec Unde, ce que Donar a Hi bien reconnu, qu'il 
nous à rapporté un paflage de Piauve qui le prouve.] Ne 
quis miretur qui fim, paucis eloquar. PLAUT. Prol. Aulul. 
Afin que perfonne n'ignore qui je (uis, j: viens vous le dire 
gn peu de mots. Omnibus mrantibus.Bi8c. Tout le monde 
étant dans l'étonnement & dans l'admiration. Sy. Ari. 
rari. Hinc 

MIRATIO omis. f, Cie. Admiration.f.Syw.Admiratio. 

MIRATÔR, ris. m. Prop. Admirateur, #7. qui admire. 

MIRATRIX , scis. £. Juv, Admiratrice.f. qui admire. 
Mirarrix fui, Sen. Qui s'admire foi- méme. 

MIRATÜS , à, mm. Vinc. Qui a admiré. 

MIRE. {adv.) Cie. Merveilieufement , extraordinai- 
zemenc. 

Minirica. Rendez admirable , faices admirer, (imper.) 
*: MiRiFICARE 
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MIRIFICÆARE,6c5,cèr, Si, tm. PLAUT. 
Rendre merveilleux. m. rendre admirable. (x. Miruu, 
Faces.) 

MIRIFICE. (adv.) Cie. Merveilleufemenr. 

MainiricissiMUSs, #4, sm, Tan. Tres merveilleux. 
(fup.) de © 

MIRIFICUS , À, #m. Cic. Merveilleux. 

MIRIO , ônis. m. Ter. Le même que MiratoR. Ad- 
mirateur. 

Miniowss. Varr. Diforme, laid. 

Mirion ,eris, VARR. (comp.) de Mirus. 

MIRMILLO , onts. m, Cie, Gladiateur Gaulois, 0 
arme à la Gauloife, qui avoit fur fon cafque la figure 

d'un poiffon. II {e pre ur toutes fortes de Gladiateurss 
Florus donne ce nom à Spartacus Thrace de vation. 
Totis Immperit viribus contra Mirmillonem confurgitur. 
FLoR. #. Onemploya toutes les forces de l'Empire contre 
ce gladiareur. Wrd. Lips. 2. Satin. c, 10, 

MIRMŸDÔNES, #m. m. pl. Virg. Les Mirmydons. 

MIRO , #5. Vid. MiRAR«. 

MIROR , âris, Vid. MIRARt. Admirer. 

Mirum. Cie. Chofe furprenante , chofe étonnante # 
Mirum ni credis quod ifle dicat, Tar. Eur. Ce fera un mi« 
racle G tn ne crois pas ce que dit ce maraut. Mirsm eff. IL 
cit furprenanc. Nsl mirum. I] ne faut pas s'en éconner, il ne 

auc pas en écre furpris.(n. de Mirus.) Vid. Nicotiun. 

MIRUS ,à4,#wm. Cic. Merveilleux , admirable. Syna 
Mirabilis, mirandus. 

Mira memoras, PLAUT. Tu nous dis là d:schofes fura 
prenantes Miro pere. Bigz. D'un ouvrage admirable. Miræ 
funt, niff invitérit [efe in cœné plufculiwm PLaur. C'eft 
bien merveille s'il n'a plus bü qu à l'ordinaire. Non mirune 
fatis. In. Vous ne faires rien de nouveau. Quid ifluc tam 
mirum ff? Ter. Qu'y a-c-il là de f (urprenant ? Mirum 
in modum. PiauT, Merveill:ufemert,extremement,d'une 
maniere étonnante , d'une maniere épouventable. Nec mi 
rum, Cic. Er il ne fauc pas s'en étonner. Minimè mirum «ff, 
Cic. Cela n'eft point dutout furprenact. Vid. MiRUM. 

Mis. Enn. (gen.) d'Eco, 

MuiscsatTUR. {3.{ubj. pall,) Miscsstrun. (3. fur.ind, 
paf.) v. Miscens, 

MISCÉLLANEUS , #4, &äm. Juv. Mêlé , mélangé. 
Vensunt ad mifcellanes ludi, JUv. Ils fe font Comediens. 

x Peucêrtre que Juvenal entend par Mifcellanes, ce que 
Suerone appelle Mifcelli ludi, Des jeux de differentes e[e 
peces, ou comime M ner mg l'ancien Scholaitique, un 
repas de Gladiareurs. Twrba mifcellanea cun£fa complets. 

APULz- 3. Met. Tour fur rempli d'une foule de gens qui 
étoient entrés pêle-mêle, 

MISCELLÜS,à,wm, Varnr. Mélangé , mêlé, (nr: 
Muscans.) Doéfrina mifcella. A. Gaz. Praf, Science di« 
verte. Mifcelli ludi, Suar. Des jeux de differentes efpeces, 
Mifcella nus, VaRR. 1. R.R. 54. Raïlin noir, 

MISCERÉ, 85, mifeïi, miffum, où mixtäm, Co. 
Méler plufeurs chofes enfemble , mélanger , joindre en 
femble , confondre, croubler , brouiller. Mifcere primas 
acier, Six. Mener au combat la premiere ligne.—smices, 
Ssn. Ep. 3. Conimuniquer fes penfees à un ami.-pocula, 
Ovip. Donner à boire. Omnia mifcere.Cic. Troubler tout, 
renverler coutpralis. Y 1 RG. Combartre , en venir à ua 
combat, en venir aux mains.—fæmsl:sm in concienem. Liv. 
Excicer du rumulre dans une affemblée. Mifcere certami 
na. Liv._—manus, Tac, Entrer dans la mélte,en venir aux 
mains, combautre. e oo 

X On dit Mifcere aliquid aliquä re. PL. alicui rei, Cice 
ad aliquid, Cou. cum algue, Cic. 

MISCERI, mifèor, miflis sum, (pall.) V:Ra. 
Pares validique mifcentur. T À c. Ils fe marienr enfem- 
ble de même force, Miftentur in unum, ViRG. Sont Joints . 


Tenfemble, Mifeeri volupratibgn, T à cs Prcudre part dang 
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les divertifflemens. Ferrum mifceri non poreft. Bisu. Le fer 
ne peut point s'allier. Nec (bi mifceantur Tribus. B1BL. 


Et que les Tribus ne foient confondues , mélées. 


MISELLUÜS , 4 ,%m. (dim.} de Musar. Cie. Pauvre, 
miferable,digne de compalion. Mifellum pallium.PLAUT. 


Un méchart manteau, 


MISENÜM-PROMONTORIÜM , #5. n. Strab. Le 
Promontoire de Mifene fur la mer Tyrrhene en Iralie, b. 


Cap-Mifeno, dans le Royaume de Naples. 
MISENÜS , 5. m. Virg. Milene, Pilote d'Ente. 


MISER , 4, üm. Cic. Miferable, malheureux , d'gne 
de compa fon, [méchant, Sxn. Ærumnofus, calamitofus, 


infelix. 


Miferum carmen. Vino. Vers pitoyables, Me mi/crum! 
Jo. Ah, que je fais malheureux ! Cwr wmus r4 Apollonien. 
Jes miferiores habes, quäm. C 1 c. Pourquoi faites-vous 
plus de mal vous feul à ceux d'Apollonie , que. Quid erge 
miferrimus , quid dicam, aut quid faciam ? Ec c 1. Q'e 
dirai-je , ou que ge , moi qui (uis le plus miferable 


de tous ? Animalia miferrima colunt. BisL. Ils adotent 


juiques aux plus vils des animaux. Miferi eftote, ce lugere, 
© plorate. In. Soyez dans l'a étion, dans la penicence , 


& danses pleurs. Neféis quia tu 65 mfer, € miferabilis, 


Gr pauper, G cacus, dr nudus. Bisz. Vous ne {çavez pas 


we vous êtes malhçureux , miferable , pauvre, aveugle, 
Jud. . 
 Mistnamuton, eris, (comp.) d 


e 
MISERABILIS , 5/ë. (adj.) Cic, Miferable, digre de 
compaflion , qui faic pitié. Aiferabile carmen. Vino. Un | 


chant legubre. Miferabilis oratie. C1 c. Undilcours qui 
fair pitié. Atyferabiliores fiamus omnibus bominibns, Bia1. 
Nous fommes les plus milcrables de rous les hommes. 

MISÉRABILITER. {adv.) Cie, Miferablement , pi- 
toyablemenr. Vid. Mise. 


MISÉRANDUS, à, #m. Cie Miferable, digne de 


£ompaflion. Sy. Afifer, miferabilis. 
… M'ftrandum 18 modum, Cie. D'une maniere pitoyable. 
Oratiotus ommibus miferanda vifs «ft. Cac. Tout le mor.- 
de a trouvé vorre difcours pitoyable. 

MussRans , #ntis. Quia pitié , ayant pitié, ayant com- 
paffon. (part.) v. 

… MISERARI, br, anis sim, Cic. PLawr. Lamenter, dé- 

lorer , être rouché de compañion, fe lamenter. Arifera- 

siyr magnum periculum, C 2.1. Bell. Gall, X's le la- 
mentoisnr , crovant être dans un grand p=ril. 

MISERANT ER. (adv.) 4. Gill, Avec compaffon. 

. MISÉRATIO , anis. f. Cic, Compafñon , pitié. f. Afi. 

Seratio Domisi ma gra eff, Braz.La milericorde du Seigneur 

eft grande. Aiferatione mens Judicumpromovenda ef Cie. 
11 faut émouvoir les Juges à compafGen. 

MISÉRATOR,, ôris, mm. Bibl. Muifericordieux , qui a 
gompa (fon , qui à pitié. 

MISÉRATUS, 4, #m Vire. Qui a pitié. Phæœbe gra- 
vues Troja femper miferate laborer. V1nG.6. Æx. Apollon, 
qui avez toujours cfté fenfble au malheur des Tioyens. 
Gpart-) y. Missrane 

MISERE. {adv.) Cie. Malheureufement , miferabie 


ment. Ter, forcement , vivement. Eam rmiferè amat, Tarn. 


fheant.s.2.1r5. Il en eft éperduement amoureux. AMiferz 
arans, Jai. 2 3.124. Pre vivement, Af!/erè mvidere, 
Tan. Porter une enwie extreme, 

MissRsATUR. (fubj.) €» 

Musenans. fimper.} v. MissRers 

MISERERE , ré 3. Le méme que 

MISERERE, rê br, miséreiis sum, Cro. misbritils sim. 
Pa Avoir pitié , être touché de compaflion. Vefhri mife- 
rebor. BRUT.Cic. J'aurai pitié de vous, Deus mifereatur 
moffri. Ecci, Qie Dieu ait compallion de nous, Afiferere 
Jaborum.V 1RG.Ayez pisié de nos malheurs. Af:ferers nobis. 


Eccz. Aycz pitié deoous. Swereor surba, fuper twrbam, À jetez au Peuple, (Qn fous-entend Des.) 





MIS. 
Biec. J'ai compaflion de ce Peuple. Afiferemini mei, In. 
Ayez pitié de moi .Qwa jacentis mferitaeñt. Pu. 3.15. QnE 
a eu pitié de moi lorfque j'étois par terre, & abandonné de 
tout le monde. 

e Avec ce verbe, les bons Aureurs ne mettent que le 
genitif, parce qu'on fous-entend (oé miferiam,) les Ecri- 
vains pofterieurs ont auli employé le datif, & Sanétius 
les approuve. Quelques-uns ont mis l'aceufatit, Af:/errus 
eff eis. Bic. Euc pitié d'eux. Arifersamur impio. Ip. Fai- 
fons grace à l'impie. Tet mfcrere animes. GR AT. Ayez 
pitié de rar r d'aines. * | 

MISÉRESCÉRÉ , feÿ, feïs. Vire. Avoir pitié. Mc 
referte Regis. An. Ayez pitié du Roi. . 

MISÉRET , misértum &f} , misèrérè. Cic. Avoir com- 
pafion , avoir pitié. Twi me m'feret. Cic. Tan. J'ai piié 
de vous. Me rjss miferumeft. PLaur. J'ai eu piué de lui. 
Mifertum eff. 1. On a eu compafion. Cave re frarrum 
pre fratris falute deprecantium miferear. Cic. Ligar. Pre- 
rez garde de vous laiffer coucher à la priere que vous fops 
des freres, pour le falat & la vie de leur frere. 

dd Avec ce verbe, on met le grnicif de la chofe dont on 
a cempañhon, à caufe de Mibricmdia » qui eft comme 
renfermé dans Afiferer, & qui en devient le nominatif . 
c'eft auf pour cette raifon que l'on met à l'accufatif, la 
perfonne qui a pitié. [ Airfi Ti me miferet, eft la même 
chofe que Mifericordsa t:41 me babet, où tenet.] Eorumnes 
magis miferet qui, Cie. Nous fommes plus touchés de 
compaffion pour ceux qui. , es 

MISÉRTA, 3. f. Cie. Malheur, ". mifere.f. Ir miferis 
effe. Cic. Exre malheureux. 

Missmiconnes. (pl.)de Missmtcons. 

MISÉRICOR DIX, 4. f. Cic. Compañlion,mifericorde,, 
pitié. f. Vive alien& mifericordiä. Cic. La pitié qu'on a 
pour moi me fair vivre. Apwd Dominum mrferscordia. Bis. 
Le Scigreur eft plein de milericorde. 

Missriconpion , or. PLAU Tr. (comp.) de Miss 
AICORS. e 

MISÉRICORDITER. {(adv.) Ecel. Avec compaffion , 
milericordieufement. 

MISÉRICORS, érdis.{adj.) Cic. Mifericordieux, plein 
de compafion,ebligeant,e Micicux. Honeffe € mifericor di 
mendacio, C 1. Par un menfonge honnête & offisieux, 
Omnipetens @ mifericers. ec 1. Sourpuiflant & mileri= 
cordicux. Beari mifericordes , quemiam ph mifericordiam 
confequestur, Biyz. Bierheureux ceux qui {one mifericor- 
dieux , parce qu'ils obtiendront mifericorde. 

MISERÏES , 45. (pro) Mifericerdia. Sxnv. 2. Æn. 944 
Piué, compaffon. | 

MISÉRITÉR. (adv.}Car. Miferablement.Svn.Miferè. 

Missrirum 27. Le même que M15#RTUM 257, On à 
cu comps fon. Wrd. MissRERT. Le 

MISÉRITUS, à, ww. Pn.Qui a compaflion,a yant pitié: 

MISÉROR , arir. Vid. MissRARI. Avoir pitié , être 
touché de comp: fon. 

Missarimus, #,#m. Cic. Tres malheureux. (fup.] 
de Myser. 

Missrunr, Misrr. (perf) v. MirTars. 

MISSÀ , 2. f. Ecel. La M Œ-.Pid, Missus. 

MISSALE, js. n. Ecel, Le Miffel, le Livre qui renferme 
les Meiles. 

Muissi. Pid, Missus. : . 

Muissicius, ïi, m. Swet. Ner. Nom d'un Pretorien, 
D'autres prérendene que Mific:ss, eft ici adjeétif ; & qu'il 
fignifie Qwys haneffé miffione à milind Pratoriana miffes ef. 

MISSICÜULARÉ ,0, 21. PLaurT. Envoyer fouvene, 

f«q.) de Mrrrsns. | 
MISSILÉ , is. n. Pirg. Toutes fortes d'armes 
MISSILIA , 3 #m. n. pl. 14. qu'on lance de la main, 

Suet, Les-prefens que les Empereurs avoient accoutumé de 


x Ce 





MIs. 

+ Ce nom eft b:aucoup plus er ufage au phurier ; & 
quand il s'agit d'un tra , on fous=-sntend Tela , qu'on 
Ft aufli quelquefois, comme à fait Tasite 15.7. & 
if. 2.91. 

. MISSILIS , LE, (adÿ.) Férg. Qu'on jette facilement de 
Join. (rR. Mirrere.) 

MISSIO , omis. F, Cie, Envoi. Smet. renvoi, congé. m. 
Vire.l'aétion de jerrer. [Ecel. une miffion. Lis, une grac-, 
Une faveur. Henefta miffio. Front. Un congé honorable. 
Légatorswm m:ffñe, Cic. Ambafade , dépuration, Sanguinis 


miffio. Caus. Une faignée. Miffie relorum, Vire. L'a&tior | 


de lancer des craits, Miffio matwrafur, Tao. On travaille 
en d'ligence à licencier les tronppes. Sie m:ffione pugna- 
sum «ff. Liv. On combartit à mort , fans efperer grace de 
la vis. Miffionem dzre coprss, T ac. Liceneier lestrouppes , 
leur donner congé. 

Xe M fie, éroit un congé 2bflolu qu'on donnoit pour 
toujours aux foldars qui avaient fervi virgt ans. Vréenx 
ft pendia meritis, T ac. 1.36. au lien que Commeatu:, Étoït 
un congé pont un temps limiré.] 

MISSIONARIUS, it. m. Ecc{. Un M ffionnaire, qui 
Fair d-s miffioné, 

MISSITARE, #0, #s. Liv. Envoyer fouvent. (freg.) 
de Mitrens. 

MISSÜS, à, #m, Cic. Renvoyk;envoyk. Ovid, jetcé, 
lance. (part. ps.) v. Mirrers. Miffe cohuivie, Lis. 
Ayant fi le Fftia. Milles facere honorer, Cac. Reroncer 
aux Charges. Miffum facere. Cic. Rentoyet, quister , | 
omettre, fac miffa facio. Tu. Îe laifle tout cela. Vox 
#iffa. Horn. Parole échappée. Miffws Leo. An HR. Un 
Lioa lâche. M.ffa fagitta. Ovin. Une féchelancée. A1:f- 
Jus languis. Luen. Da fans tiré du corps. 

MISSÜS, #r. m. Cef. L'aétion d'envoyer. Swer. l'adtion 
de iâcher les bévzs dans l'arène. [Lempr. l'aétion de fervir 
fer table , un mets, un fervice. Feralss mi. Eccz. Un 
mets cruc]. 

Mist. Vid. Misrus. 

MIS TIM. {adv.) Suer, Pêle-méle ; parmi les autres, 

MISTIO , omis. f. Le même que 

MISTÜRA , 4. f. Sen. Mélange. m. mixtion. f. 

MISTESLARIX , 2. f. Eccl, M-iflau, Ville Epifcopale 
dé L'ihuanie fur le Sofz,vers les confins dePoloyre. 

MISTUS, à, #m. Cie. Méié, (pare. pañl.) v. Miscsre. 
M\ffn fl focere. Syrr. Coucha avec fon beauper:. Vinwm 


tuum mifiur cfe aqua. Bisx- Votre vin à cfté mélé d'eau. 
Vid Maixrus. 


- MIST, mat 5h. 
exceirnte. (R. pvei.) 

MITE. (adv.) Cie, Doucement. |Pid. Miris. 

MITELLA , &. f. Cie, Elpsec de coeffure à l'ufage des 
fenimes Phrygiennes, [Celf. Echarpe dont on enveloppe, 
&avec laquelle on tient fafpendu le bras. fMirella, Plante 
dont Ja fur eft à pluficurs feuilles difpoiées en role dans 
les écharcrures du calice ; le piflile qui fe trouve dans le 
fond de ce calice, devient enfuite un fruit ovale, pointu , 
æpplaiti par le côté, & qui fouvent de la pointe à la bafe , 
reprelerte aflez ben une mîctre , le cieux de ce fruic éft 
remp'i de quelques iemences. 

MairTezuiTa, orum, n. pl. Vid. Mesi1TUs. 

Mirss. (pl.) de Miris, Doux. 

Mirascsps ,entis, Pi. (part.) w. . 

MPTESCÈRE , [63 , feis. Cie. S'addoncir, devenir plus 
doux , s'apprivoiler. PI. mürie , dévenir mûr. Atitefcunt 
difot dia. Liv. Les divifions s'appailent, Mirefcir mare. 
Ovip, La mer devient caline. Arirefcenté hieme. Liv. 
L'Hiver commençant à s'adcontir. @wi non mitefcere pof- 
fr. H or. Qui ve puiffe s'addoucir. 

MITHRA , 4. f. Star. C'eft le nom que les Perles dor- 
nerent au Soleil. 1] fe prend audi pour le priacipal Prêtre 
du Sokil, Vid, Marea, 


Celf, Suc mineral. PL, forte de truffe 
. 


MIT. . 86; 

MirHRADATES. Pi. Le: mênie que M1TRRIDATSS. 

MITHRAX. PI. Efpce de Perle. 

MirHnaiaca Sacra. Lampr. Sactifice qu'on faifoit 
au Soleil où à Ofyris. 

MÏTHRIDATES, 4. m. 15. Michridates, Roi du 
Pont , qui parloit de vingt-deux fortes de langués , il fue 
vaincu pat Pompée Peyez Aurelius- Victor, de vir. illnflr. 

MITHRIDATIÀ, £. f. Pl. 25.4. Plance, dont Michri- 
dates a découvert les proprietés. Anguillara en Fait la def. 
criptiôn. pærf.rr. Pas. 174. 

MITHRIDATICUS, à, üm. Marr. D: Michridatés. 
| —antidctum. Pi. Mithridar, contre-poiloh dont fe iervoit 

le Roi Michridates, 
Mita. (abl.) dé Miris. 
MITIFICARÉ , 6, äui, érim. PL. Addoucir, tendre 


doux. 

MITIFICARE , dr, arts sim. (pafl.) PL. $'addoucir , 
étre aoprivoilé. (8. Miris.) 

MITIFICATÜS, à, mm. Cac. Afitificato cibo. In. La 
noutritéré Étant digerée. 

Miticasir. (fur.) + MirtéanoUs ,4, mm. Cic. ex v. 

MITIGARE , #5, &v5, atam. Cic. Addoucir ,äppailer, 
calmr;rendré doux. Agram mitigare, Hok. Défricher un 
champ—s2n#més. Ctc. Addoucir , appalfér +8 éfprits.— 

\fruges matnritate. Cie. Marir, faire mutit lés fruits. Mie 
LS fé omnem ram taam. Biss. Vous avez adiouci route 
varre colére. Morums anteim fluétuum ejas tn mitigas. În, 
Vous appaifez le mouvement de (es Aots. Urmitiges «1 à 
diebns malis. B18L. Afin Qué vous lui addouciflica (:es 
maux,) dâns lés jours mauvais. 

MITIGARE, dr, Stits sim, (pafl.) Cie. Doleres wetuf- 
rate thitigantur. Cie. Le témps addoucit la doul:ur. Pa 
tientia @ fortitndinis fomentis mitigatur delor. C 1 c. La 
patience & le courage, fonc des lenicifs, qui addouciffent la 
douleur, Labores gloriä mitigantur. Cic. La gloire addou- 
cie Ja peine, les travaux font addoucis par la gloire, 4d 
mitigandut cibum, Cic. Pour digérer les viandes. Æfine 

METIERS , 61is, €. Ad Her, Addouciflement , cor 
rectif.n, 

MITIGATORIÜS , À, fm. PL. Qui a la vercu d'ad- 
douéïr , lénitif,anodin , addouciffant. 

MITIGATUÜS , à, #m. Cic. Addouci, calmé, appaile, 
(pare. paf.) 

Mirion , oris, Cie. (comp.) cd 

Mirissimus, #, um. Cic. ({up.) de Mrris. 

MITIS , sé. adj.) Pirg. Doux, mür , rraitab'e, dé. 
bonnaire, | 

3e [On dir Mitis in aliquem, Cie. alitai, Ovip. Doux à 
l'egard d: quelqu'un. ] Dis mites hoftibus Ovin. Des dieux 
qui ont de la clémence pour les ennemis. Mites domini, 
PL. J. D:s maîtrés qui ont beaucoup dé douceur. Mores 
mitiffimi., Cor. Un naturel plein de douceur. Miriorem in 
Partem interpretari. Cic. Expliquet favorablement quel- 
que chôfé, lui donner un fens favorable. Mitis pomaæ. 
Vino. Des Pommes doutes , des finies mûrs. Mure ffa- 
gram 1p. Un mer tranquillé. Mitis vindemia. Vire. La 
vendange, les raifins doux. Aires wva. Viko. Des raifins 
mûrs, Difeite À mr, qui mitis [um CG bumilis corde, Bis. 
Apprenéz de moi que je fuis doux , & humble de cœur. 
Beati rites. Pise. Biènheutsux ceux qui font doux. 

MITISSIME.(adv.)Cie.Avée grande douciur.{[up.)é 

MITIUS. (adv.) Ovid. Plus doucement. (comp.) de 
Mitts 

MITR À, &. F. Cie: Cosffüré. f. ornement de tête. m. 

| June miere. f, frpones eis mirrar. Bisu. Vous leur mettrez 
la mâcre {ur latte. Zmpojuit mitram [aper caput, 1. Se 
mit act cot ffuré magoifique fur la têre. 

MITRATÜS , à, um. Prop. Qui à une mêtre, qui 
porte uné mitte. 

MITRÜLA, 4. Sos. Efpeé dé Serpent. 

i RRrrr 


té à MIT, 

Mirre. (imper.) v. 

MITTÉRE, #53, misi,mifüm, Cic. Envoyer. Ter. Re- 
tenir , arrêter fécrire ,fjeucer , lancer , darder,fomeutte 
paffer fous filence , cefler , laiffer , quitter, 

[On die mittere liquid aliéui, ad aliquem, Cie. Cir 
ca a'iquem. Liv. E, de aiiquoloïs, Cxs. Cic. In liquid. 
In. Per aliquid. Prov. Sub al:quid, Cas.) Miriere car. 
pertuen [upra aliquem. V ARR. Faire pall:r un chariot {u 
quelqu'an.-corpus fepulchro, Sr AT. Erxerrer un cor: 
mort.—in 464, S & N. Eurexifirer,—ïn carcerem, B18L 
Mettrcen prilon.-in fabules, Quinr. Rendre ridicule. 
haffam in ora. Ovin. Lancer une pique fur le vifage de 
quelqu'un -24 mortem. Cic. Faire mourir,—fo'is, PL. 
Produire, pouffer des feuilles.—fuétams. Jp. Porter du 
fruis.—radices, Cou. Poufler des racines.—rimus in illarm: 
lapidem mitrat. Bi 1. Qu'il lui jetce la premiere pierre. 
Nemo mifit fuper sam manum, 1 p. Perlonre ve mit la 
main fur lui. Mirtere ridicula. Cic. Dire de bons mots, 
des mots de raillerie—alutem alicui. Ovin, Saluer que:- 
qu'un par Lettre.—fanguinem., Cic. Tirer du (aug , fai. 
gner.—vocem, PH. Faire entendre {a voix.-vocsm pro Re- 

publia, Cac. Parler pour la Republique. Mifrere Je praci. 
pitem ex alto. U LP. Se précipiter d'un lieu élevé. Talos 
maittere, PRor. Jeter les D:7, jouer aux Dez. Mirrere 
[u5 jugum, Cæs. Faire paller (ous le joug.—fub leges. 
Virc. Donner, faire la loi , commander. Librum quem 
ad te mifit, velim mihi mirtas. Cic, Je vous prie de me 
faire tenir le Livre que Demerrius vous a envoyé. Lega- 
tos cenfuit circa Reges mittendos, Liv. 11 fur d'avis d'en- 
voyer des Ambaffadeurs auprès des Rois. Mif é via, Cic. 
J'aienvoyé étant en route. Per rimofas mittere verba fo- 
res, Prop. Parl:r par les fentes d'une porte. Virtws mit. 
tit fui figna. Sin. La vertu (+ fair connoître, Mittere in 
confilium. In. Mettre en déliberation , examiner —cmram 
ex anime, Liv. Bancir le chagrin de fon efprit.—figaum 
rimoris, Cæs. Faire connoîcre ja crainte. Métro de, Cic, 
Je ve parle point de. Mitre illam fugam.Cic. Ye pale fous 
filence cegre fuite. Mirte precari. O x 1 D. Ne priez point. 
Afifi Curio ur, Cic. J'ai mandé , j'ai écris à Curius de. 
Miticre in fervitutem. Liv. Ouer la libsité, 19 cundis ad 
qua manum miferis. Bis. Dans routes les chofes que vous 
entrcprendrez. Matte te deorfum. Ip. a vous en bas. 

X[Le Qwi,que,qued , fuivi d'un fubjonétif après m:r 
pere, s'exprime par, pour , afin que.] #4:f qui folueret. 
Cic. J'ai enyoy£ une perfunne me payer. 

rx Mittere Le prend quelquefois pour dimittere, lailler 
aller,fremectre. Afirre ms. Tor. Laiffez-moi aller, Mir- 
tere fadices in cenfilium, Cic, Laïller aller les Juges pour 
dire leurs avis, 

MITTI, 67, mffits sum, (pal) Tan. Cic. Mifus eft 
in fiagnum, Bis. Fut jetié dans l'écaug. 

BTULUS , 5. m. Hor. Moule. f. petit poiffon renfer- 
mé entre deux coquilles. 

MITYLENÆUS, à, #rm. D: Mity'ene, #4 de Merelin. 

MITYŸYLENE , 6:.f, Hor. Mirylenc. b, Metelin, Mctro- 
pole de la deuxiéme des Cyclades, {ur la Côte Msridionale 
de l'Ifle d: Lefbos,dans l'Archipel. 

MIXTIM. (adv.) Luer. Péle-mêle , conjointement, 

MixrissiMUs , #, #7. V. Par. ({up.) de Mixrus. 

MIXTÜRX, 4. f. Mélange. m. & 

MIXTUS, à, su. Tac. Mêlé, mélangé. (part. paf.) 
v. Miscsns. 

Mixtis tintinnabuli, B 151. Entremélé de fonnertes. 
Boris GC malis art.bus mixtus. T Ac. Un homme mélé 
de bien & de mal, qui avoir de bonnes & de mauvaifes 
qualités, 

MNA, &. f. Plaur, Efpece de poids , efpece de monnoie, 
ue mine. Pr, Mina. 

*MNEMONICA , ürñm. n. pl. Ad Her, Precepr:s tou- 


chaac la mempire. (pramsrnei.) 


. MOB. MOD. 
MNEMOSINE , ärim. f. pl. Auf. Les Mules. 
*MNÉMOSSNE, 6r.f. Cic. La mere des Mules, [la décife 
de ja memorie. . 
*MNEMOSYNON, 5, n. Catul. Ce qui fait fouvenit 
de quelque chofe. Catule écrit cz mor en grec. mrmpgrerer » 
MSN MINE IHM, , , 
MwisarcHUs, i. m. Nom d'un Philofophe dont pale 
Ciceron. ei “ 
Mywssrsn. Tac, Nom d'un Afranchi d'Agrippine, Qui 
& donsa la mort, quand il vie {a maîcreffe ruée par l'or- 
dre de Neron. 
Massrisa. Pirg. (acc, fng.) de he 7e 
MNESTHEUS , 5. m.Virg. Muefthée, qui tiroit [on 
origine d'Affaracus, ; 
Masvis , nom d'un Bœuf confacré au Soleil,que ceux 
d'H:liopolis adoroienr comme un dieu. : 
Moas. Bibl, Moab , fils de Loth. {Ville d'Arabie. 
MOABITE , 2ram. m, pl. L:s Moabites , les defcen- 
dans d: Moab , ou de Lo:h. 
MÔOA BITIS, ïdis, F, Prud. Une Moabite, fille ou fem- 
me de Moab. 
Mosicior , ss ,erb, Luce. (comp.) 
MoniLissiMUs , #, #m, Cac. (fup.) de : 
MOBILIS , ï/ë. (adj.) Cie. Mobile, qui fe meut aife= 
ment, [leger , iuconftant , changeant, volag:, mourant , 
paflager, (r. Movans.) 20e 
Res mobiles. U up, Bisns meubles. Mobili amimo efe. 
Cic. Etre changeant, inconftant , leger. Ingenium mobile. 
Vite. 5.7. Un clprit vif & prompt. 
MOBILITARI, dr, avûs sum. (pall.) Luer, Ecre ému, 
ètre agité, . : 
MOBILITAS, Ziÿr, F. Cie. Facilixé à fe mouvoir, 
activité de mouvement. [14. Inconftance, legerese. fs 
Lingue mobilitæs. Cie. La volubilicé de la langue. 
MOB{LITÉR. (adv.} Cie. Legrrement, avec beaucoup 


de mouv:ment , avec une grande agitation. 


Mocius, ii, m. Ecel, Moce, Muc:, Martyr. 

MODÉRA BILIS , lé. {adj} Ovid. Moderé , où il n'y 
à point d'excès. Piuwm mibil maderabile fuade:. OviD. Le 
vin fait, qu'on ne garde aucune melus-. 

MopeRABiTUR, (fuc.) v. MODERARI. 

MÔÜDÉRAMEN , inis. n. Ourd, L'aétion de moderer , 
gouvernement. #. la conduite. f. le gouvstuail d'un vail- 
leau. Capere moderamer. Ovin. Prendre le gouvernail,f 
prendre le maniement desattaires. 

MÔDÉRAMENTÀ , oram, n. pl. 4. Gull. Les _. 
quils metroient aucrefois {ur les mots pour fervir ala 
pPraonciation. 

Mop:rAMNUS, f. m.Erccl. Moran. 

MGDERANDUS , à, #m. Cic. 

MobsRans, amtis, |uy.(part.) v. MODERARI" 

MODERANTER. (adv.)Luer, Moderéinent,avec MO» 
deration, à 

MÜDÉRANTIUS. {(adv.) Ovid, Avec plus de mode- 
ration, 
 MODÉRARÉ, 5,au5, ätém. S ALL. Le même que 
MopiRARI. 

MOÔDÉRARI , br, Srits sm. Cac. Moderer , gouvet= 
ner, conduire , regler , cemperer. (r. Mopus,) 

Moderari anime. Cic. Regler lon efpric.—fbi. Tan. Se 
moderer , fe retenir. Mederari ira. HoR. Dompter , rete- 
air fa colere, la maîtriler, Moderari vino. PLauT. Boire 


avec moderation. Aéio vocis confinmatione mederand4. 


«ff. Cic. Li faur proportionner {à voix à l'action. Mede- 
rari bonores ad civilem babitum. Liv. Accorder des hon- 
neurs autant qu'on le peur à un Cicoyen dans uue Repu+ 


oblique. 

k(On die moderari aliquid , alicujus rei. Cic. Tan. 
Sibs. In, Se aïiqua re, PLaUT.] Omnia werba moderatur. 
Ci. Li pele soses fes pasojes, Afoderainr erAtieni era, 


MOD. 

Cie. Reglemon difcours. Qui autem moderatur labia fus, 
prudent [imus ef. Bier. Mais celui qui eft moderé dans 

paroles , eil rres prudent. 

MÜDÉRATÉE. (adv.) Cie. Modertment, (acs palfion, 
avec mo leraior. 

MODERATIM. (adv.) Luer, Peu à peu. Moderafim 
érefere. Ip. Croire d'une maniere infer fible, 

MODERATIO , ous, F. Cic, Moderation, retenue. f. 
meluie. Virr, Machine. f. Moderatie cæli. Cie. La tem. 
peratuie de l'air. Remifit Cafar adreganii mederatione. 
Tac: r. Tibeie le laïla perfuader , Le Jaiffa Aéchir par 
une mod-ration qui reaoit de la vanité, avec uoe modeilie 
qui teno.c de la fierté, La chofe qu'il leur accorda, lui 
denra beaucoup de vanité. 

MobaRaTIOR, #1. Ovip (comp.) de MopsRatTus, 

Mop:Rarissims, (adr.) Cic. (fup.) & 

Mopb:RaTius. (adv.) Cir.{comp.) de Moperars. 
MÔLÉR À TOR, oris.m.Cie.Moderareur gouverneur, qui 
gouveine, Folucrums moderator equorum. Owip. Le Soleil, 
Apoilon,conduéteur desChevaux ailis. Moderator juven- 
ta. Man. Piécepreur, M :itre qui a foin des jeunes gers, 
Repenc—sloquens remperum. Cic. Un homme hab:le, qui 
fair prendre fon temps. Nec mederater adeft. Ov. Il 
n'a poirt de M éccin pour donner du foulagemezt, Me- 
dirator avuséinis, Ip. Un péch:ur qui conduit (a ligne. 

MODERATRIX, fs. Ê, Cie, Celle qui souveire,qui 
Ecpic. 

Temperantis «ff moderatrix omtiu m cormmotionum,.Cic. 
La t'mp-rance modere routes les paflions. 

MÔDÉRATUS, à, #m. Cie, Moderé , bien reglé. 
Moderzata perinrbariones. 1p. D:s paflions moderées, Mo- 
- deratus vir. C1 0. Un homme qui fair tout avec mod:ra 
tion. EfF sta tempiratis moterarifque imoribus , mt, Cac, 12, 
Ep. Il eit fi fage & fi reglé dans les mœurs , que, 

MODÉRO , är. Vid. MopsRARs. * 

MODEROR, ais, Vid. Mopskari. ( R. Mopus.) 
Syn. Temyjerare. 


MODESTE. {adv.) Ter. Modertment, avec mefure , 


avec 1exeoue;avee moderasion. Now modeffe, Ovip. Trop 
librement. - 

MODESTIA , &. f. Cie. Modefl'e , retenue , modera. 
tion. f. Mfedeffia eff fcientia earum rerum qua açentur, 
aut dicentur loco [uo collocandarum. Cic. 1. de Off. 142, 
La moderation ef l'arc de bien placer ce que l'on dit,& ce 
Les l'or fait. Finis modeflia timer Demini. Bis. La mo- 

eftie a pour bar la crainte du Seigneur. 

MODESTISSIME (adv.) Cir. (lup.) de Mopzsrs. 

MopsstissiMUSs, #, mm, Cic. ([up.) de 

MOLESTUS , à, mm. Cic. Moderé , reglé, retenu, 
modefte. Verba medeffa. O y 1 p. Des paroles honnétes, 
Model if ri msres Cic. Mœursrresiegle:s. 

MODIALIS,/E. (adj.) Plaur. Qui contient un boiffeau, 
d'un boifieau. (r. Mopius.) 

MODIATIO , ünis.f. Cod. Le même que Mopus, une 
melure, 

MÔDICE. (adv.) Msdiocrement , peu, avec modera- 
sion. (r. MopuUs.) Medicé agere. Cic, Se comporter avec 
modeiation.-ferre dolorem, Cic. Supporter patiemment 
la douleur. Mine modice me tangun:. C1 c. Les menaces 
font moir.s d'impreflion fur moi. Libertarem qua media 
Æff nec fpernere modicé , nec habere feiunt. Liv. 24. La 
populace, lorfqu'elle eft libre, ne (çauroir faire un bon 
ufage de la liberté, qui eft un milieuentre la fervitude & le 
joug, de Ja domination, & lorfqu'elle eft dans la (ervitu- 
de, elle méprile la libercé avec excès. 

MODICELLUÜS ,4, #r, S y s 7. M:diocremert bon. 
{dim.) de Montcus. : 

MÔDICÜM. (adv.) Plaur, Peu , mediocrement.[ Bib!. 
Wap: de temps. 


MODICÜS, à, #m. Cic, Médiocre , modique, petit, 


fe. 
un exercice mediocre. Qui fpernit modica , paulstrm decs. 
der, Bras. Celui qui negige les perir:s chofes, ron.bera 
peu à peu. Modicæ virtus. 10. Ure verruinedioc.e. 


ut inftrumert de Chirursien , dont on fe {ere 
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peu confiderab'e , moderé. (r. Mopus ] Parcllé mwdica 
cænare. Hor. Ne faire pas trop borne ch£re. AMedico 5ra- 
du, PLAUT. Lentement , polémenr, Modics culte, ou im 
culrs. V1. Modefte dans {:s habirs.-volupratum. T À c. 


R-eenu dars les plaïfirs. Modieus originis.Ip.Qui eft d'use 
uaillance mediocre.-virimm, Y. Par. Q i L'a pas beau 
coup de force.-veti, Pers. Qui ne defire pas grande cho 
xercitationsbus modicis ntendum, Cic. Il fait faire 


MODIFICARI, 57, anis sm. À. Gaz. Corp.ffer, 
mefurer : modifier , limiter. 
MODIHICATID, 6r3:. €, Sen. La melure qu'on doit 


oblerver dans Les vers [modification , reftrictica. f. em- 


animent, m8, 

MODIFICATUS , 4, #m. Cie. Figuré, employé par 
métaphore, moitié. Cibus mol-fcarus. Cic. Un aliment 
converti eu ia fubftance du corps.—verba. Cic. Mor: mis 
dans vn fens fipuré. 

MODIGLUS , 5. m. Pirr, Un petit boiffeau.[Celf. Pe- 
ut coup- 
per ks os. [Scavola 7, €. Unc couppe , une tafle, Visr. Un 
bartilier,fuce caiffe, un canal , le cuips d'un: pompe. P£. 
L: moyeu d'une roue, Medtolr, Vire. Des foufflecs dars 
u:e machine hydraulique. (dim.) de Monius. 

Et cam:hi@ rodiols. Bugs. Et les jauxes & les moyrux. 

MoniesRATORES. Varr. i, e, Modum imperan c:. Mai- 
ures , Interdans, Infp.éturs , gens prépulés por cinvé- 
cher les excès. 

Mopis. tabl. pl.) de Mopus. 

MODITM, 35, n, PL. & > Bo'ffeau, forte de mefur:, 

MODIÜS , #5. m. Cie. Sun muid, m. Modius ag”. 
Van, Use boiflelée deterre, champ qu'on peut eafc- 


mencer avec un boifleau de grains. Mwiros motios falis f5. 
mul edendos elfe. Cic. Qu'il faut manger plufeurs boil= 


feaux de (el enfemble. Afsdis vicens. PL, 10.18. Vingt 
boiff:aux. 

MODO, (adr.) Cie. Tout à l'heure, il n’y a pas long- 
temps, tout prefeotement , prefentement, maintenant , à 
prelent , à cecte heure , tantôt ; il y a un infianr. Pid, 
Mox. Hor.{Quelquefois. Cic. Seulement. Advenst mod. 
Ten. Il re fait que de venir. Non modo , [ed eriam , Ge. 
Cic. Non feulement , mais aufli , mais même. 

X Quand mod eft reperé,on le traduit par tantôt.Car- 
nea des modè ait hoc,moulo iiluc, Cic. Carneades dirrantdt 
une chole , tantôt une autre, Modè air, modo negat, Ten. 
1] dit cam: oni, rantôt non. 

Modo , fi med>. Cic. Modo ut. Cre. Pourvû que, à 
cerdition que, Modo ut racere poffis. T # R. Pourvû que 
vous puifficz vous taire. ‘# [Quelquefois on fous-enreut 
ut,] Modè id faciat. Cic. Pourvü qu'il faffe cela, 

Aodà non, T & R. Peu s'en faut, à cela près, prefqu:: 
Sensm per epifiolam pellexit modè non montes auri poli 
cens. Tan. Il a engagé le vicillard par une Lettre , lui 
promettant , pour ainfi dire, des montagnes d'or. 

Moposria,4.f. Ecel. M mze , dans Je Milan:z. 

Mobrusca,ou Corsavia. Eccl. Modrufc, petite Ville 
de la Croatie fous la puiffance d: l'Empereur , érigée en. 
Evéché fous Spolatro, l'an 1185. 

. +MODUÜ LA BILIS,/E. (adj.) Calpurn. Ecl. 4,67. M: 
odieux. 

MÜ DÜLAMEN , tnis, n. Ovid, Un air, un chance, mr, 

MÜDÜLAMENTÜM, ï.n. 4. Gell. Le méme. 

MobULAMiNt. (2. pl.) MopULANS, antss,. Vin 
(parc) v., 

MODULART, 5r, &s sum, Liv. Conduite par me 
lure , regler , chanter. (r. Mopus.) 

Modulari carmen, mulam , avenä, ViR6—arurdine, 
Ovin, Chanter des airs fur un chalumeau. Modu' mins 
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ill Pfalmum, Bis. Chantez-lui un Pfautf®, Modulari 
vocem. C 1 c. Regler fa voix, Æ nc 
MODÜLATÉE. (adv.) Cic. Harmonieufement > avec 
h-rmonis , avec melute. 
MODULATIO, ons. f. Quint, Chant harmonisux , 
ou l'actiôn de chanter avec harmonie , avec melure. 
M DÜLATOR » 0r3s. m. Hor, Chantre, Mifsien. m. 
MODULATUS, 4, #». Quinr. Chanté avse har- 
monle & melure., 
MOÜDOLATOS , 87. m. $e3. Tr. Chant harmonieux, 
MODULUS ,5.m. Ar. M:fure à melurer. Vie. Mo- 
dule, terme d'Archiceéture. PI, M:chode , made maniere 
de chanter, Totws moduli bipedaiss, Ho a. Qi n'a que 
deux pieds de haut. M-rirife quensque Jus mrdulo ac pede 
verum eff. Ip. Il eft saïlonrable que chacun fe r:nferme 
dans fon talent. Cur non pond:r:bus modul:fqe fuis ratio 
#i:tur? Hor. Pourquoi !a raifon e (e (est elle poine de 
fon équité & de fes lumieres? (Jim.) de Monus. 
MODUS , 5. m. Cie. Mode, maniere , fiçon. f. mo- 
deration , modification, mefure , regle. f. moyen. m. bor- 
ue, limite. f. fair. m. cadence. f. (:ns,temperammert. ». 
forte. f. fus mœuf, un mode, une man'ere de conjuguer 
les temps du même verbe, Voyez le Poftulant. Hoc me- 
de, ad hune modum, C1 c. De cstte forte , de cette ma- 
riere , en cette maniere, de certe façon, Indignis modus. 
Tan. D'une manicre indigne , avec indigoite , indign-- 
inent. Omni modo. Cic. Omnibus modi:. Ten. En toutes 
façons , en toures manieres, Ex medo detrim:nti, Tac. À 
proportion du dommage. Nullo modo, Cic. En nulie ma- 
niere, en aucune façon, Diem id mods fat bone, PLAUT. 
Anh. 3. 4. 13. Pourvû que ce'a fe faile fans danger & 
fans beaucoup de dépenfe. Umbrarum mois, Cic. Comme 
des (peétres. Meo mods, Ter. A ma fauraifie , à ma ma- 
nicre. Two modo. PLAUT. À voue suile,i vocre fancaifie, 
Suo meds, S ALL. À leur volonté. Extra, fuprà modum, 
Cie, Outre melure , dernelurement, extraordinairement. 
Majorcs in modum, In. Tres fortement,ures inftamment 
Mirum in modum, Cic. D'une maniere furprenante , ex- 
traordinaire, Servilens in modum, 1n. Comme un eic'ave, 
en ciclave, Modi flibiles. Cic. Vers trütes, lugubres. F4 
- modus in rebus. Ho. Il y a une certaine mediocricé dans 
toutes chofes , il y a des bornes en routes chofes. 15 quo 
son modus eff habits. Cie. En quoion n'a point gardé de 
mefure ,nideregls. Quisensm modus adfit amori! Vire. 
Quel'e borge peut-on mettre à l'amour ? Modwm facere, 
Cic. Mittre fin, celler, Liv, Prefcrire des regles. Pre mo 
do jemipedis, Co 1.5. 10. A la hauteur d’un demi-pied, 
Tagens agri modus, Liv. Une grande quantité de terre. 
De modis agrorum. N ARR. l.9. De la nature & de la qua- 
lité desserres. Ad ribicinis modos. Liv. Au fon d: la Aucte, 
S'pra modum fermenis asrelli, Quint. 1. 3. S'élever au. 
deffus des difccurs ordinaires, piendre le cour & le son de 
l'Oraceur. 
+: [Où dit figurément medum ponere. Vins. Mercre des 
boxes, faire cefler, retenir, donner des bornes. ] Sratwere 
modism cupidinis, Hon. Donner des bornes à {es paflioss, 
les borner, Habere vita [ue madum. Tir. And, Avoir la 
bride fur le cou , étre le maïcre de fa conduite. Pro libero- 
um iméde. SpartT. Adr. Selon l'âge, le nombre & le me- 
rive de: leurs enfans. 
Maœcexas. Vid, Macenas. Mecene, favori d'Augufte. 
MCHX, &. f. Car. Une femme adultete. (r. ass , 
in pudique ) 
MucHassRis. (1. fur.) v. Mœcaant. Non mæchan- 
dus, Bisz. Qu'il ne faut point commetcre d'adulrere, 
MŒCHARE, br, ris sum. Cat. Commerrre un adul. 
gere, violer Î=s loix du mariage. 
MECHIX, 2 f. Bibl, Aduit:re. #. Inordinatio mœ- 
tua. Big, Les difliucions de l'adulrere, Sym. Adwire. 
Tir, 
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MACHILÉ, Fr. n. Per. Crime d'adultere , infid-lité 
J'ac: époute , ou d'un époux. 

MŒ&CHISSARE, fr, #5. PLaur. Commertre un adule 
tese. 

M&CHÜCINÆDI, ôräm. Luc. Impudiques. 

. M£CHUS ,5. m. Cie. Un adukicre , qui manque de 
fidelite à ia femme , où qui deshonore la finme d'un au- 
re. (asie, impudique.f. Syn. Adwlter. 

M&MAGUS , 4. m. La Vale de Nemours. 

M&NE, 61. n. En, Le même que 
. MENIA , à mm. pl, Cic. Les édifices, lesmurailles, les 
foit.fications , Le rempart d'une Ville, (q. mwnis , à mu 
aiendo , #t mœrus pro murus, Veteres enim œ € u pres 
m feu uf4rpabant.) “k{Servius 2.Æ9,334. dic que Mre 
#34 finife les édifices d'une Ville, & Lfdore prétend 
qu'il fignilie proprement les murs , & par abus les édfi- 
ces. ] Mæœnis cœli, Ovin. Gircuit du cicl.magni mundi, 
Luca. r. Le ciel, Urbes mænibus cinxerurt. Cic. Our er= 
vourré les Villes d: murailles. Mæn:bus cireumlatss. 10. 
Enfermé de murailles. Mæsis mure amplexus ef. FicR. 
1.4 Ancus revétit de murailles les remparts. Pemè ad: 
Peats in muris ab cxercits noffro mœnia. Cas. 2. Bell, 
Civ, 18. Que la batterie que notre armée avoit dreffée, 
évoit preique fur I:s murs, 

Mœniana. id, Maniana Un balcon. 

MUNUS , 5, ou Fleuve de la G:rmanie qui 

MANUÜS , 5, m, #6 Frs dars le Khein. b, le 
Mayo , ou M:in. 

M@œni- rRhayscrum. Eccl, Meinsfeld, fur l: Mein, 

Mœon , 0:15, m. Eccl. Saint- Auf-Ln=, en Italie. 

Mœrens, ent, Ovin. (part) v. 

MRERE , € ÿ. Cie. Etre urifle , être afligé , étre F4: 
ché de, éire abbactu , étre dans le Jeuil. 

+ Robzre Eitienne donne à ce verbe,mærsi au préterir, 
D'autr:s Jui doinent miles fiom ; mais le Granimairien 
Priléien dit qu'il n'a point d: précerit, & on voit que 
mœtus Jumn'eft qu'un nom joint avec le v:rbe fubitan- 
if Suns, 

Abiis mwrens, B 181. S'en alla out trifte. Quars nom 
mærest v4'tus meu:? [p. Pourquoi mon vifage ne f:roit. 
il poine abbatu ? Porte Sion imærcbunt , atque lugebunt, 
Bis. Les portes de Sion feront dans le deuil , & dass les 
armes. 

# On dicmæere aliquid, & marere aliqué re. Cie. 

Mæœnica wii. PL. 14. 2. Efpecs de vigne dont le vin 
augricnte la couleur rouge , à proportion qu'il eft vicux. 

MŒROR, ris. m. Cu. Deuil. erifcfe » ation, 
deuleu:. f. Mærorc confié. Bis. Accabléc de douleur. 
Maæ or srsm. Ip. La crifieile de l'ame, 

MÉSI, or, m, pl. P!, 3.26. Ceux de Mœlie. b, Ceux 
de S=rvic & de Buigaric. 

MÈSIA, 4. PL. 3. 26. La Mœfe , Province d'Europe, 
contiguë à la Pannonie, qui s'ecændoic depuis Taurunum, 
». Bclyrade, jufqu'au Pour. C'eft ce qui comprend aujour« 
d'hui ia Servie & la Bulgarie. 

MÉéSIACÜS , à, #m. Susr. 

M&5ICÜS , à, mm. PL. 
Vefp. 6. L'armée de Mœfic. 

Mafice gentes, PL. Peuple de Mœle. 

MSTE.{adv.) Ad-Her.? Triltement ,avec criftefle. 

MS TITER. Plaur. Tam mœjliter vrilitas 
PLaur. Rud, 1. Habillées d'une mamiere fi picoyable, 

Mæsrrer , oris. Luce, (comp.) € 

MeœsrissiMUs , #, #m, V1RG. ({up.) de Mæstus. 

MÉËSTITIA, &. f. Cic. ? Dsuil , ennui. », 

MES TITÜUDO ,inis. PLauT. $ douleur, uriftelle. f, 
chagrin. m, ficherie. f. * | 

M£STUS, à, m».Cic.Chagrin, crifte, fiché, mor- 
ne, mélancholique, Maÿhs arr. B1 2. Etoic chagrie. 
Vefhis urefts, Prop. Habir de deuil, . 


C:ux de Moœf:, Ma 
Paci exercisus, SUxT. 


f 


MOL. 
Mocanrrassut , f. m. Ecc!, Matilfeen Cappadoce. 


MOGILA VIA, 2. f. Ecel. Muhijou , Ville de Lithuanie: 


_ le Paiatinat de Vitebski, Evêché Grec , Suffragant 
owie. 
Mocnar, o# Muent. Ecrl, Monaftere d'Armenie , 
rofdence d'un Evéque de ce Rit. ‘ 
MÜGONTIX , Z.f. Ecol, Maïsrce , Metropole 
MOGÜNTIACOM ji. n. Vi&. $ de la premiere G:r 


marique, ic l'Exarcat des Gaules, Capirale de fon Eéto : 


rat iur le Rheïn l'an 4 s4.Tacite l'appelle Maguntiacum. 
MÜGÜNTINUS , à, #m. Ecez. De Maïence , quieft 


de Maïence. Concilium Moguntinum, 1. Concile de 


M:iïerce. 
Mocus »i. Eccz. Vid, Mœnus. L: Mein. 


Ô 


MOÔLA , &. f. Cie, Une meule de moulin. f. PL. Môle ; 


mule de chair iforme, qui s'engendre quelquefois dans 
Le ventre des femmes, Mola , mola falfs. Vire. Froment ; 
ou farine de froment rütie, mêlée avec du (el, que les 
Anciens mectoienr (ur la têce de la viétimsqu'ils offroient 
Jeurs dieux : ce qui s'appelloit proprement immoler. 

(4 melendo, V ARR. vel à moe.) Ma fais fabar ex farre 
faife , toflo dr molito. {ex f'arre & fale borne.) Mola Aji- 
Paris, Bisi. Mokrdinaris, D1c. Une meule à moulin. 
Mole mauarie, @fsiles, trufutiles. PL. Dig. Meules 
vourrantes, qu'oftourne à la main. Mola manuaria, 
font repatées meubles par Jabolerus ]. C. 

Mola deos teffari, Vino. Prier les dicux en leur offrant 
un gâteau, 

Morau Ter. ({ubj.) v. Mozers , moudre, 

MOLARTS , #ë, (adj.) P/, D: meule, qui conc:rne une 
meule. Srar. Eclat , morceau d'une meule, m. Calx à mo- 


Lars, ({oppl. Lapide.) PL, 35. 23. Dela chaux fait: avc 


des morceaux de meul:s, Znter molarer. JUv.:3. Entre 
les grofles dents, (ainfi appelléesen Latin, parce que ce 
font comme autant de meules dans la best, qui fer- 
vent à broy:r la nourrirure qu'on y met.) Efaundit vaftos 
molares, S1L. 1335. Lance des pierres grolles comme des 
meules. “ 

- MOLARIÜS , 4, &m. Car. De meule » Qui concerre 
une meule. (R. MoLa.) Afinus molarius. 1n. Un Afne at- 
tache à une meute pour la faire tourner. | 

MO. DAVICÀ, plance à Azur en gueule, Cette fleur eft 
un tuyau découppé par le haut en deux lévres , & évalé 
en marierc de gorge, bordée de deux aîles. La Jévre fu- 
perieure eft un peu voutée , f:ndue en deux parties rel-- 
vées, & l'inferieure eft au fi découppée en deux pieces. Le 
calice eft un cornet divilé en deux lévres , doat l'une eft 
de" téc de trois pointes , & l'autre de deux , &c. 

Mozs.(abl.) de Mozss. € (impet.) de Mozers. 
Moudre. 

MoL:MoniUM, fi, n. Pl. 24. s. Efpece de plante. 
C'eit peucétre lemême que LemoniUM, 0% BstAa Syc- 
VESTRIS 5 

MOLENDINARIUS , #, #m, Die. De moulin , qui 
corcerne le moulin. Mo!a molendinar:a. Ip. Une meule de 
moulin. 

MÔLENDINÜM , 5. n, Un moulin. Syn. Moletrina, 

Mousns entis. Quimout. (part.) v. 

MÔLÈRE, (5,5, mblitum.T 1x. Moudre, (r.MoLa.) 
Eé lege aïque omine, ut fite inde exemerim , ego pro te 
melam. T 1R. À condition & avec ferment , que fi j'en 
tire, j'irai moudre à ta place. Dwa molentes in mola. Bipt. 
Deux femmes qui moudront dans un moulin. Coguemdo dr 
melende. Trr. Adel. 5. En cuilant & en boulengeant le 
pain. Mole farinam, Bic. Faites moudre la farire. 

MOLT, "finir, P L. (pall.) Molstur in farinam, 1n 
On 2 reduit en farine. 

MOLÉS, if. Cir. Grandeur extreme ;{imôle,rempar:. 
m. où digue , ou forte muraille qu'on fait contre l'imye- 


tuoliré des vagues, Pirg. Dificulré , peise. Cie, Grard 
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nombré , uns foule. Tac. Travail , amphicheatre. Sum. 
84 bel'i moles. Liv. Le for: de la guerre —cméronir, 
Tac. L'importañce d’une information —m.iLuor. Un 
malexcefür, Tente molis.crat Romiam condere-gentem. 
Tant il étoit difficile d'écsblir Rorar.Rindinindirefbaque 
miles. Qviv. Confufion dschoices drengées ,:malen or- 
ke, un canoc, Mo!cffarum mobles, Cic. Un: foule de che- 
étions. Hard minor moles funererat, Tac. Il nereftoit pas 
moins de dificultés. Auruis fluminis,aut moles ruent: um. 
In Ou Ja vioience du fsuwe ,.ou Ja foule de ceux qui 
vouloient paller. Qwed nwlla moles tax capax foret. l'AG. 
H1fl.2..21.Parce qu'il n'y avoit poinc dans coute l'Iralie, 
anamphichearre a'une G grande étendue,qui eontinit canc 
de monde. Le 

MÔLESTARE, 5, #6, &rism. Pere. Biac. Chagriner, 


Moss.) 
MOÔLESTARI, br, atits sim. (pal) Modef. 
MÔLESTE. {adv.) Cie. Awce chagrin, avec peine , 


caufer du chagrin, faire de la pzine , importuner. {R. 


avec diffsuité , defagréablement. Moseffe ferre aiiquid. 


Cic. SoufF:r impatiemment quelque chofe, être fiché 
de qu“ique choie. 

MOÔLESTI4, 4. f. Cic. Inquiétude.f.chagrin,ennui.m. 
peine d'etpric. f. | 

Abforgere, depellare, deponere, ejicere moleffias.-Cies 
Difiper , chalfer les chagrins, quicter, mettre bas les 
chagrins. Mn jucmnitatis plemæ ep:{tola hoc afferfit me 
leffia. Cre. Cerre Lertre, route agriable qu'elle Etoic,n'a 
pas laille de me donner e: chagrin. Mokeffiam verare, In. 
Devorer un chagrin. Malejtiom exhièere. PL AU +. PH. 
Caufer du éhagrin , faire de la peine. 

Mozssrion , oris, Cic. (comp.] 

Mozs:srissiMUs , #, #m. Cic. (Lup.) de Morisrus. 

MÔLES TÜS, à, #m. Cic. Fich=ux , incommods, im 


portun, chagrinant, dificile, qui embarrafle , qui don- 


ve de la peine. Quid moirils ejb:s husc mulseri? Bisu, Pour- 
quoi faites-vous de la peine à certe femme ? 

MOLÉTRINA ,%.4. Cr. Ua moulin. 

MouraTum, te. Vid. MasricrUM Moifecta, Ville du 
Royaume de Naples. 

MoLHAMnUS , 5, m.Æcci. Molheim, Ville & Abbaye 
de Weftphaue, 

MozHania , 4. f. Eccl, Molhaing, en Hainaulk. 

Moi, (dac.) de Moss. 

Moz1isan. Ouid, 2. Met. (pour) MoLissaR. {imp ) +. 
Mort. 

MOLILÉ , #s, n. Cat. Inftrament qu'on attachoir au 
cou des Bœufs ou des Elclav<s , pour faire rourner une 
meule. (Turnebe dit que c'eft une manivelle.) 

MÔOLIMEN , inis.n. Liv, Peine. f. effort. m. 

MÔLIMENTÜM , i: n. Caf. $ Parui molrmenti ad. 
minseulis, Liv. s. Avcc unpeu d'effort. Non fine magne 
molimente, Cæs. Avec b:aucoup de peine, 

MÔLINE , ärsm. f. pi. Ecci. Moulins , Ville Capitale 
du Bourbonnoïis en France , fur l'Allier, 

MOLIRT, di br, srès, iris sum. Liv. Mouvoir,remuer, 
Cie. Entreprendre , machiner , tramer, agiter quelque 
chofe , faire effort , s'efforcer , tâcher. (n. Mouss.)Syn. 
Struere, movere, machinar:,|conari. 

Moliens hine Annibal. Liv. 21.44. Annibal fongeane 
à faire rerraice., Moliri ancharas. In. Lever les anchres.… 
corrnprelam judiens, Cit. Tâcher decorrompre les Ju. 
ges.—fÆdem. Liv. 6. Ouer , affoiblir lecrédic, la confian- 
ce—fugranmin proximum diem, FRONT. Sæpreparer à la 
retraice pour le lendlemain.—grefus. CLaUD. Marcher — 
babenss. Vin 6. Conduire , tenir les rênes.—alicsei inff. 
dias, periculum , peftem. C1c. Drefler des embüches à 
quelqu'un , faire ous fes eHorcs pour le perdre.—"10r#m, ’ 
Vin. Retarder nues à terra. Lrv. Lavcer, pouiler ds 
va raux en mer.—#rrate, Vino. Remuer , touiiler, In 
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bourer Ja terrê. Moliecbatur deftruere. Bras. 11 râchoît de 
senverfer, de détruire, Dum moliuntur, dum comuntur, 
anaus (ff. Tsr. Heaut, 2. 1. Pendant qu'elles s'ajuftent, 
pendant qu'elles fe coeffent , un an fe paie. Moliwstur fo- 
res. Tac. r. 39. Exfoncent les portes. Curfant per srbem 
moliuntur templorum fores, In. 2.82, Courent par la Vil- 
le, font ouvrir les portes du Temple. 

MOGOLIRI , sis smm, (pall.) Lucil. 

Mousmus,i. m.'Eccl. Moléme , Abbaye en Cham- 
pagre, près de Chätillon [ur Seine. 

MOLITIO, omis. f. Cic.Entreprile.f. eAurt.m.menée.f. 
Agrorum molitio, Cor. Le labourage. Magna mlitione. 
Front. Avec de grands préparatifs. Tanta rerum mol:tio. 
Cic. La créarion d'une fi grasde mulricude de cho'es. F4- 
cilis molitie ecrum valli erat, Liv, 33.5. 1 évoit facile de 
renver!er leur retranchemezr. 

. MOLITOR, üris, m. Ce. Créateur , Auteur. Ovid. 
inventeur. m. Prima ratis molitor fafon. O x 1.8. Met. 
gr » qui bâcit le premier long Vaifleau, (qui s'appel- 
oit Argo.) M litores novarnm rerum, SusT. Des efprits 
remuaus , qui donnent dans la nouveauté , des faét' eux, 
des brouillons. | 

MOLITRIX, fcis, FE. Suer, Ure femme entreprenante , 
xemuarte. ” 

MÔLITUS , 4, #m. CAs. Moulu. (part. pafl.) v. Mo- 
LIRE. 

MOLITÈS, 4,#m. Cie, Qui a entrepris , qui a ma- 
thiné quelque chofe. Molirss imbcl'es [uorum in vicinam 
æegionem, FRONT. 2. 5. Ayant fait paller dans le voifinage 
Les plus foibles de fes rrouppes. 

Mouivnrur. (3.pl. piæl.) v. Mozirt. S'efforcer. 

MOLLÉ. (pour) Mozriran.(adv.)Clawid.10.195. D'une 
maniere douce. 

Mouzss.(p!.) Vid. Mots. 

MOLLESCERE , fes, fes. Lu cr. S'amollir , devenir 
mou Ouid.s'acendrir. Mollsfcit ebur. Ovin. L'ivoire s'a- 
moilit.Mollefeunt colla juvencis.CatTUL.64.35.L:s jeunes 
Bœufs (ont defaccoutumés à porcer le joug , & leur cou 
s'y accendrit. 

Moutzta. {n.pl.) Vid. Mozuis. 

MOLLICELLÜS , à, #m. CaTuL. 

MOLLICÜLÜS , 4, #m, Car. PLaur. Un peu mou, 
tendre , qui n'eft point dur , doux , délicat , friard. Mews 
ml.iculus cafeus, PLAUT. Mon petit fromage. Melliculi 
verfus. Caruz. Des vers doux , mous ,tendres. (dim.) de 
Mois. Molicula efca. PLAUT. Caf.2.5.56. Des viandes 
délicates. . 

MozcranDpUs , 4, mm, Cic. Vid, MOLLIRa. 

MOLLIMENTÜUM , 5. r. Sen. Addouciflement, foula- 
gemenr. Calamisatum mellimentum, Sin. Le foulagement 
de nos difgraces, 

MOLL1IO,ïs, Vid, Mosctra. Zuer. Amollir. 

MozLioR , or. Cic. (comp.) de Mozuis. 

MOLLIPÉS, pédis. adj.) Apud Cie. Qui a le pied 
wadre. (r. Pas, & Mozuis.) 

MOLLIRE,(/i9,1l5v5s, lirim. Cic. Amollir, rendre 


mou , frendr< lâche, effeminer , f:endre mince. Cie. ad. 


doucir , appaifer. (+ Mouuis.) Mollire aqua feruidé, 
Liv. Faire bouillir, faire cuire dans l'eau chaude. Mellire 
anims Cic. Addoucir les ciprixs.—##imwm. In. Rendre 


cfeminé.—ferrum. Hon. Amollir le fer , le rerdre pliant. 


—imperuuwm. Liv. Moderer l'emportement.—irss, Ip. Ap. 
paifer fa colerc—iegem cenfura. Por. Addoucir la ri- 

ueur de la cexure.—pænam, Ovin. Addoucir , diminuer 
4 peine.Mollite colende.V 1R6.Addouciff:z par la cuicure. 

* MOLLIRI, ï ër. (pall.) Cie. Priwfquam locerum vitia 
quafitis arte remadiis mollirentur, JUsT. Avant que l'art 
ingenier x eûr trouvé le fecrer de cornger les défauts des 
lieux. Lar-feit humus G viciffim mollitur, C 5 €. La terre 
devient cute, & s'amoilit fucccfBremeng. 
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MOLLIS, l£. [adj.) Cic. Mou,terdre, doux, e femict, 
Enervé, foible, liche. Mollis l'herymis. Prop. Tendre aux 
larmes. Molles adirus, V 18 0. Les momens favorsbles 
pour aborder quelqu'un. Æffas mellier, Vina. Eté Fort 
doux. Molli brachie, C1c. Mollemenc, foib'emenr , l- 
chement. Molles anxi, O x 1 D: L'ize tendre. Mulles ci- 
thara modi. H o n. Les tons lanquiMans de la Lyre. Mol- 
lem G jueundam efficere fineïutem, C1c. Rendre la 
vicilleffe douce & agréable, Caffinea molles. Vince. Des 
Chäteignes qui font mûres. Mollis wivla, 1 p. La teadre 
violette. Reffonfio mollis. B 1 51. Réponfe douce. Verfus 
mollis Prop. Des vers tendres & amoureux. PVinsm molle, 
Vino. Vin qui n'eit point dur , qui n'eft poire rude, Mol 
les unda. Lucr. Les ondes moiles. Neque molles, B15L. 
Ni les cffeminés. Moilior in delore, Cic. Qui eft plus ab- 
bateu , plus liche dans la douleur, O.lor moiliffimus. PL. 
Odeur tres douce, vres agréable. Qui mollibus vefhinntur. 
Bi81. Ceux qui font vécus mollement, Logwersur 1ibi mal 
lia, Biss. Vous dira des paroles douces. 

Moczisss. Ovid. (pou:) Mozuivisss. (perf. inf.) v, 
Mozcira- 

MOLLISSIME (adv.)Cre Quèm peffunr exllifimè.Cic. 
Le plus mollemenc qu'ils peuvert. (lup.) de Mozzirsr. 

Mocrissimus ,4, mm. Cic. ([up. le Moruis. 

MOLLITER. (adv.) Cie. Moilemellt, doucement , dé- 
licatement. Tac. Avec douceur. Accipere moiliis, Tac, 
Prendre en meilleure part. Molliter cubare, Ovin. Reru- 
bare. Cic. Eire couché mollement. Maliiter ferre, C 1 c. 
Supporcer patiemment.—ponere. Pi. Meter: doucement.— 
vivere, Cie. Ovip. Vivre délicieufement. 

MOLLITIA, &, f. Cie. Mollefle, délicatrffe , foibleffe 
de courage. f. Mollitis animi. Cac. Foibleff: de courage. * 
Mollitis corpor:s. In. La délicateffe du corps. Mallirris 
fuens. V. Par, Eñeivé par les délices & la mol'efle. 

MOLLITIES, #5. f. Cie, Le même que MouLiria. 
Mollefle.f. Per mollitiem maris. Vict. Durant la bonvace. 
%X Quelques manufcrirs portent Malaciam, qui a la méme 
fignification. 

MOLLITÜ DO, inis. f, Cie. Moilelle. f. Moilirude 
corporss. Cic. La délicat fe du corps—vocis, AD Hs. 
La f-xililiré de la voix. 

MOLLITÜS , à, #m. Cic. Amolli, ramolli, fiddouci. 
Agri melliti, Cie. Champs ramollis. Mollin: fiunt fermones 
e Juper olaum, Bis. Ses difcours fonc plus doux que 
l'huile, 

Mourivir. (4. perf.) v. Mouzire. 

Moistus. (adv.) PL. (comp.) de MozztrsR. 

MOLLIÜSCÜLUS , à, #». PL. J. Un peu mou. Sym 
Méllicu!us. 

Moiivco,ïnis, PL. 26. Plante, La même que Larra 
CANARIS: 

MOLLÜSCÉÆ, &räm. f. Pl. 15.22. [On (ous-entend 
Nuces.}D:s noix qui ont l'écorce fort moile.(r.Motz1s.) 

MOLLÜSCÜM , 5. n. ({uppl. Acer.) PL. Efpece d'E,a- 
bi: qui eft le plus excellent. Pi.10. 16. 

Moco , onis. m. Cie. Molon , Piofeffeur d'E'oquence à 
Rhodes , qui eu Ciceron pour difciple, & à Rome , & à 
Rhodes, 

MÔOLO , ïr. Vid. Mozsrs. Moudre, 

Moiochara. Pl. Nom d'ur cuve, 

*MÜLOCHE, és. f. PL. Mauve. f. Syw. Malva. Hinc. 

*MOLOCHINARIUS , 55. m. Plaur. Teinturier es 
couleur de pourpre , ou de feurs ée Mauve. 

*MOLOCHINÜS , à, #w. Apud Non. Couleur de fleur 
de Mauve. (r poñszy, Mauve. ; 

MOLOCHITES , is. £. Pl, Pierre précieufe de couleur 
de Mauve. 

Moon. Pl. 26.3. Elpece de Plante. On én voit au 

Jardin du Roy à Paris, 
MOLORCHUS , 5, ma, Star, Sorte d'inftrument dot 


O M. 
les Nautorniers fe fervenc pour lorder les Éeueils. [rirg. 
som d'en Berger qui donna l'hofpicalicé à H-reules. 

MÔLOSST , üräm. m. pl. PI. Les Moluffes, Peuples d'E- 
pire, fur le Golfe d'Ambracie en Grece. 

MOLOSSÜS, à, #m. O v 1. Molclf:, Gess Moloffa. 
In. 1. Met. L-s Mololles. 

MOLOSSÜS , #5. m. Her. Dogue, mâtin, grand chien 
venu d'Epire.m. [Quint, Mololle.m. pied compofé de trois 
fyllabes lorgues , ainfi app+llé des Moloff:s , qui chan- 
toient ces airs dans lefquels entroisnt ces fortes de pieds. 

MoLoruros. Elpsce de vigne blanchg. 

MÔLÜCE,, äram. f. pl. Les Moluques , Ifles dans la 
mer des Indes, 

MÜLÜCCX, £.f, Plante à feur-en-gueule ; cette eur 
ft un tuyau découppé par le haut en deux lévres, dont 
Ja TT eft creulée en cucilleron , & l'inferieure eft 
divifée en rrois parties , parmi lefquelles celle du milieu 
cit Échancrés, &e, 

#*MOLÜCRÜM , 5. n. Fef. Une mêle, Vid, Mo a. 
fvraxegr. R pus.) | 

MOLY. (n. indecl.) Ovid. Herbe fouveraine contre les 
poifons. (ww) Pline, fait mention de crois fortes de 
Moly.zr.c.3r. 25.4. 10. 

*MOLYBDÆNA , Z.F. PL 34. Vsine d'argent mélée de 
plomb. (mox6/mru, plumbage.) [PL. 25. 13. Elpece de 
Plante bonne pour les yeux. 11 ÿesa au Jardin Royal. 

*MÔLFEDITIS, 5. F. PI. L'écume de plomb, croi- 
fiéme forre de Litarge. (usw6Anr.) 

MOMEN , inïs. n. Luer. Lmpulfion, ce qui met en mou- 
vément, Momine parve. Lucr. Par une je rere impulfon, 
ea un inftart. id. Momentum. (nr. Mov:ns) 

MOMENTANEUS, 4, #m. Big. Qui re dure qu'un 
moment. Momentaneum quod deleëat ,aternum quo cru- 
cat, Eccz. Pour ur moment de p'aifir, une éternité de 
fupplices , un plaifir d'un momenc fera fuivi d'une éterni. 
té de fupplices. ‘ 

MOMENTARIÜ S,à,#m. Aru. Le même, 

MOMENTOSUS ,3,#m. Quint. Quicft de confe- 
querce, impor:ant, 

MOMENTÜM , ï, n. Cie. Un moment, uninflanr, m, 
petit morc-au , tant foit pu de quelque chofe.Cr. poids. 
m. force , importance , confquence de qu:lque affaire. f. 
Ts. le moindre petit poids , un grain. Minimum momen- 
turm.Liv. La railon la moirs co:.liderable, Moments paria 
cortrariarum rationum, C 1c. Les railons contraires ont 
une égale force, 1n parue momenta diducere. Quinr. Di- 
viler en divers petits artic'es , en divers points. Momenta 
ma ximdrumrerum, Cic. L'importance des grandes affai- 
res. Momenti mihil eff in ro. Cic. C'eft une chofe de 
nuile corfcquence. Nullius morenti eff. Cic. N'eft d'au- 
cune confcquence. Moments. En un moment. Dum in du. 
bio j: animus , paulo momento buc Gr illud impellitur T5n. 
Perdant que l'efprit eft en balance, la moindre chofe le 
Faic pencher d'un côté ou d'autre. 

MouorparynT. Cie, Momonrpi. Ovid. (perf.) v. 
Morpsrs. Mordre, 

MOMORDICA , à. f. La Pomme-de. Merveille, Plante 
dont les 8eurs font des baflins taillés en cinq quartiers 
juqu'à leur centre ; le fruit plus ou moins renfl£ vers le 
milieu , n'a qu'une cavité, & s'ouvrant lui. même comme 
par une efpece de r:ffort , il laiffe voir plufieurs femences 
qui font leger:ment crenelées & enveloppées d'une coeife. 

Momorpir. Virg. (3. perf.) v. Morpsrs. Mordre. 

MOMUS , 5. m. Le dieu Momus dans le Paganifme, 
qui fe moquoit des autres dieux, 

MONA, 3. f. Tac. Man, Ile entre l'Ecoffe & l'Ixlande, 
cùil ya un Evéché dès l'an 447. 

MONACHI ,r#m. Eccr. Les moines. [Ce mot grec 
vient de ur@-, leul.) 


MON. LEZ 
MoxacHivu , if, r. Munik fur l'Ifler, Ville Capirale 
Barviere. ‘ 

Moxapicon. Serv,Quieft d'une feule forte. C'eft ainé 
que cer Auteur appelle les mors , Cor, cordis, Far, farri, 
As, affis. 

MoNaœDa , 4. & 

Mon ar:A ; & nt Le même que Mona. 

*MONARCHX, £. f. 1/d. Monarque, Prince Souve- 
rain. (u/®, feul , & dpyt, principe.) Aime 

*MONARCHIX, Z, f, Eccl. Monarchie, Royaume, Etat 
gouverné par un feul Souverain. 

MONARCHICÜS, à , #m, Monarchique , qui concer« 
se la Movarchie. 

*MONXS , ädis. F. Une unité. Sn. Uniras. porar. (Re 
uy®, feul.) 

MONAST5RIOLATUM , À, n. Æcel. Monftrelet , près de 
Sainte - Riquier. 

MÔÜNASTÉRIGLOM , F. n. Montreuil , Ville de Pi 
Catdie fur là Canche , dans le Comté de Ponthieu. On 
l'appelle Montreuil fur mer, quoiqu'elle en foit à deux 
licues,—sd Icaunam , ou 4d faltum Icauna. Eccz. Mon 
tereau-faur- Yonne , Ville de Champagre , entre Sens & 
Mur , à la jonétion de la riviere d'Yonne avec La Seine, 
ÉMonftrol, en Catalogne. 

MONASTERIÜM, ï 5, n, Ecel. Monaftere,Convent.m 
Monafierium Carthufianorum, La Chartreule.—majus. ! 
Marmouftier , le grand Convent. (De usrd@, folitariams 
Vitam ago.) Gc mor lacin eft le nom de plufeurs lieux. 

Monasrerium, ff, n. Ecel. Munfter , bonne Ville & 
affez forte de Weftphalis, fur l'Aa en Allemagne, Evêché 
dès l'an 790, fous la Metropole de Cologne. [Mouftiers, 
Cap de la Tarentaife en Savoie. Vid.T ARa=NT ASIA] Mou= 
er, nom commun à plufisurs lieux. Mos-ff.rium Arre-- 
msrs, Eccz. Montiramer , abbaye au Diocefe de Troies. 
Mosafferium Belifia, In Monftrcbil(e , Abbaye de Filles 
près de Torgres.—#4 Cellam, ((uppl.-S. Bobiri.) Eccz. 
Montir-à-Celle , près de Troies.— Donna Aquilins, EccL. 
Moutier Dame-Aigline, ancien nom de Beaulieu ea Quer- 
c.—i# Derve, 1p. Montirender, Abbaye au Diocele de 
Chälons.—in Fanis. Eccz. Montier en Fagne, dans la 
Thierache.—Medianwm, In. Mentermoyen , à Bourges.— 
Ranfolii. Ec cz. Monriérouzel, en la Haute Marche.— 
Sanéi Theofredi, 1p.Moreftier-Saint-Chaff:e, en Vellai. 
Monafterium Vallis. Ecci. Monftrethal , en Suiffe.—#51. 
laris, Ip. Montivillers» Abbaye de Filles au Diocele de 
Rouen. 

MonaviA,4.f. Man, ex Marirg. 
*MONAÜULOS , 5. f. Mart.14. Une Autre d'un fimple 
*MÜNAÜLUÜS , 5. PL. 7.56. 3 chalumeau.f. (Ce mot 

cft tour grec , yrav®. R ugr@r, (cul, évaêr, une Autte.} 
On prétend que Mercure en eft l'Inventeur. Athen, 44 
Pollux. L. 4. 

Mons. (imper.) v. Moners. Avertir. 

MÜNEDÜLA , 2. f. Cie. Une Chouette. (q. Monetula. 
r.Monara, parce qu'elle derobe l'argent) 

MÜNEM BASIA, à. f, Eccl, Napoli de Malvoifie, Ville 
tr:s forte de la Troifitme Achée, & de l'Exarcat de 
Macedoine fur la Côre Orientale, Archevêché depuis le 
douziéme fisele. 

Monsnous, 4, mm. Cic. Mfonende Hon.En donnant des 
préceptes , des inftruéions ,eninftruilauc, ex v. 

MONÈRE, 80, mms, minitem, Cic. Avsrtir , don- 
ner des avertiflemens. Her. inftruire.Cie. blimer,amone(- 
cer. (R. MamonriA. Varr.) Monere aliquem, aliquid, de 
aliqua re. Cic. Avertir quelqu'un de quelque chole. Res 
:pfa monebat. Cie. La chofe parloic d'ell:-même. Monere 
s'iquem ut veniar, T » R. Avertir quelqu'un de venir.— 
meliera, H 0 R. Donner de meilleurs préceptes.—lifferis, 
Cic. Avertir par lertres. 


Vid, Mona. 


MoxacsiaoDiv , fi, p. Brel. Monchret en Souabe. % On die Meners alianem, aliqued, de clique re, Cigs 


£72 MON. 

On prétend que Pline a dir Commonere officii , montre mt, 
we. Monere, avec l'infinitif, Sal, 3[Le Trefor de Robert 
Efienne cire de Plaute Truc. mwmsit mihi,mais il y a mouit, 
& non pas monmr, Truc. 2.4. 1,12. Unum animos movit 
mibr.] Miffi legati qui Gallos monerent, at ab oppugnatione 
d'fifierent. Vicr. On envoya des Ambalfadeurs , pour f- 
grifier aux Gaulois qu'ils euffent à lever le f:ge. Sy N. 
Admoncre, commonefacere. 

MONERI, E br, mônitits sûm. (pail.) Cic. Et monere 
moneri propriune eff vera amicitia.Cre. I eft de l'effence de 
la veritable amitié , de fe donner des avis & d'en recevoir. 

.Monenis, Monzrinr. Pacuv. (pro), Monusnis, 
Moxurnint. 

MONETÀ ,2. f, Cic. Monnoie ; fnom d'une déeff-. Cr. 
Jieu'où l'on bat la monroi-. Adulterinaæ moneta, Dic Ucr. 

Faufle monnoie, Proferre liquid ex fus monets, Sun. l'ro- 
duire quelque chofe de fon erû. Afonera ades. Liv. Le 
Temple de le dé-ffe Moneta. H éroic à Rome dans Ja croi. 
tme Region. 

. MONETALIS, is. m, Ce. Celui qui bac la monnoie. 
Monetales tes rte Officiers des Monnoies, 

Mowraror.Ecel. Méchant Bourg en te fur le Nil 
Évéché Cophte, : vec PET : 

MONILE, 55. n. Cie. Collier. m, [Svn. Terques.] Aufo- 
nidum matrum gemmata monilia. CixuD. Tour de perles 
des Dames d'lalie. 

Moniminrom. Le même que MonuMENTuM. 

MoniTi. Vid. MoN:TUs. 

MONITIO , Gas. F, Cre. Avertiffemenc , avis. m. dé- 
»orciarion,semontrance.f. Sn: Admonitie, (n. MonNsRs.) 
Monrrio acerbitate objurgario conturmeliä careat, Cic. Que 
: avis n'ayent tien de dur, & les séprimendes rien d'of- 

ei iont. 

MONITOR, ôris. m. Cic, Quiavertit.Ter, qui redreffe 
les Acteurs, qui donne quelqueconfeil, confeiiler. Quin. 
Repeticeuren Droic, (ouffiur , fcelui qui alloit invieer à 
foupper. Vid. PRAMONSTRATOR. (Cie. pro Mar. celui qui 
appeiloit les Cisiyers, Li: même que Nomsnezaror. 

MONITORIUS, 4 , #2. Sin. Qu prédit, qui fronof 
tique, qui avertit, [moniretial, qui concerne un moniroire. 

MONIFOM, 5. n.Cic. Avercizinent.”, SN. Monitio. 

MoniTURUSs ,4, #27. PRO». (fut. part.) ce» 

MONITUS,à4, #m. Cio. Averi. (part. paf.) +. 
Monires. 

MONITÜS, #1. m.Gie. Avertifflement.Syvn. Monitim. 

*MONOCEROS , érir, m. Pi. Licorne. f. ugrenipus. 

*MONO HORDON. Qui n'a qu'une curde. 

*MONOCHROMATEUS , d m7. Qui eft peice d'une 
feule couleur. 

*MONOCHROMATOS , 5. m. f, PI, 7 Camayeu , ou- 

*MONOCHROMATON ,f. n. 14.  Svrage de Pein- 
ture qui n'eft que d'ure couleur, (ur, feul, & xeSue, 
couleur.) 

MONOCREPIS. Hyg. Qui n'eft chauffé que d’un pied. 
{g. Menccr ‘préatu:. KR. CRäriDA, Pantou fils.) 

MOÔNGCI rx. Vino. Porrus Hercu!lis. Citadelle , 

Monœæct,°+ Monœcum., tr. Eco. È Por & Viile 
dé Ligurie, #. Monaco , ex Mourques [ur Ja Gôre de Genes. 
us Cr, leul, & Sixss , maifon, parce que l'on dit que c'efi 
k qu'Hereu es reguafeul après avoir chals fes ennernis, 
eu parce qu'il yvoir un Temple pour lui ieul.)} 

*MONOGRAMMUS, 5. m. Cic. are yegmuss. Ebauché, 
difine, crayonné. Di monogrammn, C x. Des dieux qui 
ne fout qu'ebauches. 

*MENOMACHIA, 4. F. Combat de deux perfonnes 
Pane contre l'aurre,un duel. areas. (R. uw ©, feul, & 
peu, combattre.) 

MONOMOUI APA, & f. Monemotapa, Ville d'Afrique, 
Capitale de l'Empir: qui porte ce soin , & qui taie une 
peruc de l'Edi:ogie Méeridiongle, | 


MON. 
*MONOPODION., 5 5. n. Liv. Une table qui n'a qu'un 
pisd, (ms , mods, pieds.) Monopodia arata, PL. 34. 3. Ta- 
bles garnies de cuivre. 
MONGPOLIS, ïs. f. Eccl, Monopoli , petite Ville de 
pue & de Lx Merropole de Bari , érigécen Evêché 
an 1069. 
*MONOPOLIÜM ,% n. PI. Monopole , priviege de 
vendre {eul quelque chofe. meremiuer. (R. wie , vendo.} 
*MÜNOPTEROS , à, sm. Vire. Monoïtera ades, Ip. 
Un Temple monoprere , qui s'avoit qu'une aile, c'eft à. 
dire , dont le roît n'eroix pofé que fur des colonnes fans 
mur en dedars. (ugres, feu , #rfgsr , aile.} | 
*MOÜNOSTLLABUS , à, #m. PL. Qui n'a qu'une fyl- 
labe. (ava6n., fyllabe) . 
*MÜNOTRIGLY PHÜS, 4, #m, Monorriglyphum opus. 
Vire. Un ouvrage monouiglyphe, qui a ua criglyphe. 
[Terme d’Archireéture.} _ 
*MÜNOXILUS , à, mm. PL. Monoxyli lintres. In. Des 
batreaux fairs cour d'ure picce, d'un feul morceau de bois, 
(R: Ever, bois.) : 
MONS , ôntir, m. Cie. Une montagne. # L-s Anciens 
fe fervoient de montes, pour marquer une grande quartité, 
Montes mali, PLAUT. Epid. Des montagnes de maux, r.e, 
beaucoup de maox. Mfontes remparts. Lucr.Monres fru- 
menti. PLaur.Pleud. Mentes auri. T 2 R. Phor. [Afens, 
eft auffi le nom de plufieurs lieux , comme] | 
Mons- Aibarws. Montauban, borne Ville du Quesci 
dans la Guienne , fur un côteau arrolé du Tarn, Evéché 
fous la Metropole de Touloule, érgé par Jean XXII, 
l'an 1319.14 terram, Ecci. Montataire ex Beauvoifis, 
—Æfhvus. 1p Morté:y, près d'Ozoir en Bic, Diocele 
de Paris. Alemes, Mont- Alcino , petite Vilie de Toteare 
dans le Tarrivoire de Sienne , érigée en Evéché (ous certe 
M:cropole l'an 1462.—4.t43. Mont-Alo » Ville, ou 
plucô: Village de la Marche d' Anconc,Evéché fous Fermo 
l'an 1571. Argrlorum., E c c L. Engelbere, au Canton 
d'Onérevale en Suiffe. Mons- Argifwe, où Mon: Argr, hp. 
Monta:gis, Bouig du Gäcinois fur la Loire , où ie jome 
= Canai de Briare ; 1e Châceaueft fur une mortagne , & 
le Bourg daus un fond. Il a Prefidial , Eitét.on, Maré- 
chauilée, & les Bourgeois ont de beaux P:ivisges.—4f- 
marins. Piès de Florence —Auentinss. FssT. Le Mont- 
Aventin dans Rome, b. le Mont de Sainec- Sabine vers le 
Tibre.—Aurems. Montoire , près de Verddme.-Aurricus, 
Ecez: Montarire, à Auxerre. Mon:-Bajon:s. Ip. Monc- 
Baon , en Tourraire.-Beraif. Écez. Montbiun , en An- 
ulmors.—Brufonis. 1D. Moncbrifun ,en Forés.—Budelli. 
Los Memvbiolle, près de Teurs.—Capielinus, Vinc. Le 
Mont Capiolin.—Capreolm. Ecei Moncavielen l'icardie. 
| fMont-Chevreuil, en B‘auvoilis. Mons-Cælims. Liv. Le 
Murt-Cœiïius,h.le Mont de Saint. Jean de Latran à Rome, 
: Lie Mont Celle, Avbaye de l'Ordre de Sante-Claire, à 
Florence.—Canobii. Eccz. Moncerou, en Berri.-Ciceniæ 
cus, 19. Moncigri,en Franche-Comté.—Cen/ularis. I. 
Moncontour, en Poxou.-Cermufus. Eccz. Moncornct, en 
Ardenne & en Thierachc.—Défideris. 1n. Mondidier, Ville 
de Picardie, au D.ocele d'Amiens.—Exquninws, où Ef- 
qilsus, Le Mors-Eiquilin. Vid, ÉxquiL14.-Falrons, 
Eecz. Mont Faucon,en Berri & ailleurs.-Fererrius. Eccz. 
Mout-Felire ,au Duché d'Usbin.—’ortis Amalarici. ]p, 
Mortfon-! Amauriçau Dieccfe de Chartres. —Gasdii. 1m. 
Monrgauzi, près de Foix.—Gemells. Éce. Lengiumeau,, 
près laris.-Gomerici. In. Mongommeti , dans le Pays dé 
Gailesen Anglecerre.—/anienlenfis , ou fanieulus. Vire. 
Le Mont du Janicule à Rome , b. le Mont-Saint- Pierre, 
ou le Montorio.—beriacus. Ecci. Moncivri, a Diocefe 
de Paris, près de Biceftre.—/ovis. Ip. Mont- Je, près d'Au- 
tun,-/nclufur, Ece. Moi tenglos , près de Coulommiers, 
—Laticenfis. 1n Mont-Laflois, près de Châtillon fur Scine- 
Mons Landiacms css Monsioui,ea Touraine. Letter. 
CL+ 


MON. 

Eccz. Mort-l'Heri, au Diocefe de Paris. Mons—Liba 
nus, B15821.Le Mont - Liban. Eccl, Debralibanos, en 
Ethiopie. Lncira. Ecez. Montolcine, en Tofcane—Lu- 
cionis, Ip. Mont-Luçon en Bourbonnois.—Lupelli. Eccz. 
Mnt-Loi en Brcffe, au Diocefe de Lyon.-Maranus, Ip. 
Morte-Marano, tres petite Ville du Piincipato d'Olra, 
au Royaume de Naples, Evêché fous la Mstropole de 
Beneveut —Martyrum. E c c 1. Montmartre, aux Faux- 
bourys de Paris.—Mawri. Ip. Mommor , en Champagne. 
—Maurentiacus, Eccz Mommorenci , Diocele de Paris.— 
Maurilionis, Ip. Mommorillon ,en Forés.—-Mediacus, Ln. 
Momniedi, en Luxembourg.—Melranus. Eccz. Momme- 
han ,en Savoie—Mirabilis, In, Mommirail , au Maine, 
IMormirel, en Champagne. 

Mons N'artionum, Eccz. Monreraifors , en Niverrois. 
—Olivus. In. Montoliou , Abbaye au Diocefe de Carcaf. 
fonne. [Ell: eft mal nommés Montoulion , dans le Poulier 
de 1671.)—Palatinus.CLaun.Le Mont-Palatin à Rome, 
où é:oït le Palais des Eimpereurs.—Piligardis.Eccz. Mom- 
beliard, en Franche-Com:é.—Pelaffnus. Ip. Monte-Pelofo, 
Viile affez jolie de la Bañiieste , au Royaume de Naples, 
Evéché l'an 1453, fous la Metropole d'Acerenza —Pen- 
fatus. Eccz. Mompezat en Querci. Pefulanus. In. Mont- 
pellier, boare Ville & Fameule par {a Faculté de M:decine, 
Capitale du Bas-Languedoc {ur Le Lers, Evêche fous la 
Merropole de Narbonne , l'an 1536.—Petrofi. EccL. 
Mor perreux , en Bourbounois , [en Bourgogne , | Mom. 
pecyroux , en Auvergne ,en Lan uedoc.—Fhifcen, Ec e L. 
Monte-Fiafcore , petite Ville du Paerimoine, en Hralie , 
érigée en Evécheé fujer au Pape, l'an 1369.—Pineins, où 
Colis hortulorum. V L. La Coline des Jardins à Rome, b. 
le Mont de Ja Sainte Trinité.—Polirianps. Ecci. Monte- 
Pulliano , petite Ville , mais jolie fur le Chiana ,en Tof- 
cane, Evêché de la Province de Florence , dès l'an 1561: 
—Quirnalis. Ovin. Le Mont-Quirinal à Rome,b. Monte- 
Cavallo—Raibelis. Eccz. Mont-Revel, (qu'on prononce 
Maurevers.]—Regalis. In. Mont-Rzal, peure Ville, mais 
jolie de Sicile, dans le Val de Mazara, érigée en Arche- 
véché l'an 1178. [Morgau , au Diocefe de Comminges. 
-Relax:s, Eccie Morlaix , en Bretagne.—Rofundus. Ip. 
Mourord, en Berri, fen Forés.—Salvi. Eccz. Monfalvi, 
au Diocete de Saint-Four.—Srlemcus. In. Monfaleon , en 
Dauphiné.—Sempremi. Eccz. Mont-S:mplon aux Alpes. 
—Sirai. Big. Mont-Siraï, montagne de j'Arabie Petrée, 
celebre pour la Loi que Dieu y donna à Moïfe. 1l yaun 
fameux moraftere Grece, dont l'Abbé a le titre d'Arche- 
veque honoraire, [ous la Metropole de Perra.—Sorolis. 
Eccz. Most-Soreau en Anjou-—Squariss. Ip. Mont- 
Sainc-Eioi , piës de Noyon —Tarpeus. Owip. Le Mont- 
Tarpcïen , o# Capiolin à Rome , #. il Campi Daglio.— 
Taxon:s, Eccc. Monteflon, piès de Paris.—Telonis, Ecce. 
Moutelcon , au Diocefe d'Auiuu.—Tipholinus, Ip. Saint- 
Martin, près de Naples.—Tirrhenws. Eccz. Montarore , 
piès de le:oule—Tirianus. In. Montichan , en Italie.— 
Tricara:. Eccr, Montrichard,en Tourraine.—Vaticanus, 
Horn. L: Mont-Vatican à Rome , audelà du Tibre, h. il 
Vaticaro.—Vie:. Eccz. Moudovi, jolie Ville du Piémont , 
en Savoie , érigée en Evéche l'an 1,88, fous là Mctuo- 
pole de Turiv.—Viminalis, PL. Le Mont-Yiminal à Rome. 

MonstRa. (imper.) v. MonstRaRs. [ow (pl.) de 
MonsTRUM. 

MONS TRABILES, blé. (adj.)PI.7. Qui mérite d'être 
montré , digne d'etre connu. #. 

MonsTrAaso.(fur.)  MOonNsTRANS, Anis, Srar, 
(parc) v. , 

MONSTRARÉ ,3, au, ätäm. Cic, Montrer, [faire 
voir , faire conoicte, | nicigrer , declarer , dire, expli- 
quer. Sxn. Offendere, des'arare , indicare. è 

Monjtrare remedinm. PL. Eni-yner un remele.—viam 
errauti, C ic, Enfeigner le cheuun à ccjui qui s'égaie. 


MON. LEZ 
Mon firabis fi quid non intelligent, Cie. Sil y a quelque 
chole , qu'ils s'entendent point , vous le leu: enftignerez. 

Meufirai incoquere, Ho R. J'ai cnfcigné à faire eue. 
em tibi monfiravere, monftrabo Bis. Cciui que j: vous 
montierai. Tanquam Scribemianos ad exitium Nersné 
menfirauifier. Tac. # Hifé, 4r. Comme s'il avoit mat 
qué à Neron les Scriboniens , pour les faire mourir. 

MONSTRARI , dr, äriüs sum. (pall.) Hor. Etre mon 
tré. Digito monflrari, Ip. Eire montré au doigr. M nffra- 
tur leétus cjus, Bisz. On faiéVoir fon lit de fer. Qued tibi 
mon firatumn eff. 1p. Qu'on vous a montré fur Là inonid- 
Pre. Hinc 

MONSTRATIO , ôxis. f. Ter. L'aétion de metier , 
d'entcigner le chemin. Syn. Menfiratus. 

MONSTRATOR , oris. m. Virg. Qui montre , ouen- 
feigne une chofe, | 

ONSTRATUS, 4, äm. Vic. Montré, (part. pafl.} 
ve MONSTRARE, | 

MONSTRATUS ,#s5. m. Sen, L'action de fair: voir 
une chofe à quelqu'un. Syn. Menftratio. 

MONSTRIFER , 4 , #m. Lu c «À N. Qui produit des 
monitres, Pi. Monlirucux,-euie. f. (r. Fsnne, G Moxs- 

TRUM.) 

MONSTRIFICABILIS , /&. (adj.) Luer. Etonnanr, 
Prodisieux,furvrenanr. 

MONSTRIFICE.(adv.)P/. D'une façon monfirueufe. 

MONSTRIFICOS ,4, mm. PL. Qui fair des prodi- 
ges, Féconnanc , turpreraut , prodigicux. (R. FaRRS , er 
BiONSTRA.) 

Speculurs menftrificum. Ss x. Miroir qui fait paroitre 
monftiueux. 

MONSTRO, #:, Vid. Monsrranrs. Cie. Montrer , 
faire voir. 

Monsrroztum , ii. n. Montreuil, Ville de Picardie. 
Vid. MONASTERIOLUM. 

MONSTROSE. (adv.) Cic. Monftrusufement , d'ure 
façon monftiueule, Svn, Monftrifice. 

MoxsrrosissiMUs , #, #m. Cic. (fup.) de 

MONSTROSUS , 4, #m. Cie. Monitrueux,-eule. f- 
Monjtrofifima beftis. Xp. Bêe tres mouftrucule. 

MONSTRÜM, ï. n. Cie. Monftre. m.{prodige. m. mie 
race. "m, chofe {urpienante. Mers monffra. Cic. Des pro- 
diges, des chofes incroyables. Nec dubiss monfiri.Vino. 
Par des prodiges certains. Fecit monffra. Bis. A fait des 
prodiges. Monftra deüm refere. Vino Je rapporte les o- 
diés des dieux. 

Montana. (fuppl. Zecs.) Bi18L. Les montagnes , les 
hauteurs , les lieux élevés. Qui montana obfider. Ip. Qui 
occupe les montagnes. 1n montanis habitat, Bigr. Demeu- 
re dans les montagnes. 

. MONTANÜS , 4, &m. Cas. De montagne,qui appar- 
vent à une montagne. Owid. Qui babite fur uve montagre.. 
montagnard. PF. Montueux , plein de montagnes. ( a. 
Moxs.) 

Arments montana. Ovip. Trouppeaux qui paiffenc fur 
les montagnes. Nulli monrani. Cic. Aucuns de ceux qui 
habitent {ur les montagnes , aucuns montagnards. 
F Monrançisnsis, /e.(adj-) De Montargis. Vid.Mons- 

RGI. 

MonTaARGIUM , ii. n. Montargis. Vid. Mons-Anor. 

MONTES. m. pl. Yid. Mons. Mortagne. 

Monrtis, im. La Ville de Mons dans le Hairaulr, en 
Flandres. Louis XIV. Roi de France , la prit en 1691; 
le 10 d'Avril. 

MONTIACÜM , î. n. Ecel. Monchi en Picardie. (On 
pronorce à Paris Mouchi. C'eft un nom commu à plu- 
leurs licux ) [Mouili.-novwm. Eccz. Moulli-le-reut, au 
Dioceie d= Paris. 

MONTICELLI, ôr#m.Ecez Moulleaux, près de Paris, 

MonricssLUm, in. Eccl, Monchel ,.en Ponthieu, 
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Monricaiius, i. m.Eccl, Moucel , Abbaye de l'Or- 
dre de Sainte Clair:,à Pont Sainte M-{fence, ou Maxence, 

MONTICOLA , 4. m. Ovid. Qui habite [ur les mon- 
ragnes , monragrard. (r. CoLsrs , Mons.) 

MON TICULP, orwm. Eccz. Monciis, ou les Montils , 
près de Tours. 

Monriz11, ormm. Eccz. Monteux , en Provence, prè: 
de Carpentras. 

MONTINIACÜM , 5. p. Ecel. Montigni, ( nom de 
plulieurs lieux.)]Muc:gné , À 1: Lignon. 

MonTis.{gen.) de Mons. 

MONTIVAGUS, à, #m,Crc. Qui erre fur les mor- 
tagnes. Des motivaga. S + AT. Diane qui erre dans les 
muntaznes. (R. VAGAR1.) 

MONTOSUS , 4, #m. c rares , qui eft 

MONTUOSUS, à, #m.” !C: $ plein de montagnes. 
Locis ser dele&tamur, Ip. Nous nous plailons dan: 
les lieux où il y a des montagnes. ! 

MonvissaT. (3. plufp. {ubj.)Monuir. (3. perf. ind.) 
v. MONsRs. 

MONÜMENTÜM, î. n. Cie. Tout ce qui fait reffou- 
venir des chofes pañlées, preuve , marque. ff{epulchre , 
rombeau , monument. P/, Ecrit. ", hiftoire. f. 1n Gra- 
corum monwmentis, PL. Dans les Livres des Grecs. Afonu- 
wmentum fepulchri. C. Nap. Un tombeau. De monwmentis 
exeuntes, Bigu. Sorcant des iepulchres. Mulra funt tua 
clementis monumenta. C1 c. I] y a plufieurs marques de 
votre clemence, (r. à MowsnDo,) Syn, Monimentum, 

MON?CHUS, 5. m.Zwv. Nom d'un des Cenraures. 
{ex pr®, (ul , G or , unguis.) 

Monvnrus, i. m. Nom d'un Efclave de Corinche qui 
contre fit le fou, afin d'avoir fa liberté, pour étudier fous 
Diogere, 

Moprss,(voc.) de Morsus, nom d'un Berger dans 
JE pos d'un Lapihe,fnom du Fondateur de Pha- 
{elrs, 

M5PSOPYA , z. f. C'eft un des anciens noms de l'Atti 
que,ainf appellée du Roi Mopfopus felon Srraban. Æfimc 

MOPSOPIUS , à, #m. O v1p. Achenien , ou quieft 
d'Atrique. 

Morsussrra , 4. f. Ecel. Mopfuefte. b. Maniftra, Ville 
Epifcopale dans le Patriarcac d'Antioche. Elleeurt le citre 
d'Archevêche honoraire du Rir Grec, & un Evêque La- 
tin duranr les Croifades, Cerre Ville eft de la domination 
du Turc dans la Caramanie. 

M rsussriansis , fe. (adj.) Qui eft de Mopfuefte. 

M:quis. Ecel. Evêche de Miugrelie procne de Rule, 
fous 1 i'acriarche de cette nation, 

MR, ä. f. Cie, Retardemnent , délai. #. Ce qui ar- 
sêce & tient te me , une bande, uoe ligature. C. Nep. Un 
dérachemenr de trouppes. 15 meraefie aliens. Tar.Andr, 
Faire attendre quelqu'un. Nec mers wile eff quin. TsR. 11 
n'ya rienqui empêche que. 15 me mers mem erit mil. 
Vins. Jefuis cout préc. Nec mers meis MPIIS egomer 
fau. T sn. Afin que je ne fois pas caufe moi-même que 
mon mariage foit differé, Hoe mibi mors ef, Hibicina Gr 
hymenawm qui cantent, 1p. La Joueu& de flurte , & ceux 
qui déivent chanter l'hymenée,nous fonc atrendre.Neque 
Iffhie , neque alibi tibi wfquam erit in me mors. Tin. Eu 
cette occafion &entoute autre, vOus Me CÇOUVEICZ LOU 
jours préc à vous obéir. Ne in mors, cm opus fit , fies. 
Tik.Andr, Afin que, lorfqu'on aura befoin de vous,vous 
ne faffiez pas attendre. Moram dare, 1. Donner du 
peimps.—facere, Cic. Differer , tarder, retarder.—mouers, 
Fraur. Moras ponsre, Hon. Rumpere. V1RS@. Nec mora 
sf. C. Nup. Rien n'empéche, rien ne vous at > 
Frardemsnt. Sime mors. C1c. Sans differer , fans délai. 
dater poire fluminis mors. Cas. Exant recardé par la ri- 
visie, la riviere les empéchant de paffer, Nibil mors ef}. 
Tsa. JLn'y a pot d'obllacle, Afores Lacsdememiormn 
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fregit. C: Nap, Il défi les trouppes des Lacedemonienss 
{(Mora dans ce fens , vient de usïew, pars.) 

MORÂ. Folle, forte. Vid. Morus. 

MOKA , ôrwm, © w 1 D. n. pl. Les mures fauvages que 
portent les ronces. Wid, Mornuu. 

MORALIS , 4/8, (a1j.) Cie. Qui concerne les mœrrs, 
moral. (r. Mons.) Moralis Philefophis. Cic. La Philo. 
{ophie moiale. 

Moralis fenfus. Le fens moral. Ffoc propriè morale tft 
Ras Do n.Eun. gr. 15, Voilà le vrai caraëétere d'un 

at. 

MORALITAS , äris, f. Mar. La moralité. 

TMORALITER. (adv.) Don. Moralement,auranc qu'à 
paront. 

+MORAMENTÜM , fi. n. Apul. Vid. Mona. 

MoRaNpi,—po.Virg. 

MoRANDUS, #, um, Ovip.t# 

Monans , anti. ViRG. (part.) v. 

MORARI , 5r, arits sm, Cic. Arrêter , recarder, re= 
tenit,ficjourner , demeurer , habiter. 

Be.li celeritarem morari, Cic. Tirer la guerre en lon- 
gueur. Morari flumins. Ip. Arrècer les Éeuves.—iter ali- 
c4jws.Ovin. Empécher quelqu'un d'avancer.-fol#rioness, 
Pau L.].C. Diffirer le paisment.-prafidism. Linr. 44 
Cie, Attendre du fecours. Morabor im Italia. Cic. Je 
refkerai en Icalie, Aluus dura moratur. Hor. L= ventre 
cft conftipé , n'eft pas libre. Ne multis morer, Cic. Pour 
trancher court. Nibil moror. P 1 À UT. J< ne m'en mets 
pas en peine. Nibil vos moramur Patres Conferipti. JUL. 
Rien ne vous retient ici, M:ffieurs. (C'éroit la maniere 
de congedier le Senat.)Egomer convives moror, Tir. C'eft 
nr un) qui fair attendre les perfonnes que j'ai con- 
vices. 

MoratuR. (imperf.) Cal, Cie. On retarde , on s'amu- 
fe , on s'arrête. 
ee RASTHI. Bibl, Nom d'un Bourg de Judée proche 

Fo, 

MORASTHITES ; #. m. Bibl. Quieft de Morafthis 

MORATIO ônis. F. Vitr, Retardement. m. Syn.Mera, 

Facere morationes. 1. Retarder , s'arrêter, 

MÜRATOR , oris, m. Liv, Qui tarde l'execution de 
quelque chole , qui empêche quelque chofe. 

Moratar publici commedi. Liv. Qui empêche , qui re- 
tarde le bien public. 

MÜRATORIOS , 4, #m. Ur. Dilatoire , qui differe, 

MORATURUS, 4, 4m, Ssy, Moraturas manws 1njice- 
re, San. Proem. 3. Contr. Arrêuer , (e faifir. 

MORATUS , &, sm, Cic. Qui a demeuré, qui s'ef 
arrêté. (part.) v. Morai. 

14 moratus,ut.Liv N'ayant cardé qu’autant qu'il 
falloit,pour. 

MORATÜ 
{(r. Monss.) 

Benè moratus, Cic. Un homme de bonnes mœurs, qui 
ales mœurs bico reglces. Bemé merata civitæs. Ip. Une 
Ville bien policée. Fabula reëtè morata, H 0 R. Ure Co. 
medie qui dépeint bien les mœurs. [Remarquez que cet 
adjeëtif Le joinc toujours avec queique adverbe , comme 
benè , reétè , &c.] 

RE ,5. 0. Eccl, Murbech , ew Morbech, en 
Suifle. 

MORBIDÜS , 4, ä&w. PL. Malade, mal (ain. Luer, 
Qui caule des maladies. (r.Monsus.)Magis animo quèms 
corpore morbidus, San. Plus malade d'efprir que de corps. 
(r. Moss.) Morbida folæ pacus inficit omne pecus, Une 

feule brebis malade porce la conagion dans cout le troup= 
peau. 11 ne faut qu'une brebis galleule pour gâter tour 
le trouppeau. 

MORBINIOM ; 35, n. Ecel. Morbegue , dans la Yals 


celine. 


S,4,nm.Cie. Qui regarde les mœurs. 
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: MORBOSÜS , 4, üm. Cic. Mal fain , malade , mala- 
dif. (ab cod.) 

Morbo/s aquæ , maerbofa palus, V 50. Eau mal faine, 
marais ina] (ain. 

MORBUS, 5. C1 c. Maladie. f. foir du corps , foit de 
l'efprir. ‘ 

Morbus animi. C 1 0. Maladie d'efprit.-cefans, Horn. 
La Goutte.-comitialis, fenticus, PL. Major, Cars. Le mal 
caduc , le haut mal, l'Epilepfe.-regius, Cers. La Jau- 
nifle. Marbo affici, efflÆari, laborare, tensri, tentare. 
Cre. Etre malade , evre 2Migé , étre tourmenté d'ure 
ma'adie. In morbum cadere , in morbes incidere, Ip, Tom. 
ber malade. 1# morbo effe. Cic. Etre malade, Recreari à 
gra: morbe. Ip. Relever d'une grarde maladie, Inedié , 
Purgationibus, € ui spfius mor bs corfumptus es, Cie, 16. 
Ep. 1e. La diece, les purgations , & la violence de la ma- 
ladie méme, vous ont rout à faic extenué. Graves folent 
effe efenffones ex gravibus merbis, Ip. Les rechuces d-s 
grandes maladies fonc dangereufes. Græwès agrorant ii, 
qu cum levati morbo vilintur , in eum de integre incide- 
runi. C1c. 1. Ep. 3e. Les malad.s qui retomb:nt après 
Être relevés de leur maladie , font b'en plus dançer-ufe- 
ment malades, ont bieo plus de peine à fe cirer d'affaire, 

Moxpacion , oris, PL. (comp) 

MorpacissimUs, 4 , ww, PL. ({up.) de Morpax. 

MORDACITAS, Zris. F, l/. Apreré piquante,efpece 
de qualité que les orties & autres plantes onr, pour piquer. 

. MORDAX , acÿs, (adj.) Ci. Qui mord , mordart : 
P'quant, Mordrx carmen. Ovin Vers fatyrique —ferrum. 
Ho. Fer trenchant,qui coupps.—folinm. PL. Une feuille 
qui pque.—hemo, Cic. Saryrique, critique—janws, 
Piaur. Porte qui (erre. 

MORLEÈRE , 489 ,6:, mimordi, mor:xm, Cic. Mor- 
dre. P., Piquer. Ter, Médire , critiquer. 

Mordere aliquem, Cie. Piquer jufqu'au vif, chagriner 
qu#iqu'un—mordere frenes. $ 5N. S'emporter —frenwm, 
Cic. Mordre le frein, prendre le freis aux dents,-dente 
iniquo, Ovip. Ca'omnier , dre des calomnies. Valdè me 
wozorderunt e] iffola tua, C1c. Vos Lettres m'ont caufé 
beaucoup de chagrin, m'opt touché virement. Olcam 
momordit. Ho R. À endommagé les Oliviers. Rurs qua 
Ljris quieræ merder aqué. In. Les verres que le fl-uveLy- 
ns mine infenfiblement. Quod f invicem merdetis, Bis. 
Que fi ous vous mordez les ui s les autres. 

MORDER(T , ëür, môrsis sm. (pal) C1c. Morderi 
Cenfcicr 14, Ip. Avoir des remords de confcience, 

MOR DICES , sm. m. pl. Plaur. Les dents de devant. 

MORDICÜS.(adv.)Cir.Avec ies denrs,à belles dents, | 
ophiacrement ,; fans vouloir en démordr:, fortement. 
Mordicus aliquid tenere. Cic.S'opiniäerer à quelque chc- 
fe , n'en démordre pas. Mordicws abfiuliffer, In. Auroit 
emporte , arraché avec lcs dents, 

MORE. (aiv.) Plaur. Sorwement , follement, (r. Mo- 
AUS. Sox , fou.) 

MORE. {2b).) Vid. Mos. Coutume. 

MÔÜKEA , Z. f. La Morée, Province de Grece, appellée 
aucrefois ie Pelopot ucle. 

Monsas Mourcz, meurs. (imper.) v. Mont. 

Mor:roLa , #. f. Ecci, Morerule, en Efpagne. 

MORES , sm. m. pl. Cic. L:s mœu:#. Vid. Mos. 

MOoRGTARIUM , f+ n. Den, Phorm, 2. 2. 4. Piece de 
pitiferie, Le même que Monsrum. 

Monsronium,#.n. Eccl. Murtain ,en Avranchain. 

MÔRETÜM , 5. n. Owid, Sorre de gâteau fair de fa- 
rine , de lait , de vin , d'ail , de fromage , & de quelques 
herbes. 

MÔORI , mdr %r , mSrèris , mürsis süm. Cic. Mourir, 
pee: urépañle:. Mori «x vu/neribus, Ip. Monri d'une 

lefure.—<é enfe. Luc à N. Mourir d'un coup d'epée. 
Morsar, C1 c. Que je meure. (kipece de jusement.) àe- 
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riende. Ov 1 5. Bo mourant. Merierdumeff, Cic. I] faut 
mourir, Lumina morientia. © v 1 n. Des yeux mourans, 
(On ajoute quelquefois morte avec mori.) Morte morian. 
tur ambe, Bisz. Qu'ils meurert cous deux. Morts merie- 
tur, To. Il mourta. @414 moreretur, Q1'il mourroir. 

*MORIA , 4. f. La folie, Ce mot eft tout grec. (m 
messe, fat , {ans entendement.) 

Morin ,4. B:B1. La montagne de Moria ou de Sion, 
fur laquelle Abraham mena ion fils pour l'imms er. 

MORTANUS , 4, #m. EccL. Aqua Moriane, Aigues 
Mortes , Ville du bas Languedoc , Siege des Gabclies de 
Sel , proche la mer. 

Montan. ({ubj.os fut.fnd.) v. Mort. 

MÜRIBONDÜS , à, #m. C1 c. Monubond , qui ses 
va mourir, 

Monisus. (abl. pl.) Vid, Mos. 

Monisxpi,-po.Montans , eñtis, v. Mont. 

MORIGÉRARE, gér5, dur, âtäm, Alicur, PLAUT, 
Condefcenäre aux inclinations de quelqu'un, (q. Morens 
gerere.) Syu. Obfequi. 

#[ Le Trelor d'Eftienne cite ce verbe de Plaute ; mais 
il ya dans nos E litions mor'gerari, Cap. 2. 1, 4.] 

MORIGERARI, Br, atüs sm. Cac. S'accommoder , 
conde{cendre à. Folmprati awrinm morigerari debet eratio, 
ID On doit chercher à flatcer l'oreille dans un difcours, 
Sr adole[cenri «fes morigeratus, Tan. Adél.z.3 Situ eufles 
faic plaifir à re jeune homme. 

MORIGERATIO, enir. F. Apud. Non. Complaifarce. 

MORIGÉRATUS , à, #m. Ecez. Morigiré , qui eit de 
bonnes mœurs, bien reglé. 

MORIGÉRÜS, à, #m, Tir. Obéillant , complaifin, 
condefcendant. (à morem gerendo.) Sitibi marisera fuit 1 
rtbnus omnibus. Tan. Andr. 1. 5.19 Sielle a eu de ja come 
Plaifance pour vous en toutes chofcs. 

Moniçcius,i. m. Ecel. Morige,ou Albert de Sarzave, 
dont on fait memoire le quinziéine Aoûr. 

MORINENSIS , së, (adj.) de Boulogne , de Terduen« 
ne, des Morins. 

MORIN , rm. m. pl. Tac. Les Morins , Peuples de 
l'ancien Diocefe de Terouenne , qui contient aujourd'hui 
les Dioccles de Boulogne , Bruges , Gand , Saint-Omer , 
& Tourrai,dans la Picardie, la Flandre & l'Artois,Sanfon, 

*MORIO , ünis, m. Mart. Un baladin, un bouffon, un 
fou. (#wegs , fat.) FPI. 37. 1e, Efpece de perles. Le même 
que Mon:0n. 

Mon1oLa , 4. f, Efpsce de boiffon. 

Mokion , onis. f. À. 23: 13. Efpece de perles de cou« 
leur noire, 4. 21.3. E‘pece de plantes. 

MORIGR , mréris. Vid. Mons. Mourir. 

Guffans grffvvi paululm mellis ,  ccce ego merior, 
Bis. J'ai pris un peu de miel, (au bout d'une bague 
que je cenois à la main ,) j'en ai goûté , & je meurs pour 
ccla. 1bs merieris, Ip. Vous mourrez 

Monts. Virg.(abl.pl.) de MoruM.Îg:0. fng. de Mos. 

Morisant, ormm, m. pl. Pl, Peuple de Thrace. 

MoriunTuRr. Meurent. (3.pl-) v. Mont. 

*MORMŸRA,é. PL. 323. Le méme me Certains poif- 

*Moruyras,rmm, f, pl, Our. ons de mer. 
On eroir que c'eit ce poiflon que nous appellons Morme. * 
udpvege, où us emvACr. -. 

*MOROLOGUS , à, #m. PLAUT. Impertinent, ridi- 
cule, plsin de fotrifes. Sermonibes morelogis mir. In. Dire 
des lotriles , ou des impertinences. (R.mweys, fat , CG am, 
dit.) 

MOROR , Znis süm. Vid. Momari. D:meurer. 

MOROSE. (adv.) Cie. Pai fantaifie, par mauvaife bu- 
meur , par bizareerie, pat boutade. 

Moknost. Vid. MorosUs. 

MOKOSISSIME. (auv.) Swer. ([up.) de Meross. 

MOROSITAS , äris. Ê. Gi, Bizanicrie, mauvaile hm 
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meur , humeur bizarre, fancalque , d'icile,caprice.(r. 
pwess, far.) 

MOROSUS, à, mm. Cic. Bizarre, fantafque , capri- 
cicux, de mauvaile humeur , éifficile à contenter, ram 
fit moref. In. Combien font diff :iles à contenrer. 

MOROSÜS, à, wm. Pi. Lent , tardif, Ecel, Qui eft de 
darée. (R. Mora.) 

Vités nafei , natu morofa, PL. Vigne qui a de la peine à 
venir , qui vie: t difisilement, Cograsiones moro'«, EccL. 
Pentées qui ont duré du temps. 

MorrHirun, ti. n. Ecel. Molfitte, Evèche entre 
Trane & Bari. 

*MoxrHxos, i. F. Pl. 10. 3. Epece d'Aigle. C'eft ce 
que nous appellons Je Sacre. morDrés, objeurus, (R. u9 pOrs, 
tencbre.) 

MORS , môrtis. F. Cie. La mort. f] Vire. Tourmenr, 
fupplice, mm. Ones per mortes. ViroG 10. ZE. 854. Par 
ous les fupplices imaginabl-s. Afarter imperatorie. Cic. 
2. de a. 7. La mort des Generaux d'arméc.-repenine. 
VL. Morts fubie:s. Ad smortem dire, Ip. Donner 1: coup 
d= la mort, faire mourir. Morte, mortem,merti occumbere, 
mortern obire, æppetsre. Cic. Mourir. A'iquem morts aff. 
cere, martem alicui afferre, Cic. Aliquem in mertem a fi 
gere. Tac. 4. Faire mourir , écrafer , étouffer quelqu'un. 
Qioique mers oit rare au plurier , Ciceron a dit prec/#- 
ré mortes, Pline le Jeune, mortes repentina. Martial,mor- 
fes blnde, Horace & S'ace onc die mortibus, 1.3. Sat. 
2. Theb. so. Mortium (e trouve auffi dans Jes declama- 
tions qui portent le nom de Quitilien. 2. 

Morsicans , antis. (adj.) Apul, (part.) v. 

MORSICARE, 7, &vi, stum, APUL. Itriter, piquot- 
cer.(feg.) de MorD:Re. Hine - 

MORSICATIM. (adv.) Parr. En mordant, [en piquor- 
tart. 

MORSITNCULX , &. F. Plaut, Petite morlure, f. 
{dim.) d: Monsus. Libiorum morjsuncula. In. Morlures 
des lévies. 

MORSUS , 4, sw». PL. Mordu. (part. pal.) v. Mor- 
DERT. 

MORSUÜS , #.m. Cie, Morlure, douleur, f. O v 1 p. 
Coup de dent. m. qu'on don:e à la r-putation d'une per- 
fosre, critique, calomnie, me-lilance. Merfus amsmi, Cie. 
Ficherie. f. chagria m.—doleris. Cic.La pointe, le faififle. 
ment de la douleur. 1nf+qui morfibis aligaem. Ovip. De- 
chiter la repuration de quelqu'un. Une morfus. Luc. La 
poiser d'une anchre, | 

Monra,a.f.Errl., Me:urta, riviere en Lorraine. 

M KTALES, is. m. pl. Cic. L:s hommes, les mor- 
2 ]s. (x. Mons.) 

Monrazia. (n.pl.)é Morrazisus. (dat, & abl. pl.)éé 
#®MORTALICR , orts. PL. (comp.) de . 

_ MORTALIS, &&. {ady.) Cre, Mortel, fujer à la mort, 
u: homme, les hommes.fP. Pexiflable ,eatuc, humain, 
aj'ii reparde es hommes, corruÿtiol:, (R. Mons.) Men. 
tem mortal.a tansunt. Vin. On a le cœur fenfible aux 
miferes , aux accidens de la vie. Animus non eff mortalis. 
Cic. L'ame eft immortelle. Nabil in rebus mortalius. Pr. 
3} n'ya rien de plus periffible au mende. Faéfs mortalia. 

+ Hon. Lesaétions des homines. Fulgor fyderum mortais, 

PL. L'éclac des Afiges eft fujcr à palier. Imimicitia mer. 
tales, Cic. D:s haines qui ne durent pas toujours. Mure 
srortalis, Vire. Une épée faite par un homme, Mertalia 
surjorx.Bigr, Des corps mortels. | . 

MORTALITAS, af#s. f. Cie. La condition humaine, 
cuzhtion mortelle , ce qui fait qu'on eft {ujec à la mort.| 
D'p. La mort. PI. Les mortels. 

Ectisguirer crimen mertalttate. ULr. La mort efac- 
{+ crime, Omn: quod ortum eff, mor:alitas confequitur. 
Cic. sde mar, Touc cequi prend naillance eft fuj:t à la 
tou, Affrere Je à moriahtate, Pi. j.5e rendre unnortel. 


MOR 
Supra mertzlitatem, Cic. Audeflus de la condition ku- 
maire. (R. Mons.) 
Pari RTARIA , 4. f. Ecel. Mortare , Abbaye près de Vi- 
gévane. 

MOXTARIOLÜM, 5. n. Bibl. Petit mortier (dim.)de 

MORTARIOM , fin. Col. Mortier. m. où l'on pile 
cercaines chofes, Vitr. Foflé où l'on fait fa chaux. m.fle 
mortier, du mérrier à Maçon. Den. Efpsce de mets. Vid, 
MoRsTUM. 

Morris. P!, 9. 53. Monrisus. Hor. Vid. Mons. 

MORTICINÜUM , i. n. Bibl. Cadavre, corps mort, 
cour ce qui eft mort de: foi-même. Morsscis vitabis, ID. 
Vous ne coucherez poinr aux corps de c:s animaux quand 
ils feront morts, 

MORTICINUS,4,#m,V ARR: Qui eft mort de (oi mé- 
me.{Rr. Mons.) Morticins caro. Sex. Chaïr morte, in 
tenfible.. clævi, PL. D:s ducillons qui fe forment à la 
p'arte ds pi-ds.-ours, VaRR, Brebis morte d'elle méme. 

MORTIFER. Vid. MorTireRUS. 

MORTIFÉRE. (adv.) U/p. Mortellement, à mort. Vul- 
neraties mortifere, 10. Bleffe à mort. 

MORTIFEROS , à, wm. Cie. Qui caufe la mort, qui 
faicisourir, mortel. Mortifer aftus. LucR. 6.1135.Cla- 
leur qui caufe la mort. Accipere vulnus mortifernm. Cic, 
Recevoir unc bl-flure mortelle, Piaga mortifera. Ip. Uie 
plaie mortelle, 

MORTIFICARÉ , 5, %v5, atam. Bis. Mortifier, 
matter , atcenuer , abbacire. 

MORTIFICARI, 5r, äris süm. (pafl.) B%/. Etre 
mortifié, éire hunulié , fout r, êcie mort. Mortifcati 
His legs, Ip. Vous êtes morts à Ja loi, Hing 

MORTIFICATIO , 63är. f, Biël. Mortification. f. 

MORTIFICATOS , à, #%. Diaz. Mortifié , mort. 

MORTUALIS , 4lë. (adj.) Plans. Qui co.cerne Les 
mor:s. 

MORTÜÜS , 4, mm, Cic. Mort, qui eft mort, étant 
mort. (patt.) v. Mori. . 

MORVINNOM, s. n. Ecrl, Morvan, Canton d: Bour- 
porne, MS 2 

MORUI À, z. f. Plaur, Noire comme une p:tite more, 
(qe Masrula.) 

MORULA. f. Perice paufe , petit retardemeze, (dim.) 
de Mora. 

MORÜM , 5. n. Pirg. Une mure. f. fruit du Murier, 
On ne trouve gueres ce nom au fingulier. Sansweneis 
f'ont:m moris , G rempors p'agit. Vic. Lui barbouille le 
fiont & les veinples, lui barbouille le vilage avec des 
mures. : 

MORÜS , à. m. f. Plaut. Un fou. (uweÿs.) Ego ffu!ta 
ce morz muithm, qua cum hoc infans fabulem. PLaur. 
Mil. 2 4: 17. 

* MORUS, 5. f. PI. Un Murier , plante dont les chatons 

font à plufieurs euis. Ces chatons ne la fent aucuns 
fruits après eux. L:s Fruics naïfle:t fur les mêmes pieds 
du Munier, & commercent par un embrion qui groffit 
dans la fuice , & devient un fruit compofé de quelques 
boutons , &c. 

MOS, ôris. m.Cir. Coutume. f. mode , manisre, More 
novo. In. D'une maniere nouvelle. Mos patrius, Cjc. La 
coutume ancienne. X Après m1 ef, on met l'infinitif, 
Plaut, ou le fubjonétif avec st, ou le gerondif en di, Cac. 
Mes eff oblivifci homunibus, PLaUT.Les hommes or cou- 
tume d'oublier. Mes eff hominur ur nolint. Cic. C'eft Ja 
courum: des homm:s de ne vouloir pas. Sed qui mes «ff 
ira faciendi, In. Mais parce que c’eft la coutume de le 
faire. Ur moris eff, ut mos ef. Cic. Comme c'eft la cou- 
tume, felon la coutume. Mforis effe Gracorum negant, Ip. 
ils nient que ce foic la coutume des Grecs. Ventos Gr ua 
roum cœls pradifcere morem. Virc. Apprendre les vents 
qui y regneat  & quel temps il y tai prdinairement, l'exa 


. 
ofition du climat, More Romane, Cite. À la Romaïne, 
tanchement , finceremenc, Accufatorse more. Ip. Un ac- 
cufaceur, comme unaccufateur, Tranfgrejfi in moremJa- 
daorum.Tac,s.Hiil.s. Ceux quai embraffent le: Juiaï{me, 
la religion des Juifs. ; 

More, Cic. Demore. ViRc. Ex more. Horn. Com- 
me, à la maniere, felon la coutume, More beffiarum. Cic. 
A la maniere des bêtes.-majorwm. In. A la maniere de 
nos Ancécres In morem flaminis. Vire. Comme un fcu- 
ve. Id quoque morum Tiberii fuit, T Ac. C'étoir aufli la 
coutume,le goûc de Tibere. Eff hoc in more poitum. Cic. 
C'eft une ancienne coutume. Morem gerere alicui. Ter. 
Condefceadre à la volonté de quelqu'un , obéir.—æmeri. 
Ov1o. S'abacdonrer à fa paflion.—2#imo. PLaUT. Suivre 
fon inclination. Pacs morem imponere. Wira. Prefcrire 
les conditions de la paix. 15 morem venir, Ovin. A pale 
en habitude. Sine more. Virc.Sans melure,exceffivement. 
2 On dit eff mos illiur, Cic. It, Vinc. Habit hoc moris. 
PL.7]. Ila coutume, Mess eff mos. Ho. C'eit ma cou- 
tume, mon ordinaire. @uwens merem vefhis tenet, JUST. 
Cunlerve encore cstre manisre de s'habiller. 

MORÈËÈS. Cie, Les mœurs, l'inclinasion, l'humeur. f. le 
- naiurelm Vrro. Loix, regle. f. Cæ'i mores.PL. Le climat. 
Praftétus morum. C, N ap. Le Cenfcur , le Prefez des 
mœurs. Commodis eff: mor:bus, Cic. Avic baucoup de 
douceur , êcre d'un naturel fort doux. Ælii nue funt mo. 
res, PLauT. Oure vit plus comme cela, Propier m:es mo- 
res, Ter. À caufe de ma mauvaile humeur. {n patriis eff 
moribus, Cic. C'eft la coutume de nos peres. Afores con- 
veniunt. T 5 R. Nos inclinations s'accommodent , nous 
fommes de mémz humeur. Qyamaimultsinjaffa ac pra ua 
funt moribus ! Que la coutume autorile d'is juitices ! M. 
D. croit que Terence avoir Écrit : Qyèmm mults smjufls, 
ac praua.jufla fut moribus ? Combien de chofes ir juftes 
& mauvailes , deviennent juites par la Coutume ? 1nn#4- 
meris moribus aptus. Ovin. Qui Le fait à l'humeur d'ure 
infiuicé de gens. Morum deétas imitator. Hor. Qui fait 
b'en un caraétere , qui peine bien les mœurs. Zied juavif- 
fmimeres à te funt smpetratur:, Cic.La douceur de vocre 
naturel obligeant , re vous permettra pas de refufer cette 
A és Mores alicui porere, V1RG, 2. Ær, 264. Donrer 

s loix à quelqu'ue, Suss quijque figitur morsbus, Cac. 
Chacun fuit fon earaétere. Moribus Ionicis, Virr. Selon 
les regles de l'Ordre Jonique.1# mores fslicujus fe verte. 
re. Ovin. Prendre les mauieres de quelqu'un , s'accom- 
moder à l'humeur de quelqu'un. Les Jurilconfuices par 
mores, entendent quelquetois des crimes. Moses gravio- 
res, Uup.Tir. 6. Le crime d'adultere feul:menc. Le 
uiores mores, In. Les autres crimes. Rerentiones ex dote 
funt , vel propter mores, Up. 1n. Le mari peut retenir la 
dort après le divorce, ou à caufe des crimes de fa femme. 

M SA,x,f.PI.la Meufe ; fleuve dont |a fourceeft en 
Champagne, & qui paille par la Lorraine , le pays de 
Liege , la Flandre , la Hollaxde , & Le jerte dans la mer 
d'Al'emagne. 

Moss Ecnivu. Ecel. Mafeich au pays de Liege. Mo. 
[e Trajcëtum , où Trajtäum 44 Fr À Eccc. La Ville 
de Maitri& aux Pays-Bas, 

MOSÆUS., à, wm. Ke. De Moïle,Mofaïque. 

MOSAICUS ,4, 5m." CS Lex Mofaica. Ip. La 
Loi de Muïle, Mojais manibus. |uv. Par les mains de 
Moïle. 

MOSAMBICÜM, 5, n. Mafambique, Ville d'Afrique. 

pis ; orum. PL. Les Molcinicus , peuple de Na- 
tohe, 

MOSCHA , £. f. Ecr!. Mofcou , Capiale de Mofco. 
vie, & la demeure des Czars, Archevêéche érigé en Pa- 
riarcat l'an 1,88. 

Moscuus,f. m. Le Mufc, perie animal qui a la 
aflembance d'un rar ,f seuple d'Afc. j Moichus , 


Poëre, & Grammairien Grec. 

MOSCOVIX , &. f. La Mofcovie, l'une des plus gran- 
des parties de l'Europe à l'Orient, dont la Capivale eft 
Molcou, 

MOSCUA, £. f. Le même que Mosca. 

MOSEi LA , &. Tac. La Moljelle , riviere de la Gaule 
Belgique, qui tombe dans le Rhein. Elle paffe par la Lor- 
raine , le Duché de Luxembourg , & l'Archevèché de 
Trèves. 

MÔSES , ÿr. m. Ecel, Moïle , le grand Legiflateur du 
Peuple Juif, qui vivoic plus de milie ans avant les Sages 
de la Grecz. 

Mossus. Vid, Moszæus. 

Mosomum, é, n. Ecel. Moulon près de Sedan ,au Dio 
cele de Rheise 

MOSSINT, or#m, m. pl. Peuples d'Afe. 

MOSSYN CI, orwm. V. Frac. Peuple d'Afie vers le 
S:prentrion. 

. MOSTENE, Gram, m. pl. Ville de Lydie, dansle Ter-. 
rivoise des Peuples Mofceuiers. 

Mora,a. ft, Eccl. La Motte , nom de plufieurs l'eux. 
Mota Sani: Deffderii, Ip. Saint- Antoine de Vienrois. 
; MOTABILES , LE. (adj.) Bibl. Qui fe meuc. SvN. Me- 

‘ir, 

MOÔTACILIÀ , £. f. Par, Petit oifrau qu'on appelle 
Coimmurémenc H che. queue,parce qu'il emiue toujours 
la queue, 

Moraxs, antis. Vire. {pare.) v. 

MOTARÉ, 13,425, tien. VirG. Mouvoit , remuer, 
agicer fouvene, (freg.) d Movsrs. 

MOTATUÜS, #5. im. Prud, > Mouvement, exercice. me 

MOTIO , ons. f. Ci. agitation de corps. f. 
Anims mmotio. Ip. Mouvement de l'ame. m. paflon. f. 
loffror onem qua. Bigr. Apiè: l'agiration de l'eau. 

MOTIÜNCOLA, z. f. Sen. P.tite émotion de févre. 
(dhn.) de Morio. Motismenliis interim pe flringitur. Ip. 
1 fent de temps en temps de legeres émotions. 

MOTOR, üris,m. Afart, Qui revue , qui agite. Ecc/. 
Môieur, Cunarum motor. M À R +. Qui berce , ou qui a 
bercé. 

MOTORIÜS, #m. Don. Qui concerne le mouvement. 
Motorie comœdis fabul«, Don. Andr. Pieces de Theatre, 
dont le fuer demande b-aucoup de mouvemens, celles 
dont le fujer étoit rranquille , s'appelloicat Sratarie. 

Moru. (abl,) Vid. Morus , #s. 

MOTULA , à. f. Ecci. Morula, Ville chetive du Ter 
ritoire de Bari , au Royaume de Naples, Erêche (ous la 
Metropole de Tarerte dès l'an 1040. 

MOIÜS ,4, sm. Vina. Mù, agité, Émû, remué, 
(parc. pal.) v. Movars. Terra mota ejt. Bic. La terre a 
ecé ébranlée. Vid, Movers. 

MOTUS , #5. m. Cre. Mouvement. x. PL. J. Mocif. m, 
railon, caufe, f. | 

Audifii confilii mei motus. PL. J. Vous avez entendu 
les railons qui m'ont porté à prendre cette refolution. 
Matus anim, Cic. Le mouvement de l'ame , émotion , 
pafion.—motus fluétuum. Bisi.L: mouvement des Ao:s … 
terius Italie, Cic. Le mouvsinent de coute l'Italie, qui fe 
fair daus toute l'Icalie. 17 mors effe. 1m. Esre dans leerou- 
ble. Interiore motu cietur 14 quod eff animal, Cic. Le 
principe du mouvement des animaux eft interieur, Terre 
motus. 10. Tremblement de terre. Exfpeélanrium aqua 
motum. Bin. Artendent l’agication de l'eau. Lsbiorams 
motu, In. En remuant les lévics. 

Morya, «. f. Eccl. Saint- Pantaleon , Ifle de Sicile. 

MOT#ŸLA. Vid, MoruLa:. 

Movens,entis. Liv, Quiremue, Movens anime. ViRG. 
Ho n. Agitant, meditant en lon efprit, en foi-méme. 
Atoventes res. Liv. Les meubies. ni rm capita, 

: uignt [A céce (par mépris. ne moveltefs 
Bis, Biguignt Ja tue (par mép $ SF ii 


[EL MOV. MOY. ._MUC. MUL. : 
1. Décarpant de là-(part.) v. MUCRX, 2. Eccr. Le petit Morin, petite riviere qui 

MOÔVERE , #3, movi, mütém. Cre. Mouvoir, remuer, | prend {a fource près de la Ferté- Gaucher, pañle à Joui ,à 
agiter, cranfporter, firriter, repoufer , pouffer , exciter, | Coulommiers , & fe joint à la Marre à Condé. Inter amnes 
chaffer. Mucram Gr Albam, Eccs. Enure le petit Morin & l'Aub:= 

Movere adamants. O x 1 D. Toucher le diamant—#d. | tain , rivieres de Brie. 
mirationes, Cic. Se faire admirer.—#lvwm, Car. Lâcher |  MÜCRO, mis, m. Pirg. La pointe desarmes.Cic.pée, 
le ventre.-animum, Virc. Attirer, gagner l'efprit.—be!- | la pointe des chofes. Mwcro defenfonis, C 1c. La foice 
lum, Cic. Ad bellum.Liv. Exciter à la guerre.-movere ca d'une défenfe,le fort d'une défenfe.—denriuwm, PL. La pointe 
put. Bis. Branler la cér{par mépris.)—cærmen ore Ovip. | des dents.—berbarmm, In. La pointe des herbes.—wnguism, 
Chanter.—corpus ad numeros. Ssn.de Trang. 15.29. Dan- | PL. Le bout des ongles. Num wfque #4 internecienem tuus 
fer.-Cytharam cum voce.Ovin. Accorder, marier {a voix | ##cro defauieti Bugs. Votre épée re fe raffafera-t.elle done 
avec Le Luch.—delorem. Cazs. Caufer de la doul:ur.— | point de farg & de meurtres? Afwere, mucro evaginate.Ip. 
faft dium alicui, Yuv. Dégoûrer quelqu'un.—fdem. Liv. | Epée,épée fors de ton fourreau. Mucrens pugnare.QUINT. 
Trahir (a foi.-fides. Ovi. Toucher , pinfer les cordes | (ppr. Combattre de la pointe.) 4] e prend ici au figuré , 
du Luth, jouer des inftrumens.—fferwm. C 1 c. Tirer les | pour dire , preffer vivement [on adverfaire. Mueronibus 
larmes des yeux , faire pleurer.-beredes weres. In. Exclu- | ffr.&is. T 4 c. 5. H'f. 22. Ayan tiré leurs poiganards. 
re de la fucc:ffion les veticables heriti:rs.-"mwlrs anims, MÜCRONATUS , à , #m. PL. Poineu , fair en pointe. 
Vire. Former de grands deffeins , rouler dans l'efprit de | (R. Mucxo.) Syn. Acwminatus. 

Lean choles.nsmmum ab alique. San. Tirer un écu MucuLa ,4.f, PI. Une perle. 

e quelqu'un.—Sensts, Cic. Chaffer du Senat , dégrader | M S, ci, m. Car. Morve. f. piruice qui fort du rez, 
du rang de Senarturs.—fomaschum alicui.Ip.Mscrre quel- Mucsk. Feft. Morveux. Syn. Mucofws. (ab) 
qu'un en colere.-lufficionem alicui, Cic. Donner, aire Murs, ge. Le même que Muncuxs. Moucher. 
nâisre un foupçor.-’ribs , ademprorquo. L1v.24. 43. Muczrns , entis, (parc.) G 
Faire pafler dans uve autre Tribu, dégrader un homme Muc:sruNT. (3. pl.) v. Mueixs. Mugir. 
des privileges de (a Tribu.-vemitionem. C à r. Provoquer MUGIL , ilis. m. Plaut.ou 7? Muler. ». Muge, poil- 
ke vomiff=ménr,-xcicer à vomir. Mouere fe. Cic.lartir.— MÜGILIS , magilis. m Juv.S (on de mer & À re 
fe ad, Cas. Se lailler aller.-fe leco , à , de loco. 1p, Chan- } douce. 
ger de place. Movers loco, Cac. à locs, Liv. Remuer,chan- Muerirana-Vazsts. Ece/, Le Mugel en Tofcare. 
ger. Nthil «ft quod fe movennt. Cie. Elles n'ont qu'à de- MÜGINARIE, ginbr, arits sum, Cic. Bargugner, biai- 
meurer. Mouerat Canu/fo.1p. Avoit décampé de Canule. | fer , rergiverler , ufer de défaires ,s’amufer , niailer, (R. . 
Moucrat ab urbe. ({uppl. Caffra.) Avoir décampé de la | NUGARI«) Dum ifia muginamur. Pi. 1. Praf, Tandis que 
Ville. Terra mouer. (iuppl. Se.) La verre eft agitée, Suer, |-Lous rous amufons à ces chofes, 
I! y a un tremblement de terre, MÜGIRE ,magi9, ini, ouÿi,5tüm, Cic. Liv. Mu 
K Mouere Senatu , movere Tribu, fe difoient des Cenfeurs | gler comme les Eœufs, mugir. Primes mugrverat anner, 
Romains , qui avoient droit de dégrader les Senateurs , | PROP. 2. 28. Avoic poule des gémiflemens les premieres 
en les reduifant au ” des Chevaliers , ou même en les ! années. Armenti greges mugierunt. B1BL1. Les Bœufs du 
privant du droit de fuffrage , & les meccant inter ararior. | trouppeau meuglerent. Mugientes.In. En mugiflacr. 11h. 
Movere Tribu, lorfqu'ils faifoient defcendre quelqu'un | €: verswbus mugife Juvences Prop. 3.123.Les Bœufs qui ont 
d'une Tiibu honorable dans ue autre qui l'étoir moirs. | meuglé,dans le temps même qu'ils étoient à la broche des 
Vid. Asc. Pan. conpaguons d'Ulyfle. Mass mugir. H o R. L: 1 ât faie 

MÔVERI , ë dr » môtÿs sum, (palf.) Cic. Omnia que mo. | un graid bruit. Magiens fonitus. C À +. Un bruit qui re- 
vers poffunt, C. Nsp. Les meubles, Abfiffe moveri. Yigc. | leinble au mugifiement d'un Taureau. Mugis tuba. Luc. 
N: vous troublez , ne vous inquietez pas, Nos mousor bi, | La trompet te le faie entendre, 
malis. Cic. Ces maux de me touchent point, Moveri de MÜGITOR, üris. m.V, Flac, 3, 208, Qui fait un bruit 
epinione. Jp. Changer d'avis, d'opinion. Ne moveamini } femblable à un mugiffemernt. 
contra 03. B 15 1. Ne les allez pas attaquer. Nec dentes MÜGITÜS, m5. m. Pirg, Mugiffement , meuglement , 
illius moti fusr. {n. Et fes dents ne furent point ébran!ées, | bruir,re:entiflement. ». Mugitu longe. Prop. Par de locgs 
Tnfula de locis more funt. Bisz. Les Ifles furent cranfpor- | mugiflemens, Mugitus nemorum. Ps. Legrand bruit qu'on 
tées hors de leurs places. eniend quelquefois dans les forêts. 

MovenDus , 4, «m, Qui doit étre chargé, qui fera MÜLA , «. f. Varr, Une Mule. f. Swper mulam Regis. 
changé. r.ndo movenda funt caftra. Bip. Quard il fau | Biur. Sur La Mule du Roi. Ad calceandes mule. Sy 5t. 
décamper. Quando cœli mouendi [unt & terra, E cc 1. | Vaip. Pour fcrrer fes Muies. 

Quand la terre & 1ss cieux feront ébranlés. MÜLARIS , ré. (adj.) Col. De Mu'et, qui appartiert 

MOX. {adv.) Cie. Bientôt, daus un inftant, incontinent, | au Mulet , ou à une Mule, 
tout à l'heure. PL. enfuire, après , à l'inftact, dans un mo. |  MÜLCARE, 5, vi. PLawT. Le même que Muirans. 
ment, % Mox, fe dit pour l'avenir , dans un ioftanc , & | Punir , châtier , maltraiter. 

Mo.'à, il va un inftant , fe dit pour le palle. MÜLCARI , dr, &ris sm. (pail.) Plat. Etre ba:tu, 

MÔŸSES , is. m. Bibl, Moïle, Vid, Moss. êcrechärié, êcre éuiillé. Pid. MULT AR. 

Mu. Eit le nom d'une lettre grecque, qui répond À l’a MÜLCATÜS, à, #m, Piaur. Puni, battu , châtié, 
d:5 Latins. SN. Maltarses. 

Muavovs,é. m.Ecel. Moi, riviere d'Irlande, MÜLCEDO, inÿs. €. A. Gell. Accrair.m. Sun. Ilieebra, 

Muccosus, & $ Voyex rte G Mucus,par| Murcesponum ,f. n. Ecel. Mucidan , en Perigord. 

Muccus, un fimple C. MÜLCERE , mulcë 3, ês, mlsi, malsmm. Cic. Addou- 
cir, appailer, calmer, apprivoifer. Mulcebant ahera car. 
tu. Vixe. Failoienc retentir l'air, de la douceur de leut 
chant, Aërs mulcentes metu,LucR.Agicant l'air, %[Qucl- 
ques Editions ont ici Mulgentes.] Muic ére CApHT. QUINT. 
Patler doucement la main fur la cêce.—ferzs. Ovip. Ap= 
puivoiler les bêtes. Mulcere aliqmem laudibus. Pac. Cha 


vouiiler quelqu'un par des louanges. Awra florem mwicent, 














































MÜCERÉ, ë x Car.Ecre moif,# chanG.(r.Mucon.) 

MÜCESCÈRE, /cë. Ps. Moilir,fe moifir,deveuir moif À 
£pouriir. | 

MÜCIDUS,ü,#m,Vanrn.MoiG,chanG. Pimwm 
œutidem. MaRT. Du vis gite, 

MULOR , ôris. m. Col. Mxfflure , chanfiffure. f. 

MÜCOSOS , à, ww, Coz. Morveux ,-veule, f: 


MUL. 

Ca Tr. Les Zephirs agiter.t doucement les feurs. 
MÜLCERI , «à dr. (pafl.) PI. fe 
MÜLCIBER , ëri.m. Plaut. Vulcain , qui étoir le for- 

geron des dieux , felon la Fable. (à MuLcsnDo. Fcfi.) 
MÉTLCTÀ , 4. f. Vid. Musa , 4. fans C. Amende, 
MOLCTARÉ, 3, sui. Vid. Muzrans. Châtier. 
MOLCTRX, &. f. Virg. L'aétion de craire le laie. Col. 

le laïc qu'on a tiré. Bis wvenit ad mulétram. Vire. On la 

trait deux fois le jour , elle donne deux fois du lait. (R. 

Muicsrs ) : 
MÜLCTRALE, ïr. n, Pirg. Vailleau dans lequel on fait 

tomber le laic quand on erait une Vache , un pot au lait, 

pot à rraire. 
MÜLCTRÜM , 5. n. Mer. Le même que MULCTRALS. 
MÜLCTÜS , #s, m. Col. Le même que MULCTRA. 
MÜLGERE , malgéo, mü!s5 , muléum , où mulsnm. 

Vino. Traire, tirer le lait. Bis mulger. Vino. Ileraic deux 

fois. Qyod mul[ére die, In. Ce qu'ils ont trait le pe Vbe- 

a capra mulfir. À vercé une Chévre, Nonse mulfiffi me fi- 

cut lac? Bip. Ne m'avez-vous pas fait d'abord comme 

un laïc qui fe caille » 
Muzi. Vid, MuLus. ; 
MuULIsBRIA , im, QUINT. (i.e, Pudenda, [menfirus.) 

Mulicbris paflus ef. Ur. S'eft laillé corrompre. 
MULIÉBRIS , érë. (adj.) Crc. De femme, lâche , ef- 

f.miné, Muliebrem animum gerere, En w. Cie. Avoir un 

cœur de femme, un cœur liche, Mulrebre bellum. C 1 c. 

Une guerre entreprife pour l'amour d'une femme.—fées. 

PLauT. Ure foi inconftante, Muliebre feclum. LUCR. 5. 

1910. Les femmes. 


MÜLIÉBRITÉR. (adr.) Cic. Ea femme, comme une 


mme, 

MULIÉR, ris. fCie. Une femme.PLaur.Bacch.4.8.4. 
homme lâche & fans cœur. Ho. Amph. 2. 3.208. Paroie 

Er San&us Nico. aus de mala muliere.EccL, Saint- 
icolas de Marmouillé , Prieuré, 

MÜLIÈÉRARÉ > avr, tm. VARR. Eff:miner. 

Murtsnanius, ii. J. Car. Vid. MuLtaRosUS. 

MULIÉRARIUS, à ,#m.Cic. Qui concerne les femmes. 
Mulicraria manu, Cic. pro Cal. Trouppe de gens apoftés 
par une frmme, 

MOLIERCÜLX, &. £ Cic. Femme, petite femme, fem- 
m-lccre. 1n quo funt muliereula CG pueri. C1c. Où font 
les femmes & les enfans. 

MÜLIEROSITAS , &rÿr. f. Cie. Paffion , amour pour 
les femmes. [Ce mor n'eft employé dans Cicerôn , qu'avec 
ua correctif.) graeperess. 

MULIEROSÜS , à, #m. C1c. Qui aime les femmes, 
addonné aux femmes, 

MuL1sRUN. (gen. pl.) Pid. Myzrsr. 

MÜLINOS, à, #æ. Vire. De Muier ,4 de Mule{n. 
Muzvus.) 

MÜLIO, 8nïs. m. Cie. Muletier. [ PI. moucheron qui 
tourmente ies mulets , ua Taon. 

MÜLIONIUS , à, mm. Cic. De Muletier, qui ap- 
Partient à un Muletier. 

+MÜLLARÉ, 5. Le même que Susns. Coudre, 

MurzsoLUs,#, um, Tant. (dim.) de . 

MÜLLÉUS, 4, #m, De couleur rouge, ou d'un poiflon 
appellé en latin Mullus, un Barbeau, ou un Rouger. 
Mulles calccsaments. P1.9.17.Mullei calcei. Cat. Efpece 
de chauffure de couleur de pourpre , % dont fe lervoient 
les Rois d'Albe. Dion. Enfuice les Patriciens qui avoient 
paffé par quelqu'une des grandes Charges, s'en fervirent. 
Car: Qyi magifiratum Curulem cepiffer. Vid. Feft. 1] fem- 
ble que ces chau@ures devinrent enfuite communes aux 
hommes & aux femmes , puifque l'Empereur Aurelien en 
interdit aux bommes l'ulage , qu'il laifla aux femmes. 
Calcses mulles viris emmibus tulst, mulicribus reliquir, 
Vorisc, Awréh 


Ge MUL. LE 
MÜLLÜLS, 5, m. Cie, Sarmalet, BarbeaZ F 
MuiiuLus Barbatulus. Cie. $ poiffon. 

MULLUS, 5, m. Cie. Le même que MuzruLus. 

Mullus oëtoginta librarum, Ps.9.r8. Un Barbzau pefane 
quatre-vingr livres. Mullum [ex millibus emit. Juv. 4: 1 
achette un Barbeau fx cens livres. x Pline, {. p- 18. de 
qu'on en a vendu ya buit cens livres. 

Murssns, Virg. (3. pl. perf.) y. Muzcers. 

MÜLSÉUS, à, mm, Cou. MIE de miel. Mulfeus [sper, 
ID. Goût de miel. | 

MÜLSÜM, 5. n. Cie. Vin mêlé de mi-I. 

MULSÜRÀ , 3, f. Calp. Mouflure, ce que l'on tire 
quand on trait. 

MULSUS, 4, #m, Cou. Mélé de miel. Vi mul}: dia 
dicis! PLAUT, Rud. Qu'il y a d'agrément dans ce que vous 
dites ! les paroles que vous dites, font auf Es Er que 
le vin & le miel mélés enfemble, Mes mulfa, PLaurT.Caf, 
2.6. 2e. Mon cœur , mon amour. 

MÜLTAÀ , &. £. Cic. Amende, taxe. f. Irrogare multam, 
Cic. Conclureà yne amende. Æsc mulra ei eflo : vine vi- 
ginti dies ut careat, PL A UT. Afin.4.1.56. Qu'elle (oi 
condamnée à re boire point de vin durant vingt jours, 


Mucra. Pirg. (pour) MuLruu. id, MULTUS. 
MuLraso. (fur. at.) Mucrason. (fur. pal) va 
Murrars. 


= = = 


fima pars. Luc: 6.651. Quelle petice partie {cm 
blable & égale à une infioité d'autres, (n. Musrus , beau 
coup.) 

Muurr. Cie, Fort,beaucoup. % [€'eft un genirif qu'ag 
joint avec les verbes de prix , de valeur ,ou d'eftime , en 
fous-entendanc Prefis. g. d'un grand prix.] Multi faris 
haberi, affimari, Ecxe tort cftimé. 

Muuri. Vid, MULTUs. 

MÜLTIBIBÜS , 4 , #es. PLaAUT. Qui boit beaucoup, 
(2. Bisses,  MuLTUu.) | : 

MÜLTICAVATÜS, à ,m. Vann. Qui a pluficurs 
trous. (R. Sn | . 

MÜLTICAULIS , (4. (adj.) PI. Qui a plufeurs tiges. 

MÜLTICAVÜS , à, #m. Ovin.s. Mer. La même 
chofe que MuLr1eAYATUS. > 

MÜLTICOLOR , 8ris. (adj.) PL ai eft de plu= 

MÜLTICOLORÜS , à, sm. Apuz. $ fieurs couleurs. 
(R. Musrus,  Cozon.) Vefiments mulricolers. Bisz. 
Habits de plufieurs couleurs. L . 

MÜLTIFACÉRÉ, f'asi 9, fc, faim. Car. Eftimer, 
priler beau@up, faire beaucoup de cas. 5 x N. Magnim 


faces. (On fepare ce gps aa deux , Mali fase.) 


MUL. 
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 MÜLTIFARIAM. Suet, ou ? En plufeurs façons , en 


MÜLTIFARIE (adv.) PL. 
verfement. (R. MULTUM , & FARI.) | 

” MÜLTIFARIUS, fcri à, féri m. À. Gris. Qui eft 
de plufieurs façons , different , de diverfes manieres. 

MOLTIFER | [Er , férum. PL. Qui porte beaucoup. 

MÜLTIFIDUS , à, #m. Ovin. Qui eft fendu en plu- 
fieurs parties , qui a diverfes fentes. Mwltifidus dens, 
Mar. Les deots d'un peigne.-diférimen. CL À UD. Un 
partage.—fluvius, Lucr. Un feuve qui fe partage en plu: 
fieurs bras , qui fait plufeurs bras.—guercms, Strat. Un 
Chêne à plufeurs branches. 

MÜLTIFLÜUS, à, #m. Jurenc. Abondant, en grand 
aombre. (R. FLU&RE , Couler.} 

MÜLTIFORABILIS , /ë. (adj.)Apul.& ? D: plufieurs 

MÜLTIFORATILIS , /ë. (adj.) 14. trous , qui a 
plufieurs trous. 

MÜLTIFORIS , ré. (adj) PJ. Qui a plufeurs trous. 
SyN Mulriforur. 

MÜLTIFORMIS , mt, (adj) Cic. Qui a plufieurs for- 
mes ou fivures , qui cit de pluficursefpeces. Sapientis Dei 
multiformis, Bisu. La fasrÎle de Dieu qui a tant de for- 
mes. Malt'formes fumus, San. Nous fommes inconftaus, 
mous nous Jaifflons aifément aller au changement. 

MÜLTIFORMITER. (adv.) 4. Gell. Diverfement , 
en diverfes manicres , en plufñeurs façons. 
MULTIFORUS, à, #m, Ovip, Quia plufieurs trous. 
LSvN. Multiforis.] Tibia multifora. SsN. TR. Une furte 
qui a pluf-urs trous. 

MÜLTIGÉNÉRIS , ré. (adj.) Plant. De pluf-urs ef- 
peces. Muiris de multigeneribus opus efkmilitibus, PLAUT. 
Capt. 1. 2. Il vous faut bien des foldats , & de plus d'une 
cfpece. Unguenta multicenerum mulra. PLAUT. Stich,z.2. 
#9. Des parfums d- differentes efpeces en quantité. 

MULTIGENUS , 4, sm. PL. De diverles manieres,de 

plufeurs fortes, Mulrigena figure. Lucr. D:s figures de 
pluficurs fortes Multiger a impiorwm mu't:tude. Bipr. La 
race des impies , quelque multipliée qu'eile foir. 
" Mucricrumus, 4,#m, Apud A. Gasiz. De tumidis 
magnifque fluétibus inquit ,multigrumis, A. GaLL. 19 7. 
Des futs enflés, qui s’élevent fouvent comme des mon- 
ceaux. (nr. GRuM1.) 

MOÜLTIJÜGIS , gë. (adj.) Cie. Qui eft en grard nom. 
bre. (R. JucuuM ) Mulrijuges litteræs accepi, Cic. J'aireçu 
pluficurs Lettres. 

MOLTIJÜGUS, à, #m. Liv. Multijugis equis, cursus. 
Liv. l. 28.6 9.cirea fin. Chariots où plufieurs Chevaux 
font atrelés e: emble. e 

MÜLTILÜQUAX. Plaur. Vid. MuLriLoquus. 

MÜLTILOQUIOM, #5. n. Plaut, Caquer, babil. Biël, 
longs difcours, multiplicité de paroles. 1n multiloquio non 
décrit peccatum, Bi Les longs entretiens ne feront pas 
‘exemprs de peché. 

‘ MÜLTILÜQUUS, #, #m. PLAUT. Grand parleur. 

MÜLTIMODUS, à, #m, Liv. Qui eft de plufieurs fa- 
e s. (r. Mopus.) Mat moda arte. Liv. Par des artifices 

diffcrentes efpeces. Muitimoda ambages.Aru.Pluficurs 
détours. Malrimodis vocem fl:ifere, LUcR. Faire diverfes 
iflexions de voix. 

Muzrinobus, « , #m. APUL. Quia plufieurs nœuds. 

MÜLTINOMINIS , nè. (adj.) Qui a piuficurs noms. 

MÜLTINÜMUS, à, sw. VaRR. Fort lucratif, qui 
xapporte beaucoup, qui eft d'un grard gain. (r.Numus } 

MÜLTIPARTITUS , 4, #m, Pi. Divife , partage en 
pluficurs parties. (R. PARTIR.) | 

MÜLTIPA TENS, éntis. (adj.)Grand,érendu.[r. Pa- 
ras.) X Ce mot atin qu'on cit: de Plaute n'eft pas trop 
certain; car on lit witipatens, au licu de muliipotens 
dans Piaute. 4. 4 

MÜLTI PÉLA, 4£,Pl.29. Ua Ver qui a plufeuss pieds, 


plufieurs manieres , di. 


MUL: 
Quelques- uns le nomment Cloporte ou Porecler, La def- 
cription de Pline femble convenir plürôr à une chenille. 
(R. Pas, pedis , pied.) 

MULTIPES, dis. (adj.) PI Qui a plufieurs pieds. 
(#6 eod.) 

MULTIPLEX, ïeis. {adj.) Cie. De plufieurs fortes, 
de plufi-urs 5 Séru Multiplex ingenium. C1c. Un elpris : 
double & caché, ou impenétrable , un fourbe. Mulripli… 
ces cur&, CATUL. Diverfes inquiétudes. RU doëtrim 
#4. Sur. Une vafte érudirion. Multiplex nodus, P L. Un 
nœud double , un double nœud. Vitis ferpens multip'ici 
lapfu @ erratico. Cic. Seneët 32. La vigne qui rampe & 
es s'étend de toutes parts , conune pour chercher à quoi 
ce prendre. 

Mucripzica.(imper.) v. MULTIPLICARS. 

MULTIPLICABILIS, 4. (adj.) apud Cie, Quia : 
plufieurs replis. (R. Ppica.) 

MULTIPLICARE , pics, avi, &tüm. PL. Multiplier, 
augmenter, Mulriplicare «5 alienum. C &s. Augmenter 
{es dertes, s'endetrer de plusen plus.-nswmersm in fe. Cou. 
Muliplier ua nombre par lui-même,—verbis aliquid,Liv. 
Exaggerer quelque chofe par f{-s paroles.-uores, PL. Re- 
doub'er la voix. Mulriplica genimina ejus, Bib1. Multi- 
pliez fes productions. Mxlriplicafti mifericordiam tuam, 
I. Vous avez fait paroïtre l'abondance de votre infinie 
mifericorde, 

MULTIPLICART ,%r, ærds s%m. (pall.) Quid. fre 
muluplié, le multiplier. Crefcire & mulrplicamini Biz. 
Croillez & mulcipliez- vous. Quid mulriplicati funs, qui 
tribulant me? Pourquoi le nombre de ceux qui me perfe- 
cutent, s'eft-il fi fore augmenté ? inc 

MULTIPLICATIO, omis, F. Col. Multiplication , 
l'aétion Le muitiplier. f. 

15 mulriplicationc jrftorum latabitur vulgus.Bisr.Quand 
les Tuftes fe multipl'eront, le monde fera dan: la joie. 

MULTIPLICATUS , à, #m. Ci c. Muluplit, aug 
menté. 

MÜLTIPLICITER.(adv.)@winr.En pluficurs f:çons, 
de plufieurs façons. 

MULTIPOTENS, énris. (adj.) Plawr. Qui peut beau- 
coup. N/ÿs babes muitipotens cor, PLAUT. Bacch. 4, 4. gr 
Si n'a pas dans (a tête un bon magafn de ruies. 3 Quel. 
ques-uns lifent ici Mulripatens. 

Murris. (2b]. 04 dat. pl.) de Muirus. 

MULTISCIUS , ä ,#m, Apus. Qui fçait beaucoup de 
croirs, fçavant. (R. Scirs,içavoir.) - 

MULTISONORUS , à, mm. CLaUD. Qui fait grand 
bruit, Efeda multfonora trabunt, CLAUD. 51. Traireut 
des chariocs qui font grand bruit. Le même que 

MULTISONOS , à , mm, MarT. Qui fair grand bruit. 
(R: Soxus, ion.) Catena multifona. Star. Bes chaînes 
qui font grar d bruic. . 

MULTITIA , or&m. n. pl. fav. Robbe de foie eranfpa- 
fente, Ou de ta ras fort délié, donvon fe fervoit pendant 
1 Eté. Voyez Seneque, 7. Benef.c.. & Ep. ge. Ce Philofo— 
phe l'appelle Peffis mibil calatura , in qua non dico nullum 
“orpors auxilium , [ed nullum pudori ef. Ep. 90. Si veffes 
Vocanda [unt in quibus nibil eff quo defendi aut corpus, ant 
denique pudor_p:fit, 7. Benef. 9. 

MULTITÜLO, inis. f. Cic. Multitude.f. grand nom- 
bre.m, Liv. ja populace. ftec naturs mulnitudinis eff, aut 
fervit bumiliter , aut fuperbè dominatur. L'1v.24. 25. 
Tel cft le caractere de Ja populace , rien de plus rampant 
quand clieeft «fervie, ni de plus infolent, quand elle do- 
nunc. Pra multindine. Bin. À caufe du grand nombre, 

caufe de |a mulcitude. 

MÜLTIVAGÜS, 4, #m. Pi, Errant , vagabond , qui 
ne fait qu'aller & venir. ; 

MÜLTIVOLÜS, à, #m. CaruL. Inçonftant, qui veut 
tactôc une cholc , tancôt une autre, e 

- MÜLTÔ, 





MUL. 

MÜLTO, 4. Vid. Musrans. Cié. Condafnner à quel- 
que peine, 

MULTO. {adv.) Cie. Beaucoup, bien, fort,tres, lé plus. 
+ Cet adverbe fe joine avec le compatatif,& le fuperlacif. 

Multo aliter,Tsn.—fecms. Cic. Bien différemment, tout 
autrement. Malo ante: Ip. Lorgtemps auparavant —an- 
teponere. Cic. Preferer de beaucoup. Mfuliè cities. Luc. 
Bien plü-ôt—minoris vendere, C 1c. Vendre beaucoup 
moins. Mulrà gratifima lux. H o R. Une lumiere infini- 
ment plus agréable—maxima pars. C1c. La plus grande 
partie —utilffimes, PL. Tres utile. Muitd prafumat meme. 
rem effe.S 12.11 vaut beaucoup mieux {e fouvenir.-p'sres. 
Cic. Beaucoup plus.-inferer, Ip. Qii eft beaucoup au- 
deflous.-maruris, Cie, Brancoup purôr. Crvitas fetine 
Sicil:a multù maxima. Jp. Une Ville qui cit {ans doute la 
plus grande de souce la Sicile, mms mali fortnnaniffi. 
sus. Tan, Plus heureux de beaucoup, que cous les autres. 

Murro. (abl.) de Murrus. 

MÜLTOPÈRE. Plaut, Beaucoup. 

MÜLTOR , maltäri, (dep.) Vi. Mozrars. Aliguem 
multari pæns. Sysr. Pusir qu:lju'un, lui done: ,lui fai:e 
fouffrir quslque peine. 

. MÜLTÜM. (adv.) Cie, Beaucoup , grandement, fert. 
SuN. Mis'rè. 

Vivere multim, Cic. Vivre lorgremps. Mulrèm ari ali. 
que. Cic. Avoir beaucoup d- familiarsé avec quelqu'un. 
Non ita »u'-ùm. 1p. Il n'y à pas longtemps. Nen rrbi mul. 
fhm efè. MarT. Ce n'eft pas pour vous ure grande affaire. 
Adeo mulrism ef, Vire. Taut il ett important. 

MULTUS, 4 ,#m.Cic. Braucoup, en grand nombre, 
exec{hf, quieft de erop , pluficurs. Plaur, Men. 2. 2. 41. 
qui fair beaucoup d'air. 

Arte mulrä, Vigo. Avec beaucoup d'addre (le. Amifus 
multus. 1. Grande couverture. Capisss mulrorum befiia. 
Horn. Une bêce à plufeurs têtes. Afslts meri mulier, 1D. 
Une feinme qui boït crop, une ivrogrelle. Hawd mults me. 
ratus Vin. Sans diffirer Jongtemps. Némisms, nimis mul. 
24. Cic. Trop. Muito die. Cas. Le jour étant grand. Mal. 
to mañe, Cie. Fotc matin, de bon matin. Mulræ noïte. 
PLaur. De multé noëte. Cic. Bien avant dans la nuir. 
Multo denique die, Cxs. Multà jam luce, T À c, L: Jour 
étant déja grand ; bien avancé. 15 opere mulims. S À 11. 
Afidu au travail, Mulrus in to fuir. Cic. 11 s'eft arrête 
longtemps là deflus. Suderi multi res eft illa. Ip. C'eft une 
affaire qui demande bien du travail & de la peine. Muire 
bilarans cenvivis Bacche, Vire. Ex: yant le feftin,en bà. 
vant beaucoup. Maire exercirre, B 1 8 L. Avec une armée 
pombreule. Ad sulrum diem, Cic.—dies. Bisx. Forc avant 
dass le jour. Lacryms non fine mulris. Ho. En pleurant 
beaucoup. Saris mylra.Cic. En voilà aff:1.Poff mulies dies 
Bass Lorgrempsaprès. Muir: funt in venarionibus. Cic. 
Lis font fouvent à la chaîle. Atulti venient, Bisz. Plufieurs 
viendront. Non eff quod mulra loquamnr. H o x. Il n’eft 
pas neceflaire de parler beaucoup. Ur à multis orator. 
Un multorum., Cic. Hor. Un Orateur du commun. 
Vus à multss. Eco, Un homme vulgaire , un homme du 
commun, Une de mulià digna. Hon. La plus digne. 

MuiucHa, 4. Sazs. Fion. Riviere & Ville de Mauri- 
tance. Saxeo inditam monti Mulucham Urbem pencrravit. 
Fion. 3.r. Il penétra jufqu'à Mulucha ; Ville élevée fur 
la cime d'un rocher. Li fo wjque Mulucham, Sx1L. 
Fug. Juiqu'au fleuve Mulucha. 

MUÜLUS , ». m. Cie. Un Mulet.m. animal. 

Mumenix , 4. f, Eccl. Momonie , une des quatre Pro- 
virces d'Irlande. 

. MÜNDX , 3. f. Hirt. Munda , Villed'Efpagne, celebre 
par la bataille qui fe donna entre les enfans de Pompé- , & 
Cefar le Diétateur, b. Muada , dans 1: Royaume de Gre- 
made, qui fur bâtie fur les ruines de l'ancienne Munda par 
les Arabes. [Munden, Ville d'Allemagne , dans le Duché 


MUN. BS: 
de Branfw:ch. MAanda-Rura. Ruremoñde ; Ville de Flar- 
dres [ur Ja Meule,tenere, Dertemonde , fut l'Efcaur ,en 
Flandres. 

Muxpa. (imper.a@.) Munbasok,-sen1s. (fur paff.) 

Munpamini. Soyez purs. [ft imper. pafl.) 

Munpanpbus, # ,wm. PL. Qu'il fau nettoyer , qu'os 
doit purifier.{ex v. MUNDAXSs.) ; 

Munpanensis, fe. (adj) Æirr.Qui eft de Munda, fqué 
concerne le monde. 

MÜNDANUS, 4 ,#m, Cie. Du morde , qui eft ds 
monde, Cm Socrates rogarètur cujatem fe effe diceret, 
mundanum inquit, Cic. Socrate étant inter103€ de quel 
Pays il éroi: , il répondit qu'il étoit du monde. 

Munpars. Soyez guéri. (impet. paf.) v. 

MÜNDARE,Ÿ, êui, ä1äm, Biez. Putifier, nectoyer, 
rendre pur, laver, declarer pur.(r. Münpes ,pur.) . 

Munds pris. Bisi.Nertoyez-vous auparavant. À pete 
cato meo munda me, Ip. Purifi-z-moi de mon peché. Leé= 
p'efos mundate, B 15 L. Guéril:z , »ercoyez les lepreux, 
Mundabit eum, 15. Levi . Le déclara pur. 

MÜNDARI , dr, arits sim. (pafl.) Bibl, Exre purifié. 

Mundämini. Bis. Purifivi-vous. Mundabimini, [pm 
Vous ferez purifié. Lévære, G mañdaberis, Bixs. Lavez= 
vous, & vous feicz purifié. 

MÜNDATIO , pnir.f. B:bl. Purification.f.nertoiernens, 
m, purgation. f., 

MÜNDATUS ; à , #m. Pare. Nercoyé,purifié. Mune 
datis ad fymphosiam menfis. Para. La table érant deflérvie 
au fon des inftrurnens. Scepis mundars domus. Bizz. Mai- 
fon balayée. 

MÜNDE. (adv.) P'aut, proprement , avee propreté. 
Situs mundé, Ip. Pæn. $, 4. Placé propremént, 

MÜNDYALIS , 4. (adj.) Eccl. Mondain , terreftre , 
du ficele , du monde. [Svn. Mundanus.] Mundiales Hif- 
teriei, Sup. Hiftoriens profanes. 

Muxpicia. À. Gell, & 

Muxpicina , 4. f. Pat: Le même que Munp1714, 

Munpion , eris, Tan. (comp.) € 

Muxpoissimus, 4, #m, PLauT({up.) de Muxpus. Pure 

MÜNDITER. (adv.) Plænt, Le même que Muxps. 

MÜNDITIA, &. f. Cie. & Propreté , nectecé, f. 

MÜNDITIES , ër, f. Carul. $ (r. Munpus,propre.) 
Munditia orationis, Cie. Propreté d'un difcours, Mundi= 
ties mundior, CarUL. 23. Une propreté plus grande, 

MÜNDO , ä:, äré. # [On ne trouve dans Pline, & 
daus les auiresbors Auteurs,que Mundandus & Munds- 
tus. Vid. MUNDARS:] 

MÜNDÜLE.(adv.) Apul. Proprement. Le même que 
Muni. 

MÜNDUÜLI, ôräm, m. pl. Plant, Ceux qui s’attachens 
trop à Ja propreté. (dim.) de . 

MÜNDUS, 4, #m. Luca. Propre , net, pur , qui a de 
la propreté. B bl, innocent. Awrwms mundiffimum, B 151. 
Orcres pur. Æqsa mude, Ip. Eau nett: Afunde cœna, 
Horn. Des repas honnêces. Mundior juffe cultus. Liv. Un 
habit crop propre, 1» loco mundiffimo. Bisc. Daos us lieu 
tres et. Bean mundi corde. In, Heureux ccux qui ont le 
cœur pur. Cui lrbertas in mundo fira ef. PLaUT. Epid. À 
qui la liberté eft aMurée. + [Les Anciens diloient , Hoc 6m 
munds ef} mibi,pour dire, cela m'eft 2fluré , à l'imitation 
des Grecs, qui difenc ré pis tr apfaes.] Mundi ffimum eft. 
PLauT. True. #7. 6. Crla eft tres propre, fort ner. Mun- 
diffima manus, Bisz. Mairs tres nettes. 

MÜNDÜS, 5. m. Cie. Le Monde, l'Univers. m. Île Ciel 
& la Terre, les Elemens. 

Mundus muliebris, C1c. Tout ce qui ferc à la parure 
d'une femme, fa toilette,qui comprend tous fes ajuftemens 
& Les ornemiens, Mundus, LUC Rs, 365. L'Air. ibid, [à 
Terre 8e tour l'Univers. 

Muwana. (pl) Wid, Muxus. 

JTrre 


CEE MUN. 
MÜNÉRALIS, 318. adj.) Plawt, Qui concerne les 


p'elens. Lex muneralis, PLaUT. Fragm. Loi qui concerne 
les prefens. 4 C'écoit la Loi Cineiæ, qui défendoit aux 
Avocats de prendre des piefens pour plaider ; élle fs: por- 
tée par M. Cincius Tiibun du Peuple , fous le Cntulat 
de M. Corn. Cethegus , & de P Sempronius Tudicanus. 

MÜTNÈRÂRE » Avr, ätum, Cic. tr ? Faire prelent 

MUNERA RE, br, Zrits sim, [dép.)Cir. 
peul-r. Plaut, Capr.s.r 15. Faire une compenfation. Me 
ef'pare muneratus eff, C 1 c. liin'a fait un fort beau pre- 
tent, il m'a bien secompeife. (n. Munus.) Hine 

MÜNERARIUS, 13, m. Sner. Celui qui donnoit au 
Peuple Romain le fpsétacle des Gladiateurs. P/, celui des 
combats des bêtes farouches. Cof. celui qui failoit voir 
pour de l'argert, des Lions ou d'autres bêtes farouches. 

MUÜNERATOR, orir, m. Flor, Le méme, Si de gladia- 
sore murcrator faiffer. FLOR. 3. 20. Si d: gladiateur qu'il 
avoit eté , il donroit lui-méênie aux aucres , la pompe de 
ces frectacles. 

IÜNÉRATÜS , 4, #m. À p UL. Recompenfe , qui a 
reçu des prclens. 

MÜNERIGÉRÜLI , ôräm. m. pl. Plat, Qui portent 
des prelens, (R. GERERS, porter.) 

MuxsruM. (gen. pl.) Fid. Munus. 

MUNGERE , g5. Moucher. #% On netrouve point d'e- 
xemple de ce verte à l'a@if, 

MUNGI, gôr. (dép.}) Cat, Moucher. 

Muni. (imper.) v. Munirs. 

MÜNIA. (n. pl.) Cir. Le devoir de chacun. m. Office, 
Charge. [On ne rrouve que le nominatif & l'aceulatif de 
ce nom.] Mania ducis, Tac. Les fon£tions d'un Capitaine. 
—Regis. Liv, La fonction d'un Roi. Tanta munis. C1 c. 
De fi hauts emplois. Belli pacifque munis, Liv. Les char- 
ges de la guerre & de la paix, Vita munis, Ho. Les de- 
voirs de la vie, 

Municars Fiff (pour) Communicars. Communiquer, 

MÜNICEPS, cipis, m. Cie, Bourgeois d'une Vilie Mu- 
nicipale , qui a droit de Bourgeoifis Romaire, #% 11 y e: 
avoit de deux forces , les urs avoieot cous les privilèges 
& les droits de Ciroyens Romains, voix déliberatives, &c. 
& lujers aux Loix Romaines. Les autres (uivoient leurs 
Lo x parriculieres , avoient un cercain droit honorifique. 
[4 que mynere capifcende diéli fun: municipes Vid.A.Gel. 
25.13. Feflus femble en admettr: encore uns croifiéme ef: 
pece,'in voce muntcipinm.] Municeps meus. C3c. Mon 
Conc'toyen. 

MCNICIPALTS, 4lë, (adj.) Cie. Qui eft d'ure Ville 
Municipale} Provincial, qui n'eft point de la Ville, {Bour- 
geois. Munic pali ambitione, T ac. Pour acquerir de la re. 
putation parmi fes concitoyens. Municipalia facra. Fast. 
C'etoient des facrifices en uiage dans les Vilies, avanc 
qu'elkes euffent le droit de Bourgeoilie Romaine, & que 
les Pontifes leur ont permis de faire, comme ils avoient 
coutume,;avant qu'ils fuflent incorpores parmi les citoyens 
Rorvarrs. 

MÜNICIPATIM. (adv.) Swet, Dans les Villes Muni- 
cipales , en diverfes Villes Municipales. 

MÜNICIPATÜS , #s. m, Eccl, Demeure, droit d'ha- 
Éitation. 

. MÜNICIPIOM , #5. n. Cie. Une Ville Municipale , 
Ville dont les Habitans avoienc droic de Bourgeoilie à 
Rome,& d'afpirer aux Charges. (A mwneribus capiendis.) 
Vid. Municrpse 

Stoici totum bunc mundum municipinm [uum e[e exifti. 


mibant, Cie. Les Sroïciens croyoient que tout le monde 


éxoir leur Patrie, qu'ils étoient Citoyens du monde, & 
non pas d'aucun lieu particulier. 
MUNIC1I5TERNA , 4. f. Eccl, Maunice ,en Artois, 
MUÜNIENDÜS , à, sm. PLAUT. (v. MuniR =.) 


MÜNLFEX , 5665, m, f, Pl Liberal, qui produit , qui 





de, 1ecom- 






MUN. 
rapporte de l'utilité, [eg. qui eft obligé de faire quelque 
travail. Munif.x mamma. PL. La certe qui donne du Jai, 
(r. Munus, € Facens.) 

MÜNIFICARÉ , 5, avi, ätém. Lucr. Faire prefent. 
Munifcat mortales falute, Lu © R. 2.625. Procure aux 
hommes un bien faluvaire, (R. MuNUS , © FacsRs ) 

MUNIHFICE. (adv.) Cie. Liberalement, magnifique- 
ment, avec hibera'ité. 

MONIFICENTIX, £. f. PL. Liberalité , largelle. f 

MUNIFICENTIOR , eris, Fasr. {comp.) æ 

MUXIFICENTISSIMUS , #, #m, Cic. (fup.) de 

Muniricixs, sAris, Qui n'eft pas en ulage , on dit à (a 
pa:e Munificus. . 

MuxiricioR , oris, Car. Apud Feff. [comp.) d: Mu- 
Niricus. Liberal, 

MÜNIFICUS , à, #m. Cic. Liberal, genereux.m.fPL, 
qui rapporte du profic. Nos. complaifant. (A mwneribus 


frciendis.) Convenit in dando mun:ficum eff. Cic. Ji fauc 


ire Lb:rala donner. Munificus bonis, PLAUT. Liberalen= 
vers les gens de bien. Munifcus audi. CLaUD. Liberal, 
prodigue de louanges. + Il ne faut point confondre Mw- 
atfisus avec Liberalis, 

MÜNIMEN , inïs. n. Pirg. & 7 Fortification. f. rem- 

MUNIMENTÜM , i.n. Liv. $ part, recranchement , 
boullevarc. #3. V 50. routes fortes d'armes défenfives. Hoc 
aies munimen ad imbres, Vino. 2. Georg. Cela les met à 
couvert des trop grandes pluies. Manimentum corporis, 
Curr. Les armes dont on couvre {on corps. Toga muni 
mems, JUv. Manteaux, calaques qu'on mer pardeilus une 
robbe. (r. MUN1R&.) 

MÜNIRE, 10, fui, tm. Cyc. Fortifier une Place, 
unir, couvrir, remparsr ,revecir, Munire aditus inful@ 
emosbus, Cic. Faire des cerrailes à l'entrée d'une Ifle, 
Munire Je denevolentiä, Cic. Se foitifier de l'amitié, —fe 
entra aliquid, T Ac. Se remparer contre queique chole, 
—fibi viam in cœlwm, Cic. S'ouvrir un chemin pour alier 
au Cie!. Viæm munire.Cic. Paver un chemin.—alcu: vians 
44 aliquid, In. Ouvrir facilement à quelqu'un,les moyens 
de faire quelque chofe.—swrécr prefidsis, Cic. Mettre ure 
garnifou dans une Ville. 

4 On dit munire aliquid , aligné re. Cic. ab aliqué 
re. Cou. Aditum fibs marsvit ad, Cac. Ils'evoit frayé un 
chemin pour. 

MÜNIRI,T3r, 5tis sim. (palT.) Cic. On ne trouve 
conupunément de ce pafif que le participe , l’infinicif, 
& la cruifiéime psrionne du finguher. Munitur val, 
Lucr. Ei torufié d'un retra-cherment. 

MOÜNIS , is. m. €. Plaut. Obligeant , ofi:ieux. m. 
(Ce mor qui n'eft guer:s en uiage , forme les compo 
les Immunis , communis, &c.) 

MÜNITARE ,#5, 41. Cic. Defirer de fortifier , ou 
forutier fouvent. Ureg.) de Munirs. 

MÜNITIO , oni:, f. Cie, Foruification. f. retranche- 
ment, fémpart. w, Prohibere mwrstiones. CÆs. Iut:rrom- 
pre ke travail des fortifications. Mwnirionibus fepire. Cic. 
Fortilisr. Munifione duplies, F RO NT. D'un double re… 
cranchement. Manirie visrum. Cic. Action de paver les 
rues , les chemins. 

Muxirion, eris. Cic. (comp.) & 

MunirissimUs, # , mm, Cic. (fup.) de Munirus. 

MÜNITIONCULÉX , à. £. Bibl, Petite fortification, 
(dim.) de Munirio. 

MÜNITOR , & is, m. Caf. Travailleur. m. qui tra- 
vaille aux fortifications des Villes, des Places , & d'un 
Camp. Tac. Qui cravaille à rérablir des Ponts. 

MÜNITÜS, à, #m. Cic. Muni, retranché, pourvû, 
forcifie, terraile , appuyé, revécu , épaule , ravitaille, 
(pare. pail } v. Munini. . | 

X On dit munitus aliqué re. Cic. Contra aliquem, ad 
aliguid. 1p, Ab aliquo , où alique. Cic. Munisus amicis 


MUR. 


Ovin.—amicitiis, Cic. Qui a des amis, fortifié d'amis — 


virtute. Ip. Arme de vercu. Muritus in aliquo loco. Can- 
tonné. Deliés munita auétoritate alicujus. S À 1 1. Des 
fautes (outenu=s de l'autoricé de quelqu'un. Munitifima 
arx. Liv. Place bien munie , Ciradelle bien fortifiée. Ci- 
vitates munitifime. Bisu. Villes tres fortes. Effeétum eff 
nt effet vita munitior. Cic. 2. Off. Ce qui à fair que {a vie 
toit plus en afurance. Leca munitiflima ad repugnan. 


dum. B 1531. Les lieux les plus propres pour 1effter. Vis 


ad Confulatum munits, Cic. cas ; un moyen al- 


furé pour arriver au Confulat. Centra hrffes munirus Ip. 


Fortifié contre fes ennemis. Munirus à propinquis. C1c 


Appuyé de les proches. Palpebre tanquam sallo pilorsm 
munita [unt. Ip.Les paupicres font fortifices des fourcils 
comme de deux remparts. Capiet wrbes munitifimag. 


Biz. Il prendta les plus fortes Piaces. 
MÜNUS, ëris.n. Cie. Un don, un prefeot. ".| 


Charge , office, magiftrature fobhigaton , la râche, le 
devoir. Suer, Speétacle d'un combat de gladiateurs , ou 


de bêtes , que les Confuls , les Magiftraus , ou les Einpe- 
seurs donnoieut au Peuple Romain. 


Munus Æiilitium, Cic, La Charge d'Edile, Terre muw- 
nere vefcimur. Hor. Nous vivons de: prelens que la terre 


nous fair,des fruits qu'elle nous produit, Munere vacare. 


Fronr. Eire ex:mpt de fonétion. Deorum immertalium 


munus eff, quod, Sen. C'elt unc faveur des dieux immor- 


tels, de ce qu. Munus gladiatorism. Sir. Spettacle des 
er Muncra amicitia explere, Cic. Munere Amici 


uñst. Hor. Remplir ks devoirs de l'amitié, s'acquitter 
des devoirs d'un ami. Muneribus fungi corporis, Cac. Fai- 
re les forctions du corps, Munus confslare fuflinere. In. 


Soutenir la Charge de Conful. Immunirarem munersm 
alicui dare, Cic, Donner à quelqu'un unecxemption de 


toutes Charges. Honoribus ac muneribus Respublica per- 


funéius,\n. Qui a pale par touts Jes Charges de l'Etat. 


Armple munere extulit. C. Ner. Lui fit des funeraiiles ma- 
goifiques. Muners belli. Liv. Les emplois de la guerre. 


Ornatus veffri maneris. PH. 4. 15. L'ornement de votre 


emploi , cet ornement qui vous difti-guoit. Xe Munss di- 
c'tur cura uninfcujufque rei fsciende impofira, cum necef- 
firate faciendi, Don.s.Æn, 273. 

MÜNÜSCÜLÜM , 5. n. Cie. Petit prefent. 


MÜNTCHIX , à. f. Musichie, Port & Fortereffe de 


l'Atcique vers la Ville d'Athenes. 


MÜRÆNA , 2. f. Cie. Murêne, f. efpece de poiflon. 


(uvssirs.) [Murans. m.Noin d'homme. L. Murans fut 
accuié de brigue, Ciceron plaida en fa faveur,& je juftifia. 
MÜRÆNÜLEÆ. pid. MURENULæ. 
MÜRALIS, lE. (adj.) PI, De muraille. (r. MURUS.) 
Muralis corona. L 1 v. Couronne qu’on donnoit à celui 
qui fautoit le premier fur les murailles des ennemis dans 
us affaur.-craffrudo, Vire. L'épaifleur d'une muraille,ou 
d'us mur.—erba. PL, D: la Parictaire, herbe medicinale 
qui croît contre les murailles.—machina, murale tormen- 
tum.Vire.PL.Machine à reaverer les murailles. Mwraliæ 
pila. Cæs. Jav-lot qu'on lançoit du haut des murailles. 
MÜRATUS, 4, #m. V6. Biz. Muré , encourré de 
murailles. (R. MURUS.) 2n oppidis non muraris. B184. 
Dans des Bourgs (ans murailles. Civirares murara. 1p. 
Villes murées. 
MÜR CI. f, Varr, C'eft un des furnoms de la déeffe 
Venus , qu'on appelloit auparavant Murtes, à Mureto, 
aod 561 rat proximum , myrtus enim five murtus Veneri 
Jacra eff. [Murcia , la déefle des lâches.(Muwrcidorum des.) 
Vocauerunt deam Ageneriam, qua ad agendum impel ebat 
Murciam qua removebat ab agendo. 
MÜRCIZ , 4. f. Murcie, Ville d'Efpagne , Capitale 
du Royaume de Murcie, qui eft (ur la mer Mediterranée. 


MÜRCIDÜS , 4, #m. PLaur. Lache, indolen. (n. 
Munacus.) 





. É MUR. | 88; 
MÜRCIOLÜM , 5. n. Col. La ference da Lntifqu:. 
MÜRCUS , 4, #m. Liche, parefleux. (R. mas, pre 


morxas.) 


Munsu , mures, Vid. M us. Un Rat. 

MÜRENÜLEÆ, äram. f.pl.(ppr. Parue murena.) B:BL. 
Des colliers, des chaines. Murenulas aurens faciemus. 10. 
Nous vous ferons des chaînes d'or.Murenula dicitur que A 
damernamentum mulierum , quod [c:licet awri metailo ss 
virgules lentefcente, quadam flexuofi ordinis cat:na conte. 
xitur in fimilitudinem Murenx ferpenris, qua ad colinm er- 
nandum aptatur, Hieron. ad Marcellam, 

MÜREX , ïcis. m. Her, Petit poiffon à coquille, dont 
le fang iervoit aux Anciens pour faire une teincure de 
pourpre. Pirg. La pourpre même, fla pointe d'an rocher ,| 
couleur de pourpre. Cwrr. Chaufl: trapp+, machine de 
fer à plufieurs pointes, dont les unes fe rrouvent roujouts 
en haur pour embarrafler le paflage , & furtout la Cava- 
lerie + [Mais en ce fens on le mec ordinairement au plu- 
ricr.] Ad Regem pervenit nuncians murices ferrees in ter 
ram defod. fe Darium. Curr. Vint avertir Akxandre que 

Darius avoir enfoui entsire des Chaufle-rrappes de ter. 

MÜRGANTIÏA , à. É. Liv, Ville du Samnium en Ita- 
lie. b. Morcon: , au Royaume de Naples [Ville de Sicile. 

MurcanTint.or#m#, Les Murgantins, Peuple d- Sicile. 

MUÜRGENTIÏA, Z.f.Ecel, Saint G:orges,en Catalogne. 

MURGÏSO , onis. m. Feft. Lache , parefleux. 

MUÜRIA , &. f, Cie. De la faumure.f.[M à n 7. Efpece 
de lauffe. 

MÜRIATICÜS, à, #m. PLaur. Qui a rrempé long- 
cemps dans la faumure, (R. MuR14.) 

MURICATIM,.(adv.)Col.En forme de Chauff:-:rap pe. 

MÜRICATÜS, à, #m. P1. Faic en forme de Chauifs 
trappe. (46 cod.) 

Muyurics ces. Vid. Murax. 

MÜRICÜLI, ôr#m. m. pl. Enn. Petits poiffons. 

MUÜRIES, êi. f, Cat. Saumure. f. Fasr. Sel pilé , cuit 
au tour. 

MÜRILÉGÜLUÜS , 5. m, Juf. Celui qui cherche le 
poiflon donc on fait la pourpre. (r. MuRax , 6 legere.) 

MURINUS , à, #m, P L. De Rat, ou de Souris. os 
Mus.)Murini catuli.Pr. zp. 6. Les petits dés Rars ou des 
Soutis. Murinæ capita, D 1. 25. Des rêtes de Rats. Color 
marinus. C o 1. Couleur de poil de Rat ou de Souris —f- 
mum.PL. 29.6, Des crottesde Souris, Mwrinsm hordenm. 
PL.22.25 Elpece de plante,dont les feuilles fpnt plus peti- 
tes que celles de l'orge ; l'épi reflemble à celui de l'ivraie. 

MURMUR , mmiris. n. Cic. Bruit. m. (dela ner , des 
vents , d'une tempête , d'un orage.) Virg. Murmure, ga- 
zouillement. #, (d'un ruifleau.) Bourdonnement. m, (des 
abcilles.) Hor, Bruillement.m.(des crompertes.) uv. Bruie 
confus de plufieurs perfonnes qui grondent , ou qui par- 
lent en méme temps. 

Cæ:a murmura, Psrs.VirG-Un bruit fourd.Murmure 
jucunde, Qvip.Avec dn bruit agréable. Murmure majore. 
Psrs, D'un ton plus éievc.—medice. Ip. D'un con plus 
bas. Murmure mivaci cornxum Hon. Avec le bruit mena- 
çaut des trompettes. Tensi murmure dicere aliquid. Ovi». 
Diré quelque chole doucement, Murmurs chum fecum cé 
rabiofa filentia rodunt. Psrs. 3. Lorfqu'ils marmotrenc 
cour bas en eux-mêmes des paroles qui ne fignifient rien, 

MURMURABUNDUS , 4, MM. APUL. C 

MURMURANS, 4145. (parr.) v. 

MÜRMURARE , 0 , avi, ätum, Vire. Cic. Faïre 
du bruit.fPiaur, Murmurer , gronder , pailer tout bas , 
marmotter. (R. MURMUR ) Mihi inanirate jamdudurm 
inteffina murmuraut. PLAT. Caf. 3 4. ]J'aile ventre fs 
creux , que mes entrailles en murmusent. Ær wt/celefta je- 
La Jecum murmuratt P 1 A UT. Comment, cette coquire 
marmoute coute feule ? Spumes murmurat unda, Vire. 
L'eau cout en écume fait uo grand bruit. Muwrmurabans 
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Judai. Bi8L. Les Tüifs murmuroïient, Murmurantes in 
cordibss fs, Ip. Devorant leurs plaintes au fund de Jeur 
cœur. Murmur af}is contra me, Bin. Vous avez murmuré 
contre moi. 

MÜRMÜRARY, dr, Srÿs süm. (dép.) Bibl. Murmu- 
cer. Murmurati funt contra Moyfem. Ip. Ïls ont mur- 
muré contre Moïls. 

MÜRMUÜRATIO , &nis. f. Sen. Murmure, m. Cuflo- 
Aise vos à murmwratiens, B 1 n 1. Gardez-vous de mur- 
maürer, gardez vous des murmures, 

MÜRMURÂTORES, äm, n. pl. Bibl. Des gens qui 
murmurent. 

MÜRMORILLARÉ , 7, Gui, PLawr. Freg. Murmu- 
rer. Le même que MurnuRans , qui ei plus enufage. 

MURMURILLOM , #. n. Plans. Pecit bruig. (dim.) de 
MUrHUR. 

MÜRMÜRO , &r. Vid. Munmurane. 

MÜRRA, ä. f. Mart. Sorre de pierre dont les Anciens 
faïfoient des ralles & des couppes forc eftimées. (On dit 
que e'eft la coquille de nacre de perle.) fune tale , une 
eoupre. “ 

MÜRREUS, 4, #m, Paop. Qui eft Fait de certe forte 
de pierre appellée Murra. 

MURRHINA, 3. f. Plawr. Sorte de breuvage À l'ufage 
des Dames Romaines. (On fous-entend patio.) 

MOÜRRHÔÜBATHRARE, ôrmw, PLAUT. Aul. 4. 5. 
Parfumeurs de fouliers. | 

MunRiNA.Vid, MURAHINA. 

‘MORRINÜS , à, 5m, Vid. MURRaUS. 

Musa, ou 4uys à Ville de la Bafe-Pannonie. b. 

Muasia ,4. f. E Ezcck, ou Efeck dans la Baffe- 
Hongrie, (ur le Drave, 

MÜRTETA , ôrmm. n. pl. Plaut, Rud. Des faifleaux 
de myrte, Qsxff murteta juncis circymuenire, In. Lier 
Fomme on taitavee du jonc,les faiffeaux de myrte qu'on 
oKroir à Vecus, Es 

MÜRTHLACÜM, i. Ecez. Murthlai, en Angleterre. 

Muruycuis , 4. £ Plante dont la fleur eft à plufieurs 
Fruilles br en role , le caliceeit découppé jufques 
vers le centre en cinq parties. Du milieu de cette Écur 
s'élve un tuyau fmblable à un cone tronqué. Le jeune 
Fruic eft oyale , charnu , & renferme dans fon creux plu- 
Gcurs femences couvertes d'une co-ffe. 

MÜRÜM, & n. El. Muro , perite Ville de la Bafili- 
ace au Ruyaume de Naples , dort l'Evèque cit Suffra- 
gant de Conza , en 1059. 

MUBUS, r. m. Cis. Mur. m, muraille. f. rempart. m, 
quefe Van, Une chaulée. f. Cic. Ce qui fert de dé- 

enfe. 

Marus 4hepus, Ho R. Ua mur d'airain. Hoftis habet 
rnres, ViBG. L'eanemi cft dans Ja Ville. Tripircs mure. 
Jp. De trois remparts. Dividimus mures, V1 Ra. Nous 
£ompons les murailles, ou les murs. Dare mursm fceleri. 
CLaup. Donner de la protcétion aux méchans. Mwres 
Jubruus:. Tac. Sappent les murailles. Due propugnacula 
rhurique trangmillitatis 5 ets, Cic. Deux Forterefles qui 
fexyent à conferver la eranquillité publique. Fortifime me 
reure [eptams efe arbitrabar. C j c. Je me croirai à cou- 
vert de toute lorte d'infulres. Pro muro effe. BiBz. Servir 
d: murailles , de remparts. . | 

Munys-"sTus.((uppl.Sagunti.) Morviers, Morviedro. 

MÜS , méris.m. Cie. Un Rat, m. une Souris. f. San. 
Une Martre Zibelire. 

Mus-Azanaus. #. PL. Une mufaraigne, animal. Mw. 
res aure, Bis. D:s Rats d'or. Mus marins, Pi, Rat de 
mer. Mures maritimi, PLauT. Des pêcheurs , des rats de 
—… , & des larçons marins, parce qu'ils prennent du 

\hlon, 

F MÜ5À , &. f, Cic. Mufe. f. Nom que les Poëtes ont 
_donaé à certaines faufles diyinicez qui prefidoiear aux 


tie, 


MUS. : 
Arts &aux Sciences ace Apollon leur chef. Les neuf Li- 
vres d'Herodote portent chacun le nom d'une de ces Mu- 
es. Ce mot fe prend auffi pour fes Sciences mêmes & les 
B:lles Letrres , pour une piece de Poëfe , un air, une 
wr Givet , pe 

Mufa agreffis, [ylueltris. Vinc. Air champêtre. 
le&are [a gl mufs. Cic. Prendre plaifir à l'etude des 
Belles Lettres, Manfuetiores mufa. Cac. r. Ep. 9. Des Mu- 
fes plus douces & plus polies. # On croit que Ciceron 
par ces mules plus douces, entend fes trois Livres de l'Ora- 
teur, & celui qu'il a incitulé Orater, qui font les plus pat- 
fairs de fes Ouvrages. 

Cum mufis habere commereium. Cic. Se mêler de {cien- 
ce, de Belles Lettres. Cum mwffs fe deleétare. In. Prendre 
Bailir aux fciences. 

Mus ac. (indecl.) Bibl. Le couvert , ow la vente qui 
fervoit aux Prêtres , qui n'écoient pas de femaines , à fe 
répoler le jour du Sabbat.flieu él:vé d'où l'on recitoit la 
loi au peuple, \ 

Musæuu.Vid. Mussuu. 

MÜSCX , &. f. Cie. Mouche. f: infeête de differentes 
efpoees. Jun importun, uo fâcheux. Abige mufcas. C1 c- 
Chaffez ces imporuns, délivrez moi de leurs importuni- 
tés. Quadrigam cum agitatere cooperuit alis mufca. DL. 
36.3. M yrmecides fit une mouche d'ivoire qui couvroit 
n + fes ailes un carroffe à quatre Chevaux aavec le Cor 
cher. 

MÜSCARI. Plante dont les Azurs font des grelots cre= 
nelés à fix pans dans leur ouvereure.Le piftile qui fe crou- 
ve dans le Fond de ces fleurs, dsvient un Pie relevé de crois 
coins , & divifé en trois loges remplies de quelques fe- 
mences. (R. Muss , odeur.) 

MÜSCARIOM , ii. n. Mart. Un chaffe-mouche. m. 
ce qui ferc à chafl:r les mouches, P/. Efpece de bouquet 
au haut de la tige de certaines plantes. 

MÜSCARIOS araneus, PL. Araignte qui chafle aux 
mouches, qui prend les mouches. Clavus mu/carims, 
Yir. Uo ciou à bande , qui a une rête large & latte. 

Muscaisz , arum, f. Ecel, Moifelles (ur le chemin de 
B:aumont , au D'oc:fe de Paris. 

MUSCERDA , &, f. Warr. PL. Crotte de Rat , ou de 
Souris. f. . 

MOSCIÂCÜM , ï. Eccl. Moiffac , Abbaye en Querci, 

MUSCIPÜLA , &. f. Varr, & Use ractiere , une 

MÜSCIPÜLA , Gr, n. pl. PL. $ four iffiere , oufou- 
riciere. f. (R. Mus , G Capsrs, Prendie.) ’ 

Muscosion »0rts. (adj.) Cie. (comp.) de . 

MUÜSCOSUS,à, sm, Cic. Couvert de moulfe,ou pleis 
de moufle au fond, 

MÜSCULOSÜS , 4, #m. Caus. Plein de mufcles. 

MÜSCÜLÜS , 5. m. Cie. (dim.) de Mus. Un petie 
Rat. Claud, Sorte de petit poiflon qui conduit la Baleine 
de {a queue f Plawr. Mufcle m. tie du corps humain 
compofée de chair, de nerfs & de fibres, Caf. Gallerie 
couverte. f. fous laquelle les foldacs fappoient les murail- 
les d'une Ville. Efpece de pont fous lequel les foldats ( 
mertoïent À couyere pour combler les foffés d'une Ville. 
Mufeuls aquatiles, PL. Elpece de poiflon. 

MÜSCÜS, 5, Virn. De la moule , efpece de plantes, 
dontilyen a e portent des Éruics , & d'aucres qui n'en 
portent pas. Ces fruits font ovales , pointus, couverts 
chaçun d une co:ffe en capuchon , & deviennent dans la 
fuite des capflules en urne , relevées de quatre côtes. Ces 
urres font remplies de poufliere tres menue , qui femble 
tenir lisu de femences, On voit d'aucr+s efpeces de moulle 
qui ont des cétes écailleufes en épi, &c. ; 

*MÜSEOUM , 5. Pu. J. Lieu où l'on étudie , & qui eft 
comme conlacré aux Mufes. wuaier. Efpece d'Acadé= 
mie d'Alexandrie.fun cabinet. m. une étude. f. Mu/ewr 
Clandianum, SUzt, Le Mufée , l'Académie de Ciaudius, 


4 el 


MUS. | 
bâtie par l'Empereur Claud- , à Alexandrie. 
MÜSICX, 2. Quenr. é ? La Mufique. (r. Mu- 

MÜSICX , ôräm, n. pl. Cie. $ sa.) PI. Une Muficier- 
ne, Quis muficis [e dedit ? Cic. Quieft-ce qui s'eft appli- 
qué à la Mufique ? 

MÜSICE. {adv.) Plant, En Mufcien. Mufieè, herclè 
atatem agitis. l b. Par Hercules, vous menez une vie de 
Mufciens, boi vin, bonne chere, bon poiffon , & bien 
délicat, comme s'explique lui-même Plaute, Mo/f.3.2 4. 

MÜSICE , &r. F. Cie, La Mufique. f. 

MÜSICÜS , 4, #m, Cie. De Mulique, qui concerne 

Mufique , la Poële ,mufical , harmonieux, 

Artem muficam tra&are. Ta R. Se méler de la Poëfie. 
Muficis modis cantica excipere, Quint, Chanter des airs 
en Mufique. Mwfcus fonws. Pa. Un (on harmonieux. 

MÜSICÜS , 5. m. Cie. Un Mufcien, un homme qui 
entend la Mufque. 

MÜSIMON , MÜSMON , ënïs, PL. Sorte de B:lier 
couvert de poil (emblable à celui des Chévres. 

MusiNant ,0r, atus fum. PL, L: même que Muct- 
Manr. Faire lentement une chofe. 

MÜSONIOS , ï5. m. 4. Grll, Mufonius Philofophe 
Sroïcien , qui fur envoyé en exil par Neron, & rappellé 
| Vefpañen. 11 ya eu encore un autre Mulonius, Philo- 

ophe Cynique , ami d'Apollonius de Tyanes. 

MÜSSARE, 5, Sur, atum, Vino. Parler bas. Enn. Se 
taire, murmurer tout bas , n'ofer pas, apptchender. 
(Muffare dicitur, ex eo quod muti non Fe “äm Mu 
dicant. Mulfase hominwm effoccnlte, ce depref[à vocr 10- 
qentium , qued celatum velint : murmurare majoris fon: 
ef » Proximus ad tumultum. CHaR1s.) Muffantque eras Cr 
limina cireum, Vina.{Les Abeilles) font un certain bour- 

nt tout à la ronde. Sed dicere muff[ænt. In. Mais 
ils n'ofent pas le declarer. Mufantque Patres, Vino. L-s 
Senareu :$ MUrFMULENE ENEIE CUX. 

MUÜSSARE (paff.) PLAUT. Negwe occultum id baberi, 
Begue Per metum muffari, PLAUT. Aul. 2.5. 12. Qu'il ne 
doit rien y avoir de caché eocre nous , & que la défiance 
ne doir point nous ser. sp de nous communiquer reci- 
Proquement nos penfées. 

MUSSIPONTÜM, i. :. Pont-à- Mouffon , Ville de 
Lorraine , {ur la Mofeile. 

MÜSSITARÉ , sie3, 35, avi, atim, Tan, Cacher, 
celer , ne dire mor, parler entre les dents , parier comme 
en giondant ; murmurer. Chm es muffitabas. PL À UT: 
Quand ru me cachois cetre affaire. Accipiende Ge mul. 
sands injuris adolefcentiumeft. Tir. Adel. 2.1. On doit 

ferelouire à rout fouffrir des jeunes gens,fars rien dire, 

MÜSSITATIO, énis. F. Apml, Silence , petit brait 


rd. 

MOÜSSITATORES. Bibl. (pl) de Mussiraron , oris. 
m. Murmurateur, 

MOSSO, ä5. Vid. Mussars , Parler tout bas. (freg.) 
de Murirs. 

MOÜSTACE , ër. f, PI, Efpece de Laurier À grandes 
feuilles. 

MÜSTACÉOM, E 5. n. fav. ou ? Sorte de gâteau Fair 

MÜSTACÉUS, ë5, m. Cat. E bee du vin doux. 
(a. Musruu.) Non ef quad cœnam  muflaces perds. 
Juv.s. Il ve faut pas vous épuiler en feftios , en prefens, 
ca dépenfe. 

MÜSTARIÜS , à, äm, C À +. Qui concerne le vin 
doux. Muffarii urcei, In, Cruches à mettre du vin doux. 

MÜSTELX, Z. £ Ph. Une Belerte, animal. PI. Une 
Fouine. 1 p. Lamproie, ou Murene, poilfon. 

MOSTELINÜS , à, #m. PL. D: Belette, Co/ore muf- 
taline. Tin. Avec un cejnc de Belette , un teint de fuie dé- 
trempée. 

MÜSTÉEÜS. PI.Qui a la douceurdu mou, vin doux, | 
frais , récenc, Pomamutes. Ip. Des fruits doux comme 


MUT. tt 
le mou.Cafeur mufleas, Pi. Un fromage Fraîs Liber mag 
rens. PL. T. Un nouveau Livre. 

; MÜSMUÜLENTÜS, à , sw. PLaur. Qui a La douceue 
u mou. 

MÜSTÜM , f. n. Pirg. Du mou, du vindoux. m. 1 

Muffum lixivium. C 0 1. Un+in qui fort de la cuve, 
quand on foule les raiGns , & avant qu'on les prefle. Pre. 
vima muffs. Ovin. Les premiers vins doux. 

MOSTUS , à, #m, Non. Nouveau , frais, 

MUSÜLANI , ôrëm. Tac. Peuple d'Afrique. 

Mura. Pid. Murus. 

Murassnis. (1. fut. pal.) v. MUTaRs. 

MUTABILIS BE. (adj.) Cie. Changeant,inconftanc, 
quichange aifément , qui peur changer , fujer au chan 
gement , leger , volage. 

MUTA HLITAS 4. Cie. Inconftance,legereté.f, 

MuranpuUs,4, 4m. V1RG:.#x v. 

MÜTARÉ , 17, &ui , âtmm. Cic. Changer. [fe chan- 
ger. [faire un échange. Murare aerem. C 51 5. Cœlum, 
Hon. Changer d'air.—animum. Tan. Changer de defcia. 
Varie amplexu brachis. Pros. S'embrafler bras deflus , 
bras d-Mous.—fidem cum alique. Turn. Rompre un mar- 
ché avec quelqu'un, lui manquer de parole—gandiums 
mærore. P1. J. Paff:r de la joie à la triftefle.—ad celeriræn 
tem jumenta. Cas. Prendre des relais,pour aller plus vite, 
Mutare aliquid are.Cax. Acheter quelque chofe.—in ho 
r#.Hon.Changer à cour moment. Mutare vellera. Vire. 

cinire une coilon, la laine.—wef:m. Bisz.Changer d'ha- 
bit. Hand muto faëlum, T x R. ]e ne me repens pas de ce 
que j'ai fair. Nibil de viSu mutavit. C. Nip. Ilrechan- 
gea rien d: fon aocienne maniere de vivre. Nihil mutat de 
te.Tsr. 11 perfifte dans fon fentimenr à vorre égard. Mw- 
tare fe. Cic. Se changer, Mutaære [e loco, Hon. Changer 
de place , fe remuer , changer de lieu, Non mutabis mer- 
ces. Vino. Netranfportera point les marchandifes. Mw= 
tabit croceo luto vellers. 1p. Teindra fa laine en jaune, 
Tantum murale fortunam , ut. Liv. 29. 3. Que la fortune 
avoit tellement changé , que. 

MÜTARE, br, t&nii sum. (pall.) ire. Ecre changé, 
Dies mutabitur in noffem. Bras. Le jour finiffant , la nuic 
commençoit. Mutaberis in aliwm virwm. Ip. Vous ferez 
changé en un autre homme. 

MÜTATIO, onis. €. Cie. Changement. w. échange. 

Morum faciends mutatio eff. Cic. J1 faux changer de 
mœurs, Weffis mutatio, Ts. Changement d'habit. 

MÜTÂATORIÜS, à, #m. Bis. Q'e l'on change.Mw- 
tatoris veffiments, mutatoria veffes. 1n. D:s habits neufs, 
Mutatoris palliola, Bis. Leurs robbes , leurs écharpes. 
Indui te mutatoriis. In. Je vous ai revêtu d'habits pié- 
cieux. 

MÜTATÜS, 4, #m. Cic. Changé. Quantèm muts- 
tus Ab ille Heëlore, Vino. Combien il écoit different de cer 
Hkétor. (part. paff.) v. MuTaRs. . 

MÜTICÜS , à, #m. Spice mutica. Vanx. Un Épi qui 
n'a point de barbe, (4. mwtila.) 

Murisr. (3. fur.) v. MuTirs. 

MuriLans, antis. PL, (part.) v. ° 

MÜTILARÉ , ë , aus, atam, Tax. Mutiler, eftropier, 
tronquer, coupper en partie, Speliare, muvilare, dacerares 
Tan. Hec, 1. 2.8. Dépouiller, muuiler , déchirer. x Spe- 
liare , eÎt non minimam partem auferre: Mutilare , «liquid 


; detrahere fine quo res effe non polfiriLacerare autem,quune 


omainà non habeas , quod imminuss. Don. 14. H:nc 

MÜTILATIO , ônis, F, Serv, Mutilation , retranche- 
ment. 

MÜTILATÜS , 4, #%. Liv. Mutilé , cronqué,coup- 
péen partie, eftropié. Awres mwtilata. L 1. Des orcilles 
couppées, Murilaïws exercitus, Cic. Armée défaire en 
partie. Utgue falire folet mutilata cauda colnbra. Ovin.4. 
Mit. Comme Ja queue d'une = Cm qi ëé 

t 


ste MUT. MYA. MYG. | 

covppée, fait encore plufieurs fauts Muta animalis, Sin, Les animaux qui ne font point rai- 
Murico, #. Vid. MUrILARS. founables. Muta fiant labia dolofa. Binu. Que les lévres 
MUTILÜM caftrum. n. Liv. Fort de la Gaule Cifpa- | crompeufes deviennent muertes , foienc rendues muerres. 

dane en I:alie , b, Medola ,en Lombardie, Simulacra muta. 1 D. Idoles muettes. Videntes mutos le- 
MUTILUS , à, #m. Cas. Mutilé , rogné , couppét , | quenres.Biss. Voyant que les muets parloient. Fecit furées 

tronqué.fCol. Ecorné, fans corne. Vid. MUTiLATUS. audire, G mutes loqui, Ip. À fait ersendre les fourds, & 
Cornibus mutilus, Cas, À qui on a couppé les cornes , | parler les muets. 

qui eft fans cornes , Écorné. Mutila oratio. C1c. Un dil- MITÜUS, à, #m. Cic. Mutuel »teciproque, fpréré. 

cours où i] manque quelque chofe , un difcourstronqué. | ÆAgnirie murwa..Biaz. Reconnoïffance mutuelle. Afurswss 

Mutilum, ({uppl. Pecus.) Co 1. Trouppeau qui cft (ans | #mor. PL. Amour reciproque. Murmis animis CaAruL. Re- 

corne, ciproquement. Argentwm mutuum., PLAUT. Argent prêté, 
MUTILUS , 5. m. Her. Moule. f. coquillage de mer. | où emprunté. Char.1# mutua. Bis. Charicé mutuelie. 

Voflius montre qu'on doit ainf écrire ce mor. Convivis mutua inter fe curant. Vino. Lis ont (oin de fe 

MUTINA , 3. f. Tac. Modene, belle & bonne Ville | donner à manger tour à tour. Mutuis vulneribus concidere, 
d'Emilie, du Vicariat Italique , Capitale du Duché en | Biz. Mutuis vulneribus cadere,fe concidere. De wir. illuit. 
Haute Italie (ur le S:chia. L'Evêque eft Suffragant de | Mwtué fe cade truncare. S'entreruer, Mutus quinque [e[- 
Boulogne dés le fixiéme fiscle, tertia petere. ManT. Emprunter cinq fefterces. Murus in. 
MUTINENSIS , së. (adj) Ouid. Qui eft de Modene. | fer fe carne vuefcuntur. Pi. Ils s'entremangent , ou ils fe 
MUTINUM , f. n. Priap, La verge de l'homme. Sy. | margene l'un l'autre pour vivre. Mutuwm petere , pofcere, 

Muio, H'nc Pojluiare , utendum petere, Cic. PLaur. Demander de l'are 
Murinus Turimus , à. m.f. Le dieu Priape, qu'on | £ent à emprunter. (On (ou:-entend Argentum.)Si mutusm 

app=!loit aufMi fimplement Tutinus, Titunus,où Turunus, | dederiris his. Bigr. Si vous piêt:z à ceux. Mutuwm dure 
MÜTIRE, #55, vi,itum. Tan. Parler bas , & entre | #5bil inde ferantes. 1n. Prêtez (ans en rien attendre. Nul 

fes dents , marmouter, gronder,murmurer. (r. Mu, quod | lus eff t1bi , quemroge: mutuum. PLAUT. Vous n'avez per- 

proprié canum eff: ficut j'1a, [uum.) [ Sun, Muffare.] Non | (one de qui vous puifiez emprunter de l'argent. Mutuuns 

mutiet canis, Bis. On n'encendra pas feulement un Chien | d#re. Cic. Prèter de l'argent.secipere. B181—fwmere. 

crier, Nuil jam mutire audio, T 5 R. Je n'ofe pas dire | Cic. Emprunt-r de l'argert. Hwic dedi magnam pecuniar 

maintenant le moindre mot , j+ n'ofe pas fouffler. Murire | Mutuam. Cic. J: lui ai prêté une grande fomme d'argent. 

palam. PH. Murmure: , (e plaindre publiquemenr. A nallo accipiet mutuum. B 1821. 1l n'empruntera de per- 
MUTITIO, onis.F. Plaut. L'aét'on de parler bas, & | fonne. 

entre fes dents , de murmurer entre {es dents. MurTyLa,a.f.Eccl, Marula, Ville Epifcopale du 
MUTO ,onïr, m. Hor. La verge de l'homme. Royaume de Naples. Fid. MoTuLaA. 

MUTO , #5. Vid. Murars. Chanter, My, Jeu Mu. (Proprinm efl canum.) My facere Ca. Rb. 
* MUTONIATUS,;5. rm. Mart. Un homme bien fourni, | Hefrer , n'oter parler. . , 
mor oblcens. (R. Muro , oxis.) Mya, 4. Ê, PI, Le même que Myax. Coquillage. 
Muros.(acc.pl.) Pid, Murus. Muet. *MYACANTHON, 6,0. Pl. Alperge fauvage, herbe. 
MuruasiruR. (3. fuc.) @ Muruaxpum PI. ex w, | Hyammrher. 
* MUTUARE, 5,41, arum, Non, Emprunter, Myacss, cum, m.pl. Pl. 32.9. Vid. Myax. 
.MUTUARI, br, avis sum. (dép.) DE prendre à cré- Myacrcs,i. PL. © ? Plante dont la A:ur eft à quatre 
dir. % On dit Mutwari aliquid ab alique. Cic. Emprunter MYy4AGRUM ,f. & failles difpofées en croix ; Le 
de quelqu'un. Mutuari ad aliquid, Cas. in aliqu:d. Cic. | piftile qui s'éleve du milieu du calice, devient un fruit en 

Emprunter pour quelque chofe, Ab amere temerarium mu. | poire renverfée ; dans la partie pofterieure & moyenne de 

tuari confilium, Liv. Prendre un mauvais confeil de l'a- | ce fruit , fe trouve une niche remplie par une femence ob- 

mour,—laudim aliundè, C 1 c. Emprunter de la louange | longue ; on trouve aufli dans les coins arrondis qui font à 

d'ailleurs. Subrilitatem ab Academiä mutuatär orator, Jp. | l'exxremiré du même fruit, deux cavités vuides. (x. môsæ, 
L'Orateur apprend La fubrilité dars l'Académie. Afutwa. | mouche, yes, prile , capture.) 
bitur pecca tor,@ mon foluer. Bis. Le pecheur empruntera, | *MTAX, äcis.m,. PL, Elpec: de coquillage qui comprend 
& ne payera point, Qui mutwatus eff fpiritum. 1 p. Celui | les Moules & les Petoncles. (mu2Ë.) # On ne crouve ordi- 
qui a reçu (de Dieu) l'efprir. Aime nairement que le pluricr Myacis. 
MUTUARIUS , 4, #m. AruL. Vid, MUruus, MPCENÆ, ram. f. pl. PL Myccne, Ville de Grece 
MÜTUÜATIO, onis. f. Cie. Emprunt.m. l'aétion d'em- | dans le Peloponnefe , que l'on nome maint:nant Agios 
prunter de l'argent , ou chofe femblable, Adriaros , dans la Morée. 

MÜTÜATITIOS , 3, #m. A. Guis. Que l'on prée. | *Mycurias, «. Arur. Elpece de tremblement de terre. 
MÜTUÜATOR, oris. m. Dig, Celui qui prête. (à mére, mugio, roboo.) 

© Muruarus. Vid. Muruani. MPCONOS , 5.f. PI. Une des Ifles Cyclades das la mer 
MOÜTUATUS, à, sm, AruL. Emprunté. (part pafl.) | Egte, b. Mycone dans l'Archipel. 
MÜTUE. {adv.) Cic. Mutuellement. Syn. Murè. MŸGÂLE , 65. f. Bb! Mygale, Mufaraigne, animal 
MUTUITANS , äntis. (adj.) Plawt. Qui tâche d'em- impur qui tient de la Souris & de la Beletre. 

À jgqee MÉGDONIL, &. F. om La Mygdonie, Pays où 
MÜTUÜITER. (adv.) Non. Vid. Muruo. MÉGDONIS ,inis.f, es petite Province de la Ma- 
Muruivs, s.m. Vitr, Murule, Modillon, Corbeau. m. | cedoine, (à Mygdone Rege Phrygia.) 

(r. Murirars , parce que les Mutules reprefentene le | MŸG DÉNIGS >4,#m, Hon. Mygdonis opes. In. Les 

bout des chevrons mutilés & couppés.) 

MÜTUG. (adv.) Cie. Mutuellement, reciproquement. 
Muruo. Bibl. Par emprunt. (r. MuruAR1.) Murwo 
accipere, fumire. Bis1. Emprumer, aller à l'emprunt. Mw- 


tho petere, prffulare, Ip, D:mander à emprunter , deman- 
der qu'on rous préte. 


MÜTUO, 45. Vid. MuTuars. 
MUTUS, 4, ww, Cic. Mucr, (x. My.) Vid, Myrtins, 

























richelles des Rois de Phrygie. 
Myiacros ,i, PL.10 3. Le ch:ff:ur de mouches. 
Myioipess , 4. m. Pl. 20 6. S puidyese, mufczrum ve 
nator. (R. müss, la mouche, d'yes, chale. purs dns.) 
Myiscs , arum, PL. 32.11. Pexit Er: 
Myiscys , i.m, Pl, 32, 12. Efpece de Poiflon. 
MiLEÆ, érum. f. pl. PL Ville de l'Ifle de Sicile, b. Mi. 
lazzo , ou , 
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MYL. MYR: | 

MYPLÆCOS , 5. m. PI, Sort: de vermiffeat , efpece de 
Cloporte. 

Myias, «dis. f. Eccl, Melas, près de Mefline. 

Myeassa, a. f. Eccl. M:las, Evéché en Carie. 

Mynpinsas, % qu'on lit dans que'ques Edirions de 
Ciceron , au lieu de Mipasnsts. Peuple d'une Ville du 
Département de Cilicie. Vid. Minaënses. 

MENDIF, ôrwm, m. pl. Liv. Les Myndiens, Peuples de 
la Ville d: Myndus en Carie, 

MYNDUS, 45. f, Strab, Ville de la Carie dans l'Afie 
Mineure , fur l: Golfe Jafique , b. Mendes ou Mendos A 
Ville de la Natolie. 

*MyxocTonon. P/. 27. g. Elpece d’Aconit , Plante ainf 
appelée, parce qu'elle tue les Rats. (R. môs pevês, Souris, 
& wnirw , tuer.) 

MSONNETÜS , 45. F. Liv, Ville d'Ionie, dans j'Af< 
M'ieure. 

*MFOPARO, ôräs. m, Cie. Brigantin.m. forte de vaif. 
feau de mer. vers, 

Myornoxon. Pi. zr. 9. Le même que Myocroxon. 

Myosota. Pl 27.12, & 3 L'Orciile de Souris » Piante 

Myxosortis. 1b 4. dont la fleur eft à pluficurs 
feuilles échancrées ordinairement , & difpoiées en role ; 
le caïce pe du milieu le pifli'e, qui devient enfuire une 
caplule femblable à la corne d'un bœuf. Cere: caplule 
s'ouvre par le bout , dentée le plus iouvent de queiqu+s 
Poinies , elle renferme dans fon creux plufieurs graines 
cntaffées fur un p'acenca, menues & prefque 1ondes 
Caves, louris, & arm, orcille.) 

Myxosoron. Pi. 29. Plante,qu'on appe:le encore Alfine. 
Ibid. du Mouron, 

Myra , 4. f, Ecl. Myre, Metropole de Lycie, 

Myna, orm, n. pl. PI. $ dans l'Exarcat d'Af:, rui. 
née, & cit à prelenc le Titre d'un Archeréque du Rit Grec. 

Myrapia Pyra. Pi. 15.15. Poires-Parfums. (R. pusgr, 
Partuius.) 

MIRICE, &räm, f. pl. Pirg. Dis Bruyeres, epec: de 
Plante, 

Myriornires. Ecel. Mitiofiti, Village de Romanie , 
Yers là nr de Marmara fous le Turc, Evèché du Rit 
Grec, Suffragant d'Hsraclée, 

*MYRIOPHYLLON , à, p. PI, Millefeuille. f. herbe. Fid. 
Muiitrouium. 

*MIKMECTAS, &. m, PI. Pierre précieufe, fur Ja. 
quelle il paroit des taches noires , comme de prices ver 
Iues noite:, HVEpruRE , 

MyRrMsciDEs, &. m, PL, Myrmecides , excellenr Sta- 
tuaire où Sculpteur ,qui fic un chariot d'ivoire qu'une 
mouche couvroit de fes ailes. P!, 7.21. la mouche étoit de 
marbie, PI. 36. s. Ce même Myrmecides fic aufli un Na- 
vue, qu'une petite Abeille cachoit entierement, PL y, r. 

*MYŸRMECION , 5. n. Celf. s. Sortes de verrues. tr. 
force d'araignée lemblable àune fourmi. Le même que 
MyYRMEcIUM. | 

*MYRMECITES, Z. m, PI, Pierre précieufe , fur Ja- 
queile cit repretentée une fourmi. mupsmure. 

MFRMECIOM , à 5. n. Ceif. Efpece de verrue. 

*MPRMEX , is. m. Apsi, Nom d'un vaiet fort labo- 
ceux, (pvçunE, Formica.) 

MPRMIDONES , ür, m. pl. Virg. Myrmidons , Peu- 
ples de l'Ifle d'Egine , de certe partie de la Theflalie, que 
l'on nommoit Phthia ; ces Peuples éroient commandes 
par Achiiles au fiege de Troies. 

Myro.Vid, MyRUM. 

MYROBOLANÜM, 5. ». PI. Myrobolan. m. forte de 
corx aromatique. 

MYROBOLANUS , 5. f Un Myrotolanier , arbre. 

*MŸROBRÉCHARIL, érsm.m. Plaset. Des Parfumeurs. 

*MYŸROPOLA, 4, m. Plawr, Un veodeur de parfums. 
CATELUTR 
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MYR. - - #47 

*MYROPOLIOM, 5. n. Plant. Boutique où l'on vend 
des parfums. Huogmi hier, , 

*MPRÔTHECIOM , ? 5. r. Cir. Lieu où l'on mer les 
parfums. 4€ Ciceror s'en fert au figuré , pour dire les ut- 
em:rs d'un difcours, F d 

MYŸRRHA, &.f. Ovid, Atbrifleau d'où découle la 
Mythe. Ver. de la Myrrhe, gomme odorante d'ua arbre 
ic l'Arabie Heureule. Aurwm , Thus Gr Myrrha. B181. 
De l'Or , de l'Encens, & de la Myrrhe. | 

MPFXRHATUS ,4, #m. Sir. Frocté de Myrrhe. Mir- 
rhatum vinum, Bis. Vin de Myrthe. : 

MÉRRHEUS , à, #m. Pror. D: Mythe, où il ya de 
la Myrthe, Myrrheus crini.Hon.Des cheveux parfumés 
ie Mytrhe, Myrrheus puluis. Eccz. D: la Myrrhe. 

MÉRRHINÜS , 4, #m. Bras. De Myrrhe. 

Myaamis , des. PL. 24.16. Le Myrihis , ou Cerfeuif 
mulqué , Plante dont la eur eft fleurdelifée , c'eftä dire 
qu'elle eft à cinq feuilles inégales, & difpoftes en fsur- 
de-lis de France à l'excremité du calice. Lorfque cette 
fur eft paliée, le calice devienr un fruit à deux nces, 
temblabies au b: c d'un oïifeau , & canclées (ur le dos dans 
eur longu-ur. (à Myrrba.) 

MyrrHis, #.f. Pl. 26.17. Vid, GarAN1ON. Plante, 

*MFRRHITES , £. m. PI, Pierre prtcicule de couleur 
de Myirhe, muggires, 

Pr feu i. n. PL, 20. 23. Efpece de Plante, E 
peliee encore H:ppomarathron. Il yen a dans le Jardis du 
Roi. [Le P. H. voudroit qu'on Jüe Smyrnexm.] 

*MyRsiNiTEs,4. m. Pl, 26. Eipece de Tithymal. 
peuporrime. , 

*MYŸRTA , ôrwm. n. pl. Cef. De la graine de Myrce, 


{pvgrx,) 

"M FRTACEUS, à, #m. Caus. De Myrte. (R MyrtUs.) 
Myiriceum folium. Csus. F:uill: de My:te. k 
MÉRTATUS, à, wn. VAR. Où l'on a mélé des grai- 

res de Myrte. 

MFRTETÜM, 5. Vino. Lieu planté de Myrtes. 

MPRTEUS , à, üm Ovin, De Myrte, fait de Myrte. 
Myrreum oleum, Css. —vinum. Pr. Haïle de Myrte , vin 
de Myrie, L ; : 

MYRTIDANUS, à , #m, PL. Myrtidanum vinum, PL. 

in de . L: même que Myrrires. 

és LÉ S,8. hs Apal. M yriile éroit le Cocher 

d'Esomais , qui favorifa Pclops au préjudice de fon mai- 

tre, à qui il fic caffer la tête dans la courle des chariots, 
parce qu'il avoir eu la mahce de metcre à (on char un 

«Mi-u rompu. Pelops , au lisu de rccomp=nicr ce traiire, 

le fit jerter dans la m:r, qui tuc appeice de fon nom 

Myrroum. | 
MÉRTINOS , 4, #m. PI. D+ Myrte, qui concerne le 

tte. 

ER TIGLÜS , à, #m, Cou. Qui reffemble au Myrte. 
MRTITES, 4. Cou. Du vin de Myrte. 
MYyrTOPaTALON. PI, 27. Etpece de Renouée. S y x. 

onArON, 

MÉRTOS, 3. f. PI. Myrtos, Le ee de la mer Egée. 

ne {çait pas maintezant laquelle c'eft. 

MERTO LUS , à, #m. & : Semblable au Myrte, 
MFRTUOSUS , à , sm, PL. $ [On cite ces adjeétifs de 

Piine l'Hiftorien, mais ces mots ne font pas fort aflurés, 

cire, fembiable au Myrre. 

FMvaroux mare, Ho R. Une partie de la mer Egée, 

nommée ai.fi d'une de [5 1fes appellée Myrro, I] mare di 

Mandria. Æges Gr Myrros maris. ApyL. Les mers Egée 

& Mryrto, Vid. MyRTILUS. ; 

MÉRTÜS , 5. f, Virg. Myrte, arbrifeau , plante done 
la fleur eft ordinairement à cinq feuilles difpoices en role, 
& foutenues par un calice decouppé. Lorlque là Azur eft 
pailée , ce calice devient une baie , qui le plus fouvent a la 
figure d'une Olive, mais cile eft garnie d'une cuuroine 
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formée par ks découppures du calice ; certe baïceft par- 
tagée en crois loges remplies de femences , qui ont aflez La 
figure d'un petit rein. 

Myaus,i. PL, 9.23. Mas murena qui gencrat, [Quel 
ques-uns lifent Smyrss.] 

MS, ÿ55. m. PI. Rat de mer. On appelle auffi de ce 
nom use lorre de Tortue , ou Poiffon qui naît dans un co- 
quillage. Mart. C'eft auffi le nom d'un Graveur celebre. 

MSI, rm. Les Myliens , ceux de Myfe. 

MSIA ,5.f. PI. La Myfe, Pays de l'Afie Mineure, 

. fur la Proponride & l'Hellefpont. 

MfSTA, à. m. Sen. Tr. Iritié dans les myfteres de 
quelque divinicé. On app-Iloit ainfi ceux à qui où appre- 
noit es ç-remonies des facrifices. ! pesgus.) 

*MŸSTAGOGICÜS , 4, äm. Myltagogique.—'enfus, 
Le fens n yagog'que , ou accormmode. 

. MfSRAGOGUS , 5, m.Cre, Le Grand Prérre, c:lui qui 
refidoit au Temple & aux ceremonies, Myfagoye. Qyes 
sils Myffagogos vocant, Cic. Ceux qu'ils appellent M yita- 


popes. 


MYT. MYx. 

MYSTERIOM » 45. n. Cie, Myftere. #. chofe fecrette, 
cachés. 

MYSTICE, (adv.) Ecel. Myftiquement. 

. MÉSTICOS , à, #mOvin. Myfterieux ; fecret ,myf- 

tique. 

MŸSTILLÜS, 5. n. Mart. Nom d’un fameux Cuifinier. 

MŸSTUS, 5. m. PI. Un Batbeau , poiffon. 

MŸSÜS , 4, #. Ovin. Mylien, qui eft de Myfie- 

*MyrHicus, #, m. PL. Mychique, qui concerne La 
Fabl-. Frd, MyrHos. 

*MŸTHOLOGIA, & €. Mychologie, difcours fur les 
Fab'es. 

AMŸTHOS , 5. Fable. f. difcours. m. p340. | 

MYÙÜs, mÿ sntis. f. L'une des douze Villes de l'Ienie, 
À crente flades de l'embouchure du Meandre. 

Mixa , orumr, pl Pi,13,5.& 

M?XÉ , #rmm.f. pl. Pi,1s. ps Sortes de Prures. 

MYXON, ünïs. m. PI 32. 7. Elpece de Poiffon. 

Mfx05, 5. m. Mars, L'endroit d'une lampe d'où fort 
la méche. (#£@-.) 





NA. 
» LA Lettre N, eft une Confonne, 
qui prend fouvent G devant elle, 
quand elle commence un mot , com- 
me Gnarus, Gnavus, pour Narws, 
N'avus ; & quand un C la fuic , il fe 
changeen G, comme Qsadringenti, 
Qyingenti, pour Quadrincenti , 
Qsyincenti; mais quand le C n'eft 
pas precedé de la Lectre N, il ne e change point , comme 
mcenti, Trecenti, Gre. % Dans les ancisnnes Infcrip- 
tions, & dass les E Litions qui les ont imitées, on trouve 
la Lettre N, ajoutés après une fyllabe longue, Querrens , 
Totiens, Formenjus , pour Quoties, Toties, Formofus, & 
cela par l'ignorance des Copiltes, ({elon Pierisws ,) qui ont 
pe pour une Lettre, un petit tirer qui eft marqué fur la 
Ilabe, pour faire connoïte qu'elle étoit longue, Ter.es, 
drené: , Formofus , Ce, 
Namaza,s, Eccs. Vilk autrefais Epifcopale de la 
Mauritanie Celarienne , dans l'Afrique Occidentale. 
Nasar. (3.imp.)v. Nana. bg A 
NABÂTHÆA , 4. f. Province de l'Arabie Petrée ,-qui 
s'étend d'un côté jufqu'à la mer Rouge,& de l'ansre juf- 
qu'àla mer des Indes. 
.NABÂTHÆUS , à , #m. Ovip. Qui eft de cette Re- 





ion. 
. NXBIS , ïr. m. PI. Efpece d'anima] qui a un cou d 
Cheval, des pieds de Bœuf, Ja tête femblable à celle d'u 
Chameau. La peau cft rouge & pleine de taches blanches. 
On le vit pour la premiere fois à Rome aux Jeux que Ce- 
donna étant D'étateur, 
NABLIOM , ii. n, Ovid, Infirumeat de Mufique à 
corde. C'eit une maniere de Pfalcerion, 
NazvcHoponosor.B.6!. Nabuchodonofor,nom d'un 
Roï de Babylone, for orgueilleux, & tres cruel, 
Nasun. PI, 8.18. Eipece d'animal d'Erhiopie,appellé 
autiement Camelopardalis, 
NACCA , à. m. Apul, Un foulon. (n r#xe, pellis oui- 
- na.) Apud naccam proximumsænstabet, 1. 1] fouppoit 
chez le foulon voifin. 
Nacoz14 , 4. Eccz, Ville ruiné de la premiere Phry- 
gie Salucaire , daus l'Exarçat d'Alice, autrefois Epifco- 


o NAC. NAM. 

NACTUS, 4, #m. Cic. Qui a rencontté , qui a rrow- 
vé. (parc.) v. Nanerïsci.Naëh o:cafioncm meridiani tem- 
poris. C æ s. À yant trouvé l'occafon preciiémer t à midi. 
X Hyginus a de naës occafione, en fisnification pafive; 
mais {onexemp'e u'elt pas à [uivre, Ego faxe , haud dicet 
nactæm que deridrat, PLAUT. Bacch, je ferai fibien, 
qu'elle ne pourra fe vanrer de l'avoir trouvé , pour le 
moquer de moi après cela. 

Na. (adv.) Ter, En veriré , certes , cértainement, affu- 
rément. Ne avec diphchorgue , eft ordinairement ae. 
| compagné d'un pronom. Na rÎli vebementer errant, Cac. 
| Eu verité , ceux- [à (e crompent lourdement. Na ru lepr= 
| dus er, În. Vraiement, vous êtes plaifanr. 

NÆNIX , 2. f. Voyez Nenia par un E Gmple. 

NÆVIANUS , à, #m. Cic. D: Nevius. 

NÆVIÜS , 5, m.Cic. Nevius Poëe Comique de 
Campanie,a écrit de la guerre de Carthage, où il fe tou 
Va204 ayant JasUS- CHRIST. : 

NÆVÜLU »% m. 4. Gall, Psvice cache. (dim.) de 

NAÆVÜS, 5 m. Cie, Une tache, où une marque na- 
turelle qu'on a fur quelque partie du corps , qu'on ap 
porte en naïdane, 

Nacara , 4, Eccr. Nagara, Bourg de la vicille Cal 
tille en Efpagne , dont on dit que i'Evéché fur transe te à 
Calçada. 


MER , 4. f. 4. Gell, 13. 22. La femme de Vulcain. 

NAÏADES , néïädum, f. pl. Vrrg. Naïades, Nymphes 
des fontaines & des fleuves. (à raur , Fluere, Couier.) 

Naïpa, (acc. ing.) Naipas. (acc. pl ) 

Naipus. n. pl. de 

NAÏS ,ïdis. F. Virg. Une Naïade, Le même que 
Nazapus. . 

Naussus, on Nassus, 5. f. Nilla, Ville de la Dace me- 
dicerranée dans l'Exarcat de ce nom , n'eft plus qu'un 
Bourg de Servie fur le Niara, fous le Turc. 

Nam-Cis.Car,puifque.N amis pofiquèmexeefit rx Ephe- 
bis. T an, Celui-ci dès qu'il fur forri de l'âge de la jeuncffe, 
k [Cerie conjonétion fe mer fort élegamment au com. 
mencement d'un recit , & marque quelquefois l'éronne. 
ment & la furprife. Nam quid ego putem! Cic. Car pour- 
quoi croirois- je ? Nem. _ if juvemum confidentifimè 
juffit ? Vino. Comment donc, jeunc nine 
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NAM. NAN. . .NAR.. LA 
ce qui vous a fait venir ici ? [Svn. Enim.] Namque, car, | dès letroifiéme fiecle , avec tiese de Primar de la Gau'e. 
parce que. Namque enim. SuLe. Car. K[ Nam (e mer au Narso Cæsarea TuronricA. Alcantara, Vilie d'El- 
commencement , & sim après quelque mot.] Aeripiens | pagne dans l'Eframadoute , {ur le Tage. . 
quid euim cunéta in contumeliamt Du. Car que pouvoit- NARGONENSIS Galliæ. PL. La Gaule Narbonncife , 
elle prendre plütèr pour une injure ?] ur e des grandes parties de l'ancirareGaule {ur la mer M:- 

Nam qued, (pour) quodnam. Tan. Pher. 1.4.2 3. Nam | diverrar 6e, b. c'eft la partie du Royaume de France, où 
qued remedium? 1p. Quel remed:? fout le Languedoc, la Provence, le Dauphiné , & une 
NAMÜM , 5. 0. Eccl, Ancienne Ville Epifcopale d'E | partie de la Savoie. 
gypre. *NÂRCE, és. f. Pl, 22.19. Engourdiffement. (rapué, 
Nanmurcum,f. n° Namur , Ville affez bien forcifé: | terpor, ) : : Lu | 
en Flandres, Capitale du Comuc de fon nom dans le Pays. | *NAR CISSINUS , à , #m. PL. De Narcilfe, Narciffi- 
Bis Cacholique , érigée en Evéché fous Cambrai, eu | mwm elemm. 1p. De l'huile de Narcife, f. (repxiess @-.) 
l'année 1559. NARCISSITÉS , À m. PL. 37. 18. Pierre piccicule, de 
Nancsium , 5. n. Nauci, Ville ds Lorraine. 


: la couleur du Narciile. (ræpmosires. ) 
NANCISCI, cfcbr , nsétäs sum. Cac. Rencontrer, |  Nancissoziwycoium. Le Percenége, plante donc les 
trouver , acquerir , Obtenir. Ego malus in navigationc 


fleurs font à lix fuilies égales dans quelques c{peces,iné. 
n fé pufillumlaxsments Ep. ad Cic. Ayant eu un peu | Laics dans quelques autres, & difpoiees en cloche pen+ 
de relâche dans notre navigation. ei nancife: | cite Le calice devient un fruit relevé de crois coins le plus 
valentiorenr. PLaur Rencontrer un adverlaire p'us fort. | louvent arrondis, divifé dans {a longueur en trois loges 
brllues venamdo. C1 c. Lancer des bêtes e1 chaflanr. Ur 


remplies de quelques femecces prefque rondes, La racine 
64u/am moriendi fe maËtum eff gaulerer, Yo. Qx'il éroit 


cft bulbeule, | Û 
ravi d'avoir trouvé un fujet de ie faire mourir. Nanctfcs. NARCISSUS, frs. m. Vire. Narcille. m, 8-ur d'ure 
fur names Père, Hor. Jlacquerc:a |: nom de Poëre. Wi 


feule teu:lle Evalee en godec, ouen campane , & sntour 
vis , at Je svigat , chaviculis fuss quaff manibus, quidquid | ré: de (ix feui les actachées fi forcement à cecte fleur , 
cfa ts cemplebitur. Cic. La vigre s'accroche à tout ce 


qu'on peut dire que le roux enfe:mb'e eR d'une fcule piece, 

qu'elic rencontre avec fes clavieu.es , comme auranc de | L: calice eft ordirairementenveoppé d'une guaîne men 

mains ,afin de s'élever. vrantufe , & il deviese un fruit &b.oug , ou rond , & rele- 
Nanor. Pi, NanDpo. Virg, {ger.}v. Nas. 


J vé de crois coins le pius fouvenc arroidis Ce fruit s'cuvre 
NANNÈTÉ,, ärum., ou r à Nantes , bonre & belle 


À c par la po nte en eruis quartiers , & il eft divile en trois 
NANNÊTES , tüm.f. “®°$ Ville de la croificme | loges rempies de lemmences prefque rondes. {R. résud, af- 


louplement. PL. 21. 19.) Narcifus fs de Cephif-, feu. 
de B-ovie & de la Nymphe Liriope , qui pafliorné por 
{a propre perfonce, apiès avoir méprife les cendres de 
la Nymphe Echo , fut chargé en la fleur qui porte fon 



































Lyorroïle, & de l'Exarcar des Gaules juns la Haute- 
Bieragoe , avec un bon Port fur mer, Evéché dès le qua- 
ariën:e fiec'e. 

NanQUiINUM , é. n. Nanguin, grande Ville du Royau- 
m- de Ja Chine , Capirale de la Province de ce nom. 

Nanri. (dat. re) v Nars Niger. , 

NanriviNea , 4. f. Ercl. Naxvigns , dans le Diocefe 
d'Auxerre.” 

NaxrociLum-Hispuins. Ecel. Nanteuil le Hau 
doui: , à orge lieues de Paris. 

NANTUANTES, ram, m. pl. Caf. Peuples de la Gau- 
le Cerique, b. la partie haute du Pays de Vaud, & le bas 
Valias, en Suifle. 

NANTUÜM/,;. n. Eccl. Nantou, en Auxerrois. [Na- 
sucu , au Diocele de Coutances, 

*NANUS, 5. m./wv. Un nain , un nabor. r#@>. S y n. 
Parrilio. 

Napa. Pi. Efpece de vin fait avec des zavets. 

NaAPsiLUS ,#. Vid. ACONITUM. 

nn or PI, De ja Naphrhe , (efpece de bi- 
tire. 

NAPINX » &. F. Col, Terre plantée de ravers , une na- 
veticie. _ 

NAPÜUREÆ , arm. Fast. Des liens. Syn. Funiculi, 

NAPUS , 5. im. Col, Naver. m. qui ne diffsie de Ja Ra- 
ve,que par uncerrain port qu'ileft fort ailé de diftinguer. 
Le goût eft neanmoins bien different. 

Nary. Pl.rs,s. De la moutarde. Vid. Sinart. 

NARK ,n4rism. Virg, n. Cie. Le Nar,riviere de i'Om- 
brie,b. la Nera. Elle pafle par le Duché de Spolere , & fe 
décharge dars ie Tibre. Sulfurei Nar albns aqua. Vino 
7. Æn. 517. Le Nar cout blanc de fes eaux enloulfrées. 
Lacus Veissus in Nar defluir, Cic. #. Art. Ep. 14. Le Lac 
Veln fe décharge dans :e Nar. # {Sanétius prererd que 
mar eft neucre & icdéclinabie, Ou irouve mars: dans 


ra davs Sidonius. Virgile & Claudien le fone mafcu- 
in 


nom. 

NÂRDINUÜS, 4, #m, PL. De nard , fair de nard,qui à 
l'odeur de nard, Nardinum ueguentum. Cx1s. Parfuur 
faic de nard,. | 

NARDÜM , di. n. Ovid, ou? Nard , arbriffeau odo-- 

NARDÜS , di. f. Hor. tiforant.  Achameniæ 
nardus. Des «Mences, des parfums qui vencient des Indes, 
du voifisage de Pere , où Achemenes + 

ANARÉ, "3, nus, ntm. Ho. Nager. (R. vis, 
và , vel rés, fi0.) [Swn. Natare.] Nare dijtere, PLAUT. 
Apprendre à nager. Nat Lupws. Ovip. Le Loup nage. 

NaRanTa, 4. f. Eccl. Ville af:z bonne de Balimarie, 
fur le Go.fe qui porie fon nom dans l'Herlegovine, Evé- 
ché du Rit Latin fous la Merropole de Rigufe. 

NARÏIS, is. F. Cie. Les narines. Nares. ViTR. Les ous 
vereures, les foupiraux. (R Nanriras.) Nares recte [ur 
sism funt. Cic. Les narines fonc for bien placéesen haut, 
Homo emun&a naris. Horn. Ur homme fin , habile , d'iwr 
goûc délicar. Le contraire. 'eft, ebefe warss, 1. Un hoin- 
ine qui n'a point d'elprit (upide. Ad nares admeusre.Cie. 
Approcher dunez , Aairer. Val. NARITAS- 

NARISCI, fcorwm, m. pl. Tac. Peuples de la Germa- 
ne, b. le Pays ie Norgew ; ou le Palatioar de Baviere. 

NARITA , à. £ Liv, Eipece d: coquillage ; où de petis 

o'ffon. 

NARITAS, aris. f. Don. Sagacité. (Nares à rarirate, 
quo d vs edoratu doceant prafle propà «fe, quod cuis ad= 
vue non vident. Don. Adel. 3 3. #3.) 

NARNIA , 4. £. Liv. Narni, petice Ville d'Ombrie, 
du Vicariat Romain fur le Nar dans le Duché de Spo!c- 

c,Evéche dès 'e cinquiéme Gecle.Narneafi oppido, Vicr. 
De la Vilie de N urmi, 

NARNIENSIS , 58, (adj.) Vi&. De Narni. Narmienfis 
NARBO , ônis. m. PL. Narbo Martiss. Cic. Naibon. | Zribur. Lilez Arnienjis. 
ne, Merropolede la premiere Narbonroife , de J'Exarcat |  NARO,6»i5.m. Nom d'une riviere quia donné fon som 
des Gaules , dans le bas Langucdoc {ur l'Aude , Evéché } à la Ville de Nasons,b. Narenta, dans Er 
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iso NAR, NAS. 

Nanrna. D'tes, racontez. { inp:r.) v. NARRARE. 

NARRABILIS , dE. (adj.) Ovrd. Qu'on peut raconter, 
qu' 1 faut raconter. 

NarRaso. (fut, ind } & NARRANS, antis.(part.) v. 

NARRARE,9,4vi, ä1mm. Cic. Raconter , publier , 
dire, conter quelque chofz, fair: le secit de quelque cho- 
Ce, narrer, Ss pla Refpubica tibi narrare poljer quomodo 
fefe h:beret, Cic. Si la R-publique pouvoir elic-méme 
vous dire en quel état elle Le riouve. Cu de fermon:bu; 
ques de me hbaberes quot die, narraret, Cic. Loifqu'ii me 
racontoit vous les difcours,que vous tenirz tous es jour: 

* à mon lujer. Q id narra:? Ter Que dices-vous là ? que 
suc dites vous ? Narrant. PLAUT. Out dit. Tu if: nar- 
rate. T &R. Dices lui cour de point en poire. N 4rrando 
Ovip. En caufanc. De rauris narrat arator. PRoP. L- 
Labouieur parie de fes Bœufs, le Laboureur ne nous en 
crecienc que de fes Bœufs. Narræ m bi. Bisc. Dites-moi 
Narrabotibi, Ip. Je vous racont:rai. Narraverunt. Biz. 
Raconterere. Vid, NARRO. 

NARRARE, 5r, as sum. (pall.) PL. Narretur nomer 
mexm, Bisr. Que mon nom Loit publié. Cm marrabitur. 
10: Lor{qu'on le dira. Hine 

NARRATIO , üaïr. f. Cie. L'aétion de raconter ure 
chofe , narration. f. narré. m. l'hiftoire, f. Narrarionss 
fnéipit initinm Tr. And. Il commence une hiftoire. 

NARRATIVE.(adv ) Don. Enrecit , en racontant. 

NARRATIÜUNCÜLA , ä. f. Qumr. Corte , recit 
d'une chofe, ane nasration courte (dim.) de NARRATI0. 

NARRÂTÜR, üri5. m,. Cie. Qui raconte, qui fair 
un recic , un deiai] d'une chofe. 

NARRATURUS, #4, #%, STAT. (fut. part.) v. Nar- 
RAR. 

NARRÂTÜS , #, m. Ovid. Recit. m, hifloire. f. 
cosie. 12. 

NARRATUS ,4, #m. Ov15p. Raconté, dit. (part. 
paf) v. 

NARRO , #5. Vid. Narrans. Raconter. (q. Gaarro. 
1€. gnarum, fiue ndtum facie.) Syx. Dico, enarre. %[On 
dic aliquid, alicus narrare. Le plus fouvent de aliqua re. 
Cic.] Narro tibs,, planè relegatas mihi vider, C1 c. 
Je vous le dis , il me f:mble que je luis relegué. Narro 
bi, haclocæ venufla fant, Cac p. Arr. Er. 13. Je vous 
en sure, ces licux font charmans. 

NarTHeca.(acc.fiug.) de NarrHax, 

*NARTHE.IQM, in, Cie, Perite toëte où l'on 
Met  s medicameis (ragfimer.) | 

*NARTHÉCYŸA , 2. f. vi, 13. 22. Elpece de ferule qui 
ac vin pas fort haute. (rasée Ferulago.) 

*NARTHEX, &is.m. P. 23.22. F-rule, herbe 
fmblabie au Fenvuil. (ræ'ptnE, Ferula) X Narthexeft ic 
moi grec, & ferula le mor latin. Nartheca Graci vocant. 
PL. 13 22 Les Grecs l'appellent marthex. 

NASAMONES , num. m. pl. PI. Peup'es de l'Afrique 
fur lag'a.e Syrce. ‘ 

NASXMONIA CUS, , #m, Qviv. Des Nafamens de 
Liby , t’Atiraue. 

NASXMONITES, 1£. m.çg!, pl. y, re. à Perles Où 

NASAMONITIS , is. me "7 pierre pré- 
cieule rouge comme du lang, & qui a de petites veises 
Rotrrs, 

NÂSXMONIÜS. Le même que NasAMONIACUS. 

NasatUs,1.m. Lampr. Vid. MUTONIATUS. 

Nascinni, Nascampo. Ouid. (ger.) Cr 

NASCENDUS ,4, me VITR € 

Nascans, emris, Cuc. (part.) v. Nascr: 

NASCENTIA , Z. Ê. Vatr. La naiffance , le moment de 
Ja naifance. . 
$ Nascsns. Virg. (imper.) & Nasesrur. Naîcra. (3 
ur.) v. 


NASCI ,fibr, &ris , mars sm. Tan. Naîgre, prendre 
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naiffance , venir au monde, être produire, être formé, 
lortir de. 4 [On dit Nafei aliqué re, ab aliqua re, Cic. 
De aliqua re. Prop. Ad aliquid, in aliquid, alicui, Cic.] 
At ego profcéo , imgenie cgregio ad miferias natrs [um. 
Tar-Ou je luis né,plus que cous les autres hommes, pour 
za peine & pour les ennuis. Nafci in pedes. PL. Naîcre les 
pieds devance, Pañre certe nafti. Cac. Etre né d'un l-gitime 
inariaye. Non tibi,fed patrie natus es.Cic. Vous n'êtes pas 
venu au monde pour vous, mais pour votre pacrie. Ciüws 
annos ad quinquaginta natus effet, Cic. Eranc âge de ein 
quante aus. @ so de genere natus eft se ? PLAUT. D: qui 
cft-1l né ? de quelle famille eft-1l ? Vensus mafeuwr, C1c. 
Le vent Le leve, commence à foufl:r. Nafcemini in ma- 
led'étionc. B181. Vous naîtrez daus la malediétion, Ubi 
Chriflus nafceretur.1n.Où devoir naitre le CHR1sT. Nune 
d:mum iffhacnata oratie eff. TER. Ad. Vou: vous avi- 
lez bicntard de csnir ce langage. Werna buse urb: natus 
cf. V. Max. Il cft né elciave dans ceue Ville. Qseniam 
€ sam mortu: miferi [unt, in mijeriam najcimiur [empiter= 
nam, Cic. Nous naiffons pour être dans des mileies con- 
unuelis, puilque les morts font aufli dans La mifere. 
Unde site nacus ejt errert Cic. D'oùelt venue cette er- 
eur? Aiffris maxima nafcitur de niule. P x or. On 
fait une grande hiftoire de ce qui n'efi qu'une bagatelle, 
Nuila tam dsejtabilis p:ffrs eff, qua non homns a ho 
mine nafcatur, C1c 2. Off. Li n'y a poinc de calamité fi 
deteftabie , qui n'arrive aux homases par ks hommes 
MEuicS 

NasciTURUS, 4, mm, Ecci Qui vaîcra , qui doie 
naître. ‘ 

NASICX , ä.m. Cie. Surnom d'un des Scipions , come 
me qui dirux Scipion au jony nez, (x. Nasus Nez ) 

NASITERNA ,2.f. Plsur, Stich 2 2. 28. Vas à plu- 
h:urs auics, duuc on Le fcrvo pour metcie de l'eau. (R. 
N'ajus quod tres najos.i,c, Aujas feu rofira haberet.) 

Naso , on:5. m. Nalon, l'un d:s iurnoms du Poëte 
Ovide Pubius Ovidius. (4. Najwius.) Vid Ovinius. 

NASSA, à. À. Cie Uue ail de péchear, initrument 
Fair doter pou pécher. (R. r#w. Mar.) 

NASSITERNA, 2. F j. Via NASiT:RNA. 

NASSONIUM , is. 2. Ecel, Noffoiu , en Ardenne. 

*NASTUÜR110M, 5 #8. 0. l'E Du Nificur.m, Cicffon. 
Acquis qu'on mange en la ade. Piante dont la fleur et à 
Quacre feuilles ditpolces en cro x. L: truit ex preique 
roud, applatii, compolé de deux panreaux fepires par 
uuc cloison. Les Fruiles des cipeccs ue Creou four de= 
couppec, profoudement,& c'eit par la qu ones dilingue 
ues cipecis de chialpi, 

NASÜM , s.n P.aut. Le même que Nasus. 

Tam cowjimu ft atque ego: ocali ,n [urn , dens , labra, 
mais. PLAUT. Amph, 1.1. 2:29. Lime 1 Î:mbie en toutes 
cules, les yeux, le nez, les deuis, les levres , les mi 
chorres 

Nasus,é. m. Cic, Le nez. m. Hor L:bon goût, le 
difcernement. #. Pi. Moquerie , raiierie. f. Juv. Une 
anie de pot. f. un b:c. ». Nulius ns nafusers:. Horn, 
Lis n'avoicur point de difcernement. Aliquem naj0 jujpen= 
dire, 1n. Se moquer de quelqu'uo. 1n nafum biiem com 
cinnt, PLAUT. Awmph, Fou monter la biie au nez. (La co- 
lere paroir extremement au rez d:s animaux ; & Theo 
cutea dir, la bile it dans le nez.) Siccabis calicem nafe- 
um quatuor, Ju. s. Vous boirez dans un méchant verçe 
à quaire coius , ou quatie angles. ; 

NASÜTE (adv.) Eo crmiquant. Tu qui nafutè ferip- 
4 diféringés mea, PH. L. 4. Fab. @. Toi qui examines 
mes ecrits avec cant de rafh ment & de pointiiierie. 

Nasurior ,oris. MA RT- (comp.) © 

NasurissiMUs, #4, #. San. (iup.) de Nasurus. 

Nasuruza Mulier, Ê. Aput. Vue mojueute. f. . 

NASÜTUS ;4, m4, Ho. Qu à un grand 3; qui 





NAT. 

a bien du nez. Mart. Moqueur , raïlleur. "m, Nibil nafu. 
tius bäc, Ip. 1ln'y a rien de plus fin qu'el'e. . 

NAT, 4. f, Ter, Fille à l'égard d'un pere & d'une 
mere, 

Maxima nafarum Priami. Vire. L'aïnée des filles 
de Priain. X{[Nara, aufibien que natws un fils ,eit plu 
ordinaire aux Poëtes, Les autres fe fervent de fii4 , & de 
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NATABÜLX, üräm, n. pl. Apul. Lieu où l'on peu 
pagcr. k 

NATALES , ÿ #m, m. pl. Tac. Naïflance, condition, 
extraclion , race. f. ang. m. Hon. Le jour de la naiflan- 

ce. Nataïiins claims PL. Un home ijluitre de naillance, 
quia de la raïflance. 

NATALES , (E, (adj.) Cir. D: la naïflanc: , natal. #. 
Natale affrum , affrum nafiens. Horn. Man. L'aftrs qui 
prefile à la nailance.—/olunr, O v 1 D. La patrie , le pay: 
naial. Natalis dies, Cic. L: jour de la na:faace , le jour 
pata}, [l: jour de la fordar on d'une Ville. Les Ancie:s 
appclioient jour ratai, non feu'emen.t clui de leur nait. 

uce , mais celui qui le‘ir avoi éce eres heursux, coinme 
le jour Ge leur averement à l'Empire. N'ara is Imperit. 
SranT. Adr.le jour d:liur adoption, N'asuiss ad.prio. 
mis, 1. L's Chrétiens app:lioienc autli juur natal,le jour 
de leur Ordination , le jour de leur Sacre , & le jour du 
Ma cyre, Vi, S, AMBR. Sr. 70. 

Naraus, à, Ecez. Ni, mom propre. 

NATALITIA, sw. n. pl. Erci, Le jour de la vaiffan. 
ce,laféie, le natalice. Nataiitia celebrare, colere, 1p. 
Fa re, tulsmuifer ia fête. 

NATALITIÜM , i. n. Perf. Prefent qu'on avoit ac- 
coutuimé d'envoyer le jour de la ra Mance. Dare narali. 
tir. Cic. Payer fa fête, tracer Les amis le jour de fa 
paiflance. ‘ 

NATALITIUS, 4, #m. Cie N-val, qui concerne la 
na flauce. ; 

Natalitia fidera, Cic. Les Aftres qui once prefidé à la 
naïffance, Naralir a pradiéta, Cic. L'uorolcope. 

NaraxDuM, Natans, ani. (gcr. G pair.) Campi 
natan:es. VirG Campagues fortartes, Nafantia lumina. 
Vinc. Des veux accabics de fommeil. 

NaTanTUM. Virg. (pour) NATANTIUM. (gen. pl. 
part.} v. 

NAÂTARÉ,3,2u5, âtüm, Mant. Pafler à la nage. 
AC:c. naviu:r. Hor. être incertain, chanciler. Co!.s'eten- 
dre, pouffer, ( freg.) de Nan. 1 Oceano natare. C1 c. 
Naviger (ur l'Ocean, Arma nauffaga narant. Luc. Les 
armes forrent après le naufrage. Natabant paviments 
vino, Cic. Le pave nageoit dans 1: vin , on voyoit eouler 
le vin fur le pave. Narant jumma tellure. Co. S'étendent 
fur la furface de la verre, Tenebra naïant ante oculos. 
O vip. Les tenebres four répandu:s audevant des yeux 
Ad natandsm. Bisz. Pour nager. Nafauit ferrum, ]p. Le 
fer revise & ragea [ur l'eau. Narandi ffudiofiffimus. Qui 
aime toit anaigcg. 

NATARI, ür, anis sm, (paf) Orin. Quer pifeibus 
unda ritaiur, Oyin Auranc qu'il y a de po:flons dans les 


eaux. Que malro pifte narentur aqua. Ip. Les endroits de 


l'eau «ù ii y a b-aucoup de: poiflors. 
NATATILIA , à sm. n. pl. Varr.3.de R.R 5. Refervoir 
d'eau, [Queiques exemplaires ont Navalia.] 
NAÂTATIO, oais.f. Ci. La nage, l'action de na- 
ger. f. Utilis eff natatie, Cazs. Le bain et bon. 
NÂTATOR , ôris. m. Ouid, Uc nageur , qui rage. 


NATATORIA. n.pl. Bibl, Un bain, Au naratoris Siloë. 


Bus. Dios le bain , au bain de Siloé. 


NATATUS, #5. m.Srar. La nage, os l'aétion de 


nage. J- 
NaATANIT. de er (psi£) x Narans. 
Narta. (voc.) de NaTUs. [Ho 1. Sur. 8. (abl. fing: )de 
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NÂTES , näsi üm. f. pl. Her. Les fefes. f. 
. NarTi Vide NATUS. 

NaTINARE ,0, 46, Isin, Le même que Ns- 

NarTiNARt, atus fum. (lép ) Fef. S cotiar1. Traf- 
uer, Hine - 

NÂTINATIO, ônïs. F. F:ff Negociation, trafic. 

NarinatToRis. F.ff. Des Marchands, des gens qui 


‘rafiquert , qui fort toujours dans les affaires. 


NATIO, ous. f. Cie. Une Nation. f. un P vple. m. 


lociere, comp ignie, multitude, trouppe de gens de mème 
rarg & profeffor. f. Cic. déeife qui prefide à la naiflance 
desenfans. (A nafcentibus nommara. 3.de Nat, 47-) 


Candidatorum natie. C1c. La mulcitude de ceux qui 


briguoient les Charges.—erudira. 1 D. Nation fçavante, 
Extera nationes, Cac. Les Exrangers. De cera bonstate, 4. 
ton bus P1.22.24. De la borté de la cire, & de fescfpeces. 


 Naiio, Le de auf des rrouppeaux. Nafio Eqorum , 


Natio Ssum, Fist. Un hatas de Chevaux, un trouppeau 
de Cochors. 


NATIO. {‘u verbe Nas.) Cie. Vid. NaTaTIo. 
NATIVITAS , aiis, F. ‘Up. Naïflaace , nacivité. f. 
NATIVUS,à,#m.Cic Naturel, né avec nous, 


A jus ex juo fonte satrua, Fest. Eau qui vient de fource. 
Natruus roior, PL Une couleur naturelle. Verba parti 
mât, partim rep.rta. Cac. Dis motsen partie primitifs, 
& eu partie derivés d'autres mous. 


NATO, 43. Vid. NaTARes. Nager. 
NATOLIA , 4. f. La Natolie, 1 Afi: Mineure, la parr'e 


la p'us Occidentale de j'Afe, bornte au Septentrion par 
le Porm-Euxin , au Midi par la M ditersarée, à l'Oriene 


par s'Aruenie ; & cl'e comprend ia Cappadoce, le Pont , 
la Petise Armienie , la Lycaonie, la Cilicie , la Pamphyie, 


&c. Elle ft arrofce de i'Euphrate, & contient ce qu'on 


appelle la Turquie en Afie, 

NATRIX, icis. m, f. Cie, Efpece de Serpent qui nage 
dans l'eau, & qui y répard fon venin. f?/. herbe puante, 

NaTU. (abi.) Vid, Narus, ms. 

NATÜRKA , à. f. Cic. La nature, l'inclination. f. le na- 
turel, ie genie. m. les mœurs, difpoñrions. f. inftinét. #. 
luck. qualité, vertu. f. [P1. la partie raturelle des ani- 
maux , (l'air. (R. Nasci.) 

1% «sdem naturs. PL. 10.30. Dans le même air. Naturs 
cœii € foli, Cic. La temperature de l'air, & la natuie du 
terroir. Secmndim naturam flumix is. Cæs. Suivaut le cou- 
tant de seau, le cours sacurel dun À uv-. Naruras expe 
diam. Viro. J'expliquerai les divers inftinéts. Afbera na 
tura, Cic Vu naturel bourru. Cure plus in Demoflhine, 
in Cicero.s plus natura, QuinT. D:mofthen:s euc plus 
d'art & plus d'étude , & Cicerou plus de naturel pour l'£- 
loquence, Natira cadere, concedire, S air. Mourir. Na- 
turam babuir mirabilen,ad dicendum. Cic, Liavoit un ge= 
nie rare pour l'éloqueres. 

Natura. (abl,) Quint. Narurellemenc. Prater nat. 
ram. Ter. Contre j'inclination naturelle. Secundim na 
turam. QUiNT Naturellement, fans art, fans aff:étation. 

NaruramiLis, ile. (adj.) Apul. Le mème que Nary- 
RALis. Naurc}, 

NATÜRALÉ, àr. n. Les parties naturelles, 

NarTukaLrA,ium.n pl Ce. F «es paities honteules , 
A Alia. Just. s. De ia file, des parties de 
fa fille. 

NATÜRALIS, lé, (adj.) Cie. Naturel. #. de la a- 
ture, où qui concerne la na:urce, qui tient de la nature, 
era a reçu de la nature, racurel, vrai, qui n'eft niarti- 

ciel, ni fardé, Filuus naturalis. Dic Fils naturel, oppo- 

fe au fils adoptif. 4 [On die auf Filiws maturalis, pour 

le difiivguer de Fi. us éegitomus,] Lex natwralis. Cic. La 

Loi de la macure. Narwralss niror, Cic. Un brillant nacu= 

rel, quin'eft poiut artificiel. Naturaælis parer. Cic. Le p:rs 

naturel , [pour le diftinguer de celui qui re l'eit que par 
VVvvvi 
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a loption.] Obligatiomaturalis. Dio. Obligation naturelle. 
NATÜRALITAS, &fis. F. Seru. 5. Æn. 8. L'ame ve- 
rrante., 

NATÜRALITER. (adv.) Par. Naturellement , par 
la force de la nature. Nararaliter obligari. Dic. Etre na- 
curcilemese obligé. 

NATUS, 1. 1m. Cie. Fils , enfant d: quelqu'un. Cof. un 
Poulain. 

NATUS , à, mm. Cic. NE , lu, defcendu , cru , éclos. 
Natum quantum bominum tft facritegiffime. PLaut. Rud. 
Le plus facrilege de tous les hommes. 

[Ondic Narus alique. Cic. ex aliqus. Tan. de ali- 
quo Ovio.]'Ut matre fuerat natum PLAUT.Amph.Comme 
ël évoic venu de la vigne, cour pur. Narws furmma loco Cic. 
—Àe jummmo geners. PLAUT. Hu d'uve grand: maifon. Na- 
eus ad aliquid, Cic.—in aliquid, Liv—alicui re, T 2 R. 
NE , propre pour quelque chofe, qui a du naturel, da ta. 
loc pour quelque chofe. Vir natus in arms. Liv.—#d ar. 
ma , &d bella, Ovin. Un homme quieft né pour la guerre, 
pour les armes Ager natus tegendis infidiis.Liv.Unchamp 
propre pour dreffer des embuüches. Sexagints annos na- 
sms. Cic. AGÉ de foixante ans, qui a accsinc l'âge de foi- 
xante ans. Narws anime leni, T ar. Qui a le nacurel doux. 
Natus laudi. Cic. Né pour les louanges.—lirteris. Ip. Né 

ur les Letrres, propres aux Lettres, Benè mafus ager. 

Varr.Une bonne certe, d'une bonne nature, Teex concha 

natam ee autumant, cave fr harum conchas fbernas. 

Praur. Rad. On dir que vous êtes née d'une coquille de la 

mer , ne recevez donc pas avec mépris, l'offrande qu'elles 

vous feront de coquillages. [C'eft cour çe qu'il leur reftoir 
après leur naufrage.] 

Narus sum. Wid. Nasct. 

NATUÜS, #r. m.% On ne trouve que l'ablatif Nars, 
comme grandis , major natu, Cic. Agé, plus âgé. Minor 
patu, Ip. Moins âgé. Minimus natu. C 1 c, Le plus jeure. 
M wgno natu. C. Nip. Dans un âge fort avance. 

NAVÀ, &. m.0# Rivizre de Germanie , aujour- 

NAÂVÜS, 5. m. Tac. $ d'hui je Naw, ow Nabe, qui 
p=ffe par l'Archevéché de Tréves, le Pa'atinat du Rhcin, 
& fe décharge dans le Rhein, à la Ville de Biogen. 

NAVALÉ, ïs. n. Cie. Un Havre, un Port, un Arceral. 
m. Czs. le lieu où l'on comtruit & l’on radoube les Yail- 
faux Liv. magafr de Marine. 

NAVALIA , ï sm, n, Vitr. Le même. 

NAVALIS , 4lë. (adj.) Cie. Naval, qui concerne la 
Maire, de mer. Nauals certamen. V1RG.-pralinm, PL. 
Navalis pagna. Cic. Un combat naval.-corons. Via. 
Couronne navale , qu'en donnoir à celui qui avoit entré le 
premier cout armé dans les Vailleaux ennemis , elle étoir 
d'or, —diferplima, Cie. la difcipline qu'on obfervoic fur les 
Vaifleaux.—wmateris, Liv. Du bois à conftruire des Vaif. 
feaux.— tuba, Mart. Une tromperte martine. Res navales, 
Liv, La Marine. Socié mavades, Ip. Les Mariniers, les Ma- 
celots, les Rameurs, la Marœuvre. 

*NAVARCHÜS , ch m. Cie, Capxaine de Vaifleau, 
ce'ni qui commande un Vailleau, le Patron, un Pilote, 
(ravagigs.) 


NAVARE, 8, avi, atim, Cic. Faire quelque chofe 
avec [oin, (r. Navus.) Nauare bellum alicui, Tac. Hiff. 
#. 25. Faire la guerre en faveur de quelqu'un.—benevelm. 
riam alicui, in aliquem. Cie, Faire paroître fa bonne vo- 
Jenré à quelqu'un.—oprram alieui. Cie. Rendre fervice à 
quelqu'un, travailler pour lui.—Phile/ophiam. S'appliquer 
à la l’hilofophie. 

NAVARRA, &. f. La Navarre, Royaume d'Europe, 
entre la France & l'Efpagne. 

NAVARRICUS, à, #m. De Navarre. 

Nauct. (gen.) Aliquem naucinen habere Cie, Ne faire 

oint de cas d'une perionne. Vid, Naucus. 

NAUCLERJACUS, à , #m, Ppayr. De Pilore. 


D N AY. 

NAUCLERIÜS, 3, ëm, PLaUT. Qui appartient aù 
Pilote. Nauclerius ornatus. Ip. Des habits de Mariniers. 

*NAUCIERUS , 5, m. Plat, Pilote , le Maître, le 
Patron du Navire. (rævxAnsgs.) 

NAUCIS,5. Un zeit de noix , un rien, Nawci nom fa 
cere aliquem. PLAUT. N'eftimer pas ur z=ft , ne faire au 
cun état d'une perfonne. Nawco ducere, Fast. Méprifer , 
faire peu de cas. (r. Naucus , Unde nuculeus , nucleus.) 
“K On ne fe (ert que du genitif de ce nom , quoique l'on 
crouve dacs Feftus, Nawco, & Nancum. 

Navs , names, Vid. Navis. 

NAVE. Plant. Courageufement. Syn.Strenmè, mauirèr, 

NAÜFRAGARÉ , à, avi, atum.Perr. Faire naufrage. 
Omnes naves nawfragarunt. Pix. Ses Vailleaux firsne 
vous naufrage. Circa fidem naufragaverunt. Bin. On fait 
naufrage en perdant la foi. 

NAÜFRAGIÜM, #5. n, Cic. Naufrage, #. brifement 
d'un Vailfeau fur mer, (R.Navis,@ FRaNGsRs. q. Navi 
fraginm.) 

Naufragia bonorum. Cic. La perte entiere de fes biens. 
Naufraginm fortunarum. 1 D. La perte de tous les biens. 
Naufragia rei familiaris, C1 c. La ruine d'une famille, 
Facre, Pati naufraginm, C1 c. Eur. Faire naufrage. 
Naufragium pal funt, Eurr. Firenc naufrage, Æfac un4 
ex hocnaufragio tabula me deleëar. Cic. Je n'aique certe 
feule confolation dans mes miferes, cette feule planche 
que j ai retirée du naufrage. Ter nawfraginm fecs. Bat. 
J'ai faic crois fois naufrage. 

NAUFRAGUS, 4, #m. Vino. Qui fait naufrage. Her, 
qui fait faire naufrage, Corpora manfraga, Virc.. Les 
corps morts de ceux qui ont fair naufrage, Mare nanfra- 
gum. Hor. Une mer orageule , qui fait faire naufrage. 

NAUFRAGOÜS, 5. m. Cie. Qui a fait naufrage, échap- 
pé du naufrage, qui s'eft fauvé après la perte de fon Vaif= 
leau, Nawfragus patrimenio. C1c. Qui a perdu tout fon 
_. » tout _ ee x 

Av1. (dat.  2bl. fine.) Navisus. (dar. € abl. pl. 
Vid. Navis. mg) sat ur ra oi 

NAVIX , 2. f. Fef Auge , cuvier fait d'un boiscreulé, 
dont on fe fervoir en vendange, une Barque,Vid. Navius, 

NAVICELLA , &.f, Marr, Petit batteau. m, nacelle. fs 
efquif. m. barque. f. | 

NaviceiLæ, arum, f, Eccl, Nazel ,en Tourraine. . 

NAVICULA , & f. Cie. Petit Navire, petit Vaiffzau, 
petite Nacelle,ou Barque,un Elquif. 

NAVICULARI, ÿr, äris 1508. MART. Naviger, aller 
fur mer. 

NAVICÜLARIX, &. f. Cie. Le métier de voiturer par 
mer hommes & marchacdiles. Naviewlariam fasere. ID. 
Faire le métier de Niuronnier. 

NAVICÜLARIOS , ï5. m. Cie. Le Maître, le Patron 
d'un Vaifleau, Pilote. "un Battelier, 

NAVICOÜLATOR , üris. m. Cie. Celui qui conduit ua 
Vaifleau, un Pilote. 

NAVICOLOR, aris. Vid. NavieULARI. Aller fur mer. 

NAVIBRAGUS , à, #m. O vip. Où les Vailleaux fe 
briient & échouent , où l'on fait naufrage, qui fair faire 
nautrage. 

NAVIGABILIS,biE, (adj.) Ce! Navigable,m.& où l'on 
peur naviger , qui porte batteau. Navigabilia fluminé, 
PL. Fleuves qui portent batteaux. Ad navigandum. Pour 
naviger. 

Nav IGANTES;—TIBUS. (part.) v. 

NAVIGARÉ, g, vi, tum, Cic. Naviger , 4 navi- 
guer, faire route fur mer, voguer , voyager fur mer. (r. 
Navis.) Navigari aquer, V 1 RG. Naviger {ur la mer. 
fine naufes. Cic. Naviger (ans ientir le mal de mer. N4- 
vigæuêre in Indos. PL. Allerent par mer aux Iüdes. Navi. 
gabat Syracufes.Cic. Alloït à Syracules.N'avigaverunt ad 
regionenr, Bigx, Allerenc au Pays. 19 porsm navige, T 5 R; 


NAT 
Je fais en fareré, Cum à Papho navigaftenr. Bien. Prant 
me de Paphos ge mer N'avigantes à Trodde. Ip. Nous 
tanr embarqués à Troas. 
. NA VIGARI, br, ris süm. (paf) Navigatur totus Oc- 
cidens. PL. On navige dans rour l'Occident. 
\ Nauigari, mavigatur, Cic, On fe meren mer. 

NAVIGATIO, &nir, f, Tac. Navigation. f. l'aétion de 
a fur mer. 

NA VIGATOR , ürir. m. Qwinr. Qui navige, qui 
fait voyage {ur mer. 

NAVIGATUS, à, #. Ps. 3 6.15. Urbs fubrer sai. 
gara. PL. Ville dans laquelle on va en barteau. 

DE Lg (1 pl. perf.) v. Navicars. 

NAVIGER, à, äm, Lois. Qui porte des Vaiffeaux, où 
l'on peur naviger. Pl, qui refemble àun Vaiffeau. 

. NAVIGIOLOM , 5. n. Ad Cie, Perie Vaiffeau, petit 
avire, 

NAVIGITM, 55. n. Cie. Cef. Navire, Vaileaa à aller 
fur mer. m. (Nars.) Auaris navigia. Cxs. Vaiffeaux 
à voiles & à rames, des Courfers , des Voiliers.—gravis. 
Ip. Des Vaid-aux pefans.—fpéculateris, C À 5, Vaifleaux 
Pour aller à la découverte, Brigantins.—veéoris, C5. 
Va faux pour voiturer hommes & marchandifes, Pi/ca- 
torium navigium. QUINT. Une Barque, une Chalouppe 
de Pécheurs. 15 omnes naufragii dies, }, C. Scav. Pour 
tour le temps de la navigation. 

K Navigis, le prend auff dans Ciceron , pre Cæl. 
pour les promenades qu'on fait fur l'eau. 

NAVIGO , 5, Vid. Navicars. Se mertereen mer. 

NAVES, ir. F. Cie. Navire, Vailleau de mer. m. Biat. 
une Barque. (R, Naÿs.) Adwarie naves, Cas. Vaifeaux à 
voiles & à rames , des Galeres. Naves annetina, 1n. Des 
Navires qui porcent les vivres.—oneraris. Cxs. Vailleaux 
de charye.piratica. QUINT. Vaifsaux Coriaires, Vait- 
feaux de Pirates. Naves pifcatoria. Cæs. Barques de Pé- 
cheurs. Navis prateria.Liv. Vaifleau du Capicaine,la Ca- 
pitane, c'eft le Vaieau où eft le Capitaine, Naves fpecu. 
latorie, L 1 y. Vaifleaux lgeais , pour aller épier la flotte 
enremie, pour aller à la découverte. Navibus arque qua- 
drigis. Ho. Par mer & par terre. [Voyez Navium vo- 
cabala. Apud, A. Ga. L re,c,25.] Navemin fort ever- 
tere. Cic.—mergere, Sin. 2. Contr.@. Faire naufrag: dans 
le Port. Confcendere navem. C1c. in navem. Quinr. 
S'embarquer, Deprimere navem. Cyc. Couler à fond un 
Navire. Navim afcendens. Bis. Montant dans use Bar= 
que. Fluëlus mittebat in navim. 1p. Failoit entrer les va- 
gues dans la Barque. Afcendere navim , in mavim, Brax. 
Monter dans la Barque, Navem impegerunt. In. Ils yfñ- 
rent échouer le Vailleau. 

Navis. Ecel. Saint-Sulpice de Bourges. 

NAVITAÀ , &.m. Pirg, Un Marclor, un Nautonnier , 
un Matinier. m, Navita dives erat. P po p. 2. Lifez Non 
ta dues rat. 

NAVITAS, äfis Cic. Soin. m. addreffe , diligence. f. 

NAVITÉR. (adr. Ter Difienioaene cou mar End. 
addroirement. Luer. entierement, Navifèr agere. Tun. Se 
comporter courageufement. Navisèr plenum Lucr. Tout 

en, 

NAVIUS, à, #m, PL. De Navius , qui concerne Accius 
Navius, fameux augure du temps de l'ancien Tarquin. 
Fiens Navia. P1.16. Figuier de Navius, planté dans le 
Comice par Accius Navius. Pid, Fist. 

NAULIA. Ovid, (pl.) de Naucrum, ii. n. Ef pece d’inf. 
trument de Mufique, que les Grecs appellent Plalcerion. 
re de NaULA , qui fignifie la méme chofe, Sym, Na- 

in, 


Nauztuu, ñen. Ecel, Noli , entre Savone & Final. 
*N AÛÜLÜM, 5. n. fav. Prix du paffage , qu'on donne aw 
Maître du Yaiffeau , pour foiou.pour fes marchandhfes , 


 Renaulage, nolis , noliffement. »# raÿawr, (K. r455, avis.) 
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Mavivw. Eccl. Woli, perite Ville fer La Côté dé Gines, 
Evéché tous Genes dès l'an 1200. 

*NAÜMACHIX, 2. Manr. Combac naval.Swer.lé lieu 
où l’on faifoit ces orses de combats. C'éroir un canal pleia 
d'eau. (R. Navywsys.) Dare naumachiam, MAT. Doi- 
ner le divertiflement d'uà combat naval. . 

NAUMACHIARIUS, à, ww. Pa. Qui eft propre, del 
tiné pour cette forte de combat naval. 

NAÜMACHIARIUS, 75. m.Smer. Célui qui étoic def: 
tiné pour combartre daus ces jeux. 

NAVO , 21. Vid, Navarre. Mihi vider néudifé ope- 
ram, quèd bue venerim. PaAUT. J'ai aËlez bien employé 
ma peine, d’être venu ici. 

NAÜPACTOUS, à, #m. Ovis. De Naupaéte, c'eft un 
furnom du fleuve Acheloüs , qui fepate l'Etolie de l'A 
carnanie, 

NAÜPACTÜS,44.f.Liv.Naupacte, Ville du Pays d'B« 
colie dans l'Achaïe fur le Golfe de Corinthe, aujourd’hui 
Lepante, Ville de Livadie fur le Golfe de Lepante, fameux 
à caufe de la défaite des Turcs par l'Armée des Chrétiens; 
cette Ville eft la Metropole de la Morée. (x. à Navibus 
ibi compaétis , st ait Strabe, 9.) 

*NAÜPEGUS, 5. m. Firm, Celui qui fait un Vaiffeau., 
[Ce mor eft grec, raës, Navire , 8e méyrops, compinge, } 

NAÜPLIA, £. f. PI. Ville & Porc de l’Argolide dans le 
Peloponnele , . Napoli de Romanie , bonne Ville & forte 
de Morte fur la Côte Oriencale, dans la Province de Mo- 
nembaña , Archévêché honoraire du Rir Grec... 

NAÜPLIADES,Z. m.Ovwid.Palamede, fils de Nauplius: 

NAÜPLIÜS, 35, m. Nauplius, Roi de l'Ifle d’Bubée,& 
pere de Palamede. 

NAÜPLIÜS, ï 5. m. PI, Efpece de Polypeenfermé dans 
une coquille fmblable à un petit Navire qui vogue fur 


mer- 
NAÜPORTÜS , 5. m. dr f. Tac. Nauport, Ville fur 
une riviere de même rom, dans la Region Noricumr , aux 
jourd’hui Klein Laubach , Capitale de la Carniole. | 
Nauscir. Feff. (q. Navefcit, five nævifcir.) In nœuis 
formam fe aperit granum faba. | 
+NAÜSÉA , ta. f. Cie. Naufée f. dégoût. m. envie de 
vomir, foulevement decœur, (x. Næeës, mawvis, Hinc revnæ 
&c 1er reve) | | à 
NAUSsABUNDUS, 4, #m. Qui a envie de vomir. 
Nauwssans, anti. (parc) v. | | 
NAÜSÉARE, 5, avi, tmm. Cic. Avoir envie de vomir, 
êvre incomimodé du branl= d'un Va:ffcau, êcre dégoûté, 
(8 dans le figuré,) Cie. méprifer queique chofe,en paroi- 
ure dégoûcé ,ne pouvoir la fouffrir. Ænimæ nejirà jam 
nanfeat fuper cibe ifle leviffime. Biaz. Le cœur nous fou 
leve maintenant à la vue de certe chérive nourriture, 
NAUSEATIO, onïs. F. Le même que Naussa. 
NAÜSÉATOR , ëris. m, Sem. Qui a des naufées & des 
envies de vomir {ue mer, fujer aux naufées. l | 
NAÛSÉOLA, &. f. Cir. Perit dégoût. m. petite envie de 
ir, f. ( dim.) de Naussa. | 
TK AR PE ÜS, à, um, PL. Qui fait envie de ve- 
mir, qui fait foalever le cœur, qui excite à romir. 
NAUSICAX, Z. f. Fille du Roi Alcinoüs. PI. 35. nom 
d'un Vaiffeau que Prorogents à peint dans le veftibule du 
icerve. 
are SSTIBCLOM ,5. 0e Feft Yale femb'abie à un 
Vaiffeau, [l'endroit où l'on retire les Vaiffeaux. (q. Na- 
vins ftabulum.) | . de 
*NAÜTX, &. m. Cie. Nauconnier , Matinier, Matelor. 
£. 
(ET EX , à. F. Plawt. Odeur fort mauvaile, [l'eau 
puante de la fentine d'un Navire, fhzrbe dont Je fcrvenc 
les Tanceurs, pour faire dre le poil du cuir qu'ils appré- 
tent, l'eau qui fore api gps lois 
55, m, Pirg. Nawés, Troyen 
NAÛTES, 51, mm, Fr CE 7 
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le Palladium à Rome, & c'eft le chef de la Famille des 
Nautiens. Feff. : 

NAÜTICÜS, à, #m. Cia. De Marelot , de Marinier , 
de Nautonnier, de Marine, Res nautica. Cic. La naviga- 
tion, l'art de naviger, la marine. Cafftra nautica. C. Ner. 
le mouillage de l'Armée Novale. 

NAÜTICÜS , 5, m. Liv, Nautonnier. m, Syn. Naufs. 

NAÛTII, ôrm, Feff, Les Niutiens , famille Romaine 
qui defcendoir du Troyen Nautés. 

NAÜTILOS, os Po:ffon , qui s'étant élevé à 

NAÜTILÜS, 5. m. P!. $ Aeur d'eau , fe décharge de 
toute l'eau-qu'il a prie, & nage enfuite à fon aife comme 
un Vaïff:au dont la Sentine eft vuide,enfuice éleve deux de 
fes picds joints enfemble avec ure peau fore déliée, qu'it 
Ævend en forme de voile ,& fe fervaur de fes aucres pieds 
comme d'avirons , & de fa queus comme de gouvernail , 
reprefent- la navigation. P.d, PL. 0. €. 29. 

NAVUS.àä.#m, Cic Diligenc , foigneux. #1, qui s'em- 
ploie avec afF.&io à ure chole, vigilant. SvN. Srrensus. 
(à navien ve ocitate dicitsur, Fast.) 

NAXEXX, 2, f. Ecc!. Najer , ar Diocefe de Burgos. 

NAXÏA, à F. Eccl, Petite Ville de la premiere des Cy 
clades dans ;"Exarcac d'Afie, dans une If: de l'Archipel, 
Archevé:hé Larin av:e plufi urs Suff.agans. 

NAXIVANÜM, 5. n. Eccl, Naxivan, grande Vil!e d'Ar- 
m-nie {ur l'Araxe, Evèché Artmenien, Suffragant d: Saint- 
Eitienne fous E:fmialin , Titre de l'Archevëché des Fre- 
scs- Unis. 

NAXIUS, à, 5m. PL. D: Naxos, qui concerne N'xos. 
Naxis cor,PL, Pierre à rafoir de Naxos.Naxiwm marmor. 
1». Marbre de Naxos. 

Naxos, on Une des Ifles Cyclades dans la mer 

Naxus, i.F. PI, $ Erée,h, Naxia, ou Nacfa, & N:cfa, 
IA: de l'Archipel. 

NazARÆUS, #, Bisz. Nazarten. 

NazaARENUS, 4, #m, In De Nazareth. 

NazanerTH. (indecl.) Nizareth , Village de la Terre- 
Sainte , Archevêché Latin de la Seconde Paleftine , fous 
le Patriarche de J-rufalem, l'an 1100. 

NAZARIANX, &. f. Ecel. Naizene en Bsri, 

NaAZIANZENUS , #, mm. Ecc 1. Quieft de Naziarze. 
Gregorius Nexianzenus, Saïne Gregoire de Nazianz=. 

Nazranzus, 5. f. Nazianze, Ville ruinée de la deuxième 
Fa “éc dans l'Exarcat du Pont, Evêché Armenien, 
Suffragant de Tocac, fous Ecfmiafn. 

NE. Ter. Certainement, aMurement. (r#.) Facinnt ne 
éntelligendo ur nihil inrellisant, Tan. Mais en bonne toi, 
en tifant les entendus , ils font bien voir qu'ils ny erten- 
dent rien. + [1 faut écrire ici me fans diphchongue , car 
ma avec diphihongue viert de rsb, & eft accompagré de 
qu:lque pronom. Pid, Nz. 

Ns. (imp:r.) de Nere, #60, Filer, 

Ns. + Conjorction qui fer: à interroger, à défendre , à 
marquer du outre. En defendart , elle (e mer au commen: 
cenent, & cft fuivie d'un imperatif ou d'un fubjonétif , & 
s'exprime par une negation. Ne dubita. N'en doutez point. 
Ne nega. Tir. N: le niez pas. Ne comedæ. Bisz N:mac- 
g°2 poinr, Ne mama. Ip. N: craignez point. [Quand #< 
marque le douce, il fe mer après le mot, & veur le fub- 
jonébif, & s'exprime par S..] ife redierit rejam. TaR. 
Voy:z s'ileft de retour. Pamphilum ne adjutem. Tex, Si 
je pr<ndiai le parti de Pamphile. 

Quand ne marque u:c inverrogation , il ne s'exprime 
P inten François, mais les pronomsil, emils, clle,owelles, 
vous , nous, 0x je, (e meitent apiès le veibe françois. 
Emitteres ne manu: PLAUT. Lui donnericz-vous la hüefié ? 
S'uperar ne ? Vi. Vir-tlencote ? Adeo ne Cliniami Tan. 
Irai-je trouver Chuia ? Jam ne vides Cie. Voyez-vous? 
Ne, ligmfie aulh quelquefois , depeur que, Ne forfan. 
Depeur que par hazard. 


. 


NE NES. | 

Re, le mer pour wr, ou wt ne, avec un fubjonétif. Na 
credas, Tan. i. €. Ut non credas, Afin que vous ne croyiez 
point. Obfecre ne ducas. In. Je vous conjure de ne la point 
cpoulfer, me 

Ne, s'exprime quelquefois par pour , afin que, fuivi 
d'une regation. Ne dintiis vos teneam. Cic. Pour ne vous 
pas tenir crop longtemps , afin que je ne vous tienne pas 
trop longremps , afin d'abbreger. Cave me cadss, Prence 
pré detomber. Paues ne ducas. T 1 R. Vous apprehen- 

«2 de l'épouler. Ne plura. ([uppl. Ferba dicam.) Cie. 
Pour n'en pas dire davantage. 

Ne, (uivi de quidem, s'exprime par une negation fuivie 
de même. Ne minima qu'dem in re, Cic. Pas même en la 
moindre chofe. Ne id quidem Ter. Non pas même ccla. 
Ne nunc quidem. In. Non pas même à cette heur-.# [Re- 
maiquez qu'on met en latin un motentie ne & quidime 
Ne ad Catencm quidem provo:abe. Cic. Je n'en app:llerai 
pas même À Caton.Ne anus quidem.ID.Pas même un {eul.] 
Ne fin faluus, oune urvam, Cic. Que j: meute, 0e que je 
puifle mourir. Me ne incæpro dififire vla. V1 RG ]< 
{rai donc concrairte d'abandonner monentreprile. 

Quard Ne cit Luividle non, ou dereque, c'eft ure ne- 
gauve. Vide ne, moque ill profis, Tir. Pierez garde de re 
lui rendre aucun fervice, prencz garde de lui êsre inutile. 
Timuo ne nen veniat, J'apprehende qu'il ne vicune pas. 
Ne, repeté dans la méme phrale , s'exprime par ni. Ne ve 
in hoc reo , ne ve in aliis, Cic. Ni dans cet aceu(€, ni dans 
lesautres. Ne ve vivus, ne ve mortuus. Cic. Ni mort, ni 
vivant, 

Je Ne, luivi de dicam, veux l'accufatif , quand le fub- 
ftanuif precede. Homo smprudens ne dicam flultum. Si le 
fubftantif eft après ne dicæm, on le met au nominatif, 
Crudelis me dicam impius Cafler. Si l'adjeétif ou le fub= 
ftaucif qui precede ne drcam, étoit à un aure cas qu'au no- 
minseif, il ne faut point metre ap:ès #e dicam , le nom: 
natif, mais le méme cas que devant, 29 1æm leves ne di. 
cam, in tam incptas fententias incidif[e maç'ftre confcio me 
dicam prafente. L. Vaila , 3. 20. k | 

Ne fit fol, me fint fille. Cac. Il s'erfait qu'il n'y a si 
Soleil, ni Etoile. Qyrdnees alacrisi TE. Pourquoi 
n'étes-vous pas gai ? | | 

% Lorlque Ne, (e trouve avant Qwis, qua, qiod, quid, 
cubi, quando, il fau exprimer quis, Ge. comme s'il y 
avoic aliquis cub: pour airewéi, & quan de pour alique ndo, 
Ne quis forte, Cic. D-peur que quelqu'un. Ne amuess nihil 
tribuamus, Cic Pour ne pas cout reful:r à nos amis. Ego 
ne? Ter. Moiteft-ce moi? Ne fr Jane. Cac. Quand cela 
ne eroic pas. Ne minws, ne plus. Vire. Pas mors, pas 
davan:age , pas plus. = 

Nana ER Nom d'une Ifle qui s'eft formés entre 
Lemnos & l'Hellcipont, FNoto, Vale de Sicile. Fid. Nac- 
TU. 

*NÉÆRÀ, & f Pirg. Nom propre d'ure Bergere. 
(ricigg , abdomen.) Lu 

Nseruus, 5, Ovin. Nom d'une riviere. | 

NÉAPOLIS, is.f. Cic. Naples, Ville de Campanie 
dans le Vicariai Romain , Capitale du Royaume de Na- 
ples dans la Terre de Labour , avec un bon Port, M'u10- 
pole des Giecs vers le dixieme fiecle. |Naploute, Viile me- 
diocre de la Premiere laisftine , dans le Pacrisrcat de }e- 
ruialcm, Archevéché honoraire Grec. fP1. V Île d'Afri- 
que, b. Lebeda. La Napole, Château , piès de Lerins, 
NÉAPOLITANUS, 4, mm. Nrapolitain , qui eft de 
Naples. S 0 

NÉARCHÜS , 5. m. Her, Nom d'an jeune homme tres 

ien faic. : 
NU , #. Eccz. nb Mag ; Ville ruinée de 
"If: de éché fous Pifs. 
TE Peaux de Cerfs, de 


NÉBRIDES , dm. f. PL. 37. Stat. 
Daims, ou de Chevreuil, donc Bacchus avoit coutume de 
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NE. 
Le fervir ; enfuire ceux qui étoient initiés , s'en fort fcrvis 
dans les facrifices de Bacchus. (8. r462is, un Daïm.) 

NÉBRITES, é. ou Pierre précieule confa- 

NÉBRITIS, ir. Ê. Pl. 37. re. $ crée à Bacchus, elle a la 
couleur d'une peau de Daim ou de Cerf, (r46gérs.) 

NÉBÜLÀ , ä. f. Cic. Nuée. f. brouillard. ». vapeur , 
biuine. £ Nebula erroris, Juvx. L'ignorance, l'erreur. f. 

NÉBÜLO , ônir, m. Cic. Un fourbe, un affronteur, un 
frippoo, qui jette de la poudre aux yeux, qui impofe aux 
yeux, un fa:faron. (R. NasuLa.) 

Nssuzosion, eris. Car. (comp.) de 

NEBUiOSUS, à,#m, Cic. Nebuleux ; Plein de brouil- 
lards, de bruine, Cœlumnebulefum, © caliginofum, Cic. 
L'air nebuleux , couvert de brouillards. 

Nac. (Conjorétion disjonétive,) pour Et non. Cr ce. Et 
oc pas, & ne, ni. [Syn. Neque,Er non.]Nec melior ir fuir 
Africano quifquam,nec clarier, Cic. On n'y a point +û de 

cilleur, oi de plus grand homme que Scipion l'A'ricain. 

Nc mirm, Cic. Et il re fauc pas s'en éronner. Nec mors. 
Luce. Saus diff:rer , fans retardement. Nec injuria, Liv. 
Er ce n'eft pas lans railon. Nec 14 mulro poff Cic. P:u de 
temps après. Nec quidquam aliud Ip. Et rien autre chole. 
Nic res opnata. Liv. Une chofe à laquelle on ne s'acren- 
doic point. Nec op:nant:, Tan. Saus qu'il s’y attendic. Nec 
opinaro, Cic. À l'improvilte. Nec nemo. T 5 R. Nec quij- 
quam, Cic. Parfonne. 

# Quand Nec fe crouve deux fois dans la mêmephrafe, 

lecond s'exprime par ni, & quelquefois le premier & le 
fecond, Nec agellorum finguierum, nec vit:ulas dis perfe. 
guuntur, C1. Les dieux n'en veulent point aux champs 
des particuliers , ni à leurs vignes. Es nec bons, nec mala 
efenr. C1c. Quoique les choles re fufent nibonses , ni 

Biauvailcs, 

[Nce, fe met auf peur ne, pour non] Nec fomno 
quidem. Pi Pas mêine par le fommeil. Nec sbediens crvis. 
Cic. Un Ciruyen delobeiffant, Qui nec aderit. Jp. Qui n< 
s'y trouvera point, qui lera asient. Nec quid certs fie, 
divinars poreff. Cac. Ex on ne peut pas deviner ce qu'il y a 
de ce:tain, 

Nacpuu. Virg. Pas encore. Syn. Nondurm, 

Nacne.Cic, Ou non.(q. Ar non.) Parthi tranfierintnec. 
mes prater te vies dubitate neminem. Cic. Je vois qu'il n'y 
à que vous, qui doutiez les Parches on: paffe ou non. 

Nac Non,(pour Etiam,.V ARR. pout Er.ViRG.) Nec non 
innatat aiius, VirG. 2. Georg. #13. L'aunc aufñ lurrage. 

Nec vsRd. Cie, (pour) Sap KON- 

Nacanis. Bi, Vous le ferez mourir, (1. fur. ind.) € 

Nscans, antis. Ovin. (part.) v. 

NECARE,5, née 1, (& qu:lquefois) néceéus, stm. Liv. 
Tucr , taire mourir. (R. Nax.) Syn, Orcidere. 

Arms obruptam necarére, Law. La tuerent en l'acca- 
blam de leurs armes. Necmir bomunem. Pa. L: ft mourir 
tout d'un coup. Dexters crudelis, qua me fratremque ne. 
savit. Ovin. Ep:ft. Ariad. Main cruciie, qui me donne la 
mort à moi, & à mor frere. 

NECARI , dr, nécäris sum, (pail.) Etre tué. 

Nacassar. Ovid, (pour) Nicavisset-(3. pufp.fubij.) 

NELATOR , ris, m. Macr. Necaiores fitorum juo- 
ram. Brar. L:s meurtriers d: leurs propres enfans. 

NÉCATURUS , à , mm, Ovip. (parc. fur. aét.) 

Nacavirt. Ouid. (3. perf. ind. at.) v, Necars. 

Naceanis , #5. Eccz. Niccre, riviere d'Allemagne. 

Necs,(abl.) Nacsm. (acc) R. Nux La mort, 

{| Nacerim. Feit, (poui) Nscim.r.e Nac 54M. 
NacissaR1A, #: F. Cic. Parente, alliée , amie , intime. 
NÉCESSARIE. {adv) ci Neceflairement , in- 
NÉCESSARIO. (adv.})  ‘ Suaifpenfabl-ment, de 


necc ii , wvinciblement , abfolumect. [Neceffar:d et 


plus en ufage que necffarri.] 


NÉCESSARIUS, à , sm. Ci. Indifpenfable, neceflai- 

















C to 
re. (Avee cet adje@ifon mer l'accufatif avée #4, & quel- 
quefois le datif. Cie.) Omnia que funt ad vivendum na. 
cefaris. T a R. Toutes les chofes neceffaires pour la vie. 
Expetuntur divitia tm ad ufus vita neceffaries. Cic. On 
recherche les richeffes , eu pour les befoins de la vie. Ef# 
Senatori neceffarium. Cie. Ileft necelfaire à un Senateur. 


NecsssaniUs, 4. Crc. Attachéà, ami, parent, allié, 


intime , amie, parente de, Æome mihi maximè neceffa- 
rims. Ip. C'eft un homme avec qui je [uis lié cres forc, 
je fuis forc uni. Mors heminis neceffaris. C1c. La mort 
d'un ami. Neceffaria mes. Ip. Monamie. 


NÉCESSE “fr. Cic [left neceffaire,il faut abfolument. 


Neciffe habere, Ip. Etre dans la necclité. Necefe habee 
fcribere, Cac. Il faue que j'écrive abloiument. Ur muhi ne 
ceÏe fuit. 1p. Comme je fais obligé de faire, Mori neceffe 
eff. Cic, La morceft une chofe neceffaire. X{[ Neceffe eff, 
marque une ob'igacion indifpenfable,une contrainte. Opor- 
ret, ne marque qu'une obligation de bienfeance. O1 peuc 
mertre le fubjonétif après neceffe ef#.] Vendiderit necelfe 
eff. Cre. Li tauc qu'il l'ait vendu. 


se Remarquez que Neceffe eft le neutre de neceffis, qui 


n'eft plus en ufage. Au lieu de meceffe , les Poëtes (e fer- 
vent de nec: ffam , qui eft la même chofe, Si neceffim eff. 
PLaur. S'il eft neceflaire , c'eft auffi le neutre de l'ad- 
jeétifmecefus , 4, mm , qui ne fe crouve plus, mais à fa 
place, on fe (err de neceffarius. 


NÉCESSITAS, äris. f. Ci. Neceffité , contrainte. f.} 


aminié ecroite,alliance. Vid. Nscassirupo ÎT4c, Tour- 
ment, ». là mort. fnom d'use deell: du Paga: ifme. 


Neccffitas dira, feua. La neccflixé, la cruclle nec-ffité, 


C'eft une divinité payenne qui marchoit deyaat la fortu- 
n°, Lethi necefitæs Hong. La mort,la neceilté de mourir, 


Naceffitate con dus feui, Cic. Je l'ai fait pas contrainte, j'y 


ai été pouffe, j'y ai été forcé;la neccffice m'y à contraint, 


obligé. Debetur neccffitar: parere. Cac. On doit obéir à la 

neceÎMicé. Supreme, mitima mc. ff a. Tac. La mort. 
NacussiTaTss. f. pl. Tac. Hiff. Les dép-nles nece{fai- 

res , les dettes, les neceflicés urgences. f. les beloins. m. 
NÉCESSITÜDO , inis. f. Cu. Neceflité , f amitié 


étroie, alliance. f. Necefficmdo legis. T ae. La nec:flité de 


la loi, Necefitude abfolura. Cic, Neceffiré abfolue. Cums 


quo mihs erant omnes amicitia neceffirates.In.'avois avec 


lui toutes fortes de liaifons, de bienveillanc:s & d'amitié, 
Adjungere ad naceffirudinem fuam bonos viros. Cic. Faire 


amitié avec d'honnétes gens. Aferre, facere mecefitisdi- 


nerm. Tac. Concraindre de. 
NECI. (dac.}) Vid, Nix, mecis, La mort. 
NÉCO , #1, Vid. Nicars. Liv, Tuer, faire mourir. 
*NÉCROMANTIA,G.f Pi. Necromantie,efpece de devi- 
nation qui fe pratiquoic en évoquant des Enfers les morts 
pour en fçavoir quelque chofe. (Ciceron écriten grec ce 


mot, "mpguarTii/s. R. js, LA Mort, Arms, un devin.) 


NECTAR, äris. n. Cie. Du neétar. ". la boiflon des 


dieux de la Fable. Her. Douceur. Ce mot eft grec. (m. r#+ 
&wruirw , interficio.) 


NÉCTAREX , 4. €. PI. H:rbe qu'on croit être l'aunée. 

NECTARÉUS, à , #m, Ovin. De Neétar. 

NECTARITES www. PL. Vin fair de l'h:rbe app:Î- 
lée Neétares. 

Nacrs. Virg. (imper.) & Nscranpus , #, mm. Hon. 
ex verb. 

NÉCTÉRÉ ,9,nexi 5, néxüm, Vire. Nouer , ler, 
joindr: , engager l'un dans l'autre, ; 

Neélere aqua mm glaciem. Prop. Glacer l'eau , la faire 
preodre.-brachia, O x 1 D. S'emoarrafler.-carens alicué, 
Hor. Eachaîner queiqu'uv.-dolwm alicmi, Liv. Mediter, 
wachiner une tromp: rie contre quelqu'an.—j#rgs4 F4 
dique. Ov 1 D. Preaare querelle avec quelqu'un.—#eræ 
chreni. V az. Artêter quelqu un, le 1exarder.—veneris wine 


culs, Vine. Nouer l'aiguukue, 
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NECTTI , ür, nëxits süm. (pall.) Cic. Etre joint , être 
lié. Trojsnorum generi neétebatur. Dow. Etoit de la race 
des Tioyens. Aliud ex alio ne&itur, C1 c. Une chofe fuir 
de l'autre. Neitur à creditoribus. L 1 w. Et fair efclave 
par fes creanciers. 

Nacrum, i. 0. Ecel. Noto , ou Not , Ville de Sicile, à 
quatre lieues de la mer , vers l'embouchure de l'Abifa. 

NECÜBI. Liv. Depeur qu'en quelque lieu. 

Nacusi. (adv.) 2e, Mslhgezs (pour) Ns asicUsr. 

Necubs confiffers coegit. L1v. A1 les empécha de s'ar- 
rêcér nulleparr. é 

Nec verd , (pour) fed non, Cie Nec verd defpicere psf 
Jum. 1n _Mais je ne puis mépriler, | 

NÉCÜNDE.{adv.)L'v.{(pour)Ns aLicUNDS.Necwmde 
ex fistionibus confpiceretur. Depeur qu'on ne l'apperçüt 
de quelque pofte, 

*NECYDALUÜS ,5. m. PL. Le ver à foie , lorfqu'il eft 
renfermé dans (a coque , avant qu'il fe change en Papil- 
lon. rx @. 

NicyomanrTiA.Serv, Le même que NECROMANTIA. 

NEDÜM. (coni.) Beaucoup moins , bien loin de. 

% Renmarquez que zedum le mer au fecond membre de 
la phrafe. Fanderem pro te fanguinem , nedum pecuniam. 
Bien loin d'avoir de Ja peice à donner pour vous mon ar 
gent, je verferois même mon {ang fans difficulcé. Oprimis 
temporibus non potuerunt , nadism his temporibus, Cic. Ils 
se l'ont pù dans le meilleur temps , encore moins dans ce 
temos- ci, bico loin qu'ils le puiffenc dans celui-ci. 

Nsitrun, in. Ecl, Noc , en Sicile. Pis, NicrUn. 

NisranoissiMUs , #, #7. Jusr. ([up.) de 

NÉFANDUS , à, &m. Cic, Qu'on ne peur dire , dé- 
teftable, dont on ne peut parier qu'avec horreur. fHorri- 
ble , déreftable , fcelerat , donc on ne doit pas même pai- 
ler (r.Ns, € Fan.) 

non Ree qusqee. Jusr. Les chofes les plus dé- 
teftables, Nefandiffimumcapur.In. Scelerat que vous êtes. 

NÉFANS,ris. Nom. C'eft un vieux mot inufité dort Lu- 
cilius a fair nefantia.n.pl.(pro)Nsr aupa.Syn.Nefandus. 

NEFARIE. (adw.) Ci. Méchamment , par une grande 
méchanceté , par un crime exécrable. 

NÉFARIÜS , à, #m. Cic. Méchant , cruel. . Faci- 
Aus nefarsum. Ip. Une méchante ation , un crime dé. 
teftable, ou horrible à dire. Æfsme neferius. Cie. Un 
méchane homme , un fcelerat, Nefaria voluntates. In. 
be crimirelle, ‘ 

ÉFAS. n. {indecl.) Pirg. Ce qui n'eft mis, ce 
qui eft défendu , aétion ai ; infame, illicite. Ca- 
Pitale nefas. Ovin. Un crime qui merite la more, Tibi 
dices , mihi nefas, Cic. Vous l+ pouvez, il ne m'eft point 
permis. Si nefas effet. Ip. S'il évoir défendu. Nefas diéu 
sf. Cic. Il n'eft pas permis de dire. Quidquid corrigers 
ef nefas. Ho n. Tout c: qu'on ne içauroït corriger, 
Quidquid wjquam concipitur nefas » tratanis, Ip. Ï] à 
commis les plus grands crimes, 

NEFASTUS, à, #m. Ho. Illicite, défendu. Nefaffs 
dies. Ovi». Jours aufqu-ls on n'ex:rçoir pont la Juftice, 
& qu'on marquoit de la lettre N, comme dit Feftus.#e{ Is 
éroient de trois forces, les uns éroient nefaffi, en partis, & 
on les diftinguoir par ces lettres NE. P. où N.P. qui f- 
gnihioient ne/affi partim. Ceux-ci Le divifoient encore en 


deux : où ils étoient mefeffi, dans la premiere partie des |. 


jours, on les marquoir dans le ier par les lettres 
NE.PR. où ils n'ecoient nefaffi ox la derniere partie du 
jour,ce qui fe diftinguoir par les lettres F. P. c'eft à dire, 
Lajri effe Prieri parte, I] y en avoit une roifiéme efpece qui 
éroieot nef fr, le marin & le loir; mais le milieu évoic faf#i, 
cc qui étoir marqué par EN. ie. Endotercifi, five intercifi, 
in que nefaffums inter duas partes interpofite faftrfcinditur. 
Dacsa.] Inter nufaflos frutices, Pa. 2e, 15, Parmi les 
plantes auibbles , défeuduess ; 












| NEG. 
NÉPRENDES.Fef.Les Beliers qui [ont encore jeunes; 


des erfans. Warr. Des Cochons qui ne peuvent encore 
mg le gland. Nefrendes, i.e. nondwm frendentes, hoc 


«ft, frangences. Faf. 


NeirunNsRA. Cafsl, (pro) Non FUNsRA. 
NéGa. (imper.) Nscamis. (2. fur.) NacanDus,8,4m 
Naçanria. Cie. (oeuer. pl. parc.) v. Necars. * [Le 


Trefor d'Eftienne & les autres Dictionnaires pofterieurs, 
ifenx NesanriA , 4: Ë & le R. P. T. ajoure qu'il ne s'y 
trouve qu'une {rule fois; mais on lit dans erc endroit de 
Ciceron in Top. 57. Addunt conjun£ionum negantia, & 


même Le Nizole l'explique par le plucier mémpanxs] 
Nscanrinvumia. APui. ©: nwmmos mgant. Vid. 


NEGOTINUMMIA. 


NÉGARE, 25, avi, ätam. Tan. Nier , dire non , re- 


fuler , ne vouloir pas, accorder. Vrl fi meyas. Cie. Ou f 


vous dires que non. Aus ai, aut nega. Dies oui , ou non. 
Negäre factum. Tan. Nier le fair, dire qu'une chofen'eft 
pas verkable. Pracise alicui negare. Cuc. Refuler exprel- 
lement quiique chofe.-wenism. Ovin Refuler le pardon. 
Stimislis negare. Lyucaw. N'obéir pas à l'éperon. Q,eir 


fortuns negsrat, N 1 RG. À qui là fortune avoit reiulé. 


Vilile mega, Own. Dites que vous ac les av:2 pis vû. 
NÉGARI , ôr, Gris sûm. (pafl.) PL. Ncgar 5 efe de- 


mi. Marr. On dit que vous n'êtes pas ch-z vous. 


NicaTUR,-Trux Est. (imperl.) Ourd. Hine ; 

NÉGÂTIO , 5nis. £. Cie. N=gaion. f. l'action de vies 
ou de defavouer. 

NEGATIVE. (adv.] Den. Negativement. 

NEGATIVOS, à, um, Aruz. Negarif,—ive. Particulæ 
negativa, Ip. Parcicule negative, comme mec, m£que, 
non , haud. 3 Qoique deux particules negarives davs 
la méme phrale valenc une + firmation , comnie #87 June 
néftime. Je fçai. 11 fe rer contre quelqu fais deux rega- 
tions qui ne rendert point la phrafe afirmative. Gnat# 
mea hefiium cf potita: neque ca nunc ubi fit nefcie.PLAUT. 
Epid. 4. 1.4. Ma fille eft entre les mains des enneinis , je 
ne lçai pas méme oùelle eft prefentement. 

NÉGATORIX aée. f. Ulp. Aétion par laquelle ure 
Perlonne nie qu'il y air aucune fervicude impotée fur {on 
ford , fur fon heritage. 

NÉGÂTÜS À,am.Hor.Refufe.(part.pafl.)v.Nec ARE, 

Terra domibus negata. Hor. Terie delecte, inhabita- 
ble ,(la Zone rorride ,que les Arciens eroyoient inhabi- 
table à caufe de {a chaleur exc: five.) Cupsmulque nega- 
ta. Ovip. Et rous fouhairons £e qui nous eft def:odu, ce 
qu'onrous refufe. | 

NicG4Da,4, f. Neggade , méchant Bourg de l'Egypte 
Supssieure , Evêché Cophre. 

NÉGIBÜNDUS. Fef. (pour) NicasumDuUs. 

NÉGITARÉ , #3, dus, atim. PLaur. Nier. Le même 
que Nicanrs, : : 

NEGLECTIO , ons. f. Cie. Mépris , le peu d état le 
peu d'eftime ou de confideration qu'on fait d'une perionne 
ou d'une chofe ; abandonnement.". : . 

NEGLECTÜS , &. m. Ter. Neghgerce. f. Neglefui 
aliquid babere, In. Ne venir compte de queique chofe, ne 
s'en foucier auliement, Newtiquam hac res negleëui eff 
mibi,T an Heaut, Je ne negligerai point cette affaire.(On 
lit dans quelques édiriors negleéts,au lieu de negleétus.) 

NÉGLECTÜS,4, sm. (parc.) de NacziosRs. Ci. 
Negligé, méprife. 

NEGLEGENS, énris. pong œême que NaGLiGENS. 

. Neclegens , mutatoC in G. | 
LE eng , Nscuexissar. (perf. ind. & plup. (ubj.) v. 
Naçricars. _…. 

NÉGLIGENS , #34. Cic. N:gligent, qui ne le met en 
peine de rien, peu foigneux. Car. Quin eft pas fur fes gat- 
des , qui ne prend pure sui: Ms allie: Ps ‘1 

i 1 LEP . A 
K On dit segligens alicuj an nr 





core 


NEG. 

Lil » in alique, Cic. Negligess de aliens, PL. Qui n'a 
mer gr foin de ce qui mr, à les autres. Me in re negli- 
gentemputabir, Cic. 13. Il croira que rar negligé de 
vous en prier. Negligensfui. San. Qui le neglige , qui ne 
fe mer pas forc en peine de ce qui le regarde. dlarumme. 
gligens [udor. Para. La (ueur qui vient fous les aiff-1les,& 
qu'on n'a pas foin d'efluyer. Virellius amicorum inimice- 
rumque negligens. Tac.z3. Hift. Vitellius qui ne fe met en 
peine ni de (es amis , ni de (es ennemis. 

NEGLIGENTÉR. {adv.) Cie. Negligemment , avec 
nepligence , avec peu de foin , fans fe mettre en prine de 
rien, à la negligenc-. 

NEGLIGENTIX , 4. f. Cie. Negligence, omiffion. f. 
manque de loin. Syn.Indiligenris. 

Cognatorum negligentiä. Tax. Par la negligence de fes 
mieu Negligentss fortuna. Cic.Le mépris qu'on a pour 

es biens de la forcune , d#s richefles. Negligentia aliquid 


NEG, NEL, LT] 
éuparion dans plufieurs affaires. 

NÉGOTIOSUS, 4, #m. Saz. Afairé, pkin d'afri- 
res , qui a bien des affaires, où il ya bien des affaires, 
penible. (n. Nr:oortiuu.) 

Negonefi dies.T à c. Jours oavriers , jours de travail. 
Nugotiofa re gr Prouincia. Cic. Un Gouvernement 
incommode , & où il y a beaucoup d'affaires. Res nrgo— 
tiefa. PLaut. Une chofe bien penible. Nrgotio/f eramms 
nos noffris negotiis. Ip. Nous étions occupés à uos afai- 
tes. Qu'd negoriofins ! San. Qui at-il de plus :mbarraf- 
Cant ? Eff negeriofus interdim. PLAUT. Af. 3 3. ll a trop 
d'affaires le jour, 

OTIÜM, 55, n. Cie, Travail, ". occupation, 
affaire , [charge , commiflion , peire, d'icule f. (q. 
nec otium.) Aiens negotia, C1c Les affaires d'aucrui.— 
forenfis. Quint. Les affaires du Palais. Agers negotium 
Juum, Cic. Travailler pour foi , faire fes propre: affai- 


faciendi, Qu 1 nr. La negligence qu'on apporte à faire | 1°5—Pwblieum, PL]. Travail'er pour le Public. Negosiwrs 


quelque chofe. Negligentié tué non fecis. Tin. Ilie l'a 
point fait par mépris pour vous. Querum amadlari sxoptat 
pegligentiam potins, Tsn. Andr, Prol. D: qui norre Poë- 
te aime nvieux imiter l'heur-ule negligence. # C: paflage 
& celui du Prologue des Adelphes , avec deux de l'Ora- 
teur de Ciceron , nous font connoître que negligentis ne 
fe prend pas toujours enmauvaile part. Non ingrats ne- 
g'igentia, quadam negligentia diligens. Cic. Orat. y. 98. 
N gligrnce qui fait plaifir , use certaine negligence éru- 
dice. Q:iprateritus nagligentié «fi. Tan. Adel. Pol. Que 
Plauce a neglige , parce qu'il n'en avoic pas befoin , dont 
il a negligé de le fervir. 

N.cucsnrion , oris. Cic. (comp.) de Nicziosns. 

Naczicsnrius.(adv.) Cre. Plus neylgemment. 

NEGLIGÈRE , go, negléxi, gléum, C1c. Faire peu 
de cas, neghger, méprifer , ne fe pas foucier , ne pas 
tenir compte de , ne s'en mettre pas en peine, Se njmriæe 
non neglefurum. Cæs. Qu'il ne fouffr'roit pas qu'on leur 
fit injure, Omnes leges neglexifti. Cic. Vous avez méprifé 
toutes les Joix. Qi timer Deum, wibul negligir. Biss. Ce- 
lui qui craint Dieu, ne Leplige rien. 

NEGLIGI, gèr, glé&is sum. (paÎl.) Cie, Exre negligé. 
a D » #1. Vid. Nscans. Nicr, dire que vous re- 

ufez. 

Nacor1. Ter, (pour) Nicorts. Pid. NseorTium. 

NacoriasunruR. (3. pl. fur.) v. Nicotian. 

NÉGOTIALIS ,2/E. (adj.) Cie. D'affaies, qui regar- 
de les affaires du Droit Civil. 

Nacorians , anris. Para. Cie. (part.) v 

NEGOTIARI , ër, &tis sum. Cic. N:gocier, com- 
mercer , trafiquer , fair: marchandiie , faire ncgoce.(r. 
Nacorium.) + On dic meget:a1i aliqu:d, PL. aliqué re. 
Co. Negotiariin Afiñ, Lampfaci. Cic. Len pr en 
Ale, à Lamplac, Negoetiari anima.Pi. Faire trahc de la 
vie des hommes. Neçoriamini Gr pofidere sam, B1Bx.Tra- 
fiquez-y & la pofledez. Negotisbuntur de vebis. 1n. Fe- 
ont untrafic de vos ames. 

NEGOTIATIO , omis. F. Cie. ee mp » commerce, 
trafic, m, marchandife. f. Biz. Lieu de commerce. Sine. 
gotrario placer. Pare. Si mou ftratageme vous plaît. F#c- 
ta «ff negotiatie gentium B151. El devenue ja Ville de 
commerce de roures les nations. 

NÉGOTIA TOR , ris, m. Cie, Un negociant , un tra- 
fquant, un Marchand qui negocie , qui fais trafic ou 
regoce ÎL+b. Homme d'affaires. 

ÉGOTIATRIX , scis. €. Dig. Une Marchande, 

Negotinummia bafols. Arr. à. €. Bafa qua nummes 
négotiantur, (alii legunt negantinummia.) . | 

NÉGOTIOLÜ M, 55. n. Ce, Pecie: affaire. (d'm.) de 
Nicoriuu. 

Nscoriosion , eris. Sen. (comp.) de Nscoriosus. 

NÉGOTIOSITAS, aris.t. A, Gall. 12. 19, Oc- 


| confeum. Cic. Affaire terminée, Negot:nm darum ‘A. 19. 


Or a donnt orûre , on a donné common. Negetines 
exhibere , facere, facefcere alicui. Cic. Quint. Faire de 
la peine à quelqu'un , lui faire des affaires , le chagriner, . 
Facere ngorum, UJLp. Accufer qu<iqu'un.Dare negotium, 
Cæs. Donner ordre, Quid :ffbie negetii tibi eff? Tan. 
Quelle affaire as-tu en cet endroic-là à Negorii mibil ef 14 
praffare.Cic,Ce n'eft pas ure a faire de venir À bouc de ce- 
la. Zum negoïi ff odism ceperat.T5R. Quand il éroit 
fatigué des affaires. Quid ribi megotii mecum ft ? PLAUT. 
Qu avez-vous à déméier avec moi? [Souvent on met ea 
latin un adjcéüf seutre,qu'on rapporte à negorinm, qui eft 
fous-entendu,comme mirsm eff.Cic.C'eft une chofe éions 
raote, Herrendum «ff, C'eft une chofe horrible, Dulce 
Jatis bumor.V1no.La pluie eft une chofe avantageufe aux 
terres enfemencécs. Triffe lapus flabulis. Ip. 3. Ecl. 1e 
Loupeft une chofe bien erifte pour une Bergerie.] Ma- 
£num negotism, Cie. Cen'eft pas une petite affaire. Davs 
ego ifibnc dedam negoti. Tan. And. je vais cout prefen- 
tement donnes cet ordreà Davus # Li eft rare de rrouver 
dedere negotium, on dit bien dare : peutèrre que db à 
Paru trop rude ici après Dave ege.C'eft pourquoi Terence 
s'eft fervi de dedam.] Non fine megetio Aliquid facere. Ps. 
Faire quelque chole avec dificulté,avec peine. Nulle ne. 
0110, Cic. Sans difficulté , aifemenc, Carbomarimm nego. 
tium.Pi. Trafic, marchandilie de charbon. Magni acervi 
megoriorum. ]p.34.s Une multitude infinie d'affaires. Si 
nagotii benè gerens. Cic. Qui fait bien Les affaires , quis'y 
couduit fagement.Q#af nihil negerii fer(pour)ft.PLaur. 
mme f je n'avois rien à faire. Plwrimim megetii, Cie. 
Beaucoup de peine, Amplis megetii. 1p. Plus d'affaires. 

Nicumars.Feft.(pour)Nacars. ex Nacumant, (pre) 
NaGunNARS ,1.e NsGARS. 

Nsinio. À, Gall. Vid. Nsn1o. 

NELEIUS , à, #m. Ovin. 

NÉLÉUS > à, #m, Ip. De Nelée, Neleis arua, Ovip. 
La patrie, le Royaume de Nclée. Pyies Nelss. In. Pyie, 
dont Neiée écoir Roi. 

NELEUS ,5.m. Ovid. Nelés fils de Neprune , & Roi 

de Pyk , & pere de Neftor. 

NÉLIDES , 4. m, Quid, Les fils de Nelke, Bis fex Ne- 
ide fais. Ip, Nous avons été au nombre de fix tous 
fils de Nelée, 

NenmausiacUs, 4, #m, Eccz. > Qui eft de Nifmes. 

NiMaUsisnsis , fe. PL, Artes Nemaufiacs, 
Eccs. La toriercfle de ia Ville d: Nifmes. 

NEMAUSÜM , 5. n, rl Nifmes , bonne Ville de ha 

Nsmawsus ,:, É. * S picmiere Narbonnoïfe , de 
l'Exarcat des Gaules,dars le bas Languedoc, vers la four 
ce du Viftie, Evéche l'an 47 3, fous la Mecropole de Nass 


NÉMEA , à. Ê Virg. Nemée , Ville de l'Argolide, dans 
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sc. NEM. : 
le Pclaponnele , b. Triftena , dans la Morée, 

NÉMEA. (fuppl. Sylur.) Vins. Forêc d'Arcadi: , où 
Hercuies tua ce Lion fi cerribl:. C'eft le fepriéme de fes 
cavaux ; c'eft pour cela qu'on y E:ablit dans la fuite des 
Lcrifces en fon horneur. Fid, PL #4. 

Nemes facra. L'sla-rific-s qne les Argiens ail ient 
à Herculss dans la forêt N:meés,On y couronnoït d'Ache 
ceux quiavoient remporté la victoire dans les Jeux qui 
s'y Bifaiert,, 

NEMÉÆUS , # , #m, Ovin. D- Nemée. # 

NËMEE, 65. f. Mart. Forêt du Pelopornele proche 
Colon-, Ville de l'Argolide. 

NÉMÉSIS, is » OÙ 1 55. F. Ovid. La LE Te N:mefe,qui 
r'compenloit les bons , & pun-floit les méchans, (urtout 
les orgucilleux & les info!ens, Macrobe dit qu'on l'invo- 
quoir pour êcre pr-fcrvé de l'orgueil. (Rosie, d'ffr56:10.) 
Euripide l'appelle filie de Jupiter. On Jui donne plufisurs 
noms: Adraftes, pare: que le Roi Adraftus fur le pre- 
mier qui lui bâsit ua Templ:. Rhimnufia, de Rhamaus , 
Ville d'Afe , où elle avoir un Temple. 

Nemsrss ,tum m pl. PL. Peuples dela Haute G-rma-. 
nie, dans la Gaule B:lgique, b. l'Evêché de Spire, parie 
du Paiarinar du Rhein, 

NEMETOCER NX , 2. f, Caf. Ville de la Gaul: Lelgi- 
que ,h. Arras, Ville Capitale du Cointé d'Artois. 

NEMEUS ,à,um Vid. NeMesa, Vid, NiMEÆUS. 

NEMO, inis. m.f. Cie. Perfonne,nul,aucurs, fun hom- 

me de reanr, (q. non home.) [Nemo n'a poiat de plurier, 
& [+ dit des p-rfonnes , mais #uÎlws fe die aufli des cho- 
L:s.] Vi inæm neminem amo merito magis qua te.PLAUT. 
Je n'ai point de voifine que j'aime plus que vous, & avec 
railon. Hoc eco fc:0 unum , neminem prperiffe hic. T5 R. 
Ce que je fçai, c'eft qu'il n'y a perfonne qui foit accou- 
ché ici. Nemo inties eff. Ip. 1in'y a perlonne dans la mai- 
for, Orontum hem-nsum neminem facie pluris. Cac. Li u'eit 
perionne que j'eftime plus que lui. Nemoex mojtris, Cic. 
Nul d'encre les Romains. Nemo non vider, Ip. Tour |: 
monde voit, Dirum nemo, V1R G. 9. Æn. 4. Aucun ds 
dieux. { Servius remarque ici que c'eft uns improprieré 
que l'on re peut pas dire nemo div#m, puilque me. fi. 
guifie nec bomo:] Nemw narw. P 1 À U +. Aucun mortel. 
Nemo bem, Ter. Nero hommum. Cic. Perlonne durou:, 
pas un feul homme. Non neme in ip{a curia hoftiseft. 
Cic.Jiya quique ennemi même dans le Senar. Unus cox- 
Jeg ut nero potur, An He. Il n'ya pas un feu] homme 
qu'ait pu. Conringue tb, quod baud [re an nemini. Cac. 
Livous ariive, ce qui à monavis, n'arrive peutêtie à au. 
cun autre, © em tu neminem putas, Ip Celui qu: vous ne 
comprez pour rien, doit vous ne faites nul cas. X Nemi. 
mem à fort bonne grac: à la fin d'une phrale. Effe homi. 
nom qui id ignorer srbitror neminem, Cic. Je crois qu'il 
n'ya pas un f:ul homme qui ignore cela. Ludis pojcuns 
nemnem, PL a UT. Les jours d: fêtes, ce n'eft poinc le 
temps de rien demander à psilonne, Afi/eriorem ego ex 
ammore quûmm te vidi nemsmem, ]p, Je n'ai jamais vu per- 
fonne , que l'amour rendit plus malheureux que vous. 

NsmoRa.Vid. NsMUS. 

NÉMORA , wm, Ecez. Nemours, Ville du Gâtinois, 

NÉMORALIS , 4/6. (adj.) Mar. D: forét , qui ap- 
paiticit aux forêts. Temp nm memorale Diane, Ovib. Un 
wempl- de Diare dans le milieu d'une forêc, 

NEMORENSIS , së, (adj.) Col. De bois , de forêt. | 
Suer. d'Aricie. (R. Nsmus.) 1n nemorenfi., Susr.Ju!. 44. 
Dans le Teiroir d'Aricie, (parce qu'il y avoit un bois.) 
AMci nemorenfe, C o 1. Du muel fauvag-, (qu'on trouve 
dans les bois Lur certains aibres.) Rex nemorenfis. Sur. 
Cal5.35. Un Piéêtie dont le temple étoir accompagné 
d'us bois proche «'Aticie , dans le Latium. 

Nemoxi cucreix. Lifez nemor:s enltrix.Vid. Nimus. 

NEMOKIVAGUOS , 4, sm, CatUL, Qui coure , qu 


NEM. NEN. 
erre dans ‘es forées. (r.Nemus, er VaGus, Errart) 

NÉMOROSUS , à, mm, Vire. Plein, couvert de bais. 
In fumma nemorofi celle Palati. Ovin. Au haut du Mont- 
Palarin , couverc d= bois. 

Nemorum. (zen. pl.) de Nsmus. 

Namosium, ti, n. Nemours, Ville & Duché de France, 
dans le Garinois, | 

NEMPÉ. {adv ) Cie. Affarément, c'eft à dire, fans 
dou.e, donc, car, oui, j'y confens. x [Nempë eft un 
terme d’ap; robarion & de confentement , comim£ feilieet, 
On s'en fert en interrogeant, ou fans interroger ; Mais 
foie él:gamment , dans une réponle , où apres une Inter- 
rogation , ou avez ergo.] In quibur aétis cenfiffir ? nempè 
in legibus. C1 c. Dans que!s aêtes conffz.r ii? dans les 
loix. Nempe ergo apertè vis, que reftint me prolequi. TER. 
Tu veux donc que j: dife ouvertement , ce qui me refte à 
dire. Ne mpe negas. Cic. Vous ni-z donc. Nempé de tus. 
PLaur. C'eft à dire,à tes dépens. Nempè ut curentsrreétè 
hac? TR, Vous voulez me recommander que tout cecl 
loit bien apprécé , n'eft.ce pas ? Scio quid ve'ss, nempe me 
binc abire, PLaUTr. Je {çai ce que eu (ouhaires , que Je 
m'en aille d'ici. Nempé opinor. TER. Car j° cro's. Nempè 
fudrun meum non defuir, Cic. Ceries , j ai tait patoitre 
mon zele, | 

Nrurroourus, i. Ecct. en gone) er de Paris. 

NÉMOUS, 5rir. n. Cie. Ua bois, une forét, un bofquer, 
un parc, route forte de bois, @ya nemoræ vos habuére. 
Vino. Dans quels bois écisz vous ? Nemo'e in tan10. 10. 
Dans cetre vaîte foré:, Ex ommubis lignis memorurm. Big. 
De tous les bois des furérs. De borto nemoribus cor fj 0. Ip. 
Da Jardin planté d'arbr:s. Sws memoris cules.x. Pn. Une 
lâte, Sanglier qui demeure dans les forêts. [Nemus 
vo'upratss caifa compararumel}, Lucus incaduus , reliito= 

fajque, laleus ocus feclufus nb: pafcuntur armenta feraque 
verjantur, Sylva nomen generale «ft, caduas Cr incaduas 
arbore: h lei. 

NENIA, 4. Var. Air trifte, chanfon lugubie où l'on 
raconte Les jouanges d'un mor:.Horace appelle Pxerernm 
nenïas, une chanion que les enfass chantoienr,conte,fible 
dont on les amu'e, Newra M arfs, Ip, L-s foitiieu-s , les 
enchantemens dis Mail:s, qui étoisne grands Sorciers. 
Sa te me irritauerts te faciam conf-ffirrem foricinä nenid. 
PLaur. Bacch, 4.5. Si vous m'échauff:z les oreïiles , je 
vous percerai coinme un crible avec ma broche. + [Les 
Incerp.ctes lont parcagés fur cet endroit. Les uns d {nt 
q'is forma n:nia ,eft ce qu'on chante après avoir percé 
une Souris qui s'eft faic connoîre par le bruit qu'elle Fai- 
foit en roug:ant. T'urneb. Les aucres entendent une Sou- 
ricicre,. Lemb, D'autres l'expliquent d'un hachis (E+ il 
fembe que c'eit ainli qu'on ie doic entendre dans Araobe 
7-) D'aucres efin l'ent:ndene d'un fagcoller. Qusiques- 
uns lifent cer fefiorem , plus fouple qu'une Souris ] Leges- 
ne poties viles nemas! l'a. Vous amulerez- vous p.ütôt à 
lire des fables» 

Nenr. (5.pl. præf.) v.Ners, Niro, 

NENO. (pour) Non. Lucr. N nupotiff. LUCR. 3. 205. 
Il ne peut. Nenuysesnt, TD. 4e 716. 1 s ne peuvent. 

Nenuran. Vi. NuMpHæa. Eiptec de piante, 

NÉO , ner. Vid. NeRc. Ter, Filer, 

NÉOCÆSAREX , 64. F. PL N:ocelarée , Ville de la 
Cappadoce, h, Tocat , Ville de la Naitolie. C'étoir la Me- 
tropoie duPont- Polemoniaque,dans l'Exarear de ce nom, 
mais ce n'eft plus qu'un Bourg ,titre d'un Archevêéché 
Grec, & d'u1 Evêché Armenien fous Ecfiniafin, JNixar , 
dans l'Afie Mineuie. 

NÉOCASTRÜM , 5.n. Erel. Nicaftro, petite Ville 
de la Calabre Uienicure au Royaume de Naples , ious la 
Metropole des Grecs di Reggio , dans le huic ou neuvie- 
u.€ fiec!e. 

Nsocomum, i,n. Neuchaftel , 04 Newemburg, Ville 





NEO. NEP, 
de Suiffe , à fept lieues de Bern. 

*NÉOCORÜUS » #« Ecez. N:ocore , qui a foin des rem 
ples-rswmsoge, aditiur, (R.v6ss, templum, & ugis,verre.) 
 NÉOMAGUS, 5. f Ecel. La Viile de Nimegue au Pays | 
de Treves, (ur la partie du Rhein appeliée le Vahal, cele- | 
bre par la paix faite entre la France & fes voilinseui672, À 
pi laquelle certe Ville revint aux Hollandois.[ Lilisux ; 

ur |- Lezon. V:d. Lixoviuu. 

*NÉOMENTA, 4. f Biël. Neomenie, f. le premier jour 
du mois , la nouvelle Lune, Les H:breux comproient les 
mo $ par là Lune, (R. #@, novs, pire, Luna.) 

NEOMONASTERIUM. (luppl. Falfferia.) Ec cu. Nie- 
muftre en Holläce. 

Nioracrus. Vid. Naupacrus. Lépante , Ville de 
Grece, i 

*NÉOPHŸTÜS, 3, #. B 18 1. Neophyte, Chrétien 
nouvellement converci. (ppr.) souveil: plant: , ou p'anté | 
souvelleiment (rier Qu, noux flanta.) 

*NÉOPTOLÉMUS , 5. m. Verg. Pyrihus fils d'Achil. ! 
Jes & de D'idamia,qui fur apre:le N:proleme.parce qu'il 
Fur mené tour jeure à la gu+rre de Tioies. (R Cr, jeure, 
&muCr, la querte.) 

N50PYRGUM, à. n. Ecel. Sajnre-Maïiclle, au Patri- 
moine de Saint Pierre. - 

NeossLium, #1. N:uhaufel, Ville de Hx gtie,furk| 
Nrach ,ox Niria, 

NrosTADIUM ,&. n. Neuftad, petit: Ville , mais for- , 
te delà B.ff: Autriche {ur le Briichaw , Evéché depuis 
1468. | 

Niortasia ,4.f. &ccl. Nieudave, ancienne Ville de a ! 
Navarre. 





cr, | 
NEOTERICE (adv.) Aft. Pad, Nouvell:mert , d'ure | 


fiçoi _qui lere ja rouveauté, 
*NEOTERICI , orwm. Vicr. L:s Modernes. (r. n®œ, 
nouveau.) 

Neotericorum quifque affeveravit, Vicr. Tous les Au- 
teurs modernes l'on dir. 

NEA , 4. m. Col. Scorpion. m, animal, Plaut, Can- 





NEP. LIT 
& Nrptis Niéce dans les Auteurs de la benne Latinité , il 
n'ya que dars les fiecles pofterieurs , où l'on s'eft fervi de 
nepos & neptis, pour dire neveu & nièce, quoique Suctune 
& d'autres Aureurs, comme Eutrope,7.r. appellent Oita- 
vien ou Augufte , Cafaris nepos. On peut dir: qu'il étoic 
petit-fils de Cefar par adoption , quoiqu'il ne fut que {um 
perit-reveu : car Suetone nous marque que Celar l'avoic 
adopté. Suet Jul. sg. apparemment qu'il l'avou adopie 
in nepotem, comme 1on petit-fiis , quo:qu'il ne fu que le 
pruic-fits de {a fœur Julia. Drufi & spjrus Tiberii repos, 
Suar. 7. 12. Caligula, petit-fils de Diulus & de Tibere, 
[Tibere adopta Germanieus pere de Ca'igula. Sur. Tib, 
15 Tac. 12.25. ainfi Caligula étoic par adoptior. petit 
fs de Tibere, & par nature, il l'etoit de Diulus pere de 
Germanicus ; il eft vrai que Caligula étoie par nature, 
pre t-neveu de There , étant petit-fils de Drulus frere de 
Tibere : ain quoiqu'on puifle due par rapport à Tibere, 
que Nepes, fignifie le neveu'ou le petit-neveu , on ne peur 
point le dire par rapport à Drufus, qui évoit le grandpere 
ce Caligula Ï Fils ep nepotes. Bigz. Les fils & les petits 
fils. Epffrla Doétors ad Neporem, Lertre d'un Doéteur 
de S.à fon neveu. 

Nepes, ou difcirélus nepes. Cic. Un débauche, qui 
mange tout {on ben en débauche, (parce qu= les petit: 
fiis tanc ordina:rement nourris par les grandspetes avec 
beaucoup de delicateile, d'indulgence, & avec crop grande 
conpia lance , ils deviennent le plus iouvent frippons & 
débauches : c'eft pourquoi les Larins ont app-llé Nepores, 
tous ceux qui menvient ure vie déregiee. Perdifus, 46 pro 
fufus nepos. Cic. Un difiparsur & un débauche.) 

K [Nepotes, (e prend non feulement pour tous les def- 
cendans, pour la poierité, comme Avr, pour les ancêtres, 
mais aufh pour les rej:ttons ou nouvell:s bianches des 
acbies.] Nesorum in perniciem. Hor. Pour la ruine de ics 
defcendans. Nepotes refpicis.Hon. Vous jetcez les yeux (ur 
vos defcendags. 1pfos palmites neporibus liberandes ccn'eo. 
Cou. #. 24. Je fuis d'avis d'ôter des pamptes de vignes, 
tous les rejercons inutiles. Omnes cjus nepotes decerpemus. 


cre.m. poiflon.(Ce mot nepa eft Africain, & fignifie Can. } 1810. 6, Nous en dterons tous les rcjetrons. 


cer ; Scerbrur, Fast.) 

NEVENTHES , thÿs. n. PI. H:tbe medicinale , remede 
capable de chaffer la mélancholie. vemméis , quo luéiss 
tollirur, [Rs 0%, luëtus.) 

NEPE , ox NÉPÉT. ». ou 

NEPETA ,4. f, Liv. Ville d'E-rurie , h. N:pi, Ville 
Epiicorale du Patrimoine de Saint Pierre,dans l'Erar Ec- 
clfafique , qu'on voir Evéché dés l'an 460. Mais cet 
Evéche fur un à Sutrien 1456. 

NEPETA, £. f, Celf. Pl19. Du Pouliot fauvage,f.‘herbe 
aux Cl'ais. 

*NEPHRETICÜS , à, #m. L M. Nephretique, qui 
concerne les reins. Nefhretica. ((uppl. Remedis, m:dica- 
menta.) Remedes qui dtent le mal de reins.(R.m@ess, rein.) 
Nephreticus delor. L.M. Douleur rephierique,la gravelle. 
—lapis. Ip. La pierre nephretique, dont on le fer dans les 
doul-urs sephretiques.—lignnm, 1, M. Bois nephretique. 

*NÉPHROS. Le rein qui eft place ous la rate & le foic. 
(Cr mor eft tone erec. nŸegs.) Hinc 

*NEPHRÔTOMIL , 4.f. La Nephrotomie, incifion 
faire aux reins. (r@pge, & mure, fcinde.) 

NEPHTHALL 8:6', N-phchali eft un d:s douze enfans 
de jacob, & le Chef d'une Tribu qui porte fou nom, fi- 
tuéc à la rive Occidentale du Jourdain. 

NEPHTHALITÉ, érum, m.pl. Biél. Ceux de la Tribu 
de N. phchali. 

N'romucum, i. n. Eccl. Pomuc en Boheme. 

NEPGS, 05. m. Cie, Le perr-fils, le fils du fils, ou de 
la flic, m, Nepes ex filie, ex filsa. Dic. Cic. Pevi:- fils du 
côté du fils, ou de la fiile. 

. % On fe trompe quand on dit que Nepas fignific Neveu, 





Ncpos. Cic. Surnom d'ure famille illuftre de Rome. 
Corwelir Nepotis liber, C.Nxr. Livre de Cornelius N-pos, 
[Teuchant la vie des Grands Capicaines,dedié à T.Pomp. 
Auicus,] Nous avons encore quelques fragmens de cec 
Auteur. Aulu-Gelle, 15. €. 28. dix que ce Cornelius N:pos, 
évoit ami intime de Ciceron, il mourut fous Auguite, 
PI. 9. :0. 

NÉPOTALIS, LE. (adj.) Le même que NeroTiNUS. 

NÉPOTARI, dr, ätüs 1m, San. Viviedass la débauche, 

NEPOTATUS , wi. m. Pi. l. 9. Vie de débauche, vie 
débavchee 

NEVOTES. Pirg. Les defcendans. Vid, Nsros. 

NEPOTINUS , à, wm, Suzr. Qui concerne les débau- 
chés. N p'ten: l'umptas, 1p.Les protufons d'un débauché. 

NÉPOTISMUS , 5. m.Le Nepotilme. 

NEPOTULUS , 45. m, Plaus. Perit-fils. rw. (dim.) de 
Nsros. 

NEPTIS , is. . Cie. Perire-fille, file du fils ou d: la 
file.f. pac rapport Au grandpere,ou à la grandemere, {C+ 
mot ne fignifie Niéce à l'egard de l'oncle ou de la tante, 
que dans ies Auteurs de la bafle Latinie.#:4. Nepos. 

NEPTÜNIUS, 4, #m. H o R. De Nepiune. Neptunins 
Dux. Hon. Le jeuuc Pompés:, qui vouloi ie faire pailez 
pour le üis de N:prune. 

NEPTÜNUS, 1. m. Cie, N-prune, le dieu fabuleux de 
la mer, Îia mer méme, 11 écoit fils de Saturne & d'Ops. 

(R. a Nurru, quod terres obiubat , (cu aferiat. Varn. 
vel à ninien,ScaL. vel cf T mfcum vocabulum.Jofeph Scal.) 

Nosrus. Fff (pro) Nos purs, Qui n'eft pas pur. 

NEQUA. (adv.) Cie. D:peur que par quelque moyen. 

NÉQUAM. (adj. indecl.) Cie. Méchart, qui ne vaus 
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LI] NEQ. NER. 

tien, Pimprudent, Cal, qui ne produie rien. (r. Ne, y ‘K Ce Proverbe qui fe trouve dans Euripide, Hippolyte 
Quinqyuau. Varr.) Prafifcine, [atis nequam fum.PLaUT. | v. 265. & dans Alc£e, eft fi ancien, que les Grecs l'ont at- 
Rud. a 5. Sans me vanter , je {uis un (ot coquin , un Lot | cribué à er Le Scholiafte d'Euripide , dit que Cri= 
animal. Home nequam. C 1 c. Un frippon. Liber n«quam. | tias & Pindare en font Auteur Chilon , un des fep: Sages. 
Oui. Vo méchant L vie. Neqgwamuitis. Co. Une vigne Niquissims. (adv.) P/, ({up.) de Nsquirer. 

ftcrile, qui ne rapporte prefque point de raïfins. some nos | Niquissimus, #, um, Cic, Tes vicieux,cres méchant. 
mequam. Cic. Air, Ua homme prudert. Servs nequam, | Home ommium n'quifimus Cic.Le plus méchant des hom- 
Cic. De mauvais cfclaves. Serve mequam. Bins. Méchaoc | mes. ([up.) de Nsquam. 

Écvirur. N5QUuiT (1. fing.) v. Naquso. 

NEQUANDO. {adj} pour Nealiquende Cie D:peur | NÉQUITÉR. {adv.) Cie, Méchamment , en homme 
vds jour. Cave nequando reducas filimm meum. B1nL.|vicicux, en méchant homme. Nequirèr provemire. PLAUT. 

renez bien garde de jamais remener mon fls en ce | R#d. Ecre malheureux, faire mal fes affaires. 

Pay:-là. NEQUITIA, 4. f. Cic. 7 Méchanceté , difolurion , 

NEQUAQUAM. (adr } Gis. Non, nullement, ne, point |  NEQUITIES, 6 5. Hon. $ débauche, vie déreglée. f. 

Mo malice, lächeté, molleile, À ur ctie. f. 

Nique (adv.) Cic. Ni, ne. [Sy Ner.] Nequecge, |. À [Nequitis, (ppr.) Libidinofs inertis eff, ditla qued 
mequa ru. T8. Pherm., Ni vous, ni moi , {n'en fommes la | nibul qgusar, nullique rei apre fr. Don ] Nrquitia eff qua 
caufe.) Refondis ad id jibi nequa opes deeffe. Liv. Al ré- | f* non finit effe fenem, © x 1 D. Ce font tes débauches qui 
ee qu'il ne manquoit pas de richeffes pour execurer ce | t'empêchenr de devenir vieux. Acer: neguirie ineff viriue. 

«ein. At nuxc faciet, meque, ut opiner fine tuo magne | Pi. L'aigreur du vinaigre à une vertu. Feneftram #4 ne 
malo, Tin. Mais il le fera prefeutement , & je erois qu'il | mess aperire, Tir, Ouvrir la porte à la hicence. As 5p- 
t'en coûtera bien cher. Negws Jecims eo. Syat. Etnean- |/#" nequitis condemne. C 1 c. Je m'accufe moi-même de 
moins. Nrqus id quidem facient. Cie. Ils ne feront lâcheré, de mollefe, 
même cela. Neque vero Athenienfes magis meuerist , | , Naquirur, NiQuiTUM asT. Plaut, On ne peut , Où 
érc. Cie. Les Atheniens ne me toucherant pas plus que * | n'a pü- 

&c. Neque, slié Antipho cm eccupatus ef[et folucituaine, ar gt (perf.) v. Nsquso. 
tu «fe hoc mi objsétum malum! Tan. Pher. Faut-ilque |  NÈRE, né 3, ravi, nétum, Tan. Filer. Anus (nbremen 
ce malheur me foie arrivé, dans ua semps où Anciphon a | #4bar, Tan. Heëwt, La vieille Jui filoic des laines. Nom Le- 





















bien d'autres chofes dans la tête? berant neque nent, Bin. Ne travaillent, ni ne flenc, Mure 
NaqusanT , NaqUias. (fab) v. lieres dofa ze neusrant dederuer Hyacinthum, Braz. Les 
NÉQUÉO , is, aus, & 18, iré. Cic. Ne pouvair , êcre | femmes aufli qui éroient habiles , donnerent ce qu'elles 


avoient filé d'Hyacinche, Nesrems smwuenit. JusT. La rrou- 
va qui filoir. 

NERE , sé br. (palf.) P!, 

Nana. Virg. (acc. grec.) de 
Aer hple ñ, Neréc, le plus ancien des dieux , flan 

rphée. 

NERELX, Z. £ Pirg. Fille de Nerke, Nymphe de la mer. 

NÉRELDES , dém. Vino. Les Nercïdes, Nymphes de 
la mer , filles de Nerée. 

NERELS, dis, f. (voc. Nunsï.) Ouid. Fille de Nerée. 

NERÉOS, 5. m. Frrg. Nerée, dieu marin , fils de l'Oe 
cean & de Thetis. 

NsR1A. 4. Gell, & ; 

Nanzwus, Par, Sid: Nsa1o. 

NERINE, és. f. Ping. Galatée , fille de Nerée Nympho 
de la mer, qui fut aimée de Polypheme , à qui elle LA vu 
un Berger de Sicile appellé Acis, que Polypheme écrais 
contre un rocher. 

Nano, enis, f. ox La force, la puifflance de 

Naninmis, is. À. Gus. $ Mars. 

% Plauce , dic que Nerio , ow Neriene eft la femme de 
Mars. Aulu-Gelle, r3. 42. dir que c'eft un mot Sabin, qui 
fignifie la même chofe que Virses , fertrrmde ; que les Sa= 
bins mêmes l'ont emprunté des Grecs , Nage, mervi ; que 
quelques-uns ont écrir que Nerie étoit pour Neirie. i €, 
fine sré , marquer qu'avec CE NOM NOUS DOUS ren- 
dions Mars favorables. 

Namow,. PI. Le Laurier-Rofe, Plante dont la feur eft 
un tuyau évalé par le haur en maniere de foucouppe, di- 


dans l'impuiffance de faire quelque choice. (x. Na, € 
Quao , va! Nac 20,4. Nacco-) 

€ Ce werbe eft ulre dans out le fngulier , & dans la 
moifiéme perfonve du plurier. Neqwibas , mequibat, ci 
dans Apulce: neguibant , eft dans la Bible : negmére, eft 
dans Horace ; negiui, dans Virgile 6. Æn. neqwiit, dans 
Tite-Live 3 2. 30. megmibuns, dans Lucrece. Tour le fiu- 
gulier du fubjonétif, eft dans Plaute & dans Terence. Ne- 
guiuerit, dans Tacite : seguirem,-remus,-ret, dans Apu- 
lec : nequierint, nequifent, dans le même Auteur. Wid, 

RS, 

Dormire e. Hon. Je ne puis darmir , je ne fçau- 
sois dormir, Ssrefiffere nequibas. ARUL. r. Met. Si vous ne 
pouviez pas refilter. Negwibame. Bins Ils ne pouveienc 
pas. Nequeo quin fleam.PLAUT. Je ne puis m'empêcher de 
pleurer , de werler des larmes. Nequiveruns. Bras. Ne pu. 
rent point. @yèd cum rermmnerar: nequirem, APUL. Parce 
que j° ne pouvors pas le recompenfez. e 

NEQUICQUAM. (adv.) Cie. Ea vain , inurilement , 
vainemens, Mequicquam voles. TT na. Vous le voudrez 
on vain. 

Naquisns, enis. ArUL. (pare.) € 

Naquitr. Liv, (3. perf.) v, Naquso. 

NiquixaTes, fumm Fagr. Ceux de Dicqninum , Ville 
d'O ubrie , qui fug enfuireappellée Narnia. 

NÉQUIDR, ürës. m. Cie. Plus méchant, plus vicieux, 

abandonné. Nursquans vidi bemimem neguierem. Cic. 
PO jamais và un plus méçhant homme. (comp.} de 
Nsqua. 
NË UI , 3, quis, quit. Cie. Ne pouvoir pas. Si 
&ä:: age ty al rod cradas, PLAUT. Moff. 1, Eli 
[l'autre ,candis que la femence eit verte , mais qui fe < ns 
nes 


N L KA. N E s- 
NERITOM, 5. a. Eecl. Nardo , perle Ville da Terri- |  Nasapr@s, if, m. Perr, Un infenfë. 


toire, & M-rropole d'Ocrente au Royaume de Naples, 
Evêché dès l'an 1413. [Sainte-Maureen Albanie. 

NÉRIÜM, ii. n. PL. Rofage,arbrileau. 

Nsno, émis. m, Liv, Neron, {urnom d’une des plus il. 
luftres familles de Rome. Il y a eu quatre Empereurs de ce 
aom , tous plus feclerats les uns que les autres , Tibere, 
Caligula , Claudius , & Neron Claudius , qui fic mourir Là 
mer-, Vid. Suetone. 

Nsnozines ,4.É. Nortlingue, Nortlingen, Ville Impe- 
riale d'Allemagne en Suabe, brute (ur un ruifleau appellé 
Ezer. 

"Nsnontas , +. Eccu. Irenopolis, Ville de Cilicie , dans 
l'Afe Mireure , autrefois Epilcopale. 

Nsnonis-Fonum. Forcalquier , Ville de Provence, 
avec vitre de Comté. On l'appelle encore en Latin , Fersm 
E icocrrum. 

Nsnomis-V1144, Eccl, Noironville, entre Sens & Au- 
xerre. 

Naavs. Pid. NsnvUs. 

NERVIZ , à. f. Varr. Corde de Luch. f. d'inftrament. 
(a. Nanvus , nerf.) Invenit alias nervim, P sTR, Ila 
trouvé d'autres amufemens. 

Nenvia, orsm, 0. pl. Petr. (pour) Nanvi. Les nerfs. 
Vid. Nsnvus. 

Naavicsus, #, am, B121. 55 frptem nerviceis funibus 
bigatu: fusro. 1n. Si on melioir avec (epr groffes cordes. 

NER VII, &r#m. m. pl. Caf. Les Nerviens, Peuples de la 
Gaule Belgique, aujourd'hui le Comcé de Haisault dans 
k Pays-Bas. 

NERVOSE. (adv.) Cie. Fortement, avec ferce, vigou- 
reutem:nt, avec vigucur. 

Nsavosion, er. Cic. (comp.) de Nsnrosus. 

NERVOSITAS, äris. f, PL. Force. f. 

NERVOSUS, 4, mr, PL. Caus. Nerveux, plein de 
acifs.re, fCic. per meraphere. Vehement , forx, folide , 
Énergique. Quis Ariflotels nervolsor ? Cie. Quel Philofo- 
phe eft plus {olide qu'Ariftote ? 

NERVOSIÜS. (adv.) Cie. Avec plus de force , plus de 
vchemence.(comp.) de Nsnvoss. 

NÉRVÜLUS , #. (ppr. un petit nerf.) Ci, un leger ef. 
fort, Sr 10 merumles tues adhibueris, C1c. Ait, Si vous 
voulez faire quelque leger effort. (dim.) de 

NERYUS ,5. m. Cie. Nerf, m. lien des membres du 
coïps qui leur donne la force & le*mouvement » Horce. f. 


?_g Rcorde d'un arc, corde d’un inftrument. Plawr. ua lien, 


‘une piece de bois qui fervoit à acacher les criminels , La 
prifon , les fers. (x. "8e" , A. Gell. 13. 22.) 

Totigis nervum femers cjus. Bis. Toucha le nerf de (a 
cuifle. Offibus Gr nervis compegifhi me. In. Vous m'avez af- 
fermi d'os & de nerfs, Mir eut 58 nervum.1p.Le fic mez. 
tre en prilon. ‘Ur mirras cum 1h Merusm , Cr in carcertm, 
Lo. Afin que vous le faffies meitre dans les fers & dans la 
prilon. Nes enr diénervss continentur. C 10. 2 
Mat, Car les dieux ne font point de nerfs & d'os, Nervi 
animi. C1c. la force , la fermeté de l'ame , de l'efprix. 
avi belli pecanis , mervi Reipablica velligalia. C1 c. 
L'argent eft le nerf de la guerre, les eributs, les im- 
pie font lesnerfs, les forecs &le foutien de la Repu- 

iique. Nervi in Édibus ire fonans me à digitis funt puif. 
Cie. Les cordes d'uu Lwxh rendent un fon à proportion 

u'on les pince. Nerwi eratiemés, Cie. La force des raifons 
on Le fers daus un difcours, Vereer me ifhé fortseude 

és servum ermwmpat, Tan.Pher.J'appre que ce grand 
œurage n’abboucride àte faire mecurc ko fess aux pieds 
Contenders omnes nerues Cac. Faire cous fesefforts. Diges 
rap, sbi fu nerves intendas tuos, T à n. Ent. La chofe 
sg re mal repli ee na toux ton ef 


_ et "Fan. fe laidese plècbe mener 


boe, 


Nasciins, entis. (part.) v. 

. NESCIRÉ ,méfei 5, sui , tm, C 1 c. Ne lavoir pas, 
ignorer, ne éonnoître pas, [ne pouvoir pas.(Non Seins.) 
Nefeis alias. Tin. Heaut, à. 4. Je ne [çai pas ce que font 
cs autres. Nefcie dues. Jin. 5.5. Je ne içai pas ce que fe- 
rent les dieux. #5 fapis.quod {css mefcss neque de eunuche, 
veque de muliere. Tir. Eud. Situ es (age, tu ignoreras 6e 
que eu féais & de l'efciave , & de La fille, Nefcit are loco, 
Vino. [l ne peut fe tenir en repos. Larime nefcit, Cic. Îlne 
Içait pas la largue Latine. (fuppl. ni.) Ur liceat fateri 
aefcire qued nejciam, Cic. Qu'il me {era permis d'arouer 
mon ignorance dans les chofes que je ne fçaurai point. 
Nefcio vos, B 151. Jene vous connois pas, je ne fçai qui 
vous éces, Nefcierunr, nequeintellexerwnt. Biz. Ils n'ont 
poine (çù , & ils n'ont point compris. Nefeio gmid, Tux. Je 
ne fçai quoi, Nefcie quis. Cie. Un je ne fçai qui, Pacomti 
mejese cujus querela, Cic. Les plaintes d’un cerrain Paco- 
oius. Tyre nefcie quis.Cic Un certain Tyton. Nefcio #nde 
cam, Tan. Je ne (çai par où aller. Poffulante mefois que. 
Cie. À la requifition de je ne fçai qui. 

NESCIUS, à, #m. Ovip. Cou. Ignorant, qai ne fçaie 
Pas. Plawr. inconnu. Corde manfuecere nefcia. Vino. Dés 
Cœurs qu'on ne peur féchir, Nes erent nefeii te iratue 
fuife. C 10. Lis içavoient bien que vous êriez Fâché. No% 
[em nefcins, 1p. je Fa rar pas. Fatine{eia Dide, Vino, 
Didon ignorant le deitin, Nefeis tributs aliis gentibwe. 
Tac. Des impôts inconnus aux autres Nations, Vies nofe 
ciæ peétors. Ÿ 1 RQ. Des courages qui ne fçauroient dcre 
vaincus, In locu nefciis, nefcié FA Dans des lieux incons 
nus , fans aucune ciperance, Porsms repulfa nefcsa fordida, 
Hon.La veriu,le merise ne peur eu yet un refus honteux. 

k [Avec Nefcime, on mer le genitif. Ar. l'infinitif. Cie, 
le gerondif en di. Tac. l'infinitif pafif. Prg.) Qui anis 
mam nefcims pereufferit. B 121. Quiconque aura tué ua 
homme fans y penler, Nefcius soleramds, Tac... Qui ne 
fçair ce que c'eft que de fouffrir. 

Nas. Fef. (pro) Sins. Sans, 

Nasis ,idi.Ê. Cie. Nclta, petite 1de , encre Naples & 
Poutoles. 

Nasssus, 4, mi. Ovip. De Neflus. 

*NESSO TROPHIÜM, 55. n. Ce!. Lieu où l'on nourri 
des Oies ou des Canards, rnorer pgfèor. (R. rfor@, infulæs 
& reg , nusrie.) 

NESSUS, 5. m. Pl, Riviere de Thrace & de Macedoire. 
h. Nefto & Charafou, qui tombe dans l’Archipel. 

NÉSSÜS, 5. m. Ovid. N:flus , Éls d'Ixion, & l'un des 
Centaures, 

Nasrona. Ovid, (acc. grec.) de 

Nasron, ork. m. Neftor fils de Nelée, qui fe trouva se 
fiege de Troics.C'étoit le plus éloquentc de fon cemps , ca 
dit qu'il a véeu trois scies. 

NES TORIANI, &räm. m. Ecel. Les N:ftoriens hereris 

ues, difciples de Neftorius,qui après avoir &k Moise,fuc 

ait Patriarche de Conftaatinople par Theodofe. 1] ad: 
mertoit deux perfonses en }seus-Cnaust) il fur eondarm. 
né & depofé dans le Concile d'Ephete. 

NÉSTORIDES, à, m, Ovid, Astilochus, fs de Ncftor, 

Nastoniws, ii. Eco. Neftorius, Pid. Nesronians. 

NESTUS, 5. Vid. Nassus. Nefto, riviere, 

Nrtumnsns,ism.Cio. 2 Ceux de la Ville de Nerum 

Nerrmi, orme. m. pl.Id. $ en Sicile, aujourd'hui Nero. 
Vi. Nsrum, 

+NETOR, üris. m. Celui qui éle, un fleur. (x. Nan s.} 

NETRAX, cils, F. Serv. s. Æn. yue. Une Bleule, Narrm 
cis vafculwer, Un mouilloir. 

NETÜM, #. m Gie. Ville de Sicile, à quarre lieues de La 
mer , vers l'embouchure de l'Abifo. On appclic aujour— 
d'hui ceste Ville N:10: , 

DU, #e NY (con). Ge, Etne, où ne. 
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sex NEU. NEX. 

NEVOLO, névis. PLaUT. Vid. Noto. Vid, Noté. 

*NEuRA. "4. Gell, Les nerfs. Pid. NirvUs. 

Nsuras, #dor. PL. 21. Efpece de Plante. Vid. Donxc- 
N10N_ |! a mêmeque PorsR1oN, 04 PHRYNION. PI. 27. 

NEÜRICÜS, à, #m, Virr. Qui a les rerfs offenfés , 
qui a des douleurs de nerfs. (rüggr, nerf.) 
… NsuRogsara, 4. m, Jul, Firm. Danfeur de corde. m. 
(ab cod, & Buw, va, marche.) 

NauropssAL. M. Efpece de fiévre lente qui fait gâter 
la liqueur nerveufe. 

Neuroïpss. PL 20,8. Vid. Limoniow,e# BETA Syi- 
VEsTRISs. Planre. 

. *NEÜROLOGIX ,3 €. Z. M. Defcriprion , traité des 
nerfs, (run. nerf, & A0. 1.) , 

NEOROSPAST À, or#m, n. pl. Pl. Marionnerte*, peti- 
tes s res où flarues qu'on fait mouvoir par des rcflorts 
cachés. 

*NEÜUROTOMIX, 4. f. L. M. La diffeétion des nerfs. 

*NEÜROTOMUS , 5. In. Celui qui fait La diff:étion 
des nerfs. . 

Nausrria, 4. La N-uftrie, la Normandie. . 

NEXTTER,d,#m.{yen.)nemeri sis &c mestrs.(dar.\mestri. 
Varr. Ni l'un, nil'aucre, Neutram in partem effici bof: 
funt, Cie, N: peuvent pzncher d'un cèté ni d'aucre. New- 
t'um ab altero feparo, QUINT. Je ne fepare point l'un 
dc l'autre, Quid fit bonuns, quid malum,quid neutrum.Cic. 
Ce qui eft bon, ce quieft mauvais , ce qui n'eft ni bon, ni 
mauvais, Neutrum genus. Le venre neutre. 

Niuriquam.(adv.) Ter. Nullement, en aucune façon, 
point dutour. d 

NEUTRALIS /ë. Quinr. Qui eft neutre. 

NEÜTRALITER Don. Eun. 3.1. Au gente neutre. 

NEÜTRO. {adv.} Liu. Ni d'un ci, ni d'autre. N'eur: à 
inchinata fp:. Liv. Sans avantage ni d'un côté, ni d'autre. 

NEUTROSI Nieccelieu,nienun 

NEÜTRÜ 81. (adv-) Plans. autre. Neutrubs babeam 
fable fabulum. Piawr. Aul.z. 2.55. Je ne crouverai 
pas une érable puileparc pour me loger. 

Navurr. (pro) Non vuzr. I] ne veut pas. Que vult , 
qua nevulr, P 1 À Ü tr. Trin, 3. 2.80. Qui veut, &quine 
veut pas. 

NEX , nëcis. f. Cic. Une mort violente. (r. NecARs.) 
Syn. Mors. | 

Multorum civium neces. C1c. Le carnage de plufeurs 
Citoyens. Qyoridiana necss. Cic. Des morts qui arrivent 
tous les jours. Neci dedir, Suxp. Fic mourir, In necem al- 
terius, Urp. Au préjudice des biens & de la forcune d'un 
autre, Neci dabitur, SuLe. Sera livré à la mort, fera mis à 
mort. Necem fibi ipfe confcruir, C x c. Al s'eft fait mourir 
lui-même, i] s'eft tué lui-même. 

NEXARE, 3, Vino: Lier. Le même que Nicrans. 

NEXI ,6-#m, m. pl. Liv, Ceux qui éroient elclaves de 
leurs créanciers, jufqu'à l'entier paiement de leur dette. 
Vid, Appicri. Nex: viré. Liv. Debiceursenchaînés par 
leurs créanciers. Nexi foluri, D:biteurs qui jouiffoiert 
d'ure certaice liberté , quoiqu'ils fe fuffent livrés à leurs 
Ccreanciers, 

NEXILIS , ilë, (adj.) Ovid. Qui fe peut lier & entor- 
tiller. Coroma nexiles. Sin. FR. Des couronres de fl:urs, 
lacces & entrelacées les unes dans les autres. 

NExUERAT. (3. plufp.) Nexuir. (3. perf.) v. Nsc- 
TsRa. Lier. 

NEXÜM, £. 0. Cie. Vid. Nexus. Droir, obligation. 

NEXUS, à, #m. Cic. Lit, ateaché, joint, noué, entre- 
lacé, enchaine. (part. pafl.) v. Nacrsns. Cau/a cauja ne- 
xa,Cic.Unc caule jointe à une autre. Pedes per mutua nexi, 
Virc Les pieds entrelacés l'un dans l'autre. Nexswm fe da- 
re alicui où as alienum.Liv.Se rendre eiclave de fon créan- 
cier. Vid. Naxr. Omnes virtutes inter fe nexa funr. C1 c. 
Les verius our enchaïnées enfemble, (Æs nexwm diceba- 


N I €, 
tuy antiquitus, pecunis qua per rexumobligatur. Fast). 

NEXÛS, #5. m. PI. Lien.m. liaifon.f. PLAUT. un nœud. 
Ovid, L'entortillement d'un Serpent. m. 

Nexus, #s. ou Droit, obligation, certaine formu- 

Nexum, in. Cie. $ le ou maniere d'aliener une chofe , 
ou de l'hyporequer , ufirée entre les Citoyens Romaïirs, 
qui fe pratiquoit per #5 € libram, avec la balance,l'argent 
à la main. Voyez Feflus.[Maniere d'obligation civile, par 
laqu:le celui qui ne pouvoit payer fon créancier , s'enga- 
geoit lui-même à le fervir jufqu'à l'entier raicment. Vrd. 
Nixt [Toutes les obligations qui fe failoiezt {a balance À 
la main, Nexsum eff quod per libram agitur, Cic. 3. Oar. 
Cujus proprium te effe [cribis mañcipio Cn nexu.Cic. À qui 
vous me irandez que vous apparten<z par undroic de pro- 
Priecé & d'engagement. Sy/la non [ujtulst nexx, arque he- 
reditates, C3 c. Sylla a laïfé le droit de commercer avse 
nous, & de pouvoir poffeder les heritages par droit de fue- 
cefion & par teftament, Nexwm dare. Donner en hypote- 
que, ou ea gage par le moyen d: la monnoie & de la ba 
lance, jufqu'a l'enti r paiement. Nexs verd aliquid tra- 
dére, Alieuer use chofe entierement. Nexs fe oblirare Cic. 
S'obliger par le contraét d'al enation. 

N£ (four) Nist, (conj.) Si ne , à moins que. Ni vererer. 
Cic. Si je n'apprebendois. Ns exeunt. An. S'ils ne fortent, 
à moins qu'ils ne forcent. 

NE. (pour) NE. Ni teneant curfus.Virc.Q v'ils ne pren- 
nent pas leur route, 

NICÆA, £. f. PI. Ville de Bichynie , b. Nicée & Ifnich 
Ville d: Navoli: ; elle éroie Me:rupo € dès le conmencs« 
ment du quatrieme fiecle. C'eft dans cette Ville que s'eft 
tenu le premier Concile generalen 325$, il y a encore un 
Archevéché grec. 

NICAENSIS, ;ë. (ad;j.) RE : 

NICANUS, à, #m, Ecce. 
canum, Eccz. Concile de Nicée. 

Nicsa, ef. Eccl. Nice, Villede Provence fur la mer, 
Capitale d'un Comté en Sayoie, Evèché en 489,{ous Em- 
brun, vers ja fin du huiritine fiecle. 

NicsrHoRIUM , fi.n. Pl. Ville de M:fopotamie, bâtie 
par Airxandre le Grand. 

NICÉRE , rie). PLaur. Faire quelque figne , quelque 
mouvement. #% On ne crouve de ce verbe que Nicerim, 
Niceris, encore eft-il joint à Manu. PLAUT. True. 2.7. 
C'eit de là qu'eft venu Nicrars. 

Nicsrori ANUS, 4, mm, MART. De Nicerote,excellent 
Parfumeur. Flagras plumbea Nicerotiana.Ip. Vous fencez 
le parfam de Nicerote, qu'un renfermoit dans des boëtes 
de plomb. 

*NICETERIX, ôr#m. n. pl. fwv. Le prix de la viétoire, 
{R. run, viétoire,) 

Nicsrianum,r Eccz.Richetein,Commanderie en Berri, 

Niciæ, arum. f. Eccl, N'ce. Vid. N ca. 

Nicozar, erum, PL. 13.14 Efp:ce de dates, air fi nom- 
mécs par Augufe. V:d. NicoLAUS. ÎOn en faifoit aufli 
des efpeces de galeutes & de pains, qui portoient le même 
nom. À. Gell. 19. 

NICOLAITÆ, ram. m. pl. B b!. Les Nicolaïtes, He 
retiques, qui tirent leur nom du Diacre N co'as. ; 

Nicozaus ,i. m. Nom d'un Saint Evéque, nom d'un 
Peripatericien de Damas ami d'Augufie , qui a mis en vo- 
gue une efpece de Date de Syrie, qu'on appelle à caufe 
de cela N'colaus, de fon rom. 

NICOMEDI, 4. f. N:comedie , M-tropole de la Pre- 
miere Bichynie dans l'Exarcat de Pont, n'eit à prelenc 
qu'un Bourg appellé lfmid, vers la mer de Marmara en 
Nacolis, Archevêché Grec. toi s 

NICOPOLIS, 3:.€. PL, Nicopole, Ville d'Epire, où An- 
toine fur defait par Auguñie. f Ville de Bulgarie fur le Da- 
aube, Archevéché Gicc. On l'apprlle aujourd'hui be 
boli, (R: ri, viétoire, & mis, Vüle.) Il y avoic plu-. 


D: Nicée, qui eft de 
Nicee. Concrlium Ni 


… 
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feurs Villes de ce nom , qui avoient titre d'Evêché. 

Nicosia , #. f. Ecel, Nicofie, Ville Capitale de l'Ifle & 

Royaume de Chypre, Archevèché Latin en1216 , c'eft 

releatement un Archevèché du Rir Grec L:s Armeniens, 
es Maronites, les Syrieus , les Cophtes, y avoienr auf 
des Evéèques. 

NICOTERX, Z. f. Ecel, Nicocera, petite Vill: de Bru- 
tie, du Vicar ât Romain dans la Calabre Ulerieure , au 
Royaume de Naples, Evêché avant l'an 600, fous Reggio. 

Nicortiana. (fuppl. Herbs.) Le Tabac, ainfi appellé 
parce que Jean Nicot, Confeiller du Roi de France, & [on 
a en Portugal, a été le premier qui l'a Fait con- 
soitreen F ance. Plante dont les Azurs ont des campanes 
ou des goders découppés en cinq parties, ribbattues d'or- 
dinaire {ur 1-s côtés. Le calice poulfe le piftile qui devient 
un fruic membransux,partagé en deux loges par unc cloi- 
fon mitoyenae,à laquelle tient de chaque côté un placenta 
charcé de plufieurs femences. 

NICTARE, 5, avi, atim. & 
NICTARI, dr, atis sim. Pr. 
cars.) Hixc 

NICTATIG, on: f. PI. Cligremene d’y-ux. 

NICTÉRE, nid5, is. Enn. Faire figne en jappant, hur- 
ler, arommeler, 

Nipacra, 4 F. Ecel. Neaufle , nora de lisu. N'dalt#- 
Aquef.. Ip. N aufe-l'Evieux en Vexin. Nidalta-Petrofs. 
Eccc. N:auf: le Châcel en Vexin. : 

NIDAMENTÀ , ôram, n.pl. Plaur. Tout ce qui fert 
aux oifeaux pour faire leurs rids. (R. Nipus.) | 

Ninavicaizum, in. Ecel, Naaïfeau , Abbaye de Filles 
cn Anjou. 

NIDERF, dé 5, [Ce verbe n'eft point en ufage , mais on 
fe fere de iensdere , quien eft forme.] : 

NIDIFICARE, 3,.3v5, Zrmm.Virc.Coc. Faire fon nid. 

NIDIFICARI, rs sim, (dép.) Le même. Nid:ficare 
durs, PL Fais fun nid avec de la boue, comme les Hiron- 
delles. (r. Nipus,cœ FAcskE.) 

NIDIFICIOM, i5.0. Aruz Formicarum nidificia. bo. 
Une Fourmilicre, 

NiDIFICÜS, à, #m. San. Ta. Vere nidifice. In. Pen 
dant le Printemps, qui eft la failon que les oileaux pren 
rent pour faire leur nid. : 

NIDOR , ôrir. m. Cic. Odeur de quelque chofe qui 
b üle ou qui rôvit. f. (r. Nipars, #ade fr Renipsrz.) 
Ndor Ceuri, Citrique, PL,13. 1. L'odeur du Cedre & du 
Cicronnier qu'on brüle. | 

Niorosta, 4. f. Dronten, Ville Capitale de Norwe- 
ge fur le Nider, à preleut Bourg. M:tropole pour la Nor- 
wegel'anti48. 

NIDÜLARI,5r,atis säm.D1, Faire (on nid.{r.Ninus.) 

Nidulantur in aqua. VARR. Font leurs nids , ou cou- 
vent 'eurs œufs dans l'eau. 

NiDÜLUÜS , 5. m. Cie. Un petit nid. (dim.) de 

NiDÜS , 5. m. Céc. Le nid d'un oifeau. m. fVrRa. La 
nichec. [Uo'. La vertrée,la portée d'urecruie.f [VarR. 
Efpece de vale fair en forme de rd d'oileau. Marr. r. 
Armoire , outableures dans une Bibliotheque , dans une 
boutique. Nidwm camerare, P1, Faire un niden voue, 
vouter fon nid. Conffruere fibi nidum. O x 1. Se fane ur 
nid. Ts nidwmfervuas. Horn. Vous gardez la maïfon, N:- 
dun confiruere, finzere. Cic. Struere, Tac. Intexere, PL. 
Texere. Quinr. Faire un nid, faire fon nid. Ferre nidi: 
efcam. Vire. Porter la nourriture à fes psrits, Detrahere 
nido, Ip. Dénicher, ôrer du nd. Ex #40 hirurd num, 
Bre. D'ue nid d'H rondelles, Loquaæces nidi, ViRG. Les 
petits oifcaux qui gazouilent dass le nid. 

Nious avis. Plane dont les Acurs font à fix feuilles , 
cinq difpofées en coëff: au haut de la fleur , & une fixie- 
me qui ef panchée, couppée ordinairement en queue 


Cligner les yeux , faire 
figne des yeux. (R+ Ni- 


d'arronde , & garnie dupe cfpece de cête, Le fruic eft une 
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efpece de lantitne à trois côres arrondies. Là racire re(- 
femble en qu-ique maniere à un nid d'oifeau. 

NIGELLA , Z. £. La Nielle, plante dont la fleur eft à 
plufieurs feuilles difpofées en rofe, Entre Les feuilles & les 
étamines , fc trouve une couronne compofée de plufeurs 
corps femblabies. Le fruic eft membraneux , terminé par 
plulisurs cornes, & partagé daos {a longueur en plufieurs 
‘Opes qui renferment quelques femences. 

Nicsra. Ecel, Ntelle, nom de lieu, Ilÿyenaunen 
Picardie, qui a Titre de Marquilar. Nigella Repofita. In. 
Néclle la Ripofte , en Brie. 

. NIGELLÜS , à, 4m, Varr. Un peu noir, noirâtre , 
traet fur leroir. (dim.) de Nicer. 

NIGER , nigrà , nigram. Cic. Noir , dé couleur noire, 
(ombre, obfcur. wv, Mauvais, méchanc. { Swn. Ater ob- 
feurus.] Nigrum aquor.Hor.La mer orageulie & couverte 
de nuées. Aër niger. Vino. Air obcur. Agmen nigrum. 
Ip. Use troupge de fourmis , un crouppeau noir. Celles 
migri, fylua nigre, Hor. Des montagnes, des forêts 
fombres , & où il y a bien de l'ombre par la multitude des 
arbres. Nigerrimus aufler. Virc. Le vent du Midi qui 
amene des nuages noirs, Nigerrima cerafa. PL. Des Ceri- 
fes tres noir:s, Srygia nigrier unda. O x 10.15. Met. Plus 
noir que l'eau du Styx. Pice nigrius. In. Plus noir que la 


poix, 

NIGER lacs. Eccz. Nerlac,Abbayeen Berri. Nigrum 
Palarrum. Ib. N:grepelice , en Querci. 

Nicrans ,ant8. Ovip. Noir , ou qui tire fur lenoir. 
Szat. obfeur,cenebreux.(part.) v. 

NIGRAREÉ ,0, avi, dtum, Lu cr. D:venir noir, fe 
noircii.}$r:r, Rendre noir , noircir, rendre livide, Ni- 
grantes verfus in alas. Ovin. Chargé en noir , dont les 
ailes fon: devenus noires. 

NIGREDO , dinis. f. Bibl. Le même que Nicror , 
noitceur. 

NIGRERÉ, gréd, gris. PL. D:venir noir. Æ- 

NIGRESCEÈRE, fes. Vire. Ovin S quora nigrefeunr, 
In La mer devient obfcure. Olsss cn nigruerint, diférins 
gere mans convenit. Cou 12.48. Quand les olives fonr 
déja noires , il les fauc cusillir avec la main. Nigréfeune 
grues. PL. Les Giucs devicnrent noires, (lorfqu'elles (one 
vicilies.) Tenebris nigrefcunt emnis, ViRG. Tout paroic 
obfcur & iombre, {Ou ne erouve de nigrere, que le par- 
fait nigrus On fe lert de migrefcere pout les autres emps.] 

RIGRICANS , #aris. {adj.) Pi, Noirâcre,qui tire {ur 
le noir , qui eft unp:u noir, 

Nicrior ,0:i:. Ovip. (comp.) de Nicar. 

NIGRITÉÆ, #rum, m. pl. PI, Peuples d'Afrique , au- 
d:ffus & aux envirors du fleuve N ger. Ce {ont aujour- 
d'hui les N:gies cars li Niyritie. 

NIGRITIA..f. PI, &)Noirceur. f couleur nei- 

NIGRITIÉS, e 1. f. Ceif. re. Nimia nigritis, PL. 

NIGRITÜ DO , inis. f. PL. Un: trop grande noir- 
ceur, Nuls apparet nigritude. PL. 10. 36. Oan'apperçoic 
aucune noirceur. 

Nicrius , eris, n. Ouid. (comp.) de Nicsr. 

NicRoMONASTERIUM. Eccl. N:rmouti-r,lfls aux cô- 
ess d- Ponou, 

NIGROR , ôrir. m. apud Cie. Noirceur. f. Nigror 
mortis, Luc. 3. 39. L'horreur de la mort. 

NicryM. Vid.Niçar. N'grum Palatium, Negrepelice, 

NIHIL. Cie. Rico. (R. Ni,  Hizum. Cre.)Syn. Nix 
bilum.) Nihil melius. Cic. Rien de plus avantageux, Ni- 
bil ad me, nikil ad nos, In. Cela ne me rvarde en rier,ne 
nous regarde point. (On fous-entend arfruer , qu'on x= 
prime quekjuelois,ou queique autre vibe }Comper:ebam 
‘hil ad Pamphilum quidquam attinere. T 5 R. Andr, Et 
jamais j= ne découvrois rien de Parmphuile, quiiegardäe 
Pamphile, Nibil fufpicans etiam mali. Jp. N: ioupçoc- 
uant ençore sien de mal. Nibil 4d rem , ad seipus. (lp 


204 N1H. 

Facit.) Cie. Cela n'eft pas à propos. Nos illirerahus of, 
[ed nibil ad Perfium. XD. ILeft (çavant , mais ce n'eft rien 
eo comparaifon de Perfius. Nibil me? Nibil prersks. TR. 
N'y a-t-il rien à Rien durout. 

Niunis. (peur) Non. Nibil cireuitions nfus es. Tan. 
Vous ne vous êtes point ferwi de longs circuits, vous avez 
dit La chofe tont d'un coup. Nibil poftulo mt. C1c. Je ne 
vous demande point , je ne vous prie point de. Nihi iflac 
opus eff arte, Tan. je n'ai pas beloin de ron addseffe. Ni- 
bil propter hans rem. 1 D. Ce n'eft point pour cela. Nibil 
ad modum territus, Liv. Il ne fut pas beaucoup épou- 
venté. Nibil dubium A Cou. Il n'y a point de doute. Ni- 
bil feftinare, Cic. N'avancer point. N.bil opus ef} exem- 
Plis hoc facere longius. 1n. 11 n'eft pas aire d'allon- 
fer cela par des exemples. Nibil mea refert. Tir. Cela ne 
me regarde point. 

Nibil alind quèm fecretà folus desmbulabat. Sur. Il 
ne faifoir que £ romener feul. 4€ [Après mibil aliud, il 
ef plus éisgant de metre #iff, qu'on traduit par que. 
N.b:l sliud feceruns nifi.Cic.Ils n'ont rien fair que. Ams- 
re, nibil aliud ef mifi. \n. Aimer, n'eft autre chofe que.] 
Nibil prater quèm vigilatum eff. Liv. Oo ne fit que veil- 
ler. Totws homuntio nibil cf. Pire. L'homme n'eft rien, 
&la viecft fragile. Prorsès mibil abeff quin [um miferri- 
mus, Cic. Il ne s'en faut de rien , que je ne fois miferable, 
Nihil admodèm litrerarsm fciebat. In. 11 ne (çavoit rien 
dutouc, Nihil magnopere. Liv. Peu, ere Nübil 
agers. Cic. Perdre fon temps. Nibil babet quod agstet in 
mente, Cic. Il n'a point d'autre deffcin , il ne penfe à nulle 
aucre chofe, Nibl m:hi cumille fust. Ts. Je n'ai point 
eu de commerce avec lui.1n viam quad, (i.e. propter quod) 
ta des nihil eff. Cic. Rien ne vous oblige de vous mettre en 
chemin. N.h1l diéfu facilis. Tan. 1] n'y a tien de plus fa- 
cils à dire. Nibul dim audieram. Cic. Nous n'avions en- 
core tien entendu. Nibil minks. Ip. Rien moins. Nihil 
[uprà , n:hil ultrà. Cic. Rien audelà , rien audeffus. 

%[Nibil avec un genitif,{e craduit comme s'il y avoit 
œullus, 4, wm.}N'ihil falfi.Tan.Aucune fauffesé, Nihil in. 
commodi.In. Aucune incommodité. Nibil pifcium.PLAUT, 
Aucun poiflon. Nibil quaffi. \p. Awl. Aucun profie. 

Nthil nom. Cic. Toutes chofes. (1l y a un fiecle, on 
éciivoit michil au lieu de nibil, & michi (pour) mihi. Il 
y a même un petit Livre intitulé de nichil, 8 michi. 

NIHILIFACÈRE, f'âci 6, f dci , fa&am. PLaur. N'ef. 
timer rien. 

NinizipaNDsRs ,pende. Tsn. N'eftimer pour rien, 

Niniso. Vid. NiHiLUM- 

NIHILOMINUS. Cie. Cependant, neanmoins. +e[11 
vaur micux prononcer mihile mind én deux mots, comme 
en écrit en deux mots nihile magis , nihile plus , nihilo fe. 
cius, fegnius , dc.) Ur ego abjim , wibile minÿi bac fieri 
poffunr, Cic. Quoique je n'y fois pas , ces chufes fe peu. 
ven faire de la même mani-re. 

NIHILÜM., à. n. Cie, Un rien, le ncant , rien. Ad mi. 
bilum recidnnt omnia. In. Toutes chofes retournent dans 
Je neant: 19 mibilum interire. Cic. Etre ancanri. Homo 
nibili, PLaur. Un homme de neant. Sww ne ego mihili ? 
1. Ne fuis- je pas une groff: bêce , ou ne fu's je pas un 
Soc ? Nihilo melior, Cic. Quin'eft pas meilleur. Nibile 
beatior Jupiter quâm Epicurus. In. Jupiter n'eften rien 
plus heureux qu'Epicure. De nihile. Cic. Pour rien, Pre 
nibile ducere , babere, putare. 1n. Regarder comme 1ien, 
mépiiler. : 

NiL. Virg. par fyncope. (pour) Nimiz. Rien. Nil ego 
peceasi. Ovip. Je n'ai point fait de faute. 

NULBUS, #5. m. Ourd, Nijée, qui fe diloit fils du Nul, 
& ola aller contre Pesfee , qui le changea en pierre. 

NILIACÜS, 4, #m.Ovin. ? Du Nil d'Ey ypre,qui ha- 

NILOTICUS, 4, #m.San F bite les rives : Nil, qui 
conc:rns le Nil Lalorss Nibiacus. Masx,Habicanc du Nu, 
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Niliader aqua, Pstn. Les eaux du Nil. 

. Niuioznus , #. De la race du Nil. #{C'eft ainfi qu'o 
lit dans le Trefor d'Eftienne ; mais au lieu de Niligena 
Memphitica templa juvenca,on lixLinigera juvenca Ori. 
d. de arte. 37. La décffe Ifis éroic La même que la fille 
d'Inachus, appcllée lo, qui avoir été changée en Genifle, 
& ayant recouvré fa premiere forme , fut honorée en 
Egypte comme une déelfe done les Prêtres étoient revécus 
de lin , au ffibien qu'elle.] 

NILIGS , 3 5, PL. 37. #. Pierre précieufe qui tire fon 
nom du Nil, 

Niioricus, @ Nizoris , édis. Le même que Nitra- 
CUS. Nilorrs tunica Mant.Une unique d'Egypte,du Nil. 

NILÜM. (pour) Niniium. Rien. 

NILÜS, 5. m. Cie. Le Nil , Fieuve de l'Ethiopie , de la 
Nabie & de l'Egypte , prend {a fouree dans l’Abyffinie, & 
fe décharge par fept embouchures dans la mer M:dicer- 
ranée. [grand canal, m. 

NIMBATÜS , 3, #m, PLaur. Orné d'un bandeau. 
Nimbats tam magis eff. 1p. Pæœn. r. 2. Plus elle me paroît … 
coquette & fardée, %e [Quand on avoir le frent trop 
grand, on fe fryoit d'un bar deau garni de cheveux pour 
le faire parofcre plus petit. Ce bandeau s'appelloic nim- 
bus.] Nimbars fignifie use perfonne parée d'une maniere 
trop étudiée , ornée d'une parure affcétée. 

NIMBOSUS , 4 , #m, V 18 ©. Pluvieux. ". qui amene 
de la pluie & des nutes , orageüx. Montes nimbof, PL. 
Des mortagnes coujours couvertes de nuées. Nimbefæ 
bruma, Sat. Hiver pluvieux. 

NIMBUS , mimbi, m. Cic. Pluie foudaine,& qui tom- 
be avec impetuolté , orage. m, ondése. f. Nuée épa.fle. 
Plaut. | Bandeau que les femmes mertoient pour faire pa- 
iofere leur front petit. (C'étoic un défaur en ce temps-là 
d'avoir le front large.) [Cerele lumineux qui environnoir 
la tée des dieux du Paganifme , & celles des Empereurs 
dans les Peimur-s. Serv, 2. Æn. 580. Martial fe (ert de 
mimbus pour marquer un vafe plein de vin. Involuére 
diem nimbs, Vino. Les nues ont dérobé le jour. Nimbws 
hic tibi vina dabit. ManT.14 12. Ce pot vous fournira 
du vin. Nimbum hunc efà tranfiffe lator. Cic. A'f. 10. 
Je luis bien aife que cer orage foie paile fi prompte- 
ment. Femina imminuebant Ep mimbis. ARN. L:s 
femmes retréciffoient leur front avec des bandeletx.s. 

Niumia. Pid. Nimius. 

NIMIE. (adv ) Plawr. Trop, exceffivement , avec cx- 
cès , dans l'excès , outre melure. 

NIMIETAS , ris. F, Col. Trop grande quamuité , 
abondance. f. 

NIMIG. Cie. Trop , avecexcès, baucoup. Le même 
que Nimis. Mais il ne fe mer que devant les comparatifs. 
Nimud mands favus. P 1 à u Tr. Beaucoup mo:ns revêche. 
Nimio plus eum dilige, Cac. Je l'aimcavceexcès , à la fu 
reur. (abl. de nimiwm.) Nimio minis altus puieus vifus 
ft, quèm priës. PLawT.Rud. Le puits m'a femble moins 
profond de beaucoup , qu'auparavant. 

Nimio , omis, Eccz, Nigcon,proche Paris,entre Chail 
Jot & Pal. 

NIMIOPÈRÉ, (adv.) Cie. Trop, avec excès,exec five» 
ment. 

NIMIRÜM. (adv.) Cie, Certainement, (ans doure,c'eft 
àiçavoir , apparemment. Nimirim ad Calendas Juniæs. 
Cic. C'eft à {savoir le premier jour de Juin. Urer melier 
dicetur Orator: N'imirñm qui homo e malier QUINT. 
Lequel eft-ce qu'on appellera meilleur Oraxeur ? Celui 
quieft plus honnête homme. 

NIMIS.{adv.) Cie. Trop, avec excès , exceflivemenr, 
grandement,beaucoup. Svn. Nirmism. | Nimis fe prend 
pour maximè tres fouvent,non feulement dans l'Ecriture= 
Sdiote, mais même dans les Auteurs profanes, Magnws 


nimis, Bass. Tres grand. Palchre mimi, Lo. Tres belle, 
Excelfus 


NIN. NIp: ; 

Excelfus nimi, Bia. Fort élevé. Legiones nimis pulchris 
Armis pradite. PLaUT. Amph, 1.1. 63. Des trouppes qui 
avoient des armes tres belles & magnifiques.] Negaid ni. 
mis. Ter. Rien de trop. [Euripide & Alcée cirent ce 
proverbe qui eft fi ancien , que les Grecs l'ont attribué à 
Apollon , parce qu'ils n'en connoifloient point fon origi- 
ne.] Nimis quèm cupio, PLAUT. Capr. Je fouhaitecxire 
mement, 

NIMIÜM. (adv.) Cie. Trop, avec excès. Inter ni. 
idem Gp parum. Ip. Entre trop & peu. Nimihm dim. Cic. 
Trop longtemps. Nimiüm fape. In. Trop fouvent. 

NIMIÜS , à, #m, Cic. Trop grand, exccffif , imme- 
deré.Nimia relecari oportet. Ink Faut recrancher ce qu'il 
y à de trop. Nimius animi. Liv. Qui a crop de courage, 
quia le cœur trop grand. Nimis civitati potentia. T À c. 
3. 34. Puiffance qui eft à charge, infupporiable au peu- 
ple. Nimins mero Hylaus. Hor. Hylée que l'excès du vin 
metoit en fureur. Nimins fermonts, T À c. Trop grand 
parieur, Quid in honcribus decernendis «fem nimius.Cic. 
Que j'érois trop hib-ral à decerrer les honneurs. Nimias 
delicias facu, PL À UT. Vous vous lailfez tropalier à la 
er Nimius commemorandis qua merutffit, Tac, 4. Hifi. 

contant avec crop de vanité & rrop fouvenc les fervi- 
ces qu'il avoit rendus. Terrer nimins, Bins. Une tres gran- 
de crainte. Noli efe ximius, Ip. Ne tombez poirt dans 
l'excès, Prépter nimiam charitatem [fuam, Bis. À caule 
d= fon extr-me charité pour nous. 

NINGÈRE ,ning3, ninxi. Niger, Ningunt 

NINGUËRE , guo, ninxt, Vin c.? rofarum floribus. 
Luck. Ils répandent une plui: de rofes. 

NinGiTUR. (pal. imperf.)4px/. 1] neige, 

NINGUIDOS, à, #m. À u s.Picin de reige.(r. Nix.) 

Nincuis. Prife, (pro) Nivis. 

NINGUOR nôrir. Aruz. Temps de neige. Ninguorem 
vocamus apud nos. Nous l'aprellous temps de neige. 

NINIVA , Z. ou Nirove, petite Ville & Ab- 

NINIVE dre $ bayc de Fiandres,entre Bru- 
xell:s & Autenarde. 


NINIVE, &:. f. PI, Ninive, Ville d'A fy rie fur le Tigre. 


NINIVITÉÆ, rim. m. pi. Bibl, Les Ninivites, ceux de | 


Ninive 

NINIVITA , 2. F. Qui eft de Nnove. Pid. NinivA. 

Ninœa , a. f. Ecel. Saïnt- Dorat, dans la Calabre, 

Ninos , es, F, Ville de Carie. 

Ninos. Luca, où Ninus , eft la même que Ninive , où 
Jona: al'a précher par ordre du Seigreur. 

Nainus,#. m.J«ff, Nious fiis de Bel, & premier Roi 
des Alfyrins, | 

HOBEUS , à, #m H o r. De Niobé. Preles Niobes, 
1». E:fans d: Niobé. 

NIOLE , és. f. Ovid, Niobé , fille de Tantale, qui fe 
voyant merc de fepe garçons & de {:pt filles,eur l'infolen- 
ce de fe prefsrer à Latose, Cette déeile irritée, fit tuer tous 
fes enfans en même temps. Niobé en fut f afligee, qu'on 
dit qu'elle fur changée en rocher. 

*NIPHATES, #55. m, Pirg. Niphate, nom d'une mor. 
tagne & d'une rivicre dans la grande Arimenie.Cette mon- 
tagne fait une partie du Moni- Mafius, où le Tigre prend 
fa lource, 11 eft toujours couv-rt de ntiges, c'eit ce qui 
lui a donaé fon nom. {n@xs, neige.) Palfufque Niphates. 
Vire. L'Armenies repouflé, Ce Poëte a p:is la montagne 
même pour le POS dans le pays duquel elle fe trouve. 

NIDHE, 6.8 Ouri.N phé,unce ds montagnes de Diane. 

NIPSA , &. ! Nom d'use Ville de Thrace. 

NIPSZÆI , Grmm. im. Ceux le Nipla. 

*NIPTRA , 6r&n, m, pl. Des bains. (Ce mot eft tour 
grec, & vierc de »fxlw, lave.) Ciceron dans {es Tufcula- 
nes, cite une Trag.die de Pacuve qui porvoit ce nom, 

Nina: (acc.) de NIRÉUS , 5. m. Hor. Nirée qui paf- 
foir pour le plus beau de rous ceux qui allerent à la guer- 


re de Troies , éomme Therfite éroir le plus laid. 
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Nis. Feff.(pour) Nomis,commie im{pour):wm.Peurêtie 


que #:5 vient du grec var. 


NISA , &. F, Virg. Nila , femme de Mopfus. fVil!e de 
Giece dirs Horrere, 

NISA À , &.f. Vil'e des Megariens, [pays dont la Capi- 
ta c écoit Andrinople , bâtie par Alexandre. Ce pays étoic 
rerommé à caule ce fes Chevaux. 

NISÆE , és, f. Virg. Nom d'une Nymphe. 

Nisan. Bibl, Nifan , nom du premier mois de l'année 
chez les Hebreux. 

Nissips. (abl.) de NISEIS , ïdis, F. Ouid, Scy!la fille 
de Nius , que Virgile & Ovide difent avoir &.€ chargée 
en 1ocher ; mais ce fut la fille de Phorcus 

NISÏ. {conÿ.) Cie. Si re , à moins que, finon, fi ce n'eft. 
SyN. Sinon. 

Nifi me anime fallit, T 8 R. Si je ne me trompe. Nif 


fe jaétant. C1c. A moins qu'ils ne fe vantent. N4/qwam 


te vidé, mifinune. Tan. J: ne vous ai vû nuliepari, fi ce 
n'eft à prelenc, finon à prelenc. X[ Après une regation, 
#:j5 s'exprime par que.] Nibil aliud n1ff Philumenon vo- 
lo, TR. Je ne veux que Philumene. N:f his, Cire. Ce 
qui n'arrive qu'à ceux, Ni/f quia. Tsr. N:f qued. Cie. 
S1 ce n'eft que. N'f fortè. Lo. Nif fi. PL. Nifi verd. Cac 
À moins que , fi cc n'eft que. x {Les A: ciens Le fervoiene 
quelquefois de n:f, au lieu de fed.] M rer qued fist : nf 
ne persculnm fat à; vifam quid wvelit, PLAUT. Stich, #, 3. 
192. Je fuis furpris de ce que ce pourroit être , ais pour 
cprouver , je vais 1rconnoûcre ce que c'eft. 

Nüisi. (gen.) de N lus. Aigle d: mer, [Tac Vid. Nisus. 

NISIADES , ww. f, pl. Ouid. Femmes ou filles de M+e 
ner appellées à caufe de Nfus qui a regré àMegar: 
cu >icJic. 

NISIBIS , ÿs. f, Eccl, Nifibe, b. Nefbin, Ville de la 
Mecicpotainie dans le Pauriarcat d'Antioche, à prefent 
gros Village dans le Diarbcker fous le Turc , Evéché Ar= 
incuien, N:ftorien. 

Nisiaus. Vid, Niximus. (abl. pl.) de Nixus. 

NISUS , 5. m. Virg. Un Faucon , ua Aigle de mer. 

NISOS , 5. m. Prrg. Effort. (r. Niti.) 

NISÜS, à, #m.T ac. Qui s'eft cforcé,qui s'eft appuyé 
fui. (pare) 

Nusus 557. (3 perf.) G Nitasarun: (3. impeif.) v. 

ITI. 

NITÉDÜLÀ, &. f. Cie. Mulot , efpece de Souris. (n. 

ITERE.) 

NITÉFACÉRÉ , «9, fé, faim. A. Gauu. 18. 17. 
Rendre c'air, rendre ner. Hine 
: NIÎTÉFACTUS , à, wm. Juv. Poli ,gras , pleind'ef- 
cnce, 

NITELAÀ , ä. f. Pl. 8. 57. Mulor. Le mème que Nirs- 
DULA. Solin. Le même que Niro. éclat. m.leauté. f. 

NIÎTELINOS, à, #m. PL. De la couleur de Mulot, S4- 
lix nitelina. Jp, 16. 37, Saule blancharde , ou de couleur 
de Mulot. 

NITELLÀ, 4 f. Marr, Perite parcelle de poudre d'or 
qui {e crouve dans le fable, (R. Nirers.) 

NITENS , énris, S'efforçan. (part.) de Niri, Niro. 

NITENS , éntis, Car. Luilant, brillart. Super niten- 
tes afines.Bi81. Sur des Afnes d'une force & d'une beaute 
finguliere. Ingenium nitens. S tr AT. Un efprit brillant. 
Non valdè nitens eratio. C1c. Un difcouts quin'eft pas 
tout à fait poli , mais qui n'eft pas auffi tour à fait bar- 
bare, Gratis ac nitentibus oculis. Bisz.Avec des yeux pleins 
d'agrémens & d'éclars. Tawrus nitens. V1 RG. Un Tau- 
reau forc gras. Inter culta nitentia, 1p. Daus des veires 
grafles & bien cultivées. (part) v. 

NITERÉ, 5, miss. PLAUT. Etre net, être propre, 
briller ,éclarter.[Cic.Erre poli. Ph, Etre gras & dodu. N - 
tere unguentis, Cac. Etre plein de parfums. I{/orum vides 
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906 NIT. 

qsàm niteatoratio, C1 c. Vous voyez combien leur dif- 
cours eft poli. Niteænr ades. PLaur. Qu: la maifun foit 
bien propre. Undè fic, quafo , nites ? D'où vous vient, je 
vons prie, cet embonpoint ? 

Nirrscens ,entis. PL. (parr.) v. 

NITESCÈRE , fri. Cic. Briller , rrluire, devenir lui. 
faut. lagenio nirefcere Cp doéfrinä ad, Horn. Avoir bsau- 
coup d'efprit & de doétrine. 

NITI , Gr, nisis, ou nixits sum, Cic. S'eorcer,faire 
efforc , câcher ,[ s'appuyer , fe confier. Ni: als. Vino. 
Voler.—anué&orirare. Cic. Se confier fur le crédit —#d se 
peria cé honores. Sax. Tächer d'arriver aux Charges & 
aux Magiftratures, Niti ad fyders. Viro. Ticher de s'é- 
lever jufqu'au cie!.—:" vetiram, Ovip. Se porter à ce qui 
eft défendu. Niri bafta. Ip. Eire appuyé fur une pique. 
Radicibus fais nitiuntur arbore, Cic. Les arb:es fe lou- 
tiennent ur leurs racises, T'elis nitebantur. FRONT: ls 
s'aidoient de leurs javelots, Nititwr conjeétura divinario. 
Cie. On devin: par conjeéture, Tu eris unur, in quo nira- 
tur civitatis falur, Ip. Vous ferez l'unique appui de la Re- 
publique. [On diemiri a iqué re, Cic. Ad aliquid. In. 
In aliquid, Virc. Contra al:quid. C1c.] Plursmi contra 
nituntur, Cic. PluGeurs s'oppofent. Nititur in radicem. 
Paz. Se foutienc fur fa racine, 1n cubitumnixu:.C, Ner. 
Appuye fur le coude, accondé. Niti pari jugo. P 1. ). 
S'eforcer également , travailler chacun également. Cos- 
tra honorcm alicujus niti, Cac. S'oppoler à l'elevacion 
d'ure perfonne. 

NITIEUNDUS , 4, #m. A. G #1 L. Qui fait quelque 
cRort.(r Niri) 

NITIDARE, Ÿ, avi. Cou. Polir , uetroyer, donner Je 

oli, re: dre ner, 

NITIDE. (adv.) PI. Clairement, nettement , propre- 
ment. 

Nairipion , oris. PL. (comp.) 

Niripissimus ; a , “m, Cic: {lup.) de Niripus. 

NITIDICSCÜIE. (adv.) Plaur, Un peu plus propre- 


ment. 

NITIDICSCÜLUÜS, à, im. PLAUT. Pfeud,1.2.84 Un 
peu propre , un peu net. 

NITIDÜS ,à, mm. Vince. Luifant , brillare, clair, 
Hor. Propre, poli, qui a de la propreté, [gras , qua eft 
dans un embenpoint, (R. Nirsres.} Nitida jumenta, C. 
Ner. Des bêces de iommes bien nourries & bien grafes.- 
vacca. Ovip Une Vache vrafle. Vira mitidior, Pi, Une 
vic plus polis. N:ridiore læite. Bac. Plus pures que le lait. 

Norien (ef) pro Nirr Lacr. 

NITIOBRIGES, gum. m.pl. Caf. Peuples de la Gaule 
Celtique & ds: l'Aquitaire, h. le Diocefc d'Agen, dans le 
Gouvernement d: Guienne. 

NITOR , 0 35, m. Ad Her, Lueur, f. brillant. m. (plen- 
deur. f. éclar. m.Cic. Piopreté, netteté, policefle. f. 
Nitor eboris. Pr. L'éclar, la beauté de l'ivoire, Orarionis 

_miter. Cic. L'eclat, la polieffe , la beauté d'un difcours. 
*& Nito: dit moins que Splendor , comme on voit par ce 
pailage de Pline, Splendor hs fine viribus;nitor que verius 
quai jblendor, P1.37 2. Gloire immortelle, 

NITOR , éris. Vil. Nurs. Cic. S'efforcer. 

NÎTRARIZ ('uppl. Terra.) PL. Lieu d'où l'on tire le 
niere. (R NiTRUM.) 

NIÎTRATUS , à, #m, Cor. Mélé de nitre. 

NITRIA, 2. f. Eccl, Niviie, montagne d'Egypte, fanc- 
tifice par de faivrs Arachorctes. [Niria , petite Ville de 
Ja Haute Hongrie , Evêché cës l'an 1000, fous la Mec- 
cropole de Gran. 

NITROSUS, 4, #m. PL. Nitreux , plein de nitre. Ni- 
trofa iqua. Pi, Des eaux pleines de nicre, des eaux nitreu- 
fes. Foutes nitre/f, An. Dis fontaices dont l'eau a un goût 
ds: nitre. 


NITRÜM, 5. n, PI Nice, forte de falpêtre 


NIY. NO. 
que l'on tire de la terre. Ù 

NIVALIS, 4lë, (adj,) Virg. De neige, blane comme 
neige , qui appartient à la neige. (R. Nix.) Nivalia loca. 
PL. D:s lienx où il y a beaucoup de neiges, 

NIVARIUS , à, wm. PL. Qui concerne la neige. Co. 

um nivaritm, Pomp.].C. Ure palloire à paffer la neige. 

NIVATUS, à, mm, Suer. Rafraïchiavec de la neige. 
Nivatz aqua. Pire Eau à la noigs, eau à la glace. Ni- 
vata potiones, S &N. Des breuvages rafraichis avec de la 
RP Ve [Les Anciens büvoient à la neige, & nous à la 
glace] = 

NIVEDÜUNÜOM , 5. n. Ecel, Nyonen Suifle, 

Nivanne, arum.f.ple,y à N:vers, Ville aff-z bone 

NivsRNUM, 6. n. *Sne, Capitale du Niver- 
nois Lur la Nisure vers la Loire, Evêche aës le quatrieme 
li-ce tous ]a M:tropole de Sens. 

NiverNensis , Je. (adj.) Qui eft de Nevers. Nivernen- 
fs ager, Le Nivernois. 

NiverNuM, fi. L: même que Nivsrne , Nivirs. 

Nivs_ (abl.) Nivsm. (ace) de Nix. 

NIVEUS, à, #m, Cic. Dencige. Virg. Blanc.(r. Nix.) 

Nivaria,4.& Nvelle, peuire Ville du Wa- 

NiviGsLLa, 4. ion Brabant , à cinq lieues de 
Biuxelles. Li y aun Chapitre fondé par Sainte G:rerude, 
pour quarante-deux Nbles Chanouxfles, 

NIVOSOs, à, ww. Liv. Plein de neige. Nivofs hyems. 
In Un hiver pendant lequelil nrige beaucoup. Sydus ni 
vefum. ST AT. Une Conitelianion quiamene la neige. 

NIX, iuis. Ê. Cie, De la neige. (à ninxi fubiaïo n. mé 
dux à duxi.) 

Caprtis mives. Ho R. La blancheur des cheveux, la 
vialieffe. Quibus pre cibatu nrucm credunt effe. PL.8. 55. 
À qui ils croiert que Ja neige (ert de nourriturz. 

NIXARI, 5r, atiissmm. Lucr. S'efforcer. (R, NiTi.) 

NiXI ,ormm. m.pl. Fast. Nixis dus, Dieux qui prefi- 
doeut aux accouchemens , ielon l'erreur des Idolacres, 
Nixo5 vocaram. Ovip. J'avois invoqué les dieux qui pre- 
fidoierc aux accouchemens. 

Nixisus.({abl.pl) Vid. Nixus , #4. 

NIXÜRIRE, 59. Non. Faure des efforts de temps en 
temps. | 

NIXUS, à, #m, Cic. Appuyé , foucenu. Nixi aquitate 
veiträ. In, Appuyés (ur votre équicé , fur votre juftice, 
Haflilinixus, Cic. Appuye {ur lon javelor, Nixus in cm 
bitum, C. Nap, Appuye iur ion coude. 

NIXUS, wr. m. Vrrg. Enfantement, m. l'aétion de mer 
tre bas , parlant des bêtes. Ovid. L-s douleurs de l'enfan- 
tement ff Vin. Efurr.m, Nixus Ajtrorum.Cic.Le moy- 
vement des Aftres. 

[N. L. Ces deux lettres des Livres des J. C. fignifiene 
en latinnen liquet, l'affaire n'eft pas claire. Certaine For 
mule dont fe iervoient les Juges quand ils n'étoient point 
certains de ce qu'ils avoient à prononcer , parce que l'af- 
taire dont il s'agiffoit éroie crop embrouiliée , & qu'ils 
avoient befoin d'un plus grand eclairciflemenr. 

NO, #1. Vid. Nas. Cic. Nager. No bis in ponte. Je 
nage deux fois dans la mer. 

NosiLiacuM , f.n. Ecel. Neuilli, nom de lieu. [Le 
Noblat en Limofin. Nobiliacum Atrebatum. Ecc. Saint. 
Vaait d'Arras.—Biturigum. Ecci. Saint-Goncon, près de 
Gien, dans la Beaufle.—Lemavicum. Eccr. Saint-Leorard 
le Noblat.—Pionum. In Nouaillé, Abbaye en Poirou. 

Nosicior , or. Ovip. (comp.) © 

NomilissiMUs, 4, #m, Cic. (fup.) de 

NOBILIS , il. (adj ) Cre, Conru , celebre , fameux, 
renommé, illuftre. fa: Noble, d'une naiflance illuftr:. f 
Celf. Excellent , bon. Nobili loco natus, Cic. De grarde 
qualité. Nobili ante emnes, PL. Le plus efiimé de tous. 
Nobiliffimus pifemm, Ip. Le plus excellent des po ffons. - 
Nobile emplafirum, Caus. Empläure excellente, Nobrie #4 


Ecc. 


NOB. NOC. 
multa fel, Pa. 11. Le ficleft bon pour plufeurs chofes. 
Mi nobiliffémi Principes, Big. C'évoient-là les plus confi- 
derables. Nobiliores eorum. 1. Les plus illuftres d'entre 
eux. Syn. Clarus, illufiris. )}( Ignobilis. 

NOBILITARE, 5, Zu, ätm, Cic. Rendre illuftre , 
rendie celebre , rendre fameux. (r. Nosicis.) 

Nobilitare famam aliquam, L 1 v. Donner vogue à un 
bruit qui coure. Nobilitare patriam. PL. Rendre celebre fa 

atrie. 

NOBILITARI ,5r, ris sim. (pail.) Cic. Etre cele- 
bre , étre illuftre, Hine 

NOBILITAS , ris. F. Cic. Nobleffe , grandeur de la 
naiflance. [excel'ence , Jrepuration , renommée. f. Nobi- 
litate praffantes. Cic. Illulires par leur éloquence. Elo- 
quii nobilitas. Ovip. La (ublimité du difcours. #[Nobi- 
diras (e dit auffi des oifeaux , des poilfons , des fruits, & 
des vins. PL. Nobilitas cochlezrum, PL. 9. Columbarum, 
Picarum, D. 10. Pifcinm. PL. 9. 

NOBÏLITATUS , 4, #m. Cic. Renommé , rendu ce- 
lebre, connu, fignalé. Teftis eft Phalaris, cujus eff prater 
cateros nobilitata crudelitas. Cic. Témoin Phalaris, dont 
la cruauté s'eft fignalée plus que celle des autres Tyrans. 

NOBILITER. {adv.) P/, Exccllemment, noblement , 
d'une maniere illuftre. 

Nosis. (dar, é abl. pl.) d'Eco. Nobis cum. Cic. Avec 
ous. (pour) cm nobis, parce qu'avec les pronoms Ego, 
44 , fus , on met la prépoñtion cum, après. 

Nocsas. (2. fubj.) Nocsmr , Nocemiris. (fur.) 

Nocexpi , Nocenpo, Ovid. ex v. NoceRs , nuire. 

NOCENS , énris. Cic. Nuïfible , préjudiciable , dom- 
mageable , qui apporte du dommage à quelqu'un , per- 
nicieux , fcriminel , coupable, Awrwm nocentius ferro. 
Ov19. L'or eft plus pernicieux que le fer. Mores nocen. 
#iffimi. Quint. Des mœurs tres pernicieules, dépra- 
vÉrs, corrompues. Ml nocentiores , quèm fera fumus. 
PL. 10. 63. Nous fommes beaucoup plus criminels, que 
les béres feroces, 

NÔCENTÉR. (adv.) Pour nuire. Nocenter armatus, 
Cor. Qui porte des armes qui peuvent faire du mal. 

NocsnTion , oris, Ovip. (comp.) € 

NocanrissiMUS ,#, #m. Quinr. (fup.) de Nocsns. 

NOCERE , n5c85, nheñ5, nbciriem, Cic. Nuire, être 
auifible, faire tort. # (Ce verbe gouverne le datif, quoi- 
que Plauce (e foit fervi de l'accufatif.) 

Non licer [ui commodi caus& nocere alteri. Cic. Il n'eft 
pas permis de nuire à un autre pour s'accominoder, No- 
am nocere, Liv, Commertre une fauce, Néhil nocuerit ff, 
Se. Il n'y aura point de mal fi. Nociturs muners. Ovip. 
Des prelens qui feront nuifibles. Umbra nocent frugibus. 
Viro. L'ombre eft nuifible aux fruits dela terre, 

NOCERI , nôcirim eff. (paf.) C 1 c. T'antim noceretur 
hoftibus. Czs. De nuire feulemenc aux ennemis. Nibil iis 
noceri pepe. In. Qu'on ne pouvoir pas leur faire de mal, 
Fruéfibus nullis nocetur, PL. On ne fair aucun tort aux 
fruits. 1pf verd nibil nocitum iri. Cas. Bell. Gall. Qu'on 
ne le maltraitera point dutout ; mais qu'à lui on ne lui fe. 
1oit aucun tort, 

NOCITÜRUÜS , # , #m. Cie. Qui doit nuire. Decliner 
qu: e4,qua nocitura videantur Ip Er qu'il évite les chofes 
auifbles. 

Nocivior , oris. Eccc. Plus nuifible. {comp.) de 


NÔCIVÜS , 4, #m. PL. Nuifible , préjudiciable. Pid. | 


Noxius. u 

NOCTAMBÜLÜS , 5. m. PI. Noftambule , celui qui 
marche en dormant. (R. Nox , :# AMBULAR4.) 

Nocr:, Nocrsm. (abl, cr acc.) Vid. Nox. 

NOCTESCÈRE , /e3,55. Non. Fairenuit , devenir 
obicur. NEA] 

TNOCTICOLOR , 5rir. A. Gaz. 19. 7. Qui a la cou- 
leur de La nuit, qui e& de couleur de auir, 


NOCTIFER , 4, #m, C A 7. Qui amene la nuit. (nr. 
Fsrrs,c Nox.) 

NOCTILÜCÀ, &. f. Aer. La Lune qui éclaire la nuit. 
(R. Lucers.) 

Nocrirucna, 4. FisT. SALMAS. Sie dicitur verctrum, 
quo d noëte pungat. 

NocrisurGium , ë. n.Feff. Le cemps qu'on fe leve 
la nuir. (r. SurcsRs, fe lever.) 

NOCTIVAGUS , 4, #m. Vin c. Quierre & coure la 
nuit, qui va de nuir, Umbra noëivaga. Suar. Les ombres 
de la nuit. 

NOCTIVUS , #, #m, PL a ur. De chouette, de hi- 
bou. Cum noëtruis eculis, Ip. Avec tes yeux de chouette, 

Nocru. (abl.o# adv.) Cre, De nuit, la nuit, pendant 
la nuit, durant la nuit. Die nofuque. Bisu. Le jour & la 
nuit. 

NOCTUÜ, Z f. Cic. Hibou,Chat-huant.m. oïfeau de 
nuic, chouette. f + Cet oïfeau étoit confacré à Minerve, 
& on l'avoit gravé fur la monnoie des Atheniens, C'eft 
peurécre de là qu'eft venu ce proverbe. Noëuam Athenas 
(Luppl. Ferre.) Porter un Hibou à Athenes , comme qui 
diroit porter de l'eau à la riviere. (R. Sie dicitur , quèd 
noltu canar,VARR.) Noëtua volavit. ERAsM. Le hibou à 
voié. Les Grecs croyoient que c'étoit un bon prefage. 
“X{ Pline re. 29. & Solin , dilent qu'il n'y à point de ces 
fortes d'oifeaux dans l'Ifle de Crete.] 

NOCTÜABÜNDUS,#, #m. Cic. Qui va de nuir,qui 
marche de ruit. 

NOCTÜINOS , 4, m. PLaur. De: hibou. Cum nor 
tuinis oculis, Ip. Curc. r. 3.35. Avec des yeux d: hibou. 

TNOCTÜRLABIO M , 5 5, n. Noturlabe, inftrumenc 
pour trouver à route heure de la nuit combien l'étoile du 
Nord eft plus hauee ou plus balle Fr le Pole. 

NOÜCTÜR NINUS , 5. m. Le dieu de la nuit , dort 
Plaute à dit : Credo hâc no&u noëlurninum obdormilfe 
chrium, Je crois que le dieu de La nuit a crop bù cette nuir. . 
+ D'autres Edirions portent , Noéturnum, de noëurnus. 
L'Etoile de Venus, Plaut, Amph. 1.7. 16. 

NOCTÜRNÜM , 5. Eccz. Un Noéturne. (On fous= 
entend Officium.| 

NOCTÜRNUÜS , #, #m, Cie. De nuit , de la nuic, 
Noéturne qui fe faic la nuit. Plaur, Le Vefper, l'écoile du 
foir, qu'on appelle le matin Lucifer. 

Nocusrs, Nocusnaunr:(3.pl. perf.ind.) Nocurisss, 
Ovrd. (perf. inf.) v. Nocsrs. 

NOCÜUS , à, #m, Cic. Nuifible, dommageable. 

Nopa Amis. Ecel, Nonain, riviere qui fe jette dans 
la Loïre , à Cofne. 

NODARÉ, 45, #1, avt, ätüm. Car. Nouer. Nodare 
vites. In. Lier la vigne. (r. Noous.) 

NODARI, dôr, datÿs sum. V1RG. Etre noué. 

Crines nodantur in aurum. V1RG.On noue les cheveux 
avec unetreffe d'or. inc 

NODATIO , onis. f. Vitr. Nœud. Svn. Nodus. 

NODATUS,4, #m, Ovip. Noué. |PI, Plein de nœuds, 
nouenx. 

NODINUS , 5. m. Aug. Le dieu Nodin, qui prefidoic 
aux bleds quand ils commençoient à fe former en nœuds. 
C'étoir la penfée des anciens Romains rapportée par Var= 
ron , que Saint Auguftin cite dans {on Livre, De Civitate 
Der. (R. Nopus.) 

Nopos. (acc.) de Nopus. 

NODOSUÜS , 4, #m.Co 1. Noueux, qui a plufieurs 
nœuds , plein de nœuds. [Æfor. Qui eft fort fubtile poux 
lier & engager. 

Chiragra nodefa, Hon.La goutte qu'on fenr aux join- 
cures de la main. 

NODUÜLÜS , 5. m. PL Un petit nœud. (dim.) de 

NODUS , 3, m. Cie. Unnœud. ". difficulté. f. embar. 
1a5, M. : 

YYyyy5 
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 Æheni nodi, Vira. Des chaînc:. Articulorum nodi. Pr. 
L:s jointures.Nodus crinium.T sr. Une trefle de cheveux. 
Nedum amicitia tollere. Cie. Rompre la liaifon , l'union 
de l'amitié, lien de l'amitié. Maximus in Republicé nodus 
ef. Cic: C'eit un grand obftacle dans une Republique. 
Expedire nodum, Ip. Expedier une affaire, foudre une dif. 
ficulté. Weneri: perrumpere nodes, Luce. Rompre les at- 
achemens d'amour. Nodi wiperei, Ovip. Les replis d'ur 
Serpent. Viralis anima nedi, Luce. L'union du corps & 
de l'ame, Nodwm in feirpo quar:s. Ter. Adel, Vous cher- 
chez des dificulcés à plaifir,où il n'y en a pas, (vous cher 
ch=2 un cœud dansun jonc.) Cælejhis nodus. Cic. In #ra 

‘re. Les Poiflons , Confiellation. 

Nos. Bibl, Noé , Patriarchie que Dieu conferva dans 
l'Arche avec fa femme, les crois fils & es crois brus pour 
repeupler la terre, donc ous les habitans prirent dans le 
de'uge. 

Noiïca,«. Pi, Vill: d'E pagne , dansles Afturies, 

NorcsuM ,i.n, Fejl, Elpsce d'habillement borde de 
pourpre. 

#*NosMa,atfis. n. Qsint, Penfce, fentence. f. (ému ) 

Norma f. C'évoic la fœur de Tubalcaïu, fille de Sella, 
& peuit-fille de Lamech. 

NosrmaGus, si. Ville de Ja Gaule Narbonnoife,b, Nion. 

Norman fils de Bela , & le Chef des Noemanites. 

Nosmanirs, armm, m. Bibl, Les Noemanices , def- 
cendans de Nociman, 

Nos Non, mot que les Anciens difoient au lieu de 
non , au rapport de Nonius. On écric auf Ns NUM. 

Noza,a.f. Nole, petite Ville de Campanie, & du 
Vicariar Romain, dans la Terre de Labour au Royaume 
de Naples, Evêché dès l'an 304, fous la Metropole de 
Naples. 

NozaM,-es,-Ee7. (fur.) v. Nous. Vid. Nouo. 

NoLaNUSs, #, mn. AUS. Quielt de Nole. 

Nousns , entis. LUcAN: (part.) «> Nour. (imper.) v. 

NOLO , nonvis, nonvw.t, noli}, noilë. Cic. N: vou- 
loir pas. (R. Non, €» VoLo.) 

Nole vos ignorare. B18L. Je ne veux point que vous 
ignoriez. Noluit confolari. Ip. N: voulut point recevoir 
« confolation. Nelunt cantare rogats. HoR. Ne veulent 
point chanter quard on les en prie. Si quid laboris ejl, 
nollem. (fuppl. Te deterrere,) S'il vous étoir artivé que:- 
que grand fujer de dép'aifir, je ne vous dirois rien, & je 
ne tâcherois pas de vous en derourner. 

+ Remarçuez que Noli, nolite [uivis d'un infinitif, fe 
craduifent par ne pas , ne point. Contendere nols. H 0 R. 
N: vous opiniätrez pas à difputer. Nolite fieri ficus. Binz. 
Ne devenez pas femblables. Qyæmuis nolente Senatu, 
Lucax, Quoijue malgré le Senar. : | 

Nout, solstetimere. Ne Craignez poim. Noli dire vi- 
num. Ne donner point de vin. Nofire dicere.Ne dites point. 
Noli mentiri, Ne mentez point. Nolwerunt me #udire, 
Biz. N: voulurent point m'écouter. 

Noli me tangere. Elpece de plante,|| efpece de cancer. 

#*NOÜMADES , dm. m. pl. Virg. Les Nomades , peu- 
ples de la Scyihie Européenre,qui me 4er à paître 
ces trouppeaux. ]] y en a auf dans l'Ethiopie, au rap- 
portde Saine Jrrôme. (R. à vigea , pafce.) 

Noa. Pid, Nomas. Unulcere. 

à *NÔMÉÆ , ram. f, pl. l!, Ulceres corrofifs, (R. rie, 
epajco.) | 

RREMARCHE, äräm. m, pl. Gouverneurs ou Sa- 
uraps d’Eg ypte,qui avoient l'Intendance fur des Cantons 
app Îlés Nomarchie ou Nomi. 

NOMARCHIE, arm, f. Prefcéture d'Egypte, qu'on 
apyrelle auf Nomi. 

NOMAS, àdis. f., Mart, La Numidie, Vid. Nu- 
MiDIA 

*NOMAS. L. M, Ulccre malin qui fe forme dans les 


NOM. 
parties glanduleufes de la bouche. (R. vi , depafce, pr. 
m. rireug.] 

*NOME , és. f, PL 32.8. Ulcere corsofif, (reux.) Wid, 
Nomz., 

NOMEN, ins. n. Cic. Nom. m. reputation. f. pretex- 
ce. m, raïlon, caufe, obligation, dette, f.(q. Novimen , vel 
ab creux , rom.) 

Nomins facere. Cic. Emprunter , s'enderter, Expedire 
fua nomina. Ip. Payer fes dettes, Nomins fun: tanquam 
rerum note. Cic. Les noms font comme les figres des cho- 
fes. Nec mihicognatus fuit quifquam ifle nomine, TER. Je 
n'ai jamais eu de parent , qui ait porté ce nom. Nommne 
tue, Cic. De votre part. Feruntwr libri fab nomine cjus, 
Quinr. Ilya des Livres qui portent fon nom. Habcre 
tria nersina. JUv, 5. Avoir trois noms, etre dequalité, 
[parceque ceux qui l'étoient , porioient ordinairement 
trois noms. Pranomen , nomen ,Co:nomen, Queiques-uns 
même cu avoient quatre,comme Publius Cornelius Sc:pie 
Africanus.] Vir magni neminis, Cas. Multi nominis. 
Ho. Qui a bien de la repuration, qui eft illuftre, celebre. 
Nos aliquod nomen geffimus. V 1 RG Nous avons eu quel- 
que reputation. Nullum memorabile nomen in. V1rç. Il 
n'y a point de gloie à. Amicitis nomine. Cic. En vertu de 
l'amitié. Damnari cenjurationis nemine, C 1 c. Etre con- 
dämné, comme coupable d'une conjuration, Hoc #ne no 
mine, Cic: Pour cerce feule raifon. Negligentia romine 
fufbeëlus, Cic. Sufpeit de negligence. @yo nomine! Dia. 
Sous quel tirs: ? à quel ticre?poar qu:ile raifon? Bonwm no 
men, Cic. Un bon payeur, us homme fort folvable, [une 
detre bien affurée. Exigere nomins. 1 D. Se faire payer, 
exiger (es dettes. Optima nomina. Co. Les meilicures 
derces.—malæ, In. De méchantes dertes.—parus.Cic. Leg 
petices dettes, 

Nomina [ua expedire , explicare, Ip. Payer es dettes. 
Pecunis mihi eff sn nominibus, C 1 c. On me doit bien de 
l'argent, j'ai bien des dertes,mon bien eft en Billecs.Nomers 
inditrem eff Ge infannibus. Suir. On donnaà ces cnfans le 
nom de Nommina tranferibere in aisos,Liv.Tranfporter fes 
deces, les mettre fur d'autres perfonnes, les ceder à d'au- 
tres. A me,nominis «jus quod imficiaius effet, diem petivir, 
Cic. M'ayanct nié d'abord ma dette, il m'a depuis deman- 
dé du temps pour ine la payer, Quinéfius sib1 certis nomi= 
nibus grandem pecuniam debuit. Cic, Quinétius vous a dû 
une grande fomme d'argent, pour les raifons marquées 
dans l'aête qui en fut paie. Mulris nominibus. Cic. Pour 
plufieurs raïfons. Æfoneiie & probabili nomine. 1 D. Sous 
un prercxte honnête & [pecieux. Qwo momine? À quel cicie? 
lous quel precexte? en vereu de quoi? 

Nomsn-Jasu. Ecel. Nom-de-Jefus, petite Ville dans 
l'Ile de Cebu, une des Philippines, érigée en Evêché fous 
Manille, par le Pape Paul V. 

NOMENCLATIO, on5s, f. Col. Le nom,la dénomina- 
tion de chaque chofe , le récit des noms. Cir. l’aétion de 
nommer , ou de dire les noms des perfonres à ceux qui 
briguent les Charges. 

NOMENCLATOR, ôrës. m. Cie, Nomenclateur, celui 
qui diloit les noms des perfonnes, à ceux qui étoient oblis 
gés de faire des vilices pour les Charges où ils afpiroienc, 
comme fait à Paris Herpia, qui enfeigne les demeures & les 
noms des p:1fonnes de qualité. 

NOMENCLATURA, à. f. PI. La nomenclature , l'ac< 
tion de nommer, ou de donner le nom, 

NOMENCÜLA TOR, ôris. QUINT. Vid. NoMENcLA= 
TOR. 

NOMENTÜM, fi, n. Liv. Nomente, Ville des Peuples 
Sabins, b. Lamentano, dans l'Erar Ecclefaftique. 

No Mina. (pl.) de Nomsn. Nom. (Cie. les articles 
d'un compte, les dettes, Prd. Nomen. 

Nomina. (imper,) NomiNasar. (imp.}—p1T, (fut.) 
v. NoMiNARs, 


NOM. 

NOMINXLIS , 54%, (adj.) Varr. Qui appartient à un 
nom , qui eft dérivé d'un nom. (R. Nomsn.) Gentiliras 
nominalis. YARR. Tous ceux d'une famille qui portent le 
même nom. Nominales, Les Nominaux , certains Philo- 
fophes, difciples d’un nommé Ocham Cordelier Anglois, 
qui étoit prodigue de noms. 

Nominanpi cafus. À. Gaz. Le nominatif d’un nom, 
ou d'un pronom, Vid, NoMINATIVUS. 

NOMINARÉ, 5, avi, tam. PLaUT. Nommer, appel- 
ler quelqu'un par fon nom. Cie, Nommer , impofer un 
nom à quelque chofe. (r. Noms.) Nominare aliquem 
ad. Er. AD Cic. Nommer quelqu'un à.—sliquem honoris 
cau:4. C 1c. Nommer quelqu'un par fon nom , pour lui 
faire honneur. Cm élle naminajfet arcam. Bisz. Quand 
ileur rommé l'Arche. Qsos & Apoftoles nominauur. Ip. 
Qu'il nomma auf Apôtre. Vid. Nouino. : 

NOMINARI , ür , anis sum, (pafl.) Ov 1 D. Nomimor 
exul.Ip. On m'appelle exilé. Nominor quia leo PH. Parce 
qu'on m'appelle Lion. 

NOMINATIM. (adv.) Cie. Chacun par fon nom, 
nommement, expreffément, en particulier. (R. Noms.) 
Proprias oues vocat nominatim, Big. Il appelle (ss propres 
brebis chacune par leur nom. Exclwdi nominatim aliquo 
honore. Cic. Exte exclus expreflément , nommément , en 
particulier, de quelqu: Charge. Duo quidem nominatim te 

 rego.Cic.r13. Ep. 28. Je vous prie furtout de deux choles. 

NOMINATIO , ônis.f, Cir. L'aétion de nommer , ro- 
mination, f. {Figure de Rhetorique, qui confifte à expri- 
mer les choles par des noms, qui leur foient propres , qui 
kur conviennent, 

Occulta nominatio. Virr. Ua rerme peu connu. Nomi- 
natione m«& eum cooptabo, Cic. Je lui donnerai mon nom, 
pour être reçu dans ce pofte, dans cette compagnie, dans 
ce College d'augures. 

NoMiNATIssiMUS, 4, #m. Brez. Tres celebre, le plus 
renommé. ({up.) de NoMINATUS. 

NOMINATIVOS, 5, ou Le nominatif d'un 

NOMINATIVÜS CASÜS. arr. $ nom. C'eit le pre- 
mier cas des noms, ou des pronoms, ainfi appellé, parce 
sn c'eft celui qui nomme, ou qui fait FL la chofe 

ont il s'agit. Woyez le Peffalant. 

NOMINATOR , orïs. m. Ulp. Celui qui nomme un 
Magiitcac , &e. 

NOMINATÜS, à, sm. Cic. Nommé, {renommeé, qui 
a du renom & de La reputation, qui eft celebre & dans l’ef- 
time. (part. pal.) v. Nominars. Bdellium nominatiffi- 
mum. PL. Bdellion tres renommé, forceftimé. 

NOMINATÜS , #5. m.Varr. Un nom. Sy. Nomen. 

Nominss. (2. iubj.)v. NoMINARS. 

NoMiNITANDUS ,#, #m. LucR. (ger.) de 

NOMINITARE, #5, #1, avi, ätsm. LUcR. Nommer. 

NOMINO, #5, Vid. Nominars. Cic. Nomger, dire 
Je com de quelqu'un, Qwes me nominat? PLAUT. Qui eft- 
ce qu! m'appelle ? 

NOMINOR, 4751205 15m. (pal.)Ovid. Etre appellé. 

*NOMIUS, 35. m. Surnom d'Apollon. Cenom fignifie 
Pañteur. (de rewsis, Paflor, quia fol pafcir omnia.) 

*NOMOPHYLAX, ac3s. Gardien des Loix. (R. reéugs ; 
lex, & Quaut, cuffos.)  Cic:ron & Columelle, écrivent 
cc nom en grec , reusQvrag , legum cuféos. 

*NOMOS. Loi. f. PL. 5. 9. Prefeure,fatrapie.f. gou 
vernemeut. ", [cercaine maniere de chanter. # Ce mor 
eft cout à fair wrec, reper. 

NOMOTHET À, ou Legiflateur, m, rousdims. (R. 

NOMO L'HÉTES,&. m, S repos, Loi, & nmu, écablir. 
q:. d. icgifer.) 

NO N. (adverbe qui ie.) Cic. Nan, ne, pas, point. 

Non admodum, Cic. Pas beaucoup. Non din. PLaur. 
Pas longtemps. vquidem. Cic. Non certes —pridem. PL. 


Depuis peu, 1 v’y à pas longtemps, minime, Cic.—minie 




















ginta natus Mafiyniffa.Cic. Maffyni 


NON. s0s 


mèm. VARR. Beaucoup, foic. Now alie modo quäm. DL. 
De même maniere que.—clam me ef. Ter. Cela ne m'e ft 
pas caché, j: (çai cela. Non continud, fi me in ficcarioru#s 
gregem contuls, [um ficcarius. Cic. Pour m'êcre mis dans 
la compagnie des aflaffins,il ne s'enfuic pas pour cela,que 
j° Lois un affaffin, Eff dr non. Bis. Le oui & le non. EJ 
sf, non non. 1. Cela ef, cela n'eft point, Non nemo. Cie. 
Quelqu'un. Non mediocris, non parvns. To. Grand, None 
sta multum, Cac. non ita multo. Liv. Pas beaucoup, peu 
Non parium, non paulüm, non paucà. Cic. Beaucoup. 


% Non, e prend quelquefois pour Ne, fuivi du [ub« 
jonétif. Nen vivam. PLAUT. Q 1e je ne vive point, que je 


ne fois point envie. [Cependant Q tintilien,r.s. dit que ce 
feroit un folecifime de mettre son feceris , pour ne feceris.] 


Non modo, non folum. C 1 c. Non feulement. € [Quoi- 


a non modo, non folum , (e metcenc à la premiere partie 


< la phrafe, Pline l'a mis plufiturs fois à la feconde. Lib. 


5.0.1 &l G.c.19.l.15.9 l.16.40, 6e. Ciceron même 
s'en cit ferwi pour Ne dwm.] Nihil habui, non modo mul- 


tums Cic. Je n'ai rieneu, bien loin d'avoir eu beaucoup 


de chofes, 


Nec non. Cox. (pour Nec.) Er. Vid. Nsc. - 

Non quit, PL. 7.15. Ne peut pas, Non fcire. PL.35 (pro 
Nefcire.) N: fçavoir pas. Quod manum ille non fciret de . 
tabula tollere, Vi. 35, re. s 

Nona. Vid, Nonus. 

Non, &. f. Ecel, Nona, petite Ville, mais affez bonne 
de la Dalmatie fur la Côte, Evêché fous Spalatro , en 
l'année 582. 

NONACRIS , 55, f, Witr. Ville d’Arcadie, dans le Pclo< 
pounele. 

NONÆ, ärsm. f. pl. Cic. Les Nones, feptiéme jour des 
mois de Mars, Mai , Juillet & Oétobre , & le cinquième 
de cous les autres mois de l'année, (ainfi app-llé , parce 
que c'eft le neuviéme jour avant les Ides. VARR. 4 n0- 
vem, novenus, Cp nonus.) Nora quintans. V ARR. Les 
Nones qui arrivent les cinquiémes jours des mois,excepré 
les mois de Mars , Mai, Juiiler & Octobre , dans lefquels 


elles arrivent le fepriéme ; c’eft pourquoi on les appelle 
Nona feprimans, VarR. Nona nupriis inbabiles elfe di. 


xerunt, Macr. On dit qu'il eft défendu de fe marier le 


jour des Nones. 


NONÆ, #rum. Ecc. Nenes, c'eft une des petites 
Heures qu'on doit récicer après Sexe , [ur les crois heu« 


res après midi. 


NONAGENZARIUS, à. PL. Le quatre-vingt-dixiémes 


La quaure-viigr-dixiéme partie. (R. NoONaGINTA.) 


NONAGENARIUS, à. Susr. Qui a quatre-vingt- 


dix ans , nonagenaire, Et Sara nonagenaria pariet, BiBL, 


Et Sara enfantera à l'âge de quatre-vingt-dix ans. 
NONAGESIMUS, à, wm.Cic.Quatre-vingt-dixiéme, 
NONAGIES. {(adv.) Cir. Quatre-vingt-dix fois. 
NONAGINT À. Cie, Quatre-vingr-dix. Annos nona« 

if à l'âge de quatre- 
vingi-dix ans. Nonaginta duo, quinque, fex, oëto, nouem, 

Biss. Quatre-vingt-douze,quatre-vingt-quinze,quatre- 

vingr-i-ise,quatte-vingt-dixhuit,quatre-vingt-dixneuf, 
NONANCULS, 4. Ecez. Nonandole, Abbaye en Italie, 
NONARIZ, &. F. Perf. Un femme débauchée, qui ou- 

vroit la porte de fa mailon à la neuviéme heure du jour, 
commençant le jour à fix heures du matin. 
NONDUÜM. (adv.) Cie. Pas encore. 
NONGENTI,4, 4. Cic. Neuf cens. ci ju 
NONIGENTI, 4, 4, VARR. $ anmi-Cic. N:uf cens 
ans. Nongentifudices, PL. Les neuf en Je pp 
NONINGENTIES. (adv.) Virr. Neuf cens fois. 
NonNNARUM-MONS , onfis. Eccz. Nomberg, à Salrz= 
bou:g. Nonnærum Forte, In. No: fort , à Meaux. 
NONNATICUM, i. n. Eccl. Nonranque, Abbaye 
de Filles, au Diocefe de Vabres. [Ce n'eft pas Nonangue, 
XY}}7 1j 


NOS. NOT. : 

le fçauroïs-je pas ? oui. Locum noui mbi fit. T sn: Je 

fçai bien où il eft. 

NOSCI, nofcbr, nors sum. (pafl.) Cic. Ouwid, Etre 
connu. Qyod nefci poffit. Cie. Qu'on puille connoître. 

NOSCITABUNDUS , 4, #m. À. Gsz. Qui recon- 
noît. Leo tanquarm nofcitabundus ad hominem accedit, 
Ip. Le Lion s’approcha de lui, comme s'il l'eût reconnu. 

NosciTANDUS , #, mm, À. GaLL. ex v. 

NOSCITARE, #9, avr, atum. Cat. PLAUT. Connoi- 
tre, reconnoîcre, (R- Noscars.) 

NOSMÉT. Plaur. Nous-mêmes. Vid. MT. 

Noimetipfi. Cie. Nous-mêmes. (On decline mes, & ip/5.) 
Nofmaetipfi inter nos conjunétiores , quâm adhuc fuimis, 
Cie. Soyons nous-mêmes plus unis entre nous , que nous 
ne l'avons été jufqu'ici. 

+NOSOCOMIOM, 35. n.Maladrerie.f. Hotel. Dieu.m. 
Lazarer.m. (R. véves , maladie.) 

*NOSODOCHIUM , 35. n. Le même. Hôtel-Dieu , 
Maifon de Dieu , Hôpital où l'on reçoit les malades. (R. 
vées , us. Recevoir.) 

Nosss, (pour) Novrsss. (perf. inf.) Nossar , (pour) 
Novwissar. (plufp. {ubj.) v. Noscers, 

NOSTÉR , trä, mm, Cic. Notre, lendtre , la nôtre, 
nos , qui eft à nous, qui nous appartient, Ter. De notre 
Pays, de notre Ville. Pirg. Qui nous eft favorable. Sin: x 
hr 4 Tsr. Notre vieillard , notre bon homme. Noffræ 
omnis lis eff. P L AU T. Nous avons gagné notr: procès , 
l'affiire cit à nous. Arbores nofira. Vinc. Les arbres qui 
croiffenc dans nos terres, dans notre pays , nos arbres. 
Noftrapte eulpä. Ten. Par noure faute. 

Nosri. Ter. (pour) Novisr1.]e fçai.(perf.}v. Noscsns. 
Nosrran'. Ter. (pour) NostRa Na. | 
NOSTRAS, äfis. Cic. D: notre pays. Neffratia ver. 

ba, 1n. Des mots propres de la langu= de notre p:ys. 

Noftrates Phulofeph:, Cac. Philofophes de notre fiecle. 

K[(Plinea dit mojfrate au neutre , comme fi noffras ne fe 

dit que du mafeulin & du feminin, & nofare pour le neu- 

tre, ce qui pourroit bien évre ; car moffratia qui eft dans 

Ciceron , peut aufliudt ver de noffrate , que de noffras.] 

Tertium genus noffrate vocant. PL. 16. 14. 

NOTA , 4. f. Cie. Marque. f. chiffre. m. abbreviation. 
f. une note de Mufique. Cire. [Cenfure , correction , criti- 
que, infamie. Pirg. Tache. f. [Cic. Caraétere. m. FL. Le 
cuin , ou la marque du coin du Souverain imprimé fur la 
monnoie. [Hyxa. D'ftinétion , counoilfance. f. De meliore 
notä. Az Cic. De bonne manicre,de la meilleure maniere. 
Notam inurere, In. Noter d'infamie, Vilioris nota. Co 1, 
D'une efpece forr commune. Netis fcribere. Mop. J.C. 
Ecrire par abbreviations. Nota falutis é mertis. CiLs. 
Des figres de fancé & de mort. Nora falerni. H OR.I. 
Satyr. 10. Le vin de Falerne. Creffa notæ. Da vin de Cre- 
te. (Vid. Hanrp, PL. 2. 1.p. 126. 127.) Fabella talis 
bominum difternit netas, Pa. Ceite fable difcerne les mar- 
ques des hommes. à, e. apprend à difceruer & à remarquer 
les hommes. Note feverioris homines. Parr. Des gens ri- 
vides. Ex hâc nor litteratorum eff. In. Il cft de certe 
cfpece de gens lertrés. Verborwm nous. S in. Par abbre. 
viacions. Ex hét noté eff. Per. Elle eft de certe humeur. 
Vir wrbanioris nota. 1n, Un homme d'une extreme poli- 
telle , qui fgair parfaitement le monde. Nora ulrima mais. 
Prop.r. eleg.6.23. Lilez. Lacrymis ultima nota meis, C'eft 
le dernier fouhait que j'ai fait , cour baigné de larmes. 

Nora. R:marquez, marquez. (imper.) v. Notars. 

Noramzion ,oris. San. (comp.) de 

NÔTABILIS , #48. (adj.) Cic. Notable, remarquable, 
infigne. Col, Yifble , aile à remarquer: Quint. Qui me- 
rite d'écre repris. Cic. Excraordinaire, furprenant, grand, 
confiderable. Conffantis notabilis. T Ac. Une couftance 
extraordinaire. Cades notabilier. Ln. Un plus grand ear- 


nage, Norabilis tempetas, Vue grande tempête, 


#10 NOR. | 
comme ileft marqué dans le Pouillé imprimé en 1671.] 

NONNE ? Ter. N'efl-ce pas ? Nonne animaduertis ? 
Cic. Ne voyez-vous pas ? Nonne oportuir ? Ter. Ne fal- 
loic-il pas ? Nonne? Cic, Cela n'eft-il pas ? n'eft-ce pas ? 

NONNIHIL. Cie. Un peu. HO Crc. 
Cela me couche un peu , je fuis un.peu touché. 
NoxniH1L10 4/fimandum,Cic.Qu'on doit un peu eftimer. 

NONNÜLLÜS, à, #m, Cic. Quelque. Nennullus bo. 
nos, MaRT. Quelque honneur. Nonnullé in re, Cic. En 
quelque chofe. Nonnwlli, Ip. Quelques-uns. 

NONNUNQUAM. (adv.) Cie. Quelquefois. 

NONNÜSQUAM. (adverbe de lieu.) PL, En quelque 
lieu ,quelque part , en quelque endroit. 

Nonocoz. Feft. Papilla qua ex faucibus caprarum 
pendent. 

Nonuxciuu, fi. n. Feff. Piece de monnoie valant reuf 
onces. Syn. Nonuffis. 

NONUS,2,#m. Ho r. Neuviéme. (q. Novenss à 
novem.) Noms decima. Bigc. La dixneuviéme. Nonus de- 
cimus, T Ac. Le dixreuviéme, 

NONÜSSIS, ir. m. Varr, Piece de monnoie Romaine, 
Vaälant neuf ais. 

Noam ,-A5 ,-AT. Virg. Je fçavois. (plufp. ind.) pour 
Novsran.v. Noscers ,nofre, - 

Norpovicum, . n.Ecel, Norwik, bonne Ville dans le 
Comté de Norforik en Anglecerre , Evéché fous la Me- 
tropole de Canrorberi , l'an 1087. 

NORICÜM , 5. n. Norique , Region de l'Europe quia 
Fait partie de l'Illyrie Occidertale, b. ure partie des Cer- 
cles d'Autriche & de Baviere ,en Allemagne. 

NORICUS , à, #m. Hor. De Norique, 

Enfis Norieus. Hor. Ure épée faite de fin acier, qu'on 
apportoit de Norique Province d'Illyrie , où 11 y avoic 
d'excellentes mines d'acier. 

Noricorum-Mons. Ecel, Nuremberg , Ville d'Alle- 
magne , en Franconie, 

NoniM. (pour) Novsrim. (perf. fubj.) x. Noscers. 

NorimsinRca, 4. Nuremberg.Vid. Noniconum-Moxs. 
.. NORMA, &. f. Virr. Equerte. f. outil d'ouvrier pour 
regler les ouvrages. m. C1 c. Regle. f. ce qui peur fervir 
d'idée & de modele. Ad normam rationis, Cic. Selon Ja 
railon. Norma lequendi. Hor, La regle du langage. 4d 
normam G libellam. Ps. A l'équerre & au niveau. 

NORMALIS, SE. (adj.) Qwyinr. Fair à l'équerre. Nor 
malis angulus, Ip. Un angle droit. 

NORMANNIX , £. f. Normandie , Province de Fran- 
ce, dont la Capitale eft Rouen. 

NORMANNUS , 4, #m, Normand , de Normandie 

NORMATUS , à, #m, Ad perpendiculum., Co. Fait 
avec l'équerre, dreffé avec l'équerre. 

NORTHUSIA , à. f. Eccl, Nordhaufen , Monaftere 
en Thuringe. 

NORVEGIA » à. f, La Norwege , Royaume d'Europe 
qui appartient au Roi de Danremarck. 

Nokuxr. Ovid. (pour) NoysrUNT. (3. pl. perf.) v. 
Noscsrs. 

Nos.(gen.) NosTrRuM, ox Nosrar. (dar.) Noms. Cie. 
te (p1) d'Eco. ’ RER 

OSCENDUS , 4, #m, Cic. Qu'il faut connoître. ex y. 

NOSCÈRE, /c3, nous, nürmm, Cic. Conroître, pené. 
trer, concevoir , fçavoir, Pores.ne nofcere ? HoR. Pou- 
vez-vous connoiere? 4 [On dit à l'infinitif neffe, ( pour) 
nov.ffi & le prererit fe traduit fouvent par le prefent 
Noffe laboro, In. Je fuis curieux de fçavoir. Herbas noffe. 
STaT, Connoitre les fimples.] Artem hanc noverat.Ovi. 
11 fçavoit parfaitement cet are là. Noffi caters. Cic. 
Vous {çavez le refte. Norwnt fideles, Ecez. Les Fideler 
ke fçavenc. Noffin'. (pour) Nouvifli net Tan. Sçavez- 
vous? vous entendez bien. Nofhin” porticum ? quid ni ne- 
verimt Tan. Savez-vous çe portique ? pourquoi ne 


























: NOT. 
NOTABILITÉR. {adv.) P!. Z. Notablement, extra- 


Ordinairement , confiderablement, Turbans netabilins. 


Tac. 1. Hiff. s5. Se montrant plus turbulent. 

NÜTANDUS, 4, #m, Cic. Remarquable , ccnfde 
rable. Avr, Qui eft à remarquer , qu'on doit remarquer. 
Notandi [uns morer. Ip. Il faut remarquer les mœurs. 

NÜTANS » ms, Ovip. (part.) v. 

NÔTARE, 15, avi, âtum. C1 c. Marquer , faire une 
marque, [defigner, [remarquer , oblerver, [blâmer, re- 
pe: cenfurer , critiquer. [Ovid. Imprimer, Quins, 

fer d'abbreviations. (r. Nora.) Syo. Obfervare, ani- 
Madvuertire, 

Notare aliquem aliqué re. Cic. Blâmer, cenfurer quel- 
qu'un de que!que chofe.—#liquid ab alio, Liv. Diftinguer 
quelque chofe d'avec une autre.-carbone. P x Rs. D:{ap- 


Prouver.—creté.Ip. Approuver. #{Parce que les Anciens 


marquoient de blanc ce qu'ils eftimoient , & de noir , les 
chofes dont ils avoient averfon.) Notsre mans. O v 1 D. 
Marquer avec la main.—mente, ]p. Graver dans (on ef- 
PIC. —1n perperuum, C 1e. DiFamer pour toujours.—ors- 
#oñem. Tp Orner us difcours. Norarunt hoc Annales. PL. 
Cela eft écric dans MHiftoire. Nora locum. Binc. Remar- 
quez | endroit. AÆfnc notate. Ip. Notez-le , dénoncez-le. 

NÔTARI , br, Srits sum. (pall.) Cic. Nofari infamid. 
Uir._Etre noté d'infamie. 

NÔTARIOS , 35. m. P/.J. Ecrivain , qui écrit fous 
quelju'un,un Copifte. #. MaRT. Qui écrit par abbrevia- 
tions & par chiffres, [un Notaire. 

D TaRU (pour) NoTAVsRUNT. (3. perf.) v. No- 
LE. | 
Norastt. (pour) Noravisri. (2. perf.) v. Norars. 

NÔTATIO, Guÿs. f. Cic. _. ia à > remarque, 
obfervation , écymologie d'un mor. f: Noratio DENT 
Cic. Reprehenfion, note du Cenfeur , punition , châti- 
ment qu'ordonnoic le Cenfeur.—cirewlorsm qui in Spherd 

June. HyG. Cosnoiffance des cercles de la Sphere, 

Norarion or. An Han. (comp.) & 

Norariss1MUs, # , wm, Cic. ({up.) ds Norarus. 

TNÔTATOR , ôrir. m. Celui qui remarque, un pi- 
Queur , un Gauffieur. : 

P NOTATUS » à , #m. Cie. Marqué , remarqué, ob- 
Erve. Cie, Noxé, deligné. Scclere #c furore notatur. Cic. 
Flétri, noté pour fon crim: & pour {a Fureur. Infamié 
#0t4t#s. Cic. Connu pour fon intamie. U'p. Noté d'infa- 
mie. Igromin:#. Ip Deshonoré , noté d'infamie. Nora. 
tiffmus omninm fcelerum libidinumque maculis, Cic. Fa- 
meux pour tous fes crimes & pour toutes fes débauches. 
Nofaror fmilisudo, Ab Hir. Reffemblance plus grande. 
Nofata caffris via. Cic. On avoir marqué le chemin du 
Camp, on l'avoit cracé. Domss indigne nofata, Liv. Une 
famille flécrie. Charra norsta meis digitis,. Ovin. Papier 
écrit de ma maiv, 1rdeluir fe notatam. In. Elle fur morti- 
fice d'avoir été defignée. 

Noravi sit. (perf) v. Norars. 

NOTESCÈRE , /c5. Carus. (Le compolé de ce verbe 
eft plus en ufage. Vid. INnoTssc&Re.) ©1074 modo noc. 
fium fuarum ingenis notefcerent ? Tac. Comment fes 
plaifirs les plus (ecrers s’étoient pà découvrir ? qui avoir 
pü divulgner es plaifirs ? 

NOTHUS, 5. m. Virg. Bâtard , qui n'eft pas legitime 
SxnN, Spurius, 

NOTHUS ,4, mm, PL. Bitard , qui n'eft pas de la 
meilleure efpece, Carul. Etranger, Warr, Extraordinaire. 
Lumen nothum. Ip. Lumiere Etrangcre, Mulier natha 
CaruL. Femme bitarde, 

NOTI , orwm, Horn. Ceux de notre connoiffance, id. 
Norus. 

NOTL. Virg. Les vents. Vid, Norus- 

Noria,4, f, PI, Sorte de perle qui combe avec la 
pluie, 





de NOT, CAE 
NOTIFICÆARE ,5, ur, armm, Oyip. Donner à con- 
noire, notifier , faireconnoîrre. Finc 
NOTIFICATIO , ons, f. Dig. (D. A.) Notification.f. 
NOTIFICATOR , &ris. m, Cod. Celui qui rotife. 
NOTIO, ônïs. F. PI. Notion de quelque chofe. f. idée, 
Cie. Faculté d'entendre , de concevoir quelque chofe , 


conno:ffance , intelligence. f. Liv. Le droir de connoître 
de quelque chole. m. la jurifdiétion. f. (r. NoscsRs.) 


Tradere notionem alicujus rei. PL. Donner une idée, 


use norion de quelque chofe.#e[ Dans les Livres de Dioic, 
notio e prend & pour cognitio, & pour jurifdiétio. Dia. 
Lib. jo 16.1. pp. Mais notio s'étend plus loin que cognirie 
& jurifdiéfio. Ip. Lib. 42.1. 5.) 


Norion , oris. ViRG. (comp.) 
Norissimus , #, wm. Cic. ([up.) de Norus. 
NOTITIX , &.f, Crc. Connoiffance , intelligence. f. 


Poft acceptam notitiam veritatis. Biss Après avoir reçû 
la connoiffance de la verité. Habere in noritiä aliquid. 
Îo. Habere noritiam alicujus reiQuinT. Connoître quel- 
” chole, Venire in notitiam alicui. Ovin. Commencer 


être connu de quelqu'un. 
NOTITIES ,65. f. Vitr. Le même que NortiTia. 
*NOÔTIUS, 4, #m, Hyc: Meridional. (R. rés , vent 


du midi.) Norium mare, Pi. Parvie de la mer Medicerra- 
née, qui eft eere la mer de Ligurie & celle de Sicile. No= 
tins po'us, Hyo. Le Pole Antarétique. 


Noro. (abl.) de Norus. - 

NÔTO , r. Vid. Norans » marquer , defigner. 

Norox. PI. (acc.) de Noros, i. Le vent du Midi. Vid. 
AusTer. VPid. NoTUs. 

NOÔTOR , dris, atis sim. (pafl.) Cic. Vid. Norant. 

NOTOR , 8 fs. m. Sen. Qui connoît quelqu’un,ou qui 


le faicconnoî:r=. Petr. Vid. Orricrosus. 


NOTORIX, 4. f. Paul. J. C. L'aétionde découvrir un 


crime , dénonciation d'un crime, f. Trassie. Une Lettre 
par laquelle on fait connoî:re quelque chofe. Falfs noro— 
ris, AruL Fauffe accufation. 


NOTORIUS , à, #m. Die. Notoire , connu de cout le 


more. 


Nora , #. Ecet. Noëre , riviere d'Angoümois. 
NOTUS , à, #m, Cic. Connu. Plaur. Qui connoît, 


qui fçair. 


Nutis pradicæ. PLAuT. Vous parlez à des gens qui [ç2« 
vent vres bien ce que vous leur dices. Noriffimi inter fe. 
Liv. Les gens qui fe connoiffenc parfaitement les uns les 
aucres. Vid, Norz. Erf eff ignotus , notu' ff, Sinon : notus, 


ignotiffimu:, PLAUT. Bud. (Si c'eft un arbitre équicable,) 
quoique je ne le connoiffe pas , c'eft comme fi je le con- 
noillois : & s'il n'a point d'équité , j'awrois beau le con- 


noîcre , il feroit pour moi comme le plus inconnu. Omnes 


not: me aique amici deferunt. T x R. Tous ceux qui me 
cornoiffent , cous mes amis m'abandonnent. Norss omni- 


bus smprobitate @ witiis. Cic. Un homme connu de tout 
le monde par fa méchanceté & par fes crimes. 

NOTUÜS , 5, m. Virg. Le vent du Midi. (R. rever.) 

Nora. Vid, Novus. 

Nora Ecczisia.Ecel. Neuvelife,au Diocefe deRheims. 

NovacsLLa , 4. Ecce. Saint-Avol, en Lorraine, 

NOVACÜLA , Z. f. Cie. Un raloir. Col. Toute forte de 
coüteaux. 

NOYALIA. (fuppl. Arva.) Vire. Champ qu'on laiffe 
repoler une année , & qu'on ferme une autre, des jacheres, 

Novalss ager. Van. Terra. Dic. Le même. ‘ [No- 
valis ager eft qui intermittitur, contrà reftibilis,qwsi quor. 
quet annis reféitmisur ac referitur. VARR. L. 4. L. L, Nou 
sale eff quod alternis annis feritur. PL. 18. 19. Mais Ser- 
vius eft d'un fentiment cour oppofe. Novalia. i. €, noux 
sura qua per fingulos annos novantur per femima. Ssry. 
1. Eci. ga. Mais il n'y a que Servius qui foit de cette opi- 
nion ; car outre VariOn & Pline, Feftus dir, novalis ager 
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nova reliélus femins, & le Jurifconfulre Gaïus, lib, so. tit. 
16. , 30. Novalis eff terra pracifa, qua anno ceffavit, If- 
dore dit que c’eft une terre nouvellement défrichée, ou 
qui fe repole d'année en année pour reprendre de nou. 
velles forces ; & ilajoure,nevalis enim femel cum fruëtu 
érant, Gp femel vacua.] C'eft de là qu'eft venu notre mot 
de novale , qui s'étend même à des terres défrichées de- 
puis dix ans. Tonfa nouales, V1RG. 1. Georg. 71. Terres 
qu'on a moiffonnées, où l’on a fai la recolre. 

NovanDys , #, mm. Cic. Ovip. ex y. 

NOv 0, avi, ätüm, Vi1rG. Renouveller , Jinno- 
ver , changer , remuer , faire des nouveautés. | Dig. Fai. 
re une novation , changer une ancienne obligation en une 
autre ,enforte que la premierene (ubfife plus. 

Novar. Celf. Ilarrive du changement. 

NOVARI, dr, avis sim. (paff.) Sall. 

Novarna,4. f. Ecel. Novarre, Ville affez jolie de 
Ligurie & du Vicariat Jtalique dans le Milarés, Evêché 
fous Milan dès le quatriéme fiecle. 

; NOVATIO >» onis, f. Cod, Novation , changement 
d'une obligation en une autre,enforte que la premiere foit 
Étcinre. 

NOVATÜR , ôris, m. Novareur » qui renouvelle. No- 
vator vtrberum, A. Gsi. Qui renouvelle les mots , qui 
£e fert de mots anciens. C'eft ainfi que Sallufte eft appellé 
dans Aulu- Gelle, r. 15. 

NOVATRIX, sis, f. Ovid, Qui renouvelle les chofes. 

NOÔVATÜS, 4, #m, Ovip. Renouvellé , changé. 
(parc. pal.) v. Novars. : 

Vox C facies novata ef. Ovin. Son vifage & fa voix 
Jui ont changé—obligatio, ]. C. Obligation changée en 
une nouvelle obligation, enforte que la premiere foir 
éteinte. Nouata verbs. Cic. Des mots nouveaux. 

NOVE. (adv.) Plaur, D'une maniere nouvelle. Neqwid 
noué dicamus. Ab Han. Afin de re rien dire qui fente la 
nouveauté. Sed veflita , ornata, ut lepidè , ut concinnè, 
#t nouè. PLAUT. Mais qu'elle étoit bien vêtue , admira- 
blement parée, & rout à faic à la mode, 

NOYELLARÉ , 5,avi, ätüm, Sust. Planter de nou- 
velles vignes, ou défricher les cham ps. 

NOVELLETÜM , 5. n. Dig. Une vigne nouvellement 
plantée. 

NovsruiTas. Vid. Noviras. 

NOVELLÜS , à, #m. Vire Nouveau, jeune,nouvel, 
(R. Novus.) Novelli Aquileienfes, Liv. Ceux de la nou- 
velle Colonie d'Aquilée. Nevelle arbores. Cic. De j-unes 
arbres. Censum novellis ovibus, B 182. Pour cent jeunes 
bicbis, Sicut novelle olivarum. Ip. Comme de junes oli- 
viers. 

Novsm. (indec.) Cie. N:uf, Derem € novem, B181. 
Dixneuf. Sexaginta novem. Ip. Soixante-neuf. Relinquir 
nonaginta novem. Bigs laïfle les quatre. vingt-dixueuf 

- autres. 

Novem-Fonrss.Ecrl. N:ufons, Abbaye près de Saint. 
Pourçain , en Auvergne. 

NOVEMBER, bris. m. Cic. Le mois de Novembre, 
le neuviéme mois. Les Romains commengçoient l'année au 
mois de Maïs. (On fous-entend Menfis, mois.) 

NovEMPOPULANA , 4. & ? LaNovempopulanie,main- 

NoysMPOPULON1A , 4, f. S tenant la Gafcogne. On l'a 
aicfi appzllée en latin,à caule des reuf peuples qui la com- 
pofoient. Ces peuples écoient, Vafates, Datii, Benearni, 
Aufci, Convena, Conforani, Bigerrones , Tarbelli, cd 
Elufutes. (Cerealis.) | 

NOVENARIUS , à, #m. De neuf, Novenarins nume- 
vus. Pi. Le nombre de neuf. Novenaria regula. VARR.La 
neuviéme Regie. 

NOVENDIALIS , 4lË. (adj.) De neuf jours. Noven- 
diales ferie. Cic. Des vacatiors qui duroient neuf jours. 
Novendiale [acrum [ufceptum eff. Liv. On à offer le Sa- 
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trifice qu'ona aééoutumé d'offrir le neuviére jour après 
la mort. 

K[Novendialia [acra de novendiales ferie, éroient de 
deux lortes : les uns fe faifoienc le neuviéme jour après la 
mort de quelqu'un , dont on celebroïc les funerailles. Les 
autres fe faifoient pour expier quelque prodige , & du- 
roient neuf jours ; & c'eft dans ce fecond fens qu'il faut 
entendre Feftus. 

+NOVENDIGM , #5. n, D. A. Une neuvaine, l'efpace 
de neuf jours. . 

NOVENI , &, 4. Liv. De neuf, qui conc-rrie le nom= 
bre de neuf. Anni noveni. Ovip. Neuf ans. € [On ne fe 
(ere gueres de ce mor latin , que quand il y a une diftri- 
butior.] 

NovsRAM,-AS,-AT. (plufp.) v. Noscers. 

NOYERCA , &.f. Cie. Ure marätre, bellemere, la 
femme de mon pere, Quibus umbra noverca eff. PL. Les 
chofes aufquelles l'ombreeft nuifible. 

NOÔVERCALIS , &lë. (adj ) Sen. Tr. D: marâtre. 

Novers. Ovid. (3. pl. perf.) v. Noscsrs. 

NOVESIOM, 5. n. Tac. Nuys, Ville d'Allemagne fur 
le Rhein, près de Cologne. . 

Novi,-1sr1,-17. (perf) v. Noscars. 

Novi. Vid, Novus. 

Novisurcum,i.n, Ecel. N'urbourg , Ville de Baviere. 

Novisurous ,é. m. Eccl, N ubourg , en Brifgau. 


NOVIES. (adv.) Parr, Neuf fois, Styx nou'es interfne 


fa. Vino. Le Sryx qui fait neuf fois le rour. Ter newies, 
PL. :0.#. Vinge-fept fois. ; 

Novicantunm, ti. n. Erel. Nogent , nom de plufieurs 
lieux.—s# pontem vibrm. Ip. Saint-Cloud, près de Paris. 
Eremberti, ou Regis. Eccr. Nogent- le- Roi, au Diocele de 
Chartres.—Rotreci, 1n. Nogent le Rotiou , au Perche. 
Vaffinenfium, Ecez. Neugent, près de Montargis. Noti- 
gentum Virginum, 1p. Nogent les Vierges , en Bcau- 
voifis. 

NOVIODÜNÜUM, 5. n.Caf. Noyon, Ville de France 
en Picardie fur la Verf+, Evêché dès l'an 531, fous la 
Metropol: de Rheims. INevers, Ville Capitale & Epifco 
pale du N veinois. [N:ufvi, Bourg du B:rri fur la sivie- 
re du B:rangon. | 

Noviomacum VanicassiuM. Prel. Noyon. Fid. No- 
VIODUNUM. 

Noviomacus,f, Eccz. N imaghen, près de Tréves. 

Noviomum, t. Eccz. Noyon. Vid, NovionunuM. 

Novioricum ,f. où RecranUM. Ecel, Royan, en 
Xairtonges. . | 

Novis, Pré, Novus. … 

NÔVISSIME. (adv.) Plane. Cie. Enfin, dernierement, 
en dernier lieu , nouvellement. Noviffime omniurm. B 181, 
Après vous les autres , le dernier de tous. À | 

NOVISSIMÜS , 4, #m. Cie. Le dernier. Ne in nou f- 
fimis quidem erat bifirionibus. In. On ne le comptoir pas 
même parmi les moins habiles Comediens. Ncv:fima. 
((uppl. Tempora,) Tac. La morc. Spes noviffima. Ip. La 
derniere efperance, Verba noviffima dixit. VirG. Idit les 
derniers adieux. Noviffima !ibya. Tac. L'exeremité de la 
Libye. Erant primi noviffimi. Bin. Les premiers feiont 
les derniers. Et fiunt nouiffima hominis illius prjora prion 
ribus, Ip. Et le dernier érat de cer homme devient pire 
que le premier, Incipiens à nouiffimis ufqne ad proximes. 
BraL. Ea commençant depuis les derniers jufques aux 
premiers, 

Novir. Ovid. (3. perf.) v. NosceRs. 

NOÔVITAS, aris. F Lie. Nouveauté. f. S ALL. No 
bleff: nouvelle. Video non novitati invifum mes Cie. 1.Ep. 
7. Je vois que ce n'eft point l'obleurité de ma raiffance 
qui m'a attiré les craixs de l'envie. Novitarem mcarm em - 
temnunt, ego illorum ignaviam. Sais. Ils me méprilet , 
parce que ma nobleffe n'eft pas ancienne, & j< les ne 

à ca 
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à caufe de leur lâcheté. Nouiras anni, Ov 1 D. Le Prin. 


temps. EL 
. NOVITIUS , 4, #m, Cic. Nouveau , nouvel. | Don. 
Eun.#. 3.38. Acheié nouvellement. (r. Novus.] Nour. 
fus. (luppl. Liber.) Opus rov.tium, PL. Un ouvrage tout 
nouveau , qu'on n'a pas encore tenté. Nihil «ff infolen- 
tius novitio divite. Sen. 2 Contr. z. Il n'y a rien de plus 
inlo'enc qu'un gueux revêtu, Noviris puells. Tan. Une 
fille qui n: commence qu'à fervir. 

Novirius, if, PLAUT. Capt, 3. 5. 6e. Un Apprentif. 
Eccl. Un Novice. 

Novo. (abl. e& dat.) V'id, Novus. 

. Novosurcum,i.n. Neubourw , en Normandie. 
Novosurçus, # m.Eccl. Neubourg , en Arglererre. 
Novocomensss,iwm, m. pl. Cic. Ceux de Come, 

Vilie d'Italie, au Duché de Milan. 

Novoconmum ,r.n.La Ville de Comeen Iralie, Pid. 
Couvu. 

NOVO , ar. Vid. Novars. Nouare res, Liv. Excirer 
dis croubles , des [éditions , broui'ler, 

Novocarpia magna. Eccr. Novogorad , Ville tres 
bonre , &-Capitale d'une Psovince de fon nom eu Mofco 
vie fur le Volkou , M-tropole honoraire fous i: Patriar- 
che de cette communion. 

NovcmonasTeRiUM, ii. n. Eccl, N:umoüûtier, nom 
de plufieuts lieux. JN-umynfter , en Argleterre. 

NOVUS , à, mm, Cic. Nouveau, neuf, nouvel, neu- 
ve, Nova ades. PLAUT. Ure maifon touce neuve. Novus 
Annus. Ovip. Le commsnceinent , le renouvellement de 
J'année. Zib. Le Printemps , parce qu'en ce temps-là la 
terre produit de nouveaux fruits. Furor novus. V1RG. 
Une fureur (ubite. Homines novi, Cic. Des gens donc les 
Ancêties n'ont point été illuftrés par des Charges, & qui 
fonc les premiers de leur famille qui s'y loïent E'evés 
par leur merite. Nova Luns. Cic. La nouvelle Lune. 
Novi Poëta, Ter. Les Poëtes récens, modernes. Verba 
nova. Ho nr. De nouveaux mots. Rebus neuis ffudere. 
Cie. Aimer la rouv-auté. Novus alirui res, T ac. Qui cft 
tout neuf dans ure affaire , qui n’apoint d'experience. 

Novus Vicus. Eccl, N uvi fur Loire,près de Briarre. 

Novus Vicus-Paruposus. Eccl. N:uvi-Pailioux , 
Prieuré en Berri. 

Nova Sscovia. Eccl, Nouvelle Segovie, perice Ville 
del’: Luçon en Afe, Evèché fous Marille. 

NOX , os. F. Cie. La nuit. f. Vire. Le fommeil. m. 
Ja mor. f. Ansmi nox, Ovip. ignorance. Nox Reipubli 
ca. Cic. La décadence de la Republique. Objrcere noëtem 
peccaris. Horn. Cacher fes crimes. Concubia noëte. Cic. 
Le temps que rout le monde fe couche. Vid. Concusium 
Ncx ais in audaciam , aliis aâ formidinem opportuna. 
T ac. La nuit fervoiraux uns pour étre plus hardis , aux 
autres pour cacher leur frayeur. Hec neëis. ({uppl. Tem- 
pere.) VLauT.A l'heure qu'ilef de la vuit.Noéfes & dies, 
Vinc. Nuit & jour , inccamment. De nofte. Hon. Pen- 
dance la nuit, durant la naic. Sub neëlem. Vic. Sur le 
Loir. Mulra note, Cac. Bien avant dans la nuit. Accipere 
oculis C pellere noétem, Vire. Dormir. Ad ms#itam noc- 
tem , poff muiram no%em, T ac. Sur la minuit , bien avant 
dass la nuit. No&ism fuarum ingensa. 1n. Ses plaifirs les 
plus {ecreus. Noëfe intempefté. Vamc. Durant une out 
profonde , durarr le premier fomme , duiaut ie fiience de 
Ja noit Vid, InrrmpsstTa. Ef in mods Capiivitatis nox 
agibatur.T ac. Er la nuit fe paffoir comme dans une pile 
.de Ville, 
 K Nodispartes erant, V 35 AR. Dinde prima fax , 
pefteà concubiam , 4m nox intempelta , desmde tempus 
Ad meñiam nellim. Sequebatur media nox. Tim nicdæ 
noétis inclinatio, poffea Gailicirium. Peffremw Contici- 
pium, M 1er, 

‘  NOXAÀ, &. £. Cie. Faute. fs Liv. Peine. f. fupplice, m. 
















qui épouf: une femine , on die xerem 





NOX. NUB. 91; 
Dre Uzr.Dommage,l'efciave même qui a caufé quelqu. 
dommage. in nexa efl. T 3 R. Phor, 1] a fait une fortife. 
Noxam concipere, Cor. Ton.ber malade, Noxe in noxam 
dedere, D 1 6. Abandonner un efclave pour le dommage 
qu'il a fair. 

NOXALIS aëfie. Aétion qu'on a contre un maître, à 
cauie du dommage qu'on a reçü de fon e‘clave. 

NOXIA , 4, f. Cie. Faure. |Grar. Maladie, pefte. f. 
mal, poifon.m. Valla le trompe quand il avance qu'on 
re trouve point ce mot dans aucun Auteur en cc fens. 
(ppr. c'eft un nom aljeétif, & l'on fuus-enrend culpa.) 
Quod in mipimis noxiss maximè guaritur, Cic. pro Rofe. 
Amer, 82 Ce que l'on recherche tres exaétement dans les 
moindres fautes {On lit dausCiceron diver{ement, tan- 
tôtncx a, tantôt noxa. Mais dans Terence nexia , pouc 
fignifier une faute, fe lit dans quatre endroits. | Unam hawe 
ncx-am mitte. Tan. Eun. 5. 2. 13. Pardonnez-moi cerce 
faute. Effe extra noxiam. Ib Heaut. 2.3, 57. Etreexempte 
de faute. Pro levibus moxiss. Ter. Hec, Pour des fautes 
legéres , pour des bagarelles, 

Noxios1isssMUS , # , #m, San. (fup.) de Noxiws. 

NOXIOSUS , à , #m. Ssn. Qui eft capable de faire du 
mal. [Ou ne irouv+ que le fuperlatif de ce nom, Nox1o= 
sissiMUSs,dans Senrque.] 

NOXITO DO , inis. f. Non, Le même que Nox14. 

NOXIUS , 4, #m.Cic. Criminel, coupable. Claud, 
Nuilble. Noxins conjurationis,T Ac.Complice d'une con 
juration. Venena noxi4, CLaAUD. Des poifons nuifbles , 
p’rnicicux. 

N. V.{(i.e.) Non v15, NON vOCAT. 

Nusanr, nusaT. {fubj. 3. pl. fing.) & 

Nuss. (imper.) v Nusars. 

Nuss. (abl.) de Nusss. 

NÜBECÜIL À , &. f. PI. Une petite nuée, Frontis nube- 
cula, Cic. Front refrogué , mine refrognée, air chagrin, 
tüifte, fombre, (dim.) de Nusss. 

Nusinpi. Ourd. Nusens , entis. Cic.ex v. 

NÜBÈRE , 83, maps, nüptim alieui. Cic. Se marier 
à quelqu'un. Nwbere rm familiam claram. 1. Enrer dans 
une famille illuftre, 1n familia luétum nupfit mulier. Cic, 
Le mariage de cetre femme a cauft la defolacion de (a fa- 
mille. Vires in Campane agro populis nubunt. PL, Les vi- 
goes s'atrachent aux peupliers dans la Campanie. Si vis 
nubere , nube pari, Si vous voulez vous marier , mariei— 
vous à votre égal. 

# Ce verbe ne Le dit dans les bons Auteurs , que pour 
les leinmes qui époufent un mari. À l'égard d'un homme 
cere, 1] eft forme 
de nubes, voile ; parce que les femmes fe voiloient ou fe 
cachoient le virage le jour des nôces ; ainfi l'on doit fous- 
entendre vultum ou fe avec nubere, (e voiler ou fe cacher 
le vifage pour époufer quelqu'un. Nubere, & obnubere, 
fignifent proprement voiler , couvrir , cacher. 

Nubant quibus velunt, Biss. Qu'elle ie marient à qui 
elles voudront. Filii bujus faculs nubunt, Ip. Les gens de 
ce monde fe marient. Es alii nupferit. Bi8z. Et qu'ilen 
époule une autre. Nubentes CG nuptui tradentes. In. Se 
mariant & donnant en mariage leurs enfans , Le marioienc 
& donnoient leurs enfans en mariage. | 

NOBI , næbinir , nuprä sum. (pall.) Cic. Etre marié. 
Nupta aff cum ille. Cac, Elleeft mariée avec lui. 

Avec le paffif , on peut meure l'ablatif precedé de 
cum. Nupraeft male. PLAUT. Elle eft mal mariée, Neque 
nubent,neque nubentur. Bips. Les hommes ne prendront 
point de femmes , ni les femmes de maris. 

Nusirur. (imper.) Piaut. On fe marie. 

NÜBÉS, ir. £ Cie, Une nuée.f. un nuage.". une vue.f” 
Vins. Vapeur. f. Cæ:a nubes. Cic. Les nuages obleurs, 
Nube: incrda. Bac. Nue lumineufe. Nubes locuffarum. 


PL. Une nuée de faucerelles.—pedirum. “a Unc grande 


ZLr1z 


NUS. NUC. 


14 
multitude de piérons , de fantaffins.—pulvérir. Curr. Un 
cos tourbillon de poufliere. Nubes voluerum. Vint. Une 


ande d'oifeaux, Objicere nubem fraudibus. Hort. Dé 


wif-r {es crimes , cacher , couvrir (es fourberies -ocwlis. 
oR. Aveugler, Deme fupercilio nubem, 1p. Diflipez les 
nuages ou les rides de votre front, paroillez gai & joyeux, 


raddouc Îlez-vous , quitrez cetair crifte. Trifli nube ca- 


ret vita. © v1D. Sa vie n'a point été rraverfée d'aucune 
difgrace. Qui eperit cœlum nubibus, B 181. C'eft lui qui 


couvre le ciel de nuage. 
NU BI. Voyez NÜBII, Grmm, m.pl. PI. Peuples d'Afri- 
que 


Nusrsus. (dac. cé abl. pl} de Nusss. 


NOBIFÉR , à, #m. Ovip. Qui amene des nutes, [qui 
foutient les nuées, qui amenc les mauvais cemps. (R. FER- 


RE, porter.) 


NÜOBIFÜGUS , à ,-üm, Co 1. Quichalfe, qui diffipe 


les nuées. (R. FUGARS , mettre en fuite.) 
._ NÜBIGÉNX , 2. m.f. Ovsd. Engendré de nuées. (n. 
G:No , pro Gicno.) 

Amnes nabigins. Sr st. Des rivieres produites par les 


pluies qui combent des nuées , torrens qui n'ont point de 


fources. 


NOBÏI , ür&m. m. pl, PL. Les Nubiens, peuples de la 


Nubie , en Afrique. 


NÜBILA , ôrwm, n:pl. Avr. Les nutes.f. les nuages.m. 


(r. Nusss.) 


Nubila animi. Ps. La trifteffe du cœur , le chagrin de 
l'efprit. Denfa nubila Vino. Des nuëcs épailles. 2nser nu- 


bila. Ssry. Dans l'adverficé, 
NUBILAR, aris. n. Col. Vid. NUSILARIUM. 


NOBILARE, 5, avi, ärism, Car. Ubfeurcir, remplir 


de brouillards. [Pærr. Etre plein de nuées. 


NIBILARI , dr Gris sm, (pail.) Car. Etre couvert 


de putes, * 
NÜBILARIOM , 5. n. Col, Lieu couvert où les pay- 


fans icrrent le bled, to: fqu'ils fonc furpris de la pluieen ie 


batraur, 

NOBILYS, ïs, €. (adj.) Cie. Nubile , mariable , quieft 
en age d'être mariée. 

NO BILOSÜS,4, wm. Apus. Le même que Nusicus. 

NUBILOM, 5. n. Pl. Un temps couvert. 

NOBILUS , à, #m.Ovy1p. Couvert de nuées, fombre, 
obfcur. Nbilus color, PL. Une couieur fombre , obfcure. 
Nubili dies, Caxs. D:s jours fombres, un temps couvert. 
Nabile, Pi. Dans un temps couvert. Parca nafcenti mi 
fuir nubila, Ovin.La Parque me priten averlion, fut cor- 


craire à ma naiffance. T'empors fi fuerint nubila Ib:Si vous 


ces dans l'adverficé. 

NusimonrTium , fé. n. Eccl, Numont , en Picardie. 

NOBIS , 35. f. Le même que Nusss, 

NOBO , ir. Vid, Nusers. 

Nussrr. (peur) Nupsir. (3. perf.) v. Nussrs. 

NUCAMENTUM, 5. n. PI, La fleur des Noyers & des 
Coudri-rs ou Noïletiers, qu'on appelle chatons.(r Nux.) 

NOCARIA , orém. n. pl. Ecci. Noguiers,en Provence. 
ENcyers, Abbayeen Tourraine. 

NÜCARETÜM , i.n. Ecel, Nauraï, près de Srenai. 

NOCASTRÜM , à. n. Eccl. Nouatre,en Tourraine. 

NOCFARIA, @rm. n. pl. Eccl. Noziers, en Limofin. 

NÜCERIZ , £& f, Liv, Nocere , Ville mediocre d'Om- 
bris & du Vicariat Romain , à la fource du Topino, Evé- 
ché dès le fixiéine fiscle. 

Nucsria Pacanica. PI, Ville de Campanie. b. Noce- 
1a-di- Pagani , petice Ville du Principato Cicra , privée 
de l'Epilcopat en 1160, pour le meurtre de fon Evêque, 
& rétablie ious la Mecropole de Salerne en 1386: 

Nucss. (pl.) de Nux, noix, 

NOUCETÜM , 5. n. Star. Lieu où il ya des Noyers 
plats, (R. Nyx.) fEce’, Noif , nom de plufisurs Leux , 


feliis. 1», L'arbre eft dépouillé 


NUC. NÜUD.. 

FNolE-près de Villeboufin en Hurepoix,awDiccele deParisy 

NOCEUS , à , #m. PL. De Noyer. (R. Nux.) 

NÜCIFRANGIBÜLÜM , 5. n. Plant, Les dents avec 
lefquelles on calle les noïfertes. e Plauce nes'eneft fervi 
qu'au plurier. Nucifrangibula excullir.PLAUT.Bacch:4.3. 
16. Il m'a caffe les dents. 

Nucruiacum , à. n. Ecel, Nuillé , au‘ Maine. 

NOCIPRÜNÜM , in. Pl rs. r3. PrunesNoix, le 
fruie d'un Prunier enté fur un Noyer. 

NÜCLÈEUS , 5.:m. Plat. Ce qui eft renfermé dans une 
noix, dans une amande,ce qui eft bon à manger,un noyau. 
PI, Gouff: d'ail. f. Vire. La couche ou l'enduir quieft 


immédiatement fous le pavé. Nucleus mcini, PL. Le pepia” 


d'un raifin. Nucleus amygdalarum, Lp. Le noyau des 


amandes 


NÜCÜLX , &. f. PI, Une petite noix, 

Nupa. Vrd, Nupus. 

. _NunasatTuR. (3. imp. paf.) Nupasir , NuDaso. 
(Fut.2@.) v. 

NÜDAÂRE , dŸ, 35, atém. Cie. Dépouiller , décou- 
vrir, (pile, ravager , ruiner , [montrer , développer, 
faire voir , faire connoître , faire paroîcre, divulguer. (R. 
Nuous.) Syn. Aperire, deregere. 

Nudare agros populande, Liv. Ravager la campagne 
fans y rien la:ffer. Nudare aligwem. Horn. Découvrir les 
finefles de quriqu'un , faire appercevoir fes defleins , le 
démafquer. Maritima ora nondim nudavuerat animos. 
Liv. Les peuples qui habitent le long de la mer, n'avoient 
pas encore découvert leurs fentimens. Nwdare crinibus 
caput. Pire. Se aire rafer. Nudare armis. Ovip. Defar- 
mer—corpus ad iétus. Liv. Expofer fon corps aux coups. 


faëa alicujus, O vi D. Divulgner, découvrir les attions 


de quelqu'un.-gladios, Liv. Tirer l'épée, déguainer.- 
litora. Cæs. Abandonner le rivage.-nudare civium praff- 
die. C1 c. Priver de Ja protection des Ciroyens.—refugiæ 
beftium, Front. Abbattre les fortifications des lieux qui 
fervent de retraite aux ennemis.—fuam infcitiam. V ARR: 
Découvrir , faire paroître fon ignorance. Æroli defeitio. 
nem fuam fatis nudabant, Liv. Les Etoliens faifoient 
affez voir leur revolte. Qwem ales nudat. Hon. Que le 
jeu ruine,appauvrit, Aliquantum nrbi: nudaverant. Liv. 
Ils avoient fair uce bréche à la Ville. Nudauerunt eum, 
Bi8L.:Le dépouillerent. Srwlrè nudab:r anim conftien 
tiam, PH. 1i fera connoi re mal à propos qu'il fe {ent 
coupabie, 

NÜDARI, %r,-3rits sûm. (pafl.) Pz. Nudatur arbor 

£ {es feuilles. Les feuilles 

tombent de l'arbre. Nudaberis. Bip. Vous ferez dé- 
poulie. Æf'nc 

NÜDATIO , ônïr: F. PI Nadité. f. l'aétion de fe mer- 
tre tout nud , de fe dépouiller. Ne dem aliquem nudatio 
offendar, PL. Depeur que la nudité n'offenfe quelque dieu. 

NÜDATÜS, à, 4m, ViRo. Nû, nud, découvert, 
Privé dénué,dépouillé:N'udarus deffenforibns murus. Cas. 
Le mur étant {ans défenfe, ny ayant perfonne à la dé- 
fenfe du mur, un mur abandonné , aganc nettoyé ke mur, 
Capur nudatum. V1 R 6. Tête découverte. Pede nudare 
cnrrere. Ti. Courir un pied nud , ou pieds nuds. Cacw- 
mina fylua nudats, Ovro. Les arbres d'une forêt donc les 
feuilles font tombées. Refublica interitu Confulum nu- 
data, Prance. Cie. La Republique dénuée de Chefs par la 
mort des Confuls. (parc. paff.) €» 

NUDAVERUNT,=DAYIT. (perf.) v. NUDaRs. 
. NODIPÉDALIA , iwm. n. pl. Hier. Eipece de fête qui 
rar cg à jerüfalem, & dont parle Hegefippe, L.2.Bellé 

Aîct, né 

Nupis- (abl. pl.) de Nupus. 

NODITAS, arts. f. Qyinr, Le défaut, ou le mana 
que d’eloquence , [le manque de fcicuce , de vertu, 
bibl, la audicé ; la pauvreté, f, | 


NUD: NUG. : 
 Numiwirtärrus. (adv.) pour Nue dies ef} tartins. 
Cie. Il y a trois jours. Sicut beré Cr nudiuffertius. Bis. 
Comme ci devant. Ab heri € nudiuffertius, Ip. Depuis 
quelque temps , ik y a quelque temps. Nudws quartus. 
PLaUT.llyaquatre jours. Nudiws quintus. Ip. 1l y a 
cir.q jours. Nudima fextus. PLAUT. Il y a Gx jours. À #w- 
dius quarta die. Biar. 1] y à quacre jours, depuis quatre 
jours. N'wdins tartius decummus. C1. Philipp. s. 3. Il ya 
ereizr jours, c'eft aujourd'hui le treiziéme jour. 

NÜDÔ, #5. Vid. Nupans Cie. Dépouiller. 
découvert. Virg. qui n'a pas reçû les honneurs de la fe- 
pulrure, [qui eft nud en chemile, Campi nud: Ovin. Rafe 
campagne, des champs tout découverts, où il n°ya point 
d'herbes , d'arbres , &c. Nuda atque inanis domus, Cic. 
Une mailon dépouillée de tous fes arnemens. En/f: muds:. 
Vire. Une épée ouc—flex. In. Ua racher fterile, (ans 
herbe, un rogher pellé. Nudus, inopfque. Hon. Nud, dé- 
pourvä, dépouillé.—neci. W Fiac. Expofé à la mort. Nx 
da nomins, Ovip. Les noms (euls.—veréa. PL. Des paro- 
les finceses. Nude peëtore, Susr. À yant la poicrin: décou 
verte, fans tre couvert de fes armes. 

% On dit Nudus aliqué re, ab aliqua re. Cic. 

Nuds ab iis vébus quibus ifle de'edatur, cruutas. Cie. 
Une Viile entierement dépourvue des chofes qui lui plai- 
lent. Nudu: à propimquis. Cic. Qui n'a point de parens,de 
proches, d'allics. Urb: nuda prafidio, Cic, Une Ville dé- 
pourvce de coute forte de lecours , de défenfe. Nurmmis 
nsdus, Hor. Qui n'a point d'aruent. Af:riiæs nuda quaf. 
tronwm. Quinr, La fechereffe des queitions qui eft toute 
nue , des queftions que l'on n'a point égayées. Nwdus ge- 
nu, tembra. Vir-—pcdem, Qvip. À yant ke genouil , le 
Pied, le corps nud, € [Dans routes ces phraies , on {ous 
cnernd fecusdum, où per.] Arans nudus. Qui laboure [ans 
xobbe, en vefte. 

NUÜEËRE, 5. Faire figne de la tête. [D'où vient Nurus. 
Et les compoiés font Abmuere, Innwere, Reduere, qui 
font tous en ulage.] 

Nucacss. {pl.) de Nuaax. 

NÜGACITAS , sris. f. Bb. Niaïferie.f. Le même que 

NUGE, armm, f.pl. Cie. Des bagatelkes, des fornettes, 
des fotiiies, d’s niaiteries, [des balivesnes, f. (ä Non , > 
Æcsre , god n:hil agant.) 

Tu fol bas mens «fe aliquid putare nugas.M AR 7. 
Vous aviez accoutumé d'avoir quelque eftine pour mes 
petits vuvrages , pour mes amulemens. Mera muga. Cic. 
Bagarelles. 

NÜGALIS , alé. (adj.) A. Geil. Impertinent. S y n. 
Nugatorim. 

NÜGAMENTÀ , ôräm. 0. pl. Apwl. Bagatelles. Sun. 
Nugsa. 

NÜGARI, br, ris sm. Cic. Badiner, niaïfer, Cym 
aliquo nugari, Ho. Badiner avec quelqu'un. Nugari 
alicur. PLaur. En faire accroire à quelqu'un, luien don- 
ver à garder, Democritus non infeurè nugatwr, Cic. D:mo- 
crite batire avec efprir. 

+NÜGAS. (adj. indecl.) Le même que Nucax. 

NÜGATOR , »ris, m. Gi. Badin , qui s'amufe à des 
baga'eiles , qui niaiie , qui badive. 

NÜGATORIE (adv.) Ad Her. D'uce maniere badine 


& imperuneme, en badinant. / 
NÜGATORIUS » à » um, Cic. Badin, ridieule, im- 
pertinenc. 


NÜGAX , äcis. [adj.) Cir. Badio, folâtre. Tanquam 
mugaces éffimat: fumus. B181. On ous regarde comme 
des geos qui ne s'occupent qu'à des niaiferies. 

«+ NÜGILOLILOQUIDES , 44. m. Plasr, Qui dit des 
badincries pour tromper les autres. (Qi nugas dolofas 
lequitur.) Mot forgé par Plaute , çompoié de Nuga, Do. 
dus, & Logui, 


F . NUL. °2.; 

NÜGIGÉRÜLÜS , WG. m, Plagt. Qui ne dit que des 
fotuifes, qui ne rapporte que des niaïferies. (R. GsRzn2.} 
[Ce mo eft fait par Plaucs, auffibien que le fuivane.] 

NÜGIVENDÜS, 5. m. Plaur. Qui en donne à garder, 
qui dit des bagarelles & des fotcifes , un debiteur baga- 
celles. qui vend des babiolles, des bijoux. 

NUGO , onis. m. Apul. Badin. 

NÜGOR, nugäris. Vid. Nucans. Cic. Badiner. 

NUITHONES , #m, m. pl. Tac. Peuples de Suêves, 
dans la Grande Germanie , k. là partie Sep'eucrionale du 
Duché de Stetin , avec les Iles Uisdon & Viollis , à l'em— 
bouchure de la riviere Odsr, dans le Duché de Pomera= 
nie ; & dans le Cercle de la Hauxe- Saxe. 

Nuiratsnus. (adv.) Eccl, Nullement, en ancune ma- 
niere. + [Ce mot ne fe trouve point dans les bons Auteurs 
Latins. Servez-vous de nullé rations, & nelle modo. ] 

Nuuus Vid Nurius. 


Ip. Cet argument ne vaut rien. Ars mmlig. Cic. Peu d'art. 
Dicentte nullä fide effe.PiaUt.Ils diront que vous êtes :« 
mauvaife foi. Fam nullis. P1.2.63. À ceux qui fonc mois. 
Multi parue ingenio, mullis litteris. Pi. J. Plufeurs qui 
ont peu d'elprit & peu d'endepee de fcience. Nsllsus fums, 
Tsk. Je (uis mort , c'eft fair de moi. De mortuis loquor , 
qui nulli funt, C1c. Je parle des morts qui ne font pus 
rieo.Si id faëtum eff,ecce me nulluw fenem. PLAUT. Si cela 
eft, vous voyez un vicillard perdu fans reffousce. 

Nullà ratione. C 10. nulle modo. T sn. nullo paëña. 
PLaurT. En aucuneimauiere, nullement , point dutout. 

k [Nulius, s'exprime quelquefois par une negation, 
Ne, ne point.] Dolebis cbm rogaberis nulla. CAT UL. #, 
Vous vous repencirez , lorique l'on ve vous priera poinc. 
Philot:mus nullus venss. Cic. Philotimus n'eft point venu, 
S5 nom quaret, nullus dixeris. Tan. Hec, 1.3. S'ilne me 
demande poire, ne lui dis rien. Nublus Imperater fuit ex 
illo tempore vir i!le fummus.Cic. Ce grand homme depuis 
ce temps-là , ce (fa d'être Capicaine, Qyin&io temuei opes, 
nulle facultares,Cic.Quinétius à peu de richelles, & poine 
dutout de crédir. Nuia de virintibus decjf, 1 p. I]a toux 
tes les verrus. Nwlio loco desffe alieui. Cic. AfGifter quei- 
qu'un en routes les occafions. Nulle nurnere home. Ip. Un 
bomme qui n'a point de merite. Qratio pulls fit neceffe 
ff. Cic. Le diicours eft neceflairement ridicule , imperti= 
nent, Nulle ordine. Liv. Sans ordre. Nulle negorie, Cie. 
Facilement , {ans peine. Rempublicam nullgm habere, \p, 
Voir la Repubuque derruice. Cum vere non liceret m1bi 
nuil;us partis «fe. Aw Cac. Ne m'érant pas permis de de 
meurer ueutre , de n'embraller aucun des deux partis. Mi= 
Lers ob id 1pfuem qusa mulli funt. C1c. Milerabies, parce 
qu'ils ne font plus. | 

NOM. (adv,) [Cer adverbe {e rraduit en François par 
une inc rrogatian , eft-2e que ? eft-ce ? eu en mettant le 
pronom aprés le verbe ; quelquefois on l'exprime par f.] 
Nüm que, al10 modo! Cic.Eft-cç par quelque autre moyen? 
Ni cogitat quid dicatt Tan Penle-t-ii à ce qu'il die ? 
Nm furis à Horn. Eces-vous fou ? Nm quod c'oquenris 
vefhigrum apparet ? Cic. Paroic-il la moindre crace de La 
veritable éloquence ? Vide num. Tan. Voyez fi. 

NÜMNAM. Pisut, Le méme que Nuu. Hem sumnams 
persmust Tan, Quoi,ferions-nous bien perdus ? Name 
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NUM. 


sté ; 
egoobolui? PLAU Tr. Auroïis-je far moi quelque odeur 


1 

orte ? 

Numa,a. m. Cie, Numa Pompilius , le fecond Roi des 
Romains, 

Numan a, 4. £. Sil, Ville ruinée dans le Picenum. 

NÜMANTIX , 2. f. PI. Numance , Ville de l'Efpagne 
Tarragonnoile, {ur le bord du fleuve Durius > b. Garai, 
Vil'age près de la Vil'e de Soria dans la Caftille : d'autres 
difent ue c'eft Zamora, bonne Vile du Royaume de L:on 
für le Douero , & ils fe fondent fur une ancienne Notice, 
qui dit expreffément , Numantis quam Gothi vocarun: 
Zamoram. On dit que l'Evêché y fuc établi l'an 1119, 
fous la Metropole de Compoftelle., 

NÜMANTINUS » à, mm. Ovip. De Numance, Nu- 
iMantin, 

NUMATUS. Vid. NUMMARIUS. 

NUMELLEÆ, ärmm. f.pl. Pi. Collier, carcan qu'on mer 
au cou des criminels. Wærr. Lien dont on attachoit les 
Bœufs & autres animaux , entraves qu'on leur mettoir 
aux pieds (q. Nulle à nuendo, TURN. vel à numi feu 
mummi formé.) 

NÜMEN, ins. n. Cie, Ordre » Arrêt, m, volonté des 
dieux. f. Cic. divinicé. f. (R. Nusra.) 

Am:cum numen. Vire. Divinicé favorable, Numina di. 
vhm. Ip. Les fignes de la volonté des dieux , les oracles 
des dieux. N'umine deorum.Cic.Par la volonté des dieux. 
Numinibus adfcribere, PL. 2.7. Mstere au rang des dieux, 
Manifeflo numine, Virç. Clairement , manifeftemenr, la 
volonté des dieux fe failant connoître évidemment, Meo 
fine numine. Vino. Sans mes ordres. 

. NÜMÉRABILIS, /ë, (adj.) Her: Qu'on peut compter, 
nombrable, _ 

NÜMÉRALIS, {&. (ad j-) Numeral , qui concerne les 
nombres, 

NUMIRANDUS » 4, MM, S1L. ex y. 

NÜMÉRARÉ, 5, &ui, tm. Viro.Compter,nombrer, 
fuppuier. (r. NU Ma RUS.) Numerare arguments. Cic. 
Compter les preuves. Numerare nummos, 1 p. Donner de 
l'argent comprant.—fipendium militibus, G1 c. Payer la 
folie aux foldats—nullo loco rem aliquam. Ip. Méprifer 
quelque chole, n'en faire point de cas, Aliquid in merce- 
dis poribs, quam in benefici: numerare loco, Cie. Regarder 
quelque chofe , plus comme une recompenie, que comme 
une grace, Donec eris felix multos numerabis amicos. 
Ovip. Tandis que vous ferez dans la profperiré , vous 
aurez une fouie d'amis. D giri per quos numcrare folemus. 
O v12+3,Faf. Les doigts dont nous nous fervons pour 
comprer , fur lefquels nous comptons. Per digites nume- 
rare. Ov 1 D. Compter par {es doigts , os fur fes doigts. 
Numerare in bonis, où inter bons, C 1 c. Mettre au rang 
des biens. 

NUMERARI , ër, änis sum. (pall.) Cac. Alter Timar. 
chides numerabatur. D. Il paffoit pour un fecond Timar. 
chides. Sapientem fe, & numerari velle. Cic. Ere fage, 
& vouloir pafler pour cel. Prodigii fimile numeratur. 
Cela paff: pour un prodige, 

NÜMÉRATIO , 7 à Col. Compte, dénombrement. 
#. l'aétion de compter. ‘Ubi aris numeratio exigitur, Cou. 
Quand on lui demande de l'argent comptant. 

NOÜMÉRATUS, 4, #m. Cic. Nombré, compté. (part. 
paf.) v, Nuusrans. Aliguidin numerate babere, Avoir 
quelque chofe prefent à l'efprit, 5 mwmerato, PL, En ar 
Got compraor. | 

Nuusnrt. Pid. NUMSRUS. 

NÜMERÏTA , &. f. Varr. La déefle Numerie, que les 
femmes enceintes invoquoient pour étre bientôt déiivrées 

NumsriacuM, f, n. Ecél, Saint Ourille de Graçai, en 
Berri. + 
NumsrianUs ;i. m, Eutr. Numerien, fils de l'Empe- 
reur Caus , & ÉLere de Caxiaus, 


NÜM 
NÜMÉRIÜS , 4, üm. Var. Né fans peine, prompe 
tement.{Qudd qui citd fallurum quid [e offenders volebat, 
dicebat id numero. j,e. cità fore. VARR:) 
NÜMÉRO. (adv.) Plaut, Tout à l'heure, tout prefen- 
tement. b'entôt, bien vite. 
NUMERO , 45, avi, Vid. NumsRARS. Compter. 
Numsros.(acc. pl.) Pid. Numsnus. 
NUÜMÉROSE, (adv.) Cie. Avec nombre, par mefure, 
avec cadence, 
NunurRosioR, erir. CLAUD. (comp.) € 
NumsrosissiMUS , 4, #m, PL. ([up.) de Numsrosus. 
NUMEROSISSIME, (adv.) Apal. ({up.) de Numa- 
ROSE. 
NÜMEROSITAS, äris. f. Grand nombre, grande 
quantité. L 
NUMEROSUS, à, #m,P1.Nombreux,qui eft en grand 
nombre. Cicatrix numerofa. CLaUD. Grand nombre de 
ciéacrices.—oratio, C 1 c. Difcours nombreux , cadencé. ‘ 
Qyaffus numerefier. CLaUD. Un plus grand gain. 
NÜMÉRUS, 5. m. Cie. Nombre,quantité, rang,ordre. 
Numerus aureus. Le Nombre d'Or. [Periode de dixneuf 
a0s , inventée par Merhon Athenien , au bout de laquelle 
on voic arriver les mêmes Lunailons dans les mêmes 
jours. On l'appelle aïnfi , ou à caufe de l'excellence de fon 
ufage, ou parce qu'on l'Écrivit à Athenes en Lertres d'or.] 
Magnus frument: numerus. Cic. Une grand: quantité de 
bled. Qyo apud Cafarem numero fuiffit Lo. Quel rang te- 
niez-vous auprès de Celar ? Diffribuere in numeros. PL. 
Meurtre par ordre, arranger. 1» numero @ loco boftium 
duci, Cic. Pafler pour ennemi. 15 numere amicorum ali. 
quem habere. Cic. Regarder quelqu'un comme un de fes 
amis, Habui nunc numerum fedulo. PLAUT. J'ai compté 
exactement. Omnes comitatis nwmcri, Pi. ]. Tout ce qui 
fair partie,routes les regles de la polit-fle. Deorumnumere - 
a alicui, Liv. Exre regardé de quelqu'un comme ua 
eu, 19 numerum. Vins. Le cadence, Omnibus mumeris 
abfolutus. PL. J. Parfait, accompli. Gravi numero. Ovin. 
Eo vers heroïques. Nibil extra numerum modumque fa. 
ccre. Hon. Ne tien faire, qui ne foit dans l'ordre & dans 
la bienféance, garder routes les melures. Numerus Gr mon 
dus oraterius, Cic. Une certaine cadence qui fe doic rrou- 
ver dans la Profe. Numeris verba neétere Ovip. Compo- 
fer des vers. % Numeri, dans les Auteurs du bas Empire, 
{e prend pour les Soldats qui compofoient les L:gions Ro- 
maives. On les appelle Nwmeri comtaten[es, dans le Code 
Theodofien , pour les diftinguer de Milites ripenfes, où 
Limitanei. Vid. Cop.Theod, de Tiron,leg.s.Vid. SALMAS, 
ad Vopifc, Prob, 
NÜMICIÜS, ou Riviere de l'ancien Latium, 
NÜMICOS, ci. m. Pirg. $ appeliée Rivo di Nemi, 
NOMIDA, Z. Sais. ju A 5 » Roi des Numides. 
NUMIDE, &rmm. m. pl. Virg. Les Numides , Peuples 
de Ja Numidie. 
NÜMIDIZ, &. f. PI. La Numidie, Province de la Petite 
Afrique. b. Conftantine , P:ovince du Royaume d'Alger. 
Numinicus, i. im. Vi. Numidicus écoit un furnom 
qu'on donra à Quiorus Cæcilius Metellus ; parce qu'il 
avoit triomphé de Jugurtha Roi de Numidie , lorfqu'il 
étoit Conful. 
Numina. (pl) Numins. (abl. fing) de Num: 
NumisiAnNA vitis, PL. 14. Efpece de vigne. 
NÜMISMA , àrir. n. Hor. Piece de monnoie marquée 
de quelque figure, une Médaille. (Nowergs.) 
NUMITOR, oris, m, Liv. Numicor , fiis de Silvius Pro- 


as , Roi des Albains , & frere d'Amulius , avec qui il de. 


voit regner alternativement d'année en année, comme il 
éroit porté par le Teftament du Pere , mais Amulius ex- 
clut Numitor du gouvernement ; celui-ci fuc remis {ur le 
Trône par fes deux perits-fils Romujus & Remus. 
NÜMMARIOS, #, sm, Cic. De la monnoig , qui ços- 
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crc la monnoie. (R. Nuuuus.) Nummaris difficulras , | honce des nouvellés, Nuncis veruffatis. Cic. Qui apprend 
u Rei nummaris difficulsas. Cic. Diferte d'argent. mai. | l'Antiquité. 4 
25 nummarii. Ib. Juges qui fe laiffenc corrompre par l'ar- NONCIATOR, oris, m. Ulp. Qui annonce. 
4 Fudicium nummarium.Cic.Un jugement rendu pour NUNCIARE, à, &vr, ätém. Cic. Annoncer, apporter 
e l'argent, à prix d'argenc. Res nummaris. In. La mon- | quelque nouvelle, raconter, rapporter, dire, faire un técir. 
noie ou l'argent. [On dit Nunciare alicui rem aliquam. C1c. de re ali. 
NÜMMATIO, ônës.f. Cie Defr infatiable d'amaffer | qw4. PLAUT.] Nunciare boram. Mar. Dire quelle heure 
de l'argent, abondance. f. amas d'argent. ". grandes | il eft.—monffra. Cic. Annoncer des chofes incroyables , 
fommes d'argent. 3e Ce mot latin n'eft pas erop certain ; | prodigieufes, furprenantes.—voluptatem magnam. C 1 c. 
les uns lient Numeratione, les autres Nundinatione, dans | Annoncer une nouvelle bien agréable.—hoffibws de wiétoriæ 
Ciceron, 2. Phil. z15. noftrs. FRONT. Porter aux ennemis les nouvelles de notre 
NumMMaATiOR, oris. ApUL. (comp.) de victoire.—/alutem. C 1 c. Faire fes complimens, faluer. 
NÜMMATÜS , 4, #m. Cic, Quia de l'argent. Benè | idifli ne, an de auditu nuncias ? PLAUT. L'avez-vous 
nummatus, Cic. Quia bien de l'argent, qui eft bien riche. | vü? ou ne le dices-vous que pour l'avoir oui dire? Nefen- 
Ben nummatum marfupium. P 1 À y +. Une bourie bien | fs quidem vers nunciant Cic. Le rapport même des fens 
garnie , ow bien fournie d'argent. n'eft pas fdele, Vibius nunciavit Pifoni, Romam ad dicen- 


NÜMMOSUS, à, #m, A. Gair. Quia beaucoup d'ar- | dam caufsm veniret, Tac. Vibius lomma Pifon, de verir 
gent. (R. NuMMUs.) 


rendre compte à Rome de fes aétions. 

NunuuLana. Vid. Lrsimacutia , Plante. NÜNCIARI, br, Srès sûm. (pal.)Cic. Nunciatus 

NÜMMÜLARIOLÜS, 5. m. Ses. Un perit Banquier. | eff Sélisss Italicus vitam inedià finie. P L. On apporta la 
{ dim.) de | nouvelle que Silius Icalicus évoit mort , pour n'avoir pas 

NÜMMÜLZÆRIÜS » 13, m, Cie. Un Banquier , un | voulu mauger. Nunciatum erat Romam, C 1 c. On avoit 
Agent de Change. (r. Nummus ) dit à Rome, Nuncistur demum. C1c. On rapporte à la: 

NÜMMUÜLARIUS, à, sm, Scav. J.C. Qui concerne |maïfon. 
la Ba rque, NONCIATIO , ünis. f, Cie. Declaration » l'action 

NOMMULUS, 5, m, Cie. Une perite piece d'argent , d'annoncer. Syn, Renunciatio. 
on de monnoic. 

Nunnüm, (peur) Nuumorum. (gen. pl) de 

NÜMMUS , os Piece de monnoie, [Ce mot 

NOÜMUS, i. m, Cie. à vient du grec News , quoique 
Suerone le faile venir mal à propos de Nwms, Vid. Poliux, 
+ 9. Vid, Pline, 33.6. 3.] Auress mummus, sp. Monnoie 
d'or qu'on a commence à frapper à Rome la creiziéme 
aoné: de la deuxième Guerre de Carthage , qui eft La cinq 
cens-quarante- fepriéme de la Fondatio: de Rome. Nwm- 
mus adulterinus, Cic. Une piece faulf-. Nummus argenti, 
PLaur.—argenteus, Pi. Une piece d'argent. Dolofus num. 
mus. Pas. Argent trompeur, Verfari,effs in [uis nummis. 
Cic. Avoir beaucoup d'argent comptant devant foi. @yod 
baberet in nummis. Cac. Ce qu'il avoit d'argent comp- 
tant , d'argent mo:noyé. Quod afber utile nummus haber. 
Pins. 3. Quel ufage on doit faire de l'argent. Er parti 
£ladie , vel pyxide nummi, Juv. 13. Et des richeff:s acqui- 
fes par le meurtre ou le poifon. Et qu'on a tué ouempoi- 
fonné pour s'enrichir. Cawres sxpendere nummos. H 0 R. | meam benignitatem fenfifh in te claudier ? Tan. Eun. 1. 2. 
Placer de l'argent en prenant toutes Les fürerés. Nec pu- | Eft-ce que vous avez jamais apperçü que les cffrts de ma 
tant gi nummos desffe poffe qui. Cic. Et ils ne croient pas | liberalicé , ne Le foient point écendus jufqu'à vous ? 
que l'argent puiffle manquer à celui qui. Nwmmi bigati NÜNCÜPANDUÜS,à,üm. In nuncupandis votis, Fast. 
quadrigati.Liv.Monnoie d'argent marquée d'un char tiré | En failant publiquement des vœux. ex v. 
par deux Chevaux , par quatre Chevaux. [Il y en avoit |  NÜNCUÜPARE, p, &us, ärüm, Cic. Dire, nommer, 
qui étoit marquée d'une Viétoire, on l'appelloit Nummus | appeller, raconter, rapporter. 
Viloriatus,] Nota argent: fuëre biga, atque quadrige, © Nuncupars heredem. Di6. Nommer , declarer fon he 
inde bigati quadrigatique di&fi. PL. 33, 8. ritier.—vota, Cic. Faire des vœux. Uri lingua nuncupalfit. 

NumquAan. Pid. NUNQUaM , par uue N. Leg. 12- Tab. Commeil l'aura declaré. 

Numquip? Eft-ce que? n'eft-ce pas? Cet adverbes'ex- |  NÜNCUPARE, br, arits sm, (paîl.) Cic. Etre declaré. 
prime par une interrogation. Vd, Nunquip, par une N. | NÜNCUPATIO , ënis. f. PI. Dédicace, l'action de 

NuuuLARIUS. Pid. NUMMULARIUS. dédier, fdeclaration. 


Nuuus. Pid. NuMMUS, NÜNCUPATOR , ëris. m. Apul. Celui qui nomme, 
Nuw. B.b!. Nun , pere de Jofué. qui donce un now. 


NÜNC. (adv.) Cie, Maintenant , prefentement, pour |  NÜNCÜPATUÜS ,4 , &m. JusT. Declaré , nommé. 

lors, à l'heure qu'ileft. (x. vür.) Nunc hodiè. P 1 À UT. | Nuncupatus heres. In. Declarë heritier, 

Ampb. Nunc primbm.'T 3 x. Poux la premiere fois, Tibi |  NÜNDINE, rm, £. pl. Cic. Foire. f. Marché. m. 

munc ignofce quidem. C1c. Je vous pardonne pour cette | leu où l’on vend des marchandiles & du bétail , jour de 
j Foire. (q. Novendins «x novem,quis nono queque dis ce- 


lebrabantur. Fist.) Infhifuere nundinas.Pi.f. Ecablir des 
Foires & des Marchez. 


NÜNDINALIS, Zlë. (adj.) Plaut, De Foires. Nundi. 
nalis coquus. PLAUT. Aui. 2. 4,45. Un Cuifinier de Vil- 
lage , un Cuifinier de Foire & de Marché; Caïfinier qui 
Æn'eft bon que poux sraités Qu sétour d'un Enterrement, 
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NÜNCIOM, 55. n. Pid, Nunerus , quieft plus com 
mun. + [Voffius ne croit pas qu'on doive fe fervir de 
Nuncium , quoique Varron , L.L, s. ait dit De cœlo num 
cinm erit, Carulle, 63-76. Novanuncia ferens.| 

(On trouve encore dans Ovide & dans Tibulle , Num 
a, mais il femble qu'il foic adjeétif. Habes animi nun= 
cia verba me: Ovin.Ep.1 6.6. Venture nuncia forts ext a. 
TiauL. 3 Eleg. 4. 1.) 

NÜNCIÜS , 55. m. Cie. M:ffager, qui porte ou ap« 
porte queique nouvelie, Courrier. Cie. meflage. m. nou- 
velle, f..Nuncios ad Cafarem mittit, 11 dépêche des cour- 
riers vers Cefar,pour l'avercir.Nwncium remittere virtuti. 
Cic. Renoncer à la vercu.—uxori. In. Repudier fa femme. 
De nuncio remttendo, Cic. Touchant le divorce, 

* Remarquez que l'on trouve dans cous les Manufcrits 
de Virgile , même dans celui qui eft à Florence , Nunciws 
écritparun C,&parunT. 

NÜNCÜ Bi.(pour) Num auteur. Ter, Nuncubi 


is. 

€ [Nunce, le met quelquefois pour Serd, felon Donat. 
Ter. Eun, & quelquefois eft inutile. 14. Ter. Adelph. 
Quelquefois pour Sed.] Nunc qguando in benum uerteris 
witia? Quint.r.1. Mais quand changerez-vous les mau- 
yailes qualitez en bonnes ? 


NÜNCIX, &,f, Gie, Muflagere, qui apporte, qui an- 


Î 
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k On faifoit un feftin neuf jours après Jes funérailles. 


NÜNDINARÉ, 6, sui, atim. SuaT. 3 Acheter, 
NÜNDINARÏ, br, &tüs sm, (dép.)Cic. $ vendre,tra- 


. fquer, faire marchandife. 


NÜNDINARIUS, à, #m, PL. De Foires. Epula nun- 
dinarie. Dia. Feftins de Foires. Forum nundinarium. P1. 
Le lieu où fe tient la Foire, la Foire même, le Marché aux 
Cochons. C'évoir dans la feprième Région de la Ville, 

NUNDINATIO, onis. . Cie. Vente. f. trafic de quel- 

ue marchandife.fwris nundinatie.Cic, Le crafic que l'on 
aic de la juftice , en la vendant. , 

NÜNDINATOR , ôris. m. Feff. Qui va aux Foires , 
Marchand, Trafiquant. 

NÜNDINÜM, ï. n. Liv. Marché. Lex trino nundine 
promulgata Quint. Une Loi publiée durant trois jours de 
marché conlecutifs, Pid, Nundin4.Fid. PROMULGARS. 

NÜNQUAM. (adv.) Cie. Jamais. Nunquemnon, Ip. 
Toujours. Nunquarm hod:è HS Vinrc6, Tune m'é- 
Chapperas point asjourd'hui. Nusqwam herele hodiè ego 
ifhac committam tibr, T ur. Adelph. 4. 2.12. Je ne fçaurois 
me fier aujourd'hui à toutes tes belles promelfes. 

Nuxquanpo, Cie, (pour) NUM ALIQUANDO. Si quel- 
quefois. 

Nunquip? Cie. Y a-r-ilieft ce queèNunmquid vis Ten. 
Ya-t-il quelque chofe pour votre {ervice ? voulez-vous 
quelque chofe à Nunquid ego fum? Btez. Eft-ce moi ? eft- 
ce que c'eft moi? Nunguid praersaï Cic, Ÿ a-r-il quelque 
chofe de plus ? eft-ce tout ? n'y a-t-il rien davantage? 
Nunquidfadaus fum? Bin. Suis-je Juif ? eft ce que j- 
fuis Juif, moi ? Nunquid hic eft filins David! I. N'ef- 
ce pas là le fils de David ? Nunquid non habeo porefiatem ? 
Busc. N'ai-je pas le pouvoir ? Nunquid tn major e: ? {p. 
Etes-vous plus sad 

K [Nunquid, le prend auffi pour Num, & s'explique 

uéiquefois par f.] Rogauit sunquid vellem! Cie. M'a 
andé fi je voulois quelque hofe. Y a-t-il quelque 
chofe pour votre fervice ? . 

À Nunquid vis! wid alind me vis ! nunquid me 
moraref [unc setidem difcedere cupientinm formala : qui. 
bus relpondent vale, valeas, reête, nihil te moror, jubeo re 
valere , Ge. Pofh à jam juili valere cum me nunquid vel. 
lem rogaffet. Cic. Aux. ÿ. 2. 15 me cum difcederet nunquid 
vellem rogauit, Cic. Arr, ©. 3. 

Nunquidnam, inquit , nevi! Y a-t.il quelque chofe de 
nouveau? dir-il, Opperiar, nt fciam nunquidnars bac turba 
triflitia afferar. Tarn. Andr.1.4. |: vais attendre ici, pour 
voir fi le trouble où je le vois,ne nous apporte point quel. 
que fujer de criftelle. % Domar die que Nungquidnam jt 
Poëtique , & ne cenvient qu'à Terence. Comicam ç Te. 
van Cia mam :f. Don. Andr. 1.4.8. 

NUNQUIS, à, id? Cic. Y a-c-il quelqu'un ? y a-r.il 
quelqu'une ? y a-t-il quelquechole ? (pour Num sliquis, 
aliqus, aliquid,) Nunquis hic nemo ? N'y at-il perionre 
ici? Nunquid vis ? In. Avez-vous quelque chofe à m'ot. 
dourer ? Nungmid eff aliud ? Cic. Y a-t il quelque aucre 
chofe ? Vid, Nunqurn. 


NUNTIARE, 0. Nunciars. 
NUNT1ATIO , omis oyez pal NüxciaATI0. 
Nunriuu un C. Nuxcrun, 
Nunrivs, Nuneius. 


TNÜO , is, miti, müéré. Faire figne de la têre. [Ce 
verbe inufiré, forme Annuwere, Innwere, Abhuere , Re. 
Naere , €. 

NÜPÉR. (adv.) Cic. 11 n'y a pas longtemps, derniere- 
ment , depuis peu , n'a gueres , il ÿ a quelques jours. 

NÜPERRIME. (adv. {up.) dérivé de Nurirys, Cie, 
Xl y a forc peu , o# tres peu de temps. 


| 


NUS. NUT. 

mariée, Vépôufe. Singulis Pmdis plures folent efft nupte; 
Cre. Chaque Indien a coutume d'avoir plufieurs femmes, 
Nupta verbs. Fist. Mots trop libres pour une fille. 
” NUPTLE, ärm. É.pl. Cie, Des nôces, un mariage fait 
entre des Cicoyens Romains. Rumpere nupriæ. H 0 R. 
Rompre un mariage. Nuptia plena concordia. Cic. Maria- 
ge Où l2 paix & l'union regnent. 

. NOPTYALIS, Z4ë. (adj.} Cie. De nôces , qui appar- 
Uent aux nôces , nuptial. (r. Nurrr.) 

NOPTÜRIRE , #53 ,mmpniris. PL. Avoir envie d'être 
mariée, (parlant d'une fille.) 

UPTUS , ss. m.Pl. Mariage. m. Nuprui collacare. 
Caæs.ætradere, Bigs. Marier une fille. 

NURSYA, à. Vire. Nurfa, Norfia , Ville des Sabins, 
Virgi ‘€ l'appelle F:oide. k. Norfa, ou Norfe, Ville d'Oin- 
brie, & du Vicariar Romain. Ce n’eft plus qu'un Bourg 
fur le Freddara dans le Duché de Spolete ; c’eft un Evé- 
ché du cinquiéme ficcle , qu’on a uni à Spolere. 

NOÜRUS, &r, f, Cir. La bellefille, à l'égard du beau- 
pere & de la bellenere, la femme du fils, la bru. 

_NUSCICIGSUS , 4, #m. Fest. Qui voir peu , qui a Ja 
vie foible, fqui ne voir goutte le foir, Equi voit mieux le 
(ok qu'à midi, Syne Lufcitifue.Vid.Luscirio. apud Feff, 

NOSCÜM , 5. n. Écel, Nuico, perice Ville du Princi- 
pauo d'Oltra, au Royaume de Naples , Evêché {ous Sa- 
lerre, l'an à 048. 

NÜSQUAM. (adv.) Cie. En nul lisu, nullepart, en nul 
Endioi. Nu/quam gentium. T sr. En nul endroit du mon- 
de, nulieparr. € (Donat die que Gentiwm eft inutile en 
cecendroit.] Nufanam pedem, ({uppl. Moveo.) Tsr. Jere 
vas nu!l-part, Nujquam apparer. In. On ne le voit nulle- 
Patt. Zm nufquam [unr, Cic. Ils n=(ont plus, Nufquam 
Profeéturus fueram. T 5 R Ve ne devois aller nullepare, 
Nufqwam nen. PL 24 1. Partoux, en tout lieu. 

NUTABILIS, ble, (ad)j.) Apul. Chancellant. Le mt- 


me que 

NÜTABONDÜS, 4, #m. À » U L. Chancellant, qui 
chancelle. (rx v. NUTARS.) 

- NÜTAMEN, inis. n. S:l, Branlement. Nisee tremule 
Bhiamine penna. Six. x AL. Des plumes blanches, for- 
tant-s {ur fon cafque. (ex v. NUTARE£.) 

Nurenres, Biô!. Ecrans, vagabonds. (pl. part.) v. 

NÜTARÉ , #5, êvi, atém.PLAUT. Faire prufieurs fi- 
gues de tête, Li, chanceller, s'ebraaler , être ébranlé. 
(freg. de Nusxs.) 

Natare in aliqua re. Cic. Douter, chanceller, êcre ir. 
réfolu. Animi nutant.Srax Les elprits fore chancellans. 
Fertuns nutat, Liv. La fortune commence à changer. 
Nutant rami. Ovip. Les branches panchc:t, Nutabunt 
viré fortiffrmi. Biaz. Les hommes les plus forrs s'ébran- 
letont, Viéoyia natat, PL. La viétoire panche d'un côré. 
Home 

NÜTATIO , ônir. f. P!. L'action de baiffer la tête , 

nchemenc derére. Nurario monr:s, San. Secoufl:, trem- 

lement d'une montagne. 

Nurnat,-1AT. Vid. NUTRIRE, 

NÜ TRICARKÉ, 5, &ci. ram. PLAUT. » Nouriir. Pue. 

NÜTRICARL, br, arts sum. Cac. rot nutricare. 
PLauT. Merc. Nourtir des enfars. Mundus omnia tan. 
quamfns membra nutricatur, C1 c. de Nat. Le monde 
nourrir toutes chofes , comme fes membtes. 

NÜTRICATIO , omis. f. Varr. L'aétion de nourrir. f. 

NÜTRICES. (pl.) de Nurmix. . 

NÜTRICULA, 3, f. Her, Une petite Nourrice. (dim.) 
de Nuraix. 

Nuraisns, entis. (part.) v. NUTRIRE. 

NÜ TRIMÈN, inir. n. Swer.Nourricure.f. Le même que 


NOPÉRUS , #, #m, PLaUT. Nouveau , récent. #, qui]  NÜTRIMENTOM, s. n. Cie. Aliment.m.noucriture.f. 


eft depuisapeu de jours. 


— NÜPTÀ, &. €. Cre. Une femme mariée, une nouvelle 


Nutrimenta sgnis. Virc. L'aliment du feu. Ad nutrimen- 
ra signa. Bis. Pour eutresenix le feu. 


us 


NUT. NUX. : | 
NOTRIRÉ È #0,vvi, fem. PL. Noërrt, Cr. Con 
frver , encrecenir, Mmorem nusrire, © w1D. Gonferver , 
encrecenir l'amour. Privatertem audaciw nutrire. C1c. 


Entretenir l'audace des Particuliers.—comam. V. FLaAc. 
Laider croître fes cheveux. Accipe, ait, puersm iffum, Cr 


nutri mihi., B181. Prenez cer eufanc , dit-elle, & me le 
nourriflez. Va pragnantibus @ mutrientibus. ID. Malheur 
aux femmes qui feront-enceinces, 8 à-eclles qui auroot-des 
cufans à la mammelle en ce temps-là. Si comam nutriat. 
Bree. S'il laiflecrofrre les cheveux. . 

NÜTRIRE, à dr, #rs sm, (pall.) Ovid. Evre nourri. 
Qyi nurriti fuerant eum «0. Bins. Quiavoient été élevés 
avec lui, [11 femble que Virgile ait fait déposent lewer- 
be natriri, nutrier, puilqu'il a dit à l'imperatif , swsriter 
sliuam, Viro.z. Georg. gas. Culrivez l'Olivier. . 

NÜTRITILA , ër#m. n. pl. ‘Ulp. Les gages , lepaic- 
ment , les mois-d'une Nourrice. "m. 

NÜTRITIUM , 3 i. n. Sen, Nourriture. f. . 

NÜTRITIOS, #, #m. Coz. Nourricier, de nourtice, 

ui concerne Ja nourriture, Sinws natritiws. Lp. Le Sein 
‘une Nourrice. : 

NÜTRITIUS,ÿ 5. m. Caf. Nourricier. m, qui nourrit. 

NÜTRITOR., oris.m.Swet, Nourricier , qui nourrit, 
qui éisve. . 

Nurnirox. (imper-) v. Nurasri. Vid. NUTRIRS. 

NÜTRITUS , à, #m. O + 1D. Nourri. (part. pail.) ve 
Nurrirs. 

NÜTRITÜS, #s. m. Sen, Nourriture, l'aétion de 
rourrir, f, Mulf tantiom nutritu. Pi. En fe nourriffant 
fulement de vin vieux mélé avec du miel. 

NÜTRIX, seis, F. Cie. Nourrice , celle qui nourrit. 
P!, Pepiniere d'arbues, le lieu uù on les plante. Afries nu- 
trix ferarum beffiarum. V 1 7 R. L'Afrique qui nourrit un 
grand nombre d: bêtes fauvages. Cum nutrice fuä. Bic. 
Avec {a Nourrice. N'usricsem tenms Car, Jufqu'aux mam- 
melles, Difcordia nutrix bell. Cu AUD. La difcorde entre- 
tient la guerre. Nutrices tua. Bigz ‘Vos nourrices. 

NÜTUÜS , #. m. Cie. Signe qu'on fait avec la cêre, 
Pour marquer ce qu'on veut, m. volonté, fanraifie. f. le 
Poids oa-urel du corps qui le porte vers fon centre. m- V. 
Frac Chüte , l'aétion de comber. f. le mouvement d'un 
corps qui rombe. #. fr pions hr nutus eft.PL. 
4. 30. Quelques-uns parlent par figne.An mihi nues tue 
nos faceret fidem! Cic. Le moindre figne que vous feriez, 
pe fufroit-il pas pour me le faire croire ?Sub nuts.Lucr. 
Ad nutum alicujus, où nutu alicujus. Cic. A la volonté, 
à la diferetion, fous La loi, fous la conduite de quel- 

d'un. 
: NOX, #cïs, Cie. Une noix. f. Fruit.fOwid. Un Noyer, 
(plaore dont les chatons font à plufeurs feuilles difpoites 
en écailles autour d'un poinçon ; le deflous de ces feuilles 
eft couvert de plufeurs fommets attachés par des éta- 
mines. fi courtes, qu'ona de la peine à les appercevoir. Les 
fruits vaiffenr (ur les mêmes pieds que les chatons , mais 
dass des endroits feparés , &c.) In nuce inclufam 1liada 
Homeri carmen , in membrané [criptum tradidit Cicero, 
Pu. 7. 21. Ciceron rapporte qu'on avait renfermé dans 
une coquille de noix,rouce l'Iliade d'Homere écrire fur du 
velin. (Nous avons Mons ces Livres de Cicerondont parle 
ici Pline.) Amygdala nue. PL, 12. p. Avec du Benjoio , 
qu'on appollcamygdaloïdes., Nuces avellans, P1. Des 
avclines. Caffansanmce:. Virc: Drsehâteigses.Nux gra. 
64. PL, Une amande, Nuces-juglandes, Jp. 15.23. Des 
noix. & Ils.appelloient nwces sous les fruits dont l'écorce 
2% duie en dehors &.Je dedans bon à mapger.Vié Macn. 
a. Sat. 14, Mais Ja plus celebre, c'eit nux juglans, noix. 


(à Jouve dr glande joglans eft-appellata.) VaRR.L.L,4. 


Vid. Pl. 15.22.33: Macr..s. Saturn. Nucesmollufsa. PL. 
Des Péches. Nwcss Pawra, Ln, Des pomnes de: Pin.—far- 
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=. Pare. Noix tonfices. Nwcer pontice, PL. ss. 23. Des 


{avélines. Nux aromatica. Al D. Une Mnfcade perfcs. 


Mant. Une Pêche-poix. Frangere mucem, PLayr.Cafler 
une roix. Nuces relinquere. Pars. Quicter l'enfance. 

Nvycraiopa. (acc. fing.) de Nrcrazors. Herbe. Wid, 
NyCTIORETUM. 

NFCTALOPS , opÿs. (adj.) PL. Qui ne fçauroieoir à 
la chandelle Jasnuit , ni le 4 > quoiqu'il vaic-bien penr 
danc.le jour. id. Nuscterosus. 

*NYCTIGRATUM,#, ou Efpece de Plante,quenes 

*Nrcrsensrus. PI. co ec ne Lu 
naise, parce qu'elle eft éclatrante la nuit avecla Lune. Qu 
l'appelle encore Chenomyehon , parce que les Qies s'en= 
fuient dès qu'elles enapperçoiven. Nyéaleps, parce qu'el- 
le brille durant la nuie ,wE , nuic, & Anprm , luit. Cu 
mychen , jûr , une O'e ,& pupée ,receflus, Nyétegretum, 
mxriresmr. q. Noélumas ages excubias, 


GT (acc) ù | 
CTEIS, #dbr. f, Ovid. Anti fille de N 
& femime de Lycus Roi de rh SE 
NFCTELIX » ©rum. n.pl.-Serv. Fêces nofturnes sen 
l'hogneur de Bacchus , que les. Romains abolirent. 
*NSCTÉLIUS, i 5..m. Ovid. Surnom de Bacchus , à 
qui on faifoic des facrifices la nuic.(n0£, & rÂte, perfcio.) 
NECTELIUS , à , wm. De Bacchus, Nyételius latex, 
Sin. Tr: Du vin , liqueur-de Bacchus. 
NfCTERIS , :i4ds. £. Chauve. Souris. Fid. WNasPan- 
| TIL10. 


Nyersus,f. m. Nyétée,pered'Antiope,Roi de Lefbos, 
*NYCTICORAX , .2c3s. em. Bubi. Un Hibou. m..un 


| oifeau de nuit. [Ce mar eftrout grec. r8£ , wat , nue, 


+ 


& nsesË , Corbrau.] 

NYCTIMENE, ér.f.: Ovid. Nyétimene, fille de: Nyébée 
Roi de L-fbos,, qui fut ahangéeen Chauerte , ouen Hi. 
bou , dans le temps que fon:pere la vouloit faire mourir 
à caufe de (on incefte. 

NYŸMPHA , 2. f. Virg. Nymphe.f. divinité deseaux, 
des farèrs, des montagnes, des vergers, des prairies. 

NfMPHÉÆ, 4rmm.Pz. On 3 es Nyinphes , les 
Abeilles , loriqu'elles commencent à être formées. 

NYMPHÆX , sf. PI. Lis d'Etang , 0 ‘Blanc.d'Eau, 
herbe qui eroit-dedans les eaux. fL: Neouphar , Plante 
dont les fleurs font à plufñeursfeulles difpoiées en role. 
Le calice n'a que cinq feuilles, au milieu defquelles (e 

trouve-le piftile , qui devieuc un fruit rond ou conique , 

| partagé daus {a longueur -en plufieurs loges . remplies de 

| lemecces oblongues: les éramines des À -urs du. Nenuphar, 
fonc des feuilles plaues rerminées par un fommer, 

NŸMPHÆOM , 5. n. PI, Un bain. (R.swwg@aier.) [Un 
Promoncoire de Macedoine , aujourd'hui Capo. Ninfie. 

| [Promontoire au pied du, Mont-Aihos , aujourd'hui 
Capo di Monge Santo. 

NIMPHOIDES , 24. Plante.dont lafleur-eft un bäffia 
découppé le plus fonvent en cinq quartiers ; fon calice eft 
auffi fendu jufqu'à Ja bafe en cinq parties, du milieu def. 
quelles s'éleve un piftle ; qui devient une capfu'e obloc. 
gue, applauie, un peu charnue, daus.le creux de laquelle 
lont re. fermées pluficurs femences, enveloppées chacune 
d'une coëfe membrancule. 

Nysa , 4. f. Nourrice de Bacchus; fmontagne où ‘Bac. ! 
chus fur élevé. {N yfa ; Ville de l'Inde , qui fur bâtie par 
Bacchus , ce qui lui a fair donner le furnom de Nyfée. 

Nvysaus, à. m. Bacchus fur ainfi furnommé de la Ville 
de Nyfa. Nyfades Nympha. OviD. Nymphes qui habi- 
toient la Ville de Nyfa , où Bacchus fut élevé. 

-Nyssa ,4. f. Nylfe , Ville ruinéede.la Premiere. Afe , 
dans l'Exarcacr de ce nom. [Ville ruinée de la Premiere 
Cappadoce , dans l'Exarestdu Pont ; elles éroieut coutes 
deux Villes. Bpifcopales, 








‘OA. 

Esr la quatrième des Voyelles. Les 
Anciens l'emploient fouvent pou: 
E, Vortant , pour Vertant ; & quel 
quefois pour U. Servos, pour Seruws. 

-O. Cie. (Interj:étion qu'on me 
devant le vocatif, l'accufatif , ou le 
nominatif.) O Tite ! Cie. O mon 
cher Ticus ! O faciem pulchram! 
Ts. O le veau viiage ! O prac!arum cuffodem! Cie. O 
le beau gardien ! O qwalis facies ! Ju v. O quelle mine 1 
© faëtum benè ! Tan. O que cela eft bien! Of! Vrra 
O fi! O utinam! Ovin. Plûüt à Dieu que ! 

DANS , 5. Ville de Lydie. 

.… OASIS, idis. F, Eccl. Ville où il y avoit Evêché dans 
le Patriarcat d'Alexandrie. 

NT , ärmm. 1. pl. PI. Les Oafres , peuples de 
Libye. 

DAXES , ?r. m. Virg. Oaxés, riviere de l'Ifl: de Cre- 
te, qui fe décharge dans la mer de Crete. b. Armiro. 

Oaxus,i. O:xe , Ville de Crete, qui a pris fon nom 
d'Oaxus fils d'Achallis , fille de Minos. 

Os. (prépoñtion qui veut l'aceufarif.) Cée. Pour , à 
caufe, devant. Ob auaritiam.VirG. Pour, à caufe de fon 
avarice, Ob abfolvendwm. C 1 c. Pour abfoudre. Oë ho: 
ipfum , ob id ipfum, PL. À caufe de cela même, pour cela 
même, Ob formidinem, T Ac. Par crainte, à caufe de la 
crainte. Ob induffrism, PLaUT. Exprès. Ob rem, S ALL. 
Utilement. Qyamobrem,quam ob caufam. Pour cela,pour 
cette raifon. O6 ocwles mibi fepè mers verfata ef. Cic. J'ai 
fouvent eu la mort devant les yeux. [Cette prépoñrion 
fe mercoit quelquefois pour #4, chez les Anciens. Oh Ro- 
mam noëlu legiones ducere cœpit, EUN. Ob Trojam duxit 
exercitum. Fist.] 

OBACSRARE, OBACHRBARS, 04 OBAceRARS. Fefi. 

Aigrir, inciter, mectre en colere. Vid. ExAc:KBARES. 

OBÆRATUS, à, #m. Cas. Enderté. K[Obaratus Eroit 
une pe engagée au fervice d'une autre. Il failoir les 
vendanges & les foins pour une res modique recompen- 
£ , dit Varron. Modico are condu&i, quis magne erant 
conduéti.] Obarates fuos codem conduit, Cas. 1] affembla 
pour ce même deflein les perfonnes qui dépendoient de 
lui , fes vallaux , fes cliens. 

OBAMBÜLARE ,bXI5, vi, ätüm, Oviv. Marcher 
all-r autour , aller audevant , aller de compagnie. s 

Nec lupus gregibus no&nrnys ebambulag V1rG, à. 
Georg. Le Loup ne rode point pendant la nuit autour des 
trouppeaux. 

ÜBAMBULATIO , ënis. f. Ad Her, L'a@tion de fe 
promener , d'aller , de marcher autour de, 

OBARARÉ , 0, äui, ätém. Liv. Labourer autour. 
SxN. C:reum arare. 

OBARMÂRÉ , m3, avi, àtäm. Hon. Armer, couvrir 
d'irm-s. SN. Armare. 

OBARESCÉRE , /65, rk 5. Lacr. Devenir fec, Sy. 
#“rejcere. 

BÂTÉR , #rä , sräm. PL. Noirâtre , un peu noir, 
OBATRESCERE , feÿ. Firm. Devenir un peu noir, 
Osaup1:Npo. En écoutant. (ger.) v. 

 OMAUDIRE, 30,55, itum, B18L. Apul, Ecouter , 
obéir, 
GIAURATOS » à, #m. Apuz. Doré autour, 
OBBÀ , 4. VanR. Vaifleau à boire , por qui a un fond 
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O8. 
large. [PL. 18. Efpece de chevelure qui fe rrouve dans les 
lgunes. 

OssATUS , 4, #m, AruL. Fait en forme de vale appel- 
lé Obb4. (Quelques-uns lifent orbate, d'autres obate , 
(pour) ovare caffides, ApuL. Met. 1e. 

OBBIBÉRE , obbibi, bibs, bibitim, Cic. Boire entie- 
sement , boire tout , ne laïfler rien dans le verre. 

OBBLATÉRATUS, à, #m, Aruz. Dit, raconté. (nr. 
BLATERARS) . 

OBBRÜTESCÉRE, fcë, brmtit 5. Lucr. Devenir bête, 
devenir ftupide, : 

OBCÆCARE, «3. au, atmm, Cox. Aveugler. Cir. 
Obicureir , rendre obfcur. 

Obcacare foftas in agro, Cou. Remplir , combler, cou- 
voir les fuffes d'uc champ. Obracat ocules. Bisr. Eblouit 
les y-ux. Obcacat uulrum fuum.\o. Prend un regard fom- 
bre & farouche,Caæligo obracaverat diem. Liv. Le brouil- 
‘ard avoir obleurci le jour. Tenchra obcacwverunt. Biz. 
Les cenebres l'empécherent de voir. Hine 

OBCACATIO , onis. f, Ecel, Av-uglement. m. 

OBCAÆCATUS, à, #m. Biss. Aveuylé. 

OscÆpss. Plaut. Nolo hic obcades, PLAUT.Stich. 5. 4. 
#3. Je ne veux point ici de gens qui s'entretuent, je ne 
veux rien de fang'ant.(r. C£pss, meurtre.) 

OBCÂLERE , ë9, cdd 5. Caus. Etre chaud tout àl'en- 
tour, (R. CALSRE.) 

OncaLiscers Vid, OCCALLESCERE. 

OBCANTATÀ mulier. A » uL. Femme enforcellée. 
SYN. Ircantara, 

OBDÈRÉ , 6445 , 6bdidi , obditm. Tzr. Former. Ob- 
dere ceramauribus. S sx. Boucher les orcilles avec de la 
cire,—fores, Ts. Fermer la porte. Obders pefulumofto, 
forrbus. Ip. Fermer la porte au verrouil. 

OBDITÜS , à, #w. Arwi. Fermé. (part. pall.) ejw/d, 
wverbi. 

OBsDORMISRANT. (3. plulp.) v- 

OBDORMIRE , 15, fui, stmm. & Crée S'endor- 

OBDORMISCÉRÉ , feÿ, dôrmivs, * “ Smir (ur, 
Obdormire crapulam. PLAUT. Cuver fon vin. Nec dum 
obdormierant. B 15 L. N'étoient pas encore endormis. 1» 
mediis vie laboribus obdermifcere, Cic. S'endormir dans 
le milieu du chemin , en faifant voyage. Ohbdormieruntr, 
Bis82. S'endormirent, Obdormivir 17 Domine. ID. S'en- 
dormic dar s le Seigneur. 

OsporMiTURUS, #, #3, PL. (Fur. part.) 

OBDÜCÉÈRÉ , «>, duxi, dééim. PLAUT. Mener,con- 
duire , tourner contre, fmetere audevant , mettre à l'en. 
tour. (r. Ducsrs.) 

Sensim callum obdurere femacho. Cie. Commencer 
à peu à fe faire à la douleur. Labor quaf callum obdueit 
deleri, Ip. Le travail faie qu'on ne fent prefque point la 


douleur. Obdwcunt cicatricem radices. Cox. Les racines . 


couvrent l'incifion que l'on a faite, Frentem obducere, 
Quiwr. Rider fon front.-rwbiginem. PL. Faire rouiller, 
faire amafler de la Lu tenebræs. Cic. Obfcur- 
cit les chofes , les rêndre obfcures , difficiles à conce. 
voir.-terporem, PL. Donner de la parefle. Obducere vel, 
Pu. J. Tirer des rideaux. Obducere alterum diem priori 
diei, C1c. Joindre le jour fuivant au precedent. Comque 
obduxere cœ'um nubibus. B181. Et lorfque j'aurai couvert 
le ciel de nuages. Obdwcam cicatricem tibi. ]p, Je ferme. 


rai la cicatrice de votre plaie. Obducam cis cicatricen. 


Biuz, 


OBD. OBE, 

Brar. Ve fermerai leurs plaies. 

OBDÜCT, cbr, duéits sûm. (paff.) Cie. Etre couvert, 
être bouché. 

Obducebatur parietum cicatrix. Biz. Les fentes & les 
ouvertures des murs furent reparées. 

OBDÜUCTAÂRE , 9 , #vr. Mener fouvent. Hinc 

OBDÜCTARI , ür , tits sum. (pafl.) Plaut. Etre me- 
né fouvent. Nec pariar mess in ades fie [corts obduétarier, 
{pour)cbduétari PLAUT. Je ne fouffrirai pas qu'on amene 


d:s garces dans ma maifon. 4 On ne trouve que le paifif 


de ce verbe. | 

OBDÜCTIO , ônir, F. Bibl, Obleuriré. f. obfcurciffe. 
menc, m, [Cic. L'aétion d'envelopper , l'action de fe cou- 
vrir. Obduëtio capiris, Ip. L'aétion de bander les yeux à 
un crimirel. , 

OBDOCTUÜS, à, #m. Cie. Couvert , fermé. (pare. 
paf.) v. Ospucers. 

Jam obdu&sm cicatricem refricare. C 1e. Renouveller 
les plaies qui font déja fermées. Dolor obduétus. V 18 0. 
Douleur quieft déja pallée, Frons obdu&a. Ho. Vultus 


obdrätus. Ovin. Un vifage fevere , un front ridé. Obduc- 


tis Iuminibus. Surr. Etant devenu aveugle. 
: GBDÜCTÜS,#r. m. Bibl. Afiictior. Omnis cbduëtus, 


Cr non chduëius odientium, In. Toute affliétion ; plütôt 


que celle que nous caufent ceux qui nous haïflent. 

OBDÜLCARI ,r, atis smm, Bis. Devenir doux. 
Amari fentes obdulcari funt. Ip Les Fontaines qui étoisnc 
amere:, deviennent douces, 

OBDÜRARE , 5, dur , atüm. Hon. S'endurcir. pBiél. 
Endurcir. 

Perffs atque obdura. Hor. Demeurez , & ne vous re- 
buttez pas. Nolite obdurare cordaviftra. B1 8 1. N'endur- 
cilfez pas vos cœurs. 

; OBDÜRARI , br, änis sm. Cic. Ere endurci , s'en- 
urcir, 

GBDÜRESCERÉ , feY, Gbduri 5. Varr. Devenir dur. 
1pfe obdurur. C1c: Je fuis devenu infer.fibl: moi-même. 
Obdureftere vulru. P Ro ». Montrer beaucoup de dureté 
fur le vifage. Hoc femen diuturnitate ebdurefcit. V ARR. 
Cette forte de femence devient dure avec le temps. Obdw- 
refcere ad liquid , où contra aliquid. C1c. S'endurcir , 
s'accoutumer àune chofe, s'y fornifier. Ohdwrwiffe fe con. 
tra fortunam Aarbitrantur. In. Is croiect s'être fortifiés 
contre la mauvaife fortune. 

Ospuxero. (fur. (ubj.) v. Onnucers. 

OssaM,-As,- AT. (fubj.) v. Ontre. 

OBÉDÈRE , #45. Ronger autour. id, Eosks,manger. 
(On nc trouve de ce verbe, que le participe Osssus.) 

Ossp:enpo. (ger.) & 

OBEDIENS enris. Cie. Obéiffant. m. qui obéit, (part. 
paf.) v. Ossnirs, 

Obrdiens diéto, PLAUT. Qui fair ce qu'on lui dir. 

OBEDIENTER. (adv.) Cwrr. Avec obéiflance , avec 
foumiffion, d'une maniere foumile.—imperata facere, ID. 
Executer avec foumiffion les ordres. 

OBEDIENTYA, 2. f. Cie. Obéillance, foumiffion,obe- 
dience. f. 

OssDriNrioR , eris. Cic. (comp.) 

OniDIENTISSIMUS, # , #%, PL. ([up.) d'Oseprans. 

OFEDIRÉ , di3 , divi, ditam, Cic. Obtir , être {ou- 
mis. |C. Nep. Croire , écouter. (q. Obawdire, Fast.) 

Obcdire cuprditaribus. Obéir à (es convoitiles.—remperi. 
Obéir au temps, s'y accommoder.—veluntari Dei. Cic. 
Etre foumis aux ordres de Dieu. Quiôus Rex maximè obe. 
diar.C. Nip. Ceux en qui le Roi avoir le plus de confiance. 

OBEDITIO , onïs, f. Bibl, Obéillance , foumiffion. f. 
SyN. Obedient:a. ° 

OBÉLLÆ, ärwm, f. Efpece de pain qu'on offroit à Bac- 
chus.{r. Osozus , o# OseLus.) 

*OBELISCUS , 5, m. PI. Obélique. m, pierre ronde, 





| OBE. OBF. n 
qui va en pointe comme une pyramide. (#61A/r—gs .) 
*OBELUS, i.m. Petr. Broche.f. (6«1@>.) [Ecel. Mar- 
que de ce qui a été ajouté dans un Auteur,& qui doit être 
retranché. 

OBEO, 5h51, 5bruï, ou 8h15, 5Eitum. Vid. On1 Rs. Virg. 
Environner, tourner à l'entour, pee 

Camps obitur aqu&. O v 1 D. Le champ eft environné 
d'eau. 

OBÉQUITARE ,19, Su, &täm. Liv. Aller à Cheval 
autour ou à l'entour , faire le cour d'un lieu à Cheval, 
parcourir à Cheval. Obequitare mœnibus. CURT. Statio- 
nibus hoffium, Liv. Faire le tour des murailles , du pofte 
des enremis à Cheval. Agen obequitare. Curr. Parcou- 
tir à Cheval les rangs d'une armée. 

Ossrar. (1.pluip }& Onerit. (3. fur.) v. Osissa. 

OBERRARÉ , 5, aus, âtwm. PL. Errer à l'entour.Perf. 
Voler, volriger auvour. Bibl. S'égarer. 

Nec cberraueris in plateis illius. Bip. Et ne vous pro- 
merez pas de p'ace en place. Chordä qui femper oberrat 
cädem., Hor, Qui touche coujours la même corde, Priuf- 
gum cherrarem. Bis. Avant que de m'écarter bien loin 

Onss4. Vrd, OBssus. 

OBÉSARÉ , 5 , us. C o L. Engraifler , mettre à l'en. 

rais. 

OBESCARE , 5, avi, tm. Cou Appäceler , donner 
à manger. 

Osescer. Fff. (pour) Ossrar. (3. fut.) v. Onesss. 

OnesissiMUS , 4 , mm, ({up.) d'Onisus. 

OBESITAS , âtis. F. PL. Suer, La groffeur , & l'em— 
bonpoint du corps , la graiffe du corps , le trop d'embon- 

oine. 

OBÊSSÉ , Gsm ,Gbf it 5. Cie. Ovip. Nuire , être nuif- 
ble, faire vort. (r. Os, Esss.) Ce verbe gouverne le 
dauif. 

Gloria obfuit multis, Ovin. La gloire a fair tort à bien 
des gens. 

OBESÜS , À, sm. Gras. m, Swn. Pinguis. 
Venter obefus. Sust. Un gros ventre d'un homme qui 
eft gras, une panfe. Nec naris obefa juvenis. Hor. Epcd, 
12. Un jeune homme qui n'eft pas flupide, (ppr.) qui n'a 
pas le nez bouché. 

Ossunot , Ossunous. (ger.) OssunTus. (part.) de 

OSsUNT.(,.pl. ind.) v. Osire , Osso. 3 

OBEX, Bbicts.m.f. Virg. Owid. Barte. f. verrouil. m. 
barricre, digue. f. PLAUT. Empêchement, obftacle. », 

OsriRMaAgo. (Fur. ind.)v. 

OBFIRMARE , firm, avr, ätum, Tan. Afférmir, 
s'aff:rmir , s'opiniâcrer , s'acracher fortement , ou avec 
opiniäureré à une chofe , demeurer ferme. k 
Cenfen' polfe me obfirmare! Tan. Crois-tu que je puille 
gagner [ur moil Ne tam obfirma te. 1p. Ne vous obitinez, 
ou ne vous opiniâcrez point rant. Obfrmabo faciem meam 
contra animam illius, B 181. J'arrécerai fur Jui l'œil de 
ma colere. Obfrmaverat cor illiss. Ip. Lui avoit erdurci. 
le cœur. Procacitèr obferuat uultum fuum, Bisr. Fait pa- 
toître fur fon vifage une affurarce effrontée. Obf: mabs 
faciem, Ip. Vous regarderez d'un vilage ferme. 

OBFIR MARI, br, atäs sum. (pall.) Bis. Quando Bi- 
ritus 1lins obfirmatu; eff. An. Lorique fon cœur fe fur 
affermi. 

OBFIRMAÂATE:(adv.) Swer, Fermement,conftamment, 
refolument , irébranlablement. . : 

OxsrirMATIiOoR , oris. Cic. (comp.) d' 

OBFIRMATUÜS , à, mm, Cic. Ferme, opiniâtre , ar- 
rété ,relolu. 

OBFRENATUS , à, #m. APUL. Lié , engagé. 

OBFRINGÉRE , g5.—agrum. S sr v. Donner ure fe- 
cor de façon à un champ. | 

OBFÜSCATIO , onis, F, Bibl, Tromperie, fourbe- 
rie: f. 
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st oBT]. 
OsruTURUS, # , mm. (Fur. part.) v. Onssie. 
OBGANNIRÉ , 1 0, &us , irum, PL a UT. (ppr.) Crier 
commeles Renards. Ter. Reprocher avec importunité. 
Aliquid alicui ad aurem objannire. T 3 R, Ecre conti- 
nuellsiment à crier aux oreilles de quelqu'un, lui faire des 
rzproch-s 
5e HÆRERÉ, & 3, bbhasi,5bbinm, Alicui rei. SURT. 
E:r: acraché à quelque chofe,tenir contre quelque choie. 
OBHÆRESCÈERE, /65, À p U 1. Le même que Osn- 


RERS. 

OBHERBESCÈRE , bëfed. Fa sr. Æferbam increftere. 
i.e. Ad herbam increfterc. 

OBHORRÈRE , ë5, horrtr PL, Etre épouventé. 

O1. (imper.) v. OntRe. 

OBJACERÉ ,€5,jacti. Susr. Etrecouché, ou éten 
du devaoc. À miridie Ætyptus objacet fin:bus Judea.T Ac. 
La Judée a l'Egypre au Midi. Sr quæ objacent falcibus 
cbnoxia. C o L. Ce qui fe peut rencontrer de nuifible aux 
faux , qui peur en gâter le trenchanr. (q.antejacere.) 

Onices. (pl.) D:s verrouils, des (errures , des barres 
qu'on mettoir en travers pour fermer les portes Vid Ogax, 

O srsc1. (prét.) d'Osriesrs. 

OBJECTA , ôrwm. n. pl. Ovjcétion, ce qu'on nous ob- 
jeête. Objeëts diluere. Quint. Refuter les objections. 

OBJECTACÜLÜM ,5. n. Varr, Ce qu'on met devant 
pour arrêcer & empêcher l'eau de fortir , digue , bonde.f. 
cmpéchement , obftacle. m. 

OBJÉCTAMENTÜM , 5. ». Apul. Reproche, m. 

OBjECTARE , 5, avi, atém. Mitrre, jecter devant, 
Virg. Expoier. Oiyeétare aliquid alicui. PLaur.Objeéter 
quelque chofe à quelqu'un.—2mimam pre. Vic. Expofer 
fa vis pour.—capt periculis. In. Expoler [a vie à des dan. 
gers.-corpors, V1RG. Expoler fon corps pour, Falfum 
crimen benis ebjeéfare. Cic. R-procher un crime fuppofe 
à d'honnéces gens. { freq. } v. Onricene. 

OBJECTARI, dr, dtis sum. (pall.) Apul. 

OBJECTATIG , onis. F. Caf. Reproche. m. 

OBJECTATUS , à, m. ArUL. (pare. pal.) 

OBjECTIO , onïs, F, B:61. Reproche, blâime. m. 

OBJECTUS, à, #m, Cic. Mis audevant, oppofe, 
of:re, prelente , reprefeuté , mis devant, expole. (part. 
pall.) v. Osricere. 

Fortuns objeëtus. Cie. Expolé à.la fortune ou au ha- 
zard, aux revers de fortune, Flumins cbjeéts retardans 
equos. Vire. Des f:uves qui fe rencontrent , empêcher 
la Cavalerie d'avancer. Objeéfa vallo munitiones, Liv. 
Des fortifications mifes devant le rempart d'un foffe. 
Objeéts fluminis brachio eos excludit, Yp.22. 52, Leur bta 
la communication du fleuve. Objeéta utilitæs, Cie. Une 
occafon de profit qu'on rencontre. Error in aliqué re 
#bj fus. An. Uce erreur qu'on nous attribue dans quelque 
fentimenc. 

OBJECTUS , #r. m. Virg. Oppofition,l'aétion de met- 
tre queique chofe devant une autre, l'aétion d'avancer 

uclquechole, incerpofirion. Lun Salem objeëtu [uo ab 
fonde. Sen. La Lune par fon interpofition , cache le So- 
icil. Eo cbjcéiu wife. C. Nep. Ayant vù ce fpeétacle, 

K [On re trouve de ce nom que l'ablatif ebjeéts.] 

Ourixim. Plant, (pour) OsrscsR1M,j'aurois objeété, 

Oniens , euntis, (part,) © 

OsssruNT. Moururent, (3. pl. perf.) v. Osirs. 

OBiGiTARE, 0, @5, FasT. (pro) ANTS AG1TARS, Syn. 
Adegirare, 

OBJICÈRE , 19, jécs, jééüm. T 8 R. Mevcre devant , 
piefenter, fobjcéter , reprocher. (R. JaesRa, jetter.) 

Objicere argentum alicu. TER. Offrir, prelenter de 
l'argent à queiqu'un.—corpus feris. Cic. Expofer un corps 
à des bêves farouches.mentem alicur. L 1 v. Mettre à 
queiqu'an dans l'efpric, irfpirer à quelqu'un. —moram. 
Praur. Retgtder,-réligionem, Ip. Faire icrupule de 


OB]. 
quelque chofe. Objicere fe sn EE hominum prof aa 
torum.Cic. S’expoler à la violence des méchaus. Si verums 
eff oupd oljreir, Bis. Si ce qu'il me eft vericable. 

OBJICI, br, objeéhis sum. (pall.) Cic. Cm ei effet 
sbjeétum. In. Lor{qu'on lui eut reproché, Qwod objici pon 
teft. Quinr. Les obj-étions qu'on peut faire. 

Osuis. Apul. i. e. mortuis, Vid, Osius. 

sn 3-plufp. (ubj,)é Oauir. (3. perf.)v.OstRe. 

OBINANIS, ë. (adj.) Farr. Le même qu'Inanis , 
vuide, 

OnminunT. Feff. (pro) OssUNT , #t NIQUINUNT, (pre) 
Niqusuxr. 
" OstRascens, entis. S 8 x. (part.) v. 

OBIRASCI , /cbr , 5ratis sMm, APUL. Se mettre en co« 


lere. 

GBIRATIO , omis. f. Colere. f. dépit. m. 

%(C'eit aiofi que Bofius,{uivant d'anciens Manufcrits, 
reftitue ce mot daus Cic. ad Atric. |. 6. Ep. 3. au lieu de 
oratione, ou per orationem, qu'on lifoit auparavant. 

OBIRÂTÜS, à, #m, Liv. Fiché. 

OBIRÉ, 36ë 5, Bbivs, & plus louvenr 361 5, bitäm, Cie. 
Faire le tour de quelque chole, aller autour, Émourir , 
être détruic, [faire , executer, exercer, falMifter , être pre= 
fent à. (r.Os, IRa.) 

Obire be::a. Liv. Faire des expeditions militaires, com- 
mander des trouppes.-colenias, Cic. Faire le tour des co 
lonies.-civirates oratione.Ip. Parcourir dans fon difcours 
toutes les Villes.—exercitum oculis, PL. Faire le cour de 
l'armée avec les yeux.—oficis apud Regers dextre. Liv. 
Faire fa cour adroitement aupres du Roi.—pericwla. In. 
Courir des dangers, étre expule à des dangers.—regiones 
pedibus. Cic. Parcourir des Provinces Ÿ pied.-facra, 
ID. Faire des (acrifices. [ Liv. Faire les fonctions de 
l'récre, Obire dicmusum, Sy pr. Cic. Mortem. Ip. Rem 
fnpremam. PL. Mourir. Obire munus aliquod, officis. D. 
Exercer un emploi.—negerss, Cic. Faire des affaires. —uv#- 
dimenium. Ip. Comparoître en jugement.Sydera chierant, 
PL. Les Aftres étoient couchés. Tantum modo recipichar, 
quantum videret obire fe poffe. Cic. 1 n'entreprenoit que 
autant d'affaires qu'il en pouvoir faire. Annwm non ebie 
runt. In. N'ont pas employé une année. Hic ubi virgine 
campus cbitur aqu4. O v 1 D. Faff. Dans l'endroit où le 
champ de Mars eft entourré de l'eau virginale, #[Certe 
eau fut ainfi appelléc , parce que ce fur une vierge, qui fic 
connoirre des veines d'eau à des foldacs alerés, qui cher- 
choient partout à écancher leur foif.] 

+X Obire fe dicaufli des choles inanimées. PL. Obiit 
Arcméopolis, Pr.s. 23. La Ville d'Archéopolis eft dé 
rruice, Et Agamede obuit, In 31. La Ville «'Agamede eft 
aufli décruice. An fydera obirent , nafcerentur ve. PL. 2, 
26: Si les Cieux mouroient , ou s'ils pienoient naiflance. 

OBITÉR. (adv.) PI. En pallanc , en chemin faifant, le= 
gerement , & comme en paflanr. 

OnTUR. Ovid. (pafl.) v. Onirs. Hinc 

OBITUS ,4,#m. LUCR.r.:36.4.738. (part. pal) 

Morte obitä, Cic. Etant mort, après leur mott, ou 
quand oneit mort. Obsrum vadimenium. Ip. A ffignation 
à laquelle on a comparu. 

OBITÜS, #5. m. Cie, La mort. f. Ter. Une rencon- 
tre qui fe taie par hazard. f. Chitus flellarum. Cic. Le 
coucher des écoiles. Ur voluptati obitus, fermo, adventus 
tuus, quecumque advencris femper fict. T £ R. Hec. Que 
vous portez la joie & les plailirs dans tous les lieux où 
vous paroïflez , foi que vous ne faffiez que paller , foie 
à uc faile que vous entendre , ou que vous y arriviez 

e deilein premedité. %{ Advenras , c'eft quand on va ex 
près en quelque lieu : Obits, c'eft une rencontre par ha= 
zari, quand on ne fair que pafler. 

OBJÜRARE. Fef. (pro) ADIURARE, 

OBIVAGANDUS ; 4 ; #m, & 


OBJ. OBL. 

OnTURGANS , antis, Cic. ex verb, 

OBJÜRGARÉ, 5, vi, dtüm, Tan. Reprochet, faire 
des reprimendes , des reproches , gronder , blâmer, que- 
zel'er. {On dit cbjurgare aliquem,ab aliqué re. PLAUT. 
De aliqua re. Cic. Aliquid. Ip.) Objurgare à peccatis. 
Praur. Fair: des reproches à quelqu'un à caufe de fes 
crimes. Mesm verecundiam in roçgande objurgavit. Cic. 
M'a fair des reproches de ma trop grande modeitie à de- 
mander. Me de familiaritate objurgas. Ip. Vous me re- 
prochez la familiarité. 

OBJÜRGARI , dr, Sris sum, (pafl.) Cie. Etre blâmé, 
être repris. Er monendi fepè amicsfunt ,  objurgandi. 
Cire. Il faut fouvent avertir & preffer fes amis. Cm 
objurgarer qud. 1n, Comme on me blämoit de ce que- 

OBjÜRGATIO , ons. f. Cie. Correction , reprehen- 
fion , reprimende. f. reproche. m. 

OBjJÜRGATOR , ôris. m. Cie. Donneur d'avis, qui 
seprerd , qui fair des reprimendes, Objurgator benevolus. 
Cic, Une pstionne qui nous reprend avec bonté, Objwr- 
£ator roiler, Ip. Notr: donceur d'avis. 

OBJURGATORIUS , à, #m. Cic. De reprimende. 

Oéjurgatoria epiflola. Cic. Atr. Lettre pleine de re- 

roches & de reprimendes. Objurgaroria verba. A. Gus. 

s reproches. 

OBJÜRGITARÉ , 5, à15, atüm. PLauT. Reprendre 
fouvene, gronder. 

OBIUS, 4, sm, ApuL. de mundo, Mort. (R. Osirs.) 
Syn. bitus, mortuus. 

08 LÆDÈRE , /445, 135, läsnm, Puaur. Bleffer. 

OBLANGUERE, &5,gñi. Cac. Languir , étre lan- 
guillanc, 

OBLATIO, ônis. f. Up. Offrande qu'on fair à Dieu. 
B:61, Oblarien, foffie, condition of:rie. (R. OrraRRs.) 

OBLATIVOS , à, #m. SsRv. Qui fe prelente {ans 
être demandé, Ob'atius auguris funt que no pofcun- 
fur ; imperativa, qua obtata veriunt. In. 4. Æn, 190. 

OBLÂTRAKÉ , 9, arm. Si. Iral. Crier , abboyer 
L. quelqu'un, come for les Chiens , (dans un fens 

guré.) 

OBLATRATOR , 6ris. m. Un grondeur. 

OBLATRATRIX,icis.f. Plawr. Femme qui ne fait que 
ctier,une querclieufe. (On ne trouve dans aucun bon Au- 
teur , oblatrater, 

OBLATÜM , 5. n. Liv. Un prelent, ce qui a été offert. 
Oflata. Eces. L:s oblations , les offiandes. Gal!orum ob- 
Laium dimi]um efl. Liv. On retula l'offie que faifoienc 
les Gaulois. | 

OBLATUS , 4, #m. (part.) d'Orrarns. Cie. Offert, 
prelenté. Caufa oblara. In. Oblara facultas. Cic. Oc- 
cafion qui fe prefente. Oblatwm furrum. À. Gaiz.Un lar- 
cin fait par occafon. 

OBLECTAMEN , inïs. n. Stær. ou ? Récréation. f.di- 

OBLECTAMENTÜM , fi. n. Cie. $ vertiffement. ". 
Obleéamenta puerorum. C1c, Les divertiffemens des en- 
fans. Erat ei in oblefamentis ferpens. Suar. Ua de fes di- 
vertiflemens étoir ue Serpent. 

OBLECTÂRE, ©, avi, armm. Tan. Divertir, récréer, 
réjouir , dooner du plaifir. Obieéfare animes. Ovin. Ré- 
jouir le cœur.—oriwm temporis. Ps. J. Employer le loifir 
qu'on a à Le divertir.-vitam, PLAUT. Pafler {a vie agréa- 
blemenc , fe divertir. Obleë&tare Je aliqua re, C1 0. In ali- 
qué re. Tan. Cum alique. Cic. Se plaire , fe divertir à 
quelque chofe , avec quelqu'un. Oblecta te cum Cicerone. 
Cic.Rejouiilez- vous avec Ciceron. 1n eo me obleéto.T sr. 
Je me plais à cela. 

OBLECTARI, dr, arts sm, (pafl.) Cie. Se divertir, 
e réjouir. Hire 


OBLECTATIO , omis. f, Cie. Récréation. f. divertif= 


OBL. , 223 

OnLiICTATOR , oris. APUL. Qui réjouit , Qui divertic. 

OBLÉCTATORIUS , à, 4m. A. Ga. 15.2. Diver- 
tiffant , récréauf. 

OBLÉNIRÉ ,10,4u8, itam, San. Addoucir. 

OBLsYERUNT. (3. pl.perf.) v. OatiNsRe. 

OBLIDÈÉRE, 49,/4:5, lisum. Co.Ecraler.(r. LÆDbsRt 

OBLIGARÉ , 5, avi, ätim. Cic. Lier tout autour, 
attacher, (obliger. (r. Licars.) 

(ligare aliquem fibi. Quint. Cie. Attacher quelqu'un 
à fes interêrs , le mettre dans fon parti.—«liquem fceundo 
militia [acramento, Cic. Enrôller quelqu'un de nouveau, 
le mectre dans le fervice. Obligare omn:a [ua bona. D10. 
Scæv.Hypothequer ous fes biens.—capur votis. Ho R. 
Engager rA vie par des vœux.—fidem pro alio apud ali. 
quem, Dic. S'engager à quelqu'un pour un autre,-coroné 
boflem, Fronr. Inveftir ,envelopper lesennemis.—mant- 
pules. Cou. Attacher des geibes—va/nus. Cic. Bander 
une plaie, Gratos ce bonos vives tibi obligares. Cax. Cie. 
Vous vous attacheriez des gens d'honneur,& qui ne man 
quent pas de reconnoiflance, Obligare fe feclere aliquo. 
Sin. Commertre quelque crime , s'en rendre coupable — 
fe furts, À. Geus. Se rendre coupable d’un vol. 

OBLIGARI , br, äris sœm. (pail.) Cic. Evre engagé , 
écre lié. Hine 

OBLIGATIO, ônis. f. Cie. Obligation. f. engage- 
nicnc. m, lien, #. 

Propter lingua ob'igationem. Just. À caufe qu'il étoi 
bévue, qu'il avoir de la peine à parler. 

OsLiGaTioR , oris. PL, J. (eomp.) d” 

GBLIGATUÜS , à, #m, Cic. Lié, obligé, contrainr, 
erpané. Hor. Promis. 

Obligatam dapem reddere. H 0 R. S'acquirer du feftin 
= éxoir obligé de celebrer en l'honneur de quelque 

ieu. Obligatus dé obvolutus, Cic. Lié , enveloppe. 

OBLIGÜORIRE , i 5, fui, ou 55, guritam, C1. Dé 
pesfer, ou confumer en friandifes , & à faire bonnechere. 

Fortunas fuas cbligurierunt.Cic.Ont diffipé leurs biens. 

OBLIMARE, 5, avi, atäm. Sen. Engrailler la terre 
de limon, comme le Nil fait les terres de l'Egypte. Car. 
Güter, corrompre. Claud, Aveugler. (R. LimUs,limon.} 

Oélimare fulcos inertes. V1RG. 3. Georg. Rendre les 
conduits inutiles & infruétueux, 

OsLiMaRs.(r. Lima.) Uler , gâter , corrompre, Ob- 
limare rem patris, H or. Manges tout [on patrimoine. 
Oblimare mentes, CLaUD. Aveugler ee 

OBLIMATUÜS , 4, #m. Cic. Engraiflé avec du limon. 

OBLINÉRÉ , 5, levi, (itwm. VARR. Frotter , enduire 
de quelque chofe. (r. LiNsRa.) 

X{ On dit oblinere aliquid , aliqué re. Horn. Se ali- 
AE re, Cic.] Oblinere malas re PLaur. Mettre du 

ard aux joues,—verfbus atris aliquem. Ho R. Noïrcir 
uelqu'un, le difamer par des vers fatyriques. Oblinere 
e. Se gârer. Ur eloquentis fe externis oblineret moribus. 
In. Que l'éloquence prit les manieres d:; étrangers. 

OBLINIRE , 10, sus, itmm, Cou. Frotter , enduire de 
quelque chofe. (rk. LiniRs.) Le même qu'Osrinens. 

OBLIQUÀ , Grwm. n. pl. Quint. Les temps des verbes 
qui fe forment de la premiere p:rfonne du fingulier du 
prefent de l'indicatif, (On fous-entend rempora.) 

OBLIQUANDUS , #, #m. APUL. 

OsLiQUANS, anr15. Ovip. parc.) v. OnLrQUARE: 

Onziquas. (acc. pl. f.) Vid. OsLiqu'us. 

OBLIQUARÉ , 9m, avi, atum, V1RG. Mettre de 
travers , de biais , de côté. Fm, voa crinem. Tac. Ren- 
verfer, relever, rerroufler fes cheveux.—enfem in latus, 
Ovin. Mettre fon épée au côté.—rques, Star. Derour- 
ner les Chevaux.-preces, Ip. Se déguifer dass {+s pricres, 
ufer de détours en priant.—ffnus, Vino. Mertre les voiles 


fement , pafle-termps. m, Anim obleëfatie. Bass. Diver- | de biais.—wifies fuperbos, S x à tr. Regarder avec mépris , 
tiffement d'efpris.Obleéatia orii, Cic. Le fruit de fon loir. | fierement. 
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OBLIQUARI , br, &rüs sum, (pafl.) Quint, Etre dé. 
tour:e, être tourné d'un aucre cdté. Ane 

OBLIQUATIO , 6nïs. f. Macr. Une embrafure. f. 

OBLIQUATUS , à, #m. ApuL. Qui cit de guingois, 
d: travers. 

OBLIQUE. (adv.) Cie. D: travers , de côté, de biais, 
©b iquement , tranfverfalement , de gui: gois, 

OsLiquionR , orss, CR TR d'OsLiquus. 

OBLIQUITAS , æris. f. PI. Sicuation de biais ou ob- 
liqu-, obliquié. f. cravers. m, 

OBLIQUUS, à, #m, Cic. Quielt d: eravers, de biais, 
d: cè:c, oblique, tranfverfal. Oh'iqui caf. Quinr. Les 
cas obliques d'un nom qui fe decline, Caro aducrsus pe- 
tentes femper obliquus. F 1 o R. Caton toujours oppole à 
ceux qui prenoient trop d'autorité. Obliguior ft pofitie. 
PL.2. 37 La poñrion eft plus oblique. Oslo ob: quo ln. 
mare. Hon. Rezarder de cravers. Oëliquus 1éfus, Pr. Ua 
coup donré de coté. Murs per artem ob! qui, T À c. D:s 
murailles à angles failians & rentraus. Fecst fenefhras ob.i 
ques. Bin. Il fic des fenêtres obliques. 

OBLISIO , o5s. f. Foulure.ex v. Osribers. 

OBLISYS , à, #w. ApuL. (part. pall.) v. Oauinss. 
Oblifes faucibus, Ip, L'ayant étranglé, 

OsuirA. Oublie. Pid, GBLITUS. 

Osuira. Frotté, V4. OBLITUS. 

OB!ITERANDUS , à , #m. Cic. Qu'on doit oublier, 
effacer, ex verb. 

OBLITÉRARE , 9, ui, âtüm. Liv. Effacer le (auve- 
nir, faire oublier, abolir la memoire, Géliterare priuatam 
ef-nfionem. Cie. Effacer , faire perdre le fouvenir des ir- 
jures particulicres. So beneficio piternas fimuitates obli- 
rerauit. Liv, 'effiça par un bicnfair le fouvenir de l'ini- 
mmirié de lon pere. Hinc 

OB1ITERATIO, on5s. F. PI, Perte de la connoiffance 
d'uue cof: qu'oaavoir autrefois , oubli de quelque co: 
no ffance, T'anro magis deprihendi ris obliterat:o poteft, 
PL. 34. 7. Plus ileit aile de scconroîure qu'on a perdu 
l'arc d= jerter er fonce l'airair, le suivre, 

OBLITÉRATÜS , à, #m. Liv. Efacé de la memoire 
des hoimanes, dont on a aboli la memoire, Peccara obli- 
terata, ]p. Fauies dont on a p:rdu le fouvenir. Nondim 
oblitertia memoria faperioris bells, Liv. On n'avoir pas 
encore perdu la memoire d£ la derniere guerre, Res ve 
suffate obliterata, ]p, D:s choles fi anciennes , qu'onena 
perdu le fouvenir. 

OBLITEROS , à, wm. À. GauL. 19. 7. (pour) Osur- 
TERATUS. RE 

OBLITESCERE , fer, #45. Cuc. Se cacher. Sy, De- 
Litcfivre, 

OmLiTUu. (fupin.) OBLiNER D 

OBLITUS , à, #m. Cice Qui a oublié ou perdu la me- 
moire d'une chofe , qui l'a mis en oubli, (parc.) v. Osct- 
viser. %[ Avec cer adjcétif, on met le plus fouvent le 
genitif , & qu+iquefois l'accufatf.] Carulorum oblita 
Lana, Var. Une Lionne qui ne fonge plus à fes perits. 
OËl ri fame melioris, An. Qui negligent leur honneur. 
Oëlita necendi poms, Co L. Fruits qui ne font plus de 
sal. Poma fuccos oblita priores. Vince. Fruits qui n'ont le 
goût que des fauvageons. Nunc obliræ mihi tot carmina. 
10. J'ai preferecement oublié rant de chanfons.%[Oblires 
dis cer endroit , eft en fignification paflive.] 

OELILÜS ,à4, #m Cac. Frotre , enduir de quelque 
ghofe, (part. pañf.) v. OnLinsRs. 

Caño «blitus. Cie. Couvert de boue.—crwore, T ac. En- 
farglamé, couvert de farg. Vugnentis oblitus, Cic. Plein 
d'eilences & de parfums. Afirificé capior facetiis maximè 
nofiratibius , préjertim cum eas videam primum oblitas la- 
tro th, cinsin srbers neffram eff infufa peregrinitas.Cic. 
9. Ep. V'aite cxtrememenc les bons mous, furtout ceux 
qui four Romaios, princpalement quand je confidere 
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qu'ils ont ré pâtés en queique forte pour la premiere foig 
par ceux du Latium , où du Pays Lacin , depuis que ces 
E:rangers ont été admis dans cette Ville. Nondum obl:t9es 
tante parricidie, Cic N'étant pas encore fouillé d'un f 
grand +7 rticide.Scripra nim.& prifcorum verborum à fcéa 
tone obtita. SUxT. Des écrits remplis de mots antiques 
avec crop d'affectation, é 

OBLIVIA, orwm. n. pl. Pirg. Oubli. 3€ [On ne trouve 
d'exempiss de ce mor, que le nominatif & l'accufatif plu- 
iier , ercote n'eft-ce que dans les Poëtes, les autres Ecri- 
vains fe esvent d'Ob'rvio.] Fucunda eb'ivis, Horn. O:bli 
agicable. Miltarum oblivia fecit, Ovip. 4. Mer, À faie 
oubiisr plufieurs perfonnes. Securos iatices çp longs oblin 
via péianr. Vino. 6. Æn. Boivent de l'eau qui les délivre 
de tout foin, & qui les fait oublier coutes les choles qu'ils 
ont vü:s dans le monde. 

OBLIVIALIS, Sl&. (adj.) Prud. Qui fair oublier, 

OBLIVIO, ons. £. Cie. Oubli. m. Eos jrffiria capitobli- 
vie. Cic. Ils ne fe fouviennent plus de l'cbligacion qu'ils 
ont de rendre la juftice. Capere oblivionem Alitujus rer, 
Dare aliquid oblivions. Liv. In oblivionem alicujus rei ve- 
aire, Cic. Oublier quelque chofe, la metcre en oubli. 
Conterere ob'ivione injurias, ebruere Cic. Oublier les in= 
jures qu'on a reçu:s, {n oblivions jscuit, An. On ne parla 
p:us de lui, Obisvio delebit, inobjeurabit, Cic.—intercipiet 
aliquid. O : perdra la memoire de. 

OBLIVIOSÜS , 4, wm. Cic. Oublieux , qui n'a pas de 
memoire,qui oubli: aifémepe les choles. Hor. qui fait per- 
dre la memoire. Oblrvrofu Maxfficum. Ho n. Le vin de 
Maflique , qui fait oublier Les ciasrins. Oblivrofus fenex. 
Cre. Un viciliard qui n'a plus de memoire. 
PPS ENEUE »4, mm. Hor. Qui doit étre ou- 

ic. | 

Oariviscens, entis, Car. ex v. 

OBLIVISCE, fébr, Erss iris sim. Cac. Qublier, perdre 
le touvenir. 

% [Ce verbe gouverne le genitif. Ter, Cic. & quelque. 
fois j'aceulauif. Frrg, on le faic fuivre aufli d'un infinicif. 
Cic.Tar.]Ob ivifes conjuctudinis Cac. Oublier fa couru 
me—contamets. CÆs. Metcre bas fon reffentiment, ou- 
blier l'aront qu'onareçu. Dignitarss fu oblivifei. Cic. 
Qublkr {a digne , fon 1arg.—injuriarum. Cic. Oublier 
le mal qu'on nous à fait.res praclarifimas. Ip. Oublier 
les plus belles chofcs. Obliv:fes al:quem, Vino. Oublier 
quelqu'un. Cb'itus Jum dicere, T à R. J'ai oublié de dire. 
Oblivrfcor eos wiros effe primarios. C 1c. J'oublie que ce 
fout des perlunnes du premier rang. Ne chlivifcaris ver= 
borum qua viderunt oculi ui, Bigi. N'oubliez point les 
chofes que vos y:ux ont vües. Oblisifcere populium tu, 
ID. Oubliez vour: Peuple. Ne oblivifearis legis, Bip. 
N'oubliez point la loi. 

OBLIVIUS, à, #m. VARR. Oblivia verba, 

Des verbes hors d'ufage. 

OBLOCARE,ÿ, avi. Jusr. Louer. Quum oblocare ope- 
ram foiitus effet ad. Ip. À yant coutume de fe louer, (pour 
creuler des puits.) 

OBLOCÜ TOR , ôris. m. Plaur, Qui interrompt , ou 
contredit un autre de paroles. 

OBLONGÜLÜS, à, #w. À. Geir.17.9 Un peu long. 

OBLONGUS, à, mm. Liv. Long. Oblongis malss, 
Praur, Avec des joues longues. 

OsLoQUENS,ent#. Bisz. Médifant, contrariant, 
(pare.) v, 

OBLOQUI, br , Ërts , lécistits smm. Cic. Contredire, re« 
fifter de paroles, conurarier. Plawr, médite, dire du mal de 
quelqu'un, parler coutre lui, le calomnier. Obloquere. 
Praur. Répond:z à c:la. Oblogquitur numeris feprem dif 
crimina vocum, VirG. li épond au fon de la Lyre , par 
lepr d'ffsrens cons de fa voix. 

OsLoquuros, #rs, Vid, OsLocuroR, 


Ip.L.L. +. 
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Ostucrwasse. Feff. Que les Anciens ont employé pour 


dire, S'égarer, fe tromper. (q. 29 luce deorum a cui 0€ 
currille, mn 


eff ad lucem exrare.) 
OnsLucrans,t#.SrarT Qui refifte,qui empêche. (part.)v 


OBLÜCT ÀRI, br, ris sim. Co (ppr.) Lurrer contre 
quelqu'un, lui reffter , lui tenir tête, faire eFort. Turba 
cbluétata morti. Lucan. Une trouppe qui a lutté contre 
la mort, Oblu&andum Fabio, S 11. 1141, Il faut refifter à 


Fibius. 


OBLÜDÉRÉ , d>, las , lüsém. PLAUT. Se jouer avec 


quelqu'un. : 
OBMANENS, entis, Fasr.i. e. Dies manens, 


© OBMARCESCÉRÉ,/t3.Luc.Le même qu: MARCESCERE. 


GBMOLIRE, br, 515 sûm, QUINT. Mettre devant avec 
cfort , oppofer. 

Osmovero, Fef. {pour) Apmovsro. Approchez. 

OBMURMURARÉ, r2, sut, atmm, Ovin. Murmurer 
contre , concredire en murmurant, Sibi cbmurmurant. 
Dox. Murmurart en foi-mêine. 

Osmussanes.Serv, 1. Æn, 3 5. Le même qu'Osmur- 
MURARE. 

Osmursscs. Tais-toi, (imper.) v. 

OBMUTESCERE, feÿ, maris. Ces. Devenir muet, 
perdre l'ufage de Ja parole, Cic. fe raire cout court , ne 
pouvoir dire mot, Obmatuit, Vic. S'eft tù. @Qyod nunc 
obmatuit, PL. Q ii n'eft plus en ufage. 

OBNASCI , cbr. (dont on ne trouve que le particip- 
OzNaTus.) 

OBNÂTARE, 5, avt, atém, Vire. Nager à l'encontre. 

OENÂTUÜS ,4, #m. Liv. Qui eft venu ou crû deilus, 
ou le long d’un lieu. {part.)d'Osn asc. 

OENECTÉRÉ , «5, #5s, Fast. Obliger , engager. 

OBNIGER, r4, #m. PL. Noir, noirâcre. 

OBNIT I, ër, ëris, nivis sum Ovip. S'eRorcer, relier 
avec cffore, faire cfforr. 

Osxirier. Lucr, (pour) Osnirt- 

ObNIXE. (adv.) Ter, Avec efforc , infamment , avec 
inftance , fortement , tres forc. Quem ego credo man:bur , 
pedrbxique ebnixè omnia faétarum. T & R. Andr. Je crois 
qu'il n'y a rien qu'il ne mette en ufage, qu'il fera tous fes 
cAorts. Rogavit me obnixè, Bisr. I] m'a prié avec beau- 
coup d'inftance. 

OBNIXOS , à, sm. Liv. Qui fait efforc. 

OBNOXIE. {adv.} Liv. D'une maniere fervile & ince- 
reflee, Plaut, avec clemence, d'une maniere à obliger, 
Vid, Osxoxioss. Obnex:è dicere fententiam. L 1 w. Dire 
fon avis avec lâcheté, par interêr. 

OBNOXIOSE. (adv.) Plaut. D'une manier: à obliger. 
Nihil vers obnoxiose, ({uppl. Fac.) PLaur.Epid. Ne n'é- 
parunez pas. € [Obnoxissé agere,i.e, agere ut 4hiquis ne. 
bis obnoxius Jr, Faire quelque chofe pour obliger quel- 

u un, 

OBNOXIOSÜS , 4, wm. PLAUT. Trin. AG. 4. Sc. 3. 
Sujer, foumis, : 

OBNOXIDS, à, #m. PLaur. Sujer, attaché, expolé , 
obligé, dépendant. Arve non obnexia cura. Vire. Des 
champs qu'on n'eft pas obligé de labourer , de cultiver. 
Corpora obnéxis. PL. Des corps fujersà beaucoup de ma- 
ladies. Civitas Romanis obnoxia. L 1 #. Ville foumile aux 
Romains. Obnexius alicui. PLayT. Sujet, efclave d: quel. 
qu'un.—<rémins, Liv.Criminel, coupable.—gratis. QuinT 
Qui donne à la faveur.—injuriis, PL. , Expofé aux af- 
fronts, aux injuftices.—morbis, Fasr. Sujet àdes maladies. 
—morti. Bras. Digne de mort.nauis ventis. PETR.—terra 
ventis, CoL. Vaiilsau qui eft le jouer des vents , une certe 
expolée aux vents. Obnoxiss tibr fitin.PLAUT. Je vous [uis 
redevable, je vous fuis obligé, N1 fbi obnox14 foret. S ALL. 
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La Lure reçoir les rayons au Soleil fon frere, Facies + 
gemmis obnoxia. Prop. Vifage qui ne doit point fa beauté 
aux pierreries, Servirus obnoxis non audebat. Pa. L'hom- 
me qui fe trouvoic dans la fervitude & dans la lujetion, 
u'o‘oit pas. Omnibus magnis, parvifque fuperfhirtenibus 
obnaxinr, Liv. Qui donne dans routes les fuperftitions, . 
grardes & petites. 

OBNÜEËÉRE, 45. Cic. Le même que Nussrs. Cou- 
viir, cacher , enveloppet. Obmubere caput. STAT. Fast. 
Envelopp:r fa têre,terras. VARR. Couvrir la verre. 

OBNUBIÏILARE, /9, &ut , atum. Apus. (ppr. Couvrir 
de nuées ; maïs on n'en crouve point d'exemples dans ce 
lens.) Obnubilare animam, AruL. Perdre tout fertiment. 

OBNÜBILARE, dr, âtits sim. (pail.) À. Gell, 1.2. Etre 
diminué, être a Foibli. Hine 

OBNÜEÏLATUS, à, #rs. Aruc. Couvert comme d'un 
nuage. Ecel. Plein de nuages, | 

OBNÜBILÜS ,4, #m. Porta Aruv Cic. Nebuleux. 

GBNÜNCIARE, 5, vi, atüm. Cic. Rapporter queles 
aufpices fonc cantraires , & en confequesce , rompre une 
deuberation. Porcer,ou dire de mauvaifes nouvelles. Swet. 
pronoftiquer des malheurs fueurs pour rompre les Af- 
femblées. de [Qui malam rem nunciat, obounciat ; gi 
bonsm,annunciat. Nam (ppr.)Obnunciarc dicuntur augu- 
res, qui aliquid mal; ominis favumque viderint.] Primus 
fentie malanoffira , primus refcifco omnia , pr'mu. porre ob= 
nuncio, Tir. Ade!, Tour ce qu'il ÿ a de mal, c’eft moi qui 
le fenrroujours le premier, c'eft moi qui le fçait toujours 
ie premier, c'eft moi quien porte la nouv-ile aux autres. 

OBNÜNCIATIO, 6#5:. f, Cie. L'aét on de porter de 
mauvaifes nouveiles. 

OBOLERÉ, LE 5, 6fif1. PLaur. Pr. ffentir,fencir ,reffen- 
cie. Obou ff allism, P LA UT. Vous lertez l'ail. Oboluit 
duic marfupisiniffud, quoi haber. Ip. L'odeur de votre 
urfe et venue jufqu'à celui-ci , il a f-si l'odeur de vo- 
tre bourle, fx oboluit Cafina procul, PL A UT. Je fens 
Cafine d'une lieue. Numnam obolui ? Ip. Aurois.je fur 
moi quelque odeur forie ? 

*OBOLUS, 5. m. Ter. Une obole, la plus petite piece de 
monnoie, [L'obole des Atheniens valoic quinze de nos de- 
niers , ou cinq liards. L'obole H.braïque valeit un peu 
plus que dixhuit deniers. ]S:riu: viginti vbolos habet Bise. 
Le ficle a vinge oboies. (R. s5saes.) 

OEOMINATÜS , à, #wm. APUL. Ayant prédit, ayant 
prelagé. (k. OMEN.) 

DPORIRE, à 57, ortits sim, Cic. S'éléver,commencer 
à paroîcre. [Svn. Orsri.] Se fames aborta fuerit. B18L. 
Lorfqu'il viendra une peite. Rifuy obortws eff. Liv. On le 
mit à rire, on fic des eclars de vire. Tenebra oboriuntur, 
PLAUT. Je vois cout trouble, 

OBORTUS , 4, #m. C1c. Q 1i commence à paioître, 
Tenebra oborta oculis, Ovin. Des tencbres qui commen 
cent à obfcurcir les yeux. 

OBPRIMÈRE, 5. Tan. Le mêmequ'Orrriusrs. 
OBPROBARE. Fejf. i.e. Probrum cbjicere, Faire des re 
proches. 

Osruviar, vel Ospuvir. Fefl.i.e. Verberat. Frappe. 
Osruvits. ie. Plagis. Des coups. 

OBRAUCATUÜS, 4, #m. So. 16. Qi eft enroué. Eæ 
nbi obraucata eff. Isin. Lorfqu'elle cit enrouée. 

OBREPÉRE, p?, répss, repram. Cac. Se glilfer, fe cou- 
ler doucement, Îs'infinuer adroicement. Obrepere ad bone. 
res. Cic. Se gliller , s'icfivuer dans les honneurs , dans les 
Chargesi—2licui imprudenti. PLAUT. S'infinuer adgoire- 
ment dans l'efprit de quelqu'un,tans qu'il s'en apperçoive. 
Obrepere fomnum, Hor. S'endormir quelquefois. Obrepit 
fames, PLaur. La famire commence à r-gner , à faire des 
ravages, Cum non obreperet fomnus. PL. |. Ne pouvant 


Siclle ne lui obtiffoit. Insmieus obnexiwe. 1. Un ennemi | dormir , comme il ne pouvoït dormir. Adoleftentra cbre- 
ur lequel on à prile, Lwne radiis fratris cbnezia, ViRo, | pir feucétus, Cac, La vicillcile fuccede . jeuneile ic feu 6 
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blemenr. Obrepfiffi me. Piaur. Trin. Voué m'avez 
trompé. . 

OBREPTARÉ , #3, vi, ätmm. PLaur. Se gliffer , fe 
fourrer. (ffeq. ) d'OsrsPsRe. 

OBREPTIO, ônis. f. Ulp. Obreption. f. l'action de 
. s'élever par addreffe à une Charge, l'aétion de fe couler, 
de fe glifer, flurprife qu'on fair à fon Superieur , dont 
obrient quelque, grace , en lui cachant quelque verité. 

OBREPTITIUS , à, mm. Eccz. Obreptice. [Lorfqu'on 
obtient quelque chofe en cächant quelque veriré , cela 
s'appelle obreptice : l'oppofé eft fubreprice, quand on ob- 
tient quelque chofe , en exprimant quelque fauifeté.] 

OBRETIRE, #3 5, sui, st#m, Envelopper dans des filets. 
S'YN. 1rretire. [On ne trouve de ce veïbe que le paflif.] 
Qsando obretimur euntes. LUCR. 3. 385 Quand nous don 
ons dedans en marchant. 

OBRIGERÉ, gè 5, rigits, Ci. Etre tout roid- de froid. 
laées Rigere.]Obrigere frigore, Cov.-nive. Cic. Etre en- 

urci , étre durci par le froid , par la neige. Obriguerant 
emnes habitatores Chansan, Bipu. Tous les habirans de 
Chanaan ont [te bés de crainte, 

OBRIGESCÉRE, fe5, rigi i. Cic. Le même qu'Osr1- 
GERS. 

OBRIS, ïs. m. PL. Obris, b, Orbe , riviere du Langue- 
doc , qui fe j+tte dans le Golfe de Lyon. 

OBRIZOM , fn. PI, De l'or épuré , afñiné par le feu. 
Vid. OsrUz A. 

OBRODÈRE, 5, rôi5, rosäm. PLauT. Amph. Ronger 
tout aurour. 

OsRoGANS, antis, (part) v. Osrocars. Huic legi 
mulr:s obrogantibus. V 1c +. Plufieurs s'oppolant à certe 
Joi, demacdant qu'on changeâc certe loi. 

! OBROGARÉ, g5, Zuï, srum. Fasr. Incerrompre quel- 
qu'un avec importuaité. Obrogare legi, Cie. Oppoler à 
une loi qui a deja été portée , une autre loi, Promulgare | 
abrogare, derogare, obrogare, Cic. Promulguer, abroger, 
déroger, changer. Vid. AprooaRs. Vid. PROMULGARS. 
LLegem rogabat magiftratus. Abrogatur!egi, cum interre- 
gatis fententiis ea prorfus tollitur: derogarur, cum pars tol- 
litur: fnbrogatur,cwm priori legi aliquid adjicitur: obro- 
gatur , cum legis prieris infirmanda caufa ,alia fertur. 
Mid. Batsson 

OBROSUS, à, üm. PL, Rongé toutautour. (part.pall.) 
v. OBRODERS. 

OsRUcTANS, antis. AbUL. Difant en roctant. {part.) 
v. Osrucrars. Le même qu'Erucrans. Rorter. 

OBRUERE, 5, à 5, rittum. Cic. Couvrir dexerte, enter. 
rer , enfouir en terre, cacher, faccabler , opprimer , op- 
preffer. Obruere ciput.Pswr.Envelo per {a têre.—dolorem. 
Quinr. Erouffsr (a douleur, Obruere aquis, Ov D. 
Noyer, enfevelir dans les eaux, —aliquem lapidibus. Cuc. 
Accabler quelqu'un de pierres, le lapider. Obruere famam, 
Pemoriam, nomen alicujus. Cic. Etouffer, enfevelir la re. 
putation, la m-moire , le nom d'une perfonne , ou d'une 
chofe.—;; fem, Cic. Confondre un témoin.—4/iquid perpe- 
tu oblivione. In. Oublier une chofe pour toujours, ou 
$ iamais. Oblivione sbruere fus faëta. Cic. Enfevelir fes 
aétions dans un éternel oubli, en faire perdre la memoire. 
Semina obruere. O y 1 D. Couvtir la femence. Obruere fe 
arenä. Cic. Se couvrir de fable, Obrwere Je vino, Cie. 
S'enivrer. 

OBRUF, dr , iris sm. (pall.) C 10. Obrui are alieno. 
10. Etre accablé de decres. Numero obrmimur, V i R G. 
Nous À accablés par le nombre. Nrgoriis obrui, 
Cic. Ecre accablé d'affaires , être furchargé d'affaires, 
Lapidibus obruecur, Bip. Sera lapidé. 

OBRÜMPÈRÉ, PD , rnpi, rhptum. VARRK. Rompre. 
% Il n'eft pas bien certain qu'on dife Obrumpere : car on 
lit dans quelques Manufcrits Abrwmpere, dans Varron ; 
au licu d'Obrwmpere. 
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OBRÜSSX, 04 ? Regle pour éonnoîcre fi l'or eft 

OBRYŸZA , 4. f. Cic. $ allez affiné. (<gev£s.) Exigere, . 
fcripra ad obruffam. Examiner des écrits dvec rafñne- 
ment, g. 4, les mettre à la coupelle, comme on fait l'or 
pour l'éprouver. k 

OBRÜSSÜM,04 7 Del'oraffiné, & du carat qu'il 

OBR fZÜM, Fm. ?1.$ fau. (66guêer.) | 

OBRÜTESCRE, fe, obniri 5. Luc. Devenir comme 
une brurte, devenir pefant,s'appelantir, [devenir ftupide. 
Obrutui, Fist. Je (uis devenu rout ftupide. 

OBRÜTÜS, à, #m. Cic. Couvert, enterré, [accablé, 
abymé. (part. pal). OBRUSR s. Lapidibus obrutus, 
Bic. Accablé de pierres. Leg 0 obruta fomne. Srar. Le- 
gion accabiée de fommeil , endormie. Obruta fulcss femis 
na. Ovip. La femence enfouie dans les fillons , terre en- 
femencée. 

OsRYZzA , $ pid, À OBRUSSA; œ 

OsRYZUM, ‘ S'OsrUssUM. 

OBSÆVARÉ, 0, avi, armm, PLAUT. Vi4. OBSCÆYARE. 

OBSÆVIRÉ, vi9, v15, virm, PLAUT. Se montrer 
rude & cruel envers quelqu'un, ufer de cruauté, être 


cruel envers. L 
OBSALÜTARE, 5, au, tm, Fast. Se prefenter pour 


OBSCÈNE. (adv.) Cie. Malhonrétement, d'une ma- 
niere deshonnéce , d'une maniere obfcene. 
OnscanioR, or, Cic. (comp.) & L 
OuscenissiMUS, à, #2 V. PAT. ((up.} d'Osscanus. 
OBSCENITAS, arts. F, Cie. Obicenité , falleté, def 
honnéreté , ordures dans les aétions & dans les paroles. f. 
OBSCENIUS. {adv.) Cie, (comp.) d OmscENE- . 
OBSCENUÜS, à, #m, Vire. De mauvais augure, d ua 
mauvais préfage. Cic. fale, deshonnête, oblcene, impudi- 
que, impur , malhonnéte. {R. Scæna , vel potius Jeena , 
quia nos nf in fcend palam dici debit. V ARR. L. L. @.) 
Obfeena reddunt. Maza. 1, 9. (Les Esyptiens) font leurs 
ordures. Oljtens vo'ueres, D:s oifeaux fakes. Obfcenique 
canes, VinG. 1. Georg. Et des chiens fales. #.e. de mauvais 
augure. | 
OBSCÜRARE, ©, avi, atam. Cie. Obfcurcir, rendre 
obfeur ,cfacer. Objcurare aliquid dicendo. Cic. Obfcur- 
cir quelque chofe par fes paroles. Con/ilium obfcurare. 
Front. Cacher un deffein, le tenir caché —periculi ma- 
gnitudinem, Cie. Cacher la grandeur du péril. Ob/curant 
sacem, Vir, Ocent la lumiere. Tenebris obfcurat omniæ 
nex. Cie. La nuir obfcurcic routes chofes. Obfewrewr enm 
tenebra. Brsx. Qu'il foit couvert de tenebres. | 
OBSCÜRARI, dr, tits sum, (pall.)Cic. Etreobfeurci. 
Hac obfcurantur in viré beataä. Cic. Ces choles ne fe font 
pas fentir dans une vie heureufe. Nummus in Cræfi divi- 
riis obfcuratur.Cic Un écu ne | pas parmi les riche(- 
Les de Crefus, Nobilitas non obfeuratur. P1.]. La noblefle 
ne peut perdre fon éclat. Qwis rencbra non obfcurabun. 
tur à te. Bis. Parce que les renebres les plus épaifles, 
n'ont aucune obfeuricé pour vous. Sol obfeurabitur. 1p, 
Le Soleil fera couvert derencbres.  : | 
OBSCÜRATIO, ômis. f. Cic. Obfcurcifflement. #. 
obfcurité. f. 
iaieté PE a, um, (Fur. part. act.) dé 
OBSCÜRATUS, à, #m, Cic. Oblcurci, devenu plus 
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obfcur & moins connu. Vocabulæ din obfeurats popule. 
Horn. Des mots hors de l'ufage populaire. Oëfturarum 
eff infipiens cor eorum, Bis. Leur efpric defticué d'intelli- 
Bence , a éré remplidetenebres. Quomodo obfcuraturs eft 


#urtn ? Ip. Comment l'or s'eft-il obfcurci ? 


OBSCÜRE. (adv.) Cie. Obfeurément , d'une maniere 


oblcure , infenfiblement , fans qu'on le fçache. Némis ob- 
Jeurë.Cic. D'une maniere trop obfeure. Obfeurè ferre ali- 


quid. TD. Diffimuler une chofe , la fupporter fans rien 
dire , fans s'en plaindre, Non obfeurè. C æs. Clairement, 
s obfcurément. 


ouvertement. Obfcwré admodum. Cic. 
Osscuri0R, oris. Cie. (comp.) d'Oxscurus. 


OsscurissiMs. Eutr, ({up.) d'Osscurs. Obfturifime 


nâtus. EUTR. 9. D'une tres bafle naiflance. 
OBSCURITAS , äris, f. Cie. Obfcurité. f. les rene 
bres. Obfcuritas generis, Cic. Naïance obleure, Obfcw- 


ritas oculorsm, PL. Eblouiff:ment, m. la vüe trouble , les 
ycux croubles. Oéfcuritæs orationis. C1 c. Obfcuricé d'un 


dilcours, 


Osscurius. (adv.) Cie. (comp.) d'Osscurs. 
OBSCURO, #5, Vid. OsscuraRs. Cie, Obicurcir. : 


OBSCÜRÜS, à, #m. Cic. Obfcur , noir, tencbreux , 
, Ÿ n'eft pas clair , qui eft dificile 
mulé, vil, méprilable , inconnu. 


qui n'eft point éclairé 
à entendre, fcaché, di 
{(r Os, de CURA. , feu CURO, quis que objcura funt , 
Curam nobit cbjiciunt.) 

Difcrimen 4 


. Chofes fonc claires , on les obfcurcit en voulant les expli- 
an Nox obfcurs, Vino. Une nuic noire , oblcure, Ob- 
curus vir Gp aftutus, Cic. Un homme caché > Couvert, 
didimulé & fin. Non erat obfcurum, 1 p. On voyoit fort 
bien. Ppulo obfeurior.Cic.Moins connu au peuple. Obfeu- 
F4 Cp ambigus multo erant.Ip. Il y avoic plufeurs chofes 
obfcures & 2mbiguës. Ne cadanr in obf:urum. ({uppl. Le- 
cum.) Eccz. Qu'elles ne tombent point dans le lieu obfeur, 
qu'elles ne defcendent point eu enfer. 

OBSÉCRANDUS, à, #m, Pu. Qu'on doit demander. 

O : SCRANS, 4/15. T 8 R. Suppliant , conjurant. 

art.) v. 

OBSÉCRARE, 0, &uï, &tém, Cic. Prier, fupplier, in- 
tamment, conjurer. Ego vos ore , atqwe obfecro. Cic. Je 
vous prie, & Je vous conjure. 

Objecre , en parenthefe , fignifie Je vous prie, s'il vous 
plai. On fous-entend , ou l'on exprime Te. 

K[Ofecro plus «ff quan o1o,& rogo,ob/eere enim eff ob 
Jacra, per res facraæs poñiulo.] Non rogaævit folum , verum 
etiam offecrauit, Cic. Non (eulement vous a prié , mais 
même vous à fair de tres humbles inftances. 

.- OBSÉCRATIO, ons. f. Cie, Supplication, priere tres 
humbl: & tres affeŒtucufe. 

OBSECÜNDARÉ , dÿ, &ui, ätüm. Cic. Etre favora- 
ble. (r. SecuxDus.) Ventiebfecundarint, Cic. À qui les 
vents ont té favorables. 

OsssCUTUS, 4, wm. PLAUT. (part.) v. Osssqur. 

OssiDsRAT. Avoitaflicgé, (3. fing. pluip.) & 

OsssDERUNT.(;.pl.perf.) v. OnsiDarr. 

OBSEPIRE, pi 3, s6ps5, septum, Liv. Fermer, environ- 
ser d'une haie, d'un rempart. (R. Ssvss.) Gbfcpire alicui 
viam, Cac. Fermer I: paflage, Obfépire alicui iter ad ho- 
mores, Liv. Empécher quelqu'un d'obtenir quelque 
Charge. 

OBSEPTUS , 4, #m. Liv. Fermé , bouché. 1bi nunc 
oppido obfepra eff via. PL A UT. Pfeud.1.5.10. A prefent 
l'avenue m'eu eft fermée. 

OBSÉQUELÀ, 4. f. Plat, Complailance. Vid, Onss- 
aux, 

OBSEQUENS , énsïs, (adj) Ter. Obéilfant , foumis , 
condefcendant , complailanc. Obfequens voluptats homo. 


Tax: Ua homme 4ddonné à fon plaiGr, Objequens [um 



















k feurum, Hor. Un difcernement difficile à 
aire. Res aperte obfcuriotes fiunt oratione. Cic. Quand les 
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Patri. In. Je fuis obéiffanc à mon pere. Obfequentes erunr, 
Banc. Qbéiront. | 

OBSEQUENTER. (adv.} P/. Avec condefcerdance , 
avec complaifince, avec zele, volontiers. 

OBSÉQUENTIA, &. f Caf. Condefcendance, complai- 
fance. f. Sun. Obfequium. 

OssequiNTIOR , oris, San. p. Cent. Plus complaifant. 
(comp.} d OssrQU'ENS. 

OssiQUinTiss1M8. Pl, Avec beaucoup de foumiflion, 
(fup.) d'OssrquinraR. 

OBs:QUENTISSIMUS, 4, #7. A r U L. ({up.) d'Osss- 
QUENS., 

OBSÉQUI, dr, cuits sum. Tar.—slicui. Avoir de la 
complailance & de la condefcendance pour quelqu'un, 
être complailavt, fe conformer, condefcendre à la volon- 
té d'une perfonne, lui déferer, lui obéir. | 4, Gell. execu- 
ter, pour{uivre. . à 

X [On dir Obfequi alicui de aliqua re. Obfequi alicui 
rei. Cic. Tar.] Obfequi animo fuo. T s R. Suivre fon in- 
clination.—d'feipulis fuis. Cic. Etre indulgenc à (es difci- 
ples—fenibus. T ur. Avoir-de la complaifance pour les 
ncillards. Qe obfequi non eportet, A.Gsu. Les chofes 
qu'il n'eft pas permis d'execurer, Eorsm obfequi ffudiis. 
Tan. I] avoit une excreme complaifance pour eux. 

OBSÉQUIBILIS, i4ë. (adj.) 4. Gell. Condefcendant, 
complaifant , obligeant, obéiffanc. 

OBSÉQUIGSUS, à, wm.PLaur. Complaifant, condef- 
cendanr obligeant, obéïffanr. 

OBSÉQUIÜM, 5. n. Cie. Bon office, fervice, amitié 
qu'on faic. Abwri alicujus ad omnes res oblequio, PLANC. 
ad Cic. Abufer de la complaifarnce de quelqu'un pour rou- 
ces choles. Omni obfequio. Cic. Par toutes forces de bons 
offces, par routes fortes de complaifances. Wincere ali- 
quem rein Ovin. Gagner quelqu'un par fa complai- 
lance, Objequinm exmere.T ac. Refuler d'obéïr. Æfoc tem 
pore obfequium amicos, veritas odium parit. Tir. Andr, 
Au tenps où nous fommes, la complaifance fait des amis, 
& la vericé accire de la haine. Objequiæ divina perficere, 
Don. 8. Æn. 278. Faire l'Office Divin. 

Je [Objequimm, fe dit auffi des animaux, & furtout des 
Chevaux. PL. 8. #2.] Dans l: même endroic, Pline leur 
donne de l'efprit. Ingenis (Equorwm) inenarrabilia jacu- 
lantes obfequio experiuntur. 1 51 D. Ceux qui lancent des 
javelots , éprouvent par le fervice qu'ils retirent des Chen 
vaux, leur efprit & leur addreile. 

OBSÉRARE, 5, avi, atwm. Tan. Fermer à clef. Offiums 
obferæ Mrus. 1p. Fermez la porte par dedans. 

OBSÉRATUS, à, ww. Ho. Bouche , fermé. 

OBSÉRÈRE, 5, s6vi, s3twm.Co, Enfemencer un:terre, 
SyN. Serere, 

Antequam agrum vinei: obferas. C o 1. Avant que dé 
placer une vigne dans un champ. @ws per voluprarem 
tuam in me arumnam obfeviffs gravem.PLAUT. Epid. Qui 
par votre amour m'avez caufé rant de chagrin. Tribws 
tantis minus reddit quam objeveris. PLAUT. Trin. Rap- 
porte trois fois moins de grains 2 n'y en a femé, 

OBSÈERIE, ër, obsirits sum, (pail.} Cic. 1fhc oportet ob. 
fer: mores males, fi in obferendo poffent interfieri. PLAUT. 
Trin, 2.4. 130. 1] y faudroit femer les vices des hommes 
pour voir fon ne les feroit poine perir dans ce champ fi 
fterile. < 

OsssrvA. (imper.) v. OBsERvARS. 

OBSERVABILIS, 5/ë.(adj.jSen. Qui eft à remarquer, 
qu'on peut remarquer , qu'on peur eblerver. Swinr. De 
quoi l'on peur fe donner de garde.Nox 1ff4 eff objervabilis 
Domini. Bass. Cette nuit doit être confacrée au Seigneur, 

OsssRvABITIS, (2. pl. fur.) € 

OssERY ANDUS, 4, mm, C1c, ex v. OBSERYARE. 

OBSERVANS, antis, (adj.) Cie. Qui obierve, qui con- 
fidere , fqui a des égards , qui à de la coufideration pour 
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ipfius obfignala Junt, Bin. Les Lettres farént éacherées 

e fon anneau. 

OnssienaTio, omis, f. 4, Gel. Cacher, m. fignarure. f. 

DBSIGNATOR, érts. m. Cie. Qui fcelle, qui cacherre. 
tés > à, mm, Cac. Sccllé, cacheté, (part. 
ELLE 

OssiNT, Oas1r. (3. fubj.) v. Opesss. Nuire. 

OBSIPARE, 0, ui, arum, PLAUT. Jeuter. (nm. SirARS, 
unde D.fipare, infpare.) Obfipar aquulam, PLaur. Ciff. 
2.3. Elle me reud la vie. (ppr.) etre un peu d'eau. + C'eft 
une métaphore prile de ceux qui combert en foibl:fle, & 
ces fair revenir àeux ea leur jettane un peu d'eau fur le 
vifage. 

OBSISTÈRE, #3, #15, Aitwm. Cie. Se jerter à la tra- 
verfe , fermer le paflage , refifter , contredire , s'oppofer. 
Libidini alicujus obfifiere, Cic. S'oppoler à la paihon de 
quelqu'un.—slieni obviam, PLauT. Se pr<fenter devant 
quelqu'un , aller à fa rencontre. Cenfilus Catilira obfésti. 
Cie. je me fuis oppole aux entrepriles de Catilina , j'ai 
sompu toutes fes mefurss. Et non où/ijtas mihs, B18 L. Et 
ne vous Gppolez poiut à moi. . 

OBSISTE , tirir. (pall.)Cic. Cui obfifli non poteff. Ip. 
A qui on ne {çauroie refifer. Fix j am obfifhitur 15. Ovip. 
A prine leur peut-on refifies à prefsnt. 

OBSITUS, à, #m. Ovip. Plance enticrement, [cou- 
vert, cout plsin, Olfitss ave. Virc.—annis. Tsk. Fort 
vieux, forcige, cale ds vicillele. Sylue obfira baccis, 
Ovip.Furét cuuverte de fruiss.Ol/ira fqualorevefiis Liv. 
Un habi: forc fale, couvers de cralle. Rurs oblita poms. 
Oviv. D. lieux cous piartés de Pommiers. (part. pañl.) 
v. OBSERERE. A 

Onsius, #, #m. Isin. Le même qu'Ossip1ANUS. 

OBSÔLEFACÈRE , f'éci 3, fect, fiééum. A RN. Fair: 
paller, msrere hors d'uiaye, rendre vieux, 

OBSOÜLEFACTUS , à ,#m. San, Vicilii,paÎlé,quin'eft 
plus dans (a force, dars fa vigueur. V, Atax. fouulé , ta- 
ché.cæv. 

OBSOLEFICRE, 3 ?, fais sûm, San. Se paller, per- 
dre fon éclat. Admonc$at Pratores ne patérentur nomen 
Laum commrffonibus eblolefieri. Suar. Aug. Il enjoignoir 
aux Preteurs,de ne pas louHrir que fon nom Füx deshonoré 
par css lories de difputes d'Auceurs. 

OBSO'EFE ,f7. Le même que 

OBSOLESCÈRE, fes, j'üleus, j ü'erim. Cie. Paler, le 
pañler, vielir, p-rdre la force. Charta quoque objeleve. 
runr. Cic. Les ecrits même, ent perdu leur ancienne for- 
ce. Obfolc uit jam iffa eratie. Ip. Ce dilcours n'a plus de 
force. Nic unquam ebfolefeis. Cac. Il ne perd jamais fon 
€clar. 

OBSOLETE. {(adv.} D'une maniere inufitée.# [On re 
trouve de cet adverbe, que le cosparatif Ossozsrius.] 
Obfo!lerius veflirus, Cie. Vétu d'une maniere plus mai- 
propre. 

Orsozsrion, #ri. Cie. (comp.) € 

OnoLiTissiMUS, 4, #m. ArUL. ([up.) d'OssotsTus. 

ObSOLETIUS. (adv.) Cie. (comp.) Vid. Ossourrs, 

OBSOÔLETUS, à, #m. Cic. Paille, devenu vieux, vicilli, 
qui n'eft pus en ufage, qui n'eft plus à la mode, malpro- 
pre. (cx v. Onsorescart.) 

Coler ebfoletuws. Cor. Une couleur palfée , qui n'a plus 
d'éclar. Dextra obioera fanguine, SN. TR. Une main 
fouillée de fang. Honeres effuff arque oljoleti, C. Nap. Les 
recompenles fonc excefives, & peu eftimées. Mulier ebfe 
leta Horn. Une femme meprilée, qui n'a nuile repurar'on. 
Oratie paulo ebfoletior. Cic. Difcours us peu vieux. O/e- 
deta fludia militaris, Ip. L'inclination pour les chofes de 
La guerre, l'ardeur pour la guerie eft pailée. Teéfum +6/0- 
lesum fordibu. He r. Une mailon malpropre. Objolera 
werbs. Cic. Des termes hors d'ufage. 

_ OBSÔLIDATÜS, à, #m, Vita. Devenu folide, ferme. 
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DBSONARE, nà, avi, atum. PLAUT. Faire la provifion 


des viandes , payer le foupper. (x. Ossonium.) Obfonare 
famem. Cic. Gagner de l'apperic. Obfenare cum fide.T5R. 
Adel. Acheter fidelement , ne point ferrer la mulle. 


OBSONARI, br, atiüs sum. Tan. (dép.) Le même. 


Drachmis cbjer atus eff decem. Tin. 11 a dorné dix drach- 


mes pour préparer le foupper. 
OBSONARE, :633.PLaur. Faire du binit.{n.Sonus.) 
OnsoNAT10, onis. f, Don. Le même qu'OnsonATUs. 
OBSONA TOR, ôis. m. Plaur. Celui qui Lait la p.ovi- 
fion des viandes, le Pourvoyeur, le Dép:nfier. 
OBSONATUS, ws.m, Piaur, L'action de: Faire la pro- 


vifion des vivres. Obfonatu rediit, P 1 À ÿ +. Ilclt revenu 
d- la provifion. 


GBSONITARE, #3. Nav. Aller fouvent à la provifion. 
(feq.) d'Ossonans. 
_ OBSONIDM, i 5. n. Cie. Les viandes, routes fortes de 
provifñons de bouche, excepré le pain & le vin. (éd } 


At vos prajentes Auftri, coguire horum obfonia Ho r. Vents 


lu Midi, gâtez & corrompez les mets de ces gens. Objonsi 


setndendi magiler, Sen. Écuyer trenchant, qui coupp: ks 


viandes à tabie. 
OBSOPITUS , 4, #m. Soz. Afuupi,endormi. 
. OBSORBERÉ, & 5, bi 5, ou Chiorpsi, oSsorprim.PLAUT. 


Avaler, humer, Svs. Serbere. 


OESORDESCÈRE, feÿ, di 5, Bis. Devenir (ale, mé- 


prilable. Libaïsus cbjorduit, In. Le Libau eft dans un é:at 
aËr:ux. {R. Scrpas.) 


108STACOIÜM, 5. n. Æpxl. Obftacle ,empêche“ 


ment. 38, % [Ouciie ce mor de llaute, maïs il ÿ a dans 


les Maoulcrits , comme dans 1:s meilleures Etici us: bi 


nanc oppido objipra eft via. Piaurt. Pfeud. 1. 5.10. Vi. 
Ons:rTUs. Cr mot ne fe trouve que dans Apulée. Luræ 
de inquentis céjfacula, ArUL. Flerid. Les écliples de Lure. 


OBSTANS, änfis, (ady.) Æfor. Quiempéche , qui fere 


d'obitacle & d'empêchement , qui arrête, qui s'oppofe, 


OËftinria fylvarum amoliri. Tac: Abbattre des arbres, 
pour faire un chemin dans les bois. Pellere ebffantia HoR. 
D fapÿer es obitrudtions. Oéjtantes plaga. In. Des filers- 


tendus. 


OBSTANTIA. Fitr. Obftacle, empêchement. #. 
s 


pofition. f. Obflantis umbrarum, VixR. L'oppoñtion des 
ombres. 


OBSTARE, 3, fit, fFitüm. Ovin. Etre devant , être À 


l'oppofire, être vis à vis Ter. refiiter, empêcher, s'oppo- 


ler. Conarbus alicujss obffare. Ovip. S'oppofer aux def 
feius de que qu'un. Perterra deûm obitant. Vire. Les pro- 
diges des dieux empêchent. + 

# [On dit Obfare alicui, Ovin. Obffare cur,ne. T5n. 
Cic.] Obflat cur non fiat, T à R. li empêche qu'on ne le 
fall. Obfhirifts ne. Cie. Vous avez empeche que. 

OBSTARI, Ovid. A 

OBSTA TÜR. (imperf.)Cir. à On empêche. 

OBSTATÜRUS, à, sm. Quinr, & L.27.D. de paëtie, 
Qui doit s'oppofer à. (fut. parc.) 

OssTenir Fefl. 1e. OsTeNpir. 

OBSTERNERE, 5, ffraus, ApUL. Prefenter fouvet. 
Svn. Oéffrudere. (R. STERNERS ) 

SR © OnssTsrRICANS , antis. Bi, 
{parr.) v. 

OBSTÉTRICARÉ, 5 , ut, atäm. Bims. Faire l'efice 
de Sage-femme , faire accoucher. Ofjtetricandi fcrenire, 
Bisz. La {cierce des accoucheules,, l'art de faire accou- 
cher. Qyando objlerricabiris Hebrans. Ip. Quard vous ac- 
coucherez les femmes des H:breux. Of tricante mans 
cjur. Bis. Pai l'addreffe de fa main puïliane, 

OssTsTRICIUM , ii, n. PL. Obffstricia dearum. PL. 35. 
ri. Psrmi les décfles qui f. iloient la fonétion de Saj'e- 
t:mmes. 

OBSTÉTRIX, seïs, F. Ter, Accoucheule , un: Sage- 
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femme, qui aide les femmes qui font en couche. Benè erge 
fecir Deus obfletricibus. Big. Dicu fit donc du bisn à ces 
Sagefemmes. Obffetricum nebilitar, PL. 28 €. Les Sage- 
femmes de qualité. 4 Nobilitæs rbftetricum, elt mis pour 
Nobile: obffstrices. Manicre de parler des Grecs,qui diient, 
Ja pruderce d:s homines, pour dir:, les hommss prudens. 
Le même Piine a dit auf, Ciariras herbarum, (pour) 
Clare herba, |. 24. Vcerum vetuflas, (pour) Vicera ve. 
tuffa.l. 21. 19. Cum adipis fuills vetufiate, (pour) Cum 
ape full wetrfh, 12.25. 

DBSTINÂRÉ, 6, dur, atém. Cie. S'obltiner , s'opi- 
piatrer,s'attacher opiniàcrément à faire une chole, Du 
verbe inulité Seinare, Faire ceuir debour.(e forment Défi. 
#are, Obffinare, Perflinare, Praffinare, Mart. (R.STARS.) 

Obffinaverant animis vincere aut mors, Liv. 1]s ecoisut 
estierement refolus de vainére, ou de mourir , ils étoient 
déterminés à vaiocre, ou à mourir. 

OBSTINATE. (adv.) Ter. Avec obftinacion , opinii- 
crément, avec opiuläcreté, tance objfinatè , operam dat, 
sit Tan. Andr, Eft-il poffible qu'il s'opisiätre fi forc à? 

OBSTINATIO, ônis. f. Cic, Opiniätreré, vbitination, 
feimeré immuable. f. Obffinarie fdei. T ac. Conftance 
das la parole qu’on a donnée,fermeré dans {a réfolution, 
dazs ion fentiment. 

OssrinaTion, oris, Cic. (comp.) d' 

OBSTINATUÜS, à, mm. Liv. Attaché opiniâätrément 
à ua fentiment, opiniât1é, obftiné, f:rme , qui ne démord 
point d'une réloiution, aheurté à une chofe. Obffinato 
Animo.Liv. Avec opiniitiecé. Olffinatus ad decertandum. 
Curr. Refolus à coimbattre.—a4 moriendum. Ip.—meri. 
Liv. Dererminé à mourir, 

OssTiNsT. Vid. OnsTEnIT. fe. OsTsNDIT. 
£ OBSTIPARE , po, ävs, stum. PLAUT. Boucher, 

criner, 

OssripisTi , OnsTiPUisT1 , 04 Ossrupurisri. X Ce 
dernier mot iatin paroïc êcre le plus iutelligible des crois. 
Plaut. Pon.r,2.49. Vous étes là immobile , [ans dire mor. 

OBSTIPOS, «, #m. Ponra Cic.Baillé,incliné. Ofhpe 
capite, Ho R. La cète panchée {ur un côté. Omnia fieri 
cb frpa neceffum ef, LUCR. Il fauc que cout deyitone obli. 
que , oucourbe, 

OssTiTa.(fuppl. Loca.) n. Cie, Lieux frappés de la 
fouire, (q. Dr: objhiterine.) 

Ossritisss.(perie inf.) v. OssraRs , vel OnsisTsrs. 

OBSTITUS, à, #m, Enn. Quicft de cravers, oblique. 
Oijr'us homs. Us homme qui a etté frappé du feu du ciel. 
{sr OusisrenDpo.) 

OBSTO , #1, Vid. Onstanes. P!. Eric vis à vis. 

OBSTRAGULUM,. n.Pi. Covverture,ce qui couvre. 
O6 !rasulum crepréarum, Pi. Le deffus d'une pantouñle. 

OnSTRANENS, emsis. {parc.) v. 

GBSTREPÈRE,p>, pis, pirum, Her. Faire du bruit, 
inportuner. Sxl. murmurer, Objfrepente pluvis. Liv. La 
pue tombanc avec grand bruic. Ur vibi litteris obférepere 
non auderem, Cic. Que je n'ai Qle vous importuner par 
nes [ec:res. 

GBSTREPI, ër. (pafl.) Cic. 

O8STRÉPÉRUS , à, #m. À p U L. Qui faic un bruit 
éelagréable & importun. 

OBSTREVITARE, 0, avi. CLaUp. Faire du bruir. 

OBSTRICTÜS, 4, #m. Ovip. Engagé , attache , lié, 
{ex v. Onsraincsrs.) Oljériitum fi aliquem habere, 
Cic. Avoir at:aché, engagé quelqu'un à fon fervice, l'a- 
vuir obligé. Obffrictus Leneficiis. 1n. Obligé par des bico- 
fai s. Vefhss objhrits gemmis, FLoR. Un habit couvert de 
pic:reries. R:ligione vri obffriélus, Cac. Obligé par vœu. 
Gétritas voluptatibus tenetur. Ip. Il eft eiclave de fes 

laifirs. 

OBSTRICTÜS, &r.m, Sen, Reflerrement. X [Onne 
Hiogye que l'ablqué Oféridu.] Accendar flammam ipfo 
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obftriétu neceffe «A. San. 1 faut de neceffité , qu'étanc 
fer. € de la forte, il en forte du feu. 

OBSTRIGILARE, 9, &vi,atmm, VARR: Contrarier, 
cou.redire , criiquer. 

OBSTRIGILATOR , 6rës, m, Farr. Cenfeur, criti= 

u<. 1. 

OESTRINGÈRE, £5,inx$ , firiélum. PLaur. Setrer , 
Îlier, engager, obliger. Collum obfiringere alicui. PLAUT, 
Serrer ke cou à quelqu'un. Oéffringere fibi aliquem bene. 
fcre. Cic. Obliger quelqu'un par quelque bienfair.—fdems 
Juam alicui, PL. Y. Engager fa parole à quelqu'un. Spe he- 
reditatis ebffrmxir, Cic. L'engagea par l'efperance d'une 
fucceffion, Obffringere fe parricidie. In. Commertre ua 
pariicide, {2 fouiller d'un parricide. 

# (On dit Obffringere aliquem alicui , aliquem aliqué 
re. Cic. fe in féelere, [ein fceleribus. Cic.] Ve:bs quhus 
obftrinxerat animam [uam. Biss. Et les paroles par Jel- 
quelles elle s'écoit engagée elle-même. 

OBSTRINGE, gdr, obffriéüs smm. (pall.) Cic. Legibus 
obffrenigi, In. Exre fujec aux loix. 

O3sTRUATUR. Soir fermé, (3, fng. fubj. pall.) v« 
OssTRUIRS. 

OBSTRÜCTIO , onis. . Cic. L'action de cacher , de 
diffimuier quelque chofe.fL.Af. obftruétion,oppilation.f. 
Hac obftruéiie non diuturma erit, C1. Ce déguilement , 
certe diflimulation ne fera pas de longue durée. 

OssTRUCTURUS, 4, #m. Cic. (fur. at.) 

OBSTRÜCTUÜS, à, #m. Cic. Fermé, bouché, caché, 
(parc. pal.) v. OssrruERs. Nobis obftruétas eff aditus, 
Cie. L'entrée nous eft ferme. 

OBSTRÜDÈRE, #5, féruss, ftrasmm. PLaur. Cacher, 
Îmanger avec avidné. (R. TRUDsRS-) 

OESTRÜDUIENTUS ,à,#mw. F#srT. Qu'on peut 
manger. (+6 Or TRUENDO, mauger avec avidicé.) 

OESTRUÜERKE, à 2, x:, uéfum, Cie.Fermer,boucher. 
Objtruere aures, S&N. Boucher les oreilles, Obffruéturum 
Le luminibus ejus minabatur. Cic. 11 Je menace de lui bou 
cher la vûe,d'ôter le jour de fa maifon. Obftruxit offium, 
Bioz. Ferma la porte. 

OBSTROÜI, dr, rruétits sum, (pall.) Virg. Etre bouché, 
être fermé. Obfiruëta eff omnis cognitie, Cic. Toutes les 
idées furent obicurcies. Olffruëtum eff os logienrium ini 
qua. Bras. La bouche de ceux qui difoient des choles in- 
juftes , a êxé fermée. Ur mme 05 cbfiruatur, In, Ahn que 
rous aient la bouche fermée, 

Ossrrussro. Plaut. (fur. fubj.) & 

OBSTRÜSUS , à, wm. Pu. J. Caché, fermé. (paru 
päfl.) v. OssTRUDIERE. 

OnsTRUXERUNT. (4. pl. perf.) Y. OssTRUERS. . 

O8STÜPÉFACERE , facto, fécs ; fäctum aliquem, 
Ter. Econer quelqu'us , le rendre tout iuterdir, l'epou- 
venter. 

OBS TÜPÉFACTÜS, à, #m. Cic. Eronné , tout inter- 
dit , épouventé. 

OBSTUPERE, ë 5, pis. Le rh 

OBSTUÜPESCÉRE, Je5, pi 5. Cac. Ecre étonné , inter= 
dit. Oéffupurs vifu Ænens, Vino. Enée fur étonné à cette 
vûe. Ne cbffupejcas. Biz. Ne foyez point dans l'étonre- 
mert. Obflupefcite, In. Seyez dans l'étonnement; & faifis 
de frayeur, O'ffapasrunt Japore magno. Big. Lis en fu- 
rent fort étonnes. O'fupefcebant in verbis cjus. B18L. 
Etoienr cout éronnés de ce difcours. Dentes filiorum objtu- 
puerunt. Ip. Les dents de leurs enfans en furent agacces, 
Obffupelcent dentes ejus. Brasil en aura les dents agacées, 

OBSTÜPIDÜS, à , #m, PLaur. Etonné , flupide , in« 
cerdit.(R. STUPOR. ) . 

OBSÜËÉRÉ, sà 7. Coudre autour. “#X On ne trouve de 
ce verbe ,que le parcicipe pafif Ossurus. 

OBSÜM , dbés, ofh 5, béeffé. Cac, Nuire. Obfunrque 
auétoribus artes, Ovip. La {cience nuit à çeux qui en fort 





OBT: 
rofeffion, rie aux Medecins mêmes. Pid. Osassa: 

OBSÜRDESCÈRE , /e8, sürdù 5, Cie. Devenir fourd, 
Are vouloir pas écoucer , fermer les oreilles, faire le 
fourd. 

OBSÛTÜS , 4, #m. Ovin. Coufa tour autour , ou 
coufu devanr., 

GBTECTUS, 4, #m. Cic. Couvert,caché. (part. pal.) 
vVOBTiGERE, 

OBTÉCTUS, #r. m. Sol. # On ne rrouve de ce nom, 
que l'ab'atif Osrseru. En {e cachant. 

GBTÉGÈÉRE, #3, réxt, té&nm. Cic. Couviir , cacher, 
diffimuler. @yemodo obtexit caligine Dominus ? Comment 
le Sc'gneu: a til couvert de tencbres ? N:hil cbtegamus 
Cic. Ne diflimulons rien, Obtegens fui. T 4 c. D ffimulé. 
Obtexit vulium, Suzr. Il cacha (on vilage. Obregere fe 
corpore alieujus, Cic. S: couvrir du corps de quelqu'un, 
fe cacher derriere quelqu'un. 

OBTÉGI, gèr, tééis sum. (pall.)Sis. Pets ffas obtegitur 
densà caligine. Six. L'antiquité cft pleine d'obfcurité. 

OsrimPiRABIMUS. (1.pl. fut.) @ 

OsT:MPSRANS, anti, (part) v. 

OBTEMPÈRARE, péro , avi, Stmm.Cic. Oblir. Syn. 
Parere , ebedire. 

Obemperare cupiditati alterius.Cie, Suivre les paffions 
d'un autie. T és cbrempera. Cic. Suivez vos (entimens. 
Scie deos tb: obiemperatures, TR. Je [çai que les dieux 
vous exauceront. Ommibus chtemperanitbus fibr. Bis1. À 
tous ceux _ jui obé nr. Obremperare ad id quod ex 
. entelligs potefl.Cic.Execucer ies ordres de quelqu'un 

lon l'efprir. 

OBTEM PÉRATIO, &nër. f. Cie. Obéiflance. f. Obrem- 
perero egibss. Cic. Ob'ervation des Loix. 

OBTENLÉRÉ , 42, fésdi, téntém. (Rarement Obten- 
fum.) Susr Tendre, mettredevant , fcouvrir , voiler, 
pr-rére pour prétexte, pour excufe, degu fer une choie, 
Obendere diem. T ac. Oblcurcir le jour.-rarronem turpi. 
tudins PL. J. Cheicher des prétexres pour excufer une 
aétion honieufe.—pre vire nebulam, V1R@. Cacher un 
bomun- dans une nuée , faire paruitre un nuage , au lieu 
d'un bommes.usletudimem corporis. Tac. S'exculer [ur 
fon inditpofition. Qyrd juffè porerimus obtendere t Bisr. 
Q:e peurrons-nous lui reprefsuter avec quelque ombre 
de juftice ? 

OBTENDI, dér. (pa.) Tac. Omnium qua dixi gen- 
tiumls er bescb'endirur. Tac. Gurm. 35. S'écend le long 
detou les Pays dont je viess de parer. 

OBTENÉBRARI, «155 s4m. (pall.) 8:b!, Etre couvert 
deren br:s, exre vbicurci. (R. TaniBræ.) Obrencb; abr. 
tur fuper ees dies, Bigs Le sour deviendia poureux, une 
ob'curié profonde Obrencbratus eff Soi, In. Le Soleil a 
éxé ane mmicr- , a eré couvert de renebres, 

OBTINÉBRESCÉRÉ, fes. Bim S'obicurcir. Obrene- 
brefesrinx nicbermacuto. Bisi La clarté qui luloir 
dans {a mailon , {ea obicurcw, 

OBTENTARÉ, r5, ui, twm. Cie. Poffeder. Spes qua- 
dam me obren:ibar, Cic. J'avois une ceitainc eiperance. 
(fer.) v. Osrinsns. 

OsrenTu (abl.) à'OsranrUs, ss, ArUL Prétexte. 
Sub bin. Bras Sous prercxte. 

OBTENTURÜS, 4,8. PLaur.(part.}r OnrinsRs. 

OBTENTUÜS 4, ww. Vire Erendu aud: vaut. (pari. 
pal.) v On snpsns. Ob- nia nox. Vire 1. Georg. U,c 
auit à ue. €, qui eit réranduæpartour. 

OBTENTUS , à, #m. Cie. Confervé. (part. paf) v. 
Osrinins. 

OBTENTUS ,.#r. m. Prrz. L'aêtion d'étendre aude 
van, s'aétiun de couviis. Tar. pieicxic, COUV: 1ture, om- 
bre. Obrentu frendu. Vire. E: couvrant de feu: ages 
Paupertatis obrentu, ip Sous prétexte de pauvretc. 5e- 
ennds res mire [uns vssiis obrentus, S ALL. Fragm, La 
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profperité ferr admirablement à couvrir les vices. 5x6 05. 
tentu prolixa erationis, Bixz. Sous prétexte qu'ils fort de 
lengues oraifons. 

OBTERERE, tér3 , triuis, tritum. VARR. Ecraler, lou. 
ler aux pieds quelque chofe,fdécruire, diminuer. 24 ra- 
‘umniam obtrivir.Cic. I1a écrafé la calomnie de teile lor- 
te. Obterere populi jura. Liv. Décruire, anéarcir les droi:s 
du Peuple.—landes majorum, Cic. Déctruire la g'oir: ie 
nos Ancêtres , diminuer leurs louanges, médire d'eux — 
militem verbis, Liv. Faire une fevere réprimende ai x fu! 
dats.—obtre&ationes malevelerum. C 1c. Détruire les ra- 
lomnies des méchans—invidiæ laudem virtutis. C.Ner. 
Obfcurcir par jaloufie, la gloire que mérite la verru. OZ 
trivit Deminus confidentiam tuam. BL. Le S:ivneur & 
brifé cer appui, où vous aviez mis votre confiance. 

OBTERI, ür, tritits smm.(pall.)Cic. Obreritur religie. 
Lucr On foule aux pieds la religion. 

OBTFRRERÉ, ë 5. Faire peur. Syn. Terrere, 

OBTERRÉRI, ë ër.(pafl.) Don. Este épouventé. 

OBTÉSTARE, br, ats sm. C1 c. Prier, conjures 
quelqu'un par quelque chofe qui lui eft cher. Dess obtf- 
tari, Cac. Prier les dieux, Oro, obrefforquete , pro veters 
nefré corjunéhone, Ip. Je vous prie , & je vous conjure 
par rocre ar cierne amitié. Per tuam fidem , perque hujus 
Jolitudinem te ebtifisr. Tan. Je vous conjure par la foi que 
vous lui avez promile , & par le malheur où elle va écre . 
de demeurer feule & fans appui.Obreffatur fidem vrftram. 
Cic. Il imp'ore votre équité. Obieftatus [um vos, B1B1. 
Je vous Ie pro:efte. 

OBTESTATIO , ônis, f, Cie. Priere inftant:. f. Tac: 
foum fon f. | 

OBTESTATUS, à, #m. AruL.(part.) v Osristant. 

OBTEXÉRÉ, x5, xi 5, textum. Ps. Faire un tiflu cou: 
au-our, 

OBTEXE, br, rextis sum. (pafl.) Cæœlum obrexitur um. 
bra_ Vino. Le ciel eft cout couvert de nuées. 

Osrsxtr. À couvert, {5. perf.) v. Osriesaz. 

OS THÜRO. rid. OsTURARS. 

Foire in » 4.1, Caif. Rericence. f. [Figure dé 
veter que] : 

OBTICERE ,Ë 7, fiexs, Tan. Seraire. Querirur nu 
gas obisemiffe mess, MÂRT. Li {e plaint de ce que j'ai ceffé 
de badiner. &€ Ce verbe {: die des chofes qu'on a bone 
de découvrir. Wrd, Taezns. 

Osricit. Ileft arrivé. Vid, OsriNo1T. 

OBTINÈRÉ ,ë0, tint 5, rénrum. Cie, Avoir, tenir 
gouveuver,polcder quelque chofe,conferver, être le mañ- 
tre , fobrenir , acquerir, gagner. [Dig. étre en vigueur 
étre erabli, (R. TaNERS. q. valde tenere.) 

Suam qu'{que domum obtinebar. Cie. Chacun avoit C 
marlon. Obinere apud aliquem. Ib. Avoir auprès de quel. 
qu'un, Academiam Carneades obrinebar, Cie. Carneades 
gouvernoit l'Academie, Obrinebo fententiam muite levio… 
rem fuiffe Cic. Can, 4. Je ferai bien voir que le châri- 
ment (que propofe S anus,) et même nt ei terra 
teéforwm ob: incre. C U R T. Eire monté {ur le roit.—sdmi. 
rarionem, PL. Euceaamire—colerem. Piaur. Conferver. 
fa couleur , ne changer point de couieur. Obriners firmi- 
tudimem ansmi. ]p. Confcrver la termeré de fon courage: 
—fummum gradum crvitars Cie. Exre le plus corfiderable 
des Citoyens, occupper le premier rang parmi les Ci. 
LOYENS,—mx ff «m fiientinum, 1%. Eire dans un morne fi. 
lice.-partes accufatoris. Cre. Prendre le parti de l'accu- 
lateur,—principem locum. C & s Erre le premier, le plus 
confide.able, Prime parum in civitate [ua ob'inet. Cas. 1] 

omine, ileft le mañcre de la Ville.—/ocmm proverbit, Cac. 
Servir de preverbe.—rem. Ip. Gagner fon procès, gaguer. 
à cauienumernm jure cæformm, Cic. E:re mis au vom. 
die de ceux qui ont €té tuts juftement. Oérinemus :p/iss 
Cajarss jummam erga nos bumanitatem. Cic. Celar nous: 

BBBbbb:} 


12 OBT. 
& de douceur, Malas canfas Pompeins fember obrinuit , im 
optimd concidit, Cic. Pompée a toujours gagné les mavai- 
{cs caufes, & ila perdu celle qui étoit tres bonne. Obr:- 
nuit at, Liv. 11 a obrenu que. Principatum quidem non ob. 
finuit, Bic. {ne put pas obrenir la Principauté , fe met- 
tre en polleflion de la Principauté. Cades omnia obrinutt. 
Liv. 5. 49. Oo tua tour, on Fc paffer tour au fil de l'épée 
Pugnagit contra Arphaxad , @ obtinuit eum.Biac. Com- 
bartit contre Arphaxad , & le prit. Non ad obrinendum 
mendacinm. Cic.Non pas pour faire recevoir le men longe. 
Obtiner, Dic. C'elt l'ufige, c'eft la pratique, c'eft la cou- 
tume. Zd sbriner, Ip. Cela a leu, c:la s'obferve, 
X [Il ne fauc pas confondre Oérisere, avec Affequi, 
Obrerir.] 
OBTINERE, ë dr. (pal) Crc. Si quid obtineri poterit. 
Cire. S'il ya lieu d'obr:nir quelque chofe. 
OBTINGIT, obrigir ,obsingiré. Cic.Echeoir, arriver. 
3e [On ne trouve que la troiiëm= perionne ds ce vzibe.] 
Gin opratiffmum nuncium accepiflem te mi qua/- 
torem cbiigiffe. Cie. Ayant appris à le fort vous avoit 
faie mon Treforier , c'étoit la plus heureufe nouveil:que 
je pouvois louhaiter. Cm tib1 æquaris Provincia forte 
ob'tgiffer. Cic. L'Intendance des Eaux vous étant échue 
en partage. Tibi obrigie iffuc ex fentent:& tué, Tan. Les 
chofes vont comme veus le fouhaitez. Nefcis quod mihi 
obrigerit, Ta. Andr. Tu ne fçais pas la bonne fortune qui 
im'eil arrivée. Occa/fo obrigir, PLaUT. Une occafon favo- 
rable s'eft prefriée. 

OBTINNIRE, ni 9. Arur. Tinrer. 

DOerTinuir.(z. perf.) v. Onriners. 

OBIORVERE, 8 5 , rôrpsi 1. L: même que. 

DBTORPESCERE, es, rorpi s. Cie. Devenirengour- 
di, s'engourdir, Ob-vrpserant quodam modo anim | 1. 
Lesefprics étoienc en quelque façon engourdis. Mans e: 
ob:rpuit, Cic Sa main s'eft engourdie. 

OBTORQUERÉ ,%0,0rss, torcum, Cic. Tourner avec 
eBürt , tordre 
E OBTORTUS, à, #m. Cic. Tordu,tors,tourné. (part. 
Fall.) v.Osrorquers. Priujquum cbtorte collo ad Prate- 
rem traber, PLaUT. Pœn, Avant qu'on me mene au Pre. 
teur, en me tenant par la gorge. * Quand on imenoir 
in devant le L'receur , on lui entourrait le cou avec 

on manteau, où avec {a robbe , & on le senoit par là. 

OsTRICIANDUS , 4, um, À, GSLL. €x:v. 

OB TRECTARE, 9, &ui, arm. Cac. Etre jaloux, avoir 
de l'envie de ce qu'un autre poff:de ce que neus vouérions 
avoir, finedire,dimiauer les louanges & la gloire de quel- 
qu'un par fes difcours. PI, Condamner , dfapprouver. 
étetare legi, Cic. S'oppoler à une loi.-numen deorum. 
Y. Max Seimoquec des dieux , les blafphemer. ‘-étrer- 
fais inter fe T'hemifhocles dé Ariftides. C Nsr.Themif- 
tcc'es & Arifiide curenc quelque pique l’un contre l'au- 
tre. Al obtreltanta angi bio aliens. Cic. #. Tufe. C'eft 
je <araëtere d'un envieux d'être fiche du bien qui f: trou- 
ve dass un autre. Obrrefisre laudes ou laudibus alicujus, 
Liv.D'annuer les louanges de quelqu'un par envie & par 

aise, 
OBTRECTATIS, ons. f. Cie, Jaloufie , envie, fme- 
diuvec. f: Gésreétatio eff agritudo, ex eo quèd alter quoque 
potratar re, quod le spfe cencupierit, Cie. #4. Tufc. L'er- 
gis ef une douleur de ce qu'un aucre jouir d’une chole que 
nous fuuhaicons. 

DBTRECTATÔR , ôris. m. Cie. Jaloux , envieux, | 
meciian:,calomaiaceur. Taiimvidi, Gobtreétatores. Cic. 
3.E?. 4 Vos cuyieux & vos calomniateurs, 

” DBTRECTATOS , #s. m. A. Gel. Jaloufie , envie , 

medilance. f ’ 

 DBTRICENSÉ, #r. &ey 2 Ville des peuples Eburones, 
OBTRICUM , 5. 0, $ ou T'umgri, dans laGe:rma- 


OB 
traite, & en agit avec 1ous, avec btaueoup d'honnêteté } n'e inférieure. b.Maeñtricht, Ville du Brabant fur la Meui 


fe. Vid, TrATICYUM AD Mosau. 

OBTRITUS , à, #m. Cic.Ecrale. (part. pafl.) v. On- 
TERIRS. Obrritus pondere, Luc R. Ecrafé par le poids, 
Ofs oëtrira. In. Des os reduits en poudre,moulus. Obrrie 
tus vehicule. Uir. Ecralé par une chartette. Obrrite p 
gna, Liv. Combats méprités, 1 

OBTRITÜS , #1. PL. 18. 28. L'aétion de piller. f, 
broïement. "1. Oôtritu, In. Enles broyant. 

Ostnivi. (5. perf.) v. OstrarsRs. 

OBTRÜDÈRÉ , #43, truss , trusüm. PLauT. Poulfer 
avec vrolence, [donner , prefenter quelque chofe à quel- 
qu'un malyré lui, vouloir la Jui faire accepter en dépir de 
lui , le forcer à. Obrruff: fores. PLaUT. Ii a pouflé la por- 
te avec violence, avec effort, Nunquam aujus fum recu 
fare cam, quam mi obtrudit pater, Tan. Je n'ai ofe refufer 
celle que mon pere me yint propoler pour époule. Obtru- 
dere uxorem, Jp. Donner une femme à quelqu'un contre 
ton inclination,r'obliger à l'épouler. 

GBTRÜDI, dôr, obtrasts sum. (part.pal.) Tan. E4 
quoniam nemis: obtrudi poreft, itur ad me, \p.And. Parce 
qu'ils ne trouvent perfonne à qui faire prendre cette crea- 
ture , On vient à moi. 

OBTRÜNCARE, Ÿ, us, &tim. Liv. Tuer,coupper 
la tête. 

OBTRÔNCXRI , dr , atitr sum. (paf) A. Gell. 

OBTRÜNCATIO , ouis. f. Cel. L'aétion de tailler a 
vigne. Obt-uncarie vi:#. In, La caille de la vigne. 

OBTRÜNCATÜS,4, ww. ArUL. (part.pafl.) v. Os- 
TRUNCARS. , 

OBTRÜSUS ,4, #m. (parc. pal.) v. OsrruDsrs. 

Osrupisss. (perf, inf.) v. Osrunpers. 

OBTUERE , € Br, Ghri srits sum. PLaur. Reyarder fi« 
xement, exXaétement. Æratc non potes obtners. Ip. C'eft le 
grand ige qui vous empêche de bien voir. 

Osrusrien. Plaur, (pro) OBTUERI. 

Nu qui rmmi et sed here tibs, qued fic terram 
ebruere? PLAUT. Vouseft-il tombé quelques écus, Mon« 
fieur , qu: vous regardez a nfi en terre à 

Osruirus , #5. Vid, OsrurTus. 

Osrucenunr.(3. pl. psif.)-OsruListi,-1T. (2, 
sing.) v. OrreRRs , offcir, preiener. 

OBTÜMESCÈRE , fes, obrimi 5, Ceus. Eifler, deve- 
nirenflé, 

OBTÜNDERE, 4? , tdi, rasmm. Cou. Oter la poine 
te , diminuer le crenchant, émoulfler. HC:c. Rompre la 
cête à queiqu'un à force de rebaucre la miéine chole. Deos 
obtunaere, TR, Rompre la cêre aux dieux, Obrundere 
aliquem longis epifholis. Cie. Ecourdir quelqu'un par de 
crop longues Lectres.—sciem oculerum. Pi. Affoiblir la 
vüc—2griudinem.Cic. Afloupir la douleur.—"e# tem, 1p, 
Etourdir l'efprit, le rendre hebêté , ftupidc.—uorem im 
dicendo, C 1c. S'enrouer en parlant. Non diutius obtun- 
dam aures veffræs. Ip.]e ne vous romprai pas la rête plus 
longrerps. 

OBTÜNDI, dir, übtasis sum, (pafl.) Cic. Ingeniæ 
ebtundi nolui, Ip. Je n'ai poine vouiu émoufler la pointe 
de l'elprir. Vox obtunditur. Lucr. La voix s'enroue, 

OBTÜNSUS, à, um, PLaur. Vid, Osrusus. Obrun« 
fs digits. AruL. Ayons les doiats écrafés. 

OsTuRAsiITIs. Vous boucherez. (2. pl. fut.) ve 
OsruRA Rs. 

OBTÜRAMENTÜM, i. n. P!. Bosdon de ronneau.m, 
tampos, bouchon,écoupin. m, Cbturamensum flagni. 1n, 
La bonde d'un étang. 

OBTÜRARE, 5, vi, täm. at. Varr. Boucher ,bon« 
donner , éteupper , ranponner , fermer. (R. #é2g, offimm, 

Fssr.) Ubcurare amorem edendi, Lucr.Raffafi:r la faim, 
Inferiorem partem follis. PLauT. Boucher ie bout d'un 
louer, Awres [uws, Bigz, Se boucher Les oreilles, Os alim 
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GBT. 
est, Cie. Fermer la bouche à quelqu'un. Obrwræuernat 
ora leonum, Bisz. Ont fermé la gucule des Lions. Ut ob- 
turarent capita fontinm, In. Pour boucher la fource des 
fontaines, Sulphbur obrurat fpiritus animales, V1TR. Le 
foulphre bouche les conduits des efprits animaux (à #ves, 
eftinm, Fist.) 

OBTÜRARI, atÿs sm, (pafl.) 8iél, Etre bouché. 

DBTÜRATIO, onis. f. BX, L'aétion de boucher. /r- 
reverentia ipfius ebturatio aurium, Ip, Er à ces mots hor- 
zibles , on {e bouchera les oreilles. 

OBTÜRATUÜS , 4, #m. Cic. Bonché , fermé. Cujus 
obturatus «ff oculus. Biss. Quia l'œil fermé. (r. Osru- 
RARE. 

OBTÜRBÂARE, 45, &ui, ätwm. Tan. Troubler , in 
terrompre. Tac. Renverfer. Sy. Turbare. 

Obturbarefolitudinem alicujus. Cie. Troubler , iater- 
rompre le repos, la folitude de quelqu'un. © 0/dam ob. 
turbavit, Tac. 1. 66. Ea 1euver{a quelques-uns. 

OBTÜURBARI, àr. (paff.) Tac. Er: troublé. 

OBTÜR BA TOR êris. m. Af2, Pad. Criailleur dans un 
Barreau. On appelloit ainf certains Avocats, qu'on fai- 
foit parler pour donner ke cemps à d'autres plus habiles de 
fe prepar-r. 7 

GBTÜRGESCÈRÉ, fe3. Luc. S'enler , devenir en- 
AE. Syn. Turgefrere. 

OBTÜRO , 45. Vid. Osrurans. Cie, Boucher , f-r- 
mer. Os Alicui obturare, In. Fermer la bouche à quel- 
qu'un. 

Osrusiox , erir. Cie. (comp.) d'Osrusus. 

OBTÜSUS , à, #m. Vin. Emoulé. (part.pall.) v. 
OsTUNDERS. 

Actes obtufs felis.Vina.L'éclar des éroilss eft obfeur- 
ci, dinunué. Aigalus chuis. Lucr. Un aagle obtus. 4x- 
res obtufa. Star. Des oreilles qui n'eatend=nt plus bien. 
Oérufa cornua, V1RG. Des cornes dont la pointe eft 
Emoullée, Fires obtufe Luc. D:s forces ufées,aRoiblies. 
Quid dici poreff obrufius ? C1 c. Que peut-on dire de plus 
giufüier Vifus obtufior. Vire. Une vûc plus foible, moins 
pc'çanes. Obrufa vox, San. 1. Contr. s.Unue voix rauque. 

OS TÜTÜS, #:. m. Cuc, Regard. #. l'aétion de regar- 
der , la vüe, f. (q. Obtwitus, ab obtueri.) Quod am obrurs 
eculorwm. \p. En regardant d'unecerraine matiere, Figere 
eLtutum aliquo. Cie. Atracher la vûe, jetter les yeux fur 
quelque endroit. Effuget obruram eculorum animus, 1p. 
L'elpriene pur écre apperçü par les yeux du corps. 

OBVAGIRE ,giô, gis, iram.P 1 A Ut. Criet comme 
les petits enfans. Syn. Fagire, 

OBVAGULARE, 5, ävi. Varn. Dire des injures de- 
var la porte dr quelqu'un. 

OBVALLATUS , 4, #m. Cic. Environné comme de 
rémpaïts. 

OBVARARÉ, ©, 35. Eun. Empécher, détourner, met- 
tre obftacle. (R. VARUS.) 

OBVARICARE, 3, às. Le même. Fine 

OBVARICATOR , orir. m.Feff, Qui fe prefente d<- 
vant quelqu'un , pour l'empêcher d'aller fon droit che- 
mie, (ex v. inufit. Opvarico , qui fignifie s'oppoier , fe 
priicnier devapt pour empêcher d'avancer. 

OBVENIRE, oovénir,-venir. Cie. Echoir, artiver par 
Lori. Obvrmr eccafio. Cu nr. Une occafion s'eft prelenté-. | 
Mib: hereditare chvens:.Cic. M'eft échu co partage d'une 
fucceflon, Sorte Sicilis Verri obvenir, In. La Sicile eft 
£chue par fort à Verres. Qui primus mibs ebveniffet. Cic. 
Que je rencontrerois le premier. Judices qui ei ebuenersnts | 
1o. Ls Juge: qu'il eut par le fort. 

OBVENTIO , 625. f. Ulp. Bien qui arrive à quelqu'ua 
fans qu'\, s'y atrende , comme par donation. 

à OBVERBÉRARE , 8, avi, arum, ArUL. Battre par 
evant. 


OBVERSARI, br, arns sum, Cac, Eire devant , êcre 


. CEE 
préfent à quelqu'un, à for efprir, ou à fa memoire, ds 
devant, Obverlari amime. :p. Se prefercerà l'eforit.-crse 
lis, Law. Ante eru'os. Cie, Se prefenter devant les yeux. 

OBVERSATIO, ns. f. Gi. Allée & venue: lociqu'on 
palle & 1cpafle par ua même endroit , l'aétion d'être 
prefent. 


| OBVERSÜS » à, #m. Cor. Tourné vers quelque en- 
roit, 

OBVERTÈRE , #3, ôbuërri, wersäm. Liv. Tourner 
vers,ou de côté. 

[On dit Obvertere aliquid alicui. Virc. In aliquem, 
Ovip. Ad aliquem, Liv.] Obuerrere arcum in aliquem. 
Ovip. Tourner fon are contre quelqu'un,-ad clamerem. 
Liv. Tourner vifage du côté qu'on entend les cris.-prorss 
pelage. Vin. Teurner la proue du côté de la mer.—fign# 
î# heftem. L 1%. Marcher contre l'enncmi.—terge #l1mi 
VirG. Tourner le dos à quelqu'un. 

OBVERTI, tr, vérsüs sum, (pal Plaur, Ovid. Etre 
tourné. 

Osvia. Vid. Onvius. 

OsvrABIT,;-BUNT. (3. pl.) v. Onvians. 

OBVIAM. (adv.) Audevant. Obviæm ire alicui, proce= 
dere , prodire, preperare, venire, Cie. Pergere, furgere, 
pref:ifci. Bis. Aller audevant de quelqu'un.—#liemi fieri. 
Cic. Rencontrer quelqu'un. Obvièm itie, enis, f. 14. 
L'action d'all:r audevant de quelqu'un, Obvièm itum eff. 
Surr.On alla audevant. Jre chuièm periculis, Sazts 
A router les dangers. Ire obvièm conatibus talibus, Ce. 
Prévenir de relseHores. Mittere obuiäm. In. Envoyer au 
devaut. Obviäm effe, PLAUT. Etre à ja main, à la portée 
d: qu'iqu'un, #5 nibuil. eh wadm eff. Ip. S1 vous ne rencon- 
trez rien. 

OBVIARÉ,7, vi, Sräm, Pipe. All-r audevant, ren« 
courer , aer à la renconcre, Ouz1abir di, Ip Elie vien- 
dra audevant de lui, Obvisbuns ill, Biss. front audevant 
d'elle. Obviævit ei, Ip. Alla audevant de ini. 
ROsviarum 267. Sa!l, Lift Obviaisitumeft On tefifta. 

OeviciLaTs. D'une masere vigilanre. € Ce mot n'eft 
pas trop certain ; car les Editions de Piaute vatient, les 
uces lifint, @Qud me can. mogis cum cura eee , gnèm 
obuieilate ejt opus, PLauT. Bacch. 3. 2. D'autres lient, 
quäm obuigilats, Lambin lit de cette manicre : Qux me 
CaMsË magis Atcurare atque aduigrlare eft opus. C'eft 
pourquoi je dois m'étudier privcipal:ment à faire voir ce 
qui peut sn'attirer plus d'honaeur. (de Limiers.) 

OBVIOS , à, #m, Cie. Que l'on rencontre en fon che- 
min, qui eft rencontré , qui rencontre quelqu'un. Obviæ 
tomitas. T 4 ©. Une douceur préverante. Se mih: chyimms 
dedit, Liv. Se prelenca à moi. Obuis venir, Vient aude= 
vant, Oôvis wrbs énimicis. Via. Une Ville facil: à pren- 
dre , expolée aux infultes des ennemis. Obvius ©: expe/5- 
145 homo. PL. J. Un homme obligeant, commoic, & pré 
venant. $: obyium habueris fratrem.Biez. Si vous rencon= 
crez mon frere. Donec ego ebvims pergam. In. Julqu'à ce 
que j'aille audevant. Céviws wenites. B1 82. Yint aude- 
vanc de lui. 

OsUMsRABAT. (3. imp.)-21T. (3. fur.) OsuusraNs, 
Anti. {part.) +. 

OBÜMBRAREÉ, ©, avi, étüm, Vire. Ombrager, 
faire ombrage, 14. Couvrir , défsndre. JOwid. Exculers 
Crimes obumbrare [ub imagine erroris. Ip. Exculer un 
crime , en le faifant pafl2r pour une erreur. Oivaffer ob 
umbrat. Viro.Un Olivier couvre de (on ombre. Magnum 
Regina nomen obumbrat. Ip. Le grand nom de la Reine 
le met en fureté, Scæpulis fruis obumbrabit tibs, Bisz. Vous 
couvrira de fes épaules. Cajfra obumbrabat,Ip.Couvroic 
le camp. Oéwmbrabit sibi. B18L. Vous couvrira de fon 
ombre. 

OBCMBRARI , dr, tits sism. (pall.) Cie. Obnmbras 
sur vine. Ln, Eft obfcurçie par le vin. 
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53 OBU. OCC. : 
SBOMBRATIO , ônis. f. 8:bl. Ombre. Piciffitudinis 


ebumbratie. In Ombre qui fait varier. 
OBÜMBRATÜS , à , #m. Aru. PL. (part. paff) 


OBONCTUS , à, #m. ApuL. Oint à l'entour. (part. 


paf } v. Onunesrs. 


OBONCUS , à, #m. Vire. Crochu. Srx. Aduneus, 
Sncus, 
GBÜNDEARÉ , 45, ui, ätmm. S tr a t. Se déborder. 


SyN. Exundare. Hinc 
OBÜNDATIO , onïs, f, Flor. Débordement d'une ri. 


vicre. m 

OBÜNGÉRÉ , #9, #nx5, anämm. Le même que Un- 
GERS, oindre., 

OBVOLARE, © , avt. Sanv. Voler audevanr. 


OsvozvsnDuys , #, #m, Cic. Qu'on doit voiler, ex v. 
OBVOLVÈRE , v3, 10/vi , v5lu wm. Cie. Envelopper, 
entortiller , couvrir, cacher. Obvoluere witinm decoris 


verbis. Hon. Couvrir , cacher un vice fous de belles pa- 
roles, Obsoluere pannes. Big. Couvrir de langes. 


OBVOLVI, vôr, vôluiis sum. (pal) Bibl. Etre en- 
veloppé. Obuolutus eff in peccatis, En. Fur enveloppé dans 


les poches, Hnr 


OBVOLU TÜS, à, #m, Crc.Cache , voilé ,enveloppé. 
Os vos Sacro. Feff. (pour) Vos OssscRo , ut jub 
vos piun, (pro) Spp'ico vos, . 


OBTR RE, 55, #04, affum. Brüler tout aurour. Hinc 

OBTSTUS , à, mm. Ovin Brù é cout amour. 

O. CA » 2. f Ce! 
les Laboureu:s pour f-ndre les mortes de cetre, pour cou- 
vrir les wrains. 

OCCÆCARE id. Oscœcars , aveugler. 

O CÆLATUS, à, sm, Pr. Aveuylé. 

Occærrars Vu. OccœrTARs. 


DCCALLATOÜS , 4, em. S sn. Durci, endurci. (x. 
Ca:LUM } Fauces occallata funt. Lo. Le palais ft dev-- 


num file 


OCCÂLLES ÉRÉ, fe’, els. Praur Durcir, de- 


venir dur ,s'eniu 5 r, d v nir,êtrein(-nlible. Lasers qua 
eccaluêre pligis PLaUT. Afin L.s cbces qui lorc endur 


ciesaux coups. Sed jm prorfu: occallur. Cic Mais je 
fuis mainrenaoc en lurci , je (uis devenu infenfble, Tumor 


eccails r. Cas. La cuineu: s'eft endurcie. 


OCCÂNÉRÉ, nf, can s, Tac Souner. Vid, Ocerwr- 


Au, Cormenes occanmerunt, SaLL.Frag. On a ionné ic 
la trompette. Qccanere cornus tubafque juffit. Tac. F 
fonner ia ha ge. 

OCCARÉ , », 4ui, Ztém. Praur. Co. Herfer. 


OCCASIS , Gsis. F Cie. Occalion. f. « mps propre 
& commode pour faire une chuf:. m. lujer, prétexte, 


moyen. ", Awutiere occ:fjorem.Cic.Perdre ;'occafion fa 


vorable, Capt:re occafionem. \p. Sc iervir de ‘o:cafion, 


prendre i'occafion aux chev:ux, ne prince la fer échap. 
1 l'occafion. 1mm.n:re occafiens, Curr. Epier l'occa- 


on , être accencif a l'occafon, ch-rcher i'occafion. Ur 
Drimim occafis data eff. Cac. Dès que l'occabon s'eit pr-- 
fentée O cafionem datim tenere. An. Uier , le [ rvir d- 


l'occafion qui Le prefente. $: occafio fuer.r, Cic. Sa l'oc 
cañon [: prelente, Qu vos ramta laudis occafione pris. 
it, In. Qu vousa privé du moyen d'acquerir une fi 
grand: gour. 

OCCASONCÜLX , 2. f. Plaur, Une petite occafor 
{dun.) d O. casio. 

Ocxa vaus, a , mm. Cic. (fut. part. a@ ) cn 

OC.ASIS ,à, #m. PLAUT. Aute Solemerc 1fam. 1». 
Ep. 1. 2 4e. Avant le Soici couché ex v. Occibsra 

QC'A US ,«, m,. Ci. Le coucher du Si, d'u 
Aftre, © cident, [la ruine, la p:rce , La mort, (R Oc 
&iDSRS , 1OMur I } 

Occ..fni G intcrisus Reipublica. Cic. La raine & la dé 
æadsocc de l'Enpire. Ab orfs #4 occafum, In. Depus 


Her e ,inirument donc fe fervent 


ne . 6ec 
l'Orient jufqu'à l'Occident. Occafus fgnorum. Qui nes 


Le coucher des Aftres. 

OCCATIO, snir. f, Cie. L'aétion de herfer , de fendre 
& le rompre les mortes de terre. 

OCCATOR , 3 is. m. Plaut, Herfeur , qui herfe. 

L CCORFURRS, à, #m, Co. Qui regarde l'aétion de 
c'ler. 

OCCÂTUS, à, mm, Cie. Herfé, dont les mortes fonr 
ompues. . 

Occscure1, (pour) OccurRi. A. Gel. y, 9: Ut ee 
curri, (pour } cucwrri, 

OCCEDÈRÉ , d5, «fi, PLaur. Approcher , s'appre- 
cher. Air fe fe metuere in confpeétum illins eccedere PLAUT, 
Mof.s. 2. 4. 1] dit qu'il n'ole fe montrer devant lui. Na r# 
h-rcle cum magno male mibi obviam occefiff. PLAUT. 
Afin. 2. 4.6. C'eftaton grand malheur que tu te treu- 
ves ici devait moi. 

OCCENTARE, 5 , avr, Ztim. Puaur. Chanter.{ppr.} 
faire du vacarme, Sive occentaflir. Ip. Rud. S'il fait le 
moindre vacarme, Occentare effium. PLAUT. Perf. 4 4 
vhanter devant une porte S: quis malum carmen eccen- 
taffie. Leg.s2. Tah. S1 quelqu'un chance des charfons dif- 
famantes , fi quelqu'un dur desinjur-s. Qyid f adeam 4d 
‘ores , atque otcentem? PLAUT. Sijc m'approchois de Ja 
Porte pour chanter ? 

OCCENTUS , #5. m. PL, Cri comme celui des Souris, 
des Rars , &c, 

OccersRaT. Plaur. Occiparts. Ter.ex v. Occipanr, 

Occzrso, (pour) Occsriro v. Occirsrs. 

OCLEPTARÉ , ». PLauT. Commercer. Occeptat ins 
fanire. Ip, Me: 5.5.1: 1 commence à radoter, Si oc= 
cepta fr. Vuaur, Rud, 3, 4. 77, S'il commence. 

OCCEPTÜS , à, #m. PLauT. Pfemd. 4. 1. Coimmer- 
TE. Qyv4 occeprum eff. 1n. C: qu'on à commencé. 

Ocecsssir.{(,. perf.) v. Ocespans. 

OCCIDENS , enris. (adj.) Cie, Qui fe couche, qui 
meurt, Soi occidens, In. Soleil quife couche, Couchane 
‘u Soleil, 

OCCIDENS , émrïs, m. Cie. L'Occident, le Couchanr. 
Ultma infuia Occ:dnris, Cou. L'If: la pus reculée de 

"Occident. Ab Orient ad Occidentem. Cic. Depuis 
O ‘ent, infqu'à l'Occident. 

OCCIDENTALIS , 3.6. (adj.) PI, Occidental, qui re 
gaide "O ‘dene, 

OCCILÈRÉ , 43, ccYd5, &:casiem, PLauT. Tomber , 
h:oir. [Pirg. Se coucher. Cie. Mourir , étre tué , tom- 
ber mort. Ter, Etre ruiné , être détruit , étre perdu. (A. 
Cansrs,comber.}Oresdere ferre. Vine.Mourir par le fer. 
vuinere, Mourir d'une bleffure. Occidis memeriæ, Cic. Le 
louvenir eft «face del: memoire Occidit domus, PLAUT, 
La maiton eft dérruite. Occidr, TER. Je lus perdu. Cum 
Sol ecc:differ. Bras. Après que le Soier fut couché. Or. 
cidernunt fumdi. Piaur.Les ceries ne rapportent plus rie 
Occidunt lucerna. Pare. Les lampes s'eccignent. 

OCCIDÉRÉ, ôcids, cdi, corum, Cic. Tuer, 
taire mourir , afommer. (r. Cæpars.) V:d. Occino: 

Legends occidere al:quem. Ho R. Tuer ur homme à 
force de lui lire fon ouvrage—/erre, veneno. Cie. Tuer 
oar le fer & par le poifon.-pugnss. T a R. Affommer à 
coups de poings. Occ:dis fape rogando. Hon. Vous faites 
nourir un homme à force de le prie. Orcidimws eum. 
Brau. Faiions-ke mourir, Oecider m.. 1p. Me rucra, Qi 
ee derit. Bise. Celui qui cucra. Ocridermnr. 10, O1t tué, 

OCCIDH , dôr , éccisis sm, (paf } Cie. Ecre vue , être 
ns à mort. Nom occidarur, Bimz. Qu'il ne foit point 
ms à mort. Qui ver fus rfp, In Qu à txéimmolé. Occif 

«at g'ad o. Bips. Perirent par . épée. 

OCCIDIS.6 ;à5. F, Cot. Deface entiere d'une armée. f. 
aaffacre,carnage.m”.Occrd … grezis.In.La mor ducroup- 


peau. Ocrsdions eccidere, Cia. Défaire envicrement , dé- 





OCc. 
Faire à platre coûture, Ad occidientm perducitur, Co 1. 
Déperir eutierement. Orcidione occifs funt. Liv. Oo fic 
mainbaffe fur eux , on les fccous pafler au fil de l'épée. 

OCCIDO , 65, Vid. Occiners. (R. Capars.) Cie. 
Tuer , faire mourir. Occidunt corpur, Bis. Font mourir 
le corps. Qui occiderit prudens. Suzr. Celui qui auroit 
tué de propos déliberé, 

OCCIDÔ , c3di. Vid. Occinsrs. (r. Capo.) Plaur. 
Tomber , cheoir. . : 

OCCIDÜALIS,E.Prun.Occidental Syn.Oceidentalis, 

OCCIDÜUS, à, #m. Ovip. Caduc , prêt à comber.m. 
caduque. f. qui fe couche , Occidental , du Couchant. 

Aqua occidus, Ovin. La mer Occidentale. Seneéis #c- 
cidus. In. La vicilleffe , l'âge’ décrepic. Sole jam fere oc- 
cidue, A. Gaue. Le Soleil étant prêt de fe coucher , [ur la 
fin du jour. |, 

OCCILLARE, ©, sui, tam. (dim.)d'Occans. Plant. 
Cafler , briler les mortes de terre. Qwi muhi occillet os. 
PLaAU Tr. Amph. Qui me cafle les dents dans la bouche. 
(Quelques-uns lifenc ici, os ciller. R. Srsen. Mais il eft 
inutile de rien changer.) 

DOCCINÈRE ,; cin5, occini 3, ôccéntum. Liv. Chanter. 

OCCIPÈRE, pi5, cp, céptim, T s R. Commencer. 
Occipiebat byem:, T ac. L'Hiver commençoir. Magiffraæ- 
tum occipere, Ip. Commencer l'exercice d'uve Charge. 
Infanire occipiunt, T 5 R. Commencent à devenir fous. 
Qsaffum occipere. In. Commencer quelque trafic. Sie 
vccepit loqui. Pu. Commença à parler ainf. 

CCIPITIOM , à 5. n. Plaur. Le derriere de la tête, 

GCCIPÜT , cipiris. n. Perf. L: derriere de la têce. 

Occisr. Vid, Occisus. 

OCCISIO , onïs, F. Cie. Meurtre, carnage. #. (R. Oc- 
CIDSRS, tutr.) 

OccisissiMUs, #, mm. PLAUT. ([up.) d'Occisus. 

Occisir.(pour } Occiparir. Feft. 

OCCISITARI , ür, &rüs smm, Fast. Ecre tué. (freg.) 
d'Uccipers, 

OCCISOR , &rts. m. Plaut, Tueur , celui qui tue. Ur- 
bicapus , occifor Regam. PLauT. Mil, Preneur de Villes, 
déftiuéteur de Rois. 

OCCISUS, à, #m. Cic. Tué, mis à mort.{part. paff.) 
v. Occiners , tuer. 

Occifa " hac res, PLaUT. Certe aHaire eft defefperée. 
Occif gladio. Bisc. Des gens qui ont Été tués par ie fer. 
% Occiius iéu , necatus fîme ré, mortuus, Fist. Ful- 
mine occifu:. Ip. Tuë par le tonnerre. Occifijfimis Jum 
omnium qui vivant. PLAUT. Caf, 3. s. Je [uisun homme 
mor: , fi jamais il ea für. | 

GCCITANIA , &. F. Le Languedoc, Province de 
France. é | 

OCCLAMITARE , 5, #vi, #tmm. PLaur. Crier au- 


rès. 
. OCCLÜ DÉRÉ, d5, elus5, clusim, Cic.Fermer,boucher. 
(ob, & Ciuv:ns.) 
Ociludere linguam alicui. PLAUT. Faire taire quel- 
u'un , lui fermer la bouche. Fores ambobus occlude pef- 
fais. Ip. Fermez la porte avec les deux verrouils, les 
deux barres. Ædes occluferunt. AmrH. 4. Les maifons 
fout ferimées , on a ferme la porte. 

OCCLÜDI, dèr, e:clusüs s#m. (pall.) C1c. Occlwdi 
tabernæs jues, 1. Vous faites fermer les boutiques. 

Occrusa'sr.(pour)OccLUSA E5T.Ter.Vid.OccLusus. 

Occiusior ,ori. PLAUT. (comp.) Occivsissimus, 
#;um. In. (iup.) d'OccLusus- 

Occiusri , (por) Occiusistr. Plaur, | 2. perf.) v. 
OccLUDERE., 

OCCLOSUS , à, #m, Cic. Fermé, caché. Occluf ta- 
bernis. 1p. Les boutiques tranc fermées. Occlufum odium 
effundere, Cic. Faïre eclatrer une haine qu'on avoit diff. 
muite, 1llud ofiswm ecclufifimum, P 1 À UT, Cure, 4. &. 


occ. s1r 
Cette porte tres fermé:. Ejus lubide occlufs eff contumes 
ii. Ta. Audr, Sa paffion eft rallentie par les mauvais 
traitemens, 

OCCO , &:. Vid. Occars. Cel. Herfer. 

Occeco, æ. Vid, Oscœcares. Aveugler. 
OccærsrAM. (plufp.) Occœrir. (4. perf) v. Oc- 

CIPERE , commencer. 

OCCEPTO Vid, Occsrrars. Plaut. Commencer. 

OCCÜ BÂARE, 63, bits, binim. Via. Etre mort, 
mourir. 

Nec adhuc crudelibus occubat umbris. Viro. Er s'il 
n'eft pas encore parmi les ombres cruelles, Occubare meci. 
PH. Merre. l1y. Etre mort. 

OCCÜBITUS , #s. m. Le coucher. Ante Solis eceubi= 
fum. Bisz. Avant le coucher du Soleil. 

Occusvisss ,-au1ssar. (plufp. inf. € [ubj.) +. Oc- 
CUMBERS. 

Occucurar. Plaut, Mere. r.8e.(perf.}v OccurReRe. 

OCCÜLCARÉ, ©, äv5, cätmm. C A +. Fouler aux 
pieds. Hinc : 

OCCÜLCATUS , 4, #m. Var. Foulé aux pieds. 

OCCUÜLÈRE , lo , exit 5, emltmm. Cic. Cacher , diffi- 
| muler , vaire, Occulere aërem nubibus. Ovip. Obfcurcir 
l'air de nuage , couvrir de nuage.—cwlpam. Star. Difi- 
muler la faute. Sefe occulere, S: cacher , fe couvrir. 

OCCULT , br, occulris sum. (pall.) Cic. Occuluntur, 
Ip. Sont cachés. Hine 

OccurrTa. {n. pl.) Pid. Occurrus. 
OCCÜLTARÉ, 15, avi, zum. Cie. Cacher, celer, 

couvrir. % [On dir liquid ocenlrare.Czs. aliquid alicui. 
PLaur.-2liquid apud fe, Cæs.fe ab alique. In.—fe ali- 
qui re. Gic] Eff res quadam, quam occulte bam r:b:1 di 
ere, PLAUT. Pans. 4. 3.23. Ii y a une choie que je fai. 
lois d'fisuiré de vous dire , de vous communiquer. Oc= 
caltare Je latebris. Cic. Se cacher dans des Leux rer:rés. 
Cüumque occultaffer corpus. B 1 81. Ex aprè: avoir caché le 
corps dans {à maifon. Occulrabar fe. Ip. Se cachoic, 

OCCULTARI, dr, äris sm. (pafl.) Cie. Erre caché, 
Non et occultatum 05 meum à te. Bis. Aucun de mes 0% 
ne vous eft caché. 

OCCÜLTATE. (adv.) Eu fecret , en cachette. (D'où 
Ciceron a pr.s le comparatif Oceusrartius, plus lecret- 
tement.) Sy. cemlre, clam. 

OCCÜULTATIO, sis. f. Cie. L'aétion de cacher. 
OCCÜLTATIUS.(adv.)Cie. (com p-) d'Occuzrars. 
OCCÜLTATOR , oris, m,. Cie. Qui cache. Llie occul- 

tater latronum € receptor locus. 1p. Ce lieu où les voleurs 
fe retirent. 

DCCÜLTATUS, 4, #m. Cic. Cache, (part. pal.) r. 
Occusrars. Sy. Oreulrus, 

OCCÜLTE. (adv.) Cie. En cachette, à la dérobée, 
fecretement. 

Occuzrion , er. Cic. (comp.) 

OccurrissiMUSs , #, #m. Cic. ({up.) d'Occurrus. 

OCCÜLTISSIME. {(adv.) Cie, D'une maniere tres cas 
chée, tres fecrectement. {{up.) € 

OCCÜLTIUS. (adv.) comp. d'Occuzrs. 
Occurro.Fid. OccuLTus. Fid. OccULTARs. 
OCCÜLTUS, à, ww. Cic. Cache, lecrec , qui ne pa« 

roi pas. (yart. pal.) v. Occuzsns. 

Occulta mes, Ter. Mes fecrers. Occulta cordis, Bin. 
Ce qu'il y a de plus caché dans le cœur. Occmlte aue, 
Ho r. Infenfiblemenc. Non occultes odii. T A @. Qui ne 
cache, qui ne diffimule point fa haine. Incers4 Cj eceml= 
ra Japientia tua, Bin. Les Myfteres & les fecreis de vo- 
tre fagefle, 1» occulre, Cic. Dausunlicu , en fecret. Ex 
occulte. PL. En fecret , à la dérobte, en cachetre, iecret- 
tement. (On fous-entend loce dans ces deux derricrs exem= 
ples.) Aboccultis mais munda me, Bisz, Puriliez-moi des 
taues qui mc font caçhérs, 





oo, mm, 














336 , occC : 
_ Occucvens. (3.plperf.) & Oceuzuir.(s.fing.imp.) 
v: OccusrRs, 

OCCÜMEBFÈRE , 85, cNbt 5, etbitim. Cie. Mourir. 
{ppr) fe coucher. Ferro occumbere, Ovin. Mourir par le 

er. Occumbere necem. SUar. Neci. O v1D. PH. Merti. 

Vire. Mortem. Liv.—morte. Cie. Mourir. Occubuit ante 
Juos annes, Ovip. Ileft mort avant le temps,d'une mort 
avancée, prématurée. Cim Sol eccubuifier. Bic. Après 
que le Soleil fuc couché. Si occubuerir, In. S'ilen meurt. 
Sol accubuit, B1 821. Le Soleil eft couché. Urias oceubuit. 
In. Urieelt mort, a été cué. Omwes sccubuiffemus, Biz. 
Nous (erions tous peris. 

Occupantr. (3. fur.) & Occurans, #ntis. (part.) v. 

OCCUPARE, pi, 45, ätum, Cic. S'emparer de. Varr. 
faire le premier quelque chofe , prévenir, [prendre , oc- 
cuper. Cie. Surprendre, , prendre, 

Occupare animum in aliqua re. Ter. Appliquer fonef- 
prit à quelque chofe. Arams ocempare. PLAT. Saifir un 
Autel, s'y refugieren Je rouchantgratram alicujus, 
Cunr. S: 1e :die mai: r: des bonnes graces de re rs 
encrer dans les bonnes g'aces de queiqu'un.—3/iquem le- 
eum. Cic. Prendre une piace, fe msetre dans un lieu.—mi. 
n'fferium aïsenjus, CURT. Faire la fo: tion de quelqu'un. 
—pecuni Am grandi fenore. Cic. Piéver de largeur 2 gros 
itesét.—pecunias apud populo:. Cic. M-ture {on araent à 
interéc fur des Conumuuartez.—Regrum, 1 p. Envahir le 
Royauine—o2,t sr: fhces, Ho. Pafler pour un homme 
quin'a pois r d'elpric. O cupsre fe ad aliquid, PLAUT. 
S'occyp-r auuclque aire, Orcupit animas terrer, CAS. 
La crainte les L'aitar, la frayeur les prend. Orcmpare werba 
Propris Cie. Emyp'oytr les termes propres. Exm occupat 
febris. Crus. Li a la hevie, la fievre le prend. @reniam oc- 
Cuparat arr, ne promus lorem. Pu. Parce qu'un autre 
m'a prévehu, & m'a empêche d'êévre le preinier, Spes oc- 
eupand; Principems aâbuc vacuum, T ac. L'elperance de le 
rendre maicre de l'efprit du Prince, qui n'écoir encore ob- 
fcdé de peifonne. Apud quo: plurimun hycms eccupar T ac. 
Chez qui les H'vers font longs. Extrema ganidii luéires 
occupar. Bisc. La crifleil: fuccede à la joie, Ej3 prime, pri- 
min o:cupantis, D 10. Appartient au premier vceupant , 
à celui qui s'en empare le premier. 

OCCUPARE, dr, &rits sum. (pafl.) Cic. Ab iracundia 
sccupatur.Cic. Li eft tranfporce de colere. Orcupati eraiis. 
Biez. Vous êri-z trop occupés. 

OCCUPATIO, oni:. f, Cie, Occuparion.f. emploi. ». 
empéchement, #. [maniere d'acquerir une choie qui n’ap 
particat à perfonne, en s'en emparant le premier, de s'ern. 
parer de quelque choice, finvafon.f. Ab Hsr.Occupation, 
figure par laquelle l'Orareur previent ce qui lui pourroic 
éxie objeété. Relexare fe occupationtbus, C 1c. Prendre 
quiique relâche dans fes occupations, relächer feu efprit. 
1ple ram maximis ocupation bus smpeditws. Cie. J'etois 
das de eres grandes oc:uparions. 

, Occurarion, eris. Cic. {comp.) & 
OccurarTissiMUSs, 4, #m, Cic. ((up.) d° 
OCCOPATÜS, à. m. Cic. Occupé , employé ,quia 

de l'occupation & des 2#aires, embarrafe , fprévenu, 
gagné. (pare. pail.i v. OccuraRs. 
O2 dit Orcnpatus aiqua re, 19 aliqua re. Cic. 

Occupati in erie, P 4. Ewmbarrafés , ow occupés fans 
affaires. Occwpars peeun:4, où Oc-upata fenore. Cic. Ar- 
g=nt mis en reute, àinterét. Era occupatus de,lp. J'érois 
iquier & chagrin de. Non dubiro quin eccupiriffimus fue- 
ris, Cic. Î ne doute poiut que vous n'ayez cé exrreme- 
ment occupé, que vous n'ayez eu beaucoup d'occu- 

tion. 

OCCÜPO, ünïs. m. Per. Mercure. 

. OccurRanT. (3. pl. fubj.}) OccurRsSANT. (3. pl. 
æp OCcURRERANT. (3. pl. p'ufp.) v. 
CURRERE , r3, cwrrs, r:mm. Cic, Venir aude- 


ÔCE OCI: 
ant, venir à fa rencontre , venir dans l'efpric. PI. reme= 
dier. Cie. prévenir , [s'offrir, venir de foi-même. Plawr, 
accourir , Le pr:fenter. [Cic, refifter, s'oppofer. 

[Ce verbe gouverne le datif.] Occurrere expelationi, 
Cic. Prévenir l'attente.—morbis, Caus, Prévenir les‘ ma- 
ladies sd, V Max. Se prefenter pour.—fuppetiæ. Hinr. 
Venir au fecouis. Permulra mihi occurrebant, Cie. Plu= 
fieurs chofes fe prefentoient à mon efprit. Occwrrit illis 
latre. Pn, Ils rencontrerent un voleus, Nec dulces octure 
rent e/cula nati praripere, Lucr. Et vos cnfans ne coure- 
ront point audevant de vous pour vous baifer., 

OccurriTur, Occursum ssT. Cic. Occurretur, ffcut 
occurfum eff. Cic. On s'y oppolera , comme on s'y et op- 
po'e. ù 

OCCÜRSACÜLX , ür#m. 0. pl. Apul. Speêtre qui fe 
prefente à nous la nuit, 

Occursans, anti. (part) v. 

OCCORSARÉ, Ÿ, Zu, atum. V1R G. Aller audevane 
de quelqu'un. Plans. fe preferter à, prévecir. Occurfare 
capro. Vino. Aller à la rencontre d'un Chevreau.—vumi- 
niows. PL. J. Piévenir les dicux par (es prieres. Namita 
me oecurfrint multa, PL A UT. Cat il y en à tant qui me 
courent. Nec parcere occurfantibus, Bis. Taiïllerent en 
picces tout ce qu'ils rencor.crerent , n'épargnerent point 
ceux qu'ils rencontrerent, 

OCCÜRSATIO, ênis. f. Cic. Brigue de quelque 
Cliarge, 

O_CÜORSIO , &nir, F. Sen. Lifez OccursUs ,#. m. 

OCCOURSARIUS , 4, #m. AruL. Qui fe prefente. 

O. CÜRSÜRUS , à, mm. Pi. 2.1. (fu. part.) v. Oc- 
CURRERS. 

OCCÜRSÜS , #°. m. PL, Rencontre. f. l'a@tion d'aller 
audevare de quelqu'un. | | 

Ocranirinss (pl) d'Ocsaniris, idis. F. Virg. Fille 
de !'O:ran., ; 

OCÉANUÜS , 5, m. Catul. Ocean , le mari de Thetis. 
Cie, l'Ocean, grand amas d'eau qui entoure ture Ja texr:, 
CR. aus, velex. Soc. Senv.) On dit aufli Occanum, 
quand il eft joint avec Mare, PRogus. La mer Oceane, la 
grande mer, l'Occan. | 

Qc ELI ATIS {udebat, Sust. Il jouoit à la pierretre. 
[On ious-ercend Lrpiiis, qu'on a appellées Ocellatr,parce 
qu'elles avoicnt pluñeurs petits trous , comme des petits 

Cux, 

debut , ram, m. pl. Catul. Des petits yeux. 

OCELLÜLUS . 5. m. Diem, (lim } d° 

OCELLUS , 1 Ovip. Œil. (dim.) d'Ocuius. Mes 
otillus. PLAUT, Mon cher. [Terme de flaueiie.] Infula. 
rum occllus, Caruz. La plus belle de ouces les lies, & 
de toutes les prefqu'If:s. 

OCELÜM , i. n. Ecel. & 7 Ville, eu Bourg des Peuples 

OCELÜS ,5.f. Caf brigantmi, où, Briganin , 
dans ia Gaule Narbornoife. b. Exilies, dans le Dauphiné. 

OCHRA , 4. f. Pl, Ochre. f. verse jaune, dont les Pcin- 
tres le fesvent , fcouleur jaune. . ' 

OCHRÜS , 5. Plante à leur legumineu(e, dont le pit 
ule fort du fond du calice, qui eft un goder découppé en 
pointes ; ce piftile devient ane goufle preique ronde, come 
pofee de deux colles , qui 1enteriment quelques feimences 
prelque rondes : Les feuilles fiuifeot roujours par des 
mains. ; 

OCHÜS, ôchi, m. PI, Obengir , Fleuve qui prend fa 
fource dans le pays du Mogol. [Nom d'uz Roi de Perfe. 

OCIMÜM, 5. n. PI, Le Bañhc eft ed à feuren 

ueule, Certe eur eft un tuyau découppé par le haut ca 
an lévres , dont la fupérieure ef arrondie , relevée : 
crenelée , & plus grande que l'inferieure qui eft frilée ou 
legerement crenele. Le calice eft un cornet , au fond du- 
quel fe crouve un piftile compofé de quatre embrions,qui 
deviennent enfuire autant de femences jointes enfemble , 
eblougues 
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êblongues , enfermées dans une capfule déconppée en | s5e, transferé à Sion vers l'an 581. 


deux lévres. La fuperieure eft relevée & échancrée , l'in- 


OCTOGENARIÜS , à, #m. Vire. De quatre-virgts. 


ferieure eft denteke, (R. dxêws, promprement,) parce que | Bibl. Agé d- quarre vingts ans , oétogenaire. 


la (emence de certe plante leve promptement. Nihil ocimo 
Jecundius. PL. Rien de plus fecond que le Baflic. Ocimæ 
cantare alicui, Pans. 4. Dire des injures à quelqu'un, 


OCTOGENTI , 2, à. Liv. Quatre-vingrs. 
OCTOGESA , 4. f. Caf. Ville des Peuples Ill-rgeres 
daos l'Efpagne Tarragonnoife,h. M:quinença Ville d'Ar- 


comme on dit vulgairement chanter pouille, chancer la | ragon, à la jonétion du Segre dans l'Ebre. C'écoit autre- 


— à quelqu'ua.%/{LesAncicos croyoient qu'il falloit 
mer le Bafilic en difanc des injures,afin de le mieux Faire 
venir, Ocimium cum malediäis çn probris ferendum praci- 
piunt. PL. 19. 7. Theophrafte en dit autant du cumin.7.3. 
& Palladius dit la même chofe de la Rue. 4. Mart.10.9.] 
Ocins , arum.f. pl. Eccl, Urcines , près de Château- 
Fort , au Diocefe de Paris. 

OCIOR , ôrïs. m. Virg. Plus vire. (Comparatif qui n'a 

point de pofif eu latin ; il vient du grec sixvs.) Euro ocior. 
Horn. Plus vîre que le vent, : 

OCISSIME. (adv.) Col. D: tres bonne heure. ({up.) 
d'Ocrus. 

OCISSTIMÜS , 4, #m, PL. Qui va tres vice, ((uperla- 
tif qui r'a poinc de pofiiif.) 

OCIÜS. {adv.) Cie, Pius vice, plus promptement,bien- 
tÔ:,prompiement, rôt. Series , ocius. Hor. Tôt ou tard. 
Ocis omnes furgimus. Ovip. Nous nous levons tout in- 
continent. 

OCNUÜS, 5. m. Prop. #. 3. Ocnus éroit un Cordier qui 
travailloic ronjours à fon ouvrage ; mais à mefure qu'il 
en faifoir , il éoic ronge par une Afneffe. Voyez cette fa- 
ble dans Paufanias,Phocie. 

, OCQUINISCÈRÉ , /c3, Non. Sebaiffer , s'incliner , 
s aCCIOupir. 
À, 4.6. Virg. Une botte , une bottine, f. des gué. 
tres, f. (n. Caus. Varr.) 
.OCRÉATUS , à, #m. Hon. Botté , qui a des bottes. 
L nive dormis ocreatus, 1. Vous dormez tout boté dans 
-la neige, 

OCRESIX , 2. F. Ouid. Faft. 6. Msre du Roi Servius 
Tullius , native de Corviculum. 

OcrICULZ , 4rwm,. Eccl 46 Ornicuium , Ville 

OcricuLUM. © 5 d'Ombrie, b, Oricoli,près 
de la Ville de Rome. 

OCRIS, fr, Fasr. Toute forte de hauteurs de monta- 
gres clcvées, | 

*OCTACHOR DOS, 5. m. f. 8, î.n. Virr.Inftrument 

Mufiqu: à nui: cordes. éemasghs, 
OCTANGÜLÜS, à, #m. AruL. Qui a huit angles, 
oétogonr. 

OCTANS, &n:ïs, m. Vitr, Huitiéme partie. 

*OCTASTYLOS , 5. m. f. bn, 5.n. Vire. O&aftyle, 
qui a hair colo-n+s en chacune des principales faces. 

O_TAVA, à. f. Eccl, Oétave. (fuppl, Dies.) 

OZTAVIANUS, 5. m.Cic. Oétavien , peric-fils de la 
fœu: d: Juies Cefar , qui fut enluice furnommé Augufte, 

OcrTavum. Liv. Pour la croifiéme fois. 

OCTAVÜS, 4, sm. Cic Huitième, Ofavss decimus. 
Eurr. Dixhutiéme, 

Ô. TIES. {adv.) Cic. Hi: fois. 

OCTINGENARIUS , +, #m. VaRR, Grex oéfingens- 
vis. 1p. U: er. upreau d- huit cens brebis. 

OCTINGENTESIMUS , à, #m.Cic. Huiccentiéme. 

OCTINGEN [1,4,4. Cic. Huitcens. 

OCTINGENTIES. (adv.) 4/c. Pad. Huit cens fois. 

OCTI:ÉS ,éwi:. (adj.) Ourd. Qui a huit pieds. 

OCTO pudecl. pi.) Cre. Huir. éxm, 

OCTOGER, bris, m. Cie, Le mois d Oétobre, (Il faue 
fous encendr: menffs, le huiciéme mois. ) 

© TODÉCIM. (.dv.) Ewrr. Dxbuir. 

0. IODÜR UM, i. Caf Vilie de la GauleNatbon- 
OCTODÜRU», ri. F. 3 voile, b. Martivach , o# 


Martigui dans Le bas allais. Hi y eut Evéché vers l'an; 


ois une Vill: Epifcopale. 

OCTOGESIMUS , à, mm. Cie. Quatre-vingtiéme. 
Oéfogefimo tertso atatis anne, EU T R. La quatre-vingts 
troifiéme année de fon âge. 

OCTOGIES. (adv.) Cie. Quacre-vinges fois. 

OCTOGINT À. Cic. Quatre-vingts- 

*OCTOGONOS , 5, m. f. bn, 5. n. Vitr. Oétogone , à 
huit apgles, à huic côtés. éxmr@. 

OCTOGONUS,à,#m. V1r R.Le même qu'Ocroconos. 

OCTOJUGES, #m, m, Liv. Huit à huic. 

GCTONARIUS, à, #m. VARR. PL. Qui a huit pieds, 
de huit pieds. 

OCTONI , 2,4. Ovin. Huit. 

OCTÔPEDALIS , sé. (adj.} Qui a huit pieds, 

*OCTOLHÔROS, 5. m. £. ün, s.n. Cic.Que huit hom- 
mes portent.Leéfica otophores. 1p.Une Littiere portée par 
huit hommes, (ex sm, huic, G @ise, porte.) 

OCTOPHOROM, in. Cie. Une Luticre porcée par 
huix hommes. 

OcruacssiMUSs, (pour) Ocrocssinus Quatre-ving- 
tiérve. 

OCTÜPLICATÜS, à, #m. Liv. Redoublé luic fois, 

OCTÜPLUS, à, mm, Cic. Redoublé hui fois. 

OCTÜSSIS, is. m, Aor. Picce de monnoie qui valoie 
huic as. 

OCULARE, ?, avi. Tant. Eclairer. Vid. IiLUsrRaRa, 

OCÜLARIA , 8 ww». n. pl. Des Lur-ctes, 

OCÜLARIUS , à, sm, Cars. Qui regarde les yeux , 
qui appartient aux yeux. (R. OcuLUSs.) Medieus ocula= 
rius, Ip. Uu Oculifte. 

LARIOUS, 3 5, m. Serib.Larg. Un Oculifle, Pruden« 
tes ocutarios bibes, Ip. Vous avez des Ou iftes prudens. 

OCÜLATA , 2. f. PI. Sorte de poiffon. 

OCULATIO , ônis. f. PI. L'action d'ébourgeonner , 
d'ôver les bourgeons inutiles de la vigne. 4€ Lilez orcatio. 
mi dans cet endroit de Pline. 17. ar. au lieu d'eculæriont, 

OcULATISSIMUS , # , #m, PL. ({up.) de 

ULATUS , à, wm, PL. Qui a des yeux. Malè ocu… 
latus. In, Qui à de mauvais yeux, qui à mauvaife vüe. 
Quèm eculariffime loce. PL. 346. Dans un lieu expofe à [a 
vué de tout le monde. Eme die cœca , ocu'até die vendito. 
PLauT Pfeud. 1. 3. Achetez à crédit, & vendez argent 
comptant. Oculata juns noltra manus, credunt quod vi- 
den:, PLaur. Nos mains ont comme fielles avoient des 
yeux , ell:s ne croient que ce qu'elles voient. Pluris efk 
oculatus tejhis nus , qui murits decem, Vi AUT. Truc. 2. 
6. Un feui temoin oculaire vaut mieux que dix, qui ne 
parlect que par oui-dire. 

JLEUS , à, ww. PLAT. Plein d'yeux. Argus oc 
leus to:45 jurt, Arvusavoit des yeux partour, 

OcuLi,orwm. Les yeux. Fi. OcuLus. Les bourgeons, 
les boutuus des p'antes. 

OCULICREPIDÆ , arm. m, p'. Plaut. Trin. à. + 
Ceux à qui on donue fouvent des coups de poing fur les 
yeux, {C: mox ett fair pat Piaute auffibien que Cruricre. 
pPida ,ferriturs, Ip } 

Ocuuissims. Plat. Cart. 2. Mon tres cher. (voc.} 
d'Ocucissimus, cher comme n05 propres yeux. 

OCULITUS.{adv.) Plaur, Conune les yeux. Ocwlities 
#maire, In. Aimeï quelqu'ua comme (es y:ux, l'aimer ten. 
drement (parce que de tous vos fens, il n'y en a poinc qui 
RO,s lui. p'uscrer que la vus.) 

OCULUS , s. m. Cie, L'œii. m, Ocwli. Les yeux. Æjui 

CCCecce 


CEE OCU. OD1. 

eculi, Vira. Des yeux favorables —#euti, Cie. Des yeux 
s,—ardentes. Vire. Des yeux pieins de fu.—eminenter. 
Cic. Des yeux à fleur de réte. E:wditi oculi. In. Des yeux 
fins , éclairés, qui fçäven bien juger des chofes. Adjicere 
AA cmnia Cupiditatrs oculos, Cie. Regarder routes chofes 
avec des yeux d'envie. Magnus in oculis civiwgn, Ip. 1!- 
lufire dans les fonétions publiques. 1» oculis babcre ali- 
quid. Quinr. Avoir roujours les yeux [ur quelque chofe. 
An ocuits effe alicui. Cic. Etre cheri de quelqu'un. 4rma 
G actes in oculis erant, CRT. Line refpiroit que la guer- 
re , que les combats, Amittere oculos, Cas. Perd.e la vue. 
Avertere ocu'0s ab, Ovin. Détourner les yeux de, Orulos 
effodere , excludere alicui. PLaur. Crever les yeux , ar- 
racher les yeux à quelqu'un. 1» scmbis gcffare, ou ferre 
aliquem, C1c. Aimer fort rendremenr quelqu'un, ne fe 
pouvoir laffer de Je voir. Perlegereoculis, V1 Ro. Lire, 
parcourir des yeux. T'emperare oculis, C ù R +. Celfer de 
pleurer. Vefligare oculis, Yiro.Chercher des yeux. wi 

#21! PLaurT. Moncher ! mon cœur ! (terme de careffe.) 
OcuLt. Car, Bouton , bourgeon d'une plante. Inferere 

Atque oculos imponere, VirG, Enter en fente & en écuflon, 
£cuflonner,Oculi caude Pavonswm. Pu.r3.15.Les yeux de la 
queue des Paons. %e[: cui fe dit encore des étoiles.Pl.2,s 
& des petites taches qui fe rencontrent fur la couleur 
blanche des Pantheres. Pantheris in candide. (luppi 
Colore.) Breves macularum oculi, P. 8. 17. Petices taches 
‘ rondes,comme celles qui font fur la peau d'une Panthere, 
d'un Tigre. ] : 

OcyLus. PI, 25.2. 1a grande Joubarbe.Vid, Aizouu, 
24 SEMPLRVIYUM. Oculws fers. PL. 25, 18. Eipece de 
plante inconnue, 

Ocurus. Ecc!, Eule , riviere en Bourboncois. 

Ocymum. Pid, OcimuM. 

Ocyon. Vid., Ocior. 

OCFRÔE, és. f. uwid, Ocyrot, Élle de la Nymphe 
Cbariclo & d'un Centaure. (R. suds, celer , FE 20 
quod fluminis in ripis nata fir.) 

O.yrsr (adv.) Apul, Promptement. 

Ocyus. V'd. Ocrus. 

*ODE, es. f, Hor. Ode, f chanfon, piece de Poëfie. sx. 
ODEFACERS, FACI0. Fiff. v. OLrAcaRe, 
ODaNATUS, 5. m. Eutr, Prince des Palmyriens » & 

mari de Zenobie, qui fur fait prifonniere par | Empereur 
Aurelien. 

OpsRAM,—A5,- AT. (plufp.) & 

ObsRs,-DSRUNT. (3. pl. perf.) v. Opissa, haÿr. 

OpsRiM,-15,—1T. (46 #2dem.) 

Opasson. (acc. Grp.) d'ODESSOS, 5. f. Quid, C'étoir 
ure Yille de la Baff--M-fie, 

*OLEUM, 5, n. Virr. L'Odeum,l'odée, l'orcheftre, lieu 
où on plaçoit ies Muficiens. [Le Scholiafte d'Ariftopha- 
ces penloit que l'Odeum fervoit à la sepetirion des vers, 
liucarque dit qu'il évoir fait pour placer ceux, qui enten- 
doicnr ls Muficiens,lor {qu'ils difpucoient du prix. Suidas 
prérend que l'Odeum étvit deftiné à la repezition de la 
HMufque qui devoir étrechantée dans le grand Theatre , 
fuivaot l'etymologie de ce nom , qui eft s/ÿ, chanfon. 
L'Od:um avoit la forme d'un peric Theatre avec des fie 
£es & des colonnes cour autour, Domitienen fit bâtir un 
à Réme, au rapport d'Eutrope. 7.24, Voyez Plutarqne 
ia Pericie. Vid, Au. Marc. 16.] 

” ODT, Onisrs. Via, Onusss, Cie. Haïr, 

Onia. pl. Fid. Onivu. 

Oprarts. Sen, (2. fubj. paf.) v. Onirs, On1o , qui 
n'elt plus en ufage. Vid. Omisss. 
 ODIBILES, (E. (adj.) Bb. Lampr. Haïable, qui eft 
haï. Odibslir opera. 1p. Des œuvres déceftables, Deo odi 
b.'es, Buse. Haïs de Dieu. Syn. Odiefus, 

! Opisunr, (pour) Onranr , haïront. (5. pl, fur.} é 

OpirsnDi Apul, (per) ODians,-enr, PaTR 


DDI OD0O. 
Hafane. {part.) v. Oprra. 


Olientes re diligis, B18 1, Vous aimez ceux qui ouf. 


haïff-ne. | 

Oprenr, Ontar. Haïront , haïra. (5. pl. fur.a&t.)& 

Op:srur. 8.61. Scia haï.(3.fing. far. pafl.)v.Onirs. 

Oni1Lo, enis, m, Ecci, Odillon, Odile, Abbe de Cluni, î 
Ouygeau 

Op10.{abl.) Pid, Oniuu. : 

GDIOSE. (adv.) Cre, D'une maniere odieufe & incom 
mode , due maniere qui fâche, qui fait de la peins,d'une 
maniere ennuyante, Odiesd facere. Puaur. Etre facheux, 
—tiferpeliare. Cic.Inrerrompre quelqu'un d'une maniere 
ma'honnéte. 

Onios1on , eris. Quinr. (comp.) d' 

ODIOSÜS , à, #m. Cic. Odieux » facheux , ennuyant, 
importua, qui fait de la peine. Diffienltas navigandi fui 
odiefs, Cic. La dificulté de naviger m'a été nuilble. 
Od'ofus orator. Ip. Ua Orateur ennuyant , qu'on ne peut 
fouffrir. 

ODIRÉ, odi à, ôdi, odivi, üsits sm. Haïr. % [ Ce 
verbe n'eit plus uficé, finon dans la Bible au fucur, à l'im 
peratif, au préteric & au participe. Odire ma'um. BisL. 
Ayez le mal en averfon. Aut unwm odier, Ip. Ou il en 
baïra l'un. Odivir, 1p. Al a haï. Imprudentes edibunt 
Jcientiam, Binz. Les impudens haïront la fcience. Odien- 
tes me diiberdsdifli, In. Vous avez décruit ceux qui me 
haïffoienc. Ur odirent populum ejws. Biss. Pour haïr fon 
peuple. (ex afiw, pelle. Syn. Oéiffe. | 

DIR » 0-i5r. (pall.) Sen. Etre haï. Odietur. Bis. 
liicra haï. 

ODISSE , oi, fi, Cic. Avoir enaverfion. [Ce verbe 
n'a plus quele préterit, & les cemps qui en font formes. 

ideram , oderunt, odiffem , odero.| Odiffi me. Vous me 
na1ffez. Qui oderunt te, B 151. Ceux qui vous haïffenc. 
Jdi, V'ai en averfon. e , 

ODITÉS. Ovid, Un des Centaures fils d'Ixion, qui fut 
tué par C ymenus aux nôces de Pirythoüs. 

DIÜM , 5, n. Cie. Haine , averfon , importunité, f. 
Airox odn, T Ac. Qui a une haire implacable. Ærernæ 
oûia agere. SN, T R.Conferver, nourrir des inimitiez 
éternelles. Exercere odits. Vire. Faire rellentir Jes cffits 
de {a baine, 1n edio effe alieur, apud aliquem. Cic. Odie 
ejfe alicus, V1RG, Etre haï de quelqu'un. Odinm obfeu= 
rum, Ho. Occiujum, Cic. Haine cachée,haine fecrette, 
Odium snfinitum, Ip. Haine immortelle , inimicié érer- 
ucile, Facere odium alicujus rei. Quint. Donner du dé 
gour pour quelque chole , faire haïr quelque chofe. em 
mire odio, PL. Venire in odiym alicui, Cic. Encourir la 
haine, s'actirer la haire de quelqu'un. Odrum habere im 
aliquem, Cic.—gerere aduerfus aliquem. PL. Avoir aver— 
fion pour que iqu'un. Odis inique habuerunt me, B15L. 
Ils m'ont haï injuftemenc. Negeris ediwm. Tan. Eonui du 
travail. Odigm Regis in vindiéta occafionem diflulir Just. 
Differa de taire paroitre la haine qu'il avoit conçüëé con- 
tre le Roi , juiqu'à ce qu'il trouva l'occalon de s'en ven 
ger. Tundendo sique od:0 denique cffecit. TR. E:finil en 
vint à bout , à force de lui rompre la téce & de l'impor= 
tuner. 

Oo , onis. m. Eudes, nom propre, Ode de Selliace, 
Eccs. Eudes de Seuilli, Eudes , Abbé. 

OpozLam.(indec.) 8.6’. Ville de Judée. 

Opotramirss, #. m.Bibi. Quieit d'Odellam. 

ÜLOMANTICE , és. f. on Pays de la Macedoi- 

OLOMANTIDICA , &. f. Li, $ ne ,aux environs de 
la nivier: de Siromona & ne la Vilie d'Empoli. 

ODONA , 4.f Ecci, Oine ,en Auxerrois. 

Opo:1s Mans10. Éce . Auton , au Perche. 

*OLON LiS, #55. PL. 27. Etpece de foin , dont la dé- 
coétion eit bonne pour appailes la douleur des dents, (Rs 
ds, dens,) s 


0 DO. 

ODÔR , ris. M. Cie. Odeur, lenteur. f fpreentiment 
d'une ehofe à venir.m. conjecture. f. parfums , effences. 
Odore fufpicionis, Cic. Par foupçon. De oders. PL. Par 
l'odeur. Odor gravis ,teter. Vire. Mal. Ho r. Une 
manvaile odeur. Odor teterrimus , fuauis © jucundses wi. 
debatur, In. L'odeur infupportable paroifloit douce & 
agréab'e, Odor unguentorum. Cic. L'Ollcur des parfums. 
€ dor fuaviffimus, odor fuauitatis. Bisc. O leur tres agréa- 
ble. Chriffi bonus odor fumur. 1. Nous {ommes la bonne 
odeur de J:sus-Carisr. Divinum odorem fprare. Vino. 
Exhaler une odeur divine. . 

+ [ Quoiqu'eder pour fignifer des parfums, des aroma- 
tes, le mette ordinairement au pluricr , on le erouve auf 
au fingulier dans certe fignification.] /ncendere odores. 
Cie. Brüler des parfums. Vetws ara multe fumat odere. 
Ho. 3. Carm. 18. On vois Fumer l'encens qu£ je mets en 
quantié,fur l'autel érigé depuis longeemps en votre bon. 
peur, 

Ovorastr.-Bunr. (Fut.) v. OporARs. 

ODORAMÉN , inir. n. PL. La même fignificarion qu- 

ODORAMENTÜM , 5. n. Col. Parfum. m. Plenus 
odoramentorum, Bip Plein de parfums. 

ODORARÉ , 5, avi, atém, Ps. Rendre odoriferant, 
faire lencir bon , parfumer. [ 8:61. Sencir , Aaïrer. Er 040. 
rant nëra fumis, Ovin. 15. Met, Er remplident tout l'air 
” d'encens , tout l'air cft rempli d'encens. Er non odorabunt. 
Baies. E: ne fenciront point. 

GDORARÏ, #7, Gris süm, (dép.) Cic. Senir , Raïrer 
les odeurs. 1e. fPreffentir , recherch-r curieufsment une 
choie , comune fon les Chiens , en Âiirant. (Rk. Onox.) 
Nec comedunt, nec odorantur. Biaz. Ne mangenc, oi ne 
fentent point les odeurs. Odoratus eff Dominus odorem 
Juavifimum, Ip. Le Scigneur en reçut une odeur qui lui 
factres agréable, 

OCORARIUS, 4, #m, PL. Oloriferant. "m, Qui a de 
l'odeur ; qui concerne les parfums. 

ODORATIO , anir. F. Cic. Le airer , ou l'aétion de 
faire & de fentir une chofe, Syn. Onoratus, 

OboraATioR , oris. PL. (comp.) & 

OnonAaTIssIMUS , 4 , ww. Ip. (fup.) d° 

ODORATUS, à, #m, Vire. Odoriferant. ". qui 
fent bon, qui a bonne odeur , aromatique , fparfumé. 
K Servius 4. Æn. 132. dit qu'edoratus fignifie (ppr.) qui 
eft parfumée, où l'on a répandu des odeurs, & que ce 
n'eftjn2 par métaphore qu'il fignifie qui fenc bon, qui eft 
odorifcrant, Templum edoratum. PL. J. Un cemple par- 
fumé. Odorstum capur. H o x. Une cête fur laquelle on a 
répaudu les fenrenrs. Vid. Onorani. 

ODORATUS, #r. Cie. L'odorar, le fens qui reçoit & 
difcerne J:s odeurs. PL. Odeur , fenteur. Pomorsm jucun- 
dus oder atus. Cie. Des fruits dont l'odeur méme eft agréa- 
ble. Vulrur odoratu nos pracellit, Le Yautour a molleur 
odorat que nous. S: totum auditus , bi odoratus! Bin. 
Si tour le corps étroit ouïe , où feroic l’odorat ? 

Oporss. pl. Vid, Ononr. , 

BLORIFER ;4, #m, Pi. Qui produit des odeurs , des 
parfums, des herbes odoriferantes, des fenteurs. 


Oborion, er. PL. (comparatif fort rare.) Vid. 
Ovoxus. 


ODORNA, 2. f. Ecel. Ornaio, riviere qui palfe à Bar- | 


Je-Du. ,& 1: jeute dans la Marne. 
ODORO, 45. Vid, Ovorars. Cel, Parfumer. 
OLOROR, & ir. Vid OnonARt. Col. Senuir, 
ODOKUS , à, #m. Ovin. Odeniferaut, Odora Canur 
vis, Ovio. La vereu qu. les « hiens ot de fentir le gib er 
Pricimun Smyrnanm odorius. PL 20:17. Ce.ui de Smytre 
rs tiene le ‘econd rans, ,eft plus oduuferant. + [C+ mur 
gnifie props-menc , qui rend odeur , & par métaghor- , 
qui a |: 1-2 bon. 
üDüs 20ri5, PLaAuT. Odeur, Syw. Oùor, 
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ODR?SÆ, Zräm. m. pl. Sol. Peuples de Ia Thrace, 
aux environs du fl:uve Hebrus. Hinc 

ODRYSIÜS ,4, #m. Ovip. Qui eft de Thrace. Rex 
Odryfius. I D. Therée, Roi de Thrace. Odryffum ca men. 
V.FLae. Vers d'Orphée, qui étoit de Fhrase. Vid. 
Ovrys#. - 

*0D? NOLTTES , 4. m. Pl, 32. r. E‘pece de poillon 
appellé auf Remora, qui foulage des dou'e 5 de l'en 
fantem-nc. éAbrenvrr. (R, én, douleur, & Av +, ‘‘élier.) 

*ODYSSEX , #4. f. Cie. Odylés , Oavrage l'Homere, 
daos lsquel il décrit en vingt-quatre Livres ies erreurs 
d'Ulyffe , ou fes longs voyages, après la ruine de Troiss. 
(édrorwe , ler, Ulyffes,) } 

OEÀ , on EUX , 4. f. Ville de la Libye Tripolitaine, 
das l'Afrique Occidencale. b. Tripoli, Ville Cap tale 4 1 
Royaume de Tripoli fur la M:dixerranée ; c'étoic autre= 
fo:s une Ville Es:fcopale. 

ŒAGRICS, ï 5, m. O vid. Surnom de l'H:bre , qui Fu 
aicfi appellé, parce qu'il pread {a fource d'une riviere ap 
pellée Œagrus, fclon S-rvius. 

SAGRÜS , 5. m. Gagre, nom d’un Roi de Thrace ; 
qui doura fon nom au fleuve de Ch:bre , felon Diodore. 
Servius prétend que c'eft uac riviere. [Le pere d'Orphéc. 

ŒANTHE, 6 . ou Nom d’une Ville 

ŒANTHÉA , à. f. P. à +. 

GBÂADES, Ætrodor, Nom du Palefrenier de Darius , 
qui_ par fon induftrie le fit élire Roi. 

&BALIA , &. F. L'Ebalie , o# la Laconie , qui fut ainG: 
appellée d'Œbalus fils d'Argulius. (On dir que les euvi- 
tons de Tarente en Icalie, fureur aufli app-:Îlés Œbalia . 
d'@balus fils de Telor.] Sub Ghalia rurribus, ViRG. 
Sous les murs de Tarei vs, 

ŒBÂALIDEÆ, £rwm, m.pl. Quid, Caftor & Pollux , 
K [aiof appcilés, parce qu'ils étoienc d'&balia , o# La- 
conie. Le Poëre auroir dû dire œbalis, & non œbalila, 
parce queces noms en des, marquent des noms de famille, 
plürôt que de Pays.] 

ŒsaLis , idu, Ê. Stat, Ouid, Celle qui eft d'Ebalie, ow 
de Laconie. 

GBALIOS , #, äm. Ovin. Qui eft d’Ebalie ,ow de La 
conie. De vulnere œbalic, Ovin. De la bleffure d'Hyacin- 
the d'Ébalie , ow de Laconie, 

GBALUS, s. m. Virg, Ebalus, fils de Telon Roïdel'!f 
des Chévres , près de Naples. [Ebalus fi:s d'Argulus, Roi: 
de Laconie, qui s'appella Ebaiia , du nom de ce Roi. 

ŒCHALIA ; 4.f. PI. Villes d'Exolie, d'Arcadie, de’ 
Mcflenie , de Thelfalie, d'Eubés. 

ŒCHALIDES , #:%. f. Ovid, Qui eft d'Echalic. (r 
ŒcHALIA.) 

CLIDES , 4. nr. Ovid. Amphiaraïüs, fils d'Œclus. 
Vid. ANPHIARAUS, qui péric par la trahifon de [a fem 
me Eryphile, fille de Talaïon , Roi des A: ens. 

CÉCLUÜS , 5. m. Ovid. Occlus , nom un Centaure. 

*ŒCONOMI , ôrmwm, Ec € 2. Evêch: de Ja Premiere’ 
Phiygie Capatcienne dans l'Afie, cecre Ville ne fubfite: 
plus : on l'appelleir auf Juffrmianopelis. 

*SCONOMIX , 4. F. Quint Economie, adminiftra-ion 
d'une famille. f. (l'ordre. #. la luite , la diipofirion, l'œ- 
<ocomie d'un diicours. f. {éimgregueæ.) 

GCONOMICÜS , à , #m. Ci c. Qui trañe de l'Œcas 
normie , fqui concerne l'Œconnnie. 

@con (acc) d'Œcos Le méine qu'Œeus. 

*ŒCÜMENICUS, à #m. Ecoz: Œcumenique, nniver 
er, Gosciliumrecumenieum Concile : cumeniqu-,Conciie” 
Gro-ra!, (Re vpn, verre babirab'e.) 

ŒCÛS, s. 10. Vitr. Uue salle àfaire des Fins 9) Parmi: 

Grecs ces ialirs étoienc ft vaîtes, felon Viruve,qu'eliess 
oJivoieut contenir quaure tables differences avec leurs: 
64 lits chacuue.] Æjarates œces, PL. 36 25: Vid, Asa- 
| AOTOS: 
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*ÆDIPODES , Z. m, Star, Edipe. Fid: Œprrus. vin. (res, vin, & mis, vendre.) 
* & DIPODIONIDES , &. m. Sas. Fils d'Edipe. *SNOPOLIOM , if. n. Plawr. Taverne. f. cabaret." 
ŒDIPODIONIOS , à, #m. Ovip. D'Edipe , qui cor- | lieu où l'on vend du vin, la halle au vin. 
cerne Edipe. ŒNOPTE, éroienc ceux qui avoient foin dans les 
&DIPUS, 5. m. Ter. Edipe , fils de Laius Roi de The-[ Éftius nc taire boire également les conviés. : 
bes. Son pere ayant appris de l'Oracle que ce fils le devoir |  *ÆNOTHÉRAS , &. Pr. 26. rr. Elpece de plante qui 
faire mourir, il le fc expofer dès qu'il vinr au monde par | 2 l'odeur du vin, & qui rend gai, lorfqu'on la pread dans 
un Berger. Celui-ci en a yaot compallion , ne voulut point | du vin. érefsus, (R. dires, vin.) 
le faire moucir ; mais il Jui perça les pieds , & le fuipen- |  NorHents, des. PL. :4 17. La mêre plante. 
dit à ua arbreavec de l'ofier qu'il luiavoit pale dans le |  ŒNOTRE , ormm. m. pl. Owsd. Les Œnotriens , ptu- 
trou des pieds. Mais Phorbis Berger du Roi de Corinthe ples qui occupperent une partie de l'Italie, b. une partie 
le détacha & le porta à {a femme Ne:crope, qui l'éleva 


du Royaume de Naples. 
comme je fien, & lui donna le nom d'idipe , à caule de!  ŒNOTRIX ,2. Ê. Pirg, Enotrie, pays d'Icalie, ou 
l'enflure qu'il avoie aux pieds, (R. sd &r, s'enfle , & æus, 


l'Italie même. 
sans, pied.) 


Pre _ ŒNOTRIDES, #m. f. pl. PI; Nom de deux Ifl:s, 
*GNANTHE, és. f. Pl. 10, 29. Efpece d'oifeau. Le ù 


don l'une s'appelle Pontia , & l'aurre Ifcia. 
même que Para. {La eut de certe forte de vigne fau |  GNOTRIUS , à, #m, V 1 RG. Quieft d'Italie, ou de 
vage qui ne porte poine de Fruit, qu'on appell: Lambru- | Getie partie d'Italie nommée anciennement Œnotria. 
che. Pl. Herbe qui naît dans les pierres , plante dont la!  ŒNÜS, 5. m. Tac. Fleuve de la Rhetie & du Noricum, 
ficur eft feurdelilée , c'eft à dire, qu'elleeft à cinq feuilles b. Lan, qui paf par les Grifons , par Infpruck Capirale 
inépaies, échancrées, difpofces en Fleur de Lis de France | du Tirol, le Duché de Baviere , & le décharge dans le 
à l'exrremité du calice, Lorique certe fleur eft palfée , le 


Darute. 
calice devient un fruit à deux graines un peu longues, ar- |  ŒNUÜSSÀ, &. f. Ecel, Saint-Venetique , Ifle du Pelo- 
rondies , canelées fur le dos, piactes de l'autre côte, gar- 


ponnele. 
nies à leurs extremicés d'enhaur de quelques pointes, dont |!  @STRÜM, 5. n, Fcf. ou ? Taon. ”. efpece de groife 
celle du milieu eft la plus grande & la plus affiée. (ém,}  ŒSTRUS , i.m. PI, É mouche. Elchyle dir que 
vigne , & æ&vl#, fleur.) 


le ce mot eft Egyptien, Srær. La fureur Poëcique. f. l'en 
ŒNANTHIA , 4. f. Ecel. Ville de Sarmatie en Afie , | toufiafme. 

b. Sainre-Sophie en Circaflie, Œsus, (pour) Uéus , comme @r1,(pour) Uri. 
ŒNANTHINUS , 4, wm. PL. Fait de fleur de vigne @syme,es. PL. Ville de Thrace. 

fauvage , ou de certe herbe appellée wcanthe. ŒSFPÜM , sn. Ovid, Craie des animaux , la fueur 
GNANTHARION, ii n. C'eft une eflence faire avec | des cuiiles & des aillelles. (osevxes.) [Sordes pecudum, fude. 

du vi: & des Fleurs de Lis , felon (zgiuete. remque femnum, @ alarum lanis adhérentes œjipuin ven 
Gnsos. (acc. pl.) d'iëneus, Per campos œneer, Oviv. 


CARt. PL.2 À 2.] 
Dans les campagnes de Caiydonie, TA, é. F. Pi. Montagne de la Theffalie & de l'Achaïe, 
ŒNEÏUS. Srar. & ŒNEUS , à, #m, Ovin. D'Œacus 


Province de Grece, celebre par la mort & le fepulchre 
de Calydonie , qui concerne @neus. Œneiws heros. Strat. 


d'Hercules. 
Meicagre fils d'éncus. ŒTE , és, f. Ovid. Le même que Œra. 
ŒNEUS , à. m. Gvid, Eneus Roide Calydonie , pere BTÆUS, à, #m, Ovin. Prop. d'Œra, Gi ignes, 
de Dejanire & de Melcagre, dont les terres furent rava- | les Etoiles. GErkss deus. Prop. Hercules. 
gées par un Sangher furieux que Diane euvoya , irritéc ŒTILSTETINUM , é. 0. Eccl, Edelitetin en Souab:, 
de ce que ce Prince ne lui avoit point fai de facrifice, |  ŒTÜM, 5, n. #!, H-rbe qui eft particuliere à l'Egyp- 
quoiqu'il en eüc offert à routes les autres divinités. 


D | te. Les Eg ypriens la mâchent ordinairement, au rapporc 
ŒNIDES , 2. m. Ovid, Meleagre fils d'Œneus, qui tua 


de Pline. 
le Sanglier qui ravagroit fon pays. OFÉLLA, 2. f, Afart, Une tranche. f. un petic morceau 
GNIGENA. Feff. Vinogentus, mais il faut liresmige. 


dechair. (4im.) d' . 
pit. OFFÀ ,2.f. arr. Amas de chair où de pâte fait en 
ŒNIPONS,onris. Eccz. Infpruck Ville d'Allemagne , | rond. Melle foporata Gr medicatis fragibus affa. Virc. €, 
Capri sle du Tiroi {ur l'ion. Frd, ŒNUS. Æn. Une pite compolée de miel & de pluueuts herbes. 
ENO , 5, F, Une des filles d'Anius & de Dorippe, qui | Cfe quibus aues faginantur, Cox. Sorce de pate dout on 
avoir reçu de Bacchus le pouvoir d: changer en bled, 


engrailfe les oileaux. Carminis ojfe. PsRs. 5. 5. D:s Vers 
en vin & en huile cour ce qu'elle coucheroit. Fid. Cœz, | empouilés , où il n°y à point d'ordre. 
Lyr.rs. 


1 | Orricronss. Feff, D:s Teinturiers. Vid. INF5cTOR. 
ŒNOANDA , £.F, PI, Ville de Cabalie,petite Province |  OFFECTUS , #r. m, Grar. Malignité , eppolition. 

de Licie, qui n'a que trois Villes , Balbura, Bubo & | Orrenpsns, entis. Qui of: ie, qui fe heurte. 4. Gel, 

ŒLioarte 


b . Qui s'egaic.(pare.) v. OFFENDERS. 
*@NOMELT, efpece de breuvage compofé de miel & OFFENDERE, 45, ds, off ensmm, Cic. Heurter , don« 
de vin Ce mor eft grec, & s'appelieen lann Mulfum, 


Cer ner coctre , Jrencontrer , trouver. Smet, Cie. Ofenier , 
GNOMAUS , 5. m. Fils de Mars , & Roi d'Elide & de | choquer, Rfaire une fauce. (R. du verbe inufité FenDsrs.) 

P £: lituc pere d'Hypodamie. Offendere in arrogantiam. C 1 c. Tomb:r dans la pre 
GNOME, er. f, uv 4. Nom d'une Nymphe aimée par | fomption. Ofendere capur ad. Quint. Donner la têce 
Pari oo n s'une Viliede Ph:ygie. contre.—latus vehementer, Cic. Se bicAer dangereu{em:nc 
# NO HORÜM , 5. n. Hor. Vaiffeau propre à porter | au côté.—impararum aliquem, Cic. Surprendie quelqu'un 
Cu vu (évrefsggr.) loriqu'il u'eft pas prêc.-alicui animum, Ip. Choquer l'ef- 
M ONOPHORUÜS, 5. m. PL. Valer qui fert à boire. (r. | pric de quelqu'un.—exiffimasionem alieujus. Cic. Bieller 
vies. vin , & Pipw, porter.) la reputation de quelqu'un. wi in tautss tenebris nibil 
GNOPIA , 4. F. Ouid, Ile qui à été depuis appelléc | oÿfendar. In. Pour ne point chopper daus de fi grandes te. 
Guina, d'nom d’Egine, mere d'Eacus. id, Œoina, | nebres. Nunquæm illum ne minima quidem re sifen as Cie, 
2 + GNOPIUS 4, #m. Ovip. d'Œxorra , d'Egine. Je ne l'ai choqué ca quoi que ce fuit , je ne iui ai pas don 
nÈNOLOLA ; 4, m, Vendeur de vin, Marchand del né le moindre iujes de méconreutemeut & de chagrin, 58 




















OFF. 
quid offenderit. Cie. S'il Fair quelque faute. Ne forrè of 
fendas ad lapidem pedem tuum. Binz. D:peur que vous ne 
beurtiez votre pied contre quelque pierre. | 

“K{On dic Offendere atiquem , apnd aliquem. Cie. Ali- 
cui, où aligsid, In. Ad aliquid. Liv. Cou. 1n aliqua re, 
Ov1 D: Scopulwm sffendere, Cic. Donner , all:r donner, 
heurrer contre un rocher. Puppis offendit in feopulis Ovin. 
La poupe alla donner contre les rochers. : 

OFFENDI, dôr , üffénsis sum, (paîl.)Cic. Etre offenfe, 
être choqué , être faché. 

OFFENDICES , cwm. f. pl. Feff, Des attaches qui te- 
noïent le bonnet des Prêcres. Elles prenoient pardeilus le 
mentoa. [nœud dont on fermoir les Livres. 

OFFENDICOULÜM , 5. n. PIJ. Obftacle, empêche- 
ment , pierre qui nous fair comber , pierre d'achoppe. 

OFFENDIMENTÜM , ti. n. Feft. Vid. OFFaNDICSS. 

OFFENDO , is. Vid. OrrenpsRe, 

Orrenpix , fcis, Vid. OrrsNpicss. 

OFFENSA , 4. f. Cie. Offenfe , faute. f. l'aétion d'of. 
fenfer quelqu'un. Magné in offènsé [um apud. Cic. Je fuis 
extremement malauprès de, j'ai encouru la difgrace de. 
Sine effenfa. VirR. Sansecnut, fans dégoûr. 

OFFENSACULÜM ,f. n. dpwl. Laët, Le même qu'Or- 
FENDICULUM, ce qui faic crébucher, romber en fon ch:- 
110. (R. OFFENDEREs.) 

OFFENSANDO. Luer, & OFEaNSANS , 4ntis. QUINT. 
Qui chancelle , qui hefite, Sen. Qui fe heurte louvenr. 
{part.) v. Orrennsns. 

OFFENSARÉ, 5, vi, arm, S sn. Heurter contre. 
Ofrrfare capita. Liv. Se donner de la tête les uns contie 
les autres. Hine 

OFFENSATIO , ünïs. f. Quint, L'action de heurter, 
où de dosner contre quelque chofe. Ofénfaiones memo- 
ri4. Sex. Le défaut de la memoite. 

— OFFENSATOR , ürir. m. Quint. (ppr.) Qui bronche, 
qui hefre, qui s'arrête fouvenr en parlant. 

OFFENSIO , os. f. Cie. Choppement. m. l'aétion d= 
fe heurter contre queique chofe,rencontre.f. Vitr. Enpé- 
chement, obftacle, m, foffenfe, indignation, envie , hai- 
ac. f. (R.Orr ENDERS.) 

Offenfiones belli. Cic. Les dommages canfés par la 
Buerre. Pedis offenfis. 1. Brénchement du pied, ratteinte. 


Ofenfions effe alicai. Ip. Donner de la prine à quelqu'un, 
Ofnfionem babere apud aliquem.Pr.Choquer quelqu'ua. 
Mouere of. afonem populi, Tac. Excicer l'indigoation du 
peuple. Ad ofinfonem adverfarii. C1c. Pour nuire à fa 
Partie adveric.Cfinfienem fufcipere apud populum. In.En- 
Courir l'iodigranon, la difgrace du peuple. AÆtber aiiquid 
ef fon. Cie. A quelque chofe de choquant,quichoque. 
Corporum offenfienes. In. Les défaurs du corps.Offin/iones 
dom ffica, Ÿ À R R. Les chagrins domeftiques. Privaram 
ef» fionem oblitersre, Cic. Oublier , facrifer fon reflen- 
tuincht particulier. Ofenfienem vitare. Ip. Eviter de cho- 
: Rd les gens. Offrnfionem negligentia vitare. Cie. Eviter 
e paffer pour un negligent. Graves folent effe offenfiones 

ex Sravibus morbis, fi qua culpa commi[a ef. C1 c. 16. 
Ep.10. Les rechûtes font dangereufes après les grandes 
ma'adies, fi l'ona fait la moindre faute. 

Orrixsion , eris, (comp.) Swer. & 

Orransrss1MUS, #, #7. SUsT. ((up.) de OrFsNsSUS,#4. 

OFFENSIONCULA ,4. f. Ci. Legere offenfe. f. 
{dim.) d'Orr:Ns10. 

OFFENSO , as. Vid. OrrensaRs cast, Liv. Se heur- 
ver la tête. 

OFFENSÜM , 5. n. Cie. Offeafe. f. ce qui choque. 

OFFHENSUÜS , à , im. Liv. Quis'eft heurcé. Cie. Of- 
fenté , choqué , qui a été ofenfe , qui a reçu quelque 


a front , ou quelque injure. (part. pail.) v. Orrenpsrs. | f 


Offenfus alicui, C16ç. Indig: - contre quelqu'un , qui lui 





OFF. 94% 
veur mal.—smimus, Cie Elprit irrice , choqué. Pede of= 
ferfr. Ouin. Ayant choppé , ayant fair un faux pas. 

OFFENSUS , ss. m, Luer. R=rconcre. f. choppements 
m. Vid. OFFens10. 

OrrEeR:BANT. (3. pl. imp.) € 

OrrsRINDUS, 4 , um. Cic. 

OFFÉRENS , entis, (part) v. ; 

OFFERRE , fér3, of ers, obrit 3, 69!2-im. Cre. Offrir, 
donner , prelenter, mettre. (R. On, FsnRs.) A 

Offerre caput lete. Luc R. S'expoler à la mort.-alicné 
injursam. T &R Malraicer ueiqu'un.—faj#randum, 
Quinr. OFir de prouver une chofe par fermenc. 1n dif 
crimen vitamfuam offerre. Mrerre fa vie en danger.—ercts 
fionem. Cic. Prefenctr,donuer une occafion.-operam Liv. 
Offrir (es fervices.—religienem. Cic. Donner un ferupule. 
Offirre fe. 1. S'offrir , Le prefenter, s'expofer, s'oppoler- 
Se chuièm alieni offerre. Tan. Aller à la rencontre de 
quelqu'un.—fe ad mortem, Cie. S'expoler à la mort, O8. 
sulit je benedicendum. Sup. I! {e preleuta pour être beni. 
Ob:uli me. Cic. Je me uis expofe. 

OFFERRI, dr , 6bLärits sum, (pal) Ci. Oblatus ft 
ei wnus. Bigc. On lui en prefenta un, Oblati funt ei deceme 
Lo, On lui prelesca dix lepreux. 

Orrsxs. Vous offrez. (2. perf. fing.) v. OFFERRE. 

OrFERTISSIMUS, #, me PLAUT. ({up.) d'OFFERTUSS 
plein, rempli. : 

Orrsarur. Eft prefencé,eft ofsre. (3. fing, ind. paf.) 
v. OrFsRRE. . | 

OFFERTUÜS, à, #m. Farci, rempli. (part.) d'OFFER« 
ciRs , 610 , qui eft inufité. ‘ : 

OFFÉRÜMENT À , &rwm, 0. pl. Fef. Offrandes, pre= 
fens que les Payens offroient aux dieux, (4. : ffrrinmentæ, 
R. CFFRRRE.) 

OFFÉRÜMENTÉ , arûm. f. pl. Plant. Rud. Les ci- 
caur,ces des coups de bâton, on de foust qui demeurent 
fur les épaules deselclaves. Ni oferumentes habebis plu= 
res in tergo tus , quèm. PLAUT. Kud. 3. 4. 48. Si tu r'a8 
le dos déchiqueré de plus de cicatrices,que (1: plus grand 
Navire n'a de pr; - 


OrFsRUNT,(3. pl.) v. OrrsRRs. - 
OFFICÈRÉ, cà3 , offeci ,0f eétum. Cic. Nuire, em 


pêcher , incommoder qu:iqu'un, faire contre quelqu'un, 


Siné ejus offenfhons animi, C1 c. Sans le vouloir choquer. | être oppolé , être contraire , s'opposer contre.{r. On, d 


Facsas, faire.) AD 
Officere apricanti Cic-Jucommeder celui qui fe chauffe 
au Soleil, enfe mettant devant lui.-clarirati oculorum, 
Pi. Nuireà la vüe.—frugibus. Vince. Gater les bleds, les 
ofufquer.-libersasi. Nuire à La liberté.-nomins alicujas, 
Liv, Nuire à La reputation—lumnmsbus, 1p. Outer le jour, 
empêcher de voir. Officit quominis. PL. I] empéch- que, 
3% [Les Anciens difoient autrefois rfficere (pour) éficére, 
C'eit de là qu'eft venu le mot vfhcrei#s. | 
OFFICE, fici br, offééis sum, (pa .) Cic. Cuicumque 
particule caœli officererur. Cic. ». Orat, Qu'en quelque em 
droit du ciel qu'on brât la vie. | 
OFFICIA , 4. f, Plaur. Du fard. m. Vid. Orricro. 
OFFICIX , ôr#m. n. pl. Vid. OreiciUu , devoir. F4 
maniingensi manfuetique anim officia. TER. And. Les 
effets, les marques d'un bon naturel, & d'un efprit doux. 
OFFICIALIS , 5. AruL. Le miniftre d'un Magiftrar.} 
Eccl, Un Ofcual. NT. | 
+OFFICIALIS , lë. (adj.) Qui concerne le devoir. 
OrricrarT. (3 fubj.)w OrricsRs. | . 
OFFICINX , 4. F. Cie. Auelier , boutique , lieu où les 
ouvriers cravaillent ,fifpofition,firuéture d'un bitimene, 
Offcina araris. Ps. Uneturge pour le cuivrc.armerum, 
Cic. Un Arieral.-cenertalis. Co L. Une baff:cour.—crs. 
delitatis, V. Max: Le domicile de la cruauté.—#egmiris 
agitiorum. C1 c. La retraite des hr . end 
ina dicendi eloguentie, 1p, La mailon d'{focrate , fut 
officins disent ppt GCCsce 


»+E OFF, 
comme une Ecole, use Academie où l'os apprénoit l'Elo- 
quence. 


OFFICINATOR , ôris. m. Vitr. Un Ouvrier , un Ar- 
tifan qui travaille furcout en Maçonnerie. Officinateris 
probabitur sxaëio. Ip, On eftimera l'habileté de l'Ou- 
vrier. 

Orricio. Vid, Orrieium. 

OFFICIO , ïs , fécs. Vid. Oryicuns. 

OFFICIOSE. (adv.) Cie. De bon cœur , de bonre gra- 
ce, avec honnèteté, d'une maniere obligeante,obligeam- 
ment. Officiosè parere, Cic. Obéir de bonne grace. 

Orriciosion, eris, Cic (comp.) 

OFrFic1051$$1MUS, 4 , mm, 2 (Lup.) d'Orricrosus. 

OFFICIOSISSIME. {adv.) fup. € 

Orricitosiys. (aiv.) Cie. (comp.) d'Orrictoss. 

OFFICIOSUS , 4, wm, Cie. Oficieux , obligeant, 
hounète, ferviable, fecourabie, qui aime à rendre fer- 
vice , qui cit de bonne volonté. Swmmè officiofs in emnes 
cives Romanos. C 1 c. Extremement honnêtes envers ous 
les Ciroyens Romains. Nario candidatorum offciofifima 
Jp. Ceux qui briguene les Charges , font d'ordinaire for: 
obligeans, fort honnêtes. Tantà officiefior. Cic. D'auranc 
plus obligeaur. Homo officsefiffimus , pratereà  gratiffi- 
mus, Cic 11. Ep. 22. Un hommettes oficieux d'ailleurs, 
& tres reco: nojffant. 

OFFICIQM , i. n. Cie. Devoir. m. obligation. f. (er- 
vice. ". bon office, m#. plaifir. m. emploi. "m. charge. f. 
Bises. Micifiere, fonétion. Ampliare officis membrorum, 
Duc. 1. 5.14. Muliplier les membres du corps. Officiwm 
diferere, Cic Manquer à fon devoir.-celere , exequs , fa- 
cere, Tan. Fungi ofcine. 10. Office fungi.Cic. Faire fon 
devoir , s'acquitt-r de fon emploi , de fa Charge. Oficio 
decffe, C 1 c. Ab officio difcedere. An. S'écarter de [on de 
voir, Officro fatisfacere, Cie. Remplir fes obligations, 
faire fon devoir. Aliquem fupremo office mandare. Parn. 
Fungi jupreme officio in aliquem. C ù R +. Rendre les der. 
niers devoirs à un mort, Vir fingulari im Rempublicam 
efficie, Cie. Un homme entierement attaché à fervir la 
Republique. Deferi ab officris amicorum, In. Etre privé 
des fervices de {es amis. Ur impleti [uns dies officri. Bis. 
Quand ileut , aufitôc qu'il eut achevé le cemps de fon 
miniftere, (c'eft à dire, fa femaine.) 

Ego fi abs te [umma officia defiderem,mirim nemini vider: 
debeat : omnisa enim à me in te profeëta funt, qua ad tuum 
commodum, qua ad bonorem , qua ad dignitatem pertine- 
rent, Cic-s. Ep. s. Quand j'actendreis de vous les plus 
grauds devoirs d'amitié , perfonne ne devroic s'en étor- 
ner ; Car vous avez reçu de moi cous les fervices les plus 
importans & pour vos interêts, & pour vocre honseur , 
& pour voure dignité. Cui nos dr caritare © Amore tuum 
fine praffatures non debes dubirare, Cie. r2: Ep, 16. 
Vous ne devez pas douter que nous ne lui rendions les 
bons offices que vous feriez. 5, #. que nous ne lui renions 
lieu de pere. Per officia Levitarwm. Biss. Par le minifteie 
des Levites. Pro eficie facerdetæli. 1n. Par les fonétions 
faccrdorales. 

-X Il femble qu'officia dile moins que merita. Que Je 

rermicr rl d'un devoir d'amitié, & l’autie d'un 
Érvice récl , comme on peur conjeéturer par ce paflage, 
Magrn sjus 10 me non dico officia , [ed merita ,eaque junt 
Populo Romano notifima. C1 c: 17. Ep. 17. 11 m'a rendu , 
j: ne dis pas de grands devoirs d'amitié ; mais encore des 
fcrvices res confderables , & tr:3 connus à tout Je Peu- 
pk Romain. 

OrriciUNTt. (3. pl.) v. Orricers, 

OFFIGÈRE , g), fixi, f ixum, À p UL. Le même que 
Fiosns, ficher , enfoncer, Grand cave offigir. 1n. Mer. 
4. li arrache avec un grand clou. 

GEFIGI, 857, 0/f 1xis sum, (pal ) Plaur, je n'ai crou- 
vé que le pafhf de ce verbe dansauçun Aueur, finon 


5 o F E. Oo GGi 
dant Apulée ; qui s'en fert à l'a@if. 

OFFIRMARÉ, 5. PLAUT. Vid. OstiRMARS. 

OFFLECTÉRE, fléÿ , fléxi , fléxum. PL À UT. Rdd. 
Détourner, le faire aller d'un aucre côté. (nr. Os, @ 
FLrcTars.) 

OFFOCANDÜS, à, #m, FLon. Qui doit être érouffé, 
étranglé, . 

OFFRENATUS , 4, #m. PLaur. Le même que Fra- 
NATUS , arrêté. 

OFFRINGÉRÉ , gô, frégs, fraumterram. VARR. 
Donner un fecond labour à la terre, ure feconde façon, 
en ca(fant les mortes. (R On, @ FRANGERS.) 

OFFÜCARE , 5, avi, ârwm. Fest. Donner de l’eau à 
boire, ( q. in fauces dare.) 

OFFÜCIX, à. f. Plawr. Du fard. m. A. Gizc. Trom- 
perie..f. 

OrrupsrunT. (3.pl. perf.) v. OrrunDsas. 

OFFUÜLÀ , 4. f. Col. Petit morceau de chair. id. 
OruiLa. | 

OrruLcrans,entis, AruL.Bouchant, fermant (part.}v. 

OFFÜLCIRÉ , 35. Fermer, Hinc (part. paf.) 

OFFÜLTÜS , à, #m#». AruL. Bouché, sent À 

OFFÜNDÈRÉ , 45, fadi, fiswm, PLaur. Répandre 
tout autour, Ofundere caliginem oculis, Liv. Obicurcir 
les yeux.—cibum avibus. PLAUT. Jetter à manger aux oi- 
feaux.—cœcitatem. SuLr. Aveugler.—errorem alicui, Liv. 
Faire tomber quelqu'un dans l'erreur.—no@im rebus.Cic, 
Olcurcir les chofes , les rendre obfcures. 

OFFÜNDI, dôr , of mis sm. (pall.) Cic. Aër craf- 
[us nobis :ffsnditur. 1o.Nous fommes environnés d'un air 
épais & groffier. Specres ingentis mult tudinis ofafa eff 
hojtibus, Front, Les ennemis erarent voir un grand nom- 
bre de gess. Obfeurarur & offunditur luce Sols lumen lu. 
cerna, Cic. La lumiere d'une chandelle eft obfeurcie par 
la lumiere du Soleil. 

OFFOÜSUS , à, #m. Cie. Répandu. (part. paff.} 

OFFÜTÜRUS, à, wm. PLAUT. (pour) Our UTUR US, 
(Fuc. paf) v. Osssss, nuire. 

OFFITA , Z. f. Eccl. Ville autrefois Epifcopale dans 
l'Atrique Occidentale, 

OG, (indecl.) Bikl, Ox , Roi de Bafan. 

Oca , 4, f. Ecel. La Hogue, rade de Normandie, entre 
Ba: ficur & Careutas. 

OGGANNIRE , i 3, PLAUT, Amph. Glapir comme un 
Revard. Vid. OneANNIRE 

OGGÈRE, 5, géffs, géffum. PLaur. Prefenter, offrir , 
fervir mettre devant, jetcer fouvenr.(r.Os,@ GsreRe.) 
Boves qui comvivas Paciuns herbajque oggerunt, PLAUT. 
Pjeud, 3. 1, Qui prensent les convives ag des Eœufs, 
tant ils leur donnent d'herbages. Oculum amica oggerir, 

In. Il jett= fouvenr des œillades à (a maitrefe. 

OGGKASSARI, Br. PLauT. Marcher. 

OGTGES , is. m. Oyygés, Roi d'Ogygie, appelée de. 
puis Bcotie. Ou actribue à ce Roi la premiere Fondation 
de Thebes. C'eft fous fon Regne qu'arriva un déluge plus 
contiderable que fous Deucalion. Ce fut l'an du monde 

1392,<0viron 43 8 ans avant le ééluge univerfel de Noé; 
°#e aus devant les Olympiades, & 143 8,avant la mort 
d'Alexandre. 

OGPGIA , £. f. Ogygie, pays de Grece qu'on appella 
entmie Beotie. [Ifle de la mer de Phenicie. 

OGFGIUS,à, wm, Ovip. D'Ogypés de Thebes ,parce 
que Thebes réconnoît Ogygés pour fon premier Fonda- 
teur. Deus 'gygius, In, Le dieu des Thebains , Bacchus, 

| Dgygis mania. Faust. Les murs dela Ville de The. 
bes , bâtie par Ogygés. . 

OGYRIS , is. t. PI, Ile de la mer de l'Ind:, b. G:ru , À 
i'Orient de l'Arabie Heureule. | F 

OH. (incerjeétion)qui marque l'admiration, la joie, le 
plaintes. Ter, Ho, 


OHME OLE. 


OHE. (interjeétion) qui marque le chagrin ; le dégoût. 


Ter Holihot! : 

OHO! (incerjeétion) pour témoigner fon admiration. 
Plaut, Ho! ho! (Il n'ya gueres que les Comiques qui 
emploient certe incerj-étion.) 

Otono ! Plant, Moff. r. 4. Le même. 

OILEUS , 5. m. Virg. Oïlee, (Roi des Locriens & pere 
d'Ajax.) Ajax Oilei ((uppl. Filiws.) Vire.Ajax d'Oïlée, 
pour le diftinguer d’'Ajax fils de Tilamon. 

OILIDES ,4. m. Prop. Le fils d'Oïlée, Ajax. 

L Op PLaur.Abir,s'eneft allé, (3. Gng. v. se) 
! O'sarer. Ip (acc fing.)d'éswrér,Saugure,prefage, given, 
ésurer, amS. PLauT-Pend, Je viens ce mot,Charin.de bon 
augure, Ce mot eft de bon augure, feiviceur à Charin. 

Ousasum:. Fid, OLsIuu. | 

OLBIA 4. F. PI. Ville de Sardaigne ruinée. JEce!. Olbia 
étoir aufli une Ville Epifcopale . la Libye Pentapole, 
dans I: Patriarcat d'Alexandrie. 

OLBINCÜM , 5. n. Ecel. Blancen B rri. 

GLBIÜM , 55, n. Ecel, Ville autrefois Epifcopale de la 
deuxième Pamphylie, dans l'Exarcar d'Afie. , 

OLBUS, 5. Ece. Ville autrefois Epifcopale d'Ifaurie, 
dans le Patriarcac d’Antioche. 

OLCINIOM, 15. n. Eccl, Petite Ville d’Albanie , dont 
l'Evéqueeft Suffragant d'Antivari. ! 

OLDA , 4. f. Le Lot riviere de Gaienne , qui pale par 
Cihors, par l'Agenois , par Clerac, fe joint à la Garon- 
Le à quacre lieucs audeffous d'Agen. Prd, OLous. 

OLDEMBÜRGÜM , 5. n. Écel. Oldembourg , Ville 
de Vagne dans la Bal:—Saxe en Allemagne , érigée en 
Evêché par l'Empereur Ochon. On le rransfera à Lubec 
l'anires. ° 

Opus, 5. m. Ecel. Le Lot riviere de Guienne , qui fur 
rendue ravigable en 1667. C'eft la même qu'Oipa. 

LEA , 4. f. Pirg. Un Olivier, m. Ovip. une Olive. f 
Oleam facere, Cat. Faire de l'huile d'Olives. % Servius 
2. Georg. 63. dit que olea proprementeft l'arbre , &oliva 
le fruit. Il avoue pourtaut qu'oliva e trouve pour l'ar. 
bre même, (L'Olivier eft un genre de plante, dent Ja A:ur 
eft d'une feule piece évafée en haut, & fendue en quatre 
parties , mais retrécie par le bas en tuyau. Le calice eft 
un goder denté , le piftile qui s'emboîte dans le crou de la 
£eur, devientune baie ou fruie mou, qui renferme dans 
fa chair un noyau rempli-d'une femence oblongue.) 

OLÉACEUS , 4, #m. PL. Semblable à l'huile, ou à 
l'Ouüvier, d'Olivier , d'huile d'Oiives. Folia eleacra, ]p. 
Des feuilles d'Olivier. 

OLEAGINEUS , à, #m. V 4 R 2. D'Olivier. Corona 
oleag nes. Fast. Des couronnes d'Olivier. (r. OL5a.) 

LÉAGINUS, à, #m,V1RrG.Quiappartient à l'Ouvier. 

OLÉAMEN , inis. n. Sersb. Larg. On@ion d'huile, 
conpofition d'huile. Ù 

OLÉAMENTÜM/f. n. Serib, Larg. Efpece d'onguent. 
Le même qu'OLsAMEN. 

ÔLEARIS , rê. PL. D'Olivier. Oleares cotes. In. Des 
pierres à aiguiler, fur lefquelles on répand de l'huile, 

. : LÉARIÜM, ji. 0 Pirr. Le lieu où l'on ferre les 
uiles. 

ÔLÉARIÜS , 4, #m, D'huile. Vafa elearis. Cou. Des 
vaileaux à mettre de l'huile. 

OLÉARIUS , à 5. m. Plaur. Qui fait l'huile, ou qui la 
vend , qui crafiqueen huile, Huilier, 

OLÉAROS , 1. Ê. Pi, Une des Ifles Cyclades , b. Pergolo 
dans i'Archipel. 
u OLÉASTELLUS , 5. m. Col. Petit Olivier fauvage. 

im.) de 

OLÉASTÉR , tri. m, Cie. Un Olivier fauvage. Cm 
Oleafier «fes. B181. Lorfque vous n'étiez qu'un Olivier 
fauvage. Excifus ex Oleaftre, Bis, Couppe de l'Olivier 
fuvage, 


OLE. OLF. 45 

X Ces noms en 4ffer, marquent quelque chofe qui a 

égeneré , où qui n'a point atteint la perfcCtion de fon 
origine. Olesff:r, n'a point la perfe&tion de l'Olivier franc 
Olea , d'où le forme Oleafher. 
OLÉASTRÜM , 5. n. Pl, 16.18. Elpece de Buis. 
LÉATUS, à, #w. Bisc. D'huile, huilé , où il y a de 
l'huile. Panis Oleatus, Ip. Pain pañcri avec de l'huile. 

OLÉITAS, tir. F. Car, Le temps de cueillir les Olives, 
Ubi oleitas faë&a erit. Car. Quand le remps de cucillir des 
Olives (era venu. 

Ovsna , 4. f. Ville de la quatriéme Achée, dans l’E- 
Xarcat de Macedoine , fous Parras. 

OLENIUS,ä,#m.Ovip D'Olenus,qui concerne Olenus, 

Ouanos, 1, F. Ville d'Etolie, [vilie de Beorie , qui fut 

ainfi appellée d'Oierus. 

Ovans,enris. Ho. (part.) v. OLsRs. Suaus olens, 
Bisr. Qui (nc ben , qui rend une odeur agréable. 

OLEÉNOS , 5. m. Ovid. 

OuenTicsTuM. Vid. OLsricarum. Lacrine, privé. 

OLÉNUS, 5. m. Olenus, ls de Vulcain. fOlerus ,mari 
de la belie Lethæa, qui fur affez infoleute pour fe préferer 
aux déciles , mais en punitionelle fur changéeen pierre , 
auflibien qu: fon mari, qui voulut fe charger de la faute 
de {a femme. 

OLENÜS , 5. f. PI, Ville de l'Achaïe dans le Pelopon- 
nefe,h, Chaminiza dans la Morée. : 

Orso. Vid, OLsum. fPi4. Our. 

… OLEOSUS, à, #m.PL. Huileux.m. huileufe. f. Oleofuns 
butyrum, PL. Du beurre cournéen huile,beurre fort gras, 

‘OLsRa.(pl.) Vid. Oius. 

OLÉRACEUS , 8, #m, PL. Semblable aux herbes des 
jardins.(r. OLus.) 

OLERÉ , ë 5, Blé, litmm. Ps. Sentie , rendre, jecter, 
répandre ure odeur , bonne ou mauvaile. Bene olere. Cie. 
S=ot'r bon.—malè, Ip, Ssatir mauvais. Ex Academia nibil 
0er Epicurws, Cic. Epicure n'a rien de l'Academie , il n’a 
rien qui reffente l'Atademie, Nibil olet peregrinum. C1, 
Il n'a rien d'écranger. Fertur per olentia fulphure flagna, 
Ovip. Ileft porté dans des étangs qui fentenc le foulphre. 
Oler unguenta. Tir. 1] eft parfumé. Parrimoni: mei reli.. 
quias olent, Patr. Ils fairent encore le refte de mon bien, 
Aiiter catuli longè olent, aliter [ues. PLAUT. Il y a bien de 
la difference entre les perics chiens & les petits cochons. 

X Ce verbe e joinr avec un acculatif. Cie, & avec ua 
ablatif. Ouid, Prop. Sy 

OLÉTÂRE, ©, sui, atim.FRONT. Faire fentir mauvais, 
rendre puant. (R. OLsRu.) 

OLaricsTUM, #.n.APUL. Lacu: ffercore humano plenus. 

OLETÜM, s. n. Cat. Lieu planté d'Oliviers.(x.OLxa.) 

Ousrum, Perf, Vid. LaTRiINA. (R, OLeRe, fentir.} 
Hic veto quifquam faxit oletum, Pars.r. Défenfes fonc 
faites defaire ici fes ordures, 

ÔLÉÜM, 5. n. Cic. De l'huile, [des parfums. Plus rene. 
peris atque elei. \Uv. Plus de cemps & plus de foin. Ole 
atque operam perdidi. PLAUT. J'ai perdu mon temps & 
ma peine. Olewm addere camine. Hon. Jetter de l'huile 
dans lé feu, augmenter un mal. Afferte mihi oleum ça 
fmgmats. Bis. Apportez-moi de l'huile de parfum , & 
des pommades. Non fump{erunt oleum fecum, B 151. Ne 
prirent point d'huile avec elles, ‘Ungebant oleo multos 
agrei. Ip. Ils oignoient d'huile plufieurs malades , (& les 
gutrifloient.} : L 

GLFACÈRE , «30, fées, faëtum. Cie. Flairer, fentir 
uae chofc.ÎTer. preffentir. Olfacere incœprum, Ter, Pré. 
voir une entreprile.—#ummum, C 1 ©. Sentir de l'argent 
quelquepart. 

Ocracrans, antis. PL. (part.) v. 

OLFACTARE, #5,avi, étum, PLAT. Sentir, faireg 
fouvenr, (freg.) d'OLrAGsRs. 

OLFACTATRIX. Vi, OLFACTRIX, 


o44 OLI. 

OLFACTORÏOLX, 5rwm. n. pl. Bibl. Des boëtes de 

arfums. (dim.} d° 

OLFACTORIOM, Ÿ 5, n. PI, Caffolette, fenteur agréa- 
ble qu'oa porte dans une boëte, pour fe garantir des mau- 
vailes odeurs. 

OLFACTRIX , sets. f. PI. Qui a de l'odorat. Witis ol. 
Faërix intelligitur, PL, 19. 24. On connoît que la vigne a 
de l'odorat. 

OLFACTÜS, #s. m. PL. L'aétion de fairer & de fentir, 
le Azirer. Sy. Odoratus. 

OLIAROS, Fr. f. Ovid. L'une des Ifles Cyclades. 

OLuinion, or (comp.) & OLinissiMUs, 4, um. ((up.) 
- d'Ozipus. % Je n'ai point trouvé d'exemple de ce com- 

aratif, ni de ce fuperlatif, quoique T. foutienne qu'ils 
ont en ufage. 

OLIDUS , 4, #m. MaxT. Qui a une odeur forte , qui 
fent forr. B ne olsdus, Var. Qui fent bon. 

*OÜLIGARCHIA , à f. Oligarchie , un Etat où peu de 
fens command-nc. Ce moc eft tour grec. sA/39s ; peu , & 
ds, principe.] 

*OLIGARCHICT , ür%m. Ceux qui commardent dans 
un E a' gouv-rré par pru de: gens, 

*OLIGOCRENN ,6rëm. Firm. Des gens qui vivent 

ud :rmps. (#85, peu , & xegr@- , temps.) 
OLIM. EE pr.nd pour le paflé indétermi- 
ném'nt,& pourle fucur.) Autrefois, une autre fois, der- 
nierement , l'auvre jou:. fTer. unc fois , il n'ya pas long 
temp: , dernieremenr. Wrg. un jour , quelque jour , fde- 
formais, dorénavant, dans .la fuite. Hor. de temps en 
temps , quelquefois, O: "# d.nt crwflula doëteres. H o R. 
Les Maîties donusne quelquefois de petites friandites. 
Oum non fhlum fumpfi. Pi. |. 1] y a déja longreimps que 
je n'ai mis à main à la plume, Non f malè nunr, Go 1m 
fc erit, Ho Si nous fommes mairterant malheureux, 
nous ne le {eron. pas toujours. Korfan <@ bac o:im memi- 
nf: jnvab:t Vino. Pewêire qu'on fera bien aile de s'en 
fouv-nir un jour, 

OLina , #. F. Eccl, Oine, rivi-re d- Normandie qui fe 
jette dans la mer ,apiè. avoir pallé par Scés & par Caën. 

OLINDA , Z. Ecr!, Onda , pesiee Vile du Brefil, (ous 
_ Portugais en Amerique, Evé.hé fous Saint-Saivador, 

an 16,6 

OLISIPPS , ônis. F. PI. Lifbonne, Ville. Vid. Listppo. 

OLITANUS ,4, #m. AMASTAS. Ancien » d'autrefois. 
Ur Oui.) Syn. Anriquur. , 

Quiris, ss, Le Loc. Vid, Ouba. Pid Opus. 

OLITOR , ôris, m, Cie, Un jardinier. (r. OLus.) Syn. 
Hortui vus, 

OLITORIUS , 4, #m. L1v. De Jardin , de Jardinier. 
Forum ol:ivrinm. VaRR. Le marché où l'on veni les her- 
bes, la Halle aux Poirées. Olstoris boffis. P 1. La porte 
d'un Jariin, 

OLIVÀ, &. m. Cie. Olivier, arbre. », [Pu. Olive, fuir 
d'Oivier. f. fEccz.nom d'une Vile d- Mauritanie ep 
Atiique , qui écuit autrefois le Si-ge d'un Evêque. 

Diva majorine Phaulie, regie. PL 15. g. Eip:ce d'O- 
lives fort yroffes , mais qui produifent peu d'huile."{#1s, 
OLsa. Fit Oiivum-) Kamus oliss, Bis. Une branche 
dO vicr : on, O:-varum. Bisx Moncaune les Oliviers. 

OLIVANS, ämtis. m. Pl. Qi cucille des Oives. [il y 
en à qui pietendent que Pl'ne veut parler de ceux qui ra 
malijent les imp de 4 Oùvés, & qui avoient foie qu'on 
ne les abbatift pas avec des perches afin qu'on n'endom- 
mescit pas les arbres.] 
ke IVARIÀ , ï ww. 0. pl Col. Qui appartient aux 

iives. 

OLIVATIO , Gas. f. Col. La recolte des O'ives, 

ÔL: VETA, 4. f. Le même, La recolte de Oiives, 

OLIVETÜM, i. n. Cir. Liey planté d'Oiiviers. Facer: 
olivetum, Cic. Pianser des Quviers cn quelque endroit, 








O L L, x o L LL? sé 
Mons oliveti. Bisu. La Montagne des Oliviers. ne 

OLIVIFÉR , 4, #m, Ovrp. Qui produit des Olivierés 
R_FERRe , porter.) "re 
OLIVINE,, Z. f. Plaut. Grande abondance d'huile, 
grand revenu d'huile. 4 

OLIVITAS, ärës. f, arr. Les Olives. Col. le remps 
de cucillir les Olives. Ohvitates largiffima. Cou. Grande 
abondance d'Olives. Re 

ÔLIVÜM 55. n. Plaut. De l'huile d'Olives. | | 

OLLÀ, £. f. Car. Un pot de cerre , une marmitte. Ol!« 
maiè fervet. Par. La marmite eft renverice, Mors in 
ella. Bisz. La morteft dans la marmite , la marmitte eft 
cmpoilonnée. Pone ollam grandem. Bisi. Mettez une 

rande marmitte, 

2 OLLAR , &ris. n. Varr. Couvercle d'un pot de terre, ou 
d'une marmitte. ie a 

OLLARIX , 3, f. PI. Alliage mélange d'airain avec du 

lomb , qui fe fair dans un pot de serre. ; : 

É OI L'ARIS, ré. (adj.) PL Vue eliares. In. RaïGns qu'on 
garde dans des pots de terre, pour les mieux ue, 

Our, (pour) Iuzr. Ouuis, (powr) its. Prrg. Vide 
Iirs. ir . 

O Lzrc.Fr#f, (pour) Izuic. ; : 

ül LIüS ,04 AM PI, Riviere d'Italie, b. Oligo , 
Ohio , qui paf par la Seigneurie de Venile, i sr 
M an, le Duché de Mantoue , & fe décharge dans le Pé. 

OLVATIÜM, ri5.n. Feff. Ce qui a été cuit dans ua 
por appellé O'ta ,commeon appelle Teflmarium ce qui a 
été cuir in Trjlé , où Thu. VARR. md’ 

OLLÜLE, z. f. Parr. Petit por de terre.(dim.)d'OzLa. 

OLMÜTIOM, ii. n. Eccl, Olmucz , pete Ville mais 
bonne, Uapicale de Muravie, Province de Boheme fur le 
Morava, Evêché-n 887. 

LOG Rx PHÜS. Vid. HoLOGRArHUS. Hclographe, 
écrie tout entier de la propre main. : 

*OLOLYGON, enr. PL. 11.37. Nom dela Grenouille, 
lorlqu'elle eft en chaleur. [Ce mot eft tout grec,sAeAvs, 
nin'a. . . 

GLOR, ërts. m. Pirg. Un Cygne, m. animal un peu plus 
ros qu'une Oie. Syn. Cyr#. _" 

s ëI ORIIER , féra, férum.CLaup. Où il y a beau- 

coup de Cygnes. : 

BLORINUS : à , #m. Virc. De Cygne. Olerinus color. 
PL. Couleui blanche, conlerr de Cyune. - 

ÉLUS, #eris à Cats. Toutes fortes d herbes pota- 
geres.(R. Sa, rorus, vel ab ellé, aut ab olende, i.e. crefee. 
Scautc. 

D he Pl. Efpece d'Ache, seras rente 
ainli appelée à caufe qu'elle a les feuilles noires. [Quel- 

s-uns l'écrivent ep un mot. 
TOLUSA TRÜM, 5 %ärri. Pr 10.6.8, Rs 

NAN + Atrium O'us, [à femine Cr radice atra. 

‘ ELUICULOM , ï. à Me De petites herbes. Ois/ews 
lis pifcere. Crc. R-galer de faiades. 

"ÉLEMPIX 5. f” Pl. Ville dei Elide fux Je bord du à 
ve Alphec dans le Pe Jopoeneks, qu os 4: 5e auff Pia. 
On l'app-lle b. Langanico , Ville de la Moree. | 

OL IMPIX, dam. n. pl Stat, Les Yeux O ympiques. 
Ces jeux le c:icbroient de quatre ans en DE 
l'honveur de Jupiter, proche O ympia Ville + 
[étuis Æ ; : : 
"oi YMPIACUS, à, ww, vase Otympiquet Olynpes 

Orympianrm. (acc. fing.}) ‘'OLvMP145: | 

*OLYMPIAS, Tr f. Our, O yuipiaur.f. create 
de quatre ans. {Les Grecs comproicnt par rt es » 
ies Romains pat Luitres.) Ces O ympiades pr: es _ 
son des J-ux O ympiques, qui ie celcbroieu: api . 
Vill: Olympia dans le Pelopounefe. [O'y npias nom 


£emair O:ympias mere d'Alexandre le Grand.{sAvserrer.) 


. OLEMPICUS,4,#m. Hon.Le même Let te La 


OL. OM. 
Sunt ques cuvricule pulyerem olympicum colleg'f: juuat: 
Horn. Il y en a qui fe plaifent à fe voir couverts de pouf- 
ficre en courant dans les Jeux Olympiques. 
OLvmrioporUs, i. m. Olympiodote, Precepreur 
d'Epaminondas, 
*OLYMPIONICES, &. m. Cie. Le victorieux des Jeux 
Olympiques. uwmenuns, (R. "gr, furmonter.) 
LYMPIÜS , 4, #m. Cie. De l'Olympe, Olympien, 
celeite. (r. OLyMpUs.) . 
. Cognemento fovis Olympii. Du nom de Jupiter Olym- 


pen. 

OLYMPIOS , 35. m. Nom ropre d'un Poëre,difciple 
du Satyre Maifas. [Joueur d'inftrument de Phrygie du 
temps de Midas. 

OLFMPUÜS ,5. PL. Le Mont- Olympe , montagne de 
Macedoine & de la Theffalie, [Mont de Bithynie & de 
Myfe dans l'Afie Mineure, PL. [Mont de l'Ifle ds: Cypre, 
b. le Mont Sainte-Croix. fVirg. L< ciel, (à caue que le 
Mont-O'ympe paroifloir s'élever juiques dans les nues.) 

*OLYNTHIXCUS , à, #m, D Oiynche. O'ynthiaca 
orationes, Ce Lont les barangu+s que fit Demofthenes aux 
Acheniens, pour les animer contre Philippe qui faifoit la 
guerre à ceux d'O,ynth-, (n. OLvnrmus.) 

OL FNTHÜS : #. F Olyrthe, Ville celebre vis à vis 
l'Atrique , qui fut détruire par les Atheniens,pour avoir 
pris le parti ce Philippe Roi de Macedoine. 

*OLTKA , 2. € Plus. &. Elpece de fromenr, ‘Aves. 

Ciymas,a. Fleuve auprès des Thermopyles,qui s'efor- 
san le bucher d'Hercules , fi nous en croyons la 

le, 

Ozvysirro, enis. PL. L'fbonne, tres belle Ville de Lu- 
firanie & de l'Exarcat d:s Elpagnes , Capitale du Royau 
me de Portugal fur le Tage, fort ferrée, mais auili peu- 
p'ée que Paris, Archevéchéen 1 590. 

. OMASUM, sn. Avr, Ce qu'il y a de plus gras dars les 
int:flins. Queïques-uns préieudent que c'eit un vente de 
Bœuf , ou les tripes, 

OMBRIA , &. PL. 37. re. Elpece de pierre précieufe. 

OMEN, ixis, n. Cie Prefage. % Omen. (g. Ofmen.) 
Varr. vel orcmen, qguod fi: ore auçurum , quod avibus, 
aliove mode fr. Fist. C'eft une voix fortuite que cha- 
cun tourre à [on (uj-t. Bonsm omen Cic.—candidum, CAT. 
Fauflum, Vino, Dextrum. SiL.Oprimum.Cic.Secundum. 
Ho. Prclage heureux. Dirum, infauflum, finrffrum. 
Ovip. Pielase maïheureux. Noffre emineit dies PLAUT. 
Les chiofes fe paflent comme je le fouhaice. Profequi als. 
quid oftimis ominsbms, Cic.Pourluivre quelque entreprife 
fur de res boss prefages. Frdes eminis. T Ac. La foi qu'on 
ajouee au prefage. Prim cam locarat ominibus. Vin. I] 
J'avoit marié: en premier:s rôces. F4 lege atque omine, 
ut, ff teinde exemerim, prote melam. Tar. And. À cordi- 
tion & avec feyment, que fi je t'eo vire , j'irai moudre en 
ta place. K[Lex, regarde les hommes & les traités faics 
avec eux. Omen regarde les dieux, les fermens qu'on leur 
a Faits] Omen aeripio. Cic. ». div. 103. Je prens cela pour 
un bon prelage. Orminis capiendi causä. C1 c. I D. Pour 
voir quel prelageilauroit, Omuna refetere, Vi1Re. Re 
commencer à confulcer les didux. Ominibws bonis prefe- 
qui. Cic. Accompagner fous de bons augures. Om:mibus 
triflibus. In. Avec de mauvais prefages. Omen fecére 
Craffe venales carica. PL. 15. 19. Les figues qu'on criait 
à venlre, (ervirent de partage à Marcus Craflus. 

OMENTUM ,#.n, PI. Membrane qui enveloppe les 
boyaux,qui reflemble àun fier de pécheur , & qu'on ap. 
pelle commur ément la coeff:. 

GMINARI, 57, ris smm, Cic. Prefager, propheti 
fer, prédire. Ominamur 1ibs Confuiatum. PL. J. Nous 
vous prophætifons que vous ferez Conful.Mclis: ominare. 
Praur P:niez mi-ux, fait:s un meilleur pronoitic. 

OMINATÔOR, ôris. im. Plant. Un augure, qui 


deux mois, Ommis €é 








OM. OMN. 
tire de bons où de mauvais pre{ages. 
OMINATUS, à, am. Horn. Parcere verbu male cmi- 
natu. Hor. Ne dire point de paroles malheurceules. 
OMINOSE. (adv.) Qwint. Del, Avec prefage. 
OMINOSUS,ä,#m, PL. J. Qui eft de mauvais prefage, 
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de mauvais augure. 


OM1SESRUNT. (3. pl.) v. OmiTriRs. 
Omitsion , orts, TER. (comp.} d° 
OMISSUS , 4, #m.Cic. Omis ,'aïffe. Omif rs ani. 


mus, Ter. Un efprit languiflanc , parefl:ux. Omiffis j3 


cis. PL. 1. Raïlerie à part. ex v. 

OMITTERE ,#5, miff5, miffumaliquid, Cie Omet- 
tre quelouechole , quirter , laiffer, negliger , laf+r ale 
ler, pail:r , ne parler point de , pafler (ous fiisnce, (m. 
Os, € Mitrans.) Omitte me, PLAUT. Laiff-z-moi. 

Cenfj'inm alicujus rei emittere. Liv. Abandonner le 
deffein qu'on avoit de fa're quelque chofe.—racundiams. 
Tan. Revenir de fa colere.—rimorem. Celfer de craindre, 
chafler la crainte. Omirtere aliquid in tempus prafens. 
Hon.Lailler quelque chofe pour le prefent.Omirte rogare. 
Tan. C-flez de prier. Veters omitto. S ALL. Je pale lesan- 
ciens fujers de chagrin qu'on m'a donnés , je n'en parle 
pas. ‘Ur alia omittam, Cic. Pour ne r'en dire du refte, ce'a 
lc. Ur emittam , quod. T #R. Pour ne pas dire que. 
Hoffis omifit Confulem. FRONT L'ennemi lailla échapper 
le Conful , lui donna moyen de s'évader , de fe fauver. 
Omitte Atticum Cicerons tue. Cic. En conlideration de 
votre ami Ciceron , pardonnez à Acricus. Primam navi- 
£arionem ne omiferis. 1n. Ne manquez pas de vos mettre 
en mer à la premiere commodité. Hac opertuit faccre, de 
illa non omuttere, Bisu. 11 falloic obferver ces chofes ci, 
& ne pas omettre celles-là. ; 

OMITTÉ, 1br, bmiffis sim, (pall.) Cic. 

Omiffum «ff navigandi confilium. Liv. On a quitié le 
dff-in de naviger. 

OMMENTANS, äntis. Fist. (part.) v. 

OMMENTARÉ,5, avt, Aceudre. Sy. Exjpeïare. 
(R. 4 MANXTANDO.é. e. D:U MANENDO.) 

OuNia. n. pl. Toutes chofes, Ounisus. ‘dat. & abl. 
Pl.) Vid. Qunis. 

OMNICXNOS, à, äm. Apur. Tout blanc de vieillcfle. 
#{C'eft ainfi que lit Rob. Conftantin.] D'autres en fon 
canus. 

OMNICARPÜS , 4, #m. VarR. Qyi omnis carpit. 

GMNICOLOR, ôrir. PrüD. De routes fortes de cou- 
leu:s : 

OMNIFARIAM. (adv.) A. Gell. En voutes manieres, 
de routes manieres. 

OMNIFÉR, rà, rm, Ovip. Qui porte & produit tou- 
teschoies, 

OMNITORMIS , ë. Sinon. Le même que 

OMNIGENUS , à, #m. Luce. Detoutes [ortes de fa 

ons. 
; OMNIMODE. Luer, De routes maïicres, en toutes 
manieres , de routes façons. 

OMNIMODUS ,à, mm. B122. De toutes fortes de 
mariercs. Omnrmodis , omnimodo. PL. De routes manie- 
res, de toutes façons. Omnimods gloria jus. BimL. Sa 
gloire qui l'env'ronne de tout*s parts, 

OMNINO. (adv.) Cire. Enticrement , rout à fait, plei- 
nement, 

OMNIPARENS, éntis, (adj.) Nem:f. Qui produir 
routes choles. 

OnNiparsr. Prud. D'eu le Pere. 

OMNIPOTENS , émis. (adi.) Pirg. Tourpuilfant, 

ui seuc cout. Bibi. Le Toutpu ffant. 
| OMNIPOTENTI4 , 4. f, Macr. Eccl, La tourepuil- 
ance. 


OMNIPOTENTISSIMUS , #, #me MACR. (fup.) d'Om- 


MIPOTENS, 
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OMNIS , mme. (adj) Ce. Tour. Syn. Camus, totur, 
nniver{us. Vid. Torus, Omne cœlum, Cie. Tout le ciel. 
1h omne «vu, Ho R. 1n omnetempus, Cic. Toujours, 

our tonjours, à jamais. Omni anime, Ip, Avec toute 
force d'affsétion. Um: guinquennie, PL. J. Pendant que 
les cirq ans durerent. Eo termpere omnr. Cic. Durant touc 
<c temps, Omn+ ratione. Jp. De route maniere. Ornnibes 
aflatibus, Pi. Tous les Etés.Omnibus prcibus. Cas. Avec 
tone forte d'inftances, Omnis hir ferme, Cic. Toux ce dit. 
<ours. Omnia facere omnis deber. Ip. Chacua eft obligé 
detouc faire, Ormes declinaverunt, jimul inatiles fact 
Jfunr. Bimr, Pf. 13. 4. Tous fe font égares, & (ont de. 
venus inutiles, [Quand omnis eft au purier fans adjrc- 
tif, il fe vraduic ordinairemenc par tout le monde , 01 
routes choles, Omnes peccaverunt, GC egenf jœrttentià 
Bisc. Toux le movde à peche, & a beloin de faire peni- 
terce. Isemnia ef sli. Liv. C'elt fon vouc,il jui tient leu 
de routes chofes. 

‘[Remarquez que dans l'Ecriture lorfque la nesation 
grecede omnrs , il fauc ordinairement traduire comme s'il 
y avoit nullus , nemo, perfonne, nul. Non juffficab.tur 
omnis care, Bizz. Aucun ne fera juftifié, aucune chair ne 
fera juftifiée, 

& OMNISONUS , à, #m. Carsu. Quia toutes fortes de 
ons, 

GMNITÉNENS , énris. (adj.) Qui tient tout, 

OMNITÜENS , énris. V. FLAc. Qui voit tout. 

OMNIVAGUS , à, #m, Cic. Qu crre partout, 

OMNIVOLÜS,à, #n. Catuz. Qui defire coures cho- 
fes. (r. Vers, vouloir.) | 

OMNIVOMÜS, à, #m, P'acuv. Qui rejette tout. (R 
VOMsRE, vomir.) 

OMNIVORÜS ,1,um, PL.Qui mange tout,qui broutte 
tout cn pallare (R. VoRaRes, devorer.) 

*OMOGR À, 4. f. 4. M. La gource qui prend aux 
Épaules. (aus, épaule , #98 capcure.) 

*OMOPHAGI , orwm. m. pl. Ceux qui mangent de la 
chair crue. Ce mor eft grec. 

*OMOPHORIOM , à i. n. Eccl, L'Omophorion éroit 
Un petit manteau que les Evêques mertoient ancienrement 
fur leurs épauies pour r:preteuter le Bon Pañeur ; mais 
ils je quittoient à l'Eva:gile, pour reprelenter Jssus 
CHRisT qui étoit cenfe ésre pretent. (R. ww9s, épaule, Cr 
Pisw, porte ) 

© *GMOPLATÉÆ, ärsm, f. L. M. L'Omoplate, os de 
l'épaule. Vi, ScaruLA. ; 

*OMPHACES.Dy Verjus.Prd OMPHACIUM, 0H Pair 
sus ,V fiséhus immarnre. 

*OMPHACINON, 5. n. Efpece d'habit de femme, e- 
fon Poliux 7.12... 

*OMPHACINUS , à, #m. PL. Qui eft fait de fruies 
qui ne iont pascnecore mûrs. Olsumemphacinwm. Pr, De 
l'huile quief faite avec des olives qui ne font pas encore 
#üres, (duDavo Or.) 

#OMIHACIOM, 15. n. PL. Du Verjus. (war, ) 

*OMIHACOCARP®S , 5. PL. 27.5. Efpece de plante, 
La némes qu'APARIRE, émOax/xapmos. 

*OMSHALÉ , 6:. f. Prop, Ounphale Reïne de Lydis, 
bonie aime d'Hercules , qui la fervie & prit la queaouille 
& .c futeau de cetre Riine, en quittant {a maflue & fes flé- 
chics, qu'il laiffz à certe mañcrefle de fon cœur. 

OMPHALÜCELE,6r. f. L. M, Omphalole,hernie dans 
lerombril. {R. cures, & xnAR, cumeur.) 

*OMPHALÔODES , plarte dont la fleur eft une roferte 
découppes enquaste quartiers, & lourenue par le calice, 
dans je milxu diquel ie trouve le piftile qui s'emboite 
dans un tiou, qui eft au cenure de la eur, & devient, lori- 
qu'elleeft paflee , un fuit, done l'am: eft un2 pyraumide à 
quatre faces, {ur chacune de ces faces eit attachée une 
caplule en corbeill: deutée ordinairement lur is bords, & 
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qui pour l'ordinaire renferme une femence affez femb'a 
ble à cel e du lin. (éwæñes, nombril.) 

*OMPHAX,äcis, Du verjus. Fid, OmpHaciUM. Vide 
OnmrHaces. 

*CNAGER , ägri. m. PI. Afne fauvage. [éveysoc.) Alii 
qeeff onagr: in diferte. Biz. D'ancres ferblables à des 
Afnes fauvages. | 

ONAGRA, £. f. Plante dont la fleur eft ordinairement 
à quatre feuilles difpofées en role dans les échancrures 
du caf.ce. La moicié de ce calice eft fiftuleufs & re: fermée 
du pftiie : l'autre moitie eft iolide , & devient entuice un 
true cylindrique. Ce fruit s'ouvre par la pointe en quatre 
qua eers ; ileit divile dans fa longueur en quaue loges, 
dns le milicu defquelles fe trouve un placenta garui de 
quatre feuiilets, qui f-rment les c'oifors de ces loges:eiles 
lont remplies de femences le plus {ouvent arguleu'es. 


ONAGRUS,i. m. arr. 2. R.R.6. Le méme qu'Oxa- 


LER, Alre lauvage. ‘ 
Oxcussmus, 1. Eccs. Saint-Quarante, en Epire. 
ONCHESTUS,1.f. PI, Ville de la Brotie dans l'Achaïe, 

b. Cocino près du Lac de Livadie. Cette Ville a tiré fon 

20m d'Orchefius &is de Neptune fon Fondateur. 

. ONCHISTON , 5. Pays iur les frouticres des The- 

ains, 

OxsRA. Vid, Onus, eris. [(imper. v. Onsnars.) 

OneRANDUS, #, #m. Cic. Qui doit être chargé. 

ONERANS, anti, (part) v i 

ONERARE , 9, avi, armm, ViRG. Charger, être à 
charge. Tac. Aggraver,faire le mai plus grand qu'iln'ef, 
iurcharger , ajouter à la charge. (R. ONUs , erss.) 

Onerare aliquem, T ac. Etre à charge à qu:iqu'un,f'in« 
commoder —catenis aliquem, H 0 R. Charger quelqu'un 
de fers.—aritié, PLaur. Combier de joie. Lanarbus one. 
rare. Liv. Louer quelqu'un avec excès —4rhers voris, 
Virc. Addrefler mille vœux au ciel. ÆAnnonam oncrare, 
U Lp. Faireencherir les vivres. bumerum pallio. Ts x. 
Mextre [on manteau {ur {es épaules, prendre fon man 
teau.-menfzs epulis, VirG. Servir des mets [ur une tab'e, 
—popuinm, PL. Charger ie peupie, l'accabler d'impôts, 
Fugnis onerare. PLAUT. Charger de coups de poings, Vis 
na cadisonrare, V3 RG. Remplir des muids de vin. Aus 
dentiiss jai onerat Sejanum , Dos : Juperbiam fhes 
cjus, Tac. #. Se déchaine avec plus d'emportement con 
tie Sejan, & déreite {a cruauté, lon orgueil , & fes cipe- 
rances crirainclies., Barbaros snfketes vinaonerare patitur. 
JUsT. 1 forfiic que fes 1oldats {e chargeailent de vin, 
nqueur à laquelle les Seythes n'eétoisnt point accouru- 
mes, Te aurem quibus mendacis Wonsines leviffims oner4e 
runs ? Cic. 3. Ep. re. Or combien de menfonges & d'ime 
poltures ces brouillons vous ont-ils fnggeré ? Onerantes 
Jumenta stein terram Chanaan. Bis. Chargeant de bled 
vos Afnes, retournez en la rerre de Chanaan. Oneratis bas 
mines oneribus In Vous chargez les homunes de fardeaux. 
et re Je voluptatibus. PLauT. Se plonger dans les plai- 

lis. 

ONÉRARI, 5r, aris sam. (pal) O v 1 D. Qwi onerati 
erant. Bisr. Qui avoienc êté chargés , ccux qui étoient 
chaigés, Venite ad me omfltes qui iaboratis, Cr enerati 
«his. 8181. Venez à moi vous tous qui travaillés , & qui 
excs chargés, (& je vous foulagerai.) 

ONSRARILA,OUunauis oheraria, CÆs. Vaiffeau de 
charge. mm. Ë 

ONERARIUS , 4, #m , ne fe joint pas avec d’autres 
lubltanuifs que nœuss , ou queïque autre mor feminin de 
mén: figuihcation. 

ONEKATUOS , 3, #m. T sr. Chargé , accablé, (par. 
pail.) v. OnsRARS. Oneratijque rursim afinis. Bi181, 
Ayant recharges leurs Afnes, 

ONFROSIOR » ris, Ovrs. (comp.) de 

ONEROSOS ; à, xm, Vic. Pelant , chargeant , qui 


ét 
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pefe beauéoup. PI. Onereux , ficheux , ircomimode. (r. 
Oxus.) Syn. Pondero[us.| meleftus. 

Oxasrcrirus, i, m. Oseficrice Philofophe & Hifto- 
ren , qui a imité le ftyle de Xenophon en écrivant l'Hif- 
toire de la jcunefle d'Alexandre, qu'il accompagna dans 
Les guerres. 

Oxesymus, i. m, Orefyme de Cypre, qui vivoir du 
temps de Confiantin , a écrit de la Rhetorique. 

OnN14;4.f.Eccl. Eugne en Berri] Ogne, Abbaye au 
Dioccfe de Burgos en Eipagne. 

ONISCÜS , 65. m. PI. Cioporte. m, chenille. f. felon 
d'autres, Merlus. m. poiflon. 

ONITIS , ridis. f. Pl. 20. 17. Origan. m. herbe , 
LIEU ' 

Onosryrcmis , és. F, Pl, Sainfoin, plante à Aeur legu- 
mincule, dont le pifiile fort du ford duealice, devient en- 
fuite une gouffe couppés en crête de Coq, heriffée de poin- 
tes en queiques efpeces. Cette gouffe renferme ordinaire- 
ment une femence de la figure d'un pecic rein. (or@, Afne, 
Ce Bev ze, je crie) parec qu'on dit que le Sainfoin fait 
braire les Afnes quand ils en mangent. 

*ONOCENTAURÜS ,5. m. Bibi. Onocentaure , ani- 
mal monftrueux,dont la partie fuperieur: a la figure d'un 
homme, & la partie ioferieure celle d'un Afne. (sr®, 
Atre.) 

*ÜNOCHEÈLES ïs. n. PI. Orcarette. f: herbe. {éveyasXis.} 
*ONOCLE , 2. F. PI, La même figification. érer Au. 
*ONOCROÔTALUS, 1. le re. #7. Un Pelican. | 

un Butor, ". oileau aflez femblable au Cygre, appelle 
Onocrotalus, dit-on , parce que , duand il plonge {a réte 
dans l'eau, il faic un bruit iemblable à celui d'un Afns 
quand il braie, (6»@, l'Alre.) Le rom de cet oifeau c'eft 
Trus en latin , au rapportée Feftus. 

Oxnozzimacemrumf. n. Ecel, Anfpach, en Franconie. 

*ONOMATOPŒIÀ, £. f. Onomatopée, figure de mots 
faits fur la reflemblance du fon,comme grwmsre, grogner, 
érougremeide, fctio nommnu, Quintilien écrit ce moten grec, 
& il ajoute qu'il n'eft pas prmis aux Latins d'employer 
ceire figure. Sed minime nobis conceffa, QUINT. £. €. 5. 
Le bis vix permittitur, In, 8. 6. (R. éréyæ, le nom, muiw, 
“fair-.) 

Oxonis , is. PL. Plante qu'on appelle ordinairement 
Arréte- Bœuf, 

*ONOPOR DON , ï. n. Pl. 2y. 12. Efpece de plante ap- 
pellée Per-d'Afne.(r. &1@-, afinus, & mopdi, crepitus ven- 
215 ) 

*ONOPYXOS.PLar. 16. Efpece de chardons,érmi®, 

ONOSMA , ais, n. PL 27. 12 Elpece de plant: , dont 
les feuñi:s font lorgues de trois doigts. 


OxorusRA, &. PL. 16.14. E pece de plante, bonne 


pour suèrir fes ulceres. 

ONTOLOGIAX , Z. F, Ontologie , la feience qui traite 
de l'être en general, (R &r,8r7s, qui eft, € Acer, ferme.) 

Oxukis. PL. Plante, Vid. ŒNOTHERUS. 

CNOS, éris. n. Cie, Poids. 14. Charge, commifhon.f. 
faideau. m Onws abjicére, Cic. Jetter bas fon fardeau. 
Crus ailevare, Ip. Rendre leg:r un fardeau , addoucir la 
poine. Onws depenere. Cie. Mectte bas un fardeau , {e dé. 
metre, fe décharger d'une commiflion. Ego plus oncris 
häbce. TD. J'ai un plus grand fardeau. Ampliis eneris [xf° 
ctpr, quam. Cic. Je vx fuis chargé d'une plus grande 
charge que. Os perfagge,fufinere. 1n. Soutenir {a char- 
ge. -nus fufcipere. Cic. Se charger d'un fardeau ,entre- 
prendre ure commifhon,un empioi. Ouws imponere alice: 
Charger quelqu'un d'un farieau. Onus ciborwm, PL. La 
matiere des nourritures qui va dans le privé après ja d - 
geRion. Magni funs oneris. PL À U Tr. Sont d'une wranue 
charge , portent bien plant. Omer: effe. Liv. Etre à char- 
g° >» iscommoder, Omere vacuus. Sin Quiceit accharse. 
dre adomsra viffra, Bi. Allez à votre ouvrage: Onurs 
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gravia dr importabilia, In. Fardtaux pefans & infuppor- 
tables. Sine onere. B 1 81. Sans vous être à charre. Oirws 
Babylenis , onu: Moab, Ip: Maiheur propheriié à Bab;- 
lore , à Moab. | 

ONÜSTATUS, à, #m. Bisc. Chargé. Sym. Oners- 
ts, onuffus, 

ONÜSTUS , à, #m, Cic. Chargé. (r. Oxus.) Afe4 
lus onuffus auro. XD. Afne chargé d'or. Aula onujha auri, 
PLaurt.Une falle courte remplie d'or. Corpusenu/lim be). 
terni vitiis, Horn. Un corps ufé , épuile par les dcbau- 
ches.—prétus lanitié. PL À UT. Un cœur plein, rempli de 
joie. Onuffi cibo cr vine.Cic.Remplis de viande & de vin, 
qui ont trop bà & trop mange. Onufla frumenti naves. 
Cic. Des vaifleaux chargés de bled. Onsffus valn:ribus. 
Tac. Couverc de bleffures. 

OnYcHa. facc. fing.) OnycHos. pl Vid, Oxvx. 

ONŸCHINUS , à, #m. Cou. PL. Semblable à l'Onyx, 
qui reflemble à la pierre d'Onyx. B.81. D'Onyx. Lapis 
enychinus. Ip. Pierre d'Onyx. (érs21@.) 

OnYcHiNaA pyra. PLi.1s. 15—Pruna. Cor. rz.10. Des 
Po:res,des Prunes qui ont la couleur ou la formed'Oryx. 

ONYcHIPUNCTA , 4. PL. 37. 9. Pierre précieule qui 
bien du rapport à la pierre d'Onyx. 

ONFX, Fchis, F. Pi, Sorte de pierre précieufe, Onyx.f. 
elpece d'albitre. fr. Petite boëre où l'on mertoit des 
paifums. Sue tibi aromata omycha. B181. Prenez des 
aromates de l'Onyx. 

OPA , à. Ê. Virr, Une ope , (cfpace où les poutres fonc 
logées daus une mucaille. mr.) [Boulin , crou où le Pi- 
geon fait fon nid. 

OrAcANDUS , 4, #m, Cic. ex v. 

OPACARE , 5, &ui, armm, Cic. Ombrager, couvrir 
d'ombre , Obicurcir. Rami opacant ayborem, Vira. L-w 
branches rendene l'arbre rouffu. Remws opacat humum. 
1. Les branches couvrent la terre de leur'ombre. Ad op- 
candum hunc loeum, Cic. Pour couvrir d'ombre ce lieu. 

OPACITAS , äris. f. Col. Ombrage: m. ombre. f. 

OPACUS,à, #m, Car. Ombragé. Pirg. Epais,couffu, 
rencbreux, obleur, Opaca barba Car. Une barbe épaiffe. 
Dornus opaca in:üs, Ovin. Maifon obfcure audedans, Fri 
£us opacum, V 1RG. La fraicheur qu'on fent à l'ombre. 
Opaca locorum, n. pl, Virg. Les lieux obleurs. Latebræ 
epactores Co. Des cavernes plus fombres & plus cachées. 
(R. An Ors.i, e. terra, quia [e frigoris captandi caufa in 

fubterranes abdcbant.) 

OPALYA. n. pl. Fef La fêre de la déeffe Ops, qui fe 
celebroit le dixneuviëme de Decembre crois jours après 
les Saturnales, 

OPALUS , 5. m. PI, Opale. f. pierre précieufe. 

Ors. (abl. ficg.) Vid. Ops , epss. 

OPELLA , 4. {. Her. Petite oceupation. f. leger tra- 
vail.m, Opella forenfis Hon.Tous les devoirs qu'on rend 
à quelqu'un dans le Barreau. 
æBiiu. (acc. fing.) Fid. Ops. 

OlERZ.n. pl. Vid, Opus. 

OPERA , &. f. Cie, Travail. m. induftrie. f. Cæs, Une 
orcipatios fort difficile, un grand travail, [peine.f.Coc. 
La journée d'un cuvrier.f. Operam dare alicui rei. Tan. 
Travailler , s'applquer à quelque chofe.=amicis. ln, 
Servir les amis,—hejpitiis. Cie. Tenir hôtel'erie,recevoir, 

oger les gens chez (oi.—preceprori, Susr. Etudier fous un 
maitre.—"peram ribus divinis, Cic. S'appliquer aux cho- 
les divinestonfori, S u 5 T. Se faire faler —valerudins. 
Cie. Avoir foin de {a fanté. Dare operam in exercitatio. 
mem aliquæmr, Ip, S'appiiquer à quelque exercice, Dare 
vperam ut aliquid fat. Cic. Avoir foin que quelque chofe 
.e faile.—vo wprars operam dabo? Binz. Penierai- je à ufer 
du matiage?:d'operam do. TER. Je prens loin de cela. Ope- 
ramnavare, fonere alicws.Cic, Travailler pour quelqu'un. 
Mulram opera conferre 1 res objemrar. C ic. Travailler 
DDDäddd ji; 


CPL OP, 

beaucoup à des chofes qui n’ont point d'éclat, Oprré med. 
Ten. Pairmon moyen, Eâdem oferé. PLaUT, En méme 
temps. D:diræ operé.Cic.Exprès,à deffein,d propos dé’. 
brie, Tibi opera ef. PLAUT. Vous avez afhaire, vous êtes 
cecuepé. Mibi non eff opera Liv. Je n'ai pas le loilir. Nec 
Annivalr opera erat legariones audire, Ib. Annibaln'étot 
pasen état de donner audience aux Amballadeurs, Clara 
opere ques, FRONT. Cavaliers de repucation , d'un merite 
diftingué. Secunide opera homo. Lucan., Le: valet du valer. 
Ailes lev jfima opera. FRONT. Soldat de peu de fervice , 
quiu'elt pas d'un grani fecours. Opera fubriff ue. Cie. L- 
travaii qu'on fait à des heures p:rdues. Qealis wrdetur 
tabs opera hac vocis meat Que dixes-vous de ina voix , ne 
vous a--elle pas rendu uu prand fervice ? 2rffgn:5. In. 
Fort grand, Oceram Bath;llo Princeps filitus in cené da- 
re. PH. Un nommé le Prince qui jouoit de Ja Autte pour 
Pachyilus, aux pieces qu'il taioic jouer fur Je cheatre. 
Operam perdid!. J'ai perdu ma peine. Wir: fornis operas. 
San. Les fervices d'un bomune biave & courageux. 

OrER4BANTUR. (3- plimp.) OPsRABERIS.( 2 .fur. cé 

OLÉÈRZÆ , armm. f. pl. Cic. Les ouviisis, les manœu- 
sies, les valers, les facteurs , les ferviceurs. Dig, La jour- 
née où le travail d'un ouvrier. 

Opera conduëta, Cic.Merceraires qu'on paie, Mercena. 
ris opera, In. Ouvriers qui travaillent à prix d'argent. 
Theatrales opera, Tac. Les ouvriers qui travaillent pour 
le cheatre. Qui eff im operis ejus focietatis Ppism omni li- 
bertate tutare, Cic, Accordez toute forte de protgétion à 
Cneius Pupius , qui ef l'ag=rt de cette compagni-. 

# Horace s'eft (ervi une fois d'Opera au fingulier pour 
fiznifer la même chofe qu'opere. 

OFERÆPRÉTIOM,i5 n.Liv.Ure chofe qui en vaut 
Japeire, une chole de coafequence, importante, Faéts- 
vus ne operapretinm fim, necfatisfiio. Liv. Je ne fuis pas 
bier afluré de faire une chole qui en vailir la peine. Ope- 
raprerimm erat animaduertere, Cic. Ilfaifoic beau voir. 
Operapretium eff hoc facere. Tan. Llcit à propos de faire 
cela. Sémerces fibi in qua operaprersum fôrct, conftituere_ 
sur. FRonT. Si on lui donnoit ure recompenie coufitera- 


OP. 

GPÉRARIUS , 4, ‘#m, PL, Qui appartient aux oùa 
vriers, qui concerne les ouvriers, qui le fai avec are. 
Dies oferarii. Car. Dei jours ouvrables, des jours ou- 
vriers, Pecus cperarium. C o 1. D:s animaux dont on fe 
sert pour labourer la verre. Vinswm opirarium, PL, Du vin 
qu'on derne aux Marœuvres. 

OPÉRATIO ,ovis. f, Vitr, Ouvrage, m, operation, 
l'action de eravailler. f. PLauT. Sacrifice, m. l'action de 
faire un facrifice. 'perario Der. Bisu.L'operation de Dieu. 

'peratio Satan. Ib. L'operation de Saran. Drvifiones 
operationsm funt Bis. Il y a diverfité d'operations {{ur- 
natutell:s,}s.e, Divers dons pour faire des chofes [ur- 
natuzelles. Opera'ione hbumida poteftatis, Vitr. Par le 
moyen de l'humidité. | 

OPÉRATOR , orts. m. Bb. Créateur. Firm. 3. 9. Ou- 
vrier. (R. OPaRARL.) 

OPÉRATUS, à, wm alicui. Liv. Qui a travaillé pour 
12 fervice de quelqu'un. Pirg, Qui a offre un facrifice. 
Operatus Cereris facro. FRONT. Qui à facr.fié à Cerés. 
“R[Operitus Le craduit quelquefois comme s'il y avoit 
operans.] peratus audiioni, Pg, Q ii écoute attentive- 
ment , qui s'applique à entendre qua. Miles opira= 
tus cadendis materiis, T À C. 5. if. 20. Soldat occupé 
à coupper du bois pour conftruire des calerres. 

OPERCÜLARE, 5, &vi, âtum, Cou. Couvrir, met- 
êre un couvercle. # Ce mot ne Le dir gueres qu'en parlant 
des vales qui ont des couvercles. 

OPERCÜLATUÜS , à, wm. Co. Couvert, qui a un 
couvercle. ® 
OPERCÜLOM , î. n. arr, Le couvercle d'un vale. 

OpsniBarT. Prep. (3.imp.) v. OrsRiRE. 

CpP:RISOR,-85RE. Ter, (poui) OrsRIAR;-OPIRISRE, 

OiÉRIMENTÜM , 5. n. Car. PI, Couverture, f. tout 
ce qui less à couvre quelque chofe. 

OPÉRIRÉ , à », dpiniti , éperim. ViRg. Couvrir que!- 

us choie, fermer. Jperirs floribus. LU c R. Couvrir de 

| teurs,sépardre des Asurs.—frinde, Ti. Couvrir de Fsuil- 
les.—luétum, Pr. Cacher fa eritefl: , difimuler 1a dou 
leur.—morientiuss culs, In. Fermer les y:ux aux mou- 


bie, (q. dignes cas opera impeñdatur ; ue Gracs Adys aber Taus.—0hum. T 8 R. Fermer la porte, Nox opurit terræs. 


discuss.) 
OPsRAMINI (2. pl.) v. OrsRaRr. 


Viko. La nuit lerépand fur la terr:, Pellis operit bismeros, 
In. Ileft revêtu d'une prau. 4 operit cœlum nwybibus, 


OPÉRARI,5r,atis sum. PL. (dep.)Travailler,s'occuper. | B:84. C'elt lui qui couvre ie ici de nué:s. Operui in jeju- 
Virg. Sacrifier, fair: des lacrihces. Operar: fuje. Sur. 2.| #60 amimans meam, Lp. Je me fuis couvert (d'un fac) en 


#1. Filer au fuleau. Operart aiicui re Cou Faire quelque 


!j'ünant. Opersijhs omis peccata sorum. B1nL. Vous avez 


chole —Deo, Tis. Faire un facrifice.ÿfudins, Tac, S'ap. | Couvert & cAuce ous leurs peches. Opersit agua trobun 


liquer , s'attacher à l'écude.—Resprbisce, Uir. Travail 
Le pour le bien public. Qu opera iniquuarem, Br. 
Ouvriers d'iniquié, vous rous qui commettez l'iniquite, 
As operarertur serram. Ip. Afin qu'il labourât ja terre. Sex 
dichus aperaber:s. Bras. Vous trava llerez durant fix jours. 
Cum metu Gr tremore nejèr:m Ja Here operamins. 1p.Tra- 
vaillez avec crainte & tremblement à votre {alur. @ 1 ope. 
rabantur in domo Domini, Bigz. Qu lailoient les repi- 
rations dass la mailon du Seigneur. Operantes manibns 
nofiris. Ip. Entravaiilant de nos mains. Si qus non vult 
operari ,nec mandat. Bigr. 2. Theff. 3.Que celui qui ne 
yeur point eravaillsr,ne do:c poinr manger.V:d, OpsRoR. 
DPÉRARIA , 4.f. Fiaur, Ouvriere , femme qui cta- 
vaille à que:qu: chofe. f. 
OPFRARIOS, 55. m. Cie. Ouvrier, manœuvre, ga- 
ue- denier, honrme de journee, Gperarinus lingu celeri, 
Cic. Un praticien , qui parle aifémenc. Operarsi iniqui. 
#::::. Bigs. Des ouvcsiers d'isiquité, Mefffs quidem muita, 
operaru aatimpaucr. 1p. La moiilua eft à la verité abon- 
dante,mais les ouvriers font en petit combre.Dignws enim 
«ff cperarius cibv juo, Biz. Cir l'ouvrier merite d'être 
nourri, Operarius inconfufièsis. In. Ouvrier qui n'a 
out de honte de fon tiavail. #, e. qui ne rougii puiut de 
v” rangile de Jssys-CHaisT, 


lantes vo.. 10. L'eau (de la mer Rouge) couvrit ceux qui 
les pourluivoiens, Chariras operit "maititudinem peccaro- 
ram, Bis. Li charité couvre une mulcicude de pechés. 
Unsucr)s diliéls operst charitas. 1p. 10. Prov, La charicé 
couvre roures Îes fautes. Plerofque tranare conantes in 
jeéta tela, sur vis flaminis operuére. Tac. 3.17. La pie 
part de ceux qui vouloient paller à la nage perirenc,ou par 
la violence de la riviere , où par la multitude des craics 
qu'on larçoit [ur eux. 

OPÉRIKI , 3 dr, Bpéreïs sm, (paill.) Etre couvert. Ufe 
que ad necems operiere loris, Tsn, aldel, je 12 ferai donner 
mille coups d'écrivieres, Lu ieras fouetté jufqu'à rendre 
l'ame. Arvor operitur frondibas, O v 1 D. L:s arbres jonc 
couverts de feuilles. Rex operrus et face. Bisz, Le Roi 
Ezechias Le couvrit d'un lac, Operiantur ficut deploide 
confufione fuæ. Bisu.Q r'ils foieggenveloppés de leur con- 
fufon, comme d'un double mañ’eau. Axf quo opuriemwrt 
12. Ou de quoi rous vécirons-rous? 

OPERiRISR. Ter. (pour) OrsR1R1. 

OPEROR , ras. Via, OrsraRs. PL, Travailler, Pater 
ms ujque modo operatur, C ego operor. Biz. Mon pere 
agic toujours jufqu'à ptefent , j'agis audit. Cpus eperor 
ego in dubus vejiris, opus quod mon crede.is. LiBL. Je vas 
taire uue œuvic En Yus JOUIS , UuÇ ŒUYIE QUE VOUS LE 
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OPrH. 549 

*OPHICARDFLÜS ,ñ. PL. 37. € ro. Efprce de perle 
boire avec deux rai:s blanches. 

- *OPHIDION, 5. PL. Etpece de petit poiffon qui a la 
fijuie d'un ferpent , c'eft ce qui lui à donne ce nom, (eg, 
Serpens.} . 

*OPHIGCTONON , Hzrbe qui eus les ferpens , spio- 
mr, (cx ærare .occido ) 

*OPHIOGENES ,#m, Pi. 2 Peuples de l'Hellefpone, 
qui avoient le (ecrer de faire fortir le venin, du corps de 
ceux, qui avoient été morduns par les ferpens. 

*02HIÏIOGÉNIOM. Fid, Ecarmonoscon. Herke dont 
les cerfs ufent pour fe garantir des lerp=ns. 

OPHIOGiOSSÜM, 5. n. La langue de ferpent , plante 
dont le caraétere eft établi dans la ftruéture du fruit. Ce 
fruit eft une elprce de Janguz applattie à bord relevés , & 
divifés dans leur longueur en plufisurs petites cellules , 
qui s'ouvrent dans la fuite. Ce fruic reprelene une {cie en- 
aillée , telle qu'on la voit chez les ouvriers avant qu'ils 
cnaient éguié les dents , cette langue renferme dans [es 


#ntaillis ou coches , une poufliére tres menue. (R. #9/@- » 
Crpent, & 7Adoræ, langue.) 

*OPHIOMACHÜS,i. m. Bibl. L'Ophiomachus, ani- 
mal à quatre pieds , qui avoit les pieds de derriere plus 
lonys que ceux de devant, felpece de faucerelle qui fe bae 
contre les Serp2ns, 


OrHion , #. PL. 23. 9. Animal qui a de la reflemblance 
avec le Cerf. 

OPHiON , ÿaïs. Ophion pere d'Amycus , nom d'un ces 
lebre Devin de M fixe. 

OPHIONILES , dä.m. Ovid, Amycus fils d'Ophion, 
qui jetta un chandelier à la vête du Lapithe Celadon Ovid, 
12 Metar, se 

OPHIONEUS , #, #m. Sen. Tr. De Thebes, parce 
qu'Ophion étroit un des compagnons de Cidinus qui bâ- 
cie la Ville de Thcbes, 

*OPHIOPHAGI. PL. Qui mangent les Serpens & s’en 
nourtiflent. («x sfus, Serpent, & fi . mange.) 

OrHiosconopon, i. Vid. CAPPARIS. 

*OLVHIOSTAPHSŸLE , és. f. PL. Frutex idem qui Cap 
pars, 
OrHiosrarnyLos,i. Vid.Aupscoceuce, fes vitis alba. 

OpHir. B:b:, [indecl.) Nom de pays. VoyeT Lipanius, 
qui en à traité amplement. 

*Oruis. Eipece d'ornement de femme qui avoit la fi- 
gure d'un Serpene. épus, Serpent. 

*OPHITES, #,m. Lucmn. Marbre marqueté comme 
une peau de Serp:nt. (sims.) 

*0PHIOCHUÜS, i. Hve Le S:rpenraire,confellation. 
dpi, Argui tenens, 

OPHICSÀ , 4. PL. f. 1e de Rhodes. ff: de la mer 
Baleaire. | TA: proche de Cite. {Ville de ia Sarmatie Eu 
ropceane. | H-rbe qui croit dans l'E‘hivwp.e, qui infpiroit 
à ceux qui en avojent mai yé, une peur fi grande des Ser- 
pens » qu'ils fe donveient la mort eux mêmes. PI. 24, 17. 

OPHIDSIOS, à, #m. Ovip. 10. Mer. De Cypre. 
Ophiufiaque arva parabat dejerere aima Venus, O vip, 
La bienfaifante Venus,(e difpoloir déja à quicter fes Villes 
& l:s Campagnes d: Cypre. £[ Je ne lçai pourquoi Ovi- 
de donne ce nom aux Terres de Cypre, ce mot doit veuir 
d'Ophiula.] 

Orurys,ys. La double feuille plante doct la feur eft à 
fix feuilles,cinq difpoféss en coëte dans la partie de certe 
fleur , & une fixiéme, qui couppe la partie inferieure de la 
même Beur,& qui repreleute en quelque maniere un corps 
bumain , le calice devient un fruit femblable à une lan- 
terne à crois côtes , dont les panneaux fonc chargés inte- 
rieurement d'une bande veloucée , formée par l'amas de 

luñeurs femences (eusbiables à de a fciure de bois ; les 
teuil'es Lo:t appoices le long de la ige, & la raçine eft 
fibrée, | 
° : DDDdddiij 


éroirez po're. Jam non ego operor illud. Bree Ce n'eft plus 
moi ani le Fais. 


OPÉROSE. (adv.)Cie, Avec peine avec difisulré,avec 
en du c'avail, 

Oprsrosion , oris. Hor. (comp.) & 

OrrrosissimUs , 4, um. PL. (iup } d'OpsRosus. 

OPÉROSITÀS , arir. £. Quint. Grande peine. f. grand 
travail. m. . 

OPÉROSIÜS. (adv.) Zuf. (comp.) d'Orsross. Pené 
2 tranfiris corum finibur quäm,ubi confedere,pol] ef. 
#5. In. 35.4. Ayant eu plus de peine à paffer leurs fron 
tieres, qu'à s'y écab'ir après qu'ils y furent arrivés. 

OPEROSUS , 4, #m. Cic. Penible, quieft de grand 

travail, difficile , [qui travaille, & qui s'occup: beau- 
coup, qui s'occupe forc , agiflant, laborieux, Ær opero- 
Jam. Ovio. Bronze travaille avec bsaucoup d'art. Opero- 
fiores drvitia. Ho. Richsffes qui donnent bien du foin & 
de l'embarras. Operofa hberba, Ovin Uice he:b= d'unt 
grande vertu , qui produit de grandscÆ:cs. Semeéfur ope- 
rofa. Crc. Veillelfe toujours agiflante. Operefus honor. 
Tac: Un honneur qui fatigue,qui donne de la peine. Mu 
lier operofe capillis ernandis, Ovin. Une femme qui s'ap- 
pre à ajuft:r fes cheveux. Sed res operofaejt. Cie. 

ais cela eft fort difficile à faire. Operofivres ponte. 
FRonT. Des Ponrs fairs av -c beaucoup de peine. Pare: 
operofns disrum. Ovip. Un Poëte qui fair le dénombre- 
ment des jours de l'année. Syria in hortrs operofilims. PL. 


Les peuples de Syrie eultiveut foigneulement leurs jat- 
dins. (#. Orus.) 


Orarta. Vid, OrenTus. 

OPERTANEÀ Sacra. Ps, Des facrifices qui fe fai- 
foienc dans un lieu fermé & couverr. 

OLERTARE , 5, avi. Fast. Couvrir fouvent. {freq.) 
d'oPsrirs. 

OFERTE. (adv.) 4. Gell.Couvertement ,obfeurément. 

OPERTORIOM , 55, 0. Sen, Couvercle. m. Sicut oper- 
torsm mmurabrs cos, Biss. Et vous les chargerez comme 
un habit dont on fe couvre. 

OIERTUÜM , 5. n. Cie. Un lieu couvert. mr. 

OrenTUs ,#r. APUL Le couvert. Syn. Amicur. 

OLERTUÜS, à, ww, Gic. Couvert, fermé. (part. pafl.) 
v. OPERIRE: 

Montes operti arbore, Ovin. Des montagnes couvertes 
d'arbres. Ejje capite operro, Cic. Avoir la tête couverte. 
Opertis ocuis, SN, À y:ux fermés. Opertus pradä. PL. ]. 
chazpé de butin, 15 operto effe. Cac. Se tenir caché, ne 
paroinre pas en public. Peéfus operta comis, PRoP. Ayant 
le jein couvert de ia cheveiure.Nébil eff opertsm quou non 
revéletur. Bin Il n'y à rien de caché qui ne foit décou- 
vire, 

OP:RTUS , #5, m. Apul, Voile. Sy Velamen. 
DOS , #rum. À. Apul, Perire secompeufe, petit 

ar: \ 

Or:RUM. (gen. pl.) Vid. Orus. 

OIES , #m—ibüs. pl. f. Cic, Richelfes. f. Puiffances , 
forces , empire. 

Trojanas ut opes eruerint Danai, Vina. Comme les 
Gecs iuintrint la pu ffance des Troyens. Preriofior ef 
curés opibus, Bimr. C'eft d'un plus grand prix que tou 
tes les 1icheiles. Domws pense cunétarum opum. Binz. Des 
mailons pleines de toutes fortes de biens. 

OPHELTES. Ovra. Ün des compagnons d'Acetes. 

*OPHÉOSTAPHYLE , is. #, Pl. 13. 23. Uu Caprier. 
Vid, Capparis. 


OrHias, «dis. f. Quid, Ophias fille d'Ophins,qui nous 
.eft incoinu. 


*OrHiACA , 6: "m, PL, 20, 23. Livre qui traite des re- 
medes contre les ferpezs. 

*OPHIASIS ,w, f, Efpece de maladie qui prend princi- 
paiement à la ste, 


_ 


450 OP1. 
_*OPHTHALMIAS, &. m, Piaut. Le poiffon appellé au- 
tremeut en latin Oculata, f. & en grec Melanurus , à cau- 
fe d'une tache noire qu'il a fur la queur, (6fæAuiæs } 
*OrHTHALMIA ; #. f. Maladie des yeux , que Celfe ap- 
Île Lipprudo, 


*OPHTALMICÜS, c5.m. Marr. Un Oculifte , qui fe 


méle d:s maladies des yeux. dPfaaugs, Oculus, 
Op1. (dar. fing.) Vid, Ors. 
Orisus. Vid, Opss. 


L1 


OPICI , üräm. m. pl. Steph. Peuples qui ont autrefois 


été dans la Campanie en alie, 


OPICÜS, à, #m. Car.Groffer,ignorant,qui n’a nulle 


polir fe. 
OPIFER , à, #m. Ovip. Qui fecourt, qui aide , fecou- 
xable. (Obem ferens.) 
OPIHEX, icis. m.f. Cie. 
ouvrier, artilan, #. 


. 


rica. QuinTiL. La Rherorique, l'ouvriere de la perfua- 
fion.—verberum, Cic. 
À: hajufmodi erant opifites. Bisu. Ceux qui faifoient de 
ces lcrtrs d'ouvrages. 


OPIFICINZ , 2. PLaur. Boutique. f. Attelier. ", Le 


lieu cu !+e ouvriers eravaillent. 
OPIFICIGM, à. n. Varr. Letravail, l'ouvrage d'un 
aitilar. (Av pere factendo.) 


OPIGÉENA ,ê f. Fifi. Surnom de la déefle Junon , que 


lou ture quoir à Rome pour les femmes en travail. 
OPELIO , onïs, m. Plæur, Col, Pafteu , beiger qui gar- 
de 1-5 Bicbis. m, Sy Upilie. 
OPILIO. F,f. Elsece d'oifrau. 
Opr:m. {ace ln.) l'Ops, Orts. 
Orima V'i Orinus. 
PEMAKE ,0, aus, ätam. Cou. Engraïffer. Céleriks 
Pat urinres, Cor, Engraile plus vite les Tourterelles. 
PÎME. (adv.) Piawr, Abondaroment , largement, ri- 
chemeut , magnifiquerent. 
OP:MIOR , 0115. A. Gi. {comp.) d'Orrmus. 
h TU » 4835, f. Piaut, Abondance de richefes, 
e bieus. | 
OPIMÜS , à, &m. Cic. Gras.m. Qui eft dans un em- 
bonpoint, riche, abu:.dant , fertile. Aer oprmus, Cic. 
Une verre fertile. Opsmws corporis habitus. Cic. L'embon- 
point du corps. 
# [Ciceron fe fee metaphoriquement de certe phrale, 


Pour fignifier un difcours nerveux, plein de foice & de 


grandeur. 

Actes opima. Sr ar. Des armées qui cherchent à buti- 
ner. C by opimis. P1. Une viande délicate. Opimswm die 
MHomis genus, Cic. Un genre de dilcours trop 1 Aé, M4 nfa 
epima. Sir. Ure bone table, Opus oprmum cafibus, Tac. 
Un ouvrage plein d'evenemers. @:4fus opimus, PL. Un 
gain corfgicrable, Ribus bons optma regie L'ucr. Un pays 

estile, abondant en bonnes chofes. Sols oprmx, Vino 
Un riche buiin, d- riches dépouiiles. Liv,r.10, de Les de- 
as opimes étojent celles qu'un General Romain avoit 
érs au General des ennewis qu'il avoit tue dans un com. 
bat, cc qui n'arrivoit que res raremert, puifqu'en cirQ 
sers trente ans on ne le vit que trois fois, La premiere fois 
par Romulus , la icconde pat le Couful Coffus Correlius, 
& la troiliéme par Marcus Marcelius. Vrd. Fisrus. Spo- 
lis que dux populs Romans ; duci hotium detraxit opuma 
dicuntur, Frsr. 

OPINABILIS , /ë. (adj.) Cia Qui n'eft que probable, 
gui n'eft pas déinonftrarif, qui co. fifte daus l'opinion, 

OPINARE, dr, ärms, sum. Cic. Croire, penier , juger, 
s'inaginer, ayoir opinion, [dire {oa feutimenc > Opiner, 
(x. Orinio.) - 


Qi fair quelque ouvrage; 
Apes op'f:es. Vann. Les Abeilles qui fonc la cire & le 
miel : les Abeilles ouvricres. Opfex mundi, Cic.—rerum. 
Ovip. Le Créateur du monde. Opifex perfuadendi Rhete- 


Celui qui fait des mors nouveaux. 


OPI. 

Bene opinari de aliquo, Cic. Avoir bonne opinion de 
quelqu'un. De voabis Senatus opinatur. Cic. Le Senat pet- 
ie fon jugement de vous , juge de vous. 

#[Quelquefois Opior Le mer encre deux virgules , & 
ie traduit par je penie, je crois. Capiss , opinor, non om- 
nibus dormio. Cie. 7. Ep. 24. Capius, je penfe ,difoitau= 
trefois , je ne dors pas pour tout le monde, Feftus le nom- 
me Cipius le ronflard. Prouerbinm videtur natum à Cipie 
quodam qui Pararhenchon diéus eff, quèd fimularet dor- 
mientem, què impunitiis uxor ejus macharetur. Ejus me 
mnit Luclins. Fest ] : 

OPINATIO , ons. f. Cie, Opinion, f. fentiment , con= 
lenteinent qu'on doune à use chofe qui n'eft pas évidente. 

OrINATISSIMUS , 4, #m, ([up.) d'OninaTus. 

OPINATO.(adv.) Liv. (On ne trouve cer adverbe qu'a 
vec la conjonttion nec.) Nec epinaro, Sans qu'on s'y at- 
tendix , à l'inprovifte. 

OPINATOR , ôris. m. Cie. Qui ne dir fon fentimene 
qu'avec doute, qui n'afure jamais rien. Maguss fm 
‘mater, Cic. Je luis fort referve à decider Les choles , je 
n'avance jamais rien comme f j+ le croyois évident. 

OPINATÜS, à, #m. Quiacrû , qui a penié. (ex v. 
OriNaut.) Oprnariffima civitas. Bisx. Ville vres celebre. 

OrINATU. PI. 29.7, (fupin) d'OrinaRI. 

OPINIO , onïs. f. Cic. Opinion, f: ientiment qu'on a 
touchant quelque chofe, jugement , #, repuration , re- 
rommée, auente.f. Magna «fl hominwm de 1e opinie, Cie. 
Le monde vous eftime beaucoup. Pirtutis opinie, Ce. L'i- 
déc que l'on a de Ja vertu de quelqu'un. Us opinio mes 
fer, Cic. Comme je le penfe. 44 opinionem delcre, Sin. 
Etre malade d'imagination. Vincam opinienem tuam.Cic. 
Je furpailerai votre attente. Contra opinionem emnium. 
Cic. Contre l'attente de tour le monde. Aero cmnium 
opinione damnatus, Cic. Un homme condamné dans l'ef= 
prix de vout le monde, Engrart animi epinionem babent. 
Liv. Son accules d'avoir eu de l'ingracitude. Opinio de 
re multi me fefellir. Cic. Ye me fuis biec trompé dans le 
fertiment que j'avois de vous, vous m'avez bien trompé. 
EJF ejus opinions. Cor. In e& eff opimsene, Cic. 1 eft de 
ce fenciment, Abiir openio ejus in totam Syriam. Bis. Sa 
réputation fe répardir par coute la Syrie. 3 

OPINIOSISSIMUS , à, wm. Cic. Qui invente plu- 
fieurs opinious, [qui douce de tout , qui n'a point d’opi- 
rion fixe. . 

OPINOR, éris. Vid. Orinana. Cüc. Penfer , juger , 
CIO re, 

OPINÜS , 4, sm. (Avec la conjonction Nec ,) comme 
Nec opinus, Oviv. Dont on ne fe dure point , à quoi l'on 
ne s'attend point , Loudaio, inopiné. (On ne trouve poirt 
cet adj-étit fans negation.) Nec optnum perde J'igitra. 
Ovin. Percez-le de voire fleche loifqu'il ne s'y attend 

ONE, 
i GPIPARE.(adr )Cic, Magrifiquement,fplendidement, 

OPIPARIS , rê. (adj.) Apui. L: même que 

GPIPARÜS , à, mm, PLauT. Magnifique, fplendide, 

fomprueux. 
.… Oris, (gen.) d'Ops. Cic. On ne crouve que ce genitif, 
l'acculaut Opewr, & l'ablatif Ope,l’our dire aide, lecours, 
befoin , pouvoir. Nibil opas im slis, Cie Qn ne peut tirer 
d'eux aucun fecours. Now opis «fF nojtra. Vire. Hn'eft 
pas en notre Fouvoir, Omsms ope , atque operä.Cic. De tou- 
ces fes forces, de cout {on pouvoir, Fer opem. Tan. Se- 
courez nous. Vid, Ops. R : F 

OPIS. Nom d'une Nymphe compagne de Diane.[Nom 

d'anc Vilic auprès de l'embouchure du Tigre. 

*OPISTHÔCÔME , raw. m. Nom de certains peu 
ples d'Eubé:,.qui avoient les cheveux retroufles par der= 
siere.{s x d'mer, à tergo, & nur, Coma.) 

*OPIST HOLRÉPIDES , wr, Paziux. Elpeces de 


chaullures de femmes, 





OPI. 
*OPIS THOGRAPHX, &rü. n. pl. Les enveloppes des 
eetres, 

*OPISTHOGRAPHÜS, à, &m. PL. Qui eR écrir de 
deux cbtez, (parlant d'un papier.) éme; ®@, ces deux 
derriers mots (ont rous grecs , auffibien que les deux fui- 
vans. [R. é#1:%, poff. 

*OPISTHOTONICÜS 5. m. PL. Qui a une contrac- 


n ù 


tion de nerfs. d'astsrmsmgs, 

*OPIS THÔTOÜNOS, 5, m. PL. Contraétion de nerfs, 
qui fait pencher en arriere la cêce, & lesaurres parties du 
corps cù elle fe fait fenrir. 

PITÉR, Pirris, vel Opiranis. Frft. C'eft aiaf qu'on 
appelloit celui qui venoit au monde après la mort de fon 
pere, mais du vivant de fon grandpere. (Qued avuwm ob 
Parrem,.i, e, pro patre habeat.1D.) 

OPITERGINÜS, à, #m. Qu1x Tr. Quieft d'Opiter- 
g'um , ou d'O1{:r20, 

OPITERGIÜM ii. n. Tac. Oderzo, Ville de la Mar- 
che Treviane, dans l'Etat d: ja Republique de Venite. 
 OPITÜLARI, dr, &rits sam, Tan. Ajder, donser du 
fecou rs, lecourir. («6 Orz.) Opitulari patrie. Cic.Secou- 
rit [a patrie, Remedis morbis opitulantur. Cars. Les re- 
medes foulagent dans les maladies. Opitulati funt ad d:- 
cendum, Cic, Ont fervi beaucoup à l'éloquence. S'urgant 
G opitulentur wobis, Big. Qu'ils vienvent prefencement, 
& qu'ils vous fecourent. Hire 

SPITÜLATIO, émis. f. Uur. Secours, aide. m. Opi- 
tulationes, gubernationes, Bip. Le don de fecoutir leurs 
freres , le don d: gouverne f. 

PITÜLATOR , oris. m. Aus. Celui qui donne du 
fecours. | 

OPIOM , 55. n. PL, Suc qu'on exprime de la t'ge des 
Pavoïs , qui a la vereu de faire dormir. Opion. m. 

*OPOBALSXMQM , i. n. PL. Le fuc quicoule de l'ar- 
b:c du baume,quand on y a fat uncinc.fion. émSareugr, 

*OPOBALSAMUS, 1. Tusr. Arbre qui porte le bauine. 

*OUPOCARPATHÔN , 5, n. Pi Sozts de fuc que Piine 
mec au nombre des poilons. éremigrnéer, 

OPOPANAX, écis. PL. Suc de l'herbe qu'on app-lle la 

uidcee, qui œuéric routes forces de maladies, à ce que 
l'on préterd. 

*OPORICE, és. F. Ps. Remede qui (e fait des fruits 
Qu'on recueille en Automne. {ar ve émsagr,«b Automne.) 
FOPORINOS , 4, wm. Marr. D'Autoinne, qui appar- 
cu nt à l'Automne, On ne trouve ce mot écrit qu'en grec. 
erMasor, 

*O'GRÜTHECA,Z, €. Far, R.R. 2.2, Lieu où l'on ferre 
es frurrs qu'on a recurillis durant lAntomne. 

OPORTET , dpôrsi ir, bportéré. (imp.) Cie. Il faut, 
il a fallu. $e Avec ce verbe on met l'infinitif ou le fubjonc. 
tifavec wr. Cic. ou en le fuppléant , Quamquam se Marce 
Pl annim jam audientem Cratppum ,abundare oportet 
Preceptis sjlitutifque philefophie. Ce. 1. Off. Quoique 
Marcus mon cher fils, depuis un an que vous étudiez 
fous Crauppus , vous deviez étre inftruic abondamment 
& des regles & des precepres de la Philofophie. Servum 
te ee epertet PL AUT.Il faut quetu fois efclave. Hoc jam 
Pridem faétum rffe opertuir, C1c. 11 y avoit Jongtemps 
que ccla devoir être faire. Efforefeat GC redundes operter 
she Cire. I! fauc que le difcours foic f:uri & abon- 

ant 

KOa trouve quelquefois ce verbe employé comme les 
verb:s p:rfonnels,mais cela ne doit poine lervir d'exemple, 
Dicere qua oporteant. Quint. Dire ce qu'il falloit dire. 
Hac faits ab illo oportcbant. Ter. I] falloit qu'il cûr fait 
ces chotes. 

11 y'a de fa diff:rence entre oportet, licet & decet, 
Oporter eit ce qui eft conforme au devoir, Licet ce qui efi 
contorme aux loix. Decer ce qui convient aux temps & 
aux p:rfonnes. Pid, Cic. Orar, pre L. Corn, Balbo, 7.58, 
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OPPANDÈRÉ , do, GRar. Le même que PANDERS, 
rendre , déployer. ? 

OPPANDI, dr, éppiniis, sum. (val) Bis. Velsm 
quod oppandiiur, quod oppanfums eff. Bis. Le voile qui 
eft (ufverdu devanr, 

OPPANGÈRE, g7,pést, pidtim. PLAUT. Oppangere 
faavinum, Praur. Donn:t un baifer , bailer. 

Orrscrers, to. Le même que PicrsRa, pcigner. 

OPPECTI, dr. (pal) Plawr. Ecre habille , en parlane 
des poiffo:s, 

GPPEDÈRE, Ÿ, alieui, Hor. Se moquer de quelqu'us, 
lui marquer ua graxd mépris. 

Orrerison. Ter, (pour) OrrariaR. (fur.) v. ; 

OPPERIRI, à 6r,oppertits sum. Ts. Attendre. Mic ego 
Virum opperibor. Tan, Heaut. V'avxendrai ici mon mari.‘ 

Fuvenes cperiuntur, dum. Ovin. Les jeunes gens atten- 
dentque. Me opperitor. ApUL. Attendez-moi. Ts hic nos 
opperibere. Ter. Heaut, Vous nous atrendrez ici. 

OPPÉRITOÜS. Plaur, (pour) OrrsRTUS. Ayant at- 
tendu, : 

OPPESSÜLATUS,Ë,%m. PLauT. Fermé avec le verrouil, 
Fores opreffulars. Ip. Une porte fermée avec le verrouile 

OPPETERE, 3 ,oppèrss ,oppètitem. Vino. Mourir. 
(On exprime d'ordinaire psfem où mortem ; mais quel= 
quefois on les fupprime. Cic.) Opperere maturam mor 
tem. C1c. Mourir de bonne heure. Qweis contingit oppe- 
tere. (uppl. Morrem.) Virc. Ceux qui font morts. Prinfu 
quam oppeto malam peftsm hoftili manu. C 10. 1. Tue, 
Avant que je reçoive la mort de [a main des ennemis, 

OPPÉTL, fr. (pal) Cie. Si mors oppetenda eff , oppes 
tatur cum gloria. Cic. S'il fac endutrer la mort, ii le fauc 
faire avec honneur. Etiam/f oppetenda mors effis. Cic. 4. 
Ep. 7. Quand ils'ag roit de mourir , quand il faudroit en« 
durer la more, 

OPPÉTITUS, #, mn. Cic. Clara mortes Pro patris vp« 
petire, Cie, r. Tue, Morte honorable, endurée pour l'hon« 
neur de li patrie, 

OPPÉXÜS , #s.m. Æpul, L'a&'on de peïoner. 

OPPIA, & £. Une des Veftales qui fut enterrée route 
vivante , aprés avoir été convaincue de mauvais com- 
merce. : ‘ | 

OPPIANUS, ï. m Oppian poëie celebre de Cilicie,qui 
2 écric un Traité de la l'êche & de la Chaffeen tresbeaux 
vers, qu'il a dedié à l'Empereur Antonin. | 

OPPICARE, 5,4vi,armm, Cat. Poiller,ecduire de poix, 
" Orripa. pl. Vid. Orripyum. ; 

OPPIDANTI,0 “in. m. pl. Caf. Les habitans d'une 
Ville. RC. Nep. Les affi-gez. 

OPPIDANUS , à, wm. Cie. De Ville, d'une Ville, 

ui apparcient aune Ville, Opp:dinum dicendi genus Cie. 
Un genre de parier ruftique, mal poli.fes. Cic. Ledroic 
d:s Bourueois.(R. OrpinUuM.) 

OPPIDATIM, (adv.) Swer. De Villeen Vilie. 

OPPIDICUS, 5. m.A4.Geli, Civoy:h. m. Dars les 
meilleurs exemplaires on ic Opici; & partant hilez & 
voyez Oprews, 

OPPIDO. (adv.) Ter, Fort, grandemenf# entierement, 
en quarcité,excremement. % Feftus croic que cer aiverbe 
vienc de ce qu'autreto s,quaud on demandont à queiqu'un 
s'il avoit fait une giande recolte, il répoudoic qu'il avoir 
de quoi fournir coute une Ville, pour marquer que (a re- 
coite avoit éié abondante. Oyawrum vel oppido jar: s effet. 
Donat dit à peu prés la méme chule. Trés flitio, icquir, 
à ruilicis qui inferrogais qiesadmodum fragei provenifs 
lent, refpondcbant oppido, 1e. Que fib: Cr ovpito [fie 
rent, Don. Hectyr. 2,1. 41. Mais Feftus ajouce , que c'eft 
mal parler de dire, oppido d,dici, fpeétaui, ambulaus, Bt il 
en apporte la railon. Quis nuls eorum jubj:es potcft , vel, 

quon f'atus effet, Cependant Terence, Ciceron, Plaure &e 
les autres n'onc pas fait ce fcupule. Oppido inseri Diayrs 
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Amph. Je fuis perdu fans reffourée, Tuter oppido ridicu. 

fur. Cie. Un Tuteur fort ridicule. Oppide quam in litte. 

ris peritus. À. Ga. Tresfçavant, tres habile. Prater 

sep eppido pauci.Cic.Excepré fort peu de gens. Fonticw. 
#: 0pp do quäm paruwlus.Vitr. Une fort petite fontaine 
Orrino, fignifie encore auffitôt , fur le champ. Oppi- 
venit ignavis. PLAUT. La pareffe vint incontinent. 

: TE VEN »5.n. Cic. Une petite Ville, un Bourg 
im. 

OPPIDÜM, 5.n. Cie. Ville. Qued eff oppidum ma. 
*imum fequanorum. Cas. Quieft la Ville capitale de la 
Frarche-Comté. Oppidum Mammerti. Eccz. Opido, pe- 
tite Ville de la Calabre Ulier'eure dans le Royaume de Na- 
ples,iur le Mérauro,Evèché fous Rh-ggio depuis le neu- 

. Viéme Siecie. Oppida circumu: abor. PLauT. J'irai me 
promerer de Ville en Ville, Oppidum dit moins que Urb:, 
quoiqu'on les confonde le pius fouvent. (46 ope, qued 
munitur opis caufa. VA RR.) Vid, Uros. 

OPPIGNÉRARE, 5, avi, tm, Cic. Ergager , don- 
ncren gage Oppescrare filiam. Tsr. Prometnie (a fille. 

OPPIGNERARI,6r, rs, 58m. (palT.) Cie. 

Libelli pro vine oppignerabantur. Cic. Ils donnoïent 
leurs livres en gage pour avoir du vin, 

OPPILARE , 5,415, atim. LU c R. Fermer, boucher. 
Omais imiquitas oppilabir os funm, Biz. Tous les mé- 
chans leront forces de fermer Ja bouche, Nec oppilaverunt 
loca oceulta. Bis. Et ils ne boucherent point les lieux 
les plus recu Es. fm mess oppilabit aures, 11 m'etourdira. 

OPPILATUS , à, um. Cic. F:rmé , bouché. 

OPPLÈRE , ë 5, éui, eram, Ts. Remplir entisrement. 

Cum oppleffet rauis. SULP, Ayant rempli de Gre- 
nouilles la teire. Lscrymis opp et os torum fil. T5R.Heaut. 
Sou vilagea été rout couvert de larmes. erus bac op-- 
mio opplevis G'aciam, Cic. Cette ancieune opirion s'eft ré. 
pandiie dars la Grece. 

OPPLERT, p!Übr, p'éräs sm (pall.) Cat. Etre rempli. 

OPPLETUS à, mm, Cie. Picis , rempli. 

OPPLORARÉ , 9, vi, ätm. An Hsk. Pieurer con- 
tre qu'iqu'un. 

Opplorare auribus meis mon definitis. An Hs. Vous nc 
ceflez de pl-urer à mes oreilles. 

GLPONÉRE, 5, pds à, pôsirum. Cic. Oppoler, mettre 
devance, mettre un obftacle, objeéter, faiie des obj=c- 
tiors, oppoler , pteleiter , mertre deflus, (q. Ob Ponvre.) 
Opponere armatos ad introitus, Cic. Pofter des gens ar. 
mez aux avenues —Æuriculam, Hor. Prefenter l'oreille. 
{Lorfque les anciens vouloienc {-rvir d: témoins, ils 
Riflsient toucher l'oreill:.}—Corpus pro patriä. Cic. Ex- 
poler lon corps pour le falut de la patrie.—Formidines. 
Cic. Donner à quelqu'un des fujets de crainte.—Mor! 
Virce.DekRiner à la mort.Oppolnit fuum annulum.PLaUT. 
Ila mis fon anneau , il a gagé fon anneau. Brafficarm 1r:- 
tam opponite. Cat, Mecr-z deflus du choux pité. Expo 
mere fe perieulis. Cic S'expol-r aux dangers.—fe inviu:e. 
Cic. S'expolcr à la haine. Animam [uam oppofuit tb: 
Buse. Vous à engagé la propre vie. Neque-oppofuiftis mu. 
rum Ifraei. Bnr. Et vous ve vous êces point oppofez 
comme un mur pour la mailon d'Ilraël, 

OPPONI, dr , pbsiris smm. (pall.) Cic. Ad omne peri. 
enlum oprens. 1» Ecre expofe à toutes lortes de perils. 

OPPORTÜNE (aiv.) Cie, Tout à propos , tour à 
poirt, & au temps qu'il faur. 

OrrorruntoR ,er:s, Cie. (comp.)  Orrorrunis- 
simus , rw», Cic (fup.) d'Orrorrunus. 

O1 POR TÜNISSIME.(adv.)Caf. Furc à propos.{fup.) 
d'OrPoRTUNS. | 

QLPORTÜNITAÀS, ais, f, Cie, Commodité du lieu 
& du temps, l'avantage du lieu , temps commode , com. 
mode , utihté , avaniage qu'on cire de quelque chofe. 

Fluminum opportunitares, Ln, La commodité dis rivicres, 



















OPP,. 
Opportunitas loci, Cas L'avantage du lieu,un pofte avan: 
tageux.-femporis. C1c. La commodiré du temps.—viæ. 
PL. Lacemmodité du chemin. Maririmas opportunitates 
urbi prabent portus illi, Liv. Ces ports leur fourniffect les 
commodités de la mer.Æfécopportunitate annuli ufus.Cic, 
Se fervanc de l'avantage que lui fourrifloit certe bague. 

OPPIRTÜNÜS , 4, #m. PLaur.PL. Qui vieat à pro- 
pos, quiarrive felon notre defir ,avaritageux,utile,com- 
mode, propre, favorable. O hominem opportunum!PLAUT. 
Amph. O l'homme obligeant : Opportunsum msrbis corpus. 
PL.Un corps fujet aux ma'adies.Locorum opportuna.T ac. 
Les lieux favorables, Infula copiis accipiendis oppirtuna. 
Ip. Une If: commode pour recevoir les trouppes. Nox 
alisin audaciam, aliis ad formidinem opportuna. T Ac. 
De part & d'aucre la nuit eroir commode aux uns pour 
étre plus hardis , aux autres pour cacher leur frayeur. 

+X On dic Opportunus alicui rei. ViRG.ad aliquid. Tir, 

Seges opportuns pecori. Vino. Piiurige bon pour 1- bé- 
tail. Ad omnia bac magis opportunzs nemo eff. Ter. Il n'y, 
à perfonne pour cela plus propre que lui. Urbs portu ep- 
po: tuniffima. Cie. Une Ville qui a un port fort commode, 
Opportunus imjurie.Lix. À qui l'on peut faire infulte aifé- 
ment , expolé à recevoir des iajufices, à tre deshonoré. 

OPPOSITIO , omis. f. Cie. Oppoh:ion, contrarieté, 
qui eft entre deux chofes, Dewitans oppofitiones fxlfi ne- 
minis fcientie, Bras. Evitant tout ce qu'oppole use doc- 
trine qui porte fauffement Je nom de {cience , les oppof- 
tors d'un faux nom de (cience. 

OPPOSITUS , 4, #m. Cic. Ap 
l'oppufice , ou vis à vis, expolé, 
v. OPrON&RE.) 

Ager eppofitus pignori, Ter. Terre engagée, hypothe- 
quée Oppojito dedecore, C1 c. Par la crainte de l'infami-, 
Ad auf: flatus opp-fita vrllula,Ip Petite maifon de cam 
pagne bsecue du vest du Midi ,expofée au vent du Midi. 

OPPOSITUS , #s. w. Cie. L'action d'oppoler & de 
mertre quelque chofe audevant. 

OrrosiviT. Plaut. | pour } OrrosuiT. (3. perf.) v. 
OPProNIRE. 

Ovrrrissi. Pid, OrrREssUS. 

OrnRessERAT. (4. pluip.) v. OPPRIMERS. 

OPPRESS1O, 615. f, Car Oppreflion, violence injufte. 
f_Liberratis otpreffe, In Violence qu'en fait à laliberté. 

OPPRÉSSICG NCULÀ , &. f. Plaut, Serrement tendre, 
comme lorlqu'on embralfe étroitement ure perfonne ai« 
mée, (dim.) d'Orrrsssio. 

OPPRESSOR, 5 ir. m. Brut. ad Cic. Celui qui abbar, 
qui étouff:, qui opprime. Qwatenis ferri poffet, opprejfer 
tributorum, ÉuTR, Qui droit les impbis autant qu'on 
pouvoir le faire, 

DPPRESSÜS,3, #m. Ovin. Foulé aux pieds. Cic. op= 
primé , oppreffé. Oppreffur are aliens. Cic. Accabie , 
chargé de derres,-malis, Ip. Accable de maux ou de mi- 
ieres.—doloribus, Cie. Accable de doul-urs. Carmina op 
preffa. Lucr. Ds vers fupprimés.metu eviter. Liv. 
Une Ville confternée de crainte. Oppriffus à pradonibus, 
Cic. Affafliné par des voleurs. Lirfer« opprefle. In. Des 
Lettres qu'on ne prononce pas en parlant. Memor:a op= 
preffa. PL. J. Une memoire accablée. Oppreffus terra. Cic. 
Evterré, Peétus nppreffum. San. TR. Une poitrine opprefée. 

OPPKIMÉRE, 7, preffs, preffum. Cic. Opprinur, pref- 
ler, accabler , étouffer , détruire. Ter. convaincre, faire 
avouer quelque chofe, fprévenir, cacher. Plaut, extor- 
quer, arracher à force de prieres. (R. On, @ PRimsrs.) 

Opprimere diéfum funm. VLAUT. Se dedire de quelque 
chole qu'on à dit.—shiqmem mamfiff. 1». Surprendre 
quelqu'un fu: le fair.—flamma, Sin. TR—ignem, Liv, 
Éteindre le feu, Hac tetertia jam epifiola ante oppreffir, 
quamtu fchedulam aut litteram. Cic. Voilà la croifiéme 
Lertre que vous recevez avaot que d'avoir écrit feuleruene 

us 


ofe, mis devant ou À 
Loppofe  vbjcéte. (ex 


’ OPP. OPT. 
un billec ou une lercre. Nox eum 9e effit. Cic. La ruit l'a 
Farpris. 1 fanè in Veneris fanum bic intre fedentem , fl.n- 
temque opprimes PLauT Rad. Entre dans le temple de Ve- 
pus, eu la crouveras aflife & baigñte de pléurs. [Chez 
les Ancieas, la pofture de ceux qui adoroient les dieux , & 
ui s'ecoient refugiés à leurs aucels ou à leuts ftatues écoit 
‘écre aflis.] Ne de hacre pat.r imprudentem opprimat. 
Tan. Audr, Afin qu: fon p=re ne le puiffe pas furpiendre. 
OPPRIMi,5-, preffits smm.(pall.)Cic. Ecre furpris,écre 
accab.é, Dolsr opprimitur parientiä. Ip. La pateuce fait 
vaincre la douleur , furmont: la douleur. Quo fludiefies 
epprimitur, co magis. Cic. Pius on le cacheavec foin,pius. 
OPPROBRAMENTÜM, i.n. P.aur, Opprobre, af- 
front, r:proche, m. 
- OPPROBRARÉ ,5, vi. PLAUT. Vid. ExPROBRARE. 
Keprocher , faire des reproches. Hinc 
G?PROBRATIO, ouis. f, A. Gell. Reproche. m, Le 
méme que 
OPPROBRIÜM, 5. n. Her. Repro.he, m. [calim- 
pic, f. opprobre. #. infamie. f: outrage, #. Es opprobrium 
on accip't aduersbs proximos [uos. Big. E: n'a pas écou- 
té la calomnie cont.e (es freres. Opfrobria exprobrantium 
#.bi. In. L s oucrages de c ux qui vous infulioent. Sas 
rabitur opproërus, Bis. Il fe faoulera d'opprobies. 
Orruonasis. (2. fur.) OrrucnanDo. (ger.) Orru 
GXANTES. (p.pare.) ve 
OPLÜGNARE,T, &ui, &tmm ‘Urbem, Cic. Attaquer, 
afi-ger , dourer des affaurs à are Ville. Oppugnabis cam. 
Baies Vous l'aflicg.r.2, Apirre oppugnare aliquem pecu- 
n.à. Cic. Tächer de gagner quelqu'un par argeut publi- 
uemeut,-<4/fr4 minora .CAs. A:tiquei le nouveau Camp, 
Pagnar: fignifie combattre de quelque maniere que ce 
Loir. Oppugnare , aivaquer , aflicyer. Expwgnare , empor- 
ter , gagner, prendie d'aff.ut. 
OPPÜGNARI , 5r, ais sûm, (pall.) Cac. Capite & 


Jortuns Œic Etie ariaqué & dans ta vie & dans fes bens. 


OPPÜGNATIO , ü:ïs. f. Caf. L'attaque d'une Place, 
aflaut , l'aét.on d'atraquer. Galiorum eadem arque Bil- 
garum oppugnatio ef. Cæs. Les Gaulois font les attaques 
de la néine maniere que les B Igs. Lis Crites fort leur 
a'taque de la méme maniere que les B:lges.L'artaque des 
Crires , ef de giéine que celle des B:iges. 

OPPÜGNATOR , ü-is. m. Cie. Q ii attaque. Oppu- 
guaior Rerpabia. In Un eun:mi devsaré de la R:publi- 
que,qui l'opprime 

DPPÜGNATORIUS , 4, #m, ViTR 10 19. Q 1icon- 
crus l'atteq ie. K[L: P. T. après le D. A. cire c: mort de 
Ceiar, maïs on ne l'y trouv: point ] 

+OPPÜGNATRIX, icis, , Cecile qui artaque. 

OLLCGNATUS,4, #m.Paor. A«aqié , aflesé. 
{pare pal} v. 

OPPÜOGNO , #5. Vid. OPPUGNAR: , atiaquer. 

OPPÜTARE , #2, avi, atum. Pi. Etagucr, ébrancher 
les arbres,roupper l:s branches fuperfues. Syn. Purare, 

OPPÜVIX, orém. n.pl. A/ran. Cuups de fouer. m.{[4b 
Orruvins, to, Ip. Fou:tuer.) 

GPS , pis. Cuanisius & Paiscren. Ops décff:, file 
du Ciel & deVeita É:mine de Saturne & fa fœur. LaTerre 
fuc appelée Os, parce qu'elle eft riche , gu:# epuienta 
Op Fast. Riche L:concraire eft isep;, pauvie fans Îc- 
cours. Pid, Orss.Vid.Oris.Sarurnus Op m duxit, Ovip. 
Saturne époufa la décile Ops. Quwarir pauper opemiquarst 
ayarus opes, Le pauvre cherche du fecours , l'avaie des 
tichefl:s. 

OPSONARÉ. id. OssonaRs. 

DYSONATÔR. Pid. OssONATOR. 

OBSONIÜ M. Pid. OnsoniuM. 

*OPSOTB JS , 5. m. Cu:fiier. (Ce mot eft cour grec, 
auf ieu auc Je fuivant.) 


OPT,. CES! 
né à Apicius. (4.4, mang-ur de ragoût, P#w,marge.) 

OrtA.{imper.)\@ OptaBanT.(3.pl.imp.)v.OrTARa. 

Orra, 4. f. Eccl, Gustre, cn Cañille. 

OrrasiLton , oris. Cic. (comp.) d' 

OPTABILIS , /ë. (adj.) Cr. Souhaicable , def:able. 
Syn. Oprandus. 

OPTA BILITÉR. (adv.) Cie. A foubat , avec plaïfir. 

OPTANDÜS, à, #m, Cic. Qu'il faut fouhaiter , ou 
defirer.ex v. 

OPTARE, 19, &ui, im, Cic. Souhaiter, lefirer. Ter. 
Choifir , a.mer mieux , rémeigner fon defir à qnequ'un. 
@'oduis donsm à me oftate. In. Vous n'avez qu'à meté- 
moigner c: qu: vous voulez que je vous donne. Optare 
trortem. Yinç. Defirer la mort, @ra fe inhoni fi. opravit 
Parare divitias, poids quäm in patriä honeffe pautera vi 
vere. Tan. Asdr, Quiaima mieux venir icia.nafler da 
bien par des voies deshoznêtes , que de vivre dan: fa pa- 
crie avec une honnéce pauvreté. Oprabit w'.1n Souhait:ra 


que. Optave locnmrcëlo. Vin. Choïfi: uac place pour bi- 


ür Oprabant diem fier: Bisi.Ls att:rdoient qu'il für jou, 

Orrara. Vid, OPTATUS. 

OPTATIO,6 ir. f.Cre. Souhait,defir.m.#e1l y en a qui di- 
lent qu'il faut hrevpriones dans Ciceron,&non paseprat.ei.es, 

OrTATIOR , oi. Cic. (comp.) © 

Orrariss:MUSs, 4, mm, Cic. (iup.) d'OrTATUs. 

Orrarivus Moous. L'optatif, le eroifiéme mode, ou 
la tro.fiéme maniere de conjuguer un même t:mps.# [On 
ne s'en fert gucres que dns les verbes grecs. Weycz le Pie 
tulanr, 

OPTATO (adv.) Cie. A fouhair, felon for defi:. Up 
tato aduenis, Ten. Vous arrivez fort à propos. 
OPTÂTÜM, fn. Cir. Souhair, defir, ce qu'on fouhaire. 
m, Rifpondet optatis meis foriuna. Cic. La fortune (cco:.- 
de mes defirs, Im optatis ef. In Ye fouhaite ardemmenc. 

OPTATUS,4, mm. Cic. Souhaïté , defiré. (:x v. 
Oprrars.) Oprata dus. Bis, Jour deliré ardeminent. 
Oprariffimi nuntii, Cic. Des nouvelles tres defirées. 

Orravi. (perf. ind.) er 

Oprinr, Orrss, Orrar. (fubj.) v. Orrars. 
*OPTICE, 6. f. Pitr. L'Oprique. f partie de la Mathe- 
matique qui confidire Ja vue, (alu, ab en leyer , videc.) 

Orricsr, Orricuisrs. Ter. (pour) Osricuisti.!id, 
Osric:rs 
*OLTICÜS, 4, #m. Qui concerne l'Oprique, qui appar- 
dient à la vue. Negusoptici.L M.Neïfs optiques ou vilsels. 

Orricisss. Ter, (pour) Onricisss. Fid. Osrinc:rT. 

OPTIMAS , #15. Où ne cruuve de ce rom que le darif 
sprimau, & l'accular:foprimatem. Cic. Ua Giani,le pre- 
nver. Pid, Or. MATs$. 

O?TIMATES , 4tiam , ou Simm, m. pl. Cie, Les pre- 
miers, les p'us cor filerabics d'une Vill- , les Grands, 

OPTIME. {aëv.) Cie, Tres bien , fort bien. Û 

Oprimitates. Lfz Orimitatas, Urilice. f. 

OPTIMUS, à, ww. Cic. Tres bou, le mcilleur, le 
plus avantageux. Ojniman partem elegit, B:81, À choif la 
meilleuie pair. (fur) de Poxus. 

OPTINERE , 5. Vis. OurinsRe. 

GPTIO, ons. £, Plawr. Cho,x, m, l'aétion de choifir.f. 
option. f. : 

Optio bac tua eff, Piaur. Vous en avez le choix. Optio fit 
tan. Cie. Chofiil 2. 5: oprio effet. Ip. S. l'on avo.c le cho x. 
Oprionem eferrs facere.Cic Donner le choix à que'qu'un. 

OLTIO , 6:52. P 1 À ü 7: Uu Subftitut , un Aide, uu 
Aueut, Ofh.ier choli par le Capiraise. Tire- Live l'ap- 
rede Ailjuo & Sabcin:ur.e, Varron dit qu'on doncuit 
auffi c: noin aux fo.dats furoumeraires qi"c. prenoit ins 
les Leyio..s,à fin qu'elles fuff.ut toujours complertes. D:£. 
L: mai:re de i'Arcesa., | Armèr. Du G'oiier. (rk “6 Or- 
canNDO Veg.) F:irus dit qu'on l'appel.oicauparava:. ae- 


20 SOPHAGUS, 5, m, C'eft un furaom qu'on a dou- | :en/4. Oro qui nc dicstior adju.or ,d. baïur Coisinr oi 
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314 PU, 
À Tribune, € ex vo temperc oprionis nomen fortitur eff,que 
Denturiones ipfi eos optabant five eligebant. Fast. 

OPTIVUS , à, #m. Horn. Qu'on a à choifr, que l’on 
a choif. ‘ 

OPTO , #r. Vid, Orrams. Cie. Souhaiter , defirer. 
Ofro apud Deum, € in madico , Cr in magne, non tantim 
te, fed etiamomnes qui audinnt hodie tales firi,qualis ego. 
Bras. Plüc à Dieu que non feulement ilres'en tallà: gue- 
res, mais qu'il ne s'en fallüc rien dutout, que vous & reus 
ceux qui m'écourenc prelentemert, devient els que je 
[uis. 

Orrums. Ter. (pour) Orrima. 

Orrumus ,4, um, Tsn. Vid, OPTIMUS. 

OPÜLENS , éntfr. (adj.) C. Nap. Opu.ent, riche, Pid, 
OruuinTus. 

OPULENTARE, 3, #v5, tm. Horn. Enrichir , ren- 
dre rich-. (r. Ors.) 

OPULENTE. Apul, Le même que 

OPÜLENTER. (adv.) Liv. Richement, opulemment. 
Hinc 

OPÜLENTIA, à. f. Pirg. L'opulence, richeffes. f. 
SyN. Divitia. | 

OruzenrionR , oris. Owip. (comp.) d 

OruLsnrissiMUs, #, #m. Cie. ({up.) d'OpuLanrus. 

OPÜLENTITAS, æfïs, F. Plaut, Opulence. S v N. 
Opulentia. 


mn % 


OPULENTIOS. (adv.) Liv. (comp.) d'OruLanTsR. 

GPÜLENTUS, à , &m, Cie. Riche , opuler. X Opu- 
lentns & opulentare, (e difent proprement de ceux qui ont 
de grands revenus ez fonds ; cat ces mots viennent d'eps, 
qui figmufe terre: Dives quia dividen di facultatem baber: 
locuples à copié locorum; potens qui qued vult poreff : for- 
rünatus cms forté aliquid contingit : pecuniolus à pecun:é: 
opulenus ab spibur, Fronto. 

OPÜLESCERE , fr. A. Gas. Non. S'entichir, deve- 
pit riche. 

OPULUS,. f, PI. Arbre femblable au Cornoiller, fun 
Obis:r, fun Erable, 

- DPÜLÜS, 5. Plante qui porte deux fortes de fcurs 
difpofées en parafol. C-:lles de la circonference reffem- 
blent à des roues en cinq quartiers,qui reçoivent dass leur 
rrou le piftile qui force du milieu du calice; mais ces fleurs 
nc laiffent aucunes graines après elles. Les Asurs qui oc- 
evppent le milieu & e centre du parafol, font pus petites, 
& rellemblenc à des godets couppés en cinq quartiers, & 
dans le fond ‘efquels il y à un trou qui reçoit la pointe du 
calez. Lorfqne c+s dernisres feuilles font pañlées, le ca. 
cz leviene une baie mo.le dans laqu-1l: te trouve une fe- 
men e fort applactie , échancrée encœur. 

Ovum.{ien pl.) Prd Opas. Les richelles. 

OrunTaA lacc. fins.) Vrd Orus, mntis. 

OPONTIA ,2.f.P. Le figuir d'Inde , plante dont la 
enr eft à p'ufisurs feuilles diipolees en rofe, Le calice d:- 
vence un frui charou , cr ux lur le d:vanc, & femblable 
ea quelque ani re à une figues. Ce fruit renf:rme dans fa 
cayiré pluficurs fem-nces burde-:s d'un petit anneau , & 
envelopré:s d'une chair baveule. (r. Opus, ox Oruns, 
Y 1+ de Grèce.) 

Orunris {gen )d'Crus. P!. Oponte, Ville des Opon- 
tisns dons l'Achaïe , b. Talandi dans la Livaaie {ur 
le Gn'fe de N-greport. 

OS, bpéris. n. Cie. Toute forte d'ouvrages. Virg. 
Travail. emploi. #. ‘nduftrie. f. arcifice. m, Opera inter. 
rapta. Qvin Ouvrages interrompus. M:r4bils opere per. 
feétum candelabrum. C1. Un chandelier parfaiesmenc 
bisn rravailié ; avec beaucoup de délicatef:. Opere m4 
gro rogare. PLAUT. M:xmoorare opere. Ter, Pricr int 
tamment. Opere tante. PLaut. Nimio. Cic. (pour) ran:- 
. é%cre, Sex diebus faciet rpus, BiBL1. Vous travai:lerez 


OR A. 
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dans des ouvrages. ibus duris lnti d lateris, emnique 
famu'ate, que in terra operibus premchantur, In. En les 
employant à des travaux penibles de mortier & de brique, 
& à coures fortes d'ouvrages de cerre dont ils étcisnt ac- 
cablés. Opere plumario, opereplumarii , epere polymitarie, 
Biaz. En ouvrage de broderie. Opere po'ymite. In. À fils 
tiffus de différences couleurs mélées enfemble.Opere Seule 
prori. In. Avec l'art du Sculpceur, Opere Celateris.Biez. 
Par un habile Graveur , avec l'habileté, letravail d'un 
Graveur. Opere Carpentaærie. Bis. Par tous les ouvrages 
de Meruierie.Opere fuforie, In Ea les jettant en fonte,par 
l'art du Fondeur. Opere Unguentarii, Biaz. Selon l'art da 
Parfumeur. 

Opus. (indecl.} Il faue, il eft neceaire, ileft àpropes, 
on a befoin. [On joint spus avec route forte de cas à 
mais le plus ordinaire eft l'ablatif, on met après l':r fini« 
tifou le fubjonétif avec wr,] Opus eff hec fiers. Cie. 1 ef 
à propos que c:la e faffe. Dux nobis opas eff, Cic. Nous 
avons befoin d'un guid: Opss funt mures. T3 R. On a 
beloin de foldats. : pus eff mibi viaticum, Cic. l'ai bcfoia 
d'avoir de quoi faire voyage —amxilie Ovin Ona befoin 
de fccours. Opus eff maturaïo. Liv. 1 faut de pr-fler. Non 
opus eff die. Tax. Il n'eft pas befoin qu'on le dife. Opws 
eff ut agrum te afimules, Pia ut. Li fauc que cu failes 
iemblant d'être malade. 

* Diomede prétend qu'on re doit pas dire op#s hasbre, 
roais qu'il fau dire opus eff mm bi. 

Orus.O»untis, Oponte, Vil'e d'Achaïe. Vid OrunTis. 

OPÜSCÜLÜM, i. 2. Cie. Un opulcule , un petit own 
vrage. (dim.) d'Orus. 

OR , oris, Ecc. Saint-Tbierti, près de Rhcims. 

OKkA. Priez. (imper.) v. ORaRs. 

Ona n. pl. Vid, Os , oris. 

ORA, &. ?. Prrg. L:s bords, l'extremité de quoi que ce 
foit. fCre. Pays, climat. m. region. f. 

ORA , #rum. V 1R G. Les confins , les extremités d'un 
Pays ,ies côtes maricimes. Zv. Le cable de l'ancre d'un 
vaiffeau, Ora vulners. Ces. Les bords, les lévres d'une 
plaie. Superas svaicre ad er. Vino. Retourner [ur la 
terie. S-peris conceffit ab oris. Vire. Et mort. Orxm fol= 
vere, Quint. Mzrire à la voile , quitter le Port, 

ORABAT. (3.imp.) v. OnARa. 

OKACLÜM , 1. n. Ovrd. (par fyncope) peur 

ORACULUM , #, n. Cie. Oracie. m. repore d:s faux 
dieux. Pl, Tempie, lieu où l'on r-nd des otacles, fien- 
tences remarquabies. fB #1. L'Oracle ou le Propitiaroire, 
£toi ure partie du Temple d'où Dieu faifoic connoître [a 
volonte aux Iliaëiires, 

*ORAMATA. Petr, Spsétacle, (46 éggw, video.) 

ORAMENTA, ôrwm, Flacerie. Oramentis cœteris mé« 
retricus, 6 Liicz | ornament:s, PLAUT. Truc, 3. 2. 49. 

ORanND1. Quint. ORANDO, Virg. (ger.) C 

ORANDUS , 4, mm. Vixc. 

OnRans, anris, Cic. (pare.) v. 

ORARE , 0, #25, &tum, Cac. Prier , demander ,fplai- 
der , parer. (R. Os, rr56.) 

Orare caufam. V1RG. P'aider. Talibus orabat Juno, 
Jp. Junon parloit en ces rermes. {On dir Orare aix 
quem, aliquid. VirG. Al.gu d ab aliquo. PLAUT. Orere 
mt, Cic. Urare ne, T 5x. avec le fubjonétif.] Orare pre 
aitgao. P 1 A Ur. Prier pour quelqu'un. Te oro atque ob« 
rifbir. Cac, Je vous prie & j2+ vous conjure. Oro te mr. 
Lo. J+ vous prie de. Et:æm arÿme etiam te ore. Cic.]e vous 
prie infiamemen.. Wig late emo-ate. Bisr, Veillez & priez, 
Fejus ports genous orabas Yp Luc. 22. #1. Jisus s'étant 
mis à genoux,he la prere. Oporter fenper evare, B18L. 
Luc 18. Li raucrovjours pr'er. Since interm ffionc orate, 
bine.s, The. 5.17. Priez Lans intertupion, Orate pr® 


durant fix jours. Quid haber:s operss ? Ip. À quoi vous | Perfequensibus Gr éaisiun.aatibus vos. 1p. Priez peur ecux 


ORA. ORSB, 
qui vous perfecutent & qui vous calomsient, Frafres, 
erate pro nobis.Biss. 1. Theff. 5. 25. M:s Freres,priez pour 
nous. Oravi ad Dominum. 1b. J'ai prié le Seigneur, 

ORARI , dr , arüs sim. (pail.) Plaur, 

ORARIOM , 55. n. Vep. Eipece de mouchoir qui éroit 
us peu plus long & plus pe que les nôtres. L'Enipereur 
Aurelien voulut qu'on s'en fervie, pour marquer {on ap- 
piobarion dans les Jeux , au lieu qu'avant lui on le fai- 
foi avec la robbe , comme on voit pat ce Vers d'Ovide. 
Et date jaëiatis undique figna togis, Ovip. 3. Am. Dans 
les Auteurs Ecclefafiques, orariwm Le prend pour le w2- 
nipule des Diacres,& niême pour le Palhum des Evêques, 
pour la fourrure des Doéteurs , pour une écharpe, une 
crinture,&c. Vid, CasAUS. in Vop.ft.Aurelian. (R. ORa, 
quia ad eram vefhis affuitur.Vid.S ALIM AS. 1% Vep. Aurel.) 

ORARIUS, à, sm. PL. Qi concerne les bords, la côte. 
Oraria naves. Ip. De perices basques qui ne failoient que 
cô:oy:11:s bo:ds de Ja mer. | 

Orasss, (pour) OnRavisss. (perf. inf.) v. ORARS. 

OnaATA. Vid. AURATA. La Dorade, poiflon. 

Oxat£. (2.plimper.) v. OrRARS. 

ORATIO , osïs, f, Cie, Dilcours, #. oraïifon , haran- 
gur. f. plaidoy-r, (:rmon. m. Æimefta oraiio fi. TR. 
Certe excufe eft koanête. Orarromem habere. Cic. Haran- 
guer , faire ua difcours. Uratione beneficus. PLAUT. Qui 
promet b:aucoup , liberal en parole. Crationem aliens 
dire, Piaur. Rud, Faiie parler queiqu'ua le premier, 

GRATIONCULAÀ , &. f. Cie, Un petic d fcours. 

ORATOR , ons, m. Cic. Orateur. m, Ambafladeur, 
Ecvoyé. m. (+6 ore.) 

ORATORIE. (adv.) Cic. E Orateur , d'une manier: 
éloquence , comme un Orateur. 

ORATORIOM , ï5. n. B6!, Ua Oraroire, lieu où 
l'on fe retire pour prier. fEecl. L'O:rois, er B:rri, [l'@r- 
zoux, Abbay: en Anjou. Orætorimm Adimanti. Ec c 1. 
L'Ourroux Olemant—Bel'ovacenfium, E cc 1. Oroir en 
Bcauvuifis.—Brigenfium, 1p Ozoir en Brie, Diocele de 
Paris.Putsacerfium, Eccz. Ozoir encre Ke Canal de Briar- 
te, & la riviere de Trezée. 


ORATORIUS , à , #m, Cic. Qui appartient à l'Ora- 
ICUrT, GrAatO)I=. 

ORATRIX, icis, F. Plaut, Qui prie, qui demande 
quelque cha!e. 

ORATOM , 5. n. Ter. Prisre , demande qu'on a faite. 
lp. Nom de leu. 

ORATÜS,4, #m. Hor. Prié , qu'ona prié, à qui 
on à demandé. (part. pal.) v. OnaRs. 


ORATUS , #5. m. Plaur. Prieie, demande, f. (Oa ne 


trouve que l'ab'arif Oratu.) 

Scriffir oratu tue. Ci1c. 1] a Écrit à wocre priere. On lir 
dans quelques ex:mplaires rogaru. 

ORaAvER=. (5. pl. perf.) v. ORARS, 

Onsa. Vid, ORsUs. ; 

Onsapan, orum. Ecci, Brodur , près de Cambaieen 
Perle. 

GRBARE, 5, dur, ätüm, Cic. Priver. Orbare fe luce. 
Ip. S: faire mourir. 

ORBAKI, ür, #ris sœm. [pall.) Cic. Etre privé. Cur 
atreque orbabor filii Bis. Pourquoi perdrai-je mes deux 
enfass » Hine 


ORBATIO , onïs, F. Sen, Privarion. f. , 
ORBATOR , o7is. m. Ovid. Qui dre à quelqu'un fes 
- enfaos , qui les fait mourir. 

ORBÂTUS, à, mm. Cic. Privé, Orbatus digritate. In 
Qui a été dépouillé de {a qe à Mulie: orbata duolu. 
diberis. Bin. Femme qui a perdu fes deux eufans. 

Onss. (abl. fing.) OrssM. (acc. flux.) Vid. Onyis. 
Onz1. Vid, Orsus. Vid. ORis. 

ORBICULATIM. (adv.) FL. En rond. 
ORBICULATUS, à, ww, Van. Faiten rond, Main 


OR ORC. BE 
erbiculata. Van, 1: R.R. 59. Des Pommes rondes, Pom- 
mes de Rambure, | 

OREICULUS , 5. m. PI. Petic rond , pic cercle, m. 
Car. l'oulie.f. (dim.) d'Orsis. 

DRBICUS, à, #m. Var. Circulaire, Mctu erbice. I 
Avec un mouvement circulaire. 

ORBÎLE , ïs. 0. Varr. Circonference d'rne rove. f. 

ORBINIACÜM , 5. n. Eccl, Oibigrier Touiraise, 

ORBÏS , is. in. Cie. Rond, cercle. #3, Ovip. Vire 
roue, f. grande muliirude , graude foule. Ci. le monde. 
Pl. pays. Mart. cable 1ord:. Orbis anguis, © v 1 p. Un 
oui que fait un Serpent.—2ffrorum. Vinc. Le cercie que 
décrivent les Aftres.—doéfrina. QUinT. L'encyclcpedie. 
—oratisni. Cic. La fuite du dilcours—pile. Pi. La hpure 
ronde d'une boulie.—rotarum, Pi. La circonfercuce des 
toues.—/altatorius, Cac. Un branle, forte ds danfe en 
1o0d.—fignifer. Cie. Le Zodiaque où font les douze Si. 
pnés que le Soicil parcouse tous les aus. Triginta orber, 
Vire. Trente auré:s, Orbis ter “rum. BipL. Laterre, 
Orbem Romanum cireumivit. EutR. Fit le tour de l'Em- 
pire Romain. Oibes facere. Sais. Se rangeoïent en rord, 
en cercle, Orbim Anacharffs Scythes invenit, PL. 7. 56. 
Auacharfis le Scyche invei ca la roue de potier. Sen, Ep. 
30. Diog. Lacri, Suidas,&c. Cependant Strabon,l. y, pré« 
urd qu'Homere plus ancien qu'Acachaifis, a connu la 
roue dont fe fervent les Votiers. 


Ons15s. Pi, 32.23. Efpece de poiffon cout rord favs 
écailles. 

ORBISTERIOM , 55. 0. Ecel. Orbetier, Abbaye au 
Duwcele de Luçon. 

ORBITÀ, &. f. PI, Orniere. f. Asc. l'en. La roue. PI, 
la marque qui demeure imprimée fur la chair , quand og 
Oxe des lieus qui ferroi:rt trop. Virg. rondeur , cireonfe- 
rence. Vitr, Un petit moyeu , un petit cfisu. (x, Onmis.} 
Arni orbita. Eccs. La revolution de l'année. 

ORBITAS, êris. Ê. Cie. La p-rte qu'a faite un pere de 
fes eofars. PI, Privation des perfonnes qui vous font tres 
cheres. | PI.7. L'état d'orphelin. Cie, viduité.f. veuvage, 
m. Orbitas lnminis. PL. Privarion de la vûe, Tamyris er- 
bitatis dolorem non 1» lacrÿmas cffadit. Just. Tamyris 
ayant perdu fon fils unique , ne chercha point en fes lar- 
mesun foulagemert à (a doul-ur , m4: en l'efpoir de [æ 
vengeance, N: pleura point Ja mort de fon fils,mais s'effire 
ça d'en tirer une vengeance proportiennée à [a douleur. 

OREITÜDO , inir.F. Ace. Vid, OrsiTAS. 

OREO, à. Vid. Onsaks, Cie, Priver. 

GREONA , 4. PL. 2. s. Orborum den. 

OREUS , à , #m. Cac. Privé de quelque chofe que ce 
foit , qui a perdu feserfans. Ter, Quia perdu fes parers, 
Juv. Aveugle. Orèus altero Inmine, PL, Borgne, quia 
perdu un œil. Orba, Sen. r. Conrr. 6. Riche heritiere qui 
efta mar er, Palmites erbi, C o 1. Des branches de viyre 
qui n'ont point de touigeons. Rebus emnibus orbus. Cie. 
Privé de touteschotes. 

ORCÀ , 2. f. Pl, Eépece de grard poiffon , rond & gros 

alement par out le corps. Perf. Un vafe dont le haue 
cft étroit, Col, Va fau dans lequel on gardoit des fi- 
gues, #7, valff.au à meurtre du po.flun {a'é. Pl, Boëte où 
:€s femmes metroient ancienneme. « Le: faid, les parfun:si 
forte de pierre precicule. 

ORCÂDES, dum, f, Eccl, L:s Orcades petites Ifl:s at 
Nord d'Ecoffe , qui font au rombre de tr-nte, la plüpars 
fieriles. On prérend que l'Evèche y fur établi dès le cin- 
quieme fiecle. La refiderce de l'Evéque eft à Kirwai, 
Hourg, de l'Ifle Mainland quieft la meilleure de routes, 
trigceen Evéché l'an 1513. 

ORCEÆ, sum. VARR. Tonneau où l'on mer du vin, 
fi appellé, à cauic de (a refemb'ance avec le poiflos 
comme Orca. 

ORCELLIS, is, £, Eccl, Oxighella, om Origouell:, 

Eccei 
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1 difpoltés &i rofe à l'extremire du éalice. Lorfque | partient À l'oreille, Celle écrit Oricularius, & ton pas 
certe eureft padée, ce calice devient un fruir compolt Auricularins. 
de deux graines ovales applacties , rayées fur le dos, ber | Oricularius clyfter. Cris. Efpece de ferirgue pour ir- 
dées d'un anneau membraneux. On les dépouille facile. | :roduire de l'eau ans l'oreille, 
ment de leur enveloppe. Les fcuilles font femblables àcel- | Orécularium fpecillum, Ciss. Une fonde pour fonder 
les du Perfil o# de la Ciguë. (n. ser, montagne , G |ioreille. 
arr, Perl) ORICÜM , 5. n, Fid, Ontcos. 

*ORÉSITRÔPHUS ,5. m. Ovid, Nom d'un Chien! OnRiarun. ( 3. fubj. ) OrsesATUR. ( 3. imp.) Vid, 
d'Aét-on. (4, nourri dans les montagnes. rps®w, nutrio.) |OriR1. 

ORESTES, äs. m. Cie, Orelte, fils d'Agamemnon & ORIENS , 135. Vino. L'Orient, païtie du monde qui 
de Clyceraneftre, qui tua fa mere pour venger fon pere | eft à l'endroit du Soleil levant. 
qu'elle avoic fair mourir. ORIENS , énris, (adj.) Cie. Qui fe leve, (en parlant des 

ORESTEUS , à, #m. O v1D. D'Orcfte. Des Orrflez. Aftres.)Cat. Qui ne fair que de naîxre. - riente Sole. Bige 
Ip. Diare. Parce que Orefte la tranfporta en Iralic , & la | Au lever du Soleil, au Sole 'evanr. 
plaça auprès d'Aricie. ORIHICIOM , 5,0, Apul, Macr, Orifice. m. Ouver- 

CRESTIS, ïdis. F, Cir. Region de Macedoine. ture. f. D 

ORÊESTÆ , arm. m. pl. PL. Peuple de l'Inde. *ORIGANÜM , 5. n. Plin. Origan, plante à A:ur en 

Onasrion. PL. 14. Vid. Hizenion. Efpece de plante. | gueule, laquelle eft un tuyau découppé par le haut en 

*On:Us. Fid. Onsos. Bacchus qui fuc ainf appelé, [deux lévres, dont la fuperieure eft relevée, arrordie , 
à canfe des (acrifices qu'oa lai faifoie fur lesmontagnes. |échancrée, & l'inferieure divifée en crois parties. I e ca- 

*OREXIS , à. F. Ce, Apperitenvie de marger. desgus. |'ice eft un corser , au fond duquel (e trouve un pifti'e 
(R.s'syeugu, appete.) | compolé de quatre embrions, qui devienrert enfuice au 

Onrirus, fr. AruL. Surnom de Scipion, rant de femencrs prefque rondes , enfermées dars une 

OnGaN«. pt. Vid. ORGANUM. capfule , qui a fervi de calice à la fleur. Ces fl:urs naïf 

ORGANARIUS, 5, m. wi. Firm. Faifeur d'inftru- |ienc dans des épis grêles & écailleux, qui ferment de. 
mers de Mufique. (OxGanuM:.) gros bouquets au haut des branches & des tiges. (R. degre 

ORGANICE. (adv.) Pirr. Par le moyen de quelques | Tortagne , & zarvm, Le plaire.) 
inftrumens , par machines, ORIGÈNES , #1. m, Eccl. Origene celebre Auteur Eca 

ORGANICI, ram. m.pl. Lucr. Joueurs d'inftrumens. clefiaftique , qui à l'âge de feize ans, brüloit d'ardeur de 

ORGANICÜS , 4, #m. Vire. Organique , d'inftru- [uvre fon re Leonidas au marcyre , dans là perfecution 
ment, qui appartient aux irftrumens, Luer. Harmonieux, | de S:vere,il avoir appris route forte de fciences qu'il enfei- 
melodirux. gnoir mên eaux Payens, peur avoir de là,occafon de leux 

*ORGÂNÜM , Ÿ. n. Cie. Toute forte d'isftramens , | faire connoître JasUs- CHRIST. 
furcour ceux dont on le fere dars la Mufique. (sr7æro.)| ORIGÉENTANI, 07m. ma. Eccl, Les Qiiperiftes, les 
Quinr. L'organe de la voix. Col, Inftrument dont k Scétateurs d'Origere. 
fervent les Arpenteurs. Pitr. Sorte d: machine fort fimple ORIGINALIS , #. (adj.) Apul. Originel , d'origine. 
qu'un feul homme fait aller , & dont on fe fere dans les ORIGINALITÉR. (adv.) Evel, Qrigivairement , d'o= 
bâtimens, Pater canentium cytharé Gorgans. Biar. Le 

ere de ceux qui jouent de la Harpe & de l'Orguc. Ad 
Frs organ:. In. Au (on des inftrumens de Mulfique. 

OrGana. Des Orgues. Organs hydraulica, QU INT. 
Des Orgues qu'on Fair jouer par le moyen de l'eau, ma- 
chine hydraulique,-pneumarica. P L. 29. 4. Efpece de 
pompe pour tirer de l'eau d'un puits.—fpirirualia, Vitr. 
Orgues que j'on fait jouer par le moyen du vent. 

*ORGIA, orum, V1R G. Les fêces qu'on celebroit à 
l'honacur de Bacchus , les Bacchanales, frout ce qui fer- 
voit à certe ceremonic, (Org:a apud Grace: dicunturfacra 
ormnia ; [ed jam abufiuëe facra Liberi Orgia vocantur. 
SErv. 4. Æn, 302.) 

OnGyA, ia. f. Elpece de melure , une bralfe , une toile. 

On. Pid, Os, la bouche. 

ORIX , &. PLaur. Barque de Pêcheur. 

ORIBASIOS , is. Nom d'un Quefteur de Conftanti- 
nople , ami de l'Empereur Julien, à qui il a dedié 72 Li- 
vres de Medecire. Eunapius en fair mencion dans fon Li- 
vre des Sophiftes. 

*ORIBASUS , 5. m. Ovid, Nom d'un Chien. (g. 4. 
grimpe-montagne. s@-, montagne , G Axiw, va.) 

On1BaTA. Celui qui monte fus les montagnes. Vid. 
NauroBaTA. (ab :ifd.) 

ORICHALCUM, #. m. Ci 
de cuivre. 

ORICILLA , 4. f. Car. Imulæ ericilla, Ip. Le bas de 
l'orcille. 

ORICIÜS,4,#m. Vire. Quieft d'Orieum, ou 
O ico. 

Onicos, i. PL. Ville d'Epire , bâtie par ceux de Col- 
chide ; on l'appelle aujourd'hui Orico, ou Riga. 

- ORICULARIUS »4, um, Caus, De l'arcille, qui ap- 
























rigine. 

ORIGINARIÜS ,4, #m, Con. D'origine, qui a droit 

de bourgeoifie, principalement pat fa raiance, 
ORIGINATIO , ünis. f. Quinr. L'origine, l'étymo- 
logis: des mots, 

ORIGO , inir, f. Cie. Origine, fource, caufe, race. f. 
Tac. Condition, raiffance. f. [Quinr. Etymologie.f, 46 
origine mundi, Bios. Depuis la création du mende , dès 
la création du monde. Ducere ab al.quo arig nm. Ho r. 
Tirer fon origine de quelqu'un. Clarus origine. Ov1n. 
De grande naiffance, de grande mailon. Modicus originis, 
Tac. 6. 39.D'une naiffance peu confiderable. Pulchra ori… 
gine. Virc. D'une raccilluftre, Amater originis, Ho. /. 
1. Sat, 2. Qui aime la naiflance , la qualité. Origines mo, 
minum, Quint. L'étymologie des noms, Auéfore ab 
ille ducis eriginem, qui. Hon. Vous defcendez de celui 

ui. 
* OnioLe, arum. F. pl. A. Gell. Pevits vaiflcaux done 
on fe lervoit pour aller à la découverte, on les appelle 
encore préfuma & gefeoreté. A. GaLL. 10.25. 

ORION , ünis, m. Virg. Orion, conftcilacion qui eft 
audeflus des Gemeaux, près du Taureau , elle eft com 
pofte de dixlepe évoilles , ezur, 

GRIOS , i5.m. Owid, Orios fils de Mycale un des La- 
e. Leton, oripeau. #. Efpece | pithes. LS 

*ORIPÉLARGUS, 5. Ps. ro 3. Elpece d'Aigle. égerrte 

aarges. (q. Montana Ciconia.) ; 

ORIRI, dr, réris,ortissum, Cic. Naîrre. Ovid. Se 
lever, le montrer, Cie. Commencer. Sad ne quis ortrerur 
aliquando, qui diceret. C 1 c. Mais de peur qu'il ne vin 
un jour quelqu'un, qui dit. Gritwrque miferrima cades. 
Vire. Et ilie fair un horrible carnage, Tamer tibi à me 
pullæ cit orta injuria, TyR, AvCc tout cela,je ne vous &i 
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faic aucun tort, Hoc Jolum in quo tu ortus bs, Cic. Cette 
terre où vous avez pris naiflance. 

Onis. (gen. fing.) de Os , ow (dat. pl.) de Ora , 4. 

ORITES , 3. m. Pi. Efpece de pierre précieufe qui re- 
fifte au feu. 

Or1THt4, 4. f. Nom d'une Nymphe. 

ORITHSIX, à. €. Pirg. Orithye fille d'Erichchée Roi 
d'Athenes , que Borée voulut époufer & qu'il enleva, & 
emmena en Thrace. spafuis, fOrithye étoit aufli une 
Reine des Amazones dont parle fuftin. /. 2. 

OniTHYæ. Leg. vid. ORTHRIADÆ, Ovid. 7. Met. 

ORITIS, ïdis. PL. 37. Elpece de perle ronde qu'on 
appell: encore Sideritis. 

ORITOÜRUS , 4, #m. Ho. part.) ex v. ORiRI. 

GRIONDUS, à, m. Liv. Originaire, natif, né, iflu, 
qui tire fon origine de. Oriundus aliquo, ab aliguo, ex 
alique. Liv. Qui tite fon origine de quelqu'un. Cwmis 
érant oriundt, Liv. Ils écoient originaires de Cumes. 

ORIUNTUR. (3 pl. prel.) v. OriRt. 

ORTX , igir.m.Afarr. Elpsce de Chévre fauvage. 

ORIZA , 4, f. PI, Du ris. Vrd, ORvza. 

ORIZON Vid. Horizon. L'orizon. 

ORMENT. (roc.) d'Ormesnts , ides. f. Ovuid, Aftyda- 
mie fille du Roi Ormecus. 

ORMENIOS , it. PL. Ville de Magnefie. 

ORMINIOM , ii. n. PI. Afperge fauvage. Vid, HoR- 
MINIUM. 

ORNA. (imper.) v, ORNARE, 

ORNAMENTAÀ , ürwm, a, pl. Cic. Honneurs. m, Di. 
gnitez, charges. f 

ORMAMENTUM , 5. n. Cie, Ornement, m. Ornamen- 
tum Auriam prudent dolfrina. BigL. La fciesce eft à 
l'homme prudent us ornement d'or. Ornaments colum- 
marum, Virr.L:s ornemens des colonnes, tels que font les 
cerniches. Ornamenta orationis, C1c. Les ornemens & 
les figures du difcours.—#rimmphalis, Tac. Les ornemens 

criomphe, 

“X[L:s Enpereurs s’érant rendus ma res de Ja Repu- 
blique, ils v'accordoieet l'honneur du triomphe qu'à 
ceux qui avoient le vivre de Cefar. Ils faifoieut feule- 
mat décerner aux Geaeraux les ornemens du criomphe, 
qui confiftoient en une couronne & une couppe d'or, une 
chaire d'ivoire, un bâton de commandement qui étoit 
aufli d'ivoire avec un Aigle au haut , ane robbe de pour- 
pre, app:llée 1oga piéfa, où tunica palmata, des Statues 
couronnées de lauriers , &c.] 

Ege ormumenta veftra occupabe ? San. 2. Contr.1.M'oc- 
cupperai-j* de vos biens ? 

ORNANDÜS, à, um.Cic. ex v. 

ORNARE , 3, avi, arm. Cic. Orner , parer, fprepa. 
er , [honorer. Aliquid ornare € augere oratione, Cic. 
Embellir quelque chofe. Ornare claffem, Cic. Equipper 
une Flotce.—srnare fugam. T&n, Se preparer à fuir.—ms. 
mas verbs, Tan. Faire valoir un prefent, relever par des 
paroles magnifiques la rich+ffe d'un pielent. Ornare ora- 
tionem, Cic, Embellir un dilcours, y metere des orne- 
mess , des figures. Orr are fe. Cic.S'équipper.B'él. fe pa- 
xer: Ornare » armis. Ov 1p. S'armer. Ormare Je lepidis 
moribus, Pau. Prenire des aire agreables , de belles 
manieres. ‘ 

ORNARI , %r, arts, sum. (pall.) Ci c. De prouineiis 
ernandis. Cie. Touchant le département qu'on devoir 
faire aux Mauiftrats, De Confniibus , de Pratoribus er- 
æandis. Cic. Touchant le gouvernement , les Provinces 
qu'on d:voit affigner aux Conluls , aux Preteurs. 

ORNATE {adv.) Cic. Avec ornement, avec grace, 
d’une maniere elegance, de bonne grace. 

OnnarTion , eris. Cic. (comp.) & 

ORNATISSIMUS , #, sm Cac. (up.) d'ORNATUS, 
A, un 
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ORNATIVÜS , 4, #m. Don. D'ornement. Ornativs 
particula. Don. Andr. 4.4. 13. Particule qui fert à l'or- 
rement. 

ORNATRIX , #35. f. Owid. Celle qui pare & habille 
les femmes,les femmes de chambre & les Dames d'atour. 

ORNATOS, à, ww, Cie. Orne , paré, ajufté , ha- 
billé.(part. pafl.)v. ÉaMARS Crau ous cunéta.PLAUT. 
Toutes chofes font prêtes. Ornatus exercitus, Cic, Ar= 
mée équippée. Ornatiffimus homo, Cic. Un homme tres 
accompli, tres illuftie. Nihil ornatius, Cic. Rien de plus 
beau. Ornatus verfus. Cic. Vers agreable. , beau. E fun- 
do ornatiffime dejeëtus, Cic. Après avoir été chafle d'ure 
terie qui étoit tres bien garnie. In habitu ornato. Bis. 
Habillé modeftemen:. Capi!lo ernate. T18. Avec des che- 
veux bien ajuftés. Ornara provincis. Gic. Un gouverne- 
ment où il y a une Armée complerte , avec l:s provifions 
& munitions necrfaires. 

GRNATUS, #:. m. Cic. Ornemenc, habillement, ajuf 
tement, "7. parure, f. atour. ". Lquiornatus, Pi, Le har. 
nois d'un cheval. Ornaruws militaris. Cie. Un babit de 
gucrre.—orationis, La beauté, les orvemens , les agré- 
mens d'un difsours.—regins. Cie. Ornement Royal.—fthez- 
tri, ViTR. Décoration de theatre. Ad ornatum. B131. 
Pour fe parer, pour l'orrement. 

ORNEUS,&à, ë nm, Cou. De frêre fauvage. (ne 
ORNUus:.) 

OnnirHia, 4. PL Certains vents 

*ORNITHIÆ, ärum, m. pl. Co!. S (eprentiionnaux. 
Vitr. Vent qu'on appeile {ur mer Eft, visrs de Sud-Eft, 
épritiæs, (Re epris, AVIS.) 

*ORNITHÔBOSCIOM , 3 5. n. Farr. Voliere, pou- 
lallier. Vid, ORNITHON. 

*ORNITHÔGAÂLE, ér. f. Pl, Plante dont les À urs 
fenc à fix feuilles, difpofées en rond. Le piftile qui occup- 
poït le milieu de leurs feuilles , devient un fruit prefque 
rond relevé de trois coins arrondis, Ce fruie eft divife en 
trois loges remplies de femences prefque rondes , la ra- 
cine bulbsufe ou tubereule, (k. spns,oïleau, & ae, lair, 
parce que la eur eft blauche cemme du lait ) 

OR NITHON, oxfs. m, Varr, Voliere cù l'os rourrit 
des cileaux. Col. un poulallier. égrifafr, 

*GRNITHOIGDIOM , i 5. n. Plante à flur legemi- 
ueufe , dont le calice cft un corner dencelé , qui poulie un 
piftile qui devient une goufl: courbe: en faucille , com- 
polée de pluficurs pisces attachées bout à bout, & qui 
renferment chacune une femerce prefque ronde. les 
goufles des efpeces de ce geure na Ant deux ou tros 
cafemble, difpolées comme 1:s feires d'un oïifeau.(R. 
sens, oileau , ave, picds.) _ . 

*0ORNITHÔTROPHIUM , 55, n. VParr, Lieu où l'oa 
nourrit les oifeaux éprforpg@eier. 

ORNO , 31. Vid. OrNans. Cie. Oner, pater,ajufter, 

ORNÜS, 5. f. Hor, Frêne fauvage, m, arbre. 

OROÔ, as, avi. Vid. ORAR=s. Cic,. Prier, demander, 

3e (Oro le met eucre deux virgul:s, & s'explique par 
j= vous prie] Abite erge, oro. Bisu. Allez vous-en donc, 
je vous prie. 

OROBANCHE, #r. f. PI. Herbe au Taureau , herbe 
rougeäâcre , plate dont la f:ur cft un tuyau fermé daus 
le fond, ouv:rt pat l'autre bout , Evafé & raillé en maf- 
que en maniere grotefque. La lévre fupericure de certe 


‘Asureft en cafque, & l'inferieure eft couppée en trois 


quartiers. Le piftile s'éleve du fond de la fleur, & devienr 
un fruit qui s'ouvre en deux coques remplies de femences 
fort menues, (R« Se96er #74. q. érrangle erobe.) 
*OROBETHRON. Pi. 26. Plante bonne pour arrêter 
1: cours de ventre. Vid. HypocisTis. éppenlegr. 
OrosiAs , 4. PL. 12. Elpece d'encens. 
OromnUs, 4, 4m, PL, Orobinws color. In, 27, Cou« 
leur d'orobe, 


ORO. 

FT Ononrs. Riviere. Vid. Onais. : 
Onosrris, is. F, PL. 3. 5. Efpece de drogue qui fert à 
peinture, - 
*Orosus ,i, Ers, ou Orobe, plante à fleur legumi 

seufe , donc la feuille fuperisur: , les feuilles lacecrales, & 

les feuilles inferieures fercent du calice découppé en plu- 
fieurs poiates. Le piftile qui eft enveloppé d'une gaine 
frangée , devient une goufle grêle, prefque ronde , com- 
poite de deux coffes qui renferment quelques graines 
prefque ovales. Ses feuilles font acrachées par paires fur 
une côte qui finie par une petite queue. (R. si#lw , de, 

& Avs , bos, parce que les anciens engraiffoien les Bœufs 

avecce legume.) « | 

ORÔÜLAUNÜM, on pid, ARELUNUN. Arlon, Ville 

ORÔLÜNÜM , 5.m F des Pays-Bas, au Duché 
de Luxembourg , c'eft us Marquifar. 

ORONTES, ris. m. PI. Fieuve de Syrie, h. Afi,ow 
AG & Reftanr. 1] pale par la Sourie & rombe dans la 
mer de Levant. fÿirg. Oronte , un des compagnons d'E- 
née, qui fc raufrage. 

OROPE, &.f.Ecel. Orope, Ville d'Ifaurie où il y 
avoit un Evèque autrefois, ° 

Onorus,r. F. Cie. Ville de la Béotie prés de l'Atti. 
que dans l'Achaïe, . Ropo vers le détroit de N:gre- 

ot. 

* ORPHANÜS , à. Bac. Orphelin. ép@aveb. 

OrPHAs. Ovid. Nom d'un poiffon. 

OrrHisa. (acc. fing.) 45 ORrHaus, #05, ei. Ovin. 
Orphée fils d'Apollon & de Cailiop+ , excellent Poëte de 
Thrace, qui jouoit parfaitement bien de la Lyre, dont 
en dit que M:reure lui fic prefent. 

ORPHNE, és. £. Ovid, Orphné Nymphe,mere d'AC 
calaphus. 

GRPHUÜS, 5. PL. 9. 18. Efp-cc de poiffon de m:r bon 
à manger. 

ORSA , Grwm. n. pl. Liv, Comm:nc:ment , "”, entre 
prile, f. Vire. paroles , langage. 

ORSUS , à, #m. Cic. Qui a commencé , qui commen- 
ce, fiyanc parlé. (:x v. OrDirr.) Sie orfa loqui vates. 
Vin. La Piécrefle commença à parler en ces t:rmes. 
Dicere in fore erfus ef Hortenfius, Cic. Hortenfius com- 
mença à p'aider au Barreau. SreFupirer orfus. ViRG. r2. 
Æn, ‘es. Jupiter parla en ces termes. Sic erfus Apollo, 
Vire. Apoilon ayant ainfi par'é. 

ORSOS ur. m. Cie. Commsncement, m, Sy. Znitium. 

*ORTHAMPÉLOS. PI. 14. Elpece de vigne qui fe 
foucient d'eilc-mem:.{r. égfés, droit, sæmx@-,la vigne.) 

*ORTHIUS, à, #m. À, Gsie. Graod , fublime. Or- 
thium carmen. A. Gas. 16.19. Un air belliqueux & re- 
leve. on. (mb ms. 

*ORT HÔGONIÜS , 4, #m, Vire. Orthogone, rec- 
tanyle, qui cft à angles droics, sphere. (Re. spfés, droir, 
pris, angle.) 

*ORT HOÜGRAPHIA , 2. F. Qyinr. L'orchographe,ou 
la maniere d'ecrire correétement, f. Vire. orthographie, 
la reprefsnration d’us édifice fur un Pian, avec des lignes 
horizontales. On l'appelle auffi élevation G<ometrique. 
éhyepdle. (R. cefès , droit, & 7eg?w, peindre.) 

OR THÔMASTICOS, à, sm. PL. Qui a la figure des 
mammelles. O‘rhomaffica mala. PL. 15.14. Des pommes 
femblables à des mammelles. (n. «ss, mammeile.) 

*ORTHOPNÆÀ, à f. P!. Difficulté de refpirer, 
afthme , lo:iqu'on ue {çauroic refpirer, qu’on n'ait la ère 
droitr. dgfosreis, 

*OR 1 HOPNOICUS, à, #m. PL, Qui a cerce forte 
d'afthmz, dolor, 

*ORTHOSTATES, &. m. Pitr, Uue étaie, un poteau, 
une chaîne, un pi:d droit, un: jambe de force, un pi- 
laftre , un parement dont on revêt les murailles. éphesys. 
(ne éghès , droit, & Tam, mer, pole, établis.) 


la gueule des bêtes, Virg. le vifage , [em 
ture, encrée, PL. langue, f. Cic. difcours, le talent de par« 





ORT. ,1# 

*ORTHRACORISCUS , 5. m. PJ. Poiffon qui eftex= 

tremement 2rard, & qui crie comme un pourceau, quand 
ileft pris. épfenggérase, 

ORTIVÜS, 4, #m, Aruz. Le vent qui s'éleye: Sym 
OR1ENS. 

Onro. (2b1) d'Onrus. 

ORTONA , 4. f. Ecel. Ortonà à Mare, Ville du Sam 
nium & du Vicariar Romain dans l'Abbruzze Cirerieure 
fur Ja mer, au Royaume dé Naples , Evêché dès Je qua- 
criéme fiscle. 

ORTUS,4,#m. Cic. NE, forti, iflu , levé. (pare. 
paf.) v. Ontri. Ortus obfeuro loco. Cic. Qui eft de Pie 
na.ffance. Orta luce, Cas. À la pointe du jour. Orte Sole, 
Bis. Le Soleil étant levé. Homo à fe arts. Cic. Un hom= 
me quieft le ps:mier de [a race qui s'eft faic cornoîcre. 
X On dit, Oriws ab alique, Cic. ex aliquo, Ovin.4e, 
Tsr. 

GRTÜS, #5. m. Cie. Naïflance, le lever des Aftres, 
m. Orin Tufeulanus, Cic. Né à Tufculum. Materne ortse, 
Ovip. Du côté de {a mere. Nobilis ortu. Six. Ir au. Qui 
eft de bonte famille , né de parens illufties. Ducere ortum 
ab alique, Ovin. Defeendre de quelqu'un , tirer fon ori= 
gine de lui. Ortus € obitus. C1c. Ortus occafujque, Cie. 
Le lever & le coucher des Aftres, des Etoilles, A So 
lis ortus cardine, E c @ 1. Depuis le poinc du Soleil 
levant, 

ORTYGIA , 2. f. Pirg. ? Ortygie, i< de la mer Egée, 

ORTYGIE,6r. f. Ouid, S où l'appel'e auffi Delos. (Sie 
diéta eff à coturnicum copra. pret, mp6, Cailie.) 

ORTÉGIÜS , 4, #m. O va D. De De:'os. Ortygia avis, 
Hye Une Caille. | 

ORTŸGOMETRA , Z.f. PI. La plus groffe des Cailles 
qui conduit les autres & qui eft un peu noire , ce moc 
grec fgrifie proprement la mere des Cailles. (R.êpre£, 
vos, Calle, & pmrip, mere.) Efcam parans ortygem- 
tram. Bisu. Leur preparanc des Cailles comme une vian« 
de d'un excellent goùr. 

ORTYX ,jgis. F. PI. Une Calle. Sprvg, Caille. [PL ar. 
17. Elpece de Plantin, 

ORTEX, ÿgis. f. PI, Efpece d'animal qui n'a qu'une 
corne. 

Onvx, ygis. Biz. Oryx, animal qu'il étoit permis 
aux Ifraëhtes de manger. 

Onxza,4.f. Hor. Du Ris, plante 2ff-z femblable à 
l'orge par fes fleurs ; mais fes graines naiffent en bouquer, 
enfermées chacune dans ure capfule terminée par un ler, 
Ces graines font affez courtes & prefque ovaes, 

OS ,oris.n. Cie. La bouche, le vifage , le front , Zuv. 

LR A Ouver= 


+ 


ler , Quid. le valent de chanter ,", pudeur , retenue, Ter. 
audace , temerité , efronterie , impudence. f. Nufi acceffie 


os, Cic. z. de Orat. À moins qu'on n'ait auffi le talent de 


s'exprimer , le don de la parole. Durioris puer, Ovio Un 
jeune homme opiniätre. Uns ore. Tarn. Tour d'une voix. 
Gens fine ore. PL. 7.2. Peuple des I:des qui n°a point de 
bouche, Ex rw0 ore. Cic. Sur le rapport que vous m'en 
faites. Os noëturnum, PLAUT. Un wilage laid , difforme. 
Sublinere os alicui. PLAUT. Attrapper quelqu'un, lui 
pañer la plume par devant le bec, le jouer enface. Difcors 
dia era. Vire. Une langue differente. Os Asademie, Cie. 
La hardieffe , l'efronterie de l'Academie. Nam que ere 
appellabo patremt Tan. Heaut. 4. 2. Car de quel fronc 
pourrai-je appeller mon pere ? Ejfe in ere emnibus, Tan. 
1n ere omninm. Cac, Etre dans la bouche deiout le mon= 
de. Os populi merere, Pins. Mcriter l'approbation du peu- 
ple,l'applaudiflement du peuple. Aue F4 iduc ora vertere. 
Hon. Tourner le vilage çà & là. Venire is era hominum, 
Hor.Devecir celebre. 1® ore emninm bac gefta funt. Cic. 
Ces chofes ont ét Faises derage cour le monde, Fajcwlæ 


60 OS on 

ee angaffi. Quinr. D: perits vaïllfeaux dont l'ouvét- 
ture eft fort écroïre. Per ora novem. Vire. Par neuf ou- 
vertures, Ore ad aures mfque refciffo. PL. 8.21. La gueule 
fenduc jufques aux oreilles, In ore. Cic. ante era. ViRG- 
En prefence. Nulli ladereos. Tan. Adel. N: choquer ja- 
maïs perfonne, ne b'effer le vilage à perfonne , vel cm 
Zaboris piger , vel os eorum verecundamus ofendere. AUc. 
z. Civ. Soic que nous fu yions Je rravail , ou que nous ap- 
prehendions de les offensr. 

S, 6735. n. Cie, Ua os, m. offement. m. Os durum. 
Tan. Eun. 4.8. Voilà un os bien dur , voilà un coup bien 
su le à parer, vant pis. Ajportate oTa m:4 vebifeum. Bisr. 
E nport-z mes os av:c vous. Non «ffpax offibus mis à fa- 
cie peccatorum meorum. B 81. 1ln'y a point de paix dans 
nes os à la vuz de mes pechés. Ofa in equorum corde 
dou isrerdum réperiantur. Pi,rr 37 On trouv: quel- 
quefois d:s os dans le cæ tr des Ch-vaux & des Bœufs ; ! 
(on en a vû auf dans le cœur des Hommes & des Fem- 
mes, Pid. Riouan, Asthropogr, p.235.) 

Of: Sur. D s noyaux d: Fruit. Of orationis, Cie. 
Ce qu'it y a de folid: dacs ue difcours. 4 [OÏs dicuntur 
at ar de arbo :bu:, Pi 16 23.) 

OSCÀ ,2.4. Ec:l, Hieica, price Viile de la Tarra- | 
gonnoile en A-rañon fut l'Ifuela, Evêché dès le qua- 
triéme ou cimquiéne fi:cle , fous Sirragoce. 

Ocara ,4.f, Eccl, Où che, riviere en Bourgoyne. 

OSCE (adv.) À. Gel. Comme les O ques. Log'si Grerè, | 
Ojcè, & Larine, À. Ga. Parier la langue des Gre.s,des | 
Oques & des Latins. Leg ai ofcè. Dire des ob'ceuicé.,par 
ce que les pruples app:llés Ojti, Ecoient fort diflolus 
dans leurs paroles. | 

OSCEUO , ris. f,. 4. Gell. L'envie , ou l'habitude de 
baailler. 

Oicstra,a. f.Escl, Ucelle près de Clugni. 

Oscerium,T. n. Eccl, OTci,1f: formé: par la S:ine. 

OSCEN , inis. (adj.) Cie O.leau dont les Payens cb- 
fervoient le chant pour les augures , (au rapport d: Var- 
son.) Ce mot ne fe trouve gueres qu'au plur er, F.d, 
Oscixss. 

OSCT , 6rwm. (m. pl) Pirg. Les O'ques , anciens peu- 
Le oat cccuppés une partie de la Campanie en 
ralie. 
OSCILLX , ôrim. n. pl. Pirg. Des petites figures de 
verres qui reprefencoient Bacchus, & qui lui étoient con 
facrécs. Fid, OsciLLUM. 


OSs: 
Etant encore tout Étourdis de la débauche qu'ils avoient 
faite le jour d'auparavant. 

OSCITANTÉER. (adv.) Cie. N:gligemment, ronchal- 
lamment. 

OsciranrTia, 4. Ê Vid, Oscitatio. . 

OSCITARE, #5, avi, ram. A. Ga. Baailler.(i. e. Os 
cribrociere, à deducere.) L 

OSCITARE, br, as sum, PLauT. Baailler.Eorum fois 
ad Solem ofcitant.P1. Les F-uilles s'encr'ouvrentau Soleil. 

OSCITATIOS ,04%1, f. PI, Baaillement ,".l'aét'on de 
baailler , Stat, une chofe faire avec negligesce, ou mon- 
challamment, 

OSCITATOR , ôir. Vid. Oscirans. 

OSCITATUS, #.Vid. Oscirartio. | 

Oscirus, 4, mm, pro obfcitus, € hoc pro adcitus , leges 
ofcita, je. adfcita, feu [cite leges. Osenim apud veteres, pre 
ad, interdumfumebatur, EssT. . 

OscULABUNDUS , 4, um. ApUL. Qui reut baifer. 

OscyLans , antis, (part.} v. 

OSCULARE, 5, Zu, Zum. Non. G 

OSCULARI , br, ris 16m. Cic. Baïler. Hinc 
L OSCÜLATIO, ons. f. Cie. L'aétion de baifer, un 

à:'cr, 

OSCÜLATÜR , &ÿs. Sib. Qui baile ,baif-ur. 

OSCÜLATUS, à, #m. Ayant: baïfe , } 4pul. étant ou 
ayant éré baité. | 

OSCÜLÜM , 5. n. Ovid. Petite bouche, Cie. un baifer. 
(R. Os, quia bafiando, [eu ofculando, os coaréiant.) Vid. 
SUaviIuM. : 

OSCÛS ,4, #m. Prer. Qui concerre les O'ques. Ofcæ 
telles. Ip L- pays des Oqu-s. Ofca lingua, A. GizL. Le 
langage des Ofques. V.4. Osct. 

Où, oo wm.m. pl. Tac. Ociens , peuples de la Ger- 
niaïie. 

OSIM. Cie. (pour) AusiM. P.d. Aupsrs. O er, avoir 
la hardieff:, . 

OSIRIS , ïs. m. Her. Ofris, fils de Jupiter & de Nio- 
bé file de Phoroné: Roi d'Argos, il donna le Royaume 
d'Ashaï: à fon fiere Egialus , il alla en Egypte, là con- 
quic , & y fuc enfuite ado:é comme une divirité. 

Oscris , eft at M use efp*c: d'herbe dass Pine. 

OSIRITFS. Pi, Efpece de plance qu'on app<lle auf 
Cynocephalia , q. tête de Chien. : 

OSISMII, &wm. m. pl, Caf. Les Ofifiniens , peuples de 
la Gau'e Celtique , où font aujourd'hui les D oceles de 


Oscrira Feff, Féxes en l'honneur de Bacchus ,ou en ! Saint-Pol de L-on , de T cguier, & de Saint-Brieu en 


J'honseur d'icare & d'Eigort , dans lefquelles on fe ba- 
Rançoit ou avec ue co:de atiachée à un arbre , ou avec 
un: folive, 


OSCILLARE , 5, äu5. Fast. Baïf:r la têce , le vifage, 





Bretagne. | 

OSMÜNDX, &. f. L'Ofmonde , plante dont I:s fruits 
raillent dans des grappes ou bouquets foutenus par un 
pedicule. Chaque grappe eft compolte d'un amas de co- 


fe balancer.(q. Os calare perfonis propter ve-ecundism jo- | ques {pher:ques & membraneufes,qui s'ouvrent chacure, 
dcbant, qui ee genere ivfu: utebantur. Corvific'us apud | conime une boë.c à Savonnette,eu deux parties , & répan- 


Ff. Vid Occiriare. Je n'ai trouvé de ce verbe que le 
iriicipe. 

s OSCILLATIO , 025. f. Ofcillatione Indere, Psre. Se 

balancer comme font les enfins , dont l'un fe met au bout 

d'uve poutre ou d'une panche , & l'autre à l'autre, ou 

fur un: cerde, dont ls deux bouts fonc actachés en haut. 

OSCILLÜM, s. 0. Col. Petite ouverture, Ojcilla grani, 
Coz Le germe d'un grain,ou d'une femence.{dim.) d'Os. 
eris, [Oferllum le prend quelquefois pour un mafque de 
thiatie Eo gaod os calare videatur.] 

OSCINES , um f. pl. PI. Tourte forte d'oifeaux qui 
chancert, & donc où tire des augures lorfqu'ils chantenr. 
[Se dicuntur, quod ore faciunt sagurinm. Var.) 

OscirasuxDs.{adv.) Vid. OsciraAntsr. 

O:ciTABUNDUS, #4, #9, À. Ge. Vid, Oscitrans. 

OsciTAMEN, ner, Vid. OsCITANTIA, 

OSCITANS , &nri. Cic. Qi baaille, qui ne penfe à 
Se. 0 ff,n-gligrus, Ojcitanies hijhermé potatione, QUiNT. 


dent quelques femerc:s oblongues. | 
Osnas .vcuM,i, n. Erel.Onabruck, jolie Ville de Weft- 
Phalie {ous le Hafaen Allemagne , Evéché lous Cologne 
l'an 376, a'ternatif entre les Proteflars & les Catholi- 
ues. - 
. OSOR, 6 ïs, m. Plant. Qui baït,quia haï. (R. Oise, 
haïr.) 
OSSÀ , &. f. P!, Montagne de Theffalie, b. Cofforo ou 
Oliva. 
OSSÀ , iäm, n. pl. Lesos. Vid. Os,offir. | 
OSSEUS, ëà, tm. Cor. D'os, quieft fat d'os , m. 
ofleux, Pl. dur comme un os, femb'able à un os. Ofæ 
forma, Ovin. Un vifage {ec , décharné, magre, qui n'a 
que les os. Ofea manus. ]uv. Une main féche. 
Ossieus , (abl. pl.) d'Os, og. 
OS SICÜLA TIM. (adv.) Cæcil. Parle menu. 
OSSICÜLUM, 5, n. PI. Petit os , me offeier, m.{dim.} 


ne OS SIFRXGX, 


OST. 

OSSIFRXGX , 2.f. Pl. 2 Ure Orfraye, oïfeau qui 

OSSIFRAGUÜS ,5, m. pl. caff= les os avec fon bec. 
(R:Oss4,01.& FraAnNGsRE. Biifer.) 

OSSILEGX, 6. Qui ramaff: les os dans un bucher pour 
les eulcvelir. 

Ossirrerum, #. n., La ceremonie de ramaffer les os 
d'un mort parmi les cendres du bucher, pour les mettre 
dan: un tombeau. (r. Oss4, @ Licis.) 

OSSILÉGUS, 5. Vid. Ossizeca. 

OSSÜARIÜM, 5. n. Ulp. Charnier , lieu où l'on mer 
les os des morts, les cimerieres. 

OSSÜM , i. n. Varr, Unos. Syn. Or, offr. 

*OSTÆ , #rwm. APuL. Tremb'emens deierre qui ren- 
verient d'une fecoulfe , ce qu'ils ont ébranié. Ari, ai, 
trufores. [R. df&r, poulf:r.) 

Ostanes,fis. PL Il ya eu deux Philofophes de ce nom, 
qui ont traité de la Magie. Le premier füivoit Xerxts 
Roi de Perfe. Le fecond étoic à la fuite d'Al-xandre je 
Grand. 

GSTENDAÀ, 4. f. Offende:, Ville de Flandres, (ur la 
mer avec un bon porc, à quatie lieues & demie de Bruges. 

Osrenpam. (fut. ind.) sel (prel. fubj } +. 

OSTENDÈRÉ , d5, téndi, rénsüm , [& rarement) tén. 
tum, Cic. Montrer, declarer ; prouver , faire connoître, 
faire paroître. {r. Os, TsxDars.) Offendam ei, Biz, 
Je lui f:rai connoître, Se offrndere. PLAUT. Se faire con- 
noître, Se virumeflendere. Tir. Faire paroîcre qu'on a 
du courage. Spem me:umque offendere. Cic. Faire paroi- 
ere de l'efperance , de la crainte. 1 0 quod oftenderat non 
ffar. Cic. 1] ne veut pas s'en tenir au marché qu'il avoit 
fair. Tot peccats offendu. T2R. Vous faices tant de fautes, 

OSTENDI, dr, rénsits swm, (pafñl.} Cic. 

OSTENSIO , onfr. f. Bb, L'aétion de montrer, ma- 
nifeftacion , declaration, f. [montre , parade. f 

OSTENSIONALIS , ë. {adj.) Lampr. Qui eft pour la 
mostre, pour la poinpre. 

OSTENSUS, 4, #w. Luc.{part.) v. OsTsNpsRs, 

OsrentaA.pl.Vid OsTENTUM 

OSTENTAMEN , inis. n. Prud. Le même qu'Os- 
TENS10. - 

O> TENTARE, ÿ , ävi,itmm.T Ac. Montrer, faire 
voir, Cie. faire paroître , faire connoîcre, vanter, fe van- 
ter, faire parade. (r. Osrsnrum, (upio du verbe Ostin- 
pers.) Néque cicatrices [ua offentat. Tan. Il ne fait 

ice para te de fes bleffur-s. Offentare pecuniam. C1 c. 

aire efperer de l'argent. Offentare fe. Cie. Se vacter, lle 
livrer. did enim me offentem, C1c. Car pourquoi me 
vanter, Uffsntare jugulum pro cabite alrerius. Cie. prefen- 
ter fa tête pour celle d'autrui,s'offiir de mourir pour lui, 
expofer {a vie pourunautre, 
OSTENTARI, br, arits sum. (pail.) Cie. 

OSTENTATIO , ons. f, Cir. Oftentation, vanterie, 
-varité , montre, parade.f, Cempofitum sn offentstionem, 

Tac. Fair par grimace , par politique, pour l'apparence. 
OSTENTATOR, ôris. m. Liv. 7? Qui fe vante, qui 

OSTENTATRIX, fes. F, Apul,S faic vanité d'une 
cho!e. : 

OSTFNTATORIUS » à, im, Surv. Qui fe prefente. 

OS TENTATUS, à, #m.Tsr. Montré, prefenté. 

{parc pal.) v. Osssnrans. 
Osrenrut. (dat. fing.) #4, Osrenrus , #s, 
OSTENTÜM , 5. n. Cie. Prodise , préfage. m. 
OSTENTUS, à, sm, Fast. Montié. (part. paff.) v: 
Osrsnpsrs. Offentus locus Soir. VaRR. Un lieu expoft 
au Soleil. | 

OSTENTUS , #r. m,. Tac. Apparence. f. Off:ntui ff. 
Tac. Etie moqué & montré au doigt. Offentus babenies, 
Bisc. Expolanc à l'ignomime. Atrocitatis offentw, À. 
Gec. Par une apparence de cruauté, 

Ostia ,%. pl. d'Osrivm. Porte, 














\ 
OST. . s6t 
OSTIA. f. PL, Oftie, Ville de Campanie à l'embou- 


chure du Tibre , Evêche dès le premier fiscle. 


OSTIARIX , Grmm. n.pl. Caf. Tribut , où capitation 
De merroit fur les portes,comme celui qu'on impofoie 
ur lescolonnes. (R. Osrium.) 
OSTIARIÜS , 55. m. Varr. Portier , celui qui garde 
la porte , Hu:flier,m, (R. Osrium.) 

STIATIM. (adv.) Cie. De porte en porte , en détail. 
Nolite expeëtare, dum ego hoc crimen agam oflatim. Cie, 
N'attendez pas que j'aille vous faire un grand dérail de 
certe aétion criminelle, que je vous la raconte dans tou 
tes fes circonftances, Offrarim compilare. Cic. P.!l:r tour. 

OSTIGO , ginis. £. Vid. Menrico. Galle, prateile, 
dartre. f, 


OSTIOLÜM , 5, C a L. Une petite entrée, une perice 


ouverture, (dim.) d'Osrium. Offiola de lignis olvvarum. 


Bieu. De petites portes de bois d'Oiviers. Offiola oliteria. 
PL. 19 Portes de jardins. 

Osrioium. Ecel. Saint-Rombert en Forés. | Huiffcaus 
en Blailois , près de Chambor, 

OSTIÜM, 55. Tan. Une porte. (q. Obffium, ab ob- 
flando, ve! quræ eff os domus.| Fluminis offium.Cre.L'eme 
bouchure d'une riviere. Offiwm portés. Cic. L'entrée du 
Port, Ofiwm ercpuit, Tar. On a fait du bruit à a porte, 
Offie aperto. Cac. La porte ouverte. 

OSTRACIAS , £. PL. Serte de pierre précieufe extre— 
mement dure, & qui reMeimble à une écaule d'hufcre,c'eft 
ce qui lui a fair donner ce noin. 

*OSTRACISMUS , 5, m. L'oftracifme. C'éroir une 
cfpece d'exil, auquel on condamnoit à Atheres ceux , qui 
étorent trop puiflans ; ii duroit dx ans. sfegurur. |[R. 
regxr. Tiffa in qué fcribebant nomen illime , quem ur. e 
cedere volebant : banc ,[uffragiorum loco, mir:ebans in vas 
queddam : fi fex millinm numerum exceffilfet, qui tali [ufe 


fagiorum numero damnatus erat , ille ad deéenninmextræ 


urbem ejiciebatur,) 

OSTRACITES, 4. m. Pl. Vid. Osrracias. 

OsTRACITIs,idis. PL. 34. ro. Eipecc de pierre. (r. Os 
TRAA.)Ojfracitidi offrea nomen dedere.P1.37.10. L'Oûræ. 
cic's a pris fon nom des Huirres. 

OSTRACIÜM , 55. n. PL. Sorte de pierre précieufe. 

OSTREA ,ôrm. n. pl. Her, ? Huitre à l'écaille. f. 46- 

OSTRÈÆ , ärmm. f. pl. Cic. $ frere oftrei,Cic. S'ab- 
fienir d'Huicres, Offrei contingit,ut cum luné crefcant pau 
riterque decrefcant, Cic. Les Huitres croillent & décroi:… 
fent avec Ja Lune, (fclon l'erreur populaire.) 

OSTRÉARIÜS, à, #m. PL. D'huîcres , qui concerne 
les Huitres. Panes effrearii, PL. 18. 1. Sorte de pain que 
les Anciens mangeoient avec 1-s Huñcres. Offrearium vi. 
varinm, Pi. Marais, vivier cù l'on met les huîtres pour 
les enpraifer. | 

OSTRÉATUS, à, &m. PLaur. D'Huître. Quaf of- 
trestum tergum ulceribus geffite. Piaur. Pan. Mon dos 
‘ft quafi devenu comme une Huñtre à l'écaille, des coups 
que j'aireçus. 

OsrriosioR, oris, CATUL. 18, Pius abondant en Hut- 
tres. (comp.) d” 

OSTRÉOSUS, à, #mm. Fertile en Huicres. 

OSTRICOLOR , erir. Sip. ire couleur de pourpre. 

OSTRIFER,3,#"m. V1rG- Abondant en Poiflon à écail. 
les, dans l‘{queiles on crouvoit de la pourpre. 

OSTRINUS , à , wm. Prop. De couleur de pourpre, 
teint en couleur de pourpre. 

OS TROGÔÜT HI, rw. m. pl. Claud. Les Oftrogeths 
peup.es barbares qu font venus d'Orient fa r- des cour- 
(:s dans l'Europe. Offrogothi, fignifi. Gras Oxientaux , 
pour les diftinguer des Wiligoths , qui exoirnt les Goths 
O:cidentaux , qui demeuroient en deçà des Mens, am 
lieu que les autres s'etoient répandus en Iralie. 

OSTRÜM ,i, n. Virg. Le ta tr RE & la bi- 
F 
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queur avec quoi l'on teint en cou'eur de pourgre. [r. Os- 


TRSA, Huîcre.) 
OSTRŸA, &.f. & rl 
OSTRŸS. : 18.2 
Jardin du Roi, à Paris. 


GSTÜNÜM , 5. 0. Ecel. Oftuni, petite Ville de la terre 
d'Orrente au Royaume de Naples , Evêché fous Brindes 


ver: l'an 1000. 
OSURUS , à, #m. Cic. Qui doit haïr, qui haïra. Di. 
cebat eas ita amare oportere,ut aliquando ft ofurus, Cic 


L difoie qu'il falloit les aimer , comme fi l'on devoir un 


jour les haïr. (pare.} v. Ontsse, haïr. 

OsÛS ,4, #m, PLaUT. Qi a de la haïne pour qu. 
qu'un. (ab cod. v.) Inimicos of a. 1n.Q ui haït (:s ennemis. 
Ofufque eum fu:t. A. Gsir. lle haïffoic. 

Osvais, idis.f. Pl, 27.12. Belvedere, efpece de plante. 
Vid Osinis, 

OsvriTH:5, is. f, P!. 30. 2. Plante excellente contre les 
poilon:ic'eft la même queCyxocsrHaLrA mue de Veau. 

*OTACÜSTES,ë. m.Apuz. 9 fermones bominum au. 
dit, At princips deinde referar.(C: mor eft grec, drmnte, 
Sex dre, aures, & dxvu, audio.) 

Oranss. Un des fept Perfes qui firent une confpiration 
concre les Mages. 

OTHO, ônïs. m.Swet. Othon, Empereur Romain. 
Eccl. Ode d'’Ariano. 

OTHONE, &s. f, PI. Efpece de plante. 

OrHonz , arum. Efpece de vêtement de lin. 

OrHoniun, ii, n. Ecel. Odenfée, Ville capitale de l'Ifle 
Funen en Dannemarck , Evéché vers 955, fous Lunden. 
Elle fur bârie en l'honneur de l'Empereur Oxhon , qui éta- 
blit le Chriftianifme daes le pays. 

OTHONNA , 2. PL. 27. 12. Plante de Syrie. 

OTHauu, f. n. Eccl, Ville autrefois Epifcopale dans 
l'Exarçar d'Afe. 

OrHryapss, 4. m.V. M 4x. {. 3. Un des trois cens 
Lacedemoniens qui combattirent contre autant d'Argiens, 
pour fçavoir à qui des deux peuples appartiendroit |a cer- 
re de Thyreate. Il refta feul viétorieux fur le champ de 
bataille , rous les autres ayant été tués ou mis en fuite. 

OTHRFS, 5. m. Ovid, Montagne de Theffalie. 

OTHRYSIUS , à , #m. CLaUD. D'Orhrys. 

Ori. (gen.) (pour) Or11. Vid. Orivu. 

OTIX , 4. f. PI. Elpece de poillons de mer. 

Or14. pl id. Oriuu. 

Orranpi cawfs. Cic. Pour fe repofer.(ger.)d'Orran1. 

OTIARL br, räs s#m, dont on ne trouve poinc d'exem- 
ple_ qu'Orranpi. : 

OTIOLÜM, 5. n. Col, #4 Cie, Un petit loifir. 

OT IOSE. (adv,} Cie. À loifir , (ans rien faire » tran- 

, Quillement, {ans importuvité , negligemment , noncha]_ 
limment , avec negligence. Plawt, Lentement , peu à peu. 
Ter. Sans chagrin , Lans embarras , à {on aile. 

Oriosior , er. MART. (comp.) 

OriosissimUs, #, sm. Cic. ({up.) d'Oriosus. 

OTIOSITAS, ris. Bisu. L'oifiveté. f. 

OTIOSÜS, à, #m. Tan. Defoccuppé , qui eft fans 
affaires , qui eft de grand loifir , oifif, fs occuppation, 
libre, tranquille, {ans chagrin. Quinr, Inutile, Ætas 
ctiefa, Cic. Un temps fans occuppation. Orio/us #6 ani. 
m9, T sn. Qui n'a point d'embarras dans l'efprir.—dies. 
Cic. Jour de repos—pecwsis. PL. J. Argent mort, qui ne 
profce point. Ofiefies ferme. Quint. Ua difcours luper- 
fu, inutile. Omne verbum otsofum , quod locuti fucrint 
bomines , reddent rationens de coin die judicii, Bye. Les 
hommes rendront compte au jour du Jugement, de touces 
les paroles oifeules qu'ils auront dites. 
 #*OTIS, idis. £. PI, Outarde, oifeau fort gros. Oridum 
adeps urilis «ff, LD. 30.14. La graiffe d'Ourarde eft fou- 
veraine. #nss 





Arbre qui reffemble au fré- 
ne, efeve, oOnen voir au 








OVA. OI. 

OTIOM , 5. n. Cie. Oufiveré. f. repos, loïlir. m. Orii 
Fuëtus. In. L: fruit du loifir. Cm eff etium, Cie. Lorl- 
que j'ai le loifir. Ponere reéfè oris. Horn. Employer bien Les 
heures de loifir. Cum plus osii naëtus ere, C1c. Lorique 
j'aurai plus de Joifr. 

OTRICÜLÜM. Pid. OcricULUM. 

OTTÔMARI Hamus. Eccl, Otcemacheim, Abbaye de 
Filles grès d: Bi'e. 

OTTONIOM , 15. n. Ecel, Odenfée, en Dannemarck. 

*OTUS, 5. m. PI, Efpece de Hibou , oifeau de nuit, 
ins, 

OVANS , ris. (adj.) Liv. Qui reçoit l'honneur du petit 
criomphe. Wirg. Triomphant , plein d: joie. # Le Conful 
Pofthumius Tubercus fut le premier, qui eut l'honreur du 
Petit criomphe, couronné de myrthe. PL. #5. 19. Vid. 

YALIS. 

OVALIS, &lë, (adj) A. Gel, Qi concerne Le petit 
trioinphe, Wid, OvAT10. 

Ovalis corons myrthea eff. A. Ga. 5.6 La couronne 


qu'on portoit au petit triomphe écoit de Myrthe. Pline 


15,29. dit que M. Craflus ne fe contenta point de certe 
couronne de Myrche , mais qu'il fie tart , qu'on lui per- 
mit d'en avoir une de Laurier. Vid. A. Geus. 5.6. Ovalis 


fgura. Figure ovale, (R.Ovum, œuf) 


OVARE , 5, au, atum. À. G a 1 2. Remporter l'hon- 


neur du pecit triomphe appellé Ouærro. Liv. Triompher 


de joie. Vid. Ovario. 
VATIO , 5 1is. f. A. Gell, Ovation, petit triomphe, 


dans lequel le Vainqueur étoit conduit auCapitole,precedé 


de la Cavalerie, vêcu de pourpre, & le Sceptre à la main, 
& facrifioic une Brebis. (46 Ovs, Ovario.) Daos les pres 
miers temps le Vainqueur alloit à pied fa: s armée , com« 
me Denys d'Halycarnaile & Piucaique nous l'apprennent. 
Vid. À. GiLe. s, 6. 

OVATUS, à , #m. P L. Qui a la figure d'un œuf. {n. 
Ovum.) | 

OVATÜS,4,#m.P ss. Remporté [ur les ennemis. 
(R Ovars.) 

OVATUÜS , #r, V. FL Ac. Cri de joie que pouffent les 
Vainqueurs dans les batailles. 

Oves. Vid. Qvis. 

OVÉTÜM , 5. n. Ecel. Oviedo , Ville mediocre,Capi- 
tale de l'Afturie en Efpagre, 

OVIARIA , 2. f. Varr. Un trouppeau de Brebis. m. 

OVIARICUS , 4, #m. Cou. Qui concerne les B:ebis, 
Oviartum pecws. Ip, Les Brcbis. 

OVICÜLX , &.t. Apul. Perire Brcbis. (dim.) d'Ovrs. 

Ovipius , #5, m. Publ. Ovidius Nale , Poëte celebre, 
dont nous avons plufieurs ouvrages. Il fut relegué par 
Auguñte. Voyez [a vie qu'il a faite lui-même dans l: qua- 
crième Livre de (es Triftes, Elegie dix'ëme, qui cominen- 
ce par ces mocs : 1Île ego qui fuerim, Cr. 

Ovisams , is, Eccu. Vels , en Autriche. 

OVILÉ , ër, n. Vitr, Etable à Biebis. f Ab ovilibus 
ag. VirRG. Un Agneau pris de ma bergerie, de mes 
troupp:aux. 

OVILIO,5i:.m.DigLe même qu'Orisro,un Berger, 

OVILLA , &. f. Petr, Petite Brebis. (dim.) d'Ovis. 

OVILLUS >, #m, PL. De Brebis, qui coicerne les 
Brebis. (r. Ovis.) Ouillæ care, De Ja chair de Brebis, de 
Mouton, Ouillum [æe, PL. Du laic de Brebis. 

OVINÜS , 4, #m. Seran. De Brebis. L: même 
qu'Oviiius. | 

OVIPARÜS , 5. m. Apul. Qui pond desœufs. 

OVIS, is. f. Cic. Mouton. m. Brebis, ouaille. f. 
Cognfto oues mens ,  cognef mnt me mea. Big. |e con« 
noïs mes Brebis, & mes Brcbis me connoiflent. Ouis pel- 
it4, lo r. Une Brebis qui éroir couverte d'une peau, 

our conferver la laine dans fa beauté. Ouiwm laétis ca- 
fus. Ps. Fromage dé lair de Brebis, Ovis fers. In. Brebis 


Le] Ÿ. o X A: 
fauvage. Over non ubique tondentur. PL. 8. 45. Onne 
Fond point les Brebis en tous lieux. @wa#do primo tempors 


afcendebantureues. Bisr. Quand au Printemps les Beliers 


couvroient les Brebis. #X Aic afcendere fumirur { pro ) 
inire, @ afcendentes (pro) iveuntes.Bisz. Gen. 30 41. 
gr. 1e. % Les Anciens faïloient ouis de malculin, au rap- 
port de Feftue, Duobus evibus. Ip. À deux Biebis. 

OV , bués. Vid. Ovare. À. Gell. Triompher. 

OVÜM, i. 0. Mar:.Un œuf.m.(r. sièr.)Oui album albu- 
men candidum, albus liquor. PL. Le blanc d'un œuf, Ovi 
luteurm, Cie. Vitellur, P1. Un jaune d'œuf. Ovi cacumen. 
1o. La pointe d'un œuf. Excludere ous. Cic. Faire éclorre 
des petits. Fouere ous. Ip. Couver des œufs. Ab ovo ufque 
sd mala, Horn. D:puis le commercement du repas juf- 
ques à la fin (On ser les repas par les œufs, & 
l'on fniffoic par les fruics chez les Anciens.) O5 pura- 
man. PL. La coque ou la coquille d'un œuf. Ovs incuba- 
re, cuevis. V ARR. Couver. Ous edere , parere , poncre. 
PL. Pondre, faire des œufs. Ous forbere. ID. Gobb:r des 
œufs. Oum urinmm, PL. 1.58. Ova cynfura. Ib 10. 
de. Œufs qui ne produifent aucun petit. # garer. (R. #pæ, 
cauds,nurersgæ, canis urina.) 

*OXALIS , idis. € PI. De l'Ofeille, herbs. SEadur, 

*OX ALME , &. f. PI, Saumure mêle: avec du vinai- 
grec. déxhun. 

Oxcua. Ecl. Ofina, Ville prefque ruinée de la Car- 
thaginoife, de l'Exareac des Elpagnes fur le Duero,Evé- 
che fous Tolede dès le cinquiéme liecle. 

OXONIOM , 5. n. Ecel. Oxfort , Ville du Royaume 
d: Meicie {ur la Tamile en Anglererre. Elle eft celebre 
par lou Uaive:fité, L'Evêché fur érigé en 1543. 

OxyacanrTHa. Eipsee de plante. 

*OXSCEDROS, ari. F. Wurr. PL. 13.5. Efpece de cedre, 

*OXYGALA , 4. f. Col. Sorre de fiomage faic avec des 
heib s. Pline farc ce nom reure en Latin, auflibien qu'en 
Grec , & dir a sEv;yæ2e. 

*OXSGALA , #43. 0. PL, La même fignification. 

*OXSGARÜM , i. n. Mart. Saulle compofée de fau- 
mure & de vinaigre. sEvyæpgr. 

*OXFLAPATHÜM , 4h. n. PI. Ofeille, en Patience. 
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d'eau de mer , de miel & de vinaigre. Cum oxymelitis awr 

calida cyathis quinque. PL. 24. 15. ns Bates 

d'oxymele , on d'eau chaude. Oxymelite fervari laëucas 

repertum eff. Ip. 19. 8. Ona trouvé le fecret de confire les 

laitues pour les conferver. Ona trouvé l'art de conferver 
Jes laitues , en les faifarc confire dans l'oxymele, 

OxvM:iNss6 , im, Eecr. Yemois , on H emois , Con- 

crée de Normandie, partie du Diocele de Ses. 

*OXY MORUS, à, #m, Asc. Pæn. Dont la p=rféc fem 
| ble pleine de contrad'ét'on, une faufle pointe, (comme 
| quand Ciceron dit , cm tacent, clamant , Ge. Et Virgiie, 

num capti poruére capi , Ce.) éEvuue®. 

*OXYMŸRSINE , és. f. PI. Brulc,Myrche Gauvage. #7. 

arbriffeau qui produit des petits fruits comme des Ceri- 
(es. s'Evyvpelrn. 

*0X Y POROPOLA , 2. m. PI, Qui vend des frui.scon. 

fics au vinaigre. sEvmmpga ans. 

*OXTPORUS, à, sm. PL. Qui psnétre facilement ju 

ques dans les veines , en parlant de quelque medicamenr. 

*OX$S, ër. m. PI. Efpece de creffle qu'on appelle pain 

de Cocu & Alleluia, plante dont la fleur eft une cloche 
découppée en cinq parties jufques vers le centre. Le piftile 
s'ouvre du fond du calice , & s'emboîce dans untrou qui 
cft au, bas de la fieur. Lorfque certe fleur eft paflte, ce 
pifile devience un Éruie membraneux , femblable en quel- 
ue maniere à une lancerce. Il eft divile en cinq loges qui 
s'ouvrent chacune en dehors , par une fente érendue de 1a 
bafe du fruic jufqu’à la pointe. Chaque loge contiencquel- 
ues femences enveloppées chacune d'une coeffe , qui par 
à contraction pouile {a graine allez loin du fruie. {R, 
éEvs,aigie.} PL. Elpece de jonc piquant,fterile & mäle. 
*OXFSCHZNOS , 5, Ps. jonc marin. sEvr zeu@. 
*OX? TRIPHYŸLLON, 5. n. Pl. 33 9. Du creffle, herbe 
piquante, Trifolinm acutum. ScR18. LARG. 

OZÀ amni. Ecci. Ozain, riviere en Champagne. 

*OZÆNKX, à. f. PI, Polype. m. poiflon. s£auws. Polype, 

mal qui vienc dans le nez. 

OZÆNITIS , ïdis. f. PL. Nard qui (ent fort mauvais, 

qui croît auprès du Gange. 

OZIMO Mi. n. Pid. Ocimum. Epece de ragoût d'une 


*OXYŸMÉLI, iris. n,Pl, Oxymele , breuvage faic | odeur forte. 
A A 
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P AB. 
, LA lertre P.dans les noms propres, 
fgnifi: Publius.P.C. i.e. Patres con- 
cripti, PR. Populus Romanws. S. P, 
QR.i. e S'enarus Populu/que Roms- 
ns. Le Senac & le Peuple Romain. 
PABULANDI. Caf. (ger.) v. 
PÂABULARI ,5r, atùs sm, Cas. 
= Ailer an fourrage , fourrager. Col. 
Paître , faune paîcre (R. PABULUM.) 
Pabulatum ire , proficifei, CAs. Aller au fourrage. 
[Quoique pabwlari Loic un terme de l'art, qui fignifie 
roprement aller au fourrage , Plaute l'a employé pour 
 * Pêche. Piaut, Rud.1.1.6. Ex wrbs ad mare buc predi- 
ms pabulatum. \D. 
PABÜLARIS , rË. (adj.) Cel. Qui regarde la pârure, 
(x. PasuLU M.) 
PABULATIO , onis. f. Varr. Piture.f. Cæs. L'a@ion 
d'aller au feurrage. 
Pabuatione prohibere, Cas Empêcher de fourrager. 
PABÜLATOR , 6r3:. m. Caf. Fourrageur. 
PÂABÜLATORIÜUS , à, #m. Co. Qui concerne le 
fourrage. Pabuwlateria corbis, 1p. Corbeille , panier dont 
on le ferc pour mettre la nourriture des animaux. 
PasuLiTiUM, di. n. Escl, Poix , en Hainaut. 





œ 


la paix , cranquillifer , mettre en repos. (R. Pax.) 


PAC. 

PABÜLÜM, 3.0. Virg. Pâcure, fourrage, herbe dont 
les bêces e nourriffent , toute forte de nourriture, Metere 
pabula falce. Ovip. Faucher les grains. Ameris pabulum. 
Lucr. Ce qui nourrit, ce qui entretient l'amour. Teque 
objiciam magnis avibus pabulum. PLAUT. Rud. Je te don- 
cerai pour pâture aux Vautours. 

PACALIS, &ië. (a1j.) Virg. De paix , qui concerne la 
paix. O'ea pacales, O v 1 D. Les Oliviers,qui font Le fym= 
bole de la paix. 

PACANDUS, 4, #m. Ovip.ex v. 

PACÂRE, 5, äui, arm, Cic. Appailer , addoucir , 


PACARE, ür, aiis sim. H o R. Pacanturvemers, Ip. 
Deviennent fertiles par le labour. 
PACATE. (adv.) En paix, tranquillement, 
PACATIO , omis. . Paix » pacification. f. 
Pacarion , oris. Cic. San. (comp.) € 
PacarissiMUs , 4, mm, Cic- (fup.) e PacaTus. 

. PACATOR , ôrfr. m. Sen. Tr. Pacificateur , qui pa 
cie , qui donne la paix. Pacater orbu, Ip. Qui donne la 
paix à l'Univers. 

. PÂCATÜS , 4, #m. Cic. Tranquille , er paix , appai- 
(é, pacifié , Jcalmé. Æquers pacata. Ovin. Mer calme, 
tranquille. Pasatum Imperium, Expie pacifié , en paix. 
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Vuiru patate, OvtD. Avec un air eranquille. Civitater pa- 
tata. Ci. Dis Viiles appaifées. Aroum pacatius. Ovio. 
Un champ plus cultivé. Provincis pascat:fima. Cic. Pro- 
vince quielt fort tranquille. 

Pacs. (abl.) PaciM. (acc) Pid. Pax, la paix. 
 Pacsnsts Colomi.-, PL Co'onie que l'on envoya à Fre- 
jus. Fi. FOROJULIUM. On l'appelle pacenfis à Pacs, & 
cales à CLasss,parce qu'elle éroir compofée appaiem- 
ment des foidfis de la forte d'Auguñte. O: l'appelle en- 
core colonie btfavanorum, parce qu: c'écoienc des foldacs 
de la huitiéme Legion. : 

Pacrrs, Pare, ou parie. Le rrême que Paciser, 

PAUHORUS, . m. Hor. Pacaorus fils du Roi Orode, 
qui tu: Craffus après l'avoir «..veloppe avec fon armée. 

*PACHYDERMGS, Cæl, Rhod. Grofier,ftupide. $Ce 
mot fiec figoif: proprement celui qui a la peau épaiffe. 
Aa Ye, épais doux, pau. 

. PACHYNOS , 5. f, Owid, Pachin, Promontoire ou 
Cap de Sicil, b. Cabo Paflaro. 

PACHYNUM Premonteriur, PL. Le même, 

PacHyris » #. F. Cæl. Rhod. Elp:ce de maladie des 
yeux, qui les fair paroîrre enflés. 

Pacr. (dar.) Vid. Pax. 

PACIACÜM , cï. n. Ecel, Paci, près de Vill:lpn. 
£ Pacips1aNUs , . m. Cic. Nom d'un celebre gladia- 

eur. 

PACIFER, à, #m. Ovin. Qui apporte la paix. (R. Pa- 
CN, © F:RRe.) 

l'acirica. id. Paciricus. 

Paciricans anti, (part.} v. 

PACIFICARÉ , 9, &vi, ätism, Cic Pacifier, calmer, 
faire des reconc liations , rétablir la paix , appailer. Liv. 
Traiter de Ja paix. (r. Pax, paix, @ Facsks ; faire.) 
Pacificatum venerunt, In, Vintent pour traiter de la paix. 
Lacficare aliquem, C AT. Appaiter quelqu'un qui cften 
colcre. | 

PACIFICARI , br, anis sm cumalique. Cie. Se re- 
coacilier , fe raccommoder avec quelqu'un, faire la paix. 
Pacifcari cum altere fiatuit, } U st. Îi relolus de faire la 

x avec l'undes deux. 

. PACIFICATIO , ônïr. F. Cir. Paix. f accord. m. pa- 
cifisation, f, accommodemens, ». A4 pacificationem. In. 
Pour récablir {2 paix. 

PACIFICA TOR , ôrïs. m. Cic, Pacificateur , quiré- 
tablicla paix , qui appaife les croubi-s. 

PACIFICATORIUS , 4, #m. C 1 c. Qui concerne la 

iX , pour Ja paix , de paix. 

PACTFICE. (adv.) B:b/. En paix , pacifiquement. 

PACTFICO, #1. Vid. PACIFICARS. 

PACIFICUS , à, #m. Cire. Pacifique , qui aime la 
paix , qui fair la paix , paifble. Viri pacifiei. Bis. Gens 
parfibies. Sermo pacficus. Luc. Un difeours qui tend à la 
paix, qui addoncit les efprits. Pacifici venimus. B181. 
Nous vecons avec des penfces de paix. Obtulir holocarffa 
+ pacifica. In. OFrit des holocaultes & des hofties paci- 

ques, 

Pac:o , omis. F. Feff. Wid. Pacrio. 

PACISCT , pacifcbr, päétüs sum. Cic. Traiter, conve- 
oir,faire un accord, un accommodement,s’accommoder. 

Aliquid pacifes, PLAUT. Promettre quelque chofe, 15. 
ducias dierum aliquet pacifei. Cic. Faire une tréve de 
quelques jours.-pretinem pre capite, Ip. Faire un marché 

our fe délivrer de la mort , acheter fa vie.—viram pro 
aude, YirG. Expoler {a vie pour acquetir d: la gioire.— 
Praminm proditienis cum Xerxe filiam ejus pacifcitur. 
Ju6T. Ildemarde er mariage la fille de Xerxés pour re- 
Compene de {a trahifon. 

PACO , 4. Vid. Pacans. Cie. Pacifier , appaifer. (R. 
Pax, la paix.) 

PACTA, ä, f, Plaut, Fiancée, promile , gccordée. | 


PAC. PÆA. 
Pid. PacrUs. Vid. Pacrum. 

PACTÆ, rem. f. Eccl, Patti, petire Ville fur la côte 
feprencrionale de Sicile, Epilcopale fous M:fline dès l'an 
1137. 

Pacrr,orum, Ecce. Li même Ville, 

PACTIX , 4. Vid. Paros. If. 

PACTIÆ, arwm.f. PL. Ifles de la mer de Sicile, [Vil!e 
de Thrace. 

PACTILIS , 4/8, (adj.) Virr. Fair de differentes pieces 
jointes enfemble. (R. PanGsRs.) Paéilis corons, PL. Une 
couronre faire de plufisurs choles jointes enfemble. 

PACTIO onfr. F. Cie, Paétion,convention. f. craité.m. 
accord, m.(r. Pacisr.) Paéfiones agere, conficere , con 
flare, facere. Cie. Faire des craités. His faëhis padoni- 
bus. Bic. Ce traité ayant été Fair. 

PACTITIUS ,4, #m. A. Gzzc. Dont on eft convenu. 

PACTOLIDÉS Nympha. Ovin. Nymphes du Paétol-. 

PACTOLUS , 5. m. Virg. Paétole , fleuve de Lydie 
dans l'Afie Minture, maintenant appellé Sariabax , qui 
comb: dans l'Hermus, & (e jetce dans la mer Egée. Il 
rouloir aucrefo:s du fable d'or , dont Crelus s'enrichit. 

PACTÔR, ôris, m. Cie. Mediateur , arbitre. 

PACTÜM , i. n. Cie. Accord, paëte. m, paétion, 
convention.f. Paéka conventa.Cic. Les chofes dont on eit 
convenu, l:s articles de la convention. Paétrs ffsre, Ovin, 
Se tenir aux conventions. Paéa fervare. Cre. Garder une 
convention. A'io paéte. PLauT.Une autre fois. Hoc paëto. 
19. Eo pas, Tan. De ceute façon, de ceste manisre. 
Qyonam paëtor Cic. De queile façon? de quelle maniere» 
Ses: quo tandem paila. Horn. Vous {çavez enfin de quelle 
maniere. Paélum componere , firire, snire, pangere , ffa. 
taere. Bin. Faire un traité , une alliance , un accord. Ne 
ineas paëtun cum. B 15 L. Ne faites point d'allianes avec 
(les habitans d: ce pays.) 1n1ffis paëtum in confpefu mo, 
In. Vous avez fait cet accord en ma preferc:. Padtam 
quod feigr. Bipu. L'alliance que j'ai faire. 

PACTUS, à, im, Praur. Cie. Dont aneft conve= 
nu, arrété, accordé. (part.) v. Paciser. [qui eft converu. 

Paëta dies. Cyc. Jour arrêté. Paëts conjux. O v1b. 
Femine accordé: en mariage. Paéts fides, In. Promcife 
donnée. Paëe cum hofte inducie,Cic.Unc tréve faite avec 
l'ennemi. 

PacuriaANUS ,4, mm, À. Gite. de lacuve, 

Pacuvies. A. Gace. (pour) Pacuvis. (gen.)de 

Pacurius , fi. m. Perf. Pacuv: Poëre de Bricdes, qui 
fe rendit celsbrea Rome, par les excellentes pieces de 1hcae 
tre ,qu'il y compola. Ji mourut à Tarerte, 4gé de qua- 
tre-vinges dix aus, vers l'annts 600 de la Fondation de 
Rome, Il étoir fils de la fœur du Puëre Ennius, 

PADEREORNA , £. F. Paderborn , Ville Hanfea:ique 
d'Allemagne , dans le C-rcle de Weftphalis, où l'on 
cransfera l'Evêché de Buraburg l'an7 se. L'Evéque eft 
Suffragant de Maïence , &*Prince de l'Empire, 

Papua, «. f. Vid. PATAvIUM , Padoue, 

Paous, di. m.Mart. Le plus grand Fleuve de l'Italie, 
b. le P6, dans la Lombardie. Il Le décharge dans le Golfe 
de Venile par fepcembouchures , dont l'une s'appel'e Pas 
dufe, Amn:s Padufe. Vire. 

PÆAN, painis, m.Virg. Hymne que les Payens chan- 
toïenr en l'horreur d'Apollon après la vitoire , & à la 
louange de Mars avant la viétoire, fcoure forte d'hym- 
nes de réjouiffanc:. (R. #æiw, ferio.) Apollon eft auili ap- 
ptilé Pian dans Juvenal & dans Feflus. O1 appelle aufi 
de ce nom Jupiter dans l'Ifle de Rhodes. Paz» contrabit 
aremr, \UY.6.173. Apollon band: {on arc, & décoche fes 
fléches. | 

Pæan. Cie. C'eft un pied de vers compofé de crois bré- 
ves & d'une lon;u: , ou d'une longue & de crois bréves , 
comme pif ices, & pojhérs dr. 

PÆAN, amis, mm, Quid, Pean, pere de Philoët:te. 
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pea louche, fqui a les yeux fort mobiles. #{[Patws dit 
moins que Strabo,] comme un voit par ce patlage : Sera 
bonem appellat Patum pater. Hom. 2. Sat. 3. Un pere qui 
aun fik louche, dit qu'il regarde un peu de côté. id. 
SrRABO. Patss eft auffi un nom propre. Patorum 605n0- 
mina, Pi. Les furroms de Perus. 

Pacæ, arum. f, PI. Ville celcbred:s Locriens. 

Pacæt, orum, m. pl, PI. Les Habisaus de cette Ville, 

Pacana. Vid. PAGANUS. : 

PAGANALIA , orwm. r. pl. Ovid, Fêes de Village. 

PAGANICÜS , 4, #m PR op. D: Village, de Villa- 
geois. (R. PAGUS-)Pagan:ca pila, Marr. Elpece de balle 
remp ic d: pluies , en ufige dans les Villages. , 

PAGANDS , à, #m. Cie. Payfan, ruftique , Villa- 
geois. Swer, Qui n'eft poinc foldac , qui ne porte point les 
armes , qui concerne le Village. [E:c/. Payen , idolâtre. 
Pagana ferculs. Prop. 4. 4. Mets de Villageois. P4g#- 
né legs. PL. 28.2. Par une loi qui s'oblerve à la campa- 
gre, (il éroit défendu aux femmes de parier des fuleaux, 
& d'en fil-r par les cheminsen allanr.) Vid. PAGUS. 

PAGASÆ , rm, €. pl. Ville de Theffalie , qu'on ap- 
pella dans la fuice Demeiriade, auprès de laquelle on 
ce vaifleau celebre appellé Argo. : 

PAGASÆUS,4, #m. Ovip. Qui concerne cgtte Ville. 
Pagafea puppis. Lo. Atgo.—fylua Ovin. Forêt de Pagafc. 
Pagafeus où Paçaificus Sinus. PL. Le Golfe de Pagales 

PAGATIACÜM , 5. n. Ecel. Pafli en Nivernois. 

PAGATIM. (adv.) Liv. En chaque Viilage,de Village 
en Vilaye. 

PAGELLX, &. f, Cic. Une prrite page. (dim.) le Pa 
GiNA. Alters jam pagelia procedit, ip. Voici deja la ic- 
conde pigr qui s'avance. | 

PAGÉRE ,£7, pépigi, patäm. AD Han. Traiter, 
convenir , s'accorder. + Ce verbe n'eft plus en uiage au 
prefent. Svn. Pangere. 

PAGINA , 4. f. Cie, Une page. P!. L'efpace qui eft en- 
tre deux échalas. Sola miramque paginam fecit. PL. 2. 7. 
On ateribue à la foreuse (sule rout le bien & cout l: mal 
qui arrive eu ce mor.de. (C'eft par allufion aux Livres de 
compte , où l'on met d'un côté la recette, & de l'aucre la 
dépente.) La fortune ieule fait, remplit les deux pages. 
Priore pagina. Cie. A la pienuerc page. Extrems pagina. 
Ip. La derniere page. 

PAGINÜL À, 4. £. Cie. Petite page.(dim.) de Pacina. 

PAGMENTÜM, 5. 0. Vitr. Un alemblage de diver- 
fes membrures. 

Paco , gs. Vid. PaGsr. | 

PAGRÜS, 5. m. PL. Poiflon de mer fort goulu méy9r. 

*PAGÜR , ris. m. Ovid, Le même que Pacuus. 

PAGÜRÜS , #. m. PI, Eipece de grande Ecrevifle, 
LT LE d 

*PAGUS,5. m. Virg. Village. m. Caf. Canton, pays.m, 

rovince. f. (am aùr mujür.i.e. À fontibus, circa quos ha. 
Bitabsnt, Ssnv.2. Georg.) 

Paous Liopiensis. Eccl, Le pays de Li:ge. Pagus Les 
xovinus In. Le pays Lievinaux environs de Lifieux, 

PÂALÀ , ä. f. Col. Pele. f. chaton d'une bague. m, Pc, 
Pommier. #. PLaUT. Uie Bêche à bêcher Ja terre. Pa!e 
nnixus. Liv. 3. 26. Appuyé [ur la Bèche, Pals-annulli, 
Crc. Le charon d'un anneau, 


PÆD: PET. 
Paante fatus, {n. Philoëtete fils de Peao. 

Pæanripas, dum. f, PI, 37. Perles qui fervent aux 4€: 
couchemens. 

PÆANTIUS, 5. m. Ovid, Philoct:re, compagnon 
d'H-rcul-s & de Pean. 

*PÆDAGOGIOM,5 5. PL. Le lieu de la maifon où demeu- 
roicne les eatans & les efclaves. Ulp. Une troupp: de jeu- 
nes ef avesqu {ont au fsrvice d'un maître. #mdb4ier. 

*PÆDAGOGUS,1. m. Cie. Pedagogue, Piecepeeur, Re 
gent, Meicre qui enfeigne les jeunes gens. mdyss- 

*PÆDÉROS, oôtis. m. PI. Cerfeuil, f-{pece d'Ame- 
thyfte, pierre ere Le 22. 22. Eipece d'Acanth: 
où de brancheurfine. #4 @. 

*PÆDIA, 2. f. À. Gell. Inftruétion. f. æwsdb/a,inflitutio. 
PÆDICARÉ, d,41.CATUL.16.1.17.[18.3. Etre infame. 
PÆDICO , omis. Infame. [Ces deux derniers mocs fant 

obfcenes.] 

PÆDICÜS,d,#m. Cær. RH. Qui concerne Les garçons. 
PÆDIDUS, à, #m. Fast. Sale, craffeux,malpropre. 

{R. à Papons.) 

*PÆDISCÆ, érum. f. pl. i, e. ancila cé proftitute. 
aude guie 

*PÆDISCIOM , 35. n. Cæl. Rh. Lieu de débauche. 
Svn. Proftibu nm. 

*PÆDOÜMÂATHES.Ceux qui apprennent de bonne heu- 
Le, qui apprennent étaut jeunes , sprl nl c'eit opf- 
smathus. mubughés. 

*PÆDONOMUS , 5. m. Grand Marre , Préfet d'un 
Col'eze, qui a infpeétion fur la j:uneifz. (maslbropees) 

P R, Gris. m. Ci. Salecé , craffe, ordure, puan- 
teur,malpropreté.f(r. midi, pusri, qui à ferdibus abjti- 
gere nefisant. Fast. Ali: pador à pede. q. pedum alluuies.) 

Panorrisa, ou Pæporrisss. Precepreur. 
“lænorrisia, 4. f, L'arc d'exercer les jsures gens. 

rextis, 

Pæcnia. Vid. Ps6Ma. 

*PÆGNIOM, 5 5. n. Jeu, divertiffemene. #7. meyrier, 
C'eft aufli un nom propre. Pagniwm vecitatu'ff ; poff vos 
sndid fs Tyndare, PLAUT. Capr. 5.3. Il s'appelloit Px- 
grium;imais enfuite vous lui donnites le nom de Tyndate. 

Pæuant,orsm, m. pl, Ca. Piuples & Ville de ia Gau- 
le Bcigique, b. le pays de Faminie dans l'Evêché de Lu- 
xembourg. 

PÆNULA , ä. f. Vid. PanuLA, par un E fimple. 

Pzon ,onuw, m. @uinr. Pied de quatre fy!lab:s. id. 
Pæan. 

PÆON, dnis.m. Peon celebre M<decin,qui guéri P.u- 
ton de Ja bleffure qu'il avoit reçüe d'H:rcul:s, & qui 
urouva l'u(age d'une herbè appelle de fon nom Paonsa. 

PÆONES, änmm. m, pl. Star. Peuples de Macedoine. 
PÆONIA , 14. F, Ovid, La Peoni: , pays de la Mace- 

doine ,aux environs du Âcuve Axius , qui e prend quel- 
qu-fois pour route la Macedoine. 

PÆontia, i2. PL Pivoine , herbe trouvée par Peon ce- 
lebre Médecin. La fleur eft à plufcurs feuilles d:fpofces en 
role. L+ calice e? à quatre ou cinq feuilles inégales , du 
milieu delquelles s'éleve le piftile, qui devient un fruit 
compofé de plufeurs cornets renverfes en bas, drappés , 
& qui s'ouvrant dans leurs longueurs , laïffent voir quel- 
ques femences prefque fpheriques. (R. PÆ0n.) 

























PÆSTANOS , à, #m. Ovi. De Pelti. Paffana rofa.| Para, | 
19. Rofes de Pefti. Vid. PaLACA » 0% PL. #3. c. 4, Malle, ou lingot d'or, 
PÆSTÜM , #: n. PI. Pefti, Viile de Lucanie, Epifec- PALACRA , 0% Sun. Balluca ou Ballux, 


pale dès l'an 505 , mais elle fut ruinée en 5 30, & l'Evé- 

ché rransferé à Capaccio , Suffraganc de Salerne, Le ter- 

r'toire de cctre Ville éroic fi fercile, qu'on y faifoic la 

recolte deux fois l'an , au rapport de Virgile, 
PÆTUÜLÜS , 5.m. Cie. Qui regarde un peu de côté. 

{dim.) de 

. PÆTUS, 5 m, Her, Qui regarde un peu decèté, un 


PALICRANA ; 4. | 

PALÆMON , omis. m. Ovid, Palemon dieu marin, qui 
s'appelloit D: vraie Melicerce, fils d'Ino & d'Athamas. 
Voy:z [on hiftoiie. Ovid.4.Met.fab.13. Dans Virgile c'eft 
le nom d’un Berger. Ciceron dit que Palemon cft le moe 
grec, & qu'on D re promu (Us croyoieng 

cu mans preñidoir aux Poycs. 

ol AE : FFEFFE ijj 
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PALEMONLE corons. CLaup. CouroñnEé qu'on donnoit 
aux viétorieux dans les Jeux Ifthmiques, que Thefée 
_. À Palemon. Pline dit que ces couronnes éroient de 
Chêne, 

PaLÆmvmpus, i, PL. Ville de Cari. (q. vetus myndus.) 

PALæOCASTRUM , i, n. Ecel. Pohcaftro,petite Ville du 
Vicariat Romain , Evéché dès l'an 500, fous Salerne. 

Pazæorots, fs, . Ville de la premiere Afe, [Ville de 
la deuxiémePamph ylie toutes deux dans l'Exarcat d'Afe, 
qui avoient autrefois le titre d'Evêéché. 

 PALÆPHATIÜS , 4, am, D: Palephate. Palepharii 
libri. Cœr. Livres qui craicent des chofes fabuleufes parce 
que ttes de Paros ou de Prienne, a écrit des volu- 
mes de chofes incroyables. Cet Auteur vivoic du temps 
d'Artaxerxés Vid. Cœ. l. ze. 

.*PALÆPHATUS , 4, m. Ce qui a évé déja dit , an- 
re ol m, & nu, loqui.) 

PALÆSTINX, Z, PL. Province de Syrieen Afe, b, la 
Terre Sainte. Herodote appelle Paleftine coute la Syrie. 

Cain parle encore d'une autre Paleftine. 

PALÆSTINI , ôrüm, Bis. Ceux de la Paleftine. 

PALÆS TINÜS » 4, #m, Ovip, De Paleitice, 

PÂLÆSTRA , .f. Ci. Paleftre , lieu deftiné chez les 
Grecs pour coutes fortes d'exercices. La Lurte, [sonre 
B'ace qu'on acquiert en s'exerçant à la lucte,addre ff: agi- 
lité. f PLaur., Paleftra, nom propre d'une fille, ce qui 
donre lieu 1 Plaure de Plaifanter fur ce mot dans {on Ru- 

3: 6: Pires agriffes fine palafträ. Cic. Des forces qui 
font {ans addreff- ; fansagilité, 

PÂLÆSTRICE. (adv.) Cie. A la maniere des Lutteurs, 
comme les Lutieurs. 

PALÆSTRICUS, 4, äm, Cie. Qui appartient aux 
Lutteurs , qui concerne la Lutte. 4rs palafirica, Quinr. 
L'art des Lutceurs 

PALÆS TRICÜS,j. m. Qyint. Un maître qui apprend 
à lutter , on Je Prend auffi pour toute (orte de maitre, qui 
apprend des exercices qui ane le corps. 

PALÆSTKITX » 4. Cic. Un Lutieur , ou un maître 
qui appreud à lucrer. 

PALÆTŸRON, (ace.) d= PaLaTyRos, 04 Paræry- 
AUS ; ff. Curs. L'ancienne Tyr, quieft éloignée de l'au- 
tre de trente ftides , felon Strabon. | 

PALAM. (adv.) Cie. Publiquement , ouvertement , 
devaot tout le monde » en plein jour , en public. Lure pa- 
âm. V1RG. En plein jour, Nondim palèm faëtum cat. 
Cic. On n'éroit pas encore certain. Palèm ef. Tan. La 
chofe eft découverte, j'en conviens , je ne le cache point. 
Palèm laudares, Tac. Vous euffiez approuvé ce qu'il fai- 
foir en publie, 

PÂLXMEDES, ÿs. m. Palemede,grand ennemi d'Ulyffe, 
Il évoit fils de Nauplius Roi d'Eubée. 11 a jouta quatre 
lettres à l'Aiphabech des Gecs,qui font 9, £, ® ». 1] infti- 
tua encore le mot du guet dans les armées, & inveita l'arc 
de drefler un bataillon fur la manicre dont volent les 
Grues, qui pour cela (ont a ppeliéss les oifeaux de Pala- 
mede. Pelamedis ages. M à R rl. 13. 1] fur tué par Jes 
Grecs animés par le fourbc Uryfe. Virgile l'appelle Bei. 
des, parce qu'il defcendoir de Belus au feptiéme degré. 


PAL, 
PALANTES, #imm.m. pl. Lucr. Errant, Épars.(part.) 
v. PALARI. 

PaLANTEUM , é, n. Ville bâtie par Pallas bifayeul du 
Roi Evandre, far le Mont Palatin.Mænis palantes.Vinc, 
La Ville de Pallas. 

ParantTiA, 4. f, Ville d’Iberie. ; 

PaLANTIAS, #dis, f. Ovid, C'eft un des noms de l’Au« 
rore. Vid, PALLANTIAS. 

PALANTIUM , é, n. PL, Ville d'Arcadie. 

PALARE, 5, ä15, ätm, Cou. Echalaffer , mettre des 
échalas. Vrd, Pazus. Le même que : 

PALARI , dr, are smm, (dép.) Liv. pa er B. | 

PALARE, dr, Srÿs sm, (pall.) Pl. 19.4 Euc bêché. 
{R. Para , une Béche.) : 

PALARIX , 4. f. Alex. Efpece d'exercice qu'on fai- 
foic en ciranc des féches contre un pieu ,ou en jetrant des 
pierres avec la frorde , comme fi l'on avoit affaire à l'en- 
nemi, . 

PALARIS , #. (adj ) Ulp. D'échalas, qui fert à faire 
des échalas. (R. PazUs.) 

Pazas, Vid. Pasras , bifayeul d'Evandre. 

*PALATHÉÆ, &rum. €. pl-Bib!.Cabas de figues.mmrd9r, 

PALATIAL , #/is.n. Alex. Alex, Sacrifice qu'on farfoit 
fur le Mont-Palatin. 

PALATIM. {adv.) Liv, Ea defordte , errant çà & là , 
difperié. (r. PALARI.) 

PALATINATUS, #s, m. Le Palatinar, Il yena devx. 
Celui du Rh-in, qu'on appelle le Bas Palarinat, le Palaci- 
nat de Bavicre, ou le Haut Pajatinat. . 

PALATINÜS, 4, #m. De Palatin. Mens Palatinme, 
Le Moni- Palatin , {ur lequel Rome fut bâtie d abord. | 

PALATIO , ôris. f, Vitr. Le pilotis, l'action de bâtir 
fur piloiis. (r. Pazus, pieu.) 

PA: ATIOLÜM , 5. n. Eccl. Palaifeaux. nom commun 
à pluficurs lieux. [Pals fole , Abbaye en Tofcane. k 

PALATIÜM , 55, n. Suer, Palais. ”. maifon d'un 
Pince ou d'un grand Seigreur. Palatium Siquanerum. 
Eccz, Saint-Paul! lez. Befançon. | 

PALATÜX , 4. f. Varr. Déelle qui prefdoit au Mont- 
Palarin. 

PALATÜAL , älïs. n. Varr, Sacrifice que l'on faifoit 
fur le Moni-Palatin à la décfe Palatua. ; ; 

PaLaruaLis Flamen ,inis.m. Varr, Prêcre qui facri- 
foit fur le Mort Palar'n à la décfe Pa'atua. 

PALATUAR. Feff. Vid. PALATUAL. 

PALATÜM , 5. n. Her. Le palais de la bouche. Ers- 
dti Pulata. Cou. Des gens qui ont le goût fin. 

PÂLATÜS, 5. Cie. Le palais de la bouche. 

PALATÜS , à , #m. Liv, Difperfé , qui eft en defor- 
dre. (R PALARI.) 

PAIE , é:. Vid. Lucra , la latte. . | 

PALEA , 4.f. Cie. De la paille. Parr. E pece de chair 
ou de cartilage , qui pod audeffous du bec d'un Coq. {à 
Para ,fen PanuLo. | 

RS Ps. Raclure ou limaille de cuivre. Paleæ 
hordti. In. Paille d'orge. k 

PALÉARYA. n. pl. Col. Peau qui pend au cou des 
Bœu’s.(q. peearia à pelle.) Le Re 

PALEARIÜM, i5. n. Cel. Lé lieu où l'on ferre la 

aille. | - 
j PALÉATÜS, 4, #m, Cou. Couvert de paille, ou mélé 
avec de Ja paille, .. 

PXLENTIX » 4. f. Ecel. Palence , Ville Carchaginoife 
de l'Exarcat des Efpagnes , dans le Royaume de Leon fur 
le Carione , EvéchE fous Tolede dès le cinquiëme ficcle, 
x. L PÂLES.f. Vinc. La décffe Palés qui prefidoit aux 

PÂLANGARIT, vrum. VirR. Des Crocheteu:s où campagnes % Tibule & Varron en font un dieu. Et pla 
Porre-fax , qui fe merroient Pluficurs cofemble , pour | cidum foleo fpargere laëte Palem, Tis.1. 1. J'appaife le 
pes des fardeaux , par le moyen de ces rouleaux de | dieu Palés, en lui faifaut des libations de lait. 

” Par, Vide PALUS. 




























PALAMNET , um, Cœ 1. Noms de ceriains demons 
aPProcateurs du mal, au rapport des Egypriens. 
PaLaANDas, ani Eccz. Palimban, en l'Ile de Sumatra. 
PA ANGEÆ, Zräm.VaRR. Chevrons où rouleaux, pour 
metre les vaffeaux à or , ou dent on fe ferr Pour re- 
muer de grands fardeaux. 
PALANGARE, 6, ävi. Non. Traîner {ur des rou. 


LE ‘PAL. 
È PALILTX » Srmm, Tis. Les féres que les pañeurs cele- 
roient À i'honneur de La décffe & du dieu Palés, l'onzit- 
me jour avant les Calendes de Mai, jour auquel Rome 
M Eïé fondée. On appelle auff certe fère Parilis. 
: LILETIOM »15.n. PI. Les Piciades, Conftellation 
mpolée de Lepc étoiles , qui fur ainfi appelléeen latin , 
E: ce que le jour qu'on celebroit la fére appelée Palilia , 
temps devine ferein , quoique certe Conftellation foit 
P ph pc de {a rature, PL. 18. 26. 

PÂLIMBACCHIUS, 55. m. Quint. Pied de deux lon- 
pen d'unc bréve , comme cäntart, mmaMuBayytor. 
PA se on f. PL 24. 7. De la poix fondue une 

*PALIMPSESTÜM , $. ou plütôr 
” *PALIMPSESTÜS, 5. m. (On fous-entend Libellus.) 
‘ 1e. Tabierre où l'on efface ce qui étoir écrit » POur y 
crire de nouveau, (R. war, rwrsis, &c Que, rade. D'au- 
tes : Mens palinxefius, de Etw, racler , effacer.) 

Si LINGENESIX >4 £. Regeneration , feconde naif- 
PS TS Mrs srerim , & Yirneus , generatio. 
PALINODIA , 3. f. Cir. Palinodie. f. defaveu de ce 

quo UE di. m. retraétation. f. amAnwd/u,recantatio.) 
roc URUS, 5. m. Pirg. Promontoire de Lucanie à 
+ écident » h. Il Campo Palinuro dans le Royaume de 
aples , quia pris fon nom de Palinure Pilote d'Enée, qui 
perit dans la mer, [Aarr. Qui pifle deux fois. (R. ææaw 
GC deür. piller.) 
RTS TOUR Cat, Le même que PALIMPSESTUS. 
LITANS, émis, PL À U r. Qui s'écarte. Cm ha 
eunt fic à pecu palitantes. Ip. Bacch. 5. 2. Puifqu'elles 
s'écartent ainfi du crouppeau, : 
; FAMORUS » #. m. Virg. Arbriffeau qui a des épines.m. 
once. f. buiffon. m. Le Paliure, plante dont la féur eft à 
cinq Een difpofée en rond,dans la rénure d'ure roferte 
Le Rai au milieu du calice. Certe roferte devient 
_ D fuite un fruit en bouclier , releré du milieu, délié 
de bords, & comme membraneux. Où trouve dacs 
An Tee ce Fruit un noyau off:ux divifé entrois loges, 
er acune defquelles il y à une femence preique 

PALLX , &. f. Plaut. Lon e ‘ 
marient tarder Fe pl ES de femmes,qu'elles 

PALLACA,Z. f. Sner. Concubine,femme ou fill: qu’on 
éatretient pour facisfaire {a paffion. 

PALLACANX » 4. . PI. Une Ciboulette, Porreau. 

Pasrapa {ace ) de Paurao ad. La déeff 

A .(ace.) de Pazras, #di. La e Pallas. 

PALLADÉS dam, f. pl. Filles Thebaines,qui fe proiti- 
tuoient jufqu'a un certain âge. Strab. 179. 
à PALLADIOM , 35. m. Virg. Le Palladium étoit une 
: atue de Miner ve faire de bois, qu'on prétend être tombée 
pre rs dans le temps , qu'on bâtiffoit un temple à certe 

n cdais la Villede Troies , & fur placée dans ce tem- 

Ph pipes que le rofr Füt tait. L'Oracle avoit prédic la rui- 
FL ane Le quaod on en feroit fortit le Palladium. 
Me gr vs »4, #m. Ovip. De Pallas, qui concerne 
rai rh _ s Leppe » d'Athenes. Arces Palladia. 
Mierre » Parce qu'Athenes éroit fous J4 proteétion de 
PALLADIUS , i; i i 
Se ET pe a 5 s. m. Pallade qui a compofé des Li- 

PALLANTA. (acc.) de PaLLAS , antis. : 
rm Vid. Ra Palence, Ville, &c. 

PALE As. Marais d'Afrique qu'on appelle aufli 
Tritonius. On dir que c'eft là des vi ER décfT: 
dus pour la pr-miere fois. 
de me » àdis, F, Owid, L'Aurore, fille de Pal- 

PALLANTINE, ôr# + Ceux de Palence. Vi 
NI, ôrm, Pr dpP . Vid, Pa- 


les Grecs portoient , 


PAL 967, 

PALLANTIS , dés, f. Ouid. Le même que PALLAN- 
TiAS, l'Aurore. 

PALLANTIUM , i£. Ville d'Arcadie. Vid. PALATIUM. 

Paicanrius Heros. Ovid. Evandre. (Sie diêtus vel à 
proavo Fallante, vel à Palantie Arcadie oppido mndè im 
Italiam trajecit.} 

PALLAS, ädis. f. Ovid. La dtef Minerve,qui far ap- 
pelite Pallas pour avoir tué ur G.anc de ce nom. On l'ap- 
pelle Tritonia, BeÎlone. Peycz ces mots en leur rang. D'au- 
tres tirent ce nom de æaxw, vibre, parce qu'elle cnfeignæ 
la maniere de fe fervir d'une pique. 

PALLXS, antis, m. Virg. Pallas,fils d'Evardre, [Pal- 
las Geart, [Pa!las, AF:anchi de l'Empereur Claude , qui 
Étoir d'une arrogance extreme. 

F PALLENÆUS , à , #m. Srar. D: Pallene , de Mact- 
oine. 

PALIENE, ér. f. Region & Ville de Macedoine. 

PALLENENSIS. Vid, PALLINAUS. 

Pauuans, entis, (adj.) Virg. Piliant, pâle, blèmes 
Pallentes cure. Hor. Desinquiécudes qui font pälir , qui 
rendent pâle, des chagrins qui rongent. Pallentes morbi. 
Vire. Drs maladies qui rendent pâles. (part. paff.) v. 

PALLERE , (5,15. Cie. Palir, êcre pâle, blémir , 
devenir pâle. Multos pallere colores. P Ro P. Changer de 
plufieurs couleurs , changer plufieurs fois de couleurs, 
(R.Paztor.) 

PÂALLESCÉRE , fe>. Cie. Devenir pâle , pâlir, blè- 
mir , changer de couleur. Le même que PALLERS. 

Nullé pallefcere culpä. Hon. Ne faire rien dont on foie 
obligé de pâlir ou de rougir. 

Pautra. pl. Vid. PALLTUM. 

PALLIARI ,r, anis sum. Eure cache , être couvert. 
de [Ce verbe eft cité d'Apuiée par le Trelor d'Eftienne; 
mais il ne s'y crouve point. ] 

PALLIASTRÜM , 5 n. Apul. Méchant manteau. m. 

PALLIATÜS , 4, #m. C1c. Qui porte un long man. 
teau , eu efpece de robbe à la mamere des Grecs. Fudex 
palliatus. In. Ua Juge qui va avec un manteau. Palliatæ 
comædia. Don. Comedie Grecque. 

Pazuinion , oris. CATUL. (comp.) œ 

Paruipiss1mUs , #, #. PL. ([up.) de PALLIDUS. 

PÂLLIDÜLUS , 4, #n. Car. Un peu pâle , un pen 
blême , un peu défait. (dim) de 

PALLIDUS, 4, #w. Oviv. Pâle, blème, crifte , dé 
fait. (R. PazLoR.) Pallidier cerä. Ovip. Plus blanc que 
la cire.—Regie. CLAUD. Les enfers, repion fombre & renc- 
breufe. Statud pallidior, Car. Plus pâle qu'une flarue, 

Paco. Vid. PALLIUM-. | 

PÂLLIOLATIM. (adv.) En petit manteau. Palliola= 
tim amius PLaur.Vêtu d'un petit manteau appellé Pal. 
liolum. Ê 

PALLIGLATÜS, À, #w. Susr. Qui porte fur la trêre 
une forte de couverture, que les Romains appelloient 
Palliolum. 

PALLIGLÜM , 5. n. Plaur. Un petit manteau.Cir, El- 
pece de couvertare de laine, dont les Romains s'envelop- 
poient la cêre & les épaules, comme les femmes font de 
leurs écharp=s. Mutateria Gr palliola. Bras. Leurs robbes 
magnifiques & leurs écharpes. (dim.) de PALLIUM. Pal. 
liolum in collum injice. PLAUT. Epid. 22, Rejette ton 
manteau par derriere , MELLE votre manteau fur le 


cou. 

PALLIOM, if. Cie. Robbe longue, ou manteau que 
& furtout les Philofophes. Palis, 
bardes raot d'homme que de 
Femme. (r. Qrèd palm fr Cr foris.) Conjiciam in collws 
pallium. PLAUT. Capr. Je retroufferai mon manteau fur 
I:s épaules. Opertws pallio neve. Bises. Couvert d'un mana 


f. + . 
a RÉ LOR Gras Cie, Pâleur, (g. Pellis liver.) 


Ur. Habits, vêtement , 


68 PAL. | 
PazLUsRAT. (3. plufp.) PazcurT. (1. perf.) v. Paz- 
LERE. 

PALLÜLX , 4. PLaur. Petite robbe de femme. (dim.) 
de Para. 

PALM, 4. f. Cie. Le creux , le dedans de la main ;, 
Varr. Branche de vigne qui porte du raifin. Cie. La 
main. f. Car. La partie la plus large d'une rame, une ra- 
me ,un palmier. m Date, fruir du palmier. f. Virg. Pal- 
me, figne d'ure viétoire, la viétoire. Compref[ase palma. 
Praur. D'un coup de poing, Palmam alicui dare. Cic. 
Donner la victoire à quelqu'un.1{{i palmam dabunt.Bis. 
Lui donneront gain de caufe, Palmam ferre. Cic. Etre 
viétorieux , remporter le prix de la victoire. [Varr. Ex- 
celler. Plurimarum palmarum home.Cic. Un homme qui 
a remporté plufeurs victoires. Paffis palmi. V1RG. Les 
mains étendues. Palmé plenä. uv. Du plat de la main. 
Abisgnis palmis, Car. Avec des rames de [apins. 

Pazma. Baume les Nonnains, Abbaye de filles entre 
Befarçon & Montbelliard, fondée par Saint D:firé de 
Beiar çon. 

PALMARE , m3, ui, ätim, Cox. Lier , atracher les 
branches de la vigne aux échalas. Quint. 1 aïff-ren quel- 
queendro r là marque de fa main aprés l'y avoir appli- 
quée. (R: Paima.) 

PALMARIS,är.(adj.)Værr. De l'étendue d'ure main. 
Cie. Qui concerne la viétoire. Palmaris fententis. Cie. 
Avis qui a remporté le pr:x, qui a été fuivi.—ffarsa. Cic. 
Statue élerée en l'honceur de quelqu'un qui a remporté 
la viétoire.—des, APUL La déc fl: Yiétoire. 

PALMARIÜM, 55. m. Ulp. Viétoire , f. prix de la 
viétoir:.m. 

PALMARIUS , 4, #m. Cou. Qui eft de l'étendue de 
quatre doigts. Ter. Digne du prix, qui merite de rem 
port:tia viétoire. 

PALMÂATUS , à, sm. Liv. Où l'on voit des Palmes 
brodéer. Palmata abollä. Paup. Habits brodés de pal. 
mes. Palmatus paries, Quint. Deci. Une muraille où i'on 
voic la marque d’une main qu'on y a appliquée. 

PALMÉS , iris. m. PI Branche de vigse qui porte des 
raifins , [branche de palmier. Ego fum witis., vos palmites. 
Bus. Jefuisla vigne, & vous êtes les branches. 

PALMETUM,5. n. PI. Lieu planté de palmiers,bois de 
palmiers. 

PALMEUS , à, #m, Cou. De palmier. Pinsm palmenum 
capitinexium. P1. 24. 17 Le vin fait de datres, le vin faie 
de fruit de palmier, fait mal à la tête. 

PALMIFER » à, m Ovip Qui porte, qui produit des 
palmiers. {R. PasmA, & FiRRs. Porter.) 

PALMIPÉDALIS , 28. (ad.) Varr. Qui a un pied & 

acre dois’s. 

PALMIPÉS , Edÿs. (ady.) P!. Quia les pieds plats & 
étendus. Paimipedes aves, PL. Oifeaux qui ont les pieds 
plats comme les Oies , les Canards,& vous Les oifeaux qui 
vivent dans l'eau. 

PALMITES, (p!.) de Parmas. 

PALMO ,2'. V.d Paimars. Quint. 

PALMOSOS, à, #m. Vire. Abondant en palmiers. 

PALMULX &. f. arr. Darte, f. fruit de palmier, Virg. 
la partie d'eubas & la plus platte de l'aviron, & l'aviron 
méme , la raine, 

PALMOS , 5, m. Pitr. Palme , mefure qui contient 
hui pouces où environ. Les Anciens avoicnt deux fortes 
de pabnes , un grand & un petit ; le grand éroit de douze 
doipis , & le pecit de quatre. Decoguis ad palmum. Cor. 
Vous pouvez le faire cuire jufques à La diminution de ja 
qua:riem- partie. 

PALMYŸRA, &.f. Ville capirale d’une Province du même 
vom dans la Syrie, où regnoit Zenobie. 


PALMŸRENI, drum, & 
PALMYRENSÉS , iñw. É m: pl. Ceux de Palmyse. 


PAL: | 
PALNATÜM, 5. 0. Eccl, Pauval ,en Perigord, 
PALO , 35, Vid. Pazars. Col. Echalaffer la vigne. 
PALOR , äris, Vid. Pazari. Liv. Errer de côté & 
d'autres. 
PALPÆAMÉN, infr, n. Prud, Le même que PALPATI0. 
PALPARÉ, p5, dvi, étiäm, |UY. Flatrer quel- 
PALPARE, dr, arr, sm. (dep.) Her. S qu'un, en. le 
frocrant doucement avec la main, coucher avec Ja main, 
careller, [fonder les efprits. @yem munere palpar. JUv. 1° 
Qu'il a gagné à force de prefens. Palpate © videte. Bist. 
Touchez,maniez, & voyez. Palpabunt quafi in tencbris. 
Bic. apte Bad À râton comme dans les tenebres. 
Palpævimus, ficut caci, parietem. In. Nous allons à tâton, 
comme des aveugles, le long des murailles. Ci malè fi pal- 
pere. Hon. Si vous le Aitrez mal à propos. Qyâm blande 
mulieri palpabitur. P 1 À UT. Ampb. 2. 3.9. Comme il va 
carefler , cajoller cerre femme , comme il la cajollkra. 
PALPARL,5r, arts sim. (pail.) ww. Eltre touché,étre 
mani. Tam denfa tenchra, urpalpari queant. Bit Des 
tencbres fi épaiffes qu'on les puiffe toucher,qu'elles foient 
alpables. 
gd PAL PATIO, ônïs. f. Plaut, Atrouchement.m. careile 
de la main. f. patinage, ". . 
PALPATOR , oris. f. Plaur. Flatteur , m. Parelin, #. 
‘# [Ce dernier mot françois [e prend coujours en mauvai= 
fepare.] _ © re 
PALPATÜS , #, #m. Braz. Touché, manié, tâté, 
(pare, pal.) v. Paurans. Er palpate #0 Ifaac. Bint. Et 
asc l'ayant vâcé, 
PazravimMus.(1.plur. perf.) v. PatPARs, 
PALPÉBRA ,2. fem je à Paupiere de l'œil, Ja 
PALPÈBREÆ, ärwm. f. pl. ” ‘ $ peau qui couvre l'œil 
defus & di fous, & le défend contre l'air, PL. le poil des 
paupieres. (R. à PALPITANDO, vel PALPANDO:) , 
PALPÉBRALIS, 4ë. (adj.) Prwd. De paupicre, qui 
concerne les paupicres. : 
Pazpss. (2. fubj.) v. Pazrars. Toucher, manier. 
Paspirans, æntis, PL. (parc.) v. | 
PAIPITARÉ,3,aut, atam, C1c. Palpiter. Lingnæ 
exfeéta palpitat, S 5 x. La langue palpite érant eouppée. 
Hinc 
PALPITATIO , Sur. f. PL, Palpitation. f. É 
PALPITATUS, #r. m. P!.Le même. Palpira- 
tion. f. | 
PALPITO , &r. Vid. PazpiraRs. Cie. Palpier,batrre 
(ouv-nt. 
PALPO , 35, Vid. Papas Juv. 
PALPO, ünÿs. m. Perf. s. 376. Flatteur, careflant, 
PALPOR , ärir. Vid. Pazpant. Hor. Paflerla main 
doucement fur la tête de quelqu'un pour le careffer. 
PALPÜM,ÿ. n.Plaut. F.atterie. f. Sym. PALPATIO. 
M:hi obtrudere nen potes palpum, PLAUT. Tu ne fçaurois 
m'en donner à garder, m'engeoller. Paipo pereutere, ID. 
Career, flarter. ù 
Paiupa Varr. (pour) PALUDATA. id. PALUDATUS. 
PALÜDAMENTÜM , i.n. Liv. Corte d'armes.f.forte 
d'habitmihraire, hoqu:ton. Imperatoris paludamenta. 
PL. Sorte de cotte d'armes , habit que portoient les Ge- 
neraux , (qui étoir ordinairement mélé d'écarlatre , de 
pourpre & d'or, felon Lfidore. 19. 24.) # [ Valere Mixi- 
me dit que cet habit éroir ordirairement de blanc ou de 
pourpre, & qu'on en donna un noi à Crafus, lorfqu'il 
aila contre les Parches.P.Max.r.de piodig.] Paludamentæ 
fic dieuntur, quod qui ex babent , con)picimntur 2 palam 
fiunt. Var. {.8. Ces ornemens n'apparteroient princi- 
palement qu'aux Gencraux d'Aimée, qui les mectoient 
pardeffus leur cuiraffe. 
PÂLÜDAPIOM, if. n. Elpece d'Ache qui croît dans 
les marécages,ou fur le bord des aqueäucs. 
PALÜDATUS, à,#m, Cic. Vétu d'une cotte d'arme. 
Û PaLUDsELUM, 


PAM. 

: ALODELLUM, 5. n. Eccl. Paluau, près de Châtillon fur 
Indre, 

Parvnam, Parupes. Vid. PaLUS, dis, Un marais. 

PALÜDIFFR, à, #m. Pnir. De marais, de marécage. 

. PALÜDOSUS, 4, #m. Ovip. Marécageux , m. plein 

de marais ou de marécages. (r. PALUS, marais.) 
, PALÜM, î. n. Pau, Ville de France, Capitale de Bearn, 

Parum.{acc,) de Parus,f, Pieu, 

PALÜMBAÀ ,6.f. Mart. Ramier, Pigeon.m, 

ParumsaRtus ,5 3. m. Efpece d'Epervier, 

PALÜMBES , is. m.f. Pirg. Ramier , Pigeon fauva- 


em. 
- PALÜMBINÜS ,4,#m, PL. De Ramier, Palumbina 
caro, Pr. Chair de Ramier. 

PALOÜMBUÜLUS, ï.m Æpul. (dim.) de 

PALÜMBUS , 5. m. Col. Ramicr. m.Syn. PALUMB3s. 

PALURA, à. f. Eccl. Palor , en Golconde. 

PALÜS ,üdis. f. Cef. Marais. m. JEcc!, Paluë, au Dio- 
cefe de Sarlat. “ 

PALUS,5. m. Tib, Un pieu,un poteau,échalas. m,41- 
ligare ali 16m #4 palum. Arracher quelqu'un à un poteau. 
Palus ut hic fixus confins  frma manebo, 'e demeure- 
rai ferme & inébranlable comme ce pieu fiché en terre. 
Pali alnei, Vire. Des pieux de bois d'aune,—oleagini.In. 
des pieux d'Oliviers.Teneram palis adjungere vitem.Tra. 
1.8. 33.(Ofris fut le premier qui enfeigna la maniere) de 
ber la vigne encore cendre, à des échalas. ( Palus fe per 
contrait, à paxillus, Cic. Orat.) Palis non indigens vitis. 
Pi. Vigne qui n'a pas beloin d'echalas. 

PALÜS TER, #ré, (adj.)Virr, ou ? De marais, Caf.ma- 

Parusrris,re.(ad).) Col. récageux. Aqua pa- 
luftres, Co. Des eaux de marais, Pasluitres calams Ov. 
Des rofeaux qui eroillent dans les marais, {n locis paluf- 
tribus. Bisc, Dans des marécages. 1n paluffribus, 1 D. 
Dars les marais, Lux palufhres. Vers. Lumiere impurc, 
air grofhier ,rel qu'on refpire dans les marais. 


PAMISÜS , 5. m. PL, Riviere de Theflalie, qui fe dé- 


cha:g- dans le Pente , on l'appelle h' Ponti Quaranta. 

Pamisus, ou Pamissus. PI. Riviere de Mellenis dans 
le Ploponnele, quile décharge dans le Golfe Mefle- 
niaque. 

PaureLo, on. & 

PamrsLon, ons. 

PAMPEIONA , 4 & Pamp:lune, bonne Ville 

PAMPELONIX , à. F. Eccl, $ de la Tarragonnoile , de 

. J'Exarcat des Etpagnes, Capitale de la Navarre Efpa- 
gnole , fur l'Arga ,Evéché fous Burgos dès le cinquieme 
Siecle de 1'Eglife, 

PAMPHAGI, orum. m. pl. P!. Mange-tour, peuples de 
J'Eshiome qui fe nourriflenc de routes fortes de chofes. 
(R. sr, tout, & Déys, mange.) 

PAMPHAGUS,r m.Ovid, Nom d'un Chien de chaife. 
(q:Omnia vorans, ab ïild.) 

PFAMPHILE , és. f. Apsl. Pamphile nom de femme. 

PAMPHILL,o-wm. m. Eccl, Ville autrefois Epifcopale, 
dans l'Exarcar de Thrace. 

PAMPHILUS, 5. m. Ter, Pamphile , nom propre. (q. 
Torns amicus, où , l'ami de cout le monde.) ##, cout , & 
Quar, aimer, n 

PAMPHŸLIA , &. F. PI. La Pamphylie, Province de 
l'Afie Mineure, lur la mer de Levant, dans la Turquieen 
Afe. 

PAMPHŸLIÜS,à, #m. Cic. De Pamphylie, qui eft de 
Pamphylic. Pamphylswm mare. Pi.La mer de Panphylie. 
Vid. Mars. | 

+PAMPAFLLÜM, 5. n. Lampr, Chariot leger, 

PAMPILONA, 2. Vid. PAMPILONA. 

PAMPINACEUS, à,#m, Cor. Q ii reflemble au pam- 
pre de la vigne. {r. PAMrINUS.) 


2 


PAMPINARÉ, 5,4 ui, avan, VaRR. Epamprer,ébour- 


; Le même que 





PAN. . 
geonner la vigne, Éfeuiller. (r. PAMPINUS.) 

PAMPINARIOM , #1. n. PI. Nouvelle branche de 
vigne qui porte des bourgeons, pampre. 

PAMPINARISS,4, #m. Co. Qui 2 du pampre, Pal. 
mes parpinarist, PL. Cor.Branche de vigne. 

PAMPINATIO, anis, F. Col. Ebourseonnement de [+ 
vigne, l'action d'épamprer la vigne, P!. retranchement 
des furgeons inutiles , qui viennent à la racine des arbres, 

PAMPINATOR , ôris, m. Col. Qui ébourgeonne L# 
vigne , qui ôte les branches ow les bourgeons inutiles. 

PAMPINATUS , 4, #m. PL. Semblable au pampre 
de la vigne , qui a du rapport au pampre de la vigne. 

PAMPINEUS , à, #m. Vino. D: pampre. Pampineæ 
babes, Vino. Des rhenes aires de feuilles de vigne ou de’ 
pampre,—bañla. Ovip. Une pique de pampre. Amarus 
pampineus odor. Paop. 2. 23. 30. L'odeur de la vigne , du 
vin, eft funelts. 

PAMPINO, 45. Vid.PampinaRe, Verr.Ebourgeonner. 

PAMPINOSUS,d, #m, Cou. Qui a beaucoup de pam- 
pres,de Feuilles plein de feuilles de vigne.{r.PampIN Us.) 

PAMPINÜLA , 4. f. De la pimprenelle. Pid. Pimpt- 
NELLA, 

PAMPINOS , F, m. Pirg. Pampre, feuille de vigne. 
{PL Les filers des Polypes,poillons de mer. Varron faie 
quelquefois Paæmpinus du feminin. (R. Qued de palimite 
pemiesr. Lid.). 

*PAMPIRUS,f. m. Qui a éprouvé toutes chofes, (ex 
AB, LOUT, Cr æasrtente.) 

PAN, änb:, ou Panis. m. Vérg. Pan, le faux dieu de 
la Campagne & des Bergers, qui repreferpic par fes cor 
ces les rayons du Soleil, par (a face rubiconde, l'air ; pa 
fes pieds de Chévre , la folidicé de la cerre. Ainf il figu- 
roit coute la nature , ce qui lui fe donner le nom de #æ » 
tour. 

*PANACEX, &. €. Virg. Panacée , efpece d'herbe qui 
guérit routes forces de maladies. (ex mr, rout,& der, 
guérie) 

*PANACES, fr, n. PI. Panacée, herbe. Vid, Pan ACS As 

*PANÆGTRIS. id, P anicwRis. 

PANÆTIUS , fi. m, Cie. Panerius, Philofophe Stoï- 
cien de l'Ifl: de Rhodes, qui fut Precepteur de Scipion 
l'Africain , il a compole des Livres des Offices. ” 

APANAÆTOLICUS,à,sm. Liv. De l'affemblée generale 
des Etoliens. Panatolieum Concilium, Liv. Affemolee des 
Etolisus. 

*PÂANÆTOLIÜM, ÿ5. n. Liv, Alfemblée generale des 
Etoliens. | 

PANÆUS , 5, m. PI. Panée écoit le frere de Phidias, 
ce fue lui qui peignicis combac des Atheniens contre les: 
Perles ,à Marathon, 

‘Panama, Ever. Panama, Ville mediocre de l'Ame= 
rique, Evéche l'an 151$, foumile à Lima. 
. *PANARÉTOS , 4» wm, Marr. Qui renferme toutes 
fortes de vertus , qui comprend toute; les vercus. (wie ,: 
tou: , + épirr, vertu.) 

PANARIOLOM , 5, n. Mart. Pannier , dans lequel on 
garde le pain, pannetisce, gibbeciere, (R. Pan1s.) 

PANARIU M ,5,n. Swer, Corbeille à meutre le pain, 
Varr. lieu où l'on met le pain, 

PANATHSNEA, or. n, pl. PI, 35. Fêves à Athenes. 
infticuces en l'honneur de Minerve;appeilee en latin Quin- 
{uutria, qui {2 celebroit à Athenes cous les cinq ans. #n- 
rætaraie, Cette Fèce Fac ecablie pre nisrensat par Erictn 
ius fils de Valcain, & de Minerve, Enluiez celle fur rera= 
he par Thelce après avoir affe nblé cous les Bour:: de 
a Province d'Artique en un corps, dont on forma la {sui 
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-Vilie d'Athenes. Swrdss, Il y avoir à Athenss deux fêces 


ie ce nom;l'une Le celcbroit cous les ans, l'autre qu'on ap- 
vclioit la grande , qui fe ceiebroir rous les cinq ans. 
PANA THÉNAÏCUS , 4, mm. Cec. Qui appartient à 
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970 + PAN. 
ces Fêres de Minerve, Panathenaïcon unguentrum. PL, 19.7. 
Parfum d'Arhenes. 

PANATORIÀ , à. f. Ecel. Ancienne Ville Epifcopale de 
la Mourirasie Cefarienne , en Afrique. 

PANAX , ris. Panacé+, panais. (Le genre de ce mor 
n'eit pas fur en latin.) 

*PANCAR LE coron«. FisT.Couronnes faites de tou- 
tes forces de Beurs ou de fruits. (2x 7, tout , Cr musee, 
fruit.) 

PANCARPÜM,f. n. Cod, SpeCtacle où il y avoit cou- 
tes fortes de béres, qu'on faifoit combattre, 

PANCARPÜS, à, mm. Qui cit mélé ou compoft de 
diff:renres chofes. 

PANCHÆUS. Ovid. D'Arabie. 

PANCHAÏA , 3. f. Pirg. l'artie de l'Arabie heureufe, 
où croi: l'encens. 

*PANCHRESTÜM medicamentum, Co 1. Remsde 
bon à tous maux, remede univerfel, #. qui fert, qui eft 
utile à sout, Panchrefto medrcamente, Cic.Avec lon reme- 
de univerfel, 5. e. avc de l'argent, à force d'argent, mw- 
HE er, Ad omnia utile, ;çuSes, utile. 

PancHresros. Pl 13. 7. Le même remede. 

Pancnrus,r. PL, 37. Elpece de Perle de routes for- 
t:s de couleurs. mes. 

PANCIANÜM , 5. n.Eccl. Pauzano, ow Pantfano , en 
Tofcare. 

PANCRATLÆ, rem, À. Gsiz. Le même que 

PANCRATIASTES , %.m. Qurnr. Achlece, quitâche 
par toute forte d'adärells & de force de renverfer fon en: 
nemi, Ceiui qui combat au Pancrace. Vrd.PANCRATIUM. 
Diagoras tres fi tés habuir, wium pugilem, alterum pan- 
craialien, tertinm luéfatorem, A. Ga1L. 3. 15. D'agoras 
eut trois fils, dont l'un excelloir au Pugilac, l'autre au 
Panciace , & le tioifiéme à la Lutte, {qui remporcereut 
tous crois la viétoire en un méme jour.) 

PANCKATILE, (adv.) Yigourcufement, Pancraticè 
vaure, PL A UT. Avoir une fante d'Achlere , une fanté 
force & vigoureule. 

PANCRATICUS, 5. m. id. PANCRATIASTHS: 

PANCRATICUS, à, sm. ErAs. Vigoureux. Pancre- 
tica valerie ]p, Saure robufle & vigoureule,comune celle 
des Athlsies. 

PANCRATION ,o# Le Pancrace, efpece 

PANCRÂTIÜM, 15. n. PE d'exercice du corps, 
dans lequel on emploie toute fon addre{l: & route fes for- 
ces pour ceriailer lou ennemi. Queiques uns confondent 
ce mot avec Fautathlon, compolé de cinq ‘ortes de jeux, 
appeliés le pugilat,la courfe, le palet ou lc difque, la lutre 
& je laut : c'eit mal à propos, car Seneque 5. de ben.3.dit 
qu'il etoic défendu aux Lacedemoniens de combattre au 
paucrace ou au ccfte , & ron pas à a courfeni à :1 lutce ; 
& ilcnajoute la raifon, parce que le vaincu avoue lui-mé- 
me {a foibleile dans le pancrace, Lacedemonii vetant fuos 
Prncratio aut cfa decerncre, ubsimferiorem eflendic vi: 
corfeffio.San.iéid, Et même on en a vü quiontexpiré dans 
cer exercice , pütôc que d'avouer qu'ils étoient vaincus ; 
c'eit ce qui taie le fuyze de la troiléme Controverfe du 
cinquiéme Livre de Stuequ’, où deux freres qui combat 
toient au Pancrace , moururent plücér que de ceder l'un 
à l'autre, parce que le pere avoir menacé de deshericer 
celui qui perdroir. 

PANCTILIS,/E, Sunv. 4.Georg. 130. Quieft 

laure. 
*  PANCTIO , 6s31. Pau. Plant, l'aétion de plancer. 

PaNCTÜURUS, 4, #m, Pas. Febr. y. (Eur. part.) v. 
Pascers. ' 

PAN A, &. f. 4. Gell, La décffe de la paix. A pandes- 
dis pers. Turnas. (Arnobe dit qu'on l'appelloic aufli 
Paucica , & il donne une raifon de ce nom. Quod Tito T'a- 
io Cup teumn mt CABAE tollem VIAM Paudcre , 4fqie 


PAN. 
aperire permiim eff,des Panda eff appellata vel Pantica. 
Arno. adu. Genr, L. 4.) 

PANDANX, à. f. Varr.Une des portes de Rome.{quiæ 
Jemper patebar Fist.) Varron dit qu'elle s'appelloit aucre- 
fois Satwrnis : on l'appelloit aufi Romanula & Libera. 

PANDARE, à, av, atum. (neutr.) Quint. Plier,s'af- 
faifler, fe courber. 

PANDARE, dr, anis sm. (pall.) PI. Secoutber. 

PANDARIA , 4. f. Ifle auprès de Gaïcire. 

PANDARUS, 1. m. Wirg. Pandare , fils de Lycaon de 
Myfe, quiàla perfuafion de Minerve, tira une Aéche 
contre Menelaüs , & le bleffa , ce qui fix rompre le traité 
qui étoir encre les Grecs & les Troy-ns, de vuider leur 
quere le par un combat fingulier entre Paris & M:ne- 
laüs. 1/. 4. 89. 

Panpas.(2. fubj.)v. PANDERE ouvrir. 

PANDATARIX,2. F. PI. if: de la mer Tyrrhere,vers. 
le Latium. . Sauta Maria, au Royaume de Napies. 

PANDATIO ons. f. Vitr, Courbure, f. d'un morceau 
de bois, comme d'une poutre où d'une folive crop char- 
gée, quis'affaffe. 

PANDATUS, à,#rm. PL. rx. 16. Courbt [ous le 
poids. 

Panps.(imper ) v. Papers. 

PANDECT Æ,4r#m. m. pl. 4.Gell. Pandeétss, f. livres 
qui contiernent tout. *#On a donné ce nom principale- 
mentau Digelte, livre aui eft divilé en cinquante livres, 
qui contier nent les décifions des arciens Juri'confultes, 

PANDÈRE , dj, pändi, pifum. PLauT. Ouviir , mon 
trer, produire, fétendre , [découvrir. (a. Panem dare, 
quia pants in dabatur,qui ad Cereris facrum confugiffent. 
Vanrn, Nec iis unqruam fanum claudcbatar. Non.) Ali- 
quid didf's pandere. Lucr. Expliquer qu:lqus chofe.— 
alas ad Solem. Vin. E‘endie les ailes au Soleil. —2r4- 
chia.VirG.Etendre les bras.—crurs in orbem, Per. Elar- 

ir, écarter les jambes en rond.—Helicona, VirG. Ouvrir 

‘Helicon. ter. Ovip. Ouvrir un chemin.manis mrbir. 
Vino. Fair: une biécheaux murailles d'use Ville. —velæ 
oratiomis, Cic. Eutier en matierc.—vela pandere. Qype 
Ma=etre les voiles aux vents, faire voile. 

PANDE, d5r, pansis ,ou prffüs sum, (pall.) Liv. Pan- 
duntur porte, Bigt. On ouvre les portes, Panditur dormus, 
Vic. Le palais s'ouvre. Panditur planities, Liv. La 
plaire fc prelente , s'étend. 

PANDIA , &rum, Aix, AL. Sacrifice qu'on faifoit À 
Jupiter. . 

PANDICULANS, antir, (adj.) Plaur, Qui s'étend & 
s'allorge, (part.) v. 

PANDICULARE, ür, atits sum, Fast. S'étendre de 
tout fon corps. 

PANDICULARIS dies, Fast. Jour auquel on facri- 
fioit à vous les dieux , en commu. Où l'appelloit auf 
Communicarins, 

PANDICULATIO , ünis. f, Mouvement convulfifde 
tent le corps, 

PANDION , ônïs, m. Ouid, Pandion, cinquiéme Roi 
d'Achenes, fucceda au Roi Eriéthonius l'an du monde 
265$. Sous fon regne , qui fur d: quarante avs, labos 
dance du bled & du vin fur fi grande , que l'on difoic que 
Cerés & Bacchus écoient venus daus l’Actique.I! ur pere 
de Progné , qu'il donna ca mariage à Terée. (4. me dès, 
cout Jupiter.) 

Pardions nats, Ovip. Progné , fille de Pandion. es 
Pandisnis, In. Une Hirondelie. 

PANDIONIA ,3 f. L'Arrique, 

PANDIONIUS, à, #m. De i'Artique, d'Atheres. Pam. 
dionts #rces, LUCAN, La Ville d'Achenes,la Citadelle d'As 
thenes. 

PANDÔ, 45, Vid. PANDARS. 

PANDO , is, V.d. Panpana. Cie, Ouvrir , étendre. 


PAN. 

#PANDOCHEUS , 5. m. Le maître d'une hbrellerie, 
d'un cabaret. 

*PANDOCHIOM , 5. n. Hôtellerie, lieu publie où 
l'on reçuic our le monde, auberge, cabaret. rærbyée , 
{ex sûr, tout, & Aus, recevoir.) On pourroit auf 
prendre ce mot pour un hôpital. 

*PANDORX , 8. f. Pandore , femme d'une excellente 
| re forgée par Vulcain. Tous les dieux lui firent 

s prefens , Minerve lui donna la fagcffe, Venus la beau- 
té, Mercure l'élequence , &c. Elle époufa Epimethéc, de 
quielle eut Pyrrha. H-fode dit que Pandorc eft la pre 
miere des femmes. Ariftophane la prend pour la terre, 
d'autres pour ka mere de Deucalion. ( q. Omniwm dons . 
2. a, tout, @ d Segr, don.) Jupiter irrité contre Prome 
thée,donna àPandoie une boëte où il avoir renfermé reus 
les maux , avec ordre de la porter à Epimethée, frere de 
Promechée, qui ne l'eut pas plütôtreçüe, qu'il l'ouvrit 
imprudemirent, & pour lors tous les maux fe répandirent 
fur terre; il ne refta au fond que la feule efperance, qu'il 
retint. id. Hcfod. 

PANDORÜM. Vid, PanpuRa. 

Panoosia, 4. f. PI. Ville de Lucanie, où mourut Ale- 
xandre Roi d'Epire.f Ville d'Epire. | 

*PANDROSOS, 5, +, Ouid, Fiile de Cecrops Roi d'A- 
thenes , & fœur d'Aglaure & de Herie. (ex d'egens volée.) 

*PANDÜR A , 2. £. faftrum:nc de mufique,d'eù Lam- 
pridius a fait le verbe 

*PANDÜRIZARE, 5, gui. Laure. Heliegab, Jouer 
de cette forte d'inftrument appe.le Pasdura,qui rend cou 
te forte de fons. : 

*PANDÜRISTZ , Z. Van. Celui qui joue de cette 
forte d'inftrument appellé Pandura. (ex , & d'ugñres.) 
Qùd d'omnes [ones dat, 

PANDÜS, à, #m, Vino. Courbe , creux ,enfoncé par 
le mieu, comme une poutre qui eft trop charger. (R. 
Pawpars.) Æfeilus pandu, Ovin. Un Aire dont le dos 
plie à force d'être chargé. Carina panés. Via. Des na° 
vires qui fonc d'ure figure courbée, dout Le milieu ef 
creux & les extrémités relevées. 

Pane.{abl.} de Pants. 

*PANEG#RICUS, 5. m. Cie. Un Paregyrique sun dif 
cours fai à la louange de quelqu'un; (il faut ous-enten- 
dre ferme nan u04x9s.) 

*PANEGYRIS , #. F. Affemblées publiques & folem. 
relles, qui le renoïent à Athenes tous les errq ans, lelon 
Herodoie 6,'dans lefque les on failoit des diicours d'ap- 
païat, qu'on appelle Panegyriques #ærnyvesr: 

PansMIUS , #5, m. Alex. Alex, Nom du mois de Jui- 
ler chez ls Arheniens. 

*PANÉROS. Pl. Elpece de perle qu'on appelle ercore 
Panjebafles, qu'on croit être bonne pour la tecordité. 

Panss. Vid. Panis. Owurd. Vid. Pan. 

Pansus. Fontaine du Mont-Libao, fFieuve & Ville de 
Colchide. 

 Paneaa.Pirg. pl de PANeÆUSs, montagne. Fid. 
Parncaus. 

PANGÆÜS, à, #m. Ovin. De Thrace, ou de Mice- 


ue, 

PANGÆÜS , 5. m. Promontoire de Thrace, où l'or 
trouve des mines d'or & d'argent. Æerodit 7.Ce nom fait 
au plurier pangea , & eft du secure. d'r4 pages. VIRG. 
+. Georg. La haute mouragne de Thrace fur les fronueics 
de Macedoine. 

Pancs. Publiez. ('mje:.}v. 

PANGÈRÉ ,92,pép gr parxs pidium. Liv Fiche: 
plantes , enfoncer. Goi. P inter, Etc. Publier , dire, Pan 
gere clavum, Liv. F.h  u: clou. # Voyez cerre rer” mic- 
aic dans Tite- Live ru. 7. Vid. CLavUSs ANNaALISr Pi2- 
gere curmina. LucR. loemara. Hok erfus. Cie Face, 
compoler des vers.—imdwcias, pacem cum ligue, Liv, 








PAN, 971 
Faire une tréve, la paix avec quelqu'un.—/ocietarem cum 
ilique. An. Faire alliance avec quelqu'un.—#/tulum. 
Praur. Baifer. Pange lingua corparis myfleriwm. EccL. 
Langue publiez les Myfteres du corps glorieux. 
PANGI, gr. (pafl.) Col. Etre planté , érre fiche. 

* PANGONIUS, 15. m. PL. Elpece de perle, qui a des 
angles de rous côtés. (ææeypomes, omni angu'ur.) 

*PanHezaniA. L:s facrifices de couts la Grece. 

PANHSLLINON , À. n. Temple de Bacchus, pere des 
Ivrognes. 

Pant1as. P!. Fontaine où le Jourdain prend fa fource. f 
Ville de [a Decapole de Syrie. 

PANICEUS , 4, #m. Ssrv. Qui concerne le pain, de 


pain. U w 
PANICEUS ,5. m. Plaur. Boulanger , ou Pätiffi-r. 
Panicius, #, #m, SeRv. Le même que Panicaus. 
PANICÜLA , 4. f. PL. 16. 10. Efpec: de panaches ou 


chatons que produifene certaines plantes , comme on vait 
aux Rofeaux , au Miller , aux Amandiers , aux Noife- 
ciers, aux Sapins. (dim.) de Pan us, peloton de laine prêt 


filer. 

PANICÜM,5. m. Caf. Elpece de menu grain qui tom 
b: de ces CH à chatons ou pauaches. | Le Panis, plante 
fi femb'able au Mile , qu'en ne le diftingue que par l'ar- 
rangement de fes fleurs & de fes graines,qui naiflent dans 


des épis forr ferrés. 


PANICÜS , à, #m. De Pan, panique, qui caufe de 
l'exonnement , de la furprile. (R. Pan.) 

Panieus metus, terror. Frayeur, Crreut pauique.XTer- 
reur mal fondée. Le dieu Pan , Capicainc de Bacchus, 
érane p'acé dans un endroit où il y avoit beaucoup 
d'Echo, fit durant la nuit faire un grand eris à toute (on 
armée, ce qui ft croire aux ennemis que l'armée de Bac- 
chus étoit beaucoup plus nombreufe, & les obligea de 


prendre la fuite. C'eft de là qu'on appelle cerreur panique, 


celle qui r'a point de fondement. Poiran. 

PANIFICÆ , ram. f. pl. Bibl. D:s Boulangeres. (n. 
Pants, pain, & Facares, faire.) 

PANIFICIOM , #. n. Celf. L'action de faire dupain, 
le métier de Boulanger , ou le pain méme. 

PANIS, #s, m. Cre. Du pain. Celf. £fpcee d'ulcere lar- 
ge& couvert de puftules, qui vient àlacéte, Panisex &ce- 
to. Var. Du pain trempé dans du vinaigre. Panis arer 
ex jure hefterno. Tan. Du pain noir trempé dans du bouil- 
lon , (its le trempoient à mefure,)—cibarius, Cic.—fecun= 
dus. Hor. Du paia bis.—naurieus, PL. Du bifcuit. Qyin= 
que panes. Bis. Cinq pains. Aécepris quinque panibus, 
Ip. Ayant pris les cicq pains. 

Paniscus, À. m. Apal. (dim.) de Pan, comme Sa= 
ryriscus de SaryruUs, deimi-dieu. 

PANNICÜLA , &. t. Plaur, Mul. x. 2. 18. Le duvet des 
Rofraux. #[C'eit ainfi qu'il faur lire, au lieu de peniew- 
lmm , dans crt endroïc de Plaute. 

PANNICÜLARIX , £. f. Ulp. Ce que 'es prifonniers 
apportent dans les prifors , comme l'argene, leurs babirs, 
iurs barres, &c, 

PANNICÜLÜS , 5. m. Celf. Haïllon , piece de vieux 
drap coute déchirée. uv. Petite Etoff: fort fine , fort dé- 

rer, comme les étoff:s de (oie. 

Pannis.fahl.pl.) Prd. PANNUS. 

PANNONIX, 3. f. Liv. Pannonie, maintenant la Hon- 
grie, l'E: voie, la Croatie, &c. 

PANNOSÜS, 4, #m. Cic. Couvert , habillé de hail 
lors. (R. Pannus.) 

PANNÜCEÜS , 4, #m, Par s, Couvert de haïllons , 
Le méchans habits. Pannucea mala. PL. 13. 14. Pommes 


qui fe ritsnt. (q. in pannos.) 


PANNÜCIÜS , à , wm. Pans. Le même. 

PANNÜLÜS ,5.m Æpul. (dim.) de 

PANNÔŸS, 5, m. Her. Drap. "”. Etoffs. f. lange. ”, 
GGGgesi 
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ventail faicavec de vieux drapeaux. Pannis obfitus, Ts. 
Couvert de haillens. Pannis involutus, Bigz. Couverc, 
cnveloppé de langes. 

+? À NOM PH ÆU 5,4, #m. Ovip.Surnôm de Jupi- 
ter. (Ex aù, tout, Ch cu Dr, voÏx. q. omninm voces audit, 
vel omnium voce colatur.) 

PANOPÆA , 4. f. Ville de Phocile, bâtie par Pano- 
pie. l'aufan, x 

PANOPÉ,&r. f. Ouid. Panope , fille de Nerée & 
de Doris, Nymphe de la mer. 

PANOPEUS, 5. m, Ovid. Panopée, fils de Phocus, 
Fondaceur de la Ville de Panopée dars la Phocide, 

PANORMITANUS, 4, #m. Qui cft de Palerme. 

PANORMUS , 5.f. Liv. Palerme, Ville de Sicile, à 
prelenc la capitale de cetce Ife , la demeure du Vice- Roi, 
& le Sicge d'un Arch vêque. On comproic fept Villes qu 
portoient le nom Jacin Panormus, 1. Dans la Cherfonnefe 
de Thrace, x, Dans l'Ifle de Candie. 3. Dans la Macedo. 
re aup:ès du Mont-Achos. 4. Dans la Phrygie vers la 
Propontide. s. Dans l'Ifle de Samos dans là mer Egée. 
#: Dans l'Achaïe , & enfin cell: de Sicile. 

*Pansisasros, #. PL. Efpece de pierres précieufes. 
ar ares, (q. omnino augujla.) 

PANSUS, à,m, Vire Etendu.(rart.paf.)v.Panpens. 

PANTACHOS, . Feuve de Sicile tres 

PANTAGIAS, &.ou PaOvio. Papi Pancari,qui 

PANTAGIES, fe décharge dans la 
met lonienne avec grand bruit. 

PANTÉX. Vid. Panricss. 

*PANTHÉEON, &5, n. PL. Le Pantheon , temple qui 
étoit dans la Ville de Rome , dédié à vous les dieux. Sa 
fiure étoir ronde , pour le rendre femblable au ciel, 
Asrippa le Gr bâtir. C'eft ce qu'on appeile b. Sainte-Ma- 
sic 2 la Rotonde, (4 #äs, tout, t Fier, Dieu.) 

*PANTHER,eris.m, Varr. Filet à pr'ndre lesoileaux, 
a nl appelé, parce qu il n'eft poiat d'oifeau qu'on ne püi 

rendre avec ce filer. Sn, bête.) 

PANTHERA, &. £. Ouid. Une Panthere, force de bêre 
f. couche. 

PANTHERINÜS, à , #m. PLaur. De Panthere, qui 
Appartien: à la Panchere, de diveries couleurs. 

| PANTHÔIDES > & m. Ovid, Euphorbe, fils de Pan- 
thouis, 

PANTICES , sm. m. pl. Plaut, Le ventre, les inceftins. 
{a. de Panrax,la pante.) Pasricibuslaxis, Manr. Ayauc 
Wii flux de ventie. 

APANTOMIMA, &. Sen. Une Comedienne,qui par fes 
gcfies inc routes lortes de chofes. rumeur. 

*PANTOMIMICUS , à, um, Spn. Qui appartient à 
ces fortes de Comediennes. 

*PANTOMIMUS , 5. m. PIJ. Comedien, qui par fes 
gcltes imite & exprime touces chofes, fans parler. (Ces 
crois derniers mots lont grecs , de mo, touics chofes , 
€ punir, concrefaire.), 

PANÜCELLIOM, :. Var. Fil entoriillé autour d’ur 
fuivau, de la laine attachée à une quenouille. (r. Panus.)} 

#PANÜROÏA , & F, Plaut. Finefle , tromperie , four- 
berie, f'outerie, f, (ir tout , dç5s , ouvrage.) 

*PANCRGUS , 5, in. Panurge , un frippon, un hom- 
me propre à out faire, excepté le bien, qui fait touce 
forte de_perionnages , un trompeur infigne, 

PANUS ,1.m, Lucl. Touffe de laine prête à filer, 
fil envortilie aucour d’un fufeau, #. Cs15. Tumeur qui 

- vient à la céce , ous les orcilles , ou à la gorge. 

PAPA, &. m. Eccl. Pape, Evéque, mais principalement 
celui de Rome, qui pre: d la qualité de Servss, Servermm, 
Para. f. De la bouillie, la nourriture des efans. . 

PALÆ. (irrerjeétion) dust on Le fit pour admirer, 
Ter, Hal ho! 


AN. 
Co. linge. mm. haïllon,habit tout déchiré.m. | P4l. Epou- 


PAP. 

PXPAVER , Éris. n. Liv. Pavor. m. fleur affer come 
mune , propre à faire dormir, plante dont les fcurs font de 
quarre feuilles difpofees en rofes. Le calice n'eft que de 
deux feuilles , qui rombent à mefure que les Aeurs s'épa- 
rouiffent. Le piftile qui fe trouve au milieu de cette fleur 
devient un fruit prefque rond, orné d'us chapiteau , au- 
deffous duquel il ÿ a une rangée d'abajours. La cavité de 
ce fruiceft feuillecée dans {a longueur, & c:s feuillecs 
lont comme autast de placenta , qui foutiennent quantité 
de femences. (r. Para , bouillie.) 

Papaver corniculatim, Vid, GLAUcIUM. Nibil niff pa- 
*averem C frias nuces loquitur, PLaur. Line parle que 

€ pavot & de noix confites, Plaur, pœa. 1.2.1 15. um 
3 156 objrcias formicis papaverem. 1. Trin. &. 4. 5, Que 
fi vous donni:z du pavor aux fourmis, $C} Ces deux pale 
fages fonc voir que Plaute fait papauer malculin,paifque 
ce font les feuls endroits où il emploie ce mot dans 1es 
ouvrages], 

PÂPAVÉREUS, 4 , #m, Ovip. De pavot. Papavereas 


Jubfecare comas, In. Coupper la vête des pavois. 


PAPAVÉRATUS, à, &m. PL. Blanc ou délié, Pasave. 
rata veffes. In. Des robbes ainf appelées, parce qu'elles 
écoient blanches, ou parce qu'elles ecoient déliéss & fines 
comme la Beur de pavot , ou brodées de feuiil:s de pavor. 

PAPHAGES , 45. m. Nom d'un Roi d'Ambracie, qui 
fue devoré par une Lionne fuivie de ces Lionceaux. 

PAPHAGEUS, à, #m. Ov1o. De Paphages. Paphages 
nox, In. La mort de Paphagés. 

PAPHIUS, 4, #m.Ovi1p. De Paphos, quieft de l'Ife, 
o# de la Ville d: Paphos. 

PAPHLAGON , onis, PLaur. Quieft d: Paphlagonie, 

PAPHLAGONI , 3. f, PI. La Paphlagouie, Province 
de l'Afe Mineure fur le Pont. Euxiu , b. une partie de Ja 
Natolie fur la mer Noire, 

PAPHOS , 5.f Paphos, Ville de l'Ifle de Cy= 

PAPHUS, pre fur la Côte Occidenrale, 
bâtie par Paphus, fiis de Pygmalion. b. Bafo, Ville pref- 
que ruiacc de Cypre dans le lacriarcac d'Antioche , Eve. 
che dès les premiers fiscles , prend le nom de: Metropuii- 
tain honogaire. 

PAPHIUS , #, im, Venus Paphia, Venus de Piphos, 

PAPIA, 4. FE Pavie, tres bonne Ville de Ligurie,du Vi. 
cariat italique dans le Mijanés, Evèché ous Milan dès le 
quatrieme on cinquiéme fieclz. 

PAPIA , 2. £. Noin d'une loi qui concernoic les (uc- 
ceflions. Pad ALsx.ALax. 4. 22. [C'eft auffi le vitre d'une 
Saryre de Vatron, daus laqu:lle cet Aurtsur s'emporte 
contreles Aatreurs. 

PAPINIANUS , 5. m. Dig. Papinien, tres celebre Ju- 
rifconfulce fur la fin du d:uxiéme fiecle , & le commence 
ment du tro:fitme. Il fur Prefer du Pretoire (ous l'Empe- 
reur Severe , qui lui recommanda en mourant fes deux 
his Antonin Caracalla & Geta ; mais Antonin ayant faic 
mourir fon frere Geta , fic trancher la têce à Papinien,qui 
ne vouloir ni exculer ce fratricide , ni le condamner, l'an 


Virg. 


212. 

PAPILIO, ônïs. m. Ce. Papillon. ". (Plufisurs Au- 
teurs ont fair la defcription des Papillons, comme Aldto- 
vandus quien décrit de 118 forces, Godart , Hocfnagel, 
Moufer , Swammerdam.) : 

PariLionss, #m. im. pl. Lampr, & Bibl. Des tentes,une 
tente, Un pavillon, # Le P, T,& D. citent de Pline Papi. 
li, pour dire une tente; maïs on lie dans cer Auteur à per- 
mutandis pabulis,& non papilionibus Le Trelor d'Eftienne 
ayoit deja faie cette obfervation , que l'on auroit dü fui- 
vre, cn fe donnant la peine de lire le chapitre croifiéme du 
cinquiéme Livre de Pline, 45 offo papilienis. BiBL1, A 
l'entrée de favence. In soéroits papilionam fuorum, Ip, 
À l'entrée de leurs pavillons. 


PAPILLA, &, f, Cel, Le bout de la mammelle,le mams 


PAD.. 
mellon. Owid, La mammelle même. arr. La clef d'un ro- 
biner. (R. ParuLA.) 

Parinia, 4. €. Plant, Nom d'une Servante affranchie 
pat (a mañtrefle appellée Papiria. [Voyez Feftus fur le 
mot VAPULA.] . 

Parrrius. fi, m. Liv, Nom celebre chez les Romains. 

PAPPARE, p5, ui, âtm, PL AU +. Epid.s. 2: 42. 
Manger. Perf. 3, 27. La nourriture , le manger. (quis c1- 
bum pasrornm papas ,  potum buas vocabant.) 

Le Trefor de Robert Eftienne explique pappare par 
ces mots , blamdiufculis & puerilibus verbis patrem ap- 
Péllare. Mais le pallage de Perfe qu'il rapporte enfuire , 
a'ef point favorabie à cette explication,non plus que ce- 
Iui de Pjaute. 

At cur non potids tenereque columbo, 
Et fiinilis Begum pueris , pappsre minutum 
Pojtisi Pers. 3. 17. Quene vous faites-vous traiter plütô: 
comme ces petits Pigeons qu'on appate , & femblable à 
ces enfans des Princes, demandez qu'on vous couppe vos 
Morceaux , & qu'on vous ferve délicatement ? 

Nuus liberto opus eff quad pappet, dabitur. PLAUT. 
Epid, 5. 2. 62. I] faur à ce nouvel Affranchi de quoi man- 
ger ,on lui en donnera. | 

PAPPÀS. m, je. Le pere nourricier, [papa , mot des 
petits cnfaas lorlqu'ils appellent leur pere , ou qu'ils de- 
mandent à manger. 

PAPPS, #r. Vid. Parpare. Plaur, Manger, 

PAPPOS , pi. m. Auf. Grandpere , ayeul.m. PL. Se- 
negon. m, herbe, Luer.Corton.m. qui vient aux chardons 
& aux Seseçons. La eur du chardon. 

PAPOLA , ä. . Prrg. Bourgcon , bouton. ”. bubs. f. 
qui vient au vifage. 


Paruse. f. pl. Ce'f. Echauboulüres. f. feu fauvage.rs. 
darcres. f. 

Parurr-F:NuMEce!. Saint: Papoul,petite Ville de Laura- 
Suais davs le Langucdoc,Evéche luus Touloule,l'an 1317. 

PAPYRACEUS , à, #1. PL. D: papier , qui eft fait de 
ect arbre d'Egyprcappellé Paiyrus. 

Paryria. Fid. PAPIRIA. 

PAPTRIFER, à,#m.O vip. Qui produit cerarbriffeau ap- 
pelié Pafyrus de l'écorce duquel on fe fer voit pour écrire. 

PAPERIO ons. m.Bié!.Lieu-planté de rofeaux ou de ces 
arbrifleaux appellés Papyrus. Cm vidiffet ffecliam in pa. 
pyrione. In. À yant apperçù ce pannier parmi les rofeaux. 

PAPYRUM , r. n. PI, ou ? l'apier. m. arbrifleau d'E- 

PAPÉRUS , 6. f. Mart, 3 g ypte dont on faifoic autre- 
fois du papier pour écrire , ds bateaux , des voil:s, &c. 
mi rougs, Vid.Melch.Guiland:Papyrus. in s.Amberge, 1013, 

PAR , päris. n. Cie. Un: paire ,une couple , dsux. Par 
columbarum, O v 1 D. Une paire d: Pigeons. Dxe paris 
boum, Deux paires de Bœufs. Paris volucrum, Sur. Une 
couple de chaque efpece d'oileaux. Par turturum, Bis. 
Une paire de Tourterelles, deux Tourtereiles. Par Fran- 
éia. Pair de France, 

PAR , päris. adj.) Cie. Pareil , égal, fjufte , raifon- 
sable, équitable. Omaia in Themiflocle paris fuerunt © 
Cariclano, Cie. Themiltocles & Coriolan étoient égaux 
en tout, Neminem parem habuit, Ip. 11 n'a point eu fon 
pareil. Ingeriwm minime veluntati par. C1c. Son efprit 


n'égaloit pas {a volonté, Si parem fapientiam hic habet 
ac fortunam, PLAUT. S'il a autant de fagefle que de bon. 


beur, Si emibi r turbe mea par effe potueris.Pu.Si eu peux 


merefifter , fitu peux être auf forte que moi & route ma 


trouppe. Par non eft huic [uflinende muneri. Cic. 1! n'ef 


point capable de ceire Charge. Pares in arvore, 1n. Qui 
s'aiment également l'un & l'autre. Par ingenium nafus. 
Ten. Ayant trouvé une perfonne dont l'humeur revenoit 
À la fienne, Pares jumus, EnAs. A deux, nous fommes à 
deux. Cum rarionibus dominé paria facere. Cox. Faite ke 
profit, faire l'avactage de ion maitre, Par pari relatum. 
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Eras. On m'a rendu la parcille. Par laboribus corpus. 
Quinr. Un corps fair au travail , quien peur fupporter 
la fatigue, Parerar, Tne, Il éroit jufte, Dem non vide. 
fur par facere,ut finat, Piaur. Amph, 1. 2. 32. 11 femble 
qu'il n'eft pas raifonvable qu'un Dieu permette. ESF par 
maxime, Ip, 2.2. 2or. Il eft cres jufte. Afagis par ft. In. 
Pæn, 3. 1,19. 1left plus convenable , plus feant. Erat ei 
Tofbes, par ilius, PLAUT. Rad. prol, 49. I] éroit fon hôte, 
i] lui reffembloit. Urbes pares ad famam, M x 1 À. Vilies 
également celsbres. Parem gratiam alicui referre. Cic. 3. 
Ep. p. Rendre la pareille à quelqu'un. Par pari, ou parem 
gratiarm referre. TR. Rendre la pareille. Cum alique 
paria facere, Sen. Ecre quitte avec quelqu'un , Jui rendre 
la pareille. Cum diis ex pari wivit, SN. Il vit de pair 
avec les dieux. Adhue pares non fumurs. Cie. Je ne fuis 
pas alez fort. Par magis in aduerfandum, quäm Colle- 
£4 datur Confuli. Liv. On le donne au Conful, p'ücôc 
comme un homme propre, pour lui tenir vête & pour lui 
contredire, v comme un Collegue, Ludere par impar, 
Ho. Jouer à pair , non pair, à pair & à non. Verbwmn la= 
t num par Grace. Cic. Le mot latin a coute la force du 
motgrec. Pares illos nobis feciiti. B15 1. Vous leur avez 
donné autant qu'à nous. : 
PARA. Vid. Parma. 
PARA. Préparez , apprêtez, (imper.) & 
Paragar.(3.imper.) Parantr. (3. fut.) v. Panans. 
*PARABASTS, #5, F. Parabale , crarfgreflion, préva- 
ricarion. f. ropdâans, tranfgreffio.(R. Baîrw, va,marche.) 
PARA BIX , 4. f. Cæl, Eipece de bo:ffon où ilencre du 


Miller. 

PARABILÉS, HE. [ady.) Cie. Qui eft aife à avoir,qui n'eft 
pas for: exquis, fort recherche. Piéu: parabilis Curr. 
D:3 me:s ordinaires, des mets qui ne font point exjus. 

PARA BIS TON, #, n. C'étoic un eudroit à Athenes cd 
s'aff-mhloiene rm Alex, Alex, 

*PARABÔLA, &. É. Quint, Bibl. Similirude,parabole, 
comvarailon. f, #æexBorr. 

PARXBOLATUS de anima fui. Eccz.Méprifant foname. 

*PARACENTESIS , ür. f. PI, Patacentele, operation 
de Chirurgie, pour faire fortir l'eau de la capacité du bas 
ventre,en y failant une petite ouverture avecieTrocur,i.e, 
un poinçon accompagné de fa canule. Les Anciens em= 
ployeient la lancerte , pour ceite operarion. ræggrirmiar, 
(R. xsrris, piquer.) 

*PARACHLAMIS ,ÿdir. f. Plaut, Sorte de vêtement 
propre aux pens de guerre & aux enfans, un furcour. 

*PARACLETUS , 5, m. Mart, Avocat. fBi!. Conlo- 
lateur.m, le Paraclec, le Saine Etpric. aægenres. 

PARACLITÜS , #. m. Bibl, Confolateur. L: même 
que PARACLETUS. 

PARACLSTÜS , parus Y, fignifie ur infame, 

*LARADIGMA af: .n. Alcsm. Vu. Paradigme,exem 
ple , modele. m. sæpadeus, cxemplar, . 

PARADISIACOS, à, wm. Prup. De Paradis. Vid. Pas 
RADISUS. 

PARADISICOLA, 2. m.f. Prud, Qui demeure dans un 
jardin, qui eft en Paradis, bienheureux. 

PARADISES , is. £. id. PARADISUS. 

#PARADISUS , 5. m, Si4, Un jardin , un verger. Bibl. 
Le Paradis terreftre, où fut mis Adam avec Eve [a fem 
me, au moment de la création. messes, 

*PARADOX M , 5. n. Cie. Paradox:, m, chofe éron- 
name, fentimentc contraire à la commune opinion. {R. 
map pra'er, & DEa, isntiment.) 

*PARADROMIS , dis. f, Vitr. Allez découverte, où 
les Lurieurs s'excrçoient. 

*PARANÉTICUS, à, #m. Quinr. Qui exhorte à 
la vertu. (R. airér, exhorte.) 

PARÆTONIOUM, 55. n. Owid, Ville d'Egypre 
fur ja mer, Qu côté de l'Orient, 1ff Paratoninum qua ce 
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tre,où les Acteurs s'habilloient,& où ils buvoient un coup 
dans les entr'aêtes. Le devant du theatre s'appelle Profces 
RIAM,. 

*PARASCETASTICA, Cæl, Rb. i. e. praparantiæ, pré- 
paraioire, | 

*PARASCEVE, és. f, Bibl. Préparation. f'e Vendredi. 
Sacra parafceve, Ecci. Le Vendredi- Saint. (ææpgrætus, 
praparatio.) | 

*PaRASsMUM , i. . Ce qui eft peint fur la proue d'un 
vaiflcau , & qui lui donre le nom saggrayr, infigne. (R. 
cg , fignum.) 

*PARASIOPESIS. Figure de Rhetorique qu'on ap- 
pellcen iatin pracccupatio. magariaæuns. 

*PARASITA, 4. f. Hor. Une parañ:e, femme flat- 
teule & compiailante pour attraper un bon repas. Une 
écormifleule, Je qui gagnoit {a vie à atter les Dames 
de qualité , à vanter sieur beauté, leur merite, (sæagner- 
Thosæ,) Vid, PARASITUS. 

PARASITANDO. Piaur. [ger.) v. | 

PARASITARI, tür, ass sum. plout ? Faire 

PARASITARIER. (Pre) PARASITARI. * S métier 
de paratite, d'écornifleur , écre parafite. 

PARASITASTER , #r5,m. Ter. Qui imice les para- 
fites, qui vou faire le patafice, le métier d'écornifeur. 

PARASITATIO , ônis. £. Plaur. Le métier de pataf= 
tc. m, d'ecuraifeur. 

PARASITICÜS , 4, #m. PLauT. De parafite. 

*PARASITUS, 5. m, Cie. Parafite. m, Ecoruifleur. m, 
ManT. Un bouffon, Vrd, PA ASITA. #æpænros, 8x qi705, 
J'uinentum, 

Parassanr. (pour) ParavissenT. (4. pl- pluip.) v. 
PARARE. | | 

*PaRasrADEs , dum, Vite. Pierre de taille, ce qui e 
mer à côte d'une porte. Vid, ANTES. 

*PÂRASTATA , 4. f. Vatr. Un pilier quarré.". un 
pilaftie, #7. masanirus. | ; : 

*PÂRASTATZÆ. Vitr. Les deux pieds droits qui fou- 
uennert le manteau d'une colonre. 

Parasri(pour)PaARAvISTI (2-Gng.perf.)v.Parans. 

*PARASTICA ,2 Vire. Unpilaftre. m, un poteau. 

#*#PARASTICHIS, 15.f, Swer, La cable d'un hvre, 
MURS A5. 

PARATA. Vid, PARATUS. ; , 

VARATÉ (adv.)Cic. Avec préparation. Plaut. Promp- 
tement , let ement, Magrs audaiter, quam Parate venire 
ad dicendum, C1. Parler avec plus de hardicife que de 
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lis Ovin. Is qui habitez la Ville de Pareronie, 

PARÆTONIOM , i 5. n. Vitr. PI. La couleur Pareto- 
pieune , couleur blanche qui vient en Egypte, ainli appel 
Ice du lieu où elle fe crouve. 

PXRAGUARIX, Z. f, Le Paraguai , vafte pays dans 
l'Amerique Msridionale, 

PaRaALioS, 0# Efpece de p'ante qui croît 

*PARALIÜS, 3 5, m, PI. É dans les licux marécageux. 
CUTEANC ES 

*PARALLELOS, 3. m. f. dy Parallele, égale- 

*PARAL: ELON, 5. 1. ? ment difiant l'un de 
l'aurre, Tape AniO, 

*PXRALOGISMUS , 5. m. Paralogifine, faux raifon- 

nement, R 

PaRALUS . i. PL. 35. Nom d'un vaifleau. 

*PARALYSIS, is. É, PI. Paralyfie. f. maladie qui rend 
Percus. togaunr, 

PARA: FTICÜS, 4, äm. PL. Piralytique , frappé de 
Paralylie. Dixit paralytice. Bin. Il dit au paralytique, 

PARANDUS , 4, mr, Ovin. ex v. PARARS. 

PARANETÀ , 4. £. Virr, La chacrerclle d'un infru- 
met de Mulaur, 

*PARANFMPHUÜS ,5. Paranymphe, celui qui con- 
duiloit par onne.r l'Epouice # C-remonie qu fe fai 
dans l'Univerficé à :a fin d'une Licence de Thsologie ou 
de Médecin. Ceiui qui faie en Vers ou en Piole l'eloge 
de chaque Licencier, s'appell. P -tanymphe ; & on appelle 
Paranymphandus , celui doit on doit Rire l'cloge , qui 
tépond auffi en peu de mots au Paranymphe. Il s'y dir 
queiqu-f 11° de hors mots de parc & d'autre. 

PARAPEGMA, äris. 0. Vitr, Elpece de tableau qu'on 
afi-uoi pour initrurre le Public de ceriaines choles,com- 
me de certains teglemens, &c. C'éroir ordinairemertunc 
table d'airain, iur laqueile on gravoir ce qu'on vouloi: 
faire connoîcie ; comme le lever & le coucher des A fi res, 
les diff:ientes faifons. [Ulage des inftrumeus de Mache- 
matuique, 

*PARAPHERNÉ, ôrüm. n, pl. Ulp. Ce qu'une femme 
apporte à fon mari, outre fa dot, lecrouileau. (R. Digre, 
La dui, masg psgre.) 

PanarHoRon. Elpece d'Alun. mapæ?esgr, dolofurs.(q. 
adulterar um.) 

*PARAPHRASIS , ÿr, Quiwr. Paraphrafe. f. expli- 
catior, plus €:.ndue que le fens liteeral. f. xæpg@ogesr. 

PÂRARÉ , r3, avi , âtum, Cic. Préparir, appréter, 
difpoier, Jacqu:nir, amaffer, gagner. Wah! quemquam 
ne hominem in animum infhtucre, auf Pararequod jer ca 
ris, quèm ipfe eff fibi. Tan. Ad. Ah Left-il pofib'e 
qu'un homme ait la folie de placer dans fon cœur , ou de 
prendre chez foi quelqu'un qui lui fur plus ch2r que lui- 
même. Ære parare, Hor. Acheter queïque chofc -+m5- 
cos. Tan. Se faire des ainis.—anemum éguum fibs. H 0 R. 
Préparer [on e:pric à recevoir Également toute foie de 
fuccès. Parare convivium. C 1 c. Préparer un Éeftin.—sm 
animo cnpiditates, T #R. Se laufer aiier à quelques paf- 
fions.—druortium € d'fcordiam. PLaUT. Farc naicr: un 
fujet de divorce & de querelle. Se parare ad aliquid. Cic. 
Se prépa.e: à quelque choie. Parate viam Domin:. Big. 
Préparez la voic du S-igneur. 

PARARI, Ôr, atis sum, { Æ.) P'aut. 

PARARIUS , ii, m. Sen, Uu entremerteur. m. 

PARARIUS , à, #m. Fast, Parariuma:. 1D. Argent 
qu'on d-snvit aux Cavaiiers pour deux Chevaux. Syn. 
Pari. 

PARARUNT. | Pour) PARAVERUNT. ( 3. pl perf.) v. 
ParaRs. , 

*PARASANGA , 4. f. PI. Parafange, m, mefure de 
trente. de quarasic ftades, & dans quelque pays de vingt 
ou de {o Xante savamyyns. 


*PARASCENIOM , 55, Vitr, Le derriere du chea- 






















préparation & d'exaétitude. Parat [imè refpordit. Pi. J, 
11 répondit fur l'heure, fur le champ. 

ParaTisUs. Ourd. (ab. pl.) de PARATUS, 48. 

*PARATILMOS ,i. Auux Auex. Elpece de fupp'ice 
qu'on faiioit louffi:r à une periouxe pauvre, fuiprite en 
adulrere, (Que pudendorsm pils avellcbantur,divites anime 
pecunia fe eximubant. n, nèw ,evelle.) 

ParaTion , or. Cic. (comp.) & 

PararissiMUs, #, mm. Cic. ([up.) de ParaTus 

Pararissims. (adv.) PI. Z (fup.) de PARATE- 

PARATITLA , érmm. n. pl. D s Paratitles , ce font des 
elpeces d'atb: cge des vitres , qui fonc dans les Livres de 
Droic. (q. Pars situles. i. e. Aa titulos, Sur lestities.) 1 

Pararius. (adv.) Cie. (con:p.) de PARATS. Avec plus 
de preparation. 

PARX TRAGGDIARÉ ,15. Piaur, Exaggerer les 
chotes, 

PARATÜURA.Z. f, Bios. Intuleruntomnem paraturam 
D dnpeel haie “is porcerent toutes les fuites & coures 
I:s dépendances du tab:riacle. | 

PARATUS , à, mm. Cac. Préparé, prêt , difpolé , f 
acquis , obtenu , gagné. (part. pail.) v. PaRARs. à 
[On die parasus alscmi rei, mais plus fouvent 4 


Préparation. Pararis atque aceuraüs. Lo. Avec plus de . 


P A R. 

aliquid. C1 c. Paratus facere, Ces. Ad faciendum. Cic.] 
Si paratior ab exercitn effes. Co. Crc. Si vous aviez unc 
plus forte armée. Paratus equitatu, Ip. Fort en Cavale- 
£'e—2d dolores, Cie. Difpofe à fouffrir routes fortes de 
douleurs—s4 omnem eventum, In. Difpoft, préparé à 
toutes forces d'évenemens.—s4 mentiendum, CFE. Difpolé, 
prét à mentir.—omnén perpeti, Cæs, Refolu à tout fouffrir, 
à tout endurer. Domus parata nummis.San. Mailon ache- 
tée, Efhore parati, BipL. Soyez prêts. Parata funt omnia. 
10. Tout cft préc. Sur parati if diem tertium, Bisx Qu'ils 
foient préts , pour dans crois jours. 

PARATUS, #s. m. Qsint. Préparation. f. apprêt, 
appareil , train, mr, pompe. f. Ov:p. Osnemert. ". pa- 
ture. f. habit. #. : 

Induta Tyrios paratus. Ovip. Habillée à la Tyrienne. 
Paratws Principis. Tac. L: train, l'équipage d'un Prince. 

*PARAZONIÜM , ii, n. Mart, Uue ceincure avec 
l'epre, rap asie, 

PARCEÆ , rm. f, pl Cic, L:s Parques. f. le deftin. 
#7. les trois filles d'Erebus, & d: la ruir, qui prefident au 
deflin & à la mort, Clotho, Lachefis ,& Atrepos, La pre- 
micre prefide à la naïffance, la deuxième , au cours de la 
Vic, & la tro fiéme,à la more, Voyez CLorio & lesautres 
das s leur ordre, 

Paca. (1. fut.) PaRcAT. (2. fubj.)v. PanctRs. 

PARCE. (adv.) Cie. Avec épargne, Fru alsment, avec 
moderation » avec ordre. Parciis parciflimèé. Avec me- 
dioctité , avec frugalié. 24 foci pareè. Cire. Je l'ai fait 
av:c relcive, Parc us, V1 Ro. Avec plusde retenue. yi 
Parc feminat, parcè GC merit. Bisz. Celui qui feme peu, 
recusillera peu. 

PARCENDUM. (ger.) Ovid, & 

ARCENS, entir, (part.) v. 

PARCÈRÉ, c5, pèpérci, pirsmm. Cic. Ufer avec re- 
ferve,zvec € argne, épargner, [Cic. Pardonner, À, Gel. 
Conferver. X[Piaute & Terence ont dit Parfs au parfait 
de ce verbe, & Nxviuspareui, Pline a dicparertum ef. O: 

it parccre alicus, Cic.aliqué re. Vino. ab aliqua re.Liv. 
aliquid, Cic.] Parce meta. Vire. N: craignez point. Par- 
tire À cadibus dr incendiis, Liv. S'abfenir des meurcies 
# des incendies. Parcere auribus alicujui. Cic. Epargner 
les oreilles de quelqu'un. $6; parcere. Tan, S'épargrer ; 
ne parler pas trop, fe ménager. Parcers vitam alicui, À. 
Gi. Accorder la vie à quelqu'en. Sumrus ne Pare ulla 
tre, Cic N'epargnez pas, je vous prie, la dépeale en 
q'oïque ce lox, Nibil parcunt promittere, Car. Ils pro 
mettent toutes chofes, iln'ya rien qu'ils ne prom:etent, 
Paréite tredere, O y 1 p. Ne CIOÿEZ pas. Parcite nimium 
proceñere. VirG. N'avancez pas trop. Nifnl prerio parfir. 
PLaur. Il n'a point épargné l'argent. Parf fedulo. Ter. 
J'aibien pris garde, Swo Labori nuilus parenit Nav. Per. 
{onne n'a ménagé les peines. Non parcam. B121 Jcne 
pardonnerai poict. Parcere valerudini, Cie. Meéuager [a 
faste. Fe 

PÂRCITUR. (imper(.} Cie. On pardonge,on éparene. 

1ralia parcrium cit, Pi. On épargoa l'I:alie, : 

PARCILOQUIOM, ï i, n. Apwl. Retenue dans fes pa 
roles , tachurrité, filence, 

PARCIMONIA, af. Ter. Epargne, referve, f. Sin. 
L'art de fçavoir mé-ager fon bien. ». l'œconemie. f 

PARCIOR , erés, Ovin, (comp.] de Parcus. 

PARCIPROMUS , 5, m. Plaut. Ménager, épargnant, 
qui ménage les dépeufes. 

PARCISSIMUS, #4, #3, PLauT. ((up.) de Pancus. 

PARCISSIME {adv.) Col, {tup.) de Parcs. 

PARCITAS , avis. F. Sem. Moderation. 

Parcius.{adv.) Cie. {comp.} de Parcs, 

PARCO , farcis. Vid. Parcins. 

PARCUS , #, #m. Cic. Epargnant, mérager,avare. 
Stat, Sienile, Parcus cinoris, CLauD.Qui épargne le fang. 
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Pareus cptré, PLAUT. Qui cravai!le pêu, Parciffmms ini. 
Susr. Qui boit fort peu de vin. Manu pareä. Hor. Avec 
avarice Nimium parcus in largienda civitate. Cic. Qui 
n'aime point éutout à derner le dioit de Bourgeoïfis. 
X [On cut pareus aliqué re. PLAUT. alicujus réi. Hor. 
aliquà re facienda, Cic.] 

PARDALIANCHES. PI. 8. 27. Elpece de poiffon dont les 
Baibares fe fervoient pour attiappst les l'ancheres. (ni# 
occupat Pantherarumfances angor. PL. 1bid.) 

Parparios. Vid, PARDALIUS. 

As TAPD LIS , ës. f. Panthere. f. bère farouche. méga 
cms, 

PARDALIÜS , 3%. m. PI. Pierre précieufe qui appro- 
che Je la couleur de Ja prau d'une Panthere. (n. Papas 
LIS. 

PARDÜS, di. m. PI. Leopard. m. bête farouche 
ra plis. 

Parsas, 4, m.Vid, PHantas. 

PARIBANT. (3. pl. imp.) PARS8O, —BuNT. (fur.) va 
PARIRS. - 

PARECTATUS, 5. m. Varr. Non. Jeune homme qui 
commence à avoir de Ja barbe, à qui le poil commence à 
venir. 

PAREDRÜM,r. n. Ecel. Patoi, près de Brai fur Seinte 

ParEDRUM MonraLs. Ecc/.Parcien Charollois. 

*PARELION ,55, n. Sen, Parélie, f: image du Soleil 
qui fe forme {ur une ruée fort épaille , de forte qu'il fem 
ble qu'on voit deux Solcils. æægnaser, 

“+ Ce mort eft grec , & n'a été reçu dans le Pays Latios 
que du temps de Sencque. Z, r.quajt. mat. tr. 

Parem. (acc. fing.) Via. PaR.f ((ubj.} v. PARARS. 

PARENS , entis. (adj) Cre. Le pzre où la mere. [le 
fonaareur , l'inventeur, l'auteur, l'initicureur. Parens ra 
bis. Cie Lr pemier Fondateur de Rome. Vid. PARiNTES, 

PARENS , éatis, (adj.] Cie, Obéiffant. D élo parens. 
Vire. Obéiflant , qu: faic ce qu'on lui die, qui obéit au 
moindre mot, Parinriores habsucrnnt sxercitus, Ci c. Ms 
onceu des croupp:s plus fourmil:s, Parens ntilirati alia 
cujus, Cic. Qui sert à l'utilité de quelqu'un. (part.) @ 

PARENT. (3. pl ind. }v.PaRERs. 

PARENTALIA , is, où à ôrmm, n. pl. Cic. Funerailles 
ou feitias que les Anciens faifoier.c à la mort de leurs pro 
ches. (Qusbws facrificibant animabus parentum.) 

PARENTALIS, 44€. (adj.) Dies parentales, Ovip, Les 
jour. qu'on celebroit les obleques des plus proches. 

PXRENTARE, #3, dur, atum, Alicui. Cic. Faire cles 
brer les funérailles de quelqu'un, rendre les derniers de 
voirs à. 

PARENTARL br, nits sm, alicui, Sin. Le même que 
PARENTARS. 

PARÉNTATIO , üsïs, €, Serv. Les prefens qu'on fai- 
foit aux merts. 

PARENTELA , 4. f.Zul. Cap. Parenté. 

PARENTS , t#m, Le pere ou la mere. Vid, PARENTES, 

sk Remarquez que Parentes ne fignifie pas ce que nous 
appelons en general les parens, mais feulemert le pere, 
la mere, & les autres en remontart,comme prandpere, &c. 

PARENT HESIS, 3:.f. Quinr. Uue parenthele. agir 
fus. 

Parentia, €. f.Vid, PARIENTIA. 

PARENTICIDA , à. m. f. Piaur. Qui a tué fon pere 
ou ia mere, parricide. {1x PaAREnNs »© CÆæDiRi,tüer,) ; 
PARsSNTINIACUM , f. n. Ecci, Préigracen Auveryre, 

PARENTIOM, it,n. Eccl. Parenzo, Ville cherive 
d'ifirie & du Vicariat lialique, fur le bord d: lamer , 
Évéche dès le troifiéme fiecle , fous Ja Mécropole d'A- 
quuicr. 

PÂRENTO , &r, aur. Vid. PARINTARS. 
PARERÉ,68,parñt. Marr, Paroître, apparoifres 
Cie, Obéir, Confilii ahenjns parere, Cie.Suivie les avig 
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de quelqu'an.—cwpiditaribus, Cre. Suivre lesinelinations, 
écreefclave de fes paflions.—diéto imperio. Liv.CÆs. Obéir 
au commandement de quelqu'un.—gsle, Ho. Eftre [ur fa 
bouche.—/legibus, Cic. Obferver les loïx. Zmpius dr pecca- 
tor ubi parebunt ? Bis. Que deviendra l'imp'e & le pt- 
cheur ? Paritum eff conditioni. Scæv. On a rew:pli la con- 
dition. Capita parebant ante oraculum. Biz On en voyoi 
les extremités de devant le Sanétuaire. S'eut parui patr 
tue , ita parebo cr tibi. Bis. Je vous obéirai comme j'a 
obéi à votre pere. Ex his qui 1lli parebanr. Biss. D'entre 
ceux qu'il commandoit , qui lui obéiffoienr, 

PXRÈRE, à 3, pépèrs, partwm, ou päritim. Cic. Enfan- 
ter , engendrer, produire , caufer, Co!. acquérir. 

Parere dolorem alieur. Cic. Caufer de la douleur à 

uelqu'un.—ovs Cic. Faire des œufs.—vermiculos. LUCR. 

gendrer des vers. 

Parere gratiam fibi apud aliquem. Liv. Acquerir du 
erédie auprès de quelqu'un. —lerhwm fibi. Vino. Se faire 
mourir.—slice fomnum. Ti. Faire dormir. 

Qui iffa peperit, Cic. Celui qui a éte l'auteur de certe 
opinion. Werbæ parere, Crc. Faire de nouveaux mots 
Quam pepererat. Disc. Qu'elieavoir eu, qu'elle avoit en- 
fancé, Tempus pariendi. Lp. Le temps d'accoucher, Con- 
cipies € parier, Bras. Vous concevrrez,& vous cnfanterez. 

Parer. (3.{ng.{ubj.) v. PARARS. 

PAR, päridr, parsis sum. (pall.) Cic. 

Voluptates pariunrur.Cic.On achete les p'aifirs. 

PARERGON , f. n. pirr, à Ce qui elt de furéro- 

*PARERGA ,6r#m., n, pl. ; FH gation, un furcroit, 

Æmbelifemeur , ornement qu'on ajoute à un ouvraye, f 
ua hors-d'œuvres. (æ#>e, & ipsr, ouvrage.) 

Parss. pl. Vid, PAR. ” 

Parss. (2.(ubj.)v.ParaRs, vel (2.ind.) v. PÂRERE. 

Pania.pl. Wid, Par. 

PARIARÉ, päri 2, ut, ätim, uv. Faire voir dans la 
reddition des comptes, qu'on à depenté autant qu'on avoit 
reçu, que la dépenfe eft égale à la recette. : 

PARIATIO ,onis. f, Dig. Compte arrêté , où la dé- 
penfe égale la receire. 

PARIATOR ,ôrir, m. Pat!. Un comptable , dans les 
compres duquel la mile égale la recerte, qui fait voir 
que la recerce & la dépsnfe lon yes. 

HPARICI, orém. m. pi. Feff. juges criminels, qui con- 
noïifloient des meurtres.Lifez Par Ricinr.Ce qui le prou- 
ve par un autre endroit de Feftus, {ur le mot de &sajfores. 
Scaliser dir qu'il fauc lire Parr. Quafleres. 

PARICIDA , ce. Vid. Parricina. Homicide , parri- 
cide. Li 2 de cherchez par deux re PanRicin- 

XPARICULOM , 5, n. Uae minucre d'un Contrat d- 
Leucre pacente qu'un garde au Grefie, Le P.T. cite ce mo: 
de Ciceron , mais #pfe viderir, ° 

PARIENS, éntis. Celle qui enfante , qui mer au mon- 
de. {parr.) 

Parrent.(s. pl. fur.) v. PARERE, 0, 

PARIENTIA ,2 F. Caffisd. Obéiffance, F. Parientiam 
accommadare, 1. Obéir , rendre obéidfance. 

PARIES , ris. m, Cre. Muraille, f. mur.m. Intra me 
Parietes. Cie. Dans ma mailon, Paries cacws, Vino. Une 
muraiile où il n'y a point de fenêtre. 

Paniss, parier, (fut.) v. ParsRa. 

TPARIETARIA , 4. f. La Pariecaire, plante dont les 
Beurs lun. à quarre £camines , foucenues par des calices d 
diff rente ftructure , les uns en godets où grelots, d'au 
tres eu catonnoirs , & quelques autres de ceile d'une ro- 
ferte : cous ces calices {ont tendus en quatre parties, au 
mili-u defquels Le crouve un piftile, qui devient ure gra: 
ne obienguc enfermée dans la capfule , qui a fervi de ca- 
lice à la feur.(r.Pariss, muraille.) 

PARIETINÆ , &rum. E. pl. PL. Matures ,f. murailles à 
demi suiuées.f. Hac dicir Domimus parietinis. Bigu. Voici 
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êé que dit le Ssigneur, aux mailons ruinées. 

ne Varr. La branche de vigne qui porte le 
raifin, 

PARILIA. n. pl. Pid, Pazisra. Les fêves de la déeile 
Pales. 

PARILIUS, 4, sm. PL. 18. 28. De Pales. 

PARILIS , 5/ë. (adj.) Ourd. Pareil, femblable, égal, 
Ætate parili, Ip.De méme âge. 
. PARILITAS, äris. f, A. Gell. Egalité. f. 

PaRin.Ouid, (acc.) de Parts, ids. Paris fils de 
Priam. 

PARIO , 45. Vid. Pariars. Ulp. La dépenfe éga'e la 
recctie. : 

PARIO, ïs, pépèrs, partäm , ou päritim, Vid. PARSRS. 
Cir. Engendrer , enfanter. 

PARIRE, 19, Var. #. L.L. Le même que Parsra: 
Produire , enfanter, Varron rapporte ce vers d'Enoius. 
.Ova parire feler genus penneis condecoratum. 

PARIS , 5451, m. Pirg. Paris, fils de Priam & d'Hecu- 
be, quienleva Hélene , ce qui caufa la guerre de Troies, 
li op auffi Alexandie, 

PA IS 3 pate, ea 

PARISIT , orum. m. pl. Caf. Paris fur la Seine, Ville 
de la quatriéme Lyonnoite,fous l'Exarcar desGaules,Ca- 
pirale de l'Ile & du Royaume de Frarce, la plus beile , la 
plus riche,& la plus peupléc de l'Urivers, Evéche dès le 
troificme liccle fous la Métropole d- Sens , érigee en Ar 
chevêché l'an 362 1,avec crois Suffragans. 

P'ARISINUS. id, PARISIINSIS. 

Parisius, À Paris, de Paris, par Paris. 

PanISSIMUS , 4, #m, PLAUT. ({up.) de Pan. Vid. Pan. 

PARIT. (3. fing} v. PARBRE, d0: 

PARIÎTARE, 2, ui. PLaur. S'appréter. (freg.) de 
PañA'"s 

PARITAS, arir.f, Parité , égalité , identité. f. 

PARITER. [adv.) Cié. Eslemble , egalement, dela 
méme maniere, Pariter cum vitä. Avec la vic.Patribus pa- 
r.ter ac plebi charus, Liv. Egalement aimé & du Senar &e 
du peupie.Latamur,& pariter dolemus.Cic. Nous nous 1Ëe 
jou flous & nous nous afigeons égales 1. Tue laws pa- 
riter cum republicæ cecidit, Cie. Votie sloire s'aft perdue 
avec la Republique. Viamexped 1: carpebant ariter duo, 
Deux voyagenrs marchoient de conipagnie. 

PARITODO , inis. f. Plaut, Les couches , f. le temps 
de l'accouchemenc d'une femme. Paritado propè adff. 1n. 
Elle eft toute prête d'accoucher. 

PaRITURA, 4 f. Accouchement. #, 

Panirum. ({up.) de PariRuio. Quin'eft plusen ufa- 
ge, mais onen forme le partie pe PAkITURUS. 

PaRITURA , 4. f. La vereu de produire, d engendrer. 
[ Fid. larirupo. : | 

PARITÜURUOS, à, #m, Ovin. Lucin am neuies parifuræ 
vocavit Ovip.s. Mer. Elle invoqua neuf fois la decile Lu 
cina , étant neuf fois en travail d'enfant , elle cut neufen- 
fans. ‘ 

PARIOM , 35. n. PI, Ville de la Troade, fur la Pro- 
pontide. h. Pario ,ow Paradilo , Ville ou Bourg de Nato- 
ie, c'étoit autrefois un Evéché dans l'Exarcat d Ale: 

PARIUNT. (3. pl.) v. PARÉRÉ , pari d. | 

PARIUS , 4,wm. Vire. Qui et de Paros. Parims la- 
pis. Parium [axum.MaRT. Marbre blanc de l'Ifle de Pa- 
ros. Parte laprde. Biss. De marbre blanc. | 

PARMA, à f. Pi. Ville de la Gaule Citpadane en Italie. 
h. Parme, Ville du Duché de Parme en Lombardie fur 
le Parma, Evéché fous Milan dés le cinquieme ficcle. f 
Liv. Petit bouclier de cuir crud , faic en ovale,donc fe [er 


, voient les fancaffins. 


PARMATOS , 4, #m. Liv. Armé de ce bouclier , qui 


icr y d'un petit bouciier. :, 
porte un bouclier , couvert d un p:  R MÉNIDES, 


# 


PAR, 

PARMEÈNIDES , #, m, Parmenide, Philofepte aifei- 

ge de Xerophane, qui vivoit l'an 516 ou 318 de [a for.- 
ation de Rare , 1left le preinier d:s Phitofophes, qui aït 
fout:nu que la verre croit ronde & au milieu du monie. 

PARMENIO , oxis, m, Cwrt. Parmenion, Capitaine 
& favori d'Alexandre le Grand. 

PARMENISCÜS, 5. m. PE Nom d'un celebre afirolo- 
ue ; qui à compole avec bsaucoup d'e'prit des ouvrages 
fur l'Automne & fur les Vendanges. 

PARMENSIS , ensë. (adj.) Cie. Qui eft de Parme, 

PARMULA , &. f. Hor. Peric bouclier en ovale. {dim.} 
de Parna. s 

PARMÜLARIUS, #, #m. Quixr. Un gladiateur qui 
Le tervoir ds e-s fortes de boucliers, Lesux qui leur étoisrt 
favorables, [l'arrifan qui forseoir ces {ortes de boucliers. 
k PARNACIDES, dim. f, pl. arr. Cercains habies de 

Iles. 
"PARNASIUS , o# y 2 Du Parnaffe.Parna. 

PARNASSIUS, à, üm. “'FS S fa rues. Niro. Le 
Moit-Painafñr, 

PARNASSTA,2. f. La Patnaflia eft une plante compo- 
fée de deux fortes de feuilles, d'ip-fecs en rofe, cirq 
grandes & cinq plus pentes & frangtes , le calice poufie 
un piful ,qui devient un fruit membraneux,& le plus fou- 
veus rep de femencesoblongues atæachces au placenta, 
qui fort cultes conure les par rois internes de ce truit. 

PARNASSUS ,5. m, Le Parvafle, montagne de la 
Phocid: & dela Lectide dans l'Achaïe, 17 dicipits Pare 
malle, Dans Sur le Parsalic à deu: fommrts, 

l'ARO ,41. Vid. PARARE. Cir. Appiéier, pr-parer. 


PARÔR,. Pid, Parant, Parari ad rebcllionem. T Ac. 


Q or le pr paroi à une tevoite. 

PARO , 615, n. Apud Cic. Brigartin, m, petic vailfeau 

irat®, 

*PAROCH A rêm. F. pl. Fourniture de vivres qu'o: 
donrvic ax Magifrats Rain, qui failuisnc des voya- 
ges pour la tepuulique, (r. sæstyu, prébes.) . 

*L'AROC HA , 4. F. Ecti. Vie Paroiile, 

FAROCHIANUS , à, ww, Paroiflien , qui eft d'une 
Paru de - 

*TAROCHUS , ï.m. Cic. Pourvoyeur , qui fourni(- 
foi les chufes neceffaires aux perlensts qu'on enveyoir 
dans les Provinces pour 1 s afluires de la Republique, | 
Ece Ur Cure. (Fxegaes.) 

*PARODIA , à.t. Afe, Ped. Parodie , f. imiration-des 
veis d'un autre. La Parodie eft de l'invention d-s Grecs, 
KNoës en avons en notre langu: deux, cel'e d- B:rceloi 
contre Madeibe, & celle qui a pour time, Chapelam 
décorfie. 

*PARŒCTA , 8. f. Lemême que Parochis, Paroille, 
Cure. f. ciocher.m, 

*PARÜNOMASIA , 4. f. Paroromale, figure ou jeu 
dans les mors, qui ont quelque refemblance pour 1: fon 

© d'une figmfication differente ; comme Hoc ef} amantium , 
vel por us amuntium. 

*VARONYCHEX, &. F. P!, Le même que 

P'ARONS CHIA or&m. n.pl. Pitr, Uicere qui fe forme 
à là racine des ongies, Panaris , mal d'avencure, fplante 
dont la fleur eft à cinq étamints , foutenues par un calice 
en batlin,recouppé en cinq parties terminées par une ma- 
ziere de capuchur. Le piftile quieft au fond du calice,4 - 
viene une femence er fermée dans une caplule releve Le 
cinq côtes. Certe caplu'e s'eft autre chole que le calice 
qui a pris ceutr forme, 

PAKOPAMISUS , ou Region de l'Empire des 

PAROPANISUS,5, F. PI, S Perles, dans l'Inde, 

… *PAROPSIS, suis, fau. Un plat à mevcre de la vian- 
de ou autie nouriiture. #æpybis, In parophäc, Biz. Dans 
le plac. Swod intus ejf paropfdis. sin. Le dedans du piaï, 

PAROS, pars, f, Vir:. Üne des lies Cyciales dans ia 


, 
mer Egte. b. Pario, dans l'Archipel. EPeties Ville de la 
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premiere des Cyclades , dans l'Exareat d'Afic, dans un: 
Ile de l'Atchipel, Evêché & Archevéche Latin. -f 
APAROTIS , dis. F, Celf. Parotide, tumeur qui vient 
fous les orcilles. saper/s, Ablcès qui fe forme proche de 
l'ocille. 
PARRA : 4. f. Hor, Efpece d'oileau de mauvais au< 


u c. 
é PARRICIDÉ ,%.m. Cie. Parric'de, qui tue {a mers 
ou fon pere,ou qui trahit fa | pet mes rl à sie 
cation de Parricida , s'erxend aufli des autres parers, (Pro 
atricida,) de PATER , © CADFRE , tuer. | 

PARRICIDALIS, #. (adj.) Petr. De parricide, out 
qui appartient à un parricide. Parricidali menu. Pire 
Avecure main parricide. 

PARRICIDIALIS, IE. (adj.)Fler. Le même. 

PARRICIDATÜS , &nts. in. Quint, Un parrile, on! 

le crime de parricide, le même que Parriciprum. 
PÂRRICIDIOSE. (adv.) Apul. Ciiminellemene , en 
parrieide. 

PARRICIDIUM, fn. Cie. Parricide , m, le crinte 
de celui qui a tué fon pere on (a mere, & en méneral fes 
parens ou fon Prince. (q.Patr cidisem, R. CÆDER tuer.) 
L'raternmum priricidiwm., Cac. Fiatiicide , m. le crime de 
ceimi qui tu: fen frere. Hic de patris Cr parrait Parric dis 
cogiravir Cie. Cclu.-ci a forme le deflein de tuer ion pere, 
& {on oncle paterrel. 

PARRICILUS,i.m.Un par.icide. Le n émcque PA 7« 
RICIDA. 

PARS , ris. f. Cie. l'aniie, portion, f. partage, mr. 
paur, fe parti, m, Ie côté, faëlion , f. [un rôle, uz per- 
losnage , m. {inc faélion , uue charge , <flime , force. f. 
Aiagna pars, Cæs. La plus grande parie, {n contrar:as 
partes, Cie. De deux côtés cous diff. rens. da vcmam par 
tem accipere. Cac. Vrerdie en bonne pate, Kapere in prjr- 
rem partem. Tan. Dorrer un imauvais tour à quelque 
chofe. Pejorem in partem verfa funt omnia. Cic. Toutes: 
choles font dansuntres malvais état. Pro viri à parte. 
Ovip. De touces (es forces. Suis emnibus partibus. Le 
routes (es forces. Pars faniraris eff. Cars. C'eit étre à de 
mi guéri. Pars riéloris fducr&, pars ignemin:e delore. 
Sur. Les ursdens l'efperarce de vaincre , les autres par” 
la douleur qu'ils avoient d'avoir reçü cs affroits. De 
parte fua loquitur. PuaurT. L'perle de a femme, Lrimas 
bartes agere, Tir. Faire le presnier jkifonrage, avoir un 
des principaux rôlles. Partes alseujes agere. TER, Faire Ja 
charge, l'emploi d'un autre, Agere partés linitatis, 
racricordre. Cac. Prendre le parti de la douceur. Parres 


jrcere. Cie. Faire les pate, les lots. 46 Europa tarte. Cic. 


Du cb:e de l'Europe, Frcri partis alicujus, Liv, 24, 7. 
Etre du parti de quelqu'un. Duriores partes tmpomere, Cie. 
Dorrer des ordr!s trop rigoureux , un empci trop dif. 
«ile, ff p'rium, Où pAtIIS : lieujus. Liv. De jartièns 
ticujus. Asc, Pen. Etre du pari de qu lqu'un, Se par 
tium time vocant, Cie, Lis Le cifeur d' lon parti. Parsis 
adverfa Patrons, QUixT. L'Avocat de la parrie adveife 
€ celui contre qui on p'ade. lerjira brimarum partinum. 
ie prireipal pertonraue,l'Auteui qui joue le premier r}- 
ce. Partes fens dedit, Lex. La dun: Eun rlle à un vieil 
aid, Tibranibus priores partes quam mih. Cie Je vous 
cune plus que mo’. (C'eft unless pute.) Piicres pures. 
nabire apud aliquem, Tu. Avoir la préfcrcice de quel 
qu'un. Paries sils data funt, ut, Ge. Liv. On le charsea 
de, op lui donna la commiflion de, Af:a parte, fnt, Ce. 
C'eft mon devoir. Romanos exerciiws per partes atruta- 
dar.FRONT.Il astaquoic les fo:ces Komaires fepartément.. 
Parte traque audita, PL. Apres avoirs Leoute les deux 
paities. Solcbit in adverfariorum paries trac enrrere San. 
7, Contr, Il s'élançon juiques dans le bare de Ja parie. 
A6 Orientis paribas, Cic, Da ché de l'Orient, 47.00: 
HhHHbbkn 
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nes partes, Cic. De tous côcés, detoutes parts. Bons pars | PaRTrARIUS, fi, m.Car. Qui tient une ferme à moi 
Lorminum, Hor. Une bonne partie des hommes. Maxima | tié de profit , merayer. 

pars hom num, Horn. La plus grande partie des hommes. PARTIS0R , (pour) Parrian. Bibl, Je partirai. (fut.) 
Partes Cafaris, Cic. Le parti d: Cefar, Secunda partes, | v. PARTIRI. 

Hor.Le fecond rôlle. Mca partes non defidcrabuntur. Cic. PanTinus. Vid, Pars, 

Je Écrai bien mon dsvoir. Ex parte. Bise. En partie, Scif- PARTICEPS , cïpts. (adj) Participant, qui a part à 
Ju eff in duas parres. Biaz. Se déchira en deux. Oprimam | quelque chofe, qui y participe , compagnon , qui parta- 
partem elegit. Big. À choif la meill-ure pare, Ex wtra- | ge avec, [complice. Mews partiecpr. Ter. Mon compa= 
que parte fluminis. Bic. Des deux côtés du Fleuve. divi- | finon. @ 05 fur confilit parricipes re Cas. A quiil 
fis inter Je partibus, Liv. 37.21. Ayant pris leurs quar- | avoit communiqué fou deffein. Participem facere, C1 c. 
ciers. % Pars (2 prend aufli pour geaws. Liv. 21. 17. 22. | Faire part , communiquer, Parrceps bell, Cic. Qui prend 


34. lb. 23. 26. 

Panssris, pærf, PLAUT. (perf) v.PaRciRE. 

PARSIMO: TA. id, PARCIMONIA. 

PARSÜROÜS , 4, #m. Sur. (pail. fur.) v. Parcere. 
Pardonner, Ac me reliquis quidem parfurus creditur SUET. 
Tib. On ne croit pas qu'il pardonne aux autres, qu'il 
épargne même les autres. 


p rrà la guerre, —conjurarienis. In. Complice d'une con- 
juracion, —pudorrs, Cic, Qui eft mod fie, qui a de la pu- 
! deur.-rarionis, Railounable, qui a de la raifon. #Quoi- 
| qu'avec ce nom on mette ordinairement le geniuif, on 
. trouve aufli l'ablarif avec in. Cic. 

|. PARTICIPALTA, #.0. pl. Parr.p.L.L. Les particip:s, 
(qua declinan nr cum temporibus € cafibu:. Ibid.) 





PART A.Vid. PaRTUs. PARTICIPARE ,p3, avi, ätum. PLAUT. Faire part 
PARTHAON, wir. m. Ouid. C'écoit le pere d'Œneus, de quelque chofe à quelqu'un , entrer en participation de 
Roi d'Exolie, & l'ayeul d: Dejanire. Parthaone natus, quelque chofe , partayer quelque chofe avec quelqu'un, 
Ovip. Fils de Parthaon. C'éroir Œneus. communiquer à quelqu'un. 
*PARTHÉENIAT Æ,érém.m.p'.L-s Parcheniates Sui con/lis aliquem participare. PLAUT. Faire part de 
Eroïent les Lic-demoniens , quinâquirent durant la guer- ‘ fon deflsin à quelqu'un.—laudes fuss cum alique. Liv, 
re de M-fine, & vinrent s'ecabir à Tarente, ayant à. Partager fa gloire avec un autre. 
leur céce Phalaneus , fils de cclui qui avoir confrille d'en-|  Participare fignif: aufli avoir pare, être participant. 
voyer les jeunes gens à Licedemone , pour avoir desen- ; Participare damnum , lucrum, Pour. }. C. Avoir part à 
fans des filles qui étoient dans cette Vile. (Onlesappella la perte, au profic.velwpratem, C 1 c. Etre participant 


Parcheniates , parce que leurs m:res n'avoient point £ié 
mariées , du mot grec map, vierge, fi.le.) 

*PARTHENIS. L'herbe aux femines. Vid. ARTHs- 
MISLA. 

*PARTHENIOM , 75.n. PL. De la Pariétaire, herbe 
re licinale. id, PartsTrARtA. (Parcherium , étoit ure 
Ville Epifcopale de la Mauricanie de Sififi, dans l'Afri- 
que occider"ale. 

PARTHENIUS , *5.m. Liv. Montagne de l'Arca lie 
& de l'Argoiie, dans le Peloponnelc. (Sie diilus, quia vir- 

ines in eo Divna venar: confueverant.) 

PARTHENIUS , à, #m, Vire. De Parthenie. 

PARTHENOPÆUS , 5, m. Virg. Parthenopee, fils de 
Menalippe & de Mars, où de Menalion Roi d'Arcadie, 
qui { crouva à la guerre de Thebes, étant tres jeune, il 
perie à la guerre d: Tioies, Serv, 

PARTHENOPE ,€ .f. Parchenope, un: des Syrenes 
qui fe p écipiteren dans la mer, parce qu'elles n'avoienr 
pè par leur chart attirer Ulyfe. [Ville de Campanie, qui 
fira ion nom de certe Syrene. Ou l'appsia daus la tuire 
Neapolis, Nples , ou nouvelle, parce qu'elle fur rebatie 

ar ceux de Cumes. 


PAR THENOPEIUS , 4, #m. Ovip. De Parthenope, | 


de Naples. 

PARTHÉNOPES monumentum. Ovip. m. pl. Le tom- 
Leau de Parchenope , l'ure des Syrines, il étoit dans la 
Viil: de N ples. 

NPARTHE, ôräm. m. pi. P!. Les Parches, les Perfes , 
eupesde | | 

PARTHIÏA, 3. f. Liv. Region de l'Af-, & quia fait 


enfuie parucde l'E pie des Perles, ou des Parthes. b. | 


La Province d'Erak-Atzem, & ure partie de celle de Cho- 


ralam , dans le Royaume de Perle. id, P&RSARUM Im- 


YSRIUM. ; 
ParTaiantt, ormm, m.pl. Cod. Marchands qui fonc 


grañc de peaux de Perfe , ou d'autres marchandiles de ce 
Jà s. . 
ù PARTHICÜS, à, #m, Cic. Des Parthes , qui concer- 


pe les Parthes. . 
ParrHint , or#m. m. pl. PI, Peuples de Macedoine, 


] 
Parti. (dat. fing.) Vid. Pars. Partie. 
Paurisu Plau. Afin, 2.25. (ex v, PARTIRE.) 


des plailirs. Qui de no pane participamus. Eisu. Qui par= 
ticipons au méme pain. 
+ On dit, Participare in aliquem, alicujus rei, alin 
qua re. PLaur. Aliquid cum alique, Cic, 
‘. PARTICIPARI, dr, äris sun, (pail.) Lucr. Etre par- 
ticipanc, 
|. PARTICIPATIO , onïs.F, Afe. PÉR, Participation, 
. Communication , part. f. Cwjus participatio ejus 57 idip 
fum. Bisz. Donc roues les parties fonr dans une parfaire 
, union entreelles. Que enim participatso juffitie cum ini 
ri 1 Bisu. Car qu'a de commun la juftice avec l'ini- 
uiré ? 





|" PARTICIPATÜS , 4, äm. Susr. Quieft participant 


de , qui a part à, partie. 

:  PARTICIPATUS, #s, m. Pro/p. Le même que PAR- 
TICIPATIO. 

| Panvicipem, participes. Vid.PaRTiceps, 

i  PARTICIPIALIS, àié. (adj.) Quinr. Qui concerne le 
partic pe, qui riere du participe, 

PARTICIPIOM , in. © int, Partic pe d'un verbe. 

. C'eft une parie d'orailon , qui tieut quelque chofe du 

| nom & du verbe. Il fe décline comme les noms, & a des 

| temps commelrs verb:s, Voyez Le Poftulaur. 

ARTICIPO, #s. Vid. PARTICIPARS. 

| PARTICULX, à. f. Cre, Particuke, parcelle, pete 
mots , portion. f. (dimn.] de PaRs. Particula minima ma 
ornm, uv. Le moindre déplaifir. 

PARTICÜULARIS, ré. (adj.) 4pwl. Particulier. ){ 

| Univerfalis, 

PARTICULARITER. {adv.) Apul. Particulierement, 

PARTICÜLATIM. (adv.): Ad Her. Par parties, par 

| parceiles, par pieces , par le menu , en détail. 

| ParricuLo, omis, m, Ph. Particulon, mom propre. 

ÎNen. Coheritier. 

!  PARTILIS, /é. (adj.) Firm. Partilis afpeëlws. Ip Af. 

| peét en partie. Partilia fata. A. Marc. D:flivs qui pré= 
dent à la naiffance. 

PARTILITÉR. (adv.) Firm. En partie. 

PARTIM. (adv.) Cr. En partie, les uns , les autres, |} 
une partie, la plüparc. Parfim hominum, A. GriL. Quel= 
ques-uris d'entre les hommes, Partim prade, Cic. Une 
paie du burin, 


PAR: 

% Cet adverbe fe trouve ordinairement repeté deux 
fois dans la même phrale. Suns: partim obfeuriis iniqui, 
partim non difimulanter srati. Cic. Les urs font vos erre- 
mis cachés, les autres fe déclarent ouvertement, contre 
vous. Eortem partim ad univerfos cives pertinent, fpartim 
ad fingules attingunt. Cic. Les uns regardent tous les Ci- 
toyens en general, les autres font pour chaque Parti- 
culier. 

PARTIO , ônïs. f. Plaut, Varr. Enfantemerr. m. les 
couches. f. accouchement. #. l'action de mettre bas. Sy. 
Partus. 

PARTIRÉ , #55, fui ,5tem, Lucr. Diviler, partager, 
partir. Provincias inter fe partiverant.S ALL, Avoient par- 
tagé entre eux les Provinces. 

PARTIRI , #3 67, &tis sum. [dép.) Cir. Divifer, par- 
tager. Curas cum aliquo partiri. Virc. Partager les foins 
de quelqu'un, prendre part aux oins de quelqu'un.—in 
membra. Cic.Diviler par Chapitre. PartitiJunt Fbi. Bis. 
Lis ont partagé entre eux. Partitus es fortes, Bi. Vous 
leuravez partagé les terres par fort. 

Partis. (pl.) pour Pantes. Vid. Pans. 

PARTITE. (adv.) Cic, En divifant , en fsifant une di- 
vifion , avec diitivétion. 

PARTITIO , omis. f, Cie. l'artage, m, divifon, diftri- 
butien. f. 

PARTITO. (adv.) Ulp. Par la moitié , en deux par- 
vies. Ælarediratem meam cum Titio partit, dividite. Ur. 
Patragez mon heredisé avec Titius. 

Partiro. {abl.) de PanrTirus. Parragé, 

F La RTITOR, oris. m, Cie, Qui partage, qui 
viie, 

PARTITÜUDG, inir.f, Plaut, Accouchement. m. Syn. 
Pa-tus. 

PAR TITÜS, à, #m. Cie. Ayart parragé,partageant, 
divfanc. Ov:d. pareagé, divuié, difiribué, (part) v. 
Parrirr. Partite in alies onere, Bigu. Le fardeau étant 
partagé avec d'autres. 

PARTOR, o1fs.m. Plaut, Acquereur. m. 

PARTULA , 4. £. Tert, Nom d'use déeile du Pagani(- 
rss F M avoit foin des accouchemens. (Que partum gu- 

er’, 

Pantrum, (ace.fing.) id. Panrus. Enfanement. 

PARTUMEIUS , à, #m. Hor. Qui produir des cn- 
fans. +, [Horace appiique ce mot ridicule au ventre d'une 
vielle icrcicre. Epod, Od. 17. v. $0.] 

PARTEMX , 4. f, Pid. PARITUX A. 

PAR TURIENS , ensis. Biz. Celle qui eft en travail 
d'enta t rar. )v. 

PARTURIRE, 33, Tan. Ecre prête d'acecuchcer,en- 
fanter avec peire , avec doulsur, etre en travail d'enfant. 
Cri. érre pretafaire, ou à produire, {ex v. PARERS , 10.) 
Nuncomnis parturit arbos. Virc. Tous les arbres pouf- 
fent maintenant. Parturier faprentiam. B1 81. Entartera 
la fagefle, À scie ver bi parturir fatuus. Biss. L'infer [é 
fe pielïe d'erfanter ane parole qu'il aura entendu-. Mons 
pariuribar, Pu, La montagne é:oie en travail. [Je n'ai 
trouvé le paifait Parturiurs, que dans la Bible.] Non par. 
turivi, Bin. Je n'ai pas mis d'enfant au moi de. Qsaf 
Partur rvimus. In. Nous avons été comime en travail. 

PARTURIRI,iür, (pafl.) B:6/. Etre enfarté, Anre 
colles eco partur.ebar Ip. J'etoise: fanté avant les collines, 

PARTUS, 4, #m, Cor. Mis au monde, engendré , né. 
Cie. acquis, obtenu, gagné. (parc. pail.) v. PARERS, 10. 
Parta prada, fi quid victis aduerfus comcffantes anims 
fuifer. Curr, Buvin immanquable pour les vaincus, s'il 
kur éroit refte une évincelie de vigucur, pour aller atta- 
quer des gens noyés dans le v.n. Partus henejlé, wirtute. 
Cic.Acquis avec honneur,par les voies de la veitu.— 10. 
re magno, magnifque pericuiis. Cic. Acquis par un grand 
travail, & en ciluyant de grands dangers. Opes parra 18 
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gen’, Cie. Richeffes que l'on a acquifes par la force de 
fon elprir & de feseaisns, 

PARTUS, #1. m, Cie, Les conches. f l'accouchement, 
l'erfantement d'une femme, #. {l'ex fant dort une fen me 
accouche, fla portée , on les fruics des arimaux , le fruir, 
des atbies , [l'a ponte desoifeaux. 

Dare art, LucR. Accoucher,enfanter. Tevare parte. 
Ovip. Faire accoucher, Ex 4/fivo parts. DL. Du fruit 
d'Eté, de celui qui vient en Eté. Uno part. San. TR. 
D'une {eue couche. Primus partus ef} quinque ovorum, 
fecundus quatuor. Cox. lib. 8. 11. La piemisre ponte des 
Paonseit de cinq œufs, la deux'éme de quatre. Vicinæ 
partu:, Brec. Préte d'accoucher. Inffante part. Ip. Etanc 
fur le poice d'accoucher. Ob diffcultatem partus. Br, 
À caule de la grande peine qu'eile avoit à accoucher. Qse 
Luum partum pro illo exponerct, permitteretgse fibs, five 

ortuna ipjfus, five fpcijua pucrum nutrire, Just. D'ex- 
pofer leur propre e: fane , & d'élever l'autre , foit peur fa 
forture , loir pour l'eiperance des avantages qu'elle pou 
voit s'en promettre, 

PÂARVA. Vrd. Panvus. 

PARVE. (adv.) Vitr. En peu d'efpace, 

Paru. (psrf.) v. Parers, Obéïr. 

Parvi. (penit f qu'on joint ordirairement avec les er- 
bes de prix ou d'eftime , on fous-entend Preri:.) 

PARVIÆSTIMARS, 0, 4ui, atum. & Efimer peu 

PaRviIDUCERS, co, is, duxi,duétum.Cie. $ dechole,n= 
faire pas de cas, (e merrre peu en peine de. Pid, Ducane. 

PARVIFACÉRE, 39, féci, fachim. Cic. Le méme. 
Faire peu de cas. Paruifacitur, Non. Et meprife. 

PARVIPENDERÉ , 45, pendi. Cic. La méme figrifi= 
cation. (On fous-entend Prerii, q. Parui pretii affimare, 
ducire, facere, pendere.) 

PARVIPENDITUR. {imper£ pall.) Plawr, On fe mer 
Peu en peine , on ne Îe fouci: gueres. 

Parvissimus,#,#m, Luce. ([up.) de Parvus. 

PaRUIiT. (3. perf.) v.Parsrs. Obéïr. 

PARVITAS, aris, F, Cie. Pecitells. JEccl, baffele. f, 
(R. Parvus.) 

PARÜM. Cie, Peu. (R. #«5og, fublate nu.) EF param. 
Praur. C'eft peu. Parsm ne ff? Cac. Eft-ce peu ? Pa— 
rum diligenter. Cic. Avee negligence. Parsm dim, 1n. Peu 
de 1emps. Parmi oler, PL. Peu d'huile.—fhlendoris, Hor. 
Peu d'eciat. Una fjparumeit. PLaur. Sicen'eft pas aflez 
d'une. Parum multi, Cic. Peu de perfonnes. Parsm ntilre 
ter, PL. J. Jnutilement.—dicorum, Ho. Peu féant.—pr 
dens, Ovip, Peu prudent. Parum intelligere, PL a UT. 
Comprenre peu , ne point comprendre. 

Avec Parum, on fuus--niend ad, on per. 

PARUMDER. (adv.) Ter. Un peu d:cemps, un mo- 
ment , un peu, peur un moment. {q. Per parum.) S y x. 
Paul: iper. 

Avert t{e parumpèr. Biss. I] fe dérourna pour un pen 
decemps, 

l'ARUNCULUS 
{dim.} de Pano. 

PAR VÜLUM. (adv. PI.7. Fort peu. Ligni parvulum. 
PL. Fort peu de beis. Parvslum refert, 1 D. Il import: 
peu: Se  S 

PARVULUS , 4, #m. Cie. Fort petit, (dim, de Par- 
VUS.) Perunia parvala.Cic. Fort pou d'argent, À partu— 
le, ou à paruulis, Tan. Dès l'enfance, des le bas âge. (Ou 
lous-enterd anno, Où anis.) 

PARVULUS, fi, Quint. Un enfane. 

PARVUS, 4, sm. Cic. Petie, fpeu confideratle, Mas 
Parvus, Horn. Trop petit. Parva jides, Tir. Peu de fi. 
Sodales paru Hor Des compagaons qui ne font pas d'us 
rang forrilluitie, Parus infnla, Cic. Une petite Île. Par- 
vo prerio, Cic. À un prix modique, 
+# Quoique Lucrece Le loir fervi crois fois du fuperl::.F 
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LE PAS. 
Far ciffimus , on (e (ert plürôc de minimus, le plus petit , 
comme one (ere de minor pout comparatif, 

PASEALES , &lE, (aij) Lui, Qui paic çà & là. (r. 
Pascen:.) 

, # Fcllus blime Caron d'avoir dit pafcales eyes au lieu 
de frfeusles, 

Dascam. {r. fur.) & Pascs. (imper.) 

Pascenous, a,urs, Hor & 

Pascens, enris, Vire. (ex. vw. Pascens.) 

PASCEOLÜS ,5. m. Plaur, Une bourfe, un fac de 
Eur. (Oxredrier, pro drxaidier, R. érage, Outre.) 

PASCÈRE, 3, pui, paflæm. Ovib. Paitre,brourteer, 
nourrir, entresenir. Cir, Faire paître , inener paltre. 

Arimum pafcere piuré. Vinc. S'appl que: à confide- 
rer des tableaux. Barbam pafcere, Hon.Porter une batb< 
fort longue, rourrir un: longue barbe.—bouessovcs, 
Vinc. Garder J:s bœuts, garder l:s moutons, —Canem 
cibis. Vino. Nourrir un Chien. linguam, Fast. Garder 
£a profond filence, -mummos aliends Ho. Faire valoir 
l'argent d'aurui.-ocules. Sex. Recrésr la vüe. ire paftum 
feras. PLaur. Aller manger dehors. Qu niritier menda- 
cs hic pafeit ventes Bras. Celui qui s'appaye fur des men- 
foupes le repair de vents. Et parwit cos pane aquä,Bisr, 
Et les nourrit de pain & d'eau. 

PASCE, for, paffis sm. Ovip. Se nourrir, vivre. Cic. 
Se plaire, éere charme de quelque chofe. Fsrg. S'entretz- 
Lir. 

Pafci bibliothecé alicujus. Cic. Etre charme de la Bi- 
bliocheque de qu-iqu'un. Pafci difcordiis. Cic. Se nour- 
tir, S'estreterir dans les divifions, aimer la difcorde, les 
d'ifentions.éwpus Ge Agnus pafcentur fimul.Bist.Le Loup 
& l'Agneau iront paicre enlcmble. 

PASCHA. (indecl.) ow)La Pique. (Ce mot fignifie 

PASCHA, à. f. 04 roprenene pallage.) Pafcha 

PASCHA , äris. Eccz. J/olemmirar. Bigc. La fête de 
Pique, la olemnité de Pique. Véd. Pnass. 

PASCHALIS , &. (a1j.) Auf. Pafcal, d: Pique, qui 
concerre Ja Pique. Viélima Pafchalis, Eccu. L'Agacau 
l'afcal. 

PASCITARE, 5, sui, ärém. Va R R. Le même que 
Pascers, broutter, paiire, 

PASCO , fcis, ravi. Vid. Pascure, Paicre. 

'ASCUA , orûm, n. pl Virg, & 2 

+ ASCÜÜM, 0 L s, £ ? Piturage,pâcage.m. 

PASCUA,Z. f. Le même. (R. Pascsns.) 

PA SCÜALIS. Vid. Pascaris. 

PASCOUS , à, #m. Luck. Propre à nourtir le bétail, 
qui cuncerne le paturage. 

Passr,ers. m. Noin d'un certain fourbe qui avoit 
la piftole volante, (au rapport de Suidas ;) car après 
avoir achece & paye, fon argeut fe retrouvoir chez lui. 

*PASIPHAE, és. f. Virg, Pañiphaë , fille du Soleil, & 
femme de Minos Roi de Crete, 

PASIPHAEÏX , Z. f. Ouid. Dhedra , fille de Pañphaé. 

PASITHEA , 2. f. Catul, Nom d’une déelle des An- 
ciezs , l'une des graces , fe:on qu+lques-uns. 

V'ASITIGRIS. PI, Nom du Tigre, lorfque fes deux 
branches fe font reunies enfemble. 

PASSA. Vid. Passus. 

lASSAGARDÆ , är#m, PL. Nom d'un Chiteau pro- 
che Echarane dans la Medie , qui eft celebre par le tuin- 
b:au de Cyrus. 

PassaGiUM , si, n, Palais, Archidiaconé du Mars. 

PASSALES , LE. {adj.) Feff, Qui pair de côté & d'au- 
tre. Le  éimeque Pascauts. (à pafim paftendo.) 

PASSER , &ris, m. Cre. Un pallercau , un moineau, f 
PI, Sotte de poiflon de mer qui reffemble au Turbor, 

PASSÉRCULUS , 5, m. Cic. Un petit pailer.au,ou un 
petit anoineau, (dim.) de Passsr. 


PAS. 
gnifer, que l'on trouve audelà des Alpes , au rapport de 
Pline, 36. 22. (C+ mot :{t Celrique.) 

PASST. Vid. Passus. 

PASSISILTS , /. (a4j.) Bi6!. Pafible, fujer à fouffrir, 
qui doit fouffrir. (n. Pari.) 

Passiaus. Vid, Passus , ss. 

PASSIM, {adv.) Cie, Gi & à, de cbté & d'autre , de 
tous côtez , partout, Brut, Cie, En delordre, fans garder 

€ rang , pels-méle, 1 

PASSIO , ons. f. Bibl, Pafion, fouffrance 
(R. Parts.) 

Suitinet huju{modi pafionem, [ubjacet huic puffioni. 
B1L. Souffe cer accident, Ventris pafiones. FiRM. Les 
douleurs du ventre, 1n paffiones ignominia. Biar. À Îeurs 
paflions honteutes. FN Pa Peccatersm. In. Les palions 
des pechés. ie. les delirs qui portent au peché. Pajfio. 
nes bujus mundi non funt condigna, Bisr. {| n'y à point 
de prep rtion entre ce que nous fouffrons en cette vie, (cé 
la gloire qui nous fera ru Lace dans La vie future.) Paf= 
fiones Chriffi. 1D. Les fouffrances de Jssus-Cunisr, 

PASSIVE. (adr.) Apwi, pour) pailim. De côté & d'au- 
ue, fpaflivement , en pafif. 

PASSIVÜS , à, wm. Firm. Pañif,-ive, 

PASSULA wux, Lilez Dassa. Raïfin cuit ou féché. 
Vid. Passus. 

PASSÜUM ,5. PL. Vin qu'on failoir ave des raifins 
féchés au Soleil. (Pafum,ppr. eff rugofum, ficcum, Now.) 

PASSUS ,à4, #m, Vince. Qui a louffre. (part.) v. 
Pari, Souffrir, 

Graviora pfff. Virc.Quiavez fouffert des chofes bien 
plus fâcheufes. Rura paffa ligones. Luc. Des champs 
qu'on à travaillés, qu'on a bêchés. Racemi paf. Virc. 
Paffs nus, PL. Railin féché au Soleil. Ligsrura , alliga= 
turz Wua paffa, Bisu. Paquets de raifins fecs. Ab nv 
paffà ufque ad acinum. 1p. Depais le rain fec jufqu'à un 
pepin. (Paffa dicitur ; quod Soiem paÎfs fir. i. e. perpef[a.) 

% D, craduic Lac paffum. du lait cuit ; mais 1] faut cra- 
duire du fromage ou du lait caillé ; car il y a dans Ovide, 
cum laéte coagula paîfo. O x 1 D. 4. Fab. 6. Avec du lait 
cailié , on avec du fromage mou. 

PASSUS , à, #m, Cie. Erendu , déplié, épars, tendu. 
(parc. pal.) v. PanDeRs. Pajfi crines Vire. D:s cheveux 
pars. Paffis palmis Jub cquitur. Cac. Suic avec les bras 
exendus, Felis puis. In. A voiles déployces, à toutes 
voiles. 

PASSÜS , &r. mm. Cie. Un pas qui contient cinq pieds 
& feïze doigts. Afille pafius. Cic. Mille pas. Mille paffunm 
fpario. Bisu. L'efpace de mile pas. Dwcenra m:llia paf 
faum. Cic. Deux cens mille pas. Ur ab wrbe abelfet mille 
pafus. To. Qu'il feroit éloigné de Rome de mille pas. 

PASTILLICARE, 5. PL. Arrondir en forme de pal- 
villes. (On ne trouve de ce verbe que le participe pajtiilin 
cans, #ntis, Qui reprefente la figure d'une paîtiile.) 

PASTILLÜM ,i. n. Fest, Efpece de gâteau rond,qu'on 
offcoic dans les facrifices. (à pane, pamiculus , panicel… 
lus, G paflillus.) | 

PASTILLÜS , 5. m. Hor, Paftille » Compoftion odo- 
riferante, qu'on forme en pztites peces plattes, Celf. Cer= 
caines p'tites mafles compoices ds remedes fees pour gué- 
tir certains maux , comme bl-flures , &c. 

PASTINACA , 4. f. P! Des Caroures franches , des 
Panais. Celf. Sorte de poiflon de mer. 

PAsTINACA , 4. F. Le Panais , plante dont la fleur eft à 
cinq feuilles ditpoices en rofe à l'extremité du calice, 
Lorique la eur eit paffee, cc calice devient un fruic com 
polé de deux graines ovales , grandes, minces , bordées 
d'un petit feuuler que l'on dév-loppe facilement. Les 
feuilles font compoices d'autres feuilles d'une grandeur 
confiderable,& foutenue par une grofle côte.(R.PasTUs, 


, mort. f. 


PAS SERNICES , sm, f. pl, PI, Sortes de pierges à ai-} vel PastiNO, Hour.) 


PAS, 
PASTINARÉ, 5, avi, zrum. C o i. Labourér , te- 
muer la terre avec une houe. (R. PasTINUM:) 


PASTINATIO , onïs, f. Col, L'action de remuer la 


terre avec une houe.. 


PASTINATOR , ôrir, m. Col. Qui remue la terre 


avec unc houe. 


boue. 

PASTINATUS, à, #m, Co. Remué avec la houe, 
labouré avec la hou. 

PASTINATUS, #5. m. PI. Le même que l'AsTINA- 
T10. : 

PASTINO , &r. Vid. PasrinaRe. 

PASTINÜM , 5. n.Co!, Houe à deux cornes. 

PASTIO , onis. f. Cic, Varr. L'a&tion de paîcre. m. 
pâture, piturage, - 

*PASTOMIS , fdïs, F. Lucil. Moraille. f. ferrement 
dont on ferre les narrines d'un Cheval récif. (R. eg, 
bouche.) 2e 

*PASTOPHORE, &r#m, m, pl. Apul. Les Piêtres qui 
porcoient dans les Proceffions le Sacré Pal'ium. 

*PASTOPHORIA , or#m. n. pl. Bibl, Chambres qui 
joigroient le temple, (mens, thalamus , xun@opüer, ta- 
bernaculum pallephororum, thalamus in que habitat 
templi Prapofirus apud veteres,) 

PASTOR , ôris. m. Cie. B:rger, Pañteur. m, [Eccl. 
Un Curé. Ego [am Paftor, Bisu. Je fuis le bon Pañieur. 

PASTORALIS , 4/8. (adj.) Cie, De Berger , de Pal- 
teur, paftoral, quiappartient àun Berger, Canis pafto 
ralis.Coz.Un Chien de Berger. Canrus pafleralis CLAUD. 
Chance de Berger. 

PASTORTTIUS , 4 , #m. Cic. ? D: Berger, de Pal 

PÂASTORIUS , à ,#m,Ovin. Steur, Paftorites fif- 
tula. Cic. Le Rigeoller d'un Berger.Pellis pafioris. Ovio. 
Habit de Berger. Sibila pafioria, Ovin. 3+ Met, Sif:t 
de Berger. 

PASTÜRÀ , à. f. Pall, Pârure, 

PASTUS , à, #m. Cic. Qui a mangé , Enourri , en- 
tretenu. Pl. Mangé , broutté. Pafhus cadauer. Sir. Qui a 
mangé du corps mort. Boves pafh.Vinc.D:5Bœufs qu'on 
a faic paicre, Afærer pafus fletm Six. Unchagrin quis'eft 
nourri de pleurs. (parc. pail.} v. Pascsrs. 

PASTUS, #5. m. Cre.Pärure des animaux. Luer, Nout- 
riture. f. aliment, #. [Cre. L'action de pañtre. Paffus ani. 
moruwm, 1b. La nourriture des efprits.—pecsdium. Cic. La 
pâture des béies. 

Pasuta,4.f. Ecel, Saïat- Dominique de Silos, au 
Dioccie de Burgos. 

PATAGIARIT, rm. m. pl. Plaur. Ceux qui ven- 
dent certains ornemecs propres pour les Dames Romai- 
nes, appeilés Paragiunr. 

PATAGIATUS, a,#m. PLAUT. Patagiata tunica, 
In. Ep:d. Robbe marquerte,habit tout parf:mé d: fleurs 
d'or,ou d: pourpre, une robbe en broderie.{r. PArAGus.) 

PATAGIÜM, 5 5. 0. Frff. Certains ornsmens que les Da- 
mes Romaines portoient fur leurs robbes , & qui étoient 
coufus au hauc de la tunique en forme de clous , on de 
boutons d'or , {elon Nonius. Patagium eff laureus cla- 
VAs, qui pretiofis veffièus immutti folet. NON. (R. PATA- 
re Pataginm eft quod ad jummam tunicam affui foler, 

EST. 

PÂTAGÜS , 5. m. Plaur. Efpece de maladie peñtilen- 
cielle que nous appellons un clou ou le charbon.(# ææmexre 
ferie.) Turnebe eroic que c'eft une maladie de la vigne , 
lorfqu'eile a êre Frappec avec la béche ou le hoyau. 

PATALIS, lé, (adj.) Piawr, Qui s'etend. (R. Pa- 
TBRE.) Patalis Los, 1p. Un Bœuf dont les cornes font 
rendues de part & d'autre. | 


# Les ancieus exemplaires de Plaure & de Feftus , ont 


patulum bovem , au lieu de paralem. Peutêtre que la veri 


PASTINATÜM, 5, n, Col, Un champ cultivé avec la 





PAT: Tor 

table leçon eft patulem , & qu'on difoit patulis, auffib'en 

Ue parulus, On peut cependant laifler patalis de fatare, 

d'où l'or a fair expatare, qui fe crouve dans Pacuvius, 
cité par Feftus. Dacer. 


PATAR À, &. f. PI. Patate, Ville auerefois Epifcopale 


dans l'Afie Mineure , qui n'eft plus qu'un Village appellé 


Patara dans le Mecenzeli, fur mer. 
PATAREUS, à, #m. Ovin, De Patate en Lycie. 
PATXRUS, 5. m. Patare , fils d'Apollon ou de La- 
peon, qui a donné fon nom à la Ville de Patare. 
PATARENI, ôr#m, m. pl. Pararins , Paterirs, ox Pa- 
trins heretiques du douziéme fiscle , qui publicrent leurs 


erreurs dans la Gafcogne contre le mariage , qu'ils fou- 
tenoienr tre un adultere. Ils fuivoient une partie des 
erreurs des Vaudois. Lis aff:étoienr de fouffrir cout avec 
pe Ils ont été nommés Patarins, du mot latinpat” 


ouffrir. Ils fe vancoient d'être envoyés dans le monde, 


pour confoler les affligés : ce qui fuc caufe qu'on les ap- 
pella les Confolés ou Confolateurs en Lomtardie , ou les 
Bons- Hommesen Allemagne,en 1179. 


PATAVL Virg. (pour) Patavir. Urbs Patæwii. Ip.La 


Ville de Padoue. 


PXTXVIX , à. f. Padoue , belle & bonne Ville de fa 


Venitienne, & du Vicariat Italique (ur la Brente,dans la 
haute Iralique , Evéché dès les premiers ficcles fous la 
Metropole d'Aquilée. 


PATAVINITAS, afis. f. Quinr. Le ftyle de ceux de 
Padoue. (C'eft un reproche que Pollion failoit à Tire 


Live, qui éroit de Padous, On ne fçait pas crop ce qu'il 
entendoie par certe patavinité , fi c'eit le fiyle , ou fi c'eit 
l'inclination, le penchant.) 


PÂTAVINUS , à, #m. Quieft de Padoue. Patavinue 


ager. Liv. Le Padouan , territoire de Padoue, 


PATAYIOM. Pid. PATAVIA. 

Paravium Bstsicum. Ecel. Patey,en Bsauffe. 

Paravium Noricenss. Eccl. Pallau, en Baviere, 

Parasir. (3. fur.) v. Patare. 

PATÉFACÉRE, f'äci ©, fecs, fä&üm. Cic. Ouvrir, 

découvrir , faire paroïtre. (q.parens facere.) 

Affentatoribas aures parefacere. Cie. Ecouter les flat- 
teurs, prêter l'oreille à la Aatterie.—conjurarionem. C 1e. 
Découvrir une conjuration.—0diwrm juum in aliquem, 
Ip. Montrer Là haine qu'on a contre quelqu'un.—fores, 
Ovin—jansmam, C1c. Ouvrir la porte.—ster alicui ad 


urbem,Cic.Montrer à quelqu'un un chemin pour aller à la 


Villeviam, In, Ouvrir un chemin. Verwrs patefatere, 


Cic. Découvrir & éclaircir la verité. Nec parefaciendum 
mihi effe arbitror. Ip. Et je ne crois point étre ob de 


declarer. 
PATÉFACTIO , onïs. F. Cic. Declaration, manifcfta« 
tion d'une chofe, l'aétion de la découvrir. 
PÂTÉFACTUS, à, #m. Cie. Ouvert, découvert, 


dec!aré , mauifefié. (pare.) v. 


PATÉFIERI,fi0, faëiüs sum. Tu. Etre ouvert, 
être découvert. m. étre publié. Sen patejir. In.Mais fi cela 
vient à fe découvrir. 

PATELLA , 4. f. Cie. Efpece de petit vale dont on fe 
fervoit dans les facrifices, | Æor. un plat: fCeif. la rorule, 
efpece d'os. f PI. efpece de maladie des arbres,desOuviers, 
(dim.) de PariNa. 

PATELLARIUS, à , sm. P 1 À ur. Qui concerne les 
plats. Patellarsi dis, Xp. Ciffel. 2. 1. 46. Les faux dieux. 
du plus bas étage , qu'ils appelloient munerum genrium , 
comme les Lares, les Penates & les autres de moindie con- 
fideration , à qui l'on fervoic de la viande dans des petits 
plats appellés parella, , 

PATENA, ä. f. Eccl, La Patene, Pid, PATINA. 
PATENS , éntis. (ad).) Pirg. Ouvert, éter.du , large, 
Liv. expofé, Campi patentes, Vi Ro. Des champs d'ure 
vañic étendue, Qsarser patentes digites. C4s. 3: Be cv, 
HHHbhhh ii) 


s LE PAT, 
Larges de quatre doiges, Vulneri patens equw. Liv, Un 
Cheval qu'on peut aifkment bleffer. In foro € locis pa- 
tentioribus conflituerunt, Cæs. 7. Bell, Gall, Se rerirerenc 
dans les rues & dans les places publiques. Lafëpatens, Ip. 
Fort étendu, forclarge, Sepulchrumpatens. Bis. Sepul- 
chre ouvert. Urbs patens, In. Ville toute ouverte. ! ocis 
patentibus. C & s. Dans un pays plein. Patentiffimsum os. 
Cou. Ouverture fort large. 
PATENTÉR.{adv.)dont on ne tronve que le comparatif. 

ParsnTion , 078, CÆs. (comp) 

PATsNTISS1MUS , 4, #m. Cou. ({up.) de Parens. 

PÂTENTIUS. (alv.) Cic. Plus clairement , plus ou- 
vertemenr. (comp.) de Parenrer, 

PATÉO , és, paris. Vid. PATERS. 

PATÉR ,fris. m. Cie, Pere. X[Les jeunes gens bien 


élevés, craitoient de peres , ceux qui étoient plus avancés | 


en âge, Ainfi nous voyons dans Plauie, que Pieufidippe 
traite de pere Dæmones qui n'étoit point fon pere ; mais 
celui de [a maïtreffe Paleftra. Ils appelloient de mêre 
mater, fi c'éroir une femme.] Salueto pater, PLauT. Rud, 
3.2. 13. Je vous fouhaice le ban jour,mon pere, Monfieur. 
Cœns parer. Hor. Le maître da feftin, Parer patria, Cic. 
Le pere de la patrie. Patres. In. Les Senatcurs, Patres ma- 
jorefque noftri, Cic. Nos P:res, nos Ancétres. Parres con- 
Jeripti. Cie. Ssnat-urs ajoucés aux anciens , rous les Se- 
pateurs sn general. (Souvent on doit traduire Patres con- 
Jerspti, pat c+ mor françois, Mefficurs. 

PATERFAMILIAS, pärrisfämiligr, m, Cic, Pere de 
famille, chef de famille. [On appelle en Droit parer- 
famiisas, celui qui n'eft point fous la puiffance paternelle, 
par oppofition à fliusfamilias, fils de famille, qui eft fous 
la puilance paternelle. 

Pater patratus. Cic. Heraut d'armes pour dénonezr la 
guerre, le Pére Parrae, le chef des Coileges de Feciaux 
qui étoient les Juges des droits de la paix & de la gustre 
are par Tulius Hoftilius. à 

ATER P'ATRIMUS. Feft, Celui qui à encore 
Vid.M “Hd : à re 

PATERA , &. f. Cie. Une couppe , un gobel:r 
taff”. (:. Paters, à poran do.) ü ' SE 

PATERE, &5,#ù5, Cie. Er: ouvert, être étendu 
être découvere, Jétre clair, être évident. Ceif. être ex. 
polé , être luj:x. Cir. étr: public, être connu. 

Patet aditus, Cic. L'entrée eft ouverte, l'bre » On peur 
y aller.—animws. Tac. Il n'eit point dégnile, 'arent au 
rés tua. Ovip. Vous écoutez, vous prêcez l'orcil'e, Fores 
Patuërs. Ov1p. La porte fur ouverte. ! atiflimè Pater. Cie 
S éxead fort loin, Patere invtdie, Binu. Etre expole à 
l'envie, Patur prade. In. À été expolé en proie. Patebir 
eBfermptat, Bisz. Tombera dans le mépris. 

Parsks. (imper.) PATSRSTUR. (imp. [ubj.) v. Par. 

PATERFAMILIAS. Vid, PATER. 

PareRNacuM,i.n. Ecc, P-rnai,en Tourraine, 

PATERNEÆ , #rûm. Eccu Pernes,près de Carpentras. 

PATERNI , orm. Eccz. Pargnes , près de Mägni , en 
Notmandie. ‘ 

PATsaNtACUM , À. Ecc. Peterlinghen, en Suiff-. 

\ PATERNIANE, G-um. im. Paterniens , certains Here. 
niques du quatrième ficcle, qui souceroient les erreurs de 
Symmaque Samaïicain. Ils (outeroieur que la chair eft 
l'ouvrage du démon , & ie plongeoient dans toutes fortes 
d'infamies & de brutalicés. S. Ang. De Heret. ç. #5. 

PATERNITAS , #5. f. Bibl. La paternité. f 

ParenNum , fi. n. Eccl, Paders, en Languedoc. 

PÂATERNOS , 4, sm. Cic. Pacernel , qui concerne Je 
pere. Ansmus paternws. Ip Une aff-ction paternelle, 

PATSRNUS , f. m. Ecci, Saint-Pad:rn, Paterre, Poirs. 

Parse PaTRATUS. PATER PATRIMUS. id, Patar. 

PATESCERE , j65. Vire. Tis. S'ouvrir. Liy, S'éten- 
dre , étre découvert, Le même que PaTaRs, 


PAT. 

Atria longa patefeunr. Vire. On déceuvre les longres 
falles. Patefeunt infidie. In. Les embüches (ont décou- 
vertes. Latiis patefcit Imperium. Liv. L'Empire s'éren 1 
Plus loin. Qyod ad mare patefcit. Tac. Qui s'étend juf- 
qu'à la mer. 

PATÉT, päri ir. Il eft conftant , il eft évidene , il eft 
certain, ileft clair. Vid, Patera. 

*PATHEMATA. n. pl. Pailions , alterarion dars les 
fens. raliumne, - 

*PATHÉTICE. (adv.) Pathetiquement, d'une manie- 
re patherique. de ‘ 

*PATHETICUS, 4, -#m. Pathetique , qui excite les 
pailions, 

*PATHICISSIMÜS, À, #m. Manr. Tresimpur,rres 
lalcif. m. Libelii pathiciffimi. Vo. Livres pleins d'obfceni- 
tés honteufes. (fup.) de Parmicus. 

*PATHICUS, 4, #m, Carur. Impur, impudique , 
abominable, Le même que Cinœous. 

*PATHMOS ,.f, PI Une des Sporades dans la mer 
Icarienne vers l'Af: Mineure,h. Palmofa ou Patino dans 
l'Archipel. 

APATHOLOGIX, Z F. La Pathologie, le traité des 
pafioge, {R,#20C+, pallion , & h63sr, difcours.) 

*PATHOP@IA , 4. f. i. e. affréuxm rommotie. 

PATE, pari dr, paffits sm. Cac. Souffrir, endurer , 
fupporter, permettre. Pari aque animo. 10. Supporter 
quelque chofe avec moderation , avec parience.-2ratems, 
Sin. Ævum. Cou. Etre de duré: , être de garde.—falcem, 
PL. Etre couppéavec une faux -jaÆwram. Cou. Perdre, 
faireune perte, recevoir un dommage.—indiçnè aliquid, 
Cie. Avoir de la peine à fouffrir quelque chofe. Qyam 
patitur tua confuetuds, Ip. Que vous n'avez accoutu né. 
Quoad d'gnitas tua patictur. C1. Autant que voire dis 
gaité vous le permetcra. Non p:ffum pati quin. T5 R. Je 
ne fçaurois m'empêcher de. Efparitur tangi, Ovib-r. 
Met. Fab, ve. Ex le laïffevoucher. Pat ar qued vis. Birr. 
Je confencirai à ce que vous vaulez. Nom parieris vivere. 

In. Vous re laïfferez point vivre, vous ferez mourir. 
Sanguinis fluxum patiubatur, Bin. Avoit une prrre de 
(ang. Paffurus eff. In. Souffrira. Paffi junt cam excidere. 
Biec. La la fferert aller, 

PATIBILIS , ï/ë. (adj ) Cic. Capable de fouffrir,fqui 
concerne les paflions, [qu'on prut foulfi'r, foprortable, 

Patibiles dolores » Labures putandr.Cic.On doit croire 
les douleurs & les travaux fupportables. Natura patibi 
lis. In. Nature fujette à la douleur. 

PATIBULATUS ,à, #w». PLauT. Pendard , pendu, 
atraché au giber. : 

PATIBÜLUM, 5. n. Cie. Un giber. #. une potence. f. 
Non. Seriure. f. (parce qu'ele fers à ouvrir la porte.) 
Piaut, Bois fourchu où l'on ergageo:t le cou des efcla- 
ves qui avoient fait quelque crime. Caætul, Icftrument 

our vendarger. (R. Pat, vel PATSRE.) 

PATIBULUS,5. m. Plawr. Le même que PATIEULUM, 

PATIENS, énris. (adj } Cie. Paticrt , fouffiane. 14. 
Qui endure , qui fupporte. Bélli pariens. S À LL. Cipable 
de port-r ls armes.—omnis incemmodi. Co 1. Qui ct à 
l'épreuve de routes fort-s d'incommodités —laboris, Cie, 
Dur au cravailnavigium. PL. Qui porte batreau,navi- 
gable—cperum. VirG. Qui fupposte le cravail.vemeris. 
Ip. Aifé à labourer vers, Sen. Qui fouffre qu'on lui dile 
a ver té. Patientiorem facere. C 1 c. Rendie p us patient, 
Genus homimum patientiffimum. V 1 A UT. La nation du 
monde la plus accoutumée à la faripue. Pafiens vocaré 
Ca, aris ulter. H o n. Qui louffrez qu'on vous appe.le le 
vengeur de Cefar. Parientiffimus Lacedemonum Ljfander, 
Cic. Lyfandre évoir le plus patient des Lacedemon'ens, 

Altifinus eff patiens redditer. Big. Le Tres Haut eit lene 
à punir les crumes. Parientes eflote, Ip. Ayez patience, 


foyez pariens. 


P A 5 D 

PÂTIENTER. (adv.) Cic.Patiemment,avec patiente, 
tranquillement. : ù 

PATIENTIX, 2, f. Cie. Patience, conftance à fouffrir 
J'adverfité, Cie. Force. f. Courage à fupporter les fai- 
ques. m, Patientia contra labores. PL. Force à refifter aux 
travaux. Patientiæ paupertatis, Cic. Confiance à fouffrir 
la pauvreré. Patientié abuti, Ip. Abufer de la patience. 
Longa malorum patientia centudit ingenium. Ovin. L'el: 
prit s'abbac, s’affoiblit à force de fouffrir. Patientiam 
Abrumpere. T Ac. Rumpere. SusT. Perdre patience. 

Patienrion , oris. Cic. (comp.) 

ParTiEnNTiIssiMUS, #, #m. Cic. ((up.) de PATIENS. 

PATIENTISSIME. (adv. up.) & 

PATIENTIUS. (adv. comp.) de PATISNTER. 

Parisre, PATisTUR. (Éut.) v. Pars. Souffrir. 

PATIN , à. f. Plaut, Plat, baflin.m. [fervice de ta- 
bic. {R. ParsRs; 4#t PATULUS.) , 

Grandes patina, Psrs.De grands plats.(On employoit 
de ces urtes de vales, non feulement pour fervir les vian- 
des, mais même pour les cuire , furcout le poiffon. 

PÂTINARIOS, à, #m. PLauT. Serré dans un plat, 
feuir dans fon, jus. 

PATINARIOÜS , 35. m. Swer, Friand , goulu, lécheur 
d: plats. m. qui a foin de la euifine, des plats. 

PATIOR , üris, péffüssûm. Vid, Pari. Cie. Souffrir, 
cadurer , tolerer. é L 

PATIÜONODUS. Plaut, (pour) PÂTIENDUS , à , #m. 
ex v. Parr. Qu'on doit foutfiir, 

PATRZÆ, arwm, £. pl. Ovid, Patras, Ville du Pe'opon- 
Lele. 

ParTræ NOv2, 04 PaATRæ THissacicæ. Nouvelle Pa- 
tras, Ville peique ruinée dans l'Exarcat de Maccdoine , 
fur l: Golte de Zeïcon dans la Grece, Metropole vers le 
huritme ou neuviéme ficcle. 

ParRANTiS. (pl. part.) c 

PATRARAT. (3. fing. plufp.) v. 

PATRARE,0, äv5, atum, Cic. Faire, commettre, 
executer. W, Par, Achever , finir, terminer. Patrare pro. 
miffe. Cic- Executer la p'omelfe, cenir ia parole.—reliqua 
beili, V. Part. Achever le refte de la guerre, finir la gucire. 
Quod patrarar. Bis. Qu'il avoic faic. Parrantes malum, 
10. Falant le mal. 

PATRARI, br, äniës sim, (pall.) Tac, Ecreachevt. 
Bcllum parratum ft, FLor. La jjuerre fut achevés, rer- 
mirée. Piffs beilum patrars. Tac. Qu'on pouvoit finir la 

usrie, 

PATRATIO, 6nis. f. W. Par, Adtion. Ejus patratione. 
1. Par fon moyen. 

PATRATUS, à,#m. Tac. Fait, commis, W, Par. 
Achevé, terminé. Patratwm penè bellum, In. La guerre 
prelque achevée.—facinus. T ac, Crime achsvé, Syibus 
patraris audaiter. Bips. Après ext: execution fi violente. 

PATRATUÜS pärèr. Liv, Heraut d'armes, #”. Vid. Pa- 
TER PATRATUS. 

Parre. (abl. fing.) 

PATRES, sim. m. pl. Vid. PATER, Pere. 

PATRIA , 4. £. Cac. La pacrie, le pays de chacun en 
partitulier, ie pays natal. Exwere patriam, TA e. Se dé- 
pouiller de l'a our qu'on doit avoir pour fa pacrie. Qwa 
patria? Vire. Quel piys? Parrié exrorris, LUCR. Patrie 
exul. Hon. Bannis de fon pays , de fa patrie. Afferte Do 
mine patria gentium, B 18 L. Venez donc,6 nations diffe. 
rentes ,apporter vos prelens au Seigneur. 

Parkia.Vid, PATRIUS. 

PATRIARCHA , 4, m. Ecel. Un Patriarche, m. 
PATRIARCHALES, lë. (adj.) Patriareal. 
PATRIARCHATUOS, #5, m. Eccl. Patriarcat, m. Sie- 

ged'in Parriarche , (on Diocefe. 

PA TRICIATOS , #r. m. Swer. La dignicé de ceux qui 
Étoisuc Pacricss à Rome. Le Patriciat, 


> PAT. CAF: 
= pos » & m. Cie. Parricide.(r, Cæptra, 
ucr. 

PATRICIE. (adv.) D'une maniere noble, noblemert ; 
en Paricien.(Le D. A. & T. citent cemor de P autr.) 

PA TRICIUS, 55. m. Cie, Patric'en,qui ctoic iflu des 
premiers Senateurs de Rome. Exiit à Patricris, C 1e. Al 
quite for rang de Patricien. + a étoient encore 
ceux qu'on à dans la fuite appelés Ingenui, lelonCiucius. 
Vid, Fist.) 

Parkicius, #, #m. PL. De Pacrice, de Pacricien, Pa= 
triciæ gens. ]p. La famille des Patriciens. 

ParriciiacUM fi. n. Ecel. Perli aux Confins du Maine 
& de la Normandie, 

PATRICUS cafus, Varn. Le genitif. 

PATRIE. (adv.) Quinr, En pere, paternellement,avec 
une afft'on paternelle. 

PATRIMA , 4.f. A. Gel, 
Vid. MATRIMA. 

PATRIMONIÜM, ÿ 5. n. Cie. Patrimoine, 
a h:rite de (on pere, 

PATRIMUÜS , 5. m. 
Vid. PATER. 

Puer patrimus G matrimus, Tac. Enfant qui a pere & 
mere en vie. 

ParrinracUM, fn. Eccl. Perrigni, en Bourgogne. 

PATRISSARE, à , ävi, atüm. Tan. Reflembler à fon 
pere, imiter fon pere , tenir de fon pere. 

ParRiriacuM , 5. n. Ecel, Perci jen Berri, [P:rci, en 
Charoliois, 

PATRITÜS , à, #m. Cic. Du psre , des ancétres, qui 
concerne les ancécres. 

Patriia Pinlojophis.C 1e. 1. Tufe. #5. La Philo‘ophie 
de nos pires. # Lambin prétend qu'il faur lire ici avec 
Nonius, parriram Philofophiam, & non patriam. Patritus, 
comme ævitus, Le même Nonius rapporte, parrsto more 
leges patriras de Varron. 

PATRIUS,3, #m. Tan. Paternel , du psre, qui ap- 
par:ient au pere, de la patrie. Res paris dr avira. Cie 
Les biens qu'on a reçüs de fon pere & de fes ancé res.-ca« 
Jus. À. Gare. Le gericif, Hoc parrism aff Tir. C'eft agit 
cu pere, Dripatrir, V1R G. Dieux de a parris, Ex patrie 
ritibus. Cic. Des Cousumes de la pri: , du p:ys. Parriæ 
+oce. BiBr. Eo langage du pays, eu hebreu. De: folemnes 
Parrir, 1n, Les folemnicés du pays 

PATRO , 45. vid. Parrare. Faire , commettre. 

ParRosas, 4. Bass. Paciubas, nom pis pie. 

PATROCINANS, ant. PL (pa te) v. 

PATROCINARI , dr » ais sum, HirT. 6. Bell. Hifp. 
Proucger , défendre, êire favorable, Parrocinari alicui, 
In. Etre favorable à quelqu'un. (R. PATRON US.) 

PATROCINIÜDM ,36. n. Cie. Piur étion, défenfe. 
Sufcipere patrocinium alicujus. Cic Entr prendre la dé 
feule de quelque chofe. Æquitatis patrocinimm arripere, 
10. Prendre la défente de l'equité, Caufa parrecinie non 
bons, pejor erir. O vin Trié. à. 26. Une mauvaile caufe 
devient encore piusn auvail:,quand un la ééfend € # re. 
Verfia in meum quoque patrocinium inciderunt. QUINT: 
J'arétéchaige de quelques caufes. 

PATROCLES , 5. m. Nom de |'Amiral de Seleucus & 
d'Ascochus, 

PÂATROCLÜS , 5. m. Prop. Patrocle, fi's de Menetius, 
ami d Achuiies,qui fuc tué par Hcétor au Si ge de Troies, 
Patro:li monumentum. 1p. Le tombeau de Parrocle. 

PATRONA ,2. f. Ce. Proteétrice, patrone. f. Qwi 
funt à Patrona prece:,(prces ielor Lambin.) Med «xperef- 
fant? Piaur. Rud, 1.5. Qui {ont ceux qui demandent la. 

p © cétion de ma mai selle ? ee 

PATRONUS , #. m. Ce, Avocat , qui plaide pour un 
autre , pro éteur , détenfeur , le maitre d'un afirane hi, 
le patson, Patromms juffitie, Çic, Qui ioucient La juftice, 


Celle qui a fon pere en vie, 
bies qu'on 


Cat. Celui donc le pere eft en vies 


4 +, + PAIE 
PATRONYMICÜM nomen. StRv: 1. Grorg. 437 
Pronom patronymique ef celui qui defigne le fils fous le 


£om du pere, comme Anchifiades , Ænée fils d'Anchile. 

PATRUELIS,ïr, m. Sur. Patruelis frater, Cic. 
Coufin germain, du côté du prie, fils de l'oncle paternel. 
Patruelis foror. PrRs. Coufine germaine, du cd1é du pere, 
fil'e de mon oncle paternel. | 

PATRUELIS, &.ë, (adj.) Mart. De coufin germain. 
Regna parruelis, Ovin. Le Royaume de fon coufin ger- 
mair. 

PaTRUISsIMUS. Plaur, [(uperl.) de PATRUUS ,#. 

PATRÜUS, #. m. Cie. Oncle paterrel, le frere de 
mon pere. Hor. Cenfeur , grondeur , (parce que les onc'e. 
fort ordinairement feveres à leurs neveux.) 2: fair in bac 
caufa pertriff:s quidam patruus Cenfor, magifler,cbjurga 
vit M. Cœlinm, ficut neminem unquam parens. C1 c. pro 
Cæœl. 25. 

PATTÆCION. Nom d'un infame calomniateur , qui 
Fut enfin puni de more. Swid, 

PATTAGIA, 4. F. Claud, Fleuve de Sicile, qui fair 
grard bruit dars fon couss, 

ParTratct, orum. C'eroient des dieux qui n'étoienr pas 
plus grands que des Pigimées, felon Herodote. 

PaTusRE, (1. pl. PATUAT. (3. fing.) v. PaTaRes. 

PATÜULCUS, 5, m. Serv, 7. Æn. d10. Suinoim ce Ja- 
AUS , parce que es pories de fon Temple étoicne ouvertes 
enter psite yurrie. 

Paruzicantisus. % Life avec Hermo'aiis, Paflills 
cant bus, Pi. 21.8. Vi . PasTiLLicARS. 

PATULÜS,4, mm, Sir Excodu , large, Virg. Touffu. 
{R. Pare: e.) 

Patule fincffra. Oviv. Des fenêtres ouvertes, Patul« 
Jul tgm nefis:, Vino. Au pied d'un l'être toufu. 

PAVA , £. f, Col. Panat , la fem: ie du Pion. 

PAUCI,4, à. Cie. Peu, e1 p-tit noimbie. Refpendere 
Pauca. (luppl. Verbe.) Hok. Repondre en peu de mots. 
Z'aucis te soie, [{uppl, ver brs ai.oqui.) TER, J'aiun mot 
à te dire, Psuciores dier: U1r. Peu de jours. 

PAUCIES. {aiv.) Non. Rarenert, peu fouvent. 

PAÜCILOQUIOM, à 5. n. Plaur. Peu de paroles. (r. 
Loqui.) 

PAUCILCQUÜS, 4. Eras. Qui parle p:u,taciturne. 
(a eo.) 

PAUCIOR , oris, (comp.) & 

Paucrssimus, 4, mm, PL, ({up.) de Paycus: 

Paucis. E: peu de mots. Vrd. Paucr. 

PAÜCITAS , &is. À Cie. Peric nombre , peu. Pawci- 
$as ammcorum. Ip. Le petit nombre d'ami: Magna eff Ora- 
forum paucitæ. Cic. Orat, Il y a tres peu d'Orateurs. 

PAUCÜLI, à, à. Cie. Peu , fort peu ,tres peu. Ur ibi 
pruculos dies effet. In. Pour y étr: fort peu de jours.* Je 
g'ai point trouvé d'exemple de Pawculss au fingulier. 

PAÜCUS,3, #m. Vire. En petit rombre, Vid. Payer. 
{Ce mot latin eft rare au finguiier. Paucé manu,infins. 
tum numernmexerciifs Perfarmm.Lacones cm fuperavif- 
feut, Vir. r 1. Les Lacedemoniens a yant avec une poi- 
gné: de gens, défa tune armés innombrable de Perfes. 

PAvEANT. (3.pl.fubj.) 

PavegaT, Pavemir.(3.imp. @ fut.) v. Pavirs. 

PAVEFACTUÜS, à, #m, Ovip. Qu'on a épouventé , à 
qui Où à fait peur, e pouventé, qui a peur. 

PAVENDUS, à, sm, Ovin Qu'il faur craindre , re- 
doutäbie, 

PAVENS , énris, Ovin. (parr.) v. PaveRe. 

+ PAVENTIA , . f. Pavence, déelle du Paganifme , 
à laquelle les mers & les nourrices recommandoient les 
enfazs, pour les garantir de la peur , que les Latins appel- 
loienc Paver, d'où eft venu le mor d- Pavence. D'autres 
dint au contraire, qu'on menaÇoir les enfaus de cette 
décile, pour les faue Grandre & les arrécer, 


F PAY. 

PAVERE, #3, pau. Cre. Cra'ndre, apprehender , 
avoir peur, être dans la crainte , dans la: frayeur, [Svx. 
Timere.] Quid paucba ? C à 7. Qu'appzhendiez-vous ? 
Pourquoi craigniéz- vous ? Ne paueas. Bisx. Ne craigrez 
point. 

‘K On dit Pavuere aliquid. Cic. Pavere, avec l'infinitif. 
Cic. Pavere, avec le fubjor tif, accompagné de ne, ou 
d'ur, Ter. Pavet animus illud dicere, Cic. J'apprehende 
d'avancer cela. 14 paves ne ducas tu illam ; tu auters, 16 
fucas, Ter. Andr, 22, Vous,mon maîtie , vous craignez 
d'époufer Philumene, & vous Chatinus, de ne pas l'é- 
poutfer. Si 8 

PAVERE , Ë%. PL.o. Esouventer, faire peur. Caniculæ 
Pavet hominem aque ac terre. PL. 9. #5. La Canicule 
épouverte & effraie l'homme. 

FAVERE. Vid, PaAviRS. Paveri frumnta dicbant. 
Fssr. On difoit que le bled écoit enfoncé avec wie his, 
Scaliger lien cer endroit , Pavera friumenta. Du bied bica 
batru. 

PAVERE. à #r. {paff) PI. Etre 2pprehesdé,écre crainr. 

PAVESCÈRE , je. Cou. P1. Le méme, Craindre , ap- 
prehender, . 

PAVICULA , &. f. Cat, Hie, demoifel!e. f. (Ouril à 
enfoncer les pieux & les pavés dans la terte.) 

PAVIDE. {adv.} Z4, Avec crainte, en cremblant. 

PaviDion, oris. PL. (comp.) € 

PAvIDISSIMUS, 4, mr. Sir. ({up.) de 

PAVIDUS , à, #m, Horn. Ciainif, timide, peureuxs, 
uremblant. Quss eff formito jus, Gp corde pavido? Bise, 
Ya-c-il quelqu'un qui (oi cunide, & dont le cœur fuit 
frappé de frayeur 

PAVIMENTANDUS, #, m. PL. Qu'il faut paver, 
cx y. PaAvIMENTARS , dont l'on ne tiouve que cet cxem- 
ple, & ‘e pare. pal. 

PAVIMENTATUÜS, Ë, %m. Cic. Pavé ,m. carrelé. 

PAVIMENTO , #1. Vid. PAvV:IMENTANDUS 

PAVIMENTÜM , fn. Cic. Dave, cartesu.m. Faure 
pauimenta, Cac. Paver. Pavimentum domus téxit aura. 
Biz. Couviit aufli d'or le pave du Tempic. À pavimunto 
demur. Bisr. Depuis le pavé du Ten p'e. 

PAVIRÉ, 5 5. Cie. Frapper , battre avec la hie , la de- 
moifelle. jCie. Frapper , toucher. Cam aves pafeuniur, 
neceffe cit aliquid «x ere cadcre, € ferram pavire, Cie. 2. 
de divin, 3 Lorique les oifeaux margent, iltonibe nt- 
cefiairem ent quelque chofe de ieur bec,qu: traçpe la verre, 

PAVIRI, 16r. (pall.) Pi. l'avitur terra. Pi, La verre 
cft applauie , ft battue, 

Pavisss. Quid. (perf. inf.) v. Pascars. 

PAVITANS, ris. Vince. Qu craint, quia peur. Profe- 
quitur pavitans, VinG.Il contirueen cre.b'ant, [part.)r, 

PAVITARE ,5. Tin. Etre ému , avoir quelque émo- 
don,crairdre, apprehes der, avoir peur, tiembler de peur. 

PAVÉTATIO, omis. f. Apul.de Murd. Tiembie= 
ment, "7. 

PAVITÜS, à #m. Co. PL. Pavé, [bartu. 

PAÜLA , 4. f. Sainte Pauie, Dane Romaine. 

PAÜLATIM. Cie, Peu à peu, peuit à petic, Car. un 
pu. Paulatim aqua. Car. Un peu d'eau. Qui fpernit me 
dica, paularim decixer, Bras. Celui qui nglige les peties 
chofes , tombera peu à peu. Eu 

PaurracuM,1. n, Eccl, Pavilli, en Normandie , au 
cretois Abbaye de filles.fPouulli, près de Saint Benoift (ar 
Loire. 1 

Pauzi-Curris. Ercl, Poilcourt, fur la riviere de Re 
tourne , en Champagne. 

PAÜLISPER. Cre.Un peu de temps,un moment. Pau 
lifper mane. Tir. Adel. Atuends ici un moment. Quief= 
cent paulifper ab onere. Bias, 1ls feront décharges pour 
quelque 1emps des tributs. RP 

PAULO. Gue, Peu, Sun, Parwm. Mais il Le joint si 


PAU. 


le comparatif, & avec ante, magis, amplis, minks, 


poft, fecüs. &c. Paulà letior via. Liv. Chemia plus agrea- 
bl:, Paulo aprius. Curr. Plus à propos, plus commode. 
Paulo ante, Cic. Un peu auparavant, Paulo magis, Cic. 
Un peu trop, [un peu plus. Verbis ati pau'o magis prifcis. 
Cic. S2 fervir de mois un peu crop vieux. Paulo minis. 
Cire. Un prumoins. Paulo minis quam privatum egit. 


Sur. 1| fe comporca prefque en perlonne privée. Pawlo 


plures, Cic. Un peu plus grand nombre de gens. Pawlo 
pot. Cic. Peu après , bientôt après. Paulo fecus, Cic. Un 
si aucremect. Minwiffi eur paulo minus ab Angels. 

182. Vous l'avez un peu abbaillé audeffous des Anges, 
Paulo minis habitafetin inferno anima, Biaz. lls'en fe- 
roit fallu peu que mon ame ne für combec dans l'enfer, 
Paul minks confummaverunt me. Biar. Leu s'en eft fallu 
qu'ils ne m'ayenc fait perir, 

PAÜULÜULATIM. (adv.) Apul, Le même que PAUL A- 
TIM. 

PAÜLÜLÜM. Ter. Un peu.{dim. de PAULUM.) Paw- 
Zulum obfon1i. Tsn.Peu de nourriture. Paululum abjcede. 
Tan. Retirez-vous un peu. Paslulum refpirare.Cic. Ref 
plier tant loir peu. 

PAÜLÜLÜS , 4, #m. Liv. Pro paulula vis. In. Pour 
un peude chemin. 

PAÜLÜM. (adr.) Cic. Un peu. Le même que PAULU- 
LUM. à 

PAÏTLÜS , 4, üm. Tan. Petit, peu. * [On:rouve ra- 
rement cer adjeétif,& on ne Le trouve qu'à l’ablatif.] Pas 
lé pecunié, PLAUT. Paulo [umpiu. TR. Avec une petice 
ET , avec peu de dépenfe, à bon marché , pour peu de 
chole. 

PAÜLÜS, 5. Cic. Paul, nom de plufieurs Romains 
illuftres.Paulus Æmiliw.Liv. Paul Euilc.Pawlus Apofto- 
dus, Bisr, Paul Apôtre, qui fe convertie en allant à Da- 
mas. Vid, Nov. Tasr. 

PAVO , onïs. m, f. Cie. Un Paon, oifeau. 

PAVONACEUS , 4, @m. Pi. 29. 22. & 

PAVONINUS , à, wm, Yann. De Paon. Pauoninum 
evum. Cor. Un œuf de Paon. 

PAVONIUS , à, #m.VARR. Le même que Pavo- 
NINUS., 

PAVOR , ôrir. m. Cie. L'épouvente, la frayeur, erain- 
te. f. Syn. Timor. 

PAUPÈER , ërir. [adj.) Cie. Pauvre, indigenc, qui 
manque, qui eft dans le beloin. Mes [um pauper in are. 
Horn. Je (uis pauvre, mais je ne dois rien. Pawper € je- 
juna clequentia. Quinr. Une éloquence fterile, feche. 
Sub paupere te, Hon. Dans une mailon pauvre. Venä 
Pauperiore, Ovip. Des vers d'un geme moins abondant. 
#%e (Cet adjcétif gouverne le genic.f.) Agua panperDaunsus 
fluvius, Horn. Le fleuve Daunus, dont les eaux font baf- 
fes, quia peu d'eau. Argenti pauper. Hon. Qui ee 
d'argent, Beari pauperes. B1B8L1. Heureux ceux qui font 
pauvres. Dedit pauperibus, Bis. A donné aux pauvres. 
Pauperrimus quifque. P 1. Les plus pauvres. (a. æaÿpgor. 
Scaz. Vel à parua pecumig , vel pauper , qui parum poli 
der.) 

PAÜPERX , 4. f.3Ce mor fe trouve dans un fragment 
de Plaute. Paupera hac eff mulier. 1p. 2. Frag. 43. Voilà 
cerce pauvre femme. 

PAÜPÉRARÉ,5, ävi, ätim. PLAUT. Appauvrir, 
rendre pauvre. Aliquem aliqus re pauperare, Hon. Erle- 
ver , dt-r quelque chofe à quelqu'un. 

PAÜPERCÜLUÜS , à, #m, ApuL. Bibl. Fort pauvre. 
{dim.) de Paupan. 

PAÜPÉRIES , 65. f. Ter. Pauvreté , f. le malheur, ou 
l'accident , qui nous appauvrit. m. Dig. Le dommage que 
font les bêtes qu'on appelie Pecudes , ou celles qui fonc 
Pesudum loco. (Ce font celles, Qya gregarim pajcuntur.) 

Si guadrapes pauperiem fecije dicatur, PAUL. j. C, Si 


; PAU FAX. °8r 
l'on dit que quelque bête à quatre pieds, a fait quelque 
dommage. . 

Paursrion, eris, Ovap. (comp.) «+ 

PauPsRRIMUS , #, sm, PL. Ecel. ([up.) de Paupar. 

PAUPERITAS vatis, f. Per. Expugnata pauperitas 
nova mendicitate revocanda.PsrR.il faudra rentrer dans 
une nouvelle pauvrecé , après s'en être tiré avec peine, 

PAÜPERRIMOÜS , à, #1. PL. ({up.) de Paupsn. 

PAÜPERTAS , äris. f. Cie. Pauvreté. f. Contraëa 
paupertas, Hor. Une extreme pauvreté , une fort grande 
milere, Ambitio|à paupersate vivimus. JUv. Nous faifons 
parade de la pauvreté dans laqu:le nous vivons. Cewfsm 
paupertatis defendere. Cic. Souvenir que la pauvreté cft 
un bien. Parientia paupertaris ornari. Cic. Supporcer pa- 
tiemment la pauvreté. 

PAÜPERTINUS , 4, #m. VARR. Pauvre. 

PAUSA, &.f. Plaut, Paule, l'action de difcontinuer 
fon travail pendant quelque cemps-Paw/am facere.PLAUT. 
su une paule, (R.#sûns, 6x æavw. Finit, celle de 

aire. 

Pausanras, 4. m. laufanias , fils de Cleombrote,Ge- 
neral des Lacedsmociens, qui remporta uue viétoire fi- 
gnalée [ur Mardonius, qui étoic à la tête de deux cens 
vingt mille hommes de Perfes , à Piatée Ville de Beoris. 
Iichafa les Perles de l'Ile de Cypre & de tour l'Hel. 
lefponc ,.prit Byzance. Ses viétoires le rendirene infolenc 
& ambicieux, 1] écrivicau Roi de Perle, qu'il lui duonie 
{à fille en mariage,& qu'il le rendroic maitre de la Grece, 
mais une de fes Î:cures ayant êté incerceprée , il fur con 
traint de fe fauver dans un temple de Minerve , où il mou 
rue miferablement. Vid, Thissyeit, 1, 1. fPaufanias Hoi 
de Maccdoine. | }:une Mac-donien, qui tua Philipp:, 
pere d'Alexaudie le Grand. Paufanias de Cefarée,Graim- 
mairien , contemporain d'Ariliide. Swid, 

PAUSARE , 5, 4 ui, arm. PLAUT. Faire une paufe, 
fe repoler. Vid Pausa. 

PAUSARIOS , 5. m. Sen, Celui qui ordonne aux ra- 
meurs d'une galere de fe repoler , ou de travailler , #» 
Comite, 

PAÜSIA , à. f. Col. Virg. PL. Efpece d'olive, dont on 
fair ortir de l'huile en l'abbatrant. (4 paviendo,i.e. tn 
dendo, qu0d niff tundatur oleum ex fe non facit. SxRy.) 

PAVUS ,5,m. 4, Gell, Un Paon. SyN. Pau, 

PAUXILLATIM. (adv.) Plaut. Peu à peu, petit à pe- 
tic, SyN. Pamlatim, 

PAUXILLULÜM. (adv.) Donar. Phorm. 1. x, Peu, 
un peu. (dim.) de 

PAUXILLÜ M. (adv.) Plat. Un peu. (dim.) de Pau- 
LULUM.) Dicitur enim paulum, paululum, pauxillum , 
pauxilluum, Don. rbid. 

PAUXILIÜLUS, 4, äm, A.Gs1 1. praf. Tres petit. 
Le même que 

PAUXILLUS, à, #m, PLaur. Fort petit. 

PAX, #.is. f. Cie. La paix. Virg. Aliance qu'on con- 
traéte avec quelqu'un, f. proreétion ,afliitauce , grace, 
Faveur, f. fecouts,m, permifion. Cie. Tranquillicé,f. eai- 
me, filence. #, Ovid, Pardon. m. (A paéhione, Fsèr.) ‘Ur 
Fous: fupremi multis hoftiss pacem exputam. PLAUT. Ampb. 
Afin que par un grand nombre de viftimes, j< me rende 
Jupiter tavorable, Pacem rogare, Ovwin. Demander 
pardon, Pacem rare. Vino. Demander la paix. Pace td. 
Prop. l. 2. El, 33. v. 4. Avec votte permifGon, fi vous le 
voulez bien, Pacetna dixerim. Cic- je: disaiavec votre 
permiflion. Pax feeum , pax vobis, Bis. Que la paix foie 
avec vous. Pax fit rebus. Cic. Doucement,qu'on ne faffe 
point de bruit. Da pacem,Eccr.Dounez-sous la paix.Pax, 
Tan. Paix, filence, (maniere d'ordonner qu'on ie taile en 
mecrant Les doiges {ur la bouche.) Venrorwm pacer, LUcR. 
Ceffation des vents,calme, Bella @ paces. Hon. La guer« 
te & La paix. Si fine pace tua Italsam petiere, Vinc, S'ils 
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ste PEC, 

font venus en Italie fans votre permiffion, Pacem debms 
exgnirere, Vino. Rechercher la volonté des dieux , de- 
mander leur permiffion, Neque inventé pace dedm. Liv. 
6. Sans avoir remarqué par aucun figne, que les dieux 
approuvoient ce deflein. Adorarepacrm dem, Liv.6. 12. 
Remercier les dieux de la permiffion qu'ils avoient paru 
donner. 

Pax. Ecel. La Paz, petite Ville du Perou,dans le Chu- 
guiago dans l'Amerique Meridionale , Evéché fous la 
Plata , l'an 2505. 

PAXILLUS , 5. m. Col. Un pieu , piquet , poteler. m, 
Celf. Ua petit coin dont on fe ferc pour égaler une pointe 
d'os qui s'éleve, (dim.) de Pazus , pal, picu , 04 war- 


Paxauas. Vid, PaAxiMas. 

PAXIMADION , ï 5.0. Her, (dim) de Paximas, 
PAXIMAS. Suid, Efpece de pain. 

PAXIMATÜM, 5. 0. 1/4, Du pain cuit fous la cen- 


dre. 

PAXIOLÜS. Le même que PaxiLLus. 

Pac. Signifioit en abbregé peculimm, ou perunis. 

Peccagis, —B1Tis. (2. fing.e* [1 fur.) v. Psccars, 

PECCAMÉN , inis, n, Eccl, Peché, Syn. Peccatum, 

+ PECCAMINOSUS , 4, #m, Ecc. Qui porte au p-ché. 
PeccANDI, —D0, PaccANDUM. Ouid, (ger.) cd 
PECCANS , änris, Ovip. (part.) v. 

PÉCCARE , ©, avi, ätém. Cje. Pecher, faire une fau- 
te , comber dans une faute, manquer, faire quelque faute, 
commertre une faute , un peche, fe tromper , errer. Pec- 
cars in aliquem. T£R. Faire ort à quelqu'un,pecher con- 
tre quelqu'un.—1#" publica commoda, Hon. Faire tort au 
public, porter préjudice à l'intereft du public. Si #nam 
nr fillabam. PLaAUT. Si vous euffiez manqué à 
une feulc fyllabe. Culpa peccavi mcé. PLAUT. J'ai peche 
par ma faute. In eampartem potiàs peccant , que « pus 
tior, Cie. Ils manquent p'ütôr de ce côté là,qui ef le plus 
für, Teplura in banc rem peccare offendam. TR. Je vous 
ferai voir que vous avez en cela plus de tort que moi. 
Quod dextra in cade peccafer. Vicr, Parce que {a main s'é- 
poit trompée, en tuant un autre pour le Roi. 

Psceassss, (powr) paccavissss. Peccatum maximum. 
Bis. Vous avez commis un tres grand peche. Vrdiffem- 
que vos peccaffe, (pour) pecrelt. Biss. Et voyant que 
vous aviez peche, Quid peccaui? Bins. Quelle faute ai-je 
commile? Cim peccafent. Big. ( pour) peccauiffent. Loi. 
qu'ilseurent peché. Qwyia peccafiis Domino, B 1 81. Parce 
que vous ayez peché contre le Seigneur. Dedit viam pec- 
candi Ephrasm. Bis. À ouvert à Ephraïm le chemin de 
liniquité. Pescans peccatum. Bis. En commerçant un pe- 
ché. Nam de te quidem fatis fcio, peccando detrimenti ni. 
hil feriporeft. Tan. Hec. Je (uis perfuadé, que delormais 
vous ne fçauriez devenir pire que vous êtes. 

PECCART, paccaTUR. (pall.) Cic. multa peccantur. 
Cic. r. Off On fait bien des fautes. Qdqwsd peccatur.1D. 
Parad, Toutes les fautes que l'on Fait. 

PECCATÜR ; P£CCATUM 36T. limp.) Her. On peche, 
on fait des fautes. Sepiffime peccatur, Cie. On fair tres 
fouvent des fautes. Ur non fiet peccate mibi ignofci aauum. 
Ten. Aer, [l n'eft pas jufte que l'on me pardonne, la fau. 
£: crane Faire. P.ccare, AA l'ablacit » comme s'il y 
avoi,f peccorum fuerir à me. 

PECC ATIS, 6nis. f, Don, Faute. f. Syw. Peccatym, 

PECCATOR , ërjs. m. Bibi, Ÿ Pecheur , pechereffe, 7» 

PE CATBIX, is. f, 3 civitate peccatrix. Bi1B1, 
Jyavur dacs là Ville une femme pechereffe, 

5 Piccaru. C'eft air fi qu'il faux lire, & non percate, 
dans la deuxieme Verrine de Ciceron, fi nousen croyons 
Avlu- Gelie,13.c.20, qu: affure l'avoir vü ainf dans deux 
manylerits nconteflabies de Tyron. Mamifeflo peccain. 
Cie, a, Verr. 191, | 


PEC. 

PECCATÜM , à. n. Cie, Peché, erreur, m. toure for 
re de faures qui fe fonc contre le devoir. Bibl. ignorance, 
concupifcence. f. l'effec. m. la caufe du peche. 

PECCATÜS , #:. A, Gaz. Le même que PsCCATUM, 
Vid. PiccaTU. 

PECCO , #5. Vid. Puccars. 

PECOR À. (pl.) de Pacus, peceris. 

PÉCORARIUS, à. m. fe. Pad. Qui prend à ferme 
le betail, ir a foin du bétail ou des trouppeaux. (R. Pa- 
CORA. Vid. Pscus.) 

PÉCORINUS , à, #m. VaRR. De bérail. (46 #04.) 

PÉCOROSÜS , à, #m. Prop. Abondant en bétail , où 
il y a beaucoup de trauppeaux. (R. Pacora.) Paiariwm 
pecorefum. Prop. Ménagerie.f. 

PECTÉN , inis, m, Ovid, Lame de Tiflerand. f. ID, 
ua feran à feranfer le chanvre, peigne avec quoi on fe pei- 
gne. here. f. (isftrument qui a des dents, dont fe fervent 
les Laboureurs,) Col. rateau avec quoi on ramalle les épis 
de bled. On l'appelle cocher en Pcardie. Virg. efpece 
d'archer donc on le fert pour jouer de la Violle.Hor. Pé- 
toncle, efpece de petit poiffon à coquille,ou Solle,poiflon. 
Peéten veneris, Élpece de plante. Pr prétinem. PLAUT. 
Avec un peigne. Peine nigre. Juv.@. Ayant atueint l'age, 
de puberté , ayant le poil noir. 

PECTENDUÜS , 3, mm. Ovin.ex v, | | 

PECTÈRE , pédô, pexé, &pexùs, péxmm. Ho. Pei- 
gner, fcarder. 

Peñtere cafariem, Ho n. Peigner es cheveux.—lanam, 
Cou. Carder la laine. . 

PÊCTI, pedôr, pexis smm, (pall.) PLaur. Peéfitur 
ferress hamis flupa. PL. On ferante le chanvre avec un fe- 

|ran. Pugnss peélitwr. PLAUT. Rwd, On le peigne à coups 
de pomgs. | 

PECTINARE, , au, arm. Apus. Peigner,ajufter. 

PECTINARI , dr, anis smm. PL. Qyarum wbertas perr 
tinar: fegerem cogat. In. 18. 21. La trop grande fertilité 
oblige de herler les fruits en herbe, : . 

PECTINATIM. (adv.) En maniere de peigne. Peéfi- 
natim difp-fitus. Vita. Dilpoit à la maniere des dents de 


igne. 

” BECTINATÜS » à mm, AruL. Peigcé , ajufté. ë 
*PECTIS,idis, £. Vitr. Jnftiument de Mulhique.mens, 
PECTITUS , à, #m. Cou. Peigné , cardé. m. herié, 
PÊCTO,pé&is. Vid. Pacrsna. Celf. 

Pactor a. (pl.) de Pscrus. 
PÊÉCTORALIA , im. n. pl. PI. Cuiraffe , efpece de 

plaftron dont on {e couvroit l'eftomach. A: L 
PECTORALIS , stë, (adj.) Celf, De la poitrine , qui 

regarde la poitrine, 

Peétoralis fafeis. Bras. Un corps de jupp=, une échar« 
pe qu'on porte ur le foin. 

Pacronosion , rs. (comp.) de 

PECTOROSUS, à, #m. PL. Qui a une large & grande 

icrine, 

PPECTONCÜLÜS, 5. m. PI. Pétoncle. f. poilfon à 

coquille. 

PRPECTÜS » bris. n. Virg. La poitrine, f. l'eftomach.m, 
la gorge. f. le fein. Hor. le cœur.m. Vine. l'eiprit, m. la 
penfce. f. Cic. l'affe&tion, ia volonté. f. la lageife , 
prudence. f. (q.paétus ob coftas compaëtus, euxres, Compas= 
tus:) Certa pedora. Vino. Des cœurs conftans , pleins de 
force. Peëus purum, Hur. Bon cœur.—prap srafum benè, 
In. Cœur bien préparé. Labatur pectore. Vin S'efface 
de mon efpric. Toro paëtore, Cic. De tout fon cœur. Pag« 
tus intimum. Ssn. Le fond du cœur. A os 

PÉCTÜSCÜLÜM, 5. n. Plaur. Petite poitrine. (dim.} 

de Prcrus. À 

PÉCÜ. (0. indeel.) qui ne fe crouve qu’à l'ablatif,d'où 
ient 

*PÉCUA,#rù mm,(dac,)péctbïssn, pl, Liv, PI, Troupa 


Y 


PEC. , PED. ; °87 
peaux, bétail. m. les bêres. f. Ce nom ne (e declirequ'au | Pecunis. Les biens, les richeffes. Veniré 44 maxima 
plurier , comme de cornw, cornus » ainf peus, depecu. 


pecunia paucis anni, C 1c. Amaller de grandes richelles 
(q- à ms, pro méuss , Lana.) : en peu de temps. Pecunia leëts ef. Tir. L'argent eft bon, 
PÉCÜARIA , &rsm. n. pl. Cie, Le lieu où l'on fair pai- | Exaqwat omniwm dignitatem pecunis. Cic. L'argent rend 
tre le bétail, toutes les conditions égales. Prafenri pecuniä, Ip. Argent 
PÉCUARIUS ,4 , #m. Cic. De trouppeau , qui con- | comptant. Gratis @ pecunis. PLAUT. Du crédit & de 
cerne letrouppeau. Pecmarius canis, Co. Chien de Ber- | l'argent. (R. Pscus.) Soit que le coing füt l'empreinte 
ger, chien qui garde le bétail. De re pecuari& dicere. | d'un animal comme d'un Bœuf à Athenes , ou que les ri« 
Var. Parler de ce qui regarde les crouppeaux. Res pe- | cheffes confiftaffent en rrouppeaux.(à pecn ff pecuinus, cé 
cuaris ampla. Cic. Beaucoup de trouppeaux. pecunins, undè pecuni .'fupp'.Res.)Sceaïiger.Pid PL. 18.9. 
PÉCUARIUS,i 5. m. Cie. Qui a foin des crouppeaux, | & 33.3. Cou.praflib.y. PLuraRcH.Public.V aRR.2.R.R.r, 
Berger, lafteur. "m. qui garde les crouppeaux. Pecmari a Gell. (pour) Parcus. 
de Republicé demnati, Liv.10. 24. On condamra les |  PÉCUNIARIE. (adv.) Ulp. Par argenc. 
Fermiers,qui tenoient les pâtures de La Republique, M4- 


PÉCONIARTS » rl. (adj.) Le même que 
gnipecuarii. V À R R. Gens qui font beaucoup de sourti- |  PÉCÜNIARIUS, à, à. Cic. Qui concerne l'argene, 
ture. (R. Pscu.) 


qui regarde l'argent. Inopis rei pecunis.[n. Dilecce d'ar< 
Pecuna, dum, pl. (pro) Pacupas. Vid. Pscus , mdis. | gent. Lis pecwniaris. Quint. Un procès inenté pour de- 
PÉCÜI. (dar. fing.) pre Pacupi. Lucil. apud A. Gel. | mander quelque fomme d'argent. Pecuniariépæné mul- 
PÉCUINUS , 4 , um. AruL, De bête , de trouppeau. | #ari. Ur. Eire condamné àune amende pecuniaire. 
Sy. Pecuarius , belluinur. PscuniosissimUs , # , sm. Cic. (fup.) de 
PÉCÜLARI, dr , &tüs s8m, For. Vo'er,dérober l'ar- | PÉCÜNIOSUS , 4, sm. Cic. Pecunieux , quia beatte 
gent public, les deniers du Prince & du file , divertir les | coup d'argent ,riche en argent. Difcere artes pecuniofat. 
deriers publics, (q. Pecw/sars, à peculie.) Rempublicam pe- | MaRT. Apprendre des métiers, 
culari. Fior. Rom. Volet les deniers publics. PECUS , 5:35. n. Cie. Bétail. m. pécore. f. Virg. troup= 
PÉCÜLATOR , oris. m. Cie. Qui dérobe l'argent de la | peau de bétail, P4, brebis, Virg. route forte de bêtes. Cic. 
Republique , ou les deniers publics , conculfionnaire. #. | une bête ,un ft , un flupide , un étourdi, un animal , un 
qui pille le peuple. gnoract. Aligerum pecus, Des oileaux. Lanigerum peus, 
PÉCÜLATOKIUS, à, #m. Vanx. Le même que Pa- | Bètes à laine , des brebis. Squamofum peus. PLAUT. Rud, 
CULIARIS , qui eft à nous en propre. Les poiflons. Cujwm pecus? ViRG. A qui appartient ce 
Peculatoris oves. VarR. Brebis qui nous appartien- | trouppeau? (On fous-entend «f.)Pecoris wellus.PL.La toi- 
nent, qui font à nous en propre, fon d'une brebis. Pecors fomniant. Ip. Les bêres révent, 
PÉCÜLATUS, #s. m, Cic. Pécular, m. larcin, vol des | Quoique quelques-uns veulent reftreindre peems aux feu 
deniers publics. (R. à Pscons.) [Les Anciens appelloient | les brebis ou mouvons, il fe prend pour routes les bètes 
- Péculat, lorfque quelqu'un détournoit.ou voloir l'amende | generalement. Pour les Bœufs. Co/.l,3. «. 2. Pou: les Ché- 
à laquelle il avoic été condamné , qui confiftoit en troup- | vres. Virg. 3. Æn. 221. Pour les volatiles. Co!. 8. 3. & 
peau, parce que c'éroic là les richefles des anciens. Prefen- | Virg. 4. Georg. 168. Ignavum fucos pecus à prafcpibus 
tement le mor de pecuatus,s'eter d à route forte de vols du | #rcens. Pour les po ffons. for. r. Carm, 2.7. Omne cum 
bien public. Fast. Q1 populum fraudas peculatus pænate- | Proteus pecus egit, &re. Pecus agnatile. Cou. #8. c. r7. 
netur In Celui qui vole le peuple, eft coupable de péculat, PÉCUS, dis. £. Col. Toute forte de bêtes. PLbrebis.f. 
PÉCÜLIARE, 5, êvi. PLaur. Voler , ôter le bien |‘ Le Grammairien Charifius prétend que pecmdis n'a 
d'une perlonne. point de nominatif ; ceperdant Prilcien l'autorife par un 
PÉCÜLIARIS , rë, (adj.) Cic. Qui eft à nous,particu- | paffage de Cefar viré d'un Traité que nous n'avons plus; 
lier , propre , fpecial. (R. PscULIUM.) mais certe autorité n'eft pueres fuivie. 
Hoc mubi peculiare eff. Cac. Cela m'eft particulier. PEDA , &. £. Fefl. Veltige , pas.m. trace. f. 
PÉCÜLIARITÉR: (adv.) Cic. Particulierement, d'une |  Pibacium, à. n. Ecel. Peage, impôt. m. 
maniere propre , fpeciale. | PÉDALE, #5. Par. La mefure d'un pied, un pied, 
Pacusianius. (adv.) PI. D'une maniere plus partieu- | dont on mefure. 
lice. comp.) de PacULIARITE Re PÉDALIS , #. (adj.) Cie. D'un pied, qui a un pieden 
PÉCÜLIATUS, à, #m, Ad Cie. 10. 22. Riche,garni. | étendue, Pedaiis trabs, Ces. Une uns un pied. Vernis 
Bené teculiatus. 1, Qui eit tres bien fourni d'argent. Pul- | fnis tuus pedalis praciffonis tua. Bisx. Votre fin, le terme 
chrè peculsatus panfilibus. Paiar. Bien focrni.# [Pecw- | de votre deftruétion eft venu. 
liatus fignifie proprement un efclave qui a fon pécule. |  PEDAMEN, infs, Cou. Appui, foutien, m. Étaie. 
Leg. 13. Dig. de aët. empt.] échalas. m. 
Pseuciosion , er. (comp.)de - PEDAMENTUM , 5. n. Varr, Pl. Le mème que Ps- 
PÉCÜLIGSÜS , 4, #m. PLaur. Qui ef riche de fon 


DAMEN. 
épargne, de fon induftrie , qui a amaflé bien de l'ar-| PÉDANEUS, à, #m, Co. D'un pied, qui a un pied. 
gent. (R. PecuzLiUM.) 


c Pedanens fudex. Ip. Le Juge fubalrerne, qu'on établifloic 
PÉCÜLIÜUM, 35. n. Cie. Argent qu'un particulier | pour les petites caufes. (On l'appelloir ainfi , parce que fa 
amafle par (on addrefle , le pécule d'un his de famille ou | Charge ne lui donnoit pas le droit d'aller dans une chaife 
d'unefclave. Virg. le parrimoine.Peculio aliquem exorare. | eurule,felon l’ufage des Romains, ou parce que fa chaife 
Psra. Se rendre quelqu'un favorable à force d'argent. | éroic fort bafle, & qu'il n'écoir pas aflis comme les autres 
Cura peculi.Vire.Le foin de (on bicn.{(à pecore, Peculium | Juges fur un Tribunal élevé.) 
enim eraf parncula quadam gregis quam filiis patres , vel PEDARE ,5, #vi, ätmm. Cou. Echalafer, mettre des 
fervis Domini concedebant, exercenda indufiria causà : il- | Echalas. 
lndque triplex, aduentitium, profeéitium , y caftrenfe.) PÉDARIÜS.Cie. On appelloir ainfi les Senateurs qui 
PÉCONIA, Z. . Cie, De l'argent monnoyé. # Lam- | évoicur de l'avis de quelque autre,parce que fans rien dire, 
pridius diftingue pecwnsa, d'argentum, il dit in Alex.Sever. | ils parcoïent de leur place , & alloïert fe placer auprès de 
Nunquam awrum , nunquamrargentum, vix pecuniam de- | celui dont ils fuivoient l'avis , ce que nous appellons opi- 
navit, apparemment qu'il prend pecw#is, pour la monnoie| ner du bonnet. Gabius Baffus dit , qu'on appelloit de ce 
de cuivre, ” | nom les Secateurs qui n'ayoient pas encore pallé par les 
Ù Y1liii ij 












































, 


"18. PED. 
premieres Charges, & qui alloienc à pied au Senat.A.Gatt. 
Equites pedarii, VARR.4pud Fast. Etoient les Chevaliers 
Se avoienc pailé par les Charges, & avoient doit de fuf- 
rage dans le Senac, quoiqu'ils ne fuffent pas encore ag- 

grerés parmi les Senateurs. 4, Gell. 3.15, 

Psnanra Sententia. A. Ger. Avis de ces fortes de Se- 
nateurs , appelés Pedarii, 

PÉDATIM. (adv.) PI. Un pied devant l'autre, un pied 
l'un après l'autre. (r. Pas, pedis.) 

PEDATIO , ômis. f, Col. Echalaffem:nt ds la vigne. m, 
l'aët on d'y mettre des écha:2s. 

PEDATU primo, fecundo , tertir. Cat. La premiere, 
la feconde , & la croifiéme fois. D'aurres lifent pedato, 

Pedato tertio nob:s bellum fecère, Ca +. Ils revinrent 
pour la croifiéme fois nous faire |a guerre. D'aucres li- 
fent pedatw, qui feroic l'ablatif de 

PÉDATÜS » #5. m, Vid. Pspario. 

PÉDATUS, 4, #m. Cou. PL. Echalaffé, oùl'on a mis 
des échalas, [Swer, Qui a des pieds, 

Pins. (abl.) sd. Pas, pedis. : 

*PÉDEMA , itis. n. /uv. Efpece de danfe. Dans les 
meilleures éditions on lit PyrismA , #tis, n. nudaug, Pid. 
Pyrisma. Es ° 

PÉDÉMONTIÜM , 5. b. Piémont , Province d'Italie, 

PELËÉRÉ, péd5, pépéds. Ho. Peter , faire un pet. 

PÉ DES,w. m, pl. Plawt. Des poux,vermine. [les pieds, 
Vid, Pes. | 

PÉDES , ïtïr. m. Pirg. Qui va à pied. Caf. l'Iufanterie, 
les rierons , les gens de pied , les Fautallins. 

PÉDESTÉER , #ris. m. Marr. Qui va, qui marche à 


pied. 

PÉDESTRIS , tré, (adj.) Liv. Qui va, qui marche à 
pied. P. deffres copia. Cic. Exercitus. C. Nsp. Les Fanral- 
fins , l'Infanterie, l'armée de terre,—pugna, Cic, Com- 
bac de cerre , ou (ur terre, Seutum pedeftre. Liv. Un.bou 
clier de Fantaffin, Sermo pedeftris. H o R. Un difcours en 
Profe , ou bien, un difcours qui n'a rien de fublime, d'éle- 
vé. Staruæ pedefhris, Pi. Une ftatuc pedeftre. Cm Dion 
exercitwm ped firem teneret. C, Nsp. Lorfque Dion com- 
mandoir l'armée deterre, | 

PÉDÉTEN TIM. (adv.)Cic. Lentement, doucement, à 
petit pas,peu à peu,inlenfiblement.C awté pedetentim omnia 
dicere. Cjic. Dire toutes choles avec précaution & avec 
relerve, @uarendis pedetentim vadis. Liv.21, 38. En 
cherchant des ques, en ratonnant avec les picds, 

Papisus. (abl. pl.) de Pus. 

PEDICA , 4. F. Wirg. Elpec: de lacet qu'on tend aux 
oifeaux , pour, les prendre par les pieds. 

PEDICINUS, #. m, Casul. Un peric pied, {felon quel- 
ques-uns.) - 

PÉDICOSÜS ,3, #m. PLauT. Le même que Pspi- 
CULOSUS. ° 

PÉDICÜLARIS , rË, (adj) Col. Pediculaire. Pedicu. 


Taris herba. Co z. L'herbe aux poux.—morb#s. Maladie, 


pediculaire. 

Psoicuranis, fs. f. La Pediculaire , plante dont les 
fleurs ont des cuyaux cerminés en devant ,& comme for- 
més par un mule à deux mâchoires, dont la fuperieure ft 
cn calque , & l'inferieuse eft découppée en trois parties. 
Le cahce pouffe du fond un piftile , qui devient un fruit 
cblong , épais , pointu , qui s'ouvre par le bout , & laiffe 
voir deux loges remplies de femences affez menues. (x. 
Panicuius,pou.) 

PÉVICÜLOSUS, à, #m. Marr. Plein de poux,pouil 
eux. 

PiDICULÜS »1,m. PI. Petit pied. Varr. pou. m. ver 
mince. Pi. la queuc des fruits, des poires , du raifin,&c. 

PÉDIO: ÜS , 1. m. Afran. Un petit pied, 

PÉDISÉQUA , 4.f, Ter. Servance, fuivante. f. qui 
fait fa maicrelle à pied. (a. Pas, G Saqui , luivre) 


nc PED. PEL. 
PÉDISÉQUUS , f. m. Cic. Valec qui fuit fon maître ; 
Laquais. m. (ab iild.) à pedifequss. Par (es Laquais. 
PÉDITATUS , #s, m, Cie, Infanterie. f. gens de pied, - 
piétons , Fantaflins. m, 
PÉDITÜM, 5. n. Car, ou Panirus, #5. m. Sofpar, Un 
t. 
PEDO , pédis, Vid. Pspans. Her. Peter, ; 
PEDO , #5. Vid. Pipans. Cot. Echalaler la vigne. 
Psno , onis. Eccr. Sac Daimas , près de Saluces, 
PEDOLIS , pëdalë. (adj.) Up. Donc on cuveloppe les 


jeds. 
; PÉDÜM , pédi. n. Pirg. Houlette de ci 54 f. Arte 
fume pedum, \n. Pour vous , prenez votre houlerte. (à 
fulciendis pedibus,) 

Psou M. (gen-pl} de Pas, pedis , pied, 

PÉGASELUS , à, #m. Pins. De Pegale, des Mules 

PEGASEUS , à, #m. CaATUL. Le mème, 

PEGASIDES , dm. Fssr. Les Muics. . 

*PEGASÜS , 5. m. PI. Le Pegafe , Chevalatlé, Formé 
du fang de Medule, 11 fur appellé Pegale. (Quod juxtæ 
myar, 1e. fontes Ocean: ubiGorgones habisabant,nasus it.) 

*PEGMA , ätis. n. Ph. Machine de theatre , qui fe le= 
voit & Le barfloit avec des reflorts. my. 

PEGMARIS , is, m. Swer, Gladiateur, qui combartoit 
dans la machine appellée Pegmsæ. 

PEJÉRARE, 5, aus , stém, C 1e. Se parjurer , faulfer 
fon igrment, faire un parjure. Nec ermbefcit pejerare de 
turdo, MART. 7. 19. Il n'a pas honte de fe parjurer pour 
une Grive. Non enim falfum jurare, pejerare ef}. Cic. Car 
ro ya faux ierment & fe parjurer , ne font pas la même 
chofe. 

PÊ OR , ôris. m. £, Pire, plus mauvais, 

PE,ÜS , ôris. n. CG: $hlus méchant , pis. 
(comp.'irregulier de MaLus.) Fsga turpis morte eff pejor. 
19. Une fuite honteufe,eft pire que là mort même. Twrpis 
tudo pejus ef quèm doler. Cre. La curpicude , là honte eft 
quelque chole de pire que la douleur, (On lous-entend 
nagotiwm,où Aliquid.) Prjore res loco non poreft elfe. T 5 R. 
Adel, 3. 2. #6. La chole ne peur aller pius mal. 2n pejus 
ruere. ViRG. Toinber en décadence. Spe pejus. HoR. Pis 
que l'elperance. 

PEJORARE , 5, ui , âtiäm, Pau. J. C. Rendre pire, 
déreriorer. 

Pejorars fatum [uwm, Dio. Rendre {a condition pire. 

Psinsns. Pid. Pirans. 

PEJOS. (adv.) PL. Beaucoup plus. Il fe prend en mau- 
vaile parc. Neminem vererani pejus ederunt, Cic Les 
vicux Loidats n'ont une plus grande averfon pour per 
loune , que pour. 

PsyUs, J0rss, n. Vid. PsyoR. 

*PÉLAGE. n. pl. Luer. Les mers ,la mer, (de miAusr.) 

PsLaci. Vid. Psacus. 

PELAGIA , 4. f. PL. Elpece de poiffon. 

PELAGIANI , ôrém. m. Pclagiens , Heretiques aiofi 
aommes de leur chef Pclage,natit de la Giande Breragne, 
ou feion d'autres , d'Ecoile. Ces Heretiques foucenorent 
l'impeccabihté poflible même par les ieules forces de [a 
nature, mioient la grace de }ssus-CHRisr , & foute- 
noient qu'avec les forces naturelles du Éranc-arbitre, on 
pouvoit acquerir la vie étrnelle. Saint Jerdme écrivit le 
premier contie Plage , qui fur aufli attaqué virement 
par Saint Auguitin, & coufondu par le méme Pere vers 
a fin du quatriéme ficcle, & le commencement du cine 
quiéme. Vrd, BARON. 47. 405. 


PÉLAGICUS , à, #m. Co. à De mer. Pelagia vol. 

PÉLAGÏUS , à, #m, PL. cres, Par. Des oileaux 
de mer, | 

PÉLAGONIA , £. f. Liv, Pays de Macedoine au Sep 
tentiione 


*PÉLAGÜS ; 5, 2, Gie, La grande mer , on la pleine 


PEL, 
mer , la hauté mer. mass, mare, 

*PÉLAMIS, ïdïs. f, Pl, Jeune Thon. m. poiffon de 
mer, mAæur, - : 

+ PÉLANUS , 5, Efpece de gâteau qu'on offroit à Ju- 
piter. 

*Pscarcici Nomor. Leger ciconiaria,quibus liberi paren- 
tes alere jubentur. ArisToPH. Loix qui ordonnoient aux 
enfans de nourrir leurs peres & meres. (de rés, loix.) G 

*PÉLARGUS , 5. m. Une Cicogne. mAasgws, Cicogne. 

PELASGI,6rém. m. pl. Pirg.Les Pelafgiens,les Grecs. 
Ces peuples ont habité divers endroits de la Grece , de 
l'Afie Mineure , & des Ifles de la mer Egée. (Ce nom fe 
Prend louvent pour les Grecs en general.) 

PÉLASGIA , 4. f. La Pelalgie , pays de Grece, qu'on 
appellaauffi Theffalie,encre la mer Egée & la mer d'Ionic. 

PÉLASGIADES srbes. Ovin. Villes de Grece , Villes 

Pelatgie. 
.PELASGIOTÆ, 2rém. m. pl Peuples de la Pelafgio- 
tide , pays de Theffalie. ‘ 

PELASGÏIS , ïdis, f. Province d'Arcadie éloignée de 
tous côtés de La mer , qui prit fon nom du Roi Pelaigus, 
Prince fage, & grand eu tout. 

PÈLE , es, f. PL. Nom d'une Ifle, 

Prrscinos. Pl, Le même que 

PELECINUM , on PaeciNUS. 

ParsciNUs , 5, m, P.ante à fleur fegumineufe , dont le 
æalice eft un corner dentelé qui pouffe le paftile,qui d-vient 
#n fruit fort applatti,compole de deux lames col ées l'une 
£ontre l'autre, Celle de devant s'ouvre de (a grandeur , 
comine une armoire à deux bactans , & laifle voir deux 
loges, dans chacure defquelles ii y a une rangéc de femen 
ces fembiables à un petit rein. 

PELETHRÔNII , orém. A. G:11. Nom qu'on a don- 
né aux Lapiches , d'un lieu qui eft au picd du Mont-Pe- 


lius. 

PÉLETHRONIÜM , #5. n. Ville de Theffalie proche 

Mont- Pclius , où l'on trouva le fecrec de dompuer les 
Chevaux. 

PELEUS , 5. m. Pelée, fils d'Eacus,mari de Tethis , & 
pere d'Achilles. 

PELIAS , 4, Nom qu'on donna à la pique d’Achilles , 
fils de Pelée. {Pelias fs de Neptune & de la Nymphe Ty- 
ro fille de Salmonée , & frere de Nelée. Ses filles, dit on, 
fe laidant follement abuler par les promefles de Medée , 
firent bouillir leur pere dans une chaudiere , dans la force 
peolce qu'il rajeüniroir. 

PELICANOS, 5. Biss. Un Pelican, oifeau d'Egypte. 

PÉLIDES ,4. m. Ovid, Pelide , fils de Pelée, c'etoir 
Achilles. Vid, AcHiLuas. 

PELIGNI , ôrwm. m. pl. PI. Les Peligniens , peuples 
d'Icalie, où eft maintenance l'Abbruzze Citerieure , au 
Royaume de Naples. 

PÉLIACUS , 4, sm. Ovin. D'Achilles,ou de Pelion. 

PELION, ow PELIÜS , à 5. m. Ourd, Le Pelion, Mont 
de la Magnefie en Theflalie, b. Paras, 

PELIUS , à, #m, Cic. Du Mont Pelion, 

PELLÀ , à.f. Liu, Ville de la Macedoine, b. Zuricha, 
Vilie de la vraie Macedoine. Alexandre le Grand näquit à 
Pella , c'éroic autrefois un Evêché. fPella Ville Epifco- 
pale ruinée dans le Patriarcat de Jeruialem, qui fervic de 
scrraite aux Evêques de Jerufalem,depuis fa ruine en l'an 
70; À ot de fon retabiiflement par l'Empereur Adrien. 

*Psira ous. Cœz. RH. Brebis noire.(n. #uner.fufese.) 

Psiracss. Vid. Pazvax. 

[ PELLACIX » à. Ê. Lucr, Tromperie.f. Syn. Fallacis, 
ms. 
PELLACONTAS , Z. m. PL, Flenve de Medie, 

PELLÆUS »4, mm. Virc. De Pella, Ville de Mace- 
doine où Aicxandre fat élevé , Magedonien. Pellaws ju 
vins, JUY. Alexandre. , 


PELLARIÜS,Y5.F1Rm. Peaucier, Marchand de peaux. 
R. Puis.) . 

PELLAX , æcis, (adj.) Virg. Trompeur , fourbe. 

Parcs. (impsr.) v. Parsars. 

PELLÉGÉRE, g5. Vid. Parcsosne. 

PELLENÆUS, à, #m. De Pellene. Pellenas weflis. Ha. 
bit de Pellene, habit de prix, habic magnifique,par:e que 
dans la Ville de Pellene , on faifoit coute forte d'habits de 
dif-r-nce figure. Vid. Suinas. | 

PÉLLÈNE , é. f. Pellene, Ville d'Achaïe, à foixante 
ftades de la mer. 

Pazusnss Populi. Ceux de Pellene. 

PELLÈRÉ , péll, pépals, paisém. Cic. Chaffer, pouf- 
(er, repoulfer, Pellers aliquem ab alique loce. Tin. Chaf- 
fer quelqu'un de quelque endroic.—rréfis. Ov 1 D. Challer 
de la maifon.è fore. Cic. Chafer du Barreau, de la Plan 
ce publique. Pellere aciem. Cas. Mstere une armée en dé 
route,en fuire.—#némmwm nom mediocri curä.L 1Y -Caufer un 
grand chagrin à.—c#ræ wine. Horn. Diffiper fon chagrin 
en buvant.—lyram. Ovip. Jouer du Luch, pinfer le Luch, 
-matum, Cic Bannir la crainte.-moram. Ovip. Se hi 
cer, ufer de diligence.-firim. Hon. Ecancher fa foif. Palm 
leve in exilimm, Cic. Exiler , envoyer en exil, Tune bas 
pepuliféi forest T sn. Eft-ce vous, qui avez heurté à La 

orte ? 
ä PELLI , dr, palsis sim. (pall.) Cic. Regne, domoque 
pellimur. O x 1 D. Nous fommes chaffes de nos Etats , de 
votre Palais. Pelli agro, civitate, patrié, C1c. Etre exilé 
hors de fon pays , de fa Ville. 

Psurs (abl.) Parrss. {pl.) vid, Paris. 

PELLEX, icés. £. Cie. Concubine , femme débauchée, 
femme entretenue par un homme. 

Paucexar. (5- perf.) v. Psizicsrs. 

PE LLICATOR ; ôrês, m. Feft. Enjolleur , trompeur , 
quiauir par de belles paroles. : 

PEÉLLICATUS, #s. m. Cie. Concubinage,adultere, m, 

PELLICERÉ , #5, pé!!éxr. Cou. L: méine que 

PÉLLICÈRE ,ci0,6x5, ééum, Cac. Attirer par fac. 
terie, tromper quelqu'un en l'actirant par des carelles, 
par d: belles paroles. C.N«p. Attirer quelqu'un à fon par« 
ti, l'engager à ion lervice. À 

Pullicientes anima inffabiles, Bisx. Attirant les ames 
qui n'ont point de fermeté. Pellicere ad Je fe. Cic.Attirer 
chez foi —in ffaudem. Lucr. Tromper. 5 emm pellexif 
let. C. Nr. S'il l'avoir uve fois dans fo: parti. Peilicrunt 
in defidersis carnalibus. Bis 1. Us atcraient par la dou- 
ceur des plaifrs charnels. 

PÉLLICÉUS , à, #m. Pau. De peaux, fait de peaux, 
(R. Parsas.) Zonæ pellicea. Bis1. Urve ceinture 

€ cuir. : 
: PELLICÜLA , 4. f. Cie. Perire peau, peau mince & 
délite, pellicule. f. (dim.) de Paris. Cwrare peiliculam, 
Ho. Avoir foin de {a peau, fe traiter délicatement. Comm 
rinere fe in fui pellicuia. M ART. Se contenter de (on état, 
de fa condition , s’y senfermer. Veferem pellics am reri= 
mere, Pans. Retenir fes ge habitudes , (es an= 
jennes maximes , conferver {a vicille peau. ee 
ù PELLICULARE 53, 405, dtmm. Cou. Couvrir d'une 
u, (R. Pssuis.) È 
Pr ,onis. €. _. Feft. Attraic.m.fraude, 
omperie. f. (k. PaLLICERS. ! 
Le Dm sr Lilez ParrirUs,fait de ue, 

PELLIO , onis. m. rY Un ina » Qui prépare 

, Fourreur , wi faie des fourrures. Le 
ml TT S,. f. TA Peau feparée du corps de l'ani= 
mal. f. fourrure. f. In propria pelle quieftere. Hor. De- 
meurer dans fa condition , ne s'élever pas audeflus de fon 
état, Sub pellibus. Cic. Sous les cenres , au camp. Pellem 
derrabere als. on. Démafquer quelqu'un qui faic le 


P ire connoître. 
vastufe , lui drer Je mafque » le taire GE a 


sc PEL 

Psriria, 4, f, Ecel, La Pellice, Abbayë près de fa 
Ferté-Bernard, L 

PELLITÜS, 4, #m. Prop. Couvert ou vêtu de peau, 
faic de peau. (r. Pszuis.) ; 

PELLO , 55, pèpals. Vid. Pszusrs. Cic, Pouffer,chaf- 
fer , bannir , éloigner. 

PELLOR , f* sis sum, Wid, Patci. 

*PauLos. PI. 10. 60. Efpece de Heron cendré. #2, 


feus. 


PELLÜCERÉ, «ë 5. Vid. ParLucERs , être tran{pa- 


rent. 
PELLÜCIDÜS , 4, #m. PL. Tranfparent. id, Psr- 
LUCIDUS,, 
PÉLLUËRÉ. id. PsRLURS. 
PÉLLO VIA , &. €. Fasr. } 


A Baffin à laver les pieds. 
PELLU VIOM, 55. n, 
no manus. Ip. 


(Qzrébus pedes lavantur 
at malluvium 

PÉLONIA , 4. f. Arn, Faufle déefle,que les Payens in- 
En pour repoufler les ennemis, (à pellendis hoffs… 


PÉLOPE, és. f, Ecel.Evêché ruiné de la deuxiéme Achée, 

dans l'Exarcar de Macedoine. 

*PELOPEA , 4. f. Pelopée, fille de Thyefte,qui eut de 
lai Egifie , qu'elle expofa pour cacher fon deshonneur ; 
mais 1] comba entre les mains d'un Berger , qui le nourrit 
de lait deChévre.C'eft pourquoi il fur nommé Æg yfthus, 

ab œiss, gen. d'u » Chévie.) 

PÉIOPEIADES , dum. &  Ouid 
PELOPEILES, diem. £. pl 3 
PÉLOPEIUS. Ovid. & De Pelops,qui concerne 
PELOPEIUS, à, sm, vus. à Pclops. 

à Le LOPIDÆ , &rmm, Les Pelopides , les defcendans de 
clops. 

PELOPIDAS , 4, m. Pelopidas, Capitaine Thebaip , 
reprit Cadmée, dont les Lacedemoniens s'étoient emparé. 
11 fe trouva au fameux combat de Leuétres en Beotie ; 
l'an 38 s, de la Fondation de Rome. 

PELOPONESIX , . f, Dig, Nom d'une femme qui eut 
vinge enfans. x 

PELOPONNESIXCÜS,#, äm. Cie. 

PÉLOPONNESIOS , à, #m. 1p. É Peloponneffacum 
bellum, C 1 c. La guerre du Peloponnele. id. Thacyd. 

PÉLOPONNESUS , 5. f, PI, Le Peloponnefe, Province 
& prefqu'Ifle de l'ancienne Grece , qui prit fon nom de 
Pelops, b. la Morée, Province de la Turquie, en Europe. 

PELOPS , ëpis. m. Ovid. Pelops , fils de Tantale Roi 

de Phrygie, qui donna fon nom au Peloponnefe appelle 
b. la Morte, 

PELORÏA, n. pl. Certaines fêtes de l'année chez les 
Thellaliens , durant lefquelles il n’y avoit aucune diftinc. 
tion entre les Maîtres & les Efclaves, 

PrLontanas , 4 Ovip. Pelore. Vid, Pazoros. 

*PELORIS , ïdis. f. Her, Palourde, f. forte de grand 
poiflon à coquille. 

Prioros. Quid, & Pelore, Promontoire de l'Ifle 

PELORUS , 5. m, Ci. $ le Sicile au Seprencrion & à 
l'Orient , aujourd'hui Capo di Faro, On précend que ce 
nom latin lui eft venu de Pelorus Pilote d'Anvibal, qui 
y fur tue. 

*PELTX , & f. Pirg. Efpece d'écu , ou bouclier en de- 
mis-Line, #ixm, dard. 

*PELTASTES ,ê. m, Liv, Armé d'unbouclier en de- 
mic-Lun:, Amon. 

PELTATÜS , à, #m, Liv. ? Qui portecette maniere 

PottirerR, #, um, Ovip. 3 le bouclier. 

- PELTINESÜS,r. Eccr. Evéché de la deuxiéme Pam- 
phylic,dans l'Exarcar d'Afie, qui ne fubfifte plus, 

PELVIS , 33. €. Parr, Un balfio , un plat. 

PsLUS:0TA , 4. À. Gsis. Qui eft de Pelu(e. 

PELUSIOM, 55, n. P!, Pelufe, Ville de Ja Balle Ezyp- 


De Pelops, du Pe- 
loponnele. 


DuPeloponrefe, 


dans te Patrons d'Aletande ; dons et 
te, Metropole dans le Patriarcat d'Alexandrie ; don 
ruises Ch l'embouchure du bras Oriental du Nil, & de 
l'aucre côté de ce fleuve ,eft Damietc. : 
PÉMINOSÜS ,4 , #m. Var. Crafleux , fale. D'au- 
tres écrivent PÆMINOsUS. | | 
PÉNARIÜS , à, #m. Cic. Penaria calla. f, Cie, Une 
dépenfe. f. garde- manger. #. lieu où l'on ferre les provi- 
fions de bouche d'une maifon , la eredence. (R. PEN US.) 
PÉNÂTES , im. ou pénätum. m. pl. Ci. Les dieux 
Penates , les dieux domeftiques & fami iers ou du PTE 
parmi les Payens. fla maifon de chaque particulier. 4 /#is 
diis Penaribus, Cic. De fon logis , de fa mailon, de fa 
famille, Latum etiam modicis Penatibus. T À c. Capable 
de remplir d’allegieffe les moindres familles, (à pers, 
vel ab 60 quod penitüs infident. Cic. vel pentes 15 juni per 
s iths  piramus. MARTIN.) | 
PÉNATIGÉR , 5. m.Ovid. Qui y er fes dieux Pe- 
nates. Epithete d'Enée, qui emporta fes dieux Penates , 
vaincus après le fac de Troies. (R. PaNATES, © GBRSRE, 
porter.) ù PARTS 
PENDENS , énris. (adj.) Cie. Pendant , pendu , ful- 
pendu. Virg.Penchant.Cic.dépendant attache. (ex verb.) 
PENDEÈRE , dé 5, pépéndi, pénsmm. Cie. T ar. Pendre 
d'en haut , être pendu. Ovid. Dépendre. Cie. Ette en ba- 
lance , être en doute. Pemdere pur pedes. Pi. Erre (ufpen- 
du par les pieds. À veftra falute noftra falus pender. Ovip. 
Notre falut dépend du vôtre. In fententis civium fama 
mofira pender. Cre. Notre repuration dépend des fenri- 
mens des Citoyens. Refpublica pender à Brufo. 1n. La for= 
tune de la Republique eft entre les mains de Brutus. Pen= 
dere ex arbitrio alterius. L 1 v. Etre foumis à la volonté 
d'un autre. . M 
K(On dit pendere per aliquid. PL. aliqué re. à, 4 
ex, aliqué re. Cic. Pendere promifis.An. Se laiffler pa cr 
par des promefles, être Ebranlé par des promeiles.Pendere 
ab ove narrantis, Ovip. S'attacher à écouter quelqu'un. 
Pendebant ex omni parte, Bip. Onavoit tendu de tous 
côtés. Pependit in Sufan. In. Etoit affiché dans Sue. 
Tibi pendet animus. Tin. Votre efprit eft en fufpens,vous 
n'êtes pas bien déterminé. Pendent opera interrapia, 
Vino. Les ouvrages demeurent intesrompus. 
PENDÈRE, d5 , s, pèpéndi, pansmm. PL. Pefer,fpayer. 
Ter. confiderer , examiner , fprifer , eflimer. Seprem an- 
nis captivitatem pependerunt. Bis.Ont été afujetris fept 
ans, Pendere aliquemex wirtute. Cac. Eftimer quelqu'un 
felon fa vertu,-grates. Srar. Remercier—pænæ. VIRS. 
Etre puni. & [Pendere pænes , fignifie proprement pefer 
les peines , parce l'on pefoir le métal , qui étoir la mon- 
noie des Anciens.] Pænas pendere alicui. T sn. Etre puni de 
quelqu'un. Pendere ffipendium, Cas. Triburum. Ovi. 
Veéigal. Cic, Payer un cribut , un impôt.—/wram. Cic. 
Payer l'interêt. Servirwrem Salomon: pependerat, S U LP. 
Avoir été foumis à Salomon. | À 
PENDI , péndirür. (pall.) Magni pendi. Lu cr. Etre 
fort eftimé. Penditur. PL. On paie. 
Psnpinas , #fis. Eccz. Pendenis ,en Angleterre. 
PENDUÜLUS, à, #m. Hox. Sufpendu, qui pend. Pen« 
dula loca, Cic. Les chreaux.  * 
PENE. {adv.) Cie. Prelque. Penè par Oratori Poëta, 
ID. Le Poëte ft prefque femblable à l'Orateur. Peni di- 
cam, Cic. Peu s'en faut que je ne dile. Me perdidir penif- 
fimè. PLAUT. Il nes'en elt rien fallu , qu'il ne m'ait 


rdu. 
RENE. (voc.) de Pannis, idis, fille de Penée, fleuve 
de Thefalie. La même que . 
PENEIX , ä.f, Dur, fille de Penée, qui fut changée 
en Laurier, felon les Fables. 
Psnwsips. (abl.) Pré. PEnas. 
PENEIUS , à, #m. De Penée. 
PÉNÉLOPÆQS , à, #m, De Penelope. 


— 


PE | PENICILLOM, %. ne Cu, Eane de lingesou de ce 
y à ‘feartuts » F4 te Celf. Tente de linge,ou de char+ 

PÉNÉLOPE, Ho a. nt ph » qui pie, pour mettre dans une plaie, “ah Pinceau. m. Casa 
conferva la chafteté conjugale durant vingt ans , que fuc ir Pen. fur D. 5 : nd 
abfent fon mari, quoiqu'elle fût folcicée par plufieurs |  PENICILLUS, 5. m. Cie, Pinceau. m. pour peindre. 
Délices (Ce mot fignifie proprement vieux lambeaux de linge, 

Panini. À. Gell. (gen. fng.) de Psnus. pour nettoyer.) P aut, Une éponge. Pen:cille detergriur. 

PÉNÉS. (prépofition qui gouverne l'aceufatif.)Cic.En …. Le ue  d ri torchon , ou ure broffe faite 
la puiflance , en la difpofñition , eo la pofeflion , au pou- | € Léon a rge, des brofles. (n. Panis » CAUDA.) Quafi 
voir de, Ter, Chez. Omnia adfunt bons, quem penes eft | Pertetilus novus exugeri foler.PLauT, Ru. 4. 3. Coinme 
virtws. PL a UT. Celui qui a la vertu , a routes fortes de ni or à de prefler une éponge neuve, (pour en faire 
biens. Hoc s te eff, Ovip. Vous en éres le maïîcre , il EU : : : 

DE D Ne RE Pa Ne ces on PENICÜLAMENTÜM Sn. Lusil. Un Lambeau d'une 
tre bon fens, fongez-vous à ce que vous dites? P.nes auc- hr ch. . 

tores fit fides, PL. Je m'en rapporte aux Auteurs. Penes PE 1e LUS , 5. m, Ter. Un torchon. par ° 
fcenam. An Hin, Sur la fcene du theatre. Eloquentia #01 Ar Pad sp Liv, Une péninlule,une prefqu'Ifle, 
exornat, penes ques ef. Le 1 : L'eloquence ef un grand 2 3 S , 45. m, Gie, La queue des animaux, (qua pen 
ornement pour ceux qui la poffedent. Princip:0 rersm gen- = . ; 

tinm atbosmene, PE a penes Reges =. te Pexissims. (adv.) Apul. Entierement, Pid. Pœnts- 
commencement du monde , les Rois commardoient aux | SMS: ns 

peuples, & aux nations, L'Etat Monarchique à commen. | P2NITA eff4. PLaur. Un morceau de chair de Pour- 
si dere L'ndals ceau, où la queue eft attachée ‘ 

PaneTRABILIOR , oris, Bis. Plus perçant. {comp.) de Panitsnis. (gen. fing.) Vid. Panus. 

PÉNÉTRA BILIS , i/ë. (adj.) Qui penétre, qui peur Panition ; eris, Don. (comp.} 
êcre perétré, Corpus null penerrabile telo Ov1n Un cosps PaniTissiMUS , 4, #m, PLaur. (fup.) de Penirus. 
invulnerable , impenérrable à vous les traits qui ne peut END ‘{adv.) Ce. Pius profondémenc, 
être perce d'aueun trait, impenétrable. Penerrabile fri- ENITUS, à , #m. FLaUT. Interieur, Flamma penite. 

ms. V1RG. Un froid qui perétre, qui fe fait fenuir un CAT. Un leu interieur. Ex penitifimé Arabié. 1p. Du 
Lait perçant.—fuimen. Ovip. Foudre qui pesécie,Telum pres . : Arabie. Gentes penstiffime, À. Gaiz.Peuples cres 
enetrabile, Ip, it qui i à nes, 
per Jo. Un rrait qui peuérre a:lément » Qui perce PÉNITÜS. (adv,) Virg. Jufqu'au fond. Cie, Entieres 

PÉNETRAL, lis, p. Seru. > Le lieu le plus retiré | MER» tout à fait. Perdere penirès ferpfum. In. Se perdre 

PÉNÉTRALE, ÿs. Vino. $ d'en temple, d'une mai enticrement, Penit: fentire. T À c. Avoir dans le cœur, 
fon. Corpus Alexandr: prouatum à penetrals jubjecir oculis, | 285 Animorum moius peniths cognof. endi. Cie. 11 fau 
Susr. Il fie voir le corps d'Alexandre , après l'avoir fair | “9% -itre à fond rous les mouvemens de l'elprit. (q.pene, 
virer de l'endroit où il étoicferre. 19 pemetralibus Regum | "#1:) 
Bisz. Dans les chambres de leurs Rois, 1n penerralibus 
domus. 1o. Au fond du logis, Ecce in penctralibus, Bip. 
Le voici dans Le lieu le plus retiré de la maifon, 

PaNsTRALIOR , rit. LUCR. (comp.) de 

PENÉTRALIS , dé. (ady.) Ce, Q à fe faic audedans 
d'une maïlon , incerieur , qui eft audedans , ecfoncé » Ca- 
ché, reculé, 

Penerrale facrifcium, Fast. Sacrifice qu'on failoit dans 
l'interieur du temple, Penerraies Lares, Les dieux lares, 

PÉNÉTRANS , éntis, (parc) v. 

PÉNETRARE, #3, avi, âtum, Cic. Penétrer , en. 
trer juiqu'au fond, Penetrare aliquem. T À c, Offenfer , 
piquer , irriter quelqu'un. Penefrare in aliquem locum, 
Cic. Peneter dans quelqueendroic.—in cœlwm. Ip.—cæ- 
les. Bi81. Penécrer juiques dans les cieux. Penstrare Jein 
aliquem locum. À. Gsiu. S'enfoncer , {e cacher en quel- 

ue endroit.—fe in fugam. P 1 à U +. Prendre la fuite, Ad 
enjum alscujus penstrare, C1c. Entrer dans le {ens de 
quelqu'un. Fermide penetrarat. Bis. La crainte les avoit 
lailis. Paver sn pracordia penetrat.S1. La crainte fe (aifit 
du cœur. (q. pensrèes imtrare.) 
PENETRARE, dr, änits sm. (pail.) Luc. Penstra- 
tum sh #d. Tac, On penétra jufques. 

PÉNETRATIO, énis. f, Apul. L'action de penécyer , 
de percer , perétration, f. 

PENÉTRATÜS, à, sm Lyv. (part. paf.) v. Pans- 
TRARS, 

*PENEUS , 5. m. Ovid. Le Penée, fleuve de Theffalie, 
(fur les bords duquel il y avoit beaucoup de Lauriers. 
2. ce qui a A lieu à la Fable , de faire chauger en ren 

uner , Daphne fille de ce feu 1 duÿra j res pamees (Pat ve 1 , 
Laurier ” ? ae MIRE gaie {pe PENSARE » drAU, atwm, Liv, Pefer, luger, exami= * 

Pan. À. Gall, (gen. fing.) de Penus. ras ee Faire compenfation > Fecompener, çompenfer, 

*PÉNIA , 2.f. Penie, deeffe de La pauvreté, que Platon | Pen/are awrmm. Liv. Pel r de l'or. 
fais mere de Cupidon. mis, pawperras, | PENSAIS ; dr, ans sam La.) Her, 


. 



















PÉNIÜS , 5. m. Ovid. Fleuve qui fe décharge dans 
la parce ieptentrionale du Pout- Euxin. 

*PENNA, 4. f. Ce Une plame. Pense, Ip. Les aîles, 
(ne mrend, volucris. Fist.) Secat pennis aëra. Cic, Fend 
l'air avec [es ailes. Penne renafcuntur, In. Je me remets, 
je me rétablis, je commence à me remeutre {ur le bon 
pied. (Ppr.) je me r'emplume, 

PENNATÜS , 4, #m. Ovip. Qui a des plumes , ou 
des ailes pour voler. 

Pennais agna. Fast. Des épis garnis de barbes. Pers. 
natum felum. PL. Une Aéche où l'on met des plumes, 
pour la rendre plus legere. 

TES rä,#m. Car. Qui porte des aîles. (R. 
F:RR&. 

PENNIGER , 3, #m, Cic. Qui a des ailes, (R. Pa 
NAS, GBRAR:.) 

PEN NIPÉS,Edis.(adj.}Car. Qui a des ailes aux pieds. 
4 PC TENE » énfis. (ad].) Lucr, Unoifeau quia 

es ailes. 

PENNIS , 55.m. Car, 19. p. La verge de l'homme. 

PENNÜLA , 4. f. Cie. Petiteaile comme celle des oi. 
faux, à qui les ailes ne fonc pasencore cout à fait venues. 

FPENNOM, 5. Lin, (i, e. bis acwtwm.) Aigu , poiacu, 
SyN. cuits, 

Psno x a. Tout cequi eft veceflaire à la vie, (pl.) de 
PsNUS ,orss. . 

Pinsa. (pl.) de Pansum, fimper.) de Paxsara, 

FENSANDUS,à,#: Ovin. 

PENSANS , anfis. {adj.) PI. Celui qui pefe quelque 
choie. Penfans a.mna, Sin, TR. Qui fe fecompenfe des 


CHE PEN. 

PENSATOR, ôrts, m. PI, Qui pele une chofe dans une 
balance. 

PENSL (gen.) de Pansum , foin.*# [On trouve rare- 
ment d'aucre cas que ce genirif en certe lignification , en- 
core eft-il prefque toujours accompagné d'une negation.] 

Nec mibi eff penfi.PLAUT. e ne m'en mets point en peine. 
Nec quidquam illis penfi fuit. Liv. Ts ne fe mertoient 
point en peine, Neque id penfi babebat. Saur.Tl ne fe fou- 
cioic point, Nibil penf baber:, Quint. Mépriler,ne fon- 
er À rien , ne Le mertre en peine de rien. (R. Papers.) 

PENSICÜLARE, 5, avi, rm. A. Gas. Peer que!- 

à bec chofe, penfer artentivement à quelque chofe. (freg.) 
ePensars. Hinc 
RS (adv.) 4. Gall, Après avoir pefé les 
chocs. 

PENSILEYS , 5/8. (adj.) Æor. Qui perd , qui eft pendu , 
fufpendu. Pen/ile borologium. V 1 TR. Une montre, qu'on 
porte pendue à la ceinture. 

PENSIO , &nir.f, Cic. Le paiement , "#. l'action de 
payer, f. le terme du paiement. m, Virr. Le poids que pefe 
Le chofe , ou l'aétion de peler une chofe avec une ba- 

ance. 

Tribus penffonibus. Liv. En troistermes, Penfione [olw. 
té ante diem. Cic. On a payé avant le terme échü. (nr. 
Psnpsrs, peler, payer.) 

PENSIOR, oris. ice (adj. comp.) de Pansus. Plawr. 
Miilieur, plus avanrageux. 

Pansiranbus, # ,#m. À. GsLiL. ex v. 


PENSITARÉ, 0, avi, étwm, PL. Examiner , pefer 


uelque chole avec foin, avec exaétirude. fCie, Payer 
ouvent. Pradia qua penfirant. In, Les terres qui font {u- 
jectes à la raule. (freg.) de PaNDere, payer. 
PENSITATIO , onis. F, Afe. Pad, Paicinent d'un tri 
bur. Pl. Suppiément.m.comper fation. f. {Bise. Penfion.f. 
Dinrna penfitatio, SuLr. L'ofrande qu'on failoir tous les 
jours (à l'ido!-.) 

PENSIT À TOR, üris, m. A. Gell, Qui pee & examine, 
Verbrrum pinfiratores. Xp. Ceux qui examivent les mots 
avec foin. : 

PENSITATUS,ë,#m. PL. Pefé,confideré,examiné.m, 


PENSIONCUÜLA , &.f. Col. Petit paiement. (dim.) de 


Paxsio. 


PENSO , 5. Vid. PansaRs. Liv, Pefer dans une ba. 


lance. 


PENSÜM , ï. n. Ouid. Tiche , occupation qu'or don- 
pe pour une journée. f. (foin. m, Meque ad meum munus 
penjumique revocabo, Cic. Ve reprendrai l'exercice de ma 
charge, & mon travail ordinaire. Nec penff ducere, V. 
Max. Habere, Liv, Ne fe pas mettre en peine, Penfum ni- 
bil habcre, À. Gs1L. 13.12. Ne fe metro peine de rien. 


Vid. Pensr. 


PENSÜS,4, #m. Ovip. Pelé , examiné, coufideré. 


{parr. paff.) v.Penpers. Examirer , péfer. 


PENTACOMIA 2. f. Eccl,Evéché de la premiere Ara- 


bique, dans le Patriareat de Jerufalem. 


*PENTACONTARCHI, ôräm, n. pl. Bibl, Officiers, 
Capiraines de cinquaure hommes. (sr, cinquaste , 


É d'y , commandement. 

*PsNTACOSIOMIDIMNI , 0r#m, BUp. Les Atheniens 
de la premiere élafle , ou du premier ordre , dont le reve- 
nu éroit de cinq cens medimnes , ou de trois mille boif- 
feaux. Ceux de la feconde claffe éroienr appellés Zeugira, 
ab equis , où bobws jugalibus. Le croïfiéme ordre , s'appel- 
loit Hippas , ab equis , mms, cheval. Et le dernier , The. 
Mews, qui comprenoit tous les artifans , les manœuvres, 
&c. (rmmxone , qguingenti.) 

*PENTADACT SLI , ôr#m. £. pl. PI. 32. €. ul, Efpece 
d'Huitec. avmaumae, (q. Quinis difereta digitis , five 
#cuminibus, 


*PENTADOROS, Fm f,—ÿn, ?, n. Pitr, PI, Qui a 


PEN. 
cmq palmes de hauteur , de largeur. mrrm/npgs, 8x mire, 


cinq. 

*PENTAGONOÜS, à, #m. Hyo. Pentagone, qui a cinq 
angles. Fe nÉyures. 

*PENTAMEÈTER, tri. m, Quint, Un vers pentametre, 
(On fous encerd wverfss.) de mirn, cina, & miresr,mefure, 
{ parce que le vers pentamecre a cinq pirds.| 

LPENTAPETES. PI. Le même que PEsNTAHYLLON. 
Piaut, 

* PENTAPHYLLOIDES, Plante dont les feurs & 
les fruits fonc tout à faic femblables aux fleurs & aux 
fruits de Ja quirrefeuille, mais les feuilles du Pentaphyle 
loïdes , ne fonc pas rangées à main ouvercs à l'extr:mité 
de la même queue. El'es font dans une fituation differen- 
te, de quelque maniere qu'elles foieut. (v. m7, guinque, 
& Pumer  flium.) 

* PENTAPHLLON , 5. n. PI. Quintefeuille, herbe. 
(ab iifd.) 

PenTarozin. (acc.) des 7? La Pentapole , paysen- 

PENTAPOLIS , 5. F7" 5 cre la Paleftine & l'Ara- 
bie , qui fut ainfi appelée, à caufe de sea Villes , qui y 
érojent r-nfermées. Ces Villes étoienr , Sodome,Gomor- 
the, Adama, Seboim , & Segor. 1l y avoit fix endroits, 
qui portoienc ce nom. Celui-ci. 2. La Pertapol- de la Cy« 
renaïque , où étoient les Villes Arfinoë, Apolioni-, Pro 
l:maïs, Berenice, & Cyrene. 3. Dans l'Afñe Mireure. Her, 
Les Villes de Doris, Camire, Cnide, Eos, Jalyfe, & l'In. 
de. 4. Dans l'Italie , où font les Villes d'Ancone, Rimini, 
Pefaro , Fano , Ozimo. 6. Dans la Phrygie, il y a une 
Ville dec: nom. 6. Dans la Tolcare. 

*PENTAPROTIAS,2. Con. La Charge d'un Officier 
de Province,dont ileft parle dans la loi De emb.culis. Con. 
De priuileg. eorum. 

*PENTARCHÜS , 5. m. Celui qui commandoit À 
cinq hoinmes, rm @. 

*PENTASTICHEÆ, arm, Galleries, ainfi nee ” 
à caufe de cinq rangs de colonnes. (n. #17, cinq. 

*PENTATEUCHON , 5. now Le Pentareuqre, 

P&ëNTATEUCHUS , é. m. Lea les cinq Livics 
de Moyie. 

Pexratuios. PI. Le même que 

*PENTATHLÜM ji. n, Dig. L'exercice des cinq jeux 
differens de la Grece, le pugilat , ou le combat à coup de 
poing, , la lutte, le paler., le fauc , & la courie. ; 

*PENTATHLUS ,5. m. Pl. Athlete , qui s'exerçoit 
à cirq iortes de jeux publics. Poyez le mot precedent. 

*PENTÉECONTARCHIA, Z.f. La Charge de Capitai- 
ce de cinquante hommes. Pid. PENTACONTARCHI. 

*PENTECOSTE, és. f. Bibl. La Pentecôte, le cinquan- 
tiéme jour après Pâques , #rmxs5, (fuppl .xxies:) dies 
quinquagefimus. y da 

*PENTICTENA , ermm, Poiux. Petites turiques bor- 
dées de pourpre. (Radiis quinque intexta.) k 

*PinTeRENM. (acc. fing.) de Hire Galere à cinq 

PENTERIS, is. f. * $ rangs de 1ames. 
mn, Cinq , ipree, rame. (Syw. Qwinqueremis.) 

Penteres duas cepit. Hart. Del. Afrie. I] prit deux Ga- 
leres à cinq rangs. k 

*PENTÉREMIS, #s, f. Le même que PsNT&RIS , #e 
Vid. PsNTEREM. . 

PENTHÉSILEX , &. f. Virg. Penchefilée, Reine des 
Amazones , qui dunna de grandes marques de bravoure ÿ 
contre les Grecs, au ficge de Trois. bg os lui donne l'é- 
pichere de furieufe, parce qu'elle ua fa fœur à la chafle, 
faifant femblant que c'éroit une biche. 

PENTHEUS , à, #m, Star. De Penthée, LT 

PENTHEUS, 5. m. Ovid, Penthée , fils d'Echion & 


d'Agavé , fille de Cadmus. Prince de Thebes , qui fe mo- 


qua des ceremonies qu’on fa 
mais ce dieu pour s'en venger , tranfporta de fureur fa 


ifoit aux féres de Bacchus, 


mec 


L 


PEP. 
mere Agavé , laquelle accompagnée de Menades, tuerent | 


ce Prince , s'imaginant que € etoir un Sanglier. 

Psnrorosos, f. PL. Plante ,.qu'on appelle auffi Pao- 
mia , qui a une tige de quatre dogs. (q. Quinrwplex erwi 
gra um.) 

PEN. (abl.) id. Psnus, es, 

PÉNUARIUS, à, #m, Susr. Qui concerne la nourri- 
ture, Penssria cella, Syst. La dépenie, le garde-manger, 
où l'on ferre la viande & les autres pceviSoes de bou- 
che. (nr. Panus.) 

PENÜLA , 3. f. Cir. Manteau , m. eafaque , forte de 
robbe dont on (e couvroit l'hiver, & en temps de pluie. 
Vitr. Une chappe , Île deffus de l'alambie, quelque aurre 
couverture pour une machine. 

PENULARIOM , ïi. n. Non. Le lieu où l'on ferre les 
gros manteaux, la garde-robbe. 

PENULATUS , à, wm, Cic. Couvert, enveloppé d'un 
manteau. 

PENÜM , 5. n. Ter, Les provifions de bouche d'une fa- 
mille. f. Svx. Penus, 

PENURIA ,2.f. Ter, Dilere, f. manque , m. defaut 
de quelque chofe. f. (Quèd penui minus fit. Fast.) Penuria 
Civium Ta. Le petit nombre des Citoyens. 

PENUS,#r. f. Plaut. Previfion de bouche. f. Feff. Lieu 
retiré dans Je temple de Vefta.Verba fine penu dr pecunia. 
PLAUT. Des complimens , des paroles, qui ne donnent 
nià manger , ni de quoi en acheter. 

‘# Favorinus , qui dans Aulu-Gelle remarque que l'on 
difoit autrefois hoc penws , & bac penus , au genitif, peni, 
Paneris, peniteris | & penoris , ne peur pas donner une dé- 
finiion exate de Penws ; mais voici comme le définit Q. 
Scxvola. Penus eff quod efculentum, aut poculentum eft. 
A.GsuL. 4.6. r. Ce qui ferc de nourriture, ou de boiffon. 
Ciceron l'avoic défini. Omne que vefcuntur homines. Cic. 
2.de Nat, 68. Tour ce qui fert de nourritureaux hommes. 
Servius dit que Penus , figaifie des provifions pour long- 
temps. 1, Æn. 704. Ce même Auteur apporie des exem- 
ples de Penus,où ce mot ef pour les trois genres,de Plauce 
pour le maleulin, & d'Horace pour le neutre. 

PENUS , 6ris. n. Cie. Provifon de bouche. 

PÉPARETHUÜS , 5. É. Liv, Ifle de la mer Egée, vers la 
Theilalie. b. Seraquino. 

Parenpirt.(3.perf.) v. PsNDars. 

ParsreRiT. (3. perf.) wei (fu. (ubj.) dé 

Parair. (y. pert.ind.) v. PaRsRs , ‘0. Enfanter, 

ParicsRAnNT. (3. pl. pluip.) Pariei,-ricisss,-picrr. 
(p=1f.) v. Pacans. Vid, PANGSRE. 

PEPLION , 55.0. PI. Efpece de plante , du pourpier. 
Vid. PORTUL:CA. 

Payuis. Pl. Le même que PspLion. 

Prrios,i. PL. Efpece de plante. 

PEPLÜM, 5. n. Cue. Efpece de robbe à l'ufage des Da- 
mes, & dont on orneit les ftatues des dieux,& des déeifes. 
 Peplum, (ppr.) eff palla piéta feminca , Minerva con- 
Jecrara. Siny. 1, Æn, 480. Vid. MsURs.in Panathenaa, 
6.17. Ce. 

PÉPO, onïs.m. PI, Citrouille, dont les fleurs font des 
cloches évaiées,donr celles qui font nouées,laiffeat après 
elles un Fruir aflez long , charou , boffelé , differenc par 
fon port de celui du melon, couvert d'une écorce dure, 
& comme ligneule, creux dans fon interieur , & parragé 
en crois quaruers. Ces quartiers , fonc autant de placenta 
fpongieux , dans lefquels on trouve deux rangs de femen- 
ces applatuies , & comme bordées d'une maniere d'an- 
neau, (R. winlw. ) 

*Papones, um, m. pl. Pl, Des melons. (æraur, coélus à 
Sole, à sine, coque. ) 

* PÉPROMÈNE, es. f, Le Deftin, la Parque,wrsgwmtrs, 
(R. tous, terminus, Hinc'asggrs, rpg, #29'w,) 


2 PÉPSIS, às, Digefuos, coétian. (2. #5#1#, coquo.) 


PER. 

*PEPTICÆ, arûme, f. pl. PI. 
à la digeftion, {4h cod.) 

*PEPTICUS, 4, sm. PL. Qui aide à la digeftion, 

PepucsRo ,pepugi. (ex) v. Puncars. 

Psruisre.(3. pl. perf.) 

Pspuzir. (3. fing. perf.) v. Prirsns. 

PEQUINOM, 5. n. Peking , Ville Cap'tale & Provins 
ce de la Chine. 

PER. {(prépofition qui régit l'accufatif.)Ter.Paer, Lie, 
Pendant, durant, du temps de, dans. Cie. Par le moyen. 

Per adoptionem. P 1. . Par adeption. Per amicitiams, 
BLaur. Par amitié. Per multas atates. Liv, Pendant plu- 
ficurs Siecles. Per caufsm aliquam. Liv. Sous quelque 
prétexte, Per ss dier, Cic, Durant ces jours là. Per inffn 
dias, Cic. Dans une embulcade ,en erahifon, Per inter 
valla. PL. De tempsen temps, par intervalle. Per mali- 
tiam aliquid fatere, Cie, Faire quelque chofe par malice, 
Hoftes per medios, Vina. À travers, au milieu des enne 
mis. Per idones loca. Liv. Dans les lieux propres. Per om. 
n14, V. Par. En courtes chofes, Per me licer, Piaur. Jr 
confens , je ne l'empêche pas , je le veux bien. Per te fletit. 
Tar.1la cenu à vous. Per fummam ignominiam, V 1 c T. 
Daos une infamie extreme, Per tempus, T aR. A propos. 
Per viam, PLauT. En chemin. Per vices. PL, Tonr à tour. 
Per vifum, Cic. En longe , en vifon. Fruéfus per folia fo- 
libus coëtus. Pr. Fruit mûti à travers des feuilles, Per n0- 
men agrorum, Tac, Sous le nom de terre. 

e[ Quoique Per,comme routes les autres répofitionr, 
doive preceder le nom, ou pronom , qui eft fon regime, il 
arrive quelquefois que le regime précede, & même qu'il 

loir fous-entendu.] Oro Regna per Preferpina, Ho. Je 
vous en conjure par l'Empire de Proferpine. Per ff qua ef, 
qua reftat adbuc mortalibus ufquam intemerata £de, ore. 
Vinc.2. Æn. 142. Je vous conjure par toute la bonne foi 
qui peut encore être parmi les mortels. 3e [ Quelquefois 
au concraire le repime eft exprimé , & la prépolicion per 
ne l'eft pas.] Marie omnia veëli.Viro.r, Æn, 124, Poule 
(Es par routes les mers. 

£ Quand on ajoute Per à un adjeétif, à un verbe > M 
À uo adverbe, il en augmente la fignification, & fe rraduie 
par fort, tres, beaucoup. Per mihi mirum vifum eflCie. 
m'a paru fort furprenant , j'ai été fort (urpris. Perfoi- 
vere. Payer entierement. Peracurè. Fort fubtilement, 

PÉRA , 2. f. Mart, Un (ac, m. une beface, f. 

PÉRABSÜURDÜS, à , #m. Cic. Fort impercinent,fore 
abfurde. L 

PÉRACCOMMODATUS , 4, fm. Cic. 3. Ep. s. Fort 
commode , tres avantageux. 

PÉRACER, äcris, acré. Cie. Subril, perçant, pené= 
crant, fort fubtil, fore penttrant. Acerwmperacre, PLaur. 
Du vinaigre extremement fort. 

PÉRACEREBUS , 4, #m, Cic- Fort aïgre. Paracerba 
#va. Cic. Un raifin fort aigre. 

PÉRACESCÉRÉ ,fe5, den 5. PLauT. Devenir extreme 
ment aigrr. (R. ACesC5RE ) 

PERACTICÜM , i. n. Efpece de gomme. 

PÉRACTIO , émis. f. Cir. La fin, f. l'accompliffement. 
m. (R.Paracsna.) Peraétie aratrs. Cie. La fin de La vie, 
ce qui rermine la vie. 

PÉRACTÜS , 3, #m, Cic. Fait achevé, fini, paie, 
(part. pall.) v. PsnaGsRs. Confulatu reraëlus, Cic, Un 
Confu ar expiré, Vita peraëta. Ovip. Une vie paflée. Re- 
ceptus ef} reus,neque peraËtus ob mortem cpperrunam T ac. 
11 fuc mis au rang des accufes, mais {a mor:,qui vint fort 
à propos , empécha fa coïdamnation. 

PERACÜÈRE, 7, def. Car. Aiguifer fort mecu, ren 
dre tort pointu , fort menu. 

PÉRACÜTE. (adv.) Cic. avec vivacité , d'une manie= 
re tres piquante, | avec beaucoup d'efprit , de fubrilité, 


fort (u : 
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Médicament, pour aider 


PER, 

Man r. Àigu, pointii, EFén- 
chant. » P'ein d'efprie , délicac, fort fubril ; 
ingenieux, 


PÉRADÜLESCENS, Entfr. m. Cie. Un hom- 

PÉRA DOÜLESCENTÜLUS, 5. m. C. Nep.$ me fort 
jeune, qui eft encore cout jeune. 

PÉRÆX , 4. f. PI. Partie de jolis, proche l'Arabie. 
Liv, Ville d'Eolie , [Ville de Thrace , [petite Contrée de 
Ja Carie, [in Terriroire de Corinthe. 


PERACUTUS , À , #m. 
chant. Cie. fin, délié 


2 


PERÆDIFICATUS , à, #m. Co. Achevé de bâtir. 

PERÆQUARE, 6, ävr, Ztum. Cou. Egaler entiere- 
ment, Denas amphoras peraquare. Co. Remplir entierc- 
ment dix grandes bouteilles, 

PÉRÆQUATORES,#m. m. pl. Cod, Colle&teurs des 
Tailles, m. ceux qui levent la Capication. (Qued aquali. 
ter exigant.) 

PÉRÆQUE. {adv.) Cie. Fort Également , auffi,de mé. 
me. Peraquè narrabar, Cic. Il racontoit auf. Peraquè 

florere in omni generse dicendi, Crc, Exceller également 
en tous les genres d'éloquence. Peraquè in fingw!os menfes. 
C. Ner, Chaque mois, l'un portant l'autre. Peraquè du 
cére, VARR, 3.R.R,16. Retirer bonan, malan (dix mil. 
le Sexterces.). 

PÉRÆQUUS , 3, äm, Cic. Fort égal , fort jufte. 

PsRAGENDUS ,4, sm, Ovin. cp PaRacans , entis, Ip. 
(par)r 

PÉRAGÈERE, £9, égi, 2m, Liv. Achever , finir. 
Plaur, Conduire jufqu'à la fin, fpalfer. U/p. Condamcer. 
Peragere reum. U 1 ». Cosdamer un criminel.-»curfum, 
Viro. Achever {a courfe, Diffa,mandata alicujus Ovin 
Execucer les ordres de uelqu'un. Æffates [alubres. Horn. 
Pafler lés Fiés en tres bonne fancé. Latus enfe peregit. 
Ovib. Il lui pafla l'épée au travers du corps, Incæptum 
fter feragunt. Vic. Ils pourfuiveat , ils continuent leur 
chemio. Mecwm ar ime peregi, Vino, J'ai repailé dans mon 
efprit , j'ai pen£e en moi-même, 

PERAGE, gôr , Péraéits sm, (pall.) Ovin. Hine 

PÉRAGITARE ,5, dut, Zrim, Cou. Remuer avec vi- 
telle, agicer fortement. Hine 

PÉRAGITATUS, à, äm, Cæs. Pourfaivi vivement. 
Vebementiks peragitati ab equitatu, Cæs. 1. Bell, Civ, 
Etant pourfuivis vivement par la Cavalerie. 

PaRAGRANS, #ntis, Luck. Brsu. Parcourant.{part.)v. 
PERAGRARÉ, ©, avi, ätüm, Cic. Parcourir , faire 
8 (q. Peragros ire. } Fama peragrauwit ultra, Cic. 
Le bruic s'eft répandu audelà, Larebræs fu/picionum pera- 
grare. Cie. Parcourir tous les fujets qu'on a de foupçon- 
ner.Qyaf Civitates efet peragraturas.BisL. Comme pour 
vificer les Villes. Circuibn:ss peragrantes terram, Bii.lls 
parcoureront tour le pays. 

PERAGRATIO , onis. f, Cie. L'aétion de voyager. f. 

PERAGRATUS , à, ww», Cic. Parcouru, par où l'on 
a pailé , qui a été parceuru , [ayant parcouru. Peragra- 
fus vider omnes partes Grrmaria. V, PAT. Ayant parcou- 
ru,en conquérant routes les parties de l'Allemagne.Pers- 

gratis fuperioribus Affa fartibus. Biaz. Ayant parcouru 
la haute Afc. (part. pail.) v. PaRAGRA RE. 

PÉRALBÜS , à, wm. Aus. Fort blanc , tout blanc. 

PERAMANS, antis. (adj.) Cie. Qui aime fort, quieft 
eres bon ami, 

PÉRAMANTÉR. (adv.) Cic. Fort affeétueufement, 
avec de grands rémoignages d'amitié, d'une manigre plei 
ne d'affeétion. 

PsransULA. Biél, Parcourez. (imper.) 

PsRAMBULANS, Anfis. (parc.) v. 

PARAMBULARE , 5, vi, atim, VARR, Aller, par- 
courir , fe promener , voyager , aller çà & là. Rwra per- 
ambulat Bos. Horn. Le Pie een par la campagne. Ves, 
qui maltas perambulafis terras , ecquam cultiorem Italia 
Viiffis? Van: 1, R,R, 2. Vous, quiavez çouru le pays, 


- 


PER: : 

Eaver-vous à quefqu'un,qui foie plué éulriré qne l'Trae 
lie? Perambulante domino leta viridaris. PHap. 2.5. Le 
Prince fe promenant dans un beau verger. Perambulantes 
Fericho, Bin. Ils alloient par la Ville de Jericho. 

Perambulabat autem magis ferms.Bis.Or on parloit de 

lus en plus de lui. Cum autem parambulaffer, (pour) am 

nlaviffit, Bec. Ayant parcouru. | 

PÉRAMPLUÜS , 4, #m, Cie. Fort grand , fort écendu; 

Signa perampla. Cic. Des ftatues fort grandes, fort hau- 
t 


es, . | 

PÉRANGÜSTE. (adv.) Cie. Fort étroitement , fort 
fuccinétement , briévemenr, 

PÉRANGÜSTUS , à, #m. Crc. Fort étroit, fort ferré. 
Jura libertatis ac fervitutis perangufto frete divifs. C1 c. 
Il n'y a pas grande diftance de l'efclavage à la liberté. 

PÉRANNA > 0H ANNA PERANNA, 0H ANNA PARENNA: 
Ovid. Déefle à laquelle les Anciens failoient des Sacrifi- 
ces en public &en particul'er, au mois de Mars, pour pou 
voir pafler l'année en profperité. (Ur perannare Cr anna« 
re liceret.) Macros. Hine è 

PÉRANNARE, Ÿ, 4ui, ätum, Suur. Durer, vivre 
pendant une année, (r. ANNUS.) 

PERANTIQUUS , 4, #m. Crc. Fort ancien. Calcea- 
ments perantiqua.Brar. Des fouliers fort vieux,cout ufës. 

PÉRAPPOSITUS » à, #m, Fort propre , convenable à 
quelque chofe, 

PERARANS, antis, Ovin. (part.) v. . 

PÉRARARÉ , 5, avi , atäm, (ppr.) Labourer entiere. 
ment, Jécrire, graver.Perare auro carmins. Srar.Ecrire 
des vers en leteres d'or. —ors rugis, Ovin. Remplir de ri- 
des le vifage.-ponrum, S sn. TR. Naviger fur mer. Fids 
P5RARO. 

PÉRARARI dr, atits sim, (pall.) Ovid, Ecre écrie. | 

PÉRARATUS , #4, #m. Ovin. Ecrit d'un bout à l'aus 
tre. 

PÉRARDÜUS , 4, #m. Cuc. Fort difficile , malailé , 

ort rude. 

PÉRARESCÉRÉ, feÿ, änti. VARR. PL. Devenir tout 
fec , lécher entierement , fe delfécher cout à fait. 

PÉRARGÜTUÜS, 4, #m, Cic, Qui a infiniment de l'ef- 
prit , fort ingenieux , fort fubril. | 

PERARIDUS, 4, #m, Cor. PL. Fort fec, fort aride. 

PÉRARMATUS , #, #m. Cut. Bien‘ équippé, bien 
armé. 

PÉRXRO , 25. Vid. PsRARARS, dont on ne trouve 
point d'exemple dans le fens propre , qui eft Jabourer en« 
ticrement, 

PÉRASPER , À, #m. Ceus. Fort rude. 

PÉRASTÜTE. {adv.) Plaut. Fort finement , avec 
beaucoup d'elprit. | 

PÉRASTÜTULUS , 4, #m, AruL. Fort rulé ,tros 
adroit. (R. AsTUTUS.) 

PÉRATÉÜM , i. n. PL. Efpece de Bdelion. 

PERATIM. Plaut, En (ecouant les facs. (R. PaRA.) 

Peratim du&are, PLAUT. Epid, 32.15. Tromper quels 
qu'un, pour efcroquer fon argent. 

PÉRATTENTE. (adv.) Cie. Fort attentivement. 
PÉRATTENTUS , à, mm. Cic. Fort attentif, 
PÉRAÜDIENDÜS ,4, #m, Pi AUT, Peraudienda 

hac funt. 1. Il faut cout écouter ceci. 

PERBACCHARI , br , arits sim, Cie. Faire la débau« 
che avec excès, 

PERBEATUS ,4,wm,Cxc. Fort heureux. m. tres 
heureux. 

PER BELLE. {adv.) Cie. Forc bien, forc agréablement, 
tres bien, | 

PÉRBENE. (adv.) Cic. Le même que PsRB81LE, 

PERBÉNa VOLUS , à, sm, Cic. Fercaffcctionnt,qui 
veut beaucoup de bien. 


PERBÉNIGNE, (ady.) Cis, Avec bien de La douceur ; 


PER. 
avec beautonp de bonté , avec beaucoup d'hornéteté. 

PÉRBIBÉRE, 67, &b5, biliräm, Cou. Boire cout. 
Perlibere flarmmas, Tan. Sin. TR.Confumer les Aimmes. 
—lacrymas Ovip. Retenir (es larmes.—nequitiam, Sn. 1. 
de ira. Etre farci de malice , êvre paitri de méchanceté. 

PER BILÉSITA , Z. €. Nom d'une Province , que Plaure 
a Furgé pour marquer la paffion de boire,comme perediæ, 
l'envie de manser. Plant, Cureul. 3. 74. 

PÉRBIÎTÉRE, #3. PLaur. Perir, mourir. Syn. Perire. 
{Comme les Anciens diloient bitere, pour ire, is di- 
foienc aufk perbirere, pour perire.] Utinam malo cruciatu 
on Siciliam, (pour) in Sicilié perbiteres! PLauT. Rud.z.4. 
Piüc aux dieux , que cu paf ie été pendu , que tu fuifes 
mort en Sicilei, 

PERBLANDUS ,4, #m, Cie. Qi arte fort agréa- 
blement , fort careffant, flatteur, Perblanda oratie. Liv. 
Un difceurs fort obligeant , plein d’honnêreté, 

PERBONUS ,4, #m, Cic. Tres bon , fort bon, Agri 
perbeni. Lo. Des champs tres ferriles. Æjfæ perbona. 
PLaur. Eté fort agréable. . 

PERBRE VIS ,ë. (adj.) Cie. Fort court , tres court. 

PERBRÉVITER. (adv.)Cie, Fort (uccinétement, fort 
briévement , en fort peu de mots. 

*PERCÀ , 4. Ê. PI, Une Perche, poiffon. #ipus. 

PÉRCÆDÉRÉ , 45, perclcidi , perezimm. FLo. Tail- 
ler en pieces , défaire entierement. 

PERCALÉBACERE , f'äci 3. Echauffer. 

Percazsrisnt , fe. Etre échauffe. Undè 

PÉRCALÉFACTUS, 4, &m. Luc R. Fort échauffé, 
tres échauflé. Ferrum percalefaitum. Wir. Le fer 
échauffe. 

PERCALERE , EX. & o Devenir fort 

PERCALESCÈRÉ , fe7, #3. D: ê chaud,être fort 
Echauffé. Ubi percaluir ventus, LUCR. Quand le vent eft 
devenu bien chaud, 


S'endurcir, 


PERCALLERE, #5. & c 
PÉRCALLES CÉRÉ NLCAZLCES être endur- 
ci, voir , entendre parfaitement quelque chofe, 


Cruitaris patientia percalluerat. Cic. La patience de Ja 
Ville de KR sim évoit devenue extreme. 

PERCANDEFACÉRE, f 4ci 5. Vid.ExCANDEFACERS. 
Echauff:r. z 

PERCANDIDUS, à , #m. Css. Fort blanc. 

PERCANTATRIX, 5eïs. F. Plaur, Magicienne. f. qui 
ufe d'euchantement. 

PERCAÜTUÜS, à, #m, Cie. Fait avec beaucoup de 
prudence, Dele&us percautus, In. Choix fait avec beau- 
coup de circonfpeétion. 

PÉRCÉLEBRARI , br, ns sm. C1 ce. Etre celebre, 
t re connu de our le monde. 

PÉRCÉLÉSRATUS , à, #m. Cic. Fameux, dent on 
a fort parlé. 

PERCELÉBRIS , br, {adj.) PL Tres celebre , fort il- 
luître. Perceichre templum. Mira. Temple fort celebre, 

PERCÉLER , #5, &. Cic. Fort foudain, fort prompt. 
Perceler inreritus, In. Mort fubite. 

PERCÉLÉRITER. (adv.) Cic. Promprement , vîte- 
ment, {oudairement. 

PERCELLERE, 9, pérenls, pérenlsnm. Cic. Abbattre, 
renverf:r, Jécourdir, épouventer , étonner. (R. CaLLsRe, 
le , qui n'eft point en ulage.) Percellere abietem, V ARR. 
Renverfes un (apin. Hac te vox non pereulir ? Cic. Certe 
voix ne vous a t-clle point Épouventé ? Plauffrsm per- 
culr. J'airenver'e la charrette. Vrd. PLAUSTRUM. 

PERCENSÈRE , 85,5. Cac. Nombrer, compter, 
fappur-r,faire le dénombrenwent de queique chofe.JOwid. 
Parcourir , examiner. 


Psrespinunr, Pancspirt. (3. perf.) v. Psrerpsre. 
Hire 


PERCEPTIO , ônis. f, Cie. Reçolre, liat:lligence , 









PER. 
j'afion de concevoir , de comprendre, 

Percerru. 4. Gell, (fapin.) & 

PERCEPTUS ,4, #m. Ovip. Pris, recueilli, retiré, 
fenti. (part.) v. Percipsns. 

PERCERPÉRÉ , pô, ps5, À. GsL1. 2. 30. Parcoutir, 

R. CARPER. Le 

PERCIDÈRE, dÿ, PLaur. Frappet , battre. Syn. Per- 
cutere, - 

PERCIERÉ , 83, iui, péreïtäm., Luca. Emouvoir vi- 
vement, meitre en mouvement. Perciet Je. In. Se mettra 
en mouvement, fera en mouvement. 

PERCINGÉRÉ , £ÿ , cinxt, cin&äm, Co L. Enrourer, 
metre tout à l'encour. Percingere [uas [edes viribus albis. 
Co. P'anter des vignes cour autour de fa maifon. 

Percipe auribws. Bigr. Ecoute: , exaueez. (imper.) v. 

PERCIPÈRE , pid , ceps, cépram, Cie. Cucillir , rece- 
voir, recueillir, comprendre, concevoir , atrendre, [ap- 
prendre. (R. CAP3RS.) 

Fruëlus ex arbore percipere. PL. Cueillir des Fruits fur 
un arbre.nomins omnium civiwm. Cic. Sçavoir ie nom 
de rous les Citoyens. Percipere ærris pracepta, In. Sçavoir 
les regles d'un arr.—voluptatem, Cac. Prendre du plaifir, 
trouver du plaiür. Verbs mea percipe. O v 1 D. Concevez 
ce que je dis. Awribus percipe verba oris mei. Bras. Ecou- 
tez mes paroles. Percipretis, In, Vous recevrez. Nec pere 
ciptu di fcilia, A. G311. Qui ne font point difficiles à 
comprendre. 

PERCIPI, piôr, ceprits sum, (pall.) Crc. Quod cum 
gratiarum aëfsone percipitwr. B1n1. Qu'on prend avec 
action de graces. 

Percirisnpt. (ger.) Cumfpe fruébus percipiendi. Bise, 
Av:c efperance d'en recueillir le fruit. 

| Percipiens , 6215, Ovip. Recucillant, recevant , r<- 
tirant, 

PsRCIPIENDUS , 4, #m, Ovip. Qu'on doit recueillir , 
qu'on doit retirer. 8x y. 

TERCIPIO , is, Vid. Percirers. 

PERCITUS,ä, #m, Tan. Einû, touché , agité, 
animé. (part. pal.) v. Pircinre. 

Percitus dolore. Su x. Tr. Oucré de douleur.—furore, 
In. Tranfporté de fureur. Incredibili re atque atroci 
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percitue. Tan. Hesyr, Percé juiqu'au fond du cœur,d'un 


coup fi pu attendu , fieruel , & fi incroyable. 

PERCLAMARE, 6. Praur. Crier , fort, s'écrier, 
er tue RÉ, 45. Virr. Fermer bien. (R. CLAU- 
DERE. 

*PERCNOPTÉRÜS , 5. f. PI. Efpece d'Aile,dont les 
ailes font femées de taches voires , srrers #lu2ge, (ex æip- 
m@, niger, & wliegr, la.) 

Parcnos. PI, Eipece d'Aigle noir. 

PERCOARCTARE, 5, vs, Co. z. 19. Serrer bien 


fort , ferrer fortement. 


PÉRCOCTÜS, à, #m, PL. Bien cuic » bien mûr. ex vw. 
PercoqQueEnt. | 

PERCOGNITUS , à, #m. Ps. Fort cunau,tre; connu. 
(pare. paf.) v. 

PERÇCOSNOSCÈÉRE , fc5 , nüvi , nit#m, PLAUT. Con- 
notre parfaitement. 

PERCOLARÉ ,5, avi, tm. Sin. Pafler , couler une 
liqu‘ur. 

PERCOLARI , dr , ais sum. (pafi.)Lucr. Hine 

PERCOLATIO , Gnis. f. Virr. L'aétion de faire couler 
unc l'queuc , pour Ja reudre plus claire. 

PERCOLATÜS , à, #m. PL. Pallé au (as. 

PERCÔLÈRE 9,401, cnltam, PLaur, Honorer & 
relpeëte: beauceup, avoir un grand refpcct. E Pi. 7, Ache- 
ver , perfeétionner. 

PERCOMIS , mË. (adj.) Cie. Fort honnère , res civil 

PERCOMMBDE (adv.) Cie. Fort à propos. Percon- 
mode jacis, Cic. Vous me faites bien plaifir. 

EKKkkk ij 


s,6 à PER: PRE PER, . 
PERCONDITUS , 4, mm. Cic. Caché. (On lit dats|  PERCÜLTOR, ôrts, m. Viet, de Cælar, Pereulter Doet 


quelques exemplaires perrecemditam, dans Ciceron de 
Orat. l, 1. & il lemble que certe leçon eft preferable à la 
premicre. 

PanconTans, amis. PL, (pare.) v. 

PERCONTARE , #5, ui, atm, AnUL. Le même que 

PERCONTARI, 6r, ætis sum, Cic. D:mander la rai 
fon d'une chote, incerroger , s'iaformer , s'eoquerir (oi- 
gneufement pou s'inftrurre , s'inftruire à fond. 

Vel me momere hoc , vel percontari puta : relfum eff ? 
Ego nt faciam. Non eff! te ut deterream. Tan. Heaut, 
Prenez ce que je vous dis, ou pour des avis que je vous 
donne, ou pour d=s inftruétions que je vous demande ;afis 
que f ce que vous faires cft bien fait , je le faile comme 
vous ; & s'ibeft mal , que je vous en dérourre. 

Percentari ab, ex aliquo. Cie. literroger quelqu'an. S 
meex aliis fuiffes percontatus. PLAUT, Si vous vous ful- 
fiez informé des aucres qui j'étois. Doéfos percontari. 
Ho. Iniersoger les Sçavans, Percomter quanti. Ip. ]c 
demaode combien on vend. 

{On dir percentari aliquem de alique,ex aliquo. Cie. 
aliquid aliquem, aliquid ex aliquo. Puaur, Demander 
quelque chofe à quelqu'un ] (8. à Conrto , quo naura 
uiuniur, ad inquirenda leca #avtbu: opportun.) 

PERCONTATIO, ons. É. Cie. Euquefte , recherche, 
interrogation , demande, infermatio:. f. ‘ . 

PERCONTATIVE. {adv.) Dex. En icterrogeant. 

PERCONTATIVUS , à, #». Don. Interroyatif, 

PERCONTATOR ,0735.m, Her, 4 Qui s'inferme de 

PERCONTATRIX, #65, Ë. Den. $ tout ,quia trop 
de curiolite. 

PERCONTATÜS , à, äm. À p U L. Percontate pretio. 
Jo. Ayant demande le prix. 

PERCONTUMAX , äcis. (adj.) Ter. Fort opiniâtre, 
attache à lon (ens avec opiniatrete , toit entécé. 


tor.sm. Lo. Qui fair beaucoup de cas des Sçavans , qui les 
cultive beaucoup, (R Cours.) 

PERCULTUS , 4, #m. PL A UT. Tres propre, tres 
ajufté. (parx. paf.) v. PsrcozsRs. 

PERCUNCTANS, änris, ArUL. (pare.) v. 

PERCÜNCTARI, dr, &tÿs sum, S'informer. Vid.PsRe 
CONTARI. : 

PERCONCTATIO , 5nïs. f. Enquéce. Fid. Pancon- 
TATIO. 

PERCÜNCTATIVE. Vid, PsRCONTATIVE, 

PERCUNTATOR , eris, Hon. Curieux , qui s'infor- 
me de tour. Percunétatorem fuguo,nam garrulus idem eff, 
«p. Fusle curieux , ileft roujours grand parleur. 

PERCUPÉRE , pis, prus, prum, Tam. Souhaiter, 
defirer ardemment. 

PERCOÜPIDOS , 4, &m, Cic. Tres affeétionné , qui 
fait beaucoup de bien , fort ami. 

PERCÜRAREÉ, 3, ai, tm, Ho R.Gutrir parfai= 
sement, guérir entierement, 

PERCÜURAR, dr, atits sim. (pail.) PL. 

PERCÜRIGSÜS , 4, #m. Cic. Fort foigneux, tres 
foigneux._ : 

PERCÜRRENS , émis. (part.) v. 

_ PERCÜRRERÉ , 7, pércmrri, & pércicmrri , péreire 
‘4%, Cic. Courir forc vice & fort longtemps, fparcourir, 
coucher legerement. 

Percurrere ad aliquem. Crc. Courir vers quelqu'un. 
Percurrere omnem agrum. Xo.Parcourir tout le paÿs.—hs. 
nores, SU aT, Paller par les Charges.—magifératum, PL. 
Exercer une Charge. Ci ercucurriffer,. C As. Ayant 
Pitcouru. Conjux pereurrit peétine telas. ViRG.r. Georg. 
Safemme fait de la toile. Percrrens. Ip. En parcou- 
rant. 

PERCÜRRI , pércsrsits sum. (pall.) Cic. À 1e brevitèr 


PERCOPIOSUS , à, #m. PL. ]. Tres abundane, forr |Perewrfs funr, Cic. . de Orar, One évé couchés par vous 


étendu, 

PLRCÜQUÉRÉ, gu3, côxi , coéäm. PL. Cuire parfai- 
tcmicnc, Ousd, Murs, Ardor térræn percoxerat. LUC R. 
La chaleur avoic bruit la certe. Bubnias carmes addsts 
caules magne ligni compendio pe-coquunt, Pi. 23.7, On 
épargne beaucoup de bois à faire cuite ie Bœuf, quand on 
mer cuire des choux avec. 1» digiris hodiè percoquam 
quod ceperit. PLAUT. Rad. Je pou:rois faire cuire dans la 
main tout ce qu'n a pris aujourd'hui. Soi percoquir fruc- 
us. Pr. Le Suleil fai mürir les Fruits, 

PERCOQUI , ôr, perctchüs smm. ( paf.) PI. 

PERCREBKESCERE , fe, esêéxs, Cie. Devenir pu- 
blic , connu de cour le moude. Fam qua pércribu.t. Ip. 
Le bruic qui s'eft répandu. Fercrebuit ommism jermone 
opinio. Cac. Une opinion elt devsaue publique.Cém fams 
Percreburfer. C As. Le bruic s'éxanc reparï du. Cumque per. 
crebuiffer Regis ediétum. Bis. Cette Oidornance ayant 
donc ecé publice parieur. : 

PERCREPARÉ , 3 erépit5, ertpirim, Cic. Retentir , 
faire graad bruit. Percrepas mulier mm vocsèws, In. Reten- 
tic des voix de ces femmes. 

PERCRÜCIARE , ci 5, 45, arm. PLaurt. Tour- 
meurer avec excès , Lourmenter crucllsmenc, 

F PERCRÜDUS, à, #m. Co 1. Qui eft encore tout 
veid, qui n'eft pas encore mur. Fercrudur corium,VITR. 
Peau couce fraiche , peau nouve:lement écorchéc, 

PancURRIT. Sur, (perf.) v. PERCURRERS. 

LÉRCULERE, 49, cudi, cusmm. Co. Percer, Oua 
rojteuss perewdgre, Ln. Perçer aveç le bec là coque des 
œu!s. 

Psreuzir. (3. perf. ind, aét.)eé 

PERCÜLSUS , 4, wm. Cic. Frappé , abbattu, éronné. 
(pari. pail.j v- Parceinsns. 

Timore vercnifi. Bios, Dailis de frayeur, 


ant, 


B, 


fort legeremenc, vous les avez couché commeen 

PÉRCÜRSARE, s7, &vi, étum. Liv. Courir 
faire des courfes, (freg.) v. PaRcURRERE | 

PERCURSAT 10, omis, F. Cie. L'aétion deWifirer une 
Province, de parcourir un pays. 

PERCOÜRSIO ,04i1.F, Cuc, L'aétion de parcourir. 

PERCUsSERUNT. (3.pl. perf.) v. PaRCUTERS. ÿ 

PERCÜS SIG, oni:. à Cie. L'action de frapper. f. 
In. Batrement. #, Percuñe 074, B18L. Le châtiment 
d'Oza, 

PsrcussiT (3.perf.) ve Psrcurere. 

PERCÜSSOR , ris. m, Cie. Meurtrier, alfaffin ,f 
celui qui a tuë , hemicide. 

PERCOSSÜRÀ, &.f. Bibl. Meurtrifure, plaie. f. 
Percuura crebri, In. L'agitation du crible, Permitro 1166 
facere percufuram propris numifmatis, Bias. Je vous per- 
mets de faire bartre monnoie à votre coin. 

PÉRCÜSSUS, à, um, Vino. Frappe.f Sen. Marqué, 
(parc. paf.) v. PsrcuTsRe. 

PERCÜSSUS, #s. m, Virr, Battement des veines. PI. 

Frappement, #, 

PERCUTÈRE, effi9,cuss5, cnffm. Cic. Frapper, 
toucher , donner des coups. Percutere fœdus. Vicr. Faire 
une ailiance, faire un traicé.-fofam. PL. Creuler une 
foile , faire un folle. Percutere. Bipc. Faire mourir,tuer, 
défaire , tailler en pieces, Percufferunt eos, Ip. Les taille. 
renten pieces. Percujlir Saÿl mille. Br L. Saül cena tué 
mille. 

PERCÜTI, #3 br, caffis sm. (pafl.) 

Penpam. (fur. ind.) Psros. (imper.) v. Psrpsre. 

PERDÉCOROS , à, sm, PL. Qui a fort bonne grace, 

tres beau. 

PERDELIRUS ,3, #m. Luck, Forr ridicule, 

PERDENDOS , à, #m. Ovip, ex v, PsRDSRE, 


PER. 
PERDENSÜS , 4, #m. C o L. Qui eft fort épais , fort 


conden£e. 


Psrpepsuir.Catul. ie, rem habuit cum muliere. 


(perf) v. Penversers , ffo. Paicrir , manier la pâte. 


PERDÉRÉ, 45, pérdidi, pérditam. Cic. Perdre. Plaut. 
Abyfmer, faire peric, renverler , ruiner , faire mourir. | 


Ter. Débaucher , corrompre. Perdere aquam. QU1NT. 


Perdre fen temps.—caufam. Cie. Perdre (on procès. —ope 


ram Cr oleum. Ip. Perdre [on foia & {a pcine.—vitam per- 


dere, T5 R. Perdre la vie. Perdere mrbes. Cic. Détruir: 


des Villes. 


PÉRDESPÜERÉ » 3. Mépriler fort, rejetter , comme 


l'ou Ffaic en crachant. 
Parpia, Vid, Perpius. 


Peroiccas , 4. m.Curs, Perdiceas , un des Generaux 


d'Alexandre le Grand. 11 ÿ eut auffi crois Rois de Mace- 


doine , qui porterent ce nom. Le premier regna l'an du 


monde 3149. 


PERDICITM , #5. n. Celf. PI, De la Parietaire, herbe 


medicinale. (r. Psnpicas , parce que les P:rdrix aiment 
fort cette herbe.) 
Psroinsrir, Perpioir. perf.) v. PerDsns. 
PenninicimUs. (1, pl. a v+ PsRDISCERE. 
PERDIFFICILIS k. (adj.) Cie. Fort difficile. 


= PERDIFHCILITÉR. (adr.) Forc dificilement. (On 


be PsroirricuLTsR.) 


PERDIGNUS, à , #m, Cic. Fort digne , tres digne de. 

Perd gnus tué amicitié, In. Tres de d'être de vos 
amis. 

PERDILIGENS , éntis. (adj.) Cie. Fort diligent, fort 
foigneux , fort exact, 

PERDILIGENTER. (adv.) Cie. Avec beaccoup d'e- 
xactitude, fort exactement, diligemment. 

PERDISCEÈRE , /e5, didici. C1c. Apprendre parfai- 
tement , apprendre entierement, 

PERDISCI , fcbr. (paf) PI. 

PERDISERTF. (adv.) Cie, Fort éloquemment , avec 
beaucoup d'éloquence. 

PERDITE. (adv.) Cie. En homme débauché,corrom 
Pu , en homme perdu. L 

Perdité amare, Ts. Aimer Éperduement. — conari, 
QuinT. S'empley:r de toutes fes forces , employer ous 
fes talens. ; 

PERDITIO , ons. f. PI, Perte, perdition. f. 

Penpirior, oris. Cic. (comp.) 

PrrpitissiMUs , 4, #m, Cic. ({up.) de PsRnirus, 

PERDITOR , oris. m. Cie. Celui qui ruine, qui dé- 
trüit, deftruéteur , qui renverfe, qui perd eacierement 
queique chofe. 

PERDITUS, ä, #m, €1c. Perdu. [iébauché , cor- 
rompu, fruiné (part. pafl.) v. Parpans. Ære aliene per- 
ditus, Cic. Accablé de dettes. Perdira confilis, In. Des 
conlcils dangereux. Omniwm perdirifimus. C 1 c. Le plus 
corrompu de rous les hommes. Perdits valetude. Ip: Une 
fanté ufée. 

. PER DIU. (adv.) Cic. Fort longtemps, tres long- 
temps. 
PER DIVÉS, iris. (adj.) Cie. Fert riche, tres riche. 
PERDIUS ,'8, #m. A. Gazr. Qui paffe our le jour à 
faire qu'ique chofe, 
; PERDIUTÜRNUS , # , #m, Cic. Qui dure fort long. 
temps, tres longremps. 
PERDIX, ücis. f, P!, One Perdrix. f. oifeau fort 
connu. 
PERD , 5s, perdidi, Vid. Psnpers. Cie. Perdre. 
Psrpocenpus, 4, #m, Cic. ex v. | 
PÉRDOCERE , #5, dci 5, doëfam. Lucm. Enfeigner, 
inftruire quelqu'un parfaitement, fmontrer , faire voir. 


Perdocere ut. PLaur. Capr. Perluader de. Perdecere fuam 
fulsitian, Qù 1x 7, Faire palles {a folie dans l'e prit des 
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autres, rendre les difciples auffi Lots, que les maîtres (qui 


Tes enfeign=nt.) 


Pierides perdocuëre te, Own. Vousavez Été infiruie 
par les Pierides , par les Mules. 
PERDOCTE. (adv.) Plaur. En fçavant homme , tres 
doét:ment , foit (çavammert, 
PERDOCTUS , à, #m, Cic. Tres fçavant, fort fç2« 
vant. (parc. pañl.) 
PsapocUzsrs. (3. pl. petË. at.) v. Perpocsns, enfoi- 
ner. 
PERDOLARÉ , 5, Zuÿ, ätüm, Pelir , blanchir. 
PERDOLARI, ër, tits sim, (pail.) Virr. Commodè 
perdolantur, Ip. $e poliffent fort bien. Hine 
PERDOLATUS , 4, #m. Vrre. Poli, bien dolé, 
PERDÔLERE ,ë5, dis, délitam, Cas. Exre fort 


fâché, étre fort marri, avoir un grand chagrin , étre fort 


afligé. Tandem perdoluit. T sn, Enfin il en a eu de la 
douleur , il en a été fiché, 

PsrpoL1iTUM éd eff Manlie. (imper(.) A. Gell, Man= 
lius fur fiché que. 

PERDOMRE, ?, démis, dümitum, Tin. Domprter.f 
Liv. Achever d'aller afujettir. Provinciæm aliquam per- 
domare. Ip. Subjuguer une Province.—feræs. M ARTS 
Domprer des bêces feroces. Hinc 

PERDOMITOR, 6ris, m. Prud. Celui qui furmonte, 
vainqueur, 
PERDOMITUS, 4, #m, Cor. Parfaitement dompté, 
foumis. Liv. Subjugué , vaincu. 

PERDORMISCÉREÉ , fe5. PL AUT. Dormir toute Îs 


nuit, dormir fort longtemps, 
4 


PER DÜCÉRE, ce, daxi,dtéim Cic.Conduire jufqu'à, 


attirer , gagner , mener jufquesà Perducere auro. Pers. 
Dorer. Que tot gnati corpus perduxit, V1RG. Dont 
elle oignic cour le corps de fon fils , dont elle couvr'e cout 
le corps de fon fils. Perducere aliquem nt credat, PLAUT. 


Obliger quelqu'un à croire, Ad srritum perducere, B1uL, 
Kodrs inutile. Perducere in,ad fnam fententiam. Cic, At= 


tirer quelqu'un à fon fentiment , engager dans (es feuti- 
mens,—s4 libertatem Ur, Afraschir,mercre en libersé.— 
adfe magnis pellicitatienibus. C À s. Gaguer , attirer par 
de grandes promelles.—squam cx alique lece, PL. |. Con= 
duire, faire venir l'eau de quelque endroit.—vstam #d cen- 
tefimum annum. Cic. Vivre cent ans. Reéfo itinere me per= 
duxit, Bisz. M'a ment droit. Ad amaritndinem perduces 
bant. In. Leur rendoit la vieenouyeule. Ad perfeétum uf= 
que perduxir. Bisz, Acheva entierement. 


PERDÜCI, cbr, pérdüébis süm. (pafl.) Cic. Ut jube= 


ret perduci eum in Jerufalem. Bisz. Qu'il ordoncac qu'on 
le meneroit à Jerufalem. 


PERDÜCTARE, 8, avi. PLaUT. Conduire, mener, 
(freg.) v. PsRDUCsRa. 
PERDÜCTIO, ons. f, Vire. dquarmm perduétie ad, 
Ip, La conduire des eaux à. 
PÉRDÜCTOR , orir.m. Plant. Conducteur, m, celui 


qui conduit les gens qui veulent voir ure belle marion. { 
Cic. Corrupreur , un fuborneur , fmaquignon. 


PERDÜCTUS , 4, #m. P1. (parc. pail.) v. PsRDu« 


CERS. 

PERDÜELLIO , énÿs, f, Cic. Crime de leze- Majefté, 

PERDUELLIS , is. my Cre. Ennemi, (comme dir Var- 
ron, Feffe dir que c'eft de Lopuss qui s'opimäcre à faire la 
guerre, quipertinacrer retinet bellum.) Perdueblss boftis 
rocabatur , lenitate verbi triffstinm res mitigante. Cic.On 
appelloit ennemi , le criminei d'Etat , pour addoucir une 
chofe fi honceufe , par un mor moins odieux. (rk. DusL- 
LUM: i. €. BELLUM.) 

PERDÜËÈRE, ai 5, dit is. PLAUT. (pour) Prrpens,de. 
Perdre. Cave jss,ne tute ufu perduis PLAUT.Am;t,.Pientz 
bien garde de vous perdie , gomme c'eit aujou:g'bui la 


tu 
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CHE] . PER, 

Psrouinr. f. #. Perdent. 

Psrouranrss. Perfeverant. (pl. part.) v. 

PERDURARE, ©, avi, ätwm. PL. Darer lonztemps, 
durer toujours, durer encore, Plawr. Prendre patience , 
patienter. re 

PERDURATUS , 4 ,#m. Sen. Déterminé , refolu. 

PaREAMUS., PEnsas, Persar. (fubj.) v. PsRIRE,60. 

PÉRÉDÈRÉ , Ud5 , édi ,ésam. Cic. Confumer en ron- 
géant, manger, Qwos durus amer peredit. V 1 RG. Ceux 
qu'un ameur a defféché , a confüné , a rongé. 

PÉRÉDIA, &. f, Piaut, La faim. &[ Ce mot eft fait par 
Plaure, comme fi c'étoit un nom de Province , auffibien 
que celui de Perb:fia.cx y. PHREDERE. 

PEREFFLARE,S, avi, atäém, Apuc. Le même qu'Er- 
PLARE. Pereffia vit animam. ]p. Rendit l'efprit, mourut, 

PÉREFFLUERE, 3 ,fluxi , fluxwm. B121. Le même 
qu'Errcusre. Ne forté pereffiasmus. B 151. D:peur que 
nous ne venions à nous écouler , depsur que nous ne les 
Jaifions rouler. 

PEREGERÉ , g3. PaUL.J.C.Eveiller. Pid.ExrsRGur A- 
exs (sp) 

OATE fiag. perf.) v. Paracens. 

PÉREGRE. {adr.) Cie. Dans uo pays étranger , hors 
de fon pays, hors dichez (oi. Peregrè abire. Hon. Aller 
hors de {on pays , aller en pays étranger. Peregrè profec. 
ts eff, Biav. Il s'en alla faire un voyage hors de fon pays. 
Animus peregrè eff, Ho n. L'efprit eft ailleurs. Peregrè 
rediens, Ter. Revenaot de dehers , reveoant d'un voya- 
ge. k Vicruve 7. s. a dit à peregrè : mais il ne faut pas le 
Prendre ici pour modele ; car on ne met pas de prépoli. 
tions aux adverbes, 

PÉREGREGIUS, 4, #m. AruLz. Tres beau. Syn. 
Egrecius. | 

PEREGRT. L:même que Psrscrs. # Quoique quel- 
ques-uns veulent que peregri marque le repos, & peregrè 
le meuvemecc, on fçaic que les Anciens confondoient 
fouvent les lettres # & 5, en les prenant l'une pour l'autre, 
comme wrfheré , & pis 

PÉRÉGRINA, 2. f. Cie, Une femme étrangere. 

PÉREGRINABÜNDUS, à , 4. Liv. Qui voyage. 

ParsGRINAMINT (2. pl. præl. ind.) PshseRINARS. 
(imper.) LE 
PÉRÉGRINARI , br, anis smm, Cie. Voyager, être 
hors de fon pays , aller en voyage. Eccl. Aller ea psleri- 
page. Sederunt peregrinsntes. B 1 3 L. S'arrêcerenten pa(- 
fant. Peregrinare in e4. Yp. Pallez y quelque temps com- 
me étranger. Infnitatem omnem peregrinabatur, Cac. li 
Yoyageoic par soute Ja terre. Awres peregrinantur.]p.Vo- 
tre cfprit À ailleurs,vous n'êtes point attentif, vos oreil- 
Les font en campagne. Aime 

PÉRÉGRINATIO , Gnis.f. Cic. L'action de voyager , 
d'alleren campagne. f. voyage. Ecel. Pelerinage. #. 

PÉREGRINATOR , üris, m. Cie, Voyageur , m. qui 
courc le pays. 

PÉRÉGRINITAS, æris. Ê, Cie, Air Etranger , m, ma- 
niere qui fent l'étranger dans le langage , grofhereré , ru- 
defle. f. F 

PÉRÉGRINUS, à , #m. PLAT. Etranger, qui appar- 
tient aux Etrangers. uv. Inconvu , extraordinaire. Ar- 
bores prregrins. PL. Des arbres qu'on a tranfportés d'un 
paystcranger, 

PERBGRINUS , #. m. Cie. Un Etranger , neuf,qui n'a 
point d'experience, frais débarqué ,qui ne fçait pas les ma- 
uicres d'agir , nouveau venu , nouveau débarqué, pelerin. 

PÉRÉLÉGANS, #ntis. (adj.) Cie, Fort poli, fort éle- 
ant, ? 
5 PÉRÉLÉGAN TÉR. (adv.) Cie. Avec beaucoup de po. 
Hrelle , Lres poliment. 
PÉRÉLOQUENS , émis, Cie. Fort éloquent. 
PaRAMERUNT,PRIMAT,(3.pl CG Gag-]v. PsRimuRs, 


“ 


PER, 

PÉREMPTALIS, IE. (adj.) Sun. Peremptale fulmen. 
Ip. Derrier coup de foudre , qui diflipe la crainte que les 
autres coups aveñent infpirée. (ex v. PERIMERE.) 
PEREMPTIO, ônÿs. f. Peremption. ++ [Ce mor eft ci- 
té par le Threfor d'Ellienne , de la Loi, Qyi bemimem D. 
de adimend, legat, Maïs il n'y eft point, ui dans aucun 
bon Auteur, 

PEREMPTOR , ris. m, Sen. Tr. Apul. AffalMin, celui 
qu' rue, ou quiatué. 

Persmprorss. Bibl, Homicides. 

PÉREMPTORIÜS , 4, #m. Dic. Peremptoire, défni- 
tif, Ediéium perempiorium. U1r. O:donnance du Preceur, 
pour empêcher tours les fuices & les éÉchappatoires dont 
{e fert une partie adverfe. f Apul, Morel , dangereux,qui 
tue. [R. P&RIMERS.) 

PÉREMPTUS, 4, #m, Vino. Tué.(part. pal. }v. 
PsRIMER&.) 

PÉRENDIE. adv.) Cic. Après demain. 

PERENDINUS , à , #m. Cic.Après demain. Perendine 
die. Czs. Après demain. 1# perendinwm, P 1 À UT. Pour 
après demain. 

PÉRENNX » Z. F. Nom d'une déeffe. id. PananN A. 

PÉRENNÂRE, 5, avi, arm. Oviv.Durer longtemps, 
Vid. ANNUSs. 

PÉRENNÉ. (adv.) Col, Continuellement , perperuel- 
lement , toujours , fans celle. Vid. Psrannis. 

PÉRENNIX , ôr#m. n, pl. Cie. Ceremonics qu'on ob= 
fervoit dans les aufpices. 

PsRaNNIOR, eris, Ho. (comp.) de 

PÉRENNIS , në. (adj.) Cie. Continuel, perpetuel, qui 
dure longtemps. Aqua perennes. 1n. Des eaux quicoulent 
toujours. Perenni loquacitæs, 1n. Un babil perpetuel, 

ui ne difcontinue point, Rwpes perenmes. Bisx.Les soches 
ternelles. Vinsm perenne. Cor. Du.vir qui fe garde fort 
longremps. “ 
PÉRENNISER VUS, 5. m. Plaut. Elclave éternel in- 
jure dont fe (ert Piaure. 

PÉRENNITAS , âtis. f. Cie. Darée perpetuelle, per- 
peruice. f. 

Fontinm perennitas, Cic. Le ceurs corxinuel des for 
taines. 

PsRenNNiUSs , or. n. Her, (comp.) de PsRENNIS. 

PrranTiciDa ,4. PLAUT. Epid, Qui rue fa bourle. (R. 
Para ,bourfe, Capsms,cuer.) 

P RÉG, 5, pêris, péritum, pèriré. PLa UT. Perir, 
mourir. Perii, Tan. Je fuis perdu. Vid, PsRirs. 

PEREQUITANS , Anis. (part.) v. 

PÉRÉQUITARE , ©, avi, 4tmm. Cas. Pafler,traver- 
ler quelque lieu à ebeval , cour:1 à cheval, aller àcheval. 
Per omnes partes persquitant.1p.Îls courent de ous côtés, 
Per hoflinm agmen perequitare. C 4 s. Pafler, faire pale 
fer fon cheval au travers des bataillons ennemis.—1# duas 
acies, Lp. Voltiger , courir entre les deux Armées. 

PsRsRRANS , #n1. (part.) v. 

PÉRERRARÉ , ro, «vs, arum, Vire. Parcourir, tra- 
verfer en voyageant , aller voyager. 

PÉRERRATUS, à, #m, Vi1RG. Parcourw, ayant pars 
cauru. rer 

PÉRERÜUDITUS , 4, #m. Crc. Forç fçavant. 

PÉRESÜS , à, #m. Vino. Mangé, rongé, corfumé. 
Languoribus perefus. CAT. Confumé de langueur. (part. 
pail.) de PEREDERE. 

ParEUNDUS,# , #m, PLAUT. 

Psraunr. (3.pl. præf. ind.) 

Psreunris, (gen. fing.) de P£RIENS ; SUNT1S. (part.) 
v.Psrins, e . 

PÉREXCRÜCIRRÉ , ©, ävi, ätém. PLauT. Tout- 
mentet cuzilsmsnt. 

PÉREXIGUYUS , 4, wm. Cæs. Fortp ir, tre: peu. 
Diem perexiguam pofiulavi, Cie. J'aidemuadé for: peu 


- 


PER: PEK; 
de cemps , uni têtme fort court, Fadum pers“ Liv.|  PERFERVEFIERT, 55. Varn, Etfé Échaufft. 


aétion de peu de confequence. . . 
PÉREXILIS , 5/8. (adj.) Cie. Fort mince , fort délié, 
PÉREXPÉDITUS , à, #m. Cic. Tres facile, fort faci. 

le ,tresailé , fort aifé. 

PERFXBRICARÉ , ÿ, us, ätüm. (ppr.) Achever de 
bâtir. # [On ne rrouve point d'exemple de la fignificarion 
pr ]Toxi!us me perfabricavit.PLAUT.Toxilus a ache- 
vé de me perdre. 

PERFACÈTE. {adv.) Cie. Fort agréablement , avec 
beaucoup d'enjouement. 

PERFACETUS , à, #mw. Cic. Fort gai, tres plaifant, 
fort agréable, tres divertiffanr. 

PER FACILE. (adv.) Cie. Fort facilement, tres aifé- 


ment, 

PERFACILIS , 5€. (adj.) Cie. Fort facile, fort aile, 
tres facile, eres bon favorable. Perfacilis is audiendo,.In, 
Un homme qui écoute favorablemenr. 

PERFACONDUS , 3, #m, Aruc. Tres éloquent. Per- 
facundus habebatur. usr. Il pafloit pour fort éloquent. 

PERFAMILIARIS , érë. (adj.) 4pul. Ami familier , 
grand ami, fort ami. Perfamiliæris alicujus , ou alicui. 
Cic. Fort bon ami de quelqu'un, 

. PERFÂTOUS , 3, #, Man. Ridicule , fort imper- 
tinent, 

PERFECERUNT ,—FCISTI , —FC1T. (perf.) v. Parri- 
CERS. 

Parrecra.Pid. PrRrICTUS. 

PERFECTE. (adv.) Cie. Parfaitement , entierement ,en 
petfeétion. 

PERFECTIO , ônÿs. f, Cie. Perfe&ion, f. facheve- 
ment, M, 

Parrecrion , eris. Cic. (comp.) & 

PerrecrissiMUs , 4, mm, Cic. ([up.) de Parrecrus. 

+ PERFECTISSIMATÜS, ër. m. Dignicé que les Em- 
pereurs Romains accordoient à certaines perfonnes , elle 
éroit aud-ffous de celle qu'on appelloit CLARISSIMATUS. 
Vid. Cod. 12. T. 33. 

PERFECTISSIME. {adv.) A. Gell. 17. 16: Tres par- 
faitemenc, (api de PsRF2CTE. 

PERFÉCTOR, ôris. m. Cie, Qui acheve , qui finit 
quelque chole, qui rend parfair, 

PERFECTKIX , 5633. f. C. Nep. Laë, Qui perfec- 
tionne. 

PERFECTÜS , 4, #m. Cic. Achevé, fini, parfait,ac- 


compli, perfectionné. (parc. pal.) v. PeRFiCERS. Perfec- | v 


13 litters gracis. 1p. Qui entend parfaitement le grec,tres 
habile dans le grec. Perfeëtus is torne. V1TR.Arrondi par- 
aitement au tour, 

PERFECTUS, #:.m. Vitr. Perfcétion. f. Perfelus ba. 
bere elegantes. In, Etre parfairement fini , être fait en per- 
fc&'on. 

PERFERENS, éntis. (part.) v. . 

PERFÈRRE, fr, f'érs , eùl5, Lätam. Cac. Porter, ]fup- 
porter, fouffrir , endurer. 

Perferre laborem. Vire. Travailler beaucoup. —legem, 
Cic. Perter une loi, -nunciwm. Ip, Porter une nouvelle — 
ditteras ad aliquem. Cic. Porter des lettres à'quelqu'un.— 
epem. Y. Fac. Donner du fecours à quelqu'un. -Pawter- 
tatem, Ter. Supporter la pauvreté. —fupplicium.Cic. Etre 
puni. Pertulerunt inferufalem. Bis 1. Le rapporterent à 
Jerufalem. Nuntis perferentes, ] p. Portant cette letcre. 
Qui perferanr. Bisz. Qui vous les portent , qui puiffent 
vous les potter. Ke/pon/a perlaturum. Ip. Pour {çavoir fa 
téponfe, 1pfe pertulit, Bis. Ila porté lui-même. 

PERFERRI, f'érdr, perlatis sum. (pafl.) Cic. Ad me 
omnia perferuneur. In. On me fait tout fçavoir, j'apprends 
toutes chofes, Fams perlata eff. Liv. Le bruic eft veau , 
cf parvenu, Cum mibi perlarum effer, Bisx, Lorfque j'eus 
APprite 


»»7 
PERFER VERE , #9. Mara. 1. 5. Etre tres chaud. 
PERFERVIDUS , à, #m, Cos. Fort chaud , extreme- 

ment chaud. = 
ParFsRUNT. (3. pl. præf.) v.Parranne. 
PERFÉRUÜS, à, #m.Y ARR. Extremement fauvage, fa- 

rouche , fort fauvage. - 
PERFICA , 4, f. Arnob. Une des déelles des Anciens , 
qui préfdeient aux voluptés, l'autre s'appelloitPerfunde, 

(R. Quod voluptates perficeret.) 

PER FICÈRÉ, f'ici à, f'éci, fem. Cic. Achever , acx 
complir , perfectionner. Ter, Faire enforte. 
Perficere annos centum, HoR. Avoir cent ans accom=— 

plis. -cibum. PL. Digerer une viande. —jufa alicujus. V. 


Fac. Executer Îles ordres de quelqu'un.-premiffs. Tan: 


Accomplir fa promelle. Perficiæm ut. Cic. Je ferai tance 
que , je ferai enforte que. 

PER FICI, ici br, pérfé@lits säm, (pall.) Cie. 
Difficulter perficiuntur. PL. Se digerent avec peine , cau= 
fent des indigeftions.Pelles perfciuntur.1n.On corroie les 
peaux , on les palle. 

PERFICUS , à, #m. Lucr, Perfica naturs. In. La na= 
ture qui perfeétionpe les chofes. 
PERFIDE.(adv.}Liv.Avec perfidie.f{voc.)de Psrrinum 

PERFIDELIS , été, (adj.) Cie, Fort fidele , tres fdele, 

PERFIDIÀ , à. f. Cie. Perfidie , infdelicé, crahifon. fs 

PER FIDIOSE. (adv.) Plaut, Avec perfdie. 

Perfidiofius rebellare. Suart. Se foulever avec plus de 
perfdie. (comp. ) 

PERFIDIOSÜS , à , #m. Cie. Perfide, traître. 

PERFIDÜS , à, #m. C1 c. Perfide , infidele , traître, 
faux. Perfidum facramentum, Hon. Un faux ferment. 

PERFIXUS, à. #m. Lucr. Tranfpercé , percé d'outre 
Ne (parc. pal.) v. Psrricsre , quin'eft pas ca 
ufage. ; 

D ERFLABILIS » FLE. (adj.) Cie, Par où le vent peut 
paffer , expolé au vent. 

PERFLAMEN , ns. Le même que FLAMEN , (ouffle, 

PeRFLANS , antis, PL. (part.) v. 

FERFLARE , 0, avr, atsm.Vinc.Faire un grand veut, 
feuficr violemment, Venri perfant nubils. LucR. Les 
vents chaffent les nuées. Perflare terras turbine. Virc.Ex- 
citer des tourbillons fur verre, 

PERFLARI , dr, Zris sum, (palf.) San. Superioræ ma- 
gi perfiantur, In. Les hauts lieux fonc plus expolés aux 


ents. 
PERFLATILIS , /&. (adj.) Apul. Expofé aux vents, 
Le même que PaRFLABILI3. 

PÉRFLATUS, #5. m. Vitr.Le vent. Ædifcium liberiise 
capit perfiatus, Cic. Le bâtiment eft plus expolé au venr. 

PERÉLETUS, ä,#m, Aruc. Fort pleuré, fort regretté. 
(parc. pal.) v. Psresans. % Dont os ne crouve point 
d'exemple. 

PERFLÜCTÜARE , fladù 5. Luc. Flocter parmi. 

PERFLÜÈRE , 5, fluxs , fluxum. Lucr. S'écouler par 
quelqu’eodroit, couler. Häc illècperflss, Tan. Je ne fçau- 
rois rien retenir, Perfluers voluptatibus, Cic. Regorger de 
plaifirs, nager dans les plaïfirs. 

PERFODÉRE , 455, fodi, foffsm. Cic. Treuer, per- 
cer. Perfodere dentes fpinä argenteë. PsTR Curer fes 
dents avec un eure-dent d'argent. Perfodere domum.B1814 
Percer {a maifon. | 

PERFODI, di ôr, foffits sum. (pall.) A. Gaz. Perfodé 
gladiis. 1n. Etre percé de coups d'épée. à 

PERFORARE , Ÿ, aus, atum. Cou. Percer. Perforabis 
auremejus, Bis. Vous lui percerez l'orcille. 

PERFORARI , br, atis sm. (pafl.) Apul. Etre percé. 
Os meum perforaur doloribus. Bas. Mes os fonteranpers 
cés de douleurs. _ 

PERFORATUS ,4, mm, Cig, Percé, troué, creufe. 
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x Parsons #écommodatum tibi,Cre.s. Epiff, s. (pour) 
Force peraccommodatum, Qu'il vous feroit tres avanta- 
eux. : 
g PÉRFORMATUS , 4, #m, Quinr. Entierement for- 
mé. Queiques-uns lifenc, Praformata materis, dans cer 
Auteur. 
PERFORMIDATÜS, 3, #m. Six. Ir as. Fort redouté, 
fort apprehendé , craint infiniment, 
. PERFORTITÉR. (adv.)Ter. Tres vaillamment, avec 
beaucoup de courage , avec bien de la vigueur. 
PÉRFOSSOR, arts m. Plawr, Celui qui perce des mu- 
railles. 
PERFOSSÜS, à, #m. Cie. Percé. (part. palf.) v. Psr- 
FODERE- 
dr Li du naves, PL. Des navires qui font eau, navires 
Eces, 
PERFOVERÉ . #5. Sspu. Le même que Fovars. 
ES Lil » à, wm. PL. Entierement rompu.(parr. 
af. 
é PERFREGIT. (1. per£. act.) v. PaRFRINGERE, 
PERFRÉMÉRE , m3, frémi 3 , frémitum. Cic. Jetter 
wo grand fremilf:menc , tremir de tout le corps. 
ERFRÉTARÉ, 3, avi, ätim, So. Se mettre en 


mer. 

PERFRICARÉ; 5 , fric s, friétüm, Frotter , oïndre, 
Perfricare jale minuto carnes, VARR. Saupoudrer les 
chairs de (el.—dentes. Ovin. Frotter les dents. —faciem.— 
frontem, Maurt.—0s, Cac, Renoncer à la pudeur , étre ef- 
Éronté. de 

PERFRICATUS , à, #m. Viru. Frotté , enduir, 

PÉRFRICTIO , omis. f, PI. Grand Froid , le friflon. m, 

PERFKICTÜS , 4, #m. Apu. Frotté. (pare. paif.) 

PsrFRicUtsse. Quid, (pert. inf. act.) v. Parraicane. 

, PERFRIGÉFACÈRE , fuci 5, fecs, fädüm, PLaur. 
Giaczr le lang dans les veines de quelqu'un. Perfrigefacere 
aliquem. PLAUT. Faire trembler quelqu'un. 

PERFRIGÉRARE , 5, aui, zswm. PL. Rafraîchir. 

PERFRIGERE , 2 , perfrixi. Mat. & 

PERF RIGESCÈRÉ frixi. Cars. Devenir extreme- 
ment froid , avoir un froid extreme. Warr, Se morfonére 

PERFRIGIDUS,ä,#m. Cic.Extremement froid. Tem- 
Peffas perfrigida. Cyc. Une laifon extremement froide. 

PERFRINGÈRE , fringo , fregs, fräétum. Liv. Rom- 
pre , brifer, flécruire. Cic. Abolir, difliper. 

PERFRINGI , gôr. (pall.)P. 

PERFRUENDUÜS , à , #m. Cic. ex v. 

PERFRUIE, fri dr , frit its sum. Cic. Jouir parfaire- 
ment. Ad perfrucndas voluprates. Ip. Afin de fe procurer 
des plaifits. Perfrusre vitä. Bin. Vivez & jouiflez de la 
ve. 

Psrrupir, Cic. (3. perf.) v. PERFUNDERE, 

. PERFÜGA , 4. m. Cie. Transfuge, qui a changé de 
ti. 

Xe Perfuga d'ffert à cransfuga. Perfuga, [ppr.) qui ab 
boflibus ad nos : cransfuga, qui À mobis ad hoftes fugir, Sed 
Hard ufurpantur pro fequi [ué [ponte , jeu (st Feffus 
equitur,) fui voinntate ad hojies tranjire.Perfuga non qui 
alios agit, [ed qui ob fpem commodorum ad quempiam per. 
fugir, Fast. 

PEREUGR:RE , #59,/ 95, figitm, ad aliquem. Cic. 
Se retigier chez quelqu'un. Tac, Se rendre à quelqu'un. 
oi in Cayitolium, Cic. Se refugier dans le Capi- 
tole. 

PERFÜGIOM , ï 5.0. Cic. Lieu d'affurance , afyle. m. 

PERFULCIRE , ci 5, f'mts5 , f mlrism, An Pison. Ap- 
poyer , (outenir , fortifier. 

PERFOLGDUS , 4, #w. Eccr. Fort lumineux. 

; PÉRFÜLGURARÉ, gür3, aus, tam, Star. Reluire, 
rilier. 

PERFONCTIO,6n5i. F, Cie, L'exercice d'une Charge, 


PER: 
m, oteuparion , f. emploi. m. Laberum perfunëtie, Cie, 
L'aétion de fupporter le travail. 

PÉRFÜNCTORIE. (adv.) Ulp. Par maniere d'acquit, 
legerement,en paflant. Nos perfunétorie, Pare. De la bon- 
ne maniere. n : 

PERFÜNCTUS,à,#m, Cic. Qui s'eft acquitté,qui eft 
delivré de , qui a pale par. Perfun&us Cenfulata, In. Qui 
a rempli la an de Conful, qui a Eté Con!ul.—belle mi. 
fere, 1. Qui eft délivré d'uce malkeureufe guerre. Per- 
funêtus à febri. Yann. Délivré de la fiévre , quitte de la 
fièvre. Fato perfunétus, Vire. Mort. Perfunélus honori- 
bus. Cic. Qia pallé par les Charges.(part. pafl.)v. Psx- 


FUNGI. 

PÉRFÜNDÈRE, 45, fadi, fsäm. Vino. Répandre de 
tous côtés , Écouvrir , remplir, Perfundere animum reli. 
gione, L 1 v. Infpirer des fentimens de piecé , de religion.— 
fluviis pecus, V1 RG. Baigner les trouppeaux.-latitié, 
Cie. Combler de joie, remplir de contenrement.-con- 
fafione. Bis. Remplir de confuñon. Perfundere aliquem 
judicio, C1 c. Refe. Donver à quelqu'un la mortificarion 
de ie voir traduit devart le Juge Criminel. 

PERFOÜNDI, dôr, fusits sum. (pail.) Cic. Perfundi 
voluptatre. 10. Nager dans les plaifirs.—fanguine, O v 10, 
Etre crempé dans le fang. 

PERFÜNGI, gbr, funéhis sum, aliqué re, Cic. S'ac= 
quitter de quelque chofe. Periculis perfungi. 1n. Elfuyer 
des dangers. Vid. PsRFUNCTUS. Honefhä morte perfun- 
gar. Bis. Je mourrai d'uae mort glorieufe, 

PÉRFÜRÈRÉ , 5. Luc a. Ecre traufporté de fureur , 
être en furie, 

PÉRFOSIO , ônis. f. PI. L'aétion de mouiller. f. (n. 
PsRFUNDERE.) 

PÉRFÜSORIE. (adv.) Scav. 7. C. Confufément,d'une 
maniere quin'eft pas affez claire , obfcurément. | 

PERFOSORIUS, à, #m. Qui ue penétre pas. Perfuforis 
voluptas, S 5 N. Plaifir fuperficiel. #». , 

PERFÜOSÜS, ä,#m. Mouillé, trempé, penétré , 
rempli. (part. paf.) v- PsRFUNDERS. 

Lacrymis perfufus, O y 1 D. Baigné de larmes. Perfufus 
fanguine. Vinc.Tiempé de lang. Perfufuswftre. Lo. Teint 
en écarlarre.fupplicié metu. Liv. Merace du fuppicc. 
Perfula fuco gloris. Ovin. Une faufle gloire. 

PERGAMA , Grimm. n. pl. Prg. Les Tours & Forte 
relles de la Ville de Trois , la Ville de Troies. # Tous 
1es lieux élevés s'appelloïent Pergams , felon Suidas & 
Servius. 2 

PÉRGXMOM , 5.0. PI. La Ville de Pergame, qui 
n'étoir qu'un fmple Châceau du temps de Lyfimachus. f 
Ville de Crete. 

PERGÂMUS, 5. f. PI. Pergame, Ville de la Myfe, 
près du feuve Caïque dans l'Atie Mineure , #. Pergamo, 
cu Bargamo, Bourg en Nacolic. Sa Cathedrale eft encore 
fur pied. C'eft un des (ep Anges de l'Apocalypfe. 

PERGANTI6, anis, f. Ecel. Bregançon, près les Ifles 
d'Hicres. | 

PERGAÜUDERÉ , #9, gévssis sum. Cic. Se réjouir 
fort , être dans une grande joie. | 

PERGE , &5. f. Bibl. Perpe, Metropole de la deuxième 
Pamph ylie dans l'Exarcat d'Afie. Ce n'eft plus qu'un Vil- 
lage nommé Perga. 

Psreëns, entis. (parc.) v. L | 

PERGÈRE ,g5,perréxi , perrétlum. Ts. S'avancer, 
continuer , achever, fpaffer fous filence ,omettre, 

Pergere aliqud. C1c. S'avancer vers quelque endroit, 
Pergere sre ad aliquem. Ip. Continuer d'aller vers queb 
qu'un. Pergere mori. Pi. }. Perfiter dans la refolution de 

mourir. Perge que cœhiffi. C1c. Continuez comme vous 
avez commencé. Perge reliqua. In. Dies le refte. Ur fs- 
cis perge. Cac. Continuez de faire,comme vous faices. Per- 


3e #déaters, In, Continuez Le refte. Perrexit 44 me 
. 1BL, 
L 


PER. 
Birac. Seretira fur la montagne. Qi perrexerans, In. 
Qui s'étoient avancés, Iter quod in facram viam pergit. 
Tac. 3. H:ff. 83. Le chemin qui conduit à la voie facrée. 
(exrer,  Recsrs.) Pergitur. Tac. On s’avance, 
PERGIGNÈRE , gn3, gêni 5, gènitém, Cat. Engen- 
drer, porter , produire, 

Perçin'. Ter. (pour) Parois-ns. 

PERGLISCERE , fe. Cou Devenir gras. Lung sige- 
fra perglife®. In. Devint gralle le vingtieme de la Lune, 

PERGNARUS, à, #m. APUL. Qui içaic cres bien. 

PERGO gr. Vid. PerGsRe. 

PERGRACILIS , ïlë. (ad;.) PI. Fore mince , fort me- 
nu, fort grélé. 

_ PERGRÆCARI, br, Zhis sum, P Lu À uv. Faire la dé- 
bauche , boire avec excès, à la manisre des Grecs. 

PERGRACARI eff epulss Cr para sonibus infervire, 

PERGRANDIS , dë. (adj-) Cie. Fort grand , exceffif. 
Pergrandis natu, Liv. Fort âgé , forc vieux, Lapis per= 
grandw. Biz. Une cres grande pierre. 

PÉRGRAPHICÜS , à , #m. lLaur. Acheré, parfait. 
Pergraphicus [ycophanta, Ip. Un calomniateur acheve,un 

rand impoñteur. 

PERGRATÜS, 4, #m. Cic. Fort agréable. Pergratum 
mihi feceris. 1p. Vous m'ob' grrez beaucoup.(per.) vous 
me ferez une chofe tres agréable. 

PERGRAVITÉR. {adv.) Ce. Fortement , rudemenr. 
Pergraviter reprehendere, An. Reprendie fort vivement. 

PERGULA , 3, F. Prop. Efpece de gallerie qui s'avance 
hors du bâtiment , un balcoa.m, Use. Boutique,hutte.f. 

taudis, qui s’avance hors d'un édifice, ». & où l'on vend 
des marchandiles, Col. Une treille. f. 

PERGULANUS , 4, #m.C o v. De treille. Pergulana 
vitis, 1n. Une vigne propre à faire des treilles. 

PerGUuNT. (3. plprxf.) v. Parosrs. 

PÉRHAURIRE, haüri 3, bass. ApuL. Boire entie- 
rem:n . Uno hauftu perhauf,1n. J'ai vuidé d'un leul trait. 

PsrHisssat. (3. fig. imp.) & 

PeRHIBINDUS , 4, um, Cie. #x v. 

PERHIBERE , 83, bibi 5, bibirum, Cie. Dire,aflurer 
gere chole. Aurum, veftem perbibere. PuauT. Donner 

e l'or, ces habits, Honorem alicui perhibare. PL. Fair: 
honreur à quelqu'un.-refimoninm. VARR. Témoigner , 
rendre :émoïgnage, Ur perhibent, V 1 RG. Comme on dir. 
Vatem huncperhibebo optimum. C1c. J'aflurerai que cet 
bomme eft un bon Poëte. Ur verba perhibes PLAUT. A ce 
que vous dites, felon vos paroles, à vous entendre dire. 

PERHIBERI, 663r, biris sim, (pail.) Cic. Ere efti- 
mé , paller pour. Nec minis ille perbibindis eff. 1n. A] ne 
faut pas moins faire de cas de ce Spariare. 

PERHIBERIAR, (pour) PanHisert. 4.Gill. 

PÉRHIÉMARE, 6, avi, âtum., Coz. Pafler tout l'hi- 
ver , durer tout l'hiver. 

PÉRHONORIHICE. (adv.) Cie, Fo:t honorablement , 
av:c beaucoup d'honneur. 

PERHONOKRTFICUS , à , #m. Cic. Fort honorable. 

PÉRHORRERÉ, ré 5, ri 5, Cic. Tiembler de frayeur , 
être aifi d'horreur, 

PÉRHORRESCÉRE, /eÿ , hôrri 5. Cie. Etre tout épou- 
vente, avoir grand peur. Nawvits Bo/phorum perherrefcir, 
Horn. Le P lote craint le Bofphoie. 

PÉRHORRIDUS , 4, #m. Liv. Fort horrible, fort 
affreux. 

PÉKHOSPITA , £. f. Tib. Qui reçoit fort bien les 
ttrangers. 

PÉR HOSPITALIS,&lé (adj.)Cic. Qui fair volontiers 
l'hofpualité , qui reçoit voluiucrs, Perbofpiralss domus, 
Cic. Maifon oùles érrangers font reçus honorablement , 
favorablement. es 

PERHÜMANITER. (adv.) Cie, Fort obligeamment, 
avec beaucoup de douceur , tres honnétemenr. 
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PHRHÜMANUÜS, 4, #m. Cie. Fort humain, fort doux, 
plein de douceur. ‘ 

a ca #5. Vid. Penmismans. Durer tout 
l'hiver. 

*PÉRLÈMBÜS, 5. m. Quint, Periambe, pied compolé 
de deux brèves, mMeAauËes. 

PARIANDER , dré. m, Periandre , fils de Cypfelus, 
Roi des Corinchiens , l'un des Sages de la Grece. On die 
qu'il voulut percer l'IDhme , il regna 40 ans, à 

Perisszicas, dum.f, pl. Serv. 10.Ecl. 72. L'un des 
furnoms des Nymphes, 

Panipiris. Vous perirez. (2. pl. fur.) v. Partir. 

*Psrssos10s. PI. Sratue excellente d'un Satyre. 

*PÉRIBOLUÜS , 5. m. Bibl. Circait. m. enceinte, gal= 
lerie f (R.me48amw, cingo.) 

PERICARPÜM , 5. n. PI. Efpece de plante bulheufe, 

PERICLES , is, m. Cie, Periclés Achenien, grand Ca- 
pitaine & excellent Orateur. Il fur le premier qui Le (ervic 
du bélier, de la tortue, & de qu:lques au res machines de 
guerre ; dont Artemon de Clazomene fut l'Inventeur, 11 
mourut de pelte environ l'an 325, de la Fondation de 
Rome. 


Psricur. (gen.) pour PanicULr. Pirg. Vid, Psricu- 


LUM,. 

PÉRICLITABÜNDÜS , 4, #m. ArUL. Qui eft en 
danger. 

PÉRICLITANDÜS, à, #m. (ex) v. 

PÉRICLITARI, dr, atüs süm, PL. Etre en danger , 
courir rifque, écreen peril, rifquer, f:flayer, éprouver, 
experimenter. (R. PsRicuLUuM.) 

Periclitanda junt vires, C1c. 1] Faut éprouver, (an. 
der fes forces. Periclitari animum, PL A UT. Soudec 
d'elprit.—shortum. Cas. Etreen danger d'avorter.—fo-« 
tunam, Cic. Tenter , rüquer la fortuns.-omn1#. In, Mere 
tre cout en ufaye , {Mayer sous les moyens , eff: yer toutes 
iortes de moyins, Prrsclitari capite, Manr. Etre en dan= 
ger de perdie la vic.—venens. Tu sr, Courir rifque d'étr: 
empoilonné. À bores gelu perichitantur, Pr. La gelée mez 
les arbres en danger. Periclitari r#mpi, QUinNT. Erreen 
danger de fe rompre. Periclitari quid hoftis peffit. Cas. 
Sonder, éprouver la force des ennemis, Periclitamur omni 
borä. Biz Nous fommes en dapger à route heure. 

PeRictiTATUS, 4, mm. PL, 

Psricro. Virg. (pour) PericuLo. Vid, PerICULUM, 
*PÉRICLI®MENOS, 04 y P -nte differente daChevre- 
PERICLIMENÜM , 5. $ feuille , en ce que fes fleurs 

font des tuyaux évafes en campane,taillées en cinq quare 
uers. Lorique ces Aeurs font pallees, le calice devient une 
baie moil , qui renferme quelques femences plactes,pref- 
que ovales. sszamhumrer, 

PÉRICL£MENÔS , 5, m. Quid. Periclymene , fils de 
Nelée, & frere de Neitor , qui le chasgeoit en toutes for« 
ces d'aniraux , en Ours, en Fourmi , en Abeille, au (en- 
ument d'H:fiode, 

PÉRICULOSE. (adv.) Cie, Danger-ufemert , en dan- 
ger. Ægrotare pericmlef Cic. Eire dangercufement ma- 
lade.—facere, In. S'expoler, {e mertre en danger.-ponere, 
Up. Mare dans un danger, 

PericuLosioR , er:s, PL. (compn.) de 

PERICÜLOSUS , à, #m. Cie. Dangereux , perilleux. 
Pencu'ofus alicui, S a N. Dangereux à quelqu'un. Pericu. 
lofiar laber. PL. Travail dangereux. 

PÉRICÜLÜM , £.n. Cie. Danger , peril. m. Tar, Ex- 
pertence. f. e{lai. m. épreuve, f. Facere periculum, C1 c. 
Eprouver, faire l'épreuve, Persculum, C. Nap. Elosce ‘« 
Regift:eou de bordereau. Periculum fortunarumn. Cie. L= 
danger de perdre fes biens. Persculumeft, Tan. 11 y à du 
danger, fil eft à craindre. Nibil piricali, pericli éjé. ir. 
I n'y a rienà craindre, Nullum eff periculim te binc ir; 
impranjum domum. PL A UT, Rad, 12. Il n'y a point de 

LLLII: 
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danger que vous vous enalliez fans diner , vous pouvez 
vous en aller chez vous fans diner. "Ur én periculo [uo ron- 
[criberenr. C. Nee, Er 4m. D'écrire fur leur plumitif. 
(Eparsinondas à été con lamné à mort.) # [Pour entendre 
ceci il faut obferver que les Juges prononçoient leur Sen- 
rence non de memoire, mais en lifant ur le papier,ce qui 
s'appeioit fententiam ex pericule rec:tare, comme on voit 
pir le titre quarante. quatriéme du feptiéme Livre du Co- 
de de Juftirien, qui eft conçü en ces termes : De fententii: 
#x periculo recitandis, Aink il eft inucile de lire dans Cor- 
nelius Nepos, is cjpe fus ; avec Lambin, # fcapulo ; avec 
M:mmius, breviculo ; comme Magius , peryftilie; comme 
Longucil, fepulchro ; comme Alde Manuce ,&c. Il faut 
£'en tenir à periculo.] 

Nec veriare meo periculo, PLAUT. N'appreherdez rien 
fur ma parole. Periculo [ue, Cic. À [es perils, rifque, & 
fortune. Caput objelare periclis.Viro.S'expofer au dan- 
grer de perdre la vie, rifquer la vie, d'expoler la vie aux 
dangers.Sipuras pcricuio noftro vivere tues,Cic.proFlacce. 
Si vous croyez que nous devons étre garants de tout ce 
qui pevt arriver de ficheux à vos gens, Ut qua in naves 
impo{uiffent, ab hoffium tempcflarifque vi, publico peri. 
culo effent, Li1v.23. 49. 1ls demandoient que toutes les 
pertes qui pour roient arriver à eux ou à leurs vaiSeaux,de 
Ja part des ennemis, ou par quelque tempête, fuflenc {ur le 
compte de la Republique , que la Republique les dédom- 
mageir, fi les ennemis ou la tempête leur caufoir quelque 
perte, Quia publicum periculium erat à vi tempeflatis, Liv. 
25. 3. Parce que la Republique avoir pris fur ell: le dom- 
mage qui pourroit étre caule par quelque rempéte. 

*PÉRIDFRAÆON , 5. n, Poil, Collier, ornement du col. 
#34 Voœier, (R. AT pa, cou, colline.) 

PEKIDONEUS , à, #m, Cæs. Fort propre. Locus per- 
fdonrus. Ip. Un endroit tres commode pour camper, 

*PERIDROMIS, 455. Vire. Promenade à decouvert. 
(R. dyiuw, courir.) 

#PERIEGESIS , is. f. Tour, circuit, ”. defcriprion. f. 
{n. sisumpoucs, circum 0.) 

à Partsne. (pour) PaRIsRUNT. (3. perf.) v. Parire. 

*PenicrGa. Des choies hors d'œuvres,un hors d'œu- 
gie.(r. Yr3o, ouvrage.) 

#PÉRIFRGIX 5. F Quinr, Curiofité, f. travail inutile. 

*PERIÉRGOS, £. Curieux. 

PenienUNT. (3. pl. pert.) v. PeRiRe 

*PERIGÆUM, 5. n. Le Perigée, le point où les Pla- 
ncites Le trouvent le plus près de la terre, dans le fenci- 
ment de Prolomce , qui mer la cerre au centre. 

*PsRIHELIUM, fi n. Perihelie. f. la plus grande proxi- 
miré des Pianertes vers le Soleil, dans le yfieme de Co- 
pernic, (R. nes, Soleil.) 

Peru, ecusse, Part. (perf) v.PertRe. 

*PERILEUCON , 5. n. Pol!, Toile, qui à une frang- 
de couleur blarche. ; : 

*PÉKILEUCOS. PI. Efpece de perle, qui à une raie 
blan be {R asus, blanc.) . 

FERILLEUS , à, #m. Owin. De Pile, qui concerne 
Perij-, Feril'es are, Ip. Avec ie cuivre de Perillus. 

PÉRILLÜS ,5. m. Ovid. Perillus, Athenien celebre 
pour jeuter en Funce coute forte de figure:. Il fie ce Tau- 
seau 4 senumme de Phalaris Roi d'Agrigert ou Gergenti, 
dass lequei ce Tyran failoic jecser les criminels ; & ayant 
ais Je feu pardelous , le cri deces malheureux fembloir 
évre le mugiffement d'un Taureau. Peril'us pour recom- 
peuie d'un f bel ouvrage , fut le premier que € Prirce 
cruel fic brûler dans ce Taureau de fonte, à 

PÉRILLÜSTRIS ,#ré, (ady.) Ci. Fort illuftre , tres 

uf 1e. 
s PÈR PAR CILLÜS, à, &m.Cic. Fort foible,cres foible, 

PEKIN LE, és. f. Nom d'une fameufe Sorçicre &em- 
pollonuçule , dans Thecgrite, 
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PÉRIMEDEUS , 4, #m, Prop. De Perimedé. 

PERIMELE,6r. f. Ovid, Nymphe, filled'Hypodamus, 
qui ve chargés en Ifle de fon nom,dans la mer Ionienne. 

PÉRIMERE, 6, émi, emtum, Cic. Déxruire, bcer , 
renvetler, ruiner ,tu:r, faire mourir. Cawfam publicam 
Perimere, In. Ruiner le bien pubhc.-confilinm alicujus, 
Cre. Renverle le deflein de quelqu'un , traverler quel- 
q ‘un dans fes defleins. Peremitsrbem incendie. Big.Brû- 
la la Ville, Peremerunt emne maftulum. 1p. Tucrent toùs 
les erfans mâles, 

PERIMI , dr, pèrémnits sum. (pall.) C1 c. Cum plagis 
Per meretur. Bis. Lorfqu'il écoie prêt de mourir , des 
coups doit on l'accabloir, 

*PERIMÉTROS, rri, €, Vire. Perimetros theatri. ID. 
Ligne dont la cisconference eft de la grandeur du rheatre. 
PERIMPÉDITÜS , à, #m. Hunt. Fort embarrallé. 
Lotus perimpeditus, In. Bell, Aux, Un lieu fort dange- 
reux,. fort dificiie à pañler. 

PERINÆUM , 5. n. L. M, Le Perivée, l'encrefeffon.#, 
SYN, Interfemin:wm, 

PERINCERTUS, à, #m. A. G sx. Tres incertain, 
fort incer ain, 

PÉRINCOMMODE. (adv.) Cie. Fort mal à propos, 
fort à coutre- temps. Accidit perincommodè quèd, Cic. 11 
cit fort fâcheux que , c'eft une chofe fâcheufe que. 


PÉRINCOMMODOS , 4, #m. Liv. Tres incommode., . 


. PÉRINCONSÉQUENS , énris. (adj.) A. Gil. Qui ve 
seniuit pas, 

PERINDE.{adv.)Cie, De même, comme, [égalemenr. 

Perindè, ac, atque, Cic. quam, SUBT. quali, tanquam, 
A. Gui. sr, Cic. Comme fi, de même que , de la même 
maniere que, Ars operefa, perinde frucluofs. Jp. Un art 
égalsment laborieux & profitable. 

PÉRINDÜLGENS , entis. (adj.) Cie. Fort indulgent, 

fouple, ioumis,condefcendanr,complailant. Perinduigens 

in patrem, 1 D. Qui a beaucoup d'égard pour fon pere, 

? PERINFAMIS , mè, (adj.) Ce. Tres infame , torc in« 
ame. 

PÉRINFIRMUÜS , #, #m. re. Tres foible. 

PERINGENIOSÜS , à , #m. Cic. Fort ingenieux, tres 
fpiruuel, plein d'elprit. 

PÉRINGRATUS, à, #m. Seu. Tres ingrat, [fort def. 
agreable. 

PariNiAcUM, #, 9. Ecel, Perignac, Abbaye en Agenoiïs, 

PÉRINIQUÜS » à, mm. Cic. Tresinjufte, 

PERINJÜRIUS , 4, #m. Aruz. Fort injufte, fort in- 

Ur UXx. 

PÉRINSIGNIS, në. (adj.) Cie. Fort remarquable,tres 
illuftge, 

PÉRINTEGER , grä, #m, À. Gaz. Le même qu'In- 
TEOsR, Cafhtatis dicebatur perintegra. Ip. Gndiloit qu'il 
éxoit d'une chafteré accomplie. | 

PÉRINTHIUS , # , #m, Tan. Perinthien , de Perin- 
the. Perinthsam fecit, In. À fair la Perinuhienge, (On fous- 
encend fabulam.) 

PÉRINTHÜS, 5, Perinthe , Ville de Thrace dans la 
Proportide. L'Empereur Heraclius lui donna fon nom, 
Elle étoic la Merropole de Thrace,& celebre par fon am- 
phicheatre de marbre, qui paffoit pour une des merveilles 
du monde, 

PÉRINVALIDÜS , 4, #m. Cunr. Tres foible. 

PÉRINVISÜS 4, #m, Cie. Fort haï. 

PÉRINVITUÜS , à, #m, Cic. Qu fait à contre cœur , 
ma.gre fui, Ne perinvyirus legerem litteras fr longieres 
mrfifies Xp. Que j'euffe eu de la peine à lire votre leurre, f 
vous me l'aviez envoyée plus loigue. 

PÉRINÜNGERE, g3,x5, étum, VARR. 2. R°R, 11, 
Oindie emierement. | 

PÉRIO , sui, sam, Pause, Verbe inufié , d'où fe fora 
me Experier, 


PER. 

*PÉRIOCHA, £. f. Cic. Argument, fujet, fommairé. m. 
med. (n. Lxe, j'ai.) X Ce mot eft écrit en grec dans 
Cicercn. 

PÉRIODICUS , 4, #m. PL. Periodique , qui revient 
regiément à certains temps. (On ne trouve ce nom qu'au 
plurer) 

*PÉRIODUS , 1. F. Cie. Une periode. f. æupledes, 

*PERIPATÉTICT, ür#m. m. pl. Cic. Les Peripateti- 
ciens , Philofophes qui traitoient de la Philofophie en 
marchant dans le Licée, à Athenes. (R. mœrfw, ambule.) 
Aniftore eft le Ch-f de certe Seëte. 

PÉRIPATETICUS > à, mm. À Gar. Peripateticien. 

*P+ RIPÉTASMA  àris. n, Cie, Ure tapiflerie. aigumi- 
mue, (R. mimi, & mms, ouvrir, étendre, développ-r.) 

*PERIPÉTIA, 4. f. La peripetie , ef un changement 
d'aétio: dans les pieces decheatre, ou le chargement ino- 
pire de fortune qui arrive aux principaux P:rfonnages. 

Psrirma Ovwul. {voc.) de PantpHas. Nom propre. 

*PERIPHALLIA , orém. 0. pl. (fic pempa l'hallorum 
nuncup:tur.) Phallon autem appellari Ojfridis pudenda, 
teftrs ef} Diodorus, 

P£RIPHANTA. Ouid. 12. Met. (acc.) de Psripuas , 
antu,m Periphas,qui dompta 1- Centaure Pyretus. Wirg. 
Grec qui mit en feu la Ville de Troies. 

*PsriPHORSTOS. PL, Efpece de perle. 

*PERIPLOCA , 3. F. Plante diff: rente de l'A 
la ftruéture de fa fleur , qui eft compufée en baflin, & re- 
couppée juiqu'à la bale, encirq parties difpofécs en ecoi- 
les. Le piitile qui s'éleve du fond du calice s'infere dans un 
trou, au centre de la fur , qui laiffe après elle un fruie à 
deux guaînes femblables à celles de l'Apocin. (R. ma, 
cirea, & CAC ALTENTR 

*PÉRIPHRASIS , 51, F. Quins. Une periphrafe , une 
circonio:ution, m4 Peas. 

*Peripius ,f. PL. Navigation , voyage de mer. #24. 
BAS, corenmnavigatio, 

*PÉRIPNEÜUMONICUS , 4, #m,. PL. Pulmonique , 
malade du poulmon, æsgsrmwugrngr. 

*LERIPSEMX, àris. n. B:b!, Balayures. f. les ordures 
les plus viles. #24 Ÿmus, 

*PÉRIPTÉROS , 5, f. Pitr, ((uppl. Ædes.) Un temple 
rt 1. #,entourté de colonnes.meislssgs, | R. #rrpgr, 
aile, 

PERIRATÜS , à, äm. Cie. Quieft fort en colere, 

PÉRIRE, ë 3, péri 5, péritm, Cic. P-rir, mourir , le 
pridre, etre perdu , être ruiné , étre gâté. Pwppis pereun- 
da eff probe. PLaut. Epid, El faut per:r courageufement, 
fans quitier la barque. Perire anime, Ip. Tomber en dé 
faillance.—mur bo. Cas, Mourir de maladie. Perire mulie- 
rem. PLAUT. Aimer une feinme épsiduement.Peream nif. 
Cass. Cic. Que je meure, 6. Nives pereunt. H o R. Les 
seiges le fondem. Ne de tu peress.Bisz. Depeur que vous 
ne mouriez voug-même, Per.ére. PLauT.Ont éte perdus. 
Perierunt. B11. Sont merts , font per:s, ont penis. Uri. 
nam periiffemes! np. Plüc à Dieu .que nous fuilions morts! 
À pereuntibus impiis. Bisz. Des impies qui perirent. 

*PÉRISCÉLIS, ÿdis. f. #tor, Oinement des jambes , 
une jarretiere. [R. extaes , cuifle.) Perifcelides > armilia. 
Bras. D s jarretieres , & des braffelers. 

*PÉRISPHPRION,i ï. n. Frange. f.ou ornement qu'or 
mertoit au pied. aszar@Üener, (R: eOvegr, la cheville du 

ied, couc le pis.) 

*PÉRISSEUMA , ätis. n Jul. Capit. L: mêne que 
Donarivum.Larpelle que les Empsieurs ou les premier: 
Mayifiracs tailoiert au peu tr, 

* PÉRISSOCHOREGIA , Z. f. Cod. C'eft le nom d'ure 
ee à pubiique , qui concerroit les vivres. Cara annc- 
na,redsndans frument: largitio. BUD (R. Mgaraiis, aboi 
dance,  xrmdu, fournir, fa're la de pente.) 

*P SOLOGIZX , 4, f, Serv, Pcrülologie. /, mot iu- 


c'n par’ 


PER. 1003 
perfu , comme faciem mutatus € ora. Vire. Ora perif- 


fologia ef. Sanv. (mare, (uperfu,@ À7@> ,difcours.) 


*PÉRISSON.PI. L1.31.redundans, [uperfluns mvsareir, 

*PÉRISTÉREON , onis. f. Warr. Colombier. m. (R. 
MATOS » Pigcon.) 

*PERISTÉREONA. PI. (acc. fing.) de PsRISTER3ON, 
omis, De la Vervaine,la même plante, qu'il appelle Æriffe= 
reon dars le Livre 27.4. Apulée l'appelle Colwmbins , 
parce que les Pigeons aiment beaucoup cette herbe. C'ef 
pour cela que les Grecs lui ont donné ce nom , & erlui de 
Perifterens. 

*PÉRISTÉREOS , 5. F, PL, Herbe aux Pigeons , de !a 
Vervaire, (R. missstes , Pigeon.) 

*PÉRISTEROTROLHIUM , 8. n. Parr, Un Colome 
bier, m. lieu où l’on nourrit des Pigeons. (k. rifw, our= 
tir.) 

*PÉRISTROMX, ds. n. Plaut, Tapillerie. (On n= 
trouv- le ce mor qu'au plurier. mais peu.) 

*PERISTYLIOUM , 35.0. Varr, Periftyle, m. lieu en 
vironné de colonnes ou de piliers. (R. Aie , AUCOUI , 
s2@, colonne.] 

PÉRISTYLOM, 5. n. Cic. Le même que Panisry- 
LIUM. 

| PERITARE, 3, avi, PLauT. (/reg.) de PsntRa,mou- 
nir,, perir. 

PÉRITE. (adv.) Cie. Sçavamment, doëtement , en 
fçavaac homme ,en homm: (çavant , & intelligent. 

PeRiTHIORIUM , 16, n. Vaile ruinée de Rodope , dans 
l'Exarcar de Thrace. 

PsriTHous Vid. PIRITHOUS. 

PÉRITIA , é. f. PI. Habileté , (cience , conno!ffance.f. 
un grand fçavoir , inteliigence , érudtion. f. 

PariTioR , or:1, Crc. (comp.) & 

PsriTissimUs, #, mm, Cic. (lup.) de Psrirus, 

RITISSIME (adv.) Cie, (lup.) de Psrite. 

PERITO , 45. Vid. PeruraRs. Plaur. Perir,mourir. 

PERITURUS, à, sm, (Éuc. parc.) v. Psrirs , qu 
doic perir. Peritura fatæ. Pitr. D-ftinée funeite. ke Pra 
riturus, (é prend ici en fignification aûive , auffibien que 
Eu hwriéme éeclamation , fous le nom de Quinti 

ien. 

PÉRITÜS , 4, #m. Cic. Sçavaot , habile, expert, 
docte , :xperimenté , intelligent. ( R. Pario. )} + [Av-c 
cer adjectif, on mer le geninit le plus fouvenc. Cie, l'abja- 
UF. Cie. l'ablatifavec dr. VaRR. quelquefois l'accufati£ 
avec #4, Cic. le gerondif en di. Cic. l'infinitif, Virg.] 

Peritus amnis, Liv. Qui connoit une riviere, qui en 
fçait la profondeur , les guës, &c. 'Peritus anriquitatis, 
Cic. Sçavant antiquaire , habile dans la ecuscidance d< 
l'antiquié.—be li, C1 c. Fort experimenté dans le métier 
ie la guerre, Perisiffimus bells gerendi. Ip, Qui entend 
«res bien la guerre. Peritus locorwm. L 1 v. Qui fçait Iæ 
carte d'un pays, qui coonoît les lieux. Qw:s Baibo jure 
Peritior ? Cac. Qui eft-ce qui eft plus habile que Baibus 
dans le Droit? De agriculrura jenstifimus, Varn.1,R.R, 
c. 2. Tres habiie dans l'ayriculture, Ad nfum pertes, Cre, 
vr font. Experiment , qui a de l'experience, de l'ulase. 
Perites definiends, 19. Quieft habil: à donner, à faite une 
définition, Cantare periss. V1RG. Habiles à chanter, Sy. 
Doëtus, 

À Quoique dofus paroiffe avoir la même fignifica= 
ton que perstss , on vois par Ciceron, que perites, dit pius 
je auct ut, 

Nec verd aliensm eff adhibere doûtos homines,vel erism 
44 pertes, Cic. r. Of. qua fint doéti à peritis, Cic.3.0ff. 

PÉRJÜCONDE. (adv.) Cie. Fort agreablemenc , t5es 
agreab ment. 

PERJOCÜNDÜS, 3, #m, Crc. Fort agréable. 

PERJURARE, 2, avi, ätém, Hok. Se parjurer, 
violer le ferment qu'ona fair. Sy. Pejerare. Hinc 
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(dim.) de PeRrURIUM. 

PERJÜRATUS, à, #m. Ovip. Violé par un parjure. 
(R: PaRTURARE.) 

PeRIURIOR , oris. PLAUT.(comp.) € 

PsRIURISSIMUS , #, #m ([up.) de PeRTURUS. 

PERJOÜRKIOSUS , à, ww. PLAUT. Parjure, quieft [u- 
jet à faire un faux ferment. 

PERJÜRIOM , 5. n. Cie. Parjure, faux ferment. 

PERJURO , #5. Vid. P&RIURARE, 

PERJÜROS, 4, mm. PLaur. Parjure , qui viole fon 
ferment. Perjsersum perdidifts. 1n.Rud, Vous avez aby{mé 
ce maudit parjure, Nibul ei acceptum eft à perjuris fuppli- 
ci, PL À UT. Rud, Jupiter ne reçoit point les prieres des 
parjures, 

*Perixyomanos. PL. Tableau excellenr, que fit le Peir- 
tre Antigonus. mresbvesur@r » que fe comit , jcabit, aut ex. 
tergit per circuitum, 

PÉRIZOMAT À. Bibl. pl. de? Habit , vêtement pour 

*PÉRIZOMA , dtis. n. couvrir ,fle Dia- 
phragme. Ce mot eft grec. meibaus , cingulum, de m184- 
Carrés, cinge, > 

PÉRLA BI, b%r, Läprits sm, Cie. Tomber , couler. 
Star, S'infinuer , (e gliller. Perlabs aquors curfu, S 11. 
Defcendre la mer en courant.—awr#s. T 18, Fendre Îles 
airs.—campum, Ip. Tomber jufques dans un camp. Ad 
îmos animi perlap{a receffus. St AT. S'infinuant jufques 
dans les plus fecrers replis d: 1 ame. 

PERLÜTUS, à , #m, Liv. Fort gai, fort joyeux. 

PERLATE. (adv.) Cic. D'une mamiere fort érecdue, Zd 
perlarè pater. In. C:la à une grande étendue, cela s'ecend 
fort lois. 

PERLATÈRE ,#t5, läntr. Ov 1 p. Etre fort caché, 
[Svn. Latere.] Inque [ua turri perlaruijer. Ovip. Seroi 
zcftéc cachée dans {a tour. 

PrrLaTURUM. (fur. inf. act.) é 

PERLATUÜS, à, #m. Liv. (part. pafl.) v. Psrrenne. 
Lancea caffo vulnere perlata ej. B18L1. La lance, ians 
l'avoir bleffé , donra dans la muraille. 

PÉRLÉCÉERÀ , &. f. Piaut, Flatcerie, amorce. f. 

PERLÉCTARE,t5, 4vi. Attirer, gagner par farte- 
rie. (freg.) de Pauricsrs , 04 Pariicsus. Egentes per- 
leëtat. Cac. pro Flacco.# Roberc Eftienne dit que quel- 
ques-uns lifeut proleétat , & nonperlectar, & que l:s ma- 
uuferirs dont ils Le fervoient ; portoienc prolecéar. 

PerLEGENDUS , 4, #m, PL. ex v. Le 

PERLÈGERE , g3, (est, leétum. Cic. Lire jufques au 
bout, lireenrieremenr. Omnia perlegerens oculis. V1RG. 
Euff-ne parcouru rout des yeux. | 

PERLÉPIDÜS,3,#m.PLAUT. Tres plaifant, fort 
agréable ,er-s divertiffant. | 

PÉRLÉVIS, 28. (adj.} Cie. Fort leger. Perleui momenw 
Lepi fortuna. Yo. Par un leger capric: de la fortune, On 
lit à levi dans que ques Editions , au lieu de perlewi. 

PÉRIÉVITÉR.(adv.) Cir. Fort legerement, un peu. 

PERLIBSENTÉR. (adv.) Cie. Fort volontiers. ! 

PERLILÉRALIS , 4/ë. (adj.) Ter. Fort honné.e, tres 
aimable, tresb'en né. | - | 

PERLIBÉRALITER. {adv.) Cie. Fors magnifique- 

eur , avec de belles manieres. À 
L PERLIBRARE, r5, 43, armm. Co 1. Niveler. [S57. 
Lancer. Perlibrans media frouti, 1. 2. 190. Lançaut au 

ilieu du front. Hire 
DER LIBRATIO , onïr. f. Vitr. L'action de niveler,de 
ler au tiveau , nivell ment. m. | 
FIDER LI BRATUS , à, #m. Virr. Nivelé , reglé au ni- 
veau. Perlibratä planitie. Cor. Dans un terroir torcuni, 
arfaicemert égal. (part. pafl.) v. PERLIBRARE. 

PERLICÉRE , ei 3, lex, leétim. Liv, Actiser engager 

à une chol:, id, PsLLIÇSR M 


L . PER: 
PERJÜRATIONCULÀ , à. f. Plaut. Parjure. m." 


PER: 

PERLICATÜS, à, #m. PLaur. Lié, ferré fort étroï« 

tement. (part. pail.)de 
PERLIGARE, £5, {Dont on ne trouve point d'exems 
ple,firon le participe precedent.) 

PERLIMARE, 5, avi, atmm,Limer enticrement.$e[ Ce 
verbe n'eft pasen ufage dans cette fignification propre.] 
Perlimare oculorum aciem, Virr. Eclaier la vüe , rendre 
la vüe p-rçante, 

PERLINÈRÉ , 3, lévi, litim, 3%[ Dans les bons Au= 
teurs, on ne trouve de ce verbe que le paflif.] 

PERLINI, dr, perlinis sm, PLAUT, Perlini unguentis, 
In. Eire parfumé. 

PERLINIRE, n5 5, sui, t#m, Cou. Frorter , huiler , 
oindre , graifler. 

PERLINIRI, dr, miss sm, (pall.) Cou. Adipe per= 
liniuntur, 1n. 7. 5. On les graifle avec du faindoux. 

PERLIQUIDUS, à, #m. Cars. Fort liquide. 

PERLITARE, #3, ævi, atwm, Liv. Sacnifier, immo= 
ler avec fuccès , faire un facrifice agréable, %e[Ce verbe 
eft plus en ufage au pailif.] 

Primis hoffsss perlitatum eff. Liv. Le facrifice des pre- 
micres victimes , fut fort heureux. S: ha res divine faéta, 
ritèque perlitara effens. A. Gaz. 1. 7. Si ces facrifices 
avoient été faits, & achevés avec les ceremonies pref- 
crites. 

PERLITÜS, 4, #m. PLAUT. Oint,frotcé.(part. paff.) 
v. PSRLINIRES. 

PERLONGE. (adv.) Ter. Tres loin, 

PERLONGINQUOS , à, #m. PLauT, Fort éloigné, 

PERLONGUS , à, #m. Cic. Tres long, 

PERLÜBENS , énrir. (adj.) Cie, Qui confent de bon 
cœur à quelque chole, Me perlubente, Ip. De mon con« 
fentemenc. | 

PERLUEENTÉR. Vid, PsruigenTer. Tres volon 
tiers. 

PÉRLÜBET , {tbebär, ltbit ït, ou lbitiôm &ff. PLaure 
J'ai grande envie de, 4[On joint un infinitif à ce verbe.] 

PsrLucens ,enfis, PL. (parc.) v. 

PERLÜCERE , #3 ,luxi. PL. Etre tranfparent. [Cie, 
Briller , éciaurer , étreeciattant. Perlucensoratie, Ip. Ua 
difcours poli, élegant. Vid, PsLiucsRs, 

PÉRLÜCIDITAS , âfis. f. Vitr, Tranfparence. f. 
quahté des curps diaphanes. 'Uf witri perlucrditatem vie 
deantur babere. 1n. Qu'il femble qu'ils ont la tranfpa- 
rence du verre, …_ © 

PERLÜCIDULÜS , à , #w. C À T UL. Tranfparent » 
diaphane. (dim.) de 

PERLÜCIDUS , #, #m, Cic. Tranfparent,diaphane. 

PERLÜCTUOSUS , à, #m, Cic. Tres fuueite, fort 
trifte. 

PÉRLÜDÈRE , 145, ls5, lsmm. Prop, Jouer. 

PaRLUENS, ensis, PL, (part. act.) © 

PsRLUENDUS , 4, #m, PL. (part. paff.)v.PsRLUsR a; 

PERLUËÈRE, 4 8, 0 5, lutum. Ho. Laver. 

Se ad fontem cum Diana perluerer, Hye. Lorfque Dia« 
ne fe baiy noit dans une fontaine. 

PÉRLOÜI, dr, Lutis sim. (pail-) Quid. Etre lavé. 

PÉRLÜSORIOS, à , #m. Up. Ce qui fe fait ave 
difimuiation , avec tromperie, 

PERLOSTRARE, #73, avi, âtim. Liv, Vifiter, exae 
minet avec attention. ù 

Perlujtrare animo. C1c- Examiner , obferver quelque 
choie.—campes eeulis, $ 1 1. Porcer fes yeux fur la cam 
pagne. 

PsRLUSTRARI. (pail.) Apul, 

PERLÜTUS, à, wm,. Coz. Bien lavé, (part. pal.) vs 
ParRLUERE. , 

PERMACER , cr, mm. Ces. Tres maigre. 

PERMACÉRARE, nd, ui, atum, calcem, VITR. 7. 2 
Eteindre la çhaux , ia fau mourir, l'amortir, 


L PER: 100$ 
PERMESSYS , YdBr, f. id. PsRMasSU6. 
PERMESSTUS, à, #m. CLaup. Du Permeffe. 
PERMESSUS, 5. m. Prop, Perineile, fleuve de Grece, 

confa:ré aux mufes. 

PERMETIRI, si $r, ménsits sam, Cic. Melurer avec 
foin , exactement, [achever , finir , accomplir , parcou- 
ir. % Je n'ai crouvé de ce verbe que Permenfus, finon 
dans Vitruve. 

PERMÉTUENS,, énris. (adj.) Virg. Qui craint fort. 

PERMILITARE , #5, vi. Up. Servir fon tempsà la 

uerre. 

PERMINIMÜS , 4, #m. Juv. Fort petit. 

PERMINÜUTUS , 4, #m. Cic. Fort perit. 

PERMIRUS, à, #m. Cic. Fort admirable furprenant. 
Ilnd mbi permirum accidit, Ip. Cela me paroït furpre« 
gant , admirable. 

PÉRMISCERÉ , feë 5, miseit 5, mifiim. Cie. Méler, 
brouiller, troubler, {confondre , renverfer. Permifcers 
Graciam, Cie. Soulever route la Grece. Cæœlum pelage 
permifeuit. Sir. À faic élever les vagues jufqu'au Ciel. 

PERMISCERT, & dr, mixris sum, (pall.) Cic, Permif- 
ceri aqua. Cor. Etre mêlé avec de l'eau. 

PERMISERIT. (3e perf. vel fur. (ubj.) € 

PaRMISERUNT. (5. pl. perf. ind.) à - 

Psrmisissar. (3. plufp. fubj.) v. Psnmitrans , Per« 
mettre, 

PERMISSÀ , ôräm, n. pl. Cic. Permifhon.f. Svw. Per« 
miflio. 

PERMISSIBILIS , /&. Eecz. Qu'on peut permettre. 

PERMISSIO , ônïs, f. C:c. Permillion, f. congé. m. 

PERMISSÜ. Cie. {abl.) de Psrmissus, #5. m.Per- 
million, f. #€ [On ne crouve de ce nom , que l'ablatif au 
fiogulier , le plurier eft neutre. Vid, PsRMIssA.] 

PERMISSUM, 5. n, Her. 2. Epift. a. Permiflion. f. 

PEÉRMISSÜRUS , à, #m. Cie. (Fur. pare. a&.] 

PERMISSUS , à, #m, Cac. Permis, accordé. (parts 
paf.) v. PerMirTers. 

PERMISTE. (adv,) Cie. Péle-mêle, confufément. Le 
même que 

PERMISTIM.{adv.) Confusè,  permiff m.Cic. Con- 
fufement , & péle-méêle. (Quelques-uns lifent Perms#è.) 

PERMISTIO ,onïs. f, Cie. Mixtion, f. mélange. m. 

PERMISTUÜS, à, #m. Cie. MËié. (part. pail.) v. Per 
MISCsRE. Confiliss alicujus permifius, Tac. Qui a part 
aux deffeins de quelqu'un. 

PERMITIS , ré. (adj.) Col. Fort doux, (parfaitement 
mûr. 

PerMiTTs. Permettez, (imper.) v. 

PERMITTÈRE, #3, msi, mifflum. Cou. Envoyer en 
quelque endroit. Liv, Laifler aller, abandonner. Cie, Per= 
rs » accorder , fouffrir quelque choft , donner , con- 

er. 

Permittere alicui bellum. T à e. Confier à que‘qu'un la 
conduire de l'armés.—carsmss turbinibus, Ciaup. Aban- 
donner le vaieau à la”"merei des vencs.—cques in hilfem, 
Liv. Laiffer aller laCavalerie contre l'ennemi.-eque rffnfes 
habenas, T 1 8. Pouffer un Cheval à couce bride. Permite 
cere [e fidei alicujus, ou in fidem a'icujus. Cas. Se mettre 
entre les mains de quelqu'un, fe conf r , fe rendre à quel- 
qu'un. Permittere aliquid iracundia. Cic, Donner quel« 
que chofe à La colere.—inimicitias reipublica. In.Sacrifier 
à la republique fon reffentimenc. —'icemttæm, Ip. Accur- 
der le congé , la permillion. 

PERMITTI , tfôr , miffits sim, (pafl.) Cie. Oder lon 
gius permittitur, Lucr. On (enr cette odeur de plus loins 
Cognitio ejus rei Æmilio permiffaejt. Liv. On a donné À 
Emilius le pouvoir de connoïcre de certe affaire. Permif- 
[rars eff in lege, Cic. La loi permet, Si conjeifare permittis 
tur, PL. S'il eft permis de faire des conjeétures, 

PERMIXTIO , ons, £, Vid, PsRuisTio. 

dE LLLIII ij 


PER 

PERMICERARI, br, arits sum. (pall.) Pitr, Etre cal. 
ciné , fe difloudre, s'éteindre. À 

PERMADÉFACÉRE, fäci ©, fée, faëum, PLAUT. 
Mouiller, penéerer entierement. Le 

PERMADÈRE, dè 3, mädii.Co. Etre trempé ,humi- 
de , mouillé, Permadere deliciis, S a, Exre entierement 
EN daos les délices. Terra permaduit, Cox. La terre a 

té trempée. 
PERMADESCÈRÉ, /ed. S sn. Le même que P:1RMA- 
DIRE. 

Psrmacni.(fuppl.Pretii.) Beaucoup. Permagni interefi. 
Cie. refert, T & R. left cres imporcant , il eft d'une tres 
grande impertance , d'une tres grande confequence. 

PERMAGNIFICUS, à, mm. Biac. Fort magnifique. 
Permagnifioum convivium, 1p. Un feftintres magnifique. 

Psamacno. ([uppl. Prerio.) Permagno affimare,vende- 
ve. Cic. Eftimer , vendre fort cher. | 

PERMAGNUS , 4, #m. Cic. Tres grand , tres impor- 
tant, Permagna res tus agitur, Ip. 11 s'agit d'une affaire 
d'uns extreme confequence pour vous. Permagnwm affi- 
mans, 1p, Croyant que c'éroic une chc {e de res grande 
confequence. 

PsRMANANS , Antis. A. Gex. (part.) v. PaRMANARS. 

PERMANANTER. (adv.)Lwer. En s'étendant. ex v. 

PERMANARE , 0, &ui , atém. Cic. Couler jufqu'à fe 
répandre , penérrer, [être divulgué. € [On dit Permara- 
re ad aliquid, Tan. 1n aliquid, Cic.] Permanare ad au 
res noffræ. Ip. Venir jufqu'à nous. —ad eff. Luc. Pe- 
nétrer jufqu'aux os.—in omne corpus, C1c. Se répandre 
dans cout le corps. 5 

PERMANASCÉRE , /e3, ad aliquem, PLAUT. Venir à 
la connoiflance de quelqu'un. 

PERMANENDUS , à, #m. APUL. 6x v. 

PERMANERE ,8 9, mänst, mansém. Cic. Perfeverer, 
demeurer, durer jufqu'à la fin, perfifter. Permanere in 
amicitiä. Cæs. Ecre conftant dans fon amitié. —in cadem 
mente, Cic. Etre attaché à fon fentimcenc. Nen permane- 
bit fpiritus meus in homine, quia caro eft. Binz. Mon ef- 
prit ne demeurera pas pour toujours avec l'homme , par- 
ce qu'iln'eft que chair. Permanere in file. In. Perfeverer 
dans ia foi. 


PERMANO , 45, Vid. PsRMANARS. Cic. Couler , s'é- 


re. 

PERMANSIO , ônÿs, F. Cie, Conftance , perfeverance, 
opinäcreré.f. _ 

PERMANSÜRUS , à, #m, (fur. part.) v. Par M A- 
NéRs. 

PERMATÜRESCÉRÉ , feÿ, türt5. Ovin* Mûriren- 
ticrement , venir à une parfaite maturité. Olce permatnu- 
rusrunt, Cars. D:50 ives qui font müries fur l'arbre. Ubi 
Permaturuit pomum, Ovin, Lorique li pomme eft tour à 
fais mûre. 

PERMATURUS, à, sm.@Cszs. Fort mûr, tres 
mûr. 

PsRMEANTIS, fis, PL. (part.) v, 

PERMEARE ,mË3, sus, Ztmm. PL. Paller au travers, 
traverler. Permeare maria, Ovip. Traverfer les mers, — 
faltus. Tac. Entrer bien avart dans les forêts. 

PERMEDIOCRIS , crë. (adj.) Cie, Fort mediocre. 

PFRMENSUS , 4, #m, Cic, Qui a mefuré parfaire- 
ment , avec beaucoup de [oin. fCel, Meluré, qu'on 2 me- 
furé, (part.) v. Permarint, Zter dursmm permenfus STAT. 
Qui a taie un voyage fort rude, 

Permenfo defunélas tempore lucis, Tin. ?.Eleg.3.9. R. 
Steph. liloic , Pramenfe defunétus tempora luris. Mais il 
avertit en même temps, que d’autres liloienc Fermenfa. 
Tunes. R. SrsrH. 

PERMÉO , 45. Vid. PanMyARe. 

PERMERERE , rê 3, méri 3, Stat. Servir à l'armée , 
pores les armes, 
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PERMIXTÜS 4, #m. Vid. PsRMISTUS: 

PÉRMODESTUS , 4, mm. Cic. Tres modefte, fort 
mode: € , for: retenu. ; , 

PERMODICE. (adv.) Col. Fort peu. Permedicè findito. 
1p F-nd-z fort peu, : 

PERMODICUÜS, à , #m, Bass. Tres petit, tres peu. 

PERMOLÈRÉ , 15. Ho n.—femimss. Ip. Avoir com- 
merce avec les femmes. : 

PERMOÔOLES TE, (adv.) Cie. Avec beaucoup de peine , 
avec ben An chag in. 

PERMÔLESTÜS, à, #m. Cie. Fort fâcheux. 

PERMOLLIS , /&. (adj.) Qssnr. Fort doux, mou, cffe- 
mine. 

PÊÉR MORARI , ÿr. Ssrv. 6. Æn, Tarder fort long- 
temps. 

PÉRMOTIS , ons, f. Cie. Mouvement de l'ame , m. 
émorion. f. 

PERMITUS, À, #m.Cic. Fort émû , tres émû. /r4- 
cundià permotus. In. Tranfporce de colere, Qwod maximè 
contingit mente permotw. In. Cela arrive pri:c palement à 
ceux qui font hors d'eux mêmes. (part. pail.) v. 

PERMOVÈRÉ , ë5, movi, motum, Cic. Emouvoir , 
ébranler , tou :h2r 

PERMOVERI ,,#%-, môts s#m (pal) Caf. 

PERM IJLUERÉ, & ,m6ls6, ma um, Saiz Addoucir, 
Cic. Fiarter, cha. nt-r, loulager. . 

Pe-ma'cere antmes. LUCR. À ldoucir les elprits.—s#wres. 
Cic. Charm:r l-s oreilies.T+r mans phhner 2 cum. Ovip. 
Ille Aac'a croi fois avec la main, 

PERM JLCERÏT , ë ür. (pall.) Cic. Ex ejufmods vocum 
concorAss omues tat fina voiupra e permulcentur, Ip. Ces 
voix qui s’a:cordsaic G bien , charmenc tout le monde. 

PER MIILOT JS, #n. Sas Appaife, addouci. 

PER 407: S15 , ons. f. Non. Carelfe de la main. 

PER AUILSUS , 4, #m. Cic. Aidouci, appaife. (parc, 
pail.) v. PsaMULCERS. 

PÉRM JLTO. (adv.) Cie. B-auceup. 

Perm aird clariors diet, Cie. Ll ‘ic d-s chofes baucoup 

lusclaiies. Permulro minera.Lucr. Beaucoip plus peir. 

Ce motne fe m1 qu'avec le comparatif] 

PERMILTOM.(aiv.) Cre. Braucoup, fort. Permul- 
tumiaresst. Lp. L. inpurce ocaucoup Permuifum profeit, 
10. A Ürvi beaucoup, 

PERMILT, 4. 4. Cuc. Plufisucs, besucoup,:n grand 
nombr.. nr pereow ts oprimi urrt,748. Ln. Il ÿ à un grand 
somor: derres honvées gens, qui. 

PsamunDagr. Netcoyera- (3. fut.) v. 

PERMÜONDARE , », avi, atun, Big. Nettoyer, ba- 
laysr 5vx. Aunuare, 

PÉRMÜNO 15,4, &m. Var. Ferrer. 

PÉRMINIRÉ, #55,508, sta, Liv. Fortifier ,ache- 
ver de toriifier , torufisr entiercnent, Murmimenta qua in- 
shoauerat, perment sis, Yp. Ilacheva de fortifier les pla- 
ces qu'il avoir com 1ncéss. 

PÉRMONITOS , 4, a. Liv. Fortifié. 

PERMOTAÂRE , 13, &us, tm, Cie. Changer, ttou- 
bler. Pi. Faire un échange, Permurare pecuniam, C1 c. 
Prendre une lettre de change. —pretie. PL. Changer en 
argent. 

PERMOTARI , 57, aris sûm, (pall.) Cic. 

PERMITA CIO omis. F. Cie. Chhauge nent, m3, échan- 
ge J. P:cwsia qua mini. x permutatione debetur, 1n, L'ar. 
geoc qu'on .ne luit faire teair par lttie de change, 

PERNA,&, f, or. Un ja-nbon. #1. fP!. Po:ifon dont la 
coqui:ls a la Syure d'un ja inson. ÎEnrs. La cuifs , le jar- 
rer. || Pl, R:jecun d'un arbre. 

PER VAVÉSGARI, Gr, &ris sm. (pall.) PI, Etre par- 
couru, Purs torts Maccdon um arms nævigats eff, Pé, 2, 
#7-Les Macclomens ont parçourd LOULE cette cûce,les ar- 
mes à la maiu, 


PER. 

PERNAVIGATÜS , à, #m. PL. Par où l'on a navi= 
86, _qu'on a parcouru en navigeant. 

. PERNECARE, 5, &vi. Six. 4.611. Tuer , faire mou- 
tir entierement. 

PERNÉCESSARIÜS à, #m. Cic. Fort necellaire , tres 
bon ami, intime. fore uni, fort ami. 

PERNÉGARE, £7, aus, Atmm, Cic. Nicr fortement , 
abfolament, | 

PERNEGATUR , gätém ëff. (imp-rf.) Cic, On nie 
fortement. 

Pernsvsrir. Aura achevé de filer. (1. Fur. fubj.) v. 

PERNERÉ,Ë8D, neus, Mar. l{. rs. Achever de filer, 
Hinc (parc pall.) 

PERNETUS , 4, #m. Sip. Filé entierement, 

PerNict Vid, PERNIX. 

PER NICIA BILIS, ilë. (adj.) Cwrr. Pernicieux , pré= 
judiciab e. (Le mot fuivant vaut mitux.] 

PER NICYALIS , aë.(adj.) Luer.PI. Pernicieux, Syn. 
Pernicrofus (R. PrRN1C148.) 

PERNICIES, #5. f. Ter. Perte, ruine, f dommage.m. 
Pernrcses adolefccutum. 1 D. La perte des jeunes gens , la 
per'e de la jeuneife, 

ParNicit, (pour) Parnictet. À. Gel, L, 9. 14. (Cet 
Auteur p: étend que les Anciens declinoient ainf pernicier, 
cié, Progenies, ii, luxuries, st, actes, aërr.) ibid. 

PerxiciOR, erts, Srar.(comp.) de Psnn:x. 

PEXNICIOSE. (adv.) Cie. D'une maniere pernicieue, 
d'une maniere funeftr. 

Pennicioston , #ris. Cic. (comp.) 

PsaNiciosissimUs , # , #7. QUINT. ({up.) de PERNI« 
CI10sUs. 

PE : NICIOSIUS. (adv.) C'e.(comp.)de Parnicioss, 

PEKNICIGSÜS, à , #m. Cie. Pernicieux.—eufe, fu- 
nelte, préjudiciable, -morbus. Ip. Ma'adie dangereufe, — 
frudiorum hoffis pernicioffimus. Quint. L'ennemi tres fus 
acfte aux be les lectres. 

PsrNicissiMUs ,+, #m. Cou. ({up } de Parnix. 

PERNICITAS , ris. € Eve, Vicelle, legereré. f Elec 
ti milites ad pernicitatem. Cæs. On choïifit des foldats, les 
plus legers à ia courfe. Pernicitas equormm. Liv. Ea vi- 
telle des ch:vaux. (R. PERNIX.) 

PER NICITÉR. (adv.} Car, Fort vice, vitement , 
promptement. 

PERNICI..S (adv.) PI. (comp.) le PsrniciTan. 

PERNIGER , grà, mm, PLaur. Ties noir. 

PERNIMIÜM. (4dv.) Ter. Top. 

PERNIO, onis. f. PI. Mules, ulcere, m, qui vient aux 
corn Mug le grand froid, fenflure. f. (R. P5RANA ;, 
talon. 

PERNITERE, ë Ÿ. Maa. Etre fort brillant. 

PERNITH, tr. S'efforcer. (Verbe inufité , d'où fe for« 
me PsRN1X, pour Cirus.) : 

PERNIONCÜLUÜ S,@ #. PL. Le même que Pranio, 

PÊRNIX , seïs, (adj) Virg. Vite, qui va vite, leges, 
(R. PsRN1T:.) 

PERNIX , fes, Funete, nuifible. (R. Nsx, la mort.) 
(24 mecat eff pernix, feflinat currere pernix, Pro per- 
nucé citum , pro pérnicé dice nocivum.\ Relinquere pernix, 
Ho. Qui {e hâte d'abandonner. Mawro pernicier. S 11. 
Pius leger à la courfe qu'un Maure.Pernicifima quadriga, 
C o L. Attelage tres leger , tres vice à la courle, 

PERNOBILIS. ilé. (adj.) Cic. Beauilluftre, bien fait, 
CXCEiUCUL* 

PÉRNICTÂRE , n0,#5, aus, #rwm. Cic. Veiller coute 
la muut , ue dormir point de toute la nuir. | 

Pernoëtare ad offiam carceris. Cic. Paller toute a nuit 
à la porte de la prifon. —cwm cris, Lo, Etre chagrin cow- 
ce ia nuic, paller coure la nuit dans des inquiérudes. No 

pernoëtabit apud te pignm. B.sL. Le page qu li vou; aura 
doané , ne pallera pas la nuit chez vous, Ersf pern:tams 


PER: 
in oratione, Tp. 1 paffa la nuit àprier Dieu. Aire 

PERNOCTATIO , onis. f. Peg. (D. A.) Veille, qui a 
duré rouc- Ja nuir. 

PERNOCTATOR , &ris. m. In. ibid. Celui qui veille 
toute la ruir , vui a paflé coute la nuit à veiller. 

PERNOSCÈRE ,/65, nôvt, nüt#m.Cic. Connoître par- 

itémenr. 

PERNOTESCÉRE, /ed, nôrit 5. Tac. Devenir public , 
wénir à étre connu. 

PERNOTUS, à, #m. Msca. Connu, fort connu.(patt. 
paf.) v. Pernoscers. Pernotus Regi, Curr. Fort connu 
du Roi, Pernotus locus. Ms a. Lieu fort connu. 

PERNOX , 64s. (adj.) Liv. Qui veille la nuir, qui du- 
re pendant coute la nuit,qui pale coure la nuic, Luna per- 
nox erat. Ip, La Lure éclairoit pendant coute la nuit. 

PERNOXIUS ,à, sm. M 31 A. Qui fait beaucoup de 
mal. 

PERNÜMÉRARE , 5, 45, atäm. Car. Achever de 
compter , nombrer entierement. 

PERNOMERARI, dr, &tis sm. (pall.) Plant, 
Pernumeratum eft. In. L'argert eft cour compté. 
PERO , ons. m. Virg, Sorte de chauflure ruftique , 

cemme des bottines, des guétres. ::: 

PEROBSCÜRUS , 4, #m. Cie. Fôtt obfeur. Perebfen… 
ra quaft.o. In. Queftion tres ob{cure , fort difäcile à en- 
tendre , res embaraffée, 

PÉRODIOSUS, à, üm, C1e. Qui eft fort odieux, — 


eufe. 

PÉRÔLERE , #5, Bleus, biräm. Lucrz. Rendre une 
odeur forte. PsROLESSE. (pour) PsRoLEvISSE. 14. 

PERONA , 2. f. Perone ,. Ville de Picardie dans le San- 
terre , {ur la riviere de Somme , éloignée d'Amiens d'en- 
viron huit lieues. C'eft dans certe Ville que mourur Char- 
les le Simple, l'an 16. 

PÉRONÆUS , 4, #m. Peronois, qui eft de Perone. 

PERONATUÜS , 4, #m. Pers. Qui porte des guëtres. 
{R. PEro.) : 

PERONES. Virr. Sacs longs & étroits , qu'on remplif- 
foir d'herbes. 

PÉROPPORTÜNE. (adv.) Cie. Fort à propos , rout à 
point , cour à remps , fort commode. 

PÉROPPOR TÜNUS, ä,üm.Cic. Tres commode, tres 
à propos. In peropportums diverferie. Ln. Dans une hôcel- 
lerie torc commode, 

PÉROP TATO. (adv.) Cie, Tour à fouhait. 

PÉRÔPUS sr. (avec uninfinitif.) Ter. Ll eft abfolu- 
ment neceflaire 7e faut abfolument. 

FRORA NDI. Cie. & 

PÉROR ANDÜS, À, üm. 1. $ ds 

PERORARE, 0r2 , ut, #tmwm, Cie. Finir , ou conclure 
un difcours, achever un plaidoyer ,ewure harangue,plai- 
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PERPARCE. (adv.) Ter. Avec beaucoup d'érargne, 
avec trop de menage, 

PERPARÜM. Cie. Peu , tres peu. (Quelques-uns li— 
fenc ,ferparuum, 

PERPARVULUS , #, #m, Cic. Tres petir. (dim.) de 

PERPARVUS, à, #m. Cic. Force petit, tres petit, 

PERPASCÈRE, Jeÿ ,paui, paffim.V ar. Pañcre,Hine 
(part. pal.) 

PERPASTÜS ,4, #m. PH. Bien nourri, bien gras. 
Canis perpaffus, In. 37. Un chien bien dodu, bien nourri. 

PERPAUCH, &, à. pl.Cic, Tres peu. Perpauca loquens. 
Hor. Difanc peu de chofe , parlant peu. Perpaneis rit, 
Bisu. Je vous ai écris une lertre tres courte. Reli44 £ 
gens perpauca, In. Il n'eft demeuré qu'un petit refte de 


peuple. “ 

PÉRPAÜCULI, 4, à. Cic. Tres peu. 

PerPAUCUS. Vid. PERPAUCI. 

PERPAVEFACERE , ei 0, féci, faëtam. PLAUT. Inti= 
mider , caufer une grande crainte , épouventer. 

PERPAÜLÜM. (adv.) Cre. Tres peu. 

PERPAÜLULÜM. (adv.) Cie, Tres peu. 

PÉRPAÜPER, Éris. (adj ) Cie. Fort pauvre. 

PERPAÜXILLÜM.(adv.) P:aut, Fort peu, tres peu. 

PERPERRA , af. Ecel, Perbe , en Ale. 

PERPELLERE, 0, pili, pulsum. Ter. Poufler, inci= 
ter, perfuader , contraindre, obliger , forcer à. Perpellere 
ad deditionem. Liv. Pouffer ,exhorter, exciter à fe rendre. 
Vultus hujus te, oculique perpulerunr. Cic. Son vilage & 
fes yeux vous ontengagé à. Teperpulerunt. In. Vous ont 
charme, Perpulit pudicitiam. VLAUT. À deshonoré. 

PerrenDexs , sntis. (part) v. 

PERPENDERE, d3, pendi, pensmm. Cic. Peer , exa« 
miner attentivement quelque chofe. # [Ce verbe ne fe 
trouve que dans le fens figuré.] Perpendere aliquid 44 dif- 
ciphina pracepra. In Examiner quelque chofe Éioo les re- 

g- ; examiner fi une chofe cft corforme aux p:éceptes 
c l'art. 

PER PENDI, ddr , pensits sum. (pall.) Cic. Perpenditur 
amicitia, 1 p. On juge de l'amitié. Hine 

PERPENDICULATORES , #m. m. pl. Vi. Des Ou- 
vriers, des Magçons avec leur plomb , qui fe fervent d'un 
plomb pour mettre au niveau , des Niveleurs. 

PÉRPENDICULÜM, 5. Crc. Le plomb dont fe fer- 
vent les Maçous & les Charpentiers,pour mveler & pren- 
dre les apiombs. 

PERPENSA, &. f. PI. Du Cabaiet , herbe. Vid. Asa— 


RUM. 
PERPENSARÉ, Ÿ, avi. GRar. Examiner , juger. (2. 
PERPENDERE ) Æfinc 
PERPENSATIO ,on5s. f. 4,Gell.Confderation exaéte, 
l'ÉRPENSUS , à , #m, C o L. Confderé exattement. 


der, haranguer. Perorare sn aliquem, PL. Piaider contre ! (part. pail.) v. P&RP5NDERE. 


queiqu'un. Perorare caufam, litem, Cic. Plaider ure cau- 
fe, Urerque caufam cum peroraffent [nam.VH.Après qu'ils 
eurent l'un & l'autie bien plaidé leur caule. 
PÉRORATIO , ônÿs, f. Cic. Peroraifon, conclufion 
d'un difcours , f. épilogue, m. 
PERORIGA , 4. m.Varr, Maître d'un haras. m. 
PÉRORNARE, 5, &uï, atam, aliquem, Tac. Faire,ou 
rendre de grands honreurs à une perfonne , le combler 
d'horreurs. 
PERORST, ôr#m, ra. pl. PI. Peuple d'Ethiopie, 
*DEROSIS , 55. f. Mutilation. ænpess, 
PEROSUS , à, #m. Liv. Q ii a une haine extreme, qui 
hair exer mement , qui a une grande averfion. 
PERPÂACARE, «5, cœui, cätum, Vic rt. Appaifer en- 
dicrement , fubiuguer. 
PERPACATUS, à, #m. Liv. Entierement pacifié , 
rauquille, appailé, 
V'ERPALLIDUS, à, #m, Caus. Fort pâle, tres blême, 


| PERPERAM. {adv.) Cie. Mal,autrement qu'il ne faut, 
Hirt, Sans y penler , par inadvertance, Chariias non agit 
erperäm. Binz. La charité n’agit point avec temerité, ni 
avec précipitation , elle n'efl n1 cemeraire , ni précipitée. 
Perperâm interpretari aliquid. Liv. Interpreter une chofe 
en mauvaife part, Jui donner un mauvais fens. 
PERPERITU DO, inis, f. Acciws. Impertinence,igno« 
rance , ftupidice. f. 
PERTERUS,4,#m. PLAUT. Sort, impertinent, étourdi, 
groflier, ftupide. 
PERPES , éris. (adj.) Plaut. Continuel. Noëfem perpe= 
tem dormire. 15. Dormir route la nuit. 
Perpessa, Vid. PeRPeTr. 
PERTESS1O , omis. f. Cic. Souffrance. f. 
PERPESSITIUS,à,#m. San. Quia beaucoup fouffert 
& enduré , quieft accourumé à fouffrir. 
Parpessu. Cie. (fupio.)v.Pervsrs, Doler difficilis pers 


peffu, 1n. Douleur difficile à louflrir , à fuppouter, 


100% PER. 

PERPESSÜS , À, #m, V1 Ra. Qui a bien fouffert & 
enduré. f{part.) v. 

PERPÉTI, #3 dr, pérpéffäs s#m. Cie. Souffiir, fup- 
pee , endurer , entreprendre , avoir de la condefcen- 

nce. (R. Pari.) Syn. Sufferre. 

In perpetieud's doloribus. À. Ge. À fupporter,à fouf- 
fric les douleurs. Audax omnia perpet:. Hon. Il n'ya rien 
que l'homme n'ofe entreprendre. Nanguam perpeterere. 
Cic. Vous ne le fouffiiriez jamais. 114 puella perpelfs eff. 
B:81. Cerce fille a fouffere une femblable violence, Fue 
rat multa perpiffs. Ip. Elle avoir braucoup fouffert. Pro 
tadio quod perpia es. B15L. Pour tant d'affiétions que 
vous avez eu“s. 

PERPETIENS, em s. Cie. Celui qui fouffre. 

PE<PETIM. (adv.) Ps. Perpecuellement, continuelle- 
m'nt. Syn. Perpetud. 

PERPE TIOR , ërir. Vid. Psrpsrr. Cie, Souffrir. 

PÉRPÉTRANDUS, 4 ,#m. Ad perpetrandam frau- 
dem. Bisi.Pour fair- ce vol. (ger } v. 

PERPÉTRARE , rr9, avi, atum. Liv. Achever, finir. 
Perpet are cadem. [p Fare un meurtre. Legurionem. 
Fronr. S'acquitter d'une commilfion. 

Perpetrafer, (pour) Perpetrau:ffet remillicitam. Bin. 
Qu'il avo t commes une action G honteule. Homicidium 
perpetrauir, In. À cominis ua homicide, 

Perpetrarunt, (pour) Perpetraverunt, Bis. Ont com- 
mis, ont fait. (R.PsR,PATRARS,) Syu. Perficere, 
perigere. Fasr. 

PÉRPÉTRATÜS, 4, #m. Liv. Achevé , fini, Perpe- 
trati pugna. Ip. L- combac étant achevé.—pace. Liv,33. 
2:. La paix etait con:lue. (part pall) & 

PERPETRAVERUNT. (4.pl pif) ve PeRPSTRARS. 

PeRPEIUA. Vid, PERPATUUS. 

ali ie > sé, (adj.) Quint. Perperuel , uni- 
verfe. 

PÉRPÉTÜUAREÉ , TXT, avt, ätüém, Cic. Perpetuer ; 
continu s {ans relâche , fans cefle , ne poict inerrompre, 
nc point «difconcinuer. 

Pe ptuare verb :, Cic. Parler fans reläche. 

PERPETUART, Dr, &ris sum. (pall.) Apul. 

PEKPETÜARIUS , 4, #m. San Perpetuarius con- 
duibr, colonur, Cop. Un Fermier , un Locataire, qui a 
un bail pour {a vis, er payanc cer.aine redevance, —mslie, 
Sen. U: Mueuer , qui corduit d:s Mu'e:s cortinuelle- 
ment. Pirretuarii fundi. Co pb. Des fonds qui ne font 
point engazés, 

PER. ÉTUITAS, äfis. f. Cie. Perperuité, du:ée 
Evcerneiic. f. Perpetuitas lawdis, Ip. Uie gloire qui dur 
toujours.vira Cie. Tourte la fuire de noire vie. Ad per. 
peruiruem Îo. Pour co:jrurs, pour l'immo talité. 

PERPETUO. (adv ) Ter. Continuellement, perperuel- 
lement, entierement, a perperuité, pour toujurs. Plaut. 
Tour du :ong. 

PERPE TUO, #5. Vid. PEerPsTUARE. Cie. Continuer 
fac: 1 cerrupuion. 

PERPE 1 Ü UM. (adv.) Ter. Continuellement, 

PÉRKPÉTÜUUS, «. wm. Ter. Continué, non Imerrom- 
pu, continu, de fuice. Cie. P:ipiuel, écernel, conti ui 
Plaut, Toi , coucentier. Pra {a bac Lerpetua «fm. a, ]p. 
Rud. Toute cette proie m'appartient, ma vaile me de 
meur:a toute entiere. 1gmis perpetuus. Cic. Feu qui 
étoir allumé —lwx perpetua. E cc 1. Lumiere eterne!l-.— 
lege peretua, B 1 8 L. Par unc loi qui era coujours obfer- 
vée, Pe-petui montes. Liv. Une longue chaîne de monra- 
gnss. Orario erpstua, Cic. Un dilcours qu'on prononce 
cour de fuite, Bo; perpstuss. Vire. Un Bœuf tout entier. 
In perpetué oratione crnatus. C. N up. Eloquent daas 
toutes Les parties de fon difcours. 1n perpetuum. C 1c. 
Pour tou urs, Bibl, Evernellement. Semel Gr im perpe- 
tuum, F 1 0 Re Une fois pour sources, Perperwa poreffas, C, 


PER. 
Nap. Une autorité qui dure toujours. Pofeffir ferpetus: 
Cz5s. Poff:flion non interrompue, Perpersæ tr. bes. Ip, 
Poutres qui font tout d'une pitez. 
PERPICTÜS , 4, #m, Ovin. Peint de rous côtés. 

PERPINIANÜM , 5,n. Perpignan, Villede France, 
Capitale du Rouffillon fur La riviere de Ter,à crois lieues 
de la mer. Elle eft le Siege de l'Evéque d'Elne depuis 
1604. 

PERPLACERE, 4 3, plie 5 Cic. Plaire extremement. 

PERPLEXABILIS , W£, (adj.) Plaur. Embarraffe,am- 
bigu, embrouilié, Neque sllum verbum jaciat perplexan 
ble, In Qu'i ns dile aucune parole à double encente, 

PERPLEXABILITER. (av. } Plawr, D'une maniere 
quicaule de l'embarras, de la perplexiré, du doute,d'une 
maniere embarraïte. 

PERPLEX ARÏTER. P'aut, { pour) PsRPLEXARI, 07, 
atus um, Embarraîler, embrouiiler. 

PERPIEXE (adv.) Ter. D'une maniere embarraffée, 
embrouillce, Liv, Obfeurement,d'une maniere ambiguë, 
Hd perplexè. Ip. Clairement , fans obleurité, 

PÉRPLEXIM. (adv.) P'awr, D'une maniere ambiguë , 
obicurr, 

Psrpuexton , oris. PL. (cor p.) de 

PERPIEXUS , Ÿ, wm. Liv. Embarraifé, embrouillé, 
difficile à comprendre , obieur , ambigu. Perplexwm ser, 
Vino. Un chemin plein de détours , embarraife. Servé 
cognemine , @ regiä appellations perp'exus. V. Max. Qui 
renferme le urnom d'elclave, & le vicre de Roi, | 
. PÉRPLOÉÈRE , #0, plis, plutum, QUINT. Pleuvoir. 
Cm :ænaculum ejus perplueret, I. Coinme il pieuvoit 
dans la TT té 

PERPLURES , +wm, m. É. ; ' 

PERPLÜTRA , im. np. Pr. à Descsoup pue 

PERP: RIMÜM. PI. Extrememert , beaucoup. 

PERPLÜS , #ris. n. P!, Beaucoup plus. 

*Pir por Særs. Plaut (Exp'iquez en lifant,)PoL PSR 
sæps. Per pol quampaucos, Tan. Expliquez de méme, Pol 
per quam paucos, Per pol non «ft Lasinun fed ny run, 


Don. F 

PERPOLIRE , #17, p#liu5, pélitém. Cic. Achever de 
polir, peifeétionner entierement, mettre la derniere main. 
Hinc 

PERPOLITIO , anis. f. Ad ur. L'aétion de pol r un 
Quvrasc. 

PEK PÔLITUS, à, #m. Cie. Tres poli. Perpo 5! or4= 
tie, Ip. Uu difeours fort poli. Perporitr homines. Cac. Des 
hommes foit polis. 1n drcemde perpolitus. Ip. Un homme 
qui parle avec beaucoup de poluefle , un Orateur tres 
poli: Perpolitum tritm aurum. PL. De l'or poli à force de 
war cr. 

PERPOPÜLARI , Ër, étis süm. Li v. Ravager tout, 
faire le éyar. 

Perpopuiar: Italiam. L 
iégâcen Italie. | és 

PERPORTARÉ, 0, avi, étim, Liv. 28. 

uiques. : ou . 

PÉRPOTÂARE, 0 , #15, arwm, Cic. Boire avec excès. 
Hinc 

PÉRPOTATIO , ômis. F, Cie. Débauche exceffive, 
sxcèsaboire. à ee: 

PERPOTATUS , à, wm. MsLA. 2. 1. Bù entierement, 

PERPRÉMERE , prém3 prés preffum. Hon. Fou- 
ler, preller quelque chofc extremeent. Perpremere cu= 
éle Ip. $e coucher , fe metere fur un lit. 

PERPRESSA,2- f. P. ar. r9. Le même que BaccHAR 
Plance odoriferante. Wid. BACCHAR. 

PER PROS PER ,à, mm, Suar. Tres heureux. Per= 

profpera valerudo. Ip. Wie bonne fancé , heureule. 

PERPRÜRISCÈRE, fe5. PLAUT. Sentir, avoir une 


graade demaugeailon , 8 animer. PERPÜGNAX , 


1 v. Ravager l'Icalie, faire le 


43. Porter 


PER, 

PERPÜGNAX, äcis. (adj.) Cie. Opiniâtré , attaché 
à fon {ens. Perpugnæx in difputando. In. Qui difpure avec 
eitêtement , tres ardent dans la difpute. 

PERPÜLCHER , 4, #m, Ten. Fort beau, tres beau, 

PERPULERUNT, Cic. ParpULIT.[perf.}v.P'ERPELLERS. 

PÉRPÜRGARE, gô , au, ätmm, Cic, Purger encie- 
tement, Perpurgare agrum, CkLs. Purger un malade. 
Perpurgare fe, Cic. de nat. Se purger , fe juflifier. 

PERPURGATUS , à, wm, Cic. (part. pail.) v. Per 
PURGARE, Epuilé, Plant, Nec , n:troyé. 

PERPÜTARE ,#5, us, atém. PLAUT. Raconter 
exattemenc une chofe, en retranchanc tout ce qui n'en eft 
point , tout ce qui eft fuperflu. 

PERQUAM. (adverbe , qui joint aux adjeétifs , aux 
adverbes , & aux verbes , en augmente la fignification.) 
Cie, Fort , grandement , bien , beaucoup , tres. Perquäm 
breuitér, Cic. Fort briévement, en tres peu de mots. Per- 
quäm velim, PL. Je fouhaïterois forc, Perquèm maximo 
Poteff sxerciru comparate. CU R +. Ayant levé une armée 
tout aufli grande qu'il a pù , ayant mis fur picd Ja plus 
grande armée qu'il püc. Perguam indignss modis, PLaUT. 
D'une maniere tres idigne, 

PER QUIESCÉRÉ 163. À » U L. Serepofer , étre fort 
tranquilie. ., ‘ 

PERQUIRÈRE, r?, siu5, sitüm.C 4 s. Chercher avec 
exactitude , avec diligence. Cre. Intertoger , demander, 
s'informer, (R. Quansrs.) Cénfilinm jemper à fapient: 
tu Bise. Demandez toujours confeil à un homme 

age. 

PERQUIRITÜR. (imperf. paff.) Cic. On recherche. 

PERQUIRENDUS, à , #m.Cic.Deterreri à rebus per- 
quirendis, Cic. Ecre détourné de ia recherche des chofes 
naturelles, 

PERQUISITIUS. (adv.} Cie. Avec plus de recherche 
& d'exaétirude. (comp.} de 

PERQUISITÉ , dont on ne trouve point d'exemple, 

PERQUISITOR , ris. m. Plaut, Efpion , furveillant, 
qui obieive , qui recherche. Malevolr perquifitores aétio. 
mu:n. Ip. Ceux qui cherchent , qui examinent avec mali: 
gnicé les aétions des autres, 

PERQUISITUS , 3, sm. Ps. Cherche avec foin, re- 
chercne avec exactitude , avec diligence. (part. pad.) v. 
PsRQUIRERE. 

PERRARO. (adv.) Cie. Tres rarement. 

PERRAPUS ,4, #m. Liv. Fort rate. Perrarum eff ut, 
Pie 31. 3. Il arrive fort raremeot que. Perrara littera. 
Liv. Lertrestresrares. 

PERRECONDITUS , à , #m. Cure. Fort caché. 

PsRRSCTURUS, #, wm, (fut. part. act.) 

PERRECTUS , à, #m. (parc. pail.) v. Psresrs, 

FERREPERE, p3, répss, réprum. Cor. Ramper, Tel. 
lures, genibus perrepere. T18. Se craîner par terre, fur les 
genoux.Pitis perrepit. Cor. La vigne s'erend. 

PERREPTARÉ, répt3, avi, tm. Ter, Se traîner , 
fe glifler parcour pour chercher quelque chofe avec foin , 
s'airéter partout, l’errepraus omnes plateas,gymnafin, my- 
repelia. P 1 À Ur. Amph. J'ai couru toutes les places , les 
falles d'armes, & les boutiques de partumeurs. 

PaRR5X8RIS. (2. fut, {ubj.) P&RREXSRUNT, PsRRa- 
X1T. (perf. ind.) -» 

. PerRaxisser.(3. plufp. (ubj.}v. Psresrs. Aller, con- 
tinuer. 

PERRHÆBI , 65rwm. m. pl. Liv. Peuples de la Theffa- 
Be , vers le Fleuve Peuée , & le Mont-Oiympe. j Peuples 

l'Epire vers l'Etvlie, 

PERRHÆBÜS , à, #m. Ovip. De Fheffalie, Thefa- 
pars Perrhabum Canes vid:..1p. J'ai vù Cenée de Thef- 

ie. 

PERRIDICÜLE, (adv.}) D'un: maaiere ridicule , fort 
ridicule ; tres sidiculement. | 


_ 
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PERRIDIEULUS , 4, #m. Cic. Fort ridicule. 
PERRODERE , r6d5 , rosr, rosum. C 51 s. Ronger enr 

ticieinent. 

PERRODI , dôr, rüsùs sim, (pafl.) PI. 

PERROGARE, g5, avr, &tnm. VL. }. Demander, Pers 
rogare jententias. Lis, Demander les avis , le fentiment de 
cour le monde ; recueillir routes les voix. 

PERROMPERE ;p9, rapi, rüptum, Cas. Rompte, 
fracaller , difliper , vaincre, [faire irruprion , entrer aveé 
violence. 

Acicmperrumpere, T À c. Rompre les efcadrors.— 48e 
rem, C1. Fendre l'air —difficultates, P 1. Surmorret les 
dificuités.—fafiidia. Hor. Vaincre le dégoûr.—leses, Cic: 
Ertreindre , violer les leix.periculam, C 1 c. Surmonter 
un darger.—ffafionem. FRonNT. Forcer un pote, 

PERRÜMPI, pèr, ræptis sim. (pafl.) Liv. Perrwmpi 
affcétu. T ac. Se laifler vaincre par une paffion. Hinc 

PERRÜPTÜS, à, #m. Co. Rompu. sil, 44, E[- 
carpe.m. 

BERSX, 4. ro. f. Perfe , Perfan, qui eft de Perfe. 

PERSÉÆ, 4rmm. m. pl. PL, Les Perfes, les Perfans,peu- 
ples de l'Empire des Perles. Rex Perfarum, Le Roi des 
Perles. Perfarum Regna. P1.Imperium. L'Empire des Per« 
{es , appellé enfuite Parthes.% La Monarchie des Me- 
des & des Perfes contenoit en Afie les Royaumes des Me 
des & des lerfes, partie de l'Inde, l'Aflytie, la Syrie, la 
srande Armenie, la Colchide , & les autres peuples qui 
Fabicoient aux environs du Mont-Caucafe de la grands 
Scythie, toute l'Afie Mineure, l'Ile de Cypre. En Afri- 
que, la Libye & l'Egypre, avec la partie de l'Ethiopie qui 
en cft la plus pioche. Cette Morarchie fur détruite par 
Alexandre , qui défic Darius le dersier Roi des Perles, 
Les Grecs qui s'étoient sendus maîtres de ce vafte P2YS » 
furent défairs par ks Romains. Cette Monarchie des Mes 
des ou des Perles, cft la deuxiéme des quatre grandes 
Mosarchus , & a [uccedé à celle des AfTyriens.] 

PEKSA PE. (adv.) Cic. Tres fouvent. 

PERSÆ VUS , à , #m. Maza. Fort violent, 

PERSALSE. {adv.) Cic. Avec bien de l'enjouement , 
fort {pirituellement , avec beaucoup d'efprit, Perfalse mis 
hi gratias egit. 1p. I] m'a remercié d'une mariere pleine 
d'eiprit. di 

l'ERSALSUÜS, à, #w. Cie. Fort agréable, fort enjoué. 

PERSALÜTARE, 5, avi, arm, Saluer fouvent.Cüums 
perfalutaffet deos. Pu. Ayant (alué rous les autres dieux, 
PERSANARE, 3, aus, ätüm. PL. Guérir parfane- 
ment. ! 

PERSANUS , #, #m. Car. Tout 1 fait fain. 

PERSANCTE. (adv.) Ter, Fort religieufement. 

PERSAPIENS ,entis, (adj.) Cie. Fort fage. 


SJ 


PERSAPIENTER. (adv.) Cic. Fort fagement,tres fa- 
emeut. 
PERSCIENTÉR. {adv.) Cie. Avec beaucoup d'habi- 
lex , en homme intelligent. 
PERSCINDÈRE, d5 , feidi , fciffim. Eiv. Coupper , 
déchirer, rompie, 
PERSCINDIE, dôr, feiffits süm. (pall.) Luer, Hinc part. 
PERSCISSUS » 4, wm,Lucr. Déchiré, 
PERSCITUS, à, #m. Tan. Andr, 3, 3.6. Tres bicn- 


fair. 

PERSCRIBÈRE , 67, feripai, feripräm. Cie. Ecrire, 
mavder, faire (çavoir, fdévailler, écrire au long. Afihi 
Qurntus frater mess mitifimam tuam orationem quAm ir 
Senatu habuifes perferipfit.Cic. 5. Eb..4.Mon frere Quin- 
tus m'a envoyé le difcours plein de douceur que vous 
avez fait dans le Senat, De m.is vebus, ne vobis multiru 
dire lifterarum moleflior een, &d Lollium perferipfi. 
Maras. Cic. 5. Ep. 3. J'ai tour écrit à Lollius ce qui re- 
garde mes affaires, pour nepas trop vous importuner par 
mes Leutses, Perferibere in tabulas de [uis rebus ad a1:- 

MM Mm mm 
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quem perfcribere, Marta. ad Cie, Ecrire à quelqu'un 
touchant fes affaires.—Cie, Enregifirer , coucher dans les 
Reuiltres—caffelli planitiem, SaLL. Reconnoicre la ficua- 
tion d'un Château , faire le plan d'un Fort. 

PERSCRIPTIO , onfs. f. Cic. Enregiftrement. ”. or- 
donnance.f. Senatufconfulsum e& perferiprione eff,ut, Ip. 
L'Arrée du Senaceft conçu de telle maniere,que. 

PERSCRIP TOR, oris. m. Cie, Grefhi:r, Notaire, Se- 
cretaire, m, ls 

FERSCRIPTUS, à, #m. Cic. Enregiftré, écrit. 

PirscRUTA8OR. (fut.) PErRsCRUTANTES. (pl. part.)}v. 

PERSCRÜTARI, tr , «ris sam, Cic. Chercher, re- 
chercher avec foin, [épier , oblerver , examiner toutes 
chofes, éplucher , examiner à fond. Natwram criminis 
penitès perfcrutari. C 1 c. Examiner à fond la nature d'un 
crime. Perferutaber eum. Bis. l'irai l'y chercher. Dili- 
gentiffimè perferutantes. 1. Failanc une recherche fort 
exaûte, Perfcrutans es, B 1 81. En les cherchant de tous 
côtés. —perfcrutars litreras legis. Cac, Peler les paroles de 
la loi, 

FERSCRÜTATIO, ônis. £. Sen, ad Helv, Recherche 
profonde. 

Parsaa. Ovid. (acc. fing.) de Parsaus , Perfée. 

PER SEA, à. f. PL, Arbre d'Egypte , qui porte du fruit 
en Epypte , & qui ne porte que des fleurs , lerfqu'il eft 
cran{planté ailleurs. #[ Serabon die que fes fruits éroienc 
de la groffeur d'une Poire, & qu'ils éroient renfermés 
dans une, coquille comme les amandes.] 

PERSECARE , sËc5 , sécit 5, séétum. Cie. Coupper,di- 
vifer entieremert. Perfecare vitium aliquod. Ip. Coupper 
le racine d'un vice. 

PERSECTARI, seédr, anis sum. (dép.)Luer.Exami- 
ser les chofes en dérail. 

Pensscuri. id. PsRSICUTUS. 

PERSÉCÜTIO , omis. f, Cie. Pourfuite, Bibl. Perfe- 
cution, f, Perfecurionem, perfecutiones pati. Bimv. Etre 
perfecuté , foufrir perfecurion, endurer le martyre, Bea- 
fi qui perfecutionem patiuntur. B121. Bicnheureux ceux 
qui fouffrent perfecurion (pour la juftice.) 

PERSÉCÜ TOR , ôris. m. [Serv, Qui fuit toujours, 
qui ne quire pas. f Bibl, Perfecuteur, Tyran. ", celui qui 
pourluir, 2 

PERSECÜTUÜS, à, #m. Bis. Qui a perfecucé,aÿant 
perfecuté, fayarx pourfuivi, qui a pourfuivi. Perfecwsi 
funt me gratis. An. M'ont perfecuté fans fujer. Perfecstus 
£eoerum, S U 1». Ayant pourfuivi fon gendre. (part.) v. 

Fsrsiqur. 

PERSÉDERE , dë 5, s845 ,s&ffum, W1TR. S'affeoir,être 


affis, Perfedere in equo, dies noëtefque. Liv. Etre jour & 


nuit à cheval. 

PERSEGNIS , #Ë. (adj.) Liv. Fort lâche , qui fe fait 
avec beaucoup delächeré. 

Psrssines. (gen.) de Psnssts , dos, F, Quid, Fille de 
Perice, 

PERSHUS , 4 ,#m. Ovin. De P.rfée, qui concerne 
Periée. 

Parsen. (acc.) Vid, Perses, 

PERSENESCÉÈRE , fes, süniti, Eure. Palfer [a vieil- 
keile , finir (es jours. (R, Sanex.) Privarus perfenuit cum 
#xore, In, Il finit fes jours avec {a femme en fimple par- 
ticulier. 

PERSENEX', nis. (adj.) Swer. Fort âgé , fort vieux. 

PERSENILIS , 4. (adj.) Bibl. Fort ayancé,fort vieux. 
Ætar perfenilis. Ip.Age fore avancé, L 

PERSENTIRE, sén15 5, senst, senswm, V1RG. Sentir, 
cefentir. Perfinivre curæs. In. Se fentir accabié de lois. 

PERSENTISCÈRE , fe5. T 5 R. Sentir, avoir un prei- 
featiment , fe douter, Perfennfcere aliquid, In. Se dou- 
ter de quelque ghofe, commencer à çn avoir quelque 
connoiflange, 


- 


PER, 

ParsenUiT. (3.perf.) v. PeRseNssceRs, 

Penseo, (abl.) Wid. Psrseus , Perfée. 

*PERSÉPHONE,:. f. Ourd, C'eit la même déelfe que 
Proferpine. Vid, PROSBRPINA. (mtent?ssn, q. Désgrrdém, à 
Piepu, corrumpo, EUSTATH. vel à meôu, vaflo, & Pire, 
occido.) 

Persspout. (abl.) de 

*PERSEPOLIS, ïs. F, Cure, Ville capitale des Etats des 
anciens Rois de Perle. Elle tire fon nom de Perfée fon 
Fondateur. Strab. mous , Ville. Alexandre la ft brüler 
par l'avis de la Courrifane Thaïs, 

PERSEPOLITANÀ Regio, Concrée de Perle par où 
l'Euphrate le décharge dans Ja mer. 

PERSEQUAX , acis. (adj.) Apwl. Qui pourfuit foi- 
goeufemenr. 

PsRSSQUIBANTUR. (3. pl. imp.) 

PERSEQUENDUS , à, #m. Cie. (pare, fur.) € 

PsRSEQUENS,entis PLAUT. (part. pra.) v. PEeRsFQUuE. 

Mortem perfequens, P x TR. Refolu de mourir. Perje= 
pe injuriarum, Ab Han. Qui venge les injures, 

ort ardent à la vengeance, extremement vindicatif. Quan- 
de facies de perfequentibus me judicium ? B151. Quand 
exercerez-vous votic jugement CONTE CCUX Qui me per= 
fecutent ? 

PERSEQUI, br, sécienits, ou sËquitits smm. (dép.) Cic. 
Suivre, pourfuivre » preller , perfecurer, faire de À cine 
à quelqu'un, faire garder, feraiter quelque fujer, spa 
miser. 

Perfequi aliquemterré & mari, Cic. Pourfuivre quel. 
qu'un par mer & par terre.—antiqua. Ip. Examiner l'an. 
tiquice.—artem aliquam.Cic.S'appliquer à quelque art.— 
belle aliquem. C à s. Continuer de faire la guerre à quel- 
qu'un.—bona fua lite. Cic. Demander fes biens en juitice, 
-diverticula Gfolirudines, Cic.Chercher des lieux écar- 
tés& lolicaises.—feras. O v 1 D. Challer.—imjurias. Cie, 
Venger [es injures.—mandars alicujus, Ip. Executer les 
ordres de quelqu'uu.—ommes odie, Sin. TR. Haïr tout le 
monde.—ori#m. H o R. Chercher le repos.-Phrlofophiam 
larinis litteris, Cie. Mextre la Philofophie en latin.-Solis 
defrétiones numsris, Lo. Supputer,calculer le temps d'une 
Eclipfe.—mores patris. P 1 À U +. Prendre les manieres de 
fon pere , imiter la conduire de fon pere.-aliquem vefti. 
giis. Cic. Suivre quelqu'un à la pifte.-veffigia natura, 
Vitre. Chercher les lecrets de la nature , examiner les 
routes de la nature.—vensffartem, In. Rechercher , aimer 
la beauté.—werfibus. Cie. Ecrire en vers. Perjequimini 
comprehendite um, Bac. Attachez-vous à le pourfuivre 
& à Le perdre. Imique perfecuti funt me. 1n. Ils m'ont per- 
fecucé injuftement, Huc concedam,orationem undè borum 
perfequar. PLAUT. Epid. 1, 1. pa. Je vais me retirer ici,afin 
d'entendre à mon aile ce qu'ils vent dire.*| Suivre des 
oreilles, comme on dit fuivre des yeux.] 

PERSÉRERE,r9, #r. PLauT. Semer partout, Indè ve- 
niffe perferit. Lo. I] dic partour qu'ileft venu de là. 

PERSES , #s, Star. Perfe , fils de Perlee , & petit-fils 
de Danaë , qui a donné fon nom aux Perfes. [Per{éce Roi 
de Macedoine , qui fuc vaincu & mené à Rome en triom- 
phe par Paul Emile. 

PÉRSES. Bibl. Quicft de Perfe, Cyrus Perles. In. Cy= 
rus Perle. _ 

PERSEU. {(voc.) de Prrseus. 

PsnssvsRABAT.(3.imp.)PERsEVSRABIS.(2.Fur.) 

PERSÉVERANS , äns3s, (parr.) v. PsRsavsRaRs. | 

PERSÉVEXANTER, {(adv.) Liv. Avec perfeverance , 
enperfeverast. u 

PÉRSÉVE4ANTIA , 2. f. Cie. Perfeyerance,conftan 
ce. f. Retinere perjeverantiæ sllius non permanebir. B121, 
Sa perfeverance ne fera pas de longue durée , cle durera 
quelque cemps , mais non pas toujours, 

PaBSEVSRANTIOR » 07H, PE, {comp,) E 


PER. 

ParsivaRANTISSIMUS , #, #%, Co L. (lup.) de Psn- 
SEVERANS, 

PERSÉVERANTISSIME. (adv.) PL. J. (fap.) & 

PERSÉVERANTIUS. {adv.) Liv. Trop violemment. 
(comp.) de PERSEYERANTER. 

PERSEYERARE, 0, 4ui, ätuwm, Cic. Perfeverer , 
perfifter , être ferme , avoir de la conftance , continuer. | 
Dig. Duirer , (ubffter , demeurer. 


‘X {On dir perfeuerare in aliqué re. Cic. & quelquefois 
perfeverare aliquid. Ip. Perfeverare avec un infinitif.] 1» 


errore perfeverare, Cic, Demeurer dans l'erreur.—in la- 


bore une, Ip. S'appliquer conftamment à un feul travail. 


in querela. Pat, Continuer de {e plaindre, Ob/igatie per- 
feverat. Paur.J. C. L'obligation perffte. Perfevers dili- 
gentiam. S y m M. Continuez d'être exaét.—iras, F1 RM. 
Faire durer [os reflentimenc, Perfeverabar pulfans. Bisz. 


Continuoit de frapper. S: perfeveraweris facere pracepta. 


10. Pourvü qu'il perfevere dans l'obfervance de mes pré- 
cepces. Nec perfeverabitfubfiantra, B181. Son bien fe 
diffipera en peu de temps. Qui autem per/cuersuerit, 1p. 
Mais celui qui perfeverera. Triduo jam porleverant me- 
cum, Biac. Depuis trois jours ils ent été continuellemenc 
avec moi. Orejfes autem , itæ nt erat, Oreftem Le ee per- 
feverarer, Cie. Orefte au contraire perfftoit à dire,que 
C'évoic lui qui éroir Orefte, comme il l'évoic en effer. 


PERSEYERATÜR. Perfeveratum ef. (imperf.) Cre. 


Non <# ab iffo perfeveratum. 1n. 1] n'a pas perGfté. 
PERSEVERUS , à, #m. Tac. Fort fevere, 


PERSEUS ,5. m. Ouid. Perfec fils de Jupiter , & de 
Danaë fille d'Acrife Roid'Argos. [Parce que ce Prince 


Exoir prudent & courageux , les Poëtes ont fcint que Mi- 


nerve lui avoit prêté {on bouclier. 11 furmonta Medufe, 


vainquit les peuples du Mont-Aclas, & délivra Audro- 
ede d'un monftre marin , & des poutluires de Phinée, A 
fon retour , il ua innocemment ion Ayeul Acrife. Cet ac- 
cidenc le dérermina à quitier Argos, & à fe contenrer de 
Tirynche, dans le cerritoire duquel il bâtie Mycene, où fa 
race regna prés de centans. Periec arma les gens de Let- 
ures, & fonda une Aca ‘emie, C'eit pour cela que les Poë. 
tes l'ont placé parmi les Aftres, ayant été un des plus 
illuftrs Heros de l'antiquité , dans les temps fabuleux.] 
PER SIA , 4. F, PI, La Pere , Royaume d'Afe. 
PERSIANÜS , à, mm. APUL. Perfiana aque, In. Ef- 
pece d'eaux qui fonc vers Carthage. (11 n'y a qu'Apulte 
ui parle de ceseaux. Apui. Fior, 14, 
PERSICA , 4. F, PI. Pêcher, petit arbre qui porte les 
. Péches.Plauce dont la Aeur eft à cing feuilles difpoices en 
role dans les échanerures du calice , qui eft un godet de- 
couppé en cinq partiss. Le piftile qui s'eleve du fond du 
calice , devient un fruit charou, rond , fillonné d'uncére, 
& qui renferme dans {a chair un noyau ofleux , creuié de 
foffes allez profondes. 11 contient une femence oblongue 
é app'atue. 
Psrsica mala, Des Pêches, Vid. PsRsicUM-. 
PERSICARIA, 6. f. La Perfcaire. (Plante dont la feur 
eft à ciay etainines, foutenues par un calice fendu juiques 
à la bals eo quacre où cinq parties. Lorfque cette feur eft 
pale , le piftile qui fe rrouve au Fond de ce calice , de- 
visant une feinence applartie, ovale, poiatue , enfermée 
dans des envelupp-s, qui ont lervi de calice aux fleurs. Ces 
Scurs font diipulées en epi, & la racine eft fbrée.) 
PERSICCi?S , à, #m. Cas. Fort (ec , tres fec. 
PERSICÜM , 5. n. Col, Une Péche , fruit qui vient de 
Perl: (On ous-<ntend malwm.) 
PERSICUS , à, mm, De Perle. P.rfieus Ocesiu., La 
mer de Perfe. | 
PEKSILA , 4 f. Eccl, La Perle. Syn. Perfis, idis, 
PEXSIDERE, dr. Luce. Le méme que 
PERSIULRE , dés ,s6di, sef#m, P1, Demeure, s'ar- 
géver longieups, (R. Sap&Rz.) 








PER. 1811 
PERSIGNANDÜS , 4, &m. Liv. Qu'on doit fceller , 
cach-ter.ex v. 

PERSIGNARE, ©, avi. Meua. 1. 21. Marquer. 

PERSIGNIS , gnë. adj.) Si. 8. #3. Fort diitingué, 

PERSILLUM , f, n. Feff. Efpece de vale. 

PERSIMILIS , ilë, (adj.) Æfor. Fort femblable. 

PERSIS , dis, €. Virg. La Perle, Province en Afie [ur 
le Golfe Perfique. [8ib!, Nom de femme. Salutate Perf. 
dem. 1». Salué Perfis. 

Persistens , émis, Biez. Perfeverant. (part.\ v. 

FERSISTERE , 9, pergiits, perffitsm. Liv. Perfifter, 
durer , perfeverer, Sin sr eo perfhreris, C1 c. Mais fi vous 
vous artachez à cela. 

PERSIUS, à s. m. Perle, Poëre Latin, qui mourut âgé 
de 3oans , {ous l'Empire de Neron. Il ne nous eft reité 
de lui que fix Satyres. 

PERSOLÂT À. PI. Herbe qu'on appelloit Unguls ca 
ballina , (elon Pline. 

PERSOLENNIS , né. (adj.) Swet, Fort folemnel, tres 
folemnel. à 

PERSOLIDARE,d5, zvi,£tmm. Srar. Endurcir, geler. 

PERSOLLA, 4. f. Plaur, (pro) PeR<ONULA. (dim.) de 
Psrsona. Petite perfonne. Tun° etiam odium me vocas ; 
ebriola, perfolla: nuge. PLauT. Cureul, ,3, 35. Vous me 
craitez de ficheux ,ivrognefle que vous êtes, petite figure, 
petite foute , petite bavarde. 

PsRsSOLVENDUS , & , mm. Ovin.ex v. 

PERSOLVÈRE , 00 , s0' vs, sblurum, Cic. Payer entie- 
rement , acquitter (es dectes, fachever , accomplir, per- 
feétionner, Perfoluere grates, V 1 8 6. Rendre graces , 1e 
mercier.—honorem, 1p. Rendre à quelqu'un l'honneur qui 
luieft dû. Cie. Etre puni -gwaffionem. In. Refoudre une 
queflion.—ratienem officii fui, C 1e. Rendre compte de (a 
corduite dans l'adminifiration de fa Charge.—promifz.— 
vota, 1p. S'acquitrer de fes promefles, accomplir fon 
vœu. Perfolui prima epiflola. Cic. J'ai répondu à verre 

remiere Lettre, Pænas perfoluit cruce. Pa. Il fut attaché 
à un gibet, comme il le mericoir. Il expia fon crime par le 
dernier fupplice. 

PERSOLVT , wèr, sblætits sim. (pall.) Qwinr. 

PERSOLÜS , 4, m. PLauT. Seul , cout feul, Ocwlurs 
effodite perfolum muhi. X D. Menach. Crevez l'œil qui me 
refte , que je devienne aveugle. 

% Onajuuteici, perfola nuge, de Plaute ; maisil fauc 
lire perfolla , nuga. Vid. PsnsoLLA. 

PÉRSOLÜTA , 4.6. PL, 21, 39. Efpece de plante qui 
croît en Egypte. : 
PER SOLÜ TU S, à, #m.Cic.(pall.) ex v.Per- 
SOLVSRE. 

PERSONX,2. Manr. Un malque. Cie, Une perfonne, 
ce qui diftingue un homme d'an autre. ffarr. Perfonne , 
terme de Grammaire, Ter, Perfonvage.m. Cic. Caraëtere. 
m. fmétaphoriquement, Digricé , Charge.f. MART. 

Perjena heroica. C 1 c. Perfonnages heroïques.-oh/cue 
ra. In. Des gens inconnus, Per/ona calumnia, Cic. Carac- 
ere de calomeiateur. Per/onæ improba, In. Caraëtcrc 
d'un méchant homme, perfornage d'un frippon. Mræ 
perfona.Cic. Moi. Tua perfona.ln. Vous. ps Leo 
Liv. Gerere ,fufhinere , tenere. Cic, Faite le perfonnage , 
loutenir un perfonnage. Perjens ferviendum fuir. Lp. 11 
falloic avoir égard au caractere. l'erfona, perfenarum a» 
septio. B 18 1. Acception des perfonnes , égard à la qua 
te des perlonnes. Perfonarwm acrepier, Ip. Qui taie ac 
ceprion des perlonnes , qui a égard à la qualité ites pr 
louues, Non acriprs, non recipis perfonam. Brar. Vous 
n'avez point d'égard à la qualite des perlonnes. Perfen+ 


tragica. Pa. Un mafque de theatic. Poëra perfona juæ 
mtitur, QUINT. 1. 8. Le Poëre parleen fon nom, | 


Perjina, ULr. Marmouzcts. #. figure. f. qu'on m'e- 
aux batumens. 
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1212 PER. 

PersonABAT. (3. imp.) Parsonagr. (fut.) v. Psr- 
SONARI: 

l'FRSONALIS . &lE, (adj.) Up. Perfonnel. 

l'ERSOÜNALITER. (adv.) 4., Gell. Perfonnellement, 
pas toutes les perfonnes. 

PeRsoNANSs antis, Tac.(part.) v. 

PERSONARE ,9, sn 5, siniram, Crc. Faire grand 
bruit , retenir fort haut , rélonner. Perfonabat buccinis, 
H161.Sonnoit du cor. Qy;an40 perfonwerit tubs,1.Quand 
x fonnerai de la trompette. Perfonuit terra. Bigc.La verre 
reurntie, Tofa civitas perfimar, Cie. Tout le voifinage re- 
teriit. Perfonat cythar&. Vino. Il joue du Luth. ©ws per- 
Jenant toté urbe, L'1 v. Qui fe font entendre dans toute la 
Ville, Saxa ferfonuére. Ho R. Les rochers ont retenti. 
Z'amin perfonare aures eju{modi non eft inutile, Ce. Ce. 
prndant il ne fera pas inutile, d'acconrumer fes oreilles à 
ectendre ces (ortes de chofes. EfF mihi qui crebrè perfonat 
aurem. H o R. J'ai un homme qui prend foin de m'avertir 
fouvert. 

PERSONARI, %r, tits sm. (pall.) PI. Ep. 4. 7. 

PERSONATA , &. f, PI. Bardane, f. herbe ainfi appel- 
Jée , paree que l'on fe fervoir de (es fcuilles pour faire des 
malques. (R. Persona.) 

FERSONATUS, à, #m, Cie. Malqué, déguifé [fzux, 
trompeur. Per/onatus pater. Hor. Qui fair le perfonraye 
d'un pere, Perfonata felicitas. Sen.Felicité crompeufe,ap- 
parente ; un faux bonheur, Perfonata vulnera. n. pl. Sen. 
Lies plaies cachées , & plus profondes qu'elles ne paroif- 
ferr, des plaies paliées. 

PERSONUS , à, mm. V. Face. Qui réforne, qui re- 
tentir, retentiflant, 

PERSORBENS, fis. PL.(part.}v.Psnsonsene, forbuc, 
dont l'en ne trouve point d'exemple. (R. SORSERE , ava- 
ler.) On traduit Ferforbens, qui avale tout , & l'on cite 
Y'£ne; mais dans Pine il s'agit d'éponges qui prennen: 
teutes fortes de couleurs qu'on leur veut donner, Spong:a 
ares ifrfisrefque perforbentes. PL. 31.6, 12. 

IPERSPECTARE, #3, éui, ätém. PLAUT. Regarder 
avec loin, attentivement. 

PERSPECTF. (adv.) Cie. Avec unesntiere connoiffan- 
ce , parfaitement. 

PensPecrissimUs, 4, sm, Cic. ({up.) de Prrsrecrus. 

PERSPECTOÔR , cris, m, Don, Un connoifleur, qui 
confidere bienattentivement , jufqu'à la fin. 

PERSPECTÜS , à, #m, Cie. Parfaitement connu,tres 
clair, remarqué , reconnu. Tua erga me perfbeétiffima be. 
nevolentis, {p. La bonté que vous avez pour moi m'eft 
tres connue, tres fenfible, Pergeétuin aliquid babere, 1p 
Cornoicre à fond quelque chofe, Perfpeété rei veritate, 
B:81, A yaot connu Ja verité de la chofe. (part. pail.) v. 
Pensricers,, 

PERSPECULARI, #r, atùs sum, PL, Confiderer at. 
tentivement, Perfheculatus locerum fitus, SUxT. Ayant 
ex2miné, contemplé la ficuation des lieux. 

PFRSPERGERE , 9 , #5, s#m, CAT. Arrofer. 

PERSPERGI, gdr, fpérins sim. (paf.) Cic. Facctia- 
rum quidam lpos , que omnis oratio per{pergitur, Jo. U: 
gertain en joneraene délicae dont on affailonne le difcours. 

PERSIERSUS, à, #r. AvuL.Syn.Sparfus, 

Prrsrrxsnat. (3. pluip.) v. Psrspicars. 

PERSPICACIA , ä. f. Connoillance, profonde pént- 
gration. 

PERSPICACITAS, ärïs. F, Ces deux derniers mots 
Jatins rc {ont pas bien certainement des bons Auteurs, il 
yaut mieux le iervir de Perfpicientiæ. 

Pirsrication, eris. AFUL. (comp.) de 

PÉRSPICAX, acts, (adj) Gic. Clairvoyant , éclairé, 
inteligeuc dans les affires. (Dans le propre, il fignifie qui 
a la vue pcrçacte.) 


\PERSIACERE , 659, 45, péx, pédiim, Cic, Voir par- | 


PER. 
Fairement, fçavoir, comprendre clairement , connoître, 
remarquer. 

Peripicere conjelurä, Cic. Comprendre par les conjec- 
cures, Non fatis perfpicie, Ip. Je n= comprends point aflez. 
Nondum perfpexerat. C&s. Il n'avoi: pas encore fçû. 
Qyod peripeximus. Bisz. Ce que nous avons vü. 

“X Ce verbe auffibien qu'a/picere, cenfpicewæ , defpicere, 
Sufpicere, rc. eit Forme du verbe Spacie, qui eft hors d'u 


e. 

D ERSPICI, cr, fpetits sum. (pall.) Cie. Etre connu, 
Perfpici non poterat. Syir On ne les pouvoit voir. 

PERSPICIBILIS, ÿ1ë, (adj.) Pirr. Qu'on voir ailé= 
ment, qui eft expoié a la vue, vilible. 

PERSPICIENTIA, 4. f, Cic. Connoïffance claire, 
nette, 12 psrfpicientié veri, Ip. Dans la connoiflance par- 
faire de Ja vericé. 

Persricies. Vous verrez. (2. fur.) v. 

PERSPICIO , fpexi, fpélum. Vid. Perspicene, 

PERSPICUE. (adv.) Cie. Clairemeut, mamfeltement , 
Évidemment. 

PERSPICUITAS, &rir. f. Cic. Clarté, évidence. f. 
Orationis perjpicuitas, Quinr. La clarté d'un difcours. 

PERSPICUUS, ä,#m. Ovip. Clair, trarfparent. Cie, 
Manifefte, évident, certain. Ammis perfpicuns. S ra Tr. 
Fleuve dont on voir le fond.—liquer.Ovip.Liqueur tranf- 
parente. Alors perfpicuæ, Cie. Une imort certaine, Æec Per 
fpicuum eft omnibus, 1p. Cela eft éviden: à rout le monde, 
tout le morde convieut de cela. Perfpicuswm cf quod. Biz, 
Ile vifible que. 

PERSPIRARE, 7, Zur. Car. Tranfpirer. 

PÉRSPISSO. (àdv.) Plaut, Non. Tard. Sun. Tardè, 

Psrsrans , flantis. V.hiax. (part.) v. 

PERSTARE, #9, ini, firm, Cic. Perfifter, demeu- 
rer ferme. JOwid, Continuer, durer. 

Perflare incgpto, in incapte. Liv. PerGiter dans fon en« 
treprile. —in fententis. Cic. Perfiter dans fon fentimeut , 
n'en point démordre. Negare aliquid, © in eo perjlare, 
10. Nier quelque chofe,& s'en tenir là. Pr/far contendere, 
S11. 11 s'obftine à combacrre, Perfhitit fuge comer, Ovip. 
M'a coujouts accompagaé dans ma fuite, ne m'a point 
abandonné. 

PERSTERNERE , fférn3, Vid. Srannera. 

PERSTERNI, nr, ffritäs sum, (pañ.) Liv. E re 
Pavé entierement. Lo. Vra perffrara eff.Le chemin fut coug 
pavé. | 

PsrsritLAsiT. (3. far.) & 

PeRSTILLANS , anfis, (part) 

PERSTILLARE,5,.7:5, tm, Bie. Dégourter,pleue 
voir, Perfhilabit domss, Ip, Il pleuvera par coute la mai- 
lon. Teéta perflillanris. Ip. Toit d'où l'eau degouite. 

PERS TIMOLARE, /5, a ui, srim. Tac. Excirer anis 
mer , pouller, : 

PERSTINARE, 0, ävi, Arge. Acheter. Le même que 
PRÆSTINARS, 

PERSTO, #5, (Be, Vid. PerstaRs.Cic, Perfifier,de- 
meurer f:rme & conftart. 

PERSTRATUS ,à, sm, Vid. PERSTERNI. 

PERS'TRÈDEÈRE , ffrépà , férépa 5,frèpitum, Tan, Fai 
re grand bruic, 

PERSTRICTUS,X, #m. Pz. Glacé, Tar. Reprimendé, 
(pare. pal.) cn 

PERSTRINGENS, entis, (part. a@t.) v. 

PERSTRINGÈERE , ç5 , frinxs,ftriéhim. CAT. de R.R. 
Serrer for, fCie, Dire en peu de mots. 

Breviter perfftingere, Cac. Toucher en peu de mots, 
Perftriagere aliquem. 1p. Piquer quelqu'un tout douce. 
nenc, le repicadre en pafant. ÆAures perféringere. Ho, 
Frappe: les orcilles , {e faire entendre, —oculos fplertore, 
Lucis. £blouir les yeux d'un trop grand éclat. —Pirem ni. 
min, CAT, de BK, Se.reg trop ÉQrs Ja vigne, S#mmatirg 
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perffringens. Praz, Recueillant en peu de mots, 

PERSTRINGI, gôr, ftrééfits sum. (pall.) Cic. Aratro 
perflringi non poteft. In. Ne peu point étre labouré.—Her- 
rere. Liv. Etre faifi d'horreur. Modicè perfiriéki funt.T Ac. 
Reçuient une petite reprimende. 

PERSTRÜÈRE, ÿ. Le même que SrRU&Rs , Dreffer , 
élever. 

& PERSTRÜ I ,ÿr, frmétits sim. (pail.)Pitr. 7.4. 

PERSTOÜDIOSE. {adw.) Cie. Avec bien du foin, avec 
affeétion. | = 

PERSTÜDIOSUS , #4, #m. Cic. Quia une grande 
paffion pour quelque chole. Perffudiofus alicujss.1n. Fort 
atraché , force zele pour quelqu'un. 

PERsUADENS y entis. Ovin-(part.) v. 

PERSUXADERE, &5, és, fuai, fjuäsäm,Cic. Engager 
par de bonnes railonsà faire ce que l'on veur,faire croire. 
X Avec ce verbe, on met le datif de la perfonne, & l'accu- 
fatif de la chofe, l'infinitif enfuite, Cie, Le fubjonétif avec 
ur, Cæs. 

Auditori aliquid perfuadere, Cic. Perfuader que'que 
chofe à l'Audiceur. Perfuadere alicui,ut ad hoftes tranfeat. 
Czs. Perfuader à quelqu'un d'aller aux ennemis, Prorfus 
îta effe slli a re Cic. Perfuadez-lui que la chofe eft 
ainf. Sibi ferfuadere aliquid. In. S: perluader , être per- 
fuadé. Perfuaferunt populis, Bisu. Perfuaderent aux peu- 
ples. Non folurs mihs confrmauir, fed etiam perfuafir. 
Cie, Non feulement ilm'en a affuré , maisilm'ena per- 
fuadé. 

PERSUADERI, fuxditir, fuäsimeft, (pall. irmperl.} 
Cie, On perfuade ,on eft perfuadé. Cum per/s [um jit.1D. 
Puifqu'il eft certain, puiiqu'oneft per{uadé, Mihi run- 
Eu perluaderi potuit. Ip. On sa jamais pù me p:rlua-, 

er. Perfuaderi mihi velim, 1p. Je voudrois être perfuadé, 

qu'on me perfuadäc. 
PERSUASIEILYS,/ë. (adj.) Quint. Preparé à 
être perfusdé, ce qui prut étre perfuade. Omnia per. 
fuabilia. Quinr.l. 2. 6. 10. Tout ce qui peut perfuader. 
Non in perfuafibilibus hamana fapientia verbis. Bin. Non 
dans des difeours perfuafifs d'une fagelle humaine. 

PERSUXSIBILITÉR. Quinr. D'une maniere propre à 
perfvader. Dirvere perfuafibiliter, 1p. Parler d'une maniere 
propre à perluader. 

PERSUASIO , Gnis, f. Cie. Opinion, f. fentiment, m. 
dont oneft perluadé, pirluañon. f. Vana perfuafione, 
Bass. Par unevaine LT ve Ù 

Peasuasis. (abl. pl.) & 

PsrsuasissiMUS, 4, sm, ( (up. ) de Persuasus. 

à PERSÜASOR orts.m. Don. r, Æn. 209, Celui qui per- 
uacre, F 
PERSÜASORIÜS , 4, #m. Sur. Capable de perfua- 

der, periuañif. 

PERSÜUASTRIX ,5cts. F. Plaut, Celle qui porte quel- 

u'un à faire quelque chofe , qui perluade quelqu'un à 
aire quelque chofe. 

FERSUXAS"T. (abl.) Cic.A la perfuafon.Ejus perfuafn, 
Cie. A fa perfuafion. (On ne crouve que cer ablatif de 
Pinsuasus, us.) Syw. Perfuafie, 

PERSUASUS , à, #m, Cie. Perfuadé, qu'on a perfua- 
dé. @uo vie Gr perfuafe. Cic. Tufe. L'ayant vü, & en 
étant perfuadé, Perfuafis turbis, Bisz. Le pruple étant 
gagné. Perfuafo Balafte. Ip. Ayant gagné Baiaft=. S: per- 
Jfuafus auditor fuerit. An Han. 1, 10. Si l'auditeur a tré 
perluadé. Per/anfum habere. Cic. Etre perluadé. Omnes 
fic habent perfuafum , iflum pecuniam accepiffe. Ip. Tout 
le monde cft perfuadé que Verrés a couche de l'argen:. 
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cn Je fuis tres perfuadé, Perfwafum ei eft.Cic.Il eft per- 
fuadé. 

PERSÜBTILIS , $'€, (adj.) Lwer. Fort fubrile fort de- 
lié, fort mince. Cic, Fort ingenieux, fort fpiricuel. 

PERSULTARE , s#e3, Avi, atmm. LUCR.Sauter.(R. 
SaLIRE.) X 

Perfultare campos, T 1e. 1# agris, Liv. Faire des cour- 
fes fur les cerres.—fuper ffagna glacie concrets. SEN. Saus 
cer fur un étang glacé. 

PartÆpasaT. À, Gel. J|s'ennuyoit. (imp.) v. 

PERTÆDERE, rédèr , radiir, A. Gezc. 1&smm éff, Cic. 
Ecreennuyé,s'ennuyer.Cumomnes verbis ejus fatigati per. 
taduiffent. À. Gas. r. 2. Comme tour le monde, farigué 
de fes difcours, s'ennuyoir. XAulu-Gelleen cer erdroir, a 
fait ce verbe perfonnel, 1llos sncapti pertafum eff, V1rc.Ils 
fe font ennuyés de leur encreprife. 

PERTÆDESCÈRE , /eïr.CaT. S'enruyer. 

PERTÈGÉRE , g5, fexi, téétum. Virr. Couvrir entic— 
rement. Pertegamus villam. PLAUT, Achevons de couvzir 
la maifon de campagne. 

PsRTENDENS, #nfis. Prop. (part.) v. 

PERTENDERE, d9, téndi. Car. Etendre. [Liv. Aller 
droic en quelque endroit, Cie. Comparer , faire compa- 
railon. ÎTer.Achever,terminer. Pertendere anime. Prop. 
Etre opiniâtre , s'opiniâtrer. 

Pertendére Remam, Liv, —ad caftra. Hit. Aller droit 
3 Rome, au camp. : 

PÉRTENTARÉ, #9, &ut, atüm, Cic. Eprouver, 
eflayer , examiner , fonder, täter. 

Pertentare animes, Liv. Sonder les efprits. —can/am 
omnibus ex partibus, Cic. Examiner à fond une affaire, — 
corpora, VirG. Se faifir des corps.Gasdia pertentant mens 
tem. Ip. La joic are (on cœur , elle reflent la joie renai- 
tre dans fon cœur. 

PERTENTARI, br, ätüs sum, (pail.) 4. Gell. Etre 
tâté. Hive R 

PERTÉNTATUS, ä, #m. Aruz. Accablé , endormi, 

PERTÉNOÜIS, ë. adj.) Cic. Fort petit. Argumentum 
perrenue, Ip. Un fujer qui o'a rien de graud.Spes pertenuis, 
1. Efperance fort foible. à 

l'ERTERÉBRARE, ©, avr, atum, Cic. Percer d'ou 
tre en outre avec une carriere. 

PERTERERE , ©, #rour, tritum. PLAUT. Ufer. (Syn. 
Terere.) Perterere lim, PLAUT.Limer, 

PER TFRGEÈRE, g5. Co. Le même que 

PÉRTERGERÉ » LES ,térst , térsumn. Lucr. Nettoyer, 
purifier. Æor. Efuyer, Extrinfecus pertergere, Cou. Net 
toyer par dehors. 

PERTERREFACÉRE , fdci9, feet, fidum. Tan. 
Epouventer, intimider, 

PERTERRERE ,89,térrits, terririom, Cic. Epouven- 
cer , faire peur , donner de la cerreur , jerter l'épouvente 
dans. 

Pertsrruit Deus Jeroboam, Bisx. Dieu jeta l'épouvence 
dans l'efprit de Jeroboam. 

PERTÉRRERI, ëbr, térritis sum. (pall.) Cic. Ecre 
épouventé , étre cfrayé. Offa mes perterrira funr. Biar. 
La frayeur a penéiré jufques dans mes os, Nimio fuerar 
tertore perterritus. Jo 1i avoit Été frappé d'une trop gran- 
de frayeur, Swo loco perterritus eff. Hinr. La peur lui fe 
quitrer fa place. | 

PERTERRICREPÜS , 4, #m, Lucr.Qui fait un bruie 
épouvenrab'e. (r. CRaPARS, © PERTERRERE.) 

PERTÉRRITUS , 4, #m,. Cic. Epouventé , effrayé. 
Perterritus confcientié. ln. Effrayé des remords de [a 


Perfnafa ejt grus. PH. dr. La grue fe laifla perfuader.| confcience. (part. pafl.) v. PsrTsRRaRe. Timore perter- 
Perfuafus ile. Vn. 3. Lui étant perfuadé par ces paroles. | rits. Bis. Efrayée. Nimiæ timore perterriti. 1 D. Sailis 
Perfuafus crit, Ovin. 3. de arte. 1] {era perfuade, il fe | d'unetrop grande frayeur. 


laiflera gagner. De tus fide ef} mibi perfnafum. Yo. Ye fui 
perfuadé de on 


PERTÆSUS, à, #m, PLAUT. Ennuyé , rebuté, fâché. 


& vosre fidelice. Perjmafiffimmm ef muhi, Ba ur. 1 Convsvii pertafus, 1 D. Enuuye du feftin. Perfe/us 1gn4» 
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viam fuam,Susr. Ennuyé, rebuté de fa lâcheté. —merum 
peruerfitatem. 1, Ennuyé des débauches. je Ce participe 
qui ne defcerd d'aucun verbe , felon Servius , gouverne 
le genitif, Plaur, & l'accufatif, Suer, & le davif. Si nousen 
croyons Diomede , lib. r. Grammat. Le Trefor d'Eflienne 
ditauffi, Pertafus aliqué re. Susr. ir Tib. 67. Mais il 
n'eft pas certain qu'il y ait un ablacif , car le mor le peut 
auffibien prendre pour un accufatif. Voici le paifage de 
Suetone. Poffremo femetipfe pertafus , talis epijtola instio 
seras non fummam malorum fuorum profeftus eff. Susr. 
Tib. c. 67. 

PER TEXÈRÉE , fx3, téxit5, téxrüm. Cic. Achever,ter- 
miner. (Ce mot ne fe trouve qu'au figuré.)Cæptwm perte- 
*ere, Lucr. Achever fon entreprife. Pertexe quod o\ fus es. 
Cic. Achevé ce que vous avez commencé, 

PERTEXTUS , à, #m, Arus. Tillu entierement. 

PER TICA , 4. € Plaur. Une perche, f. un échalas. m. 
Prop. Perche ,isftrument dont {e fervent les arpenteurs, 

PER TICALIS ,«é, (adj.) Cel. PL, Dont on peut faire 
des perches. 

PERTICIIM , ï. n. Ecc!. Le Perche , Contrée de Fran 
ce ,entie ja Beauile & la Normandie, 

Panrimans sentis. (part.) v. 

© PERTIMERE, mê3, timi 5. Cic. Apprehender beau- 
coup, craindre fort, étre faifi de crainte, apprehender 
extremement. 

Pertimaimus eum, Biax, Nous l'avons beaucoup ap- 
prehende. Pertimuere Ovin. Ont craint, ont apprehendé. 
Pertimentes. Bis. Apprehendant. 

PERTIMESCENDUS ,4, #m, Cre. Fort à craindre ; 
redoutab'e, F#ma inconftantie pertimefcenda, 1p. 1l faut 
apprehenler extremement de paller pour inconitanc. ex y. 

PERTIMESCERE, /67, Cic. Apprehender , craindre , 
avoir peur. Le même que P:RTIMERE. 

# On dit Pertimefcere de aliqua re, Cic. Apprehender 
pour quelque chofe. —al:quid, In. Craindre quelque chofe. 

ParTiNaci. (abl.) de Psnrinax. 

PERTINACIA , 4.t. Cie. Opiniätreté, obitination. ] 
Caf. Conttance , fermeré, perleverance. f. 

PERTINACISSIME. (adv.) PI. ({up.) de Psnrina- 
CITER. 

PERTINACISSIMUS, #, mm. Cic. (fup.) de Psnrinax. 

P&RTINACIUS. (adv.) PI, (comp.) de 

PÉRTINACITER. {adv.) Gic. Opiniätrement, avec 
obftination , confhamment. 

PERTINAX, äeis. (adj.) Cic. Opiniätre,obftiné,conf- 
tant , ferme. {Avec cecadjetif , on met l'abiatif avec 
in, Cic. le geaiaf, Te. l'acculatif avec in, San. & l'infi- 
nitif. Hor.] 

Pertinax in difputande. Cie.Opiniâtre dans la difpute. 
Pertinax rech. T Ac. Qui eit conftant dans la vereu. —in 
rem aliquam, Sin. Qui eft arraché à quelque chofe, Per- 
tinax ladere ludim infolentem, H 0 R. (La fortune) eft 
conftant: dans fon infolence. 

PsRTINSBANT. Appartenoient. (5. pl: imp.) v. 

PERTINERE, 58 5, tint. Cic. S'érendre jufqu’en 
quelque endroit , coucher, Pertinere ad cibum. Biss.Con- 
cerner la nourriture. —#44d lunam, Cic. S'étendre jufqu'à 
la Lune. longè pertinere, Cas. S'érendre fort loin, être 
d'une grande erendue. Ratio per emsem nataram pertinens. 
Cic. Uns raïfon qui le répand dans coute la nature. 

Pertinr, (imperf.) Cie. Appartenir , regarder , con- 
cerner , s'addreller, € Avec ce verbe’, on met l'accufatif 
avec ad. 

Ad te tunc non pertinebit, Cic. Cela ne vous regardera 
plus pour lors. Ad rem pertinet. 1 p. Eft à propos. Perti- 
mentes ad facrificis. B 18 L. Qui concernent les (acrifices. 
14 valde pertinet sd rempublicam, Cie. Cela eft de conic- 
quence pour la Republique, Pertinet hoc monftrum ad do. 
muni caput, Du. Ce prodige menace la vie du maître. Hoc 
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e) pertinat, ut, Cre. Cela tend à , cela va à. 

PERTINGAT. (3. {ubj.) Psrrineanpt. (ger.) 

PerrTincsns, entis. [part.) v. 

PERTINGERE ,g5 , pértigi. PL. S'étendre jufques, af- 
ler jufques. 46 oculis pertingere ad cerebruwm.\o. Aller de- 
puis les yeux jufqu'au cerveau. Lux oculos pertingit.Lucr. 
La sh frappe les yeux. Perringens ufqne ad. Bist.Qui 
va julqu'à. 

PER TÔLÉRARÉ, 5, sui, täm. Luce. Supporter, 
endurer. 2 - 

PER TORQUERÉ,qué 3,or4.Lucr. Faire des grimaces 
à quelqu'un, 

Psrrracra, (imper.) 

PsRTRACTANS, anfis, Cic. (part.) +. 

PERTRACTARE,5, «vi, âtum, Cic. Manier , 
toucher. On dic Pertraëtare aliquid, & quelquefois de 
Aliqua re. Cic. Pertraitare Philofophiam. 1p. Traiter, dif. 
courir de la Philofophie.—de aliqua re.Cic. Traiter quel. 
que maciere. Mente pertraëtans. Bias. Repailaat dans (on 
cfpric. Mente pertræéta. 1p. Repallez dans votre efpric. 

PERTRACTATE. (adv.) Plawr, D'une maniere ordi. 
naire. 

PERTRACTATIO , ônts, f, Cie. Maniement , m. 1d- 
miniftration. f. Pertraétatio Poëtarum, Ib. La lecture des 
Poëtes. Pertraëatio rerum publicærum. C1c. Le manie= 
ment des affaires publiques. 

PERTRAHÈRE, h9, 7x5, trZélièm, Liv. Attirer, ti= 
rer par force. Pertrahere ad aliquem vitam. Tac. Traîner 
vers quelqu'un, à quelqu'un. —aliquem in cajfra. Liv. 
Actirer quelqu'un dans le Camp. 

PERTRAHI, hôr, erséfis sum, (pall.) Liv. Etre tiré. 

PERTRANSEAT. (3. [ubj.) d 

PERTRANSSUNTES. (pl. part, prxf.) & 

PuRTRANSIBIT,—BO,—BUNT. (fuc.) 

PHRTRANSIERUSNT , PERTRANSIIT. (3 perf.) y. 

PERTRANSIRE,:E rransiui où transit, frinsitim, 
PL. Paffer outre, audelà, fs'écouler , (e pañler. 

Cum pertranfifient dies plurimi. Bis. Plufieurs jours s'é- 
tant écoulés. Pertranfierunt, Ip. Ont pailé,pañlerent.De- 
nec ter furor tuus. Bis. Jufqu'à ce que votre fu- 
reur fe palle, Pertranfibit animamgladius. In. Vous (exez 
vous-même percée d'une épée jufques dans le cœur. 

PERTRANSLÜCIDUS , à, sm, Pi. Tranfparenr. 

PERTRAXERE. (3.pl,)v. P&RTRAHERE. 

PER TRECRARE. Vid. PERTRACTARE. 

PER TRIBUERE, bi 9, tribi à , tributum. PL. ]. Don- 
ner. Teffimonium alicui res pertribuere. 1p. Porter témoi- 
gnage en faveur de quelque chofe. | , 

PERTRISTIS , ré. (adj.) Cie. Fort trifte, qui caufe 
de la triftelle. | 

PERTRITUS , à, #m. Cor. Broyé. Hoc eff pertrirum. 
San. Cela eft commun, cela eft dans la bouche de tour le 
monde, cela m'eft pas nouveau. (part. pail.) v. Psnra- 

ERS, 

: PERTRÜX , #eïs. (adj.) Arus. Fort barbare, fort 
cruel. 

Panruosrir. (3. perf.fub}.) v. PsRTUNDSRS. 

PanruzerAT.(3-pluip.) PsRTULsRUNT. (3. pl. perf.) 
v. ParrsRRS , fouffrir , endurer. 

PsrTUm ,f.n. Eccl. ep AM , en Irlande, 

PER TÜMUÜLTUOSE. (adv-) Cie. Avec grand bruit, 
grand rumulte , avec une grande confufon , tumuleuai- 
rement. ON 7. 

PER TÜMÜLTÜOSÜS , dont on ne trouve point d'e- 

5 $ . Tumuliltuoj ns. 
“RER TON DÉRÉ, 4), di, tasum.CoL. LL vi 
ler, rompreen frappant, fpercer. Gwire per #n se 
Luce. Les gouttes d'eau creufen: les rochers. Pertundimus 
va. Pare. Nous caffaines ces œufs. 

PaRTURBASANTUR, (3° pl. imp. pal.) v 
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PERTÜRBARE , 8, ai, ctam. Ovip. Renverfer , 

jetrer par terre. Cie. Troubler,agiter,jetter dans le trou- 
le & dans la confufon, épouventer, remplir d'effroi. 

Pracipitem aliquem ex civitate perturbare, An Ha. 4. 
Chafler quelqu'un hors de la Ville. Perturbabant illos. 
Bic. Lesrempliffoisnt d'épou vente. Perturbabant popu- 
lum. Ip. Troubloient le peuple. : 

PERTÜRBARI, ër , tirs s#m.(pall.) Cie. Perturbari 
aliorum timore. Cas, Se lailler aller à la frayeur dont les 
autres {ont faifis. —de fua falute. C1 c. Etre inquier pour 
(a vie, êtreen peine de fon falut. Perturbabuntur in adibus 
fuis. Biau. Ils feront épouventés dans leurs maifons. 

PsRTURBATI. Vid. PERTURBATUS. 

PERTÜR BATE. {adv.) Cie. Confufément , avec con- 


fufon, (ans ordre. Perturbatè aliquid dicere, Cic. Dire les | m 


chofes fans ordre. 

PERTÜRBATIO, ônis. f. Cie. Trouble, m. agitation, 
. delordre , renverfement, m. pafion , confufon, mala- 
dic de l'efpric. f. Perturbatio animi. C1. Inquiérude, f. 
trouble d'efprit. m. Perturbatio cæli, In. Orage ,m.tem- 
| ur f. Perturbatio valetudinis. Cic. Maladie quialtere la 

nté, In perturbationes incidere,\p. Tomber dans le trou- 
ble de l'elprit. Ab anima languente perturbationes expel- 
lere. Bisr. Bannir le crouble de l'ame, dans fa langueur, 

PerRTURSATIOR , eris. Cic. (comp.) € 

PERTURBATISSIMUS , #, #m. S 5 N. ( fup.) de Par 
TURBATUS. 

PEÉRTÜRBATOR , ôris, m. Sulp. Perrurbateur, celui 
qui met le trouble, (Ce mor latin ue fe trouve pas dans les 
bons Auteurs.) 

PERTOÜRBATRIX , ieïs. f, Cie. Celle qui crouble , 
qui met de la confufion. 

PERTÜRBATUS, 4, #m.Cic. Troublé, agité,fcon- 
fus , mêlé. Non perturbato ordine, 1p. Sans trotbler l'or- 
dre. Perturbata res res. San. Une chofe mêlée confocdue 
avec unc autre. Perturbata confcientia, B1BL. Mauvaile 
confcience. 

PERTORBO , 2. Yid. P5RTURBARS, 

PERTÜRPIS , pè. (adj.) Cie, Exer:mement hont:ux , 
forc vilain. 

PERTÜSUS, à, #m. Car. Percé. (part. pal.) v. Pan- 
TUNDSRS. 

In pertufum dolium dia ingerere.PLAUT, (ppr.) Jerter 
des paroles dans un tonneau percé. C'eft une maniere pro- 
verbiale latine, pour dire , parler inutilement , perdre fa 
peine. % [Plauce fai ici, (Pfewd. 1. 3. 135.) allufion à la 
Fable des Danaïdes , qui étoient condamnées en enfer , à 
remplir d'eau un tonneau percé, id. Ovip. 4. Met. Fab. 
13.] Nous difons auffi , mettre de l'eau dans un tonneau 
perce. C'elt en ce fens que le Prophere Aggéc a dit , Mut- 
terc in facculum pertafum, Mettre dans un [ac percé. 

PERUA , 4. f., Le Perou , paysen Amerique. 

PERVADÉRE, vid), west, vasum, Tac. Paffer, pe- 
nécrer, encrer, Cic. Aller. Pervadere ad aliquem loum, 
Liv. In aliquem locum, Cie. Aller quelqueparc , en quel- 
que lieu. Pervafit merbus, Cie. La maiadie s'eft ghifés. 
Pervafit opinio per animos beminum, 1 p, Cette opinion 
s'eft écablie daos l'efprit des hommes. Pallor era peruafir 
#liws. SiL.La päleur s'eft emparéc de fon vifage,fon vila- 
ge eft devenu pe Fama urbem pervafit, Lix. Le bruit eft 
venu juiques das la Ville. 

X Ondit, Pervadere aliquid, Liv. 44 aliquid, in ali. 
quid, per aliquid, Cic. 

PERVAGARI , dr, ärits sum, Cic. S'étendre, aller au 
loin, fe répandre,s'écouler, PL, Aller çà & là, errer, roder, 

Navitule pradonam pervagate fun, C1c. Les pirates 
on fair de grandes courfes,Pervagarus ef omnem terram. 
Bue.Fic des courfes par tout le Pays-Omnium mentes per- 


vagantur, Cic. Se repandent us les cfprits 
l'efprie de cour hoc. nan th 


PER. 

PERYAGATIOR ; Ori. comp.) € 
PsRVAGATISSIMUS, #, sm, (fup.) de 
PERVAGATUS , à, #m. Cic. Vulgaire , éommun,aes 
courumé,répandu. Valgari @ pervulsata declamatie 1p. 
Une déclamartion ufée & commune.Prrvagata fama. Cie. 
La renommée qui s'eft répandue. Natie peruagats belle 
Propè orbem terrarum, Liv. Une Nation qui a porté la 
guerre prefque dans tour le monde, Pars autem eff perua- 
£atior. Cic. Il y a uve partie plus commune. Pervagatif- 
fmus verfus. Ip. Vers tres connu , tres commun. Peruæ- 
£atus eff omnem terram. Bis. Fix des courfes par tout le 
pays. 1{la que Junt praceptis pervulgata. Cie. Les choles 
fur lefquelles on a donné beaucoup de preceptes. Perua- 
£atum autem 4j} vitinm, 1 p. C'eft un défaut tort com= 
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us. 
PERVAGÜS » à, #m, Ovip. Vagabond , coureur , #. 
qui ne fair que courir çà & là , qui n’a point d'arrét. 

PERVALIDUS, Le même que Prevazipus, fort 
puiffant , vigoureux, 

PERVARÏE. (adv.) Cie. Avec bien de La varieré , di= 
verlement. ; 

PERVASTANDUS, à, #m. Liv. Ad pervaftandes fi 
nes. Liv. Pour ravager entierement les Fronticres. ex v. 

PER VASTAREÉ, 5, avi, atum. Tac. Ravager entic= 
rement, faccager , ruiner , faire le dévit. Ferre flammif= | 
que pervaffare. Ip. Mertre tout à feu & à fang. 

X Je n'aicrouvé ce verbe que dans Tacice. Tice- Live 
ne fe ferr que de peruæflandus, ce qui nous fair croire que 
le compolé n'évoic pas fi enufage que le fimple , vaftare, 
& devaftare. Rs 

PERVASTATUS, 4, #m, Tac. Ravagé, faccagé. 

PERVECTUS, 4, #m, V. Par. Mené , porté en quel. 
que endroit. (part.pall.) v. 

PERVÉHEÈERE, wêb3, wéx5 , wéüm, Liv. Porter,me- 
ner jufques dans quelque endroit.Pervexit Care. Ip. Les 
mena à la Ville de Cæré, 3€ Ce verbe elt rare à l'actif, & 
fort commun au paflif. 

PER VÉHI, hèr,uéchis sm. (paff.)Cic. % [On dit Per« 
vehi ad lecum, m. locum. Cic.]Peruehi ad exitus optaros. 
In.Réuffir dans fes deffeins. Paffis velis pervehi in aliqsem 
loeum, Cic. Aller à voiles déployées en quelque lieu. N#- 
vigatione fecundä pervehi. Tac. Naviger fort heurcufe- 
ment. 

Psravezim.((ubj.) v. 

PER VELLE , uÿ/5. Cic. Vouloir fort ardemment. Sd 
féire ex te pervelim, In, Mais je voudrois bien fçavoir de 
vous. 

PERVELLÈRE, #5, wëéli, valsim aliquem. Cic, Itri- 
ter quelqu'un, lui donner des atreintes , le chagriner, 
le harceler. 

[Ce verbe dans le fens propre, fignifie arracher, 
comme arracher le poil, la barbe, &c, Mais on n'en 
erouve gueres d'exemple que dans le fens hguré.] 

Pervellere aurem porcello. Pa. Tirer fortement l'oreille 
à un peric Cochon, Fortuna pervellere te forfitan poruit, 
Cic. Peuvêtre que la forrune a pù vous donner quelques 
atceintes,vous ébranler.—nartes, PLAUT. Pincer les feiless 
Qudd jus noftrum peruellir. Cic. Parce qu'il a décrié no 
tre droit. Site dolor aliquis pervellerit. Ip. Si vous vous 
fentez attaqué de quelque douleur. Pervellere flomachum, 
Horn. Réveiller , exciter l'appetit. 

PERVENARI, ôr, atits sm. PLAUT. Chercher foi 

neulemenr, avec exaéticude, avec loin, furerer partout, 

[Ce verbe dans le fens propre, figmfe aller à Ja 
chaile, challer ; mais je n'ai trouvé d'exemple que dans 
ie fens figuré.) 

Defejjus fum wrbem totam pervenarier. P 1 À UT. Mere, 
4. 5.3. Je fuis las d'avoir couru les quatre coins de la 
vill:, d'avoir cherché par coute la Ville, 

PsRYENLENTIA, 0. pl. de PARYENIENS, entis, (partir, 
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PERVÉNIRE , wéni 5, wént , véntäm ad aliquem lo- 
cum, Cie. Arriver en quelque lieu , venir en quelque en- 
droit, parvenir. Pervenire ad feptuage/imum annum, Cic. 
Atreindie l'ame de oixante & dix ans.—sd eloquentiam, 
Quinr. Acquerir l'éloquence.—4d nummos, C1c. Tou- 
cher de l'argenr.—im invidiam. 1n. Etre haï, (e faire 
haïr.—in timorem.Cæs. Avoir peur. 

K [On mer avec ce verbe l'accufatif avec ad ou in, 
Cic. Ufque #4. [aper. Bras. L'acculatif fans prépoficion. 
Ouid. 3. Met, Mais cela eft rare.] 

4ù cum peruenifet, Bin. YŸ érant arrivé, Dwm per- 
venrrit ad illos defenffo. 7 De de ce que la vengeance 
vinft fondre (ur eux. Ufque ad aures ejus pervenier, Bisc. 
{La priere du pauvre s'élever de fs bouche) jufqu'aux 
orcill:s de Dieu, Pervenit ufque ad cœlum.Îp. S'eit élevé 
jufqu'au Ciel. Pervenit entm ira Dei fuper ilios. Bisi.Car 
la colere de Di:u eft rombée [ur eux pour toujours. Ver. 
ba refers aures non pervenientis noffras. Ov 1D. 3. Met, 
Fab. #. Les paroles que vous dixes , ne viennent pas juf- 
qu'à moi, = 

PERVENIRI, péruënititr , pervéntim ft. (imper(.) 
Virg. On arrive, oneft arrivé. 

Pojtru.:m, ubi perventum ef. Virc. Après qu'on fût ve- 
vu, Qoufque, uiquequd perveniatur ad, ID. Julqu'à ce 

u'o. air ve, qu'on vienne à. 

PERVENOR , ris. Vid. PsrranARt , chaffer. 

PEXVENTIO, üci:. f. Arrivée. f. abord, m. SefCe 
mot ne lecrouve que dans les Auteurs Ecciefiaftiques. ] 

PHRVENTUM 867, S4p, Onarriva , on aborda. Pid, 
P:RviNtRI. : 

PERVENTÜRUS , à, #m, Cic. (fut. part} v. Psr- 
VINIRE,, RL . 2 

PERVERÉCONDUS, #, tm, 4[Ce mor ne fe trouve 
poi .« dans Plate, quoique le D. A. lecite.] Qui a beau- 
coup d- pd'ur, de md£ftie. 

LVÉRVERERE, à 6r,snits sum. Don.Reverer b:aucoup. 

PEXVERSE. (adv.) Ce. Perveri:inent,mai,autrement 
qu'il ne fau”, mai à piopos , méchammen. P-ruersè 
agire. Buse Far: le mai. Sin aufem p:ruerse, In, Mais f 
vousavez as CO Te LOULE juftics.—habere, Cic. Avoir 
conure couces les reules.—mitart. Ip. Contrefaire mali- 
cisulemenu:. Perverse dicendo,In.Ea parlant mal. Perverse 
volunt, Cic. Vsulent malà propos. 

Panvension , oris, Cic. (comp.) 

Perv RstSsIMUS, 4, #m. Cic. (fup.) de PERVERSUS, 

PERVEKSITAS, #ris. F. Méchanceté. f. [folie , ex- 
travagance. f. P.ruerfitas oprnienum.Cic. L'extravagan- 
ce des opinions, Qye perverfitas,uf glande vefcansur, Cic. 
Q lle extravagance de vivre de glands, 

PER ,ERSUS , à, #m. Cic. Renver(ë. Plant. Incom- 
mode. ÿ ie. M.chant, qui agit contre fon devoir , dé- 
bauché, corrompu, pervers, mauvais. Perverffs rupi- 
bus. Liv. A travers des rochers impraticables , & pleins 
de précipices. Erat perverfiffimis eculss,C 10. I] avoit les 
yeux our decravers, tout renverlés. Generatio perver(s, 
Biz. Race perverue & corrompu, Pis perverfa, 1p. 
Voie corrompue, (part.pall.} v._ _ 

PERVERTÉRE , #3, vérrs , vérsm, PLAUT. Renver- 
fer, abbatcre, rompre, Eutner, fcorrompre, pervertir, 

Pervursere aliquem. Cic. Corrompre, débaucher quel. 
qu'un. fTar. Perdr quelqu'un,ruines là fortune de quet- 
qu'un -cuiratem. C.Nar. Ruiner une Ville de foi.d en 
comble, —jurs omni+ divna G bumana, Cie. Renverfer 
sous les droits divins & bumains. 

PERVER T1, tôr, vérsits sum. (paÎl.) Cum perverfo , 
peruerterss, Bis. Avec celui dont la conduite n’eft pas 
droire , vous vois conduirez avec dérour. 

PER VESPÉRI. (abl.) Cie. Fort tard. 

PER VESTIGARE , g5 , avi, ätum, Cic. Rechercher 
foigacuiemnent ; furetcr , fase une recherche Fort exaéèe, 
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PERVESTIGART , g%r, avis sam. (pall.) 

PFRVESTIGATIO , ônïs. f. Cie. Recherche. f 

PERVESTIGATUS, 4, #m. Cic. Recherché avec 
grand foia. (part. paf.) v. 

PERVESTIGO , &s. Vid, PeRvESTIGARS. 

PERVETUS;téris. (adj.)Cie. Fort vieux, fort ancien. 

Pervetus epifholæ, Cic. Levere ds vicille datre, Pervete- 
res nures. PL. De vieilles noix Svn. Peructulus, vertus, 

PERVÉTÜSTÜS,à, mm. Cic. Fort vieux,tres vieux. 

Psrvexit. (3. perf) v. PERVEHSRE. 

Prnvia Pid. Penvius. 

PERVICACIA , &. f. Ci. Obftination, opiniätreté ;. 
fermeté , conftance. f. 

PERVICAX, äcis, (adj.) Ter. Opiniâtre, obAiné , 
conftant, ferme, inébranlable. Pervicaci effe anime. TsR. 
Etre entèté, X[Pervicax, laudi eff, inquit Nonius. Perti= 
nax probro.] 4 pervincendo, q. pervincax, 

Psrvicir.(s. perf.) d 

PERVICTUS, à, #mw. Aru. (part pal.) v. PsRviN- 
CERE. 

PER VICÜS, 4, #m. PLaur. Opiniâtre. Svn. Pervicax, 

PERVIDENDÜS > à, mm, PL, ex v. 

PERVIDERE, vidé 5, vid, visim, Cic. Voir clai- 
rement quelque chofe. or. Voir foiblement. Pervides. 
rmus utrum, L UC R. Examinons fi. Curas diligentiüs per. 
vidiffit. BiBL. Après avoir reconnu par us exacte re 
cherche ce qu'ils machinoient. 

PERVIGERE, gë 5, vigis. Tac. Etre (ur un bon pied, 
être dans une grande fortune, Opibws pervigere. In. Etre 
fort riche. 

PER VIGHL , %/äs. (adj.) Ovid. Qui veille. Ignis pere 
vigil. Star. Un f:u qui ne s'éteint jamais. 

PERVIGILARE , 3, &vi,ätam.Cic. Veiller beaucoup, 
paller la uit. Dee pervigilare, PLaur. Faire une veille à 
l'honneur d'une déefle.noétem. Cie. Veiller route la 
nuit, 

PERVIGILATUR-wigilätum €ft. (imperf.) Front. 
On veille. Pervigilatum eff sb omnibus. Lp. Tour le mon- 
de veilla route la ruir. 

PERVIGILATIO , ônir. f. Cie. Veille pour celebrez 
quelque fête. f. ou l'aétion de veiller. 

PERVIGILATÜS, à, Mm, Ov. (part. pal.) v. 
PsRVIGILARR. 

Pervigilara ax, Ovin. Nuir qu'on a pallee à veiller. ÿ 

PERVIGILIOM , ï 5. n. Liv. Veille, lorfqu'on paile 
une grande partie d: la nuit à veiller, foie pour celebrer 
une fère, foi pour travailler. 

PER VILIS , €. (adj.) Liv. Qni eft à vil prix, qui eft 
à bon marché. Annona pervilis.1n.Vivres à bon marché. 

PERVINCX, &. f. La Pervenche , plante dont la fleur 
eft un tuyau évafé en manier: de foucouppe , déconppée 
tn cinq parties. Le calice poulfe un piftile qui s'emboite 
dans ie trou , qui eft au fond de la fleur. Ce piftile deviene 
cnfuice un fruit à deux filiques , das chacune defquelles 
‘ont contenues quelques femences oblongues, prefque cy- 
lindriques , fillonnées d'un côté. 

PER VINCENDUÜS , à , #m. CATUL. Ex v. 

PERVINCÉÈRE , ef, vies, viélum, Cic. Emporter , 
gagner , venir à bout. Duétis ‘peru mécre aliquid, LUCR. 
Prouver quelque chofe par fon dilcours. Peruincere [o- 
num, Hor. Faire plus de bruic que le fon. Caro refhirit dé 
Peruieir, Cie. Caron s'y oppola , & l'emporta. Perwice- 
runt remis ut terram tensrent. Liv. ls gagnerent là terre 
à force de iamer, 

PER VIRIDIS , ïdë, (adj.) PL. Fort verd. 

PERVIVERE , wivd, vixi, vidum. PLAUT. Vivre 
juiqu'à ia fin. 

PER VIUS , 4, 4m, Tar. Ouvert, par où l'on peut 
paie: aifement,. 

Pervia ventis domus, O x 50. Mailon où les vents eu 

trent 
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crent de toutes parts, Loca non pervis que. O 1. Des 
lieux par où un Cheval ne fçauroit paller. Pervie ades, 
Tin. Pervius sfus teétorum. V1RG. maifons qui ont com- 
munication l'une avec l'autre. Rupes folis ibicibus peruia. 
Bisc. Rochers où iln'y a que les Chévres fauvages qui 
y puillent monter. (R. V14.) 

PERUÜ LA , 2. f. Sen. Un petit fac. (dim.) de Psra. 

FÉRÜONCTIO énis, f. Pl. L'aétion d'oinire,onétion.f. 

PÉRONCTUS , 4, #m. Ho R. Oint, frocté, bar- 
boui''é. (part-pafl.) v. ne | 

PÉRÜNGÈRE , £5,#nx5, #néfém, Cic. Oindre entic- 
ttinenc . frocter d’une liqueur. 

PÉRÜNGI , gôr , wn&iüs sm. (pal) P 2. Perwngi ati. 
le eff. 1n. 26. 12. 1left bon de fc frorter. 

PERUNNA , 4, Vid, P&RoNA. Peronc, Ville, 

PER VOLARE , 8» avi, âtam. Vino. Vole partout. ] 
Cic. Se répandre , fe divu'guer. 

Pervolsre majorem curfuim, Y 17 R. Parcourir un plus 
grand efpace, Pervelabit welocius, C1c. Arrivera plus 
promprement. Rumer pervelat. Ovin. Le bruic fe répand, 

PERVOLGARÉ , #5, avi, ätum, LUCR. Paicourir. 
Eodem tempore quo fulgura pervolgant «œ.um. 1p, Dans 
le même elpace de remps que les éclairs parcourent l'air. 

PERvVOLGATUS,4, 4m. PLAUT. Vid, PERvVULGATUS. 

PERVOLITANS , änris, Lucn. (parc) v. Psrvour- 


TAR&. 
PER VOLITANTIX , 4. f. Vire. Mundi ciréa terram 
Peruolitantia, An. Le mouvement du ciei aucour de la 


terre. 

PERVOLITARE , #7, avi, érmm. Vie. Voler, fe 
répandre , parcourir avec une exireme vitele. (freg.) de 

PERVOIO , #5. Vid. PaRvOLARS 

PERVOLO , péruis, pérublñ 5. Vid. Panvasrs. Cic. 
Vouloir , fouhaiter avec ardeur. Qui pervolunt, PLaur, 
Contre ceux, malgre ceux qui l: fouhaitent forr, 

PÉRVOLVÉRE , voluÿ, vou, v5lu:urm, F 1. Rouler 
avec violsnce , remuer. 

{Pervoivere dans le lens propre, fignifie rouler fou- 
vent. On m'en trouve point d'ex:mple en ce fens ; mais 
paice que les Livr:s ancisnnement fe rouloient [ur des 
rouleaux , on les appella wsxmins develuere , rouler. 
De là vient,que dans le fes fijuré , evoluere , pervoluere, 
velutare, pervolutare, figrifieut éxudier , lire, feuillerer , 
parce qu'u failoic dérouier ces Livies pour leslire, & on 
les rouioit autour du rouleau après les avoir Jus ; & ces 
verbes ne s'appliquent pas feulement aux ouvrages , mais 
aux Auteurs mémes, comme on voir pat Ciceron. r. de 
Orat. 158. Pervolwere in lute. Ter, Jetter dans la boue. 
Fervoluere librum. Car, Lire un Livre avec foin , feuil- 
Jeter un Livre. Ur faxa pervolvar, Pi. Qu'il encraine les 
rochers. 

PER VOL VI, vbr, vhlwris sœm. (pall.) C1c. Peruol- 
vatur an mus. 1p. 2. de Orat, Que l'efprits'exerce beau- 
coup. id, l'ERVOLUTARS. 

Psnvoiuxr. Plant. Ils fouhaitens ardemment. (3. 
perf.) v. Psnvaiss. 

PER VOLÜTANDÜS , à, m. Cie. ex v. 

PERVOLÜTARE , #5, ui, ätmm. Cac. Feuillerer , 
liiebeaucoup, parcourir fouvent , & avec foin. Mees li. 
bros pervclutas, Ip. Vous lifez (onvent mes livres, Om. 
nism Lo :arum artium Scriptores ac Doftores , Gr legend, 
Gp rvo'utandi, Cic. r. de Orat, 158, 1] faur lire & feuil. 
leer fouv:ne ccux qui ont écrit, & ceux qui ont douné 
des précep'es en qurlque feience que ce foix. 

PERVOLÜTUÜS , à, #m, APUL. Saxy. (part. pall.) 
vPsRVOLYERS. 

PERVORSE, Piaur. Vid. Panvsnse. 

Psnvonrsre Plasur. Vid, PERV:RTERS. 

PÉRÜR BANÜS, à, %. Cie. For: po'i,délicat, civil, 
bonuéie, Diélms Gr perurbanm, Ip. Sçavant & tres poli, 
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PERÜRER® , #10, af, rfiäm. Ma RT. Brûler encie- 
rement, 

PERORI, rôr, mffis sim, (pail.) wid. Ecre brûlé, 
Vas peruritur. PL. Le vale fe brule encicremeut. 

PSRURGISANT,-BAT. (imp.) © 

PaRURGENS Lenti. (part.) v. 

PÉRÜRGERÉ , gë5, Suar. Preffer fort. Bibl. Animet, 
exciter. Blum pernrgebat eum. 10. Il éxoic daas la ne- 
ceflicé d: combattre. Que amplibs perurgibanr. bi15L. 
Expeditions plus preflantes , qui prefloient davantag= 
Cæœlefti eum judicio perurgente.{p. Etant lui-même pour+ 
fuivi par la vengeance du ciel. Nes perurgendum panpes 
rem, SULP. Qu il ne faut pas crop picller le pauvre, uicr 
de rigueur avec le pauvre. | 

rÉRORO äs. Vid. PsRURERS. 

PÉRÜSTUS, à , #m. L1v. B:ûlé par le feu. Céc. Eu 
flamme , acdeuc. l'e%us peruflum curis. Sax. TR. Un 
homme qui a Le cœur defléché de chagrins.Hominem fera 
nffumetiamnum glerié volunt incendere, Cac, As veuient 
encore in{pirer de la gloire à un homme, qui brüle déja 
d'ardeur pour en acquerir. 

PÉRÜTILIS , i/€. (adj.) Cic. Fort utile, tres uvile. 

PeRUVIUM , ii, n, Pr Le Perou , partie de l'Ameri- 
qu: Metidionale. 

PERVÜLGARÉ , #5, äui, ätäm. Cic. Publier, divule 
guer,r ndre public. fLuer, Parcourir. Pervulgare libram, 
Cie. Meurtre un Livre au jour , le donner au Public. Fer- 
vaigare fe. 1n. S: proftituer à cout venant. 

PERVULGAKI ,g%r, atäs sum. (pañl.) Cic. Pers. 
£ari cum mediocribus bominibs pramsa virtytss non por. 
ter, Cac. rs. Invent, 1] ne faut pas prodiguer, à des per 
fouves d'un merise medivere, les recontpeufes qu ne luut 
dües qu'à la vertu. 

PaIRVULGATIOR , ris. APUL. (comp.) de 

PERVULGATUS , à, #m. Cic. Public , connu, fçù 
de tout le monde, Pré pervulgata patrèm. Tan. À la fie 
çon ordinaire de nos Ancétres. 

PES , dis. m. Cie, Le picd. m. [Virg. Une corde atta- 
chéc au bout d'une voile. f. JCoz. L'excremité du mare, 
qui ef fur le pieffoir. #'arr. ! a tige d'une plante, la qu:uc 
d'un fruit.Soism.Contrée.f.Cic.Lieu,endroit.Plaur.La f:. 

Pede celeri, Sin. TR. Citato, propero. CaT. Prompte- 
ment , avec vitefle, Swo pede. H o R. Selon fes Facuités, 
fclon fon pouvoir, Felici pede. Ov 19. Heureuferert, 
Tardopede. Ip. Lent:ment. Pedem afferre. C AT. Furre. 
Vine. Aller, veuir, s'approcher. Pedem dare, Cic, Ac- 
corder une faveur. Pedem ab aliquo non difcedere, AD. 
Etre toujours aux côgés de quelqu'un , ne le quitter ja- 
mais. Facere peiem. V1nc. s, Æn. 830. Tendie les voies, 
aller à la boaline , prendre le vent de biais. Pedem in na= 
ver imponere, P 1 À UT. Rud. Monter fur met, dans un 
vaifleau, Pedem movere à, Yuv.—preferre. Ho r. Sorir 
de, Pedemreferre, O x 1 0. Reflefere, Cax Us. Reportare, 
Vire. Se reuiter , retourner, Pedem ffrucre. Fist, S'en— 
fuir. Ante pedes pofita. Cic. Des chofes communes , faci. 
les. Ad pedes jacere alieur. Ip. Etre profler: é aux piels 
de quelqu'un. Ad pedes Je abj'ccre , projicere, volurari, 
Cic. Se profterner, fe jetuer aux pieds de, Res ita cam 
traëfa, ut nec caput, net prdes. (iuppl. Apareant.) Cre. 
Des affaires fi embrouillées,qu'on n'y apperçoit ri pieds, 
ni têtes , ni con:men:ement , ni fin. # Apparemment qu: 
cette phrafe latine étroit une elpece de proverbe ; car 
Plaure s'en eft auflh fervi à peu près dans le méme fens, 
Garriet guod n<que pes unquam, reque capur apparent, 
PLaur. Cayi. g. 4. 81. Li vous fera des contes , où ilr'y 4 
nome, ni raïon, Nec caput, nec pes [ermonmum apparar. 
ÎD Ajrn, 3. 3.139. Jene vois ni picd,nitée, ri com 
menc-ment, ni fin dans vo: difcours, Pes juîu:. Pi, Tufie 
‘melure, Pedibus, Cic. Ces. A piel. ‘iv. Daus l'infarie. 

rie, Pedsbus vre ,iter facere ,ingredi, Crc. Aller à pied, 
NNNonn 
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voyager à pied. Seruss à pedibus. Cie. Un Valec de pied, 
ua Laquais. Pean quibu/dam non pes habetur. Cic.Quel- 
ques-uns ne regardent pas comme ua pied le Pæan, (parce 
qu'ila plus de crois {yllabes.) Pedefque pulicefque.PLauT. 
Des poux & des puces. %e{Pedes , en ce fens n'a point de 
bugulier , le diminutif pediculus , eft plusufiré.] 

TPESCIA. Feff, Peau d'Agneau , où bonnet fait de 
peaux d'Agneaux. (R. #t7xn, pellis, murxge, quod à rs.) 

PÉSCIOM , #5. n. Ecel, Peich, Ville démie ruinée d= 
Servie fur le Briitrila , Capitale & Archevéché dass le 
douziéme ou treiziéme ficcle , & a encore {ous lui feize 
Evêchés, 

Pssasras. Feff. La pefte. f. Syn. Peflés , peffilentis. (a. 
pereffas à ca Pret Fe à 

Prssima. Vid, Prssimus. 

Psssimagis. (2. fur. aét.) Pessimanon. (fur. paf.)v. 

. PESSIMARE, 5, #5 , ätwm. Bises. Malrraïter, tyran- 
niler , rendre plus mauvais. Teipjum peffimabis. Ip. Vous 
vous ferez à vous-même un tres grand mal. Qui peffimant 
Plebem meam. Bis. Ceux qui maltraitene mon peuple. 

PESSIMARI, br, eits sm. (pail.) Quid ex boc pelfi- 
mabor ? Biss. Quel mal m'enreviendra-t-il , quel mal 
ai-je à craindre pour l'avenir ? 

PESSIME. (adv.) Cic. Tres mal. ({up.) de Mas. 

PESSIMOS ,à,#m.Cic. Tres mauvais, tres mé- 
chanc. Fera peffima. Bisc. Uns bête lauvage. Pris pe 
mique. Sais. Lesgrands, & les perices gens , les gens de 
rien, ( fup.) de MaLus. (comp ) Psron. 

PESSINONTIA , 4. f. Liv. Nom de Cybele , que les 
Romains trarfporterent d: Grece à Rome. 

PassiNUNTICUS, 4, #m, APUL. Le même que 

PESSINOUNTIUS, à, #m. Cic, Qui eft de Peffinonte. 

PESSINUS , sais. f. PI. Ville autrefois Metropole 
dela Galacie, dans l'Afie Mineure. Ce n'eft plus qu'un 
Vilage nommé lellens à la jonction du Gailus , daas le 
Sanguren Narolie. 

PESSULUS, 5. m. Ter. Verrouil, "”, une barre pour 
fcriner une porte en dedans. 

PESSÜM. Piawr. En bas , fous les pieds, (pre penfum , 
à pendere , p-{er,) Peffur abire. Ip. Peffumire, Cou. Aller 
en bas, tomb:r au fond , fe détruire, fe p:rdre , perir, 

PESSÜMDARE, 45, didÿ ,dätum. Tan. Peidre, rui- 
ter, détruire, | 

Pessumpant, derss fum. (pail.) Pacww. Etre ruiné. 

PESSÜUMUS, à, sw. PLaur. Le même que Psssimus. 

Pisrs. (abl.) Pisrsm. (acc.) Vid, Pasris. 

PESTIBILIS , lé. (adj.) Cod. Malain , mortel, Le 
méine que 

PESTIFER, 4, #m. Cic. Pernicieux, fanefte, qui 
caufe quelque grand dommage , peftilenciel. (R. Pssris, 
© FsRRa.) À peffiferis rebus refugere, Cic. Eviter les 
chofes pernicieules & funeftes. Peffifer por taurorum fan- 
guis. Pr. Le fang des Taureaux eft un breuvage mortel. 

PESTIHÈRE, (adv.} Cic. D'une maniere pernicicule. 

PESTIFÉRUS , 4, #m. Cas. Mortel. (æb if.) Sydor 
frigidus , pejtiferus ejt. In. Une fueur froide, (dans une 
maladieaigué ,) eft mortelle. - 

PESTILENS , sis. (adj.) Cic. Peftilenciel, contagieux, 
mallain. Partes agrorum pefilentes. Ip. Il y à dans les 
champs des endroits malfains. 

PESTILENT IA , à. f. Ci. La pefte , maladie conta- 

ieufe, 

FEMMES oris, V A R R.(comp.) de PesTiLens, 
ou de ‘ 

PESTILENTUÜS , 4, #m. À. Gaz. Vid. Pssrisans, 

PESTILITAS, æris. €. Luer, Peite: f. 

PES TS, ïs. Ê. Cie. La pelte, maladie contagieufe , f 
une peite publique, (ruine , perts.f. Hujws Imperit pefles. 
Cie, Les peltes decec Erar, Peffis ejf in æmicisiæ, Ln, Et 
une pete qui ruine l'amicié, Pejfis visa.Pux La ruine de la 
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vie. Peffem denuntians. Ip. Qui pronoftique {a pefte. Sers 
vata à pefte carina. ViRG. Vaisux garantis de l'incen- 
die. Major peftis. Law. Plus grande ruine, ce qui eft le 
plus funefte, Quedam peftes heminum. Cic. s. Ep. $. Cct- 
taines peñes de gens,certain:s gens pernicieufes. [Peflis, 
fe crouve plus fouvent dans un lens figuré , mais il {e die 
au plurier , & dans le propte. Col. Sen. Er dans le figuré. 
Cie. Srat. Claud. &c.] Vulcania peffis. Six. Up embrafe- 
ment. Alii alia pefte abfumpti funt. Liv. 25.19. Ils peri- 
rent les uns d'une maniere ,lesautres de l'autre. 

*PÉTALISMÜS ,5. m. Alex. Alex, Elpece d'exil en 
ufage chez les Syracufains , contre les Ciroyens qui s'en 
failoieur rop ac. roire,& évoient crop élevés. aiméurur, 
de mime , folium. 

PÉTALIOM, ï 5, PLaUT. Cure. € Robert Eflienne dic 
que c'eft une efpece de parfum , mais au lieu de Peralinm, 
on lit aujourd'hui Bdellinm. Ip. Cur.ul. 1. 2.7. 

Psraiun,é. Feuilles des fcurs des planes. 

Pstam. (fur. ind.) o# (præl. fubj.) v. Psrens. 

+PÉTAMINARIUS, 5. m. Firm. 8.15. Qui eft fi agile, 
qu’il femble voler lorfqu'il marche. (R. sims, vole.) 

PÉTASATUS , à, #m. C1 c. Qui porte ua chapeau à 
larges boris, (r. Psrasus.) 

*PÉTASIO , 0755. m. Varr. Un jambon. (R. #tmi%, 
extendo.) , 

Perasires. La Petafte, plante donc la Aeur eft u 
bouquet à fleurons femblab es à des petits goders découp- 
pés en E pee ou cinq parties, fiftuleux par le bas, entre. 
mélés dans quelques efp-ces d'autres f:urons fiftuleux 
aufli,mais peu évafes & dencés dans leur ouv:rture. Tous 
ces fleurons fonc foutenus par un calice prefque cylindri- 
que , recouppé jufques vers la baie en plulieurs parcies, 
& ils portent chacun fur un embrion de graine. Lorique 
la Aeur eft palle:, chaque embrion porte une (einence 
garnie d'une aigrette. Les Beurs de ces efpeces paroill:ne 
avant les feuilies. (k. Psr asus , chapeau.) 

PETASO , onis. Manr. Le meme que PsTasio, jam- 
bon. Hime 

PÉTASONCÜLUS , 5. m. uv. Un petit jambon. 

PETASÜS , 5. m. Plant. Un grand chapeau à larges 
bords, (4b imiræemns, 201. 1. v. simmvu, extendo.) 

PsrTaT. (3. {ubj. act.) PsratruR. (3. fub). pafl) v, 
Parsrs. 

PÉTAURISTX, &. Var. Qui cft dans une forte de 
machine dont on fe fer’ pour porter quelqu'unen l'air, 
comme s'il voloic,f Volrigeur, Sauteur, Mani!. Ecux qui 
fe balancenc. Sy. Mechanicss. (R. PET AURUM.) 

PET AÜRISTARIUS , 15, m. Le méme. 

*PÉTAÜURON, 5. n. Planche, ou perche élevée en 
haut, fur laquelle les Poules volent pour fe jucher la nuit. 
(q.petens auras.) 

*PÉTAURUÜUM , i. n. Mart. Efpece de machine dont 
on fe {ere pour voler dans les fpeétacies. (Q414 wma tv 
aùpæ. Extenfum eff in aëre.) 

PÉTAX , äcis. (adj.) Serv. Qui demande toujours , 
grand demandeur, [qui artaque fouyenc. (R. PsTaRs.) 

Salutatienes petaces, ERASM. Salue interellé , civilités 
interclfées. 

Pars. (imper.) 

PÉTENDÜS , 4 , #m. Ovin. (part. pal.) ex v. 

PÉTÈRE , pèrs, fus, rirmm. Cic. Demander, prier, Î 
briguer , rechercher , fouhaicer , pourluivre, {prendre Fi 
tirer » recueillir , fattaquer , frapper , vifer à, faller. 
SyN. Poflulare, 3 On dit le plus fouvent Perii au parfait. 

Patere aliquid ab aliguo. Demander quelque chofe à 
quelqu'un.—#/igwid alieui. Vino. Demander pour quel- 
qu'un. Petere auxilinm,opem, Cic. Demander du fecours, 
Ë flamms petere te cibum arbitror. T 3 R. Je fuis fur que 
tu irois enlever la viande du milieu du bucher. [Quand 
on brülois les corps mous , pn jertoi dans Le buches dy 
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ain & des viandes, & le plus grand affront qu’on pouvoir 
ask à un homme , c'étoir de lui dite qu'il étoir capable 
d'aller enlever ces viandes du milieu des Aamimes.] Perere 
Confulatum , Préturam. Cic. Briguer le Confulat , la 
Prerure—nupriæs. MaART. Thalames, Ovip. Afpirer à un 
mariage, chercher à fe marier. Petere gladio peitora. Ip. 
Dosn- run coup d'épte.—wngue, Ovin. Ungn bmw. Hor. 
Egratigner , déchirer avec fes ongies.—wrbem bello Vino. 
Atraquer une Ville. Perunt Corduæm , in cam Coloniam 
jur:, PL. Vont à Cordoue , à cette Colonie pour plaider , 
reflortiflenc , fonc du reffort de Cordoue , de c:tre Cole- 
nic. Trajanos bac monftra petunt, Vire. C.s prodiges re- 
gardent les Tioyens. Quidquid petierimus. B 181. Tou: 
ce que nous demanderons. Z!lic qui petit. TR. Eun. Le 
deman leur. 

PETE, 1r, pêtinits sim. (pale) Vire. 1: undè petitur. 
Dic, Le Déf-ndeur. 

PÉTESCÉRE , fes, &e péreffèrt , péefs. Cie. Luc n. 
D:mander avec inftance. 

PirimRaT.(pour) Psrivsr AT A voit demandé. (3,plufp.) 

Psrianunr. (pour) PerivmRUNT. Dimanderent, once 
demandé. (3. pl. perf.) v Psrers. 

Psricius,#, mm. Vid. Parisius, 

Parun,(prur) Parivi. (p2r£) v. Psrsas 

TÉTILIUS, 5. m. PI. Fleur qui eft femblable à celle de 
l'Eglantier, Pline dit que les Latins l'appelloienc role fau- 
vage, 

PÉTILÜS , à, äm, PLaUT. Petit , mince , fec, maigre. 
(a. Petalrr, à summer, folsum.) 

PETIMEN, fris.Luciz.Ulcer: qui vicneaux Chevaux, 
PirTiNA,4. ou Pedana , petite Ville d'Iftrie 
Psrinum, 5, CCE S fur l'Arla, Epilcopale [ous 

Aquilée :n s00. 

PÉTIOLUS , 5. m. Col. La queus des fruits. Non, Pe- 
tic pied. 

Perl: agnorum, Csus. Des picds d'Agneaux, 

PÉTISSÈRE, #3.Fssr.Souhaiter atdemmenr,demane 
der avec empreilemerr, 

Psristus , #, 43. PL. Pe*ifia mala. Ip. 15, r4. Pom- 
mes d'Apis , pommes ce l’aradis. 

Psrita.(n.pl.)Frd Parirum-on(Ffing.)Pid.Parirus. 

PÉTITIO , nr. F. Cie. Demande, i'aétion de derman- 
der , poutfuite. f. In. Brigue, l'aétion de briguer. f.f 
coup. #. botte qu'on porte àque:qu'un, l'aétion de por- 
ter un coup à quelqu'un.f. (R. PsTERa.) 

Ego hujus aneartgr a Cie. Je me fuis mis à cou- 
veri de fes mauvais deffeins , j'ai éviré [es arraques. Peri. 
tie ita conjeëta, ut, Ip. Un coup porté de telle forte,que, 

PETITOR , Gris. m. Cie. Demardsur, celui qui incente 
un proces, fcelui qui brigue , qui pourfuit une Charge, 
prétendant , aipirant. Sen, Qui recherche quelque chofe 
que ce loir. 

PETITRIX, icis.f. Dig. Demanderelfe. f. 

PETITOM ,ti.n. Car, 7? Demarde, pricre. f. Pe- 

PETITUS, #1. m.A4. Geil, $ rita accipere. Ec c 1. Re- 
cevoir ce qu'on demande, Petits omninm. À. GsLL.18,11. 
A la prisre de rout le monde. 

PÉTITÜURUS, à, #m. (fut. part.aét.) 

PÉTITÜS , à , #m. Ovip. Demandé , fouhaité, defi- 
ré, fHor. Tire, fattaqué. Bellua petita ferro, Ip. Une bé- 
te à quion porte un coup de dard,de javelot.{part.pafl.}v. 

PETO , is. Vid. Parsrs. Cie. Demander, reçuerir, 
prier d'une chole. 

*PÉTORITÜM, ji. 0. Her. Efpece de chariot. %Lam- 
bin dit, que dans vous les anciens Livres , peorritum ef 
écrit avec deux rr; (mais un feul fufGr, car il vienc de 
œimeu, Æolicè, quatuor. Unde Ofci, petera accepere , qi 
quatuor votas habebat,FisT.  Aulu- Geile rs. 30. dit que 
ce mot eft tout Gaulois , qu'il ne vient pas du grec ; &i 
apporte l'auvorité de Varron,pour appuyer fon lentimenr, 
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PÉTOSTRIS , #r. m.7uv. Nom d'un celebre Aftrolo- 

gue d'Egypre, dosr parle Suidas. : 

PÉTRA, é.f. Curt. Unrocher, Bibl Pierre. |Evêch£ 
de Ja premiere Macedoire dans ;'Exarcat de ce nom, Sw- 
per banc petram, Xp. Sur cerxe pierre. 

Petra deferti, Eccv. Erach ,0# Monr-Royal, Metro 
pole de la croifiëme Paleftine, ou la premiere Asabique , 
Archevêcheé érabli par les Rois de Jerufalem , quiavoic 
{on Suffraganr au Mont- Sinaï. 

Petra fr, Eccz. Pierrefitte, en Calabre, [an Dio- 
cefe de Paris, prache Saint Denys. | Diocefe de Bayeux. 

Petra incifa Arvernerum, E c c 1. Saint-Ivoire, en 
Auvergne, letralata, 1 n. Perlade, entre Elne & Giron— 
ze. fPeyroulade , en Querci. 

Petra pereuffa. Eccz. Pirreperes, en Suille. 

PsTRAÆUS, 44, mm, Pi. Vid, PetROsUs, 

PiTRANUS, im. Ecc!, Saint-Perrain. 

PÉTREÏÀ, 3. f. Feff. Nom d'une femme qui precedoït 

! les autres dans les ceremonies publiques , & qui contre- 
: failoit l'ivrogrelfe. (R. Parna.) . 
PÉTRICOSUS , à, #m, P'ein de rochers, Res petrico= 
La «fi. Manr. C'eft une cholc difficile, rude. 
!  Parrinun, ê. n. Ecel. Saint-Pierre de Galatine,en [3 
| terie d'Orrerte. 
| PÉTRO, ônis. m- Plaut, Un Belier. Qui petroni no 
men indunt vervecife&ario, In. Cap. 4. 2. Qui donneur 
au Bilier le nom de Mouton. (r. PsTRA,picrre, parce 
que les Beliers ont la chair dure.) 
PÉTROBÜRGÜM, gi. Peterboroug , petite 
PsTrROBURGUS , i. m. EccL.< vilie de Mrreie,dars 
le Comté de Northampron en Angleterre, érigée en Evé- 
CRE par Henri huitième, fous Cantorberi , l'an1 543. 
PsrRocia , 4. À. Ecel. Peyruile, en Auvergne. 
PÉTRÜCORICM , 55. n. Ercl. Perigueux, Ville de[æ 
deuxiéme Aquitaire , de l'Exarcat des Gaules , Capitale 
du P:rigord , dans la Guienne (ur l'Ille, Evêché dès l'aa 
3 80,lous Bourdeaux. : 
PÉTRONES , #m.m. pl.F-f. Surnom qu'on a donntk 
aux gens de la campagne qui habitent les rochers. (46 4/- 
Peritate G duritié perratum fic di&i, Ip. On les appelle 
auf rupices, À tupis duritie. F5sT.) | 
PETRONIA aqua , amis, Fest. Eau , riviere qui coule 
danse Tibre. Pefrenii canes, GRAT. Chiens qui ont les 
Nu = fort durs. 
ETRONILLA , #. F. Ecel. Petronille , Perrine, [Perre= 
nelle Abbe{fe d'Aubererre, [Pirrons Reclule. 
PetRoNurIUM , fé, n. Krel, Pernois ,en Picardie, 
PerRosA. Wid. P&rRosus. 
PsTrosa , 4. f. Ecel. La Peyroufe, Abbaye au Diow 
cele de Perigueux. 
._PÉTROSÉLINOM, 5. n. PL. Mlece de Perfl 
vient lur Jes rochers, (R. PsTRA.) 
PÉTROSÜS , 4, 4m. PL. Pierreux, plein derochers. 
PÉTRÜS , 5. m. Bibl. Pierre, nom d'un Apôtre. [PE 
Pere, Peyre. 
Petrus Morelanus. E c c 2. Pierre de Moreruele, AbbE 
en Efpagne—Cathedratur, EccL. Percheri, la Chaire: 
Sainc Pierre —Salnrionalus, 1n.Pierre de Saluçoles -Tre- 
binm. Eccx. Pierre de Trivi—Uxamenfis. {n. Pierre 
d'Ofme, 
Patuaria Parisionum. Ecel. Bervelei, en Angle- 
terr:, 
PETULANS, änris, (24j.) Cic. Effronté, impudenr, f 
pstulart, qui a ure corduiteempnrtée & infolente,la(cif,. 
malhonnéte, impur. Pefulantia diéta. Pire. Des paroles: 
malhonnétes, impures. Petulantiffims verba, Sarr, Pan 
roles tres choquantes. (à petende.) 
: PETULANTER. (adv.) Cie, Effrontémenc, impu— 
NNNonn iÿ 
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Scmmert, d'une maniere deshonnête , d'ene maniere in- 
jurieufe, _ + 

PÉTULANTIA , &. f. Cie. Pe-u'ance, mariere d'agir, 
où il ya de l'empotremert , impu lence , is folence. f. im- 
pudicité, (à petendo.) Petulantrs pecoris. C o 1. La viva- 
cité du bévail, ce qui le fait faurer, bondir, Pe’nlantia 
ramorum, PL. La trop grande abordance des branches. 
PETULANTIOR , oris. À, Gert. {comp.) € 
PATULANTISSIMUS, #, #m. Cic. (fup.) de PsruLans. 
PETULANTISSIME. (adv.) Cie. ({up.) c 
PÉTULANTIUS.{adv.)Cic.(comp.)de PEeTULANTER. 
PÉTULCUS , à, #m. Vin. Qui frappe des cornes , 
qui heurt-, (R. Pirsrs, frappei.) 
Peruius. Vid. Peruius. Quia les yeux un peu de 
travers. 
Perunr. (3.ind. aét.) PirunruR. (3. pl. ind. paf.) v. 

PsTER. , 

f *PEÜCE , &.f. re Un Pin ,arbre. æuvus, pins, Tha- 
sa peuce, Pi E’pece de vigne qui croit en Egypte.[|Clawd. 
Jfle du Dasube sa esp] 

*PEUCEDANÜM, 5, n, PI, Queue de pourceau,plan- 
te dont la fleur eft à cinq feuilles difpofées en rofe à l'ex- 
tremité du calice, qui devient un fruit compofé de deux 
femences prelque ovales, rayées fur ledos, avec les bords 
aiguifés en feuille:. Les feuilles font lacinites, & les fub- 
divifions qui font de crois en crois, reffemblent aux feuil. 
les du Chiendent; car elles font étroites, longues , & 
p'acres, muxidisror, 

PEÜMÈNE, és. f, P!. Efpece de litharge , ou d'écume 
d'argent. | 

PEXATUS, à, #m. Manr. Qui eft vêtu d'une robbe 

à long poil. 

PEXITAS, afis, F. P!. Le poil d'uncétoffe, qu'on n'a 
pas eu foin d'abbatere. 

PEXUS, à, #m. Cic. Peigné. (part, paff.) v. Prerera. 

Pexe vefhs, PL. Une robbe faite d'une etoffe à long poil. 

PEZICEÆ, srum. f. pl. PL Elpece de Champ gron 
tout rond, qui vient fans tige, dit Pline #9. 3. C'eft ce que 
le vulgaire appelle vefle de Loup. 

PHacsr, Bibl, Phacte , fils de Romelie , Roi d'Ifraël, 

PHacsia,4.m. Bibl, Phacia, fils de Manahen Roi 
d'Ilraël , qui ne regna que deux ans , ayant été tué par 

Phacte fon General d'armée. 

PHacos. Vid, Ecezispmacos. PL Efpece de Lentille. 

PHÆACES , cum. m. pl. Virg, Les Pheaciers, peuples 
de Corcyre. (h. Corfou,) quiayoient Alcinoïüs pour Roi, 

à qui Ulyffe en fit bien accroire. C'eft ce qui fait que ces 
peuples paflent pour crop credules, & tres peu feniës ; & 
les appelle popu mr wacui capitis, Sacyr. 15. 23, 

Jn peuple ds de cervelle. Perpretuus Phaacum Autum- 
nus, Juv. Automne perperuel des Pheaciens , à caufe des 

Jardins celebres,qui failoient les délices du Roi Alcinois. 

PHÆACIÜS , am. Tip, ) De Pheaciens. Telus 

PHÆACÜS, à , sm, Prop. S$ Phaasis. Ip. L'Jfle de 

Corfou, l'Ile de Corcyre, larerre des Pheaciens,qui fut 
ainfi appellée du nom du Roi Pheax , fils de Neptune , & 
de la Nymphe Corcyra. 

PHÆAX , 46ïs, (adj.) Her. Pheacien, [débauché, qui 
aime la borne chere. 

PHÆCASIANÜS , 4, üm. Juy. Le même que 

PHÆCASIAT ÜS, à, #m. Sen. Chauffé àla Grecque, 

PHÆCASIUS , 3 5. m. Le même que 

YPHÆCASIOM , 33, n. Sen. Efpece de chauffure À Ja 
Grecque, PILE 

PHÆDIMUS, 5, m. Ovid. Un des fils d'Amphion & 
de Niobé , qui Fur tué par Apollon à coup de féche;au ff. 

jen que [es freres. 

PHÆDON , 54is. m. À. Gel. Nom d'un celebre Phi- 

lofophe difciple de Socrate , à qui Platon a dedié fon Li- 
vre de l'imnopialité de l'ame, & l'a ititulé Phxdon, | 
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Athenen qui fur tué Aans un feftin par les trente Tyrans. 
Ses filles poux conferver leur virginité , fe précipicerent 
dirsun puis. 

PHÆDRA , &. F. Virr. Phædra , fille de Minos & de 
de Pafiphaë , qui (uivic Thelte qu'elle époufa, & en eut 
D-mophoon , & Antigonus. 

PHÆDRUS, 5. m.Phedre, un des difciples de So- 
crate. l’laton a intitulé un de fes Dialogues, Phedre, dans 
lequel Socrare s'ensretiert avec Phedrede la bsauté , ou 
du beat. FPhedre Philofophe Epicurien. |Phedre affran- 
chi d'Augufte, donc nous avons des Fables ingenieufes. 

PHAÆNTON. P!. Vid. PHREN1ON. Anemone, 

PHA.STIADES.Ovwid.(pl.)de PHæsr 145, #dis. Fille, 
ou femme de Phæfum. Vid, PHÆsrius. 

PHæsrius.m. #5. f. Quieft de Phæftum, Ville de Crete 
Il y avoit un Citoyen de cerre Ville, celebre par l'arc de 
deviner , qui fervit beaucoup à Solon, pour faire des 
loix. Plutarch. 

Pnæsrius. P/. Surnom d'Apollon , à caufe d'antem- 
p'e celebre, qu'il avoit à Phæîtus , on Phæftum , Viile 
des Loctiens. 

PHÆSTUM ,5. n. P/, Ancienne Ville de Crete, dont 
les ruines s'appellent b. Fefto. || Liv. Ville de Macedoine, 
dans l'Æftiotide.| Ville des Loctiens, fur le Golfe de Co- 
rinche , celebre par l'oracle d'Apollon. 

Paasrus,i. m, Fils de Borus le Lydien , qui fur tuë 
par Idomenée. Homer, Il, s. [Montagne , ou Promontoi- 
re de Crete. Id. 2. 1l. 

*PHAËTHON , onris, m.Vüirg. Phaëthon, fils du So 
leil & de Clymené , qui fut precipité dans le Fleuve Eri- 
dan , ou le 6. 4 Dansles Poëtes , ce mot fe prend fou- 
vent pour le Soleil même.Foyez [on hiftaire à la fn du pre. 
mier & au commencement du {econd Livre desMetamors 
phofes d'Ovide. [Phaëthon , ancien Roi des Liguriens. 
(ar ré Puce ,àluce, & ds , uro.) 

PHAËTHONTEUS, à, #m.Ovin.c ? DePhaëthon, 

PHAËTHONTIUS, à, #m. S1. qui regarde 
Phaëchon. Amnis Phaethontius. Six. Le Pô , dans lequel 
fur prec'piré Phaëchon, foudroyé par Jupiter. 

PHÂËTONTIADES , dm. £. pl. Virg. Les fœurs de 
Phaëchon, filles du Soleil, qui furent changées en aunes, 
ou enpeupliers , elles étoient trois, nommées Phaëthufa, 
Lampetie, & Lampethufa. 

PHaUs coler, Azsx. ALux. Couleur encre le noir & le 
blanc , dont on fe fervoic dans le deuil. Zd. 3.7. 

*PHAGÉDÆNA , 4. f. PI. E{pece de cancer , qui mar- 
ge jufqu'aux os. (r. Pay, mange.) 

*PHAGEDÆNICUS , 4,#m. PL, Phagedanica ulcera. 
Ip. Cancer , ulcere fort corrofif. 

*PHAGER , gri. m. PL. 7 Poiflon de mer fort goulu, 

PHaces, is. m. Apui, ui {e crouve dans le Nil, 

PHAGO,genis. m, Vopife. Phagon, qui étoit un fi grand 
mangeur , au rapport de Vopifeus, qu'il mangea en un 
jour un Sanglier cour entier, un Mouton ,& un Cochon 
de laic , avec cent pains , & but un muid de vin , à Ia ta- 
ble de l'Empereur Aurelien. 

PHacor1us. Le même que 

PHAGRUÜS ,5, Vid. PHAGsR. Poiflon qui vienr dans 
le Nil. 

PHXGÜS ,5. Vid. Faus. Efpece d'arbre, 

PHALACROCORAX , äcis, m, Pl, Cormorant , efpez 
ce de Corbsau,oifeau de proie forr commun dans les Afles 
Baleaires, à ce quedir Pline. ro. #8. 

*PHALACRON , f. Vid. Cazvus. Chanve. 

Pnarz. id, Fazæ. Des tours de bo's, 

PHALÆCIUM carmen, Vers Phaleuque , ou Endecafyl= 
labe, compofé de douze [yllabes. (4 Phalaco inventere, 
Tuss. SrsrH.) 

PHALANGEÆ. Vid. PALANGæÆ. 

PHALANGAS: (acc.) de PHALANX, 


PHA. 

PHALANGION, 75. n. PI. Le mème que PHALAN- 
GiTss, h:rbe dont la fleur eft blanche. 

& PHaLaNcroRUM-(gen. pl.) Wid. PHALANKGIUM. 

PHALANGITÉÆ , ärim. m. pl. Liv. Les foldats qui 
compofoient la Phalange des Lacedemoniens. 

PHALANGITES, Z. m, P/. Herbe,qui eft bonne con- 
tre la moriure des Serpens. On l'appelle encore Phalan- 
£ium. La fleur eft à fix feuilles , difpoftes en étoile, le 
piftile devient un fruie prefque rond , divilé en crois loges 
remplies de femences anguleules , la racine eft fibrée, afin 
de la diftinguer plus facilement d: l'Ornithogalum.(R.Pa- 
Aëy lier, araignée dangereule , dont certe plante guérifloit 
les moriures.) 

*PHAÂLANGIÜM , 33, n. PI. La Tarentule , ou efpree 
d'araignée, Paaalyer. Pline 29. 4. die que cet animal eft 
incounu en Italie , ilen fait la defcription dans ce Cha- 
pitre. . 

PHALANGIÜS , 35, m, PI, Le même. 

PHALANTHÜS, 5.m.Hor.Phalanthe Lacedemonien, 
fils d'Aracus , & Chef des Partheniens ou Bârards, KLes 
Mefleniens ayant violé les filles de Sparte , qui étoient 
allées voir une de leurs féres, Les Lacedemoniens pour fe 
venger de cette injure , affiegerent Meflene, avec lerment 
de ne retourner dans leur pays , qu'après qu'ils l’auroient 
prife & faccagée ; mais après dix ans de ficge , ils s'apper- 
furent que dans une fi longue abfence , leurs femmes ne 
Pouvoient reparer par leur fccondité , les pertes que cetie 

uerge leur cauoic cous les jours , ils refolurent donc de 

uivre le confeil d'un certain Aracus,& d'envoyer à Spar- 
te les jeunes gens qui n'avoient pointeu de part à ce fer- 
ment, & de leur abandonner #rous leurs filles. Cela fuc 
executé, & ceux qui nâquirent dece commerce, furent 
x à ro Parthenies , «’eft à dire, nés de filles. Ces Par- 
thenies , n'ayant rien à prétendre dans leur pays, où ils ne 
connoifloient point de pere, ils allerent chercher des ter- 
res ailleurs , ayant élà pour Jeur Chef Phalanthe, fils de 
ce même Aracus , qui avoir été l'auteur de la refolution, 
qu'avoient prile les Lacedemoniens. Ils arriverent enfin à 
Tarente, qui n'écoic alors qu'un petit Fort; ils en chaf- 
ferent les premiers habitans , qui fe retirerenc à Brindes , 
& y érablirent leur demeure , fur la fn du regne de Tul- 
liusHoftilius, l'an du morde trois mille cinq cens foixante, 
& quatre cens quarante- quatre ans avant Jefus-Chrift. 

PHALANX, ängis. f, Curt, Une Phalange, bataillon 
à la Macedoine , qui étoic compofé de fcize mille hom- 
mes, d'autres la font monter à vingt-cinq mille hommes; 
quelques-urs au cortraire , la reduiient à huit mille hom- 
mes. Aduerfus phalangas Ifraël. Bis. Devant les batail- 
Jons d'Ifraël. 

PHaALARA , 4.f, PI, Nom de Ville. 

PHALARICX, &. F. Liv. Efpece de dard, ou de pique. 
Vid. FALARICA. 

PHALARIS, fs. m. Cie. Phalaris , Roi de Sicile, qui 
éroir fort cruel, & failoir brûler cout vifs les criminels, 
dans un taureau d’airain , où il fut jetté lui- même par fes 
Sujets, ennuyés de {a cruauté infupportable. 

PHALARIS , idis. f. PI. Efpece de plante.[Varr, Efpe. 
ce d'oifeaux.JEccl. Phalere,en Tofcane. 

PHALARISMÜS , 5. m. Cie, La tyrannie de Phalaris. 

*PHALERÆ , #r#m, f. pl. Cie, Collier , ornement que 


rroient les Chevaliers. Des caparaçons des Chevaux , 


ardes & aucres ornemens. (22 ré Paaÿ, qui fignifie, il- 
Jaftre , étlattant.) Ad populum phaleras , ego teintus Cr in 
eute novi. Psrs. 330. Faites parades de ces ayanrages ex- 
terieurs à la populace , mais moi je vous connois. A d'au- 
ures, à d’autres, cela eft bon pour la populace,mais moi je 
vous connois à fond, % Le Poëte , attaque ici un Cheva- 
lier Romain , qui fe vantoit de {a qualité , comme s'il lui 
difoir que {a qualité , fans vertu perfonnelle, ne le rend 
pas plus conderable , qu'un mauvais cheral, qui feroit 
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richement harnaché, & qui ne donseroit que dars les 
yeux des ignorans, qui ne s'y connoiffent pas. 

PHALÉRATUS, 4, #m, L 1 v. Bardé, caparaçonné, 
Ut phaleratis diétis ducas me. Tan.Que vous penfiez m'a- 
muler par de beiles paroles. Phalerati curfores. PstR. Des 
coureurs avec des habics particuliers. 

PHALEREUS, 4, #m, De Phalere. Pid, DEëMaTRIUS. 

*PHALERIS »1dis.f. PI, Oileau aquatique, donc là 
chair évoit eflimée parmi Les anciens. Paangés. 

PHALERUS , 5. £, PI. Phalere , Ville de l'Attique , & 
qui fit enfuite partie de la Ville d'Athenes , dont elle éroit 
le Porc, {ur le Golfe Saronique. . | 

PHALISCI , orwm, Vid. Fariscr. Peuple d'Etrurie, 

*PHALLAXGOGIX, 6r#m. n. pl. Féres de Bacchus, ain- 
fi appellées , ( quis Phalles cd ferebanr.) 

PHarLovirrosozt. Lilius Gyrar. Sunt priapi ex vitre 
auf etiam ex alié materiä, 

PHALLUS , 5. m. Erafweretrwm ficulneum , quod Dio- 
nyfa orgia celebrantes colle pendens geftars folcbant,inquit 
Piutarchus imè c Herodotus. 

PHAMIZONIUM , ï à n. PI, Ville de Cappadoce. 

PHANÆUS , 5. m.Pérg. Roi de l'Ifle de Chio , quia 
donné {on nom au Promontoire de cette Ifle, qui évoic 
celebre pour fes vins. Rex ipfe Phanaus, ViRG. 2, 9. v. 98. 
Et Phanée lui-même , le Prince des Chteaux, qui portent 
des vignes. 

PHANARIOM, #5. n.Ecel,Phanari, Bourg de Roma- 
1ie [ut le Bofphore de Thrace, Archevéché honoraire, 
& uni à Ncochorium. 

PHANATICUS. pid, FanarTicus , fasatique, 

#*PHaANss d'Halicarnafle, conduifit fans danger l'ar- 
mée de Cambyle dans l'Egypce par l'Arabie. fSolcil. (r. 
Pare, luire.) 

PHANESIT. m. pl. Sel. Peuples d=s Ifles Septentriona- 
les de l'Ocean,qui ont de fi longues oreilles, qu'elles leur 
couvrent tour le corps, 

*PHANTASIX, &.f. Bibl, Serv. Fantailie , imagina= 
tion. f. C'eft Ja reprefenration , ou la vifion d’une chofe , 
qui exifte, dit Suidas , au lieu que 

PHANTASMA , ärÿs. n. PI, Phantème, fpeëtre. C'eft 
la reprefentation d'une chofe qui n'eft pas. (Ces deux der- 
niers mots font grecs.) 

*PHANTASOS, 5. m. Ovid, L'un des trois fils du Som- 
meil, l'autre s'appelloit Icelos, & le croifiéme Phoberor, 
(R. Palrw, apparco.) 

PHANÜM , 5, n. Cie. Vid. FANUM , temple, 

PHAON, ënis, m, Ovid. Phaon, jeune homme de Lef. 
bes , d'une extreme beauté , qui fut aimé de Sapho, 

PHARA , #.f, Ville. 

PHARAM. Bibl, Nom d'un Roi de Jerimoch. 

PHARAN. (indecl.) Bibl, Nom de montagne,& d'un de. 
fert. [Ville Epilcopale du Pacriarcat de Jerufalem, vers 
la mer rouge , dont l'Evèché fur ransferé aù Mont- 
Sinaï. 

PHARAO, ënis, m. Bibl, Pharaon, Roi d'Egypte. On 

rétend que ce nom fignifie Roi, & ceux qui montoient 

ur le chrône d'Egy ve, fe Faifoient appeller Pharaon, 
comme depuis Cefar, les Empereurs Romains fe faifoienc 
appeller Celar. 

PHÂRATHON , onir. Bras. Nom d'un pays, dans {a 
Tribu d'Ephraïm. | 

PHÂRATHONITÉS , 4. Bis. Qui eft de Pharathon, 

PHARSAS. Vid, PHARIAS. 

Puanss. Bibl. L'un des enfans de Juda & de Thamar, 
(Ce mot dans la Langue originale , fignifie Divifien.) 

PHARÉTRA , 4, Vinc. Un carquois, #. use croufle, f. 

(Elpece de grande guaine,ou fourreau dans lequel on met 
des fléches.) » 2 : 

PHARÉTRATUS , à , #w, Ovin. Qui porte un care 
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PHARITRIGER , 4, MM. S 11.14. 288, Qui port: un 
carquois. 
PHARIA , 4. f. PI. Nom de Ville, [nom d'un: vigne. 
PHARIACÜS,3, #m. Arus. De Pharos, ou d'Egypte. 
*PHARIAS ,4. m. Luer. Efpece de Serpent,qui fait un 
fillon de (à queue en marchant. @æpius. 
PHÂARICON,5. n. PL. Efpece de poiflun. (Athenée l'ap- 
elle Pha iacon ). 
PHARIENSES , s4 #m. Peuple de la Ville de Phara,ou 
de Phara, 
PHARIO , ônïs. m. PL. Fleuve , qui fe décharge dans 
le Tigre. 

PHARISÆT, 0r%m. B181. Pharifiens. C'évoic une (ec. 
te , qui fe forma dans la Judée, longtemps avant la naif- 
fance de J<fus-Chrift ; ils jrünoient deux fois la femaire, 
outre les decisnes marquées par la loi, ils pa yoïent encore 
Ja crenciéme & cinquantréme de leurs fruics ; i:s mettoient 
des épines au bas de leur robbe, afin qu'en marchanc,e'les 
piquaffent leurs jambes. Ils couchoient fur des ais cou- 
verts de cailloux, fe ceignoient les reinsavec de groffes 
cordes , mais l'orgueil corrompoig toutes leurs actions. 
Ce mor fisrifie, feparé. 

PHARI ÆUS, à, &m. Diaz. Pharifien. 

PHARISAIÏICÜS, à , fm. His. Pharifaïque, de Pha- 


sifen. 

PHARIUS , à, &, Ju v. D: Pharos. id. PHanos. 

Pharium acetum.Vinaigrs d'Ecypre,de l'Ile de Pharo.. 

*DHARMACA , om. n. pl. Cic. de Confol, Remedes 
medicamens, . 

*PHARMACEUTICE , 6. f. La Pharmaceutiqre c'eft 
une parcie de la mcdesine, qui traite des remedes & des 
medicamens, ; 

*PHARMACEUTRIA , Z f. L'empoilonneufe, ou la 
forciere. | 

*PHARMACOPOLX , &. m. Cie. Un vendeur de reme- 
des, de medicaners, Charlatan, [Apothicaire, {r. pa- 
mem, remede , & mwais, vendre.) 

*PHARMACO TRO:HI , Grwm.m. PL Peuples d'Afie, 

ui fe nourr flex de poiioe. 

*PHARMACUS , 5. m. Petr, Empoilonreur, fcelerat. 
Pharmacies, Dittilareur, 

PHARMACOSZ , €. f. PI. Ifle de la Méditerranée , vis 

“avis l'Ife de Cier- 

PHARNACÉA , £.F, PI. Viïle de Cappadoce. 

PHARNACEON. P! Efpece d'herbe, qui tire fon nom 
de l'harnace , Roi d'Afe. 

PHARNACES , ÿs. m. Caf. Pharnace , fils de Mithri- 
dar” Ro: du Pone, qui fur défair par Cctar. 

PHaRnNaces, cum. m. pi, Sorte de peuple d’ te. 

PHAROS. Pl Paire ile TRE se oi 7Pi Ale 
xandrie pas un Pont. fLefina, petite Ville de l'Ifle de Le- 
_. dans la mer Adriatique, Evêché fous Spa’atro, 

an 1150... 

PHARSALIA , £. f. Pharfale, Province de Theffalie, 
entre le Fleuve Pharfale & l’Enipée, famcufe par 1x dé- 
Pr de Pompée, dont l'armée fux taillée en piece par 
Cefar. 

PHARSALICÜS , 4, &m, De Pharfale, 

PHARSALUS, 5. f, Lue, Farfalo, Ville de la premiere 
Theflae , dans l'Exarcar de Macedoine , reduite en ur. 
Village de Grece, érigée en Archevéche honoraire. 

PHARUS ,1.f, P.. Phate, Ifle, & enfuite prefqu'Ifle 
dans ia bañlc E;ypie, avec ure Tour, fur laquelle il y 
avoit du feu roujours allumé la puit, pour fervir de gui 
de aux vaiffeaux de mer. Voyez Puaros. 

PHanus.E6: . Faro, petite Ville de l'Algarve en Por- 
sugai , ur l'Ocean, qui eft une des refidence de l'Evéque 
ces RÉELIN e 

PHASELINYU A ,:. 0, PI, Huile de lis , excellente por 
k mal de reins, . Fo 
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PHXSELINÜS,À,#m. PL. De cette forte de pois,qu'on 
nomme Phaelus. 

PHASELIS , är. €, Ecel. Ville auvrefois Epifcopale de 
Lycie, dans | Exarcat d'Afie. [Cie. Ville de Sicile,où Ver- 
res avoit fait tranfporter tous (es larcins. 

PHASELUS , 5. m, Col. Sorte de po's à manger ;, forte 
elegume, | 5 

PHASELUS ,5, m. Col. Barque, f. brigantin , petit 
vaiffeau de mer. m. # (On croic qu'il fu inventé à Pha- 
f-lis, Ville fameufe,pour avoir fervi longremps de retraite 
aux Corfaires. 

PHASÉOLUS , 5. m. Elpece de legume. [Le haricot 
eft une plante à Aeurs legumineufes, dont ke piftile , 
fortant du fond du calice, devient une gouffe longue & 
compoles de deux coffes.On trouve entre ces colles, quel- 
ques femenets, qui approcher: de la figure d'un petit 
ein , il eft cffenrisl aux efpress de ce geure, d'avoir trois 
feuilles fur une queue. 

PHASGANION, i5.n. PL. Lemème que X1PH1UM. 
Plante qu'on appelle glaieul. 

PHÂSIACUS, à ,#m, Ovin. Du Fleuve Phafs. 

… *PHASIANX, avis, PL. Un Farfan , oifeau gros com 

me une poule. fanæris, 

; PHÂASIANARIUS , #5. m.Dig. Celui qui nourrit les 
a'fars. : 

PHASTANE , 6. f. Nom d'une désffe, dont la ftatue 
eft fur la droit: du Phafe, qui aun tambour àla main, 
& d:s Liors fous fon Thiône. 

PHASIANINUS , 4, wm. Pair. De Faifan. 

PHasiozos.Fid,Isorvros.Efpree de plante inconnue. 

PHASIS, ÿr. m. P!, I Phafe, Feuve de Colchide , 
qui le décharge dans le Ponr-E. xin. 

*PHASMA, sir, n. Phancôme, apparition. [C'eft 
auf le rom d'ure Comevi- de Menandre, Ter. & d'unceére 
tain Catullus, fort mauvais loëre fav. 8. #86. 

PHassachates, Thef. Steph. Lilez & voyez Fafpacha= 
tes. Pi. 37. 10. Efpece d'agache,ainfi nommée, à eaufe de 
fa reflemblance avec le jatpe. 

*PHATNE. Prife. Etoile au figne de l'Ecrev:ffe, que 
les Laiios appellent , Prafepe, crèche. 

PHATNIX, or. n. pl. Les os dans lefquels font ar- 
rangées les dents. 

PHATNITES. Nom d'ure Province d'Esypte, vers 
l'embouchure du Nit, qu'on appellei Nomos. 

PHATNITICUS , à, #m. LL. De Phatnice, qui con- 
cerse cetre Province, 

PHAÜLIX,2.f. PL, rs. 3, Efpece d'olive dont lenoyau 
cft petic,& qui rapporte tres peu d'huile. (4h alris Phau- 
la vocantur. P 1. ibid, Les aueres les appelienr Phaulie. 
X Macros. l. 2. Sature. écrit Pawlia, maïs c'eft mal à 
propos , car Theophrafte lib. 6. de Conf. Plant. 21. dit, 
ai PasAley, 

Phaunos vorant. PL. 16. 44. Is l'appellent Phaunos, 
c'eft une efpece de plante qui nous «ft inconnue. 

PHÉDIUS , 35, m. PI. 7. 46. Homme qui mourut pour 
fa patrie, & qui fur declaré le plus fage & le plus heureux 
var Apollon, + [Les maruferirs ont Pedims , &e non Phe- 
ds, Harp.] | É 

PHÉGEIÏUS, 4, #m. Ovin. De Phegte, qui appartient 
iPhegte. Û 

PHEGEUS, $. m. Phegée, pere d'Alpheñbée,qu Ame 
phiaraüs epoula , après avoir Eté purifié »à caufe du cri- 
me qu'il avoit commis en tuant fa mere Eriphyle,par or« 
dre de fon pere. . 

tres Bibl, Mox hebreu qui fignifis Priape, fe 
ion Saint Jerbme, qui explique Beel-Phegor , flatuc de 
Priape, Hieron. contra Jovian. : 

PHELLANDRION , à 5. PL. Herbe,qui eft bonne pour 
ies douleurs de la vefie, Quelques-uns difent que c'eit de: 
l'Ache fauvage. Vids 
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PHELLANDRYOM , ii, n. Plante dont Ja fleur eft à 
cinq feuilles échancrées , & difpoftes en rofe à l'extreini- 
té du calice. Lorlque cette fleur eft paflée, lecalice de- 
viene un fruie compofé de deux guaines prefque ovales , 
arrondies fur le dos ,rangé:s plücôt que canelées, applat- 
ties du côré oppofé. 

*PHELLODRYS. Efpece d'arbre, qui produit ue for- 
te de gland. 

*PHELLOPODES , #m..m. Ceux qui ont des pieds de 
Licge , qui marchenc fur la mer fans enfoncer. 
*PHELLOS , 5, Du liege. Sim@-, fuber , licge, écorce. 

PHELLÜS ,5. Le même que Pn ELLOSs.  Pirr. Ce pe- 
tit merceau de liege, que l'eau faifoit momer dans les 
horloges hydrauliques. IMontagne d'Icalie, qui produit 
des pins d'une hauteur prodigieufe , avec lefquels on fait 
le licge , que les Latins appellent Saber. 

PHEMONGE , és. £. Star, Une des Sibylless, qu’on dit 
2. été la premiere de toutes. | Luer. Nom d'une Bac- 
chante, 


PHÉNÉÂTÉÆ, äräm. Cic. Les Pheneates peuple de 
Pheneos. 

PHiNsON. (ace. fing.) de PHsnsos. Ovid. Pays d'Ar- 
cadie , donr les eaux font nuifbles ; Quand on les boic la 
nuit, mais elles font faises , quand on les boit le jour. 
Ovid. 75. Met. 

PHENÉÜM in.Pl. Phenée, Ville d'Arcadie,auprès de 
laquelle croiffoir cette herbe fi fameufe,pour guérir fur le 
champ de rouces fortes de poifons. Oa l'anpelloit Mol, 

PHENEUS, 5. m. Ovid. Lac d'Arcadie. Riviere, qui 
fe jette dans l'Alphée. #.d. PHenson. 

*PHENGITES, 4. m.P., Sorte de pierre blanche, 
tranfparente , & dure comme le marbre, qu'on trouva en 
Cappadoce , fous Neron. @syfmmr. 

PHÉENION , 55. 0. Pl, Efpece de plante , qu’on appelle 
auffi ansmone. 

PHEOS, ex PHLÉOS. PI, Efpece de plance,qu'on croit 
être la même que la fcabieule. 

PHÈRÆ , &rüm. f, pl. Liv, Phere, Ville de la Magne- 
fie,en Th-flalie. JOvid, Ville d'Atrique. 

PHÉRÆTIXDES , 55. Ovin. Admee , fs de Pheres, 
Vid. ADMsTUS. 

PHERÆUS , 4, #m. Ovin. De Theffalie, de Phere. 
Pheraa vacce. Ip. Les vaches d'Admete » tyran de Phere 
en Theflalie. Alexander Phereur, C. Nan. Alexandre ty- 
ran de Phere. 

PHÉRAÜLES, 4. m. Pheraulas, qui étoit fort pau- 
vre, & après avoir été comblé de richeffes par Cyrus, il 
en fut fi incommodé , qu'il donna tous fes biens à Saccas, 
à condition qu'il lui donneroit la vie & l'habic » Comme à 
un hôte, 

PHÉREX,2.f.Certaine tumeur dans les parties nerveufes. 

PHÉRE! ÎLES , är. m. Cie, Pherecide de Scyros, Pre. 
ccpteur de Pythagore , qui apprit tout fans avoir eu de 
maître , au rapport de Suidas ; mais Diog:ne de Laërce 
l'a fair dfcip e de Pittacus. I] eft le premier, qui a écrit 
de la nature des dieux. IPherccide d’Athenes, hiftorien 
qui vivoit vers l'an #00 de Rome. 

PHERECIDEUS , à, #m, Cic. De Pherecide. Phereci. 
deum ilud. Ip. Ce mot , certe penféc , certe fentence de 
Pherecide, 

PHERECLEUS , 4 , #m. Ovip. D: Phereclus. Phere. 
cleä pupp. Ip. Dans un Vaiffau confiruir pat Phereclus. 

PHÉRECLÜS » 5, m. Phercclus, fils d'Harmonide à 


. Qui a conftruit les Vaifleaux dont Paris fe fervie Pour en- 
kver Helene. 


PHÉRÉCRÂTES, ïs. m. Pherecrate » Poëte comique 


d'Athenes , qui forifloit du temps d'Alexandre le Grand. 


Ciceron parle aufli d'un autre Pherecrate : defcendu de 
Deucalion. 


PHÉRECSDES. pd, PusRacioss, par uni, 





PHI. 

Paerena. id. Dos, es 

PHÉRENCYCLON. Ca!. Rh. Efpsee d'habit. 

PHÉRENICE , &s. f. Pherenice , femme dont lepere, 
trois freres , & le fils, 1emporterent la victoire, das les. 
Jeux Oiympiques. 

PHÉRÉTRÜM. Pid. Firsrrum. Un brancaid. 

*PHERNE, &:. Vid. Dos, la dot. | 

PHERON. Fils de Seloftris Roi d'Egypte, qui recou- 
vra la vue en regardant la fille d'un Jardisier , qui éroit 
vierge , & qu'il époufa après avoir fait brûler fa gr 
& routes celles qui avoient violé la foi conjugale. Af«r04. 
l. 2. Diod. 2. . 

PHIALX , 4. Juv. Vafe à mettre de l'eau, ou du vin, 
une phiole. [C'eft auffi un lieu entre les Ifles du Nil, qu'on 
a ainfi nommé à caufe de fa figure. 

PHICTÉRIS. Vid. Popex. RES 

PHIDIACUÜS , 4, üm.O v1 D. De Phidias. Phidiaeus 
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Jupiter, Prop. Statue de Jupiter , faite par Phidias. Le 


Jupiter de Phidias. Phidiscum ebur.]uv. Statue d'ivoire, 
faite par Phidias, ; 

PHIDIAS, &. m. Cie. Phidias, excellent & celebre 
Sculpteur grec, qui fit la ftatue de Minerve d'ivoire, & la 
plaça dans la Citadeile d'Arhenes. 11 fic cncore une ftatue 
de Jupiter,qu'on mit dans le temple d'O'ymp'e. Ces deux 
ouvrages ont paifé pour des chefs-d'œuvres de l'art,inimi- 
tables. Le fecond,a palfé pour une des merveilles du mon- 
de.Ce grard homme vivoit l'an 323.de Rome. 

* PHIDITI4, räm.r. pl. Cic. Repas public,qui fe fai. 
foit parmi les Lacedemoniens, où Ciceron dit , que Denys 
le Tyran de Syracule fe ie c'évoit un repas eres fru- 

al. (R. Deidbu , épargner. 
ü P Hicx 'L f Pi, Ville de Macedoine. [Nom de plus 
fieurs Iles. 2 

PHILACTERIA. Vid. PHYLACTERIA. | 

PHILACTUÜS, 5. m. Alex. Alex, Nom d'un Magiftrar 
de la Ville de Cumes, qui prenoit par la main l:s Rois, & 
les conduifoit dans le Senat, & les y xerenoit jufqu'à la dé- 
cifion de leur procès. : 

PHILADELPHANT, ôrüm, PL. Peuples de Lydie, 

ifins acedoniens. | 
"PI ND EL PEL &.f. Pl.Philadelphie, Ville de Ly- 
die dars l'Exarcac d'Afe, aujoud'hui un Bourg remmé 
Allafcheïr. C'eft un des (ept Anges de l'Apocalypie, & 
Aichevéché dès le creiziéme fiecle, où l'on uransfera la 
Merropole de Sardes. EVille ruinée d'Ifaurie, aucrcfois 
Epitcopale. [Ville rune de la feconde frabique. 

PHILADELPHUS , f, D. Philadelphe » ur om d un des 
Prolomées , Roi d'Egypte. Ce Prisce fr à Al-xardrie une 
Bibliotheque remplic de ci::quante mille volumes.C'eft ce 
même , fous qui l'on rraduifit d'Hebreu en Grec les livres 
de Moïfe. Cerre traduction s'appelle la Verfon des Sep- 
PH IL Æ,rêm.PL Nom de quatre Ifles, que forme le Nil, 

PHILAMMON , enis, m. Ovid. Phiiammon, fs d'A- 
pollon & de la Nymphe Chione, res habile mufcien. f 

ien celebre dans le Pugiiat. | . 
SRATLANT ROPIÉ, n À Philanthropie,humanité, 
bonté, (+ @A@, ami, #9gwms, homme.) SyN. Hum 
T'APHILANTHROPIOM , 35. 0. Ulp. Liberalité , don 
SÉPHILANTHROPOS.PLElpece de plante. Vid, Apaa 
RiN&. ÎCe mot grec fignifie, qui aime les hommes , hu 
main, SyN. Æumanus. Vid, PHILANTHROPIA. 

*PHILARÉTÜS, 5. m. Philarete, _. propre. [Qui 

Î rt. ©, ami, spé, vertu. . 
SAHILAUTI »4.f. Amour propre, amant de foi- 
même. {Ce mot eft tour grec dans Ciceron. raavris, ) > 

PHILEMO. Plaur. Philemon , Poëte comique , qui ue 
preferé mal à propos à Menangie , qu raproit de Quinti- 
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Lien. Philemofcripfit, Plautus uertit barbari. PLAUT. 
Philemon l'a faire, & Plauce l'a traduite en Jatin. 
PHILENI, ür#m, S11. Les Philenes étoienc deux freres 
de Carthage, qui fe lailerent enterrer tour vifs, pour ag- 
grandir le pays des Carthaginois , qui étoient en differend 


avec les Cyreniens, touchant leurs limites. On dreffa des | Li 


autels à l'endroic où ces deux freres furent enterrés. 


P H I . .. LI 
xandre le Grand ; fans parler des Saints Philippes l Apô= 
tre, & le Diacre. , 

PHILISCÜM ji. n. Pl. Ville des Parthes,[ur L Euphrate. 
PHILISCÜS , 5. m. PI. Hiftorien, qui s'appliquoit 
élever des Abeilles dans les deferts , & en a compolé des 

vres entiers. 


PHILISTHÆX , &. £. ((uppl. Terra.) Bisr. Terre de 


*PHILESIÜS, 1 5.C'eft un furnom d'Apollon.guair@r, | Palcftine. 


amabili. 

PHILETÆRIA , &. f. PI. Efpece de plante,qui reffem- 
ble à la Rue, ainfi appe Îée, felon quelques-uns, du nom de 
celui qui l'a trouvée, D'autres l'appellent PoLs=MONIA. 

PHILETÆRUS ,5. m. Philetere, Roi d'Attalus, & 
frere d'Eumenes , à qui l'on attribue la connoiffance de la 
plante appellée PHiLETÆRIA. 

PHILETÆÜS. Fid. Pmiareus- 

PHILETAS, £. m. Prep. Philetas de l'Ifle de Cb,éroit 
Grammairien cri-ique , & Poëce. 11 a écrit des Elegies & 
des Epigrammes Grecques.Athenée 19. 25. dit qu'il avoit 
des feinelles de plomb à fes fouliers, depeur que le vent 
ne l'emportäc , tant il évoic maigre. Il Lu précepteur de 
Prolemée Phi'adelphe. 

PHILETEUS , 4, #m. Pro pr. De Philetas. Phileteä 
aga%, In. De l'eau que büvoir Phileras. 

*PHILÏIA,&.É. La déelfe de l'amitié, @iX/e, #mi- 
citia, 

PHILINÜS , 5. m.C. Nep. Philin Lacedemonien, qui: 
a compofé l'Hiftoire d'Annibal qu'il avoit accompagné 
à l'armée. 

 PHILIPPENSIS , €, (adj.) de Philipprs lhilippenfes.| 
Bisc Les Philippiens , ceux de la Vill: de Pailipp:s, Fsd. | 
PHicirrr, ©, 

PHILIPPEUS , 4, #m. PL À U 7. Philippeus nummu. 
Un Philippe, monnoie d'or marquée au cvia de Philippe 
loi de Macedoine ; comme nous difons un Louis, pour 
dire une piece de monnoie d'or ou d'argent. 

PHILIP PT, &rüm. m. pl. Philippes , Metropole de la 
deuxiéme Macedoire dans l'Exarcar d: ce nom, Arche- 
vêché, quoiqu'eile n'y air plus que f:s ruines. L'Arche- 
vêque refide à Drama , Village fur le Stromone. 

PHILIPPICÆ, rwm. F. pl. Cic. Les Phil'ppiques , 
harangues que Demofthenes fit contre Phil:ppe Roi de 
Maccdoine, C'eft à fon 1mitat'on , que Ciceron donna le 
nom de Philippiques aux harangues qu'il fit contre An- 
vaine le Triumw:r, 

PHiviprines, 4. m. À. Gell. Philippide, Achenien , 
Poïte Comique, qui vivot 336 ans avant Jssus- 
CHRisr,mourut de joie d'avoir remporté le prix de 
Ja Poëfie fur les autres Poëies , étant déja dans un âge 
fort avancé. A. Guil. 3. 15. C. Nep. Courier qui is 
d'Achenes à Lacedemone en deux jours. Æ-rodot, 6. 
Lorique les Perfes écoienc à Marathon. Ce chemincft de 

mille cent quarante fiades, 

PHILIPPINÆ, ärüm. F. pl. Les Philippines, Ifles 
dans l'Occan Oriental, qui ont la Chine au Seprentiion , 
& les Moluques au Midi.Quoiqu'elles foisre exetemement 
clomynees, elles furent decouvertss en 154: , fous les 
aufpices de Philippe Second Roi d'Efpagne, qui lui a dou- 
nt fon nom. On les app-ile quelquefois les Iles Manilles, 
parce que l'Ifl: Manille eft la plus grande de ouces, 

PHILIPPOBÜORGUM , 5. n. Phihibourg , Ville du 
Dioceie de Spire {ur le Rhein. 

PHILIPPOPOLIS,fs.f Nom de pluf-urs Villes.Phi- 
liba , autrefois Merropoie de Thrace, n'eft plus qu'un 
Bourg de Komanie [ur le Marifa, | Ville Epilcopale de la 
prenuere l'hrygie Capparienne, runée, fVule Epifcopale 
dans la dtuxiéme Arabique dans le Pacriarçat de Jerufa- 
Jlem, qui re iublite pius. 

FHILIPPUS, 5. ru. Pailippe, noin de plufieurs Prin- 
ces. Le plus ceb:eeit le Roi de Maccdoiue , pere d'Ale- 





PHILISTHÆÜS , à, #m. Busz. PhilifiMins , peuples 
qui MEET la Paleftine.Aduerfus Philifihaos.1n. Con- 
tre les Phil fthins. 

PHisisriim.(iadeel.) Bibl.Les Philifthins.Le même que 
PHivisrHÆus. Pos 

PHILISTHINI , &räm. Biz. Les Philifthins. 

PHILISTION , dnës. m. Poëre Comique du remps de 
Socrate. Suidas die qu'il eft moit à force de rire. 4. 
Gell, Celebre Medecin de Locres. 

PHILISTÜS, 5, m. Cie. Philifte de Syraeufe,fort 
ami de Denys le Tyran, H ftorien qui imica le ftyle de 
Thucydide , au fentiment de Ciceron. 

PHILLYREIUS. Pid. PHILLYRIUS. : 

PHILLYRIDES , à. m. Pirg. Le Centaure Chiron, 
dePhillyra. | RUE 
# PHILLYRIOS , 4, &m. De Phillyra. Phillyrims heros. 


PHILO , ônis, m. Cie. Philon , Philofophe qui forif- 
Loir à Rome du temps de Sylla. 11 évoic di ciple de Cliro- 
machus. Philo Judas. Philon Juif d'Al:xandiie Hifto- 
rien res fçavant, qui vivoit dans le premier fiecie de l'Ere 
Chrécienne. Ciceron parle d'un Philon Architeéte, qui 
bäcit l'Arfenal des Atheniens. | 

PHILOCHARES , är. n. P:. Le Marrube. Vid. MaR« 

UBIUM, va 
. PHI: OCHARÜS, 5. m. Poëre d'Arhenes,& Hiforien 
tres habile, qui perit par l'artifice d'Antiponus Roi de 
Macedoine , parce que ce Prince le foupçonnoit d'être 
d'intelligence avec Prolomée, : 

PHILOCLES,ir. m.C.Nep. Philocles, Preteur d’Athe- 
nes , qui fut défait avec cout: {a Rotte par Lylandre La- 
cedemunien, pour n'avoir pas faivi ie Conicil d Alcibiade. 
Philocles Esyprien, Psintre, fPotre Tragique d'Athenes, 

ut- fils d'Eichy.e. È 

PHILOCR AT ES,7r.m C.N p.Philocrate,frere de Dion, 
PHILOCTÈTÉS, Z. m. Prop. Pasiocters fils de Pæan, 
qu'H:reules fic heritier de fon a:e & de fes fléches teintes 
u fiel de l'hydre ,aprés l'avoir obligé par ferment de ne 
decouvrir à p:rfonne le lieu de fa fepultur< ; mas lorf- 
qu'il fal'ur aller à Troies, l'Oracle ayant répondu que la 
Ville etoir imprenable fans les cendres & les ficches 
d'Hercules, il fut contraint de declarer tout ; Mails pour 
ne fe point parjuter , il montra feulemenr du pied le lieu; 
mais ce pied fut blefle par une de ces féch:s, & la plaie 
rendit une puanteur fi épouv:ntab'e , que les Grecs l'ab- 
ban lonnetect dans l'Ifle de Lemros. Apiès la ruine de 
Troies , il vinc en Calabre , où il bäcic la Yille de Perilie, 
PHILOCTETÈUS , à, #m. Cic. De Philoétere. 
*PHILODESPOTUS sh ” co Qui aime fon mais 
e. (DD, ani, dventms, maître, . 
” M HILOGRACUS 51. m. Varr. Qui aime le Grec, 
ow la Langue Gcecque, qui fe fert volontiers de mots 
rrces , & des façons de parler grecques. (R. PAG, ami.) 

*PHILOGÉNIA , 2 À, Amour qu'on a pour les fem- 
mes, Ciceron appelle mulieriofitæ greys. (R. PGr, 

ji, € pr, femme. RE RU R 
“NLBLIOS, ja Cic. Philolaüs Corivthien,difciple 
d'Archiras de Tarente, qui donna des loix aux Thcbains. 

*PHILOLOUGIA ,à.Cic.L'amour,l'étude des bellesLet= 
cres,de l'écudition,la Philologis.(Pf2@",& 767 Gr,parole.) 

+*PHILOLOÔGUS , 5. m. Swer, Philologue , qui aimé 

l'éruduion , les belles Leïtres, 


fils 


| Owip. Le Centaure Chiron. 


PHizoLocUs, 


PHI. L 

PHitorocus , 4, sm, Vir r. Me delelan: philologis 
rebus. 1p. Prenant plaifir aux chofes d’érudirion. 

PHILOMELA , 2. f. Virg. Un Roffignol. [Philomele, 
fille de Pandion Roi d'Ach=nes ,& fœur de Progné, qui 
fur deshonorte par Terée Roi de Thrace fon beaufrete. 
La Fable dir qu'elle fur changée en Roffignol , & elle ne 
ceffe de d-c'arer fon malheur. Poyez Progné. 

PHILOMELIOM , #5. n. Ecel. Ville autrefois Epifco- 
pale de la feconde Phrygie Salutaire. [Ville dePifidie. 

PHisomsLus , 5. m. fuft. Philomele, que les Phocen- 
fes prirent pour leur Chef contre les Thebains. 

PHILOÔMÈNES , ïr. m, Alex. Alex. Philomene , Roi 
des Paphlagoviens , qui donna fon nom à cous les Rois 
fes (ucçeileurs. 

*PHILOMÜUSUÜS ,5, m. Aart. Qui aime les belles 
Letures , les beaux Ares , les Mules. Qirduuoos, Xe Mar 
tialemploie ce mot en deux endroits, mais comme un 
nom propre. Vid. MaRrT. l, 3.10. liô. 7.75. 

PHILONIDES , äs. m. P!. Courier d'Alexandre, qui 
fit en dix heures de temps mille deux cens ftades. [Phi- 
Jonides de Milere d'une grandeur énorme, mais d'un tres 


PHI. 
PHILÔTIS. Nom de femme. 
P'HILOXENÜS , 5. m. Philoxene,nom propre dé plu« 
fieurs perfonnages. 74f. Gouverneur de la Cilicie , après 
qu'Alexandre eut té ce gouvernement à Philotas. Poëte 
du temps de Denys le Tyran, qui ne voulut jamais ap 
prouver l:s ouvrages de ce Prince. fParafite qui fouhai« 
toit d'avoir le co! long comme celui d'aneGrue,[ Peintre, 
diféiple de Nicomachus,Grammairien d'Alexandrie,qui 
a écrit à Rome de l'Hellenifme , des Dialeétes. Suid. 
PHILTR'A,6r#m. n.pl. Ovid, Philtre, cipece de 
breuvage qui infpire de l'amour. (Sicredere fas eff.) 
PHiiura. Pl Vid. Paiivra. 
*PHILÜS, i. Parr. Amaut. @/A@-, ami, 
PHILYRA,£. Hor, Quelques-uns difent que c'eft le 
Tilleul, arbre, D'autres, que c'eft estte peau déliée, qui 
eftentre l'écorce & l'arbre,dont or fe fervoir pour écrire. 
PHILLYRÉA , 4. F. Le Filaria , plance dont les fleurs 
fonc des godets découppés en quatre parties , & dans le’ 
fond defquelles il y a un trou qui reçoit le piftile , qui 
| s'élsve du fond du calice. Après que la fleur eft paflée , 
ce piftile devient une baie fpherique, qui renferme fous fa: 
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petit genie ; enforte qu'on a fait ce proverbe : Philenide | ptau ue femence au fi fpherique. On diftingue aifémenc 


indoëtior, plus flupide que Philonide. Aritophane lelle Filaria , par les feuilles 


craite de débauche & de parafite. 
PHitoraTOR, ris. m. Juft. l'hilopator , furnom de 


Prolomée Roi d'Egypte. (ppr.) qui aime (on pere, C'eft| Thyefte & de Merope , qu'Acrée fervi à 


qui font oppolées le long des 


fiene, fils de’ 
a table de fon! 


tiges & des branches. 
PHILŸSTENES ,ïs. m. Sen. Tr. ds 


une ironie, % (Juftin 29. r. dic que Prolemée tua fon| pcreavec fon Frerc Tautale,après les avoir tués tous les 


pere & [a mere ; c'penda: « Plurarque dir qu'il mourut de 
fa belle mort, & Polybe nous affure , qu'il fur confumé 
de maladie. D'autres ajoutenc , qu'il tua auffi fon frere.] 
l'Hizoræpa. Pl.Le même que MARRUBIUM, du mar- 
Philopemen de Me. 


rube, plante. | 
PHILOPGMEN , Inÿs. m. Liv. 
PHILOP@MENÉS , 35. m. 7uff. F galopolis , Capicai- 
pe res celebre des Achéens, qui gagoa piulicurs batailles 
fur les Lacedeimoniens. 
PHILOSOPHARI, dr , ris sam. (dép.}Cic.Philofo- 
proies examiner les chofes à la maniere des Phi. 
ofophes , dilcourir. Jam fatis philsfophatum eft. PLaur. 
C'eit allez philoor::r , c'eft affez moralifer. 
* PHILOSOP HI, 4. f. Cie. La Philofophie,fcience. 
Ce mot fignifie en grec amour de la fagefle, {r. p{a@, 
ami, & ep.« , (agefle.) 
PHirosopHics. (adv.} Serv. En Philofophe. 
PHILOSOPHICÜS, à , #m. Cie. Philefophique,de la 
Philofophie. 
PHILOSOPHUS , 5. m. Cie. Philofo 
la fagelte. id. PHirosorHtA. 
PHILOSTRATUS , 5. m. Philoftrate de Lemnos ou 
.d'Athenes, Sophifte qui vivoit à Rome du remps de l'Em- 
pereur Severe, & qui à la priere de l'Impératrice Julie, 
compofa la vie d’Apollonius de Tyanes. Cet ouvrage eft 
en huit Livres, Il à aufi compoft ur Diétionnaire Grec 
des Images de Plates Peintures, &c. ée Suidas. 
PHILOTAS , 2. m 7wff, Philotas, fils de Parmenion, 
qu'Alexaudre fit mourir , pour avoir differé crop long- 
temps à lui écouvrir une confpiratior contre fa perfonne. 
*PHILÜTECHNÜS , à, wm, V 17 R. 6. lib. Qui ap- 
partieut aux Arts. rigvm, ærs, 
Puisorsenmnus ,r. m, Qui aime es Arts. 
*PHiLoTHs0RON.Cic.(acc.)de PniLorHsoRos,f, m. 
Contemplatif ou contemplateur, qui s'applique à la con- 
templarion. | 
*K 11 femble que ce mot fe prenne dans Ciceren pour 
un homme qui aime les fpeétacies, D'autres lifenc Philoc- 
teten. Cie. Ep. 7.16. 
*PHILOTHEUS , ï. m. Philoth£e, qui aime Dieu , 
ou ami de Dieu. (#22, ami, Sos, Dieu.) 
*PHILOTIMUS,i.m. Cie, Philotime, fqui ame 
l'honneur, mr, honen, 


phe, amateur de 


deux, 

*PHIMÜS , 5, Perr. Cornst dans lequel on remue [es 
Der. diugs. Syn. Fririllus. 

PHinsas. #8 181. Phinées écoit fls d'Eleazar, & pex 
tit- fils d'Aaron. 

PHINEIUS , 4, äm. Ovin. De Phinée. Co 

PHINEOS , #5. m. Prop. Phinée , Roi d'Arcadie, quii 
devine aveugle Jui même après avoir crevé les yeux à Les: 
enfaus , à la follicitacion de fa feconde ferme. Lorfqu'il' 
vouloir manger, les harpies enl:voient ou gâtoient fat 
nourriture. fPhinée, fils de Cephée , qui fut changé en 
pierie par Perfee, qui lui prefenta la cêce de Medule. fi 
Phinée Athenien , qui fut changé en oifeau. 

PHINTHIA , à. f: PI. Fonraire de Sicile, dans laquells’ 
rien ne fçauroic enfoncer , mais tout ce qu'on y met, fur 
naye. 

PHison. (indecl.) Bibl, Undes fleuves du Paradis Terr 
reftre. Quelques-uns croient que c'eft le Ganges, 

PRITHARÜS , 5. m. PL. Elpece de poillon. 

PHITIE, rm, m. Nom de deux Confeillers que’ le” 
Roi des Lacidemoniens choïfiffoit parmi les vinge-huic: 
Viillards , dost fon Confeil étoit compoft. 

PHITTACIDES , dm. Poiux. Elpece de chauffure: 
de femmes. 

PHLANATES, rm, m. PL. Peuple de la Ville de 

PHLANUM , ï.n. PI. Ville d'Illyrie. 

*PHLEBOTOMIÀ , Z. f. Phlebotomie , faignée , où 
verture de Ja veine. Ce mot eft cout grec. Parsons, ve 
narum [eéfie. (n. QxiY, Par£ès, veine ,  nirug. perf, m.. 
Y. Tars, coupper.) 

*PHLÉBÜTOMON, 5. n. Lancerte avec laquelle on: 
ouvre la veinc.{R.ab 51/4.) 

*PHLÉGÉTHON, ônris, m. Virg. Phlegerhon fleuve: 
des Eoters , icloz les Poëres, (r. ais, brûle. Phlegethons 
ti lympha. Ovin. Eau du Phlegechon. 

L'HLÉGÉTHONTEUS » à, #m, CiaUD. De Phle- 

ethon. 

É PHLÉGTAS, Pid. Parecyas: 

*PHLEGMAÀ , äris. n. Phleyme. £ Pxlype, piruira.- | 

*PHLEGMASIXA , Z. f. Inflammation jointe avec:lat 
fiévre. Phiyussiæ, inflammatio. | 

PHLEGMATICU 5,5, m,. Phlegmatique , pituis 
teux,- 

000c0e 
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*PHLEGMON , 5nis, m.Celf. 2 ,,:7 INFLAMMATIO 
*PHLÉGMONA, &. f. PL : Po mena rien. f 

(R. die, ardeo.) . 

PHLEGMÔONE, ér. €. PI, Phlecmor, forte d'inflammation. 
*PHLEGON. Ovid. Un des Chevaux du Soleil. (R. 

Pi, ardes.) 
PHLÉGONTIS, fdis. f. PI, Eipece de diamant fort 

brillant (18 cod.) 

PHIEGRA , £. f. P!. Ville de Mac-doine. 

PHLEGRÆUS , à, #m. Prop. Phlegraus campus. Tp. 
Campagne de Theflalie, de Macedoine,os de Campanie 
auprès de Cumes , felon Pline & Scrabon, où les Geans 
Fureot défaits par Jupiter. Phlegras juga. Pro». Monta- 
gues de Thelal e. 

PHLEGTÆ , äräm, m, Virg. Peuples d: Theflalie, 
qui ont pris leur nom de 
rad ae r sr D yas, fils de Mars, pere 

xion,qui brüla le temple d'Apollon, par ue ce di 
a deshonoré {a fille Fer LIEU 

HLsos. PI. Efpece de plante qui croît en abo 
dans le Lac Ovthomenien. ÿ _—. 
A Fils de Bacchus, un des Argonautes. 
, rm, ta. Cic, Les Phliaf e 
Ville de Phlias. RE 

PHLIASIUS , à, #m, Cie. De Phlius, Phliafen, 

Pariunrsm Cie. (acc. fing.)de Piius,wnris. F, Ville 
£ntre Sicyone & Argos, 

Purocinos. Fid. Cnrvsiras. PI, Pierre précieufe, 

*DHLÜGITES. Soin, &7 Pierre précieufe qui fait 

*PHLOGITIS, idfs, Pu, $ voir au dedans d'elle une 
Banune. (R. PAoE , flamma.) 

PHLOMIS, 141. €. PI, Plante à Aeur en gueule. Cette 
frur eft ua cuyau découppé par le haut en déux lévres, 
c'ont ia fuperieure eft unc efpece de cafque qui combe fur 
32 lévre inférieure , laquelle eft divifee en trois parties 
abbatrues en rabat. Le calice poulle du fond un piétile 
compolé de quatre embrions, qui deviennent autant de 
femcrces oblongues, enfermées dans une caplule taillée 
cneu yau à cinq pans , quia (ervi de calice à la fleur. 

*Puiomos. P!, 25. 10. Bouillon blanc. id. Varsas- 
cuM; plante. . 

*PHLOX , gës. Vid, FLAmMMaA , flamme, PI. Elpece de 
fleur. Paoë. 

*PHLYCTÆNE, armm, E pl Celf. Elpece de grandes 
puftules qui naifl:nc où du feu, ou du fruid , ou d:5 me- 
dicamers. Paux ruiræs. (Re DASEMr, Bullire.) 

*PHÔLETOR, ris. m. Ourd, Fils du fommeil appellé 
Phobrtor, de fsétr, épouvercer. 

*PHOCA, &. f. Virg. Veau matin, ou Veau de mer. 


dure. 

PHÔCÆX , £. f. PI Phocte , Ville de la Phrygie Mi- 
neure , Capitale de Phocide , c'eft une Colomie des Athe- 
niens. De cette V Île vinrenc les Fondateurs de Maricille 
dans les Gaules. On À it Phocée, parce qu'en la bi- 
riflant ils virent quantité de Veaux matius qu'on app-lle 
Phoca, fPhocée Vie de Carie. C'eroit autrefois le Siege 
d'un Evéque ; ce n’eft plus qu'un village dans la Natole, 
qu'on appelle Foya- Vecchia. 

PHÔCÆENSES , si #m, PL. Ceux de Phocée en Carie. 

PHÔCÆT. arm, V ARR. Vid, Phocipss. 

PHDCÆUS , à, um. Ovip. Le même que 

Puocaicus , #, 4m, De Phocée. 

PHOCAÏS , idis. f. Lucin. De Phocée. 
PHÉCAS , £. m. Phocas, Empereur Remain. 
PHÔCENSES , à mm. im. pl./#jt. Les Phocenles , ceux 
de Phou: t id, PHocis. . 

PHÔCIDES , dém, m. pl. Varr. Ceux de Phocide qui 
cncbäcila Vill: de Marfeille , pailoienc trois fortes de 
Langues; le Grec,çomme originaires d'Athenes,le Latin, 
& le Gaulois, 


PH, 

PHÔCION , ônis, m.C. Nep. Phocion Athsnien tres 
grand Capitaine , &vres homme de biea.[Phocion, G :ne- 
ral des Atheniens, difciple de Platon, eres vertueux, 
tres grand Orateur , & res bon Capitaine. Demefthenes 
apprehendoit fou éloquence. Philippe Roi de Micedoine 
craignoit fon courage & fa conduite. Il fut ami d'Ale- 
xaadre le Grand, qui lui envoya un prefent de cent ta- 
lens; mais Phecion le efufa. Cepsndanc il éraic fi pau- 
vre , qu'il tiroir de l'eau lui-même , fa femme faifoit du 
pain de fes propres mains, dans le temps qu'on lui vine 
apporter ce prefear d'Alexandre. Vid, C. Nar. 

PHÔCIS , idis, f. év. La Phocide, pays de Grece. 

PHÔCUÜS, i. Ovip. Fils d'Eacus. | Phocus qui fut tué 
dans un feftin, où ilinvicoic fouvent des jeunes gecs, pour 
leur donner fa fille en mariage ; mais il les mena fi long- 
temps , qu'ils fe reburerent , & le fixent mourir. 

PHÔCOSA , &. F. PI, Une des Iiles Sporades. 

PHÔCYLLIDES , #5. m. Philofophe Milefien , Con= 
temporain de Theognide , qui a compelé des Vers He 
roïques, & des Elegies. : 

PHŒBAS , biabr. F, Luc. Drophereffe d'Apollon. {r, 
PHœsus, Apollon.) 

PH BE, cs, € Frrg.La Lune,fœur du Soleil.(r.PHœ= 
sus.) Phæœbé fille de Leucippe.ÎPi.Ifle d: là Propontide, 

PH BEÎUS, À, #5, Ovin. D'Apollon. Juvenss Phæ« 
bei, Elcu ape fils de Phœæbus, ou d'Apollon. 

PH&BEUS , à, #m, Vin. De Phwbus, d'Apollon, 
du Soleil. Arte phæbes. Ovip. Par l'art d'Apollon, par 
la Medecine, lhœbea lampas. VirG. Le Solcui. 

PHŒÆBIDAS , 2. m. C. Nep. Phebidas, General des 
Lacedemoniens , qui fu cafe pour s'étre cmparé de Cad- 
mée fans un ordre public. 

PH&BIGÉNA , £. Vire. Efculape, fils d'Apollon, 

*PHGBUS , 5, m. Prrg. Phœbus, Apollon, ie Soleil, 
(g. PalGi@. R. Puis, lumiere , © AS, vie.) 

PH&MON. Pid. PHansus, Lac d'Arcadie. 

PHÈMONOE, &s. f, Fiie d'Apollon , qui fut Ja pre- 
miere qui compola des Vers H:roiques , felon Heñode. 

Prænica.Owid, (acc.) de PHœx1x , f6#. Un Phenix, 
oifeau. . 

PHENICA , &.F. Ecel. Fen'ca, Ville chetive du pre= 
mier Epure, dans l'Exarsat de Maccdoine , Evéché Gürce 
fous Lepante. 

PHÈNICE, és. f. PI. La Ph:nicie, Province de Syrie, 

ui cire fon nom de Phenix , fils de Neptune. Il yen à 
deux , la Phenicie propre où e& Tripols & Sidon , & là 
Phenicie du Liban où eit la Ville de Damas. 

PH&NICEA , &. f. PL. Elpece de plante. 

PHÈNICES , cam, m. pl. Cie. Les Pheuiciens, ceux de 
Phericie. 

Phonices primi , fama fi credimus , 44f 

Manfuram rudibus vocem fignarefigu: 4. LUCAN. 3. 
Ce font les Pheniciens , fi nous en eroyoi.s la renommée , 
qui rous ont os les p.emners l'art d'écrire, 

C'eft de lui, (dx Phenrcien,) que nous vient cét arç 

iagenieux , 

De prindre la parole , & de parler aux yeux. 

Et par lescraits divers des hyjures tracces y 

Docner de la parok & du corps aux penices, 

*PHÈNICEUS , à, #m. Ovip. Quieit de couleur de 
pourpre rouge , €. latranc. Pairfst. 

PHJENICIA, 4. La Phemcie, Prd, Phœnics. 

PH&NICIAS,Z.m. PI, Yene qui foutle enre l'Orient 
d'Hiver, & le AM. . | 

*PH£NICI1IS. PI. Efpece de pierre précieufe,ainf 
appelié de fa reemblance avec le fruit des Paliniers » 
quon appelle en grec Dei. balanus , glans, 

PHLNICIUS , à, #m. Le l'heniçie. Poænicium Mg 
re. La mr de Phenicie ou de Suure. 


*i HÈNICOBALANUS,5, PL. 13, 29. La Datie avce 


HO. 
fon Fruic. Sema, palme feu palme fruflus cum 
nucleo. (R.®cinE,palma, & Bahares, gland.) 


*PH@NICOPTÉRUÜS , 5. m. uv. Oifeau qui a les 


ailes rouges. (R. Byrrictor, rubrum, & mliegr, ala.) 
*PHŒNICURUS , #. m. PI, Oileau ainfi appellé en 


E:é, parce qu'il a la queue rouge. 11 fe nomme en Hiver 


Etithacus, Onwfevese. (R éveg, queue.) 
PHÉNISSÀ , à. F. Virg. Phenicienne , de Phenicie. 
PHGNIX, icis, m. Owid. Le Phenx, oifeau quieft 
toujours uriqueen fon efpece , comme feignent les Peë- 


tes, fun, Phenicien, qui ef de Phenicic. [Phœuix , fils 
d'Ageror , qui donsa fen nom à la Phenicie. fPhæœnix, fils 


d'Amyntor , Précepteur d'Achilles. 
Prœnix f. PL. Ville de Sici'e, {Ville de Crite, [Port 
nu nn ele * ne HEeuve d'Achaï: & deThef- 
1e, 


Pucœsriapus. Ouid.Vid. Puæsriavus. { fille ou fem- 
me de Phæffum, Ville de Cardie. Vid. Puæsrum parune. 

PHÔLOE , %6r. F. PI. Montagne d'Arcadie coute cou- 
verte de bois. [Wirg, Pholoë, femme er‘giraire de Crete.f 
Lucan. Vill- des Lapices. [frar, Nom d'ure Nymphe. 

PHOLUS, 5. m. Virg. L'un des Cenraures,fils d'Ixion 
& de la Nuée, qui reçut chez lui Hercules , & le regala, 
en iui donsant d: bon vin à boire. 

PHONASCUS ,5. Quix r. Maître de Mufique , qui 
enfeigre à bien conduire fa voix , à prendre divers tons. 


*PHONOS, 5. PL. Efpece d'herbe ainfi appellée,parce 


que fon fuc eft de couleur de fang. (Dors, cedes.) 
PHORBAS , anis, m Vire. Phorbas , pere d'Ilionée 
Troyen , qui accompagna Est: dans fa fuite. 
PHORCOS, 5, m. Virg. Fils de Neprune & de la Nym- 
he Th-fca f Pere d: Medufe fPi. Peinrre & Sculpteur 


abile. [#id. Puoncvys. Pl, 92. rr. Elprce de poiffon de 


mer. 4 On lit daus quelques manufcrits de Pline, Poreses 
en cer endroit. 

PHorcypas. Quid, [acc. pl.) de PHoncypss. Les Gor- 
gorcs, filles de Phoreus. 

PHorcypos. (gen.) de PHoncys, idi. F. Medule, 

PHORC®SNIS , fdis. f, Ouid, Medule , fille de Phor- 
cus ex de Phorcys. 

PHORCFS, ir. m. Le même que PHoncus, pere de 
Medufe. 

PHORCFS , juôs. F. Prop, Medufe, fille de Phoreus, 
où P.orcys. Vid, MspUsA. 

*PHGRIMON , î. n. PI, Efpece d’Alan liquide , fort 
peu cimé, Degaper. 

PHORMIO , mis, m. Cie. Phormion Philofophe Pe- 
tipateticien , qui parla fort lorgremps en prefence d'An- 
ribal, da devoir tes bon General d'armée , & {e fit ad- 
mirer de cout l'auditoire; mais Annibal à qui l'on de- 
#anda (on fentiment , répondit , qu'il avoit bien vû des 
extravagans , mais que Photmion l'emportoit pardeflus 
tous. [C'ef auf le nom d'une Comedie de Terence. 

PhorMioness , #m, Die. Ur. De la natte de jonc ou 
de paille, 

PHORONEËS, 5. m. Phoronée Roi d'Argos , pere 
d'Irachus. 

PHORONEUS , #, #m, Star. De Phoronke. 

PHORONIDES , Z. m.S$en. Tr. Irachus fils de Pho- 
zonte. 

P HORONIS, ïdÿs. f. Owid. Fille d'Inachus appelée 
Jo , ou Lis. Vrd. Jo. 

*PHOSPHORUÜS , 5. m. Mart. L'étoile du matin. (4. 
qui porte la lumicre, fun phofphore , &ws, lumucre , 
digu, porte.) 

PHOTINÜS , 5. m. Photin, Herefarque, Chef des 
Photiniens, écoit Evéque < Sirmich. Non content de 
renouveller keserr-urs de us,de Paul de Samofates, 
de Cerinthe & d'Eb'on , il ajoucoit à leurs impiecés, que 


por feulement Jasus CHRisT écoic un pur homme , imais | 








PHR, 1017 


qu'il n'avoir commencé à êcre le CHRisT, que quand |4 


Sainc Efprit defcendir {ur lui dans le Jourdain, Ces er 
reurs furent condamnées dans diverfes Afemblées , & les 
Ariens mémes,dans un Synode teru à Sirmich en 3 5 »,les 


condamnerent de nouveau. L'opiniätre Photin fur caufe 
qu'on le dcpofa. 


PHRAÂTES, 35. m. Hor, Phraaces Roi des Parthes , 
qui eud (on pere, trerte freres , & [en fils aiué. 11 fuc 


chafle par (esSujets , rétabli par les Scych:5, & remis 


fur le Thrône par Tibere,l'an de Rome 733. 

*PHRAGMITES , is. P 2. Petit rofeau , dont la ræ 
cine eft bonne pour faire des remedes. ogyuirs, 

PHRAHATES, #. [UST. Le méme qe PHRAATES. 

PHRAORTES. Her, Phraortes, his d'Orode Roi de 
Perle. Roi des Indes , qui ne vivoit que de legumes & de 
fruits des arbres qu'il avoit plantés lui-même. Foyez Phi 
loftrate. - 

*PHRASIS,ïr. m. Quint. Le ftyle, June phrafe Pope 

*PHRÉNESIS, 5. f, fuv. Phréaelic. f. délire. w. 
Desrine, (R. Pers, ever, efprir.) 

PHRATAFERNES,#. m/f, L'un des Capitaines d’Ale+ 
xandre le Grand , qui eut en partage l'Armerie après la 
mort du Roi, : 

*PHRENETICWS , 5. m. Cie. Pbréretique, qui eft 
en phrésefie, qui eft dans le délire. Ppunmuge. 

*PHRant1ON , fi, n. PI. Nom de l'Anemone. Le P. H, 
précend qu'il faut lire PHæntoN. Oafrer, de Dainreÿry. 

*PHRENITÉS, 5dis. f, Celf. Le même que PHRaNEæ 
515, phrérele. 

PHRSGANIGN, ônis. m. 04 

PHRYGANION , 55. n. 
guérir la fiévre quarte, felon Pline. 

PHRYGÉS, gém. m. pl. P!. Les Phrygiens , peuple de 
la Phrygie. |Serv, 4. Æn. 25. Dés cfrminés. 

PHRSGIA , 4. f, PI, La Phrygie, Province de l'Afe 
Mincure furia Propontide, & la mer Fgés, b. partie du 
Gouvernement de Natolie dans la Turquie en Afc. 

PHR£GIANÜS , à, mm, lv. Lifez Go veyez Puy 
XIANUS. 

PHR$ŸGIO ,ünïr. m. Plant, Brodeur , qui brode, 
{parce que les Phrygiens ont trouvé l'arc de broder.) 4rs 
Phrygionia. Le métier de Brodeur, Phrygienia wefles, P 1, 
Des habits brol£s. 

PHRYGIUS, 4, #m. Cre. Phrygien, qnieft de Phry+ 
gie. Vefles Phrigia , acu picta, Des habits brodés. (12s 
l'hrygiens ont écé les premiers Inventeurs de la broderiz 
d'or & d'argent farce à l'aiguille.) 

PHRŸNE , és, f, Quinr, Celebre Courtifans d'Athe- 
nes , que l'Orateur Hiperide fic abloudte ,en découvrant 


Efpece d'a- 


l. go. 11.6 | s 
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aux Juges {a beauté , quoiqu'elle für accufée de crimes 
atroces. Son acculareur irrité d'avoir perdu une caufe ii 


indubitable , ne voulut point plaider davantage. 

PHRYNICUS , 5. m, Poëte Tragique d'Athenes. 
Phrynieu: fue aufli un traître parmi les Lacedemoniens. 

*FHRÉNION. Pi, Parowrenia, plante ainli ape 
pellte , quèd aduerfetur, ais ppveis. ie. raberss. 

PHRINIS , is. m. Joueur d'Infirument de Mitylene , 
difciple d'Ariftoctide, 

PHRYNONDAS, ä. m. Apr, C'éroic un bomme ru- 
fe, fourbe, impoñteur, grand icelerac. Efchines le fais 
ailer de pair avec Eurybate le plus grand voleur , & le 

lus fubtile frippor qu'en pür voir. 

*PHRFNOS. PI, Elpece de Grenouilles ,on de Cra= 
paux. 

PHREX , gis. Pu. Fleuve qui fépare la Carie de [a 
Phrygie, à laquelle il a donne [on nom. [Pirg. Phrygien, 
de Phrygie. Vul. PHryoos. 

PHRŸXEUS, à, um, Ovin. D: Phryxus. Phryxez 


ovs. In. Mouton de Phryxus, dont la co.lon évoit d'or. 


Vid, DHRVXUS, 
000000 jj 


so: » PAT. PHU. 

PHRFXIANUS , à , mi. PL. Toge Phryxiara, PL. &. 
48. Des robbes de frife. # C'eft ainfi qu'il fau lire, & 
non Phrigiane toge, HARD.f.2. 229. PL. 

PHRŸXUS ,5.m. uen. Phryxus fils d'Athanas 
Roi de Thebes, & frere d'H il, paffa en Afi- [ur ur 
mouton, dont la toilon étroit d'or. Sa fœur Hziié, qui 
Éroic fur le meme mouton, fe laiffa tomber dans lg mer ; 
mais Phryxus arriva en Colchide. 

PHTHIX, 4. f. Ovid, Phchi:. C'étoit la partie meri- 
diosale de la Thefalie, & de la domination d'Achilles du 
remps de la guerre de Troies, icion Honicre & Strabor.|| 
Virg. Vilis de Thefalie, 

PHTHIOTA , . m. Cie. Qui eft d: Phehia. 
din 2. f. Une des quatre sarties de laThel. 

1e. 

PHTHIOTICÜS, à, #m. Carur. De Thellalie, de 
Phrhiotie. 

*PHTHIRIASIS, fs. f. PI, Maladie pedieulaire,lor{- 
qu'on eft cour couvert de pous. PFugfens, à Preige, cor 
rurmipe. 

PHTHISOPHORON. PI, Vid. Picca , arbre, 

PHTHISICUS, 5. m. Pitr. Phrhifique, qui eft ma'a 
de de phchifie, ou du poulmon. 

*PHTHIÏSIS, 11,6. PI, Phthifie, f maladie des poul. 
mons lorfqu'ils tort ulcerés , ce qui deffeche toute j’ha 
birude du corps. Phas, de Päw, (eche. 

PHrmiTarUs,".m. PL 32. E p:ce de po'ffon de mer. 

*PHTHONGUS,r. m. Fitr. Uuton de voix, ou d'int- 
trumenc de Mufique ©7395, fonre, 

*PHTHORIA , ormm. m. pl. Medicamens dont on fe 
fert pour faire lortir les e:fans morts daus le fein de leur 
mere. On les appelle encure Ecbolia, où Ejcétoria, 

*PHTHORIOM wvixwm. PL. Eip.ce de vin qui fe gâce. 
Press. 

Pau. (indecl.) P!. 12.12. Le nard fauvage, plante. 

PHUTHEI, Corwm. m. Peuples de Mauritanie qui 
* defcendent de Phuch, fis de Cham, felon fof-phe. 

PHY. (indecl.) Ter, Incerjection qui marque l'admira. 
tion. Dans Plaute, pour marquer que quelque choie feux 
mauvais, 

PHYAX, äcis, m. Ovid. Phyax Roiï des Scythes, tres 
cruel. | d 

*PHYŸCIS , is. f. PL. Efp:ce de poiffon qui change de 
touljeur. 

*PHŸCITIS. P', 37. 10. Elpece de perle, qui reffemble 
à l'aigue,appelice en grec Duuss, alga. 

PH?COS. Pi. Elpece d'aibrifleau, dont les feuilles font 
larges & de couleur de poreaux. 

PHycuNTa. Lur, (ace. fing.) de PHycus ,#nt. Pro- 
montoire de Cyrene, 

*PHŸCÜSSÆ , ram. Iles adjacentes à la Libye, 
ainfi nommées à caufe des herbes appellées düxss, aiga, 

PHSGÉLA , {a. €, Pl. Ville de Pannouie, 

PHYGET HLON. Celf. Tumeur large, mais peu pro- 

onde. 
É *PHSIACA , 8. F. Plaur, Prilon. f. Purœus, 

PHŸLACÆ , éram. f, pl. Ville de Pbrhiotide dans la 
Theilaiie, où reyna Proteñlaüs, qu'on appelle à caufe de 
gcla Phylaside, 

PHŸLACEIOS , 4, #m. Ovin. De Phylaque, de Pro- 
tefilaüs. Conpux Phylaceia. 1. La femme de Protefilaüs , 
Roi de Phylaque. 

PH$LACIDES, tr. m.Ovid, Ph ylacide. C':ft Proref- 
jaüs qui à regné dans la Ville de Phylaque, Fid. Pyy 

ACæ. 

#PHŸLACISTA,& m, Plaut. (ppr.) un Geolier , un 
imporrun crearcier , qui n'abandonne non plus fon debi 
teur, qu’us Geolier fon prilonnier. Puræug's, ( Piaute nom- 
me ainfi par métaphore les Artilans & les Marchands, 
qui fe tiennent devant la porte de ceux qui leur doivent, 


r'HY. 
pour leur demander le prix de leurs marchandifes , ou de 
leur befogne. 2 ‘ 

PHYLACTERTA, ôrim, n. pl. Bibl. Les Phylaéteres, 
c'évoit ure prau de veau noire,qui avoir la forme d'un pe= 
urquatre, attaché au milieu de deux courroies, Dans 
cetie peau éceient renfermées quatre Sentences tirées de 
là Loi , écrites [ur du parchemin. Quard Jes Juifs font 
eurs prisres, ils (e ceignent la têce de ces courroics,en for- 
ce que le quarsé qui cft au milieu, v eut droie fur le mi 
neu du front, pendant tance foic peu für Je haur du nez. 
Voilà les Phylaëteres de la féce. lis artachoïent auf 
d'autres Phylaëteres femblables , au pliant de leur bras 
gauche. Les Pharifiens pour paraître plus gens de bien, 
avoient des Phylaéteres plus larges & pus grands que les 
autres. Dilatant phylaëtersa [ua. Bras, Ils portent leurs 
Paylaétsres plus lasges que les autres. 

*PHŸLARCHUS , :. m. Phylarque , nom d'un hifto- 
en grec, qui a compole l'hiftoire de Ja guerre de Pyr- 
rhus, Roid'Epire, contre ceux du Peloponnele, & l’a di. 
vifec en ving huit tivres. [Phylarque étoic un Officier de 
Cavalerie, qui commandoit à la quatriéme partie de cou« 
1e la Cavalerie. Chaque partie s'appelloit vas, & le Chef 
Que, dgan, principe & fcigueurie. 

Pnyxzs,es, f. Phyle. C'étoit un fort de l'Atrique, à 
cent ftades de la Ville d'Athen:s, #11 faudroic écrire Py= 
lum , au lieu de PHvis. ° 

PHYLLACIDES ,2 Ovip. Prorelilaüs, qu'on ap- 
pella Physacide, parce qu'il à regné à Phy'aque, Fid, 
PHYLACÆ. : 

*PHSLLANTHES, is, PL. Efpece de plante , que Ga« 
za craduit en latin par Fronwtfloræ, 

PHŸLLANTHION, Aurre efpece de plante, bonne 
pour reindie en écarlaite. 

PHŸ, LEUS, s. m. Surnom d’Apollon. Vid. PHyius, 
Phylleu juvenu. Ovip Jeune homme de la Ville de Phyl. 
te ,en Theffalic. 

Puyicina. Virg. (acc. fing.) de 

PHYLLIS, idïs. f. Ousd, Phyllis étoic une Reine de 
Thrac:, file de Lycurgue Roi de Thrace. Elle voulue 
cpouler Demophoon fils de Thefée , qui lui promit de le 
faire à fun retour ; mais certe Reine impatiente , croyant 
que Demophoon l'avoir oubhte, {e perdit, & fur chan 
gée en amandier, qui pouila des feuilles lorfque Demo- 
phoon de retour embralla ce tronc, après avoir fçü certe 
funelte avenue. Dans Virgile, c'eftune Bergere. 

*PHSLLON ,5. n. PI, 27. Plante, qui croit dans les 
montagnes. Il yen a de deux fortes, l'une mâle, Arfeno. 
gonon , & l'autre femelle, Thelygonen. On en voir à Paris 
dars le Jardin Royal. 

PHŸLLUS , 5, où > Ville de Theffalie,dans la Phrhio= 
PHYLLUS,un:51.f, $ ride, d'où Apoilon a pris fon fur« 
noin de Phylleus. 

*PHŸMA , aris. Cars. Efpece de clou , ou de froncle, 
mais gros & plus rond que les froncles ordivaires, la dou« 
leur n'en eft pas fi vive. 

PHŸRAMA , àris. n. Pl, 12, Efpece d'arbre , qui pro. 
duit la gomme. 

*PHŸSEMATA , 168. n. pl. P!. Efpece de poiffon à co< 
quillages. Dune, bulle, flatus. 

*PHŸSES. PI, Pierres precicules , fauffes , contrefaites 
par les ouvriers , & qui imiterc les nacurelles. dus , ne 
fura, 

*PHŸSETER ,éris. m. PI, Efpece de grand poiflon de 
mer , lelouffieur, Dusmene. 

*PHŸSICÀ , £. f. Cie, La Phyfique,la fcience des che 
fes naturelles. dura, 

PHYSICA ,ôrum. n. 

PHYSICE. (adv.) Cie. 
phyfñaque. 

*PHYSICÜS, à, #m, Ciç, Phyfique, nasosel , qui aps 


ie, Les chocs natur-lles, 
fiquement , d'une maniere 


, PHY. 
pattient à [a Phyfique. {@ues,narure.) 

PHÉSICÜS , 5. m.Cre, Un Phyficien, 

*TAYSIGGNOMON , bris. m, Cie. Phyforomifte , 
QUI connoic les mœurs d'un homme à {a phyfonomie.{r. 

PF, nature, œ Hrasnw, cOnnoÎt.) 

*PHYSIGLOGIA , £. f. Cie. La fcience, l'étude, la re- 
cherche des choles naturelles, (R. Qvas, Cr Age lit, 
parle.) 

Pnyricusa.Poyez @ life PurrscusA. 

PHFTEOUMX, ätis. n. PI, Elpece de plante, qu'on 
€roÿoir propre pour inf{pirer de l'amour. 

*PHŸTÜ-LACCÀ, &. f. Plante dont la fleur eft à plu- 
fieurs feuilles difpoftes en role. Le piftile qui en occuppe 
le milieu, devient un fruit mollaile plein de fuc , fembla- 
ble à un bouton applatri en defus & en deffous.On trouve 
dans la chair de ce fruir » quelques femences prefque ron- 
des, dans leur circonference, quoi qu'applatries, difpofées 
£a rayon. (R. fur, plante , & lacca , Laque. Parce que le 
fuc de fon Fruit » €ft d’une belle couleur de Laque.) 

Pia. (imper.) v. Prars, rxpier. [f. Vié. Pius, 

PTA BILY5, F6, (adj.} Ovid, Qu'on peur expier. 

PIACÜLARÉ , (5, avi. Car. Le méme qu'ExriaRs, 
expier, purifier, 

PIACOLARIS , ré. (adj.) Liv. Qu'on emploie pour 
appaifer [a colere de quelqu'un, expiatoire , d'expiation, 
qu fer i expier. Piacalaria facrifcis.Liv. Des facrifices 

EXplation , facrifices expiatoires. 

.… PIACÜLÜM, in. Virg. Sacrifice,m. coute forte d'ac- 
ton, qui eft faite pour expier un peché, fun crime, un 
peché, mure mauvaife aét on, Bibj, expiation,fimpieté.f. 

Pro piaculo. Bios. Pour l'expiation. Impleatur piacule. 
I. Soit remplie d'impieté, Tam grande piaculum. Bis. 
Un excès fi sbominable, Qued erir vefiri piacalum. lp. 
Pour r-parer l'ivjure que vous avez reçuc. 

PIACÜLUS, à , #m, Car. de R. R, Le même que Pra- 
CULARIS. 

PraM. Elvece d'enclitique, qu'on ajoute à quis, quid. 
PS PRET ie. face, f.) de ? 1 à Fid, 

s. 

Prauis, ds. m.Zwff. 17. ». Pialis , fils & fuccefleur de 
Pyrihus. (Pauanias l'appelle Pielus.) 

PIAMÈN , änis. n. Ouid, Expiation. f 

.PIAMENTÜOM , 5. n. PI, Fxpiation. Felicitatis fus fa. 
tu piamenti in unius gemma voluntario darno videbatur, 
PL. 37.2, Il croyoic que for bonhtur feroit aflez diminué, 
par la perce qu'il failoit volontairement d'use feule perle. 

PranDi. Ovid. & 

PranDus,#4,#m. (part.) v. 

PIARE ,5, avi, ätum, PLaUT. Honorer, refpelter. 
Virg. expier, purifier, New. Aimer cendrement, [fouilier, 
profaner, 

PLARI , Gr, Zuits sm, (pall.) Ovid, Etre expié. Hine 

PIATIO , onis. f. PI, Expiation. f. 

PIATRIX , icis. f. Feft. La Prétrefle qui parifoit, qui 
expioir, Syn.Exfiatrix, 

PIATUS , 4, sm, PL. (part. paff.) v. Pians. 

PICA , 4. t, PI. Une Pie. [Petr, Babillard. 

PICANDÜS , à, #m. CoL. & 

Picans , antis. Pi. (part) v. Picare. 

PICAR DTA , &. f. La Picardie, Province de France, 
dont la Capira'eeft Amiens. 

PICAR DUS, à, #m. Picard, qui eft de Picardie. On 
prétend que ce nom vient de Picum, Poix, Village de P:- 
cardie, à fix lieuss de Beauvais, dont lés habitans ont éré 
À Picards, & le pays Picardie, M.Cherelain Mar- 
tyrel. 

Fideliffima PicaréorumNatie C'eft le vitre qu'on donne 
à la Nation de Picardie, la feconée des quatre qui com- 
pofent la Faculté des Aris de l'Univeifité de Faris, Elle 
conferve fa Chapelle & {es Eçoies das la rue duFouarre, 
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PICARE, Ÿ, avi, atmm, PL. Poiller , enduire de poix, 
(P1x. De la poix.) 

PICARI » dr, atits s#m, Co. P1.(paff.) Etre erdtit de 
poix. 

Picarr. F4ff. Ceux qui ont les p'eds tournés comme un 
Sphinx , que les Doriens appellent Ph'£a, Phica,Sphinga, 
Picatio, onis. Don. EUN.4.5. L'action de poifler. 

PICATUS , à, #m, Var. Poifle, enduic de poix. Pi- 
cata vitis, Picata vina. Pi. Vin qui fenc la poix, vin de 
violette , win de Dauphiné. 

Pics. (abl.] de Pix. 

PICEX , 4. f. Virg. L'arbre d'où découle la poix , efpe- 
ce de pin. Procumbunt picea, Vire. On met à bas les pins. 
Vid, As15s. - 

PICÉASTÉR , #15. m. PI, Efpece de pin fauvage d'o 
découle la poix. 

PICÉATÜS , #, #m. Mar. Poillé, enduit de poixs 
Syxn. Picatus, 

PICENÜM , f. n. PI, Le Piceuum , region de l'Italie, 
fur la mer Adriatique. h. La plüpart de la Marche d'An- 
cone , & quelque chofe de l'Abbruzze Ulrerieure , dans le 
Koyaume de Naples. / 

PICEUS , à, #m. Vince. Noir , guant comme de [a 
poix. (r. Pix. Poix.) 

PICIACÜM, 5, n. Ecel. Saint- Avi, près de Chi= 
teaudun. | . . 

PICINUS , #, ww. Pc. Le même que Piczus. Picinæ 
uuz. PL, 14, 3. Raïfio eres noir. | 

PICRIS , is, ou idis.f. PL, Sorte de laitue amcre, où 
chicoré: fauvage. | 

Picrawi. Vid, PiCTAYIUNM. , 

PICTAVIENSIS, €. { adj.) Ceux de Poitiers , ou de 
Poitou. Fid, Picronss. . L 

PICTAVIUM i à. n.Poitiers, Ville de la deuxiéme Aqui- 
ranique , & de l'Exarcat des Gaules , Capitale du Puitou, 
fur le Clain , Evéché fous Bourdeaux , dès l'ai 260.11 y 
a Univerfité, La Ville eft grande, mais moins cvmime une 
Ville, que commeun Yiliage. Son Diocefe ,qui éroic tres 
vafte, fur démembré en faveur de Maillefais & de Luçon. 
La Cathedrale porte le nom de Saint Pierre, 

PICTILIS , dë. (adj.) Apul, Peiot, en peinture. (nr, 
PinGska.) L 

Picrius , er, n. Cie. (comp.) de Picrus- _ 

PICTÔNES , #m. m.pl. Luc. Peuples de l'Aquitaine, 
c'eft aujourd'hui les Evéches de Poires, de Luçon , & 
partie de celui de la Rocheile, qu comprentent le Poi- 
tou, & quelque chofe de l'Anjou & de l'Argoulmois ea 
France. 

PICTOR ,ôris. m. Cie. Un peintre. (R. PINGERE.) 

PICTÜRA, 2. f.Cre. La peinture, f. l'art d: peirdre,m, 
Cic. un tableau, #, une peinture, f ouvrage d'un peintre. 
Hec eff in piGura jumma jubsilita, Pi. C'eft le plus grand 
fecret de la peinture. 

PICTÜRATUS, à, #m. Vic. Peint. Le méme que 

PICTÜS ,à , #m, Cic. Peint , m. ornt,en.belli, ajufté, 
(parc. paf.) v. Pinces. Piélus acu chlam; dem, (pour) 
babens p.&am acu chlamyÿdem. Vire. Qui à une calaque 
biodée. Pidi R.ges. MaRT. Des Rois vétus de tebbes de 
pourpre brodées.P.éta colit Sparihani frigera faxi. MaRT. 
Il habite dans des maifons orrées de marbre de Sparte, 
+ Pine die que le marbre de Sparte étoir verd, Nihil pon 
tefi «fe piétiwr. Cic. On ne peut rien voir de plus ajufté. 

Picum ,1.n. Eecl. Poix , Village ée Picardie, Pid. Prx 
CARDUS. 

PICÜS , 5. m. PI. Un Piverd, oileau. 

PiUNA , &. f. Ville autrefois Epifcopale , dans la Ma 
cedoine , ce n'eft qu'un Bourg fitué fur le Golfe Thella- 
lonique en Grece. | 

PILE. (adv.) Ter. Devorcmenr,religieufement, pieufe- 
ment, Ci, avec piesé, Omnes qui pié velunt urvere jy 
‘ 00000 iij 


1030 PIE. 
ChrifloJefu, perfecRtionem patientur. Bret. 2. Timeth.tr. 
Tous ceux qui veulent vivre dans la pieté , felon Jssus- 
Cnrisr, feront perfecutés. Neque me fatis piè poffe arbi- 
trer. Tan. Adelph. Je ne puis le faire en confcience , je ne 
erois pas le pouvoir faire (elon les maximes de la piere. 
PIENTIA, &.f, Eccl. Pienza, Ville du Terrivoire de 
Sienne en Tofcane,Evêcheé fous Sienne. C'eft dans ce Vil- 
lage que niquit le Pape Pie fecond, qui lui donna fon 
kom 


Prert, Æfor, (abl.) de Prents, tdi, Mule, Vid, Pre- 
RIDSS. 

PIERIX , £. PL. Pays de la Macedoine, fur le Golfe 
Thermaïque , montagne, [Ville de Bsorie, bâtie par Pic- 
rus pere de Linus. 

PIERTÆ , ram, f, Cie. 7? Les Mules, qui furent 

PIERIDES , #m. t. pl. Virg. F appelées Pisries,ou Pie- 
rides, du nom de leur pere Pierus, mari d'Antiope, fi 
nous en croyons Ciceron, ou à caufe du Mont- Pierius , 
où ell:s le plailotent , die Feftus. 

PIERTUS , 4, #m, Ovin. Des Mufes. 

PIÉRIOS , 35. m. PI. Moncagee de Theffalie, qui s'é- 
tend dans la Macedoine. 

PÉRUS , 5. m. Ovid. Pierus , mari d'Antiope, & pere 
des Mufrs. 

PIÈTAS , arts, f. Cic. Pieté , venerarion qu'on doit 
avoir pour Deu , & pour fes parens. Cie. amour, refp-ét, 
m. rendrelfe. f. (Vertu, qui nous fait rendre nos deveirs à 
nos parens , & à rotre patrie. Cic.) 

Pierai Fulia, Petice Ville d°ftrie, fur la mer, Evêché 
fous Aquilée avant l'an soc, elle appartient aux Veni- 
tiens. 

PIÉTATICOLTRIX, fcis.f. Petr, Qui ef plein de pie- 
té , quiexerce la pieré envers fes parens, (Perrone donne 
cette Epithete à la Cigogne.) 

PIGENDUS, à,#r, Ovino. Dont on doit avoir du re- 
grec. Verba pigenda. Pror. Des paroles dont on doit fe 
repentir- L 

PIGER , gré, mm, Cie. Par:Îfeux, lent: Syn.Zgnavur, 
incrs, Diger etiose defider, iners imperité agit, ignavus 
mibil efficir, 

X Or dir, Piger ad aliquid faciendum, Cic. aliquid fa. 
tere. Ho piger in aliqua re. Cie. 

Camp: pigri. Horn. Des campagnes couvertes de glace, 
Humor piger. Cou. Une humeur vifqueufe, épaiffe. Pa- 
lues pigræ. Ovin. Un marais donc l'eau ne fe remue pref- 
que pas. Pigriora remedia. Cou. Des remedes trop lents. 
Pigerrimus ad feribendas litteras, Cic. Tres parefleux à 
écrire, Frigus pigrum dicimus,quia pigros facit, An Hen. 

PicsRRiMUS , #, mm. Cic. (lup.) de Picsr. 

PIGÉT , pigi ir, pigerë. Crc. Ecre marri, fe repentir. 
X [Avec ce verbe , on met l'accufatif de la perfonne & le 

enitif de la chofe, mais Terence mer aufli quelquefois 
Faccufatif de Ha chofe. 

Num fa&i piget ? Tan. Se repent-il d'avoir fait cela ? 
en eft- il faché ? Negar fe idpisere. Tan. Prol, Heaut. 19. 
A dir qu'il ne s'en repenc pas. Puder,pigerque.Vid. Pupar. 

PIGMÆÏ, Fid. Pyemaæt. Les Pygmées. 

PIGMENT À. Ptd. PIGMENTUM. 

PIGMENTARIUS, 35. Cic. Qui vend des couleurs, 
qui vend da fard, 

PIGMENTÜUM , 5, 0. Plæut, Fard done les femmes fe 
Lrveïent pour farder leur vilage. Cie. Les couleurs d'un 
peintre, les figures. f. les orcemens d'un difcours. (r. 
Pincire ) Senrentia fine pigments. Cic. Des fentences 
qui (ont fans fard ,qui n'ont rien d'affecté. mr. temerè 
pigmenta.Cie. Des couleurs jertées au hazard. 

PIGNÉRARÉ ,7, &v5, ätum. Susr. Engager, don- 
ser en gage , obliger. Uniohem pignerauit ad ifineris exe 
perfs + 1l engager pour les Frais du voyage,une perle. 
(a. Picuus.} 


# 
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PIGNÉREÆRT, ër, Snis sum. Lt. Prendre quelque 

chofe en gage. \ 
PIGNÉRATIO , ônïs, f. Dig. L'aétion de donner en 

gage, le gage même, 

PIGNÉRATITIUS , 4, #m. Dic. Hypothequé. [qui 
a une hypotheque. Creditor pigneratitius.Uip. Un créan- 
cier hypothequaire. Fundws pigneratitius, CA1us].C. Un 
ford hypoth:qué. 

PIGNERATOR , 6ris. m. Cie, Qui prend quelque 
chofe en gage. 

PIGNÉRATUS, 4, #m. Sur. Fidem militis pramie 
pignoratus. S ÿar. Claud, 10, Ayant engagé les foldats 
par des prefens. 


PIGNOS , ris. n. Cie. Gage qu'on donne à quelqu'un. 


pour fureté d'un préc , ou d'une decre.m. fl'irg. Gage,m. 
marque aflurance, f. figne, m. preuve, f. ce que l'on gage, 
ou Ja gageure, Front, btage, m. [Ovid, les enfans. ( 4 pu- 
gno dicitur,inquit, Caius L. plebs de verbor. figuif. qwiæ 
res qua pignor: dantur mans traduntur.) 

Contraris pignors, Front. Des dtages qu'on reçoit 
pour ceux qu'on a donnés. Pignws amoris. S 1 1. Gage de 
l'amitié qu'on a pour quelqu'un. Pignori accipere, Pour. 
Sub pignoribus accipere, Di. Prend en gage. Pigner: dare, 
Ponere, PLaur. Obligære, Urr. Oppenert. Tax. Engager , 
mettre ep gage, donner ea gage. Pigneri effe alicwr. Dis. 
Servir de gage à quelqu'un. Adfcita pignora. Star. Des 
fils adopuits. Dulcia geffabant pignora matres follicita. 
Ovip. Les meres portoient leurs enfans,qu'elles aimoienc 
cendremenr, Tu die mecum quo pignere certes, Vino. Dis- 
moi ce que cu veux gager contre moi. Pigrus finitur, ex 
tinguitur, perimitur, Di. Le gage ne fubfite plus. 

# Pienus , faifoit auf pigneris au genitif , d'où vienr 
PIGNSRARS, 

PiGRA. id. Picer. 

PIGRARÉ , 5, 4vi. Aectus. 

PIGRAKI , br, &tits sim, Cic. Tarder , être lent, étre 
patcux. (R. Piozn) Seribere ne pigrere. Cic. Art, Ne 
diff rez pas à m'écrire , écrivez. moi promptement. 

PIGRE. {adv.) Col. Avec pareil. 

PIGREL © . inis, F. Parells. Syn. Pigritia. 

PIGRESCÉRE , fe5. P1. Devenir l:nt , couler plus Jens 
temene, 

Picrion, oris, Hon. (comp.) de Picun. 

PIGRITARI, dr, atÿs smm. Bis. Le même que P1- 
GRARI. Ecre lent. 

Ne pigriteris venire Bisz. Verez promptement. 

FPIGRITAS , 415. f. Le même que PicRiTiA. 

PIGRITIA , &. f. Cic. Pareife, negligence , lâcheré. f. 

TEIGRITIES , ei. & 

PIGRITÜ DO , infr. Le même que PicRiTIA. 

PIGRIÜS. (adv.) PL. (comp.) de Picrs. > 

PiissimUs, #, wm, ANToN. ({up.) de Prius. Piiffmi 
Civium. Cu RT.o. L'élice & la fleur de nos Citoyens. 
-X Ciceron a blâmé Maïc Anroine de s'être (ervi de ce fu= 
perlatif, qui n'ef point Jatin. Qued verbum omninà nul- 
inum sn lingua latin eff.14 proprer tuam divniam pistatems 
novurminducis, Cic, 13. Philipp. #43. ; 

PILX ,4.f. Car. Un mortier dans lequel on pile quel- 
que chole, PI, Un pilier , un pilaftre, m. pile, f. Virg. un 
môle, rempart, m.muraille,digue,fqu'en fait contre l'im- 
petuofité des vagues , un batardeau. M À R T. Pile lignes 
Car. Un mortier de bois. Contundere in pilé. VARR. 3. 
R.R. broyer dans un mortier. 

PILÉ, 4. F. Mart. Bäle,f. bälon ,m. pelotte, f. un éteuf, 
Pilä ludere, Cie. pre à la paume. Ad pilam fe conferre. 
C1 ©. Ailer jouer à la paume , au bartoir. Pilam facere. 
Vir, Faire une boulle. “er 

je Pila, quand il fgnifie une balle , a la penultiéme 
bréve. (4 PILUS , 0# Aie , que 5 parce qu'elle eft rouce 
ronde.) 


PIL, 

PILANOS, 5. Ovio. Soldat qui portoir cette forte de 
javelor que les Romains appelloient Pizum. 

Pirans, anti. Sanv. Enfonçant. Syn. Figens. 

PILARE ,5, avi. Fssr. Voler. Le compolé compilare 
eft plus en ufage. 

PILARE. Ace, Commencer à avoir du poil. JMarr. 
Atracher je poil. (r. PiLUs.) 

PILARI , dr, aris smm, (pafl.) Mar. Ecre dépilé. 

PILARIS , ärë. (adj jn@rar. in praf. Siluar. Qui con- 
cerne la Panme, Pilar:: Mie. 1n, Le Jeu de Ja Paume. 

.PILARIOS, 35. Quinr. Joueur de gobelets, qui fair 
divers tours avec de pcrires balles. 

PILATES,3.m, Car. Feft. Efpece de pierre d’une gran- 
. de blancheur, 

PILATIM. {adv.) Vitr. Par piliers,par pilaftres. [Serv. 
Dre, preffé , ferré. 

PILATÜS, à, #m. Manr. Armé de cette forte de 
javclot que les Romains appel:oïenc PiLUM 

PIL ÂTÜS,à, #m. Surv. Prefle , ferré. Sen. Denfwe. 

PILATUS , 5. m, Bibl, Pilace. Pontius Pilarus, Ponce 
Pilate Gouverneur de la Judée, qui cogdamra le Sauveur 
du monde. Sainc Matthieu l'appelle Prefident ; mais ceux 
qui commandoient en Judée pour les Romains , n'avoient 
que la qua‘ié de Precureurs de l'Empereur, &c'eft ainfi 

u'il eft qualifie dans Sainc Luc. Proctrante Pontie Pilato 
déam, Bisu. Ponce Pilate étant Procurateur de 1 
déc. (C'éroit dans la S rie,quicomprenoir aufli la Judée, 
que le Commaudant s'appelioit Prafes, Prefident.) 

PILEATOS , 4, wm. Liv. Qui a la tête couverte d'un 
chapeau, où d'un beru et > Qui porte un chapeau , ou un 
bounet. {R. Pizsu M.) 

PILENTUM , i. n. Her. Efpece de chariot fufpendu à 
peu près com ne les caroiles , (dont les Dames Romaines 
Le fervoisr.) 4 Je n'aicrouvé que le plurier de ce nom. 

Pisro, m8, m. Un Chap:lier. 

PILEOLOS , 5, m, Co!, Un p:tit bonnet. (dim.) de 

rt st. 8. P.aur. Bonnet, chapeau. #7, (R. Pinus, 
poil. | : 

Serves ad pileum vecare, Su 3 x. Offrir la liberté aux 
efclaves. Cite fore de bonnet étoit la marque de Ja L- 
be:té chez les Romains. Capere pileum. P 1 À UT. Amph. 
Etre mis en liberté. Les efclaves qu'on mectoir en hiberté, 
Preneient le bonnet dans le cemple de la deeile Feronia. 

PILEUS , 5. in. Plans. g, Frag. Le même que Pizeum, 
qui cft biucoup plus ufice que Pilews , que je n'ai trouvé 
qu'ici, & dans ua titre d'une Epigramme du quatorzic- 
me Livre de Martial, 

Pirierspus, 5. m. Sen. Qui aime fort à 
me , Qui jou à la paume, ({elon Lipfus.) 

PILO, 51, ävi. Vid. Pix ARE. Afarr. Atracher le poil. 
Vid. Pau. 

PILOSELLA, Z. f. La Pilofelle, plante dont on devroir 
tauger les cipeces avec celles de la Dent-de-lion ou de 
l'Hicracium, fi l'ulage ne s'y oppofoir.On peut tirer leur 
différence du porc de fes cpeces, & lurtouc des poils dont 


leurs feuilles lont revêcues , & qui leur ont fait donner ce 
rom. 


Pitosicr , oris- PL. (comp.) de 


PILOSUS, à , #m, Cie. Qui a bien du poil, velu. {R. 
Piius) 


Pisosus, 5. m. Bib!, Un Sacyre. 

PILULA , 4. f. PI. Psuice boule. f. (dim.) de Pira, 

Piinls cuprejfi, Pair. Une noix de Cyprés. 

PILULZ, &rwm. F. pl, Pl, Des pilules, medicamens en 
boulles. 

FILUM , . n. Caf. Le javelor des Romairs, dent la 
bampe ecoit ronde , ou quarée, & l: fer du bout d'use 
forme triangulaire avec quelques crochets. {Parr. Pilon 
à piler quelque cho, m, Pile tufus, contufus, B 121. Pilé 
eu mortier, Primum pilum, C 4 s, La premiere Centurie à 


jouer à la pau- 


PIN. rot 
parée qu'elle étoie armée de cetre force d'arme appellée 
pilum. Primum pilum duxerat, Ib. Avoit été le premier 
Centurion , Lieutenanc Colonel d'une legion. 

Picumnos.Feff.(pour)Pizumni.(gen.)dePirumnus. 
Romulus qui fuc aiofi appellé de pilus, commie Mars fuc 
appellé picumnus de picus. Pilumni, les Romains. [à pilie 
geffandis fic di&i.) 

PILÜMNUS, 5. m. Fils de Jupiter , qui a inventé l'art 
de piler , ou moudre le froment. C'eft pourquoi ileft re- 
gardé comme un dieu par Les gens de la campagne. [Virg. 
Ayeul de Turnus. 

PILÜS » 5. m, Cic, Un poil, le poil. Ne pile quidem mi. 
*ùs me amabo. Ip. Je ne m'en aimerai pas d'un degré 
moins, Vallum pilerum. C 1 0. Un rempart de poils, Pilé 
on facie. Je n'eftime rien, je ne l'eftime pas un cheveu. 

PIMPINELLA , &, f. La Pimprenelle, plante dont {es 
fleurs fonc des rofettes à quatre quartiers, du milieu def. 
quelles s'éleve une couff: d'écamines , & quelquefois ua 
Piftile en houppe. Ces fl:urs font portées chacune par un 
calise,qui devient enfuice un fruit relevé de quatre coins, 
pointa par les deax bouts, partagé en deux cellules, & 
d'une feule cavité dans quelques elpeces , renfermant une 
ou deux femences. . 

PIMPLA , ou ? Ville & montagne de Bcotie , ou de 

PIMPLÉX, ni è Thrace, où de Macedoine , où il y 
avoir une fontaine confacréc aux Mules. 

Pimpisa. Æor. Mufe. 


PIMPLÉÏDES , ow L Les Mules 
PIMPLIA DES ,e# même ainfi appel- 
PIPLÉIDES. ’ Varr.6.L.L. jjées du nom 


d'use tontaine de Mzcedoine. Frff. 

*PINACOTHECA,5. f, Farr, Un cabinet de tableaux, 
de p'intures, mrexgl run. 

*PINACOTHECE, er. f. Varr. Le même, 

PINASTÉR , tr. m. Pl, Un Pin fauvage. 

*PINAX , acis, Vire. Table, tableite, f. mire. 

*PINCERNA , 3. Asc. Pan. Un Echaolos , celui qui 
fert à boire.(r. ais, bois,@ xtggrruu, mêler.) 

PINCIACÜM , 5. n. Ecel, Poiffi , peuite Ville du Dio- 
cef: de Charrres , à cinq lieues de Paris. 

PINDARICÜS , à , sm. Ho x. De Pindare , pinda= 
rique. 

PINDXRÜS , à m. Her. Pindare Poëre Giec , qu'on 
nomae le prince des Lyriques, évoit de Thebes , & vivoic 
la 76 Olympiade, ou l'an 280 de Rome. Pindare com- 
pola un cres grand nombre de Livres ; mais il ne cous eft 
refté que quatre Livres d'Odes, qu'il compofa pour ceux 
qui de fon temps avoient remporté le prix aux Jeux fa- 
lemnels des Grecs, qui foot les Jeux Olymp ques, les 
Iftmiques, les Pychiques, & les Nemcaques. Thomas 
Masgifter qui a fai la vie de Pisdare, aflure qu'ileft mort 
vers l'an 315 de Rome , âgé de 66 ans. D'autres difent 
qu'il en avoir 80. Suidas fuutient qu'il mourut à ; ; ans, 

PINDASUÜS, 5. m. PI, Mortagne d: Troade, où prend 
(a fource la riviere Cerius ; qui paile par Pergame, 

PINDENISSÜM , 5. n, Cie. Viil-cres force de Cilicie, 
que Ciceron prit après plus de crois (emaines d'un Siege 
cres opiniâtre; & il dir qu'il ne manque rien à La gloire, 
que de remporter le furnom de cette Viile. 

PINDUS , 5. m, Wirr. Pinde , montagne de la Thefa- 
lie confacrée à Apollon & aux Mules. 

PINÉA, 4. Cou. P.mime de Pin. (Quelques-urs fous 
entendent nwx, & font Pinea adjeéuf. Vid. Pinus.) 

PINETÜM ji. n. PI.Un lieu plante de Pins.(n. l'inUs.) 

PINEUS , à, #m. Vinc. De Pin, qui cit de 0. Nu= 
clei pines, Cavs. Dis pignons , noyaux de pommes de Pia, 
Teëta pinces, O v 15. Des navires , parce qu'on les failoic 
d'ordinaire de bois de Pin, ou de Sapin. | 

PINGÉRE, pings, px, pitum. Cie, Peindre, 
faire ua porsraic, oner, ajufler, parer, | Vérg. Dai 
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bouiller. Cie, Faire la defcriprion, 

Pingere «cs. Ovip. Broder , travailler en broderie, fai- 
se du point.—&ibl'orhecam. Cire. Orner une Bibliothe- 
que.—mer à fanguincis frentem. V 1 RG. Se barbouiller le 
vifaze de jus d: müres.—bumum variis floribus, PLAUT. 
Ornes la terre de diver(es fleurs. Pinxir laué manu. PL. 
A peint de la main gauche. Er pinxeris flibeo oculos tu0. 
Bre. Er que vous vous peindriez l: vifage de vermillon. 

PING, g5r, picits sûm, (pall.) Crc. Alexander ab 
Apelle iporifimèm pingi sisbat. In. Alexandre vouloit 
qu'il n'y eùt qu'Apelles qui fit fon portrait. Cm fe pura- 
ret pingt curé mulierum. PH. Comme il s'imaginoit que 
ces feinmes avoisnc foin de lui bien ajufter fes cheveux. 

Pincium,f#. n. Eccl. Binche, Duché près de Maïence. 

PINGUÉ , ïr. n, Virg. Graille, f. Le même que 

PINGUËDO , ïnis, F. P!, Graille. f. De prnguedine 
. terra. Biss. De la graiffe de la serre. XScrvius 3. Georg. 

334. dit que ingwede n'eft pas latin, non plus que pin- 
gutudo, Pline s'en eft pourtant fervi plus d'une fois, Wid. 
Pineviruoo, 
PING UÉFACÉRE, fäci5, fé, fiäüm. PL. Ex 
grafler, 
PINGUFRÉ , ! ÿ. Le même que 
, PINGUESCEÈRE , feï. Cou. Devenir gras ,engraffer, 
Ê engra Ur. Pingucftent loeciofa deferti. Bass. Les deferts 
agréables (cront engraillés. 
Pinouss, ‘pl.) Pinous. (abl. Gng.) de Pinquis. 
PINGUIARIOS , is. m. Marr, Qui aime le gras, ou 
schols #ralles, 
PINGUICÜLX , &. f. Graffecte , plane dont la zur 
teTemble à la violstce;mais cslie le la Graferce eft d’une 
feuie piec: couppée en deix lévres, & recouppé:s en 
quelques pariies Certe fleur eft terminée dans le Fond par 
Un épron, ndeçà du quel il y a un trou qui reçoit Le pifti- 
le ,l-qu:1 fort ju milieu du calice. Lorique la eur eit 
pallée , ce piftiie devient ua fruit , qui eft une coque en- 
veloppec du calice dans fa partie che Cette coque 
Souvre en deux quariiers , & laiffe voir un bouton dans 
lequel (vucenaffe:s pluñeurs iemences (ur un placenta. 
Pincuion , er. Ho. (coinp.) de 
PINGUIS , guë. (adj.) Cic. Gras, m. graffe.f. [épais 
groffier, pelanc. Virg. Fercile , fecond, Boves  pinguis, 

4BL. Dis Bœufs, & routes fort-s de viétimes sralles. 
Pingue cœ'um, C1o. Air épais.—flumen. V1Ro. Fleuve 
dont les saux fertilifnt la terre.—ingeninmm., Ov 1Dp; Un 
efprit épais, ftupide , groflicr. Pengui minerua. Co L. 
Groflicrement, Pinguifims fole, PL. 14. 2. Dans une terre 
fort graile, Pinguis toga, Juv. Une robbe gralle,craffeu- 
fe. In vertice wvailis pinguifima. Bass. Au haut de la val- 
lée wraife, 

PINGUTTÉER. {adv.) Col. Groffierement. 

PINGUTTÜO DO, inis. f. Col, Graile. Pinguitudo feli, 

VirTr.La craifle de Ja verre, 

PINGUIOS. (adv.} Up. (comp.) de Pincyirsr. 

PINIFÉR , Ürà , #m, Vin. Qui produic des pins , qui 

porte des pins. (R. Pinus, é& FarRa, Porter.) 

Pinna, 4. f, Civiras di Pensa, petite Ville du Picenum 

dans l'Abbruzze au Royaume de Naples, Evêché dès l'an 


500. 
PINNA , 3. Var. Efpece de plume ou d'aigretre que 
les loldats porcoient fur lear ‘calque. Celf. Une rence 
qu'on mer dans une plaie. f. Vire. Une marche des Or- 
guess ou duc Clavecin. Cie, PI. Nacre, torte de coquil- 
Jage de mer, || P/, Les naseoires des poiilons. Caf. Les cre- 
paux des murailles, #{Quincilien /. r. c. 4. prétend que 
pinna ne figaitie paint [es plumes des oifsaux.] Swper pin- 
nam tenpli. Bras. (ur le haut du temple. Po;:7, 
PINNACULOM, 5. n. Bibl. Petite aile ,elpsce de pa- 
raper. Super innaculiam templi, 1p: Sur le hauc du tem- 
ge. C'ésou une efpece de parapet aucour du toit du-tems 





PIN. 
ple. Les toits Etoient plats , ou faits en platteforme. 


PINNATÜS ,4, mm, C1c. Qui a de groff-s plumes , 
qui a des aîles, aîlé. PI. Dentele. Fid. PaNNATUS. 

PINNIGER , érà , #m, O x 1 D. Qui a des nageoires, 
desaîlerons. à 

PINNIRA PUS, 5. m. Av, Qui tichoit d'enlever l'ai- 
grerre qui éroit (ur le cafque de {on ennemi. 

*DINNOPHSLAX, äcis. m. P!. Petit poiffon qui naît 
avec la nacre , & qui l'avergiggn la mordant qu'elle doic 
fermer {a coquille , qu'elle %.: ouverte pour atrirer de 
petits poiflons » qu'ils mangent enfuire enfeimble. 

*PINNÔTERES , 4. f. PI. Le même que PINNOPHY- 
LAX: Tire pNs, 

Pinnerusras. PL. 9. 31. Efpece d'Ecrevilfe ou de Can= 
cre, qu'on appelle Bernard l'Hermite. : 

PINNUÜLX , 2. f. Cie. Une petite plume. P/. Nageoire 
des poiffons. f. Qua habent pinnalas. Bis. Qui ont des 
nageoires. Abfque pinnulis. In. Sans nageoires. . 

Pinquinracum,i.n. Eccl, Pecquigni, Viile de Pi 
cardie au Comté de Ponthieu, vers Abbeville,celebre par 
la défaire des Anglois,qui prononçoient Pec ueoi,au lieu 
de Pecquigni. Guillaume Longue- Epée, Duc de Norman- 
die, futeué encsrre Ville par les menées de Thibaut le 
Tricheur , Comte de Chartres. 

PINSARÉ, 5, sui, Vita. Vid, PinssRe, paîtrir, 
cerroyer , battre. . 

PINSARIE, dr, tits sum. (pall.) Varr, Etre pilé , être 
paitri, Hinc 

PINSATIO , ënÿs. F. Vitr. L'action de piler dans un 
moitier. nr eo 

PINSÉRÉ , 50, ponsits, pinsum, pinsitum, & piffurs. 
Co 1. Pileravec un pilon dans uv mortier, comme fai- 
foient les Anciens , qui n'avoient pas encore l'invention 
des moulins, Frapper , broyer , battre. # Dans les mau- 
vais Manufcrits partout on lit pifere, pife fans n, comme 
dans Plire sed, pifente , pifitur Ge. Vid. Pissre, 

O Jane à terge quem nulla ciconia pinfit! Psrs. O 
Janus que vous êtes heureux ! vous donc perfonne ne fe 
moque, en faifanc avec les doigts le bec de la Cigognre, 
(à qui la Cigogne ne donue point de coups de bec par der- 
riere.) Comme Janus avoit deux vifages , on ne pouvait 
lui faire les corces par derriere. 

PINSITUS, à , #m. Cou. Pilé dans un mortier. 

PINSOR., oris, m. Varr. Qui pile dans un mortier. 

*PINTA, 4. f. Bud. Une pinte, mefure qui contient 
deux chopines. (ex PiryNa;, quod eft vas quoddam vin a 
reums ft per Jyncopen litra deinde Pinta.ex v. mrw,boire.) 

PINTIA , à. À, Ville d'Efpagne , b. Valladolid. 

PINÜS ,5. PL. Un Pin. m, arbre. # [Ce nom a tous les 
cas , comme les noms de la deuxiéme declivaifon » X- 
cepté l'ablarif fingulier Pins, & l'accufarif plurier Pinus, 
On dir aufli Pines.] 

Pinus. Le Pin, plante dont les chatons font à plufieurs 
fommets ou bourfes membraneufes, qui en s'ouvrant 
laiflenc voir deux loges remplies d'une poufliere menue, 
Ces chatons ne laiffenc aucus fruit après eux, Les fruits 
naiflenc fur les mêmes pieds qui portent tes chatons, & 
commencent par un embrion qui devient dans la fuite 
une pomme écailleufe pyramidale. L | ; 
compolent fonc dures , plus épaifles à la pointe qu à la 
bafe, creufées dans leur longucur de deux foffes, dans 
chacune delquelles eft cachée une coque offeule , qui ren- 
ferme une femence oblongue. Ces coques font enveloppées 
ou bordées d'une aïle ou feuillec membraneux. Les feuil- 
es naiflenc deux à deux, enveloppées par le bas dans une 
guaîne membraseufe. | . . . 

PO , är. Vid. PraRs Cie. Parifier, reconcilier un lieu 
profane. 


Pio. Pid, Pius. | 
PIPARE, pa avis alt YARR: Glouffer , crier 
comme 


idale. Les écailles qui la: 


PIR. 
comme vn* poule. Mine 

P PATIO , onis, Fsst. Clamer ploranti. 

PIPATUS , #5. Van. Le cri des pouffirs, Ve 

*PIPER , Éris.n. Her. Du poivre. m, mines, piperis 
bacca. Virr.Des grains de poivre. | 

PIPÉRATÜUS, à, #r. Pat. Poivré,épick. Piterata 
vins. PL. 14. 16. Vin aromatique, où l'on a mêlé du poi. 
vre & du miel, 

PipeRAcUM ,î.n. Eccl. Pebrac, Abbaye au Diocefe 
de Saint- Flour. “X[Le Poulier de 1 67 x, ia vomme mal à 
propos Peyrac , &en la:in Pipernicwm.] 

*PIPBRITIS , idis, f. Pl, De la poivrette , herbe qui 
a le goût de poivre. mans. 

PIFERNICUM. Vid. PiPaRACUM. 

PIPILARE, 5, avi, Stüm, Cat. Crier comme un moi- 


peau. 

PIPINNA , 4. Ê. Mar. e[Ce mot n'elt pas trop cer- 
tain. Car les uns lifenrpifenna , d'autres bipeuna , & d'au- 
tres vepenis. i. €. parus penis] 

PIPIRE, pipi 9, Cou. Crier comme les petits poulers , 
où l:s pouflins. 

PIPI0, ons. m. Lampr, Un petit Pigeon , un Pigeon- 
neau. | 

Ar , du, F. Vid, Pimersinas, les Mules. 

PIPÜLÜM ,5.n.0os Injure, moquerie , 

Piruzus ,f, m. PLaur. ? io 
Pir.Frflie.quid.(Lingué o[corsm.) Pirpir, In. Quidquid, 

Pinaa, 4. f. Ville d'Atrique. 

Piraa. Cic. (pour)PiRæun. (acc. fing.) de Piræus. 

PIRÆËOS , €. m. C, Nep. ? Le Pirée, post de la Vil- 

PIRÆUS , 5. m, Gic, $ie d'Athenes dans l'At- 
tique. b. Porto-Lione , fur le Golfe d'Egine. 

PIRÆUS , à, wm. Ovip. De Pirée d'Achenes. 

PIRATA, £. m, Cie. Pirate, Corfaire, écumeur de 
mer, "3, 

PIRATICX , &. f. Cie. La piraterie, le mévier de Cor- 
faire , ou d'écumeur de mer. Piraticam facere, Xp. Pira- 
ter , faire le métier de corfaire , ou de pirate. 

PIRATICUS , à, #m, Cic. De pirate, de corfaire. 

PIRÈNE , ës. f, PI, Fontaine de Corinthe. 

PIRENIS,i43s, £. Owid. De Pirene. 

PIRITHÔOUS, 5. m. Virg. Pirithoiis fils d'Ixion , & 
grand ami de Thefée, par Le ecours duquel il défi les 
Centaures qui lui vouloient enlever [on époule. 

PirRHA, Vid, PyRRHA. | 

PIROM , 5, n. Her. Une Poire , fruit de Poirier. 

PIRUS , 5. f. Virg. Un Poirier , arbre. Pirus fyluefier. 
PL. Poirier lauvage. 

Pis a, pl. Vid, Exuu, poix. 

PISA ,4. ou : Pile , grande Ville , mais qui 

PISE, ärum. F, V'"£. & nef pas peuplée ,en Tufcie 
fur l'Arse. 11 ya Uriverlité & Evêché dès les premiers 
fiecles , érivécen Axchevéché l'an 1092. 

PISA , . f. Srrab, Ville du Peloponsele, dont Les ha- 
bitans s'appeiloient Pisant. 

PISÆUS ,3 ,#m. Luc De Pile, Pifan. 

Pijaam Phrygiis vexit churnus equis Tantalides. Ovip. 
Pelops à l'épaule d'ivoire ,a enlevé avec fes Chevaux 
de Phrygie, (Hypedamie fille d'Enomaüs ,) qui étoit de 
Pile, { Ville d'Arcadie.) 

Pisanprus, 5. m.Zwff. Pifandre, Chef des Lacede- 
moniens , & frere de la femme d’Ageñiais. 

_ PISANUS, à, #m. De la Ville de Pife dans le Pelo= 
ancle. 

PISAÜURENSIS , 58. (adj.) Cic. Qui eft de Pefaro. 

PISAUROM , 5 n.pye, à Pefaro, Ville aflez jolie du 

PISAÜRUS , 5. à Picenum, dans le Duche 
d'Urbia fur le Foglia, refidence du Legat, Evéché dès 
le cinquiéme ficcle. 


Piscasunrux. Pécheront. (3. pl. fur, ind.) w, 
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PISCARE, br, ats sum, (dép.) Cic. Pécher, prendre 
du poiffon. 

PISCARIX , 4. f. Ulp. La poillonnerie , la halle aux 
Poillons. Varr, Lieu où l’on pêche, où la pêche eft bonne, 

PISCARIUS , à, #m, P 1 a y T. De poiflon, qui con- 
cerne le peilfon, qui fert à pêcher. Pifcærium forum. Liv. 
La poiflonnerie,halle aux poillons.Pifcaria copia.PLAUT. 
Cf 2.8. 63. Forum pifcarium.PLAUT.La halle aux poil- 
fons. Aamulus pifeariss. Lo. Stich. 3. 1. 17. Un petit ha- 
meçon pour pêcher. (On ne erouve poine dau$ Plaucs 
pifcarius hbimus , comme dilenc T. D. mais hamuls.) 

PISCARIUS , 15. m. Varr. Poiflonnier, Ma:chand da 
poiffon. 

PISCA TOR , ôris. m. Plaut, Un Pécheur, qui pêche, 
qui prend du poillon. (R. Piscans.) Faciam vos p:feato… 
res bominum, B 181. Je vous ferai pècheurs d'hommes. 
Pifcatoria navis, Cas. Une barque de pécheurs. 

PISCATORIUS , 4, #m, Cæs. De pêcheur. Piféare. 
ri4 arundo, PL. Filet de pêcheur, 

PISCATRIX,fcis. f. PI, Sorte de Grenouille qui man- 
ge les petits poillons. On l'appelle quelquefois pifeatriæ 
TANA, 

PISCATÜS , #r. m. Plaut. La pêche, l'aétion de pé- 
cher, |la péche,poilfons qu'on a pris à la pêche. Pifeafrer 
tibi hodie evenit bonus. In. Vous avez faic aujoutd'hui 
bonne pêche. Pfcarus bamatilis @ fax ztilis Pia UT. Rud, 
La pêche à la ligne , & la pêche dans les sochers. 

PISCÈNÆ , arm, f. pl. Ecl, Pefeuas , ou Pezcnas , 
Ville de Languedoc. 

Pisces, Piscisus. Vid, Pisers. 

PISCICULENTUS , à, #m, Aru. De poillen , rem- 
pli de poiflons. 

PISCICÜLUS , 5. m. Cie. Un petit poiffon. 

PISCINX , 4. f. Warr. Vivier,relervoir , étang où l'en 
cônferve le poillon, Tac. Refervoir d'eau à boire. Cie, Un 
refervoir d'eau propre à prendre le bain. Pi. Grande cuve 
à metcre de l'eau. Bibl. Pifcine. Pifcins pecorum, C o 1. 
Refervoir d'eau pour abbreuver le bétail. PiftisaGabacn, 
Bis. La pifcine de Gabaon. Pifcina probatica, Joan.s. 2, 
La pifeine des moutons, (ainf appellée felon Saint Jerô- 
me , parce qu'on lavoit dans certe pifcine les inteftins des 
animaux qu'on offroit en facrifice.) 

Piscina. Ecel. Fifquinge , Abbaye en Suilfe, 

Piscinauis , le. (adj.) relervoir. Pifinales rella. 
Pazz. Des refervoirs. 

PISCINARIUS , 5 #. m. Cie. Qui aime à nourrir du 
poiflon dans des érangs , dans des viviers. 

PISCIS , is. m. Cie. Un poillon. #2. 

(Prafir) psfcibus maris. Big. Qu'il commande aux poif- 
fons de la mer. Si pifcem perrerss. In. S'il lui demande un 
poillon. Pifées, Co. Le Signe des Poillons dans le Zo- 


diaque, 

PISCOSGS » #, #m, Ov1n. Poillonneux, plein de 

iffons. 

PPSCOLENTOS, 3, #m.Car.Poillonneux.{n.Piscis.) 
SENDI. (ger.) PL & 

PISCENS te) 1o. $ part.) v. Pissns, 

PISÈRE , pésd, pssi 5, ou pi:5, piffäm. Pi. 18. 1e, Diler, 
broy:r. # C'eft ain qu'il fauc écrire en fuivant les ma 
oufenits, & non Pnfere, pinjo, comme le vulgaire, Hard, 
Pi. 3. 401. Se. 23.1, 3. 

PISL, piür, pssitür. (paff.) PL. Etre pilé , étre bateu. 

PISEUS , à, #m. @vin. Vid, Pisæus. Qui eft de Pife, 


Pisins , 4rwm, m, pl. C. Nep. Les Pilidiens , {ceux de 
Pifidie, 


PISIDIX , 4. f. PI, La Pifidie, Province de l'Afie Mi 


neurc vers le Midi, b. dans la Natolie, Anriochia Pifiuia, 
Bic. Antioche de Pifdie. 


Pisinna, 4. Ê5. 6. puella. Perire fille, 
PisiNNUS 5. m, 6,6.puer , filins, 
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PISISTRATUS , ?. m. Piliftrate, Athenien, qui fe 
rendie le tyran de fa patrie. Il feigsit qu'on l'avoir mal- 
erairé , & demanda des gardes aux Athencens , ce qui lui 
fur 2ccordé. Avec leur {cours , il fe rendir maître de Ja 
Ciradelle d'Athenes , l'an 194 de Rome. Quelque temps 
après ,ilen fur chaflé, & ilerouva le moyend'} rentrer, 
en habillant une femme , nommée Phie , en deefle , qu'il 
fit conduire fur un char dans Athenes, comme f c'eùc 
été Minerve. 1 fur chaffé une feconde fois : mais après 
douze ars d'exil , il fur réiab'i dans la Paiffance Souve- 
raine, où il r2fta jufau'à fa morc. Herod. 7. 

PISITÂA ,2.F El Evêché de la Carthaginoife Pro- 
gonfu'atre , dans l'Afr qu: Occidentale, 

PISO , 5. Vid. Prssrs. [Vid, Pisum. 

PISO, à . Vid. Pisars. Varr. Pilier. 

PISGRICA , &. Ê. Ecc!. Pizuergue , en Cafille. 

*PISSASPHALTUS,i.f.PI.Poix mélée avec du bicu- 
me. mrrmrpahns, 

*PISSÉLÆON , 5. n, PI, 24. E‘pece d'huile ou fleur de 
poix , que l'ontire du cedre, mirerhmeer, À La plüpart des 
éditions, ont Cedrelaon, mais c'eft contre l'autorité de 
rousles manufcrits. Hard. P.. 4.p. 311,2, 19. 

PISSEX , 3. £. Ville autrefois Epifcopale, de la Phry- 
gienne Saluraire , davs l'Exarcat d'Afi-. 

PISSINUS, à, #m. PL. Pifinum oleum. PL. Huile 
qu'ontire des arbres qui produifent la poix. # C'eft ain 
qu'il faut écrire , & non Picinum. PL. 15. 7. 23. 4. 

* PISSOCEROS ,5. PL. 11. 7. Etpece de cire gluante, 
avec laquclieles Abeilles bouchent toutes les petites fen- 
tes de leurs ruches. meoswmpss, Ceropicenm linimentum. 
(ex m7, poix , Cv wmegs, cire.) 

PISTACIÜUM , ii. n. PL. P.ftache,fruic de Piftachier. 
Eu LETLA 

PISTANÀ , 4. f, PL. 21. Efpece de plante qu'on appelle 
en latin Sagitia, d'aucres l'appellent langue de Serpent. 

PISTICUS, à, #m. Bras. Fidele, pur , cxc:llent , om 
Piftique,à caufe de la Ville de Pifta, d'où il venoir. Simon. 

Jean. 12. 3. 

PISTILLÜM , 5. n, Plaut, Un pilon à piler dans un 
mortier. 

PISTILLÈS , 5. m. Le même. Un piftille , un pifton.m. 

PISTILOCHIA , 4. f. PI. Elp:ce de panais lauvages. 

[ Pline infinue qu'il faut l'appeller Pafhinaca hibifcum. 
1,20. 4. 

AR , 045. m. Varr, Un meufnier, celui qui écra- 
foit le bled avec la meule. Cie. Boulanger , pätiflier. m. 
Piftor dulcixrius, MaART. Qui fait des bifeuits, des ma- 
garons , des maflepains. 

PIS TORIA , 4. f. Eccl, Piftoie, Ville fort jolie de Tuf 
cie , fur le Sxeila en Tofcane , qui étoit Evéché dès l'an 
#00, foumis à Florenceen 1140. 

PIS TORICÜS, à,#m, Dic. Le même que Pistorius. 

Pisrorium. Wid. PisToRtA. 

PISTORIUS, à , #m. PL. De boulanger, où de pätif- 
fier , de boulangerie, de pâtiflerie, Opus pifforimm, Cas. 
Une p'ece de four, p:ece de pârifferie. Arfe pifhorié. Bis. 
Avec l'art du boulanger , ou du pâuller. 

PISTRILLA,&.f. Ter. Peric moulin, "”, (dim.) de 
PISTRINUM. 

PISTRINA , 2. f. PI. r9. 4. Boulangerie. 

PISTRINARIUS , ï5.m. Dig. Un meufnier.m. 

PISTRINENSIS , së. (adj.) Swer. De moulin.7uments 
pifirinenfia. SuaT. Calig. Mulets qui tourroient Ja meuie 

du moulin. 

PIS TRINÜM,f. n. Cic. Un moulin. m.(r. Pinssre.) 
Parce que c'en Je lieu où 1'on piloir le bled , avant l'u- 
fage des moulins. La boulangerie, lieu où l'on fait le pain. 
Home prjirine dignws. Tir. Un homme propre à étre en- 
xoyé au moulin. ° 


PIT. 

PISTRIX ,fe%s. f. Cic. Poiflon monftrueux à caufe de 
(a grandeur. Hyg. La Bal:ine, figne celefte. fLwcil. Une 
bouiangerr. : | 

PISTURA , &.f. PI. L'aétion de piler ou de broyer. 
(R. Pinsens.) 

PISTUS, 4, #m, PL. Pilé, broyé. (part. pal.) r. 
Pixs RE 

PISÜUM , 5. n. Col. Un poir,plante à eur legumineule, 
dont le calice eft un godet dentelé, qui pouffe le pifile , 
qui devient une goufle longue , compofée de deux colles , 
qui renferment quelques femerces prefque rondes. Les ti- 
ges font creules, accompagnées de feuilles difpofees en 
coller: mais les autres feuilles viennent par paires, fur 
des cû:es cerminées par des mains, (R: 219, 04 mvetr, éecin 
dit, eft tombé.) 

Pirasio , onis, Eceu. Pettau , en Sririe. 

PITANE , és. f. Ovid. Ville d'Eolie, dans l'Afie Mi- 
neure, proche l'emboachure du Caïque. 

PITANISSYS,i. Eccc.Evéché de la feconde Galatie, 
dans l'Exarcat de Pont , qui ne fubfifie plus. 
has Vid.PurmauLss Joueur de Corne- 
mufe. 

*PITHECIOM , 55.0. Plaut, Une guenon , laide fem= 
me, qui a une figure de sueron. 

*PIT HECOS. eu} Mot grec , qui fignifie un finge. 

PITHECUS ,5. S mur, fimia. 

*PITHÉCÜSA , à. f. os Quid, à Ville & Ifle de la 

Pirnicusæ , arum.f. pl. "+ $ mer Tyrrhenc, & 
de la Province de Campanie, près du Promontoire de 
Milenc en ltali-.(R. mx, finge.) 

PirHaiUs. Vié. Pirrusius. 

*PirHsus , f, m. P/, ? Elpece de Comete , qui a la fi- 

Piruias, 4. m.$en. $ gure d'un ronneau.mhvs, mar, 
(R. 2195, tonneau.) 

PirHissars. Vid. Pirissars. 

Pirmiver , ris, Eccr. Pluviers, petite Ville du Gäci- 
nois , ptès la Foreft d'Orleans. 

PiTHiveRenss Territorimm, Eccs. Le Piverez,Canton 
du Gätinois » autour de Pluviers. 

*PITHO , #s. F. Cic. La déefle de la perfuafon. (Lat.) 
Suada ,o# Suadela, 

PITHODEMUS , 5. Pz. Nom d'un exce!lent lutteur, 

.*PITH&GIA, &rwm. n. pl. Elpece de fête chez les An- 
ciens , durant laquelle on faifoic Loir du vin à rous ve- 
nans, libres & cfclaves. Jean le Grammairien , dit que 
certe fêre fe celebroir au mois de Janvier. { mir, dolium , 
ip, aprrio, qd. l'ouverture des conneaux.) 

PITHÔLEON, ontis. m. Nom d'un mauvais Poëte de 
Rhodes, 

PiTHon , enis, m.7u/ff. Pithon,l’un des Capitaines d'A 
dre le Grand , à qui on donna le Gouvernement des 

ndes. 

*P1rHos. Apul. Des tonneaux. mes, delrum. 

Pitissanpo. Ter. Heaut. 3.1. 45. tn goûtant le vins 

Je n'ai trouvé que ce gerondif du verbe 

XPITISSARE , 5, &ws, tim, Ella yer du vin, en boire 
un peu & ie cracher, pour goücer s'ileft bon. (monëêsw, x 
anw, bibo,) 

*PITTACIOM , ÿ5. n. Celf. Efpece d'emplätre, e# 
morceau de lisge où l'an a mis de l'onguenc. [Brb!. Pieces 
attachées {ur les fouli-rs. Perr. Exiquette, billet qu'on 
attachoic à une bouceille, & «ù l'on mertoit la qualité de 
là iiqueur qu'elle concenoi. [ Tablette enduite de poix,ou 
de gaudron. fLæmpr. Placard , ou tablecte du Prereur , f 
petice lettre. mrmuer, Calceamenta qua pittaciis confutæ 
erant. Binz. Souliers rapiécetés. 

PITTACHUÜS , 3. m.Cse. Picrachus , Philofophe de 
Micylene,l'un des fepc Sag:s de la Giece.Voyez fa vie dans 
Diogene La-rce. er 

Parrhsan, (age, f.) de PirTHmus, Pirtheis regne 


PIU. PIX. PLA. 103, 
Ovin. Trezéne, Ville du Peloponnefe, où regna Pirtheus, | ego placavit, Vicr. Lui immola un Cheval. 
grandpere maternel de Thelec. VLACARI , dr, rs sim. (pall.) Cic. Exre appailé. 

PITTHEIDOS (ger.) de Prrrmsts.f. Owid, Piccheï- | Nan ginrn anims placars in eum potuir. C. Nav. Jamais il 
de, Ethra fille de Pictcheus & me € de Ticfée. ue voulut pardonner à ec'ui. Ncc param, nec placaber. 

PITTHEIUS. D: Pihée. Eff propi| Biz. |: ne pardonierai plus, rene m'appailerai plus- 

PITTHEUS, à, #m, Ovin. < pitthean Troezens. | Exsud: Domine, placare Dorune. 1 D. Exaucez-uous ; 
Ovip. 1] y a auprès de Trezene patrie de Pirthée. Seicntur , appaiicz vorre cuicre. 

PITTHEUS, 5. m. Owid, Pitthée, Gls de Pelops. PLACATE. {adv.) Cie, Doucement , fans s'emporter » 

PITUITA , &.f. Cu. La pituice. Cel/, La pipie, ma- | {ans emportement , fans s'impatienter. 
ladie des poules & des oif-a.x. Pituita arborim: Vi. 22.22 PLACATIO , os. f, Cie. L'aétion d'apyailer, Placar 
La nicuire d:s arbres. tiones, BiBL. Sacrifices d'expiation , oblation pour l'ex 

PITÜITARIX , 4. f. PI. Herbe, qui defféche la pituite| piation des pechés. 
de la bouche. | PLacaTioR , eris, PL. (comp.) € 

PITUÜITOSUS, à, #m. Cie. Phleymatique , piruiteux. PLACATissIMUS , #, mm. (iup.} de PLacarus. 

Piryipa. (acc. fing } de Piryis, des. PL. 15.10. El- PLACATIUS. {(aiv.) Cie. Avec plus de moderation: 
pece de pomme de pin , de fapin , qui vieaten Cone. mrus, | (comp. de PLacats.) 

i PLACATUS, à, #m.Cic. Appaït , doux, calme, 
tranquille. (part. paf.) v. PLacars. 

Pracsam,PLACEAT.([ub;.) 

PLACEBIT.—BUNT.—H0, (luc. ind.) 

PLACENDI. Ourd, 

PLaceNous, à, sm. PLAUT. (ex)v. PLiacens. 

Cura placendi, Ovip. Le loin de plaire. Hacenda cons 
ditio, dos, PLaur. Il fauc acc pter ce parti, il laut éise 
content de cette dot. 

PLacens,enris, [adj.) Her, Qui plait, quiclt agrea- 
ble.(part.] v. PLacens, 

PLACENTA , 4. £. Her. Un gâteau.ms, (R. PLACARG 
on PLACERE. ) | 

PLACENTIA , &. f. Cie, Delir , m. envie de plaire. f.] 
Plaifance , Ville aflez bonne d'Enilie, du Vicariac leali- 
que , Capitale du Duché de Parme, près le Pd, Evéchie 
des le cinquième ou fixiéme Siecle. [P'aifance, Ville de 
l'Efiemadoure , daus is Royaume d= L:on, fur le Xerre’ 
en Eipagne , Evêché fous Compoft-lle vers l'an 1180. 

PLACEN TA ,#1.2.pl. Des chofes qui plaifenc. (part.} 
v.PLacsne, 

PLACENTINÜS , à, #m. Cic. De Plaifance , qui eft 
de Piaifance. | Alaur, Faifeur de gateaux. 

PLACENTINÜS , ï. m. Nom d'un celebre Jurifcoz« 
fulce , qui enfcignoic le Droit Civilavec beaucoup de re 
putation à Montpellier, vers l'an 1100. 

PLACERÉ ,&5,cÿi, ciræm. Cic. Plaire, être agréa- 
ble, Non ribi sllud faétum minus placer quam mihi, Tr, 
Hec. 4.Je n'en fuis pas plus contenc que vous. Placere fa 
cie alicui, Ovip. Plaire à quelqu'un par {a beauté. —fibi, 
Cic. Etre conteur de foi-même. Placeo mthi in infirmita 
tribus mes. Bis. Je me plais dans mes afRiétions. Medice 
quid placeat videbis, Cac. Vous verrez quel fera l'avis du 
Medecin. 

PLACÉT , pläex it, ou pläcitmm eff. Cac. Il plaît, il à 
plà , on a trouvé bon , on a jugé à propes , on a ordonré, 
on a été d'avis, on a arrêté. Ss dus placer. TER. Ad, 3. 5, 
S'il plaie aux ditux. 4€ [On fe fervoir de cette expreflion,. 
quaid on vouloir aggraver la chole & la rendre plus: 
odieufe.] Placitiem cjt msbi, mb placuit ur. Cac. j'ai ju- 
gé à propos de. Si Reg placer. Bisu. Si le Roi le trouve 
bon , fi c'eft la volonte du Roi. Flacuit Apoftolis, Ip. Les 
Apôtres arréterent de. Placebit Deo fuper virulum. Biz. 
Cela fera plus agréable à Dieu , que le facrifice d'un jeune 
veau. Pofridie p'acuit, ut breuster fententias diceremus, 
Cic. Nous trouvames bon le jour d'apres , de dire nos. 
avis en peu de mots. Sc fuit placitum ante te. Bisr, Telle 
à été vuire velenté. 

PLacsnTuR. (3: pl. fubj. pal.) v. PLacana, 

PLACILE. (adv.)Crc. Doucement, |pat.emment,eran- 
quiliement. Ferre placide injwriam, C1c. Supporter pa- 
uemment un affronc, Placideére, Tan. Marcher cout dou 
Csment, 

PLacipion ,oris. Liv. (comp.) cé 
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PITYLISMX , äris, n. Efpece d'exercice ou de jeu où 
l'on geiticule des pieds & des mains. 

*PITSIOCAMPE,ér, €. PL, Cheville de P 0. menu. 

*Piryonicss. Celui qui avoit remporté le prix dars 
les jeux de la Grece, où l'on couronnoit de Pin le victo- 
rieux, #rvenuts. (ex ares, pin , Gr rgr, furmonte.) 

f A 1 AS. Efpece de pain de fon. mrve4es, ex minvegr, 
hHrjur. 

PITŸSMA.Vid. Pyrisma. Crachar. 

PITYUS. PI, Ville de Colchide , qui étoit fort oppu- 
ent 

PITYÜSA , 2. Eccc. Archevêché honoraire du Pont 
Polemoniaque , dans l'Exarcat de Pone. 

*XPITIUSÆ, ärsm, Vu If-s de la mer Baleaire, air f 
nommées à caufe de la multitude des pins qui y eroifferc. 
{rs pinus.) 

PIUS ,3, #m. Vinc Quia dela pieté, de la religion, 
homame de bien. Cire. bon, hor:étr, doux, Ovid. innocert. 
Faciiius fi quifp.ws eff à diisfupplicans , inveñiert veniam 
fb. Praut. Rud. Les gens de bien obriendiont facile- 
ment grace ds immortels. Fraws ia. Qvip. Ure trom- 
pere innocente, Piws im parentes, Cic. Quia de la pie 
pour {5 proches. 

PIX , icis. f, PI, De la poix.f. In morem picis.V1Ro. 
Comme de la poix, Qui terigeris picem, B 1821. Celui qui 
tovchera la poix. 

PIXUS, antis. f. Ville de Lucanie. 

VLiacantLior , eris, (adj.} Cie. icomp.) de 

PLACABILIS, 58. (adj.) Cic, Facile à appaifer. S'acri- 
fcium placabile, Bis. Sacrifics qui rend Dieu faverable. 
Te 1pfum purgare ipfi coram placabilius eff. Tir. Adel. 
Vous l'appailerez plus facilement, fi vous lui parlez vous. 
même, pour vous jufifier, Zd nofmes judicare placabilins 
«jt. Ts. Nous l'appaiferons plus fâcilement , fi nous lui 
dilons cela nous-mêmes. Vora jufforum funr placabilia. 
Bis. Les vœux des juftes font agrtables à Dieu. 

PLACABLILITAS, aris. f. Cie, Douceur, facilité à 
pardonner , à s'appaifer. f. - 

PuacasiruR.(3.fur. pafl.) 

Piacasunr. (3.pl. fut. aét.) v. PLACARES. 

PLACAMEN , ins. n. Liv, Ce qu'on fait pour appai- 
fer ,ce qui appaile. . 

PLACAMENTÜM, 5. 0. PI, Le même que P 1 a c A- 
MEN. - 

PLacanpt. Ovid, (ger.) de 

PLACANDUS, #, mm. T18. ex v. 

ÂCÂRE ,5, avi, âtum. Cie. Appaïler, addoucir, 
calmer, rendre favorable, Dees p'acare. In. Appaiter le: 
dieux. Pré, Sacrifier aux dieux. -srafum ventrem., Hon. 
Raflafier {a faim. Ur te fibi placarem. Cic. Afin que j+ le 
remifle bicn dans vocre efprit, Placabo niium munerrbus. 
Bio. Je l'appailerai par les prelens. Ur p'acet pro «o Do- 
#minum, Lo. Afin de lui rendre le Seigneur favorable, Eum | 


10,6 PLA. 

PLACIDISSIMUS , # , wm. Cic. (fup.) de PLactous. 

PLACIDITAS, ris. F. Varr, Douceur, f. naturel 
doux , humeur tranquille. 

PLACIDUS , à, #m. Cic. Paiñble, pacifique » doux, 
tranquille. fagréable. [favorable. Ammis placidus. Ovin. 
Riviere qui coule doucement , quia ua cours lent. Arbor 
p'acida. P v. Un arbre cultivé. Dies placidus, P 1. }. Un 
jour fort doux, fort agréable. Mare placidum. V1RG 
Mer tranquille. Plæcid/fimus femnus. Q v 1D. Un longe 
tres doux. Nibil placidius, Liv. Rien n'eft plus paiñble. 
Dare [e placidum, Ov 1D. Faire paroître b:aucoup de 
douceur. 

PLACITA ,ür#m. n, pl. PL, Sntimens, m. opinions des 
Philofophes, maximes, f.avis de medeçins , arrèts , mr, 
ordonnances. f. | Eccl. Piaiz , près de Redon , au Diocele 
de Vennes. 

PLXCITARÉ, #3. Psaur, Plaire, agréer. (freq.) de 
PLacsns. 

PLACITÜM , é. n. Dig. Vo'onté, f.accord , ordre. m. 
Extra placitum ejus. Bin. Contre {a volonté. Acquie- 
it placite ejus, 1 D. Confentit à ce qu'il voulur. Tempus 
placiri. Bic. Le remps dont nous fommes convenu fuxrs 
placitum Samuelis. Ib. Selon l'ordre de Samuël , comme 
Samuël l'avoir ordonné. 

PLACITÜRUS, 4, #m. Vino. (Fur. part. act.) cd 

PLACITUS, à, #m, Tan. Quia plû ou agréé. (part. 
pal.) v. PLacsre. 

PLACO , 45. Vid. Pracars. Cire, Appailer , calmer, 
Addoucir. Placare @ lenire fe alicui. Cic. S'appaifer en 
faveur de quelqu'un. 

PLACOR , ôrir, m. Bibl, Le même que PLacario. La 
paix, tranquillité, f. Compleétentur placorem ejms, 1 D. 
Jouiront de ia paix. 1n beneplacite illius placor fit. Biz. 
Tour devient favorable aufficôe qu'il le commande. 

PLACUSRAT. (3. plufp.) PLacUsRUNT. (3. pl. perf.) 
v. PLacsra. 

*PLAGA , g£. f. Cre. Une plaie. fcoup de fouet, de bi- 
£on. m. PL. incifion qu'on fait à un arbre. (As, dorice, 

10 æArye , ex mire, percutio.) Plaga levier. Cic, Une 

egere belfure. Plagam accipere. 1p. Recevoir une bleffu- 
rc. SA ra plagarum, Cie. Le bruit des coups. Plaga in- 

anabilis, mertifera. 1. Plaie incurable , plaie mortelle. 

PLAGA,E. f, Virg. Region, contrée, f. pays,m®. grande 
Etendue de terre, une plage. f. Varr. Climat, #. [{orte de 
tapis. ( mAëk, eus, planities.) Cæœli plage. Cic. Ætheria 
plaga. Vine. Le Ciel, l'air , la region de l'air. Plaga fer- 
wida, San. TR. La Zone Torride.-marmorata. STaAT. 
Chemin pavé de marbre. Plaga auftralis, meridiana, 
Biz. Le midi , le côté du midi. —O-cidentalis, In. L'Oc- 
cident. -Orsentalis , Septentrienalis, Bisc. L'Orient , le 
Seprentrion , le ché de l'Orienc, du Septentrion. Plagé 
#nä, Liv, Dans un Canton. 

PLAGE, ärmm, Cic. Des rets , des fiers à prendre des 
bêtes fauvayes. Tendere plages, 1p. Tendre des filets. C«- 
dere in pligas. Ow1D. Tomber dans les filers, dans le 


eg”. 
d PLAGARI, gèr, gätis sum. ( pal.) Bibl. Recevoir 
des plaies. His plagatus sum. Bis. J'ai éc& percé de ces 

Jaie 
F PLAGIARIOS , 5. Uzr. Qui vend ouachette une per- 
fonce libre , ou qui vend , ou achette , ou rerient chez foi 
ua efclave qui ne lui appartient pas, où qui lui perfuade 
d: s'enfuir,& de quicrer fon maître. [Marr, Un Plagiaire, 
un Auteur qui s'ateribue les ouvrages d'aucrui. 
” + Le Diétionnaire des Arts, Goudfman, le P. T.& les 
autres qui ont copié Calepin, difent qu'on appelloit ainfi 
ces fortes de gens , parce que la loi Fabia, les condam- 
Loi au fouct. Mais je ne fçai de quelle loi Fabis ils veu- 
Jenc parler,ear celle quiet dans le Digefte & dans le Code, 
a fric point mention dg çerte peine, Dans Le Digefte, il ef 


PLA. 
dic , que la peine étoit pecuniaire par la loi Fabia. Vid, 
PLacium. 

PLAGIATOR , üris. m, Ter, Le même que PLacia- 
RIUS. | 
PLAGIGER , 4, #m. PLaAUT. Qui eft fouvent battu, 
en par'ant d'unelclave. (R. PLaGA , & FaRRs. Grenier à 
coups de poings.) à 

PLAGIGÉRÜLUÜS ,5. m. Plawt, La même 
chofe que PLaciosr. 

? PLaciparipa, #. m-Plaut,Le même que PLacosus, 

PLAGIOM , 5. n. Dig. Le crime de ceux qui voleient 
des efclaves , ou des hommes libres , pour les vendre, & 
qu'on appelloic Plagiarii, (de sas yer, oblique.) 

PLAGOSUS ,3 ,#m. Horn. Qui eft fort rude & fe 
vere,qui fouerte volontiers, ou un grand fouerteur. 

PLAGULAÀ,2. f. Liv.Petic rapis. PL. Feuille de papier.f. 

PLAGÜSIA ffri är3 , 2. ou ? E pece de mr large 

PLAGUSÏIA. E & rayé. (mans, large.) 

PLANA , oräm, n. pl. Ecel, Sainc- Valerien Caux. 

PLana syxiva. Plaine-Selve, Abbaye du Diocefe de 
Bourdeaux. 

PLANARATRI. PI. 18, 18. Efpece de charrue d’une in- 
vention nouvelle, 

PLANARÉ, ©, évi. Sapur. Applanir. Syn. Ægquare. 

PLanasia Insuza. Tac, L'Ifle de Planañe , dans la 
mer de Tofcane,entre Ilua & Corfe.h.Sainte- Marguerite. 

PLANCA ,3.f, Planche, f. un gros ais. 

PLANCTUS, #5. m- Luc. 3. (ppr.) Coup qu'on fe 
donne dans l'eftomach , quand oneft dans le deuil , le 
deuil même, lamencation. f. San. Cri, gemillement. ”. 
(R. PLaNGeRS, Frappcr.) 

PLANCUS , à. FssT. Qui a les pieds fort plats , com 
me une planche. 

PLANCUS , 5. m. Cie. Nom d'un celebre Romain, 
ami de Ciceron. 

PLANE. (adv.) Plaur, Tout à fair ,entierement, Cie. 
Clairement , nettement. Si planè intelligo, Cic. Si je com- 
prends entierement. Planè dicere, loqui. Ip. Parler claire. 
ment. Non videber planè periifie. Cie. Ye ne paroîtrai pas 
entierement malheureux.{{ud planè moleffà tuli. Cic. J'ai 
été vou à fait chagrin. Explicare planifimè. 1n. Expli- 
quer tres clairement, tres nettement. Plenius commeme- 
rare. Cic. Raconter plus clairement. 

PLANETA,2.m. &.. ? Une planere , étoile er- 

*PLANETES ,&.m. ‘ $rante. { #Aurgzr. ) On en 
compte fept, Saturne , Jupiter, Mars, le Soleil, Venus, 
Mercure,% Ja Lune, qui eft la plus balle de roures. On 
à fait ce vers latin pour retenir l'ordre de ces planetes. 

Poft Sim Suu fequitur , uitima Luna fubef. 

PLANSTARIUS , #1. m. Auguff. Aftrologue. 

PLANGÈRÉ , g5,nxi,néam. Ovip. Battre, frapper, 
Stat. Pleurer, fe lamenter. (r. PLAGA.) 

Plangere aliquem. Sr ax, Pleurer la mort de quelqu'un, 
—fus damns. Ip. Pleurer les pertes qu'on a faires.—peéten 
r4 palmis Ovip. Se donner des coups [ur l'eflomach, bat= 
tre {a poitrine. Es planxit ewm omnis Ifraël, Bin. Et tout 
Ifraël le pleura. Plangunt litters, Vyro, Battent le riva= 

c. Hinc 

PLANGOR , &ris. m. Cic, (ppr.) Coup, frappement, 
bruir. #, lamentation. f. deuil. #2. [ Syn. Percujfio , planca 
tus.] Somstus plangoris. Ovip 3. Mer. Le bruit des coups, 

PLANGÜNCULA , £. F, Cie, Une petite poupée, 

à PLANICER1UM , ff, n. Ecel, Plainecerf,en Picardie près 
e Guife. 

PLANILÜQUUS , #, #m. PLaur. Qui dit nettement 
ce qu'il penle. 

PLanion , oris. (comip.) de PLanus. 

PLaNiPeD1A: Vid. PLANIPES. 

PLANIPEDIUN , é6, n, EG6l, Plaimpié, Abbaye au Di 
cefe de Bourges, 


PLA. 

PLANIPÉS, Edis. m. Quint. Certains bouffons, qui 
faifoient leur perfonnage fans monter fur le theatre, dans 
certaines Comedies , que Donat appelle , Planipedis fa- 
buis , parce que les Aéteurs n'étoient point montés fur un 
theatre, ou parce que le fujer n'éroit que des gens de 
baffle condition, Negotis continat perfonarum in plane C 
humili loco babirantium. Don. 

PLANISSIME. (adv.) Cie. (fup.) de PLans. 

PLanissimus, #, #m, Cic. (fup.) de PLANS. 

PLANITAS, &ris, F. Tac. Clarté , neureté. f. | 

PLANITIX , &. Viral, p.c. #8, Surface bien unie, bien 
applanie. 

PLANITIES, #5. £. Luer. Le même que PLANITIA. Î 
Caf. Une plaine , une rafe campagne. f. Speculi planities. 
Luca. 4. Une glace de miroir. Æqwats agri planiries. 
Cic. Une rafe campagne, une plaine. Religwwm planitiei, 
Liv. Le refte de la plaine. # Yicruye , pref, l, s, à dic pla- 
#Wierum , au penitif plurier, 

PLANIÜS, (adv,) PL, (comp.} de PLans, 

PLANTÀ , 4. PL. La plante des pieds. f. fune plante, 
mn arbre, une herbe. Cic. Arbriffeau bon à planter. ". 
Plantam fiatris tenebat manu. Bins. Il tenoit de fa main 
Le pied de (on frere. A planté pedis ad verticem, Brax. De- 
puis La plante des pieds jufqu'au haut de la tête, 

PLANT ABIs 3—30 , BUNT. (fut.) v. PLANTARS. 

PLANTAGO ,ïnis.f. PI. Du plancain, plance de 
ere vertu, dont la eur eft un euyau fermé dans le 

ond , évafe dans le haut , déceuppé en quatre parties , & 
Barni de plufeurs étamines. Le piftile qui fort du fond de 
cèrce fleur , devient ovale, pointu , ou conique, Ce fruit 
eft une coque membraneule , qui s'ouvre en travers,com- 
me une boëte à favonnette, & rerferme des femences atta- 
chéesau placenta, dent les aîles font une maniere de cloi- 
fon. (R. lLANTA, Plante.) 

PLANTARÉ , #3, avi, stém.Pi.Planter.(R.PLANTA.) 
Syn. Serere. 

Plantaverut vines, Bis. Ont planté d:s vignes. Plan. 
taverat paradifum. 1 D. Avoit planté un jardin delicieux. 
Tempus plantandi, Bisz. Temps de planter. 

PLANTARI, dr, ats sum, (pall.) Bibl. Etre planté, 
Qued plantatum «ft. Biss. Ce qui a été planté. 

PLANTARES, 4/4. Star. Les ailes que Mercure 
Avoit aux pieds. 

PLanTARIA , or#m.Y, Fiac. Les aîles qui éroient aux 
pieds de Perfée. : 

PLANTARIÜM , #5, Vino. Arbriffeau qu'on a arra- 
ché pour le tranfplanter. Pl, Une pepiniere , lieu où l'on 
feme les arbres pour les tranfplanter. 

PLANTASTI. (powr) PLANTAvISTI. (2. perf.) v. PLan- 


TARS. 

PLANTATIO , ënïs, F, PI. L'aétion de planter. [Biél. 
Plant ,#. plante. f. Sicur nouvelle plantations. Biss.Com- 
me de nouvelles plantes, Omnis plantatio. In. Toute plan- 
te. Sicut plantatie ro[a. Bisc. Comme les plants du rofier. 
Sicut plantatie cedri in monte. Ip. Comme des cedres fur 
Je Mont-Liban. 


PLANTATOR , ors, m. Eccl, Celui qui plante, 
PLANTIGER, #, #m, PL. Qui porte des rejettons pro- 


pres à planter , en parlant d'un arbre. (ex Garsns, Por- 
ter, G PLANT A.) 

PLANUDES, is. m. Plaoude , Moine de Conftantino- 
le, qui vivoit l'an 1370. Il Gt un recueil d'Epigrammes 
ga feptlivres , publia les Fables d'Elope, dont il fit la vie, 
traduifit les Meramorpholes d'Ovide de latin en grec , & 
on croit même qu'il travailla à la Verfion des Commen- 
taïtes de Celar dans la même langue. 

PLANUS , 4, #m, Cic. Uni, égal, qui n'eft point ra- 
botteux,fplan quiala (urface plane. Clair ,net, mavi- 
fee, évident. liquid planwm facere, Cic. Expliquer , 


moater nettement , faire voix clairement, Plans viam 
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facere ad honores quarendos, PLAUT. Applanir le chemin 
Pour monter aux grands emplois. Ager planus. VARR. 
Une terre fterile, inculte. Plani pifces, P 1. Des poillons 
plars , qui ne font pas ronds,comme les Solles, &c. Plans 
pede. VitR. 6. 11. 7.4. À rez-de-chauffée. Hoc tibi de 
plane peffum promittere. Even. je puis vous promettre ce- 
la aifémenc, De plans libellus dari poteft. P À ». On peut 
prefenter {a Requête au Juge avant qu'il foit menté au 
Siege. De plane judicare. 1D. juger fur le champ.1n plane, 
PH. A terre. 

PLANUS, 5. m. Cic. Un aFronceur. m. Petr. Un vaga- 
bond. (R. Aura, Je vais çà & là, je rode.) 

PLanxsns. Ovid, PLANXSRUNT, Bibl. (3. pl. perf.) v. 
PLANGsR Eu. 

*PLASMX , déïs,n, Quint. Efpece de potion, forte de 
breuvage pour addoucir la voix,un gargarifme. (æA#r ps. 
Ce mor grec fignifie ppr. ouvrage de terre à potier.) 

PLASMARÉ, 9, Æur, ätmm. Bis. Former , Faire, 

PLasmMAasti, (pour) PLasmavisT1. Vous avez formé. 
Plafmauerunt me torum. Bip. Out formé rouces les par= 
ties de mon corps. Hine 

PLASMATOS , à, #m, Eccr. Formé , fai. 

*PLASTES, 4. m, Vitr. Quvrier en argille, ftatuaire 
en argile , "”. qui fait des ouvrages de verre, un portier." 

Petr [Un fculpteur,ftatuaire. #xdçns. 

*PLASTICE , és, F, Vitr. L'art de faire des ouvrages 
d'argille. sem. 

*PLASTICUS , #, #m. Vrrr. Qui concerne l'art de 
faire des ftatues d'argille. Plaftica rationis non ignarus, 
Virn. Qui n'ignore pas l'arc de faire des ftatues d'argille, 
ou de terre. æhæomés, 

PLarsa.Vid. PLATEA , par une fimple, 

PLraTæsnsss. Vid, PLATSENSSS. 

PLATALEA , 4. f. Cie, Pelican. m, Vid. PLATsA ; 
oifeau. | 

PLATAMON, &nÿs, f. Ecel, Plantamene , Ville Epif 
copale de la premiere Macedoine dans l'Exarcat de ce 
nom, à prefent Village du même nom vers Thefalonique, 

PLATANINUS , à, #m. Cox. De plane,ou de platane. 

PLATANISTA , à. f, PI, Efpece de grand poilfon qui 
fe trouve dans un fleuve des Indes Orientales. 

*PLATANON, ônis, Vire. Lieu planté de planes, 
Shane. … 

PLATANUS, 5. f. Cie. Plane, ou platane,plante dont 
les chatons font des pelocons chargés de pluñcurs foms 
mets remplis de poufliere menue, atrachés par un filet ou 
éramine fort courte, C<s charons ne laiffent aucuns fruits 
après eux ; mais les fruits naiffeur {ur les mêmes pieds 
dans des endroits feparés , &c. 

PLATANUS,f,m.Eçel, Plenu, 
Champagne. 

PLATEX , à. f. Ter. Une grande rue fort large, fort 
fpacieule, (On peut faire la Seconde fyllabe bréve dans le 


près de Marcenai en 


vers.) 

PLATEX. PI, Le Pelican oifeau , ainf appellé, parce 
qu'il a le bec fort large. 

PLÂTEÆ, érém, F, pl. C. Nep. Platée, Ville de [a 
Beotie fur les Confins de l'Atrique, dans la Province 
d'Achaïe , b. Cocla , Villeou Bourg du Pays de Lyvadie 
dans l'Achaïe moderne. Il y avoir autretois un Evêché 
de l'Exarcat de Macedoine. Cetre Ville étoit, parmiles 
Payens , celebre par fon temple de Jupiter le Liberateur. 
C'eft près de certe Place,que Mardonius General des Per= 
fes fur défait par les Grecs,commandés par Paulanias & 
Atiftide, la deuxiéme année de la foixante & quinziéme 
Olympiade. Vid,Thucyd. 

PLATEENSES , ï#w. C. Nsp. Ceux de Platée, 

PLATÉSSÉÆ , rm, Aus. Elpece de poillons plats & 


larges. 
PLATICE. (adv,) Firm, Eu gros , enlarge. 
PPPppp ii 
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PLATICE, és, f. Firm. 2. 16. Methode qui traite des 
chofes en general & en gros , fans entrer dans un gros dé- 


tail. . 

PLATICUS , 4, #m, F1r M. Platicus afpeëus. i. e. 
Laxus aut latus. Platica difpofirio. 1n.3. z. Arrangement 
groflier, difpoñcion generale. 

PLATINX, Z. jean Platine a écric l'Hifoire des Par 
pes ju'qu'à Innocenr dix en 1644. 

PLATO , ünis. m. Platon Philofophe, difciple de So- 
erate, & maitre d'Ariftore. I] näquit à Athenes vers l'an 
325 de Rome, après avoir parcouru le pays où il y avoit 
d=s perfonnes celebres pour leur fcience. Il revint À Athe- 
nes, & y enfcigna pibliquement dans un lieu nommé 
Acad:mie, C'eft pourquoi fa doct-ine eft appellé: Aca- 
deinique , & f:s 5:tat-urs Academiciens. Sa Philo(ophie 
eft reufermée dans les dix Dialogues que nous avons d: 
lui. [l nous refte encore {es Livr:s de la Republique, & des 
Loix, avc quelques Lettres. 

PLA TONIC'S . 4, #m. Cic. P'atoricien. 

*PLATŸCEROTÆ , &rûm, PL. 11. 37. Efpece d'ani- 
maux doncles corues fonc fort larges, comme leurs noms 
Le fisnifisne. (ren, larse, sx “sg, cotne.) 

PLAT YOPHTHALMON,S, PL, 39. d. Efpece de Stibium, 
eu d'An imoiue, 

*PLarvrHyecos.P'.26. Sixiémeelpece de Tichymale. 
han pun%, lits folis habens, 

*lLarys, Pl, 28. Noim d'un nerf, saar;, large. 

PLauoam.(fur.) PLaupsnrss. {pl part.) v. 

PLAÜDÉRE , 45, :5, sim. Cic. Battre des mains , 
des pieds, des ailes ,fapplaudir , favorifer. Plauderr 
Aguss. Srat, Bactre l'eau. Plaudens alis, Vire. 5. Æn. 
Qui batron des ailes. Plaswdite, T ar. Battez des mains , 
applaudil:z P'andere aliquem. Stat. alicui, Cie. Don. 
net des applaud Memens à quelqu'un.—pedibus choress. 
Ving. Danfer. Plaudure fibi. Pi. J: Avoir de: la comp'ai. 
fance pour [oi-méme.—in aliquem, Eccr. Inlulter quel- 
qu'un. Plaudir penis perdix. © v 1 D. La Perdrix fait du 
bruit avec fes ailes, Plaudentes manu d xerunt. B1n1. 
Frappant des mains, ils crierenc. Pro eo quod plau/fti ma- 
#4. 1. Parce que vous avez battu des mains, Flumina 
Dlauient mins, Bin. Les f-uves Frapperont des mains. 

els dir, plassis 54m. (paf) Ovid. Exre ap- 
plaudar, 

PLAÏDITÜR. Ovid. (imperf.) On applaudir. 

PLAOSIBILIS , /8. (adj.) Cie. Plauñble » digne d'ap- 
plaudiilsmence, qui peut étre agreable. 

PLausisri, (2. perf.) v. PLaUDeRE. 

PLAOSITARÉ , 7, si. (Mot forgé par l'Aureur de 
eee intitu.€ Philomels , pour exprimer le bruit du 

geon. © 

PLAUSOR . ôris. m. Hor. Qui bat des mains. 

PLAÜUSTROM , 5.0. Cie. Un chariot, m. une char. 
gecte. f. Peris, plaufhrum perculi. PL A UT. Epid, Je fuis 
perdu, j'ai renverle la charrere. à, e, Voilà tous mes def. 
fins échoués. # Les Payfans regardoient comme un tres 
es ma.heur, de reuverfer une charrete chargée. Vid, 

EST, 

PLAÏSÜS, 4, #m. Vire. Qu'ona frappé avec bruir, 
avec quoi l'on à fait du bruit. (part. paf.) v. PLauDars. 

Piaufis circumuolar alis.Ov1D, Il vole rout à l'entour, 
en faifant du bruit avec es ailes. 

PLAUSUS , #. m. Cic. Applaudiffement, m, fbatte- 
ment. m, comme des aîles. Plaxfs laterum, Pi, re: 217. En 
battant des aîles, par leur battement d'aîles. Plaufum fe- 
cit mantbus. Bin. Frappe des mains, Plaufum date. Ta, 
Applaud.fl:z-nous , battez des mains , pour marque que 
vous nous honorez de votre aÿprobacion. Ambutiofus im 
plaufus. Ovin. Qui aime fort les applaudiffemens..Plas= 
Las movere, Pa. S: faire aprliudire,écre applaudi. Plasf 


ma ximo prefequ, Lo, Faire de grands applaudiffemens. 1# 


PLE, 
Litterarum plaufum ire. Pi. Mericer d'être applaudi des 
Sçavans, 1n plaufus confurreélum eff, ]p. On ic leva, & 
on applaudie., 

*PLAUTUS , 5. m, Plaute, excellent Poëte Comique 
Latin. [1 écoit de Sar fine Ville d'Ombrie. 11 fur en grande 
eftime à Rome , où il compofa la plüpart de fes pieces. 
I ne nous refte que vinge Comedies de cer Auteur , qui 
mourut vers l'an , 70 de la Fondation de Rome, près de 
200 ans avant fisUs CHRIST, (R. #hurs.) Plauti dice- 
bantur vel Plori, Fast. Hemines planis pedibus. 

Presse. (abl.} Pid. Press. 

PLEBECULA , &. f. Cie. Le menu peuple, m. la popu 
lace. f. le peric peuple. 

PLEBEIUS , à, #m. Cic. Du petit peuple,de la popu- 
lace, plebsien. PI. Vulgaire , qui n'a rien de fingalier, de 
diftingué , trivial. Amiétus plebeius. Pror, Un méchant 
habit, un gros habic. Plebeiws ferme. Cie. Une expreffion 
qui n'a rien de delicat , de fin, de choifi. 

PLÉBES,és.oup.cbis.f. Sail. Vid. Pzsss. Le 
peuple. | | 

PiEBICOLA , 4. m. Cie. Populaire , qui favorife Le’ 
peupl:. flurnom de Valerius, (r. Cousres.) 

PLEBISCITÜM , 5. n. Liv. Ordonnance du peuple. f. 
(R. E/F fcitum plebis, Vid. A. GziL. ro. 20.) 

PLEBS, bis. F. Cic. Le peuple, fans comprendre les: 
Sénateurs. Diftribuerunt univerfe p'ebi, Bis. Diftribue- 
tent à vou le peuple. (Plebs differt à populo.) Xe Populus 
.emnes civitatis ordines continer, Plebs fem plebes ea dicis 
tur, in qua gentes, (ise, familia,) covium patricie non in- 
funt, À. Gai. 10. 20. Piebs Semi cives fine Senatori< 
bus. Leg. 238. de verb. fignif. 

PLsss Ansrs. Eccl. Piouare , au Diocefe de Quimper. 
Plebs Armagili Xp. Ploermel,es Breragne.—Crucs. Ecc. 
Piougros, au Diocefe de Tieguier.—Danielis. Ip, Pioue 
daniel,en Bailc-Breragne.—Frigani. Ecc. Pioufragan, 
près de Saint- Brieux.—Geffini. 1p. Pleftiv, au Diocele de 
Treguier.—Launs. Eccz.P'elan en Breragne.—Sanaxi, Ip, 
Ploudané près le Conqueit.—Valis cava. Ecc. Pioval- 
cave , au Royaume de Naples. 

*PLECTÀ , à. f. Aarr. Cordon. Inter coronas € plec… 
tas. Bras. Entre des couronnes & des entrclas. (æaixw, 
cnlacer.) 

PLscrenDum ssT. I faut punir. 

Piscrantes, Phiauc. (parc. pl.) v. - 

*PLÉCTÉRE , #5, plexs , ou péxis,pléxém. Ovrp. 
Plier , encrelacer. Plaur. Bactre, frapper, punir. FARX TU) 
punio, Sifeptem crines capitis mei cum licio pexueris, Bic. 
Si vous taires une cielle de fept cheveux de ma cête, avec 
du fil dosc on fair de la voile. | ARTS 

PLECTI, pleëür. (pall.) Cic. Etre puni. Pleéi capite. 
Cic.Etre puni de mort. , D 

PLECTILIS, iië. (adj) Plaut. Qu'on plie aifémenr ,. 
qui ebéit, & qu'on a entrelacé. : k 

PLÉCTRÜM, 5. n. Her. Un archet de violles, de vio- 
lovs. fSu1. Le gouverrail. (R. PLacrers, frapper) 

Pliétrum ratis, S11. 14. 403. Le gouvernail d'un vaif- 
feau , ou la partie du gouvernail que tient le Pilete. 

Puscazs fs. n. Ecel, Piegao, en Italie. 

PLEIADES , 06 Ouid ? Les Pleiades. Ce fonr fepe 

PLEJALES, sm. f. * Setoies qui a ere | 
cemps propre pour la navigativn. Elles environnent le Si- 
gne re Là Fable dicque ce font les filles de Ly- 
curgue & de Naxo, qui furent chargéesen aftres, pour 
avoir donné l'éducation à Bacchus. D’autres dilent qu'el. 
les fonc filles d'Aclas , & de la Nymphe Pleione. 

PLENE. {adv.) Cu. Pleinement , entierement , tout à 
fair. Piemsi: benedicere, Bisz. Benir de plus en plus. Ple- 
niës aque.Hor.Plus qu'il ne fauc. Plenrjfime foiens. Bisi, 
Sçachant tres cercainement. 


PLENILONIQM,, 5, n, Col. La pleine Lune, 


PLE . 

Puenton , oris. Cic. (comp.) & 

PLentssimus , #, wm, Cic. ((up.) de Pinus. 

PLENIS SIME. (adv. fup.) de PLans. , 

PLENITAS, ris. f. Witr. Abondance, plenicude d'hu- 
meur, repletion. f, Cibi plenitas. In. Nourriture, viande 
pleine de fuc. Aër imminuit plenitates. V 1TR. 5. 9. L'air 
confume latrop grande chaleur, (en chaffant du corps les 
humeurs.) | 

PLENITO DO, ïnïs. f. PL. Groffeur, amplitude. f. 
tendue. Bib!, Plenitude. f. Æfome erefcit ad plenitudinem, 
PL. L'homme croiren groffeur. Plenitudo cuju/d im ve- 
ci. An Hsr. L'emphafe d'un mor. Plenitmdo temporis. 
Biaz. La plenicude des temps. ‘Ubi venir plenitudo tempo- 
ris. In. Quand le temps fut accompli. 

PLENIUS. (adv.) 4fc. Pad. (comp.) de PLans. 

PLENUS , à, #m, Cie. Plein, rempli, abondant , 
complet. [Celf. Replec. Annus plenus, H 0 R. Une année 
complette, achevée. Plend mans. Cic. À pleines mains, 
avec liberalité, avec profufon. Pleno gradu. S ALL. A 
grands pas. Ætatis plenus. © 1 À UT. Fort vieux, chargé 
d'années. Cibur pl-nior, C x L s. Une viande plus nourrif- 
fante. Cohortes plenifime. Cic.D:s compagnies de foldars 
tres complettes. À fumme plenus. PLAUT. Plein juiqu'au 
haur.—sd marginem. PL. Picin jufqu'au bord. Ad plenum 
roffe esufam., Asc. Pæp. Avoir une entiere connoiflance 
d'une affaire, la (çavoir à fond. Avec cer adj-é&if, on 
met le genitif où l'ablatif. Ho nr. Crc. Qud me Bacchs 


PLI, PLO. toys 

Prexusnis. (2. perf. vel fur. fubj.) 

PLEXUS, à , #m. Luc. Entrelacé, plié, engagé. 
(pare. paf.) v. Piscrars. 

P 5 4 A. (acc. fing.) PLiapas. (acc. pl.) Piranss. 
n.pl.) de 
PLIAS , ddr. f. Pleiade , fille de La Nymphe Pleione 
& d'Atlas. Vid, PLsrapss. 

*PLICARÉ , 9, Zi, atum, & plicis,plicitim, Lucr. 
Plier , faire des plis, plier, ployer. Bibl. Fermer. (2. 
mixe, neo.) 

Cum plicuifet librum. Brav. Ayant fermé le Livre. 

PLICARI, dr, äris sm. (pall.) Lu c R. Qwa in fe in- 
vicem plicabantur Bisr. Qui A fermoienc l'un {ur l'autre, 

PLICATILIS , 5ië. (adj.) PI. Pliable , qui fe plie , qui 
de peut plier. 

PLICATOÜRX , &. f. PI, L'aétion de plier. 

PLICO , #5. Vid. PLiçans. 

PLINIUS, #5. Pline, Il y a deux hommes qui ont por- 
té cenom. Plinel’ Ancien ou l'Hiftorien, & Pline le Jeune, 
Pline l'Ancien évoir de Verone. Il vivoic dass le premier 
ficcle, Ileue beaucoup de part aux bonnes graces des 
Empereurs Vefpañen & Tite. [lcompola pluficurs ouvra- 
ges, dont il ne nous refte que trente-fept Livres de l'Hi(- 
toire naturelle. Pline le Jeune écoir de Come, fils d'une 
fœur de Pline l'Ancien. Il vivoir du temps de Trajan, qui 
l'éleva aux premieres Charges. Nous avons de lui un Pa- 
negyrique À à Trajan qui paffe pour un chef-d'œuvre,& 


tapis tui plenum ? Hon. Bacchus, où m'emportez-vous | neuf Livres d'Epicres. 11 fur difciple de Qiintilien, & 


rempli de vorre efprit ? In plenum, PL. 4, 12. Dars une 
plaine , dans la plaine, 4. 13, 4. Enticrement ; pour tout. 

dd. 23. En pencral. Nox timortbus plena. Cie, Nuit rem- 
plie de fraycurs. Plena Luna, O x 10. La pleine Lune. 
Plans mulier, PLAUT. Une femme grofle. Plenus fangui- 
#is. In. Homicide, meuririer. Plenus vini. Ter. lvre, 
plein de vin. Ur gawdium veffrum fit plenum, B11. Afin 
que votre joie foit parfaite, Ad plenum. Cie, Verr, Plei- 
nement , à fond, 

Pusra. f. Pacuv. Plera pars. In. La plüpart. 

PLÉRIQUÉ , pléräque, pléräqué. Cic La plüpart. 
{pl.) de Puerus, 4, mm. Plerique omnes adolefcentuli, 
Tsn. P efque cous les jeunes gens. Plerumque homines. 
(fuppl. Eo funt ingenio) ques , cum nibil refrt pudet , ubi 
Pudendum eff, 1b5 cos deferit puder, PLAUT. Epid. 2.1. 
C'eft là le défaut de laplüpare des gens : ils ont honte 
loriqu'il n'en faut point avoir , & n'en ont pas, quand il 
en faue, 

PLERÜMQUÉ. (adv.) Cie. Le plus fouvent, pour 
l'ordivaire, la plèparedurcemps.  : 

PLERUS. Car, Pisra. Pacuv. PLERUM, Sempronims 
Afsilo. % On ne fe ect plus que du plurier plerique, Ce. 

PLESCOVIA, &. f. Eccl. Pleskou, bonne Ville de Mof- 
covie , Capirale d'un Duché fur le Vel ki, Archevêché 
du Rit Moicovite. C'éecoit au refois une Republique , 
dont le Czar Jean Bafile fe rendit maître l'an 1 309. 

PrsTura, 4. f. Eccl, Plenicude. 

*PLEURITICUS , à, #m. PL. Qui a la pleurefie,ma- 
lade de pleurefie. Vid.PLauriris. 

PLEÜURITIDÉS. Vitr. Les regles qui fervoient à bou. 
cher & à donner le vent aux tuyaux des Orgues des An- 
ciens. 

*PLEURITIS , idÿs. f. Pitr. Pleurelie. f. mal de cb- 
té. m, (R. mass, côté.) 

Prsuron, Vilied'Ecolie. Hine 

PLEÜURONIUS,à,mm,Owip. Qui eft de Pleuron Ville 
d'Etolie, 

Prexanium, fi, n. Ecel. Le Plefier, près de Breteuil. 

PLEXIPPÜS, 5, m. Ovid. Plexippus, fils de Thefhus, 
&frere de Toxeus. 


PraxiriUM, fi, n, Ecel, Le Plefäs, nom commun à 
puñeurs licux, 


contemporain de Martial , de Silius Ivalicus , de Tacite, 
&c. 

PLINT HIS, idir, f. Witr, Plinche. f. (partie quarrée, 
qui faie le fondement de la bafe des colonnes.) 

*PLINTHIUM, ÿ. n. Vitr. Le plinche ou quarreau 
fur quoi on avoit tiré un cadran horizontal. æawior, 

PLINTHUS, 5. f. Virr. Le plinche des bafes des co- 
er » piece quarrée ou ronde qui fe met fous le pié. 

eftal. 

PLISTHENIOS torus. Ovip. Le lit d'Agamemnon 
fils de Plifhene, que les Poëtes ont appelle Acreïde, 
parce qu'il avoit été élevé par Atrée fon oncle paternel. 

PuisrozocHia , 4. f. PI, 25. 8. Quatrième efpece 
d'Ariftolochie , plante qu'on voit au Jardin du Roi. 

#*PrisroryciA, #. f. PI, 30, ar. Elpsce de Mauve. 
mhupavus, (forte quèd inffar Lycii prabeat plurimi effec- 
tus medicamenta. HARD.) 

PLOCÜM , 5. n. Ecel. Plocko, petite Ville affez bonne 
dans la grande Pologne fur la Viftule, Evéché fous la 
Metropole de Gnefne l'an #65. 

PLODÉRÉ, plodÿ. Vid. PLauDars. 

PLora, Pleurez. (imper.) PLonasis. (2. fut.) v. PLo« 
RARS. 

PLORABÜNDUS ,4, #m, PLaur. Eploré, tonc 
pleurant , fondant en larmes. 

PLORANDUS , à, #m. STAT. 

PLORANS , #nris. Pleurant, (part.) v. 

PLORARE, 5, ävi, ätém, Cuc. Pleure , fe lamenter, 
répandre des larmes , déplorer. Svn. Fiere, lugere. 

Plerabitis. B181, Vous pleurerez. Plorauére fuis nom 
refpendere favorem fperatum meritis. Hon. Ils ort eu de 
la douleur de voir , qu'on n’avoit pas pour eux la recon- 
noiffance qu'ils avoient attendue de leurs fervices. Cm 
ploraretis. B1821. Lorfque vous pleuriez. Non pleraftis, 
(pour) ploraviffis. In. Vous n'avez point pleuré, Plors. 
vit fuper fingules. Bigr. Pleura fur chacun d'eux. 

PLORARE, br , anis sim. (pafl.) Ecre pleuré. Vidus 
corum non plorabantur.Bisz.Leurs Veuves n éroient point 
leurées. 

PLORATOR , ôris. m. Mart. Un pleureur, rm. 

PLORATUS , #5, m, Cie, Pleurs, m, larmes, l'adion 
de pleurer, f, * ; 


1040 PLU. 
PLORATÜS , À, äm, Ouip. (part. paff.) Pleuré , dé- 
Joré, 
- PLOS TELLÜM, 5. n. Her. Un petit chariot.(dim.)de 

PL3STRÜM. Pid. PLAUSTRUM. 

*PLOTIAS, 2. PL. r8. 30. Efpece de rofeaux. auras, 

PLÜÈRE, pli 3, plis, phütim. (fort rare.) Cic. Pleu- 
voir, pluvoir. Bibl. Faire pleuvoir.Pluere in terris.ViRG. 
P'euvoir fur la terre. Pluiffe lapidibus. L 1 v. Qu'il avoit 
pln des pierres. Pluit lapides, V. Max. Il pleut des pierres, 
Non en m pluerat Dominus Deus. B18 1. Car le Seigneur 
Dieu n'avoir point encore fait pleuvoir. Ego pluam. Ip. Je 
ferai pieuvoir. Ne pluant. Bis. De ne point pleuvoir. 
Pluit igrem cé [u!phur. Yo. Il plur du feu & du foulphre. 
Et nubes pluant Juflum, Bis. E: que les nuëss faflent 
defcendre le Jufte. 

PLÜMA , 3. f. Cie. De la plume. à, e. la plus molle & 
la plus prrire, l'autre, é. e. celle des aîles s'appclle penna.f 
Her, Poil foler, jeune barbe. 

PLÜMANS , äntis. (adj.) 4. Gell, Qui commence à 
© avoir des plumes , à qui la plume commence à venir. 

PLÜMARIOS , is. m, Pitr, Brodeur. ". Cet Auceur 
dit Plumariorum textrina. Les atteliers des Brodeurs. 
X On ne fçaic pas bien precifement ce que c'éte:t parmi 
les Anciens, que Plumarium opus. Quelques-uns croyent 
que c’écoit un ouvrage fait avec des plumes d'oifeaux ; 
mais il y a plus d'apparence qüe c'étoir une broderie en 
forme de plumes d'oileaux , ou en general la broderie, 
qui eft difference de la rapifferie , en ce que la broderie 
n'eft pas une étoffe cifue, mais compofée de pieces rap- 
portées , ou de fils couchés {ur une étofe ou fur un: 
toile, de la même maniere que les plumes des oifeaux le 
font (ur la peau. D'an.Opere plumarie, où plumaris, Bis. 
Ouvrage de broderie. 

PLOMATILIS, lé. (adj.) Plawr. Brodé, tiffu en 
forme de pluies , ou qui eft fait de plumes. m. 

PLÜMARÉ, 7 ,&ui , âtüm. ApUL. Plumare fe in avem. 
In. 3. Mer, Se chang-r en oifeau , fe revérir de plumes 
comimne un oïfeau. 

PLÜMATUÜS , #, #m. Cic. Couvert de plumes. Plw- 
matus auro. LUCAN. Tiflu , brodé d'or en forme de plu- 


mes. 

PLÜMBAGO , ginis. f. PI. Veive d'argent mélée de 
plomb. f. c'eft aufli une forte d'herbe. La grande Perfi- 
caire, la Dentelaire, plante dont la Aeur eft ur tuyau 
évaleen baffin , découppé en fix parties. Le calice eft un 
autre ruyau du fond duquel fort un piftile qui s'emboîte 
dans le trou qui eft au fond de la feur.Lor(que cette fleur 
eft palée , le calice devient une capfule dans laquelle fe 
trouve une femence oblongue & plus pointue par le bout 
d'en haut que par celui d'en bas. 

PLumsaao. PI, Couleur plombée, (défaut des pierres 

récieules lorfqu'elles paroiflent au Soleil comme de cou- 
Le plombée.) 

PLÜMBÂRE, 65, avi, atum, PL. Souder. Car. Plom- 
ber,en luire de plomb. 

PLÜMBARIÜS, à, #m. De plomb, de plombier. Of. 
freins plumbaris, Pi. Une boutique où l'on travaille en 
plomb. Plumbarius artifex. VitR. Un Plombi:r. 

PLOMBARIOS , 5. m. Front. Un Plombier. 

PLÜMBATORX , 2. É. Dig. Soudure. f. 

PLOMBEUS , à, #7, PLAUT. Quieft de plomb, fait 
de plomb. [Ter. Scupide,gswilier, Aufter plumbeus. Horn. 
Le vent du Midi qui rend pefant , ou qui eft fort pefant. 
Plumbeus home. Tsr. Un homme groflier,ftupide. Piawr, 
Un homme livide , pâle, d'une couleur plombée, emo 
in Phyficis plumbens. Cic. Un homme qui ignore entiere 
menc la Phyfque. Plumbeo jugulare gladio, In. Convain- 
ce quelqu'un par une raïlon peu forte, Plumbes vins. 
Manxr. De gros vins ou qui re valent rien , qui font infi- 


pides & fans Éorçe, Plwmbewm «fe is re aliqua,Cic,Avois 


















PLU. 
l'efprit bouché pour unechofe. Maffa plumbes. Brar Une 


mafle de plomb. Si quid benè facias , levier plumæ «if gra- 
tia : Si quid peccatum' ff plumbeas iras gerunt, PLAUT. 
Pœn, 3. 6. Si vous leur rendez (ervice , la reconnoillance 
qu'ils en one eft plus legere que la plame ; & f vous les 
offen(ez , leur courroux pele plus que le plomb. 

Pruusosissimus , 4, wm. PL. ((up.) de 
FETES ,à, #m. Ps. Où il ya bien du plomb 
mélé. 

PLÜMBÜM , 5. n. PL. Du plomb. Ovid. Une balle de 
plomb. PI, Tache de couleur de plomb , qui vient quel- 
quefois fur les yeux. € Ce mot latin n’a point de plurier. 
Plumbum album. Cas. P'umbum candidum.VL.De l'ecain, 
m.—liquidum. Hon. Plomb fondu. # Le plomb propre“ 
ment dit, c'eft plumbum nigrum. | 

PLÜMESCÉRE, fe3 , feis. PL. Commencer à avoir des 
plumes. | 

PLÜMEUS , à, #m. Cic. De plume, fait de plumes. 

P LÜMIGÉR > à, #m. PL. Quicft couvert de plumes. 

.PLÜMIPES , Edis, (adj.) Car. Qui a des plumes aux 
pieds comme les Pigeons pattus. 

PLÜOMOSUS, à,#m.Ovip. Qui a beaucoup de plumes. 

PLÜMUÜLÀ, à. f. Col. Perice plume , duvet. #.{dim.} 
de PLuma. 

PLÜO, pli ir. Vid. Puuers. Cie. Pleuvoir. 

PLORA. n. pl. Vid, PLusss. : 

PLÜRALIS , à!ë. (adj.) Quint. Piurier, es du plurier. 

Pluralis numerus. Qu 1x Tr. Le plurier , ou le nombre 
p'urier dans les noms, les verbes & participes. 

PLÜRALITÉR. (adr.) Quint, Au nombre pluriel , au 
plurier. 

PLÜRATIVÜS numerus. A. Gatz.Le nombre plarier. 

PLuRs, (pour) Puus: Don, Hine PLUR1A,COMPLURIA- 

PLÜRES , Plurà, (adÿ.) plirimm. (gen.) Pour tous les 
genres. Cie. Plufieurs , plus de, un plus grand nombre de. 

Quid plura,((uppl. Dicam?) Cie. Pourquoien dire da- 
vantage ? pourquoi m'étendre plus au long ? qu'eft-ÿ 
befoin d'en dire davantage ? Plures eftis vos, B1 81. Vous 
valez mieux, Plura habens vobis fcribere Ip. J'aurois plu- 
fieurs choles à vous écrire. Plwribus dabiris. Bisz. Vous 
donnerez à ceux qui font en plus grand nombre.Fid.PLuse 

PLURIES.(adv.) A. Gell. Plufeurs fois. ; 

PLÜRIFARIAM. (adv.} Swer. En plufieurs manieres, 
en differentes manieres. SyN. Multifariam, | 

PLÜRIFORMIS, më. (adj.) Æpwl. Qui eft de diffe- 
rentes manierrs. 

PLÜRIMÜM. (adv.) Cie. Beaucoup. Ter. Souvent , 
d'ordinaire, 1j plursmim eft. Tan. Ileft fouvent là. Plw- 
rimim atatis [ua .Cic.La plus grande partie de [on remps. 
Poffe plurimum apud aliquem, Cac. Avoir beaucoup de 
crédit auprès de quelqu'un. Plurimim intereff, refert. 
PL. 2. #2. 

PLÜRIMÜS ,4, #m,T sn. Beaucoup. Virg. Fort, 
grand , fort haut. 

Aliquid plurimi aftimare, Cie. Eftimer beaucoup quel- 
que chofe. Plurimé falute aliquemimpertire. Tur. Saluer 
beaucoup quelqu'un. Labor plurimus. Ho R. Un grand 
cravail, beaucoup de travail. 

PLÜTS , wris. n. Cic. Plus , davantage. Mulsè plures, 
Bisc. Beaucoup plus de gens. Plus plaujtrorum. PLAUT- 
Plus de chariors. Ves plures eflis. Bisx. Vous êtes en plus 
graod nembre. Plus wirism habet ais alie. Cic. L'un a 


plus de force que l'autre. Plus annwm. Ip. Pendant plus | 


d'une année. Plus proficit ad mifericordiam commovendam 
wirtus, Cic. Le courage a plus de force pour émouvoir à 
pitié. Mtultd plura quam. Biss. Beaucoup plus que, Plus 
mins, PL. Plus ou moins. Calefces plus faris, Tan. Vous 
aurez chaud de refte. Pluris eff eloquentis. C 1e. L'élo= 
quence eft plus eftimée. Plus due millis caf. Liv.Il 
y eur plus de deux mille cuez. Plus same altere. dE 


PLU. 

Une fois plus que l'autre. Plus fgnificanter, Quinr.Avec 
plus d'emphale, d'une maniere plus expreffive ou fignif- 
cative. Plus plufque. Cac. De plusen plus. Venerunt pluf- 
ve minufve dus, Manrt. Elles visent environ deux. Ur 
cum matre un plus effet. Tan. Afin de demeurer plus 
Jongtemps avec fa mete. Dimidie plus. Cic. La moitié 
plus. Plus viginti annos natus. C1c. Qui a plus de vingt 
ars. Plus cunéis filiis, Bisx. Plus que tous fes autres en- 
. fans. A'ins plus, aliss minds. Lp. Les uns plus, les autres 

moins. Un4 die plus. Biss. Un jour de plus. Plus femel. 
PL. Pius d'une fois. 


PLÜSCÜLE. (adr.) Plaur, Un peu trop , un peu plus 
qu'il ne fauc. © 

PLÜSCÜLÜM , 5. n. Cie. Un peu plus. Plufeulum 
meilis. Cor. Un peu plus de miel, 

PLUSCULUM. (adv.) Cie, Un peu plus. Plufeulim 
quäm concedit veritas, C 1c. Un peu plus que la verité ne 
le permet. Plu/culim liquoris. PL. Un peu plus de liqueur. 

PLÜSCÜLÜS ,3, #m. Tr. Piufculæ fuppelleëilg 
opus eff. In. Il faut ua train un peu plus grand. [On 
trouve peu de cas de ce nom.] P'ufculs qui in co comvivie 
erant. À. Gaz. Le perit non. bre de ceux qui écoienc dans 
ce Éefin, 

Pius quam. Cie. Plus que, plus de. (Ce foot deux 
mots.) Plus quäm omnes. Bisc. Pius que tous. Plus quèm 
quadraginti, Lp. Plus dé quarante, Plus quäm mille, P1. 
Pivs de mille. 

PLÜTEUM , 5. n. Vitr. Une guéritte , une tourelle où 
txoïent deux (o'dats pour découvrir ce que les ennemis 
failoieuc, parapet de rempart élevé du côté de la cam- 
pagoc pardeilus le remparc. 

PLUTARCHUS ,5. m. Plurarque,Philofophe, Hif. 
torien & Orateur , qui éroic de Cheronée Ville de Beotie. 
Il fut en grande eflime du temps des Empereurs Nerva 


& Trajan. Queiques-uns one ciù qu'il fut précepieur de 


Tiajan. Ce quiet certain , c'eft que ce Prince l'eftima 
fo.r, & i'honora de la Diguité de Confulaire, Sainc Je 
1ôme dit qu'il mourut l'an de Notre-Srigneur 119. 
Nous avens de lui la vie des Hommes Illuftres Grecs & 
Roniains, & diveisautres cxceliens Traités. 

PLUTEUS, 85. m.Caf. Eipece de machireen maniere 
de calque , faite d'ofier & couverte de cuir ou de peaux 
de Eœufs mouillces, dune les foldars couvroient leur rêre 
pour pouvoir a:ler iapper les murailles , & étre à couvert 
des ennemis. fuv, Des cablerres où l'on mer des Livres, 
l'erf. Pulpitre [ur l:quel on écrit.m, Susr, Le côté d'un 
lit ,unchalic.#. Ur. Plattebande , {terme d'Archicec- 
ture.) V.tr, Un appui, ur accoudoir. #. ou use cloifon , 
une baluft'ade, f. 

PLÜTO, ôni5. m. Her. Pluron,frere de Jupiter ,& dieu 
des euters chez les Anciens. 

PIÜTONIUS , à, #m. Cic. De Pluton. 

*PLUTUS ,5. m. Plurus, le dieu des richefles chez 
les Payens. (#AËr, divitia.) 

PiUVvIA, 8, f. Cie, La pluie, f. Pluviam imbris dabit 
ais. Biur I1leut donnera de la pluie en abondance. 

PLU VIALIS , (8. (adj.) Col. De la pluie, qui appar- 
dent à la pluie. Ourd Pluvicux, qui caufe Ja pluie. Agws 
pluvialis. Ip. De l'eau de pluie. 

PLUVIALES, is. m. Ec/. Le pluvial.m. une chappe.f. 
© PLUVIATILIS , ÿ{ë. (adj.) Col, De la pluie. Vid. 
PLUvIALIS A QU'A+ 

PLUVIOUS , à, #m. PL. Pluvieux, 

PLUVIUS ,4,#m. Cic. De pluie. id, PLuviauts. 

PLÉNTERIA , 6rum, Cæ1.RHop, Certaines fêtes 
chez le: Athemers corfacrées à Cerés. 

*PNEUMA , àris, n. Elprit , (ouffte. #54. 

*PNEÜUMATICUS,à, ww. Virr.Preumatique;qu'on 
fait mouvoir par le n.oyen du vent. srwugnugs, Pnemi 
#64 organa. Jp, La machine pacumarique , c'eft ce-que 
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rgues,qui jouent par le moyen du venir, 
au lieu qu'autriselles jouoienr par le moyen de l'eau. 

*PNEUMA#OLOGIA , &. f. La Pneuratologie , la! 
fcicnce quiviaite des elpritsymraBuge, les clprits En 2629, 
difcours. 

*PNIGEUS, Er, m.Vitr. Le Prigeus, infirument où 
machine hydraulique qui va toujours en étréciffast, &z 

ui reflembie à ces éreisnoirs dont on (e fert dans jes Eyli- 
po pour ficindre les cierges. On l'appelle ainfi , à caufe 
qu'il érouffe l'air, & l'empêche de s'évaporer. Ce mot’ 
vient du grec #8, qui fignifie (ufocarion. 

PNIGETIS , ow r | 

PNIGNITIS. 1. à Elpece de terre g'uante. 

Pnycs ,e5. f. C. Nep, Nom de lieu. 

POBLICIUS , 4. Vid, Pusricius. 

PosuicoLa. Vid, PUsLicoLaA. 

POCILLATOR , oris. m. PL, Echanfan, m. qui verfe; 
ou qui fert à boire aux Princes. 

POCILLÜM , f. n. Cat. Petit verre, ou petite couppe" 
pour boïse. dim.) de PocuLum. 

POC&NIÜM, i5. n. Débauche qu'on fait après’ 
avoir oupé. - C: mot eft forgé par Hcrmolaüs Barba- 
us. (q. Pot cœnam.) 

POCÜLENTÜS , à, #m,. Cic. Potable , quieft bon à: 
boire , qu'on peut boire , büvable. 

POCÜLÜM, 5. n. Cie, Une couppe. f. un verre. m. la: 
liqu:ur qu'on boit ,le boire. m. la boiffon. f. Poculwrs 
anancaum. La coupp< de neceliré. 46 €'éroir la derniere 
qu'on docnoit [ur la fx: du repas, qui étoit beaucoup plus 
yrande que les autres, & qu'il falloit boire roure picine” 
ce vin, fansen laïller perdie une soutte. Vid. ANANCÆUS.- 
Cum canibus timidivenient ad peculs dime, V1 RG. Les: 


rous appelons 


timides Dains viendront boire avec les Chiens. Dare pe- 


culum alicui, Cic.Prelenter un verre à quelqu'us,lui don- 
ner à boire. Pofcere majoribus poculis In, S'exciter à boire” 
dans de grands verces. Infundere poculum alicui, C ic. 
Tingere aliquem peculis, Hor.Ver(er à boire à quelqu'un. - 
PODACER, gri. m. Claud. Qui a la goutte. 

*PODAGRA , Z. f. Cie. La goutte , quard elle tien 
aux pieds. (R. æ#s, md, pieds , G d'ye#, capture.) 

POLDAGRICUS , à, #m, PL. Qui à la goutte 

PODAGROSUS , à, sm, PLAUT. LP pieds.{(r. Pos 
DAGRA. Syn. Podager, 

PODALIRIUS , 55. m, Ovid. Pedalire étoit fils d'EC 
culape , & frere de Machaon , qui fut invité au Siege de” 
Troies , à caufe de (on habileté dans la Medecire. 
PODARGE, &s. f, Nom d'une Jument qui couroit fore 
vice, 

PODERES , sr. B181. Un habit long qui defcendoit 
jufqu'aux talons. C'évoie une marins À fin lin que les 
Précres Juifs portoient. Vefhitus podere. Ip. Vêcu d'uuz 
lorgue robbe, (x, ses, ms, pes, & dpge, apte.) 

PODEX , icis. m. Hor. L'anus, le crou du derriere. 

PODINOM , 5, n. Ecel. Pugin , en Galice. 

PODIOLENÜM, 5. n. Ecel. Piolene, au Diocefe d'O: 
range. 

PODIGLOM ,5. n. Eccl. Pugeau, près d'Avignon. 

PODISMUS , 5, m. Veg. Arpsntage fait par les pieds , 
maniere de melurer, ou d'arperter par les pieds. 

TODIOM , 55. ». PL, Efpece de labos » accoudoir, m. 
baluftr: de. f. 

PODICM , 35. n. Ecel. Le Pui, Capirale du Velai en 
Auvergre , de la prenricre Aquitaine & de l'Exarcat des 
Gaules, {ur une montagne ariolce de la Loire , Evèché 
dans la Province de Bourges. Podium Andegavenfe. Le: 
Pui en Anjou , Bourg [ur les frontieres du Poitou , fur la - 
Touc. 

Poprum Azsaru. Eccl. Puilobier ,er Provence.—Be: 
nitii, 1p. Pongibonz en Tofcane.—Grvolur, Eccz. Pongi- 
baud,en Auvergne, Pediwms petrefum. In.Perchepeyioux, 
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€n Auvergne. Podium Saliconis. Eccz+e Puit icon, près de 

B:iicis. Podium Viride, In. Puechvert "près d'Alet, en 

Jargurdoc, « 
PODIUS, 35. m. Ecel, Poge, Evêque de Florence. 

PODOMNIACOM , 5. n. Eccl. Polignac, vers l'Au- 
w.igre, 

PSN, ntis. m. Ovid. Pean,pere de Philogtere. Hinc 

PAANTIDÉS, 2. m.Ovid, Phijoétere, fils de Pean. 

n Pœanrius Hsnos. Ouid, Le même. Le H:ros fils de 
can. 

*PŒCTLE, %r, f. C. Nep. Pecilé , nom d'une gallerie 
d'äthenes, qui évoit ornée de differentes ptintures, pat- 
sn PE US ie crouvoic le combat de Marathon. (zires, 
divers.) à, 

*PŒMENIS , ïs.f. Ourd, Nom d'une Chiesne d'Ac- 
teon. (q. Pañtoralis , À mmiunr, paffor.) 

*PŒ N À, 4.f. Cie, Peine, f. Lupplice, châtiment, #. 
{rmr, Dor, mes.) 

Dare, expendere pænas. Crc. Etre puni. Luere pænas 
facinerum, S sw. T R. Etre puni de fes crimes. Pendere, 
Perfcluere pœnas alicui, Ce, Ecre puni de quelqu'un. S4- 
mere pers. Ip, Punir, Dabi pœnm. Vin. Vous ferez 

uni. Vid, PÆna. 

P&NALIS , àlé, (adj.) PL Penale, qui concerce les 
pen:s, les punirions. 

PANARIUS, 4, #m, Quinr. Le même que PœnaL1s 

PÈNE. (adv.) Prefque. Sym: Fermè , fere, Vid. Pans, 
par unE fimple, 

PÆNE, 6ram. m. pl. Ouid, Les Carthaginois. (q. Phæ. 
ni leu Phœ.ices, qua ortifant à Phænicibus Carthagi- 
pesfes.) 

PœnisaT, (ire) PuNiaaT. Hoc autem (pro) PUN13- 
BAT.Luer.6.12,3- comme le méme a dit, mœuera (pour) 
pnatera, 1. 30, 33./œnere ( POUT ) mungre. $. à 308. 
mæroritm (pour) Hurorum. 4.111. 6: 916. 

PNICEUS, à , #m. Ovin. De couleur de pourpre. 
SYN. Paunréses, 

dt Dominum, Bis. Le Seigneur [e repentoic. 
up 

l'œnirssir, Se repentira. (fuc.) v. Pœnirer. 

PœniTsmint. Faires penitence, (1. pl. imper.) v. Pæ- 
RITER1, 607, Ser:periir. (Ce verbe n'eft pas en ulage. 
Vid. Pœnirer.), 

PŒNITENDUS, à, #m. Liv. Dont on fe deit repen- 
ir. Non eff 1æœsiten dm, SALL. 1] ne faut pas fe repentir. 
M=:£gifler non fœnitendus. Liv. Un habile maître, (ous 
qui l'on peut beaucoup profiter. © pauitendium Re:publi- 
ga jfarum ! Cic. O le déplorabie éxat de la Repub'ique! 

PŒNITENS, énris, (adj.) Cie, Qui fe répent. Neon 
multi poll,; œnitens faëli. S ù a +. Vitell, 15. Peu de remps 
après, le repereant de l'avoir fait. Panirentibns autem de- 
veniam, Bis1. Il donne au penicent un retour dans Ja 

uftice: 

PÉNITENTIX , 2. f, Liv, Repentir » regret. M, Bis 

enicerce, Pa stentiam inutrilem fequi, \p. Se repentir 
inutilement. Agere, habsre jamitentiam. Bisr. Faire pe- 
nitence. No cgermnt pæ-itentiam. In. N'ont point fait 

nitence, Nec pœænitentiam habniftis, Biz. Vous ne vous 
Le pas repeati. Pœ stentià duëfus , motus. Ip. S'étant 
gepenti enfu te. N4ff banitenfiam kabueritis, Bii. Si vous 
pefaics peritence, ’ 

PŒNITERE, pænitér, pæniti ir, (verbe imperf.) Cie. 
Se repentir, (On met le geuitif de la chofe & l'accufarif 
de la perfonne avec ce verbe.) Znepriarum [marum ces 
pruiter, Cie. Ils Le repestent de leurs forriles, 4x pæi. 
tebat flagitist Ts R. Eur. N'écois-ru pas content de a 
fauxe ? Et ff duarum non pænitebit,addentur dus. PLAUT. 
Et Gtu n'en as pas aflez de deux , on en ajoutera deux 
aurres. Nof?ri nefmet pænitet, Ta. Nous ne fommies pas 
gontens de nous-mêmes, Vérin band pænitebet, Liv. ii 


PŒN. 

(e fentoic allez de trouppes. Qsod me efendcrim,me pænie 
ter. Cic. ]: me repens de vous avoir offenfé. Nec te pæ. 
miteat pecoris, V 1RG. Ne méprifez pas les trouppeaux, 
Proprium fapientis eff, nibil, qued fœænitere pojfir, facere. 
Cie. C'eft le propre du fage de ne rien faite, dont il puiffe 
le repentir. E:£ feler enm, chum aliquid furiosi fecit , pæni- 
tere, In, Quoiqu'il ait coutume de fe repentir , quand il 
a fait quelque extraragance. Fasinws quod pœnitere ne= 
ceffe eff, Cie. Uneaétion dont on doit neceflairement (e 
repencir. Digniratis tua mon me pæniret. {p. Votre Digrité 
ne me fait point de peine, Afmefacichant militem minis 
jam tar dem fortuna pœnitere fue. Liv. Ils accoutumoient 
le lola à ve fe plus plaindre de la fortune. 

ds [Ce verbe que l'on nomme imperfonnel , a pourtant 
foa nominac'f fous-entendu, auflibien que piget, tader 
mifzret; Car felon Prifcien, c’eft à dire, pæna fratris tence 
me, Où l'ou voit que le genitif frarris eft gouverné de pæ- 
r4, comme fi l'on difoie mor pour mot (ur le lacin , la 
honte de mon frere me peine, ou me fait peine. Now, 
Merh. p.388. Et c'eft par un clfer de cenominätif fingulier, 
qu'on met à Ja troifiéme perfonne du fingulier Les verbes 
mméipio, p'junt, foleo, debeo , define, quand pæniter les 
fuit à l'infinicif. 1] n'en eft pas de même de vole, nelo, m4. 
le, qu'on ne met poine à la tioifitine p:rfonne du fingu 
lier, quoique pæœaitet , piget, de. Loisnt à l'infinitif,parce 
que l'on ne put pas dire pœns vule me tenere , la peine 
veut me tenir ; mais Jon dir vole me pænitere. {q. wele 
Pœnam tenere mr.) 

Ce verbe auffib en que pader, n'eft pas tonjours impr 
fonn:1 ; mais il a fon nenunatit & lon r-sime à l'ardinai= 
te. Norne te bac pudert? N'av:z-vons point honte de 
cela?1tæ prim: pænitere cœpersnt, JU ST. 21. 3. Ils fue 
rent les pr-miers à s'en repentir. Sipærirere pojunt, Liv. 
S'ils peuvent en avoir regret. Qyum cœperis ferd pnites 
re, AT UL, Quand vous commenc:rez à vous repencir , il 
n'en fera plus temps. Se recefife à culturä Des prnirues 
runt. Bis. Ils fe font repentis d'avoir abandonné le culte 
de Dieu. 1n hoc fo pænitenmme, Jp. Failons penitence de 
cette faute méme.{ On dir pœmirende, pænitendi,-tendum. 
PAT 4c.] 

PENITODO , ins. f. Bibl, Repentir, m. p-nitence, 
repentance. f. , 

PœniTurr ewm, 11 s'elt repenti. 

PENITORUS, à, #m.S ALL. QUINT. 9. 3. Qui le 
repencira. (fut. pare.}v. PæniTrsnss 

POËMA , 4'is. n. Cie. Poëme, ouvrage de Pcëfie. 
*k Atifot: diftingue trois fortes de Puëmss , l'Epopee, 
ou Le P.ëme Epique, la Tragedie, & la Comeiie, Horace 
es reduic à deux , dont l'un coalifte dans l'action , l'autre 
dans la narration. 

Le Poÿme Epique, Heroïque, ou l'Epapte, eft l'imira- 
tion ou la peinture d'une aétion heroïque. Certe action , 
felon Ariftoce, Poër, 1. 2. 3. doit écre une & fimple, veri- 
table ou jugée telle. Elie doit être heureufe , louabls, en 
tiere, Le principal carattere du Poëme Fp'que conffte 
das la nirration, oppofé en cela su P:ëme Dramati. 
que, qui eft out dans l'aétion, Ce Puëme cit ce qu'il y a 
de plus grand & de plus noble dans la Poëlie. C'eft l'ou- 
vrage le pus accompli que puile produire l'efpric hu- 
main, Voyez le P, le Boffu, Voyez les Refexions [ur La 
Poërique. 

Ce nom,comme la plüpart dis neutres en m#, faic au 
genitif plurier Poemarnm, & Posmatorum, au datif, Poë- 
matbus, & Pormatis, Enthymematibas, & Enthymamatis, 
quoiqu'en dife Riecobon. Pa, Voss. Analog. /,2,6.15, 
p.751. 52, 

POEMATIX , tm. Du. J. Perites pieces de Vers, pes 
tits ouvrages en Vers , pet Poëme. 

*PÜESIS , äs. €. Cie. La Poëñe, l'art Potrique, m, 
(roes, 8, qus , fait.) 


POL.: 
RDÉETA, 2. m. Cic. Poëre qui fait des Vers. æesmir, 
POETARI , br. Enn. Faire des Vers, 
POETICX , 4. f. Cic. Le même que 
POETICE, és. f. Cie. La poëtique. f. ou l'art poëti- 


que. m. 

POETICE, {adv.) Cie. En poëte, poëriquemert. 

PORTICUS,, 4, #m. Cic. Poëtique , de Poëte. 

POETIFICUS , à , #m. Enn. Qui fait devenir Poëte. 
; POETRIA , 4. f. Cie, Une Poëte , femme qui fair des 
ers. 

*POGONTAS , 4. m. Sen, Comete barbue. f: ou che- 
velue. mmjarlas, (R. men, la baibe.) 

Pornciana ; 4. f. La Poincillade , plante dont la feur 
eft à cinq feuilles difpofées en rond , & foutenues par un 
calice découppé protondément en cinq parties, dont la 
faperieure eft pliéeen goutriere , du milieu de ces feuilles 
fort une rouffe d'éramines courbes quientourenc le pifile, 
qui devient une filque platce , dure , entre les coiles de 
laquelle fonc enfermées quelques femences prefque ron- 
des , contenue chacur.e dans une fodl-, Ces Des fonc (= 
parées par des petites cloifons. (r. Monfieur de Poinci , 
Gouverneur des Ifles Antilles.) 

PÔL. Ar. Juremenc des Anciens qui fignifie par Pol- 
lux, fcertainement , ceices , en verire. 


POLAÀ, 4. f. PI, Ville de l'Iftrie, bâtie par ceux de 


Colchide. 
PoLatHa, ue Petite Province d'Albanie en 
PoLATHL. CET $ Dalmatie fous le Turc, Eve. 


ché fous Antivari dès Le huitieme fiecle. 

POLEA , &. €. Ficnte d'ua jeune Afnon. 

*POLEMARCHI , érâm. m. pl. Polemarques , Juges 
Souveraius des affaires de la guerre, Maréchaux de Fran. 
ce. Vid. lousmarcHus. 

*POLEMARCHIA , 4. f. La Charge de Polemarque, 
Ja Charge de Connétable , ou de Marechaux de France. 

*POLÉMARCHÜS, j. m. Connétable, Polemarque 
parini les Etolieus. Le l'olemiarque étoir le Gouverneur 
d'une Ville, à qui l'on apportoit toutes les nuits les clefs. 
(roniuapsss, dux belli, msxruge, la guerre,tp pr, Chef.) 

PULEMNIACÜM , 5. n. Eccl. Poligot dans le Verax, 
en Franche. Comté, 

POLEMON, #15. m. Nom propre. Philofephe d'Athe- 
nes, lucceilcur d: Xenocrate, | Hütorien , dilciple de Pa- 
netius, 

POLEMONIA , Z. f. PL. Herbe qu'on a ainfi appellée , 
à caufe du differend qu'eurent deux Rois qui prétendoient 
s'artribuer l'honneur d'en avoir fair la découverte. Ceux 
qui l'ateribuent à PhileéteseRoi de Pergame frere d'Atra- 
Jus & d'Eumenes, l'appellent Phileteria. Vid. Pozsmo- 
RIUM. 

POLEMONIOM , ï 5. n. Plante dont la fleur eft une 
roletre à cinq quartiers, dans le milieu de laquelle il y a 
un trou qui reçoit le piftile qui s'éleve du fond du calice, 
& devient un fruit ou coque , qui s'ouvre entrois parties , 
& qui eft dinifé en trois loges remplies de quelques femen- 
ces oblongues. 


; POLEMONTUM. Ecel, Pormon, entre Amafée & Trebi- 
nie, 

POLENTA , ä. f Col, Farine faite d'orge qu'on a fait 
fecher. C'éroir la nourriture des efclaves chez les Grecs. 

POLENTARIUS , 4, äm, l'1 a Ur. Defarine d'orge 
fechée au feu. 

*POLIA , 2. f. Efpece de perles. ['U/p. Un haras. Vid, 
Equaria. (R. #èaer, Poulain.) 
mp , 7. m. Le Gouverneur d'une Ville. 

R. ms, Ville, G sys, Seigneurie.) 

POLICÜS , 65. m. ee de Jupiter.( q. #rbiwm cu- 
rator 

POLIMEN , iris, n. Apul, Vid. PoLiTURA. 
POLIMENT À,6r#m, n. pl. Plawr, Des rognons de cochon, 


POÉ. 

Potrmrna , #m. 0. pl. Æpul, Vid. Porimen. 

POLINTIANÜM, 5. n. Eccl. Poligano , petite Ville dut 
Terricoire & dela Merropole de Bari au Royaume de Nas 
ples, Evéche du dixiéme Becle. 

POLIO ir. Vid. Posrme. Srar. Polir foutbir,nettoyer, 
rerdie clair & luifaur. 

POLION, 5 5. n. Pl, Herbe odoriferante. Pid. Porruv - 

PÔLIRE , ? à, fus, sm. Cic Polir, rendre luifanc 
rendre poli,uni. Polire agrum. Enn. Cultiver un champ. 
arma polire. Star. Polir, fourhir des armes , les sendre’ 
luifanres.—carmina Ovip. Polir des Vers, les rerouche:.— 
parietem opcre abbario. Virr. Recouvrir de ftuc uce mu 
raille déja crépie. Are auËor quam materiam rcpperit,: 
Banc ege polroi verfibus fenariis, Pu. J'ai poli la matiere 
qu'Efope a trouvée le premier,& je l'ai mile en vers ïam 
biques de fix pieds. 

LIRI, 137, firifs sum. (pall.) Ouwid, Etre poli , étre 
frotré. Politur linum. PL. 19. 1. On fait rouir le li. 

POLISPASTOS , 5. F. Vitr.l. 10.6. s. C'eft une machis 
ne , où un moufi- à plufieurs poulies, pour lever promp— 
tement les fardeaux. 

POLITE {adv.) Cie. Poliment , avec politeffe. Pelirè 
dicere. Cic. Parler avec politefle. 

POLITIA , 2. C 1e. Ciceron appelle ainf les livres que” 
Platon a ictitulés , De la Republique, 

*POLITICÜS , à, mm, Cic. De la politique, qui cor # 
cerne la politique , ou le gouvernemenr. # Ciceron Écr 
ce mot engiec, mine, vilis, popularis, 

POLITIO , oni. F, Vitr. L'aétion de polir le marbre 
le poli ; la vernidure. Varr, Le libourage d'ur champ. 

Potirion, oris, Cic. (comp.) € 

PoztrissiMUs , 4, #m. Cic. ([up.) de Pourrus. 

POLITIUS. {(adv.) Cie, (comp.) de Pouirs. 

POLITOR , éris. m. Car. Qui cultive , qui laboure un 
champ. (Ce mort peut auf figrifier un fourbifleur,& rou*: 
aurre artifane qui polit les ouvrages.) 

POLITÜLUS , 4, #m, Cac. (dim.) de Porirus. 

POLITÜR A, £. f. PL. Le même que Pouirio.L'aétion! 
de polir. Corpormm politura. S sw. Le foin qu'ona de la 
propreté, lefard, la parure, l'ajuftement. | 

PGLITÉS, à , #m. Poli, paré, orné. Vir omni liberalé 
doëtrina politiffimus. C1 c. age poli par plufieurs 
belles connoiflances. Politus torne: VitR. Poli au cour. 
Homo pelitioris humaniratis expers. Cic Homme [aus let 
tre & fans politefle. 

POLIDM, ?5.n. PL, Plante à eur en gueule , qui eft 
uv tuyau Évalé par le haut, & prolongé en lévre, dé 
couppée en cinq parties, La place de la lévre fuperieure, 
eft occuppée par quelques éramines. Le calice eft un cor-- 
ret, au fond duquel {e trouve un piftile, qui s'emboîite' 
dans le 1rou qui eft au bas de la fleur, Ce piftile eft com- 
polé de quatreembrions, qui deviennent autant de femen- 
ces prelque rondes , enfermées dans une caplule, qui 2 
fervi de calice à la fleur. 11 eft eflentiel aux efpeces de ce’ 

enre , d'avoir les fleurs ramaflées en maniere de téte.La* 
ifpofrion de ces fleurs établit la difference du Polium, & 
de là Germandrée. (k. mass, blanc.) 

POLLEN, mis. n. Céf. La fleur de là farine. Pollen thi = 
ris. PL. 13. 12: La manre d'encens. 

POLLENS , fis. (aëj.) Ouid. Puiffant , qui peur beau- 
coup. Op:bws pollens. Lucr. Riche. Pellentiffima ingenis. 
So. De grands efpries. 

POLLENTIA, à. f. Plant, Pouvoir. m. 

POLLERE , ë 3. Cic. Avoir du pouvoir. PI. Etre meil- 
leur, valoir mieux. Pollere conflantia. Ci1c. Avoir de la! 
conftance. Polles in Republica. Cæs. 1] a du pouvoir dans 
la Republique, Nec «ff ulla res qua plus apud eum polleat, 
Cire. Jn'y a rien qui a.1 plus de pouvoit fur lui, Pollet” 
ajus auétoritas. S ALL. 1] a bien de l'aucotité. Afslsism illé 
ferré , plurimwns mari pollent. Liv. Ils font puiffans [. # 
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roct & fur terre. Pollere feientia  virtute, Cie. Etre re. 

commandabl: par fa fcisrce ou fa vertu ; avoir bien de 
‘érudition ou de la vereu. Arerwm pellet in remediir, Pi. 

L'or eft d'une grande vertu dans les remedes, Contra an- 

ginas eficacrfimè pollet.DL.E d'une grande force & d'un: 

grande vertu conere l'efquinancie. 

POLLEX , fcis. m, Ce. Le pouce de la main & du pi:d. 
Col, Sarment taillé court , audeffus du premier & fecond 
«œil, Movere chordas pe'lice. Srat. Jouer du luth, pincer 
où rouch£r du lurh, où quelque autre inftrument à co:- 
des. Premere pollicem, Pi. Favoriler, approuver, Cenver- 
tere pollicem, vcrtere pol'icem, Delapprouver,condamner. 
Æt vertere pollicem. Etre contraire. # {C'éto’: la maniere 
des Anciens , de tourner les pouces en airicre, quand ils 
wouloiene marquer qu'ils n'écoient pas favorab'es à quel- 
AQu'us , & au contraire de les fermer contte l'indise. Pre- 
mere pollices, Quand ils lui étoiens favorables.] Pollices , 
cum faveamus, premere ctiaps proterbio jubemur. D 1. 
28. 2. ( Prudence fe moque d'use Veftale, qui aflifie 
aux (pétaces des Giadiateurs , & condamne à mort un 
Gladiateur , en tournart le pouce.) Peéfufque jacentis 
mtrço modeffa jubef, converfo pollice , rmmpi. Paup. 2. 
contra Symm, 1098. Voyez Angel, Polir. Atifcell. c. 3, Vid. 
Tuyn b. 11.4. 

Fauter utrogue tuum laudabit pollice ludum. Hor. P. 
1! approuvera entierement votre exercice. Polices corti. 
cr palm, DL, 13.4. Eipece de crochets écailleux , qui 
raiflent dans Je tronc dy pa mier. Pollices vitium, PL. 
14 TI: 

POLLICARYS , &rê. (44j.) PL. D'un pouce. Pellicaris 
«rafftudo, latisudo, PL. La groficur , la largeur d'un 

‘uuce. 

POLLICERT , «Ë dr, feïtits sum, Tan. Promettre. Pol- 
diccri aliquid de aliquo, Cic. Garantir,repondre que quel. 
qu'un fera quelque chofe, Ælieui operam fuam poiliceri, 
1D. Prometie, of.ir fes fervices À quelqu'un. Syn. Pro— 
ant re, 

POLLICITARE, 3r, atis s@m. Cæs. Promettre. Hine 

POLLICITATIO , omis. F. Caf. ? Piomcffe » Chofe 

POLLICITÜUM » 1.0. Owid, $ promife. 

POLLICITUS, à, #m. Ovin. Piomis, m. qui a été 

romis, |Cie, Qui a promis. (part.) v. Pozsicsur. 

POLLINARIOS , à ,#m, D L AU r. Cr.brum pellina- 
sium. In. Tamis, crible , blutecau à bluiter & à palfer la 
farine, pour en ôter le (on & en tirer la fleur. 

POLLINCÉKE , «39, potinxs, pollinétns. PL AUT. 
réparer tour ce qui eft pec: {faire pour la fepulrure des 

- morts. [C: verbe n'eft gucres [ür, car comme on ne 
trouve que poilinxerat dans Plaute, pollinéfus dans Apu- 
léc , onn'eft pas certain, fi c'eft de pe lincere, que vien- 
ment ces mots , ou de pollingere.] 

POLLINCTOR , oris. m. Plawr. Celui qui a foin d'en- 
fevelir les mors, de les embaumer. (q. Pellutorum nnéter, 
Furc. Planciades.) 

POLLINCTÜRA,£. f. Plawr, Le Loin qu'on prend d'un 
corps mort, comme de l'embauiner, de l'enfevelir , &c, 

POLLINCTUS , à, #m. À pU L. (part. paf.) v. Pos- 
BINCERE. 

POLLINGÉRÉ , g5, inxi, in&äm, Vid, PoLuiNcsRa. 

r. Uncare.) 

POLLINTIO, onïs. f. Car. Partage de la farine, Vid. 

OLLEN. 

POLLIN TOR , 6ris, m, Cat. Qui a foin de blutter Ja 

rine, 

! Portinxerar. Plaur. (3, plafp.) v. Poruinczps, 

FOLLIS , ints, Vid. l'oczan. 

PouruanTUR. (3. pl. fubj, paff.) v.Porzusrs. 

POLLOÜLRÜUM ,15. n, Nos. Bain à recevoir l'eau, 
dort on fe lave les niains,w, Argenseo poliubre, Liv. Non. 
Dacs uo ballin d'argent. | 


POI. 

DOLLÜCERÉ, «43, luxs, luctim. Cou. [phr.} Re'uï- 
re, briller beaucoup.Pl+1#, Expofer au peupie le reft: des 
viandes & chofes (emblables, qu'on offroit en facrifice à 
Hercules , ou à quelque autre divinité. On failoir b:ûler 
fur l'autel une petite partie de ce que l'on offroit, & le 
peuple avoir Ja liberté de mauger le refte, Car. Faire un 
teftin public, traicer fplendid:ment tout: une Ville , done 
ner à manger à tout werant, Plaut. Expofer à rour le 
monde, profaner, proftituer. 

POLLÜCIBILITER. (adv.) Plaur, Magpifiquement , 
fplendidemert , lomprueutemenc. 

POLLÜCTÜM 5. n. PI. Feftin magnifique, m. 

POLLÜUCTÜRA , 4. f. Plaut. $ fplendide. {r. Poriu- 
cEeRE.) Polluétura jam dabitur nemini, PL A UT. On ne 
tra tera perfonce. 

POLLÜCTUS , à, #m, PLauT. Expolé à rouc le mon- 
de. (Cela fe dit proprement du refte des vianses brüiées 
fur l'autel en faciifice. Fid, Pourucers.) Non [um pol" 
luéfa virgo. PLAUT. Je ne fuis pas ce que tu psnfes , je ne 
Luis pas de ces coursules , expoices à tous venaus, 

POLLUFRE, 5, fo"#3, po lurum, Cic. Suuiller , (a= 
ir, profaner. Pol uere Conjulatuen, S aux. Profaner, avi- 
lir le Coifulat. Ne pel'uat:s nermen meumfanum, Biz, 
Ne fouillez pas mon com, qui eft {ainr. 

POLLOF, &r, Uurits sm, (pall.) Hon. Et manus no[- 
tra non pr luantur, Bis. Et que nos mains ne foieat point 
fouil'é:s 

POLLÜTIO, ônis, Sun v. Profanatien, fouillure » 
pollution. 

PozLuTion , oris. SEN. (comp.) € 

PotrurissiMUs, #, 4m, ArUL. (fup.) de 

POLLÜTUS, à, #m, Cie. Souillé, fali, p'ofané. 
B 6", Impur. Polluta facra, Cie. Des facrifices profanes, 
Hacinter polluta reputa.Bisi.Mectez ceux-ci au rombre 
des impurs. 

POLLOX , mets, m. Ecel. Pollux, qui vivoir dans le 
deuxième Siecle, du temps de l'Empereur Commode, 
auquel il fie un Epichalame, & lui dedia un Onomañti- 
con de [a façor. Il y ae: core un faux dieu , qui portoit ce 
nom , parmi les Payers , Cafor & Pollux. id. Castor. 
Il ya auf un aure Pol'ux, Auteur d'une Chronique, 
qu'il continua ju (qu'au temps de l'Empereur Va'ens. 

POLOCZA , 4. f, Ecrl. Polcez , peute Ville de Lithua= 
nie, lur la Duvine, Evéché fous Kiovie, du Rit Grec. 

POLONIA , &. f._ La Pologne , Royaume d'Europe. 

POLONÜS , à, äm. Polonois , de Pologne. 

*POLUS ,5. m. Cic. Le Pole, l'un des points £xes fur 
lefquels roule le Gl:b:, f Pitr. Evoile polaire fort lumi= 
neufe auprès de la rêre de la grande Our, 

*PÜLYACAN THÔS , 5. PL. Efpece de chardons fort 
chargés de piquans. #Avausr4@, 

POLY ÆNUÜS , 5. m. Nom d'un certain Sophifte de Sar- 
des, qui a écrit quelques Harangues , & crois Livres du 
Triomphe de Marc Antoine le Triumvir , dontil écoir 
Contemporain. | Polyenus de Macedoine, a écrit l'Acc 
Militaire. Sud. 

*POLYANDRION, 75. p. On appelloit ainfi dans les 
Villes de la Grece , le S:pulchre commun des Hôces. mm. 
Avcrd' ser, 

PoLyanTHEMUM , 5. n. PI, Efpece de renoncule. Pid, 
RANUNCULUS. 

“*POLFARNA, 4 Varx. Riche en Agoeaux,quia plu= 
feurs Agnraux, mAuxerxs, 

Pouvmras, & m.fuft. Polybitas, Roi de Sparte & 
frere d: Lycurgus. Plurarque l'appelle Polydeéte. 

POLY BTÛS , 35. m.C. Nep. l’olybe, Hiftorien Grec 
de M:galopolis, Ville d'Arcadie. Il éroir fils de Lycor- 
cas , Chef de ja Republique des Achaïens. J1 ft connoil- 
lance & amitié avec Scipion & Læiius, dans lon fejour de 
Rome, Ce fur là , qu'il cuimpoia fon Hiftoire , diviice en 


| TOL. 
_ _" L'vres, qui comprehd cinquante- deux années ; 
Commencer depuis le commencemenr de Ja guerre Pori- 


que , jufqu'À la fin de celle de Mace loine. 11 ne nous refte 
Que les cinq premiers Livres, avec quelques extraits des 

« »“ 
aurres, Cet Auteur mourut, au rapport de Lucirn, ig€ 


€ 8x ans. vers l'an $950 de la fondation de Rome. 
POLY BÜS, 5, mi. Polybe , difciple & {ucceffeur d'Hy- 
pocrare, ü 
PÜLÉCARPÜS, 5. m, Saire Polycarpe, Difciple de 
Saint Vean l'Evanerlifie, Evêque de Smyrn-. 
*PÜLYCHREFSTOS. Nom qu'on a donné au Lupin, 
à caufe de on utilité. mAvypnas, fort urile, vs, multus, 
Honsts, mtilis, 
*POLYCHRONIÜS , 55, Firm. Qui dure, qui vit 
longt-mps. muyagner, 
*POLFCLETEUS , à, #m. Srar. De Polyclete. 
POLTCLETUS, 5. m. Cic. Polyclere, Séulpreur rres 
celeore, qui mit la feulpenre dans fa perfeétion. 11 ft ure 
flatue, dont toutes les proportions étoient fi bien obfer- 
véss, qu'on l'appel!a la regle, 
POLFCNEMON. PL.Efpsce de planre,appe!lés origan. 
POLYCRATES , fr. m. Cie. Polyerate ,tyran de Sa- 
mes, qui jouit d'un bosheur extraordinaire. lid. HiroD. 
1.1. NEvêque d'Epkele, don parle Saint Jerôme. 


POLYCRITX , à. f. A. Gell. 3. #5. Nom d'une femme |t 


de l'Ifle de Naxos , qui mourut de jois, au rapport d'A- 
 siftore & de Pharque. ds Fe. 

+ POLY DAMAS , nr. m. Juff. Athlere extremement 
fort, da temps de Darius fils d'Artaxerxes,qui rerraffa ur 
Lion, fans aucune arms,artéta un char'ot en cour{=,d'une 
main. [Polydamas étroit auffi fils de Panthoüs , compa- 
gron d'H-étor. | 748. Un des amis d'Alexandre le Grand. 

Porvpscra. (ace. fing.) de 
: POLY DECTÉS, #:. Ovin. Polydsête, Roi de l'Ile d'- 
Seriphe , qui fuc changé +a rocher par P:rié:. fFrere de 
Lycurgue Roi de Sparez, 

POLE DOREUS , 4, #m.Ovip. De Polydore,concer- 
sant Polydore, 

POLFDORUS , 5. m.Wirg. Polydore, fils de Priam. 

*POLSGALA , 2. f. PI, La Polygae, donc la fleuc eft 
ur tuyau fermé dass le fond, évalé & découppé par le 
haut en d:ux lévree, La fup-rieure eft échancrée , & 
l'inferisure frangés. Le piftile forr du Fond de certe feur, 
& devi-nr, après qu'elle eft paffee, un fruie ou bourfe ap- 

laccie,qui s'ouvre par les côtés,& qui eft divilée en deux 

oges remplies de femences oblongues, C: fruit eft enve- 
bppé du calice de la feur, compole de cinq feuilles , trois 
petiies & deux grandes, qui font comme deux ailes , qui 
cmbraflenc le Éruie, (nr. m0, beaucoup, 4 7#2, lait.) 

*DOLYGAMIX , 2. f, La Polygamie, mariage d'un 
homme avec plufisurs femmes ou d'une femme avec plu 
fieurs maris. (R. mas, multus, & pauses, nupria.) 

POLŸGAMOS, 4. Polygame, qui épouie plufieurs 

mmes , Où plufieurs maris. (ab sifd.) 

*POLYGLOSSUS, —clottis,ä,#m,.Polyglotte, qui rer- 
ferme pluficurs langues. sexy AworC@>.(R.YA5res. langue.) 

POLYGNOTUS,1.m.PL. Nom d'un peivere tres ancien, 

PoLycona.Vid. Potyeonus. 

POLYGONATOS. P!. Efpece de plante, que nous ap- 
pellors la Rerouée, Le même que Poryeonon.Fid.Liu- 
CACANTHA. Plante qu: nous appellons Carline. 

POLPGONATÜM , 5, n. Le Seau de Salomon, plante 
dont la eur eft une cloche allongée en tuyau , & découp- 
pécen fix creneiures, Cette fleur n'a poinr de calice, & 
poule du fond le piftile, qui devient eniuire une baie un 
peu molle & prefque ronde , dans laquelle oo trouve crois 
iemences ovales, (rev, braucoup, © >»v, genouil.) 

POLYGONIOS , à, #m, ViTR. Polygone, ou qui a 
plufieurs ang'es, 


*POLYGONOIDES , 55. PL, Efpece de clematis d'E- 

















POL: 

çyrte. (A crebris geniculis fic iéta, moïvigretidar.) 

POLFGONON , f, La Rerouee , plante dont 

POLYGONUM , 1. n. PL. SlaÂureftà ci q érami- 
ces, foutenuts par un calice couppéenertorroir , & dont 
le pavillon eft r-couppé en cinq parties, Le piltile, qui 
s'ouvre au ford du calice devient une graine à trois cé- 
res enfermée dans l'enveloppe, qui à lervi de ca'ice à 'a 
fcur.Ces fleurs raiffenc dans les aïfl:l'es des feuill:s.C'eit 
par là, & par la figure de fa graine & du calice de fa A-ur, 
que ce genre diff:ie de la P:ificaire, On la diftirgue de 
la Biftorte, par ce même calice, & par fes racines , qui 
font Rbrées, (R.æsA6, beaucoup , & ssw,g-nou |.) 

*POLYGONUS , 5. f. PI. La ménic planes. 

*POLYGONUÜS , à, mm. Hya. Vid, Pouvoontus. Po- 
lygone, (R. ja iæ, coin.) 

*POLYGRAMMOS. P!. Efpece de perle, traver[é: de 
plufieurs lignes bla-ches. (R. 7egaus, linca.) 

+ POLY GRAPHIA , &. f. La Polygraphie, l'are d'écrire 
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en pluficurs façons cachées, & de cniffrer. Cec art étoic 


in-onou aux Anciens. yeg@» , fcriba. 

PoryeynÆcon. Pi. Lifez GyNaconiTim. Allemblée 
de femmes. 

* PO: HIS TOR. Qui fçait beaucoup, qui a bea coup 
écrit, non qu'on a donné à Appion , à Solin , & à d'au- 


res. 

POLYHTMNIX , à. f. Ovid. Polÿmnia, une des Mu- 
fes, qui préfide aux-Chants , aux Cantiques de louanges. 
(ævs, mulrus, & d'uves, Hy', re.) 

PoLyMARTIUM , ff, n. Ece!. Bommarzo , en Tofcane. 

POLŸMESTOR , dris. Ovrp. Jeune homme de Milere, 
qui s'occuppoit à garder les Chévres d'un Berger ; mais 
ayant acrappé un Liévre à la courte, il fur mené dans 
le Stade, La foixante-fixiéine Olyimpiade , & y fut cou 
ronré. 

PoLymiTa: Vid, POLYMITUS. 

POLY MITARIUS , à , #m, B18L Qui concerne les 
éroffes tiflues de diverles couleurs. Opere polymitario. 
Bec. D'un ouviag: admirable, pour fon excellente va- 
ricté. Pid, PorvmiTus. 

POLY MITARIOS , 55. m. Un Tapiflier, ouvrier qui 
fçaic travailler en écottes tiflues de differentes couleurs. 

*POLTMITÜS , à, #m. PL. Tifiu de fils de diverfes 
couleurs, mañvuunres, ex eds, multus, &e pire, licism, 

Fecit ai tunicam polymitam, BiaL. 1] lui avoir fait une 
robbe de plufieurs couleurs. 

*POLTMIXOS.Manr.Lucerns po'ym'xos. Ip. Lampe 
à plufeurs branches ou lumignoss. seuvter, 

POLIMNASTUS , 5. m. Puëre de Colophon, 

POLYMNESTOR , üris. m. Owi4, Polyimneftor, Roi 
de Thrace, à qui Priam, durant la guerre de Truiet,en- 
voya fon fis Polydore, av+e un grand tr-or. Mais ce 
barbare, après la ruine de Troies , tua Polydore pour 
avoir fon argent. 

Poryunia id. Porymymni4. Une des Mules. 

POLYMNIANÜM , 5. n. Ecel. Po ygnan , Evéché près 
de Bari. 

Porymnius, #.m.Erel, Polymo , Diacre, 

POL? NÎCES , 4. m. Virg. Polynice, fiere d'Eteocle, 
& fils d'Edipe, Roi de Thebes, qui fe cucteat l'un & 
l'autre. 

PoLyrsrcHONTA. (ace. fing.) de 

PoivrsRcHon, emtis. m. C. Nep. Polyperchon, un 
des Cäpiraines d'Alexardre, qu'Antipatre avoir tait Gou- 
verneur de Grece & de Macedoine.Il Fur tuë dans un coin 
bat concre Eumenes. . 

POL{PHEMUS , #. m. Cie. Polypheme, Cyclope, fils 
de Neprune , qui n'avoit qu'un œil au milieu du front, fe 
lon la Fable. 

POLIPHONTES. A. Gel, Polyphorte, qui tua fon 
frere Crefphon Roi de Melle , parce qu'il avoir formé 


QQQ3gga üj 


1046 . POL: : 
le deffein de le faire mourir lui-même ; monta fur fon 
Thrône , & contraignit fa bellefœur de l'époufer, mais 
il fur tué par le fils de fa femme. 

* POLY PLO STUS. Qui eft fort riche, wear, Gr maWates, 


dives. 

*POLYPODION , ou Le Polypode , plante dont 

PÔL#PODIOUM.i in PL à il faut évablir le caraëtere 
dans la figure des feuilles, qui font découpptes profon- 
dément, juiques vers la côte , en parties étroites & lon- 
gues,qui donne à cette plante un port particulier.(R.wAs, 

ucoup, € æeus, pied.) 

*POLÉPOSÜS , 5. m. Mart. Qui a un polype, (forte 
de mal qui vient dans le nez , une excroiflance de chair 
de la figure d'un Polype, poiffon.) : 

*POLYPTOTON. Qui a pluleurs cas. mms, beau- 
coup,  slôns , cas. [Figure de Rhetorique, qui con- 
fifte à recommencer la phrafe par les diffcrens cas, ou les 
divers nombres du même mot, comme Senatws eff fismmi 
émperii confilinm , Senatui Reipublica eura mandarur, ad 
Senatum in dubiis periculofifque rebus omnis civitas ref 

fcit. 

*POLYPTŸCHA, rm. n.pl. Caff. Veg. Regiftres pu- 
blics. (Sic diéta, quod mens mlusar. i.e. Plura folis 
habcbanr } Voyez J. Gothefr. in Cod. Theodof. L. r3, de in- 
duig. debit. & Cujac. obfervat. 4. 

*Porvros,. & ,, 2 Polype, m. poiffon qui a plu- 

POLY?PUS,f. m.°" a picds. Her. “Km sa 
de mal qui vient dans ler.2, de la fguie d'un Polype, 
poiflon. 

*PÜLŸRRHIZON. PI. 25. Efpece d'Ariftoloche. f PL. 
À 27. Elpece de plante que nous ne connoïlfons pas, qui 
eft bonce pour guérir la piquure des Serpens , | efpece 
d'Ellebore. (A mwita radice mois, Érequent, Gr eZæ, ra- 
cine.) 

*POLYSEMOÜS , 4, äm, San. Qui a plufeurs fignif- 
cations meavenuss, multa fignficans. 

* POLFS TÉPHANÜS , 5. A.Ga1L. p. 4. Hiftorien 
Grec fort celebre. dont nous n'avoss point les ouvrages. 

*POL? SYNDÉTHON, i. n. Figure qui lie le difcours 
par plufieurs conjonétions. #sAvs, multus, & evrieu®, 
vinculum. 

*POLŸ TES. Vid, Pouiras, civis, Cicoyen. 

POÜLFTRICHX, ? Du Polythric, l'une des 

POLY TRICHE , 5.6, °" $ quatre capillaires. La mé. 
me que PoryrHRix. 

*POLYTHRIX , 5chïr. f PI, Du Polythric, herbe me. 
diciraie, Pid, Tricuomanss. eavtesË, PI. Pierre pré- 
cieufe, qui fait comber les cheveux. (x. aus, cé Ju, 
cheveux.) 

À Je n'ai point trouvé PoryrricHa., ni Poryrai- 
cHs ,cité par T.& D. 

POLY TRICHON. PI. Efpece de capillaire. Syn. Cæ- 
Pillus veneris. 

* POLY TRY CHÔS. PI. Bfpece de pierre précieufe, me- 
Adresses, capillefa. 


POLFXENA , & f, Wirg. Polyxena , fille de Priam & |. 


d'Hecube , qui fut égorgée par Pyrrhus , fur le tombeau 
d'Achilles.. 

POLYXENIUS., #, #m. Caruz. De Polixene. 

POLIXO, #s, F, Val. L'une des Amazones, prêtrefle 
d'Apollor, 

POLYZONOS. PI.Efpsee de pierre précieufe. (q. mwlris 
ronis candidat. PL. 37. 11.) 

Poma, Vid. Pomum. 

POMARIOM, 3 5. n. Col, Jardin, #, un verger;ou lieu 
où font les arbres fruitiers , jardin fruitier , un clos, PJ, 
Lieu où l’on lerre les fruits, une ferre. (r. Pomum.) 1n 
pomarie. BiBr. Dans le jardin. 1» anglo pomarii. Ip. 
Dans un coin du jardin. Fecs bortos  pomar:4. Binz. J'ai 
faites jardins & des clos. 










POM. 
POMARIÜS ,35. m. Her. Vendeur de fru'r, frui- 


tier . 


POMÉRANIX » 2. f. La Pomeranie, Province d'Alles 


magne, dont la Capitale eft Srecin fur j'Oder. 


OMERIDIANUS , à, #m. Cie. D'après midi, qui fe 


fait après midi. 


POMERTÜM , 35, n. P!. Certain efpace , tant en de- 


dans, qu'en dehors des murailles de la Ville , où il n'écoic 


pas permis de bâtir, & c'ecoic dans cer efpace que les au- 


gures con/ulroient les aufpices. (Vid. Pomærium.) 


POMIEER , à, um, He. Qui porte du fruit, chargé 
de Fruit. 

POMYLIO , ünfs. Vid. Pumisto. Unnain. + 

POMŒRICM , 55: n. Liv, Le Pomere. Le même que 
PomsrsUM.(R. Pons, auprès,  Mæœrus , muraille, 
Varr.) 

Pouo. (:bl.) de Pouum. ‘ 

POMONA, 2. f. Ovid.La décff: Pomone,qui prefidoir 
aux fruits de laterre. (R. Pomux.) | 

POMONALIS , fs, m. Alex, Alex, Prêcre dela décffe 
Pomur.e. 

POMOGRX , Z. f. Eccl, Pomeufe en Brie. 

POMOSUS , à, #m. Cou. Abondant, fertile en fruits, 
où il y a beaucoup de fruits. Pomofa corons. PRor. Une 
couronne de he pleines de fruics. 

POMPA, &. F. Cie. Toute forte de fpectacle ublic,qui 
fe fait avec appareil & folemnité. [Pompe. f. fafte. m. 
oftentation,patade.f. Adhibire quamdam in dicendo [pe 
Cie atque pormpam., Cic. Parler avec apparcil,avec pom- 
pe. Pempa plens petitie. In. une demande pleine de fañte, 
d'arrogauce. Pomps quam pugna aptins.Cic. Plus propre 
pour la montre, que pour le combat. 

POMPZ:A , &, F, Ville d'{talie. 

POMPALIS , ë. (adj.) Jul, Capit. Qui concerne les 
pompes , maun fique , noble. 

POMPALTTER. (adv.) Treb. Poll, Avec pompe , ma- 
guihquement, 
POMPATICE. (adv.} Bibl, Avec une pompe faftueufe. - 
POMPFATICUS, à, #m..Aruz. Pompeux , magnifi= 
ue. 
’ PompPsia,a.f. Vid, Hasta Poureia. Aft, Ville 
Epiicopale de Savoie , Su#ragant de Mi'an. 

POMIEÏA gens. V. Par. La famille Pompeienne, 

POMPELACOM , 5. n. Ecel. Saint Vincent en Agenois, 

PoMPs1ANUM , tn. Cic. Mailon de campagne de Ci- 
ceron , qui avoit apparteau à Pompée. 

Pompsianum. Erc/. L'Annonciade , ou la Terre de 
Libour., S 

POMPETANUS , à , #m. Luc. De Pompte,Pompéen, 

POMPEÏT , orwm. m, pl. Ville de Campanie. 

POM PEIOPOLIS , is. f. Eccl. Ville ruinée du Patriar- 
cat d'Antioche dans la premiere Cilicie , érigée en Ar= 
chevéclié honoraire, [Ville de la Paphlagonie, Archevé- 
ché honoraire dacs l'Exarcarde Pont. flampelane, Ville 
Capitale de Navarre ,ayec un Evéché [ur l'Arga. 

POMPEÏUS, # i 5, m. Cie. Pompte, le plus celebre de 
ceux qui porterent conom chez les Romains, fut Pompée 
le Grand , fiis de Pompée Strabon. Il triompha trois fois, 
la premiere fois agé de 14 ans, n'évant encore que Che 
valer Romain , quelques jours avant qu'il füt Conful. I 
triompha enfin des trois parties du monde. II fur défait 
par Celar dans la plaine de Pharfale, l'an os de Rome, 
& tué enfuite par Prolomée Roi d'Egypte, chez qui il 
s'évoic retiré après {à defaire. Il fur crois fois Conful , & 
Le vécut que 3 $ ans. - 

POM?ÉLO , omis. Vid. PamrsLONA ; Pampelone, Vile 
le de 14 Navarre Elpagnole. 

POMPELONENSES, i#m. pl. m. Ceux de Pampelone. 

*POMPHOLYX, jgis. f. Pi. La feur de la Caiamine 


mppéxus, 


PON. 

POMPILYANX Tribuws. La Tribu Pompiliane. 

PCMPILIÜS, à, #m, Hon. De Pompilius. Pompilia 
£tns. Famille Parricienre de Rome, qui defcend d'un cer- 
tain Pompus , ou lompilius. | 

POMPILIUS , is, m. Cir. Numa Pompilius fecond 
Roi de Roms. 

POMPIPÜS , 5. m. Ovid. Poilfon femblable au Thon, 
Qu (uit les navires , & qui en a à peu près la figure. | 

POMPONIA , &. f. Ecel, Pompoigne , Tirulaire d'une 
Fpiile en Cordomeis,fnom propre de f-mme. 

POMPONIANA poms. P 1. Pommes ainfi nommées, 
es que Pomponius en recueillir le premier parmi les 

omains. 

POMPONIÜS , #5. m. Cie. Pomponius , nom de plu- 
ficurs grards Perfonnages de Rome. | Atticus ami de Ci- 
ceron, (Jurifconfulte, |Mela , Geographe. 

POMPTINA lex. Ausx. ALex. Loi portée par Caïus 
Pains Paius, V1, Marais aux extremités de l'Icalie. 

POMOM ,5, n. Col. Tout:s fortes de fruits des arbres 
#ruiters, Abricots, Péches, des Amandes, des Cicrons, 
des Ceriles , des Figues, des Gienades, des Neflles, de; 
Maures, des Noix, &c. 

Pema defiderii anime tae difeeferant à te. B1s81. Tu 
n'auras plus ces fruics délicieux. Cam pomorwm frufibus . 
Ib. A vec routes lortes de fruics, lofuerurt Ferufalem in 
Persorum caflodism, B 181, Ls ont reduit Jerufalem à ê&cr: 
comme une cabace qui (2re à garder les Fruits. Pom: 
dicuntur de Armygd li, Pr. 13.16. Ferre poma. Ip. Por. 
ter des Amandes. De Citrio. Pi. 12, 3. De Ceraffs, 15. 
24- De Ficu, 15. 19.De male Gramate, 16.212. De M:f- 
Pis. 15. 19. De Muro. 15.24. De Nuce. 15. 13. De 
Perficrs, à 5. 12. D. Pruno fyluefbri. 3 5.13: De Unedo. 
Mi.15.24./l'oman Unelorissmhonerum, 1p. Le fruic de 

 l'Aïboulier eft defagréab'e. 

POMUS ,5. fi. Arbre (:uiier, Fommier. 

PoxvenanDus, &, #0. Cic. Qui doitérre pelé, exa- 
NC, ex v F 

LVONDLEÉRARE, 5, sut, arm. PL. Pefer. Cie. Exami- 
net, Confiderer , ellimer, sugrr. (R. Ponnus.) 

londerare enfiis eventi, Cie. Jug:r des confeils par 
les évencimens. Opin.o ie alterins ne quid ponderent. Lu. 
De ne point porter de jugement {ur le rapport d'autrui. 

TONDIKRART, 57, ris sm. (pat) Ci. Etre pefé, 
être cxariiné. 

PONDERATIO , Gaïs. f. Vitr. L: poids, l'aétion de 
peer. Non :j? d'gna ponderatie auri. B1 81. L'orne me- 
Hite pas de: lui é.rc comparé. Omnis æantem ponderatio mor: 
d'gna continents anima. Lo. T out le prix de l'or n'eft ren, 
au prix d'une ame vericablement chafte. 

PONLERATOR, ris. m. B ÉL, Celui qui pele. Spiri- 
tuum pou draror «ff Deus. Ip. Dieu pele lesciprits. 

Ponpars. (abl.) Vid. Ponpus. 

PoxpirosioR , eris. PL. (comp.) 

PoxpsrosissiMUs ,#, #m, (iup.] de 

PONDEROSOS, à, #m. PL Am r. Pefant. Psnderofa 
tpiffo.s. Cic. Une Letrre qui contient b:aucoup de 
choies, 

PONDO. (indecl.) n. Plaut, Le poids d'ane livre. m. 
une l'vie. Quor prnéote effecenfes ? An. Combisn de livres 
croyéz- vous p:itr? Corona aurca libre pendé. Une cou- 
rosne d'or du poids d'une livre, A iQuand posdo fignifie 
ure livre , jine ie joint qu'avec le finpulier , mais quand 
il fignifie le poids silie mer avec le plurier auff!] Cenrum 
Pondo valorum. Cie. Vales du poids de cent livres. 

PONDUS , &r3:. n. Cie. Poids. m. pelanteur. f Vire 
Brdeau. m. charse. f Cic ba ance. Ovid. peires. f! cha. 

. $rius.m.inquiétudes. f. credit. m. autorisé. /. M 4930 cum 
Pondere auri, C'Nar. Av:c beaucoup d'or,avce une grap- 
de fomme. Magnum pondus artificum.V ARR. Une grande 


, Quantité g'ouyriers, Mris ponderibas :examignbe, C 1 c: 
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T'examirerai à ma balance, Ponders verborum, 1n. La 
force des mots. Habere pondus apud aliquem, Cic, Avoic 
de l'autorité, du crédit auprès de quelqu'un. Seelns hoc 
Meriti pondies de inffar habet, Ovin. Cetre faute peut 1e— 
ait lieu d'un bienfait , d'une grace. + Budée & Capel ont 
fait d'excellsns Traités des poids & melures. De ponderi= 
bus, dre, 

PONDÜSCÜLÜM , 5. n. Cal. Un petie poids. | 

PONE. (præf.) Ter, Derriere , ou pat derriere, Ponè 
nos retede, P 1 à u Tr. Metcez-vous derriere nous , retirez- 
vous derriere. 

PONË. (adv.) Cie. Derriere, ou par derriere, Anrd, 
ponè, ad dextram , ad lavam, fursium , drorsèm, Cic. 
Devant, derriere, à droit, à gauche , en haut , en bas, 

Pons, (imper.) PonenDus,de,dum.Cic.(part.pall.}v. 

P@NERE , pond, post, positmm. Cic. Mettre,l em- 
ployer, lobliger, mettre en gage, engager , faire con- 
filter , être d'avis, prononcer, juger , propofer , prefen- 
rer, Mart, Servir. Vérg. Cefler. Cie, Quitter, abandon< 
ner. [Ter. S'oppofer. Cie. Propofer, croire , juger. Sy. 
Adinibere, adjicere, confumere , deponere , flatuere , cen- 
fere, re. 

Ponere animum [uum in aliquä re. C1c. Appliqu-r (on 

cfprit à quelque chof:.—caput. Vire. Repoler fa tête. — 
caffra. Cæs. Camper.—diem totum in aliquä ve. Cre. Eme 
ployer un jour entizr à quelque chofe.-Ediäum. Tac. r 
1. Faire un Edic.—finem fcelerum. L u c. Mextre fin à (es 
crimes,fundaments, Cie. Jsuer l's fondemens , fonder , 
ctablir.-metum, Ter. Ne craindre p'us.-modum T ac. 
Mertre desbarnes.—nomina rebns. Cic. Donner des noms 
aux choles.—oua, Co. Pondre.—porcum alicus. M ART. 
Servir du pore à quelqu'un.-pecwniæm m fænore. Ho R, 
Faire valoir fon argent, agiocer.—pwdrrem. Manr. Mere 
tre bastoute pudeur.—rudiments virtutir, QUINT. Faire 
l'apprentiffage de la vertu.-dre certe. L 1 v. Aflurer —fta 
tua, Rarau, Du, Dreller des ftarues —fudium 1n re. 
S'appliquer , s'employer à une chult.—witem. Co. Plan- 
ter la vigne.-in beneficis loco, Cic. Regarder quelque 
chof: comme un bi-nfait.—in confpe&u. Ip. Expoler à la 
vuc.—in medio fenrentiss Philo‘opherum.Cic. Exp-ler, 
déduire les opiniozs d-s Philofophes —rmwitèm pomere is 
mifericordis alicujur. Cu 8 rt Compier beaucoup fur le 
milericorde de quelqu'un. Multa kic hodliè vitia ponemus, 
Cie. Nous neus cor:igerons aujourd'hui de p'uficurs dé- 
faucs. Pome eum effe viétum. Tan. Suppof z qu'il aic écé 
vaincu , je veux qu'il aie cé vaincu. Solers hominem aut 
Denum ponere, Ho R. Qui fçair pa:fa tement pindre un 
homme ou un Dieu Cm vent: p fére.(fuppl. Se.) Vino. 
Lorique les venrs ne foufflent plus, font appaifes , ont 
celle. Legem pone min v:am j «ftifie vtsenum tuarum.Bie. 
impof:z-moi pour loi la vo'e de vos ordonnances plei- 
nes de juftices. Ponsn: ferocia eord. Vin. Q ricrent leur 
durecé nacurele, fe raddouciff:at en faveur des Troyens, 
Artus in littore ponunr, An. Se repolent , le couchent fur 
le rivage. Pocula ponam faiisa. V1RG. Je pauerai des 
couppes de bois de hêtre, des raffes de hêtre. Erfi pa/wiflé 
loco verfus Accianes. Cic.Ep. Qoique vous m'ayct ape 
pliqué forc à propos les vers d'Accius. Owod ego quaji 
conjelationis loco pone. 1. Ep. = vegarde comme ua fu 
jet de confolation. Qywm apud graïes b:ncficinm ponis, 
Cic. Puifque vous aimez à faire plaifir à des perfonnes re- 
connoifiantes. ne 

% On dix Ponere aliquid alicui, in alique, Cic.én ali 

sa re. Lo. in aliquid. Sac. Gisdiums 18 templium pafuit. 
(Cuppl. David.) Mit dans le r-mple l'épéc du Grant. Fe 
[is Dominas flumins in difertsm, exitus aquarm én (54 
rin,terramfrudiferam in falfaginem , defertum in flagna 
aquarum. Bios. Il à changé les fuves en un def£re , Les 
lieux arrofes d'eau en foif, {i.e. en lieux fees & arides,} il 
a rendu Ja verre qui porrqic bsaucoup de Éruits,auili fiçæ 
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til: que celle qui eft femée de (el. Ponsre aliquid in glo- 
riim fuam, Sur. Se faire gloire, tirer vanicé de quelque 
chole, Ponsre in Solem. Cart. Expoler au Soieil. Ef et [PA 
quidam in patena pofuiffe forbitionem vulpis dicitur. On 
dir que le Renard mit devant la Cigogne ua plat , où il y 
avoir quelqu: chofe de liquide. Mox epulas ponunt.Ovi1D. 
Enfuite on fert un excellent repas. 

Feré ponenda à me caufa cum exigebatur. QUINT- 
On exigeoit prefque que j'établie mesemoyens. Omnis 
qua fine honeftate fint , longe, Co retrè ponenda cenfui. 
Cic. s. Tufe. 87. J'ai cru qu'il falloit rejetter bien loin 
tout ce qui ne portoit point le earaétere d'honnéteré , & 
en avoir un fouverain mépris. 1p/um latinè loqui eff in 
magné lande ponendum, Ci.c. 1] faux regarder comme 
une grarde perfeétion, de parler latin purement. 

PONE , ponbr, pôsirits sum, [pall.) Ci-. am 

Sumptus nunquam meliüs poteft peni. Cic. On ne fçau- 
roit mieux employer fon argent. ‘Ubi pofitus erat Domi- 
nus. B1s1. Où l'on avoit mis le Seigneur. Qui ponemdi 
fast. In. Qu'on doit merrre. 

PONS , fÿs. m. Cie? Un pont. "”. Pans anguflus. Ip. 
Pont étroit , un p:tit pont. Pom: faxeus. Luck. Un pont 
de pierre.mrnptus, Quinr.—folutus. CLauD. Pont rom- 
pu-—verfatilis, Liv. Pont-levis. Pontsm interfcindere, 
Cic. Revellere pontes.CLAUD.Veilere pontem.Vire. Rom- 
pre le ponc. Pentem facere, Cie. Faire un pont. /kngers 
Jours froon. CuRrr. Faire un poncfur ure riviere, De 
ponte dejicere fexageraries. Fast Precipicer les vicillards 
de loixante acs dans l'eau. 

+ On dicque les Arorigenes immol:rest à Plucon un 
homane de foixante ans, juiqu'au temps que Hercules Für 
venu chezeux. Depuis :ls jsirereur dans le Tibre des 
homnmies de paille de 4-ilus Le pont, Ovile rapporte ce 
fercment , firon qu'il dir que ce iactiSee fe faifo'r à Sa- 
turne , & non à Pluion. Fatfifsrs il ata fem: duo corpora , 
gentes mtite, que Thufcss exripiintur aquis, Ov 10.5. 
Faft. Mais par ces ports ii ue tauc pas entendre un poat 
furle Tibre , mais c:lui par lequel ox palioit pour don- 
net fon Lufrage. Les Viallards de loixante ans éroienc 
diipenfes des affaires publiques , & exempts de donner 
leur fuffiage. C'eft d'où eft venu le proverbe Srxagens. 
rios de ponte dejicere, comme l'explique Varron |, 1, De 
vita Pop. RG Ovip. Faft..5. Pars purat, ut ferrent ju. 


venes [uffragia foli, pontibus infirmes prac:piralle fenes.. 


Ovin. Ib. Manuée croit que ces ponts n'exvient que des 
tables étroices montées fur des pieds fort hauts , {ur le(- 
quelles on mettoit les bulletins que l'on fours: ffo,t à ceux 
qui devoienc donner leurs fufrages. 

Pons Aupomant.Eerl. Pont Audemer,D'ocefe de Li. 
fieux,en Normandie. Pews Be'lovicinus, Pont Bcauvoifin, 
Bourg de Dauphiné fur la Guyer.—Areus , où Pons Ar- 
euenfis. Pont de l'Arche, Place forte [ur la Seine à trois 
lieues audeiTus de Rouen. Pons Cafaris. Pont de Cé, Bourg 
en Anjou [ur [a Loire , à une lieue d'Angers. Pos, épife. 
pi. Pont-l'Evêque , Ville de Normandie furli Lefon , à 
deux lieues de la mer, & trois audeflous de Lifieux. 

Pons ad Æfjum, Pontoile,à.fix lieues de Paris. —fe. 
bricatus, EccL. Ponfaverse, en Champagne [ur la Suipe. 
Pons ad Montionem, Ip. Poctamuuflon, lur la Mofelle — 
Leuca. Eccz. Ponr-Lieu-, près du Mans.Sancdia Ma- 
xentia Port Sainte- Maxsnce, [ur l'Orie.—Orrandi Eccez. 
Pontrond, Abbaye près d'Angers. Remi gui, Ip. Pon- 
dormi , près d'Abbeviile.—Spiritss Sandi, Pont Saiut- 
Etpric fur le Rhône.—Wardomis, Eccz. Pouc du Gard , en 
Languedoc.—Vrei. In. Puntivi , et Bicuagne , au D'ocefe 
de Vennes. Pentes. Pons, Vi:le de Xaintonges [ur la Scu- 

ne, Pontes ad Icaunam, Eccr. Pons [ur Yonne, près de 
eus. Pontes Flandrerum, Vid. BRUG& , Bruges. 

PoNTssIUM. Vid, PonNtisARA. Pontuilfe, 


PONTLA, 6. £. PI, Ponza, lie de là mer de Tofçane,} 


PON. 
Ville des Volfques. Pontis Tribus, La Tribu Pontia; ainf 
appellée de la Ville de Pontia, dont on transfera les habi- 
trans à Rome. Alex. Alex. 

Ponriacun, i. n. Eccl. Ponfat,en Combrailles. 

Ponrico , enis. m. Erel, Ponchon,en Beauvoilis. 

PONTICÜLUS , & m, Cic. Un petit Pont. 

Ponricum , i. n. Le Ponth'eu. Fsd, PonrTivum. 

PONTICÜS, 4, #m. O vin. De Pont, quieft de la 
Province de Pont, Pentica gemma. Pi. Perlede Pont. 

PONTICUS , 5. m. Ovid. Ponticus , Poëte qui a écrit 
de la gue:re de Thebes. 

PONTIFEX , «45, m. Cie. Pontife. m, grand Prêtre, 
Evéque. (à poffe e facere. i, e. facrifitare. Scav.) Mæ- 
ximus Pontifex.Cic.Le Souverain Pontife,grard Pontife: 

PONTIFICALIS , /ë. (adj.) Cie. Des Pontifes, du 
Pontife , Epilcopal ,ou du Port ficac. Pontificalis digni- 
tas, Eccz. Dignicé de Pontife , d'Evêque. Pontificales lix 
bri. Cic. Les Livres des Pontifes, (le Pontifcal qui traite 
des ceremonies de la Religion.) 

* PONTIFICATUS, #5. m. Cie. Le Pontificat. ". ou la. 
dign té de Pontife ,‘d'Evéque. 

PONTIFICIA ,or#mkOn cite ce mot de Ciceron mal 
à propos. IL y a dans Ciceron Ne im Pontificiis quidem 
noffris, 1 de Nar, mais il faut fous-enteudre Libres, Vid. 
Ponriricius. 

FONTIHCIOM, 1. A Ge. louvoir , autorité, 
droit que quelqu'un a dans une charge. Ecel. Autorité 
Epifcopale. Soi, Rir. mm. ceremonie , Religion. f. 

PONTIFICIUS , à, wm, Cic. De Pontife , quiappar- 
tient aux Pontifes. fEccl. Eccicfiaftique, Canonique. Jus 
Pontifcium. Cie. Le droit des l'ontifes. 1d. Le Dioi Ca- 
nor. Non magnu: isutmerus ne in Pontificiis quidem libris. 
Cic. lin'y en a point un grand nombre,méme dans n08: 
Rituels. 

Ponri60;,inis. Eccu. Pontion,près de Vicri-le-Brülé, 
eu Champa:ne. 

PONTINA 1ribus. Fast. La Tribu Pontina, parce 
qu'eile vient de la Ville de Pontia près de Terracive, d'où 
l'on a trauctesé les habirans à Rome. Fortina falus, Vid.. 
PomprTina. Marais des Vellques près de la voie Appia. 

PonTinta, 4. f, Le Ponthieu. Frd. Ponrivum. 

loxriniacun, 2. 0. Portigni, Abbaye de Ecrnardins 
en Auxersois. lb Saint Efinsen Auxerr9.s, 

l'onriNtanUM , & D. Ecel. Sainte Ouaille, en Anda- 

oufie, 
| PONTINUS, 5. m. Cic. Ponticus , grand Capitaine, 
& ami pasciculier de Ciceron. | 

Ponriorouis, is. f. Ecc/.Tomeria. Ip.Saint-Pons de 
Tomisres, Ville Epilcopale du Languedoc ious Nar- 

nue, 

ER , 4... Ecel, Pomoiïle en Vexin, à fix lieues 
de Paris. 

: PONTIÜS , 17. m.Bubl. Ponce Pilate. V4. PiLATUS.f 
Eucl. Pons, Pons, Ville de France en Xaintorges fur là 
Seugne, qui fe jerre dans la Charanie audeffus de Xaintes. 

San Pontu Tormeriarum wrbs. Vid. PonTiopouis. 
Saint: Pons de Toumicres. 

PONTIVOM , i. ». Ecel, Le Ponthieu , Comié de Pi- 
cardie,dont la Capitale eft Abbevi.le {ur la Somme. 

PONTONES, #m. m.Cæs. Des Pontons , bacs, bat- 
teaux larges, dont un fe ferc pour paffer les hommes & les 
cheva ux. 

PONTÜS ,5.m. Hor. La merengeneral. 

PONTUÜS , 5. m. Owvid, Le Pont. Peufus Euxinus. 1p. 
Le Pour Euxin , mer qui baigne une paitie des Côtes de 
l'Europe & re l'Afie. On l'appelle . la Mer Majeure &la 
mer Noire. Ponrus QG Bithynia. Vid. BITHYNIA. PI. La 
Bithyüie , Royaume & Province de l'Afie Mineure iur le 
Pont- Euxin & {us la Proponcide. 


. (3. pi id, a.) © 
Ponunr. (3. pi. io, at.) Gr PONUNTUR: 


POP. 

Ponuurus. (3. pl. ind. paff.} v. PoNsRs. Infamis pe- 
#untur. C. Nar. Pallent pour infames. 

POPX ,e.m. Prop. Le miniftre qui égorgeoit les victimes 
dans les facrifices des Payens. Venter popa. Pas. Un 
maître ventre , un ventre plein de cuifine. 

POPANÜM , i. n.Juv. Sorte de gâteau eu gallerte 
ronde , plate & mince, qu'on effroir aux dieux. 

POPELLÜS , 5.m. Aer. Le menu peuple, la populace, 
Le peric puple, x 

Pericia ges, Tribu. La famille, la Tribu Popilia. 

POPILIOS , #5. m. Cie. Popilius, nom de plufeurs 
grands hommes à Rome. L'un fur envoyé en Ambaffade 
au Roi Antiochus, & l'obligea de ceffer la guerre qu'il 
failoic à Prolomée ami du Peuple Romain. Popilius La- 
vas, 4 Lanatus, fur celui qui couppa la tête à Ciceron 
par l'ordre de Marc Antoine. 

POPINA , 3. Cic. Cabaret. m. taverne , gargotte. f. 

POPINALIS , sië. (adj.) Cel. De cabaiet. Popinales 
delisia. In. D:s ragoûts de cabaret. 

POPINARI , br, arts smm, JUL. Carit. Frequenter 
lescabarets, 

POPINARIUS ,35. m. Firm. 4. 6. Un Cabaretier , 
Es 

OPINATIO , ünis. F. A. Gel, Débauche qui fe Faic 
dans un cabaret , irrognerie. 

POPINO , omis, m. Avr. Un débauché , qui frequenre 
les cabarzts. 

POPLÉS , #43s. m. Cie, Le jarret. Redundes poplitibsus 
G psd bus. Ip. Vous avez des torces de relte. (ppr.) vous 
avez bons jarrets & bons pieds. 

Poroscsnis. Vous demanderez. (3. fut. fubj.) v. Pos- 
css. Demander. 

POPPEX , 4. f. Suet. La (econde femme de l'Empereur 
Nero. 

Porpsana PiNGUIA. Fwv, #. 461. Effences fortes que 
Popp-a avoir inveocées pour s'entreienir le teint frais. 

*POPPYSMÀ, àris. juv. Maniere de fatter, ou de ca- 
seller , careS-s.;. PL. Battement des mains,pour marque 
de refpeët & de joie. (mérsvrus, fibilus, fonus qu fir coli. 
fs labris ; © cupids ofcuiando,) Quo fenfu accrpiendus vi- 
detur, UV. Sat. 6.461. 

POPPFSMOS. PI. Le même que PorrysMA. 

*PopryzonNTA. Pl. #5. 10. (acc.) de Porpyzon, enris. 
Celui qui carcfe des Chevaux. #enrvêur, 

POPÜLABILIS, ilë, (ady.) Ov. Qui peut être ra- 
vage, pile. Eee ait pepulabile fammé. ]p. 
Tout ce que le teu a pü brüler , conlumer. 

POPYLABITUR. (3. fur.) v. PoPuLAR:. 

POPÜLA5ÜNDUS , à, #m. Liv. Qui fair du dégär, 

ui ravageun pays. 

POPÜLAGO, inis. F. Plance dont la fleur eft à plu- 
ficurs feuilles difpoié:s en rofe, Lorique certe fleur cft 
pañée , le piflile qui en couppe le milieu devient un frue 
compole de pluficurs graines recourbées en bas, entaflees 
en maniere de rêre,& difpoltes en étoiles. Chaque guaire 
contient piuleurs femences qui font un peu longues. (x. 
Porvius , P upiier.) 

PoPULANDUS , 4, Mr. PL: ex v. 

POPULARE , (9,75, atmm, VIRG. Ravager , 

POPULARE , Dr, aris sum, (dép.) Cie. S faire je dé- 

âc, peler, decru re. Pop«labitur agres, Cac. Faifoir le 
rc dans les cainpagues, ravag, oi. ls camsagues. Fo. 
mam popal.bitur, Oyip.Derru ra la bsaute. Ferro dé igni 
popuiars. Luc. Meruie à feu & à fang. #% Projceiment ce 
verb figuif. dep-upler. (x.Poruzus.) 

POPÜLARIA , iwm. n. pl. Suer, Lieu où le peuple fe 
mer où pour sflifler aux ipectacies. 

Porurauion , rs. Liv. (comp.) de 

POPÜLARIS , &ré. (adj.) Her. Du peuple , de la po- 
pulace, de là mulcicude, Now, Badin, pueruic , vil , bas, 
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Cie. Populaire , qui s'accommode à la portée du peuple, ÿ *° 
aimé du peuple, qui aime,qui favorife le peuple, C. Nep. 
Qui aire le gouvernement populaire , la démocratie, la 
populace. [Den. De la même nation , de même condition, 
Concicoyen , complice. Popularis meus. Cic. Mon cois= 
patriote. Popmlares conjuratienis. S À 1 L. Complices d'une 
conjuration. Sy gg ejufdem jylua. PL. Qui demeurent 
dans la même forêt , qui habisenr dans ja méme forétr. 
Popularia agimus per ludum, N on. Nous badinons pour 
nous divercir, @ye mibil popularins eff. Liv. 11 n'eft rien 
de plus populaire. 

POPÜLARITAS , #ffr. f Quint. Affcétion qu'on a 
pour Le peuple. 

POPÜLARITER. (adr.) Cie, D'une manier: populai- 
re, qui plaît au peuple, favec hennétesé ,avec eHabilicé. 

Populariter laqui, Cic. Parler d'une maniere incelligen- 
te à tout le monde , plaufible , populaire, 

PoruLarius , Orir. n. Liv, (comp.) de PopuLanis. 

POPÜLATIM. (adv.) Æpwl. Par tour le peuple. 

POPÜLATIO , ônis. f. Liv, Dégis » Tavage. m. que 
Font les enneinis dans un pays. Populatio morum, P1. La 
corruption des mœurs. Populatie voluerum, Co. Le dem 
mage que les oifeaux caufent, Poplatie prafens flcbat. 
SsouL. Le peuple qui y écoit fondoit en larmes. 

POPÜLA TOR , ëris. me Quid Qui faic le dégâr 

POPULATRIX , fcïs. f. . EP le pays , qui 
ravage qui décruit, qui pille. | 

POPÜLATUS , à, #m. Cic. Ravagk, qui a été ruiné, 
où l'ona fair le dégär. Srar. Qui a ravagé, qui a fait le 
dégâc. Popularus urbes. Jp. Qui a ravagé les Villes, Pe- 
puiatus hamus, GRAT. Hameçon avale. 

POPÜLATUS , #s. m. Liv. Ravage, dégât. m. Srw. 
Populatie. 

POPÜLETOM , 5. n. PI, Un lieu planté de Peupliers, 
(r. Poruivs , Peup ier.) 

POPÜLEUS , à, #w. Vino. De Peuplier, 

POPÜLIEÉR , à, #m, C o 1. Qui porte, qui produit 
des Peupliers , abondaot en Peupliers.(n. F&xR&,porcer.) 

PoruLirUa1a.Varr.s.L.L. La fuite du peupie, le jour 
où le peuple prit cout d'un coup la fuite 

POPOLNEUS,Eà,E#m.Coz. De Peuplier, qui 
. POPÜLNUS , à, #m. PLAUT. 3 concerne le Peu- 
plier. 

POPÉLO , 35, Vid. PoruLans.Pirg. & 

POPÜLOR , éris. Vid. PoruLaRt. (dép.) Cie, Piller , 
Tavaygcer. F 

+POPÜLOSÜS , à, #m. P a u D. Peuplé , rempli de 
Peupie. Perens erbis populefs Pæm. Jo. Carthage , Cap:- 
tale d'Atrique extremement peuplee. Populo/æ familis. 
AruL. 

POPÜLÜS, 5. m. Cie. Le peuple , un peuple. [Col, Les 
Abeiics. Populwm amcorum deferibere. S x N. Compter 
une foule d'amis. Habwir fuum pepulum. Ip. A eu la vo- 
gue, a été uivi. 

POPÜLÜS, 5. f. Virg. Un Peuplier. ". arbre que l'on 
peut divifer en fterile & cn ferule , où en male ét en fe 
meile. Le Peuplier male porte des charons , & la femelle 
porte desfruixs.Les chatons {one à pluñeurs feuilles char- 
fées de qu:iqu:s fommets remplis de poufliere. Les jeu- 
nes fruits font à plufieurs feuilles. chacune defquelles cou. 
vi: une cloche. Ceute cloche renterme un embnon de 
sraine , qui eft comine le battant d'une cloche, Cer em 
von devient enluite une cip{ule membraneufe & oblon. 
que , qui de la pointe à la baie, s'ouvre ex deux parties 
recourbées. La cavité de ceice caplule eft 1emplie de quel. 
ques leimeuces , dont chacune eft chargec d'une aigretce,* 

*Pou. (peur) Pusr. Marcrpor, Fast, Marc: puer. L'ef- 
clave de Marcus, (R. mis, GG Derice, 3e, purr.) 

PORÇA , 2. f. Vrrg. {Une Truie, fVarr. Terre relevée 
cntie deux rayons dans uo champ + Cel. Melure 

k ser 
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 detcrre large de 50 p'eds, & wi gue de 180. 


PORCARIUS »à4,#%, PL. D:pourc au. 
PORCELLARIA4, & f, Ece!. La Purceicre, près d'Or- 


ans. « 
PORCELLUS , 5. m. arr, Un Cechon,petit Cochon, 


Poncers Fe. Eloigner (}.porrè arcere,) 

PORCETRA , & f. 4. Gril. Jeune Truie. f. 

PorciLa.P.V'd. Prputs. 

PORCINARIUS ,i 5. m. Plant, Vendeur de Porc, un 
Charcuitier. qui sue des Cochons. 

PORCINUS , 4, #m PLaur. De Prurceau, ou de 
Cochon. Vax porcina, San. Lecr: d'u: Pourceau. 

PORCULX , af. Pliur Pete T uie. f. 

PORCULATIO , ô1is. f. Varr. L foin, la maniere de 
#ourrir les Pou'ceaux. 

PORCULATOR , ôris. m. Col. Qui nourrit 
gra fle des Pourc-aux. 

PORCULETA , 6 #m. 0. PL 175 22. P'anche de Jar- 
dins propre p sur [mer ou plarter. (R Porc.) 

PORCÜLUS, ë, m, Phaur, Uni Cochon. Poreus mari- 
nus Pi. U: Marioin po un, foire de Pourc:au de mer. 

PORCUS, 5. Horn. Un Pourceau, un Po c. Catul, Un 
homme chargé de cuifin-. PI. Ua poiffon. Poreus Troja- 
nus. À. G 211, Un Cochon farci & rempli d'autres ani- 
maux, comme de gibiers, de volailles, &c, Où j'appelle 
ainfi en faifanc aliufion au Cheval de Tioies. Pugna per- 
corum. Le combat des Pourceaux. (C'eft le titre d'un pe- 
tit Poëme d'env ron 460 V:rs,iont tous les mots coin- 
mencent par la lectre P, Et voici le premier Vers.) 

Pandite porcell: porcorum pigra propage. 

Ponrcssar. S:/. Porcens. W. Flac. ex v. 

PORGERE , porgs, porxt. V 1R a. Le même que Por- 
RIGERS. 

PORGI. Stat, (pour) Porrisr. (inf. paff.) v. Porxi- 


> qui en- 


SERE 
PORPHŸRETICÜM marmer. Susr. Porphyre, ef 

ece de marbre. 

*PORPHFRIO , &räs. m. PI. Oifeau dont les jambes 
font fort lorgues,& de couleur roug-,auffibies que le bec. 
æeppueier, Porphyrienem non comedatss. Bis. Ne mangez 
point de Pa phyrion, 

PORPHŸRITES, 4. PL.Du porphyre,foite de mar- 
bre rouveätre , & marqué de blanc. 

Ponsruyriris Ficws. P/. 15. 18. Efpece de figue tirant 
fur le Loir. F 

PORPHYRIUS, 55, m. Porphyre,Philofophe Plato- 
picien, qui vivoic fur la fa du ro fieme fiecle. 1 Fur dif 
ciple de Longin Rhereur. Sane Auguftin dit qu'ayant em- 
braifé la Religion Chrétienne, il apoitafa entuite. 

*PORPHYROGENNETA , 4. Porphyrog:nete né daos la 
Pourpre ,n ‘un pere deja Empereur. 

PORRACEUS , à , #m. P 1. De poireau, ou porreau. 
{R. PoRRUM.) Porraceus color, PL. Couleur de poireau, 
pu porreau. 

. PoRREecTA, Vid, PORRECTUS. 

L PORRECTIO , ons. t, Ce. L'étendue. f. 

. Porrrerion ,or::. PLAUT. (comp.) de Ponracrus. 
PORKE.TÜM , 5. n. Pitr. Un levier. m. 
PORRECTUS , 4 , mm. C1c. Eiendu. (part. paff.) v. 

TORRIGERE | 

 Porreéliore frante laqui. PLAUT. Parler avec un vifage 

nvert & gai,ou avec aflurance Porreéfaf5l:b3 Quint. 
ne {yllabe longue, Perreëtus fomne. Stat. Qui dort tour 
tenau. 
; PORRECTÜS » 4, #m.P1 Au r. Mis fur l'autel pour 
être brule. Pid. Pornicirs. 

Ne quid inter caj a Cp porreéa, ut aiunt, oneris addatur 
pebis aut temporis, Cic. J'apprehend: que fur le point d: 
quiktez; mon gouvernem ut , on ne m'engage où à le con- 


Faucr ; ou dans de nouvelles afaues, (C'cft un Provcgbe 


P © KR. 
Latin dent on nfe quand quelque chofe furvient dans la 
conduite des affaires. C'eft l'entretemps qu'il y a dans les 
faenifices entre l'infpeétion des entrailles de la vétime 
u'en faic le Sacrificateur , & la projeétion dans le feu 
de l'autel.) Fid, PORRICERS. 

Porraxir. (3. fing. p-rf. ind.) v. PoRRIGSRS. 

Porri1. Vid, PORRUM. x 

PORRICÈRÉ , ei 9. Cuc. Jerter les entrailles des viéti- 
mrs dans le feu,offrir des entrailles des viétimes lorfqu'on 
offoit des facrifices à Hercules ou à quelque autre divi= 
nité. On faifoit brûler fur l'autel une petice partie de ce 
qu'on offroit , & cela s'appelloit (ppr.) PorRicERS- 

PORRICIÉÆ , ärwm. f. Sol, Les encrailles des viétimes 
qu'on jerte dans le feu de l'aurel. 

PORRIGÉRÉ , g5, réxi, réétäm, PL. Etendre » allon- 
ger , cendre la main pour donner , donner , offiir , pre 
lencer. Dexteram porrigere alicui. Cic, Tendre la main à 
quelqu'un,le fecourir, Æ:rbam porrigere. PL. Se confeiler 
vaincu. (C'éroir la coutume, que les vaincus prelencoient 
aux victorieux de l'herbe prie fur le champ ae batailic.) 
Porrexit radices, Ca1Us. À poullé des racises. Mihi por- 
rexit, Hor. Me fervitr, me prelenta. 

PORRIGI, gèr, porrectis sum. (pall.) Virg. Etre 
étendu. 

Gladius nobis porrigitur ab ipfs legibus. C 1 c. Les loix 
même nous mercent l'épée à la main. Porrisé in rempus 
aliquod, Cas. Etre diff:ré pour quelque temps. 

PORRIGO , ginis. f. Her, Galle qui vient à la têre, 
la reigne, la crafle, , 

POKRO. (adv.) Cie, Certainement, fau refte, enfuice, 
après. Liv. Plus loin. Ter, Mais, Virg. Courage , bon. 
Agere porrè. Liv. Mener plus loin. Niki porr 14m imhw- 
manum, Cie. En vericé il n'eft sien de fi cruel. Perge perrè, 
Ip. Sus continuez, 

PORRÜM , i.n. OU Calf. Poireau, ou Porr:au, Plan+ 

PORRÜS ,5,m “7 3 te donc la fleur elt à 6x 
Feuii.es difpofees en maniere ue cloche. TRE cette fcur 
cit palle:,le piftile qui occuppoit le milieu de ces fruilles, 
devient un fruir prelque rond , & r:leve de crois coins ar- 
rondis, Ce fruit eft divifé en crois loges remplies de quel= 
ques lemences un peu oblongu-s. Les ecamiies des A:urs”' 
de çe genre [ont lary-s & plattes, découppees en troig 
parties , &c. (R. segrn, Poireau.) , 

Porrique € capé, & aiia, Bise. L:s Porreaux, les Qi- 
gnons & l'Aïl. 

PORSENNA , & m. Liv. Porfenna Roi des Hetruf- 
ques , dont la Capitale étoit Ciwfium, maintenant C#14/5 
cn Tofcane. A ta ioilicication de fes amis il vint afliegec 
Rome , pour obliger les habitans de recevoir Tarquin le 
Superbe, qu’ils avoient ch:lé du Thrône. Mais ce Roi 
étonné de 1a confiance d'Horace & de Mutius Scævoia , 
tuc concraint de lever le Siege,& de fe retirer en ion pays, 
Vid. Liv. L, 2. | 

PORTA , &. f. Cie. Une porte. f PH. Un trou. JCie. 
Occafion. Vsrg. Ouverture. Bibl. Le lieu où l'on rendoie 
la juftice à Jeruiaiem, qui étoit près d'une p+vite porte de 
la Vilke, [11 lemble que porrs (ppr.) loir i ouverture ou 
la bale où 1 on attache fores , qui font ce que nous appel- 
lois porce , & qui s'ouvre & le ferme en roulact {ui ua 
pivoi , ou iur des gonds | Pris/quam fores portarum ob 
J'cerentur, Liv.r. 14. Avant qu'on pür fermer les portes, 
Fores portarum jemiap rt. Liv, 6.Les battans de Ja porte 
à demi ouverts. Porta ton :t cæli, ViRo.Le tonnerre gron- 
de dns tout l'Hemaiiphere, Porta jecoris. PL. Lavene, 
porte qui eft au Fo, Ports Amani. In, Les gorges du 
Monc- Amacus, pour «nerer de Cilicie dans la Syrie. 

Porræ Casri& f. pl. PI, Les Portes Cafpiennes, gor+ 

<s des monragnes ver; là mer Calpienne, Ferté Cawrs 
fa. In. Gorges du Mo:t-Caucale, 

FoëTasanT. Porcoicnt, (3. pl imp.) é 


POR. 
PoRTANDUS, # ,#m. Ho R. € 
Ponrtans, #ntis. Ovip. (parr.) v. 


PORTA RÉ,15,äâui, astmm, Cic. Porter, tranf. 


ter. 

Auxilium portare alicui. S à 1 L. Secourir quelqu'un. 
bellum, Vin. Porter la guerre—fallaciam, Tar, Trom- 
per quelqu'un, lui drefer des embüches.-nunrinms, PL. 
Porter une nouvelle. Portatu facilis. Ip. Facile à porter. 

PORTARI, r, arës s6m, (pall.) Cic. Etre porté. 
Portari :n tr'umpho. Ip. Etre porté en triomphe, 

PORTARII, ôr#m, m. Bibl. Portiers, gardes de la 

orte. lerunr ergo pertarit, In, Les gardes de la porte al- 
ertau Palais du Roi, 

PORTATIO , omis. F. Sal, Ç L'action de porter , le 

PORTATUS , rs. m. PL. &eranfport. 
telor um, S aus. Le tranfport des armes, 

PORTATUS, à, #m. Porté. (part, paf.) cé 

PORTAYSRUNT,PORTAVIMUS.|perfaét.}v.PORTARE. 

PorrTsnDsntes. Bibl. (part. pl.) v. 

PORTENUERE , 4), porténdi, C1 c. Prefager, pré- 
dire , ma:iquer l'avenir, porter prefage, pronoftiquer. 
Qyis viri portendentes funt. B 1 8 L. Parce que ce font des 
gensd cftinés pour êcre la figure de l'avenir. 

PORTENDI, dir. (pall.) Cie. Etre prefagé. Portendi 
videbatur. SuLP. Il fembloit qu'il étoir marqué, figoifié, 
prefage. 

POoRTsNTA. pl. Vid. PORTENTUM. 

PORTENTIFICUS , à, #1, OviD. Qui fait des pro- 
diges , qui a des «fees furprenans. 

PonrrTsnrosioR , oris, PL. (comp.) € 

PorTsNrosissiMUs , #4, wm. PL. ({up.) de 

PORTENTOSUS,à,#m,Cic.Prodigieux,monftrueux, 
extraordinaire, lurprerant. 

PORTENTÜM, 5. n. Cie. Prefage , prodige, [monf- 
ue, chofe furprenante, (Qued aliqu:d portentar.) 

*PORTHMEUS, 65. m./#v. Barcelier , qui paffe les 
gens dans une nacelle. rm, Les Poëres donnent c:t épithere 
à Caron qui eft le Barrelier d'Eufer, {lon la Fable, Syn. 
Portitor,{sophurvs,) 

PORTICÜLA , &. f, Cie. Petite gallerie. (dim.) de 

PORTICUS, #s. f. Cic. Portique. m., lieu couvert foit 
ee une voute , (oit par un plancher fourenu par des co- 

oimnes, galleris. f. Les bas côtés dans les Eglifes. 

PORTIO , Gnis. f. Sen. l'ortion, part, partie. f. Por. 
tio magna mortalium, PL. Une grande partie des hom- 
mes, Pro rats portione. Cic. Pour (a part & portion. Por- 
io rerum, Ip. Proportion des choles. Afjn: opera fuprà 
portionem r'fpondent, C o 1. L'Al:e rend pius de fervice, 
qu'il ne fair de dépenfe.Pars portione inter [e mixts.Csis. 
Autant de l'un que de l'autre , avec une égaie portion. 

PORTISCULUS, 5. m. Pawt. Non. Le Comite d'une 
galere, celui qui tient certe baguette qu'on app-<Îloit Por- 
rifeulus, & avec laquelle il fair fiune aux Rameurs de ra- 


Portationes 


mer ou de s'arrêter. f14. Cette baguetre dont Le fervoir le 


£Lomite dans ur vaifleau. 

PORTITÂARÉ, 15, avi, ätém. A. Gaz. Porter. (freg.) 
de PorraRs. 

PORTITOR , ôris. m. Virg. Bateclier, qui pafle dans 
fon batteau ceux qui veulent craverfer une rvicre.[Piawr. 
Celui qui exige « Droit d'entrée , Peager, Coiumis | 
Don. 6. Æn. 298. Ceiu: quigarde la porte. Port:ror orcr 
VirG. Caron, Bacxelier d'Enfer , felon la Fable, Vid, 
CHARoN. . 

PORTIONCULAÀ , &. f. PL. Petite partie , petite pu - 
tion. ;. cc. La porrioncule. 

Porrius FesrUs. 8 ol. Potrius F-fus, ‘uccefleur ‘c 
Fehix;quieit appsué lans l'Ecritur: PiefidencdeCelaié , 
parce qu'il en tastoir ia Chaiy…. 

PORTO, 31 Vid. lORTARS. 

POUR LOR , aus sem. Vi, PonTAR4. Exercitus qi in 





. POR;: tofi1 
ve portabatur, Sair. L'armée quialloit par mer en 
Afrique. 
PORTORIOM , 55. n. Plaut, Le prix du paifage que 
l'on donne au Nautonnier ou Bartelier , le peage. "3. Cie. 
Impôt qu'on leve fur les marchandiles qu'on tranfporte, 
Pertoriwm dare de re aliquä. Cic.Payer un impôt pour 
quelque chofe.Portorium inflituere, In. Metrre un impôt.— 
locare. Aermer les Aides. Portoris parue pretis redemræ 
habere. Cas. Tenir toutes les Fermes à grand marché. 
Porru, Porrusus. _ fing. & pl.) id. Porrtus. 
PORTUCALE , és. f. Ece!, Porto, Ville affez bonne 
de la Galecienne, dans l'Exarcat des Efpagnes,à l'embou- 
chure du Duero, avec un bon Port fur l'Ocean en Por- 
ss » Evéché ious Pragues au quatritine ou cinquiéme 
iecie. 
:PORTÜLÀ, &. f. Liv, Une petite porte. (dim.) de 
PorTa. 

l'ORTÜLACX , £. f. PI. Le Pourpier. Plante done la 
fleur eit compolée de cinq feuilles difpofées en rofe, Le 
calice eft d'une feule piece femblable à une micre , dans le 
milieu de laquelle fe trouve le piftile, qui devient un fruie 
femblable à ureurne, &c. 

PORTÜNALIA , ïwm, n. pl. Certains Jeux inftiués 
en l'honneur de Portunus,qui fe nommoient auffi 1/fhmis, 

PORTÜNUS, 5. m. Cie. Portunus dieu matin. Le mê- 
me v PaLæMon. (R. Porrus,parce qu'il prefidoir aux 
Ports. 

PORTUOSÜS , 4, #m. Cic. Où il y a des Ports , des 
Hivres, 

PORTÜS , #r, Cic. Un Mere, lieu de [ureté. 1 ports 
res eff. PLaUT. Le [uccès de l'affaire eft fur. 1n ports im 
pingere. Quinr. Echouer au port. 1» portubus mersba 
tur. Bigr, Se tenoit dans fes Ports. 

Pontus ALacais.Eccl, Portalegre, Ville forte d'Alen. 
tejo [ur les Confins du Portugal , Evéché fous Lifbonne. 
C'eft un démembrement de la Guarda fait par Paul croi- 
fieme. 

Porrus Awcusri. Eccl, Porto Ville de Tufcie & du 
Vicariat Romain dans le Pacrimoine , à l'embouchure 
du Tibre. L'Evéché y eft dès le deuxiéme ou troifiéme 
fiecle, & ferc de titre au Cardinal Sous- Doyen. On y unie 
dans Je douziéme ficele l'Evéché de Sainte Rufne. 

Pontus Divas. Eccl. Saint Jean de Portric, Ville dans 
une Ife du méme nom dans l'Amerique Septentrionale , 
Evéché depuis l'an 152,, fous Sainc Domingue. 

Portus HsrcuLis Monæci. Weyez Monæcus, Ville 
de Ligurie. b. Monaco, Ville & Principauté du mème 
noim.—Perfieus, PLaUT. Le Porc d'Eubéc , qui Far appellé 
Perfique , depuis que les Perles y eurenc abordé. C'éroir 
longcempsaprès Amphitryon.—Suaæuis, Ec c 1. Poullai, 
cn Lorraine. 

PORUS , 5. m. Cwrr. Porus Roi des Indes. Ce Prince 
dont le courage répondo t à la grandeur de fon corps, 
s'oppofa vigoureuicment à Alexandre le Grand,mais inu« 
tilement, Car il fuc défait dans une bataille rangee l'an 
427 de Rome. Alexandre après c-tte victoire demanda à 
Porus comment 1] vouluit étre traité : en Roi, lui répen- 
dic Purus, Ce courage charma cellement Alexandre, qu'il 
lui rendit cout fon pays. 

Pos. Varr. Vid. Pons. Un pone. 

POSCA , &. f. PI. De l'oxycrat ,(ou comme d'autres 
veul :4,) du demi viu,vin poule. 

Poscas. (2. fub}.) Poscans, enris, (part.) y. 

POSCERE , fes, phyo;ci, pofiitim, C ic. Demander, 
DYN. Pete’e, poffulaære, Sip. + [Persmus precarie, poici= 
nus smperiose ; poftula nus jure,] Vemsend. pofcere cam 
48, Va RG. Demander les ra ions de ia venne, Dem jh 
pajctt monoretn, Lp, Li exige qu'on juirende ls hoïreurs 
qui nefunt dus qu'aux dieux. S:64 popofcerant, C3 <, Ur 
dé'imaude PUUE EUX, rem pers Alrquerr, Liv, 
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1ofs Pos, 

quelqu'un. Poftérs majoribus poculis, Cre, Demander 
qu'on fafle raifon dans de grands verres. Ludis memimem 
pofcunt. PLAUT. Ils n'excitene perfonne à jouer. Nec po” 
eas prior b:bere, Bras. Ne demandez poin: à boire le pre- 
mier, Qyacumque popofceris à Des, In. Tour ce que vous 
demanderez à Dieu. 

Aulu-Gell: remarque qu'on djfoit ancienn-ment pe- 
pefci au lieu ie popefe:. Ce verbe fe joint avec l'accufarif 
de la chofe , & l'ablatif de la perlonnc. Avec # ou 4h, on 
dit auffi pafcere fibr, Ci c. Polcere aliquem, aliquid, 1p. 
K[Servius r. Æn. 414. ne veut point qu'on dile poftere 
aliquid ab alique, mais aliquem aliquid. Cependant Ci- 
ceren a die l'un & l'autre.) Non debibim ego abs te litre 
ras pofcere, Cic. Je ne devois pas exiger des Lettres d- 
vous. Si hoc à me Provinc:a non opel. Ip. Si la Pro- 
vince n'avoit point exigé cela de moi. Qsi parente: pre- 
Fium pre fepluturé liberim pefceret. Cic, Qui air ofe faire 
payer aux peres,de l'argent pour La iepulture de leurs en- 

s 


POSCI , pafcbr. (pall.) V 1 2 0. 15 pralia pofci. Ip. Exre 
exc'rtaucombar, | 

POSCINOMMIUS , 3, #m. À PU 1, Mot forgé par 
Apulée, Bafja poicinummis. 1. Baltrs qui demandent 
de l'aryent,baïlers incerelles.(r. Poscans,c Nuumos.) 

Leon i ee Pl. de pluleurs Villes. 

s NIA, &. £. PI. Viile de Lucanie, qu'on appella 
dans la fuite Pefti. . pres 

POSIDONIAS , tir. (adj.) Qui eft de P-fi, 

POSIDONIUS , 15. m. Cie. Pofidonius Philofophe 
Sroïcien , difcipl: & {uccafeur de Panerius, 1] éroir fort 
uni avec Ciceron. 

Posira. Vid, PosiTus, 

POSITIO , onis, F. Cic. Affiette, tuation d’un lien, 
sn. Pofirion, quand deux confonnes fuivent sprès un: 
voyelle, on dit que la 1yllabe eft longue par policion, f 
terminaifon d'un mot , perfonne des verbes d'où fe for- 
menc les aucres cemps, & le nomivacif des noms d'où fe 
forment les autres cas. Ses. L'aip:& , expofñition d'un 
champ, d'un édifice vers quelque partie du monde. 

Pofitio caffrorum, FRonwT. La ficuation d'un camp. 1» 
quacumpque pofitions mentis fim. San. En quelque difpoñ 
sion d'elprit que je fois. Per pofirienem. In. Pofrio vines- 
sum, Cou. L'ation de planter les vignes. Poffriones. 
Quinr: Les lujers que les Rheteuars sraitent dans leurs 
déciamatiens, 

PosiTivUs,#,#m, Politif. Pofitiua nomins, À. Gx1z. 
Tir. 64. 4. 4h. 1e. Noms dont la fgrification eft arbj- 
rraire , qui a éré impolée , qui n'eft point naturelle. 

POSITOR , oris. m. Ouid. Bätifeur. #, qui bâcie, 

POSITOÜRA , à, f. Cie, Situasion , place. f. l'arrange- 
ment. m, | 

POSITÜS, 4, &m. ( parc. paf.) du verbe Ponans. 
Cie. Mis, polé , firué , qui confifte en, qui dépend de, 
Firg. Mort. Pofitis emnium altarum rerwm énrss. Liv. 
S'eraut dechargé du foin de toutes les aurres affaires.Cor- 
pus pojitum, Luck. Un corps mort qu'on a enterré. Pe/5… 
tu: Juper armamentarinm, CUAT. À qui l'on a donné l'In- 
tendance d'un Arfenal. Sed primsum pofisum fr. Cic. Con- 
ycnons d'abord de cela. 14 in more pofitum eft. 1p. C'eft la 
coutume. Supr& montem pofita. Bras. Bâtic fur une mon- 
tagne. Nummi in fœuere pefiti, Ho R. De l'argent mis à 
iaterét. Pefitis genibns. Bis. S'ecanc mis à genoux. Mon- 
ta Jummo pofira Lusulli mans, Bâtie par Lucullus fur le 
haut d’une montagne. 

POSITOS , #s. Ovzp. Situation , pofrion. f. Vid. Po- 
#iTi0, 

Posivi. Plawt, (pour) Posus. (perf.) v. Ponsrs. 

POSNANIA , à. f. Eccl. Pofnanie, petite Vili: du Pa- 

tipac de Fofna fur ‘a Warte dans la Grande Pologne, 
yésbé lous Gaefne j'an 2654 


Pos. 

POSSÉ, po/fnm , phrls , port ï, Cie. Pouvoir ,avoir du 

uvoir., de la force , du credit, de la fanté. {Swn. Pa 
lere,poliere. | Gluantium pare: .Cic. Autant Que vous POUVEZ» 
Piurimim pole apud alsquem, In. Avoir beaucoup de 
pouvoir fur quelqu'un. Ur poffum, Cic. Conme je peux. 
Pofie liquid per j. In. Pouvoir quelque chofe par fois 
méme. Ur psreit, C 1 €. Comme on le peur. Qwanrim pe- 
rui per étatem. V1. |. Autant que mon âge me l'a ptrmis. 
Quûm maxime poil #mus. Cie. Le plus que nou: pouvons. 
Pojjunt oculi, porcjE caput, puimones poffunt emnia. Ip. 
Mes yeux, ma réte, mes poulmons fonc en bon état. Frers 
pote} sr fallir. Lp. 1] peut fe faire que je me crompe.Nem 

pofem quin exismem. Cic. Je ne puis m'empécher de 
m'ecrier. Non poteffis. Vous ne pouvez pas.(n. Essa,/#m.) 

PosssDERAT. (3. p ufp.) & 

PossspsRpnT, Possapr, Possanisri, (perf.) v. Poss 
SIDERE. 

POSSESSIO, onir, f. [domaines , biens. ", Peffeffio f 
daciaria, Liv. Jouilfanc: d'un: choie qui n'eft pas aflu= 
rée. Cela s'appeile récreance. (Jlne faut pas contondie la 
polfeifion avec la proprieré,on peur avoir l'une fans l'au- 
re, La propriccé (ans la poffefhon, & la poffedlion (aus la 
proprieré. j 

POS SES SIONCÜLÀ, &. C 1 c. Une petite polfefGon, 
un petic bien. (dim.) de Posssssi10. | 

POSSESSIVÜS, 4, #m. Quint. PoflefGif , terme de 
Grawmaire, qui ne fe dir que des pronoms qui marqueng 
la poñleifoa de quelque chofe , comme mews, sas, 

fus, Ge. 

POSSESSOR , ôrÿr. m. Cic. Poffeffeur, qui poffede & 
qui jouic de queique chole. Cegnouvir bes pof[e]orem fuum. 
Biss. Le Bœuf connoit celui àquiileft, 

POSSESSORIOS, à, #m, Die. Qui concerne la pof- 
fon. 

Possissu. pui, (abl.) de Possagsus,ws. Le même que 
Posssss10. 

Posssssurti effis. Bass. Vous dev:z polleder. (fur, 
pari.) 

POSSESSUS, #, #m. Ovip. Poffcdé, qu'on a poffedé, 
(part. pail.) v. Possipans. Pid, PossassU. 

POSSIBLES , ile. (ady.) Qwinr. Poifible, qui eft pofi- 
ble , qui le peur taire. S: poibile eff. B181+ S'il eit poil. 
ble. Omnia pojfissiia Con In. Touces choies (on poili= 
bles , tour eit poffble, 

POSSIBILITAS, sis, f. Bibl. Serv. Pouvoir. m. puil- 
fance. f. fpoihibiiice. Qsod pofibiliras noitra non ebrinet, 
Ecez. Ce que nous ne pouvons pag obrenir. 

Possipsar. (3. fub}.) : 

Possipsnpus, #, #m. Cic. (part. fut. palf.) v. 

POSSILERE , 60 , s6d5, séffum, Tan. Poileder, jouir 
de quelque choice, avoir Ja poffeffion de quelque chole , 
avoir cecre les mains, 

Hujus feculi mores in [e poffides. PLAUT. Il entend pare 
faitement bien routes jes manieres du pemps. Plus fides, 
quAm arts , plus Veritas , quêm dfc:plana poffides, Cic, 
Vous avez plus de fncericé que d'arufice, plus de realicé 
que d'excrgce & de dilcipline. Viram aternam polidebitis, 
Biss. Vous aurez Ja yie éternelle. 

POSSILERI , dé dr , scfis sum. (pall.) Cie. Adbus 
pojj:aebunrur domus Cr agri, B1BL1. On acherera encore 
des maifous , des champs. 

Possipo. Luer. (pro) Poss1n10. Vid. PossipsRs. 

Possism , Possisr. Ter, (pour) Possim , Possir, 

POSSÜM, pôrés, pôréft, Vid. Posss. Cie. Pouvoir; 
avoir je pouyuir. Pofumus. Bic. Nous le pouvons. wèrs 
Dour mixs.& voce «te. Cic, Je le dis le pius hautement 
qu'il m'eit poilible, : . | 

POST. (prep.) Cie. Après , depuis. Peff diem tertium, 
ip. Trois jours apres. Pojt Jexemniwm, Cic. Dans fix ans, 
Lojs gnns Pense Daswme } poft homes Baies ; pofl housin 


» . 
Pom mimeriam, C1c. Depuis que le monde eft monde. 
Poff tergum. Cas. Derriere le dos. 

POST. (adv.) Cie. Enluite , après. Asme poff, In. Une 
aonéc après. Paucis pofft diebus,quam., Cac. Peu de jour: 
Ar que. Mulrd poff. PLuaur. Longremps après. Omnsa 

bi rl Puiavit efle, pra mes commode. T a R. Il a facrifië 
tous Les interérs, pour m'obliger. Cur fantè paf?Cic. 
Pourquoi tant de temps après ? Poff ram. V1RG. 3. Georg. 
Après tant de temps. 

POSTE. (adv.) Sal. Après cela,enfuice, Quid poffrä? 
Cic. Après, qu'eft-il arrivé ? Peffeà nom quievi fatis. 
Praur. Marc. Ouere cela, je ne me fuis pas affez repole. 
Pefcà quèm. Après que. Pofteà quèrs proefeëtus es. C1c. 
Après que tu as été parti, | 

Postin A. Vid. Posri:RUe. 

.POSTÉRE, ôräm, m. pl. Cie. La pofterité , ceux qui 
#iendront après nous, nos defcendans. Dabe pofteris tuis. 
Buaz. Je donnerai à votre poftericé. Degenerarwnt horum 
poffers. Lo. Leurs defcendgas one dégeneré, Et pofferi ejus. 
Bis. Et fes defcendans. 

PÜs TÉRIOR » ôris. C1. Le dernier des deux , le fe- 
cond , le deuxième , pofterieur. (comp.) de Posrsrus. 
oh pofleriores feram. Tir. Adel, 1] ne l'emportera pas 

Ur moi, il n'aura pas le deffus. (11 faut fous-entendie 
Partes.)ppr. Je n'aurai pas le dernier rôlle. Peiterier atate. 
Cic. Plus jeune, Ommes res poferiores ponere. PLAUT. 


« Poftpoler toutes les autres chof:s , en abardonner rour le 


refte, Susns faluren pofferierem [alute communi ducere. 


Cic. Préferer le bien pubiic au fen propre. Pofferieres 
bedes. Pr. Les pieds de derriere. Pofviers sie 
Bi. Le derriere du temple. Videbis poftersors mya. ]p. 
Vous me verrez par derriere, 

Postanis. Vid. Posrsnr. 

POS TÈRI ÀS , ätis. f. Cic, La polerité. f. 

 POSTÉRIÜS. (adv.) Cie. Après. Si Thucydider pafte- 
vis fuifles. In. $i Thucydide avoit recu dans les fecles 
poscrique. | 
OSTSRAUS , eris. n, Cie. (comp.) de 

a POSTÉRUS : à, sm. Cic. Qu fuit, d'après. Peftera 

#. In. Le jour d +. » le lendemain. Er prafentis 
Pofera vita caflisate Sur. Par la vie chafte qu'il menoit 
+ & pu mena depuis. Vid. Posrart. 

TSRO. Tac. Le jour d'apiès. (On (o LA 
Jn | v Cie. Delormais, si. 3 nés 
OsTsM. (acc. fing.) Posrus. (pl) Vid. Posris. 

Poft faits furta. À. À i ÿ if- 
Pam Le + GsiL. Yol cemmis après l'écablif- 

POsTraRENDUS, 4, sm, PL. Postranaus » ntis, In. 
(arr) y. BRRÈ 

OSTFERRE,f'ér3,f érs, i i 
nt 1 &r3,f érs. P1. Poftpofer,eftimer mois, 

POST FERRI, férôr, (pall.) PI. 

Posrsuir, Sail. Ubi periculum aduenit invidis at 
upirbia poffuere, 1n. Quand il vit le danger preche , il 
ft ceder [on orgueil & fon enyie, 

POsTrUTURUS , 4, m. À. Gui. 

POSTGËNITI, érém, m. pl. Her. Les defcendans. 

POS THAbERÉ, b àbé 5, b 4bÿ5, b àbitim. Cie. Poft- 

ler, citimer moins. Pofbabni slerum mes ferss Inde. 

in. J'ai preferé leurs chanfons à mes affaires les plus 
ferieuies. 

POSTHABITÜS , à, &m. Vine. Poftpof® , eftimé 
moins. Pojthabits Same. ]n. Ayant fait moins de cas de 
Samos. Colere aliquem poftbabite altere, S x À 7. Aimer 
quelqu'un plus qu'un autre, en le preferart à un autre. 

POSTHAC. (adr.)Cie, Deformais,dorénavang.Virg. 
Das la luire , une autre fois, 

POSTHINC. {adv } Vrrg. Enfuire , après, 

PosTHUMIANUS , 4, #m%, A. Ga12. De Pofthumius 
Diétareur , qui fix coupper La rére à ion propre his,poux 


05, : Tes$' 
“avoir livré bataille anx Fques aux Volfques, malgré la 
défenfe qu'il lui en avoit FÂite. : 

POS THÜMUÜS , 5. m. Cie. Pofhume,qui eft né après 
la mort de fon pere, (n. Huuus , terre.) 

Posrisus, {abl. pl.) Vid. Posris. : 

POSTICIÜM, 5. n. Pitr. Le dersiere d’une mai(on. 

POSTICUÜLA , 2. F. Apul. Petite portede derriere. 

POS TICÜLÜM , i. n. Plant. Un petit coin , Un PEti 
reduit dans le derriere d'une maifon. 

POSTICÜM , i. n. Her. Porte de derriere, fauffe por« 
ce, Per pofticum. Braz. Par la porte de derriere. Poftice fale 
lere aliguem. 1D. Se dérober par la porte de derriere, lorf- 
qu'on eft atrendu ailleurs. , : : 

POSTICUS , à, dm, Luv. Qui eft derriere , qui fe aie 
par derriere. " 

POSTIDÉA leci. PLaur. Après , enfuite. 

POSTILENX , 4. f. Mart. La croupiere d'un Cheval. 

POSTILLÀ, Plaur, Après , enfuite. 

POS TINDÉ. (adv.) Luer, Enluice, après. 

POSTIS , äs. m, Cie. Poreau , ou jambage d'ane por= 
ce, Îla porte, [un battant de porte. Super mrr#mqme pr 
tem, B181. Sur l'un & l'autre poreau. ne poffes templi, 
In. Devant la porte du cemple. Cumpoftibus fuis. B13L. 
Avec leurs poteaux. : 

POSTLIMINIOM , 45, n. Cie. Recour dans ra 
après avoir été enlevé par lesennemis. (x pof, Chen. 
Jure poftliminii. Dia. Par droic de retour. ; de 

POSTMERIDIANÜS, à, mm. Cic. Qui repar 
l'après midi, qui fe fair après midi. : 

POSTMITTÈRE, #5. X Ce mot n'eft pas trop CEFTAING 
car au lieu de pojtmitterer,on lit pramisteréf dans quelques 
Editions de Ciceron. | 

POSTMODO. (adr.) Her. Après. : 

POS TMODÜUM. {adr.) Ter. Après , enfuites 

POSTNASCI, nafcôr, näds sum. A. Gi. Naîere 


après. 

PPOSTPONÉRÉ, pônS, pit 5, péritam, Cie. Mretre 
après , eftimer moins, faire moins d'état , poftpoler. Om. 
mia pofipofui, dummodè praceptis patris parerem, C1. Je 
pe me [us point mis en peine de tour le refte, pourvë que 
j'obeilfe à mon pere. 

POST POSITUS 


eftimé. 
POSTPRINCIPIOM , 35. n. A. Gell. Le progrès , la 
fuite. Li | | 
POSTPÜTARE , ?, ävi, Tan. Efimer moins, poite 
pofer. Swn. Pofthabere , poffpenere. | 
Posrquau.{conjonétion.)Cie. Après que, depuis que. 
Pofiquèm non porwerim, Ip. Après n'avoir pas pü. Pef 
quèm à te difeefferam. Cic.Après mon départ. Brenninns 
jam faëlum eff pefiquèm sbii demo, PLaUT. Deux ans fe 
font écoulés depuis que je fuis forti de ma inaifon. Unds. 
cime die pefiquam à te difceferam. Cic. Onze jours apès 
m'être feparé de vous. # On fcpare fort élegamment par 
quelque mot pof & quam, Mais il faut mettre peft le pre 
mier. Nibil babebam nevi qued poft accidiffer, quèm ds. 
dijiu ad 13 tue liberte L'iteras.Cic. Je n'avois rien qui fûc 
arrivé de nouveau, après que j'eus donne des Lectses à 
votre affranchi pour vous rendre. 
PosTRAMINSIMUS, 4, #9. APUL. À. Gaiz. «5. 184 
(fap.) & | 
Postasuion ,eris. ArUL. (comp.) de Posrasuus. 
Nullum an:mai bemine pofiremius. À » U 1. de des fecr s 
1 n’y a point d'animal plus méprifable que l'homme. 
POSTREMO. (adv.)Ter. Enfin,pour la derniere fois. 
POSTREMÜM. (adv.) Ci, Pour la derniere fois. 470. . 
diè pofiremum me vides, fi 14 facis. T nn. Si vous faites 
cela , vous me versez Pour la derniere fois, vous ne me 
verrez plus. " ; 
; S,%, mm, Cie. Le dernier, en parlant de 
POSTREMÜS , à, per 


, à, #m, Ar UL. Mis après , moins 


.16f4 POS: | : 
plus de deux. (fup,} de Posranus. Ali prima fonet, alia 
poftrema, C ic. 1] placera ces chofes-ci les premieres , & 
memura les au res les dernieres , à la fin. Non in poffremis 
elfe. 1n. N'ère pasdes derri:rs.Poféremi homines. BRUT. 

Cic. Les derriers des hommes, les plus méchans de tous 
les hommes. ‘Ur quifque in fuga poftremus, its in periculo 
a erat. Cic. VAR R. Ceux qui font les derniers à 
uir, font les premiers à s'expofer au danger. 

POSTRIDIF. adv.)Cée. Le jour d'après, le lendemain. 
Poft 1d1é Indes. In Le jour d'après les Jeux. Poftridié ma- 
nè.Cic. Le lendemain matin, # Avec poftridie, on met 
œ@rdinairement le genitif. Cie, quelquefois l'accufatif 
Suar. Has feripff roftridè ejus die: , cm cafira haberem 
Mopluifhie. Cie. 3 Ep. s. Je vous ai écrir ceci, le lende- 
main du Camp de Mopiueftie , (Ville de Cilicie fur le Pi. 
rame, où Seleucus fils de Grypus , fur brûlé rouc vif par 
fes Sujets, à caufe de fa ryrannie,) Poffridré nundina. 
Susr. Le jour d'apiès le marché. Poffridiè pugna, Crc 
Le lendemain du combat, Quid caufa fuerit poffridiè in- 
tellexi, quäm e vobis difcefh. Cie. J'ec ai appris la caufe 
le lendemain qu- je vous eus quir'é. 

POSTRIDUO. Plawr. Le lendemain Syn. Poftridiè. 

POST SCÉNIÜM, à 5, n. Luer. Le derriere du theatre, 
où les A-urs fe retirent & s'habill-ne. 

PosTsCRIBSRS, bo, pfi,ptum, Tac. T berii nemen 
fuo pofifcripferar. In. 3. 64. Elle avoic faic mettre le nom 
de l'Empereur apiès € lien. 

POSTSÜM id. Posrruir. 

Posrrurt (prét.) de Posrrarrs. 

POSTVENIRE, LEni 9, :6.5, vétém, PL. Venir aprèc. 

Posrura Demandez (imper.) & 

PosTULANS, tn: (parc } v. 

POSTULARE ,7, 4vi, ät#m, Cic. Demander , r-- 
qu:rit , vouloir , prétendre, poftuler, prier.[ Swn. Petere, 
polceere, flagitare.] Poftulare aliquem aliqua re, de ali- 

qua re. In. Accu(er quelqu'un.Poffulare repetundis. Cic. 
-Accufer d= peculat.Poffulare de colloquio. Cæs.D:mander 
une entrevûe. Poffalare ut, Cic. D:mander que.—ffdem 
publicam. In. L'upiorer la fo publique. A/:q «em poitu- 
dare de vi. Cic. Accuf:r quelqu'un de violenc-, Tamen , 
quia caufs poftait, pes pre prateribo. Ip. Cepen 
dant, parce qu- ma caufe le demanderoïit , mais qu'elle ne 
l'exige point abloluiment , je n'en dirai rien. 4 Poffulare 
dit moins qu: fagitare, Vid. PLAGITARS 

X Ou dir pot «lare aliquem aliquid,sliquem aliqua re, 
de aqua re, Cic. Aliquid ab alique, In. Aliquem in 
aliquid, Cic, Pro aiique, A. Gaz. Poffuiarunt mulierem. 
Pu. Les acculaeurs poutfuivirent ceite femme. Poffu a 
à mc. Bisc. Demand:z-moi. @s14 poftuiaff verbum hoc. 
In. Parce que vous avez demande cela. Fufis lacrymis 
peflulemuws. Biss. Implorons {a milericorde,en répandant 
beaucoup de Jarmes. Poffilare apud Praterem. D'10. De- 
manse: au P.e:eur permiffion de pourfuvre queiqu'un en 
Juftice. Vid. PostuLario. Pro qua re poflulæmt B1BL. 
Que me demancez vous ? Poffulare fervos in quaffonim. 
Cic Demas ler qu'on applique à !a queftion le: eiclaves. 

POSTÜLARI, dr, àrûs sum. (pail.) C1 c. De ambitu 
poflularus «ff. 1n. Ii fur accuié d'avoir brigué. 

POSTULARIA filgura. Fssrt. Foudres qui mar- 
quoieut quelque negligence comm:le,ou dans les facrifi- 
ces, ou dans l'execucion de fes vœux , & qui en deman- 
doient !a reparation. 

POSTULATIO , omis. f. Cie. Demarde , requête .f, 
Tan. Pine. f. [prieres, proccffions publiques. Poffula. 
sion ‘bu: vacare. PL]. Etre cccuppé à exp:di:r des sequé- 
tes. Poffulatio impuden: Cic.D:mande impudente. Telluwri 
poffulatio debetur, Ip. On doit faire des prieres publiques 
à la déefle Tellus. Seriprum «ff poftulanenes decretas effe 

Jovi, Srturno, dre. Qu ecrivir qu: l'on avoit décerné des 
proccihons % des prie es publiques à Juyicer, à Saturne, 








“ 


POT: is ; 
&ce. (On appélloït aïnf cer aéte de religion , parce qu'il 


fembloir que les dieux s'expliquoient par les calamirés 
qu'ils envoyoienr.} k ; ‘ 
de Poflulario eft auffi un terme de Palais , qui fignifie 
la permiffion qu'on demandoit au Preteur d'affigner où 
He quelqu'un. Nominis deleétationem pracedebat 
offulatie. x 
à POSTÜLATITIUS, à, #m. San, Demandé. (On ap- 
pelloit ainfi les Gladiateurs extraordinaires que le peuple 
demandoir qu'on fift combattre.) 

POSTÜLATOR , ris, m. Qui demande, Poffulatori- 
bus refpondit. S ù a +. Nere. 14. Il répondit aux Proçu= 
reurs, aux Avocats le jour d'après par écrir. 

POSTÜLATORIUS , à, wm. San. Fulmins poftulæ- 
toria. In. Des foudres par lelqueis les dieux failoient 
connoîrre qu'ils wuloient un facrifice.Vid.PosTULARIA. 

POSTÜLATÜM , 5. n. Cre. Requête, demande, f. 
acculanon, f. 

POS TÜLATUS, à, #m. Cic. Accufé,demandé, (part. 
pal.) v. PosTuLars. 

Poftularus ab alique repetundis, où repetundarum Tac, 
Accufé par quelqu'un du crime de peculat , ou de con 
cuffion,. 5 

POSTÜLATÜS, #r. m. Liv. Demande. (On ne crouve 
que l'ablatif fingulier de ce nom.) Poftulatu matris audite. 
Liv. Ayant ent-ndu la demande , la requête de [a mere. 

PosrusavsRUNT (pl perf.) v. . 

POSTÜLO ,4: Vid. PosruLans. Cire. Demander ,re= 
querir. Ter. Vouloir , prérendre. Peffalare ab aliquo om 
mia, Cie. Demander toutes choies à quelqu'un. Peffule 
abs te vebementer ut, Tan. Je vous prie, je vous demande 
rftamment de, 

Posrumus. Vid. PosrHUuMus. | 

POST VORT A, à. f. Macr. Nom d'une fauffe divinité, 
parmi les Romains,ainfi appellée,parce qu'elle prevoyoie 
le furur. , 

Posurrar. (3.plufp.) Posuznunr,Posuisri. (perf.) 
v-PontRe. 

PorasarT. (imp.) Porasis. (fur.) v. Porare. 

*PoTAMANTIS , 4. PL, 24. 17. Efpece de plante,qu'on 
trouve autour de l'Aide. (q. Poramitis , ex mens ; flu- 
vialis, R wereugr, A-uve.) 

POTAMOGE TON. o# 7 Plante dont la fleur eft à 

PoramoGiTon. PI. 32.5 É cinq feuilles , difpolées en 
croix. Le piftile , qui fe crouve au miheu de ces feuilles, 
eft compoié de quatre embrions , qui deviennent cenfuite 
autant de femences ramaflées en maniere de tête oblon- 
ques & pointues par le bouc. Les feuilles font fans découp- 

uies , & nailfent feules le long des tiges deux à deux, vis 
à vis les unes des autres , dans les épis des fleurs. 

*POÜTAMOS. PI, C'etoir aurreloisure Ville de Thra= 
ce, on l'appelle b. Porto de Rafti. . 

“Hautes Lo i. Eccs. Bodimen, Château en Allemagne. 

Porans, anti. Hor. @ y: Sidonio contendere callidus 
offre nefcir, Aquinaïem priantia velera fsccum, Horn. 7. 
Ep. 10. Celui qui ne fçaic pas faire comparaifon de la 
pourpre qui fe tait à Aquiso en lialie, d'avec ceile qui fe 
taie à Sidon, Celui qui ne fçair diftinguer la pourpre de 
Sidon , de la pourpre d'Italie. ; ; 
POTÂRE ,r3, avi, arm, &pôtmm, Cic. Boire, faire 
boire. He venient potum. V1rG. lis viendront boire en 


ce: endroit: ci. Dare potatum. Cou. Donner à boire. Me- 
cum potare, M A R T. Boire du vin cout pe Lana porant. 
PL. La laine bouc , actire la liqueur , imbbe. F 

sorabat, Bisx. Les vales dans leiquels il buvoit. T errente 


be. Vaja quibus 


soluptatis potæbis eos. Ep. Vous les ferez boire dans ie tor= 


cent de vos delices. 


Porasri, (pour Poravisri.) Nos uvine compunéhionis, 


Bisc. Vous nous av:z fau boire lu win de € mponétioa 
Poisbo cos feile, Lo- Je leix ferai boire du fisl. Para ts af 


s POT. 
qd ad foces, Brat. Vousavez bû jufqu'à fa fie. 

POTARI, 5r,äriÿs sm, (pafl.) PL. Aquarum qua pe- 
fantur vitio. PL. Par la mauvaile qualité des eaux qu'on 

oit, 

POTATIO, ônis. f. Cie, L'aétion deboire, ivrogneric. 

POTAT ô R, ôris, m. Plaur. Büveur, Potater aqua. 
S1L. Büveur d'eau. 

POTATUS, à , #m. PL. Bû. (part. pafl.) v.Porana. 

POTATUS , #5. m. Sen, Boillon. f. 

Pors.Vid, Ports. 

PÔTENS, éntis. (adj.) Cie. Puiffant, quia du pou- 
voir, [maire , fouverain , {riche. 

Potens Cjpri. Hor. Maîtreffe de Chypre, la déeife de 
Chypre. Armis porens, Vire. Grand guerrier. Pierate pe. 
fens, Prop. Fort pieux. Potens civitæs, Cic. Une Ville ri- 
che, puillante. Herba potentes, Ovip. Des herbes qui ont 
Une grande vertu. Potentiffimus oder, PL. Une odeur ex- 
Cremement force. Nec porens arat mentis, San. TR. Iln'é- 
oit pas maître de lui. Porens maris. T sr. Puiffant fur 
mer. Le faux dieu Neprune. Potens deorum, P1.J. Le fou. 
wcrain des dieux, Jupiter. —Nemerwm virge, ST À T. La 
déed: des foréts | Diane. —tempeffatum. Vino. Le mai- 
te des faifons, & des cemps. SD nc Ovip. La décffe 
des bl-ds , Cerés. —sseri, 1. Junon qui préfide aux fem- 
Mes grofles, & aux acceuchées. Vors aliquem potentem fs- 
éere, Ovip. Accorder à quelqu'un ce qu'il defire. Horwm 
#duentus, Confules imper:i potentes feet. Liv. 22. 41. 
Leur arrivée » rendit aux Confuls leur autorité. 

POTENTATUS , #5. m. Caf. Puiffarce, domination, 
fouveraineié. f. Bibl. Fort, puillant. Æmuli porentatu: 

7 Liv. Des ennemis jaloux de l'aucoriré , de la puif 
fance. 

PÔTENTÉR. (adv.) Puifamment. Her. Selon fon pou- 
voir ; felon fes forces. Si awrem in potentatibus oHogints 
#nm. B151, Que fi les plus forts vivent jufqu'à quatre. 
Wingts ans. Cui leéfa potenter erit res. Ho r. Celui qui 
aura pris un {ujer qui n'eft pas audeffus de fes forces, pro- 

rtionné à la capacité de on eiprit. 

POTENTIZ , 4. f. Owid, Force , violence, f. pouvoir , 
m.autorice, richefles, f, crédit. m. Sine porentis € e.PL,]. 
Erre fans crédic, (ans pouvoir , fans autorité. Porentia 
morbi, Ovin. La violence de la maladie. 

PÜTENT TA , 4. f. Potenza , petite Ville de Lucanie ; 
& du Vicariar Romain , dans la Baflicate au Royaume 
de Naples, Evéché dès l'an 506, fous la Metropole d'A- 
cerenza. 

PorenTiautran. (adv.) Ambr. En puifance. 

POTENTINI, rm, m. pl. PI, Peuple de Lucanie. 

PorsNTioR er, Ovip. (comp.) s à 

PoranTissiMUs , #4, mm, Cic. (fup.) de Poraxs. Tres 
Puiflarr. 
© Porenrissuws, (adv.) Tres puiffamment , avec beau- 
Coup de force, (fup.) de Poranran. 

PoTanrius , rs. n.{comp.) de Porans. 

POTENTIUS. (adv.) Qwinr. comp.) de Porsnrsa. 

PoTskAM -RAT. (imp) v. Posss. 

PorsRiMUR. Ovrd. (3. pl. imper. fubj.) v. Poriri. 
er -ci PL, Efpece de plante , qu'on appelle auffi 

! yolun. | 

Porsris,Porsnir.( 2.6 4. fut.) v. Poss. 

Porsssa, Porassir. Plaur, (pour) Posss, © Possir. 

Porssser. Luer. (pour) Possar. 

Portisr. Il peur. {3.perf.) v. Possum. Vid, Posss. 

POTESTAS, àris, f. Cie. Puiflance, f. pouvoir , ", 
dominauor, auvorité, f. empire, m. magiftrature. f. Date 
porcftatem mibs flararsam agere ut liceat, T1R. Heaut, 
Donnez- moi la liberté de jouer deyant vous cette piece , 
Aui cit d'un caraétere cranquiile & repolé.Vid.STaTARIA. 

Poteflstem fu: facere, Cic. Etre vifible , donner audien- 
Ft: (6 Lufer approcher donner libre açcès à sous le mon- 
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de. Nunquam in camp [ui fecit potefatem., C. Na. Il ne 
s'expola jamais à combattre dans une plaine. 1» alicuÿns 
poteftate affe. Cie. Etre en la puiffance de quelqu'un. H#- 
bere in [ua poteflate. Cic. In poteffitem. Cas. L. r, B:IL 
Civ. 25. Cim poteffate proficifci in Previnciam. Cic. Aller 
dans une Province avec pouvoir, avec autorié. Hic me 
magnificè effere , qui vim tantam in me Co poteftatem ha- 
beam tante affutie, vera dicende, nt cos ambos fallam. 
Tsr. Heaut, 4. 3.Voilà où je ne fçaurois affez me louer, 
de crouver en moi des finefles , qui ont tant de force & de 
pouvoir, qu'en dilant la vericé, je eromperai nos deux 
vicillards. Qua/ff non ea poreftas fit tua, quo velis in tem- 
Pore ut te exoluas. Ipip. Comme s'il n'étoit pas en votre 
pouvoir de vous débarrafler, quand vous le voudrez. Lie 
beriies vivendi fuit poreftas, Tsr. Andr, [l jui Fur permis 
de vivre avec plus de liberté. Cujss tibs poreffas [ummsæ 
fervandi datur. Tan, Andr, De qui le falut cft entre vos 
mains. | 

On dit effe in, [ub poteftate alicujus. Cic, C.Nap. In 
poteftatem. Cas. z. Bell. Civ.15. Qsod in poteffate tua eff, 
Cie. Ce qui dépend de vous. Poreffas naturalis, Lucr. La 
nature, Quocumque 1empore mihi potefias tui prafintss fue- 
ris, Cic. Toutes les fois que j'aurai le bonheur de jouir de 
votre prefence. Qwi refifhrt poreflati, Dei ordinationi re 
ffit. B1 m1. Quiconque combat les puiffances, combat 
l'ordre que Dieu à établi. (Car il n'y a point dep 
qui ne vienne de Dicu.) | 

PÔTESTATES. 8:b!.Un des neuf Chœurs des Efpries 
celeites. 

Aduerfus principes @ potefiates, BL, Concre les 
Principautez & les Puiflances. 

Poresrarivs. (adv.) Ecel. En puiffance. 

PÔTÉS TÜR. Luer, (pro) Poresr, Quod tamen exple- 
ri nulla ratione poteflur, LUC R. 3. l. 1023. Qui ne peut 
évre rempli. 

Porsris.(2. pl. fubj.) v. PoTars. 

PoTHILBRUNNA , 4. f. Eccl, Paderborn, Evêché en AL 
lemagi e. Vid, PADSRBORNA. À 

*Poruos. PI. ar, 21. Efpece de plante dont Pline faie 
voir les rroprietés. . 

PorianTUR. (3-pl. fubj.) v. Potins. Jouir. 

Poriaus. (abl. pl.) de Perus , ss. . 

POTIDÆX , 6. f. PI. Poridée , Ville de Macedoine, 

POÔTIDONIA , 4. f. Ville d'Etolie, sr 

POTIDONIATES , à #m. pl. Ceux de Potidonie, 

POTIENDUS , 4 » “M. APUL. Cr 

POTIENS , énti. Cic. (part) v. Portet. 

Porta’, Ter. (pour) Poras-n5. on Poris-Ns ss ? Pou- 
vez- vous ? Porin'us.? Ter. Pouvez-vous? | 

POTINA , 4. f. Non. La déefle Purine , qui préfidoit , 
(felon les Payens , } à la boiffun des enfaus. | 

POTIO , omis, F, Cie. L'action de boire. Celf, Potion , 
medecine , f. breuvage.".{(r. PoTARs) OT 

Tribus potionbus ficeatis. P à rm. Après avoir bù trois 
coups. È L ee 

POTIGNATÜS, à, #m. Susr. À qui l'on a donné un 
breuvage, fqui a été empoifonné par un breuvage. Porio= 
narus amaterie medicamente, $ U à +. Quia pris un breu- 
vage capable de lai infpirer de l'amour. 

POTIOR, éris. m. Cie. Meilleur, plus avantagenx , } 
qui peuc plus. (comp.) de Poris. Poriores jHn1 Ap#4 me 
auélores qui, Luv. Je préferc l'autoricé de ceux qui. Ho- 
nefia mors turp: viré poruwr, T À c. Une mort honorable 
eft préferable à une vie infame, Senrenria porter. Vire.Le 
meilleur avis. Nibil ad legendum pers «ft. Cac. 1 n y & 
rien de meilleur à lire, Nibil mihi petius fuir,quam. Ip. Je 
n'eus rien plus à cœur que. 

PÔTIRE, pôri 9. PLAUT. Amph. Le méme que 

PÜTIRI , pôri dr , pôturis sm. C 1 c. Jouir de quelque 
chole, sue maitre, Porsri alique,Y,PaT.Avoix quelqu ua 


fous fapuifance,êrre ridorieux, être maître de quelqu'un. 
Potiri gazä. Cic. Se rendre maître d'un tréfor. Periri reg- 
ni. V.Par. Rerum, Cie. Etre Roi, regner. Sceptra potiri. 
Luen. Jouir du Royaume Potitus eff hoffium. PL AUT. 
Cap.1.1.34.@ 1.3. 41. 3-5. 104. Quia été pris par 
les ennemis. Potitus mortis. LUCR. Qui eft réduir fous le 
pouvoir de la morc. Petitus eptatis, Br BL. Ayant obtenu 
ce qu'il fouhaitoit. (On voit par ces exemples que periri 
fe met avec un genitif , ua accufatif, & un ablauif, & 
qu'il fe prend en bonne & en mauvaife part Petiri hoftimm, 
potiri mertis,) Petiuit eum fervitutis, PLAUT. per à L'a 
affujetri à la fervicude , l'a rendu efclave. # Quand on 
dit poritus ef} hoffinm . mortis. &c. Potiri , eft en fens paf- 
ff, &on fons-entend émperio, ou deminaty. 

PÔTIS , p3:ë. (adj.) Ter. Qui peut. Non ferri Clitiphe 
potis «ff. ID. On ne peut fupporter Clitiphon. Potis es. 
Luez. Tu peux. 

PÔTISSIME. (adv. ) Ci. Principalement. e (Quel- 
- ques uns prétendent que c'eft une fauce , & qu'il faur lire 
Poriffimbm dans tous les endroits où l'on trouve potifimi.) 

PÔTISSIMYM. (adv.) Cic. Princi t. 

PÔTISSIMOS , à, #m. Quinr. Principal. Porifima 
cnrs. Star. Le loin principal. Perifims nobilites, PL, La 
plusilluitre, la meilleure nobleffe, 

POTITARE, 3, sui, Stém., P 1 À ur. Boire fouvent. 
UFeg.) de Porans. Peculs potitare cum aliquo.PLAUT. 
Boire fouvenr avec quelqu'un. 

PÔTITUS , à, #m. Cie. Qui jouit de quelque chofe, 
qui eft veou à bout de quelque chofe,qui s'eft rendu mat- 
ce de quelque chofe. {part.) Vid, Porins. 

POTIONCULX 4. SusT. Petite boiffon. 

Porivnoi, PeriUNbo , PoriuNbuM. Cir. (ger.) v. 
Portri./]ouir. Ad poriundum, Cic. Pour en jouir, 

POTIUS. Civ. Préferablement , plücôr. (adv, comp.) 
Abeo sé Cic. J'aime mieux m'en aller, je m'en irai 

lürôr. 

: Porius ,eris. Cic. n. Vid.Porion. 

PÔTO , 45,4 v8. Vid. Porars. Cie. Boire, 

Paellera porantia fuccum Aqunatem, H 0 n. Laine qu'on 
teint en pourpre, 

TOR, ôris. Horn. Bûüveur, Aqua poteres.Hon. Les 
büveurs d'eau , ceux qui ne boivent que de l'eau. Fini po- 
tor. Ip. Qui ne boit que du vin. 

POTOKIUS , 4, #m, PL Qui concerne le boire. Vitres 
poterra. Dia. Les verres à boire, 

POTRIX , scis. F. Ph, Ce ke qui aime à boire. 

Poru. (abl.) de Porus , sr. 

-Porusrunr, PoruiT. (perf }v. Posss. 

POTULENTUS ,4, #m.S y a 7. Quicftivre, qui eft 
faoul , qui a trop bü. 

POTÉRÜS, à, sm, Star. (fut. part.) v. Porans. 

POTUS, à, #7. Tin. Qui a bù. Ovid, Que l'on a bû, 
quia éié Eü. Sangune taur: poto concdit T'hemiflocles, 
Cic.Themiftocles mou:ur après avoir bù du fang de Tau- 
seau. Beme potu:. Cic. Qui à bien bù, 

PorTus sum. J'ai bu. 4. Gel! 2. 25, pré:end que c'eft le 
prérerie de porære, comme cœns:ss jum, ceiui de cænare. 

POTUS,w.m Cor. Le boire, m. breuvage ,m. la 
boiflon. f. Serpentes exiguo por ind'gent. Pi, Les Scrpens 
boivent fort peu. Poéss dare medicamentum, Cas. Faire 

rendre un remede en buvant, Ægws porms 1denex, Co 1 
< l'eau bonne à boire. P.twm dare, Bigz. Donner à boi 
re. Eundem potum fpsrstalem biberuns, 1 p. Ils ont bû Je 
même breuvage fpirituel, 29 cibrs Ce poribus, Binz. Dans 
l'ufage des viandes & des buiois. 
; PRACTICUS , 4, mm, Quint. AGif,apiffant, Jprac- 
tique, 
Fu. (prép.) Cie. Devant, fau prix, en compara'fon, 
À caufe. Pre fe, Liv.Devant foi. Pra 5 fequar, Tar.Ailez 
devant, je vous fuivrai. Tw pre mobis bains, Cic. Vous 
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êtes heureux ,en comparaifon de nous , au prix de nous, 
Cum te poffutafe emnes res pra parente intellege. T 8. 
Hec. 3. s. Puilque par là je vois que vous préferez les in- 
rerêts de vorre mere,à cout ce que vous avez de plus cher. 
Prairé, Cic. À canfe de fa colere. Pra fe Ce {». Faire 
paroître, faire connoître , declarer, faire profeffion. 
Pra manibus, PLaur. Entre mes mains. Pra sé nrbe. Liv. 
En compætaifon de certe Ville. Pra te fers tentare magis, 
quäm confulere Senatum, Liv, 25.45. Vous avez la m 
d'étie venu plücôt, pour tenter le Serat , que pour le con- 
[ulrer. Pra me tuli ei effe hoffem.Lax. 39. 28. Je me fuis de- 
claré {on ennemi. N hi hoc pra ut alia dicass.PiauT.Mil. 
£. DEC n’eft rien en comparailon des autres chofes que 
j: dirai. 

k Les Poëres (-parent quelquefois pra, & les autres 
prépolrions d'avec leur regime. Praqwe diem veniems, 
Vino. (pour) Pravesien[que diem, 

PRÆACUERÉ , #5, deï s. Car. Aiguifer par le bout. 

PRÆACÜTÜS, à, #m, Cas. Fort pointu , fort aigus 
Scopulus praacusus. PL. Un rocher forc pointu. 

PRAALTISSIMUS , #, #. APUL ({up.) de 

PRÆALTUS ,à, #m, Liv. Fort haur , fort élevé , E 
fort creux, fort profond. Flumen praaltum. Liv. Un 

Fleuve forc profond. 

PRÆAÜDITUÜS, à, #m, Dic. Oui auparavant, 

Pass. Donnez. (imper.) PRasa8AT. (3. imp. aét.)c 

Pras:santuR. Etoient fournis, (3. pl. imp. pafl.) vw. 
PrÆsers. 

PRÆBENDA , 6r#m. A. G a 1 1. Les chofes qu'on de- 
voit fournir aux Magiftrats , dans leurs voyages. 

PRÆBENDA, &. f. Ecel, Une Prébende , une Cha= 
noinie, 

PRÆBÉRE, 6E5 , bi 5, bitüm. Ce. Donner , fournir, 
livrer, offrir, prefenter , fervir de. Prabere AWwres van 
cuss, Cac. Ecouter fans prévention. Curandum eff ur 4 
petitum rationi cbedientem prabeamus. 1 D. Il faut avoir 
foin de foumeitre l'appetit à la raifon. Prabere de mans 
c bes. Co. Mettre La viande dans la bouche. Prabers fer= 
menes popule. 1 n. Donner occafon au peuple de parler. 
Prabere fe. Cic. Se montrer , fe faire paroïire, fe rendre. 
—{e arientum. 1p. Donner (on atrenrion.—fs gratmm. Cie. 

Témoigner de la recouroiflance , avoir de la reconnoif— 
fance. fe duriorem. 1. Uier de crop de durer. —fe faci- 
lem, C1 c. Se rendre facile. Prabere rrepidationem. L1Y. 
Donner de la crainte, Sepes snftar murs munimenta pra 
ebant, Cas. Les haies leur fervoient de mur. Fili prabe 
m:hi cer tuum. Linz. Mon fils, donnez-moi votre cœur. 
Prabere fe fortiter eurations. San. Souffrir l'operation 
avec un grand courage , f.e. fe laifler conolcr aïfement. 
Lumultum prabere, Liv. Mertre le déiordre. Prabuir f- 
gam, Lo. Fit prendre la fune. Te rege, #fque or, te colin 
As, virumque prabeas. Cie. 5. Ep, 18. je vous prie» & 
je vous corjure de rentrer en vous-même ,& de montres 
que vous êtes homine d'efpric & de cœur. 

PKÆBERI , bé dr, bists smm. (pail.) Cic. Etredonré, 
écrt fourus, écie livré. Crudelitati pænorum corpus Reguli 

prabitmm ef, Cie. Le corps d: Regulus fus hvyre à route la 
cruauté des Cérthayginois. : 

PRAÆ BI, n. pL Vid. PRœs1A. Certains remedes,qu on 
portion fur foi. , 

PRÆBIBÈRE , #5, bibi, bibitäm, AruL. Boire le 
SICHNer, 

_ PRÆBITÉÈRÉ. Plaur, Paller, [faire périr, ( Ce mot 
cit veux.) , 

PRÆLITIG, Gr, f. Dig. Fourniture, freprefentation 
de: jeux, des fpcétacles. Feffinabant parier, es feri pa- 
leftra Ge prabiriemis cjus injufta. Biai.Couroient AUX j<Ux 
de la lutte , aux {peétacles qui le reprefentoient. 

PRÆBITOR , dris. m. Cre, Pourvoyeur , mr. celui qui 


fournis les choles neceflaues aux Magiftrats, pour le 
icrvice 
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fervice de la Republique , ou pour les jeux & les fpec- 
tacles. 
PRÆBITÜRUÜS , à, #m. (fut. part. a&t.) @ 
PRÆBITUS,à, #m. Cor. Fourni,donné.(part.paff.)& 
PRraæsuïit. (s.perf.aét.) v. PaassRs. 
PRÆCÆDÈRE , 45. A. Gui. Le même que Præci- 
pers. Coupper. 
PRÆCXLIDOS ,4, m, Fort chaud , tres chaud, 
PRÆCALVÜS, à, #n. Susr. Chauve par devant. 
PRACANÉRÉ , 3. P L. 29. 4. Repoufler l'enchance- 
ment. SyN. Recanere. 
PRÆCANTATIO , onïs. f. Quint. Enchantement. m. 
PRÆCANTATRIX , cs. F. Plaut, » Enchanterell:, 
PRAÆCANTRIX, scis. f, Far, [Em qui de- 
tournoit les maux , &les poilons par les enchantemens , 
où par des parol-s. 
PRÆCANTATÜS , 4, äm. Psrr. Encharté. 
PRÆCANUS, 3, #m. Ho R. Qui blanchir avant le 
temps, qui a les cheveux gris avant le temps. 
PRÆCARUS, à, #m. Tr. Phorm. 3. 3. 25. Lilez , & 
bb up PsacaRUSs. Bien cher , crop cher. 


RACAVS. (imper.) & Pracavens,entis. Cic.(part.)v. 
PRÆCAVERE, uv 3, «sui, précantum, Tan. Prévoir, 
mettre oidre à quelque chole, {e précautionner,prévenir. 
Pracauere alicus ab ira multitudinis, Liv. Garantir, 
prélerver quelqu'un de la fureur du peuple. Precavere ab 
snfidiis. LD. Se précautionner contre les embüches, fe 
dopner de garde des furpriles. Pracauere fibi. Tan, Se ce- 


nir fur fes gardes. 
PRÆCAVERI , Edr, camrits süm. (pall.) Cic.Qwa dif. 


fcillime pracaventur, Cic. Dont on a bien de la pcire de 
ic gararur. pi pracautum ef} à me. Ip. Dont je me fuis 
donré d: garde. 


PRÆCAÜTOR , ôris. PL à Ur. Qui prévoit, qui fe 


précauvionne, qui fe tient fur fes garces. 


PRACAÜTUS, à, #m. Cac. Prévû , à quoi l’on a 
poutvû. Pracauto opus eff. PLaut. Il faut fe tenir [ur fes 


gardes , il faut ufer de piécaution, 

Præcrpans ,entis. (parr.) v. 

PRÆCELEÈRÉ, cedo, ceffs, céffum. Vino. Préceder , 
aller, marcher devanc. Plaut, Etre audellus , excceller , 
furpafler. 

Vinum illud alterum [nawitate pracedit. P 1. Ce vin eft 
plus doux que l'autre. Agmen pracedere, Vire. Aller au- 
devact de l'Armée, Viriute pracedebant.Czs, Surpalloient 
en courage, en valeur. Praceda.n vos, CÆs. B181. Je (e- 
sai devant vous, Praceffi omnes fapientié. Ip. j'ai furpafle 
par ma fagefle tous les autres.Sequimin: precedentes, Bip. 
Suivez les Piëtres qui marchent devant vous. Nox pra 
sfr. à; à nuit a HER 

PR , Cris. f, 

PRACÉLERE ra ÿ Fort vice, fort leger. 

PRÆCÉLÉRARÉ , r3, avi, ätum.Stat.Se hâcer d'al- 
ler devaur. 

PRÆcELLEBAT. (3.imp.) v. PRACELLERS. 

PRÆCELLENS , éënri . (adj.) Cre. Excellent, éminent 
en quelque chote , qui furpañfe. 

PracsiisNTIOR ,or:5. (comp.) PI. 

PRACHLENTISSIMUS, 4, mm, ((up.) Cire, Omnibus 
rebus pracellentifimus wir. Cic. Exc lient en toutes cho- 
fes , qui excelieen cour. Ssawirare pracellsntior. PL. Plus 

ux. 

PRÆCELLÉRÉ, (5, #5. PL. Ecre plus excellent , fur- 
paller ,excelier pardeifus. Pracellere odore. Vu. Avoir une 
odeur plus agréable. Praceilere gents, Tac. Avoir le pic- 
miet rang d'une Nacion , êcre le premier , commander 


dans un Pays. Fide cateros pracellabat. Bin. Avoit plus de 


foi que le: autres. 


haut, 








PRÆCELSUS , à, #m,Cic. Fort élevé , qui eft furt | 
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PRÆCENTIO , mis. f. Cie, L'attion de commencer à 


chanter . intonation. 


PRÆCENTOR , ris. m. Apw. Qui préfide au chant. 


Ecel. Grand Chantre , qui eft revêtu d'une dignité, qui 
lui donne dans l'Eglife l'autorité fur les Chantres,& la di- 
reétion du chant. {r.Præ,#> CansRa. Chanter devant.) 


PRÆCENTORIUS , à, #m. Sou. Qui [ere au chanr. 


PraæciPsRam, &, 4f, (pluip.) PRæcspir. (perf.) v. 
Pazæcirens. 


PRÆCEPS, präcipitis, (adj.) Cie. Penchant, qui pen 


che. Virg. Qui fe précipite, qui va trop vice érourdi,pré 


cipité , inconfideré , | qui fait les chofes (ans confidera 
tions. Her, Dangereux. Ovid. Elcarpé, Cie. Subit, im 
prévü. 3 On dit, Praceps aligué re, Cre. In aliquid Liv. 
ad aliquid, C 1 c. Qui fe précipite , qui va crop vice dans 
toutes [es entrepriles. Pracipites foffa. O x 1 D. Dis foflis 


efcarpés. Seneëlus praceps, Cic. Une vicillelle qui eft pro 


che du tombrau. Praceps in noRemidiei tempus, CURY. Le 
jour qui va finir , qui eft fur fon déclin. 15 precipiri ef 
agrotus, Cass. Le malade eft en danger de (a vie. 1n 14m 
pracipiti tempore. Qvip. Daas un temps f incommode , ( 
dangereux. 1n praceps rapere. Vino. Trainer en bas. Pra- 
ciprtum agere. Cic. dare, deturbare, prejicere , ruere,træ- 


here. Vire. Précipicer, jetter en quelque lieu , comme 
dans un précipice. Dedis fe pracipitem tele. Ho r. Il le 


précipica du haut d'un toit. re pracipitem im lurum. 
CaruL. Tomb:r dans la boue. Mittere fe pracipirem a4Â 
undas. Vin. Se jetier dans l'eau. Abiit per praceps, Bist. 
Alla fe précipiter. De fummo in praceps. En. Du haut ex 
bas. 1n fugam ibant pracipites, Bass. Chacuo Le häsoit de 
fuir où il pouvoir. 
PRræcarra.pl. Vid. PRÆ&CS3PTUM. 
PRÆCEPTÂARE, ©, avi. Fasr. Commander. (##q.)de 


PR&cirsRs. 


PRÆCEPTIO, 5aïs. F. Cie. Precepre, enfeignement,"”, 


inftruétion. f. 


PRÆÉCEPTIVÜS,3, #m. San. Qui confifte en precep= 
tes , qui donne des preceptes. 

Præczpro Vid, PRAÆCSPTUM. 

PRÆCEPTOR , 6ris. Cic. Maître, Precepreur , qui 


enfeigne , qui inftruit , qui donne des precepres, Regent , 


Protcffeur. 

Arandi pracepfor. Ovip, Quienfeigne l'art de labourer. 
Eloquentia pracepter, Q u 1 x 7. Celui qui enfcigne l'élu 
quence, qui donne les preceptes de l'éloquence , maitre 
d'eloquence , Rhetoricien, Rheteur. 

PRÆCEPTRIX, ic5s. f, Cie. Qui conduit , qui regle. 
Saprentia prareptrice,in tranquillitate vrui potejt. Cic, On 
peut vivre en tranquillité , quand on écoute les precepres 
de la fageile, | 

PRÆCEPTUM , &. n, Cie. Precepte ,m,enfcignement, 
rs loi, initiuétion , regle. f. Virg. Commandement , or 

re. m, 

Exfequitur pracepta Sibylle. V 1 R 0. Execute les ordres 
de La Sibylle. Pracepra dicendi, Cac. Les preceptes de l'e— 
loquence. e | 

PRÆ EPTUS, 4, #m. Ovip. Occuppé, pris aupa- 
ravant, d'iicisé. Cie, Commaadé, Farma priws praceptæ 
res. Liv. Use chofe dont on 4 entendu parier auparavant, 
Ad pracepra gaudia venis feribs. Ovin. Vous venez trop’ 


tard , pour peffeder un bonheur , qu'un autre vous à 


ravi. 

PRÆCERPÈRE , p%, cérpsi , cérpram, PL. Cueillir crop 
tÔt, avant et-mys. Non pracerpo fruélum officii tus, Cie. 
Je ne vous dérsb: pas les avantages de voure charge. 

PRÆCERTATIO ,onis.f. Ad Her, Comimencement., 
gréude te dupute. m. 
PxæcasssRaT. | 3. plufp. ind.) Præcassisssr. (3. 


pluf . ubj.) & 


Paæcsit. (3. perf, ind. a.) v. Præcinens, 
SSsifsf 
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PRÆCESSOR , Gris. m. Bit. Celui qui prélde, qui a 
Ja p:éféance. 

PRAÆCIÆ, &rwm.m. Feff. Herauts, qui marchoïent 
devant les Prètres, pour avercir quelles étoient les chofes 
qu'il ne falloir point faire les jours de feries.(R.PRÆCIRE, 
PRACLAMARE.]) Syn. Préclæmitatores, 

PRÆCIAMITATORIS. Feff. Lilez & voyez PRÆCLAMI- 
TATORES. 

PRÆCIANUM vinwm, PL. Efpece de win, qui venoit du 
Golie Adriatique , fore eftimé chez les Grecs. 

Præcipam. (Fu) v. Præcipers. Coupper. 

PRÆCIDANEUS , 4, wm. VaARR. Pracidanes porcs. 
Vare.FssrT. Une cruie, qu'on immoloit avant que de 
coupper les bleds.—agna. Fast. Une Brebis, qu'on im. 

oloïir avant les autres. 

PRACIDERE , 43, cfdi, cis#m, Cic. Coupper, rom- 
pre, rexrancher , dter , | refufer rout ner, Pracidere ami. 
cutiar. Cic. Rompre avec éclat une amitié, —ffulas, qui. 
bus aqua fuppeditatur, In. Coupper les canaux,qui four- 
niflenc l'eau. —/pem alicujus rer, Cic. Outer l'efperance de 
quelque chole, Pracide Cr ffatue aliquando quid liber, 1. 
Marquez-moi enfin ce que vous louhaitez. Prima ffatim 
verba pracidit, San. 11 l'empécha d'abord de parler , il 
lui ferma d'abord fa bouche. Praciders caput alicujus. 
Per. Coupper , ou trancher la rêre à quelqu'un. —Bra- 
chinm, Bis. Coupper le bras. Planè pracidere. Cic. Nier 
tour net, (R.CÆDaR&:) 

PR ÆCIDI, br, präcisis sum. [pall.) Cie. 

PRÆCINCTIO, onis. F. irr. Degré plus large que les 
autres , qui regnoit tout autour de l'amphichéatre. Pre- 
sindio callis, Vire. Le tour d'une colline, 

PRÆCINCTORIUS , 4, #m. V1TR. Qui faitle tour, 
qui ceint tour autour, 

PRÆCINCTUS, 4, #m, Hor: Ceint , qui a une cein- 
ture, vid. Couronné. PI. 7. Entouré , environné. Pins 
pracinäus caput, cornus. Ovin.Qui a fur la tête une cou- 
sonne de pin. {11 faut fous entendre fecundwm,avec pra- 
cinétus.] Lumbos ciliciis pracinéfs, Ayanc les reins couverts 
d'un cilice. Sint lumbi veftri pracinéti, Bigr. Que vos reins 
foient ceints. Parieres pracinéti, Virr. Des murailles en- 
tourées de galleries. (pact.pail.) v. PRaciNGzRs. 

PRÆCINÈRE ,n2, cimits, céntam, Cic. Prédire, 
prefager quelque chofe,lppr.chanter devant. (R.CANERS, 


£hanter.) Pracinente tibicine, V 1cT. Precedé d'un autre 
|rendrai inutile coute fa peudence. Pracipirabit mortem, 


inftrument. Pracinere fugaæm, Tis. Avertir de fuir,fonner 
Ja recraite. Epulis Magifhratuum fides pracinunt. Cic, On 
joue des inftrumens à l'entrée des feftins des Magiftrats. 
Pracinite Domuno in confeffione. Biz. Chantez premiere 
ment les louanges du Seigneur. 

Præcincsre. (imper. pafl.) v. 


PRÆ. , 

Rol étoit fn peu plus avancé. Pirasm portum pracepit, To: 
Il mouilla premierement au port de Pirée. De quo , ex 
quo praceperam tibi ne comederes, B15L1. Dont je vous 
avois défsndu de manger, Sermo quem pracepit Dominus, 
19. L'ordre que le Seigneur a donné , le commandement 
que le Seigneur a fair. Pracipe lugubres cantus. HoR. Ap- 
prens-moi à chanter d'une maniere lugubre.Pracipienduns 
fuit, ut diligentiam adhiberemus, Cic. 1] falloit nous or- 
donner d'êcre diligens. Omnia pracepi. ViRo. J'ai tout 
prévû. Silac p-:ceperit affms. Vi RG. 3. Ecl. Si la grande 
chaleur vient à l-ur faire perdre le lait. Infequentis anni 
mutuam pecuniam praceperat. C æs. I] s'étoic fair payer 
d'avance l'année fuvante , par forme d'emprunt. 

Przacersir. Car. (pro) PRæcepsRir,#é Carsir (pro) 
CEPERIT. 

PRÆCIPI, prrir. (imperf. pal.) Cir. 

PRACEPTÜM eff illis. Bisce On leur a commande, 
ils reçurent ordre. 

Præcirissar. Commandoir, (imp.) v. 

PRÆCIPIO , 55. Vid. PRÆCIPERE. 

PRaæcipira. (imper.) @ Praciritanr. (Fur. at.) 

PRr£ciriTasiTUR. (fur. pail.) 

PRÆCIPITANS , #wris, (adj.) Cie. Qui tombe , qui 
fe me avec impetuofire. (part.) v. PRÆciriTaARs, 
Ssbuentre pracipitants Retpublica, (fuppl. Se.) Cie. Se 
courir la Republique fur le penchant de fa ruine. 

FRÆCIPITANTER. (adv.) Lwer. Précipicamment , 
inconfiderément , avec précipicacion. 

PRÆCIPITANTIA, &. 4. Gell. L'aétion de rouler, 
de tomber av-c précipiration. 

PRÆCIPITARE, 15, avi, ätum, TaR. Précipiter, 
jetter du hauc en bas, [le prefler , fe hâter, être fur fa 
fin.Clivus deorsim verfus eff,hàc pracipitate. Tan. Adel, 
+: 2. Il y à là une petite defcente, jettez-vous-y. Pracis 
Pitare moras.VirG. Se hicer.—vitem. Cou. Plier la vigne, 
lier une branche de vigne trop bas. Pracipitat hyems.Cas. 
L'hiver va finir.—Nilws, Cic. Le Nil roule fes eaux avec 
impetuofice. 1ra Ge furor pracipitant mentem. V 1 RG. La 
fureur & la culere mertent l'efpric hors de lui-même. Se 
pracipitare in flumen. Cæ s. Se jetrer dans un feuve. Et 
jam nox bumida cœlo pracipitar, Viro. Et déja la nuic hu= 
mide eft {ur fa fin, ou eft fort avancée. Pracipita Domix 
ne, divide linguas corum. Big1. Precipitez-les, Seigneur 
dirifez leurs langues. Confilium eus pracipitabe, In. Je 


Buse. 11 précipitera la mort, 

PRÆCIPITARI, 5r, arits sim, (pall.) Cic. Se préci- 
ter , être précipite. Grex pracipitatus eff in mare, B15L, 
Le trouppeau fe précipitera dans la mer. 

PRÆCIPITATIO, onis, É. Sen. Précipitation. f. trop 


PRAÆCINGÉRÉ , éing5, cinxt, cin&um. Sis. Envi- (grande hite à ener-pr-ndre , à faire quelque chole. 


roner , entourer , ceindre. Pracinge te. B181. Ceignez- | 


PRÆCIPITATUÜS , 4, #m. C1 c. Qui a été jetté du 


vous. Caffris j'uvium pracingere.CLAUD. Camper le long | hauten bas , qui à été précipité. (part. pal.) v. Præct« 
d'une riviere, Pracinxiffi me virtute ad bellum, Bin1.|PiTaRs. 


Vous m'avez revéru de force pour la guerre. 


Nox pracipitata, Ovin. La nuit qui va venir. Ætas pren 


PRAÆCINGI ,g5r, cinétis sum. (pail.) Ovid. Se cein- |cipitata. Caius MARTIUS ad Cie. Un âge déja avancé, 
dre , étre ccint. Pracingere  calreate. B18 2. Ceignez- | decrepir. + , 


vous , & mettez vos fouhers. Pracingitur auro. Ovip. Eft 
environné d'or. Pracingitur enfe. In. Elt armé , ceinc 
d'une épee. Qua femper pracingitur. Big. Dont il eft cou. 
ours ceint. 
Pracinuissat.Tib. (3.plu(p. fubj.)v. PrÆciNsRe, 
PrÆcips. Commandez. (imper.) v, 


PrÆcipirsm,-pites. (acc. fing. € pl.)Vid.Pracars, 

Pra&cipireris. (1. fub}.pafl.) v. PRÆCIPITARS, 

PRÆCIPITIOM , 55. n. Qwinr, PI. Précipice. . lieu 
élevé, efcarpe. m. % [Je n'ai crouvé le finguhier de ce 
nom latin que dans l'Ecriture. On trouve pracipitis dans 
Quiutilien r. 10. & dans Pline 22. 17.Maïis il femble qu'on 


PRAÆCIPÈRE , cipid, cépi, ceptum. Co L. Prévenir. lpourroir fous-entendre loc4, ou quelque autre noi. Pour 
Virg. Prévoir. Ter. Commander;ordonner. Cie. Infiruire, [lors il viendroir de preceps.] Colles in pracipitio conflituti, 
gufcigner , donrer des préceptes. (r. Przæ, @ Capsrs.) | Bis. Des collines Lur le bord des précipices , des collines 
#4 On dit Pracipere aliquid, & de aliqua re. Cic. Artum | cicarpees & des précipices. | 


fans pracipere. O v 1 D. Enleigner l'art de nager. Pracr- 


PRÆCIPITO , és. Vid, Præcrrirags, Gie, Précipin 


ere cogitarione futura. C1c. Prévoir dans fon efpric ce [xer , jeuter de hauc en bas. 


qui doit arriver, Aliquantim vis praceperat Rex, Lix. Le 


PRACIFUA Vis PRÆCIPUUS, 


PR Æ. 
: PRÆCIPUÜÉ. (adv.) Cie. Princi lement, furtout, [en 
rs » particulierement. Nibil datum pracipue &ffe 
omini à naturä dicemus, 1n. Nous dirons que l'homme 
n'a r:çu de la nature rien de particulier. 
… PRÆCIPUUS , 4, #m. Cic. Particulier à quelqu'un, 
principal, PI. Utile, (pecifique , fouverain. 

Pracipuum contra pt, 2 remedium. Pi. Un remede 
fouverain contre les morfures. Praci #4 bonitas. 16. Une 

onté finguliere. Dolore pracipuo angi. Cic. Avoir une 
dou'eur particuliere, firguliere. Wir in eloquentia praci. 
Puus QuinT. Un excellence Orateur. Unam hanc rem 
Prater alios habere pracipuam arbitrer. T 5 R. Je croi que 
j'ai cet avantage particulier pardeflus tous les autres. 
Pracipuz remedia, Pi, Des remedes fp:cifiques,& propres 
à un mal, Ad ferpentis 1étus , ou centta morfus pracipua 
berba. In. Une herbe fpecifique ou parciculiere contre les 
morfures des Serpens. 

PRÆCIRÉ. L: même que PRÆCLAMARE. (R. Cire.) 

PRAÆCISE.(adv.)En retranchart quelque chofe, [brié 
tement, Cie. Pofitivement , precifement. Pracisé dicere 
10. Dire quelque chofe en peu de mors. 14 pracisè negavi. 
Cre. J'ai refufé poicivement cela , j'ai refulé cela tout 
Let, féchement , fans accompagner mon refus de la moin- 
dre honnéteté. 

PRÆCISIO, ais. €. Pier. Couppure. f: retranche- 
ment, ". 

PRÆCISÜS, 4, #m. Cic. Couppé, fretranché, | 4. 
Gall. Concis, abbregt, ôté. Tib: pra ifs defenfie eff. Cic. 
On vous a ôté le moyen de vous défendre. Argufum ad. 
modum iter, Gr ufrinque pracifum, S ar, Un cheinia fore 
étroit & efcarpé des deux cô:8s.Pracifs narratio QUINT. 
Une narration concile , où iln°y a rien de fuperfu. (part. 
Palt.) v. Pracipsre. 

PRACLAMARÉ , 0, 4ui, Ztim, Crier devant. 

PRACLAMITARE , #3. (freq.) de PRæeLaMaRE. 

PRÆCLAMITATORES , rw, m. pl. Fi. Herauts 
qui fervoient aux Rois des faciifices & aux famires,pour 
ceclarer au peuple , les jours qu'il falloit chommer , ou 
les chofes qu'il ne talloit pas faire , les jours de Fêres. Le 
méme que PRACIAMITATORSS. (R. CLAUAR:.) 

PRA CLARE. (adv.}) Cre, Tres bien, fort bien. Pra- 
clarè merini, ivtellige. Cic. Je me fouviens fort bien , je 
comprends parfaitement bien. Praclare agitur , fi. Cic. 1. 
Of: On eft encore bienheureux , fi. Cela va bien ; c'eft 
beaucoup, fi. Praclarè intelligere, ID. Comprendre quel. 
Fr chofe parfaitement. Pacem vult Lepidus ; praclarè: 

Btamen pon ff efficere, C 1e. Lepidus veut la paix, cela 
va fort bien, pourvü qu'il la puule faire. 

PRACLARIOR , or, LueR (comp.}e# 

PRACLARISSIMUS, 4, HM, APUL. {(fup.) de Paz 
CLARUS, 

PRACLARITAS, &rër. f. Bibi, Une grande gloite. 

PRÆCLARUS, à, #m.Cic. liluftre, fameux, ex- 
celient , beau , memorable , noble, 

Praclara indoles. Cic. Un beau naturel. Locus pra- 
clarus ad afpclum, Cic. Un lieu où l'on a fort belle vue, 
Praclari in Phiielophiæ, C 1e. Des gens qui entendent ad- 

: mirablemert bien la Philofophie. 

PRÆCLÜLERE, 45, chuss, clusmm. Cie. Fermer, 
bouch:r, Jempécher.(r. CLauDsas.) 27 perpetuum tibr 
curiam praclafifh, Ci1c. Vous vous êtes fermé pour cou- 

ours l'entrée du Sena:. Pracludere alieui cfug.mm.LUcR. 
mpécher quelqu'un de s'enfuir , de s'échapper.vecem. 
Liv.Fermer la bouche à queiqu'un. 

PRAÆCLUÜ DIT , dùr, clusis sum. (pafl.) Cic. Ufus ve- 
£is pracludiur. Ovin. Onfuffnque la voix. 

Pr£ciUsNs,entis, Paup.ll'ufñre grand. Vi. CLusrs. 

PRÆCLUSSRAT. (3. piulp. a.) v. PaæctuDenE. 

PRÆCLEISTO , onis. f, Wir L'action de re teriner, 

PRÆCLÜSOS, à, sw, (vart. pail.) v. PRæcLUDiRs, 


PR À, 1659 
Ferme omnes tibi adétis mifericer dia Judicum praclufi [unt. 
Cic. ( La éruauté que vous avez exercée envets les au- 
tres,) vous prive de la compallion que les Juges auroient 
pü avoir pour vous. | 

PRÆCO omis, m. Cie. Un crieur publie, dont les rire 
cipaux emplois étoient de publier les noms des Magiftrats 
qui avoient été élus, les loix qui avoient été faites, d'a 
peller les rémoins & les coupables dans les jugemens,& de 
prononcer tout haut dans les encans ; le prix des chofes 
qu'on y vendoic, Ainfi prace éroit Crieur, Sergent, Huif- 
fier, Huilier-Prifeur.| Cic. Qui loue, Panegyrifte. Preco 
virtutis alicujur, Ip. Paneg yrifte de quelqu'un. Woci pra- 
coni: bons civium fubjicere, Cic.Mrttre à l'encan les biens 
d:s Citoyens , les vendre par un Huifier-Prifeur, 

PrÆcocsa. (acc. fing.) Præcocisus. (abl, pl.) Fid. 
PrÆcox. : 

PRÆCOCTUS , 4 , #m.(ppr.) Qu'on à fait cuire an- 
paravant. PI, 149. Séché au Soleil. (part. pal.) v. PR4- 
COQUERE. 

PRÆCOGITARÉ , Ÿ, &ui, ätfm. Bisz. Prémediter, 
Nolste pracogitare quid loquamini. In. Ne prémedirez 
point ce que vous devez dire, H:ne | 

PRÆCOGITATUS , 4, #m. San. À qui, à quoi l’on 
apenfé, Fr. a prevû , à qui, à quoi l'on s'eft attendu, 
prémedité. (part. paf.) 

PRÆCOGNITÜS , 4, äm. PLanc. Cic. Connu par 
avance, 

PRÆCOMPOSITUS ; à, #m. Ovin. Preparé. 

PRÆCONCEPTUS , à , m. PL. Conçü auparavant, 
reçù auparavant. (part. pal.) v. PRÆconciPsR5 , done 
on ne trouve point d'exemple. 

PRÆCONIATIO, onis. f. Eccl, Proclamation , 

PRÆCONIOM , is. n. Cie. PT [. tloge. m. 
louange, recompen£e, Car. La recompenfe qu'on donnoit 
au Crisur public. f. Praconium facere, 1. Exercer l'ofi- 
ce de Cricar public, Sworum laborum praconiwm, C 1 c. 
L'éloge de fes grandes sétions. 

PRÆCONSÜMERÉ, 54m , s#msi, simiäm. Ovin. 
Confumer auparavant. 

PRÆCONSÜMPTUS , #, #m. O va D. (part. pal.) 
cjufd. verb, 

PRÆCONTRECTÂRÉ , trétf5, avi, atom, Ov 1». 
Toucher, manier auparavant. 

Pr&coqua. Mart, Vid, PRÆcoQquUs. 

Pracoquem.Col. r. 6. (acc. fing.) Vid, PRæcoquis, 

PRÆCOQUERE, quÿ, «0x5, coéfum, Cic.Mürir avant 
le temps. Hinc 

Präcoqui, quor , coéfus fum, (pall.) PI. 

PRÆCOQUIS , 55, m. f. dé 

PRÆCOQUUS , 4, #m. Co. Avancé, mûri crop 
tôt , hatif, précoce. Vid, PRacox. 

Pracoque ua. Bisc. Les premiers raifins. Pracoquas f- 
cus defideravit, In. A delire de ces figues les premieres 
müres. 

PRÆCORDIA , 5. n. pl. Pl. Membranes qui fepa- 
reut le cœur & le poulmon du foie & de la ratre. Le dia. 
phragme. m, Cxc. Les entrailies.| le cœur , le courage. 
Redit im prarordia vrrtms, VirG. [ls seprenn-ct courage, 
Pracerdia mutare, PR OP. Chanyer e naturel, de volon- 
te—sperire, Horn. Découvrir ies lentimens.(r. Corp.) 

PRÆCORRÜMPERE, p7, r#pi, ruptém. Ovin. Cor 
1omp'e quelqu'un par avance. Hine (part. pal.) 

PRÆCORRÜP LUS, à, #m, Ovin. Corrompu aupa- 
ravant, 

PRÆCOX,ocs. (adj.) Col.Quieft mûr avant le temps, 
précoce, Ingenium pracox. Quint. Unefpric quiet mur 
avant le temps. Modeflia pra.ox, S x À r. Une modeltie à 
contretemps. Vid. PR4cOQU'IS 

FRÆCKASSUS, à, mm. PL, Fort épais, - 

FRÆCÜLTOS , 4, wm. Cic. Cultive par avance, 

SSS£iT ip 


too PRÆ | 
grémediré, érudit, prepare. {part.pall.) v. l'&acozsrs, 


dont on ne trouve point d'exemple. 

Anirmus ad virtutem quaf pracultus. Cic.Un efprit qui 
eft comme préparé à recevoir la vertu. 

PRÆCÜPIDUS, à, #m. Alicujus rei, Suat. Qui de- 
fire, qui fouhaïr- avec paffion quelque choice. 

PRÆCORRERE,92, cérri , cmrsum, Cæs. Prévenir, 
devancer , aller devant, s'avarceren couraut. Ætafe ali- 
quermpracmrrere, Cic. Etre plus âxé que quelqu'un. Pra- 
£urrere alicui \n. Prévenir quelqu'un,pre: dre le deflus fur 
quelqu'un, {/{um vobis pracurrere vix honeflum eff Cie. 1] 
n'eft pas honnête qu'il parleavant vous, Appetitus ne pra- 
surrant rationem. D. Que les palfions ne préviennent pas 
la railon, Neque quidquam eff turpius, quäm cognitioni 
Approbationem pracurrere. Cic. Iln'eft rien de fi honteux, 
que de dire qu'on approuve ure chofe avant que de la 
comprendre, %[ Prudence a dit precucwrri, au parfair.] 

PRÆCÜRSIO , ons. f. Cie. L'action de préceder , 
d'arriver avant quelque chefe,] lifpoñtion,p:éparation.f. 
Pracurfionem ædhibere, Cic. Apporter quelque prepara- 
tion. + 

PRÆCÜRSOR , ôrts, m.Cic. Avantcourcur.m. Bisu. 
Précurfeur. 

PRÆCÜRSORIUS , à, #m. PL, J. Avantcoureur, 
qui va devant. Pracwrforié epiflolé , ego quod [um prafens 
petiturus. In. Je vous demande par avance, ce que je 
vous demanderai, quand je ferai auprès de vous. 

PRÆCÜRSUÜS, #s. m. PI. L'aétion de préceder. 

[On ne trouve dans les bons Auteurs , que l'ablatif 
Pracur{u.] Mittam ante pracurfum tuwm. B 1 51. Je ferai 
marcher devant vous. 

PRÆDA , 2. f. Cic. Proie. f. butin. m, dépouille. f. 
O vip. Le gibier. m,(R. PRÆDA. q. parida à pariendo, 
qued manu parta fit. VaRR. vel à pradande, In.) Cervus 
prada canum, Ovin. Le Cerf eft la proie des chiens. Pra- 
da effe alieui. Cie. Erre la proie de quelqu'un. Daræ pre 
da canibus, V1 Re. Expolée en proie aux chiens. Prada 
efe hoffibus. Bis. Devint la proie des ennemis. Offend.r 
sili predam. PH.s.6. Ji montrace qu'il ayoic crouvé,leur 
£ommune proic. 

[Prada funt itfa corpera qua capta funt, Manubiz 
merd pecunia ex pradä vendité colles, A. Gaix.] 

PRÆDABÜNDUS, à, #m, Sazr. Qui pille, qui s'oc- 
euppe à piller. 

PræDasunTUR. (3. pl. fut.) v. PRÆDARI. 

PRÆDACEUS , 4, #m, A. G 511. Pradacea pecunis. 
Jo. L'argent qu'en cire du buxin apres l'avoir vendu. 44, 
ManuB14. r 

PKRÆDAMNARÉ, n3, avi, &tum. S U 5 +. Condare- 
per par ava :«. Hine (part. paf.) : 

PRÆDAMNATUÜS , à, mm, Liy- Predamnaté fe, 
Ayant perdu l'etpcrance. 

Prapanrtss. (pl. part.) @ 

Præpanrs. Prevez le butin. Kimper.) v. PR&ÆDARI. 

PRÆDARE, 5, vs, atmm. Bisc. Le méme que PRæ- 
paui. Piller. Prakaævir omnes filios. Ip. 1] piila rous les en- 
fans. Pradawit ommem locupletationem. Biau. 1l piila cou- 
tes leurs richefles. * 

PRÆDARI , br, &ris sm. (pal. ) B181. Ve quipra- 
daris, nonne @n ipfe pradaberis ? In. Malheur à vous qui 

illez les autres , ne ferez- ous pas aufli pillez ? 

PRÆDARI , dr, daris sim. (dép) Ce, Voler,piller, 
. butiner, pirat-r,prendre , enlever de force, Egrejfi Junt ad 
pradan dum, Biai.Sortirent pour aller piller.Mihi 1ffac wvi- 
fetur prada pradatum vrier nf cum majore dote abeat quäm 
ndvenerie, PLawr. Rud. Je fuis perfuadé que cette prile 
que tu as faite , nous va être enlevée par fon maître, de 
maniere qu'elle rous fera plus de prott en nous quittant , 
qu'elle n'au:ci pù nous en faire , quand même nous l'au- 
Fions gardée, (4, F4pr;) Nous gagocrons coujour$ plus 
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engin lanr és qui n'eft pas à nous , qu'en Îe retenan*. Hÿa 
Lam Nmphapradats eff. Par r La Nymph: enleva 


Hyl': 

PRÆDATIS , ônïs, f. V. Pat. L'aftion de piller , de 
voler, volerie, Omnis wiolenta pradatse, Biss. Toutes les 
dépoailles remportées avec violrnee. 

PrÆpDas.{acc.pl.) Fid. PRÆDa. 

PRÆDATITIUS, à, #m. A. Ga. Le même que 
FrRæpacrus. 

PRÆDATOR , 8rir. m. Cie. Qui pille , qui vole. Pre- 
dator aprorum, Ov. Prereur de Sangliers, Syn. Preds, 

PRÆDATORIOS , 4, mm. Liv. De voleur. Pradate= 
ria «ler, In Les Aortes des pirstes. JE 

PRÆDATRIX , cis. £ Srar. Qui prend , qui esleve 
que'qe chol:, 

PRÆDATUS , à, &m. Crc. Qui a pillé, qui a volé, 
quiapris quiaenl-vé. (parz.) v Præpart. 

PRÆDELASSARÉ , 3, évi, âtum. Ovip. Laller au= 

ravant. 

PRÆDENSUS , à, #m. PL. Fort épais, 

PrÆnss. (0.) Vid. PrÆs , dis. 

PRDESTINARE , 5, aui, érém. C. Nav. Prendre 
un deilein dans fonefpric. Bbl. Predeltiner. Macedoniam 
occupare pradi ffinaverat. Ip. 1] avoit déja refolu de s'em= 
parer de la Macedoine, Ques pradeffinauit, B1 8 L. Ceux 
qu'il a predeflinés. Hos pradejéinawit conformes fieri. In. 
Îl les à aufli predeftinés pour être conformes à l'image. 

PRÆDESTINART, %r, ris s0m. (pail.) Bibl, Ecre 
predeftiné. Qur pradeffinatus eff. In. Qui à er predeftiné, 

PRÆDESTINATIO , ônis. f. Ecel. Predeftination. 

PRÆDESTINATUS, à, #m. Bic. Predeitiné. Pre 
deffinati fecundim propofitum. 1. Ayant écé predeitinés 
par le decrer de celui. 

PrÆpexter. Graf, Fort adroit. 

Præpia.(pl.) Vid. PRæDiuM. 

PRÆDIALIS , lë. (adj.) Vsd. PRÆDIATORIUS. 

PRÆDIATOR , ôris. m. Cie, Inveiligent en matiere de 
rerres, d'herirages., 

PRÆDIATORIUS , 4, #m. Cyc. Qui regarde les rer- 
res, les heritages. De jure pradiatorio Conjui. 1n. Erte 
confulré fur le droit des herirages. 

PRÆDIATUS, à, #m. Arus. Riche en fond de terre, 
(r. PRÆDiuM.) 

Præpic. (imper.) v. PRÆDICSRE, 

PRaDica.{iünper.) PRæpicasat. (3. fing. imp. ) w. 
PRæbicars. 

PRÆDICABILIS , ÿ/ë. (adj.) Cie. Qui merite d'être 
oué, 

PrÆnicasiTURr. (3. fur. pal.) cé 

PrÆDicANDUS , 4, mm, Cic, C 

PRÆDICANS , amtis, Cic. {part.) v. 

PRÆDICARE, 5, 4v , tm, Cic, Publier, divul- 
quer , rendre publie, fiouer, vanter, fprécher, annoncer, 
lire, raconter.  Donac a remaïique que predteare ligni- 
tie fimplement decrire les,choles comme elles font. S1 we- 
ra pradicat, Cie. Si ce qu'il dit eft vrai. Glorsofiies de fe 
ipfo pradicare, Ip. Parler de (oi crop avantageufement, 
Sam terra pontus pradicant, Eccr. Celui dont la terre, 
la mer publient la grandcur, Nihrl de me pradico. Cie. 
Jene me vante de rien. Pradicare jejuminm. B181. Pu- 
bliez un jeüne, Cundis audientibus pradica. In. Faites 
publier ceci partout, devant tous, In es predica. Ip. 
Préchez-y. Pradicare Regpum Dei. B181. Prêcher le 
Royaume de Dieu. Pradicans praceptum Domins. Ip. An- 
nonçant les précepres du Seigneur.Prédicant,Cic.On dir, 

PRÆDICARI, ür, atiüs sum, (pall.) C1 c. fwffit pra 
dicar. B182. 1] fic publier , il ordonna qu'on publiät, 
Predicatum eff nt, Ip. On fx publier que. Pradicarwm eff 
verbum Dei, B181. La parole de Dieu a été annonce. 
Pradicabityr hog Evans climm, 1p, Cex Eyangile fera an 
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soncé, fera prêché, fera publié. Hire 

PRÆDICATIO,5nis. t. Cic, L'action de publiet quel. 
que chofe , proclamation que fait un Crieur public , | 
louange , l'action de louer. f. Nec vereor ne mea bac be. 
neficiorum veftrorum pradicatio, Cic. Je ne crains pas que 
le récit que je fais des graces que j'ai reçues de vous. 
Qua pradicatie precons acerba futura eff. Ip. Le Crieur 
public aura de la peine à faire cette proclamation. P/wri- 
morum pradicatione.Crc.Selon le témoignage de plufieurs 
perfonnes. {n pradicærione, ad pradicationem one. Bins. 
ÆEntendant précher Jonas. Ut annuntiem omnes pradica- 
ones tua. Ip. Afin que j'ansonce toutes vos louanges. 

PRÆDICATIVÜS , à, #m. APUL. Pradicatiua con- 
<lufio. In. Conclufion , énonciation , propoñtion fimple. 

PRÆDICATOR , oi, m. Cie. Qui publie quelque 
chofe. 8:61. Prédicaceur. Te gwidem 1pfo pradicatere 4e 
£effe. Cic. Vous en avez été cémoin, & vous l'avez publié 
vous-même, 

PRÆDICATÜS, à, #m. Prêché, publié, annoncé, 
Vid. Prapicart. 

PrapicavaRUNT. Ont publié, ont prêché. { 3, pl. 

tf.) v. PrÆpicars. 

PRÆDICO , &:. Vid. PRADICARE 

PRzæpic. Declarez.{imper.) v. 

PRÆDICÉRE , die, dixi , diéfém. V, Par. Dire, 
declarer par avance, ‘Ur pradiximus, In. Comme nous 
avons dit ci-deflus. De quo pradiximus. V. P À +. Dont 
sous avons deja parlé, Predie eis jus Regis, Bis. Decla- 
rez-leur quel {era le droit du Roi. Ecce pradixi vobis. 1p. 
Or je vous en ai averti par avance. Pradixerat enim Do- 
minus. Bis. Car le Seigneur avoit prédit. 

PRÆDICI , cbr, prédiétis sum, (pail.)Cic. Que pra- 
dia funt.B131. Les chofes qui ont été prédues. Qwed 
Dradiétum fuerar, In. Ce qui avoir été prédit. 1» mwlres 
annos Solis defeétiones pradicuntur. C1c. On prédit les 
Æclpies du Sole:l plufieurs années avant qu'elles arrivent. 

PRÆDICTIO , onis. F. Cic. Préd étion, prophetie. f. 

Prapicro. (abl.) Tac, Ayant été conclu , arrêté au- 

ravart, 

PRÆDICTÜM , 5. n. Cie. Prédiétion , prophetie. f. 

PRÆDICTÜS, 4, #m. Cic. Prédit, prophetilé. | 
Quint. Dit auparavant , dont on a deja parlé, marqué 
Auparavant. Swer, Dont on eft convenu auparavant , ar- 
rêté auparavant. Pradréa cœns hora. SUsT. L'heure du 
fouppé dont on étoit convenu, qui avoit déja été prile. 
Ur pradiétamn pecun:am traniportaret, B181. Pour faire 
traniporter tout cet aruent. 

PRÆDIOLÜM , 5. n. Cie. Un petit herirage, un pe- 
tit fonds. m. (dim.) de PRæniun. 

PRÆDISCÉRE , fe, prédidici. Cic. Apprendre au- 
paravarnt , s'inftruire d'abord. 

PRÆDISTOSITUS , à, #m. Liv. 40. 56. Preparé au- 
paravant, . 

PRÆDITUS, à, #m. Cic. Orné, doué de, qui poffe- 
de, qui a , qui eft 1evêtu de. 

Ætate praditus. Cic. Qui à déja l'âge—amentia. Ip. 
Infenfe.—animo & fenfibus. C1c. Qui à une ame & des 
fens—auguratu, T AC. Revétu , honoré de la dignité 
d'augure.—cu/pé. Lucr. Qui eften faute.—deäriné. Cic. 
Sçavant, orne de fcience.—rwmere. A n Han. Enflé.- 
Jumme ingenie € prudentiä. Cic. Qui a beaucoup d'ef- 
& de prudence. Medicamentis praditum corns, P L. 

ne corne propre à plufreurs remedes, qui a la vertu de 
plufieurs remedes.—fludio venandi, C 10. Qui aime la 
Challe. E4 fpe praditus , ut. Cic. Qui elpere que. Pradi- 
us jingulars ssrtute. In. Un homme d'une vertu extraor- 
dinaire.—fapientié, C1 c. D'une grande lagefle. Neque re 
tali vel feentié , vel natyré praditum hortabor. 1p. Je 
ne vous cxhorterai point , ayant autant de fcience & de 
bon narurel que vous enavez, : 
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X Quoique pradirus, fe prenne ordinairement en bonne 
Part , on le rrouve reanmoins en mauvaile part dars de 
bors Auteurs. Praditus amentis, audacia, lvitate , fce. 
lere , vitio, Cie, 

PRÆDIVÉS , ätÿs. (adj.) PL. Fort tiche. 

PrÆDiviNANDO, Varr, En devinant. (ger.) de 

PRÆDIVINARE , 3 ,aui, atum. DL A u 7. Avoir ua 
prellertiment de ce qui doit arriver , deviner par avance. 

PRÆDIVINATIO ônïs. f. PL. Prefentiment de ce qui 
doit arriver. Pradivinatiene quédam. Pi. rr. Par un cer 
tain preffentiment, 

PRÆDIVINUS, à , #m, PL.Qui pronoflique quelque 
chofe du fureur, 

PRÆDIÜM , 35. Cure. Fonds , m. cerre, heritage, f. 
domaine, ". route forte d: bien, foiten Ville, ou en came 
pee. Bons pradia. Asc. Pan. Les biens de ceux qui (e 

Ont caution, & qui font hypoch-qués.Erant pradia Prin 
cipis infula. Biez. Il y avoit dans ces lieux là des terres, 
qui appartenoïent au Prince, au Commandant de l'Ifle. 

PraæpixsRAT. (3.plufp.) Prepiximus,PRÆDixs,= 
1T. (perf.) v. Pmæpicers. Prédire, 

PRÆDO , ônïs. m. Cic. Voleur , brigand , pirate. m. 

PRÆDOCTÜS , à, üm, ab aliquo. S au. Prévenu par 
quelqu'un , qui a appris quelque chofe. 

PRÆDOMARE, dümd, dümi t , d'émitm. San.Domp« 
ter par avarce, 

PRÆDONITS , 4, #m. Ur. De voleur. 

PRÆDONÜLÜS , 5. m. Cie, Un petit voleur, (dim.} 
de Præpo. 

PRÆDÜR , &ris, atis süm. Voyez PRæpaR1.Cic, Vo= 
ler , piller , butiner. 

PRÆDÜCÈRE, «5, dûxi, düéhäm, P 1. Conduire de- 
vant. Foffampraducere alicui. San. Faire un filé aucour 
de quelqu'un. Mwrwm ab aliquo loco praducere. Cic. Tirer 
un mur de quelque endroit, 

PRÆDÜLCIS , dulcë. (adj.) Celf. PI, Fort doux. Sans 
Doucereux. 

PRÆDOÜRATÜS, à, &m. PL. Déja durci ,extreme= 
ment durei. 

PRÆDUÜURUS , à, #m. Ps. Fort dur , for robufte.Pra- 
dura «tm, Cox. Un âge trop avancé. Viribus pradurus. 
Vino. Extremement robufte. 

PRÆËO , &. Wid. Paæ1ra- Aller,marcher devant. 

Praæssse ,fum, prafus. Cie. Commander , préfider, 
pere » avoir le commandement , avoir l'infpeétion, 

charge, l'intendance de. 

Prats agro colende, Cic. Avoir le foin de faire culti- 
ver la terre. —claffi. PLaur. Cic. exercitus, C 1 €. Com- 
mander la Flotte, être General d'Armée, ‘Ur praefe t disi, 
B15L. Pour préfider au jour. Qui praerant operibus. Ip. 
Ceux qui éroient commis iur les ouvrages. Qui mefforibus 
Praerat, Biss. Qui veilloit fur les moilionreurs. Pracftote 
buic popuie.]n.Gouvernez cc peuple. Qu: domui [ua prasf- . 
Le nefait, Bras. Celui qui ne fçair pas gouverner {a propre 
famille. Qws filuis fuis bene prajint. 1 b. Qui gouvernent 
bien leurs enfans. Qwibus Gedeon prafuir, Ip. Durant lef- 

uels Gedeon gouverna , que dura le gouverrement de 

cdeon.# On lit dans cerrains Lexiques,comme de Plau- 
te, damnum præcfter facere , quam lucrum. Lilcz prafier. 
PLAUT.Cxp, 2. 2.77. Vid. PRASTAT. 

PrÆsUnD1. (ger.) @& Præsunts. (abl. fing. part.) w, 
PR&IRs. 

: PRÆFACILIS , ÿlë. (adj.) Plaut, Tres ailé, fore 
acile. 

PRÆFANDÜS , à , fm, Cic. Catera fi appelle: , koner 
ro eff. Cic. Si vous nommez Je tee , il faut , par 
refpeét , en demander permiffion. / 

PRÆFANS , anris. (adj.) Carui, Qui prédit. Prafan« 
tes Parca. In. Les Parques , qui prédilent. (part.) v. 

PRÆFARI, präfanis sg, Cic. Dire par avance, Qua 
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de deorum RAturé pige fumus.Cic.Ce qué noûi avons dit 
de la nature des dieux, Prafari henorem, 1 D. Se fervir de 
quelque addouciffement , de compliment, d'excule, quand 
on a quelque chofe de crop libre à dire. Prafatus divos. 
Wine. Ayant auparavant invoqué les dieux. 

PRÆFATIO , énïs. Liv. Préface. f. Prafatio facrorum 
prophanos facris arcet. Liv, On commence les Sacrifices , 
par ordonner aux profanes de fe retirer. De prafatione tan. 
tüm dixiffe [ufficit, Bigc. C'elt allez parler dela Préface, 
finiflons notre Préface. 

PRÆFATUS. Vid. PRÆFARI. 

FAR (4. plufp.) v. Præricers. 

Prær ECTI. id, PRæricTus, 

PRÆHECTORIUS , ii. Urr. Quia été Préfer , qui a 
eu le commardement des Armées, d'une Ville, 

PRÆFECTURÀ , 4. f. Cic, Préfecture, f. gouverne- 
ment, commandement, office, m. intendance. f. 

_ PRÆFECTUS , 5. m. Cie. Intendant, prépofé, Préfet, 
Gouv:rneur, Préfident à qui on a donné le foin de quelque 
<hofe. (Rr. Præricsrs.) 

Prafcétus ararii. L1v. Garde du tréfor. —annons. 1n. 
Commiflaire des vivres. —caffris T ac.Maréchal de camp. 
clafis. Cic. L'Amiral, le General des Armées navales. 
—tohertis. T À c. Commandant d'une cohorte. cquitum. 
o. General de Cavalerie.Prafeétus gymnafii.PLaut Mai- 
tre d'un lieu d'exercice. =moribus, Cic. -morum. C. Nip. 
Le Cenfeur; le Cenfeur des mœurs, quia foin des mœurs. 
Prafeus pratorie, SUT. Capitaine des garde:.-wrbr, A. 
Grir.-wrbis.T Ac. Le Lieutenant de Police, le Préfet de la 
Ville, le Gouverneur. Prafeëti regis. SuaT. Les Capitaines 
des gardes.Prafe&us vigilum.P auL.Le Chevaher du gu:r. 

PRÆFECÜ NDUS, à, #m, Pc. Fort técond, fort abon- 
dant , qui produit beaucoup. 

PRAFERSBANT. (3.pl.imp.) PRÆFERRE. 

… PRÆFERENDUÜS , 4, #m. C. Ne. Préferable , qu'on 
doit préfecer. | 

PRÆFÉRICULÜM , 5. n. Feft. Un grand bafin, que 
‘es Payens faifoient porcer devant , lorqu'ils ailoient fa- 
crifier à la décile Ops confus. 

PRÆFÉRO, fers, tüls, Latium. Vid. PRAF5RRS. Ovid. 
“Porter devant. 

PRÆFEROX, &cÿs, (adj.) Liv. Qui eft extremement 
fier , force fier. 

PRÆFERRATUS, à, #m, P1. Ferré par le bout. Plant. 
ÆEncouré de chaines de fer. 

PRÆFERRE , férÿ , sils, Lätum. Cic. Porter devant, } 
préferer , [faire paroïtre , faire montre , faire parade. 
Priferre inmen menti. Cie. Eclairer l'efprir. Prafcrre In- 
men alicus, PL. }. Donner bon exemple. Alicus facem ad 
dibidinem praferre. Yo. Donner mauvais exemple, pouff:r 
quelqu'un au mal,par {on exemple , le corrompre.—f«in- 
sem reipub'ica fuis commodis. Cuc. Préferer le falut de la 
Republique à {es prepres avantages. Se al:ù praferre, 1. 
Se préferer auy autres, s’eftimer davantage , p'us que les 
autres. Prarulit trinmphi diem. Liv. Il avança le jour de 

-fon triomphe. Amoremequentss priorcprarulit. Bim. ] 
préfera la fcconde à l'ainée, dans l'afcétion qu'il lui 
portoir. L 

PRÆFERRI, dr, prélatits sm, (palf.) Cic, Etre porté 

divaut. Vexilla praferri jubir. Tac. H fic porter les Dia- 
- peaux à la rêce, Softrarus pralatus eff. B18L1. Softrate fur 
préieré : : 

PRÆFERVIDÜS , 4, &m. Co. Fort chaud. Liv For: 
ardenr, F 

PRÆFESTINARE, 7, ævi, ätém, PLAUT. Précipi- 
ter, hâter trop , ou faire les chofes fort vice, s'empor- 
ter tr p. 

PRÆFESTINATIM. (adv.)Sifenhift.l. 4. Fort vite, 
avec beaucoup de vitefle. 
- . PRÆFESTINATUS, 4, #m. Oyap. Précipité , fait 
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avant Je témps. (pare. pall.) v. PRærssTINARS. Préfeffis 
natum opus eft. C 0 1. Ua ouvrage fait avant le cemps ; 
trop hité. 
LRRPETRE (adv.) Plaut. Fort vire , avec grande 

âte. 

PRÆFICA,4. PLaut. Pleureufe, femme qu'on a 
pour pleurér aux enterremens. (R. Qwyia praficiebantur 
ancillis #t blangendi madum darent. F5st.) . 

PRÆFICÈRÉ , eï5, feci, prâféétum. Cuc. Donner à 
quelqu'un la charge, l'intendance , le commandement de 
quelque chofe, commettre quelqu'un à quelque chofe. 
Praficere imperatorem alicui bello, C1c. Nommer un Ge= 
neral pour aller faire la guerre. —legates.Cæs. Etablir des 
Lieutenans.-negorio aliquem. Cie Donner à quelqu'un 
l'adminiftration , la charge d'une affaire. reipæblice fe 
ditiofos hemines, In. Confer à des (-ditieux le gouverne= 
ment de la Republique. Er mwnitioni quam fecerat T. Las 
bienum prafecit, Cæs. li laïfla T. Labieous pour garder 
fon retranchement, 

PRÆFICI , fici br, fééhits süm, (pal.) Col. 

PRÆFIDENS , énris. (adj.} 6. Cic. Qui fe fie crop 
à foi-même. 

PRÆFIGÈRÉ , fig3, präfix , präfixüm. Vire. Met- 
tre , attacher quelque chofe devant une autre, ffermer. 

Prafigire era capifiri, Vino. Mettre une mulcliere à La 
bouche. 

Prærict, £or, fxus [um. (pall.) PI. 

PRÆFIGÜURARE,S,4v5, Sucre. Reprefenter , marquer 
par avance, défigner. k 

PRÆFINIRÉ , fini 3,5u5,stum. Cic, Prefcrire , dé- 
termiser, regler, limiter , marquer. Prafinire diem, Cic. 
Marquer , ariéter,dérerminer un jour. Prafinire [umprum 
funerum. Ip. Reyler la dépenfe des funerailles. 

PKÆFINIRI, 55r. A. Gaz. (pall.} . 

PRÆFINITIO , ons, f. Dig, Détermination , limita- 
cion, bornes. f. Sine prafinitione temporis. Dio. Sans avoir 
limité Je cemps.Secundsm prafinitionem faculorum, Bisu. 
Selon le deilein qu'il en a toujours eu. 

PRÆ FINITUS , à, #m. Cic. Marque , déterminé,ar. 
rêté , fixé. Prafinito loqui. T 5 R. Parler par melure. (On 
lous-entend, mede, ou tempere.) 

PRÆFISCINE.(adv.)Plaut, Sans vanité,& (ans qu'ilen 
arrive du mal de la part des dieux. 3€ (C'eR un mot don 
on fe fervoit anciennement , pour détourner l'envie, lorf. 
qu'on parloir à fon avantage;on prétend que cela dérous« 
noit les enchantemens. (R. FUseinUs.) 

PRÆFIXUS , à, #m, PL. Attaché en quelque endrois. 
(parc. pall. ) v. PrRÆrioers. Fencfiræ habere prafixas, 
Cnius ]. C. Avoir [es fenêtres fermées, Haffilia prafixæ 
ferre. Virç. Les piques ferrées pat le bout, 

PRÆFLORARE , 3, avi,atmm.A. Gi. Cueillir,com- 
me la pr-micre fieur, | 

PRÆFLORATÜS, à, #m. PL. Dont on a cueilli la pre- 
miere fleur. Gloria ejus viéloria ad hautes He prafiora… 
ta eff. Liv. La gloire de cetre victoire avoir déja été em 
portée aux Thermopyles. 

PRÆFLORERE , ré 9, rù 5. Pi.Flearir avant le temps. 

PRAFLÜENS , éntis. (adj.) PI, Qui coule devant,qui 
coule le premier (part.}v. 

PRÆFLUERE ,fiff d , fluxi. PL. Couler devant, palfer 
auprès. Prafluere aisquem locum. H o R. Arroler quelque 
lieu , pailer devant quelque lieu. 

PRÆFOCARE , f b9, aus, ârum.Ovip. Evouffer,(uf- 
foquer , empecher la refpiration. Prafocavit duos jerpen« 
tes, Surv. Ecrala deux Serpens. 

PRAÆFOCATIO , omis, EScrib. L. Suffoccarion. f. 

PKÆFOCATÜS, à, m. CALPURN. Suffoqué,erouffe, 
offuique. 

PRÆrODSRAT. (3. plufp.)v. 

PXÆFODÈRE, 61 6, f od6 , f offim, PL. Creufer aupas 
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avant , profondément. [Owid, Cacher, Prafoders aurum, 
© 1 p. Enfouir de l'or dans la verre. Prafodiunt portas. 
Vie, Ils font des fofes devant les portes , pour les ren- 
die inacceflibles aux ennemis, 
Prarœcunbus. Vid. PRAFICUNDUS. 
PRÆFOR. Vid. PRÆFARI. 
PRÆFORMARÉ , 5, Gus, arm. Siz.Iras. Inftruire, 
onner d:s precepies, des inftrutions par avance. Hinc 
PRÆFORMATÜS, à , sm. Quinr. Ebauché , com- 
Mmencé, 
PRÆFORMIDARE,d5, äui, ätém. Quinr. Craindre 
Par avance , ou avant le temps. 
.PRÆFRACTE. (adv.) Cie. Opiniâtrement , avec opi- 
aitreté. 
PRarRACriOR , or. Cic. Trop couppé dans fon dif- 
<outrs. F, Max, Trop ferme dans Es fentimens,opiniätre. 
{comp.) de 
PRÆFRACTÜS, 4, üm. Cie. Rompu, | dur , rude. 
(pare. pall.) v.PerrRiNGSRS. Prafraéta flirpes, Car. Des 
acines qu'on ne couppe , qu’on n'arrache qu'avec peine. 
PRrarriGissar. (3. pluip. fubj.) v. Ps5RFRINGSRE. 
F2 RFRIGIDUS » à, #m, PL. Fort froid extremement 
roid, 
PRÆFRINGÈRÉ , g7, frêgi, frätiim: Liv. Rompre, 
brifer , ou rompre auparavant. 
PRarusRar. (3. plufp.) @œ PRærU:T.(3. perf.) v. 
PRasss 1. 
PRÆFÜLCIRE , ci Ÿ, fülei, prifältäm. Cic. Affer- 
mir , loutenir, Primum illud prafulei. Cic. Etabliffez d'a 
“bord ce point , afermiffez d'abord certe affaire. 
PRÆFÜLGERE, gé5, fu!s5.Ano Her. Etre trop éclai. 
ré, vie placé dans un trop grand jour,briller davanrage, 
briller autour.Collo prafulget tuo.Pii. Brille fur votre cou. 
Prafulgere alteri, Liv. Etre plus éclatrant qu'un autre, 
PRÆFÜLGURARE, 5, avi, ätum.V.FLac, Faire re. 
luire. Striétoque vias prafulgnrat enfe. V. FLac, Son épée 
que , jette des éclairs dans tous les chemins. 
PRÆFÜRÈRÉ, r3. Star, Etcen grande fureur. Pures 
#artem frafurere, Star. Vous diriez ue la guerteeft for- 
tement allumée, | 
PRÆFURNIUM ,3 5. Car. de R. R.L'entrée, l'ouver- 
aure du four. | 
PrÆcaLLi, 2rwm, m. pl. Eccl. Le Bregallier, Canton 
des Suilf-s. Fe 
P 7. DUS , 4, #m. Liv. Fort froid extremement 
roid. 
d, 4 
PRÆGERERE , gér>, gêff5, géflim. Apu. Porter de- 
vant. o : 
PRAGERMINAPE, 5, &vs, rm, PL. Germer avant 
le temps. _ 
PRÆGESTIRÉ , #39, svt, Cic. Sentir par avance une 
extreme joie, Car. Avoir une extreme envie, 
PRÆGIGNERE,gn), gênx 5, génirum.( Verbe dont on 
8e trouve point d'exemple qu'au paflif.) 
Nolebam ex me morem pragigni malum. PLaur. Je ne 
+oulois pas être le premier à donner ce mauvais exemple. 
PRÆGNANS,anris, (adj.) Cic. Atmlier pragnans. PL. 
Une femme qui eft enceint:. Arbor pragnans. Ip. Arbre, 
qui eft fur le point de pouff-r des leurs, & des feuilles. 
: Bos pragnans, V ARR. Une Vache quieft pleine, Lapis pra- 
gnans, 10.3. Pierre qui vegete, Pecore qui eft enceinte. 
Plage praguantes, PLAUT. De grands coups de fours, Je 
- Ce mor fe trouve au neutre plurier dans Varron, Qua nata 
Junt in fundo,alefcunt; adults concipiunt,piægnantia cum 
funt, matura pariuat poma. VARR.1.R. Re 44. 
PRÆGNAS,aris.PLaAUT.Dic.de #cquuel omutt, bered Le 
même que pragnans.(Le mot de pragnas , n'eft point dans 
: Je Trefor d'Eftienne , il fe trouve cependant quatre fois 
dans Plaute, & cinq fois dans deux paragraphes de fuire , 
£a use loi d'Ulpien, danse Digefie.) ue 4 
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PRÆGNATIS , ünïs.Vanr. de R.R, La groffeffe d'u- 
ne femme , ja portée d'une bête. # Ce mot fe dicauff des 
arbres fruitiers. Varr, 1. R.R. 44. 

PRÆGRANDIS, dë. (adj.) Cie. Fort grand, d'une 
grandeur extraordinaire. 

PRÆGRAVARE, 5, äus, ärmm,Sen.Etre plus pefanr, 
pefer davantage, l'emporter dans la comparaifon Liv. 
Appefantir , accabler , prefler vivemeur. P!. Ecre income 
mode. 

Pragravare artes Ho, Surpafler les autres dans quel- 

ue art. Omnes foculos , emnes aras Bithynia feëlus Annia 

alis pragravalfes, V. Max. 3.7. Le jugemer t d'Arnibal, 
l'eût emporté fur celui des devirs de Bichyrie. Annibal 
fçavoir mieux ce qu'il falloir faire durant la guerre , que 
les devins avec leurs facrifices. Corpus pragravat animum 
vitis, Hor. Le corps :ppefancic Pefprit par fes vices. 

PRÆGRAVARI, Br, avis sm. (pall.) Dig. Etre in- 
commode , être furchargé. 

PRAGRAVIDÜS, à, #m. Srar. Fort pefart. 

PRÆGRAVIS , wë. (adj.) PI. Fort pelant , fort lourd, 
odieux, dur , ficheux , infupportable, Pregravis #ndæ 
gelu. MarT. Un glaçon, de la glace. | 

PræcriDiiNs, entis, Liv. Pragredientibus feminis. ID. 
Les femelles marchant devant, ° 

PRAÆGRÉDI, di Br, pragreftits sm. Cic. Aller, mar 
cher devant. Liv. Devancer , prévenir. Sail. Pailer, [uc- 
pafler les auvres. Pragredi gregi. V arr. Marcher devant 
le trouppeau. 

PRÆGRFSSIO , ômfs. f. Cic. L'action de préceder, 
PRAGRESSUS , à, #m. Mai a. Q. ia pañle. 
PRAGÜSTARÉ ,gaf43, aus, atum, Ov 1D. Goûter 

le premier , faire l'eflai des viandes. 

PRÆGÜSTARI, dr, atis sm. (paff.) Bibl. Etre man 
gé auparavant. Vrd. PRÆGUSTATUS. 

PRAGÜSTATOR , oris. m,Suer, Qui goûte les vian< 
des , qui en fait l'effai. 

PRAÆGÜUSTATUÜS, à, &m. Pi. (part. pal.) v. PRæ- 
GUSTARE. 

Qua à beftis fuerit praguffats. B18L. Dont les bêtes 
auront mangé auparavant. Effe nobjs praguflatum. EccL. . 
Soyez novre nourriture avant toutes choles. 

PRÆHIBERE , hibë >, b#5, birum. PLauT. Donner L 
fournir, (Svn. Perhibere.) Verba prahibere, PLAUT. Rad, 
Parler, 

PRÆHIBERI, ÉEbr, birits sm. (pall.) Plaut, 

PRÆJACEÈRE , jàcë », jéci 1. Pu. Ecre fitué , étendu , 
placé devant quelque lieu. | 

PRÆ ACÈRE , ci 5, jäcis. Co. Jetter devant. Hine 
PRÆJACTUS, à, mm. SeRv. Jeité devanr, 
PRæisit. Îra devant, piecedera. (3. fui.) v. 
PRÆIRE ,»r489, pui, item. Cic. Aller devant, être 

le premier , preceder , étre à la vére de, [parler le premiere 
Liv. Commander à , étre le Chef. 

ZX On dir, prarre alicus, Cac, praire verba. Liv. praire 
verbu, PLAUT. KQuard il s'agifloi d'un vœu, d'un fer 
ment , d'une confecration , ou d'une dedicace,&c. on dic= 
toit la formule du vœu, du ferment, laquelle formule 
évoic repetée mot à mot par celui qui fanion le vœu, ou 
fermenr. C'eft ce qu'ils appelloient , praire vera, verbis, 
Suggerer , diéter les rermes folemnels. 

Age dum Pontifex populi R.prar verba, quibus me pre 
legiontbus devoveam, Liv. 8.9. Ça,Pontife du peuple Ro= 
main, dictez-moi les termes iolemneis dont il faut me fer« 
vir,pour me dévouer pour fauver nos leyions, pour le fax 
lut de l'armée. (Voyez cetce belle cerenonie dansce Cha 
picre, & dans le Chapirre 1 8 du dixiéme Livre.) 

Qui cajtru praerat, Liv. Qui cemmandoit au Camp: 
Qui praeundi habebant officinum, Biz. Ceux qui devoienc 
marcher devant lui. Prasbant exercitum. Ip. Eroient à la 
têre de l'armée, Qui prasbans Gr qui Jrquebantur, Binx, 
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Ceux qui alloient devant , & ceux qui fuivoient après: 

PRÆJÜUDICARÉ , ©, avi, atum. Cic, Faire un pré- 

jugé, juger par avance , rendre un Le gi fur une af- 
Eire, qui fervoit enfuite pour la décifion d'une femblable 
affaire. Dig. Porter préjudice , préjudieier. Non prajudi- 
cat quominus. Dic. None pas que. De is Cenfores 
prajudicent. Cic.Que les Cenfeurs en faffent un préjugé. 

PRÆJUDICATIO , onis, f, Qwinr, Vid, PræyUD1- 
cIUM. 

PRÆJÜDICATUS ,4, #m. Cie. Préjugé , jugé par 
avance. 

PRÆ]CDICIOM , 75. n. Céc. Préjugé , efpece de ju- 
gem-nt préparatoire avant le jugement définitif. Dig. 
Dommage , préjudice. De quo non prajudicium,fed plan 
frdicium f.étum puratur. Cic. Verr, Ce n'eft pas feule- 
ment un préjigé , c'eft ua jugement défiaicif, qu'on re- 
garde comme rendu contre lui. 

PRÆJÜURATIONES #». Fssr. Formules de jurement 
public , qu'on recitoit deva-t ceux qui devoient jurer , & 
qui reprtoient la même chofe, 

PRÆJÜVARÉ , jus, jæui. Tac. Aider par avance, 
eu auparavant, 

PRÆLABI, b5r, Lapsis smm, Lucan. Couler , pafler 
devant. Cie. Aller devant, préceder. Mentes eruditas ira 
pralabitur, Pare. Un efpric bien fait ne garde poing fa co- 
lere.Tyberis pralabitur mænis Roma.Luc.Le T ÿbre coule 
devant les murailles de Rome. 

PRÆLAMEBENS , fis. (adj.) Her, Qui goûre aupara- 
tanc.(rart.) v. 

PRÆLAMEËRE, 65. Paup. Toucher en coulant, 
PRÆLASSATÜS , à, #m. Fronr. Laifé, farigué au- 
ravant. 
PRÆLATIO, onÿs, f, Serv. Préference. f. | Eccl. Pre. 

minence, prélature. f. 

PRÆLATUS, à, #m, Tac. Emporté. Ovid. Préferé, 

(part. pal.) v. PRÆrSRRE. 

Pralati cafira fus. Liv. 5. 26. Ayant pallé leur camp, 
ayant pallé outre. Pralarus dies. Dic. Antidaté , jour ar- 
ticipé. 

PRÆLATÜRX , 2. f. Eccl, Prélarure. 

PRÆLATUS,5.m. Ecel. Superieur , Prélat confticué 
en dignié , Pafteur, 

PRÆLAVERÉ , präläuÿ. Laver. Hine 

PRÆ!AVI,:56r. Apur. Etre lavé auparavanr, 

PRÆLECTIO , ônis. f. Quint, L'action d'expliquer 

uelqe chole , explication, | leçon. 

PRÆLECTOR , üris. m. 4. Gel, Celui qui fait des le- 

ons & ‘es explications publiques. 

PRÆLECTUS, à, ww. Apuz. Choifi. (part. paff.) v. 
Paæzscsrs. 

PRÆLEGARE , légy, Dio. Laïfler par teftament quel- 
que choic ,qu'on doi prendre par précipur ,5.e. avance 
qu'on parragr les autres biens de la fucceffion. 

PRÆLÉGÈRE, lgs , légà, léééum. Quinr. Lire & ex- 

pliquer quelque chole, Æpwi. Choilir. Tac. Parcourir,cô- 
goyer. 

Prarsvrr. (3, fing-perf.) v. PRaLINSRE 

PRÆLIA. ». pl. Vid. Prariuu. 

PRALIABANTUR.(3.pl.imp.) PRALI1ABITUR.(3. 


ur.) 

PRÆLIANDI. De combattre. Ad praliandum, Poux 
combaitre. (ger.) € 

Prazians. Combattez.(imper.)v. 

PRÆLIARIE, Dr, Znis s58m, Cas. Combattre, Cic. Dif- 
pucer. Pra sabantur cum Dracone, B181. Combattoient 
contre le Dragon. Sreut praliatus eft. 1n.Comme1la com- 
baru. Ur pralietur, Bis. Afia qu'il combarte, 

PRÆLIARIS,arë. (ad). )Plaur. Qui concerne le combat. 
PRÆCTATOR , oris, m, Tac, Vaillant, courayeux,qui 
aimg à combatcre, 
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PRÆLYATUS , 4, #m, Apuz. Ayant éombanu. . 
PRÆLIBARÉ , 65, &v5, àtmm. Stat. Goûter, tâtet 

par avance. 

PRÆLIBER , ërd, Éräm, Pau». Libre. 

L PRÆLICENTER. (adv.) 4. Gell. Avec beaucoup de 
icence. 

PRÆLIGANÉUM wiswm.Car.Vin de la premiere cu= 
vée, des railins les premisrs mürs. 

PRÆLIGARÉ, g5, avi, ätém. Liv. Lier pardevant. ! 

PRÆLIGATUS , à, #m. PL. Lié auparavant. Peëfus 
praligatum, PLaur. Uncœur enchanté , enforcellé. 

PrauiNsnr, 0, leur, Eces. Oindre,frocrer auparavant. 

PrAaLIN: , er. (paff.) À. Gell. 

PRÆLIOM , 55. n. Un combat, m. une bataille. f. 
Pralinm committere, Cas. Conferere, dare, miftere. Virn@: 
Livrer le combat , ea venir aux mains , donner , donner 
fur lesennemis. 

PRÆLOCATUS , 4, #m. Av1en. Placé auparavant, 
placé , mis le premier. 

PRÆLOCUTIO , onïs. f. Front. Préface. 

PRÆLONGARÉ , 5, avi, stém. PL. 11, 2. Allonger. 

PRÆLONGUS , à, #m. PL. Fort long. 

PRÆLOQUI, qur, lcarits sum. Cœr. Cie. Parler le 
premier. Hoc neceffarium fuit pralequi. S sn. Il a fallu 
commencer par dire ces chofes. 

PRÆLÜCERÉ , eë 9, lux. Pi. Man. Luire, reluire. 
For. Etre plus beau , plus agréable. Alicui pralucere. 
SUsr. Porter le Aambeau devanc quelqu'un. Ne ignis 
noffer facinori praluceat. P 4. Depeur que le feu de mon 
autel n'éclaire le crime , ne ferve à éclairer les hommes 
pour commertre Îe crime. 

PRÆLOCIDUS , 4, #m, PL. Fort reluifant. 

PRÆLÜODÉRE, di, ls, lusmm. Vinc. Faire uneflai, 
un prélude , préluder fur quelque inftrument de Muf- 
qu= ; fdonner les Dames au jeu de paume. Praludere 44 
pugnam, VirG. Faire un effai du combat. 

Pazæzupt, ditur. Sun. 1lli meliori vita lengiorique 
praludirur. In. On fe prepare à cette vie meilleure & plus. 
lorgue. 

PRÆLODIOM. Vid. PROLUDIUM. 

PRÆLÜM. Vid. Prszun , une preffe.f. | 

PRÆLUÜTSIO , onir. F. PI. F. Effai. m. 

PRÆLÜSTRIS, ftré. (adj.) Ov:d. Fort illuftre. 

— PRÆMALLÉ, màäli f. APUL. Aimer mieux. 

PRÆMANDARE , 45, ui, ät#m. Ep. ad Cic. Don 
ner ordre par avance. 

PRÆMANDEÈRE, 45. A. Gszc. Marcher auparavant. 

PRÆMÂTURE. (adv.) Plaur, Avant le cemps. 

PRÆMÂATÜUROS , 4, #m. Cor. Précoce, mur avant 
la faifon , qui vient avant le temps, fprématuré, Prema- 
tura mers. Une moît qui arrive trop tôt, avant le temps 
ordinaire. A ue 

PRÆMEDICATUS , 4, #m. Ovin. Qui s'eft prepa 
ré, quia pris des remedes prefrvatifs. | 

PRÆMÉDITARI, br, arüs sum, C1c. Prémediter ,. 
penfer par avance à quelque chole, prévoir quelque cho- 
fe, s'rxercer par avance 4. 

PRÆMÉDITATIO, ônis.f. Cie. Prémedirarion. f. 
L'action de penfer par avance à ce qui doit arriver, l'action 
de prévoir , prélude, eflai, exercice qu on faic pour fe 
préparer. _ D LT 

PRÆMEDITATUS , à, #m. Cie. À quoi l'on a pen- 
fe, prévè. Mala pramiditata, 1. Les maux qu'on & 
prévus. 

Præmonpisss. À. Gell. ex PRÆMORDERS. | 

PRÆMENSUÜS , à, #m. Tis. Mefuré par avance, Pid. 

RMENSUS. 

FRRÆMERCRRI, br , ätis sim. PLauT. Acheter le- 
premuer , 0 par avance. 
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PRÆMÉETÈRE , 10, mëfiù 5 , méffam, Moiflonrer pat 
avarce 

PRÆMÉTI, 19e , méffits süm. (pafl.) Fer, Etre moil- 
foné 1- premier, éere moïflonné auparavant. Hine 

PRÆMETIUM , ii. n. Fefl. Les prémic-s des biens de 
la terr- , que l'on eucilloit les premiers pour én faire des 
facrifices à Cerés. 3 Rob. Steph. legit præmeflum, ali 
ptzmeflium. 

PRÆMÉTUENS , #ïs. ( adj.) Lur. Qui craint par 
avance. Prametuens fuis, Cæs, Craïgnant pour les fiens, 

Præmia.n. pl. Vid. PRæmiuM. 

PRAMIARI, $r, avis sum, SuuT. Gagner , faire un 
gain. Vid, LucrARI. 

PRÆMIATOR , ôris. m. Non, Voleur, brigand, mm. 
Koë&urnus pramiater. Nxvius #pud Non, Un voleur de 
nuit. ‘ 

PRÆMICARE , 5, Pru». Briller ave beaucoup d'é- 


clar. 

PRÆMIGRARE , gr3, avi, tm, PL. Déloger aupa- 
tavan-. 

PRÆMINEARI, Br, atis sum. ArUz, Menacer, 

PRÆMINENS , éntir, PRUD. AruL, (pro) PRÆ:Nt- 
ans. Le même que Eminans. Grand, illuftre, excellent, 
élevé pard:flus les autres. 

PRÆMINFRE , në à, minis, (fans fupin.)Tac. Sur- 
palier, l'emporter fur. 

PRÆMINISTER , ffri. m. Serv. Miniftre, (ervireur, 

PRÆMINISTRA,é.f.Arus. $ fervante, qui fert , qui 
fournie. Le même que MintsTeR , MINISTRA. 

PRÆMINISTRARE, 0,4wvi,atum, A PU. Servir. 
Syx. Minifirare, 

Prauto.(abl.) Pid.P'2mIum. 

PRÆMIOSUS , à, #m, Pacuv. Fort riche,pecunieux. 
[Car. Grand. 

PramisissenT. (3. pl. plufp. fubj. fing.) & 

Præauisit.(3.p2rt. ind.) v. Præmitrars. Hire 

PRAMISSUS, 4, #m. Vire. Envoye auparavant par 
avance. (part. pafl.) 

PRÆMITIS , ë. (adj.) Eccl. Fort doux. 

PræMiT Ts. (imper.) v. 

PRAÆMITTÉRE, #3, miss, miffum. Cic. Envoyer au- 
Pâravant , envoyer par avance , envoyer devant. De quo 
pramifit. Ssnv. 1. Georg. 459. Dont il a parlé ci-deflus. 

PRAÆMITTI, #ôr, mifis sum. (pall.) Cie. Eure en- 
voyé d:vant. 

PREMIUM , 75, n. Cie, Prix, prelent. m, recom- 
pénie. f. Non. Argent, Tib. Proie. f. Butin. m, Pramia 
de dons, Bras. Des prefens & des dons, Legis pramie. Cic. 
Par un privilege que La loi donne. Pramis accipere  ca- 
pere. Vinc. Pramme affici. Quinr. Recevoir une recom- 
penie , remporter le prix. (r. PRæDA. arr. s. L.L.) 

PRÆMODERANS , æ#n1is, (a1].) A. Gell. Qui regle 
par melures. 

PrÆmœnirs , 0. À. Gare. Pid. PRÆMUNIRE. 

PRÆMODÜM. (adv.) 4. Gell. Exceflivement, extre- 
mement. : 

PRÆMOLESTITÀ,Z.f.Cir Un chazrin pris par avance. 

PRÆMOLIRE, di ür, its sm. Liv. P:éparer,difpaler 
piravance. F 

PRÆMGOLLIRE , molli 3, sui, itmm, QuinT. Addou- 
cir auparavant. His velut fomentis, fi quid erit afberum 
pramelliemus, 1p. Nous nous fervirons de ces remedes, 
pour addoucir par avance ce qui pourroir êcre choquant 
dans notre caule. Prameliire animes, S & RY. Prévenir 
ks efprixs, gagner d'abord le cœur. 

PRÆMOLLIS , ë. (adj.) P . Extremem-nt mou. 

PRÆMOLLITUS , à, #m. Qu 1x Tr. Amoili aupara- 
vant, rendu plus mou. Men'e: premoilite, In. D:s efprics 
qui ont été addoucis auparavant, 

PRAMONSSANT, (3 pl. imp.} & 
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PRÆEMONENDUÜS , à ,#m. AruL. (part.) +. 
PRAÆAMONERE , nè3, nis, item. Cic. Avertir aupa- 

ravant. P!. Prédire , prelager. 

PRÆMONERT, € dr, its sm, (paîl.) Cic. Hinc 

PRÆMONITOR , ôris, m. pal. Qui avertit aupara- 
vanr. 

PRÆMONITÜS , à , #m. PL. Averti auparavant. 

PRÆMÜNITUS , #5. m.Ovid, Met. 15. Prediétio=, 
prelage, m, | 

PRÆMONSTRARE, tr5, avi,atémPLAUT. Irfiruis 
ré paravance , faire connoître, Cic, ex Poëta. Prelager, 
écreun figne , un prefage de qu:ique chofe. 

PRÆMONSTRARI , br, avis sim, (Pail.) Plaur, 

PRÆMONSTRATOR , 1üris. m. Ter. Celui qui re= 
drefle les Aéteurs , qui fe tient derriere la tapifleri- pour 
leur fouffer,f la memoire l:ur manquoit. Sy. Adjwior, - 
moniter, 7 MES 

PRÆMORDERE, dè5, mürdi, mürsäm. PLaur, More 
dre. Pramor/fiffer. A. Gas. 1! auroit mordu, 

PRÆMORI ,mbriôr , mortüis sum, O y 1D. Mourir 
avantleremps. 

PRÆMORTUUS, 4, sm. Liv. Mort auparavant, 
Home pramortui paderis, 1p. Un homme qui avoir perda 
longtemps auparavant toute forte de pudeur, 

RÆMOLSÜS , à, #m. ArUL. Pramulfis antiis. Jp, 
Ses cheveux étant allongés pardevant. Pid, AntT:4. 

PRÆuUNI. (imp-r-) G 

PRÆMÜNIENDUS, 4, #m. V. Par. x y, 

PRÆMUÜNIRE, 10,ivi,stum. CÆs. Munir » fort" 
fier auparavant. 

Primim illud pramuni, quae, ut fimus annui. Cre. Je 
vous prie de faire premierement en forte,que nous foyo:s 
continués pendant un an. Premwnienda regalis porentie 
gratid. V. Dar. Pour fe faireun chemin à la Royauté, 

PRÆMUNIRI, à ür , ménstis sum, (pal) Cic. Hae 
pramuniuntnr religuo ferment noffre. Ip. Toutes ces chos 
fes fervent de préparation au refte de mon difcours, 

PRÆMUNITIO , ônis. Cic. Préparation. f. 

- PRÆNARRARE,5, avi, atum, Ta, Raconter au. 
paravant. 

PRÆNATARE , 5, ui, Sräm. PL. Paler pardevare, 
nager devant. Pranatat amnss domos. V1RG. Le Fleur 
paffle devant la maifon. 

PhANAYISANDUS,, # » MM. Meza. ex v. * 

PRÆNAVIGARE ,g5, avi, Atum, PL, L, &.e, 23. AI- 
ler,paîler pardevant en nageant. Pranavigavimus vita, 
Ssn. Nous avous traverfé 1:s écucils de Ja vie. : 

PRAÆNAVIGARI, br, &iis sum. (pall.) PL. [. 6. 2e 

PRÆNAVIGATIG , omis. F. PI. 6. 31. Navigation. fr 

Pranisrs, Virg. (abl) de Pranssris, à. f, qu'on 
difoit autrefois, (felon Servius,) au lieu de 

PRÆNESTEÉ, is. n. Prenelte. fra Sub ipfä. Vire 
s. Æn, 563. À la vue de Prenefte, Ville fituée fur une mon 
tagne , à d'xhuit milles de Rome , dans le Latium à 
l'Orient. On l'app:lle h. Paleftrina. Elle rire fon nom de 
Pranefle petit: fs d'UIyff:, qui en fut le Fondateur felon 
quelques-uns. Virgile & d'autres font cet honneur à un 
certain Ceculus fi.s de Vulcain ÿ maisil y a bien de l'ape 
parence que Ceculus n'en eft que le Reftaurateur û poit 
que Herilus Roi de cette Vilie , fur tuë par Evandre qui 
croit encore fort jeune , comime Virghie le rapporte g 
Æn. 563: n ù : 

PRAÆNESTINUS , ä , #m. PLaur. De Prerefte. 

PRÆNEXUS, à , um. Sou. Lit, attaché, 

PRÆNIMIS. 4. Gel. Trop. 

DAARTENS » Pis. (adj.) PL Fort reluifant , forc 
brillant. 

PRAÆNITERE , ES. Hon. Alicui pranitere, 1p. 
plus que queique autre. 

PxARONLIOR , ork: APUL. (comp) de, 
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PRÆNDETEYS , /e, (adi.) Æpul. Fottilluftre, 

PRÆNOMIN, Fais, Cie. Le nom propre de chacun. 
7 Un couru un nom à chaque perforne , outre le ue 
ve es fanulk , pour le difti: guer d:s autres de lamèue 
Län 

LRÆNOSCENS , &n:s, Siz. Qui fçaic d'avance , qu 
fac auparavant (part) v. 

PRAÆNOSCÈRE , fei, novi, rôram. C1c. Conroîtr: 
auparivant , piravance. 

PRIENOGSCI, fcbr, norts sum. (pafl.) PL, Quelques: 
uns lient Prnnosct. 

Prænosse. Star, (pour) PRanovisss. 

PRANOTÈRE , 3, avi, ätim. Arur. Marquer. 

PRJNOTATUS, 4, #m, APUL. Mariué. 

r ENOT 15, omis, f. Cie. Coinouflance antic'pée. 

PRANÜBILUS , à, 4m, Ovio. Piein de nuages fort 
ob'curs. Fe F 

PRANÜUNCUPATUS, à, #m. Pau». Dit, appelé. 
Sy: N'uneupatus, 

PRÆNONTIANDUS, à, #m. PL. dé 

PRANÜNTIANS , anris. (parc.) v. 

PRANÜNTIARE, 9, 4ui, ätmm, Cic. Annoncer 
par avance quelque nouvelle, [prédire, prophetiler l'ave- 
Lir. Syst pranuntiabant de adventn. Bisi. Qui prédifoient 
l'aveucment. » 

PRÆNÜNTIATIVUS, à , #m. Pi. Qui fait con- 
coitre, qui fait fçavoir les chofes par avar.ce. 

PRÆNONTIUS, à, #m. Cic. Qi fait connoître par 
avance, 

PKRÆNONTIUS , 15. Lucr. Avanccoureur. 
£ PRAGSTORARE, r3, &ur, at. Virr. Beucher , 

ctiner.' | 

PRÆOCCIDÉRÉ, cdi, üccidr, PL, Secoucher avant 
un aucre. Cost praoccidere canicalamnecele fit. 1n. Avart 
lequel il faue que la canicule e couche. 

PRÆOCCÜPARÉ, p3, avi, drum. Cæs.Sc faifir aupa. 
Javant, s'emparer, prevenir. Précecupæuit Anim:s tir. 
10.La crainte s'évoit auparavant emparée des elprits. Pre. 
cscupa uit ferre legem, Liv. Il le hata de porter certe loi. 

RAÆOCCUPARI, ür , éns sm, [pail.) Etre furpris. 
Téoscspar: alceribus, Cou. 7.12. Etre tout couvert d'ul- 
ecres. St précceupatss fuerir homo in aliquo delicto. Big. 
Si quelqu'un vieut à tomber dans quelque peche, Si mer- 
re praoccitpatss fuurir, In. S'il etoit lurptis de lainore, 
quand il mourroit d'ure more precipitec- 

PRAOCCUPATIO , ônts. F. Preoccupation,fsure de 
Fhetorique ; u'on appelle sui Pro‘cpfis. 

PRAGCCÜPATUÜS, à , m. Cas. Prévenu, pris au- 
jéravaut, furpris. (part. pall.) v. Pasoccurars. 

Pranccupains ansmus pe van. Liv. Un cipiit ptéve- 
Fu, préo.cu;c d'une vaine e{perance. 

PrÆoprans . antir, Lrv. (part) v. 

PRÆOÏTARE, 3,4ui,atam, T sm. Aimer mieux, 
choiur, picicser. Mortempraoptare ,quam us, Liv. Sou- 
haite: , lucoc la mort, que.Pracptares puermin perire. Ta, 
Vous aimeriez mieux que cer entant mourûr. Hs omn:bus 
Thejui praoptavit amorem, Ca. À preferé l'amitié ce 
Theléeà outes chofes. Perire praoptaserunt, ne loco pel- 
lsrentur.'T ac, Aimçrent mieux mourir , que de perdre 
jeur poñte. is 

PRACRDINARE, 5, Jui, tm. Bis. Préordonner, 
choifirquparavant, Fréerdinaui te,ut,1n. Je vous ai choi- 
b; pour que, afin que. 

PRÆORDINATUS, 4, #w. B182. Choifi, deftiné 
aupatavant, Quorque: erant praordinati, In. Tous ceux 
quiavoient ere auparivant deftinés. 

PRÆPANDEKE, 43, di,s#m, PL. Etendre devant. 
Lucr, Ouvrir. 


PRAPARA. (imper.) PRÆAPARABIS ;—B0,—BUNT: (Fur. 
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PRÆPXRARE, 7, doi, simm, Cac, Préparer, apprêe 
ter, d'fpoter. Prapare ammtitiæe, Cac. Se pitparer des 
amis , s'ceudier à le fate des amis —animos ad, Cic. Dit 
poter les efpries à, pour.—eimécibrz, Pa, Faire des pro= 
v fiors de bouche pour l'hiver, Praparaie wobis cibaria, 
Biaz. Fiices des provifions de vivres, Prapara ahiinam 
it % Lo. Prepar:z votre aime à la tencation. Praparabis 
vultumtunm. Vis. Vous Êcrez paroitre votre pu ffance, 
éraparare fe, Do. Sc preparer. 

PRÆPXRART 5r, ris sum. (pall.)Cir. Etre préparé. 

Paæpanrasti,|pour) PRæPARAvISTI, Vous avez pré» 
paré. (2. rerf.) v. PRÆPARARE. 

PREPARATIS , émis. F, Cie. Préparation. f. l'action 
le le preparer, lapprér. ». [difpolitioz. f. Praparatie male 
tm por ad miauendum dolerem, Cac. 1 ler: beaucoup 

our {encir moins vivement la Jouleur de s'y étie autei du, 

PRÆDAKA TO. Qyins. Avce prép rauun,ap: ès s'être 
préparé. Ex praparato loqui. S £ N, Parler apics s'y être 

réparé. . 

PRA PÂRATORIUS , 4, #m. Dio. Préparatoire, 

PRÆAPARATUS, à, mm. Cic. Prépaie, prét , ap= 
préte, difpole. (part. pail.) v. PRAPARARE. 

PNAÆPARATUS ,ws,m, W. Par, Préparatif. m, A. 
Gaz. Pépararon.f, 

PRAÆAPARCUS ,4, 5m. P 2. Extremement chiche , 
avars, épargnant, 

PRÆLÉDIMENTÜM, 5. n. Plaut, Empêchemenc. m, 

PRÆPÉDIRE , di 3, bus, ttmm, T2. Empécher,en« 
barraller. 

PRAÆPÉDIRI, dé br, pédieis sûm.(pañl.) Luer, Eure 
cimharrailé, Hiuc 

PKRAÆPEDITUS, 4, #m, Ter. Empéché, embarraife, 
Cie. Arréxé, Prapeditus agrirudine. Ip. Empéché par là 
criltelle, décourné par l'exces de la crifteile.—morbe. Cic, 
Atrété par la maladie. ; 

PRÆPENDERE , ë 9, péndi, pensum. Prop. Pendig 
dsvant quelque chofe, | 

PRALES, éris, (adj. ) Pirg. Qui vole avec vitelle, 
avecagilise. Fest. Prapetibus pennis, V1 RG. Avec des 
ailes fort legeres. Prapetes aues. F 55 T. Oilcaux de bon 
augure, (fraputes æues icuntur , qua Jeanre auibicantens 


ferunt, Fasr. R. PRæ, © PErsRs.) 


PRAÆPÉTÈRE, 45,825, 56m. Fsst. Aller, marcher 
devance, Sun. Antesre. 

PRÉPILATUS, à, #m, Quinr. Qui a un bouton au 
bout comire les fieurets. Prapilaræ mifilia. Liv. Des 
dards done le bout écoir rond.(Les Romains s'en lervoienç 
pour faite l'exercice.) 

PRÆPDNGUIS, guë. (adj.) Pirg. Col. Fortoras. 

PRÆVOLLENS, sis, (adj.) Liv, Fort puidang, Pra- 
pollens diviris, In. Fort riche. 

PRÆÉPONDERARE , r3, dur, ätim. Star. Exami- 
ner auparavant, peler auparavant quelque chole. |Cre, 
L'emporuer , évre plus eftimable. sunr, Preferer, Inter 
duos filies non prapenderæbit alierutrim. Ip. Il ne les pré= 
fera point l'un à l'autre de fee deux enfans. Caufa Reis 
publice prapendirare deber, S 8 Rx. La raïon d'Etat doic 
l'emporter, L'inverét de la Republique , du Public, dois 
êcre preferé. 

PRAÆPONENDUS , 4, #7. OviD. Préferable. ex v. 

PRÆPONERE, pon3, pis s, pasitum, Horn. Mettre, 
placer devanr. Cie. Préferer,prépoler, eftimer plus.[Syn. 
Anteponere, anteferre,] Praponsre amicitiain pAiri«. Cie, 
Faire plus ds cas de l'amitié , que de fa patrie, preferer 
Les ainis à fa pacrie.—]mperAtorem excreitus. Cic, Donner 
à un General le commandement d'une armée. Prapomere 
muneri, negorio. An. Donner à quelqu'un un emploi , lui 
donrer la charge, la conduire d'une affaire, Saiswtemn Pam 
puii Romani witefus prapoluir. Cic. Al à preteré le falue 


du Peuple Romain à La propre vis, NAnguam praponens fe 


PR#Æ. 
aliis, Ter. Ne (epréferant jamais aux autres , ne s'efti- 
martpas plus que les autres. 

PRÆPONT , nôr, pénis s&m. (pall.) Cœz. Cie. Fe- 
bricanda clajfi prapontur. Tac. On lui donna la charwe 
de bâtir la otre. Praiofitus evar iis qua offercbantur. 
Fiac. Etoic prépofe lur les dons qu'on offroit volontai- 
sement, L 

PRÆPORTARE , #5, 45, &tim. CatuL. Porter de- 


vant. 

PRÆPOSITIO , ônïs, f, Cie, Prépofition , l’une des 
parties d'Oraifon , felon les Grammaäiriens , qui fe met 
avant Un rOM , Un pronom , & quelquefois avant un 
verbe. (nr. PRÆroNERE , Mettre devant.) 

FRÆPOSITÜRUS , à, im. O v 1 D. Qui préferera, 
(fur. parc) 

PRÆPOSITUS, 4, #m, C1. Mis devant » CXpofe , 
prépole. Cie. Préferé. (part. pall.) v. PRÆroNsRE. 

PRÆPOSITUS, 5. m. Cie. A qui l'on a donné le com. 
mandement , la conduite de quelque chofe , prépofé, éta- 
bli, Chef, Gouverneur , Officier. Belle Prapsfitus Impe 
rater, In. Un General , un Capitaine à qui l'on à donné 
Ja conduite d'une guerre. Tori officio maritimo prapefitus. 
Cas. Le Sur-Intendant de la mer, l'Amiral. Prapofitss 
[upplicio alicujus. Sax, Qui prefide au fupplice de quel- 
qu'un. Prapoftus pincernarurs. Bini.Le grand Echanfon. 
Prapofftus Eunuchorum, Ip. Chef des Euruques, Qui 
confituant prapofiros. Bisx, Afin qu'ils établiflenc des 
Ofliciers. Prapoin domus Regis, In. Les Maîtres du Pa= 
Jais du Ro1.Prapafti domës Domini, B1B1. Les Mai:res 
de la maifon du Srigseur. Obedire pra-ofitis veftris. 1 p. 
Obéiflez, & foyez foumis à vos Pafteurs. 

PræPosivi, (pre) Præposui.) Plaur, Rad. #4. 3.11. 
{per£.) v. PRAPONERE. 

PRÆPOSSE , sim, pôrit 5. Tac. L'emporter , avoir l- 
deflus , être le maitre. Ubi Macedones prapotuére, 1n, Dès 
que, lorfque les Masedoniens furent les maitres. 

PRÆPOSTERE. (adv.) Cre, À contre-temps, mal à 
Propos, autrement qu'il ne faut, fans ordre. Ur és * ai 
recu aÇam, ]n. Pour vous dir=les chofes fans ordre. 

PRAPOSTÉRUS, à , #m. Cie. Qui fait les choles de 
travers,aucrement qu'il ne faue, fqui cft à contre-temps, 
de cravers. Confilia prapofters. 1n, Des avis qui ne font 
pas de failon. Omnia nature prapoftera legibus ibunt. 
Ovip. Toutira contre les loix de là nature. Ur erat fem. 
per prapofterws. Cie. Comme il failoir toujours les chotes 
de travers. 

PR&POSUERAT. (3. plufp.) PrÆrosur. 
(perf) & 

Präposuisser. (3. plufp. fubj ) v. PræroNzRe, Pré. 
poier, préferer, 

PRÆPOTENS , fs. (adj.) Cic. Fort puifanc. Opsbws 
trapotens. Pr. Fort riche. . 

PRÆPOTENTIA , à. f. Apul, Puiflance fort grande, 
exceflive autorité. 

PRAPROÔLÉRANTÉR (adv.) Lucr. Trop vire, avec 
trop de précipitation , trop de hâte. 

PRÆPRÜPÈRE. (adv.) Liv. Le même que PRAPRO- 
PERANTER, 

PRÆPROPÉRÜS , à, #m. Cic. Fort diligent , qui fait 
les chocs fort vire, fort prompt. 

Prapropera ac feruids ingenis. Liv, Desefprits fort 
vifs , crop bouiliass. 

PrRÆruLcHsR , # , mm, Juv. Fort beau. 

PRÆPÜTIOM , 55. n.Juv. Prépuce. m. 

PRAQUAM. Vo 4x dans PR. 

PRÆQUESTUS , 4, #m. Ovin. Ayant fait des plaine 
tes. Muiraque prequejfus , tange: tamen athera, dixit, Ip. 
#4. Met, Fab, 5. Et Gps avoir fait plufeurs plaintes , 


vous monterez cependant au ciel, dit-il. #6 Quelques= 
nos lifenc mwlraque conqueflus, 


J'ai préferé. 
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PRÆRADÈRE, 47, rasi, rasé. CAT, deR.R, Ra- 
cler, rarifer, Sy. Raderr, - 

PRÆRADIARE , di 3, avi, atüm, Ovin. Jetesr une 
srande clarié , avoir plus d'éclat , évre plus briliasc. 
© PRÆRANCIDUS , à, #m. A. Gas. Suranné, qui re 
vaux plus rien. [Ce mor fignifis proprement fort moif ; 
mais on n'en crouve point d'exemple en ce fens.] 

PRÆRAPIDUS , à, #m. S 11. Qui fe faictorr vire, 


avec beaucoup de rapidité. 


PRÆRÉPTUS, à, #m. Ovip. Oté, ravi, enlevé, 
Prareptus immaturæ morte. V1cT. Ravi par une mort 
crop prompte. (parc. paf.) v. | 

BRERIPERE pi 2 ,ripas, réptm, Cic, Oter, ravir 
par avance, prevenir. Conflia hoffum prer:pere, 1 D. 
Prévenir les defeins des ennemis.—popularem grariam 
collez. Cic. Erlever à (es collegues la taveur du pruple. 
Ao4 maritum praripueris mihi. Biux. Que vous m'avez 

Les bords d'une 


enlevé mon mari. 

PRÆRIPIA , &. f. o# Apul. ? IL 

PRÆRIPIA , ormm.mpl. * _ Srivicre. 

PRÆRODÉRE , di, rosi, ros#m. Cou. Ronger. 

PRÆRODE, dr, rosis s#m. (pafl.) Col. Etre rongé, 

PRÆROGARÉ , r399, aui, arm. Demander [on avis 
le premier. |U/p. Payer d'avance. 

PRÆROÜGATIVA , &.F, Cie. PI. Gages, affurances ; 
prérogative, preéminence. Prerogatius fecunditatis, PL. 
7. 16. Des marques , des gages de fecondire. Decoris pra- 
regativæ. Ip. 37. Excellence de la beauté , beaute éini- 
Lente, Vrd, PRÆROGATIVUS. , 

PRÆROGATIVUS, à, mm, Cic. Prarogatiua centy— 
ria, Tr bus, In. Centurie, Tribu quia le privilege , ou 
l'avantage de donner fon fuffrage avant les autres, 
“#% Davs chaque aflemblée on tiroir au fort laquelle des 
Centuries,ou des Tribus diroit fon fentiment la premiere. 
[Es prærogabarur fententiam , ide prærogativa dice… 

AîUr, 

PRÆROSÜS, ë, #m. Ho. Rongé auparavant. (part, 
pal )}v Paæro RS. MAOUTERS 

PRÆRÜMPERE , p>, rapi, rmptum., Ovip. Rompre. 

PRÆRÜNT, (pour) PRAæsRUNT. (3. plfuc.) ve 
PRÆusss. À 

PRÆRÜPTE. (adv.) PI. D'une maniere efcarpée, 
Mons preru;tè altus, P 1. Une montagne d'une hauteux 
efcarpee. 

PrarurrissiMUs , 4, #. Cæs. ([up.) de 

PRÆRÜPTÜS ,3, #m. Cic. Elcarpé, éleré , fore 
roïde , inaccefhble , caille à pic, quieft en écor , couppé 
à plomb. ù | 

Ripa prarupta, Cas. Un rivageelcarpé. Praruprifimæ 
urbis pars, 1p. Le lieu de la Ville le plus efcarpé. 

PRJES , eds, m. Cre. Répondant , caution. m, 

Prades, m, pl. Cie. Les biens des répondans., 

Præsacia.pl. id, PRasAGIUM, 

PRÆsAG:ENS, entis. Liv. pare.) ve 

PRÆSAGIRE , gi 0, iui,girum, Cic. Avoir quelqne 
preffenrimenc de c- qui doit arriver , s'en douter se 2- 
4er , donner un prefage. | ; 

Nefcio quid profecte mihi animus prafagit mali, T sn 
J'aï un preffentiment qu'il m'arrivera quelque malheur, 
14 prafagit mortale.n mentem vrvere, Lucr. Cela mentre 
que l'ame vit pour mourir quelque jour, Pra/agire vi&to. 
riam. Pu, Prelager la viétoire, Prafagiens animo. Liv, 
Ayant un preflentiment dans fon elprir, Awimus prefagis 
migna mala. San. TR. Mon efprit a des preflentimens de 
piufieurs grands malheurs. 

PRÆSAGIRI, gi dr, (dep.) Plaur. Le même que Pa æ- 
SAGIRE. 

PRÆSAGITIO , ünis. F. Cie.» Preflentiment de ce 

PRÆSAGIOM , 55. n Col, $ qui dois arriver, pre 
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PRAPSAGUS , À, äm. Vine. Qui a des pr Menrimens 
de ce qui do carriv-r. Fu'mne prafaga. V. EL AC. Des 
Évucres qui rrefigent qa-ique chofe. 

PÉXSANARE, 3, fui, arm, PL. Guérir aupar:- 
vact. Hinc (perf. pare. pail.) 

PRÆSANATUS,! 4, sé, PL. Gaéri auparavant. .: 

PRÆSANESCÉRÉ, fer. PL. Se guérir avant , ou le 
premier, 

PRÆSCATENS, ris, A, Geus. Qui eft couc plein, qui 
segorie, ! 

Pxæscinir. À couppé. (3. perf.) v. PRæscINDare. 

Præscrasar. ( 3. imp.) PaæscienTss. (pl. part. ) v 
Præscire, 

PRASCIENTIX, &. F, Bibl, Connoilfance de l'avenir, 
12 prc'cience. f. Cogisatus prafesentia. In. La penlée in- 
quie.e de l'avenir. 

PIRJÆSCINDÈRE , 45, prafiidi, Bio. Coupper , ro- 
grer, ffaire abitraction. Cm prafc:nderem fummitates. 
io. Lorique j: couppois l'extiemité. 

PRÆSCINDI, d5r. (pall.) Biz. Manus & pedes ei 
Préjéndi juffir, Ip, Il ordonna ‘qu'on lui couppäc les ex- 
tucmicés des mains & des picds. 

PRÆSCIRÉ, [ei 0, fous, fcitém. À. G 5 LL. Sçavoir 
au>-ravant, es 

PRÆSCISCÈRE, feÿ, fesus , feitiim, Vino. Le même. 
Lis. Ordonner quelque chofe par avance. 

PRÆÈSCITOM , 1. n. PL. Conroiflance de l'avenir , 
augure, preflcacinenc qu'on a de l'avenir , de ce qui doit 
attiv:r. 

PRÆSCIÜS , 4, äm. Vino. Qui fçaic ce qui doit ar. 
siver. Venturi prafcis. In. Vous qui içavez l'avenir. 

PRÆSCRIBÉRE, 6), ps, prum.Cuc. Ecrire audeflus. 
Dii. Prefecire, V, Par, Ecrire auparavanr. Tute ipfe his 
rebsss fnem prafcripfifi, pater. A N D. Vous avez vous- 
inémes, mon prie, marqué uce finàtous mes plailirs. 
Präfcrivere aliquid alicui, Cic. Ordonner, marquer , 
pscicrire quelque chofe à quelqu'us. Praféribere leges. 1n. 


Faire, donger , établir des loix. Ur jæm prafcripfimus. | pa 


#. Par. Comme nous avous déja dir. : 

PRÆSCRIBE, br, prits sm. (palf.) Cie. Hoc praferi- 

stur. In. On ordonnera, on &ablira cela. JESUS praf- 
criptus 4j. Binc. Jasus-Cirnisr a été dépeinc. Qu 
LE funt. In. Qui ont Eté auparavant écrits , dont 
à Sentence eft ccrice depuis longecmps. : 

PRÆSCRIBITÜR ,-pram #jf. (imperf. paf.) Cic. 1] 
æft eric. Sie we 1 lege prafcriprum ajt. Biss. Comme il à 
ce ecrit dans la loi, Us lege praferibitur. Cic. Connie il 
sft porté par la loi. 

PraæscRipsri, (pour) Passcrirsiszi. Ter. (2. perf.) 
v. PRASCRIUNERG. ; 

PRÆSCRIPTIO, anis. F, Cie, Ordre.m. loi, regle.f.} 

relcriprion. f. ns de non recevoir. Caf. Prévexee m. Ur 
Enef praferiptione ren turpiffimam tegerent. TD. Pour 
cacher d'un prétexes honnête , une chofe tres infaine. Ne 
£éiduin quiders, quo patres in Curiam uocabat , nifs Tri- 
sunitie peteftatis prajcriptione, pejait [nb Auguile accepta, 
Tac, 1. L'Edir même qu'il propola pour alfembler le 
benac, ne luc qu'en vertu de la puitfance de Tribun, qu'il 
Avoi reçue fous Augufte, x 

PRÆSCRIP TOM, 5. n, Cie. Regle. m. Joi qu'il faut 
Suivre, ordonnarce, f. ex prafcripro civitatir, Cie. Sui- 
#anc Les loix ttablies dans uue Ville, 
| PRÆSCRIPTÜS ,4, #m. Bisc. Marqué, écrit 'au- 

aravant, Pid. Discrist. . 

PRÆSÉCA , &. f. Varr. 4. L.L. Braffica , ui prafeea. 
Lipese de chou, (Qycd ex hujus fcapo mivusatum prafe. 
faiar.) 

PRÆÉSÉCARÉ, sde, cX 5, séctum. Ovip. Coupper au- 
paravant, rogner. Qui cjas hojiie xt préfecuifier, si 
darumr, Li, Qu'on acçordds Là riékaise à celui qui au- 
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roit le prem'er immolé cetue » ctime, q“i en anroîe fe prés 
mier couppé les entrailles, Debuerar pralrcuife, O x 1D- 
Auroit di avoir coupre. 

VRAÆSECARE, br, :8hts sûm. ou PræsicaTUs.(pail.) 
Varr, Etie coupaé. Hine 

PRÆSECATUS, 4, #m, Apuc. ? Couppé , rerran- 

PRÆSECTUS , 1,4. Hox. Sche,icgne. Prafs- 
tis crinibms, C£s. À yant couppe les chev-ux. 

Præesspit.(s.çerf.) v. PRÆsipira. 

PRÆSEGMEN , inir. n. Plaur Rognure des ongles. 


* | Apal. Piece , morceau qu'on a couapé d: queique chole,f 


coute (up:râu:té d'un corps, ju'on ra ranche ea couppant. 
(Re q. PræsscMsx à p.æleco , ut s-g.nen à rege.) [Ce 
mot n'eit ufice qu'au piutier ] : 

PRÆSEMINATIO, omis, F, Pitr. Ce qu'on a femé 
auparavart. La cerpore * 1e crefcens. Ip. 3.9. Le 
fetus qui prend fa c'oiflance. 

PRÆSENS , #5. (ady.) Cie. Prefenr, qui eftprefenr, f 
qui fe fait , qui fe paile maintenance, fpropice, Évonble. 
Col. Souverain, efficace. Prafentiffimum remediurm, 1p. 
Un remede tres cificace. Prafsntiore anime aliquid fac 
gere. Liv. Faire quelque choie avec plus de prefence d'els 
prit. Prafens ingenio, PL. Qui a l'elprit prefent, Prafens 
Peeuxis. Cic. Argent comptant, Gratiam prafentem re= 
fcre. 1 p. Je témoigie (ur le champ ma reconnoiffance. 
Teprafente, T 3 R. En vorre preence. Eo prafente. C1 c. 
En {a prefence, Ad prafens, Eccz. Pour le prefent. Nec 
nobis Prafente, (pour prafentibu:.) Aliquis n:fi fervus S0« 
fis affust. PLAUT. Amph. 3. 3.195. Et perfonne ue nous a 
vû enfemble que Sofie. Zd prafente Legats omnibus,exer= 
cttu pronuntiaf, V ARR. I] dir cela en prefence des Ame 
bailadeurs & de l'armée, Nec tam srafiunes Alibi cognof= 
cere dyves, V 1 RG. Ni de trouver ailleurs des divinités & 
favorables, Que prafente. Cic. En la prefence dg qui. 
PRAÆSENSIR AT. (3. pluip.) x. PRÆstNTIRs. 
PRÆSENSIO , onis. f. Cre, Prelfentimenr. m, 
PRÆSENSUS , 4 , #m. Cic. Qu'on a preffenci. (parts 
Î.) v. Præesaurins. 

PRÆSENTANEUS ,4, &m. PL. Prefent , fubic, qui 
auic vertu prelznte, prompre, Prefenraneum venenum, 
À. Gaez. Un poifon forc prefenc. 

PRÆSENTARE, 3, vi, Stém. PL. Reprefenter for 
tement quelque chole , la rendre prefence à l'efprir, fpre- 
fenter , offuir. Prafentare aliçui mercedem. Font. Dons 
ner une récompenle à quelqu'ua. 

PRÆSENT ARE, dr, ris sim. V 1er. Etre prefenté. 
Pompeis caput Cafari prafentatum eff. VŸ 1 ct. La vére de 
Pompe fut prelercée à Cefar. 

PLÆSENTARIUS , à, rw. PLAUT. Prafentariis 41 
genti miais. PLAUT. Tin, Argent comptant. 

PRÆSENTIA , 4. F, Cie. Prefence. f. Prafentis animi, 
Cic. Prefence d'efpric. 1n prafentia. Jo. Prefencement , À 
prefent, maintenabr, {n prafentariure. C. Nr. Prefen- 
wement. . 

* Prilcien remarque que in prafentarium, (e trouve 
daos Faunius , qui vivoit du temp: lu jeune Scipion l'A 
Fricain ; ainfi ce mot n'a poinc été fabriqué dans l'ige de 
bouc de la Larinité,comme prétend Sciepius,il fetrauvg 
auifi dans Pecrone, Apulée s'en fer plus de douz: foir. 

PRÆSENTIRÉ, 135,55, sûm. Tin. Avoir d's prefe 
featimens de ce qui doic arriver. Per te prafentit arufpex, 
T18. Le devin conneic , prédit l'avenir par votre moyens 
Prafentio fermon:s de my auriums tinnitu, PL. On parle de 
moi , je m'en doute , car les orcilles me coruerr. 

PrÆsanrionr , er. Liv. Ovid. (comp.) de Prasens, 

PRÆSENTISCÈRE , fes. TsR. Se douver d'unechofe, 
en avoir des preflentimens. 

PRrasanrissiMUs , 4, #7, Cou.PL.(fup.) de Præssns, 

PRÆSEPÉ , sépis. n. Virg. Etable , cièche 
PRUGSEP IA , 6,6, Var, & Re R 13. F àBœufs , mages 


PRÆ.: 
#eo'te,teurie.f.]Cte. Bordel,lieu de proftiturion.m. Plant. 
Hôiel'erie , cabaret ,mr. iieu où l'on lege. Prafepia eqmo- 
rum, Ba. Les écuries. Prafepis omnium jumentorum.Ip. 
Des écuries puur routes fortes de bé:ail. 

Praæsrr1o. abl.) de Prassriust. Crêche. 

PRÆSEPIRÉ , 15, préséps5, prévepram. Cas. Clorre, 
feruer , entourer de haies , ou autiement. Syn. Sepire. 

PRÆSEPIS , 3: F, Vrrr. Crêche, mangeoire.f. Reci- 
pere fe 4.1 prafepim fusm. PuauT. Cure. 3. #. Reverir à 

.fon aubege , 1501.) à fon étab'-. 

PRÆSEPIOM , 5. n. Apu', Etable, écurie. f. Bibl. 
Cré. h ‘« 

PRÆSFPÜLTÜS, d,#m.Quinr. Enuerré par avance. 

PRASERTIM. {auv.) Cic. Principalement, part.cu- 
lisrenenr. à: “ 

PRAÆSERVIRE, «5 3,tui,itim. PLAUT. Prafervirs 
alicu:, In. Rendre du fervice à quelqu'un. Le même que 
SsRvIRE. 

PRAÆMÉS , dir, m. Cyr. Qui préfide, qui gouverne. | 
Pr:fiic:t, Gouvr-racur , Commandant. Liv. P.oceéteur , 
qui donne du (cecurs. 

Rerurs prafes Cafar. Ovin. Cefar quieft le maître de 
toutes cho'es. Des prafis tire, Su. Trag. La déeile qui 

éfide à là verre. Conffitue prafides Gr judices.Bins.Eta- 

LT z des Juyes & des Magitracs. 20 conipiéfs prafidis. 
10. D.vant ceux qui gouvernenr. Ad Reges rÿ ad prafi- 
des ducemisi. Bises. Vous f:cez menés devanc les Rois & 
les Gouverneurs. Aate praffdem. Jo D:vancle Prefidenc. 
Ad prafidem Falicem. Bisu. Au Gouverneur Feiix, 

PXAAÆSILERE , «ë », :6ff5, prä rffüm.Ci1c Prefder, 
after d: (on f:cours, avoir fuia d: qu:ique lieu parti- 
culier , l'avoir fuus fa proc: &ion , avoir 'L: tendance de 
quelque choie. 

Prafiiers exersitum. T À c. Commander une armée, — 
budis. Susr.Préfider aux jeux. D:1 qu bu:e urbs prafidenr. 
Cze.Les dieux qui veillent à la coniervation de cerie Ville. 
Ali nt sb prafiderens relii, Liv. On laïlla les auvres 
pour sarder la Ville, pour avoir foin de la Vilie. 

de C2 veibe gouverce ordinairement le dacif dars les 
bons Auceurs , quoique Tacise l'air joice avec l'accutaiif 
plufeurs fois. 

A ind fpernends cévimm mans litiors Oceani prafide- 
bar. Tac. Une crouppe cofiderable de Ciroyens,gardoir 
les côtes de l'Ocean. 5 proximums exercitum praïdebat. 
10. 1] commandoit l'armée la plus proche, si 44 fores 
paiati pafidib.nr. B 131. Qui commanduoieut À la porte 
du Palais. Qwi concuëinis Regis praflibar, 1n. Qui avoit 
foia des concubines du Roi. | 

PRÆS:DÉRARE Feff. Arriver crop tôt , à contre- 
æmps. ie. Ante jideris tempus vasire. V.d. Fcf. Dac, 

_ Pnasioi. (peur) Pa&sinir. (gen.) & : 

PaæsipiA. pl. de Prasipium. 

PRÆSIDIARIUS, 4, #a. D: garnifer. Prafidiarii mi- 
kres. Liv. Des ioljais qui font ca garnifon. Prafidiarii 
wallesli, Cou. Des croffectes qu'on garde, pour peupler la 
vigue. 

5 RAs1D1s. (gen) Vid. Præsas. 

PRÆSIDIOM, 55.0. C4f. Garnifon.m. Cic. Soutien, 
appu , (cours ,m. defenfe , f. | la Ciradel'e, f. le lieu où 
l'os eR er garnilon , Fort.#. Forceref.. f. Liv. Corps de 
garde, Camp. m. 

Prafidium agitare alicubi, T ae. Etre en garrifon en 
quelque endieit. Natura Cr doifrine prafidia. Cic.Les (e- 
cours, les avantages de la racure & de la fciencs. Af:gnum 
in pecuns prafidium, 1v. L'argent eit d'un grand (ecous. 

Prafidium ferre, Cic. Secourir , dourer du fecours. —po- 
sere, Cas. Mertre ue paraïlon , un corps de garde , un 
enforc. Cam prafidie, Avec une cfcorte.Prafidià diponit. 
Cas. Li difpofe des corps de garde, Alicui effe prafidium. 
T sa prafidie. Cac, in prafidie, Bipz, Scçouxix quelqu'uu, 
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In prafidiis erati Cie: Vous étiez leulement ‘ans le camp. 

PRÆSIGNARE, nd, avi, st%m. Pr. Marquer aupa- 

ravant, Prafignare furunculos faliva. Pi. Frorter le fion- 
cle de falive. 


PRÆSIGNATÜS , 4, #m, Frenr. Cacheté aupara- 
vant. ! 

PRÆSIGNIFICARE , «5, ui, Grém. Cic. Faire con- 
neitre par avance ce qui doit arriver, en donner des mar- 
ques , prédire. 

PRÆSIGNIS , gnë. ( adj.) Owid. Fort remarquable. 
Prafignis facie, Ovip. D'une grande beauté. 

PRÆSILIRE , 459, silÿ #, sis!ttm. (ppr.) Sauter, tre(- 
faillir,U* pra latitié lacrymaprafilinnt mhi PLauTStich. 
Comme les larmes me combent de jo.e, comme j'en pleure 
de joie. 

PRÆs1T. (3. fubj.) v.Prassse ,prefum, 

PRÆSONARE , 5 , sn 5, :8nirém, O x 1 D. Retentir. 
SxN. Perfonare. 

! PRÆSPARGENS, ëmiïs. (adj.) Luer, Qui répand,qui 
remplit. 

PRrasTA. Accord:z , donnez. (imp.) PRæsTAsAT. (34 
imp.) v. PRASTARS. 

PaæsTaniion , eris, Cie. Plus precieux , plus excel 
lenc. (comp.)de 

PRÆSTABILIS, bÿlE. [adj.) Cie, Exrellent,meilleur, 
plus avantag-ux. Qyanto fuerat prajlabdius? Tsn.Hecyr. 
31. Combien m'eui-il été plus avantageux ? Nibil mulius 
mundo, nihil praffab:lius. Cie. Il n'y a rien de meilleur , 
rien de plus excellenc que le monde 

PRastanr. (3.fut.) Pazsranbi.Ovid.PRasranDus, 
4, um, Cie. 

PRÆSTANS, anéfs, Cic. Exceilent, raie, illulre, 
éminent , fuperieur.{part.) v. Præsrans. 

Prajtans animi, wirtite. V1 RG. Q: cit d'un courage 
extraotdiraire & aud: [lus des autres, Litier s diéfrinuque 
praflans wir. Cic, Un homme d'un fçavoir emirent.Praf= 
sans valetudine, viribus , formi.1p. Qui eft d'uue fancé, 
l'ure force , & d'uce beauté Gngulicre. Prajanti corpore 
sympha. Vin. Nymphes d'une taille & d'uce beaté ad« 
mirable. Virginibus prajtantior emn:bus H:f. Ovin. 
Herié la pius b-Il: de couce les filles, Pratsnsrffins on:… 
#ium feminarum, Cic. La plus illuitre de t sur 8 les F:m= 
mes. Longé praffans emn:bus ingenio G doré, Ip. Qui 
furpalfe de beaucoup cous les auties en efpr:1 & en fci-nce, 
Atque hoc mibi fuerit ad latitiam anim: praffantius. Cic. 
Cela me donnera bien plus de joic.@ ye nox p affanrior al 
ter. In. 1] n'y aveic per fonce plus val que lui. 

PRÆSTANTIA, &. £. Cie. Excelleige, ë evation, 
preémisence , fuperioricé. f. Fraffantss parrium corporis. 
Cic. Un air de majefté , qui et rép:uda daus cour le 
coips. 

PraæsranTion ,eris, Cic. {comp.) dr 

PRASTANTISSIMUS , #, m. Ci. (iup.) de PResT anse 

PRÆSTARE, praft5,präfhiss, prajhituns. (ppr.) Eue 
debout , tenir le preunier sang , exceller, furpailer , exe- 
cuter , [ faire, faire parsitre, s acquitter de, duner , f 
fourcir, répandre , piévenis , aller audevant , ette re 
ponlable de. 

& On dit praftare alicui, aliqua re, inter aliques. Cicu 
& quelquefois #l:quem. Liv. C. Nsr. 

Praffare aigus atate, ingenie. Cie. Surpaller quelqu'us 
en âge & en efpiit. Inter Pass aquales longe prafiare, 1 D, 
Surpailer de beaucoup cous ceux qui vivent ça m 
temps. A4 fhes nos numurs praflant, Liv. Les cocemis nous 
furpalleur ep nombre. Elequentié emnes praffabat,C.Nirs 
Surpadoic cous les autres en éloquence, Firrws praffat ca 
teris rebus, C 1e. La vertu vaut mieux que tour le refles 
Liseligens praftas imperire, 1 p. Un bomm: habile, vaut 
mieux qu'un ignorant, Que doétriné praffarer mms. c. 
Nar, Qui lupaduis sous les autres en [cicnce. PF, 4468 

TTTes 
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ais ju sm benevolentiam. Cic. Donner À quelqu'un des 
marques d- ion amitie, —(#loæm, Ip. Prendre fur foi une 
faure, —dr'irentiam æ'icur, Cie. Uf:r de diligence , quan 
ils'agic de fervir quelqu'un. {ter rutum pralfare. Ip.Ren- 
dre uu chemin (ür.—operam in re militart, Sax. Serv'i 
dans l'armée.—sfficium. Cic. S'acquitter de, fon devoir. 


—promiffum, 1 D. Garder (a parole , tenir (a promellr. — 
princ pem prajlare. S Us T. S'acquitter des deveirs d'un 


Prince , faire le devoir d'un Prince. —flentis. Ovip.Gar- 
der le filence. Æfem , vir vire, quid p-afar? T5r. Phorm. 


3. 2. Voyez quelle d Ference d'homme à homme? Préffare 
vicem ajfuetam fortis.PH.Reprendre avec plus de vigueur 


fes occupations ordinaires. Pretare tutum ab injuriæ.I. 
Merci lors d'infulte, mettie à couvert. | 

Mobiliritem equitum in praliis praftant. Cas. Ils ont 
dans les combats la virelle de laCavalerie. Preflare fe Cic. 
Se moucrer , ‘e faire paroïcre. Si re incolumen nobis prajfs 
teris. Ip. Si vous paroillez devant rous dans ure parfaite 
Lancé. Vel magnum prafter Achillim. Vic. 11, Æn, Fût- 
il un auers Achilles. Guam tu à puero prafhirifts, Cic. Que 
vous avrz fait paroitie, dès votre entarer. Prafla re cum 
qui mihi à ieneris cogmitus es, [p.Moncrez vous tel, que j< 
vous aitoujours convu dés vorre enfance. Miniffres impe 
ris fus praffare deber.Cic. Doit répondre de les Officiers 
Praftare nihil dsbeo. Lo. Je n'en dois point répondre, Ni- 
il nobis prarer culps n prajfindum eff.Cic. Nous ne fom- 
mes wara 45, que le no, propres fautes. Hujses faite Gr 
dia on bi prajfanda funt. LD. ]e dois répondre & de {es 
aétio - & de les paro +5. 

Prss anim. Up. i. Gr in contrariaD. deufuris.(pour) 
Praæsraverim, au lisu de PReSTiTiRIM. 

PR&STUTURUM ve fpero BKkUT. Cic. Ep. 11, 9. l'efpe- 
ge que je e Écrar. De editions [ais praffaturum, B122. 
Qu'i fouruira de les revenus. 

PRÆSTARI, d5r.(pall.) Orib. Que prafientur ele- 
quar. Ovin. Je vais duic ce qui Le fie. Cus praflatur au. 
xtiium. Bras. À qui l'on denne du feccurs, 

PRAÆSTAT,priésbat, print, (imperf.) Cie. Il vauc 
mi-ux, sl elt plus avantageux. Ej mb: profecélo damnum 
praffer facere, quan nirura. PLAUT. cap. 2, 2, 97. I] ya 
des occañon: , où il saut «vicux perdre qu- gaguer. 

PRÆSTATIO onis.r. Picftaciou,obugatios de Four: 
nir, de dune: , de payrr. Remiliemus vois praflariones. 
Bis. Nous vous remetions beaucoup de ch:-f:s qui vous 
avoienc &é impolces. Jgerure beredes iegatorum prafta- 
ons PAUL). C. Charg vies heritisrs de payer beaucoup 
de lets. 

PKæ&sriGA , 084 PRÆSTERGA. Plaur. Pjud 1, 2. 31. Li- 
fez & voyez Paæstarsa. (part. pal ) v. PRasrance- 
RE. eo. PROC 

PRÆSTERGÈRE , g7, ffer:s , ffersam, ( donc où ». 
trouve pont d'autie exemple que le participe paffit praj- 
tj .1 Neioyer, balayer. Svn. Tergere, 

PRÆSTERNÈRE , »?, férävi, ftratum. PLAUT.Eten- 
dre ,inricre dedous P:.7. Préparer, dreder, Praernere 
arifiu. CAT. abbacrre le bird. 

PRÆASTERSUS, à, #m.(parc.paff }v.PrÆsrerozre 
Nertoy-r. 

Vorfs prafferfa…omnis uii int PLAUT. Pietd, 1, 2,37. 
Que tour loir bien ba aÿ€, bien settuyé. [On croit que 
c'eft ainf qu'il faur lire, au lieu de praffergsæ, où prafte- 
ga Die.] 
 Prasres.(2.{ubj.) v. Pr ÆraRe. 

PRASTÉES, pipi. Fist. Qui pééfide. Praffites 14- 
res. O v 1 D, Les dieux cutelaires se Ja Ville, qui la gar- 
doient. {Sie dicuntur, quod ruta præitent emnis,us ab an. 
tiflare a, es, fic a praféire,p æR::.) 

PRÆSTIGLÆ, ärwm, E. pl. Cie. Dis fourberies , de: 
tromp rics , f. des preftiges , des enchautemens, Praffigra 
merberum, Cic. Des charmes dans les paroles, qu'on fai 
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par le moyen de cerraines paroles. 

PRÆSTIGIATÔR, 6ri:, m. Plaut Un ioveur de pales 
salle, qui fait fes teurs fi adroitement , que perfonne ne 
s'en avperçoït , un fourbe, un impefteur. 

PRÆSTIGIATRIX, ici5.f. Plaur, Sorc'ere, enchan- 
cufe , enchantereife, qui ufe de preftiges , qui fait des 
tours de foupleles., 

PRÆSTIGIOSUS ,, mm. À.Gezz. Trompsur, 

PRAÆSTINARE , », aus, ätum. PLaurt. Acheter. wi 
tante pretio praflinvuit, AruL.Qui a acheté ficher. Pifces 
praffnatum abire, PLAUT. Aller acherer du poilfon. 

Hi dr, äts sm, (pail.) AP vu. Etre 
acheté. 

PRÆSTINATUS, à, #m, AruL. Acheté. . 

PRÆSTINGUËRÉ , gas, finx, Hfinélum, Cie. Ob< 
feurtir , éteindre , érouff r ,effacer , défaire. 

Cujus (plendor :# dignitas praffinguebat Vatinii acules, 
Cie. Dont l'éclat éblouiffoir les yeux de Vaticius. #(On 
a voulu douter de ce verbe , au lieu duquel on a fubfticuë 
Praftringere & Perftringere, on le trouve neanmoins dans 
plufeurs endroics de Ciceron des meilleures éditions. A[- 
conius le tire de Prafhigiater, ce qu’il ne pourroit pas faire 
de Praffringere , ni de Perftringere. | 

PRAÆSTiTSRUNT , PRASTITISTI, STITIT. (perf) va 
PRÆSTARS. 

Præsririsus. pl. Vid. PRAsTEs. 2" 

PRÆSTITUERE, 159, fitx à, fliturém. Cic. Mar= 
quer , défigner , defigner par avance, fixer, réfoudre, 

PRÆSTITÜTUS, à, #m.Cic. Marqué,arréte, 6xé, 
déterminé , ééfigné. : 

PRAÆSTO sm, praffo ës, prfto fus, präflo éffè. Cie. 
Etre prefent en quelque licu, s'y rouver.{q. Sto pre.) 

Prajto adeff,T sr. Le voici. Prafto eff ante ocules Ovi1p, 
Eft toujours devant mes yeux-Praffo fum. Bisz. Me voici, 
je fais sout prée. Multa fimilis prafle funt ei. In. I] lui 
refte beaucoup d'autr-s chofes femblables.Oportebat apr 
te prafto efe. Bas. I! falioir qu'ils fe prefertaffent devant 
vous. Csi non praffe funt bac, Cic. Celui qui n'a point ces 
choies. Hirundines praflo [unr. An Hu. Les Hirondelies 
paroiflent. Praffe mulris fuir. Cic. Il à fecouru plufieurs 
perfornes. 

PRÆSTO , #5, prafliss. Vid. PRÆ&STARS. 

PRÆSTOLABANTUR. Attendoient. (3.imp.) v. PRAÆs= 
TOLAR1, 

PR&TOLABAT. [3.imp.) PRASTOLABO. {fur.) v. 

PRAÆSTÜLARE , 6, aus, arm. Bië. Aicendre,Praf- 
telasat fucem, Attendoit la lumiere. 

PRÆS TÔLARI, 5r, ars sim. (dép.) Cie. Attendre. 
Svn. Exfprétare. & Ce verbe qui gouverne l'accufatif, fe 
trouve ue feis avec le datif davs Ciceron. 1. CATI3. 
Nefcso qaem praffolata eff. PLauT. Je ne {çai qui elle at- 

end. Pratc:sbor aduentum tuum. Bisz. J'atiendiai voute 
arrivée. 

PRAsTOLARIER. (pre) PrasroraRs. Plat. Hinc 

PRÆSTOLATIO , émis, f. B b!, A:rente. f. Sun. Ex= 
fheario, - 

PRÆSTOLATÜS , 4, #m. APUL. À gant attendm, 

PRÆSTRICTÜS , 4, wm, Ovim. Sèrié. Prafiriétus 

gela. Pr. Glace. (rarr. pañl.) v. 
PRÆSTRINGÉRÉ, 3, inxs, 1&um. Ovin. Serrer, 
excindie, Liv. Ebiouir les yeux. A4jus fhlender preftrin- 
rh ss ecules Vatinsi, Cie. Son éclat cbleuifloit Les yeux 
de Variuius, 

PRÆSTRINGI , gr, préffridi, süm. (pafl.) PL. Praf- 
cringstur Acies ferrs eberijque niter. PL. Le uenchant du 
cer s'émoufle , & l'ivoire fe ternir. L 
PRÆSTRÜCTUS, à, mm, Co. Bäti auparavant. 
Suer, Que l'o:.a préparé auparavant. (part. paf.) v. 
PRAS TRUËRÉ , jtrû 9, firuxs, frmétum{Ovin.(ppr.) 
Bâux devant, Hopites ejfugio prajtryxerat emnia, Ovs2s 
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Minor aroït mis toutes fortes d'cbflac'es à l'évafion de 
fon hôte, Aditum ebice montis fraëts prafiruere, O v 1 b. 
Boucher l'entrée avec les débris d'une montagne. Fidem 
fibi preffruere, Liv, Se rer dr: croyable. 

IPRESCDARE, 43, AUS, atim, STAT, Suer aupa- 
ravart, prer ire beauceup de peine. 

PRA SUÈRÉ, #,s41,p:&iwtum. Pi. Coudre par devant. 

PRÆSÜL, #l5r. m. Liv. Le premier des prêtres de 
Mars , qui corduifoit les autres danfanc & fauranr, fquia 
infpeétion, autorité fur. fEccl. Evêque , qui eft le premier 
Piêtre avec fuperiorité & autorité fur les auvres.{q. Pre, 
&falire, (autse.) Praful enim, erat primus [aliorum. 

PRÆSULSUS, 4, #m», Cou. Fort falé. 

PRÆSOLTARE, #7, dur, ZtAm. Liv. Sauter devant 
quelque endroit , aller en danfant , en fautant. 

Prafaltare hoffium fignis. Liv. Marcher , fe prefenter 
devance les enfeignes des ennemis. 

PRAÆSOLTATÔR, oris, Liv. Celui qui mens la danfe, 
qui danfe le premier. 

PRasULTo , a, Vid. PRÆSULTARE. 

PRE SÜLTOR , Gris. m. Cie. Le même que PResUL- 
TATOR. | 

PRÆSÜM ,préës. Vid, Præssss, Cie. Préfider,com- 
mander, Ur pra fit pifcibus maris. BisL. l'our commander 
aux puiffons de Ja mer. 

PKÆSÜMERE , sœT, s5mps3, smmptüm, PL. Prendre 
auparavant, par avance, préfumer, [s’arcendre à, Bië/, 
prélumier. 

Prejumere aliquid animo. S an. Se mettre par avance 
que'que chofe dans l'elprit, penfer par avance que que!- 
que chofe doit arriver. Gawdiums prafumere. Pr. J. Szré- 
jouir par avarce, {he bellim, Vire. Elperer & s'attendre 
d'avoir la guecre.—mellitiem, H o R. Se traiter déficate- 
mentavant le cemps,—fupplicia in malos, Tac. Se hâter 
de punir les coupables, punir par avance les méchars. 
Préfurnis juan can sm ad mianducandum. B18 1. Chacun 
prend,& mange par 1vance le fouppé qu'il apporte. Prafu- 
mentes: dete. In. Ceux qui prélument de votre bonté. Frae- 
fumentes de fe, Dins. Ceux qui préfumenc d'eux-mêmes. 
Semper enim prelumit faus.1p.Se figure toujours les maux 
plus grands qu'ils re font, Non pra/ ms. Bin. Ne prenez 
pas trop de liberte, | 

PRÉSOMI, fr. {paff.) PL, 

PRASÜOMPTIO, ënis, f. PI.7. Anticipation, Bibl, 
Préfomption, opinion qu'on a d'avoir quelque chofe,ar- 
tente, opision dore os cft prévenu. Quinr. Addrefle des 
Orareurs, qui cor fifie à prévenir les objeétieus qu'en leur 

eur faire . & à les refucer. 

PRÆSOMPTOR , ôris. m. Eccl, Prévaticareur, pré. 
fompius. x. tu | 

PRÆSÜOMPTUS,3, #m. PL. TAc:{part. pal.) v. 
Prasumenn. 

PR£SÜO , #35, :ñrûm. Nid. Præsusne, PL Coudre 

ardevanr. ‘ 

PRÆSÜTUS, 4, #m. Ovin. Prafuta foliis, Ovip. 
#1. Met. 9. Cache dans des feuilles. 

PRÆTECTUS, ä, #m, Liv. Qui eft couvert parde- 
vaor. (par ,p210.) v. 

PRÆTÈGÉRE, £5, rexi,rééfim. PL]. Couvrir,voiler. 

PRÆTENDERE, rend5, tend, téntum, ou rnsum. 
Susr. Tendie, meitre devant, audeyant. Dig. Prerendre. 
tic. Prérexrer , prendre un prétexte, alleguer quelqu 
excufe, chercher quelque prétexte, Pratendere fepem ji- 
gtti, Virc. Plancer une haie devanc ua champ femé d: 
bled. Pratendereretia. Pr. Tendre des fi pp atater 
G aëtos labores praemdere, T ac.S'exculer fur fes eravaux 
& fur la foiblelle de fon age.Pratende mifericordiamtuam. 
Bisz Etendez dés à preienc voire milericorde fur ceux qui 
vous connoiffent. Vitré compies pratendsre ramos, V1RG. 


Picicpter les rameaux epvironnés de bandclertes, i, 4, 
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savouet, (e confefler vair.cu, Pid, Virra. 

PRÆTENDI, dà., téntis sum, {pañ.) Cie. Tsnorantis 
Pratendi non peteff, QUinT: L'igrorance ne peur pas fervir 
de prerexre. 

PRÆTENER , à, #m. Ps. Fore tendte, 

PRÆTENTARE ,#5,äu5, atum. Ovin. Effayer, fais 
re effai, éprouver » tenter, fonder ,1âcer. 

Pretentare fides, Ovin. Accorder un inftrument de mu 
fique.—iter, P1.Marcher en tätonnant.-vires fuas, Ovip. 

Epronver fes forces. , 

PRÆTENTÂATUÜS, 4, #m. Cic. Qr'on a déja confi- 
deré , examiné. Pratentata cau/s. Cie. Une chofe qu'on 
a déja examinée. 

PRÆTENTATUS, #r. m. PI. L'aétion de titonners 
(On ve crouve que l'ablatif prarenraru.) 

TPRÆTENTORE, àrum. F. pl. A. Marc. Efpece de 
camp,de retranchement pour fe metere à couvert. 

PRÆTENTUS ,3, 4. Vire. Tendu audevant, (part. 
Pal.) v. PræreNpers. Locus pratentus aquis, CL A U D. 
Un lieu bordé d'eau. Pratentaque Syrtibus arus. V1 Ro. 
3. Æn, Les bords de l'Afrique remparés par tant de bancs 
era pcrilleux , pays écendus devant les Syries de 

ibye. 

PRÆTENUIS , # E. (adj.) PL. Fort mena , fort déliés 
{ fore peri. , forr étroit. : 

PRAÆTÉPERE PES, répi 5. Ovin. E’r:tiede , devenir 
ticde, diminuer, {6 railentir,dans le figuré. 

PRÆTÉPESCERE , 5. Le même que PRATEPERE 

PRAÆTER. {prép.) Cie. Exc:p'é, hors, hormis,outre, 
contre, plus, rfi. 

Omnes preter eum,.Cic.Tous hormis lui, Prater eq, 
Tr. Contre l'équité, outre la railon , fans raïfon.Prater 

atatem. PLaurT. Contre ce que demande l'âve, Teikis eff 
lhalaris,cujus eff prater catires cru délires nobilirate, Cie, 
Témoin Phalaris, dont la cruauté s'eit fignalé- pardeilus 
celle des autres Tyrans. Nébi! prater cetera. Ten. Rien 
d'extraorditaire. Prater confuernud mem, Cie. Contre la 
coutume, Prater ex{p:éÆationem, L pb. À quoi l'on ne s'at- 
tend pas, contre fonatrence. Prater modum, Cit. Extrasr« 
dinairemenr, plus qu'il ne fau,rrop. Prarer ripamire. Liv. 
Aller audelà du rivage. Prater mena, Ip. Le long des 
murs. Prater propter, À. GsuL. Plus où moins, environ, 
Prater »eulos, Cic. Devant les yeux. Prafer cateros excsl- 
lunt. Ip. Excellent pa: deflus tous l+s autres, Prater be 
ciem infanire. PLaUT. Ecre plus Fou qu'il ne paroit. 

PRÆTERAGENDUS à, #m, HoR.ex v. 

PRÆTERAGERE , g7, égt, äétwm. Mener outre, 

PRÆTERBITARE, #3, 45. Puaur. Pafler outre. 

PRAÆTERDÜCÉRÉ, déc), dux:, duéfam. P LA U Ta 
Conduire , mener comme en triomphe. 

PRÆTÉREA. (adv.) Cie. Outre cela, de plus. Plawr, 
Amph. Prol. 93. Encore , encore uce fois. 

PRÆTÉREO , 54, ui, tüm , sé. Tan. Paller outre, 

paler pardelà. Cie. Pailer , (urpatler , flafer pailer on= 
tre,oublier. Dies prarereunt, Biss. Les jours pailent. Pre. 
terire aliquid, T a R, Eviter, fuir un'mal, Fraterire noë 
prtui, quin ad te [ériberem.Cic. Je n'ai pù m'empécher de 
vous écrire. Hac res me prateriir, Ts. |e n'ai pas penle 
a cela,cela m'a échappé. Non te prareriir, Cic. Vous {ça« 
vez , vous n'ignotez pas. Decrefcentiæ ripas flumina pra« 
rcreunt. Hon. 4. Carm. y. Les fleuves qui commencent À 
lécrofere, rentrent dans leur lie, paîlenc leurs bords pout 
rearrer , couler dans leur lic. Ansmo praterire juss Annes. 
Jv1p. Avoir un courage qui eftaudefus de fon âge. Æ/fas 
prateriir, VanG. L'Exe eit pallé,eft fini. Tua préteris 44 
ducendum atas, T 5 R. Vous u'éres plus en agt de vous 
inatier- Vid. PRÆTERIRE. 

PRÆTÉRIRI, trétérinis sum. (pall.) Cic. Prateream- 
tur feptem, PL. 3-3. Qu'onen pañle fept, fans faire men 
ciga de Lepc (dy nombye de ançicpnes.) S#fragifs praïtn 
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riri. Cie. Ecre refule , n'avoir pas les voix qui font ne- 
cefaires pour obtenir une Charge. Prateriti funt, Cie. 
Ont eré pe fTés. 

PRÆTERÉQUITARE, quit3, avi, &tmm. Liv. Pafler 
outre , à chryal. 

PRÆTÉRERÉ , fr3, trivi, tritum. PL. Broyer. Vid. 
Tansas, | 

PRÆTIRAUNT. Paffène. (3. pl. ind.) € 

Prarsrsunri. (abl. finr.) PRÆTEREUNTES. (nom. 
pl.) de Præeranisns, ewntis, (part.) v. PRATSRIRS. 

PRÆTERFERRI, f'érir, latis sum. Aliquem locum, 
Liv. S'avancer au delà de quelque lieu. 
PRAÆTERFLÜERE , fx 2, flux5, xüm, VarR. Couler 
pardslà, ew auprès. Praterfinere finare voluptatem. Cic. 
Laïffer échapper on plaifir. Juxta praterfluentes aquas. 
Breu. L-lorg 4:s-aux courantes. 

PRÆTERGERÉ , #è 3, térsi, térsum, Luer. Toucher 
doucement , on ]-gerement , effeurer. 

PRÆTERGRÉDI, dibr, gréffis süm. Cic. Paler au- 
delà d'un lieu , aller plus avant , paffer outre, Pratergreff 
Junt patum Domini. Bis.ills ont violé l'alliance du Sei- 
gneur. 

Prarsniso ,—181T. ( fut.) € 

Prærsniens, suntis. Cic. Pafant. (part.} cd 

PrAÆrartanT, PRATSRIAT, (powr) PRÆTERIBUNT , 
PaÆrsriser. (fut) v. + 

PRAÆTÉRIRE , 3, fui. (per fync.) prarèri 5, prarèri- 
tum. Cic. Pafer, pañler outre, fe palfer , [negliger ; 
omettre , paffer fous filence ,[furpaffer. Vid. PRATsREO. 

Qyemn hero pralente praterett oratio, PLAUT. Rud. 1.23. 
Qui ofe ainfi parler devant (on maître.(Ce cour de phrafe 
sllum praterit eratie . il parie , eft purement grec.) Nobi- 
ditate praveriir Cie. Les à furpalle eo nobleffe, Si ru pra 
terieris. Binx. Si vous pallez. Non prateriui mandats 
tua, ID, Je n'ai point oublié ce que vous m'avez com- 
mandé, Dies p'a'ereant. Bisc. Les jours paflent ,s'écou. 
lent. Tempus raterier, (pour) preteribit. Le temps paffera. 

Prateresntes,. V ARR. L's palans. In canjheëtu om- 
mis pratereunti. Bass. En prefenc- d: tous ceux qui paf- 
fent. Pratsreuntibus Madianité. Ip. Comme des Madia- 
nites pafleient. 

PRÆTÉRIRI, É Dr, is sum. (pall.) PL. Nequid ver. 
borum pratereatur In. 29.2. Pour ne paint laifler paffer 
aucun mor, Qsäm praterirs illicitum eff. Bras. Qu'il v'eft 
pas permis de vinler, 

PRÆTERITOS, à, #m. Cic.Pallé, qui eft pale. Pra- 
teriturms, où pratcritum perfectus. QuINT. Le préterit, le 
parfait, ou le préverir parfait. Pratersti. Cic. Ceux qui 
évoisnc refuiés, à qui l'on ne domuoit pair de fuffrage 
pour les Charges de la Republique, fqui ont été emis 
dansun Teñament. Viri prateriti, PRO». Les hommes 
= ne font plus , qui fout morts. Vive moribus praterite, 

equere verbx prafentibus. À. Guzz. Vivez comme on vi. 
voit autrefois , & parl:z comme on parle à prefent. Opss 
prateritum retexere. Ov 1 D. Recommencer Un ouvrage 

u’on avoit déja fair. Prateritu Gp futura. Cic. Le malle 


l'aveair. Zsnorat praterita, Biuz. Ne (çait pas, il | 


ignore le paflé. Qui prareritus megligentis eff. Ter. Dont 
on avoit neglige de fe {:rvir , Plaute n'avoic pas jugé à 
prop”s de {e (ervir. 

PRÆ TER LA BI, b5r, laps: sum, V1re.Couler audelà, 
amprès, puller auprès. [Cre. Paffer , s'effacer. Hoc ante 
praterlabirur, quam perceptum ef, Cic. Cela s'oubiie 
avan: prefqne qu'o l'ait compris. 

PRÆTERLATIS,à,"wm. LUcR. Porté audelà. 
(pars. po) v PRATERESRRI. 

PRATERLUENS , 6/45. À P U L. Qui coule auprès, qui 
pañle auprès.  _. __ 

PRETERMEARE ,0, «ur, #t#m. S à 1. Couler par- 
devauc, Jclenz. 
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Praranmiet. (perf) v. PRATHRMITTERE- 

PRÆTERMISSID , &nïr. F. Cie, Onmniffion. f. 

PRÆTERMISSÜS, à, #m. Cic. Omis, paffé. (part. 
pafl.) & 

PRATSRMITTAM , 41, (fubj.) € 

RATERMITTENDUS , 4 #m, CIC. ex v. 

PRÆTERMITTÈRE , #5 , mis5 , miffnm. Cie. Pafler, 
omettre , laifler , negliger , oublier , laïffer paller. 

Pretermittere aliquid filentie. Cic. Paffer quelque che- 
fe fous flencefevlaris pœnam, Ip. Ne punir pas un cri- 
me.—voluptates, C 1 c. Méprifer les plailirs. Nwllum le- 
cum laudandi tui pratermitte. In. Je ne laïfle pafler au- 
cune occafon de vous louer. Nihil rarrmil in te or 
nando. Cic. Jen'ai rien omis, pour contribuer à votre 
gloire. Er pratermittas mandats. Biz. De violer les pré- 
cepres du Seigneur. 

PRÆTERMITTI, tr, miffis smm, (pall.) Cie. Erte 
omis. Nihil pratermif{um eft. Tsn. Rien n'y manque , i 
ne manque rien au portrait que tu nous as fait de lui. 

PRATERMONSTRARE , 5, sui. A. Gr. Montrer 
comme en paflant . 

PRÆTERNAVIGARE, ©. H y c. Aller, pafler audelà 
avec des vaifleaux. 

PRÆTERNAVIGATIO, ônis. f, PI, L'aétion de na- 
viger audelà , ou devant. 

PRÂTERPROPTER. A. Gel!. 19.10. À peu près, 
environ, cantôt d'une maniere , tantôt d'une autre. 

PRÆTÉERQUAM., Cir. Excepié , fi ce n'eft, [contre 
que, (outre que, outre. Pratergmäm Daminofoli, B181. 
Exceprez au feul Seigneur. Praterguäm capiti flomacho 
ctiam predefi. Ca is. Oarre la rêre, elle eft utile auffi à 
l'éftomach ,eft bonne non feulement à la tête, mais en- 
core à l'eflomach. Nwlliws idintereff paterquäm parris. 
Cie. P:rfonne ne prend interêt à cela, que mon pere. 

Pra-erquæm qued. Cic. Outre que. 

Praterque, PL. (pour) Pratereaque. Et outre cela. 

Praterquid, AnUL. Outre que. 

PRÆTERVECTIO , ônis. f. Cire. L'aét'on de pañler 
outr<ennavigeant. 

PRATERVECTÜS , 4, #m. Cie. Qui eft porté de là. 

Oratio fcopules praterveñta. In. Difcours qui a palle 
les écuils, où l'on a traicé heureufement des chofes tres 
dificiles. (parce. paf.) US 

PRATERVÉHENS , #is. (adj.) Swet. Paffaot , Étant 
porté d:vant quelque endroit. /udaam prateruehens.] D. 
Paflanc devant la Judée. (part. 26.) v. 

PRAÆTERVEHI, hèr, védüs smm. Cic. Côtoyer, 
pafler en navigeant devant quelque endroit. 

Pratervea nen eft cratio mes, aures véfiras. Cic. 
Vous n'avez pas oublié le difcours que je vous ai fait , & 
que sous verez d'entendre. 

PRAÆTERVERTÈRE , #3. Vu. 2.91. Pafler outre, 
rencontrer, avoir à {a rencontre. 

PRAÆTÉERVOLARÉ, u5!5, avi, armm, Cie. Daffer fort 
vite , aller audelà en volant. Pratervolare auras. Six. Ale 
A Jo vite que le vent.—Hominum fenfus.Cic. Etre au= 
deflus de lirgeiligence des hommes. 

PRATEXERE, rex5,n5, texinm, Ovwi1nD. Border, 
couvrir. Cie. Ebauch-r , commencer quelque chofe. 
Virg. Ceuvrir d'un prétexte, pallier, prérexter, fprerdre 
un prétexte. 

Ho pratexit nomine eulpam.Vinc. Ellecouvre fa faute 
de ce prétexte. Pratexere anéfores ques fegvarmur. Pi.Faire 
ue litte des Auteurs que l'on fuir, les nommer tous l'un 
après l'autre. Caprivis lateraeuntium pratexuit, FRONT. 
À mis un rasg de caprifs, pour couvrir le flanc des troup= 
ps daus leur marchc.—iirtora. Virc. Border la rade, le. 
rivage, Omnia qua A£fUnIHT accrrimè levioribus naturæ. 
pratexuir, Cie. La nature a commencé d'ure maniere plus 
moderée, routes les choles qui ont un mouvement fort 

précipité. 


* 
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précipicé. Prarexunt cunéa. B131. Couvieñe routes 
chofes. 

PRÆTEXI, xbr, présexis sum. (pall.) T À c. Natio- 
nes ils uique ad Oceanum Rhense pratexuntur. 1p. Ce 
pat'ors s'étendent le long du Rhein jufqu'à l'Ocean. 

PRÆTEXTA, £.f. Cic. La Prérexte, (efpece de robbe 
blanche bordée de pourpre par en bas , à l'ulage des en- 
fans de qualité de Rome. 1ls la porroient jufques à l'âge 
d- dixfepc ans. Les Prêtres, les Magiftrats & les Sena- 
teurs portoicot aufñ ces robbes dans les Jeux publics. On 
l'appclla Pratexte, parce qu'el!e Evoir bordée de pourpre.) 
bi facibus maritss ceffit pratexta. Prog. Après avoir 
qu'eté la robbe bordée de pourpre pour me marier, 

Pratexta, ou pratextata. | [uppl. Fabula Comædia.) 
Hon. Pieces de theatre où les principaux perfonnages 
éxoient des Magiftrats Romains, qui portoient la robbe ap- 

Îlée Pratexra : ou pieces dont les fujets étoient pris des 
Erivs. Vid. Tocara. Anni pratexta, PL. L'enfance, le 
temps qu'on porte la robbe bordéc de pourpre;Prétextam 
de juo stimere pofuir, C1€.1l a fait jouer une Comedie 
fur fon voyage. (Vid. AiDUM de pratexta in quefitis 

er cpiffolam. : 

PRÆTEXTATUS ,4,#m, Susr. Celui qui portoit 
la robbe nommée Pratexts, qui n'avoir pas encore là 
robbe virile. Ætas pratextata. À. G 14. L'âge où l'on 

ortoit la robbe appellée Prétexre. Amicitia pretextata, 
ptet Amitié concraétée dès l'enfance. Pratextata purl- 
la, Car. Les jeunes filles qui portosent encore ces fortes 
de robbes, qu'elles quitcoiert lorfqu'on les marioie.( D'eù 
vient que Properce dit Cu fi: pratexta maritis.)Pratextata 
verba. Suxr, Des paroles deshonrétes. Pratextatacomæ. 
dis. Vid, PRATIXTA. | 

PRÆÉTEXTÜUM , î. n. Sen. Prérexré. m. faulfe raïon 
qu'en ailegue pour couviir la veritable. 

PRÆTEXTUS, à, #m. Ovip. Couvert. (part. pail.) 
vPaærexsres., 

PRÆTEXTUS , #1. m.Tsr. Vid, PRaTIXTUM. Hoc 
prarcxin, Susr,. Sous ce prétexte. Sub pratexrs quajtio- 
pis fanguinem petiifhi. Pit. Sous précexte de chercher 
quelqu'un, vous êtes venu me tuer. 

Przarinss. Vid. Prœripss. Les Pretides. 

PRÆTIMERE , mè 5, mñi. PLaur. Craindre par 
avance. : 

PRÆTINCTUS, à ,#m, Ovin. Trempé, imbibé au- 
paravant,plongé dans quelque drogue. 


PRÆTONDERE , rôndé S, 1brondi,tonswm. ApUL. 


Raler, Vid, TonpsRs. 
PRÆTÔR , 6ris. m. Cic. Prérear , toute forte de Ma- 
id rar qui avoic le commandement d'une armée parmi 
h Romains. [Magifirac qu'on choififloit parmi les Se- 
pateurs , pour adiminiftrer la juftice dans la Ville de Ro- 
me.(r. *racundo. q. praiter. V ARR. Qyod prairet 
jure, vel à praefende, Liv.) ‘% Il falloi avoir au 
moins quarante ans pour être Préteur. Vid. Æras La- 
œitimwa. D'abord il n’y avoit à Rome qu'un lréteur, 
enfuite on les pren tek | mefure que la Republique éten- 
doit les conquêtes. (id. Viererin. Vié. Pomron. 1» 
leg. 3. $. 27. 28. Die. De orig. furis. lib. 1. t, 2. Præoris 
erat jus dicere. i.c. dare judicem, qui de lite conteftara 
sognofcerer. Non verd judicabatiple Piator, nifs 1m cer- 
ais caufis. Vid. P.ManNUT.is Epiff. ad @. fratr. Vid, 
The. R. Srarm Edir. Lug, in verbe Pra:er.) Prator pe- 
deffribus opus. C. Nr. Meftre de camp. Pratores ararii, 
Tac. Les Picteurs quiavoiers la charge du trefor public, 
Intendans des Finances. Prator palafiricus. Cic. Prereur 
qui prefdoir à la lusce. Praror wrbanws. Ip. Preccur qui 
sencoir la juftice à Rome, qui fur creé l'an de Rome 
86.—peregrinms. Le Préteur qui rendoir juftice aude- 
ors, à la campayne. 


PRÆTORIANUS , 8, #m, Liv, De Préteus. Prafer 









di. Tac. 
cincs par r’habitude, 


Æ. 1673 
riana comitis, In, L'affemblke pour l'Eleétion des Pré- 


teurs. Pratoriani milites, P1, Soldats Préroriens , ou de 
la garde Prétorienne. 

Prarorio. (abl ) de PrærorIu. 

PRÆTORIOLÜM, 5. n. (dim.) de PRaroniuM. Bibl, 
La chambre du Capitaise. Fecersnt pratoriola de infulis 
Italie. Biss. Ils ont mis en œuvre ce qui vient des Iles 
vers l'Irahe, pour vous faire des chambres & des ma 

afins. 

PRÆTORITIUS , 4, #m, Manr. De Préreur , qni 
appartient au General d'armée. 

PRÆTORIOM ,35.n. Liv. Le pavillon , la tente da 
General. Cic. Le Prevoire , le lieu où le Magiftrac rendoit 
la jufties à Rome,ou ailleurs. fSwer. Palais magnifique. ÿ 
Pal, L'habitation des hommes dans une mérairie. 1» 
Atrium pratonii, B181. Dans la cour du Prétoire. 1» 
Praterio Herodis, Jp. Dans le Palais d'Herodes, 1° omni 
Praterie C in cateris omnibus, Bios. À la Cour & parmi le 


up'e. 

PR ÆTORIDS > à, #m, Cic. De Préteur, Prérorien, || 
qui concerne un General d'armée. Cohers Prateria Ip. La 
cohorte Prétorienne. Nawi prateris. Liv. Le vaifleau de 
l'Amira! , Amiral, Pir pratoriws. Cic. Un homme qui à 
été Préteur. 

PRÆTORQUERE , qué3, P£auT. Tordre avant. 

Praterquete injuria prides collum, quäm ad vos perue- 
niat, 1p. Rad. 3.2. Arrêtez l'injuftice avant qu'elle vien- 
ne juiqu'à vous. 

PRÆTORRIDUS, à , #m. Carr. Fort chaud, 
PRÆTORTUS , à , #m. Cou. Tordu auparavant. 
PRÆTREPIDANS , ænrirs. (adj.) Catul, Tremblart 

de peur , tout cremblant. Pratrepidans mens, Ip. Un ei- 
pur qui cratrt par avance. 

PRÆTRÈPIDÜS , 4, #m, Sur. Fort craintif , qui 
fe détie pour La vie , qui craint avant le danger. 

Præraivir. (3. perf.) v. PRæ7sRsRe. 

PRÆTRÜNCARE, cÿ, avi, âtüm. PLAT Coupper, 
rogner. 

PRraTULIT. (3. perf.) v. PRÆPSRRT, 

PRÆTUMIDUS , à, #m. CLaup. Fort enfé. 

PRÆTURA , £. f. Cic. La Préiure, la dignité de Pré- 


teur. [Charge de General d'armée. Pig, PRÆToR. 


PRÆvALEBIS. (2. fuc.) v. PRÆYALERE. 
VPRÆVALENTIA, 4. f. Paul.f. C. Une plus grande 


valeur. 

PRÆVALERÉ, #5, vdlÿ 3, ( fans fupin. } PL. Prévaa 
loir , avoir le d: Aus, être meilleur , plus excellent , plus 
fort , l'emporter , avoir l'avantage. 

Praualere areu. S x à +. Sçavoir mieux tirer de l'arc 
Non pravalebunt, Bisz. Nc l'emporteront point. Senter- 
ti4 illios pravaluit, Uip. Son avis fut fuivi, l'emporta , 
a prévalu. Virture femper pravalet [apientia. Pa. La pru 
dence l'emporte toujours fur la force. Pravalwerar fa- 
mes, Bis. Une grande famine étoic furvenue. Prevaluc- 
runt numis aqua.Îp. Les caux crurent & groffirent proëi. 
| ones ae et aduersèm nes, Bia. Ont eu de 

avantage {ur nous. lravaluerunt contra Roboam. Bin. 
Se font rendus plus forcs que Roboam. Nungwid prevu. 
lmerunt dii ? 1p. Les dicux des nations ont-1is été ae. 
forts pour les délivrer ? 

PRÆVALESCÉRÉ, f65. C @ 1. Augmenter de force, 
devenir plus fort. 

PRÆVALIDE. (adv.) PI. Puiffamment , forcement. 

PRÆVALIDUS, à, #m. V1RG. Puiffazt , fort, ro- 
bufte. Liv. Riche. Tac, Préferable. Pravalidus jauenis. 
Lrv, Un jeune homme fort robufte. Te//ses pad 1». 
Une cerre qui porre beaucoup & fouvect. Firia pravair= 

s vices qui lent fortifés, & comme enra= 


PRAYAUSRAT, (3: plufp.) v;, Pravarsrs, 
NYYvvr 


1034 PRÆ. 

Paævaricanents, (2. Fut. ind.) 

PRÆAVARICANS , antis, (parc) v. 

PRAVARICAR(T, cbr, atits sum, Crc, Piëvariquer , 
trahir la ca ife qu'on a entrepris d: défendre. Bibl. Vio 
ier , tanfgrefler , pecher, commencer: des prévarications. 
Pravaricari vos fecerunt, Ip. Oat viole le cominande- 
ment , le précepie. Preuaricans pravaricaberis, B1BL. 
Vous ferez un grand prévaricateur, 

PRAÆVARICATIO , o:is. f, Cic. Prévarication. f. 
violement de la loi, #, 

PRÆVARICATOR , üris. m. Prévaricateur, qui tra- 
hic la caufe qu'ila entrepris de defendre. Bibl, Q ii viole 
Ja lo: de Dieu. Pravaricarores corruent.In, Les violateurs 
de Ja loi pcrironr, 

PRÆVARICATRIX , #cis, f. Bibl, Qui viole la loi, 

ui coinmet une pévarication. 

PRAVAROS , 4, #m, Arus. Déreglé , inégal. 

PRAVECTUS ,4,s#m equo. S1L1. Qui va devant à 
chevz!. ir, Qua pañe à la vue d'unautre. (part. pail.) 
v.Pravenrkes, quin'eft plus en ufage à l'aftif. 

. PRÆVEHIÏ, hbr, wéüs sum. T Ac. Rbenus prauchi- 
tur Ge-mix:4%#, ID. Le Rhein borde l'Allemagne. 

PRAVELARE , sè/;, 4ui, ätum, C1 A U D. Voiler , 
couvrir auparavant, 

PIÆVELOX , air. (adj.) PI, Qui va fort vire. 
_Præveniens en‘. Vire. (part) v. 4 

PRAÆVENIRE , 1819, vens, ventum, Liv. Venir au- 
paravant, devancer, venir avant, fpreccder, marcher de- 
vant. 

Pravenire deffderium alicujus. Liv. Prévenir le defir 
de quelqu'un, Nuncius pre venerat, 1p. Un mellager qui 
éco veau auparavanc, Peevenerunt me in die afflsétienn. 
Bis. lesjous del'aflitoa m'ont prévenu , 1is m'ont 
attaqué & lurpris au jour de monafiction. Pravenerunt 
Principes conj'unit:. 1p. Les Piinc:s conjointement le hä 
terent de venir audivant de moi. Praveni emm, Cr fup- 
plants eum, Bin. Prévenez-le, & faices-le comber lui 
méme. 

PRÆVENTIO, ons, f. Prévention. f. 

PRAÆVENTUS, à, #m. Tac. Pris , occuppé devant, 

révenu. 

PFRÆVERBIX , ü 4m. a. pl. Varr. Prépol:ions qui fe 
metient devant les verbes. : 

PRÆVYERNARE , är. (imp+rf.) PL. Qyando praver. 
nat. lo, 8, 15, Quand le Printemps commence de bonne 

cure. 

d PRÆVERTÉRÉ, #3, vé-15, vérsmm. Liv. Preverir. 
Virg. Alisr plus vice, préceder , devancer, Plaws, Préfe 
ser. P.. J. Retourner , revenir à. 

Curfu pra uertere ventos. Vi RG. Aller plus vi:e que le 
vent. Nefas pravertere morte. San. Tr. Prévenir ,empé- 
ch-r vn crimeen mourant, Pravertit lnéfsm metus Ov1p. 
La crainte précede la douleur. | 

PRAÆVERTI , tr, vérsis sum. (1ép.) Virg, Vid. Præ- 
YERTER, | 

Hoc trimiem praverti decet, PLaUr. Il fauc faire ceci 
svanteouc l:refe. 1llud pravertamar. Ho R. Mais par- 
lons auparavant de cette affaire, Nic xlsam rem pra verts 
cenfchant, Liv. LS c'étoient pas d'avis de faire rien autre 
chofeavantcela. Eÿrei primim pra vert: velo. PLAUT. 
Capr. C'eft la premiere chofe que je veux faire, Cajar 
buic res pravertendum exifhimarit. Cas. Cefar crut qu'il 
falloir obvier , aller audevant de cela. Pravertor ad ex 
gva. Du.]., Jerecourne, je reviens aux chofes que. 

PRAVETARE, #5, was, vtitum, Défendre par 
avance. Home, _ : 

PRAÆVETITUS, à, mm, S11. 13.155. Défendu au- 

atiavant. y . . Ave : 

PRÆVIDERE , vi483, 255, viwn. ViR@. Voir 
auparavan.. Ci, Prévoir les chofes à venir, ies çou- 


PRA. 
noître avant qu'elles arrivent. Æferses eff, neque praulde. 
ram. Tsr, C'eft mon maitre, & j- nel'avois pasapperçû: 
PRAÆVINCTUS, à, mm. À. Gaz. Lié , attaché for 
sement. 


PRÆVITIARE, viti 5, dvi, tnm, Ovip. Gâter au- 
paravant , rmpolionner ; corrompre., 

PRAÆVIUS, à, #m, Cic. Qui va devant, qui précede, 

PRAÛUMBRARE, wmbrô,ævi. Tac. Couvrir de re 
écbres ,obicurc'r. 

PRAÆVOLARE , 1, 425, Ærum. Cic. Voler devant. 

PRAVORTÉÈRE , 12. PLAUT. Pid. PRÆVERTERE. 

Objecro bac pravertere ergo. PLAUT. Rud. Mais j: vous 
prie avanc routes chofes , d'écoursr €: qu< je vous dis. 

PRÆSTUS, 4, ww. PL. Brûülé par le bout , roug 
brule. H4ffa prauffs. Liv. Une pique biülée par le boue, 

PRÆUT. Piaut. En comparailon. Nihil berc!e hoc qui- 
dem praut alia dicam. Ip. Mail, 1, r. Viaïement ceci n'eft 
rien , en comparaifon de ce que j: vais dire, 

PRAGA , 4. f. Pragu:, beile & bonne V.ile, Capitale 
du Royaume: de Boheme, qui appartienr à l'Empereur. 
Ce n'ecoit qu'un Evéche éngé fous Mayence l'an 998, 
& en Archevêéché :n 1344. Le Pielareft L-par du Saint 
Siege , Prima: & Prince de l'Empire. Les tros p:emieres 
Dignicés du Chapitre , ont droit d'officier dans les gran- 
des Fétes avec la Mi:re. 

*PRAGMA, dis. n. Aétior. mp2yue, res, «0, 

PRAGMATICUS, 5. Quinr. Praticien. (On appel. 
loit ainfi ceux quiinitruifoient les jrunes Avocats. Cice= 
ron Le fert de c: mor, mais il l'écric en gre:. Nous en 
ivons encoreaujourd'hui, comme Mosfi:ur de Vaule- 


s'ard, quiinftruifeuc les j:unes Confkiliers.) 


*PRAMNION. P!, 29.10. E’pece de perl:s. mesurer, 

PRranDsas. (2.fub}.} v. 

PRANDÈRE, dè 3, di, sum, Crc. Diner. Cum acete 
pranfurus eft cn fale. PLAUT. Rad. Il n'aura pour route 
fauce, ce foir à (on foupper, qu'une petite p'ncée de fel,& 
un peu de vinaigre où il rempera fon pain. #*[On ne don- 
soit auxefclares , que du [el & du vinaigre pour tremper 
leur pain.] Olws prandere, Hor. Manger à diner des le- 
gumes.—Lufciniæ. Ip. Diner de Roffignols ou de Cailles, 
manger des Cailles à diner , faire fon diner de Cail'es, $5 
tu besrior es, bis prande, biscœna. P5TR. Situ es plus 
riche que nous , dine deux fois, & fouppe deux fois. Cræ 
cum Rege pranfurus fum. B 18 L. Je dois encor: diner de. 
main chez elle av:c le Roï. Cm prandiffnt. I. Après 
avoir mangé. Rgavit ut jranderet apud je. Bigz. Le pria 
de dîner chez lui. Prandete, In. Mangez, 

PRANDICÜLÜM , ï. n. Fefft. Peuit diné , le déjeüné, 

PRANDIOLOM , t. n. Le même. (dim) de 

*PRANDIÜUM , i5.n. Cie. L: diner, 04 le diné. m, 
repas qu'on fait au mili:u du jour. (R. #yær, doricé, pro 
ape, manè, & du, comedo quod mar.é edatur.) 

.Olfonare prandium. PLAUT. Achecer à diner , en pour 
dîner. Finire prandia nigris moris. Hor. Manger des Mù- 
res à la fin de ondiuer, finir lon diner par des Mütes, 
Vocare ad prandium, Cie. Inviter à diner. : 

PRANSITARE, #3, ui. PLaur. Diner, 

PRANSOR , oris. m. Plant, Celui qui dise, où qui a 
été invité à diner. 

PRANSORIOS ,4, #w.QuinrT. Donton feferren 
diiant. Pranforinm candelabrum Ip. Un chandelier donc 
on fe ferc pour ie diner. 

PRANSORUS, a,#m.PLauT.(fur.pare.)v.PRANDERS. 

PRANSÜS, 4, ww, Ç1c. Qui a diné. (part. pal) v 
PRAND3RS, 


PRA, 
Homo prirfus, potu, Cic. Un homme qui a bien Jiné, 
& bieu tu. x 
# Nocius die que pranfss, re figaifie pas feulemere ur 
crie qui a dîné, mais qu'il figuifie a fi un homme à 
qi ii re mauqne rien. Remarqu: z encore avec Prifc'en, 
que pran/ss n'eft point le préterir de srandce comme pré- 
tendent quelques Grammairiens ; & quoiqu'en puiffe dire 
pren us l'um apud te, on ve dira point pranfres [um olera, 
PRASLÆ , 3räm. f. PI. Ville de Laconie aflez proch= 
de l'embouchure du Fleuve Irachus. 
PRASINATUS > 4, sm, Pare, Vétu de verd. 
PRASINOS , 4, #m. PLA UT. Verd.m. verte. f. d'un 
verd de portean. 
PRASI0S , #i, PL. 20. 17. Efp:ce d'Oiigan,airf nom- 
mé à cafe de fa couleur verte. 
*PRASIÜS, 35. m. PI. Pierre précieufe verte, ren, 
*PRASOIDES, idis. f. PI. Elp:ce ée Topaze, pieure 
précicule. megesadis. 
*PRASON ,1. PL. 13.25. Efpece d'aibriffeaux, dore les 
feuilles fonc larges & vertes. 
PRATA.{(p.) dePrarum. 
PRATALE , 5. n. Eccl, Pradal en Givaudan. 
PRatea, 4. f, Eccl. La Prée , au Diocefe de Bources. 
PRarTetLa, rm. n, pl. Eccl. Prelles , Peaux > noi 
commugs à p'uficurs licux. 
PRATSLLI ,orum, m. p'. Eccl. Pradeau , en Limofn. 
PRATELLUM , é. n. Erel, Preaux , nom commun à plu- 
fieurs lieux. 
PRATENSIS , :. (adÿ.) or. D: pré , qui croît dans 
les prez. (R. PRATUM.) 
RATILONGUM , f. n. Eccl. Pralon , Abbaye de Filles, 
en Bourgogne, 


PKATOLTACÜM, fn. Ecel, Preuilli, Abbaye au Dic- 
cefe de S:ns. L 

PRATO: CM, 5. n. Cie, Un pecie prié. (dim.) de 

PRATOM, 5. n. Cie. Unpré. (4. paratum, parce que 
les pr:z (ent toujours Prés à reporter.) Prata apertz 
Junt. Bior. Les p'ez four ouverts, Prara mollis. ViRG. 
Des prairies agréables, 

Paru. Ecel, Porto, petite Ville de Tufcie proche 
de P floye, 1 laquelle on à uni fon Evéché. 

PRAvVA: Vid, PRavUS. 

PRAVE. (adv.) Cir, Mal, contre les loix, contre Jes 
regles , corcre la raifon. 

PRAvIOR , oris, Eure. (comp.) € 

PRaAvISSIMUS, a, mm, Tac. {fup.} de PRavUS. 

PRAVITAS, äris. f. Cie. D.Formité, Id, Malice , dé. 
pravation, né hanceré, corruption. f. 

Pravitas animi. Crc. Les vices de l'efprir. Pravitæ 
membrorum. 1. Vicisufe coi formation des membres. 1n 
pravitate cordi. Bisc. Dans la dépravation de fon cœur. 
1n Angels reperit pravitarem, In. 1] a crouvé du déregle- 
ment jufqes dans fes Anges, 

PRAVUS, à, #m,Cic. Diffcrme, contrefair , ma] 
conforme , mal fait corrompu : déteglé , vicieux, mé- 
chanc. Pravitenax, Vire. Qui fe plait au mal, quiy 
perlevere. Pravi mores, Cie. D:s mœurs corrompues 
Cüvm amicis pravioribus ateretur, EUTR. Comme il fuivoi: 
les mauvais confcils de fes amis, comme i! avoit des amis 
encore plus mauvais, Pir ingeni pravifimi, In. Homme 

. d'unefpiit tres mauvais, 

PRAXIDICUM , i, ou ! 2 Nom d'une piece du 

PRaxIDicUSs jé, Pl. 18. 24. à Poëte Accias. 

*PRAXIS , ïs, f. Practique, f. Haëso melleamemnium 
praxim, P sx R. Je poll:de av:c douceur tout ce que je 
foubaire. ses £e. 

PRAXILÈLES, ïs, m. Praxitele excellent Sratuair. 
Grec , qui fut houoré du Dioit de Bourgeoifie Remain-. 
Ses ouvrages font autane de chefr-d'œuvres de l'art. Le 
plus cocfiderable évoir la Starue de Vous > Qui ouvreit à 


s 


PRE. . ef 
demi les lévres , enmmie une perfonne qui fourir, C+i22 
Srarue étroit demaibre. 1! fr ercore la Srstre de Cupi- 
lon , que les Thiefpiens achsrerent huit cer s mines d'or , 
% qui frraproriée à Rome pit Jules Cefar. #4, D. /.34 
8. I vvoir vers la cent qua: r éme O ÿn pad: 

PRICASUNDUS , 4, #7. Sanv. Quai pris. 

Pricimins. Priez. (2. pl.imp.) 

PrécANDO, Virg. PRecans, ak. Ip. 

PRiCANDUS, #4 , um, Tac &x v. . 

PRÉCARI, dr, ais sûm. (dép.) Cie Prier »fuppier, 
demaider. Precari duos, Ip. Ad gcos, Liv, Pier les aicux, 
cffrir fa priere aux dicux.—fona #b slique, Cie. Deman- 
der des biers à quelqu'un. Prereri akcuï, Jp. Soubaiter à 
queïqu'un. Precari mertem, O vx 1 D. Soubaï:er la MOTE — 
veniam, Cie. Demander pardon. Precari nt res félicite 
eveniat, Lp Prier pour la révffire d'une faire , pour 
l'heureux fuccès d'une affaire. Precaruri, Ovin. Lorlque 
vous :llez faire vos pricres. 

PRÉCARIO. Cie. Par priere,en prianr, Vi&. Parem- 
prunt. Quaff precario regnare. In. R'grer comme par 
emprunc. 

 PRÉCARICM, 35. n. Petr, Bureau d'un Treforier. 

PRÉCARIUS ,a,#m. BRUT. #4 Cie, Obtenu pat 
Priere;qu'on vient d'un autre. Anima,vita precar a. T AG. 
Ame, vie que LOUS n'avoir s que paremprunt & par dépsa- 
dance. Forms precaria. O vip. Fgoure empruntée. Xe 
precarium. Tac, Droit précaire. 

PRÉCATIO , 6 ïs. f. Liv. Priere , l'aton és privr. f. 

Precationes peragere, Liv. Faire (apricie. 

PRÉCATOR , oris, m. Ter. Invriceileur , quipre, 
qui incercede pour un autre. L 

PRECATUS , à, ww. Ayact prié. Vid, PRaCARI. 

PRÉCATÈS sm, J'aipre, j'ai d:marde, 

PRÉCATUS, #r. Srar. Piiere fe 

PRscs. Cir. {abl.) Pascam. Plaur, (acc) da moc 
PREx, precis, où preuis, is, € dont 0: 8e 1rouve point 
d'exemple au fingulier, finou le datif , l'accufatif & l'a- 
blatif, Tousles cas du plurier fe erosvene, 

PRÈCES , cm, f. Preres, fupplications, f. remercie= 
ment. #, Tac. Hor. [mprécations. D.fcendere ad pre 
ces, SEN.—in preces, V1 RG. En venir aux prieres. Emacé 
+rece pocere aliquid. Pins. Demandérurechofeavecure 
sriere accompagnée de prelens, Precibrs emnibur. C 25. 
Tres icftammenc, Prices &p sets. Cic. Les prieres & les 
Vœux. Perere precibus ut aliquid fur. 10. Demander par 
priere que que'que chofe fe t:ff-. 

Precr. Ter. Daïif fingulier. Pid. Pasce. 

PRECYX wir, PL. 2 D:s ra fins qui müriffenc de 

PrAci4 nue, ViRG Vis heure. ' 

PRÉCOR , gris, atis sam. Vid. Precart. Cie. Prier. 
PRÉHENDENDUÜS, ä,%m.T in. Qu'il faue prendre.ex v. 

PRÉHENDÈRE , 45,45, sûm. Cic. Prenvre, {a fr. 
 Ciun tabulas prehendiffit Cipianicus. Cic. Oppiani= 
cus s'étant (aifi du teflamenc. 1pfum Cr {um manu pres 
bendit, TD. I prit Craffus par la main. Ci flylum pre. 
enderst. Cic. Lorlqu'il fe mettoit à écrire. 

PREHENSARÉ, Les Avi, atum, Prerdre fouvest. (| 
Cic. Brigu:r quelque faveur , faire fa cour pour obretir 
des Charges. (freg.) d: PreniNotre. Prenfare genua tire 
cunffantium,T ac. Embraffer 'es gecoux de cer x qui fenc 

refens. 

PRÉHENSIO, &nir. f. Ca. L'aétion d'élever quelque 
chole par le moyen d'ure machire qui avoit ia forme 
d'ure vie. 4. Gell. L'action deprerdre. > - 

PREHENSUS, 4, #m. Ovivo. Prs, qu'on a pris avec 
la main (part pal) v. ParmenDERE. 

PRELOM , 5. Cou. Un prelioir, machire avec quoi 
l'on preife la vendar ge, [une prefle d'imprimer, 

PREMEÈRE » MD , Prejss , preffsum. ViRrG. Preller : fc U— 
ler, [pourfuivie de près, étre contraire. or, Cacher, re- 

‘ : VYVvvvij 
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tenir, arrêter , ne faire pas pasoicre, Jaccabler, defoler , 
cporimer , p:rireuter. Premere alas. Cie. Barre des ai- 
Jes. Premire aliqu'#. Pr. Y. S'attacher à quelque chofe, 
infifier (ur quelque chofe.—deiorsm, Vino. Cacher , dif. 
fimul:r fa douleur.—halenas, Ip. Tenir la bride ferrés.— 
nulgi fermones. Tac. Arrêrer les difcours , les murmures 
du peuple -litius, H o R. Côroyer le rivage.—prepefitum 

O vip. Pourfuivre fon deffein—spufeuls alicujus. I D. 
Critiquer , blâmer les ouvrages d'aucrui, Veffigia priffir. 
Virc. S'arréta, Premerc vefhigia alicujus. T Ac. Suivr 

Gue‘qu'un de près, Numina nulla premunt. Vino. Nou: 
r'avons aucus dieu qui nous foit contrair:.Fares omnem 
t-rrampremebat, B 181. La famine defo'oit tour le pays 
Premunt te mala. 1 p. Vous êtes accablés de maux. Dure 
Juge» os preffir. Base. Nous a tous opp:imés [ous un joug 
urcs dur, 

PRÉMI , mdr, profits sim, { paf. ) Cie. Etre accablé. 
JEre atieno premi, Cic. E-rcendeué.—invidié @ od'o. In. 
Etre accablé par l'envi: & la haine.re frumentaris.Czs. 
Avoir une grande diferte de bled. Quamuis cafess preme. 
retur urbitagrata. V1RG. Quoique je fiffe quautité de 
fromages gras pour cette Vile ingrate. E4 parte Solis 
curfu premitur tellus, Y1TR. La verge en get endroit là eit 
fort proche du Soleil, Regiones qua premuntur à calore. 
Jo. Le pa ys où il fait grand chaud. Premebantur operibus. 
Bras. Eroienc accablés de travaux. 

PREMISLIA , 2. f.Ecel, Prezmille, Ville affez bonne 
de ja Ruilic Polonoife fur le Sam , Evêché latin fous Lu. 
vou l'an1;75s,ily a auffi un Evéché du rit grec. 

PRENDENDUS, à , #m, Ow1ip. Pour prendre, à 

rrendte, (rart.) v. 

PRENLEÈRE, 47, di, prénswm. ([ync.) pour PReHsN- 
pers. Prendre, faifir, arrêter , fe failir, fprier, briguer, 
follicier en prenant par la main,comme faifoient les Car 
didats ou les poftulans dans les affemblées, ils prenoïent la 
main de tous ceux à qui ils demandoient leur (uffrage. 
Vid. PrenanDsre. Vid.PREnNsARs."X% Quoique ce verbe 
fafle au précerit prend: , on trouve dans Siliws 121.8 dans 
Ja Vulgace, Prinpipr. Fert lethum cuicumque vire que: 
prendidit iétus. S11.!.15.Tous fes coups portent la mort, 
font mortels.1lla noëte nsbil prendiderunt. Bisz.JoAN.s1. 
vw. 3. Lls ve prirent rien cette nuit là. Afferte de pifcibus 
quos prendid:ftis. 1a, v. 1e. Apportez du poiflon que vous 
venez de prendre. Prendimus eum.Cæœz.Cic. Nous l'avens 
gagné , nous nous fommes affuré d: lui, je l'ai prévenu. 
Prendo bominem felum. Ts. Pherm. Je tire mon homme 
à part. Quam prendimus arcemt Y1ré. Quel Fort défen- 
diors-: ous ? où nous faut-il retrancher pour tenir fer- 
ac ? Italia fugientis prendimus oras. V 1 R 8. Nous avons 
gagné le rivage d'Iralie,quilembloit s'enfuir deyant nous. 

PRENDI, dir, prensiis sm. (paff.) Cic. Res que ma- 
#u prenduntur, Ci. Les chofes qu'on'prendavec la main. 

Prenpipistis , PRanpiprr. (perf) v. PRENDERS, 

Praxsanpi. Cie. (ger.) 

PRENSANS, émis, Vire. Prenant, embraffanr. 

{parc.) v. . 
L PRENSARE,?, avi, arm. Hox, (pour) PRsHINsA- 
zu. Piendre fouvent la main, briguer, faire fa cour pour 
avoir des charges, prier , [upplier. # Parce que ceux qui 
demandoient use grace ou une charge, prenaient la main 
de ceux à qui ils Pifoienc la cour , à qui ils demandoient 
leur voix. 

1n prenfande. Cic. En demandant , en briguart les uf- 
frages. 1nitium prenfandi facere. Ip. Commencer à bri- 

er les charges , à follicicer, Unws Galba prenfat fine 

co Cr failauis, Cire. Galba cf le feul qui brigue de 
one foi, lansart & fans tromperic. Hine 

PRENSATIO , omis. f. Cic. Brigue , pour fuite,recher. 
che de faveur & de fuffrages. f. 

PRENSIO , ons, f, L: méme que PasnsaTIQ, 


” PRE. 

PRENSÜR $ , À, äm, Ovip. Pour p:e-dre , paut 
Gifir. lpare. fui. at ; 

PRENSÜS , 4, wr. Vino. Pris, furpris. (part. paf.) 
v. PrenDirs. Vid, PRaHENSUS. Prenfi boves, equi. Vino. 
Des Bœifs, des Chevaux liés , attachés. 

*PRESBŸTER ,,& ?. m.B:6l, Ancien , Prêtre, Evêque. 

PRESB? TÉRIUM, 55. n.B 6. L'afflemblée des P:é- 
cres, le Scrat, l'aflemblée de ceux qui préfidoient aux 
Eglifes, {le P:-fbytere. 

PRÉSSARÉ , :3, doi, atim. Vino. Preffer. #. Prs- 
MsRs. Parce prefiare. PLAUT. Ne me prellez point. Pref- 
Lbimes ubera palmis, Virc. Nous trairons. 

PRESSE. (adv.) Cie. Briévement , en p:u de mots, f 
d'un ftyle terre, concis, d'un ftyle laconique. 

Prassertr. (3 perf. ou fu. fubj.} v.PRsmxRe, 

PRESSIM. (adv.) Æpul, En (errant. 

PRESSIO , oni:. € Vitr. L'action de prefler.f. 

Passion , oris. PL. J. (comp.) de Pxsssus, 

PnRissir. (3. perf.) v.Premens. 

PRESSORIUS , 4, #”. Cou. Donc on fe feit à preffer, 
qui fert à preller. Prefforinm vas, Cou. Sebile , vailleau de 
bois dont on fe ferc au pre ffoir,anche qui reçoit la liqueur 
du prefloir , fpot à traire. | 

PRESSÜLE. (adv.) Æpul. Etroitement, 

PRESSULUS > à, mm, Apur. Ecroit, ferré, 

PRESSURA , &. f. Col. L'aétion de preffer , & de tirez 
le fuc des chofes. Bib!. Tourment , #. cribularion , f.dou- 
leur extreme, a fiction, periccutign. f.Aru. La prelfe, la 
foule, (r. PRE«MaRE.) 

À preffuré flsmma. Bisx. De la violence de la famme, 
Preffuram ha sbitis, In. Vous ferez courmentés, malerai- 
tés. In omni preffura, Bis. Dans toutes nos afiliétions. 

PRESSOS , à, #m. Vino. Prelle, ferré, [aiffimulé, 
caché, accablé. Prefws orater: Cic. Orateur concis. 
Preffe greffu incedere, Liv, Marcher avec fermeté. Preff 
copie laëtis. V 1Re. Du fromage, Dolor [ub corde Preffus. 
Strat. Une douleur qu'on cache, qu'on diffimule. Pinæ 
Terquate Confule profs. Ho. Des vins faics fous le Con= 
fulat de Torquatus. Preffe cubite.In.Appuyé fur le coude, 
(part. palf.) v. Premsre, 

PRESSUS, #5. m. Cic, L'aétion de prefler. 1pfe eris 
priffe. Cac. Ea (errant & fermant la bouche. (Je n'ai treu- 
vé de ce nom que l'ablaif.) 

*PRESTER , éris, m. PL, Serpent venimeux, qu'on 
trouve dans les deferts de Libye, donc la morfure caufe 
unc loif qu'on ne peut éteindre. Le Dipfade,wpnsr'e.[ Toute 
billon , ouragan qui met l'air en feu, 

Praria. pl. Vid, PRaTiUu. 

PR&TIO0s A. Pid. PRSTIOSUS, 

PRETIOSE. (adv, ) Cie. Richement avec bien de [a 
dépenie. 

PRATIOSIOR , ris, Ovip. (camp.) 

PRiriosissiMUs , 4, mm, Cic. ({up.) de Prariesus. 

PRETIGSISSIME. (adv.fup.) & 

PRÉTIOSYÜS. (adv. comp.) de Prarioss. 

PRETIOSUS, à, #r. Cic. D: prix , d’un grand prix, 
cher , qui coûte beaucoup , précicux , d'une grande va 
leur, rate. Pretiof gufiés wa, Cor. Un ra'fia d'un goûe 
exquis, raifin qu'on cftime beaucoup.Prertofifima rerum, 
FRonr. Ce qu'on à de plus précieux, Prefiefus viniter. 
Cor. Un excellent vigneron. Pretioffor aure. B181. Plus 
précieux que l'or, Nec facio animam me pretiofiorem. Ib, 
Je ne fais point ma vie plus précieule que moi, jene veux 
poine épargner ma vie, 

PRÉTIOM ,15. Cic. Le prix , . la valeur de quel- 
que chole. f. Ter. Récompçuic , falaire. Cum pretie tue, 
PLAUT.Aud, 4.4. À votre dam, il vous en coûtera, 
jermsuico pretimm fuit convertere agmen. T À c. Gcr- 
manicus trouva qu'il éroir de l'honneur des Romairs, 


de faire faire ua 1pug à l'apaéc, (poux arracher.) Preriwr 


PRI. 
fuceve alicui rei, PL. Donner , tAXEr U prix à quelque 
chofe, Pretium ob ffultitiam fere. Ta. Je fuis puni de ma 
fottife. Pretio empta meo. In. Achetées au prix que je leur 
aimarqué, achetées à mes perils & fortune. Pretio. L 1. 
A force d'argent. Pretie magno. Bic. Avec un grand prix. 
Fr. Bien cher. Homo magni pretii. Tan. Un homme de 
eres grand merite, qui vaut infniment. Vrdetur homo 
quantivis preti Up. Il a l'air d'un homme de confequence. 
Augere pretium frugibus, Cor. Encherir,faire encherir les 
grains. Jacent preria pradiornm. Cic. On donne les terres 
pour tien. Nungnam æuarè pretinm ffatui arti mea. Tan. 
Je n'ai jamais été inter:{fe dans ma profeffion. Sceleris 
Pretism crux, Yuv. La po:ence eft la récompen(e du eri- 
‘me. Pretinum facere alicui rei, PL. Donner du prix à une 
chofe, la faire bien vendre. Emis prerio argent. Bisz. A 
acheté à prix d'argent. Afférebant pretis. In. En appor- 
toienc le prix. Prefiwm redemptionis [ua anime. Bis. Un 
prix qui foit capabl: de racheter foname. Opere preriwm. 
Cic. U:e chofe de confequence,chofe utile, arasrageufe. 
Opera retinm facere, Liv. Faire une chofe avanrageule, 
Opera pretium ef. T Ac: Ileft à propos, ilelt utile. Vid. 
Or5RA. 

PRIXMEILUS , 3, #m. Vino. De Priam. 

PRIAMIDES, dis. m. Virg. Priamide, fils de Priam. 

PRIAMOS , 5. m. Pirg. Priam Roi de Troies. Il éroir 
ls de Laom-don , mari d'Hecube, dont jl eut plufeurs 
enfans , & entr'autres Paris,quiayantenlevé Helene fem- 
me de Menclaüs, fur caufe de la ruine de fa parrie , car les 
Grecs pour venger ce rapt , afl=gerent Troies & la [ac- 
cagerent , vers l'an du monde 1870, Priam y fur tué par 
Pyrrbus fils d'Achilles. 

PRIAPEÏA , &/#m, Priapée, efpece de vers qui bleffet 
Ja pudeur. 

PRIAPINÜS , 5. m. P!. Une petite figure d: Piiape, 

PRIAPUS ,5. m. Hor. Priape de Lamplaque, qui fut 
chaffé de l'H:llefpont , & enluite pafa pour le dieu d:s 
Jardins ; il éxoit fils de Bacchus & de Venus ; a ftatu- 
Etoic drelfée daas les Jardins. f PI. Ville de la Troade fur 
la Proponride. 

PRIDEM (adv.) Cie. I! y a longtemps, depuis long- 
cemps. % (Jam pridèm, eft plus uficé, que le Enpie Pri. 
dim.] Non its pridem. Cic. Il n'y a point longtemps. 

PRIDIANÜS , à, #m. PL. Suar. Qui s'ef fair le jour 
d'auparavanr. 

PRIDIE. (adv.) Cir. Le jour de devant. (q, Prieri die.) 

K (Pride, fe mer quelquefois fans aucun cas. Cie. 5. 
Atr.r4 l: plus fouvent avec le genicif,& quand ileft avec 
un accufauf,c'eft à caufe de quelque prépoñtion fousen. 
rendue.) P-idiè compitalia. Cic. Le jour de devant La fête 
des Carrefours. Ujque ad pridiè calendas maiss. Cic.Juf- 
ques à la veille des Cilendes de Mai Pridiè ejus diei, Ip 
L- jour avant ce jour là. 

Pridiè quam. Cic. La veilledu jour que. Pridiè gwèm 
exceffit à vita, Ip. Le jour avaout qu'il mourût. Pridiè 
sr bac feripfi. Cic. La veille du jour que je vous ai 

cris ceci. 

PRIENE, és. f, Auf. Prienne , Ville de l'Ionie, vers 
l'embouchure da M:andre , & près de La Carie dans l'A- 
: fe Miceure , fur la mer Egée , cclebre par La naiffance du 

fe Bias. 

RIFNENSIS , #8, (adj) 

PRIENEUS , à , #n. De Prienne , qui eft de Prienne. 

PRIMÆVUS , à , #m. Vire. Plus âgé, d'un âge plus 
avance. | Dig. Primitif, primordial. 

PRIMANI, ôrwm, m. pl. Tac, Les foldats de la pre- 
miere legion. , 

PRIMARIUS , à, #m. Ce. Des plus confiderables,des 

lus illuftres, des apparens d'une Ville. Ur cum aliqus ado. 
fcente primarie conjunéta atatern ageresi SULr. Cie. 4. 


sÆoir-ce de pafler fa vic dacs le mariage, Étant uni avec 


PRI 
pad jeune homme de qualicé? Lapis primarius, Bisu. 
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+s principales pierres. Primarins wir, PLAUT. Rad. Ce 


lui qui parle le premier. 


PRIMARIUS ,#5. m. PI. Le Principal, le Grand-M:t- 


tre d'un College. (II faut fous-ertendre Mfagister,ou Pra- 
ceptor.) 


Primas. (acc. pl. f.) Pid. Primus. 
PRIMATES , rim, m. pl. Bibl. Les Princes,les Grands, 


Îles premiers , les plus confiderables. Proprer primates 
Ptolemei, Bisc. À caule des troubles qui éteient parmi Les 
Grands de la Cour de Prolomée. 


PRIMATUS, #. Vann. Primauté , f. premier mi à 
a 


Primatum dare, VARR. Donner , ceder le premier rang, 
premiere place. Primatwm gerere, habere, tenere. Bin. 
Avoir l'empire fur, tenir le premier rang , avoir la pre- 
miere place. Mulier f primatum babeat. 1p. Si la femme a 
la principale autorité. 


Primr. Les premiers. Vid. Primus. 
+PRIMICERIATÜS , %. m. La dignicé de Chefcier, 


dans unet Egli(e Cathedrale ou Collegiale. 


+PRIMICERIOS »15. m.Eccl, Chefcier, le premiæ 


d'une Communauté, d'un College , dignité dans une Egli- 


Le.(q. Primus in cer&.) Le plus ancien Regeuc des Doéteurs 
en Droit. 


PRIMIGÉNIUS , 4, #m. Cic. Le premier produit,qui 


ne tire fon origine d'aucun autre de la mème efpece.Primi- 
genia femina. Les premieres femences que la nature a pro- 
duites , felon Ciceror. Primigenis verba.V ARR. Les mots 
primicifs , les racines d'où lesautres mots font formés. 


PRIMIGENUS ,4, &m. Lucr. Qui à produit le pre- 


mier quelque chofe, Dies primigenus. LUcR. Le jour au- 
quel les chofes furent 


of roduites pour la premiers fois. 
PRIMIPARA, 4 f. PI.Qui porte pour la premiere fois, 


qui a poité pour la premiere fois. 


* PRIMIPILARIS, ir. m.Qyins. Qui a ELÉ premier Ces 


turion , re, Capitaine d'une legion. 


PRIMIPILUS, 5. m. Liv. Le Centurion de la premiere 


Centurie d'une legien. Swer. La premiere Centurie d’une 
lgion. Syn. Centurio, primus ordinum duëtsr, ( Qi pri- 
mm pilum,i.ce. Primam centuriam ducebat.) Pris pilum 
ducere. Cas. Etre à la ête de la premiere Centurie d'une 


legion, 
PRIMITÉR. (adv.) Non. Premierement , d'abord , a@ 
commencement: 


PRIMITLÆ , &rñm. P 1. Les premices.f. Frugum pri« 


mitis, Ovin. Les premices des fruits , les premiers Fruits. 


PRIMITIVA , ôrm, n. pl. Bibl. Les premiers nés id, 


PRIMITIVUS. 


PRIMITIÜS , 4, #m. Ov. Le premier , le principal 


en quelque maniere que ce Loir. Rapere primitium forrem, 
Ovin. 


rendre le plus gres tfon. 
PRIMITIVÜS , à, mm. Co. Qui eft des premicrs.f 


Primicif. Bibl. Les premiers nés, les premices. Arbor pri= 
mitivis annis fertilis. Co. Ua arbre fercile les premieres 
années. Qyed primitiuum eff in pecer bus. Biax. Tous les 
premiers nés de vos treuppeaux. Mrffi: primitiuerwm ope- 
rum. 1n. De la moiffon & des premices de verre travail. 
Primitiva Ginitis, B 181. Les premices & les premieres 


atties. ” 
PRIMITUS. {adv.) Varr, Premierement. 
Primo. Vid, PRiMUS. 
Primo. (adv.) Cic. Premierement , en premier lieu. 
PRIMODIM. (adv.) Plant, Premierement. 
PRIMOGENITÀ , &r#m, n, p!, 8:bl. Droit d'alnffe, 


droit de l'aîné. 


PRIMÔGÉNITUS , 4, #m. PL. Né le premier. 
PRIMOR. Vid. PRIMORIS. 
PRIMGRDIUM, 55,n,. Cie. Le commencement. #, 


(4b ORDiR1.) 


Frimerdia bylli, $TAT;Ley dire de la guerxés 


YYyrr ü 
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Primors. 4. Gel, (abl. firg-) PRiMonsM. Car. (ace. 
fig.) 

PriMonrs. Virg. 

PriMoRï1. FL. 
{abl. p'.) 

Paimoris. Lucr, (gen. fing.) de 

PRIMORIS. Le premier , le plus avancé. (Ce nomina- 
tif s'eft point en age.) rt pr libre, A. GeuL. 1.18. 
Dans le premier livre. Weffibulum elfe partem domus pri- 
morcm. À. Cas. 16 s Que le veftibule évoir la premiere 
partie d< la maifon, Primorum manus, Yinc. Les grands, 
les premiers. 4€ (Serrius prétend que ce genitif plurier 
viert de prirrores.) 

Naf p'imoris acumen. Lucr. L'extremité du haut du 
ncz. Gea iffi Rhetcres, me primoribus quidum labris attige- 
rant, Cic. Done ces maitres de Rhetorique n'ont pas 
méme ure legere tcirtu'e, . 

PRIMULA weris. La Primevere , plarte dont les feurs 
font des tuyaux Evalés dans leur partie fuperieure , en 


ner | 
Tac. (abl. fing.) PrimoRisus, Cir, 


mani-r: de foucouppr,raillée en cinq parties échancrées.. 


Le calice eft un cuyau membraneux , relevé dans fa lor- 
pe » de cinq cètes , & denté de cinq pointes. I] peuffe 

u fond le pifile, qui s'emboîre dans un trou , quieft au 
bas de la fleur. Ce piftile devient un fruit couvert ertiere- 
ment du calice. Ce truir eft une coque ovale, qui s'ouvre 


enqueique: pointes dans {a partie luperieure ; il renferme 
piufisurs lemerces entaffees & leucenues par un placenia , 


ciles fout rot.des ou ansuleuies. 


PRIMÜLÜM. (alv.) Ter. Tout au commencement , 


dès le conrercement. 


PRIMÜLUS,4, im. PLaUr. Primule diluculo PLAUT. 


Dè. :: 


punis du jour 


PRiMÜM. jadv.} Cre Premisrement, d'abord. Sy n. 


Prin. 

Primum omntum, BRUT.Cic. rr. Ep. 11, Peemie-cment. 
. Prnum dum. PLAUT. Mn 2. 3.26. Premicremert, 

PRIMES, 4, mm Cie. Preuder , le premier , le prin- 
cipa' , important , efl-ncicl. 

Prima adesefrentis, Cre. La premiere jeunefle, Prima 
affate. Cas. Primo jinuario, Paze.Au commencement de 
V'Eté,au commencement de Janvier. Afbréfu primo. Vire. 
A ‘a premi re vue. Prima fronte Cie. Prima ifecse.QUinT. 
D'abord.?rimum agmen. Cæs. L'avanc-parde, Primis Le. 
bris a'iqurd gufiare. Cic. de Nat. N'avor qu'une legere 
cornoiflance de quelque chofe, Cum primis.V 1 Re. D'a- 
bord. Cie le plus, Cum primis kon fus. Cie. Tres hou: é- 
te , le plus honnête. 1# primis. C1 c. Surtout, pardeilus 
cour. Prin as agere , tencre, Ip. Etre le premier , le pius 
excel'enr. [On fous entend partes.) Deferre alicui primas, 
Cic. Ceter à quelqu'un le premier rang. Eff: primes fe om- 
nium rerum volunt, T &R. Veulent être les premiers en 
tour, À prime. Ter. D'abord,dès le commencement, au 
con mencement. Sxod rerum omninum ef primmm, T 5R, 
Heu, Et dans toutes Les a faires,e'eft ce qu'il ya de plus 


impcra:r. 1» prima fabuia. Tir. Au commencement de 


Ja piece, (Comme s'il y avoit prima parte fabula.) 
PRINCEPS, cipis. adj.) C:e. Le premier, le princi- 
pl, fi'auceur, fun: perfonne de corfideration, [le plus 
excellent. Tac, L'Enpereur, le Prince. Prisecps pralum 
snibat. Liv. Il alloit le premier au combat. Heradstus 
qui princeps hoc genus ernawit.Cic.H rodove qui a le pr-- 
micr écrit fur ces matieres. Prirceps ingenii é& deétrira. 
1. Le premier en efpr.t & en fcierce. Ph.lefrphersm prin. 
cep: Socrates., Cic. Socrate le plus excellent , le premier 
des Philofouhes. Prineips legis, In. L'auteur de la loi.— 
legationis Cas.Chef de l'ambaflade.-noitri generis Ovin. 
Le premier de noire maifon, de notre race. freleris.Czs. 
L'auteur d'an crime. Roms primceps arbium, Hor. Rome 
eft la premiere Ville du monce. Sir witiorum flagitiorum. 
que princeps, Cic, Qu'il foic l'ayeur de cous les crimes & 


PRI. 

de tous les déreglemens. Primus Princeps, Centurion de Ja 
premiere cohorte des foldats appellés Principes. Vid. 
Principes. Oéfauum principem duxit. Cic. Fur Centu= 
rion de la huitiéme cohorte des lo'dats appelles Préveipes, 
Prinei es juventu is. T ac. Les Prinecs de la jeureffe. 
k (D puis Augufte, ce vitre de Prince dela jeuncffe, 
Gtoic comme une deftination à l'Empire.) 

PRINCIPALES, al. {(aëj.) Tac. Du Piirce , qui ap= 
pattient au Prince. Qxint, Principal. Demus frincipalis, 
S3N. La wa‘fon du Prince. Qraffio princspalis.Quinr.La 
queftion prircipa'e. Spiritu prencipal: confirma me, BisL. 
Affermiflez-moi avec un efprit de furce, (qui m'empêche 
de retcn.ber ) 

PRINCIPALTTÉR. (adv.) PIJ. En Prince, à la ma- 
niere des Piinces ,en Souverain. Afe. Ped. Pariiculiere- 
ment , principalement. Sive principaliter hoc negotinm ge= 
rat. Dic. Soit que ce foit fa srincipale affaire. 

PRINCIPARI ,6r, atis sum. Bis. Commarder,être 
lePrince. 

PRINCIPATUS , #r. m. Caf. Em ire,m. Principauté, 
f. d'gricé d's Princes Souverains. f. Regius principatus. 
Cic:ladigrité Royale. Dare altcui princrfatum, Jp. 
Dos:er à quelqu'un le fouverain pouvoir. PI, Préfsrer , 
donner la piéference. Princcpatum tenere alictjus rei. Cie. 

| Terir le premier rang , être le pr:mier en queïque chofe. 
Delere principatum. Ip. Abolir ia Moratchie. 

Principes, #m, L'avantgarie, les premiers batail 
lons qu'on expofoit autrefoisaux ennemis , enfuite on les 
mit aux fecondes lignes ap: ès ceux qu'on appelle Æaffati, 
& avant les Triaru. 

de Ovide 3. Faff. dicque e'eft Romulus qui a établi ce 
rang, & il met au premier rang Haffan , les piquiers : au 

fecor.d rang , Principes, qui exoicrt la prircipaie force de 
l'armée , qui combattoient l'épee à la main; & au tro fic 
me, les Planiens , ou eux qui combartoiert avec des ja- 
velots, on les aypeile Triarti, Triariens, parce qu'ils 
Cuoisnt au roifiésne rang. : 
Princiria. pl. Vid. Princirium. C. Nip. Le lieu le 
plus apparece du car p, la place d'armes,oiù éroit la tente 
du General , où fe cenoic le Confeil de guerre, &c. l'avant- 
garde. Fid. PRINCIPES, 
3: Où prerd louveuc Principia, pour les foldats appel- 
lés Principes. 
PRINCIPIALIS , {&. Lucr. Primordiale, d'origine, 
natale. Principale tempus, LUCR. 5.247. Le ten ps de la 
raiffance, e 
Princirio. (abl.) de Paixcipium. Commencement , 
rincipe. m, : : 
PRINCIPIO. (adv.) Ter. Premicrement , en premier 
lien. 
PRINCIPIOM , 5. n. Cie. Commencement , fonde- 
ment , 2, fprincip:," (fource, origire. f. AE 
A prinapie, Cie. Dès le commercemenr. In Primcipiis 
dicendi. Ip. Le commencement de mon difcours. Prin tin 
purs ducere à fanguine Teucri. OV1D Defcencre, venir 
de Teucer, tirer fon origine de Teucer.Tecum { rimcipinm 
in die virtutis tua. Bisx. La principauté quieft avec vous, 
(de rouce éternité , parc icra ) au jour de votre puiflance. 
PRINÜS , 5. €, B b!, Elpece de chêne. ag ®, lex. Sub 
prine. Bigr. Sous un chêne. . | 

PRIOR , ôris. m. f.@ 2 Le premier. Her. Le plus ex- 

PRIUS , orfs. n. Cie, S cellent, le plus digne,qui iur- 
pañle les autres, fprécedert, qui eft devart. (comp.) de 
PrIMUS. ; | - 

Priore aftate. Cac. L'été paf, l'êxé dernier. Prioreli- 
bre. Cou. Dars le livre précedenr. Loco riere caujam dix 
cere, Cie. Paider le premier. Prioræ fempers. PL. LA Le 
cemps pale. Pejor priere. Biax.. Pire que le premier. Prisn 

res noftrs, Pu.}. Nos ancêtres. | . 

PRIPERNÜM, i, a.Pid,P ai sRNUM.Priverno, Ville, 


0 
" 


‘ PR I. = ? b | . 
PRISCE. (adv.) Cic. À la façon des anciens, comme au | Privéfur f'pendio. Pi Je Qui re reçoit plus (a paie. 


temps pale, 
* PRISCTACÜM ,. v. Ecel, Preci, près de Saint-Leu 
€ Serracs. 

., PRISCILLYANISTÆ, ärém, m.Ecel. Les Prifcillia- 
billes, hercriques du quatriéme Siccle , qui eurent pour 
Chef un certain Piifcillien. 

| PRISCILLI ANUS ,5.m.Prifeillien,herefiarque du qua- 
triëme fiscie il toit Elpagnol d'une famille illuitre & fort 


.- riche.I] avoir auffi b:aucoup d'efprit;:ntr'autres erreurs, 


il foutenoic que l'ame étoir de même fubftance que Dieu, 
il Condamnoit le mariage, l'ufage de la chair des animaux, 
il foutenoit qu'il n'y avoir qu'une perfonne dans la Sainte 
Trinité ; il eur la rêce crane te fous l'Empire de Maxime. 


PRI 1079 

Privarus fous, Ov10. Un lieu foitaire , un lieu parti 
culier. Odium privarum, BRUT. ad C'e. Hiine parcieu- 
lire. Private o5es. Ho. Les biens de chaqu- particul-r. 
Vita privats. Lucan, Une vie privée, ou particulier: d'u- 
ne perforre qui r'exerce aucure dE 06 publique, {ter 
Privaros Parietes ff idere. Quinr. Etudier en pariiculier. 
Privati judiers, Tac. Des Juges fubalrernes. 

Privavir.{3.p-rf)v Privare. 

PRIVERNÜM , £,r. Liv, Ville des peup'es dits Vol(ci 
dans le Latium. h, Priverno, Bourg ou Village de la Cam- 


pren de Rome, vers le midi,dans l'Erat Ecc'efañique * 


douze mille deTerracine,à laquelle on a uni for Evéché, 
PRIVIGNA , Z F. Cie. B-llefille à l'égard d'un beau 


PRIVIGNOS,5.m.Cie. Le beaufils à l'égard d'un beau- 


PRISCINIA , Z. f. Ecel, Vid. PRiscOsICCIMUM. | | pere, ou d'une marâcre , flle née d'un autre lir. 
[à 


PRISCINTACÜM , 5. n. Ecel, Profcigné , en Ar jou, 


Profcigni, en B:rri, & ailleurs. sd C aronam, Ec c 1. | Ptre , où d'ure marâtr-,fils d'un autre lit. (q.ex priori wi- 


Saint- Didier de Chalarone, 

Priscosiccimym , in, Eccl, Perfeigne au Diocele du 

ans, 

PRISCUS , à , #m, Cic. Vieux , du temps palTé. Gens 
Prifca mortalium, Hon. Les Anciens , ceux qui vivoient 
autrefois, Prifes fdes faëte, V1rRG. C'eft une ancienne 
€royance, Gra-orum prifea littera.Cic L'ancienne lictera- 
ture des Gecs. —%6cabula, Jp. Verba. Syst. declar. 
Gram. De vieux mots. —tempors, Mar. Les Siecles paf- 
fés. x {Prifcum dicitur, quod longe ante tempore pracejfit , 
Priftioum vero quod paulà ante fait.) 

*PRISTÆ, érém. PL. 34. 8.D:s fcieurs de bois.æzarui, 
Jeiores. 

PRISTRINALIS. Life Pisrrinauts. Col. Piffrina!e al. 

“im, Cor. 6. 9. B anc, de couleur de farine. 

PRISTINÜS » 4, #m. Cic. Ancien , qui a été aupara- 
vant, préc-d-nr , premier. G'oria priflins. Vire. La gloi- 
mdr On voir autrefois, l'ancienne gloire, Recidere ad 
Prifinum ff uium, Cic. Revenir dans fon premier état.Vid. 
Priscus. 
ns Ecel, Petite Ville de la premiere Province de 

Ova en Sirvie, où il ya un Evêque, ou Archevéque 
Grec, fuffiayarr de Peleh. rs : 

*PRISTÏS, is. f. PL. Poiffon de mer,monftrueux à caufe 

de fa losgu:ur. Pirg. Nom d'un vaiffeau d'Enée, ANS, 

PRrivagir. (3.fut.) cé 

Priv ANS, Anis. (parc.) v. PRITARS. 

PRIVANTIX » #4 sm. n. pl. Cie, Sortes de contraires, 
qu on app:lie en dialeétique , privatifs , comme la vie & 
Ja mort. - 

PRIVARE,3%, Jui, ätäm, Cie. Priver de que'que 
chof: , b:er , dépouiller. Privare afbeëu, Cic. Priver de 


fa prélence. —bonis PLaur. Dépouiller de fes biens.—orw- 


bis. Cic. Crever les yeux. —virs. In, Oter la vie, Non pri- 
vabir bonis cos qu: ambulant in innocentié, B121. Il ne 
privera point de fes biens, ceux qui matchent dans l'in- 
noc-rce, 

PRIVARI >, AS süm, (pafT,) Cie. Etre privé. 

| Privari do'ore Cic.Etre exempt d: douleur, Qui ch ve- 
rifate privati funt.Bigr. Q ii (ont éloignés de la verité. 

PRIVATE (adv.) Vid. Privarim. 

PRIVATIM. (adv.) Cie. En particulier, qui s'eft fair 
en pat'culier, comme un particulier. Publics € privatim, 
Baise. E: public & en particulier. 

PRIVATIO , 051. f. Cie, Privation f. 

PRIVATIVUS , à, #m. À, Ga. Privatif, qui figni- 
fie, qui empor:: une privation. Particula privativa, À. 
Gerr. Ue particule p.:vative. 

PRIVATUS, à, wm. Ovin. Privé de quelque chofe, 
à qui on a ô:é quelque choie, [particulier , qui n'eft re- 


vécu d'aucune € arge,qui n'a aucun emploi public.{part. 


pal.) v. Privas. 


Privatus lumine, Oriv, Aveuglé, privé de la lumiere, 


ro genitus.) : 

PRIVILEGIARIUS , ï 5. Ur. Privilegié , qui a quel- 
que privileve. : 

PRIVILEGIOM, 5. Ce. Loi qui ne regarde qu'un 
| particilier, & qui écoir fouvent à fon défavantage. f Sen, 
| Privilege ,m, immuniré, f. droir accordé à use Ville, à use 
| perfonne. (Privilegium.Q. lex de privato.) 

PRIVO , &5. Vid. Privars. Gic. Piiver, 

PRIÜS (adv. d: temps.) Ter. Devant, auparavart, 
avant, plücôt que, plütbe. An exigenda fint vobis prius, 
Tir And Ou fi vous les d:vez plütôc rejetter. D fee prius 
quid fit vivere, Cic. Apprenez à vivre auparavant. Prius 
tua opinione hic adere. PLAUT. Je (-rai ici p'ücôt que tu 
ne penfes. Prius orto Sole Horn. Ayant le l:ver du Soleil. 

PRIOSQUAM. Cie. Avant que. Nihil mibi prius fa- 

‘ciendum putavi, quèm nt tibi gratularer, Cie. J'ai cr 
: la premiere chof: que je devois faire , c'eroit de vous 
cheiter. Prinfquäm incipias, confulto opus. SALL. Avant 
que de rien eatreprendre , il faut y bien p+ofer, Pr 4/q4am 
ane uxorem duxi. Cic. Avant que d'epoufsr cette fem 
me. Prinfquäm aggrediar ad caufam. Ip. Avant que d'en« 
ticren matiere. 

# (On mer quelqufois par élegance un motentre pris 
& quam, comme on voit par le premier ex-mp'e ci-de lus, 

PRIVÜS, 4, #m. Hon. Privé, particul e: , m.quiap- 
partient à chacun en particulier. 

PRO,o4PRroH (interjsétion qui veut le nominatif, l'ae- 
cufarif & le vocatif.) Pro wniverfi mores ! Cic. O inœurs 
corrempues | Pré Deém atque bominum fidem. T2. J'<n 
attefte les dieux & les hommes, 6 dieux ! d hommes 1 ?,6 
fanéte Jupirer ! Cie. O grand Jupirer 1 

PRO. (prépofition qui veut l'ablatif.) Cic. Pour, 4 
caufe , en confderarion , pour l'amour de, felon, flen la 

place, aulieu , devant. Pro eë. B18L. En {a place , à la 
p'ace. Pro beneficie. BRUT. Cic. Comme une pracc. Pre 
m:à confuetudine, Cic. S:lon ma coutume, Pro certo ha 
bsre. Terir pour afluré, pour certain. Pre rata parte. 
1p. À proportion. Pro molls violé. Vire. Au lieu de la 
tendre violette. Quibus inertia pre fapientia fuir. T À c. 
A quil'oifiveté cenoit lieu de vertu. Pro muro dies noëlef- 
que agirare. SALL. Paller les jours & les nuits à la défen= 
le des murailles. Sedere pre añe Caïtori. Liv.Etreaflis 
devant le cemple de Caftor ,ou vis à vis. Pre fuggeftu. 
Cas. D:vant rout le monde, dacs l'aflemblée, Pro cen… 
ciene, Liv. Dans l'aflemblée, en prefence de tout le mon- 
de. Pre nihile aliquid ducere. C 1 c. Ne faire point de cas, 
d'état de quelque chofe. Pro tw4 fingulari prudentia, Ip. 
Selon votre prudence toute particuliere. Pre fue jure, 
Cic. En vereu du droit que l'on à. Profe quifque faciebas. 
Tan. Chacun faifoit de ion mieux. Effe pre agricela Cou. 
Etre ucile au Laboureur , être avanrageux aux Labou= 
reurs. Pre cafftris. Cas. Devant le camp. Pro 6e «ff aïtque, 
quafi, Die. Urr.C'eft comme G,c'eft de méme que hi, Pre 


soîe Pre, 
certo ef. Quinr. Ileit cértain. Pre certe ponere. Cas. Pre 
serto affrmars. Liv Pre comperto afferre. In. Affurer pour 
certain, mettreen fait qu'une choleeft. 14 mihi erit pro 
axplerato, Cic. Je viendrai cela pour certain. Pre faéto 
babere. Lp. Tenir pour fait. Pro frmate ffare. Liv. Etre 
ferme, êrre fable. Omnis pre infe&o fint. Xp. Qu'il n'y 
ait rien de fair. Pro copis. Liv. Selon fon bien, (es moyens. 
Pro Imperio. Tan. Ea maître. Pro cornibus, Quinr. Sur 
les ailes, Nobis pro meliore fuit. Tac. 11 nous a été plus 
avantageux. Hec pre me «A. Cic. de Orat. C:la fait pour 
moi , cela m'eft favorable, Si Deus pre nebis, quis contra 
#01? B191. Si Dieu eft pour nous , qui ofera étre contie 
nous ? Pro es ur. Au lieu que. Pre «0 ac debui, Ep. 4d Cic. 
Aurant que j'ai dû , comune j: Le devois. 

PROÆDIFICATÜM , î. n. F4f. Bâtiment d'un par- 
ticulicr qui avance fur us lieu public. 

*PROAXGOGIX , &rém. n. pl. Cæl, Conduite d'eau, 

*PROXGOGITM, 3 5, n, Swet, Le mécier de proftieuer 
des files. Sega 9 Hier, 

*PROÂGORUS;. m. Celui 

PROÂMITÀ, à. f. D.g. Gr 

re. 

*PROASMA. i. e. cantilens proæmium. Le prélude, 

*PROAST#A , or#m, Asciat. Le même que Susur- 
BANA. 

PROAÜUCTÔR, añ@ôris. m. Swer. Le premier. Pre- 
auiler 4 er: ui, En Le premier de (a race. 

PROÂ VIA, &. £, Suer, Bifa yeule, là mere de l'ayeul, 
ou de l'ayeuie, f. 
PAL NITOS » 3, #m, Ov1D. Du bifayeul, ou de la 
ia ye ile. 

PROÂVÜNCÜLÜS , 5. m, Cajus. Grand oncle. m. 
frere de la grande mere. 

PROÂVÜS, 5. m. Cie. Bifayeul, Le pere de l'ayeul ou 
de l'aycule, #. 

Paosa.f. Vid. Prosus. (imper.) Vid. Prosans, 

PRÔBABILES , idë. (adj.) Cie. Probable, vrailembla- 
ble. Injhirutum probabile. V. Max. Une coutume louable, 

PRÔBABILITÂAS, äris. Ë Cie. Probabilité » Vrai- 

femblance. f. 


iparle avant les autres. 
tante, fœur du grand- 


PRÔBABILITER. (adv.) Cie. Probablement , vrai. - 


femblablement , d'uce maniere probable, 

PRosasiLiUs. (adv.) P. fax, Avec plus d'honneur , 
plus avancageufement , plus glorieufement. 

ne PROSANDUS, # , #7, Ovip. ex verb, 

PRÔBARE , ®, &ui, âtum, Ci1c. Faite a réer, faire 
wouver bon, prouver, faire approuver , fdémomurer , 
faire connoître , fapprouver , donner fon approbation , Î 
éprouver, eflayer, examiner , faire la vikee. Er laudo 
vehementer & probe. Cie. Je laue & j'approuve fort. Ani- 
mos probare. On. Sonder les efprits. Se prabare, In, Se 
sendre recommandable, fe faire approuver. Se prebare pre. 
Tan. Se faire pales pour, Prebausrunt me. Bis. M'ont 
éprouvé. Probet aurem fei [um home. Lo. Que chaçun s'é- 
| te oi-même. Ur probem sirsum à flius mess. 

181. Afin que ÿ connoiffe f vous étes mon fils. 

PROBARI , 67, Sts sûm. (pall.) Cic. Non probantur 
és vulgus.1p.Nc font point approuvés du peuple, Nemins 
| He Cie N':A approuvé de p:rfcnae, In igne pra- 

atur aurum, Bis. OA éprouve l'or d:ns le feu , dans le 
cxeufer. @s: probari funt argen:e. 1 p. Ceux qui onréré 
Éprouvés par les affiétions , comme l'argent qu’on fair 
pafler par le feu. 

PROSATA. Vid. PROBATUS. 

PRÔBATIO, sis. f. Approbatien, l’action d'approu. 
ver. f. Quint. Epreuve, obiervation. f. Pieuve,railon.f. 
examen. m. Porentiffime prosationss. Quint. Des épreu- 
yes tres e Ficaces , tres fortes. S: ia prebations fuerir,cere. 


nabitur. Bis. Que f vous l'éprouvez pendant (à vie, il 
fesa couronué , (le Jufte.) si 


PR ©. 

Prosarion, or. Liv'(comp.) 

PRoSATISSIMUS , #4, Cre. ([up.) de ProsaTus. 

Argenti probatifimi, Biaz. D'un argent tres fn & tres 
pur. Myrrha probatiffima. Ip. D:la myrrhe la plus prés 
cieule. 

PRÔBATOR , ôris. m. Apul, Approbareur , celui qui 
approuve, examicateur. Prebator Jufti. Biss. Qui éprou- 
vez le Jufte. 

PRÔBATUS, à, #m. C1c. Approuvé, éprouvé, f 
agréable, Home probatiffimus. 1p. Un homme qui a l'ap- 
probation de tout le monde. Argentum, aurum prabat: 
mum, Bisr. De l'argent, de l'or res fin, Myrrha proba- 
tiffima. Ip. Dela myrrhetres précieule.©w4 probara fun 
coran Dev. Bis. Qui font approuvées de Dieu. Probatæ 
nn: Vita. Une beauté juite , reguliere , fclon les re- 


s. 

- PRÔBE. (adr.) Ter. Bien. Wivereprebè. PLadr. Mener 
une vie honrête. Percutere prebè. In. Frapper bien fort. 
Decipere probè. PLaUT. Tromper galamment. 

PRÔBERÉ , bé 5, Lucr. Vid, ProHisers. Empêcher. 

Pros:-Visea. Eccl. Pronville ,en Artois; 

Prosior , ri. Cre. (comp.) & 

PROBIsS1MUS, 4, #m. APUL. ([up.) de Prosus. 

PROBISSIMÉ. Ter. Adel. Fort bien. (fup.) de Proz&. 

PROBITAS, ris. Crc. Probité. Probitas laudatur 
œ “nd U v- On loue la probité , & cependant elle 
meurt de froid. Les gens de probité (fonc eftiméss mais ils 
font dans le b-foin, 

PRÔBITÉR. (adv.) Farr. Bien, honnêtement. S x 4» 
Probe, 

*PRÔOBLEMA , drïs. n. Swer. Probleme. w. queftion 
problematique. f. æe9 Sans. 

PRÔBO , #5. Vid. Pronars. Cie. Preuver. 

ProsoRuM. (gen. pl.) Prosos. (acc. pl.) de Prosus. 

*PROBOSCIS, ïdir. €. Warr.La erompe d'un Elepharc 
qui lui fert comme de main, & avec quoi il prend {a nour- 
riture. regderxir. 

Prosrosion ,eris. PL. (oomp.) de 

PROBROSUS , à, #m, Cic. Infame , horiteux ; des 
honorabie. 

PROBRÜM , 5. n. Suet, Une ation deshonnète, hon- 
ceule , infame. Cie. Deshonneur. m. infamie, honte. f, 
qui fuit d'une aétion deshonnête , infame, . 

Multa probra alicui dicere, Ovipi Ingerere. Liv. Dire 
beaucoup d'injures à quelqu'un , lui faire beaucoup de’ 
reproches. In/imulabit eam probri, | (appl. Crimune. } 
PLaur. Amph. L'acculera de s'être mal comportée. 

PROBUS , à, #m. Cie. Bon. (4. Probibus , qui fe à 
delinqundo probiber, Fast.) Argentum prebum. Liv. De 
bon argent.—/ngemium. Cie. Un bon efprit, un efprit bien 
fait. Neque hoc probior quifquam. Ip. 11n'y a perfonne 
de plus grande proticé que lai. Vir probus, Cic. Un hom- 
mé de bien. E à 

PRÔCA , 4. m. Ovid. Vid. Preeas. Procas , fils d'A- 
ventious. . 

Procacion, oris. Ovip. (comp.) de Precax. 

PROCACIS SÂME, (adv. up.) de PRocacirsn. 

PROCÂACISSIMUS, 4, #m. Biss. Tres infolenr.{fup.} 
de PROcAx. , 

PROCACITAS, ätïs. f, Cie. Infolence, cfroncerie , 
impudence. f.(R. PROcAx.) 

PROCACITER. (adv.; Liv. Impudemment, effronté- 
ment , infolemment , avec des paroles infolentes & inju- 
ricufes , avec cFronterie, Hine 

Procacius. Liv. Avec plus d'infolence. (comp.} 

PROCALARE. Feff. (pour) ProrocARs. 

PROCARE, d, #5. & Fssr.èL même quePos- 

PRÔCARE, dr , #rÿs siêm. ST csRE demarder. 

PRÔCAS,.4. m. Nom propre. Procas des Albains, 
; i F jus & Le Numiror, 
Éls d'Arcntiaus , & pere d'Amulius & 4 PROCAX, 


PRO, 

PROÔCAX , Scis. (adj.) Infoleng ; impudent , efronté. 
{R- Procars.) . Re 

Auffri procaces. Vire. Les vents furieux du Midi, 414. 
fa procax. H o R. Une Mufe crop hardie, Gens procaciffi- 
ma. Bise. Peuple fier & infolent. Procaci vultu. Ip. Avec 
un vifage effronté. Qui procax eff ad loquendum, Bi 1. 
C-lui qui eft intemperant dans les paroles. Procax orii, 
poteffatss semperantior. T À c. Qui fupporte mieux l'em- 
ploi que l'oifiveré, étourdi dans l'oifiveté, plus reglé 
dans les emplois. 

Proceps. Avancez. (imper.) v. 

PROCEDÉRÉ , 49, «eff, céfum. Tan. S'avancer , 
aller plus avant ; paffer outre, proceder , fortir. Cie. Pa. 
roître en public dans quelque ceremonic. fTer.Réuflir. 
Procedere ex alique loco. Cas. S'avancer de quelque en- 
droit. Procedere ad opus. PL. Se mettre au travail. Proce- 
dere foras. PLaur. Sortir dehors, Procedere ad virru- 
tem, in virtute. C1c. Faire des progrès dans La vertu. 
Ætate proceffir. Xp. Al eft devenu vieux, il eft avancé en 
Âge, À cateris precedere, Liv. S'écarter des aueres. Pro- 
ceffit eo infolentia ut, de. PL. J. Ileneft venu jufques à 
ce poinc, que de. Dies alter, alter procefit. V1rG. Un 
jour & deux jours fe font écoulés. Airers jam pagella 
proceffit. Cie. Voici déja la feconde page. Omnia sr pero, 
Profberè procedunt. Ip. Toutes chofes reufliront bien, 
<omume je l'efpere, Hodiè proc fifi benè, PL A UT. Tu as 
merveilleufement bien réuffi aujourd'hui, Procedere ali. 
cui obuiam, Cic. Aller, fottir audevant de quelqu'un.—in 
medium. 1p. Paroîcre au milieu de l'affemblée.—ad pu. 
gnam.Lir. Aller au combat.—in pedes PL. Venir au mon- 
de les picds devant.—in pbliemm. Ip. Paroître en public. 
Cüm pauld longius à cafbris prouffifer. Cas. S'étanc un 
peu éloigné du camp. Procrdis funur. T ur, Le convoi 
s'avance , ou commence à marcher. Stipendiæ procedunt 
militibus. Liv. Les (oldacs font payés. Ed iræ proceffit. 
Cie. Sa colsre alla fiavant. 17 multum vin procefferat. 
Liv. Il avoir deja bieu bù. Nihil procedit. ID. Rien 
n'avance, rien ne réuflic. Ji procedit, benè procedit, Cie. 
Cela réuffic, cela va bien. Qsod Dosatus dicit, mon pro- 
cedit. Suny. Ce que Donat dit n’a pas lieu. 

*PRÔLÉLEUMATICUS , 5. m. Proceleumatique , 
efpece de pied compelé de quatre bréves. (ex æegxarsuys- 
Tiver, cobortar:.) 

PKOCELLA , 4. f. Hor. Orage. m. tempête, f. oura- 
gan. m. Cic Trouble. m. ( à procellendo dia.) Creber 
procelis. Vire. Qui excice (ouvrent des tempêtes. 

PROCELLÈRE , 45, eñls , cmlsæm, PL. J. Baitre, ab- 
battre, renverler. Vid. PSRCELLSRS, (R. CELLERS. £. €. 

OVERE.) u 

PRÔCELLOSUS , à, ww. Liv. Orageux. m. qui ex- 
cite des tempêtes , plein de tempête. 

PRocERA. Vid. PROCIRUS. 

Procsrs. (adv.) dont on ne trouve que le comparatif 
Procærius , trop haur. 

ProcsriM. uv. 8. 26. (acc. fing-) de Procsmis, qui 
s'eft uficé qu'au plurier. 

PRÔCÉRES , #m,ibxs. Vire. Les grands, les prin- 
cipaux, les premiers. Færr. Les bouts des poutres qui 
fortent en dehors. 

Procsrion , eris. Cic. (comp.) & 

ProcsRissiMUSs, #, #m. Cic. ([up.) de Proezrus. 

PROCERITAS, #f35. f. Cic. Hauteur , grandeur, f. 
longuzur. f. 

Proceritates arborum, Cie. La hauteur des arbres. 

PROCERIUS. (adv.) Cie, Trop loin. 

PROCERUÜLUS , 4, #m. AruL. Un peu crop long, un 
peu rep étendu. (d'm.) de 

PROCERUS , 4, #m. He n. Fort haut, for long , 
fort grani. lac, D'une grande taille. Precera arbores. 
H 0 &. Des arbres extremement élevés. Procerswm corpus. 
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Luen. Un corps d'une hauteur , d'une grandeur extr2- 
ordinaire, Precera ftatue. B 151. Statue d'uve hauteur 
extraordinaire. Nobis ffatura procerior, In. D'use tail!e 
beaucoup plus haute que là nôtre, que nous. Si quems 
procerum babitu ac juuenté profbexerant, obtruncare,T Ac, 
S'ils en voyoient queiqu'un remarquable par fa caille & 
fa jeuneffe , ils l'égorgeoient. 

ProcssssRanT. S'exoient avancés. (3. plufp. pl.) ve 
PROC:DERE. 

PROCES so , Onis. [a Bib!. Heureux (uceè , progrès. 
[SxN. Proceffus.] Proceffio in feeram. Don. Entrée fur le 
thearre. 

PROCESSUS , #5. m. Cie, L'action de s'avancer,d'al 
ler en marchauc,du marché, avancement. Swer, Progrès, 

rofir. m. San. Succès, avantage. m. In littéris proceffu » 
abere, facere, In. S'avancer , faire du progrès dans J-s 
lectres. Proceffus tuos fludeo cognofcere. C1c. Je riche de 
connoûcre les progrè: que vous faites. Maçnos p oceffus 
frecre, efficere. In. S'avancer beaucoup. Procefar illius 
Puétifeat, Bises. Al iui fait porter du fruit en tour cemps. 

PRÔCHORUS , 5. m. Bibl, Prochôre, l’un des Sou 
diacres établis par les Apôtres. 

*PRÔCHYTÉA , &.f. Virg. Procita , Ifl- de la mer de 
Tofcane dans le Royaume de Naples. (rx verb. mpoyu, 
profunde, quia terra motu divulfa eff ab Inarime [en 
Ænaris Infula.) 

PRÔCH?TÆ, &. Ovip. La même, 

Procr. Vid. Procus. * . 

Procipam. (fut.) ProcID£SANT. (3. pl. imp.) & 

Procipens,cntis.Se profternant.(part.}y.Procipsrs 

PROCIDENTIZ,8. Ps. Delcente,comme des boyaux, 


&c. 

PROCIDÉRE, cid%, eïdi, Ho. Tomber, rroiterner, 
(R. Capans-) Ad pedes alicujus procidere, Ip. Se: jerrer 
aux pieds de quelqu'un, fe profterner devant quelqu'un. 
Procrdit ante proram. Liv. Il tomba devant la proue du 
navire, Cupriffus larè precidit. Ho R. Un vale Cyprés 
tombe, Coram iles precident Æthiopes. Bas. Les Ethio- 
piens fe profterneront d:vant lui. Procidi ante Dominwm, 

10. Je me profternai devant le Seigneur. 

PROCIDÜUS , à, #m. P 1. Qui tombe, qui defeend. 

PROCIÈRÉ , «83, cri, prücitäm. Liv. Demander, 
ouappell:r à haute voix. 

PROCINCTUÜS , à. #m. A.Gs1L. Tout prêt , tour 
apparcilié. Claffis procméa.1n. Une lotte tout: équipée, 

PROCINCTUS, #:.m. {doat on trouve en ufage l'ac- 
cufacif & l'ablatif fingulier.) Zn procimcFs eff. Cic. Etre 
cout prêt, étre fur le point de faire qu-lque chole. 15 
procin&äu facere teffimonimm. Cic. Faire un ceftament fur 
le poinc d'aller à l'armée. Ad procinéium tenders.. PL. 
Aller au combat , à une cxp-dition. Carmina in procinélis 
faëta. Ovin. Vers fais à la hâte, av-c prompritude , en 
partant, In procinäu ffare. QuinT Erte tout prêt, Nefe 
cit mortemin procinéfue habendam, Ip. Il ne içait pas qu'il 
faut soujours être préc à mourir. [Ces expreilions lati- 
nes viennent de cz que les Romains, qui portoienr de lou 
gues robbes , éxoienc obligés de les retrouffer , & de fe 
ceindre quand il falloic faire quelque exp-dicion. (n. 
CINGERS , ceindre.) 

PROCITARE , 0. Fssr.i.e, PRovOcARS. 

PRÔOCITUS , à , #m. FssT. D-claré nul, fdemandé, 
Tiffsmentum procitum. Fast. (pro) procatwm, , e. proue. 
catum, (eu irritum. Fast. Teftament nul. 

PROCLAMARE , m2, 4#v5,4tam, Cic. Crier, s'écrier 
fore haut. Liv, 23. 26. Braïller. Ince{abili voce proclæn 
mant, Ecc 1. Chantear à haute voix fans incerruprion. 
Audiente cxercitu proclarmabunt. Biz. Crisront en foire 
que l'armée l'entende. 

PROCLAMATOR , ôrir. m. Cie. Un grand crieur, us 
homme qui ce fair que cuier en plaidantr. 
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PROCLINÆRT, br, anis sm, Co 1. Perchèt, être 
penché. Proclinari aliquam in partem, 1 D. Etre penché 
d'un cô:é, vers quelque cô.6. Æine 

PROCLINATIO , ünïs. f. Wirr. Pente. f talus. m. 

PROCLINATUS » à, mm, Ovin. Penchant , qui me- 
nace ruine, Res proclinata. Cas. D:s affaires en defordre. 
Proclinatus sd aliquem locum, V1TR. Qui a de la pente 
vers quelque lieu , qui va en penchanr, 

PROCLINIS,E. (adj.)Ovid, Le même que Proczivis. 

Vergit proclinis ad Aréton. Ovin. Faft. 3. Elt du chvé 
du Septentrion. 

PROCLIVE. (adv.) Luer, 3. Le même que Proczivi- 
TER, % Au lieu de prociive volubilis, on lit dans pluleurs 
Edivions, in proclive volubilis extat, en forte que procisve 
cftunnom, & non un adverbe, Lucrer. 2.1, 454. 

ProczivioR, oris. Cica (comp.) de 

PROCLIVIS, vi, {adj.) Co!, Penché, qui pen 
che, qui va en penchanr. Cie. Eaclin, porté, qui a du 
penchant vers quelquechofe. | Plauwr, Facile à faire qui fe 
fait aifemec. $e On dit proclruis ad aliquid. Cic. Alicui. 
Si. Cirea aliquid, QUiNT, Diéu eff procliue, Cic. Il eft 
facile à dire. Hoc ribi eff in proclivi. PLaur. Cela vous ef 
für, cela ne vous peut manquer, Id faciam, in pro-livi 
quod cf. T ur. ]: ferai ce qu'il y aura à faire dans cette 
rencontre. Sceleri preclivis. Six. Ir AL. Enclinau vice.-ad 
dibidinem, Tsr. Porté au libertinage. Circa aliquid pro- 
clivior. Quinr. Pius enclin à quelque chofe. Ad peccan. 
dur proclsvier, Bic. Plus pfompt à pecher. Proclivieres 
alii ad alies morbes, Cic. Qelques-uns fent plus fujets à 
gcrtaines maladies. f. 

PROCLIVITAS, äfïs. f. Cie. Difpoñtion, aptitude , 
facilité aturel'e à réuflir en quelque chole.f.fCic. Pen- 
chant , inclination qu'on a au mal, difpofition à quelques 
maladies, 

PROCLIVITÉR. (adv.) Cie. Penchact. A. Gell. 1. 6. 
"Avec beaucoup de facilité, 

PROCLIVIOM, 55. 0, Fren’.La pente,ow le penchant 
d'une montagne. 

PROCLIVIUS. {adv.) Cr. Plus aifémene, plus facile- 
ment. {comp.) de Procuvirsn. 

PROCLIVÜS,ë,#m. V ARR. Le même que Procuivis 

PROCLÜDÉÈRE , 45. Pass. Enfermer, 

Proczius. i. m. Proclus Parriarche de Conftavtinople, 
aifciple de Saint Jean Chryleftome. Il Fur élevé à ce Pa- 
criarcat l'an 434. Ses ouvrages ent ré publiés en Grec 
& en Latin dans un volume in 4° l'an 1630. Ce Livre 
contient 121 Homelies des Epôtres, & les inrerprerations 
avec la viede ce Saint à Ja rêce. Il y eut encore un Pro- 
clus H=retique, difciple de Montan dans le fecond fiecle. 
Dans le cinquiéme ficcle vivoirun autre Procius Philofo- 
phe & excellent Mathematicien, qui par le moyen de 
grands miroirs d'airain brûla les vaiffeaux de Vitallien, 
qui afficgeoit Conftantineple fous l'Empire d'Anaftale, 

PROCNE, ë:.f. Owid. Progné, fille de Pandion. Fi, 
Procns. 

PRÔCO, 47. Vid. ProcaRs. Vid.Poscers. Demander, 

*PROCOËET ON, ënis. n. PI, F. Une antichambre, 
epyoirur. : 

PROCONSUL , #:. m. Cic. Proconful , Magiftrat qui 
Etoitenvoyéextraordinairement dans une Province , avec 
l'aurorité de Corful. 

PROÔCONSULARIS , &ré. (adj.) Tac. Proconfulaire, 
de Procenful , qui appartient au Proconiul. 

PROCONSULATUS, #:. m. PI. Le Proconfular. m. 
Charge, Digrité de Proconful. f. 

PreceriUs, fi. m.Procope Hiftorien. 1] étoir de Ce- 
farée. I1compofa fon Hifteire fous l'Empereur Juftinieo. 
Cet euvrage comprend huit Livres , deux de la guerre des 

erfes, deux de celles des Vandales , & quatre de cell-s 
Le Gaths. Suidas parle d'un geuviéme Livre qui n'avoir 
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pas ré publié. C'eftel'Hiftoire Sséretre on les Anecdo= 
tes , qui eftune Sacyre contre Ju#tinien & Theodore fon 
époule.LeP:reMaleraic fic imprimer les ouvrages de Pro- 
cope de l'Edition du Louvre l'an 1663. 11 y a diverfes 
Traduétions Latines de Procope,& uce Traduétion Frau- 
çoile. 
ProcorRuM. Ovid. (gen. pl.) Vid. Procus. 

PROCRASTINARE , n9, aus, atmm. Cic. Diffcrer, 
remeccre d'un jour à l'autre. 

PROCRASTINATIO ônts, f. Cie. Remile. f. delai.#. 

PRICRÉANDÜS, 3, #m. ArUL: (ex) v. 

PROCRÉARÉ , erë3, &ui, atmm, Cic. Engendrer » 
procurer. Varr. Elever. Procreavit Achaz. Biss. Fur-pere 
d'Achaz. Cèm procreaffent filias. Ip. Quand ils eurent 
engendré des filles. Odiffet eum quem procrearat. Cie. 
Pour haït celui à qui il avoit donné le jour. 

PROCRÉARI , dr, ärits sim. (pall.) Varr. Etre en« 
gendré. Cire. Naître, Non ex aquilis aquile procrean- 
tur. I. Les Aigles ne produifenc pas toujours des Aigles, 

PROCREATIO , ônfr. f, Cie, Generation. f, Procrea= 
tio witis, Cie. Plan de vigne. 

PROCREA TOR, ôris. m. Cic. Pere qui engendie. Pre 
creator mundi Deus, Lp. Dieu le Createur du monde. 

PROCREATRIX , éeïr. F, Cie, Mere, qui engendre ou 
qui a engendré. 

PROCRÉATUS , 4, mm, Cic. Evgendré , né. (part. 
pal.) v. ProcrsaRs. 

PROCRESCÈRE , fer ,erévi, Luca. Croître, s'aug- 
menter. 

Procrin. Virg. (acc.) de Procris, if, ld. Procris, 
femme d: C=phale, qui s'étant cachée dans un buifon, 
dans le deffsin de découvrir les istrigues de {ou mari avec 
l'Aurore , fur ruée par fon mari, qui eroyoir que c'étoit 
une bête fauvage. 

PROCRÜSTES , #r. m. Ovid. C'étoic un infign: lar- 
ron de l'Acrique auprès du Fl:uve Cephife, qui faifoic 
coucher fes hôtes fur un lit, & quand ils éroient plus 
grands , il leur couppoir ce qui s'étendoit audelà. Mais 
s'ils écoienc plus petits , il les étendoit avec violerce juf- 
qu'à ce qu'ils fuflent égaux à ce li. Mais Th:f@e le fic 
mourir. Wid, PLUT, Thef. : 

PROCUBARE , eïb5, chbit 5, cHbirüm, Vino. Se cou 
cher , s'étendre. Wid, PROCUMBIRS. 

PROCÜBITOR , bris. m, Feft. Sentinelle , qui fair le 


er. 

EPROCODYRE , Chd5 , di, sm. Vire. Procudere des 
les, P L A UT. Imaginer, forger des fourberies. Procudere 
enfem. Ho R. Forger une épée.—nomen. I p. Forger un 
mer, Propagande prolem procudere. Lu c R. Multiplier la 
re Procudenda lingus eff. C1c. Il faut fe former la 
angue. 

PROCÜDI, dititr. (paff.) Luer. 

PROÔCÜL. {(adv.) Cic. Loin , de loin. [Ter. Près. Naud 
procul N'eapeli.PL.Non loin de Naples.Pracul dubio, Suxr, 
Sans doute. Qwrm procul video? Tan. Qui eft celui que 
je vois de loin ? Preculhine. In. Loin d'ici. Errare procul, 
SazL. Se tromper groffisrement. Facereprocul. B181. 
Eloigner. Procul à cogitarions. Cic. Eloigné de notre 
cennoiflance. Procul ftans, Tan. Hec. En me tenant près, 
Aufcultsui procul, ArRan. J'ai écoucé d'ici près. Procul 
verd «ft quod plerique crediderunt. C o 1. Ce que p'ufieurs 
ont crû , eft bien éloigné de la vericé. Ambirionc procul, 
Horn. Eloïgaé de la brigue, Separate illes ab invicem pre- 
cul. Biex. Separez-les l'un de l'autre. 

PROCÜLCARE, 5, #v5, atiäm. Liv. Fouler aux pieds, 
renverier , marcher d:ffus. Proculcare fégetes. O vin. 
Reoverfer les bleds. Fatapreculcare, Sex. TR. Ne fe (ous 
cier point de la mort: 

PROCÜLCARI , ür , #rits sm. (pall.) Col. Ecre foulé 
aux picds. Hinc 
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PROCÜLCATIO, ônis, F. Sen. L'aétion de fouler aux 

ge , foulement aux pieds , fmép is qu'on fait des cho- 
es. Proculcatio Regni. Suart, Renverfement d'un Era. 
PROCÜLCATUS, à , #m. PH. Foulé aux picds. Pre. 

culcata verba. À. Gair. D-s mots tres communs. 

PRÔCUIEIUS , 5. m. Her, Chevalier Romain , qui 
affifta d: fes biens fes freres exilés, eu les partageant avec 
eux une (-conde fais. 

PRÔCULINARE, 5, au. & 7) Promettre , faire ure 

PROCULINIRE , n5 3, & lromete SyN. Premit. 

PROCULIRE , 39. Fast. Dfere , polliceri. 

PROCULUS,, 5. m. Ovid, Nom propre. 

PROCÜMEËRÉ , 87, «bit 5, cïbitum, Vinc. Se cou- 
cher,étre couché, être profterné, fe profterner, fp:ncher, 
tomber. Caf. E:re tué dans une bataille. Procumbens. 


PROCÜRVÜS , 4, #m. Vino. Courbé, —bée. f. 
Birac. Se baffanr. Procumbentes [uper collum Pauli, Ip. PRÔCUS, 5. m. Cir.Qui cherche une fille en mariage, 
Se jetrant au cou de Paul pour l'embraller. Procwmbere 


un galant, 
ad genua. Liv. —genibus.Ovip. Se profterner aux genoux k Ciceron di qu'il n'oferoit dire precorum , mais pre- 
de quelqu'un. Procumbere in voluptares, S sn. S'abban- | cm au genitif plurier. Ovide n'éroit pas fi timide, puif= 
donner , s'addonner aux plaifirs. Procwmbere ad arborem. | qu'il s'en eft fervi plus de fix fois. Mulrorumque fuir fpes 
PL.S'appuyer,s'acchter contre unarbre. Procubuére fege- | invidiofa procorum. Ovin. #4 Met. 19. 9. Mat, Fab. 1. 
tes imbribus. Cas. Les bleds font renverfés par les pluies. | Copie digna procorum. 10. Met. Fab. 9. Turbz vielen- 
Procumbunt pices, Vino. L:s fapins combent par certe, | 14 precorum. ibid. Fab. 11. Bis tot cade procerum. ibid. ead. 

PROCÜRANDÜS , à, #m. Cic. 


Fab, ce. 
PRoOCURANS , anti1. (part.) v. PRÔCÜSTES , 4.m. Ovid. Infigre voleur de l'Actique, 
PROCÜRARE , 5, avi, #r#m.Cie. Avoir le foin,l'ad- | qui faïloit mourir f:s hôtes. Le même que ProcRUSTss. 
minifiration , la charge,la conduite, l'intendance de quel- * PRÔCTON, ünïs. m. Pe. L'Avantchiea,elpece de 
rs chofe , conduire, gouvercer, dérourrer par des Lacri- | conftellation fous les pieds des Jumeaux ; on l'appelle ea 
ces , expier. 


latin Anrecanis. 

Precurare arbores Cat. Avoir foin des aibres, les culri. Propam ne? Ovip. Trahirai-je ? (fut.) v. Propsre. 
ver.—facras ades, V ARR. Avoir foin que les Temple: PRODEAMBÜLARÉ , (5, avi, âtum. Tax. Aller ça 
foient en bon état. —effentum, P 4. Dérourner un prodige.| & là , le promener de côté & d'autre. 

Prosuravi ne poffent rocere fomnia Tin. l'aioffercées ia-|  Propsar. (3. fing. fubj.} v. Prontrs. 

crifices , afin que les fonges ne puflent rousruire. Procw- | PronsgsRir. (3. perf. fut.{ubj.) v. Propicers. 
rante Pontio PilatoJuda im. Bisx Ponce Pilate éranc Pro- | PRODEO , svt, 35, Vid. PRoDiRs. Ter. S'avaacer 
curateur de la Judce , gouvsinant la Judée par commif- 


fortir, 
fion. Corpora precurate viri. Virc.p. Æn. 158: Allez vous]  PRODÉRÉ , 45, didi, ditm, Cie. (ppr.) Declarer,dé- 
repoler,& reprendre de nouvelles forces. 1: procurat ra- | couvrir ,trahir , tromper. "Liv. Nommer. fCic. Differer, 
tiones negotiaque Dionyffi noftri, Cac. 12. Ep. 34. C'eft lui | prolonger. Sermeo eos predidit, Liv. Liur langage les fit 
qui conduit les affaires de nocre ami Denys. découvrir. Prodere aliquid memoria poff:ris. Cic. Laïffer à 
PROCÜRARI, ër, anis sim. (pall.) Cie. Etre dérour. | la poftericé quelque chofe. —lirreris. Cic.Lailler par écrit. 
né, expie par des facrifices. Fidem prodere. Saxv. Violer (a foi, fa parole. C.4ff m pro. 
PROCÜRATIO , ônfr.f. Cie, Le foin , l'adminiftra- | dere pradonibus, Cic. Trahir la Florce pour la livrer à des 
tion , lacharge, la coaduite , f l'expiation, f. facrifice | Corlaires, Fam prodidit, Cirs L'hiftoïr: nous apprend, 
qu'on failoit pour appailer la colere des dieux. m. Prodi- | 5: tamen nos non prodideris. Bisz.Pourvü que vous ne rous 
g'orum procuratre. Liv. Expiation des prodiges. Hime découvriez point. Rumer fuperiores legates predidir, Pa, 
she IÜNCÜLA, &. f. Ser.Ep. 37. Petite com. | Le bruit commun publia ce qui écoit arrive aux premiers 
nunton- " 


Ambaffadeurs. 

PROCÜRATOR, ôris, m. Cie. Procureur, Intendant,| PRODI, dinits sum. (pall.) Sen. Tr. 

Facteur , celui à qui on a donné le fuin & la conduite de|  PRODBSSE, proswm, prof ñs. Cic. Etre utile, fervir, 
quelqu: affaire. Procurater infula. Pit. Le Concierge , | profiter. 

l'Intendant d'une mailon, —rrgni. Cas. Regent d'un] Nec proderit offerenti. Bipz. Ne fervira de rien à celui 
Royaume, Agere per procuratores, Cie. Faire {es affaires | qui l'aura offerte. @ +4 non proderunt vobis. 1 D. Qui re 
par P ocureurs, agir par Procureurs, - vous ferviront de rien. Quid vebis prodero? Biae. De quoi 

PROCOÜRATORIÜS , 4, #m. Uur. De Procureur. | vous fervirois-je ? De quelle utilité vous ferois- je ? Nibil 

PROCURATRIX, icis. F, Cie. Celle qui a le foin & | prefuerunt populo. In. N'ent fervi de rien au peuple, Ni6ÿ 
la conduire des chotes. es profnir, Bisz. Cela ne luia fer vi de rien. 

PKOCURATUS, #4, um. APUL. (part, pal.) v. PrRopaunT. S'avance:r. (3. pl.) v. Paopire. 

PROCÜRO , #5. Vid. ProcuRaRs. Cie, Avoir le foin,|  Propi. Avancez. (imper.) v. PRoDiRs, dco, 
l'intendance , la charge , la coinmiflion. Prepi- (inf. _paff.) v. PRODSRE, | 

PRoeURRiIBANT. (3. pl. imp.) PRODICERE, dico. Van. prédire. Vid. P R æ- 

PROCURRaNS , enfis, PL. (part.) v. DICSRS. 

PROCÜRREÈRE ,rô, cwrrs, cursmm. Cas. S'avancer|  Dism alicui prodicere. Liv. 3.57. Fixer un autre jour À 
en courat , courir devant , s'étendre. [Owid. Parcourir. | celui qui avoir déja été affigné.(Ce qui s'ubleivoic quand 
Procurrens in lengitudinem radix, PL, Une racire qui s'é- | l'affaire n'avoir pu éire cerimirée.) 
tecd fort loin, Procwrrere in Occidentem, Cot. S'avancer PRODICTA TOR, er5s, m. Liv, Prodiétateur ou Vice= 
vers l’'Oceidsnt. —aduer/us aguam, FRonT. Monter con-| diétateur, qui eft à la place du Diétatew: | m. Ofisier 
tre le fi] de l'eau.7 mare feu celfus procurrerit Apennines,| cr6€ par le peuple Romain, dans les yrandes calamirés de 
Ho. Ou que les ots de Là mer couvrisont les fommxts | la Republique, en l'abience du Coniul, qui avoit feul le 
ac l'Apeunic. dioic de faire un Diétareur, Liv, 22.8. 
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PROCÜRSARE, © ,ui, arüm. Liv. Faire des courles, 
% len'ai trouvé de ce verbe que € participe dans Piine. 

PROCÜRSARI, äriür, (imperl.) Liv. On fait des 
courfes. Hinc 

PROCÜRSATIO , ons. f. Liv. Courfe que l'on faic 
[ur les ennemis. 

PROCÜRSATOR , ôris. m, Liv. Celui qui faic des 
courfes fur le Pays ennemi. 

PROCÜRSIO, anis. f. Quine. Courfe , f. digreffion. v. 
PROCURRERE., 

PROCÜRSÜS , #r.m. Virg. Courfe. f. Liv.Excurfion 
fur les enresnis. f. Pl, Avance , faillie. Virtwr:s rniriæ pro 
curfufque. V. Max. 2. 2. Le commencement & le progrès 
de la valeur. 





















1084 PRO. 

PRODICTÜS , à, äm. Liv. Prefcrit. Prodi&a dies.{n. 
Jour fixé. 

PRoDIDsRAT. Avoit découvert. (3. plufp.) Pronips- 
mis. (2. fuir. (ubj.) v. PRopers. 

PRODIGE. (adv.) Cie. En prodigue, avec profufon , 
avec prodigalicé. 

+/RODIGALITAS , zrÿr. F. Le même que. 

PRODIGENTIA , à. f. Tac. Prodigalicé , profufos , 
trop grande dépene. f. 

PRODIGÉRE, g>, dégi. Var. PLaUT. Pouller, me 
ner, conduire , fprodiguer , diffiper , dépenfer fon bien. 
(m. AGsRE,) Qi f'uwm proñegerit. PLAUT. Celui qui aura 
prodigué fon bien. 

PropiGia. pl, Vid. Propicium. 

PRODIGIALIS , lë. (adj.) CLaup. Prodigieux , fur- 
prenant. 

Prodigialis Fupiter. PLauT. Amp. Jupiter qai chaffe 
les prodiges funeftes, C'eft le même qu'on appelle Auer- 
TUABCHS. ee | 

PRO DIGIALITER.{adv.) Prodigieufment, d’une ma 
niere {urprenante. 

à PRODIGIA TOR, ôris, m. Fef. Qui explique les pro- 
iges. 

FRODIGIOSE. {adv.) PI, Prodigieufemenc, 

PRODIGIOSUS,à,#m, Ovi1n. Prodigieux (urprenant. 

PRODIGITAS, #rtr.f.Lucil. Prodigalité,profufon.f. 

PRODIGIOM , gi 5.0. Cie, Prodige , effet furprenant 
& exiraordinaire. Biël. Signe , miracle, Facere prodigia. 
Bin. Faire des chofes furprenantes ,prodigieufes,des pro- 
diges , des miracles, 

PRODIGO , gis. Vid. Pronicsrs. 

PRODIGUS , à, #m, Ovin. Magnifique, qui fait des 
prodigalices, des largefl-s avec profufion. Cic, Prodigue, 
qui depenfe follemeut fon bien. (Avec cet adjcétif, on; 
met le genitif. Hor.) Anime prodieus, Hor. Qui fctif] 
la vic. Prodigue heffie, Fist. Des Hofties que l'on confu 
me entierement. (4 prodigendo, i.e, perdendo.) 

PROpINUNT. Feff. (pour) PRobauNT. S'avancenr. 

PRODIRE, proaë 3, prodivs, &prodii. Tan. Paroître, 
fortir , s'avancer , fe produire. Ege ex ore altiffimi pro- 
Aivi. Biss..Je fuis forcie de la bouche du Tres-haut. 

€ On dit prodire ad , prodire in , avec l'accufatif Pro 
dire in pralium. Cas. Aller au combar.—infcenam, Crc. 
Paroîcre fur lerhéacre.—-ÆAlicui obviam. Ip. Aller aude- 
vaut de quelqu'un. Prodiis quaf ex adipe iniquitas earum. 
Bis. eur iniquiré eft comme nés de leur abordance & de 
leur g ailfe.Ex nobis prodierunt. Ln.1ls font fortis de nous. 
Venir -rodeundr, Bisz.La liberté de fe produire audchors, 

PRODISPARARÉ,0. T.& G. 7" On cite ce ver- 

PRODISPERARE , 0, æut, atmm, $be à caufe d'un 
paffage de Plaute , où l'on voit prodifparavir, ou prod'f- 
peravit ; mais ce font deux mots apparemment qu'il faut 
feparer. Prodi peravit, PLAUT. Rad. 464. 3. fr. 7.u. gr. 
Quaff vinis gracis Neprunus nobis [uffudit mare, itaque 
alvum prodi fperauit nobis [alfis poculis.18. Neprune a e[- 
peré nous laire crever à force de boire falé. 

Propir.(3. fing.) v.PRoDERe ,0# PRODIRE. 

PRODITIO , ônis, f. Cie. Trahilon. f. Proditio arca- 
norum, PL. L'action de découviir les fecrets. 

PRODITÔOR , üris. m. Cic. Una traître, pcrfide, Pro- 
ditor cuipa, Ovin. Qui découvre une faute, 

PRODITRIX , 5645. F. Prud. Qui découvre, 

ProniruR. (imperf.) Cie. 

PRODITUS ,4,#m. Cic. Trompé, trahi, (pare. 
paf.) v. Prose. Prodité die. C1c. Le jour étant dé- 
couvert. Prodiræ ira. Luc.Une colere qui s'eft manifeftée. 

Propivi. Je fuis forti. (pex£.) v. Propirs. 

PRODICS, (adv.) Par. Plus avant. Syn. Znteriies.(R. 
à Propeunpo.) 

PRODO , 5, Vid, PropsRs. Liv, Faire connoître. 


PRO. 

PRODÔCERÉ, dcë 3, diex 5, dom. Hon. Dire pus 
bliquement quelque chofe, la declarer hautement. 

*PRODOMUS, 5. m. Vitr, Le Porche d'un Temple, 
(cerre partie qui eft devanc la porte du Temple.) æeduss. 

*PRODROMUS , 5. m. Cie, Avant-coureur, qui pré 
cede, PI, Qui vient avanr,regd eguss. (ex dvd opus. pret. ma 
v.deiuw, courir.) 

Propuc. (pour) Propucs. (imp.) & 

Propucanr. (3. pl. fubj.) v. 

PRODÜCEÈRE, «9, duxs, duéam. Cic. Prolonger, 
étendre, [produire , faire paroître, Plawr, Expoler , f:0= 
gendrer.fwv. Proftituer. Virg, Accompagner, fuivre. 

Producere diem, Ta R. Ad, Pafler la journée. —funws. 
Accompagner, fuivre un convoi jufqu'au lieu du bu= 
cher. Moram alicui malo pe Ts. Eloigner quel- 
que mal. Sermonem lengiis preducere, Cic. Parler trop 
longtemps de quelque chofe, Producere aliquem falsà fpe. 
Tsr. Amufer quelqu'un par une efperance trompeule, 
Producere aliquem ad aliquid, P L. Porter ; poufler , in= 
duire qu'iqu'un à quelque chofe, Producan: aque. Big. 
Que les eaux produifent, Speciofiorem neme familiam pre- 
ducit. Sen, Perfonne n'a un erain plus magnifique. Produ- 
cere tefles. Cic. Produire des témoins. : 

PRODUCI, côr, duëis sûm. (pail.) Cie, 

PRODÜCTE. Cic. En allongeant. Produéfé dici, Cie. 
Etre prononcé long. à 

PRODÜCTILIS, LE. (adj.) Bibl, Qui peut s'étendre. 
Tuba produétiles. Bisr. Trompertes battues au marteau. 

PRODÜCTIO , ons. F, Cie. Particules , qui fervent à 
allonger un mor, | l'aétion de ptononcer une fyllabe lon- 
gue. Produdio temporis. Cic. L'action de prolonger le 
temps. 

Pronucrrionr ,orir. Cre. (comp.) & 

PRroDUCTiIssIMUS , #, #m, Cou. ([up.) de 

PRODUCTUS, à , #m. Cic. Prolongé , [produit , af. 
longé, appellé en jugemenc. Dies produétier. Ssn.Uo jour 
plus long. Syllabs produëta.Cic. Une fyllabe longue, Pre. 
duéfifimum wvitis Ferre Co. La plus longue branche 
de la vigne. Nomen produéfum. Cie. Un nom dérivé d'un 
aucre avec quelque augmentation, comme Portunws à 
Poriu. Nepiunus à Nando. Cic. 

Propunr.{;.pl.præl.) v. PRopsRs. 

PropDUxsRs.{(3.pl. perf. ind.) v. Propucsrs. 

PRÉBIA , orwm. n. pl. arr, Remede , ou préfervatif 
que les Anciens portoicnr, 

PRLIUM , 5. n. Cie, Combat. Vid, PRaLIUM. 

PR@ŒTIDES , dum, £. pl, Firg. Les Pretides , les filles 
de Pretus , qui {e croyoient plus belles que Junon ; mais 
cetre décile irritée, leur renver{a cellement la cervelle , 
qu'elles s'imaginerent être changées en Vaches ; Melam- 
pus neanmoins les guérit à !a fin, 

PRE TÜS,. m.Uwrd. Pretus,fils d'Abas Roi d'Argos, 

PROFANA.- Vid. PROFANUS. 

PROÔFANARÉ , 6, dus, érém. Oyin. Profaner. Macr. 
Dédier , conlacrer. (R. FANUM.) 

Neque profanabo tejtamentum meum, B11. Je ne viole- 
rai point mon alliance. Profanafts in terra fanduarium 
ejus. Ip. Vous ayez jeté par cerre, comme une chofe 
profane , les marques lacrées de {a dignité. 

PROFANARI, ër, ätis sm. (pail.) Liv, Etre pro= 
fant. Hinc 

PROFANATIO , onïs.f. Serv. 3. Æn. 241. Profana- 
tion , violement d'une chofe confacrée. ## Ce mot laun 
n'eft pas urop bien établi dans Pline, au lieu de Civiliwm 
bcllorum profanatione , on croi qu'il faut lire Civiliuns 
bellorum profane. PL. 16. 4. fuivaar tous les manulerits, 

PRÔFANATUS , à ,sm. Bigu. Profaus, | 

PROFANUS , à, #m. Cie. Profane, qui n'eft point 
acté. f Tac, Dont on ie fert indifferemment. Virg. Qui 
u'eft poie initié dans les Myfteres, Varr, ds L,L. Qui cft 


PRO. 
devant un Temple. (q. fr porrè à fan.) Locus prefanus. 


Cic. Un lieu profane, qui n'eft poirt confacté. 

PRÔFARI, br, fätis sum. Vire. Parler, dite. Pid. 
Fani. Profinte Delio, Pate. Apollon prédifant , fuivant 
l'Oracle d'Apollon, ! 

PRÔFATÜM »5.n. Varr. S:ntence, maxime. f. 

— PRÔFATUS, #s. m, Srar, L'aétion de parler. 

PROFECERAT. (3. plufp.) v. BroricsRe. 

PRroracra. Vid. PRor scTUS, Erant parti. 

PRÔFECTIG , ônis. f, Cie, L'a@tion de partir, le dé- 
Part ,m. la fortie, f. voyage. m.Ingredi longinquam pro- 

feéionem. Syst. PAS un grand voyage. 

PRÔFECTITIUS, à, m, Die. Profe&itia des, Ur. 
La doc qui vient du cbté ternel.—peculinm, D 10. Pe- 
æule donné par le pere, ou à caufe du pere. 

Prorscro. (adv.) Cie. Certainement , en verité. 

PROFECTURUS , #, um, (fur. part.) v. Proricurs. 
vel PRoriciset. . 

PRÔFECTUS , à, äm. Qui eft parti de quelque lieu , 

[qui vient, qui cire fa fource de » qui eft allé en quelque 
Lieu , qui eft parti, érant parti. (part.) v. Proriciscr. 
PROFECTÜS , #s. m. Quint. Profit, piogrès , avan- 
<ément.m, (R, Proricsrs.) 

PROFÿR. (imper.) 

PROFSRENDUS , 4, #m, Cie, 6 

PROFERENS , entis, (parc. a@.) v. 

PROFERRÉ , f'êrÿ, frs sprotKls, pro'aräm, Cic. Ti- 
et, moncier , faire paroître, faire fortir de que que en- 
droit, [produire , avancer »alleguer , proferer. [Cic. Dif- 
ferer, prolonger , étendre, publier, declarer. (R. Ferre.) 

Proferre audaciam, Cic.Faire voir de la hardi-(T-,mon- 
trer de l'impudence, —bemeficisnm in aliquem. Ip. Faire un 
bienfaic À quelqu'un, lui rendre fervice. —exempla. C1c. 
Donner des exemples , apporter , alleguer des exemples. 
Dolum p-oferre PLaut Mettre la rufe en ufge Verba pro. 

Ferre. Ovip. Parler. Proferre gradum PLAUT. S'avancer, 
fe hâter, Aliquid in albeëlum lucemque profrre. C1 c. 
Mettre quelque chofeen lumiere, donner quelque cho- 
fe au public. —in lucem res oceultifimas. 10 Découvrir 
les chofes les plus cachées. —in medium rem aliquam. 
Cic. Dire tout haut quelque chofe, l'expofer.—feelns im 
medium, Ip. Declarer publiquement , découvrir un crime. 
—imperium. Cic. Eteadte , augmenter l'empire. Proferre 
#efes. Ip. Produire destémoins. Si quid peccatum à nobis 
Profer? TsR.Montrez-nous, dites en quoi nous avons man- 
qué ? Proferre fe. PL. J. Se produire , fe poufler dans le 
monde. Prefert bona. Bi. Tire de bonnes choles. Protu- 
Lit terra herbam virenem. \p, La terre produifir de l'her- 
be verte. 

PROFERRI, f'érër, Lstits sim, (pafl.) Cic. Pis à nobis 
Aliquid politius proferri, C1c. Vous voulez que je donne 
quelque chofe de plus achevé. Qyis non profertur cit 
tontra males, Big. Parce que la fentence ne fe prononce 
Pas litôt coute Les méchans , les enfans des hommes com- 
mettent le crime fans crainte, 

PROFESSIO , omis. f. Cie. Declaration qu'on fait de- 
Vanc un Juge.V. Par. Profeffion , f. état , m. condition de 
vie que chacun prend. f. 

Prefeffie dicendi, Cic. La qualité , le métier, la profef- 
fion des Orateurs. Prefefliofenateria. Srart.Declaration 
qu'on fait d'un bien qui eft fu fi fant pour être mis au nom- 
bre des Senateurs, 1ntra fuam profeflionem, Ciis. Dans les 
bornes que leur profeffion leur preicrit. 1» dichus profef- 
finis. Bisr. Dans les jours , dans le temps que Le faifoit La 
capitulation. 

PROFESSO (abl.) Ex proféfe.Quinr. V.FLac. De pro. 
fee. Arus. De deflein formé expres , en traitant la ma- 
ticre de deflein prémedité, 

PROFESSOR , ôris. m. PI. Profeffeur , qui fait pro- 

€fBon d'enfciguer , Regent , Maître, 
f : 


PRO. IC8ÿ 

Corfummati prefifforez. Quinr. Des Profeffeurs con 

fommés. Magni noménis prefifiores. 1 D. Des Profcficurs 
de grande repütarion. 

PROFÉSSORIUS , à, #m, D: Profeffeur. ; 

PROFESSUS ,3, #m. Ho nr. Qui a promis publique- 
ment, qui s'eft engagé (olemnellement à. JOwid. Piofeilé, 
avoué.{(part.) v. ProriTent. ( | 

PROFESTÜS dies. Ho R. Un jour ouvrier ,un jour 
ouvrable. (q. fine fefta.) 

PROTŒRE 7iA d, féci, fedum.Cic. Réulflir en 
quelque chofe, être utile , fervir à quelque chole, f faire 
du progrèr. (r.Facens.) 

Nibil proficere. C1 c. Ne rien faire, ne réuflir pas, ne 
rien gagner , n'avancer en rien. Mulrüm auétoritate profe— 
cit. In. Sonautorité a beaucoup fervi , a beaucoup fair. 
Nibil teflibss lis profeci, Virce.Ces témoins ne m'ont fer- 
vi de ricn.Mulièm ad ea qua quarimus explicatio ifa pro- 
fecit. Cie. Cette explication nous a beaucoup fervi pour 
l'incelligence des chofes que nous cherchons. Arbor que 
humere profecit.Cov.Un aibre à qui l'humidité eft bone. 
Profcielat apientid. Braz. Avançoit en fageife. , 

Prorici, PRoriciTUR. (paf.) P/.ProriciTUR. (im 
perf.) Cic. Tantum feveritate profeäum eff, T Ac. Cet 
exemple de feverité fut fi utile. . | 

PROFICIENS , énris. Ov 1 p. Qui fert , qui eft utile, 
avançant , faifant du progrès. 

ProriciscaRis, CANTUR:(fubj.) & PRor1CISCEMI- 
NI. (2. pl. fut.) & : 

PaoriciscenDuM ef. Cic. Il faut partir. 

ROFICISCENS , enfis. (part.) v. ; 

PRÔHICISCI , fer, prèfeëtits sam. Cic. Partir , aller, 
Avenir , fortir , virer (on origine. , . 

Profiifts ad aliquem. Cic. Aller chez quelqu'un. —5 
exilium. Ip, Allererexil.—24 fomnum. Cie. Aller fe cou- 
cher, aller dormir. — 44 reliqua. 1 p. Continuer le refte. 
Proficifei de, ex aliquo loco. Cie. Partir de quelque endroit. 
—Ab aliqué materié..] p. Commencer fon difcours par 
quelque matiere, À corde proficifeuntur. Cic+ Viennent du 
cœur , tirent leur origine du cœur. Omnia à me 1m te Pro 
feéta Junt , qua ad tuum commedum pertinerent. 1 D. J'ai 
fai pour vous cout ce qui éroit de votre avantage. À me 
preficijcentur omnia ornaments, Cic. Je vous rer drai tous 
les honceurs. Cum preficrfcendum fuerst. Bass. Quand il 
faudra partir. Profeéts ef igitur Gr venit ad virum Düi, 
Ip. S'étanc donc mile en chemin,elle vine erouvet l'hom- 
me de Dieu. Mani proficifcemini. Bisx. Demain vous par= 


urez. | 
PRÔFICISCO. (pour) Proriciscon. Plaur, Mil. 4 

8,19. E : 
PROFICÜÜS , à, im. Qui eft utile, qui eft avanta- 


eux. 
. PROFINDÉRÉ,d5. Srar. Labourer. Did inarata pro= 
Fndunt Panges juuenc:, 1n. Les Taureaux labourent les 
terres de Thrace, qui avoient été longtemps en friche. 
PRÔFITERE, ë ër, prôf effis smm. Cie. Promettre,s Li 
gager publiquement , fe faire fort de CE chofe, [fais 
re profeffion de, enfcigner publiquement , declarer, au 
rer , avouer, | 
Profiteri as alienum.S sw. Avouer fes detres.—artem. 
Cic. Profeffer une fcicnce , un art.—judiciwm. P 1. ]. Des 
clarer , avouer quelque chofe. noms, Liv. Donner fon 
vom , s'enrbller. —operam fuam alicui. Cic. Promettre à 
quelqu'un de l'aider , de le fecourir.—enws. In. Se char 
ger de quelque chofe. fus fludia alicui Cic. Témoigner 
fon zele à quelqu'ün. Profteri fe grammaticum. In. Faire 
profeffion d'être Grammairien. Verwm profiteri, © « 1 D. 
Confeffer la verité. Farsor atque etiam profiteer, ac pra me 
fero. Cie. Je conviens,& même je le declare, & je pan 
publiquement. @santwm babear auri profiteatur. In. Qu'il 
declare combien il à d'er. Qwi PRE Ps. J. Ceux qui 


loté PRO. | 

cnfeignent. Profitesr hodie coram Domino. Bis. Je recon- 

sois aujourd'hui publiquement devant le Seigneur Ur pre- 
terentur. Ip. Pur (e faire écrire. 

PROFLANS , tir. (adj.) Srar. (pare.) v. 

PROFLARE, 0, sut, atüm. PL. Souffler. Preflare flam- 
mas, V. Max. jetrer des famimnes. —iras. P 1. Donner des 
marques de {a colere. —/omnum. Vire. Ronfl:r. 

PROFLARI , br, &ris sim, (pall.) PI. 

PROFLATÜS , #5. m. Col. Souffle de ven, le vent. 

PROFLICTUS , à, #m, À. Gss. Le même que Pro- 
FLIGATUS. 

PROFLIGANDUS , 4, im, S1L. ITAL. #x v. 

PROFLIGÂRE , #5, avi, atém, Cic. Renverfer par 
terre , défaire, vailler en pieces, [ ruiner, perdre, f 
terminer , achever , Gnir. (ex affligendo,) 

Profligare belum, T Ac. Achcver la guerre. —ho/fium 
aciem,copias .Cic- Défaire entierement les erouppes des cn- 
nemis. —rempub'icam, In. Ruiner la Republique.—viée- 
riamm. FRONT 2.3.2. R:mporter une victoire complete, 

PROFLIGART, br, anis sm, (pal.) Cre. 

PROFLIGATOR , 6ris. im. Tac. Un prodigue. 

PROFLIGATISS MUS , #, #7. Cic. (lup.) de 

PROFLIGATUS, à, #m.Cie. Renverié , afligé,conf- 
terné , achevé , terminé , | perdu de débauches. (part. 
pañl.)v-ProrucARs.Profligato ac pænè fublato belio.Cic. 
La guerre é:ant bien avarcée, & prefque finie entiere 
ment, udicia perdita d profil gata. In. Des jugemens per- 
dus, renverfes. @Qzaffio profiigata. Cic. Une queftion bier 
avancée. 


PROFLO, . Vid. ProrLARS.Proflare fomnum.Virc. 
Rorfler. | 

PROFLUENS , éurir, (adj.) Cie. Coulart. Quint. Un 
couratt d'eau. | 

PROFLUENTER. {adv.) Cie. Abondammernt. 

PROFLÜENTIA, à. f. loquendi. Cic. Un Aeuve de pa- 
role , une graste abondance de paroles. 

PROFLÜENTIÜS. ( adv.) 4. Grill. ( comp.) d'Ar- 

FLUSNTER, , 

PROFLUERE , fli 5, fluxs, fluxum. Cic. Couler, def 
cendre , picndre {a {ource de. 

X Oadic profluere aliqua re, 26, à, ex , aliqué re.Czs. 
nd aliquid, Cie. Corpus profluxit, Ces. Le corps eft cout 


en fueur. Prrfluere ab culs, Cox. Couler des yeux. —44 
libidine:. T Ac. S'abandonner à fes paflions déreglées. 


Ego ab bis fontibus profiuxi ad hominum famam, Cic. Je 
me fuis mis en repuration dans le monde par ces voies là. 
Preflait ex monte.C #s.1] prend {a fource d'une montagne, 

PROFLÜVIOM , 55. n. Col.Flux. m. Prefluvinum al ui. 


1n. Hiux de ventre. —nariwm, PL. Flux de fang par le nez. 


—mulierum. Ip. Les ordinaires des femmes, l:s mois. 
PROFLUUS , à, #m. PL. Qui coule. 
ProroRs.(pour) profutwrum effe.Hon.Qu'il profitera. 

sx v. PRopssss. 


Prerupisser. (3.plufp. fubj.) v. PRoruNDsRa. 


PROFÜGÉRE, gi9, fagi, giram. Cic. S'enfuir , s'en 


alles loir. Ad aliquem profugere, Cic, S'eofuir vers quel. 


qu'un.—ex periculis In, E:happer du danger, Anima pro. 
… Jugit. Lucr. L'ame s'eit feparee du corps.Qui attem pre. 
fugerit ad. Bisz. Mais celui qui fe retirera vers. A4 qua 


profugerant. In. Où ils s'écoienc refugiés. Profugit nudus. 
Bras Li s'enfuit cout nud, 

PROFOGIÜM , 35. n. Ci. Refuge, afyle. r. 

PROÔFÜGÜS , 4, #m. S ALL. Challé , exilé , fagitif, 
loin de ior pays. Hor. Vaÿabond , exrant , fugicif. 

B::s vinciorum Annibalis profugus, P 1. Qui s'eft deux 
fois échappé des prifons d'Annibal. 4 dome profugus. 1D. 
Fugitit. Her. Erraut , vagabond. 

ACFUND AV ALLIS. Ecé,. Parfonteval, au Maine , près 
d'Auira'e, & près de Beauvais. 


PRÜFSINDE,(auv.)Bibl, Profoudémecr, Profardà pese 
























PRO. 
caverunt. To. ls ont peché par une profonde corruprion. 

PROFÜNDÈRE , funds, fudi ,fsum. PLAUT. Ver- 
fer àbondamment, répandre. Animam profundere. C1 c. 
Mourir.—lacrymas. Vino. Pleurer.—folia. Vir.Poufler 
des feuilles. —aborem. Cie. Travailler inutilement, -p#- 
trimoniurs, Xp. D'flipper on bien.-pecuniam, Dépenfer 
fon argent. Lacrymafe [ubifo profuderunt. C1c. Les lar- 
mes coulerert incontinent.. Ommes profudi vires ingeni 
mei. An. J'ai employé routes les forces de mon efprit. — 
vocem. Cic. Crier,le faireentendre. —wverba ventis.LUCRe 
Battre l'air, perdie fa peine à parler. 

PRoFUNDiOR , eris, (comp.) G° : 

PROFUND:sS1MUS,, ww, Bis. ([up.) de PROFUNDUS. 

PRÔFÜNDITAS , #ris. f, Bibl. Profondeur. f. 

PRÔFONDIUS. (adv ) PL. Plus avant , plus profon= 
dément. Sip. Profondeur. 

PROFÜONDÜM , î. n. Cie, ((uppl. mare, la mer.) Z# 
profundum abjiere, Cic. Yerter dans la mer, Lacws 1m- 
menfi prefund. Suce. Lac d'une profondeur immenfe. 

PROFÜNDUS, à, #m. Cic. Profond, creux. Profun= 
da avaritia,S aux. Une extreme avarice. De profundis clæ. 
mavi. B181 Du profond abyfme (où mes pechés m'ont 
plongé ,) j'ai crië vers vous. De la profondeur {de mes 
mileres,) jai crié. 

PRÔFÜSE. (adv.) Swer. Avec grand excès, avec de 
grandes dépenles. Liv, En foule. Profusè in caffra tindes- 
tibus obfritit.Liv.l! s'oppofa à ceux qui couroiert en fou- 
le vers Je camp. Ed ons. Sais. Avec d'autant plus 
d'avidité, . 

PROFOSIO , ënir. f. Celf. Effufon. f. PI. Profufon, 
largefle exceflive. Profuffo famguinis. Ces. ne” 
te de tang. Nim:é profufione. PL. J. 2. Ep. 4. Par une lar= 
gefle exceflive. 

PAOFUSISSIME. (adv.) Swer. Avec une CXLIEIME PTO= 
fufon. {lup.} de Proruss. 

ProrusissIMUS , #, #m, SUaT. (fup.) de PRoFUsUS. 

PROFÜSIUS. (atv.) Sall.(comp.) de PROFUSS- 

PROFÜSUS , à, #m. Var. Exendu , trop grand. PI. 
Prodigue , qui fait des excés en dépenfes , frépandu, ver- 
fe. (part. pal.) v. PROFUNDERS. 

Cauda profufa ad caices.V ARR. 
qu'aux talors. Prefufa 


Qeñe qui pend juf- 
kilaritæ. Cic. Une jeie exceflive. 
Perditus ac profufus nepes. 1p. Uu perdu, un débauché, 
Sumptibus profufis vivere. Cic. Faire des dépenfes excel 
fives. Non fine profafifima largitionr. SUsT. Jul. Avec 
des diftributions imimenfes , en diftribuant des fommes 
prodigieutes. : pe | | 
PKROFÜ TÜRÜS , à, äm, Qui doit fervir, qui feræ 
ucile. (parc. fur.) v. Propssss. | 
PROGEMMANS , antis. (adj.) Col. Qui bourgeonne. 
{parc.) v. Fe . L 
PROGEMMARE, 3, 48, 1H. A (Jen'ai 
uvé de ce verbe que le participe. 
'PROGENER , À OT ei de - oran l'é= 
d du grandpere. Suer, ag. Le foie du pendre. 
ET ROÉENÉRARE, 0, 5h, ätum Hon. Ergendier, 
reduire, | È 
PKOGÉNERARI br, ais sm. (pafl.) Varr. 
PROGENERATIO , 6n5:. f, Pi. Generation. f. 
PROGÉENIES, éi. f. Cie. Race, lignee, engence. f. 
Ovid, Un fils, une file. Pregentes terra. Pans. Fils de la 
cerre, homme de rien , homme dont les ancêttes font in= 
connus, Æfujus vince progeniem f}1demws fubmittere.CoL. 
Nous voulons plamer de cette vigne. Progentes vipera= 
rum, Bis. Race de Viperes. À progenie 1m PreSemI6. I», 
PE Rs de que Quintilien ne reconnoit point de ge= 
nitif à progenies , vi de plurier à fpes.l. 1€. 6: Qwid pron 
genies genstive firgalart, quidplurali [pes fagier ! QUINT, 
LL A , 


. PRO.. 
PROGENITOR, ris. m. Ouid, Ayeul, aneëtre. À pro 


Etnitoribue, Biec. D: mes ancêtres. 


PROGENITUS, à, #m. À. Gauu. Ecel. Engendré. 


(part. pal.) cé 


ProGsN UT. A produit, a engendré. (3. perf.}v.Pro- 
GIGNERE, 


PRosrreNs nentis. PL, (pare.) v. 


PROGERÈRE, gèrÿ, £ef5, géRum. PL. Jerter, porter 


dehors, Owilibus progerere. Cou. Tirer des B:rgeries. 
PROGERI , rôr. (pall.) Col. 
PROGERMINARE, ©, ävi, Ztäm, Co. Bourgeon- 
ner, pouffer , j-rer le bourgeon. 
PROGIGNÈRE , gnÿ, gÜni s,génirum.Cic.Engendrer. 
Lucr. Excirer »ÿ oduire. 
PROGIGNI , gnbr. ( paf.) Lucr. Plaut. 
PROGNARITER. (adv.) Plaur.Courageufement, har- 
diment , avec vigueur. 


PROGNATUS , 3, #m. Cie. Qui eft né, engendré 


sad defcendu de, Ex Cimbris prognati.Cas. Delcen- 
s des Cimbres. 


, PROGNE , 5. f. Virg. Progné, fille de Pandion Roi 
d'Athenes , époufa Tereus Roi de Thrace, dont elle eut 
Itys, qu'elle fit manger à fon mari , pour fe venger de 
l'injure qu'il avoir faire à fa fœur Philomele, à qui il 
couppa la langue après l'avo'r deshonorée. Philomele 

M avoir eu part au meurtre d'Icys, fur changée en Rof 


gnol, Progné en Hirondelle » Itys en Phaifan, & Terée |. 


en Huppe. Vid, PHisomaza. 
* PROGNOSTICX , ürüm. n. pl. Cie, Prognoftiques , 
D WG rar. 

PROGREDI, di ër, prôgréffits sim. Cie. S'avancer en 
marchaoe, fortir, aller, | s'étendre, fe répandre. Regredi, 
quèm progredi malo. Cig. J'aime mieux retourner que d'a- 
vancer, Progredi longiës, 1p. Pafler outre, all-r, avancer 
plus loin.—magnis stineribus, C &s. S'avancer à grandes 
journées. Nibil progredi. C1 c. N'avancer point, ne faire 
aul prog'ès. Tridus viam progreffes reverrir. Cas, Il s'en 
rerourna après avoir fait trois Journées de chemin. Er 
progreffss pufillum. B 1 5 L. Et s'écant un peu avancé, Pro. 
gredi en virtute. Cic. Faire du progrès dans la vertu. 

PROGRÉDIRI. (por) Proarspt. Plaut. Caf. $. 7. 9 

PROGRESSIO , onïs, f. Cie, Avancement , Progrès , 
m. accroifement, m. Progreffio ad virtutem, Cie. Le pro- 
grès qu'on fait dans La vertu. —virtutum, Ip. L'accroifle. 
ment des vertus. 

ProcrassieR , oris, (comp.) de 

PROGRESSUS , à, mm, Cic. Qui s'eft avancé. Piam 
mulrerum dierum progrefius, Cic. Ayant fair plufieurs 
journées de chemin. Progrefus pueritiam paululum atate. 
Jo- Sorti un peu de l'enfance. Progrefior atatis fum. Bar. 
Je fuis crop âgé. Paululèm aliquid ultrà primas litter as 
pregreus. Quinr. Qui fçair un peu plus que lire. . 

PROGRESSÜS, ws, m. Cic. L'action d'avancer en 
marchant , fprogrès, avancement. #. 

Progreffus haberein fludiis Cic. S'avancer dans l'étude, 
y faire du progrès. Arcere. à progreffu. 1 D. Empécher 
quelqu'un d'avancer. Progreffus aratis, Cire, L'äge plus 
avancé. Cafar, ineunte atate, docuit progreffum atatis ex. 
pe non eportere. Cic. Cefar étant encore tour jeure, 

t voir qu'il n'avoir pas beloin du fecours des années, 

Caufau rerum videt carumque progrefus. Cie. Voir les 
caufes des chofes & leurs progiès. 

*PROGTMNASMAT À, sm, n. pl. (C'eft le titre d'un 
Livre du Sophifte Aphchone.) Ce mor grec figmf: Exeres. 
ss, en latin pracxercitationes. 

PROGYMNASTAÀ , 2. m. Sed. Condifciple. 

ProH (incerjeétion.) Yi. Pré , O! 

PreHiss. (imp.) @ 

PROHIBINCUS, 4, mm, Cie. 


| & P L 
Cie. Qui défend, ROHIBENS ; #nfis 


qui empêche, (part) v. 
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PRÔHIBERE , 5, bi i, birém, Cre. Défendre quei= 
qu: chofe , fpr-fe:ver , empêcher, dérourn:r, s'oppoler. 
# On dit proh.bere, avec l'infinicif, Cie. Prohibere ut, 
probibere ne. C1c. Empêcher, Nibil probibet quominur. 
Co L. Rien n'empêche que, Prohibere calamitate, detri- 
mente. C1c. Préferver d'un malheur , d'une perte. —#/i- 
quem fusä. Ib. Empécher de fuir.—predones ab infulæ, 
Cre. Chafler les voleurs de l'If:, -à periculo rempubli- 
cam. Ip, Détourner un malheur de deffus la Republique. 
—aliquem Provincié. PLanc. Cie. Exiler quelqu'un de la 
Province. -aliquem demo. Tsr. Chafl:r quelqu'un de la 
maifon , lui en défendre l'entrée. -vece aliquem. Cic.Em- 
pêcher que quelqu'un ne parle,ôter à quelqu'un la liverté 
de parler. Probibuit me venire. Bisz. M'aempêché de ve- 
air. Nolite «os prohibere. D, Ne les empêchez point. 

PRÔHIBERI , bé br, bits sim, (pafl.) Cic. Etre em 
pêché , être privé, étre détourné. Prohiberi aqué. Lenr. 
Etre privé d'eau. Lege Dominé prohibentur. B18L. Sont 
défendus par la Loi du Seigneur. 

PrRomisessis. (pour) PRomisUsRIs. Plaut. 

PRomisassir. (pour) PRomisusriT. Chez les Comi- 


ques. . 

PROHIBIX , üräm. n. pl. Pid. Prœsia. Remedes pré- 
fervarifs. 

PROHIBITIO , unis. F. Bibl, Défenfe, f. empêche 
ment, m. 

PRÔHIBITOR, ôris. m. Apwl. Celui qui empêche, op: 
pofant. }| Adhorrator. 

PROHIBITORIÜS , à, #m. PL. Qui fairdéfenfe , qui 
empêche. 

PRÔHIBITUÜS , à, &m. Cic.Empéché,défendu. (parc. 
pal }v. ProHiBaRs, 

PROHINC.({adv.) Apsl. Le même que PRoinDs,1050. 
Par conisquent , c'eft pourquoi. 

Proyscsrs, PROYSCERUNT.Virg. (3. pl.perf.) v.Pro- 
TICERE. 4 Dé 

Proyecra.Vid. PROYECTUS. 

PROJECTÂRÉ , %. Vid. Prozscrars.##Ce verbe eft 
fufpeët , car au lieu de projets probris , il faut lire pron 
leétas, dans Plaute. Bacch. 3. 0.39. . 

PROJECTIGO , ônis. f. Cic. Projeétio bracchii, Crc. 
Mouvement du bras. 

ProrserissiMUs , #,#m. Tac. ({up.) de PROTICTUS. 

PROJECTITIUS , 4, #m. PLAUT. Expoit , jetté là. 

PROJECTÜRAÀ , 4. f. Virr. Saillie, f. ce qui faïilie 8 
avance en dehors dans les bafes & dans les corniches. 

PROJÉCTUS ; à, mn, Cic. Jecé la, couché, écendu, 
{vil, meprifable , meprilt , [=xpole. (par. paf.) v.Pro- 
rejet audacis. Ci1c. Efronterie extreme. Projets 
Senatus auéorita. T A c. L'autorité du Senat mepiifee, 
Cadavera projetts. V ARR. Des corps morts jetés à la 
voyerie. Viridi projeétus im antro. V1RG- Couche, érendn 
(ous la verdure, daas une grotee. Urbs prejeéts. Une Ville 
qui s'avance dans la mer. Gens ad libidinem prejectillims. 
Tac. Une Nation fort addonnée - la débauche. Pudore 
projeéte. O y 1 D. Sans avoir égard à la pudeur. Projséte 
vefimente [ue, Bis. Ayant Ôté fon vêtement. 
PROIECTÜS , #s.m. Lucr. PI, L'aétion de j:tter. 
PROSICERE 564 3,jecr,jetum, Ms Jerxer , aban- 

icer , quitrer. (R. JAGERs. 
ln STaT. À cal Projicere tels, Lancer des 
yavelors. — fefquipedalia verbs. Ho. Pronencer de 
srands mots, des mots lorgs d un picd & demi. $rrare 
srejecerat artus. V. Fuac, Il s'évoit levé, il éroit forti 
tu lit. Projicere rem viliore pretio. Uur. Vendre, donner 
quelque chofe à fert bon marché. Se projicere, Cic. Se 
aifler aller, manquer de courage, fe laffer abbarrre, 
Parthi fe in pallentes campes projecerunt.FRONT.Les Par= 
ches gagnerent les plaines. ad pedes alicuÿus projicre, 
. 
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Cic. Se jetrer aux pieds de quelqu'un.Se ex navi projicere. 
Cas. Se jecter hors d'unnavire. Proj ecerunt legem tuam. 
Bis. Ont rejecré votre loi. Projicite eum in ciffernam. 
An. J-11e2- le dans la câterne, 

PROYICI , prôjséits sum. (pall.) Cic. 

Diogenes [e juffit projici inhumatum.Cic.Diogene com- 
marda qu'on jetrât fon corps fans l'enfevelir. Prejicitur 
tedwm, 1 p. Le toit s'avance, faillit hors du mur. Proji- 
ciatur in mare, Big. Qu'on le jette dans Ja mer. 

PRÔIN. (adv.) Ter. C'eft pourquoi, par confequent. 
[Les Poëres ne donnent qu'une fyllabe à ce mot, qui fe 
crouve auffi dans les Orateurs, ileft quatre fois dans 
Apu'é-.] Le même que PRoINDs. 


PRO:NDE. (adv } Ter, Par confequent , aïnfi , donc. 


Preinde ac. Luer. Comme fi. Proinde ac dicir, TxRh.Com- 
me il le die. 

X Avec proindè, l'on n'ajoute ordinairement ni €, oi 
que ,& l'on ne dir pas & proindé , ac proinde , proindèque , 
comme l'on a déja remarqué dans le petit Dictionnaire 
qui fe vend chez Boudor. C-pendant on trouve deux fois 
dé proinde dans une même lettre que Lepidus écrivit à 
Ciceron. C'eft La trenre-quarriéme du dixième Livre des 
Epicres Familieres. On le rencontre fouvent aufli dans 
Pline le jeune ; quoi qu'il en foit , le mieux eft de ne rien 
ajouter à proindè. 

PROLABI , /4:6r, läprits sum, Liv. Echoir, comber. 
Prolabs in capur. Liv. Tomber la tête la premiere, —cx 
arbore, Pu. Tomber de deflus un arbre, Longi: prolap{us 
fur, quämm. Cac. Je we fuis érendu plus que, Prolapfs ef} 
buc libido, Xp. Le libertinage eft allé jufques là. Er pro- 
dapf (ere. Bras. Ex viennent à comber. Hinc 

PROLAPSIO , anis. Ê. Cie. Chüte.f. Prolapfiones adi- 

sentir, Suer. Ruine, chüce des maifons , des édifices. f. 

PROLAPSÜS , à, #7, Liv. Tombé, qui cit tombé. 
Percama prolapfr. Var. Troies déiruice, renver(ée,brü- 
lée. Res prolxpia. Liv. Viétoire perdue. (pait. paf.) v. 
ProLAsi. F 

PROLATAREÉ, #9, avi, atmm. Cac. Escndre, aug- 
merter, Liffcrer, prolonger, remettie, furieoir, Pro 
dature mitas, Tac. Prolonger la vie. 

PROLATATIO, 6x5s. f. Tar, Délai, m. remile. f. 

PROLATATUS, à, #m. Tac. Prolatatusn bellum, Ip. 
Ur: guerre prolongée. 

PROLA' 10, onis, F, Cie. Citation , f, délai, m. re- 
mile, Liv, L'action d'ét-rdre, [la proncuciation. Pro- 
daiio exemploram. Cac. Citation d'ex:mples. Prolatio f- 
nium. Liv. L'écendue des limites de l'Empire. Rerwm pro- 
latio, Cie. Vacauons , [urfeance d'affaires. 

PROLATUÜS, #r. m. Prononciation. 1n prolatu, 
Tarn. Anir. En pronor çant , dais la prononc'ation, 

PROLATUS®%2, #7». Lucan. Tiré dehors, montré, 
mis en vuc. Cie, Sçù , connu , public, fpreduit, apporte, 
cité, allegué. Tac. Remis , differé. (part. pal.) v. Pro- 
TERRE 

L'rolstus de te rumor. Cie. Le bruit qui court de vous, 
UË: res prolata [unt, prolatis rebus. PLAUT. Pendant les 
vacitions, durant les vacations. 

Proze. (abl.) Vid. PRoLss. 

PROLECTANS , AN/H, APUL. (part.) v. 

PROLECTARE , 5, avi, tüm. C1c. Gagner par de 
belles paroles , attirer par de belles promets. Projeétær 

Jenies sesentinm. V 17 R. Charme les Leét.uis. Etramme 
nitro me tuis proleëtas probris ! PLAUT. Bacch. 3, 6. Quoi, 
vous m'accablez d'injures ! 

*PRÔLEPSYS , ïs. F. Afr. Pad. Figure de Rherorique, 
quicondift- à prevenir les dculcés que l'on peut former 
contre ce que l'Orateur a dic, & à y répondre. Ce mor eft 
tour grec. (we anÿss. lat, prejumio.) 

PRO:ES ,is.t. Cie. Race, liguée. f. les enfans, Col. 
les pois. Proles olive, Vinc, Les fruits de l'Ohvier. The. 


__ PRO. 
tidis proles, Fils de la déelfe Theris. Parens pulehré proles 
Vire. Pere d'une belle lignée. Ferrea proles. Cic. Le fie- 
cle, l'âge de fer. 

+PROLÈTARÉ ,d,avi,atim, Don. Andr. 1. 2. 9. 
Produire, caufer, (r. ProLes.) 

PROLETARII, ôr#m, m. pl. A. Gall. Les Ciroyens 
Romains, dont le revenu n'éroit que de’ vingt-fix livres 
cinq fois , parce qu'ils ne pouvoient aider la Republique, 

u'en lui donnant des enfans , lorfqu'il y avoit guerre ; 

ont on Le fervoir dans le befoin pour incorporer dans les 
crouppes,comme notre milice. Afperis Reïpublica temporis 
bus , Cum juventutis inopia effet, proletari: im mlitiam tua 
multuariam legebantur. A. Gi. 16. 10. (R. PROLsS.) 

Proletarias ferme. PLawT Manicre de parler bafle. Pres 
letariss feripter. A. G 5 LL. 19.8. Auveur qui n'eft point 
cftirhé , fans reputation. 

PROLIBÂRE , 65, aus, atism. P 1. Répandre une li- 
queur dans les facrifices. ‘ 

PROLIBATBR. PI. On fait des libations. 

PROLICÈRE , ci, lexs, ledlum. PLAUT. Attirer. Le 
même que PaLLicsRs. 

PROLIQUATUS, à, #w. ApuL. Coulé. Le même 
que LiQUATUS. 

PROLIXE. (adv.) Cie. Liberalement , largement , ma- 
gnifiquemenc. Age prolixé Micio. TER. Ad. Obligez-nous 
jufqu'au bout, inon frere. 

Prouixion , ork. Cic. (comp.) de PRoLIxUs. 

PROLIXITAS , éräs. f, Sen. Longueur , lenteur. f. 

PROLIXITO DO, finis. F. Pacuv. Prolixicé, longueur 
d'urdiicours. 

PROLIXIÜS. (adv.) Ter. (comp.) de Prozixs. Pro 
lixiis orxba, Bias. H prioie plus inftamment. 

PROLIXÜS , à, #m. Virc. Eong. Cie. Bon, honné- 
te, libe:al. A iqurd animo prolixe facere. Cie. Faire quel- 
que chof: avec honnéteié , avec condefcendance. Barbæ 
prolixa, Viro Un: longue barbe. Arbores prelixa. VARR. 
Des aibi:s dont la ere eft forc haute. Prolixier in Pom 
peiurs. Cie. Plus atraché à Porrpte. 

PROLOCO TÜS, à, wm. PLaUT: (parr.)}v.PROLE QUI. 

*PROÜLOGIOM , 7 5, n. Feff. Le prologue ,expiication 
du iujre d'une piece de cheatre. 

*PROLOGUS , 7. m. Ter. Le prologue d'ure piece de 
theatre , où l'on excule les faures du Poëre , où l'on loue 
fa piece, [cc lui qui recice, quidit le prolugue. < Prolosus 
eff veluti prafatio quadam fabn'a,tn quo Prater 4r£urmien— 
um , aliquid ad popuinm vel ex Poërà, vel ex ipfius [ru 
Lula, vel Altoris commodo lequirur. Prologium autem cf}, 
cie tantum de argumento dicitur. Don. 

PROLONGABITUR.S. ra pro'ongé.| 3-perfind. pa.}v. 

PROLONGARE , , aus, atum. PL. Sen. D.ffcter, 
prolonger , augmenter. (Quelquss éditions ont prerogare 
daos Pause.) Prolengauerunt iniquitater [uam, Bisr. Ont 
prolongé, ont augmenté leur iniquité,en prolongeant mes 
lonrimenst, 

PROLONGARE , br, &rits sm, (pafl.] Sen, Etre pro 
longe. Ut prolongentur dies t#i. Biz. Afin que vous vi= 
viez plus lorgremps fur la t:rre. Incelatus mens prolon— 
gatus eff. In. De ce que mon exil eft fi long. Non prelon= 
gabitur amplius, B121. Mes paroles feront accomplis 
jars rerardemene , ne feront point differées. 

PROLOQUENS , énrÿs. Parlanr, (part) v. 

PROLOQUI , qudr , lôcrits sam, V ARR. Expofcr,dire 
ce qu'on a dans la penfée , parler. 

PROLOQUIÜM , ji. n. Farr. 
piopos 

PROLÜBIÜM , #5. n. À. Gel. Envie. f. defix de faire 
ou d'entendre quelque chofe. m. le plaifir qu'on y prend. 
m, Accus. fantaife. f. caprice, m. [ 

Ü Ed. Sun. Le même que Lucsrs. Lui 


NERRS A 
re, éclairer. "up 
à PROLÜDÉRE, 


Propolñrion, [avant 


PRO. 

PROLÜDÉÈRE , 45, las, lüsäm, VARR. Faire un effai, 
s'exercer par avance , préluder. Proludere ad pugnam. 
Vire. S'exercer par avance au combat. 

PROLÜDIÜM , ïi.n. A. Gull. Effai que l'on fait de 
quelque chofe qu'on veux entreprendre, Prélude. #: 

PROLÜÉRÉ, 9,5, proluriüm. Co. Laver beau- 
rad à » nettoyer , arrofer. Preluere labra, Prns. Boire. 
Prolusre feaure. Vins. Boire dans une couppe d'or. Pre. 
luit f1luas. 1. Arrofe , baigne les forêts. 

PROLUT . 57, lmiis sum, (paf) Apul. 

PROLUGERE,gé 3. Fasr. Pleurer plus longremps que 

couiume, (rx pre. i. e. pero.) 

PROLÜSIO , ônÿs. f. Cie, L'entrée. f. le commence- 
ment d'un difcours , ce que l'on dit avart que d'entrer er. 
matiere. m. prélude , effai que l'on fait quand on s'exerce 
Par avance à quelque chofe, 

PROLÜSORIUS , 4, #m, Dia. Preparatoire, 

PROLÜTUS , 4, #m. Aruz. Qui eft arrole. Multé 
prolutus vappé, Ho. Qui a bû beaucoup de vin tourné. 
{parr. pal.) v. Prozuzns. 

PROLUÜVYIES, &5.f. Cie, Une ravine d'eau. Ventris 
preluvies, Vire. Flax de ventre. 

PROLUVIO , ônïr. F. Apul. Débordement torrent. m. 

PRÔLÜVIOM , 5. n. Ter. Prodigalité , profafon.f. 
% Donar lit Prolubium, & il l'explique par ces mots : 
Promptus animus ad largitndum. Don. Adel. j. #. Pro. 
pp libidinis. A pUL, Impatience de contenter fa 
paffion. 

PROMANARÉ , 5. Sun. Le même que Mamans. Se 
répandre. 

PromaniUM. Fe/f, L'fez PRomaDI0. i, €. particeps. 
Scar. (Qwis pars cf dimidium.) 

*PROMELLÈRE , /5, Fasr. Tirer en longueur. Pia. 
Propucrrs. (R. MiLzsRe. ie. merari ; À graco pi.) 

PROMENERVARE , 3. Fasr. Le même que Monsrs. 
Avertr.(R. MENrRyA. pre MinsnvA.) 

PROMERCALIS , 3!é, (adj.) Col. Qui eft à rendre, 
quiet pour vend:e, après avoir fait la provifon de fa 
maïlon. Awrum promercale, Syst. Or à vendre, 

PROMÉÈRE , m3, prômi , prôntäm , ou prômps$,prôm- 
prum. Cic. Tirer, av-inire , declarer , faire voir. 

Promere diem. Hon. Faire paroicre le jour. —#urum ex 
armario. C1c. Prendre de l'or dans une armoire, —juftii 
tiam. PL. ]. Exercer la juftice.vins. Horn. Tirer du vin. 
Promere in medium. PL. J. Diclarer , publier. . 

PROMI, àr « Prômptis sim. (pañf.) PI. 

PROMERFRE, rÈD, NS, promèritum,TER.c > Meri- 

PROMERKERI , rè dr ,méritis sim, Ip. ter, 
rendre lervice. Promereri de alique, PLAUT. Obliger quel- 
qu'un. Benë premereri. Far. Mriter quelque recompenfe. 

* Vota tua promeruére deos dextres. S x À +. Les pricres ont 
rendu les dieux propices. Ad benè de multis promerendum. 
Cie: Pour rendre fervice à plufieurs. Qwid mali [um , 
heretué ex re promeritus! PLAUT. Amph. À vorre égard, 
je vous prie, mon maître , quel grand mal ai-je fait ? 

PROMERBRE, & dr, mérinis sm. (pail.) Biez. Tali. 
bus enim hofl.is promeretur Deminus. In. C'eft par de tels 
fasrifices qu'on plait à Dieu. 

Promerion. Fef. Lifez Promsniro. 14 eff, praci- 
Pan inter careres meritum, Sc AL. 

PROMÉRITÜM »7,n, Lucr, Merite, m. Cic. Bien- 
fait , fervice, bon office. 

PROMETHEUS , #5. m. Promethée,fils de Japet. Les 
Poëtes ont feint qu'ayant formé les premiers hommes de 
terre & d'eau , il deroba Je feu du ciel dont il les animät 
2 pour le pair de cette hardicffe, le fit attacher fur 

Monr- Caucale , où un Vautour lui déchira use partie 
du foie. Voici ce qui a donné lisu à certe fiétion. Prome- 
thée ob'erva le cours des Aftres en Scythie, & s'appliqua 
avec tant d'ardeur à cette connoiflance , que ce loin je 
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tenoit nuit & jour attache (ur le Mont- Caveafe. Comire 
il trouva encore l'art de faire du feu , foir par le choc des 
cailloux , foit en ramalfant les rayons du Soleil dans un 
mitoir , il ranimoit les hommes de fon voifinage tranfis 
de froid. Veyez le Procagoras de Platon. 

PROMET HIDES, 4. m. Ovid, Deucalion fils de Pros 
merhée. 

PROMICANDÜS , 4, #m. Non. Qu'il faut entendre, 
qu'on doit entendre. | 

PROMINARE, ÿ, avi, atim, ArUL. Conduire , me 
ner. Vid. Minare, | 

PROMINENS,ëntfs. (adj.) Liv. Eminent , qui s'éleve, 
qui s'avance , qui pañe pardeflus. Prominentes oculi. P1. 
Des yeux qui forcent de la vêce. (part.) v. PRomINsRS, 
Anaglyphs valdi prominentis. B121. Des Balles-taillss 
avec beaucoup de relief. Qwaf prominentgs de pariete Ip. 
Qui paroiffoient forcir de la muraille. Zn prominenti lit- 
ter, Tac, Sur le bord du rivage. 

PROMINENTIX , &. f. Vitr. La (aillie,ce qui s'avane 
ce,ce qui fe dérobe dans l'Archiceëture. 

PromiINsNTioR, oris. PL, (comp.) de PRominsns. 

PROMINERE , në9, #3. PL. Qui s'avance. Her. Qui 
paroîr élevé ou avancé , étre élevé, étreexhaulle. Pre 
minere à caters acie.Liv.Paroître élevé audeffus du refte 
de l'armée, Prominet in pontum. Ovin.La colline s'avan« 
ce dans la m-r. 

PROMIÏSCAM. Varr, Vid. Promiseus. 

PROMISCE.(adv.) Plaws, Le même que . 

PROMISCUE. (adv.) Cie, Egalement. Liv. Confufé- 
ment ; pêle-mé'e, enfemble , en commun. 14 promif:ssà 
fulris ac fapientibus à .natwrs datum, Cic. La nature & 
donné cela également aux fous & aux fages. 

PRoMIscUS , 4, #m, A. Ger. Le même que 

PROMISCUUS , à, &m, Liv. Mis pé e-méle, confun 
fEmenr. Promifeuum renus. QUiNT. L- genre Épicene,gen« 
re commun. Zn promifcue, PL. En commun, fpéles- mêle, 
Promifeuam operam dare Piaurt.Se Servir mutuellemenn, 
Honores G injurias habere in promifene. Sin. Regarder 
avec la même indifférence les honneurs & les injures. 

PremissRAT. (3. plufp.) v. PromitrsRe. 

PROMISSIO , onis. f, Cic. Promelle, l'aétion de pro+ 
mettre, f. 

PROMISSIVÜS , à , #m. Aus. Qui promet, Le même 
que PROMITTENS. 

PROMIS SÔR,6rës. m. Her. Prometteur, celui qui pro- 
met. X Promffor. C'eft celui qui promet. Aéprimifor. 
cf la caution , celui qui.s'oblige conjointement pour ua 
autrr, 

PROMISSÜM, i. n. Cic.Promeffe.f.ce que l'on promer. 
re Vino. Facere promif[«. Biau. Tenir (a pro 
melle , faire ce que l'on a promis. Teneri promiffe, Cie. 
Ecre obligé par là promelle qu'on à faite. Promiffa facere, 
In. Faire des promelles. Promiffæ fervars, prom:ffis flare, 
fatisfacere promiffe. Cic. Tenir {a prom fle. 

PROMISSÜS , 4, #m. Cic. Promis , qu'on a promis. 
Liv. Long. Barbs promiffs. Vire. Une longue barbe, qui 
defcend À bas. Fides promiffa. Vire. Foi engagée, Pro« 
miffa coma. Liv. D:s cheveux longs. (part. pal.) 

Promisti1. Ter, (pour) PRomisis71.(2. perf. 26.) w. 
PROMITTERE. 

Promtrrens, #mtis. Promettant. (part.) v. 

- PROMIT'IÈRE , #3, promis, promiffum, Cie. Pros 
meurtre , faire une promefle, 

Promittere barbam. L 1 v. Lailler croître (a barbe. Cæ« 
pillum. PLauT. La ler croître (es cheveux, (comme fa 
oient les devins.)Vid,|acraARs.—Te/alongus.Cas, Lan 
cer des javelors plus loin. Promitrere liquid. Pare. Faire 
profeffion de que'que chofe.Promittere ad cenar: PLAUT, 
Promertre de {e erouver à foupper, Premitsir fe arbor, Pa. 

L'arbre étcad fes brançhes. 
YYYyyy 
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PPOMITTI, Htèr , mifi: sr. (pail,) Cle, 

PROMS , Fe, #rômi, Vi] Promsrs Pirg. Tirer. 

PROMONSTRA, or#. n. pi. Feff. Des prodiges. Syn. 
Prodisia, 

PROMONTORITM, 45.n, Cie, Un promontoire, ui. 
cap. m.fLirv, Lieu élevé, hauteur ,Je haut d'une mon- 
râgre. 

7 PROMORAT. (pour) PRomovaRAT.(3.plufp }v. Puo- 
MOVERF, 

. PROMOTIO , 6:5:. Ase. Pæp. Promotion. f. éleya- 
ion à nucique dignité. 

PROMOTUS ,4, mm, ST AT. Avancé, fort avancé. 
Eccl, Liomü. Promotus ad digmtate, PL. J- Elevé aux 
honreurs ,aux Charg:s. (part. paf.) v. 

PROMOVÈRÉ , wv£ 7, môLi, matmm, Tan. Avancer, 
faire avancer, pouller, diF:ter, éloigner, fprofiser. PL. J. 
Etendre, Ecrl. Promouvoir , élever. Promsvere caftra. 
Cas. Avancer fon camp—<sradum 45 alrqus loco. STAT. 
Parcir de quelque lieu.—imperimm, Oviv.Ecendre les bor- 
nes d'un Empire.—muptiss. Ts R. Diffcrer les nôces , le 
mariage. Promouere fe. S sn. S'élcver. Nihil promeues. 
Tsr. Vous n'avancez point. Unwm premorat vix pedem 
friclinie. P. À peine eüc-il mis le pied hors de la faile, 

ä PROMOYERI, wë br , morÿs sum, (pall.) Celf. Etre 
tpace, 

PROMPTARÉ, #. ui, ätäm, PLaur, Tirer dehors. 
dépenier. (freg.) de PRou3Rs. 

PromprTioR , oris, Cic. (comp.) 

Promprissimus, 4,#m, Cic. ([up.) de PRomprus. 

PROMPTISSIME. (adv.) P!, ({up.) & 

PROMPTIUS. (adv.)Ce.f. (comp.)de ProwPrTs,(qui 
n'eit point en ulag-.) Volontiers, de boncœur,facilemenr. 

PROMPTUARIOM, i 5. n. Cie, Lieu où l'on ferrel-s 
provilions, pour ls avoir à la mais quand on en aura be- 
loin. (r. Promenr.) 

PROMPTUARIUS , 4, #m, PLaur, De gatde-mar- 
ger. Cella ;romptuaria. Ip. Un garde-manger, ". 

PROMPTUS , à, mm. S aLL. Tiré, mis dthors. Cie. 
Clair, manifefte, évidenc , facile, fqui eft tout prér,rout 
difpolé à faire une chofe, fqui eft à la main. (part. pall.) 
v- PRomEns- 

X {On dic promptus ad aliquid. Cic. In aliquid, Tac, 
Alicujus rai, À, Garr. Aliqué re. Liv.] 

Promptiores effe aibemus ad nefira pericula. Cie. Nous 
devons être plus prêts à détourner nos malheurs. Menre 

remptiffima. B181. Avec une volonté prompte & pleine 
d'affcétion. Ad bxlla promptiffimi, In. Des gens de guerre 
tres vaillans, Spéritus quidem premptus. BB. L'eiprit à 
Ja vericé eft voujours prêr. Promptum 1n adulationes 
ingenium, Tac. Unelpiit qui fe porte aifément à la 
flacierie, un ciprit ratarellement Aacteur. Premprus 
ingenio, linzua , manu, Liv. Qui a es à vif, prefsnc, 
quicft prompräparler , à barere , ou à frapper, Manu 
promprus, Sax. Expeditif. Veritatisexhibenda premptiff. 
mas. À. Gezx. Quidie, qui declare franchement la veri- 
té. Promptus ad honeres, T ac. AÏlE pour arriver aux 
Charges. Maænia prompts eppugnanti. Liv. Des murail- 
les faciles emporter. Hand promptum, PL. Qi n'eft pas 
facile à crouver, Lecaprempra. Lucr. Les lieux qui font 
ouverts à tout le monde, où touc le monde peut aller. 
Quand quis audasié promptus. T À c. Plus on eft auda- 
cicux. 

PROMPTÜS, #r.m. Subitantif dort on ne trouve 
que l'ab'atif Gngulier. Habere aliquid in prompru. C1 c. 
Avoir toujours queïque chofe dass | cfprit,pour dire aux 
occafions, 1n promptu gerunt ous Pavones fæmina, Cor. 
Les Paoreil:s poresnt leurs œufs tout à l'entrée, 4 prem- 
pruuft. Pi. Ileft facile, aile. Re: ct in premptu. Cic. 


Cela eft manifefte, 18 prompeu aliqurd ponere. Ip. Ex;0- | 
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«{sremsen habentes sleifei, Biar, Exaut vout p'érs de purir. 


Prowurco.{(abl.) de PromuLicus. Pid. RrMULcus. 

PROMÜLGARÉ, g5, Avi, ätmm legem, Cic. Afficher 
ane oi qu'on devoit propofer au peuple après trois jours 
de marché. Elle éroit a@:hée aux jours de marché , afin 
que chaque particulier l'examinit pour lui donner ou re= 
tuer fon [ufrage. (q. Provulgare, in vulgus edere,) Cate 
legem premulgauit de Imperie Lentuli nbroçgande, Cire. 
Caton publia une loi qui ordonnoit que le commande 
ment qu'avoir Lerrulus lui feroit bre, Vid. PRoMULGO. 

PROMÜLGARI, gr, atis sm. (pall.) Fefl. 

PROMÜLGATIO , 6431. f. Cic. Publication , l'a&t:on 
de publier quelque choie, promulgation. 

PROMÜLGATUÜS, à, #m, Cic. Publié, promulgué. 
(parr. pal.) v. 

PROMUÜLGO , 45, avi, ätum. Vid, PROMULGARE 
Cr, Promalgusr, publier, 

PROMÜLSIDARIÀ , ôr#m, n. pl. Ulp. L:s plats où 
l'on lerwoic les mets appellés promulfs. 

PROMÔOLSIS , idis. £. Cie, Encrée d'an repas, les 

mets qu'on mang-oit,avant que de boire pour la premier: 
fois dans un repas, (n. Muisum. Vin miclé.) + Parce - 
que les Romains commençoient par boire de ce vin mielé, 
qui étroit une boiffon douce & agréable. Turneb. 
. PROMUS , 5, m. Col. Œconome , depenfi-r, maître 
d'hôtel d'un logis. (R- ProMsRS ) Promus prodigus, 
PLaurt. Un dépenfsr prodigue. Promsws congus. La mé- 
me fignification que Promus. 

Promuscipsm. PI. Lilez PrososcipsM. (acc. fing.) 
ds: Prososeis. Li cromp: d'un Elephanr, 

PROMÜTÜUS ,à,#m, Cæs. Ex'gere infequentis 
sans veéhigal promutuum.CÆs. D:mander qu'on paie par 
avance les int+rêcs de l'aunée fuivante, 

PRONA, Pid, PRONUS. 

PRONATARE, 0. Hyc. S'avancer en nagrant. 

*PRONAÜM, 5. n. Virr, Le devant du remple.weÿræsr, 
#2, temple, 

PRONECTÉÈRE , "645. Star. Vid. Nscrans. 

PRONEPOS , 6‘is. m. Cie. Arriere petiufils, fils du pe- 
citfis, ou 4e la peticefille. 

PRONEPTIS , is, F. Paul, 7. C. Arriere prtixelle. f. 
la fille de mon p-ritfls , ou d< ma periefille, 

PRONIDERE , dë 5. Hyce. Le même que Ranibsre. 

ProN1oR , or#. PL. (corup.) de Pronus. 

PRONITAS, æris. f. Sen. Iiclinacion, pente à une 
chofe. f, penchaor. », Pronstas sd malum. 1n. Inclination 
au mal. ü 

PRONOMEN , inïs. n. Quinr. Un pronom , ce qui fe 
met à la place d'un nom. Ego, tu, ille, htc, 1pfe. Moi, toi, 
lui , celui-ci, le même. X Les Latins joignent par élegan- 
ce les pronoms enfeimbl:. Ego cum , à me démifi. Cic. 19. 
Ep. 63. Ds d? tu me hoc tibs mandafe exiffimas. Cic. 2. 
Ep. 8, Quoi ? penfez-vous que j< vous aie mandé cela. 

PRONUBA, 4. F. Pirg. Qu prefile aux nôces. (r. 
Nussks.) ffarr. Ceile qui a déja eté marice, qui a cu 
plus d'ua mar. Vid, Ssnv, 4. Æ3, 166. 

& Pronubs, (elon Donax, etoient des femmes qui ac- 
coimpagaoisrt la nouv:lle marié: jufqu'à la may'00 du 
mari, De amicis ajus € pronubis, B 151, De [es amis qui 
l'avoienc accompagnée à fes nôces, 

PRONUNCIABILIS , (£, (2dj.) A PU L. Orario pro 
suncisodis, In Difcours qui renferme un fens parfait & 
abloir, 

PRONUNCIANS, #n'is. (part } v, 

PRONCNUIARE ,0, 4vs, a:äm, À. Gaz. Pronon- 
cerus mot, une fy.iabe. Cie. Dire par cœur, recirer, 
déclaimer, decjaier. [Quivr, Juger , prononcer un Arrét, 
uue Sencence. 

Amplis pronsnciare, C1c. Oïdonner qu'il fera plus 


fer quelque chole , la découvrir, 2e pas la cacher, p | amplemest informe.-nominæ viélorum, Lp. Declaier, 


RO. 


? 
nommer les viétorieux.—prgnam in pe flrrum dism. La v. 


Declairer publiquement le combat poux le leudemain.—mi. 
litibus pramia. 10. Promettre pubriquement des recom- 
poules aux foldats. Uno first mulros verfns pronuneiare. 
Crc. Prororcer pluficurs vers tout d'une haleine, Proaur. 
ctavititer. CURT. Il declara qu'on iroit, Pronwmciabir 
lingua mea cloquium tuum. B 121. Madangue publiera la 
fainteré de votre lai. 

PRÔNÜNCIART , br, is s%m. (pall.) Cic. Qse à 
te memoritèr prenuacratafunt. In. Que vous avez recité 

Tcœur, F 

PRONONCIATUR ,-tim ëf. (imp:rf.) PI. On de. 


clare publiquement. 


PRONONCIATIO , ônïs. f, Cir. La prononciation , 


l'action de prononcer un difcours de bonne grace , fpro. 
pofrios. f. Quint. La prononciation d'ure {yllabe, d'un 
mot. 

PRoNUNc1ATIVE. (adv.) Don. D'une maniere abfolue, 
fans interroger. }( Interrogarivè. Don. Adel. 1. r. x. 

PRONUNCIATIVUS , #, 4m, Don. Pronunciatiuws mo- 
dus. In. L'indicatif, Pronwnciatiusm conjunétiuo mi[cuit. 
D o N. Phorm. 2,2. 27. Il a mêlé l'indicatif avec le [ub- 


jonétif. 
LPRONONCIA TÜR,8ris, Cie. Qui dit,qui raconte les 
choies. 

Rerum gefisrum pronunciater fincerus.Cic.Qui raconte 
l'hiftoire d'une maniere fincere. 

 PAUNONCIATOM ,  p. Cie, Un axiome, m.ma- 
xline. f. 

PRONÜNCIATÜS , 4, #m. Cic. Prononcé , recité. 
(par. rail.) v. PRONUNCIARE. 

PRONÜNCIATUS , #. m. Æ. Gell. La prononcia- 
tion, (On ne trouve qu: l'ablatif pronunciatu.) 

Pronunc10,#. Vid. PRonUNcIAR. Cir. Prononcer. 

PRONUNTIARE Pronunciatio, —atium,#ft#s, Vid, PRO- 
NURCIARS,—C14110,—atum, &c, écrits par un C. 

Fronunciare pralsum in p:fferum diem. L 1v. Declarer 
qu'on donnera le comibac le lecdemain, affiguer Je combat 
au lendemain, 

PRONÜ PER. (adv.} Plawr, Il n'y a que deux jours, il 
n'y a pas lorgicmps. 

PRONUÜRUS , #1. Ovin. La femme du peritfils. 

PRONUS , à , sm, O v 1p. Courbé fur le devanr. Cic. 
Penchant , qui penche vers la verre, porté , enclin, atra- 
che. PF. Facile. 

Pronuæ ad horores iter, PL. J. Un chemin qui conduit 
fans peine aux hovreurs. A4 fidem pronius. Li. Plus 
civyable. - 

X Ondirpronus ad aliquid, PL. In aliquid. Hon. Ali. 
eui res, Tac. Prenssin ventrem. V À R R. Couché fur le 
ventre.Prona n:fhris viétoria fuit.FRonT.La victoire pen- 
cha de notre cbié. Pronws ad meridiem, V À R R. Tourné 
au midi, Presus Soii ou ad Sulem. Cor. Expoft au Soleil. 
Perprona fugientes, B181. Qui s'enfuyoient vers le bas 
de la colline. 

PROŒMIARE, dr, stits smm, P 1. J, Commencer un 
difcours , faire l'exorde. 

*LROBMICM , 15. n. Cie. Prélude, fl'exorde d'un 
difcours, le commencement. #. segeluer, (R,#e9, 4nfe, & 
lun, cantu:, SYN. Initium, exordium, 

PROPAGANDÜS , 4, #m. Cic Qui doit être multi- 
plié , augmenté. ex v. 

PROPAGARE, 9 , &u5, ätism. C à +. Provigner. Cic. 
Etendse augmente, prolonger, accroître. (r. PROPAGO.) 

Laudim alicujus tr fermpiterr. sm niemortam preprgare. 
Cie. Eternifes la gloire de quelqu'un.—animantinm ge- 
nus. Lucr. Mulripiier ‘a race dés animaux, 

PKRÔPAGARI»; g%r, Srits sum, (pafl.) Cic. Ex ifs bon: 
muita propaganiwr, Ip, Plufieurs biens revienuent de ces 
chuies, Hine 


de jours. n 
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PROPAGATIO , 6:55. f, Cac. Propagatio sitivm. Io. 
L'aétion de provigrer la vigne. Prepagatie vire. Cac. La 
prolorgationde la vie, l'zéton ce prolorger la vie. Fi- 
nium Imperii prepagatio. Ip. L'aétion d'érendie les bornes 
ce L'Empire. 

PRÔPAGATOR , &rts, m, Cie, Qui a étendu les bor- 
nes d'un-Provire: , d'un Ecat. 

PROPAGATUS , à, #m, Cac. (part. pal.) v. Pro- 
PAGARE. 

PRÔPAGES , ï1. f. Paru. Vid, PRopAGO , énis. 

PROPAGO , #1. Vid. PropAGARE. 

PROPAGO , ins. Cic. Uu provia de vigne. Wirg. 
Race, lignée. f. 

PRÔPALA , £. m. Qui expofe fes mar:handifes {ur 
des pisux pour les vendre. Wid, ProroLA. 

PROPALAM. {adr.) Cie. Quvercemest , à la vue de 
tout le monde , publiqu:menr. 

PRÔPALATUS,à,#". Biac. Découvert. Vi. Pazam, 

PRoprarsarun.Col, Liiez PROPAGaTUR. (paf }v. 
PROPAGARE, 

PROPANDENS , éntis. (adj.) Pendant. Propandentes 
canis aures, Cor. Les orcilles d’un chien qui font larges, 
a + L . 

PROPANSUS , à, #m. 

PROPASSUS, à , dm, APUE 

PROPATRUUS , 5, m. Dir. Le grand oncle paternel, 

PROPATÜLUS , à , #m. C 1c. Ouvert » découvert à 


è Ouvert, étendu, 


tout le monde , publiquement. 14 prepatule abjsc:t domi. 


C. Nsp, Les fit décharger dans fon hbe-lieris, & les la:ffa 
à la vue de cour le monde. 

PRÔPE. (præp.} Cie. Proche, auprès. Propè Caf:ris 
bortos. H o R. Auprès des jardins de Celar. B.ilum ra » 


propè à Sidi. Cie. Une guerre qui {e Failoic auprè; de 


la Sicile. 

PRÔPÉ. (adv.) Cir. Proche, de près, Nprelque , près 
de. Intusri prop. 1 D. Regarder de ptès. Prope adventat. 
PLaur. 11:ft prêt d'arriver, il arrive cout à l'hsur:, Pro 


pe joius. C1 ce. Prefque feul. Propè faéfum et , se: «virent, 


Liv. Peu s'en fallut qu'ils re fortiflent. Tam prepi à mue 
ris. PL. 15.18. Si proche de nos murs. 
PROPECTÈRE , #3, pexit 5. Vid. Picrers. P 


signer. 
PROPÉDIEM. (adv.) Cie. Au pren ; 


ier jour , dans peu 


PROPELLENS , enfis, (adj) Luer. (parc. v. 
PROLELLEÉRE » 3, pédi , prisum, Lucr. Pouffer qu:1- 


que chofe avec force , la pouiler fart loin , chafler, re- 
poulfer. Impetwm inimicorum propellere, Cie. R-pouiler 
l'effort des ennemis. Propellentsbus em J'uuais. Biz. Les 
Juifs le pouffant devaot eux. 


PROPÉMOD'TM. (adv.) Cie. Prefque. 
PROPENDERE, dt 5, péndi, pésiwm, Cic, Pencher, f 


avoir du penchanc. Propendere in aliquem 1 clinatione 
voluntatis, In. Avoir du ps 
quelqu'un. 


chant , de i'inclination pour 


PKOPENDÜLÜS , à, #. Apuz. Pendant, 
PROPENSE. (adv.) Lesr. Cie, Avec inclinacion , avec 


averfion, 


PROPEN 10,6%: f. Cic. Isclication, f: penchant, #7, 

PropensioR , oris. Cic. (co np.) de 

PROPENSUS , 4, #3. Cic. Enelia, porté à une cho= 
fe. (parc. pif : v. PRoPENDERs. 


Frepenjior copia. So 1. Une trop grande abondance, 
abordance cxceflive. 


À Où dit Pripenfus ad, in aliquid, Cie. Pratenfus ad 
dices dm. Lp Qui a de l'inclination pour appreudre, Pa4là 
+4 vo'uptatem prepenfier. Cie. Ur p:u top porré aux 
p'a its. Propenfo anime. Liv, Avec 1ele , avec affection. 

PROPERABITIS,—-RABUNT. [fur.} 

PROPÉKANS, anris. (adj.) Cre. Se häâtane, qui fe 
hate, qui ie pic: de taire queique chole. {part.) +. Pro 
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PSRARE. Proferantes aqus. PL. D.seaux dont Je cours ef 
rapide. 1iluc ufque properantes, Bigr.Allant jufques là en 


F = = et 


rn Cer, précipiter , avancer, Déditionemproperare. T AC- 
âter de fe rendre. Properare ire, PLAUT. Se häcer d'al 
&r—pecuniam. Hon. S'empréfl:r d'amaller de l'aigent.— 
tandium. PLaurt.Hier le diusr. Properare Romam. Cic. 
hiler à Rome en dil gence. | 

PROPERARI, 3, ériis sim. (pail.) PI.F. 

PROLÉRATIM. [adv.}) À. Ge!l, A la hâte. Sy. 
Propre. se 

PROPÉRATIDO , ônïs. f. Cie. Hite, diligence. f. em- 

cifement. #3. imparience. f. 

PROPÉRATUS , 4, #m. Ovip. Hité , précipité, di- 

enté. Accwfatie properata. T À c. U:e accularion pré- 
cipitée—carmina. O x 1 D. Des vers faics à la hâte. Fara 
proper ata ratexere. 1p. R:adie la vie à un more, le reffuf- 
citer. Properato opus eff. Cac. A Le faut bâcer. Properatius 
Lucina tempus ef} urfs, Sou. Les Qurfes metsenc bas plus 
prompienicer, 

PROTÈRE (2 1.) Caf. A la hite, prompte- 

PROPÉRITÉR. (adv.) Car. $ ment , cout d'un coup. 
Surrexit propere, Bin. LL fe leva cour d'un coup. 

PRÔPÉRO , 45. Vid. PRorsRARs, Cie. Hiter. 

PROPERTIÜS , 55. m. Pioperce, Poëre Latin, Il vi. 
soit fon origine d Oinbrie, Vilie appellée Meva-ie, b. Be. 
vagra éans Le Duché de Spolste. 1] viroit du temps d'Au- 
guite, & fut ami de Meceuas, d'Ovide & de Tibuile.N ous 
ayons de lui quatre Livres d'Elegies. Oa l'a fair in farm 
Seren. Delphini. 

PROPÉRÜS , à, #m. O v 1 D. Qui va vite. Tac, Préci. 
picé. Properss adipifcenda jorentia. Ip. Qui fe hâte d'ac- 
querir de l'aurore. Mors fato propers abfiulir. T à c. 
Mouitr:nt par un cffer prématuré du deftin, 

PRO°EXUS , à, mm, Vino. P:igné. (part. pal.) v. 
PRopictars. Peooexum rurlatumque crinem depojuit. 
Tac. Fit couper la lonqu+ & blonde chevelure, 

PROPHANUS. Fid, PRorANUS, par un F. 

*PROPHETA ,& m. Bib!. Le premier Prêtre d'un tem- 
ple où l'on rendit des Oracl:s. 14. Un Prephete, 

ProrHsTABanT. (imp.) PROPHST PA vu 

PROPHÉTARE , 5,45, sum. B1821. Pcophetier, 
prédire. ; ' es 

PROPHETIA , ä. £. Bibl. Prophetie, prédiétion, f. 

PROPHETICUS , à, #m. Bic. Prophetique. 

PrormarTinsm. (acc. fig. ) de Propmaris, idis. É. 
Prophetefle. , 

PROPHETISSÀ ,&. f. Bibl. Prophetefle, celle qui 
propherile. : . 

Prornsriza. B'b!, Prophetifez. (imper.) v. 

PROPHETIZARE , 5, aus, étum. B 18 1. Propheri- 
fer, deviner. v. PROPHSTARS. 

Propinamtis. (1. pl.imp.) PRopPINA3o. (fut.) v. 

PROPINARE, 5, &ui, tmm, Cac. Boire à quelqu'un, 
ou à {a fancé. (R. xpgmrw boire le premicr,)"# [ Parce que 
les Ancicos, quand ils vouloieut boire à la fanté de quel- 
qu'un , prenoient une couppe pleine de vin , en büvoient 
un peu, & la prefentoient enfuite à celui à qui ils porcoicxF 
la {anté,] Repenrè propinabe ei. B182. Je l'arrolerai con- 
tiouellement. Propinare alicui magnum poculum. PLAUT. 
Prefenter un grand verre à quelqu'un.—sligmem als de- 
ridendwm, T ar. Expoler quelqu'un à la rifée des au- 
tres. Propinabis de ille cunétis gentibus. B15L1. Vous cn 


PRO. 
ferez boir: à vous les peuples. 

PROPINATIO , omis. f. Sen. L'aétion de boire à la 
Lanté d'un autre, de lui porter une fanté. 4. Gell. Di- 

bauche, f. Propinationem alicujus deplorare In. Déplorer 
les débauch:s de quelqu'un. 

PROPINATOR , ris. m. Owid. Quai boit À la fanté 
d'un autre. 

PROPINO , #5. Vid. PRoPINARS. Cic. 

Caducum tibi veteris vini propino. P 1 A UT. Je te Fais 
prefent d'un muid de vin vieux. ° 

PROPINQUANS , 4ntis. (part.) v. 

PROPINQUARE, ge, 45, aimm.Viro.Approcher, 
être proche. Scopule propinquare. Virc.S'.pprocher d'un 
roch:r, Propinquar ad uefperum, Biss. Le loir approche, 

+ On dit propinquare alicui re. ViRG. ad aliquid , alis 
quem. Bisr. 1n Affyries propinquantes. Ip. (Elle a aimé) 
les Affyriens les voifins. 

PROPINQUE. (adv.) Plaws. Proche, auprès. 

ProrinqQuion, eris. m. Ovid. Pius proche. (comp.} 
de Prorinquus. 

PROPINQUITARE , #7, 4vi, ApuL. (feq.) de Pro- 
PINQUARE, | 

PROPINQUITAS , arir. f. Caf. Proximicé , f. voifi- 
nage d'un licu.»". Cie, Parenté , proximité du (ang. Cum 
alique propinquitate conjunétus, Cie, Qui elt parent de 
quelqu'un. Crdo juri propinquitatis. B 15 L, Je vous cede 
mon droic de parenté. 

PRÔPINQUUS, à, #m. Cic. Proche, voifin, qui 
n'eft pas éloigné , Jqui eft prêt d'arriver, {parent poche, 
qui approche de, {emb'able à. Qwod ego in propinqué par- 
te amacitia porno. Ta. Heaut.. Qui (elon moi, tient le 
piemier rang après l'amitié. Spes propinqui reditur, Cic. 
L'efp:rance d'un prompr retour, 1m propinque. Liv. Pro= 
che. 1n propinque mors «ff. Csis.La mortelt proch-.Cùm 
veneris ad propinquos maos, Biz. Lorfque vous ferez ve 
nusch:z mes parens. | 

PRÔPIOR , ris. Cac. Pius proche, qui eft près de 
quelque chofe. (conp.) de Prors. 

Propior gradu fanguinis, © v 1 D. Plus proche parent, 
Propior dolor. Liv. Douleur qui tient plus au cœur, Pro 
pior funers. Ho. Pius près de la mort. Propier vero. Liv. 
Qui approche plus de la verité. Zd propius fidem cf. 1 D. 
Ccla eft plus croyable, c:la approche plus de la vericé, 
Propiis nibil eff faËtum , quèm ut occideretur, Ci1c.1l ne 
s'eneft rien fallu qu'il n'ait été vué. Propior public relis 
gioni , quèm private charitati. V. Max.s. 1. Pref:rant à 
l'amitié qu'il devoir aux fiens , le culce de la religion pu 
blique. Prepier damne fentiendo, Liv. Qui reflenc plus 
vivement fa perte. 

PRoPITIABSRIS. Vous ferez favorable. (1. fut.) v, 
PROPITIARI+ 

PROPITIABILIS , lé. (a1j.) Enn. Propice, favorable, 
Pid, Propirius. 

Paoririars. (imper.}v. ProriTiARt. 

PROPITIARE, 5, ävi, PLauT. Rendre propice, rene 
die favorable. Propitiere follicitudinem anim. Pi. Ciiner 
le chagrin de fon efpric, ; 

PROPITIARE, ër, ris sum. Bigz. ApuL. Etre fav 
rab'e , évre propice , avoir compallion de, Ferfitan propi- 
tiabitur mibn, Bisz. Peucêtre qu'il me regardera favoia- 
blement. Propitisberis peccato meo. LD. (Scigneur,) vous 
inc pardonnerez mon peché, Inveni in quo ei propitier, 
Bis. l'ai crouvé lieu de Jui faire grace. Propitiare 
redde unicuique, Ip. Soyez favorable,& rendez à un cha« 
çuo. Hinc 

PRÔPITIATIO , onÿs, f. Sen, Sacrifice pour re-dre 
les dieux propices , facrifice de propitiation. Bibl, Piopi= 
ciation, expiation, f. Demus prepifiationis, Bis. Chambre 
du propitiaroire.. Qwis apud fe propitiatie ejé. 1 D, Parce 
que vous êces plein de mifericorde, : 


PRG. 1.9} 
Mans panum propofitionis, Bras. La table des pains expo- 
fes devane' le Seigneur. 

PROPOSITÜM , 5. n. Cie. Deffein ,m". refolutios , f. 
but, fujer. m, Tensx propofiti. O w 1 p. Qui eft atraché À 
ce qu'il a refolu. Aberrare à propofite. Cic. S'éloigner de 
fon buc, s'écarrer de fon fujet. Prepo/ftum habet off:ndere. 
Var. Son deffsineft de montrer , il a deflein de faire 


voir, 

PROPOSITÜS , à, #m. Cic. Expolé , mis devant les 
yeux du monde, propofé , refolu. (parc. paff.) v. Proro- 
NaRS. Mihi propofitum eff eftendere. C1c. J'ai deffcin de 
faire voir , mon but eft de montrer. Omnibus telis fortuna 
propofita vita nofira eff. In. Norre vie eft expolée à tous 
les accidens de Ja fortune, Prepofito metu [pes samen fuper- 
eff. Cas. Quoiqu'on ait fujer de craindre , il refte encore 
quelque efperance. Pervenire ad exitum fibi propofitum. 
Cic. Venir à bout de fon deffein. 

ProrosusRar. (3. plufp.) PRorosueranr. (3+ pl. 
perf.) v. ProponsRe. d | 

PROPRÆTOR , 8755. m. Cic. Propréteur , Lieutenant 
du Préteur. | 

PRoPR1A.Vid. PRoPRIUS. | 

PROPRIASCIT. Fef. i. e. Preprimm fecerit. 

PROPRIE. ( adv. } Cic. En particulier, proprement , 
d'une naniere convenable, qui foi: propre. Qwod ram 
amañidus es, id prepriè tuum. Cic. Ce qui vous rend fi ai- 
mable , eft à vous d'une façon particuliere. @xe4d propriè 
 verè koneftum eff. In. Ce qui eft proprement & v<rita= 
blement honnête. 

PROPRIETARIUS , à, #m, Dic. D: propriétaire,qui 
concerne ]: proprietaire. 

. PROPRIÉTARIUS, 7 5. m. Dig. L: propriécaire, ce- 
lui à qui appartient la chofe en propre. 

PROPRIÉTAS , afis. £. Cie. Pioprieté , qualité pro= 
Pre & particuliere de chaque chofe , { la nature, 

Proprietates artium, Virr. Ce qu'il y a de particulier 
en chaque arc. Reffumitur in antiquam proprictatem. 1 D. 
Repreud fa premiere qualité. Lecorwm proprietæs. ViTR. 
La nature des lieux.—morbormm. Caus. Les qualités , la 
nature des maladies, —terra. L 1 w. La proprieté , la na- 
ture dé la terre. —verborum. Q u 1 N +. La proprieté des 
mots. —vocis, No n. La veritable & propre fignification 
d'un terme, d'un mot. ; 

PRoPrioR, oris. So. ss. Pius propre.Propriore verbs 
Hfus. Sin, S'étant fervi d'un cerme plus propre. (comp.} 

ProrRius. 

PROPRITIM. (adv.) Lwer, Le même que ProrR1s, 
Proprement. 

PROPRIOM , 3 #. n. Le propre , qualité effenticlle de 
chaque choie. ° 

PROPRIUS, à , #m. Tan. Prepre, particulier à cha- 
un, le fien, fitable, Aëris propriwm eff. Cic. C'eft le pro- 
pre de l'air. Propria eff nobu mentis agitatio QUINT, 
L'agitation de l'efprit nous eft propre , nous eft particu- 
liere. Voluprates proprie. T s 8. Des plaifirs qui lont fans 
mélange de trifleSe , qui durent coujours. Rem aliquam 
[uo proprio vocabule nominare. Cic. Donner à chaque 
chofe le nom qui lui eft propre, qui lui convient. Propriæ 
hac F5 dons furfent. Vino. Si ces de avoicnt été perpe= 
tuels, Propriamque dicabe. 1 D. Je vous la donnerai pour 
Ê.xe à vous à jamais, Parva munera diutins, locupletis 
non prepria «ff: confueverunt. C. Nur. Les petits prelens 
font de longue durée , les grands n'ont pas coutume de 
durer, Omnes aves propriis funt contente vocibus, PH. Tous 
les vifeaux fe contentent de leurs voix , de la voix qu'ils 
ont reçôe. In propris venir. Bis. Ileft venu chez foi. 

PROPTER. (piæp.) Cir. À caufe de, pour l'amour de, 
{proche , auprès. Propter aguam. O v 1 D. Sur le bord de 
l'eau , au bord de l'eau. Proprer metum. Cic Pat un mo= 
tif de crainte. Proprer 4qwe riuum, Vine. Poche lc suil= 
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PROPITIATORIOM , 3. n. Bibl, Le propitiatoire , 
qui couvroit l'Arche, étoit d'or mafff, (elon quel- 
Ques-unr,) . 
PRÔPITIATÜS, 4, #m. B121. Remis , pardonné. 
Parc. pal.) v. PRoPITIARS. 

P RÔPITI S,4, #m. Cic. Propice , favorable. For- 
fus pa Cie. La fortune favorable, propice. Pro- 
Pitius effo mibi peccatori, Bisz. ( Mon Dieu , ) ayez pitié 

moi,qui fuis un pecheur. 

Prorius , oris.n, Cie. Plus proche. Vid. Prorion. 

PRÔPIOS. (adv.) Cie. Pius près, plus proche. Ali- 

quem [ubfequi propiès. PLauT. Suivre quelqu'un de plus 
près. (comp.} de Props. Ad firmilitudinem He gps acce- 
dere. Cic. Approcher fort de , être femb'able à. Quo pro- 
Pis abes, In. Moins vous êtes éloigné , plus vous êtes 
proche, Prepiis afpicere, V 1 nc. Regard-r favorab!e- 
ment, être faverable. 
* PROPLASMATA , fm. n. pl. PI. 35. 13. Des modeles. 
*PROPLASTICE, &r.f. PL. L'art de faire des ftatues 
terre. (D'aucres lifent,PRoPLASMA , fi.) megrhamu. 
PROPNIGEUM , 5. n. PL Z L'entrée, l'ouverture d'un 
fourreau , Etuve, mepwiquer. Salle où étoient les chemi- 
Rés , par lefquelles on mertoit le feu qui paffoit dans les 
étuves chaudes, 

*PRO!OLX >€. PLAUT. Qui revend les marchandifes 
qu'il a achetées. eymvans, revendeur , regrattier. 

PROPOLIS, 3:. f. Celf. Matiere qui tient de la cie, 
une cire qui n eft qu'à demi faite. 

PRoronINDa , orum, 0. pl. Cod. Theed, Tribut que les 
Marchands pa yoienc, pour avoir droit d'expofer en vente 
Lurs marchandifes, (à proponendis vensm mercibus.) 

Proponrspus »4, um, Ci1c.ex v. 

PROPONÈRE , n5, pbsit 5, püsitmm. Cic. Piopofer,ex- 
poler quelque chofe, declar:r, expliquer, meter: devant. 
ÆExplicare vefhes, proponere argentum, Cic. Eraler fa gar- 
derobbe, expoler, metereen vue fa vaiff:1l: d'argent. 
Conditionem alicu: preponere. CAS. Propoler un: condition 
à quelqu'un. Proponsre quod d'éurus fr. Cic. Propofer le 
fujer que vous allez trairer.Propone ante aculos.Ip.Mettez 
vous devant-les yeux. Properere fibi aliquem ad imitan- 
dum, Cic. Prendre queïqu'un pour modéle, fe propofer 
quelqu'un à imiter.-mercedem. In. Offrir une recompen- 
{2, Qva alris tute pracipsre [oles, ea tutetibi [ubjice, 
atque apud animum prépone. Ssrv. Cic. 4. Fp. s. Repre- 
feacez vous vous-même, & r-pallez dans votreefprit, ce 
que vous avez coutume d’enfcigner aux autres. 

PROPONI , pondr, pô iris sim. (pail.) Cu c. Locus wbi 
adiéta propoñuntur. Cic. L: lieu où l'on expole, où l'on 
affiche les Arrêts, $: comd.tio proponatur utrius vite for 
tem legant, heflerni laboris, an prajentium epularum? 
prefentium , ut acclamavere omnes. Jus. Si on leur don- 
noit le choix , laquelle des deux conditions de vie, ou de 
la journée d'hier , ou de celle d'aujourd'hui: ils choifi- 
roienc plütôr,comme ils s'écrierent cous d'une voix,qu'ils 
préfereroient la dirniere, Nec me ifla terrent, qua mihi à 
2e aÂ timerem fidiff nè atque amantiffimi proponuntur.Cic. 
Er je re m'épouvente pas de ces menaces (de Celar,) que 
votre zele fincere & plein de tendrefle me remer dsvanc les 
yeux , comme étant force à craindre. 

PROPONTIACUS , 4 , m. Ovip. De la Propontide. 

PROPONTIS, dis, & 346:.f. Pi, La Propontide,mer 
qui baigne partie des c-es de la Thrace & de l'Afie Mi- 
neure. ». Mer de Marmora , & mer blanche. 

PROPORRO, (adv.) Lucr. D: plus. Svn. Pratereà, 

PROPORTIO , ous. f. Vitr. Proportior. f. 

PROPOSITIO , sis. f. Cie. Propoñrion, fujer d'un 
difcours , m, ce que l'Orateur veut traiter , | propolrion 
d'un Syllogifme.f. Panes propofitienis. Bis. Les pains qui 
avoient Été , ou qu'en mettoit devant le Scigneur. Pre- 
pofitie panum, 1 p. Les pains expolés 'derant le Scigueur. 
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feau , le long d'un ru'ffeau. Propter Lacedamonem. C1 e. 
Auprès de Lacedemone. Proprer patrem eubabat. In. Il 
éroit couché auprès de fon pere. @wem propter. PL A UT. 
Amph. Auprès de qui. | 
_ Propter viam illifunt vocati ad prandium, PLAUT.Rud. 
3. 2. Ces gens là furent hier conviés au facrifice que l'on 
faic à Hereule,lorfqu'on va faire quelque voyage."* Dans 
ce facrifice appellé Propter viam, à caufe du voyage;on 
brûloit cous les reftes , rout ce qu'on n'avoit pù manger. 
Proprasn.(adv.) Ter. Tour proche, rout auprès. 
Propter appropinquat, Pour. Cie, Ileft tout proche. 
Propter quod, Par. Le même que Prepteres quad. Par- 
ce que. 
-Prorrarsa. (adv.) Cie. C'eft pourquoi , c'eft pour 
cexes 1aiion , c'eft pour cela. 
Propter à quia. Luc R.7 Parce que. Propterea qued 
Proprereà qued, C1 c. $ fervibas Liberalitèr, TR. 
Parce que vous ferviez sn honnête garçon. Hac propterea 
de me dixi , ut. Cic. J'ai dit ces choles de moi, afin que. 
Proptereà quod miler am. Xp. Parce que j'avois envoye. 
PROPUÜDIOSUS, à, #m. PLaur. Effronté , fans hon- 
neur, fans pudeur. Propud:ofs mulier. Ure femme qui n'a 
point d'honneur , effiontée. ( On ne trouve cet adjectif 
qu'au f:miñin.) 
PROPODIUM , à ë.n. Plaut, Honte, infamie , f: des- 
honneur. m. 
K Propudium de viris dicitur , libidines de feminis. Di. 
29.8. 
PROPÜGNACÜLÜM, 5. n. Cir. Une fortereffe, f. un 
fort , tout lieu fortifié , rempart , m. fortification. Cie. 
Défenfe. f. 
Per propusnacula. Bis. Par les creraux. Propwgnaculo 
effe alicur. Cac. Servir de défenfe à quelqu'un , défendre 
ste ss Ædificemas propugnacula. Bisu. Biiiffons des 
cars. 
ProruonanouUs , # , nm. Cre. 
ProPucnans , 4ntis, Cic.(part.) v. 
PROlÜGNARE, 5, 3u5, tm. Cic. Combattre pour 
queiqu'un , ou pour quelque chofe , déf-ndre quelqu'un, 
où que'que chole. Propugnare pre aquirite, Cic. Com- 
bairere pour l'equité. -commods patrie, Défendre , {oue- 
nir les interê:s de (a patgie. Hine 
PROPÜGNATIO , 515. F. Cir. Défenfe, proteétion 
gue l'on donne à quelqu'an , appui, foutien. #. 
PROPUGNATOR , ôris. m.Caf. Qui défend ure pla- 
es. Ci:. Défenicur , qui eutreprend la défeue & la pro- 
tcétion de quelqu'un. 
PROPÜGNO , 45. Vid. ProruenaRs. Cic. Combat- 
tre pour. 
ProPuLsRAT. (3. plufp.) v. Prorsirsrs. 
PROPULSANDUS, 4, 4m. À, GaLL.ex v. 
PROPUÜLSARE , 7, avi, atæm, Cic. Chaffer, repouf. 
er. (f:q.) de ProPsLusRs, 
PROPOÜLSARE, dr, atÿs smm.{paff.)Cic. Etre repoufé. 
Morbi cxquifiiis remediis propulfindi, Co 1. Il faut 
chaif:r !*s ma'adies par de bons remedes, Hine 
PROPÜLSATIO , omis. f. Cie. L'aétion de repouffer 
Ve force qu'on fait pour repouffer. ’ 
PROPOLSATOR , &ris. m, V, Max. Qui r:poulfe. 
PROPULSATUS , 3, #m, AruL. (part. pafl.) 
PROPOÜLSUS , à, #m, Luce. Pouilé, repouffé. (part. 
aff.) v. PropeLtsRe. 
PROPÜLSUS, #s.m. Sen, L'action de repouff:r , agi- 
sation. f. _ F 
PROPURGXRE , Ÿ, &ui, äriäm, Binc. Parifier, par- 
ger. [Svn. Purgare,] Propurgate cum brach:s. BB. 
Purifiez - vous_ par Je travail de vos mains. 
*PRÔPILÆUM , 45, 0. Cie. Veitibule du Temple, ox 


d'un grand edifice, m. uo parvis placé audevaut des gran- 
des places, zegvAuer, x 









PRO. à 

PRÔQUESTOR , 5rïs. m. Cie. Proquefteur, celui qui 
évoir à la place du Quefteur qui étoit mart. ; 

PRÔQUIRITÂARE, Ÿ, avi, Aruc. Crier, s'écrier s 
implorer le fccours des Quiries ,ow Romains. (R PROM, 
Gé QuirRtiTss, ont donné lieuà cer Auteur de forger 
PROQUIRITARES.) . 

PRORAÀ , &. f. Cie. La proue d'un vaifleau , ou d'un 
navire ,f. la partie du dévani. 

PRORELÈRE, po , répst, repram. Hon.Ramper,fe traî- 
ner entampaut,foicir dehors. Prorcpere in luxuriem, Co. 
S'étendre trop , pouffer erop de bois & de racines. 

PRORET À, à. im. Plaut, Piloce , qui gouverne à la 
proue. # C+lui qui efi à la pouppe , s'appel.e Guèerna- 
tor. Si ta prorera 1ffi nawr es, ego gubernator ere. PLAUT- 
Rud. Si ru es à la proue , je ferai à la pouppe. (Proverbe 
pour dire qu'on n'en c-dera poincäun auire) 

PROREX , régis. m. Ua Viceroi. ( Ce mor latin n'eft 
pas fort ancien. } 

ProR1GA , 4. m. PI, 8. 42. Celui qui donne le mâle à 
la Cavale, Equarum admiffor. ex v. 

PRoRIGERS , go. Le même que ARRIGERS, 0# E R 1- 


GERS. 

PRORIPÉRÉ, pi 3; ripit 5, réptüm. Vina. Enlever,me- 
ner, emmener, Le retirer dehors, fe désober, fe retirer 
d'un lieu promptemenc. Que nune fe proripit ille. Vire. 
Où s'enfuir ce drô'c-là. 

PRORIPI , pi br, prorépris sm. (pafl.) Cie. Etre en- 
levé , êcre faifi. 

PRORITARÉ ,13, 4, 4ui, atmm, Cou. Piovoquer , 
exciter , irriter.(R. IRA.) se 

Preritare vitis ferocitatem, Co 1. Rendie la vigne plus 
abondante, 

PROROGARÉ , #5, avi, étum, Cac. Proroger , pro= 
longer, diffsrer , continuer, 

Dies pauces ad foluendum alicui prorogare, C1c. Ac= 
co:d:r, donrer quelque semps à quelqu'un pour payer. 

PRORÔGARI, dr, ards sm. (pail.)Cic. Erre proro- 

é. Hinc 
: PROROGATIO , ônïs. F. Cie, Prorogation , f. l'action 
de prolonger, continuation. Prorogatie die..Liv.Déiai.”, 
remile, f. : 

PRORÜGATIVÜS , à, #m. San. Prorogativum ful- 
men. 1 p. Foudie dont on peut dérourner Les effets pour 
quelque temps. M 

PROROÔGATUS,#, #m. Cic. Prorogé,continué.(part. 
pall.) & 

PronocavwiT. (3. perf. a.) v. PRoRoGARs- 

PRORSA. Apul. Vid. Prosa. Prole. f. 

PRORSÜM. Ter, Entiesement. Vid. PRORSUS. 

PRORSÜM. (adv.} Plat, Tout droit. Pror/um Athe= 
nas adibo tecum.PLAUT. J'irai avec vous droit à Athenes. 

PRORSÜS. ( adv.) Cic. Ectierement , gencralement. 
Prorsis perii. Tan. Ve fuis enticremert perdu, Nom folum 
nobis , fed prorsis emnibus, Cic. Non feulement de nous, 
mais geusralement de cout le monde, 

PRORUÉRE, rù 3, ris, ritrwm. Liv. Jetter par terre, 
renverier, abbartre, comber. 4. Gel. Aller avec 1mpe- 
tuofité, Æoffinm aciem prerusre.T ac. Renverer l'armée 
ennemie, la mettre en vauderoute. Feras fimul proruwnt 
fe. Tan. Elles fortent toutes dehors avec impetuofiré. 1m 
capur proruit. V. FL AC. Il comba fur la véve, Fons unde 
pramiem fe Padus preruit. Sou, La fonvaige où le Pô prend 
fa lource. # On dic Prorwere fe. T5R. : 
PRORÜUMIÉRE , Pi, rups,rmprum, Vire Sortir avec 
violsuce, le repanire avec imp:tuolité , vomir , exbaler, 
af. ourdre , ortir. | 
; un vex im auras. S1L. ITAL. Une voix fe répand 
das l'air wwbem ad athera.Vire.Poulle uac nuéc épaill:, 
PROKOMPI , pôr, rupris sum. (pall.) Lur. 
PronursRUNT. Caf, (3-pl. pert.) v. 


sé 


PRO. 
FO PRORÜPTUÜS , 4, &m. Vie, (part. paff.)w. Pro. 
RUMPsRE, Qui fort, qui fe répand avec impetucfiré.Caf. 
Enfoncé, reuverfe , mis par terre. Prornpta audacis.Cic- 
Une hardieffe , une efronterie declarée , ouverte, teme- 
raire , infolerte, 

PRORÜTUÜS,4, #m. Liv. Enfoncé , renverfé, jetté 
par terre. (parc, pail.) v. PRORU:RS. 

PRÔOSA , Z. A. Gaz. De la profe , un difcours en profe. 
Profs oratis.Co1.Sou.De la profe. Profs cloquentia, Pat. 
L'éloauence des Oraceurs. 

PROSAICUS , 4, #m, Pr. De profe, profaïque , en 
Profe. Profsica orarie, PL. De la profe,difcours en profe. 

PROSXPIA, 2. f. Plaur. Race fje(Quiceilien dit que ce 
mot n'eft pas d'un bel ufage, & Ciceron en effer ne s'en 
ferc que comme d'un vieux mot , dont Plaute s'eft pour 
tant (ervi deux fois, Cure. 3. 2. 3. Merc, 3. 4. 40. & Apu- 
lée huit fois.) Fereris profapia homo. S À 1 1. Un homme 
d'une race fort ancienne, | 
. PROSATUS , 3, #m. Apuz. Né, engendré, produit. 
(parc. pail.) v. Prossnsne, Syn. Sarws, 

PROSCENIOM , 55, n, P'aut, L'avant- Scene, lieu ou 
efpace devant la Scene, échafaut , theatre. 

ProscinpsnNDus, #4, mm, PL. «x v. 

PROSCINDÈRE , dÿ , cjaï, fciffam. VaRR. Couprer, 
PI. Fevdre , ouvrir. , 

Prefcindere agrum. C o 1. Labourer un champ pour la 
premiere fois. =terram. Vic. -folum. Lycx. Labourer la 
terre, défricher une verre. Profcindere aiiquem convitiie, 
Suar. Déchirer, outrager quelqu'un d'injures, déchirer 
la repucation de quelqu'un. 

PROSCINDI, dôr, feiffis sim, (pal) PI, Etre défri- 
ché , être labouré. 

Profcindi dicuntur agri, cm prime arantur, quande 
duri funt : obfringi, Cüm iterantur : Cisn tertiantur Li- 
sari. 1t4 Servius nd v. 67. 1. Georg. 

Profcinditsr is agri modus,quamuis duriffimites qu'nqua- 
ginta operis, Cou.z 13. Il ne taut que cisquante journées 
d'ouvriers, pour donner le premier labour à certe éten- 
due de terr:, quelque dure qu'elle foit » vingr-cinq pour 
la feconde façon, (Cimiteratur,)& quarante pour la troi- 
fiéme façon, & pour l'enfemencer. (Tertistur € confe- 
ritur. Coz. 1h14.) 

PROSCISSIO , 5155. € Col. Ouverture. Prociffioterra. 
Co. L'action de labourer la rerre , le labour , le premier 
labour qu'on donne à une rerre. 

PROSCISSUS ,4,#m,Vire. (part. pail.) v. Pros- 
cinpsRs. Labouré. [ Srir. Fendu , ouvert. Profciffss con 
vitiis. PL. Chargé, déchiré d'injures, Peéfus prefciffum 


“wslneribus. STAT. Une poitrine pleine de bleflures. 


PROSCHÔLUÜS , 5. Aus. Un cfpece de valet , ou fous 
maitr:, qui étoit à la porte des écoles pour ranger les 
enfans , avoir {ain des nidtaux ,0 voiles qui y éroienr, 

PROSCRIBÈRE , #3, pss, prum, Cic. Mettre un écri- 
teau à une mailon , où à queique autre chofe. Proféribere 
aliquem.Crc.Bannir queiqu'un,le profcrire. *#{ Durant la 
cyrannie de quelque Grand , on écrivoit fur des placards 
qu'onafäichoit publiquem=nt aux coins des rues, & aux 
portes des Tempies, les noms de ceux dont on vouloit 1+ 
défaire. Inferibere, ttoit metcre un écriteagfeulement fur 
la maifon qu'on vouloir vendre ou louer.) Proféribere bo 
#4 alicnjus. Cie. Mertre les bieas de quelqu'un à l'escan, 
les mettre en venre. 

PROSCRIBI, 68, pris sm, (pall.) Cum proftriberen. 
sur homines, C1c. Lorfqu'on prolcrivoit les hommes, 
Hine 

PROSCRIPTIO , Gris. , Cie, Profcriprion , f. banni 
femenx , ". pubhcation , confilcauon. f. Sonorwm alicmÿns 
profcriprie. Cie. L'action de mettre les biens de quelqu'un 
à l'encan, de publie par affiche, ou pat un Crieur publie, 
qu'ils font à vendre. Fid,-PROSCRIBERS, 
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PROSCRIPTOR , &ris. m. PI, Qui proferir;eu banrit. 

PROSCRIPTÜRIRE , 5 ,ii, Cic. Avoir envie de 
profcrire. je 

PROSCRIPTUS , À, #m. Cic, Mis à l'encan, proferie, 

oni. (pare. pal.) v. Proscrinsne. 

PROSÉCARÉ , 69, sÈcù 6, sééfum. Liv. Coupper. 

PROSECARIER. Plaur. (pour) PRosscARI, cor, fec= 
tus fum, (vaff.) Etre couppé. 

PROSECTUM , 5. n. Ovid, Parties dé entrailles des 
Viétimes qu'on couppoit dans les facrifices. (On netrouve 
que le plurier dans les Auteurs.) 

PROSECTUS , à, #m. APuL. Couppé. Syn. Sréur. 

PROSECTUS , #s. (dar.) profeétu. À ? U L. (pour) pro= 
fe&us. m. Couppure , morfute. f. 

à PROSÉCÜ TÜS. Vid, PRosaQuU1. Suivre, pour: 
uvre. 

PROSEDX , 2.f. Plaut, Femme débauchte. (r. 304 
ante fabula fedebat.F55T.) K[On ne crouve ce mot qu'au 
Plurier.] 

PROSEDAMUM , 5. n. PL. Vitinm equorum , qui ob af- 
fiduvum laborem funt pigriores in coïtu. PL. 26. 10. 

*PRÔOSÉLENUS , à, #m. Epithere des Atcadiens , qui 
fe vantoient lorrement d'être plus. anciens que la Lune, 
me, devant, ere, la Lune, 

PROSEL? TÜS ,5. m. Bibl. Profelyte, celui qui fe faie 
Juif, de Payen qu'il étoic. 

PROSEMINARE , 5, ævi., atäm, V1TR. Communi= 
quet , tépardie, Ô 

PROSEMINARI, dr, &rs sum. ( pal. ) Ci. S: ré 

andre, E 

PROSEMINATÜS , 4, #m, Cic. Répanda , if. 

PROs2QUATUR. (3 (ubj.) PRossQUER =. (imper }Pro- 
SRQUERaR. (imp. {ubj.) v. 

PROSEQUI, quôr, sëcars sum, Cie. Suivre quelqu'un, 
pourfuivre, continuer, Profequi antiquitatem. Cie. Imi= 
ter les Anciens. -#mere aliquem. In. Aimer quelqu'un. — 
laudibus. Cou. Louer. —lacrymis in dieu fuo. Cie. Pleu- 
rer le départ de quelqu'un. —mortem inedié. P sr R. Vou- 
loir mourir de faim.—swfque 4d extremum. Sin. Pourfui= 
vre, continuer jufqu'à la fin. Ur em bons exiffimatio uf- 
que ad rogum profequatur, C1c. Afin que la bonne reputa- 
tion l'accompagne jufqu'à la mort. ‘Ur profequerer recum 
£audio. Bisr. Afin que je vous allafle reconduire avec des 
chants de joie, Prejecutus «ff ewm Simon. 1. Simon le fui- 
vit. Profiqui aliquem benevolentiä. Cic. Embraller quel 
qu'un d'afféétion , lui témoigner route force de bonne vo- 
lonté. —benefcsis omnibus In. Faire cous les plaifirs & vous 
les biens imaginables à queiqu'un.—alenjus virte-ein gra 
t& memorië, Cic. Conlerver le fouvenir de la vercu de 
quelqu'un. -aliquem malediétis. 10. Pour(uivre quelqu'un 
en lui difant des injures, le charger d'ivjures. — fenren- 
rism alicujus. PL. }. Etre du fentiment de quelqu'us. Ewrs 
bona exifhimatio ad rogum profecura eff. Cic. 1l a eu une 
reparation fans tache jufqu'à la morr. His diélis profequi- 
tur. Vino. I] continua de parler ainf , il pourfuivit ais 
fon difcours. Adjwuande profegæere. Eccz.Continuez d'ai- 
der, accompagnez de vorre lecouts. 

PROSÉRERE, r5, sévi, sätam. Lucan. Semer, Le mé- 
me que SsR:R 8, Ap#l. Produire. 

PROSER PÈRE, pô, ps5, prim, PLaAuT. Rampér. Pro 
ferpst hac herbn. PL. Ceute herbe s'étend. 

PROSERPINÀ, £- F. Pirg. Proferpiue fille de Crrés, 
qui fur enlevée par P.ucon Roi des Enf:rs. X Sa mere de- 
manda fon retour à Jupiter , qui le lui accorda, pourvà 
qu'elle n'eûr goûté de rien daus les Enfers ; mais comme 
elle avoic râce quelques graies d'une grenade , il lui fue 
impoflble de rerourner fur terre. Dans la fuice ccp:nda nt, 
Jupier lui accorda d'être fix mois avec {a mere, & fix 
mois avec [on mari. Certe Fable marque la Lune. Sainc 
Auguftin dit qu'elle marque Ja £.condité, 


1656 PRO. 

PROSBRPINACX , £. f. PI. Efpece de plante , dont on 
fe ferc pour l'efquinancie . 

PROSERPO , ir. Vid. PROSSRPERS. 

*PROSEÜUCHX, &. f. PL Juv Un Temple où l'on s’af- 
sut pour prier. megmvys. (R, Ivasuu , promets , prie & 

PROSICARIER. Plawt. (pour) Prosscant. Vid.PRo- 
SICAR 

PROSICIOM , à 5. n. 

PROSICIES, 5 € 5. £. Varr. 
dieux. 

PRrosIGNANUS, f. m.Frowt.z 3:19. Vid.ANTISIGN ANUS. 

PROSILIRÉ, 5139, :5ht8, &sili5, présmlsmm. C1 c. 
Saillir , fortir dehors en fautant, fauter. (Rh. S AL1R2, 
faucer.) 

Profilire in altitudinem, Cox. Croître en hauteur , s'é- 
lever. —à fede. Liv. Sauter hors de fon fige. Ex raberna- 
culo profiluit, Ip. Il lortit en hâte de fun pavillon. Stratis 
profiluit. V. FLae, I] faute hors de fon lit, 15 campos hof- 
ses profiliun: Ovip. Les ennemis fe mettent en campagne. 
Profilivit in terram,Biez. Fondit tout d'uo coup fur certe 
terre. In flagellum profiliit vitis Co. La vigne poule des 
branches. 

Pros:M,ir,it. ((ubj.) v. Pronsssa. 

PROSIMORIÜM , 35.n.Fe@. Vid. PRomœRIUM. L- 
même que PomæRium. Efpace entre les murs , & les bi- 
times d'une Ville,qui étoit en quelque mariere confacré. 
(R. Poft, & Maœrus, i.ce, Murus. VARR. L. 4, PoLL.l. 9. 
PLur. Romsi.) 

; ROSISTENS, éntis, ApuL. Paroillant avec 
clac. 

Prosir.(3-{ubj.) v. PRonssss. 

Prosira,F«f.i.e PosirA. id. Posirus. 

PROSOLER , Ers, Ovin. Le pere du beaupere, le pere 

du per: de ma frimme, 

PROSOCRUS , #5. f. Modeff. La mere de la bellemere. 

*PROSOULE, 2rwm. f. pl. 4. Gel!. La profodie,regle 
pour élever ou baiffer les fyllabes dans la proconciation. 
La. Accentus , accenticula, Ce mor eft cout grec. (éx 
mess, € wlk, cantws.) 

Prosoens, es. f. Ecel. Saint Araaie,ez Prrygie. 

*PROSONOMASIA , z. f. Profonomalfe, tigure qui fe 
fait par la reflemblance des mots, comme orare, 4rare, 
elige ut diliges, megrmougefs. (n. sou, le nom.) 

*PROSOPIS. Epece de malque. 

PROSOPITES, 2. PL. Nom d'une Pr:feéture d'Egyp- 
we , aucüté oriental du Nil, auprès du Delta. 

PROSOPITIS, 3dÿs. F. Lfle dans le D-lea d'Egypte. 

*PROÔSOPON. Un perfonnage. xwPor. Paulla mpgrer, 
amat. Manr. (Quoiqu'il foic contre les regles du thea- 
are,de faire parler plus de crois p:rfonnages dans une Sce 
ve.) Paul!a aime un quatriéme perfonvage qui ne parle 
point, (c'eft à dire, qu'elle aimoit cous les Comediens.) 

*PROSOPOPÆTA , 4. f. Quint. Profopopéce. f. figure 
par laquelle on fait par'er une perfonre dans un difcours. 
seprameils , perfonarum fo, (ex megowrer, perfens , Cr 
amiw, facie.) 

ProsPscrans, anti, PL, (part.) v. 

PROSPECTARÉ , fpécii, avi, arm. Cie. Voir , re- 

arder ,avoir la vue fur , vers, confiderer. Prefprétat fi- 
enlum mire, Pu. Regarde la mer d2 Sicile ,a vue fur la 
mer de Sicile. Ajfra profpeétantis. Star. Les étoiles qui 
brillenr danse ciel. Pars sx feneftris prefpeëtant, Liv. Une 
partie regarde par les fenêtres. 

PROS FECTOR , üris. m. Bibl. Apul. Celui qui voit, 
ai confidere , qui regarde. 

PROSPECTÜRUS, à, ww, Star. (fur. part.) v. 
PROSMICERS 

PROSPECTUS, #s. Cie. Vue, prefence. f. a(pe@. m. 
@praciarum profpewm ! Lo. O la belle vue ! 15 pre/peétum 


Ce qu'on couppoit des 
entrailles, pour offrir aux 
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ne producere. Cie. Faire avancer quelqu'un àla vue 
u 


cuple. 
PROSPÉCÜLARI 50. Liv. 391 E muris alicujus 
adventum profpeculari. Liv. In, Atcendre du haut des 
murailles l'arrivée de quelqu'un. 

PKOSPÉR , 4, #m, Cic. Favorable, heureux,propice, 
bon. Di profperi. 1. Les dieux favorables. Ti. Divini= 
cés propices. Profpera fortuna. C 1 c. Fortune favorable , 
heuteule. Profpers valetude. S u sr. Une bonne fanté. 
Profperes fuccefus dare, Liv. Donner des fuccès heureux. 
Si quid ex progunie [uä parüm profperum fit, mure etiams 


fovent bffa. L 1w. Les bêces mêmes ne lailfect pas d'en 


tretenir leurs petits, quoiqu'ils foient diformes. Pro/pe- 
rior terra. Ovip. Terre plus favorable,pays plusavanra- 
geux. Profperrimum augurium, PL. Auguretres heureux, 
un fort bon prefage. Dalmat'us Cafar pro/perrima indele. 
Eure. Cefar de Dalmasie avoit uo tres excellent naturel, 

PROSPER , ër. m. Saint Profper. Il étoir d'Aquitai- 
ne ou de Guienne. 11 fue Secrecaire du Pape Saint Leon, 
& grand défenfeur des Livres de Saint Auguftin contre 
‘es Semipelagiens , dont il lui découvrit les erreurs dès 
leur naiffanee dans les Gaules. Ha fait plufieurs Livres , 
entre autres , ure Chronique qui va depuis Adam jufqu'à 
5s de Jasus-Cmrisr. Il mourut quelque cemps 
après. 

PROSPERABANTUR. (3. pl.imp.) PROSPERABERIS , — 
BITUR ,— PRospsRABUNrUR. ( fut.) Gr PROSPARARE 
Soyez heureux. (imper. paf.) v. 

PROSPÉRARÉ , 7, 4x5 , twm, Liv. Favoriler , ren- 
dre heureux , faire réuffir, faire du bien. Profferabe amice 
mes. PL A UT. Je fervirai mon ami, je procurerai à mon 
ami de bons fuccès. O Domine benè prefperare ! B18L. © 
Seigreur , faites profperer (le R-gne de voure Cbrift !) 

PROSPÉRARI, dr, anis sum. (pall.) Bibl. Réuffir, 
avoir un heureux luccès , profperer. Omnia quacumaqus 


faciet , profberabuntur, Bisx. Toutes les chofes qu'il feræ 


auront un heureux fuccès. 
PROSPÉRE. (adv.) Cic. Heureufement , avec fuccès. 
Evenire pro/perè, Ip. Réuffir heureufement. 
Prosprrion , eris, Ovin. (comp.) de ProsPsn. 
PROSIERITAS , äris. f. Cie. Profperité. f. 3 [On 
crouve aufli le plurier de ce mot dans Ciceron. 3. De nat. 
desr.] Improborum prefperitates. Cie. 9. de nat. Les prof= 
pericés des méchans. 
PROSPERRIME. (adv.} PI. Tres heureufement.{{up.) 
de PROSPERS. 
PROSPERRIMUS , # , #3. PL. ([up.) de ProsPsr. 
PROSI ÉRIUS. (adv.) PL. (comp.) de Prospsrs. 
PROSPERO , 45, &v5. Vid, PROSPERARE, 
PROSPERSÜS, à, dm. Tac. Arrofë. {part. pal.) v. 
Prosrercers , dont on netrouve point d'exemple. 
PRÔSPERUS , à, #m. Tac. Heureux. Vid. PROSPsR- 
Prosrsxs. (peur) PRospaxisss. 4. Gell, 
Prosrixi,-PaxiT. (perf.) Prosrics. (imper.) v. 
PROSPICÉRE , «30, péxs, pédum. Ts. Voir forc 
loin , découvrir fort loin. Cie. Prévoir. /d. Pourvoir à 
quelque chofe, y mertre ordre, pour prévenir quelque 
mal. % Profpicere, eA longè videre : relpicere, Rerrè afbi- 
cere: Sufpicerg,fursm adfpicere: Sp:@tarc,fixis oculis = 
tueri:Invueri,cominis videre:in{picere,rem diligenter con 
fiderare : adfpicere , ocwlos ad aliquid intendere: Videre, 
vculorum fenju perfpicere : Vilere , vifumire : Delpicere, 
«ff duor:iem afpicere. (nm. SpscIR&«) Proficere filtis..C 1 c. 
Pourvoir aux befoins de fes enfans.—faiuti fua. Tir.Met= 
tre ordne à {a confervarion. nb pra futures cafus, Cicx 
Prévoir de loin les accideus qui doivent arriver.—feneétu… 


tem, Sen, Etre proche de la vicillele. Mulro aurè profpexi, 
Cic. J'ai prévü losgrem 
numentum. Bisi. Re 


1». Regardaut, 


s auparavant, Prefpexit in me- 


dans le fepylchie. Profpicienss 
| # [On 
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de [On dit Profpicére ab, à, ex aliquä re. Ovip. Vince. 
Cic. Ad, in, per aliquid. Quinr. Cic. V1rc.] Profpice- 
re antè, longè. Cic. Prévoir de loin, voir de loin. De cælo 
prefpexit, Bigz. À regardé du haut des cieux. Ocwli ejss 
de longé prefficiunt. In. S:s yeux voient de loin. L 

PROSPICI, profpicirir, profpe&nm cf. TR. Nifi 
profpeétum aliquid intereà aliquid nobis eff, In. Si nous 
n'avons cependant fongé À nos affaires. 

PROSPICTURUS , 4 , mm, STAT. (part. fut. a.) 

PROSPICIENDUS , # , #m, Cic. 

Prosricisxs , entis, Cic. (part.) v. Prosricers. 

PROSPICIENTÉER. (adv.) 4. Gel. Avec précaution, 
avec circonfp-étion, 

PROSPICIENTIX , 4. Le même que PROvIDENTIA. 
Prévoyance. 

PROSPICI à pics. Vid. Prospicsrs. Hinc 

PROSPICUE. (adv.) Æpwl. D'une maniere éclatante, 
avec éclat. | 

PROSPICÜÜS , 4, #m. San. Remarquable. Le même 
que Consricuus. 

PROSPIRARE , 0, #v5. Car. Refpirer facilemenr. 

PROSTANS , #ntis. (adj.) Luer, Quis’avance & pa- 
roîc en dehors. Anguli proffantes. In. Des angles il 
lans. (part.) v. 

PROSTARE , #3, firi, fitim. LU c R. S'avancer en 
dehors, failli, fortir , paroître, étre expole. uv. Se 
profticuer, être proftitué. fHsr, Etre expofë en vente. 
Proffant libri Pariffis apud Henricum Stephanum. Ces Li. 
vies fe vendent à Parischez H:nri Etienve, Hine 

Prosras,ædis, F, Vitr. 6. 1e.Corps de logis qui avance. 

*PKOSTASIX , ou ? Gouvernement, ", prcfidence. f! 

PROSTASIS, É premier ang, la proftafe , pre. 
miere partie d'un Poëme. e 

*PROSTÂTES , 4. m. Cod, Gouverneur , Preldent, 
défenleur. ANSE se 

PROSTERNÈRE , #9, ffräus, ffratim, Liv .Renver- 
fer, jerter parterre, profterner, verraff:r, battre, Prefer. 
nere aciem, PL. Renverfer unearmec.—lapidibus aliquer. 
V. Max. Affommer quelqu'un àcoups de pierres. —humi, 
O v 1. Renverfer qu:iqu'un , ls coucher par cerre.—spes 
Regni. S1L. Diffiper les richelfes d'un Etat.—in rerram 
viness. Co. Coucher les vignes pat verre. Proffernere fe. 
Cic. Se profterner , fe jerter par terre. Ad meos pedes fe 
proftravit lacrymans. À p. Il {e jeta à mes pieds en pieu- 
rant. Profternent te, Biac. Vous fouleronc aux pieds. 
Proftravsrunt [fe [uper terram. Ip. Se profternerent en 
terre. Proffraui ego preces meas coram Rege ne me rednci 
juberet. Bius. J'ai conjuré le Roi pat uns tres humble 
piiere, qu'il ne me Fit point remener dans la prifon. Pref- 
rernimas preces ante faciem tuam, In, Nous vous offrons 
nos prieres,en nous profternant devant vous. 

PROSTERNI, dr, ffratis swm. (pall.) PI. 

Legio proffernitur. W.F 1 À c. On renverfe, ontaille en 
pieces une legion. Qui preftrati funt. Biz. Qui fonç morts, 
qui ont été tués. Proffernetur veritas, 1p. La verité (era 
zenveriée par terre. 

PROSTIBILIS, is, £. Plaur. Une fille proftituée à 
tout venant. 

© PROSTIBULA, 4. f. Plaur. Une fille de mauvaife vie, 
une re » qui s'abandonne à tout venant , une cou- 
sc 


€. 

PROSTIBÜLUM , 5. n. Plawr. Proftitute, fbordel, 
mauvais lieu , lieu de proftitution. (r. PRO, devance, cs 
Srasuzum.)"# Ce mot fignifie por le devant de 

porte, & parce que c'étoit où {e renoicnt ordinairement 
les femmes débauchées , ils'cft pris & pour la femme , & 
pour le lieu de la débauche. Re 

PROSTITUÈRE , #3, fin 5, turûm. Car. Profti- 
tuer , abandonser à tout venant. (q. An: ffaruere.) 

PROSTITOÜE , ri &r , suriis sm. (pall.) Apul, 
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PROSTITÜTX , &. f. Sen. Une profticuée. 

PROSTITÜTIO , ônis. f. Bibl, Profticucion , débau- 
che, corruption. f. 

PROSTO , 45, ffiti, ffitam. Vid. PROSTARS. Lucre 
S'avancer en dchors,avoir de la faillice. Her. Eure «1 pofé 
en vente. 

PROSTRATUS , 4, #m. Cic. Couche, rerverfé par 
terre, verraifé, profterné, abbattu, tué, mort,quia peri, 

Vitis preffrata. C o 1. Ure vigre couchés, 1 battue, 
Proftrati in terram. B 1 8 1. Profternés en teste. Profirars 
Religienes.Cic. Religions détruites. Proffratus firi. LUCR, 
Qui meurt de foif , accablé de joif. Qwyorum cadaveræ 
prefirata [funt, Bis. Dont les corps demeurerent étendus 
dans le defert. (parc. paf.) 

PROSTRAVERUNT. Ont tué , ont taillé en pieces. (3. 
pl. perf. aét.) v. PROSTERNERE, : 

Preffratoque Mirgide. Just. Ayant tué Mergis. 

PROSTŸLON , 5. n. cd pie à Proftyle , qui a des 

*PROST? LOS , #. m. ef." ""”. $ colonnes par devant, 
#eg5Vx@, (m. svhes, colonne.) 

PROSTYPÜS , à, &m. P 2. Qui eft de bas relief, de 
baffe taille. | 

PROSUBIGÈRE , gÿ , égi. V1R 6. Enfoncer en frap- 
pant, fouler, frapper. Profubigere fulmins, V.FLac. 
Forger des foudres. Pede prefubigit terram. Vino. Il 
frappe du pied contre terre. 

PROSÜM , prodès , profits, prodeffé. Cic. Etre utile, 
avantageux , profitable, fervir , profiter. Nibil ribi mea 
Lttere proderunt, In, M:s Lertres ne vous ferviront de 
tien. Qwyid prodirit bomini? Bisx.De quoi fervira à l'hom« 
me ? Vid, PRopasss. 

PRosumasRe,0. PLAUT. Le même que SumeRs. Pren= 
dre auparavant. 

PROSÜMIX , £. f. Plaut, Sorte de petite barque, qui 
fervoit à ailer découvrir l'ennemi. (à profumendo qud 
cum profumerent , fpeculandi causa.) 

*PROTAGION vinwm, PL. Efpece de vin fort eftimé 
autrefois. ewmyer, (die mn apôre dyti.) 

PROTAGORAS, 4. m. Protagoras , Sophifte d'Abdere, 
Il fuc premierement porcefaix , & enfuite difciple de De 
mocrie. 1] croyoit qu'on pouvoit foutenir le pour & le 
contre , fur toutes chofes : ce qui le porta dans des fenti= 
mens atheés, qui le firent chaffer d'Athenes. Où dit qu'il 
mourut en voyageant,âgé de 30 ans. Vid. Dioc.Lasnrr. 

PROTAGORIUS, #, #m, À. Gauz. D: Proragoras, Pro« 
tagorion illud. Ip. s. 11. Cet argument de Proragoras. 

PRÔTASIS, ïs. APUL. Vid. PROTENS10, fLa procafe, 
la premiere partie d'un Poëme dramatique, où i'on expli- 
que le fujer de la piece. 

Prorasius, ét, m. Eccl, Protais , Protafe , Protade, 
Evêque. Preu:z , Evéqued'Avenæhes, 

PROTATICA perfona. Don. Un perfonnage protatique, 
C'eft celui qui ne paroïfloit qu'au commencement de la 

icce. 
à ProrsaA. (acc.) de ProrTeUs. 

PROTECTÀ , éräm. n. pl. Cic. Balcons. m, faillies, 
foupentes. f. tour ce qui mer à l'abri des pluies & du vene, 
Qué jam É proteéta vinearum ratiene egent. PL.1y. 12, 
C'eft pourquoi les vignes ont befoin de ces fortes d'arbres 
pour êcre à l'abri. 

PROTECTIO , ënis. F. Bibl, Proreétion , défenfe. hs 
appui, loutien, #. 

’ROTSCTIOR , or, Cic. (comp.) de Proracrus. 

PROTECTOR , eris. m, Bibl, Proteétsur, défeufewe > 
appui, fousien, #. _ ï 

PROTECTÜM ; #5. n. Ulp, Le même que Prorscra, 

PROTECTUS, à, ww. O vip. Couvert, éf:ndu 
outenu. Sapientia preteétior emni ratione, Cac, La (agelfe 
ft plus force que la raifon. Proteétus bumeros capillss. La, 
Ayant les épaules couveries mr (part. pal.) 

ZZLz2z 
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PROTEGENDUS ; #, MM. €x v. PROTÉSILAUS 5. m.Nom d'unGrec tuË par He&or, 
PROTÉGÈRE , #0, texi, remm. Cic. Courir , 4€- |  Prorssrans, antis. Bis. (pari.) v. 
fendre , proceger , défendre que'qu'un par fes arm<s.— à | PROTESTARE, dr, äris sum. (dp.) Biôl. Apul. Fai- 
vente naues. C &s. Mercre (es navires à couvert du vent. | re des proreftations , protefter, dire ouvertement. Ef 
Aréor je vaffis proregens ræmis. PL. Unatbre qui fe cou- | Proteffarus eff, Bic. Ei dit ouvertement. Per omnes Civie 
vre ie {es branches qui fonr fort étendues. tates m'hi proteftatur. 1n. Me dit de Ville en Ville. Hins 
PROTEGT, gr, rééfits sm. (pail.) P!. PROTESTATI® , omis. f. Bibl. Declaration. f. 
PROTELARÉ , tel), 4ui, atum. Tan. Troubler, PROTESTATUS, à ,#". ApuL. Ayant imploré. 
senverfec. Plaur, ChaËer. Ulp. Prolonger , differer, re- PROTEUS , i. m. Virg. Protée , fils de l'Ocean & de 
mectre. (R. ProraLuM.) [Syn. Exagitare, perturbare.] | Thetis, devin & dieu marin, felon la fable , qui fe han- 
Romanos protelanr. Sisan. [lsrenverlent les Romains, | geoic en routes fortes de figures. C'éroit un Roi d'Egyp:e 
PROTELARI, br, ati: smm, (pall.) B 182. Ur prore- | du temps de Priam , qui changeoit prefque rous ies jours 
lentur dies, In. Afiaque vos joursie mulciplisnt, Aime | d'hab es, & (urcour de Calaque, où il avoit faie reprefen- 
PRÔTÉELATUS, à, #m, Non. Chalie. (part. paf.) | ter d'f:rentes figures.C'eft ce qui eft le fujst de [a Fable. 
PROTELUM , 5. 0. Luer. EHort continu, & [ans in- ProrTexi,-xisri,-xir. (perf) v.PROTIGSRS. 
cerruption. m, agitation continu:ile. Protelis boum, PL. | *PROTHESIS , is. f. Prothefe, figure de Grammai- 
9. 15. Avec des Bœufs qui cirent continuellement. *X{ Pro- | re, qui {e fair quand on ajoute quelqu: lectre au com 
celum jt juragorum boum aliquid trahentium, cont.nwss | M:ncement d'un mor, comme gnatu:, pour nafws, 


mno tenure cosatus. HARD. PL. J.] Protelo ducere, Lucis. | Prermius. Vid. Proreus, fans H. 
Mer fans interruption. *PRÔTHŸME. (adv.) Plaut, Gaïement. spg%vm&r ; ja 
PRoranDins ,entis, CAT. (part.) v. cun4è. 


PROTENDÈRE , 45, ténds, téntm, ou ténsim. PL. |  *PRÔTHYŸMIX, Z. f. Plaur. Gaieté , allegrelle. f. 
Etendre, aiionger. Cie. Proïonger , differer. Dextram | meolvure, 
protendere, Ÿ 1 RG. Allonger , étendre Ja main, tendre la *PRÔTHŸIRÜM, f. 0. Vitr, Veftibules qui font de 
main, Comitia ên Psy srium pretenderc. Cic. Remettre , | vant les portes, où barrieres devant la porte. ae per, ex 
differer l'ailenblé: jufques au mois d: Janvier. P-eren- | *eÿ, devant , & veg, porte. 
dentes munus, Bis. Exendans les mains. Protendere haf. *PRÔTHYRIS , idÿs. €. Vitr. Une confole , ainfi ap- 


tu. Tac.z 31. Fiapp:r de loin avec les piques. pellée, à caufe qu'on metcoit des confo'es au côté des 
PROTENDI. “5. poemtis sm, (pail.) PL. Longifimè | portes. 
protenditur, In. S'avance baucoup. Hise PROTINAM. (adv.) Plawr. Incontiaent,auffirèr, 
PROTENSIO , ouis, F. Apul. Efpece de propoltion | PROTINÜS. {(adv.) Cic. Enfuite, fincontinent, d: fui- 
que Ciceron appeile Evunciarum, te , dès le cornmencement , d'abord , fans interrupzion, f 
PROTEIN TÜS , 4, wm. Tac. Etendu , allongé. loin, ffort. [f:4, No. 
PROTENS, (pour) PorRoTsK Us Virg. Fort loin.| Prorocenes , is, m. Pl. Pro-pgenes , Peintre celebre, 
Vid. PRoTINUS. PROTOLLERÉ , #95. Puaur. Lever , élever , diffs 
PHOTERENDUS , # » #m, Cic. ex v. rec, prolong-r. Sn, Proferre. 


PRÔTÉRERÉ , #ër0 » trous, tritum. C & s. Fouler aux 
ieis, écraler. Cr. Meprifer. Hor. Décruire. 
Fanuam lymà preterere, PLAUT. Ouvrir une porte avec 
une iiine. Prorsrere leonem. Ip. Terrafl:run Lion. 


Protolle mortem muihi. PLAUT. le ne fais que diff:rer ma 
mort. Mainum pro’ollere, In, Liver la main. 

PROTOLLT, roli5r. (paff.) P 1 À Ur. Pitam illiss nom 
finet protolls. Ip. Il ne permettra pas que fa vie foit pro« 





PROTÉRE . rérér . protrisis sum. (pall.) Ad Her, longée. 

PROTERMINARE,9,4vr, tm. ApUL. Etendre, | Proromenta ,4.f. P!. 24. 17. Elpece de plante, 
Augmenter , ac:toitre. PRO [ÔNARÉ, 3,t5%%5. Vire. Tonner. Prerenarg 

PROTERO , is. Vid, PROTERERS, ir4. V. Fuac. Faire éclarer {a colere. 

PROTIRRENDUS , #, #1. APUL. #X v. *PROTOPLASTUÜS., #i. m. Ecel. Formé le premier, 


PROTERRERE, ré 5, #5, rèrritém. Tan. Epouyenter | (R. pô, primws. 
quelqu'un. Proerruijh me. PLAUT. Vous m'avez fai | *PROTOTOMUS , #, äm. Co. Que l'on couppe le 

ur. Hine remier. (gwrr 3 

PROTSRRITUS, #, #m, PLAUT. Epouventé, *PROTOTŸPUS , #. m. Prototype , origioal , le pre= 

PRÔTERVE. (adv.) Ter. Ifolemment, effrentément, | mier exemplaire. spams. 
avec audace, avec «ffronteric: ya non deliquir , decet | PROTRACTUS,4, #m. SL Entrafné. (part.pafl.)c 
audacem ej'e, confidenter pro fe @ proteruë loqui. PLauT.| Prorranam. (fur. ind.aét.)v. 

Amph. 2.2, 207. Q and une femme ve e fent point cou- |  PROTRAHEÈRE, #r&b5, rrgxs , tram. Prop. Tirer, 
abie , elle doi étre hardie, & défendre hautement fon | traîner.éTer. Tirer ea longusur , differer. V. Max. Aug- 
innocence, Æqse proterviüs Ovip. Avec trop d'infolence. | menter , exaggerer. V. Pat, Découvrir , publier, mettre 

PRÔTÉRVIA , 2. f. Luer, Impudence, f. ef. | en évidence. 

PKROTERVITAS , ris. f. Ch. À fronterie, infolence, |  Piétoris infolentiam protrahere, V. M À x. Exaggcrer 
audace. f. Grata proteryitas, H o R. Carm. Enjouement |l'infolenc: du Vainqueur. Protraxit fermonem nfque.B1az. 
agréabi-. Il continua fon dilcours juiques. Auélorem fe protrahit, 

PROTERVITÉR. (adv.) Enn. Le même que Pro- | Lrv. El Fait voir qu'il en sd l'Auteur. Protrakers in lucems 
TERYS. : Lucr. Mattre en évidence. | 
PRÔTERVIUS.(adv.) Ovid. Tropinfolemment.| PROTRAHI, hr, triés sm, (pall.) Cie, Ecre em 


comp.) de PROTERVE. mené de force. * On dir protrahi #d ,1m, avec l'accufa« 
k PROTERVÜS , 4, #m. Cic. Infolent ; effionté , fier. ltif. Cie. Per indicium proéfatum aff facinus. Liv. Le cri 
(R. PROTSRIRE.) me fut découvert. ER R 
Frens prote va. Ho R. Un fropt impudent. Wenti pre. *PRÔTREPTICÜS ,4, #m. Aus. Didattique, inf- 
rervi, In. Des vents furieux , des onragans. cruétif, aporgainss. 
ProrsRuNtIUR (3.pl.ind. pail.) v. PRorsRaRR PROTRIMENT À , ôräm, n. pl. Apul. Elpece de ra 


PaotTisiLaAODAMIA , 4. F. 4. Gell. Nom d'une piece | goût , ou de bachis çouppé fort menu. (R. PR @- 
de theatre du Poëre Legs TIRSRS,) 


PRO. | 

PROTRITOS , 4, %m, L1v. Foulé aux pieds. (parc. 
pal.) v. PROTRAHERS. 

PROTRÔPOM , 5. PL. 18.6. 14. Vin qui fort de la 
cuve , avaut qu'on ait foulé la vendange. #11 faut fous- 
entendre vinwm, que Pline n'exprime poiar.] 

PROTRÜDÉRE, 49, prôtriss, protrsssm, Poufler en 
ayant. 

PROTRÜDE, dèr , trisits sûm, (pall.) Luer. 

PROTÜBERARE , 3, ävi. S o 1. Le même qu'Exu- 
SIRARS, EMINSRS. S'élever en boffe. 

ProruLsrir.(3. fuc. fubj.)PRoTuLaRUNT,-ruLI,— 
TULIT. (perf. ind.) v. PrersRRes. Etendre. 

PROTUMIDUS , # , #m, ApUL. Euflé , gros en devant , 
selevé en bofle. 

PROTÜRBARE , #3, Zu, Ztäm. Vire. Chaffer, 
repouffer , renverfer, attaquer, inquiéter, preffer,pouffer. 

Hoftem proturbare. Vire. Repoulfer , chaffer l'ennemi. 
A Jolie prorurbare, V. Fac, Déthrôner, 

PROTÜTELA , 4. F. Vip. Charge de celui qui eft 
comme Tuateur , la charge d'un Subrogé Tuteur. 

PROTÜTOR , ôris. m. Celui qui eft à la place du Tu- 
teur. X[ Dans le Digefte il y a pre futors en deux inocs, & 
je n'ai trouvé ce mor dans aucun bon Auteur.] 

*PROTYPÜM,F. n. PI. Figure faire en forme de mou- 
le, modele, figure creule. æz9"rmer. 

PRovecTIOR , or. AUS. (con:p.) de 

PROVECTUS , à, #m, Cic. Avancé , qui s'eft avao- 
cé vers quelque endroit. (parr. pal.) v. PRovsHERS. 

Homo proveltus atate, C 1 c. Un homme âgé, avancé 
en âge. Amboproueéla atatis. Bisz. Tous deux fort vicux. 
Nox proseëta. Tac. La nuic étoit avancée. 

PROYECTUÜS , #.m. Vicr. Avancement. m. dans 
les Charges. Proveétus agri. Pau. Le revenu d’un champ. 

Provenens enr. Liv. (pare.) v. 

PROVEHERE , b3 , vexi, véésm. PL. (ppr.) Pouller, 

- mener en pleine mer, poiter , tranfporter , veiturer. 

Provehere aliquem ad dignitatem. V1. J. Avancer , 
élever quelqu'un à une dignicé. Ad fummos henores illos 
éloquentia provexit, Liv. L'elcquence les a élevés aux 
plus grands honneurs. Ulreries prouebere. Pror. Poulfr 
Plus loin. Provehete vitam fuam in periculum. C 1e. Ex- 
pofer fa vie à un danger. Provexit -ationem meam veftra 
tn me attenti Audiendo benignitas. Ip. La bonté que vous 
m'avez marquée en m'écowrant avec attention,a fair que 
mon difcours eft plus long. Qyes ad faffigium hujus ma- 
j fatis non ambitio popularis, [ed fpañtata inter bonos me. 
deratio prouchebat. \usr: Que la vertu , & non la brigue 
a élevé à certe [upreme dignité. Provexi, non avexi, 
PLAUT. Rud, Je l'ai fair embarquer , mais je ne l'ai pas 
emmenée. 

PROVÉHI, hÿr, védis süm. (pall.) Cie. Prouebi ad 
optatos exitus. In. Venir audeffus de fes encrepriles, venir 
à bout de fes deffcirs. Paulatimin, ad maladiéta proueëti 
funt. Liv, Ls en vinrent peu à peu aux injures. 

PROVÈNIRE , 55, vens, ventism, PL A UT. Arriver, 
venir , paroîcre, fcroître, fruétifier. Cic. Arriver. Ovid. 
Naîcre, provenir, [T4c. Réuffir. Bsnè prouenire, PLAUT. 

* Ecre heureux, faire bien fesaffaires. Proveniebans Ora- 
teres ffulti, Cie. On voyvit naître des Orateurs fous. 
Edepol prouens nequiter. PLAUT. Rad. Par Poliux , mes 
affaires font en mauvais état. Prouenire in Scenam, 1 D. 
Paroître [ur la Siene. Ffsc mthi proueniet ad falutem, 
Bis1. Cela fervira à mon falut. Carmins proueniunr, 
Ovip. On faic des vers. Ubi prima proveniffent. T ae. S'il 
séufliffoic dans les premieres commiffions. Hine 

PROVENTÜROS , à , #m. Cic. Qui doit arriver. 

PROVENTÜS ,4, #m. Mac. Arrivé. - 

PKOYENTOS , #s. m. Vrrg. Fcuit, revenu. m. qu'on 
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PROVÉRBIALIS, lé. À. Gsz. Do m,De proverbe, 


proverbial. 

PROVERBIALITÉR. (adv.) Don, Eun. 2, 2. 39. En 

rovetbe , prove:bialement. 

PROVERBIDM , 35. n. Cie. Un proverbe. Ecrcl. Pa 
rabole, comparaifon. f. Proverbsi loce. Ip. Comme un 
proverbe. 1n prouerbio ef. Cic. Il a paifé en proverbe, 
c'eft un proverbe. Hcirco, ndè exivit proverbium. Birz. 
D'où eft venu le proverbe, Non in proverbiss loquar vobis, 
Ip. Je ve vous parlerai point en parabole. Tritxmfcrmens 
prouerbium. Cic. C'eft un vieux proverbe. Percri prouer= 
bio. Ip. Selon l'ancien proverbe. Venir in confuetmdinens 
prouerbii. C 1e. C'eft une chofe qui a pallé en proverbe , 
c'eft un proverbe. 

PROVERSUS,4,#m,VARR. Quivaendevant, & 
non à reculons. 

PROVIDE. (adv.) PI. Avec prévoyance. 

Provipasam.(imp.) Provipssir,-30. (fuc.) d 

PRrovIDINDUS , # , #m, C1C. © : 

Provipans , enris, C1c. Qui prévoir , prévoyant, qui 
a dela prévoyance. (part.) v. PRovipars. 

PROVIDENTER. (adv.) Ci. Avec bien de la pré 
voyance. | 

PROVIDENTIA, &. f. Cie. Prévoyance. f. l'a&ion de 
prévoir les chofes futures, [la providence. Divina Proui- 
dentis, Ip. La Divine Providence, 

PROVIDENTISSIME. (adv.) Cie, Avec beaucoup de 
fagefe. (fup.) de PRovIDaNTSR. 

ProvinsNTissiMUS , #4, sm, PL. T. (fup.) , 

PROvIDENTIUS ,oris, C1c. (comp.) de ProtiDENs« 
Prévoyant. 

PRÔVIDERÉ , dé 3, widi, wisäm, Cic. Prévoir l'as 
nir, fpourvoir , avoir foin. Providere pabulum., PL. Faire 
provifion de fourage.—rei frumentar:a. Css. aire la pro= 
vifion de bled.—publ:cè, Cic. Pourvoir au bien public. Ex 
aliorum erentibus, rationibus [uis providere. À D». HR, 
Profiter de ce qui arrive aux autres, pour mettre ordre à 
fes affaires. Ne id accidat, prouidebo, Cac. J'aurai fois 
que cela n'arrive pas. 

PROVIDERI, dëbr, wisits sœm, (pall.) T a 2. ne ff 
non afin providentur. In. Andr. Si l'en n’y pourvoir ad- 
droitement. Provi/um eff. C 1c. On a pourvû, il a écé 
pourvü. 

P; OVIDÜS , à, 5m. Cic. Piévoyant ,avife , qui æ 
de la prévoyarce , prudent, fage , [qui prévoir l'avenir. 
Providus Orater, Ip. Un Oratcur lage , avilé, prudent. 

PROVINCIX , 5. f. Cic. Province. f. emploi, gou ver 
nement. m. charge, entreprile, commillion. f. (x. Pro, 
& Vincirs, Îlier , obliger.) 

Proyincis dura, Tan. Un emploi difficile. Esm provin. 
ciam fufcepi. Cic. Je me fuis chargé de ceremploi. Hzc 
erat anteà provincis parafisorum. PL À U +. C'étoit là ce 
que faifoient auparavant les parafites. : 

x Quand les Romains s'éroient rendu maîtres de quel. 
que pays hors de l'Italie, ils l'app:lloïent Prouincis, Du 
temps de Ciceronil y en avoit 5 ;. (Voyez ManNUT. de leu 
gibus Remanis.}La Sicile fur la prenniere de toutes les prou 
vinces foumiles aux Romains. 

PROVINCIALIS , 4/8. (adj ) Cie. Provincial. ". qui 
eft de province , qui habite dan, a province,qui concerne 
la province, : ; 

Scientis provineialis, C1c. La fcience qui traire dn 

ouvernement des provinces, Italicus es , an Prouincia= 
#5! PL. j. Eces-vous Icalien , ou Provincial ? Vimea pro 
vinciales, Ce. Les vignes des provinces. 

PROVINCIATIM. Swer. Par Provinces. 

PROVINDEMIA, £. f. Virr. Etoile fort claire, qui eft 
fur l'épaule droite du Signe de la Vierge, (ainf appellée 


retire de quelque chofe. PI. Abondauce. f. Cæs. Succè:.m. | en Latin, parce qu'elle devance le temps des vendanges, 
Miri proventus, Don. Evencmens (ur prenans & heureux, | Vindemis, Vendange.) 
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PRO. ‘ 
Vesir fondre cout d'un coup ur. Provolare in locum alte- 
“ius Liv. Prendre avec précipitacion La place d'un autre, 
Prorolar , pecses trucidar, PH. Elle forc de iataniere coin 
me un foudre , ell: déchire les crouppeaux. 

PROVOLYERE , vo.ui, ui, vimtum. Luc. Faire 
rouler. 

Proveluere fe ad pedes alicujus. Liv. Se jerter aux pieds 
de quelqu'un. Gensbus ejus proveluit. T ac. Se jerra à fes 
genoux, fe profterca à les ar sacs Huuc ego 15 mediam 
rs prouoluam, Liv. Jele ferai rouier au mili-u du 
che rin. 

PROYOLVI, vôr, vlutis sm, (pall.) Lucr, Hinc 

PROVOLUTUS , à, #m. PL. Rouic , profterné. Ge 
mibus prevolutrs ante sum. Biss. l’roiterué à les genoux, 

PROVOMÉÈRE , m9. Luck, Vomi. 

PRrovorsun fulgur, F5sT.11/:z CONTROYSRSUM. 
Foudre, donc on ne Içauroic içavoir le cemps ,  c'eft Le 
soir ou le matin , fi c'eit le jour ou la nuit. 

PROUT. (adv.) Cie. Comme, felon que , autant que, 

PROVÜLGARE , vwigo, SU LP, Vid, PaRvULGARE, 
Publier. 

Prox. Feff. (pro) probæ vex. 

*PROXENETA , 4. m. Mart, Qui le mêle de faire des 
marches, défaire acheter , ou vendre des marchandiles, 
entremetteur , intriguaut , courtier. #egËssms, Equerur 
prexenera Mant. Miquignon,qui trahique des Chevaux, 

PRoxiMaA: id. PROXIMUS, 

PROxXIMANS , æmfis, A PU L, (part.) v. 

PROXIMARE, 7, ui, #rum, Apud Ci. Etre fort 
vartage. proche,erre auprès, s'approcher. Un vieux Puëre dans 

PROVOÜCARÉ, ©, 4ur, ar#m. Cac. Provoquer , ap- | Ciceron a joint ce verbe au daif, il à été fuivi par Solin, 
peller, prévenir. Ter, Invirer, P!. Surpalfer, vaincre. Cc. | Sais proxirsare, Sou. 11. Etre gone le ici. Perquam pro 
Appeller à. Prevocare curfibus aura. Virc. Courir aufli | *‘m4m0s Deum. Bigr. Qui nous fair approcher de Dieu, 
vice que le venr. Provocare ad popuium. C 1 c. En appclier Mifericordia enim dé ira cud ab 1ilo preximant, Ip. Car 
au peuple. Provocare aliquem injuriis. C 1 c. Oucrager | in indignation eit piompte, auflibien que fa mifericorde, 
quelqu'un, en lui difant des injures.—s#liquem in aleam, PROXIME. (adv.) Cre, Forc près,tres près depuis peu, 
PLaur. Invicer quelqu'un à jouer.—cantarwm. Tan. In-| tout fraichement , dernieremeut. ({up.) ce PRoP&. 
viter à chanter, Naturam ipfam piuré provocauir, PL. Il} Liffere gas & fe proxumè asceps. Cic. Les lectres que 
furpaffa la nature même par fa peinture. Lufarinm fpon- | j aireéçues de vous dcrnierement, out fralchement , {es 
fione provocawit. V. Max. Il voulue gager avec Luratius. dernieres levures que J'ai reçues de vous. Proxime, mox, 
Servulo mardant , ut ad fe provocet Simonidem. P H. Ils | ferfiè. PL. Premierement,eulu:te, en troifiéme lieu. Qyèrs 
difent à un Valec de leur faire venir le Poëte Simonide, | Proxime hojtem, C 1 c. Foit près de l'ennemi, Proxime aç« 
Veftra amulatio provecavit plurimes. B1 81. Piufieurs ont | éédere 4d verwm. In. Etce forc vraifemblable, 
été arimés par vorreuele, Provocare ad iracundiam. Ip.|  ProxiMioR , ors:. San. (comp.) de Proxiuus. 
Inner $ exciter à la colere,: Minime me prevocat. Ho. PROXIMITAS, atis. f. Oura, Proximite,f.voifinage, 
(On icus-entend digire,) 11 me défie au combacavec bien |". reflemblance , parenté. f. piem.er degré de parenté. 
de la ficreté. [Ceux qui méprifoienr leurs ennemis, Les PROXIMO, (adv.) Cr. Tour fraichement,depuis tres 
appclioientau combat, en leur montrant le pecir doigr , [peu de temps, Accepi preximo litieras à fratre, Ip. J'ai 
pour n'arquer qu'ils ne vouloient fe fervir que de leur pe- | reçu depuis tres peu de cemps,des Leutres de mon frere, 
tir doige pour les terrafler.) | SYN. Proximè. È 

PROVOCARI , dr, arts sim, (palf.) Cic. Ecre attaqué. |  PROXIMUS , 4, #w. Tan. Le plus proche, qui eft 
Filis autem ejus provocabuntur. B 15 1. Ses enfaos fexonr {tour proche. Cie, Semblabie , qui approche fort de,qui 4 
animés {par tant de pertes.) # On dix prouocare ad ali. |la feconde place, qui va immediatement après, [lle dernier, 
quid.Cic. In aliquid.PLauT.4b aliqua re. A. Gais.Hine | B:61. Prochain, 

PROVOCATIO , enis. f. Liv. Appel, défi.” l'aétion | Proximus fum egomet mibi. T a R. Andr, Je fuis mon 
de provoquer quelqu'un au combat, Cir, Appel, l'aétior | prochain à moi-même. M:s interêts me fonc plus chers 
d'appeller d'une Senterce. 1# provocationem charitatis, | Que les vôtres. Habire aliquem proximum, C 1c. Aimer 2 
Biz. Pour rous entr'excicer à lacharité, * [cherir quelqu'un. /# proximum annumtransferre. In.Re« 

PROVÜCATOR , ôris. m, Cie, Qui appelle un autre, | meuurs a l'année fuivance. Qyod in proxim ejf, Var. Ce 
qui le provcque au combat, qui eft aile, ce qui cit facile. Proxemis menfibus illum 

PKOVOCATORIUS , à, sm. À. Gsiz. D'appel, de | #08 widi. Tyr. Je ne l'ai poinc vu les derniers mois, Pro 
défi. ximus culpa, PH. Coupabie. Proximum eff, ut de iis din 
PROVOCATRIX , feis. F. Bibl, Quiicrite. cam, Cas, 11 faut mainrenaot que je parle de ceux-là, 

PROVOCATUS , à, #m, C1 c. Provoqué , défié au | Proxima Phœbr verfibus ille facir. V 1 R G. 11 fait des vers 

combac, attaqué , excité , animé. Provocarus &no bene 


qui approchent fort de ceux d'Apollon. Diliges proximuma 
FE Cic. Ayanp été prévenu par vos bienfaics. (part. | w#m. Big. Vous aimerez vorre prochain. 
paf.) 


)v. ProxuMuSs, #, #m,. PLAUT. Le méme que PRoxiMUS, 
PROVOCO, 41. Vid. Provoears. Apseller de loin. PRÜDENS, ris. (adj.) Cic. Prudent, (age ,avile, 
F PROVOLARÉ , ublS , aus, atüm. Pi. S'envoler ,s'en- 


envok (çavant , habile. Pradens artis, Ovip. Quiiçaiun ait, 
fuir çu rolant.LiviÇougis ayes grande précipitation Ga/. 


LEO: PRO. 
: FPROVISÈRE, 19, vi4, visum. Tan. Aller voir , aller 
vihtr, . 

Prov fire aliquem. P 1 A UT. Aller voir fi quelqu'us 
vien. Prouifo quid agasr Parmphilus, T,s R. Je m'en vais 
voir ce que fait Pamphile.Si guem exfpeétant, (llum folens 
prouifere. PLaurT. S'ils attendent quelqu'un , ils ont ac. 
couiun d'Al! voir s'il vierr. 

PROVISIO , antr, F, Cu. Prévifon, l'aétion de pre- 
voit ls choles , fprévoyance, Hprécaurion. f. Ecce. Pro- 
vifion. f. (R. Provipers.) Druiné prouifione Eurr. Pai 
une prévoyarcs divine, 

PROVISOR, ôris, m, Avr. Qui pourvoir, [provifeur, 
qui a foin de pourvoir. Provifor «vitaris. Bic. Le pro- 
teéteur de la Viile. Urilinem tardus prouifer. Ho Qi re 

nfe quetard à cc qui eft utile, qui neglige de pourvoir 

fes befoins.—Sorbons, Nav:rre, Harcurti. Proviicur de 
Sorbonne, de Navarre, du College d'Harcourt. 

PROVISUS, à, mm. Cyc- lPrévü."m. pourvu. (parc. 
Pail.) v. Provipsrs. 

Fragis prouife copia in annum, Hor. Des vivres amal. 
fEs pour un an, provifon pour un an. Provija fiunt le. 
viora, C1c, Les chofes qu'on a prévues auparavant, font 

lus ailées à fupporcer , fonc moins fenfibies , moins ru- 

cs, Muitum erat frumenturs prou:fum, C æ&s. On avoit 
fait un: grande provifion de bied. Hss rebus provrfis , Le- 
guitar ut, Cor. A ÿant pourvü à ces chofes , il reite à. 

PROVISUS , #1. T ac. L'attion de prévoir, (Onne 
trouve que l'ablacif prourfu.) 

FROVIVÈRE , wrud, vixs, vium, T À ©. Vivre da- 


















habile daps Ba as. Gens pdilandi prudentifima, ju x, 


PAU. 
Une nation tres habile dans l'art de flatter. Prudens rei 
militaris, C. Nap. Qui fçaic bien la guerre.—/ocorum.Liv 

Qui connoît les lieux. Omifte prudens. PL. Je l'omes ex- 
Près. Prudens ad interitum rucbam, C1c. Je voyois bier 
que je courois à ma ruine. | 

[Or dic prudens alicujus rei. Oviv. Aliquä re, in 
aliqué re. Cic. Quis Ofavio ingenio prudentier ? In. Qu. 
a plus d'efpri: qu'Oétavius ? Prudens feisnfque, Cic. Le 
voyant & le fçachant, volontairement , fciemment. 

PRÜDENTER. (adv.) Cie, Prademment , avec pru- 
dence, (avemenr. 

PRÜDENTIA, £. f.Cic. Prudence, fageffe,fcience. f 
Prudentia Juris Cruilis. 1 D. La (cience du Droir Civil, 
la Jurifprud-nce. Rerwm prudentia. C1c. L'experience. 
Predentia «ff fene&utis. I. La prudence eft le caraétere 
des Viciilards, Non artis ullä prudentis. Pa. Non par au- 
cure connoiflance de l'arc, 

PRUDENTIOR , eris, Cic. {comp.) 

PrupenrissiMUs, #,w. Cic, ({up.) de PruDENS. 

PRÜUDENTISSIME.(adv,)tres prudemment. ((up.)&æ 

PrupentTius. (adv.) Swer. (comp.) de Paupsnter. 

. PRÜDENTIUS, 15. m. Ecel. Prudence, Poëxe Chré- 
tien du quatri£me ficcle. I! faic lui-même {a vie au com- 
mencement de [es Ouvrages que nous avons , avec un 
Conurentaire ad #fum, 

PRÜGNÜS.Fe/#.(pour)Parvienus.Fils d’un autre lit. 

PRÜINA,4. Cic. Gelé: blanche. f. (q: perurins à 
perurendo , quia germina writ.) Faëfus [um ficut uter in 
Pruins, Bias. Je luis devenu fec, comme un vale de peau 
expofe à la gelée. | 

RUÜINOSUS , 4, #m, Cou. Couvert de gelée blanche, 
fujer à la gelés blanche, 

PRÜLLIANÜUM , 5. n. Ecel. Prouilles , Prieuré de 
Files , en Languedoc. 

Prumium , 5. n. Ecel, Prom , Abbayeen Ardenne. 

Pauna. pl. Pid, PRunum. 

PRÜNA, 2. Ho. De labraife, charbon allumé. {à 
perurendo.) Subjecsunt verubus prunas. Vira.Ils mettent 
2 r braife [vus les broches. Ad prunss, B1BL, Auprè: 

u feu. 

PRÜNARLE, éræm. f pl. Ecel. Prenieres,près d'Aul- 
fone , au Diocefe de Challon fur Saone. 

PRÜNÜM , 5. n. Hor. Une prune. Pruna cerea, Vire. 
Des prunes jaunes comme de la cire. Pruna fyluefiria. Pi, 
Des prunes fauvages. 

PRÜNÜS, 5. £. Col. Un prunier , plante dont [a fleur 
a cinq feuiiles , difpofées en rofe dans les échancrures du 
calice , qui eft un goder découppé en cinq parties. Le pif. 
cile s'éleve du fond du calice, & devient un fruit charnu, 
rond,prefque o rale,dans le milieu duquel il y à un noyau 
ofeux , applatti, & approchant de l'ovale , il renferme 
une lemence. 

PrunisnTas. (pl.) de PRURTENS, enris. Qui a des de 
mangeaifons. (part.) v. PRURIRS. 

PRÜRIGO , ginir. , Col. Demangeailon. f. 

PRÜRIGINGSUS , 4, #m. PauL. ]. C. Qui a des de. 
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#X { Prurire dans Catule, marque quelque obfcenité.] 
Prurientes auribus. Biss. Ayant une demangeaifon d'en- 
rendre ce qui les farce. 

Pruritiva ulcers, PL. 19, 8. Ulceres caufés par des de 
margeailons. 


| PRÜRITÜS , #s,m. P/. Demangeaifop, f. 
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PRÜSX , &. f. Bourfe, grande Ville de la premiere Bi« 
thynie, dans l’Exarcat de Pont , Archevêché honoraire; 
cile a été le premier fiege de l'Empire Turc. 

PRus145, 4. Ville Epifcopale du Pont, fur la mer nei- 
re. Elle ne fubfifte plus. Elle fur bâtie par le Roi Prufas, 
qui lui donra fan nom. 

PRÜSIAS, £. m. Liv, Prufias, Roi de Bithynie, chez 
qui fe recira Annibal. 

PRÜSIAS, dis, F. Feel, Burfe,en Bithynie. Vid. Prusa. 

PrusiNIA viris, P L. 14. 3. Efp:ce de vigne qui venoic 
dans le cerritoire de Modene. 

PRÜSSIA , &.f, Ecel La Prufle , Provinceencre Ja 

PRurTIA, 4. F6 É mer Baltique & là Molcovie, 
érigée en Royaume depuis quelques années. 

PruviNINoum,i. m.Ecel. Prifling,près deRatifbonne, 

PRO VINE, orwm, m. pl. Eccl. Provirs , Ville Capitale 
de Biz. Il y a un College de Peres de l'Oratoire. 

PRÜVINIXCÜM, 5. n, Ecel. Prugri, en Auxois. 

PRŸMNESIÜM , 15. n.Vid, Tonsicra. 

* PRŸTANEUM , 5. n. Liv, Le Pryranée, ”. lieu dans 
la Cicadelle d'Athenes , où les Magifirats s'affembloienc 
pour rendre la juftice, & où on nourriffoit aux dépens dy 
public , ceux qui avoient rendu quelque fervice à la Res 
“publique. (q. ve rapleer, tritici promptuarinm.) 

PRÈTANES , 0# 9 L'un des Magifirats d'Athenes ; 

PRŸTANIS. Sen. $ qui fuccederent au gouvernement 
après Codrus. On les appelloic auffi Arcontes. 

Psazram. (fur.) PsazrsBar. (3. pl. imp.) v. 

*PSALLÈRE , 4, p14l. Ho. Jouer du luth , ou de 
queique autre inftrument à cordes. Ecc!. Pfalmodier. 
(Ÿäw.) Pfallite Deo neffro, pfallite. Bis. Chantez à læ 
gloire de notre Dicu , chaniez. Pjallere eleganter. S ALL, 
Jouer firement du luch , ou chanter proprement. 

PSALLI, PsasriTUR. (pall.) Apul. 

PSALLÔCY THÂARIST À, 4. m. swer, Qui joue d'un 
inftrument à corde, & qui ne chante pas en jouant. 

Psazmopius, fi. m.Eccl. Saumai, folivaire +1 Limofs. 

PSALMOGRAPHÜS , 5, m, Eccl. Qui a éciic , quiæ 
compolfe des Picaumes. 

*PSALMUS 5. m. 8:b1, Pf-aume,Cantiqu-.". J<ausr. 

*PSALTERIÜM , 55. ne Varr, Plalcérion, (orie d'iuf= 
crument de mufiqu: à cordes, fort harmonieux. [Eccl. Le 
Pfeaucier , compolé de cent cinquante Pleaumes, 

*PSALTES , 4. m. Qwinr. Un joueur de luch. 

*PSALTRIX , 4. f. Cie. Ure joucufe de luth, 

#PsaRONIUS , . m. Pl. 36.22. De diffcrence couleur. 

R: Yayes.) | 

*PSEPHISMA , dris, n. Cic. Un Arrêt, un Dscret, 
dipe ss. 

*PSETTÉX , 4. PL. j. 26. Un Tur:bos, poillon. Y%r1«, 
Rhombu:. 20 

*PSEÜDANCHÜSA , 4. f. PI Orcanerte bâcarde, her« 
be. Liv por, 

*PSEO DISODOMÜM.Pitr, Sorce de ftruéture,quand 
les ailes (out inégales. Ysvdies/mugr. 

*PSEÜU DO. Ce mot vieot de Ysuhr, faux , & il fe joine 
à pluficurs mots. 

*PSEÜUDOXCACIA , 2. f. L'Acacia , plance dont les 
fleurs font legumineul-s,le calice pouffe du fond le piftile, 
enveloppé d'une guaîne ; lorfque les fleurs font pallées , 
ce piftile devient ure gonfle apo'attie, entre les ccfles de 
laquelle fe trouvent quelques femences de ia figure d'un 

ecit rein, 
à *PSEUDOAPOSTOLI, rw. m. pl. Bib!, Des faux 
Apôrtres. ei 
*PSEUDOBONIOM , #5, 0. PI. Naver bâtard. 
*PSEÜUDOCATO , omis, m. Cie, Le faux Caron, hy- 
pocrit . 


e . 
*PSEUDOCHRISTI, orwm, m, pl. Bibl. Des faux 
bris J 
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PsEUDOCYPARUS . Î. PL. 34.13. Cy rès fauvage. 
*PSEÜDODICTAMNÜM , 5. n. Le faux Diétamne, 

gant à fleur en gueule, Cere f:ur eft un tuyau découppé 

par le haut en deux lévres, dont la fuperieure eft voutée 

& fourchue. La lévre infsrieure , eft divifée en trois par- 

ties. Le calice eft un entonnoir à pavillon crenelé , au ford 

duquel fe rouve un piftile , lequel s'emboîte dans le 
trou quieft au bas de la eur. Ce pifile eft compofé de 
uacre “mbrions, & ces embrions deviennent autant de 
emences oblongues enfermées dans le calice. Ywbds- 
Faurer, 

*PSEUDOGRAPHIX, 4. F. Quint. Une fuppuration 
quieft faufT.. dvd eg a 

Pssuoozus , à. m. Plat. Le Trompeur, nom d'une 
Comedie de Plaute. 

*PSEUDONARDUÜS,, 5.f. PI. Efpece de Nard bâtard. 

*PSEUDOPHILIP PÜS, 5. m. Viét. L: faux Philippe, 
qui s'appelloit auffi Andrileus. , 

*PSEUDOPOR TICÜS, #r. f. Vitr. Faux portique.m. 

*PSEÜU DOPRÔPHET À 4. m B'él. Un faux Prophete. 

*PssunosmaRAGDUs, d. PL.g s. Efcarboucle fauffe. 

#*Pssuno:rmax, écis. PL. 30. 11. Eipece de Guêpe, qui 
sole toute feule. 

*PSEUDOTHTRÜM, 0. Cie, Faufle porte de der- 
ricre. F dd user. 

*PSEJUOURBANÜS , à, #m. Virr. P/endourbana 
ads. lp Miilon'de campagne, qui a la beauté & la com- 
modiié ‘ie: mailons de Viile. 

*PSI À ,4 f. Lucil. Tapis vel par un côté. dia. 

*PSILÜCITHARISTA ,Z. m.Swerf, Qui rouche d'un 
inftrument à cordes. Jiheufageenr. 

*Psizormats, ’. PL. 34. Eipece d'arfenic. 

*PSILOT HRÜM,r. n. PI. Coulevrée blacche. f. plan- 
te. fmedicamen. pour faire tomber le poil. Y/69yer. 

*PSIMMT(HIOM, 55. 0. PL. De la cérule, ou blanc 
d'E pagn-. dmmubier. ‘ 

PSITTA. ä.f. PI. Plie. f. Sorte de poifon de mer. 

ADSITTACUS , f. m. Ovid, Un Perroquet, W/rlamsr. 

*PSORA . 4.f. PI. Efpece de galle. Yes. 

PSORICÜM ,5. n, Celf, 6. c. 4. gr. Efpece de medica- 
ment pour les yeux. 

PSORICUS, 5. m. Quia la galle. 

*PSŸCHE, &. f. Apul. Plyché , nom propre. ÿvyx, 
l'ame, ciprit. . 

*PsycuomacHiA, 4. f. Prud, Le combat de l'efprit , 
{contre les vices.) Yvsusate.(R. Yvas.amimus, <> apres, 


pugne.) Se 
*PSTCHÔMANTIÜM, f1. n, Cie. Le lieu où l'on 
évoquoit les man:s des cufers. Yuysuarräer. 
* PSYCHO TRÔPHOS ,5. Ps. D: ia Bécoine, herbe. 
dudreop®. = 
*PSYCHRÔLÜUTÀ , £: ou 
*PSYCHRÔLÜTES,4 S2%- 3 
de. Yvxess, troid , &r Aéw, laver. 
PSŸLLI, Grsm. mm. pl. PI. Les Pfylles, peuples de Ia 
Province Cyrenaïque dans la Libye. 

*PSŸLLION, (5. n. PL. L'herbe aux puces, plante qui 
s'éleve en tige & en branches,ce qui La diftingue du plan- 
gain & de la corn- de Cerf,dont les Fruirs & is Acurs fonc 
foutenus par d: fimples queues. (due. R. , puce.) 

*PSŸTHIA. (luppi. Viris.) Ê. Virg. Sorte de vigne aiuf 
app’ilec, d'une Ville Greque qui portoit ce nom , ou de 
Vie, e psc de vin qui coule facilement de deffous le 

refloir , 

PS? THIUM , 55. n. PI. Sorte de vin cuit. 

PTARMICA , à.f. Plante à fur radiée. Le: difque ds 
ecite À ur cit un amas de flurons portés chacun fur un 
€ nbrion. La couronne de la même eur eft formée par 
quelqu:s demni- fleurons portés auffi iur un embrion. Tou- 
tes ces pieces (out fourenues par un calice à plufeurs 


Qui { baigne 
dans de l'eau froi- 


PT. 
feuilles en Écaïlles ; & lorfque la Aeur eft paffée , chaque 
embrion devient une femence 2{fez menue. Ses fleurs naif- 
(ent à la éime des branches en bouquets fort ferr=s, ainf 
que celle de la millefeuille; mais fes feuilles (ont euvieres 
ou décourptes en grandes pieces ; ce qui fait la difference 
de l'une à l'autre. 

*PTÉRA, &. f. Pitr. Les murs d'un remple, qui font 
comme une epece d'aîle qui foutient le temple. 

Prsnmica. Pl. 21.16. 9 Eipece d'Artichaut. 

*PTÉROMAÀ , äris. n. Vitr. Le même que Pranas 
mTiquus. 

*Prsron. PL. 36. Murs qui s'élevent en hauteur com« 
me des ai c+. are, ala. 

*PTÉROPHOROS. PI Pays où les neiges tombent en 
forme d'ailes. 

*Prsporus, ÿ, PL. Aile, quia des aîles, 

*PTÉRYGIOM , #5. n. PI. Perice membrane nervew- 
fe, qui s'étend du coin de l'œil jufques fur la prunelle , F 
excroiffance de chair , qui couvre une partie de l'ongle. 

*PTISANA, 4. PL. Tifane fait: d'orge monde. Quaf 
fccans prfanas. Bis. Comme faifant nie des grains 
ver Quafi ptifanas feriente defuper pile. In. Commeon 

« du grain en frappant defus avec un pilon. lier, «æ 
æriorw, tundo , decortico, 

PTISANARIOM brizä. n. Her. Tifane faite de riz, 
unorge mondé, 

PTOLÉMÆUS , 5. m. Prolemée, Roi d'Egypte. 

PTOLIMADR à. f. Bibl.&? Prolemaïde, Ville 

PTOLEMAIS , idis. f. Ecel. è de Libye , autrefois 
Epifcopale. Ce n'eft plus qu'un Village fur la mer de Sy 
rie—Cyrenaica. Ecez. Tolomette en Egypie, ancien Evés 
ché.—Phænicia. In. Saint- Jean d'Acre, en Paleftine. 

PTÔLÉMENSES , 5 #m. m-pl. Bibl. Ceux de la Ville 
de P.olemaïde. 

*Prousmocrarta ,4.f. Plant. Nom d'une prêtreffe 
de Veuus. (Ce mor eft cout grec. æmsmxegn'e , bell pe 
tens , puifque Venus en qualité de malureile de Mars , 
écoit invoquée pour appaiier les guerres & les defordres.} 
A.Fabr. Voyez ce que Lucrece en dit lib, 1. v. 30. Effice, 


Ce. 

*PTYAS , dis. F. PI, Efpece d'afpic, dont l'écume eft 
tres dangereufe, (mu, R #lves, cracher.) 

PÜBENS , tir. (ady.) Virg. Qui croît , qui pouffe avec 
vigueur. Pubentefque herba. 1p. Herbes qui lot velues, 
eu vcloutées. 

PÜBERTAS , #ris, f. Celf. La puberté , l'âge de pu 
berté , qui le prend à quatorze ans pour les garçons, & 
à douze pour les filles. [Uo/. Le poil qui vient à cer age. 
Pubertas wve. PL. Marunité de la vigne. 

PÜBES , is. £. Celf, Poil folet , poil qui croît aux par- 
vies des jeunes gens de douze & de quatorze ans, lics par- 
vies mûr:s. Prrg. La jeuneile d'ure Ville, d'une Province. 

PÜBES, éris. (adj.) Cie. Qui eft en âge de puberté. 
Puberibus foliis. V1R oO. Avec des feuilles chargées de 
cotrons. 

PÜBESCÉRE , feñ Cie. Commencer à avoir du poil, 
entrer dans l'age de puberté , feroïtre, poule: avec vi- 
gueur. Pubefcense va. P1. La Brappe Prenant accroiffe— 
ment. 

PÜBLICANÜS , 5. m. Cie. Ceux qui font des parties 
pour icver les railies & le: impôts, Pubiicains, Parulans, 
Fermiers. LÉ &)v 

PUBLICABUNTUR. (3.p:-Fut. pa .. 

PO BLICARE 50, 4 Lo. PL. Publier, declarer 
faire fçavoir , rendre publie. Cx. Conf quer. Syluas pu 
blicawir Vicr. À uni les foréts au Domaine. Librum pu 
blicare. PL. J. Mecere au jour un Livre, le donner au Pu= 
blic.—corpus juum. P 1 A UT. Se proflituer. New cejfauis 

fe publicire, Sax, Ner, 21, 11 ue cela point de chanter 
pour le Public, 


PUB. PUD. 

PÜBLICÆRI, 8r, 3ris sam. Dio. Etre confifqué. De- 
mus vefira publicabuntur, Bis. Vos mailons feront con- 
fiquées, Hine : 

PÜOBLICATIO, ônïs. f. Cie. Confifcation des biers 
de quelqu'un. . 

PÜBLICATUS, 4, #m. Tac. Profticué, [publié , 
confifqué. (parr. paif.) v. Pusricars. Publicate pudici- 
tia fæmina. 1p. Femmes de mauvaife vie. 

P'ÜBLICE. (adw.) Cie. Publiquement , en public, par 
phan s publique , au nom du Public, aux dépens du 

ublic. 

POÜBLICITUS. (adv.) Ter. Par l'autorité publique. 

PÜBLICITÜS, 4, #m. Ovip. Du peuple , populaire. 

PÜBLICIUS , 35. m. Nom d'homme. 

* PÜBLICIÜS , 4, #m. D: Publicius. Publicius clivus, 
Fast. La colline Publicienne que les Ediles Curules L. 
* & M. Publicius freres, fortifierent & accommoderent d- 
maniere qu'on pût conduire des chariots fur le Mont 
Aventio, qui venoient de Velie, 

PÜBLICO , 3. Vid. Pusricars. Cie. Publier. 

PÜBLICOLA , £. m. Populaire, furaom qu'on a don. 
né à Publius Valerius , qui fut Conful à la place de Tar- 
quinius Collarinus. 

PÜBLICÜM , 5. Cie. Lieu publie, rue, plac: où tour 
Le mord: à droit d'aller, fimpôr , les revenus publics (4. 
Popsiicum.) YLuv. 23. 49. Emploi public. 

POBLICÜS, à, #m. C1c. Public, qui appartient au 

Public. (26 c04.) 

Abfhinere, carere publice. Cic. N'of2r paroître er pu- 
blic. 1» publice efe, verfari, In. Paioitre en public. Es- 
Tum pars publica elfe poteft. C 1c. Os piut confilquer au 
Public le partage qui leur eft échà. 

Puszius, #1, m. Cie. Publius, nom de plufieurs Ro- 
mains. 

PÜDÉFACTÜS , 4, #m, A. Gaz. D:venu honteux. 

PUIDEN DA » Grimm. Nudice , les parties. 

PUDENDUS , à, #m. Ovin. Honteux. Lucræ puden- 
ds. In. Des gains honteux , infames. Reuelabo pudenda 
#u4. Bisc. J'expoferai votre nudité. Dix pudenda. PL. 
Des chofes honteufes à dire. Pudendum eff. Cic. 11 eût 
honteux. 

PUDENS , entis. (adj.) Cic. Qui a de la pudeur, Pu- 
dens ansmus, Tr. Unelprit qui a de la pudeur , dela re- 
tenue. Pudentiffima fœmina. Cic. Femme tres chafte, Ri- 
fus padens ac liberalis, An. Hs R. Ris plein de pudeur & 
d'ingenuité. 


ÜDENTÉR. (adv.) Cie, Avec pudeur,modeftement, | f 


avec ret-nue, avec referve. 

Pupswrion , oris. (comp.) € 

PUDaN TISSUS ; 4, wm, Cic.((up.) de PuDsws. 

Puvso. Plaut. Caf. 5.3. 3. Vid. PuDsRs. 

x PUDERE, pidër, püdi ir, & piditum éft. Ta. Avoir 
onte. 

Non me hoc dicere pudebit. C 1 c. Je n'ai point honte de 
dire cela. Non emwm te pudebit. B151. Il ne vous reftera 
plus aucun fujer de honte. Non te hujus criminis pudes ? 
Cre.Tu n'as pas honte de ce crime? Plerique homines , 

mes ciem nibil refert , pudet : ubi puden du eff, ibi ces de. 
Pris pudor, cium ufr eff ut pudeat, PLAUT. Epid. C'eft là 
Le défaur de la plüparr des gens , ils ont honte Jorfqu'il 
n'en faut point avoir, & n'en ont point, lorfqu’elle eft ne- 
cclfaire, Non te bac pudentt Tan. Tu n'as pas honte de 
ces chofes ? Nonne effet puditum? C1 c. N: feroit-c: pas 
oc honte ? /t4 nunc pudeo, PLAUT. Tant j'ai d: honte. 
cr png paditurum ejfet, PL. Comme s'il y auroit de la 

ontr. 

.KQuoiqu'avec ce verbe le nom de la chofe fe merre or 
dinaireinent au genitif, on trouve quelquefois l'accufatif. 
pans Puder quidquam, T x R. Celui qui n'a honte 

rica, 


PUD.PUE. 1103 
X Pudet dir plas que piges, comme on voit par l'ex-m- 
ple fuivant. Me non folim piget flulritie mea,fcd etiampu- 
der, Cie. Pro domo fua. Non feulement je fuis fiche de 
ma-fotrife , mais même j'en rougis , j'en fuis confus. 
Pudet [e dit des pres honteufes , piget, des chofes 
auifibles. 
PÜDESCÈRE , f:5, Prup. Avoir honte, 
PUDIBI 15,2. (adj.)Lampr.Honteux. Syn.Padendus, 
PÜDIBONDUS, 4, #m, PL. Honteux, qui a honte, 
qui a de la pudeur. 
Pupica. Vid, Punrcus. 
PUDICE. (adv.) Ovid. Pudiquement , d'une maniere 
chaîte, honnête. 
Pupicier ; eris, (comp.) & 
Pupieissimus , 4, sm, PL. (fup.) de Punicus. 
PÜDICITIX, à. f. Plaut. Pudeur , pudiciré , chafte- 
LÉ. f, Non ego illam mibi dotem duco effe, qua dos dicitur : 
Fed pudicitiam € pudorem & fedatum cupidinem, deûm 
metum, fArentum amorem , Co cognatum concordiarn, 
Piaur. Amph. 2, 3. 210. Pour moi j'eftime que le plus 
beau partage d'ure femme,c'eft l'honneur , cet de fça- 
voir moderer {es defirs, d'avoir la crainte des dieux, 
d'aimer ceux de qui l'on a reçû la naiflance , de vivre en 
bonne inte ligence avec fes parens. 
PUDICIUS. {adv.) PL 7. (comp.) de Punics. 
PUDICUS , 4, #m. Cie. Pudique , chaîte, honnête, 
Qracumque pudica, Bisr. Tout ce qui eft honnête. Pu- 
dsca eff, In. Eft chafte. 
Pupiruruu. Pl. Punirum as. Apul. (pour) Pu- 
DUiT. Vid. Punsrs. 
PODOR , ü‘is, m. Cie, Honte , infamie. f. fpndeur, 
ingenuité. f. Ovin. Pudeur , pudisiré , chañeré. f. 
Valgat noftrum padorem. O v 1 D. li publie notre infa= 
mie. Pador malus, Hor. Un: fqtte honte. 
PÜUDOSRATUS , à, wm. Bic. Mulier fan&ta cr pu 
dorata. In. La femme fainte & p'+ine de pudeur. 
+PÜUDORICOLOR , ôris. (adj.) A. Gell. De couleur 
rouge, qui a une couleur rouge. 
Pupuir.(perf.) Pid. Pupsrs. 
PÜELLAÀ, £. f. Cie. Une jeune fill: à marier. Seau. ?. C. 
Une j:une femme. 
Pusiranum-MonastrsriuMm. Ecel. Peullemontier, 
au Diccefede Langres. 
PUELLARIS , ré. (adj.) Owid. D: fille, qui appartient 
äunc fille. 
PÜELLARITÉR. {adv.) PL.F. À la façon d'unefille, 
elon la coucume des filles. 


PA BLLARIOS 4, #m. Pare. Qui aime la fille. 
PUÉLLASC RÈ, fé. Var. Rajeunir, devenir jeunes 


PÜÊËLLATORIUS , 4, #m, So 1. Puellatoria tibia. 
10. Des Aucres dont le fon eft clair,comme celui d’une 


file. . 

.PÜELLÜLX, à. f. Car, Petite fille. (dim.) de Pustra. 

PÜELLÜS,5. m. Plaut, Petit garçon. (dim.) de Pusr. 

PÜËR, ërs. m. Cie. Unenfant,m. ue petit garçon. #7, 3 
valse , laquais, garçon, fervixeur.m. Tis. Le hils à l'é- 
gard du pere. , " 

Ut primium exceffit «x pueris. Cie. D'abord qu'il fac 
forvi de l'erfance, Pueri Regis. Liv. L-s fils du Roi, les 
Princes du Sang. À peris, à puere, Dès l'enfance. Dixit 
Saül ad pueram juum. Bisr. Saëül dit à (on ferviceur. S5= 
nite pucros venire ad me. Biss. Laiilez venir à moi ces pc= 
vies enfars, 

PUERÀ , &, VARR. Une fille. Svn. Puella, 

PÜERASCÉRÉ , fes. Su s r. Commencer à devenir 

and, pailair d'un enfant. : 

Puzrs. (voc.) d: Pusrus, Plant, Afin. s. 2. 41. Xk Ce 
vocacif f: mouve plus d: dix fois dans Plaute. 

PÜÉRILES, slë. (adj.) Cie. D'enfant , qui concerne 
les enfaus, fpucrile, qui fenc l'enfanr, Æres pmerilis, 12, 


11 oÀ PU G, . : 
L'enfance. Confilium puerile. Cie. Une éncreprife puerile, 
un proj r puerile, 

PÜÉRILITAS, afis. f. Sen. Puerilité, legereté, 
enfance. f. 

PÜÉRILITER. (adv.) Cic. D'une maniere puerile, à 
la façon des enfans , puerilement , d’une maniere puerile. 

PÜERITIX , 2. f, Cie. L'enfance, f. l'âge des enfans. | 
Varr. Pureté f. À pusritiä. Cic. Dès mon enfance. Ex- 
tremé pueritié miles fuit. 1 D. Au fortir de l'enfance , il 
fut fait foldat. 

Pusrorum. (gen.) Pusros. (acc. pl.) de Pus- 

PÜERPÉRA, £&. Tan. Ure femme qui eft en couches. 
(r. Pusr., tr Parsrs. Enfanter.) 

PÜERPÉRIOM. P!. Les couches. f. l'accouchement. 
m. À. Ga. L'enfanc dont une femmeeft accouchée, La- 
borat ex pusrperio. Ts. Elle eft en travail d'enfant. 

PÜERPERÜS , à, #m. Ovin Quia la vertu de faire 
accoucher une femme , qui fert à accouch-r. 

PÜUÉRÜLUS, 5. m. Cic. Un petit enfant. ( dim.) de 
Pure. 

PUÉRÜS ,5. m. Plawt, Valet. Sy. Puer. 

PÜGIL , ilÿs, m. Cie. Combattant , qui (çait l'art de 
combartre à coups de poings. (8. PucizLus. Le poing.) 

PÜGILATIO , ënis, f, Cie. Exercice qui confiftoit à fe 
pr à coups de poings dans les Jeux publics. Le pu- 
ilac, 7. 
PÜGILATÜS , #. m. Plaut, Le pugilat. m. Vid. Pu- 
GILATIO. 

POGILICE. Plaur, Comme ceux qui fçavent fe battre 
à coups de poings, en athlere 

PÜGILLAR, äris, m. Auf. Ds rablettes. id, Puorz. 
LARYS. 

PÜGILLARE, 3, Zu5, 21m. Ary. Se battre à coups 
de poings. ci | 

PÜGILIATUÜR. 14. On fe bar à coups de poings. 

PÜGILI ARES, ï#m. m. pl. PI. J. Des rablerres à 
écrire. (On ious entend Libetli, où Tabella. Sie dicuntur, 
vel à pugno,uel à pungendo.) Peffulans pugillarem. Bras. 
Ayant deinar.dé des rabietres. 

PÜGILLARIX , ï ww, n. pl. Catwl. Le même que Pu- 
GILLARSS. 

PÜGILLARIS , rë, (adj.) uv. Gros comme le poing. 
{n. Pucritus.) 

PÜGILLAR(ES,5;, Bis. Vid. PuciLLaRss. Tablettes. 

PÜGILLATORIUS , à, #m. Qui concerne le poing. 
Pugillatorims fotii. P 1 à U T. Un bälon que l'on pouffe à 
coups de poings. 

PUGILLUS , 5. PL. Uze poignée de quelque chofe 
que c- loir , le poing. (dim.) de Pucnus. 

PÜGIO , oni1, m. Cie. Un poignard, (R. PUNGsRa.) 

O pug:onem plumbeum ! C1 c. O la pitoyable taifo ! 
Pugione perculfus. Cic. Frappé d'ua coup de poignard. 

PÜGIONCULUS , 5. m. Cie. Un p:rie poiguatd.. 

PÜGNA, &. f. Cie. Combat. #7. bataille, f. Ad pugnam 
menire. Cic. En venir aux mains, Pedefhris pugna. Vin. 
Conibat qui fe fair à picd.—eqweffris. Cic. Combat de ca. 
vale i..—pavalis. Ip, Combat naval. Media pugna. Liv. 
223. 41. Le corp: de bataille , le cencre de l'armée. 

Pucna.Combattez. (imper.) & 

PUGNABANT. (3. pl. imp } v. PuonaRs, 

Pucnacion , ris. Cie. (eomp.) € 

PucsacissimUs, #, 4m. Pare. ((up.) de Puonax. 

PUGNACISSIME. {adv.) Cre, Avec beaucoup d'ac- 
deur. (!: p)ce PUGNACITER. 

PÜGNACITAS , aris. F. Pl, Chaleur , ardeur à fair: 
7 choice. f. Pugnacitas arçgumentorum. QUiNT. 

s ptuvss qu (e contredilent. 

PÜGNACITER. (adv.) Cse. Opiniâtrémecr, avec ar- 
de.r, avec chaieur. Sententiam pugnacifimè defindire 
1o. Soutenir un featimenr avec beaucoup d'opiniâtrete, 








rUG 


Pugnaciàs locutas es, Sen. Vous avez parlé avéc trop de 
chaleur , trop d'opiniätreté. 


Pucnacrum. (gen. pl.) de Puanax- 
PÜGNACÜULÜOM , 5. Pzaur. Le lieu d'où l’on com- 
bat , champ de bataille. 
Pucnanp1.Sil. PUGNANDO. Ovid. PUGNANDUMe 
int & 
PÜGNANS,Zntis. Ovip. (part) v. PUGNARS. Com« 


battant , qui combat. Cie. Quieft contraire , qui eft op« 
polé. Pugnantia loqui. Ip. Dire des chofes qui fe contre- 


difent. Pugmantes venti contra. Lucr. Des vents qui font 


contraires , qui refiftene. 


PÜGNÂRE, gn?, 25, âtm. Cic. Combattre. Virga 
R:Gfter. Ovid, Faire fes efforts , s'efforccr, tâcher, fêtre 


oppofé. Cic. Prérendie , foutenir , difpurer , étre en con- 
teftation, Vid, OpPUGNAR. 


Pagnare amori, Vire. Reffter à l'amour, Cum alique. 
Cic. Contra aliquem. PL. Combattre contre quelqu'un. 


pre aliquo. Ip. Défendre quelqu'un,combattre pour quel- 


qu'un. {llud pugnæ. C1c. Faites vos efforts, cfforcez- 
vous. Pugna contra Amalech. B1 21. Combattez contre 
Amalech. Pugnat ire. O x 10. Iltâche d'aller. Cwm agro 
pugnabunt, B 181. Combatrront avec l'Agneau. Pugna- 
runt Reges contra fe. In. Les Rois fe fonc bacrus les uns 
contre les autres. Secum pugnant. Hor. Se contredifent, 
Cum eorum vita pugnat oratio. Cic, Leur vie dément leurs 
p:roles , leur dilcours ne s'accorde pas avec leur wie. Vid. 
Pusno. 

PÜGNARIE, pégnatitr, pagnarmm cf. Cic. On combat. 

Hoc pugnatur nt. Cie. On précend que. Cm malë pu 
gnatum efet. Ip. Comme on eut du d<ffous , comme on 
fut vaincu. Cm pugnaretur. C 2 s. Comme on combat= 
toit. 

PÜGNATOR, éris. m. Liv. Combattant,qui combar. 

PÜGNATORIÜS , à, #m, Susr. Qui fert à combat« 
tre, quieft bon au combar, Pagnatoriæ 4rma. In. Des 
armes dont on fe ferc pour combattre. 

PÜGNÂATUS , 4, #m. Cic. Combartu, difputé. P#- 
guata [umumä contentione pagna. In. Un combat donné 
avec une grande ardeur , un combat fort opiniäcré, 

PÜGNAX , äc:. (adj) Cie. Qui fe plair au combar, 
qui a de l'atdeur pour le combat. Ovid. Contraire, obfti« 
né. Cie, Violent. Gaili pugnaciffimi. Psrr. Des Cogs qui 
fe bactene forc bien. 1g#i: aqua pugnax. Ovip. Le feu eft 
contraire à l'eau, Exordium pugnax. Cic. Un cxorde où 
l'on fair voir trop de feu. Pugnacior ventus. S3N. Un 
vent plus, opiniätre, plus violenr. 

PÜGNEUS, à, #m. PLauT. De poing. Hic me hofpi= 
to pugneo acceprurss eff. In. Amph. x. 1. 140. Cet hom- 
me a ervie de me recevoir à bonnes go des. 

PÜGNO , 35, Avi, arm, Vid. PUGNARS cum alique, 
contra, ou in aliquem, où alicni, Cic. Combattre, ou fe 
battre contre quelqu'un, ou avec quelqu'un, Pugrane 
«um alique, Jp. Combattre pour quelqu'un, le défendre, 

*POGNÜS, 5. m. Cie. Le poing. (à punétione, Fu sr. 
à murdr, denfus, Scaz10.) Pagnws aris. San. Une poignée 
de deniers , un peu d'argent. Aliquem conjtndere pugnis. 
Battre quelqu'un à coups de poings. Farere pugrum, 
Cic. Serrer le poing, fermer les doigs , la main, Impin- 
gere pugnum. PLAwT. Donner un coup de poing. Pugnes 
ferre, Cic. Recevoir des coups de poings. Cerfarepugnis, 
salcibus. In. Se battre à coups ds poings, de pieds. Per- 

utere pugno, Ban. Frapp:r à coups de poings. Pugné 
vi, PLAUT. Rud, Ecre peigné à coups de poings. 

PÜLCELLUS. Apui. Vid. ose 

POLCHELLUS , à, #m. Cic. Beau , joli. (dim.) de 

PÜLCHER , chrà, #m, Cac. Beau , bel. m. belle. f. f 
rio:ieux , précieux , courageux. 

o ADeñ « Ensbrins. Cie. us beau à voir. Bos pulcher, 
Fasr. Uu Bœuffort grès. Dies pulchra. Ho R. Un beau 
jour, 


PUL, 
joor.—mors, Vire. Une mort glorieufe , belle. P!cherri- 
mus Pcetarum. À. G£11. Le plus excellent des Poëtes. 
Teéta pulchra. Ho R. Des mailons magnifiques. Virge 
pulcherrima. Bis. Fille 1res bille, Satss Ætercule pulchro. 
Vinc. Fils du vaillant H:reule. 

PÜLCHERRIME. {adv.) Cie, Tres bien. { fup. } de 
PuicHRE. 

Puichra. Vid. Puicuan. 

PÜLCHRALIA , à #m, n. pl. Vid. BizLaiA. Toutes 
fortes d: bans bons , de friandifes. 

PULCHRE. (adv.) Plaur, Fort bien , d'une belle ma- 
niere, bien , fagement , fortement. Pulchrè dicere. Cie. 
Parler lagement , dire fagement, Pulchrè febrius, TR. 
Fort fobre. Pulchre locare operam.PLAUT. Bien employer 
fa peine, fon travail. Tibi pulchre ef. Hor. Vosaffaires 
vont fort bien. Pulchrè waler, Car. 1] fe porte bien, Qwod 
pulchre nigas. Pm, Ce que vous niez fort-ment, ce que 
vous fourenez hardiment n'avoir pas pris. Palchrè intel 
ligo. An. Je vois fort bin. 

PÜLCHRIFICARE , 5, aui, ät#m, Ecc. Rendre 
beau , embellir. Vid. ORNARS , ExoRNAR=. 

PÜLCHRIOR, 6ri:. Ho kr. Plus beau, (comp.) de 
Puicnen. 

PÜLCHRITAS, &rfs. f. Non. Le même que 

PÜLCHRITODO , inis. F. Cic. Brauté. Pulchritude 
corpers ,orw. Ip. La beauté du corps, du vifage. Nihil 
ii erat adjumenti ad pulchritudinem., Tin. Elle n'avoit 
sien qui püc relever fa beauté. 

PÜLÉGIOM, #3. n. Cic. Poulior » plante fi femblable 
la menc:, qu'on ne la doit diftinguer , que pour s'ac- 
commoer à l'ufage, (R: PuLix. Puce.) 

PÜLEIOM , #.n. Col. Le même que PuLiciUM. 

PULEX , icis. m, Col. Une puce , un puceron. (Sie di- 
situer quod à pulveregensretur.) Pulicemperfequeris, Bi. 
Vous pourfuivez une puce. 

PÜLICOSÙS , à, #m. Cor. Piein de puces. 

PuzLa. Vid, Purrus. 

PÜLLARLA, &. F. Feff. in frag. La main droite, (felon 
que l'explique Feftus , k. à pa/pandis pullis.i, e. pueris. 
Turnis) 

. PÜLLARIUS , 35. m. Cie. Celui qui gardoit & nour- 
tioir les poule:s & les oifeaux dont on ie fervoit pour les 
aufpices, 5 

PULLASTRA , 3. f. Varr. Paulert:, jeune poule. 

POLLATIO , omis. f. Col, Couvée, f. pecits poulets 
gac les poules fone éclorre. 

PÜLLATÜS ,à, #m. Quinr. Vétu d'un drap de cou- 
leur de Minime, ou de gris rarné. C'étoit la couleur que 
Es le peuple & les pauvres, & dont on portoit le deuil 

Rome, Cireulus pullatus. Ip. Une trouppe d'ignorans. 
Suer, Un homme de p:u de confequence. 

PULLESCERÉ. P:d. PyLLuLAasesR es. 

PULLIGO, ginir.f. Pi, Couleur minime, tannée. 


PÜLLINI déntés. PL. Les premieres dents des Che- 
vaux. 


Pucis. Vid, Purius. | 

PÜLLITIES, #5. Cou. Pid. Pozrario. Couvée de 
peries puces. Pullinres spum In. Effaim d'Abeilles. 

PULLULABANT. (3. pl. in p.) PuzzuLamir. (3. fut. 
indé | | 

PULLULANS, antis, Qui pouffe. (part.) v. 

PÜLLÜLARE , >. 4, Sum, Y 1 Ro. Pouffer , pul- 
loler , multipuer. Oja corum pullularent, Biux. Que leurs 
osrrf-urfln. 

PULLULASCERE , fe. Coz- Palluler , pouffer. 

PÜLLULUS, 4, #m, (dim.) 4: Pusrus. Noir. Pal- 
luin terra. Co. 2, 2. Terre qui tire (urle nor. 

PÜLLÜLUÜS, 5. m. Pl. Peu rejerton, qui naît au 
pe! dunarbre. m, 


PÜLLUÜS,5,m. PI, Les petits de vous les azimaux. 
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Pulli arborum, Car. R.R. Les rejertons qui viennent au 
pied des arbres. Pullus aquila. PL. Aiglon. Pullus rana. 
Hor. Une Grenouille qui ne fair que de maître. | 
PÜLLÜS , à, #m. Cie. Gris, obfeur , de coulsur mi- 
nime , qui eft de la couleur de la laine. Hoftia pulls, Tin. 
Une victime noire. Weftis pulla. Cic. Un habit de deuil, 
Pulla hurruwe., Co. Terre facile à cultiver. 
PÜLMENTARIS , ärë. (adj.) PI. De cette forte de 
potage qu'en appelloit pulmentum. és 
PÜLMENTARIOM , 15. n.Juv. Efpece de bouillie 
faite avec des legumes , dont les Anciens fe nourrifloient 
au lieu de potage, mets, courriture. Numquid pulmen— 
tarinm habetisi Bipz. N'avez-vous rien àimanger ? Ts 


pulmentaris quare fudande. Hon. Gagnez de l'appetit en 
courant. 


PÜOLMENTÜM , 5.0. Plauwr. Elpece de potag-. Vid. 
PuiminTaRiUM. Touie forte de mets, tout ce qu'on ap- 
préte pour manger. Coxit puimentum. Binr. Fi cuire de 
quo! manger. Fac mihi palmentum. Ip. Apportez-moi à 
manger. Dedit pulmentum, Biaz. Donoa ce qu'ell: avoit 
pps: à manger, 

PÜLMO, onïs, m, Cie. Le poulmon. m, fPL. Efpece de 

viffon. # 

PÜLMONARIZ , Z. f. La Palmenaire. Plante done 
la Aeureft un tuyau évale en bain dans fa partie fupe- 
rieure,& découppée en cinq quartiers. Le calice qui eftun 
autre cuyau dencé de cinq pointes , poufle un pilule comn- 
pofé de quatre embrions. Ce pifiile s'emboïte dars un 
trou qui eft au ford de la fleur ; & lorfqu'elle -ft pales, 
ces embrions deviennent aurant de femences prefrue ron- 
des , enfermées dans le calice taillé àcicq pans , & qui de 
vience plus grand qu'il n'évoir, lôrfqu'il foucenoit la ur, 

PÜLMONARIUS, à, #m, Co. Qui à mal au poul- 


mon , poulmonique. 


PÜLMONEUS, ë 4,4 äm,PLaUT. De poulmon. Pulse. 


vei pedes In.Ep:d. Des pieds de poulmon. # ie. Des pieds 
mous , & qui en fe cremouffanc beaucoup, ne bougent 
pourtant point de leur place,comme le poulmon qui va & 
vient,& qui demeure toujours en même lieu. Vemere pul= 
moneum vornitum.PLAUT. Cracher le poulmon. Puimones 
poms.n.pl.PI. Des fruics en és, & qui ionc creux en dedans, 


PÜLMOÜNCULÜS, 5. m, Sel, Certaine excroillarce 
qui vitne aux pieds des Chameaux,qui reffemble au poul- 
mon , & qui les incommode fort en inarchant. 

PÜLPAX, 4. Pars. La chair la meilleure à manger,qui 
(e pread des endroits où il n'y a point d'os , & qui font 
les plus tendres. PI. Le cœur es arbre,d'un arbrifl:au.f 
La chair des fruits. 

PÜLPAMÉEN , inïs.n. Liv. Ragoût , tour ce qu'on 
mange avec le pain. Mandere panem fine pulpamine. Ip, 
Manger fon pain fans ragoût, tout fec, {eul. : 

PÜLPAMENTÜM , 5. n° Ter.L'endroit le plus déli- 
car d'une viaude, (r. PULrA ) 

Mibi pulpamentum ef fames. Cic. Mon plus grand ra 
goûc eft la farm. 

PÜLPITÜM, f. n. PL.F. Pulpitre,'e lieu le plus élevé 
du theatre, où l'on reciroit les vers dans les Comedies. 
Suet. Toute forte de lieu él:ve d'où l'on parle en public, 
comme une Chaire, un Tubuna , un Jub. 

PÜLPOSÜS , à, #m. Apuz. Charou.  * 

PÜLS, pæiris, F. PI. Elpece de potage Fort Épais,efpece 
de bouillie dont les Anciens fe nou:riffoient. Vrd, Pus- 
MENTUM. Puites non comedetis. Bisr. Vous ne manyge.ez 
point de bouillie ; 

PÜLSABULOM , 5. n. 4pul. Un archet. m, Syn. 
Plséérum, 

Putsanpo.({ge:.) PuLsans, anti. Vire. 

PÜLSANDÜS, ä,wm APUL. (part.) v. 

PÜLSARE, 55, ävi, drum. Cac. Bature , frapper, 
heurcer. Puljare citharam. Pincer ur luth.-poftes, Oy1p, 
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curter àune porte, Pulfst aures. Ip. Frappe les orcilles. 
© Pulfite % aperietur vobis, B18L. Frappez à la porte, & 
Ca vous ouvrira. Cm pulfaverir. Ip.Lorfqu'il aura heur- 
té à Ja porte. (freg.) de Parrars. Poufler, 

PÜLSARI, 3r, at: sim, (pall.) Ovid. 

Puisarjar. (pour) Pursanrr. Lucr, Vente pulfari. 
Vino Eirebartu, étre agité du vence. Pulfarus ef fenex. 
Don. L: veillards'eft fenti p qué. 

PÜLSATILLA , & f. La Je uelourde, plante dont les 
eurs lont à pluficurs Fruilles difpofées en role. Lor(que 
ces Acurs (ont pallées, le piftile qui fe trouve au milieu de 
leurs feuilles entouré d'étamines, d:vierr un fruit che- 
velu. Ce fuir eft uns maniere de vêre arron lie, formée 
1 plufieurs f:mences , qui finiffenr par un+ queue bar- 

ue comme une plume. La te d-ces cfpeces n'eft garnie 
sp de trois ou quatre feuilles difpofces en collec , audelà 
€ fa moitié, ainfi que la tig- de l'Aremone, 

PULSATIO.&nis. f. Liv, Choc, frappement. m. Cuc. 
L'a%os de bartre. f. 

PÜLSATOR , ôris. m. C:lui qui frappe. Cithare pul. 
ator. V, Frac. Qui joue de la Harpe , qui pince le Luth. 

PULSATUS, 4, #m. Cic. Poule, frappé, bateu. 
PI. Pilé. Dir pulfari, Vire Desdieux qu'onaghoqués. 
Crimine falfo pulfatss. Cuavo. Acculé d'un faux crime. 
(part. pall.) v. Pussars. 

PÜLSO, #1, avi. Vid. Pussars. Cic. Poufler,(freg.) 
de Pritas. 

PÈL S'ILA , 2, f. Lifez PusuLa , on PUSTULA. 

PÜLSUS , 4, #m. Cic. Poufle, frappé, battu, fpin- 
cé, couché. irg. Chaîlé. Lucr. Agé. (part. er] v. 
Pecrens. Arbor pulfs eutis, Lucr. Un arbre batru des 
vencs, Nervui in jid bus puis. Cie. Les cordes d'un Luth 
pincées,couché:s. Soie pulfus, Vire. Chaile du Thrônr. 

PÜLSÜS , #s. im. Cie. Battemenc. #. l'aétiou de bat- 
tre. f. l'aétion de inouvoir, Pulfus arteriarnm. PL. Le 

- battement des arteres, le poux. Venarum pulfum artin- 
gere. Tac. Täver le poux. 1nanimum eff, qued pulfw agi. 
atur «xterne, Cic. Ce quieft agité par Un mouvement 
étranger eft inanimé, Pedwm pulju. Liv. En frappant des 
picde, avsc Ie p'ed. 

PÜLTARE, 5, avi, atém, Tan. Frapper, heurter. 
Fid, PuLsaRs. 

Pusran:s, #rwm. f. pl. Ecel. Porieres , près de Chi- 
tillon fur Seine. 

PÜLTARIOM, ï5.n. Un poëlon. Petr. Un vaifleau 
dans :cquel on, prenoit le porage appellé Puis. 

PÜLTARIUS , 55. m. Col. Vailleau où l'on faifoit 
euire certe force de potage appellé Pwis. 

Puurss. (pl) fra, Puus. 

PÜLTICÜLA , &. f. PI. Petit potage fair de féves, 
de ris. (dim.) e Pus. 

POLTIFICUS, à, #m, Aus Qui ferr à faire de la 

uiliie, e du potage, 

PÜLTIPHAGUS , 5. PLaur. Mangeur de cette forte 
de potage (nr. Puus , ris. & Dép, marge.) 

Purven ,eri, Vid, PuLvis. 

PÜLVÉRARÉ , 6, aus, tm. Co. Caffer & reduire 
en poudre les moties de terre dans une vigne.(r. Puzvis.) 

Puiuerare fe. PL, S: rouler, fe veaucrer dans la pouffi-- 
te. Non hic puluerer. P 1 à WT. Qu'il n'y ait point ici de 
poufliere. 

PÜLVÉRARI, ër, &nis sm, (paf) Cou. Priufquèm 
vinea puluerentur. Ip.11. 3, Avant qu'on reduife en pou- 
dre les moutes des vignes. Hine 

PÜLYERATIO, ônis. Cou. rr. 2. Reduction des 
mortes eu poudre da:s une vign:.Le même que Occario. 
Ibid, Pulveraronem faciunt, quam vocant ruflics oceat:o- 
nem, cm emnis gleba in vineis refringitur , Gr refolui- 
turinpulucem, Co. !. 11.6. 3. 1ls fonc la pmiveratien, 
que les paylans appelle 6 ogcarion ou her'emenr, qui 
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confifte à caffer & à reluire en poudre routes les mottef 
d'une vigne , &c. 

PuLvers—REM. Vid. PuLvis. 

PuLvsrsMUM ,f. 0, Ecel, Pourein , près d'Auxerre, 

PÜLVÉREUS, à, ww, Vic. De pouflicre, ou piein de 
pouffiere, poudreux (R. PuLvis.) 

PurvirtMUM , é. n, Eccl. Poilvoifin, en Berri. 

PÜLVERÜLENTUS, à, #m.Cic. Poudreux, pleia 
de poufliere. 

PÜLVILLÜS ,5. m. Hor. Couffnet , petit couffin, 
petit oreiller. », (dim.) de 

PÜLVINAR, &ris. n. Catul, Un gouffin. (q. Pluvi- 
mar, aut pauminar, quod ex plumis co:f-irsr puluinar.) | 
Cic Un hic fur lequel on mertoit les ftatues des dieux 
dans les cemples des Payens, Île temple même. 44 omnis 
pælvinaria deorum. 1n. Dans tous les temples des dicux. 

PÜLVINARIOM, ï 5. Liv. Le méine que PULYINAR: 

PÜLVINATUS, à, #m, Vire. Ea forme de couflin, 
d'oreiller. Pl. 15.22. Mou & convexe comme un oreil= 
ler. Puluinatis à devexitate labris. \p. 17. 22. Le côté 
d'en bas érane rchaulTé de terre en forme de couflin. 

PÜULVINOLUS, 5. m. Col. P-rite planche de Jardin 
morceau de terre culcivé,plus long que large. (dim.) de 

PULVINUS , 5, m. Cel. Une plarche de Jardin. 24 
Terre qui s'éleveentre deux rais,dansun cham labouré.] 
Cie. Oreilier,couffin, | it dans les cemples des faux dieux 
fur Jequel on pofoit les fiacues des dieux, Pitr, Un maflif, 
use platteforme , un mêle. [Wirr. Le baluftre,ou la partie 
laterale du chapiteau qui reffemble à un oreiller, fafem- 
blage de charpencerie,(ur lequel on traîne les fardeaux les 
plus lourds, & qu'on app:ll: en François un rrainean. 
SsRv.10. Æn. 303. Banc de fable dans ia mer. 

PULVIS,Ers. im. Cie, De la poufliere , de la poudre, f 
Ip. Le lieu du combat , 1: Barreau. 

Et in puluerem raverteris, Ecc. Et vous retournerez en 
poudre, In fuopuluere currere. Ovin. Ecrire fur un fujeg 
qu'on fçait parfaitement. Cirrà puluers jaëtum. PL. Fan 
cilement , ailément , fans combatrre , fans fe couvrir de 
poufliere comme faifoienr ceux qui combartoient dans les 
Jeux Olympiques. Nen indecore puluere fordidus, H 0 R. 
Couvert d'une poudre glorieufe , illuftre, 

K[Pului à perdu fes cas obliques , il les emprunte du 
vieux nominaiit puluer , qui n'eft pius en ufage, On creu« 
ve ncanmoins puluis au genicif dans Catule. Eprgr. ér. 
208,] Eruditus puluis Maihematicorum, Cic. La fcience, 
l'érudiion des Machematiciens. 

PÜLVISCULUS , 5. m, Plaur. Pouffere fort menue, 
fort fine. (dum.) de Puzvis. 

PUMEX, icis, m,. Piaur. Une pierre ponce. % On trous 
ve quelquefois pumex feminin , mais rarement. 

Fumiée emnis aquata. CATUL. 32.5. Le roux fort poli 
avec la pierre ponce, 

PÜMICARE , «3, Gui, tm, T15. Poncer, polis 
avecurg pierre ponce. Æfim€ 

PÜMICATUS,à,#. PL. J. Poli 

PUMICEUS , à, #. PLAUT. De pierre ponce, 

Pumicosior , orés. PL. {comp.) de 

POMICOSUS , 4, #m, PL. Semblable , qui a du rap 
port à ia perre ponce. 

PÜMILIO, 6435, m. f. Co/, Un nain, Pumiliones aves, 
Ip. Les oïifcaux nains. Paruvwls purulie. Lucr. Une 
cite femme, un petit bout de femme. Pumutiones arbores, 
PL. Des arbres nains. 

PumiLior, sr. À p UL.(comp.) de Pumirius. Plus 


petit. ne d | 
PÜOMILIUS, #5. s Un nain. @wovis puere 
PÜMILO , onis, m. Le Fumer AFUL. Mer. g. 
PÜMILUS, 5. m Suer. Plus petit qu'un petiten« 


fanc. Punulios ab @grrebar, S yat. Ilavois une cxticme 
ayçrfon des nains, 


: PUN. 
PunuLA. Pl. 14. 3. Elpece de plante. 


+ PONCTARIÔLE, os De legers com- 
OPA TOR pugsa.X 253 x: bats 4 2, Pun- 
SsRs. 


PÜN CTIM.(adv.)/ év. D: pointe,d'eftoc. Pun4im dr 
éasim. In. D'eftoc & de taille , de la pointe & du tren- 
chant. (r. PunGiRs. 

PONCTIO , ônïs. f, Celf. Piquure, ponétion..f. un 
point , douleur qu'on (ent. 

PÜNCTIONCUÜLA , &. f. Sen. Petite piquure , ew 
ponction. f. pointe , douleur. 

_PÜNCTÜLÜM, 5. n. Sol, Petite marque,petit point. 
(dim) de 

PUNCTUM , 5. n. Sen. Un point , partie d'une ligne 

uin'ani a mp » ni largeur, ni profondeur. Her. Suf. 

rage. Ce!f. Une douleur ou pointe qu'on reffenr en quel- 
que partie du corps. 

Punéum junci. Ps. La piquare ou la pointe d’un jonc. 
Punétum tempori, Cic.Un moment. Omne tulit punétum. 
Hon. A metité les fuffrages de tour le monde. Ad inffar 
punéi. Bisc. Comme un point. 

PÜUNCTUS, 4, #m. Cic. Piqué. (part. paf.) v. PU 
œiRs. 

PONCTÜS , &s. PL. Point. m. | ure piquure. f. 

PÜNGERÉ , g5, püpigs, panéam, C1 ss Piquer , per- 
cer , blefler ,irnter , chagriner. 

+ Qelques Grammairiens mettent au fi punxiau par- 
fait , mais on n'en apporte aucune autorité. C'eft appa- 
femment parce que fes compofés font pusxi, qu'on a 
conclu que le fimple devoic avoir le même parfait. Ex- 
trema pagella me pupugit uno chiregraphe, Cic. Ep. La 
derniere page de vorre Leure écrire & fignée de votre 
main,m à extremement chagriné. G'adins qui per [e pun- 


gere non porcfi. In. Une épée quine peut percer d'elle- 


même, Qui eum Le Bis. Ceux qui l'ont cranf- 
percë. Pungens oculum. XD. Celui qui pique l'œil. 

PUNGI , gèr, punétis sam. (pafl.) B:bl. Etre percé. 

Quafs gladio purgitur, Bin Eit percé comme d'une épée. 

PuntaT. (5. {ubj.) v. Punirs. 

PÜNICA , £. t. Le Greradier , Plante dont la fleur eft 
à plufieurs feuilles difpo(éss en rofe dans les échancrures 
du calice , qui eft une efpece de cloche, dont le fond de- 
vient le fruir. Ce fruic eft rond ; garni d'une couronne for. 
mée par les découppures , Ou parties antericures du ca- 
lice. L'écorce de ce fuit eft comme du cuir, Il eft divifé 
intérieurement en plufeurs loges remplies de quelques 
grains rouges charnus, pleins de fucs entaffés (ur un pla- 


cena. Chaque grain renferme uue femence oblongue &- 


irregulicre. Vid, Punieus. 

PÜNICANS, änris. (adj.) Apwl. Qui rougit, rouge, 
de couleur rouge. Medice punicantes. 1n. Un peu rouge , 
tirant {ur le rouge. 

 PUNICE. (adv.) #pwl. En Carthaginois. Lequitur pu- 
aicè. Il parl: en Carthaginois, il parle la langue des Car- 
thaginois , la largue Punique. 

PONICEUS , 4, #m, Vire. Rouge , éclatant. 
PONICOM, i. n. Feff. Efpece de gâteau tres excel- 
lent, | cipcce d'habit que portoient les Carthaginois. 

PÜNICUS , 4, &m. Cic. De Carthage. Parieum bal. 
lum. Ip. La guerre Punique eu de Carthage. Punica f- 
des. Saiz. Une foi Punique, de Carchaginois , une foi de 


. fourbe, mauvaife foi, perfidie. {Parce que les Romains 


failoïent paller les Carchaginoï. pour gens de mauvaife 
foi , au rappor: de Tive-Live.] Punsca mala. MART. Pu- 
nicum malum. Bis1. Des Greuades, une Grenade. Ce fruir 
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Puniré eapite, PL. T. Coupp:r la tête.—fupplicie. C 1e. 
Fair: mourir, punir de mor, + 

PÜNIRE, 5%r, sis sûm, (dép.) Cie. Punir. Punitus 
eff inimicum. Ip. 11 a puni fon ennemi. Punita [um pra- 
donem. APUL. Mar, de À puni le voleur. 

PÜNIRI, 3 br. (paf.) Owid. Ecre puni. Uf punirentur, 
Biez. Afin qu'ils fufent punis. 

PONITIO , ônïs, f, 4. Gell. Punition,condamnation.f, 

PÜNITOR, ëris. m. Cie. Punilfeur,qui puuit. 

PÜNITÜS, à, #m. Pm. Puni, quia été puni, chätié. 
(parc. paf.) v. Punirs. 

PÜPA , 4. f. Mart, Une perice fille. Varr. Une pou- 

te. fe 
: PÜPILLA , £. f. Cie. Une pupille, une orpheline, fille 
qui a perdu foo pere & [a mere, Her. Prunclie de l'œil. f. 
Vid. Puriius. 

PÜPILLARE , 0, 4. Aurn. Pni. Crier comme les 
Paons. 

POPILLARIS , &ré. (adj.) Liv, De pupille, d'orphe- 
lin ,de mineur, Dig. Pupillaire, Subfliturre pupillar:s, 1 D. 
Subftitucion pupillaire. Ann: pupillares. P 1. Les années 
Li Pid, ANNUS. 

ÜPILLÜS ,5. m. Cie. Pupille, orphelin. * Onappel 
le en Droit , Pupillus,un enfanc qui n'eft plus fous la puif. 
fance paternelle, & qui n’a point encore quatorze ans, ce 
qu'ilsexpriment en latin par ces crois mors , impubes fui 
Juris. L. 239. de verb. fignif. 

PUPINIA , 4. Cic. 2. Rull, ps. Campagne, canton, 
terre aupiès de Tufculum , dans le Latium , qu. étoic fort 
fterile, au fencimenc de Valere Maxime. Pxpinius ager. 
Fasr.Le même que Purinia. (Vario l'appelle Papinis.) 
Pupinia tribus, La Tribu Pupinia, qui a tiré fon nom de ce 
Carton appellé Pupinia. 

PÜPPIS, ÿs.f, Cic. La pouppe d'un navire. Ovid, Un 
navire. 

PÜPPIOM, 35, n. Ecel. Poppi , en Tofcare. 

PurucsRunT.(3.pl: perf.) v. Puncsrs. 

PÜOPULA , 4. Car. La prunelle de l'œil. Syn. Pupillæy 

PÜOPÜLÜS , 5. m. Car, Un petit enfant. ( dim.) de 

PÜPUS ,5, Varn. Un enfant. 

Pura. Vid. Purus. 

PÜRE. {adv.) Cre, Purement, fans crime, innocem- 
ment. Plant, Proprement , avec propreté, netteté. Hor. 
Sans mélange. Vip. Abfolument , fans claufe , fans condi- 
tion , purement, Loqui pure. Cic. Parler purement , avec 
pureté , dure maniere exaéte. 

PurGa.(imper.) v. PURGARS. 

PÜRGABILIS, 5&. (adj.) PI. Qu'on nettoie facile= 
ment. 

Puroasis ,-n1r. (fut. aét.) 

PuxGasunTUR. (3. pl. fur. pal.) v. Purears. 

PÜRGÂMEN, inis. n.Owid. Les immondices, les or= 
dures , les falerés qu'on bre de quelque endroit, qu'on 
nettoie. e 

PÜRGAMENTÜM , 5. n. Col. L: même que Pu R- 
SAMEN. 

Oris purgamentum, S an, Un crachat. Hwrmws purga- 
menta creat. In. Une verre qui produit de mauvailes 
herbes. 

PurcanDus, #, um, Cic. 

PURGANS , anis, [part.) v. 

PÜRGARÉ , #0, avr, stum. Cic. N:ttoyer, purger, 
ljuftifier. Syn. Mandare, frefellere. x [Refellir qui ne 
gat, purgac qui fatetur,c fic defendis. L'on. Rifallere, 
c'eft nier le faic, purgare, c'eft l'exculer en l'avouant.] 

Purgare bilem, Ho R. Purger la bile. Crimen purjare. 
Cie. Se jaftifier d'un rime. —faffidinm. Pi Remedier au 
déyour, à l'ennui, au chagrin. —mefæs ferre. S 11. Punir 
un crime par le fer.—pifces. Tar. Accommeder , appré- 
terles poiflons, Purgare à foliis, C à +. Ouer les feuilies. 
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Purgare fe apud aliquem,ou alicui de PE rod re Tsn.S'er- 
cufer , (e juitifier auprès de quelqu'un de quelque cho. 
Purgabit areamfuam, Bis. Purgera fon aire, Qui ctism 
T'iterii dedccora purgaverir, EUTR. Qui a mème (urpaffe 
Jes infamies de Tib:re, qui a effacé les infamies de Tibzre 
par une conduite plus criminelle, 

PÜRGARE, hr, 21: sum, (pall.) PI. Etre purgé, être 

ur fié.lgre purgabitur. Bisi.Sera purific par le teu.Hrm 

PÜRGATIO , ons. F. PL. Purification. Celf. Purga- 
tion , medecine. f. Cie, Excufe , juftification. f. Purgario 
mulierum, Sn. Les mois des femmes. 

Purcarion , oris. (comp.) de PureaTus. 

PÜRGATOR , oris, m. Apul. Celui qui purge,quiret- 
voie, Purgator ferarum, gentium domitor. AruL. L:dei- 
cruéteur des monftres , le conquerant des Nat ons. 

Puncaroritm, tt. ne Egi. Le Pargatoire. 

PÜRGATORIUS , à, #m. Eccr. Qui fer à purger , 
à cxpier. 

l'ÜRGATÜS, &, #m. Horn. Nerroyé. Cic. purgé,juf- 
nifé, diteu.pé. (pars. paf.) v. 

PORGO , 4. Vid. PurGaRs. P/!. Purger, 

PurtriCcans. anris, (part.) v. 

PÜRIFICARE, «5, avi, êtum, PL. Putifiet, expier 
par queque facnifice , purger. Swer. Ufer de certaines 
cerrmonies pour le purifier. 

PÜRIHICARI , r, #tis sûm, (paÎl.) Bibl. Ecre pur- 

ë ,écre purihé. Hine 

PÜORIFICATIO , ônir. f, PI. Purification , l'aétion de 

e purificr.f. 
s PORCRTÜS ,à, #m, AvuL. urifié. Purificatuf- 
que. Biss. Ec apres avoir tré purifié. 
PuRior ,or:5, Vino. (comp.) C 
PurissimUs,4 , #m. Virc. Tres pur.(fup.)de Purus. 
PÜRISSIME (adv.) 4pul. ({up.) de Purs. 
PÜRITAS , ris. f, Bibl, Pureté , innocence, fainteté, 
Purrtatem virum fumet, Pass. Le vin s'éclaircira. 
PÜRITÉR. (adv.) Carml. Purement. 
PÜRIUS. (adv.)Apul.(comp-)de PURE,0% PURITER. 
PÜRPURA , 2. f. PL Pourpre, forte de poilen à co 
quilie , dont on tire le fue, pour la tciature de couleur de 
pourpre. C'e. Le (ue qu'on tiroit de ce poiflon. 14. La 
pourpre des Rois, des Magifirats, les robbes de pourpre 
qu'ils portent. 

PURPURANS , #2fif, APUL. (part) v. 

PÜRPÜRARE , d, avi, atum, Co. Etre de couleur 
de pourpre , être éclatant comme la pourpre. f 4. Gal. 
Rendre cclarant comme la pourpre ; teindre en pourpre. 

PÜRPORARIA,L.F. Bibi. Une marchande de pourpre. 

PÜORPURARIUS » 4, #m, Pi. De pourpie. Purpura- 
ri, Con Les vendeurs de pourpre. Purpurari4 officina, 

1. Lieu où l'on teignoit en pourpre. 
d PORPURASCÈRE , fe%. c: Éa Eclater comme de Ja 
pourpre, ou devenir de couleur de pourpre , ëire écla- 
fant comme la pourpre. 

PÜRPURATI , ürém, Liv. Les Grands de la Cour, 
Officiers ou Magiftrais vêcus de pourpre. 1/4 horribi 14 
minitare purpuratis tuis, Cie. C'eit à vos Officiers qu'il 
faut des meraces fi cetribles. 

PÜRPÜRATUS , à, #m. Cic. Vêtu de pourpre. 

PÜKPÜUREUS , à, #m. Cic. De pourpre , de couleur 
de pourpre. l'rg. Beau, éclatant. Hor. Véru de pourpre, 

[Les Anciens fe fervorne de purpurens , pour mar 
quer tour ce qui éroir d'une couleur vive & éclatarte. 
C'eft pou:quoi Horace a dit , Furpurei eieres. 4. Cariu.r. 
Des Cignrsde pourpre, d'un lance fort pur & fort ecla- 
tance. Le P. &ie Albiñovanus a dit aufli,N ve purpurea con 
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didior, Pis blanc que la sig: d: pourpre.) Ore purpurco. 


Hon.U::bouche veimeilie. Var purpureum. Un Prin- 
temps charmant. P#rparés EyTAnTI, 1p.Le: Rois revérus de 


pourpre, 
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+ PÜORPÜRIFICIOM , à 5, n, Ma mfaêture ; f. bouti- 
ve où l'on fai: la pourpre.(R. PurPURA , @ FacsRs.) 
PURPURISSA, 4. £. Serv.r.Æn,72o.L'un des Surnoms 

le Venus. 

PÜRPÜRISSATÜS , à, #m. PL a ur. Rougi d'une 
couleur que les Latins appelloïent Parpur:fum, 

2 urpuriQite bucce. PLaur. Des joues enduires de ver= 
millon. 

PÜORPÜRYS SÛM, i. PL. Sorts de couleur faite de l'é= 
cume de la nourpre , efpece de vermillon, de fard. 

PURPOURO, #5. Vid, Purpurans. 

Puxior ,orts, Vire. (comp.) € 

Pur:ssimUs ,#,#m, Virc.(lup.} de Purus. 

PURULENTE. (adv.) PI Avec du pus , où il y a de 
pus. R Pus.) 

PÜURULENTUS, #, #m. PL. 20. 4. Où il ya du pus, 
Plein de pus. 

PÜRUS, à, #m. Cic. Pur, chaîte, irnocent, nt,pro- 
pre, [fans mélange,exempt. | Dig. Sans condition, finples 
Er pures &c tenuis. Cac. Air pur & fubril. Amnis purus, 
Hog.Un fleuve, dont l'eau eft claire & nett=.-rér Lucr. 
Unair pur. Argentum purum. C1 c. De l'argent qui n'eft 
mé. d'aucun autre métal. Campus purus. Liy. Une rafe 
campagne. Charta purs. Urr. Un papier blanc , ou il n'y 
a rien d'écric. Dies purus. C 1 À u b Un beau jour. Purus 
ab hac labe, Cic. Exempt de cerre tache, Pirus fceleris, 
Hor. Exempr de crime. Pura funt plates. Horn, Les rues 
fonc débarraffées , il n'y a point de foule dans les rues. 
Pura vafa, Dia. Vaiflelle qui n'eft poinc cizelée, qui eft 
toute unie, fans aucun relief. Plaur, Vaifleaux facres,qui 
n'avoienc fervi à rien de profane , vailleaux de (acrifices. 
€ Les Ancierisaprellaient purs ces forces devales , & ils 
auroient crû un {acrifice imparfait, s'ils y avoient em= 
ployé des vailfeaux , dont ils le lervoient dans la maifon. 
Jube vafa purs adornari mihi,ut qua vota vovi,es ago exole 
vam, PLAUT. Amph. #. 2.65. Ordonnez qu'on me prépare 
les vaifleaux , qui fervent aux (acrifices, afin que je m'ac= 
quicee d'un vœu que j'ai fair. Corona pure. Virr. Des 
corniches fimples, & fans fcu'prure. Pura fub noëte.Virg. 
Durant une nuit fereine, Para roga. PH. Robbe route unie, 
Purus putus [ycophanta eff. PLAUT. Pfeud.C'ef un affron- 
teur achevé. 

PUS , puris.n, Celf. Du pus, m.la boue d'une plaie, 

ovcre purs. Ces. Fair: luppurer, 

PÜSA , 2. Var. Une petite fille. 

PUSILLANIMES , ë. Bec. PuGilanime, foible, qui 
a peu de courage. (r. PUs1LLUS , CG ANIMUS.) 

PUSILLANIMITAS , 4115, . Bibl. Fo.b.cile , puñlla- 
nimiré. f 

PÜSILLÜM. (adv.) Cic. U: peu. Pufillum la xamenti, 
Jo. Ua peu de reläche. Er pojt pafillum, Bigr. Et un peu 
après. : 

PUSILLUS , 4, #m. Cie. Petit. Pufil'us animus. In. 
Pufilanimité , efprit lâche , bas , rampant. Ex iffis pue 
fillis, Bimr. De ces petits. 

PUS10,6 115. m. Cie, Un pecit enfant,un petic garçon. 

POST, ä. Tin. Puñtule , élevure qui vienc [ur la 
peau. Ts 2 

PUSTULATUS , à, #m, Suer. Plein de pultules ou 
d'éievures, Argentum puffularum, D'16. De l'argent qui 
vient d'etre monroyé , qui a de prices puituies d.ffus. 

PÜSUÜLA .Z f. PL. Puftule.f. [Coi. L- feu Sainc-An= 
roine , feu iauvage qui vient au vilag=, maladie conta+ 
g'eufe qui vienc au bétail. 

PÜSÜLATUÜS, à, #m. Susr, Le même que Pusru« 


LATUS. : 

PÜSÜLOSUS , 4, #m. Cars. Couvert, p'ein de pulse 
iules, »m, 

POTÀ. Ter. (imper.) v. Purans , qui fe mer comme 
uuadyerbe, pour Videlyert, nempe, fesse, Caxs. Par 


PUT. 

Exemple , fçavoir. Siille, pura Conful, Ure, Sicelui-là , 
fçavoir le Conful. D:4um puta. TR. J'enterds ce que 
vous voulez me dire, (g. Croyez que cela elt dir.) Ur pra. 
Dic. Le même que Pura. 

PurasAM. (imp. act.) PurasanTUR.{3. pl. imp.paif.} 
T-Purar,, = 

PÜTAMEN , fnis. n, Cic. Ecaille, coquille. f. Putæ- 
men ovi. PL. La coque d'unœuf, Pursmen fiupa. Bi. 
Un filet d'érouppe. 

PUTANDUS , 4, um, (part.) Puranpo. Virg. En tail- 
Jant , en couppant. (ger.) v. 

PUTARE , #3, Zu, Zrém, Cor. Emonder, élaguer les 
arbres. |Cic. Croire, penfer , eftimer , confiderer » juger. 
Plauf, Compter. 

Patare aliquem pre nihile. Cie. Ne faire aucun cas d'u- 
ne perfonre. —alique in numere, 1n. Eftimer quelqu'un , 
faire état de quelqu'un, —magni bonores.Cic.Faire grand 
Ærat des charges. cum aliguo rationem DLAUT. Compter 
avec quelqu'un. Rem ipfam Putemus, Tan. Confiderors 

* Ja chofe en elle-même. Qui fibi me pro ridicule putat, Ip. 

Q'ime regarde comme fon jouer, Difum puta. TR. 
Andr.]'ertends, Monfieur prenez que vous l'ayez dit.Rem 
ipfam Patafi Tin. Vous êces au faic,c'eft fort bien penté. 

PÜTARI, dr, ärüs süm. (pall.) Cic. Pailer pour, être 
er, étreeitimé. Pradens effe putabatur. Cic. Pafloit pour 
être habile, Qws jam latrones ac femibarbari purabantur, 
EUTR. Qui pailoient déja pour des brigands & des demi 
barbares. Hime 

PÜTATIO , ünis, f. Cic. L'action de railler la vigne, 
Ja re de la vigne, l'action d'emonder ou d'élaguer un 
aibre. 

PÜTATOR , ôris. VrRo. Qui taille la vigne. Farr. 
Qui Emorde ou élague les arbres. 

PÜTATORIUS , à, #m. Ur. Propre à tailler la vi- 
gne, 04 à Émonder les arbres. 

Pursaci4,. Ê, Eccl. Puifaie canton du Diocefe d'Or. 


ns. 
PÜTEAL, Sir. n. Cie. La couverture d'ur puis. 
PUTÉALIS , &lë. (adj.) Ovid. 7 De puits. Purea/ie un 


PÜTÉANUS , à, #m. Cor. 
#q%a, Pi. Cor, De l'eau de puits. 
DITRANAENES » 55, m, Pi, Qui fair des puits, faifeur 

PE, 

PÜTEOLI, &r#m, m. pl. PI Pouzzolles,petite Ville de 
Campanie, dars la Terre de Labour au Royaume de Na- 
. » Evécheé dès les premiers Siecles , (ous Naples. { Pi- 
eux ; près de Meaux. [Pifeux , près de Lufarche. LPu- 
eau , près de Paris. 

Pursr.m. Varr. 1. R.R,8, 
Pourri. Wid, Purris. Himc 

PÜTÈRE , té >, patri i. Ho R. Sentir mauvais » être 
“+ » ester une mauvaife odeur. Disrne mere putere. 

OR. Sentir le vin qu'on a bû pendant lejour. Qvé By- 
2aifi4 pat-wtorca. Ho. 2. Sat, 4. Celle où l'on à laifle 
lo: gremps le gros poiloa de Byzance. (Le Thon de By- 
Zac", icior qu-lques.unc,) 

PITTESCÈRE ,/65. Caus. Devenir puant. 

PÜTI OM » 1.8. Varr.? Un puits. Lacs, flagna, pu. 

PUTEUS , 61. m.Cic, Srea. Varr. Non. Les lacs : 
Jes érangs, les puits. Perennis puteus juge aqua. Ho. 
Un puits qui ne tarrit jamais. ( &. PuroR, Puanteur. 
Varr, 4.L. L.) 

PÜOTIDE, dé Cie, à D'une maviere trop afcc- 

PUTIDIUS. (adw.) à téc , crop étudiée , & qui 
par con'equent r:bure les perionnes. 

Puripion , erir. Ho. (comp.) de Puripus, 

PÜTILICSCULUS, à, sm, Cic- Plein d'affeétarior, 
bunbe, plus retenu, pius mod-fte, Sumss putidinfeut 
quèm per te lice. Cic. Cas. Car nous fommes plus crain- 
üfs , plus reteuus que vous ne youdriez. 
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PÜTIDÜLOS , à, üm. Makr. Qui len cup peu mau 
vais. {dim.) de - 

FÜTIDUS , 4, #m. Cie. Puanc , irf@. Cic. Trop 
aff-êté , crop étudié, Putidine multo circbrum ef? | mibi 
crede) Perilli, Ho. Le cerveau de Peillus efi bien plus 
bleffe que le vorie. ‘ 

PurissiMUs ,#, mm, Cic. Lifez PUR 1551 MUS. (fup.} 
de Purus. 

PUTO , #r. Vid. Purare. 

POTOR , &ris, m. Luer, Puar teur. f. 

PÜTKEBDO , inis. f. Ouid. Pourtiture. f. Induta eff 
Caro mea putredine. Bis. Ma chair eft couverte de 
pourriture. Putrrdini dixi, Ip. J'ai dit à la pouriicure, 

PÜTREFACÉRÉ ,fäci 5 ,fa:i,fäëum. Liv. Pout= 
tir , faire pourrir. 

Ardentis [axa infufo acete putrefacinnt, Liv. Ils re 
_… en pouffere les rochers brülans , en jetant deffus 

Uu vinaigre, 

PÜTRÉFACTUÜS, à, #m. Ovie. Pourri, gâcé , cor- 
rompu. Divitra weftra parrefaëta funr. Bisi. Vos richcfles 
ont £ré corrompues & pourries. 

PÜTRERE, 5, #r#5. PLAUT. Pourtir. Putrserunt, 
C corrupra junt cicatrices mea, Bis. Mes plaies ont été 
remplies de corrupt'on & de pourriture. 

Purrescens , #nt15. Pr. (part.) v. 

PÜTRÉESCÈRE , fes. Cic. Pourrir. Veffie putrefcit im 
arcä. Ho. Les habies pourr:(lent dans un coff e. Nemem 
umprorum putrefcct. Bisz. Le nom des méchans pourrira 
(comme eux.) Putrejcere faciat femur tuum. 1 D. Qu'il 
faf- pourrir votre cuille. 

PÜTRIDUS, 4, #m. Cre.Pourri. Dens putridus, 
Bis. Dent pourrie. | 

PÜTRIS , tré, (adj.} Pourri ,gâré , corrompu. PLZ, 
Qui fe refout en pouflicre. L-pis paris, PL. |. Une pierre 
qui s'en va aifémenc en poufficre. Patres cuis. Hor. Des 
ysux lalcifs, ou les yeux d'un homme ivre. Purre folume 
Vino. Terre legere, qui fe mer sifément ea pouflisre, 

PÜTROÔR , 6ris.m.Lucr. Pourricure. SyN. Putrede, 

PÜTÜS, à, #m, Juv. Pur, purifié, en parlart de l'ar« 
gent. Putus [ycephanta «ft. P 1 À U +. C'eft un pur calom= 
njateur. 

Prenocomos , i. PL. 26. 12. Efp-ce de plante , dont les 
feuilies broyées lo:t bonnes pour les fio: ces. 

PYCNOSTÉ ON, 5.0. Pysnoftyle, une 

*PÉCNOSTŸYLOS , 5. m. F. Vitr. $ galerie entourée 
de colonnes, miles fort proche l'une de l'autre. avursrs 
avX®, (Rav, creber.) 

PICTÀ, 4. m. PL Conbattant.Syn. Pugil, 

PÉCTACIOM , ii. n. Lampr. Tablettes, rab'eau où 
étoient écrics les noms des Juges, des Avocats, &c. [ la 
niere de cuir , fabbresé. | 

*PÉCTÂALE, és. Firm. Vid. PuarLarus. 

*PŸCTES , 4. Cou. Vid, Pycra. Combattants 

*PYGA , 5. . Æfor. L:s flics. m5", nates. 

*PIGARGUS, ï. m. PI. Bibl. Oileau , qui a des plumes 
blanches à la queue, (fclon d'aucres, uce bête fauvages 
aeyae3ss.) 

*PYGMËÆI, £ormm, m. pl. 7uv. Les Pygmées, peuples 
que quelques-uns ont mis dans l'Ethiopie, vers l'Egyp'e, 
& d'autres en Thrace, dort les hañitans n'ont que Jua- 
tre pieds de haur, ce que l'on atrribue au grand froid 
qu'il fa'e dans ce pays, quieft fous la Zone glacée. P;g… 
mai, qui erant in furribus, Bisr. Les Pygme:s, les com 
barrans , aui étoienc fur vos cours. (R. #v7w1, combat.) 

PÉGMAÆÛS , à, #m. Ovid. De Pysmée. | 

PÉGMALION , ün5s. m, Virg. Pygmalion, Vid. Pie- 
MALION, [ans y. | | 

*PÉGNOSTFLOS 5. Vire. Bäcin ent pygroftyle. (Ain 
appellé, parce que ces bâcimens avoient d. s colonnes, qui 
exoient mufes for proche les unes des auties , enforte que 
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entre-colounement n'avoir pas la largeur d'un diametré 
d'une colonne & demie. Vid, PyenosryLos.) 

PYLIUS , 4, #m, ApuL. Qui eft de Pyle. Pylius era- 
tor. APUL. Neftor de Pyle, le plus éloquent de tous les 
Grecs du fiege de Troies. Homer IL. 

Prius Eles. f. Sen. Ville du pays d'Elide, dans le Pe- 
loponnefe. b. Pylos , Ville de la Morée. Pylus Meffenia- 
eus. Ovip. Ville du Peloponnefe, b. le vieux Navarin, 
dans la Morée. Pylus Neless, où Pylus Neflor. San. Ville 
de l'Elide , dans le Peloponnefe. b. Aliarcho , dans Ja 
Morte, 

PFRX , 4. f. Pirg, Bucher,cù l'on faifoit autrefois brû- 
ler les corps morts. Svn Buflum, rogus. Vid. Rocus. 

+ RALIS , ïdïs. f, Pl. Inf-ête , qui vit dans je feu. 
avegdis. 

PFRALIS, /Æ. (adj.) Sen. Qui concerse le bucher. 
Turris pyralis. San. Un grand bucher. 

PYRAMEX arbor. Sans. Un mûrier,plante qui pro- 
duit d-5 mûres. Vid. Monus. 

PÉRAMIDATÜS ,à, sw, Cie. Semblable à une pyra- 
midr, fair en pyramide, 

PYRAMIDES, ïdüm. €. pl. PL. Les pyramides qui font 
près d: la Viil: de Memphis. Elles étoisnt d'une hauteur 
prodigieuie & de pierres de taille, & fervoient de fepulrure 
aux Rois d'Egypte : les plus celebres éroient trois , dont 
par'e Pormp.M:la, Elles (ont encore dans l'Egypte Mo- 
deru- , à l'Occident du Nil , & de la Ville du Caire. Pid. 
PL. 26. 5. 12 

*PTRAMIS , fdïs, f. Cie. Une pyramide , colonne qui 
va cr pririe & :'éieve fort haut. mvsguus. 

*PFRAÜS TA, Z.m. PI, Infeét: qui vit dans le feu. 
Aopaien. (KR. 7v2, 1gnis.) 

*  ŸKEN, mis. f. PI, Pierre précieufe, quia la figure 
d'u noyau d'olive, 

PYRENZEL monter, m. pl. PL Les Monts Pyrenées, qui 
feparesc la France & l'Efpagne de l'Italie, 

Prrens,es, F. Ecel. Saint-Scbaftien en Guipufcoa. 

Pur:inesca , 2. f. Ecc:, Byren , en Suifle. 

*PPRÉTHRÜM, 5. 2. Celf. Pyrechre , m. herbe qui 
brûle la langue, loriqu'on l'y applique. mv;slger. 

Pyroorises, is. m. Pi, Excellent Sculpceur , d’Ale- 
xaudr: |: Grand. 

*PFRGUS , 5, m. Her, Un cornet à jouer aux dez. 
amipass. 

_PyrG: , orum. m. 
mitaveque. 
PYRIARI , 8, Srtrsim. Psra. Etre chauffé. 

PYRITÉS , Z.m. PI. Pierre à feu, eu à fufil. (rvetrs.) 
PI. Pierre dont on fe fert pour mettre au foyer , & ref- 
rer au f-u, 

*PFRITIS, ïdïs. f. PI. Pierre précieufe de couleur 
noire , qui b:üle, lorfqu'on la frorre. svetnr. 

PYROËIS. m, Ou:d, L'un des Chevaux du Soleil. (q. 
Tgnitus ex mvpdu, nro, (R. nôe, ignis,) 

Prrois. H;g. Etoile de Mars. 

PYROLA ,3, La Pyrole, plante dont la Seur eft à plu- 
fieurs f:uilies , difpolées en role. Le calice pouffr un pifti- 
le , qui eft terminé par une trompe, femblable à cel d'un 
Elephant. Ce piftile devierr un fruit, ou bouton à cinq 
pans , arrondis, divifés en cinq loges , remplis de femen- 
ces tres menues. (R. PiRUS , poirier.) 

*PYROMANTIS , ir, f. Serv. 3. Æn, 359. Art de deviner, 
par le moyen du feu, 

*Pxrorsciios, i. PL. 33. #. Efpece de pierre précieu- 
fe. xvgo moiu\B, 

. PPROPUS, ï. m. PI, Efpece de métal , qui a les deux 
sers d'atyent , & un tiers d'or. Ovid. L'or, 

PFRRHA , Z. f. Ouid. Pyrrha, fille d'Epimethée, & 
femme de Deucalion, fous lequel arriva ua déluge dans 
l'Auique , dont le ful Deucalion & fa femme fe fauve- 
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pl. Eccl. Sainte-Severe, près de Ci- 


PYT. 
tént. Vid. Daucazion. | PI Nom de plufieurs Villes 
Ville de Carie, de Libye , de Ma”nefie, de L. fbos. 
ee S,4, #m, De Pyrrha, qui concerne 
Pyrrha. 
PPRRHIXDES puelle. Ovip. Les filles de la Ville de 
Pyrrha, les Mules, 

*PFRRHICHX , £. PL. Une Pyrrhique, danfe de gens 
armés.#(Ainf appelée de fon Auteur Pyrrhus de Crete, 
felon Pline, o# de Pyrrhus fils d’Achilles, qui danfa certe 
forte de danfe au bucher de Patrocle , & fuc le premier, 
(elon Arilote ; ouevfind'un certain Pyrrhichus de Lace- 
demone , felon Ariftoxene, Strabon, Solin.) 

PFRRHICHARIE, ôrëm. m. pl. Ulp. Ceux qui dan= 
foienc ain. 

PYRRICHE , 6:. f. PL. Le même que PyRRICHA. 

*PYRRHICHIUS , 35. m. PI. Ua pied de deux bré- 
ves. mvpflyi®. 

PyRaHiTOUS. Pid. PIRITHOUS. : 

*PFRRHÔCORAX , Zcis. PL. Sorte d'Oifeau, qui a 
le bec jaune. s 

*PFRRHÔOPÆCILUS. Efpece de marbre. : 

PFRRHÜS, 5. m. Liv, Pyrrhus , Roi Se » qui 
avoit pour ayeul paternel H:rcule, & defcen oit d A- 
chilles par fa mere.fNcopcoleme fils d’Achilles & de Dei« 
damia , s'appelloir auffi Pyrrhus. k 

PyrUMm ,pyrus, Vid. PIRUM , pirws. par un £ fim le. 
Ure poire, un poirier, plante dont la eur eft à cinq 
feuilles , difpofées en role dans les échanerures du calice, 
Lorfque la Aeur eft paffée,ce calice devient un frait char- 
nu , plus mince vers Ja queue , que v+rs l'autre bout , où 
ileft garni d'un nembril formé par les découppures du 
calice. On trouve dans l'incerieur de ce fruit a loges, 
remplies de quelques pepins , c'eft à dire d'une femence 
couverte d'une peau carrilagineue. £ 

Ex aduerfo pyrorum, Bras. Vis à vis des poitiers. 1m €4= 
cumine pyror#m. Ip. Au haut des poiriers. | 

Pys1ANACTIA pugna, Azex. ALax. Combat peint dans 
une gallerie d'Acheres , avec le combat de Marathon. 

PYTHAGURAS , 4. m. Ce. Pythagore , Philofophe 
celebre de Samos , jequel après avoir pee l'Egypte, 
la Crete, & la Ville de Lacedemone, où les loix de Lycur- 
gue forifioient , p:ffa en Jralie, s'écablit à Crorone > & 
porta le peuple des environs à la frucalité & à la tempe- 
rance. De là il paifa à Meraponce , où il mourut. Les ba- 
bitans charmés de fes vertus, firent un Temple de fa 
maifon. L 

PYTHAGORAÆI, orém. m. pl Cie, Les Pychagori- 
ciens , les éifcipirs ou fcétateurs de Pythagore. 

PYTHAGORÆUS , à, #m, Cic. De Pythagore. 

PS THAGORICT, orwm. m. pl Gic. Les Pytbagori- 
cieus. Vid. PyrHaco CETE n : 

PY THAGORISSARE , :3, aus, ätum, APUL. Imiter 
Pythagore. 

*PŸTHAÜLES, à. m. Ses, Un joueur de futte, #v= 
basans. Hor. Flurreur. | 

PYTHIZ , 4. f.C. Nep. La Précreffe d'Apollon. Pi, 
PrrHius. . | 

PTT HIÀ , &rëm. ». pl, Ovid. Pychiques , fêtes & jeux 
en l'honicur d'Apollon. | 

PFTHIAS, Z. m. Pychias, celebre Orateur d'Athe- 
pes, du temps de Demofthenes, qui étoir d'une arrogan- 

ceextreme.fPychias, éroit auffi un Graveur celebre, PI 
PFTHICÜS , 4, #m. Aruz:. D'Apollen. Vid. P x- 
THIUSs. . 
PY1 HIS, ïs.m. PI, Celebre Peintre & Sculpteur. 
PYLHIUS , à, #m. Pro». D'Apollon. Regna Pythiæ, 
dei inton/i. Jo. Le Royaume d'Apollen dieu fans barbe, 

PÉTHIÜS , 35. m. Her. Surnom d'Apollon, qui fut 
appellé Pychien , pour aveir tué dan fon enfance , un 
Dragon appellé Pychon.. 


PYT. 
PYTHON, ônÿr. m.f. Ovid. Python , Sérpént eh- 


111% 


EL à : 
PYTISSARE,5. Ten. Rejetter le vin qu'on a pris 


gendré de la corruption de la terre , après le déluge de dans la bouche , pour y goûter. Pyriffando modo m:45 


Deucalion. (R. #v% , patredo.) 


quid vini abfumfit ? Tan. Heaut. y. 1. En goûütant fule. 


PyrHon.m, Bibl, Python, les devins , les magiciens , | ment le vin avec {a mive dédaigneule, combien ne m'en a- 
se l'efpii: de Pychon.Pid. Pvrmius. Mulier Pythonem | t-il pas pâté ? 


abers. Bipz, Femme qui a l'efpric de Python, une devi- 
serele. Fecit Pythoves. Ip. Jlinftitua ceux qu'on appelle 
Pychons. Quarite à Pythonibus. Bisz. Confultez les ma- 
giciens. Pythones confulere, Ip. Confulrer les magiciens. 
PYTHÔNICUS , à, #m. Bis. De Python , de devin. 


*PFXACANTHÔS, 5. F. Pl. 12.7. Efpece d'épines, 

PYXIDATUS , 4, #m. PL. Faicen forme de boëte. 

PYXIDICUÜLX, 4 Csus. Une petite boëte: 
{dim.) de 

*PPXIS , idir, f. Cie. Une boëte de quelque mati-re 


" PYTHONISSA, à. f. Bibl, La Pychoniffe, devinerelle, que ce foic, quoique le mot Pyxis vience de ÈS, qui 


femme qui avoit l'efpric de Pychon. 
*P$TISMA , äris, Juv. Crachat. #7, mr, 


RES 


PETPPÉÉE 


LELBLLLRÉE TE 


fignifie Bouis, 


Pyxis nautica, Une bouffole, 


CORRE 
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» LA lettre Qeft toujours accom- 
pagnée d'un # voyelle, elle fe pro- 
nonceen françois comme un K. 


Q, fignifie Quintus, ou Quinc- 
tus. 


UA 


QB. V. (i. ce.) Quod bene ucrtar. 

QE F.F.Q.S.{ie.) Quod Fe- 
lix fauflum for:unatumque fret. 

 Q. K. C. F. que l'on trouve dans les Faftes , fignifie, 
Quando Rex comitiavit, far,ou quands Rex comitia fugit. 
C'eft que le Roy qu'on appelloic Rex facrifieulses , venoit 
dans le Comice faire un facrifice. La premiere partie de 
la matinée de ce jour étoit N:fafte , & la feconde Falte. 
Mais pour fignifier l'expulfon du Rei Ta:quin , dès que 
ce Sacrificulus avoir fini fon facrifice, il s'enfuyoit du 
Comice ; c'eft ce que nous apprenons par ces deux vers 
du cinquiéme Livre des Faîtes d'Ovide, 

Quatuor inde netis lecus eff quibus ordine leffis, 
Vel mos [acrerum , vel fuga Regis ineft. 

Q. 5. D. F. fignifie, Quande flercus delatum, * agir 
marquer le jour où l'en nettoyoit les ordures du temple 
de Vefa, pour les aller porter dansle Tibre. Fid. Varr. 
Î, 5. de L, L.Ce jour évoir le dixfept des Calendes de Juil- 
ler , felon Ovid. à. Faff. 

Qu. f. (pour) Que. Vid. Qui, qua, quod. & (pour) 
aliqua, Vid, AxiQuis. Ne qu vis, C. Nr. Depeur 
qu'il n'y eût quelque violence, % @ 4 nc Le dir au plurier, 
que dans fes compolés,& avec les eunjonétions ne,rwm,fi. 

Qua. (abl. £.) de Qu. Vid, Qui, qua, quod. Ex qué 
C. Nsr. De Jaquelle. Qué pugné nihil «ff nobilius. In. I] 
s'y a rien de plus illuftre que cette bataille. 

Qu. {prof Qua PARTS. Virg. Par où. Quà welit.Cic. 
Par où il veu. 

Qu. Lorfqu'il eft redoublé dans la même phrale, 
s'exprime par 

Quà facrum , quà prophanum.-PLaAUT. Et le facré , & 
le prephane. Où peut exprimer le premier g#4, par non 
feuiement, & le fecond , par mais auf. 

Qwa. Pau. |. C. Er tant que, comme, Non qua flims, 
[ed quà homo | Faro Ip. Oa ne le regarde pas comme 
fiis d'un tel, mais comme homme. 


QUACÜMQUE (adw.) Cie, Par quelque en2roit que 





ce or. — “RDS iver fait, Cac. Par quelque endroir 
qu'il pate, 


QUADAM, rid. Qu:Dan. 

QUADAMTÉNUS. (adr.} PI. Un pu , en partie. 

QUA DI , 6 mm, m. pl. Tre. Les Quad.s, peuples dela 
Germanie, b. partie de l'Aichiduché d'Aueriche , le Mar- 


U A. 
quifar de Moravie, & St du Royaume de Hongrie: 

QUADRA, 4. Vire. Une affietce quarrée, morceau 
de pain quarré , fur lequel les Troyens mangeoient dans 
leur voyage d'Iralie, Virg. Un gâteau marqué de deux li- 
gnes qui le croifene, afin qu’en puiffe plus aifément le di- 
viler en rats parties, Vitr, Le cailloir , l'abaque , le 
filer, le lifteau , la pointe du piédetal. 

Qasdra cafei. ManrT. Un morceau de fromage. Ælies 
né tivere quadrä. Juv, 5. Vivre aux dépens d'autrui, 

UADR AGENARIUS , 4, #m, Vire. D: quarante; 
âgé de quarante ans, Quadragenarius numeru:. Bisz. Le 
nombre de quarante. 

QUADRAGENI, &, à. Cic. Quarante. Quadragenae 
una minus Accepr, B18L. J'ai reçü trente-neuf coups de 
fouct. (On fous-cnrend plagas avec quadragenss ) 

QUADRAGENUS , 4, mm, PL. 17. 23. Le même. 

QUADRAGESIMX,£. f. Le Carême. (On fous-entend 
dies.) Dans le carême il y a quaraste jours de j-üne. 

QUADRAGESIMALIS » 4, (adj.) Ecel, De carème, 
quauragefimal. . 

QUADRAGESIMUS , 4, #m. PL Quarantiéme. 
QUADRAGIES. (adv.) Cie. Q arante Fois. 
QUADRAGINT À. (indec.) P{, Qarante, une qua= 

rantaine. (R: QUATUOR.) Anno: nasus magis quadragin- 
ta. Cic. Agé de plus de quarante ans, 

QUADRANDUS ,4, #m, Cic. (rx v.] Quanrans, 

TQUADRANGULARIS , ré. (adj.) Quadiangulaire, 
qui à quatre angles. à 

QUADRANGULATUS, 4, #m. Bis. Quarré, tail- 
lé à quacre faces. 

QUADRANGULUS, à, sm. PL. Quadrangulaire,qui 
a quatre angles. [Br Quarré. (R QUATUOR, & AN- 
GULUS.) Qeadrangulumn erst CG dupicx. Bin. Il (era 
quarre & aouble, 

QU IDRANS , ris. PL. Pisce de monnois, qui valoic 
la quazriéme partis de l'as Romain, environ deux d:niers 
de nutre monnoïe , & tres peu plus. Ceif. Mefure qui re- 
noit quaire verres , uu fepsier Roimain, (felon quelques 
uns. Wid, SexTARIUS. Col. La quarritine partie,ie quart, 
P!, Le poids de crois onces, qui failoit la quatriéme par 
tie de la livre de douze onces.Donec reddsderis noviffimsms 
quadrantem. B 181. Jufqu'à ce que vous ayez payé juf— 

qu'au dernier lia:d. Duin quadrantes aggeris patrimonmie, 
PH. Pouivû que tu auginente ton biez fou à (ou. 

QUADRANTAL, &/4s. n. Plaut. Msfure des chofes 
iquées, qui concenoft lepc fepriers , un amphore, un 
vatfleau quarré, 4. Gell, Un se, de 

QUADRANTALIS , #lë, (adj.) P', Qui eft lorg, où 


4112 QU'A 
large de a quatriéme partie d’un pied. 
QUADRANTARTIA, à. f. Quint, Une fille de joie,qui 
fe proftitue pour peu de chofe. 
QUADRE 
quatrième partie d'un as Romain. (R. QUADRANS.) 
QuaDRANT:S. Vrd, QUADRANS. 
QUADRARE, 5, aus, arm. Hor. Equarrir , rendre 
quarré. [Cie. Egaler, convenir, quadrer. 


Quadrare ad mulra.Cic. Convenir à plufieurs chofes.— 


in aliguem In. Convenir à quelqu'un. Tibiquadrat. Cic. 


1] vous plaît. Quadranda orationis induftria. In. L'art de 
nper un cour p:riodique à undifcours. Pracepit Rex nt 


tolierent lapides pragrandes, lapides pretiofos in funda- 


meñstum templi, G quadrarent eos. Bisz. 3. Reg. 5.17. Le 
Roi leur commanda aufli de prendre de grandes pierres ; 


des pierres d'un grand prix, pour les fondemens du Tem- 
ple,& de les préparer pour cer eff:r. 
QUADRARIUS, 4, mm. Car. Quarré. m. 


QUADRÂATARIUS, ï 5. m. Sen. Tailleur de pierre , 


éouarreur. #. 
QUADRATIO , ünïs, f. Vitr, La quadrature du cer- 
cle , firure quarrée. 
QUADRATÜM , 5. n. Cie, Un quarré.m. 


QUADRATUÜURA, Z. F, Aruz.Cireuii quadratura. Ip. 


La quadrarure du cercle. 

QUADRATUS, à, #m. Cie. Quairré, quiaunef 
gure quacrée. Qusdratum agmen. 1p. Un bataillon quar- 
ré. Quadrati boves. Co 1. Des Bœufs formés, dot le 
corps eft renforcé. Caris guadratus. Co. Un Chien 
d'une taille mediocre. Quadrata compofitio, Quint. U: 
ftyle uni, égal. Corpus quadratum. Cazs. Un corps d'une 
taille moyerne, qui n'eft ni crop grand, ni trop petit 
@xadratus lapis. Liv. Une pierre vailléeen quarié, un 
pisse de vaille.-litrera, Pare. Lectre capitale, groffle 
letcre. Intercolumaia guadrata. Biss. Ce qui étoit entre 
des colonnes , éroir quarré. 

QUADRIDENS , ris. (adj.) Cat. de R. R. Qui a qua- 
tre dents. (R- Dans, dent, @ Quaruon.) Falls quadri. 
dentes. Ssav. Des pieux à quaire pointes. 

QU'A DRIENNI: ,në, (adj.) Fler. D: quatre ans.Qus- 
driennis requies, In. Une paix de quatre ans, qui dure 
quatre ans. _ : 

QUADRIENNIOUM , #5. n. Cie. L'efpace , la durée 
de quatre ans. 

QUADRIFARIAM. (adv.) Liv. ? En quatre parties. 

QUADRIFARITER. Dig. 3 (R: Quatuor , 

“arre. 

QUADRIFIDÜS , à, #m. Vire. Quieft fendu en 
quatre, quieft aflez gros pour être fendu en quatre.{n. 
Quaruor ,@ Finpsrs, fendre.) 

QUADRIFLUVIATUS,3, #m, Vitr. Separé en qua- 
tre, Quadrifiuviats abies. 1n. Le bas du crone du Sapio, 
quia quatre feparations, 

Quanrircuwus. {abl. pl. ) Vitr, de Quapririv- 
VIUN , 04 QUADRIFLUVIUS. ** [Car on ne crouve que 
l'ablacif plurier.] Abres quadrifluuiis feparata. V1TR, 
Sapio fur iequel paroiffene quatre veines qui vont en on- 
des comme un f:uve. 

QuaDRirLUUs ,#,4m. PRUD, Amnis quadrifluus. 


In. Ficuve qui eft divilé en quatre , qui coule vers quatre 


endroits differers. 

QuanriroLiuM. Vid. TRIFOLIUM. 

QUADRIIORIS , ë. (adj.) PÉ Qui a quarre portes. 
Vitr. Une porte fermée eu quatre. (R. QuaTuoR, @ Fa- 
us, poric.) 

QuaDairRons , omtis. SERv. 7. Æn. 607. Quia qua- 
tre fac:s. #% C'eft l'épichete qu'on donnoit à Janus , qui 
éxoit Le dieu de l’année. Or come l'année eft divilée en 
quatre faifons, on à donné quatre vifages à Janus, ou 
parce qu'i y a quarre parties du monde , & que quelques- 













NTARIUS, à, #m.C1c. Qu'on a pour la 
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uns ont érû que Jarre Étoit le monde. Serv. sbid, 

QuavricA,4. Bisz. Charidr, char. Vid. QuaDr1oæ. 

QUADRIGE , ärém, Cic. Un char tiré par quatre 
chevaux attelésde front. Ce!. Les chevaux propres à ti- 
rer uo char actelé de front ,fun chariot.fnitiorum qua- 
drige. Vanr. Il y a quatie fortes de principes. Excep#is 
centum quædrigis. Bis. Exceptés , hormis cect artela- 
ges. In quadriga prima cqui ruf. In. 1] y avoit au pre 
mier chariot des chevaux roux. Difhergam quadrigam 
ex cé br Jet rag cas les chariots d'Ephraïm. 
Cum quadrigis Sol exoriens. P 1 A UT. Amph. Un Soleil 
levant avec fon char. 

QUADRIGARIUS ,4, #m. Suar. Qui concerne ce- 
lui q'3 couduiloir ces færtes de chariots, 

QUADRIGARIUS, i 5. m. Varr. Qui conduit us cha- 
rior atieié à quatre chevaux, un Cocher, un Charetier, 

QUADRIGATUS, à, #m. Liv. Marqué à un coin 
qui reprefence up char traîné par quatre chevaux , cer- 
«aines pieces de monnoie qu'on appelloit Qwædrigari, parce 
qu'il y avoit Lur l'empreinte un char tiré par quatre che- 
vaux de fiont. | 

QuapriesLransss , um. m, pl. Ecel. Charolois, con - 
crée en Bourgogne. 

QUADRIGEMINI, 2, ä. PL. Compofé de quatre. 
Quadrigemins cornicula. Ip Quatre petites COrnes. 

QUADRIGÜLX , 3. f. PI, Letic chariot riré par qua- 
tre chevaux acrelés de fronr. 

QUA DRIJÜGES. Virg. Quatre chevaux attelés de 
front (On fous-enend Egwi.) 

QUADRIJÜGUS , à, #m.—Currus, Vire. Un char 
qui eft tiré par quacre chevaux arreles de front. 

QUXDRILIBRIS , bré. (adj.) Plawr, Qui pefe qua- 
ciclivies. (R. LiBRA , livre.) 

QUADRIMANIS , ë. (adj.) Le même que 

QUADRIMANUS, à, mm. Eurr. Qui a quatie 
mains. 

QUADRIMÂTUS, #s. m. PI. L'âge de quatre ans, 
Qusdrimatum agere. Cox. Etre fur la quatrième année. 

QUXDRIMULUS , à, #m. PLauT. Qui a quatre ans. 

QUADRIMUÜS , à, #m. Cic, Quia quatre aus, àgé 
de quatre ans. Quadrimwm merum. Ho. Du vin de qua- 
tre feules. 

QUADRINGENARIUS , à, #m, Liv. De quatre 
cens. @uadrimgenarie cohertes. PL. Des cohortes de qua- 
ire c:ns hommes. 

QUXDRINGENI, 4, à. Cic. Quarre cens. 

QUADRINGENTENI, à, à. Vire. Quatre cens. 

QUADRINGENTESIMUS , à, ww. PL. Quarre cens, 
le quaue-centiéme. Anne wrb:s quadringentefime. 1p.L'an 
quatre cens d'puis la Fondatior de Rome. ua dringentes 
Jimo € cétogehime anne egriffionis filiorum 1 raël de terræ 
Æsgpti, adificari capit demus Demino. B181.3. Reg.t. 
On commença à bâtir une mailon au Scigneur, quatre 
ceus quatre-vinges ans , après la fortie d'Alraël hors de 
l'Euvor-, la quarriéme année du Regne de Salomon, 

QUA DRINGENTIES. (adv.) Cie. Quatre cens fois. 

QUA DRINGENÜS. Pid. QUADRINGANT. 

QUADRINI, 2, à. PL. Quarre. Quadrinis dicbus, 
In. D: quaire jours en quatie jours. : 

QUALRIPARTITIO , cuis. f. Farr. Partage, ou di= 
vifiuu en quatre parties. : 

Qyadripartitie magis fic apparebit. VARR. On verra 
mieux la divifion er quatre parties. 

QUADRIPARTITUS , à , #m. 
-nQua't: parties 


QUADRIREMIS, is. f 


Cie. Divifé, partagé 


Cic. Galere à quatre rangs 


de rames. 


Quanrivis, #rum. f. pl. Ecel. Carroupe,en Normans 


die , & ailieurs. 


QUADRIVIOM, 55, n, Caml, Carrefour. m. 


; QU Ai 
Ja Catronpé , nôm ce lieux, : 
QUADRO , #r. Vid. Quanrans. Her. Equarrir. 
QUADRO. Pid. QuanruM.Vid. QUADRUS. 
QUADRÜLX , à. f. Sol. Petite affierte quarrée. Are- 
nis aura intermixtis nusc braëtenrum, numc pulueris ha. 


Les quadrulas. 1. 4. (L'Ammochryfos) elt compefte de 


James, ou de feuilles d'or entre deux lics de fable, 
h QUADRÜM, i. ». Cic. Un quarré , une figure quar- 


rée, un quadre. On ve trouve ce mot qu'avec la pré- 


pofition in, & la prépofition per. 
Deni in qua drum pedes. Co. Dix pieds en quarré. Per- 


tica dolantur in quadrum.1p.On dole Les perches en quar- 
té. Sententias in quadrum numerumque redigere, C1c. 
Ajafter {es penfées, leur denner du sombre. Airare quin- 


we cubitorsm per quadrum. Bisz. Un autel de cinq cou- 


ées en quarré. 1# gwadre pofits. In. Ville bâtie en quar- 


ré. Vid. Quaprus. 


- QUADRÜPÉDANS, Zniïs. ( adj.) Plaut, Qui va à 
quatre pieds. Qysdrupedante fonitu. Vire. Avec un bruic 


qu'il faicavec {es quatre pieds. 

QUADRUPES,pédis. (adj.) Cir. Qui a quacre pieds.] 
uv Cheval. Omnis quadrupedis. Bisz. Tous les animaux 
à quatre pieds. Nwlla neque amnem libavit quadrupes. 


Vire. Aucune béte à quatre pieds, n’a goûté d'eau de la 
riviere. &{ Virgile a coujours mis gusdrupes au mafculin, 


er parlant d'un Cheval.] - 
QUADRÜPLARI, dr, arits sum, PLauT. Etre déla- 
teur , faire la profeffion de délateur. Vid, QuaDrUrLA- 


TOR. 
QUADRÜPLATIO , omis. f. Aceufatios pour avoir 


la quatriéme partie du bien de l'accufe. Vid. Quanru- 
PLATOR. 


QUADRÜPLATOR , &ris. m. Cie. Aceufateur , dé- 


Jareu: des crimes publics , à qui on donnoit la quatriéme 
partie de la confifcation des biens de c-ux qu'ils avoient 
déferés , après les avoir convaincus ; & c'eft à caufe de 


cette auarrième partie, qu'on leur a donné ce nom latin. 


QUADRÔOPLEX, es, (adj.) PI. Q sacre fortes, 4r- 


ber maignitudine quadruplici. In. Un atore quatre fois 
auf grand, Qsyadruplex orde. Liv. Quatre rangs, qua- 
tre rangées. Ssadruplices ffelle. C1c. in arate. Quatre 
étoiles. 

QUXDRÜPLICARÉ, «7, zur, Stim. PLaur. Multi. 
plier au quadruple. 


Quadruplicavit rem meam, PLAUT. Il a augmenté mon 


bien au quadruple. 
QUADRÜPLICATO. (adv.) PI Quatre fois autant. 
Quaprupeziet. Pid, QUADRUPLEX. 
QUADRÜPLÔR , #ris. Vid. QuanrUrLAnt. Plant. 
Exre délareur, faire la fonétion de délateur. 


QUADRÜPLÜM, 5. n. Cie. Le quadruple,quatre fois 
autant, Redde quadruplum. Bmx. Je rends quatre fois 


autant, Quadruplo major. PL. Quarre fois plus grand. 1» 
quadruplum. Die. Au quadruple. 


QUADRÜPLÜS , à, #m, Egoin te manum injiciam 


quadruple. PLAUT. Nous nous jetterons quatre fur toi. 


Quanrursim drhena Attins appellauit.k Parce que 


felor Fcftus , elle éroit campofke de quatre Villes appel- 
lées Brauronc , Elcufine , Pyræeo, Sunie , dont les habi. 
tans {e réunirent dans Athenes. D'autres difent que c’é- 
toient les quatre Villages, Pyrée, Phalerée , Xypetée , & 
Thymeta. D'autres enfm difent que le som de Tetra- 
| an où Qyadrurbs,fut donné à Arhenes à caufe d'Œnoë, 
robalynthus , Trycorirus ,& Marathon, qui compre- 
noient les quatre peuples d'Atrique. Cependant Strabor 
7 - Thefée raffembla douze Villes dans la feule Yille 
lAcheres. 
QUADRÜS , à, #m. B181. Quarré. Lapidibus qua- 
dr. In. Avec des pierres deraille, Opere quadro ad reçu. 
Lem, Biz, Drcfé H l'équerse, Per quadrum.in quadrmm, 
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Biac. En quarré, Civiras in quadre pofita, In. Une Ville 
quarrée. 


Quanauus, #4, um. PRrUD. Le quadruple, quatre 
fois autant. 

Qua. (£. fing. on. pl.) de Qur, Qu, Quor. 

Quanau.Vid, Quinau. 

Quzæzissr, Vid. Quirisar. 

Quanau. Vid. QUINAM. 

Quavis. Vid, Quivis. es 

uaRs. (imper.) QuerssaM. (imp.) v. 

GUERÈRE Pa) re ; dldtäe. Cie. Chercher, 

rechercher, faire des informations. [Ter. Incerroger ; 


demander , s'enquêrer , s'informer. Chariras non quarit 
qua fus funt. Bis. La charité ne cherche point [es com- 


modités. Qware caufam quamabrem. T 3 r. Cherchez la 
raifon pourquoi. Qwarere aliqwem ad necem, Cie.Cher- 
cher à tuer quelqu'un.—remedium ad aliquam rem. Ip. 
Chercher un remede à quelque chofe—fermenem, T 3 R« 
Chercher l'occañon de parler, fvatrre vous les lieux com- 
mus , parler dela pluie & du beau temps. Qwarere in ali- 
quem. Cic. Faire des informations contre quelqu'an.—de 
repetundss. Xp. Faire des informations touchant le crime 
de peculat.-rem tormentis, C 1 e. Tâcher de faire avouer 
quelque chofe par le moyen des rourmens ; de la queftion. 
Suipicionem iftam quare ex illis, T 5 R. Eclairciflez-vous 


avec eux touchant ce foupçon. Qwerere rem mercaturis 
faciendis, Cie. Acquerir du bien en exerçant la marchane 


dile. Longä faciem quarere defidié Pror.Employer beau- 
coup de temps à {e parer. Quarire primbm Regnum Di, 
BiaL. Cherchez premierement le Royaume, & la Juftice 
de Dieu , @ toutes ces chofes veus feront données comme 
par fureroit. 

 QUÆRI , br , quäsints sum, (pall.) Cic. Etre cherché. 
Qsyajirum eff. B 1 81. On a cherché. Quarerur peccatur 
illsus , Ge non ihvuenietur, I. On cherchera le frwit de (on 
peché , (ans qu'on puiffe le trouver. 


QUÆRITARE, 5, avi, Ztwm. Tan. Chercher. (freg.) 


dQuzænrans. Land actelé vium quaritans, Ts. 
Gagnant {a vie à filer, & à faire de la voile, 


QUÆRO , quäéris. Vid. Quærsrs. Cis, Chercher. 

Non enim quare qua veftra funr. Bisr. Car je ne cher 
che pas vos biens, ce qui vous appartient. 

QuaæsenpUs, #, um. EN. (pro) Quæranbus. € 
Quasans , entis. Apul. QUAæsaNTIBUS. Enn, (pro)Quæ- 
RANTISUS. (part. act.) ex v. 

QUÉÆSÈRE , qwés3. PLAUT. Chercher. Le même que 


Quarsre. 


Quasiir. (pour) Quæsivir. (3.perf.)v. Quansrs. 
QUESITIO , anis. +. Plant, L'aétion de chercher, re- 


cherche , enquête. f. 


Quasirion, or. Tac. (comp.) € 
QuasirissiMUs ,#, mm. Tac. ([up.) de Quasirus, 
QUASITÔR, oris. m. Pirg. Qui juge les criminels. 4. 


Gell. Qi cherche, qui examine. 


QUÉSITÜ 


M, 3. n. Ouid, Demande, interrogation , 


ce qu'on a demandé , ce qu'on a acquis,» 


QU'ASITÜS , à, #m. Ovip. Cherché. (parc, paf.) 


Y. QUARSRE. 


Quafré morte extinäus. T 1e. Mort d'une mort 


avancée, qui n'eft pas naturelle, Qwafiriores leges, 1D. 
D:s loix plus fubriles, plus 


lies. Quefitifimi honcres. 
Tac. Des honneurs extssondilatses. Quafitswore in Domi. 


tium Adulatione, Ip. En y mélant délicaiement les Jouan. 


:s de Domitius Neron. 
QUÆÉSITUS, #5. m. PI, L'aétion de chercher, 
Quasrrir. (3.perf.) v. Quarune. 

QUÆSO, Cie. | ap prie. Qsa/ur me, In. Nous vous 
prions. Qwafe des. Tan. Je prie les dieux. Quid #7, 
guafo? Cie. Qu'elt-ce, je vous prie ? Quafe à wobis, 
In, Je vous demande, Quafo us lisent. Tin, Jevous 

BBBbbbb 
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demande qu'il me Loic permis. Audi, quafo , vocem D:- 
mini. Brge. Ecoutez , je veus prie, la voix du Seigneur. 

QUÆSTICULUS , 5. m. Cie. Un petit gain. (dim.)de 
Quasrus. 

QUAÆS TI , ônïs. F. Plaut, L'aétien de chercher.Cie, 
Un: queftion. f. doute. m. interrogation , information, 
enquéte. f. Îla queftio=, (upplice. 

Ne in quafhione muhi fit ille, PLAUT. Afin que je ne fois 
point oblige de l'aller chercher. Tibi ne queftione efe- 
mus. Lo. Afin que vous ne fufliez pas en psine de nous , 
que vous ce nous cherchaffiez pas. Si quid natwms fusrit 
quaffonis. Biss. S'il furvienc quelque difficulté. 

QUÆSTIONCOULA , &. F. Cie. Une petice queflion. 
{dim.) de Quæsrio. . 

QUÆSTOR , 6r5s. m. Warr. Quelleur , Juge criminel 
à Rome, Treforier public qui aroic en maoiement l'argent 
de l'Etat,tant dans Rome, que dans les Provinces. Inter- 
dauc des Finances. C'écoient auffi des Magiftracs que l'on 
cuvoyoit avec les Confuls ou Préteurs dans les armées, 
qui fourniffoient l'argent receflaire | & avoient une In- 
sendance parciculiere (ur Je bucin qu'on faifoit (ur les en- 
permis, Îis avoient foin de faire lever les impôts. Dans 
l'Univerhice c'eft celui qui reçoir les deniers dans chaque 
Nation, & fait routes les dépenfes neceffaires durant l'an- 
né- de ia Charge. (R. à QUÆRANDO,quafiores diéi funt,) 

“X[La Charge de Quelteur éroit comme le premier pas 
pour avoir place dans je Senat , & le premier degré pour 
monter aux Charges de la Republique. Ulpien après Ju. 
sius en attribue l'écabliff:ment à Romulus,d'aucres à Na- 
sua. [Left crrtain felon ce même Auteur , qu'il y eut des 
Quefteurs fous le Roi Tullus Hoftilius. Up. L. orige D. 
de 0f. Quefforis, Les Quefteurs avoient des Liéteurs qui 
les accompagnoient. Il n'y en avoit d'abord que deux. 
On en ajouta enfuite deux autres pour demeurer dans la 
Ville, puis quatre autres, Enfin Sylla élot vinge Quef- 
teurs. Cefar en fit jufqu'à quarante, Il falloit avoir vingt- 
fept ans pour afpirer à cette Charge. Vid. Æras.] Qaf- 
vores ararii. T Ac. Receveurs des amendes. Bwd. Gardes 
do Trefer, Treforier de l'Epargne.-parricidis, Juges En- 
quéreu’s qui étoient prépofks dans les Provinces par Ar- 
té. du Senac , & jugcoient des matieres criminelles. 

Quastor Unsanus. Liv, Treforier, Oficier qui 
avoir foin du Trefor public. 

QUÆSTORIUM , :5. n, Liv. La tente du Quefteur 
daus les armées. | 

QUÉÆSTORIUS , à, #m. Cie. De Quefteur, qui con- 
cerne le Quefieur. 

QUÆS TORIUS, #5. m. Cie. Qui à été Quefteur. 

QUES TUARIOS ,3, #m. San. Qui cravaille pour le 

ais. (R. QUÆsTUSs.) 

QUÆS TUOSISSIME.(adv.)}Ser.Avec un grand gain. 
Fenus eff circumfbicere ubs quafiue/ifimè babes. Sun. 
C'eR uve ufure de regarder où le profit fera le plus grand. 

QuasruosissimUs , #, mm. Cie. ([up.) de 

QUES TÜOSÜS , 4, wm. Cie. Qui aime le gain, qui 
eft avide de gai, qui eft incereé , qui aime à gagner , | 
lucratif, qui ee beaucoup de profit. Cwrs. Qui 
gagne beaucoup fur quelque chofe. Gens navigierum fpo- 

is quaffsefs. În. Une nation qui gagne beaucoup à piller 

les navues. Scientiam quaffuofæm habere, Cic. Avoir une 

. dont onfe fert pour gagner de l'argent qu'on met 
pront. 

QUÆSTÜRE , £. f. Cir. Quefture, dignité , charge de 
Queñeur. f. qu'on pouvoir avoir à l'age de 27 ans. pid. 
Æras. Vid. Quasror. 

QUÆSTUS , #s.m. Cic. Gain. ». l'aétion de gagner. 
{R.Quartrs.) Art, métier. Facere quaftum in aliqua 
re. Cie. Gagner à quelque chofe. Qwafhui equites habere. 
Cas. Avoir des paffevolans, n'avoir pas tant de Cava- 
liers qu'on en paie, Queffwm magnum praftabas deminis 


QUA: | 
fuir, Brar. Failoie un grand profit , étoir d'un grand prôa 
fitèfes maîcres. Exrvit fbes quaftés, eorum. Ip. 1] n'y 
avoit plus rien àe{perer du profic qu'ils en retiroient. Nom 
cnim tu hic quidem occupabis emnes quafius, qués voler 
PLAUT.Rud.4, 3.Certainement cu ne feras pas ici cous les 
métiers qu'il te plaira. 

QUALE. Ouid. (pour) Quazirar. Telle que. @uale 
rofe fulgent inter fualilis mixte. O1. 2. Am, Comme 
brillent les Roles, lorfqu'elles font mêlées avec les Lis. 

Quaus.n. id. QUALIS. 

QUALIBÉT, (adv.) Plant, Par où l'on voudra, Pi, 
Quiuiser. 

QUALIS , &lE, (adj.) Cic. Quel. ». quelle. f. que, 

15 eff talis qualem neffi. Cic. 11 eft cel que vous le con« 
noillez. Qualis dominus , talis  fervus, Par. Tel mais 
ue, cel valet. Qwalis eff ifferum oratie qui ? In. Qui eft le 
difcours de ceux qui ? Qwalis pater , talis flius. Cire. Le 
fils eft cel que le pere. Doce me mbi fônt dii , quales fint cor« 
pore , anime , vité? Ip. Apprenez-moi où font les dieux, 
queleft leur exterieur , leur efprit , leur vie ? Qualis pou 
puleé mœrens Philomela [ub umbrä. Yira. Tel que, coms 
me le Roffignol crifte ur un peuplier. (On fous-enrend ##= 
lis , tel.) Quali fide exiffimaftis effe eos à Cic. De quelle 
fidelicé penfez vous que font ceux? Nihilintereft ad beatà 
videndum quali uteris cibe, Ip. 11 n'importe nullemeng 
quelle nourriture on prenne pour vivreheureux. Qwsle fe 
vides, Cic. Vous comprenez les qualités de la chole, Qwa- 
lis orateris putas effe [cribere hiftoriami 1. Quelle élo= 
quence croyez: vous que doive aveir celui qui écrir une 
hiftoire? Nos fumus tales quales. Nous femmes vels, 

uels ,o# vels que. Tale tuum carmen nobis, quale fepor 
fs. Vire. Vos vers qnt le même agrément pour nous ; 
que le fommeil à l'égard de ceux qui fout fatigués. 

Xe Qualis eft fouvenc accompagné de #slis, qu'on 
fous-entend quelquefo:s en latin , mais qu'il faut expris 
mer en françois. Lorque ralis eft exprimé en latin, il fe 
mec élegamment après gmalis, mais en françois il faut 
traduire alis le premier , & aller enfuire à gwalis.] 

Qualem me Gr effe G numerari velo. Cie. 1. Ep.9. Tel 
que je veux être & pafler dans le monde, Quales ribi [apè 
feripff Confules, tales extiterunt, ad Cie. Ep. Les Confuls 
ont éré cels que je vous l'ai fouvent mandé. Te magnepers 
quafe , ut qualem te jam anteà Populo Romano prabuifti, 
talem te nebis hoc tempere impertias, Ip. Je yous prie in{« 
tamment de vous faire paroîcre cel à prefeot aux yeux du 
Peuple Romain, que vous lui avez déja paru avant ce 
temps-ci. Hac vis ad gloriam proxima, & quafi compen= 
diarié, fi quis id agerêt, ut qualis haberi wvellet, ralis efret. 
Cie. 2. Of. Le moyen le plus für & le plus court pour ar- 
river à la gloire , e'eft d'être ce que l'on veut pareître, 
+ Fe y l'on veur paroître. al Ê 

UALISCUMQUE. m.f. el qu'il foi. 

SP RLECONQUE ne. f cie. 3 2 ne decline 
que qgualis, & on ajoute cungwe à tous les cas , &c à tous 
les genres.) 

UALITAS, 4ris. f, Cie. Qualité, ou preprieté de 
quelque chofe, la nature. Qualirarum alia principes, In. 
Parmi les qualicés, il yen a qu'on deïc regarder comme 
les premieres. Qualirares ecculra. Qualités occultes dent 
on ignore la cauie."KOn attribue mal à propos à Ariftgte, 
d'avoir admis des qualités occultes. | 

QUALITER.(adv.) PL, Comme, ainf , que. 

: QUALITERCONQUE. Gel, De quelque façon que ce 
oit. 

QUALÜM , i. n. Cat.? Un panier,une corbeille. Spif= 

QUALÜS , 5. m. Virg. $ fo vimine qwali, V RG, Des 
paniers d'ofer bien ferré. 

QUAM. (acc. fing. €.) de Qu , Quæ , Que. 

QUAM, (conjonétionqui fe met devant les mots dans 
le difcours en diveples figuificariqns.) Gis, Que, combien, 


UA. 
Lommé, aurant que, Qwäm perére adjauabe. Tan. J'ai. 
dergi ce vieillard aucant que je pourrai. Qyam citè, I D. 
Quam mox. Fast. Tout à l'heure, inconticent. Qyèm 
vellem ut, Cic. Que je voudrois que, @wâm mihil prater- 
mittis. TR. Comme vous se manquez de rien. 

K[Quim avec un fuperlatif augmente la figoification, 
& avec un pofirif s'exprime par ures,fort,crop, beaucoup. 

Videte quèam valdè malitia [ua confidat. Cic. Combien 
il fe fic fur fa méchanceté, Qwèm celerrimè potuit. Cas. 
Le plus vice qu'il put. In operé quâm tenui. C 1 c. Dans 
une occuppation fort petire. Quèm cd. T sR. Tout ine 
éontinent. Quam mox cos eft cœna! PLAUT. Le foupper 
fera-c-il bientôt prêt ? Æinc ego ad hos prouifam, quam 
mox virginem accerfant. T 5 R. Je m'en vais les crouver, 
rt fçavoir s'ils ne veulent pas bientôt faire venir cette 

Île. Hoc «ff altiis, quèm ut nos fufbicere poffimus. C1c. 
Celaeft crop élevé, pour que nous puiffions le regarder. 
Non fufcipienda plures caufe , quäm quibus [uffeéturum 
Le feiar, Quinr.il ne faur pas qu'il encreprenne plus d'af- 
faires , qu'il (çait fort bien qu'il n'en peut expedier, Con 
trà facis , quäm pollicitus es. Cic. Vous faites le contraire 
de ce que vous avez promis. Quèm facetè ! quèm venuf- 
à! PLaur. Que cela eft plailanci que cela eft joli! Qrâm 
Pridem non edifli? An. Combien ÿy-a-t-il que vous n'avez 
mangé Ÿ Amor in te meus major eft, quèm ut dicere polfim. 
Cic.Je ne vous puis exprimer combien je vous aime. Sepri- 
mo die quèm prefeëtus ras, L 1. Sepi jours après qu'il 
fut parc# ; 

Quèm quifque peffimè fecit, tam magis tutus eff. S ar. 
Plus quelqu'un eft criminel, plus il eft en affurance.Quèm 
proximè ad hofi.m porefl. L1v. Le plus près qu'il peut de 
l'ennemi. Jés urile eff illum effe quäm deterrimum. T 3 R. 
Al leur eft ucile qu'il loir extremement méchant. Seribir dd 
me quäm honorificè, C 1c. Il m'écrit d'une maniere forc 
honotable, Quinro die, quèm id fam «ff. Co. Cinq 
jours après que cela a été fair. Fiuvium quâm longa ejt 
note tumentem leniit, V1 RG. 11 addoucit , pendant que 
toute la nuit durs, ce fleuve courroucé, Nihil quidquam 
dibentius facio, quäm fcribo ad te. C1 ce. Je n'ai point de 
plus grand plailir, que celui de vous écrire. Si quèm as- 
dax eff ad conandum , tam effet prudens in agendo, Cic. 
S'il évoir auMi prudenr, qu'il eft encreprenant. $ Quam [e 
metentre deux comparatifs. Triwmphus clarior, quäm 


gratior fuit. Liv. Lecriomphe fut plusilluftre,qu'agréa- | 


ble. Libentiiss bac in ewm evemere videor, quäm ver:üs, 
1o. Je parois dire ces chofes contre lui avec plus de plai- 
fir que de verité, 

+ Q'âm fe rrouve quelquefois après un pofrif, & il 
fauc expiimer ce politif comme s’il y avoit magis,ou qu'il 
fûc comparatif. Tacits bons" ft mulier femper , quèm le- 
quens. PLAUT. Rud, Une femme qui fe tait , vaut mieux 
qu'une parleufe, Quand une femme fe ait, elle en vauc 
beaucoup davantage. Bonsm eff fperare in Domino , quèm 
Perare in Principibws. Bugs. Il cit plus avantageux d'ef- 
perer au Seigneur, que d'efperer dans les Princes de la 
terre. Il eit bou d'efperer au Scigneur:, plütôt que d'efpe- 
ter dass les Princes. Pacem,quäm bellum probabam, Tac. 
4. $8. J'aimois mieux la paix que la guerre. Miferatio , 
quaminvidia augebatur. 10. 3. 17. La compallion s'aug- 
mentoit plütôr que la haine. 

K[Quäm (uivi de magis & de tam,s'exprime par plus.] 


Quam magis afbeéto, tam magis ef. PLAUT, Pœnul. Plus! 


je la regarde, plus elle eft. Qvèm magis ten altum ça 
Peffés, tam afius re in portum refert. PLAUT. Afin. 3, 6, 
Plus vous ferez d'effort pour vous mettre ea pleine mer, 
& plus les Aocs vous rejetteront dans le port. Quwèm ma- 
gs, lata magis. Vino. 3. Grorg. 309. Quelquetuis qguëm 
magis eft après ‘em magis, Tam magis 14 fremens , 
triffibus effera flammis, quam magis effufo crudelcunt 
Janguine pugna, Vino, 7, Æn. 783, Le feu qu'elle vomif 
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feit,croiffoit & s'augmentoit à mefure que le combat de- 
venoir plus violent ,& l'efufion du fang plus grande. id, 
Tam, Quampiu, &ec, 

Quaups. Enn. Le même que QuaM. Hiwd mur fre- 
tas magis quamde manus vi. Ip. Autant foutenu par la 
force de fes bras, que par fes murs. -X [Parce que les An. 
ciens après jam , tam , quam, ajoutoient un E , & difoient 
jame,tame,enfuite on y a fourre un D,&on à dir quamde, 

QUAMDIU,. Pid. Quanpiu. 

QUAMLIBET. (acc. f.) Vid, Quirisar. 

QUAMLIBET. {(adv.) PI. Quelque que ce foir , quel. 
que que, combien que , quoique , tant que , autant qu'il 
vous plaira. Qwyamliber fepè. Auf fouvent que ru voudras, 
Quamlibet lambe otio, PH. Bois, fi doucement qu'il te 
E Quamlibet parum, Qu 1N T. Quelque peu que ce 

oir. 
à Quau maturifimè. (adv.) Apul. De tres tonne 
eure. 

Quaunau, (acc. fing. f.)pid. Quisnam ,Quananm. 

QUAMOBREM? Cie. Pourquoi ? pour quel fujer ? 
pour quel railon ? (q. Ob quam rem.) 

QUAMOBREM. (fans interrogation.) Cic. C'eft pour 

uoi, 
: QuauocziT- Plante dont la fleur eft uo tuyau évafé 
en entonnoir, à pavillon découppé En cinq quartiers rab- 
bactus en évoile. L< piftile qui s'éleve du milieu du calice, 
s'infere dans un trou , qui fe crouve au fond de la fleur. 
Lorfque cette fleur eft paflte, ce piftile devient un fruic 
qui renferme quelques femences oblorgues. 

QUAMPLÜRES , ï äm. PLaUT. Stich, 1. 3. 45. Svn. 
Complures. 

QuaupripeM}Plaut, Ibid. 3. 1.4#6. Combien y at-il 
de remps que? depuis quel temps? 

QUAMPRIMOM. {adv.) Cie. Au plücbs, le plürèr 
qu'il lera poffible , le plutôt qu'il fe pourra. 

QUAMQUAM. id. Quanquam Quoique. 

Quauvis, (conjonétion.} Cie. Quoique, [ quelque, aus 
tant qu'on voudra.{Vid, QUANTUM, QUANTUMYIS.) 

Quamuis faffidiofus eff. P 1 À UT. Rad, 3. 3. Quelque 
impicoyable qu'il Loi. 

K Quamuis & quanquam (e mettent quelquefois pour 
valde, maxime, Cic. PLaur. V. FLac. Ejfe quamuis faces 
tam  falfum. Cic. 2. de Orat. Ere tres agréable &e 
plein de bons mots. Quamruis ridiculus eff, ubi. PLAUT. 
Men, 2, #3. Left tres ridicule, lorfque. Homo quamvis 
humanus Cr jocofus, V. Fiac. (Lucienus) eft un homme 
tres agréable & tres plaifant, 

Quanos. Vid, Quamps. (pour) Quam. 

Quanss. (peur) Quanno. Feff. 

QUANDID! {adv.) Cre, Combien de cemps ? jufqu'à 
quand? Quandin vixit. In. Tardis qu'il a vécu. Tandis 
requiefco, quandin ad te fcribo, Cie. Ye fuis en repos can- 
dis que je vous Echis. 

* Lorlque quandiu n'eft pas en interrogation, il figni- 
fie autant detemps que, tant que. Diftes quandin voler, 
Cic. Off. Vous apprendrez autant de r:mps que vous 
voudrez, (ou il femble qu'on {ous-entend ‘##4ix.) ° 

QUAN DO. (adv.} Cic.Q 'and, florfque. Ter. Puifque, 

Quanio ego tusm non curo, TR Puilque p ne me méle 
point de voure fils. Quando gentiurmi Quand? Quando cum» 
gaarto rejponderinrfrumenta. Co. 3. 3. Quand les bleds 
ont rapporté quatre fois aurant. 

QUANDOCÜMQUEÉ. (adv.) Col. Towess les 
fois qu: , en quelque terrp. que €e foit. 

QUANDOQUE. (adv.) C c. Quelquefois, un jour , 
rouces les tois que, uo jour à venir. Qwendoque bonus dors 
mitat Homerur, Hor. Toutes les fois que Homere Jorc. 
(Q:andoque eft mis pour quande:uque.) 

QUANDOÜQUIDEM. (corjonét.) Cic. Paifque, 

QUANQUAM. (conjozét.) Cie. Quoique. 

BB Bbbbb jj 


1116 QUA. 
B{L'Aquam Le mer le plus fouveat avec l'indicatif , 
& quelquefois avec le fubjouctif.] Quanqiam abeff à cul. 
P:. Cic. Quoiqu'il foir exempt de faute. Qusnquam ani. 
15 imemin fe borret. Virc. Quoique mon efprit ait hor- 
sci: ce s en louvenir, Qsanguans fen[u corporis 24 judi. 
centiur, Cic. Q ‘oiqu'onen juge par l=s fens du corps. 
QUANTI. Combien, que ; à quel prix. (O: fous-en- 
tend freris.) 
Fe quanti futas effe ad? Cie. Combien croyez-vous 
quec:la ferve Pou: 2 Vid. Quanrus. 
QuanTi4 , 4. f. Ecel, La Canche;riviere en Ponthieu. 
Quaxritisar. Vid QuanTUsLISET, 
QUANTILLÜM. {adv.) Plaur. Combien , combien 
peu. Qruntillum fire, Ip. Quelle foif. A uanrillum arçen- 
fi. PLAUT. Caps. Combien d'argent. 

QUA NTILLUS,à,#m.Pi auT. Quelque peu. Quantille 
mihi cpure perfasders porejé we In.Qu'ileft ailé de me per- 
feader de , de me pouffer à. Quanta à quantillis jam junt 
faëta ! PLaur. Qu'elles font devenues grandes, de petites 

u'el'#s Éroent ! 

QUANTITAS, äfis. €. prier. La quantité , la mefuye 
des cheies corporelles. Dig. Prix. m. valeur. f. 
QuanTivis. Plaur, L: même que QUANTUMVIS. 
QUANTO. (adv.) qui fe joint avec les comparatifs. 
Ter. Lius, d'aurarc Plus, (Quand on interroge.) Com- 
bien ? Quantd [atins ef T à R. Andr, Combien eft-il plus 
AVANEALEUX ? Quand dintiis abeft, cupie tant magis. 
Tan. Heaut, Plus fon abfence eft longue , plus je defire 
de le voir. Je le fouhaïte d'autare plus, qu'il eft plus long- 
times aûlece, Qranrd plus delcctatienis babiturus ef, 
gsam? Quint. Combien plus de plaifir aura-t-il, que ? 
QUANTOCUMQUE. Fid QUANTUSCUMQUE. 


QUANTÜCTUS. (1dv } 8:61. Au piürôr. Q'antocyùs | 


Verrentes Properate, Ip. Hätez-vous de revenus le plücôt 
que vous pourrez, 

QuanToMaGis. Bibl. A combiez plus forte raifon, 
gombien pus. 

QUANTOPÈRE (adv.) Cis, Combien , jufqu'à que! 
point. Q'anroque opére ejus causé laborarem, Cie. Et 
comb'e j: m'interefloisen (a faveur, 

QUANTULUM. ( adv.) Cic. Autant que , com- 
bien pu ? Qyantuum sntereft utrum? Lp. Combien 
importe-t-il peu que ? Reddidit quantulhm voluit, Cie. Si 
peu qu'il a voulu. 

QUANTULUS , 4, #m. Cie. Quelque peu , combien 
Petit Mit conjeéteri quantulm v:fumell. Ip. Autant 
qu'il l'a jugé à propos. 14 autem quantulim eff? Cic. Or 
corabien cela eft-i] petit ? Quantule minis, quam occidit 
Patrem?S x N. 9. Contr. . Combien s'en cR-il fallu , qu'il 
n'ait tué fon perc } 7 L : 

QUANTÉÈLUSCÜNQUE ,- lArärqué,— limeinque. 
Cié. Quelque petit qu'il foic + mur p’u qu'ilyenait. 
sx Onuc declire que Quamtulus, 4, um, & on ajoute 
éunque à tous Jes cas & les genres. " 

Si de héc mé, quantulacunque ef}, facultate maritis 
Cie. Si vous voulez fçavoir mon peu de talent fur certe 
matiere. 

QUANTÜM. (adv.) Cie. Cembieo,autart que. Qsan. 
tüm «nimis erroris ineff! Quip. Qu'il y à d'erreurs dans 
Jeselprits! Quanrèm affequi potus. Cie. Autant que j'ai 
pû comprendre. Qyanfüm in me erit, Ip. Autant que je 
pourrai. Didit mbi quantm maximum potuit, PL. ].L 
m'a donné tout autant qu'il pouvoir, Quantum ad porn. 
eus, In. Pour ce qui rega:de les galleries. Quanixm ejt 
adhibere homisem amicum ! P 1 À ü +. De quelle impor- 
rance il eft de fe fervir d'un ami ! Quaxrtm maximé pal. 
fum, Cie. Le plus qu'il m'ef pofñble, autant que je puis 
felon mon pouvoir. Nec tantum preficicham,quantiom «0 
febam.ln. En faifois pas tant de progrès que je voulois. 


QYANTÜMCÜNQUE. (adv.)Gie, Autant que. Qwan- 


QU À. s 
tumeunque neceffe eff, Bisz. Autant qu'il eft neceffaire: 

QUANTUMVIS. (adv.) Plaur. Autant qu'on vou 
dra,quelque que cc foic. 

Qsantumuis rufficus Horn. Quelque greffier qu'il foie, 
quoique proffer. Qsanrumuis prolationum, PLAUT. Au 
tant qu'on voudra de dé ai. 

QUANTUS , à, #m, Crc. Combien grand, quel. 
Tanta ef} inter eos, quant poteji «fe maxima morum dif. 
tantis, In. La difference des mœurs qui eft entreeux , ef 
auffi grande qu'elle pur être. Qyanra fhe decidi 3 T2 Re 
D: quelle e{perance luis- je déchu? Qyanrus metses eff mia 
hi venire buc nur: faluum Pairuum! In. Phorm, Que l'arc. 
ceate du rerour de mon oncle , me j-tte dans de furieules 
allarmes! Qyante mea fapientia ef? P 1 À ut. Selon mon 
petis elprit , (elon mes petices lumicres. Périt ous quantæ 
anferes. Pi. Elle pond des œufs auf gros que des œufs 
d'Oies. Tanta multitude, quantum caps urhs mefira Cie. 
Une auffi grande multicude que notre Ville en Peut con 
tenir. Homunculi quant: [unt, cum récogito? PLAUT. Capr. 
Pro! Qu'eft-ce que c'eft que es hommes quaud j'y penfe? 

* [Ou redouble quelquetois quantus, & Pour lors 
144145 quantus figaific la même chofe que quant 
Cumgue, quantuflibes, quantulvis,] Qyansum quantum 
PT! cum ecrit delarum (awrwm,) P 1 a Ur. Pœnul. 3.427. 
Aurast que vaut l'or qu'on auia porté chez lui.Tw quan 
fus quantus , mb if fépientia us, Tag. Adelph. 3. 3. 
Pour vous, depuis la tére ju'qu'aux pieds, vous d'étes que 
lagelle. {lle fomnium. 19. Lui , rien que miere & pau 
vicré. Q'ants quant:. Cic, À quelque prix que ce loir, 

QUAN  ÜSCÜNQUÉ, —HACUnquË, tumeur qué Cie, 
Qucique graud qu'il {oic , ou qu'il puiffe être. Qsanre- 
cummque furit À ie affimatum. Binr, Autaot que vous 
rage cftimé , au prix de l'eftimat:on que vous cn aurez 

aite, « 

x Onrne declire qu+ quantus , 
cas & àtous les noubres , cunque, 

QUANTÜSLILÉT,-:4/i66r,-rmlibèr. Cox. Le mé- 

me que Quanrumvis, | 

Quanrus Quanrus. Vid. Quanrus. 

QUANTOS VIS ,— vis, —'rumuis, Li, Quelque 
Brand qu'il loit, tres grand , fort grand, Qyanrrvis eff 
prerir, PLAUT. Perf. 4.4. 73. Eît d'un tres grand prix, 

QUAPROPTER. Ter. Pourquoi, flc'eft pourquoi. 

QUAQUA.{auv.) Plasr, Parcout, par queique endroit 
que. Quagua tangir, I D. Par oùilrouche, 

QUAQUAVERSÜM (adv.) Caf. De toutes parts, cn 
tous les endroits, de tous côtés, 

Quaeus. (pour 5 T QUA.) Quéque id Premififti die, 
Piaur. Er le jour que vous l'avez promis, 

. Quaqu. Pid. Quisqus. 

QUARE ? (adv.) Cie. Pourquoi ? c'eft Pourquoi, ainf, 
or, afinque. Qware illud, quare Scavolz negafli? Cic. 
Scævola, pourquoi avez-vous nié cela ? Agite, te&is [nca 
cedite noftrss. Viro, Or fus,earrez dans ma maifon ; mon 
palais. Quare nle dereliquifli} Bin. Pourquoi m'avez 
vous abandonré ? (R QU , c Ras. q. Qué de re.) 

K Qare en interrogarion ,{e mec pour cwr. Il fe mer 
pour gwarmobrem, pour sf, Cie, Afiror quid caufe fuerie, 
quare confins mutaueris? In. Quare, qudd focium tibi 
cum velles #djungere, nibil erat, Omnia feciquare refiffes 
rem. PLanNc. Cic. 10. Ep. 25, 

QuaniaTss , fu. PL. Peuple de la Gaule Narbonuois 
fe, vers le Bas- Dauphiné aupiës d'Antibes. 

QuarrTa. La quarte, # C2: nom eft fort frequent dang 
les Livres de Droit, comme quarts Trebellsasica , où 
Crebellians, quarts Falcidisns. Vid. HoromAN, Vid, 
Quarrus. _ | 

QUAR TÂDÉEIMANI , ëräm, m, pl. Tac. Soldats de 
la quatriéme leyion- 


QUARTANA , &, £, Gic. ( fuppl, Febris.) La fbvre 


& on ajoute À rous Les 


: QU'A. 
quarte, Nefertians quidem febres dr quartana, tertiane. 
10. Pas même les ficvres rierces , ni les fiévres quartes. 
Due quartana febres. Cas. Fiévre double quarte. 

QUAR TANT êräm. m. pl. Tac. Les foldats de la qua- 
criéme legion, Îles Ecoliers de quatrième. 

QUARTARIUS, 15. 2. Co!. Ure quarte, mefure qui 
contiert [a qnatriéme partie de la plus grande mefure. 

. QUARTARJUS. Fef. Un Mulerier, un Charctier, 
ainfi appellé , parce qu'il n'avoir que la quauriéme partie 
du gain, 

QUARTO. (adv.} Farr. En quacriéme lieu , quatrié- 
memeot. Bibl. Pour la quatriéme fois. Quarrd concepit. 
1». Elle conçut pour la quatriéme fois. 

Qua RTODBSCIMANI,074m. Ecc. Les Quartodecimans, 
H:reriques des premiers fiecles , qui vouloient qu'on ce- 
lebrâc la Pique le quatorziéme de la Lune ,en quelque 
jour qu'il arrivär, 

QUA R T Ü M. (adx.) Cie, Pour la quatriéme fois. 
Z:arrum Conful. Liv. Coniul pour la quatriéme fois. 

QUARTWS » 5, Big. Quattus, nom propre. 

QUÂRTÜS, 4, #m. Vire. Quatrième. Dies quartus. 
Bios. Le quatriéme jour. Quarts pars, In La quatrième 
partie, lequarr. Cum quarra. Co. 3. 3. Quatre fois au- 
Lan:.Quarta Trebellianice. J.C. La Quarce Treb-Ilience. 

QUARTUÜSDECIMUS , à, m. Cas. Quarorziéme, 
Les deux noms fe declinent, Qrartadeciué iuné, P 1. La 
Quarorziéme Lune. 

2 gris Cie. Le foixante- quatriéme, 

QUAS- (acc, pl. t.) Pi QU. Vid QUI, Quæ,Quon. 

QUASI. (adr.) Cie. ps » deméine, un ff 
Preique ; environ. Auf ago fum. PLaUT. Comme moi , 
comme je fuis, de commemoratie quajf exprobratio cf 
immemeris benehci. Tur. Andr. De me remettre ainf de. 
vant les yeux vos bienfaits, c'eft prefque me reprocher 
Que je les ai oubliés, Qvaf neceffe fit , ji huic non dat , te 
illans wxorem ducere, 1p. Comme f , parce qu'il ne a lui 
donne pas, c'étoit une neceflité qu'il vous la dounâe pour 
l'épouler. Qvaf5 de imprevifo a ns ad'eum. Tan, Ibid 
Regardez de (on côté, comme & vous ne l'aviez pas en- 
core apperçü.Mercedem quaf talents ad quindecim coegi 
Tsn. Heaut, J'airamallé à peu près quinze talens, Er in- 
tervallo faëto quaf mnius hora, B13 1. Environ uoe heure 
après. Hera erat quafi fexta. ]n. Ji étoit environ la fixié- 
me heure du jour. 

QUASILLARIX , £. F. Per, Uve elclave à qui l'on 
donnoit de la laine à filer chaque jour dans un petit pa- 
nier , une fervante qui porte le panier au marché derriere 
fa maïcreffe. (r. QUAsILLUM.) 

QUASILLÜM , s. Tis. Un petit panier. 

Quasiiius, rs. m. Le méme, 

QUASSANS , #mris. Luce. Secouant, branlane, agi- 
tan iput.)v, 

QUASSARE, 5, sui, &twre, PLaur. Remuer , bran- 
ler, apiter. fPrg. Ro npre, briler. (feg.) v. Quatsns. 

Qusafante capite. PLAUT. Qafantibns capitibns, Se- 
gouant la cête. Hinc 

QUASSATIO , ônïs. F, Bibl. Agitation, f. 

Ceffauit quaffario. B 18 1. Et la pluie dont il les avoit 
frappé , cefla. 

QUASSATÜS , à, äm. Vino. Qui a Eté barre par la 
tempête. Ovid, Rompa , brilé. Cic. Ruiné. Arundinerm 
qua atum non confringet. Bisz. J| ne brifera point un ro- 
feau cafe. Qyafata Refpublica. 10. Un Etat qui eft bat- 
tu, qui eft AÂL:gÉ, Refsere quaffats muri. Liv, Reparer 
les bréches d'une muraille. (part. paf.) 

QUASSUS, à, #m. PLAUT. Callé, rompu, brifé. (parc, 
paf.) v. Se ci 

AMox refcit rates quaffas. Ho. Bicarôt après i 
be fon vaiflau Dan RATS RTS 


QUASSUS , ms, m. «pad Cic, Agiratign, f. mouve 





| QU'A: 1117, 
mént."”. qui fecoue , qui ébranle quelqu'ur. 
QUATÉFACÈRÉ , fäci3, fécs, j a&nm.Cic.Ebran« 

ler , renverler, chafler. 

QUATENÜS. (adv.) Cie. Jufques où , jufques à quel 
point, fentanc que. Eccl. Afin que , puifque. Qyamobrem 
sd primum videamus quatends Amor in amicitiä progredi 
debeat. Cic. Voyons donc jufqu'où s'érend ee que les de 
voirs de l'amitié peuvent mettre en droit d'exiger les uns 
des autres. Qyaremis tro poffenr, Liv. Le plusavant qu'ils 
Pourroient {aus danger. Tollunt aflutias leges, quatenüs 
matin tenere pofunt, Philofephi, quatends ratione €» in= 
telligentié. Cie. 3. Off. Les loix s’oppofen à l'artifice au- 
tant qu'il eft palpable , & qu'elles peuvent, pour ainfi di- 
re, y porter [a main ; mais les Philofophes eo couppent la 
racine jufques dans le foud de l'ame , par la force de la 
raifou. Eé parte quatenbs dicis, Cic. Pour le regard de ce 
que vous dites, Eff enim quarends amicitis dari veniz 
poffit, In. Amic. or. Voilà tout ce qui fe peur accorder à 
l'amitié. Sciwar quid, CG quatends, dr quomedà dicturi 
funt, Cie. Is fçavent ce qu'ils doivenc dire , jufqu'à qu:1 
poior, & comment, Qsatenies de religionedicsbat. Ip. En- 
tant qu'il parloir de Ja Religion. Et quatends nobis dene- 
£atur, PL. J. Puifqu'on ne nous accorde point. 

QUÂATÉR.(adv.) Col. Quatre fois. 

QUATERCENTIES.(adv.) Pier, Quatre cens fois. 
£ Ne TER DÉCIES. (adr.) Cie. Quarante fois, quatre 

ois dix. 

QUATERDENI, 4,4, Cie, Quarante. Qyaterdeni 
denarii. Ip. Quarante deniers. 

QUÂATÈRE , quàti 5, quaffi, quaffim. Vino. Ebran« 
ler , agiter , faire branler , fecouer. 

Alas quatere. Vino.Battre des ailes.—fundaments, Ip, 
Ebranler les fondem:ns.—stt"#s belle, Y1RG. Renverfer 
ies Villes par la gusrre.—ed sm manu, Car. S:couer une 
torche avec la main. Qustere a'iquem mente folida Ho, 
Faire perdre la tramontane, les arçons ou Jes tiers à 
quelqu'un, le démonter, le faire varier ou changer d'opix 
er Qsariens fecurim. V 1 R @. En braolant {a pique , f& 

ache. 

QUÂTE, quiri ôr. (pal) Luer, Etre ébranlé, Quaties 
tur foras, Tsr. Non. Sera mis à la porte. 

QUÂTERNARIUS némËnis. m. PL Le rombre de 

uatre, Qyarermaris fcrebes, Co1. Des foffts de quarre 
dicds tout fens 

ieds en to P 
; QUÂTERNE. (adv.) Apul. Enquatre manieres. 

QUATERNI, %, à. Cic. Quarre. Qyaterns dens ju 
£tra. WicT. Quarante arpeñs. ; 

QUATERNIO , &nis. Bis. Une bande de quatre, 
Tradidit quaternionibns militiburt. [p. Il le donca à gar- 
derà pps bandes de foldats,vompoiées de quatre boms 
mes chacune. 

QU TINUÜS. (conjonétion,) uv. Parce que, id 

UATINUS. : 

VOD RTRIDÉANÜS, 3, mm, Bras. Qui eft de quatre. 
jours. Jam fœrer, quatriduanus eji enim. Bis. Il (ent 
déja mauvais ; car il y a quatre jours qu ileft là. 

QUATRI DÜÛUM, dis. n. Cic. L'elpace de quatre 
jours. Quatridui nauigatio. Pr. Une rayigatien de qua- 
tre jours. Qyntridue 2nte. Cic. Q'iatre jours aïparavant, 

QUATEOR. (nom de nonbre indeclinable. } Cie, Qua 
cre, Viginti quatuer. Bisz. Vingr-quatre. | 

QUATÜORDÉCIES. (adv.) PJ. Quatorze fois, 

QUATUOR DÉCIM. { nom de nombre.) Cic. Qua- 
 Quarvorrnzs , arum, f, pl. Eccl. Quatrovilles au 
Vald'Aiagne, près de Trente. : 

QU ATUORVIRATUS,#r.m.Cie. Le Quadrunvirar, 
gouvernement de quair£ perfonnes, de quatre Magiftrats, 

UATÜORVIRI > Gr#m. M, 1, Cic. Quadrivirs » les 


re ’ + ïl i 
quatre Maiftrats qu on 1e£Qit _ SELLE Fa daus 


538 QUE, - 
les Villes municipales , comme les Echevins de nos Villes. 

Quavis. id. Quivis. 

QUEË. (conjonét.) Cie, Er. [Cerre conjonction ne fe 
met qu'après un mot.] 

Que. (pour) Vs. Quid refert uti virgis, ferreque ne- 
carit Hor.Qu'importe-t-il d'être batru de verges,ou de 
mourir par le fer? Swbjeétifque urere flammis.Viro.2.Æn. 
Ou de mettre le feu pardefflous pour le reduire en cendres. 

Quais. (dat. ou abl.pl.) de Qui, Qus, Quon. (peur) 
Quisus. Pirg. À qui, aufquels. 

Quspn. (acc.) Vid. Qui, Quz, Quon. 

QUEMADMODÜM. Ci. Comme , de la même ma- 
niere que, Céc. Comment. (i. e. ad qwem modum.) Quem- 
admodum es affervatus? In. Comment avez-vous écé con- 
fervé ? 

Qusmriam. (ace. fing.) #. Vid. Quisrran. [Plaur. 
(pour) Quauriam. - 

Quimquam (acc. fing.) m. Vid. Quisquam. fPlaur, 
Rud, (pro) QUAMQUAM. 

Quanravicus , #5. m.Esel, Saint- Joffe fur mer. 

QUEO , quis, quit , quiwt, quiré. Tar. Pouvoir. Si 
non quibe. PLAUT. Si je ne puis = Ut queat, Biss. Afin 
qu'il puifle. € [Ce verbe eft ordinairement accompagné 
d'use segation.] Non quit avelli, PL. 7. 15. On ne [çau- 
soit l'en arracher. Nemo quibat. Bic. Perfonce ne pou- 
voit. Si quiverit. In. S'il peut. Non quivimus, Bip. 
Nous n'avons pas pù. Non qweunt, Ip. N: peuvent point, 
Quife Luc. Avoir pü. Quibus cum Cato perfuadere 
aullé ratione quiret.H 1 R +. Bel, Afr. Comme Caron ne 
pouvoit leur perfuader par aucun moyen. # Terence a 
dâc quitus fum. (au perf, pail.) & Luer, L. x. dit queatur. 
Nofcinon quite eff, Ter. Hecyr, Ne: put être reconnue, 

QusmesRUs, # , mm, Cité de Piine par D. T. ne fe 
rouvre point lans cet Auteur, Vid, QUERQUERUS. 

QUERCETÜM, 5. 0. Varr. Un lieu planté de Chênes, 
wo bois de Chéres,une chêénaie,une forét.(R. Qusncus.) 

QUERCICUS , à, #m. Syst. De chéne. Quercica co. 
vona, S y N. Querneus , quernus. 

QUERCÜS , mr. m.Cic. Un Chêne. Piante dont les 
chatons ion compofés de pelorons de fommets attachés 
Je long d'un filer. Les Éruics naiffent fur le même pied de 
Chéne, mais dans des endroits fepares , & commencent 
chacun par un embrion,qui devient enfuice un gland ova- 
Je ou cylindrique, engage par le bout dans une ealotte. Ce 
gland enferme dans fon enveloppe , qui eft d'une nature 
approchant de celle du cuir, une fem:rce compelé: de 
deux lobes. Ses feuilles font découppées à ondes affez pro- 
fondes. %[Palladius a dit quercus,querci. MaRT.Tit.7. & 
6. 8.] Subier , [ubius quercum , [ub quercu. Bis. Sous un 
Chéne. 

Qusncus Gazon1s. Ecel. Querengaloi, on dir Chêne- 
Gallon , au Dioceie de Sées. 

QuintmaTUR. Bibl. Se plaignoit.(3. imp.) v. Que. 

QUÉERELA , ä. f. Cie, Plaine qu'on fait de queiqu'un 
wui nous malcraie , lamencation. 

Comÿlere querelis nemus. Lu cr. Remplir un bois de 
eris, de lamentations. @uerelas in me reperit. B18L. À 
cherché des fujers de plainte contre moi. Querelas filio- 
ram ifraël audivi. 1. J'ai entendu les plaintes des enfans 
d'Ifraë’. Quiefcant quercla corum à me. Bis1. Afin qu'ils 
ceffent dctormer des plaintes contre moi. 

QUERENS , en tH. (parc.) v. 

QUERI , quérbr , quiféis s4m. Cie. Se plaindre , faire 
des piaintes. Sen/im queri. PH Se plaindre fans excès. 
insmlife vos fib: bellum querebantur, Cas. Ils fe plai- 
gaoient qu'ils leur avoit fair la guerre, Queri fuum fa- 
inm. 1p. Se plaindre de fon ferr. \ 

ki On dit queri aliquid , cum alique , de aliquä re , pro 
alique. Cac. Quod alicui. Ip. Apud aliquem. Pi. }. Per- 
acusà querebare quod, C1c,3, Ep. VOUS vous piaigaicz 


QUI. 
avec beaucotg de vivacité,qne. Malta nos quidem queffi 
fumus. 1 p. Nous en fimes de grandes plaintes, (Bibulns 
& moi.) Qyerwntur de patre. B121. Se plaignent de leur 
pere. Queffa eff marite. Vic +. Se plaïgnit à fon mari, 
Queftus eff de avaritié noftrorum civium. C1c. Il s'eft 
plaint de l'avarice de nos Citoyens. Vire queritur. SL». 
Se pe à fon mari. Apud fpopulum queftus «f. Pi. T, 
Ilfe plaigritau peuple, ou devant le peuple. 
QUERIBUNDUS , à, #m, Cic. Plaintif. "tive. f 
Le ro voce, In. Avec une voix plaintive & lamen- 
table, 

QUÉRIMONIA , Z. F. Cic. Plainte qu'on fait de quel= 
qu'un, ou de quelque chofe. [Æor. Elegie. f. Nationums 
querimonias [uffinere. C1c. Avoir à efluyer les plaintes 
des nations. 

QUÉRITANS , ris. (adj.) Qui fe plaint. 

* QUERNEUS, à, #m, Cou. ? DeChêne.(r.QusrcUs.) 

QUERNUS, à, #m. Virc. $ Corons querns. Ov1p.- 
Une couronne de Chêne. 

QUEROR , quéffis sum, Vid.Queni.Cic. Se plaindre. 
. QUERQUEDÜLA , &. f. arr. Cercelle. f. oifeau de 
riviere. 

*QUERQUÉRUÜS, à, #m, Froid mêlé de tremblement, 
Querquera febris, Luerz. Fiévre avec fsiflon. Mihi erat 
bilis , tuÎfis, febris querquera. P 1 À UT. J'avois une bike, 
la toux , & la fiévre violemment. (R. wg2#A4@, gravis, 
aridus, fiticulofus.) 

Querquerulans vire. Fist. Nymphes , qui préfidoient 
aux chêces,que les Grecs appelloïent Æamadryades, 

Querria , 4.f, Eccl, Garches, près de Saizs- Cloud ; 
Diocefe de Paris. 

QUÉRÜLÜS , 4, #m. M a R T. Plaintif, qui fe plaine 
fouvent. {Ou:4, Harmonieux , en parlant des cordes d'un 
luch, Querls liès ii. Pu. J. Des plaintes qu'on prefente à 
quelqu'un. | 

QUESTÜS ,4, #m. Cure. Qi s'eft plaint, qui a fair 
fes plaintes, 

QUESTÜS , #s. m. Cie. Plainte, lamentation. f. Sym, 
Querela. 

Quasunr. Apul. Vid. Quro, : 

Qui , que , ou qua , quod. (gen.) cmjws. (dar) cui. Cie: 
Qui ; que , quel, lequel , on laquelle. x Le veurre plutier 
cit qua, & non pas quæ, (quoiqu'en dite Donat, } à moins 
qu'il ne loir pour aligua, & pour lors il eft accompayné 
de quelques conjonétions , f , ne, num, Ge. 

Per eos qui venari folent. Crc. Par ceux qui onr coutu- 
me de chaffer, par les plus habiles chafleurs. Ea emim cer- 
tiÎfima putabo, qua ex te sognere, (pour) cognevere. 1 D. Je 
ticndrai pour tres affuré ,ce que j'en af prendrai de vous. 

X (Qui, que, que , s'exprime que quefois comme s'il 
Yavoitss,ex, id. | Qui fac ur intelligat, Cac. Faites en- 
torte qu'il connoifle , faites lui connoitre. @ua ramen em- 
ni. 1p. Toutes ces chofes. Q 04 fi fecerss. Cic. Sivous 
le faites. Vid. Quon. Vid. L: Poftulant- 

Qui, qua, (pour) Artquis , aliqua, Quelque, quel- 
qu'un. Si qui int. Cie. S'il y a quelques-uns. Ne que fuf- 
picio fit. Ip. Qu'il n'y ait aucun foupçon. Num qui num 
mi excidersnt nbi PLaur.Bacch,Avez-vous laifle tomber 
quelques pieres d'argent. . 

QUI. (pour) Quis. Qui me «faudacier ? PLAUT.Amph. 
2.1.1. Quieft. ce , qui eft plus hardi que moi ? Qui cænd 
poleir? Pi a U T. Quime demande pour foupper ? 

QUI. (pour) Quauis. Cic. Quel, m. quelle.f. Quem te 
appellem? Cic. Quel om vous donnerai-Je ? Quid 1165 mo« 
men effiPLAUT. Quel eft ton nom?comment r'appelles-tu? 
Qui Deus appellandus ? Cic. Quel Dicu faut-il appeller à 
votre fecours ? Nefcis quivir fret. TarR. Tu ne içais pas 
quel homme c'eft. 

# [Remarquez qu'on fous entend fouvent les pronoms 
is, hic ile, avant qui, que, quod.] Qui fe mitus volunt. 


, Ud; 

Cie, Ceux qui veulent fe craindre, Nom wéts te ams- 
T6 qui dans, PLAUT. Je neveus défend pas d'aimer ceux 
qui donnent. Reddidi qui, PLauT. Curt. 4. 4. 25. Je l'ai 
rendu à celui qui, Dare mercedem qui. Ip. Donner une ré- 
£ompenfe à celui qui. 

Quelques-uns ont erû que gws, ne fe mettoit que 
Pour 4l:qu4; mais il fe met auffi pour gws au feminin. Pa- 
féram qua dons mi data eff, tibi condeno. PLAUT. Ampb.1. 
4: 36. Je vous donne la couppe dont on m'a fait prefent. 

Qui. (abl.) pour Quo, & Qu. Filins qui cum ego bi- 
be. PLAUT. Bacch. Le fils avec qui je bois. Paters qui po- 
#itare folitus eff. PLauT. Amph. 1x. 105. La couppe dont il 

fervoit pour boire, Acca qui cum partiri euras, VIRG. 
41. Æn, 8g2. La fidelle Acca, à laquelle Camille commu- 
niquoit fes inquiétudes. Pid, Qu. Quip. Quon. 

QUI. (pour) Quoweo D o ? Ter. Comment} Plaur. 
Pourquoi ? Quiribs in mentem venit ? PLAUT. Pourquoi 
cela vous eft:1l venu dans l'elpric ? Qyi vecare? Ip.Com. 
Ment vous app:Îlez-veus ? 

Qui. (pour) Ur. Ter. Afin que. Ego id agam qui ne de- 
êur. Je ferai enforte qu'elle ne me foit pas donnée, | 

QUIA. (con jon@.} Cie. Parce que. 

QUIANAM ?Pirg. Pourquoi à 

Quisar. Apul, [imp.} v. Quso. ° 

Quisus. (dat. eu abl. pl.) de Qui , ua, qued, 

QUICQUAM. Ter. Vid. Quinquam. 

Quicquip. Ter. Vid. Quipquip. 

VicUu. (pour) CUM QUO. Cie. Avec qni. 

Quicuu. (pour) Cum qua. Virg. Qui fola qui cum 
Pariiri cures, Niro, «1. Æn, 522, Qui étoit la feule à qui 
Camille avoit coutume de faire confidence de fes fecrets, 
& part de (es chagrins. 

ICONQUÉ , quäcénqué , qusdcanqué, C1c. Qui- 
Conque , quel qu'il Loir, quelle foic , qui que ce foir, quel 
que ce foir. (On ne decline pas cwmgwe, mais feulement , 
qui, que, quod.) 

QUID ? n. (gen) eujus, dar.) ni. Cie. Que, quelle 
€hoic ? quoi ? pourquoi 

Quid faceremt Vina.Qu'aurois-je faic ? Quid tibi vis 
Tsn. Que voulez-vous dire? Quid #4 homimis es ? 1p.Quel 
kommc êtes-vous ? Quid eff quod? Ta R. (i.e.) Propter 
quod ! Ruid eff cur ! quamebrem! quid ita? Cic. Pour- 
uoi? d'où vient que? pourquoi eft-ce que? Quidquod. Ip. 

€ plus , bien plus. Quid multa ? ((uppl. Diem.) Cie. 
Pourquoi en dire davantage ? Quid tum! Tan. Quid tum 
inde? Cie. Hé bien , qu'en arrivera-t-il ? que s'enfuit-il ? 

K Quid, fe joint fouvent avec un genitif, qui le fuit. 
Quid caus ef? Tir. Andr. Cic. 5. Tufe. Quelle raifon? 
quel fujer y a-c-il ? Quid araris tibi videor? PLAUT.Mere. 
Quel âge croyez-vous que j'ayci Quid 10 hominis es! Tan. 
Qyid wiri fis? PLaur Quel homme étes-vousà quel hem. 
me vous êtes ? Quid bominis fit? Cie. 4. Verr. Quel per- 
foonage c'eft ? quel homme c'eft ? Quid gaudis? Ts. 
Ændr. Quelle joie ? Quid mulieris ? Ta 8. Hecyc. Quid 
militum , sut nautarum dederunt? Cie. 6. Verr.(i. ce. Quot 
milites, quot nautas.) Quid hujus rei fit? PLAUT. Aulul. 
Quid hoc rei ef? Liv. Quid cum illa rei tibi cf? Tue. 
Les Juris? D16. Palm quid fententia ft? (1.e.) Quid 

entiat? TER. Quid figni? PLaUT. Quid verbi? Tir. 

% [Quand qurd , fignifie pourquoi, il faut fous-enten- 
dre À pont ge prépofirion , comme #4, ou proprer.] Quid 
#4 14 cura ! PLAUT. (i.e.) Ad quid? Pourquoi vous met- 
tez- vous en peine de cela ? Quid triffis es? Tu. Pour- 
quoi êtes-vous crifte ? qu'avez-vous à être crifte ? Saule, 
Saule, quid me perfequeris } Big. Saul, Saul , pourquoi 
mc perlecutez-vous ? 

QUIDAM , quädäm , quôddäm. Cie. Quelqu'un,quel. 
que, un certain, quelque chofe. (Ce pronom fe decline 
comme q4f, qua, qued, & l'on ajoute dam, à ous les 
genres, & à ous Jes cas.) ï 


















QUI. 1119 

Cujufdam modi, Crc. D'une certaine maniete, k [On 
met fouvent ce pronom par élegance , qui ajouts de [a 
force avec la beauté.] Craffi refponfum excellentis cujui- 
dam ingenii eff. Cic. La réponfe de Craflus part d'un ge= 
nie excellent. Ingenué quâdam timiditate. Ip. Par uvre cer« 
taine timidicé honnête. De al o quadam prudentia. 
Cie. D'une tres grande prudence. 

Quivpsu.(adv.) A la verité , certes , certainement , 
même. Torquebis filium quidem. Quint. Yous tourmens 
rerez le fils à La verité.Philofophi minime mali illi quidem, 


fed non fatis acuti, Cie. Des Philofophes qui à la verité 


ne font méchans, mais qui ne font pas affez fubrils. 
Egequidem vale. Ip. Pour moi , je me porte bien. 

+ On a déja remarqué dans le Diétionoaire qui fe vend 
chez Boudot , que l'on ne joignoit pas gwidem , immedia= 
2 avec we, mais qu'on mertoit quelque mot eatre 

ux. 

Ne cogitauit quidem. Il n'y a pas même penlé. Ne cum 


pericule quidem mo, Cic. Non pas même quand je de- 


vrois me mettre en danger. Ne ipfum quidem imtelligere 
Pythium pute, Xp. Je ne crois pas qu'Apollon lui-même 
comprenne. Nobis vero placer, inquit Atticus, G vehen 
menter quidem., Cic. Cela vous plaîr, répondit Acticus ; 
& même cela nous plaîr extremement, Temporis quidems 
certè vix fatis habur, Ip. Pour ce quiet du cemps , à peis 
seenai je eu aflez. 

QUIDNÆM ? n. Cie, Quoi , que, ce que, qu'eft- cæ 
que? Sed iftbuc quideam? T x R. Mais de quoi s'agit-il à 
Quidnam incapturus fist LD. Que veux-tu donc faire & 
Mirificè [am [ellicitus quidnam de provinciis decernaturs 
Ln. J< fuis forc en peine de fçavoir ce qu'on décerneræ 
couchant les Provinc:s. 

X [Quidnam , fe mer quelquefois pour gvid, ou 44 
quid , propter quid! | Quidnaun :lle commotus venit} Qu'as 
til donc à venir fi épouventé ? Quidnam Pamphilum 4x4 
nimaturm? Tsr. Andr. Mais d'où vient que Pamphile c@ 
fi troublé ? 

QUID NI Cie. Pourquoi non Quid ego ni fleam 
PLaUT. Pourquoi ne pleurerois-je point & 

Quiprram. Cie. Quelque chofe. (Ce pronomavec les 
fuivans , ne Le trouvent qu'au nominatif & à l’accufacif.} 

Quinquam. Cie. Quelque chofe, Nibil quidquam 
Tsn.Rien dutour. Quidquam fallacia.]p. Quelque four. 
berie. Vid. QUISQUAM. 

QUIDQUÉ. n. Cie. Chaque chofe , quoi que ce oir, 
Vid. Quisque. 

Quipauip. Cie. Tour ce qui, teut ce que , toutes les 
choles qui, os que. Qwidquid malefcii , fesleris,cadis erit, 
Cic. Tour ce qu'il y aura de mauvaifes aétions, de cri« 
mes, de meurtres. Sidqnid peribat. Bisz. Tout ce qui 
éroir perdu. Quidquid ef. PLaUT. Quoi qu'ilen foit. 

Quinvis. Vid. Quivis ,qwavis, quedui. APUL.Tou- 
te chofe, cour ce que vous vo Z. 

Quians. Apul. (part.) v. Quio. . | 

QUIES, éris. Ê. Cie. Repos , m.exemptien de travail, 
tranquillité , oifiveté.f. PI. La paix. Virg. Sevcrité.f. Cie, 
Sommeil. "®. 

Turbare quietem alicujus, Pror. Troubler le fommeil 
de quelqu'un. 1» quiete. Cie. Durant le fommeil. 44 qwies 
tem ire, quieti fe rradere. In. Aller dormir , aller {e re 

ofer. 
| % Quoique quies (oit rarement au plurier , Ciceron 
s'encft lervi dans le premier Livre de es Offices, Lude 
autem dy joco uti licet, [ed (icut femnoe dr quistibus cateris, 
Cie. r. Off. On peut uler des jeux & des divertiflemecs , 
comme on ue du foramcil & des autres relächemens d'ef 
prit. Qsieres ferarum. Luck. Les ranieres des bêtes. f, 

Quisscs. (imper.) 

Quisscins Lenris. APUL. (part.)v. 

QUIESCÉRE à dE go évi, qui êrmm, Cie, Se repolers 


11:9 Qui. 

c-fMer de travailler , prendre du repôë, Le éènit éx FEp68, 
ne caufer point de trouble, fe taire, permetre, laiffer. Î 
Hill, Arrêter , celler , faire ceffer. 

Quiefcat tamen res adduci ad interregnum. C 1e. Qu'il 
permecre que les chefes en viennent au moins à un inter 
3cgne.Qwiefcæs caters PLauT.Nevous mettez pas en peine 
y relie, Ur quiefcant porrd monse.T an. Jelesavertis qu'ils 

€ tiennent en repos. Si viginri quiefem dies. Cic. Si je 
Sufle demeuré vingt jours en repos. Cum ei fuadere nom 
poffemus , quievimw. Binz. Comme nous ve pümes le per- 
fuader , nous ne lui dîmes plus rien. Qwieuir terra à pre- 
diis. In. La guerre cela dans cout le pays. Qwieféire agere 
perversè. Bisz Ceffez de faire le mal. 

Quissci. (paf. imperf.) Ts. Poterat quiefei. Ip. On 

uvoit demeurer en repos. 

Qursra. Vid. QuisTüs, 

Qu IETE. {adv.) Cre. En repes , tranquillement , fans 
xreuble , paifiblement. 

Qurarion ,eris. Horn. (comp.) € 

QuusrissiMus, #, wm. Cic. (fup.) de QuizTrus, 

QUIETISSIME. (adv.) Caf. ({up.) de Quisrs. 

… QUIETURUS, à, #. Cic.(fur.part.)v. Quissesre, 
Cum certum fit nos quieture:, Cic. Etant certain que nous 
demeur-rons en repos, 

QUIETÜS, à , #m. PLAUT. Païfible , tranquille. Nun- 
quan per Antonium quierus fui. Cic. Antoine ne m'a ja- 
mais laifé en repos. Æquer quictims, Hon. Une mer plus 
tranquille, Urbs quiers. Vire. Une Ville qui jouit de La 
paix , qui eft exempte de guerre. Qsrermm fuiffet per hof- 
tem, Liv. Les ennemis n'e fcne point remué. Momo quie- 
tiffimus. Cie. Un homme tort paifible. De iffoc quierus ef- 
to. Turn. Soyez en repos là-deflus , ne vous embarraffez 
point de cela. Donec à bellis quieta funt emnis. Bisu.P:0- 
dant que nous n'avons point de guerre. 

Quisvir, (3: perf.) v. Quisscsns. ‘ 

QUILIBET, g«Ælibér, quodlibèt. (gen. ewjuflibet, pour 
tous les genies.) Cic. Qui que ce foit , route forte de, Ne- 
que enim ei cum quolibet hofte res fuit. P v. Car il n'avoir 
me affaire à un ennemi ordinaire, Ars curlibet ideneus. 

o R. Propre à routes fortes d'arts. 1# qualibet nrbium, 
Busc. Dans routes les Villes. Areri énilibet.Bigr, A quel- 
que autreque ce foi. On re decline que Qui,que,quod. 

QUIMATÜS , ms. m. P!.8. 45. L'âge de cinq ans. 

Quin.(pour)qui ne, ou qui non. Cic. Que ne, de plus, 
comment ne, pourquoi ne, pourquoi non , de , fans, 

_ Nego ullam gemmam «ff: , quin quafierit, Cie Je fou- 
tiess qu'il n'y a point de pierre précieule,qu'il n'ait eher- 
chée. Quin vec ff hominem ad cœnam? PLAUT. Comment 
ne l'avez- vous point invité à foupper?que ve l'avez-vous 

rié à foupperiFacere non ie quin ad te mirtam. Cic. 

e n- fçaurois m'empêcher de vous envoyer. Non pej]um 
quin exclamem. Ip. |e ne fçaurois m'empêcher de m'écrier. 
Non quin. Cie. Ce n'eft pas que. Nulium intermfi diem , 
quin. Ip. Je n'ai laiffe paff-r aucun jour, fans. Qwin 14 
mrges hanc occafoncrm? Tan. Que ne vous fervez-vous de 
esite occañon? Qyin porius lequere ad Regem? Bigz. Que 
ne parlez-vous plurôr au Roi? 

QuinaTiam. Plaur, Et même, de plus. Ter. Au con- 
trair-. 

Qurx am. (pl) de Quisnau. 

QUINARIDS , 4, #m. PL. De cinq pieds , ou coudées. 
Farr. Picce de mennoie, qui valoic cinq as. Qmariws 
sumsrus, Cinq , le nombre de cinq. 

Quincricis. Vid. QuinTiLis. 

sers Vid. Quinrus. 

UiNCUNEsM. (acc. Gng.) Pid. Quineuwx. 

QUINCUNCIALIS, 4lé, (a 13.)-P.. Quia cinq peuces. 
@scomcraiss ordinwm ratio, P L, La maniere de planter 
es échiquier. 

QUINCUNX, wncir. Ho k, Cinq onces, Mart, Sorie 













QUI: 
de mefurè qui éontesoir ss cyathes. [Pitr.Les cinq deüs 
ziemes de l’as. Cum admirarerur Lyfander direétos in quin- 
cuncem erdines, Cie. San. Lyfandie admirant les arbres 
plantés en éehiquier , en quinquonce. Qsincunces #{wre, 
Scæav Inrerêt à cinq pour cent. 

QUINCOUPLEX, icis. (adj) Marr. Divife en cinq: 
Quincuplex cera. In. Des cablertes à cinq fenilles. 

QUINDÉCIES. (ady.) Cie. Quinze fois. 

QUINDECIM. er gg Hor. Quinze. (R. Quinaus ;, 
cinq, ‘» Duesu , dix.) 

QUINDÉCIMVIRI , 6r#m. m. Les quinze Magiftrats, 

ui écoient propofes pour confulter lesLivres de la Sibylle. 
STarquin n'en avoir établi que deux, mais l'an de Rome 
3 #4, on augmenta ce nombre jufqu'à dix, & l'an 67 5,ce 
nombre movta à quinze, & queiqu on l'augmentäir encore 
dans la fuite jufqu'à quarante, (fclon Servius , ) ils retin- 
reur toujours le nom de Quindecimuiri. 

QuinpselMYIRALIS , le. (adj.) Tac. Des quivze Ma- 
giftrars, 

QUINDENI, 2, 4. Liv. Quinze. Quindens juger. Ip: 
Quinz- agpens, quinze journaux. 

QUINÉTIAM. (conjon&.) Cie. E: même ; de plus, 
qui plus eft. 

QUINGENARIÜS, 4, #m.PL. Qui ef du poids de eirq 
cens livres. Quingenariam lancem babuit. PLAUT. Il eut 
un plat pefant cinq cens livr:s. 

QUINGENI , 2, à Cie. Horn. Cinq cens. 

QUINGENTENI, 4, à. BisL. De cinq cens. 

QUINGENTESIMÜS , à, sm. PL. Cinq cens. 4579 
urb:s quingentefime. P 1. L'an cinq cens depuis la fonda- 
tion de Rome. 

QUINGENTI, 2, 4. Cie. Cinq cens, 

QUINGENTIANI , ürum. EuTea. 22. 
ticrs SRE de cirq Villes de l'Afrique. 

QUINGENTIES. (adv.} Cic. Cinq cens fois. 

QUINI, %, a. Cie. Cinq. 

Q'iINIDENI, &, à. Asc.Pan. Quinze. Sy. Quindeni. 

QUINIMO. { corjoné. } Plawt., Etc méme, & qui plus 
eft , de plus. At sile dixit quinime beati qui. B131. Mais 
plürôr,(die Jefus,)heureux font crux. 

QUINIO , ünis. m.Tert, Le nombre de LE 3 

QUINQUAGENARIUS , à, #m. VARR. cinquan- 
te,compolé de cinquante, Qyinquagenaria cobors. CURT. 
Une short d: cirquante hommes. , 

QuinqQuassNARIUS, ir. m. Bibl. Qui a la conduite de 
cinquante hommes. Conftitue ex eis tribunes , centurie— 
nes , © quinquagenarios. B121. Donnez la conduire aux 
uns de mille hommes, aux autres de cent , AUX Autres de 
cinquante. 

Quinquaesmi , #, #4. Cie. Ci rte. 

Quinquaenst ss. (2dv.) Plaut. Vid. QUINQUAGISS, 

QUINQUAGESIMUS à, mm. Cic. Cinquantiéme. 

QUINQUAGIÉS. (adv.) Col. Cinquaure fois. 

QUINQUAGINT A. (pl indecl.) Mars. Cinquante. 

QUINQUATRIA , à rw, ou i #m, 3bis. n. pl. Suet. 
Fêre celebréc à l'honneur de Minerve , cinq jours après 
les Ides de Mars, parec que le jour qui fuivoir les 1des 
éroir appellé ater dies. Elle commençoit le dixneuf de 
Mars , & finiffoit le vingt- creis. On en celebroic auffi au 
mois de Juin. Parr.s. L. L. 

QUINQUATRUS. f. pl. Cic. Vid. QUINQUATRIA. 

QUINQUÉ. (n- pl: indecl.} Cie. Cinq. Q#P4%e talents, 
Biec. Cinq talens. 


QUINQUÉFOLIO M ; 55. 


Les Quingen- 


n. Pl. Quintefenille , plante 
iont la eur eft à cinq teuilles difpofées en rofe. Le calice 
e8 découppé en dix parties , cinq randes & cinq petites» 
rangées alcernativement. Ii pouffe du milieu ie pifule, qui 
devient un fruit prefque rond. Ce fruit eft compolé de 
pluficurs femences 1 kes en maniere de tête, enve= 
loppées par le calice ; les feuilles font rangées en _ _ 


- 


| UL 
verte fur la même ques mais il faut que ces feuilles (ur. 
affent le nombre de crois , c'eft par là qu'il diffcre du 
raifier. (R Quinques ,6 FoziruM.) 
. QUINQUÉLIBRALIS, &ië. (adj.) Col. Qui pefe cinq 
Bivr +. (n.Ligra. Livre.) 

QUINQUEMESTRIS;rrê.{(adj.) PL. Qui a cinq mois. 
CR. Misnsis , mois, q. Quinque menfis.) 

QUINQUENNALIS, 18. (adj.) Cie. Qui Le faic de cinq 
Ans cn cinq ans , [| qui dure cinq ans. Qsmqwennales Cen. 
fores. Fist. C'uleurs qui exerçoient leur charge pendant 
cinq ans , qu'on créoit ous les cinq ans. Tempus quin- 
quennale, Varn. L'efpace de cinq ans. (R. ANNUS. An- 
née, @ Quinqus, cinq.) 

QuinQuENNATUS, #°, m. Vid. QUIMATUS. 

. QUINQUENNIS , n?, (adj.) Ousd, De cingans, quia 
Cinq à +. {4 cod.) : 

QUINQUENNIDM, 35. n. Cie, L'efpace de cinq ans. 
(R-ANNUS Annee.) 

QUINQUEPARTITO.{(adv.) P!. Ea cinq parties. (n. 
Pans. Partie.) à 

QUINQUÉPARTITUS, à, #m, Cic. Quia cinq par- 
ties , qui eit divife en cinq parties. (#6 red.) 

rmquepartits argumentatie, C1c. Un raifonnement 
qui a cinq parties. 

QUINQUÉREMIS, ïs. F. Liv. Une galer: à cinq rangs 
de saines. (r. RimUS.) : 

QUINQUERT10 ,6ï5, m. F-f. Athlere, qui s'exer- 
er aux cinq fortes de jeux , fçavoir, au pugilat , ox à (e 
battre à coups de poings , à lutter, à courir , à fauter , à 
jctier un pa er. 

QUINQUER TIÜM , 35. Fast Lescinq exercices des 
ancicus Gie.s & Romains. (Ceftus, jeu pugilarus, curfus, 
Aiftus , Inéfs, € faltu:.) 

QuinqQUiviR. Pid. QUINQUETIRE. - 

QUINQUÉVIRATUS, #:. m. Cie. Le Qiinquevirat, 
la cuaige des cinq Magjiftrats à Rome, [ia dignité de 
Quinquev:r dans l'Univerfité. Pour afpirer à cette dignité 
da:sla Nation de Picardie, il faut étre Bach-lier en 
Thsologie, ouen Medecine, ou être Profefleur , ou l'a- 
vor cxë deux ans. 

QUINQUÉVIRI , rm. m. pl. Cie, Les cinq Magif- 
trais à Rome, fies Magiftrars des Villes municipales. J] 
yavoic un College &: ces Officiers , qui avoient divers 
emplois. ©uinquevirs divedunde agro. —menfarii. Liv. 
Quinquevirs cis Tiberim Quinquevsri ultrà Tiberim. |. 2. 
$. 3. D. de Orig. Jur. Er Qrunqueviri minuendis publicis 
Jumptibus, PL. Dans l'Univerfice il y a aufiles Qwnque- 
wars, qui reprelccteut les cinq Tribus d'une Nation , qui 
fort cices pour choifir des Magiftrats dans la Nation,ou 
wo Quadrumvir pour elre un Reéteur. Dans la Nation de 
Picardie, Je Qinquewir de la Tribu de Beauvais, pré- 
fide & à la voix conclufve, 11 doit fuivre la pluralice des 
fuiages, & en cas d'egaucé,ii conciut pour le parti qu'il 
juge à propos. Ars.8. .3. . 38. étatur- fau Nar, Picara. 

Qu.nquiss. (adv.) uic. Crug fois. 

Quinta. (iuppl. Scho:a.) La c'nquiéme, 

QUiINQUiPLICARE. Vid QUiINTUPLICARS, 

Qu Mit S " É QUINTUPLICARI. 

QUINTALLCIMANE, or», m. pl Tac, Les foldats 
de la quiuzicune  giun. 

Qwintana. Liv. La partie du camp des Romains , où 
fe cenoient ies vivendiers. Ce quartier étoit dermerc le 
Praterum , & conigu au Q, :ffvriwm. (11 faut ious-enten. 
dich'atez.) 

QUINTANI &#m.m. pl. Tac. Les foldats de la cin- 
queuc Lyiuu, Î les ciquiënes, les Eculicrs de cin- 
quiemce 

- QUINTANÜS , à, #m. Pr. Du cinquiéme erdre, de 
eq lcure, 

Rsintana nons, V À n R, Les nones, qui comboueu 
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le cinquième jour de tous les mois , excepté les mois de 
Mars, Mai, Juillet & Oftobr<. Vid. Nonz. 

QUINTARIUS , à, wm. Virr. Cinquiéme. 

QuinTiANUS, #, #m.1Liv. De Quintius. Prata Quinae 
tiana, Liv. La prairie de Quintius. (C'évoit une trire de 
quatre arpens que L. Quinuus Cineinnatus culivo r au 
delà du Tibre,lor{qu'on le vint avertir qu'ii avoir été élü 
Diétateur. Liv. g.) 

QUINTILIANÜS , 5. m. Quintilien, Rhereur de Ro 
me, qui eut pour difciples Pire & Juvenal. El vivoic en- 
core {ous Domitien. 

QUINTILIS, 55. m. Cie. Le mois de Juiller, (parce 
que c'elt le cirquiéme mois chez les Romaios , qui com— 
merçoient l'année au mois de Mars. 1] faut fous-entendie 
menfis.) Ce nom fur changé dans la fuice en Julius,à cau= 
le de Jules Cefar. 

Quinriren. (pour) Quinrirus. Le valet de Quia- 
us. Via, Por. 

QUINTÜM.(adv.)Liv. Pour la cinquiéme fois. Qyine 
tm Confut. Liv. Conful pour la cinquième fois. 

QUINTÜPLICARÉ, 5, ävi, atum, Quintupler, re- 
doubler cinq tois , mettre cinq en ua , muluiplier pat cing- 
Hinc 

QUINTÜPLICARI, dr, tits sum. (paff.) Fac. Quif 
F6 honerem in quinguennium agitent ? q4intup icar: prorfus 
magifiratus, Tac. z. 38 Que ferou-ce, s'ils poff:doienr 
les charges cinq am ? ce {croit {aus doute faire cinq ma- 
giftrats pour un, ou donner à un homme cinq magiftra- 
cures, 

QUINTÜS, à, #m. Cic. Cinquikme. Qyinto po die, 
Cuc. Cinq jours après. | 

QUINTÜSDÉCIMUS , à, #m, Virr.PL Quinziéme, 
Qyrnto decimo , quints decimaä die, Bin, Le quinzié n- 
jour. Anno_ quintodecime. I». La quinziéme année, 

QUINTÜS, 5. m. Cic, Quintus , nom d'homme, 

Quinus, #, mm, Vid. Qui: Cinq. 

QUIPÔTE? Perf, Comment eft- il poflible que? 

QUIPPE. (conjonét.) Cie. Car , puilque. 

K Avec quippe , on ajoute queiqu:fois qui, qua , qued, 
Cic. Qyippe qui juffir, 1p. Puilqu'il l'a commandé. @sip« 
pe qua in lege feripta non fit. Cre. 2. Inv. r31. Parce qu'on 
ne l'avoit point fpecifié dans la convention. 

QUIPPIAM. (pre) Quinriam. Vid, Quispiam. 

QUIP PINI ? Plaur, Pourquoi non ? 

Quiqui corum. AruL. Tous ceux d'etre eux qui.(pl-} 
de Quisqurs. 

QUIKRINALTÉ , ôrm, n. pl. Cie. Fêtes en l'honneur de 
Romulus , appcilé Qrinws. 

Quinar. Apul, (imp. [ubj.) v. Que. 

QUIRINUS , s. m.Virg. Romuius , d'où les Romains 
ont cré appellés Quwérires, Bourgeois de Rome, 

QUIRES. m. Aor,Un Cicoyen Romain.Wid. Quirtras. 

QUIRITARÉ , #5, vi, rum. V ARR. Appeuer les Ci= 
soyens à fon fecours, crier , fe painue hautemenc. 
(Quiris.) 

QUIRITARIE, rôr. Liv. Le méme. 

QUIRITATIO , omis. f. Liv, L'aétion de fe plaindre , 
ou ue crier en le plaig ant. A 

QUIRITATÜS, ». m. PL. Vid. Quuatrario. Qyi- 

itarws infantiam, PL. J. Les cris des cutans. 

QUIRITES, twm. pl. Cic. Ronvains,les Quirices, Mef- 
A:urs. Les Romains furent appelés Quurites de la Ville de 
Jures, donc où fie veuir Nu:na , pour 1egner à Rome. 

À Quurires, fignifie ( ppr. ] les Sabins. Prifes quirirer, 
Vino. Les Sabins, les anciens Qu rites. Zof4 regem pare 
vofque qasrites fufficiumt. 1 p. Les Avcilles ie choifideng 
ua roi, & elles lui fonc un petit peuple, des perixs ci- 
toy" n s, 

QUIS , 44%, quid. (gen.) cmj ir. (Jat.) cui. Tan. Cie: 
Qu? qui cit-çe quiquesrqueiQui me va 2Qu: cit-ce qui 

CCCecce 


sit? . 
me demander Tu mibi nefcio quis in aurem infuf[urranvit. 
P1.] Pour lors,je re fçai qui m'a dit doucement à l'oreille. 

QUIS. Cir. Quel. Prd.Quauis. Quis ego fumt aut qua in 
me ef} faculra ? Cic.Qui fuis- jet ou quelle eft ma fu fifance? 

Quis. (pour) ALiQUiS, après ff, miff,ne,nur, Cic, 
Quelqu'un » quelqu'une, Sr quis. Cac. Si quelqu'un. 

X [Quis Le prend quelquefois dans Plaute pour gwa.] Die 
mihi quis ea eff, quim vis ducere uxorem. PLAUT.Aulul 
3: 1.48. Dites-moi qui eft celle que vous voulez époulfer. 

Quis. (pour) Quisus. (abl.ox dat. pl.) de Qu , que, 
qued , où de quis, , 

QUISNAM , quêsäm, quo inäm , ou quidnm, (gen.) 
cujufnam.(dat.) cuinam, Tr. Qui? quieft- ce qui ? Qv. 
nam bac doétrina. B 181. Giclle eft cette doétrine. @yi- 
nam eflis vos? 1 p. Qi éces-vous? Quidnamefl? Biwi 
Qu'eft-ce que? queit ce que c'eft? Qynamestur lp 
Qui étes- vous ? (#2 ne {e deciine pas , il n'y a que qus, 
qua, quod, &c.) 

QUISPIAM , quäpi 3m, quodpi äm , ou quidpi am, 
gen.) cjujpiam, (dac.) cmipiam. (pour tous les genres.) 
Cie. Quelqu'un ,m. quelqu'ane, f. quelque chole, Er ce- 
mederit quidpiam. Bisr. Er y mangera quelque chofe. $: 
quempiam caiumniatus [um, 1 p. Si j'ai imputé de faux 
crimes à que'qu’un.(r. Quis € P1AM tÎt nus pour qua, 
Les Oiques rettoient p pour q, comme neus avons vü 
qu'ils diloienc pi-rir, (pour) qusdgwid, (Ce piam ne fe de 
clire pas.) Vid, Quisquam. Qui cft la même chole, 

QUISQUAM.(gen.) cuju/quars. (dar.) cmiquam. Cic. 
Qciqu'un, #. élu ane f. An quijquam ujquam gen. 
tinm ff aque mife: ? Tan. YŸ a-til au monde ua homme 
plus malhsureux que moi ? Aur cuiquam de fhrpe, B1BL 
Ou à quelqu'un oc {a famille. De mans cujn/quam. I D. 
De la main de que qu'un. N'qwe dignsorem cenfeo vrdifie 
anum me querquam. PLAUT. Rud, 2.370. Je ne crois 

asaveir jamais vü perionne,qui für plus digue que certe 
is fenime. € [ Anum quemquam , pOur quamquam, 
conime dans la méme Comedic. 3. 5.33. @yempsumeit 
pour quampiam.] | 

k Quand il y à une negation avec ce pronom , OU avec 
le precelenr , ce qui arrive le plus fouvent , on sraduit 
quifbiam & qui quam, par perfonne , «Hum. Qyidpiam & 
quidquam, par rien , aucune chofe. Neqghe qu:)q44m nef 
trum. PLauT, Et perfonne d'entre nous, aucun de nous. 
Ut neque quijquam poruerit, Cic. Que perfonce ne pur. 
Non porere facere quiaquam.BjaL. je ne pourai rien faire, 
Non judrce quemquam. Ip. Je ne juge perfonne. 

QU SQUÉ , qmäqué , quodqui. (gen.) cujufquë. (dat.) 
cmiqué, pour tousles genses. Ci. Chaque, chacua , #. 
chacunc. f. Qu'nte quoque die. Liv. De cinq jours en cinq 

jours, tous les cinq jours, # [ Qwifqwe, eli uu nom col- 

@if, qui fe mer élegamment après le luperlatif & le 
reciproque fui, & fuw:.] Doétifimus quijque. Cie. Le 

Jus fçavant. Recenssfima quaqus.Cic. 1. Acad. Les cho- 
fes les plus-récentes. Swa cuju/que animantis RAIWTA «ft, 
Cic. cheats animal a fa nature differente. Swo g#4/q#e 
tempore. Tir Chacuu dans fon pemps. (On le joint quel- 
quefois avec le comparatif & le pofñuif.) Qw1/qwe honejtier, 
Cic. Les plus honrêtes gens. Ego quid 44 4e 140r#m quif 
que necrffiriorsm fcr1bat mifcie, 1 D. Je ne fçai pas ce que 
vous écrit chacun de vos anus. Aiba quaque. BiL. Tous 
les blsncs. Preriofn qguaque. 1 p. Les choles les pius pre- 
cieufes. Ur quifque oprume-dicis , 114 maximE dicenas 4 f5- 
cultatem timer, Cie. Plus un homme a de caleus pour pai- 
ler er publie , plus il craint la éifficulié, Pireniæ quagn 
perguinit. B182. il cherche pariout des herbages verds. 
Quorus quifque invemamr, quii Cic. Qi trouve-t-on ? 
qui? Ut qu'fque SéjaROIDTMS, 14 Aô Céjarts ami6iftan, 
valréus, Tac. Pius on étoit ami de Sejan , plus on l'éro:. 
de Cefar. On n'étoir aimé du Prince, qu'avant qu onl'é- 
toit de fon favori. 


QUO. 

QUISQUILIÆ, ram, f. pL Cir. Les gens de neant, 
Feff. Les b layurces. 

QUISQUIS. Ce. Vid, Quicunqus. Qui que vous 
foyez , quiconque. Qui/qus eff slle. C 1 c. Quel que foie 
c-t homme là. Qyifquis atrigerit, Bis. Quiconqu: tou 
chera.  Quyfquis le merauffi avec le feminin. Qwi/quis 

s,mulier, te volumus. Liv. F-mme, quelle que vous 
‘ayez, nous fouhaicons vous parler. Qu ais Jan doll. 
zawerit. Binz. Quiconqu: fera ua fuj-tde feandale. Tune 
bi hercle duos sraros elfe oportet, quifquises quaparentes 
tam in anguffam tuos compegeris. PLAUT. Rud. 44. Qui 
qu: vous Loy:z, vous devez bien érre haïe des dieux & 
des hommes , de cenir votre pére & vogre mere ainf ren- 
fermés dans un lieu fi étroir. 

Quir. Pl. 7. 1$5.x v. Que. 

Qurrus eff. Aruz. Qyrra eff, Tan. À pô. (pour) Que 
vit, © QuivariT, QUIVSRUNT, Quiri. Apul. ex v4 
Quso. ]: puis. , 

QUIVIS , quäuis , quoduis, (gen.) enjwfuis. (dat.) eme 
vis, Cic. Quiconque, qui que ce loir. (On ajoute vis À 
qui, qua, quod , dans tous les genres & les cas.) Non qui- 
vis unus à populo, In. Non pas un homme du commun. 
Qiduis perperi malo, quèm. C 1c. J'aime mieux tout 
iouffrir,que, Ercujuf vis manus pugnet contra me, B121, 
Et après cela,que la main de qui que ce foit s'arme c@n« 
re moi. 

Quo. (abl. fing.) de Qui, Quis , &e, on l'aceufatié 
pu:i-r. Vid. Quocirca. : 

QUO ? Cie. Où ? en quel lieu? (pour) 44 quem locums, 
Qu tenetis iter p V1RG. Où allez-vous ? sd mihi for. 
tunss, fi non conceditur ti? Ho R. À quoi bon des ri- 
cheffes, f je ne puis m'en ervit ? Qù mi mouram fpeciem ? 
((uppl. dus dederunt.) PH. À quoi me fert une beauté 
muztte? % Dansces deux dernieres phrales, que eft mis 
pour ad que, ol 44 quid. 

Quo ie mer quelquefois pour it#qwe. C'eft pourquoi, 
c'eft pour cela que. S)yù mines mirmwm eff. PL. ].C'eft poure 
quoi il eft moins furprenant. Qud magis mirari folee, Ip, 
C'eft ce qui fait mon plus grand étonnement, Vid, Quo« 
CIREA. 

Quo precedé d'une negation,(powr) Quon. Ter. Nos 
quo quemquam plus amem. Non Lo que j'aime quelqu'un 
davantage. Non ed dico, q#o mibi veniat in dubinm s 
tua, Cie. Je ne dis pas ces choles, parce que votre fide- 
lité m'eft fulpecte. N sel impedir quominÿs. Ip. Rien n'em- 

ch: que. 

L Que devant le fubjonétif, fe craduit par 4fn que, pour, 

Què aqua pluvis delabatur. Y ARR. Pour faire écouler 
l'eau de la pluie , afin que l'eau de la pluie s'écoule. 

+ Quo ie joint avec le comparatit & l'adverbe, plu, 
magie, & le traduit ordinairement par plus , & avant mi 
nus , par moins. 

Q20 difficilius eff Cic. Plusil eft difficile. Qwd plus 
predeff, ed praftantir. Ip, Plus elleeft uule , plus eliceft 
cosfiderable. Qxù minis ingenie poffum. C 1c. Moins j'ai 
d'etprit.… 

QUAD. Cie. Autant que , tant que ,aurant de remps 
que. Céj. Juiqu'à ce que. Qwead poffem. Cic. Autant que 
je pourrois. 

X On ne mer gueres qgusad qu'avec un verbe. 

Quoad agererur de pace. Cic, Art, 7. Quoad tibi vide 
bitur, Cic. 13.15. Ep. Quoad potuit.Ip. Seneët. Tant qu'il 
a pù, Quoad uixit. SusT. Tant qu'ila vécu. X R. Strph, 
Edi:, Lug. cite quoad fera Gr volucres. 1, 3. D. de acq, 
rer, dam. Mais H y à quoad jeraæs bejiias dans les Floreñ- 
sinés,qui n'étoient pas encorc imprimées du temps de Ro= 
vert Eftienne, Auteur du Treior jinprimé à Paris en 1543. 
Les Florentines ne parurent que dix ans aprèsen 153. 
Ciceron & Ticc-Live difenc quosd ejus jerefé, où l'on prê= 


“end que cer #jws cft gouruisé de faculfarem, qu'on 1oug= 


do A le 


U G: 
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Entend. 044 ejus poter:r, Cie. 3. Ep. 2. Autant qu'elle me? éomment ? de quelque maniere que. Si Refublica ri= 


le pourra foufftir. Qyoad sjus facere peteris, ne intermis- 


tas [cribere ad me. Ip. Ne differez point de m'écrire au- 


tantque vous le pourrez , autant qu'il vous fera pofble. 


Quoanusqus. Sue. Jufqu'à ce que. 


QUOCIRCA. (conjonét.) Cie. C'eft pourquoi , c'eft 
pour cette raïfon. (r. Quo, peur QUA. Qyocires. q. qua 


circa , eu circa qua.) Syn. Itaque, quamobrem. 
Quocuu, (i. c. cum que.) Avec qui , avec lequel. 


Quocuuqus. (adv.) Cie, En quelque liea que ce foir. 
QUOD. (n. de Qur, Quz , Quop.) Qui, que, ce qui, 
ce que, parce que, de ce que. # [On le trouve dans les 
Anciceos pour quo & quetquot,| @yod annis, (pour) quor 
annis. Tous les ans. Quod militurs haberent, C 1e. Tout 


ce qu'ils avoient de {oidats. 


Le traduit __—— comme fi c'étoir id, il- 
chum ita fit. Cie. Cela étant de certe 


dud. Cela, le. Qye 
maniere, Qyed fs feceris. Id. Si vous le faites. 


Quod te Æfculapi ! ne quid hujus fit oro. TR. Je vous 
prie donc , à Elculape ! que rien de cela n'arrive. C'eft 
pesage je vous pric. 1llud quoque sole opertet, qued ex 
abors fudanti frigida potio perniciofifima eff. Cas. 1l 
 fauc fçavoir qu'il eft 


dangereux de boire de l'eau,lorf- 
que l'on [ue après le travail. ; 


Qyvd fe traduit comme s'il y avoit id, gwod. Ce qui, ce 


que. Oyod ege de me tibi fpondere non peffum. C 1 €. 15. Ep. 
21. Ce que je ne fçaurois vous promettre de ma part. 

x [1 fauc louvent fous-enrendre propter,ou proper id, 
avant quod. ]S5 qued fr quod mes opera opus fit vobis Tan. 
S'il y a quelque chofe en quoi je puiffe vous étre utile, Z# 
viam quod re des nibil eff. Cie. Ep. Vous n'avez point 
fujer de vous meurtre en chemin , il n'eft poi 


fs quodege. i. ce. chm fis id, qued ego jum. Ho k. Puf 
que vous êtes cel que moi. 

X Das l'Ecriture, il faut fouvent traduire gwod après 
un verbe, par que, Vidir Daws qued. B121. Dieu vit que. 
Scie quod, Ecez. Je (çai que. 

Quod après un verbe {e craduit auffi par que , eu de ce 

ue dans les bons Auteurs. Memini quod. C 1 @. Ep. Je me 
uviens que. (On fous-encend illud avant qwod , & on 
l'exprime fouvent.) Egwidem illud animaduerte , quod. 
Cic. Je remarque que. Zllud nom queo praterire por Ip. 
Je ne fgaurois pader fous que. 
, mais, parce Que , Quant à ce que, ou àce qui. 
mod nf terram infeéabere raftris. Vire. Mais fi vous 
en labourez la terre affiduement. Qwod inrelligam tua in. 
terefe.Cre.Parce que je vois qu'il y va de votre inceréc. 


Quod ad me ferbis, 1p. Quant à ce que vousme mandez. 


Quod fi. Cie. Si, que fi, mais f.Quod f mibi parmifilfes. 
1». Si vous me l'aviez permis. Qwod f5 erre, San. Que fi je 
me trompe. 

Quopau. (abl.) de Quipam-. | 

QUODAMMODO. Cie. En quelque façon , en quel- 
ac manicre. (R. Mopus. Manicre.) 


QUODCOENQUE. Quicunqus. 
QuopriaM. nemere de SQuispiam. 
Quenvis. JD) Quivis, 
Voyez ces mors en leur range 
Quoi. Cut. 
Quoiquanm, Cyuiquau, 
Quorvis. Plant, Curvis. 
Quorus. POULE À Curus. 
Quoyrusuopt. $ Curusuont. 
Quoyusriau. CurUsr1AM. 


Quou, (peur) QUUM, ow eum. Plaur. Paicc que, lorf- 


qhe, puiique. 


QUOMODO: Cie, Comment? de quelle maniere? com- 





t necctiaire 
de vous mettre en chemin. Nébsl eft quod pocula lamdes, 
Vire. Il n'y a point de fujet de faire tant valoir tes raffes, 

+[Quelquetois l'on fous-entend feulement s4.]T#w cùm 


bi narrare polfet, quomodo fefe haberer. Cic. Si la Repu- 
blique pouvoit vous dire l'état où elle eft.-@omadè po« 
tu1ffem, Ip. De quelque maniere que j'eufle pu. 

QHOMODOCUNQUE. (adv.) De quelque façon que 
ce Loir, 

QUOMODONAM ? Cie. De quelle façon ? comment # 
LT (adv.) Cie. En quel lieu , ou en qfel en 

où? 

. QUONDAM. (adv.) Cie. Autrefois, Virg. Un jour,um 
Jour à venir. 

QUONIAM. (conjoné.) Cir. Puifque , dautant que, 
parce que, que. 

QUOPIAM. (adv.) Ter. En quelqu: endroit. 

QUOQUAM. Car. En quelque lieu. Nom ivir quoquam. 
Bis. N'eft allé nullepart. 

QUOQUÉ. (conjonét.) Cie. Auf, pareillement , &e, 
% Cetre cocjonétion ne Le met qu'après un mot. 

Quoque. (abl.) de Quisqus. Quoque pretio, Cie. A 
quelque prix que ce loir. 

QUOQUO. (adr.) Cir. En quelque endroit que ce Loi. 
Quoquè fe verterint. 1p. De qu:ique cbcé qu'ils fe cougre 
nent. Quequè gentium. PLAUT. Eo quelque licu de la ter« 
re que ce [oir. zx 

QUOQUOMODO. Plaus. ? En quelque maniere que 

Quoauo Pacto, Ter. ce foit ,ewen cotites ma= 


nieres. 

QUOQUOVERSÜM. Caf. ? De tous côtés, Parrbas 

QUOQUOVERSUS. Cie. 3 hac quoquourrfus pedes 

trigints, Cas. Elle ayoit erence pieds en tout fens. 

QUORSÜM: (adv.) Ter. Vers quel lieu ? [à quel li:c à 
à quelle fo ? à quelle intention ? pourquoi? Hor. A quoi 
bon ? Quorfium hac tandem ? 1 D. Pou:quoi cela ? à quoi 
" cela ? dv.) ; 

vorsus. (adv.} Cic. À qu:1 propos à 

Quoruw. Dent, defquels. (gen. pl.) de Qur, Qua , 
Quop x [Quelquefois il faut craduñe guersm par leurs. 

Quoruupam. (gen. pl.) de Quipau. 

Quos. (acc. pl.) de Qui , Qu, Quop. Qui, ge 

Queor. (indeel. pl.) Cie, Combien. + [Qwer ne le mec 
qu'avec uo plurier ; & avec ref, on le traduic par que.] 
Quot homines , tot fententis, Cre. Il y a aucant d'avis, 
qu'il y a d'hommes. Autant de têce, autant d'avis. Tori= 
dem quot. Ip. Autant que. Quot annes eras natus! PLAUT. 
Quel ige aviez-vous à Qwerquot. Voyez ci-après. Quos 
menfibus. Tous les mois. 

QUOTANNIS. (adv.) Cie, Toutes les années. 

QUOTCALENDIS. Plans. Tous les premiers jours du 
mois, (parce q Calendes arrivent les premiers jours 


de chaque mois.) 


Quorcumaus. Cie. Combien que ce foi, 

QUOTENIH, 4 , 4. Cie. Combien. 

QUOTIDIANUS , 4, mr, Cie. Qui fe fair, qui fe 
pale tous les fours , de chaque jour , quotidien , ordi 
uaire. Forma quotidiansa. T à R. Une beauté qui n'a rien 
de rare, Febris quotidiana. 1p. Fiévre quotidienne, Panis 
quotidianus. Biz. Le pain de chaque jour. Serme gwori… 
dianus, Cic. Un difeours qu'on tient tous les jours. Were 
bis quetidianis. Ip. Avec des expreilions les plus uftées , 
avec des mots ordinaires dans la converfation. 

QUÔTIDIE. (adv.) Cie. Tous af gr (q: quese dis.) 

QUÔOTIES. {adv.) Cie. Combien de fois ? (Après tories 
on exprime qwofies par que.) Toties queties. Ln. Toutes & 
quaores fois , toutes les fois que. 

QUÔTIESCÜNQUÉ. (adv.) Cie, Toutes les fois que, 

QUOTMENSIBÜS. Virr. Tous les mois. 

QUOTQUÔOT. (pl. indeel.}Cic. Autant qu'ily ena, 
ant que. Quorquor : [his omnes. CAT. Tout tant que youg 
êces. Quciquot eunt dies. Ho. Tous jes jours. 

QUOTUMUS , à, #m. PLaUT. Le quantiéme, 
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Quorurcex, fels, (adj.) Combien, 

Quorurius, 4, um, Le même. - 

QUÔTUS , 4, #m, Cie. Le quantième , (dans l'inter- 
ge gation.) 

QUETUSCONQUE,-rHranquE, -"ameñmque, Pror. 
Lequel que ce lot s'un nombre m. laquelle que ce foi. f 
Quer: feunque ef} qus à Cic.ex Poëta. Combien y en a-t-il 

vu? Qvoracunqu; prr'. Tis. La plus pevite partie. 

QUOTÜS QUISQUEÉ »quotäquêqué , qaotumquodque. 
Cic. Combien peu. 


, QUO v. 
Quotufqui[que invinitur ? Cie, Qui trouve-t-on quif 
QUOVIS. (adv.) Ter, En quel lieu vous voudrez , ou 
#2 quel lieu il vous plaira. 
UOVIS. (abl.) de Quivis. 
QUOVISCUNQU Ë. Mart. Partout où vous voudrez, 
QUOUSQUÉ ? (adv.) Cie. Jufques à quand » 
QUÜM. (adv.) Pid, Cum. Lor'que , quand. 
QuriN 4,4. f. Mort Sabin qui figoifie haffa. Une pique. 
Quais, (d'où eft venu QuiniTss,) fignifie la même 
choie. Fsd, Curis. ; 


RkkkekeikikeeeenekeeReeiNIRRNERENIRIRERIREHRRIRIIIR 


R 


KR A B. 
A; Qu les Grecs appellent Re, re 
ættoit point anciennement au m'- 
lieu des mots, mais à la place, On y 
metroic une S. Valefus, au lieu de 
Valerius. App.l,r. Pande&, 

&. C. C'eft à dire , Roma Condita. 

S. P.Q. KR. Senatus, Populufque 
hi = Romanus. 

R,R. Kirone. ». 114, Comptes rendus, 
Rassats. 801. Rabbath étroit la Mecropole des Am- 
monies , Piolemée la nomma Philadelphie, 

Rassr. Bibl. Mot Hebreu,qui fign fie Magiffer. Maître 

Rassont.B:b!. Mot S yriaque,qui fignifie mon Maître. 
RÂBÈRE , 63. Man. D':venir furieux, enrager, endam- 

mer. Sen, S'emporcer en furieux. 

Ranra,#. Non. Vid. Ragiss. 

RABIDE. (adv.) Cie, Avec fureur , avec rage, comme 
ga furieux. 

RABIDÜS ,4,#m. Car. Esragé, furieux, feroce. 
Rabidus animus. Ovin. Un efpric furieux. Canes rabrd:. 
Ip. Des Chiens enragés. 1r4 rabida, O x 1 D. Une colere 
furieule , cerrible.’ 

RABIES, 45. P. La rage, (maladie qui xient aux 
Chiens , qui les rend furieux , & qui fe communique par 
Jeur morfure.)Cic.rage,fureur.f.emportement.m.colere.f 

RABIOSE, (adv.) Cie. Avec rage, avec fureur. Syn 
Rabidd. 

RABIOSULUS, à, #m, Cie. Qui reffens un peu Ja rage, 
Ja fureur ,ou l'emportement. 

RABIOSÜS , à, m. PL. Enragé. Cic. furieux , extre- 
mement emporté. Signi rabiofi rempora. Horn. Les jours 
Caniculaires, (pendant lefquels les Chiens font plus fujers 
À devenir enragés , à caule de la grande chaleur. Jurgia 
rabio[a fori, San. TR. Les conteftarions du Barreau, qui 
fe font avec de grands cris. 

RastRiys, #,m.Cie. Nem d’un Chevalier Romain, 
ue Ciceron défendit. [Nom d'un Poëte contemporain 
‘DOvide, 

RABO, räbïs. Vid. RasaRE« 

RABO, räbônis. m. Plaut, Arrhes,gages. m. affurance 

qu'on donne d'une chofe. f. Vid. ARRHABO. 

RABULA,%.m. Cic. Ur Avocac qui crie comme un 
enragé ec plaidanc , & ne dit rien qui vaille , un méchant 
Avocat qui s'égofille à force de crier. (n. à Ra515, «ur 
#Ravi. 

RasuscuLa wu4, PL, 14.3, Vigre de couleur jaune. 
(qe Ravufcula.) k 





Raca. Bibl, Raca, mot Syriaque, fort uficé chez les 
Lo qu'on trouveencore dans leurs anciens Livres, qui 


gniñe une injure, qui marque un grand mépris." 


RAÂCEMARI, br, &ris sum. VaARR.3.R.R.o. Grapiller, 
gueillir le raifio qu’ eft échappé à la main du Vendangeur, 
fécrire, parler après les autres {ur la méme matiere, faire 


des abbiey és. (m. Racimus , Grapillor..) 
CEMARIUS , 3 4 qu Gol, Çrofferce de vigne figrile, 


RAC. RAD. 
ou d= peu de rapport. (r. RacrmUs.) 

RACEMATIO , 6nïs. f. La Vendange. 4 [Rob, Steph, 
rapporte ce mor, (aos citer d'Auteur. 

RACEMATÜS, à, mm. PL. Qui a des grappes. 

RACEBÜRGÜM, f. n. Ecel. Ratzebourg , petite Ville 
de a Balle Saxe fur ue Lac, érigée en Evêché fous Breme, 

ar un démembrement de celui d'Oldembourg en 1066 ; 

ts Evêques qui éroient Princes de l'Empire , jouiffoienc 

d'un bon Domaine,mais s'étant faits Proceftans en 1 166, 
les Ducs de Mekelbourg s'en font cmparés , & l'ont fair 
ecularifer par Ja Paix de Munfter. 

RAÂCEMIFÉR, à, #m. Ovip. Qui porte des grappes. 
Racsmos. (acc. pl.) de RacsmuUs. 
RaACEMOS1551MUS, #, mm, PL. ([up.) de 
RACEMOSUÜS, à, #m. PL. Qui a des grapp:s, plein de 

grappes. PI. grappes que portent certains arbres , ou at 
brilleaux, comme le Lierre, le Fufain. 

RacHa.Vid, Raca. Sans Æ7. 

RacheL. (indecl.) 8iél, Rachel, fille cadette de Laban, 
& femme de Jacob. 

RaciLiUs, ff, m. Cie. Nom d'un Tribun du Peuple. 

RADAGASUS , £. m. Paul. Diac. Radagale , un Roi des 
Gochs du temps de l'Empereur Honorius, qui avoit fous 
les armes deux cer s mille hommes. 

RADAMANTHUS. Vid. RHADAMANTHUS par Rh, 

RaDsnpUs, 4,m#m, Tac. cé 
Rapans, entts. Luc. (part.) v. 

RADÈRÉ , dÿ ,rass , räsum, Co. Racler,ratiffer, dis 
minuer , applanir. Tac, effacer, Radrre aures QUINT, 
Choquer, bleffer les otcilles.—capur. Suar. Rafer la rêce, 
—lhittus, Vire. Côroyer un rivage , naviger le long d'un 
te. UE été terram, PLauT.Gratter la terre avec les 

ieds, 

; RAD, br, rasis sûm. (paîl.) PI. Etre ral. Jubebit de 
mu ipfam radi intrinfecus fer circuitum, Gr jpargi pula 
verem rafura extrà mrbem., B1nL. Il commandera qu'on 
ratle audedans les murailles de la mailon tour autour, 
qu'on jette hors de la Ville la poufficre qui fera tombée en 
raclant, Réderur. Biz. Sera ralé. Si rajum fuerit capug 
meurm. Bigr, Si l'on me rafe la vête, 

RADB1ABANT. (3: pl. irop.) €» 

RaDians, antis. (adj.) Wirg. Qui jecte des rayons; 
éclatiant , reluifanc, (part.)v. 

RADIARE ,5, vs, äram. Prop. Briller, tayonner, . 
éclatter , jecrer des rayons, 

RADIARE, 5r, #nits sim. O x 1D. Etre rendu éclartanr, 
Seuta Gp galra gemmis radientur G auro, Ovin. Que les 
boucli-rs & les calques , foient enrichis d'er & de pierre« 
ries. Hinc . 

RADIATIO , ônïs. f. PI, Eclat. m. lueur Éclattanre, 
Tata marmeris radiatie eft. PL. Tant le marbre eft éclate 
tant, reluifant. 

RADIATUS, à, #m, Cic. Qui a des rayons, radié , 
ra yorinant, 


Radiatym capus, P 3, J, Une 1fte, autour de laquelle 


| RAD. RAL ES 

#Ænt peints des rayobs, Roraradiats. V ARR. Uné tone 

qui 4 des rais. 

RADICARE, ÿ, avis, ätäm. Bisc. Prendre racine. Le 
Même que 

RADICART , Ër, &riûs sm, PL. Prendre racine , jetter 
racine, s'enraciner. (r. RAD1x.) Radicawi in populo bence- 
rificate. Bigu. J'ai pris racine dans le Peuple que le Sei 
gneur a honoré, Radicari in reÆum, PL. Poules des raci- 
nes droites, 

RADICATÜS , 8, #m. Cou. Qui a pris racine , qui a 
racine , qui eft enraciné. 1n charitats radicati, B12L. 
Enraciné dans la charité. 

Rapicavi, (perf) v. Rapicars. 

Ranicsu LA gr Vid. Rapix. 

RADICESCÈRE, fe5. San. Prendre racine, s'enraciner. 
Svn. Radicari, 

RADICITÜS. {ady.) Parr. Jufques À la racine , avec 
Aa racine. Cie. entierement. 

RADICOSUS, à, #m. PL. Qui a, qui jette beauceup de 
æacines. one 

RADICÜLÀ , 2. F. Cie. Pevite raçine. f. [PL. l'herbe 
au Foulon. (dim.) de Rapix- 

RapicuM. (gen. pl.) de Rapix. 

Rap11. Vid. Rapius. 

. gt » #1. Vid. Raprars, Prop, Jérrer des rayons , 

brilier. 

RADIOLÜS » 3. m. Col. Petite Olivelongue. 

RADIOSUS, 4, #m. Cie. Qui jerte des rayons, du feu. 

RADIUS, ï5. m. Cie. Rayon. m. Vino. Baguettes, 
dent les Gcometr:s fe fervent pour faire leurs figures. 
AU:e Naverte de Tiflerand.f. PLauT. forte de roulleau, 
dont on fe fert pour rafer ure mefure de bled. [Plaute ne 
s'en fert que dans le fguré.] [PI Piquant, pointe qui ie 
trouve {ur la queue d'un certain poiffon. JCelf. Le petit 
Focile. 

Rapmzr. Col. Olives longues, Radii rotarum, PL, Les 
rais d'une rouë. Radui Sol, Luer. Les rayons du Soleil. 
Axes carum G radii. B18L1. Leurs cflisux & leurs rais. 
Radios igneos RE 4 1. Elar çant des rayons de feu. 

RADIX, feis. f. Cie. Racine d'un arbre,ou d'une plante. 
Radices montis. C ms. Le pied d'une montagne, Radices 
agere. Cie. miftere, Bisu. Poufler d:s racines, prendre ra- 

cines. Radicem verbi inveniamus, B 151. Cherchons des 
prérextes pour le décrier, Radices fuperbarum nationu. 
Jo. Les racines des Nations fuperbes. 

" RADÔ, radis. Vid. Rapsrs. Rafer, racler, 
RADUÜLÀ, é. f. Col. Racloir. m, ratifloire. f. 
RADÜLANUS, à, sm. PL. Radulanapix. In. Dela 

oix que l'on a raclée des barriques,qui avoient déja ier- 

vi une fois, & qu'on racloit pour les enduire de nouveau. 
RaAGAU. Bsbl. Fils de Phaleg. 

RAGÜSIOM, i 5. n. Raguze, Ville 2{ez belle ; Capi- 
tale d'une perice Repubiique fous le Turc, fur la Côte de 
Dalmatie, avec un bon Port. L'Archeréque de Doclia s'y 
1efugia , & y transf-ra ta Dignité l’an 950. 

RAGÜSIUM. Ragouze, petite Ville de l'Epire, de 
l'Exarcat de Macedoine en Albanie, Evêché fous Larta, 
autrefois fous Icpante. 

RAÏX, à. f. Pi. Une Raie,poifflon de mer. 

RALLA, &. f. PI. Ferrement avec quoi un Li 

Raczum, #0. PI. 8.19. $ boureur racle le foc de la 
charruë. Ralla tunica. PLAUT.Epsd. Robbe de gaze,d'u: 
étoffe tres déliée & cranfparente. X [ De Rarws, fe fair 
Rarulus , Rallus.] 

Rama. Bibl, Ville de la Tribu de Benjamin. (Excelfw:) 
vox in Rama audits ef. Bis. On a entendu dans Rama 
ne voix , on a entendu une voix , qui s'eft répandue ben 


loin. 
R AMAÂLÉ, ÿs. n Ovid, Une branche couppée d'u: 
pbre, 

























e RAM. RAP. [EET3 

RAMENTÜM, 5. 0. Plaut. Limure , raclure. f perice 

partie artachée en raclant. f. Ramenta plumbea. PLAUT4 
Bach. Limure de plomb. 

RAMEUS , à, #m. Vire. De branches , fair de bran- 
ches, (r.RaMUs.) 

RAMEX , icir. m. PI. Une hernie , une rupture, use 
delcente de boyau. Cel. une branche d'arbre couppte. 

RAMICES, #m. m. pl. Parr. L= poulmon, les rameaux 
ou venules de Ja poitrine. Ramices rumpere. D 1 À UT. Se 
rompre quelque veine de la poitrine. . 

RAMICOSÜ S, à, mm, PL. Quiaune hernie, defn 
cente on rupture. f. ‘ 

Ramos, (acc. pl.) de Ramus. 

RaMos1oR, eris. PL. (comp.) € 

Ramosissimus, 4, wm. PL. (fup.) de 

RAMOSUS ,à,#m. P 1. Qui a des branches, qui 2 
beaucoup de branches. Corne ramefs Cerui, Virc. Le 
bois d’un Cerf, les cornes d'un Cerf. 

RAMÜLOSÜS, à, #m. Pi. Fait en forme de branches 
Ramulofs folis. PL, Feuilles faices en façon de petites 
branches. 

RAMÜLÜS , 5. m. Ci, Une petite branche. (dim.) de 

RAMÜS, 5. m. Cie. Une branche d'arbre. Col. les fila« 
mens des herbes. [Sen. le bras d'une rivicre. Ramus mem 
th. PL. Une branche d'une montagne , petite montagne 
qui eft comme une partie d'une autre plus À armes mé 
miferiarum, Cic. Les fources de mileres. Cadebant ramesq 
BiaL. Couppoient des branches. | 

RAMÜSCÜLUS,5. m. P1. Une perite branche. (dim.} 
de Ramus. 2 

RANZ , Z. f. Virg. Ure Grenouïile. Col. maladie partis 
culiere aux Bœufs , certaine rumeur qui leur viertious la 
langue. 

RANCENS, éntÿs, (adj.) Luer, Puant, pourri. 

RANCILE.(adv.) 4. Gel, D'une maniere qui déplair, 
qui choque , delagréablement. , 

RaANCID10R, eris. ApUL. {com p.) de RANCIDUS. 

RANCIDULUS, 4, #m. Juy. Un peu puant. (dim.) de 

RANCIDÜS , à, #m, Hon.Gâct , corrompu , relanr, 
chanfi , defigréable , defobhigeant. 

RANCOR, ôris, m, Pall. Puanteur qui vient de moif£. 
fure, odeur relante, 

ï RANÜLA, &.f. Apul. Une petice Grenouille. (dim.) de 

ANA. 

RANÜNCÜLÜS , 5. m. Cie. Une perite Grenouille, 
PI. Grenouilletre, [Renoncule , efpece de Plante , dont les 
fleurs fonr à plufeurs feuilles difpofées en role , & foute= 
vues par un calice qui eft auffi à plufieurs feuilles; on trous 
ve quelques efpeces de Renoncules , dont les fruits font 
cylindriques ou en épi, le noyau de ces fruits foutient les 
(emences ; il y a d’autres efpeces de ce genre , qui ont le 
fruit compolé de plufieurs graines rangées comme lee 
douves d'un baril, (r. RANA, Grenouille.) 

RAPA , 4. f. Col, Une Rave , Plante dont la fleur eft À 
quatre feuilles difpofées en croix ; le calice poufle un pif= 
cile qui devient une flique : lorfque la fleur eft palfce,cetta 
filique eft compofte de deux panneaux appliqués {ur les 
bords d'une cloifon mitoyenne , qui divife ce fruit en deux 
loges remplies de quelques femences prefque rondes, cette 
cloifon eft terminée par une corne d'une matiere fpongieu« 
{r, dans laquelle on creuye quelques femences. La racing 
rubereule & charnue,diftingue certe Plante des autres cms 
blables. (R. eds, ou eéfur , Rave.) 

Rapa, orum. Vid. RAPUM. 

Rapacss. (pl.) de Rapax. 

+ RAPACIA, orwm, n. pl. Vid, Rapicra. PI. Les feuilles 
les plus tendres des Raves. 

RAPACIDA, 4. ou Voleur , ravifleur. 

RAPACIDES, &. m. Plaur. $ [ppr.) un Filou. 

# On ne ouvre dans Plaure que le genitif pluriers 
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Rapacidarum ubi téntum fer. PLaur. Où il ÿ ait cant de RAPIENDÜS , 4, m. ex v. Rapars: 

gens qui pillent, RAPINA , 4. Ê. Cie. Rapine , proie. f. butin, larcin. #4 
, Raracion,oris. (comp.) & ce qu'on enleve à l'ennemi,on àquelqu'autre.(r.Rarsea.} 

RaPACISSTMUS, #4, mm. SALL. in Cie, (fup.) deRarax. |  RAPINX. Col. Un champ femé de Raves. (r. Rara.} 

RAPACITAS, äris. f, Cie. Pente, o# inclination à} RAPIO , räpit5, räprüm, Vid. Rarsns. Cic. Ravir. « 
prendre le bien d'aucrui. | RAPISTRÜM, i. 0. Col. Efpece de Rave,dont la feux 

RAPAX, äcis. (adj.) Cic. Ravifeur , qui ravit, qui eft à quatre feuilles difpofées en croix. Le piftile qui s'&le« 
prend le bien d'aurrui.Luer.qui rranche.Pirg.quientraîne, | ve de milieu du calicé, devient, lerfque la fleur eft paflée ; 
quismporte. Rapax ingenium. San. Un elprit vif, pené- | un fruit ou capfule prefque ronde ; dans le creux de las 
traot.—Lupus, Bis. Ua Loup raviffant. Neque malefici, | quelle fe crouve une graine. J 
heque rapaces. Bioz. Ni les médifaos, ni ceux qui raviflenc| RAPIUNT. (3 pl.) v. Rarsns. Cr: 
le bien d'autrui, RAPO , 6nis.m. Non. Ravifleur. m, 

RÂAPÉRÉE, p3 5, pi 3, räptäm. Cic. Ravir,préndre,voler, |  RAPTARÉ , #5, &uÿ, ätsm. Vins. Traîner , entraî« 
emporter avec violence, Virg. entraîner, Celf. emporter, | nef, tirer par forée & par violence. Se invicem raptant 
faire mourir , eaufer la mort. Pre Mæœchis, PLaur. S'accufent reciproquement d'être les 

Laterum dolores, quèm celerrimè rapiunf. Cuzs. Les | COïrupteurs d'Alemene. . 

” maux de côté font mourir fort vâte, Limis rapias. Ho n.| RAPTARI br, äris sum. (paîl.) Bibl. Btre emporté ; 
Regardez du coin de l'œil. Rapere ad mortem. Cie. Trai- | Cttraîné. Hine 
ner à la mort, faire mourir.—4d fe. Pa. Prendre pour {oil  RAPTATIO , ônis. Sa r v. L'action de traîner, une 
ful.tranfftum, Front. Forcer le paflage. Viéorie glo- traioke. | 
riam in fe rapere, Liv. Ravir à quelqu'un l'heoneur de la RAPTATÜS , 4, #m, Vire. Aruz. Entraîné. 
viétoire. Qsù me, Bacche, rapis tui plenumtHon. Bacchus, |  RAPTIM. (adv.) Cie, A la hâte, comme à La dérobée: 
où + Ce vous, r-mpli de vorte efprit ? Petr. Briévement , fort vire. 

RAPT, piôr, räptis sum. (pafl.) Cie. Etre emporté, RAPTI, onïs. f. Ter, Eulevement d’ane fille , où 
dtre culevé. R spi ad cognitionem rerum, Cie. Evre élevé à | d'une femme. Syx. Raptus, 
la connoiffance des choies.—in errorem. Cie. Etre entraîné | _ RAPTITARE, 5, #v5, at, A. Gare. 6 (freg.) de 
dans l'erreur. Cupiditate rapi. Ip. Etreemporté par quel- RaPsRs. 
que paflisn. Ræprus cf, Bis. À e'té enlevé, RAPTOR!, ôris. m.Pirg. Ravilleur , qui enleve par 

RarHa Bibi. Rapha, fi s de Noboa. force. 

RarHass Bibl. Raphiëi, nom du faine Ange qui ac- | RAPTUS , 4, #m, Cie. Ravi, pris» enlevé , emporté 
tompagna le jeune Tobie par force , arraché , entrainé. (parc. pal.) v. RaPsRs. 

.… RAPHANEA, Z. (.Ecel. Ville Epifcopale du Patriarcat |. R#Pfainter arma nuptis. Liv.Un mariage qui s'eft faie 
d'Antioche, dans la Deuxiéime Syrie ; elle eft ruinée. Les armes à la main. Vivere rapte. In. Ex rapto, où de 

RÀ PHÂNINUS, à, #m, PL. De Raïfore, ou de Rave.f. | "#Pte. Ovip. Vivre de rapines , de voleries. 

RAPHANISTRÜM, # n. Plante dônc la eur eft à RAPTUS , #s. m. Cie. Rapt, enlevement d'une file; 

uare feuilles difpofées en croix. Le calice poufe du | °% d'une femme. 

ond un ‘airs qui devient enfuiteun fruic femblableàune |  RAPUSRE,  Rapuarunt. (3. pl. perf.) v. Rarine 
colonne éc. Ce fruiteft compofe de plufieurs pieces RAPÜLÜM , î. n. Hor, Une petite Rave. (dim.) de 
jointes enfemble bout à bout , & qui renferinent chacunes |  RA PÜM, f. n, Pl. Une Rave, 
une femence prefque ronde. RAPÜNCÜLUS , 5. m. La Réponfe. Piante dont la 

*RAPHXNITIS, idis, f. PL. Efpece de glayeul. eg@ærïns, | Aeur eft d’une feule piece couppée en étoile à cixq rayons. 

*RÂPHANUÜS, 5. m. PI. Raïforr. m. Piance dont la | L£ calice, du milieu duquel s'éleve un filet fourchu , de 
eur eft à quatre feuilles difpofées en croix. Le calice | Vient un fruit divifé en crois loges , remplies de quelques 
pouffe du ford un piftile qui devient un fruit femblable à | mences aflez menues. (x. Rara. Rave.) 
wnecorne Ce fruit eft d'une fubftance fpongieufe, & ren- | RAPUNTIUM, ii. n. Plante dont la eur eft un tuyaw 
Ferme deux rangs de femences prefque rondes, feparées | °UVSITEN goutriere dans quelques cfpeces , vale fur le 
je une pean délicate, f mblable en que:que façon au Me- | haut» & découppé en einq parties qui paroiflent difpofécs 

fin. (R_egdies, facile , é Pare, paroître.) en main ouverte. : 

. RAPHXNÜS Rufficanus, Vid. CocHisARtA. RARE {aiv.) Cel. Loin à loin, clair. X Varron dans 
A er » À f. Écel. Rapoe , Ville chetive du Comcé | Au Gclle 2: 25, afure qu'on ne die pas rarè, mais rarè, 
itconne: , dans l'Ulronie en Ir OU rarentèr. : L 
Exitme fecle. 1! porte auf Le som de Pa ae le | RAREFACÉRE, facis, fé, f'A8äm. Co. Rendre 
de foi Territoire. g clair ce qui écoir plus Épais ; rareñer. _… 
RAREFACTÜS , à, #m. Lucn. Rare, éclairci 































. Dr Lu RapPsre. ] 
A PICTA. (:uppl. folis.) Car. Feui S nt) v, _ A 
RAPICICS à üm, Car. De Raven canne um, | PRÉRÉFLERE 33, f 28% 15m, LucR. Se dilter, 
Y. Graine d Raves, "T's'éclaircir, fe tareñer. 

RAPIDE. (adv.) Cie. Rapidement, avec rapidité,avec |  RARENTÉR.(adv.)-#pul. Car. Rarement. Sww. Rare 


vehemence, 

RAPIDISSIMUS, 4, wm, Cas. ({up.) de Rapipus. 
| RAPIDI1 AS, afis. f. Caf. Raphdité. f. le cours ra- 
pide d'une riviere, d'un Aeuve, m, Rapiditæs fluminis, kD. 
2. Bel. Civ, #2. Rapidité d'un A-uve. 

_RAPIDUS , à, wm. Hor. Rapide, qui a un cours ra- 
pds. Virg. Qi va vâre, Cie, Vehement : violent. Ægweor. 
tapdum. V. Fiac. Une mer rapide. Kapidus afus. Vino. 
Un chaud fort grand. Oratio rapida, C ic. Ua difcours 
qu'on met _. rapidité, avec vehemence. Raprdus 
ver ns, Ÿ 1 RG, Un vent impetueux, violenc, Rapid: fm 
Selmui ke, Ovin, Ouffau qui va fort vire, FT 


RaRssezNs , énfis. S1L. 

RÂRESCÈRE , [eÿ. Ces. Devenir rare , n'être plus G 
commun. Vsrg. Paroïrre plus éloigné l'un de l'autre, plus 
loin à loin. Stat. Devenir plus clair , s'éclaircir. Ouid. Se 
rarefer , devenir moins denle. 

Tellus in liquidas rarefcit aguas. Ov 1D La verre le 
rarefie & fe relout en eau. Senites rarefcir. PRor. Le fon 
diminue, Celles pamiatim rarefeunt, T AG. Les collines difs 
paroiflenr peu à peu , on vient à les perdre de vue. 
Ranien Lori. Tac. (comp.) de RaRUs- 
RARIPILOS , à, #m. CoL. Qui n'a guerss de poih 
RaBissiMUS ,#, #70, Cie, (fup.) de KaRUS, 


RAS, 
F RARISSIME. (adv.) Apul, Tres rarement. ([up.) de 
Ras. 

RARITAS, &rts, f, PI. Raretk , petic nombre. | 

Raritas arborum, Pi. Situation des arbres qui font loin 
À loin.—d'étorum, Cie. Rareté de bons mots. Pellucids 
raritas aqua, ViTR. Qualité qui rend l'eau tranfparente. 
Raritates panni. Ip. Les petits efpaces qui [ont dans une 
&roffe extremement déliée , & au travers defquels on voit 
Ja lumiere. 

RARITÜDO , inir. f. Warr, Raretk, Vid. RARITAS. 

RARIJUS.{adv.) Apul. (comp.) de 

RARO. (adr.) Cie. Rarement , peu fouvent. 

RARUS, 4, fm. Crc. (ppr.) délié, rare, qui ne fe 
trouve que fort peu , qui n'eit pas commun , extraordi- 
paire,dont il y a fort peu.Virg. Peu épais.Rari capilli I. 

es cheveux qui ne fort pas épais , qui font rares. Rarior 
arte canendi Ovip. Beaucoup plus excraordinaite par fon 
habileté dans la Mufique. 1n ommi re optimum quodque 
eff rariffimum. Cic. Le plus parfait , eft coujours ce qu'il 
ya de plus rare. Rarses in potu. P1.Qui boit rarement. Ra- 
eum diffu, 1p. Qui (e dit rarement , où peu fouvenr. Ra 
ram eff ut. QUiNT, Ilarrive rarement que. 

RASILIS , 5/&. (adj.) Qui a été raclé & ratilfe , poli. 
Argentumrafile, Vsux. Srarue d'argent poli. Feris rafilis. 
Co. Une porte rabottée & polie. 

Rasiw. Bibl. Rafa Roi de Syrie, qui vint affieger 
Achaz dans Jerufalem. 

RASIS , ÿs. f, Cel. Poix féche & dure , qu'on reduit en 
poudre, pour faire quelque remede, 

Rasir. A ralé. (3.perf.) v.Rapars, 

RASITARE, #5, avi, ätim. À. Gas. Rafer fouvent. 

Rafitare barbam. A. Gaz. Se rafer fouvent , fe faire 
fouvent la barbe. (nr. RApsR =.) 

Rasorius culter, Un Raloir. Syn, Nouacula, 

RASTELLÜM , i. n. Swsr, Un petit hoyau, une petite 
béche, (dim.) de 

RASTRÜM,j. n. Ter. Un hoyan , unebéche. f. Vire. 
Un riteau, m, 

X Raftrum faic au plurier raffri, & il eft mafculin. Ar 
fes raféres intereà tamen depone, ne Labora. Ter. Heaut. 
3-1. 36. Mais cependant quittez ce râteau , ne vous fati- 
wc s, Le vous courmentez pas. ‘* Nonius cite un paf- 

age de Corn. Celfus, qui dit r#/#rs au plurier; mais c'eft 
Je ieul endroit où on le trouve, 

RASÜRA , £. f. Col, L'a&tion de racer , de polir en 
xaclant. Bibi. Raclure. Jubebir fpargi puluerem rafure. 
Jo. Il commandera que l'on jetue la poufliere quien fera 
tombée en raclant.- 

RASÜS , ss. m. Varr. Le même que RasuRA. (On ce 
crouve que l’ablatif r4fs.) 

RASÜS , à, #m. PL a y Tr. Tondu, ras, rafé. [Ovid. 
Poli, raclée , eRacé , raufle. (part. paf.) v. Ransrs. 
Terra raja [quamis ferpentis. Ovwan. La terre raclée avec 
les écailles d'un Serpent, Ut rafo capite calues capiam pi- 
Jeum, PLAUT. AGn que je puiffe fortir d'eiclavage,& pren- 
dre l'habir des hommes libres. On failoit rafer les ef- 
glaves avant que de leur donner le bonnet , qui étoic la 
maïque de la liberté. 

ira Vid, RATUS. 

ATARIÆ,, 4rum. F, A. Gell. Efpece de vailleau. 

RarTs.(abl.) Rares. Wid, Raris, 

RATIARIUS, is. Die. Faifeur de radeaux , ou de 
grains. 

RATIFICARE, ©, vi, Siron. (pro) rafum habere. 
Racdifier. 

RATIHABITIO , ônis. f. Ulp. Ratification. f. 

RATIO, 0:::.f,Cre. La 1aifon,la faculce de raifonner.f. 
Hégard. m. cauie, preuve, railon. f: Jeoucame, methode , 
maniere. f. procede, #1. conduire, f. deflein , fentiment, ».. 
selolurion. f. Coz. Calcul. #, fuppuration: f. compte, m. 
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RAT. 
l'aétion de fuppurer , de calculer , de éompter, fmaniere, 
face. f. Homo qui rationis ef} particeps. Cac. L'homme qui 
a la raifon en partage. Mens enim € ratro, G cenfiliumin 
fenibus eft. In. Car la raifon , la bonne corduite, les fages 
confcils , ne fe trouvent que dans les Vicillards. 

Nunc alia if ratie rerum. Cic. Les choles ort changé 
de face. Ratio conflat, Up.Le compte y el. Rationes puta- 
re. Tsr.Supputer,calculer, compter.Exper: rarionis. Cic. 
Qui n'a point de raifon. Ego autem rationes require. ID. 
Et moi je demande des preuves. Alicujus rei rarionem ba 
bere, ducére, 1 D. Avoir Égard à quelque chofe. Habere 
rationems cum alique. Cic. Avoir affaire avec quelqu'un, 
Morum ratio prior eff, QUinr. Il faut avoir plus d'egard 
aux mœurs, ce qui regarde les mœurs eft plus confidera- 
ble.Omni ratione valentier Ovin.Plus fort que routes les 
railons imaginables. Diffimilitude mea ration, Cic. La 
difference de mes manieres, de mon procedé, Vefiramre- 
queo mirari fatis rationem. Tax. Ad. 3.4. Je ne puis aff:z 
admirer votre maniere de vivre. 

Ratio Æolica, Quint. La Dialeéte Eolique.Ratio Cy- 
micorum. Cic. La conduitedes Cyniques, & leur façon de 
vivre, Ratio dicendi, Ip. L'art de bien dire, la Rhetori- 
que, l'art de parler. Ratio adificandi, C1c. Maniere de 
bâtir. Ratio benè vivendi. Ip. La maniere de bien vivres 
Ratio viäu:. Cas. Pr La de vie. Docet ratio Mathema- 
ticorwm, Cic. Le calcul , la fupputarion des Mathemari- 
ciens fait connoîcre. A4 moftrorum Annalium rationem, 
Lo. Eu égard à votre Hifioire, & à nos Annales. Reddere 
rationcm alicujus rei, de aliqua re, Cic. Rendre raie 
fon de quelque chole. Habent rarioncm cum terrd. 1p. Ils 
labourent la rerre , ils s'occuppent à cultiver la terre, 
Summä ratione, C 1c. Pour de Du raifons. Cum om 
nibus mufis rationem babere cogite. 1 p. Je déiibere de 
m'abandonner tour à fait à touces fortes d'études. Pro r4= 
tione fruéluum, Car. Selon la quantité des fruirs. Rärion 
nes Libitine, Les egiftres de la déeffe Libicine , (nous di- 
rions Regiftres Mortuaires.) Ratio accepti Go expenf. Ip, 
La recette , & la dépenfe. Twa ratio commutars ei, Cie, 
Vous avez changé de fencimenr. 

RATIOCINANS , 4nfis, APUL. (part) v. 

RATIOCINARI dr, atüs sum, Cic. Raïifonner , faire 
un compte, compter, Calculer, Rarsocimandiutilitss. Ip, 
L'utilité du calcul, Urilirares adifciorum rafiocinatur, 
Vire. Il traite de l'utilité des bâtimers. 

RATIOCINATIO , onis. F. Cic. Railonoement, m, 

RATIOCINATIVÜS , à , äm, Cie. Où l'on fe fert de 
raifonnement , où l'on em pioie le raifonnement. 

RATIOCINATOR , ôris, m. Cie. Calculateur , qui 
entend bien à faire un com pe ou queique calcul, qui tien 
les Livres de compte, qui fait bien un compte. Rariocina— 
tores ofciorum.1n.Qui jugent bien des devoirs de l'amitié, 

RATIOCINIOM , ir. n. Col. Compte, calcul. m, ] 
un raifonnement. À 

RATIOCINOR , &ris sm. Vid. RATIOCINARI. Cie, 
raïfonner , {e fervir de raionrement. 

RaTionaAsiLion ,oris. Pomp. Rationabilius effe vi 
detur. In. D. 45. Tir. sit, L, 37. I] paroît plus raïlonna= 
ble. (comp.) de 

RALTIONABILIS » (E, (adj.) Sen, Quint, Conforme à 
la 1aïfou. 

RATIONABILITAS, äris. f. Apul. La faculté de 
l'ame,qui prefide au raifonnement. 

RATIONABILITER. (adv.) 4pwl. Raïfonnablemerr, 
d'une mauicre certaine. É 

RATIONALIA , à #m,n. pl. Ulp. D. 27. 3.1. Des Li- 
NICSGE COMPEE, , 

RATIONALE, ?s. n, Bibl, Le Rarioual , ornement du 
graud Piétiedes Juifs, 

RATIONALIS , &ë. (adj.) Qsinr, Raïfonnable , doué 
de salon , qu à de la saifon , où ne ame 1gilvusable, 
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Rationales Médici.C a 1s, Les Medecins qui {e fervent | un bruic défagreable quand on l'ouvre , on qu'or Îa fera 
de principes & de raifonnemens dans la cure des maladies, | me. Raura faéta Lt Pneu mes. Bigr. Et ma gorge en a 
Rationalis Philefophia. Cie. La Logique, la Dialeétique, | éré enroué:. 
l'art de raifonner. Rarionales Cafaris. LauPR. Les Rece- RAÜDUS »1. m. Varr, De l'airain, ou du cuivre. 
veurs du Domaine de Cefar. RAÜDOISCÜLÜM, 5. n. Cic. Un peu d'argent, une 

RÂTIONALITÉR. (adv.) Sen. En raifonnant , par | tres petite fomme d'argent. Nec,me Raudufculum move. 
raifon. Cic. Une perice dépenfe ne m'éronne pas. 

RATIONARI, br, Zrits sum, San. 6. Æn. 990 Vid. RaAvaLLuM ,f. 0. Ecel. Ravello , petice Ville du Princi« 
Rariocinant. pato-Citra au Royaume de Naples, Evêché l'an 1087, 

RATIONARIOM , 35. n.((uppl. Velwmen.) S us. | & uni à Scalaen 1603. , 

Regittre. m Livre de comptes. m, (R. RATIO ) RaAvsnNNaA , #. f. Eccl, Ravenne, Ville de F'aminie, du 
RATIONARIUS,i5.m.({uppl.Codex.) Un Regiftre.m. | Vicariat lralique, Capitale de la Romagne , Evéché fous- 
RATS, is f Cif. Rideau. m. (i, e. plufeurs pieces | Milan vers le croïfiéine Siccle, érizéc à la dignité de Me 

de bois attachées enfeiible, qui Aottenc fur l'eau.) Train | tsopole [ur Les deux Provinces de Flamini- & d'Emilie. 

de bois. m. Cic. Va (fau. m. nacelle, barque, galere. f. | RAVENNATES , r#m. m, pl. Marr. Ceux de Ravenne. 

Fef. La rroifiéme paruie de l'aff=. Scirpea ratis. PLAUT. RAVIDUS , à, #m. Cou. Roux. Ravids oculi. Ip, Des 

Un radeau de jorc, (pou: apprendre à nager.) Ad rafem | yeux d'un certain jaune obfcur , roux. 

cenfaguns. Bigr. Se refugiaut dans un vaiffeau comme |  RÂVIRÉ, vi 3. PLaur. S'enrouer à force de crier. 

dass un af yle. Ratibus compluribus faëlis conantur per- RAVIS, ï:. F. Plant. Voix enrouée, Vid, RAUC1TAS. 

rumpere, Cas. Ils eGaient de paSer [ur des barques at- | RAVISCELLÜS, à, #m. P 1 À u Tr. Quieft d'un bleu: 
tachécs enfemble, Pirvitem. Bimz. Avec ua vaifeau. | mourant. (D'autres lifsnt Ravefteliss.) 

Las: rate: reficere, Horn. Radouber [es vaifleaux bar RAÜRACI , ôrwm, m.pl. PI. Les Rauraques , peuples 

tus de la tempêre. Appucabimus ea ratibus. B181. Nous | de la Gaule Cekique, b. le Diocele de l'Evêché de Bâle ,. 

Les ferons cha:ger (ur des barques. & peurêcre une partie de celui de Conftance, qui compren- 

| RATISBONA, à. f, Ecel Raiifboone, Ville Epifcopale | neut la Seigreurie Temporelle de l'Evêéché de Bile , & le 

à Allemagne dans le Cercle de Bavicre fur le Danube. | Canron de Bâle en Sue, & une partie du quartier des 

C'étoit autrefois Ja refidence des Rois, puis des Ducs de quatre Villes Foreftieres en Souabe. 

Baviere ; mais elie eft prefencement libre. Le Regen pale RAUSÜURUS, à, #m, Luci. Gui s'énrouera. 

à côté de cette Ville, RAVUS , à, wm. Hor. Jaune, obicur, roux. 
RaATISSIMUS, # , mm, Fast. Tresafluté , tres certain. Rs. Prépoftion infeparable, faire de rerre, 

(fup.) de Rarus. Ra. (abl. ing.) de Ras , ri. 

RATITUS.( (uppl. Nummws.) Monnoie où l'on voit | Rsa.Pid. RHsa. Décfle.fVid. Raus. 
la bsyure d'une galere. (R. Rartis.} La marque de l'affe RsADOPTARS, #, avi, stum. Adopter une feconde foin 
étoi: nt ee à deux têtes d'un côte, & la proue d'un | Vid. Rëpaporras 
vaïfleau de l'autre. Mais celle du Quadrans & du Triens |  Rsæpirieano. (fut ind.) é - 

Étoic une galere. Nota aris, i.e. affis, fuit ex alteré par. Rs4D1F1EANDUS , 4» um. Cic. (part. pall.) v. 

te Janus geminus , ex altere roffrum nauis : in Triente ve- KÉÆDIFICARE, 5, &vi, atum. Bis. Rebâcir, Readi- 

rd  Quadrante rates, PL. 33. 3. Varron 4.L.L. dit qu'on | fcabo aperturas murorum. Bras. J< refermerai les ouver— 

l'app-le raritus, parce qu: c'eroic le pux qu'on payoic | cures de fes murailles. Readificabo tabernaculum David, 
pour, pafler en batteau. 10. Jerebäcirai la maifon de David. 7 n rcadifcande meri- 

RATIONCULA, 3. f. Ci. Une petite raifon, Ter, | ro. Crc.ë. Ait. r. En relevant le merite. (C'eft là le feul 
Ure petie {uppuration. (dim.} de Rar1o. endroir où Ciceron fe fert de ce verbe.) 

TUS, à, #m. PLAUT. Penfant, croyant, s'imagi- RÉÆDIFICARI , dr, anis 15m. ( paf.) B:bl. Etre re- 
ant. Ci, Sûr , afluré, conftant , ariêté, regle , refolu, | bâti. Zrerim readificabitur. Ip. Sera rebâti de nouveau. 
satifié , accordé. RsANTUR. Plant. Vid. RERI , rer. 

Ratum aliquid habere. Cre. Approuver quelque chofe, |  Raarss. (pour) Rsipsa.Cic, En effer. (R. Ras, Cr Ipss, 
satifier Rata preces Ovip. Des prieres exaucées. Proraté, | 4, um.) 

Ur. Pro rat portions , pro ratä parte. C 1 ©. À propor- re Gps v. Raor. 

tion. Affrorum rat: Gr immutabiles curfws, In. Le cours | REÂTÉ, is. n. PL. Rieti, petice Ville de Valerie & du 

Vicariat Romain, au Duché de Spolete , Evêché fous le” 

Pape dès le cinquiéme Siecle. ue 
RÉÂTINI, ôrém. m. pL PL. Ceux de Rieri. 

RÉATÜS , #:.m. PL. L'état, m®. la condition des ac. 
cufés, jufqu'à la décifion du Procès. Pre rratu viruli, 
B181. Pour le crime du Veau (qu'Aaron avoit fait.) 
y dé Ab ci reatus fanguinis. In. Ne leur imputez point 
le fang (qui a été répandu.) - 

RiBARE. Pirg. Vous croyiez. (2. imper.) v. Ron. 

RÉBECCA , à. f. Bibl. Rebecca, fille de Bathuel,& fem 
me d'Ifaac. 

RÉBELLARE, 6, sui,atim.Ovip.Reprendre les armes, 
recommencer la guerre. Caf. Se foulever , f: revolter, 

Rebelians vitia. Pi. 25. Les maladies reviennent. Rebel 
averunt adversis Dominum. Bis. Sc font revolrés con 
tre le Seigneur. "Ur viris qua fanawerin: faciant rebillare. 
P.21. 20: Pour faire reuaîcre les maladies qu'ils ont gué- 
ries. Nec minor ira rebellar peétors in hoc. Pstr. Je ne fuis 































seglé & conftant des aftres. Rafwm id mubi at, Cie. J'ap- 
prouve cela, je confens à cela. Rare tempore. In. A un temps 
marqué , reglé. Srpulationes, CG rats, Cr figna. Bin. 
Les clauies , ies ordonnances de la loi , & les fceaux. 
RAÜCA, 3. f. PI. Petit ver qui s'engendre dans la ra- 
cine du chéne , & gâte auffi la racine du bled. 
R a u ce 2. (pl.) Vid. Raucus. 
RAUCEO. "}S'enrouer,écre enroué. (Ces mots font 
RAUCESCO. rés de Piine par le D. A. mais ils ne 
RAÜCIO. le trouvens ni dans Pine ni dans les au. 
ses Auteurs Latins.)Syn. Rævire, ‘ 
RaAUcIOR, or. Surv. (comp.) de Raucus. 
RAUCISONUS, à, #m, CATUL. Qui a u fon enroué. 
RAÜUCITAS, äris. F, Celf. Esrouement , m. voix en- 
zouéc.f. Rawcitas tubarum. PL. Le ion des trompettes. 
RAUCUS, à, sm, C 1e. Eurout.m. Rawcus Aquile. 
Manr. Le veu de bife , qui en foufflant rend comme un 
bruic lourd & d’un homme enroué. Nif ipfe rumer jam 
sancus erit faitus. Cie. Si le bruit n'eft cellé. Charte raw. | pas moins en courroux. Hine l 
68. MaRT- Var vi des Avocats qui fe fonc aq RÉBELLATIO , omis, f. V, Max, Rebellion , revolte , 
à force de plaider, Poffes ras, Paor. Une porte qui fair | f. foulevement. m D, 


teurs Latins. (Quoique le D. A. cite re 


: REB. 
He RÉPELLA TOR, érin ne Le trouve ses dans les Au- 
+ ellater de Cefar, 
où il re fe trouve affurément pas.) Au lieu de rebellater , 
en {e fer de rebellis.) On trouve le feminin 

RassLLATRIX, écis, Ê. Liv. Ouid. Rebelle, revoltée , 
foulevée. Rebellatrix Germanis, Ov 10. 3. Trift. El, 12. 
Alleragre rebelle, Germanie revoltée. 

REBELLIO , 5is. f. Caf. Rebellion , revolte , f: foule- 
vement. m, Hac eff caufa rebellionis, Biz. Le fujet de fa 
révolte vint dece que, 

RÉBELLIS, IE. adj.) irg. Rebelle. Nolite rebelles effe 
contrà Dominum. B 1 5 L. Ne vous rendez point rebelles 
contre le Scigneur. 

RÉBELLIOM, 3 5.n, Liv, Rebellion. Syn: Rebellio. 
Rssssio , a. Vid. RsBatLARS. : 
Rasiius , 5. Susr. Caninius Rebilus,qui ne fut Conful 

que quelques heures. Vid. Caninivs. 


RÉBITÂARE, 1. PLaur. Retourner, revenir. (à Ra, 
 Irane.) 


RssituR. Plawr, (3. fut.) v. Rat. 
RasL4: Bibl. Au pays d'Emath , où Joachas fils de Jo 


fias Roi de.Jerufalem , fuc enchaîné par Pharaon Necao 


Roi d'Egypte, 


Ra8LAT H A. Bibl. Lieu où l’on bâtir enfuice la Ville 


d'Antioche, 
RÉBÜARE ,9,2u5, Ztäm. Vino. Retentir. Pyrenem 
reboant, S11. Iraz. Retentiff-nt du nom de Pyrene. Re- 


boans fylvaque & magnus olympus. Vince. Les forêts & le 


vañe Ciel recent ffent de gemiff-mens, 

RÉBCLLIRE, i 3, évi, itém, ApUL. Répandre , ren- 
verfer, fiebouillir, Rebullire o'eum. Xp. Répaadre l'huile. 
1ra rebuilit.Patr.La colere Le fait fentir dans mon cœur. 
R:bu:lire fpiritum. PL. Rendre l'efprie. 

Ragus. (dar. ç abl.p'.) Pid, Ras. Chofe. 

RÉCALCARE , 5, ävs, Stwm, Cou. Fouler derechef , 
fou'er plufieurs fois, 

RÉCALCITRARÉ , 7, vi, tam, Hon. (fpr.) Re- 
gimber, ruer comme jes Chevaux, Hr:fifter, le revolcer, 
concredire , s'oppoler. 

Incrafatus eff diledius © recalcitravit. Biz. Ce peu= 
ple fi cheri de Dieu , s'étant plongé dans la bonne chere, 
s'eft revolté contre lui. 

FÉCALELÉ , 5, 45. Vino. Etre rechauffé. Recalent 
neft:o Tbsrina flucnta finguire. Vire. Les caux du Ty- 
bre fnment encore nne feis de notre fang. 

KÉCAIE SCERE ,/c3, Cie. Se rechauffer.Corpers nof- 
tra mots Cr'exertitatione racalefcpnr, Cac, 2. de Nat. Nos 
corps fe reeha"ff-cr par le mouvement & par l'exercice. 

ent épnutn date 8, fes, f sum, Ovwin. Re- 
chauffer. 

KÉCALVASTER »tr5. m, Sen. Quicft chauve fur le 
Front. Recaivs fer  mundus «ft. B.31. Ileft chauve par 
devant, &ileftpr. 

FECALVATIO, ônër, f, Bibl. Le devant de la tête qui 
eft fans chevepx. 


RECALVUS ; à, #m. PLatur. Rud. Qui a le devant de 
la té:c chauve. 


RiCANDENS , enfis, rt.) vw. 
RÉGSANDERÉ , dt #. Ovip. Blanchir. Recanduit 


ré. Ovip. Sa fureur fe renouvella. 
RÉCANDESCÈRE , /:5. Vid. Racanpans, [On ne 
trouve dans Ovide que rrcanawir, qui peutaufhrôc venir 
de recandere, dont on crouve le Participe recandins , que 
de recandefc:re, dont on ne trouvr point d'exempie.] 
RÉCANÈRE , n5. Pz. P.d, Ricinsne. 
RÉCANTARE »13, avi, arum Mant. Redire , repe- 
ver ce qu'on a chanté. Her. Se dédire, délavouer. Himc 
RÉCANTATÜS ,4, #m. Qvi D. Diflipe, Recantatis 
epprebriss. Hon. Après avoir dtiavoué les injures que je 
Mous avois dites, 
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RÉCASÜRÜS , à, m. Cic.(part. pafl.}v. Racipsns, 
Retomber. | 

RÉCAÜTX, rém.n. pl.Fuffin. Novell. 130. e. 1.6 5. 
Un memoire arrété, Si recaute non fuerint fa&a ab eis «x. 
perfa. 18. S'ils n'ont point arrété le memoire des d:peufes 
qu'ils ont fañues. 

À R. Steph, cite recauta, &. après Briflon , mais Bril- 
fon s'eft trompé, 11 ya recaurs au plurier, dar.s la No 
velle 130. rap. 1.6. © 5. À 

RÉCAVÜS , à, #m. Prup. Concave. Svn. Concawus, 

Racipanr. (5. pl.) Rsesbar.(3. fiag. fubj.) 

Recaps. (imper.) & Racepans, enfis. (part.) v. 

RÉCEDÈRÉ , 45, récéffs, récéffum. Cic. S: retirer, fe 
feparer , s'éloigner , s'écarter. Pl. J. Diminuer. Culf, Se 
défuvir , fe feparer. + [On dix recedere ab aliqué re, d' 
aliqué re. Cic. in aliquid , in aliquémlocum. Horn, Sax.] 
Maritimam oram de pleraque à mari recedentia, Strate 
poffidebat, Cunr. 4. Straton tenoit encore dans routes les 
Villes maritimes, & dans plufeurs Placesen T:rre-Fer- 
me, Recedrre ab aliquo precu!, PLAUT. S'éloigner de quel- 
qu'un , fe retirer loin de quelqu'un. —ab arms, Cic. Met- 
tre bas les armes. —ab uf'ars confuemdine. 1 b. Prendre 
une route extraordinaire , s'éloigner du train ordinaire, 
à loge, Cic. S'écarter de la loi ,enfreindre la loi. —a8 
efficie. In, Ne s'acquitter pas de [on devoir. Poffquam re- 
ceffit ab oculis. PL. . Après fa mort. Qyi à wité receferit, 
Cie. Qui eft mort. Recedere ab aliquo loco. Ip. Partir de 
quelque lieu. Recedere in fe ipfum, S sn. Rerurer en (oi- 
même, Receffit wenter. P1.}. Le ventre cfl vuide. Romam 
recefir. Sans. Il s'eft rtiré à Rome. Receffit à fignifario 
ne, Cic. S'eft Eloïgné de fa Ggnificatior ancienne, Domus 
fecreta reciffi. Vire. Cette mailoneft à l'écart, & éloi- 
ne des autres. Wa eiscum receffere ab «is. Bis1. Maiheur 

cux, lorfque je les agrai abandonnés, Rerefferunt à te, 
Lo. 5: font éloignés de vous. Recedite, recedite. Bin. Re- 
cirez-vous , retirez-vous. ©: cm receffiffent. I p. Après 
qu'ils furent partis. 

RacazLans . entis. Liv. (part.) v. 

RÉCELLÈRE, cell5: Liv. Abbaifer. Terra recellit, 
Luer. La cerre s'abbaitle , {e décourne. 

RÉCENARE 0, avi. Macr. Soupper. 

RECENS , ris. (adj.) Cie. Nouveau , qui eft arfivé de» 
puis peu. Cwrs, Frais , qui n'eft point fatigué. 

A partu recens, VanR. Qui ne fair que de naître. 

# [On dic recens ab aliquä re. Cic. Ex alique loce.Ip.] 
Recens à vulnere Dido.Virc. Didon qui venoit de fe den- 
ner la mort. Recens ab illorum arare fuir, Cic. Qui vivoic 
peu de cemps après eux. Recens à provincia. In. Venu de 
puis peu de la Province. Epiflola Ex mihi recentior videba- 
tur, Cic. La lettre qui me paroifloic de plus fraîche date. 
Fluvis recentes. V1RG. De l'eau fraîche. Litrera recenti[- 


fima, Cic. Des lettres tres récentes. © :èm recentiffimi ri= 


goris aqua. Go. De l'eau toute froide qui ne fait que d'é. 
ure puilée, Non erit in te Deus recens. Bisz. Vous n'aurez 
point parmi vous un Dieu nouveau. Uua recentes, B 152. 
Des raifins fraîchement cucillis. 

REÉCENS. (adv.) Nouvellemesot , fraîchement , depuis 
peu. Recens dives. Ovin. Riche depuis peu de temps. Sole 
recess orte. Vino. Lorfque le Soleil vient de fe lever, peu 
après le leve: du Soleil. 

RÉCENSÈRE , sé 5, #5, cénsmm. Cou. Compter, nom 
brer , faire un dénombieinent. Cre, Raconter. 

Recenfuerunt in bibliorhecä librerum.Bis1. On alla con 
fulcer les Livres de la Bibliotheque. R:cenfers exercitum, 
Liv. Faire la revue d'un: armée. —librum. Quinr.Revoir 
un livre, le corriger , repafler fur un À 

RECENSERI, & br. bis. E:re comp é. vos recenferi 
fuit, Biaz. Num, 4. Dont on £t le dénombreinent, 

RECENSIO , amis. f. Cie. Dérombrement. m. 

RÉCENSIRI, Sd, sieñs sum, (pañl.) E:re raconté être 
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nombré, Ex bis qui rttenfiri non effent, Syst. D'entre eeux 
NE On & avoit pas fait le dénombrement. Cumfuerint re. 
tenfiti. Biz, Lor(qu'on en aura fait le dénembrement. 
Recenfiti funt quinquaginta m:lli#. 1p. On en comp!a, il 
S'en trouva ch quante mile. @wyi recenfirs frnt in caffris. 
BisL.Ceux donc on a fait le dénombrement pour étre dans 
le camp. (On ne trouve de ce v:rbe que les parfaits.) Hinc 
RECENSITOS , à , #m. CLAUD. SU2T. Compré,nom 
+ dont on a faic le dénombreme: r. | 
ECENSUERUNT. (3. pl. (3. fag. A 
M nclin (3. pl.) Réicansuir. (3. ing. perf.) 


RÉCENSUS, #r, m. Susr. al. #r. Dénombrement. 
SyN. Recon fie, 
RECENTARI AL Ër, Anis swm. À. Gris. Renaître, être 
renouvellé, (R.Ricans,) 
RicanTion ,#ris, Cic. (comp. cé 
RsCENTISSIMUS, 4, nv. Cie. | fap.) de Racens. 
RECENTISSIME. Pl. Tres fraîchemment , tres ré- 
gemiment, ({up.) de Races. Récemmenr. 
RE CEPERUNT (1. plpecf.) v. Ricirene. 
‘ RECEP TACÜLÜM , 5. n. Cie, Aigles 1cfage, lieu où 
L'on met que que chole à couvert,recepracle,”.retraice.f. 
Recepiaeulum aqua. Vitr.R:fervoir d'eau. Corpus ani. 
mi quafi recspraculum «ft, Cac. Le corps cft comme |: le- 
gement de l'ame, Zgniwm recepracula, Bin. Des brafisrs. 
Replebit recipr seuls, In, Remplira fes celliers de [-s bene- 
dictions, Rcceptasslum omninm Ptrg rmentorumurbis Liy. 
L'épour eù vont ie rendre roures les immondices de la Vile 
le, Lind cppidsm tibs reccpraculum preda. Cie. Cette Ville 
Écoir le licu où vous metticz votre butin à couvert. Num. 
mum rectpiaciia. Asc, Pæn. Ufte.files à mettre de l'ar- 
ent. 
| RÉLFPTARÉ ,17, avi, atim. Vic. Reprendre, re- 
Wrer, recucilnr, recevoir. (ffeg } de Racipare. 
Meum recepias fin adte, Tin. Herr. Vous recevez 


REG. 

38. Il eft vrai qu'il y a quelque diverficé dans l'édition 
de Robert Efienne de 1539, il y a fatis preruiffo noftre ac 
recepte, ». Verr, 103. Et dans l'é firion de Charl-sde1s ; $ 
il ya fatis promiffs muneri ac recepte. Isin. Le (ecend paf- 
fage eft, lle induxit ut pereret, (confulatum) promiffum 
 receptum intervertit ad feque tranfhulit. 2. Phil. 79. Et 
le dernier , eft pris de la leutre de Pompéce , la dixreuvié= 
me du huiriéme Livre #d Atticum, Le: voici, Cauerdum 
ne receptum amittam, Mais ici il vient de RecsPTUS , ms. 
Retraite. On dit cependant, 460 recrpti, dans tous leg 
Livres de Droits, mais l'on fous-encend argenti, & c'eit 
la même choie qu'aéfio recepra prune. 

RÉCEPTÜS , 4, #m. Quint. R'çu , admis. Pirg. Ron 
pris. (part peif.) v. Ricipsra, 

Maçna quidein gioria recepti regni principum fuit. Jusy. 
Ce fur certaicrment ure grande gloire à ces braves conju- 
rés, d'avoir affranchi leur pays de la domination des Ma- 
ges. Cælo receptus. Quint. R:çu dans le Cel. Receprus 
mos ef, Fast, C'elt une coutume reçue. Preces recepte, 
Sr AT. D:s prieres exaucéces. Sanguine ferpentis recepte. 
Ovip. Par le venin d'un cruel Serpent, qui fera répandu 
dans vos membres bleffés. 

Racsprus, ms, m. Liv, Rerraïce, lieu de retraite, Hz 
bere receprum, Puane. Cie. Avoir un lieu de retraite: Re- 
ceptui canere. Cic. Sonner la retraite. 4 | pt CHI CeCim 
mit receptui, Ip. Après en avoir éloigné , dérourné [a pens 
{ée, Tutique receptus. VirG. Une reiraire aflurée, 

Racsssaro. (fut, fubj.) cr RecasssnUNT. (3. pl. perf.) 
v-Racepsks. 

RÉCESSIM. (adv.) Plaur, En fe r-tirant , en reculanr. 

RECESS1O , 645. f. Virr, Elvignement , m. l'aétien de 
s'éloigner , 1e1taixe. f. Vid. Recussus. 

Rscsssisssr. (1. plulp. (ubj.} © 

R£sssir. (4. pert nd.) v. RecepeRs. 

RECESSUS , #r. m. Cie, Eloignement , m. feparation, 


mon fils chez vous, Owo in teétum te reccpres, Tan. Où | l'action de s'éloigner , | folitude, retraite. f. Marr, En 


vou: puifü-z vous mectre à couvert. Haffamque receptar. 
Vino.Erairache a Aéche. Frigida Saturni Jefe quo ftell« 
peceptet. VixG. 3. p. Remarqu:z en quelle conjonétion fe 
erouve 12 crifte etre de Saturre. ° 

RECEPTATOR , ôris. m, Cie. Qui fert de retraite. Re- 
epiator socas, Cie. Mil $r. Lieu qui iert de retraite aux 
voicurs. (Ce lieu de r’1raice pour les voleurs, éroit un mo- 
numerc:r vidé Appia. Asc, Pan.) 

RÉCEPTIBILIS » lé. (adj } Bibl, Recevabie. Homines 
vecspribiles. Bisv. Les hommes que Dieu veut bien rece- 
weir. 

RÉCEPTIO , onïr, f. Plaut. Reception, rerraite que 
Yo donne à une perfonne. | 

RecsPtissiMUs , 4, 4m. S OL. Recepriffimi fcriptores. 
Les Auteurs le: plus dignes de Foi. 

RÉCEPTITIUS, à, #m. À. Gs 2 L. Qui concerne la 
thoie reçue, retenu, relervé, qu'on s'eft relervé, qu 
goncerne la chofe promile, e 

RECEPTOR , üris. m. Cie. Receleur, m. qui reçoit & 
reccile les vois, qui donne recraite aux voleurs , qui les 
æetire chez loi, 

RÉCEPTOR lecws, € ne fe crouve point dans Ciceron, 
gominc le cit: D. 1] y à receptator, 

RÉCEPTRIX , iis, f. Qui reçoit, qui contient, Re 
guptrix furtorum. Cic. Recceulc. =raturarum,ApUL.Qui 
contie:r des natures. 

RÉCEPTÜM , 5. n. Cie. La chofe dont ons'eft chargé, 
une promeile, garantie. f. Prom:ffum © receptum inter - 
wertit ad feque tranffulir, Cic. 2. Phil. 39. 

RaecerTrUM , fi, Que tous les Diétionnaires , après le 
Trefor d'Eftienne, cicent de Ciceron comme un fubftanct 
peutre , pourroir étre un veritable adjectif. On re cite que 
grois endroics , le premier eft pris de la fep ième Verrine, 
Satis aff faëtum promiffo noftre ac muners recepte. 3. Vert. 


toncement. m, C1c. Lesendioits les plus bruns & les 
plus enfoncés d'un sableau, qui fervent à rhauff:r l'eclac 
des autres, le lointain d'un tableau , flerefux de la mer, 
Habest samen 1ils ir dicende admiratie umbram aliquem, 
aur rece{um , quo magis 1d quod erit illuminarum , extare 
videatur. Cic. Li faut pourrant que les difcours qui eau 
feot rant d'admiration , aient des erdroits moins brillans 
& moins tiavaiilés, afin queceux qui doivent être plus 
éc actans,le paroïllent davantage. Accus ad res falutares, 
à pefhiferss recefus. 1n. Une prute pour les chofes qui font 
bonnes , & un éloignement pour les mauvaifes. R-ceffies 
sculorum. PL, Cavicé des yeux. Aitj reciffus im viré homi- 
nur, Pr. J. Il y a des chofes fort {ecreir<s, fort cachées 
dans la vie des hommes. Ter rereffas in animis heminum 
Cic. Tac de plis & de replis daus le cœur des hommes, 
Dyorwm accelus Cr reccf[us inne morn gubcrnatur, Cic. 24 
Div, 34. Dorc le Aux & le r: Aux le regle fur le mouve- 
ment de la Lune. 

RÉCHXBITÆ , rm. m. pl Bibl. Les Rechabites,fils 
de Jonadab , & peritsfils de Recab, quine buvo’ent point 
de vin. 

RECHAMUS , #. m. Vitr, De 4e , morcéau de bois 
quarré qui a pluñeu:s morrailes ÿoù {ont renferiméét des 
poulies , avec une corde pour enlever des fardeaux. 

RECIDÈRE, d3, cdi, rëäswm, Cic. Retomber , re= 
cheoir, étre reduit. (R. Capere.) 

Recidere in morbum graviorem. Liv. Retomber dans 
une maladie plus grande, plus dangereufe, On dit ra 
cidere ad, in aliquid, Cic. ad nibilum, #d mhil. ] D. im 
tenebras, Cic. 

In te recident, PLAUT. Tomberont {ur vous. Ex leritié 
& voluprate ad luctum CG lacrymas reciderunt. Cie. La 

rifteffe &c les larmes ont fuccede à Ja joie & au p'aifir , ils 


«ont tombés de la joie & du plaifr daus la grifteMe & danÿ : 
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és larmes. Hume tuum 4,44 atum ne ad nibilum recidere 
patiare. 1n. Ne p:rmertez pas que ces preparatifs (oient 
reduits à rien ,s’en aillent en famée. Mukcs recidit ad pau- 
cos. Tsr. Peu de gens s'appliquent à la mufique. Ed reci- 
dere. Liv. En être là reduit , être reduit à ce point. Reci- 
dunt fibres. P 1. Les fievres reviennent. Qyorfwm recidar 
relpor [um tuwm nen magnoperë laboro.Cic. |e me mets psu 
eh peine de ce que vous répondrez. 1n me bac emnia mala 
reciderunt, B151. Tous ces maux fonr tombés fur moi. 
Recidere in caput, CURT. in pedes, Prop. Retomber fur 
la rêre, fur les pieds. 15 caffum recidir, Cox. Eft devenu 
inutile. Recidir ad querelam fpes delufa, Pn. L'efperance 
trompée s'eft changée en plainte. 

RÉCIDÈRE, éid5, cidi, cism, Manr. Coupper , re- 
trancher , rogner. (nr. Cæpars.) 

Recidere barbam.Ow1D. 13. Met, Coupper la barbe, —co- 
mam.Mant. Coupper les cheveux. —orsæments ambirio. 
fa. Horn. Rerrancher les ornémens trop recherchés. 
gmes, PL. Couppet , rogner [es ongles, 

RECIDE, br, récssits sum. (pall.) Hon. Culps reciditur 
fapplicie. In. On corrige les faues en les puniffant. Vepres 
recidi., CAT. Qu'on eouppe les ronces. 

RÉCIDIVÜS , à, #m, Ceus. Qui revient, qui fe réta- 


blit après avoir été décruit. Recidiva pofuiffem pergama. 
Vire. J'aurois rétabli Troies, Recidive febres, Caus. Des 


fiévres qui reviennent après avoir été guéries. 
RÉCINCTÜS, à, äm, Ovip. Qui n'eft pas ceint, là- 


ché, lâche. Vefhis recin&a. Vince. Une robbe dont la cein 
ture eft défaite, Zona recinéta, O x 1 D. Ceicture qu'on a 
dtée. Vefles induta recinélas. 1 p. Revêrue d'habits fans 


ceinrute , de robb:s dérrouflees. (part. pal.) v. Rac:n- 
GERS. 

RÉCINÈRE , #9, récini 5. Cie. Rechanter , redire, 
chaater une autre Fois, reperer, Recinere nomen alicujus. 
Hon, Redirs, r-peter le nom de quelqu'an. 

RÉCINGÉRE , £3, cinxi , cinlum, Oviv. Déceindre , 
Rcher. Sn. Revincire, di/cingere. 

+ Les Diétionvaires ne nous reprefentent que le pañlif 
de ce verbe , comme fi l'aétif ne le difoic point. Ileft vrai 
que le Trelor d'Efticnne qui cite recingo,n'en donne aucun 
exemple de l'aétif. Cependant il fe trouve dans Ovide, 
Difcedant velantque caput tunicafque recingunt. Ovin. 1. 
Mat. 8. ls fe retirent, fe couvrent la tête, & Ôtent leur 
ceinture. 

ReciniUM , 5. & Robbe quarrée tres ancienne , 

Rescinus , £. m. Parr, $ habie d'homme , donc les fÉcm- 
mes {e fesvoient dans le deuil, (q. R:cininm à ricæ.) Hinc 

RaciniATUS, 4, um. Fast. Le même que PALL1ATUS. 
Couvert d'un manteau , ou de cet babic qu'on appelivit 
Kecinium. 

Rserps. (imper.) v. Racipars. 


RÉCIPÉRARE , d, ävs, ärum. À » © L. Le même que 


Rscupsrars. Recouvrer. 
ReciPsRATIO Fejt. Vid. RICUPERATIO. 
RsciPsRATOR Feff. Vid RacUPIRATOR. 
RiCIPERATUS , 4; M. APUL. Reçu. Svn. Receptur. 
RÉCIPÈRE , pi 3, récépi, récéprum. Cic. Reprendre ce 
qu'on avoit quitté , où ce qu'on avoic perdu, Éneetoir , 
admestre. (R. CAP&R&.) 
CH Recipere, marque ordinairement une retraire en lieu 
de furece.] Recrpere anbelstum.PiauT Reprendre haleine, 
corpus lefte. M. Se mercre au lit. Me roprefx recipt in 
colwmem domus. Pu. je vis cracquille & à mon aile, reti- 
réc dans ma petite mailon, eù j'ai cou ce qu'il me laut, 
Weri periculurs nen ad me reci.10, Sox. Je ne l'art pas 
écla veritable. Recipere derrimenru-r. C &s. Rcceyon êu 
dommage. —incrementum, Cou. Rec-voir de l'accroifle- 
ment , s'augmenter, gr: (fun 44. Ovip Retourner, re- 
brouffer chemin. libertatem p, flnam. Cic. Recouvrer 
£a premiere Liberté, —pænss 4b alique, Vie, Puis quei- 
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qu'un. —#rbem aliquam. Cic. Reprendre une Vi Île. 

Recipere fe. Cic. Revenir à (oi, recouvrer fes forces , 
reprendre les efpries. Recipare fe in aliquem locum. In. Se 
retirer en quelque licu. nr domum, PLAUT. Se retirer,s'en 
alier àla mailon.—fe ad aliquem fuga, Cas. Se r-iugier 
auprès de quelqu'un. —fe sb undis. V1 RG. Se fauver du 
milieu des ondes. —fe ad frugem bonam, Cic. S'amender , 
corriger les mœurs,fe corriger. Te ad me recipito VLAUT. 
R evencz me crouver. 

Recipere aligwer menfsa. Cie. Donner à manger à quel. 
qu'un , le crarcer. Recipers aliquem civirate, Ip. Donner à 
quelqu'un le droit de bourgeoifie. —in amicitiam aliquem, 
Cie. Prendre quelqu'un en amitié. Ignerantiam alicujus 
recipere. Uur. Exculer quelqu'un fur fon ignorance. Reci- 
pere aliquid. PLauT. Se referver quelque chofe.Cic.S'en- 
gager à quelque chofe, promertre qu'on fera — 
chole. «liquid in cibum. PL. Manger de quelque chofe. 
Hoc in me recipie, T sr. Je prends cela fur moi, j'en ré 
ponds.i n me recipio fore eum tibs fur. Cie. Je fuis garate 
de cela , je vous aflure qu'il vous fera de quelque ufags. 
Dumrecipis, (fuppl. Te) PLaur.Rud, Juiqu'à votre re- 
tour, Mihs recepiiti. Cio. Vous me l'avez promis, Tibi 
fPondeo , in mcque recipio. Cic. Ÿe vous promeis , & je 

m'engage , & j< fuis garant. : | 

Carmen ilind nondusm recepit ultimars manwm, P aTR, 
Onn'a pasencore mis la derciere main à ces vers. Hortum 
recepit, Cac. Il s'eft fair une referve du jardic, iia re 
fervé le jardin. Scientes qued unufquifque quedeumque 
fecerit bonum , hoc recipist à Domine. Bip. Sçachanc 
que chacun recevra du Scigneur la #écompenfe du bien 
qu'il aura faic. Exhortamur ne im vacuwm gratiæm Deires 
cipiatis,1p. Nous vous exhortons à ne pas recevoir en vain 
la grace de Dieu. 1:«, Nous vous exhortons de vivre fe. 
lon la grace que vous avez reçue de Dieu. 

RÉCIPI , ir, récapris sum, (pall.) Cie. Recipitur haa 
berba in menfæ, PL. Certe herbe fe mange. 

KRscipism. Feff. (pour) Raciriam. Comme Dicsw, 
(peur) Dicau. 

RÉCIPROCARÉ , ©, vi, äräm, Liv. Renvoyer , ou 

faire retourner ure chole au lieu d'où elle étoic ortie Fais 
re rebrouffer. 
Reciproczre animam, L 1 vw. Relpirer , retirer l'haleine, 
es gp cœpit mare, Cut. La m:ra commencé à def. 
cendre. Fretium fhates ternporibus reciprocat. Liv.Le décroic 
a fon Aux & reAux reglé. Esripus fepries die ac noëte reci= 
procans. PL. 2,97. Le Bux & reflux arrive fept fois le jour 
& la nuit dans l'Euripe, 

PÉCIPROCARE, br , Anis süm. (pal) Cie. Triremis 
in aduerjum affum reciprocari.non poteft, Liv. La galere 
ne peut remonter contre le Aux. 1/F4 fic reciprocantur, nt 
5 divinario fit, dii fint, &r fi dii fint , fit divinatio. Crc. 
1. Div. Il y a une confequence mutuelle encre ces chofes, 
de cette maniere,s'il y a un art de deviner, il y a des dieux, 
s'il y a des dicux , il y a un art de deviner 

RÉCIPROCATIO , ônis. f. PL Retour d'une chofe en 
un même lieu, Æfus reciprocatio, PL. #8. Le flux & reffèx 
de Ha mer. 

RÉCIPROCÜS , 8, äm. Var. Reciproque, qui va & 
qui vieut, qui retourne d'où il eft venu. Reciprocus amis. 
PL. Un Acuv- qui à Aux & reflux. (r. RacIPaR& Varr.) 

RECISAMENTÜM , #3, n. Pl. Petit morceau qu’on 
coupp. de quelque chole. 

RÉCISIO , omis. P1. L'aétion de coupper. Dig. Réci- 
fieo. f. Recifionem facere, Ur. 28.5. 58. Cafler, annuller, 
cieindre. 

RECISIÜS. (adv.) Calliftr. Dig. 47. 21. 2. (compf de 
Raciss, qu'on ne trouve point.) En raccouci. 

RacisURUSs , 4; 1m. (part. fut. aét.) € 

RECISUS , à, #m, Hon. Couppé. (part. pall.) ve Rs 
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Opus recifum. V. Dar. Un ouvraz: abbrepé, auquel 
on ne dorne pas une juite érendue. Nationes partimrectfa, 
partim reprefa. Cic. Des Nations en parti: détruites , en | 
parie reprimées. A6 omni parte recifum. OviD. Rogné de 
tous côtés, Crput rectfum. In. Téce couppée. 

Rictra. (imper.) v. 

RÉCITARE ,r5, ai, gra, Cic. Lire quelque chofe 
à Haute voix. Qvinr. Recicer,dire par cœnr.{r. CITARE.) 

K [Ou die recitare aliquid, de, ex aliquä re. Cic.] Re- 
citare de Tejtamento, Cic. Reciter quelque chofe du Tri- 
tamenc. 1» recitando Senatn, In. En vommant les S:n2- 
reurs , en lifant le nom des Senateurs. Recitare ex codice, 
Cic.—claré. PLAUT, —memorirer. QUINT. 

RÉCITARI, dr, &rits sûm. (pail.) Cie. Recitarus ft 
heres teflarsente. Pi. 2. 7.52. la été declaré,nommé he- 
nicier par teftamenr.Cave putes nllas ur quamlitterxs gra- 
viores, quâmtuss in Senatu effe recitatæs, Cic.1o Ep.rz. 
Ne croyez point qu'on ait jamais 1ù dans le Senac des le: 
cres plus forces & plus graves que les vôtres. (Cerce lecire 
dort parle ici Ciceron, eft celle de Plascus , qui eft la hui- 
tiém= du dixiéme Livre des Epicres de Ciceron. 

RECITATIO ,onis. F, Cie. Leftuie qu'on fait à haute 
voix, frecivation. Lifierarum rectatio. C1 o. La leéture 
qu'o tar 4- quelques lectres à haure voix. 

RECITATOR , oris. m. Cie, Qui recite , qai lit quel- 
quechofe, lect-ur, Recitaror acerbus, Hon. Leéteut im- 
porta, qui fatigue les autres en lifanc fes ouvrages. 

RECITATUS, à, sw. PL. Reciratus heres teffamento. 
10. D::iacé heritier dans un teftament, (parc. paff.) v. 
Racirars, Cre. Lreà haute voix. 

RÉCLAMARÉ , 5,3:5, ätm. Cic. Se récrier contre. 
{ppr.) crier d-rechef, cont:edire,s'oppoier à quelque cho- 
Le. Pirg.Retentir. Æ langeribus arva reclamant. ST AT. 
Les champs reter t'fl-nt de plaintes. 

RÉCLAMARI, ätïr. (paf. imperf.) Cie. Vehementèr 
#b omnibus reclamstur. 1 D. Tout le monde (e réciie for- 
temrnt contre cela. 

RÉCLAMATIO , ônïs. f. Cie. Oppofition qu'on for- 
me à que que chof-, 

RECLAMITARÉ, 3, âus, ätwm. Cic. S'oppofer. Re 
clamitat ifli4fmodi fafpicionibus ipfa natura. Cic. La na- 
ture même fe revolte centre ces lortes de foupçons, la na- 
ture miéme a hocr:ur de {emblables foupçons. 

RÉCLINARE ,9, 403, atim, Cic. Pancher , incliner, 
repoler. Inclinare caput, humerefque. In Pancher ia têre 
& baifler les épaules. Z» qhem opus emperisreclinaret. Sax. 
Sur qui cour k poids de l'Empire étoic foutenu. Reclina- 
miteum in prefepio. Bip. Le coucha dans une créche. 
Non habit ubs caput reclinet, 1». N'a point où repoler fa 
tête. 

RÉCLINARI ,ër, &ris sim. (pall.) PI. 

RÉCLINATORIÜM , à. n. 8.1. Un repoloir. 

KE: LINATUS, 4, m. Hor. Couché, étendu fur. 

RÉCLINIS , në, (adj.) Srar. Couche , étendu , qui va 
en pente, 

RÉCLIVIS, LE. (adj.) Owid. Panché, couché, écerdu. 
R'chru ad Solem loius. P ALL. Lieu qui eft un peu en p:nte, 
& «xpolé au Soleil, 

RÉCLÜDERE, dÿ, clusi, clasm, Vire. Ouvrir, dé. 
eousnr, Occulra recindere, Stat. Découviir les choles 
fecrertes. Pertes reciudere. P Ro». Ouvrir les portes.— 
#ellurem, Tac, Fouiller la verre. 

RECLÜUI , dür, clusits sim. (paff.) Prop. Erre ouvert. 
Recludor cuffode, Xp. Le Poitier m'ouvre , me fair entr:r. 
In carcerem recluduntur. YUST. lib. 26.6. 3. On les reu- 
ferme en prifon , on les met en prifon. 

RÉCLÜSUS , à, #w. Hor. Ouvert 

RÉCOCTUS , à, mm. Pi. KRecuir. Lana receile. Sen. 
Laive qui a p:ffé plufeurs tois à la teinture, Semex recoc- 
ts, Caryz. Un vicillard qui à fouvenx fair Je méme em- 
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ploi, un vieux routier. Recoëus féribs. Hor. Un Notairé, 
un Grefi-1 rufé, un vieux routier, (part. paf.) v. Rsco< 
quers X On appelle par meraphore Recoäws, un hom= 
me quai s'eft rendu hab.le par un lorg ulage , comme on 
appelle Lana recofa , enverme de Tcinturier , la laine qui 
a pale plufieurs fois à la teinture. 

RecoGErs, ge, coegi. PauLiN. Rafembler., 

Racoë1,gor. (pal) PAULIN. 1n cerpora recegi. In« 
Etre aflex blé sn corps , redevenir corps. 

RECOGITARE, 13, ävi, ätmm. Cie. Penfer & rep-ne 
fer à une choie, y penfer ferieufement , mûremer t. Rece= 

g'tabs 1:b: ommes-annos meos, Biss. J: repaflerai devant 
vous toutes les années de ma vie, Non eff qui recegites in 
cord’. lp. Ec perfonne n'y fait reflexion en lui-même. Hine 

RÉCOGITATIO , ons, €, Serv. R«A:xion. f. 

RÉCOGNITIO , 6nïs. f, Cic, Revue. f. examen, m 
l'aétion de revoir , de vificer , de compter quelque chofe, 
Per recognitionem Cogfuli. Liv. Par les enquêtes & la di= 

Jigence du Cosful. Recognitio eorum qua in familia funt, 
Co. Le foin de vifiter , de compter tous les meubles d'une 
maifon, d'en faireun memoire. Recognitio fui. Ssn. L'e- 
xamen de {a confcience , la revue qu'en fait de fes propres 
actions. Recognitio fcelerum f[uorum. C1c. L'examen, 
revue de fes crimes. 

RÉCOGNOSCERE , fe, nôuÿ , côgnitäm. Cie. Recon« 
noîcre quelqu'un qu'on avoit déja connu, connoître. Cie, 
revoir, retoucher, corriger. Curt, Vifier, compter, 
examiner, Recognofcere equitum turmas. S ÿ AT. Fate |a 
revue de la Cavalerie, Recogno/ce mecum fupertorem illam 
noëtem. Cic. Remertez-vous dars l'efpric ce qui eft arrivé 
la quit precedenc:. Aliquem penstis recognetere. Cic. Re- 
cennoîere quelqu'un entierement, Qui non ef expertus , 
pauca recognofcrr, B 182. Celui qui eft peu expsrimente, 
qui cornoît p-u de chofes. 

RECOGNOSCI, gn@f5r. (paff.) Cic. Etre reconnu. 

RÉCOLARE, 6, au, ätum, Sçr1B. Paler , couler ur@ 
fcconde fois. 

RecozranpUs,4, mm. Cic. 

RecoLens , entis, (parc.) v. 

RÉCOLÉRÉ , 5, côlis, récaltém. L1v. Çulriver de 
nouv:au. Cic revoir , confiderer , repañler dans fon efpric, 
rappeller l'idée de , fe reflouvenir , rappeller dans (a me 
moire. Jngenium recolere, PL. J. Pour, cultiver l'efpric.— 
fludis, Cic. Reprendre [es rudes. $1 bac recu ipfe recalie 
Cie. Si vous confider:z, fi vous cxaminez ces choles en 
vous-même. Æfac ricolens 1m corde meo. Bigr. En entrete- 
nant dans mon cœur le fouveuir de ces chofes. Nemo l1bem= 
ter reçolir, qui lafit locum.PH.r18. On ne rerourne pas vo= 
lontiers à un endroit,quand on fe crouve mal d'y avoir été, 

RECOLLIGÉRÉ, 43, collégi, colléétäm, Cou. Ramaffer, 
raflembler , recuciilir. 

Primo[que recolligar annes. Ovin. 3. Met. Et reprenne 
fa premiere jeureÂ=. Se recolligere. FRONT.Seramaller, fe 
relever après écre tombe. Recoliger quiaquid omifium eff, 
Sen.Reparera rour ce qu'ila perdu.Recol/igure fe à valetu= 
dine.Pi.S: 1erablir après une maladie,reprendie fes forces, 

RECOLLIGI, gr, colles sum, (pal) C 1 c. Qued 
feribis, etimam fi njus animus effet in te offenfior, à mu re 
colligr oportére. Cie. Quaot à cs que vous m'écrivez , que 
je dois addoucir {on elput., quoiqu'il für isrité conue 
vous 

RÉCOMMINISCI 1fcér. PrawrT. Se reffouvenir de 

quelque chele , fe la remercre daus l'efprit. 
RÉCOMPONI, pondr, pèsitis sm, ULp. Etre raccom- 
mode , écre raflemblé. 
RÉCOMPOSITUS, à, äm. Ovip. Rajufté, raccom= 
modé , remis dans fon premier étar. 

RéconNcis1aMins. Reconciliez- vous, (2. pl. imper, 

paf.) c 
RacoNcisiANS, 45tü. (part. act.) v, 
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RECONCILIARÉ , 5, avi, ätmm. Cie. Reconéilier, 
féunir , remettre bien enfemble, rendre amis. Reconciliare 
animes fbi, Liv. Regagner les bonnes gracs, gagner Jes 
Cœurs.—civitates, PL, Remettre la paix , l'union dans les 
Villes.—exiffimationem judicierum. Cic. Recouvrer , ré- 
tablir la repucation des jugemens.—demnm, PLAUT.Capt. 
Faire reveuir À la mailon. Rerenciliabat eos in pace. B1B1. 
Tächoit de les reconcilier enfemble. Qui nos recenciliauit 
bi. Binz. Qui nous a reconcilié avec lui-même, (par 
Jssus-CHrisr.) Mundum reconcilians fibi. Ip. Eu recon- 
ciliant avec foi-même le monde, 

RÉCONCILIARI, dr, ris sim,—in gratiam. C1 c. 
Etre reconcilié , être rentré en grace. Volens reconciliar: 
ei. Bus. Voulant fe reconcilier avec lui. Obfecramus pro 
Chriflo, reconciliamini Deo. Ip. Nous vous fupplions au 
Nom de Jesus-Curisr , de vous reconcilier avec Dieu. 
Wade prids reconciliari fratri [uo. Bisr. Allez auparavant 
vous mettre bien avec votre frere , vous reconcilier avec 
votre frere. : 

ReconotLiA6saRs, 4ffo. PLaur. Capr. Recouvrer. 
Tllum confido me domum reconcilialfere, Xp. 2. 2. 65. Je 

re le ramener à la mailon. Si reconcilinffo in libertatem 

lium. Is1D. 4. 4. #4. Si je fais recouvrer [a libercé au 
ls (2'H-gion.) 

RÉCONCILIATIO , ôxïs. f. Cie. Reconciliation , rtu- 
sion des amis délunis.f. Reconciliationem accepimus. Big. 
Nous avons été reconciliés. 

RELONCILIA TOR , ôrir. m. Liv. Qui reconcilie 1=s 
pcrfounes défunies , qui les remet bienenf:mble. Pacis re. 
conciliator. Liv. Qui fait la paix, qui s'entremet pour 
Faire la paix. 

RÉCONCILIATÜS , 4, &m, Cic. Reconcilié, Recon. 
ciliata gratia, Cic. Reconciliation. Reconciliata apes 
VARR.g.R.R 16. Des Abeilles qui ont repris leut force. 
Videbatur nobis Senatés reconciliats voluntas. C1c. Le 
Senat paroïffuit nous être plus favorable, Quod feribis de 
reconciliata noffra gratia non intelligo, cur reconciliatam 
efe dicas, Cic. Ep.s.z2, Parce que vous m'écrivez d'une 
réconciliation faise etre nous , je ve comprends pas pour. 
quoi vous dit:s que nous fommes recenciliés, (puique 
aous n'avons jamais été brouiilés enfemble.) 

RaconciLt0 , &. Vid. RaconciLrars. Cie. Reconci- 
lier , faire une reconciliation.. 

RÉCONCINNARE »3, Avi, âtém, Cic. R:parer, 
nr Carerz recomcinne. Cic. Je raccommode le 
refte, . 
RÉCONCINNARI, br, 2tès sm. (paîl.) Plaut, Etre 
repart. Ce. évre rajuité. 

RÉCONDÈRE , 45, didi, côndÿtäm. Vino. Cacher , 
tecir caché , reufermer. Pracepta mea reconde tibi, Bac. 
Faites-vous un trefor daus votre cœur, le mes Precepres. 
Recon didis gladium in vaginam. Cic. Ila remis on epée 
dans le fourrsau. Multi ques fsma obfura recendit. Vic. 
Piufeurs d'une moindre diftinétion, donc la r:putation cft 
Inconouc. Recondit enfem 5n pnlmone, enfem toram. V1rG. 
Il enfonce fon épée dans I: corps jufqu'à la garde, lui 
plonge [on épée dans le iein. 

Riconnirion , er, Cic. (comp.) de, à 

RÉCONDITÜS , à, #m. Cic: Caché » retiré, reculé. 
FH. Sctté, Angulus reconditus. Cic. Uu heu retiré » (à- 
che, éloigné du bruit & de l'embarras. Artes recondire. 
Cic Une icience , une érudivion profende. Recon ditiora à 
Luculio d(fiäero, Jp, J'atrens des chofes plus recherchécs 
de Lucuius. Natwré trifi ac recondria fuir, Cic. [] a été 
d'un racursi morne & peu ouvert, Salsws recomditi, Car. 
Bois ecurtés. 

RÉCONDÜCÉRÉ, diceÿ, dûxi, dim, Ur. Reloucr, 
reprendre à jouage. Hine 

RECONDÜCTÜS, à, #m, PL, 29. r. Leué une feconde 

ois. 
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RECONFLART, f5r, znis sm Lucn.Etre reparé, être 
refait , être renouvellé. ' 

# [Dans le propre , ce verbe fignifieroit être rcforgé , 
mais on n'en ttouve point d'exemple dans ce fens.] 

RÉCOQUENDÜS » 4, #m, Cic. ex v. 

RÉCOQUÉRE, 5, côx5 , cofäm. Cic. Recuire, ou faire 
recuire une aurre fois, Se Apellinis Moloni reformandum 
ac velut recoquendum dedit, Quint. Il fe mit fous la con- 
duite d'Apollonius Molon , pour être comme refondu , 
perfcétionné & poli. Spiculs recexit. Luc. Il a reforgé fes 
traits. 

RicoQUI, or, coëtus sum. {pall.) PI. d 

Rscorpasor , RiCORDANDUS , #, sm, Cic. (fut. ind. 
G part. fut.) A 

Raconpars. Souvenez-vous. (imper.) ex v. Racon- 
DARI. 

RÉCORDARÉ, 45, ui. Tac. Le même que 

RECOR DARI , dr, &1üs sum. Cic. Se reouvenir de 
quelque chofe. (q.Rem cordi dare.) S y n. Reminifci, Me 
minife, 

* [Avec ce verbe, on joint le genitif, l'accufatif, 
quelquefois l'ablatif avec de,& l'infinitif. Cic.] Es vultrems 
Anchifa magni voccmque recorder. Vino. Je reconnois le 
vifage & la voix du grand Anchife.Velim fcire ecquid de te 
recordere, Cic. Je voudrois bien fçavoir fi vous avez quel. 
que fouvenir de ce que vous étiez. Recerdor longè omnibue 
#nsm ane ferre Demofthenem, Cic. Orat, J: me (ouviens 
d'avoir pref:ré d= beaucoup le feul Demofthere: à tous les 
autres. (pour Recorder me nntetulifte.) Pre eo qued non if 
recordatas facere mifericerdiam, Bigu. Parce qu'il re s'eft 
point fouvenu d: faire mifericorde. Domine, recordare meis 
In. Sigreur , fouvenez-vous d: moi. Hine 

RECORDATIO, omis. f, Cic.Le fouvenir d'une chofe, 
Sacrificinm recordationis, Bas. Le {actific: deftiné pour 
renouveler le fouvenir. 

RÉCORDOR , äris. Vid. Riconparu. Cir. Se reffoux 


venir, 

FÉCORRIGÈRE, g, réxi, rélün. San. Corriger, res 
drefler. Sed recerrexis ceffas iliins prima vindemia, Pit. 
Mais de bonnes Vendanges lui ont bien redre {lé Jes coues, 
ou l'ont bien remis danses aMaires. Animwm recorrigere, 
San. Reformer fon efprir. ‘ 

Rscoxen1T. (3.perf.) v. RecOQUERE. 

RECRASTINARE, 6, avi, arm. P1.17.14. Remettre 
au lendemain, ou à ureautre fois. Recraflinare minimè 
atile, PL. Ibid. I] eft dangereux d: remetcre au lendemain, 

RÉCRASTINAKE, ër, Sri: sum. (pa.) Co. Recraf- 
tinari feges matura non debet. Co. On ne doit poict re- 
mettre au lendemain , à coupper les bleds iorfqu'ils fonc 
müus. 

K'ECRAANDUS , 4, 4m. PL. 6x v. : 

RÉCRÉARÉ , 5, dvi, arm. Cic, Recréer, créer une 
feconde fois, frécréer , rendre joyeux , gai. Ansmos af. 
fi&os recreare.Çic. Donner de la joie à des elpnits af. és, 
_—mentem, Cic. Donner du plaifir, réjouir.—Proumciam, 
Cre. Remettre la paix , la joie dans une Proviuce , la réta 
blir dans fon ancien éclat. Ex magno timore fe recreare, 
Cie. Revenir d'une grande crainte. Eumenes Cratersm ren 
creare ffuduir. C. Nr, Eumerés fit tous Les efforcs pour 
ranimer Craterus, 

RÉCRÉARI , Br, ärts sum. (pall.) Cie. Etre animé s 
encouragé , r:uré. Recreari ex morbe, C 1 c. Se rétablir 
après une maladie, recouvrer {a (acte. Arder recreatur 
aura, Horn. Le vent diminue la chaleur, Re/wmpie fpirin 
recreatus tft. Bip. Il revint à lui. | 

RÉCREATIO ,Gnis. f. PL. Ab agritudine recreatio Pre 
Rétab'iffemeut, r:couvrement de fanté après une mala- 
die , convalefcence. f. 

RÉCRÉATUS , 4, #m, Cic. 


€, L2 f. 
A PE DDD ddéd iij 


Qui a repris courage, 


LL 


UE 


RÉE. 
mundi, PL. L'Icalie qui eft la maît efle da monde. Rre 
trix membrorum. Cou. L'ame qui conne le ou ement 
tous les membies. 

* ECTÜM , i. n. Pirg. Le drait. m, ‘a iuftice, la droite 
‘aifon.f Île reétum,boyau. Amor re&r.Srar L'amour de 
ia juftice, de la droiturs. Animi reäum, Ho r. Droiture 
l'ame, Curue d'gnofcere reétum, Xp. Diftirguer ce qui eft 
raifonnahle, d'avec ce qui ne l'eft pas, 

RECTUS, à, #m. Cic. Droic, jufie, bon. fOwid. qui 
eft debout. Varr. le nominatif. . 

Reëta coma, Sen. Des cheveux droits, qui ne (ont point 
frilés. Confcientia re&a. Cic. Uie confcience droite ; 

Iroirure de confcience. Cœænsreëta. Syst. Un feftin ma+ 
gnifique. Reéfa confilia. TR. De bons confeils. Indoles rec. 
ta.San.TR.Un bon naturel.Nibil reétum,nif; quod 1p{erum 
moribus comveniat,putabunt.C.Nar. 11s ne trouveront rien 
de louable , que ce qui eft conforme à leur maniere. Reëti 
corde, B181. Ceux qui ont le cœur droit. Vié re&4 rem 
narrare. Tan, Raconter la chofe comme elle s'eft pafée. 
Longa trabe re&ior, Ovin. Plus droit qu'une longue per- 
che. Reëe curfu. PL. Par le droit chemio. 1» dicende rec 
t finws. Cie. Orateur parfait. Truncus retus. Ovin. Un 
crone qui eft debout, Redfws judicii. Sin. Qui a un juge- 
ment droit 

RECUBANS, æntis, Cie. Vire. (part. aét.) v. 

RÉCÜBARÉ , 85, cÿbi 5, cïbirum. Cic. Eue couché, 
être étendu. Recubans [ub tegmin: fagi, Vinc. Etant cou 
ché fous un Héire. Tyra tore recubare, Tin. Etre couché 
{ur un lit d'écariate. Rsembuit. Cie. r. dev, Se recoucha, 
fe remit fur fon lit. Syn. Recumbere. 

RÉCUBITUÜS , &s. m. PI, L'aétiond'eftre couché, 
Amant primes recubitus in cæns. Bisz. Ils aiment à avoir 
les pr-mi-res places dans les feftins. 

RÉCÜDÈRE , d5,cud5, chsam. V ARR. Reforger , 
forger une lecorde fois , rebattre. 

RÉCULX, &. f. Plaut, (dum.) de Ras. 
RÉCÜULTUÜS, à, üm. Ovin. Cultivé de nouveau, 
(pare. pal.) v. Rscousrs. Humws reculta, O x in. Une 
erre-culrivée ure autre fois. 

RÉCÜMBÈRE , 45, cb s, ctbirum. Ovip. Etre cou 
hé. Le néme que RecUBARE. Afume recumbere. Ovin, 
Etre couché par terre.—sm humeres. V 1 R 6. Etre panché 
ur fes épauies. Kecumbere leétis. Ho. Erc à table cou 
ché fer un lie. 3 

RacupsR A. (imper.) KscUrarAmiT. (3. fur. ind.) é 

RiICUPERANDUS ,#, 4m. CIC. ex v. 

RÉCÜPERARE , 7, avi, atum. C 1 c. Recouvrer ce 
qu'on a perdu, 1egagner,rattrapper. (R.6x v. RaciPsrs.) 

Recupera proximum fecundim virtutem tuam. B1821, 
Afhftez votre prochain , felon votre pouvoir. Libertatem 
recuperare, Cic, Recouvrer la lib:reé.—/omnsam interrup= 
tum, SUxT. Se rendormir après avoir Été reveillé.—Teme 
plum. Recouvrer le Temple.—vires che, T ae. Reprendre 
(:s forces en masgeant. $: vos 46 me 1p{um recuperare, 
Cic. Si j'étois afflez h:ureux pour me revoir avec vous, 
dans l'écart où j'érois autrefois. Crede D:o, G recuperabis 
te. Bis. Aycz confiance en Dieu, & il vous retirera de 
ous ces maux. Ege ff hominern per te recuperare.Cic. Si je 
puis par votre moyen recouvrer cet homme. Recwperare 
fe. Var. R. R. Se rérablir , reprendre fes forces. 

RÉCUPÉRARI, ër, arxs sum. (paf) Cic. Hinc 

RÉCÜUPÉRATIO , ônis. f, Cie. Recouvrement. Egens 
recuperatsene. B 181. Qui a befoin d'étre aidé en routes 
<hofes. 

RÉCÜPÉRATOR , éris. m. Cie. (ppr.) Commiffaire, 
qui jugeoit des ufurparions entre le Peuple Romain & les 
Vies voifines. Enfuite ce nom fuc donné à un Juge Dé- 
legué par l+ Prieur, pour juger des différends des Par- 
uculiers, Recuperaceur, fConfcillers des Proconiuls daus 
les Provinces, dd recmperaeres itum eff, Tac, On à rem 
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Recreatus à morbo , à vulnere. Cic. Qui eft remis d'une 
maladie , guéri d'une bleffure, Waldè priore paginé pertur. 
barus , paullm alter recreatus. Cic. La premiere page 
m'a caufe beaucoup de trouble & d'inquiécude, la feconde 
m'au peu rafluré. 
RÉCRÉMENTOM , 5. 0. P! Les ordures du bled, lorf 
qu'on l'a vanné, Recrementum plumbi. Cars. L'écume du 
Jomb. 
. RÉCRÉO , är Vid. Racasans. Créer derechef, 
RÉCRÉPARÉ , erèp>, Caruz. Retentir. S x. Refo- 



















mare. 

RÉCRESCÉRE , Je? , crévi, erétäm. Ovsp. Recroître 
de nouveau, reraîcre 

RÉCRÜDESCÉRÉ , Je, erxdi 5, Cie. Se renouveler. 
empirer. Recrudefcit amor. San. L'amour prend de nou- 
mr, Pa forces Recruduit foporatus dolor, Curr. La douleur 
qui étoir afoupie [e renouvella.Pugna recruduir Liv. On 
recommença le combat. R‘erwdufcif feditis. In. La fedi. 
tion recommence. Recrwdef:ebat valnus. Don. Sa plaie {e 
renouvelloit , fon chagrin fe renouvelloit. 

RECTA Cie. Tout droit. E navi reëfa ad me venir, 
An. [left venu à moi en d-fcendant du navire. Cur non 
reétà introibæs ? Tan. Pourquoi n'eatriez- vous pas tour 
d'an coup ? X1] faut fous entendre vié, que Ciceron ex- 
prime que qu-fois. Tu de vid re in hortos.Cic. Art.l.4 

RECTÉÆ , arm. f. pl. Feff, Habits que les homme: 
mertoient la veille de leurs nôces , celui des femmes s'ap- 
piiloir Regi l4 
- RECTANGOLÜS , à, #m, Redtangle , dont les angles 
font droite, | 

RECTE ({adv.) Cie. Bien, comme il faut, bon, à pro- 
pos. Tir Oui ,aff-z, &c. Cie. En droite ligne, f<u fureré. 
Vid, SciicerT. Tim quod dim ei, re&è eff : nuhél enim eff: 
mihi,r ligio ff dicere. T 5 R. Heaut. Lorfqu'elle me de- 
mande del'argenc, je ne fais que marmoter encre les 
dents ; car je n'a: garde de lui dire que je n'ai pas le fou 
% [Quand on re fgavoir que répondre, & qu'oc ne vou. 
loit dire ni oui , ni non , on répondoic reéé, qui ne figns 
fic rien. À F.] Reëè an fecus. Cic. Bien où mal, R: 
admonere, C1c. Avertir à propos. Reëe «fe alicubs. 1p 
Ecre en (urere er, quelque lieu. Reée olere. PLaur. S:nti 
bon Non reéle. Tan. Irjuftemerc. Ferre rte. Ip. Souf 
frir patiemment. Re fret, Tsr. Vous m: faites ur 
extreme pla fir. Q, bus reëtè dem, Cic. A qui j: les puilfe 
confier {aus danger , en toute (ureté. Licebit mx cœnar: 
reliés. P 1 à UT. On pourra bientôt, on pourra tout à 
Fheur: foupper plus magoifiquement. Reéfè faGo exigua 
eff aus. Vid. VEN1A. 

RECTIO . omis, F, Cie. Le gouvernement, l'aétion ou 
la maniere de gouverner. 

Racrion, ors.Ovip. (comp.) 

RacrissiMUs, # , mm. (up } de Recrus. 

Racrissims. (adv.} Apx!. ((up.) @ 

Raicrius. (adv.) P'awr, (comp.) de Ricra. 

Reëtius profiicere.L'ucr. Voir mieux. + 

RECTOR, 6r5s im. Cie. Qi gouverre un Royaume, 
mne Vile, pReëét:ur,]Curé. Eiephanti raétor. PL. Le mai- 
tre d'un El;;hant,celui qui le mene & gouverie. Fevenum 
reétors. Vire Ceux qui ont foin de ia jeuscfle. Dia im 
max mes reitor, Le maître des dieux.—Peiag: Ovip.N-p. 
vunc le maî re de La mer. Univerf Jimdii reélor, R Etui 
de S'Uuive:fi.é. 

# L: Recteur de J'Univerfité de Paris a le titre d'Am- 
plifimu.. Tous les trois mois il eft élu où contirué pur 

uaire Elcétcurs nommés 1ntrans , pris des quatre Na- 
uers de la Faculré des Arts , d'à le Re&eur fe cire tu 
er Loi (que les quatre Eicéteurs font partagés , lc 

céteur fortant de charge entre dans le Conclave, & dos- 
ac [a voixà l'un des paiiis qu'il juge à propos. 

RECTRIX, #54, f, Col, Qui gouverne, 1r4lis reBrix 


REC, - 
ToyË l'affaire aux Juges appelés Reeupératèurs, Rec 
Perator Urbis, 1 p. Qui a repris une Ville, dont l'enemi 
s'étoir rendu mañcre. 

RECUPÉRATORIUS , 4, #m. Cic. Q 1i concerne ces 
tfpcces de Commiflaires , o# Confeillers. Recuperatorium 

Pudicinm, Cic. Jugement donné par des Commiffaires ex- 
traordinaires, 

A ROUPSBATUS 24, um. Recouvré. 

RÉCÜPERATUS , %. m. Ecel, Recoubrat , ancien Pa- 
tr on de N ice. 

RÉCUPÈRE , cpi 3, pus, cXpitüm. PLaur. Defirer 

e rouveau. 

RÉCUPÉRO 45. Vid. RacupsRaRs.Cic, Recouvrer. 

RÉCÜRARE, 5, avi, arm, Car. Se guérir de nou- 
veau, {c refaire. Hine 

RECÜURAÀTUÜS, à, #m. PL.rs.r2, Soigné dilig:mméor. 

RsCURRENDO. Quid, (ger.) 

RicURRENS , entis, (part.) v. 

RÉCÜRRÈRE, côrr3, cérrs, cérsèm. Cic. Courir une 
Autre fois, retourner en courant vers quelque lieu, reve- 
pir en diligence. Ovid, Recommencer. 

x 1e” die Recurrere ad , in. C 1 ec. memerie. D L. rure. 
Hon.) Ad auétores fues recurrere. Papin. in L. r. D. de 
rer. ad Remp. Avoir recours à fon auteur , à (on vendeur. 

18 aréem.Lix.Rerourner promprement dans la Cicadelle. 
ad fontem, Ovip. l'eroutner à la fontaine , à la fource, 
—4d puteum. Big. Retourner au puits.—in contraiinm. 
Quinr. Prouver le costraire. Nafwræm expellas furcé , 
tamen ufqse recurrer, Hor. On a beau forcer fon natu- 
sel, on y revient coujours. Recsrr.f hyems. OviD. L'Hiver 
æccommence. Recwrrere memoria hominum. V1, ]. Revenir 
dans la memoire des hommes. Ad initis recurrendo. Cic. 
Retourner à (on croiffant. 1n fe recurrens. SOL. Se mul- 
tiplianc, | 

RÉCORSARÉ , 5, Zur, ätäm, PLaur. Coutir une fe. 
conde fois , revenir, He ep bac recurfare. Sin, TR. Cou- 
tir çà & là. Muita viri virtus arimo, multufque recurfar 
£entis honor, Vima. Les éminentes vertus d'Enée , & l'il. 
luftre grandeur de fa race, pallent & repaflent fans celle 
daos fon efprit ; les Troyens lui paroiffoient la Nation du 
monde Ja plus glorieule, mais ell: crouvoic furrout à 
Enée ,une valeur incomparable, & ces idées lui repaf- 
Soient fans ccffe dans l'elprit. (ffeg.) de RicuRRERs. 

RÉCÜURSUS , #s, m. Liv. Retour. m, Maris curfus 
recurfus. San. Le Aux & reflux de la mer. Recurfus facilis 
ad bonam valetudinem. Cars. Al eft aile de (e rérablir en- 
£ierement , de recouvrer [a fanté. Ce'eres recurfus fpon- 
dere. Ovip. Promertre un prompt retour. 

RÉCÜRVARÉ , 9, avi, atam. Ovin. Coutb:r, re- 
courber. Aquas recuruare in capur. Ovip. Faire remon- 
rer les eaux vers leurs fources. 

RÉCÜRVARI, ër, &tis sum, (pall.) Cou. Se courber, 
ÆHine 

RÉCÜRVATÜS , à, #m. Ov1p. Courbé, Pedes re- 
survi. Ip. Pieds crochus. 

CÜSARÉ ,5, avi, arm, Cie. Refuler, resufer , 
ne vouloir pas accepter , rejetter , repouffer , refuler une 
fholeen s'excufant, s'excufer de l'accepter. Syn. Renwere, 
abnuere. [On dit Recufsre aliquid.Cic.de al:qua re.1p. 
£um infinic. Cic. Non recufo quin , queminss. cum fubj.] 

Recufare amicitiam.Cas.Kenoncer à l'amitié.—judicem, 
Lic. Reculer un Juge.—actionem. De. Rendre ure aétion 
de nul cff:t, par le moyen d'ure exceprion.-prriculum. 
Las. Eviter le danger.—de judicirs. S'oppoier aux juge. 
meos. Recufare nomen Imperatoris. Vicr. Refufer ia qua. 
lité d'Empereur, Nec tb5 comes ire recxfo. VAR G. Je re 
refule point de vous accompagner. Recufare qued 1mpe- 
ratur. Cic. Refafer de faire ce qu'on nous ordonne, ia 
Pumeri ferre recufent. H or. Ce qui eft audeflus de nos 
foices, Qyid quaque recujer, Vino. Ce que chaque Pays, 
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êe que chaque tefré ne porte pas. Vincla reeufantes, 1 », 
Qui ne veulent pas être enchaînés , qui ne {e laiffent pas 
énchaîner facilement, Non recufas quin accurræ. C1c. 
Vous ne feriez pas dificulcé, vous ne refuferiez pas de 
venir €n diligence. Nec recufabo queminhs omnes mea le 
Sant, Cic. J: n'empêcherai pas qu'on life mes Ecrits. 

 RÉCOSARI ,-sêritr ,—tüm êft, (pal. imperl.) L 1 +. 

N. ihil recufatur. On ne refufe rien, on accepte tour. Hine 

RÉCÜSATIO , omis. £. Caf. Refus. m, Cie. excufe, f. 
prétexte. m, défenfe, f. Sine recufatione. C & s. De bonne 
grace, volontiers. Recufatio ffomachi, Ces. Souleveneat 
d'eftomach. Exeufationem adimere alicui, Cic. Oter coute 
forte, de prétexte à quelqu'un. 

ECUSO, 25. Vid.Racusans. Non recufo mori. Bin, 
Je ne refufe pas de mourir. 
RECÜUSSÜS, à, #m. PL. Ebranlé. Syn. Cencuffur. 
CUSSUS , #s.m. PI. Secouffe , agitation. f."X{[On 
ne trouve que J'ablatif Recuffu. Atque recuffu perniciiss 
què libuerit exultant. 
RÉCÜTITUÜS ,3 , #m. Maur. Ecorché , dont la peau 
a été enlevés. Recutiti Judas. ManrT. Les Juifs circoncis. 
(R. Curtis, peau.) 

RÉDABSOLVÉRE, 29, #5, arm. PLaur. Abfoudre. 
(Ex re € abfolvere inferto D. Euphonia caufa, ficur in 
redadoptare, redamare, Ge. 

REDACTUS, à, #m. Cic. Reduit, redigé. (part.pafl.) 
v. Ripiesrs. 

RÉDADOPTARÉ, ©, aui. L. Sipater D. de adopt. 
Adoprer une (econde fois. 

RÉDXMARE , 5, dus, ätim, Cic. Aimer ceux de qui 
l'on eft aimé. 

RÉDXMARI, B-. arts sum. (pall.) Apul. 

RÉDAMBÜLARE, 5, avi, ar#m.Cie Retourner. Bens 
ambala, @ redambils. PLaUT. All:z , & retournez heu- 
reufrment. Vid. RiDABSOLVERE* 

RÉDANDRÜARE, o, avi, atüm, Lucis. Retourner 
Vid. AMPIRUARS: 

RÉDAR DESCÈRÉ , fe3. Ov1p. Se Rallumer. 

RÉDARGUËRÉ , gi 3, gi, gurmm. Cic. Reprendre, : 
reprocher , répiimender. Inconffintiam alicujus redar_ 
guere, Cic. Blâmer l'inconftance de quelqu'un. Redærgue. 
me, f mentior, Cic. Repreiez-moi, fi je mens. Magis au 
tem redargu're. Bisz. Mais au contraire, condamnez- les. 

RÉDARGUÜI, gù dr, gants sûm. (pal) Bimu. Qyes 
oporter redargus, Biz. El fauc s'oppoier for:emenr à ces 
gens-là. Hine , 

RÉDARGÜTIO , ônïr. f. Brac. Hac nois periclirabi. 
fur pars nofira in redargationem venire. Bi81. 1] ya du 
danger pour nous, que notre métier ne vienne à tomber. 
Non habens in ore [uo redargutionem. Bisz. Il n'a point 
de replique en fa bouche. 

REDARGÜTUS , à, #m. Bec. Redarguti À Lege. Ip. 
Erart corvaincus par la Loi même, 

RÉDAUSPICANDUS en catenar. PLAUT. Qu'on doit 
remettre aux chaines, à la chaîne. ex v. 

RÉDAÜUSPICARIE, ür, éris sum, Recomamencer , ou 
reprendre les aufpices. % [Je n'ai crouvé de ce verbe, que 
Redaufpican dus. 

Rsops.(imper.) REDDSNDUS , 4, #7. (part-) v. | 

RÉDDÉRÉ , 45, didi, ditum, Cic. Rendre ce qu'on 
doir , refticuer quelque chofe à quelqu'un. PI. rapporter. 
Hfaire fes neceflires,freprefenter,avoir de la reffemblancz, 
(ex Ra, DARS,q.rempro re dare) | 

Anbelit@n reddere, G recipere. PL. Refpirer. Anheli- 
tum reddere, Vinc. Mourir.—#némum.T ar.Rendre la vie, 
—bencf inm, 1». Reconroître un bienfait par un autre.— 
concilatum animum alicujus, Cic. Appailer l'efprit de 
quelqu'un.—shiquem fibi ip. Cie. Rendre queïqu'un alu 
même, le remasttre dans le premier Ecat où il évoit.— 
corpus jepalchre, Y 5 RQ. Donuer la fepuiture à ua mort. 
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—crepitsimt, Pr. 29. lib, c. 12. P-rer. dia. Luer. Répor- 
dre.—diéata magiffre. Hon.Repeter à fon maîrre fa leçon. 
—tloquentiorem, Quinr. Rendre plus éloquent.—exeq#i#s. 
Ovip. Rendre les derniers devoirs , faire les funerailles.— 
forum. PL. Faire [es ordures.—flores.1p. Pouffer des fleurs. 
geffus. Ori. Faire des geftes.—gratiam, C o L. Rerdre 
nne faveur. …honorem, Cic, Rendre l'honneur.—humorem. 
Pi. Urinerimaginem. Yp.! eprefenter l'image, la figure. 
—jura. Ovin.—jus. Tarn. Rendre la juftice.—motms.LUCR. 
Faire du mouvement.—sdorem, PL. exhaler une odeur , 
Lentir—promffs. Vie. S'acquicter de fa promefle.— 
rationem vita (ue. Cic. Rendre compte de a vic.—ratio- 
nem cur, C1c Rendre raifon pourquoi.—fonitum. C 1 e- 
Faire du brut, rendre un fon, ret-ntir.—vicem, O v1p. 
Rendre la parcille.—vitampre Republica. Cic. Donner {a 
vie pour la R-p:b''que.—vocem bumanam. PL. Contre- 
faire la voix d'un homme. Reddiderat omnia diligentèr. 
Parr. Avoit tout reprefenté fort exaftement. ‘Ubi fe fibi 
reddidit Nilus, Mesa. L- Nil étant rencré dans fon lit. 
Reddire aliquid latin, C1c. Traduire quelque chofe en 
latin. Reddere inter Philofephes, QuinT. Ranger parmi les 
Philofrphes. Se convivio reddrdir, L 1 v. Il retourna au 
feftiv. Redder. fe labori. Quinr. Se remettre au travail— 
Je quiti, Sen. S: repofer. Qrea fecum commentatus effet, 
en frac eripte verbis ii[dem reddebat. Cre. Il rediloic dans 
les mêmes cermes , les chofes qu'il avoir medittes en lui- 
même. Dolabcllam redde meum. C 1 c. Mertez Dolabella 
dars mesinterêts. Fruéfums quem reddunt pradis. T3 R. 
Les revenus des biens de la campagne. Audire € reddere 
voces, VinG. Ertendre & répondre. Reddere fine feripto. 
Cic. Reciter par cœur. Reddere verbum pro uerbo. Cic. 
Rend'e, interpreter mot à mot , mots pour mots. 

REDDI, dèr, réddiris sm, (pall.) Cie. Erre rendu. 
Ut a: à fc redderetur, (ie. praflareirr. L, 4 ind eft D. de 
paë. dotal.) Red: penatibus ar. T À ©. Rentrer dars la 
mailou de {on grandpere, Aërs reddarur arbor. PaiLan. 
Qu'on remerte à l'air les Citronriers. 

Rappiso. Plaur.(p:0)Rspnam (fur. aét.) cé 

RsDD:B8ITUR. 14. (pro) RappeTUR. (3. fur. pail.) v. 
Rercpsrs. 

REDDITIO , avis. F. Afe, Pad. R-ftrution, l'aétio: 
de rendie à quelqu'un ce qui lui appaiuent. @y:nr. l'Ap- 
doie d'ure fimilirude, f. 

REDDITOR , éri:,m. B bl, Celui q'i rend, 

RanniTU«Us, #, #7. (fur. part, aët.) & 

REDDITUS, à, #m.C ic. Rendu. (part. pall.) v. 
Rsppsre. Redditus his primim terris, VirG Exait aboi- 
dé pour la pr:mi-1e fois dans ce li-u. 

REDDITUS , à #m. m, pl. Afc. Pad. Revenys. Pi. 
RspiTus. 

REDDÔ , is. Vid. RspDeRs. 

ReppunDa. Lucr, (pro) RaDDINDA. 

RsDpsAMUS. Recournons. (1. pl. imp. # fubj.) v. 
Ravirs, 

RspsosRaT.(3.plup.)Rapse1t.(,.perf.) v. 
RaD:GERS. ° 

Riv:misri. (2. perf.) v. RepimaRs. 

REDEMPTIO , on L. prile à ferme des revenus 

REDEMTIO , anis. f. $ Publics, la ferme. f Cie. 
rachat. m, rançon. f. Biss. rederption, 1mpetratà re- 
demprone. Vict. Ayant reçu fa r. açon, Redemprie capt.. 
vorurr, 1. Le rachat des prifonnicrs. Temeritate redemp. 
ton. Cic. Peur avoir rehauflé les Fermes. Redemprioncm 
ajus occu sam À p-tre fperans, Vier. Elperantgccevoir la 
rançon du perc. Redemptio hujus judieu faëta ef grandi 
perums. Cic. 1] donna une graide fomme d'argent, pour 
Evicer d'èvre cordamnt. Sub redemptionis conditione, Big. 
Sous condition de rachat. Per redemptienem qua eff in 
he w, 1p, Par Ja sedemption qui eft par | ss Us- 
LHRILST, 
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RÉDEMPTITARE , #. PLaur. Rachetes, (fr44.) da 
RaDIMERS. 

RÉDEMPTOR , ris. m. Cic. Entrepreneur de toutes 
fortes d'ouvrages. Her. Fermier qui tient les Fermes pu= 
bliques.m. Biz. Redempreur, Sauveur. R-#emprors tue 
dimidium pecunia curævi, Cic. J'ai payé à votre Enrre=« 
preneur , la moitié de l'argenc. Redempter Pont. D 1 @ 
L'Eor'epreneur du Pont.—Sy!ue. In. Ur Gruyer. 

RÉDEMPTÜRÀ , 3. f. Liv. La tecetre, la ferme des 
cributs publics. Qsiredemptwris parrimonia auxifent. In. 
Ceux qui avoient augmerté leur patrimoine dans les Fer« 
mes publiques, en tenant les Ferres ps 

RÉDEMTUS , 4, #w. Vino. Racheté. (part. paf.) v. 
RaDiMsRs. 

RÉDEO , sui, ou 15, trmm, rê. Cic. Retourner , te 
venir, [#arr. Provenir. Ad ineptias redire, Cic. Retourner 
à Les impertinences.—sd ingenium, Tir.—ad fe, C1c.Re- 
venir à (on naturel, à fon humeur. Ad fe redire difcujfis 
terreribus, LU c R. Revenir à foi, après avoir diffipé la 
craiote.—ad ordinem trifitis. Parr. Repr-ndre [ox ait 
crilte.—sd rem, T sr. Reverir au bur, au point dont il 
s'agit. 1n concordiam redire. PLaur. Se reconcilier.—i# 
gratiam cum aliquo. Cac. Faire fa paix avec quelqu'un , 
rentrer dans fes bonnes giaces.—:n gratiam cum libris. 
Cure. Se remettre à l'écude, fe reconcilier avec les Livres. 
—:" mumoriam alicujus rei, Cic. Se reouvenir de quel. 
que chole. Mentifingula redeunt. V az. Je me reffouviens 
de chaque chofe. Ad te fumma rerum redit. Tir. Toute 
l'afure retombe [ur vous. Ad nilum redeunt. LUcR. Sont 
ancanties, Hac pecunia ex metallis redit, C. Nip. On tire 
cer argent des mines. Sed redeamus unde divertimus. Cic. 
Mais revenons à ce que nous difions. Ur ad pauca redeam, 
Tin. Pour trarcher court. Redite wviam. C1c. Revenez, 
Dai redeunt ab insquitate. Bisr. Qui abandornent l'iciqui- 
Le. Anferam de co euntem  radcuntem.B1s1.J'en écarte 
sai tous ceux qui y palloirt, & y repailoient. Redewnte 
«nn: tempore, bia. À la fin ce l'année, Redennte menfe. 
Ip. Chaque mois. R: deswnte fempore. Bis. Tous les ans. 

RapHissaTUR. (3. fog. fubj. pail.) v | 

RÉLHIBERÉ , 69, 6% 5, biræm, PLAUT. Obliger le 
vaseur ae reprendre ç: qu'il avoit vendu, rendre. (ex 
Rs, Hassrs, fete D.c mutato à in i.) V'eih b2re 
ffacere ut rurfus habcat venditor quod babuerat. U LP. 
ar. D. de Ædil. Ed à, Si quir venditori redhibrerir. 1. 
L. Por:pomm, D. de acq. vel amitt. Si quelqu'un a otlise. 
le vendeur de su {a marchandile. ‘Ur mihu dex1flà 
rédh.bebo, PLAUT. Men. 5. 7. 49. Je vous le rendrai dans 
le même écart que vous me l'avez donné. Sue magnirudi= 
nis poma redhibebit, PALL. in Mari. 1e. Rendra des fruits * 
de fa groff’ur. | . 
% (Q ioique Redhibere , fignifie proprement obliger de 
tepieuare , il fe prend quelquefois pour reprenire. Dixit 
fe redhibire, PLAUT. Mere. 2. 3. 84. Il a dic qu'il la 1e= 

rendroir. 2 : 
d REDHIBERT, & br, ins sum, (paf.) Cic. Etre repris 
par le veudeur , être rendu. Redbibetur mancpum. Cie. 
Of O: rend l'efelave au vendeur. ve 

RÉDHIEITIO , ons. f. Quint. Reflirution, (q. Reda 
dite 1.21. D. d- Ædil, Ediët.) Re c 

RÉDHIBITORIÜS , à, #m. Die. Redhibiroire, Aie 
redh.biroris, An. Aétion redhibitoire, par laquelle le v:n- 
deur eft obligé d: represdre la marchandife vendue. Ex- 
cept.o redbibitor:a, L. 5: tamen D. de Ædil. Edië. Excep- 
tion par laquelle i= vendeur prétend avoir droit de refuier 
d reprendre {a maichandile vendue. Redhibitorinm judi= 
cium. Caius D. de Ædil. Ediét. Le même que Aétie 
redhibitoria. 4 Ps. 
RÉDHOSTIRE , 1 3. Non. Rendre fervice à celui qui 
nousen a rendu, recomnoitre ua ben office pas un autre 


que l'on 1c0d, Pre 


REED. : : 

Rani. limpêt.) Ranisunr. (3. pl. Fui, ind.) @e 

Rapians, emmtis. Revenant , retournant, (part.) v. 
Ranins. ° 

Raspiss,—sr. (fut.) pro ReDiB1s,-—pB1T. (ab cod.) 

RÉDIGÉRE, g5, gs, aéhäm. L 1 v. (ppr.) Rechalfer, 
remener , réduire, repoufler, remettre. |Tac. faire re- 
tourner, remener, ramener, rechaËler. (R. R5,6 AG&R.) 
Sy. Subigere, répellere. 

% [On dir Redigere, ad , in aliquid. Cie. Redigere in 
memoriam alicujus rei. Cic.—aliquid alicai. Don.] Redi. 
gere ad inopiam, Ter. Réduire à la dernisre necefliré.— 
in ditionem, in poteflatem. C1c. Réduire [ous [on obéif- 
fance, fous {a puiffance.—in deditionem. C 1 €. Obliger à 
fe rendre. Redigere pecuniamex. Cic. Retirer de l'argent 
de. Redigere in puluerem. B 181. Réduire eo poudre.—in 
fervitutem, PLaur. Réduireen fervitude, rendre efcl'ave. 
A4 nibilum , in nihilum redigere. Biz. Réduire à rien, 
ancaotir , détruire. Ad nihilum redegit inimices. Braz. I] 
a renverfé nos ennemis. Redegit in eafdem Infulæ, Tue, 
Fit recourser dans les mêmes Ifles. 

REDIGI, gèr , rédiüs sum. (pall.) Cic. Etre réduit. 
Redigentar ie lutum cervices. Bisz. Vos têtes fuperbes ne 
feront plus , que corame de la boue. Qsafi in nihilum re. 
daëa js 1. Les membres de mon corps, font comme 
réduits à rien. 

RsbiMsNDUSs, #,#m, Qui doit , qui peut être racheté. 
(for. part. paff.) v. 

RÉDIMÉRE , m3, rdems, démptum. Cic. Acheter, 
racheter, [gagner , acquerir. (R. EmsRs.) Redrmera fibi 
ammices, Cas, Se faire des amis.—saptres. Cic. Racherer les 
prifonniers, les captifs , payer leur rançon. Redimere fa- 
dutem [uam favitiä. T ac. Racheter {a vie par la ervauré, 
fe fauver en failane perir les autres.—prareriram culpam. 
Cie. Rachexer, reparer une faute paflée.—Delatorem. 
Ur. Corrompre un délateur.—opus faciendum, Cie. En- 
treprendre de faire quelque ouvrage, Redimere ignomi- 
niam, FRONT. Couvrir {a honte, Redimere veéfigalia. 
Cic. Prendre les Fermes publiques. Populus quem rede. 
mifli, Bis. Le Peuple que vousavez racheté. Redimebat 
vitis crationis virtutibus. San. Ilavoit des beaurés dans 
fes difcours , qui couvroient {es défaurs. 

REDIMI , 5r, rédémpris sam, (pal. )Ovip. Redempri 
effis. Bas. Vous avez efte racherés. Si ribi prerio redimen- 
da fuifem. Ovin. Si vous aviez été obligé de me racheter 
àprix d'argent, 

RÉDIMICÜLÜM , 5. 0. Cie, Ornement de tête pour 
les femmes, rx v. 

RÉDIMIRÉ , mi3, tu, tam. C 1 c. Couronner , en- 
viropnet. Hine 

REDIMITUS , 4, ww. Vire. Couronné , environné. 
Redimita soronk. Ov 1. Orné d'une couronne, Leca fylui 
redimita, CaTUL. Des lieux environnés de bois, de forécs. 

Réprmus. (1.pl.) v. RapiRs. 

RapinTiGRa- Liv. (pro) RE&DINTIGRATA , on Ra 
TnrecRA. La chofe étant en fon entier, 

RSDINTEIGRANS ; 41i, VARR. 

RÉDINTÉGRARÉ , 3, dvi, stim. VARR. Se fenou 
Veller, PI. recommeucer, An:mwm redintegrare, C2. 
Reprendre ceuragc.—beilum, Brut. 44 Cic, Recommen-. 
cer la guerre. (R. INTz@sR.) Syn, {mregraftsre, 

RÉDINTEGRARI , ür, «rs sm. (pal) Æloffium ad. 
œentu redintegratur jeditie, Tac. La (édition {e rallume, 
par l'arrirée des cunemis. 

RepinTieRAserRE , lo. Le même, Hine 

RÉDINTÉGKATIO, émis. f. Cie, Renouvellement... 
Æmantium ire amer redintegrano eff. Tan. And. 3. 3. 
Les piques des amans , {oct un resouvellement d'amour. 
. Vid. IxTi:GRATIO. Vid.[RA. 

RÉDINTÉGRATUS , 4, #m. Czs. Renouvellé. 
&cdintegrate Anime. C A s, À yaut repris courage. 
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REDINFRUARE, #. Vid. ReDANDRUARE. ic: 
Rspinunr. En”. (pro) Raneunr. Rerournent. (3. pl.) 

v. Rapirs. 

REDIPISCI, côr , rédépts sum. PLAUT. Recouvrer. 
RÉDIRE , dé 5, rédivi , ou rédi 5, rèditum. Cie. Reve- 


nir, retourner, Non rediit à cœna hac noëte Æfthinus, 


Tsx. Efchioe n'eft pas revenu cette nuit. Redite pravari= 


catores ad cor. Bisz. Rentrez dans votre cœur , prévari- 
cateurs de la Loy. Jam ne enumeraffi id, quod 44 te redi- 
turum putas, Tir. Ad, As-ru enfin fupputé le gain , qui 


te reviendra de routes tes marchandiles ? Redi in domum 


tuam, Bisc. Retournez en votre mailon. Càs rediero, Ip. 


Quand je ferai de retour. Cüm redirent, Big. Et s'en 
éranc retournés. Ad rem redi. Ter. Heaut. Viensau fair. 

Rapiss. Apul. (pro) Rapimis. Vous revierdrez. 

Rapisr. Bibl, (pro) Rspisir. Il reviendra, retournera. 
Cüm rediiffet. Bisz. Ler(qu'il fur revenu. Fid. RaD50. 

RÉDIRI, réditum cf. Cas. Etre de retour. 

REDITARE , #5. PLaur. Rerourner fouvent. 

RÉDITIO , onis. f. Cie. Retour. m. l'action de rerour- 
ner, Ur domum reditionis [pe [ublatä paratiores effent Cas, 
Afin qu'ayant perdu l'elfperance de revenir chez eux, 
de retourner dans leur Pays , ils fuflect plus difpofés à. 
Syn. Reditus. # 

REDITÜRUS, à!, #m. C1 c. Qui doit retourner, 
(Eur. part.) v.Rapirs. 

RÉDITUÜS , à. m. Cie, Retour. . l'aétion de retour- 
ner, Ovid, revenu. m, Reditus pecunis. Uzr. Ulure. f. in- 
cerêc. m, Reditus in gratiam, Cic. Recenciliation. f. rerour 
dans les bennes À per de quelqu'un. 

Rapivia. Vid. RspUv12. 

Raspivius. Vid, RiciNUs. 

RÉDIVIVUS, à, #m. San. Qui eft comme reffufciré, 
qu'on emploie de nouveau. Bella rediviva. Si. Des gu:r- 
res qu'on recommence, Lapis redivivus, Cic. Des pierres 
qu'on remet en œuvre, qu'on fait fervir de nouveau, 
Nummus rediviuus, Juv. Ecu qui renaît de nouveau dans 
le coffre épuifé. Rudus redivivum, Yirr. Des cailloux 
qu'on reprend des vieilles démelitions. 

RÉDÔLENS , éntis, PL. Qui feat. (part.) v, 

RÉDOLERE , (85, li à, dülitam. Cie. Sentir , rendre, 
répandre de l'odeur. Antiguitatem redolentes, C 1 c. Qui 
reencent l'anciquiré. Melle thymo redolent. ViRG. Le 
miel lent le thym. Vinum redolens. C 1 c. Qui fent le vin. 
Quafi thas redolens, B 15 1. Comme l'encens qui répand 
fon odeur,  Olere res bonas vel males : redolerc bons 
tañtüm quidam dicunt, SsRv, 1. Æn. 

RÉDONZARE, 5 , &vs, âtém. Hon. Rendre, Injurias 
alicui redonare. ]p.Pardonner les injures en confideration 
de quelqu'un. Quis te redonavir 1talo folo ? Ho n. Qui 
vous à rameué en Italie ? 

Rspons , arwrs. Vid. RHaponss. Rennes, Ville, 

Ripoxpisnpi.P. (ger.) v. 

REDORDIRE, dibr, iris sûm.PL. Défaire une trames 

RÉDORMIRE, 5 5 , sui , itüm. Cas. Se rendormir. 

REDORMITATIO , ônës. f. PI. 10. rs. Le même que 

REDORMITIO , ënis, f. PI. L'ation de fe rendor- 
snair, 

RsDUcsns, entis, (part.) +. 

REDÜCÈRÉ , dûc3, dxs, dé tum. Cie, Remener , 
1amencr , reconduire. 

[On dit reducere ad, in aliquem locum, C1c. à, ab ; 
aliquo loco. Vire. à, ex alique. C 1 c. Celle s'eft fervi de 
reducere, pour dire écarter , éloigner.] Domwm reducere 
aliquem. Cie. Ramener quelqu'un à la maifon.—snimums 
alicujus ad mifericordiæm. TR. Fléchir l'elprit de quels 
qu'un.—in gratiam. 1 D. Remertre bien, reconcilier.—i# 
memoriam. C 1c. Rappeller dans la memoire. Redsec eur 
tecur in domum tuam. B 1 8 1. Ramenez-le avec vous en 
vorre maillon. Si nor redwxero , nifi reduxero, In. Si je ne 
ELEccee 


“138 . E D. : 
vous le ramène. Ques rrduxerar ad. B1 81, Qu'il avoit 
gament à. Reduces ces. Ip. Vous les ramenerez.Te fomnia 
nofra reducunt, O v 1 D. Je penfe fouvenr à vous en dor- 
nant. Ingenism [fe reducit intrarsiem. Sen. L'efprit rentre 


en lui-même , fe recueille au dedans de lui-même. 4 egem 


majefiatis reduxerat, T ac. Il remit en vigueur la loi de 
leze. Majefté. Ad falutem reducere aligécm medi:inä.Cie. 
Remettre quelqu'un fur pied par queique medecine. 1# 
viam reduxi. PLaUr. fe l'ai ramere dans le bon chemin, 


jc lui ai fait entendre railon. Reduxerunt arcam Domini. 


B:eL. Ramencrent l'Arche du Scigueur. Fumer reducere. 
Pins. Remegcre dans les liens, der la liberté qu'on ayoit 
accordée. 


RÉDÜCL, cr diéfits sûm.(paff.)Cir.Etre ramené.Ex#- 


Les reducantur. In. Qu'on rappelle les exilés. Ridurcetur, 
Breu. Sera ramené. Reducitur 4fas,NirG. L'Ece revient. 
Rapuess. pl. Vid. Rapux.}2. fut. Vid, RepUesRs. 
RÉDÜUCTARE ,9, avi, atmm. Vicr. Remener. 
REDÜCTIO , omis. , Cie. L'action de reconduire. 

RÉDÜOCTOR , oris. m. Cie. Qui ramere , qui recon- 
duic , qui récablit, Létierarmm reduëter, PL. Le reftaura- 
ceur des Lettres, 

REBUCTURUS , 4, #m, (fut. part. a&.) 

RÉDÜCTUÜS , 4, #m, Cic. Reconduit , ramené , re- 
mené. [lirg. Ecarté. [Luer, Né une feconde fois. (part. 
pal.) v. Rspucars. . - 

Vallis reduéta, V1rG. Un vallon enfoncé , couvert, qui 
eft à l'écart. Reduétus ad, Tac. Ramené vers.—de exilio. 
Cie. Ramené d'exil. Virrues eff medium vitiernm  utrin- 
que reduum. H o R. La vertu tient le milieu entre deux 
vices oppoies , dont elleeft également élwignée. 


RÉDOLCÉRARE, crr, &tits sum. Cou. Etre écor- 


ché.étre égrarigné, être renouvelé. (r. Uicus. Ulcere.) 
RÉDÜULCÉERATUS , à, #m. À p U L. Redulcerato do- 

lore. In. La vivacité de la doulsur s'étant renouvelée, 

. RÉDÜNCUS, à, #m. Ovip. Crochu. Sy. Aduncws. 
RsDUNDABIT ; RSDUNDABUNT. (Fut.) © 
RÉDÜNDANS, #nfis. (adj.) Cie. Qui eft trop aboh- 

dact. (part.}) v. RsDUNDARS. Aqua redundantes, B13L. 

Ds caux qui viesnent en abondance. Kedundantes nes. 

Cre. Lorique nous étions trop diffus. 
RÉEDUNDANTER. (adv.) PI 7 Avec excès , avec 

£xop d'abondance, plus qu'il ne faur. 

RÉDÜNDANTIA , &.f, Cic. Trop grande abondan- 
ee, excès. 

RÉDÜNDARÉ , 45 , ävi, ätum. Cic. Déborder , re- 
gorger, étre crop plein ,rejaillir, recember. Redurdare 
#lijué re, Ip. Avoir quelque chele de crop. Redwndar pi- 
tuis«, Cie. La pituite déborde. Africs eorum/anguine re- 
dundavit, Ip. L'Afrique nageeit dans leur (ang , éroit 
toute pleine de leur fang. Non digite uno redundar, [ed 
eapite, Cic. N'a pas feulement uu doigt de trop, mais une 
tête. Nb! redunder. Ip. Qu'il n'y ait rien de fuperflu. 
Earum rerum cognitionc efflerefcat eportet ac redunder ora- 
tio, Cie. Il fauc qu'un dilcours tire fa beauté & fon éclat 
de la connoiffance de ces chofes, Infemis redundat 44 
amices, In. L'infamie rerembe fur les amis. Redundabun: 
wine.Bis.Regorgeront de vin.Liféeræ redundant.QUINT. 
1! y a trop de lettres dans ce mor, il ya des lettres luper- 
Âues, Reaundare cœné hefterné.P.]. Erre encore plein du 
jour précedent. Redaundabir in capur noftrum. Biz. Rerom- 
Lens urnotre rête. Redundaverunt peccata eorwm. Ip. Les 
pechés ort inondé parmi eux.(R.Unpa.q. Refro undare.) 

RÉDONDATIO , omis. f. PI. Trop grande abondan- 
ce,plenitude d'humeurs. 

RÉDONDATUS, à, #m. Ovip.Débordé.(part.paf.) 

RÉLDÜRESCERE, fed, Vite, Redevenir dur , repren- 
die la premicre dureté. . 

RÉDUVIX , 2. f. Cie. Efpece de petite peau qui fe dé- 
cache auroux des ougles, & qui api de la doujeur , des 
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envies , un petit mal. Sol.-Ce qui demeure entre les dents 
après avoir mangé. Cm capiti Sexts Rofcii mederi de 
beam, reduvism cure. Cic. Lorfque je devrois travailler 
au fajuc de Rofcius , je m'atrache à des bagaielles. 

REDUÜX, ficis. m. f, Cie. Quieft de retour , quieft re- 
veou, quieft délivré de quelque danger. Grarars reducem. 
Virc. Congratuler quelqu'un fur fon retour. Reducer 
chere. M ART. Trouppes de perfonnes qui fent cortege 
ou compagnie à quelque perfenne de qualité. € Redux [e 
dit de celui quieit échappé de quelque danger, Rsduces , 
(ppr.) dicuntur qui pericula eundunt, Sarv. 

RiouxsRo. (fur. fubj. } Rspuxit. (5. perf. ind.) v, 
RspUcErs. 

Rssxpacra. Attrndez encore. (imper.) v. 

RÉEXPECTARE,?, avi,ätum. Bial. Atrendre encore, 

RÉFACÈRE , f acid, féci, f aétum. PLauT. Refaire, 
SyN. Reficere. ‘ 

RapacsRUNT.(3. pl. perf.) v. RsricsRe. 

RÉFECTIO , omis, f. Virr. Reparation, f, rétabl Te 
ment de quelque ouvrage défectueux. #7. C 515. Refec- 
tion. f, repas que l'on prend pour reparer les forces dy 
corps, épuifées par lerravail. (R. Fsricens.) "Ubi eff re 
feitie men? Binr. Où ef le lieu où je mangerai ? Super 
aquam refeétionis educauit me. Ip. 1lm'a èleyé auprès 
d'une eau qui me nourrit, | 

REFECTOR, oris. m. Swer, Qui refaic ; qui rétablit ce 
qui étoir corrompu. 

RasrseTURUS , #, #m. (fur. part. at.) 

RÉFECTÜS ,4, sm, Liv. Refair, remis, rétabli, 
raccommodé. (part. paf.) v. Rsricsns. 

Refeäumeit conviviwm.Parr. On recommença à man- 
ger de plus belle, Confles refeéhi. É 1 x. Des Confuls faits 
de nouveau. Somno refrétis artubus. AMBR. Ayant reparé 
par le fommeil, les forces de notre cerps. Oprôus curifque 
mpics refelus, Ho nr. Retabli par les foins & l'argent de 
lon ami, Refeétis gregibus. Biss.Apiès que les trouppraux 
avoient bù, Refedus eff fpiritus ejus. In. Son efprit à été 
en repas. | 

RÉFECTUS , #s. m. PI, L'aétion de repaître. # [On 
ne crouve que l'ablatif plurier refeéibss dans Pline; mais 
Apulée fe rt deux ou crois fois de refsétui. ] | 

RSF2LLENDUS ; 4 ; MM, EX V. 

RÉFELLÈRE, féfl9, félbs, ((ans fupin.) Ter. Détrom- 
per. Cie. Ketucer quelqu'un, le coneredire , n’approuver 
pas, concrarier, combattre {es fentimens. T# horsm nibil 
refeiles. Tan. Vous ne refucerez rien de ce que je dirai. 

RÉFELLI, f'éllôr. (pall.) Cra. Eorwm vita refellirur 
oratio.1p.Leur vie dément leurs difcours,ils vivent autre 
ment qu'ils se parlent, ils font autrement qu'ils re difent. 

RsFrsRBUaRAT, Cic, S'éroit rallenti. (3. plufp.) v. Rs 
F5RVARS. 
| RÉFERCIRE , «à à, référsi , réfertüm. Cic. Remplir. 

Super ffitione uitam bomimum refercire. Cic. Remplir la 
vie des hommes de fuperftition. @wa referfit in eratione; 
1. Dont il a rempli fon difcours. Referferuss urbem 1144 
liamque, Cie. Ont rempli la Ville & l'Icalie. 

RarskamanT. (3. pl. imp-] 

Rersasns, ent. (part.) v.RarsRRs. 

RÉFÉRENDARIOS , 45. m. Cod, Nom d'un Officier 
du Sacré Palais. Il y en a ua titre dans les Novelles.C'é- 
toit comme la bouche des Empereurs de Conftanuinopie ; 
comme à peu près le Charcelicr de nos Rois. : 

RarsREINDUS, 4,0. PL. v. RSFERRE. 

RÉFÉRIRE,i 0. Tan. Frapper celui qui nous a frappé, 
fe reyancher. | | . 

RÉFÉRIRI, 3 dr.(paff.)Ovin.Oppofité fpeculi referityr 
imagine Phæbus. Xp. Le Soleil eft reAéchi dans un miroir, 

RÉFÉRIVA fsba, f. PL, 18. 12. Efpece de feves qu'on 
remportoit d'un champ, & dons on fafoir ga façrifige. [4 
Rsr FR3NpO') "Re | 
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PÉFERRÉ, Fr, ts, Larmm. Cie. Porter, reporter, 
tendre,remener, conduire,raconter,rapporter,frépondre, 
repartir. {On dit referre aliquid alicui,ad aliquem,Cic. 
aliquid referre ad aliquid.in aliquid.1p.de aliqué re.Cic.] 
Retulit ad me pue PLaur. lleft revenu mecrouver , il 
eft recourné chez moi. Ad animum referre. Pr. Faire re- 
flexion , faire attention. Ad Senarwm referre de aliqué re. 
Cic. Rapporter quelque chofe au Senat , lui en faire le 
rappert. Referre ad certa capira. QuinT. Reduire à cer- 
tains chefs.—s4 feipfum qui alteri ansmi fint, Cic. Juger 
par foi-même des fentimens d'un autre.—sliquid accep- 
um alicui, \p.Avouer qu'on eft redevable à quelqu'un de 
quelque chofe.—saliquem ere, V 1 8 G. F effembler à quel- 
qu'un.—#miffes colores Hor.Reprendre les couleurs qu'on 
avoit perdues.—omnia ad arbitrinm alterius, C 1e. Suivre 
en cout l'inclinacion d'un autre.—conditionsm.PLAUT.Rud. 


Remettre, rendre les conditions , propoler des conditions. 


à foctour.-confilis aliquo. Cic. Tendre , vifer à quelque 
chofe, rapporter fes delfeins à quelque fn.-in meliws, 
Vino. Prendre un meilleur deflein.—in 4644 referre. J U v. 
Ecrire dans les Regiftres.—in litteras publicas, Cie. Met- 
tre, écrire fur les Regiftres publics. In des cœlum 
terram referré. Ip. Metcre le cicl & Ja terre au nombre 
des dieux.—en/em wvagina. S 11. Remetrre fon épée dans 
fon fourreau.—gradum. L 1. Reculer.-retrd pedem, PH. 
Rebroufler chemin.—gratiam, Cic. Remereier,rendre un 
bicnfait. Et fi gratiam dr te non poteft, babrre certi po- 
taff. In. S'il ne peut rendre bienfair pour bienfaic , il peut 
pour le moins remercier. Referre fabulam.'T an. Repre- 
fencer une Comedie.—jejunis parrem. Vire. Se feouir du 
peu de nourricure de fon pere—pugnas. Ovip. Raconcer 
des combats.—repalfam. Cie. Etre refulé , recevoir un 
tefus.—vera. Virc. Dire la vericé.—viétoriam, Liv. Rem- 
porter une viétoire. 

Romam fe referre. Cic. Revenir à Rome. Se 4d Philo- 
Lephiam referre, 1. Se remertre à l'étude de la Philofo. 

hie. Ad voluptatem amnia referre. Cic. Rapporter tout 
{la volupté, Referte ad me, mihi.B 1 8 1. Racontez-moi , 
tapportez-moi, Rerulir triginta 4rgentess. In. Rapporta 
les crente pieces d'argenc. Populus de fuis rebus ad enm re- 
ferr. Cire. Le pruple lui demande avis & confeil {ur fes 
affaires , le peuple s'en rapporte à lui. Ad se mess cogira- 
tiones emnes refers, In. Vous êtes le bur de routes mes 
peniées, Talia voce refert, Vin. Voici ce qu'il dit , voici 
comme il parla. Referre morem,confuetudinem. Cie. Rap- 

eller, ramener une coutume , la récablir.—in ditreras. 

Ampr. Laiffer à la pofterité , mettre par écrit.—rem ju- 
dicaram. Cic. Revoir une affaire déja jugte.—myfteris,1n. 
Recommencer les myfteres. Referre æisquem in rees. Cic. 
Mettre quelqu'ur au sombre des aceules.—#liquid in 14- 
bsllas referre. \n. Mettre ,eu écrire quelque chofe {ur des 
tabletres. Vicem referre. Ovip. Reudte la parcille, 1{le de 
que retuli. Pu. Celui doni j'ai déja parle. Heminam refe- 
rimus nomina exfcripta ad Jevem. PLAUT. Rad. Nous te- 
ons un regiftre des hommes, & nous portons leurs noms 
Écrits à Jupirver. Vims refert. V 1 Ro. Il rend , il vomir le 
vin. Hoc fi moiefus ille ad animum retulit. Pa. Si cer im- 
portun fr attention à ces paroles. 

RÉFERRI , f'érbr, rélaths sum, (pall.) Cic. Etre rap- 
porté , étre raconté. Unæ Lacedemonis refertur. PL. On 
rapporte une feule femme de Lacedemone. 15 464 referri, 
Jury. Etre enregiftre , être mis dans les Regiftres, 

RstarsaRUNT, RarsRsiT. (3-perf.) v< RsFaReIRE, 

RÉFERT , rénilir , réf érré. (imperl.) Cie. Al cit utile, 
ilimporte , ileft important. Parvi refert. 1p. 11 importe 

u. Mes refert.Cie.ll m'importe, Mnliim refert ManT. 

Limperce beaacoup. Qxid refert ? Cic. Qu'importe ? 

Avec ce verbe en-met un genitif,gouverne d'up [ub- 
flantif exprimé eu (ous-coteudu , comme cau/#, gratis» 
& c'eft pour cette raifen,qu'ou met ces pronoms fcmiuin:, 
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Men, tua, Jus, noftra , vefira. Quelquefois on met mea, 
tua, Ge. dans la même phrafe , furcour dans les noms 
deprix, & les noms propres. Mes magni intereff. Mais 
avec les autres noms , il vaut mieux tourner la phrale 
par qui , qua, qued ; au lieu de dire, mes refert mru ma 
ximi, il vaut mieux dire avec Terence : 14 mea maximè 
refert , qui fum nat maximus. Hoc illorum magis , quäm 
fus retuliffe videtur, Saiz.Il femble qu'ils y avoient plus 
d'interée que lui. Donat , & après lui Scaliger , Sarétius 
& d'autres,ont cru que mes, tua , fua,éroient des neutres 
pluriers; mais Prifcien, Sarurnius, L. Valle, Vollius, (ou 
tiennent que ce font des ablatifs feminins.Ce qui confirme 
l'opinion de ces derniers, c'eft que mes ,tu4, noffra, ont 
la derniere longue dans les vers, ce qui prouve que ce fonc 
des ablarifs feminins. Med quidem ifluc nibil refert , tu 
ego refero gratiä. PLAUT. PuRs. 4. 3.63. Voyez la nou 
velle Methode, p. 378. Regle XI. 

RasrsRTIOR , oris. Cie. (comp.) 6 

RersRTissiMUS , 4, wm. Cic. (fup.) de 

REFERTUS , à, #m, Cic. Plein, rempli. (part. paff.} 
v. RarsrCIRS. Ærarium refertiws. In. Le crefor plus 
rempli. Theatrum refertiffimum.Cie.Theacre tres rempli. 

À Avec cet adjeétif on mer l'ablatif , & quelquefois le 
genicif. Cie. 

REFERVENS,entis. PL. 16, 11. Bouillant extremement. 
Refervens falfum crimen. C 1c. Une faufle accufacion 
violente. (parc.) v. 

RÉFERVÈRE , vë 5, X(dans le propre fignifie bouillir 
une feconde fois ;) mais le précerit rafer bi , Ou le plut- 
que parfaic referbuerat, qu'on rrouve dans quelques édi- 
tions de Ciceron, fignifie s'éteindre , fe rallentis. 

RÉFERVESCEÈRÉ , /c5. Cie. Rebouillir , recommencer 
à bouillir. 

RErsRUNDUS, 4, 4m, PLAUT. (pro) RaF2RENDUS. eæ 
v.REFARRE. 

RÉFIBÜLARÉ , 5, sui. Marr. Déboucler. 

Raries (imper.) v. 

RÉFICÉRÉ , «0 , féci, feétum. Horn. Refaire, rétae 
blir, radouber , raccommoder , rebäcir , reparer. 

Reficere ades, C 10. Rebâtir une maïilon. Refcere exer- 
citum. Czs. Rafraîchir une arméc.—memoriam Judicum. 
Qu Tr. Rafraichir la memoire des Juges.—pecunians. 
Par. Amafler de l'argent.—Puppes, Ovin.—Rates, HoR. 
Radouber des vailleaux.—#ribunos, Cie. Créer les Tri- 
buns une aurre fois , faire une aucre élection des Tri- 
buns,—reficere fe, Cic, Rétablir fes forces , fe rétablir. 
Refice vifcera mea in Domino, B15 1, Donnez-moi cette 
confolatien en Notre Seigneur. Er ge reficism vos. Ip. Et 
je vous foulagerai. Refcere vires cibe. L 1v. Reparer fes 
forces en prenant de la nourriture, Reficere res. ©. Nar. 
Rétablir les affaires. 

À Reficere, eff quod corruptum ef, in priffinum fistum 
reffaurare. Verbo reficiendi regere, [ubftruere, [arcire, adi. 
ficare ; item advehere, adportareque ea, qua ad eandemrem 
opus effent , continentur. Dic. Lib. 43. Tit. a. Leg. 1.6.6, 

RÉFICI, ci dr, réf eéhits sum. (pall.) Cie, Se rétablir, 
repreodre les forces, être repart. Refeëfus eff ipiritns 
ejus. Bisc. Son efprit a &té réjoui. 

RsFIGENDUS , 4, Hm. COL. 6x w. 

RÉFIGÈERÉ , go , rèfixi, réfixnm. Cie. Arracher ce 
qui étoir attaché. Réfigere aræ, In. Loges, Vire. Caller , 
abolir des loix. 

% Quelques Diétionpaires mettent ici Ceres regna re- 
fgunr, V1RG. 4. Georg. 202. Maïs il faut Lire refingunr, 
Refoot leurs Re yaumes de cire ; c'eft à dire , (e mectent à 
faire de la cire, Kefigere eît le contraire de figere, comme 
on le voit non feulement dans Ciceron & Virgile. Liges f- 
xit pretio atque refixir, 6. Æ N. Maïs auili dans |: Jurife 
confulte Venuieius. £. Si virem 22. D.quod vi aut clam, 
dont voici les paroles, 55 ad jannam mean tabulas fixe. 

EEEccce ij 


1144 REF 


. REF. 
sis, ego es, briufquäm tibi denuntiarem refixero. Dic. RÉFOCILLART, Ÿr, avis sm. (pall.) Bibl. Reprena 


In. Nam fisuntur rursis ha tabala, quas decretis veftris 
refixiflis? Cic. : 

RÉFIGURAR L, dr, aris sum. (paff.) B:b!. Reprendre 
une nouvelle forme, Ad fuum genus refigurabatur. \p. Vre. 
noit chacun dans fon genre une nouvelle forme. 

REFIXUS , 4 ,wm. Viro. Décaché, arraché. (part. 
pall.) v. Rericers. 

RÉILABRI venri.i. e. Reflantes.AruL. Vents qui nous 
font oppolés,quinous font contraires, 

RÉFLAGITANE, 5, avi, ätum. CaruL. Redeman 
der , demander avec inftance. 

RerLans, 2uris, Cic. Venti reflantes, Ip. Tufe. Vents 
contraires, oppoles. (parr.) v. 

RÉFLARE, fo, vi, ätum, Cie. Etre contraire. 

sk Ce vesbsie dit proprement des vents qui lou fAent 
d'u: côté qui ne nous elt pas favorable,& par métaphore 
il fe dit de tout ce qui s'oppole à nous. Cum foruna re- 

favir, Cie. Quand la fortune ne rous eft pas favorable , 
lorfque la fortune nous touine le dos , nous abandonne. 
Erfi Etefa valde reflarint, Cic. An. Ep. 4. Quoique le 
vent d'Occidlenc ait été fort contraire. | 

RÉFLARI, réflatÿr. (pall.) Lwer. Hine 

RÉFLATUS , à, #m. AruL. Etendu par le venr. 

RÉFLATOÜS , #5. m. Cie. Vent contraire, qui n'eft pas 
favorable. Reflatn naves in Uricam delara.\p. Vailleaux 
jetrés à Urique par un vent contraire. 

RÉFLECTÈRE , #5 , réfléxi , rèflexmm.P L.Recourber, 
setrouffer, refléchir, rerirer, décourrer , rebroufler, rap- 
peller. Reflcétere aciem, S sn. TR. Ocnles. O y 1 D. Vifus. 
Va. PL. Déreurner les yeux. 

RÉFLECTI, tbr, flexis sum. (pafl.) Ovid. 

RÉFLEXIM. (adv.) Apul, Par refléxion , en refléchif- 


nt 

RÉFLEXIO, ünïs, f. AruL. Refléxion,confideration.f. 

RÉFLEXUS , à, #m, Pc. Recourbé, refechi,reflexe. 
Cervix reflexa.SraAT. Une tétepanchée. Labia corum pal. 
ai uniws refisxa intrinfecs per circuitum, B18L. Leurs 
bords qui croient d’une palme , fe courboient en dedans 
four autour, 

.RÉFLEXUS ,#s. m. Apul. Vid. Rarcexio. Reflé— 
zion. 

RÉFLO , 3:. Vid. RerLars. Cie, Erre contraire, fouf- 
fr contre. 

REFLORÈRE , 5, florx 5, Pi, Refleurir. id. RarLo- 
RESCIRE. 

RIFLORISCENS , entm. S1L. (part.) v. 

RÉFLORESCÈRE, fes. PL. Refleurir , fe renouveller, 
R:foruit care mea. Bisi.Ma chait a comme refleuri,elle a 
sepris une nouvelle vigueur. Tandem aliguande refle- 
ruiflis pro me. In. Enfin vos foins envers moi ont comme 
‘seleuri , vous avez renouvellé l'af.étion que vous avez 
cue autrefois pour moi. 

RarLusns,emtis, Vire. (part.) v. 

RÈFLUERE, 5 , fuxi, flux#m. Vire. Remonter,cou- 
Jer vers (a (ource.P/. Avoir {on reflux. Nec wnquæm eodem 
tempore,quo pridie refluit Pi. Le reflux n'arrive jamais au 
même temps que le jour precedent. 

RÉFLÜUS, 4, #w. PL. Qui remonte à fa fource, 
* RsrociLLABATU R. Etoit foulagé, {3-imp.paff.) 
*.RsrociLLars. dd refocillandarm animam. Biss, Pour 
fourenir leur vie, 

RÉFOCILLARE , 0, Zui, atim. San. Ranimer , ré- 
tablir , remettre , reparer , confoler. Refocillare animam 
fuam. Biss. Souvenir leur vie, Lugentem efficacibus re- 
pmediis refosiilare. $ sw. Confoler efficacement une per- 
fonne dans fon affiétion.Qwibus hawfhis refocillavir Piri 
pum. B1581. En ayant bû , il revint de fa défaillance. {r. 
Feciirare.ie, calefacere, quod «x focille, dim. nom. 
2505, foyer.) 


re vigueur. Et refocillati funt ibi. Jp. Ecils prirent là un 
cs de repos. Refocillatus eff fpiritus ejus. Bisu. Reprit fes 
orces. 
RÉFOCILLATUS, à, #m. PL. J. Ayant repris cou- 
rage. (parc. pall.) 
Rsrocreravir. (3. perf.) v. R&FOCTLLARS. | 
RÉFODÉRÉ, di5, fout , foffum. PL. Découvrir eg 
fouillant la serre, déterrer. 

RÉFODI, diôr, füffis smm. (palT.) Cel. 

RsrorMagBiT (3.tuc. a&t.) RsFoRMAMINI. Reno 
veilez- vous. ( 2. pl.imper. pall.) v. 

RÉFORMARÉ,5, avi, atém.Ovin Redonner la même 
forme, former quelque chofe, la mercre en meilleur état, 
la changer, lui donner une plus belle forme, rétablir. Re= 
formare aliquem, S sn. Reformer , corriger quelqu'un.« 


<orruptos @ deprauatos mores. PL. J. Corriger les mœuts 


corrempues. Se Apollonie reformandum dedit, Quint. Il 
fe remic entre les mains d'Apollenius , pour être reforme. 
(D'autres éditions lifenc formandum.)Qui reformabit cor= 
pus bumilitaris neftre. B18 1. Qui changera le wil évat de 
notre corps. Alexandria refermavit. Sou. À rétabli, 4 
rcbiti Alexandrie. 

RÉFORMARI , dr, &ris sm, (pall.) Bibl. Etre renou« 
vellé, Reformamini in nowitate fenfüs. Ip. Devenez tout 
autres que vous n'étiez , en renouvellant voreefprit. 

REFORMATIO, oaïs. f. Sen. Reformation f. amen= 
dement, m. correction. f. Refermatio morum. 1p. La refot- 
mation des mœurs. : 

RÉFORMATOR , 6ris. m. PI. 7. Reformateur , qui 
reforme. : 

RÉFORMATUS , à, #m. APuL. (part. pal.) v. Ras 
FORMARE. 1 

REFORMIDANDUS , 4 , MM, CX V. 

RÉFORMIDARÉ , d5, avi, arm. Cie. Craindre; 
appichender. Le même que FoRMIDARS-. 
£ REFORMIDATIO , onis, É. Cie, Craiate , apprehen= 

ion. f. 

RUL0S5ÛS , 4, #m. Cor. rr. 3. Refouï, fouille pour 
la feconde fois. (ex v. Rerobars.) 

RÉFOTUS, 4, #m. Aruz. Réchauffe. (part. pall.) Ge 

RiFOVENDUS, #4 , #7, ADUL. © 

Rsrovens,enmtis, PL. 6x v. 

RÉFOVERE , 5, fôvs, form. Ovipn. Réchauffer, 
redonner la chaleur , refaire. PI, J. Rérablir, remettre cg 
vigueur. Sem. Renouveller. Col. Reparer. Refovere ecu- 
los, PL. 8, Bafliner les yeux. Refour fl-biles, Eccr. Rani- 
mez les foibles. 

RÉFOVERI, vi or, f'ünis sm. (pafl.) Me 

RÉFRACTARIOLUS , à, #m. Cic, Un peu opiniâtre, 
mucin.{dim.)de '. 

RÉFKACTARIUS , 35. m. Sen. Qui refifte opiniätrés 
ment , & avec mépris. Refaétarins equus. PLAUT. Che= 
val rerif. à | 

RÉFRACTUS, à, #w. PL. Rompu, brifé. (part. pal.) 
ve RIFRINGERS, “ 

Refraëtss pudoris clauftris. PL. J. Ep. 38. Ayant franchi 
les barrieres de la pudeur. ; 

RsFRANANS, antfs. » Vid. R&FRENANS, 4715. 

REFRENARE 3 0. RaFRENARE , par un E fimple. 

RÉFRAGARI , gbr, anis smm, PL. Refilter. Refragaré 
alicus, Cic. S'oppoler à quelqu'un , le contredire, lui être 
contraire. Si caters mon refragantur. In. J. Siles aucres 
chofes ne s'y oppelent pas. Alicujus perifions refragaris 
Quinr. S'oppoler à la demande d'une perfonne. #ine 

RÉFRAGATOR, oris. m. Afé. Pad. Qui s'oppofe à WA 
autre, 

Rerraoir. (3. perf.) v. RErRINGERE. 

RÉFRENANDUS , 4, #m. Cic, € 

REKRENANS } ges. (pait.) V3 
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RÉFRENARE , 5, Zuï, atem. Cie. Retenir , refrertr, 
réprimer, moderer , arrêter, Refrenare aques. Ovip. Re- 
wir les eaux , s'oppofer à leur cours.Refrenans linguam. 
Bin. Qui retient {a langue. 

REFRENARE, ür, arits sum. (pafT.) Zuer, Hine 

REFRENATIO , ônïs. f, Cic, Bride. f: frein. m. que 

+ F'on donne à {es paflions, 1'aétion de moderer , modera- 

tion. 

RÉFRENÂTÜS , à, #m.Lucr. Arrèté, retenu. 

RÉFRÉQUENTARE , 5 , avi, atüm, Vid. FREQUEN-. 

TARS. Peupler, 

RÉFRICARÉ, 5, fiïeti, frilum, Ca r. Refrotter. 
Le Renouveller, rouvrir , rafraichir. [4, Se renou- 
veller. 

Refricare cicatricem obduétam, Cic. Faire rouvrir une 
‘plaie qui éroit fermés.—defderium , delorem, In. Renou- 
veller le defir , la douleur.—memeriam alicujus rei. Cie. 
Fafraichir, renouveller la memoire de quelque chofe , 
faite reouvenir de quelque chofe. Crebrè refricar lippi- 
tado. Cic. Art. 10. Le mal d'yeux me reprend fouyent. 

REFRIGEO , ë:. Vid, RaFR1GSSCRRE. 

RaEFRIGERABIT. (3. fur.) cé 

REF MGR ANDUS 54, 4m, DL. ex y. 

REFRIGERARE, rÿ, Sur, tm. Cic. Refroïdir , ra- 
fcaichir, [ Bb. Soulager. Sapè refrigeravir me. \n. M'a 
fouvers foulagé. U+ refrigeret linguam meam. Bras. Pour 
ime pp la langue, 

REFRIGÉRARI, ër, Zrÿs sm. (pafl.) Bibl, Etre (ou- 
lagé ; recevoir du rafraichiffement. Ur refrigerer priuf= 
guâm abesm. Ip. Afin que je reçoive quelque rafraîchil 
fement avant que je parte de ce monde, avant que je 
meurc. Hine 

RÉFRIGÉRATIO , ÿnïs, f. Cie. L'aêtion de fe rafrat- 
chir, de prendre le frais. f. rafraîchiflemenc, m, 

REFRIGERATOR , &ris. Qui rafraîchir. K[Ce mor 
latin ne fe trouve point dans les Auteurs, quoique cicé 
par le Trefor, On ne trouve que refrigeratrix. 

REFRIGERATORIUS , 4 , #m. PL. Refrigeratif, ra- 
fraïchiflane, 

REFRIGERATRIX, #cis, €, PL, Quai rafraîchie. 

. RÉFRIGÉRATUS, à ,#m. Cie, Raftaïehi ; refroidi, 
Plancus refrigeratus ab Antonio. V. Par. Plancus voyant 
que Mare Antoine lui avoit marqué une grande froideur. 
étembrs refrigerata. Cic. Membres refroïdis. 

RAIFRIGERAVIT. (3. perf.) v. ReFRIGERARE. 

RÉFRIGÉRIOM , 5, n. Bibl. Rafraîchiflement , re- 


pos- m. LA 

REFRIGESCERE , fe, frixi, T s R. Devenir froid, 
fe refroidir. 

Refrigefcet charitas. Big. La charité fera refroïdie, 
Refrixit res. Tan. On ne parle plus de cela. Non refrixir, 
{ea invaluir, PL. N'a point fouffert de dimicutien, mais 
L'a fait que prendre de nouveaux accroiffemens, 

RÉFRINGÈRÉ , g, frégi, fracum, Liv. Rompre, 
brifer. Refringere aditus. V ax. Rompre les avenues, —car. 
£erem. Ip. Forcer une prifon.—cl#nffra. Cic. Rompre les 
barricres.—gloriam alicujus. Cic. Diminuer la gloire de 
quelqu'un.—hoffes, Hor. Affoiblir les ennemis —smgisisem 
mucronsm, P 1. Emoufler la pointe des ongles.—porræs. 
£as.,Brifer les portes. 

REFRINGI, gôr , frais süm. (pa) PI. Se rompre. 
Radius Solis refringitur. 1. Le rayon du Soleil fe rompt. 
dec refringendi funt ingeniorum impetus, Pa. 11 ne faut 
pas rallentir l'ardeur des efprits. 

REFÜGÀ , 8. m.f. Bis. Refuga legum, In. U viola- 
teur des loix, ; 

RSFUGsRANT. (+. pl. plufp.) v. 

RÉFÜGÉRE ,£:8. fai, fügieäm. Virc. S'enfuir, 
fe revirer, fe reculer, éviter, échapper. 3e [O: dit refu- 
Es Aligmid, Cie, À à af à 6x aligu4 16, Lo, Cas, A4 flis 


CA , 


de 


me, 
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quera Cic. Ad aliquid. Star.) Refugert ab inflitutä con- 
[uetudine. Cie. S'écarter de ce qu'on avoit coutume de 
faire, ab admonendo alique. 1 p. Evicer d'avertir quel 
qu'un. Refugere ad aliquem. Cac. Avoir recours à quel- 
qu'un. Refugerunt à facieejus. Biss. Fuirent devart lai, 
Mandatum dextra refugit opus, O v 1 D. Ma main na pu 
executer l'aétion qu'on m'avoit ordonné de faire. Qui ab 
igne refugerant. B 181. Qui s'évoient échappés des Aam- 
mes. 1fFa refugiunt memoriam noftram. Coi. Nous ne nous 
fouvenons pas de cela. Sienimrefugientes coinquinationcs 
murdi, Bis. Que f après s'être retiré des corruprions du 
monde, (ils s'y engagent de nouveau, leur &tat cft pire 
que le premier.) 

RÉFÜGIÜM , 35.0. Cir. Refuge , afyle. m, 

Deus nofter refugium  virtus, Bisz. Dieu eft notre r@« 
fuge & notre force. | ARE ) 

RÉFÜGUS , 4, #m. Tac. Qui s'enfuit » qui fe retire, 
fugicif. Atare refugum, Stat. La mer quiferetire. Qui- 
dam in cafira refugi, T ac. Quelques-uns qui s'éroient ca= 
fuis dans le camp. 

Reryicens, entis. Pc. (part.) v. RarULGIRE. 

RÉFÜLGENTIA , à, f. Apul. Eclat. Sxn. Fulgor, 
ex verb. Ê 
RÉFÈLGERÉ , &t5, falst, Vire. Reluire, briller. Sol 
refulgens, Brau. Soleil éclattant, Sol refulger aqué. Ovip. 
Le Soleil paroît dans l'eau. Fams refulger, Prop. La re« 
nommée a de l'éclar. Ur refulfit Sol in clypeos. Biss.Lor(= 
que le Soleil eut frappé de fes rayons les boucliers. Vefti= 
sus cjus albus  refulgens. Ln.Ses habits devinrent blancs 
& éclarrans. Ubi 4/Fas refulferit, P à L 1. Lorfque la belle 


faïlon de l'anrés fera revenue. 


RÉFONDÈRÉ , d5,fadi, füsmm. Cic. Verler, répana 
dre de l'eau. | ULr. Rendre, refticuer. Refundere Aquas, 
Prop. Répandre l'eau.—glaciem. PL. Faire for die la glas 
ce. Refundere in aliquem. Rejstier ur queiqu'un. 

RÉFÜNDI, dôr , füsis sum. (p=fl.) Stat. inc 

RÉFUSE. (adv.) En abondance. ## [On ne trouve que 
le comparatif refufus , dans Columelle.] Refufius egejiur, 
Coc. Tiré en trop grande quanri:é. 

RÉFÜSIO , ônïs, f. Macr. Débordement. #. | 

RÉFÜSUS ,4, #m, Viro. Répardu, débordé. f Si, 
Etendu, (part. paff.) v. R5FUNDERS. 

mis fagna refufa vadis. ViRG. 1. Æn. Que la mer 
étoir agicée juiqu'au ford, que les eaux étoient boule 
verfées jufqu'au Fond. (Refwfa, q. Dimets ab imis uadis.} 
Si quemtellus extrema refnfo fubmovet Oisano. Vinc.Les 
Nations reculées , que le vafte Ocean fepare de nous. 

RErUTANDUS,4, 4m. Cic. ex vw. | 

RÉFÜTARÉ, #5, vi, ätwm. Cic. Refuter, rejerter , 
repouil:r. Conatum alicujus refutare. In. Reprimer l'exx 
eprife de quelqu'un. . : 

RÉFÜTALT, dr , atits sièm, (pañl.) Cic. Ecre rejettég 


ne . (] . 
FRÉFOTATIO ,ôns, f. Quint, Refutation, l'action de 
refurer.f. - 

RÉFÜTATORIX , 6rüm. n. pl. Symm. & | 

Refutatorii libelli, refutateris preces. C o D. Memoires 
qu'on prefentoir au Prince, ou au Juge fuperieur, parde- 
vant qui onapp<lloic , pour faire voir que le precès éroic 
mal, jugé. .… 

RÉFÜOTATUS, à, #m, Cic. Refuté. (part. pal.) v, 
: RÉFÜTATÜS, #5. m. Luér. prie (Qncerrou« 
e que l'ablaif refutatu.) Sym. Refutaiie. 
" io i. Ecc. Reaulieu, Abbaye de Filles près 
de Coinpiegne, 
Reno , ii. 0. Ecel, Royaument, Abbaye à 
lieues de Paris. ” 
FR EORLISLUS F. m. Suet.Un sas Kfpsce d'oifeaus 
SALIOB à This PLAUT, (COmpP.) ée se 
RAGARIOB à EThde t DR Eee i 
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REGALIS , 218. (adj.) Royal , de Roï , qui Gigi 
Aun Roi, Uns civitatum regalium. B15 L Ure es Villes 
Royals, 

RreaLts , ff. Eces. La Riau, Abbaye en Poicou. 

REGALITER. (adv.) Ovid, En Roi , Royalement. 

Rss. (abl. fiug.) de Rux, on (imper.)v. RicaRs. 

RÉGÉLARE, 5, au, atam. Cou. 10. Dégeler , diffi- 
per le froid. ‘Ubi torrentis rigors Zephyrus regelauerit. 
Cox. Lorfque le Zephyre aura diffipé les froids cuifans. 

RÉGÉLARI, 6r, ris sum. (pafl.) S a N. Vix afes mea 
media regelarur affate. 1n. À peine puis-je pendant l'Eté 
me rechauffer à mon âge. 

Racsm. {acc.) Vid.Rax. 

REGÉMERE , gém5 , gémit 5 , gémitim. Star. Retentir 
de pleurs. 

k ÉGENDÜS » à, mm, Cic. ex v. RiGeRs. 

RÉGENÈRARE , nër3, aus, &rm. PL. Produire, en 
gendrer une autre fois. Æthiopem regenerare ævum. 1 D. 
Faire revivre [on ayeul Echiopien , saître noir comme 
fon ayeul. Regenerare patrem. PL. 14. Etre femblable à 
fon pere. Regeneravit nos. Bis. Nous a regencté. 

RÉGENERARI, br. (paf) PL. 

REGENERATIO , en5s,f, Bibl. Regeneration , f. re- 
naiflarec. f. Baptême. m. 

REGERE , 45, réxs, redum. Cic. Gouverner , [mode- 
ter, conduire , diriger , regler. (q. Rem pepuli agere.) 

Regere adolefcanteam fervidam, S a NW. Gouverner une 
jeuneff: bouillante. animes difis Vino. Conduire, mo- 
derer les efprits par (es paroles. —bella.S1L. Avoir La con- 
duice de la guerre. —ratem. Ov. Conduire {a barque.— 
Jemetipfum, Cie. Se conduire foi-même, Rege cos. Big. 
Conduilez-les. Redsurss erat ommes gentes. Ip. I] devoit 
gouvern:t routes les nations. , 

REGT ; gôr, retis sum, (pall.) Cac. Remo reguntur ra. 
fes. Ovip. On gouverse les vailleaux avec des rames. Qws 
Aufem açunt omnia confilio, reguntur fapientiä. Bin. 
. “Re. qui font tour avec confeil, font conduits par 

à lage Cu à 
_RÉGERÈRE , gérÿ, géffs, géfiém, P 1. Repoulfer , re- 
jeter, reporter , rapporter. 

Regerere culpam in aliquem, P1.1. Rejeter la faute fur 
quelqu'un. —invidiam in aliquem, Quint. Rejerter l'en 
vie, la haine fur quelqu'un. Tibi tor Stoices regeram.Cass. 
Cic.Je vous oppolerai ant de Stoïciens.+#* On dit regerere 
aliquid nlicui, Cic. San. in aliquem, Co. PL. 

REGERL, %r.(paff ) Pl. 

RÉGERMINARE, n5, &u5, Ztüm, Ps. Repoufer, jet. 
ter de noiveau des boutons, Hine 

REGERMINATIO, ônis. £, PI, Repredu&ien d'un 
germe ou bourgcon. 

RsGsAUNT. (3. pl.) v. Racsrenn, 

Rac:s. (p:.) de Rax. o# (2. fut.) +. Riczxs. 

REGES TÜUM, 5.0. Col. ? Terre relevée, l'action de re- 

RésGisiUs ,#. m, ” ‘$ jetcer, de reporter la terre. 

RÈGES TÜS , à, #m. Quinr. Remis, reporté. T'ellses 
regefhs. Ovin. Terre rapportée, remife das le lieu d’où 
elle à été virée. (part. paf) % REGERERE, 

Racr.(i fpañl.)v.Riesns.vel (dar. fog.)Pid.Rax. Roi. 

REGIA, ä.f. Cic. L: Palais d'un Roi. Regis Solis, 
O1». Le Palais du Soleil. 

À ris Vauvis. Eccl. Rieval , Abbaye à crois lieues de 
oui. 

RiG1A Vista, Ecel. Relneville, en Picardie. 

REGIANOM , 5. n. Eccl, Vid. NevieRicUx. 

RscipsUs,1.m. Ercl. Regis, Exjeluite. 

REGIE.{adv.) Ci. En Roi, royalement,magnifiquement. 

REGIENSIS , :€. {adj.) Eccl. Qui eft de Riez, Civiras 
EE 43 Riez , en Prevence. Vrd. Rair. Reggio. Pid, 

LS IUN. 


Racuensgs, iur, Ps, Ceux de Reggio,dans la Calabre, 


REG. 

Raereserr. Plaut, Lifez & voyez Raesserr. (pro) Ra 
eiseur. Vid. GLisesrs. Croître. 

REGIFICE. (adv.) Poër. apud Cic, Voyez Rsc1z. D'us 
ne maniere Royale. 

REGIFICUS , 4, #m. Vino. Reyal, magnifique. 

PEGIFÜGIOM , 3 5. n. Fef. Sacrifice que l'on faifoie 
à Rome,à même jour que le Roi Tarquin avoit été chaf- 
fé de Rome. 

RÉGIGNI, gnèr. Lucr. Etre reproduit. 

REGILLA , 4. f. Plaut, Efpece d'habit qui éroir tour 
d'une piece. Fid. Racra. 

Ractzius LaeUs. Liv. Le lac de Regille, dans le ter< 
ritoire de Tufcule.(On l'appelle b. lac de Sainte-Praftide, 
ou de Sainte-Severe.) 

RÉGIMEN , inis, ». Liv. Gouvernement. m. Ars 4r= 
tinm vegimen animarum. Eccr. La conduite des ames ct 
l'art des arts. Regimen navi. Tac. L'art de conduire un 
vaifeau. Regimen vite, Lu c R. La conduite de la vie, la 
regle de la vie. 

GIMENTÜM , #5, n. Cic. Le même que Ricimans 

RÉGINA , &. f. Cie. Reine. Plawr. Dame, maîtrefe. 
Ter. Femme de qualité. 

RÉGINIACÜM , ÿ. n. Ercl. Reiguac , au Diocele de 
Bourdeaux. 

Rroinosazous, .m.Ecel.Reimbaulr,Evêque de Spire. 

RaciwocrapacrUM, fi. n. Eccl. Konit{grats , petite 
Ville d- Boheme {ur l'Helbe, Evêché fous Pragues, érigé 
l'an 1464. 

REGIO , ônis. f. Cie. Region , f. paÿs , ". contrée, f. 
quaruer , mm. limites. Regiones inhabitabiles , ineulra. Cic. 
Terres inculres, pays inhabités. Regiones juris. In. Ma 
tiere du Droit, Regiones urbis, PLaAUT- Les quartiers d'u« 
ne Ville. Regionibus officsi fefe continere, C 1 c. Se contenir 
dans les bornes de fon devoir. Qwyatuordecim urbis region 
nes, TAG. 14. 12. Les quatorze quartiers de la Ville de 
Rome. E regione, Cie. À l'oppofite,vis à vis. Regiones cœli4 
Ip. Les parties du monde, De reéta regione defleétere, Cie. 
S'écarter du droit chemin,de la droice railon.Reuerfi [uns 
in regionem fuam. Bipi. Rerournerent dans leur pays. 

RÉGIONALITER. (adv.) 4pul. Le même que 

RÉGIONATIM. (adv.) Liv. Par quartiers, par pays. 

Reciresrs , à, n, Eccl, Retel, en Champagne. 

RÉGIÜM , ii.n. Greg. T. Riez , Ville Epifcopale de 
Provence. Vid. R 211. f Regio, Ville affez bonre de læ 
Brutie & du Vicariat Romain,dans la Calabre au Reyau- 
me de Naples fur he décroic ow far de M-fline, Eréehé dès 
les premiers Siecles , érigé en Metropole dans le neu- 
viéme. {Ville Epifcopale de Namidie , dans l'Afrique Oc« 
cidentale, qui se fubfie plus. Pid, Rhre1Um. par uee b. 

Rieux Lapipt, o# LiPiDUM. Ecci. Regie,perite Ville 
de la haute Italie fur le Tarno, Capitale d'un Duché 
Qui appartient au Duc de Parme, Evéché dès l'an 450, 
ious Boulogne , on l'appelle Regimm Lepidi » eu Lepidus , 
parce que ce fut une Colopie que Lepidus Écablit. PI, 3.154 

RÉGIUS, à, #m, Cie. Royal, de Roi. Ales regis. 
Ovi1p. Un Aigle. Apparatus Regis, Cic. Magnificence 
hoyale, Regis conjux, Vire. Femme du Raï. Regis cè« 
vitas Ægypri. Pa. Le Royaume d'Egypte. 

Rservs Ammis, Eccl. Regcannes , près d'Auxerre. 

Racusserr, Plaut. Frag. i,e. Crascir. Vrd, Fasruss 
Reglefest magie magifque. 1 D. Croit de plusen plus. (m, 
Guisesrs. Hine RaeLiscurs,pre que, RieLisesRs. 

RÉGLÜTINARE , 6, aus, atmm, Car. Atracher,déx 
cacher une chelc qui eft collée à une autre, f rejoindre. 

RÉGLOÜTINARE, ür, anis sum, Payp. Etre réuni; 
être rcjein: 

Rsena. (pl) de RieNUM. ; 

Riena. (imp:r.) cr Rsenanpi. Cic. (ger.) 

R5G@NANDUS , # , #7, VIRG. EX V. 


.REGNARE, Ÿ: #0, CL TR C 1c. Regner;, dominer $ 


e 
Le 
REG. REI 
Btoir du értdir , de l'autoricé. Régnare omnibus oppidis. 
Cic. Regner dans routes les Villes. Ardor edendi regnat 
per viftera, O v 1 D. La faim s'eft emparée des encrailles. 
Regnante Memnone. P 1. Sous le regoe de Memnon. A4- 
vens in nos regnaverunr. Tac. Les Etrangers ont regné 
chez nous , nous ont commandé, Si judicas cognofce , fi 
regnas jube, Sin. TR. Si vous vous comportez en juge; 
jugez avec connoïflance de caule , $ vous vous conduifez 
£a tryan, commandez. 
REGNARI, dr, arits sm, (pall.)Tac. 
REGNATUR,régnatim £ff, (imp-1{.) Vire. Hic jam 
ter centum fotos regnabitur annos, gente [ub Feéterea.In. 
La ration d'H:£tor regnera là trois cens ans complecs. 
REGNATOR , ôris, m. Virg. Qui regne, un Roi, qui 
commande, qui gouverne. Regnator agelli. Mant. Mai- 


tre d'une petite rerre. Regsater debm. PLAUT. Le Roi des 
dieux, Jupicer. 


. REJ. vrér 
RiGuLa.EËcel. La Reaule, Abbaye en Guienne, || la 
Reole , Abbay- en Brarn, 

REGULARIS, ärë, (adj.) Patam. Gram, Regulier , 
quieft felon la regle. Regulare as. PL. De l'airain en feuil- 
le, qui obéit au marteau, & qu'on faic plier aifsment. 
Canonici regulares. Ecez. Chanoines repuliers, qui vivent 
dans la dépendance d'un Abbé, os d'un Prieur er commu- 
nauté , & qui ont fait des vœux comme les R<ligicux. 

À Le Pere le Large , dans fon gros in quarte , fait re— 
monter Jes Chanoines Reguliers jufqu'aux Apôtres ; mais 
le R.P.Prevôt, mieux inftruit , en montre des veftiges 
dans Le 8 ou 9° fiecle, qui paroiflent inconteftables. Voyez 
l'Appendix da Marca Hifpanica, Le R. P. Faure , et le 
Retormateur des Chanoines Regulrers de Sainte G:nevié- 
ve. Le pieux & fçavant M. Morin, eft occuppé aétuelle- 
ment à refermer les Chasoines de Saint Anguftin, que le 



























: Pere Faure n'avoit pas À , ou voulu faire. 
REGNATRIX, fcÿs. f. Tac. Domus regnatrix. In. Lal  REGÜLÂARITER. {adr.) Ulp. Regulicrement, felon 
Famiile Royale, les regles. 


REGNATUÜS , à, äm. Ovip. Qui a été gouverné , où 

regne un Roi, où on a regné. (parc. pal.) v. 
© REGNO , #5. Vid. ReonaRs. Cie, Regner , être Roi. 

REGNÜM , #. n. Cic, Royaume, m, ce que chacun 
pollede, le lieu où il eft en crédic & en autorité, autorité, 
digaicé Royale , domination , f. empire. m. 

Nif5 im tuo regno effemur, Cic. Si nous n'étions dans Le 
Jieu où vous êtes le maître, Qvarite primumregnum Dei. 
Biz, Cherchez premierement le Royaume de Dieu. 

REGO , réris. Vid. Recers Gouverrer. 

RicRADATI menfes, Sou. 3. Mois qu'on a fait retro- 
grad-r. 
 Racnapss, do, Eux. Le même que Raorapt. 

R5GREDERS. (imper.} v. 

REGREDI, dir, greffes s4m. Liv.Reculer,retourner, 
revenir. Regredere ab offio, PLAUT. Aulul, Retirez-vous , 
£loignez- vous de la porte. In memoriam regredior audil]s. 
PLaur. Je melouviens d'avoir oui dire, Propter banc in 
altum regredere. Bixs. Eten [a confideration remontez en 
hauc. Régredierur is ca[fra. Bisu.Rerieodra dans le camp. 
Jn baculo iffe tranfiui fordanem iflum, & nunc cum dus- 
Bus turmis regredior. Ip. J'ai paflé ce feuve du Jourdain, 
g'ayant qu'un bâron, & je retourne maintenant avec deux 
rouppes. Hinc 
" RÉGRESSIO , anis. F, Cie. Retour , r». l'action de re 
sourner. SxN-Regreffes. 

RÉGRESSÜS , à, #m. Quinr. Etant retourné, étant 
de retour , étant revenu. Qwi regreffo de agro dicat. Bisx. 
Qui lui dife lorfqu'il eft revenu des champs. 

RÉGRESSUS , #s. m. Liv, Retour , "». l'aétion de re- 

tourner , l'aétion de reculer. JErc/. Regrès. 
" Egreffies & regreffus. Cou. La fortie & le recour.Eff enim 
regrejus, Bras. Car il y à du reour. Sine mile regrefu. V. 
Max. Sans faire un pas en arriere. Æffus regreffus. 1. Le 
defcendant de la marée, Æfabere regreffum. Virc. Reve- 
nir, retourner. Dig. Avoir en recours. Non datur regref- 
fus. 11 n'y a point de rerour. 

REGULA , Z. f. Cic. Regle, qui ferc à dreffer les lon- 
gueurs, fefpece de panier. Sfar. Barriere, Cic, Kegle, loi.f. 
(Svu. Norma, lex.) Reçuls Canenica, Abbaye, Monaftere. 
” Regula aurea, B 158 L. Une regle d'or. Opere quadra ad 
regulah. 1n. D'un ouvrage drefle à l'équerre. 44 regn- 
Lam loqui. Qu in Tr. Parler felon les regles , parler avec 
exaétitude. Srcundiuns men[uram reçula qué menfus eff no- 
bis Deus. Bies. Selon les bornes du partage que Dieu nous 
a faic, Aliens reçuls, In. Le partage d'un autre. X Long:- 
sudines ad regulam ; altitudines ad perpendicalum ; 4»- 
guli ad sormam exiguntur. V 17 R. 7. #, On fe fert de la 
regle pour es longueurs , du plomb pour les hauteurs, & 
de l'équerre pour les angles. Regula quadrats, C 45. 2, 
pal, Cru, je. Des latigs Quarrées, 


REGULATIM. {adv.) Diem. Le même. 

Rseuriacum ,i.n. Eccl—ad Aucas. Ip. Rilli-aux= 
Oies , fur la riviere d'Aîe , au Diocefe de Rheims. 

REGULUS , 5. m. Liv, Un petit Roi. | PI. Roïtelet, 
oifeau. Bibl. Un Bafilie. 

Rrouzus. Cic. Regulus, nom d'un General Romain , 
qui fur pris par les Carhaginois. 

RecuLws.Erel. Reole, martyr. fRieule, premier Evé- 
que de Senlis. 

Recum. (gen. pl.) de Rex. 

Racunr. (3. pl. ind. aét.) RaeUNTUR. (3. pl. pail.) vs 
Recsrs. 

Rsousranpus, #,#m. Cic. (pait.) v. 

RÉGÜSTARÉ, #5, avi, tom. Cic, Crebrd tuss lit 
teras regaffs, 1 D. Je relis fouvent vos letcres, Lewdatio- 
nem alicujus regufiare.Cic.Relire fouvent l'éloge de quel. 
qu'un avec plaifir, Hine 

REGÜSTATUS, à, #m. Pars.Qu'ona goûté fouvent, 
Regultatum [alinum, Ip. s. Saliere où l'on p:end fouvenc. 

RÉHALÈÂRE, à, avr. Luen. 4. Exhaler de nouveau. 

Rai: (gen. dar.) de Ras. [id Raus. Vid. Ras. 


Raics. Virg. (pro)Ranes.(imper.)Rs1c1T. Sfar. (pro) 
Rericir. Pid, Rayiesre. 

Ru1iD50. Plaut. (peur) Rsp50. 

Rerseir. (3. préc.) v. Raricers. Rejerter. 

Rayicta.Vid. Rsyterus. ; 

REÉJECTANEUS , 4, #m. Cie. Rejerté, qu'on rejette. 

REJECTARE, © , vi, Luen, Rejerter. (ffeg.] de Rs- 
JICHRS. 

REÉJECTATIO , onis. f. Sol. L'aétion de rejeter fou- 
vent. Ærerna rejedatione, So 1. 1. Par un vomillement 
concinuel, 

REYECTIO , anis, F, Cic. L'aétion de rejeter , [recu 
fation.f.vomitfemen:.".lor{qu'en rejette & qu'on vomir, 
Rejeëkio fanguinis. P 1. Crachement de {ang , lor{qu'on 
jette & qu'on vomit le ang. Sine rejeétione bujus civitæ- 
ris, Cie. Sans avoir renoncé au droit de bourgeoilie de 
cette Ville, qu'il avoit à Rome. 

REJECTO , #r, Vid. Rsrecrars, Luer. Rejeter. 

REIECTUS, à, #m. Cie. Jetcé, quitté, rejerté.(part. 
pal.) v.Rayicsrs. Rejeëo noftro equitatu. C A s. Après 
avoir repouflé notre cavalerie. Capillus rejeëtus circum 
caput, Tar. Les cheveux jertés negligemment derriere la 
cêce. Rejeëta fyndone. Biag. Ayant j:tté fon linceul , leur 
ayant laiffé {on linceul. 

REJECTÜS , #. m. Celf. Vomiffement. m. (Sy. Re- 
jeétio.) Haber cireum carinam quinqu flellas, Cr {nb re- 
jeétum fhellas quinque. Hye. 3. 

Raersnsis ,fe. (adj.) Qui cft de Riez en Prevence. 

Rat, ormm, m, pl. PI. Riez , petite Ville , mais jolie, 


de la feconde Nagbonaoife, & de l'Egarçat des Gaules 


mi4ñ RL 

en Provence fur le Savefre, Epifcopale fouë Aix dés le 
quatriéme Siecle. (Pline l.3. appelleces peuples Reii Apol- 
simares, parce qu'ils avoient, apparemment , quelque ve. 
nerarion particuliere ur Apollon. 

RÉJICÉRE, «19, jécs, jetum. Vire. Rejerter , rebu- 
cer, méprifer. Cie, Differer , remettre. 

Rejicere aguitatem smnem, C1c. S'éloigner de toute 
équicé.—beffem ab Antiechia.]n.Repouffer l'ennemi d'au- 

rès d’Antioche, 4 flumine rejice capellæ.Virc.Eloignez 
MA Chévres du Aeuve. Rejicere fanguinem. PLauT. Per- 
dre fon fang. Rejecis Je im eum flens quam familiariter. 
TR. Fondant en larmes , elle fe laiffa aller fur lui d'une 
maniere pleine de cendreffe , en pleurant. 

RÉJICI, «3br, jééüs s#m. (pail.) Cic. Etre rejette, 
êcre diff:re. Rejici à venris.Cac. Etre écarté par les vents. 
In menfem quintilem rejecti [umus. ln. Nous avons éré 
renvoyé au mois de Juiller. 

Rericisnous , à, #m. Cic. Et nibil rejiciendum qued 
cum gratiarum aéfisne percipitur. B181. On ne doit rien 
zej-tter de ce qui fe marge avec aétion de graces, 

RÉJICOULÜS , à, #m. VaRR. Qu'on veur rejetter, Re- 
jicu!£ oves. Yo. Des Bicbis dont on veut fe défaire. 

RÉINVITARE, ©, avi,zrm Bic. Inviter à fon tour. 
Ne forte te Cr ipfi reinvitent. 1 D. Depeur qu'ils e vous 
invitent auf à leur cour, 

Rsirusricæ. Vid.RssPuszica. La Republique. 

RaiTemans , #ntis. APUL. Redoublant, qui redouble. 

REÉÎTÉRATIO , omis. f. Qunr. Repetition. f. 

RaLassns, entis, Tac, Qui fe recire , qui s'en retour- 
ne (part.) v. 

RÉLA BI, br, lapsits sum. Ovin. Retomber. Her. Re- 
monter , letOUrNEr VErS fa fource. Tac. Se retirer. 

RÉLAMBÈRE , 49. Sspuz. Lécher une feconde fois. 

RÉLANGUËRE, gx 3. & Lan- 

RÉLANGUESCERE , fe8, Längi3, CÆ5, $ guir,de- 
venir larguiffanr. Ses. Etre pâle, n'avoir pas allez de 
vivacité , s'affoiblir, s'abbattre , diminuer , fe ramollir. 
Qued his rebus relanguefcere animes exiflimarent. Cas.2. 
Bell. Gall. Parce qu'ils croyoient que ces chefes énervent 
& ramelliflent le courage. 

RÉLATIO , ons. F. Cic. Rapport. m. @yint, L'aftion 
de rapporter , de raconter , { relation. 

1n relatione rerum geftarum. JusT.En rapportant l'hif- 
toire, Per commentariorumrelationes. Virn. Parle meyen 
de leurs Livres. Criminis relatie. U 1 p. L'aétion de rap- 

orter un crime. Gratis relatio. Sun. Remerciement. Re- 

atio cathegrriea. Relation cathegorique. 

RELATIVUS, d,#m.Don. Qu'en rend, frelatif,qui a 
rapport. 

RÉLATOR, ôris, m. Tac, Qui rapperte quelque cho 
fe, quien fair le rapport , [rapporteur. m. 

RELATURUS , 4, mr. (ut. pare. act.) cé ‘ 

RELATUS, à, #m. Cie. Rapperté,porté de nouveau, 
dont en a fair le rapport , qu'ona rapporté. (part. paf.) 
vReFsRRE. 

Caufa reiata. C1c. Une affaire dont en a fait Je rap- 
port. Relara funt fimul naturë. In. Les chofes qui ont re- 
lacion erlemble, fonc de même nature. Quod 4b eo illatum 
eff, fibi id effe relatum putet,TsR.Phorrs.On n'a fait que lui 
zendre ce qu'il a prêté. Relaræ nox, GRAT. Nuir revenue, 

RÉLATUS , #s. m.T#6, Relation, f. recit,rapport.m”, 
{Ou 2: crouve que relate.) 

RÉLAXARÉ , x$, ai, &täm. Vire. Elargir, étendre 
ce qui cit crop ierré,dilater.CicRelächer,donver quelque 
relâche. Relaxare animum,.Cie.Donrer du relâche à l'ef- 
pric , Je delaffer, Rifies triffitiam relaxat. ID. Le ris difipe 
lauifiefle. Qxa denfe relaxar, Vince. Dilare ce qui éreic 
coudes (e , épais. Quibws fi merelaxaro. Cic. 7. Ep. Si je 
peux m'en deracher un peu. 

RÉLAXARL, ür, atüs smm. (pall.) C1c. Relaxabitur, 


KEL: 
Did. Ét leta décharge. Relaxatur proffeëlus. San Là V0 
s'étend. 

RÉLAXATIO , ënis.f. Cic. Relâche. Animi relaxatio, 
1». Délaffement, relâche de l'efprit. 

RÉLAXUS , à, #m, Cou. 11. 3. Remué , délié, 

RÉLEGARE , g5, avt, atmm. Cac. Releguer , bancir, 
chafer ,exiler , envoyer en exil. Virg. Sepater , mettre rx 
part, éloigner des autres. [UIp. Leguer la dote. 

Ab omnibus relegare. Cic. Separer de vous les autres. 
Relegare ad Auëeres, P 1. J. Renvoyer aux Auteurs. 1» 
quinquenninm relegare, Cac. Releguer pour cirq années. 
Nemori relegar.Vinc.7. Ær. Met. Met fecretrsment dans 
un bois , (& en donne le foin à la Nymphe Egerie.) 

RÉLEGARI , br, atis sm. (pa .) Liv. Etre relegué. 

RÉLEGATIO , onir.f. Cic. Exil, m. l'action d'exiler » 
de releguer quelqu'un , bacnilement. "”. Relegatie detis, 
Uzp.Le legs de la dot que le mari fait à fa femme. 

RÉLEGATUS ,8, #m. Ovip. Relegué, exilé, banni, 
éloigné. Relegata dos, Ur. La dot d'une femme , leguée’ 
par le ceftament de fon mari. (part. paff.)v. RazroaRs- 

RÉLÉGÈRE, légô, legr, léétim. Cic. Relire. Owid, Ra“ 
mafer , recueillir. Iter relegere. Sr a Tr. Repafer par le 
même chemin. —pécuniaw., Ho. Ramafer de l'argent. 

RÉLEGO , 45. Vid. Razscars. Cie. Relepuer, 

RÉLEGO , äs. Vid. Rizacsrs. Cie. Relire. 

RÉLENTESCÈRÉ , fc5. Orup, Se ralentir, 

Rav. (imper. act.) RaLEYABOR. (Fur. pal.) v. Rx 
LEVARS 

RÉLÉVAMEN , inÿs. 0. Prifs. Soulagement, l'action 
de relever. 

RÉLÉVARE , u5, avi, atum, Ovip. Relever, lever. 
Dig. Délivrer , feulager, diminuer. 

Relevare affus. Ovin. Diminuer , addoucir le chaud. 
aliquem. Cie. Exculer quelqu'un. —animum alicui. TER. 
Encourager quelqu'un.—famem. Vire. Raffafer, — labo 
rem longum requie. Ovip. Se remettre d'un loog travail ; 
en prenant du repos. Si forrè releve: manum [am à vobis, 
Ba. Pour voir s'il retirera de deffus vous fa main, Rele« 
vare tertié parte, Suar.Décharger de la troiliéme partie. 
Releva nos, Bis, Seulagez-nous. Releuare fitim, Sunvs 
Defalterer. 

RÉLEVARI, br, atÿs sm. [pall.) Ovid. Etre guéri, 
être loulagé,létre déchargé. Non «ff in medio femper re= 
levetur ut ager Ovip. 1] n'eft pas conjours au pouvoir du 
Medecin de guérir le malade. Relevaber. Bisi Je me re« 
poferai. Releuabitur eis. Dic. En fera se Te 

RÉLÉVATUS, à, #w. Ovin. Soulagé , décharge. 

Razavi. (perf) v. RELINSRS. je 

Rasteinus , 4, mm. Apuz. Retiré. Comé relicinws. ID. 
Qui a la chevelure retrouffée en arriere. # Ce mot la- 
tin ne fe trouve que davs Apulée , qui l'emploie deux 


fois. e 
RÉLICTIO , ënïs. f. Cie. Abandennement , délaiffe= 


ment, #. 
RILICTURUS , # » MM. (Eur. part. a.) d 
RÉLICTUS , à, #w. Tan. Laillé, abandonné, quitté, 
(parc. pal.) v. RaLINQUERE. | 
Fides reh&a. Own. Foi violée. Relius ab omni bome|+ 
tate. Cic. Qui n’a nulle honnéceté. Reliéfa civitare, Bin. 
Ayant quieré la Ville. Relréfis renbus. ID. Ayant quitté 
leurs filets, Reperere relia. Hon. Reperer ce qu'on avoir. 
emis. Reliëis illis. BiBL. L=s ayant quittés. 
RÉLICTÜS, wr. m. Apul, 3. 3. Le même que Rs 
LIeT10. | 
RÉLIDÈRÉ , 45. Ssrv. Le mêmequ'ELipsRs, Kelidez 
retels Ecez. Emoufler les craits. 
RÉLIGA ,inïs. a. Prud, Lien. m. 
RÉLIGARE, go , avr, atum, Ceu, Lier, relier, atta- 
cher. LHor. Délier, deracher. : : 
Perfidus in Cretam religaet nAvitA puphim, me Le 
| it 


REL. 
à Dieu que le pérfide n'eût jamais détäché fon vailleau 
pour venir à Crete. Sive jaétatam religarat udo littore na- 
vim, Hor. Soit qu'ileüt déraché fon vaifleau battu de la 
ar Religavis illud in deferto. B1821, Le lia dans le 
eierr, 

RÉLIGARI , atis sum. (pall.) PI. Exre lié. Religari. 
Ovi19. Eticenrhaîné. Hine 

RÉLIGATIO , &nïs. f. Cie. L'aétion de lier la vigne. 

RELIGATUS , 4, #m, Cic. Lié , attaché, enchaîné. 

RELIGENS , énris. APUL. # 9. Pieux , religicüx. 

RÉLIGIO, ôaïs. F, Cie. Religion , f. culte que l'on rend 
à la Diviuité , m. [piece , devotion , religion , f || fcrupu- 
le, m, f exactitude, délicaue fe. f. 

Riligio adium mearum, Cre. La confecration de ma 
mailon, qui la rend facrée & fainte. Religione officis, I D. 
Le devoir de fa charge. Religioni Athenienfium cism [er 
viret orater, Cic. L'Orateur refpeétant la délicatefle des 
Atheniens. Nimia religione. Ip. Par une trop grande exac- 
tude, Sum «drmiratus fidem tuam , Gr in confilio dan- 
do religionem. Cic. 11. Ep. J'ai admiré votre fidelité, & 


REL: 113$ 
um eff, Bis. I ne refta rien. Relinquitur ut quiefca= 
mus, Cic. 1] ne nous refte plus qu'à nous repofer, Terrare= 
linquetur deferta. Bras. La verre {era deferte, 

RasLIQUA+ Vid, RasLrQUUS. 

RELIQUAÀ , ôrwm. n. pi. Cie. Arrerages, ce qui refle à 
paycr d'une detre, le reliquat , le reftanc. Circà reliquæ 
concupi{centia, Bas. Et les paflions qu'on a pour d'autres 
choles furverantes. 

RÉLIQUAR, dr, rs s#m, U LP. Etre en arrerage , 
devoir encore quelque chofe. 

RELIQUATIO , ônis. f. Paul.J, C. Atrerage. 

RELIQUATOR , üris. m. Paul.J. C, Qui doit des ar, 
rerages. 

RaLiQUERO. (fur. fubj.)é RaL1QUERUNT.(3.pl.perf.} 
V-R BLINQUERE, 

RELIQUEÆ, ärmm, f. pl. Cic. Le refte, le reftanc, 
ce qui refte des chofes, Swer. Les os & les cendres deg 
morts, leurs reliques , ce qui nous refte d'eux. 

Juffit reliquias poni hordei. P n. 5. 4. 11 fic dorner un 
refte d'orge. Reliquia conjurationÿ. C 1 c. Les reftes de la 








l'integrité avec laqu-Île vous me donniez ce confeil. Exi. | Conjuration , ceux qui reflent des conjurés. Combwres re— 
mere religionem. Liv. Orer un vain fcrupule. Religio mihi | liquias ignr. Bisz. Vous brüler:z au feu tous ces reftes.Beu 
eff, quomins, Cie. J'ai fcrupule de. Religione perpetuä, : nediéfa reliquia tua. Ip. Les fruits que vousavez mis en 
Biss. Pour rendre un culte perpetuel. Inducere religiones | télerwe (eronc benits.Maælediéum borreum tuum; » male- 
inexpiabiles in rempublicam. Cic. Actirer [ur la Republi. | d'éfa reliquia tua. Bigx. Votre grenier fera maud t, & les 
que la colcre implacable des dieux. Religionibus religare, ! fruits que vous aurez mis en reierve , feront maudics. 


Jp. Attacher , confacrer à quelque Divinité. Hac eff reli- 
gio Ph2f.. Bis. Le culte de la Pique s'obfervera de certe 
maniere. 

Rarictosas. (acc. pl. F.) Vid. Raricrosus. 

RÉLIGIGSÉ. (adv.) Cic, Avec pieré , avec religion. 

Rriigiofifime, C 10. Avec braucoup de devorion. Reli- 
giosè tc/F:monsum dicere, 1 p. Porter un cémoignage , ré- 
moigner , dépoler avec fideliré, | 

Rerietos1oR , oris, PL. (comp.) & 

RirieiosissimUs ,4, #m, Cic.({up.) de Rezrctosws. 

RÉLIGIOSITAS, 4ri:.F, Bibl, Apul. Sanétification , 
religion. Scsenriæ religiofitas, Bisc. La fcience religieule. 

RÉ! IGIOSIUS, (adv.) Apwl. (comp.) de RariGrose. 

RELIGIOSUS , à, #m, Cic. Religicux, pieux , devor, 
Efcropul:ux. Ter. Superftitieux. Cie. Délicar. (r. ReLs- 
éers. Cic. RELINQUERS. 4. Géll, RaLIGARS. Laë,) 

Aures religrefe. Cic. Oreilles fines , délicates. Concitæ. 
verunt mulieres religiofas, B181 Ils animerent les fem- 
mes devotes, Diéti funt rehgiof à religendo ; tanquam à 
delisevdo , diligentes. Cic. 2. Nat, . 

RÉLIGO, at. Vid. RaLiGars. 

RÉLINE E, n5, ru, ritém. Ts. Déboucher un 
vale dont le couvercle eft enduit de poix , de cire, où de 
gs are chofe femblable , | cuvrir décacheter. Re- 
evi omnia dolia, omnes ferias. Tr. Heaut. J'ai débon- 
ché rous mes tonreaux,& j'ai ouvert toutes mes cruches. 
Nour dirons fimplement , j'#s percé tous mes tonneaux. 

RsLinQUe. Lailez, quictez.(imper.) & 

RsLiNQUINDUS, #, wm. Cic. Qui doit être quitté, 

u’on doi. qu'ster. (part. paf.) v. 


RÉLINQUÉÈRE, qus, Liqui, liäüm. Cie. Laifler, ! 


abando:uer, quitter , délaifler. [Wirg, Perdre. 

Relinquere sliquem. Cic. Abandonner quelqu'un , ne 
vouloir pas l'aider.—aliquid aliens. PLaut. Leguer,lail- 
fer par cefiamens à qu'iqu'un, Relinque peccata tua. Biss. 
Quirtez vos pechez. Resinquere &5 alienwm, C1e. Laidler 
des destes, mourir {ans payer fes detces.—#rrhabons, Ts, 


Laier pou: arrhes. Eum Plautus locumrel:quitincezrum. : 


Tsr. Piauce laiffa cer endroit {ans y coucher. Reiiquir 
eum ‘ebris, Bisr, La fiévre le quitta. Resmque cb: munus 
tuwm, D, Laifiez là votre prelent, Relinquit cam animus, 
PLaur. Le courage iu: marque. 


RELINQUE, br, liés sum, (pall.) Cic. À febre quar- | 
: xchite. 


fans reisigus. Ro. Eure quicte de la fiewre quarre,Nibil veu 


| _ Colere reliquias fuorum. Vir co. Honorer les cenires de 
: fes proches. Reliquiarum nibil fuifet. C1 c. I ny auroic 
rien refté, 

€ LI femble qu'on air dit auffi relquis , ormm, puifque 

Phedre dic,ur fruaris reliquiis quæ funt rofuri Kb. 1. F«b, 
22.Pour avoir les reftes qu'elles doivent ronger.{ A mors 
qu'on ne dife qu'il fauc lire gas , au lieu de que.) 

Raziqui. Eccl, Reläcq , au Diocefe de Leon en Bre= 

tapne. " 

RELIQUUS ,4, #m. Cire. Ce qui refte. Zn reliqué 
| Graciä. 1. Dars tour le refte de la Grece. Tempus reli= 
| guum, Crc. Le refte du temps. Qui pafcebar reliques gre= 
| ges. Bige. Q ii conduifoit les autres trouppeaux.Religaums 
Leff, ut Ge qui habent uxores, tanquam non habentes Jint. 
| 10. Et ainf , que ceux même qui ont des femmes, foiene 
| comme n'en ayant point. 1# reliquo repo/ita eft mihi core. 

na juflitia, Bras, Il ne me refte plus qu'à attendre la cou- 
ronce de juftice , qui m'eft refervée. Quos bulli calamitas 
reliques fous. Cic. Ceux que le malheur de la guerre avoir 
| épargoés. Nemumem prater te reliquum babeo. 1 D. Je n'ai 


| pius que vous.Relrqui mibil fecit Cac.Il n'ya rien de refte 


i 


| 1l a cour diffippé. 1n reliquum.1p. Pour le refte, Reliquum 
| wire, Cic. Le refte de la vie, Reliquum «ff nt de me feribam. 
: In, I] me refte à vous parler de moi dans ma lettie. Ad re= 
 diquos Apofteles. Bisu. Aux autres Apôtres , au refte des 
Apôtres. | 

RELISUS, à, #m. Prup. Fendu, écrafe. 

RaLLATUS , 4, mm. RELATUS. 

Racniéio ,en#. Lucr.s Vid. Mratsoro 

ReiLiQUIA, : R ELIQUIÆ. 

RÉLOCARE » 0, aus, ati. Uur. Relouer. 

RELOQUI, dr, lüquurüs sum. V ARR. Le même que 
Loqui Parier, 

RELUCERE , «&5,/#x1. Vie. Reluire. Dies reluxif 
cace. Tac. L'aveugle recouvra la vue, revit le jour. 

RELUCTANS ,#nfis. (adj.) Her. Qui relifte, (parr.} 
v. RruUcrARI., 

RELÜCTARE , 9, 4v5. ApuL. Le même que 

RÉLÜCTARI , ür, 4tfs sum. Quinr. Refilter, Sum 
squidem riiuchatus, ip. |'yrai a la vesité refiité, 

RéLucrATIONIBUS. Lijez ERUcCTATIONISUS. Apul, de 
mundo. Voyez. ERU6TATIONSSs. 

RELÜCTATUS ,4, #5, Quinr. Qui a refifté, ayaus 


FEBFFSE 


LOT ST REM. 
RELUDERE , 49, list, Sen. contr. 2. Jocës relufir. Te. 
Rerdie la pareille, rendit bourde pour bourde. 

RÉLUEÈRE , 9, (5. PLAY Tr. Dégager, retirer des 
ganes. Syn. Lusre, 

F sm. (acc. fing.) Pid. Res. 

REMACRESCERE. Je, rémäcri 5. Susr, S'amaigrir, 
devenir maigre, 

RÉMALEDI.ERE, «2, dix, didum, S y 5 Tr. Rendre 
injure pour injure, 

RÉMANARE, 5, &vi, Lucr. R:monter vers (à four- 
ce. Enn. Retrouver. 

RÉMANCI PARE, 7, avt, atum., Bosta. Revendre. 

RÉMANCIPATUS, à, #m.Fesr. Revendu. 

RÉMANDAIÉ, di, avi, ätim, Bipz. Manda,reman- 
44. 1p. lotteuiiez , ir ftruifez encore. 

Rimanpanri,remandatum eff, EuTR, Rermandrtum 
Pyrrbo à Senata eff. Jp. Le Senat fit faire certe répou'e à 
Pyrihus. L 

REMANDÉRE , 45, 45, sam. PL. Remächer,raminer. 
Leëta [assis remsndere Quint. R:paffer fouveut,& con.- 
me rrmächer ee qu'on a iu. 

RÉMANEÈRE, në9, si, sm. Cic. Demeurer, Ovid. 

erfeverer , perhifter , être conftart. ° 

Amicus remanens in duris rebu, Ovib. Quielt conftant 
dans fon amitié, malgré l'adverficé d: {es amis. Quod ff 
remanferit de carnibus, B181. Ques'il refte des viandes. 
Remanferant autem in caffris duo viri. Ip. Or deux de ces 
hommes étoient reftés dans le camp. Furo ribi, quod ff 
non exieris, ne unus quidem remanfurws fit tecum noëte 
bac. Diav. Car je vous jure que f vous ne le faires , vous 
n'aurez pas certe nuic un feul homme auprès de vous. 

REMANSIO , omis. f, Cie. Demeure, #. fejour qu'on 

fair en quelque exdroic. (n.REMANERE.) | 

ReMasse. Lucr. 3. 69. (pour) RE&MAw1S58. ex v. R s- 
MaRi:(quod pro) RiMsAR&. 

RÉMÉRABILIS, i&.{adj.) Stat. Qui peut revenir, In fe 
remeabilis, Sarv. Qui fe redouble, qui {e croife. 

RÉMÉACULA, ürim. n. pl. Apul. Retour, Sy. Re- 
dites. 

RsMeanpi. De retourner. (ger.) & 

Paimrans, anis. (part) v. 

RÉMÉARÉ, 65 ,4v5, atim, PLAUT. Retourrer, re- 
venir. Ne ad Je remearent, Liv. D:peur qu'ils ne retour- 
pallent vers lui. Cumtrans mare remeant. VARR. Lorf- 
qu'ils repaflent la mer. 

RÉMÉATUS , #.m. Martian.J. C, Retour. 

Psment.Luer. (pour)]Remapir. 

RÉMEÉDIALIS , 2/4, [adj.) Macr, Medecinal, qui a la 
force de guérir. 

RÉMÉDIARÉ , 0, 4ur, atem. Seriv. Guérir, medi- 
£amenter. SvN. M ederi, fanare. 

REMÉDIARI, ër, äris sum. (pall.) Serib, Etre guéri. 
Atequäam remediati erunt. In. Avaot qu'ils (oient guëris, 

RÉMÉDIATUS , à, #m, Scais. Qui a été medicamen. 
té , guéri, loigcé. 

RÉMÉDIOM ,i5. n. Cie. Remede, moyen. m. Reme. 
dinm efficax. Caus. Un rémede certain, Quod remedinum 
babebunt iffa qua de pifce feruare juffifii. Bisz. Quels fort 
les remedes que l’on peut tirer de ce que vous avez voulu 
que rous yardafhons de ce poillon. 

Ramar so émis, F. Feff. Rexardemert. Syn. Remera. 

Rim2MoRAMINtI. Souvenez-vous. (2. pl. imper.) v. 

RÉMÉMORARI, ür, atits sum. (dép.) Bibl. Rappeller 
daos {a memoire, fe reflouvenir. Rememorati funt quia. 
Biur. S- lost relouvenus que. Hinc 

RÉMÉMOR À TIO 6nis.f.Bib!. Memoire, f. le fouvenir. 

RÉMENSÜS , à , mm, PL. Qui a remefuré , qui mefure 
une aucre fois. Virg. Etant remefuré. (ex v. ReMeTiR:.) 

Mari pelago remenfo, Vire. Ayant repaÎlé la mer. 1ter 
eemenfus. Stat, Erant retourné par le méme chemin. 


. 


REM: 

REMÉO , #r. Vid. Ramsans. Plaut, Revetir, PRofré 
net. Remeare nrbem. Vino, Revenir à la Ville. 

REMETIRS. (imper.) v. 

REMETIRI fi dr, rémensis süm. Wire. Remelurer. 
Apul. Recommencer , repeter. F444 fu: fecum remetiri. 
S # N. Examiner en foi-même , peufer à {es aétions. Fra 
Mmentum pecunié remetiri, QUINT. decl, 12, Acherer du 
bled à force d'argent, à quelqne prix que ce oit. Reme= 
tri vinum vom:ts, San. Kevomir autant de vin qu'on ea 
a bû , rerdre le vin tel qu'on l'a pris. | 

REMEX, igis.m,. Cie. Rameur, quitire à la rame, 
forçat. Nauis remigum. Bic. Le vaiffcau des rameuts. | 

Rem1,or#m, m. pl. Caf. Rheims, Mecropole de la deu- 
xiéme Belgique , de l'Exarcat des Gaules en Champagne, 
{ur Ja Velis, Eïle eut des Prélats dès les premiers Siecles 
& le Roi Clovis y fut re l'an 4». L'Archevéque et 
le premier Duc & Pair Ecclefiaftique , il y 2483 Paroif 
les, 24 Abbayes. La Métropole eft Notre Daime,le Cha- 
pitreeit compofé de 60 Chanoïines , outre le Prevôt, le 
Doyen, Chantre, Grand Archidiacre , Archidiacre de 
Champagne, Tréforier , Yidame, & Ecolâtre , qui font 
les Disnités. | 

REMIGARE, ©, avi, arm. Cic. Ramer , tirer à la ras 
me. Laborañtes in remigande, B 151. Ayant beaucoup de 
peine à ramer. Remigare Romam, Liv. Aller à Rome fur 
un vaifleau, Cum remigaffent quafi viginti quinque fladia, 
Biau. À yant fait en mer environ vingt-cinq ftades. Hire 

REMIGATIO , onis, f.Cic.L'aétion de virer à la rame. 

REMIGARARS , 0. Vid. REMIGRARE, 

Rsmicas, gwe. (in. pl.) Les rameurs, Vid, Rsyex. 

RaMIGIALIA, ft, n, pl. La Saint-Remi, Fête qui ar- 
rive le premier O&obre, 

REMIGIOM , 55. n. Virg. Les rames d’une galere , leg 
avirous , l'action de ramer , l'agitation & le mouvement 
des rames. Cir. La chiourme , les forçars qui tirent à la 
rame dans uce galere. Remigium alarum, Vire, penna- 
rum. Luck, Dis aîles. 

Rsmicius, fi. m.Eccl. Remi, Archevéque de Rheims, 
qui baprila C'ovis. 

RÉMIGO, 45. Vid. RamicaRs. Cie, Ramer, tirer àla 
rame, ou à l'aviron. 

REMIGRARE, gr, avi, ätüm. Cie. Déloger, retour» 
ner dans fa premiere demeure , aller demeurer ailleurs, 
Romam tibi remigrandum eff. Cic, 11 vous faut retourner 
à Rome. Remnigrare in domum fusm, L p. Retourner en fa 
mäilon,%#{On dit remigrare ad,in aliquid.Cie.] Ad argu- 
mentum nunc vole remigrare. PLAUT. Je veux revenir au 
fujec de Ja piece. 

RemiiLUm. Fef. Le mème que Repanpum. Courbé ca 
maniere de rame. (8. RsMus. Rame.) 

_Rsminiscaris, RaMiniscars. Souvenez-vous. (2, 
fabj. imp:r.}v. | 

RÉMINISCI, féôr. Cie. Se reflouvenir , fe fouvenir. 

X [Reminifci, veur l'accufatif, ex le genivif. Cic. l'a« 
blatif avec de, Cic.] Ea poriiss reminifcere qua. In. Sou- 
vencz-vous plütôr des chofes qui. Reminifcere miferatio- 
nu titrum, B 181. Refouvenez-vous de vos mifericor. 
des. U! reminifcamini eorum. Jp. Afn que vous vous eg 
fouveniez. 

RÉMISCERE, /eë 3, Lei s, miflum,ou rÉmixtum, Hog. 
Méler une chofe avec une autre. 

RaMIssRAT. (3. pluip.) RamISsRUNT. (3. pl. perf.)v, 
REMITTERS. ., 

RÉMISSARIUS , ä, &m. Car. Qu'on peut relâcher, 
on qu'on peut ôter & remettre. 

REMISSE.{(adv.}Sall, Avec lâcheté,d'une maniere foi- 
ble, lâchement. 

KÉMISSIO , ons. f. Cie. Relâche , repos qu'on prerd 
après le travail, Jaddouciffement , foulagement. #. Cox, 


Rabbais,w, Bisz. Remilion , pardon , remife, liberté, 


REM. 

Annw remiffionis, Bipz. L'année de la remife generale. 

Remiflie animi. Cic. Récréation.f. divertiflement, dé- 
laffemenr. m,—febris Ceis.Le déclin de la fiévre.—peccare 
rum. Big. La 1emifion des pechés.—vocis, Cie. Abbail- 
femect de la voix, moderation de la voix. fuperciliorum. 
1o. Abba ff:ment des fourcils. Senefcentis merbi remiffie. 
Cie. Le déclin de la maladie. 

RemissioR , oris. Cic. (comp.) 

RemissiSsIMUS , 4, mm. SUaT. ([up.) de Remissus. 

RÉMISSIUS. (adv.) Cie. Plus lentement, plus foible. 
ment , avec moins de chaleur , avec negligence. 

RamissiUs , or. BisL. (neut. eomp.) de 

REMISSUS , 4, #m. Cie. Remis , cellé, difcontinué, 
moderé , doux, lâche, bas, rampant. (parc. paf.) v. 
REMITTERS, 

Remifus animws. Cie. Ua efprit lâche & rampant.Ani. 
mo remiffus. Cas. Liche , qui a peu de courage. Remiffus 
arcms. Ho, Arc débandé, 1n uleifcendo remiffior. Cie. 
Moderé & lenr dans la vengeance. Sydoni remiffius erir. 
B181. Sydon fera craitée moins rigoureufement, Remife 
fiès dicendi genus. Cie. Un ftyle plus moderé. Frigus re. 
miffiüs. Un froid qui eft moins rude. 

RÉMISTÜS , à, #m. Hor. Mélé. (part.pall.}v. Re 
MisCERE. Wenensum cibis remiffum. S an. Le poilon mélé 
avec les viandes. 

Riuirrs, (imper,) G REMITTENDUS , #, MM. €X v. 

REMITTÈRE , 3, mis, miffüm. Cie. Renvoyer, ren- 
dre, fremettre, pardonuer, accorder. [Tac. Se 1elâcher, 
fe lailler Aéchir. 

Remittere asimum, Cic. Re‘âcher fon efprit.—ærdorem 
pugne. Liv. Diminuer l'ardeur du combat.—debitum Cie. 
Remettie une dette. fidem promijfi, O v 1 D. Remettre à 
quelqu'un fa dette.-frenasque. In. Lâcher Ja bride à un 
Cheval.—frontem. P L. ]. Piendre un air moins fevere.— 
aunrimm, Cic. Abandouner , quitrer.—#wntiwm uxori, 1p. 
Repudier {a femme.—pi'æm, S 5 n. Renvoyer , repouffer 
une balle.—remittere aliquem fub farcs, PLAUT. Remettre 
À quelqu'un le collier d'e’clave, Remitre me onerare inju- 
us. Ter. C:ffez de me charger d'injures. Si famen arbor 
librum non remittit, Cor. 11.Pourvü que l'arbre ne quitte 
point fon écorce. Qwormm remiferitis peccata. Bisz. Ceux 
à qui vous aurez remis les pechés. Hyems fe remittit Vere, 
Ts. L'Hiver s'addoucit à la venue du Piinremps. Pentws, 
imber remittunt. Liv. Le vent s'appaife, la pluie cefle. Re- 
mifit Cafar adroganti moderatione, T Ac. 1,8. Tibere (e 
laïa Aechir, fe relâcha par une modeftie où il y avoit 
bien de la vanité , par ure modeftic affétée, 

REMITTI ,5r, rémiffüs sum. (pall.) Etre remis , être 


pardonne. Quorum remilfa [unt iniquitates, Biss. Ceux à 


qui les peches ont été remis. Peccata remittuntur ei. Ip. 
Les pechés lui feront pardonnés, Febres que ex toto remit. 
tuntur, Css. Les fiévres qui nous quittent tout à fait, 
les fiévres qui ceffent entierement. 

REMOLIRI, 30r, molinits 8m. Ovin.Remuer,repouf- 
fer , bter avec effort quelque chofe de pelant. Arma re- 
mlitur.Six.Ir a. Il recommence,il renouvelle la guerre. 

REMOLLESCÈRE , /63. O v 1 n. Se ramollir , devenir 
mou & maniable. Caf. Devenir mou & effeminé , fe ram- 
mollir , fe relâcher. Ovid. S'addoucir, s'appailer , fe 
Jaïller Aéchir, plier. Unda Sole remollefeir, In. L'eau fe 
dégele au Soleil, Remollefcunt precibus, Owin. Se laiffent 
fléchir aux prieres. 

RÉMOLLIXÉ , (i3,5v5 ,îtäm, Co. Ramollir , ren. 
dre mou, Quid. Rerdre foible. Hine 

RÉMOLLITUS , à , #m. Susr. Addouci , féchi , de- 
veau nlus humain, (part. paf.) 

RÉMORAÀ , £. f. PI. Peuit po:ilon de mer qui arrête les 
vaifeaux, (fi l'onen croit les Anciens.) Plawr, Retarde- 
ment , ce qui arrête quelque encreprile. Remeram facere 
alicui rei, Lo. Apporter quelque obitacie, ou quelque eim- 
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péchement à une chofe. | 

RiIMORANDUS , #4, #m. PLAUT, ex. REMORARI. * 

REMORANT. (pour) RemovsRAnNT. (3.pl. plufp.} v. 
RiMOvERS. 

RÉMORARÉ , Ÿ, avi. PLauT. Le même que - 

RÉMORARI , dr, ris sum. Tan. Rexenit, recarder , 
caufer du retardement , arrêver. Liv. Tarder, arrêter ’ 
s'arrêter, Remorari aliquem à pæna. Cic. Differer le fup« 
plice de quelqu'un.—commodum alicujue. T 5 R. Metrte 
obftacle au profir de quelqu'un. 
RÉMOR BES@ÈR É,/c3.Fsst.Retomber dans une maladie, 

RÉMOR DIRE , ÈS, di,sum. V1RGQ. Chagriner, 
tourmenter , inquiéter. (ppr.) mordre cciui qui nous & 
mordu. Quin me remorfurum petis ? Hon.Qucner'atta 
ques-tu À moi, qui pourrois te montrer les dents?wands 
bac te curs remordet, Y 1 RG. Puilque c'eft là ce qui vous 
inquiéte, Peccata remordent, Lucr. Ona du remord des 
fautes qu'on à faites. 

Rimonss aves, Fast. Oileaux qui retardent l’exe< 
curion d'une entreprile. 

Rimonta, 4.f.Eccl, Vid. RamuRta. Lieu où Remus 
prenoic les augures. 

REMOROR , 4ris. Vid. RemoraRt. Ter. Arrêter. 

Ramosss, Lucr, (pro) Ramovwisss. (perf, inf.) v. Re 
MOYVERE. : 

REMOTIO , omis. f. Cic. L'aétion d'éloigner éloigne 
ment. Criminis remotio. In. Juftification, décharge d'u 
crim-, 

Remorion , eris, Cic. (comp.) € 

ReMOTISSIMUS , 4, 4m. Cic. ([up.) de RsmorTus. 

RÉMOTIVÜS , à, #m. Don. Hec. 2. 2. 21. Qui écar+ 


te , qui éloigne. 


RÉMOTÜS , 4, #m, Vire. O 6, tiré , chat , pouifé, 


écarié. Cic. Eloigné. 


Five remote, Cic. Raïllerie à part, ferieufement. Ab omss 


ni vitio remotus. Cie. Exempt de cout vice. emo à dia 
leéticis remotus. C 1 ce. Un homme éloigné de l'étude, de 
la Dialeétique , qui n'eft pasexercé dans la Dialeétique. 


Res à memorié remots, Cic. Une chofe dont on ne fe fou= 
vient, prefque plus, qui eft ancienne. (part. pal.) v. 
REMOVERE, vè0 ,movi, motum. PLAUT. Eloi= 


gner , ter , virer quelque chofe du lieu où elle étcir. Syx 


Amouere, auferre, 
Cia de medio removere, Cic. Dérourner, enleser 


qnelque chofe fecrertement.Removere prafidia ex, Ip. Rea 


tirer les garnifons de,—à fufpicione, Cic. Ecarter le foup 
gon. Se ab aliquo removere, Ip. S'éloigner de quelqu'un, 
ne le frequenter plus. A megoriis publiers, C 1 c. Se retirer 


des affaires. Remove à te os prauum.B181, Rejetrez de 


nous Ja bouche maligne. 

RÉMOVERT , ë%r;, môrits sm. (pall.) Cic. | 

Rsmp.(C'eft à dire) RemryezicaM. (acc. firg.) de 
Rasruszica. Republique. 

RsmpPsaM. (indecl.) Bb. Rempfam, faux dieu , qui 
cft le même que Saturne. 

RÉMUGIRE ,gi5,35,girém. Vino, Retencir.(ppr.} 
Mugir, beugler. | 

KREMULCARE , 5. Non. Remorquer un vaiffeau , le 
tirer parle moyen d'unautre. 

RÉMÜLCERÉ, cë 5. Srar. Addoucir , appaifer. Caw= 
damque remulcens. Y 1 RG. En ferrant la queue etre key 
jamb-s. 
| RÉMÜLCÜS , ?, m. Cir. Corde à laquelle eft attaché 
un vailfeau qu'on tire par le moyen d'un autre. Remmlcer 
trahere navem, Liv. Remorques un navite, faire voguer 
un vaiffeau à voiles par le moyen d'un vaiff-au à rames. 
On remorque auf par des chalouppes. 3 [Ou ne trouve 
de ce nom que l'ablacif Rerwlce.] 

Rimum. Vid. RsMUs. 

REMÜNCÜLÜS , f,m, 4, Gall. Barque de pécüeur.. 

FEFÉFEE i 
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REMUNERANDUS > 4, 4m, (10. 6x v. ï 

REMUNERARE, 0,40, 4t4m. c Recornoi- 

RÉMÜNERARI, br, atis süm, 1 S tre,recoin- 
peter un fervice par un autre. Quibas officiis Milonss be 
néficia remunerabet Xp. Par quels lervices pourrois-j£ re 
cunnoître les bienfairs de Milon? Remuwnerari pramie.Cæs 
Recompenter , donner une 1ecompsnle. Remunerari ali- 
quem munere, Cic. Recompenf:r quelqu'un , en lui don- 
pant tin prefenr. Hire 

RÉMÜNERATIO , ônïs, f. Cie, L'action de recom- 
p'nfer un bienfair, reconnoiffance qu'on érnoisre d'un 
dervic: qu'o” a rendu , recompenfe. . 

F ÉMÜNERATOR , ôris, m. Bibl, Celui qui recom- 
poule, remunerateur. . 

REMÜNÉRATUS , 4, #m. Asc. Dep. Recompenfe. 

REMÜRIA ,ôrwm, n. pl. Les féces qu'on cclebioit à 
Tounc dans le mois de Mai, pour appailer les Manes de 
Kerius , & dans le mois de Juillet , parce que Komulus 
avoit ccfe d: piroître aux Nonss de ce mois. 

RamuR1a , €. f. Viéf, Remurie, c'eft l'endroit où Re- 
mus prer.oir les autures. 

Remurinus ager, Fist, Terre polfedée par Remus frere 
de Romuius. ; : 

REMÜR MURARE ,9, &ui, atum, Sr AT. Faireun 
doux bruit, un doux murmuie. 

RÉMUS, 5. m. Cie. Rame. f. aviron, m. pour con- 
duire un vaiffiau (ur l'eau. Velis rem:fque. C 1 c. À voiles 
& à rames, i. e. en grande diligence. Remis alarum. Ov. 
Les aies des oifeaux, (parce qu'ilss'en fervent comme de 
rames pour voler daus l'air.) Remi corperis.1n Les bras du 
corps. Ad remumidare. SUAT. Remo publica triremis affl:ge- 
re. V. Max.Condamner aux galeres, envoyer aux galeres. 

RÉMOS , 5. m, Lrv, Remus frere de Romulus, qui fur 
gué pour avoir laucé pardeffus les alignemens que Ro- 
faulus avoir donnés pour bârir l'enceinte de Rome. 

REMUTARE ,:5, avi, 4tmm. Tac. Rechanger. 

REN , énis, m. 4fon. Rein, Vid, Renss. Les reins. 

RENANCISCI, cr. Fssr. Le méme que Nancisci. 
Trouver. 

RENATE, 5, avi, atém. Hor. Renager. 

RENARRARE , 3, avi, 4tæm, V1RG. Raconter de 
rouveau. 

V'enascens, entis. (adj) PI. Renaiffant. (parc.) v. 

RENASCI, côr, rénatus swm. Liv. Renaître, recom- 
m'icer. Biol, Naître ure fecorde fois.Renafcitur malum. 
Cic. Le mal recommence, R:nartwm effe Scipionem qui] 
que dicat, Liv. On eùc die que Scipion étroit r:ffufciré. 
Ardor cccultas renafcitur. S x AT. Une lccreite ardeur 1+ 
réveille. N1ff quis renatus fuerit ex aqua. B 181. S'il ne 
pesait de l'ezu. 

:ENATUS, 4, wm. P 1. Reproduit. Bibl, Regeneré. 
Varr, Revenu, Renatwm bellum, C1 c. Une guerre senou- 
velée, recommencée. 

Renavaso, Lifez Rsnoyamo.Cic. Atr. 

RÉNAVIGARÉ, 89, aus, arm, Cic. Revenir,retour. 
mCr pat mer. 

F ENDINX , 4. f. Ecel, Bourg de Grece, Evêché fou: 
Ja M-:ropole de Leta. 

Rene Auf, (abl.) de Ran, enis, & 

RÈNES, #6. m. pl. Cic. Les reins. Laborare à remibus. 
An. Sexir des douleurs de reins. [Ce nom fair au geniti 
plurerrenum, & quelquefois ren:sm. In renium aremss, 
Pi. 21. 29. Dans la gravelle. Renum dolores. Ip. 23. 8. 
Douleur des seins. Reniwm adrps. PL. 28. s. La graifle 
des reins. 

Ranipans, ent. Tac. Riant, fouriact.[Lwer. Biil- 
Jane. reluilanc, (parc) v. 

RÉNIDERE, dë5, Horn. Reluire, fbrill:r, Carw!, Ri- 
re, lourire, témoigner de la joie, Héc oratio remidet. 
Quinr. Ce dilcours eft bpillauc, 
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RÉNIDESCÉRÉ, feÿ. Luck. Etre brillant. 

RENISÜS , à, #m, APUL. (part.) v. RENITI. 

© RÉNITENS, énris. (adj.) PI. Reluitant. (part.) du 
verbs ivufité remirere, reluire. 

RÉNITENS, émis. (adj.) Liv. Qui refifte, (part.) v. 

RÉNITI, br, ésixis sum, Caus. Refifter. # [ Apulée 
dir renijses {um ] 

P RÉNIXUS, #5. m. Gelf. Refiftance que fait une chofe 
ur. 

* ÉNO , 45, Vid.RenaRs. Hor.Rerager, 

RENODANS, antis (adj.) Hor. Qui lie, qui attache, 
qui noce, qui fai: un œud. 

RENODATUS , à , #m, Y. Frac. Lié , attaché avec 
un nœud. 

RÉNODIS , dë, Capir. Renodis capillus. In. Cheveux 
friies, bouclés. 

FsNov amis. (2. fut.) y. ReNovARE. 

RENOVAMEN , in3s. n. Quid, Renouvellement. m, 
SyN. Renovario. - 

Ranovamin Soyez renouvellez. (1. pLimper. pall.}G 

Renovanres. (pl. part act.) v. ; 

RÉNOVARE , v3, aus, atum. Cic. Renouveller , re= 
commencer. . 

Renouare animum à fatigatione Quint. Délaffer fon ef- 
prie, le remecrre de fes farigues.—bellum. C æ s. Recom- 
iencer la gueire.—carnem Jubigendo, MaLa. Attendrir la 
chair en là foulant.—memeriam. Cic. Rafraichir la me- 
moire. Rensvare fe. In. Se rétablir. Et renovabis faciem 
terra. Ba. Et vous renouvellerez la face de la terre. 

RÉNOVARE, Br, arits sûm. (pail.) Cic. Etre renouvelé, 
Dolor meus renouatus eff, Bisc. Ma douleur s'eft renou- 
veilée. Hine 

RENOVATIO , ônïs. f. Cic. Renouvellement, m, re= 
paration. f. 

Renovarivum fulgur. Fisr. Second foudre, qui fi- 
goitie Ja même chofe que celui qui l'a precede. 

RÉNOVATUS, à , #m, Cic. Renouvellé , rérabli, re- 
bâti. Renovatus ager, Ovin. Un champ labouré, cultivé 
de nouveau. | 

RÉNOVELLARI , br, &ts 1üm. (pall.) Col. Etre ra- 
jeuni, étre renouvelle. +6 [ J: n'ai poinc trouvé l'actif de 
ce verbe.] ‘ 

RantUR. (3.pl) v.RsoR. 

RENÜDARE, d3, &ut, &tam. Apyz. Découvrir. Hine 

RÉNÜODATUS ,4,#m, Ar. Découvert, Li th 

RENUÉRE, Ÿ, #ù i. Cic. Refuler, rejste:r, fac fi- 
gne de la rêce qu'on ne veut point. Syn. Abzwere. 

RENUM. (gen.pl.) de Rsnss. 

RENUMERARE, 0, &ui,wtüm, Tarn. Recompter de 
l'argent à celui de quionl'avoicieçu. Rerumerare dotem, 
1p. Kendre la doc qu'ona reçue, 

RaNUNCIARS. Vid. RENUNTIARE. 

RENUNciATIO. Pid, RENUNrIATIO, parunT, 

RENÜNTIAÂARE, 9, æur, atum. TR. Rapporter, 
faire un rapport, dénoucer , annoncer quelque chofe à 
quelqu'un, diclarer , dire, en apprendre la nouvelle, f 
Cre, Abardoaner, renoncer, 

Renuatiare alics: amicttiam, S U 5 r. Declarer à quel. 
qu'ua que l'on rompt avec lui. Reuwntiare conduétionem. 
A sc. P #p. Declarer qu'on ne veut pas s'en tenir à l'ac« 
cord qu'on a faic pour quelque ouvrage. Renuntiare le= 
gationsm. Liv. Faire l: rapport de fon Ambalade.Renun. 
tiæ mihi, Biz. Rapportez-moi. Resunriate Joanni, 1p. 
Allez dire à Jsan, Qui non renuntiat omnibus, BigL. Celui 
qui ne renonce pas à routes les chofes qu'ii poflede. 

RENÜNTIARI,Hr,atis sim, (pall.)C:e. Eire declaré, 

Renunisatus eff Confml. Cic. On a declare Conful, Res 
nuntiatim «ff fsnatha. Big. On rapporta à Jonathas.Poff. 
quam mibi renuntiatum eff de obitu, SaRY. Cic, Apiès que 
J'eus appris la mor de. Hme | 
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RÉNONTIATIO , anis. F. Cie. Bénonciation, le rap- 

Le ; où le recit d'une affaire. Afc. Pad. Refus que l'on 
ait de tenir quelque accord ou convertion, renonce- 
meéar, 71. . 

RENÜNTIATOR, &ris, m. Dig. 48. 19. 38. Celui qui 
revele un fecrec, 

RENÜNTIUS , 15. m. Plæur. Qui rapporte des nou- 
wclle:.m. qui annonce use feconde fois. 

RENUO , is. Vid. REëNUsRE. 

RÉNÜTARE , 15, äui , tum. Lucr, Refufer. {freg.) 
de RäNUERE. 

RENÜTUS, #. m. P!. Refus, figne qu'on fait pour 
marquer qu'on r:fule quelque chofe, 

R5o.(abl.) Rsos. (acc.) Vid. Reus. . 

REOR , réris, ränis sum ,rérs. Cie. Penfer, croire. 
Syn. Credrre, 

K [Teque antequèm me amare rebar , si rei firmañli 
fdem. Tir. Hec. J'aitoujours cru qu: vous m'aimiez, & 
vous vexez me coi.firmer dans cette penfée. Vous venez 
de me prouver que vous m'aimiez autant que j: penlois 
que vous m'aimiez.] Fari rebare fcio, Vous croyiez par- 
ler à ua Sçavant. Ratus fum. Biss. J'aicru. Karws Me- 
mlaür. Jp. Menclaüs ayant cru. 

Repa, à. f, Ercl, Vid. Du Canes. Le couvercle d'une 
biere, où d'un tombeau,rouc ce qui couvroir foit les com- 
bes, ou l'autel. &c. 

RÉPAGÜLA , or#m. n. pl. Cie. Barres qu'on met der- 
riere une porte pour Ja tenir bien ferrée. [On ne trouve 
point ce nom au fisgulier dans les Auteurs.] Porra repa- 
gala. Ovin. Les barres de la porte. Refringere répagula 
Juris. Cie. Violer les Loix , ou tout Le Droit. Rec/udere 
ram repagulis. In. Faire éclater fa colere , rompre ce 
qui la retenoit. (R. R&PANG&RE.) 

RÉPANDUS, à , mm, Cic. R:courbé. Syn. Recurvus, 
: RÉPANGERE 5 L7, panxi, patéum. Co L. Pianter, 

Cher. 

RÉPXRABILIS, bilë. (adj.) Cic. Reparable, recou- 
vrable , qu'on peut reparer, recouvrer. Pudicitia nulla 
Arte réparabilis. Orin. On ne peut en aucune maniere re- 
parer la perce de la pudeur. 

RÉPARARE, 5,4v5, arm. Ovin. Reparer, rétablir, 
remettre dans fon p:emier étac. Cie. Recouvrer ce qu'on a 

rdu. Amices reparare. S x N, Fecouvrer , ou remplacer 
les amis.—bellum, Liv. Renouveller , recommencer la 
guerre. ' 

RÉPARARE , br, atis sum. (pafl.) Lucr. 

Fair alios raparars boues his nummis qui recepti erant. 
Dic.Il ordoana qu'on achetät d'autres bœufs de l'argent 
qu'os avoit reçu. Hinc 

RÉPARATIO , 6is. f. Sall, Reparation. f. 

RÉPARATOR , ôris. m. Star. Reparateur, reflaura- 
teur, 

REPARATUS, à, #m. Hon. Acheté, recouvré. 
(part, paf.) 

 Rsparavir. (3. perf.) v. RsPARARS. 
_ REPARCEÈRE, €, pars5, P LA UT. Epargner. Syw. 
Parccre. E 

IEPASTINARE , à, au, arm. Donner un fecond 

Jabour, Repaffinare vineam, Co 1. Donner une feconde 


- façon à la vigne , la biner , la houer pour la feconde fois. 


Aline 
RÉPASTINATIO , nïs, F, Cie, Second labour , fe- 
goude façou qu'os donue à la vigne, bintment. m, 
RÉPATRIARÉ, 5, &vi,ätsm, Soz. Retourner à fon 
pays. Ad Peujinm repatriumus, | pb, 46. Kerournons- 
Hous- en 3 Pziute. 
L'ÉPECTÉRE , pété, rèpéxt, rlpéxum, Stat. Méler 
des cheveux , &e. qui écoient bien pcignés. 
 Rsrspars, de. Luei. Retourner, Repedabas 44 Re- 
_ ge, Bugs, Recogrng vers k Roi. ti 
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Reparre. Chaffez, Éloigrez. (imper.) & 

RepriLens. énfie. (part.) v. 

RÉPELLÈRE , (15, rêpali, nèpali2r. Cac. Repoulr, 
chaffer, éloigner , rejeter. Repellcre concumeliam. 1D. 
Repouffer un afront.—Arre famem.O v 1 D. Gagner {a vie 
Par le moyen d'un arc, d'un méti-r.—wm, vi, Cic, R<= 
pouffer la force par la force , refifier à forceouverie. Ne 
repellas me à mandatis tuis. Bisz. Ne me rrjertez pas de 
la voie de vos commandemens. Qu4re me repu ff? LD. 
Pourquoi m'avez-vous repouffé à Sed repulerunt. B 15 L 
Mais ils le rejetterenc. 

REPELLI , {r, pælsits sum. (paff.) Cic. Etre chalfe, 
être rejecté. Repells à gubernacnss cevitatum. In. Etre re- 
jeté du gouvernement d'un pays. Repu:fi funt inimici 
cjus. Big. Ses ennemis furent repouffés. 

RÉPENDÈRE, dÿ, pendi, pénsmm. PLAUT. (ppr.) Rens 
dre poids pour poids , recompenfer, donner quelque cho 
fe pour recomp:nfe. Pomis rependit ariffas, S11. Au heu 
debleds, elle eft fertile en fruit , elle ne produit point 
de bled , en r:compenfe elle eft abondante en fruit. Inge- 
nio forme damna repeñdo mes. O w1D. Ma diformité eft 
recompenfée par mon efprit, mon efpric repare les dif- 
graces de mon vifage. Grates rependere dignas. ViRG. 
Rendre de dignes a£tions de graces , remercier aflez di- 
gnement, 

REPENDE, dèr, pénsits sm. (pafl.) Ovid. Etre rendu. 
ar a rependebatwr argente. V1. 12. Onle payoit au 

ouble, 

RÉPENDÜNZ, £. f. Ecel. Reprou, en Angleterre, 

Raevans, fs. (adj.) P!. Rampaut , qui rampe. Lru, Sue 
bit, foudain. Bellum repens, In. Use gusrre à quoi l'on 
ne s'accend poine, qui furprend. Repentes fermones, Horn, 
D's difcours qui fonc dans un ftyle bas, rampant. (part.) 
v. Repas. 

RÉPENSARÉ , péns3, au, atäm, Cor. R-compnfer 
use chole par une autre. Merita meritis repenfare. S 2 N, 
Rerdreun bienfaie par un autre. 

RiIPENSURUS, 4, #m. SiL. € 

FÉPENSÜS >4, #m,Cic. Repenfum auro Hr&oris 
corpus, caput Priamus accepit. H y G. Pr'am rach-ta le 
corps d'Hsétor au poids de l'or. (part. pail.) v. Rapen= 
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RÉPENTÉ. (adv.) Cie. Soudainement , fubicement , 
tout d'u coup , fur le charip. 

LÉPENTIA , &. f. Luer, La v'equi s'écoule. 

F'sPSNTINIOR , or, ArUL. (comp.) de Rep:NTINUS. 

RÉPEN TINO.(adv.)Cre. Le méme que Rarinrs. Re= 
pentinà moritur. Jp. Il meurs fubitenvent. 

RÉPENTINÜS , à, #m. Cic. Soudain, fubir, qui 
arrive cout d’un coup, fubicement , foudai: ment. 18co= 
goiti homines Gr repentini. In. Des gens inconnus, qui 
parvieonect tout d'un coup aux Chatges. Qsntd repen 
tinior eff imber,tanrd ft vehementior. ArUL. Pius Ja p'uie 
arrive fubitemenc, plus elle eft violence. Rcrentiné morte 
perire. Cic. Mourir iubicement. 

RÉPERCÜUSSIO , anis, f. Sen. Repercufion , rever 
beration. “ 

RÉPERCÜSSUS, 4, #m. Ovip. Refléchi. (part. paf.) 
v. RâPHRCUTERE. 

Repereufe clamoribns valles, Liv. Des vallées qui re. 
centiflent decris. | 

RÉPERCÜSSUÜS , #s. m,. P!. Reverberation. f. reflé. 
chiffemenr du Soleil. ". retentifflement de la voix. m, re- 
féxion. f. Repereuffus maris. In. Le batiem:ne de Ja mer, 
le rcdux.—Soiis.PL.La reverberacion du Soleil.—:#rorum, 
In. L:choc des vents. ex y. : 

RÉPERCÜTÈRE , #55, cnfi, «uffum. Cie. Frappers 
rebattre, repoufler,rejeucer. Repsrcwtere aciem oculi, Sin. 
Eblouir en ner les ps Re In, 

avoyes une baile.—dlsenjus diééa, Quint Se fervir des 
Rentoyei pee di ; FE FHÉÉf iij 


aise REP. : 
paroles de quelqu'un contre lui-même. Fafcinationét. PL. 
Défaire un charme , déforceler , rompreun charme, ! 


REPÈRE , p9, répsi » réptüm. Hon. Se glifler, ramp:r. 


Col. S'étendre. PI. Se trainer. 

RspsraRis. (2. fur. fubj.)RspsRsRUNT. Trouverent. 
3: pl. perf. ind.) € 

Rapsny. J'ai crouvé. {perf.) & 

Repsgise. (pour) Rapanian. (fut. act.) 

RePsRIBITUR. Plaur, (3. fut. paf.) 

RaPeRteNDUS, 4, ww. (fur. parc. pafl.)v. 

RÉPÉRIRÉ, 9, répèrs, répertum. C1c. Trouver, 
rencontrer. Vid. InvsniRe.(r. PAR2RS:) 

Riperire caufas, Cxs. Trouver des excules , des pré- 
textes , des raifons. Qsatwor reperiemus caufar, Cie. Je 


rrouverai quarre caules, Rebererunt eos. Bigz. Les trou- 


verent. R-perifes. Ip. Vous l'eufliez trouvé. 
REPERIRI , 5 dr, rèpérrits mm. (pafl.) Cic. Improbif. 


fimus reperiebare, Ip. Vous étiez convaineu d'être un tres 
méchant homme, Qui reperti fuerant. Bisz. Qui avoient 


été trouvés, qu'onavoit trouvé. 
RsPERIRISR. lucr. (pro) RapsRrRr. 
Ryreritors. Plant, (1,pl.imper.) v, RepsRiRs. 
REPE: TIO , ns. f, Germ. Découverte. f. 
REPERTISSIMUS , 4, nm. ArUL. ([up.} de RsPERTUS. 
FÉPERTITIUS, 4, #m. SazL. Trouvé,qu'on a trou- 
vé. (Ce mot n'eft pas bien aurorile.) S y n. Repertus. 


REPEN TOR , ortr. O v 1 D. Auteur, inventeur, quia 


trouvé, qui a inventé quelque chole , qui a découveri 
quelque chofe. Doétrinarum repertores. L'ucR. Les Au- 
teurs des Sciences. Legwm repertor, Quint, Un Legifla- 
teur , quia fait, qui a établi des le x. 


RÉPER TORIÜM, à 1. 0. Vip. Un Invertaire ,un Re- 


gifre. 

REPERTRIX ieis.F Apu/.Quitrouve,ou quia trouvé. 

EEPERTUROS , à, mm. (fur. part. a&.) 

RÉPERTUS , à, #m. Vire. Trouvé, finvencé. (pare, 
pal v. Pepirire. 

REPETENDUS, à, #m. Ovip. 1n repctende. Bisu. En 
redemandarc , à séiemander, 

RsPETENS, ent#s. Cie. (part) v. R&PETERS. 

REPETENTIA , 4. f. Luer, 3. 863. Le même que Rs- 
CORDATIO. 

K [Quelques-uns lifent ici repentis. D'autres, reti- 
menria] F 

RÉPÊTÉRE, #5, sui, ou péri 5, plritm, Cie. Rede- 
mander , repeter , réiterer, recommencer. Repc'ere auf- 
Picia. Liv. Omina. Vire. Retourner pour avoir de mcil. 
leurs auipices. Alrè aliquid reperere. Cie. Reprendre que! 
qu* chole de loin.—calcibus, Sun. Rerdre un coup de 
pied.—t4ffra. Liv. Retourner dans le carnp.—pedem. San. 
Revenir, retourner fur fes pas. Repetere nb al1quo pæœnas. 
Eic. Puoir quelqu'an.-fofits miniflerix. Pr, 1, Se remet. 
sre dans {es fonétions accoutumées.—facrum. Curr. Re= 
commencer un facrifice.—fludia. C 1 c. Recommencer fes 
écudes, Auétorem ftelus repetis. Sen. TR. Le crime re. 
rombe fur Ja tête de celui qui l'a commis, Repe’cre jus. 
Liv. Demander railon.—boné fué lite & judicio. Cie, 
Demander {es biers en Juftice, faire un procès pour jes 
avoir. Repetere memoriam. Ip. Se reflouverit , rappeler 
la memoire de quelque chofe , fe rappel'er dans la me 
moir-.-pampinatonem. C o L. Ebourgconner de nouveau 
la vigne. Ne reperæ. Bin. Ne les redemandez poin: 
Seule, hôc noële animam tuam repitunt. Ip. Infenfé, o; 
te red-mandera ton ame cette nuit même. er 

RÉPÉTI , tôr, répètiois sum. (pail.) Ter, Etre rede 
mar de. H _. 

RÉPETITIO , entr. F. Cic. Reperition , redire. f. Dic 
L'aétion de redemander. Habere ar ref rs 
droit de re lemander , pouvoir de redemander, 

+ REPETITOR, 5/5. m, Ovid, Qui redemande. 















REP. 

RÉPÉTITÜS , 3, #m. Ovin. Redemandé. m. Ho: 
Repeté,redir,recommencé. Repetitus alrè, ou ex alto. Cie. 
Repris de loin. Repetite fomne. Ip. M'eranc rendormi , 
m'étant recouché.(part. pall.) v. | : 

RÉPÉTO , is, puii, ou répériu. Vid. R&PETERE4 
Cic. Redemander , repeter une chofe. 

RÉPÉTÜNDARÜM. (gen.pl.)Rsrerunpis. (abl.) II 
faut fous entendiepecuniarum , ou pecuniis, Quelquefois 
même on l'exprime. Poffulare aliquem rpetundis. T À e. 
Accufer quelqu'un de coneuffion. Ferre legem de pecuniis 
repetundis. Cic. Faire une loi conere les concuflions. 1#/f+ 
mulari repetundarum, QuinT-Eure accufe de coneuffion. 

RÉPÉTÜNDUS , #4, #m. (pour) RePzTENDUS. G 

RaPsTUNT.(3.pl.)#. REPITERE. Redemander. 

RÉPEXUS ,à , #m, Ovip. Repeigné. (parc. paf.) v. 
REPECTERE, 

RÉPIGNÉRARÉ , #9, sui, atm. ULr. Retirer ce 
qu'on a engagé , ce que l'on a donné en gage. | 

RÉPIGRARI, br, atissmm. ApUL. Se ralentir. 

RÉPIGRATÜS, à, #w. Arus. Retardé. 

R£PLAUDENS , entis. APUL. Frappant. (part) v. 

RÉPLAUDÈRE , 49, plsuss, (dont je n'ai point trou“ 
vé d'ixemple.) Le même que PLAUDER =. 

Fupre. Rempliflez. (imper.a6.) v. Repzsrs. 

FÉPLECTÈRÉ, 43. Replier. . ne trouve de €s 
verbe que le parcicipe pafMif replexws. 

RiPLEMINI. Soyez remplis. (2. pl. fur. paf.) 

RePLeNoUs, &, 11m. PL. rx v. | 7 

RÉPLÈRE ,plèS, évi, étam, Cic. Remplir. Gemitui 
tcétumomne replebar. Vino. Elle remplifoit toûe la mair 
lon de gemiflemens, : 

Repuestis. (pour) Repcevisris. Vous avez rempli. 
Raplite terram. Bisz. Rempliffez la verre. Replewir orbem 
terrarum. In. A reupii toute la terre, | u 

RÉPLERI, Edr, plérussüm. (pail.) Ovid. Etre rempli, 
Laëte repeinr. Lucr. ER pleine de lait. Replemini virtute 
Ergu. Soyez rempiis de cree. Repleri funt omnes. In. Ils 
lurept tous remplis. Replchantur gaudio, B15L1. Esoiert 
comhlés de joie, ; 

RÉPLÉTUS , 4, #m. Cie. Rempli, plein. 

A Des replrta. VusT. Esgroffce par un Dieu. T'erroré 
repletus.Lucr. Saif, rempli de crainte. Rezletus corpusi 
Csis, Un corps replet. ; 

RÉPLEXUS, à, #m. P. 20. r. Replié. Cawda replexs, 
Ip. 20.6. r. Queue recoquevillé:. 

Repuicans , antis. Cic A 

REPLICANDUS , 4, 4m. PL. €X v. : 

RÉPLICARE , «>, av, drum. Ca T. de R. R. Replier 
quelque chofe. Sen. Refléchir. PI.7. Reperer , expliquer 
encore une fois. B:6!, Dec'arer, frecommencer. Replicare 
nemarian temporum.Cic. Développer l'hiftoire des termps,. 
ou en rappeller la memoire.—radios. S EN. Feficchir les 
ayons. Univerfa replicavir. B1 81. Il reprefenta de nou= 
veau toutes chofes.Replicavit qua mandauerat Dominun, 
{p. Lui declara ce que le Seigneur avoit commandé. Re, 
plicando vetera, Sxrv. En redifant les chofes anciennes. 

RÉPLICARI, br, ris sum. (pall.) P. Radii replicam« 
“ur, San. Les rayons refléchiflent, Replicari in rugas. Tps. 
Faire des rides, Hine . 

} ÉPLICATIO , ônës. f. Cic. Revolution , en parlant 
du ciel, qui tourne autour de la terre. Ulp. Replique en 
tuflice. Replicatione uti. Dis. Ernployer la replique. 

RÉPLICATUS , à, #m. PL. Repié. (part. pal.) € 

Rapcicavir. B:6!. Repeta. (3. perf.) v. R&rLico. 

REPLICTUS, à, #m. Star. Replie. L 

REPLOM , 5. n. Vitr. Le chaflis des panneaux d'une 
orte , un rebord. : 

: + Tarnebe ; Philander ;, B:rjanus , & Baldus, font 
partagés fur l'explication de replum ; l'un veut que ce foit 
ue corniche, l’autre le noteau du milieu d'une porte , &e, 


KES. 
'RÉPLÜÈRÉ , 3. San. L 5. contf. Cale repluire, Rén- 
Goyer la pluie au Ciel par le moyer des jets d'eau. 
RFPLÜMBARI, 5r, ris sm, San. Exre defloudé. 

RÉPO,%:, répss, Vid. Rapsrs. AÆfor, Rampsr ; fe 
Bliffer en quelque lien , fe traîner. 

REFOLIKT , Yo, ins sam. Cou. Etre nettoyé de nou- 
#au, (en parlant du bled.) 

REPONERE , pônÿ, plus, phsitm, Ci c. Remettre, 
poler de nouveau , mectre. Virg. entafler , ferrer , garder. 
Catul, laifler , quitter, mettre bas. Cie. mettre ce qu'on 
avoir pris. 7uv. repliquer , répondre. 

Reponere in hyemem aliments. Quint. Garder , con- 
ferver des vivres pour l'Hiver.slecui nummes. VLAUT. 
Rendre à quelqu'un fon argent,-fnlmins. Star. Arrêter 
Ja foudie prête à partir , mere bas La foudre qu'on étoit 
Préc de lancer.—odinm. Tac. Quitter la haine.—in numero 
deorum. Cic. Mettre au nombre des dieux. Reponere re- 
um. Piaur. Quitter la rame, ne plus sramer. Reponere 
2 in obi:gationcm, Die. 4: 10. S'obliger une feconde fois. 
Repone t1bi fel & jecur.Biar. Reprenez-en le fiel & le foie. 
Et repouit coram Domino. 1. Et le miren dépôt devant 
Le Seigneur. Rpofuirque in thefauris dors Domini. BiaL. 
# les cnferma dans les ciefors de la Maifon du Seigneur. 

RÉPONI, nr, pôsisis sm, (pall.) Cic. Etre remis. 
Quam habuit EE Brez. Qu'il avoit cachée. Repo- 
Lits eff in loculo. Yo. Fut mis dans un cereueil. 

REPORTARE, 5, 4vi, Ztum. SALL. Reporter , rem- 
#orter, gagner. Commodatum reportare, Cic. Rendre ce 
qu'on nous a prêté.—cxercitwm. Cæs. Ramener l'Armée. 
Adytis bac trifia difa reportat. ViRo. Voici la trifte 
zéponfe que lui rendit l'oracle. Viétoriam ab aliquo Rege 
réportare, Cic. pro Manil, Remporter une viétoire fur uo 
Roi. Reportaverunt, Rapporterent. Ad Didiwm fe repor- 
añt, Hirr, Se retirerenc vers Didius. 

REPORTARI, dr, arits sim. (pall.) Cie, Hinc 

REPORTATÜS , 4, #m, PL. (parc. paf.) 

REPOSCERE , :0/e7, ppofer. Cie. Redemander , exi- 

r, demander. Rationem vita ab gliquo repoftere. C1c. 

emander à quelqu'un compte de (a vie. Pænas ab aliquo 
repeftere. CaTUL, Punir quelqu'un, fe venger de quel- 
qu'un. Sigraviis quid acciderit, abs te rationem M 
Cas. S'ilarrivre quelque malheur , ils vous en demande. 
ont railon, ils s'en prendront à vous. 

REPOSCT , pofièr. (pall.) Vire. S#a jam promiffz-re- 
polci vider. Vire. Il voit qu'on lui demande l'execution de 
a promelle , qu'ilexscure & tienne {a promeife 

Rsposeito. (impcr.) v.Rsrosesrs. 

. “RÉPOSITIO, 6s5:. F. Pallad, L'action de ferrer , de 
metre à couvert. 

| RÉPOSITORIOM » 35. 0. PI, Une table, ou le buffer 
de fervice où l'on arrangeoit les plats. [74l.C. le trelor, 
Fepojitorium [anétius. JyL. C. Le trelor de l'épargre. 

RÉPOSITUS, à, um. Cie. Mis, remis , pole de nou- 
eau. Quint. ferré, gardé, reflerré , refervé. (part. paf.) 
y. RaponeRs. Rp cibs. Qui x +. Viandes qu'on fert 
pour la deuxiéme fois. Repofits mibi eff corona jufhitie. 
Bis. La couronne de juftice qui m'eft refervée. 

Rarosivi. Piaur, (pour) Rarosur. (perf.) v. Rapo- 
NaR=. 2 

RÈ POSTUS, à, #m, (pour) Rarosirus. Virg. Tellure 
repofii. Vire. Ecleveli. Terras tentare repofias. 1n. Entre. 
prendre un voyage dans un Pays éloigné. 

RarosusxUNT. Rarosuir. (perf.) v. RsroNsRe. 

REPOTIA , orum. n.pl. Her. Feftin, que les Anciens 
avoient accoutumé de faire le lendemain des ndces, {q- 
Keficitur poratio. Fast.) 

Rirrireno, Plaur, (pour) RipsrsRo. (fur. fubj.) v. 
Reraskins. 

RÉPRÆSENTARÉ , 5, äv5, atiôm. Caus. Faire voir, 
gepreleuser quelque chofe à Faire voir la maniere donc çlle 


KEY. tisr 
kr faicé. Cir. avanéer , devancer , payer avant leterme 
acau, 

Réprafentare diem, C 1 c. Articiper le jour dérerminé 
pour un payement. Reprafentare rem anime CURT. Rap= 
peller le fouvenir de quelque chofe dans fon efprit. Repra- 
lentare faciem maris. Cou. Reprefenter la mer , étre fem- 
blable à la mer. Reprefentavit in fe pœram facincris. Vu. 
I fit voir dans le moment fur lui-même la punition de 
fon erime , il fe punic fur le champ du crime qu'il renoic 
de commettre. 

RÉPRBSENTARI, Dr, ris sm. (pal) Cic. Hinc 

RÉPRÆSENTATIO , ônis. F. PI, Reprelentation , 
l'aétion de reprefenter quelque chofe ,l'aétion defpayer 
avant le term: échû, payement fait d'avance. 

RÉPRÆSENTATUS, à , #m. PL. Reprefenté. 

REPRIHENDENDUS , 4, M7. APUL. 6x v. 

RÉPRÉHENDÉRE, 49, d5, sum. PL AU Tr. Retenir 
quelqu'un, en le prenant par le manteau, raterappez quel. 
que chofe qui s'enfuyoic. Ter. reprendre,blâmer, trouver 
redire, Faëum alicujus reprebendere, O v1D. Blimer 
l'aétion de quelqu'un, y trouver à redire.—fugirivum, 
Quixr. Rattrapper quelqu'un qui s'enfuit. Reprehendere 
Je. PLAUT. Se retenir. 1)/e me reprehendo. Biuz. J< m'ac« 
cufe moi-même. Neque enim me reprehendit cor meum, 
Biss. Car mon cœur ne me reproche rien, 

REPREHENDI, dôr , répréhensis sum, (pall.) Cic. 1% 
pr al:que reprehendi. C 1c. Etre furpris dans quelque 

éfauc. 

RÉPRÉHENSARÉ ,5. Liv. Reprendre fouvent, o# 
avec force, (freg.) v. Ra&PRSHENDERS. 

s RÉPREHENSIYBILIS , bilë. (aij.) Bib!. Reprehene 

! 


RÉPRÉHENSIS , gzïr. f, Cire. Reprehenfor, l'aétion 
de reprendre quelqu'un en quelque faute. f. À reprehenfio- 
ne temeritatis abefe. PLanc. Cic. N: pouvoir étre repris 
de témerité, Incwrrere in varias reprehenfiones. Cic. M:« 
riter quelques réprimendes, 

RÉPRÉHENSOR , oris. m. Cie, Qui reprend quel- 
qu'un, qui lui fait une réprimerde, 

RÉPRÉHENSÜS, à, #m, PLaur, (part. pall ) v. Rae 
PRIMGSNDERE. 

Rspressir. (perf) v. M EPRIMERE. 

RÉPRESSOR , oris. m. Cr. Quiempêche quelque viaa 
leuce. 

Reprefirr cadis, C x c. Qui empêche un meurtre, 

RÉPRESSUS, à, #m, Cie, Reprimé , arrêté, 

RsPRIMANDUS, 4, mm. PL. (patt.) v. 

RÉPRIMEÈRE , m9, priffs, pri ffam. Cac. Arrèter , 1e= 
primer , técenir ,appailer, modercer. Bella nafrent a re 
preffit. Cre. 1] a érouffe des guerres dans leur naiflance. 
Reprimere curfum. Cas. S'airêcez dans {a courle.—feroci= 
tatem alicujws. Ip. Domprer la ficrté de queiqu'un.— 
ram. Cic. Retenir fa colere.—iriners. Ip. Accourcir (on 
chemin. Hors ego fermones laceffi s5 nunquam, [ed non valde 
repreffi.Cic. Je n'ai jamais eau ces difcours,mais je neme 
fuis pas fore oppole à ceux qui les cenoienc. R:primere 
retro pedem. VirG. Reculer , le retirer en arriere. . 

RÉPRIMI, mr, répreffüs sum. (pall.) Cie, Etre 
teprimé. 

RÉPRÔBARÉ , 9, au$, #tüm. Cie. Improuver, rejet 
ter quelque chole. 

Lapiden quem reprobaverunt, adificantesr. Bic. La 

jerre que ceux qui batiffoient ont rejeutée , (a êté placée 
î la vête de l'angle.) Quis reprobafhis verbum Domini, Ip, 
Parce que vous avez rejetié la parole de Dieu. 

RÉPROBARI, dr, atüs sam. (pall.) B6. Etre 
rejstré , étre reprouvé. Qui reprobatus eff. Bis. Quia €té 
rcjstté. 

RÉPI OBATIO, ônïs. F, Bibl. Reprobation. 

REPROBATUS , &, #m Dic. Le même que 


11$2 : REP. , 

RÉPRÔBES , à, äm. Bin. Reprotvé, rejert. Réprobi 
nummi Dic. De la fauff: monnoie. 

REPROMISERAT. (3. plu(p.) v. REPROMITTERE. 

RÉPROMISS1O , onis. €. Cic. Promeff:,cbligation.f. 

RÉPROMISSOR , ôris. m. Bb! Répondant, 

RÉPROMISSETS. à, wm. Bi8z. Promis. (part.paff.)v. 

RÉPROMITTÈRE , #3 , mi15, miffum. Cic, Erre cau- 
tion , s'obliger par ftipulation , répondre pour. Smet. pro- 
mertre, Repromttit de proxime. B 181. Y pond poûr fon 
prochain. Qwam repromifit Dews. I. Que Dieu a promis. 

RarROPITIABERIS. Vous vous rendrez propice. (fur. 
pail.) v. . 

RSPROPITIARE, 0, 4ui, afum.—peccats. BiBL. Expier 
les pechés. | ) 

RaPRoPITIARI , 07, atws fum. (pafl.) Biss. Etre fa- 
vorable, fe rendre propice, Et repropitiatus «ff Deus. Bisz. 
Et Dieu fe rendit propice. 

Raspsir. (3-fing.) v.Rspsrs. 

REPTABÜNDUS , à, #m. Sin. Qui va en rampant, 
ea fecrainant. 

Reprans. antis. (adj.) Æpul. (parr.) v. 

RÉPTARE,5,4v5, atwm, Hor. Ramper. (ffeq.) v. 
Rapere. Hine 

RELTATIO, one, Quinr. L'aétion de marcher fur 
les mains & l:: genoux. 

RÉPTATUS , à, #m. Star. Sur quoi l'on a rampé, 
où l'on s'eit trouvé comme €n rampant, Æ£ger reépratus, 
Star. U: chanp qa'ona parcouru en rampant. 

REPTATUS , #s.m. PI. L'aêt'on de ramper. 

REPTILIS, {ë. (adj.) Bibl. Reptile. Et reprilia qua 
reptan:. biau. Ex les reptiles qui rampert fur la terre. 

REPTITIUS ,4, #m. S ALL. in Cie. Qui s'eft fourré, 
qui ft slitle, Svn. frrepritins. 

RÉPÜ BESCÈRE , fe. Co L. Fajeuric, reprendre [a 
premiere j:u2ile, ou fa premiere force. 

Rgrugtica. (abl)Pid Respusrica. 

RÉPÜDIARE, 5, aus, atim, Cic. Repudier , rejstter, 
re vouloir poine, refufer , mépriler. R:padro confilinm 
quod primum intend-ram. Tr. Andr. Y< quict le deffiin 
que J'avois d'abord , je quict+ mon premier deffein. Reps. 
diare uxvrem. Sur. Kepudier [à femme, faire divorce 
avec elle, la quitesr. Vid, R:sPUDIUM. 

RÉPODIARI , 5, atits sum, (pail.) Plant. 

RÉPÜDIATIO , ons. f. Cie. Repudiation. f. l’aétion 
de r-jeuc-r quelqu'un , o# une chofe. 

RÉPÜDIATÜS, à, #m, Ter. Bis. Repudié, rejtré, 
Que repudiars jh à mario, Bigr. Qui a été repudiée d: 
fo mari. Vrdua , vel repudiats, Une veuve , ox celle qui 
a été repudiér. % Voici la formule de repudiation des an- 
ciens Romains, Res smnstibi babe, redde mens. PLAUT. 
Ar:ph. 3. 2. Rexenez votre bien , rendcz-imoi ma dot. 

REPUDIO , #5. Vid. RsPUDIARS. 

REPÜDIOSUS, 4, sw. PLAUT. Repudiofas facere nup. 
tias. Praur Faire rompre un mariage. 

RÉPUDICM, 55.0. Ter. L'action de repudicr fa fem- 
me , lua épouie , 1epudiatior, f.divorce. m. Repudium re- 
muntisre, ou rem tfere. Tir. Repudier fon époufe, Libel- 
Bues repudus, Birs. Un ét: de reprubatios. 

Xe Repudium , (ppr.) cjf cum fponfus à [ponfa dirimitur, 
divin verd » bi nir & uxor matrimonto fo vunrur, 

RÉPUERASCERE, fes. Cic. Redrvenir enfant, deve- 
mir <, cifance , devenir comme des enfane. 

REPUGNANS , &nt5:. (alj.) PI. Repugrant, qui re- 
ffc, cinraire, oppofant. 

RÉPÜOGNANTÉER, (adv.) Cie. Avec repugnance , à 
egier , 41€ qu'on en ait , contre {a volonte. 

RÉPUGNA NTI , à. f. Cie. Contrarieté, oppoftion. 

RéPUUNARE, d, avi, atim. Cic. Repuguer , être 
eonti.c. & ppolé, refifter , s'oppoler à quelqu'un , le 
contuaricz. 


REP, 

RÉPÜGNATIS, ônÿs. F. Apul. Refiftance, f. obftacle 
empéch-ment. m, 

RÉPÜGNATORIÜS, 4, #m. Vire. Qui fert à refifter 
à l'enremi, à le r-pouffer , à fe défendre contre lui. 

RÉPÜGNAX , äcis. (adj.) Cie. Contrariant, contre 
difanr. 

RIPULERUNT ,—PULISTI ,—L1T. (perf.) v. F 5PELLERSS 

K seULLESCERE, /co. Vid. R 5PULLULASCERE. 

REPÜLLÜLARE, 15, avi, stum. PL. Repulluler, re« 
pouffer._ … SJ 

RÉPÜLLÜLASCÈRE, fe. Co. Repulluler , repouf= 
fer , rejeter. 

RÉPÜLSX, &. f. Cie. Refus. m. Tres repulfe. PL. J- 
Tiois refus. Ædiliria repulfe. C 1 c. Refus de l'Ediliré. 
Repulfam ferre. Cuc.—pati. Ovip. Etre refule, avoir un 
refus. Sine repulfa. Ovin. Sans opoofition. Nullius rei à 
Le reprelf im laturum. C. Nsr. Qu'il ne lui refuferoit rien. 

RÉPÜLSANS, ænris. Lucr. Repouflart , renvoyanr. 
(parc) v. RspuzsaRes, Dont je n'ai point trouvé d'e- 
xermple, 

RÉPÜOLSÜS , à, #m. Hon. Repoufé, rcjetté. Tibul, 
qu'on bar. (pare. pail.) v. RsPELLERE. 

RÉPÜLSÜS, #s. m. Cie. L'action de repouiler. PI, 
l'action de refléchir, refléchiffement. #. refkxion. f. 

RÉPÜMICATIO , ôni:.f. PL. (ppr.) L'aétion de polir 
quelque chofe, en paffant la picrre-ponce deffus, [ebour- 
gconr-ment de la vigne. p 

RÉPÜNGÈRE, #7, x, &wm.Crc. Rendre injure pour 
injure , piquer de parole ceux de quion l'a été auparavant. 


{#pr.) piquer de paroles ceux de qui on l'a été. 4e(Caper, 


chez Prilcien, préverd que repungere Éait repupugi, quand 
il figrifie piquer celui qui nous a piqué , mais qu'il faic 
repunxi, quard il fignifie apoltiiler un compte, cependant 
on croit que certe diftirétion eft frivolle.) 

R:PURGANDUS , 4, #92. PL.ex v, 

RÉPÜRGAÂRÉ, 9, aus, ati. PL. Nettoyer. 

RÉPÜRGARI , dr, âtits sum. (pail.) PL. 

RÉPÜRGIUM, #5. n. Cod, Purgation. Repwrgium fax 
cere. AB. Purificr, nettoyer. 

Rirurans, antis, (part) v. 

RÉPÜTARE, #, «vs, ätum, Cic. Corfiderer quelque 
chole, y peuier attentivement. Ulp. compter , fupputer. 
fModejt. impucer , fsoupper , cailler. Reputare in Anime. 
Sur. Faire ref:xion que. Quid eff fims hominis, quiæ 
reparas eum? Bis. Qu'eft-ce que le Fils de l'Homme ,, 
pour qui vous faites paroitre tant d'eftime ? Eam fecurs 
rem rellà reputavit via. Tsr. A a pris les chofes comme 
il falioit, & de bonne grace. Inter immundæ reputabitis, 
Bis. Vous l+s confidererez comme 1mpuress 

RÉPÜTARI, 5r, ais sim, (pafl.) Dig. Etre imputé. 
Sapiens reputabitur. Bisu. Paffsra pour lage. Et reputa- 
tums eff ills ad jufiinam. B181. Cela lui fur impucé à: 
juftice. Hine | ; 

RÉPÜTATIO , &1ÿr. F. PI. Confideration, reflexion , 
l'action de faire des 1efuxions fur quelque chofc. Dig. 
j'aétion de fupputet. Reparationes facere. Die. Faire des: 
compeslations. . 

REQUISRUNT. (pour) REQUIEVERUNT: (perf.) v. Rue 
QUISSCERS. 

KÉQUIES , ésës. f. Cie. Fepos. m. x [Ce mor eft de 
la croïtieme Declinaifon, & de la cinquième ; €ar on 
trouve dans Ciceron, réquietis , & requierem, auflib:en 
que requiem, Ovide a dit requis à l'abiauf.] 1ntervailæ 
requierss. Cse, r. fin. Des intervalles de repos. A4 animé 
Sr corporis rrquiem, Cac. Arch. Pour le repes de l'ame & 
du corps. Qyo4 caref alterna requis durable non eff. 
Ovin. Ep. Ce qui eft crop violent , ce qui n à point de re« 
pus, n'eft pas de ionguc durée. % [Je n'ai pas cour 
régner, 

RÉQUIRS GE ,Le3, qui eus, qui étmm, Cic. . ee 


a 


‘latuerint ? Cic. Je leur demand-rai comment ils ont pü fe 


REQ]. 
poler. Arvz requiefeunt. Vino. On laifle repoler les ter. 
res. Requiefcere umo, O v 1 D. Se repoler fur la cerre.— 
fronde fuper viridi, Virc. Prendre fon repos fur des bran- 
ches vertes. Requiefcere in aliquo , in re aliqua. Cic. Se 
repoler fur que'qu'un , o# fur une chofe. Requiefeunt con- 
filio smicorum. Cic. S'appailent , s'addoucillent par la 
prudence des amis. Requierunt flumins curfus, Vire. Les 
A:uves ont arrêté le cours de leurs eaux. Regwiefcere im 
or Peetarum. Quinr. Prendre plaifir dans la leéture 
es Poët-s. 

RÉQUIETIO , 54ïs. f. Bibl. Repos. m. 

F:quisrion , or. Cou. (comp.) de RsqyrsTus. 

RÉQUIETORIOM, 55. n. Ecc/. Lieu de repos pour 
les Trévaflés , un Cimetiere. 

RÉQUIETÜS , à, wm. Liv. Repofé , qui s'eft repoft. 
Terra rquietior, Cor. Terre qui a été repofée. 

RaQUI2VARUNT ,—Ev1T. (perf.) v. RaQUISSCERE. 

RsquiRam. (fur) RaQuirs. (imper.) v. 

RÉQUIRÈRE, quiri, sus, sirum, Cie. Trouver de 
marque , chercher , rechercher , demander , redemander, 
ee. ; defirer , trouver à redire , fouhairer. (r. Quæ- 
RIRS. , 

X[On dir Requirere aliguid ab alique, ex aliquo, Cic.] 
A me corum fententian requififi. Cic. Vous m'avez de- 
mande leur fentinenc. Ex quibus requiram quenam mode 


cacher ? Non .n'elligo quid requirat , ut fit beatier. Cie. 
J= ve compreuds pas ce qui lui manque pour être plus 
heureux. Virius mullam requirir aolugratem. Ep, La vertu 
n'a beiwin d'aucun plaifir , d'aucune volupté. Cum requi- 
fPet eum, Biai. L'ayant fait chercher. Cumgse requjif- 
fer. Bras Er s'étant formé. 

REQUIRE ür, quisuñs sum. (pafl.) Cic. Bibl. Evre te- 
cherche. Sanguis Abel requiretur à seneratione hac. Bis. 


Où d-mMmandera compre du {ang d'Abel à cette Nariou-c1. 


REQUIRITARÉ , si. PLaur. Chercher fouvenr, 

Riquisisse, (pre) Requisivisss. (perf. inf. a&.) 

RÉQUISITUS , 4, 4m, Cie. Requis, demandé , re- 
éberché. (part. pal.) v. KRaqtersne Ad requifitanatu. 
ra. Sazc. Pour le: befoins narurels. 

Rrquisivite Rechercha , s'informa. perf.) v. Rs- 
QUIRERE. 

FERI,185r, räris sum. Cic. Croire, penfer. Vid. 
Rsok. © ;od minime reris. Vinc. Ce qui eft Le plus loin 
de voie peniée, ce que vous auriez le plus de peine à 
croire. 

RES, ref. f. Cie. Chofe , affaire, urilité.f. heritage , 
parrimoire. D g. le faic , faceulacion , faétions , fqualité, 
caufe ,depenis. Cie. tous les biens de tortune. Tws sx re. 
PLaUT. Amph.i.e. im geremdo tuo negotio, (AN. F.) En ce 
qui vous revarde. Ampla res domi. | U v. La maifon eft 
riche, Res anguuia. In. la pauvreté. Rejque ti faëtum eff 
dico, PLAUT. Armph. s. 2.1. 23. je vous dis les chofes com- 
me elles fusc. Arfa res, V. Fiac. Fortune mediocre. Res 
divina, Cic. Ur iacrifice.—beliica, Ip. Aétiors guerrieres. 
—militaris. Ip. L'Ait miiitaire.nautics. Cic. La marine, 
Si fe res bibet. Cac. L'affaire eft telle, l'affaire eft en bon 
rain, voilà l'évar de l'affaire. Res tua agitær, Cic. 1! 
s'agit de vos intérêts. Le rem illius «ff. PLAUT. Il eft de 
fen interér , de 1on avarrage. Rem gervre, PLAUT. Ampb. 
Combattre. Si im rem ef uérigue, Ta. Si c'eft l'avantage 
de rous les deux. Aprus rebms geremdis. Ovip. Propre aux 
affaires. | 

Res foli. Die. Les immeubles. Ex re ipfæ defendere, 
Quinr. Trouver des preuves dass le fond même de l'af- 
faire, jass les aller chercher ailleurs. E renara. TR. 
A propos, en prenant l'occafon qui fe prelente. Pro re 
sata. Liv. Suivant , ou (clon l'occafion. Res mihi ef cum 
ille, Tan. j'ai affaire àlui.—4duerfe. Cio. L'adverfité.— 
artifcioja, Vitre, L:s Méchauiques,-projpera, fecunde, 












RES. 11$3 
Cic. Hon. La profperité. Res voluptatum. PLAUT.Amph. 
2.2.1. (c'eft à dire > Voluptates.) Les plaifirs. Res cibi, PH. 
i.e. cibus, La nourriture .# [Ce font deux phrales pure 
ment grecques.) Res paftoris, V an R. La fcience d'un 
Berger. Re recenti. PLAUT. La chofe eftant toute fraîches 

Re, reipfà, reapfe, re vera. Cic. reque sapfe. CAT, Fasr. 
Effectivement , veritablemert , en effer. Re juvare. Tin. 
Aider effe&ivemenc. Arélis in rebus. V, FLac.rebus in ar« 
duis. Ho. re dubi&. Pu. Dans l'adverfité. Bonis in rebns4 
Hon. re fecunda.PH. Dans la profperité. Rem benè gererce 
Réufir, remporter la viétoire. Rem malè gerere, Avoir 
du deffous,être battu,être défair. Rem, res facere.PLAUT. 
Tan. Faire bien fes a@aires, faire fortune, faire ur grand 

rofit. Res capital. Affaire criminellepecuniaria, Cau= 
FA pecuiaire, Rem babere cum. PiauT. Avoir affaire à, 
avoir commerce avec. Res uxoris. T # R. Le mariage.— 
familiaris, Cie. Le bien, le patrimoine. @wi rem haberemr. 
Cie. Qui fcffent à leur aife, qui fuifeut riches. Res fa. 
Vino. L'Empire de l'Afie. Repperi rem que paëlo nec fur, 
nec focius fies. PLaUT, J'aïcrouvé le fecret , le moyen de 
vous empêcher d'être m voleur , ni complice. 

X Res, au plurier , {e prend fouvent (dans les Latins, 
furcout das les Com'ques ,) pour l'amour. 

Refpubisca, Rerpubiica. Cic. La Republique, l'Etac, 
le Gouvernement. (ppr.) la chofe publique, l'incerée , le 
bien pub'ic, le bien de l'Erar, (Ces deux noms fe decli… 
eos Attingere Rempublicam., Cic. Se mêler du Gouver- 
nement, de l'Esat, de la Republique. Rempublicam ob 
rnere. SALL. Opprimer. Cic.accabler la Republique. Rer« 
publica forma. Cic. La forme de la lepublique , du Gou- 
vernement. D: Ripubiica bene mereri, Cic. Rendrefervice 
à la Republique. Converfiones rerum publicarum.Cic. Les 
changemens des Etats, des Republiques, des Gouveinc- 
mins. Re benè gefta, ribus Éenè gffs, Ayant un fuccès 
tavorable , ayant cu le deflus, ayant gagré la viétoire. 
Re malè gefla. Ayant eu du dellous, ayant Eté vaincu. 
Exiffimo quaïuss res ineffe opor'eie im 1mferatore. C1 cx 
Je crois qu'un General doit avoir ces quatre qualités. 

RÉSÆVIRE , 42. Ovip. S'inricer de nouveau. 

RÉSALÜTAFÉ, 5, avi, étsm, Cic. Refaluer, faluez 
celui qui nous a falué , lui rendre le falue, Hine 

RÉSALÜTATIO , omis. f. Swer, L'action de refaluer. 

RÉSALÜTÂATUS , à, sm. Bis. Refalutatis jis, 1p. 
Les ayart faiué aufli. (part. paf.) v. 

RÉSALÜTO , 43, Vid. R3SALUTARE, 
RÉSANESCÉRE 109, fanû s. Ovip. Revenir à fon bon 
fers. Anim refanuit ardor. Ovin. L'efprit a repris [a mo- 
deration. | | 
RssantA , 4. F, Refan, Ville Capitale d'un Duché de 
ce nom en Mofcovie, Archevêché honoraire du Rie 
Molcovire. 

RESARCIRE , «55, s@rci, sartum. S U ur. Raccom=— 
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de nouveau. Rejarrire campos, P. Refarcler les champs. 

+ Je n'ai trouvé que le participe Refarriens. 
RÉSBACENSIS, 5€. (adj) Ecel. Q ii eft de Rebais 
Réfbacenfis Abbas. Ecez. Abbé de Rebais. 

RESBACÜM , 5. n. Ecel. Rebais, Abbaye au Diocefs 
de Meaux , en Brie. 

Rasciagas. (1.imp.) v. RasCIRS. 

RescinpentTes cbum Dr, Bipr. Areantiflanc [4 
paroëe de Dira. (pi. part.) v. 

RESCINDERE , 43, feiai, feiffum. Cic.Coupp:r.Ter. 
caler , annuiier, aboli. Æra muliti refcindere, FRONT, 
Oter Ja paie à un Soldat.—rccentem cicatricem. P 17 
Rouvrir une plaie nouvellemenc fermée.—judicimm, Cics 
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11$4 RES. 

Arnuller un Jugement rendu, caffer un Arrêc#terram. 

Lo L. Labovrer la terre.wirem, 1 D. Tail'er la vigne.— 

avoluitates mortuorum, Cic. Caffer des T:ftamens. 
ben » Ar, refcrffüs sum, (pafl.) Ter, Etre an- 

aulle. 

RESCIRÉ , «39, fut, ftüm. Cic. Apprendre quelque 
<hole , en être averti, fçavoir. Reftivir omnem rem. Cic. 
Il fçuc coute l'affaire, il apprir toute l'affaire. Q «04 cm 
David refeiffet. Brpr. David l'ayanc appris. 

+ [Refcire, Arpr:ndre des chofes qu'on nous avoit 
æachces , ou des chofts furprenantes , & que l'on v'atten- 
doit pas. Et Scire, apprendre des choles ordinaires, où 
ave l'on nous dit, fans que nous nous en mettions en peice. 
A, Gell.2.1.10.] 

RESCIRI ,1éféreis sûm, (pall.) Ter. Etre fçù. Nam 
#os omnes. (i.e. quod fpeëtat ad nos omnes) quibus aliquis 
objeétus ef labos, omne quod interea tempus , priufquèrm id 
crefcitum eff ,lucre eff. T 58. Hec.g.r. Car quart à nous 
tous , qui lommes menacés de quelque accident fâcheux , 
Le plus card qu'il peuc arriver ,c'eft autant de gagné. 

RESCISCÈRE, fes. Ter, Le même. Apprendte,fçavoir. 

RESCISSIO , onir. €. Ulp. L'action de cafer , d'annul- 
Jer , refcifion. (r. Rescinpsrs.) Refciffio marrimonii. 
Uz. L'aêtion de caffer un mariage. 

RESCISSORIUS, à , wm. Relcifloire. Refcifforsa aëfio, 
Ur. Action en Juftice , par laquelle on pourfuie la relci- 
fion de quelque Contraét, aét:, action refciloire. 

FÉSCISSÜS , à, #m. Susr. Reurauché , caflé. (part. 
paf.) v.RescrNnsre. 

RESCRIBEÈRÉ , 65, ps5 , ptum. Cic. Récrire, faire ré- 
gonfe par leccres , fpayer l'argene qu'on a emprunté, ren- 
dre l'argent qu'on à emprunte, Twa «piftola non referipf. 
Cie. Je n'ai point fait réponfe à votre lettre, Referipfft an- 
gem ci litteras, Biss. Lui récrivir. Reftribere veteris ora— 
tioniburs, Quinr. Écrire contre les harangues des Arciens. 
Rreferibere leg oncs ad cquum, Czs. De fantafins , en faite 
des gexs de Cheval, monter de l'Infanterie. Referibere 
alicui ad omnia que guérantur, Cic. Faire réponie à quel- 
qu'un fur ce qu'il demande, Reféribere nummes, PLAUT. 
S'envaw-r à faire payer une fomme un certain jour. 

Se Scribcre, refcribere, perfcribire, font auf des ter- 
gnes d: Banquier, Seribere, emprunter de l'argent, Ref 
cribare, le rendre à ceux qui l'onc prêté. Perferibere , era 
ployer l'argent prêté, à d'autres ulages qu'à payer ceux 
qui l'ont p'éré, 4. Fab, 

RESCRIBI, ôr, ferspris sum, (pall.) Tan. Argentum 
gube refcrib,, Tir. Faites-moi rendre cet argert , donnez 

rdre qu'on me rende cet argent. 

RESCÜLEÆ , érum. f. Apul. (dim.) de Ras. % Quel- 
ques-uns lifene Rreube. 

7 Rosecanous, 4, #m. Cic, ex vw, 

RÉSÉCA É, «5, rdiËeù 5, résétäm. Cic. Coupper, ro- 
gnsr. Ad vivum refecare, Co 1. Coupper jufqu'au vif. 
Lib:dinem refecare. Cic. Rerrancher le libertinage, la dé- 
bauche.-frem Hon. Ocer l'efperance. Ncque id 4d vivum 
pefeco. Cic. Et je ne poule point encore cela jufqu'à la 
dernier vrécifion, 

RÉSECARI, dr. (pafl.) PL, 

RÉSÉCRAKÉ, ©, aus, at#m. Pi au Tr. Réiterer les 
mêmes pr'eres, ou en faire de routes contraires à celles 
qu'on a déja faites. Refecrare aliquem, C. Nsr, Retraîter 
J'excommunication de quelqu'un , lui rendre le pouvoir 
d'aflifter aux facrifices. Oëfecro te, refecro, operam da 
banc mihi fidelim. PLAUT. Perf. 2.1: 49. Je v'en prie, je 
t'en conjure, donne-moi cette marque de ton amitié. 
Refecreque mater, quod dudum sbfecraveram., PLAUT. 
Aul. 4. 7. 4 Ye vous dégage, ma mere, du ferment que 
j'avois auiretois exigé , dela priere que je vous avois faire 
aver tant d'i;flarce 


RESECTIO, énis f.Cel.L'attion de coupper,de rogner. 


| 
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F ” RES. 

RÉSÉCTUS, 4, #. Ovin. Couppé. (part. paf.) v: 
Rissçars.B:rba refeéts. Ip. Une barbe couppée. 

RÉSECUTUS , à, #m, O v 1 p. Qui a {uivi un autre. 
{ex v. Resequi, qui r'eit en ufage qu'au parfair.) His «ft 
refecuta rogantem. Ovib. Elle répondit de la forte à celui 
qui l'interrog:oir. 

RÉSEDA , à. f. PI. Herbe dont on fe fert pour refeudre 
les apoithumes. Plante donc les fleurs font à pluficurs 
feuilles irregulieres, frangées dans quelques elpeces. 
Lorfqu: la fleur eft pallée, le piftile qui s'éleve du milicu 
du calice , devient une capfule memb:aneule , relevée de 
crois coins dans {a longueur, & aff:z femblable à une utne 
cylindrique; elle renferme quelques icinences prefque rons 
des. (R. SsDARS , appailer.) 

RäassDARS,0, ævt, atum. PL. Calmer , appaifer. 

Je n'aitrouvé que l'imp:ratif de ce verbe. 

Rssenirx. Pirg.(3perf.) v. Rssipsns, dre, 

RESEGMEN , inis, n. PI Rognure de quoi que foit. 
[On ne crouve que le plurier,] Refegmins unguium, P L. 
La rognure des ongles. | | 

RÉSEMINARE, 0, zur, atum, (ppr.) Refemer. Ovid, 
reproduire. Sxip/a refeminat ales, Ov 1n. Oifeau qui fe 
reproduit foi-même, 

RESEQUI, quér. Vid. RassCUTUS. 

RassRANDUS, 4, #m, Cic. Qui doic être ouvert, qu'il 
faut ouvrir, . 

RaserAnNs , Anti. VaL. (part) v. , : 

RÉSÉRARE, 3, avi, ätum. ViRG. Ouvrir, Ovid, de 
clarer. Referare Italiam exteris genribus. Cic. Permertre 
l'encrée de l'Icalie aux Ecrangers. Oracula referare.Ovip. 
Déclarer, rapporter les oracies des dicux. Annwm refe- 
ratfarw. I D. Janus commence l’année, 

RESÉRARE , ür, atis sim, (pafl.) Apul. Hinc 

RÉSERATUS , à, #m. Ovip. Ouvert. 

RÉSERERE , sèr3 , réseus. PL. Refemer, Arborem refe- 
rere. Cor. Replanter un Arbre. 

REÉSERVARE, 5, 4us, atmm, Cic. Referver , confer« 
ver pour l'avenir , garder. Se ad majors reféruare, Virç. 
Se relerver pour de plus grandes chofes. € On dit Rejer= 
vare aliquid alicui , ad aliquid, ou in aliquid. Cic. 

RÉSERVARI , dr, atüs sum, (pall.) Cic. Prafenti fer- 
mon referventur caters. Cic. Nous dirons le refte quand 
nous pourrons nous parler. . 

RESÉS, dis, (adj.) £iv. Oifif, faineant , parefeux. 
Refes animus, Vino. Un elprit lent, oifif.—aqua. VARR 
De l'eau croupiflante, \ 

Rasavir. (pef.) v. RESGRERS. . 

RÉSEX , ëcts, m. Col. Le bout du farment , qu'on laifle 
en taillanc la vigne. | | 

RasiBiLANS, #nfis, S 1 D. Refibilante tonitru, lp. Le 
tonnerre grondant, | 

RÉSIDERÉ, dè 5, résed5, Cure. S'affeoir , om évre aflis. 
Liv. s'appaifer , frefter , demeurer , être. Refidere Ferias 
efuriales. PLAUT. Capr.s.r. Celebrer les Fêres du jeüne. 
Refedit qui erat mortuws. Binse Ex le mort fe mic {ur fon 
(éacr, R-fdet in nobis culpa. Luc. C'eft notre faute, 
Refident ira. Liv. La colere eft appailce. Pace € otio re- 
federunt. Cic. Ont été tranquilles durant la paix. Refident 
apud eum pecunie publica. D 10. Les deniers publics font 
chez luiinuciles. Kefides (pes in virtute tua, C1 c. Toute 
notre efpsrance confifte dans votre valeur. 

RÉSIDÉRE , 545. Vire. S'appailer , refter. 

RÉSIDÜUS , à, #m. Cic. Qui refte. Omne refiduum. 
Bis8L. Tour le refte. Qui reiami erant. Ip. Ceux qui 
éxoient reftés. | 

RÉSIGNARE , gn5 ,aui, ätäm. Hor. Ouvrir, déca- 
cheter quelque éhofe, rendre, reftituer. Virg. fermer. Cie, 
ôter. Fats venientia refignare.Ovin. Découvrir les cho- 
fes fucures. Omnem Tabularum fidem refignare.Cic Otts 
aux Regiftres publics , Loure leur autorité, Lumins 076$ 
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RES: 
refigrare. Vino. Faire mourir. 

RÉSIGNATUS ,4, #m, Fast. Refignatum as militi. 
12. La folde dont le foldat eft privé, pour avoir commis 
quelque faute. - 

RESILIRÉ, 5 ©, s5lius, ou sil55, Ovip. Rejaillir. PI. 
fe revirer , [reculer , s'éloigner , fauter en arriere. 

Réfilire à conditione, A s c. P & D. Ne vouloir pas s'en 
tenir aux conditions dont on étroit convenu.—à parce. Ssnv. 
Rompre la paix. Qyoties wleus refiliverit, C 515, Toutes 
les fois que l’ulcere jertera du pus. Reflier à te. Bis, Se 
retirera d= vous, 

RESIMUS , à, #m.Varr. Camus. . 

SPA » 2. F. Plant, De la refine, liqueur qui découle 

s Pins. 

RÉSINACÉUS , à, #m. P1. Qui eît femblable à la 
xefins. 

RÉSINATÜS, 4, #m. Juv. Frotté , enduit de refiue, 
Refinata vina. Mant. Des vins mixtionnés de refine, 

RÉSINIFÈREÆ arberes. P1. Des arbres d'où découle 
la refine. 

RasiNosissiMUs , 4 , #m. PL. (fup.) de | 

RÉSINOSUS, 4, swm. P 1. Semblable à la refine, om 
pieiodereline. 

RÉSIPÈRE , pi ô, résipits. Cic. Devenir fage, rentrer 
en foi-même, {r. SarsRs.) P!, S:nrir beaucoup, Refipere 
picem. PL. Sentir la poix, Jam refipiffi. PLAUT. Mil. 4. 8. 
35. Etes-vous un peu revenus? Donce quèm minimim 
amaritudini; refipiant, Cou. Jufqu'à ce qu'ils n'aient plus 
la moindre amertume. | 

TRESIPISCENTIA , £. f. Laë. Repentir, m. refipifcen- 
ce. f. retour à (ôn bon fens. m, 

RESIPISCERE, feÿ, résipñ s. Cr ce. Devenir age, fe 
raviler , t'amender, Ter. prendre courage. Swer, revenir 
de fyncops , d'une défaillance, revenir d’une maladie. Er 
refiplcant à diabols laqueis. Bis. Et qu'en revenant.de 
leur égarement , ils fortiront des pieges du diable, 

ResisTens, e2tis. Cic.(part.) v: 

RÉSISTÈRE ,r3, refliré, réflirém, Cie. S'artêcer, 
demeure:, |Caf. relifter, s'oppofer, Refhirit #d noftræ 
fores. Ovip Elle s’airèra à notre porte, Reffftere boftibus. 
Cie. Faire céce, 1effter aux ennemis. Eleemefyna refiflit 
percaris. Bins. L'aumône r:fifle aux peches, & les cface. 
Nulle refrjlente. Ip. Sans aucune refitance. @wis refhitie 
ei, G pacem habait à Bipz. Qui lui a refifté, & a jouide Ja 
paix? Refiflite autem diabolo. 10. Refiftez au diable, Arbor 
vcfifét ventir, Ov 1D. Un arbre qui tient bon contre les 
verres. Refiflere Peripatericis. Cic. Tenir tête aux Peripa- 
tiiciens. 

RÉSISTI ,rEsiffinir. (paf. imperf.) Caf. On refifte. 
Legi refifiebatur. Liv. On s'oppoloit à la Loi. Refftitur 
nya. PL. On temedie à la luette qui eft tombée. 

RÉSOLVÈRE , v3 , s8lu5 , sülutim, C1 c. Délier, dé- 
nouer ce qui eft lié ou roué , détacher, ouvrir, dégager, 
découvrir , diflipper, refoudre. Hor, abfoudye, [ Plawr. 
payer, [payer pour un aucre. [@Q nr. refuter. 

Refolvere curas. VirG.DiMpper les chagrins.—#p'folam. 
Ssn, Décacheter une lerre,—linguam. Délier la langue. 
—ffsudem, Six. Découvrir lestiomp:ries.—jurs facrata. 
Vire. Violer le lerment, en revelant les fecrets.marga- 
ritas. PL. Refoudre,diflouire des perles.—senebras. Vince 
—trifitiam ansmi. PL. Diflipper les terebres, bannir la 
uiliefle —vires. Vire. Affoiblir.—venss. T Ac. Ouvrir, 
coupper les vcincs.—vorem, Virc.Parler. Refoluere in ps - 
werem. Cor. Réduire en poudie, 

HÉSOLVE, sôr, 10.mrits sum. (paff.) Ovin. Refolvitur 
omptis. Uzr On caffe ce Contraét de vente. 

RÉSOLO T10 , 8%i:. £, Réfolution , diffelutiop , f. dé- 


tachemenc. Rejolwtio alur, Css. Dévoyement, flux ce |. 


ventre, Refolur:o nervorum, Ip. Paralyfe, f. extenfion ce 
perfs, Tempus refolurionis mes infat, B3B21 Le temps de 








RES. x1ff 
ma mort s'approche. Refolurio fophifmati. A.Gsiz. La 
folurion d'un fophifme. 

RssozuTioR, or. MART. (comp.) de RssOLUTUS. - 

RisoLUTORIUS, #4, mm, Sarv. Refolutoria [acrificis. 
In. 4. Æn, 518. Sacrifices que failoient les Augurcs , où 
il n'éxoir pas permis d'aflifier ,ni/f folutis nodis. 

RESOLÜTUS , à, #m, T18. Délié , détaché ; déga- 


gé, f lâche. (part. pal.) v. Rasozvsrs. Gaudis refolutæ. 


S1L. Joie exceflive, Refoluta terra, Cou. D: la verre 1e 
duite en poudre. 

R5SONABAT.(3.imp.) v. RESONARS. : 

RÉSONABILIS , i/ë. (adj.) Owrd. Qui refonne, qui 
retentir. 

Rasonans , #ntis. (adj.) Qui refonne, qui retentir,qui 
retentifloir. (pare) v. RaëSONARE. 

RÉSONANTIA , £. f. Virr. Recentiffemerc. »r. 

RÉSONARE , #, sëmx 5. Cic. Refonner , recentir , rer 
dre un lon, faire retenir. Clariüs refonabat. Bioc. S: fais 
foic entendre plus clairement. Refonat in auribus, In. Re— 
tentit à mes orcilles. Refenate montes laudarionem. Bin. 
Montagnes, faites recentir les louanges du Scigneur. Refo= 
nant arbufta cicadis. V 1 RG. Les arbriffeaux retentiflenc" 
du cri des Cigales. Refonare luces, fyhvæ. ID. Faire reten« 
tir les bois {acrés , les forêts. 

RESONUS , 4, #m. Ovip. Recencilfant , qui refonne y 
qui recentic. Hac refonis iterabat vocibus. Ovin. Mer, 

Risongsns, entis. HoR. (part.) v. 

RESORBERE , #5, org, PL. Rayaller, avaller de 
nouveau , humer ce qu'on avoit rejetté. Reforbere lacry= 
mas. Stat. Renfoncer fes larmes ,-étancher fes larmes ,» 
les retenir. fax. V1 RG. Engloutir de nouveau des ro= 
chers. —vorem, PL, Retenir fa voix. 

RESPAX , äcis.Ecce. Rebais,en Bric.Vid. RESBACUM.- 

Raespscrans, antis. LUCR. (patt.)v. 

RÉSPECTARE, 5, aus, arm, C1 c. Tourner les yeux 
vers quelque chole, ou. vers quelqu'un. (f#:q.) v. R ss 
PICSRE. 

Obliquo oculo refpe&are aliquem. Stat. Regarder quel 
qu'un de travers. /answa Ditis vafte refpeétst hiatu. LUcR.- 
La porte de l'enfer étant ouverte, prelente une eHioya- 
ble entrée. Siquæ pres refbeétant numina. Vire. Si les- 
dieux regardent favorablement les gens de bien. 

RESPECTIO ,ônis. f. Bibl. Regard. m. 1n refbe&tions 
animarum Sanéorum”, Bisz, Lorique le Scigneur reyar-— 
dera les ames faintes. 

RESPECTIVE. (adv.) Don, Refpeétivement,par com- 
parailon. 2 

RESPBCTUS, #s.m. Cie. Regard,m”. l'aétion de tours 
ner les yeux vers une chole pour la regarder , vue, f: ref= 


pet, égard, m. confideration qu'en a pour les perfon« 


nes. f. Liv. Speétacle.m. 

Rfpeëtu mei. Ovin. 1. Triff. 3. En ma confideration.. 
Refhectui fui. OviD. 4. de Ponto.Ep. g. En leur confidera- 
tion. Refpeëtum habere ad aliquem, C1c. Avoir égard à 


ner qu avoir de la confideration pour quelqu'un. 4i- 
C2 


rabilis refbeëtus. Liv. Sp-étacle capable d emouvoir , de 
toucher. Hwÿus refpsétu fable. PH. Ea confderation de 


certe fable. 


RÉSPERGÈRE , g7, pérsi , pérsüm. Cie, Arroer , 1£- 


pandre une liqueur {ur quelque chofe , mouiller. 


Kefbirgere mero altaria. Cou.Répindre du vin fur l'aue 
cel, —/anguine CATUL.Enfanglancer. Refferfit in populum, - 
Bisc. Répandic fur le peuple. 

RESPERSIO , onis,f, Cic. Airofement , #. l'aétion: 
d'arrofer. 

RESPERSUS , à, #m, Cic. Arrofé, mouillé, couvert: 
(parc, pail.) v. KRssrsEGsRs. 

Sançuine refperjm. C1c. Tout couvert de fang , fan= 
glant. Parietes maculis rejperj. Bis. Murailles gâtées de: 
ces mêmes taçhes, 


GGGzggs ij. 


11fé6 L RES, à 
RESPERSUS , ws. m. P/, Le même que RsspsRs:0. 

RasrixsnunT, Raspsxir. (p-rf. ind.) v. 

RESPICÈRE, ct 6, pext, pan. Cie. Regarder favo- 
fab'e nent, voir , confiderer , être favorable » fecourir. 

K [RJpicere, q. rerrd afpicere : Profpicere, aduerfum 
Videre : defpicere, deorsim afpicere : fulpicere , fursüm 
afpicere.] 

Me in tuis fecundis rebus refpice, T à R. Soyez-moi fa- 
vorable dans votre bonne fortune, fecourez- moi. Dii res 
refpictunt, Ip. Les dieux neus font favorabies. Non fn te 
cohiées? non te refpicis? Ta R. Heaut, Ne voulez-vous 
Point vous modeter ? n'aurez-vous aucun égard à vous- 
même ? Surmma imperii ad me refpicit, Cas Le gouverne- 
ment de l'Ecat m'appartienr. Qi cum refpexiflent. Bin. 
Ces gens-là s'érant retournez , pour voir ce que c'étoi. 
Et réfpexit per fen:firam. Xp. Et il regarda par la fenécre. 
Refpice ad orstionsm fervi tui, Bas. Ayez égard à l'orai- 
fou de votre (erviteur, Refpicite. 1 D. Kegardez , confide. 
rez. Refpicicbat ad Orientem, Bios. Etoir tourné vers l'O- 
ient. 

Pée PICIENDÜS , à, &m, Ovin. Qui doit être con- 
cré. 


RsSPICIENS , entis, Ovip. Confderant, regardant, Ad 
2ppidum refpicientes, Cac. Se vournant vers la Ville » pouf 
la confiderer. 

RESPICT, eï br, réfpéétits sm, (pal.) Ovid. 

RasPiRABO , 815. (fuc.) v. RESPIRARE. 

RESLIRAMEN , inis, n Ovid, Reipiration , PFa&ion 
de relpiter, ‘ 

RassPiRANDI, —Do. Cir. (ger.) v. | 

RESPIRARE , psro, Gui, armm, Cic. Relpirer,prendre 
haleine , f fe remettre , être foulagé. Refirare in Aquà. 
Cic. Reipirer daus l'eau. À mets cadis refbirare. Ip. Etre 
délivré ce la crainte d'une mort violente.Ër nom réfpirabis 
mlträ. Bi. Et vous ve vivrez pas davantage. Malignum 
Aaëra reffirat, Stat. Poule des exhalaifons malignes. 

RESPIRATIO , ons. F. Cie. Vid. RasPIRAMEN. Id. 
Pauie qu'on fait en prononçant un difcours, pour pren- 
die haicise. Refh:ratio aquarum, Cie. Vapeur qui s'éleve 
de l'eau ,exhaisifon. f. 

RESPIRATUS , #s. m. Ci. Refpiration. f. 

RisPLenpens, catis, (adj.) Brillant. (part.) v. 

RESPLENDERE, dë 0 , piendi i. Cie. Reluire, briller, 
Éclaccsr, Reffiendusr facies ejus. B 1 3 1, Son vifage devint 
biiliant. | 

Rssronps. (imper.) 

ResPoNDENDUS , 4, um. (fut. part. paf.) dr 

Rasponpans , entis. (adj.) Répondanr. (parr.) v. 

RE>PONLERÉ, dë 3 , ponds , pônsmm. Cic. Répondre, 
reparur , farre uve repartie , faire rendre réponfe , f cor- 
zcipordre. [Celf. Réuflir , avoir un bou fuccès. [Cer.Etre 
Ésrcile, veur bien. 

# [On dit R:fpondere alicui, aliquid, ad «liquid, de 
aliqua re, Cic.] Ad rempus refpondere. in. Payer dans le 
temps qu'on a promis, —neminibus, Sen. Payer fes deites. 
—laudioms Gracorum, Cic. Egaler la gloire des Grecs. Ad 
fpem. Liv. Correfpondre à l'elperance, —parri. Cie. Valoir 
autant que lon pere, ne point Re ne de la vercu de {on 
porc. Dscd nilul refhondeas. Ip. Parce que vous ne répon- 
dcz rien. Coxtrà refpondet Gnofia tellus, Vire. L'Ile de 
Creic cit visà vis. Bella nen refponfura Auguffi lacertis 

Hon. Des forces qui n'éroient pas capables de sefifter à la 

uifance d'Augulte. Si medicina non refponderit. Cars. Si 
ë, medeciue ne tait pas l'effer qu'on en atrendoit. Quarra 
chorda ad Jeptimam refjender, Virr. La quatriéme corde 
s'accorde avec la feprième, Adnormam Mae PL. Cela 
eû à plomb, ou jufte à l'équerre. Re/pondire de Jure. Cic. 
Repondre fur le Droit, l'expliquer. Refponde mibi. Bis. 
Répond:2-moi, Refpondere par pari. P 1 A UT. Rendre la 
paicille, Ryfponderote, 1, Répoüdez, | 


RES. | 

RESPONDERI , Eër, fponsis sim, (pafl.) Apul. 

RasponDsri1, re/pondetur, refponfum eff.(imper[. pal.) 
Cie. On répond , on a répondu, 

RasPonsa. pl. Vid.RisroNsuM. 

RESPONSARE , 5, avi, at#m. Vu A UT. Répondres 
Hor, Refifter, contredire, combattre, s'oppoler. (feg.) 
v.RasPonNDER&. 

RESPONSIO , ônts, f. Répon£e , l'action de répondre, 
SN. Reisonfurr, 

RESPONSITARE, 5, avi, ät#m. Crc. Répondre. 

RESPONSIVE. (adv ) Æfe. Pad. Eu répondant,en for- 
mie de répone. | 

Responso. (abl.) Pid, Rssronsun. 5 

RESPONSOR , 8/31. m. Avr. Répondant, celui qui eft 
caation pour un autre , [Avocat confulranc. 

RESPONSÜM , 5. n. Ci. Réponle. f. Tac. Oracle, la 
réponfe de l'oracle, ou des devis. Re/penfs Furifcon/ulton 
rum, C 1 c. Les décifions des Jurifcon{ulres fur le Dioir. 
Dave refponfum. Ip. Donner réponfe, répondre. Ut refpen= 


Jun demus his, B11. Afin que nous rendions réporfe à 


ceux. Er refporfum acceperat à Spiritu Sanëo. In, Le Saint 
Elpric lui avoic revelé, Er refponfo accepro in fomnis. Bic, 
Et ayant été di: inement averii en fonge. 

RESPONSUS, ss. m. Vitr. Rapport qui fe trouve en« 
ere les parties d'un ouvrage , m. fymmeurie , convenance, 
proportion. f. Refponfus linearum ad centrum. V 1TR. Le 
concours,l'afleinblage des lignes. 

RESPÜ BLICA, réspubliuz. Cic.La chofe publique, la 
Republiqu. Vid.Ras. 

RESPUÉRE, pa 3, réfpi t. Liv. Rejetter avec mépris, 
avec dédain, mépsiler, retuter. (R. SPusRs. Cracher.) 

Auribus refpuere aliquem. Cic.Ne vouloir pas entendre 
parler de quelqu'ua—conditionem. CÆs. Rejeter une con 
dition , rchafes un parti qu'on offre. —confolationem. Cie, 
Ne pouvoir recevoir de conlo!ation.Refpwit hoc lignum fe- 
cures, PL, On ve fçauroit fendre ce bois à coup de hache, 
Tentationem yeffram in carne meë nen fhreviflis, nique 
refpaiflis, Bios. Vous ne m'avez point meprilé ni rejetté, 
à caule de ces épreuves que je fouftrois en ma chair , qui 
étoient pour vous ure forte cencation. Qu d refpuere de 
beatis, In. Ce qu: vous devez rejeter. | 

RESPUI , refp} br.(pall.) Ce. 

RESTAGNAREÉ, gnÿ, ävs, atm.Coc. Se déborder, 

_RESTAGNATIO , onÿs. f. P!, Débordement d'une ris 
viere. 

RESTARÉ , 0, réffiti, réffiram. Cac. Refter , s'arrè= 
ter , demeurer, fiefifter. (R. Stars.) 

Refiabat aliud nifi. Ten. Ilme reftoit que. Refiterat fo- 
lus. Bis. 11 éroic refté feul, 1» Africé reffitit. Cie. Et 
refté en Afrique. i 

RESTAURANDUS , 4, mm. Tac. Qu'on doit reb4- 
tir , refaire, reparer. Ad adifcis, vel reflanranda opera, 
BisL. Pour les bâtimens ou pour les reparations des lieux 
laints. ex v. 

RESTAURARE, 5, du, t#m. Tac. Refaire, rebi- 
tir , rétablir. 

RESTAURANT, dr, tits sm. (pal. ).Cie, 

RESTIAKIUS , #5. m. Cor, Frens. Un cordier , qui 
fair de la core. (R. Resris.) 

RESTIBILIS, blé. { adj.) Reffibilis ager , ou terra. 
Cor. Une terre qui porte tous les ans, qu'on ne 'aiffe poine 
repoler. (R-RastraRs.Refilier.) Vid. Fast. Æordeum reflis 
bile. PL. 27. 9. Orge qui revient tous les ans. 

Rasrisus. (abl. pi.) Pid. Resris. Une corde. 

RESTICULÀ, &. f. Varr. Peire corde. f. B:bl. Un cor 
don. Refficula triginta cubitorum.Bipi.Un coiden de treny 
te coudées. 

RESTIM. (acc. fing.)de Rasris. Uze corde, 

RES TINCTIO, ons. f. Cie. Etanchement. 

RESTINCTUÜS , à, #m. PL. Etcint, (parc. pal.) é 


RES. 

RÉSTINGUENDÜS , à, mm. Cre.exw. 

RESTINGUËRE , guo , ffinx5, ffin&üum.C1c. Eteir- 
dre, ércuffer , amortir , étancher. | 

Tracundias reffinguere & cupiditates. C 10, Ercindre le 
feu de la colere & des paflions. Reffinguere fitim rive. 
Vire. Erancher Ja foif en büvant à un ruiffeau.—/ferrun- 
culum omiem, Cie. Arrêter vous les bruirs.—peculs. Horn. 
Merite rafraîchir le vin. 

RESTINGUIL, eubr, réffinétits sûm. (pall.) Cac. Flam- 
ma reffinguirur, LuèR. La flamme s'éteint. 

JS TIO, ünis, m.Cor. Front, Un cordier, Plaut, Un 
ndu. 

RESTIPÜLARIE , dr, Stits sm. Cic.Stipuler recipro- 
quiment. inc 

RESTIPÜLATIO , ônis. f, Cie, Une Stipulation reci- 

roque. 
d RESTIRÉ , ré#i 5. Cor. 3. Lifez MaTursscuRs, 

RESTIS, ïs. f, Ter. Une corde , | toute forte de cor- 
dage de vailleau. Operé tué ad rejtim res redit. Ta. Tu 
m'as reduit à un cel point , que je n'ai plus qu'à m'aller 
pendre, Tw inter as reftim dudans falabis, Tir. Adel. 
Er ce fera vous qui menerez le branle, vous danferez au 
Milieu d'elles en tenant !a corde. 

# (A. F. prétend que cette danfe fe faifoic en Le tenanr 

par la main, ce qui faifoir une efpece de corde ou de chai- 
ne.] Per manus riffs data virgines , fonum vocis pulfn pe- 
dum modulantes enceferunt. Liv.zg. 37. Les vierges ayant 
une corde à la main, marcherent en chantant & en dan- 
fant. Allium cum reffibus fuis. PL. 20.6. L'ail ave: (es 
feuilles. Vinétus refibus. Bisu. Attaché avec des cordes. 

REeSTITANDUS , 4, mm. PLAUT, ex v. 

RESTITARÉ , #3, ui, atäm, Tan. S'acrécer , de- 
Aneurer. Etiam reffitas ? Tan. Tu t'arrêtes encore ? 

RasTiTERUNT. (5. pl.)v. Rasisrsns, 04 RasTaRs. 

RESTITRIX, ss. f. Plaur. Truc. A. 4. Sc, 2, %. 5. 
Qui s'arrêce en quelque lieu. 

RasTITUENDU 4: 4. OQv1D.ex v, 

RESTITÜÈRE, #ÿ 5, ei à , reffiraumm. Cuc. Refticuer 
<e qu'on a pris, remettre, rétablir, refaire, (RRs,& 
STars.) 

Reflituere aliquem, Cic. Pardooner à quelqu'un. — 
atiem. Liv. Rétablir le combat.—«drs, Cie, Rebâtir » 1e 
faire une maifon, —animum, Psrr. Remettre l'efprie. -à 
dimine mortis, Carue. Retirer des portes de la mort. —/»# 
gratiam, Cic. Remettre en grace, rétablir dans les bon- 
nes graces, —in intogrum. Cas. Rétablir , remertre en fon 
premier état, # [ Remarquez que refhituere in antegrum , 
eût plus ufcé au paffif.] | 

RESTITUI, fi ër, rats sûm. (pafl.) Ter. Etre réta- 
bi, être refair. Is integrum. Di. 1n priffinum flatum 
refhitui, Cie. Etre rétabli dans fon premier etar,dass tous 
Les droits & actions. 

RESTITUIRI. (pewr)RasriTurum 11. Julian. L. 23. 

. de a, empt. 

RESTITÜTIO, omis, f. Cic. Rétablillemen. #. 

RESTITÜTOR , &rÿs. m. Cie. Qui rétablic » qui rt- 
pate. Refhituror faluris mes, Cic. Celui à qui je dois la vie, 
ma coulervarion. 

RESTITÜTORIOS , 4, #m, Die. De refticution , de 
rétabliffemenc. 

RE STITÜUTREX » Ni. F. Apul, Celle qui récablic, 
qui rend. d 

RESTITÜTUS, à, üm, PL. Rérabli, réparé. 

RESTO , 5. Vid. Rasrans. Gic, Refter , réfifter. 

RESTRICTE. (adv.) Cie. Ecroitement , à la rigueur , 
avec rigucur , avec réferve , avec épargne. 

RESTRICTIM. (adv.) 4f. Vid. Risrricrs. 

F Rssrricrion , eris, Cie, Plus réfervé.(comp.}de Res- 
TRICTUS. 
Ras?RiCTISS1ME. (adv.) PJ, (Güp.) & 









RES. 11,7 

Resrricrius. (adv.) Apl. (comp) de Ras* 
TRICTS. Fr | , 

RESTRICTUS, à, #m. H o n. jL'é érroirement. Cie, 
Serié, reflerré, réfervé, chiche. R-ff iéfwm irmperium. 
T à c. Un gouvernement fevers & rigoureux. ( part. 

.) v. 
PÉRESTRINGÈRÉ 5, frinxs, friétiüm. Pi. Lier, fre 
rer étroitement, reprimer, arrêter. Apal. Délier. Riffrin— 
gere dentes. PLAUT. Rire du bour des denrs. 

Résupans Lantis, CuRT. (part.) v. 

RESUDAKRE, 5, zur, rwm. Cu RT. Etre humetté, 
être humide. {ex Supars.) 

Toto ferè fole fudante, Cunr. s. r. Prefque tout ceter- 
roir étant kumedté. Cum ipfum folum me modico quidem 
refadet bumore, CÜRT. 7. Puilque la cerre n'en reffent 
point la moindre humidité. 

ResULrTans , antis. PL. (part.) v. 

RÉSOLTARÉ , #5, avi, atm. Vire. Relonver , rea 
centir, Refaltant clamore colles. Vic. Les collines recen- 
tiflene du bruir. Pocis refultar image. OviD. On entend un 
écho. Ærine 

RESÜLTATIO , ônïs.f. Don. Adel. 3 5. Forma reful= 
tatie. In. Repreféntation d'un objet. 

RÉSÜMERKÉ , m3, rérimps, résamptäm. O x 1 p. Res 
prendre, Vires refumere, Ip. R-prendre fes forces. 

RÉSOMI, br, sümprits süm. (paT.) Apul, a. 

RÉSÜMPTUS, 4, äm. Biaz. Repris. Refumpte fpiritse. 
In. Ayane repris fes efprics. 

RESUPINARÉ, 5, Zur, atmm. L1v. Renverfer uel 
qu'un fur le dos , coucher fur le dos , renverfer, Rupie 
nare collum, Pi. Tourner le cou detriere. 

RESUPINARI, ër, &ris smm. (pall.) PI. 

. RÉSÜPINATUS, 4, #m. Ces. Couché fur le dos , f 
renverlé , panché en arricre. Pal refapinati, V 17 R. Des 
Pieux mis entravers. L 

KÉSUPINUÜS, à, #m.Vrre.Couché fur le dos Qsints 
Mou, lâche, cffeminé, 

RasuRGAT. (3. fig. fubj.) 

RyssurGsns ,entis, Virc. (part.) LE 
RÉSÜRGËRE , g7, sürrexi , surrédtém. Liv. Serele… 
ver, fe remettre, fe rérablir. PL Recroîcre , repoufler, 
Bib!, Reflufciter. | 

Viéta tamen Troja refurges. Vire. Toute vaincue que 
vous êces, Ville de Troies , vous vous releverez, Nom re= 
furgent impii. B 121. Les impies ne reffufciceront poi:r 
(pour la gloire.) Mortui refurgunt. Ip. Les mercs reffu (= 
citent. Po/fqmäm refurrexero, Bisc. Après que je ferai ref. 
fufcité, Cm refurrexiffes à mortuis, Lp. Loriqu'il fur ref. 
[ufciré d'entre les mots. Hire 

RÉSÜRRECTIO , omis. F. Bibl. Refarre&t'on. f. 1% 
die refarreéhionis, Ip. Au temps de la refurreétion. 

RasUscrTaANDUSs , 4, #1. Qui fera refulcicé. 

RssUsciTANS , anti, (adj.) part.w. : 

RÉSUSCITARE, 0, avi, aräm, Ovin. Exciter de 
nouveau, réveiller. fBib!. Reffulcicer. Refwfcitare iram, 
Ovip. Rallumer fa colere. Et refufciter femen fratri [uo, 
Bis. Etqu'il donne des enfans à fon frere. R-f+frrtabe 
em, np. Je le reffufcicerai. Ur refufcites gratiam Dei. Bis. 
Pour faire revivre la grace de Dieu. 

RÉSÜTUÜS , à, sm. Suar. Tunica refuta. Ure robbe 
découfue, (pare. pafl.) v. , 

RÉS DRE , # vu (Ce verbe n'eft en ufage que 

ns le particip paff.) 

RELÉ 3 pi f. pL A. Gell. Arbres plantés au bord 
les rivicres, ou dass les rivieres mêmes , qui embarraf= 
vient les vaileaux. 

RETALIAKNE, ür, &tis sum, (paf) À. Gall. 20. 1. Re« 
cevoit la pme du talion. (r. TaL10.) 

RÉTANDIS, à, #m.i. ce. ds RGANDUS. . _ 
Elumna rerapda locantur, Ip. Qu fair prix pour netto 

sois . 66Gsgee il 


7 


NT 
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ice pour rendre la navigation des rivieres libre. 
(R. Rita. 

RÉTARDARÉ, dÿ, ui, ätäm. Cic. Retarder, rete- 
nir , arrêter, differer, 

RÉTARDARI , dr, datis sm. (pafl.) Cic. Etre re- 
tardé. Cm incitantur , tm DS. par 19. Tantôt 
vort_plus vite, rantôt plus lentement. Hine 

RETARDATIO, ônis. f. Cie. Rerardement. #, 

RÉTARDATÜS, 4, #m. Susr. Retardé. m. 

Raras. (acc. pl.) Vid. Rarz. 

RÉTAXARÉ , x, ui, âtim. Susr. Taxer , blämer 
réciproquement, critiquer à fon tour. 

RETÉ , reris.n. Pl. Rzes, filets à pêcher , lacer.m. 
toile à prendre des bêtes fauves. f. Refcientes, com; onen. 
tes retia. Bigr. Qui raccommodoient leurs filets, Reliéfis 
retibur. In. Ayanc quitté leurs filets. . 

RÉTECTÜS , 4, wm. Lucr. (part. pal) v. 

RÉTÉGÉRÉ , règ5 ,téxi ,téétum. Hon. Découvrir, 
dévoile: , faire voir, mettreen évidence. Con/ilium rete- 
gere. In.Decouvrir [on deffeir.—curs. Horn. Addoucir les 
chagrins.—#2nimi comments. Ovin. Découvrir les artifi- 
ces de l'efpcit.-orbem retexit Titan radii:. Vin. Le So- 
leil a éclairé le monde de fes rayons, l'a rendu vifible. 
Terram retex:t anima tua. Bisz. Toute la terre a été dé. 
couverte à votre amc. 

RÉTÉGI, gr, reclis sim. (pall.) Luer. Etre décou- 


vert. Argiila plaga retegatur. P À 1 L. Qu'on rebouche la. 


fente, la plaie avec de l'argile. 

RÉTENDÈRE , 45, di, tentum, Ovin. Lâcher, dé- 
bander , dérerdre, Rerendere areus, Ip, Débander un arc. 

RÉTENTARE , 19,25, atum. Cic. Retenir, atié- 
ver. |Ouid. Tencer , cflaysr de nouveau. (freg.) v. Ra- 
TINÉRE. 

Cœ'um à terris retentare. Lucr. Empécher que Je cief 
& la terrene fe méleut,& ne fe confondeut enfemible, Tim. 
pora malèxaëta retentare, Sin Rappeller le temps qu'on 
a mal cmployé, s’en reffouvenir. 

RÉTENTATUS ,à,#m. Ovin. Recommercé , réi- 
tré, renouvelé. 

RÉTENTIO , Gnts. f. Cir. L'aétion de retenir & d'ar- 
rêter. Retentre affentionum. C1c. Efpric fulpendu ian< 
juger. Retentiones ex dote funt , vel jropter liberos, ver 
propter mores, dre, Up. Tut. 6. 9. Le mari peut retenir 
de la dot de fa femme , où à caufe des enfars , ou pour 
caufe de mœurs. 5. , de crime. Vrd. Mores. Rerenrionss 
facir Sel. Vire. Le Soleil arrête les étoiles. 

à RÉTENTO , à, Vid. ReTENTARS: Tac. Retenir, ar- 
ter, 

RÉTENTOR. , ëris. m. Apu!. Celui qui retient. 

RETENTUS, à, #m. Ovin. Detendu, débandé. 
(parc pal.) v. ReTeNDsRs. 

RÉTENTUS, 4, #m. Cie. Retenu , arrété. (part. 
pañ.) v. RETINERS. 

RpTsxir. (3. perf.) v. Rarsezns. 

RÉTEXÉRE , 6x5 , féxW3, rüréxtum. Cic. Défaire, 
défiler , relaire, recommencer , dérruire , rainer. 

Fata retexere, Ovin, Revenir au monde. Noxas rete— 
xere, S ma T. Se seffouvenir de es fautes. Meip/wm rete- 
x ar, Ad Cr. Que je me recraéte , que je me corrige, 

RÉ LEXT, x5r. (pafl.) Co. Idem ordo retexitur Ovip. 
Ce niéne ordre eft reuverié: 

RETIA , 5 #m. pl. Les filecs, Vid, Rate. Miftentes re 
tia in mare. Biaz. \ecrant leurs filers dans la mer, 

RÉTIACÜLÜM , 5. n. B:bt. Unegrille qu'on mertoit 
far l'aucel , (elle ecoic faite comme un rets,} fun res. Ca. 
dems in reriaculo, Bia, Tomberont dans le filet, 

RSTiACULA, o7#m, pl. Bibi, D:s rets , des mailles, des 
refeaux. Er rersaculs duo, Ip. Et deux refeaux. Seprena 


verjuum retiacula. Bin. Il avoit fepe rangs de mailles. | Fremitu bac loca rétonant, lo, 


1n retiaenlis fingulis, In, Dans chaque refcau 


RET. 

RÉTIARIUS, 35. Susr. Sorte de gladiateur qui 
combattoit avec des res, qu'il jetcoit fur la vêce de fon 
adverfaire pour re » & le faire romber enfuite, 

L'ÉTICENTER. (adv.) Cie. Atr. 10.6. En filence. Vid, 
Tacirs. s: 

RÉTICENDUS , 4, #m. Ovin. ex v. RaTICERS. 

RÉTICENTIX, 4. f. Cic. Silence. (C'eft lorfqu'on ne 
dit pas ce que l'on eft obligé de dire ; comme quand on 

caehe des défaurs notables des chofes que l'on vend, 
&c. freticence, figure de Rherorique , par laquelle on 
feint de taire ne chofe que l'on dit. 

RÉTICERÉ , «ë Ÿ, rérie 1. Cic. Se taire,celer, cacher 
quelque chofe , ne dir: mor. (R. TACERE.) | 

X [On ditrericere aliquid , & de aliqué re. Cic. Reti- 
cere de aliquo. In. Ne parler pas de ce qui regaide quels 

d'un. | 
* dr reticere. Prop. Cacher fes douleurs. Qsid- 
quid reticeas. Cic. Tout c= qu: vous ne dites point. X[Ce: 
verb (e dir propremect de la douleur. Pid. Tacsns.] 

RÉTICULATÜS, à, #m,V1TR. Fait en foume de 
res. (R. Rers.) | 

Feneffra reticulats. V À R R. D:s fenêcres qui ont des 
jaloufes , fenêtres fermé:s avec du fil d'archal, qui a ja 
figure d'unrets. Struétura reticulatum genss, Vitrr. Une 
forte de maçonnerie maillée. 

RETICULÜM , 5. n. PI. Una petit rexs.Juv. Efpece dé 
coëfe faite en forme de rees. Ovid, Une raquete à jouer 
À la paume. Her. Efpece ds fac fair en forme de rexs , dont 
les voyageurs fe fervoienr pour porter du ain-Reticulum 
jecoris. Bigz. Membrane quienveloppe le foie. 

RETICÜULUÜS,. m. Parr. Le mémeque ReTICULUM. 

RÉTINACIOUM , 5. n. Prud. ? Tout ct qui fer: à 

RÉTINACULÜM , 5. n. Pirg. $ revenir, à lier, à at 
cacher, comme des cordes , des liens , des erampous , des 
ancres,des cordages. Resinacula vire abrupir mulra,Pi.J.. 
Li rompit plufieurs atraches qu'il avoir à la vie. 

RaerinssaT.(3.imp.) 

RETINENDUS , #, #m. PLAUT. 6x v. RETINERE. 

RETINENTISSIMUS , #, #0. A. GEL. (iup.) de 

Reviens, entss. (part.) v. | . 

RÉTINERÉ,80,n33, rèventum. Cic. Retenir, tenir; 
arrérer , recarder , [garder , confesver, renfermer. (x. 
TENERL.) . : 

Retinere alienum. C1 c. Retenir le bisn d'autrui.—ar: 
cum. In. Teriruaarc.—charitarem in aliquem.Cic. Con- 
ferver dela bonté pour quelqu'un.-féew. 1p. Etre fidele 
dans l'amitié, Gawdis non retinere. O x 1 b. Ne pouvoir 
moderer, contenir la joie.—gemitsr. In. Ne pouvoir re— 
cenir Les foupirs.—memorié aliqu:d, Cic. Memeriam alix 
cujus rei. Xp. S: reffouveir de quelque chofe.—jus fuum. 
Cic. Conferver {ou droit.—modum indendi, In. Ne jouer 
pas avec excès. —ficium, Cr. Demeurer dans fon de- 
voir.—veritatem. Ip. S'attacher à la vericé. Nifj me retia 
nwiffem. Cac. Si je ne me fuffe retenu. Nolste me retinere. 
Bic. N° me retenez point. @xorsm retinmeriéis peccata , 
retenta funt. In. Les pechés icront retenus à ceux à qui. 
vous les aurez retcnus- , ; 

RÉTINERI, dr, rérénnits sm, (pall.) Cie. Etre ar< 
été , Être ret=nu. te | 

RÉTINGÉRÉ , go, tinxi, tindum. Teirdre de rou-- 
veau, Rermgere ferrum. STAT. Der une feconde creme 

au fer, le cremperune fecondefois. | 

RÉTIOLÀ , ra. n. pl. Apul. 2  Peries filets. (dim.} 

RerioLUM,1.n.Serv. de Rers. : 

RETIS,äs, m.f. Pid. Rars, Filet. Rete cannabira, 
Var. 7: R R. s: Avec des filets de chanvre. 

RÉTO , #1. V'd. Retandus, da, dum. . 

RÉTONARE , #. Caru. Reventir, faire grand bruit. 
Ces lieux reicntiflenc du 


Lbruir qu'on fair, 


es 


, ,  RET. 
RÉTONDERE, dë5, tônai , tônsim, PL. Tondre de 


Bouveau. 
R ETORBIUM , fi, n. Ecel. Rodobio, près de Voghere. 
RETORQUERE , &5, rôr55, tôrrm. Co 1. Tordre, | 
tourner, recourner, Cie. Rejecter , repouffer, Retorquere 
aliquem, Quixr. Retourner quelqu'un d'un autre côté.— 
Anoum ad, San.Penfer à.—oculos ad urbem,Cic. Tourner 
les yeux vers la Ville.—telam. PL. Défaire uneroile. Se im 


Jrateritun do met San. Se merrre dans l'efprit lescho- 
€ 


fes paffées. In metip{um retorfit fummum Sacerdotium. 
Pise. I] trouva le moyen de faire tomber entre fes mains 
k fou veraine Sacrificature. 
RÉTORRESCÈRE, feë. Cou. Devenir fec. 
RÉTORRIDE. (adv.) PL Séchemenc. Frigidam ter- 
ram demonftrant reterridènats, Ip. C'eltune marque que 


ka terre eft froide , lorfque ce qui y croîteft fec & fans 
kumeur. | 


RÉTORRIDÜS, à, äm. Co. Sec, féché, brûlé 


‘Par les ardeurs du Soleil. Rerorridus mus, P. Une vieille 
FPE ratatinée. Prata retorrida, VAR R. Des prairies 
eches. 

ReTonsir.{3.ind. perf. 26.) cé 

RÉTOR TUS 4, É #4 Ho. Tors, tourné derriere , 
stnverie, (pare. pall.) v. ReTORQUERE. 

Cortina de b;ffo retorta. B 1 8 1. Rideaux de fin lin re- 
tors. Reforte ad collum capite. Ip. Et lui ayant retourré 
avec violence la tête en arriere fur le cou. Bracchia tergo 
desc me Horn, … mains liées derriere le dos. Specus in 
660Pleam retorti, C o 1, Des grottes faites en coquilles. 

RÉTOSTUS , 4, sm. Hon. rs , dun fait re. 
Œuire une autre fois, | 

RETRACTANDUS , #, um, Cic. ex v. 


RÉTRACTARE , #5, Gui, arm, PL. |. Reroucher 


remanier , revoir , repolir , corriger. Cie. Retraëter. An- 
£tmws dolorem retraitande, Xp. Nous angmentons notr* 
douleur en r:touchant à nos bl-ffures. Retraétare ali- 
.qu'd. H 0 R..Se remettre à faire quelque chofe—adolef- 
Fentiam. San.Rappeller le fouveuir de la jeuneffe.—di4a. 
Vire. Se retraéter,retraêter ce qu'on avoit avancé. —/ar= 
&fiones, P1. J. Revoquer, rerraéter les largefles.—librum. 
San. Reprendre, relire un Livre. Nibit auf funt retrac- 
#are. SuLr. N'of-rent faire aucune oppofition.Retraëtare 
Aefueta verba, Ovi. Employer des mots qui ne font plus 
en ufage.—vors. Bigu. Faire des VŒUX.—vH:ner4, © v 1 D. 


Rouvrir fes plaies. Retrafat cogitans ne pereat, Bus. 1l| 


diffcre l'execution de fon Arrèr,depeur que celui quia été 
scjetté ve perifle.Rerraëtant turres.Si.Reparent les tours. 
RETRACTARL, dr. (paff.) Co. RetraGanda peda- 
ments [unt. Xo. I] faut rajufter les échalas. 
,RETRACTATIO , ünis, f, Cic. L'action de corriger, 
d'addoucir ce qu'on a avancé. Abjque retraétatione. 
PRE Sans remiflion. 

ÉTRACTATIOR , Ori, .P i âti 
Pie k Cie. Plus poli, plus chârié. 
É RÉTRACTATOS » à , “m. À. Gsiz. Retouche, re- 

nc, | 

RETRACTIO , ünis. €. Pitr. Retraîte. Macr. Dimi- 
Aution. Retraëtiones graduwm, ViTR, La largeur des mar- 
ches d'un efcailier,paillier de repos, 

ReTR ACTIOR , 0rk. Liv. (comp.) de RsrrAacrus. 
RETRACTUS, à, #m. Cie. Tiré » retiré enarriere. 
Sal. Repris,rattrapé, Liv. Reculé, éloigné. (part. paf.) 
w. RETRAHERE. | 

Murus erat retraëtior à mari. Liv. Le mur étoit plus 
pires la mer. that Pauid cubiculum. Pr, Une 
Æhambre Un peu plus retirée, un peu plus écartée, 

RÉTRADÈRE, 45, didi, Pr Die. L. pete de 
#4. Emp. Remettre és mains, remettre 13 poffelion, 

RsTraHs. Retirez. (imper.) 6 

KITRAHENS , ent, (part.) v, 


5 RET. 1:59 

RETRAHERÉ , b9, x5, um, Cic. Revirèr , tirer en 
ariere, [décourner , faire revenir. Ab iétu fe retrahere. 
Ovip. Eviter un coup. Aliqwem à ffudio retrahere. Ten. 
Dérourner quelqu'un de l'étude, Non habse certum quate 
res hinc maxime retrabat. Cic. Jenc vois pas clairemerc 
ce qui vous Fait retirer d'ici, Refraxir.B 181. Il la retira. 
Stella retraxerunt fplendorem, Bins. Les écoiles ne ren- 
dront plus aucun éclat, Seretrahere. Ho. Sc dédire , re- 
culer. Seretraxit 5e daret, Cic. Il fe retira pour ne point 
donner. 

RarRISUAM ,—3s. (fut. ind.) RaTRiBUs. (imper.) v. 

RÉTRIBUERE, 6x0, bts, btwm. Cie. Rendre, re- 
compenfer. Pecuniam acceptam alicui retribuere. Liv. 
Rendre à quelqu'un l'argent qu'on a reçu. 

RETRIBÜTIO, ônïr. É. Bsbl, Recompenfe. f. falaire, 
bienfaic. #1. retribution. f. 

RÉTRIMENTÜM , 5. n. Warr. La lie de l'huile. Rori- 
mentum plumbi. Cexs. La craîle du plomb. 

RETRO. (adv.) Cie. Derriere, par derriere. Retrà 4m 
bulare, PL. Marcher à reculons. Retro fluere amnes vidit 


À noffra atar. Pi. Nous avons vù dans notre fiecle, des fleu- 
‘| ves qui remontoient contre leurs cours naturels. 


ÉTROAGERE, äg9, égi. PL. Poufferenarriere. Re 
troagit flumina. Mara. Fait remonter en arriere les fleu— 
ves. Senex in prateritos annos fe retroagens, San. Un vieil 
lard .qui veut faire le jeune homme. 

RÉTROCEDÈRE , 45 , céffs, céffäm. Liv. Reculer, 
lâcher pied. # Je crois qu'il vaut mieux en faire deux 
mots. Retro cedere. 

RÉTROCESSUS , #1. m. Apwl. L'aétion de reculer.f. 
retardement. ». Syn. Regreffie. | 

RÉTY ODÜCI , cbr, daétits sm. (pail.) Dig. Avoir ua 
effet rerrozétif. 

RÉTROEO. Pid, RsTRO1RS. 

RÈTROFERRE, férÿ, sls. San. Se retroferre. Ip. Se 
porter en arriere. Eloquwentia [e retretulit, S sn. L'élo- 
quence s'eft corrompue. 

RÉTROGRA DE, di br, gréffits sum. Pi. Reculer , aller 
à reculons, où en arriere, 

RÉTROGRADUS , 4, #m. PL. Qui recule, ou va à 
reculors, qui retrograde. Mentes retrograda. L'AMPR. 
Des efprits revêches.Fupiter retrogradus. San. L'étoile de 
Jupiter, qui retrograde. Plamsra retrogradi funt, S SR. 
Les Planetes font, retrogradées. 

RÉTROIRE, #9, svt, stum. lu. Alleren arriere, 


reculer. L | 
RÉTROPENDÜLÜS , à, #m. À p u L. Qui pend par 
derriere. : | | 
RÉTRORSÜM. (adv.) Cie. ? Par derriere, en arriere: 
RÉTRORSUS. (adv.) PI $ Converfus eff retrorsèm, 
Biec. Et rercourné en arriere. . 
RÉTRIRSUS, à, #m, PL. Tourné en arriere. 
RÉTROVÉHÈRÉ , #5. San. Tr. Mener en arriere. 
RÉTROVERSÜS , à, #m. Ovip. Retourné. 
RÉTRÜDÈRE, 45, trs5, trisum, PLauT. Repoulfer, 
ouffer en arriere. h 
RÉTRÜDE, dr, trisis sum, (pail.) Retrwdi in sarce- 
rem. Bic. Etre remis en prifon. 
RÉTRÜSUS, à, #m. Cic. Caché. 
Rarus. (prær.) de Rarsres. Rapporter. 
RasrrUpt. (pour) Rarupi. (perf.) v. RsTUNDsRs. 


RETTULERAM RSTULERAM: 
ReTTULIT;, É: Pre SRsruuir. Vid. RarsRRE. 


RÉTÜNDÉREÉ, 40, nid, tüsem, & tunsüm. PL. 
Emoufer , rebrouffer le trenchant de quelque ferrement. 
{Cic. reprimer, arrécer, rompre, repouller, affoiblir, 

+ Apparemment l'on diloir auf retun{wum , au [u- 

in de ce verbe, puifque l'on dit, : 

RÉTONSUS, à, am. PLAUT. Pfeud. 1.3, 26, Emouilé, 

RarUR: (3, fng.) v, Rama, Croire. 


REY. 
Ha. Avoir du refpeët pour la vertu. 

RsvERIANUS , é. m. Eucl. Reverien, [Riran , Évêque 
d'Autun. 

RÉVERRÉREÉ , D , verts, vérsim. PLaurt. Renverler 
les ordures qu'on avoit balayées. Reverram be: , qued 
converri modo. PLAUT. Stich. 2. 2.64. Je m'en vais répan- 
dre toutes ces ordures que j'avois balaytes. 

RÉVERSARE, br, &rÿs sim. Bugs. Etre retourné. Paris 
q‘i non revcrfatur. Bisr. Pain qu'on n’a pas retourné. 

Reverf [unt. Sont recournés. Vid. RSVERTI. 

REVERSIO, omis. f, Cie. Retour, m. Reverfio febrium: 
Le rercur , le redoubiement de fievre. Reverfionem facere. 
PLAUT. S'en rerourrer. 

RÉVERTÉRE , 15, vérti, vérsüm. C 2 s. Retourner » 
revecir. % [Ce verbe n'eft en ufage qu'aux parfa 15, pour 
les autres remps , on Le fert de Rever:i.] Ad animum re 
verti prijtirum,Cic. J'ai repris mes premieres inc'inations. 
Nunquam domwm revertere, Cie. Ne four jainais retour — 
nés chez -ux, \ 

REVER TI, tr , versits sim. (dép.) Cie. Retourner ;- 
revenir. Ut #d propofitum rever:ar, C1 c. Pour revenir à 
mon propos. Domum reserti. T 5 R. Retourner dans fa- 
maillon. 1n gratiameurs aliquo reverti. Liv. Se recocei= 
her avec quelqu'un. Zn prlverers revcrteris. Bisi, Vous 
retourn-rez en poudre. Wade © reverterc. Lp. Allez, & 
revenez. Quare reverf ef:5 à B181. Pourquoi ées-vous- 
teverus ? : 

RÉVERTICÜLÀ , ôräm.n, pl. Aruz. Fro 4nnws r#- 
verticula. APUL. Tous les arts. 

Revsxate( 3. pat.) v. Ravsmare. 

FÉVICIIO ,0.::.F, Æput. Refutatiun. 

RÉVICTÜS ,à,1#», Ho. Vaircu à fon tour. 

Lesvinsso. (tui.) v. ReviDsne. 

REVIGESCÉRE, fes. Juvenc Reprendie vigueur. 

RÉVILESCERÉ , fes, San. Devenir vil& méprifable.- 

REVINCERE , 62, vices, vid. CÆSs. Convaincrés 
Jadaos revincebat, Bigr. 11 cofo: doit es Juifs. 

RÉVINCE, cbr, wiébits sun. (pail.) Cire. Eure convaiceu: 

KÉVINCIRÉ, 15, ninxs, vinétum. Cas. Lier, attae 
cher. 

Ravirescens, emtis. Six. (part.) v. | 

RÉVIRESCÈRÉ, /e5, vinti. Co. Reverdir. Ovid. 
rajeunir. Cie, renaître, {e renouveller. Rewiruit lucus. 
sav, Le bois jacre reverdit. Au resovandum belium re- 
wirefcems. Cac. Les chojes reraicront pour recommencer: 
La gere. ES 

REVISÈRE , 58, vi45, wismm. Cic. Revoir ,revifiter, 
rendre we nouvelles vifites. 

[On dit Revifere asiquem.Virc. 4d aliquem.PLAUT.] 
Aiiqueim je; tits revifere. Vino. Rendre {ouvert des vifices 
: quiiqu'un. Rew fe quidagant. Ts R« J: reviens voir ce 
qu'iis tout. Furor revifit. Lucr. La fureur teprend. ‘Ur 
quando otinm 11bi fit, ad merevifas. PLAUT.TTH6:2.4.7 9 
Que vous prenez la pins de me revenir voir, quand vous 
aurez le lcifir, _ 

RÉVISITAR É,9, avi, atam. PL. Revoir, virer 
derechef. 

RaviviscaT. (3. fubj.) & 

RaviviSCENDUS ,#, me. PL.ex v. ; 

RÉVIVISCERE ,/e5, wixi. Ce. Revivre, reffufciter , 
revourner en vie, le rérabiir, reprendre fes efprics , re— 
naître, revenir, roicre de rouveau. Penn avulfæ revi- 
vijeunt, P 2. Les aies qu'or a arrachées reviennent. Et 
revixir. Bec. Et il refluciva. Reuræir Jpérsims «jme. Bis, 
il repuit fes ciprits. {lie revivifes jar Phnquam. Ts 
He, Ilne rellufcitera pas. 
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RÉTORARE, ©, &ui, ätmm. VARR. Déboucher, 
ouvrir. 

RÉTOSÜS, 4, #m. Cor. Emouffé. (part.) v. RaTuN- 
pers. R:tufum ingenium. C1c. Un efprir bouché,, un 
efpric groffier. Res retufa. S11.1r AL. Des affaires en mau- 
vais érar, 

RÉVALESCÈRE , /e3. A. G 81 L. Reprendre vigneur , 
reprendre des forces , fe rétablir ,entrer enconvalefcence, 
fe porter mieux. Ex capitali morbo reualefcere. Ov 1». 
Revoir , fe remetrrr d'une maladie mortelle, 

RÉVANESCÉRE , feÿ, unis. O vip. Difparoïtre, 
s'évanouir, d 

RÉVÉHÈRE , 0, véxs, vééiäm. L1 v. Rapporter, ra- 
mencr. 

RÉVÉHI , dr, vééits sm. (pall.) Cie. Ad fuperiorem 
atstem revehi, Cic. Remonter dans les fiecles precrdens. 
Reveëtus eff trinmphali curru. P 1. On le ramena dans un 
Char d- eriomphe, 

RÉVELARÉ , 7, avt, arm, Ovin. Découvrir, faire 
voir. Al, reveler, faire connaître. Revelant ffontem. 
Tac. Four voir leur vilage. Mentita facra revelat, Ovip. 
11 découvre le faciifice fuppoté, Rewvelaffis «4 paruulis. 
Bras. Vous les avez fait connoîcre 2 1x petits. 

RÉVELATI ,5r, ris 14m, (pall.) Bibl. Erre revelé, 
étre découvert. Revelabitur igneminia tua. Bisz. Votre 
ignomivie (era découverte. Revelamini., BiBz. Voyez la 
lumi-re. Hine 

RÉVELATIO , ônïs. f. Bibl, Firm, Revelacion , pu- 
blicar un.f.. 

. RÉVELATUS, 4, ##. Ovip. Découvert. Bibl, revelé. 
(parr.p2ff. ) 7. REVELARS. 

RÉVELINUS,5, m.Erc!, Roalin, Evêque de Treguier. 

RÉVELLÉ É,5, vel, ou vulss, vismm. Cic. Arra- 
cher, der de force , enlever. Seuta manibus revellebant. 
Cas Lis leur arrachoient les boucliers des mains. 

RÉVELLE, /5r, (pafl.j Luer. 

RÉVENDÈÉRE, do, did, ditém. D10.L Julianus de 
bonis liberr. Revendie. 

RÉVENIRÉ , 13, vënt, ventum, Cre. Revenir, retour- 
ner, Revemire in gratiam. P 1 À u +. Revexir en faveur, 
rencrer eu crédit. Zum hue revenero. P 1 A UT. Je fuis de 
setour dans un moment, 

RÉVENIRE , véné 5, v6ni5. NaRaT. L. fundo vendite, 
D. de: liege commif]. Eire v-ndu une feconde fois. 

RE VÉRA. Cie En cffet effectivement. Pid, Res. : 

RÉVERBÉRARE , 5, avi, atüm. S sn. Repoufler en 
frappant. 

Revsnsarts. (2. fubj.) v. RavaRERT. 

RÉVÉRENDOS , 4, mm. Ovip. Digne de refpcét. 

Reverens, eoris, (part.) v. Ravarsri. 

RÊVÉ: ENTE®. (adv.) PL.7. Kefpcétueufemenr, avec 
refp-ét & revercnee 

REYÉKENTIA , Z.f. Cic. Feverence. f. refpeët & ve- 
meration, craixte pleins de refpeét. Adfr reverentia vero. 
Oviv. Epift, ad Parid. 1] ne faur point craindre de dire la 
verité , à Faut rendre honneur à la verité, Sacramenti re- 
verentia. T ac. La religion d'un ferment. | 

RSEVSRSNTIOR , oris. m. Ovid. (comp.) € 

RaVSAENTISSIMUS, #, 4m, PL. J. Forr refpeétueux. 
rc deorum. Ovip. Qui craint & refpséte les 

eux. 

RÉVÉRENTIUS. (adv. comp.) à 

RÈVÉ.ENTISSIME, (adv.) Tac. ([up.) de Rsvs- 
RINTSER. 

Rsvsrsrs. (imper.)v. 

re sn rEdr, vérins sum. Tan. Craindre, ap- \ pile R 
preherde:. ir. reverer | re{peter , porter honneur & Riu. (acc. Vid, Reus. ; , : 
zefpsét à quelqu'un L aroir dc pour lui, Nes |  RKEÜIICTOR, rh ppt : Medecin ; qui fe fert d'one- 
revereor «entandi fuipicionem, C 1 c. Je ne crains poim | tions , pour guérir les malades. 
qu'on me (oupçonne de fatreric,  …… home à A» RSUUTIUM ; da, Ecel, Rions , près de pro 
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RauxvistUM , if. m, Eccl. 
Bretagne, Le même que 

Reunvisius , fi. m.Erel. Ruis , Abbaye en Bretagne. 

Rasvoc a. Rappel:z. (imper.) v. Rsvocars. 

RÉVOCABILIS , /ë. (adj.) Ovid. Qu'on peut rappel- 
ler, qu'on peuc faire revenir , revocable. Star. reparable. 
Revocabile damnum. C1 À U ». Une perte qu'on peut re- 
parcr. 

RsvocasiT. (3. fur. aét.) RavocasiruR. (3: fur. 
Pal.) v. Rivogars. 

RÉVOCAMEN , inïs, n. Ovid. Rappel. m. 

RÉVOCARE ,5, avi, atum. Cic. (ppr.) Inviter à fon 
tour celui qui nous à ivvité, rappeler, faire revenir quel. 
qu'un , rérablir , remettre , ramener , [dérourser , éloi- 
gner , retirer. 

Animes revocare ad memoriam alicujus rei. Cic. Rap- 
peller à l'efprie la memoire de quelque chofe , faire reffou- 
venir de quelque chofe.—Forwm. Ur. Appeler à un Juge 
comperant.—sntiquam militiam.T Ac. Rétablir la vigueur 
de l'ancienne milice.—promifum, San. Revoquer fa pro- 
mefle.—smnis ad fcientiam, C 1c. Rapporter tout à la 
fcience.—opus. Ovin. Recommencer un ouvrage.—ffudia 
intermif[a. Reprendre {es études qu'on avoit interrom- 
pues, Revocare aliquem à cupiditate. C 1c. Détourner, 
retirer quelqu'un ds voluprés.—à confilio. Cic. Détour- 
ner d’un deflein, d'ure entreprile.—à mortuis, Bigz.—4b 
inferis, —à morte, Cic. R-ffuiciter , rappeller de la mort. 
—gradum , pedem, Vire. Recuier , retourner, Se revocare. 
Cie. Se dedire , changer d'avis. Mare fe revocat, Sen. La 
mer Le retire, Domum revocare, D16. #. 1. z. Décliner la 
Jarifdiétion , appeller comme d'incompetance de Juge. 
Revocandi domum jus, sin. 1. s. Droit de déclirer la Ja- 
rifdiétion, droit d'appeller comme d'incompetance. Revo 
caverunt Moïfem. Bisv. Ils rappellerent Moïle. Revocabo 
illes. In. Je les ferai revenir. Facilis defcenfus Auerni, [ed 
revocare gradum [uperafque euadere ad auras , hoc opus , 
hic labor eff. VinRG. 6. Æn. La delcence de l'Averne eft 
facile, mais de retourner ur Les pis, de revenir voir Ja 
lumiere du Soleil, c'eft là qu'eit la difisulcé, c'eft là qu'eft 


Saint Gildas de Ruis > 


pone. 

RÉVOCARI , ër, Srits sm. (palf.) Cre. Poférà reveca- 
bitur, Bic. Après cela on la fera revenir, Revocari in du. 
bium Cic, Etre revoqué en doute. Num mirum aus novum 
ef révosari, curfum cum infhitueris ? T à R. ER-ce une 
chofe nouvelle ou furprenante , que d'être rappellé quand 
on fe mer à courir. # [On prenoic plaifir à appeller les 
efclaves qui couroiert , afin de les’ amuler dans la rue , & 
de les faire gronder de leurs maîtres.] 

REVOCATIO , 6: fs, f. Cic. Ra ppel, recour.m. Domss 
rsvocaiio. Die. Doit d'appeller à un Juge qui foit com- 

tant. 

RÉVOCATÜS ,4,#m. Crc. Rappellé. Revecatss à 
morte. Virc. Qui eft refulcité. 

RÉVOLARE, 5, sv, stäm. Cic. Ketousrer en volant, 
setourner en grande diligence. 

RÉVOLÜBILIS , IE. (adj) Ovid. Que l'on peur faire 
zouler de nouveau, 

RÉVOLVÈRE » uÿ , 05, vblätäm, Cou. Rouler, lire, 
selire , raconter , rapporter. Reveluens fe fe. Cic. Qui le 
soule. Revolvers Pers Iliaces, Vire. Subir encore une 
fois la deftinée de Troiïes.—iter, In, Revenir {ur fes pas.— 
dibros. Liv. Feuilleter les Livres. Quis nobis revoluet La- 
pidem ? Bins. Qui nous Brera la pierre ? 

K Revelvere , fignifie proprement dérouler ;. & comme 
on écrivoit autrefois {ur des écorces qu’on rouloit, & 
‘qu'on dérouloit pour les lire, revoluere fe prend pour 
Lie, érudier , feuilleter. 

REVOLVI, vr, lutüs sûm. (pa.)Cie. Etre rapporté à, 
être emporté, tomber , retourner, 

5 On dix Revel ui ad , in aliquid, 
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RÉVOLÜTÜS , 4, #m, Virc. Qui a été emporté en 
roulant. Viderunt revolutum lapidem, Biz. Virent que la 
pierre éxoir hrée. : . 

RÉVOMERE , m3, mX5,mitäm. Pi, Reyomir , rendre 
par la bouche. Liv. rejetter. 

REVORSIO. Plaur. Vid. Revarsro, 

RÉVORTÈRE , 5. I. Pid. RavsRTaRS. 

REUS , 5. m. Cie, » Le défendeur, l'accule ; (en ma— 

Rs4,84.6, tiére criminelle,) ‘Ulp. caution , 
répordant, % {Q 1oïque Rews, dans les bons Auieurs, ne 
fignifie pas coupable ; mais celui à qui on demande quel+ 
que choie, où comme on parle au Palais , le défendeur , 
quand il s'agit d'une affaire civil-, (le demandeut s'appelle 
Aëtor,) quand il s'agit d'une affaire criminelle, c'eft l'ac- 
cul ; neanmoins dans les Auteurs Ecclefiaftiques, Rews 
fe prend fouvent pour Nocens, coupable.] Reus ambitus ,. 
de ambitu, Cic. Accule de brigue.-avaritis. In. Accufé 
d'avarice. Ress [ua fhationis turanda. Liv. Qui eft chargé 
du foin de garder an poñie à fes rilques , perils & fo:tune, 
Reus de reperundis, repetundarum, Cic. Accule de con 
cuffion. Facere rewm. Jp. Acculer quelqu'un. Rewm per= 
agere, PL. J. Faire condamner quelqu'un, le pourfuivre 
jufques à ce qu'il foie condamce. Si haberes nocentems 
reum. Cic. Mur. 46. Si celui que vous accufé éroir cou- 
pable. Rews voti. V 1R 6. Q.is'eft engagé par vœu. Rows 
fatis dandi UirQuis'eft fait caution. re Vicr. 
Etant accu(é. Ur focrus adolefcentis rea ne fiat. Cic. Que 
la bellemere du jeune homme ne foic pas aceulé:. Rews JE 
morñs. B181. 11 eft digne de morc, Rews erit Corporis cr 
Sanguinis Domimi. Ip. 1l fera coupable du Corps & du 
Sang de Notre Seigneur. Reis dons veniam. Ecc 1. Pate 
donnez aux coupabies. 3 [ Autrefois le moi de res s'e- 
tendoit generalement à vous ceux qui avoient qu-lque 
conteftarion en juftice , foit en demandant , foie en déf:n- 
dant. Feft. C'évoir la même chole que lirigator, C'eft ce 
qu'on voie aufli dans Ciceron, z. Orat, Reos appelle nom 
«04 modo qui arguuntur , f<d omnes quorum de re difcep- 
ratur.] 

Reus credendi, Dis. Le creancier. Reus debendi, Ip, Le 
debiteur. Reus promirtendi. Dio. Celui qui promet, Rews 
fhulandi, 1p. Celui qui a ftipulé. Rews fatis accipiondi. 
Dis. Celui qui reçoit une caution. : 

REVULSIO , ünis. f. PI, L'aétion d'arracher. 

REVÜLSÜS , à, ww. Crc. Arraché. (part. pal.) w. 
RsVILLER Re 

Revulfum à monte [axum, O x 1 D. Un rocher arraché * 
d'une montagne. 

REX, régis. m, Cie, Roi, Souverain. Her. Un Grand, 
un Gouverneur , un hommefort riche. (R. Rsesne,) 

Rex convivii, PLAUT. Le maîrre du feftiu. Rex pur. 
tis. Ho R. Le gouverneur d'un enfant. Sive reges , five 
inopes, Ip. Soit que nous foyons riches , foit que nous 
foyons pauvres. Rex ararii. C1c. Garde du Tiefor.—f# 
crorum. In. Le grand Prêtre, le grand Sicrificateur , cz« 
lui qui prefidoit aux facrifices. à 

RHA. Nom d'une riviere appellée le Volga. 

RHABAR BARÜM, 5. n. La Rubarbe. Plante dont jes 
fleuis font des campanes découppées à fix pointes. Le 
piitile qui fe trouve au fond de chaque fleur contient dans 
la cavité un: jeune femence, Certe {emence devient trian= 
gulaire , mais quand elle eft mûre, elle elt fi fortement 
collée conere les parois de fon enveloppe,que l'on ne fçau- 
roit l'en leparer. Cette enveloppe eft relevée de trois ar— 
rêres , ou feuilles membraseux, (q. Ab, le Volga, ri— 
viere de Mofcovie, & berbarum , sacine que les Barbares 
‘rouvent aux environs du Fleuve Rha.) 

*RHAB DOS. Apul. Verge. f. egSlès. Virga.. 

FHacinUs , 5. m. Ovid, Efp:ce d= poilfon. 

RHacopas. Cæl, La peau qui vient {ur lesabf:ès, 
RnacomA,4.f, Pl, Efpece de plante qu'on apporte duPosæ 
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RHADAMANTHEUS, #, wm, De Rhalamanthe, 

RHADAMANTHUS , 5, m, Virg, Rhadamanthe, fils 
de Jupiter & d'Europe, Roi de Lycie, tres grand Juiti. 
cicr : L'eit pour cela que les Pcé.es l'onc dit un des juges 
d'Enter. 

RHÆT I, 6r#m. m. pl. Aor, Ceux de Rhetie, b. les 
Grilors, qui habitoient la partie meridiônale des Alpes 
audeilus du Pô. Vsd, RHA4TIA. - 

RHAÆTIA , &. F. Clawd. La Rherie, region de l'ancien- 
re Europe, qui comprenoit'la partie meridionale des Al- 
pesaudeffus du Pô,entre Verone & Novum Comum.C'eft 
aujourd'hui le pays des Grilons, Rhatia fecunda. Serv. 
Lepays des Vind-liciens , puples qui s'étetdoient depuis 
la partie S-prencrionals des Alp:s jufqu+sau Danube, Ils 
Fort partie de la Souabe & de ia Baviere. 

RHAÆTICÜS , 4, im. Oyip. De Rhetie. 


*RHAGÂ DES , sm, pl. f. Pi. Fentes qui viennent aux 


pieds & aux autres parties du corps. 'ayx'dus. (de fayige, 
abrur:po.) u 


*RHAGADIA, ôrum, n. pl. La même fignifcation que 


dellus say axée, 

RHAGADIOLÜS , 5. m. Plante donc la fleur eft un 
bouquet à demi 8eurons, portés chacun fur ua embrion, 
dont le filer s'emboite daus un erou, quieft au bas de 
chaque demi feuron. Tous ces demi Aeurons font foure- 
nus par un cahce compo de quelques feuilles étroices & 
pliées en gouctiere. Lorique la A<ur eft pallée, ces feuilles 
deviennenc des guaines membraneufes difpofées en étoile. 
Chacune de ces guaînes renferme une femence longue & 

ointue, 

RHAGION. PI. 24. 4. Elpece d'araignée. 

RHAMNENSES , 5 ##. m. pl. Liv. Rhamnenfes,Cen- 
gurie de Chevaliers Romaivs qui tirenc leur nom de Ro- 
pmaulus. Liv. 1.13. 


“X(Romulus Divifa le Peuple Romain en trois Tribus , 


dont l'une s'appelloit Rhamnenfes ou Ramnentes de fon 


nom. L'aucre, Tatienfes du Roi Tatius ; & la croifiéme, 


Luceres de Lucumon, Varr. 4. L. L. ou de Lucüs , le bois 
qui avoit fervi d'afyle (elon Plurarque. Rem. 

RHAMNES , #m, m. pl. Her. Le même que RHam- 
NENsEs. Hor, Poët. 342. Les Chevaliers Romains. 

RHAMNES, étÿs. m. Pirg. Nom d’un Roi & d'un au- 
gure du paru d: Turous, qui fut rué par Nifus. 

RHAMNUS, 5. m. PI, Le Nerprun, plante dont les 
fleurs font de petits entonnoirs à pavillon recouppé en 
quatre parties rabbatrues (ur les cbtés.Ces furs poulfent 

uelquts éramines parmi lefquelles le trouve le piftile,qui 

cvient uxe baie moile, pleine de fac, qui renferme quatre 
femences jointes enfemble, arrondies {ur le dos , & dont 
l'écorce eit cartilagineufe. 

RHAMNUS ,wnris. Meza. Village de l'Atrique, 

RHAMNOSIX, &. f. Apui. La decile N:mefis, qui re- 
compenle les bonnes aétiors , & punir les mauvailes. {R. 
RHAMNUS, Afrrea pagu:.) Vid. NsMas1s. ‘ 

_ RHAMNÜSIUS , 4, #m. Tan. Qui eft de Rhamnus 
ans l'Acrique, 
RHAPEIÏON , 5. n. PL, 27. Efp:ce de plante. Pid. Lion. 
TOPEDALON. 

*K HAPSQDIX , 2. F. C. Nep. Livre du Poëme d'Ho- 
mere. $ [On appeioie rhapiodie les Livres d'Homete que 
Pififtra.e raden b'a en un corps. fædswdie, de eymrm,cou 
dre, & ax, chant, Poëme. D'autres Fort venir ce mot 
de eds , wirga, parce qu'on chanoit les Poëfies d'Ho- 
meicunc verge à la main.] 

Homerus 15 jecunds rhapfedis. C, Nr. Homere dan: 
le iecond Livre de fon Iliade. 

Rusa,a.tf. La dérfle Rhea, fille du c'el & de laterre. 
Laiméeme que Cybele, [Rhbes Sylvis. Liy. Fille de Numi- 
vor , & n'ere de Remus & Romulus. 

RHEÉBAS, à. qu. PI, Fleuye de Thrace, 








RHP, 
#RHECTÆ, Srûmm. pl. Apul. Elpres de tremblement 
de terre, dont la feçouffe x entr'ouvrir la terre. (R. fnym= 
ru, frange.) ; | 
RHEDA,é. f. Cie. Un carrolfe, un charior. [Quin= 
ilien dit que Rheda eft un mor Gaulois, qui a la méme 
fignification que Carrwca.] 
RHÉDARIUS , #5. m. Cie. Un Cocher. 
RHEDARIUS,à,#m, Varr. De Cocher,ou de car« 
role, Rhedarius Mulus. Ip. Un Muler qui cire un coche , 
ou un carrcffe. : 
RHÉDOÔNES , #m. m, pl. Caf. Renses, tres bonne Vil- 
le de la croifiéme Lyonnoife, dans l'Exarçat des Gaules , 
Capitale de la Bretagne, & Siege du Parlement, ur la Vi= 
laine , Evéché fous Tours dès le quatriéme Siccle, 
RKHsr1. Eccl, Vid, RHOFt. . 
RHEGIOM, 5, n. PI. Ville dela Province Brutium; 
au Midi, b, Reggio, Ville Archiepifcopale de la Calabre 


Ultérieure , au Sud-oueft , daus le Royaume de Naples. - 


Vid, RaciyM , fans b, quoiqu'on le doive écrire par ung 
h, parce qu'il vient du mot grec pryser.de gere, rome 
pre. On croyoit que certe Ville avoir été feparée de la Si- 
cile par la violence de la mer. , 

RHEMI. Peuples. Vid, Rsmr. Ceux de Rheims. 

RHiniBsrGa , 4.f. Eccl. Rhimberg , au Diocefe ds 
Cologne, Lo] 

RHesnrrazpa , 4. €. Eccl, Rhinfeld, en Souabe. 

RHant rwpes. Ecez. Rhinfels, près Saint- Govre, 

RHENONES , #m, pl. Caf. Cafaque, forte de vête 
ment fait de peau de brebis , que portoient les anciens 
G:rmains , &les Peuples Seprentrionaux. 

RHanuM ffumen, Hor. Poet. 18. Le même que RH 5= 
NUS. 

RHENÜS , 5. m. Caf. Le Rhein , fleuve d'Allemagne, 
| prend fa fource dans les Alpes, au Mont Saint-Go= 
chard , chez les Grilons , entre dans le lac de Conftance , 
pale à Schaffouze , à Bâle, craverfe l'Allemagne , arro- 
fe Phil:{bourg, Maïence , Cologne, &c. Dans la Gueldre, 
il fe (epare en divers branch:s, appellées Yahal, Lel, 
le Let , Qui fe jettent dans la mer, 

Kusr14. Vid. RHaTIA. 

RHariARtA , 4. f. Eccl. Rherfare, en Servie, 

RHsricus. Vid, RHæTicus. 

*RHETOR , ris. m. Cic. Rheteur, Rhetoricien , mal« 
tre qui enfeigne la Rhexorique , Profeffeur de Rhetori= 
que. eñrwp. 

*RHÉTORICÉ , ôräm, n. pl. Cic. Les precepres de lg 
Rhetorique. p'aregsxs. , 
*RHETORICA , &. f. Cic. La Rhetorique. fre 
+RHETORICARI , dr, atis sum. Non. Parler à la ma- 
niere des Rhetoriciens. 

Ruéronicasti. (pour) RHSTORICATUS 55. Non. 

RHETÔRICE, és. f, Quinr, La Rhetorique, l'art de 
bien dire. 

RHETORICE. (adv.) Cie, En Rhetoricien, felon leg 
precepres de la Rhetorique. 

RHETORICI, ôr#m. m.pl. Quins. Livres de Rheros 


rique. 
RHETORICOTÉRO. (pour) RasroRicotenos.Cic, 
Magis Rhetor. pnroganaTipgs. 

*RHETORICÜS, à, wm. Cic. D: Rhetorique , qui 
concerne la Rherorique. fnreganés. 

RHÉTORISARE , 0, #ui, atwm. Non. Faire le Rhee 
roric.cn, | | 

Rusroriseus,é. m. 4. Gel, 17.20. Petit Rhetori- 
cien. 

*RHsTRA , &. f. Loix, ordonnances. On app:lloit Rhe- 
tra, les loix de Lycurgue, comme celles de Solon s'ap- 
celloient Axones. gnrgg, diéfio. (de fin, dico.) : 

*RHEÜMAÀ , âfis. n. L. M. Rhume, ». Auxion. fu, 
Jiuxio, 


RHO.RHU. 116} 

RHÔDÔDAPHNE, és. f. PI. Rofage , arbriffeau dont 

la fur cft femblable à celle de la role, & les feuilles qui 

ne combent jamais, refflemblent au laurier, c'eft ce qui lui 

a fait donner ce nom. (oder, rofe, @ dugra, lauiier.} 

On l'appelle encore Rhedodendro: Pi.parce qu'il s'cleveen 
{haut comme us arbie. durdeg'r,aibre. 

RHODÔIE , &.f. Rhodopé, montagne de Thrace 
ainfi appellée de Rhodope Reire des Anazonss. [ 
, RHÔDÔOPEIUS, à, #m. Ovip. De Thrace, qui eft 
de Thrace. ' : 

RHopora , 4. f. PI. 24. 19. Elpece d'herbe. (Ce nons 
cft ui vom Gaulois, felon Piins.) 

FR HODOS , 5. f. cr p Rhodes, M:tropole de læ 

RHODÜS ,5.f. # $ premicre des Cyclad.s, Ca- 
pitale d'une Afle qui porte {on nom, , Archivêche Giec, 
partie fous le Metrcpelirain , & paivie fous le Pa:riarche 
de Co’ftantinople. . 4 

*RH&A,4. ê PI, 19.8, Du coquelicot , troifiéme efpe- 
ce de pavot. fois. Dre 

FRHœns. ais, L: même que RH4a. + 

RHÆBUS ,f,m. Virg. Nom du Cheval de Mezence. 

: RHœri, orum. Vid. RH&TI. Ceux de Rhetie, les Gri- 
ons. 2e 

RHory. Eccl. Rochefer, petite Ville, mais jolie, du 
Comté de K-nt, fur le Meduvai, en Angleterre, Evéché 
fous Cantorberil'an 604. 

RHoiïcus, #,#m. PL. De fumach , qui concerne le fu- 
| mach. (x. RHUs, ois.) | 

Medicimtuntur rhoicis, PL. 24 11. Les Medecins fe fer- 
_. e feuilles de fumach, ou de rous , (pour les contu- 

On.) . y Le 4 . 

*R HÔITÉS, &.m. PIE pece de vin qu'on tire d:s Pé- 
ches ou des Abricots. Lo 2 
. RHoius, i. m. 2j. L'un des Archireétes qui bâtirenr le 
Labyrinthe de Lemnos. ._, | | : 

RHomsoïpss. Rhomboÿde, quia La figure d'un rhom- 
be , ou d'une lofarge. . DU ss 

*RHOMBUÜS , 5. m. Prop, 2. Elpece de roue dont le 
{ervoient les magiciens pour leurs (orcileges.Hor.Turbor, 
poiffon, Ouid, Un rouet à filer. e#8%, Figure dont les 
quatre cbcés font égaux, & les angles ubliques, ue rhom- 
be, une lofange.. Ne, : : 

*RHOMPHÆX , &. f. Liv. Une épé: fort longue , une 
brette. pompælss, TE i 

+RHONCHISÜNÜS ,4, &n. 5 1 D. Qui imite le bruic 
d'une perfonns qui rene, 

RHONCHISSARE 3, av5, ätäm, PLAT. Ronfere 

RHONCHUÜS, ji. in. Mars. Rouflement , m. refpira- 
tion qui fe fait avec bruit, lorfqu'on dort. f. F 

RHopazict verfws. AUSON.Vers Rhopaliques, ce fonc 
ceux dont les mots furpañlent d'une fyllabe ceux qui Lks 
precedent, comme celui-ci, 

pes Drus er conciliator, 
(de pommer ; une maffue,parce qu'uce m  ffue va toujours 
en augmentant en grofleur,) 

*RHoparos, #. Pi,z25.7, Du Neouphar, plante ai: f 
appclice, à caufe que [a racine 1eflemble à une mafluc, 
qu'on appelle en grec gomæaen. | 

RHoromaeus ,t. Rouen. Vid. RoTomaeus. 

RHUM, 04 RHUN. Pi, 29 3. (cc. Gng.) de 
. RHÜS, rh3ir. m. Celf. Rous , o* Rhus , arbrill:au, 
le (umach , plante dont la Asur eft à pluficurs feuilies dif 
polees en role & foutenu-s par us calice, au milreu du 
quel fe trouve le piftil:, qui devient ure caplule platte ,. 
prefq ue ovale , membraneule , & qui reafcrme use [:men- 
c. de même forme qu« la caplule, 

*RHSPAROGRAPHUS,im. PL Un P.intre qui peiz€ 
des choies b:ff:. & de pu de confequence, Peintre gro— 
velqu. fume sy ep per. . pe 

KH\PHOS , pulvisfordidus, (ev®es. Galen.) 
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*RHFÜMATICT, ürœm, m, p!. PI. Ceux qui font at-: 

taquez du rhume, ou qui ont une fluxion. fus rxgf. 

RHEUMATIDIARS, 0, Avoir une fluxion. 

RHEUMATISMA , ätir. n, Le méme que 

*RHEOMXATISMÜS ,5. m. PI. Rhumatifine, m, fu- 
xion.f. posgneuge. | ne 

RHsx1A,4.f Pl. 22,21. Plante appellée orcanerte. 

RHINA , & f. PI. 32. Poilfon de mer , qu'on nomme 
Ange demer. 


+RHINÉEÆ, 2rêm, Car. RH. Figues noires. : 

*RuinocsrHaiUs, i, Eipece d'animal, qui a la tête de 
Cheval, & jette de fes narines de la amune qui derore les 
hon mes, Fid, Gssn. 

*RHINOCEROS , 5:35. m, PL. Un Rhinoceros , efpece 
de bére qui a ure corne fur le vez. Marr, Efpece de vale. 
poerégus. (R. pir, firôs,majus , & tigps, cornu,) ee. 

RHINOCHISIA. Cr | Elpece de plante , 

RHinopia. Pl.27.8, (que quelques - uus | 

RHINOCLINOS1A ; 4. F. appellent Ænchufa , 
orcanette, 


RanoevRa en Vue d'Eg re , autrefois Epifco- 


RuiNocuRA.o# (pale, dans le Patriarcat d'Alexan- 

RHINOCYRA. drie. 

Ruion: Pl, Promontoire d'Etolie.. ee 

RHIPHÆÜS, à, #m.Virc. D: Ripheë. Nix R'phaa. 
Srar. Niige des Moncs Riphées , ou de Scythie, 

Ruiruaa ærces, VirG. Les Mocts Riphécs, mon- 
tégac de la Sarmatie Européenne, (b.Muicuvie,) quis'e- 
tend vers l'Ocean Scytkique, jufqu'à l'embouchure de 
Lobs ou du Stolp. ES CURES 

RHrnæus, 1. m. Ovid. Nom d'un d:s Centaures, 
20m d'un Troyÿen, celebre pour (a juflice. . 

Ruiszum,f, n.Eccl, Rhife, Ville de Pont , fur la mer 
noire , autiefois Epifcopale., I 

RHiTyMNA, 4. f. Ecel. Retimo, petite Ville de Can- 
die, où l'on a trarsferé l'Evèché de Milopo:amo. 

*Razias, &. m. Plug. 3. Le fuc qu'on tire d'une racine. 
(ñ- eifa,radix.) | 

RHizoromos , i. f. Pl. 21. 7, Efpece d'Iris , ou de 
Glaÿeul. Herbe odoiiferante. = ; 

*KH1ZOTOMUMENA. n. pl. PI. 20 23.Nom d'un Livre, 
qu'un certain Miäon, ou M'con, avoit Écrit contre la 
morfure de: S:rpens. (sifempmupire.) 

RHoati. PI. Peuple de M-foporamie, 

RHopa.V'd, Rhopus. 

Puonzt, orum, L:s Rhodiens, | 

RHODANUÜS , 5. m. Caf. Le Rhône, Aeuve de France 
tres rapide, qui prend fa fource de deux fontaines au 
Mont Saint- Gothard, traverfe le lac de G:neve, paff: 
par la Suiff: , là Bourgogne , le Lyonnois , & le décharge 
dans la mer de Provence par cir q ou fixembouchures. 

RHÔDYA , à. F. Plaur. Rhodia, Nymphe de la mer, 
fille de l'Ocean & de Thetis, ainfi appellée, à caufe de la 
couleur de rofe qui paroïffoit (ur les joues. PVirg. Elpece 
de rain , qu'on apporta de l'Ifle de Rhodes en Icalie. 
[Nom d'une racine, qui a l'odeur de la rofe, quand 
el: cft broyte.] 

RHÔDIGICM , 75. n. El, Rovigo, Ville mediocr: 
dé Ja haute irali- , dans le Polefin de “HE , où l'on a 
sransferé l'Evéché d'Auri, fous la Metropole de Ra- 
vence. 

RHÔDIE, &-üm. m. pl. Cie. Les Rhodiens , Peuples de 
VIN: & de la Ville de * hodes. | 

* RHÜDINÜS , à, #m, Pu. De rofes , fait de rofes. 
pd ies. {n. feder, rofa.) .. 

re NS eicnum. Pi. De l’huile faite de rofes, avec de: 
sofes. 

RHÔDITYS, is, m. PL 37. r2. Elpece de p:rle couleus 

tufe 


RHÔDIUS, à, &r. PL. De Rhodes. 


1164 RIC. 

*RHÉSSOSIS, #s, f. Efpece de maladie des yeux , que 
Îles Laiins appellent Rugatio.(gverwas.) 

* RHYTHMICI, o'#m,m. pl. Cie. Ceux qui gardert 
de la cadence dans leurs difcours. fuhuumgi. | 

*RHYŸTHMUS, 5. m. Qyinr. Nombre, m. cadence , 
harmonie, time. f. Fenarwm rhythmur, Vir. La propor- 
sion d-s veines ou des arteres , le battement du poux. 

RHYŸTIÜM , ï5. n. Mars. Eipece de vale fair en for- 
gme de coïne. 

Risarius , fi, m.Ecel. Ribier, moine. | 

Risopimons , fis. Eccs. Ribl-mont, o# Ribemont, 
petite Ville de Picardie , dans le Thierrache , à crois Heues 
de Saint-Quentin , Diocele de Laon, {ur une colline , au- 
près de laquelle :'Oife pañle , après avoir pafle à Guile. 

RICA , 4. Ê. Plaur. Efpece d'écharpe, os de voile quar- 
16, dont les femmes Romaines fe couvroienr la téte, & 

ui leur cachoic le dos. ré. Fssr. 

RicuariUs, 5. m,Eccl, Riquier, Abbé. 

Ricnssa, 4. f. Eccl, Richze , Reine de Pologre. 

Ricncanrpis, #5. f. Erel, Kicharde:, Imperatrice, 

 RicHaiRus , 5. m. Ecel, Rigomé, Rigmer. 

RICINIATUS, #, #m. Arnogs. Couvert d'une robbe 
appellée - 

RICINTIOM,ï 5. n.Varr, Efpece de robbe que portoient 
Jes femmes Romaines.{n #ducrfs rebus G luëtibus.V ARR, 
Pid. ReciNIUM. : 

RICINUS,, 4, wm. VarR. De Ricin. 

RICINUS, 5. m. Varr. Tique, forte de ver qui in- 
Fete les Bœufs & les Chiens. PI. Arbriffeau qui porte des 
fruits femblables à ce petit animäl nommé Kicinus.f Le 
Ricin, plante dont les fleurs font à plufeurs étamines, & 
ne laiflent aucune praire après elles. Les jeunes fruirs 
naiffent leparément fut le même pied , & deviennent dars 
la fuite un fiuit à rrois côtes arrondies. Ce fruit eft com- 
pole de trois capiules aflemblécs autour du poinçon.Cha- 
que caplule renferme une femence couverte d'ure énve- 


doppe cartilagireufe. 
RICOMAGÜM , f. n. ect. à Riom» Ville d'Auvyer- 
RICOMAGUS ,5. m, “"" Sgne , ficuée fur une 


£Eminence , maistres bien bâtie. Cerre Ville fut érigée en 
Duché l'an 1 3 60. La celebre Abbaye de Mofac eft dans 
Jes Fauxbouigs de cette Viile. 

RICTARÉ, #3, à. SpaRT. Crier comme les Leopards, 

RICTUM , 5. n. Ci, La gueule des arimaux , l'ou- 
gerture d- leur gueule. 

RICTÜS,#:. m. Cic. La bouche des hommes,la gueu- 
Je des animaux, Riéfus ad aures dehifiens, PL. Ure gueule 
feudue juiqu'aux oreilles. Rif diducere ritum. H 0 R. 
Ouvrir la bouche pour rire, Riéus equi. Nom d'une 
conftellation, 

Ripsnpus , 4, #m, Hon. 

RIDERE ,ëd,rs8, rm. Cic, Rire. Sapiens vix 14. 
cite rsdebit, B181. L'homme fage rira à peine tout bas. 
Va vobis quiridetis munc, À D. Maiheur à vous qui riez 
mmaincenai t. 

(On dic Ridere alicui, VirG. Aliquem , aliquid , 
de aliqué re.} Ridere alicui, V1 R G. Faire bon vilage à 
quelqu'un , lui cémoigner fon amitié. Ridere aliquem. 
Tan. Se moquer de quelqu'un. R'éere aliqwid , de aliquæ 
re. Cic. Rire de quelque chofe. Nen rfi. BiBL. Je n'ai 
pm ris. Rifif. Bis. Vous avez tis. Nympha rifere. 

RG. Les Nymphes n'en Grent que rire. | 

3e [Ou dit auffi Ridere dans le {ens figuré pe dire 
être brillant , être éclattant , êcre beau , écre favorable, 
Æquera Ponts tibi rident. Lucr. La mer vous eft favora- 
ble. Tempeitæs ridst, An. [] Faic beau temps. 

RIDERI, dû dr. (pafl.) P5TR. 

RILERE, 40, Lucr. Æther iumine ridit. Ip.3.23. L'ai: 
Jes recrée , par la lumiere qu'il répand. + [Ridir, (pour) 
Rider, çomine Srridit, (pour) Sérsder.] 


RID. RIG. 
RIDIBONDÜS , à, mm. PLaur. Rianr. 
RIDICÀ, &. £. Varr, Eclialas de vigne fair avec un bois 
de chêne fendu. Les autres s'appellent Pali. Co. r1. 2, 
RIDICÜLA , 4. f. Sen. Bipece d'échalas , ou de per= 
che fur laquelle les Teinturiers étendent l'éxoff: pour La 
faire fécher. (dim.) de Ripica. 
RIDICULARIA. n. pl. Macr. Le même que Ripicy« 
LU M. Ridi-ularis fundere, Ip. Dire d:s bons mots. 
RIDICÜLARIUS , à, #m. Piaur. Ridicule. 
RIDICULE. (adv.) Cie. Ridicul:menr, d'une façon rix 
dicule, d'une maniere plaifante , agréable, 
RinicuzissiMUs,4, um.PLaurT.{{up.)de RipicuLus, 
RinicULosissiMUS, &, mm, PLAUTx. Tresridicule, 
mot forse par Plauce, 
RIDICULOM , 5. Tan. Plaifanterie , raillerie, f. bon 
mot. Ridicula dicuntur. Cic. Ont dit des plaifanteries, 1m 
ridicule elfe, haberi. PLAUT. Pafler pour ridicule. Facere 


[rédiculum, Cic. Dire un bon mor. Per ridicuinm, ]p. Ri- 


diculi canfa. PLauT. Pour rire, pour plailanter, en plai- 
fantant , par raillesie. ue 

RIDICULUS ,ä,#m.T sr. Ridicule,quifair rire, 
T cit un fujer de rifée, Cic. Plailant, agréable. O rem réa 

culam! CAT U L. O la plaifance choie! Ridicwlum ef, 
Cic. C'eft une chofe ridicule. 

RiG480. J'arroferai. (fur.) v. Ricars. 

Ricazpuys,. m.Ecc!, Rigaud, 

RIGARE, 49, ävi, ätum, Ovin. Arrofer. Apolle ri- 
gavir.Bisc.Apollo a arrolt.Arua fanguine rigare.WiRG, 
Arroler les campagnes de faug.-ora fletibus. O v 1 D.—læx 
crymis vultum. ViRG. Arroler lon vilage de larmes , bai- 

ner de larmes fon vilage.—omnium ingenss. À D Hs RQ 
épandre la lumiere dans tous les efprits , communiquer 
des lumieres à tous les efprits. Lacrymis meis ffraruns 
mem rigabo. Bigc. je baignerai mon lit de mes larmes, 

RIGARE, ër,gäris s#m, (pall.) Ovid. Etiearrofe. 

Hortus rigatur fente, Ovin. Il y a une fontaine qui ar+ 
rofe le jardin. Hine 

RIGATIO,oni:.f. Col. Arrofement.m, Syn, Irrigatio, 

RIGENS , entis. Sr À +. Roide, dur. Rigens bruma. 
Lucan. Hiver fort froid, Artus rigentes, Sr AT. Membræ 
rigentis, LUCAN, Des membres roides. Rigentes oculi. PL. 
Des yeux fixes & comme immobiles, Rigentes vefles au 
re. Vino. Des robbes brochécs d'or.Rigente ungue Ovip. 
Avec une ongle dure.Pars mundi rigen:1fima.Soi.La par« 
cie la plus froide du mondé. (part.)v. 

RIGERE , gé 5, rigi s. ({ans fupin.) Cie. Etre extreme 
ment froid.Prg. Etre foit dur. Rigere gelu.Liv. Ecregelé, 
êcre cour traaf, êcre roide de froid , écre glacé. Meru ri- 
gebant capslli, coma. O v 1 D. Les cheyeux {e herifloienc, 
fe drefoient de crainte. 

KIGES » ge. Vire. S'endurcir , devenir dur. 

RicaTiUn,#. n. Ercl. Roule, nom d'une forêt ea 
Champagne. 

RIGIDARI, br, därits sum, S sw. Devenir dur, s'en 
durcir. 

RIGIDE.(adv.)Sen.Avec roïdeur,vigoureufement,avee 
force,} d'une maniere rigide, avec rigueur , à la rigueur, 

RIGIDITAS, aris. F. Vitr. Dureté. f. 

RIGIDUS , à, n. Vire. Fioid, dur. Owid. Glacé , 
gelé, [ruide, dreffé, heridé. Afart, Cruel, fevere,auftere, 
Aqua rigide. O v1D. Eau glacée, Capilis rigidi, Ip. Des 
cheveux herifles. Ferrwm rigidum. O y 1D. Un fer dur. 
Rigidus leo. Manr. Lion cruel. Rigide mens, O x 1D. Un 
etprir infcafbie, inflexible,qu'on re p:ut Émouvoir. Mons 
rigidus. I. Une montagne elcarpée. Meres rigide. Ovip, 
Des mœurs feveres & rigides. 

RicMUNpia , 4. f. Ecel, Saint- Andreus, en Ecofle. 

RIGO , 41, aus. Vid. RiGARS. Hor. Arroler. 

Ricomarss , #5, m. Eccl. Rayomé , Rigomer, Evêque 
de Meaux, 


© RIN. RIP. 

RIGBR » 6ris, m. PL. Grand froid, Pirg. Dureté. 
Sur, Rigueur, feverité. f. Pue Le friflon. Qwam recen- 
#ifimi T'£oris aqu4. Cou. De l'eau fort froide , qui ne fair 
que d'écre tirée. Rigor arborum, Vitr. L'inflexibilité des 
arbres, qualité qui les rend durs & incapables de plier. 
Ferri r60r.Virc. La dureté du fer, Rigor nervorum.CeLs. 
Irfexibilité des nerfs. Rigor flumins curss. ULp. Rapi- 

ité d'un f-uve. . | 
RIGORATUS, à, &m. PL. D:venu plus dur, endurci. 
Rieuaranius » #5. m, Ecel, Rigalarz ; Patron dans le 
Diocele de Quimper. 
Ricuisss. Ovid. (perf. inf.) v. Ricars. 
, RIGÜOS , 4, àm, Cou. Arrofé , où il y a beaucoup 
p: Eau. Virg. Qui arrofe. Amnes rigui. Vins. Des f:uves 

+ Quiarrofecr, Hortus riguus, O vin. Un jardin où il ya 
beaucoup d'eau , un jardin arroié d'eau. 

Riuniacum » #0. Ecel, Rilli (ur Seine , ou Sainte Syre, 
au Diocefe de Troies. 
RIMÂ , 4. Cic. Une fente, June crevaffe. Virr, Ger- 

Lure. f. Sine rimis. Ip. Sans fe gerler, fans gerfure. Ple- 

#45 rimarum fum. Ts R. Je garde un (ecret comme un 

Panier percé garde l'eau. (ppr.)je fuis plein de fences.@y2/ 

rimas expleat, Cic. Comme s'il vouloir boucher des 

trous. Rimam invenire PLayr.Trouver un moyen d'évi 
ter pl chofe. Hine 


IMABONDÜS , 4, äm, À » ÿ 2. Confiderant avec 
Attention. 


RIMARI , br, £is süm, Cie. Chercher quelque chofe 
avec grand foin, fureter, Rimari terram. Vino, Fouiller 
ans les entrailles de la terre. 


Rimos1oR , eris, A. Gaz. (comp.) de 

RIMOSUS , 4, #m. Vire. Pleia de feates. Auris ri- 
mefs. H or. Une ogeille qui ne retient pas ce qu'on lui 
dit, qui l'oublie auffitôt. Cymbs rimofa. Vire. Une bar- 
que qui fait l'eau, une barque qui a plufieurs ouvertures. 

Me LX,3. f. ee _ ptite ss (dim.)de Rima. 

INCTIUS , #5, m. Ecel, Rance, rivicte qui fe j= 
Aa mer à Saint Malo. ARMES ain 

*RINGI, gür. Tan. Faire des grimaces , rider Je nez 
Pour marquer fon dépic, rechigner , fe dépiter, être dars 
ae colere fecrette. (R. fi,maris, g- d.nares in rugas con- 
Forguere.)[Svn.1rafci.] Dum illeringitur, tu rideas Tan. 
Pher. De rire fon (ou » pendant qu'il créve de dépit, pen- 
dane qu'il enrage. 

RiosisyaLLis, is, f. Eccl. Rangeval, Abbaye près de 
Commerci. 

Riocus, à, m. Ecel, Rieu Moine , Rioe Abbé, 

Roy ENNUS , . m. Ecel. Riou, Rivein, Prêtre, Moine. 

RIPA , à. f. Caf. Le bord d'une riviere » le rivage. m. 
(Sc diéfa quod rips aquarum agitatione rumpatur,) "3 Le 
bord de 1a mer s'appelle Litrus. : 

: : - . F po É cel. me » grande & jolie Ville 
€ l'Ifle de Saint Jacques , uue des 

Eve he Jacques, Lies du Cap Verd, 
RirADUX , i, 0. Ecel. Rapendune ,ancienne Abbaye de 

Filles , en Angleterre, 

RIPXRENSES , ï #m, Con. 
Jorg des rivages du Dapube. 
IPARIANZ , arum, Ê. pl. Eccl. Preverenges , Pri 
en Berri. . nn. 

RiPAR10L2, arum, F, pl. Eccl, Riverolles, en Hainault. 

. RIPARIUS , à, #m, P L. Qui fe tient fur le bord des 
sivieres. 

RIPUARIEÆ leges. Les Loix Ripuaires ou Saliques 
faites par les anciens Rois François , ainfi appellées , à 
caufe qu'ils habicoient le long des rivieres. 

RipatoriUM, fi. n. Ecel, La Rivour, Abbaye au Dio- 


gefe de Troies, | 
Ecel, Ribandao, Jfe près de 


Soldats qui campoient le 


RIPOLDANUN , #f: 0. 
Toulon. 


X1$. RIVY. 
L 2 
RIPULX , 2. f. Cic. Un petit rivage. 

RISCUS , 5. m. Ter. Coffre, bahut. m. une cafferte 
de peau. X[Rifcus eft un mot Phrygien.] 

RissRa, RissRUNT. (3. pl) Rist, —1571e (1. 2. 
fiog. perf.) v. Ripars. 

RISIO , onïs, f, Plaut. L'altion de rire. f. le rire. m, 
moquerie. f. Syn. Rifus, 

RISOR , ôris, m. Her. Un rieur, 

RISUS , #s. m. Cie. Ris. m. l'aétion de rire, Ses. Mo- 
querie. f. Syn. Rifie. 

Rifus captare. Cic.Tâcher à faire rire.Concitare rifum. 
Ip. Exciter à rire, Rifum alieui elicere, Juv. Movere.Cic. 
Facere, B131. Faire rire quelqu'un. Ri/wrs de fe tradere. 
Mac. Se faire moquer. Mires rifus edere. C1 c. Rire de 
bon cœur, à gorge déployée. Rifu inepte res ineprior nullæ 
ef. CaTUL. Ilo'ya rien de fi fot que de rire fans railon. 
Tollere rifum, Hon. Faire des éclats de rire. Rifum difcu 
cere. Pat. Faire cefler la rilée.Rifu moderari PLAUT. Rire 
avec moderation. Rifum tensre. Cic. S'empêcher de rire. 
Quatere populum rifu. Ho. Faire crever de rire le peu- 
ple, l'exciter à rire, Rifus Sardonius. Ris forcé , ris mor- 
tel. Voyez Sardonius. Fafuus in rifu exalrat vocem f[uam, 
vir AuteM fatine vix tacitè ridebit. B181. L'infenfe en 
riant éleve {a voix , mais l'homme fage rira à peine cour 


s. 

RISÜS , sr. m. Apul. Le dieu du ris. Apulée l'appelle 
le plus {aint de tous les dieux. Plurarque die qu'il avoit ua 
temple , & que L'ycurgue luiavoit érigé une ftatue, Pln 
tarch. Cleomen. 

a ,5.m. Ecel. Ribert, Corévéque en Pon- 
chieu, 

RITÉ. (adv.) Cie. Selon les rites & la coutume , bien, 
comme il faut , par ordre. Teffamentum ipfo prefente con« 
feribunt teffes, ritè adfuerunt. Aurm. An Han. Ils écri- 
virent le teftament en fa prefence,les 1émeins s'y trouve= 
rent felon les formalités ordinaires. #[ Rirè fe dit des cho. 
fes qui regardent la Religion’, & rréfè fe dit de routes 
choles _qûi fe font felon 1a droiture.] 

RITE. Srat.(abl.)de Riras,ir.Le même que R1TUS,#a 

RITÜALES libri,—alimm,-broram. m. pl. Cic. Les li- 
vres quicontiennert les ceremonies {acrées des anciens 
Le  Ricuel, #, 

TUS , #5. m. Tac. Rite, m, ceremonie , coutume. f, 
Ritu,Cic. A la nfaniere, à la façon, felon la coutume, Gæ- 
bino ritu. À la mode des Gabir.s. 3€[ Cette ceremonie vienc 
de ce que les Gabins attaqués par leurs ennemis pendane 
qu'ils faifoienc un facrifice, avoient promptement ceint 
leurs robbes , & érant allé en cer équipage au conbar, 
ils avoienc remporté la viétoire.] Viucre latronwm rite. 
Vivre à la façon des voleurs. Barbarici ritus. Luc. Des 
coutumes barbares, Pecudum ritu. Cic. À la maniere des 
bêtes. Culte rituque perpetuo.Bisi.Certe ceremonie s'ob: 
fervera par un culce perpetucl. Rétum gentis imitantes, 
10. En nous corformant à la coutume de ce peuple. 

RIVALIS , 4ië. (adj.) Cel. Qui habice les ruifleaux, 
& les eaux courantes. Uip. Qui à droit d'ufage dans un 
même ruilfleau. (r. Rivus.) 

RIVALIS , ïs, m, Cic. Rival, qui cherche une même 
perfonne en mariage. m. Seipfe amans fine rivali, C1 c. 
Celui qui s'aime foi- même fans rival , fans être aimé de 
perfonne. Amar fine rivali. H o R. Aimer une chole qui 
ne vaut pas la peine , ce que perfonne n'aime. : 

RIVALITAS, äris.f. Ci. Rivalité , émulation, jas 
loufie qui eft entre deux rivaux. f. 

Riyaso , en. m. Ecel, Rival, honoré en Bretagne. 

RIVATIM. (adv.)Mscr. Par des canaux, par des ruif 
feaux. 

RIVI , ôrwm, pl. Eccl, Rieux , perice Ville du Comté 
de Foix en Languedoc fur la Garonne,Evéché fuus Tous 
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1166 __ ROM : 
RiviMOon$;änt#, Eccz. Ribemonf en Thierrache. 
Vid. RiBopIMONS. 

RIVINOS , 5. m. Plaur, Rival. m. 

RiviPoiLUM, à. n. Ercl. Ripolen Caralogne. 

| r Nagit ,4. f. Euel, La Rioge, eancon d: la Caftille 

vicille. 

RIVÜLÜS, 5. m. Cie. Perit ruiffeau , ou petit courant 
d'eau. m. (dim.) de | 

RIVUS, 5.m. Cés, Ruiffeau ms. Argenti rivns € #uri. 
Luce. Des ruiffeaux d'or & d'argent. Sitimreflingmere 
rive, Vino. Etancher {a loif à un ruiff:an. 

Rivus Siceus. Ecci. Rieufec, en Languedoc. 

Rivus Monsnrini. E’e/, KR=morenuin en e.— 
Nitidu:,Eccz.Riouseds, Abbaye de Filles à Carcallonne. 

RIXA , & £. Cie, Differend. ». querelle, conteitation, 
difpute, f. 

R'xamciere. V. Pat. Parere, excitare, PLAUT. Paire 
une querelle. De indufhrià impri:denter rixam ciens inter 
emptus eff VW. Pa vera (i. e rixæm ciens de induflrié, 
énterempius ef} imprudonter.) 

RIXARI, dn, ätis. sm, Cro. Etre en querelle, en dif- 
F:rend avec qu ‘qu'un, difpucer. fVarr. Rendre us bruit 
delayréible, Rixari delanæcaprina; Hor: Difpacer fur: 
desbagarelies., fus uo pied demouche. (ppr.) dilputer fur 
Ji laine de Chévre. #e [C'eft un proverbe Latin , pour 
dire d'iputer fur rien ; les Chévres n'ont point de laine.] 
Couffexit duos Hebraos rixantes B181. 1l vit deux He- 
breux qui fe gusrelloienc, Réxantiwr aride faëa herbe. 
Va KA.1.R.R, Les herbes féches refiftent, n'obéiffent pas. 

RIXATOR , ôrir. m. Qwinr, Qui aimela difpute, qui 
fe plair à difpucer , querciieur. 

RIXOSUS , 4, #m. Cor Querelleux. Rixofe aves, Ip. 
D: oiicaux qui s'entrebarcent toujours. Melins babitare 
n terra diferts, quäm cum muliere rixo{à , CG iracundé. 
1! vaux mieux hibicer dans une terredeferte, qu'avec une 
£sinime quer:lleule & colere; 

RossRTisaRTUM., i. n, Etel. Rob:rfart près de Lan- 
drecies. 

ROBIGALIA , äm. », pl. Vurr: Fére érablie-à Rome 
par le Roi Nu na en l'honneur da dieu Robigns.à qui l'on 
faifoit des facrifices le feptisme des Cakendes-de Maï,afin 
qu'il pretervit les graius de ni-lie appelléeen latinrobige. 

.ROBIGO, ginïs. m: F. Ourd, Dieu & dé- queles An- 
. iovoquuiert concr: la nielle, appellée robige; où rs- 
ED. 

ROBIGO , ginis. f, Plaut, Rouille de fer, 
+ Rus:c0. . 
os'GUs, .Vid.Romi6o.L: dieu Robivus.ou i 

Rosona.p'. Vid. Rosur. FU 

ROBORARE, 3, Zur, &rëm, Cre. Fortifier ; donner de 
Ja force, de l'autorité. (R: Rosuk:) 

ROBCRARI , dr, aris sum, (palf.) PL. Ecre fortifié 

Roboramins € effote fortes viri, Bin: Soy-z relolus & 
agiflezen gens de cœur. Sed cm roboratus effèt1n, Mais 
ri qu'il fut dans ce hau: point de puiffance &-de gran. 

cur. 

ROBOÔRARIOM , à, A. Gaz. Un parc renfermé de 
planches faites de chêne , qu'on app:lle Robora, 

ROBCRATUS, 4, #m, Pc, Esdurci , fortifié: 

Rosors. V:d.Ropur. 

KosoriTUm,i.n. Ecél, Rouvrei en Tirol. 

ROBOREUS ,4, #m. Co. De certe forte de chérie 
rommé en laiin 1obur, Pons roborent, Ovip. Un pont fait 
de cette forte de chêne. Robores moles: Psrr.-Le Cheval 
de Troiss. 

ROBCR , %rïs, n. Cie. Elpece de chêne fort dar , du 
zouvre.Lucr. Biron avec quoi l'on donnoit Ja baftonuade 
à des crimi. els. Cie. Force d'efprit, fermeté, conftance , 
forcsde co:ps- Cs'. Direté.f. D16. Autorité. f. poids. 
m. çoufideration, Rébr afafis, C1c, La force de l'âge, 


pielle. f. 


ROD. ROG. | 
Robur actufationis, In. Force d'une accufation , d'an dra 
gument.Robwr verborum.Quinr.La force des éxpreflions. 

Rosur. Eccl, Rouvré, Nom de plufieurs licux- 

ROBÜR NEUS, à, #m; Virk.De certe efpéce dé chêne 
æppellée robur. 

ROBUS, 5. m. Col. Efpéce de froment. 

Rosus , 4, um. Fasr: Le mére qui FssTUs. 

ROBÜSTÉUS , à, #m. VarR. Vid. ROBURNEUS. 

RosUsriok , erir. Cre: (comp) & 

RosUsrissimus, #, mm. Biz. Tres brave, tres cour- 
rageux. ({up.) de 

ROBUSTUS , 4, #m. Cou. Robulte, fort, vigou« 
reux , qui a beaucoup dé force. (r. Ronux.) 

Robufus animus. C 1c. Unefprit couftacc , fort , [fer 
meté, corftance , force d'efprir. Ætare robuffier. C1c. 
Plus avancé en âge, dansun âge plus fort. Robuffiws ma- 
lum: Ip. Un malioveteré, Robuftifini pugnatores ad pu= 
gnandum, Bisz. Hommes de guerre tres vaillans. 

RosusTUs. Plaur. Vid. Rosoreus. 

RopanUs ,f.m, Eccl, Ruain, Abbé. 

Ropens , entis. PL. (part) v. 

RODBRE , 45, rü55 , résmm. Cie. Ronger. Rodere ab- 
Sentem amicum. Ho r: Dire du mal de fon ami pendanr 
fon ablence.—ungues, 1n. Ronget les ongles. Flumina ro— 
dunt ripas. Lucr. Les fleuves mangent les bords , les ri- 
vages. / 

Ropsricopous, fs. f. Ecel, Ciudad Rodriguo , bonne 
Ville du Royaume de Leon en Elpagne, bâtie l'an 1170, 
far l'Aguéda, Evéché fous Compoñtelle. 

Ronineus, i. m. Erel, Rouin , Abbé d: B*aülieu. 

Ropotacum , i. 0. Erel, Rôni, Marquifet entré Min- 
te &-Vernon, 

Roponio , omis. m.Ecrl. Rogron ,en Champagne. 

RopuLrus, i. m. Eccl. Rudolf:, Rudolfe, Abbe de 
Vallombreufe. 

Ropuuna , 4. f. Evel, Roanne en Forés. 

RODÜS , 5.-m. Apul, Mafle informe. Plwmbi redus. 
12. Une mafle de plomb, un faumon. 

Roriacum, i.n. Ecel, Rufec, en Anpoümois: 

RorricasrRUum,i.n. E‘l: Rocheftei , Evéché fous 
Cantorberi dès l'an 604, dans le Comté de K:nt ut le 
Meduvai en Angleterie. 

RoGasanT. { 3. plhimp:) Roëams. (fur.) © 

Rocantes, pl. (part.) v. Rocanrs. 

ROGALIS, Lë; (adj.) Ovid. Qui concerse le bucher. 

r. RoGus.) : 

ROÔGAMENTÜM., 55. n.. Apul. Propoñition, S x We 
Enantiatum. = 

RocAnDps , 4 ; M: & RoGANS , 415. Cie. ex Y. 

RÜGÂRE , #5, avi, atum. Cac. Interroger, prier » 
demander, demander à, empruoter. Sy. Pefere, forare, 
obfecrarr. | | 

de {Perere eft moins que régars, & rogart dit moins 
qu'erare, & orars moins qu'obfecrare.] Roge te atque etiam 
ore. Cie: Je vous dertiañde , & je vous prie. Male émière , 
quèm rogare. 1D. J'aime mieux acherer les ehofes, que de 
les emprancer. 1lud à vobis péte € rogo ut. Cic. Je vous 
demande, & je vous prie dem'accorder la grace de. Quid 
meiflad rogast In. Pourquoi me faites-vous cette de- 
mande ? Rogare aliquem fententiam in Senatu. C 1 c. De- 
mander à quelqu'un fon avis dars le Senat.—deos divifias, 
Manr. Demander des ticheffes aux dieux. Regare legem. 
Cic. Prier le peuple d'agréer une loi, propofer une loi au 

uple après l'avoir Faite. +! [C'éroix le droit du Peuple 

omain , que les Magiftrats ne pouvoient point écablir de 
Joi que par fon agrément ; & pour faire connoitre (on ap- 
probation, il donnoit un builetin où évoient écrires ce 
deux lettres FR. c'eft à dire, #ti rogas.] Occidere aliquem 
rogando, Hon. Accabler quelqu'un de prieres, le fatiguer 


à force de le prier. 


ROG, ROM. , 

% [On dit Rogarealiquid, aliquem, Cie. C'eft à dire 
vogare aliquem proprer aliquid , & quelquefois rogare ali. 
quem de aliqué re. Tn. & aliquid de aliquä re, Crc. Rogare 
de die. In. 7 Ep. 24.]Rrfponde ad ça que de te spfo rogaro. 
Cic. Parin. Répond-1 à ce que je vous demanderez. @wod 
m4 de faciendis verfibus rogas. Cic. Quant à ce que yous 
m'exhortez à la compofition des vers. 

. ROGARI, Br, ris sm. (pail.) Cic. Demoffhenes chm 
rogaretur quid in dicendo premsm effet. Xp. Comme on de. 
mandoit à Demofthenes quelle éroic la principale qualité 

e l'Orareur, (il répondie que c’éroit l'a@tlon, & de même 
de la deuxiéme & de la troifiéme. Saint Auguftin dit la 
même chole de l'humilité à l'égard des vertus Chrérien- 
ncs.)% [Lex sut rogatur,id eff, fertur, aut abrogatur, s. e, 

Prior lex tollitur, sut derogatur ,i, e. pars prima legis 
sollitur, ut (u brogatur, f.e, adjicitur pd pere legi. 
U cr. Fragm.] : 

ROGATIO , ônïs, F. Cie. Priere, demande, l'aétion de 
Prier. 14, L'action d: demander le confentement du peuple 
pour une loi. Accipere rogationem. Cic. Recevoir uue loi, 
£onfentir à une loi. Perferre rogationem per vim. Jo. Por- 
£er une loi avec violence. À 

RocGarionis. Eccl. Les Rogations, les trois jours qui 
prec-dent l'Alcenfion. On jeünoit autrefois ces jours là; 
#n obferveencore l'abftinence de viande, 

ROGATIUNCUILÀ , Z. f. Cie. Petite interrogation. 

ROGÂTOR , &ris. m. Cie. Qui deraande » lupplian, 
qui prie. Plant. Mendiant , gucux. 

Rogator ofiatim panem pesam, PLAUT. J'irai, comme 
un gueux, demander mon pain de porte en porte. Rogator 
cormatiorum. C 1 c. Celui qui requiert qu'on affemble les 
Etats, qu'on tienne les Afemblées. À [Rogarer, c'eft ce- 
lui qui demande. Adrogater, celui qui demande con jointe- 
ment avec lui.] 

RÔGATUS , à, #m. Qui a été prié de quelque chofe, 
À qui on a demandé quelque chofe. 

Rogatus fententiam. C 1c. À qui on demande fon avis, 
Non rogatus. Ip. Sans en ètre prié. Primus rogAtorHm. 
Cic. Le premier de ceux à qui on demande fon avis. 

OGATÜM, 5. n. Ad Her, Demande. f. 

ROGATUS , &s, m. Cie. Priere, On ne trouve que l'a- 
blauf rogaru, 

Rogatu mes impetravit.Cic.]Jl l'a obtenu à ma pricre. 

RÔÜGITARE, 5 , aus, tm. Tan. Prier inamment, 
Liv.Dimaoder, s'informer. Rogirans [uper Heëtore, V1RG. 
Failant plufcurs queftions fur Heétor, 

ROGO , 35, &vi. Vid. Rocars. Cir. Prier, - 

ROGUS , 5, m. Cic. Bucher. m. fur lequel les Anciens 
brüioient les corps des morts. (Sie dicitur quod in «0 dii 
MSA rogarentur.) S y N. Buffum, [Quod eff locus in quo 
mortuus combuflus Gp jcpulrus ,) pyra eff férues lignorum 
Cuimy, ie, sgnis Jubjicitur ad comburendum cadanver. 
Uñtrica , vel uftrirum , locws eff bi combuflus tantupmo. 
dd, Alibi vend fepultus eff. [Buftum confeprum ef rels- 
giefum. Utrinum neque confeptum , naque religiofum.] 

ROLLARIA, orum, n. pl: Ecel, Rouffelers, près d'Y- 
mu 

OMA , ü.f. Cie. Rome , Ville Capitale de l'Italie & 
de toute La Chrétiezté, fur le Tibre, qui s'eft embellie de 
fes ruines , où vous les Arts ont travaillé à l'ervie pour y 
laiffer leurs chefs-d'œuvres.C'eft la refidence du Pape qui 
y à le Domaine abfolu depuis Eugene IV. où ef l'Egiife 
de Saint Pierre, la plus grande & la plus belle de l'Üni. 
vers; & l'Eglife Marrice de tout le monde Chrétien, eft 
celle de Saint Jean de Latran. 

RoManDi0L14,4, f. Ecel, Romagne, Province d'Iralie 

ROMAN, orwm, m. pl. Les Romains,peuples de la Ville 
de Rome, & de l'Empire Roinain. fEccl. Romans,en Dau- 
phiné, 


RoManUM ;f, n, Romgp au Diocefe de Toyl, 


ROR. ROS. 1167 

ROMXNÜS » 4, sm, Cic, De Rome , Romain. 

Romanum Imperiyæ. L'Empire Romain , la quatriéme 
des anciennes Monarchies. J1 s'étendoit dars l'Europe, 
l'Afe , & l'Afrique ancienne. 

Romaricr Mons, Ecgl. Remiremort,Chapicre de Fii- 
les , en Lorraine. 

RomiLracUM, à, n. Ecel, Reuilli, au Fauxbourg Sainc 
Autoine à Paris. 

Rourza » &. Vid. RHouPH44. 

ROMULUS , j. m. Cie. Roiulus, premier Fondateur 
de la Ville de Rome, [Ecel, Remo , Evèque de G:ues. 
Romole , honoré en Berri. [Romole, Evéque de Ficfules, 
Romale de Frioul. : 

Roncxissans. $ pid, à RHONCHISSARS. 

Roncxus. * SRHencHUs. 

RORALIS,IE. (adj.)Ovid, Qui combe comme une refée, 

RORAMENTÀ , ôräm. n. pl. Capir. Auriroramenta. 
In. Des petites parcelles d'or , de la poudre d'or, done 
Ælius Verus poudroit es cheveux. 

RORANS, äntis. (adj.) Virg. Dégouttane d'eau, d'où 
il tombe de l’eau en forme de rofée. Aftra rorantia, 
Vino. Les Aftres dégouttans. Rorsntis fontibus antrs, 
Ovio. Des cavernes d'où l'on voit romber des gouttes 
d'eau.Capilli rexantes fanguine. In. Des cheveux d'où il 
découle du fang. Rorantia pocula. C1c. D:s vales d'où 
l'eau fortoit goutte à goutte. 

RORARE , 5, avi, arm, Vire. Arrofer , tremper, 
mouiller , dégourter , faire tomber la rofée, 

Rorate cœ 1 defuper. Bipu. Cieux, envoyez d'enhaut vo« 
tre rolée. Si ror@veris umbrem, PL. S'il tombe quelque 
goutte de Pluie. 

RORARII milites, Liv. Soldats armés à la legere,qui 
commençoient le combat , qui efcarmouchoient avane 
qe le combat für bien échau#e. (Méraphore qui (e prend 

, la rofée qui a acçourumé de somber ayant la grofle. 
pluie.) 

RORATIO, anis, . PL, Rofée ; petite pluie, qui fair 
couler les raifins. 

RORATUS , 4, #m. Orin. Mouillé de rofée. 

Rons, Roram. (abl. @ acc.) de Ros. 

RORESCENS , ris. {adj.) Pl. Mouillé de rofée. 

RORIDOS, à, #m. Apus. Humide. 

RORIFER ; à, üm, S x À Tr. Qui apporte , qui envoie 
de la rofée. 

Roris Marin. Vid, Ros MARINUM. 

RORO, 41,4 vs. Vid. Romane. Virg. Arrofer, tremper. 

RORÜLENTUS , 4, #m. Coz. Mouillé, plein de ro, 
fée. (nr. Ros.) 

Ne rorulente bacca legantur-cavendumeft, Cou. I] fane 
prendre garde qu'on ne recucille pas les. menus fruits 


‘lorfqu'ils font couverts de rofée. 


*ROS, 8rfs, m. Cic. La rofée. f. (R. éw, Flue.)Res Caf= 
talius. Ho, Del'eau de la fontaine Caftalia. Sanguineis. 
Péllauit rorsbus arbor.L'ucAN, Il forcit de l'arbre des gout- 
ces de fang. Dumque thym pafcentur Apes , dum rore Ci 
cade. Vire, Tant que les Abcilles fe nourriront de Thym, 
&les. Cigales de roiée, 

Ros MarNUS. Du Romain. Vid. RoSMARINUM. 

Ros Sous. Piantedort ia fleur eft à plufieurs feuilles. 
difpoiées en role, Le caliceeft un cornet au fond duquel. 
s'éleve le. piftie , qui devient enfuice un fruit ovale 
ou pointu , qui de la pince à.la bafe s'ouvre en plufeurs 
parties , & renferme quelques emences, Les feuilles fort 
garies de poils fiftuleux, d'où iranfuden: quelques gout- 
ces de liqueur , d'où eft venu 1on nom de Res fois. 

RÔSA, 4, Cie. Une. Role. Celf. De l'huile roiat. fr’. 
Un Rulier, Piante,dont la eur eft à cinq feuilles difpolé:s: 
en rof<,& foutenues par un cahce dont le haut eft découp+ 
péen cinq parties, Le calice devient uo fruit prefquerond, 
9 


vale, (Son éçesge cit us peu çharnue,& (à cavitéeit rem 


OT. 
Duilius fit atracher à la colonne qu'il érigea dans {a place’ 
publique , après la viétoire navalle qu'il remporta fur les 
Carthaginois , plus de foixarte & quatorze ans après [4 
ruine des Antiates par Mænius. 

Afcendere in roftra. Liv. Monter dans la Tribune aux 
harangues. Defcendere de roffris. C1c. Defcendre de la 
Tribune aux harangues. Pro reffris. Dans là Tiibure, 
dans le Barreau. 

ROTÀ, £. f. Hor. Une roue.[ Une forte de fupplicechez 
les Grecs. PL. Poiffon de mer. m. Rora fortuna. Cic. La 
roue de fortune. 

Rora.Errl. Rueda, Abbaye en Arragon , autrefois: 
Evéche. {La Rot, Abbayeen Anjou, établie par de venc- 
rable Robert d’Arbriilelles. 

RÔTÉÆ, érém. Vanr. Efp=ce de Chévre fauvage , 
qu'on crouve dans la Samothrace & dans quelques mon 
tagnes d'Iralie. | 

RortasiTUR.(3. fur. paff.) v. RoraRe. | 

Rorazspus ,i, m. Ecel, Ruaut , Evêque de Vennes. 

RÜTALIS , /&, (adj.) Capit. Qui a des roues. 

RÔTARE , rôrô, avi, atam, C o 1. Touroer en rond ,, 
faire la roue , en parlant des Paons. Ovid, Faire tourner ;. 
faire pirrouetter, Caput enfe rorare. LU c. Faire la roue 
avec fon épée, courner fou épée avec viieile autour de’ 
{a têre. 

RÔTART , br, arits sam. (pall.) Pi. Bisc. Inimicorum 
tuorum anima rotabitur, Bigz. La vic de vos ennemis fera 
agirée & jetée bien loin. 

RÔTA TILIS, Ë. (adj.) Prud, Qui va vite. 

ROTATIM. (adv.) Apal. Comme une roue. | 

ROTATIO., onis. F. Witr. L'aétion de tourrer , tour= 
noyement. m. 

RÔTATUÜS, à, #m. Ov1p. Tourné en rond. fww. 
Tranche en peu de mots. ’ 

RÜTATUÜS, #s. m. Star. L'aétion de tourner en rond: 
(On ne trouve que l'ablatif rorars.) 

RorskopaMUM , #. n. Rotterdam , Ville de Hollande 
fur la Meufe. On: voit dans la place la ftatue en bronze: 
d'Erafme , qui écoir de certe Yille. 

Roro ,oni, Ecczi. Redon, Abbaye au Diocefc der 
Vennes. 

Rororazum , i.n. Eccl. Ruel , à crois petites licues de 
Paris. 

ROTOMAGÜS , 5. f. Anton. Rouen , Ville Archiepif= 
copale & Capitale de la Normandie , fur la Seine , où il ÿ 
à un Parlement, C'eft la deuxiëme Ville du Royaume , lé 
magazin ‘de Paris ; elle eut des Prelats dès le troifiéme 
Siecle , qui eurent lenom de Primats de Neuftrie dès Le 
huitième Siecle. . 

Er aber j, Eul. Ruar ; au Diocefe de Fours. 

RÔTÜEX , &, f. Plaus. Perite roue, la roulette. (dim.)}' 
de Rora. qe 

Rorumna ,4.f. Eecl, Retourne, riviere qui fe jette 
dans l’Aifne. 

RÔTÜNDX , &, f. Feft. Le cemple de la Rotonde, que’ 
Numa fit bârir à la déefle Vefta , qui reprefente la terre ÿ 
c'eft pour cela que cer édifice eft de figure ronde. 

Rorunpz, arum. f, Eccl. Rerondes, en Soiffonnois. 

ROÔTÜNDARÉ , #, avr, atim. Cic. Arrondir , done 
ner une figure ronde. 

RÔTOÜNDARI, br, ais süm. (pall.) Witr. Etre ar 
rondi. Circino rotundatur. ViTR. Elt arrondi au compas. 
Miile talents rotundentur. Hon.Achevez d'amaller mille 
talens. 

ROTÜONDATIO, onis, f. Vitr. Arrondiflement , m 
l’aétion d'arrondir. 

In rotundationibus ladere non poffunt arietes. V1TR 
Les beliers ne font d'auçun effet , lorfque les cours font 
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plie de plufeurs femences anguleufes, velues.) Quale ref 
fulgent. Ovip. Comme brillent les rofes. 

ROSACEUS , 4, #m. P1. De roles , fair de rofes.Re/a- 
£ea corona. 1p. Une couronne de roles. 

Rosanis , armm, f, pl. Ecel, Roferes, nom de lieu. 

ROSARIUM, ï 5. n, PI. Lieu planté de rofiers. Ecel. 
Un Rofaire, 

ROSCHILDYA, &. f. Eccl.Rofchilde,perire Ville, mais 
jolie de l'Ifle de Zelande dans le Dannemark , érigée en 
Evêché l'an, 950, fous Copperhague. 

ROSCIDUS, à, sm. V 1 8 @. Qui répand de la rofée, 
couvert de rofée, qui exhale une bonne odeur. Rofcida 
Luna. In. Lune,nuir qui répand de la rofec.—mala.Virc. 
Fruits couverts d'une certaine fleur caufée par la rofec. 
Rofcida mella. In. Miel qui fenc une odeur de Romarin. 
Nubes rofcida, San. Une nuée pleine de rofée. 

Roscrsa , 4. f. Eccl. Ruilcrée ,en Irlande. 

RÔSETÜM , #.n. Virg. Lieu planté de rofiers, 

Rossrum. Eccl,Grofferto,petite Ville du Terroir & de 
la Metropole de Sienne en Tofcane,Epifcopale de Tulcie. 

RÔSEUS , à, #m. VsR Ge. De couleur de rofe. Aurora 
zefea. Oviv.L'aurore qui fair éclorre les rofes.Os refewm. 
190. Ure bouche vermeille. 

ROSIO , omis. f, PI. Tranchte qu'on fent dans l'efto- 
mach,ou dans les inceftins, colique. f. demangeaifon vio- 
Jeute. (R. Ropsks.) 

Rosisss. (perf.) v. Ropsrs. 

ROSMARINUM , 5.1. cr Romarin , Plante 

ROSMARINUS, 5. Vire. $i deur en gueule. 
etre fleur eft un tuyau découppé par le haut en deux lé- 
vres, dont la fuperieure eft relevée, échancré:, renverfée 
Sur le derriere, La lévre inferieure eft découppéc en crois 
partie, dont la moyenne eft creufée en cusilleron, les éta- 
mines font crochues. Le: calice eft un cornet denré de deux 
ou crois pointes , au fond duquel fe trouve un piftile , qui 
s'emboîce dans le rrou qui eft aubas de la eur, &c. 

RosoniüM , fi. n. Rifano, Ville prefque ruinée de la 
Dalmatie, fous la Metropole de Ragufe , Evèché fujer 
à Ancivari dès l’an 1062. 

Rossunrum , i. n, Erel. Reffont , un des neuf Archi- 
diaconés de Beauvais , à l'extremité du Diocele. 

RosTAGNUM , i, n, Eccl. Koftaing en Guienne. 

ROSTELLÜM , 5. n. Cel. Peric bec d’un oifeau.(dim.) 
de RosTrRUM. 

Roftellum muris, PL. Le petic mufeau d'un rar, 

ROSTOYIOM , i5.n. Ercl, Rofou, Ville de Mof- 
covie, Capitale du Duché de ce nom. Son Prelac a le ticre 
de Metropolitain dès l'an 1,64. 

Rosrra. (pl) Vid. RosTRUM. 

ROSTRANS , änris. (adj.) Roffrante vomere, PL. Le 
foc de la charrue , entrant de la pointe dans la terre, 

ROSTRATUS, à, #m. Pi. Navi roftrata. € 1 c. Na- 
wire armé d'un eperon à la pointe, Falces roffrate. € o 2. 
Des feuilles qui ont une maniere de bec. Impetus reffratus. 
PL. Secoufle que donne la proue d'un navire. 

ROSTRÜM, $, n. Cie, Le bec des oïfeaux. PJ. Le mu- 
feau de certains animaux. ”. Rofirum faleis. Cox, Le bec 
d'une ferpe. Roffrum nauis. Vino. L'éperon d'un navire, 
le devant d'un vaifeau. Roffrum fuum. Cox. Le grouin des 
Pourceaux. 

% [Rosrra. Liw. La Tribune aux harangues, lieu à 
Rome dans la place publique, pour harasguer le peupie , 
enrichi des becs des navires pris [ur les Antiates par les 
Romains, commandés par le Conful Mæaius ; l'an de 
Romr 4 1 6,qui ruina le port des Antiates,piit leur flotte, 
qui évoit de 22 galeres, dont fix éroieur armées d'épe- 
rons, ou becs. Lfidore Orig, rs. €. 2. & 19. €. 18. s'eft 
trompé, lorfqu'il a au:é que la Tribune aux hatangues 
fur aimée d'éperons pris des navires des Carthaginois 
dans la guerre Punique ; c’eft qu'il a confondu çeux que 
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quefois fix parties difpolées en étoile , dans le Fond de 1a- 
quelle il y aun erou. Le calice devient un fruit à deux baies 
p'eines de fuc atrachées enfemble , & chacune de ces baies 
renferme une femerce un peu creufe vers Le milieu , enve- 
loppte d'une peau. 

Rusracum ,i.n. Ecel. Royat, en Auvergne 
RÜBICO , Gnïs, m. Caf. Le Rubicon, petite riviere 
dans la Gaule Cifpadane en Italie , qui fe décharge dans 
la mer Adriatique. 
Rus:cunpioR, orir. Var. (comp.) de RysicuNDus, 
RÜBICÜNDULUS , à, #m. Juv. Un peu rouge, 


(dPd de re 
RÜBICÜONDÜS , 4, #m. Tan. Rouge. Rubicundiores 
chore antique. Bisi. Plus rouges que l’ancien ivoire. 

RÜBIDUS , 4, #m. PLaur. Rougeñcre. Rubidus pa 
nis. In. Du pain cuit promprement , de couleur rouge. 
Feff. Du bifcuir. /fd. 

RusieaLtA. Vid. RoBiG ALIA. 

RÜBIGINARÉ ,9, avi, atsm. A? UL. Se: rouiller, 
s'enrouiller. e 

RÜBIGINOSÜS ,3, #m. PLaurT. Rouillé,couvere 
de rouille. 

RÜBIGO , ginis. f. Virg. Rouille qui vient aux mé- 
taux. PI, Nielle, maladie qui vienc aux bleds, qu'on ap- 
“pelle auffi rouille. JHor. Calomnie, médifance. f. [Rubige, 

(ppr.) eff vitium obfcana libidinis , quod ulsus vocatur, 
SsRv. r 

RÜBOR , ôris. C 10. Rougeur , couleur rouge. Virg. 

Rougeur, pudeur. | 

RÜBRICÀ, £.f. Col. Terre rouge.Virr. Cou'eur rou- 
ge. Perf. Ligre, loix , (parce que le commencement d:s 
loix évoir écrit en lettre rouge.) Ecel. Rubrique. f. 

RÜBRICATUS, 4, #m. Bigc. Teint en rouge. 

RÜBRICATUS , #, m. Ecel. Le Lobregat , riviere de 
Flandres. 

RÜBRICETÀ , &. f. Plaur, Yermillon dont (e fervent 
les femmes, _ 

RÜBRICOSUS ,4, #m. Cou. Plein deéverre rouge, 
abondant , fervile en subrique. 

Rusrion , oris. PL. (comp.) de Russ. 

Rusum. (acc. fi Rusus. 

Rusum, i, n, Eccl. Ruo , Evêché au Royaume de Nz- 

les. 

j RÜBUÜS ,5. m. f. Pirg. Un buiffon. Ronce , plante dont 
les Acurs font à cinq feuilles difpolées en rofe » & foute= 
cues par un calice découppé en cinq feuilles , au miliew 
defquelles fe crouve un piftileentourré de plufieurs érami- 
nes, ce piftile devient un fuit rond ou ovale, cor pofé de 
plufieurs baies pleines de fuc , entaflées fur le placenta , & 
qui renferment chacune une femence voutée d'un côté, 
applattie de l'autre. 

veconis ewrtis. Eces. Rocquercourt près de Lucien- 
nes , au Diocele de Paris. 

RÜCTAMEN, ins. n. Prud, Le même que Rye- 
TATI0. 

Rucrans , anti, Pr, (part.) v. 

RÜCTARÉ, 5, avi, âtum. Cic. Rotter. 

RÜCTARI, br, atÿs sum, Hon. Le même. 

Ruélari aves, Hon. Faire un ru qui fente les oifeaux 
qu'on a mangez. 

RÜCTATRIX menta Manr.De la mence qui fait ror- 
ter. Ruélatrix herba. Ho. Herbe qui fait rotter , ou qui 
donne des rapports à la bouche.  : 

KRÜCTITARE , 5. Coc. Rotter fouvent. (feg.) de 

RÜCTO , 51, Vid. Rucrars. 

RÜCTUOSUS , à, mm. Quint. Qui fac rorrer. 

RÜCTUS ,#. m. Cie, Uu rot. m, Ruëtus mouere, PL. 
Faire rotter. Crebrs: ruétus cruditatis indicium. Cox. Lorfe 
qu'on rotte fouvert , c'eft un figne d'intigeftion. 

RÜDENS , éntis.m,f.Piams,Cable de navire,m. grofle 

JIlijiii 


, RUB: | 
RÔTÜNDATÜS , 4, #w. ArOL. Arrondi, | 
ROTÜNDE. (adv.) Cic. D'une maniere juite , exacte 

élegante , avec juftelle. 

Rorunpior ,oris. Cic. (comp.) 

RorunpissiMUs , #,##. Cou. (fup.) de Rorunous. 

ROTÜNDITAS, àrïs. . PI, Rondeur, figure ronde. 

RÔTÜNDUS, à,üm. PL.Rond,qui ft de figure ronde. 
Loqui ore roturdo, Ho. Parler jufte , élegamment, po- 
liment. Verborum retunda conftruëie. C 1 c. Harmonie 
d'un difcours. 1» rotundum, B181. En rond. Thucydides 
non fatis, ut ita dicam, rotunduws. Cic, Thucydides n'éroir 
pas, pour le dire ainf, aff:z nombreux dans {on ftyle. 
1n fe totus teres atque rotundus, H 0 R. Un homme tout 
uni , tout fimple , accompli de out point, qui eft parfait. 
Rotundiffima ous. Co. Des œufs parfaitement ronds. Ni- 
hil effici poteft rotundius, C 1 c. Il ne (e peut rien faire de 
plus rond. 

Rorunpus mons. Eccz. Rommont, Comté vers la 
Suille. 

Russacum, f.n.Ecel. Rufach , en Alface. 

Russæ vailis clanffrum, EccL. Raucloître, Abbaye 
au Diocefe de Malives. 

Russpo , inis. (. Firm. Rougeur, 

RÜBÉFACÉRÉ , «39, fécs, fäétum. Sir. Faire honte 
à quslqu'un , le faire rougir , le couvris de confufñon. 

RÜ FELLIANZ vit. Co. Vigne dont le bois eft un 

u rouge. 

RU BELLIO, ônïs. m. PI. Rouget, #», Poiffon de mer. 
(Pline dit que ce Poiffon , quand on en mange , fair avoir 
avetfion pour le vin.) 

RÜBELLÜS , 4, sm. Co. D'us rouge clair , clairet. 
(dim) de Runs. 

RU BEN. Bibl. Ruben , un des douze fils de Jacob. 

RÜBENITÆ , ärwm. m. pl. B'bl. Les defcendans de 
Ruben. 

Russns, entis. (adj.) Vérg. Rouge. Rubens color deo- 
rum ejt, inquit Servime. Eclog. 6. 22. (parc.) v. RyussRs. 
Hime 

RUBINTIOR , ori. PL. (comp.) 

RUÜUBEOLA , 4. F. Plante dont les fleurs (ont en enton- 
noir , découppé en 2. parties , ou dentelé de quelques 
Tr L+ calice eft dans quelques efpeces compofé de 
cuilles , du fond defquelles s'éleve l'embrion, il y à des 
eipeces dont la fleur eft nue, & portée par l'embrien, 
_ embrions deviennent des fememces attachées deux à 

cux. 

RÜEËR, brä. b-äm. Cou. Rouge. Ruber crime. MART. 
Quia les cheveux rouges, qui cit roux. Mare rubrum, 
Cic. La mer rouge. Rubrior pile .PL. Un poil plus rouge. 

RUBEÈRE, &0,#s. Vire.Etre rouge, rougir de honte. 

K: bit surpuram. Sos. 36 Efñ d’un rouge de pourpre. 

Rus:kRRIMUS , #, m2. Csis. (comp,) de RUs3R. 

Rusascins , em. PL (part.) v. 

RÜBESCÈRE , fc0. PL. Rougir, devenir rouge. Aurora 
rubefrebar. V,rG.L'auroie paioifloic dans tout fon écla. 
Mare radis rubejeït, Ip. Les rayons du Soleil rendent la 
mer rouye. 

KÜBET À, 4. f. PL. Rana rubeta Ip. Efpece de Gre- 
aouill-,qui fe tient dans les builons, & qui eft venimeule. 
(x. Rusus.) 

RUIE CM, f. n. Ouid. Lieu où il y a des buiffors. 

RU:EUS , à, #m.V1Re. De ronces, quicft fair de 
ronc-:.(R. RUBUS ) 

Rubro ceiore. Co. H] Faut lire, Colore rubre. De cou- 
keur rvuye. 

RU BI, orum.m.pl. Eccl. Ruvo, petite Ville du Terri- 
toire & de Ja Meuopole de Bari, Evéché du dixiéme 
Siccle. 

RÜBIX , £. f. PI, La Garence, plante dont les fleurs 
foar des peuts goders découppés en quatre, cinq, & quel- 
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corde. f. Rudentibus inferni detraétos in tartarum tradi- 
dit cruciando: Bins.Illes a précipicés dans les enfers dans 

l'abyfme, liés avec des cordes infernales , pour y être 

1ouimentés. 

_Rupens , entis. (part.) v. Rupærs. Braire. [Ce qui fe 
dit propremeat des Afnes , Virgile le dic aufli des Cerfs, 
des Lions, du Géant Cacus. 3. Georg. 7. Æn. s. Æn.] 

RuosRa, Rupsrisus. (n. @ dat. pl.) Fid. Rupus. 

Rupsra , #m. Liv. Démolition , les décombres. 

RÜDERARE, 5, &ui, ätum, Virr. Hourder un mur, 
le maçopner groffierement. 

RÜDERARIUS , à, #m, ArUL. Ruderarium cribrum. 
Ip. Ua crible à cibler les gravats , le plus gros plâtre. 

RÜDÉRATIO, ésïs. F, Vitr. Ruderation, f. hourdag-, 
confection , & application d'un mortier plus groflier & 
moins fin,que celui qui doit faire Ja fuperficie de l'enduic. 

RÜDERATUS, à, mn. PL. 21, 4. Ruderatus ager.In. 
Champ où il y a des gravats. 

RÜDÈRE, di. ( tes fupin. } Perf. Braire comme un 
Afne, Leones rudentes. V1RG. Des Lions qui rugilent. 
Prors rudens. 1n. Proue qui fait du bruic. 4/éllus rudens, 
Ale qui braic. 

RÜDETÜM , 5.n. Quid. Lieu plein de moilons , de 
démo litions. F 

RÜDIARIUS, 5. m. Suet Gladiateur,qui ayant feryi 
fon temps , étoit renvoyé. (r. RUDIs , baguette.) 

RÜDICÜLA , &. f. Col. Une efpacule, un petit bâton 

li, dont on fe fert pour remuer ce qu'on fait bouillir. 

RÜDIMENTÜM , 5. n. Virg. Apprentiflage, les pre- 

.miersenfeignemens qu'un maître donne à un apprenti, | 
un rudiment , Livre qui contient les premiers &lemens de 
la Langue latine. Prorogeris rudimenta. PsTr. Les ébau- 
ches du Protogene, Rudimentwm l'ucis, PL. Le commence- 
mert de la vie. ; 

RÜDIRÉ , di ÿ, Fu, APUL. id. RUDLRE. 

RÜDIS , is, F. Cie. Baguerte , bâton qui n'étoic point 
poli, f. baguerte dont les Gladiateurs avoient accoutumé 
de fe fervir pour febatire,quand ils s'exerçoient au fleurer. 
Rude mifceto bac. Car. Mèlez le vout avec un bâton. Ad 
rudem compellere, Cic. Contraindre quelqu'un d'être Gla- 
diateur , le forcer d'embraller cetre profcffion. Et dona- 
sum jam rude. Ho. Après avoir obtenu mon congé. 

% [Quaod les Gladiateurs avoient fervi crois ans dans 
J'Arene , on leur donnoit leur congé, & la marque de ce 
congé évoic un Beuret, qui n'éroic pas de fer comme les 
nôtres , mais de bois , & ceux quiavoient reçu ce Beuret, 
£toient appelles Rudiarii.] . 

Rudem accipere, Cie. Avoir fon congé. Rudem meruit. 
Mar. Il a merité de fe repoler , & d'être hibre. 

RÜDIS , si. (adj.) Cic. Ignorant , qui ne fçaic rien, Il 
groffier , impoli , qui n'eft poinr cultivé. 

Rudis ad bella. Luv.—belis. HOR.—rei militaris, Cic. 
Qui re Içait pas le métier de la guerre, qui u’encend pas 
la guerre. Rudis campus. VirG. Un champ qui n'eft point 
cultivé, C-, «ls rudes. Sin. Des cheveux mal pour 1n- 
genium rude. Ho. Un efpric qui n’eft pas poli, qui n'eft 
point cultivé par l'écude des beaux arts. 18 communi viré 
rudis, Cic. Un homme qui ne fçair pas vivre. Dicendi 
rudis, Tac. Qui ne fçaic pas l'arc de bien dire. Lana ru- 
des Ovip. Des laines crues, telles qu'elles viennent de 
deffus les animaux.—ltterarwm gracarum. Cic, Qui re 
fçaic pas le grec. Rudis materia. LUcAN. Une matiere in- 
ra Rudes ad refiflendum populos perdomuit. Tusr. Ii 

dompta des peuples qui ne fçavoient point ercoie J'art de 

te défendre, qui n'avoient encore fair aucun apprentiflage 
de la guerre. Rudis nouarula. Pit. Rafoir qui ne coup- 
pe point, qui n'a jamais re afiie. 

RÜDITAS ,atis, f. Apul, lynorance. f. 

RÜDITUS , #s. m. Aÿnl. Le brajement d'un Afhe. 

Rupuvu(perf.) v.RUDIRs, 


RUE RUG: 

RÜTDO , Ÿr. Vid. Rupans. Braire comme un Afne; 

RÜDOR , ôris. m. Apwl. Bruic délagreable. (q. Ru 
ditses.) 

RÜDÜS, ëris. 0. Pitr. Pierre broyée , dont les Ac 
ciens Le fervoient pour faire le pavé. Rudus pedaneum, 
Vire. Mortier , moilons pour les planchers, des cerres 
rapportées. 

Rusns ,entis, (parc) v, | 

RÜËRÉ,r#0, rà5, rx êtim, Cic. Tomber. Pirg. Fis 
nir, périr, renverfer , rompre. 14. Se jetcer , fe précipis 
ter, pouller, j:tter, 

Ruit atram ad Cœlum nubem, VW 1 R 0. Poule au Ciel 
use épaife famée , un tourbillon de noire fumée, Ruere 
cumulos malèpinguis «ren. Ip. Rompre les morres fteri= 
les. —in media arma. Y1RG. Se jeccer, le précipicer au mi 
lieu des armes. Cum rit brins ver. In. Lorfque le 
Printemps eft far fon déclin, va finir. Unde rusnr totideng 
voces. Vino. D'où fortenc autant de voix. Nox ruit. 19. 
La nuit s'avance. Flumins ruunt per Apertos campos.Viray 
Les fleuves le jettent , fe répandent au milieu des cam 
pigoes. Rwebant offa focis. I D. Ils tiroient les os du feu, 
Ruit Oceanonox. Y 1RG. 2. Æn. La nuit fort de l'Ocean. 
Rait ad portus. V1RG.—ad portam. In. Court au port , À 
la porte. Ruirim medios, V1 RG. Se jette au milieu de la 
trouppe. Perque hoftes, per tela ruit, In. 11 fe fair jour à 
travers des bataillons , & des craics de l'ennemi. Quwis rait 
tantus clamor ab urbe? Virc. Que veulent dire ces cla- 
meurs , qui fe répandent dans la Viile,& qui viennent juf= 
ques à moi ? Nunciws ecce ruit, 1p. Voici un courier qui 
vientenhâre. Non,ftam creber ruit aquore turbo. Vino. II 
ne s'excite pas fur la mer tant de bouffe:s de vent , tant 
d'ouragans que fur la terre. Rai omnis in wrbem pafiorung 
ex acie numerus. Vince. Toute la Er des Bergers rem 
vien des champs, où le combat s'écoit donné, rentre dang 
la Ville, 

RussIUM , fi. n. Ecel. Saint-Paulien , en Vellai, 

RÜFARE, 5, avi, âtum. PL. Rouflir quelque chofe é 
la faire devenir roule , rendre roux. ’ | 

RÜFARE, ër . aris sum. (pañT.) PI, 

RÜFESCÈRE , feÿ. PL. 10. 29. Devenir roux, 

Rurion , oris. PL. (comp.) de RUFUS-. 

Rurius, fi. m.Pl.s. 1g. Loup Cervier. Vid. CHAmMAa4 

RÜFULUÜS , à, #m. PL. Un pe roux , un peu 1Ouf= 
feau , tiçanc fur le roux. (dim.) 

RÜFUS , à, #m,Lucr. Roux, rouffeau , qui a le poil 
roux. Rufor materis. PL. Mavicre plus roulle. 

RÜGA , &. f. Cic. Ride. f: Pitr. Un pli dans une robbe. 
PI, Ride dans les fruics qui font bien murs. Seneétus fron« 
tem exaret rugis.Hon.La vicilleile ride, fai rider le front, 

Ruca #d Madiam, Ecer. Ruc fur Maie, en Ponchieu, 

RÜGARÉ, g°, avi, atém. PLAUT. Avoir des plis,être 
chiffonne. Hinc | 

RÜGATÜS , à, #m. PL. Ridé, chiffonné. 

Rucrasam. Je rugiffois. (imp.) € 

Rucrans, eris. Bis. Rugilaue. (par) v. 

RÜGIRE , gi 3% #ur,ou 35, gitum, Bisu. Philom, Ru 
gir comme ua Lion. 

Super eum rugierunt Leones, B181.Les Lions fe font j:t« 
tés fur lui en rugiflant, Dominus de excelfo rugiet. In. Le 
Ssigneur rugira du haut du Ciel.Rugiwnt clamantes. Bat, 
[ls rugiff:re en criant. Hine k 

RÜGITUS , #s. APuL. Rugiffement d'un Lion, ". 

RÜGO , ar, Vid. Rucans. Plaur, Avoir des plis, 

Rucosion , oris. PL. Plus ridé. (comp.) de 

RÜGOSUS , 4, #m, PL. Ridé , plein de rides, ou de 
plis.(R.Kuca)  : . 

Ru ofjor sortex. PL. Une écorce plus épaile. 

[Le P. T. die qu'en ne crouve rugefior , que dans 
Claudien , mais il fe lit pluficurs fois dans Pline, 4. 73°, 
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RÜIDUS , 4, #m. Pu. Rude , ou qui tombe, 

RUINA , &. f. Cie. Ruine, chûte , f. renverfement, m. 
Aperce ,calamité ,f. malkeur, defaftre.(n. RuUsRa.)SvN. 
Cafus, pernicies, 

Ruins domus. Pu, Les ruines de la maifon.—cali. Vire. 
Tempée , f. orage, tonnerre qui fe fait entendre dans 
l'air. m. Ruina N'erenis. P 1. La mort de Neron. Ille die 
strumque ducet ruinam. Ho. Le jour faral qui éclairera 
vocre pomp: funebre, éclairera aufli la mienne. Horrifici: 
tonat Ætna ruinis, ViRG Le Mont-Ecna fait des bruits 
hortibles. Facere ruinam, LUcR. Se tromper , errer, Sub. 
dere ciput ruine. CURT. S'expoler au dauger. 

RÜINOSÜS , à, #m. Cic. Ruineux , qui menace de 
ruine. 

RÜLLÈA ,5.f. Pid.Rarra, Curette, ferrement à net- 
toyer le coutre de la charrue. Syn. Runco. 

RÜLLÜS, 5. m. Cic.Nom d'un Tribun du peuple,con- 
tre qui Ciceron fit plufieurs harangues. 

RÜMA, 2 f. PI, Le jabor , ou la poche aux oifeaux. 

RÜMARÉ , 3. Le même que RUMINARS. 

RumssLiTUM, à », Ercl. Rambouillet, en Iveline, & 

Paris, 

Rumsorinus , 5. m. PL. 14. x. Elpece de peuplier. 

RÜMEN , inïs. n. Pemp. Mel. Le même que Ruma.P!. 
Mammeik , f. verte , ou le pis aux animaux. Feff. La par- 
tic interieure de la gorg: , par où paflent les viandes que 
l'onavair. 

RÜMENTÜM , 5. 0. Feff. Rupture. (q. Rupimentum.) 

RUMPERS. 

RUMEX , fcis. F, PI, De l'ofcille, f. Fefr. Elpece de 


ard. 

RÜMIFICARÉ , «8, aui, arüm, PLAUT. Faire courir 
ün bruir. <€[Laïnbin dit quec'eft ainfi qu'il faut lire. No- 
sius prétend qu'on doit lire rumiferare,] 

Rum:cams,0. APUL. Le même que RUMINARS. 

RÜMIGFRARI , br. Le même que RumirIcARs. 

FÜMIGÉERATIO , onïs, f. Lampr. Bruit , m. renom- 
mée. f. 

RÜMINALIS , LE. {adj.) PI. Qui rumine, qui remi- 
che, Ruminali ficus. Oviv. Figuier, où une Louve donna 
Ja mammelle à Romulus , & Remus, felon la fabuleufe 
Antiquité. 

RUMINANS, antfis. PL. (part.) v. 

RÜMINARÉ ,5, avi, âtüm. Var. Ruminer, remi- 
cher, en parlant des Bœufs. 

RÜMINARI, dr, aus sum. VARR. Ruminer, repaller 
fouvent quelque chofe dans fon efprir. Æine 

RÜMINATIO , 6n3s.f. PL. L'aétion de ruminer , & de 
remâcher ,comme font les Bœufs. Cic. L'aétion de rap- 
peller quelque chofe dans fon efprir, l'action de refléchir. 
Hyemis ruminatie, Pi. Le recour du froid, 

RÜMIS, ï:..f. Parr, Mammelle.f. 

RÜMITARE, ©, 4vi. Fast. Ruminer fouvent.(feg.) 
de RUMARL. 

RÜMOR , ôris. m. Cic. Bruit qui court. m. Rumor «fl. 
Tar.On die, le bruit court. Rumores differre. Tan.Heaut, 
Faire courir, répandre des bruits. Varies rumores ferere. 
Vire. $:m-r, faire courir divers bruits. 

RÜMDPÈRÉ ,p5, rap, réptum. Cic. Rompre, brifer, 
Fracafler, crever, faire crever à force d'emplir. 

Rumpere horres, V 1R G. Remplir fi for les greniers, 
jufqu'à e: faire rompre. mors. In. Hâter , Le prefler — 
nupriæ, Hor. Kompre un mariag-, —Parientiæm. SUsT. 
Perdre patience. —quefhus peétore. VinG.Poufler des plain. 
tes éclatrer en plaintes. —filentinm, In. Rompre le filence. 
Rurpere je. PLAUT. Se crever. ; 

RÜMPI, pôr , p:is sum, (pall.) Cic. Rumpi malis, Ip. 
Ecre accablé de maux. Canranderumpitur anguis. VixG. 
Le Serpent créve par la fo:ce des enchantemens. Amnes 
fontibus rumpuntur, 10. Les Bsuves lorient de leurs four- 
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ces. Invidis rumpi. Vino, Criver d'envie. 

ROMPI , fôrëm. m. pl. Varr. Longs farmens, qui sé 
cendent fur les arbres, & qui en font foutenus. 

RÜMPIA , &. f. 4. G.L. Elpece de daril , ou d'épée. 

RUMPO , rw, Vid. RumpsRe. Rompre,brifer, met- 
tre en picess , fracaffer. 

RÜMPOTINETÜM, 5. n. Col, Lieu planté d'arbres à 
foutenir la vigne. 

RÜMPOTINUS, 4, #m. Cor. Rumpotins arber, In. 
Arbre (ur lequel l'on fait monter une vigce. 

RÜMÜSCÜLUÜS ,5. m. Cie. Pecic bruie qui court. m4 
(dim.) de Runor, 

RÜNA , à. f. Ecel, Ruin , Monaftere de l'Ordre de Ci. 
teau , en Stirie. 

RÜNCA , Z. f. Feff. Le même que RunciNaA. 

RuNcANDUS , #, #m, PL. ex v. 

RÜNCARE, cô, &ui, atum, VARR. Arracher les maw 
vailes herbes. Perf. Dépiler , ter , arracher le poil. Hine 

RÜNCATIO, ons. f. PI. L'aétion d'arracher les mau- 
vaifes herbes. 

RÜNCATOR, ëris, m. Col, Celui qui arrache les mé- 
chantes herbes, 

RUNCINA , 4. f. PI. Rabot , varloppe, f. inftrumene 
à polir le bois. 

RuncinA des. VARR. La déelfe Runcira , à qui l'on 
faifoit des facrifices dans le temps qu'il falloir farcler les 

terres , en arracher les mauvailes herbes. 

Roncinacum,i. n. Eccl. Roncerai, l'un des treize 
Doyennts de Clugni , au Diocefe de Perigueux. 

RÜNCINARE, n3, &vi, tm, VARR. Polir le bois 
avec le rabor , uu la varloppe. | 

Runco ,0ris,m, Pal, ILftrument à arracher les her 
bes , les chardons. 

Runiacuu, i. 0, Ercl. Saint- Joff: , en Posthieu. 

KR His, riitum, Vid. RUBRe. 

_RÜPELLÉ, «, f, La Rochelle, Vilte Capitale de l'Au- 
nis , dans la Xainconge, fur la mer , avec ur bou port, 
Evéché fous Bourdeaux en 1649. 

RUPIRAMUNDA , 4. f. Ecel. Rupelmotde , près d'An= 
vers. Vid, RURSMUNDA, 

Rupsrs, RupsRunT. (3. pl. perf.) v. RumprsRs. 

RursRrivissa, 4. f. Ecel. Rupefvil, cn Allemagne, 

RÜPES , rmpis. F. Cie. Roche , f. rocher. m. 

Rupas. Nom de lieu. Rupes amateris. Eccz. Roqurma- 
dour.—Focaldi, La Rochefoucaud, en Q terci.—Gwidonis. 
Ip. La Rocheguion , fur la Seine. —Bsrtosldi, Ecci Ro- 
chebaricaud, vers l'Aquitaine. —Cavardi. Ip. Roche- 
chouard , dans la Marche. —Radulf. Ece z. Rocioi, en 
Retelois. —fuper 1one. 1p. Rochefurion , Diocele de Lu- 
gon. —relfa. Ecez. Roquefels , en Languedoc. 

RÜPEX,, icis. m, Lueil. Qui reflemble à un rocher, 
Tertul, Qui demeure {ur les rochers. 

RuriaMUM , i. n. Eccl. Saint- Chefs , en Dauphiné. 

RUPICA PRÀ, &. f. PI, Chévre (auvage, f. le Cha- 
mois. 

RÜPICONES , nm. m. pl. Apu!. Le même que Rur:- 
css. Vrd. Pirronss. Vid, RuP5x. 

Ruristi. Vous avez rompu. (2. ficg. perf.) v. Rum- 
PERS. 

ROPTIO , ünts. F. Ulp. Ruprure. f. Syn. Ruprura. 

… RUPTOR , ris. m. Cie. Infraéteur. Rupror fæderis , 

induciarum, pacis. Ip. Infraéteur , violateur d'un craité , 

d'use tréve, d'une paix , qui sompt la tiéve, la paix, 

È RÜPTÜRX, 2.f. 4. Gel. Rupture , fraction. f Sy 
mprie, « 

ROPTUS, 4, äm. Cic. Rompu , brifé , [violé, (part. 
pail.) v. RUMP&R&. - 

Aggeres rupt, VirG. Des dizues rompues. files, Lip. 
Foi violée. —puffula. Tis. Une puftule qui a percé. Tf. 
tanwntum ruptum, Cic. Uc teftament café, levoqué- 

Jia 
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Rupra fingultu verba. Ovip. Des paroles entrecouppées 
de fanglocs. (Voyez la d'ffcrence entre seffamentum 1rri 
fum, ruptum, defcrtum, nullum , apud Jursconfulros.) Vid. 
T:STAMENTUM. 

Rura. pl. Vid. Rus. 

RÜRARÉ, 0, &ui, ätum, PLaAUT. Le même que 

RÜRARI, br, ais sm. (dép.) Travailler à la cam- 

ne, 
PR GRALIS ; lE.(adj.) Firm. Mar. Qui concerne la 
£ampagne , les champs. frural. Decanws ruralis. EccL. 
Doyen rural. 

RÜRATIO , ônis.f. Apul. L'ation de cravailler à la 
campagne, le labourage. Syn. Rufficatio. 

RuremunDa , 4. f. Eccl. Ruremonde , petite Ville du 
Duché de Gueldres , dans le Pays- Bas Cacholique, érigée 
en Evêché fous Malines l'an 155 9. 

RÜRESTRIS , rrê. (adj.) Æpwl. Le même que Rus- 
Ticus. 

RÜRICOLA,4.Ovip.Laboureur.(r.Rus,@CoLsrs.) 

se D. rapporte d'Ovide, aratrwm ruricels, fondé fans 
doute fur ce vers. 

Tempore ruricole patiens fit taurus aratri, O x 1 D. 4. 
Triff. Eleg. 6. r. Mais ne pourroit-on pas dire que rwri- 
cols «ft gouverné par fawrus, & eft la même chofe que 
s'il yavoit agricole? Le Bœuf du Laboureur s'accoutume 
avec le remps à traîner la charrue, ainf il ne {e rapper- 
ceroit pas au mot aratri.Ruricola pourroit être aufli gou- 
verné par aratri, s'accoutume à traîner La charrue du 
Laboureur 

RÜRIGÉNX , 4. m. Ovid, Né à la campagne. 

RURQ , &5. Vid. Rurans. Plaur. Etre à la campa- 

ne, paller quelque temps à la campagne. ‘ 
; RÜROR As. Yid. RURARI: dés 

RÜRSÜM. (adv.) Ter. De nouveau , une autre fois. 
Rursèm , prorshm. PLaUT, Taotôt en reculant, tantôt en 
Avaiçact. Rursim , prershm reciprocat us feram. 
Pacuv. Le oc approche & recule le montre, 

RÜRSUÜS. (adv.) Cic. De nouveau, encore une fois. 

RÜS, rüris, n. Ter. La campagne. Cafsl. Grofficre- 
té. f. Rus amamum, Cic. Une mailon de campagne fort 
agréable. Annales pleni ruris. Ip. Des Annales mal écri- 
tes , mal faites, Eff ruri, ou rwre. PLAUT. 11 eft à la cam- 

gue. Mittere aiquem rus, Quint. Envoyer quelqu'un 
à la campagne. Rura. Les champs , les terres. Scindere 
rura. Sen. Labourer la terre. 

RÜSCARIA falx, Car. Serpe à coupper le brufe, ou 
lemyrche fauvage.(r RuscuM.) | 

Rusracum , . n. Ecel. Roifli, au Diocefe de Paris. 

Rucino , enis, f, Tac. Ville de la Gaule Narbounoife , 
ou Viennoife. f. Tour du Rouflillon , Château du Comté 
de Rouflilon . & près de la Ville de Perpignan. , 

; RÜSCÜLOM , i. n. A. Gell. Petite campagne. (dim.) 
eRus. 

RÜSCÜM, 5. n. Virg. Le brufe,ou le myrthe fauvage. 

Ruscus , r. Le hou fre'on, Plante donc les fleurs {ont 
pour ainf dir: des grelois,dont l'ouvereure eft plus écroi- 
te que le ventre. Ces A<urs renferment dans leur creux le 
piltile , & font entourrées du calice fendu plus où moins 

rofondément en plufieurs parties. Le piftile devient en- 
Alite une baie un peu molle , dans laquelle {e trouvent 
une ou deux femences dures & femblables à de la corne, 

RÜSPARE, pôr , ätÿs s#m. Non. À P U 1. Chercher 
avec foin. 

RÜTSSATUS ,à, #m. PL. Vêcu de jaune. 

RÜS ÉUS , à, #m. CATUL. Roux. 

nÜSS 1A,2.f. La Ruffie,partie confiderable du Royau- 
me de Pologne. 

ROSSÜS, 4, #m.CaruLRoux. Syn. Ruber, rufus- 

Rusracnum Lf. n. Eccl, Saine-Sever , en Bigorre. 


RÜSTICANUS , &, ww, Cic. De paylan , qui fene le 


! RUS. RUT, 

payfan, Vir ruflicanw. Ip. Un pay{an, un villageoîs, 
Verbum ruff canum, C 1 c. Un mot de paylac. Vita ruffin 
cana. Ip. Vie champêtre. 

RÜSTICARE, ür, atïs sum. Cic. Paller quelque 
temps à la campagne , être aux champs. 

RÜSTICATIM.{adv.) Pomp. D'une maniere ruftique. 

RÜSTICATIO, ônÿs, f. Col. L'agriculture , l'art de 
cultiver les terres, le labourage. m. 

RÜSTICATUS, #s. m. Cic. Sejour qu'on fait à le 
campagne. ". (On doute de ce mot latin.) 

RÜSTICE.(adv.)Cie. En Payfan, d'une maniere grof= 
ficre , groilierement. 

Rusricion , orés. San. (comp.) de Rusricus. 

RUS TICITAS, aris. F, Cie. Rufticité, maniere d'agir 
grofliere , grofisreté dans les paroles & dans les aétions, 
incivilité, f. le peu de policeffe dans les manieres d'agir, 

RÜSTICIUS. (adv.) Her. Plus grofficremenr. 

RÜSTICOR , anis sm. Vid. Rusricagi. Cic. Etre 
aux chan:ps, ou à la campagne. 

RÜSTICULZX, 2. f. Mart. Bécalle, f. oifeau. (On 
fous - entend av.) 3 

RÜSTICÜLÜS , à, #m, Cic. Un peu ruftique,un peg 
groffi-r. ( dim. ) de 

RÜSTICUS ,4, #m. Cie. Ruftique, des champs, de 
campagne , champêrre, Cic. Groflier , incivil, ruftre, 
ruftique , qui a les manieres paylannes. 

Mulier ruftica. Cic. Une payfanne, une yillageoife, 
Vita ruffica. Ip. La vie champétre. 

*RUTA , 4. f. La Rue, plante dont Ja fleur eft à quatre 
feuilles , le calice eft auffi à quatre feuilles , & poule le 
piftile , qui devient un fruit compofé de quarre capiulesy 
affemblees contre un noyau.Chaque capiule renferme une 
femence qui a la figure d'un petit rein , ou qui eft angu 
leufe. (R. pie. Conjeruo, je couferve.) 

RUTA , orum. n. Ulp. Les chofes qu'on arrache , com 
me la craie , le fable , &c. 

RÜTÀ Cäésä, Cic. Biens meubles , ou biens mobiliers, 
m. (r. RUERS. 

RÜTABULÜM, 5. n. Col. Un fourgon, un rable, 
inftrument pour remuer la braile & le bois du four. | 

RÜTATUS, à, #m. PL. Mélé avec de la rue. Rurg« 
tum vinwm. Ip. Du vin où l'on à mis de la rue. 

RuTsiLUM , 5. 0. Lucil. apud No7, Rouleau, avec 
quoi l'on rafe le bled , loriqu'on le mefure, | 

RuTsMiLaA, 4.f. Eccl. Rodelles, à trois lieues de 
Rhodez. 

Ruranr,erwm.m.pl. Caf. Peuple d:s Gaules. b.Ceux de 
Rhodez & de Vabres, [Rhodez, Capizale de Rouergue. 

Rurania,4.f, Ecel. Le Rouergue, partie d'Aquitaine, 

RurHsna , 4. f. Ecél, Rhodez , Ville affez bonne de la 
premiere Auguftamnique , dans 1'Exarcat des Gaules, 
Capitale de Rouergue en Languedoc , Evèché fous Bour« 
ges en 450, maiselle eft à pres fous Albi, 

RurHanNI, ormm, m.P}, Ceux de Rhodez , ceux de 
Roucrgue. 

RuTHaNtA, 4. f, Ecel, La Rufle,Province de Pologne. 

RUTILANDUS, 4, mm, PL. 

RUTILANS ; 4%4i5. STAT. (part.) v. 

RÜTILALÉ, 5,4uvi. arm, Vin e.Eclatrer être éclate 
tant, PI, Faire briller, Coegit eos runiare, fummittere 
comam. Suur. li les contraiguic de rendre leurs cheveux 
blond: , & de les laiffer croître. | 

RÜTILATÜS, à, wm, Liv. Que l'on a fait devenig 
blond ou roux , devenu b.ond ou roux. 

RÜTILESCÈRÉE , Je5. PL. Devenir roux. 

Rurisiacum , 1. 0. Eccl. Rouillac. 

RÜTILUS , à, #m. Cic. Roux, éclattant, brillants 

RÜTRÜM , i.n. Liv, Eipece de béche , un hoyau ; 
un pic. PL Une petite cruelle. Visr. Rabot à remuer ]Q 
mortier , la chaux , La boue ; La Lie du vin ; &6» 
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Occifus fertur vutre, V1c +. On die qu'il fur tué d'unt RÜTÜPLE, Srëm. (F. pl) Nom d'un port d'Angiéa 


ne“: pic , de béche. 


RÜTUBA , 4. f. arr. Renverfement d'un Etat , ou 


terre, Strab. 
RUTUrINUS , #, um. Lue, Rutupins littors. Lucan. 


d'une Republique, m. ruine , bouleverfement. | PI. Fleu- | Les côtes d'Angleterre, 


ve de Livurie. ; 
RÜTUÜLI, ôr#m, m. pl. PI. Les Rutules, ou Rutulois, 
peuples du Latium. 


Ruvinus, i m.Eccl. Robin , honoré en Bretagne. 


Ruuxr. (3. pl. præl.) v. Rusrs, Tomber , [e lailler 
romber, 


S 


$ AB. 
ent, La lexreS, fe met quelquefois 
AAA pour R, à la fin des mots : Arbos, 

1 pour Arbor, Elle fignifie Sexrws, dans 
4 Le nomps propres, 

Sa, pour SUA. Enn, Vid. San. 

SA8a, Ville d'Echiopie, que Cam- 
A} byfe nomma Meroé, (Saba, Ville 
: d'Arabie, demeure de cecre Reine qui 
vint crouver Salomon. 

SABACTANL Bibl, (ie, Me dereliquifii?) Lama 
Sabaëtan: ?B18L. Pourquoi m'avez- vous abandonné ? 
X [Ces deux mots font de la langue Chaldaïque, ou 
Syriaque. Quelques-uns écrivivent Sabachthan:s, Zu 
£aybari, mais on croit qu’il vaut mieux dire Sabaëans , 
Æaeux ruri.] 

SXBÆ1, räm, V. FLace. Les Peuples de l'Arabie 
Hsureufe., 

SABÆUS , à ,#m,. Vino. D'Arabie, qui eroîc dans 
l'Arabie heureufe, 

SasaotH. (indecl.) Bisz. Dominus Sabaeth. Le Sei- 
gneur des Armées, [Ce mot Hebreu fignifie au ff Mwr- 
dus , Ornatus.] 

Sasanim B:b1. Nom propre de lieu, 

Sasata,4.f. Ville de Ligurie. 

SasarH. Bibl, Nom du cinquiéme mois de l'année chez 
les Juifs. 

SasaTiiLuM , À n. Ecel. Sabadeilles, en Catalogne, 

SaBATIUS, #,#m S1L. Qui el de Sabata, on Sivone. 

SÂBAÜ DIX, 4. f. Savoie, les Etats du Duc de Savoie. 

SABBATARIUS , 55. m. Mart. Un Juif qui obferve 
k Sabbar. n 

SABBXTISMUS , 5. m. Bibl. Sabbat à celebrer. 

SABBÂTIZARE , ®, #vi, ätum. Bis. Solemnifer le 
Sabbac. Sabbarizabit @ requiefcet. Biss. Se repofera, & 
crouvera fon repos. 

SABBÂTÜM , :. Hor. Le Sabbat que les Juifs ob- 
fervoienc le feptiéme jour , que nousappellons le Samedi. 
[Sabbatum, {e prenoit auf pour chaque jour de la fe- 
maine , & pour la femaire même.] Jejuno bis in Sabbaro. 
Buaz. je jeüre deux fois femaine. Una Sabbati. 1 n. 
Un des jours de la femaine. Solemnifare Sabbatum, Bic. 
Obferver le Sabbar. 

SABBAZIUS, i 5. m. Apl. Un des furnoms de Jupiter 
& de Bacchus, 

Sassiziant,or#m,Ecez.Les Sabelliens.Pid.S ApaLLi Us. 

SaABiLLiANISMUS , #, m. Eccl. Le Sabellianifme , l'he- 
sel: de Sabellius. 

SaBsLLiANUM , $. n. Ecel. Savillan , en Piémont. 

SABELLICOS , à, #m. Vire. Sabin , de Sabin, 

Sasercius , 5. m, Eccl. Sabeilius, Chef des Sabelliens, 
Hercriques du troifième fiecle. # Cer H:retique publia 
fon hercfe dans la Villé de Prolemaïde en Libye ; fon he- 
see confftoit à n'admettre qu'une feule perfonne en 
Dieu. Vid, Erirn. Har.62. : 

SÂSELLÜS, #,#. Ho. Sabio, des Sabiog, 





S AB. 
SaBDIUS. Apl. (pro) SaripiUs. Pid. S apipa- 

: SÂABINX, &. es de la Terre Sabine 
l'Italie Moyenne ; c'eft le Titre d'un Cardinal Evêque , 
l'an 1445. [Cel. De la Saviniere , Plante qui a les feuilles 
du Tamarin, ou du Cyprés. 

> 0rmm, m.pl. Virg. PL. Les Sabins , Peuples du 

Samnium , en Italie. 

Sasiniacum , à, n, Ecel, Savigni, au Diocele d'A 
vranches. [Savillan, en Piémont. 

SABINUS, #4, wm, PL. De Sabin. 

SastoNa , 4. f. Eccl, Seben, au Tirol. [Saince Saviones 

S'asis , 1. Ecez. La Sambre , riviere du Hainaut. fP/, 
nom d’un dieu. 

SastoLium, ii. n. Eccl. Sablé , Marquifat en Anjou. 

SA BRINA, &. m. Tac, La Saverne,riviere du Royaume 
l'Anglererre, elle {e décharge dans le Canal de Saint 
Gorges, 

Sasucus. Vid, SAmaucUs. 

SXBÜLETÜM , 5. n. PI, Sabloroiere, f. mine de fable, 
(R. SABULUM.) 

SABÜLO, ônis, m. arr. De gros fable. Sabulo mafius 
‘us. PAL. Sable ferme,folide.—fol#tws.Ip.Sable mouvanr, 

SasULoNsTA , 4. f. Eccl. Sabionette, en Lombardie, 

. SABÜLONIA , Z. f. La Sologne, Pays fablonneux , 
fertile en frigle. Vid. SoLon1A. 

SABÜLOSUS , 4, &m, Var. Sablonneux, Col. (am 
bleux , où il y a du fable, plein de fable. 

SXBÜLÜM , 5. n. P!, Du fable. m. Sr. Sabule, 

Ad tumulos [abuli. Bigz, À des monceaux de fable. 

SABÜRRA , £. f, Liv. Gros (able, de la gréve, du 
left, qu'on met au fond des Navires pour les affermir & 
leur donner du poids. PI. peties cailloux que les Grues 
preanent , pour n'être point emportées par les grands 
vents. Sabwrra navem gravare, Liv, Lefier un vailleau 
(en terme de marine.) 

SABÜRRALIS , slë. (adj.) Pitr. De gros fable. 

SABÜRRANS , änsis. Pi. Arené fefefaburrantes, I»: 
S: couvrant de fable. 

SABÜRRARI, dr, atis sim, (pall.) Solin. S'affermir, 
Subiatss lapillis Grues [aburrantur. Soz. Les Grues ayant 
enlevé des cailloux , s'affermiflent contre les vents. 

SABÜRRATUS , à, #m. PLauT. Rempli de viande, 
qui a bien mangé, qui a le venre plein. Ubi faburrata [= 
mus, largiloque fumus. PLAUT. Quand nous avons bien 
mangé , nous parlons beaucoup. 

ES RRO, #5, avt, atum, äré. PL. Af-rmir avec 
du fable , ou des cailloux. #% Je n'ai rrouvé que S'sburramn 
tes dans Pline, & Saburranrtur dans Solin, 

SÂCÆ , ärum. m. pl. Les Saces, Peuples de la Seythie, 
en deçà du Mont-Imaüs. 

SACCÀ , 4. f. Ecel, Xacque , en Sicile. 

SACCART, dr, äris sm, (pall.) PL, Etre coulé , être 
pañlé par un linge. 

SACCARIA, £. f. Apul. Le crafic des facs. Ssceariam 
fasiens, ApÿL En vendant , qu en portant des facs. 

J1liiii üj 


174 are SAC: 
SACCARIUS , 35, m. Ulp. Couppeur de bourfe , qui 
fouille dans la bourfe. 1. 
‘X [Cujace, dit que c'étoienr d:s Magiciens qui ga- 
ient de l'argent par leurs fortileges.] Pawl.F.C. Porte- 
Ex , Crocheteur , qui gagne {a vie à porter des facs. 
SACCATYS, à , äm, PL. Coulé, pailé par un [as , o# 
fac.(r. Saccus.) 
SACCELLARIÜS, 3:35. Vid. SaccuLaRIUS. 
SACCELLUS, 5. m. Æ4/c. Pad. Un petic fac. m. une 
bourle. f, (dim.) de Saccus. 
SACCHÉRÜM, 5. n. PI, Du fucre.m, 
SacciNUs , #4, #m. B:B1. D: fac. Nec operientur pallie 
Jaccins. Bras. Ils ne (e couvrironc p'us de (acs. 
SACCIPÉRIOM, 3 5. 0. Plaur, Un grand fac de cuir. 
SACCÔR , ris, saccatits sum, Vid, Saccart Eire 
coulé ,ou paife par un (as. 
SACCÜLARIÜS, 15. m. 4fc. Pad, Q ii dérobbe, ou 
ui pille le Pablic. Ulp. qui ufe de preftiges, pour tirer 

l'argent de la bourfe d'aurrui , un Buhemien, ün Joueur 
de gobelers. | 

SACCULUS ,5. m. Afr, Pad, Perit fac. #. bourfe. f. 
dim.) de, 

SACCUS , 5. m Cie. Un (ac, mr. une bour(fe. f. [un fas 
à par des liqueurs. Sacrini vinarii, PL. Des [as à coaler 
le vin.  Saccs, facculi, faceelli, Ge velleres, é fcortes, 
C mantice, Gr mar[npia, (ant nummim receptacula, Asc. 

SACELLÜM, i.n. Cie. Peic lieu , ou petice Chapelle 
à l'air, mais fermée de murailles, confacréeaux divinités 
Payennes. (q Sara Cella. Trss. J. C.) Sacella Vensris. 
Petits T-mples confacrés à Venus. 

SACENX , &. f. Feff. Elpece de coûreau. id. Scan a. 

SACER, erä,crum, Cic. Sacré, confacté à Dieu, fainr. 
BP:rg. méchant , ex-crable , abominab'!e, facrilege. 

Æies facra, Cic. Un Temple, uo lieu faint, confacré 
aux dieux. Auri facra fames. Vino. Une cffioyable avi. 
dité de poffeder des richelles. Seruus facerrimus. PLAUT. 
Un elclave cr:s méchant, abominabl:, déreftable. Zgnis 
facer. Cor. Maladie, que l'on app:lie communément le 
mal de Saint Antoine. Sylua facra. T À c. Bois confacré. 
Mifeere facrs profanis. Hor. Mêler le faint avec le profa- 
ne, confondre , croubler cour. Sacrum eff risu. P£. C'elt 
ge fainte & louable coutume. Sacerrima eloquentia. San, 

oquence cres fainte, Vid. SACRA. 

SACER DOS, 5:ï1. m. f, Cie. Pirg. Prêtre, Précreffe. 
Maximus Sacerdos, Cie. Le Grand Prêtre. 

Sacarpos. Eccl. Sardont,Eréque de Limoges.[ Sardoc, 
Evêque de Sarlat , fSerdoc , Evéque de Lyon. 

SACER DOTALIS, älë. (adj.) Liv, Sacerdotal, m, des 
Précres. Sacerderalis dignitas. Eccz. Dignité de Prêtre, 
Orngmenta [acerdotalis. Bin. Ornemens Sacerdotaux. 

SACERDOTISSA , &. f. 4. Gell. Une Prêcrele. f. 

SACERDOTICM, 1 5. 0. Cie. Le Sacerdoce, la dignité 
des Prérres, || B-nefice Ecclefiaftique. 2nire facerdotium, in 
facerdotinm vsnire. C à c. Entrer dans le Sacerdoce , être 
fait Prêtre. Sacerdotio furgi. B18 1. Exercer les fonctions 


du Sacerdoce. Sanée facerdotie praditus., Cie. Qui eft. 


engagé dans un miniftere faint, dans une focétion [acrée, 
SXCERDOTULA , &.f. Varr. Une petite Prétrefle. 
Sacsrræ, arm, f. pl, Eccl. Saint Salon,en Catalogne. 
SaeriNiUM, fé, n.Ecel. Seclin, Capitale du Meclantois. 
SACOMA, äfis, n. Vitr. Cortrepoids, 04 ce qui fe:t 
de contrepoids. Awrum ad facoma appendit redemptori. 
Vite. l donna, il vendit l'or au poids de l’artifan, 
(eéewue. R. eœrlw , charger.) 
Sacon. Pi, 37. Efpece de couleur d'une perle, appelée 
Saconpi1os. PI, 37. Amechyfte, pierre Érpridr d 
SacorsNiUM , f6. n. PI, Plante & fuc, qui a l'odeur du 
Pin, c'eft ce qui fait qu'on l'appelle Serapinum dans les 
Bouiques ; ous'en ere pour les douleurs de côté, de 
poicrine , &c. 


SAC, 

SXCRÀ, &r%m, n. pl, Cic. Sacrifice, chofes (acrées. 
Sacra canere, Virc. Chanter des Hymnes. Sacra facere. 
Cic. Faire des (acrifices —jugalia, O x 1 p.—nuprialia. 
Quinr. Sacrifice des nôces , folemnité des rbces. Liberi 
facra, Les {acrifices de Bacchus, 1n facris Priapi. B1BL. 
Dans les facrifices de Priape. Vid, SACRUM. 

Sacra opertanea. PL.1056 Sacrifices qu'on failoit dans 
ua lieu fermé. (C'étoient ceux de la bonne déefle.) Meæ 
fi commouvi facra, PLAUT. Pfeud. L. 1.168 Quand je me 
mets à feuillecer mon Grimoire, quand j: mers en ufage 
mes rues, %# [Servius lic ici Commoviffem, au lieu de 
Cemmovi, 4. Æn. 302.) Qyalis commotis excita [acris 
Thyas. Vino. ibid, Telle qu une Bacchante asimée par 
la ceremonie des facrifices de Bacci.us, qu'on renou reile- 
(de crois ans en trois ans.) 

X Moueri [acra dicebantur, cm [olemnibus dicbus ape- 
riebatur templa inffaurandi facrificis caufa , quidam di- 
cunt in facrorum renovations commovebantur fimulacra.…. 
SERv. #4. Æn. 302. 

Sacra-Caia, #.f, Eccl, Sercanceau, Abbaye au‘ 
Diocefe de Sens. 

SACRÂMENTÜM, ÿ. n.Cie. S:rment,jurement.fEcel. 
Sacrement,myfterc.m.V ARR.argent que les Plaideurs con- 
fignoient entre les mains du Portife, @i jwdicio vicerat” 
Juum facramentum à [acro referebat , viéti ad arariumre- 
dibat, V ARR. Celui qui avoit gagné fon Procès , 1empor- 
toit fon argent de chez le Pontife , & l'argent de celui qui 
avoir perdu , étoit confilqué..Er 14 cadem falf Regis im 
pulfos, facramenti religione céftringir. Just. Ex les erga- 
gea par ferment à faire mourir l'impofteut ; à fe défaire: 
d'un impofteur. Mertem illi minatus eff, nifi acciperel [a 
cramentum, Front. Ille menaça de le ruer , s'il ne fai= 
foic le même f:rment. Contenderefacramento Cic. Gag'r; 
faire gageure, mettre de l'argent entre les mains de quel- 
qu'ur , comme l'on fait dans les gag-ures , em comme fai- 
{oient les Plaideurs. Milites facramento, ad [acramentum 
adigere. Cæs. Faire prêter le ferment aux Soldats , les 
evgager par ferment, lesenrôller. Sacramentum detrec— 
tare, Tac. Violer ke ferment de fidelité. Pramia facra 
muntorum, | Ù v. Les avantages de la Milice, les recom- 
penfes des Soldats , les Soldats mêmes, qui prétoient fer- 
ment. 

SacranDo. Liv (ger.)v. SACRARE , 

SACRANI, rêräm. m. pl. Fji. Peuple de la Ville de 
Reate, b. Rieti. , qui furent ainfi appellés, parce que din 
cette Ville on faioit avec beaucoup de veneration les fa- 
crifices à Cybsle, aus quis vere facro natifunt. FasTr. 
de [Servius en rapporte une autre raifon, ildit , qu'ils 
defcendent d'un certain Coribante , & que tous les Cori- 
bantes font coufacrés à la mere des dieux , où parce qu'és 
tant affligés de la pefte, Sacrmm men voverunt 146 facraoi 
difi. SeRv: in 9, Æn.:906.]Sacrana acies.N1RO. La Ville 
de Reare, b. Ricci, Vid. SACRANI. | 

SACRARÉ , 5, &wi, ärum. Pi. Confacrer, dedier à. 
{Ovid. immortalifer. Sacrars aliquem. Lrv. Tac. Prof- 
crire quelqu'un, ke declarer maudit , le dévoucr aux fu— 
ries.—/wdos, T Ac. Infticuer des jeux. Vers Jacrare dite. 
Vire. Faire des vœux aux dieux. | . 

SACRARE, dr, arïs süm. (pafl.) Ovid. Etre immolé.. 

SACRARIOM , 55. n. Lrv. Lieu dans les Temples, cù 
l'on ferroic les chofes facrées , fSacriftie, le Sanétuaire. 
{Cic. un petit Temple , une Chap-l'e fArar, Autel, En- 

cenfoir , (nom d'une Conftellation.) Fed. S AC LL U M. 
S'acrarium fcclerum dormi tua fecerat.C10. ({Catilina} avoit 
fait dans votre maifon, le fanétuaire de routes forces de 
crimes. Qwi in facrario eperantur, qu4 de facrarie [uns 
edunt. Bipz. Ceux qui fervent dans le Temple , mangene 
de ce qui s'offre daos le Temple. 

pese ii, m, rat, Encenfoir , Autel, [Couñel- 


lation, 


SAC. 
SacRATIOR ; orù. PL. (comp.) 
SACRATISSIMUS , & , um, PL. ({up.) de 


SACRATÜS, à, äm, Ovip. Confacré à quelque di- 
vinité. Virg. Sacré, Sede ee Ip. Dans un lieu facré. 


Sacrata leges, Liv, Loix facrées. Grajorum facrats refol. 


Vere jura. V1Ra. Violer les fermens qu'on a faits aux 
» Où dévoiler les plus fecrets myfteres de la Grece , 
reveler les plus facrés myfteres des Grecs. Nibil facratius. 


Grecs 


PL. Rien de plus facté. 
SacREs Porci. V À 


dix jours. Id, «, 4. 
SACRICOLX , 
dans les temples, 
SACRIFER , 4, &m,0O v 12. Qui porte les chofes fa- 
Crêcs. Sacrifera rates. ]p. Les yaifleaux dans lefquels 
Enée portoit les ftacues des dieux. 
SACRIFICALIS , GIE, (adj.) Tac, De facrifice, qui 
£oncerne les (acrifices. Sacrificalis apparatus. Ip. Prepa- 
ratif pour le facrifice. 
SACRIFICARÉ , 5, Zu, tm, PL A UT. Sacrifer, 
faire un facrifice. [R. SACRA,FACER 5.) Quern fi comperero 
Tileboïs facrifcabo Manibus. PLAUT. Amph. 4.4.3. Si 
je puis artrapper ce maraud-Ià » je l'immolerai aux Ma- 
s 


4. Tac. Sacrificateur , qui habitoir 


nes des Telebéens. ÿ [C'eft une chofe bien extraordinaire 
de facrifier aux Manes des ennemi ] 

Sacrifcare & nunquam litare, PLAUT. Sacrifier tou 
jours en vain, offrir des facrifices qui ne foient jamais 
agreab'es. Dee et serie Ovip. Sacrifier à une déeile — 
rs Fe er à l'enfer. 

CRIFICARI, ficénir, ätim ëf. (pafl. im rf. 
FI. Os fair des facrifices. pe (PaIE fager£) 

SACRIFICATIO , ôns. F. Cie. L'a&ion de facrifier, 

SACRIFICATÜS , #s. APuL. Le même que 

SACRIFICIOM , ïi,n. Cic. Sacrifice » Un facrifice. 
Pt Aa facere. In. Perpetrare, Liv. Faire un facrifice. 
Juge facrifcium. Bisz. Un facrifice covtinuel. Mifericor- 
diam volo, non facrifcium. 1p. J'aime mieux la miferi. 
corde que le facrifice, 

SACRIFICÜLUÜS,f. m. Liv, Un facrificateur. X[Sa. 
érificulus Rex appellatus eff, qui a facra, qua reges fa. 
#ere afneverunt » feciffet. Fast. Ssnv.2. Æn.r, 

SACRIFICÜS , 5. m. Ovid, Un facrificateur. 

SacRiricUs , 4, #m, De facrifice. 

SacrittorssiMUs,#,4m.PLaUT.((up.)deSaertreous. 

SACRILEGIÜM , 5 5. n, Cie. Sacrilege , crime de ce- 
lui qui viole les chofes facrées. Sacrilegium admittere, 
sommittere, facere, QUiNT. Commettre un facrilege. 

SACRILÉGÜS » 4, #m.Cie, Sacrilege, qui a com. 
mis des facrileges , impie, qui viole les dhoka acrées , 
profanateur, violateur des chofes faintes. Exi > fano tan. 
fum quantum eff hominum facrilegifime, PLAUT. Rud, 3. 
æ- Sors du tempie rout à l'heure, le plus lacrilege de rous 

es hommes, 

SacriPortUs, #4. m.Flor. C'eft un endroit auprès 
de la Ville de Prenelte,qu'on appelle ainfi dans le Latium. 

Saero , 41, Vid, SACRARE. 

SACROSANCTIOR , oris. V. Max. (comp.) de 

SACRÜSANCTÜS , à, #m. Cie. Saïne, facré , jn- 
violable , qu'on re pouvoit violer ni Outrager fans encou- 
zir de grandes peines. - 

. Sacrofanéa poteftas, Liv. La puiffance des Tribues, 54 
crofanéta Trinitas. Eces. Tres fainte Trinité. 

SACRÜM , 5. Vire. Sacrifice. Dig. Un temple, Pis. 
eulare,[acrum facere. Liv. Offrir un (acrifice pour expier 
quelque crime, Sacra canere. V 1 RG. Chanter des Hym- 
nes. Inter facrum  [axum flo. PLaur. Je fuis dans un 
pi éminent. [Proverbe dont on fe fervoir quand on 

toit dans quelque embarras , pris des anciennes ceremo 
aies qu'on obfervoir en faifant ua traité. Le Herque frap- 









RR.R.R.2.1. Cochons de quatre 
mois qu'on trouvoit propres à êre facrifiés. cochons de 








SÆY SAC. 1195 
poit d'une pierre un porc qui écoit entre fes deux partise 
Fecialis porcum faxo feriebat. : 

SacruMm Czæsanis. Eccl, Sancerre , en Berri. 
SÆcULA. SscyLA, SieULUM , par un LA 
Sacuium. fimple. " 
SæPs. (adv.) Cie. ” le plufieurs fois. N'imiiem [am 
pè. In. Trop fouvent.—nen fapè. Cic. Rarement. 
SÆPÉNÜMERO. {(adv.)Cie. Souvent. 
SÆPES. Vid. Supas. Une haie. , 
SÆPIRE, s4pñ0, Vid. Sspirs. Clorte de haie. 
SÆPICUÜLÉ. (adv.) Plaut, Allez fouvent. 
Sæarissims. (adv.) Cie, Tres fouvent , tres frequem 
ment. ({up.) € 
ie (adv.) Cie, Plus fouvenr. (comp.) de Særs. 
ES Vid. Savus. ü ee 
SÆVIDICTÜM, $. n. Ter. Une parole aïgre- 
SÆvipieus ,f. m. _ rs 5. 3. 63. Qui parle da= 
rement , qui eft rude davs fes difcours. 
oies , 2, 4m, À U 6. (fup.) de SÆYIINS à 
ents, (part.) v. Savirs. Syn. Saviffimus. 
SÆvi0R, or. APUL. (comp.) de Savus. a 
SÆVIRÉ, s12v010,:@vi5, :£vitum. L 1Y. annee 
cruauté contre en An » fevir contre, Virg. Etreen : 
reur , en furie, être furieux. Sevientes ob paroi je a 
Bisu.Ecant tranfportés de fureur à caufe del outrage F= 
à leur (œur.— flagellis favire. J uv. Barre à coups 
fouet avec cruauté. ?» omnes 2e rs accipiter. O v 1 D« 
L'Epervier fait la guerre à cous les oifeaux. ; 
SÆVITÜR : Etam éff. Liv.Onagit,on a af avcg 
la derniere rigueur, avec une extreme feverité, 
SÆVISSIME. {[adv.) Col. ([up.) de Sawirar. 
SavissimUs, #, #7, Liv. (fup.}) de Savus. 
SÆVITAS, ris. Ê. Firm. Le même que Saviria. 
SÆVITER. (adv.) Plawt. Cruellement, ichumaine= 
ment , avec cruauté , avec inhumanicé , rudement. 
SÆVITIX, &. f. Cic. Cruauré, inbumanité, fureur. fs 
violence. f. | | 
é SEVES. #, mm, Cie. Cruel, feroce , inhumain. #7 


dur, [violeat, impetueux, grand. Virg. Puilfare, irricé, en 
pers h Qualibet nrobris ç favus Hor.Habile à in« 
venter toutes fortes de calomnies. Opus ipfa etiam pace 
fevum. T 1e. Ouvrage plein de cruautés,même dass la 
paix. S'avis inimica virgo belluis, Her. Diane, l'ennemie 
des bêres feroces, (c'éroit la déeffe de la chafle.) 


SAGA, à. f. Cie. Une forciere, [une apparcilleufe. Car, 

Efpece de vêrement. Vid. SAGUM. 

SacacioR , or. Oyip.(comp.) 

SacacissiMUs, #,#m, Cic, ([up.) de Sacax. 

SAGACITAS, äris. . Cie. Finefle, addrelle, penétra+ 
tion. f. difcernement. m, fagacité. f. Narium fagacitas. 

Ip. Sentiment qu'ont les Chiens pour fuivre le gibier à lg 

pifte. Sagacitæs fenfuwm, San, L'excellence des fens, com« 

ÿ » &c. 

PAGRCIEÈR. (adv.) Col. Avec fineffe, avec addreffe, 

avec penécrarion, avec fubrilicé. Oderari fagaciks. Horn, 

Sentit beaucoup mieux , plus finement les méchanceg 

odeurs. Odorari fagac:ffimé quid alsi fentianr, Cic, Penés 

crer fort addroicement les penfées des autres. ! 
SAGAPENÜM, 5. 0. Celf. PI, !, 2e. €, 18. Sucdel hera 
be nommee ferule , qui croit en abondance dans la Medie, 

Vid. SACOPENIUM. , } 

SAGARIX, &. . ( om Ars.) L'art de faire ou de vena 
s fayes, des cafaques. ne) 

Les: ës, m. Pl Zagari, Fleuve qui fe TH x 

dans le Pont-Euxin , après avoir palfé par ià Galacie, 

ie, & la Bichynie. 

Mn »# “2e Qui concerne les cafaques. 
Sacario , omis. f. L'action de berner. Fid. SaGuwe 
SÂAGATUÜUS,4,#m. Cie. Qui eft habillé de ca 

faques , de fayes, Vid, Saeuu, 


4558... SAT SA  …, 

SAGAX, acts. [adj.) Owid, Qui a le nez fin. Cic. Qui 
a de la penétration , fin , fubril , intelligent , prudent. 

Saena, 4. PL. 37. Pierre précieufe de couleur de por- 
reau, (qui s'attache fi fort au vaifleau, qu'on ne fçauroit 
l'arracher fans racler le bois. Pid. Soz. 37. 68. 1fid.16.7. 

*SAGENA, 4. f. Manil. Une feins, force de filer à pren- 
dre du poiffon. emy#rs. Sagens miffa in mare, Bis. Filet 
qu'ona jeité dans Ja mer. 

SaGinon , é. 0. PI, 37. Pierre précicufe d'une grande 
beauré. Vid. So. pag. 567. 

SAGINLZ,£. f. Fuv. Viande qui engrailfe.Plaut Graille, 
viande gralle. ff. Embonpoinc. Sgins dicendi. Quint. 
Abondance du difcours. 

SAGINARÉ , ©, avr, tam, Co. VaRR: Engraiffer 
les animaux. (R. SactNA.) 

SAGINARI, br, sis smm Cac. Etre engrailfé.Saginari 
fanguine crvium, Ip. S'engraiffer du fang des Citoyens. 
—#xquifiris epulis, PL. S'engraiffer à faire bonne chere. 

SAGINARIÜM , ïi. n. Varr. Lieu où l'on engraifle 
de la volaiite , une muë, 

SAGINATIO , omis. f, PL. L'aétion d’engraifler. 

SAGINATUS, à, #m. Liv. Eugrailfe. Porcus fagina- 
sus, Prop. Ua pourceau engraiflé. Adducite vitulum fa. 
ginatum, Bisz. Amenez le veau gras. 

SAGINO, #5, avi, Vid. SaGiNARS. Col. Engrailfer la 
volaille , la mettre en engrais. 

SAGIRÉ, g3 5, ÿs. Cic. Avoir de la penetration d'ef- 
prit. (Le compofe prafagire , eft plus ufité.) 

SaGrRIUM , fi, n. Eccl, Saighir , en Irlande. 

SAGITTA, 2, f. Cie. Fiéche. f. crait d'arbalêtre. m. 
PLaur. Bour de farment qu'on plante après l'avoir cor- 
du. Col. Le bous d'un rejeiton de vigne qui n'eft pas pro- 
pre à planter. PI, Le Sagicraire. m. un d:s doute Signes 
du Zodiaque, herbe longue & pointue, qui croît dans les 
marais. S'sgrita volans. Bigz. Une Aéche volante, 

… SAGITTARÉ , #3, Zui, àtum. CURT. ‘Ut fagittent in 
etculro. Bic. Tirer des Aéches en fecret. 

SAGITTARIUS , à , #m. Pu. Propre à faire des fE- 
ches, qui concerne les féches. 

SAGITTARIUS, i 5. Cie. Areher qui tire de l'arc.m. 
PL. Le Sagitiaire. #. Signe du Zodiaque qui reprefente 
un Crntaure. 

SAGITTIFER , à , #m, Vino. Qui porte des fléches. 
Sagirnfera pharsire. Strat. Carquois pleins de Aéches. 

SAGITTIPOÜTENS , ris. (adj.) Cic. in Arat. Le Sa- 
gittaire. Vid. SAGITTARIUS. 

SAGITTÜLS , &rum. f. pl. Apul. Des perices Aéches. 

Sacivu, #0. Ecel. Scez , Ville chetive de la deuxié- 

me Lyonnoile , & de l'Exarcat des Gaules {ur l'Orneen 
Normandie , Evéche fous Rouen dès le cinquiéme fi-cle. 
C'eft dans ce Diocefe qu'eft cette fameule Abbaye de la 
Trappe, où l'Abbé Bouthillier mit une reforme f édi- 
fiante, fous le Regne de Louis XIV. 

SAGMA , 4. f, Charge. f. fardeau. m. Syn. Onws. Hinc 

SAGMARE, 6, avr, ätwm. Charger, donner la char- 
ge à un animal. 

SAGMARIUS , #. ((uppl. Equws.) V © ». Awrel. Che- 
val ie charge , bète de Pois. 

SAGMEN , its, n. Vid, 

SAGMINX, #m.n. pl. Liv, Efpece d'herbe qui vient 
partout, que Je Conful ow le Preceur cucilloit pour la 
donaer aux Ambafladeurs , loriqu'ils alloient faire quel- 
que negociation de paix ou de guerre , fde la verveine, 

Sacona , 8. t. Etui, Sigona, Ville ruinée de l'If: de 
Corie fuus la Metropole de Pile , Evéche. L'Evêque re- 
file à Calvi ox à Vico,qui {ont des Bourgs de fon Diocele. 

SaGoNinsss, ém, Eccz. Sonnois , Canton du Muinc. 

SAGOÜLATUÜS, à, #m. Suart. Qui porte une 
faÿe. Vid Ssearus. 

SAGULOM , 5, a. Cie, Une faye, efpece de cafaque 
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FAG. 
dont on Le fersoiït à la guerre. (dim.) de SAcum. 
SÂGÜM , 5, n. Cie. Une faye, fayon , efpece de jufte: 


au-corps , habit de guerre , cafaque , une couverture, (if 
éroit court , en quoi il diferoir de la Toge qui eft longue 
& ample. Res fagr. Ce qui regarde la guerre. Ad faga ire 
dr redire ad togas, Cic. Aller à la guerte , & revenir chez 
foi après la paix , (parce que pndant la guerre on portoit 
des fayes , & que les robbes étoient les habirs qu'on por 
toit à Rome pendant la guerre.) Æliqwem dijiento fage 
impofitum in [ublime jaëtare. Susr. B:rner quelqu'un , 
le faire fauter en l'air dans un drap ou daus une faye. 

SXGÜNTÜM, 5. n. Sagonte , Ville des peu- 

SAGONTUÜUS,5.f, Liv. ples Hedetani,autrefois 
celebre par fon temple de Diace, & encore plus par le fige 
qu'Ansibal y mit.On a élevé fur fes ruines une petite Ville 
appcllée b. Morvedre ,au Royaume de Valence. Voyez 
l'opiniätrecé des Saguntins,qui aimerent mieux fe brüler 
cux & leurs biens, que de fe rendreà Annibal. Liu.Sil.l, 2, 

SacUs,4,#m. STAT. Qui a des preflencimens des 
chofes , devin , qui prédit. 

SAL, sàlis. m. Pi. Du fel. (Ce mor eft ordinaïremenc 
mafculin , & quelquefois neutre au fingulier , pour mar— 
quer feulement du fel.)Pérg.La mer.Hor.Saryre ficelle. f. 
Ts. La fagelle. Catwl. Le (el, la plaifanterie , l'enjoue= 
ment. m. l'agrément, la belle raillerie. Now «ff mica falis.. 
CaTUL, Il n'y a pas un grain de fel, il n'ya pas un. 
mot pour rire, Libers fales, S sn. D:s plaifanteries trop 
libres. Urbani fales. C 1e. Des plaifanteries agréables ;, 
honnêtes. Hic deletatur fale nigro. Ho R. Celui-ci fe 
plait à une fatyre mordante, Multes modios falis fimul 
edendos effe aiunt ut amicitia runuas expletum fit. Cics 
Amic. On dit qu'il faut avoir mangé plufeurs boifleaux 
de fel erfemble , pour dire qu'on eit de veriables amis, 
Montes nativi [alis, PL. Des moncagnes de fel naturel. 4j- 
pergere trsrss falibus. C o L. Saupoudrer. Sa.e vero Cp fax 
cetiis vicit ommes. Cac. Il l'emporca fur tous les autres par 
fes bons mors & fes fines reparcies. Paéhums falis cff jempi= 
ternwm, B 181. C'eit un paëte inriolable & écernel. (Ceck 
cft un pur hebraïfme.) 

SaLA , 4, À. PL. Ville & fleuve de Mauritanie. 

SaLAcus, (pl.) Pid. Sarax. | 

SALACIX , 4. f. Fast. La décffe des caux, Amphicry= 
ce. (A Jalo crendo, [en meuende.) [Venus la décile des cou« 
rcuies , des femmes proftituées. | 

SALACIA , 4. f, Alcazar d'Ozal , Ville de Portugal 
fur je Tage. 

SALACITÂAS , &fis. f. P.. Inclination,grand penchant 
à l'impureté , ou à la paillardife. ! 

*SALACON, ons. m. Cic. Un homme vain , un faufaron,. 
un gueux revétu, 

*SALAcONIA , 4. f, Sotre vanité, fierté ,arrogance , 
vaine oftentation, Se 

SALÂMANDRA , 2. PL. Salamandre , (petit animal. 
qui a la figure d’un Lezard, qui ne paroit que dans les 
grandes pluies.) 

SALAMANTICA,e. f. Vid, SALMANTICA, Salamanque. 

SÂLAMIN , sn1s. f, Salamine,1f- & Ville d'Acr 

SALAMINX , à. f. er. uique. Vid. SALAMIS. 

SÂLAMINIACÜ3, à, #m. Lucan. 

SALAMINIUS , 

SALAMINUS. Cice È . 

SALAMUS , snis. f. Hor. Salamine, if: de 1 Attique 
& du Goife Saronique. b. Coluri dans le Golte d'E:gra # 
d'Egina dans la Turque d'Europe. Ece . (Ville aucreiois 
Meuropoie de Chypre, donc on voit encore les ruines à 
Porto Conftanzo. Li y eurun Evêque désies premiers fie« 
cles, qui outre la qualité de Metropolitain ; vouiue avoir 
celui d'Aucocephale, ce qui jui fuc accordé par ie Concile 

d'Ephele. Mais ayant exe runée par les S-rrafins vers le 
acuvieme ficcle , La digaucé fut craustesée à ND 


De Salamine. 


Î 
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& depuis À Nicofis avec le tiere fimple de Metropele.) [ 
Sainte Biuuie , daus l'Arrique. 

SaLAN1ACUM , i. n. Ecel. Saligni, en Limofin. 

Saranicun, 4, n. Eccl, Salanigo , au Diocele de Vi- 
cenc:, en Italie, 

SALAPITA ,2. f. PL. Silpe, (Vil!e Epifcopale de la Ca- 
pivanate, au Sud- Eft , dans le Royaume de Naples.) 

SALAR, àris, m, Auf. Truirte. f, Sanmon. ".po:flon. 

SALARIUM, #5. n. Tac. Salaire. m. recompen!c de 
fon cravail, f. appointement qu'on donnoit aux Oficicrs 
del'armte Romaine, m, 

SALARIUS, à, #m. Liv. D: fel, touchant le fei. 4n- 
nonafalaria, PL. La p:ovilion de {el pour un an. Fra fa- 
laria. Liv. La ruelalue, 

SALARIUS , 55. m. Mart, Qui vend du (el, ew de la 
falire , marchaud de iel, regratier. 

SALASST , orwm. m. pl. PI. Peuple de la Gaule Tranf 

adane en ltalie... le Duché d'Aouft dans les E'ais du 
uc de Savoie, dont la Capicale cit Saluffes, Epifcopal: 
& Suff:agant de Tarsrtaile. 

Saravirpa,4.f. Eccl, Salvelcen Turinge,ou Selvelt. 
: SALAX, #635. (adj.) Co/, Porté , enciin à l'impureté, 
qui à un grand penchant pour les fales voluptés. Ouid. 
Qui porte à l'impureté, 

Sas. (abl.) de Sas. S:. 

SaLs,. Bins. Sale, fils de Caïnan, & pere d'Heb-r. 

SALEBRA,2 t.@œ Cie, à Mauvais pas , endroit 

SALÈBRÆ,, &rm. €. pl.“ S dificileà p:ff:r dars 
ur chemin. [Cre. D.fficuité. f. embarras qui nous arrête 
dans les choies. m. 

Harere in falebra. Cic. Etre arrêcé dans quelque dif- 
ficuiré , étre engagé dans un mäuvais pas. Nunguam in 
fantas fziebras emc:d'ffer, 1p. Son ftyle n'auroic jamais 
= f a [Le plurier de ce mor eit plus uficé que le 

3 pur. 

SALEURITAS,Zris. f. Apul, Le mème que SALEBRZ. 

S.xum inaccelia [atebrisate lubricum.APUL. Uu rocher 
d'une d'fhculé inacceflible , dont on ne pouvoir pas ap- 
piockes, " 

SALÉBROSUS,4,#m. Vince. Raborteux , rude, 
difheil:. [Ararr. Obfeur, Exiliens ac falebrofa oratio.S 5x. 
Un Sifcours dont le ftyle eft rude & peu coulanr. 

SALEGUNSTADIUM , fi. n. Ecel, Salingeftat,au Dioccfe 
de Maï:nce. 

SaLinTiacUM, 5, n. Eccl. Salencien Vermandois, près 
de Noyon. 

SALENTINI, ôrsm. m.pl. PI. Les Salencins,peuples de 
la Province Malapia en Iralie.b. la la verre d'Ocrente fur 
Ja mer losienue, dans le Royaume de Naples. Leurs Villes 
tioiert Tarentum , Gallipolis, N:retum , Brundufium. 

SaLiRa, 2. f. Ecci, Saudre, riviere aux confins du 
B:rri & de Sologne. 

SALERNA , &. f. pp, Salerne, (borne Ville de Cam- 

SALEXNUM , #, D. panie au Royaurnie de Naples, 
fur ia mer dans le Princ.parto Citra. C'éroic un Evéche 
dés le quairiéme fiecie, qui fur érigé en Archevéché l'an 
973. Urbain 11 lui donnaen 109 », la Primatie fous 
Corz: & lur Acereu22, qui avoient éce autrefois fes Suf- 
fragans. 

SALSRNUM ARYERNORUM. Er, Salers , Baronnie ec 
Auvergre. 

SazsRruM,fi. n, Eccl, Salert , près de Touloufe. 

Sazario, omis, EccL. Le méine que Sousr. Seltz, en 
Auveigue, 

SALGAMAÀ, ôr#m. n. pl. Col. Confitures liquides.(Oi, 
appcile de ce nom roc ce que l'on“confit avec je el & ie 
visaigre, pour le sarier plus ailément.) 

SALGAMARICOS , 15. m.Ce/.Maichard de ces for- 
ges de couhrures faites avec do vivargie & du (el. 

SALI , orwm, m, Pi. Eipece d'ollcaux tres feconds, 
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Sara Virgines. Fasr.C'évoient des filles qui affifioi-ne 
aux facrifices des Saliens , & qui les fervoient daus leux 
miniftere. 

SatiacuM , f. Ece. Saillac , er Limofin. 

SALIARES rœra, Fast. Dapes. Horn. Feftins des Sa- 
liens, f-ftins magrifiques où tous les mets étoicrt «x 
quis. Vud, Sais. 

Sazica lex, La Loi Salique , ou des anciens François, 
% C'eil une Loi fondamentale du Royaume de France, 
qu'on ptét-rd avoir été faire par Püaramo-d, ou par 
Ciovis : cependane du Haïllan decide que c'eft une irven= 
tion de Pinlippe le Long , pour exciure de la Couronre 
en 1316, la Fille de Louis Hat. Le: Loix Sihiues ont 
été docnées au Public , par M- Pithou , & depui. , par le 
ctlebre Jerdime B‘gnon , avec de fçavons Commeruaires, 
Vandélinus a fait Legis Sa/ ca natale jolum. [Les Auteurs 
font crop partagés fur l'or'gire de ce mot, pour pouvoir 
rapporter ici leurs differens fentimen: ; le plus raifonna= 
ble, paruic e2lui qui le fait venir de S dich, quicn Lan- 
gage Teuronique, fignifie Salutaire.] 

Sazicart1A,4.f. La Sa'icare, p'ante dont la fl:ur 
eft à piufieurs feuilles difpofées en role dans les échan- 


crures du calice. Ce calice eft un tuyau bordé dans (on 


ouvereure d'autant de pointes que la Aeur a de feuilles, 14 
recferme un pillile qui devient ur: fruie ou coqu: parta- 
gec en deux loges resfermées de femsnces attachées à un 
placenta en pivor. Ce pivor eft couverc du calice d: [a 
fl'ur. (R. Sazix. S .uic.) 

SALICASTRÜM, ï.0. PL. Lambruche qui croit par- 
mi les Saules. f. 

Sarices. pl. Vid, Sartx. Une Saule. 

Savicss. Eccl. Saux fur la riviere de même nom, zu 
Diecele de Chälons. 

SALICETÜM , 5, 0. Wid, SazictUM, Une Saufaye,f 
Ecel, Sauilois, nom de lieu. | 

Sazici05A4 , 4. f, Ercl. Saulleufe , Pr'euré en Vexin. 

SaziconMa , 4. f, Le Salicot, plante fore dif:rente 
de la Soude. . 

SALICTARIUS ,4, mm. Car. De Saule, fqui a foin 
des Sauflayes , des Saules. (R. SAL1x.) ; 

Saliétarius lupus, PL. Du Houblon, herbe, 

SÂLICTÜM, f. n. Cse. Liu planté de Saules, une 
Saulfiye. 

Sal:dis denfis obfefa palus. O v 10. Un marais bordé 
de Saules forc épais. (R. powr SALICETUM, de SALIx.) 

SALIENS, ris. (adj.) Pirg. Qui faute, [qui coule, f 
qui failli, Th. Qui perille. (patt.) v. Sazirs. Sauter. 

SALIENTES, 3 #m. m. pl. Cie. Le bout des tuyaux par 
où l'eau fort d'une fontaine. Vitr. Des jets d'eau. fEccs, 
Saillans près de Die. 

Sactans, ensis, Ovin. (part) v. SaLiRs. Sauter. @ 

SALtBRUNT. Bibl, Salerent. (3. p!. perf.) 

Mica faliens, Ovin. Un grain de {el qui petille. 

SauisTUR. Bibl, Sera laie. (3. fut. ind. pal.) v. SA= 
LIRS, Saler. 

SÂLIFODINA, £. f. Pitr. l. 8.e. 3. Salices,mine de fe]. 

SALIGNEUS , à, #m. Co. De Saule , qui eft fai: de 
Sauie. L: même que 

SALIGNÜS, #, #w, Vino. De Saule. Fwflis falignue, 
Ho. Us bäton de Saule. 

Sazico , gmis. Eccu. Saugnes, en Xaintonge. 

SALIT, or#m, m. pl. Ou:d. L:s Siliens, les Prêtres de 
Mars qui furent ainfi appelles , parce qu'ils dapfoienc en 
portant les facrés boucliers. Numa en écablic douze. Liv. 
1. (R. Sairs, Sauter.) 

Sazur. Amm. Mar, Peuple de Francorie. C'elt de ces 
Sail:ns qu'eft veuue la Lo: Salique , felon Aiciar. 

SALILLÜM, 5.0. Plaut. Une pet £: falicre. (dim.) de 
SæŒinuu. ; 
Parier [alillo, Car. Plus propre qu'une petite faliege, 
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SÂLINX, Z. f. Cie, Lieu où l'on Fait le (ef , faline.&[ Ce 
mot eft plus louvent aù plurier.] Pofefio falinarum mea- 
ru. In. La polf-ffion où j: fuis de dire des plaifanteries, 

SaLiNA. F. Max. Une {aliere. Sy. Salinum, 

SALINA VAGISNNORUM. Eccl. Salulfes, Marquifat de 
P.émont. L 

SÂLINACIDÜS , 4, #m. Vid. SaLMACIDUS. 

SALINARIUS, à, #m. ViTr. Arca falinaria, Ip. 
Marais (alant , marais où l'on fait le fel, pecie quarré où 
J'on fait fécher le fel. 

: rer Ré » 5. n. Hor. Une faliere , petit vafe, meuble. 
R. SaL. 

Sartocprra, 4. f. Ecel, Saclé , près d'Eampes. 

SALIRE,335, sis, saltum. Vire. Sauter , bondir. 
Ovrd, Säillir. Sslire de mure. Liv. Sauter d'une muraille. 
Grando [alit in teétis, Vinc, La gréle tombe fur les toits. 
Saliunt vena, Ovip. Le poux bat. Salit mmhicor, PLAUT. 
Lecaœur me bar. | 

Saure:, for, (pall.) Ovin. Salitur ovis. Ip, La brebis 
s'accouple. 

Sasirs,ie. Vid, Saztire. Saler. Catera falierunt. 
Buisc. Salerent le refte. 

SaLiR1, or, falitus fum. (pall.) PL. In quo falierur? 
Bis. Avec quoi falera-t-on? Saliwntwr carnes. Ip. On 
fale les viandes. Omnis wviétims [ale falietur, Bisz. Toute 
Ja victime [era (alée avec du fel. 

S'ALISBUROUM , à, Ececl Salrzbourg , Ville Ar- 

SALISBURGUS , gi. m. *‘° Eprrerroi À de Ba— 
viere, (ur la Saliza. L'Archeréque eft Prince de l'Em- 


re. 

F SALITÜRÀ > &.f. Cof, L'a&ion de faler , {alure, 

à SALITUS, à, #m. Bass. Salé.(part. pall.)v. Sauna. 
aler. 

SALIVX ,4. PL. Salive, f. Pans. Le goût des viandes, 
m. PL. Rofee. f 

A:c tibi falivam mouet San. Cela vous fait venir l'eau 
à la bouche. Salivs lacrymarionum, P1.Les larmes , l'hu- 
meur qui découle des yeux quand on pleure. —fyderwm. 
In.Rolte que caufent certaines conftellations. Su cwique 
wvino [aliva. PL. Chaque vina (a éve. Vinwm illyd adfa. 
livam facit, Perr. Ce vin a ure féve agréable au goût. 
Salivam jacere. Bis. Jetrer fa (alive, Salivam mercuria. 
dem forbere. Psns. Avaler le goujon. 

PALIYARE, S, &v5, âtwm. PL. Jetter ou rendre de la 

ive. 

SALIVARIUS,4, #m. PL. Qui reffemble à de la (alive. 

SÂLIVATOM, 5. n. PI. Breuvage faic de fauge,qu'on 
donne aux Clievaux. 

SALIO NCA , é. f. Pirg. De la lavende , herbe odori- 
ferance.f. _ 

SALIVOSUS , à, #m. PL. Qui abonde en falive,PL, 16, 
#8. Qui a le goûc de falive. 

SALIX , ici:. F, Virg. Col. Un faule.m. (Arbre fterile & 
£ercile,mäle & femelle. Le faule mâle ne porte que des cha. 
tons , & la femelle porte des Fruies, Les chatons fonc des 
épis compofés de quelques feuilles , de la bafe defquelles 
raiffent des éramines, Les fruits commencent par des épis 
chargés d'embrions , entremélés dans quelques efpeces de 
petices feuilles. Chaque embrion devient enluice une cap- 
fule menbrareufe , oblongue , qui de la pointe à la bale , 
fe f:nd en deux parties recourbées & recoquillées. Cette 
caplule enferme dans fa cavité quelques femences fort dé. 
liées, chargées d'une aigrere.) 

#dterrentem falicum, Bigz. Au torrent des faules. 

Salix perticalis, Cou. Saules qui fervent à faire des per- 
ches , parce que les branches font plus longues. On les 
Jaïfe croître durant fix ans. Salix viminalis, Cou. 4. 30. 
Saule dont les branches font menues & pligntes comme de 
l'ofier. (Os les couppe tous les ans. } 

SÂLLÉRE, 4,145) sälsum, Yann. Saler. 


SAL. 

SALLIRÉ , (9, fui, stwm. Cou. Saler. (r. Sa.) 

SALLITUS, à, #m, Cor.Savar. Salé. 

Sazcusrius, #.m, Sallufte, Hiftorien Romain, con- 
temporain de Ciceron & de Cefar.Nous avons de Jui l'Hif 
toire de la Conjuration de Caiilina , l'Hiftoire de Jugur- 
tha , & quelques fragmens. Daniel Crifpin l'a commenté 
in sfum, Leonard 1 674. 

Sazmact. Ovid, (Vocat de Salmacis, Nymphe.) 

SarmaciDa folia. Enn. apud Cie, r. Off. 62. XLilez 
en deux mots S#lmaci da fpoliæ, fine fudore dr [anguine, 
Salmacis, donncz- moi des dépouilles des vi@oirés,quine 
coûrent ni fueur, ni fang. 

SALMACIDÜS, à, #m, PL. Salé. Aqua falmacida, 
1 p. Eau aigre & falée cout enfemble. 

SALMACIS , idis. F. La Nymphe Salmacis, Fille du 
Ciel & de la Terre , qui donna [on nom à la fontaine fa- 
meule de Carie, quieffeminoir toutes les perfonres qni le 
lavoient de fes eaux. (Poyet-en la caufe rapportée pa: Ovi- 
de. #4. Met. Fab, 11.) 

SALMANTICA, 5. f.Eccl, Salamanque. (Ville medio+ 
cre de Lufitanie, de l'Exarcat des Efpagnes, dans le 
Royaume de L:on, {ur la Tormes. Univerlté autrefois 
fameufe , & Evêché fous Compofñtelle.) \ 

SarmaAsAvANCH. Evêché Armenien , fous l'Ecfmiafn, 

SALMO , ônis. m. PI. Un Saumon , poiflon. 

SatMonNA, 4. Ê. Ecel. Salm , dans le pays de Voges, 
Principauté. 

SALMURIUN. 

SALMURUM, 5.0, 
au quatre Conciles. 

SALO , ônïs, m. Xalon, feuve d'Efpagne. 

SazoDiUM, fi. n. Ecel: Salo, en Italie, dans le Breffan. 

SALODÜRÜM, ï.n.2 Soleurre, ow Salochurn, ua 

SXLODURUS , 5. m. $ des treize Cantons Suifles, fag 
la riviere d'Aar, entre les Cantons de Bern & de Bâle, 

SALOM4A , #4. f, Salomée , Duchelle de Sendomir, 

SALOMON , 6735, m. Bibl. Salomon, fils & (ucceffeur 
du Roi David, dont nous avons les Proverbes, & plu- 
ficurs autres Livres dans la Bible, 

SALON , &. f. Strab. Salone. (Metropole de Dalma« 
tie {ur la côte. Sa dignité fut cransferée à Spalatro, 

SaLoNA,4,F, Petite Viile d: la Gréce, dans l'Exarcac 
de Macedoire , Suffrazant d'Athenes, au pisd du Monc 
Parnafe. On croit qu: c'eft l'ancienne Amphiffa, 

SaLoNAcCUM , r, n, Eccl. Saunai , près de Chârillon fur 
Indie, |: 

Sazonansas , imm, m. pl. Eccl. Le Saunois , Cauton du 
Diocele de Metz, 

Saroria , 4. f, Evrl, Shrofpfphire , contrée d'Angles 
terre. 

SALPA, £. f. PL, Sorte de poiffon, qui eft fi dur,qu'on 
ne fçauroit le faire cuire,qu'après l'avoir battu. On çroig 
que c'eft la Merluche. 

SALPÜGX , 4. f. PI. Sorte de Fourmi venimeule. 

SALSAMENTARIUS , à, #m. Co. Qui concerne le 
poffon falé. Cadus jalfamentarius. PL. Un baril , un ca 
que , où l'on conferv: du poiffon , ou autre chofe qu'on 
a falé. | F . 

SALSAMENTARIUS , #5. m. Ad Her, Qui vend du 
poifon , ow de la chair falée, ow qui fale la chair , ow le 
poiffon, 

SALSAMENTÜM , 5. n, Ter, Poiffon (alé , eu chaîr 
(aléc. Salfamenta bec fac macerentur pulchrè. Tsr.Prends 
pe que tout ceci, chair & poillon, foit deffalé comme 
1] faur. 

SALSE. (adv.) Cic.- D'une maniere enjouée, lpirituelle, 
qui air de la poince. Dicere falsè, Quinr. Railler agréa 
vlement ,avec cfprir. 

SALSILAGO, ginis.f.Pl. L'qu:ur faléc.Vid.S aurua 

Sausson, orss, Cac, Plus faic. (comp.) de Sassus, 


Saumur, Ville de France, 
> lur la Loire , où l'on a te- 


" 
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. SALSIPOTENS , énris. PLaur. Puiffact fur mer,dieu 
la mer. 
SALSITÜDO , ins. f. Pl, Humeurs falées du corps 
umain, 


SALSÜGO , ginÿs. f. PL, Liqueur falée qui fe trouve 

os les falires. 

SALSÜRÀ, 4. f. Col, La maniere de faler le poillon & 

chair. J'aut, Saifon de {aler , la falure. - 

SALSUS ,4, #m, Vin. Salé, | Cic. Agréable, plai- 
faut, fn, délicat » Qui raille avec elprit. (R. SAL.) 

D':ésm falfum, Quinr. Un bon mou dic avec efpric , 
où il y a du (el. Hoc f'alfum eff putas. C à r. Vous croy:z 

ue c'eft un trait d'homme d'elpric. Qui te ex infulfo Paie 
fon feci. PL AU r. Rud, Par mon moyen, de fade que tu 
évois , cu es plein de fel maintenant. (C'eft qu'il étoir rout 
trempé d'eau de mer,après fon naufrage.) Salfiores quam 
Articorum [ales, C1c. Plus fins, plus agrcables que les 
pointes d'efprit des Atheniens Sal lautique pur PLAUT. 
Rud, Mouillés comme des Carards, après avoir mangé 
des viandes bien affaifonnées & fait grande chere. Lavés & 
bien nettoyés avec de l'eau falée. ki Lautus , figuifie qui 
a fait bonre chere, & qui a été lavé, pur, bien lavé, 
parce que l'eau de la mer emporte routes les ordures.] 

SatTABIT, —TABUNT. (fat. ind.) 

SALTANS anis. (part.) v. 

SALTARÉ ,5, avi, ätüm, Cie. Danfer ; fauter , ca- 
pricler. (freg.) de Saztre. 

Saitare eleganter. S A1 1. Danfer de bonne grace. Ad 
tibicinis modos faltare.Liv.Danfer au fon de la futte, Ne 
#0 faltat fobrius. Cic. (pro) murans, Un homme fobre ne 
danfe jamais, on ne danfe jamais quand on eft fobre. /n 
oratione [altare. Cic. Proroncer un difcours comme par 
bords. Hine 

SALTATIO , onfs. f. Cie. La darfe, l'a&ion de dan- 
fer. Armata faltatio, PL. Danfe avec les armes à la main, 
Mutaruim delicisrum comes eff extrema faltatio, Cic. La 
danfe eft le dernier excès que l'on commet dans les gran- 
des débiuches. $e [Que diroït cet Auteur payen, s'ilre. 
vcnoie aujourd'hui , en voyant les danfes enfeignées pu- 
bliquemenc dans des Communauté stegulieres,à de jeures 
peifonraires. ] 

SALTATOR , ris. m. Cie. Danfeur , fauteur.#. 

SALTATONIE. (adv.) 4pwl. En danfanr. 

SALTATORIUS, 4, wm, Cic. De danfe , de a danfe. 


Ludus faliatorins. M À c R. Academie de danfe, lieux où 
l'on a; prend à danfer. 
SarrarTries, (abl.) de Sasrarrix. 
SALTATRICULA » &. F, À, Gell, Petite danfeufe. f 
(éim.) de 


SALTATRIX, fcis. f, Cie, Danfeule. f. Cum falta- 
ne affiduus fs. B12L. Ne frequentez pas de dan- 

ufes. 

SALTATRIX tons. Vid. Tonsus. 

SALTATUS, à, #m. Ovin. Chante , [ reprefenté 
danf{arnt. 


SALTATÜS, &r. m. Liv, Danfe. f.(On ne trouve que 
l'ablauiffalrars,) 

SALTAVIT. À danfé, (3. perf.) v. SatraRs, 

SALTEM. Cie, Au moins, du moins, pour le moins. 
% [Les Anciens fe fervoient de false”, quand leurs aÆai- 
158 alloïienc tres mal. Den. ; 

SasssurcuM, f. n. Ecel. Salzbourg. (Belle & bonne 
Ville de Baviere, {ur le fleuve Salts en Allemagne, M-tro- 

ole vers l'an j 80, ce n'éroir d'abord qu'un Évêché, fous 

[à nom de Juvavia ; l'Archevéque eft Prince de l'Empire , 
& L'egat perpetuel du Saint Sece, 

Sasru.|ab.) de Sazrus. 

SALTUARIEÆ snfula.(f. pl.) PL. Des Ifles qui remuent 
Lons le+ pieds de ceux qui danfent. 


SALTOARIUS , i5.m, Pomp, Foreftier, qui garde Les 
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forêts,m. un verdier, un gruyer garennier, un garde- bois. 
Petr. Maître des eaux & forêts. : 

SALTUATIM. (adv.) À. Gell, Parfauts, en fautant, 
endanfarg, : 

SALTÜOSUS, 4, #m. Liv. Plein, ou rempli d: forêts. 

SALTÜRA , 2, €. Plaur, Danfe. Vid. SALTATIO. 

SALTÜS , ss. m. Cie, Saut, bond. m. [Cuc. Garen- 
ne , forér. f. bois de baute fücaie. m. PL! le forc d'un 
Cerf, Cat. Une grande terre, un grand heritage. Caf. Dé- 
uoit, défilé, #. paflage étroic entre des montagnes. ", 
Saltu fuperare viam, Vino. Sauter, 

SALTUS. Bibl, Nom d'homme. 

SALvA. Sauvez. (imper.) Sasvaso ,—mis,—#iT (Far, 
ind. aét.) 

SaivasuNTUR, Seront fauvés. (3. pl. fut. pail.) dr 

SazvAMINI. (2. pl.imper. pal.) 

Saivans , antu, Qui fauve. (part.) v. 

SALVARÉ, 10 ,4wvi, atmm, Biuc. Sauver , donner la 
vie , délivrer. (R. S AL US.) Saluævir nes, Bisz. Nous à 
fauvé. Saluabo ver. Ip. Je vous fauverai. 

SALVARI, dr, avis sam. (pail.) B:b1. Ecre fauvé.Srn. 
Servari, ns . 

Saluatus eff. Bis. À été (auvé. Saluamini à generatio- 
ne iffa. Jp. Retirez-vous d'avec ces gens corrompus. 

[ On ne trouve point le verb- faivare dans les bons 
Auteurs, ils fe fervent de fervare.Les crois endroits qu'on 
rapporte pour autorifer le verbe faluare, fonc [ufp-&s , 
l'un eft de Ciceron in P:fonem , l'autre dans le deuxiéme 
Livre de la Nature des Dieux, le dernier eft de Quirtilien.] 

SALVATIO , ônis, F. Bibl. Salut, #. confervation , 
proceétion. f. Proteéor faluationnm Chriffi fui eff, BiBL. 
Ilelt le proceéteur qui fauve fon Chrift, em sans de ren 
contres, SyN. Salus. 

SALVATOR , üris. m. Bibl, Sauveur, confervateur. 
D 'Eccl. Salvador , Recoller. Syn.Servator. 

SALVATORIUM , ii, n. Eccl, Le Sauvoir, Abbaye de 
filles , près de Laon. . 

SALÜBÈR , brë. (adj.)Varr. Salubre,fain. Syn. Salw= 
bris. [Je n'ai point trouvé falmber dans aucun bon Au- 
teur, c'eft de ce nem cependant que fe forme le fuperlatif 

SALUBERRIMUS , #, mm, Cic. Tres (ain, tres bon pour 
la fancé.3 

SaLuBsRRIMS. (adv.) PI. Fort avantageufement, bon 
pour la farté. ([up.) de SALUBRITER. 

SALUBRIOR , or. VARR. (comp.) de Sarusnis. 

SALÜBRIS , 3. m.f. & Q.. ? Sain falutaire, bon 

SALUBRE ,&.n. at ; àla fancé , taifonna- 
ble. Aura falnbris, Oviv. Unair fain. Cenfliwm falubre. 
Cic. Confeil falataire, Cerpora falubriora. Liv. Corps qui 
{e portent mieux. ù 

SXLOBRITXS , atis. F, Cie. Salubricé,bonté de l'air, 
ou d'un lieu. f. Salwbriras diétienis.Cic. La bonté,la pro- 
prieté d'une diétion;la pureté du difcours. Loci falmbritas. 
1». Le bon air d'un lieu. ; 

SÂLÜBRITÉR. (adv.) Liv. Utilement. Trahere bel- 
lum falubriter, L1w. Prolonger utilement la guerie. Ubi 
enim poteff ils atas refrigerari falubrims ? Cic. Car, où 
peut-il fe rafraîchir plusavantageufement pour fa fanté ? 
Pradium falubriter emere, PL. }. Acheter une terre à un 
prix raifonnable. APE 

SALÜCLÆ, äram. f. pl, Saluffes, (Ville d'Iralie en 
Piémone, Capitale du Marquifat du même nom , Evé- 
ché fous Turinen 1501.) ; ÿ 

# Sauvs. (imper.) Cie. Mot dont fe fervoient les Ro= 
mains pour faluer, comme on diroit , Dieu vous garde, 
bon jour , &c, Cet imperatifn’a que les fecondes perfon— 
ncs,Salve, Saluere, au prefent ,& Salveto, —tote, au fu 
tur. Il y en a qui prétendent , qu'on diloit Salue, quand 
on réncontroit une er + ee ’ EE on s'en Les 

aroit, Salvsto, amboque aded, PLaur.Rud. ]e vous fou 
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haite le bon jour , mon pere, & à celui quieft aveé vous. 
Vid, Parer. 

SALVERE, &%. PLaUr. Se porter bien. Saluebis à mo 
Cicerone, Cic. Mon cher Ciceron vous falue. Dionyfium 
mvelim faluere jubeas, \p, Saluez, je vous prie , Denys de 
fa part. 

SALYYA, &. f. PL. De la Sauge,Plante à fleur en gueule. 
Certe fcur eft un tuyau découppé par le haut en deux lé- 
vies, dont la fupsrieure eft voutée en quelques efpeces , 
& couppée en faucilles dans quelques autres, La lévre 
inferieure cf divifée en trois pieces. D: la partie ancerieu- 
ge de cette fleur , s'élevent les étamines atrachées enferm- 
ble , & difpofecs de rell: force qu’elles ne reprefesteoc pas 
mal l'os hioïd=. Le calice eft un cornet,qui pouffe du ford 
un piftile compolé de quatre embrions. Ce piftile s'em- 
boite dans un trou qui eft au bas de la A:ur,-& ces em- 
briors deviennent dans Ja fuire, autant de femences pref- 
que rondes , enfermées dans une caplule,qui a eryi de ca- 
lice à la Beur. (r. Savus. Sain.) 

Sarvia. Eccl, Sauge, Village du Maïne. 

SatviacuM , i. n. Eccl, Saugé , aux coafins d'Anjou 
& de Poitou. 

SALYIARE, ür, ais sum. (pall.) Col. Prendre une cer- 
gaine potion compofée de iauge , que l'on donnoit aux 
Chevaux , aux Bœufs. 

SALYVIATÜM , 5. ». Col. Potion melicinale, compo- 
Le de fauge, qui terc à préleryer les Chevaux,les Bœufs, 
Bec. de cerraines maladies, 

Saivyi. Vid. Sarvys. 

Sarvicunris , #. Eccz. Sevecourr, en Vimeux. [Sau- 
court. 

Sacvirica. Sauvez. (imper.) v. 

SALVIFICARÉ, S, aus, ätum, Biez. Sauver. Ur fal- 
wificem mandum. ]n. Pour fauver le monde , afin que je 
fauve le monde. à . 

Sarviras, ati. f. Ecel, La Salverat,près de Touloule. 
Salvetat , en Querci. | La Sauvetat, près d’Aufch.x 
On trouve faluitas dans les fragmens de Plaute.] 

Sarvius , éf. EccL. Saire, lolitaire, Sauge d'Albi. f 
Sauve, E\éque d'Amiens. Salve, 

SALÜM , 5. n. Virg. La mer. Ærumno[um [alum. Cic. 
Mer orageule. 3 [Salum , ne fe dir que de la haute mer, 
guand elle eft agirés.] 

SALVO, #5, Vid. SALVARE. 

Sasvo. (abl. fing.) de Satvus. 

SÂLUÜS, #fis. F, Cic. Surcté , fanté, bonne fanté, vie, 
gonfervation , f: bon état de quelque chofe, [Virg. Reme- 
de , m. guérilon. f. Cic. Salur. m. Sais emn:s in focis. PL. 
Toute l'efperance eft fondée {ur les alliés. Salrres mn fe- 
simus. B12L1. Nous n'avons point fair de bonnes actions 
pour le faluc, Salwtemfuam alicui debere. Orin. D:voir à 
quelqu'un fa confervation. Salutem dicere alics. PLAUT. 
Saluer quelqu'un. Salutem dicere foro cr curis. Cic. Dire 
adieu au Barreau. Sulute borie. P 1 À U T. Rwd, 4.2. Sans 
avoir faicaucun mal à ma petite barque. 

[Souvent on fous-entend le verbe d'cere ou dare,avec 
[alurem.] Aswacharfis Hamnoni falutem. ({uppl. diur, ou 
sat.) Cic. Quelquefois qu'ils {e contentoienr de metcre 
Les lertres S. D. pour dire, falutem dat, dicit, furcout à la 
tête de leurs lettres. Cicero S. D, Sulpicio, Ils mettoient 
auffi quelquefois un P. après S. A/iniws Pollio M.T.C, S. 
P. D.c'eft à dire, Af. Poliio Marco Tallio Cicerons falu- 
sem plurimam dicit. Afinius Pollion falue Ciceron. Le P. 
ajouté, n'écoic pas une marque de diftinétion, puifque 
nous voyons des leteres addieflecs à tout le Senat & les 
Romains, avec les deux lettres S. D. Leprdus S, D. 8, P. 
Pl. q. R. c'eft à dire , Lepidus falutem dicit Senatui, popu- 
do, plibique Romano. Cie. 1e. Ep. gs. 

Sazus. Ter. La décffe Santé, (dont la ftarue étoit pla 
gécarec celle d'Efculape, c'cft pourquoi on les joigaoit 
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enfemble dans les prieres.) 36 On la reprefentoit fous 14 
figure d'une jeune perfonne , qui tenoit une Patere auprès 
d'un Aurel, autour duquel il y avoit un Serpent. Cette 
delle n'avoir qu'un Temple à Rome, & la fiévre en avoit 
deux , ce qui fai connoître , qu'on a plus de devorion en 
maladie qu'en fauté. vod re Æfeulapi, Cnte, Salus,ne 
quid fit bajus oro,TsR. Hec. Je vous prie grand Elcuiape, 
& vous déelf: de la fanté , de fañe qu'ilne foit rien de ce 
que j'apprehende. 

SALUsTIANUM , f. Ecez. Saloftiano, près de Spolete. 

SALÜTARE, 5, aus, atmm. Cic. Saluer quelqu'un, 
lui donner le bon jour , lui faire la reverence. PI. Confer- 
ver. Plaur. Dire adieu, Domus te tota neftra falurat. Cic. 
Toure ma famille , ou rouce notre fami!l: vous falue, S#- 
lutare Deum precibus, MarrT. Adorer Dieu, lui faire hom- 
mage, lui faire la r:verence. Salwratumire dees. Cic. Al« 
ler adorer les dieux. Cur ffernutamentis falutamn: à P 1. 
Pourquoi eft-ce que quand on éreroue , on falue , ox on 
dit Dieu vous affific? 4€ [ Pline qui faic cecre demande !, 25. 
2. n'y répond pas. C'eft une coutume tres ancienne, Veyez 
Atiftore, Probl, y. & g. où il fait yoir que l'éternuement 
cit use chofe faciée. Weyez Athenée /. 2. & Xcnophon 1 3: 
de la Cyropcdie, Les Grecs ne difoiear pas Dieu vous af- 
fifte, mais &s5 e Sem. Fupiter ferua. Jupiter conlervez. An= 
thol. 2.13.) Gemrss palmites (alntentwr. P1, Qu'on con 
{erve deux branches de vignes. Der 

SALUTARI, dr, ati: sum. (pail.) Cir. Etre falué. 

SÂLÜTARÉ > 34e n. Bibl, L: faluc, le Sauveur , le £a= 
lataire. | | ‘ 

SatuTARIOR , oris. Ecc. (comp.) de 

SALÜTARIS , rè. (adj.) Cie. Saiuraire , utile, avan 
tageux, confolantc, Nwlla rem:dia tam fac unt dolorem, 
quèm que funt falutaria. C1c. 1] n'y a point de remedeg 
qui cauf:nt p'as de douleur , que ceux qui font falutaires. 
S'aluraris digitus, Syar. Le doigt le plus pro:h- du pouce, 
(Ainf appellé , parce qu'on le baifuir quand on vouloit 
laluer quelqu'un.) Sawraris littera. Cac. La leutre {alu 
taire c'eroit un À, parce qu'il fignifoir abfolvo, Salutares 
littera, 1n. Des lertres de confulation. 

SÂALÜTARITER. (a lv.) Cie, Utilement, 

SALÜTATIO , omis. f. Cre. L'action de faluer quel 
qu'un, Île faiuc. Qualis effet ifta falutatio. B1 81. Quel 
pouvoir étre ce falur. Amants falutationes in foro. 1. Ai- 
ment à être falué dans les places publiques. Commun fa. 
luratione dignus, Cie. Digne de recevoir les devors ordi. 
naires de la vie civile, de recevoir les civilités qu'on fait À 
tout le monde, ‘Ub: falutario deiuxit, Ip. Quand tous les 
difeurs de bons jours s'en font allés. 

SALÜTATOR, oris. m. Cie. Qui falue quelqu'un, qui 
alloit faluer les Magiftrats chez eux, qui leur faifoic Ia 
Cour, Salwrater mercenarits. Cos. Un homme qui fair de 
grandes reverences par interêc. 

SÂLÜTATORIUS, à, #m. PL. Propre à faluer les 
gens S'alutaterinm publicum exercer:. San. Faire l'office 
< portier. (C'eft ainfi que Seneque l'explique lui-même, } 

SALÜ TIFER, à, #m. Ovip. Saluraire. (R. SALUS,@ 
F5RR&.) 

Venit urbi [alutifer, Ovip. Left venu pour le bien de la 
Ville, fon arrivée a caufe le faluc d: la Ville, 

SALUTIGEX. Apui, Le même que SALUTIFER. 

Salutigeruli pueri. PLAUT. Anl. Des laquais pour faire 
des meflages. (On s'en fervoit pour envoyer {çavoir des 
nouvelles de la [anté de fes amis | & pour leur faire deg 
complimens.) | L 

SazurTioLz, #rsm. f. pl. Ecel. Saluçoles, en Ombrie, 

SALUTO,4:. Vid. SazuraRs. Cie. Salucr quelqu'un, 

SALÜTOR , éris. (pafl.) Cie. Vide SALUTARI. 

Cur «go Poeta falutor? H 0 R. Pourquoi me resarde= 
t-on comme Poëtc? Pourquoi me rend-5-on les hogneurg 
qu'on red aux Poëtes ÿ 
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SALVÜS , à, mm. Tan. Quieft en bonne fanté, fain, 
qui fe porte bien, entier. Salvws clypeus.Cic. Un bouclier 
uieftecgier , qui n'eft point endommagé. S'alua fide, 
faivo efficie. In. Sans apporter de préjudice à fa confcien- 
ce, & fans choquer fon devoir. Nec diffentire ab ii [alu 
gratiä , nec confentire falvé confcientiä pojum. San. Jene 
puis les contredire {ans les choquer , ni étre de leur avis 
fans bleffer ma confcience. Salua eff refpublica. Cic. La 
Republique eft en bon état. Salves praftare focies. Ip.Con- 
ferver les Alliés, les mairtenir en paix. Salwes fac, fal- 
œum fac. Biaz. Sauvez. Fides tua te faluam fecit. 1n. Vo- 
tre foi vous a fauvée. Alios falus fecit, [e ipfum non pe- 
1eff faluum facere. Biz. 1l a fauvé lesautres , il ne fçau- 
roit fe {auver Loi-réme. Ur falui fant. 1p. Afin qu'ils 
Soient fauvés. Saluwum fignwm eff, Pi a ur. Le cacher eft 
entier, n'eft point rompu. Saluss legibus, faluis aulpicis. 
Sans blefler les loix , (ans violer les aufpices. Saluum te 
cupimus quidem. Pa, Nous {eriors bien ailes qu'il ne vous 
Atsivât poine de mal , que vous fufliez hors de danger. 
SALYES , wm. Les Salyens , Peuples de la 
SALŸI, cr#m. m. pl. PL $ Gaule Narbonnoiie, b. le 
D'occfe de l'Archevèche d'Aix cn Provence. Pid. AQUA 
SsxriÆ. 

SaM, (pour Eau  Suam. Enn. Feft. wr Sas, pour 
Eas Gr SUAs.) Sa, (pour SuaAG%E À. 1d. Enn. Feft.) 
ZÆas , nt Sos, (pour Suos © Eos.) So , (pewr Suo.) Sis, 
(pro Suis.) à Doriro, Eur. 

_ SaAMARA, 4. f, Col. PI. La femence des Ormes. [PI. 
Promontoire dans l'Ocean Occidental, où finic le Mont- 
Æaucafe, |Eccl. Zimare , fur l'Euphrate , en Armecie. 
SamARA, &. f. La Somme, riviere de Picardie , qui 
rend {a fource auprès de Sairt-Quentin, pale à Amiens, 
+ Abbeville , & fe jerte dans là mer près de Saint Valeri. 
7 SAMARIX, &. f. PI. Samarie, partie de la Paleftine. 
Bibl. Samarie , Ville Capitale de Samarie, Siege des Rois 
d'Ifraë!. 
© SÂMARITÉ , arm. m.pl.æ 7? Samaritain , qui 

SÂMARITANÜS , 4, #m. Bis. & cft d: Samarie, 

SAMAROBRIV À 0% Amisns, Ville Epilcopale 

SamaRoBRiGA ; 4. F. Caf. $ de la Picardie. Vid. Au- 
BIANUM. : 

SAMARUM. Vid, SAMARA. 

SamssLiUM , i. n. Erel, Saimbel , au Diocefe de Lyon. 

SAMBÜCA, &. f. #irr. Sanbuque. f. inftrument à 
æcrd:s, nc Harpe, Vitr. Sambuque.f. machine de guerre, 
Forez Frûns., (emp£ius.) 

SAMBÜCEUS , 4à, ë#m, Pu. D: Sureau, (R. Sam- 
sucus} Raculus fsmbucens. Vicr. Un bâton de fureau. 
SAM BÜCINX, &.£. PI, Un- joueue de cer inftrumen, 
nomme Sambuca,joueufe de Harpe, 

SAMBÜCISTE JA , &. f. Liv. Joueufe de Har 

SAMBOCUS , 5. £. PI. Sureau , arbiifleau, dont les 
Aeurs font des petits baflirs, ou rofertes à cinq quartiers, 
dans le milieu de quelles il ÿ à un trou. Après que la fleur 
£ft pallee , le calice , dont la pointe s'emboîce dans le trou 
de la zur, devient une baie pleine dé fuc , & qui renferme 
quelques femences un peu lougues, 

Samgvyes , #5. f. Caf. Elpece d'inftrument de mufique, 
dont on dit que la Sibylle le fervic la premiere. Cer inf 
tiument fut auffi nommé du nom de celui qui l'inventa , 
{ce qui eft plus probab'e.) 

SAME, €. . Ovid, Vid. Sames. Lfle, & Ville, P. 
SAMER À, & f. Col, La graine de l'Orme.m, Vid. 
Samara. S mence des Ormes. 

SaucaAR./{indecl.) Bb. Samgar , un des Juges des 
Jfraëlices , qui les délivra de la captivité des Philiftins, 
drtil rua fix cens hommes avec le foc d'une charue. 

SÂMIARÉ » 8, vi, ätum, Non. Aiguifer. 

SÂAMIATOR, oris. m. Un Remouleur,un Gaïgne- petit. 


SAMIATUS , 8, #m, Non, Aiguifé, pointu, 


SAM. SAN. 

SXMIOLUÜS, à, #m. PLaur. (dir.\ de 

SÂAMIOS, à, #m, Cie. De Samos,qui concsrce Samos, 
Tefia Samia, T18. Vafa Samia, PLaurT. Vaillelle deterre 
de Samos, 

SamNis , itis. Samnite. Vid, Samwitas. QEccl. Sain, 
Ifle des Côtes de Baffe- Bretagne. 

SAMNITES , t#m. m,pl. Liv, Les Samnites, P-up'e 
d'Iralie , qui ont fait longtemps la guerre contre les Ro- 
mains. Vid, SAMNIUM. 

; SAMNIÜM , 55,0. PI, Le Samoium, le Pays des Sam- 
dites , qui s'étendoic fort loin dans l'Icalie {ur la Medi- 
terranée. 

SAMOGITIA, Z.f.Ecel, Samogitie, Province de Pologre, 
au Nord de la Pruffe ; on y fable un Evéché fous Grefne 
l'an 1413 , la refidence de l'Evêque eft à Midnik , quieft 
le meilleur Bourg du Pays. 

_SAMOLÜS , 5. f. Plante, dont la fleur eft un podet 
découppé en roferre , & dans le fond duquel il ya untrou, 
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| par où certe fleur reçoit le piftile , qui eft attaché fi for- 


tement par fa partie inferieure au calice, qu'ils ne fonc 
qu'un feul corps. Lorfque la feur eft pañfee, le piftile & ° 
le calice deviennent une capfule qui s'ouvre en pluficurs 
pointes , & renf:rme quelques femences affez menues. 

SAMOÔS , 5. . Virg. Samos , petite Ville dans une Ifle 
de l’Archipel du même nom , Archevèché honoraire du 
Rit Grec ; l'Ile eft peu habitée , & n’a pas plus de quatres 
vingt milles de tour. 

SAMOSATÀ, 2. f. PI. Samofates , Ville Capitale de 
Royaume de Comagene en Syrie, ce n'eft plus qu'un 
Village nommé Scemlat ; elle eroit Evêché dès les pre= 
miers fiecles. 

SÂMOÔTHRACE , &r.f. PL 7 Samothrace, IA: de 

SAMOTHRACIX , 2. f. Ecc!. $ 1a Thrace , & de la 
mer Egés , h. Simandrachi, vers la Romauie s elle eft de 
la Turquie d'Europe. : 

SamrantACUN , i. n. Ecel. Sampigni , près de Dijon. 

SAMPSA , &. Ê. Col. Le noyau, ou le marc d’une Olive 

SAMPSÜCHINÜS, à, #m. PL. De Marjolaine, Plante 
odoniferante. (æpi3r@.) Sampfuchinum eleum. PL, 

De l'huile de Marjoiane. 

SAMPSÜCHÜM, i. n.Col. ? De la Marjolaine,herbe, 

SAMPSUCHUS , 5. f. PI, 3 Vid, AMARACUS. 

SAMPULCRUM , é. n. Eccl. Saimpolgue, en Lyonnois, 

SAMÜËL , élis. m. Bibl, Samuel , Prince de la Tribu 
de Simeon , & le dernier des Juges d'Ifraël , qui confacra 
le Roi Saül. 

SAMÜS , 5.f. Virg. Vid. Samos. Ifle de la mer Egée. 

Sana. (imper.) v. SANARs. [Pid, Sanus. 

SANABILIS ,/ë. Cie. Qui peut étre guéri , qu'on 
guérit aiément, guériffable, Sanabile ingeniwm. San. Un 
<fprit qui n'eft pas incorrigible. ” 

SanacHim. Ecel. Archevêché Armenien, vers Tiflis, 
fous Ecfmiafin, 

SANÂRE, 6, ävi ,atum, Cie. Guérir, rendre fain, 
(R. Sans.) Sanare curas. Tin. Diflpper les chagrins.— 
suaritia vulnera. Cic. Guérir les plaies caufées par l'a- 
varice. 

SANARI, br, &tis sum. (pall.) Cic. Etre guéri. 

SANARI, 4rus um. (dép.) Luer. Guérir. 

SanaTes. Feft.q. Sanati, Peuples qui demeuroient au- 
deffus & audeffous de Rome. (Qwis cum à Romanis de- 
Leciffent, brevi poff redierunt in amicitiam. q. Sanaté 
mente,) 

SANATIO , ônis. F, Cie. Guérifon. Ecrwm malerumæ 
in eo pofita famatie eff. Cic. Le remede à ces maux , con- 
fifteen cela. 

SÂNATOR, ôrër, m. Bibl. Celui qui guérit. 

SANATUS , à, #m, Guéri. 

Sancraeuu-SusssionpM. Eccl, La Coûture Saisem 


Ouecin , près de Soidlons, 
LE KEKKE KE à 
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SANCIRÉ, «30, sänxi, sandim, &sanctäm. Cic. 
Exablir, rendre refpeétable , rerdre icvielable par quel. 
que Loi , ou quelque factifice, arrêter , décerner , orden- 
ner quelque chofe, Sancire aliquem augurem. Cic. Eta- 
blir, faire quelqu'un Augure. Carmina fancire alicui. 
SraT. Dédier des vers à quelqu'un. Fœdera fulmine fan- 
éire. Liv. Affermir, ratifier l'alliance par un coup de 
foudre , (en parlant de Jupicer.) Sanxerunt ne, quis eme- 
ref mancipium, Cic. X1s ont défendu que qui que ce fût 
acherätunefclave. Sanxerwnt inter [fe jurejurando nequis 
enuntiaret, Czæs. Us firent ferment entre eux dere point 
reveler. Sancire fœ dus. Liv. Faire alliance. Sanxit regnum 
Herodi datum. T ne. Il confirma à Herodes , le Royaume 
qui lui avoir £:é donné. 

SANCIRT, ci br, sänesrits s%m. (pall.) Cic. Fiac prima 
lex än amicitié farcistur. Cic. Que ce loit ici la Loi 
fondamentale de l'amitié , la premiere Loi d'aritié. 

SANCITUS , 4, #m. Cic. Ordonné , établi, affermi, 
Quod in meliorem repremificnem fancitum eff, Bis. Qui 
cit établi fur de meilleures promefles. 

Sanéta-Coharia. Eccz. Sainte-Coyere, au Diocefe de 
Chälons.—Eremws, Sainte- Eran.—Image. Ecc L. Sainte- 
Iinage , près d'Hauviller, au Diocele de Châlons.—/rene. 
Ecci. Sartaran , en Portugal. Vid, SancrUs. 

SANCTE. (adv.) Cic. Saintement , avec fainceré & pu- 
reté, fermeinenr » inviolablement. Sanciè adjurat. Tan. 
I] protefte avec ferment. 1d mthi eff fan&iùs, Cic. J'ai 
trop de venerarion pour cela. Sanéè Deum colere. Cic. 
Honorer Dieu avec pieré & religion. Sanéiféme colenda 
amicitia ft. Cic. Il fauc cultiver l'amitié avec un foin tres 
religieux. : 

SANCTIACÜM, 5. n. Ecel, Sauci, près de Soïflons. 

Sancriricanint. Sanétifiez-vous. (imper. paf.) v. 

. SANCTIFICARE , 5, avi, com, PRup. Bisz. Sanc- 
tifier, confacrer , purifier, (R. Sancrus , @ Facsrs.) 

Memento ut diem Sibbat: fan&ifices, Bisz. Souvenez- 
vous de fanéti fier le jour du fabbar. Cimque Jenétifcaffe 
#1. In.Apiès les avoir fanétifiés. Sané.fcavit eur. Bis. 
A! le benir. 

SANCTIFICARI, br, Ztis sim. (pal) Bibl. Etre 
fanétifié , eftre confacré , être beni, Et qui fanétificantur. 
Bin. Er ceux qui font fanétifés. Aine 

SANCTIFICATIO , ônÿs. f. Bibl. Confecration , fanc- 
tification, l'action de far@tifier. f. lieu faint , ceux qui 
s'affemblent pour fe farétifier. - 

SANCTIFICATÔR, ôris,m, Bibl. Celui qui fanétifie, 
qui rend {ainr. 


SANCTIFICATÜS, 4, 5m. Bizz, Confacré, fanctifé, 
puriñé. 
SANCTIFICAVIT. (3. perf.) v. SANeTIFICARE. 
SANCTIFICIOM , ÿ5.n. Bibl. San@tuaire. m. 
SANCTIFICUS , à, #m. Juvane. Qui lantifie, 
fanétifianr. 
sonrnscause Uvanc.Qui parle des chofes fainres. 
SANCTIMONIX, &. f. Cie.Sainceré.f.[ Svn.Sanétitas.] 
Nupriarum (ar Æimonis. An Hir.La (ainteté du mariage, 
SANCTIMONIAIES , 3 &m. f. pl. Les Religicu!es. 
SANCTIO , émis, f, Cic, Ordonnance , Loï qu’on éta- 
biit fous certaines peines. f. [a-rmilement. m, Fœderis 
J:réie. Cic. Afferiniflemegsc.#. confirmation d'un traité, 
d'ure alliance.f.(r.SanciRs.) Pragmatica- Sanëtie, Ecer. 
La Pragmatique- Sanétion , regle de difcipline Ecclef:fti- 
que. (La pius tameulc eft celle de 1 4 3 7,dreffée en confor- 
mité des Canons du Concile de Bâle , dans une Affemblée 
. de l'Eglife Gallicane tenue à Bourges (ous Charies VII. 
El'eregle la forme des cl:étions , &c. ako'it les referva- 
tions, les Annates, les Déports,&c. Elle fur abrogée par le 
Concordat fut entre F:ançais I, & Leon X, en 1 ; 15. 


Sancrio. Ecéi S:kinye, fur le Rhein Chapicre d 
Chanoinelles en Souabce. hd | LE use 


. SAN. d 
Sancrion , ori. Cic. (comp.) € 
SancrissiMUs, #, #m, Cie. ([up.) de Sancrus. 
SANCTISSIME. (adr.) Cie. (fup.) de Sancrs. 
SANCTITAS , äris. f. Cie. Sainteté , pieté , modera- 
tion, équité. f. Quanté fanétitate bellum geffifier. C. Nr. 
Av:c quelle éqniréils'étoit comporté dans la guerre. 
SANCTITÜ DO , ini. f, Cie. Saïneré. f. Syn. Sance 
fils, 
Sancrius, orme, n. (comp.) de Sanerus. Sanéiùs dem 
xir. C. Nep. Il crurqu'ileftoic plus jufte,plus raifoncables 
SANCTONÉS, #m. m.pl. Eccl. Xaintes, Ville 
de France, Capitale de Xaintorge ; il y a Evéché. Vids 
SANTONES. ; 
SANCTÔOR , Gris. m. Tac, Qui établie quelqée loi, 
quelque ordonnance. Serviws Tullins [anétor legum fuit. 
Tac. Servius Tullius fit, porta, établit des loix. (r. 
SANCIRS.) ‘ 
Sancrua, «.f. Ecel, Zanchte,entre Mons & Bruxelles, 
SANCTÜARÏIA , &rmm. n. PI, Lieu fecret , lieu retiré, 
cabinet où l'on couferve certaines chof-s précieufes. 
SANCTUARIUM , fi. n. Bibl. Le Sanctuaire, le Temple, 
l'endroit du Temple le plus faint. Zn opere Sanéuariis 
Bisv. Pour les ouvrages du Sanétuaire. | + 
SANCTULÜS , #. m.Er. Un petit Saint. (dim.) de 
SANCTUS , 4, #m. Liv. Ordotré, établi. Cie, fainty 
refp:étable , inviolable, facré , pur , religieux , innocent , 
vertueux. (R. Sancins.) € Res enim, fazétæ dicuntur , 
qua (arétione aliqué vinciuntur. 


Vir fan&iffimur. An Cic. Un tres faint homme. Fides 


fanëta, Liv. La fdelité inviolable. Sanëlum Sanétorum , 
G San&a Sanétorum. Bras. Le Saint des Saints, (c Exoic 
un lieu où le Grand Prêtre n'entroit qu'une feule fois 
l'année.) Quia Sinchum Sanéiorum «fi. Bis1. Parce que 
c'eft le Saint des Saints. Eterunt Sanéta Sanétorum. Bist. 
Exod. 30. Et elles :ronttres fainces. Sanéfa favéorum eff. 
Bus. Efttres (ainte. ‘Ur fônt fanéts fanétorum. Ip. Afin 
que ces chofes foi-nt faintes & facréés. S:retigerint Sanäæ 
Sanétlorum, Bigr, S'ils touchent au Saint des Saints. 
SANCTÀ , ôrum. n. pl. Bibl. Les chotes faintes , les 
lieux faints, le Saint des Saints, le Sanctuaire, le Tem le 
Semel introivit in Sandta. Brac. El entré une fcuie fois 
dans le Saint ds Saints. % [C'eroit le jour de l'expiation, 
que ke Grand Prétre entroir dans le Saint des Saints.] Qui 
promittunt fe wiolare Saréta. Binz. Ceux qui fe promet 
tent de violer vorre Sanétuaire. | 
Sancrus Cyriews. Eccz. Sancergues en Berri.—Man« 
rulus.1n.Sainc-Moret {ur Aîne, près de Youzi.— Michaël 
Ecez. Saint- Miel, en Lorraine, fur la Meulc.—Michaël 
in Eremo. 1p. Saint. Michel en l'Er,en Poitou.—Prifeus4 
Ecc. Saint-Prex , os Saïot-jean-fur-Eure, au Diocefe 
de Charires. . | 
Le SANCÜS , #. m. L'un des dieux , que les Payens met- 
voient dans le feiziéme ordre des dieux du ciel. , 
SANDALARIÜM , 3 50. A. Gell, Le lieu où l'on ven- 
doit des fandales à Rome, 
SANDALIA. Vid. SANDALIUM. | | 
SANDALIDES , dm. f. pl. PI. Dattes , qui ont la f4 
ure d'une fandale , où d'un efcarpin. f. : 
SANDÉLIGÉRÜLÜS ,à , #m. PLAUT. Qui porte des 
cfcarpins, des fandales ,des mulles. (R. Gsnsxs Cr Sata 
DALIUM.) Sandaligerule, cantrices. PLAUT. Trin. Les 
porteufes de mulles de leurs maîcrefles , les chanteufes. 
SANDALIÜM , à5. n. Ter. Sandale. f. efcarpin. m« 
cfpece de chauflure, 
SANDALCM, 5. 0. PI. Sorte de bled. 
SANDÉAPILÀ , &. f. Mart. Bicre. f. cercueil. #. à metà 
re les corps morts. 
| SAND PILARIUS , 75. m. Hor. Officers parmi les 
Anciens , qui porcoient les corps morts des Pauvres, Sym 
Velpille, 


TA 


Eve SAN. ; 
SANDARACX, Sandaraque.f, mineral, 
SANDARACHA, £.f. Pitr. $ d'un rouge orangé fort 


if. PL petite Joubarbe, plante qui croît fur les murailles. 
Cam dhsges , cu om 


SANDARACHATUS, à, äm, PL. Où l'on a mélé de 


Sandaraque. 

SANDARACHINÜS, à, &m. Nav, ? De couleur de 
SANDARACINÜS, Sandaraque. 
Sanparssion. 7 Efpece de Perle, qui reffemble à 


SanDarason, PI, $ la Sandaraque. 

SanDanssus, i. f. PI. 37. Perle des Judes, qu'on ap- 
pelle aufli Garamanites. 

SanNDasaz. PL. ibid. La même que 

SandasrRUM.Pl. Perle, La même que SANDARESION. 

SANDyciINUS color, Surv. Couleur de Sandyx. 

SANDYX , jéïr. f, (8 quelquefois m.) PL. Couleur 
souge faite de Cerufe brâlée mêlée avec de la terre rouge. 
Ames uns veulent que Sandyx , foic une Plante. 
L:2 


SANE. (adv.) Cie. Certes , certainement , en effit, oui, 
faos doute. 


SANtM. (1. Gbj.) v: SANARS. 
SANESCÈRE , fes. Cou. Se guérir. 
SANGA%1US, it. m.P!, Fleuve de Galatie,& de Phrygie. 
SANGARIUS, 4, #m. Sr ar. Qui eft de Phrygie. 

Sanñgarins puer, Srar. Ganymede. Pid. GanxMsDss. 
SANGUEN , tri. Cic. Vid, SANGUIs. 
SANGUIÏCOLÜS , 5. m. PL Boudin » fait de fang de 

Chevreau , ou de Pourceau. 
SANGUILENTÜS , à, äm. Scris. Sanglart. 
SANGUINALIS, äié. {adj.) Col. De (ang , quia rap- 


port au (ang. S'inguinalis berba. Css. Heibe qui arrête 
Je (arg , la Renouée, | 


SANGUIN ANS , anti. PL, (parc.) v. 

SANGUINARE, 5, &vi, atum, Quinr. BisL. Saigrer, 
jetter du lang. °° 

SANGUÏNARIUS , 4, #m. Cie. Sanguinaîre , cruel. 
Fierba [inguinaris, Cou, La Renouée » Plaoce qui ar- 
sête le fang. 

Sancuins. abl.) vid. Sancus. 

SANGUINEUS, 4, #m. C1 c. De fang , fcouleur de 
Sang. Gur:a fanguines, Ovip. D:s gouctes de fang. Mora 
fanguines, Vire D: Mures de couleur de fang. 

SANGUINOLENTUS , 4, üm. Ovip. Sanglanc, cou- 
Vcrc de lang, | 

SANGUITS, inÿs. m. Cie, Du lang, force, vie,]race.f. 
Homo plenu: finguinis PLaur. Ua homme barbare, (an- 
fniraire, Sanguis ararii, Cie. La fubftance, le fang du 
Treior public, l'argent qui y eft contenu. Sanguis civi- 
#atis. Cic. La force d'une Ville, Sanguis erationis incor- 
ruptus. Cic. La vigueur, la force du difcours , qui s'eft 
maintenue dans fa pureté, Auéfor fanguinis Hor. Lechef 
de la race. Pir fanguinum, Bis. Homme de fang. Expuere 
Janguinem. Ca 18. Cracher le (ang. Infcere fanguina 


“Horn. Teindre de ang. Sanguis us maracifimus, Bin. 


Pu_vin le plus pur, 
| SANGUISOGX, & £.P1.Bibl Une Sangfue.(r.Sucsrs.) 
SANICULA, 4, f. La Sanicule, Plane dont les Aeurs font à 
£inq feuilies difpofes en rofe & repliées, avec une échan- 
£rure, Le calice devient un fruic compofé de deux guaînes 
jointes enfemble, &c. 
SANIES, &5.f.Ce!f Sang corrompu,pourri,qui fort des 
plaies, des ulceres, Oies famses, PL.La Lie de l'huile d'olive. 
SAN1OR , orir, Cie. (comp.) de Sanus. 
SANIOSÜS , à, äm, PL. Qui jerce du fang corrompu, 
du pus, en parlant d'un ulcere. 
SANISSIMUS , #, mm, Cats. 3.6. ([up.) de Sanus. 
SANITAS , äfis. £, Cic, Santé, bonne fanté. f.em- 
bonpeiut. m, Île bon fers » la traifon. 
Redire ad fanitétem, Ciç, Rexenir en fon bon fens, Elo 


s 


À SAN. 118; 
qHEE:A Omneém [anitatem perdidit, Cic. L'éloquence a 
perdu tout fon embonpoine. Dum fanitas conftabit, PK. 
Tant que je ferai en mon bon fens. 

SANITIOM , 35, n. Ecel. Senés, Ville des Alpes ma- 
ritimes de l'Exarcat des Gaules > Evêché fous la Metro 
pole d'Embrun , dès l'an 452. 

SANNÀ , £. Psns. Moquerie, raillerie p'quante, gri= 
macc. (Sanna eff, os com vultu diftorrum.) 

SANNIG , ons, m. Cie. Un moqueur , uo plaifant, ua 
ailleur, [Svn. Seurra,] Salis enim fatis eff, [annionum 
Parmm, Cic. Car on y trouve affez de el, mais peu de 
gens agréables & plaïfans, (I s'agit d'une maifon de came 
pagne ficuée fur le bord de La mer , mais où il n'y avoic 
pas un grand revenu.) 

SANO, #5. Vid, Sananp. Cic. Guérir. 

SANQUALIS, ir. F. PI, Le peric d'une Orfraye,(cors- 
me le veulent quelques-uns.) 

SANTERNA, £. f. PI. Soudure d'or, 

SANTOLINA , 4. f. Plante dont la fleur eft un bouquec 
2 pluficurs feurons ramafés en boulle , évafés en étoile 
fur le haut, portés chacun fur un ermbrion » fparés les 
uos des autres par des feuilles pliées en goutriere”, & fou 
tenus par ua calice écailleux. Lorfque la feur eft pallée, 
l'embrion devient une graine un peu longue & ra yée.Ajou« 
tez à ce genre le port : Les efpeces. 

SANTONA, Arum, Xaintes, Ville chetive de 

SANTÔNES , äm.Pl- Eeel. 3 la deuxiéme Aquitani- 
que, & de l'Exarcat des Gaules » Capitale de Xainco 
fur Ja Charente, Erêché fous Bourdeaux dès le quatriés 
me ficcle. 

SaAnrTontA,84,f.Ecrl, La Xaintonge, partie de 
l'Aquitaine, 

SANUS, à , äm, Cic. Sain, entier, qui fe porte bien, 
qui eft dans fon bon fens. zfsme fans mentis, In. Un home 
me de bon fens. Qui fani funt, Bi81. Ceux qui {e porrent 
bien. Sanswm £enus dicendi, Cic. Une maniere de parler 
qui eff pure , qui ne Le fent point de la barbarie, Saniores 
Oratores. ]p. Les meilleurs Orateurs Ceux qui ont le 
meilleur goûr pour l'éloquence. Pro fans aliquid facere, 
PLaur. Faire quelque chofe en homme (age. Malèfanus. 
Cie. Infenfé , qui à perdu le fens. Benè fanus. Hor. Un 
homme fort prudent, fort avife. Fieri fanum ex morbo, 
Car. Se remettre , fe rétablir après une maladie, 

SAPÀ , &. f. Col. Varr, Du vin cuic jufques à ce qu'if 
n'en rete qu'une troifiéme partie. [Pall. Le fac , la (£ve 
des plantes. 

Saranos. PI. Efpece d'Amerhyfte. | 

SAPERDA , 3. m. Perf. Sorte de poilfon. Varr, Un 
homme honnéte , agréable, joli, Omnes videmur nobis 
effe faperds. Van. Nous nous imaginons être forc jolis, 
fort agréables, 

SÂPÉRE , pro, sdpsuï, 8e spi. (plus ufté (ans fu 
pio.) Pl. Sentir,avoir le goût d'une viande, [avoir de l'efa 
prit. Cie, Etre fage, avoir du fens, être doué de jugement, 
avoir de la fagefle & de la conduite, Plawr. Faire {on pro= 
fit de quelque chofe. Sapere ad Yem fuam. Ip. Avoir bien 
de l'elprit pour fon profit , entendte bien Les affaires, Pol 
magis fapiet fi. PLaUT. Rud.4.r. Certes il auroit mieux 
Fait de. Iffuc eff fapere non quod ante pedes modè videre F 
[ed etiam illa qua futurs funt profpicere. Tan. Ad. C'elt 
là ce qui s'appelle être fage , de voir non feulement ce 
qu'on a à fes pieds (devant les yeux ,) mais de prévoiren« 
core de loin ce qui doit arriver. Sapir ei palatus, Cic. Il 
a le goût bon , le goût fin, il goûte bien les viandes. Q1a 
Jurfum funt [rpite, Bis. Ne penfez qu'aux choles { piri= 
tuelles. Reéfe ego meam rem fapie. Pz. Je [çai bien con 
duire mes affaires. Qui femiram ipff non fapiuns.Cic.Ceux 
qui re fçavent pas eux-mêmes les chemins. Si fapias , fan 
Pias. PLAUT, Rud, 4. 7. Si vous êtes fage, vous en ferez 
voue profit, 


2184 SAP. 

S'APHIRUS. Vid, S APPHIRUS. 

SAPIDE. (adv.) Ecel. Avec goût, avecfagelle. 

SAPIDISSIME. {adv.) Apul. D'un tres bon got. 

SaripissiMUs , #, sm. À pu L. Qui cft d'un tres bon 
goû:,, aui a un goût excellent. (fup.) de 

SAPIDDS, 4, #m. Q ii a du goût, qui a de la faveur. 
se [1e v'ai paint trouvé d'autorité de Sa idus.] : 

SAPTENS, énris.(adj.)Qui a du gout,habile, éclairé. 
Cic. Prudence, judicieux , qui a du bon fens. B.bl, Sage. 
Ætas f'ap'entior. Ovin. L'âge le plus mür. 

SA PIENTÉER. (adv.)Cic. Sagemert, avec fagefle, 
fprudemment , judicieufement. Sapienter vitam inffituit. 
Tan. Ia reglé {a vie fagement, il eft entré fagement dans 
le monde, 

SAPIENTIA £. f. Cie. Goûr. m. prudence. f. bon fens, 
jugement, difcernement , habileté, ivrelligence. Bibl, Sa 
geile, conduite, capacité. Sapientia Deéores. Tac. Les 
Philolophes. Timor Domini principiurn [apientia. B18L. 
La craiare du Srigneur eft le principe de la fagefe. Sedo 
moneo qua polar pro meé fapientié. Ts R. Ad. Je leur 
donne les mcilieurs avis que j- puis, felon ma p<rire capa- 
cité, & le peu de goût que j'ai.(n.SaPsRs À voir du goût.) 

'K LC: mor fe ed pour les qualicés de l'efprie, auffi- 
bien que pour pe du palais, & non pas pour la fageff: 
du cœur , qui elt remperantie, continentis, moderatio,] 

S'apranrion , oris. Cic. (comp.) de S aprens. 

S'aPisNTIPOTENS , ent:s. (adj.) Enn. Cic, Tres fage, 
qui excelle en lagcifs. 

SaPisNTiSsIMUS, #4, wm, Cic. Tres (age, le plus fage. 
(fup.) d: Sapisns. 

Sarrenrissime. (adv.) Cic. (comp.) de SaPIENTER. 

SAPINEA , à. £. Vitr. La partie la plus bafle du fapin. 

SAPINEUS ,3 , #m. Cou. D: fapin. Nux /apines. In. 
Pomme , ox fruit de certe forte d= fapin d'où découle la 
poix-réfine. 

Sarinus,f. VARR.1.R, R. Vid. Astss. Le Sapin. 

Sarisser.(3.plaip.fubj.}v.Sapars. ?/.Avoir du goût. 

SÂPICM. Vid, SAPPIUM. 

SartUNT.(3.pl)v. Sapsne. Quiterrena [apiunt Bic. 
Cux qui s'ont du goût que pour les chofes d: la cesie, 
qui n° penfene qu'aux chofes de la terre. 

SAPO ,onis, m, PI, Du favon. ". 

SaroNARIA ,4. f. Ecc!, Saponare, au Royaume de 
Nipks.f Sapo-aire, plane. Fid, LrcHnis. 

Saronariæ,#rmm.f.pl.Eccl. Sivonnieres,près de Toul. 

SAUOR ,0:55, m. Cie, Saveur, goûx qui eft dans la 
viande, Pi. L: woûc , la faculcé de goûter. f. Domare [a- 
porem durum.Viro.Addoucir l'aigecur d'un fruit. Perdere 

fsporem.Hor.Perdre (a force. Sermmo publici faperis.PsTR. 
D'fcours à la mode , qui eft du goût du public. Primi [a- 
ports mellr. Pau. Du miel le plus excellent. 

SAPPHICOS , à, #m, Car. Sipphique. Mnfs fap- 
phica. In. Sappho, celle quia inverté les vers fapphiques. 

. SAPPHIRINOÜS, à, 4m. PL. De (apphir- 

SAPPHIRUS , 5. f, P!, Ua Sapohir, pierre précicufe, 

SarrHo,ws. t. Sanpho; fille d: L:fbos quia mventé les 
vers fapphiques. On l'appelle la dixiéme Mule, Line 
nous reite que tres peu de chofe d'elle, 

*SaApaon. (acc.) de 

Sarros ,i.m. Fi. Efp:c= de fromege. 

*SArROPHAGIS Mart, Vous manzcz de cette efpece 
de fro nage apaclié fapros, qui Gznifie pourri, corrompu. 
€B ca des edicions portent emæogPsyes , pitreda comeirs.) 

Sapsa.(posr) Lr5a, Eun, Fejé, Vid, SAM. 

Sara, 4.F B.5. Sara femme d'Abraham, qui fe noi. 
moit d'abord S:rai. 

SARA. Ecci. Site, riviere qui {: j+tte dans l'Oife à la 
F:reca Thi-rrache. s 

. SARÂCENI , orum. m. pl. PL. Les Sarrazins, peuples 
de l'Arabie Heureufe au S:pcentrion & à l'Occidenc, 


SAR. 

SaravisnUca , 4. F, Eccl. Sarbiuk , Comté au Dio= 
cefe de Meuz. 

Saravus,i, m.Ecel. La Sare, riviere qui fe jette dans 
la Mofelle. 

Sarcsnxz, arum, f.pl. Eccl.Sergines,au Diocefe de Sens. 
SaARcHINIUM, ff. n, Ecel.Saint- Tron,piès de Tongtes, 
Sarciam, Cie. le nr v. SARCIRE, 
SARCIMEN , inïr. n. Apxl. Une coüture. 

SAP. CINA , Z. f. Plaur. Paquet, {ac qu'on porte ea 
voyage. m. peine, f. chagrin. #. 

SARCINZ , arm. QUINT. Harder, meubles, bagages. 

SARCINARIUS , à, #m. Czs. D: bagage, qui con 
Cerne le bagage. Sarcinarium jumentum. Cas. Ua cheval 
de bagage, bête de charge. 

SARCINATOR, 6ris. m. Luciz. Un Tailleur qui rac« 

commode les habits. 

SAR CINATRIX, ses. f. Varr. Une Coûturiere , qui 
raccommode les habits. 

SARCINATÜS, à, #m. PL a Ur. Chargé d'un pas 
quet. Viden' homines farcinatos confequi ? 1p. Voyez= 
vous des hommes chargés de bagage qui fuivent ? 

SancINGUM , é. n, Eccl, Sorcing , cn Artois. 


SARCINÜLE , ärum. f. pl. Car. Un petit paquet de 


haries. (dim.) d: Sancina. 

Colligere fararuias. }uv. Plier bagage. 

*SarcioN. PI. 37.5. Certain désaut qui fe rrouve dans 
des peries, comme unee‘p:ce de chair, emgxler cargmenls. 

SARCIRE, «39, sans, sértum, PLAUT.Nepirer, 

raccommouer, Damna farcire. Cou, Reparer des pertes.— 
infamiam, C &s. R:parer la mauvaifc reputation qu'on 
s'eft faite. Vfuram temporis qua cartiimn:, mrgnitudine 
efficrorum farcram.Cic. }< re parerai la ptrie du temps que 
nous avons faire , par l'in portance des bons offic:s. 

SARICRI, chôr, sartüs sum, (pall.) Car. 

*SARCOCOLLA , &. f. P. La gomme d'uaarbre , qui 
a la vertu de fermer les paies. omproros. 

*SARCOPHAGUS, 45. m. P. Sorte de pierre dont on 
faifoit 1:s combraux , & quiavoic la vertu de confumer 
les corps morts Jv, Torbeau. #. 

SARCÜLARI , dr, éris sim. (pafl.} Col. Etre farclé. 


SARCULATIO, 615.6. Pl, Sarclurs,l'aétion de farcler.f. 


SARCÜLÜM î.n.Vitr Un farcioir,isftrument à {arcler. 
SAR DA, ë f.PI.Pierre précieuf: sommée Cornalise,qu'on 
trouva d'aborden Sardaigne. fPclamide, poiflon de mer. 

Sanpacuarss. Pl. 37. 10. Elpece d'Agathe qui a du 
rapport avc la pierre prec-dent: appellee Sarda. | 

SÂARDANAPALUS, 5. m. fiv. Sardanapale, le dernier 
& le plus déregié des Rois des Aflyriens , qui ont occuppe 
l'Afis duranr 1300 ans, felon Juftin, ou 136e felon 
Crelias, 1300 felon Parereule ; Africanus -leur donne 
1484 ans de 1egne 3 Eulebe, 11240 ; Orole 1164: On 
prétend que ce fut fon pere qui fic penitence à la Prédica- 
uon de Jonas, mais qu'il recourua dans la iuite à fes pre- 
aniers delordres, L 

SARDARE, ©, avi. Næ v. Avoir de l'intelligence, 
comprendre, Syn. Zntelligere. 

SAR DES , sardium. f, pl. Her. Sardes, Vilie Metro 
pole de la Lydie fur la riviere de Paétole daos l'Afie Mi- 
neure, Vid, SARDIS. | 

SARDESSI&LS. Surnom de Jupirer, qui lui fur donné 
à caufe d'une Ville de Lycie où il étoit en vencration. 

SARDESSÜS , 5. Valle de L'ycie qui eroir affez poche 
de Lyriceile. | 

SARDI, 5räm, m. pl. Cie. Crux de Sardaigre.fF«f, 
Ceux de Saries. Habes Sardos venales, alium alio ne 
quiorem. Cac. 7. Ep. 24. Vous avez de vericables e[cla= 
ves de Sardaigne à vendre, ous plus méchaos les uns que 
es autres. #e [Ceci elt ua proverb: dont voici l'origine, 
{elon le fexr.nenc de Capiton. Tib. S:mpronius après 
avoir fuvjugué l'Ile de Sardaigoc & dc Core, … res 

| à 


SAR. 
d'autre butin que des efclaves, dont le nombre éroit 
grand , qu'on les donnoit prefque pour rien. Ce fentiment 
eft confirmé par Aurelius Viétor de Péris Illuftr. dans la 
vie de Tib. Sempronius Gracchus , quoique Plurarque & 
Feftus eo rapportent aufli d'autres raifons.] 
Sanpta.n. pl. Ornement de femmes. 


SARDIANÜS, à, #m. Pc. De Sardes. Sardiani ba." 


ani. In. Des châteignes , parce que les premieres font 
venues de Sardes. 

SAR DICA, &. f. Ecel. Sardique, Metropole de la Dace 
Mediterrante,dont les ruines font proche de Sophie,qu'on 
peut appeller la rouvelle Sardique. C’eft une aff:z bonne 
Ville, Capicale de la Bulgarie fous le Turc , Archevèché 


honoraire du Rit Grec. On y mit auffi un Archevèque 


Latin. 
SARDIENSIS,56.(adj.)Ecel.De Sardique.(r.S AR DuS.) 
Sardienfe Concilium, Sardienffs Conventus, Eccr. Le 
Concile de Sardique tenu contre les Ariens en 347 , où 
Saint Athanale fur viétoricux. Ce Concile eft un appen- 


. diée du Concile de Nicte. 


SAR DINIA , 4. Cic. Sardaigne, Ifle de la Mediter- 
ranée, poffedee autrefois par les pe » Puis par 
les Romains. Aujourd'huielle eft au Roi d'Efpagne, Hinc 

SAR DINIZ , 4. f, Coi. Sardine , petic poifon. 


SarDiNtaNsis , €. (adj.) Qui habite la Sardaigne, qui 


eft de Sardaigne. 

# SanD:nis lifex avec tous les manufcrits.Ssrdéni la. 
pidis afpeëtu. Bisc. Comme la Sardaigne, (gen.) de 

+ ets ,#,#m. B1BL. Le même que SARDIUs. 

ges 

Sanpis. {indecl.) Sirdes, Metropole de Lydie dans 
l'Exarcat d'Afe. Les Turcs la renverfereot fur la fin du 
meiziéme fiecle. S:s droits furent cransferés à Philadel- 
pbie. Les ruines fonc à un Village nommé Sardes entre 
Smyine & Cutaige. 

SARDIÜS, à, #m. Qui eft de Sardaigne. 

Sardises laprs. Brax.La Sardoine pierre précieufe,qu’on 
trouva d’abord en l'1fl: de Sardaigne. Quelques-uns l'ap- 
pellent Sardierne. . 

SAR DONIUS,ë, #m.Cre. Qui concerne la Sardaigne. 

Sardonius rifus. Cie. Un ris torcé , tel qu'il er 4 
en ceux quiavoient mangé d'une efpece d'herbe de l'Ifle 


de Sardaigne, qui refferroit Les lévres de celle forte, qu'ils 


paroiffoienc rire en moutant. 

SARDONYCHATUS, 4, #m. MaRT. Orné de pier- 

res précieules nommées Sardoines. 
ee Due 5 m. Juv. Sardoine, pierre pré- 
cicule. f. 

SARDONYX , jchis. m.f. P!, Sardoine , pierre pré- 
cieule. (R. SARDA , G Onvx, gemma.) 

SARDOUS , à , #m, Vins. 

SARDÜS , à, #m. Horn. Salle, Ip. Avec du miel 
de Sardaigne. 

Sardos hberba. Vire. Herbe de l'Ifle de Sardaigne, 
qui faifoit mourir ceux qui en avoicnt mangé. Vid. SAR- 
DONIUS. | 

*SARGUÜS , gr. m. PI. Efpece de muge, poiffon ,f a- 
sion. Bibl, Montagne d'Hermon. ety9s. 

SÂRISSA , 4. Ê. Liv. Pique à l'ulage des Macedoniens. 
X Pilum, Romanorum, Gela, Gallerum : Sarifla , Mace- 
donum eft. SsRv.7. Æn. 0.64. 

: SARLATÜM, 5. 0. Sarlat, Ville du bas Perigord, 
Evéché fous Bourdeaux. Ce n'éroit qu'une Abbaye qui 
fut érigée en Evêché par un démembrement de Perigueux 
J'an:3;:7. 

SARMÂTE, 2rém.m, p'. PI. Les Sarmas, peuple 
de la Sarmatie en Afie & en os 

- SARMÂTIA, à. f. P.. La Sarinatie, Region de l'Afe 
&: de l'Europe , qui comprend ce qu'on appelle aujour- 
d'hui la Mofçorie arcç ane parie de la Tastarice Mo[- 

























De Sardaigne.Sardo cum 


SAR, 11 LE 
covire, la Ciréaffie , &e. 


SARMATICE. (adv.) Ovid. En Sarmate, Sarmat:cè 
low. 1n. Parler le langage des Sarmates. 

SARMÂTICUS , 3, #m. O v 1 0. De Sarmatis. Sar= 
matica gentes. ManT. Peuple de Sarmatie , les Sarmates. 

SARMAÂTIS , idis. f. Ovid. De Sarmatie. 

SARMENTITIÜS, 4, #m. Cou. D: farment , quë 
eft de farment. Sarmentitie cimere. In. Avec la cendre de 
farmenr. L 

SARMENTOSUS , 4, #m, PL. Qui jette quantité de 
branches en forme de farment, 

SARMENTÜM , 5. 0. Cie, Du farmene , os d=s bran« 
ches de vigne , foic couppées ou non, Pitis fyluefcit far 
mentis, Ip. La vigne jerte , pouffe quantité de bois. 

Sannia, 4. f.Eccl, Grénefé , Lie de Normandie près 
de Gerzei._ 

SARNUM , 5. n. Ecel, Sarno , petite Ville du Princi- 
pato Ciuia au Royaume de Naples , Evêché fous Salerne 
vers l'an 967. 

SARNÜS , *. m. Lacan, Nom d'un fleuve & d'une 
montagne de Campanie. : 

.SARON. m. Nom d'un dieu marin qui prefdoir à La na« 
vigation. 

SaRoON , omis. Nom d'un Roi de Corinthe, qui a donné 
fon nom au Golfe Saronique, Region de Paicitine. Pid. 
SARONA- 

SARONA , 4. , Bibl, Sarone , nom d'une Ville de Pa- 
leftine de la Tribu de Gad. [Region qui s'érendoic depuis 
Cefarée jufqu'à Joppé. 

k Radio Sinm. L: Golfe Saronique dans la mer 
gée. 

RE re , 4. m. Bibl, Qui eft de Sarone. 

SAR PÉDON, fils de Jupiter & Roi de Lycie, furesE 
par Patroel: au Siege de Troies, 

SARPF Lärwm. À. pl Des ferpes. à verb. 
SARPÈRE , s#rp5. Paisc. Coupper. Sym. Pufare. 

SARPICULE , är#m. f. pl. Serpértes, ferpillon à 
coupper la vigne. Vid, SHRPICULA. 

SARPTÜS À, mm. Fast. Tailit,couppé.Srn.Puratur, 

SARRA,£. f. Nom ancien de la Ville de T yr enPhenicie. 

SÂRRACA , 4. f, Ville de Medie , [Ville de l'Arabie . 
Heurcule. 

SARRACENTI. Vid. Saracani,les Sarrazins. 

SARRACENI , orwm. Eccz. Ville autrefois Epifcopale 
dans le Patriareac de Jeruialem. Sarraceni fœderati. Inn 
er de la Phenicie du Liban dans le Patriarcat d'An« 
uocnc. 

SarRacuu,i.n.Cie.Un haquet.m.Efpece de charrette. 

SARRANUS , 4, sm, V1R Go. Tyrien, de La Ville de 
Tyr, appcliéc acciennement Sarra. 

SARRAPIS. Vid. SsRapis. 


Sannastss. Virg. Peuple de Campanie vers le fleuve 
Sarous, 


Homme de LE pl. fur. paf.) dé 
{I 


r Ve = 


Bis. Sarclera-c- il la ire? 

SARRIRI, 5 r, sérrisis sûm, (pañl.)Varr. Etre farclé, 
Qi: f'arrientur, Bisz. Quai feront farclés. Hinc 
SARRITIO , ons. f. Col, L'aétion d: farcler. 
SÂRRITOR , oris. m. Varr. Sarcleur. ". 
SARRITORIUS , #4, uw. CoL. Sarritoria opera. In. x 
13. Ouvriers pour farcler la terre. 

SARRITÜRA,:. f. Col. Sarclure,l'aétion de farcler.f. 
SARSINX , à. f. PI. Sarfne , Ville de Flaminie pre[= 
que ruinée dans Ja Romagne , Eréchéen l'an 600 , fous 
Kavenne, On le nomme fouvenr Bobémen , Bobio , à caufe” 
du Territoire adjacent. * 

SaRsINAS , 4fi. PLAUT. Qui eft de Sarfine. 
Sans 1, (indecl.) Eccl. Titre du Merropolitain de 
.LLLINE 


116 SAT. 
Mofcou fous le Patriarche de cette sation : fon fecord 
Siege cit Podonski. 

SARTA. Vid, SARTUS, Ù 
sn inis, f. PL Une poële à Fire. (r. me£, 
æaro. 

Sartago loquendi, Drrs. Fatras de paroles. m. In [ar- 
sagine. Bipr. Dirs Japoë'e. 

SARTOR , ôris. m. Plant. Qui farele la terre , far- 
<leur , [iavaudeur, qui raccommode des habits. Svn. 
Æ£arritor. X [Sartor non foim à (arciendo ; fed eriam à 
farriendo dicitur, Et tam eums qui farcit, quèm eum qui 
Serrit, fignifcat, No n.] Sator, fartorque , feclerum € 
#ufir. Piaur. Capt. L'auceur, celui qui à encr:tenp , 
multiplié les fourberies. 

SarToRis Virsa. Sartrouville, près de Paie, 

SARTÜRÀ , &. f. Co!. L'aétion de refaire uwre treille 
ou berceau de vigne, d'échalaler la vigne.(&. SaRciRs.) 

SARTURA. PI. L'actionde {arcler. (a. SARRIRE.) 

SARTÜS , à, #m. Hor. Ractymmodé , rajufté, ré 
gabli , recoufu, refair. (parc. pal.) v. Sancira. 

SARTUS reéhis, à, mm, C1 c. Envrecenu , enclos & 
couvert. [14. Earier, quieft dans on entier , qui n'eft 

intendommagé, Sarre reéfa tua pracepsa habui PLAUT. 
J'ai executé vos ordres ponétuellement. 

SarrTA Tacra, ormm. n. pl. Cic. L'entretien des bâti- 
mens publics , la charge de les entretenir en bon étac, Inf- 
tawrent farta teëta domus Domini, Bis. Qu'ilsen faffenc 
les reparations de la maifon du Seigneur. Non inffaura- 
mwerant farta teéta.]n.N'avoient point fait les reparations. 
Sarta teéfa facicbant, Bier.Faïfoient les reparations de la 
maifon du S-igneur. Ad farta tea templi, 1p. Pour les 
gcparations du rempie. er 

SARUM , fn. Ecc!. Salifburi , Evêché d'Anglererre. 

Saso , on, F, Luc, Salene,I{< de la mer Adriatique. 

SAT. (adv.) Cie. Affez.[Syn. Saris.]S2t commedi Tin. 
Aflez bien. Set eff. In. C'eit allez. Sardru. PLAUT. Affez 
Jongeemps. Tefiimm [atis eff. Cie. C'eft afl:z de témoins, 
Sat [rio, TsR. Je fçai aflez ; je fais certain. 

SATA, orwm. n. pl. Virg. Les terres enfemencées , les 
grais, les blds, les moïflons. (R. SsrsRs, femer.)Pid, 
SATUM. Vid. SATUS. 

SATA. Di. Eïtfece de mefure appellée en Hebreu 
Æphi , ou Epha , qui écoit la dixiéme partie du Gomor. 
Vid. Ep. | : 

SataGr, (imper.) SATAGIBANT. (3. imp.) v. 

SÂTAGÉRE, £2. Puaur. Etre ecrpref : s'empreffe. 
Satagcre de aliqué re. À. Gaz. Etre inquiet de quelque 
chofe. E'# is frarum rerum fatagit. TER. Heaut, 
Quoiqu'il ait aflez d'affaires chez ui. Dole, © farage. 
Braz. Aflige -vous, & courmentez-vous. S'aragebar cir. 
ca frequens miniflerium.\p.S'emprefloit de prepaier cour 
ce qui éroit neceflaire, Magis fatagire, Bis. Faites tous 
vos eMorts. Saragite immaculati ge 12. Faices en forte 
de vous crouver devant lui fans tache. 

SÂTAGEUS, #5, m, Sen. Un homme qui eft toujours 
emprefle, qui n'eft jamais en repos, qui cft toujours 


affaire. 

SATAGITARÉ ,5, ui, Stäm. PL au Tr. Avoir bien 
du foin de {es a aires , s'en rourmenter fort, (fFeg.) de 

SÂTAGO, sèrégé, Vid, SaAtaGsRs. 

Satan. (icdecl.) Bibl Satan, tenrateur, adverfai. 

SATANAS, 4. m. * Sre,le démon,le diable. [Syn. 
Æädverfarius.] Vade poft me Satans, B151. Retitez-yous 
de moi, Satan. 

_ Sars. (voc.) Vid. Sarus. 

SATELLES , ##is.m, Cie. Garde d'un Prince, m. S2- 
elliuc, mm, miniftre de la cupidité d'une perlonne,—Jowis. 
Les fateilices de Jupiter. 

SATIABTUR: (3: fuc. ind. paff.) +. 

SÂATIARÉ, 50, avi, stmm, Co 1. Saouler , donner à 


SAT. 

manger à des animaux rie ce qu'ils foienc (aonls. F 
Cie. Affouvir,raflafer. PI, Abonder,ëtre en grande abon- 
dance, ftremper. Prowt in Mauritania nives fatiaverint, 
PL. À mefure que les neiges font abordantes cn Maurita- 
aie, Ut cos fatient, Bisr. Pour les raffafer. Satiare iram. 
Qxip. dium, Cic. Affouvir fa colere, fa haine. 

SÂATIARI , 3r, gris süm. [pal.) Cic. Sariari deleëta= 
tione non prff im. Jp. Je ne [çaurois me dégoüter des plai- 
firs,des divertifl:mens. Cm fatsatus fueris. Bisc. Lorique 
vous ferez rafalez. Nec fatiantur oculi ejus drurriis. Lo. 
Ses yrux fonc iofariablesdericheffes. Satiari Junt pœ is 
muis. Bisc. Ils fe font faoulés de mes peines. Nunquams 
fatiatnr volupratur fitis. Cic. La foif des plailirs ne s'af- 


| fouvir jamais. Non fatichitur fanguine. Bis. Il fera infa- 
À tiable de (ang, Oculus non fatiarur vifu, nec auris andits. 


Ecc. L'œil ne fe faoule pas de voir, ni l'orcille d'ouir. 
SaTias. (pour) Sarisras”, ais. (abl)SaTiarTa 


À Lucr. SatTiaTsm. (pour) SarisraTam. Ter. Dépoûc. mm. 


Satims me jam tenct horum findiorum, 1p. Je luis déja 
lus, dégoüré de ces exercices. 

SÂTIATE. (adv.) Vitr. Enaboadance,abondammeng. 
SyN. Abande, 

SATIATÜS , à, #m. Raflifié , rempli, (aoul. m. Cic. 
Sioule , aflouvi, raflañé, frempli, crempé , teint. (part. 
pal.) v. Sarians. ‘ ‘ 

Satiatus avi Gp deceris. S 11. IT À L. Plein de gloire & 
d'années. Symmo fatiatus. Liv. Ennuye de dermir. 1r4 [a- 
tiata. Luc. Une colere affouvie, Paries materia fatiatw, 
Virr. Muraille faire avec beaucoup de mortier. Ut fatis- 
ti, cefet murmuratio. Bras. Afin qu'ésant defalterés, ils 
ceffent de murmurer. Sariari cibo, Ip. Après avoir bien 
mangé. Sariate murice vefles. Habits ceints de pourpre. 

SarTis.(abl.) de sa 

SATIES , 85. f. PI, Le même que 

SATIÉTAS, æris. f. Cic. Saviccé. f. dégoût, m. ennui, 
m. Satictas cibs, In. Le degoûc des viandes, Sicwbi eur 
fatietas bominum ceperat. Tr. S'il venoit quelquefois à 
fe dégoûter du grand monde. Ad fatietarem, Liy.Julques 
à fe ler. Afficere fatierate, Cic. RaMañer , dégoüter. 

SATIN". (pour) Sariswe? Elt-ce allez 2 Sassn' édafff 
Tsn, Phor. Elt.ce donc affez ? 

SATIO , &s, vi. Vid. Sarrars. Col. Raflafer, don 
n2t à manger {ufilamment, concencer , aMouvir {es paf. 
fions, S'arsre adium. Cic. Affouvir {a haine. 

SATIO , ons. F, Cic. L'action de fem:r & de planter , 
les femaiiles. (R. SsR&RE.) | 

Sarion,ori, (adj.] P L. Terra erit operifatior, Cette 
verre (era plus propre à être labourée. (comp.) de Saris. 

SATIRA, 4. f. Hor. Sacire. f. proprement un difcoutrs 
mélé de plaifanteries & de railleries {a::s médifance ouver- 
te, & fans invective aeroce. Vid. SATURA. | 

SATIRICUS, à, #m, (adj.PL, Saririque , de la farire, 
qui regarde la Poëfe facirique. 

SATIRION, ÿ5.n. Perr, Saririon, forte d'herbe qui 
échautfe beaucoup , fbreuvage cmpofé de cette herbe 
qu'on appelle Satirion, 

*S À TIS. (adv. qui veut le genitif.)Cic, Allez, (ufä- 
famment. (R. Ms, mutande À, in Tr.) 

Satis à principaru Sacer dotii fui. Biar. I] fai- 
loir vous fes efforts pour s'affermir dass la Principauté 
du Sacerdocc, Satss jam verberum eff, Ta R. C'eft allez 
parler , ou c'eft afl:2 dire. Satis magna pecunia, Cic, Une 
affez grande fomme d'argent. Satis ernditus, 1n. Affez 
fçavant. Nequeo fatis mirari. Tan. Je ne puis aflez admi= 
rer, jene puis me laffer d'admirer. Non farss intelligebam. 
Cic. Jen'entendois pas bien. Saris fcie, & fçai bien. Sarie 
andaäèr, PLaUT. Avec allez de hardief{:. Sarss din. T&R4 
Alf:z longtemps. Satis tempore. Cic. Ailcz à temps. T'ane 
chum pecume, quantim ad 1llud [ass fir, D. Autaot d'ace 
gut qu'il en faut pour cela, | 





SAT: 

SA TISRCCRETES » Ônis. f. Pomp. Caution prife de 

uelqu'un. f. 

SATISACCIPÈRÉ, pi9, accépi, ceéptam, Cie. Ab 
aliqu. Recevoir une caution , ou un répondant de quel- 
qu'un , prendre une caution, l'agrées , recevoir les aflu- 
za ces qu'os nous donne, 

SATISAGERE B b!.(pour!Saracara,fe mettre en peine. 
SATISUARE, 45 , déds, därim. Cic. Donner caution. 
SATISDARI, därism ëft. (pal) Cac. Cures mt farif 

detur file mes.In. Ayez foin qu'os fourniffe des cautions, 
à qui je fervirai de répondant. 
S'ATISDATO- Vid, SATISDATUM. 

SATISDATOR, 6ris. m. 4fc. Pad. Qui dovne caution. 


+ rh 


SATISDATOM, i. 0. Gic, (On pe trouve que l'ablatif 


farifdate dans Ciceron & daus tous les Jurifconfultes ,) en 
donnant caution. 
Satifdata de benè, Cic.Satifdate cavcre, prermittere Ur. 
SATISDO , ä:, dédi. Vid. Saxispams. Cic. Denver 
caution, ou répondant, Fudicarswm falui farifdare, Ip. 
Donner caution de payer ce à quoi l'on fera condamné. 
SATISFACÉRE , fécio, fac, f dam, Cie. Saris- 
ire , contenter quelqu'un , lui faire raifon d'une chofe ; 
Jui donner fatisfaétion , payer , s'acquitter , rendre fes 
devoirs. Fidei fatisfacere. PL. J. S'acquitrer de {a parole, 
fatisfaire à ce qu'on a promis. Sarisfacere allui de re 
aliguä. Cas. Faire raifon à quelqu'un d'unechofr, lui en 
faire (acisfaétion.—alicai argente. Liv. Satisfaire quel- 
qu'un en argent.—cumularé alicui. Cic. Sarisfaire pleines 
ment quelqu'un.—cficie fue. In. Faire {on devoir , (acis- 
faire à fon obligacion.—mandatis alieujus. Cie. Executer 
les ordres de quelqu'un.-varwre. In. Mourir. Satisfe- 
cere Juis. CAS. Payer (es dettes, 3e [Pour faire fatisfac- 
tion à ceux qu'on avoit offRufé , 1%, On leur deimandojt 


Re en les aflurant que l'on ne voudreit poiat l'avoir | 


it; 2%, On proreftoir enfuice avec ferment, qu'ils ne me- 
xitoient poire ce mauvais traitement. Auf farssfaciat mb: 


aique adjuret infuper nolle effe diéta qua in me infontem 
protulit, PLaUT. Amph. x 2.8, Qu'à mefalle use cr- 


dere fatisfaétior , & qu'il me jure de plus qu'il cft exere- 


mement fiche de m'avoir off.uiée. Vid, Tan. Adel, 2. 2. V 


Nollem faétum , juijurandum dabitur te indiguum inju- 
vid bäc. In. Je vouirois ne l'avoir pas fair ; je fuis préc 
de jurer que vous nemeritez pas ce craiement.] 

SATISFACTIO , ons. f, Cie. Sarisfaétion, exeufe. f. 
Acsipere Alicujus fatisfaétionem. Cas, Recevoir l'excule 
de quelqu'un. 

Sariys ef. Cic. À vaut mieux (comp. n.) de Saris. 

Nenne fuit fatius pati? Vino. N: valoit-il pas mieux 
fouffrir? | 

SATIVUS , à, #w. PL. Franc, qui fe cultive , qui n'eft 
pa: liuvage. S'itiuum tempus, PL. La (aifon de femer. 


SATOR , ris. m. Cel. Qui plante, ou qui feme. Pirg. 


ere, Ecci, Le Createur. (R. SsRRx.) 

Sater deorum, Vire. Le pere des dieux. Sarèr liris. Liv. 
Qui (ufcice un procès , qui feme ia divifion , l'auteur de 
la querelle, Omnium rerum [ator mundus, Cio, Le monde 
contient la femence de toutes choles. Sater G Radempter. 
Ecer. Le: Cr'areur & le Redempreur. 

SÂTORIUS , à, #. Co. Dont on fe fert en femant , 
quiappartient au femeu:. S'atoria trimmodis, Coz. Un fe- 
moir qui contient crois boifleaux debled. 

Sarosiomos: Ercl. Radofbifdi,Evéché de Grece, (ans 
kB Msropole de Lariffa. 

SATRXPX, à. 

SATRAPES, 4. ou ÿs. m. 
ghez les Perics. 

SATRAPIA, 7. PL. Province gouvernée pat un Saçra- 
P< » larrapie , /. gouvernement, "3. 

SATRAPS , fs, S 1 D. La mé ne que SATRAPS6. 

SATÜLLARE , 5. Vaun. Vid, SATURARS, Saouler, 


Satrape, Gouves- 


Ts. Sur de Province 













SXTÜLEÜS, À, #m. Varn. Saoul. Ayni laëe farulli. 
Ip. De petits Agneaux faouls de laie. 

SATÜM, i. n. Bibl. Efpecede mefure hebraïque , ap- 
pellée Epha ; qui cantenoit autant de farine qu'une fer- 
fonne en pouvoir porter. Abfcon dit in fariné [ata tris,fa- 
tis tribus. Bass. L:mit dans trois mefures de farine, De 
cima pars fat: farine. Ip. La dixiéme partie d'use melure 
de farine. Vid, SaATUS. Vid. SATA. 

SATUR , à, #m. Cic. Saoul, raffañé , fabondant, fers 
tile. Satwriar laëis agnus. Cox. Un Agreau qui a trop 
pris de lait , qui a trop terté. Sarur color. Vixe. Une cou« 
leur chargée. Satwrs jejunè dicere. Cie.Exprimer les cho- 
(es abondantes d'une maniere féche & ferile. Ras f'atsrsm. 
Pars. Une campagne fertile , abondante. Lavando fatur. 
PLaur. Qui s'eft affez baignk. ; 

vx (Sarwr, n’a point de cas abliques, il les prend de far 


Lturus, qui n'eft plus en ufage.] 


SATÜRÀ, 2. f. Varr. Piar rempli de divers fruits. (On 
fous-entend lanx, baffin.) Sententias quaf per faturans 
exquirere, Sir. Demander les avis coufufement fur plus 
fieurs chofes que l'on cocfond , pour ne les laiffer pas ap 
profondir. . ; | - 

À (Satura. (ppr.) Hanx referta variis mulrifque primis 
tiës, facris cererss infercbatur, Gr à copié Cr [aturitate rei,. 
facura dicebatsur, D 1 016. Hinc fatura diccbatur farcimen 
variis refartum rebus : item lex 5 qué conjnéfin mulræ 
popalus rogabatur : unds gracë diéta (acuca eff né ugs mx 
A4 mosiqur, Carmen criam variis ex partibus confins [a 
turæ eff. Dacar. Il étoir défendu par :es loix- dg rien étas 
blir ou abrager per fatwram,c'elt pourquoi on ôta le com 
inacdemegt £ Tiberius Gracchus., qu'on lui voie donné 
per faturam.) Imperium quod plebes per faruram dederat , 
abregatumeft. T. Annius Lulcus. Ft. de 

SaTurA, Ville de l'A pouille, 

SATURABERIS ; -BIMINI ,=BUNTUR. (Fur. palf.) | 

SaTtuRr 1NI. (2. pl. iuper. pal.) v. 

SÂTÜRARE, 5, Avi, âtum, C16. Saouler une pers 


lonne , ou une bête , remplir , raffafer. (R. SATUR.) Syn. 


Explere. 

Labs arenas, Sin. Hameéter , abbreuwer les fables. 
Amy bonarum cogitarionwm epulis. Cic. Reraplir fon 
cfprit de belles penfécs. =mareriems facibus, V 172. Fañe 
boire à un aix de La lie d'huile, autant qu'ilen peur boire, 
—vdium Cic, Aflogvir fa haine. -tabulas pie. Vire. Froc- 
ver les aix de poix liquide. —serram flercore, Co L. 2: x: 
Fumer la cerre abondammenr, Sarwrare fe ann .Cic.Etre: 
exiremement vieux, Saturauis fe fangu na civiuwm, Cic. 
Phil. Il s'eft radañe du ang des Cioyens. 

SATÈRARI » dr, Atis sum, (pail) Cic. Erreraffañé,. 
être faouié, Nec eyth fo f'aturantur apes. Vino. Les Abeile 
les ne fe faoulenc pas de cythile. Sarurabitur opprobriis. 
Bic. Il fera (aoule d'opprobres. Er/aturabuntur. Lo. Ke 
ils feront ralafés. Sarwramini, Bis. Soyez raflafés. 

 (Saturari Gr expleri fic differunt, :xplori ff plenum 
ce. S'aruwrars (uprà mod:m. Non] 

SATURATIOR , oris. PL, (comp.) de 

SATÜRATUS, à, #m. Cic. Saoulé , raffañé, rempli. 
Saturatus dolorem. Ÿ 1 8 a Qui à (arisfait pleinement fa 
douleur. Aves fasurata. Bin. Des oilcaux (aoulés, Homines 
faturati homeribus.Cic. Des hommes comblés d'honneurs. 
Satwrati effis, Bis. Vous êtes raafés, Sarwrata ve 
murice. MA R T. Des robbes teinres en écarlate, Serwræs 
tier color. P1. 22. 8. Une couleur pu; chargée , plus eux 
foncée. (part. paf.) 

SATURATIT. per at.) v. SATURARE 
SA TÜREIX »4,f. Col, De la farieice , herbe, La mês 
mique |, L 
SATÜRELX, ôrm. o.pl. Mart. De la farierte, (Plante: 
à fleur en gueule, cour à tait femblable à celle du thym ,. 
maus celles de la farierce font clair femées dans les aiflel. 
| LL LA! ij, 


: 1 : G Ée SAT. | 
es des feuilles, & c'eft par là que és genre diffcre du thym. 
SATURELANOS, à, La és De eue 1e 
œeiano caballo. Ho, r. Sat. 6, Avec un Cheval de prix, 
{cel qu'on en nourrifloit à Sacurum.) 
_SXTÜRIO , énis. m. Plat, Saoul, qui a bien bû & 
bien mangé. (C'eft le nom d'un Parafre ; dans Plaute.) 
L'oppofé eR Efcur.o, ; 

SXTÜRITAS » #41. f. Plaur. Replétion', plenitude 
d- viandes. f. PL. Excrement. ". Cic. Abondance. Sarwri- 
sa coloris. PL. Couleur chargée, Saturitatem fraudare, 
En. J-üner , ne pas manger {on faoul. 

Sarunitas fans, PLaUT. Capt. Venerable déelle de 
Ja replétion , déeile des Parafiies. 

SATÜRNALIAX, à äm , ou à ôräm. n. pl. Cie. Les Sa- 
curnales,f.fêres en l'honneur de Saturne Sarurnaliæ agere. 
Psrr. Faire bombance , faire grande chere. Secundir, ter 
#iss faturnalibus, C1c. Le deuxième & le troifiéme jour 
des Saturnales. Vid, Macn. r. Saturn, y. 8. 10. 

SATOÜR NALITIUS, à, #m. Manr. Des Sarurrales. 

SATÜRNIA , 2. f. Cie. Saturne , m. une des fept pla- 
netes. Virg. Nom d'une Ville, d'un pays. f Junon. 

SATURNIACUMf. n. Ecel. Saint- Vitre,en Champagne. 
… SATURNEUS, 4, #m. Vino. De Saturne, faux dieux 
des Anciens. - 

SATÜRNÜS , 5. m. Cie. Saturne , fils du Ciel, felon la 
fable , & pere de Jupiter, Neptune & Pluton. Sarwrni dies. 
FronT. Le jour de Saturne , le Samedi, 

SATURO, 41, avi, stwm, Nil, SATURARS. Cic, 
Saouler , raffafier. #S 

SATÜRÜM, 5.r. Ville fur la frontiere de l'A pouille & 
de Ja Calabre, donc le cerritôire éroit excellent pour les 
Chevaux. | | 

SÂTÜRUS, à, äm. Saoul , fou. 3e [Sarurus n'eft en 
ufage que dans les cas obliques.] Pid, SATUR, qui prend 
fes cas obliques de celui-ci. 

SÂTUS ,3, mm. PL. Plancé, Pérg. S:mé , engendré, 
(parc. pal.) v. Sarars. 

Satus Anchifä. Viro.Fils d'Anchifes, Enée. Animi fari 
dr fparf. Cic. L:s ames font répandues. Ætas aurez [ta 

7 prima. Ovin. L'âge d'or a kté produit le premier. Sate 
anguine divum.Virc.Vous qui êces de la race des dieux. 
Vid. SATA. Vid, SATUM. ° 

SÂTUS, #:. m, Cie. L'aétion de planter & de femer , 
production , generation. f. Adfitus accipsendos.Cic. Pour 
xecevoir les bonnes (emences. fvvis farus Hercules editus, 
Jo. lupicer a engendré Hercule, 

SATŸR À, Z. f, Her. Une (aryre,poëme où l’on blâme 
les vices des aiœurs. Pid. SATURA. 

à SATYRICE. (adv.) Don. Eu faryrique , par m@erait de 
tyre. 

SATYRICUS , à, &m. PL. Saryrique , qui appartient 

la faryre. Satyrica figna. 1. Statue de Priape. 

SATFROMATA. (n. pl.) Des mots piquans. Le même 
que SATyRA. 

SATERÜS , 5. m. Cie. Uo Satyre, monftre quiz une 
_ d'homnue & les pieds de Chérie. f P!, Architeéte ce- 

re: 

SAUCIARÉ , «35, avi, &tmm, Co. Bleffer , faire une 
plaie, une bieffure,battre. Famamfauciare. PLAUT.Noir- 
£ir la reputation de que'qu'un.Gens fauciat ungue.Ov 1. 
Elle déchire fes joues avec fes ongles.—vites, Co. Gâter 
Jes vignes. | 

SAUCLARI, ür, 205 sûm. (paff.)Cir.Etreble(fé. Hine 

SAUCIATUS, à, #m, Cou. Bl:{fe. rr. 

SAUCIUS , à, #m. Cic. Bleffe. Hor. Rompu, brife. 
Saucius ansmus, Ip. Un efpric blefé. Save amore faucius. 
Cic. Tranfporté , épris d'amour violent, Vwlnere gravi 
fancius. Vire. Bleflé dangereulement.—gravi cwra, ] D. 
Brongé d- chagrin. | 

SAYSRDUNUM , #. 2, Ecrl. Sabardun , près de Pamiers. 


. SAW. SAX: 

Savta, or, (pour) Suavia. Destendres baïfers.(pl.ÿ 
de SavIUN. "e 

SaviARt,0r. Vid, Suavianrt. Baïler. Hine 

SaviATIO , onis. f. A. Gell. Le même que SAvIUM. 

SAVIATUS, 4, mm. AvUz. Ayant baile. 

SAVILLUM 5. n. Car. Sorte de gateau. | Le même que 

SAVIOLÜM , 5. n. Apul. (dim.) d: Savium. Bailer. 

SAVIUM , 51.n. Plaut, Bail2r. m. Vid. SUAVIUMa« 

Saviwm dare. PLAUr. Donn-r un baifer à queiqu'us,le 
bailer cendrement, Savisems impingere , eppingere, pangeres 
Ip. Biier. 

SA VO, ônis. f. Liv. Ville de la Ligurie , dans les Alpes 
Cottiennes. b, Savore, Ville de la Republique d: G:nes, 
Evéche fous Milan dès le cinquieme ficcle. 

Saunicraoum,i. n.Ecel, Sourci,près la riviere d'Ainez 
au Diocele de Soiffons. 

*SAÜRITÉS , ä. m. P/. Pierre precieufe qui {e trouve 
dans le ventre d'un Lézard verd. (R.omÿpge, Lézard.) 

*SAÜROCTONDS , 5. PL. #4. Le tueur de Lezard, 
(C'eft une ftarue d'Apollon , faite par Praxiceles.) 

SAUROMATA , 47m. m, pl. Les Sauromates, peuples, 
Vid. SaRMATAæ. 

SAYUS , on La Save, riviere qui prend fa foura 
SAUS ,ï.m. ‘ $ ce dans la Carniole,lepare la Hon- 
grie & 1Giclavonie de la Croacie , de la Bofnie , & de la 
Servie , (e décharge dans le Danube à Belgrade. [Fleuve 
de la Mauritanie C:farienre. [Le Sez, price riviere de 
Cambrefis , qui {e jette dans l'Efcaut. 

Saxa. pl. Pid, Saxum. 

SAXATILIS, ilé. (adj.) Col. Quai vit dans les rochers, 
[Saxatile, poifon qu'on trouve daas les rochers. 

SAXETANUS, à, #m, Manr. Le même que S 4 x 44 
TILIS. 
SAXETÜM, f. 0. Cie. Lieu plein de rochers, une picp« 
riere , carriere de pierres. f. 

SAXEUS , 4, #m. Cat. De pierres , de rochers. Imber 
faxeus. Si. ras. Une pluie de pierres & de cailloux. 1# 
vaffs faxei. Biz. Dans des vales de verre. 

SaxiacuM ,5, n. Eccl, Sal, au Comté de Sancerre, 
{S:ifac , au Diocele de Carcaflonne. fSeiffieu , en Bugei 
fSedac,au confins de Bigorre & d'Eftarnac.f Saint-Pernes 
au Cotantin. | 

SAXIFICUS , 4, #m. Q v 1 p. Qui change en pierres, 

(R. Saxun , cd FacrRs.) 

SaxiFoNTANA , &. f. Ecel!. Saïffefonraine, au Diocefe 
de Langres, | 

SAXIFRÂGÜM, gi. n. PI. Plante , dont les fleurs fong 
difpofees en rofe. Le calice eft un godet découppé en cinq 
parties , au fond duquel fe rrouve un piftile attaché for- 
tement contre les parois du calice. Lorfque cert: fleur eft 

aflée , le piftile & ce calice unis enfemble, deviennecç un 

uit prefque rond. La capfule eft cerminée par deux çor« 
nes ,& partagée dans [a longueur en deux loges remplies 
de femences fore menues, Elle a la propriété , à ce que 
l'on die , de diffoudre la pierre dans la veflis. C'eft de 1à 
qu'elle a pris fon nom. | 
 SAXIGENUS , à , #m. PrUD. Qui produit La pierre, ‘ 

SAXÔNÉS , gm. m. pl. Claud, Les Saxons , peuples de 
G:rmanie, près de la Cherfonn-f: Cimbrique , k. le Dus 
ché d'Holface, dans la Ball: Saxe, 

SAXOSUS , à, #m, Cou. Picrreux, plein de rochers.f, 

(R. SaAxUM.) 

SaxyLa , ef. Ecel, Saffer en Suifle , au Canton d'Om 
dreral. ‘ 

SAXÜLÜM , 5. n. Cie. Petit rocher. #. (dim.) de 

SAXÜM, 5. n. Ci. Rocher, m. roche, f. groffe pierre 
brute. f. Saxum Tarpeiwm, 1 D. La roche Tar e à 
Rome , d'où l'on précipitoit les criminels. De faxo dejie 
cere cives, Liv. Précipiter les Citoyens de la roche Tare 
peienne. Afpergre faxo mucrenem, Tac, Aiguiler fon tpés 


QT 


F SCA: . - 
für de pierre. Satis dix faxum volvo. Tan. Il y a affez 
Jongremps que je fuis dans cette p‘ine, (ppr.) il y a af z 
long'emps que j: roule cette pierre. Inter facrum [axum- 
que flo. PLAUT. Capt. 3. 4. Je fuis dans un petil évident. 
x [Ce proverbe latin vienr des ceremonies qui fe prati- 
quoi dans les traités publics , où l'on amenoït auprès 

el Aur:l ur Porc, qu'on affommoit enfuite à coups de 
pierres. Fid. Fsrixs. Nous avons un proverbe en notre 
angue , qui rend affez l'expreffion latine , Inter facrum 
faxumque fa. Je fuis entre le marteau & l'enclume.] 

Saxum vivum. Eccz. Salfowivo, prés de Foligri , en- 
tre Sp:llo & Spolete, 

Scasazis. Ville & Colonie des Romains, dans le 
Portugal. 

ScaBaALtTANUS conventu. PL. Le même, 
SCABELLÜM, . n. Cie. Un petit banc, un ptit ef 
£abeau , un marchepied. (dim.) de ScamnuM- 

“SCA BËR, br3, brim. Caus. Rude à toucher. ÎCar.Gal- 
deux. (r. Scasiss.) [Syn. Seabrofur.] Dentes feabri rubi. 
Æ'%e. Ovip. Dis dents toutes rouillées, Pe&us illuvie fca- 
Ærum. Cic.Une poitrine toute pleine d'ordures, route [ale. 
Pecn: fcabrum. Car. Du bétail galleux, plein de galle. 

SCABÈRE , #5, fedbi. Var. Gratter , galler. Capus 
rs . is gs la tête. 

SC 68. f, Celf. Galle, rogne, f. le Farcin. Sca- 
Lies G duicedp voluptatis, Cic. D ncL la volupté, 
& la demangeailon qu'elle caufe. 

SCABIOSA, &. f. Le Seabieufe, plante dont la Beut eft 
æn bouquer compo de Aeurons inégaux. Ceux qui oc- 
M Lg le milieu de la fleur , font des tuyaux évalés par 
4e haut , & découppés en quatre parties relque inégales ; 
mais ceux quifont à la circonference de la même Acur , 
font découppés en deux lévres » dont l'une eft fort Gmple 

Æ& cogrre, par rapport à l'autre, qui eft recouppée en crois 
Parties. Chaque deuroneft emboîté dans la couronne de 
T'embrion qui le foutient,& c:t embrioneft renfermé dans 
une capfule,qui devient plus grande & contient une femen- 
€e oblongue furmontée d'une couronne , qui a Pris naif- 
rad -H l'embrion, ainfi que la femence. (r. Scanss. 
Galle. 

j SCABIOSUS, 4, #m, D 1. Galleux , qui a la rogne, 

gratrelle. 

SCABITÜDO, inÿr. f. Petr Rancure,p! ue, animofité 

SCABRATOS , à , #m, Co. Qu'on . rendu rude & 
Œ + Fr toucher. | 

SCABRES, ÿs, . Varr. Nom. Apreté, Vid, ScasrirTrA. 

SCABRITIA , &. f. PI, ps. d'une cho rude au 
toucher , rudeffe. f. Scabritia curis in facie. PL. Les éle- 
#ures qui viennent au vilage. Unguismfcabritiæs expolire. 
Pi, Polir, abbattre ce qui rend les ongles rudes au tou- 
Æhrer. 

SCABRITIES , 65. Cou. Vid, ScasrirrA. Le farcin, 
da rogne, la galle qui parofr far les animaux. 

ScABRITUDO , ni. . Le même. 

SCABROSÜS, à, #m, Pz. Apre , rude au toucher, 

SCA BRÜM, i. 0. PI, Apreté qui rend rude au toucher. 

SCÆÀ , 42. on, Une des Portes de l'ancien- 

Scæz , arum. f, pl. Virg. è ne Ville de Troies,ex Ilium. 

SCÆVÀ, £. m. vie. Un gaucher , qui fe fert de la 
main gauche , au lieu de 12 droite, (On ne douce pas que 
Peavdis n'ait la même fi:nification , mais on ne le trouve 
que comme un furnom.) 

SCÆVA , 2. f, Plawr, Unaugnre. Varr, la main gau- 
che. (On peur exprimer on fous-entendre Manus.) Bons 
sf feava mibi. PLaUT. J'aiun bon augure. 

ScAvISsIMUS, 4, #m. ApuL. ([up.) de Scævus. 

SCÆVITAS , äris, f, Apul, Malheur, m. malignité de 
la fortune. f. 

SCÆVOS , 4, #m. Varr. Maladioit, malavifé, mal- 
heurcux, Îde mauvais augure, [Serv, gauche, gaucher, 
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Seavns profeo, caeus animi forem. À. G ait. T1 Faudroit 
en verité , que je fuffe bien malavifé & bien aveugle. Scie 
fcauos quäm (it, domo dous, PLawT. Mere. Je (çai par 
moi-même , combien il eft emporté. : 

SCALÉÆ , 4r#m. Cic. Une Échelle, un efcalier, 3 [11 
y en a qui prétendent , que Scals au fingulier, fisnifis 
une échelle portative, .& Scala au plurier, un efcalier 
immobile; mais fans fondement, car Sallufte les confond, 
auffbien que d'autres bons Auteurs. On trouve Scals au 
fingulier , dans Caïus Jurifconfulre.] 

SCALARIS, &rë. (adj.) Pirr. D'échelle, d'efcalier. 
Formé fcalari compaë&us, Vire. Fait en forme d'échelle, 

SCALARIX , #m. Virr. Les degrés des aniphithea= 
tres , fur lelquels on pouvoit s'affcoir. Dirigere Jca!aris, 
Vire. Donner l'alignement aux cfcaliers. 

ScaisarTis, idis, f. Ecel. Eltrebœuf , en Picardie, 

SCALDIS , ÿs.m. Caf. L'Elcaut , fleuve de Flandres, 
qui fe joine À la Meufe , & fe décharge dans la mer d’Alle- 
magne, après avoir arrofé la Picardie, la Flandre, la 
Zelande. 

SCALI, &rwm. m. pl. PI. Efpece de poiffons plats. 

SCALMUS, 5. m. Cie. La cheville où eft arrachée 
l'aviron , ow la rame, Scalmum nullum vider. Cic. 3. Off. 
Il ne voit paroïire aueune barque. {11 prend une partie 
pour le tour.) 

SCcAMARATUM , i. n. Ecel. Scambré , au Perche. 

SCÂLPELLÜS , 5. m. Celf. Un rafoir, ue biftouri, 
une lancette, [un gauif, (dim.) de 

SCALPÉR , pri. m. Celf. Ua biftouri, dont les Chirutm 
giens le fervenr pour coupper, percer, &c. 

SCA: PÈRE, p3, feälps, feïiptum. Ho. Gratter. Cies 
graver , tailler, cifeler ,entailler. Scaipere aures alicujue. 
San. Flatter , charouiller les oicilles de qu:iqu'an.—capsé 
ano digite. Ju. Se gratter la rête avec un doigt. 

SCALPRATÜS, à, #m. Cou. Ferræmentum fcalpram 
tum, C © 1. Uninftrument de fer , inftruiment trenchaug 
comme une {erp:. : 

SCALPRÜM , 5. n. Her. Un tranchet de Cordonnier, 
Col, cztte partie de la ferpe , qui efiliroite audeffous de 14 
courbure. Celf. biftouri. #7. 

SCALPTOR , #rir. m.P. Pat, Un Graveur. 

SCÂLPTORIOM , à 5. n. Marr, Ce qui fert à gratters 

SCALPTÜRAÀ , &. € Virr. Gravüre. f. 

SCALPTÜURATUS,i,#m.Pi.Gravé;orné de gravure, 

SCALPTÜS, à, wm. Cic. Gravé, taillé, cifelé. 
(part.pal)v.Scasrsns.[Syn. Sewlptus.]E [2x0 Jealptus, 
Cic. Fait de pierre. : | 

SCALPÜRIGO , ginis, £. Sol, D:mangeaifon, l'aGtios 
de le gratter. f. 

SÉRLELRIRÉ, #33, 
Poulles. (R. ScALPaR&:) L 

ScamAnNDar , dri. m. PI. Le Scamandre, riviere de [4 
Troade , qui prend fa fource au Mont- Ida, & tombe dans 
‘à mer Egée près du Promontoire Sigée. Sn. X anthus. 

SCAMBÜS, à. m.Swet. Qui a les jamb:s cournées em 

dans , ou cambrées. 

UE Vitr. Des faïllies en maniere d'efcabeauxs 
(R. ScamnuM.) Scamilli impares, Vitr. Une cfpece de 
piedeital qui reffemble à des cfeabeaux » parce qu'ils fonc 
inégaux , & que les picdeftaux continus, ent une inégalité 
pareille en dedans, — 

SCAMILLOM , 5. 2. Pitr. Tringle attachée avec des 
queues d'Hirondelles , dans la Carapulte , qui écoit une 
machine de guerre à l'ufage des Anciens. 

SCAMMONIX, Z. f. Cic. Scammonée, herbe medi- 
sinale, Vid. ConvoLyULUSs. . 

SCAMMONITES , & PL 14.16. Vin de Scammonée, 

SCAMMONIOUM , 55. n, PI, Le fuc qu'on exprime dé 
MT à TR Branches de certains arbreg 

nm, D. L) e s 
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qui fo :t comme des bancs à l'encour. 
. SCIMNÜM , 5. 0. Varr. Maps efcabeau. m. 
Oviv un banc pour s'affeoir. #. PL. 
entre deux fillons , qui a La forme d'un banc, qui n'eft pas 
hbouré, un veau. è 

Scamnum. Ecrcl. Ecan ,en Auxerrois. 


SCANDALIOM , #1. 0. Ifle de la Méditerranée, que 


Pomp. Mela nomme Scandille. | 
Scanpazizasimins. Vous ferez feandalifez. (2. pl. 
fuc. paf.) v. 


*SCANDALIZRRÉ, 5, 4ur, arm, Bip. Etre un 


fuj-e de fcandale , une oçcafñon de romber , feandalifer. 
(R. Scanvazum.) £: quis fcandalizauerit. Bis. Si quel- 


qu'un fcaudalile. Ur non fcandalizemus es. Bin. Pour 


ne pas eandaliferces gens-là. 


SCANDALIZARI, dr, ass sim, (pal) Bibl, Etre 
fcandalile , (e fcandalifec. 5j amnes fcandalizati fuerinr 
1 ‘and tous {e feandaliferoient à votre fujer. 


sn te, Bisr. Qua 
SCANDALUCÉ , ä. f. Fff. Efpsce de Plante. Via. 
ScaANDULACA. . 
*SCANDALÜM., î. n, Biël. Scandale, fujer de chûte, 


(eau durer.) Golligent emnis [candala. Bis. Énleveront 


tous les fcandales , tous les {çandaleux, tous ceux qui 
font auteurs des fcandales, 
SCANDENS, énris. Biz. Moctant. (part.} v. 


SCANDERÉ , d5, di, s#m. Cie. Monter , grimper. [ 


Quid. s'élever. Serv. (cander , melurer un ver 


% [On dit Srañdere aliquid. Cie. in liquid. Liv. fuper 


aligmid. Ovin.] Scandere equum. Vire. Monter à cheral. 


—in aggerem. Liv. Monter {ur le retranchement.—fuper 


titulos majorum [uorum. Qwin. Surpaller fes ancêtres en 
Charges ,en dignicez, en honneurs , s'élever aude{fus de 
fes ancêtres, 

SCANDI, ditifr. (pafl.) Pi. Teëtum feanditwr. Pi. x. 
#1. On mare {ur le toîr. 

SCANDINAVIZ, &. f, La Scandinavie , où (onvau- 
Jourd hui les Royaumes de Suede, de Norwege, & de 
Daonema:k. 

SCANDIX , icis.£, PI. Herbe fauvage , qui eft fem- 
blable au Cerfeuil, dont la fleur eft Aeurdelifée, c'eft à 
dire qu'elle eft à cinq feuilles difpofées en A=ür-d--lis de 
France, vers l'extremité du calice. Lorfque la fleureft 

ër , ce calice devient un fruit compofe de deux parties 
mblables à ure aiguille. 


SCANDULX, £. F. Vitr, Bardeau. m. efpece de douve . 


dont on couvre les maifons en certains Pays , comme au 
Maine , &c. 

SCANDUÜLACX, 3. f. Efpece de Plante, qui étouffe 
le bled. (à Scanwpsnpo.) 

SCANDULARIS , ré, (adj) Æpwle Qui eft couvert 
de bardeaux. e 

SCANDÜLARIÜS , 55, Die, Artifän , qui prépare 
Je bardeau dont on couvre les maifons. 

Scanra , 4. f. La Scandinavie. Vid, ScANDINA4 VIA. 
… SCANSILIS, 5/8. (adj.) PI, Par où l'ap monte aifé- 
ment, par où l'on peutfacilement monter.(R.ScaNDaR&.) 
Fins fcanfilis, PL, Un Figuier fur lequel on peut aifément 
inoncer. Seanfilis anporum lex. P 1. L'ordie des anné:s, 


par où l'on monte jufques à La vicilleffe, comme par, 


rés. 
CANSIO , Gnÿs. F, Varr, Montée, l'action demonter. 


Scanfio feni, Vite. l, @. c. 1e, L'élevation du fon, du ton 
de la voix, {nelure d'un,vers. Hic verfus fcanfiens caret. | 
Sarv. 2. Æn. 778. Qn ne fçauroit feander ce vers, la me : 


fure y manque 

SCANSORIUS > 4, #m. V1TR. Qui fert à monter. 
Scan/oria machnna. 1». Une machine pour monter , pour 
s'élever. Scanferis ratio, Y 17 R. L'air de monter £ des 
Lieux élevés. 


. SCANTIÜS, 4, #m, C1e. Aqua Scantie. Ps, 3. 7° 





oc. efpace de terre 


sci: 
Les eaux Séantieones , qui vomiffent des flammes. (C'eft 
dans la Campanie.) Sylua Scantia.Cie. 2.1, Agr. La for 
Scantienne , que les Tribuns du Peuple vouloient verdre. 
(Oa ne fçair pas daos quel lieu de La Campanie , écoiene: 
ces eaux & cette forêt ,onen s a même le nom.) 


ScapsiLUM, Ç Lifez € 9 SCALPELLUM. 
Scapeius, © voyez $ Scarrsuius. Un Garif, 
*SCAPHA , &. f. Cie. Unefquif, une peite chalouppe ;” 


une petite barque de pêcheur. exa@n. (R. exaale, fouir.) 

SCÂPHE , és. €. Witr. Efpece d'horloge Solaire, dont 
les heures (ont marquées dans la cavité d'un glote,f a 
dran creufé en rond. 

SCAPHIÏIUM , # à n. Plaut, Cre. Une gondole, une” 
tale faire en forme d'un petit efquif, U/p. bafia qu'on 
mer audeffous d'une chaile percte. f4v, yne béche. 

SCAPHUS , 5. m. Cal. Le conduit des natines. 

ScnarnusiA, 4. 6 Ecel. Schaffoufe, en Suille. 

*SCÂPTENSÜLA., 2. f. Feff. Une mine de laquelle on” 
cire les métaux. Lif.z ScAPTaSUL A. (exæmtaev aa. Plutarch. - 
R. examlæ, creufer , Gr vas; matiere.) 

SCAPTESŸLAÀ. Feff. Terre de mine. Materia foffilis.- 

SCAPTIA, à. f. Ville du Latiam,qui a doncé fon nom 
à la Tribu Scapria. PI 3. s: 

Scapura , 4. f. Bibl. Epaule. Le même que 

SCAPÜLÆ, är#m. f. Celf. Les épaules, le des. ( à 
ScanpanDo.)[Syn. Humeri.] Scapule machinarum, 
Var. {. 10.c. 3. Le haut d'une machine. 

Scaruco, enis. m.Ecel. Eftablon ,en Provence, 

SCAPÜS , 5. m, Vitr. La tige d'une colonne, le für , le 
thrône qui foutierr un chapiteau, [le fau d'une balance, 
Col. la tige des herbe: Pl. une main de papier, ure rame, 
Scapus candrlabrorum. Ps. La tige d'un chardelier , qui 
s'éleve du pied. Scapus fcalarum. VitR. Le montant d'une’ 
échelle, le noyau, l'échifre d'un efcalier. Séaps auarum, - 
Varr.deR.R.l.r.e, 4. La queue où les grains deraifia : 
font attachés. Sepi cardinales, ViTR. Les montans, où! 
l'on engage les gonds des portes. ; 

SCARX , 4. F. Scaren, Vil'e chétive de Wefter- Gotthie” 
eu Suede, [ur un Lac, Evêché {ous Biéme, & cniuite’ 
fous Up‘al, l'an 1028. 

SCARABÆUS , & m. PI, Un Efcarbor , infcéte volant, : 
fun Hanneron ,un Ce1f-volant. 

Scarans , #1. f. Ecel, Scarenen Suede. : 

SCAR DONA, &. f. Sardona, Ville prefque ruinée de’ 
Dalmatie fur la Côre, Evéché fous la Metropole d- Spa- 
latro en 1120. [PL Fleuve qui fepare la Libuinie de la 
Daïmarie. ' | 

SCARDONITANUÜS, à, #m. PL. Qui concerne le” 
fleuve Scardona. : | ‘ 

Scaniacum, i. n. Eccl, Elcheri , au Diocefe d'Avran=- 
ches. 1 

ScARIFICANDO. (ger.) PI. €xX vw. | 

A EICARÉ OS, äns, atim. CAT. Scarifier > 
faire une incifion legere. Scarifcande dolorem. P. Faire 
ceffer ia douleur, en fcarifant. | 

SCÂI FICARI , dr, avis smm. (pall.) PL. Hine 

SCARIFICATIO , ünÿs. €. Col, Scarification, l'aétion- 
de fcarifier.(C'eit une legere incifion de la premiere peau.) 

SCARIFICATÜUS , à, mm. PL. Scarifié , nettoyés- 

rt. pall.}v. SCARIEICARE, Û 
PÉCXÉITES , 4m. Pi. Epece de pierre précieufe, qui: 
a de la reffemblance avec un poiflon appellé Searws. 

SCARROSUS , 4, #m, Lucie. R-boueux. 

SCARÜS , 4. m. PI. Scarre, ou Scaricot , poiflon. 

ScATaAT. (3-iubj.)v. SCATERS. 

SCA TÉBRA, à. f. Virg. Source d'eau,bouillonnement, 


jailliffement. Fonriwm featebra. PL. Les fources des fon= 
taines. 


Sourdre, fortir de 


SCÂTERÉ , #5, fer 5, PLAUT. < 
Ë verre, fête rempli 


SEA > 13, LUCR 5, 41 


SCE. 
Scatere belluir. Ho nr. Ecre cout plein de bêres. Searsre 


verbis, A.Gs12. Parler à cor & à cravers. #% [Avec cr 
verbe , on met l'ablatif, Plaut. Hor. PI. On trouve auf 
le gecinf, dans Lucrece & dans Aulu-G-ll:.] Terra fca- 
tet feraruns. Lucr. La verre eft pleine de bêres farouthes. 
Trarum per dicm fcarebat. A. Gazz. Il évoix en eolere pén- 
dant tout le jour. 4 [Lucrece a fair ce verbe de la troi- 
fiéme conjugaifon dans fon cinquiéme Livre, w. #1, Ce. 
& dans le fixiéme, v. sr, de.] Terra ferarum nunc etiam 
Jeatit, &, Lucn.s. La verre eft à prefenc remplie de 
bêces Guvages ; &. 

Scarinia Lex, Juv. La Loi Scatinia,ainf appellée de 
Scatinius qui en efi l'auceur. (Æf4c Lege prapoftera veneris 
* ,mfus coercebatur.) . 

SCÂTÜREX. Var, Efpece de pot de chambre. 

SCATÜRIGINOSUS, à , &m. Co. Plein de fources. 

SCÂTÜURIGO , imis. f. Liv. Une (ource, s 

SCATÜRIRE, ri. Cor. Sourdre, jaillir. Fentibus 
Jeatur ire, Co. Avoir beaucoup de fources d'eau. 

X Pourquoi Scaturire , a=t- il l'ancépenulriéme Pat: 
Æ que la plüpart des verbes qui fe cerminent ainfi, font 
ibrefs , comme Esirire, Partürire , Gre à C'eit que ceux- 
Æi lost des diminatifs, & fe forment des [upins Efum, 
Partum, & que Scatwrire, Ligwrire, Prurire, marquent 
plütôr augmentation, que diminution. 

SCAURUS, 5. m. Hvr. Qui a de gros talons.fScaurus, 
ft le nom de plufieurs Romairs, Æumilius Scaurus , fils 
d'un Patricien , qui fur obligé de faire le métier de Char- 

boanier pour gagner fa vie ; il évoir fore kloquent , il Fut 

Conlul, & remporta l'hornsur du triomphe ; il fic un 

Pont appellé Emilicn de fon nom, & fit paver la voie Emi- 
enne. 

*SCAZON. Vers fcazon , efpece de vers Yambique, qui 
a uo ipondéeau fixiëme pied, au lieu d'un ïambe. (a. 
Æmger , claudicans, parce que ce fpondée, mis pour un 
daétyle , le r:ud plus long qu'un ïamb: parfait.) 

ScarsnA. (pl) Vid. ScsL Us. 

SCÉLÉRARE, ©, u5, atwm, ViRa. Souiller,profaner. 
(2. Scacus.) Dextram fanguine fcelerare. Star. Souiller 
es mains de fang. Penates fcelerare, Car. Violer le r:fpe& 
qu'on doit aux dieux Penates. Syn. Pelluere. 

SCELERATE.(adv.)Cr.Méchamment. Secleratifimè. 
Cic. Fort méchamment. 

SCILARATIOR , oris, Cic. (comp.) € 

SCILERATISSIMUS , 4, mm. PL. ((up.) de SciLaRATUS. 

ScsLsRATISSIMs. Cic, (comp.) € 

SCÉLÉRATIUS. {adv.) 8:6/. (comp.) de Scassnars. 
Seleratius agens ab eis. Bisz. En vous rendant plus eri- 
minel qu'elles. 

SCÉLÉÈRATUÜS , 4, #m, Cie. Scclerac, impie, mé- 
Æhant, criminel. (r. Scazus.) {Syn. Nefarins, Sceleffne.] 

Yid. Scsssnosus. 

Saaguis [celeratus. Oyin. Une race infame. Terra fees 
lerata, V1RG. Ure terre criminelle. Vox fcelerata. Crc. 
De; paroles criminelles. Afens nen fcelerata nobis fuit, 
A y ro. Maïs nous n'avons pas és méchans, Sceleratus 
sampus, Liv. Un champ où l'on a commis quelque mt- 
£hante aétion. Scelerata bafta Cie, Profcription des biens 
contre tout droit & raifon. 

. SCELE: O, 5. Vid. Scezsnans, Virg. Souiller Les 
mains, où fon ame de quelque crime. 

SCÉLERO , 63, m. Cie. Att, g, 18. Le même que 

CELEROSUS , à ,#m, Tax. Scelerat , chargé de eri- 
mes, méchant, impie, criminel. + Seclerofws , dic plus 
que Sceleratus, S5nv.s. Æn. 352. Don. EUN. 4. 3, 


SCÉLESTE.(adv.)Cre.Méchamment avec mechanceté, 


Scarssrion yoris, (comp.) 
ScaLestissiMUs , 4, #7. PLAUT. ([up-) de 
SCÈLES TUS , à , #m. Cia. Cruninel, méchant, impie. 


ŒJaur, Malheuieux. [Sn Sécierasms, Jeclerous,) Ensie 










. .SCE. vigr 
lies , ff qui pius eff, à diis fupplicans , quam qui [ueleftur, 
inveniet veniam fibi. PLAUT, Rud, Les pe de bien ob- 
tiendront grace facilement des immortels , mais il n'y 2 
point de pardon peur les fcelerats. Scelefhiorem ego an 
When argento fœnori nullum vidi. PLAUT. Rad.g.s. Je n'ai 
jamais vü d'année fi malheureufe que celle-ci, pour met- 
tré dé l'arvent à intérér. 

*SCÉLOTÜR BE , &r. f. PI, Maladie qui cohfifts ea une 
ivss foibleffe de jambé, Les Soldats de Germanicus en 

urent attaqués, pour avoir bû de l'eau d'une certaine 
Fontaine fut les Côves de Frife. (Exuwelvp6n.) 

SCÉLÜS , ërs. n. Cie. [Crime qui blefle la pieté & I 
religion , aëtion contre Jes divinicés , les dieux , la Patrie, 
l2s peres & meres, & les Magiftrats qui nous tiennent lieu 
de peres , de même que Facinws, eft un coup de main, 
comme ün meurtre : Flagitiwm ,gpe aétion contre l'hon« 
neur , comme une lâcheté, cadre , quelle qu'elle 
Paife être : à l'égard de Cri ans la bonne lacinité, 
c'eft un reproche;une accufation,ou un chef d'accufation. 
Seelus, Le precd auffi pour le criminel.] Ubi «lie fcelns 
<f mg rhe perdidit? Tan. Où cft le méchant qui m'a 
perdu ? Abeffe ab alique feelere. Cic. N'ètre point crimi= 
nel, coupable d'un crime. Æiligare fe fcelere. Cic. Se ren= 
dre crimirel. Effe in fcelere. C.1<. Etre coupable , avoir 
commis Un crime. Qui abfcondit [celera [ua. B 1521. Celui 
qui cache fes crimes. 

*SCENZ , &.f. (phr.) ramébe, b:anches d'arbres done 
on fe fervoir pour faire de l'ombre. Virg. Le bord d'un 
bois où il y a de l'ombrz, Cic. La feene d'un chcare, le 
theatre. (n. exfrs.) 

Nequid Jtena decffet, Pit. Afin qu'il ne manquie rien 


à la Comédie. Sens dudilis. Virr. M chine qui en cou 


lant change la face d'un cheacre. Scens werfatilis, 1p, 
Machine qui en rournant chauge la face d'un theatre. 


Fcens totins rei bac eff, Gaz. ad Cic. V ici le principal 


(ujéc de l'affaire. Ad fcemam it. C. Na. Momie; paroît 


fur le cheatre. Tibi nunc popule Gr fcns ferviendum eff; 
Cac. Brut, 11 faut vous ascoutumer à l'érac prefenr des 


affaires. Orefles agitatus fcenis. V1 RG. Ouelte dont les 

avecurss ont fervi de fujets aux Anciens pour faire plu« 
ficurs Tragedies, 

[Quélques-uns écrivent ce mot par une Diphthons 

uc /eans, C'eft proprement ce que l'on meitait audeffus 

es cheatre pour Le de l'ombre , l'ombre même.] (R, 

eus, umbra, Undè ruërs, umbraculum, tabernaculum,une 


tente.) 

SCÉNALIS , 4. (adj.) Luer. Decheatre , qui appare 
tient au chearre. 

SCENATICÜS , à , #m. Van. Vid. Scenicus. 

SCENATILIS , 1/8. (adj.) Non. Vid. Scsnrcus. 

SCÉNICE. (adv.) @zsnr. D'une maniere chearrale & 
comique , en Comedien. , 

SCENICUS, à, sm. Cic. De: la foene, qui concerne le 

theacre. 

Scsnict, o# Scawicr Acrorss. Quint. Comediens , 
Adteurs de Comedics ou d: Tragsdi:s. Aifus >cenici. Asc. 
Pzp. Les Acbes d'une Comedie,ou d'une piece de cheatres 


Scenicns artifex. Cic. Un Comedisa. Drcer fcenicrts 


Quinr. Décoration de la (cene ou du cheacre. 
SCENÎITÉ , ärmm, m. pl. PL. Les Scenies, peuples de 
l'Arabie H:ureufe. Il y avoit aufli {lou Strabon d-s peus 
ples Scenices le long du fleuve Euphrate , & dans la Mes 
fopotamie. 
SCENOFACTORIX «rs. Bis. Métier de Faifeurs de 
tentes. (R. Scana, tente, Gr FAC&Ra.) 
*SCENOGRAPHIX , 4. £, Virr. La Scenographie , où 
la reprelentatios entiere d'un édifice, f. . 
*SCENOPEGIA , Grimm, n. pl. Bibl, La fête des caber= 
nacles. cememys, Certe fête croit ainfi nommée , parce 
que les Juifg gvoient çampé dans leurs sentes au d:fe5c 
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à la fortie d'Erypte.Les Juifs en fonc entoré aujoürd'hui 
la memoire Le quinziéme jour de Tifri ou Septembre. 
Aoxire, tabernsculum, & miyroux, fige.) 

*SCEP TIC, orém. m. pl. Quint. Les Philofophes 
Scepriques, qui font les Pyrrhoniens & les Academiciens, 
quiexamipant tout,re décidoient pourcant rien. (rss), 
quafiteres, chercheurs , parce qu'ils cherchoient tou- 
jours fans rien trouver.) 

*SCEPTOS. Apl. Le foudre , rour ce qui rombe des 
ques. wxmslès, { z: cxnwlen, magno impetu irrusere.) 

SCEPTRIFER , 4, #m. O v 1 D. Qui porte un fceptre. 
{2 Scrpraum, @ FsRRE , porter.) 

*SCEPTRÜCHI, ôräm. m. pl. Tac. 6. Ann. 3. Ceux 
me ont l'autorité fouveraine. ræx7pi ses , fceptrum ba- 

ntes, SyN. Sceptrifer. 

*SCEPTRÜM, 5. n. Cie. Sceptre. m.[V1RG. Un 
Royaume. raëxlggr. 

Sceptra capere. OvinPBiendre le Gouvernement. Scep- 
#ris patiri. Virc. Jouir d'un Royaume. Reponere aliquem 
in Jceptra. In. Rétablir un Roi dans fon Royaume. 

SCEPTÜCHUS, 5, m. Voyez @ lifez ScaprRUCHT. 

ScsscIDIRAT. (pour)Seipsn ar (plufp.}v. Scinpars. 
.: *SCHEDA , é. F. Cie. Une peuite feuille fur quoi les 
Anciens écrivoient, 

Scheda. M ART. Les livres. Excutere omnes [hedu, 
Quinr. pr tous les livres. 

#*SCHEDIASMX,äris. n. Ouvrage fair fur le champ, 
fic à la hâte, Nous avons un ouvrage de Henri. Eftienne, 
intitulé Henrici Stephani [chediafmats, divilé en fix Li- 
vies, où cet Auteur fait des obfervations, des correc- 
tions , des expofñtions & des difquifitions {ur diferens 


Auteurs Grecs & Larins. H y à un Schediafma pour cha- 
que jour de chaque mois,en commençant au mois de Jan- 


wier ; mais il ne pafle pas le mois de Juin. Ce Livre qui a 
été re Sert par l'Auteur , a été réimprimé par J. Gru. 
tere à le tête du Supplément du cinquiéme Tome de for 
Thefanrus Criticus. e yad'argg, opus ex tempore f1äum à 
c » opus tumultuarie , ex tempore facio. (I y a en- 
core un Livre d'un Theatin, qui porte ce vitre: R. P. 
Aloyfii Clerici Regularis fchediafmats facro-profans , 
imprimé à Lyon en r63 5. én fol.) 

SCHEDÜLA,Z, £. Cie. Pecit biller. ". (dim.) de Sews- 
ba, une fcrduie. R 

*SCHEMA » dtis, 0. Vitr, Une figure de Mathémaci- 
que, rxñ4s. (Balde remarque (ur Vicruve , que ce mot a 
plufeurs fiynificarions ; car il figoifie routes fortes de f- 
gures , de faces » d'habillemens.) Quint. Figure de Rhe- 
torique. Schema rotunditarss, Vita. La figure d’un cer - 


cle. Non [chemate dubie. M ant. Non en paroles cou 
VErE:S. 


à » 2. F, Plant, ou 
SCHEMA , dis. n. Ayui. Pofture, figure. f. 
Servilss fchema, Un habit d'eiclave. Varsis Ph À 
Fhemis. Ip. 4. Met, Ea faïfanc differentes figures , en 
prenant diveres figures. ‘ 
. SCHEMATISMUS , 5. m. Quint. Façon d'écrire, on 
de ei Lptusée a 
. SCHID srwm, F, pl. Vitr.l. 2. cr. D peaux 
des éclars de bois. : ébér nn s 
ScHianamuM , i. a. Ecel. Squidam, en Hollande. 
SCHINOS ,5, Bis. Un lentifque , plante , arbre.(On 
ne fçaic pas trop bien quelle efpece d'arbre c'étoit.) 
ne a. f, Eccb, Sherbone , Evéchéen An- 
ecerre. 
*SCHISMÉ, ärÿs, n. Bibl, Divifion ration. f. 
fchiime., ». ren, ciffio. n. cytu,fend.) az i 


SCHISMATICUS, à , #m. Ece. Schifmati i 
eft feparé , qui eft divifé. ee 


Toutes fortes d’habirs. 


- #SCHISTX, 2. . (fuppl, Caps.) PL. 9. 6. Efpece d'oi- | 


gaons, (sans , filé.) 



















SCH. SCI. 
Oua [chiffs. PL. 29. 3. Lilez & voyez Sirista. Des 
œufs qui font fort nourriflans. Alwmen fchifton. In. Ef- 
pece d'alun. Celle l'appelle Seiféle. OL 
*SCHISTON /5c. P1.Lait dont on a feparé le laït clair. 

*SCHÉNI , ôr#m, m. pl. Des cordes de jonc, dont les’ 
pêcheurs failoient leur "4 

*SCHENICULÉÆ, Zrum. f. pl. Plaut. Surcom qu'on 
donnoir aux femmes débauchées.(n. 46 fchœno, nugarie" 
signent. V ARR.) 

*SCHŒNOBÂTES , 4, m. Juv. Danfeur de corde. #, 
rondes. 

*SCHBNOBATICA , Z. f. Cæ’. Cie. Le métier , où 
l'arc de danfer fur la corde. D'aurres lifent Embanerics. 

*SCHENÜM , 5. 0. Varr. Elpeccde parfum tres 
mauvais, {clon Feitus. 

*SCHENÜM. Col. exeîror; juncus. Vid. : | 

*SCHENUS , 5. m, Plaur, Du jonc. Varr. Parfum de 
la racine d'un jonc. Vid, Scnænum. [PI. Sorte de melure” 
qui concenoit foixance fades , d'autres n'en comptent que 
quararte. 

*SCHOLX , £. f. Cie. École , College , Neu où l’on es- 
feigne quelque feience , Academic. Vitr. Gallerie qui étoit 
autour des bains, où ceux qui vouloient fe baigner ,atren= 
doient qu'ils enffent place. (sans, otinm.) Qusa erio opus 
eff à s qui lirteris vacant. Schola diéta eff, juita laborife- 
ris tribnantur nt otis mufis. AUS. Idyl. 32. ; 

Epicuri fchola. Cie. L'école d'Epicure, la feéte d’Epi= 
cure. Exlicare fcholam. In. Expiiquer au long les pre- 
crpres d'une fcience. Sebo/a. C 1 c. L:s difputes & les au- 
cres exercices des Ecoles. Pomeridianæ fchola. Quint. La: 
claffe du foir. ; 

SchoLanis , #re. (adj.) Prud. & Qui concer- 

*SCHÔLASTICUS , à, #m. Quinr.S$ ve les exercise 
c=s qui fe Font dans les écoles dans lesColl:ges: Es Atsxgse 
(R. Exear, Ge. Orium, fchola.) 

SCHÔLASTICUS, 5. m. P!. Déclamateur,qui s'amu- 
fe à compoler des difcours fur des fujets imaginaires. f 
Petr. Homme de lettre. 

À [11 y a déja longtemps qu'on à remarqué que Srhe- 
lafticus dans les bons Auteurs, ne fignifie poict écolier qui' 


‘etudie la Grammaire ou les belles Lettres. Ainfice mot ne- 


doit pas fe confondre avec difcipulus , auditer, ffudiofus.} 
SCHÔLICÜS , 4, #m. À. Gazu. Qui concerne l'école. . 
Scholica quadamnugalis. I ». 24. 1. De certaines baga— 
celles de l'école. | 
*ScHoziasTes, #& m. Scholiaîte , Commertateur fur: 
des Auteurs Grecs. ar. 
*SCHÔLION, #5. n. Cic. Scholie, explication des 
mots. Lys er, 
Senozraus , . m. Pl. Plante. Vid, Sco1ymUSs. 
ScHonauc14,4.f.Eccl.Schonauge, Abbaye d'Hommes,, 
Abbaye de Filles en Ardenne. [Abbaye de Bernardines en: 
Franconie , Abbaye de Bernardins dans le Palatinar. 
*SCIADEUS , dé... PI. Poiffon noirâtre,qu'on ap= 
pelle ombre. (Zxis. 14.) | 
SCIAN, &. f. PI. La femelle de ce poiflon , ou Le- 
poiffon même appellé Sciadeus. 
SCIAGRAPHIZ, 6. f.Lifex ScamoeRarn1a La Sce- 
nographie. f. 
*SCIÂTHERAS, à. m. Pirr. Eguille , ftyle de fer qui 
montre les heures dans ua Quadran au Soleil. Zxafrour, 
SCIX THERICON horologiwm, n. Pl. Un Quadrau ae 
Soleil,un Quadran folaire.. | : 
Scrarmos, i. f. Ecel. Sciati , Village de Theffalie 
Evêché Grec fous Lariffa. Ù 
Scrarmus , à. f. Mel. He de la mer Egée, & vers le 
Theflaïc. b. Sciati, dans l'Archipel. 
Scisam ,—B45,-BAT. (pour) Scixsam 548, Plawr, 


imp.) v.S 
PE nouetu, Bibl, Nom Hebyeu, qni fgrifie un ti 


. sCI. Ù 
{11 fadt prononcer Schibbol-th. } 

Scusir. Ter. (pour) Sctar.( 3. fur. ind. at.) de 

ScistTUR. Plaur, (pour) ScisTUR. (3. fur. iod. paf.) 
Y: SCiRs. 

SciverunrT, Scipir. (perf.) v. Scinpars. 

ScisBAT. (3.imp.) & 

SCIENS, énris, (adj.) Ter. Qui fçair,qui n'ignore pas, 
gaicft habile. (part.) v.Scirs. 

Ur fs fitens. T 5 R. Afin que vous ne l'ignoriez pas. 
Sciens non faciam, C1. Je ne le Fsrai pas exprè:. Stiens 
Latina Ligue. À. Grir.-pusma Hor.Q ti fçait Ja Lan- 
gue Latine , qui fçait donner une bataiile. Ven: fi:4 feisn- 
tior. In. Une magicienne plus habile. Scientior eris, AD 
Hen.Vous ferez pius habile. Regionwm fcientifimus.S ALL. 
Qui fçait parfaitement le pays.Kegende Reipublica fcren- 
tiffimns. Cic. Tres habile dans le gouvernement de la Re- 
pubiique. 

SCIENTÉR. (adv.) PI.7. Le fçachanr, à fon efcienr. 
Cie. Sçavamment, en honmne incelligent & entendu, doc- 
tement. Alèc omnis [cientiffime complexus es. In. Vous 
avez craité tout-s ces cholesavec b-aucoup d'érudirion 
& de capacité. Nemo in eo genere fcientius ef verfatus. 
Cic. Perfonne n'a traité ces chofes avec plus de folidiré. 

SCIENTIA , £. f. Cic. Science ,connoiffance qu'on a 
des choles. f.[difcipline. fart.w. Bene dicendi fcientia.Ip. 
L'éloquence , la (cience , ou l'arc de bien parler. Fusuro- 
rum malorwm fcientia. Cic.La connoitlance des malheurs 
À venir. Scientia reimilitaris. Lo. L'art milicaire, Æabcre 
in aliqua re fcientiam Cic.Sçavoir queïque chofe. Chal- 
daifcsntiam putantur effecifie , nr pradici poffet. Cic, On 
croir que les Chaldéens ont trouvé l'art de prédire. 

(On a déja remarqué dans un Diétionnaire imprimé 
chez Boudor, qu- fciensia eft fort rare au plurier dans les 
bons Auteurs, C'eft peutêcre ce qui a fait conclure à M. 
contre M. que ce mot ne le diloit poiat dutout au 
plurier , qaoïque ce d:rnier lui apportät cette autorité de 
Ciceron. Phyfiea ia pla , qe pauld antè @ Mathema- 
tica , C» caterarum artium propria prfuiffi, Scientiæ funt 
eorum qui illa profitentur. 1. de Orat. 61. Mais M. qui 
ne fe rend pas trop facilement , éluda certe objection , 
en difant que Scientis dans ce pallage éroir au genitif fi: 

ulier.{In'eft pas fi facile de fe virer de cer autre paflage 

e Ciceron. Sc mibi perfuafi fie fentio, cm tanta céleri. 
sas animerum fit, tanta memoria praferitorum, futuro- 
rumqueprudentis , tot artes, tanta Scicntiæ., fof invenfa , 
non pole eam natnrarm qua res eas contineat , effe morta- 
lem. Cic. de Sensëtut, 98. À moins de dir: que fanta fcien. 
fis, pourroit être ici une Glofe de sofartes, qui aura 
paflé de la marge dans le vexte. En effer, s’il avoit éré 
communément en ulage, pourquoi Ciceron ne s’en feroit- 
il pas fervi dans fes Livies de l'Orateur , dans lefquels il 
entre dars un détail de toutes les fciences qui fonc neceflai- 
res à fon Orateur ? Il repete fi fouvent artes, difciplina 
doërins , que l’on doic croire que ces déux mots étoient 
plusen ufage que Screntis au plunier , outre que l'on ne 
le trouve dans aucun autre Auteur Latin , que dans l'Au- 
teur de la Vulgate,qui dit, Dews feientiarum Dominws « ff.) 

SCISNTIOR , or1s. Cie F (comp.) & (fup.) de 

SCiENTISSIMUS ,#, mm, S ScisNs. 

Sci1sNTissiMs. (adv.) Cie ? (fup.} & (comp. ) de 

Screnrius. (adv.) " S ScusNTsR. 

SCILICÉT. {adv.) Cie. Juftemert , en effet, vraiement, 
vous yéves, c'eit cela, fc'eft à dire que, js veux dire que, f 
certes, donc , à fçavoir. Sy. Nempe. (R.q.Scire lice.) 

Id populus curat feslicer. T 5 R. C'eft bien là de quoi le 

pie { meten paire. S'ilicer ribi gravicrem delorem :l- 
dius mers atiu!ir, quäm Gracche ? Comme fi [a mort vous 
avoit cauié pius de douleur qu'à Gracchus. Quid ad bac 
Navius ! rider fenlicer, C 10. Que die Neviusacela? Hiie 


moque, Exfeéte primim te feibicer , deinde #liwm, 1p, 
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vous attends cout Le premier, & enfuite l'autre, Séilicer id 
agitur utrum hâc petitione Prator fiar. Cic. Car il s'agit 
de lçavoir f vous ferez Prercur certe fois-ci. Silices hic 
fupsris Labor eff. Vino. C'eft de quoi les dieux {= mettent 

en peine. # [On fe fervoit de ferlicet , & de reëfè , quand 
on ne vouloit pas répondre dircétement. Qwid bac widen— 
tur, Demiphot feilicer. T x R. Phorm, Q icdites-vous de 

cela, Demiphon? En effet. Fid. Racrs.] 

% [On joinc quelqu-fois l'infinitif avec féilicer. Luce. 
Seilicer faëlurum me effe. Ts R. Heawt, 2. 2. 118 Cela 
s'entend que je Le ferai.] * 

SCILLA , #. £. Col, Oignon matia.m. herbe. Vid, On- 
NITHOGALUM. 

SCILLA. Vid. Scy1ra. : 

SCILLINÜS à. #.P1.D'oignon marin. Acefswm féilli- 
num. En. Du vinaigre où l'on mêle du jus d'oigron marin. 

SCILLITES , 4. m. Vinaigre cù l'on méle de l'cignon 
marin. 

SCILLITICÜS , à, wm. Co L. D'oignon marin. Pi, 
SctLLINUS. 

Scimaris, #. Ecez. Schembreau , pays des Laziens 
en Afic , piès le Monc-Caucafe, 

*SCIMPODITM, à 5.n. A.Gell. Perit lit où l'on fe met 
voir pour {c repoler , ou pour prendre le repos. Extuwrsdher, 

Scin'?(pour)Scis na? Ter. Sçavez-vous? Vid. Scirs. 

SCINCUS, ï. m. PI, Efpece de Crocodile terreftre. 

Scinpam. (fur. ind. es præf. fubj.) v. 

SCINDÈRÉ , feindi , feidi , fefüm. C1c. Coupper , 
rompre , déchirer. Virg. Fendre, divifer. 

Frontem cicatricibus feindere, Pat. Cicatriler le 
fronc.apilles, O v 1 D. Artacher fes cheveux.—dolsr:in 
fuum. Cac. Découvrir fa douleur, la declarer & la r-- 
nouveller.—fluvios natatw. CLAUD. Paller les fleuves à !a 
nage, coupper les eaux en nageant.—/vlum, V 1 8 G.—fer- 
ram. Ovip. Labourer la terre. Sciderunt vefimenta, 
Bter. Déchirerent leurs habits. [ Aulu-Gelle remarque 
que les Anciens ont dit féfcidi, pour feidi, & en apporte 
pour exemple fcefciderat de L. Attius. 4. Gell, 7. 9. 

SCINDI, dèr , fesffits sum, (pail.} Vire. Er perræ 
feiffe funt. Bisx. Er les pierres fe fendirenc. 

Sciniras, op Ere moucherons qui piquent 

Scunipmas. PE Scres rudement , fenfiblemene, 
Vid, Cinirss. 

SCINTILLA, à. f. Cie. Une érincelle.f. Scintilla bell, 
Ip. Une érincelle qui sefte de la guerre , qui peut rallu- 
mer la guerre. 

SCINTILLARE , 45, avi, ätüm, Piawrt. Briller, 
éclacter , écinceller. 

SCIO, fes. Vid. SerRs. Sçavoir. 

SCIOLUS, 5. m. Front, Qui fçait,quieft experimenté, 

*SCIOMANTICA 3 4. f, Sin, 9. Æn.107. La vecroman- 
cie , l'art de deviner en évoquant l'ombre des morts. (x, 
Zxs, omb:e , cé marne, devin.) 

*SCIOTHERICÜM horologium, i, n. PI, Quadran au 
Soleil. ”. 

Scirinpes ; dum. Vino. Les Scipions, grands Capi= 
taines Romains. Vid. Scip1o. 

SCIPIO , omis. m. Liv, Bâton à s'appuyer, Gi, Ua 
échalas. m, [Cic. Scipion , celebre Capicaine Romain. . 

SCIRE , fei 5, fervi , festum., Cic. Sçavoir. Srire fidin 
bus, (iuppl. Ludere.) Tan. Sçavoir jouer des initrumens, 
Sesre larinè, Cie. Sçavoir ia Langue Latine. ([uppi. Los 
qui.) Scire te velo. In. Je veux que vous (çachiez. Scirere, 
Cie. Sçachez. Scin' tu mfres fefe habeat i Tan Sçavez- 
vous comment va l'affaire ? Nemo ex me fesbit. ]p. Pers 
fonne ne le fçaura de moi. Serre de argent, nr fallu fie 
Praur. Sçavoir ce qu'on a fait de l'argent, Mows eff 
Jcio jam de rgumentis. 1p. C'eft mon fils, je le convoi, 
à ces marques. Non venerar qued fcism. C1c. 1] n'etois 


Je] pas venu, que je fçache. Scst ommes linguas, P1 age 
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Al içaic toutes les langues. 3e [On dit Scire aliquid. Cic. 
dé ,ex alique, Tan. 

SCIRI. (paf) Ter. Etre (çù, Sciebatur, QU 1N T. On 
fçavot. Scibitur, PLaUT, On (çaura. Sciri poreff de illo. 
Cic, O: prut fçavoir de lui. 47 6 friri potuit,aut nufquam 
al br, Clinio. Tan. Heaur. C'eft en certe occafion, Mon- 

l:ur, ON jamais, que vous pouvez connoître. 

SCIF ON, ônïs. PL, Vent qu'on appelle zephyre. [nom 
d'un certain voleur. 

SCIRONIUS , à, #m. PL. De Sciron. Scironis faxs. 
M x 1 À. Rochers renommés à caufe des brigandages du 
wolcur Sciron.- 

Sciros,f. Eccs. Saint. G-orges, Ifle de l'Archipel. 

* SCIRPEA , 4, F. Ovid. Pauer , ou chofe {semblable 
#aite de joue, 

SCIRPEUS , 4, #m. Ovip. D: jonc , fait de joncs. 

SCIRPICÜLÀ , £. Var. Une petite ferpe dont on fe 
ert pour coupper le jonc, avec quoi on lie la vigne. 
Sctrpicula pifcaria. PLaur, Une nafle de jonc pour pien-- 
dre du poiffon. 2 | 

SCIF PICÜLÜS > 5 m. Varr, Un he jt (dim.} de 

SCIR PUS , 5. m. Cof, Du jonc. Plante dont la fleur eft 
À plufieurs é:amires difpofées en épi,entremé.&es de feuil- 
les cu écailles. On trouve audeffous de chacune de ces 
Æcailles un enbrion qui devint enluice une femence rele- 
vée de trois coins. Cette femence avec fes femblables for- 
me ue maniere de cête. Ses riges fonc rondes , c'eft par là 
qu'on Ja diftingue du Soucher. 11 differe par es feurs du. 
Chiendent , qui naïfent dans des cétes écailleules , au lieu 
que celles du Chiendert naiflent par paquets. Leur femen- 
ge cft criangulaire , & celle du Chiendent ue l'eft pas. 

SCIRR HOMA , eu Duieré dans le foie, un 

SCIRROMA , àti:.n.  ‘* $ fchire, | 

SCISCÈRE ,/25, ferui, feirém, PLAUT. Sçavoir , or- 
donner , éxablir. Legem fefeere. Cic. Erablir , porter une 
loi. Aceurro ut jcifcam quid velit, 1n. Je cours pour (ça- 
xoir ce qu’il veut. | 

SCISCITARE, dr, atùs sum, Cie. Demarder , s'en 
querir , s'informer d'une chole , interroger. Minc feifti- 
satus eff, quus 1pfum maneret exitus. SUAT, I] lui demarda 
de quelle mort il devoir mourir. 

SCISSILIS , 548. (adj.) Ce/f. Qui fe rompt & fe fend 
aifément. | 

SCISSIS, üaïs. F. Bibl. Divifon , fente, ruine. f. 
Ssrv. Couppure. (x. SorNpesrs.) 

SCLSSÔR, ôris. m. Petr. Ecuyer trenchant. 

SCISSÜRA , à. f. PL, Divifon. f. feparation, fpartie, 
feuce , déchirure. f. lambiau. ms. 

Tolle t1b1 decem [c:ffares, Bass. Prencz dix parts pour 
wous. Et pejor, major jiiffura ef. In. Et la déchirure de- 
sient plus grande, & il fe déchire encore davartage. Seyf 
fura petrarum. Bis. Les ouvertures des pierres. 

SCISSUS, à, mm. Lay. Déchiré, rompu, fendu. 
{parc pal.) v. Scinpsns. 

Scijjuu cemam, Vi1Ro. Ayant arraché fes cheveux. 
Weifis velibus. Bis. Ayant déchiré fes habits, 
 SCISSLS, #s. m. Varr. Divilon, id. ScissURA. 

Serra. Vid. Scitum. Vid. Seitus. Regu Jcira consemp- 
fr. Bios. Mépriie les Oidonnances du Roi. 

SCITAMENTÀ , ormm, n, pl. P'awr, Des mets déi- 
cas, des viandes délicates. 4. Gall. Expreffioc choifis , 
belie. | 

SCITARI , dr, PLaUT. Vid. Sexscir ant. Demander. 

SCITE. (auv.) Ter. Avec addreile , addroitement,avce 
efprir. Cie. En homm- intelligent , habile , avec grace , 
gvct juiteil-, poliment , avec habilecé , fort bien. 

Scirior, or, PLayr.(comp.) de Scirus. 

SC11ISSIME.(adv.) Pis. Avec beaucor:pd'addreffe. 

ScrrissinUs, #, mr. PLAUT. (fup.) de Sc1rus, 

fcsrivs, erë, on, Plaur, (comp.) defcurss 


SCL. SCO. 
SCITOR , &rir, avis sum. Vid. Sc1TARI. Ovid, Den 
marder , s'enquerir. 
Sciru. (fupif.) v. Ss1Rs. 
Sestu dignus. Qui mérite d'être [çû. 
SCITUÜLE. (adv.}) Apsl, Avec addrefle , avec grace, 
avec délicareile. 
SCITULUS , 4 , mn. PLaur. Geil, joli, poli. 
SCITÜM , f. 0. Cie, Une Ordo:narez. (n.Sciscens.) 
Seitum fscere.Cic. Faire une ordonrance, Piebis fcitum, 
Dis. L'ordonnance du peuple, un plebifsice , loi faire par 
le peuple. | 
SCITUS , #, #m. Cic.Ordonné,érabli. Plaur.Addroit, 
qui a de l'efprit. Ov:d. Qui fçaic. Ter. Joli, [à propos. 
S:itus lyra Ovip.Qi fçait jouer de la lyre, Seirus puer 
ed, Tan. C'eftunenfant bien joli. Scita faces. In. Un vis 
fage fort joii. Interrogatioses faite. Quint. Des interro= 
gatiors,ées queftions qui font judicieules.Scitus fycophatge 
14. PLaur. Un addroit affronteur , un habile fourte. 
Scivsmit. (3. perf. on Fur. fubj.) c 
SciunT- (3. pl. ind.) v.Scirs. 
*SCIURUS , 5. m. PI. Ecureuil , petit animal qui fe 
couvre de La queue. [R. rxis, l'ombre, ÿeg, queue.) 
SCIÜS, à, am. Qui fçait beaucoup (r. Scrra.) 
SCLARÉA , 4. f. La Tout:bouce, piarte à A:ur en 
gusule. Cecc: fl:ur eft un tuyau découppé par le haur en 
deux levres, dont la fuperieure ,: qui eft teaucoup plus 
grande que l'isferieure , ft couppée en faucille. La lëvre 
inferieure eft divifee en trois parties, parmi lefquelles la 
moyenne cit échaacrée & creule. Le calice poufle du fond 
ua piftile , qui s'emboîte ‘ans un trou , qui eft au bas de la 


| fleur. Ce pifiile eft compefe de quatre embrions , qui de= 


viennent autant de femences prefque rondes , enfeurées 


| dans une caplule qui a fervi à la eur. 


Scrancum ,i, n. Eccl. Elan, en Rhetclois, 
Scrorus, 1, m. Perf. Vid. Srzopus. 

SCOBLRE, 5. Vid. Munpans. Nettoyer, balayer. 
(R. Scoais.) 

SCOBINX, £. f. PI. Lime , f. outil à limer. m. 

SCOBES , is. f. Celf. De la limaille , la fciure, la pou= 
die qui tomb+, lorfqu'on {cie , qu qu'en perce quelque 
choice avec une tartiere , ou un villcbrequin. 

SCOBS , bis, La même fgrification. (On ne trouve 
poiot /60b5 au nominatif.) 

#*Scousca. (acc. fing.)? Efpece de verd de gris, 

SCOLEX, cbr. F, PI, $ exsË. 

*S(OLECIDM, 55. n. P/. Surie de graine, dont on 
teint l'ecarlatre, ruwanuer, 

SCOLOPENDRA , &. f. PI. Scolopendre , infeéte veni= 
meux. |Poiflon de mer , ainf appellé , à caule qu'il ref 
fembl- à la Scolopendre. 

ScoLorsmprion , ii. Scolopendre , efp-ce de plante. 

SCOLYMÔS. ou Chardonreierte , os l'Epine 

SCOL?MUS, im." * $ jaune, plante dont la fleur 
cft un bouquet À demi-uro:s, percés en derriere, & por« 
cês chacun tur un embrion , donc le fiet s'infere dans le 
trou, quicft au bas d: chaque demifieurons. Tous ces 
demifcurons font feparés les uns des autres par une feuil= 
le , çontre laquelle l'embrion cft addoffe,& ils ont foute- 
nus par un calice à p'uficurs feuilles en écailles. Lorfque 
la fleur eût pallée, chaque embrion devient une graine 
addolfé: aufli contre une des feuilles, qui feparoient les de- 
mifleurons : routes ces femences forment uue rête enve= 
loppée par le calice, fur la couch: duquel elles fous 
p'antées. | 

SCOM BER, 5, m. PLauT. Caps. Maquereau,poiffon.m, 

SCOPAREGIX, £. f. PL. L'herbe aux Charpentiers. 

SCÔPÆ , &rwm. f. pl. Cie. Un balai, (q. Scoba à Scobe 
verrenda , vel à enoxin in juiro.) 

Sropa diffolure, Cic. Des hommes de néant, qui n’ont 
point de fens. Scopa manwalss, Pi. Une poigaée d'herbsa, 


Pad 


sCo. 

Seopa ulmes. Cox. Balai fair de branches d'ormeau , dont 
on a Ôté les feuilles, 

Scora 4fparagorum. Cou. Les branches des afperges. 

Scoraso am. Bis. J: la neccvoyerai. (fur.) v. 

SCOPARE , 9, avi, dtäm, Bisu. Balayer.(r.Scora.) 

SCOPARIUS , 55. Up. Balaycur. 5 

SCOPÈRE, p5. Bisu.Le même que Seorans. Serprham 
firitum menm, Bar. Je Faifois une recherche exaéte dans 
mon e{prit , je roulois dans mon efpric plufieurs p:nftes.! 

Scoparus , à Eccz. Saince- Maure , Ie de l'Archipel. 

Scormius ,i. Ecce. Elcuiphile, Abbé en Brie. 

SCOPIO , &nis. m. Cat. Col. La raêle d'un raifin, où 
tisnnent les grains. 

*SCOPS , épis, F, PL. Efpece d'oifeau noéturne (n-Zxi, 

nmbra, & à4.) 

SCOPHLX é ScurULA. 

OPULÀ, &. f. Col. & de 

SCOPÜLÆ , 2r&m. €. pl. Ur balai. (dim.})de Seoræ. 

SCOPULOSÜS, 4, #m. Cic. Plein d'écueils & de ro- 
chers. (R. ScopuLUSs.) 

Intellige quäm fcopulofo loco verfer, Cac. Je conçois la 
difficulté & Je danger de l'affaire que je traite. 

SCOPÜLUS, 5, m. Caf. Ecueil , rocher.m. Surr. Le 
blanc auquel on tire. Ad ec/dem/fcopules rationes appllere. 
C1c. Faire échouer (es raifons au même écueil. Geffare 
Jeopules in corde. Ovip. Avoir un cœur dur ,impiroyable, 
Secpu'is [e condit h:rundo, X D. Les H'rondelles fe cachent 


- dansles rochers. 


© SCOPÜS 5. Var. Vid. Scorro. Rañlt dé raifin. 
*SCOPUS , 5. m. Cie, La fin, le but qu'on f: propofe 
dans les chofes. + [Ce mot n'eft que dans Vegece en ce 
fezs , & il n'évoic pas encore reçu dans l'ufage da remps 
de Cicéron, puifque cer Auteur l'écrit en grec Zum: , 
dans rous les endroits où il l'emploie. Sed reutri exjm@- 
eff ile ut beati fimus, nterque regnare oult. Cic. Ait. 8.11. 
Sxga®. Hic cf, huic noftro nihil prabere. Lao. 15. 28.] 

SCOR DALLÆ, ärsm.f, pl. Per. Paroles choquantes. 
Agite, inquit , fcordalies de medio. PsrR: Oh çà, retran- 
chez les termes injurieux. 

SCOR DALUS , 5, m. Petr, Fier & entreprenant ,teme- 
aire, hatdi, emporté, violent , quereil-ur, 

onde ,5. 0. PL. 13.9. Efp:ce ru 

CORDIOS ,Ée m: Efpece lante, qu'on 

Scorporis, à. Pi.25.6. 3 Sr fret le Roue 
de Porc , haute d'une coudée. 

SCOR DISCT, rm. m. pl. Eutr, Les Scordiques peu- 
ples qui hab coient une partie de la Province que nous ap- 
pellons b. l'Efclavonie. | 

SCORDIT M. id. CHamMaDRys. Plane, 

*SCORIA , &. £. PI, La crafle, ce qu'il ÿa de plus grof- 
ee les métaux. Zuwgss. Scoris ænri. Pi. La craffe 

e l'or. 

*SCORPÆNX, &. f. PI, Efpece de poiffon , ainfi nom- 
mé,parce qu'il pique comme un Scorpion: 

SCOR PIS , omis. m. PI, Un Scorpion, petit animal 
venimeux. Caf. Machine de guerre. PL, Elpece de poiffon. 
Pitr. Scorpion , figne celefte. [Col. Brin d'afperge. 

Sconpie1pas. La Chenille, plante à f+ur legumineufe, 
dont le calice eit un corner dentelé , qui poule un piftile, 
borfque la fleur eft paèe , ce piftile devient un fruit fem- 
blable à une Chenille rouiée fur lle. même, Cette goufle 
eft parragée dans fa longueur en plufeuts loges , &-com- 
polces de p'ufeu:: pisces artachees bou à bout, remplies 
chacune d'un: femence ovale. (r. Scorprus.) 

*SCORMIURON , . n. Pi. 22, ar: Elpsce de Tournefol , 
plante dont la femencea du rapport avec la queue duScor- 

D. Zapems pr, 

SCORSIUS 55, Ovip. Un Scorpion, animal, P/. 
Herb: dont la femence eft femblable à la queue du Scor- 
pioo. Cel. Le Scorpion , l'un des douze fignes du Zodis= 
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que , f:fpree de poiflon. S x n. Scorpio. 

ScortTA. pl. Vid. SCORTUM, ; 

SCORTARE, br, anis sum, Tan. Frequenter les lieix 
de débauche , des mauvais lieux , des bordels. Paul qui 
efé tolerabilé, fcortari crebro nelunt, Tan. Heaus, 1. gs 
S'il ya un pere un peu raifonnable, ilne veut pas qu'on 
foit toujours dans de mauvais licux. 

SCORTÂATOR , ôris. m. Cie. Qui Frequente les lieux 
de débauches, 

SCORTÉA , 4. Ovin. Manteau fait de peau contre la: 
pluie. (Il faut feus-entendre Penula. Asc. Pan.) Sac à 
mettre de l'argent. id. Saccus. 

SCORTEÜM , f. n. Sen. Un manteau , Ou une couvers 
ture de cuir, | 

SCORTEUS , à, #m, Mar. De cuir, de peau. (Ra. 
Scorrun:) ; 

SCORTILLÜM, 5. n. Carl. Une petite coureule, pe: 
tite purain. {dim.) de SconTuM. 

SCOR TOR, aris. Vid. Seontant. Ter. Hanter les: 
mauvais lieux. (R. SCORTUM.) 

*SCORTÜM., 1. 0. Feft. Une peau de bêtes mortes, le” 
evir. Cie. Plaut. Unecoureufe , une femme de mautaile- 
vie, une profticuke, (parce que d'ordinaire ces débauchées: 
Ce reroienc dans des lieux couverts de ces forces de peaux.) 
(R. Exvr@*, peau.) Scorts diobolaria. PLAUT. Des cou 
reufes de deux oboles. Devism fecrtum. Hon. Une cour- 
tifanne qui n'eft pas publique , & qui eit écartée du grand: 
chemin,qui ne {e communique point à tout venant. Seor— 
tum Hereulis, TsRTUL. La p:au du Lion,dont {ccouvroic: 
H:reules, 

SCOR ZONÉRA , Z. f. La Scorfonnete , plante dont Ia: 
ur eft un bouquet à demifzurons , portés chacun fur un 
embrion , & fouteuus par un calice un peu lorg , gréie, 
compofé de feuilles en écailles, & qui approthe de la f- 
gure d'un baluftre. Lorfque la fur eft paflée, chaque 
embrion devisnt une femence longue, délice , qui renfèr 
ime dans fon enveloppe ure graine. Cerre fcmence eft gar— 
rie d'une aigrette. (m. Esconso. Vipere. mot Catalan.) 

SCOTI , ormm.(ro.pl.)Les Ecoïlfois,ptuples du Royau-- 
me d'Ecofle, dans la Graï.de Bretagne. 

*SCÔTIA, &. F. Pitr. Store, f. Nacelle, partie dt la- 
bafe d'une colonne, (R. Eurs, tenebres »obfcurité. } 

SCÔTIÀ , &. f. L'Ecofle , dans les 1: Britanniques 
en Eutcpe. : 

SCRAC1A', #rmm. Femmes etes méprifables.. 

SCRANCIAÆ , 47m, (q. Screacia , i. €. non mi 
nies , quèm [res G fbuta conremnends. TURNSS.) 

SCRAPTÉÆ, ärwm. f. pl. Feft. Le même. 

SCRAÜTOM , ti. n. Feff. Le carquois à mettre des: 
féches, (pour) Serosmm, & Serormm, (pour)Scertum,peau,. 
parce que les carquois éroient de cuir. : 

Scrsans,antis, PLAUT. (part.) v.. 

SCRÉARÉ, 0, aus, arwm, PLayT. Cracher. Hine 

SCRÉÂ TOR, ôris. m, laut, Qui crache fouvent,avec 
effort, grand cracheur. 

SCRÉATÜS;#r. m. Ter, L'aétion de cracher,craches 
ment. m. Screatus abfline, T sr. Pienez garde à ve ca 
cher pas. 

SCRÉO , #5, avi. Vid. Straars. Plaut. Cracher. 

SCRIBZX, £. m. Cie. Un Grefüer , Siribe ; Screcaire,, 
Ecrivain , Notaire, Docteur. $+ Tulliwm eriba meus ad 
effer. Cic. Si Tullius mon fecrecaire évuit ici, 

ScriBAM. J'écrirai. (Fuc.) vw. 

SCRIBÈRÉ , 63, feripss, feriprüm, Cro, Ecrire, fcome- 
pote , fpeindre, ffaire des lerces, des recrues. 

Alicur,où ad aliquem fcribere de aliqué re, Cic. Ecrire’ 
à quelqu'un touchant quelque chofe. Seribere aiigurd. In. 
Ecrire,compofer quelque chufe. camsè. Cic. Ecrire avec: 
prudencs.—raptim, 1p. Ecrire en courant.eges. Cic. Far 
te des loix. 1 anime, T a x. Graver dans fon clprit, -v#* 
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Aqu4. CAT. Ecrire dars l'eau, (c'eft à dire , perdre fa pei= 
ne.) —heredem, Ho. Infticuer un heticier. Scripfit Arolli- 
#em. Pi. Ii pcignit Apollon. Seribere fu manu. Crc E:ri. 
se de fa p:opre main. % { On re dit pas féribere propriä 
manu, | Seribifque ea is limine, Bin1. Vous les Écrire?, 
(ces command:mens,) fur le feuil, ow{{ur les poteaux de 
Ja porte de vorre maifon.) Seribite wvbis canticum illud. 
Jo. E:rivez pour vous ce Cazrique, 

SCRIBE, 6%, feriprits sum. (pafT.) Cie, Etre écrit. 

Cenfcbant ut fupplementum meis legionibus [cribéretur. 
Cie. Tour le monde étoit d'avis de faire des levées pour 
3CCrUIeE mes trouppes. Sicwt fériptum eff, B 18 L. Comm: 
ileft écrir. 

SCRIBLITA » 4. F. Mart, Uretourts, f. piece de p- 
tillerie,tarte.(Q 104 netis quibuf[dam fignata É.Tvux £5.) 

S:RiNtoLUM , i, n. Eccl. Eicrignole , nom de lieu. 


SCRINIÜM , ï 5. ». Hor, Une callerte , ua lieu où l'on 


ferre les chofes les plus précicufes, les écrirs >» &c. Com- 
pilare [erinia alicujus Hon.Piller les écrits de quelqu'un. 

SeriPrA.Vid. ScriPrus.Vid. ScRI TU M. 

ScrIPT1.(peur)Scnipsisrr. P'aut.(:.perf.)v.Scrisirs. 

SCRIPTIO, omis, F, Cu. Ecriture, l'aétion d'écrire,f. 
chofe memorable , qu'on écrie pour en conferver le fou- 
venir. Oratio digna fcriptione. Cic. Un difeours qui me 
rite d'être écrit. Seriptiemes. 1n, Compofitions qu'en fai- 
foit pour s'exercer, ou qui écoient éloignées du fyle du 
Barreau , comme les déc'arations & certaines oraifons : 
&e. Seriptienes philefophice. Crc. Ecrits de Philofcphie. 

SCRIPTITARÉ, #5 , sui , ätsm, C 10. Ecrire (ouvent. 
(R-Scrissra.) Din muliumque [criptitare. Cac. S'exercer 
res & beaucoup à écrire. ” 

CRIPTO, 45, 21ê, Ho R. r. Set. &. Le même que 
Scriprirans. Ecrire, 3£ [Comme on ne trouve point ail. 
leurs ce verb:, quelques-uns croient que feripre ef l'a- 
biatif de fcripru.] 

SCRIPTOR, ôris. m. Cie. Un Ecrivain,un Auteur qui 
compole ua Livre, une Hiftoire, un Hiftorien, S:cre- 
gaire, Scribe, Copifte. m. 

SCRIPTORICUS , à, #m. Cas. Propre à écrire , dont 
on fe fer pour écrire. Calamus fcriproriws. Cars. Une plu- 
ae dont on fe fer: pour écrire. 

SCRIPTULUM , 5. 0. arr. 
tie d'une once. » 

SCRIPTÜM , 5. n. Cie. Un écrit. m. Quinr. Decl, Le 
fens licteral, la lettre, Seripta poëts peflims, Car. Les 
écrits d’un tres méchant Poëre. Seripro fefe abdicare. À. 
Gazr. Abandonner l'emploi de Notaire. Tradere aiiquid 

ferirt:. Quinr. Donrer quelque chofe par écrie. 

SCRIPTÜRA , 4. f. Ad Her. Compoñtion , fécritute. 
Cie. Le ityle dont on e fert en écrivart. 14, Tribut qu'on 
Jevoir [ur le bétail , qu'on meroit paîcre dans les pacages 
publics. Cic. pro lege Manil, Une Ferme publique,pour les 
pacages publics. Mag:ffer feriptura. Ci. Parilar, om 
Commis qui levoit un impôc. Seritura facra. Ecce. L'E. 
criture Sainte, Svciss feriprura Cie. Un Secretaire. Ser:p- 
turê leui. Ta. D'un ftyle bas & rampant, d'uo ftyle 
srop peu élevé, L 

CRIPTÜRARICS, #5. m,. Fef. Commis à la Ferme 
des pâturages. S:ripturarss ager. In. Champ où l'onine- 
pe paîcre les trouppeaux , en payant un certain droit au 
Fermier public. (Les Romaios levoienc crois fortes d'im. 

bts, la dixme de la recolte des champs qu'on donnoit à 
Dove à cetr: condition , l'impôe {ur le tranfport des 
#maichandifes (ur les entrées & forties appelées portorism. 
Et le croifiéme , qu'ils appelloient féripruræ , fe levoi {ur 
Jes trouppcaux qui paiffoient dans les forêts publiques du 
p:uple Roimain. Le Laboureur déclaroir chez le Fermier 
de nombre du bétail, & le Fermier exigeoit une cerraine 
fomme pour le pâturage de chaque bére, qu'il écrivoit 
dacs [on segiftre.) | Fa 2 7 


La vingr-quatriéme par- 
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SCRIPTÉRÜS , 4, mm, (Fu. parr.a@.) & 

SCRIPTÜS, 4, #m, Cic. Ecrit , mis par écrit (parc: 
pal.) v. ScrissRa. 

Dies feriprus, San. Tr. Le jour dort on eft convenu, le 
jour déterminé. Seripsa lex. Cia. Loi écrire. ; 

SCMIPTUS , #:, À. Gaz. L'aétion ,ou la comm'ffon 
de lever le eribut ox l'impôt qui éroir {ur le bétail qui al- 
loit paître dans les pacages publics. Sriptum facere. A 
GaiL. Lever l'imyô: pour les pâcurages , étre commis 
la levée de cer in pôt. 

S:rRiPULUM , i. n. PL 19. Vid. SCRUPULUM. | 

SCRÔBICÜLUS , 5. m. Col, Un: petite fuff-.(dim.}de 

SCRÔBIS , 5, m. Co!. ? Fofle dans terre , pour planteg 

SCROBS , fs. m. f, PI. $ les arbres, les vignes. (R.Sca= 
BIRE£, df rt, 

SCROFX , £.f. Col. Une Truie , f. animal , femelle du 
Ccchon. : 

SCROFINÜS , À, äm. PL. 28. 11. De Truie. Fél feren 
fsum. Imip. Fiel de Truie. 

SCROFIPASCUS , 5. m. Plaut, Cap. Porcher , 0. qui 
nourris des Truies. (R. Pascsre) 

ScrorULA , 4.f. Les écrouelles. Vid. STRUMA. 

S:ROPHA. Vid. SCROFA. 

ScrorHirascus. Vis, SCROFIPASCUS: 

ScuorHuLantA, 4. f, La Ssruphulaire,plante dont leg 
fleurs fonc des goders, dont l'ouvercure d'en haut eft plus 
écroite que le ventr-. Cecre ouverture eft découppée em 
deux lévres dans Ja plüpart des efpeces, & la livre {upe= 
rieure couvre deux petites feuilles attachées contre leg 
parois de la fleur. Lorfque cerre eur cft pales, le piftile 
devient un fruit rond, terminé en pointe & divife en deux 
loges. Ce fruir s'ouvre en deux coques, done chacune (A 
pliant e: dedans , forme uns cloifon, qui jointe au placen 
ta, diviie ce Fruit en deux loges. Ce placenta eft chargé 
de femences. (r. S:RorHuLAæ. Ecrouelles.) 

ScRorHULA , arwm. f. pl. Ecrouelles. Vid. STRUMA. À 

SCRÔTEÜM , 5. n. Vid. SCRAUTUM. ! 

*SCROTÜM , 5: n. Celf. L:ferorum , peau qui enve= 
lopp: Les cefticul:s. (pour) Sconrum. ex v. Zxÿres, pellis, 
corsM, : 

ScRUP:DA , arum, f. A. eus qui Las de 14 

ine à marcher. (q. Scrmpos pedibus premerent. 
FSCROPEUS + ne Vi. Pierreux , rude , rabot= 
teux. Serupsus viéfws PLAUT.Uré maniere de vivre auftés 
re, rude & fans aucune délicareffe, Sym. Lapille[us. 

Serurt:. Pid ScRUPUS. 

SCRÜPOSÜS, à, #m. Luc. PLaur. Rude , âpre 2% 
toucher , à caufe des petits cailleux qui s'y rercontrent, 
Lucr. Difficile, qui donne de la peine. , 

SCRÜPÜLARIS, àré. (adj.) P'. Qui ne fe qu'un 
fcrupulc,c'eft à dire la vinge quatrième partie d'une once, 

SCRÜPÜLATIM. P!, Par ferupules,par petites quan= 
ttés, (en parlant des drogues dont on compole les re 
medes. +..." 

SCROPOLOSE. (adv.)Cel. Trop exactement, ferupu… 
leulement, avec trop d'exacticude, avec trop de {crupule, 

ScRUrPULOS1OR , orà. PL. (comp.) € 

SCRUPULOSISSIMUS , #, #m, C OL. (fup.) de Scrw- 
PULOSUSs. 

SCRÜPÜLOSISSIME (adv.) Apwl. (fup.) de Scru« 
PULOSs u 

SCROPÜLOSITAS , &rïs. f. Col. Scrupule , trop d'e- 
xaétitude , trop de d'lig-nec. 

ScrUrPULosI US. (adv.) Quint. (comp.) de SeRUrULOSE. 

SCRÜPÜLOSUS , 4, swm. Cic. Scrupuleux,diligent, 
religieux , exact juiques au fcrupule, fpierreux , rabot+ 
teux. PI, 7, vravaiilé av:c beaucoup de 1oin, de diligence, 
Serupu:ofior ventorum obferuatie. D L. Une trop grandg 
«ffétation à obferver les vencs. Sermpulofifima [airatie, 
Coz. Une danfe crop juiie , trop étudiée. 


= 
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J SCRÜPÜLÜUM 7.0. Mart.9 Un ferupule , {a vingt- | l'ivoire , avec beaucoup d'addreffe. S'pesimeis. B18L 
* SCRÊPULUS , 5. m. Vitr. $ quatrième partie d'une | Vous y graverez. À 
pence. Varr, efpace de dix pieds en quarré dansunchamp.|  SCÜLPT , für, felprits siëm. (paff.) B:6!. Erre gravé. 
Columelle Jui donne cent pieds. Awri ferupulus. V1TR. Vel celte fulpantur in falice, B 181. Qu'elles loisrt gra 
Un fercçule d'or. vées (ur la pi avec le cifeau. Hocfculprum fab i.AoR. 

SCRÜPULUS , 5. m, Cie. Serupule,peine d'efprit.Ter | Ce'a cft mal gravé. 

Inconvenient , obftacl:, m. E medio absit, qui fuit in e@re SCÜLPONÉE, rm. f. pl. Plaut. Sort: de chauflure 
fcrupulus, Tsr. L'obftacle qu'on avoir trouvé dans cette | à l'ufage des valers & fervacres.  Poffius & Junius, 
Affaire eft levé. Scrmpulos follicitudinum occultare, C1 c. | croient qu'elles éroient de bois, comme nos fabots. (R. 
Cacher,diffimuler fes chagrins, fes inquiérudes.Serspulur: | ScuLrus, fon, bruit.) « 
tuellere, eximere, Cic. Oùer, lever les fcrupules, débar- | SCÜLPONEX. P{, Ceinture. f. Cefte garni de plomb." 
taffer. Serwsulum injicere. Tan. Donner de l'inquiétude, | SCÜLPONÉATUS, à, #m. VAR R. Qui porte cette 
donner à penfer. Vid. SCRUPULUM. chaudure,appellée Seulpones, 

Ke Serupulus, Ggnifie proprement, ces petites pierres SCÜLPTILIS, ï/é.(adj.)Owid. Gravk,taillé en boifes 
ga encrent dans les fouliers quand on marche, & qui le SCOULPTOR , ôrts. m. PI. Sculpteur , Graveur. #”, 
fourrent fous le pied. (dim.) de SCULPTÜRÀ , &.f. PI. La feulprure. f. 

SCRÜPÜS , 5. Qui fignifie la même chofe. [4. Gel. |  SCÜLPTÜS, à, äm. Lucan. Gravé, taillé en boffe ; 
Une énigme, - cifelé._(parr. pall.) v. Scuzrsns.) 

S:rur:. Cie, Dames à jouer, un Damier. Serwporum 
ludus. QuiNT, Le jeu de dames. Sermpis lmdere. Cic. Jouer 
Aux dames. : 

SCRÜT À, ôr#m. n. Plaut, Des choles déja ufkes, 
qu'on donne à tres vil prix, comme des habits ufés, de 
Mieux fer (q. Grura à yevm, frivela. n. y, rien.) 

SCRÜTABILIS , /. (adj.) Qu'on peut chercher. 

ScrUTABoR,-BUNTUR. (fur.) € ScaUTANS , antir. 
{parc.) & ScRUTARE. (imper.) v. 

SCRÜTARI, 167, &tüs s6m, PLauT. Chercher, 
fouiller, vifiter, furcrer, fonder. Serutari arguments. Cic 
Chercher , medicer des raifous , des argumens , des preu- 
ves.—srcansm alicujus. Hor. Tächer de découvrir le 
fecrer de quelqu'un.—cerda. BisL. Sonder les cœurs.— 
pmentes didm in extis. Ov 1 D. Fouiller dans les entrailles 
des bêtes , pour y découvrir les volortés des dicux. Serw. 
tari tabellaries, Cic. Fouiller les M:flagers. T'otue diem 
guecum [eru'or, P 1. Je m'examine [ur coute ma journée. 
Serutabor Jernfalem in lucernis. Bis. Je porterai la lu- 
miere de la lampe, jufques dans les lieux les p'us caehés 
‘de Jerufalee. 1deÿ fermtara eff en anima mea. Biz. C'eft 
‘pourquo: mon ame les a recherchés. Scrufare, fcrutamins 
| A Ip. Examinez les Ecritures, lifez-les avec foin. 
Scrutati funt iniquitates, defecerunt ferutantes ferutinio. 
“Bisu. Ils ont cherché des crimes pour me les impucer , 
mais ils fe font épuilés inurilement dans certe recherche. 
Omnium oculis vulium eorum fératantibus, T à €. 3. 3. 
qe le monde a yant les yeux tournés , pour Lire fur leur 
vilage. 

S'ROTARIX , 2. €. Apul, (Ars feruta vendendi.) m. 

SCRÜTARIÜS, 35. m. Læril. Marchand de vicille 
ferraille. 

ScRUTATA. Vid. SCRUTATUS, 

SCRÜTATIO , omis. F. Sen. Recherche des chofes 
perdues , & en fouilfant partout, l'action de fouiller, & 
‘de chercher partout. 

" SCRÜTATOR, ôris. m. Stat. Qui cherche en fouil- 

lant , qui fonde, qui penétre. Pelagi férusator Eoi. Star. 
Qui ste des perles , ou des pierres précieufes dans la 
mer d'Orient. Secrerormm fcrusatores. Bin1. Ceux qui 
gherchent avec tant de foin, les fecrets de la nature, 

SCRÜTATUS, à , #m, Qui a cherché, ayant recher- 
ché. Eccl. quiaefté recherché. : 

SCRÜTINIOM , 35. n. Apul. Serutin. m. l'a&tion de 
recueillir les voix. (Ce mot n'eft pas bien latin.) 

SCRÜTO , à: , avr, PLAUT. Non. Le méme que 

SCRÜTOR , arts, atñs sim. Vid. ScRUTARI. Cher- 
cher, fonder, fureter. Serwrari naribus, Pn. Flairer. 

SCÜLNX, 4. m. Varr, À.Gell.Vid.S5qussTam. Arbitre, 

ScuzPanTur. (3-pl: fubj. ail.) v. | 

SCÜLIÈRE, po, fenlpss, fenlptum, O x 1D. Tailler, 
graver, Ebur feuipfs mirà arte, Oy1n. I] à gravé far de 






















TSCOLPTÜS , 5. m, Bruic, fon. m, 

SCÜRRÀ , Z. Cic. Un bouffon, un plailanr. (g° Sem 
Curra, à fequendo. Fast.) Seurræ es. P 1 À UT. Epid. r. 4 
Vous êtes un homme de Ville , un Bourgeois , parce que 
les gens $ Ville fonc ordinairement plus railleurs , que 
ceux qui demeurent à la campagne. 

S:urRRANS, #ntis, (adj.) Un homme qui plaifante,qui 
fait le bouffon. (part.) v. 

SCÜRRARI , br, ns sûm, Horn. Bouffonner, faire 
le bouffon. scwrrer ego mibi, tu popule. Ho r. Je fais le 
bouffon pour mes interêts, & vous le faices pour plaire 
au Peuple, 

Scurrirta , im, n. pl. Ecel. Ecorailles, en Auvergne. 

SCÜRRILIS , /&. (adj.) Cie. D: bouflou. Sewrrilis dim 
cacitas. QuinT.Un caquet de bouffon. 

SCÜRRILITAS, aris. f. Bibl, Affan. Bouffonneriez 
plaifancerie grofficre. )( Urbanitas. 

CÜRRILITER. (adv.) P/, En bouffon , d’une ma= 
niere bouffonne, 


SCÜRROR , &ris, Stis sm. Vid. ScURRAR: , Bouf= 
fonner. 


SCÜRRÜLX , £. m. Apul. Perit boufon. (dim.) de 
ScuRRaA. Ê 

Scura. (pl.) Pid, Scurum. 

SCUTALE, /äs. n. Liv. Le panier, en le fond d’une 
fronde , l'écuffan où l'on met la pierre qu'on veuc jecter. 

SCÜTARIÜS , 15. m. PI. Artifan, qui fait ces fortes 
de boucliers , appelés Seurums, faileur d'Ecus, Armurier, 
JEcuy-r.m». 

SCÜTATÜS , à, #m. Liv. Qui porte un bouclier ap= 
P<ilé Seutum , qui porte un Ecu. , 

SCÜTELLX , 4. f. Mart. Une écuelle. f. $rn. Seutule, 

SCUTELLARIA. Vid, Cassipa. 

*SCÜTICX, £. f. Hor, Fouer , faic de lanieres de cuir, 
fait de courroies, (x. Zxvws, cuir.) Dignsus feuticé. Hon, 
Qui mérite les étrivieres. 

SCÜTIGÉRÜLUS, 5. m. Plaut. Ecuyer, qui porte 
l'Écu de fon maître. m, 

SCÜTRA , 2. £. Plaut, Sorte de vale de cuivre, à faire 
bouillir de l'eau. ” 

SCÜTRISCÜM, 5. n, Cat, Sorte de vale. 

SCÜTÜLÀ, à. f. Mart, Une écuclle. f. Var. pavé de 
marbre, morceau de marbre taillé en rond pour un paré, 
fun rouleau, wne piece de bois ronde. PL, ua Ecuffon, une 
pstice piece de l'écorce d'un arbre, qu'on leve quand on 
veut enter un Écuflon. 

ScuTULA oPaRTA , om. n. pl. Celf. Les omoplates, 
ou les deux os larges des épaules. 

SCÜTÜLATÜS, à, #m. PL. TiAu en rond, (en parlang 
des voilles d'araignées.) 


SCÜTÜLÜM , 5, n. Cic. Un petit écu, un petit bou« 
clier, (dim,) de _ 
MMMammmm ü) 


‘198, : SCT. 
SCUTÜM, i, n. Cie. Un écu , efpete de bouclier plus 
long que large , (au lieu que Clypsus , éroit rond.) 

ScyiacsUM » 5. n« Eccl, Squillace, Evéché en Calabre. 

SCŸLLA, &. f. Pirg. Seylla, Rochers dans le Détroit 
de Sicile, près de la Province de Brutium en Italie, vis 
à vis cer il y a un gouffre , que les Anciens nommoient 
Char ybdis ; aujourd'hui l'un & l'autre font dans le Fare 
de Mefice , le Rôcher , vers la Calabre Ulcerieure dans le 
Royaame de Naples, & le Gouffre, du côté de la Sicile. 
De Là vient ce proverbe : Incidit is Seyllam cupiens vitart 
Charybdim, I| eft combé dans un danger ,en voulant en 
éviter unautre , ow felon un proverbe populaire en notre 
laïgue: il cft tombé de févre en chaud mal. 

Scyiia, «M. Nom d'un Diétateut Romain, qui op- 
Prima la Republique , s'en rendit maître , & exerça des 
era rt £ Le - , ere ts de l'autorité 

vérainé, rendit la liberté à Ja Republi & fe démic 
de la D'étature, _—. . 

ScyiLacEUS, #,#m, Vire. De Scylla, de Charybde. 

ScYLLANUS, #, m, Scylano belo. Dans la guerre de 
Scylia. 

Scyirarium, fi. n. Squillace, Ville chétive de Brurie, 
dans là Calabre Ulteriture, Evêché dès le cisuiéme ou 
fixiéme ficcle , SuFragant de R-ggio. 

SCFMNÜS, 5. m. Lwer. Lionctau. m. le petit d'üme 

onne. 

SCYPHÈS , 5. m. Her, Un verre à boire. m. couppe, 
* taffe.f fus fiphon. 

*  SCTRICÜM, ci. n. PI, Couleur qui fe fair d'uneterre 
xouge ,noinmeée Synopis, & de la couleur Sandix. 
 SCFRUS, 5. f. PI. If: & Ville de Ja mer Egée, vers la 
Theila ie, #. Scyros, où Skyros, & Saint Gorges de 
Sk yros, Evéché dans l'Arciipel. 

*SCYTALE, &r. f. PI. Soite de ferpert. ZxvrmA. 

Scyrars. Liv. Lerrres -0 chiffies invencées par les La- 
wedemoniens, [La Scyrax d=s Lacrdenioniens, étoit Sesus1aN1,or#m. Eccz. Le Bagei,Comué p: és de Lyon. 
une cfpecæ de :ertte qu'on appliquoit fur un rouleau, Suca. (imper.) v.StcARS. 
pour pouvoir Ja déchiffrer ;.cr rouleau écoic entre les]  Sacazawnia , #.f. Eccl. La Sologre, Contréeentre’ 
mains du G:neral , quand il alloit en campagne, &il y} Orleans, Blois, & Bourg-s. La Capirale ef Remorenin;: 
en avoit un de même à Lacedemonc , {ar I-quel on appli } elle eft Fort fertile en feigle , d'où lui eft peuréire venu ce 
quoit Ja Lerer: qu'on vouloit écrire , enfuire on envoyoir| nom latin Secale, 
la Lettre, fans crainte que les ennemis puflent jamais la CALE, ï5.b. Cir. Du Seigle, Plante dort les frurs- 
déchiffrer, parce qu'il étoic impoffibie de Je faire , fans | naiflent par paquets, compofées de quelques éramines qui : 
l'appliquer fur le rouleau , poër en voir la liaifon.] fortent du fond du calice à plufi-urs feuilies. Le piftile qui 

ScyTHA, 4. m, 0 Les Scythes, Peuples de Scy- | fe trouve parmi ces étamines , devient enfuite une graine 

Scy1H4 ,.arum. ÿ chie. oblorgue grêle, & qui n'eft point attachée à fa bâle, c'eft 

Scxrmaus amnis, Hor. La mer d'Hyrçanie, ou la mer | à dire, sux parties du calice. Ses fcuss & fes graires naif- 
Cafpienre , qui eft auf appelée Seyrhicws finus. Le mer | fenc en épi, dont l'ame eft une rappe, fur les dents de la-- 
Scythique. ‘ quelle portent les paquets 3 ct épi eft plus applatri que 
" ScyTHi4,8.f, PI, La Scychie, region de l'Afie au | celui du Froment. Le 
Sepientiion, [ur l'Ocean Seprencrional, entre la Sarmarie SÉCAMENTÜM, i. n. PI. Ce qu'on fend avec une fcie. - 
Afatique , & la region Serique ; c'eft aujourd'hui la plus]  Srcanica, 4: f. Ecel. Sequinge , près de Bile. 
prande partie de la grande Tartarie. Voyex Parval SÉCARE, «3, sècù 5, s&äm. C 1 c. Coupper , divifer.. 
ScYTH14. Hicure , bic feca modo in aternam parcas. Ecct. Brülez,, 

Scrzinom,i. n. PL, 14. 16. Efpece de vin, faïc avec | couppez dans ce monde ici, pourvû que sous me pardon 
des Piantes, | vicz dans l'Ecernité. Secare agnora navi, Vire. Naviger.. 

$5. (acc. ow abl.) du pronom Sur. Pid, Sus. Soi, de foi, | —erhera pennis, In. Voler. 14 rotswm fecuit in duas partes. 
Si fe amer. Tan. Si vous l'aimiez. Cic. I] a divifé rout cela en deux parties. Culrs pinguiæ: 

SEBÂCEUS, 5. m. Apul. 4, Mer, Chandelle de fuif. | fecar fluvius, Vire. Le Acuve paffe au milieu de ces cam 
Un. Srsuu.) % Je n'aitrouvé que l'ablatif plurier de cef.pagnes fertiles , arrofe ces campagnes fertiles. Terga fe 
porn. Sebaceis C cateris noËturns luminis inftrumentis cla. À care Tim Déchirer le dos. 
refeunt renchre, ApUL. ibid. SÉCARI, cr. (paff.) Hon. Liter fecantur bone Judice. 

SÉBÂRÉ, 45, 4us, ärëm, Cor. Enduire de (uif. (x. | Ho. Les conteftations font terminées par un bon Juge. 
Sisua.) Scbare candela, Co 1. Faire des. chandelles de | Cum fecaretur vetuir fe ailigari, Cie. (Marius) ne voalue. 
fuit. ‘point qu'on le liâc, lorfqu'on lui fit l'operatien de le: 

Sssasra, #1. F. Sauftia, Metropole d'Armenie , dan: | pierte. 
lExarcar de Port; il ya un Archevêque Grece, & un Ar- Sacanias fhortas, Vid. FœcARIAS. 
menien fous Ec'miafin. fSevefte, Ville aucrefois Epifco- |. SscaTURUS, #,#m.C © 1. (part. fut.) v.Sytars: 

ale de la Premiere Cilicie,dans le Patriarcar d'Anvioche. |  SECEDÈRE , 45, 66ff5, ceffum. Cic. S'tloigner, fe re- 
Évalle Epifcopale de la premiere Paleftine, daus le Pa- {tirer à l'écarc, À /wfs facedere, PRor. Sc setirer de jen, 
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triaréat de erufalem ; c'eft la Samarie de la Bible , il n'y 
a plus qu’une Eglife dediée à Saint Jean- Baprifte, autour 
de laquelle font encore quelques cabanes de Chrétiens 5’ 
on y mit un Evêché Latin durant les Croifades. 

Sesasrsa, 4. f, Ville autrefois Epifcopale de la Pre- 
miere Phrygie Cappacienne , dans l'Éxarcat d'Afie. 

SsBAsTIAN: Fanum. Saint- Sebaftien de Rio pe »" 
petite Ville du Brefil aux Portugais, Evêché foumis à 
Saint Salvador l'an 1 676. Cecte Ville eft immediatement 
fous la Lee 

SÉBAS TOPOLIS, ÿr. f. Ville autrefois Bpifcopale de la! 
Thrace. [Suvas, Ville autrefois Epifcopale de la Premiere‘ 
Armenie , dars l'Exarcat de Pont, qui eft encore aflez’ 
bonne, dans le he Toca, érigéeen Archevèché 
honoraire. } Ville du Pont Polemoniaque , dont l'Evéché: 
fut uni à celui de Picyu{a 3 on n'en voir aucun refte aujour« 
d'hui, mais on la mer vers l'embouchure du Phafe. 

SasanicuM , i. n. Stbenico, petice Ville, mais force de’ 
la Chre de Dalmatie, qui eft aux Veniriens depuis 1412,: 
érigée en Evêche fous Spalatro par Boniface VIII. L'E- 
vêche ne fubffte plus. 

SassRIANA , 4. f, Ville autrefois Epifcopale de la By= 
zacete , dans l'Afrique Occidentale. 

SassUNYTUS , é. f. Semennut , Ville autrefois Epifco- 
pale du Patriarcat d'Alexandrie, b. Bourg {ur les bou 
ches du Nil, où fe paie la douanne de ce qui va au Caire. 
Les Cophies en four auffi un ée I-ars anciens Eréchés. 

Sssinous , i. Ville autrefois Epifcopale , dans l'Exar- 
cat d'Afie. 

SEBO , #1. Vid. Sisars. [(abl.) de Sisum. 

Sion. Evèché de la Tripoliraine, dacs Je Patriarcat: 
d'Ai-xanarie, qui ne fubfifte plus. 

SE BOSUS,, à, #m, PL. Semblable au fuif , qui a les’ 
qualités du Suif, 

SEBCM , 5. ve. Piaur. Caft. 2. 2. 31. Du fuif. 
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Secedere ab alique. Cic. S'éloigner de quelqu'un. ?# her 
tos fecedere, Ovin. Se retirer . des Jardins. Srcedere 
de via, PLaur, S'écarter du chemin. A4 féylum fecedere. 
Quixr. Se r:virer à l'écart pout travailler à quelque ou. 
vrage d'efprit, pour écrire, pour compoler quelque ou- 
“vrage d'elprie. 

Sscem. ({ubj.) v. Sacars. 

SECERNËRE , sécernd , crévi, cretém. Cre. Choïfir, 
feparer , mzttre à parc, tirer à l'écart, diftinguer. Secer- 
mere aliquem populo, Hor. Diftinguer quelqu'un du peu- 


ple.—sm:quum juflo. In. Diflinguer ce qui eft jufte d'avec : 


€: qui ne l'eft pas, difceiner la juftice de l'injuftice. Vo- 
luptatem à bons. C1c. S:parer le bien de la volupré.—è 

grege. Liv. S:parer du crouppeau.=mucleos, C AT. Ocer, 
Arparer les noyaux. 

SECERNI, ndr, sécr@rits sim. (pal. )Cic. Etre diftingut. 

SsCsRNUNDI. Luer. (pour) SscaRNanpi. (ger.) v. Ss- 
ICSRNERE. | 

SÉCESPITA , 4. f. Swer, Coûteau de fer un peu um , 
‘à manch: d'ivoire , dont les Prêcres fe fervoienc dans les 
Lacrifices, : 

SacssssRAT.(3. fing. plufp.) v. Sscapurs. 

"SECESSIO , ont. f. Cie. L'action de fe retirer à part, 
jà l'écart ; l'action de deferter de l'armée. fP/. Solitude , 
dicu éloigné du bruic & du rumulte. | 

SECESSUS , #5. m. Virg. Lieu écarté, à l'écart. Secef. 
Je avimm, P L. Lieu où les oifeaux [e retirent. (R. S5cs- 


FR&. 

SECIÜS. (adv.) Pirg. Moins. Nen facibs ningit, In. I 
neige également avec autant de force. Nibile faciès. Cas. 
‘Neanmoins.C. Nep. Auflbien , Également , de méme , de 
Ja même maricre. 

SÉCLÜDÉRÉ, dÿ, sœclusi ,clüsm. Srar. Renfermer 
à pare. Virg. Eloigner, challer. Secluders curas, D. 
-Chaffer les chagrins. Viræm corpore fecludere. PLaur. S: 

cuer. 
" SÉCLÜDI , dr, clins sûm. (pafl.) Prop. 
:SscLUuu , r. n. Plaut, Le même que SscuLU , fiecle. 


geners, gens.] Secla propagare. Lucr. Muiriplier (a ra- 
ec, lon efpece. Secla percoëts. Ip. g. Les Maures. Secla 
bacera. Luce. Les Bœufs. Afortalia fecla. Les animaux. 
-SEÉCLÜSORIÜM , 35, 0. Parr. Lieu où l'on renferme 
feparément quelques animaux , feparation , lieu paur re- 
evoir & (eparer. 
SÉCO , #1, sèct5, sum, Vid. $scaRs. Coupper , 
tailler , trancher , fcier. | 
SECOR DIA , 4. f. Parelle , nonchalance. f. Vid. So- 
CORDIA. 
SECORS. Vid.Socons. 
Sacovivum, sr. n. S cou, Château de Scirie fur le Gar 
en Allemagne, Evêché en l'an 1219. 
Sicrsta. pl. de SscrarUM. Secrer. fPid, SscnaTUs. 
. SacRaTARIUN , fs. n. Don. Lieu feparé , chambre par- 
æiculiere où les Juges font feparés du peuple, la chambre 
du Confeil. 
S:crsTAR US, fi, m. Eccl. Secretaire. SvN. Seriba. 
SECRÉTIO , enis, F. Cic. S:paration, ou l'aétion de 
feparer. 
SecRaTISSIMUS , # , #7, Cou. (fup.) de Sscnsrus. 
SECRETIOS (adv.) Col. sr. 2. (comp.) de Sacraro. 
SECRET 0: (ady.) Cire. Ba fecret, en particulier. Se- 
éreid hoc audi. Ip. Écoutez ceci , & n'en dites mot. Lequi 
eur aliquo fecreto Ho. Parler fecreriement à quelqu'un. 
Secrerd occrdere filrum. Quint. Tuer {on fils en cachette. 
SECRETUM, 5. n. Owrd. Un Secret. m. PL. }. Slitu- 
de, heu reciré , lolivaire. Secrets animi detegere. QuiNT. 
Ouvrir fon cœur , dec.arer les fecrecs de fon cœur. 


SÉCRETUS , à, #m. Cic. S:paté, Col, Qui fe fait en 


lecrer, (parc. pal.) v, SsCHRNSRA, 


4 












SEC - CEE2) 
Confultant fecreta. PLavr. Elles défibererent en fecret. 
Domus fecreta. Vire. Une maïlon retirée, écaitée. 1ter 


fecreturs. H o R. Un chemin détourné , caché, Sreretus à 
voluptate. Cic. Eloigné de la volupté. Secretifima pabu- 
latines, Cou. Les fourrages fort éloigrés , lorfqu'il faut 


aller fort loin au fourrage, Secretus laws. Cie. Un lieu re- 
{ tiré ou à l'écare. 


SrcRavir.(3. perf.) v. Sscannsns. | 
SECTA, &. f. Cie. Seête. f. le parti que l'on fuit. m, 


maniere de vie. f. 


Sea Cafaris. Cie. Le parti de Ccfar, les partifans de 


Cefar, ceux qui fuivent fon parti. Sea in profcindendis 
agris. Cor. Une maniere de labourer. 


SscTACULA , ormm. n. pl. Apul, s. Met, La fuite. Sxn, 


Series, 


SECTARI, sé4%r, Stits sûm. | dép.) Cie. Suivre, 


pourfuivre, chaffer, (freg.) de S:q01. 


Fœcundi laporis fapiens feGabitur armes, Her. Un 


homme qui a le bon goût re mangera que le rable du lié 
vre, on cherchera le rable du Liévre pour le manger. Sec- 
tari aliquid. Hon. S'appliquer à quelque chofe , recher= 
cher quelque chofe. Seééari aliquem. Tan. Imiter quel= 
qu'un, fe le propofer pour modele. —cerves. PLAUT. Cour 
rir après des Cerfs à la chaîfe, pourfuivre des Cerfs,lin 
tes. TsR, Plaider , avoir des Piocèr. 


SECTARI, ür, as sœm, (pail.) : 
Qui vult à cane fiétari, ranam objiciat coflam. Qui 


veux Le faire fuivre d'un chien, qu'il lui donne une Gre- 
nouille cuite. 


SECTARIUS , 4, m, PL AU Tr. Qui eft fuivi. Veruræ 


feétarius. Ip. Mouton que tous les autres (uivent. 


+SECTARICÜS, 55. m. Ecel. $ étaire , qui embrafle 


une fcéte particuliere en fair de Religion, 


SECTATÔOR , üris. m. Caf. Quiluit quelqu'un, quieft 


à {a fuite, Cie, S:étateur, qui et d'une icéte , d'un parti. 
(R. SicrARI.) 


SECTILIS,ï/E. (adj.) Ovid. Qu'on peut coupper , di= 


| vifer , quicft couppé. 
% (Secla dans Lucrece (e prend [ouvent pour fhecies, 


Seétiles laminæ, PL. Des urfaces couppées , divifées. 


Seéilia pavimenta.S U ar. Des pavés fais de picces de 
rap 


rr. 
SECTIO , ons. f. Varr. Couppure, l'aétion de coup 


+ Cie. Confifcacion de la moitié des biens,ou de tous les 


iens. Tac. Les biens confilqués. Suélioncm «j43 oppids ni= 


uerf/am vendidit, Cas. 1] vendit à l'encan vous les biens de 
certe Ville, 


SECTIVÜS , à, mn. Co. Qu'on couppe fouvent, (R4 


SiCAR. Coupper. 


SECTOR, éris, ais sum, Vid. Sictrani. Suivre. 
SECTOR , arts. C 1 @. Qui couppe, fencheriffeur , qui 


achete les biens confifqués qu'on met à l'enchere. Seétor 
tonarims, PLAUT. Un couppeur de bourfe , (parce que les 
Anciens portoient leur argent dans leur ceinture.) 


SECTRIX,, ictss £. Pi. Qui met à l'encan Les biens con< 


fiiqués. 


SECTÜRX , 4. f. PI. L'aétion de coupper. Ærariæ 


feëture. Cas. Des mines d'airain. 


SECTUÜS , 4, #m. Hon. Cauppé, divifé. (part. paff.} 


Îv.Sicars. 


SECÜBARE , 89, bi à , bitm. Prop, Coucher à pare 
ou {eparément , coucher tout feui. Hine 

SECUBITÜS , #. m. Car. L'action de coucher à pars 
ou feul. 

SÉCÜLX, à. f. arr. Faux à faucher les prez , os 
fauciile. f. àcoupper, ou à fcier les bleds. 

SscuLA. pl. Pid. SscuLuu. 

SECÜLARIS, ré. (adj.) Pl. S:culaire , qui fe fait de 
fiecle en fiecle, ou de cent ans en cent ans. JEcel. Seculier, 
Ludi faculares. PL. Les Jeux feculaires. 


SECULÜM ; h Da Cie, Sisgle, mm, l'efpace de çeps ang 
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entiers , (feton Felte.) #[Servius remarque que le fieele à 
éré pris quelquefois pour l'efpace de rene ans, quelque- 
fois pour cent dix, & quelqu+fois pour mille.] JAge » le 
temps, les mœurs du fiecle. #9. Secwlsm fferile. PL. Temps 
fterile. Per omniafeculs. Eccr. Dans tous les ficcles. Om 
nia fecla fersrum. Lucr. Toutes les efpeces de bêres. id. 
Sscium. 

SECÜM. Cie. Avec oi , avec lui. (peur) cum sa. 

Hibeat fecum. Virc. Qu'il le garde , qu'il le revieune. 

SsicuncrA.Vid. Sescuncra. 

Secuncias. Vid. SexUNC14. 

SÉCÜNDE, ärüm. PL. Membrane qui enveloppe l'es- 
farr dans le v-ntre de la mere. - 

SÉCÜNDANI , ü:%m, Liv. Les foldats de la feconde 


Di n'ffra incepta fecur dent, Vina. Que les dieux favori. 
fev novre encreprife. I zutis aura fecundat iter. PRO». 
Le vencsit favorahle aux Nautonn ers. 

SÉCÜUNDARIÜS , à, sm. Susr. Qui eft du fecond 
ordre. Paris fesumdarims, Up. Du pain bis. 

SicunpioR , oris. Suar. (comp.) de SicunDus. Fa- 
vorable. 

SÉCUNDO. (adv.) Cir. Sscondement, deuxiémemenr, 
en fecond lieu , pour la feconde fois. Secund> mm nove- 
ram. Ip. |: l'avois connu par deux fois. 

SÉCÜNDÜM. Cie, Après, proche , auprès, lelong, 
entaveur , (elon. Secundim mare. In. Le long de la mer. 
Secundium deos, Cic. Après I-s dieux, S:cumdim te nibil 
cit mihi amiciàs folirudine, Ip. Après vous, il n'y à rien 
que j'aime tant que la folitude.Secwndèm arbitrinm tuum, 
Cic. Comme vous le jugerez. Secwndüm Marcum, Bisi. 
S-lon Saine Matc. Secundim illos judicavir. Cic. Il a 
jugé en leur faveur. S:cumdèm parentem fhetir, QUinT. 
Dec'. Eît refté auprès de fon pere. 

SÉCÜNDÜS , 4, #m. Cie. S:cond , deuxiéme , ffa- 
vorable , avantageux. Secundus alicui. Vino. Qui cede à 

uelqu'un. Nalls wirtute fecundus, Ib. Ne cedant à per- 
Sec en courage. Sreundus à Rege, H1RT. La feconde 
perfanne du Royaume. Nil viges 1llr fimile, aut fecurdum, 
Hon.lIln'ya rien de (embiable à lui dans la rature, ni 
Fe enapproche. Menfs fecunda, Cie. Le deffsrr, Secun- 

populo aliquid facere. Ip. Faire quelque chofe étant 
autorife ju peuple. Secundis avibus. PL. Sous des aufpi- 
ces favorabl:s.Sscundis auribus aliguid accipere.PL.Ecou- 
cer quelque chofe favorablement. Srcundior fama. Suur. 
Un bruit plus avantageux. Res fecunda , fecunda fortuna. 
Cic. La profperiré. Secundo vente curfm tenere.Jp. Avoir 
bon veut, avoir le vent en pouppe , faire bien fes affaires, 
rofperer, S:cundo amni , fluvio, Vire, Suivant le cours 
Lx l'eau, S-cundus heres. Cie. Heritier fubiticué. 
… SÉCÜRICLATUS, 4, #m. Vir. Fait en queue 
d'Arord-, | 

SÉCÜRICULÉ , &. f. Plaut, Petite hache on coigaée, 
on ceron mis en dehors , queue d'Aronde , ainf appcilé en 
Frarçois, parce qu'il reflemble à une queuc d'Hirosdelle, 

uiva en s'élargiffant. 

SÉCÜRIDACX , &. f. PI, Grave ,ou féve de Loup, 
berbe. (Vofhus lit fccurillaca, & Turnebe fecuriclata.) 

Sscuaipaca. Plante à Aéur legumineufe , dont le ca- 
Jice qui eft un cornet dentelé , pouffe le piftile qui devient 
une gouile écroite , longue, droice , platte , relevée d’une 
boraure , & compolee de pluf-urs pieces couppées quar- 
2ém:nt,& attachées bout à bout, Chacune de ces pieces 
renferme une femence couppée auffi quarrément , mais 
_— 3 côré.Quelques-uns appellent cetie Plante, 
#er-à-Chval. 

SÉCURIFER , à, äm. 

SÉCÜURIGER , à, #m 
té F5RRE;, GERERS.) 


Qui porte une ha 


Ov. $ che. (R, SseVus ;, 
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SscuR1O@ , or. Ovip. (comp.) de Sscu rusé. ; 

SÉCÜRIS , ïs. f. Cie. Une hache. Secur: ferire ali. 
quem. In. Trancher la tête à quelqu'un. S’eures. H 0 K: 
Les premieres Charges, les plus hautes Dignités, dont 
les haches éroient les marques. Securis falei. Co L. Là 
coignée de la ferpe. (r. Sscur1s. Hache.) | 

SrcuritsIMUS , #, mm. PL. (lup.) de Sscurus. ‘| 

SÉCÜRITAS, aris. F. Cie. Trarqaillité d'efprit » 
xemption de foin , d'inquiétude, de chagrin. | 

SÉCÜRUS , 3, #m. PL. }. Qui eft exempt de foin; 
qui eft faus foin , fars chagrin , tranquille. 

K (1! y a cerre difference entre Secwrws & Tutus , Qué 
Securus marque qu'on eft fans apprehenfion,mais non paf 
fans danger , & Turws marque qu'on eft fans danger,mais 
non pas {ans apprehenfion.] (Secwrss. q. fine cwra.) 

Securus à mern fomnus, P 1. Un fommeil exempt de’ 
crainte. Res fecura ab Annibale. Liv. Onn'a rien à crain= 
dre d'Annibal. Nunquam pre me fui fecurior. T Ac. Je n'ai 
jamais été moins en peine pour moi, Ænimi fecuri hemo. 
Cic. Un homme refolu, qui a du courage, de la fermecé, 
Securus vwlneris, LUCR. Sans {e foucier d'être bleiTé. Se« 
Curus admodum de Belle Romane, C1c. Qui eft für que 
les Romains ne lui feront poict la guerre. Scwrus ab af 
flatu. P 1. Qui ne craint point le vent, Dormient fecuri. 
B131. Lis dormiront tracquilement , (ans inquiétude ; 
fans crainte. 

SÉCUS. (Prépoñtion qui gouverne l'accufarif.) Qwiur. 
Auprès, le long de. Seciss fluvios. PL. Auprès des rivie< 
res. Secis pren aquarur. B181. Le long du cours de’ 
l'eau. Secis prdes Domini, Ip. Aux pieds du Seigneur, 

SECUS., {adv.) Cie, Autrement, Non, baud fecis. In 
Non autrement , de même , ni plus, ni moins. Non fecis 
ac fi tu 1pfe adef.s. Cic. Ni plus ni moins que fi vous 
étez prelent , tour de méme que fi vous étiez pr:fenr. 
Reéke an Jecis, nihil ad nos Ip. Sic'eftbien ou mal, cela 
ne nous regarde point , nous n’y avons poire d'interée, 
Secus interpretar:, Susr. Interpreter autrement, prendre 
à contse lens. Mibi erst cure ne quid fiat fecis quâm vo 
lumu:.Cic. J'aurai foin que rien re fe fafle autr:ment que 
pous ne veu.ors. 

Secus. n. Plaut (pour) Saxus. Sexe, % [L-s Anciens fe 
fervoient de fecus au lieu de fexws , en le faifant neutre. 
Virile Jecus nunquam uilum babui. PLauT Rad. 1. 3, 1x 
Je n'ai jamais eu aucun enfant mâle. ] 

SscusrsRo. Eccl. Vid. Sistsro. Sifteron, Ville Epife 
copalc. 

SÉCÜTOR , êris. m.Ffnv. G'adiateur qui fuccedoir à 
ua aucse qui avoit éré tué, & qui Le battoit avec un autre 
gladiateur appellé Reriarius. 

SacuruLsia mulier, Parr. Une femme qui recherche 
les honunes , qui les fuir partout. .. 

SÉCÜTUÜS , à, #m. Qui a fuivi, ayant fuivi. (part.} 
v. S:qui. 

SÉD. (conjonét.) Cie, Mais. Sn. Verbm, Aufem , 41, 

SspA,4. f1 Ecel, Sie, rivicre de Normandie. 

SaDAMEN »inis, n. Sen. Vid. S&DATIO. 

SsDANA , 4. f, Ecel. Saace , au pays de Caux. 

SibaNDUS, #, mm, Cre. Qu'il faut appailer. ex w. 
S5DARS, . 

SaoanTUM ,fi, n. Ecel. S-ant , entre Sens & Troies, 

SÉDARE ,0, avr, ätém.Citc. Appailer, calmer , 

cranquuilifer , arsérer faine celfer. Vix fedaverans turbas 
ne. BiBL. À peine pèrent-ils empêcher le peuple de. Gi 
fersba fedaffet turbas, Ip. Le Grefher les et de dr 
Sedare pulverem. Dm. Abbactre la poufliere.—diluvis. 
Massa. Finir fes débordemers.—flammam.Prer. Etcindre 
un incendie,—firim, Brancher La foif. | 

SEDARI, dôr, anis sûm. (pail.) Cie. Ecre ay paifé. 

SÉDATÉ. (adv.) Cie. Paigblemeor , fans fe croubler , 


fans s'émeuvois, SEDATIS 
LA 


SED:. 

. SÉDATIO , 41. €. Cie. L'aétion d'appailer, Pertur- 
bationum fedatio. Jp. L'action d'appailer les troubles , le 
calme des paffions. Sedatio animi. Cic. Moderation. f. 

SenarTion , orés. Cic. (comp.) de 

SEDATUS , 4, #m. Vrre. Appailé , paifible , tran- 
quille , [moderé. (part. paff.) v. Sspars. 

Ammes fedati. Vins. Des feuves dont le courseft cran- 
quille,doux ,paifible. Animo fedatiore feribere.Cic. Ecrire 
avec un efprit tranquille. Homo fedatus. H 0 R. Un hom- 
me moderé. Orator fedatus in numeris. Cic. Un Ora- 
teur dont le ftyle eft doux. Sedatiors funt e4 efficienda, 
Cie. Il fauc rendre ces chofes plus tranquilles, 

SeDs,-Ds8AT. (imper.) v. S&DERE, s'aflcoir, 

Sanscias, 4. m. Bibl. Sedecias Roi de Juda , à qui le 
Roi de Babylone fit crever les yeux après avoir fait égor- 
ger (es enfans en {a prefence. 

SEDÉCIES. (a1iv.) Hvo. Gramm, Vid. Ssx paciss. 
Scize fois. 

SspaciacUM , fi. n. Eccl. Seflac, aux Confins d'An- 
goümois & du Perigord. 

Sapscim. Plant, Seize. Vid, Sixpacim. 

SEDECÜLX , 4. f. Cie. Pevit fiege. (dim.) de Ssrs. 

SEDENIM. (conj.) Cie. Mais. Syn. Nam, enim, 
arenim. 

Sspsns ,enfis, (part.) v. Sspars. 

SÉDENTARIUS , 4, #m. Qui Le Fair étant affis. Se. 
dentaria opera. Cor. Ouvrages que l'on fait érant affis. 

SÉDENTARIOS. Piaur. Sedentaire, qui eft ordicai- 
sement afhis en cravaillaor. 


SÉDÈRÉ, dé, s6di, ds di Cie.Etre affis,s'affeoir,[ | 


tre Juge , écre S:rateur, être, demeurer. Virg. Etre per- 
ché fur, fêtre lâche, être parefeux, être of, Jétre con- 
venable. Maela. Etre fixné. 

Aû latus alicujus federe. Cie. Etre aflis à côté de qtel. 
qu'un. Sedere ad rcipublica gubernacu!a. Ip, Vaquer aux 
affaires de Ja Republique. —judicem in aliquem. Cic. Etre 
juge d'une perfoure Sedere in «quo.1n Equofedere Mar. 

reaflis à cheval,être à cheval.—cærpenre. Liv. Vrhicule, 
Css. Btre en chaifle ,êtrecn carofle, ow en chaife rou- 
Jante. —:n ous. Bu. Couver {es œufs. Corcyra ron federe- 
mus. Cic. Nous ne ferions pas retenus à Corcyre fans rien 


faire. Scdent nives. PL. Les neiges demeurent furla terre. | 


Apud hofles dum fedimus PLAUT.Amph. Pendant le temps 
que rous avons été à l'armée. Sedentem flentemque eppri- 
mes, PLAUT. Rad, Vous la crouverez aflile & baignée de 
fes larmes.{On éroic affis quand on adoroir les dieux dans 
Je cemple.) Vid. Opprimsra. In ingenio alicujus federe. 
Ovip. Etre bien dans l'eipric d'une perfonne. Peniris fedit 
hic tibi morbu:. M ART. Cette maladiceft enracinée fur 


vous. 1n centurionis jeute centum ©» viginti tela federant. | 


Hon. Ce Capitaine avoir reçû fix-vinge Réches {ur fon 
bouclier. Si mihi non anime fxum , immotumque [ederet. 
Vire. # Æn. 15; Si je n'avois fortement relolu. Sedere 


lafindinem PLAUT. Se repofer de fes farigues.—peff equi. |' 


Ledent in duabus regulis ferreis, V1 R.-Les carreaux 
feoc fur deux verges de fer. Flumina federunt. Srar: L:s 
Beuves s'arrécerent, Sedet fententia que mo modo rebellan. 
dum. FLon.lls prirent La réfolurion de Le revolter de quel. 
que maniere que ce für, Toga ita melius feder, QUIN T. 
Ceute robbe fied mieux de la forte, Sede tacens, Big. Al 
feiez-vous en filence. Sedentes in tenebrs.p, Ceux qui 
font, qui écoient dans les tenebres. 

SÉDERI, séderir.(imper(.) Varr. On s'afficd. 

Sspari, déor. (paif.) Soi, - 

SEDES , #:. €. Cie. Ua fiege pour s'affeoir , m. habira- 
don , maillon, demeure, f. domicile, pofte. m, Css. Lieu. 
m. place. f. PL. Le fige , certe partie du corps fur laquelle 
on s'afhed le derriere. 

Reponere offa in [edem fuam. Caus. Remerure les os dans 


tem. Hor. Etrcen sen derriere le Cavalier. Tegula 
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lexr place. Seies vulneris. 1n. L'endroit d'une plaie. 

Ssoss. Ecel. La Sie, en Poivou. 

Sapss Orgelitana. Ecer. La Seu d'Urgel, en Efpagne. 

Sani, FLevs. Bibl: Je me fuis aflis,j ai pleuré. (perf.) 
v. SeDERs. ; 

ŒUIGITOS , 4, #m. PL. Qui a fix doigrs. 

SÉDILÉ, ÿs. n. Pirg. Un fige, un banc. m. Syn. Seam 
num, f[edes. 

SÉDIMENTÜM, 5. 0. PL. Affaiflemenr, #. lo: {qu'une 
chofe pefante s'afaille , s'abbaille. Sedimenre terra faite. 
PL. La verre s'érant affaifléc. ; 

Sevimus. (1. pl.) Ssnir. (3. fin. perf.) v. Sapsrs. 

SEDITIO , ons. f. Cie. Sedirion , revolte. f. Maris fes 
ditio, Sr À r. Tempête qui s'éleve [ur la mer. Seditionems 
concitare, Cic. Excicer une fedition. —extinguere. L 1 v. 
Eteindre , appailer une fedicior. Seditionem colere, Vicr.- 
Fomenter des fedicions. Zn fedifione Core. B 1821. Dans la: 
revolte de Coré. 

SEDITIOSE. (adv.) Cie. Seditieufemer, en fedisieux, 

Saniriosissims. (adv. fup.) Cie. D'une maniere res’ 
feditieufe, 

SEDITIOSÜS , 4, am. Cic. Seditieux. Sediriofus bo- 
me. 1n. Un homme curbulert , fedivieux. Seditiofa difies 
rere, Tac. Simer des propos feditieux. 

SPDO, &s, Vid. Sepans.Cic. Appailer , addoucir. 
Ubi Nilus fedarit dilwwla, Gr fe fibi reddiderit, M 5 L at 
Quand le Nil aura Gni fes débordemens , & fe fera retiré: 
dans fon lit. Flammam fedare. PRop. Eteindre une in 
cendie. Sitim fedare. Ovip. Etancher la foif. 

Sanozaucum, f. 0. Eccl. Saulieu, en Bourgogne. 

SEDÜCÈRE, «5, daxi, duéäm, Cie. Tirer qu:lqu'ua 
à l'écare. (q. Srerfwm ducere.) Ovin. Diviler, Cie. Trom+ 
per, feduire. : 

Seducere animum corporr. Cie. Se recueillir, recueillir 
fou elpric. Afe folumfeduxir. PLAUT. Il m'a ciré à parcs 
Caftra feducere. Ovin. Diviler le camp. 

SEDÜCH, cbr, sedaétis sm, (pall.) Etre fedüit, être’ 
trompé. Quare feduceris? Bas, Pourquoi vous laifferez=" 
vous icduirc? . . , 

SEDÜCTID , ônis. f. Cie. L'aêtion de tirer qüelqu'un' 
à l'écare. [{-du&ion , tromperie. f. 

SEDÜCTOR , ôr$r. m. Bibl. Seduéteur, trompeur. ».. 

SÉDÜCTUS, à, #m. Liv: Tiré à part. Ovid. Separé:- 
(part. pall.) v. Sspucsrs. 

Terra ex atherefeduéta, O vin. Les tetres feparées de’ 
l'air. | 

SEDÜCTÜS , #. m. San. Retraite. f. Vid. Sacsssus.: 

*SEDÜLE. (adv.) Col. Soigneulement , avec foin, avec 
diligence , avec exaétitude, 
SEDÜLITAS, ätis. f. Cie. Soin, m. diligence , affi-- 
duité , f.atrachement. m. 

SÉDUÜLO. (adv.) Cie, Soigneufement, avec fois , avec- 
diligence , avec exactitude. 

SEDÜLUS ;, 4, #m. Cie. Soïgneux, diligent. 

SÉDÜM , #. n. Col. De la Joubarbe, plante dont les 
fleurs font à plufieurs feuilles difpofkes en role. Lorfque 
certe fcur eft pallée , le piftile qui s'éleve du fond du ca- 
lice , devient uo früit compofe de pluficurs guaines ra- 
maffées en maniere de têre , & remplies de femences fort 
menues. (R. SspsNDO , vel Sipars, Appailer.) 

SEDÜNUM, 5. n. Eccl, Sion , ow Siccen , Ville medio 
cre des Alpes Pennines, du Vicariac Iralique, Capitale dix 
Vallais, vers l'embouchure duSitra, dass le Rhône, Evé- 
ché vers l'an $8 1, Suffraganc de Tarentaife. 

SEDUXERUNT ,—15TI,—X1T. (perf) v, Sepucsns. : 

SeGALAUN: , orwm, Eccz. Saillans , en Diuphiné, : 

SÉGÉS, éris. . Cie. Toute forte de bled, qui n'eft pas 
encore couppé , [rerre labourée & enfemencée. Virg. Ter= 
1e labourable, couce forte de terre, Segetes agricola [ubi- 
guns rafbris mulfo ante quèm ferant.Cie. Les Laboureurs* 

NNNouoo- 
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Longecmps avant d'enfemencer la terre, la labourént. Nec 
pe vs opportuna feges, nec commoda Baccho, Vire. Terre 
am s'eft propre ni pour le pâturage, ni pour la vigne, 
Quid entm od fit Clodium Milo, fegetem fua glorie ? Cic. 
Car pourquoi Miloo auroit-il haï Clodius,qui éroit pour 
Jui une ample matiere de gloire ? Hic fegetes venmnt. 
Vins. Lre bl-d< viennent mieux ici. 

SLGESTRÉE, is. n. Varr, Ce qui fert à envelopp:r quel. 
que chofe.une terpiilirre. 

SÉGESTRIX, à #m. n. Varr.Lemême que SeassTRe. 
SEGMEN, inis. n. PI, Rognure, f. morceau couppé , 
piece, f éc'at. | 

SEGMENTATUS,à #m. Juv. Fait dediverfes pieces, 
qui ont diverfes couleurs. 

SÉGMENTÜM , 5. n. Pl. Un morceau, m. une piece 
de qu+iquechofe. Owid. Un collier de petites bandes de di- 
werles couleurs , que portoisnt les femmes à Rome. 

SiGNia. (2. pl.) & 

Srenion , eri. Cic. (comp.) de Srcnrs. 

SEGNIPÉS , dis. (adj.) fus. Qi marche lentement. 

SEGNIS , gnë. (adj.) Pérg. Lent, parefleux , f ferile, 
foutile. (q. Sie igne.) 

Ad credendum fegnis. L 1 x. Qui a de la peine à croire, 
Inidoies fegnis. Tac. Un nacurel lent, parefleux. Occafio. 
num haud jegnis, Xp. Qui ne laiffe pas échapper les oc- 
cafions. ‘Ur non fegnes efficiamini. Biss. Afin que vous ne 
foyez point lâches & parefleux. Segnes nodum [oluere. 
Horn. (Les graces) qui ne rompent jamais leur : œud, 5, e, 
qui ne fe quittent jamais, & qui fe tiennent toujours par 

man. À. F, 

SEGNITAS , &ris, Ê. Aer. Parefle.f. Svn. Segnitia, 

SEGNITÉR. (adv.) Cie. Lentement , avec pareffe, 

SEGNITIA , 4. f. Cie. Parefe , lenteur. f. Agro. 

SEGNITIES , #0. f. Ter. $ rum fegnities, P L. Sreri- 
Hire des campagnes. | 

SEGOBIA , ê.f. Eccl. Segovie;bonne Ville de l'Exarcat 
des Eipago-s [ur le Rema , Evêché fous Tol:de dès le 
<irquiém- ou fixiéme fiecle. 

SEGOBIA rovs. Ecez. Nouvelle Segovie, petice Ville 
de j'Afk de Luçon, à l'extremité de l'Afñe, Evêché fous 
Macille l'an 1601. 

SEGOBRIGA , &. F. Ecel. Segorac , Ville mediocre de 
l'Exarcat des Efpagnes , au Royaume de Valence , Evé- 
ché dès l'an eo. 

SEGODÜONÜM , in. Ece!. Rhodez , Ville Epifcopale 
de Frarc+, & Capitale de Rousrgue. Fid. RUTHENA. 

SEGOVIX , à. f. Eccl. Segovie, Ville d'Efpagce dans la 
wicilie Cafille. Pid. Sscomia. 

SEGRIGANDUS, #4, 4, TER. ex v. SEGRIGARE. 

SEGRÈGARE , g7, avi, rwm. Cic. Separer d'avec , 
difinguer , feparer. (q. Seor/im à grege ponere.) 

Segregare aliquem à Senatu,PLAUT. Chaffer quelqu'un 
du Serar, Segregare à fe Jufpiciones , culpam. Ip. Eloïgner 
de foi les ioupçons , fe dilculper d'ure faute. Virrurem à 
fummo beno fegregare. Cic. N: pas faire confifter le (ou- 
‘werair bien das la vertu. Segregare fermonem. PLAUT. Se 
traite. Qui re fegregavit cæ utero. B18 1. Qui m'a choif 
paruiculs rement dès le vente de ma mere. Segregabat fe. 

ip. Se feparoir. Segregate mihi Saulum @ Barnabam in 
epus,ad quod affumpfi ces, Bisz.Sepatez moi Saul & Bar- 
sabé ; pour l'œuvre à laquelle je les ai deftinés. 
SEGRÉGARI , dr, atis smm, (pall.) Lucr. Etre feparé. 
SEQUEGREGARL. Luer. (pour) StGRISARIQUE. 
SEGREGATUS , 4, #. Bass. Choil , feparé. (part. 
gaô.) & s 
SIGRAGATERUNT ,—GAVIT. | perf. ind. aét. } #. Sa- 
PRaGARS. 

SÈGKEX , gïs. (adj.) Sen, Scparé. Segregem vitam du 
gere. In. Msner une vie folivaite & feparée du monde.(Or. 
‘25 Wpuve que çer aççufarif,) CPS RS 


SEYJ. SEL. 

SÉGREGO , 5, dvi. Vid. Sicrceanrs. Separts du 
creuppeau , feparer d'avec. 

Sscus. Bikl. Nom propre. Segub Fur pere de Jaïr. 

SEGÜLLÜM , 5. n. P!. Marque qui paroît dans la ter« 
re ou dans le fable,& qui fait connoît:e qu'il y a une mine 
d'or deffous. 

SÉGÜNTIX, £.f. Ecel. Seguengça, petire Ville de l'E 
xarcat des Efpagnes , dans la nouvelle Caftille fur le He- 
nares,Evéché Suffiagant de Tolede dès le fixiëme fi-cle. 

SEGUSIANI, or#m, m. pl. Caf. Peuples de Ja Gaule 
Celtique ou Lyonroile, h. le Diocele de l'Archevéche de 
Lyon, les Provinces du Lyonnois, de Forés, partie du 
Beaujollnis & de la Brefle. 

SEGUSIO , ons, F. on 2 Pexite Ville des peu ples 

SEGÜSIOM ,ïin, Vi $ S-gufini, dans la Gaule 
Tranfpadane en Iralie. b. Suze , Viile de l'Ecar de Piér 
mont , au Nord- Oueft. 

SEGÜSTÉRO, ônÿs. f. Ecel. Sifteron, petite Ville fur le 
Durance, dans la Provence, Evêché fous Aix environ 
l'an 500. 

SaHon. Bibl. Schon , Roi des Amorrhéens. 

Ss1R, Bibl. Nom d'homme , noi d'une montagne. 

SEJUGATUS , à, #m. Cic. Separé , diftingué. $rx. 
Separatus , fejunéus. 

SEJUGES , gum , gibits, L 1w. Six Chevaux attellez 
defronr. 

SEJÜNCTIGO , ons. F. Ecel. Separation, divifon. f. 

SEJÜNCTUS, #4, #m.Ciuc. S:paté, divile. (part, 


pal.) v. 

SEJÜNGÉRÉ , 27, nxi, num, Separsr. Sy. Sepa- 
rare, dividere, #% { Je n'ai peint crouvé d'exemple de ce 
verbe à l'aétif.) 

SEJÜNGI , gôr, sêjun dis sm. (pafl.) Cie. Evre divifé; 
êcre {paré , être éloïgré. Sy. Separari. 

Ab honeftate fejungi. Cac. Quiuer l'honnêteté , ne plus 
garder l'honnêteté. Tempore omni quo fejunéti fuimus. Ib. 
: Ep. 9. Tout le emps que nous fûmes feparés l'un de 

autre, 

Sala, 4. m. Bi6l. Sela, d'où ef venu la famille des 
Selaïtes, 

SELAGO ,gin5s.f. PI. Hate qui 1eflembleà la Bruyerey 
on au Tamario. 

SezsoNa , &. f. Erel. Sorbonne , près de Sens. 

SELECT IO , ois. f. Cie. Choix , m, élite. f. 

SELECTUS , #, #m. Cic. Choifi. (part. p1ff.) v. Ss= 
LIGERE. 

Sele&i dii. Les d'eux felc&zs o# choifs , évoiert les 
dieux les plus celebres du Paganifme. Saint Auguitin 
après Varton en compre vingt , dont H yen avoit douze 
mäles & huit femelles. Ang. 4. de Ciuit, 

SÉLENITÉS, 4. m. PL. Pieire précicule,b'anche,tran£ 
parente , tirant fur la couleur de miel. 

SszsniTium, fi. n. Pl g Efpece de lierre. 

SELES TADIOM , ?. 0. Scieftad , vifl: d'Allemagne, 
enla Brffe Alface. 

SELEUCIX , £. f. Plant. S-leucie.({l y avoic plufieurs 
Villes de ce nom en Syrie ,en Cilicie , & en M:foporamie. 

SsLsucianUs, #, #m. Cic. Srleucians brovincia. Ip, 
La Cilicie, cù Sclsucus avoir fair bäcir plufeurs Villes. 

Ssuaucus , 5. m. Plaur, Scleucus, l'un des Generaux 
d'Alexandre Qqui fe rendit maitre de la Syrie , & en fur le 
premier Roi aprés la mort d'Alexandre. 

Sz1es , es. F. Ville de Pifidie. 

SsicsricuM ,é. ne Pl. 15. y. Huile de Scigle, quieft 
bonne pour Jes nerfs. | k ° 

SELIBRA , £. Coz. Une demie-livre. 

SÉLIGÉRÉ , #3, legi, le&äm, C1 c. Choilir, mettre 
À part. Exempia feligere. Cic. Choifir des exemples. 

Ssuinoipsa. (acc. fing-) d: Ssuino1pas , 605, PL, Ele 
peec de choufieur, s,- "Ent | 
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SÉLIQUASTRÜM , #. n. Varr. Sorté de fiegé de f- 


fure aotique, ee die Feftus.) q. Sediquafirum. 

_ SELLA , Z. f. Cie. Un fige, une chaïle. Sell curulis. 
Îp. Chaïfe curule, où les Confuls, les Cenfeurs, &c. 
étojent affis dans leurs chariots , dont ils fe fervoient pour 
dller au Serar, —femiliaricæ. VitR_ La chambre où eft la 
chaïle percée. Vid. FAMILIARIS, —GaSTORIA. Swet.Chai- 
fe dans laquelle on fe fait porter , chaife à porteur. 

SELLAR TA, à. F. Swet, Salle où il y a des fieges. 

SELLARIOLA popina. . Mart. Cabaret où il y a des 
chaïles pour les buveurs, 

SÉLLARIUS ,35. m. Eraf. Un fellier. 

Sscrescium , fi. n. Eccl, Sallefche,en Hainau!r. 

SELLUI À,4.f.Varr.Ure perite chaife.(dim.)de Sstza. 

SELLULAKÏUS, à 5. Liv. Artifau qui travaille étant 


ais. 

SÉLIMBRIX , £. F. Eccl. Selyvrée , petite Ville de la 
Piovince dite Europe, dans l'Exarcat de Thrace fur la 
mer de Marmara, Archevëché honoraire des Grecs. 

SEMBELLA , &. f. Varr. La moitié de l'as. 

. Simsia,4.m, Bibl. Semeia , qui empêcha , par l'or- 
die qu'ilen avoit reçu de Dieu, Roboam de faire ja 
guerre aux Ifraëlices. 

SsmeiticA ,4. Bis. Nom d’une de deux familles de 
Gerlor. | 

SÉMÉL. (adv.) Cic. Une fois , [en un mor. Semel anno. 


PL. Une fois l'an. Semel @ in perperuum. FLoR. Une fois 


pour toutes. 


SEMEN , inis. n. Cie. Semence, graine. f. Co 1. Une 
greffe. Virg. Un peric arbre, un fep de vigne, qui af: 
racine, & que l’on plante, frace. f. PL. Elpece de froment. 


Semen belli, Cie. L'auteur, la caufe de la guerre, Cæ- 
Leffi femine. Luck. D'une race divine. Semen vineaticum. 
Cor. Un plan de vigne. Flamma femins. Vire. Des évin. 
cclies defeu. Suns ir animis quafi virtutum femins. Cic 
1] ya dans les efprits certaines femences des vertus, 

SEMaNTATURUS,#,4m, PL. Qui produira de la graine. 

SEMENTIFER, 4, 4.1 Qui apporte, qui produit 

SEMSNTICUS , 4, 4m. F de la {emence. 

SEMENTINOS , 4, #m. ou p Qui concerne les 

S:MENTIYUS , #, mm. Le tee > qu'on 
peut femer. Sementina dies. Fast. Sementina feris. V ARR. 
Qua ffationis caufs [ufcepta funr. Les fêtes des femailles. 
C'etoit us jour marqué par les Pontifes. (Cette fête fe ce- 
lebroit le vingt-quatre janvier, on failoit des facrifices à 
la décfle Cerés. 

SEMENTIS , #s. f. Col. Semailles , l'aétion de femer, 
Île temps des femailles. 4. Gell. Moiflor. f. Coz. La fe- 
mence, le grain qu'on a jeté dans la terre. Owid, Grains 
nouvellement levés. Malorwm fementis. Cic. La femence 
des maux. Ur fementem feceris, itæ metes. ]p. Vousmoil- 
pau ce que vous aurez (emé, Vid, Maro. 

SEMEX MIS , ë. $ i | 

SEMÉRMUS , à, &m. Vid. $ SEMISRMIS, 

SÉMESTRIS,rré. (adj.)Cie. De fix mbis,qui dure fix 
mois. Semeftris diatura. Liv. Une Diétature qui ne dure 
que fix mois. Infans femeftri.1p. Un enfant de fix mois. 

SEMESTRIÜM, #5. n. Col. Un femeftre , l'efpace de 
fix mois. | 

SEMESÜS , 4, #m. How. Detmi-mangé. Pifces femefi. 
1p.D:s poiflons à demi mangés. Semefd jejunio voce. San, 
Av. c une voix caffce à force de jeûner, (Rr. Ebsrs.) 

Semsr. (acc.) de Suimar. De loi même. 

SemsrirsuM. (acc.) de SuimsTirss. 

Semiacinoæ 414, PALL. Raifin qui eft à dem-imür. 

SEMIAMBÜSTUS , à, me. SUusr. A demi-brülé. 

SEMIANIMIS , mù. (adj.) Liv. : Demi- 


SÉMIANIMUS , à, sm. Cic. mot: 


SEMIAPER TÜS , # , #m. Liv. Encr'ouvert , ouvert à 


di. 


appuyé. 
PE 
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SEMIASSÈS ,, %m. Pour. Apud Ci. A demi rôti. 
SEMIATRÂTUS, à, #m, Var. Non. Cofrvert d'un 

habit à demi noir. | 
SEMIBARBARUS, à, #m. Susr. D:mi-barbare. 
SEMIROS , Buts, Ovip. D:mi- Bœuf. 
SEMICANALICÜEUS , 5. m. Varr. Une petit: care 
lure, ou demi-canal. 
SEMICAPER , pri. m. Ovid. Demi-Bouc. 
SEMICINCTIOM , 35. Manr. Une ceinture moins 
large que celle que l'on appeiloic Zona. Sudaris G fem'- 
cinétia à corpore ajus deferrentur. Biss. De fotte que les 
mouchoirs & les linges qui avoiexx rouché fon corps ; 


écoienc appliqués fur les ma!ad:s , (&lcs guériffoient.) 


SEMICIRCÜLARIS , Zré. (adj.) Cel. Qui cit fair en 
demi.cercle. 


SEMICIR CÜLATUS , 4, #m. Csis. Qui a la figure 


d'un demi cercle. 


SEMICIRCÜLÜS , 5. m. Col. Un demi-cercle. | Cie. 
Affemblée en forme de demi-csrele. Semicireuli forma. 
Cor. 5.2. La figure d'un demi-cercle. 

SEMICLAÜUSUS , 4,#m, ApuL. Fermé à demi. 

SEMICOCTUS , à, #m, PL. Demi-cuir, qui n'eft qu'à 
demi-cuir. 

SEMICOMBÜSTÜS , à , #m. Prup. A demi-brülé. 
(R- ComBuRsR=.) 

SRAICONSFIQUUS »%,#m. A» UL. Vüàdemi, à 
moitie. 

SEMICREMATUS , à, #m. Ovin. A demi brûlé. 

SEMICREMÜS , à, #m, Ov1D. À deini-brü'é. 

SEMICRÜDUÜS , # , #m. Co. Demi- cru. Semicrudæ 
care. FRONT. Chair demie.cru:. 

SEMICUBITALIS, z/ë. (adj.)Liv. De demie-coud e, 


long , e# large de demie-coudec. 


SsM1DA ,4. m. Bibl. Seinida, nom d'homme, qui eft 
la fouche de la famille appellée 


SsMipairs, armm.m, pl. Les S:midaïces , les defcen- 


-dans de Semida, 


SEMIDÉÀ ,2. Ovip. Vaz. Demie-déefe. 
SEMIDEUS , 5. m, Ovid, Un demi-dieu. 
SEMIDIGITALIS , 3ië. (adj.) Pier. De la lorgueux 


d'un demi-doige. 


SEMIDOCTUS , 4 , #m. Cic. Demi-fçavant , qui ne 
fçair les chofes que faperficiellement. 
P SEMJER MIS, më. (adj.) Liv. Quin'eft armé qu'à 
emi. 

SEMIFACTÜS, 4, #m. T ac. Demi-fair , qui n'eft. 
ait qu'à demi, 

SEMIFASTIGIQM, ï 5. n. Pitr. Le faite d'une mai< 
fon , qui ne paroît qu'à demi. 

SEMIFÉR , à im. Ovid. Demi-bêre. 

SEMIFÉRUS , à , sm. PL. Demi-bêre , demni-fauvage: 
’ er us > mt, (adj.) Col. Qui n'eft qu'à demi— 

ormé. 
SEMIFÜLTÜS,, à, #m. Manr. Qui n'eft qu’à demi- 


EMIFÜNIÜM, 55. n. Car. Corde d’une moyecne 
rohcur, 
p SEMIGÆTÜLUS »,%, #m. Aruz. Demi-Getule. 
SEMIGERMANÜS , à, #m. Liv. Demi-Allemand. 
| SEMIGRECUS > 4, #m,YARR. À demi-Grec, Grec 
cm. 

"SEMIGRARE , gr>, ävi, arm, Cic. S2 retirer d'une’ 
maifon pour aller daos une autre, changer de demeure:. 
Semigrare à paire. C10. Sortir dela maïlou de fon pere, 
pour aller dans une autre , quitter la mailon de fon pere. 

SEMIGRAYVIS , wé. (adj) Liv. Demi-chargé. Semi. 
g'avs vino, Ip. Demi-ivre. 
SEMIHIANS, ris. (adj.)Catul. Deni-ouverr,entr'ous 
vert. Ridere femmhiante labello, I. Soürire. 
SEMIHOMO. Ovid. Demi. homme, homme à moitié. 
DNNanonij 
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SEMIHOR À, &. f. Cie. Une demie-heure; 


SEMIHÜOLCUS , 4, #m. À. Gair. Vid. SamlHrANS. 
SEMIJCGÉRÜM , #. n. Col. La moitié d'un arpent , 


mn dem) arpnt de terre. 
SEMILACER , à , #m. Ovin. Demi-déchiré. 
SEMILATER , ërts. m. Pirr, Ure demie: brique. Uné 
parte laterum ordines,alterà femilaterum ponuntur, ViTR. 
Oo met d'un côté un razg de brique , & de l'autre un rang 
de demie-brique. 
SEMILATERIUM, 55, n. Use demie.brique. 
SEMILAÜTUS, à, #, CaTUL. À demi-lavé , fale, 
#malpropre, 
SEMILTBER , ërd, &m. Crc.Arr. 13. 3x. À demi-libre, 


qui n'eit libre qu'à demi. Semiliber: faltem fimus. C 1 c.. 


Soyons au moins à demi: libres , libres à demi. 
SEMILIXY , 4. m. Liv, Demi-valet d'armée, demi- 
ouya Et, = 
SEMIMADIDUS , 4 , ww. C o L. Mouillé à demi, à 
demi-arrofé, 
SEMIMARINUS , 4, #m. Lucr. D:mi-marin. 
SEMIMAS , àris. m. f. Owid, D:mi-mäle, qui parti 
gipeaux deux fexes. 


SEMIMATURUS , 4, #m.PALL. À demi-mûür, mûr à 


demi, à moitie. 


SEMIMEDUS , 4, #m. AruL. Moitié Mede , Mcde à 


moitié, e 
*SEMIMETOPICM, à 5. n. Vitr, Une portion de mé- 


æope. (Ce devroir étre une demie-métope , mais Vicruve- 


ne lenr donne que le quart d’une métope.) 

SEMIMOR TUÜUS , à, #m., Car. D:mi-mort. 

Sxmina.(pl.) Vrd. Ssmen.(imper.) v. SamiNars. 

SEMINALIS , &lë, (adj.) Col. Que l'on feme , propre 
à étre femé. 

SEMINANIS, në. (adj.) PI. A demi-vuide. 

SEMINARE, 2, aus, atém. Co1. Semer. Virg. Pro- 
duire. (R. Siman.) Syn. Serere, 

Quacumque feminaweris. Biez. Tout ce que vous feme- 
xe2. Seminauerunt triticurms. Ip. Semetent du fromenr. Se- 
minare maren. Cor. Engendrer un ls. 

SEMINARE , br, anis sum. (palf.) Cel. Etre femé, S.- 
minari d,bet hordenum poft equinvxium, C © 1. On doit e- 
mer l'orge après l'equinoxe. 

SEMINARIOM , 1 5, n. Col.Une pspiniere.]Cic. Sour- 
æe, origine. f. Eccu. Seminaire. "0, Seminarium Semati:. 
Liv. L'Ordre d'où l'on tire les Senateurs. Seminariwm 
trinmpherum. Cic. Une fource de rriomphes. 

SEMINATIO , on5:. f, Vitr. L'aétion de femer. 

SEMINATOR , ôris. m. Cie, Semeur , qui frme. m. 

SEMINATUS , à, sm. Dinz. Semé. (parr. paf.) 

SIMINAVERUNT- (3.pl. perf. act.) v. SimiINARE. 

SsminsceM. (acc. fing.) Liv. SawiNaces. (nom. acc. 
gi) Oui, Demi- mort, Oexls feminares. In. Des yeux ab. 

true, demi-morts, 

SEMINIVERBAUS , #é. m. Bibl. Cenfenr. », Grid vnlt fe. 
miniveriiur bie diceret In. Que veut dire ce Cenfeur? 

_ SEMINIOM , if,n, Plant, Semerce, f. Vurr. Race. f. 
Arsuineo repeñte, holtes peperit Jemin'e. PLAUT. Amph, 
Après avoir lemé les dencs du Serpent , il en vit naître 
des sonemis, (qui fe feparerent en deux bandes.) 4€ [Aprè, 
Cadmus,par le confeil de Minerve, eut femé les dents 
u Dragon qu'il avoir cué , il en fortit rout d’un coup des 
hommes armés, qui {c feparerent en d:ux bandes, & s'en. 
tretuerent. ]ln'en refla que cinq; de qui les Spartiares 
font defc:ndus.] Pidendum que Jemsmie. V ARR. JI fau: 
voir de quell- race. 

SimMinosus , +, mm, Qui a beaucoup de femence, 

SEMINCDUS , à, ww. Liv. Demi-nud. . 

SEMINCMIDA ,&, AruL. À moiué Numide, demi 
Nutide, | 
© Ssmrosozws, i. Une demie obole, 
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SEMIONGSTUS, à, äm. Liv. Qui eft chargé à demi. 
SEMIGRBIS , fs. m. Sen. Un demi- Globe. m. 
SEMIPAGANÜS , à, #m.Pers. Demi- ruftique , qui 
a'eft point poli, qui fent le Village, le Villageois. 
SEMIPÉDALIS, &lë.(adj.) Pi. De demi-pied , de [a 
moitié d'u, pied. 
SEMIPÉDANÉOS , à, #m. Co. D : demi-pied. 
SEMIPEREMPTUS , 4, mm, EccL. Tué à demi , demir 
mort. - 
SEMIPERFECTÜS , à, #m. Susr. Qui n'eft achevé 
qu'à demi, | 
SEMIPERSX , £. m. Apul. Moiié Perfao. 
SEMIPES , dis, m. Vitr. Un demi- pied. 
SEMIPHALARICA, 4.f. A. Gell. Une demie: pique. 
SimipiscinA , 4-F, Varr, 1. R.R. 13. Un demi-lavairs 
SEMIPLACENTINUS, à, #m. Cie. Quieft de Plair 
fance , du côré de {a mere, (en parlant de P.fon.) 
SEMIPLENUS , 3 , mm. Cic Demi- plein. 
SsMiPLOTIA , arm, Fast. Efpece de fandales pour lg 
chaff:, fouliers de chaffe, | i 
SEMIPUTATUS, à, #m. Vire. Demi-taillé. Semi 
putata tibs vitis 15 mimo eff. Virc. Ta vigne demeute en« 
core à demi-railiée {ur l'orme. 
SEMIRASUS, à, #m. Caru. Demi-rafé. (Ce mor 
s'enerd des pius vilsefc'aves , à qui on avoit accoutumé 


À decoupper les cheveux enlorce qu'ils éroient prefque ras.} 


SEMIRÉDÜCTUS, à, #m. Ovin. Retiré à demi, 
SEMiRÉ+ECTUS, à, #m. Ovip. Refaic a demi. Claf= 
fs fensrifeëta, Lp, Uue Botte dun les va:caux lont à 


| demi ratoubbeés. . 


SEMIRÜTÜNDOS , ä, #m. ApuL- A demi-rond. 

SEMIRÜTUS, à, #, Liv. Dermi-ruine, prefque 
ruine, T'eéta femirura Lucan. D:s mailons demi-ruir ées, 

SEMI 5. mm. (indec.) arr. La moitie , demi, demis.(On 
lic paurô: fémi, dont on ne fe lert que dans la compo 
tion des mots.) Latss pedes duos jemis. VAT R. Large de 
deux picds & demi. 

SEMIS , sémiffis. m, Cie, La moitié de l'as. Vid. Sa= 
MISs1$. 

SEMISÉNEX, ër. m, Plawr, Un petit vicillard.(D'au« 
cres lifent Semillemses.) 

SEMISÉPÜULTUS , 4, #m. Ovin. Demi-enfeveli, 

SEMISICCÜS , à, #m. Pas. À demi-fec, fec à demi, 

SEMISICILICÜS , im. Pal!. La moitié de la qua 
riéme partie d'une once, Vid. Siciricus. 

SEMISOMNUÜS, à, #m. Cic. D:mi-endormi. Le mé 
me que ; 

SEMISOMNIS , në. (adj.) Cie. Demi-endormi. 

SEMISONANS , äntis. ArUL, Qui lonne à demi , deg 
demue- royeiles, 

SEMISONARIUS. Vid. SEMIZONARIUS. 

SEMISOPITUS , à, mm, L1y. Demi-2ndormij , af 
foupi à derni. 

SEMISSALTYS , lé. (adj.) Dig. D: la moitie de l'ag 
Romain. Semffzles ufura. in, Uiures à fix pour cent. 

SEMISSA TUS beres, Dig. H:ritier pour use moitié, 

SEMISSIS , àr. m. Parr. Un demi-as, la moirié de 
l'as Romain, fix onces | monnoie ancienne, Semi [fFwm refus 
ra. Cou Lterét à fix pour cent. Semiffis home, Cie. Un 
homme de néaor, (S:m:ffés , ef ici au grnitif.) 

SEMISÜPINOS ,à, wm. Ov150. D:mi-tenverfé fur 
I: dos. 

SEMITX , &. f. Cie. Senrier , chemin écroit, ". voie.f. 
Ilius (Æfopi) femira feci viam. 'H. J'ai un peu élargi le 
sentier érroie que j'ai trouvé frayé par Efope. r. e. J'ai 
ajouté plufieurs Fables d: mon invention , à celles d'E- 
lope, Semite mrbw. Cic. Les ptites rurs d'une Ville. Ses 
nirà cedere, SeN. Donner , ceder le haut du pavé, Srmiræ 
Lune, CLaUD. Le cours de la Line, Æféc pecun:a ra demfen 
st revertir, Cie. Cer argenc cit igvezu par la méme voie, 


SEM. 
Sewrra lata, f. Ecel, Senreliée en Picardie. [Senrele, 
Letars. 


SEMITARI, tr, gris sm. PL. Etre divilé par divers: 


Ærtiers. 

SEMITARIUS, 75. Carue. Qui frequente les lieux 
de débauches , qui éroient pour l'ordinaire dans les plus 
petitesrurs, 

SEMITECTUS , à, #m, APUL. À demi-couvert. 

SEMITERTIANX fibris Cas. L. g.in Cap.s.Inferipr. 
(Une fièvre demie-tierce, 

SEMIÎTREPIDUS , 4, #m. A pu. Qui eft à demi- 
trembi'ane, Fe 

SEMITRITUSS ,à,#m.Cor.Qui n'eft bareu qu'à demi. 

SEMIVIETUS , à, #m. Cou. 12. 16, Demi-flécri. 

SEMIVIR , »5.m, Ovid, D:mi-homme, Sil, Eunuque, 
Z:v. Effeminé , lâche. Cm femivire comitatu, N 1 RG. 4. 
ÆEn. Avec là (uice auf effeminée que Ini. 

SEMIVIVUS , à, #m. Cic. Demi-mort. Semiviuwm 
élimm reliquit, Ip. 1] 1: laifa demi-mort. 

SEMI VOCALIS , 4è. (adj.) arr. Qui a une voix qui 
p'eit pas diftinéte, | | 

Srmivocazis.f. Une demie-vayelle. (11 faut fous en. 
æecrdre litreræ, C'eft une lextre dont le fon approche fort 
de celui d'une vnyelle ,eomme L, M.N.R.S.X.) 

SEMICSTÜLATUS à, mm, Cic. emi-brüûle. 

SEMIÜSTUS , à, wm, Via. Éééfon ful- 
wine. V1RG. Un corps demi- brûlé par la foudre. (r. 
Ursrs.) L 

SEMIZONARIUS , à, #m. PLauT. Q ii vend , ou qui 
fait des civenres , (qui font la moitié moins larges qu: 
des ceintures appelices Zona.) S 

*SEMNIOS , 35. Pa. Efpece de plante, dont les Rois 
de Perle fe lervoient contre routes fortes de maux, rant 
du corps que de l'efpric. 

SEMOLIUS ,i 5.Co1.Un demi boiffeau,un demi muid. 

SEMOTUS ,à,wm, APUL. (part. pail.) 

SsmovinDus, de, dum. Cic. ex v, 

SEMOVERE , ré 5, vi,m0äm. PLaur. Eloigner, fe- 
gerer. Semouere abs [e aliquem. Ter. Eloigner quelqu'un 
de loi. À contempletu mali femeuce me. Ovin. J'éloigre 
de mai la p-nfee du mal. 

SEMÔOVERI , wë dr, môrits sm. (paff.) Cie. 

SEMPÉR. (adv.) Cir. Toujours. 

SEMPER VIVOM , 5. n. PI, De la Joubarbe , herbe, 

SEMPITERNO. (adv.) Pitr. Toujours, érerrellement. 

SEMPITERNUS , à , #m. Cic. Exerre!, qui dure rou- 
jours. Hors me mferior nullus eff , neque aduerfs cu: plu 
ra fint (empiterns. Ten. Il v'y à point d'hemme plus mal 
heureux que moi , ni à qui il arrive éternellement plus de 
mvferes. 1n fempiternum. Bisr. Pour toujours , éternelle- 
ment. (On (ous-enrecd rempur.) 

SEMÜNCIÀ, 4. f. Cie. Une demie-once. Facere ali. 
quem hercdem «x dennce & femunciä. C1c. Faire quel. 
qu'un herivier des onze parties de fon bien , & de la moi. 
tié de la douziémr, 

SEMÜNCIALIS , &lë. (adj.) PI. De demie-once, Le 
même que. : 

SEMONCIAREUS , 4, #m. Liv. D: demie-once, 

SENA , &. £. Ecci. Sienne , belle Ville de la Tufcie, du 
Vicariat Romair,Caipicale d'une Republique en Tofcane, 
RE SE l'an 1459 ,a été Evèché dès es premiers 

ecles. 

SÉNACÜLÜM , 5. n. Liv. Le lieu où les Senareurs 
Romairs s'aflembioient pour tenir Confeil. 

Ssxæ. Vrai, Sixt. 

SÉNARIOLE, orwm. m, pl. Cic. De petits vers de fix 

picds. 5 

S:NARIUS, à, sm. Qi eft compofe de fix , fqui cit 
large, lorg de fix doigts , de Gx picds. Sinarius verfies. 
Cic. Un vers iambique , qui eft compolé de fix pieds. 


SEN. Yiof 

saan(pen] pro SenATUS Sall.Vid SswaTUS Le Senac, 

SENÂTOR, ôri:,m.Cic, Un Ssnateur, Contleiller 

d'Ecar. (R.SsNex.) Senaror primafen:ent:4. V or. Sena= 

teur à qui on demandoit fon avis le pr mier, (C'eft le iès 
me que Princeps SENATUS.) 

Sinaron. Eccl. Sendre , Sinier , Evéque d'Awranches, 
{S:nateur d'Aibain, 

SENATORIUS , 4, #m, Cic. De Senareur, 

SENATUS , #5. m. Cir. Le Serat , le Corps du Serats 
le Conicii d'Ecat des Romains , la Compagnie des Sena= 
teurs, fl: Senat , le lieu où s'aflerbloient les Senateurs, 
Cogere Senatum. Cic.—convocare. PLAUT. Convoquers 
af:mbler le Senat, Frequenti Senatu, Cac. Le Senat écart 
fort nombreux, Senatus Princeps non erat perpetuus, [ed à 
Cenfore legcbatur in fupplendo Senatu:erat autem qui bri= 
mus fentestiam rogabatur, Le: Prince du S:nar,étoit celuË 
À qui on demandoit le premier {on avis : or il n'écoit pas 
pour toujours, mais il écoit choif par le Cenfeur , dans 
le ‘emps qu'il remplifloir la place vacante des Senaieurs« 
X [S-narus babendi locus ordinarius, erat curia hoffiia: 
cxrraordinarigs, pro rersm qua in deliberationem mittend® 
srint nataré, diverfus : modo templum Jouis Catirolins, 
mode templum Cafloris, modo &des Tellsris, modo ades 
Concordia, mods des Apellinis, ut Confuli, ant Prareré 
vifum fuerat, Temps autem ordinarinm,Calende dr 1dus, 
extraordinarium verd nrgeñte necefitate.] 

SENATÜSCONSÜLTÜUM, 5. n. Cic. Un Arrêt , une 
Oriéonsance du Senat. X [Pour donner Je nom de Se54= 
cufonfairum, à uue décilion du Senae, il falloir qu'il n’y 
eût point d'appohrion, que le Seuar eùr été afcimblé fe 
ion les loëx ,en temps & jieu, & qu'il y eût un nombre de 
Serateurs fuMlarc, c'eft à dire deux cnrs, fclon la Loï 
Cornelia, Afe. Pad. ou quacre cens, (clou D on. L. s#. qui 
lix que ce fur Augyfle qui déteraina ce nombre : au r2= 
nent ce Decret s'appelloit Siuarus auétoritas, Vid, AUC« 
TORITAS. 

Sens, (abl.) Fid. Senax. 

SÉNECIO , ônis. F, PL Du S-neçon, Plante done La 
eur eft un bouquet à Asurons evales en étoile par le 
hauc, porté fur unemb:ion, & foutenu par un calice d'ure 
feule pisce. Ce calice eft un ruyau cylindrique , découppé 


Jen partie jufques vers Ja baie , où il fe renfsà mefure que 


les iemences groliflent, enfuire de quoi fes découppures 
le renverlent en bas. Lorfque la f:ur eft pallée, l'em= 
brion devient une graire garuie d'une aigreite , & plantée 
fur fa couche. (R. Ssnsscsas, blanchir , vieillir, Grec 
rondes, de 24, veritablement , © pépur, vicillard.) 

SÉNECTX 8. F. PI. Vieilieife , la vicilleffe. f. Senc&e 
ferpenrium, PL. La vieille peau des ferpeas. Le méme que 

SENECTUOS , sir. t. Cie. La vicilleffe, l'anciquité, 
PI, la vieille peau des ferpens. Adipifes fencélurem, Cie. 
Parveoir juiques à la vicill: fe, devenir vicux. Oratie 
pless lirterare fencäusis, C 1e. Un difcours plein d'ure 
crudition artique, 

SÉNECTUÜS , 4, #m. PLauT. Vicilli. Senauwm corpus. 
Sazg. Un corps vieilli, ou le corps d’un vieillard. 

SENERE , sésé 3. Caru. Etre vicux. Le même que 

SENESCÈRE , eo, sm 5, Cie. Vicillir, devenir vieux, 
{lan zuir, décheoir, diminuer , fe pailer, finir , être fux 
(on declin. (R. S 3 N 5x.) Concilis cunétando jen-feunt, 
Liv. Les entrepriles deviennent inutiles , vaines, par le 
recardement. Hyems fenefeir. Cac. L'Hiver fe pale , finir, 
Laus fenefcit, Cic. La gloire dumaue, Luna fesc/cir, 
V ARR. La Lune eft en décours, fur fon déclin. Pwssæ fe 
nefeir. Liv. Le combat {e rallenuic. Semefcit feges, S tr A Te 
Les bl-ds font gacés. 

SÉNEX , îs. in, Cie, Un vieillard, vicux, vici!. Sens. 
merbus. Front. Visux d'humeur. Senes coemptienales, 
Cic. #. Ep. 29. Efclaves de rebuc, vieux reftes d'efcia 
ves qu'on étorr obligé de mercre enfemble pour les veu« 
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2108 | T£N. cie 
dre à un prix modiqüe , À éaufe de leurs défauts. [n. Quis 
ul emebantur.) 

Si albus capillus hic videtur, neutiquäm ingenie eff [e- 
nex, PLAUT.Mil. 3. r. Si fes cheveux vous paroiflent 
blancs, il n'a pourtant pas l'efpric d'un vieillard. 

# (Piaure femble avoir traduit ceci d'Anacreon, qui 
dit qu'un vieillard quand il danfe , eft vieux à la verité 
par les cheveux, mais il eft jeune d'efpric. mis dË pires 
mage, Anacr. On. 47.] 

SENI ,2. Cire. Six. Senis crinibus. Fssr, Avec fix 
treffes de cheveux. Anni decies feni. OviD. Soixante ans. 
Sena dens conjugationes, ApyL. Seize combinaifons, 

SENIX, Z. £. Ecel, Sgni, ou Zeng, petite Ville de 
Croatie, fur la Côte de Ja mer Adriatique, Evêché vers 
l'an 1180, foumis à Spalarro. 

SENICÜLUS , à. m, Apul. (dim, } de Sansx. Petit 
vieillard , un p:u vieux. 

SENILIS , 5/€. (adj.) Cic. D: vieillard. fudicio fenili 
adolejcens, Lo. Un jeune homme qui à un jugement de 
visillard. 

SENILITER . (adv.) Qyint, En vicillard. Tremers fe- 
militèr. In. Tiembler en vicillard. 

SENIO , üaïr. m. Perf. Un coup de fix, au Jeu de dez. 

SENIOR , érïs. m. Virg. Ua vicillard , fplus ancien, 
plus vieux , Île Senior de Sorbonne. [Ecez. Seniwm fenio- 
res. Les S:nateurs, ou le Senar. Ad Seniores mandats 
habere. Liv. Avoir des ordres pour le Senar. Unus. de 
fenioribu:. Bis. L'un des 24 Vicillards. 

SaNiTiANUS,i. m. Ecel, Senccien, Evêque de Bourges. 

SÉNIOM., ii. Cie. Viallefe.f. Tsn. Un vieillard , f 
malheur, mal. Inbumanafenium depone camens. Horn. 
Quitrez l'humeur bizarre & chagrine , que vous infpire 
une Mule trop (evere. Senimm Luna. P 1. Le déclin de la 
Lune. Ur illum dis fenium perdant. T 58. Que les-dieux 
puiflent perdre ce vieux fou, 

SENNA, £. f, Le Sené , plante dont la fleur ‘eft à cinq 
feuilles ditpofées en rond. Le piftile qui fe trouve au mi- 
lieu de ces feuilles , devie.r dans la fuice une gouffe cour- 
be fort appiattie, compofge de deux membranes , entre 
lefquelles ie rrouvent quelques femences femblables à des 
pepins de raifins , feparéesentre elles par de petites cloi- 
ions. (R. SANUS. Sain. Quafi SANA)  . 

SsnNA. Ecc/. Senna , riviere qui pale à Bruxelles, 

SsnoGairia,4.f. Ecel. Sinigaglia, Ville mediocre 
dans le Duché d'Urbin vers la mer ÉvêchE dès l'an 00, 
fuj:t au Pape. 

SivomaGus,i.m. Eccl, Saint-Paul- Trois-Chiteaux, 
en Dauphiré, 


SENONÉS , nüm. m. pl. Caf. Sens , Metropole de la 


quatrième Lyonnoile, [ur l'Ionne en Champagne, eut des 
Piclars dès le croifieme ficcle, fous Ja Primatie de Lyon. 
L-s anciens Senonois occupoiet le pays où font aujour- 
d'hui les Dioccfes de Sens & d'Auxerre. 

SsNoN1A , 4. f. Eccl. Senone, Abbaye en Lorraine, 

SENONICUS , à, #m. A. Gaec. Des Senonois. 

SENSÀ,ôrüm, n. pl. Cie. Les penfées.f.les fentimens.r», 
(On ajoute quelquetois Menris.) 

SensemAT. (3. plufp.)& SenssRUNT. (3. pl. perf.)v. 
SENTIRE. e | 

SENSIBILIS , 8. (adj.) Virr, Senfble, qui tombe 
fous les feus. (AR. SENsUs.) 

Senfibslis auditui, V1TrR. Senfible à l'ouie: 

Sinsisu". (pour) Sensinus. Vid. Sinsus. 

SENSICULUS, 5. m. Quint. Petice penfée , qui n'a 
ren de grand , de relevé. (dim.) de Sensus. 

SENSIFER , à , #w. Lu c R. Qui caule Je fentiment ; 
qui produit le fentiment, (R. Sixsus, @ FsRRs, Porter.) 

SENSILIS, #ë, (adj.) Luer. Seufble , qui combe fous 


les bers. 
SENSIM, (adv.) Cie, Peu à peu , doucement , fans 
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SEN. , e 
violente, avéë moderation. Senfim erefcere, PL. Croltre 
peu à peu. Sen/im queri.Pn. Se plaindre avec moderation. 
SensiT. (3. perf.) v. SenTiRs. 
SensiTivUs ,#, mm. Eccu. Senftif,-ve. Senfiriva: 
planta. Plantes ferfitives. | : 
SENSUALITAS , ris, f. Ecel. La fenfualité. f. cupi-" 
dité. f. 

SENSÜS , #5. m, Cie. Sens , fentiment. m. en parlant 
des cinq fens. avis. m. opinion.f. Jpenfée, conceprion.f. ff: 
la fignification. f. le fens. m. : 
Senfus Aëoris. C3 c. Les paffions de l'Aëteur. Senfus 
commmunis. Ho R, Le bon {ens , le fens commun. Gigns' 
pole non ex Jenfibs’. Lu c R. Pouvoir naître d'une chofe” 
infenfible. Affici fenfu doloris. Cac. Ecre rouchE-de dou 
leur , d'un {entiment de douleur. Percipere fenfum Gr vo 
luptatem, Pi. Y. Recevoir , goûter du plaifir & de la (a+ 
tisfaétion. Varios fenfus expromit animus. Lucr. L'efpric- 
produir diverfes penfées. 1iliws fenfum pulchrè callee. 
Tan. Adel. Je le (çai prendre parfaitement. Unus fen/us: 
erat bonorwm omniwm, Cic. Tous les gens de bien étoient 
du même fentimenr. Senfus werbi. O x 1 D. Le fens , la fi 
nification d'un mot. Cafa fenfn fimulacra. Lucr. Des 
antômes inanimés. Sufugir fenfum. In. Eft impercepti- 
ble. Senfus acerrimè commovere. Cic. Frapper vivement 
les (ens. Noféri fenfus. congrusbant. Ip. Nos fentimens- 
s'accordoient ,- nous étions de même fentiment. Sen/fm- 
fine [enfu. C1c. Impercepriblement., fans qu'on s'en° 
apperçoive. Ad animorum fenfus exprimendes. Ip. Pour! 
exprimer les penfées , les festimens de l'ame. 
SanTam canis. Col. Vid. SëNTIS CANIS. : 
SENTENTIX, &, f. Cie. Avis, le fentimenc. m. opi= 
sion. f. PL. Voix, f. fuffrage. m. Quinr. Sentence , or- 
onnance. f. arreft, m. Cic. Penfce, f. beau mor. Grandes: 
fententia, QuinT. D:s featences qui contiennent un grand: 
fens. Dejicere, dupellere, detrudere de fententiä. C1 c. 
Faire changer d'avis. Omnibus fententiis, 1p. D'un com- 
mun accord, tous d'une voix. Ex fententié navigare. 
Ip. Faire une navigation heureufc.Hac mea fententiä ef. 
TR. C'eft mon avis, c'e mon fentimenr. Mea fenten— 
tié. In, A mon avis. Ex fentenriä. Cic. A fouhait , com 
me l'on fouhaite , heureufement. Ex alienjus fententié… 
In. Suivanc la penfee de quelqu'un. Poni in fententié.… 
PLaur. Etre écrit à latêre de l'Edic , c'eft à dire , en être” 
l'Auteur, % C'étoit la coutume d'écrire à la tête de] Edic 
celui qui l'avoir diété. (A. Fasr:) Qws in tanfis pofitus 
fum fententiis. P 1 À u +. Epid. Moi, donc le nom ct 2h. 
tête de tanc d'Edits. Prime fententie Semator. 11 eft le 
Prince du Senat , on lui demande. fon avis le premier. 
Vid. SëNATOR. e : 
SENTENTIALITER. {adv.) Maer. D'uns maniere 
fentercieute. Syn. Sententiesé. : 
SENTENTIÂARÉ , ©, avi. Eccz. Sentencier, rendre’ 
une Sentence contre quelqu'un. ; | 
SENTENTIGLA, 2. f, Cie. Une petite Sentence.{dim.), 
de SëNTANTIA. : : 
SENTENTIOSE. (adyw.) Cie. Sentencieufement, d'uce* 
maniere fenrencieule. + . ce 
SENTENTIOSUS , à, wm.C1e.Sentencieux, piein: 
de moralité. | 
SENTES. ; m. pl. Col. Des épines, des 
SENTIBÜS. (au datif) è ronces , des buiflons pleinæ 
d'épines. Sub fentibus, B 181. Sous des ronces ; fous des. 
épines. Vid. SaNTIS. . 
Santiam,—58,—27. (fut. ind.) Gr 
Sanriam,—A5,—AT. (præf. [ubj.) v. SENTIRS. 
SENTICÉTÜM, f. 0. Plaut. Lieu plein de buiffons;. 
lieu planté d'épines. : | 
SENTICOSÜS, à, #m. Lucir. Plein de buiffons , ru- 
de, piquant. (Lucile ne l'a employé que dans le figuré.]}' - 
Senticofa verba. 1n, Des paroles piquantes. 


SEP. 12:07, 
junxit homo non feparet.B 1 n1. Que l'homme ne feparo 
point ce que Dieu a joint. Quis nes feparabit à charitater 
Qui pourra rous feparer de la charite ? SA 

SÉPARARI, ür, aris süm. (pall.) Cie. Erre feparé. 
Ovid. Etre entre deux. Vers à falfis feparantur. Cic. On 
déméle aifément le vrai d'avec le faux. 

SÉPARATIM. (adv } Cic. Separé,feparément,à part, 
en particulier. [S x N.Ssorsim.] Nibil accidet ei fepara- 
tim à reliquis civibus. In. Son fort ne fera pas pire que 
celui des autres Ciroyens. 

SÉPARATIO , ônis. f. Bibl. A. Gell. S:paration. f, 
Sun. Separatus. 

S5PARATIOR , or. Don. (comp.) de Sir ARATUS. 

SÉPARATOR , &r$s. m. Bibl. Un étranger. : 

SÉPARATUS, #5. m. Apsl, Separation, diftinéties. f 
SyN, Separatio. 

SÉPARATUÜS, 4, #m. Cic. Separé , mis à part, 
diftingué. (part. pall.) +. SsPARARS. 

Sapars. Srar.V. Flac, Sspant. Sol, (abl.) de Separ, 
ow SspARIS. (adj.) Le même que SsPARATUS. Sparé, 

Nec fepare conteger urné. V. Fuae. s. 55. Mettra dans 
la même urne. Duo flumina naturä fepari. So 1. 134 
Deux fleuves d'une nature differente. 

Sspanis, à. f. Eccl. Sévre, riviere près de Nantes. , 

SÉPARO , #r. Vid. SsPARARS. Cic, Separer. 

SEPsLIAM,—A5,—AT. ({ubj.) v. SepstiRs. 

SÉPÉLIBILIS , bilE. (adj.) Plant, Qu'on peut enfen 
velir, qu'on peut cacher , qu'on doir tenir fecrer. 

SsPsLISRUNT. Enfevelirent. (3. pl. pe1f, ind.) v. 

SEPELIENDUS , 4, 4m, Cic. x v. 

SÉPELIRÉ , 49, sipélivs, sèpaltäm. ( pour) S:rsute 
Tu, felon Porcien. Cic. Eufevelir , enterrer , rendreles 
derniers devoirs , faire les funerailles de quelqu'un. Sepe— 
lire mortues. Bis. Enfevelir les morts, Sepelire do!orem, 
Prop. Etouff:r fa douleur.—femnsm. P 1 À U +. Enfevelir 
ton fommeil , ne plus dormir. Sepelire fe vino € epulus. 
San. Boire & manger avec excés. Sepelite me. Bisz. En- 
teveli:z-moi. 18: enim fepeliermnt snm. Ip. Car ils l'en. 
few:lirent là. 

SÉPÉLIRI , 3 br, prints s@m. (pafl.) Ci. Etre enter 
ré. Er non fepelientur, B181. Et ils n'auront pas [a [e 
puleuse. Ad Jepeliendum me. In. Pour ma fepulrure, Se. 
peliendus eft dolor. Cac. 1] faut érouffer fa douleur. 

SÉPÉS, ïs. f. Cic. Une haie. f. Pratendere [epem [e- 
geti. Vino. Meurtre une haie auiour d'un champ. @'e 
tibi eff à vicino limite [ep:s. In. La haie qui vous fepare 
de votre voifin. Er circumdedit fepem. Bisu. Êt l'escourra 
d'une haie. | | 

Ssrr. (imper.) v. Sspirs. EE S : 

SEPIX , Z. f. Plaut. Une Stithe,poiffon qui fe dérobbe 
aux yeux des pêcheurs , enitépandant une liqueur noire 
comme de l'encre , lorfqu'on veut le prendte. Perf. De 
l'encre, Ur Sepiis faciuns coqui. PLAUT. Ru. Comme les 
Cuifiniers font aux S:iches. 

SÉPICÜLA , 3. f. Apul. Petite haie. (R. Ssres.) 

SEPIMÉN , inis. n, Apul, Clôture. Le même que 

SEPIMENTÜM ,5. n. Varr. Clôture de haies , toutes 
fortes de clôtures. Militsre fepimentum. Ip. Un folle, 
un rempart. Sepimento aliquid vallare. Vars.Renfermer 
quelque chofe de haies. 

SEPIO, pis, sepivs. Vid. SspiRs. 

SÉPIOLA , Z.f. PI, Une petite Seiche. (m. SaprA.) 

SEPIRE, pro, vus, (plus fouvent) :6p:5, séprom. Cic. 
Reufermer , environner comme de haies. (R. Sspss.) 

Sepfir gradientes cbfeuro aëre, Virc. Elle lesenveloppa 
d'un nuag: épais,randis qu'ils marchoïent, Sépire fe. Cie 
Seprémunir, Sex caffellis fepf. 1n. Je l'ai fortifié de Gx 
redoutes. Sepi awres tuas fb:mis. BiL. Bouchez vos oreil- 
les avec des épines. Sepivit em. ID. 1] l'environna d'une 
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SENTIMENTA , ôrüm. n. pl. Ecel. Les fentimens. m. 
Sun, Senfur, . 

SENTINA , &. f. Cie. La fentine d'un navire, f. Sen- 
tin4 Rerpublica, Ip. L'égoût de la Republique , cc qu'il y 
2 de plus vil, de plus méprifable dans un Etat, 

Sewrina Escl. Zons ,au Diocefe de Cologne. 

SENTINAME, 0, aus. Fast. Adfentinam [atagere, 
Go ex 64 aguim exhaurire metu naufragii; unde idem eff 
quod vetare periculum, Eviver le danger. 

SENTINATOR, ôris. m. Pan. Celui quia foin de la 

tine. - 

SENTINÜS , 5. m. A. Gell. Nom d'un faux dieu, que 
les Anciens croyoient prefider au fentiment des enfaus à 
Jcur naïffance , le dieu Sentin. 

SENTIRÉ , #9, sens5, sénsum, Cyc. Sentir, f{çavoir, 
«onnoître , comprendre , penfer , juger. Ter. S'apperce- 

voir , fe doucer. 3e [Sentire fe dit de cous les fens. Sentire 
Juavitatem cibi, Cie. Sentir, goûcer la douceur du man- 
LA aride Lucr. Ectendre du bruir, 
lon.—varios colores. In. +. Diftioguer les differentes 
<ouleurs.—varios rerum edores. Luc. s. Seatir les diffs- 
sentes,odeurs des chofes.] Le plus fauvent ce verbe Le 
prend dans un fens figuré. 
 Sifenfero quicquam in his te nuptiis fallacia conari,quo 
Sant minis. Tyr. And. Si je m'apperçois quetuentre- 
prennes de faire quelque fourberie , pour empêcher que 
j= ne maric mon fils. Sime fenferir filium quaritare. In 
S'ilfe doute , s'il a le vent que je cherche fon fils. Ow- 
nes Ad urum idem fentiunt. Cic. Tout le monde, fans ex- 
ception, a les mêmes (entimens. Sentire cum aliquo TER. 
Cic, Etre de l'avis de quelqu'un. Srutire pro aliguo. A. 
‘Ga. Prendre le parti de quelqu'un,êrre pour quelqu'un. 
Sentire grauiter de aligus. Cic. Avoir fort mauvaile opi- 
ion d'une p:rfonne. De fe modeflè , où demiffe fenrire. 
19. Avoir des fenrimens modeftes de foi, avoir bien dela 
modeftie, être humble. De fe clarè ac mmagnificé fentire. 
Cic. Avoir trop bonne opinion de foi , s'eftimer trop. 

SENTIRE, senridr. (pall.) Cic. Labor non fenritur 
fedulitate. O x 1 0. L'application faic qu'on ne enr pas le 
xravail. 

SENTIS , 5°. f. Prud. Ronce , épine. f. Vid. Senras. 

Ssnris-canis. Col. Un églantier, arbrifleau qui porte 
des roles & des grattecus. 

SENTISCÈRE, /65. Luce. Pid. Ssnrirs. S:otir. 

SENTOSUÜS', à, #m, Eccs. Plein de ronces & d'épi- 
mes. Syn. Senticofns. 

SENTUS, 4, mm. Vire. Horrible, affreux , rude, 
ertible. Ter. Malpropre, horrible à voir. (q.Sensico/wes.) 
Per laca fenta. Viro.o. Æn. 462. Par ces lieux affreux. 
(a. Senres. Epine, Unde ft fenricefus @ fentus. i. e. af- 

CES horridus,) 

SEOR SIM. (ady.) Luer. ? Separément,en particulier, 

SEOR SUM. (adv.) Liv. S à part.Es tibs feorsim, Tan. 
Et à vous éh particulier. Srorsim abs te fentie. PLaur. 
C pt. Je ne (u:s point de votre fencimenc , mon avis eft 
dificrenc du vôtre. 

Ssozss14,4.f. Eccl. Selfei , Evêché ea Angleterre, 
qui fur aby{mé fous les eaux. 

SEOR SUS. (adv.) Plawr. La même fignification que 

Sionsum., 
SÉORSUS , à, wm. Aus. Scparé , divilé. Sy. Spa. 
TAINS. 

Sepa. (acc. fing.) de Surs. Serpent. 

Suran , is. EceL. Sevré, riviere à Niort, 

SÉPARABILIS, bÿlë, (adj, ) Cic. Separable , qu'on 
peut feparer. 

SePARABIS,-BUNT. (fut: ind. aét.) cé 

SsPARAMINI. S:patez- vous. (2.pl. imper. palf.) v. 

SÉPARARE , 5 , avi, étmm. C16. Separer , mettre à 
part , divifer, JOvis, Eure entre deux, Syed Deus pr 
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bons Auteurs. I! vaut mieux fe fervir de fepf.] 

SEPIRI, pi ür. (pall.) Cic. Exre ferme, étreenvironné, 
être clos. 

SEPLASTA , &. f. PI, La profeffion , le métier des Par- 
fumeurs, { airfi appellée du nom d'une rue à Capoue.) 

SEPLASTA, ür#m. 0. pl. Petr. Rue de Capoue , qui 

SEPLASIZÆ.f. Cie. à étoir remplie de tour 
ce qui peut @art-r les fens , & les porter à la molleffe. 

SEPLASIARIA, rm. n. pl. Petr, Parfums exquis qui 
fe vendoient à Capone dans la rue des parfums. 

SEPLASIARIUS, 35. m. Un Epicier. Lampr. Un 
homme délicat, effemine, un homine de bonne chere, 

SsroNaT. (3-fubj.) v. 

SEPONÉRÉ, fôn5, pr 5, pésirm. Cre. Mettre À 
part, mettre à l'écart, merrre en referve , cacher. (q. 
Seor:im poncre.) Seponere aliquid 4b alio. 1. Separer une 
chofe d'une autre. Graci fepofuerunt eam artem dicendi. 
Cie. Les Grecs ont diftingue des aucres {ciences cet art de 
parler. Si modo [cimus inurbanum lepido feponere dite. 
Hon. Si nous {çavons bien diftinguer une fade plaifante- 
rie d'avec unbon mot. Apt fa formes. Bi:8L. Merre à 
part chez loi, 

SÉPONI , ponbr , pérints sum. (pall.) Cie. Hinc 

SEPOSITUS, à , #m. Cie. Mis à part, misenreferve, 
caché. Mart. Eloigné , écarté. (part. pall.) 

SrrosusruNT: (3.pl. perf.) v. Ssponses. 

SEPS , sépis. m. Luc. PI, Un petit Serpent. ZŸ. 

SEPTX , érém. n. pl. Cie. Clos ,. clôture ; cloifon ,f. 
eoclos , parc.m.(r. SsPiRa) 

Sepra. f. Vid. SiPrUS. 

SEPT, 3. f. Ecel. Ceura , petite Ville de la Côte d'A- 
frique (ur. le détroit de Gibraltar, Evêché fous Lifbonne 
en 1444. Cer Evèché a été uni à celui de Tanger. 

SEP TEM. (pl indecl.) Cic. Sept. 

SEPTEMBER , bris. Cic. Le mois de Srptembre. (On 
fous-enieud , :4 l'on exprime menffs. C+ mois évoic le fep- 
tiéme » Quad l’anrée commençoit au mois de Mars. 

SEPTFM DECIM. (pl. ideel.}) Cie. Dixiep:. 

SEPTÉMELÜUOS , à, #m. O v 1 D. Qui coule par fept 
canaux. s 

SEPTEMGÉMINÜS,, à, #m. V1R 6. Qui a fepr em- 

uchur:s. 

SePTEMPSDA V'd. SiVaRIFANUM: 

SEPTEMPÉDALIS, aië.(adj.) Piaut. Qui a fept pieds 
de lo:g ou de laryre, 

SEP TEMPLEX , icis. (adj) Vino. Clipei dominus fep. 
&emplicis Àj x, Ovip. Ajax, qui portoit ua boucler de 
fep: peaux de Bœvi:,miles l'une fur l'autre. P:d House. 
11 7. Septemplex.Niius. Ovin. Le Nui,qui à ispt embon- 
chures. Ocseis illiws feptemplices funs, Bigx. !la lept yeux, 
dont il vous regarde. 

SEPTEMPLICITER.{adv.)Bibl, S-pt fois auffi grard. 

SsPrsMQUE TRionss.(pour) ET SEPTEMTRIONES. Vin. 
Siprsnrrio. 

SEP TEMYIR , wir, Cie, Sepremvir, l'un des fepr 
hommes qui avoient le foin des Colonies, &c. 

SEPTEMVIRATÜS, #5. im. Cic. Le S:premvirat, la 
charge des Sepremvirs. 

SEPTENARIUS , 4 , #m. Cie. De fept, qui costient 
Rp. Septenaries fundere, Cic. Faire des vers de fept pieds, 

SEPTENH , &, à. Var. Sept. Tolle feptens Cr fepren.. 
malcilirs En feminam, Bisz. Pieucz (ape mâles & fepe fe- 
melies. Seprena verfuum retiacula in capiteile wno, In. 1. 
Y avoit fept rangs de mailles. dacs le raifeau de l'un des 
chapiteaux. 

SEF TENÜS, 3, &m.Brur. Ad Cic. Sept. Septenus nu 
mers, Jp. Le nombre de fcpr. 

SÉPTENTRIO , 4ï5. m. Cie. La grande, ow la petite 
Ourie, figne eclefte, JCic. Le Seprentrion, les pays Sep- 
pairiopaux. [P/. La Bize, le veac de Seprentrion. Sepren- |. 
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trio minor. Cic. La petite Ourfe, compofée d: leg: Erai- 
les, dont quacre reprefencenr un chario:,& trois les Baufs: 
qui le tirent. (r. Sspram,  TRionss.q. Teriemes, Des 
Bœufs.Qwia terram terunt.) , 

SEPTENTRIONALIS, zlë. (adj) Parr. Seprentrio= 
nal, quieft ficué du côté du Septencrion. Seprentrionalis 
cireulus. Y ARR, Le Pole Arétique. 

SspraNTRionaiis Anrona. Eccl. Northampton ; 
Contrée en Angleterre, Views. 1n. Norwich , en Acgle« 
terre, 

SarTENTRIONALI6 UmsriA. Eccl. Northumberland x 
Duché en Angleterre.{Onl'a nommé depuis en latin Nor,: 
thumbria.) 

SEPTENTRIONARIUS,4, #m. A.Gair. Du Septen 
trion, Septentrional. Seprentriomarins ventus. In. Le vent. 
de Septentrion. 

*SEPTICÜS:, à, #m. Pc. Corrofif, & qui a La vertu- 
de faire pourrir.(R. Zxnæw.) nn 

SEPTIES. {adv.) Cie. Bibl. Sept fois. Sepries in die, - 
Bras. Sept fois le jour. Septwagies jepties. Ip. Soixante— 
dix fois iept fois. . 

SEPTIFARLAM. (adv.) Non. Enfeprparties. 

SsPTIFLUUS, 4, #m.PsTR. Qhi coule par fepr endroits, + 
quia fept embouchures. 

Ssprironis. Qui a fepe portes, fept trous , fepe ou 
vertures. | | 

SEPTIMANA , 4. f. Bibl. Semaine. Die folemni fepti= 
manarum. Ip. Le jour folemnel des femaines. 

SÉPTIMANUS , à , wm. VARR. Nona feptimana. In. 
L:s Nones, qui arrivent le feptiéme jour du mois. Die 
feptimanarum folemni inffante, Bios. Lorfque la fête fo= 
lemnelle des femaines écoit proche. 

SsPriMA.Vid, S5PrIMUS. . ; 

SEP TIMONTIALÉ /acrwm, Suar, Domit, 4: Sacrifi- 
ce on folemnité qu'on failoit au jour appellé Seprimon—" 
tinm. 

SEPTIMONTIUM. Fifi. C'évoit un jour de fêce, que” 
I-s Romains celebroient après avoir renferme dans la’ 
Vilie la feptiéme montagne, Certe fête arrivoic [ur la fn 
de Decembre;on failoit des facrifices fur {cp montagnes. - 
Via. FrsTus. | : | 

SEPTIMÜM. (adv.) Cie. Pour la fepriéme fois. Sepris- 
mix: Conj ul, In. Conful pour la feprieme fois. 

SEPTIMUÜS , à, wm. PaauT. Sepriéme, le fepriéme. : 

R. SsPriM.) ; 
; SaprimuspaciMUs, # , #m, Cac. Dixlepriéme. (Quel 
ques-uns ccrivent ces deux mots lépasémeut.On dit auf : 
Licimus fig 'mus.) 

SEPTINGENARIÜS , 4, #m. Y ARR. De fept cens ,: 
qui conuen: {pt cens. Sepringenarims grex. Ip. Un troup= 
prau de tepi sens Brebis, &c. L 

SÉPTINGENTESIMOS,, 4, #m. Liv. Septcens, de- 
fepr ces, le icptcenrreme. | Roi t. 

SEPTINGENTI, 4, à. Liv, Septingenti viçinti quin=- 
que. Biu. Sepe cens vingt-cinq. Seprem mullia Jeptingenta - 
ip. S:p nulle ;c pt ceus. | 

SHPTIO , om. t, Vitr. C.brure, cloïfon, digue, f. - 
[R. Sipirs.) 

Ssprirss ,edis, Qui a fcpe p'eds.. ; 

SEPTÜAGENARIUS , à , wm, Fronr. De foixantes- 
dix , qui à ivixarte-dix , cpruagenaue, 

SEPTIJAGENL, 4, à. Co. Soixante-dix. 

SE? TÜAGENÜS ; à , mm. PL, Le L-ixaute-dixiéme. 

SEPTÜAGESIMUS ; 4, ww. Bin. Le même. Anne 
centejimo jepisagefiio. Xp. La cent ivixante & dixiéme ae- 
née, l'an cent foixante & dix. : , 

SEPTUAGIES. {adv.) Coi. Suixance-dix fois. Ufque 
frpru ges feprres. Bis. Jufqu'à ioixante- dix fois fept fois. 
SÉPTÜAGINTA. (pl. indech) ere 

è S,nè, (adj) Plsut, Qui a icpt ans. 
SxP TUENNIS,n6, (adj) SÉPTOM , 
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_ SEPTÜM , 5.0. Celf. Le M see » MéMbrané qui 
fepare le cœur & les poulmons d'avec le foie, la ratte & les 


inteftins. Vid, Supra. (R. SsPina.) Septum, fepte templi. 
Bass. L'enceint: du Temple. 

SBPTUNCIALIS, 4/8. (adj.) Col. De fept onces , qui 
contient fept onces. 
| ne is. m. Liv, Sept onces. (R. SsPTEM , Cr 

NCIA. 

SEPTÜOSE. (adv.) Non. Obfeurément, d'une maniere 
embarr:ffce. (Ce mot eft vieux.) 

SEPTÜPLÜM. (adv.) Bibl. Sept Fois autant, fepe fois 
davartage. Septuplum punietur. B 1821. En fera puni res 
feverement. : 

SEPTUS, 4,#m”, Cire. Fermé , clos, environné , mu- 
ni,fortifié. (part. paff.) v. Sarirs. Fundus feptus PLAUT. 
Heritage, terre tm À de haies. Charitate fiprus. PL. ]. 
Muri de l'amour de fes (ujers. Sepré pudicitis. Tac. Sans 
expoler leur vertu. Seprus nebulë. Virc. Environné d'une 
puée. Philefophia prafidiis feptus. Cic. Qui eft fortifié de 
k Philofcphie. : 

SsPUtcRA. Vid. SsPULCRU. 

SÉPÜLCRALIS , slë. (adj.) Ovid. De fepulere , qui 
concerne le (epulcre. Ante ve dos arm, Ovin.s. Mer. 
Devarñt le bucher. Sepsleralis fax. Ovip. Ep. Flambeau 
funebre. Ara fepulerales, Ovip. Des Autels qu'on élevoir 
auprès des fepuicres. 

SÉPOLCRETA : ©rém, n. pl. Catul, Lieu rempli de 

uicres. 

SÉPÜLCRÜM , 3. . Cir. Un fepulere , un tombeau. 
{r: Srpsitrs.) 

SÉPOLTARE, ©, Svï. Fonrunar. Enfevelis. 

SÉPÜLTURA , £. f. Sup. Cic, Sepulture , f. lieu où 
l'on enfevelic, Cic. L'aétion d'enterrer , enterrement , #7. 
les crremonies de l'enterrement , les funerailles. 

SÉPÜLTUS,4,#m. Cie. Enfeveli, enterré. [part. 
paf.) v. Supaztre. 

Ssrus, matis, Ece L. Siponte, autrefois Archevéché 
près de Manfredonia. 

SzQuacus. (pl.) Vid. SaQuAxX. 

Ssquacion , ons, PL. (comp.) de SrquAx. 

SsQUAMUR. Suivons. {1.pl. imper.}v. SiQur. 

SEQUANA , #. m. Caf. La S:ine , fleuve de France, 

ui prend fa fource à Sainte- Seine , pafle par Châtillon , 
roies, Melun, Paris, Mante, Rouen , & fe décharge 
dass l'Ocean au Havre-de-Grace. 

SEQUANA portus. Ecez. Seimport ,en Brie. 

SEQUANI, ôr#m. m pl. Caf.Les Francs- Comrois,Peu- 
pes du Comré de Bourgogre , ou de la Franche-Comté. 

SÉQUAX,, scis. (adj.) Virg. Qui fuit, fqui pourfuit, 
eoremi, Pl, Vifqueux, gluant. Mers homimum curaque 
fequacis.Lucr.La crainte & l'inquiétude qui accompagne 
les hommes, Lana fequaces. MAT. Des laines qui s'érec- 
dent , qui obéiflent. Segwaces virium caprea. V1RG. Les 
Chévres qui fone les ennemies de la vigne, qui courent 
après pour les broucter. Flamma fequaces, I.Flammes de. 

vorantes. 

SEQUERAMUR , —BATUR. (imp. ind.) v. SaQuI. 

SÉQUELA , &.f. 4. Geil. Une confequence , la conclu- 

fon. Sequels omnis generis. Front. Tout ce qui eft à la 
fuite d'use armée. 

SeQUENDUS , +, nm, & SEQUENS , entis. (part.) cd 

Siquars. Suivez. (imp.) v. SiQU1- 

SEQUESTEX ,tris.m. Cic, » Mediareur , entremet- 

SÉQUESTÉR , #r5.m. Plaur, S teur, re 
taire gardien. Quint, Soiliciteur de procèr.(R. SEqu1.) 
Seguejire mibi dat if P 1 À U +. On l'a mife en lequeftre 
entre mes mains. Qc fequeftre ufus ef. Cic. Il a tie (on 
tntrem-treur. In jequrjirem. Di. Coctre le fequeftre. 

SsQuusTaA, 4. f. Vine. Pacefequeffré. Vire. 11.Æn. 
Dusaut la trêve. | 
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SÉQUESTR ARE, dr, anis sum, (paîl.) Bibl. Dig. Eure 
misen{-qurftre. 

SÉQUESTRIS, quëffré. (adj.) Dig. Ce qui eft misen 
fequeftre. #[ Je n'ai point trouvé fegweftris au fingulier, 
mais fequefires & fequeftria au ape 

SÉQUESTRO. (adv.) A. Gel. À part , feparémenr. 

Srqussrro. (abl.) P'd. S:QUESTER. 

SÉQUI, quèr, séquutis sum, où sËcuiÿs sum, Ce, 
Suivre, pourluivre , aller, courir après ,accompagner, 
venir après , rechercher. C. Nep. Imicer, [ Ph. Due , ra= 
conter. Syn. Confequi, infequi, perfequi. 

Sequi amicum, Cie. Suivre fon ami.—fortansm fuam, 
Liv. Ufer de fon bouheur.—gratiam alicujus. Cic.Croire 
à la parole de quelqu'un. —funws. Tsr. Accompagner un 
convoi , aller à un erverrement. —fudicium alicujus, Cic. 
Approuver le jugement de quelqu'un. lires, Tan. Pour- 
faivre un procès, —oficinm. Cic. Faire fon devoir. —melios 
r4. Vic. Prendre un meilleur parti. —matrimentium, Pr, 
Rechercher en mariage. Sequimini illum, Bas. Suivez-le, 
Cum fequerer gragem. Yo. Lorfque je fuivois mon troup+ 
peau. Qua fecuwra erant Jifum. Biss. Qui avoient (uivi J+= 
lus. Sequenti die, Ip. Le jour fuivant. Sequentibus fe di 
xit. Bis. Il die à ceux qui le fuivoient. Seqwebantur eum. 
Ip. Le fuivoient , l'accempagnoient, Me fequetur pars 
tertis. PH, La troifiéme part {era pour moi, Har fecutus 

[um pluribus. PH. 3. re. Je me (uis étendu davantage. 

SeQquiTUR#r.(avec le fubjonétif.)ow S:QUITUR.(avce 
l'infioicif.) 11 s'enfuir que. Seguitur mt vitia paris fint, 
Cic. Il s'enfuic que les défauts font égaux. Siquirur vie 
tam beatam virtute effici. 1n. 11 s'enfuit que la vertu rend 
la vie heureufe, que le bonheur de Ja vie confifte dans 14 
vertu. 

. Srquenda eff Ofaveni [ententis. Di0. Il faut fivre le 
fentiment d'Oétavenus, Per emnia judicinm teftatoris fe 
quendum ef}.[n.1l fauc fuivre en sout la volonté du ceftas 
teur. M (Seqwendus , eft pris dans uc fens paffif.] 

SÉQUIÔR, sëquiis. (adj.)Sen. Le moins confiderable, 
le: moiss avantageux. (Sequior & fecior, fequiies & focines, 
lunt la même chofe.) Vsd. Sucius. 

Siquior fexus, Arui.Les femmes,le (exe le moins noble. 

SÉQUOR, éris. Vid, Saqui. Ter. Suivre. Sequor autems 
 quomedo comprehendam. B181. Je pourlüuis ma courfe, 
pour tâcher d'atteindre au but. 

SERA ,2.f. Tib. Une barre, un verrouil avec quo 
l'on fe:me une porte. [Bibi. Une ferrure. 

Habentes ports , y veétes Cr feras. Banc. Qui avoient 
de bonnes portes garnies de barres & de ferrures. Confor« 
tavit feras portarium tuarum, Ip. H a fortifié les ferrures 
de vos portes. Ori tue faciro oftis & feras. Bis. Mettez à 
voire bouche une porte & des ferrures. 

SsRA. Pid. Ssrus. Tard. Sera comans, ViRG. Qui feua . 
tit tard. (n. pl. pour Ssno.) 

SaRA. Eccl, Le Serain,riviere qui fe jette dans l'Ionna 
à Bonnard, 

SsRAM. (1. Fur.) v. SsR£RE, 

SsRAPHIM, (pl. indecl.) Bibl, Des Seraphins , £, #, des 
Anges de feu , des Anges qui ont l'apparence de feu, 

SARAPIA, 4.f. Elpece de plante appellée auff 

SsRApIUS, 5, $ Sacirion. 

. Seraris, 4. m. Cie. Serapis , faux dieu que les Egyp= 
ucns adoroiest fous la figure d'un Veau. On l'appelioic 
auf Apis , & Ofris, c'eit le même que le Soleil , felon 
Macrobe. ». Saturn. 2e. 

SÉRÂRE, 5, avi. Fermer à clefs, (Ses compofés s8/e- 
rare, referare, (ont plus en uiage.) 

SERATUS , à, #m. Serv. Enfermé fous la clef. 

Ssrata. Ecel. Servia,perice Ville, Evéché du Rit Grec, 
Suffraganc de Theffa'onique. 

SsEREDINNUS , #. m, Eccl, Sardenne ,er Limofin, 

SÉRENARE ,0, avi, atém, Vino. Rendre fercin, rerw 

000000 
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die clair, Jappailer. Ses. Rejouir. Tembeflates ferenare. 

Vino Calimer les cempêres. Ssem froate ferenat. In. Fair 
aroitre braucoup TE & de joie fur fon vilage. 
SERENATUS, à, #m.Siz.Rendn ferein,calme,appaile. 

SERENDUS ,#, mm. Liv,ex v. SeRsre. 

TSÉRENIFICUS , à , sm, Qui rend ferein , 

SÉRENIGER , à, #m, qui apporte, qui 

roduit le fereir. 

SsRENIOR , ris. MaRT, Plus ferein, (comp.) 

SERENISSIMUS, æ, #4 JUSTIN. ose ({ap.) 
de S:RINUS. 

SÉRENITAS , atïs. f. Cie. Ssreniré de l'air, du temps. 
Liv. Trarquillicé , proiperité.f. 

SERENUS , à, sim. Cic. Sereia, clair, quieft fars 
ausuu nuage, furanquille. Serenses ansmws, Ovio. Un et- 
pue cranguille, qui eft fans chagrin. Fronte fereni. Cic. 
Avec un vifage riänt. Mora férena current. Siz. On pali-ra 
des heures agréables. Sereno Cælo,ferena tempejtare.Cic. 
En. Dans un temps fercin. Sereno vi:étempere. Cic. Du- 
saut la profperité. 

SÉRÈRÉ, sër3, seu, säriom, Cæs. S=mer. Cic. Plan- 
cer, [taire naîcre , excicer, Serere aliquid occultis [ermc- 
nibus. Liv. Fair: courir quelque bruit fecrettement. — 
bella ex bellis. In. Faire naître diverles guerres l'une après 
l'autre. —rolloquis cum alique. Liv. Difcourir , s'encrere- 
nir avec quelqu'un. —fermenes varios. V1RG. Parler de 
chofes & d'autres. Non feres diverfo femine. Bisc. Vous ne 
f:merez point votre champ de lemence differeute, Càme 
que feuifies 1fraël. Ip. Loriqu'Ifraël avoit femé. Serere 

lantis. V. FLacc. Scmcr. Serere femine. C o 1. 11. 3. Sc 
mer. Sercre fem. Faire concevoir de l'elysrance, Serere 
crimina in aïiquem. Liv. Repandre des bruits defavanta- 
ge contre quelqu'un. Nes ferun: neque metunt. B121. 

e femeut ni ne ino fluncent. ; i 

SÉRIE , vd, surits sw. (pall.) Li v. Res élla ferebatur, 
In Qu parloit de cela. Qss feri non poreff. Bisz. Qu'onne 
peur pas lemer. $: crigintæ modiis horde: foritur, | D. S'il 
faur_ trente muids d'orge pour le (emer. 

SÈRERE, sër5, sèrx s. Mercre auprès. (11 n'eft en ufa- 
gene dans fes compolés, aferere, differere, ce.) 

SÈRES , sér#m. m. pl. Virg. Lis Seres, Peuples de la 
Region Serique, ou de la grande Tartarie, 

à SÉRESCÈRE ,/t3. PL. S'en aller en eau , en parlant 

u lait. L | 

SernGrANUM , f. n. Eccl. Sarzane , aux confins de Tof. 
pans & de Ligurie, 

Serçii Sariti Monafterium.Eccz.Saint- Serge, Monaftere 
du Mori: Liban, Archevéché honoraire des Maronices, 

SERIA, &.f, Ter. Vaïffeau de verre de fisure longue à 
meurtre du vin. Plawr. Un faloir, où l'on metroit la viarde 
falée. Argent: Jiria. Prus. 2. Pot plein d'argent , un cre- 
for. Seria slearia, YARR. Un vailleau à mettre de l'huile. 
Keleui dolin omnia,omnes ferias. T 5R. J'ai débouché tous 
ACs conrcaux, toutes mes cruches. 

SERYA , ôrsm, 0. pl. Virg. Des chofes ferieufes. Pid. 
Ssaius. 

SsriacUM , i.n. Ecel, Seri, en Berri. 

Ssrica Regio.f. PI. La Region Scrique,'eft de l’an- 
gienne Afie, au Seprentrion & à l'Oriert, b. partie de Ja 
gironde Tartarie, au Nord- Eft de la Chine. 

! SERICARIÜS, if. m.Fui. Firm, Ouvrier en foie. 
SERICATUS , à ,#m. Susr. Vêtu de foie. 
SERICFUS , à, mm. Le même que SERICUS. 
SERICÜM, 5. n. Pl, Drap de fois ,m. éteffe de foie. f. 

B;f 8 Cr fericum propefuerunt in mercatw tuo. Bisc. Lis 

ant expolé en vente dans vos maichés,du fn lin,de la foie. 

SEKIÇCUS, à, um. Hon. De foie. Pallia férsca, STAT. 
D sina tsaux de foie. | 

SÉRIES ,65.f. Cic, Suite, enchaînement de chofes qui 
f. itiven Les unes les autres, mm, Séries casfarugr, C16 


Srav. 






À S'ER. 
Une faire , un enchaîrement de caves, 
SE? IETAS ,» arts. À. Ecr! Un air fericux. 
SERILLA. n. pl.Pacuv. Moi forgé, (felon Fefus,)poug 


“fignifier des cordages. Funiewls, 


SERIOG. (adv.) Ter. Serisufement, rout de bon, fans 
tire, dans le f-risux. Si quid diéfumm eff per jocum , non 
aquum eff id te ferio pravortier, PLAUT. Vous ne devez pag 
prendre ferieufemsnt ce que je n'ai dit que pour rire, 

SERIOLS , &. £. Perf. Petit vaifleau Je cerre. (dim.) de 
Ss5RIA. 

SeRiOR, om. Cas. (comp.) le Sarus. Pius tard, 
Serior forsr. Sœur plus vicille. | | : 

SÉRIPHIÜM, 5, n. PL. Atfinthe de mer, parce qu'il 
en éoit beaucoup dans l'Ile Seripbe. 

SÉRIPHOÜS , #. £. PL. Seriphe, eft une des Cyclaleg 
pr lamer Egé:, b. Serphiso , dans l'Archipel à l'Ocx 
cidenr. 

*SÉRIS , ïr. F. Warr. Elpece de chicorée. f. cvar. 
SERISSIME. (adv.) PI. Forc tard. (fup.) © 
Ssrius. (adv.) Cie, Trop tard, plus tard. (comp.) de 

SzRo. Ser:hs ocrùs. Hor. Tôt ou card. ‘ ; 
. SERIÜS , à, #m. Cie. Sericux , grave. Dia feris, 
Horn, Des chofes qui doivent être rapporcées fer'eufe 
ment, Laxare feria, Psrs. Quiccer le ferieux p:ut fe di- 
vertir, Amoto quarere feria luds. H o R. Parler (erieufe- 
ment & fans fiétion , fans railletie. Pofhabui illerum meæ 
fer: ludo.Vinc.Je préferai leurs chacfons à ni:s affaires. 
Non feriam rem agere, Six. 10. Contr. S'amufer à la ba- 
gatelle. | : 

SerIZANA , 4. f. Ecel. Sarzane, petice Ville de la Côre 

de G:nes, dans la Haute-{ralie fur le Macra , Evêcheen 
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SEXMO , 0135, m. Cir. Langue ,f. langage, difcours 
familier, entretien. #0. [converfation , parole f. bruit qui 
court, fermon. m. Cenferre fermonem cum alique. C1cs 
S'entrecenir avec quelqu'un. Dare fermonem alicui. 1 D, 
Donner à quelqu'un fujec de parler. Aliqwid de aliquo fer- 
monibus differre, Lucis. Faire courir des bruits de quel- 
qu'un. Haxd ivvito ad aures fermo mihi acceffit tuus. TR. 
Hec. 3. 5. Tour ce qu: vous me venez de dire n: m'a point 
déplü. De 1e w:dee elfe fermonem. Cic. Je vais qu'on parle 
de vous. Eceum tb: lupum in [ermone, prafens efuriens 
adeff, Pi au. Siich, Q and on parle du Loup, le de; 
qui vienc cout affamé.%! Nous difons en proverbe,quanc 
on parle du Loup, on ea voir la queue. Fid. Lurus 5 
Fabnls.] Atinis conmodi fermnes. Cic. Des bruits defa- 
vancageux, Serrso exploratus. In. Un bruit certain. —face. 
tus, Cic. Un dilcours enjoué, —pervagatws. În Un bruic 
qui court , un bruit public. Sin:ffris fermonibns aliquem 
carpere, PL. J. Médire de quelqu'un. Sermonem habire dé 
aliqué re. Cic. Parier de quelque chofe. Sermones cadere, 
Tan. Conferre inter. Bis. S'etreccnir. Sermmoñem guarere. 
Praur. Chercher matiere de converfation, battre cous 
les lieux communs. Fenire in fermonem hominum. C 1 c, 
Devenir le fujet desertreriecs publics. Nec caput , nec pes 
fermonis app vret. PLaUr. [n'y a ni commenceinent ni fin 
à lon dilcours. Swæviras quadam fermonum, Cic, Uue 
certains douceur dans ies entretiens & dans le commerce, 
Vid. Sirers. Syn. Verômm, oratie. + Mais oratis eft un 
difcours d'Apparat, au lieu que ferme eft un difeours or- 
dinaire & failier. 

SERMOCINARI, Br, Suis sim. Cie. Difcourir, s'en- 
crecenir, parler, converfer avec quelqu'us. (R. 5 £RMO.) 


Hinc 

SERMOCINATIO , ônër. f. Ad Her. Figure qui cone 
fifte à faire parler quelqu'un dans fon caractere : felon fa 
condition, Éiiaiogne. #7. (Quintilien aflure que quelques 
Auteurs s'ea font ferris dans cette fignificacion.) Cu 
fimplicibus fermotinaïio ejus, Bio4, Il aime à s'eutretcnig 
avec ks fmples 


Coure, qui enfeigne à difcourir. 


: ç es des pointes & des denss de fer, qui brilent & écra- 
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SERMOCINATRIX , icis, £. Quint. Celle qui dif- 


SERMÜNCÜLUS , 5. m. Cie. Petit bruit qui fe ré- 
pard. m. (dim.) de Ssnmo. 

SERO , ëris, sévi. Vid. S5Ra&Rs. Caf, S:mer. 

SERO. (adv.) Cie. Tard, fur le Loir, Series veneram. 
Ip. j'évois venu crop card, Serd, an medié noëe, an Galli 
cantn, Bisr. Si ce fera le foir, ou à minuit , ou au chant 
du Coq. Cum ferd fa&um effit. In. Lorfqu'il fur nüit. 

SEROTINUS ,4, #m. Co. Qui vient , ou qui mûrit 
trop tard , tard , cardif, Bibl. Q 1 vient fur le foir. Imber 
maiutinui  ferotinus. Bigr. La pluie du matin & du foir. 

SERPENS, ris. Cic. Un Serpent. [Ce nom eft quel- 
quefois mafculin,mais il eft le plus fouvent feminin. Pitr. 
Le Serpent , conftellation celefte.] Serpens aneus, B 1 8 L. 
Serpent d'airain, Serpenres igniti. Ip. Serpens de feu ,i.e. 
Serpens dont la bicfare brüloïr comme du feu. Serpems 
finuefa. Grar. Efpece dé poiflon. Serpens dira. O v1D. 
Serpent cruel, Expugnata ferpens centum wiginti padum 
dongitudinis, PL, $, 14: On prit d'affaut un Serpent qui 
avoit fix-vingrs pieds de long. 

SERPENS , énris. Rampant , reprile. (part.) v. S # R- 


PEREZ. 

SÉRPENTIGENÆ, Zrüm, m.Ovid. Qui (ont nés d'un 
TE Fe x 

SERPENTIGER , #, #m, O y 1 D. Quiporte des Ser- 


ens, 

SERPÉRASTRÜM, 5. n« Varr. Sorte d'écliffe que les 
Anciens atraclroienr aux genoux des petits enfans , pour 
redrefer leurs jambes, quand elles étoient tortues. (Cice- 
ron s'eneft fervi dans un fens métaphorique, es parlant 
des Ofkciers qui devoient corriger les fautes des gens de 
leur Province.) 

SERPÈRE, pd, sérpsi, serptäm. Cic.Ramper, Île glifer, 
s'infinuer. Serpere bumo. Ov. Ramper fur la terre, Ser- 
Pit per omnium vitas amicitia Cic. L'amitié s'infinue dans 
tous les geures de vie. Alrins ferpere. PL. Se gliffer plus 
avant, s augmenter , croître. Malum ferpit longites. Cie. 
Le mal fe répand plus loin, Serpentia mlcera, Cx1s. D:s 
ulceres qui le répandent. Sermo sorum ut cancer ferpit, 
Bis. L:urs difcours font comme la cangréne , qui s'érend 
pu à peu. (R. tem, ramper.) 

SERPÜLA. &. Fssr. Un Serpsot. (n. Ssrpana.) 

SERPYLLOM , %.n. Virg. Du Serpoler , herbe. 

SERRÈX , &.f. Cie. Une {cie. f. PL. E‘pec- de poiffon de 
mer. Stridor ferra, Cac. Le bruit que fait une cie, Æine 

SÉRRABILIS , 4. { adj.) P!. Propre à (cier, qu'on 
peut {cier. Serrabilia ac feétilis. PL. Que l'on peut fcier 
avec une fcie, ou coupperavec une hache, 

SERRACÜLÜM , 5. n. La fermeture d’une porte , une 
barre, un cadenas. Dig. L. 39. 6.1. Dig. ad leg. Aquil. Un 
croc, un gouversail.(Vid, Cuyrac.o.Obferv.1e, @ Baflic, 
lb, 53.T. 2.) 

SÉRRÂCÜM , 5. n. Vid. SARRACUM. 

Ssnnans ,°#. Big. (part.) v. 

SERRÂRE , 5, au, &twm. Bisz. Coupper avec la fcie, 
fier. Piaufirum habens roftra ferrantis. B 158 2. Chariot 


ent ‘OUT. 

SERRARI,ür, anis süm. (palf.) Bibl. Etre (cit, La- 
pides qui Jerrati erant, 1 b. Les pierres qui avoient éré 
fciées. 

SERRATÀ, à. f. PL. Dela Betoine , dent la feuille eft 
derteite comme une fcie. 

SERRATI, ôræm. m. pl. Tac, Piece de monnoie , fur 
laquelle étoit la figure d'une (cie. ‘ 

SERRATÜLA , à. f. PI. De la Betoine. Le même que 
SaRRATA. 

SERRATÜRX , 4, f. Pall. L'aétion de faier, Peft fer- 
rarmiam, Lo. Après l'avoir (cié, 












SER. FETE 
SERRATÜS ,4, #m. Ps. Faic en forme de fcie , den- 


rele. fB.6!. Scié. Vid. SÿRRARI. 


SsRR Oo æ. Eccl. Ville aflez bonne fur la mer blanche , 


vers l'embouchure du Stromone,Archevêché honoraire, 


SERRUÜLX , 2. f. Cic. Une petite (cie.(dim.)de S:RRAa. 
SERTA , 4. f. Pal, Une petite corde. 

SERTÆ, rm. f. Prop. 2. 33. Le même que 

SERTA , ôr&m.n. pl. Tib. Bouquet, "m. couronne, f. ou 


chap-au de fleurs. ". 


SERTOR , 6ris. Fssr. Le même que AssartoR. Qui 


affure, un répondant. 


SERTORIUS, à 5. m.Liv. Q. Sertorius,Orateur Ro- 


main & grand Capitaine. 11 fuivic le parti de Marius,com- 
bautit longtemps concre l'armée de S yila avec rant de fuc- 
cès , que les Elpagnols l'appeilesent l'Anib:l Romain,& 
fur eue en rrahiton dans un f:ftio. 


SERTÜLA CAMPANË, &. f. PI. Du Mclilor,m.herbe 
& fleur oloriferante. 

SERTÜM , 5. n. Un bouquet,une couronne de fleurs- 
Vid, Santa, ormm, + [Je n'ai point trouvé ce nom au 
fiogulier.], RP 

SERTUS, #4, wm. (part. pafl.)v. Sensrs.( D'ou viene 
Conferere , inferere , qui n'eft pasen ulage.) Serre corons. 
Luc. Des couronnes de fleurs. 

SERVAÀ , à. f. S:rvante, Vid, SeRvUS. 

Ssnva. Gardez , confervez. (imper. act.) & 

SsRVABANTUR. (3.pl.imp. pall.) v. SsRvARS. 

SERVACÜLÜM , i. n. Dig. 39.44 L, Aquil. $. fi na 


vis 2, Uactoc, une ancre , une chalouppe. Fid. SëRRA« 


CULUM. : 
SER VABILIS , /&. (adj.) Ovid. Qu'on peur garder, 
qui pruc être coniervé. 
SE: VANDUÜS, 4, #m. Cire. Qu'il faut garder. Ser- 


vandum aliquid alicui tradere, In. Donrer quelque chofe 
à ga-der à quelqu'un. ?ssjurandum vai fervande, ((uppl. 
causé, ) non perdenda conditum eff. PLAUT. Rud. L'on à 


érabli les fermens pour la eonfervation , & non pas pour 


la perce de fon bien. 


Senvans, antis, (adj.) Pirg. Qui tient, qui garde. 
Servantifimus aqui. V1RG. Exaét obiervareur de la 
juftice. 
; SERVARE, 05, ui, tam, Horn. Sauver, coffferter, 
garder, délivrer. Virg. confiderer , obferver, poffeder , 
retenir. Ter. tenir. Bibl, oblerver, pratiquer. Curuam 


feruans jub imagine falcem. Vino. Paroïffane armé de {a 


faux, Servars amices. € 1c. Conferver fes amis.—hades. 
Vino. Paîcre les Chevreaux. Servavrris.PLAOT. Donnez- 
vous-en bies de garde, Leges fervare, Ho n. Obferver, 
garder les Loix.—con/ustudinem., Cac. Obferver la même 
methode , fuivre la même coutume, —curfum eundem conf. 
tantiffimè. Cic. Tenir conftamment la même route, avoir 
regulierement le même cours.—f#fdem. Vire. Tenir {a pa 
role, garder (a promelle. S:dera ferva. Vire. Obfervez 
les Aftres. Dam fidera fervat. 1 D. Tandis qu'il confidere 
les Aftres, Serva me, Rex. Biar. Sire, donnez- moi la vie. 
Mandats mea [eruate, 1 D. Obiervez mes Comman- 
demens. Servabo morer fenis. Pr. V'imiterai le bon hom- 
me Efope. Servare flumina , [yluaæ. Vino. Habiter dans 
les Fleuves , dans les Bois. 

SERVARE, dr, aris sim. (pall.) Cie. Etre fauvé. Me 
cumque feruaberis. Bis. Et vous ferez (auvés avec moi. 
Servarum dis, ne confonantibus Afpiraretur. QUiNT. On 
à fuivi, durant longtemps , l'ufage de ne poin: afpirer les 
confonnes. (On difoit Trimmpis, pour Triumphis.} 

SERVATOR, ôris. m. Liv, Coniervateur , lib:rareur, 

Sauveur. Servater h@inam. PLAUT. Qui a confervé les 
ommes Ecel. Le Sauveur des homunes. 

raie » is, F, Cie. Qui à confervé, qui a dé- 
livré. 

SERVATUS , à, #m. Ho. Gardé , renfermé. Ov, 
0000000 ij 
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conferve, délib:ré, fauvé. 44 finem fervatus. Ov10. 
Confervé jufques à la fin.—centum clavibus. Hon. Gardé 
fous cent clefs. (part. pafl.)v. SsrvaRs, 

SERVLÆ, arms, f. pl. PL. 21.2. D:s bouquets. m. des 
guirlaodes, ou couronnes de fleurs. (r. SsRsRs.) Syn- 
Serra. A 

Ssrvino. (fur.) Ter. pour Ssnviam. 

SERviBRAT. (3.pl.plulp.) 

SsRvIERUMT. (3. pl. perf.) v. SERVIR. 

SERVIENTIA , &. f. P'aur. Rud. S :rvitude. 

SER VILIS , 5.ê. (adj.} Cic. D'efclaves, qui appartient 
aux efclaves, fervile, bas. Indoles feruilis, Liv. Des in- 
clinacions d'eiciaves. Servile jugum, C 3 c. La lervicude, 
J'eclavage. Supplicio fervili animaduertere. Liv. Puoir 
d'un châcimenr d'efclave. 

SERVILITÉR. (adr.) Cie. Servilement , en ciclave, 
H'une maniere lerviie. 

SER VIRE, wi 7, sur, ou ÿ5,itum, Cyc. S:rvir , être 
cfclave, {menager , avoir égard , s'accacher. Cr irfamo 

ferviart Tan. Pourquoi, T:rence, s'amuferoit-il à par- 
er pour ua fou ? Servire lis. T1. Faire la cour à quel- 
qu'un.—afati, Cic. Avoir égard à l'âge.—culture. Co L. 
S'appliquer à l'Agriculture, s'addouner au labourage.— 
sncertis rmmoribas, Czæs. Se fier à des bruits iucettains.— 
auribus alicujus. 1n. Flacter quelqu'un. —cupiditaribus. 
Cic. Ecre efclave de fes pailions. Marr:s fervibs commodis. 
‘Tar. Je m'attacherai aux interéts de ma mere, Servire 
raëlibus ruflicis. Virr, Faire trafic des Éruies de la terre. 
Seeng fervire, aut tempori. Cic. S'accommoder au temps. 
Servitutemfervire. PLAUT. Este efclave. Servietaternum, 
quis parue niftiet uti. Hox. 11 (era efclave écernellemenr, 
parce qu'il n'aura pas eu l'efpric de fe pafler du peu qu'il 
avoit. Imperat, aus J'ervit colieéls pecunsa. HoR. L'argent 
nous domine er ryran, ouileft nocreelclave. Des twin 
adorabis , @ üli joli fervies. Bisz. Vous adorerez votre 
Dicu, & vous ne fervirez qu: lui feu. Non pureffis Dre 
Jervire, G mammora. Bis. Vous ne pouvez pas fervir 
Diu, & les richefles. Res ferviens, rus habitatam abii. 
Tin. Her, Je me uis reciré aux chainps, pour épargner. 
ps (Res lervic devitibus, quis abundan:; rei (ervuntpau- 
cres, quia Je coarétant ad ançgufhias, Don.] Servire. Cie. 
Duc. Etre fujer à queique chofe , (en parlant d'une mai- 
fon cg champ qui a quelque fujerion , devoir une fer- 

icude. 

SERVIR, ür. (pail.) Sen. Erre (ervi. Affue/camus à 
paucioribas [ervis feruiri. San. de franquil. vite. Accou- 
£amons nous à nous fervis d'un plus petit ombre d'ef- 
clav:s. 

SERYITIOM ,%5. n. Virg. Service, ». fervicude. f. 
Bo: ribi pro fervime debso. Tax. Monérax d'eclave, m'en- 
gage à cela à votre égard. 5 

SE VITICM, (mais plus fouvent) SERVITIA,5r#m. 
æ. pl. Cie, Les ciclaves. Servitis comcisare, Cic. Soulever 
les cfclaves. _ 

SEX VITÜDO , mis. F. Liv, Servicude.felclavage.m. 

SEXVITUS , mis. f. Cie. Servivude. f. efclavage. ». 
fujecion, f. Servire fervitutem, Quinr. Etre elclaye , étre 
né d'un efclare. Opulente homes moc maçis dura fervitus. 
PLaur. Ampb. La fervitude eft d'autant plus rude chez 
Jes G:ands Seigneurs. Petiuit ferwitusis, ni. L'a rendu 
amaîcre de la fervitude, £. e. l'a aQujecti à la fervicude, Vid. 
Porinr. fxfta fervirus. Dis. Elclavage jufte , legicime. 
jee. Andr. Efclavage doux ;, modere. id. JUsrus, 

Srnv:UNT. (4.pl.)v. S:RVIRE, 

SEÉRÜM , 5. n. Swer. Le loir. Sera diei. Lave Le foir. 

SERÜM , 5. n. Virg. Du laïc claÿg. 

SixunT. (3-pl.) v. SsRskE, 

SERVO, 45. Vid. Ssxvarp. Cie. Conferver. 

SERUS , à, sm, Cic. Tardif, qui fe fait , ou qui vient 
pagdy qui arrive tard. Seri ep, Qyap, La yieleils, Sgra 


SES. 

congratulatio. Cie. Congratulation , felicitation qu'on 
Faic fort card. Fronde: fera. Vinc. Feuilles qui roxbent 
fort tard. Seri ffudiorum. Hor. Des gens qui commencent 
tard à s'appliquer à l'éiude. Segnities fera. Vinc. Par 
qui eft caufe qu'on fait les chofes crop tard. 
 SERVULA, 4. f.Cie Une periteelciave.(dim.)deSzrv A. 

SERVÜLUS ,f.m. Cie, Un peuic efclave , un pauvre 


| cfclave, ur miferable efclave. 


SER VUS, à, #m. Cic. Servile, qui eft fujer à, qui 
pour fervir. 

SERVUS , 5. m. Gic. Un efclave, un valet, un ervi- 
teur. (R. SsRvAR=, Conferver.) Servorum feflus dies, 
Fs5s17T. La feite des efciaves arrivoic les Ides du mois 
d'Aoùr ; il yen avoit encore une autie,appellée Sigillaris, 

SFSAMA , £&. f. PI, S:fame , ou bled de Turquie. 

SESAMINUS , à, sm. PL. Q ii cjt fait de Sefaine, ow 
de bled de Turquie. ARRVRE ro 

SESAMOIDES , #s. n. PI, Elpece de Sefame, Plante 
dont les B-urs fonc femblables à celle de la Refeda , mais 
les fruits fonc differens. Il s'en trouve qui ont les fruirg : 
femblables à des roierces relevées de qu:iques tettines. Qa 
découvre en callant ces cettines, des loges qui renferment 
une feinence. 1l y en a d'autres qui ont des fruies en ro 
faues , couppées en écoiles , & chaque quartier de ées ro« 
fectes s'ouvrant dacs {à longueur , laide voir quelques fe 

ences. 
| SESCÜNCIX, &. f. Col. Une once & demie. Jugeri fafe 
cuncia. Lo. La douzième partie , & la moitié de la douzié- 
me partie d'uo aipent, 1n man:bus geffant copulas [efcus- 
cas, PL AUS. Epid. Ils ont en main des écrivicres , deg 
courroies larges d'un pouce & demi, 

SESCONCIALIS , #.£. (adj.) PL, D'un pouce & demi 
Craffity ds fejcuncialis. PL. La largeur d'un pouce & demi, 

SESCUNX , #ncis. m. Col, Ure once & d:mie. 

SESCUPLEX , icis. (aij.) Cic. Qui çonrient une foÿ 
& denue autant, re | 

SESCÜPLÜM » 5. n. Quint. Une fois & demie autant, 

SESELIS, is. f. Cie, H:rbe femblable au Fenouil. 
ainip, L : 

SÉSMARUS, 5. m.Eccl,Semoi,riviere de Champagne, 

SESOOSTRIS. Auf. Seloftris,Roi d'Egypte, 

SESOS TRES, 15. mP.Flace, $ & un des plus grands 
Conqu:raus de la terre, li fucceia à Mzætis. Pid, Herodoc, 
Emtyrpe,oul.s. | 

SESQUI. Cie. Une fois & demie. (Ce mor entre dans 
la compoftion de plufieurs mots , & ajoute la moitié , 
où le demi à la fignification du mor qui le joint.) 

SES QUIALTER, à, #. C 1 c. Qui conticut une fois 
& demie autant. Le | . 

SESQUICULÉARIS, Zrè. (adj.) Col. Qui contient 
eerce force de melure, que les Romains appelloient cles, 
& la moitié de cetre meme mefure. 

SÉSQUICYATHUS , 5. m. Celf. Un cyache & demi, 
(forte de mefure ancienne.) 

SESQUIDIGITALIS , &lë. (adj.) Pitr. D'undoigr & 
demi, qui a un doige & demi de largeur , ou de hauteur, 

SESQUIDIGITUÜS , 5: m. Vitr. Un doige & demi, 

SisquinæneTicUs. Er. A demi-heretique, 

SESQUIHORX , 4. F. PI, Une heure & demie, 

SESQUIJÜGÉRÜM, 4. u. PL, Ua arpent & démi, 

SESQUILIBRA , à. £. Co!, Uce livre & demie. 

SÉSQUIMENSIS , #5. m. Parr. Uri mois & demi, 

SESQUIOBOLÜS , i. m. P/. Une obole & demie. 

DARURCFATES ; à, #m, Cic. Qui contient huis 
& demi. | | 

SÉSQUIOPERÀ , 8. f. Col. 2 Un: jeurnée & demie 

SÉSQUIOPUS, éris. n. Plant, S detravail, Sefquiopus 
conficere, PLayr. Faug l8 moiuc plus d'ouvrage qu'a 
dure, dE. 


dépend de , qui doit à. Her, feryile, né pour la fervicude, 
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| SÉSQUIPÉDALYS , 3%. (adj.) PI. Qui à un pied & 
emi, d'un pied & demi. . 

SESQUIPÉDANEUS , 4, &m. PL. D'un pied & demi. 

SESQUIPÉS , Edis. m. Virr. Un pied & demi. 

Sesquiprex, écis. (adi.) Cie. & > Qui contient une 

SESQUIPLUS , 4, um, PL. è fois & demie autant. 
Le mém: que SsscupLsx , G SISCUPLUM. | | 

SESQUITERTIUS , à, #m. Cic. Qui contiear trois 
& demi. : 

SrsQuunx, cis. PL. Un pouce & demi. 
SESSX » 2. f.Eccl. S:ffa , petite Ville de Camparie, & 
Au Vicäriar Romain, dans la Terre de Labour, au Royau- 
ame de Niples , Evêché dès l'an soo. 

SESSIBULÜM, i. n. Plaut, Siege pour s'affeoir. m. 
Appartement, chambre où on loge, logement. (r.SsbsR£.) 

SESSILES , 54. {adj.) Propre à s'affsoir, qui s’aifeoit 
Facilemenc. Sefilis Laëues, Manr. Lairue pommée , lai- 
Œue qui n# monte poiur. Tergwm [effile. Ovip. Un dos fort 
large , où l'on peut s'afleoir. Seffiles fsnt malve. Paris. 
ÆL°s Mauves pommeront. Sefi'is obba. Prns. Pot , bou- 
End qui fe tient aifément debout , à caufe de (on large 

ond, 

SESSIMONIOM , 5 5, Vita. Becrum fefimonium. 1p. 
Les ficges des dicux , le temple des dieux , le confeil des 
dieux. (R. SepsRe.) Eoruwm templorum excellentie fufpec- 
#45 babent in diorum ffimonie, Yirr. La beauté de ces 
T . a été admirée, méme dans le confeil des dieux. 

SESSIO , ons. f. Çic. L'action de s'affeoir , [ie lieu où 
J'on s'aflicd. [Ecel, Sefion. 

SESSITARÉ, 3,4u5, atüm. Cie. S'affcoir fouvent. 
(fer de Sspars. | 

SESSOR , ôris. m. Her. Qui s'affi:d. Ses. un Cavalier , 
ur homme à cheval. Seforess recnfare. Ssn. Ne vouloir 
pas fe Laiff=r monter. * 

"., SESSORIOM, 35. n. Petr. Appartement , le logement 
d'une perfonnc. ; É 

Ssssu: , où Peuples de la Gaule Celrique , 

Sessuvir. m. pl. Caf. $ ou Lyonnoife. . l'Eréché de 
Séez , dans la Normandie. 

Sessut. (dar. fing.) de ? Endroit où l'on pout s'affeoir. 

Sassus, #5.m. Apul. S Syn.Sefio. 

SESTANS. Vid, Sexrans. | 

SESTERTIA , or. n. pl. Suer, Vid. SasrantiUs. 

SESTERTIARIUS , #5. n. Petr. Qui fe donnoit pour 
ga fefterc- , qui { donnoit à bon marché. 

SESTERTIOLÜM, 5. n. Mart, Petit fefterce, picce de 
Jnonnol: arcienne, . 

SESTER TIÜM , ï 5. n, Col. Sorte de houe. f. outil de 
Ser à houer , ou remuer la terre. Swer, efpece de voile , ou 
decouv-reure. Seffertio involutus, S Ur. Aug. 83. Enve- 
Joppé d'une couverture. + Cafaubon lit en cet endroit 
Segcfirio. : LE 

SaSTERTIUM ; di, n. Un feftsrce | monnoie 

SESTERTIUS ,55.m. ci. d'argent, qui valoic la 
Guatriéme partie du denier Romain, environ un fol & 

trois deviers de notre monnoie ; car le denier , qui fur La 
premiere monnoie qu'on commença à batrre l'an de Rome 
584, valoit dix as , qui faifoieut de notre monnoie envi- 
xon cinq Lols. (q.Semifertiss VARR.4.L.L, Deux & demi, 
g. d. un demi bic de croi:.) 

# On exprimoit autrefois ce fefterce par deux LL & 
gneS$, ce qui fignifioit libralibræ, femilibre , deux livres, 
ou deux as avec une demie livre , ou un demi as, Les Co- 
piftes enfuite , l'ont écrit par deux grands ! Javecl'S, & 
enfin de ces deux 1 , ou des deux L , ils en ont fait une H , 
en forte qu'on trouve ordinairement A $, pour marquer le 
£fterce. 

Budée a cru que Seffertimm au seutr:, vouloir dire mille 
petics fefterces , mais Agricola préreud que Seffertium & 


Seffersis, font ja méme chofe. Pour ne le pas tromper, il 
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faut voir fi certe marque H 5, eft accompabnée d'an nom 
mafculin qui fe décline, pour lors ce font des petits fefter- 
ces ; fi c'eit un nom neutre, il marque les grands feflercese, 
H.S. dena, Dix mille petits feñerces. Agrico!a prétend 
que Séflertihm eft mis pour Seffertiorum, & on fous-entend 
millsæ : foit qu'on life Seftertium , ou S: fhertia , c'eft rou- 
jours le même fens. 
% [Le P.G. die qu'on ne trouve le neutre plurier Sef- 
fertis, que dans les Poëtes , apparemment que ce fçavant 
Pere ne fe fouvenoic poinr qu'il fe trouve pluficurs fois 
dans Suetore , dans Aulu-Gelle, dans Apulée , &c.] 

Seffertia bina, Sur. Jul. 38. Seffertia vicena. Aug. 
101. Srf+rtiafexenra. Tiber. 46.Seffertis dena. Ocho. 
sf. Ducenta centena, quadragens [iffertis. Velpal. 19. 
& dans d'aures endroits. Mille feftertii, Co 1. Mille 
feferces. Decem millia feftertiôm. Dix mille [-ferces. 

# Siaprès HS, il fe trouve un nom de nombre inde- 
clisable, ou qu’il puife être pris pour le mafeuin , auffi- 
bien que pour le neutre, il n'y aura que le fens de la phrale, 
qui puifle nous en décerminer la fignification , comme 
H.5. quinque, où H. S, duorum. Quand le nombre mar 
que un million , avec H $, on met decier, dix fois, en (ous- 
entendant centum millia fefertièm, dix fois cent mille 
fefterces. H, 5. vicies, Deux millions. Tricies H,S. Trois 
millions , & ainfi des autres ; jufqu'à milles, 

SESTOS ,5.ou 7 Seite, Ville de La Cherfonnefe de 

SESTÜS, 5. £. pl, Thrace fur l'Hellefponc, vis à vis 
use autre Ville d'Afe , appelée Abydos. [Tite-Live dit 
que cette Ville fut prile par le Roi Eumerés, & par les 
Romains.] Auprès des ruines , on y a bâtiun Fort, ee 
le Château vieux d: Rumelie, ou une des Dardanelles. 

SETAÀ , &. f. Cie. De la foie des animaux , longs poils 
duis & rudes , comme aux Pourceaux. 

SETASA , orum, (luppl. Sudaris.) n, pl. Cet. PI, Des 
diaps de lin , d'une Yille d'Efpagne appellée Secabis. 

SSTABINI , or. m. pl. PL, Ceux de Serabis. . 

Sstanis, #. f. PI. Sativa, on Xavive, Vilte autrefois 
Epilcopale d'Efpagne, qui n'eft plus qu'un Bourg au 
Royaume de Valence, fur une riviere de Lon nom. 

SETABITAN: , orwm. PL. Ceux de Setabis, ou Sativa, 

SaTABUS,4, mm. C À T. De Setabis , ex de Sativae 
Setabum fudarium. C À +. Diap de S-rabis. . 

S2TAN1O educier, PLaur. Truc. Aé. 5.16. Etre nourti 
d'une viande fort groflicre , être rourri foie pa uvrement, 
avoir une nourriture fort'chérive. : : 

SsTAN1ON. (acc.) de Srrantos. (mm mggs , tritin 
em vere ineunte [atum.) 

SETANIUS , à, #m, PL. Setania Mefpili genus, 1 D. 
Efpece de Neffier. Setanis cepa. P. Eipece d'échalorte, 

SETIA , &. f. PI, Ville du Latium. b. Sezze, Bourg ou 
Village dans la Campagre de Rome. 

SÈTIGER, à, #m, Ovip. Couvert de foie » & de longs 


poils. 


SETINÜS , à, #m. Manr. De Sezze. Vid, Sara. 
SETOSÜS , à, #m, P M. Qui a des longs poils rudes. 
Frows ferefa. Ho. Un front ridé. | 
SatUacATUM, i. n. Eccl. Aichftet, au Palatinat de 
Bavicre, 
SEU. (conjonét.) Cie. Soit , cu , pu bien, & fi. 
SaYAN. Eccl. Evéché Armenien , fous Ec{miafin, 
SEVERE. (adv.) Cic, Severement, rigourcufement g 
avec lcverite. Severifimè aëta aras, Cic. Une vie qu'on 
a pallée dans une grande rcgularicé. ‘ 
SsvsriAcUM, r. Ecél. Sivié , au Perche. 

. SsvsRI-FANUM , é, n. Ecel. Sanfevero, petite Ville, 
mais jolie, de la Capianate, au Royaume de Naples à 
Evéché fous la M:tropole de Berevent , l'an 1580. 

SsvsRimUs. (1. pl. p:1f. vel Fur, (ubj.) v. SsRSRE 
Semer. Ss non feverimus. Bigs. Si nous ne femons pas. 
SEVIRINIFANUM , à, n.&66l, Sanfeverino , petite Ville 
Ooocooiÿ 
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de là Marche d'Ancone , fur le Pontenza , Évêché fous 
Fermo, l'an 1586. 

SEVERINIUM , fé. n, Ecel, Zuerin ,en Autriche, 

"+ SÉVERINOS , 5. m. Severin , nom propre, 

SevsRiOR,eris, CAT. (comp.) € 

SuVSRISSIMUS , à , #m, Cic. (fup.) de SevaRus. 

SEVERISSIME. (adv.) Cie. Dans la derniere exacti- 
tude. (fup.} de Ssvers. : 

SEVERITAS , ais. f, Cic. Exactitude à la Loi, 

SEVERITÜDÔ, dinis. f. Plaur. $ exacte obfervation, 
feverité, rigueur, PI. Aprecé. f. Triflis feveritas ineff in 
Voliw, Atque in verbis fides. T s R. Andr, I] y a fur fon 
vifage ure crifie feveriré, & dans (es paroles la bonne foi ; 
fon vifage eft grave & fevere, & dans tour ce qu'il dit, il 
paroît de Ja bonne foi & de la eandeur. Qsèm feverus rem, 
sum videas, cenfeas ! (i.6. Remita ele , nempe eum effe fe 
verum) Tin. Heaut, Qu'il a l'air grave! à le voir, on 
connoir ce qu'ileft. 

SÉVERITER. (adv.) Apul. Avec feverité, Hine 

SEVERIUS. (adv.) Apxl. Avec plus de feverité, 

SEVERUS, à , #m. Cic. Exa@, fevere, grave, erieux, 
rigoureux. Virg. Trille ,auftere , rude, lipre. Severus in 
flum. Cic Severe à l'égard de fon fils. ira fevera.Ovin. 
Une vie auftere, rude, Seuers res ef verum gaudium, Sax. 
La veritab'e joie eft grave & ferieufe. 

Sevi. (perf. }v. Sarska. 

SEVIR , ÿri. m. Sevir, l’un des fix p'us anciens Sacrifi- 
cateurs d'Auguite , qui s'appelloient Sodales Augujiales, 
Tibrre ‘a avoit créé vingt &uo, & quatre furnumeraires, 

. mais le nombre s'augmenra furicufement dans la fuite. 

Suvisser. (3. pluip. fubj.) Ssvisri. (2. perf. ind.) v. 
SERERE, Seincr. | 

SEVO. Vid. Sr80. Vid. Sssans. Faire du fuif. 

Ssvoc ANDUS, #4, #m, Cic. Qui [çait détourner. ex v. 

SE VOCARE , 9, Gui, Srmm. Cic. Eloigner, dérourner, 
fetirer,iaire venir, mander. Sevocars animum ab omni 
megotie. Cic. Se rerirer entierement des affaires, quitter 
les affaires. Sevocare fe ab aliquo, PLAUT. S'éloigner de 
quelqu'un. 

SEVOCARI, dr, àtis süm. ([pall.) Cir. 

SEVOSUS. Vid. Sisosus. 

SEVÜM , 5.0. Vid. Sigum. Snif. 

SEX. (indeci.) Cie. Six. (nr. 4, fix.) Septuaginta fex. 
Bis. Soix2nte—feize, 

SEXAGENAKIUS , 4, #m.E 2 o KT. Qui a foixante 
doigts , loixauce pieds. Swer, âgé de foixante ans, fexage- 
naire. Sixagenariuserat Ifaac, Bugs. 1aac avoit foixante 
ans , étoit igé de foixart: ans, 

SEXAGENE, Z, à. Cie. Soixante. 

SEXAGESSIMU , à, #m, Cic. Le foixantiéme, Anne 
sentefimo fex:cefsmo. L'an cent {oixante. 

SÉXAGIES. (adv.) Cie. Soixante fois. 

SEXAGINT À. (indecl.) Cie, Soixante. 

SEXANGÜLUS , 8, #m. Ovip. Qui a fx angles. 

SEXCENARIUS, à, #m. Cæs. Six cens. (R. CERTUM.) 
Séxcenaria cohors, Cas. Une cohorte de fixcens hommes. 

SEXCENI, 4,3. Cic. Cor. ? Six cens. (R. CS&NTUM ; 

SEXCENTENI, 4, à. Cou. S cent.) Sexceni nummi. 
Cic. Six cens ecus, 

SEXCENTESIMES , à,æm. Six cecs, Anne fexentef. 
mr». Eisr. L'an fix cens. 

SEXCENTI,4,à. Liv. Six cens. Cir. une infinité, 
nombre infini. Sexcenti funt. Cic. 11 yen a ure infiniré. 
Sexientas proin potins feribito jam mibs dicas. Tan. Pher. 
Qu'il me faffe plürôc fix cens procès, 

SEXCLENTIES. (adv.) Cre. Six cens fois. 

SEXCENTOPLAGO momen indetur tibi. PLAUT. Capt.3.s. 
Tu auras fix cers coups de fouer pardeffus le marché. 
(x. PLaca, coup de fouet.) 

SEXUECIES. (adv.) PI, Seise fois, 
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"SEXDÉCIM. (irdecl.) PL. Seize. 

SEXENNIS , në. (adj.) PI. De fix ans , qui a fixans. 

SEXENNIOM , 5. n. Cic. L'efpace de fix ans. 

SEXIES. (adv.) Col. Six Fois. Sexies Conful, V. PAT. 
Conful pour la fixiéme fois. Quinquies aus fexies. Bin. 
Cinq ou fix fois. 

SEXTANS, #nris. m. PI, La fixiéme partie de l'as 
Romain , ou de quelque autre tout , [deux onces, car 
l'as évoir divifé en douze. fitr. la fixiéme partie du nom-' 
bre parfait,qui eft celui de fix,qui par conlequent vaut un. 

SEXTANTALIS , 4ië. (ad}.) Virr. Qui a deux pouces 
de profordeur, de longueur , ou de largeur. Fufues fex= 
tantalis, VitR. Us fufeau long de deux pouces. 

SEXTANTARIUS,ù, #m. PL. D: deux onces, qui- 
prfe deux onces. ’ 

SEXTARIUS, 55. m. Cie, Un feptier, mefure des’ 
chofes liquides , qui contenoit la fixiéme partie d'une me- 
(ure appellée Congins , le conge. ; | 

SexraTio, omis. Eccz. Souftancion , près de Mont« 

Jlicr. 

SEXTIÂACÜM 1.9. Eccl, Saint-Sever, en Bigorre. 

SEX TELIS, 55. m. Cie. (fuppl. Menffs.) Mois d'Aoûr, 
ainf appellé , parce queæ'eft ie fixiéme , en commençant 
l'année par le mois de Mars, comme faifoient les Ro 
maiss. On thangea ce nom en celui d'Augufte ,en l’hon« 
neur de l'Empereur Augufte. 

SsxTiUs,s#.n. Sextius, Capitaine Romain, Asa 
Sextia. Liv. Aix, Ville Cip tale de Provence. Fid. A QU4. 

SEXTULA , 4. f. Cic. La fixiéme partie d'une once ,: 
la fixièéme partie d'une herediré , d'une fucceflion, 

SEXTÜM. (adv.) Cie. Pour la fixiéme fois. 

SEXTUS , à, mm. Cic. Sixième. Die fexta , die fexte.- 
Bis. Le fixiéme jour. 

SEXTUSDÉCIMUS , #, #m.V. Par. Seiziéme. 

Sexu.n.{abl.) Sælf, Le fexe. Vid, Saxus. : 

SEXÜNGULX, 4 PLiaur, Truc. 2. 2. 57. Qui a fx 
ongles. (r. UNGuLA, ongle.) 

SEXCNX, #rcis. m. Col. Six bnces, 

SEXÜS , #1. m, Col. Sexe.m. Adolefcens ambiguofexu… 
Liv. Un jeuge bomme hermaphrodite. 

Srezannia , &. f. Ecel. Sezaonc ,en Brie. 

S1: (conjunét.) Cie. Si. P'awf. pour voir fi. (Cetre con 
jonétion le mer quelquefois avec l'indicatif, quelquefois: 
avec Le fubjonétif.) Si queat aliquem invente. PLAUT. 
Pour voir s'il pourroic trouver quelqu'un. S: mins bee 
minum famam timuiffet, Cic. S'il re craignoit pas l'opi- 
nion des hommes. Sé mode is eff aliquis in nobis niter. 
Cic. Si cependant je puis me vancer d'avoir quelque po— 
livelfe. S: vole ss pr à , que tu me effe voluifi. Cic. Sijs 
veux être tel, que vous avez bien voulu que je fois. Siexe 
p'oratums tibi fr pole te.1n. Si vous êres afluré de pouvoir. 
Si pegggit , virgo non eff. Cie. Puilqu'eile à enfanté, elle 
n'eft D vierge. Quoi f. C à €. Que fi. Qsod fi bas ratio 
rei geremda pericule[a tibi videbitur. Cie. Que fi cerre 
vois vous paroît dangereufe. 95 maximè velim. Cic. 
Quaod même j'en aurois la meilleure volonté du monde. 
Si fortè. Cic. Si par hazard, Épour vois f. Si mnquam. 
Cic. Si jamais. 

‘i hits (pour) Si nom , ou Ne fi. PLaUT. Rad. 
je 4.26. Sin ei capuf exoculafftis, ego Vos wvirgis cire 
curruinciam, 1 31 D. Si vous ne lui faites fortir les yeux 
hors de la tête , j: vous donnerai cent coups d'érrivieres, 

Siamum Ricnum, in. Le Royaume de Siam, ex 
Aie. ; , 

Srssrana , 2. f. Eccl. Sainte- Scverine, en Calabre. 

SiBiLA , oum.n. pl. Siffement. #7. Vid. SiBILUS. 

SIBILARÉ , ÿ, avi, atum, Cie. Siffler, [fe moquer, 
Populus me fibilat. Hon. L: peuple me fiffle. 

SIBILATIO , onïs. f. Bibi. Sifflcment. #. 
SIBLLATOR , ôris, m. 4pal. Un feur, 


. SIC. 

STETLUS , 5. m. Vire. Le (ouf: , fiemenr. m. Is1D. 
de Bañilie, ferpenc, [On dit Sipir a ,orure. au plurier, 
mais Sibili, ne paroît gueres en uiage , que dans l'Ecti- 
ture.] Mificre borrerda fibila. Ovin. Jexter des fifflemen* 
hotribles. Explodi fibilis, Cie. Etre filé. Sibilo confe&ar: 
#iquem, Cic. Sifer quelqu'un. S.bilus auffri. Vic. L 
foule du vent du Midi, Ur audias fibilos gregum. Biss. 
Pour entendre les cris des trouppeaux. 

SIBILÜS , 4, #m. Virc. Qui Ge. Colla fibila, Ip. 
Un cou d'où il fort des fiflemens. 

SiBiMET. A (oi même, (dat. fing.) de Surmsr. 

. Simimeripsis. (dar. pl.) Rarsim crucifigentes (ibimet. 
#Pf5 F lium Dei, Bips. En crucifiant de nouveau en cux- 
inémes le Fils de Dieu. 

S18IN A. Fid, SizyNa. 

,S130Nes , #m, À. Gaz. 10. 25. Efpece de dard fembla- 
be à une pique, en ufage chez les Hyrieos. 

Sauna , &. F Wid. Sipxna. 

Siaus, 4, um. Fast, Adroic, rufé , fin, 

SIBYLI À , 2. f. Cie. Uce Sibylle. (Varron die qu'il y 
2v0't dix Sibylles qui fe font renuss celebres pour avoir 
prédir b:aucoup d:chofes, d'aucresen comptenc douze. 
Ælles font peintes au hauc des murs de l'Eglife de Saint 
. vérin de Parisen dedans, à cô:é des douze petits Pro- 
ph'tes. 

SIBYLLINÜS , 4, äm, Ho r. Des Sibylles, quiap- 
Partient aux Sibylles. Werfus fibyllini. In. Les vers des 
Sibylles. AR 

Siywa, 6. £. Feff. Elpece de dard. Le même que S1- 
205. 

Sic. (adv.) Ci. Ainf , de cette façon , de la arte, de 
£ette maniere, de forte, oui, de même que.siceff, Ts. 
Qui, €c'a eft ainfi, 4pxd eum fie fui, tanquam domi mea. 
.Cic. J'ai été ch2z lui comme chez moi, de inèm= que fi 
j'avois éxé en ma maïlon. Si cogites fic. Ip. S'il à cette 
penlée. Sc a vidè. Cie. Avec tant d'avidicé. 

K [Sicnes'exorime pas en ceitaines rencontres, furtour 
Ætant accompagné de quaf.ranquam, comme, Ur furis,ffc 
Bu4 tibi occurrunt injuris. Cic. Vos injuftices fe prefentent 
À vous comme autant de furies.] Sie we. In. D: maniere 
qu?, de telle forte que, autant que, Sic ei te commerdavi, 
Mt graviffimè potui. Cic. Je vous ai recommandé à lui 
Avec le plus de foin qu'il m'a été pofible. Nihil ffe ms- 
#mebat, Hon. Il ne craïgnoit rien tant. | 

3 [S:6, marque quelquefois un fouhair dans les Poë- 
tes, Horace, Virpile. Sie tu Cyrneas fugiant examina ta. 
%os, Vic. J: Dolaie que vos Abeilles s'écartent des 
Is de Cyrnus. i. e. d: l'Ifl: de Corfe, où a regné Cyrnus, 
qui eft abondante en Ifs. Puilfent vos Abeilles toujours 
s'éloigner d=s Ifs de Corie. Vid. Taxus. S'e cytife pale 
diflentant ubers vacca, V1R 0. Pailfent vos Vaches, le 
Aourtiflant de cytife , remplir leurs retces de laic en abon- 
dance, ‘ - 

SICA , £. f. Cie. Poignard, m, bayonnetre , dague. f. 

SICAMBRI, ôrém. im. pl. Quid, Les Sicambres , peu- 
ples de Germaaie. b. le Duché de Weltphalie, & partie 
du Comté d: Lippe. : | 

SicaN1A , 4. f. Vid. Sierzta. La Sicanie, la Sicile. 

SICANUS , 4, #m. Vire. De Sicile. Syn. Siculus, 

SICARTOS, 55. m. Cie, Un meurtrier , qui poigaarde 
les gens , ua affaffin. | ne 

Sicasrsn, tri. Eccu. Saint-Seice, en Bourgogne. 

. SicaULa , 4. f, Ecci. Sioule, rivicre d'Auvergne. 

Siccastr,-50o. (fur, aét.) 

SiccasiTUR. (3. fur. ind, paff.) v. Siccars. 

SICCANEOS , 4, #n, Cou. Quieft dans un lieu fee, 

SICCANUS , à, mr. PL. Sec de (a nature. 

SICCARE , «5, &ui, ati. PL, Sécher, faire fécher, 
faire rarir. Siccare calices, Ho R. Vuides les verres.—/# 


ya. Ovin. Sécher les gris, Crwpres ficcabas vefte. 


. SIC. Trf 
Via. E"e -Mayoir le fang avee (es habité. Capreoli fic- 
cans ubers Ip, Les chevreaux tetrent. T4 fecaffi fluvies 
ethan. B 181. Vous avez féché les grands fleuves, (afis 
q ils puflent palfer.) L 

SICCARI, 57, Sris siëm. (palT.) P!, Ecre (ché, Dos 
nec ffccarentnur aqua. Bis. Jufqu'à ce que leseaux d: 12 
terre Fufent féchées. Siceaiws «fe fans Fanguisss. Ip. La 
fource de fon (ang fur tarie, Hine 

SiccARIUS, 4, #m. Qui ferc à faire lécher, 

SICCATIO , ünis, € PL. L'aétion de faire fécher. Sie= 
catio fagenarum, Bis. Lieu à (écher les filers ; à étendre 
les flers pour Jes faire fécher. 

SICCE. (adv.) Co!, Séchement , en un lieu fec, & qui 
n'eft pas humide, Cie, D'une maniere féche,& fans les or 
memens de l’éloquence. 

SICCESCÈRE , feÿ. PL. Se cher , devenir fec. 

SICCINÉ(dans l’incerrogation.)Cic. Elt-ce inf quef 

Siccion , oris, CoL. (comp.) 

Siccissimus, #, sm. PL. ({up.) de Siccus. 

SICCITAS, avis, f, Cie, Sécherefle. Maxima ficci= 
fate. In. Dans un cemps de grande fecherefle. Sicciras 
cprporis. Car. Sécherele du corps.—orationis. Cie. Ati= 
lité, fécherelfe d'un difeours, In ficcitatibus. Cszs. Dans 
les grandes féchereffes. 

SICCO, 45. Vid. Srecans. PI, Sécher, faire fécher. 

SICCOCÜLUS, i. m. Plaut, Quia les yeux fecs, qui 
n'eft point pleureux, (Ce mot latin femble avoir été forgé 
par Plaure.) 

SICCUS , 4, m. Vino. Sec. or. Pauvre. Cic. Mo 
deré ; (obre. Capir. Sul. Agri fcci. Hor. D: cimpa= 
gnes delféchées. Pocwla ficca. T 18. D:s vitres vuid-s. 
Ped'bys ficeis Ovin (Courir fur les ondes) a pied (:c,fans 
fe mouiller. 1» ffcee, PL. Das un lieu fre, hots de l'eau, 
Sicifima berba. Ip. Une heibe forc (ech:, Murus ficce 
Lapide firuétus, Ssrv. Muraille qui n'eft bâtie que de pier= 
re. Siccis vehiculis, C à p 17. Dans des chariois qui n'é- 
coient fuivis d'aucune elcorte , chariots feuls. x [Ces 
deux derniers exemples, nous font voir que les Lati:s em 
ploient le mot de fccus, pour dire feul , comine nous di- 
lons manger fon pain lec, pour dise ne manger que du 
pain. Le mor d'aridus fe preud auffi dans 1: méme fens, 
Plant, Rud. 3.4. 21.] 

Siccus Murus. Ecel, Semur , en B:rri. 

SICELIDES Myja, f. pl. Virg. Mules de Sicile. (Vir= 
gile invoque les Mules de Sicil: , parce que Theocrite 
qu'il vent imiter , éroic un excellonr Poëte de Sicile.} 

SICELIS, ïdÿs, Ê. Ovid. Sicilienne. Sicelis effe velo, Ip. 
Je veux êcre Sicilieure, 

*SICÉRX, &. f. Bibl. Toute forte de boilfon qui peus 
enivrer, (Ce mot eft Hebrew.) du Cidre de pomme. 

Sicuaus , i. m. Virg. Sichée, mari de Didon , Roi de 
Phenicie. 

SICHEÜS , #, #m, Vince. De: Sichée. 

Sieta , 4. f. Eccl. Sice , riviere près d: Tours. 

Sicires. À. Gell. 10. 25. Vid, Sicivices. 

SICILIX , 3. £. PI, La Sicile, la plus grande des Iles 
qui font fur la Mediterrar.ée. | 

SICILICES , fem. . En», Des fers fort larges, & qui 
vonten pointe, [toutes forces de trenchaus. RS 

SICILICÜLA , £. F. Plaur. Rud, 44. 125. Petite [cie 
ou petit poigrard. (dim.) de Sica. 

: CL De es pag Pl. è Le poids de deux dragmes. 

SICILIENSIS , sé. (adj.) Cie. Qui cit de Sicile. Sym 
Sicuius. 

SicisiMEeNTUM,i.n. Caf. de R. R. Le foin que l'on 
amalle en coupant l'herbe qui avoit été laiflée en fau 
chaat. » , 

SICILIRE , 59, 545, tm. V AR R. Coupper l'herbe 
qu'ona la fée dans wo 55 en le fauchase, 
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Siernis , &. PL. La pointe, le crenchént d'un inftrt- 
ment. Sy. Murro, 

SICILISSARÉ,T. Puaur. Parler comme les Siciliens, 
parler mal. 

SictnisTA. Vid, SICINNISTA. 

SiCINIOM , 3 5. n. Fef. Monodie, lorfqu'une perfon- 
pe charte feule , ou lorfque les inftrumens ne font poire 
accompagnés de voix. Aulu-Gelle dir que c'eft une cfpece 
de danfe où J'on chantoit en danfant. Vid. A. Gus. 
20. 3. 

Sicinnistæ , #rum, m. pl. 4. Gell. Elpeces de dan- 
fcurs, ainfi appellés d’une danfe ancienne nommée Sici- 
nium. 

SICINNIOM, 75, 0. À. Geil. Sorte de danfe inventée 
par Sicinaus. 

SICINÔS , 5. f. PL, Uns des 1fles des Cyclades dans la 
mer Egée. b. Sicandio, dans l'Archipel. 

SICLUS , 5. m. Bibl, Un Sicle, monnoie des Hebreux, 
qui valoir quatre dragmes Attiques , au rapport de Jo- 
fephe, ce qui reviendroit à vingr-deux fols quatre deniers 
de notre monnoie. D'au’res difenc que le poids du ficle 
éroit d'une demie once Romaine,ce qui reviendroit envi- 
ron à rrent« fols de notre monnoie. 

SICORIS , ïs. m. Lucan. La S-gre, riviere de Catalo- 
gne, vers Lerida. | 

SICÜBI. (adv. de lieu.) Ter, Si en quelque lieu, (pewr) 
S: aALIcUsI. 

Sicubi quercus tendat ramos, Vino. Si un Chêce étend 
fes branches en quelque endroit. 

SICULA , A: Cal. (dim.) de S 10 a. fSwmitur apud 
Catulum 6$. 22: pre membro wirili, 

SICÜLI , Gräm. m. pl. Cie, Ceux de l'Ifle de Sicile. b. 

. Es Siciliens- 

SICÜLUÜS , à, #m, Vira. De Sicile, Sicilien. Sicæla 
dapss. Ho r. Les mets de Sicile, (qui avoient paffés en 
proverbe pour toutes fortes de differents mets fort déli- 
cats.) #[O: dit que Siculus fe prend proprément pour un 
homme qui eft né en Sicile , & Sicilienfi:, pour celui qui y 
demeure fans y être né 3 cependant Plaure appelle Sics- 
lienfis hefpes. Rud. 2. 4. #0. Le même qu'il a appelle Si- 
sd fenex dans le Prologue de la méme Comedie, Vers 
#2. 

Sicuzus ,i. m. Nom propre. 

S.culus Flaceus, eft uo Auteur dont il nous refte un 
petit Traicé inticulé, De conditionibus agrerum.X Ri- 
gaule qui nous a fait des Obfervarions & des Noces fur 
cer Auteur, croit qu'il vivoic vers le cemps de l'Empereur 
Domitien. Turnebe trouva à Rome dans l'Abbaye de 
Saine Britin, Silius Flaccus, Jul. Frontinus, Aggenus Ur- 
bicus, Hygenus Gromaticus,&c. qu'il imprimaen 1554. 
Jean Liberr en donna une feconde Elicion en 1614 , fous 
le ticre de Anéfores finium regandsrum,avec des Obferva- 
tions & des Noies de Nicolas Rigaulr. 

SICÜNDE. (adv.) Cie. Si de quelque part. (pour) Si 
ALICUNDS. 

SICUT. (adv.) ci Comme, de même que, ainfi 

SICÜTI. #6: $ que, Me ficut alterum parentem 
G chfervar ,  diligit. C10c. 11 me refpéte & me cherit 
comme un fecond pere. Sicur perfpicies. Comme vous le 
connoftrez. 

*Sicyo1pss , is. n. Plante femblable au Concombre & 
à la Civrouille, appellée Zieu®, Les fleurs de ce genre 
font des petits baflins taillés en cinq quartiers, mais elles 
ne lailfent aucun fruit après elles, fi ce n'eft lorfqu'elles 
fonc nouées. 

SICYON , ônës, f. Cie. Sicyone , Ville du Peloponnefe, 
b. Bañlico, Ville de la Moréc. 

SICYONIA 5. £. HI. Pays de Sicyone davs le Peloponne- 

fe , fur le Golfe de Cori.the.C'eit aujourd'huiune partie 
du pays de Clarenza ou Clascnge, aux cuvirqus de la Yille 
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sr Baflico dant Ia Morké, Ce pays Éroic res fertile ex 
olives. 

SICYONIX , ôrém. n. pl. Lucil, &7 Souliers ou ef- 

SICTONIT , or#m, m. pl. Gic. carpins de fem« 
mes à la Sicyonienne, 

. SICYONIUS, à , äm. Sicyonien, de Sicyone. Teritwr' 
Sicyonia bacea trapetis. V1 RG. 2. Georg. On broic dans 
_e preffoirs des olives de Sicyone. 5. #. des olives excel 
entes. 

SIDE , sidés. F, Liv. Ville de la Pamphylie, fur la Cè« 
te dans l'Afe Mineure. b. Candaler , Ville du Gouverce= 
ment de Natolie. 

Sipenras. (pl. part.) v. Sinsre. 

Si1DaRA. (pl.) Pid. SiDUs. 

SIDÉRALIS, 31ë. (adj.) PI. Des Aftres , qui concerne’ 
les Aftres. Sideralis diffcultas, [cientis. 10. Dificulté de 
l'Aftrologie, la fcience des Aftres, l'Aftrologie. f. 

SIDERARI , br, ris sm. PL, Recevoir l'impreffon 
de la canicule , êcre frappé de l'ardeur de la canicule , ou 
de quelque influence des Aftres. 

SIDÉRATIO, Gris. f. PI. Maladie des arb:es, caufte” 
par les ardeurs de la canicule , ou par quelque mauvaife’ 
influence des Aftres. (R. SiDUs.) 

SIDÉRATUÜS , 4, #m. Pc. Brûlé des ardeurs de Ia* 
canicule , ou frappé de quelque mauvaife is fluence,ou de: 
foudre, 

Sipaxs. (abl.) de Srpus- 

SIDÈRÉ , dÿ , di. Cou. Aller au fond. Pirg. S'affeoir; 
fe prcher, fe poler. PI. S'accrouppir. Gemina fuper ar< 
bore fidunt, Vire. Se perchent fur l'arbre qui éroit dou« 
ble. [En fuivant le maruferit de Lombardie,il fauc lire 
gemina. Les deux Pigeons fe perchent [ur l'arbie.] 

SIDÉREUS ,4, #m. Vire. Des Aftres, des Evoile, 
Mart. Qui s'éleve vers les Aftres. Siderei #rtus, Sr AT. 
Les membres de quelque divinité. Canis fidereus, Ovini 
Le Chien celefte, la Canicule. 

* SIDERITÉS , 4. m. PI. Sorte de diamant qui a l'é+ 
clac du fer poli. adugémr, 

*SIDERITIS, ïdis. F. PL. Herbe appellée Cra= 
paudine, Plante à eur en gueule. Certe sur eft un tuyau: 
découppé par le haut en deux lévres , doct la fuperieure 
eft relevée, & l'inferieure eft divifée en crois parties. Le” 
calice eft un cornet au fond duquel fe trouve un piftile ;. 
quis'emboî:e dans un trou au bas de la feur.Ce piftile eft: 
compofe de quarie embrions , qui deviennent enfuite au 
cant de femences oblongues erfermées dans la capfule 
qui a fervi de calice à la fleur. Les efpeces de ce genre fonx 
verticillées , c’eft à dire , que les feurs font difpofées en 
rayon, & par étages le long des is & des branches. 
Chaque étage cft foucenu par deux feuilles prefque ron= 
des, couppées en crête de Coq , & differences des autreg 
feuilles qui naiffene plus bas. (R. #'/e9s, du fer.) 

*Sinarorœcitos , f, PL. #7- 1e. Elprce de pierre pré« 


cieufe. 
SIDÉRÔR , ris. Vid. SipaRARI. P/. 
SIDO , s6dis, Vid. Supra. Co/. Aller au fond, 
SIDON , onis. f. PI, Sidon , Ville maritime de Pheni+ 
cie tres ancicnne,bâtie par Sidon l'un des fils de Chanaan, 
dans un Terroir tres fercile, & un lieu f force, que les H{= 
raëlites ne pûrent forcer cette place. Saint Paul palla 
certe Ville en venant à Rome. b. Scyde , Evéché Suftras 
gant de Tyr. 7e 
SIiDONIE, &r#m. m. PI. Les Sidoviens, ceux de Sidon, 
qui furent les premiers Auteurs de la navigation , au fem 
ciment de Pline, & de Strabon. : 
SIDONIÜS , à, #m. Vire. De Sidon, Sidonien. Sé4 
donia chlamys. Ip. Une cafique d'écarlatte, parce qu'on 
faifoit de tres belle écarlate à Siden. 
SIDÜS, éris. n. Cie. Rene de EE m 
une évoile.f. P 1. Climat, ”. Vire, Saifon.  ManT 
Mauvaie 


\ SIG 
Mauvaile infüeñéé , coup du ciel, 

Que fidere terram vertere conveniat. Vire, En quelle 
faïton il fauc labourer la terre. Gentis fua fidus, O +1 D. 
La gloire, l'ornement de fa famille, Sidera terrefiria, 
Cor. Les fleurs de la cerre. Sub eedem fidere, PL. Sous le 
même climat. Sidere fubiro, Mant, Par un coup du ciel. 
Dextro fidere, Stat. Sous une heureufe placete, Suoli- 
mi feriam fidera vertice. H 0 R. Je m'élevsrai jufqu'aux 
cieux. Ferre ad fiders, V 1RG. Elever jufqu'au ciel, 
rendre immortel , rendre celebre. 

SIGA , à. f. PI, Ville de la Mauritanie Cefarienne fur 
la Côte. b. Harefgol dans le Royaume d'Alger. 

*SIGALEON. Æw/. Le dieu du filence , que les Egyp- 
tiens reprefentoient , ayant le doigr appliqué {ur les 1é- 
vres. (R. myde , Sileo, & Ads, Populus, Parce qu'il impo- 
foit filence au le.) 

SIGEÜM PROMONTORIÜM , ïi. a. PI. Le Pro- 
montoire de S'gée dans la Troade fur la mer Egée. b. le 
Cap des Janiffaires,ou Cappo-Janizzari fur l'Archip:l. 

SIGEUS ,3, #m, Vino. De Sigée , ou de Troade, 
_ SIGEÏÜS , 4, #m, Ovip. F Tellus Sigeis. Ovin. La 
Troade. 

SioirRiDUS,î. m.Ecc!. Sifroi, Erêque. [Sigfrid, Abbé. 

Sicriea. pl. Vid. Sicuizun. 

SIGILLXRIX , ôrüm. n. pl. Swer, Fêtes des efelaves , 
æjoutées à celles qu'on faifoic à l'honneur de Saturne, Îles 
prefens qu'on failoit aux efclaves à cette fête. F4. Gel. 
La place ; la rue où l'on vendoit de ces petires ftatyes ou 
marmoufets, qu'on envoyoit pour prefenc. [El y avoit en. 
core une autre fêre des efclaves les ides dy mois d'Aoër.] 
(R. SioriLa , petices figures ou idoles.) 

Sroitrart4 ; arm, f. pl. Eccl, Scilleres , Abbaye au 
Diocefe de Troies, 

SIGILLATIM.{adv.) Cie. En particulier , en détail, 
par le menu. 

SIGILLATÜS , 4, #m. C1c. Orné de 
en relief ou en boffe. JSigillé. 

SIGILLÜM , 5. n. Une petite ftarue ou petite imageen 
telief, une petice idole de terre, de bois , de | papa > Ou 
d'autre mérail. Cie, Un cacher,un fceau. Sigillæ in menro 
impreffa amoris digitulo. YARR, De petits trous au mer- 
ton faits par le petit doigt de l'amour. 

SIGMA, ätir. n. Mart, Efpece de lit en forme de de- 
mi cercle, furlequel on fe couchoit anciennement pour 
prendre le nr7$ ère d'une Letire de l'Alphabet Grec, 
qui répond à l'S des Latins, 

SicNA, (pl.) Vid. Sienun. 

S1GN 4. Marquez, fceliez. (imper.) v. Sienant. 

SIGNACÈLÜM,i. n.4pul. Bibl. Un cacher,un fceau.m. 
Aperire, foivere fignacula Bis Rompre, lever les Sceaux. 
Signaculum Crusis, Tan +. Le Signe de la Croix, Pis. 
CRrUx. > 

SIGNANDUS , à , #m. Pro». ex v. SIGNARE. 

SIGNANTER. (adv.) Serv. D'une maniere fignifica- 
tive. Vid. SIGNIFIEANTIR. 

Sicnantss. (pl. part.) v. SIcNAR&. 

SicnanNTiss1Ms. (adv.) Den. D'une maniere tres forte. 

SIGN 3, 4vt, atém, C1e. Imprimer quelque 
chofe {ur une autre, marquer , fceller. Plawt. Montrer 
par fignes. Qunr. Signifier , faire connoître, Feff, Mar- 
quer les trouppeaux, Sign legem. B15L1. Gravez la loi. 
Carmins rem fignare, V 1R 6. Mertre une ivfcription en 
vers fur qu:ique chofe. Signa librum. Bisr. Cachetez le 
Livre, Signantes annule Regis. In. En y mettant Le fceau 
du Roi. 

SIGNARI, br , anis sm. (pall.) Cic. Signafur argen. 
tum Apoiionis. In. On bat de là monnoic à Apollonie, Cr. 
r4 fignatur figuns. Ori. On imprim: des figures far la 
cire. Se figmari oculis, V1RG. Qu'on le marquoit des yeux. 
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Srénarr. Pid, SienaATUus. . 

SIGNATIO , ônis. f. Tac, L'action de cacherer ; ou 
l'empreinte du cacher, 

SIGNATOR , éris. m. Sail. Qui met fon cacher, qui 
appol- I: fceau à quelque écrit. 

SIGNATORIÜS annulus, m. V. Max. Un anneau 
qui a un cachet dans le chaton. 

SIGNATÜRX , &. f. Suer. L'aétion d'appofer le cas 
chet, ou le fcrau à un écrit, [fignature: f. 

SIGNATUS , à, #m. Ov. (part. paff.) v. Sicware, 

SIGNIA , Z. F. Liv, Ville des Peuples Vollci dans le 
Latium. b. Segni, Ville Epifcopale de Ja Campagne de - 
Rome dès le cinquiéme fiecle, qui releve du Papz. 

SIGNIFÉR , à, #m. LUe. Crater fignifer. V. FLac, 
Une couppe fur laquelle font pluficurs figures. Signifer 
erbis. Cic.—sireulus, Vitr. Le Zodiaque où font les dou- 
ze Signes. 

SIGNIFÉR , 5. m. Cie, Un Porte. Enfeigne, #, 

SIGNIFICABILIS , 54. (adj.) Van. Vox fignifetn 
bilis. In. Un mot expreffif, fignificatif, 

SIGNIFICANS , antis. (adj.) Quint. Qui exprime 
avec force, avec emphale , qui eft fignificarif, 

SIGNIFICANTÉR. (adv.) Qwinr, Le même que S1a 
GNANTER. Avec emphale, avec force, d'une maniere vive, 
Sed acrids, apertises, fgnificantis dignitatem tuam defen= 
diffem. C ic. J'aurois défendu votre honneur , avee plus 
de force, plus ouvertement, & avec des marques plus 
évidentes le mon amitié.) 

SIGNIFICANTIAÀ , &.f. Quant. Verberum fignifican- 
tis. [p. La force des mots. 

SIGNIFICANTIOR , eris. QUINT. (comp.) €" 

SIGNIFICANTISSIMUS , 4, mm, À. Ga. ({up.) de 
SieniFicanNs. : 

SIGNIFICANTIUS. (adv.) Cie. D'une maniere plus 
fignificative. (comp.) de S1GNIFICANTSR . 

SIGNIFICARE , 5, &vi, arm. Cic. Signifier , [faire 
fçavoir , faire connoître , apprendre , avertir. Carere hoc 
frgnificat. Le verbe Carers a certe fignification. Significare 
per geffum.Ovi. Faite connoître quelque chofe par gefte, 
—per litteras. Cic. Faire (çavoir par lettres. Ur 7 cens 
Fi fures venerins. An. Pour avertir quand les roleurs vien- 
nent. Significare manu, Faire figne de la main, Significa- 
vit mibi. Bi81. M'a fait connoltre. Quid fignificaret [om 
sium, Ip. Ce que vouloit dire {on fonge. 

SIGNIFICARE, br, Ztis sm, (pail.) Bibl. Etre figoi- 
fé , écre marqué. Que fignifcabantur, Bis. Qui étoiene 
marqués, qui écoient fignifiés. 

SIGNIFICARI. (dép. ) A,Gell. 

SIGNIFICATIO , anis. f. Cir. La fgnification d'un 
mot , marque. f. reg » indice. ", l'aétion de faire 
fçavoir quelque chofe À quelqu'un. Caf. fignal. m, Ignis 
bus fenilessinne facere. Cas. Donner le fignal, en al- 
lumant du feu. Una litterarum fignificarione cives necan. 
dos denotavit, Cic. 11 defigna dans une de Yes lettres, les 
Citoyens qu'il falloir faire mourir. Vox awribus refert fiz 
gnificationes.VirR.La voix apporte la parole aux oreilles. 

SiGNiricaTioR , oris. A. Gsu, Sanv. Le même que 
SieniricanTioR. Plus fignificatif. 

SIGNIFICATUS , #:. m, PL, Signe d'une chofe qui 
doit arriver. [On ne trouve que s'ablatif fingulier Signim 
featu, & l'acculatif plurier Signifcatus.] Tempeftatums 

fign'ficatus pofifusures ante pronunciare. Virn. Prédire 
longtemps devant, Les chofes qui arriveront dacs les 
Saiions. . 

SIGNIFICO , #5, Avi. Vid. Sienrricars. 

SIGNINOS , 4, #m. De Sigoia. Signinum opus, Virr. 
Du ciment fait de 1 huilles pilées & de chaux , Îtoute force 
de mortier. (R. SIGNIA , parce que c’étoic en cette Ville » 
que fe faifoient les meilleures chuilles. } 

SioN1UN. Pid, SicNiA, 
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ais SIL, 

SIGNS , 5. Vid. SreNans. Cie. 

SIGNUM, 5.0. Cu. Signz. m, marque de quelque 
choie. f. prélage. m. [ftatue , figure. f Hfceau, cacher. m. 
Vire. fignal. m. enfcigne. f. étendart , drapeau, guidon. 
m, cornctte. @wint. l'enfeigne des maïlons , d'une bouti- 
que. Signum cœleffe, Cic. Signe celefte. % I] ycoa douze 
dans le Zodiaque, dont les noms & l'ordre font dans ces 
deux vers, 

Sant Aries, Taurus, Gemini, Cancer, Les, Virgo, 
Libraque, Scorpius, Aréitenens, Caper, Amphors , 
| Pifees. | | 
Signum dare mulitibus, T ar. Donner le figral aux Sol- 
dats. Dare fignum oculis. Ip. Faire figne des yeux. Veneris 
fignum, PLaur. La ftatue de Venus. 46 figno intime. bp. 
Du fond du fein de la ftatue. | 

SIGNA, ôrum. Cic. Des figures, des ftarues.f. prodige, 
Miracle , étendarc. Pocula affera fignis. Vino Des coup- 
pes enrichies de figures relevées en boffes. Convenire ad 
figna Cas. Se ranger autour des enfeignes. Abeffe à fignis. 
PL. J. N'êcre pas auprès de fon enfeigne. 

SIL, #5lis. n. Pur, Sile , efpece d'ocre, plus belle & 
plus rare que l'ocre ordinaire, % Saumaile , & quelques 
Autres critiques a{furent que c'eft du rouge ; mais Vicruve 
Æ& Plive fonc affez conroître que le file écoit jaune ; un 
autre croit qu'il écoit bleu. 

SILACEÜS »à, sm. Vire, De file, d'ocre, de cou- 
leur d'ocre, peinten ocre. 

: SILANÜS »%, m. Zucr. Le tuyau d'une fontaine, ou 
J'eau qui fort par le tuyau. [Cic. nom propre. 
SiLaUs , i. m, P:, 29.8. Éfpece d'Ache de marais, 
Sits,es. Ville dela Baîle- Egypte. ‘ 
_StLani , ormm. m, pl. Pi, Les Silenes , Peuples qui ha- 
bitent l'Inde. | 

SILENS , émis, (adj.) PI. Qui (e tait, qui eft dans le 
filence. (parc.) v. Sicsrs. Dies filens à ventis. Co. Un 
jour où 11 re fait point de vent. Fios flans. 1p. Une fleur 
qui ne croît plus, Luna filens. PL. Le temps que la Lune 
ne paroît pas. Swrculi filentes. C o L. Des greffes qui ne 
pouilent point. Unds filens. Y. FLac. Une eau dormante. 

Silentes. Ovip. Les morts. Concilium vocare filentum. 
VirG. Aflembler les ombres des morts. Sedes filensum, 
Ovio. Les enfers. | 

SILENTIARI Servi, San, Efclayes qui impofoient f- 
Jence aux autres efclaves, 

SILANTIARIUS, ii. m. Cod. Silentiaire , Officier de 
Ja Cour des Empereurs Romains , que Juftinien exempra 
ge la Charge de Tutelle, J1 y à un Ticre dans le Code, 
DeS entrariis. | : 

SILENTIOSÜS , 4, #m. À » u . Silentieux, qui eft 
das le filerce. =" 

SILENTIOM , 3 5, n. Cic. Silence. Liv. repos. ", Al- 
gum filentium, Ovip. Un grand filence, Facere filentinm. 
Quinr. Se taire. Plaur, écouter en filence, Facere filen- 
si4. Pins. Faire faire filence, Suadere filentia digito. Ovin. 
Impole: fi'ence avec le doigt. Difimulare aliquid fitentio, 

vinr. P.ffer quelque chofe fous filence, Per amica filen. 

14 luna. V1KG. À la faveur de la Lune, qui ne luifoit pas. 
Silentinum caufarum eft G juris. Cic. On ne plaide plus, 
& on ne revd point la juftice, De Partho filentium eff, Cic. 
On ne dit rien des Parthes. Silenvism bidusem fuit, L1w. 
On rec fit rien pendant deux jours, Silentio. Quinr. En 
filence , avec fience. 3e [Ce qui évoit fans défau , s'ap- 
pelloit Silentiwm par les Augures. 14 enim filentium die. 
ous in aufbiciss, quod omni vitre care, Cic. 2. de Din, 7.) 
SILENUS , 5. m. Virg. Silene, le pere nourricier, & le 
Precepteur de Bacchus , qui étoic coujours mosté fur un 
Alne. Aratus dit qu'il fur eransferé au ciel , en coufidera- 
tion de (on rourriffon. 

SILER , ërts. n. Pirg. Efpece de petit arbriffcau , qui 

froic dans l'eau, 
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s11. 

STLERÉ, 180,53, Se taire, ne diré mor: Sen. Tacéré. 
# On dic Ss'ere aliquid. Ovid. Silere,avec l'infinitif, Hir£a 
& Silere de aligua re. Cic. Ne parler pas de quelque cha- 
Le. Sileo verbum facere, Hint. Je me vais, je garde le G« 
lence. Silet aquor. Virc.La mer eft cranquille. Silent: leges. 
C 1e. Les Loix n'ont point d'autorité. Leca larè filent. 
Vrac. Il ya un grand filence dans ces lieux. | 

SILERIE, sile:ür. (imperl.) Ter. On le caic. De jurgis 
filetur. Tan. On ne dit rien de certe conteftation. 

SILESCÉRE , /67. Vid. SisRa. Se caire , garder le fi= 

ant que cg 

troubles s'appaifent. er 
SILEX, ici. mf, Lucr. Un caillou. € [ Virgile, faic 
femivin Silex, dans (a premiere Egiogue , &c. Silice éæ 
nudé connixs, VirG. Ayant mis bas fur un rocher. Il le 
fait auffi feminin, 8. Æn. 233. Varron, Juvenal, Stace, 
le fonc feminin , c'eft ce qui a fait dire à Nonius , que cout 
le monde convient que Sulex fe trouve feminin , mais $ec« 
vius dir que prefque tout le monde le fait maleulin, & if. 

ajoûce ces mots : Tanta tamen ef} Virgilis audforitas, f 

perfuadeatnobisetiam banc filicem dici. Sanv.s.Æn.233.] 

Star tibi filex in corde, Tic. Vous êtes inflexibl=. 
Silices, Virr. Du moïlon, de la pierre menue , dont on 

(e fert pour maçonner. | | : 
SILICARIÜS , #5. m. Front, Un cireur de pierre , qui 

tire du moilon de la carriere , pour bâtir, (n. S1Lax.) 

SILICERNIOM , à 5. 0. Varr, Feftin funebre, f-fpece 
de hachis , ou de pâté, qu'on faifoie pour diflipper les 
pleurs qu'on avoit répanduËs pour le défune. Ter. Ua 
vieillard, parce que les vicillardsfont courbés vers la verre, 
& femblent regarder les cailloux. (R. Cana, G Sizices.) 

X [Sulicernium dicuntur epula, quafi filicenium fupræ 
filicem pofite, qua, peraëtis facrificuss, fenibus dabantur, 
nt Je cito moritures cognofterent. Say. 5. Æn. 92. Sili= 
cernium cœæna qua infertur dis Manibus , quèd eam filen- 
tes cernant , vel quod , qui hac inferunt, cernant , neque 
deguffent : nam de his Je Lbantur inferis,quifquis attie 
gent, funeflatur : aut filicernium fenex dicitur , qui jam 
jamque filentibus umbrijque cernendus ft. Don, Adel, 
#+ 2] 

! Sitiesrwium. Ter. Un vicillard décrepit. (q.72m 
Siricernius , di, &  Scernens filicet fepuichrum , vel 
Sivicsnnus, à. Eccc. _}folum carnens , vel filicem.) 
SILICÉUS , à, #m. Vita. D: caillou , dur comme ug 

caiilou. Pr féliceus, Sin. Un hommeinfenfible. 

SILICIX , 4. f. PI. Du Senegré,heïbz. 

SinicracuM , é, n. Ecel. Senecei , près de Dijon. 

Sixicrara , «. F. Ecel, Salc-de, près de Tui, en Ga:lice, 

SILICULA , 4, F. parr. Petite coffe de legume. 

SILIGINARIUS , 35, m. U'p. Celui qui diftribuoit 
où vendoit le froment, que les Lacins appelloient Silige. 

SILIGINÉUS , à, #m. PL. Fait d'un fromenc , appellé 
Siligo. Siligineus panis, Ssw. Pain fort délicat, fort bon, 
païce que le pain faic de certe forte de froment , étoit ex= 
cellenc. , ‘ | 

SILIGO , inir. F. PI, Efp-ce de froment fort eftimé 
pour {a bo: té. Col. efpece de froment de bonté mediocre, 
H:ur de froment. 

SiL1GON1A , 4. f. Pid. Souont1A. La Sologne. 

SILIQUA , 4. F. Virg. 1. Georg. 74. Sulique, cofl:, cou- 
verture de lezume, comme de pois, de feves. Col, fene- 
gré. PI. carrouge , le fruit de cet arbre nommé Catrou- 
gier. [P/. arbre (que les loniens appelloient Ceraunis.) 
{lsyo. poids , la fixiéme parzie du fcrupule. 

Siliqua Graca. Cor. Carrougier , arbre dont le fruit eft 
couvert d'ane col: , comme les legumes. Ses fleurs font 
À cinq étamines qui naiffenc des échancrures du calice ; ce 
calice eft une roferre couppéc en cinq quartiers , du milieu 
de laquelle s'éler: an piflile , qui devient dans la fuite une 
fique fort platte, d'une fubiiance moileule & çommg 


éharnue , éreufe en travers de quelques foffes, on trouve 
dans chacune de ces foff s , une femence platte. 
SILIQUARI , br, quäsits sm. PL. Se former en colle, 
en goulfe. 
SILIQUASTRÜM, é. n. PI. Le Gaignier, Plante dont 
les fcurs font legumineufes, mais d'une ftruéture allez 
arciculiere, car les deux feuilies lacteraies furmontent la 
euill: fupericure , & rouc le contraire dans les autres ; 
d'ailleurs la feuille inferieure eft formée par deux feuilles 
enti-rement feparées : le calice pouffe un piftil: entourré 
de plufisurs éramices , & ce piftile devient dans la fuite une 
goulle tres applattie, qui renferme enrre fes deux colles, 
quelques femences prefque ovales. Les feuilles de fes ef- 
pec-s raiflent feules & alrernes le long, des branches. 
Siitanum , f. n. Ecrl, Sillano , près de Spolcte. 
 SILLT, &rüm. m. pl. À. Gell. Vers pleins de médifance. 
he, L 
SILO ,ünir, m. PLauT. Rad, Camus, qui a un nez de 
fige. (r. SimUs.) Arme 
Suns, Sime, & Silo. Certe étymologie fair voir , que 
Sile ne peut pas figaifier , (qui a de grands fouicils ,) com. 
me le prétend Nonius, 
SILONIOM, ii. n.Cic. Pays à douze milles de Rome, 
fur le chemin d'Ofie. 

*SILPHIÜM , 55. 0. PI. Arbriffeau qui produit le 
Ealer. Dior. . 

” SILVA, £. f. Cic. Fo. un bois. m, VikG. un: quan- 
tiré d'herbes. PQ xisr. une filve , efp:ce de poëfie faite fur 
I champ. Cic. un amas , une abondance , 0 une quantité 
de quoi que ce Loir. 

Afpera filua fubit., V 1R G.1.Georg. 153. Il vient à la 
place une quantité d'herbes mauvailes. Silus rersm com- 
Éaranda ff. Cie. Il faut ramailer une grande quantité de 
choles.—virtutum. Cic. L'afflemblage des vertus. Omnis 
Élus dicendi ab iis duéta eff, Cie. 11s ont donné , ils ont 
fourri des maticres pour faire des dilcours. 

Silva. Ducis. Bois-le- Duc, Ville de Brabant fur l'Aa, 
éloignée d'Anvers de douze lieues. Vid. Svcva, parunT, 


PSILVANECTOM, 5. n. Senlis, Ville de l'Ile de France, |, 


Épilopale dès 1: rroifième ou quatriéme fiecle, {ur la 
Nunreite, la Capitale du Vallois. 11 ya dans certe Ville 
deux Cenveuts de Chanoises Reguliers de Saise Auguftin, 

SILVANÜS, 5. m. Virg. Dieu Silvaio , proteéteur des 
limites , le dieu des B:rgs , appelle Oriental. Le preinier 
ft le même que le dieu Lar. 

SILVATICÜS., à, #m. Pi. Debois , de forér. 
fn. Siiva), | 

SILVESCÉRE , feë. Cic. Pouller , jecter crop de bois, 
ne poufler point de branches à fruir. 

SisvastTen. Pl, 14.16. Le même que SiLvasTRIS. 

SiLVESTRIOR , ris. PL. (comp.) de 

SILVESTRIS, ffré. (adj.) Cre. De forêt, de bois, 
fauvage , champétre, den Colis ab fuperiore parte 
fluefiris. Cas. Montagne , dont le fommer eft couvert de 
bois. Montes filueffres. Cic. D:s montagnes pleines de 
brouffailies. Siluefhris mufa. Vino. Une chanfon ruftique. 
Cucuwss filuefter. Pi. 14. 16. Concombic lauvage. 

SILVICOLX ,Z. m. Prop. Qui demeure dans les forêts. 

SILVICÜULTRIX,, iris. f. Catul. Qui demeure dans 
fes foréts. 

SILVIGÉR , 4, #m. PL. Couvert de forêts. Siluigeri 
montes. PL. D-s montagnes couvertes de forêts. 

SILVOSUS , 4, #m. Liv. Plein de forêts. 

SILVÜLA, 4. f. Col. Une petite forér.{dim.)de SiLvA. 

SILÜA US, #. m. PI. Eipece de grand poiffon qui ue fe 
tiouve que dans le Nil. 

SILÜS , 5. m. Cie. Camus, Énez recourbé , (comme 
veulent d'aucres , & en parnicuher Feflws.) S11. Chaulfe- 
srappe. 

sisveus, 5. m. PI, 2:, 22. Plante, qu'on appelle au- 
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trémént Carduu:-Maria.Tragi. (Où en voit au Jardindu 
Roi.) 

Sim, Si, Sir. (fubj.) v. Esss , Sum. Etre. 

+ On voir par le Livre de l'Orateur de Ciceron , que’ 
Sim, Sis, Sir, eft par fyncope , pour Siem, Sier, Siet, 
puiiqu'il di ; Sies plenwan eff, fix imminwtwm. Cic.Or.88. 

SIMX , 4. F. Vitr. Gueule droite , terme d'Archiceéture, 
la fimaife. 

Simscium mel, Pu. 30. 13. Miel de Sicie. 

SimskiviUM , ff. n. Sil. Joftrument à labourer la terre. 

SIMIA , &. Cic. Un finge, qui contrefait , qui imite 
les autres. Sroicorum fimia, Ho. Le finge des Sroïciens,, 
qui imite les Stoïciens. 

SIMIL A, à. f. Mart, Fleur de farine de froment. 

Similagineus paris, S 8 n. Du pain de froment, qui 1 
coute fa A:or, 

SIMILAGO , gin°s. f. PI. Le même que Sim1LA. - 

SIMILARÉ, 5, ävi, arm. Eccz. Rendre leinblable’, 
comparer. | 

SIMILARI , 5r, ts sum, (paff.) Bibl. Etre femblable,, 
être rendu femblable. 

S.mitinus , im. Eccl. Sembein, Evêque de Nantes. 

SimizioR , oris, Cic. (comp.) de 

SIMILIS , /ë. (adj.) Cic. Semblable. # [Cer adj-&if 
gouverne le gennif & le datif. Ter. Ci. quelquefois j'ac- 
cufatif avec inter.) Vitas me hinnuleo fimulis, HoR, Vous 
me fuyez comme un Faon de Biche. Éft fmilis majorum. 
Tsr. Il tient de fes ancêtres. Similrs domini es. Tir. Vous 
reflemblez à votre maître. Similis pætri. Cic. Sembiatle 
à (on pere. Arricorum fimuliores. Cac. Plus feimblables aux: 
Acheniens. Os bumerofque des fimilis. Vire. Qui à l'air 
du vifage, & le port iemblable à un disu, Simeilimus si 
eff. Cic. Lu ieff:mbietres force. Voluntare Jimiles funt in- 
ter fe. Cie. Is e reffemblent d'inclination. Qrèm wterque 
ef} fémilss fui ? Tan. Phorm, Que les voilà bicn tous deux: 
dans leur caraéterc ? 

SIMILITAS, är$s.F, Vitr, Reflemblance. f. S x x. Sik 
militudo. 

SIMILITÉR. {adv.) Cic. Semblablement, de même 

façon , dela même mavicre. 1llum fimiliter atque eram , 
commotum sffe vidi. Cac. je l'ai vü aufli emû que moi. Si. 
militer bis pariunr, PLAUT. ls font leurs petits , comme 
ceux-ci, 
SIMILITUDO , inis. f, Cic. Relf-mblance , fimili- 
tude. f. Similitude veri. PL. Vrailembiance, Sur qguadans 
anim fimiltudines cum corpere. C1 c. L'efprit a quelques 
rapports, quelques reflemblances avec ie corps. 

Simizcims. (adv. fup.] de SimiiTsr. 

SimMitzimUs ,# ,#m, Cic. (lup.) de Simizis. 

Simizius ,oris. Plus femblable. {comp.) de Simigis 

SIMIOLUS , 5. m. Cie, Un peut fivge. (dim.) de 
Simius. s 

SIMITU, (powr) Simus. Plawr. Enfemble. 

SIMIUS , is. m. Cre, Un linge. m. | Hu x. un homme 
fort laid & diffurme. 

SIMO , 5445. m. B'61, Simon , l'un des douze Apôtres.. 
{Pl nom des poiffons appelles Dauphirs. 4.4. Camus, 

SIMOEIS , sumiénris. m. Virg. Le Simoïs, riviere du. 
Royaume de Troies selle fe mêi: avec a riviere de Xan… 
thus, om Scamauder, & ckes iun:benc enfemble dacs jæ 
mer Epée. © 

S'MPLATÉ, 9, #ui, Ssouz. Ne faire qu'un. 

SIMPLARIOS , à, #w. Sinple. Le mêne que 

SIMPLEX , its. (adj) Cie. Simple, un, quf n'eft 
point compoié , fvrai, lincer:, Ricle, qui n'eit point dif. 
fimulé , qui n'a poine de duplicite , ouver: , franc, inao= 
cent. Fortitudo frnpliess vi4 Domi. Bisi. La voie du 
Seigneur, eft la rorce du fimple. Sumplicer pojjidchun: bonæ 
:jms. In. Les fimples poflcderonc {es biens. Simplici ex 
sorde mvvisomn diligite. Bisz. Aunez- vous les uns, & lew 
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kito SIM 


autresavec un cœur humble, ‘dans la fimplicité de votre 


cœur. Cibus fmylex. Manr. Une viance naturelle, Rura 
fimplicia, PL. Des campagnes fans ornemens, Simplex mea 
#rit orafio. Liv. Je parlerai (ans dérour & fans déguife- 
po rep Ce ag mulier. Hor. Une femme mode 
ment parée, Duplex, qua ex argumento faëta eff fimplici. 
Ts. Le fujet en eft double iqu'i i 
Le roripial » quoiqu il ne oic que fmple 
SIMPLICARE, 7, Gui, Srüm. Paz. Ne faire qu'un, 
ne produire qu'un , faire fimple. ){ Mulriplicare. 
SiMPLIC10OR , ori. Hor. (comp.) 
SIMPLICISSIMUS , 4, mm. San. (fup.) de SimpLex. 
SIMPLICITAS » afis, F. Ovid. Simplicité, candeur, 
fincerité éloignée de coute diflimulation ,& de tout dé- 
guifement. Gloriari Gmplicitare, QuinT. S: faire honneur 
d'une certaine fimplicité, Simplicitas jufforum diriget eos, 
B131. La fimplicicé des Juites, les conduira heureufe- 


ment. 
SIMPLICITÉR. (adv.) PI.Z. Simplement , fans difi- 
mulacion , avec fincerité , avec franchile, Paul. C. Pu- 


xement & fimplemenr. Facis fimpliciter. Curr. Vous en 


ufez avec fincerité , ans déguifement. Docere fimpliciter. 

Quir. Eofcigner d'une maniere plus fimple, Qui ambz. 

cond piste red conf denter , (&) faluus erit. Bis. 

ui qui marche lement , marche avec affurance 

CS) il fera (auvé. . ; ” TT 
.SIMPLICITÜS. (ady.) Non. (pour) Simpzictrar. 

Simplement. 

. SIMPLICIOS. (adv.) Quint. (comp.) de S1mpPL1- 

TER. 

SIMPLIFICATÜS, à, äm. 
rendu fimple. 

ren M, n. Simple. 

LUS, 4, #m. Cic. Le fimple,qui n'eft pas double, 

SIMPÜLARIUS , 4, #m. V ps L De ré; prix, de 
petite valeur. 

SIMPULATRIX, ses. f. Feff. On appelloit ainf les 
femmes qui étoient employées pour les facrifices. {R. 
SIMPULUN.) rs 

SIMPÜLONES, sm, m. pl. Les amis de l'époux » qui 
je —. dans routes les démarches qu'il fait dans ün 
eftin, ' or 

SIMPÜLÜM , 5. n. Cie. Simpule , petit vale deterre, 
ou de bois , dont le col étoir fort étroit, qui étroit d'ufage 
chez les Anciens pour les libations. (r. SUMERS. Varr. 4. 
£-L.) Excitare fluétus in fimpulo, C 1 €. Faire de grands 
bruits pour rien, pour peu dechofes. # 

SimrUviUM. PI, Le même que SiMPULUM. 

SIMUL. (adr.) Cic. Enfemble, en même lieu ,len même 
cemps, [d'abord ue , auffirôt que, Dwas res fimml agere 
decretum ef mibi PLaAUT. J'ai réfolu de faire deux chofes 
à la fois. Simul ac, fimul ut, Cie, Du moment que ,auff- 
sèt que, dès que, d'abord ques ‘ : 

_ SimULacIOR. Quid, 2. Am, Eleg. 6. Qui fçait mieux 
conerefaire , imiter. Mi Se vie 4 : 

SIMULACRÜM , 5. n. Cie. Statue, figure en boffe, 
image, reprefentation, reffemblance, idole.f.fimulacre.(r. 
SiMULARE.) Simulacrum aliquod crvitatis Cic. Quelque 
apparence de Ville. Erunt in bof bumanarum fimulacra 
viratum, Ip. I] y aura dans les bêtes des vertus qui au- 
ront l'apparence des vertus humaines. Pugne ffmulacra. 
Quinr. Des reprefentations de combat. Smulacræ gen. 
ñum. Bizz. Les idoles des Gentils. Habere Jimulacrum 
alicujes roi. Pr a ur. Reffembler à quelque chofe: ‘“ 

SIMUÜLAMEN, 5nis, n Ovid, La reprefentation de 
quelque criole. à tr ' 

SIMÜLAMENTÉ , ôräm. n. pl. À. Gell, Des firata- 
gîmes , des rules de guerre. an 
" SimUiaN6,4rt#, Tac. (part.) v. SiMULARE, 

SIMÜLANTER, (adv.) Apsl. Vid. SIMVLATE 


Eccz. Simple, fiacere, 





non pores. Crc. Si vous ne pouvez pas abfolumenr, 


SIM. SIN. 
SIMULANTIOR: Ovid, Vid. SimULACIOR. Qui contres 
faicmieux. | 
SIMÜLARE, Yu, tm. Cic. Faire femblanc qu'une 
chofe eft , quoiqu'elle ne foit pas , imiter, reprefenter,co= 
pier.Simulare anum.Ovin.Prendre La forme d'une vicille. 
Simulat fe pro uxore Nini filium. J w sr. Elle Le fit pafler 
pour le fils de Ninus,au lieu qu'elle éroit fa femme. Gas 
dis vultu fimulare, Ovin. Faire femblant qu'on a de la 
joie ,en prenant un vifage gai. Simulo non fentire. P 1. ]. 
Je fais femblant de ne point fentir. Simulare amicitiam 
Cafaris. Ces.Faire femblant d'être ami de Celar. = A£THM, 
Liv. Contrefaire le malade, faire femblant d'être malade. 
—cupreffum. Ho. Peindre un cyprés. —fbem vultu. ViRG, 
Faire femblane d'avoir de l'efp:rance. S'mulare aliquem. 
Ovip. Prendre la forme ou la figure de quelqu'un. Vi, 
DissiMULARS, NAN STE 
SIMÜLARI, ÿr, anis sm. (pafl.) Ov 10. (Simulare 
ef ms ru nefcias,at difimulare effiogere nefcire 
qua [cias. 3 Pr, Te 
SIMÔÜLATE. (adv.) Cic. En faifant femblant , aveg 
diffimulation de quelque chofe. Sive ex fimularà loqus, 
Cic, Parler avec diffimulation , avec déguifement. 5 
SIMÜLATIO , ônïr. f. Cic. Déguifement , m, feinte , 
diffimulation , reffemblance , imitation. f.  *? © ‘° 
Simulatione officii. Cie. Sous pretexte de rendre quel- 
que fervice,Simulatie virturis, Cac. L'imitation de la ver= 
tu. Longè alius ingenio , quäm cujus fimulationem inde 
rat, Liv. Il avoit bien un aucre efprit que celui qu'il fai- 
foir pareître. di UP Nes PE ‘ 
SIMÜLATÈR,, ôrir. m. Cie. Qui parle avec di fimu« 
lation , avec déguilement , ou qui eit difimulé, fourbe. 
Simulator fqura.Ovin. Qui prend une forme,une figure. 
SIMULATRICES. Lifez SiMPULATRICES , CG voyez 
SIMPULATRIX,, ‘ HE à 
SIMULATUS, à, #m. T ac. Feint , contrefair , difi- 
mulé , déguifé. (part. pal.) v. ; | 
SIMULO , ä5. Vid. SimuLaRs. Cic. Feindre, faire 
femblanc de faire unechofe, pe: 
SIMÜLTAS , &ris. f. Cie, Refroidifemenc , reffenti= 
ment.m,Exercere,habere firmaltatem cum aliquo.Cic. Avoir 
du reffentiment contre quelqu'un, n'être pas bien avec lui. 
SIMULUS , à, #m. Mar. Un petit camus, (dim.) de 
SIMUS , à, #m. VixG. Camus, ‘ : 
Simus: (1. pl. fubj.) v. Essa MBrre. 
SIN. (conjorét.) Cic. Que fi, mais fi, finon. Sin planè 


r 


Sin autem, Cic. Mais fi, finon. 

Sin aliter , fir minus. Cic. Sinon, 

Sin. Bibl. Le deferr de Sin. 

SINX , &. Ville de Melopotamie. 

S1NA. Bibl, Simaus mons. JUsT. Sinaï. B18L1. Le Ment 
SinaY, où Moïfe reçut du Scigaeur la Loi qu'il donua aux 
Juifs , dans le deferc d'Arabie, ‘ AA ETES 

SINX DA , 4. f. Ville de la Grande Phrygie. 

SINÆ , #r#m, m. pl. Les Chinois. Sinarwm imperium. 
La Chire, Royaume d'Afie. ARR 

SiNaraniæ, #rum, f.pl. Eccl. S:nevieres,en Tourraine. 

SINAPL (0. indecl.) Varr. Scnevé , herbe dont la grai= 
ne ferc à faire de la moutarde , plance dont la eur eft à 
quarre feuilles difpofées en croix. Le calice poufle un pifti- 
le, qui devient une lis u: compofé: de deux panneaux 
appliqués [ur les bords d’une cloifon , qui divife la filique 


cn deux loges remplies de quelques femences prefque ron- 
des. Certe cloifon eft terminée par une corne d'une matiere 


fpongieufe , qui renferme une {emence femblable aux au= 
cres. La faveur âcre & brülante des efpeces de moutarde, 


doit être regardée comme une marqus de diftinétion. 


SINAPIS , is, f. Le même. Du Senevé. 
SINAPISTRÜM , 5. n. Piauce , dont fa fleur eft à qua- 


tre feuilles. Le calice. poule du gilieu un piftile qui dé= 


LA 


SIN. | 
vient enfuire une goulle creufe , qui s'éuvre dans fa lor- 
gueur en deux parties pliées en goutticre,remplies de que:- 
ques femeness prefque rondes. 

SinanD1 Pons,enti. Ecec. Senerpont, près d'Aumale. 
Sinas, atis. ((ubj.) v. Sinsrs. 
SiNtERA. Vid, SINCERUS. 
 SINCÈRE. (adv.) Cie, Sincerement , avec fincerité , 
avec franchife , ans difimulation. 
Sincerior, erie. PL. (comp.) de SiNcsRUSs. 
SINCERITAS, &r5s.f.PI. Pureré. Bibl. Sincerité.f.Sin. 
re ligni, Cou. Qualité d'un bois fain , qui n'eft point 
ë a 


e SINCERITÉR. (adv.) Bib!.Sincerement. Syw. Sincerè. 
SINCERUS,3 , #m. Ovin. Entier , qui n'eft point gré. 
Ce. Pur, fans mélange , qui n’a aucune tache , net, ffin. 
cere, veritable , qui eft de bonne foi, Aqua fincera. P 1. 
e l'eau rette. Sincer& fide agere. Liv. Agir fincerement 
& de bonne foi. Nulla eff fincers voluptas. Ovin. Il n'y a 
point de plaifir pur. Sinserum eff nifi va.Hon.Si un vail- 
eau n'eft bien ner, Porci finceri. P 1 À U r. Des Cochons 
qui re fohc point ladres , qui font fains. Corps: fincerum. 
Ovio. Un corps qui n'a point d'incommodité. Sincerwm 
‘egueftre pralium rat. Liy. Il n’y avoit que la cavalerie 
‘qui combareit. (R.g. SiNs caRA. Denat. Eun, 1. 3.97.) 
SINCIACOM , 5. n. Ecel. Zinzich,au paysde Julliers. 
SINCINIÜM. n. Fast. Cantio folitaria. Lorfqu'il n'y 
a que des inftrumens qui jouent fans être accompagnez 
d'aucune voix. Lifez dé voyez Sicinium , fymphocie ou 
fontate, ©" | ° 
SINCIPUT , pisis. n. Juv. Le devant,le hauc de latête, 
& route la rêre. (R.q. ScissUM CAPUT.) 
*_ *SINDON, 5nis. . Mart. Un fuaire, un linge fort dé 
Jié, (dont on enveloppe les corps morts.) end wr. 
" Sinpunum , f. n. Ecel. Seauc en Champagne, près de 
Grand- Pré. | ne E | 
* SINË. (prépoñtion qui veut l'ablatif.} Cie. Sans, Sins 
qe nihil poteft s facere, B18L1. Vous ne pouvez rien faire 
fans moi. Sine controuerfià. Cic. Sans difficulté. Sine du- 
bio. Ip. Sans doute. Sine re. Cic. Sans bien. Sime follicitu- 
#ins. Bigc. Sans inquiétude, 
Sins. Lailez , permercez. (imper.) v. SINSRS. 
Sinsmonriun , #6. 0. Eccl, Semont , [ur le bord de la 
Stine en Bouryogne. 
* Sinemurus, 5. m. Ecel, Semur , en Bourgogne. 
SINÈRE, 0, sous, sitmm, Cic. Permeutre, laifler aller. 
Sinite abire.Big.Laiffez-le aller. Sine me expurgem, Tan. 
Permertez-moi de me juftifier.Neminem finebant ingredi. 
Bu. N: lailoient entrer perfonne, € [ Après ce verbe on 
met l'infinitif, Ter. & plus fouvenc le fubjon@if , en ex- 
‘primant o (ous-ent cut] pee 
| Sinemeo me vivers modo. Ts. Laiffez-moi vivre à ma 
maniere. Sine st veniant, 1n. Laiffez-les venir.Sine tg hoc 
exorem. T 5 R. Accordez-moi cerce faveur , permettez 
que j'obrienne cela de vous. 
SiniruR, fitus eff. (palf.) Cic. Aceufare non fitus eff. 
Cic. pro Seff. On ne lui permit pas d'accufer, Nec finitur 
quiefcere. Biss. I] né luieft poinc permis d’être en repos, 
1l ne peut avoir de tive. Pur ï 
Sinsnos, otis. m. Eccl, Seré, Serneu, Martyr. 
Sincipon, enis. Nom de plufeurs lieux. Singidon Mæ. 
Jia. Eccz. Saint-André, Semandre, Singidon Pannonis. 
Ip. Sigetinez , en Hongrie. 
Sinaiurs , és. F. Ecel, Xenil , riviere d'Andaloufe, en 


Efpagre. | 
SINGILLATIM. (adv.)Cic, En particulier. Svn. Sin. 
xlatim, 
‘ SINGLARITÉR. (adv.) Luer.(pour)SiNcULARITER. 
SincuLa. pl. Vid. SiNGULI. Vid. SINGULUS. 
SINGULARIE. (adv.) Charif. Vid, SINGULARITER. 


SINGÜLARIS ; ré {adj:) Gif, Seul, waique, Jpropre, 


À sut 
parciculier , fexcellent , rare , extraordinaire. Werbis fn= 
gularibus. Cic. En particulier. Rate fingulari. Sin. T2. 
Avec uo feu] ns vire. Sésgularis pugns, fingulare certamen 
pralium.Bisz.Combat fingulier , de feul à feul. Singulari 
tm initas, Cic. Une cruauté extraordinaire, Cum efles 
fingularis. Cic. Lorfqu'il étoit feul. Sunt quadam omninà 
in te fingularir. Cie, Vous avez des chofes qui vous font 
particulieres , qui vous conviennent à vous feul. 

SINGGLARIS. Parr. Le nombre fingulier. (On fous- 
entend numerus.) F 

SINGULARITER. (adv.) Cie. Extremement , d'une 
façon pardiculiere, fingulierement , particulierement , 
Quint. au fingulier , en fingulier. Singulariter diligere, 
Cic. Aimer d'une façon particuliere , aimer tendrement 
Singulariter in Ge conflituiffi me, Bic. Vous m'avez af- 
fermi d'une maniere Gnguliere dans l'efperance. Singula= 
riter [um ego. 1 p. Je (uis feul. 


SINGÜLARIUS, à, #m. PLaut. Uo, feul , unique, 


“SxN. Singularis, 


SINGÜLATIM. (adv.) Cie. En particulier, Sen. Si= 
£illatim, 5 
SINGULI, 14, là. pl. Cie. Chacun , chaque , feul , un 
à uo. Acceperunt Po denaries,Bier. Reçurent chacun 
un denier. Nunquam fumus finguli, San, Nous ne fommes 
jamais feuls. Date funs illis fingula ffola. Bras. On leur 
donna chacun une robbe, Sénguli carri vix ducebantur, 
Cæs. On avoit de la peine à faire paffer les chariots un à 
un. Singula eorum., B18 1. Chacund'eux. Panders fingulæ 
ordine, Vire. Expliquer, découvrir chaque chofe par or- 
dre. Singulis annis. Cie. Chaque année,routes les annéess 
In dies fjagulos. Ip. Chaque jour , rous les jours. Singwlie 
menfibus , noGibws. Cic. Chaque mois, chaque nuit, tous 
les mois, routes les nuits. 
SINGOÜLTANS , ris. (adj.) Pirg. Qui fanglotte , qui 
pouffe des fanglots. / ‘ 
SINGÜLTIENS, émis. (adj.) PL. Qui pouffe des fans 
Blots , qui a le hoquer. Singultiens gallina. PL. Une Pou- 
le qui glouffe. 
SINGULTIM. (adv.) Æer. En encrecouppant {es pa 
roles , en fanglorrant , en pouffant des fanglors. 
SINGÜULTUS , #s.m. Cie. Sanglor , hoquet. m. 
SINGÜLÜS , à ; #m. PLaurT. Seul. Cic. chaque, cha- 
cun. $ [Ce moreft fort rare au fingulier. Pid.SineUL1.], 
Sineura , 4. f. Eccl, Sore, au Royaume de Naples. 
Sinisus. (abl. pL) Pid. Sinus. ‘ 
Sinis. (2, perl) v. Sinans. LaiMer , permettre. 
SINISTER , #rà, trim. Liv, Gauche, qui eft à la gau« 
che, ou du côté gauche. Ci. de bon auguie , favorable. 
Virg. Gniftre , de mauvais préfage, funeite , malheureux. 
Siniféris fermenibus. PL. |. Tevir des difcours defavanta 
geux de quelqu'un. Sinifira cernix, V 1 Ra. Corneille de 
mauvais augure, F#ms finifira. Tac. Une mauvaife re 
putation. Siniffrior pars. VARR. Le cé gauche. Avi ff« 
nifira. PLAUT.Epid. Sons d'heureux aufpices.# [Comme 
les Augures avoient le vifage courné vers le Midi, les oi= 
feaux qui paroifloient à la gauche éroient les plus heu 
reux , parce qu'ils venoient du côté de l'Orient} 
SYNISTÉRITAS ,atis. €. PI.7. Maliguité. f. 
SINISTRAÀ, &.f.Cic.La main gauche. ((uppl. ans.) 
À finiflra, C1c. Du côté gauche Nefciat finiftra. Bis, 
Que ne main gauche ne Laghe point (ce que fair vorre 
droite. 
SINISTRE. (adv.) Mer. Malheuteufement ,en mau- 
vaile part , mal. _ 
SINIS TRORSÜM. (adv.) Caf. A gauche , à la maïa 
gauche. Hic fniférorsim abir, ille dextrersum.Hor. C:- 
ui- ei prend la gauche , & celui-là la droire. 
SINO , 5, s5vr. Vid. Sinens. Cie. Laifler , permet« 
tre que quelque chofe fe faile. 
sINON, ôpis, mu Pirg: Sion fils de Sifyphe & d'Aus 
| PPPpppP ü 


CEE S1N. 
volyeus le voleur , quife laïffa prendre par les Troyens » 
Sc lestrompa. 


S1iNon.f. PL. 27. 13. Efpece de p'ante femblable à 
l'Ache , d'un goût fort piquant. 


SINOPE, ës. f. PI. Sinope , Ville de la Paphlagonie fur | 
Le Pont- Euxin. k. Sinepi ou Sioabe Ville de Natolie fur la 


mer Noire. Diogene le Cynique éroir de cexe Ville. 
SINOPEUS , 4, #m. Ovip. De Sicope. 


SINOPIS , id5s. f, PI. Elpece de terre rouge ; 
? ou de rubrique, parce 
qu'elle fe trouve à Sirope. eve. Qwi facit laquearia 


*Sinorica RUBRICA. Vitr. 


Cediinr, pingitque Sinepide, Bis. Qui tait faire des lam- 
bis de Cedre , qu'il peine d'un rouge éclatrant. 

Sinoricum #inimm, Ceis.Du vermillon,ou du rouge. 

SiNU, (abl.) id, Sinus. j 

SINUANS , #afir. FRONT. (parr.) v. 

SINÜARE, 7, &ui, Ztum. Vinçc. Courber , bander. 
Celf. Creufer. (Re. Sixus.) (Syn. Fleéfere.] Panlarim im- 
vice finuantibus cornibus. FRONT. Les deux aîles s'a- 
v+ centen ovales, Sinwareimmenfs volumine terga.Virc. 
Fair: de lergs plis & replis avec (a queue. 

SINUARI, ür, &ris s#m. (pall.) © v 1 D. Sinmantur 
fan ne vefles, Ip. Le vent fair rider les habics. 

SINUATUS, #, mm. PL. 9. 33. Courbé en arc. 

SINUESSA , à. F. Liu. Sinuele, Ville d: la Campanie 
fur la côte er 'a2.e.Elle a écé ainfi appelée, parce qu'elle 
étoit dans un Golfe appellé Sinus. 

SINUESSANOS,3, #m.Tac. De Sinueff-. Sinuel[a- 
#4 aqua. Tac. 1. Hifi. Lesbains de Sinucile. Sinurffr- 
Aus Sinut. MART. Golfe de Sinuclfe. cage ru Ds ef 
rilitatem feminarum € infaniam virorum abolere produn. 
tur, Pi. 31. 2. On dit que les bains de Sinuele rendent les 
femmes tecondes , & guériffent la folie des hommes. 

ù SINOM, 5. n. Fit, SINUS , s. Pur à mercre du lait ou 
u vin. 

SINÜO , #5, Vid. SINUARS. Pirg. Courber. 

SINUOSE. (adv.) dont on re trouve que fnmoffus, A. 
Gaz. Pr des détours, obfeurémenr. : 

_ SINÜOSÜS, à , #m. Prop, Tortueux ; courbé, qui 
fait plufisurs plis , qui a plufcurs plis. Peftis finuofa. nu 
Une robbe qui fait pluficurs plis. Elabitur finucfo fluxu, 
Vino. Il s'échappe ea faifant pluficurs dérours. Sinmefi 
marratio, Quint. Une narration plsine de détours, 

SINUS, #5. m. Cic, Le fein, Ovid, Un golfe. #. la 
mer. Virg. Le repli d'une robbe. m, Css. Un fious , une 
poche d'ülcere cù il y à du pus. 

Simws falers. Cou. La courbure d'une ferpe. Sinws offis. 
Caus. La concavité d'un os. Nunc dextros ,.nunc finifires 
Loluere finus. Vire. Aller à la bouline, aller bord iur 
bo:d. 1» fjam urbis, S aix. Au cœur de la Ville. Confugit 
#0 finum tuum Refpublica, P 1. ], La Republique fe jette 
entre vos bras, dans vorre fein. Gawders in finu. Cic, Se 
réjouir en foi-même , fe réjouir cout feul. Calumniarore, 
«x finu [ue appofuir. Cic. M appoîta des calomniateurs 
qui étoiert à (a devortion. 

Sinvus Arasicus. Le Golfe Arabique, entre l'Egypte, 
l'Ethiopie & l’Arabie,b, la mer de la Mecque,la mer Kou- 
£c. Codauus finus, Mara. La mer Balcique,ertre le Dan- 
pemarck, la Suede, Ja Pologne & l'Allemagne.—Barba- 
ricms. Le Golfe de Barbarie. b. la mer de Zanguebar en 
Afrique. Sinws Ilyrici, Vine. La mer d'Illyrie, partie de 
la mer Adriatique. Sins Pifanws, Tac. Le Golte de Pile, 
Sinws Thormaus, I, Thermaïcws. Le Go fe Thermaïque 
dacs la Macedoine, b, Salonichi dans la Turquie en Eu 
rope. Sinus Toronaus, où Torenaïcus, TAQ. Le Gelfe Tc- 
ronaïque, b. Ajomama dans la Macedoine. Simus Vene. 
dicus. Pro. Le Golfe Venedique dans Ja Sarmatie Euro- 
pécnre. b. L: Golfe de Dantzick fur la mer Balrique. 

SINUS, 5. m. Virg. Un vaileau de figure roude , à 

eue du vin , du lait, &c. | 
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SUR SEL 
SION, ônts, F, Bibl. Sion, montagne de l'ancienne Ville 
deJerufalem. Elle fe prend fouvent pour la Ville même 
de Jerufalem. 
SION , 53 5. 0. PI. Dela Berle.f. herbe. . 
Stors, es. f. Ecel, Saint. Auxence ,eu Bithynie. 
SIPARÉ, 0, ävi. Fast. Jerter. Ce verbe n'eft gueres' 
20 ufage ; mais il forme infipare , i. e. injicere, diflipate ,' 
d'fpergere, nbpare , chjicere. 
SIPARIÜ M , 35. n. Cie. Rideau , voile dont les Co 
mediens fe fervent pour couvrir la Scene. Le 
Sirmanus, é. Eccz. Siphano,p:tite Ville de la premie-’ 
re des Cyciades & de l'Exarcat d'Alie, dans ure Ie de 
i'Archipel de quaraute milles de tour , où il y a un Evê- 
ché Grec fous Rhodes, &un Larin fous Pasonaxia. ; 
SIPHNÔS , c# Une des 1fles Cyclades dans la* 
SIPHNÜS, 5. pri $ mes Egée.b.Siphano dans l'Ar- 
chipel & dans la Turquie en Europe. ES 
SIPHON , &nïs. m. Col. Siphon. m. tuyau par'où l'on 
fai couler l'eau. . 
SIPHONCÜLUÜS,5. m. PI.7. Petit tuyau, petit fiphon. 
S1ro , omis. m. Pi, Ÿ,. Une pompe à faire monter l'eau, 
Vid, SirHon: ; | 
SirouiINDRUM ,i. PLAU Tr. Pfeud. 3.2. Mot forgé 
par Piaute , pour dire quelque aflaifonrement firgulier. 
SIPONTÜM , i.n. PI. S ponte. b. Siporto , Ville rui- 
née de la Capiravate à l'Orient , dans le Royaume de Na-' 


ples, lur la mer Adriatique.Il y avoie un Evèché dès l'an 


465. 
| SRE a.f. PL 37.2. Nom d'un arbre des In= 
des qui porte l’Ambre. 
Sipus , ontis. La même Ville. | 
SIPYLÜS,5. m.Ovid. Montagne de la Carie dans 
l'Af- Mineure, proche l: Measdre, | 
SIQUANDO. {adv.) Ter. S'ilarrive quelquefois que, 
(pour) $1 ALrQUANDO.. | | 
SIQUIDEM. (conjond.) Cir. Paifque , car , fi tou- 
tefois. Ter. Pourvü que, Sigwidem hic fi. S:quidem, ex 


pertundo feies, T x R. Hsamt. Poarvü que cela fuit, Ah! 
; | pour vû: Faites-en l'experience, vous le içaarez. 


Siquis, que, quod , &fiquid. Cic. Si que que, ou fi: 
quelqu'un. ». frquelqu'ue, (powr) Si ALIQUIS,744,4u04d. 
Necnutia fiqua junr, celant. Pi. J. Is ce cacher pas les 
defauts, s'il yena queiques-uns. Liber : , fiquis alu. 
Sur. Ileft hibre autant que p rfonre , s'il yen a quel- 
qu'un. Siquid amd acciderir. Cic. Si quelque auire 
chole airive. : 

Sira, #. f, Ecel. Sira , Vill: de la premiere Achée, &- 
de l'Exarcar de Mac:doine dans une Ifle de | Archipel > 
cres petite, mais tres bonne, Evêché du Rir Grec uni à 
Saphino fous Athenes.[l y a un Eréque Latin fous Naxias- 
_ SIRÉÜUM, 5. n. PI, Sorte de vin cuir. 

Sinara , &. f. Co!. E'p:cede confiture: 

CinasTRA, «.f. Eccl, Suraue en Perie.- ur 

SiRB1A , 4. f. Ercl. S:rvie, Province fur le Danube. | 

SIK BONIS , ädÿs. m. P!. Lac ou marais dans la Baffes- 
Egypre , au Septentrion & à l'Orient, | 

SIRCUÜLA, à. f. PI. 142. Elpece de vigne qu'on met 
oit dans des pots. : | 
| SIKEMPS. f Car. Mot compofé, (comme dit Feftus,} 
e ces crois, frmilis , re , ipfa. [On ne crouve que /6- 
rempf |. 
Vus FRA lex effo. Car. Que toutes chofes 
a’aient qu'une même loi, qu'une loi femblable. Sirermpfe 
Leger juffit effe fupiter. PLAUT. Ampb. Prol. 73. 
SIREN , anis. f, PL. Un petit infcéte qu'on trouve dans: 


les ruches. On lui donne ce nom lorfqu'il commence à fe 


£ bourdon. Virg. Une Sirene , monftre marin , 
quia la ass d'une ei tre d'un poiffon par le bas. 


SIRENÉS, mm. f. pl. Ouid. Les Sirenes, filies du Fleu- 


ve Acheloüs, qui furent changées cn poiflons ,en confer 


SIR. Sfs. NE dites 1 Ra dE de 

ï ic Gagréa- | VTRe. Arrêtez , demeurez. Se fiftere Alieui, Cre. e pre 
& la voix de filles. Leur chant étoit ag lenter devant quelqu'un ; comparoir, Siflere fe “fuite, 
Ou in judicio. ULp. Se prefenter en jugement. S'iflere ua- 
dimonium, Cie. Se prefenter en jugement , en juftice, 
Comparoir. Tefificatur fe fhetiffe. Lo. 11 prend aëte de fa 
comparution, | 

SISTI, siffirir. (pal )PLaur. Auguftius terspluns 
bi fifi non prohibuir, Tac. 4. 37. I] permic qu'on lué. 
bâtie un temple plus magnifique. 

SISTÉRÉ, sifés, Rif. (neutre.) S'arrêcer, être deboue 

SISTRATÜS , 4, #m. Mar. Qui tient un Siltre, 
quien joue. L. 

SIS TRÜM,F.n. Ovid. Siftre. m. Inftrument fair d'ane 
lame d'airain coutbée, où l'on atrachoir de petites verges 
d'airain , & qu'on remuoit en cadence pour rendre un (ou. 
Les Egypriens dans les facrifices qu'ils offroieac à IGs, 
Le fervoient de c2t inftrument auffibien qu'à la guerre. 

SISYMBRIOM , if. n. Ovid, Mente Romaine, plante 
dont la fleur eft à quatre feuilles difpofées encroix. Le 
calic: poulf: un piftile,qui devient enfuite une filique com- 
polée de deux lames appliquées fur une cloifon,qui divife 
certe filique en deux loges. Ces loges reafermenc quelques 
femences prefque rondes. | 

SISFPHIDES , 4. m. Ovid, Ulylle, fils de Sifyphe & 
d'Aticlée fiancée à Lacrte. é 

SISFPHIUS , 4, #m. Ovin. D: Sifyphe. 

SISYPHUS, 5. m. Ovid. Sifyphe fils d'Eole, grand 
larcon de l'Arctique, qui fuc cué par Thefée, & condam= 
né dans les Enfers à rouler une groffe pierre julques fur 
le haut d'une montagne; mais quand il eft fur le poine 
d'arriver au haur, certe pierre roule à bas. [Sifyphe écoic 
auffi ua Roi de Coriache , qui avoit époule Merope fille 
d'Arlas. Siyphon afpiciens, Ovin. Rsgardant Sifyphe. 

*SISYRINCHIOM , 5. n. Plante dont la racine eft 
compoléej de deux tubercules pofees l'une {ur l'autre, 
comme on le voit dans ei racine du tin & celle du Sa- 
fran. (R. er, cochon , € fur, grouin. | 

ri { 3- fing. imper.  {ubj.) v. Esss , sum. Je (uis, 

Sir A. Vid. SiTUs. se +. 

*SITANIUS , à, #m. PL. Triticum Sitanion. In. Da 
bled femé au commencement du Printemps. mm, 

TRE , 4. ou cn bed annons. Intendanc 

KRCHÜS , 5. m. $ des vivres. | 

SSITARCHIX, 4. f. Apul, Provifion de bouche, Bib/, 
Sac, biffac où l'on mercoit les provifions de bouche. (x. 
ins, frumentum.) Panis deficit in ftarchiis noftris. Ip, 
Le pain qui étoit dans notre [ac nous à marqué.#[ Quel 
ques-uns écrivent Sitarcia.) 

SITELLA , 4. £. Cic. Ua vale, une urne à mere des 
billets dans les élections des Magiftrars à Rome. Où 
metroic dans ce vale, large ve le haut, & étroit par le 
bas , le nom de ceux qu'on d:voit élire. (R. dim.) de 51. 
TULA. : ; 

i, m. Pi&. Sichocus Gaulois , qui fur 
ne te mourir Michridate daus la prifon. Ti 
ce- Live l'appelle Bichocus , où Bichicus. 

+ Srrmon-. 4. Gell. La Thrace. 

SITHÔNXS. Ovid. (acc. pl.) de SiraoNss , #m. ma. 
pl. Id. Les Thraces , les Sichoniers, peuple de Thrace. 

Siruonr. Ovid. (voc.) de Sirmonis. 

SITHÔONIX , 4. f. PL. La Sithonie, partie de [a T ra- 
ce,ainf appellée d'une montagne de Thrace appellée Sj- 
cho. Serv. Les Poëces prennent cette partic pour la 
Thrace même. Hsrodote mec la Sichonie dans Ja Mace- 
mL m. pl. Her. Les Sithoniens, peuples 


d du Ponr-Euxin. 
” FTRÈN $ dis, f. Ovid. Sichonienne,ou femme de 


TT HONIDS, à se , Quap. De Thrace,de Sishonig 


«ant Îe vifage 
ble , qu'il do ceux qui voguoient fur cette mer de 
Sicile où elles demeuroient , & orfqu'ils étoient affou- 

Pis» ces montres les précipicoieat dans la mer , & les de- 
vorojent, à e 

SIKÈNES, sm, PL. Efpece d'oifeaux que l'on erouve 

dans les Indes. e 

SIRENIÜS , 4, #m. A. Gare. Des Sirenes, qui cor- 
“ecrneles S.renes. 

SIRIASIS , 51. f. PL, Maladie caufée aux enfans par 
es chaleurs du Solftice ou de la canicule. (r. Sirius.) 

StRIDON , enis. m. Eccl, Ssride, Abbé en Paleftine. 

Sirintr, Suris, SrRiris. Plant, (pour) SrvaRanT ; 
Sivaris, SivsRirise ex verb. Sinans. Permettre. 

SIRIÏS, is. m. PL. Siris. b. Senno, riviere qui fe dé- 
Charge dans le Golfe de Tarente. 3 

SIRIUS, 35. m. Virg. La canicule, p'tite étoile qui 
Æf à !a téie de la canicule. JLe S »leil même. 

SIRMIÜM, ï 5, n. PI, Ville de la Baffe-Pannonie. b. 
Sirmich , Ville d'Efclavonie en Hongrie , Evêché fous 
dColocza lüur la fin du dixiéme fiecle. 

SIRPARI, pôr, avis sum. VaARR, Etre tiflu. irgis 
firpari, Ip. Etre tifu, être fair d'ofier, de verges, de pe- 
“tites baguettes. 

SIRPATÜS, à, äm. Var 2. Lié. Sirpars dolis. In. 
Des tonneaux liés. 

SIRPE, ïs. n. Plaut, Vid, Sirpxium. Plante qui pro- 
suit le Lafer. 

SIRPEX 24. €. Varr. Un panier’, os une claie d'ofier. 

SIRPICÜLE, 5. fparr Peric panier de jonc ou d'ofier. 
Am. petite ferpe , ou ferpette. 

SIRUS , 5, m. Col, Folle profonde , caverne fouter- 
#aine,où l'on gardoit le bled dans la Cappadoce & dans la 
Thrace. Pi, ri. Jo. 

Sis, Sir. {{ubj.) v. Esss, Sum. Ecre, 

STS. (pour) Sivis. Cic, Si vous voulez, 

S1S. Sis, Ville Pacriarcale du Rie Armenien en Cara- 
amanie,dans l'Af:M'neure fur le bord de Ja mer. 

SISAR À , Z. f. PI. De la bruyere. [Sifara. Bibl. Le Ge- 
2eral de l'armée du Roi Jabin, qui fut défait par Debora 
& Ba'ac. | 

” SisÂROM , 5.0. Le Chervi, plante donc la fleur eft à 
cinq feuilles difpofées en rofe à l'extremité da calice. 

Lorlque certe fleur eft paflée, le calice devient un fruit 
compofé de deux graines étroites & canelées fur le dos , 

les racines À navets attachés au coller qui fait a dif: 
rence, 

Siscra , 4, f. Eccl, Sifceg , en Illyrie. 

SISENNA , 4. f. Ovid. Silenna, Orateur & Hiftorien, 
‘qui avor écrit l'Hiftoire Romaine. Ciceronen parle com- 
me d'un bon Orateur. 

SISER , Eris. n. PI, Chervi. m. pois chiches. 

# [Pline dans le même chapitre où il die ffer errati. 
Eur Jarrue (Emile ef? , & où il fait par confequent f/er du 
neutre, On lit fix lignes après, quoniams nemo tres fife- 
_ edendo eus » OÙ il le faic mafculin ou feminin, 
Pl. 20.6. 5. “ dé 
| SisinniUs, fi, m. Ecrl, Sifinne.—Ananienfs. Eccz. 
Sifinne d'Anagne.—Auximenfis, Ip. Sifinne d'Ofmo. 

SisoN. Vrd, Sinon. Plante, 

Sisrs. (imper.) 

SISTENDUS, 4 , äm. PLAUT. ex w. SisTaRs. 

SISTENTARE, Ÿ, &vi , ätim. PLAUT. Se faire voir, 
fe montrer. 3€ [Ce mort latin eft vieux. g- oftentare [e fif- 






















©, 

SISTÉRÉ » SF, fit , fätim. (a@.) Virg. Arrêter. 
Sflere siiquem. D10. Afligner, ajourner , donver affi- 
gnation à quelqu'un, le faire venir. Alvum fffere. PL. 
Conftiper , guérir le flux de ventre. Siffere profluvinm 
Janguinis, 1p. Arrêcer, étançher Le fang. Siffe gradum, 


ait SIT SV 

Srr1. (abl. fng.) de Sirus. J(gen. fing. #8 sm: p!,) de 
Sirus. 

Siriam,as, at. (fut. ind.) v. SiTiRa. 

SITICINES, #m. m. pl. Cat, À. Gell, Ceux qui 
jouoient d'un efpece de trompette ou de fluttes aux fune- 
railles des mots. (R. Qui apud fires. i. e. vita fundes d 
Jepultos canere foliti effent. Ip. 20. 2.) 

SITICÜLOSUS , 4, #m. PL. Quiexcice la foif. Hor. 
Sec , aride. 

SITIENS énris. (adj.) Cie. Qui a foif, alteré. (parr.) 
v. SiTiRs. 

Sitientes aures. Cie. D':s oreilles qui fouhaïrent enten- 
dre , defireuf-< d'encendre. 

SITIENTÉER. (adv.) Cie. Avec ardeur , avec avidité. 

SyN Cupidè, 

Sitienter quid expetere. Cic. Defirer quelque chofe ar. 
d:mment. 

SITIRÉ , s5139, ui, stmm, Cie. Avoir foif, être al- 
teré. Sitir berba, Vinc. L'herbe cit toute (ëche. Nec frie 
bonores. C1c. Je ne fouhaire point les honneurs avec pal- 
fion. 1pf fontes jam fitiunt, 1 b. Les (ources mêmes {ont 
caries, Sitiet iterëm. B121. Aura encore oif. Sérivi, Ip. 
J'ai eu Loif, Sirimnt juffitiam. Bis. Ont (oif de la juftice. 

SITIRI , ür. (pall.) Ovin. Quo plus funt pora, plus 
ftinntur aqua. Ip. Plus on boit , & | on veut boire, 

SITIS, 55. F. Cie. La foif,defir ardent de quelque cho- 
fe. m, Ardeur. PL. Séchereife. f. 

Srris. (2. pl. fubj.) v. Essa. Etre. | 

SITITOR , oris. m. Ar U 1. Sititor mevitatis. Ip. Cu- 
zieux de chofes nouvelles. f. 

Siriunr.(3-pl.)v. Sirirs. 

Sirivyu,i. n. Ecel. Saint- Bertin , Abbaye dans Saint 
Omer , en Artois. 

Sirracs, es. PL. Vid, Psirraeus , un Pirroquer. 

*SirocomrA, «. f. Dig. Diftribution du bled, fle Ma- 
giüftrat prépolé à la diftriburion des vivres. (R. eines, fre 
mentum.) 

.*Siron1a,s.f. Dig. Les vivres , ce qui regarde les 
vivres. 

*Sirosrasius , fi, m. Cod. Celui qui eft prépolé pour 
la vente des bleds. 

SiTUATUS , 4, um. Sicué. SvN. Sitws, 

SITÜLA , Z. f. Plaut, Vale , une où l’on mettoit le 
nom de ceux qui devoient virer au fort. [Cic. Un feau à 
puiler des ligaeurs. 

SITÜLÜS, 5. m. Plaut. Un feau à puifer de l'eau. 

te >4, #m, Liv. Sicué, polt , enterré , mis, 
placé. 

Sinas in que fita eff Carthage. Liv. Le détroit où Car- 
thage ef fituée, Ara firs Drufo. Tac. Un autel érigé à 
l'houneur de Drufus. Hic fitus eff. Cic. Ci ge. Quid! 
tu in eo fitam vitam beatam putas ? Ip. Quoi! Vous pen- 

+ fez que la felicité confifte en cela ? Sits mille paffus à mari 
Infuls. Liv. Ifle éloignée de mille pas de la mer. Fuÿses 
rei poteffas omnis in vobis fita eff, judices. Cic. Vous êtes 
£atierement les maîtres de cetre faire » Meflieurs, Mini. 
main [pe fitus. T:R. Qui n'a prefque point d'efperance, 

SITÜS , #5. m. Cic. L'état où refte une chofe , fitua- 

sion , affieue. f. Vire. Cralle , ordure , faleté. f. relenc , 
mauvaife odeur, Serv. Certain duvec qui fe forme de l'hu. 
midité. Prife. N:gligence, Loca fonts bi. Vince. Lieux 
qui fencent le relent. Seneéus wieta fitu. In. Un vieillard 
qui a 1efté crop longremps [ur la verre. Sin durefcir cam. 
pus. Vire. La verre s'endurcir quand elle 'eft point la- 


urée. 

SIVÉ. (conjonét.) Ter. Soir que. (Oa la repete ordi- 
nairement deux fois.) Sive mxor, five forer, 1 p. Soit 
qu'elle foit {a femme, ou fa fœur. Sive delo, Vino. Soit 

u’il aic fair cela par cromperie. (Il faut (ous-enten- 
feceris,) Sive bos , five eus fuerit, B1B1, Soir que 


CE SMA. SO sf 
€e Loit 06 bœuf, ou une brebis. É 

Sivarir. (3. perf. fubj.) v. Sinsrs. 

SivrarDUs , 5. m.Ecc/:Siviard , Sevard, Abbé. 

SIOM, ji. n. La Berle, plante dont la Reur eft à cioq' 
feuilles égales , difpofé-s en rofe à l'extremité du calice. 
Lorfque la feur eft paffée, ee calice devient un fruir pref« 
que ovale , compofe de deux graines menues , arrondies 
& canelées fur le dos, applatties de l'autre côté. Les feuil- 
les font rangées par paires (ur une edte cermiñée par une 
feule feuille. “+ 

SMARAGDINUS , à, #m. Caus. De couleur d'Eme- 
raude , verd , eomme une Emeraude , de couleur verte. 

SMARAGDÜS , 5. m, Ovid. Emeraude. f. pierre pré 
cieufe de couleur verte. 

*SMARIS , ïdïs. F, PI. Perit poiffon de mer. rugest. 

*SMECTICUS ,3, mm. P L. Déterfif, qui nettoie &' 
dererge. cute nus. 

*SMEGMAÀ , ätïs.n. PL. Médicament déterfif, pom- 
made, favon. cuïyus, medicamentum ad detergendum.(à 
cure, abflerge.) 

SMEGMÂATICÜS , 4, #m, PL. Le même que Smecri« 
eus. Déterfif. 

SMERDALEUS , #4, 5m, Prrar. Merdeux. 

SMIGM À, àris. BsB2. Pommade. Le même que’ 
SMs5GMA. 

SMILAX , &cis. f. PI. If, arbre, [Liferon, plante done 
la fleur eft à cinq ou fx feuilles, difpolées en évoile. Le pif- 
tile, qui s'éleve du milieu de ces feuilles , devient une baie 
où Éruir mou, fpherique , qui renferme fous {a peau ure’ 
ou plufeurs femences : ces femences font auf fpheriques. 

SuinTHsa. (acc. fing.) de - | 

SuinrHaus ,f. m, Ovid, Un des furnoms d’Apollon ;; 
qui fut airf appellé , pour avoir chaflé des Rats qui ra< 
vagcoient & Ville de Smincha. Les Citoyens de cetre Ville 
par reconnoiffance,éleverent ua Temple à Apollon Smin- 
thien, & y mirent la ftatue de ce dieu , au pied de laquelle’ 
étoit gravée la figure d'un Rat. 

SMÔLENSCÜM, i. n. Eccl. Smolensko, Ville Capi= 
tale du Duché de ce nom , en Lituanie fur le Boryfthene, 
vers les confins de Mofcovie , Evêché Mofcovire fous le 
Pacriarcar de Molfcovie, & un Evêché des Polonois du 
Rit Latin vers l’an 633. 

SMFRNX , Z. F. PI. Smyrne, Ville, Archevèché ho- 
coraire & Merropole de la deuxième Afie , demembré de 
la Proconlulaire avec Suffragans, vers le huitiéane ficcle,, 
elle eft encore b. la plus marchande de Nacolie , c'eft une 
des fepr Anges de l'Apocalypfe. 

SUYRNÆAUS, #, um, A. Gi. De Smyrne. . 

SMŸR NIŸM , 35. n. PI. Le Maceron, plante dont lex 
fleurs font à cinq feuilles , difpofées en rofe à l'extremicé 
du calice. Lorfque la fleur eft paffée , ce calice devient un 
fruit compofé & deux femences prefque rondes, ou coup- 
pées en croiffant , allez giofles & canclées fur le dos. (Re 
epvgrs, myrrhe.) 

Surrnura, 4.f. Pl. 24.16. Cerfeuil mufqué , plante 
dont l'odeur eft fort agréable. 

SuyrUs ,i. PL, 32. Éfpece de poiffons. Le mêmes que 
Myaus. 

SOBÔLES , 5. f. Cic. Race, lignée , Cel. uo rejerton 
qui naît au pied d'un arbre. Pirg. les enfans, les p:vits des, 
animaux. 

SOBOLESCENS , énfis. (adj.) Liv, Qui fe mulriplie, 

SOBRIE. (adv.) Cic. Avec fobrieté , avce remperance, 
Plaur, avec prudence. Ur fobriè,  juité, Cr piè vivamus. 
Biss. An que nous vivions avec cemperance , avec juftix. 
ce, & avec picté. 

SOBRIEFACTÜS, #, #m, ArUL. Dereou fobre ,. 
moderé. , 

SOBRIETAS , arr. f. Sen. Sobrieré, temperance dans 
k boire, moderacion, fagelfe, f. Non enis dedit a 


soc. , 
aus fhiritiom tlmeris , fed virtutis & dilcÆionis & fobrie- 
tatis. Bior. Car Dieu ne nous à pas donné un efprit de ti- 
fnidiré , mais un cfprit de courage, d'amour & de fagefle, 

Sobrietm , éxoit auffiure delle chez les Pay:ns, 

SOBRINA, &. f. Plaur. Coufne illue de germain. Syw. 

Confobrina, 
SOBRINUS , 5. m. Ter. Coufin iffu de germain. Vi. 
Consourinus. 

SOERIOS , 4, #m. Cic. Sobre , remp-rant, modeté, 
qui n'eft pas ivre.Clawd. qui rend fobre.Ter. qui eft dans 
on bon f-us. Sobri éfete. Bin. Soy:z fobres, Piris fobria. 

Pi.r4 Vigoe dont le via n'enivre point.Rura fobria.STAT. 
Des campagnes cù les vignes ne vienren: point. 

SOCCATUS, à, #m. Cie. Qui porte, eu qui portoit 

des brodequins. (r. Soccus.) 

SOCCÜLÜS , 5. m. Suer. Sorte de petir foulier Fort 

bas. (dim.) de 

SOCCUS , 5. m, Cie. Sorte de chauffure fort en ufzge 

chez les Romains , & que les Comed.ezs portoient , [| les 
brodequins. 

SOCER , ëri. m. Cie. Beaupere , Le p:re de ma femme, 

ou le psie de mon mari. 

SOCEÉRÜS , 5, m. Plant, Le même, 

SOCIX , 4. f. Ouid, Compagne. 

Socrasat. (3: imp.) 

Socrassris. (2. fut. pafl.) v. Sociars. 

SOCIABELIS, i/é (adj.) PL. Qu'on peut joindre,qu'on 

Joint ailement ; fociable. Sociabilss confortie. Lit. Confe- 
deration. 

SocramiTÜR: (3. fut. paf.) v. Soctars. 

SOCIALES, Zlë. (adj.) Cie. Qui concerge les Alliés, 

tor.federés. Ovid, conjugal. Carmins focialia.Ip. Un épi- 
thalame. Equitatws focialis. Liv. La cavalerie des Confe- 
derés , des Alliés. 

SOCIALIT AS, &3r. F. PI. 7. Familiarité , amitié qui 

eftenire ceux qni font affociés enfemble. f. 
SOCIALITER. (adv.) Hor. Ea affocié, felon les regles 
de la focieré, 

SocranDUs, #4, #m. Hon. € 

Socrans, antis. (pari) v. . 

SOCIARE, ©, aus, atém, Cou. Joindre une chofe avec 

One autre, Csrmina fociare nervis, O v1 D. Chanter en 
jouant des inftrumeins, —conjugis. Bis. Se marier avec. 
—dexiras, Sis. 1 42, Faire alliance avec quelqu'un. — 
£audia cum a'iguo. Ti8. S: conjouir avec quelqu'un. — 
viré. Si. Iraz. Joindre fes forces. Syw. Conjungere , 
fargere.{n. Socius.) 

SOCIARE, dr, &ris sûm, (paff.)Cic. Etre uni. Nec fo- 
ciabitur eis afffidie. Bisx. Et l'afiétios n'aura point de 
partaveceux. ° 

SOCIATRIX , feÿr. £, Ps Flac, Qui affocie une per- 

foune avec l'autre, 

SOCIATUS , à, mm, Tac. Joint, allié, uni, affocié. 

Séciatui labor, Ovin. Unuravail commus à plefeurs. 
SOÜCIENNUS, 5. m.Plaut, Compagnon, m. Syx. 
Socius. 

SOCIÉTAS , &tïs. f. Cir. Socieré , unior, altiance,con- 
federacion. f. Coire, facere cum aliqno fovietatem. Cic. 
entrer ave: quelqu'un en focieré , s'aflocier avec quel- 
qu'un. Confiire in fecictates publicanerum. 1p. Se met- 
es dans les partis , entrer dans les finances, S y n. Soda- 
itas. 

SOCIFRAÜDÜS ,5.m. Plaut, Qui trompe fes affociés. 

SOCIO , #5. Vid. Soctars. 

SOCIUS , à , um. Vire. Ale, uni, affocié , qui aide, 

coufcdere. Socis agmins. Virc, Les crouppes des alliés. 
Claffis focia. Ovip. L'armée ravale des coniederés la focre 
des aliies. Socra linguæ commercia. Ip. Commerce entre 
des p:rfonres qui parlent ue méme laugue. Socins fan- 
suis. Ovin. Le fan de nos proches. Svcss nox, Cic. Une 


SOD. SOI. .  Jtas 
nuit favorable, qui nous aide & favorife à Faire quelque 
chofe. 

SOCIÜS , 45. m. Cie. Compagnon , qui ft d'ordinaire 
à la compagnie de quelqu'un, [confederé. Ajciffére fi51 fo. 
cios, Cas. S'aflocier des compagnons. Culpa focus. Cie. 
Complice. Periculorum fociws, LD. Compagnons d-, mé 
mes dangers. Coxff iorum fociw. Cic. Comfdect des def 
feins de quelqu'un. 

Socorpss. (pl.}de Socons. 

SOCORDIA , à. f. Cir. Negligence , parefle , licheté. 
Per focordiam, Liv, Par negligence , par 'âcheré. 

SocorpissiMUs, #, «mm, ApUL. ({up.) de Socors. 

SOCORDITÉER. {adw:} Lâchement, negligemment. 
X[Oa ne trouve que Socordius dans Tite- Live,comparatif 
de Socorditer.] Ab Albanis focorduis res a&fa. Liv. Les Al« 
bains firent paruîrre de la lâcheté dans certe occañon. 

| SOCORS , ôrd3s, (adj.) Ter. N:gligent, pareffeux. 

Socors futuri. Tac. Qi ne fe met pas en peine de lave 
air. (q. Sine corde.) 

SOCRATES , #s. m. Cie. Sicrate, Philofoph: Athee 
nien , fuc le premier qui enfcigoa la morale, il eut pour 
difciples Xenophon & Platon, qui ont mis dans leurs 
écrits coute la Philofoph'e de leur maître, Xencphen 
dans fes memorables , & Placon dans fes dialoguer. [S3- 
crate , Peintre exc-lienr. f£ce!. Socrate de Confianuinople 
a écrit l'Hiftoire Ecel-fiaitique , depuis les Apôtres ju 
qu'à Saint Jean Chryfoñome. 

SOCRATICE. (adv.}Æ r, Er Socrate;comme Socrate, 

SOCRATICOS , à, wm, Hon. D: Socrate. 

SOCRUS , ss. £. Cie. B:liemere , à l'égard du gendre 
& de la bru. 

SODALÏS , ës. m. Cie. Compagnon, ami , camarad-, 
confrere. Primuws meorum fedalium. Hor. Mon p'us gra. d 
ami. Nuli te facias nimis fodalem. M a R Tr. Ne vous licz 
pat d'une trop prarde amitié à perionne, 

SODALIT AS, fs. f. Cic. Trouppe, compagnie d'a- 
mis qui mangent , qui fe ré jouiflent enfemble, [confrairie, 
confraternité.f. 

SODALITIUM, 55, n. Cic. Vid. SoOpALITAS 

SODES. Cie. S'il vous plaît, je vous prie. (pawr) Sy 
AUDES. Si vous ofez. | 

SoposarA, «. f, Eccl. Suévre, Prevdté de Saint. Mara 
tio d: Toirs. 

SODÜMA, £. f. eu Evéché de la Paleftine, dans 

SODOMX , arm. n. pl. $ le Patriarcat de Jerufalem. 
Scdcme, la prircipale Ville de la Pentapole, qui fut con= 
fumée par le feu du Cicl.Terra Sodomerum. Bin. Le pays 
de: Sodome, Civitates Sodomormm. 1 p. Les Villes de So 
dome, 

SODOMITX , 4. m.f. paup. à De Sodome. Sedomiræ 

SÔDOMITÉS , ér. " Sciniss Paup. Lacer- 
dre, incendie de Sodome. S2domuta libido, 1p. La débau« 
che de Sodoms. 

SODOMITICÜS , À, #m. Brez. De Sodome. £odomi. 
ticum mare, 1 D. La mer morte. Sodomiticwm peccatumr, 
Bisz. La fodomie. 

Sopona , 4. f. Ecel, Sodore , petite Ville dans une des 
Iles Wefternes , (ur la Cô:e Occidentale d'Ecofle, on la 
nomme auffi Coln:kil , foumife à Glafcou en l'an 1474. 

SOGDIANÀ, Z. f. Zuft. La Sogdiane , Province de 
l'Empiie des Perfes, 04 des Parties, dans la grande Tar« 
carie à l'Occiden:. 

SOL , ir.m. Cir. Le Soleil, m. Dfeéfie Solis. Cic. Dea 
feêtus Selis. Ovip. Labores Solis, Quinr. Ecliple du 50+ 
l:il, À Soleorte. Liv. À brimo Sole, }uv. D'puis le lever du 
Soleil, au lever du Soleil. Orto jam Sole, Bisc. Le Soleih 
étant déja levé. Supremo ole,onù fubÿrim: lumina. Horn, 
Au Soleil couchant, fur le foir , dans le 1emps qu'on al. 
lume les bougies , ou les lanternes. 4 Sois ortus eardine, 
Bec. D:puis l'Orient, Ambnlare in Sole. Cars. S: pro 
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mener Au Soleil. Exwffus in Sole. Cars. Brûlé, noïrei, hà- 
lé par le Soleil. Pracedere in Selem 5 puluerem. Cic. S'ex- 
poier au Soleil & à La pouffisre.Solibus aptus Hor.Vicux, 
qui a befoin de s'échauffer au Soleil, Aréti Soles. Sr ar. 
Les jours courts. Lengi Soles, Vino. Les longs jours , les 
grands jours, Candidi Soles, Cat. Un jour heureux. 

SoLa. Vid. Sous. 

SOLAMEN , inis. n, Virg. Soulagement , ", confola- 
tion, f. Syn. S'/atium, 

. SOLANOM , in. PL. De la Morelle, plante dont les 
ficurs font des rofertes découppées en cinq pointes,au cen- 
ere defquelles il y à un trou , qui reçoit le piftile qui fort 
du fond du calice, & devient, lorfque la A:ur eft paffec, 
uo fruit rond,o# owale, mou, plein de ue, & dans le creux 
duquel fe trouvent plufieurs femences applatties. 

. SOLANOS, 5. m. Virr. Vent qui s'élevedu cô:é de l'O- 
rient équinoxial. 

SOLARE , 0, Si, ätim, Star. Rendre un lieu defert. 
SOLAR, dr , stils sim. (dép.) Cie. Canfoler , donner 
de la confolation , fappailer , calmer, moderer, 

SOLARIS , 4rë. (adj.) Ovid, Du Soleil , qui concerne le 
Soleil , Solaire. Lumen folare. Oviv. La lumiere du So- 
Jeil. Solaris herba. Csis. L'Heliotrope. Solarium heroo- 

imm. Cic. Un quadran , une horloge au Soleil, 

SOLARIOM , i 5. n. Plaur, Efpece de plateforme, 
qui étoit au hauc des maifons des Anciens , où ils fe met- 
a Pr s'échaufer, ou pour manger , furrour l'Eté. 

R. $ot. 

SOLARIÜM., Up. Rente fonciere , rente établie fur un 
fond. (n. Sozus. Fond de terre.) . | 

SOLATIOLÜM, i. n. Cie. Petite confolation.(dim. de 

SOLATIOM , i 5. n. Cie. Confolation, f. foulagement. 
m. Solatie elfe alicmi. Cac. S:tvir de quelque confolation à 
quelqu'un, Solarss dars, folatium prabere. Ip. Donner de 
Ja confolation. Hoc folatie utor. Cie. J'ai certe confola- 
tion. Æfaber bac res aliquid folatis. 1p. 1] ÿ a en cela quel- 
que conlo ation. Syn. Confolatie. EE 

SOLA TOR, ôris. m. Tib. Confolateur. 

ges » à, #m. PL. Malade d'avoir été au Soleil, 

X. Soc. ° d 
( SOLDA NELLA, . f. La Soldanelle, plante dont la fleur 
eft une cloche frangée dans les bords. Le calice pouffe le 
piftile , qui s'emboite dans un trou, quieft au bas de Ja 
eur. Lorique c:tre fleureft pallée, ce piftile devient un 
fruir cylindrique qui s'ouvre par la pointe , & qui renfer- 
me un placenta en pivot, chargé de quelques femences 
menues. 

Sorpuarr, rwm. Cæs. Mot Gaulois, qui fignifie des 
gens qui le font dévoués pour quelqu'un. Frd, Cæs.z. Bel. 
Gall. 22. | | 

SOLDUS , :. m. Mart, Piece de monnoic d'or, qui ne 
failoit point partie d'aucune aucre piece. (q. Solsd#s.) 

Sous. (abl.) de So. 

SOLEX , £. f. Cic. Sandalle, forte de chauffure qui ne 
couvroit que la plante du pied, & qu'os attachoït avec 
ces courroies par deflus, [Ce/. Inftrument dont on fe (er- 
voir pour faire de l'huile. P/, Une Solle, toutes fortes de 
poiflons plats. Soles ferreæ. C À x U L. Un fer de Cheval, 
Solea ligues. Parn. Des abots. 

; SOLEARIOS, 3 sn, Plaur, Cordonnier qui failoir des 
andalies. 
_ SOLÉATÜS , à , #m. Cie. Qui porte des fandalles. 

Sozssar. (3.imp.) v. Sousrs. 

SOLSMNIA, 14. n. pl. Les folemaités. Fid. SoLsmnis. 

SoLrmNiAcUM , 5. n. Ecel, S-lignae, Abbaycen Li- 

ofin. 

; SOLEMNIS, né. (adj.) Cic. Solemnel, qui (e celebre 
avec un culte , une folemnicé pariculiere , celebre. Solem. 
pis dies. Hor. Un jour {olemnel , un jour de fête. Solem- 


SOL: 
l'année, Funus folemnr. Tac. Les funerailles, (r. SoLLus, 
rout , € ANNUS.) 

Sozsmnis, #.m. Eccl. Solon, Souleine, Evêque de 
Chartres. L'Eglile de Blois , étoit Saint Souleine ; on l'a 
changée en Saint Louis , depuis que certe Collegiale fut 
érigée en Evêché (ous le regne de Louis XIV. 

SOLEMNISSIMUS , #, #m, APUL-([up.) de SoLsMN16« 

SOLEMNITER. (adv.) Liv. Solemnellement., 

*SÔLENES , #m. m. pl. PL. Elpece de poiffon de mer , 
qu'on appelle aufh Digiti marini, exÿrss. 

SÔLER Ë, s68 3, 55 ïets s#m.Cic. Avoir accoutumé. 
{Ce verbe qui failoit au prérerit folui, comme on le voit 
encore dans Sallufte , n’a point de furur , felon le Gram= 
mairien Charifus.] LE vulgus fervorum foler, Tsr. 
Seicn la coucume des c{claves. ‘Ut foler. C 1e. Comme on 
a accoutumé , {elon la coutume ,commeil arrive, Solitsg 
efé verfus fundere ex tempore, À coutume de faire des vers 
fur le champ. | | 

Socsria , &. F. Eccl. Solari , près d’Aft en Piémont. 

SouatURr. (3.fubj.) v. SoLaRt, confoler, 

SOLERS, sfr. (adj.)Ter. Ingenieux, addroit, fpirituel, 
qui a de l'addrefle, L l'induftrie.  [Voflius, veut que 
l'on écrive Sellers.] Cunand: folers Fabius. Six. Irc, 
Fabius addroir à retarder , à arrêter, à virer en longueur, 

SOLERTÉR. (adr.)Cic, Addroitement, avec addrefle, 
avec efprit ,avec induitrie. ù 

SOLERTIZ, &. f. Cie, Addreffe, efprit, induftrie. 
% [Ce moc fe prend quelquefois en bonne, quelquefois 
en mauvaile parc.] Fugienda eff bac folertia, Cic. I] faut 
avoir horreur de certe forte de fouppleffe. | 

SOLERTISSIME.Cic.Avec beaucoup d'addreffe, 

(fup.) de SozsRreR. 2 

SOLERTISSIMUS , #, M. APUL. (up) de Souss. 

Soz1. (dar. fing.) de S o L. J(dat. fing.) de Soius: 
Hgen.) de Soruu. PTE 

Soui. id. PoupsoroLts, is. f. Strab, Ville de l'Afe 
Mineure.b. Palefoli dans la Turquie, eo Afie. 

SoLtéiTARS. SOLLIgITARS. 

SOLICITATIO. À re À SoLLiciTATIo. 

SoLiciTus. SoLLieiTUs. 

SOLIDARE , 5, auf, atum. Vie. Affermir , rendré 
dur , ferme. Offa fra&a folidare. PL. Faire reprendre les 
os rompus. | or: 

SOLIDARI , ër , &tis sim, Virc. Etre a rmi, être 
rendu dur, (elide, PI. f: confoiider, {e fermer, fécre envier. 
Af6. Pad. être arrêté , conclu , étre foudé. 

SOLIDATIO , ô»55. Vi. Solidié, fermeré que 
l'on donne à un bâtiment. f: affermiflement. #7. 

SOLIDE. {adv.) Ter, Eacierement , parfaitement. 

SOÔLIBESCÉRE , «5. VitR. S'affermir , s'endurcir $ 
fe confolider , fe f:rmer. ‘ 

Souipron, eris, ArUL. (comp.) € 

Sozinissimus , 4, 4m. Qyip. (fup.) de Sourn us. 

SOLIDIPES , édis. (adj.) PL. Qui a le pied ceut d'une 
picc=, qui n'a point le pied fourchu. 

SOLIDITAS, atis. f. Cie. Solidicé , fermeté. f. 

SOLIDÜS , à, #m. Vire. Solide, ferme , maflif, qui 
n'eft pas creux. Cie. ferme, dur. Afe. Pad. entier, vrai, 
réel , qui n'eft point imaginaire. Solide nequitia. S x. 
Une malice inveterée, Dies folidus, Hon. Un jour ectier. 
Solidurm fuum cuique folvere.Cic. Payer entierement quel= 
qu'an , payer le principal , & les arrerages. Anne folidw, 
Horn. Une année entiere. ‘ . 

Souious, i. m. arr, Selide , piece de monnoie d'or, 
id, Sorous, | PE 

SOLIFÉR , #, #m. San. Qui porte le Soleil. Seliferæ 
plaga. Sin. TR. La route du Soleil , le cercle que décrit 
le Soleil, l'efpace du ciel par où il.faic fon cours. 

SOLIFÉRREUM , 5. Liv. Eipece de dard, ox de javelor 


mia Jacra, Sazs. Sacrifices qu'on failoic certains jours de [de fer maMf.(a.Sozum,quod Qlcè rorum fignificar, E s5T.) 
se | E 


s O L, 

SOLIFÜGX , &. f. PI. Eipece de Fourmi, qui ne peut 
foufrir le Soleil. (r. Sos, & FucsRs.) 

* SOLIGENA , &. m. P. Flac. Le fils du Soleil. (r. G1- 
GRSsRS, ergendrer.) 

*SOLILOQUIOM , 35. ». Ecel. Soliloque, difcours 
où l’Auteur s'entretient avec foi-même. (r. Sozus, feul, 
& Loqui, parler.) 

SOLILGQUÜS , 5. m. Qui s’entretient , qui difconre 
en lui-même, qui parle rour feul. 

SOLINARE , 0, #v5. Fast. Le même que CONSULERE. 
Confulr:r , demander avis. (R. ex ConsuLo , fs Conso- 
LINO ,&> SoLino.) 

SOLINUS ,5. m. Solin, Hiftoriographe Latin, dont 
l'ouvrage eft incitulé Polysiffor, qui eft un Recucil des 
chofcs memorables de divers Pays. 11 parle de la prif: de 
Jerufalem , & on l'appelle Pline, qu'il ne fair prefque que 
cepier. L'édicion que nous en a donné Saumaife, pafle 

our la meilleure. Ce Traité cft divife en foixance & 
ix Chapitres. 

SOLIPÜNGA , ou ? Efpece de Fourmi venimeufe.Fef. 

SOLIPÜGA. Pl. $ efpece de petite bêce malfaifante, 
dont la violence s’augmente par l'ardeur du Soleil ,& c'eft 
ee qui lui a fait donner ce nom. (R. Sos, € Punesks, 
piquer.) Vid, Soiruca. 

Souis.(gen.)_Pid, Sos. (dat. ou abl, pl.) de Sous. 

SÔLISTIMÜM. Cic. Augure favorabl:, qui fe con- 
noiffoit , lorique les Pouflirs dont on fe fervoic pou les 
auguies , laifloient romber en margeant, quelque artic 
de la mangeaille qui frappoit la terre. Cir. ou l'orfqu'un 
arbre portant racine, ou un rocher, tombe de lui-même. 


Serv. (R. Soium,f.e, TaRRAa, CG STARS.) Syn. Somi- 
vinm, Tripudium. 


SoLirTa.Vid, SouiTUs, 


SOLITARÉ, 5,4, arim. À. Gatz, Vid, $OLeRé. 


Avoir courume. 
SOLITARIUS , #, #m. Cie. Seul, folitaire. Hame 
Jelitarius. Cic. Ua homme qui fe plait à la folitude. 

SOLITAS, äris. f. Apul. Solicude , lorfqu'une per- 
fonne eft eule. Solirafem diligere. Apur. Aimer à être feul. 
Naëus Myrmacis folitatem. Ip, Ayane trouvé Myrmex 

“qui étoit feul. 

SOLITAURILÉA , ï #m, ibis, Asc. PA. Sacrifice 
où l'on offroit les victimes routes entieres. (R. ex Soo , 
i. ce. tote  Tauris.i. €. virilibus , quia integri corporss re 
dinquebantur illa hoftie, Taurus, Aries, Verres : vel 
quafi SUOvETAURILIA , quia facrificium ficbat ex Sue, 
Ove , € Tauro.) 

SOLITÜ DO, inis. f. Cic. Defert. m. folirude. f. 
un licu retiré, fabandonnement , délaiflement. m, (r. 
Sous.) 

Difcodere in folirudines, Cic. Se retirer dans les deferts. 
Ducam eam in fo'itudinem. B181. Je la mencrai dans la 
folitude. Efe prafidio folitudini Cie. Donner du fecours à 
éeux qui font abandornés. Debemws proipicere , st illorum 
Jolitudof miffinse prafidie munita fit. C 1 c. Nous devons 
avoir foin , qu'étant abandonnés de rout le refte du mor- 
de, ils trouvent eo nous un tres ferme appui. 

SOLITUS , à, #m. Vire. Qui eft accoutumé à, qui 
æ couume de. Owid. ordinaire, accourumé.(r. SOLERa.) 
Labor: folitus. Ovip. Travail ordinaire , accoutumé. So- 
dito more, Bisz. Scion la coutume. Prater folitum, VirG. 
Contre fa coutume. Webeciis foliro. Bisx. Plus vire, plü- 
rôt que de coutume. 

SOLIVAGUS, à, #m. Cic. Qui va, qui erre rout feul. 
(R. Sozus,& Vacus.) Solivaga cognitio, Cic. Une con- 


soiflarce fterile. Elcphanti minimè folivagi. Pi. 8,9. Les 


Elephass ne vont point feuls. | 


SOLIOM , 3. n. Cie. Thrône ; fiege des Rois. € [On 
Fappelle Soiiwm , au lieu de Solidum , parceque c'étoit an< 
armoire faire d’une feule piece de bois , daus laquelle Les 


mea foliss folliciti 
gens feront embarrailés pour moi feul ? 


13:27 


SOL. 
Tois éroient a ffis. Serv,] EVirr. efpece de cuve pour le 
baigner. 


Sozzrm nis,6. Vid. SozrmNis par uce L. Solemnel. 1 
Soizskrs. Vid. Sons. : 
SOLLERTIA, Vid. SOLRRTIA. TE 
SoicraceNsss , éum. Eccz. Le Suillas, Contrée près 


d'Orlean:. 


SouriacuM , À, n. Ecel. Sailli,en Sologne. 
SOLLICITARE , 5, aus, atmm. Cic. Chagrirer, in= 
uiéter , donner de l'inquiétude, troubler, courmenter, 
aire de la peine, folliciter quelqu'un, le porter à une 
chofe , l'en prefer. [Qwinr. avoir foin , prendre foin de. 
Sollicitare aguas remis, CLAUD. Aller fur m2r à rames, 
ramer.—fera. Ovip. Chafler aux bètes fauves.—bumums 


ferre. T19. Labourerda terre, la culciver. Cor feilicitæss 
fa&a nefanda. Ib, La confcience eft treublés par le fou- 
venir des crimes qu'on a faits. Aluum purgations follicis 


tare, Caxs. Se purger , pour avoir le ventre libre.—forem 
O + 1D. Remuer la porce.—judicimm denis, Xp. Gagner, 


corrompre un Juge par des prefens. 


SOLLICITARI ,6r, &ris sm. (pall.) Ter, Etre cha- 
griné , être troublé. 

SOLLICITATIO , ônis. f. Cic, Sollicitation, pourfui- 
te. f. l'action de pourfuivre. 

SOLLICITATOR , ôrs. m. U/p. Inftigateur , qui (ol« 
licire au mal, ce/ui qui follicite un aucre à faire le mal. 

SOLLICITATUS , à, #m. Eurta. Sollicié, gagné, 


attiré. (par. paif.) 


SO1 LICITE. (adv.) Swer. Avec foin. 
Socricirion, oris, Cie. comp.) € 
SouLicitissiMUs, #, #m. Sin. ([up.) de Soturcirus. 
Mat + (adv.) Suer, Avec grand foin, 
(lup- 
SOLIICITIÜS. (adv.) Apul. (comp.) de Sorsicirr, 
SOLLICITO. (adv.) Sen. Avec loin , avec étude , avec 


affcétarion. 


SOLLICITÜ DO, ini. f, Cie. Inquiérude.f{ chagrin.ms 


peine d'efprir. Sollicitudo duplex. Cic. Un double chagrin, 
—mentis. Bisr. Peine d'efprit, Exedi follicitudine, C1 c. 


Etre songé de chagrio. Sollicitwde hujus faculi. Bin. 
L'embarras du fiecle, Urgeri Previncia follicitudine. Cie. 
Ecre embarraflé du foin d'une Province. Soilicirmdimens 


habere. {n. Etre accablé de chagrin. 


Socriciruno. Apwl. La fuivante de Venus. 
SOLLICITUS , à, #m, Cic. Qui eft en peine, qui efe 


chagrin , inquier. 


% [On dir Sollicitus de aliqua re. C1c. ex aliqua re. 
Tsn.1#aliqua re, QUINT. pro aliqua re. A.G 511} 


Oratio feliicira. Sen. Un difcours étudié , travaillé avec 
foin. Soilicitiorem certè homsinem non pute fuiffe. Cic. Je 


ne penfe pas qu'il yeüc jamais homme fi chagrin. Tor 
Jus causâ? Ter. Heaut, Quoi, rant de 


Sozuicur10. F:fF. Curieux en couces :hofes, 

SOLLIFERREUM. id. SOLIFERREUM. 

SoirisTiMUn, 1. n. Feff. (11 faut écrire Sliffhmums 
Tripudium , par une feule L.) 

SGLLIT AURILTA. Vid, SOL1TAURILTA. : 

SOLLUS,a, sm. Fesr. Tout, tout entier. (R.oA®, 
totus.)  [Lucilius s'eft (ervi de ce mot, pris du Langage 
des Oïques , qui difoient fo/lus, pour totws.] 

Souo. (ab!.) de Sozum , om de Sozus. 

SoLo , #, Vid. Sozars. Defo!er. 

Sozonorum,s.n. Ecel. Soleure , en Suilfe. 

*SOÜLŒCISMUS , 5. m. Qwrnt. Soleciline. m. faute 
dans un difcours , contre l:s regles de là Grammaire, ma 
niere barbare de parler, femb'able au Rogage de ccux de 
Soli, Ville de Cihicie, maeurugr. 

SOLE CUS , 5. m. A, Gell, Le même. 

SOLON , qnfs, m, Cir. Solon, Athenien, l’un des (epe 
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Sages de la Grecé , qui fe trouva à a Cour de Crefus avée 
Elope,après que P fiftrate (e Fur rendu maître d'Athenes ; 
il addoucit les loix de Dracon. 

SoLonGta , a.f. Eccl, Soulenge ,en Berri. 

SOLONIA , 4. f. La Sologne, petit Pays de France, 
entre Orleans, Bois, & Bourges , dont la Capitale eft 
Remorantin; le Pays eft fertile en feigle,c'eft pourquoi on 
l'appelle auf Srcalonia, & Siliçonsa, 

SOLONIANÜS, à, #m. A. Gauc. De Solon, qui con- 
gerns Solon. 

SOLOR , ris, &ts sum. Vid, SozaRt. Virg. Confoler. 

SÔLOX , ocir. (adj.) Lucie. Solox pecus. In. Bérail qui 
A toute fa laine, qui n'eft point rondu. 

SOLPÜGX, 4. f. PI, Fourmi venimeule. f. d'autres 
Jileur Solifuga, Vid. SoLipUNGA. | 

SoLsiQuiuM , éf, n. Plante qui fe tourne toujours vers 
le So'eil. (R.S:qut, fuivre.) 

SOLSTITIALIS, #/ë. (adj.) Cie, Du Solftice. Cireu= 
Jus Solffitialis. PL. Orbis Solffwialis, C1 c. Le Tropique 
dans la Sphere , le cercle où (e Faie le Solftice. Saifirialis 
morbus. PLaut. Une maladie qui arrive au Solftice d'Eté, 
maladie qui dure peu , mais dont on meurt fouvent. 

SOLSTITIUM , ï 5, n. Cie, Le Solftice , c'eft le cemps 
que le Soleileft dans les Tropiques , durant lequel il fem- 
ble s'arrécer. Il y a deux Solftices , le Solftice d'Hiver, 
Appelle Brumale Solffitinm,ou Bruma,&Bruma au plurier, 
PI, Cie. Col. Lorfque le Soleil eft au Tropique du Capri- 
corne, c'eft le plus court jour de l'année, Le Solftice d'Eté, 
Solffirium , où So'fitium Æffivum , arrive quand le Soleil 
rftau Tropique du Cancer, c'eit le plus long jour de l'an- 
née. (Quis Sol ffare viderur.) FC 

SOLVÈRE , v9, 16lu5, s5læram, Cic. Délier , dégager, 
délivrer, payer, fparcir, lever l'ancre, : 

Soluers. avmm. PL. Lâcher le ventre.—sliquem rade, 
Ovip. Parger quelqu'un d'un meurtre.—fdem. T 5 R. 
Fauller {a foi, ne garder pas {a parole.-nodum, Ho R. 
Délier an nœud. Luéfu fe feluere. Vire. Quitter le deuil. 
Obffdionem feluers.Liv.Lever le ficge de devaut ure Piace. 
@ytes folverat homines. O y 1 D. Les hommes érojent en- 
dormis. Soluere Alexandrié , à ports. Cic. Parsir d'Ale- 
xacdrie, partir d'uo Port, lever l'ancre. Argumentum 
Jolvere. QuinrT. Soudre un argument. Soluere #4 diem, 
Cie. Payer au jour de l'écheance.—pro veétura. Ip. Payer 
Je port , payer pour la voiture, Fidem voti foluere, Ovip. 
S'acquitter de {on vœu. /nferiæs, juffa alicui foluere.S zu. 
TRfuprima. T 4 c. 1.—Jj4ffa funeri. C 1c. Celebrer les 
funeraiiles, de quelqu'un, lui faire une pompe funebre. 
S lvende non effe. Cic. N'érre pas folvable. Soivere votwm, 
Manr. Accomplir les vœux. 

SOL VI, 6r, sblmtis sm, (pafl.) Cic. Nives fo'vuntur. 
Ovip. Les neiges fe fondect. Soivitur acris hyems. Ho. 
L'Hiver s'addoucir. Argentum are folutum ejt. Saz1. On 
à payé en monnoie de cuivre , au lieu d'argent. 4ili fol. 
vuntur figere membra, Vire. 1l meurt, [es membres {e 
glacent. So'vetur, Owip. Sera délivré. 

SOLÜM , 5. n, Cr. La terre, le fol, le terroir, la plante 
des péeds, le defous des pieds. Mart, une (emeile de loulier. 
Cir. un pavé. Æqusre le, Liv. Reuverler, décruire, 
ruiner ,taler, mertre rez-pied rez-cerre, Solwm foffa. 
Caæs. Le fond d'une folle. Soiwm ffelarum. Ovin. Le ciel. 
Solum vertere, où murare. C 1c. Changer de Pays, aller 
en exil, fortir de fon Pays. € [C+: nom fait au pluries 
Sols, Cic. CaATUL. Vinc.&c.] Sois terrarum ultimaruns, 
Crc.pre Corn. 13, L:sextremités de la terre. 

SOLÜM. (adv.) Cie. Seulement. Syn. Tanrm. 

Non fo!ÿm. Cie. Non feulement. Omnes non folirm pro. 
haut , [ed erramlanudant.Cic. Non feulement cour le mon- 
de l'aporouve , mais même lui donne de grands éloges. 

L fn cft plus élegant de mertre quelques mots entre 
don, & folum.] Non enire te folnm, [ed lies quoque an- 


80. 
diui dicare, Cie. Ce n'eft pas (eulement à vous à qui j'af 
entendu dire , mais je l'ai entendu dire auffi à d'autres, 
Non invitat folim , fed atiam cogit, C1 c. Non feulement 
vousinvite, mais même vous force. 

Sozvumono. Bibl. Seulement. Sr. Tantummedà, 

Socvo, &, folui. Vid. Souyums. Cie. Déiier, déta- 
cher, lâcher. 

SOLUS , à , #m. (gen.) Souius. (dac.) Sous. Ci. Seul, 
Pirg. deiert , abandoncé. Depertari in folas terras. Tan, 
Ecre exilé dans des lieux delerts , au bout du monde, Sels 
ex omnibus, Cic. Les feuls d'entre tous, Mes j5lins canf#g 
Tsn. Meaut. 1.1. Pour moi feul. 

Soius, mass, F, Pl. Nom de Ville, Selante , près de 
Palerme, Ù 

SÔLÜTE. (ady.) Cie. Librement, facilement, fang 
contrainte , fen profe. 

SOLOTILIS , 18. (adj.) Swer, Qui (e délie facilement, 

SOLÜ TIO, ônis. San. L'action de délier,de dénouer,de 
défaire un nœud,f.]Cie. paiement, m. [ruise,diffolutior.f, 
Solutio totins hemnis, C 1 c. La diflolution de l'homme 
entier. 

Socurion, oris. Liv. (comp.) € 

SoLurissiMUs, #,#m. Cic. (fup.) de 

SÔLOTUS , à, #m. Hon. Délie, dégagé. Cie. délivré, 
libre , flauguiflant, reläché , immoderé, 

(On dit Solutus aliqua re, ab aliqua re. Cic. alicu« 
jus res. Hor.] Animus folutus, Cic. Efpric l'bre, Solutus 
eff debslitate corporis. V.Max.r.g. Deviec perclus de 
tous fes mewmb:es, devint paralyuique. Solurus curé. PLs 
Delivré de foin , exempt de (oir.—ÿurejwrande. Cie. Dile 
penfé de fon ferment.—femno, 1 p. Réveillé. Nix foluræ 
Sale Ovip.N:ige fondu: par l'ardeur du Soleil. Lrbide fo« 
lutior. Liv. Un crop grand libertinage. Solutws catur, 
Ovip, Aflex:b ée rompue, congediée, Oprie foluss eligen« 
di. Cic. Liberré entiere de choifir, Oratio feluta. Cic. De 
la Profe, # [On peut fous-ercendre Metro, parce que 14 
Profe n'eit point ‘fujerte à une cerraine melure, comme 
les vers, qu'on appelle Srriéa oratio.] Siefentomnis mibs 
folutifima , tamen alius non «fem, quamnuncfum. C1c. 
Quand je ferois enticrement maître de moi, je ne ferois 
pôine autre que je fuis maintenant, 

SOL? MA , 6m, n. pl. Ceux de Jerufalem , 

SOL? ME, orwm. m. pl. Eccl. $ les Ifraëlites , les Juifs x 
La Ville méme de Jeruialem. ‘ 

SÔLY MI, ôr#m. m. pl. PL. Les Solymes, qui furent 
depuis nommés Termulia , & Milia. Peuples de la Lycie, 
prés de la Pifidie , dans l'Afi: Mineure. 

Somni. Pid, SoMNUS. ; 

Somnia. (pl.) Vid. SomMNIUM. 

SOMNIARE, 5, vi, atum. Tan. Songer, avoir deg 
fonges en dormant. Sommiare aliquid, Cic. Songer quel= 
que chofe , avoir queique chofe en fonge.—#liquem.TER, 
Songer à quelqu'un en durmacr. Somniauit fe peperifie 
fatyrifeum. Cic. Sorgea en dormaat, qu'elle avoit enfanté 
un petit fatyre. 

SOMNIATOR , ôris. m. B.bl, Songeur , qui a eu une 
vifios, inverteur c'e longes. 

SOMNICÜLOSE. [ady.) Plæwt, À demi endormi, nes 
gligemment, 

SOMNICULOSUS , à, #m. Cic. Endormi , qui ne fait 
que dormir. 

SOMNIFER , à, #m. Ovin. Qui affoupit , quiendort, 
qui fair dormir , qui a la vercu d'endormir , foporifique. 

SOMNIFICÜS, à , sm. PL: Qui a la vera d'endormir, 
loporatif, 

SOMNIO , 35. Vid. Somniams. Ter. Avoir des fongess 

SOMNIOSÜS , à, um. PL. Songeur , réveur , qui eft 
fort iujer aux fonges , & aux rêver. 

SOMNIÜM , ï5. n. Cic. Suoge, m, vifion qu'on a ea 
dormant. f. rêve, m, réverie f. 


- SON, 
ConfeBor, du interpres fomniorum, Cie. Qui dexice fes 


nges. Ssmnis jucundiffima, Cic. D:s fonges tres agréa- 
bles. In fomniis. Cic. Per formium. Bisr. En fonge. Hec 
omninm vidi, Bis. J'ai eu ce fonce , cette vifion. . 
4 SomnoLentra , 4. f. Envie de dormir, vertu fopori- 

ju”, 

SOMNÔLENTUS , À, äm, Apus. Abbartu, accablé 
de fommeil , à demi-endormi , Jfoporatif, qui fait dor- 
mir , qui affoupir. 

SOMNORINÜS , à, #m. VaRR. Qu'on voir en fonge. 

SOMNÜS , 5. m, Cie. Le fommeil , le dormir. m. 

À fomne. Cars. Après le fommeil, Dare fe fomne. Cie. 
S'eadormir, Excitare à fomno. Ip. Eveiller quelqu'un qui 
dort. Semnum capere. Cic. Prendre du repos , dormir, 
Parere fomnum alicui, Tis. Endormir quelqu’un. Prefærs 
Jomnum peëore, Vino. Ronâer, 1n Jomnis, per fomnum. 
- Cie. Endormant: Torpebant aquers fomno, Stat. La mer 
Éxoit calme. Some operam dare PLAUT. Dormir. Smnwm 
Prtere. Quinr. Zre in fomnum. PL. Aller dormir, s’en aller 
repofer , aller (e repofer. £xcutior fomne, Viro. Je m'é- 
#cillai en farfaur, Longus fomnus. H 0 R. La mort. (Ex- 
preflion figurte.) ini fomnique benignus, Cie. Qui a bien 
bà , bien dormi, Repetere fomnum, Ip. Se rendorinir. Rur- 
Jus in fomnum decidere , delabi, Pat. S'endormir, (e ren- 
dormir, Noli diligere fomnum. B131. N'aimez pas à 
dormir. 

SOMONA , 4. f. Vid, SamaARa. La Somme, riyiere de 
Picardie, qui palfe par Amiens. 

SoNa , 4. F. Eccl. Suine , riviere de Xaintorge. 

SONABILIS , jlé. (a1j.) Ovid, Qui rerd un fon. 

SonanDus, 4, #m. Ovip. Qui merited'êrre loué. 

SONANS , anrir. (adj.) Ovin. Qui r.nd un fon. Nec 
morsale fonans, Vino. C2 n'évoic pas a voix d'un homme, 
& il ne parloïit plus comme un mortel. ( part.) y. 

SÔNÂRE, 5, #5, itam, Cic. Refonner , rendre un fon. 
Virg. parler, Cie. avoir un fens, fignifier, Aves dulce car 
men fonant. T1. Les oifeaux chancent des airs fort agréa- 
bles. Vox hominem fonat, Vire. Sa voix reffemble à celle 
d'un homme, faic oir que c’eft un homme, Non intelligit 
quid fonet hac vox veluptaris, Cie. Il n'entend point ce 

ue figiific le rerme de volupté. 1dem fonant, Cic, Signi- 
de la même chofe. | dE 

SONARI , br, tir sum, (pafT.) Avr. | 

SÜNAX, äcis, Oy1D. Relonnar, qui rend un fon. 
Sy. Sonanr. 


SONCHUÜS , chi. m. PI, Lajtron , ew Laceron , herbe | 


& p'ante, dont la eur eft un bouquet à demi-eurons , 
portés chacun {ur un embrion , & foutenus par le calice; 
le piftile groffit& prend la figure d'un core ; fur la cou- 
che de ce calics , font plantées les f-mences » garnies cha- 
eune d'une aigrerte , elles virent leur origine des embrions 
qui font au bas des fleurons, les tiges font ereufes & 
tendres. : 

SONÈRE , à. (pour) SONARS. Lucr. 9. 157. 886. 

Sonnsc1æ , arm, f, Erel. Soignies , en Haïnaulr, 

SONIPES » Edis, m. Virg. Un Cheval. 

SONITÜS, #:. m. Cic. Son, bruic, murmure. m, $e- 
nitus t4ba. An Han. Le fon de la trompette. 

SONIVIUS , à, #m. Cie. Qui fait du bruit, (Termes 
des Augures.) 

SONO , 45. Vid. Sonana. Cie, Sonner , ou poulffer us 


on. 
SONO , ïr, Vid. SonNsRs, Lucr 
Sono. Vrd, Sonus. 
S.:NOR , ris. m. Virg. Son. m, 
SONORE. (adv.) À. Gell, Avec bruir. 
SONORUS , 4, #m. Vire. Réfonnant 
fon , qui fait du bruic. 
Tempefhates fonora. V1RG. Dos tempêtes bruyantes, 
SONS , sontis, (adj.) Cic. Coupable, 


» Qui rend un 


- SO? ftto 
SONTIATES , &tim. m. pl. Caf. Lés Sohtiates, peu 
ples des Gaules. b. ceux de l'Evêché de Letoure , dans ie 
Gouv-rrement de Guienne. | 
SONTICÜS , à, #m. Tis. Naifible, Sonvicus merbu. 
PL. Mal caduc, Sontica caufa, Car. Excule legitime , cx= 
cule pour caufe de maladie. f: empêchement legicime. 
Sonusra.(;.pl. perf.) v. Sonars. . 
SONUS , 5. m, Cie. Son, von. m. L: premier eft 
SONUS , #r, m. Non. plus ufité. Elicere fonum ner= 
vorum, C1c. Toucher , pincer un Luth. Flebilis fonur. 
Tac. Dis cris, des plaintes, Blandis fonis. 1n. Avec des 
douces paroles. Ssmwm efficere. C1c. R:ndre du (on. $#= 
#45 pronwntiandi [p.La prononciation.—fubruftieus, Cic< 
Un accent groffier.-vecis, In. Le ton de la voix.—inflexe 
crebris fpiritu variatus, P 1. Un fredon, Latum fonums 
crepuit populus. Hon. Le peuple a applaudi favorablement 
À cela. Sonss [eu modulus Dorius, Phrygius, L2 (on Do= 
tien, le fon Phrygien. Dorius prudentia Largitor eff, & 
cafitatis effcéter, Phrygius pugnas excitat, votum fu 
roris inflammat, Æolus animi tempeflates tranquillat. 
laftus snrelleum obtufum acuit, G terreno PO 3 
vatis cœleflium aÿptentiam bonorum operator indulget, 
Lydius contra nimias curas anima, tfadiaque repertus, 
remiffions reparat , G obleétations correborat. Cafiodors 


Epiff. L. 2. 
*SOPHIX , £.f. Mart, Sagele. f. pie. : 
*SOPHISMX , äris. n. Cie. Sophilme, m, inyention 
fubrile & addioite, argument captieux. efpirue. 
SÔPHISMATIUS, ïs. m. 4.Gdt,7 Sophifte, Rhes 
*SOPHISTÀ, &. : #4 eur, an homme 
SOPHISTES, 4. m. Cic. babile & élo= 
quent. Sophiffa nppellantur qui efentarionis aut quaftus 
caufs philolophantur, I. On appel: @igs, Sophiftes | 
ceux qui traitent de la Pilofophie ou par oftentation, 
où par inrerêr, 
SOPHISTICE (adv.) Biz. Sophifticè loquitur, 1 4 
Qui ufe d'un langage fophurique. 
Sophiflica rs. APUL. L'art de Sophifte,la Sophiftiques 
SOPHOCLES , is. m. Virg. Sophocle Poëre Tragi 
que d'Athenes , qui compofa cent trente trois pieces de 
theatre, & mourut de joie d'avoir remporté le prix à l& 
derniere,quoiqu'il l'eût déja remporté vingt-deux fois. 
SÜPHOÔCLES, à, #m. Virc. De Sophocle, S:phr— 
cleo carmina digna cathurne, Vino. Vers digues de So= 
hocle. 
P SOPHONIS , £. m. Bibl. Sophonie, l'un des douze 
petits Prophetes. 
*SOPHOS. Mart. Bien, merveilleufement , fçavams 
ment. enPos » S'apiemièr, egregié. 
SOPHOS,5.m. je. ? Sage Philofophe. m. (Sr. 
*SOPHÜS ,5. m. x: Sapiens, np. Lalins Sophes 
ille, In. Lelius ce fage. | ie 
Sopia, 4.f. Ecel. Suippe, riviere qui fe jerte dan 
l'Aiîne. | . 
SOPIRE, pY 3, pruï, sopitém. Liv. Aoupir, endormir, 
Somne fopire aliquem, Ov1D. Eufevelir quelqu'un dans le 
fommeil,l'endormir.Cufhedermque rudem femni Joibis.1o, 
Vous avez endormi le dragon qui veilloit fans cefle. 
SOPIRI, 3 0r, pitüs sum. (pall.) Liv. S'afloupir. Ine4 
briabo eos ut fopiantur. B1 81. Je les enivrerai, añn qu'ils 
s'afoupiff:nr. Hine és 
SoriTu. Lucr. (peur) Sorirus. ; : 
SOPITÜS, es Liv. Affoupi, endormi, fquia 
perdu l'ufage des fens. : 
Sopiti igmes. Vino. Des feux couverts , cachés, Sopire 
manus, O v 10. Mains engourdies. Sopirus mbique Arme 
rum furor. Pat. La fureur des armes eft rallearie partout, 
Sopitus vino. Liv. Enfeveli dans le vin. ; 
SOPOR, 5/41. m. Pirg. Le fommeil, s. PL. Afoupiffes 
ment, », C. Nsp, Vo breuvage qui à la vertu d'afoupir, 
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4139 SOR. . 

In Joperer tollocare, PLAUT. Amph. Faire mourir , tüer , 

aflommer. : 
SOPORARE , ©, Av, atam. STAT. Affoupir, en. 

dormir. 


SOÜPORARI, ür, arts säm. (pafl.) PI. S'aŒoup'r, être 
affoupi. Zterkm Joporatur. Cars. Il s'affoupit , il s'endort 


de nouveau. S'poratus fum, Bi8z. Je me fuis affloupi. 


SOFORATÜS, à, #m. PL. Enlormi , affoupi. Doler 
foteratus. Cu r r. Douleur affoupie , ou addoucie. Sope- 
rata offs melle, Vire. Ua morceau de pain crempé dans 
Je miel, qui caufe un affoupiffement, gâteau preparé avec 


du miel , & qui a la vertu d'affoupir , d'endormir. 


SOPORIIER , 4, #m. Ovin. Q ii endort , qui affou- 


pit; qui fair dormir. 


SOPOROS , à, #m, Luc. Soporatif , foportfique, qui 


fait dormir. 


SORX , 2. f. Liv. Sora, Ville affez jolie de Campanie, 
& du Vicarise Romain, dans la Terre de Labour, au 


Royaume de Naples, Epifcopale dès le quatriémis fiecle. 
SORACT:,15.n. Hor, 


SORACT:, es.m. PI $ Mont Sainc Orefte, 


*SORACUS , 5. m. Plaut, Cailf:, coffre à mettre des 


Livres. 
SORAX . 4431. Eceu. id. Soracrs. 


SORBERE , 8 3, s0rbi 5, s6rptum. Englouttir, humer, 


avalier. 


# [ Quelque: Grammairiens veulent que ferbeo ait aufG 
Jerph. Lis L: fonient fur l'autorité de Lucain, qui a dit 
Abforpft rupes. LUCAN. 4. v. 100. Mais Probe dic que 


Lerpf elt un barbarifme , & Cap:t foutient qu'on ne doit 
Pas imiter Lucain.Longus ne pres auf orpfr.Le fupin 
Jerprum le trouve dans Ciceron, quoiqu'il femble qu'on 
ait dit autrefois forbirum, d'où vient encore ferbitio. Quel- 


ques was difenc que forpf vient de forbo; mais on n'en 


trouve point d'exemple.) Charybdis forber flitus. Vino, 


Charÿbde engloutric is Bots. Sorbere anime. C1c. Dive. 
rer une chole. Sorbere od:4 alicujus, 12.8 :pporcer la haine 
d'une perfonue. Sorbere fanguinem aliorum, PLaur. Boire 
& manger le bien d'autrui. Sorbère ovum. P 1. Humer, 
avaller, gobber un œuf, Sorbet terram, B181. Il mange 


la terre, @ :a forbiere fmum Anfrinum. PL. 30.14: Qui 
ont avalle de la fiente d'Oie. Qui coagulum laëtis for 


buerint, ID.22.23. Ceux qui auron@ù du lait caillé , 


ceux dont Je lait qu'ils auront bû fe fera caillé. 

SOR BERI , LE br. (paf) Ouid. Etre englourti. 

SORBILIS, i/ë. (a4j.) Col. Que l'on piuc avaller. 
Ova forbilis. Cars, Des œufs propres à avaller, 

SÜR BILLANS ri. (ad) Ter. Qui boit à peries traits, 
Feu à peu,mais (ouvent. Cyathos forb:ilans paulatim hunc 
producam diem. 1p. Ad. En vuidant peu à peu les pots, je 
pafferai doucement Ja joutrée. (patc.) v. 

SORBILLARÉ , Ÿ, avi, ätam. À pu L. Boire à petits 
traits. 

SOR BT1 LÜM , 5, 0. Plat. Un bouillon. 

SO° BITIO , onïs. F. Perf. L'action d'avaller une po- 
tion. Celf. Un buuillon. 

SORBÜM , 5. n. Celf. Une Corme ou Sorbe, fruix, | 
Co!. Uu Cormisr. 

SOR BÜS , 5. €. Col. Le Cormier , plante qui differe 
principalement du Poirier par la difpofition de {es feuilles. 
Elles Lont rangées [ur une cdte comme cælles du Frêne. 

Sons. (ab.) Hor, Sorpsm. (acc.) Cir. Vid. SoRpis. 

SORDERÉ , dé à , sordÿ 5, Ps. Etre fale. Cic. Dépiaire 
1lir fordcbar Macedonia Provincia, Ip. Il mépriloic la 
Province de Macedoine, Suis etiam fordebar, Liv, Il éton 
même mépr.lé des fi:ns. 

SORDES, 5#m. pl. F, Cie, Sa!eré ordures, erale. f. 
Quint Maipropreté, avarice. f: deshonneur., #7, 
SORLESCÈERE ,/0. Hor. Se falir » devenir fale, 
SORDI. Lucr. 6. 1269. (abl, fiag-) de Sonpis. 




















Soraéte, montagne d'Italie. . 







ls SOR: es 
SORDIDATUS", À , #m. Cic. Malpropre, régligé. 

SOR DIDE. (adv.) Cic, D'une maniere fordide , pleine 
d'avarice, 

SorpipioR , erir, Cic. (comp.) € 

SorDipisstMUs, z , #m. Cic. ((up.) de Sorpipus. 

SORDIDÜLÜS , à, #m. J uv. Un peu fale, us peu 
malpropre. (dim.) de 

SORDIDUS , à , #m, C1c. Sale , plein d'ordures , f 
avare, (otdide. 

Sordidus home. C 1 c. Un homme avare, qui eft fans 
honneur , fans reputation. Sordida oratie. Qu 1NT. Un 
difcours mal poli. Sordidus panis. Sin. Du gros pain, du 
pain bis. Sordide loco natus. Liv. Un homme de balle raif- 
lance, 

SORDIS, ïr. f. Eccl, Le même que Sonpes. Saleté ; 
ordure , craile. 

[On ne trouve de ee nom que le genitif. Plawr. l'ac- 
cufavit.Cie,& l'ablarif fingulier. Hor. Lucr.Il vaut mieux 
Ce fervir du plurier fordes.| Apnd fordem urbis.Cic. Auprès 
de la canaille & de la lie du prugie. Colleëtà forde. Hon. 
Ayant amaffé de la cralle. : 

SORDITÜDO, inis. F. Plat. Saleré , ordüre. f. 

SorDuaA,s. f,Eccl. Sorde, Abbaye au Diocefe de 

ax. 

SOREX , fes, m. Ter, Une Souris. 

É Soricinæ, #rum. f. Eccl. S:rênes , Village près de 
ais. 

SORICINÜS , à, #m. PLAT. De Souris. 

*SORITES , à. m. Cie, Sorice, argument qui confifte 
cn plufieurs propofirions encaifées les unes fur les autres. 
eus. 

SO..OR , Gris, f, Cic. Sœur. f. [coufize germaine. So- 
roris filius. In. Niveu , fiis de la (œur. 

SoroRss. Her, L:s fœurs fonc lestrois Parques. Vid, 
Parcæ.Les trois Furies.Ovid. Les crois Graces. Hor. Vid. 
Grar14. Les neuf Mules. Ovid, Vid. Musæ. Les Nym- 
phes. Virg. 2. Georg. Sorores doëta. Ori. L-s fœurs (ç2= 
vantes, les Mules —amifics. M à RT. L:s Parques.—psl 
chra Srar. Les Graces.—wipera Ovip. Les Euries. ÿ So 
rores fe die auffi des arbres. PI, 13. 4. 

SoRoRIANTES Mamma. Ps. 31. Les mammelles des fil. 
les qui commencent à groffir. [Seroriare dicuntur mam- 
me puellarsm,cim primum tumefcunt: ut fraterculare pue. 
rorum. FEsT.](R. Quèd welwri forores, pares ériantur. 
Vid. FRATRARS. 

SORORICIDA , . m. Cie. Qui tue fa fœur , homici- 
de de ia iœur. (r. Sonor, & CabsRs, tuer.) 

SoroRiICULATA , 4. F. PI, 8. #8. Eipece d'habir, ou 
de drap. ° 

SORORIO , &s, avi. Vid. SORORIANTIS. 

SORORIÜS, à, #m. Cac. De la iœur, ou qui concerne 
la ‘Œair. 

SORS , sôrris. F. Cie. Sort, hazard. m. deftinée , fara… 
lité. f. Ovip. Ecar. m. condition. f. fort. m. Cic. Deftin. 
m. neccfliié, providence. f. Le Le ur » arrête m. 
Tir. Le principal de Ja fomime , le fort principal. Etam 
de forte venio 18 dubium, Ip. Je me trouve cn danger de 
p:rdie le principal. Nec fedes fine forte data. V 1 RG. Ces 
places Le ont pas aflisnées {ans avoir gardé les formes 
J'un jugement. Sors me coatigit. V. Par. Le fort eft rom. 
bé fur moi. Non «ff [ua fortis. Liv. Ne le regarde pas,n'eft 
pas d+ fon reflorc. Noffré forte jumus courente. O v 1 D. 
Nous fommes coatentes de notre (ort.Sr'wrmi fors ego 
prima fui. LD. J'ai été la premiere fille de Saiurne , je fuis 
la premiere qui fuis née de Saturne. Extra fortem. Cie. 
Sans tirer au fort. Sortem trahere. S U 57. Tirer le fort 

de l'urne. 
> rTss. Ovid. Les Oracles , les réponles des Oracles. 
Cie. L:s billets qu'ontiroit autrefois au fort du fond d'us 
vale , pour choiis les Magiftrats. 


| SOR. SOS. 

Conjicere fortes in hydriam. Cic. Jerter le fort dans 
ure urne,jetrer des bulletins ou ballotes marquées decer- 
taines lectres dans un vailfeau,pour virer au fort. Ur m:- 
tres-familias fortibus G vaticinationibus declararent , 
atrum pral:sm committi ex ufu effet, nec ne. Cas. Que 
c'éoient les femmes qui regloient les remps des batailles 
par des forrileges & par des eharmes, & on les conful- 
voit là-deflus. Fatigare fortes. Liv. Importuner les dieux 
pour virer une réponfe d'eux. ha tr fortes. Cie. 2. 
Divin. Les (orcs de Prenefte, qui fe faifoïent par une urne 
& par les fores, à peu près de cetre maniere. K(On jetroir 

aus une urne quantité de mots & de lettres que l'on re- 
muoit , & enfuite on les verfoit , & ce que le hazard fai- 
#oit trouver dans l'arrangement de ces lettres, compo 
(pic la divination , ou la réponfe.] 

Retalerunt pracipi fortibus,ut. Y. Max. Rapporterent 
que la réponde de l'Oracle étoit,que. 

Sonrss sxtenmata.% [Quelques-uns lifent exteniata, 
parce qu'on les enveloppoic dans des rubans appelés 
fenia ; & quand on ne les rrouvoit plus dans la même 
fituation, on diloir fortes extenuata, où exteniata, ce 
gai érois d'un tres mauvais augure.] 

. SOR TICULA , &. f. Swet. Peric fott. (dim.) de Sons. 

SORTILÉGUS , 5. m. Cie. Un deyin, qui prédit Les 
€holes à venir par le moyen des forts. | 

SORTIR, sorti Br, stûs sim, Cac. Tirer au fort. | 
Virg. Diftribuer, difpofer. Domes fortiri. In. Diftribuer 
les mailons au (ort.—provincias. Cie. Obtenir par fort le 
Geuvernement d’une Province. Sortiri fata. VirG, Dif: 
pe des deftins. Sortiri ser, Liv. Tirer au fort lequel 

<s deux. Sortiamur de illé cujus erir. Bin. Tirons au 
fort à qui l'aura. 18 dome virorum ques Jortitura eflis. 
D. Dans la maifon des maris que vous prendrez. 

SORTITIO , ômis. F. Cic. L'aëtion de tirer au fort. 
Sortitio Provinciarum, 1 D. L'action de tirer au fort le 
Gouvernement des Provinces. 

SORTITO. (aiv.) Cie. Par ort , en ctrant au fort. 
Æer. Naturellement. | | 

S5RTITOR , orfr. m. Sen, Tr. Celui qui jerte le fort. 

SORTITÜRÜS, 4, #m, (fur. pafl.) v. Sonrint. 

SORTITÜS, 4, #m. Vi. Celui à qui ileft échü 
quelque chofe par fort , celui qui a tiré au fort. Sortitus 
fertunam. \p. Cherchant l'occafon favorable. 

SORTITÜS, #5. m.Cie, L'action de tirer au fort. Virg. 
Sort. m, Quafortitus non pertulit wlles. Xp. Qui n'a point 
écé virée au for, | 


*Sory. n. PI. 34. Sory Ægyptium. In. De la Coup:- 
zofe cendrée, rw. ‘ 

Sos. Feff. (pour) Eos. Vid, Is. 

Sosiacuu, i. n.Eccl, Soif,près de Cortxil,près dePro- 
vins. [Je ve fçai pas le nom de Soil près Monrmorenci.] 

SosiPATSR , ris. m. Nom d'un excellent Grammai- 
r'en de l'Ifle d'Eubés. Nous avons de lui quarre Livres de 
Grammaire. Suid. 

SOSPÉS , tir. (4j Saia , qui eft réchappé de quel- 
que danger. Nauis h pes ab igmibus. H o &. Un vailfeau 
qui s'eft fauvé d’un embrafement. 

SOSPITX, à. f. Cie, Saluvaire , celle qui a fauvé , ou 
retiré de quelque dacger. ‘ 

SOSPITALIS, 4/ë. (adj.) Plant, Qui a auvé , ou re- 
tiré de quelque danger. Qui sis fofpiralis fuit, Lo. Pfeud. 
2. 3. C'eft un homme qui vous a rendu fervice. 

SOSPITÂARE, >, av, atmm, L1v. Conferver qu:l- 
qu'un en faoté, le fauver, le délivrer des maux qui pour- 
toient lui arriver. 

SOSPITARI, dr, 4rës sum, (pall.) Plaut. Ecreenbon- 
ne fanté. 

h SOSPITAS, 2135, f. id. Sazus. Santé. 

SOSPITATOR , oris. m, 4pul, Celui qui a fauvé , ou 
délivré de quelque accident, 


SOT. SPA: vusr 
SOSPITATRIX,fcir. €. Apul. Le même que SosrirA. 
Sosrirs, (abl.) id, Sospss. 

Sotapss, i. m. Suid. Poësetres libertin , qui a décrit 
dans (es vers toutes fortes de débauches crimirelles. Hine 

SOTADEUM Carmen, ke Vers lotadiques , 

Sorapict Verfus. A.Garr.S rs tres libres, qui 
éroient compofés de fept pieds, dont le premier, le troifié- 
me & le feptiéme étoient fpondées. Le quatriéme écoic un 
ambe, le cinquiéme & le fixiéme cribraques: ou enfin ces 
vers étoient compofés de pieds appellés trochées. (On 
appelle aufli vers foradiques , les vers retrogrades.) 

,*SOTER , éris. m. Cie. Confervrareur , qui a fauvé 
d'un danger. munie. Ce motelt tour grec , & le fuivant. 

*SOTERIZ, orêm, mpl. Man. Vœux, (acrific:s que 

les Anciens offroienr pour la fanté , ou pour la guérilon 

de leurs Princes , de leurs amis, fprefent qu'ils offroient 
À leurs amis qui ayoient recouvre leur (ant. (emieas.) 

Sorsricus ,i, m. A. Gell, Nom d'un ouvrier qui af- 
feétoit de donner ua goûc d'antiquicé la plus groffiere à 
tous (es ouvrages. 

Sorarium , fi. n. Ecel, Stere ,en Attique, | 

Sorsrorozis. Ecel, Saint-Sauveur de Congo, Ville 
tres bonne pour le pays, Bvêché fous Lifbonne, [Capitale 
du Bref! Porrugaisen Amerique , érigée en Archevéche 
cn 1676. 

Sorion , onis, m. A. Gell. Sotion fue premierement 
se de Platon, puis de Xenocrate. Enfin il s’appli- 
qua à l'Eloquence, & compola un Livre rempli de tou 
tes fortes d'Hiftoires, qu'il intitula La Corne d'Abon- 
dance. 

$Soruzanis , is. m. Hier, Un foulier. 

Sorzava. Ecel. Suzau, Ville mediocre de Moldavie 
fur le Siret , réfidence d'un Prince & d’un Metropolitain 
du Rit Grec, vers le treiziéms fiecle. 

Sr Aco. f. Nom de la nourrice de Cyrus. 

SPADICARIE, ôr#m. m. pl. Firm. Des Teinturiers en 
couleur d'un rouge éclattant , appellé en latin Spsdix. 

SPADIX ,fcis. m. 4 Ge. Branche d: Palmisr arra« 
chée avec fon Fruit, [couleur d'un rouge éciatranr.Q sir. 
forte d'inftrument de mufique. Spadix equus. Vine.Che« 
val bai. 

SPXDO , ënïs. m. PL, Un Eunuque. Spadones fureulis 
Co. Des rejettons d'arbres qui font fteril-s. | 

SPADONIÜS, à, #m. PL. Scerile, qui re produit point 
de fruit, ou de pepin. Spadonis lanrms, Pi.Laurier fierile. 

SPALATRÜM, $.n. Ecel. Spalacro, Ville mediocre de 
Dalmatie, {ur la Côte, aux Venitiens , Archevèche fujer 
à la Primatie de Venifel'ané;o. . ne 

SraurUm , i. n. Ecel, L'Epau, Abbaye au Maine, l'Elx 
pau en Nivernois, 

SrarNoMUM, i. n. Ecel, Epernon,au Diocele de Char- 
tres. C'eft un Duché. 

*SpARAX, acis. m. Plaut, Nom d'unefclave, qui fer- 
voit à fouetter les autres. (Ce mot figrife ppr. qui déchi« 
re , qui met en pieces , de Emwsgors, lacere.) 

SPARGANIUM , ÿ5.n. Plante, dont les Aeurs font 
des bouquets à plufeurs étamines , les jeunes fruits nf 
fenc feparément , compolés de plufñeurs embriors,qui de= 
viconent dans la fuite des caplules ligneufes , ovales, poin- 
rues à une ou deux loges , remplies d'une matiere farineu« 
£e. Ces capfules porteur fur la couche, & forment une ef- 
pece de rére. (R. Zmmpyarer, langue.) 

SPARGÈRE , gô » fpärs5, fpérsmm. V1 RG. Répandte, 
jesrer çà & là. Pl diviler. 

Spargers arenam, Vinc. Faïre voler la poufliere.—cor« 
pus aqua. In. Répandre, jeter de l'eau fur un corps. 
bumum folie. Vire. Répandre des feuiiles fur rerre, —#li« 
quem in finäus. 1p. Jetc:r quelqu'un dans les lois, -ne- 
bulam fiellis, Hori Obfeurcir les étoiles. Spargere Je in 
ariftas, 4. Poules ua épi. fe ég grulres fpecies, ID. Sc dis 
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viler en piuleurs fpeces. Fame nomien fharferat per mrbes. 
O +1». La renommée avoir reodu fon nom celebre dans 
Les Villes. Ubi non fparfiffi. Biz. Où vous n'avez pas fe 
mé. Semen (pargens. Cic. S:meur, celui qui feme. 

SPARGI, gôr: Baäriis s5m, (pall.) Luck. Coma cane 
Hparguntur per caput, Qwin. La tête devient couvert+ d'u 
ne chevelure blanche. 

SPARNACÜM, ÿ. n. Ecel. Epernai , au Diocele de 
Rbeims. 

SPARSIM. (adv.) PI, Cà & là, de cb:E & d'aurre. 

SPARSIO , 683:. Srar. L'action de répandre. 

SransisTi, SFARSET, (perf, act.) G 

SPARSÜRUS , à , im, (Fur. part. act.) d 

SPARSOS, à, am. Vire. Répandu,jeuté çà & la.Ovid, 
arroie. (parc. pal.) v. SrARG=RS. 

Sparfe ere, T x R. Heæut, Le vifage plein de rouffeurs, 
Sparfa bumanitatis fale littera. Cac. Des letcres pleines 
d'honnêtecés , de complimens honnètes, Sparfis manibus. 
Bisu. Ayant les mains étendues. 

SPARTÉÀ ,4 [.Pirg. Sparte, Lacedemone, Ville Capi- 
tale du Peloponnele , pië; du feuve Euretas, qui fut air 
nommée de Sparrus fis de Phoronte fon fondateur ; elle 
fuivoic les loix de Lyeurgue. Fid. Lac:D&MON. 

SPARTANUS, à, #m. Ovio. Lacedemonien , qui eft 
de Sparie, 

SPARTARIÜM, #5. 0. PI Lieu où croît une herbe 
appeller en latia spærrsem, 

. SPARTE . és. f. Ovid. Vid. SpARTA, 

SPARTÉÆ, #rmm. f. pl. 4fc.Pad,Sac à metcre de l'ar. 
gere. Vid, Fiscus. 

SPARTEUS, à, 5m, Ps. Fait de l'herbe app:lléc Spar- 
tum, où qui appartient à cette herbe. 

SPARTIACUÜS , à, #m. Aru. De Laconie, de La- 

SPARTIANI , orwm. m. cedemonc. Bibl. Les 

SPARTIATÉÆ,, srmm. m.pl. Spartiates,les Lace- 
demoniens, Vid. SPARTA. 

SPARTIOM , 55. n. Plante, dont les Acurs (one l-gu- 
mineulcs ; le calice poufle un piftile, qui devient dans la 
fuite une capfule fort courte, & dans laquelle fe trouve 
une femence qui a la figure d'un p:tit rein. 

*SrartoroL10s. PÎ. 37. 11. Elpece de perle. Zap 
AC, incanus. | 

SPARTUM ,î. n. PI. Du Geneft d'Efpagne, plante dont 
Jes Anciens Farfoient des cordes. 


SPARÜLUÜS,5, m. Owid. Efpece de p:vit poilfon de mer. 


SPARÜM , i.n. Lucil. ? Etpsce de dard. fWarr. efpece 
SPAKUS , 5. m. Ci. S de poiffon de mer. 
SPASMA,, àf5. n. Pl. 25. Le même que 
*SPASMUS , 5. m. Pi. Rerréciflement de nerfs. Zæar- 
ess: Spairnos edat, Pi. Giérit l:s convulfons. 
*SPASTICI , 57m. m. pl. PI, Ceux qui ont des retré- 
ciffemens de cerfs. Esmnnes. 
*SPATALIOM, ii.n. PI. Elpice de bracclers Zmm- 
mue. 
*SPÂTHX, 4. f. Celf. Une Efpauule, inftrument de 
Chiruruie. Emeifs. 
SPATHALIÜM, 55, n, PL. Petice branche de Palmier, 
où il ya des dattes. 
#SPATHE , és. £. PL. Palmier , arbre, Zmia, 
SPATH LÀ , 4. f. Celf. Petite cyatuie. 
SPATIART , :ôr, érits sum. Cie. S: promener , [Ser. 
s'étendre, s'accreitie. (R. S4aT71UM.) 
SPATIA TOR, eris, m. Cat. Ua coureur,nn vagabond. 
SPATIOSE.(adv.) #1. D'ure maniere étendue , au large. 
SraTiOs1oR,ori. Vitre. Uvip.(comp.)dc $PaTiosUs. 
SPA TIOSISSIME. (adv. {up } @ | 
SPATIOSIÙS. (aiv.) PL. (czmp.) d: SpaTioss. 
SPATIOSOS , 4, #m. Cou. Vaite, fpacieux, Ouid.qui 
dure lengr:mps, qui eft de longue durée , f grand. (n. 
Sratiuu.) 


$ P E. 

Bcllum fpatiofum. Orro.Une En qui dure longt-mps. 
SPATIOM, 55, n, Cie. Elpace, éloignement qu'il y æ 
d'un lieu à un autre, cemps, loifir. m. | une lice où l'on 
coure , June allée où l'on le promene. Duebus fpatiis con- 
fréis. Cire. Après deux cours d'allée, Spatis fabularure. 
Var. Lesentre-aétes. Cinmerir fpatium, Cic. Lorique - 
j'aurai le temps. Spariwm deliberandi. Ip. Le temps de dés 
liberer, Spatinm ad cogitandum famamus, Cic. Pienops le’ 
temps pour y penfer , pour y méditer. Sparsmm wire, Ip: 
Le temps de la vie, la vie. Ubicumque datum erat [patiunr 
folitudemis, T 8 R, Dès qu'il pouvoir être feul, dès qu'il 
pouvoir fe rerirer en paiticulier. Sparnems hominwm. PL. 
La grandeur des hommes, Quaf berarum trinm fpatiurs, 

Bras. Environ l'efpace de tro,s heures. 

SPATÜLEÆ,, arm. f. pl. B&l. Des branches de Pal« 
miers. (q. Patule à patendo.) . 

Srs. (abl. fing.) Srssos. Péé. (abl. pl.) id. Spes. 

+SPÉCÉRÉ , /pèci 5 ,fpéxi. V a mn. Regarder, voir, 
% [Ce verbe eft ures pen en ufage, on le iert de fes com 
polés afprcere, infpicere, confpréere.] 

Srscirun. (pall.) Plaur, On voit, 

SPÉCIALIS, 41ë. (adj.) Afc. Pad. Special, particulier, 

SPÉCIALITÉR. (adv.} 4fr. Pad. Spccialement , partis 
culierement ,en particulier. 

SPÉCIATIM. (adv.) Cic. Particulierement. 

SPÉCIES, & 5. Ê. Cie, Idée. féclar excraordiraire.m.l'ap- 
parence , la taille, la forme, la figure de quoi que ce foir, 
la beauté , fefpece.f. Sazs. prétexte. m. Vins. vue. Var. 
image , reprelencation. f. Liv. {peëbre , phantôme, #7.ap- 
parition. 26 Spsc10.) Re 

Species anen.Y ARR. Sratue de brorze. Species foli.Cou. 
Qualité du terroir, Species mrbis, PLauT. L'afpeét, la fic 
tuation d'une Ville, 18 fpeciem. Liv. en 2pparence. Ofüimæ 
fhesies dicendi, Cac. La verivable éloqu:nce. Vana fpecier. 
Ho x. De vairs phantbmes. Prater fpeciem flulrus eff: 
Praur. Ileñt plus fou qu'il ne paroït. Ad fpeciem, Czs. 
Pour fervir de montie, en apparerec. Reprafentat cordis 
fprciem.PL.A la figure d'un cœur.S:cundum jpectemr juar, 
Bac. Selon fon elpece. A6 omni fpecie mal abjtinete vos, 
Ip. Abftenez- vous de toute apparence de n al. 

SPÉCIFICARÉ, 5, avi. Don. Specifier, marquer 
les circonfiances , les quahués, &c. 

SPÉCILLÜM , i. n. C'f. Une fonde de Chirurgien. 
Varr, Foftiumenc dout on Le fert pour oindie les yeux, f 
lunettes. 

SPÉCIMÈN, ins. n. Cir. Preuve, marque.ftémoigr2« 
ge, modele , exemple. m, Specimen antiquiaris. T A €, 
L'image de l'anciquicé. Efe aliquibus fpecimun. Cic. Ser= 
vir d'exemple à quelques-uns. Swmere/, ecimer. Pi. Pren- 
dre exempir. Noftrorum adolefeenrum fpecimen cf. Sun. 
Notre jeuneffe Le fais wa honneur (de le parer magnifi- 
quement.) , z 

+SPÉCIO, %s, fpéxs, fpe&um. Vid. Srscsre. Varr, Voir, 

SPÉCIOSE (adv.) Her. Avec magnificence , pompeu- 
femenr, magnifiquement. Non «f} qui fpec ojks rma trac= 
rer, H on Ïl n'y en a point qui aie meilleure grace dans 
l'exercice des armes. 

Srsciosion , oris. Cas. (comp.) € 

SracrosissiMUS , #, #7. San. (fup.) de Srsciosus, 

SPÉCIOSISSIME. (adv.) Art. (lup.) de Spacioss. 

SPÉCIOSITAS , äris. f, Apul. Bibl. Beauié. f. Sy N. 
Sphrcres. 

re PÉCIOSIUS. (adv.) Her. (comp.) de Srscioss, Es 
Decsofis. jusT., Avec d'autan: plus dé gloire. | 
SPÉCIOSUS,.4, #m. Ovip. Beau. Ziv. (pecieux, qui 

a quelque apparence , quelque probabilité, Syinr. pom . 

pux ; magnifique. . | 

Speciefa caufa, Cic. Specieux prérexte.—sloquentis. 
Quinr. E oquecce pompeule. Vorsbmla fpeciefa. F0 R. 
Des cxpreflions éçlattautes, Fawiliam nemefpeciofiorem 
producis. 
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préducit. $ sw. Perfonne n'a un train, an Équipage plus 


magnifique que Le fier. Spuciefa deferti, Binz. Les beautés 


du del re. 

SPÉCITARÉ , 5. Vid. Spscrans. 

SPECTABILIS, 5lë. {adj.) Cre. Vifble, qu'on peut 
voir, [beau à voir , c'éne d'écre vü , d'écre regardé. Tac. 
corfiderable, remarquable. : 

% Dans le bas Einpire Piri (pe abiles,éroient aude (lu 
ceux qu'on appclloir C/arifimes, & ils s'avoienc audeflus 
d'eux que les {uffrer. Ceux-ci avoient la dignité la plus 
relevée de courtes. Vid, Dienrras. Vid. Bris. de verh. Hz. 
Campus undique fpedabilis. Ovin. Un champ qu'on peut 
découvrir, qu'or voic de rous les erdroirs. Facie puer fpre- 
tabilis, 10. Un evfant qui à un beau vilage. 8 gnswm fpec- 
tabile, VU x. Une ftaiue digne d'être reyardée. Viéferis 
fpi& rbilis, Tac. Une victoire cor fiderable. 

SPÉCTACÜLÜM , 5. ». Cie. Spectacle, ebjer qui fe 
prelence à nes y-ux , loges où (ont es lprétatcurs, [ipec- 
tacle , reprefentation, jeux publics. R:fonant fpeltacula 
plaufu. Ovin. Le lieu cù fonc les fptétaceurs , recencit de 
leurs applaudifemens. SpeSaculs data funt. Cic. On a 
fait des reprefsncations , on a donné des fpectacles. 

SPECTÂMEN , imis, n. Plawr. Ce qui fait conuoîrre 
une perfonre. 

SPECTANDUS , à, 4m, Hor. Digne d'être regardé. 

Sricrans,s#ntis. Cie, Qui regarde,reyardant.(parr.}v. 

SPÉCTARÉ , >, aus, sim, Cie. Regarder fouvent, 
tegard:r quelque chofe, feftimer, confiderer, juger, ten- 
dre à , être du cbté de , étre touraé vers. X [On dit fpec- 
tare aliquem,a4 aliquem. Cie. Aiiquid, TER, Ad aliquid. 
Cie. ln aliquid, C 4 s.Speëbare ur. Cic. Ne. TR.) 
Speëtare nimum alterius ex fuo.T an. Juger de l'efprit 
d'un autre par le G:n. Spefare aliquem. Cic. Avoir égard 
àquelqu'un. Spe&are 4d aliquid, V 18 @. Avoir égard à 
quelque chofe. Qsorfum hac fpettat eratio ? Cie. Quel eft 
le but de ce discours ? ÆAnronis <on/filism ad ballum fpeëtat. 
Cire. Tour le but d'Antoice eft de faire la guerre. Urriuf- 
que confilis ad concerdiam fpaéarunt, In. Ils écoient l'un 
& l'aucre portés à Ja paix. Speéfare ne. Tsn. Prendre gar- 

“ds que. Speitebant rlit ad rebellionem, Liv. Ceux-là ten. 
doieut à la revolre. Spréabant ad Orientem. Cic. Ils 
Étoient du côté de l'Orient. Spréare Orientem. PL. Regar- 
der l'Orient. B«/ga fprétant ad Seprentrionem. CA s. Les 
B-iges font fruks au S-prentrion. Novarwm qui fpeftan di 
faciunt copiam, Tan, Qui vous donnent le plaifr de voir 
des pieces nouvelles, qui travaillent à vous dénner des 
pieces nouvelles. % [Remarquez le gerondif fprétandi 
avec un genitif , comme il a dit ailleurs, Ejws videndi, 
neque sjus amittandi, neque retinendi copis. Et Ciceron, 
exemplorum legendi poteflas, Ge. Nid. Nov. Marx. 


. 458. 
d fidrant dr, Æts sm, (pall.) Ovis. SpeGatir in 
sgnibus aurum, In. On éprouve l'or dans le creufet. 
SPÉCTARI, br, arÿs sum, (dép.) Varr.2.R. R. 4. 
SPECTATE.{adv.) donc on 2e crouve que le fuperlatif 
SPACTATISSIME,  * 
SPECTATIO , onës, f. Cie. L'aétion de regarder , ou 
Je reyard aëtuel d'une chofe. Speétarie peeunis. Ip. Quand 
on regarde & qu'on examine f l'argent eft bon. 
SEÉCTATISSIME. (adv.) PI. Avec un grand éclat. 
{fup.) de SpecTATS. | 
Le [iectatiffimè florent, calerrimè marcefcunt. Pi. Les 
Seurs les plus éclaccantes , feu celles qui fe Aéeriflent le 
lürôr. 
. SracratissinUs, #, mm. Cie. (fup.) de Sriera- 


Tus. 

SPECTATIVÜS , à, ww, Quinr. Speculatif, eon- 
mmpiatif. 

Lila junt fpeltativa partis, bac ativa. In. Ces chofes- 


R spparticanent à la fpecularion , éelles- ci à la prasique. 


nuBeiatio ; car les 





SPE. 1:73 
SPÉCTATOR , &ris, m. Cie. Sprétateur , qui regarde 
quelque chofe. Ter. Qui examine , (pour dire fon fentis 
__ pr matt | à 

Speéator cœli me.Liv.Un excellent Aftrologue, 
SPECTATHIX, 563. £. Ouid, Qui regarde , qui 
fidese que:que ‘chofe. 

SPECTÂATUS, à, #m,Cre. Vù , qu'on a vû , dont 
on a été le rémoin, féprouvé , remarquable , confdera- 
ble. Shettatifimss fui erdinis. In. Le plus œonfiderable de 
tous ceux de fon rang, Spe&ara amiciria, Tarn. Une ami= 
1.6 dont on a donné des marques. Spréars virtms. Cie. 
Une vertu éprouvée, connue, Speéfata integritatis vir, 
Liv. Un honme d'une iotegrité,d'une probicé éprouvée. 

SPECTIO , ônis. f. A. Gell. Obfervation,in{reétion.f. 
% [Ce mot et ua cerme d'augure:, auffibien que celui de 
uos oblervoient , les autres v:uoieuc 
annoncer.] 

SPÈCTO , 45, ui, Vid. Spserarx. Cie. Voir, regar4 
der. Spetat dignum, 1p. Digne d'être vû ou regardé, 

SPECTRÜM, 5. n. Cic, Sprêtre , phantôme. m. 

Srscunus. Hirt. (abl. pl.) Vid. Sescus. 

SPÉCÜLX, 3. F. Cie, Une guéritre heu élevé d'où 
l'on découvre ce qui fe paffe au loin. 25 fpeculis eff. 1ns 
Etre en fetinelle. JOvid. Regarder , étre aux aguets 
étre en faétion , terme de guerre, Ex fpeculé prefbicere 
rempefiatem futuram, C 16. Prévoir de loin les troubles 
qui doivent artiver. 

SPÉCULA , £. f, Cie. Une petite efperance , une efpe- 
rance legere. (dim.) de Spss, 

SrscULA. (pl.) de SpscuLuM. 

SFÉCÜLA BÜUNDÜS , à, #m, Sosr. Qui regarde de 


quelque lieu éles mr découvrir quelque chole de luin, 


1bi fpceulabumdus fubftitit, T ac. Hi demeura pour atrens 
die l'everement des affaires, 

SPÉCÜLAMEN , inis, n. Prud, Confideration , con= 
templation. f. , ° 

SPECULARI, br , &tits sim. Cæs. Etre en fentincile, 
être efpion , être au guet, fexaminer , obferver, contems 
pler. Speculari aliquem, C 1. Obferver , examiner quel= 

u'ua, veiller fur lui, l’épier. Sprewlari obitus © ortus 
RES V1RG.Confiderer le lever & le coucher des 
ftres, à 

SPÉCULARTA , ï #m, ». pl. PL. Pierres cranfparen= 
tes, dent les Anciens {e fervoient pour metire aux fené— 
tres de leur lcpis , au lieu de verre. 

SFÉCÜLARIS , érê. (adj.) PL. Qui fe fait d'un Feu 
élevé. Sigmfcatio fperularis. In. Signal qu'on donne d'uñe 
écbauguerte , ou d'un lieu élevé. Sprem'aris lapis, P 1. 
Pierre tranfparente ou diaphane , comme le cale, dont les 
Arciens fe fervoient au lieu de verre, : 

SPÉCÜLARIUS, ii. m. Up. Virier, Lunettier. mx, 

SPÉCÜLATIO , ônïr, f. B:8'. Contemplation, vigi= 
lance. f. Dies fpecmlationis tua. Bis. Le temps où Dieu 
vous viftera dans fa colere. 

SPÉCÜLATOR , ôris. m. Cie. Con -mplateur, m. qui 
contemple & qui corfidere une chofe. Caf. Ua efpion 
ER envoie pour découvrir quelque chole. Ovid, Uue 

cntinelle à pied , ure vederte à cheval, 

Speculateres oculi, E 1 c. Les yeux qui fonc placés à La 
tête commeen fertinelie. 

SPÉCÜLATORICS, 4, #m, Liv. Quieft faic pour 
découvrir, Sprelareris nawsr, Ip. Un vailleau gffon 
envoie pour découvrir l'ennemi. ° 

STÉCULATRIX, feir. #. Cie. Qui voit, qui corfilere 
quelque chofe. Dia fpeculatrices Jcelerum. In. Decils 
qui examivent les crimes, \ 

SPÉCULATUS , wr. m. PI. L'aétion de regarder , de 
coufiderer d'un heu élevé ce qui f pañe, ou l'action d'E- 
pier quelqu'un. 

KLOa ne crouvre qu: l'ablatif fpeculars ] 

l RRRrcss 


1134 : SPE, SPH. 
SPÉCÜLOR, ris. Vid. SpscuLan Ovid, Chnfidefer. 
SPÉCÜLÜM , 5. 0. Cie, Miroir, m. In fpecule aqua- 

rure, Pa. Dans l'image descaux, ou dans l'eau claire. 2» 

ee. infpicere, PLauT. R-garder dans un miroir, He 

etata fperula. Pi. Miroirs tercis. 

STÉCUS , #1. m. f. Hor, Une caverne. Aquas omne: 
per Jpecus sn wnum lecum conducere. ViTRr. Affembler, 
joindie enfemble les eaux par des conduits fouterrains. 
Spreus fodere, Ip. Faire une mire, Quos agor in fpecus ? 
Hor.y. Carm, 25. Dans quel antre fuis-je entraîné 
Specu: stima, S11, Caverne tres profonde. 

SPÉCÜS. n. Vrrg. Une caverne, [On ne trouve que 
le nominatif & l'accufauf fingulier de ce nom neutte.] 
Spreus vulneris. Ip, Le dedans , le fond d'une plaie, 

S'Ë M, 5.0. Pirg. Une caverne. f. antre. mm. 

SPELTA , 4. €. Palam. Efp<ce de legumes. 

SPELONCÀ , &. f. Cie. Une caveine. Virg. Rerraite de 
bétes tauves. 

Srsiunca. Eccl, Sp-rlongue, près de Terracine. 

SrinsmpsRoa, 4. f. Ecel. Spilimberg au Frioul, 

SrsM. acc.) Vid. Spss. 

SriPORDSRANT. $ SPOFONDERANT. 

SrsroNbi. Peu $ Sroronpt. A. Gell. 

SrsRABAM. Jj'efperois, je croyois. (imp.)}v. Srs- 


RaARs. 

SPERABILIS, (&. (adj.) Plawr. Qu'on peut efperer. 

Nulla vire mea falus fperabilis, LD. 11 n'y a plus de vie 
* Acfperer pour moi. 

‘SPÉRARE , 5, vi, &rém, Cie. Efperer , attendre, fe 
promettre , s'affurer. Wérg. Craindre. Bené de aliguo [pe 
rare, Cic. S: promettre , efperer quelque chofe de ben de 
quelqu'un. Sperabam jam defervilfe adolefcentiam. Tir. 
Ade. Je eroyois querour le grand teu de [a jeuneffe écoir 
Palle. Sperare dolorem. V 1R G. S'attendre à un malheur, 
Sperate des. 1 D. Craignez les dieux, pe 

SPÉRARI, dr, Sniis sum, (pail.) Mor. 

SPÉRATÀ , £. f, PLauT. Amph. Une perfonne qu'on 
fouhaice avec impatience de revoir, [{ppr.) une maîtrelle 
qu'on cfpere d'époufer bienrôr. 

SPÉRATÜS , à, #m. Cic. Ovip. Efperé , fouhaité , 
attendu. (part. paf.) v. SrsRars. 

SPERCHEIDES , &m. t. Ovip. Ripe Spercheïda. Vo. 
Les rives de Spercheus , la riviere Spercheus. 

SPERCHEDS , 5. m. Ovid, Fleuve de Theffalie, b. 
Agriomela. Vrd. SpaRcHIUS. | 

SPERCHIUS, chi5.m. Virg. Riviere de Theflalie, 
qui defcend 4u Mont- Pindus,& fe décharge dans le Gol. 
fe Maliaque. On l'appelle b. Agiiomela. E le tombe dans 

Golfe ae Zeïion, é 
eSPsRus. pl. +eff. La même chofe que Srss. 

#*SPERMA ris. n. S$:mence. Eten, { n. em/gu, femine,) 
SPERNAX , #cis. m. Si. Mepruant , dédaigneux, 
Srsnns. (imper.) ée 

© SPERNÈRÉ, 5 , fpraui , fprétum. Cie. Mipelier , ne 

peuir poiri compte des pe:fosnes, ou des cheles. S x x, 
Centemner. , defpicere. 

Sprevir te. BB L. Vousa méprilé. Chmfprevifent me, 
1n.Après avoir eu du mépris de moi. 

SPERNI, dr, fprérits sum.[pail.) Etre méprilé, 

Veritas fpreta eff. Cac. On a mépriié la venité. Abs tr 
frerner. Tin Vous me méprilez. Nenne Gr ipfe fperneris : 
Bras. N: ferez-vous pas mepriles vous-méme? 

EROÔ , 4°. Vid, SPaRARS. 

SPES , 85, F. Cre, Eiperance, fcrainte, 1n fpe eff. Cic. 
Efpcier. Ego (her pretse non eme, T 3 R. Je n'acherte pas 
l'eiperance à deniers comprans. Magna mue fpes taner, Cie. 
J'ai grande cfperance.Ne qusd ribs an fpem rafiras PLAUT. 
Epid. Ex afs que vous n'y prérendicz plus rien. Zrrsr« 
fes. O x 1 D. Elperance rompee. Spes necis, S 7 À +. La 
Gaince de la mort , jujer d'apprehender La mort, Spes sm 


verte. | Zhepyiger , Syulars, 


s>1. 

frita. Cire. Uné efperance incertaine, Prater fpem. Ye: 
Lorfqu'on ne s'yatrendoit pas,contre fon efperance, Spem 
Facere, Liv. Faire efperer. Eximié fpe lies. Cic.Ua 
june hemme de grande e{perance. Spem alicujus alere, 
Ib. Nourrir l'efp-rance de quelqu'un. Spem vwlru ffmu- 
ar. Vino. Elle fait femblant d'efpercr. Dam sn fpe pax 
fuit, Cic. Tant qu'on a efperé La paix. {n fpem wenire. Ip, 
Efperer. In fpem fecundam fcribere, Ta c. Subiticuer , 
faire une (ubRicution, Speimiil eff. Cic. 11 n'ya point 
d'efperance.  [Quincilien s.e. &. die que /pes n'a point 
de gevitif pluner. Le dacif & l'ablarif du même nombre 
ne Le trouvent poinc non plus dans les bons Auteurs; mais 
les aucres cas {ec rencontrent fouvent. Horace a dit, auas 
ras fpes. 3. Carm. a 1. Leves fpes, [pes ratas. à. Epift. $. 
1n te nunc funt fpes. PLaUT. Pfend. 1.1. 109.@uem pe 
nes fpes vita funt hominmuwm omnium. Ip. Pœn, j.4.1$4 
Ciceron a dit : © fpes fallaces ! I] s'en ferr aufli cn plu« 
fieurs autres endroits. Tixe-Live s'en lert, & pluf:urg 
autres.] ‘ ù 

Obuie obfequio privatas fpes agitantes. T a c. Par des 
applaudufemens qu'ils donnoient {ass cefle , ils fuivoienc 
leur interét particulier. 

Spas. Plaur, Nom de la déeffe Efperance. fEsel. Nora 
d'use Sainte. À 

SPEÜSIPPÜS, 5. m. Cic. Speufppe , Philefophe 
d'Achenes,qui enfeigoa durant #8 ans dans !'Ecole de Pla- 
ton, Oa dit qu'il étoit colere,avare & voluprueux accablé 
de crifteffe, 11 fe donva la mort 348 aus avast ] ss U s- 


CHRIST. 

*SPEÜUS TICÜ S panis. PL. Pain fait à la hâte, 
Emvaèr, | | 

Spaxit. Enn. Vid, Specrms. 

*SrHacos ,#. PL. 223. Efpece de plante qui neus eft id« 
coïaue, Zfawr, Lentille. (La plante dont parle ici Pine, 
eft vres dif-rente de la Lencille.} 

*SPHÆRÀ , 8. f. Cie. Zpaïgs, une (phere , un globe, 
une boulie. {Atlas a &téinventeur de la fphere. Pi, 3.5] 

Srnær1on, #. Eecs.Elpece de Collyre. 
*SPHÆRISTERIOM, 3 :. 0. PI. J. Un jeu de paume, 
Epaugagneser. | | | 
*SPHÆRITÀ, à. f. Car. Sorte de gâteau ainf appellé 
de {a fgure ronds. Efægirms. : 

*SPHÆROIDÉS , idi5. (adj.} Fitr. Spherique, rond. 
Schema |phareides, 1p. Figure ronde. 

*SPHÆROMACHIÏX, 4. f. Sen, L'exercice de la pau- 
me , 1: Jeu de paume. Efey peus zu. 

SPHÆRUÜLA, «. #. Sibl. Une pomme de beis , où de 
métal. | 
Seyphi fpheruleque. Biau. Les couppes, les pommes. 

: «$PH GI4, 2. Strab. Ile de la Meffenie dans le Pes 
lepouncie. b. Sapienza près dela Morce. La mer qui eft 
aux environs , eft nommée mer de Sapienza. 

*SPHAGNOS, 5. PL. 12. 23. De la moude. Pid, Mus- 
CUS. rPayr®. 

SPHINX, gir. f, PI. Sphinx monftre , qui felon les 
Poëtes, le cenoir fur un recher à côté d'un grand chemin, 
& qui déchireir eux qui ne pouvoient deviner l'énigme 
qu'il leur propefoit, ‘ 

SPHONDSLIUM , 55, n. La Berce, plante dont [a 
deur eft H-urdchiec à l'excremicé du caliée. Lorfque cerre 
dur eft palfe=, le cahice deviecr un fruit compole de deux 
grandes graines applatries , ovales , échancrées par le 
haut, rayces fur le dos, & que l'on dépouille facilement 
de leurs enveloppes. Eiles fonc marqué:s de deux raies 
aoires dans l'endroit par où ell:s fe couchent, 

SPHOND# LÜ S. Fid, Sronpyius. Elpece de 
poiflon. £ 

SPHRXGIS, ïdir. F, PI. Elpece de rerre dont o$ 
fauoic des cachecs. C'écoit auihi mue efpece de perlg 


» » f: 

SPHYRÆNX, 2. f. PI. Sorte de poiffon. Pid. Suprs. 

SPICÀ, 2. F. P!. Un épi de bled. Spica mutica, VaARR. 
Epi fans barbe. Spice tefaces. V 17 R. Elpece de brique 
d'une figur: plus longue que legs. Spica Virginis. Cor. 
Afire qui s'éleve dans la dixiéme partie du Signe de la 
Micrge. 

SPICARE 57, avi, atim. GR AT. Donner à quelque 
choie la forme d'un épi de bled. 

SPICARL. 5r, arr sim. PL. Se Former en épi. Hinc 

SPICATÜS, 4, @m. PL. Quia des épis, Spicatwm tel. 
taceum, V TR, Carreau que l'ondifpol: en forme d'épis 
de bled. Alabaflram ungucnti nardi fhenti pretioff. Bis. 
Vale d'albâcre plein d'une huile d'ép s de nard, qui évoir 
d'an grand prix, plein d'une liqueur odoriferante faire 
d'épi de nard. 

SPICEUS , à , #m. Hon. Dép Corons foices, Tin. 
Ure courorne faire d'épis de bed. 

SPIGIFER , à, #m, Marr. Qui produic des épis, 

SPICILÉGIOM , 5. n. Varr, L'action de glaner, où 
de ramaffer des épis, que les moiMonneurs ont laiffe rom- 

er en couppant les bleds, le glauage. (R. Spica , € le. 
gere, cucilhr, ramaer.) [Spicslegium et auff le vitre d'un 
Livre qui craire d: l'Hitoirs Ecclefaftique. 

Sricir , Sricrunr. Feff. Vid. Srscto. 

SricLoRUM. Luer. (pro) SricuLoRUM. ( gen. pk) de 
Sricuium. 

SPICÜLARE, 5, #v5, étum. PL, Aiguifer , faire une 
pointe , renire pointu. 

SPICÜLATOR, ürs, m. Tac. Archer de la garde du 
Prince ,armé d'uus larce , ou d'un javelor. 

à SPICÜLOM, à. n. Cie. Un javelot, m. Vire. La poin- 
te ,le fer d'une éch:, d'une lance, fl'aiguillon dure 
Abeille. m.° > 

Sricum , i.0. Serv. : hu, 

Sricus A m. Cie. PS: Un épi. Sn. Spice. 

k [Servius r. Georg. 112. dit que Spicus & Spicum fe 
PE Gi is que le neutie n'étoir en mfage qu'au fogu- 

ier, 

Sripa , 4. f. Ecrl. Epoie ,au Diocefe de Rheims. 

_ Srisumans, es. F, Pi. Statue d’une vicille, ouvrage de 
Piaxieles. 

SPINA , 4. f. Virg. Une épine. Cir. Poicte. Spins 4r- 
gent:n. Pare. Uneure-denc d'argent, Spina derff. VaRR. 
L'épice du dos, Spina. Cie. D:s difficultés, des épines , 
des peines, Spine piferum. In. Les arrét:s des poifflons, 

Srina LamssrTi. Ecci. Spilimberc , au Duché de 
Mod-ne. 

SPINACIA , à. f. Les Epinars , plante done les fleurs 
fonc à piufieurs écamires, loutenues par un calice à plu- 
fieurs f:uiles. Les jeunes fruits deviennent des capfules , 
dans chacune defquelles on trouve une graine preique 
ronde , rerminée en pointe, (R. Spina. Epine.) 

Srinars,1s, 0. Écc!. Epinal, Chspire de Chanoinef. 

en Lorraine. 

SPINALIS , /#.(adj.) Macr. Le même que Srinsus. 

M corcerne l'épine. 

SPINENSYS Deus. Auausr. de Civit. Faux dieu ado- 
té par les Remains , (parce qu'on eroyoit qu’il arrachoit 
les épires des champs.) 

Srins01A , 4. f, PI. Elpece de rofe. [R. SpinA.) 

SPINÈTÜM , 5. n. Prg. Lieu planté d'épines, de 
buillons. ” 

Srinsrum. Ecel. Epinei, rom commun à plufieurs 
lieux. Epicei en Brie lui Brefle, Princ.paucé en Artois , & 
ue fa sn 

SPINIEER , # , 4m. Cie. 2 On: rs 

SrIN:GER , 4, 4m, Pres Qui porte des épines. 

Srinocsium. El, Fpinei , près de Brunei en Brie , [ 

rès de Saint Deuys, au Diocciede Paris. 

Srinosien , oris, Cic. D'fBcile, (comp.) de 


spf. | 123$ 

SDINGSÜS, 4, fm. PL. Plein d'épines. Catul. Epi- 
reux ; difficile. Merba fpinofe. Ovin. Des herbes pleines 
d'tpines. Spinefs eratie. Cia. Un difeours rude,mal poli. 

Srinsia , 4. f. Ecel, Epoille ,en Bourgogne. 

*SPINTHARÜS j. m.Pl. x. Nom propre. Zxirfap@e 

SPINTHER. n. Plaur, Bracelet que les femmes por« 
toient au haut du bras gauche. (On ne crouve point d'au- 
treterminaifon de ce nom que Spinther,) 

SPINTRIX, £. Suar. Qui mulichria patitur,menfreff 
concubitss reperter. 

SRINTÜRNICIOÜM à . n. Plaut, Un vifage de Gue- 
von ou de Singe, une femme fort laide.(n. SPiNTURNIX } 

*SPINTÜRNIX, fcis. f. PI. Oifeaa d'ure figure forc 
hideule à voir, oifeau de mauvais augure qu'o. appelle 
engrec Esmbagie, avis incendiaris, (à Eanbig.fernrilla » 
quod de bufte fudem te&tis inferret, atque it4 in:endiury 

facerer,) 

SrINULA , 2. f, Apul. (dim.) de Srina. 

- SPINÜLÈS, 5. m. Eerl, Epin de Voges. 

SrinUs , i. f. Col. Wn Prunier fauvage. 

SPIG.f, Vire. Nom d'une Nymphe de la mer aic£ 
appelée, à Zm@, fpelumca, 

SPIONIX , &. £. PL. Vigne fauvage. 

SPIONICÜS , à, #m. Cor. De vigre fauvage. 

SPIRA, 2. f, PI. Tour, tortillement en L'gne (pirale.m. 
Vitu, La bafe d'une colonne, fav. Coréor. m. bride ave 
quoi les Anciens attachoiïent leurs bonnets (ous I:ur mea, 
con, pour les tenir plus fermes. Ers. Trouppe de per 
funces. Cat. Un gâteau tortille. #, freœuds des veines 8 
des arbies , cù l'os voir pareîcre des lignes {piraies. ‘ 

SriR4. Virg. Les plis & replis d'un S:rpent. (-m198.) 
Pi, Ornemerr à l'ufage des fermrues. 

Srira Nsmarum. Feel. Spire, Ville du Palatinar fur !« 
Rhein en Allemagne, Evêché dès l'an 7 10, Suff.agant da 
Maïence, & Prince de l'Empire, 

SPIRABILIS , H&. (adj.) Cie. Que l'on peuvrelpirer , 
qu'on 1efpire, 

SPIRÂACÜLÜM, i. n.Virg. Soupirail, ouvereure d'cix 
il fort de l'air où des vapeurs. Spiraculum vire, Bagr. Un 
fouffle de vic. sie: 

Spigæa , &, f. Plante dont les fleurs font à cinq feuilles 
difpolées en role , & foutenues par un calice découppé en: 
cuoile. Le fruic eft compofËde pufi-urs guaînes difpofées 
en tête, On trouve dans chaeune de ces guaises quelquez 
iemerces applatties. 

SPIRAMEN, inis. Lucan. Le même que S?1RAmExe 
TUM. Spsrammns naris, Le conduit des narines,par où nous 
refpirors, 

SFIRAMENTÜM, 5. a. Virg. Ouverture par où l'air 
entie ou fort. Pl, Tuyau de cheminée, Fsrg. Corduit par 
où nous refpirons. (R. SPiRARS.) 

Qui fecsr fpiramentum. Bis. Celui qui a créé les ames 
& ie: elprixs. Spiramentum wants, V3Tx. Soufile du venr, 

SriRANDI. P/,(ger.) © 

.SpiRans , antis, (adj.) Cie. Qui eft en vie , fqui ref 
pire. (parc. ) w.t 

SPIRARE, 5 , Zui , atum, PL, Repirer. Virg. Souffler, 
Spirare odorem. 1p. Exhal:r une odeur, Sprrare fangui. 
nm. San. TR. Ne refpirer que le farg ou le carnage @e 
adaïquid, Liv. Alpier, tindre àquelque chofe—Tri. 
busatum, | D. Alpuet au Triburat, ne longer qu'à êcre 
Taibuv. Spirat Tragitum fatis. Ho R. Il a ailez cer ef 
prit que demande ja Tragedie, Dim animé fpirabe m:4. 
P.L A UT. Tanc que je vivrar. Va entiiss fperat. Ov 1 D 
Souffle plus fortement, Vos ul: fpirar, Bise. Souffle cû 
veut. Sysrande difficulias, Cuis. D iculie de relpirer, 
Armbrojraque come drvimum wertice edorem fpirasére, 
Vino, S:s cheveux païfumes d'Ambiofie,:xhaisrent une: 
odeur divine. Ferveïque fretis fptrantions aquor. In. La 
iuer s'agice daus fes Golfes , qui foulevent les Bots. 
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hzpé SPL. 

SPIRITALYS , /ë. (adj.) Vitr. Paoumatique , qu'on 
fait mouvoir je moyen du vent. fEcel. Spirituel. 

+SPIRŸTAIT R. (adv.) Ambr. Spiricuellement , 
d'une maniere fpiritu-lle. 

+SPIRITUALIS , (8, (adj.) Eccl, Spiricuel , de l'ef- 

tir. 
; +Srimiruauiras , atis. f. Ecel. Spiricualité. f. 

+SPIRITUALITER. (adv.) 561, Spirituellemenc.Fid. 
SPIRITALITER. 

+Sriniruaizario , omis. f. Spiritualifarion. f. Aëio 
qua defecanrir corpora. ? 

+SrimiTUosus , #, mm. Spiricueux , plein d'efprit. 

SPIRITUS , ss. m, Virg. L'ha'eine, la refpiraiion, 
J'odcur, f. Hon. L'efprit, le courage. m. la ve, l'âme. f. 
Co. Le vent.m. Cas. Exhalaifon, vapeur, f. Saperbe, 
orgusil, fiercé , [Pirg. Od-ur. f. Quinr. Le {on dés inf- 
£iümens. Auferre alicus jprritum. S an. T R. Tuer quel- 
qu'un. Spiritum ducere. Cic. Relpirer. Cadchs fprritres, 
Sin. Tr. Courage abbartu. Gravior fhiritus. QUuINT. 
Us ion crop fort. Spiritus extrema. C 10. Ulrimus, Va. 
de Les derniers loupirs, Uno fpiriru. C1 c. Tout d'une 

aleine, Ver imgentss jpsrités. Liv. Un homme d'une srran- 
de ambition. Aiscwi fptritus facere. Un. Enfer le cœur à 
. Quelqu'un.—frangere. L'1Y. Abbattre l'orgueil. Swmere 

fhiritus, C 4 s. Piendre courage. Spiritus gravis, Ca s. 
Sprrids diffeultar. Cic. Dificulcé de refpirer. Divino 
afflari fpirirn. 1n. Ecre infpiré de Dieu. Subrefeétus al. 
Joquio chariffin: fpirités.V. Par. Un peu foulagé par l'en. 
£retien d'uie perlonne qu'il aimoic cendrement. Ci fpi. 
vitus éjus effet anguflior. C1 c. À yant bicn de la peice à 
gcfpirer. Coiligere jpiritum. D x + R. Reprendre [es fens , 
des elprits. Ginerejsor fpsritus, À D. Un cfprit noble. Nec 
ES Jpiritus sm eis. Bras. Er iis n'out point de vis. Syérirus 
Dermuns. 1p. L'efprit du Seigoeur. ‘ : 

SPIRO , 55. Vid Srirnams. Refpirer, fouffler. 

SPISSAMENTÜM , i. 0. Col, Ce qu Lerc à épaïfür 
queique liqueur. no . 

SrissANDUS, 4, um. PL. ex v. 

SPISSARE , 5, avi, érum. Css. Epaillir, refferrer 
Spipare fe. li. S'epaidir. Spiffare offciwm. PsTrx. Redou- 
bc les lervices. 

SPISSARI, ür, ass sum. 
sur. 1. Le feu fai cailler le 
S'cpaiflic en pâte. 

SPISSATOS, à, #m. Ovin. Epaïfli , endurci , ferré. 

SPISSE. (adv.) Ce!, Epais, dru, d'une maniere épaifle. 
Cie. Avie peine , avec d'ficuie, Spiffiies wirere. PL. Etre 
d'un verd ebicur. 

SPISSESCÈRÉ , fe. Lucr. S'épaifir , devenir épais. 

SPISSIGRADISSIMÜS , 4, sm, PLaur. Qui mar- 
ghe tort lentement. ” 

Srission , eris, PL. (comp.) € 

SrissusimUs, 4, m2. PL. (iup.) de Srissus. 

SPISSATAS, aris, £. Var. Deulicé des corps,épaifleur, 
folidire. j. | 

SPISSITÜLO , ins. €. Sen. Epaifleur. f. 

SHISSIUS.(adv.)PL. Plus épais. (comp.) Pid. Srissa. 

SPISSUS, à, #m, Vince. Epais, feire, dru , près à 
prés. Cu. Lenc , tardif, fdifficue. Spiffus ager. ViRo. 
Terse feirec. Calige fpifs. Ovin. Epaiffes wenebres, Co- 
ra foifls viris.Vinc.Une affemblégnombreufs de gens. 
Spiffo vumine quales diripe tectis. In. Dép:ndez du plan- 


gas PL. Lac igne fpiffa- 
ic. Sprffaré in panem, Pi. 


cher,des corbeilles d'ofier. Sp/fi a: hors ram. 131. 


Les branches des arbres fort épaifles. 
* *SPITHAMA, &. É. Pi. Sorc: de xefure de neuf pou- 
ges. cailapun, ‘ | | 
Terna fpubame. id eft, terni dodrantes. PL. 7. 2. Trois 
Spichames , c'eit à dire rois fois crois quarts, c'eft deux 
pics tiois pouces. : 
dTHAMA: Premai.-Pl, 7.2. Lifez TRispirijami- 








luire, êcre refplendiffant , être reluifant , f 
ter , avoir de l'éclar. É 






srE. 
Prouar. Pygmées de trois fpichames, e'eft à dire, de 
deux pieds , crois pouces de haut. 
SPivaALDUM , fi. n. Ecel, Quifalrach , en Souabe. 
*SPLANCHNOPTES , £. m. PI, 34. Nom d'une ftas 
tue de bionze faite par Stipax de l'Ifle de Chypre. ray 


xrémms, éxta torrens. (R. Emhayyre, ext4 , 8 émis , 10r« 
rere.) Certe ftatue reprefenroic un efclave qui faifoit rôtir 
des entrailles ,en foufflanc le feu avec fa bouche. Periclis 


Olympii vernula hic fuit, ext torrens , ignem pris pleni 


fhiritn accendess, PL. 34. 8. 


*SPLEN , ënïs, m. P/. La ratre, war. 
SPLENDENS,&mis. (adj.) Pi. Illuftre,celebre.(part.} 


T. SPLENDERES. 


SrLaNDENTLOR ,eris. (comp.) Clawd. Plus refplendi£ 


DE: 
SPLENDERÉ , dé, fpléndit i. ([ans fupin.} Cie. Re= 
briller, éclar- 


Suë contumelià fplendere. Liv. Devenir plus illuftre 


par les affronts qu'on reçoit. Cm fplendueris im vitre. 


B:8L. Lorfque {a couleur brille dans le verre, Splendes 
virtus, C1c. La vercu a de l'éclat. Ocwli jar fplendent 


mibi, PLaur. M:a yeux (ont pref:ntement fort nets. 


SPLEN DESCÉRÉ , fe. Cic. R<luire , briller , deve- 
ait reluifaoc, Nibil tam borridum , quod nen fhlendefcat 


orations. Ip. I] n'y a tien de 6 grofG:r , que le difcours nç 


rende éclatranc, 
” SPLENDIDA. id. SPLENDIDUS. ‘ 

SPLENDIDE. (adv.) Ci. Splendidement , magnif- 
quement , avec honneur, avec éclar. Aa atas boneffè 
Ac fplendidè. Lo. Une vie palfec dans l'honueur & dans 
l'éclat. Epulebatur quotidié fplendidè, Bin. 11 fecrai- 
toit magoifiquemeac cous les jours. hs : 

SrLiNDinaoR , ris, Cic.(comp.) & 

SrLanNDiIDI5S1MUS , 4 , m3. ({up.) de SPLENDIDUS. 

SPLENDIDISSIME. (adv.lup)& 

SPLENDIDIUS. (adv.) Cie. (comp.) de Spzswpis. 

SPLENDIDOS , à, #m. O v 1 D. Keluifanc, brillance, 
éclacrant. Cie, Mliuitre, Candor fplendidifimus. Cie. 
Blancheur vres éclaitante. Faéfa fplendida, Ho r. Des 
actions grandes, illufties. Fons plemdidior vitre, In. Une 
fontaine plus claire que le cryftal. Verba folendids.Ovin. 
Dis expreilioas brillantes, magnifiques. 

+SPLENDIFICARÉ, 6, avi. Rendre brillanc. 

SFLENDOR , érÿs. m. Cie, Eclat. m. (plendeur, clar= 
té, lueur. f. Agua fplendor. Luc R. La clarté de l'eau. 
Parm fplender:s habebunr. Ho. Auront peu de brillane, 
Splendur verborum,Cic. La beauté des expreffions. Splen= 
dor vocis. In. L'éclar dela voix. Luna non dab:r fplende= 
rem fuum, Bisz. La Lune ne donnera plus fa lumiere. 

SrLanousRiT. (3. perf. vel fur. [ubj.}v. SPLSNDARE, 

Spuansrici. Lifez Cr voyez SPLENicI. à 

SPLENIATÜS , à , wm. Mar. Qui a des emplôtres, 
Spleniarum mentum, In. Menton couvert d'emp'ätres. 

SPLENICI, Gr&rs. m. pl. PI, Ceux qui ont le mal de 
ratte, (R SPLEN.) 

*SPLENIÜM , 35. n. PI. Elpece d'emplâcre de la fi- 

re d'une race , ou de qu-iqu'aurre figure. Ermxyner» 
lnteolum flenis figuré, quo exceprim , vel illitum medi- 
camentsm adhibitur , ad aliquary corporis infirmi partem. 

X Pline, L. 25.6. 5. parle d'une Plante erouvée par 
Teucer, qu'il appelle aufi Splesimm , parce qu'elle cit 
borne pour le mal de ratee. ul. TEUCRION. 

SPODION , 55, n. PL. Bluerce qui s'éleve des métaux 
que l'on fond, quis'attache aux voûtes & aux murailles 
des fournailes, Eæodier. 

Sropos. PI. 24. 12. Le même. 

Srousis. (pour) Srozuss. (abl. pl.) de Sroziuu. 

SrOLETANUS , #, ww, Tac. 9 D: Spoleic, qui eft de 

SroLETINUS, #4, mm, Liv. S Spolrtc, s 


spo. 
SPOLETIOM,15.& 7 Spolere, Ville affez bonne 
3 d'Ombrie , Capitale d'ur 
Duché qui porte for nom, fur la Marovia , Evêché dès 


SPOLETÜM , f.n, Liv. 


s premiers fiecles , immediatement fujer au Pape. 

Spozia. (pl.) Fid. Srozium. 

Srocia.(imp:r.a@.)é Srouramris.(2.pl.fur.aét.)ér 

SrOLIANDUS , #4, um. LUC. ex v, SPOLIARS. 

SroLIANS , anis, (part.) v. 

SPÔLIARE , 5, ui, at, Ts. Dépouiller, pr 
Æpoliare aliquem auxilie. C 1 c. Privet quelqu'un de fe- 
£ours.—sliquem fama. Lo. Over la reputation à un hom- 
me.—devs, LucAn. Dépouiller les fiarues des dieux.— 

_fanum, Cic. P.ller un Temple. Spoliare vité. Vino. Tuer, 
“faire perdre la vie. Spolsabiris Ægyptum. Bisz, Vous dé- 
pouillerez l'Egypte. ea à 

SPOLIARI , ür, &tis 16m, (pal. )Cre. Spoliari fortu- 

mi. Cic. Etre privé , être dépouillé de fes biens. Syfve 


“Éorêrs ,on dégrade les forêts. 
Sroziant. (dép.) Le même que SroziaRs, 


fpoliantur arboribus, Luca. On couppe les arbres $ 


SPOLIARICM, 35. n. Sen. Lieu où l'on dépouilloic | S 


Jes corps des Gladiareurs qui avoient éré euës en combat- 
tan, Beu dans les baios où l'on quictoit les hab.ts. 
SPOLIATIO , mis. Ê. Cic. Dépouillement, m. volerie, 
pillerie.f. [privation de quelqu: chofe, 
F Sroztarius,eris. n. Cic. (comp.) de Spou1ATUS. 
. SPÔLIA TOR, ôris. m. Cie, Voleur , qui dépouille les 


ens , qui leur enleve ce qui leur appartient , qui ravir le 


ien d'autrui. 


SPOLIATRIX, #51. f. Cie. Larroneffe, celle qui prend 


: bin d'aucrui. 


SPOLIATUS, à, mm. Cie. Pile, volé, détrouffé ; 


Aépouilié , privé. (part. pal.) v. Spozians. Ego ira ju- 
Aico, nihil silo regne fpoliarius. Cic. Je fuis perfuadé qu'il 
n'y a rien de plus dénué d'argenr,que ce Royaume. Corpus 
oliarum lumine, V1 RG. Üa corps mort , un cadavre. 
Forum voce erudirs ipe:ssrmm, Cic: Un Barreau qui a 
perdu un grand Orateur, : 

SPOLIO , 4. Vid. SpozraRs. Liv. Dépouiller. 

SPOLIOM , 36. 0. Virg. (plus fouvent) F Dépouilles, 

SPOLIA , or#m. n. pl. Cie, f. burin que 
J'on fait en guerre furiesennemis. Aéoris fpelium, Vins. 
Les dépouiiles d'Aétor. Spslso Leonss, Ovib. Avec la peau 
d'un L'on. Spolis ferpentum. Cic. La dépouille des Ser- 
peus , la peau des Serpens. Spolis opima. Li. Les dé- 
pouilles vpimes. Fid. OrIMUS. 

Srocia Ssimacida. Vid. SazMACIDA. 

SPONDA , 4, £. Virg. Le bord, Le cbté d'un lic, ce 
font des pianches qui foutiennent les deux bords d'un lit, 
Aures [+ compol uit jbenda.V1ac. Se coucha fur ua lie d'or. 


SPONDÆUS, 5. m, Ci. Spondée,pied de deux fyila-" 


b:s longues. Vid, SP@NDAUS. 

Sronpaicus. Vid. SPONDIACUS. 

SPONDALIA , or. 0. pl. Cre, Vers compoles de 
fpondé:s, qu'on chantoit durant les facrifices des An- 
dicns.‘X Voflius prétend qu'il faut lire Spondawlis, 

SronpsaM. (iubj.) v. = 

*SPONDERE, € 0, P5pôndi , fpünsmm. Crc. Promertre, 
répondre pour. (nr. SPonTs , vel mél , faire des liba- 
tions.) [Les promeffe: de mariages écoient fuivies de (a- 
cifices.| Spondere aliquid alicui. O v1D. Prometcre à 
quelqu'uo quelque chole. Spondere pre alique, de alique. 
Cic. Este caution pour quelqu'un , étre caution de quel- 
qu'un. Sposdere puellam. PLAUT. Promettre une fille en 
mariage. : pondes ne mil: ? PLAUT. Me promettez-vous ? 
X Douat, à remarqué que Deiboudere, évoit le propre 
de clui qui demandoit une Blleen mariage , & Spanders, 
de celui qui la promettoit , cependant il fcmble qu'on air 
pris ces Les mots iudiff:remmenc, puilque le garçon qui 


&.oic promis, s'appelloït Spon/sw, A. Faye, 





















: sF5. à Tir7 
© SPONDEUS , 43. m. Cie, Un fpondée , pied de deux 
fyllabes longues, Zæmd&®”. (n. Zairdb, libe, parce que 

dans les fagrifices on chantoit des hymnes où l'on em- 

ployoit ces fortes de pi ui marquent la gravité.) 

SPONDIACUS, à, #m. Cans. Spondaïque, vers com 
polés de fpondées, ou dont les deux derniers pieds font des 
ipondées , comine fouis incréméntiom emndlieuss. XX Ces 
deux derniers mots fonc precedés ordinairement d'un 
da&yle. - 

Sronpratta. Vid, SPONDALIA. 

SPONDIALIS , ÿr. m. Un joueur d’inftrumenr, qui 
chantojr dans les facrifices & dans les Temples, des vers 
appellés Spendalis, 

SPONDYLE , ér. f. PI. Efpece de ver qui ronge les ra= 
cives des Plantes , furrout de la vigne. Zævrdas. 

SPONDS LE, &rmwm. m, pl. PL. L:s vercebres, eu l'épine 
du dos des animaux. Refes /pendylos finu condit, MART. 7. 
Il met dans fon fein, (dans fa poche) les os, après les 
avoir rongés. + Le Trefort d'Eftienre dit que ce font 
des petits os des animaux, Pro animaliwm officulis, Ras, 


TiPH. 
SPOND#LIOM, 5 5.0. PI. Herbe dont on tire une li= 
queur odoriferante. 

SPONDY?LÜS , 5. m, PI. Efpsce d= poiffon à coquille ; 
poiffon marin, fla chair des Huîtres, fon jeton de cui- 
D > avec quoi les Juges à Athenes , donnoïent leur fuf- 

e 


age. 
SPONGIX, &. . Cie. Une éponge. Vitr. pierre ponce.f. 
Co L. racines entortillées enfemble. fL'Eponge, Plance 
dont il fauc érablir le caraëtere dans le port ; ce port con- 
fifte dans une cifure particuliere , qui rend ce corps por= 
reux & mou. : 
SPONGIOLX , Z. €. PI, Sorte d'éponge, em de petite 
Loulle qui reflemble à une éponge , & qui fe forme fur les 
Eglantiers. Col, racines Feu , entrelaflées les unes 
dans les autres. 
SPONGIOSÜS , à, äm. PL. Spongieux , qui reflemble 
à une éponge. 
Sroneiris. PI, Efpece de es 
Sronaos , i. f. PI. Eip:ce de Cicrouille, ew de Courge. 
er 2. f. Cie. Fille accordée , promife en ma= 
ncée. 
ONSALIX, 3 üm, &ürmm. n. pl. Cic. Les fiançailles, 
les accordailles. 
SPONSALIS , ë. V a R R. Sponfalis dies, I D. Le jour 
des fiançailles. 
SPONSALITIÜS , 4, #m, Co p. D'époulailles , qui 
concerne les époufailles. Shonfalitis largitar, donasie. 
Jusrin. Don, prefene que les fiancés fe font mutuel- 
lement. 
SPONSÂRE, 5, ävi. Die. Fiarcer , accorder. Spos= . 


riage 
P 


fabe te mihi. Bisz. Je vous rendrai mon époufe. 


SPONSIO , ünis. f, Cie, Promefle. f. enyyagement de [a 
parole. m. ftipulation, [zageure. f. Grandi er fions viétue 


eff, An Han. Il a perdu une groffe gageure. Wincere JPon= 
fonem. Cic. Gagner une gageure. 1# Ce rap fponiie= 


mem venit, SP ART. ddr. Îl conçut l'efperance d'être 
adopté. E 

SPONSIONCÜLX , 4. F. Petr. Petice gageure. 

SPONSOR , orir. m. Cie. Caution, qui répond pour 
un aucre. Spenfor es pro ille. Cic. Vous répondez pour 
lui, Sponfor faéus eff Jefus. Bin. Jelus, eft devenu le 
Med'areur. 

SPONSÜM , 5, n. Cie. Promeffz. f. Syn. Sponfus , we. 

SPONSUÜS , 5. m. Cie, Fiancé, promis en mariage. 
{R. SPONDERS.) 

SPONSÜS , 5. m. Varr. Promeffe. f. (Qn ne crouve 
que l'ablatif Spon/ss.) (5 vN. Sponfum , promiffio.] Agere 
ex fponfu. Suur, Çic, Îccencer une aétion, pour railus 
d'uce qbligario n 
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2215 _ JPU. 
SPONTALIS.; 318. (adj.) Apul. Volontaire, 
SPONTANEUS » à »äm. Cic. Volontaire, libre, fans 
kontrainte , fpontanée. . 
Srowrs. (abl.) Cic. 2} Volontairement, de fon bon gré. 
Sronris. (gen.) Sua fponte. Cie. De lui-même, 
de for, prepre mouvement , de (oi.même, Sponte Legato- 
sum excitatur bellum, T ac. C'eft de la volonté des Genc- 
raux, que Ja guerre le fait. + [Sponte, & Spontis, fe 
mettent avec tous les nombres & routes les p:rfonnes.] 
Qyod ego mea [ponte feceram.Cie. Que j'avois fair de moi- 
même. Qui [ua fponte aliquid faciunt, In. Ceux qui font 
queïque chofe d'eux-mêmes, S:d eriam [ua fponte, de te 
communicare folet, Cic. Mais auffi de lui-même , il a cou- 
tume de me parler de vous, fans en être prévenu. Home 
fua fpontis. Caus. Un homme qui eft à foi, qui ne dépend 
de perfonre, quieft maitre de fes volontés. + [On le 
met épalemear avec les chofes inanimées.] Spente fua 
fandyx. Vire. Le vermillon de lui-même, Spoute fus cinis. 
Vire. La cendre d'elle-même. Rationes ponte quadam fe. 


quumur Quinr. Les raifons fuivent d'elles-mêmes. Offia | b 


centum patuere [ua fponte, Vin. Les cent portes s'ouvri- 
rent d'elles-mêmes. Ærbor fe fpontis. Co. Arbre qui vient 
de foi-même , fans avoir été planté. 

SPOPONDERUNT , SPOPONDIST1, SPOPONDIT. Cr, 
{per£.) v. Sronpars. 

SPORADES, àdwm, F4 PI, Les Sporades , Iles de la 
mer Erke, & près de l'Afi: Mineure. Elles font blanches 
& lumincufes , à caufe de l’Argille donc elles (ont pleines. 
(Qiod in mari fparfa fint, n. cœipu, (parge.) 

SPORT À , &. f. Col. Un panier. m. corbeille. f. 

SPORTELLÀ , &. £. Plaur., 7 Petit panier , ptite cor- 

SPORTOLX , 3. Asc Pan. E beille. fSwer. {portule. f. 
cerzaise fomme d'argent que les Grands de Rome don- 
noisnt ,au lieu d'un repas, à ceux qui leur faifoient la 
cour tous jes el spray pieine de viande & de fruie, 
Hdim.) de SPoRTA. + Sporta, fportula , fportella, num 
ahm (unt reccptacula, Asc. Pa. 

SPRETIO , onïs.f. Liv. Mépris. Syn. Contemptus, 

18 fpretsonem Romamorwm. L 1 v, Pour rendre les Ro 
mains méprifables. 

SPRÉTOR , orïs, m. Ouid, Qui méprile, Drorsm 
freror. Ovin. Qui méprife les dieux. 

SrRaTU. Apul. (fupin.} v. SrsnNaRE. 

SPRETUS , 4, #m. Vire. Méprilé. (part. pal.) cé 

Srrivanunr. (3. pl.perf. aét.}v. SPsRNERE. 

SPÜÈRE, Jpi ÿ, #5, #tüm. Vire. Cracher, Spuit ore 
viator aridus, Vire, Le voyageur cout alteré de foif, 
crache coucre terre. 

SPÜMA , Z. f. irg. De l'écume. f. 

SPUMASUNDUS ,; #. #m, ApUL. Ecumanr. 

SruManNs , antis. VIRO. (part.)v. SPUMARS. Spumss. 
ti ffena, Vike. Frein couvert d'écume. 

SPÜMARÉ , mi, âui, ätäm. Vino. Ecumer, jerter 
de l'écume, Spumat plenis vindemis læbris, Vino. La 
vendange jecte [un écume , jufques fur le bord des vaif— 
feaux. Hime | 

SPÜMATUS , #. m.Sfat. L'action de jetter de l'écu- 
me. [On ne es que l'ablacif Spumaru. 

SPÜMESCERE , /e3, © v 1 p. Se changer en écume, 
devenir plsin d'écume. (R.SPUMA.) 

SPUMEUS ,ä,w", D L. Semblable à l'écume. Virg. 
plein d'ecume. Ammis fpumeus, Vire. Un cuve plein d’e- 
cume, Spumeus color. PL. Couleur femblable à celle de 
l'écume. 4 

SPÜMIDUÜUS,%,#m. À p y L. Le même que Sru- 


mMiUs. 

SPÜMIEFÉR , à, mm, Ovin. Qui jette , ou qui porte de 
Y'écume. - 

Srumiesna, #, Ê. Eapel, Engendré d'écum:, Cychere, 
Menus, j 


sou .. 

SPOÜMOSÜS,4, mm, PL. Écumeux, quieft plein 

d'écume. 

SPÜO, ïr, fps, Vid. Sruxrs. Virg. Cracher. 

SPÜRCAMINX , #m. n. pl. Prud. Saïetés, ordures f. 

SPÜRGARÉ , «8 , sui, aim. Pa UuL.}.C. Gâter » 
fouiller , corrompre. Aqua fpureare. In. Gâter , fouiller, 
corrompte l'eau. : | 

SPÜRCARI, %r, arr sm, (pail.) Car. Shurcari im= 
Puris moribus. Cat. Eire fouillé de vices & d'impurerér. 

SPÜRCARE, br, ads sam. (dép.) PI. Le même que 
SPURCARSE. - k “",2 

SPÜRCATÜS , 4, #m. CaTuL. Souillé, gite. 

SPÜRCE. (adv.) Cie. Honteufemeur , d'une maniere . 
honteufe & infame. Spwreè in aliqwem dicere, Cic. Dire’ 
des paroles fales & infames contre quelqu'un. 

SPÜRCIDICUS , à , #m. PLaur. Quidir des paroles 
fales , qui dic des falerés , & des ordures. Spmreidscus ver= 

fus Piaur. Des vers obfceres , fales.  . 
QC , à, mm, PLaur, Qui excice d'horsie 
mpêtes, 

Srurcissims. (adv.) Cic. ([up.) de Srures. 

Srurcissimus , #, mm. Cac, ([up.) de SPuReUS. 

SPORCITIX , 4. F. PL & Saleté, ordure, immon« 

SPÜRCITIES, 65. f. Euer. $ dice , deshonnêteré. f. 

Srurcius. (adv.) PL. (comp.) de Srurcs. 

SPORCO , 1. Vid. Srurcars. Celf. Giter. , 

SPÜRCÜS , à, #m. Car. Sale, plein d'ordures , in= 
fame, deshonnête , vilain. Jaétari fpurcifims tempefate. 
Cic: Exre agité d'une furieufe cempête. = 

SPÜRIZ, 4. f. Aruz.—virginalia, Les parties d'une 
fille. 

Seurina. F. Max.frr. # Jeuve homme d'une grande 
beauté ,qui fe défigura le vifage, afin de n'ècre plus un 
fujer de chûte à ceux qui le regarddient. P. Max. 4 

SPORIUS , 55. m. Ulp. Quieft né d'une femme pu— 
blique , em celui donr on ne connoit pas le perc, Spisrss ver 
fus. Aus. Vers qu'on doit rejetter, 

Srura. (pl.) Vid. SPUTUM. 

SPÜTAMEN , ini. n. Préd, Un crachat. 

SPÜTARÉ, 9, &vi, âtwm. PLaur. Cracher fouvenr.. 
Jamdudium fputo fanguinem, PLAUT. Il y a longtemps que 
je crache le fang. | 

SPÜTARL, dr , ais smm. (pail } Morbus qui fputatur. 
PLauT. Maladie qu'on guérie en crachaue fur le malade. 

Srurarisicus, #, #m, Cic. Frivolle. 4 Mot forgé. 

SPÜTÂATOR , oris. m. Plawr. Un grand eracheur. 

SPÜTISMÉ, ätis. n. Picr, Crachat , ## ce qu'on jette, 
aprèi avoir lavé fa bouche. LS 

SPÜTÜM, 5. n. Ceif. Crachat, m. Spura mittit in fues 
finus. Manr. Il crache fur lui-même, 

SqUALENS , entis. ViRa. (part.) v. SQUALIRE. 54m 
lentsa prodidit ora Medufa: Ovap. D fic voir la tête hor-- 
tible de Medule. Squalentes infode conchas. Vic. Met 
tez des coquilles au fond de la Fofle. 

SQUALERE,ë5,#1. Van. Etre (ale, malpropre. 
Cie, éire eu deuil. Er humus ferpentibus atris jqualere.. 
Ovip. On vir la terre qui fourmilleit de S:rp:ns. Squa= 
lens Munrcipia, Cac. Les Villes Municipales lorr en deuil. 

SQUALIDE..(adv.) D'une maniere grofliere , fans. 
politeile , {ans agrément. Sgmalidiks, Cic. D'une maniere. 
plus groffiere. 5 x 

SQUALIDÜS, à, #m. Ts. Sale ,trafleux, malpro= 
pre. Home [qualidus.PLauT. Ua homme fale, malpropre,. 
en defordre. | 

SQUALOR , üris. m. Cie, Salere, <a ah Quinr. 

roflicreté.f. deuil, trifteÎle., Daregere fqualorem rudis 
Pemi. Quinr. Se défaire de la ;,roflierecé d'un ficcle pu 
poli. 
SQUALLENS. Vid. SQUALENS. 
SQuALLARS, Fi, SQUALERE, 


Q 
Efpece de poiffen plat, Chien 


er. . 

SQUAMX , £. f. Cie. Ecaille de poiffon, des lames de 
métal. Squams aris, PL. Ecaille, o paille de bronze. 
Squama loricarum, V 1 G. Certaines chaîsettes qui font 
fur les cuirafles, en forme d'écailles, les mailles d'une 
armure. 

SQUAMATIM. (adv.) PL. En façen d'écailles. 

: -SQUAMATUS, 3, sm. B1uL. Qui a des écailles. 
Lericé [quamaté induebatur. Bis. Il toit revéru d'une 
uiraffe à écailles, (qui p=foir 000 ficles d'airain. 5, e, 
#20 livres.) 

SQUAMEUS, à, #m, Vie. Qui porte des écailles. 

SQUAMIFER, à, äm, Cie. € ? Quia , qui porte des 

. SQUAMIGER » 4, #m. PL. $ écailles, quicft cou- 
were d'écailles. (R. Fagrs, GsRuR a.) 

SQUAMOSÜS , 3, mm. Cic. Quia des écailles. Sgwa- 
mofum pecus, PLaur. Les poilfons qui font couverts d'é- 
£ailles.(n. SQuama) 

SQUAMÜLÀ » 4. Ê. Celf. Petice croute femblable à yne 
Æcaille, qui s'éleve fur la peau. (dim.) de SQuama. 

-SQUARROSUS , 4, sm. Luciz. Rude au toucher; 
£omme ceux qui ont la lépre , ou la galle. 

SQUATINA, &. f. PI, Ange de mer. m. poiflon. 

SQUATUÜS. PI. Epece de poiffon, que les Grecs ap= 
| pro pen (R. 4 SQUAMATUS, qued fit aus: fquamis, 

S1D. = 

SQUILLX , &. F. PI, Squille, poifon de mer , c'eft une 
efpece de Cancre, [oignons de mer , dont on fe fert dans la 
Medecine, oignon marin, 

SquinvanrHos. Pall. Fles Sehœni, (dr4@, flos, & 
aoû , fchœnus.) 

Sr. Ter. St, paix, tailez-vous , re dires mor , chur. 

ST. Plant, (pour) Est. Also opus. 1n, El cn faut un 
autre, . 

STABANT,—347. (imp.) v. STARp 

Srasiss. Vid. Srasilis, | 

SYamiziaT. (3. {uby. at.) 

Srasitisns, entis. (part. a&.) & 

SraniLisnrun. (3.pl. fut. pal) v. Srasisins. 

STABILIMEN, inis.n. Cie. ex Poër, Ce qui (ere pour 
Sppuyer,& pour aff:rmir quelque chele , appui , toutien. 

STABILIMENTÜM., 5. n. Plawr. Le même. Srabsli- 
Mnturm populr, Biss. Le foutien de {on peupie. 
STÂBILIRE , 35, sui, sum, San. Affermir, rendre 
* ferme & iolide. Oprimum eff anim gratiä fhabilire cor non 
efeis. Bras. Çar il eft bon d'affermir lon cœur par la grace, 
& von par les viandes. Srabiiiam threnum regns ejus. Ip. 
Je rendrai le thtône de fon Royaume inéb:anläbie à ja- 
mais. Srabiliens tram. B1nL. Affecmilant la verre. 
Alicui Jusm reguuwm féabilire PLAUT. Afermir quelqu'un 
dos ion Royaume.—Rempublicam, Cie. Aff:rmir , fou- 
cenir la Republique. Srabilivieum uine Gr frumento. Bia. 
Je l'ai aff-cmi dans la poffeffon du bled & duvia. 
 STABILIRE, i br, sis sum, (pad) PL. Non fabilie- 
1x 14. Bis. Tu nc feras jamaisen furcre, Omwes vis tua 
fabiliensur. Ip. Toutes vos démarches feront fermes, 
Srasicion, ori. Tan. (comp. de 
. STABILIS, 5lë, (adj.) Cie. Srable , felide, ferme, 
gonftant. Amucitie fables, C 10. Atnitiés conftantes & 
folides. Vire ffabilis, L'ue R. Uoe vie quieft à l'abri de 
l'isconftance de la fortune. Stabile eff. Tan. Cela eft ar- 
aêcé. Principatus fenfari flabilis erit. Bisz. Le Gouverne- 
meat d'un homme fenfé , fera ftable. Srabiles effote, Ip. 
Soyez termes & conftacs. Siabil:fimws quafius. Cat. Un 
gain tres auré. Srabslius imperum. Tan. Autorité plus 
affermie, 
: STABILITAS , &sÿs. £. Cie. Fermeté, folidité, conf. 
tance , Rabinté. f. 


Pare frabilisasen alieui rei, Cuç, AFcxqais ; rendre ftabla 
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. À bêces fauves , Taniere pous les Renards, les 
* les Lapins, Forf pour les Loups, &c. Mais les Latins 


: ST re +23 s 
quelque chofe, Arfa fut fententia qua flabilitatis aliquid 
abeant, Cie, Ce font là les opinions qui ont quelque [o- 
lidité. Fundafti fuper terram Rabilitatrm funm.Biaz. C'eft 
vous qui avez fondé la terre , {ur fa propre fermeté. 
S'TABILITER. (adv.) Virr. Fermement. ; 

STABILITOR , oris. m. Sen, Qui affermit , qui rend 
ferme, qui foutient.  » 

STABILITUS , 4, #m. Pz. AFermi. 
STasiLirs. 

STasitius , er. n, Ter. (comp.) de Srantuis. 

STA BULA. (pl. Vid, SrABULUM. 

STABULA , ôrwm, Bcer. Eraules , près de Dijon. 

STABÜLARE , 5, ävi, âtum, Var. Mettre, enfer 
mer, tenir dans l'étable. Virg. demeurer dans l'erables 
Cewrauri in foribus ffabulant. Vino. Les Cencaures de= 
meurent à la porte. Srabulare pres in fus fundo, VARR« 
1. R.R.21, Avoir des Erables dans {on fond , pour tenir 
le Bétail., 

STABUÜLARI, br, ris smm. Vire. Ecre dans l'écable, 
demeurer dans l'écable. Virg. être dans (on fort , dans [a 
taniere, dans (a fange. Stabwlarur pecus Caprarum me- 
liés. VarR, 2. R.R, 3. L'érable des Chévres ct micux 
placee, (à l'Orient d'Hiver.) | 

STABÜLARIUS, 55. m. Col. Valer d'érable. Vip. 
ua Hôcellier , qui loge les Pay{ans, un Hôie. 

STABÜLATIO , énis. £, Col. Demeure daos l'étable.f. 

SrasuLaUs, i. m.Ecel, Stavelo , Abbaye en Ardeane, 

STABÜLO , #1. Vid. SrasuLans, Varr. Mettie , #4 
enfermer dans l'étable. 

STÂABÜLÜM, 5. n. Cie. Erable, Bergerie.froulier. m 
fou , écurie, Hôcellerie, 7 À 

%K [Le mor latin Srsbulwm, le dit pour la retraite de 
tous les animaux , même pour le nid des oifeaux, les 
ruches des Absilles, &c. Nous avons en François plus de 
mots, nous dilons Bergerie pour les Bicbis, Sow pour 
les Cochons, Eewrie pour les Chevaux , gr les 

‘reaux, 


(parc. paf.) ve 


dans ua feul mot, ont couces ces fignifications.] Ste 
bula alta ferarum, V 1 RG. La rexraice des bêtes fauves, 
i.…. les Forêcs. Srabulum olere, P 1 A UT. Sentir le goûr 
d'étable , ou l'écurie, 
- Srasuiuu RHopis. Pid. Maza Vauris. 
STACH®S ,ÿ ür. t. PI. Sauge de moncagne , Plante à 
sur-en-gucule ; certe Acur eft un tuyau découppé par le 
haut en deux lévies, donc la fuperieure eft creufe en 
cucilleron , relevee & échancrés ; l'inferieure elt divifée 
cà trois parties, dour cclies des côiés iont beaucoup plus 
petices que ceile du milieu. Les lemences fonc prefque ron« 
des, enfermées dans uvre capluie, quia fervide calice à 
la fleur : ce genre de Piaote cit velu, & la couleur blanche, 
(R. ser, Épi. ) 
S'LACTAÀ, 4. f. Plaut. De la Myrrhe. La même que 
STACTE, és. f. Celf. Liqueur odorif:ranre , qui fort 
de l'arbre de Myrrhe , quaua on lui a fair une iacifion , la 
Myrrhe même. 
STACTEUS, à, #m. PL. D'où découle la liqueur de 
Myrihe, 
SracuLa , 4. f. PI. 14.12. Rpece de vigne de Campa= 
aie , qu'on appelle encore Fenicuiæ, Sircmiæ. 
STADIATUS » à » #m. comme Stadiats Perticut, 
Vita. Poctiques, ou les Achleres s'excrçoient en Hiver, 
à Ja courle , & à la lutte. 
Srapionromos, :. PL. Le même que ‘ 
STADIODROMOS ,5.m. Pi Qui s'exerce à la courfe 
dans des licux deitinés à cer ufage , un Coureur. ». 
STADIÜM, fi. n, Cie, Siade, elpace de 125 pas 
geometriques. (R. STraRs, qui fignific s'arrêcer, parce 
qu'on dir qu'Hercules couroir cout d'une haleine cer ef- 


page, au bouc duquel il s'accécoie.) Vi. Rade, », Leu 
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. gouibé en demi roné par les deux béfitf, & enrourré de 


Begrés, ages placer csux qui regardoient faire les exer- 
cices de Ja courfe. 

SrarANGRIA ; 4. f. Ecel. Stafanger , petite Ville de la 
Pref-éture de Berg , au Royaume de Norwege , Evèché 
fous Drontein, 

SrarisiacUM , f. n. Ecel. Savoif. 

Sraëïna , 4. F. Ecel, Stein, Ifleen Suiffe. 

Sracna. (pl.) Vid. Sracuum. 

STAGNANS , antis. (adj.) Vire. Ager ffagnan:. PL. 
uo champ noyé, ou couvert d'eau. Rrpa fignantes. Vire. 
Un rivage tout couvert d'eau , d'une riviere débordée, 

STAGNANTIOR ,0ri. CLaUD. (comp.) 

STAGNARE, 2, avi, ätwm. Pc. Se déborder dans les 
campagnes voifines , & les couvrir d'eau.(R. SrAGNUM.) 
Ita je aduersies infidias exquifitis tutiorsbus remediis flag- 
ravit. JUsTIN. 37.6, 2. Il fe Fortifia  biec , contre routes 
fortes de poilons , par les excellens prefervatifs , donx il 
eut foin d£ fe murir, 

STAGNARI , dr, tits sm. (pall.) Just. Qwyo ommis 
aqua flagnatur, |UST. :6.2. Toutes les eaux de ce lac, 
font comine liées par ce bitume , qui fixe routes ces eaux. 

STAGNATUS , 4, #m, STAT. Vid. SraeNANS. 

STAGNINUS, 4, mm, Front. D'étaog. (x. 
Sraexum.) 

STAGNUM , 5. n, Cie, Erang. m. Sragnum ignis 
Juphuns. B1BL1. Un étang de feu & de Dlpbre No 
ffagna. Vire. Les étangs de Nerke, c'eft à dire, la mer. 

SraëenumM. Eccl, S:agnon , en Languedoc, [Stain ,en 
Rowergue, &_près de Paris. 

STAGNUM, 5. n. Ecel, Sragne, Ville fur la Côte de 
Dakmaue, Evêché ous là Metropole de Ragule, depuis 
le onziérue fiecle. KEftain , ea Rouergue. 

STacOnN1AS , 4. PL. 12.14 Elprce de partie d'encens, 
qui tembe comme une goutte, smpsn/es.(n. rméfer, ffillare.) 
SxN, Aremus, 

*Sraconiris,i. PL. 12.25. Efpece de galbanen 
de la réfice qui combe goutte À goutte. pu («6 rt 

*STALAGMIA » 4. PL. 34. Efpece de couperofe, on 
de vicriol , qui combe gourte à goutre. may. 

SratrecanuM, 1. a. Ecel. Saint- Pol de Leon, Bvréché 
de Breragne. Fig. Lion. Vid, FANUM $. Pawli Leonini. 

SramspiUm , ii, n. Eccl, Tamiet, Abbaye en Savoie, 
au Diocef- de Moutier. 

STÂMEN, inir. n. Virr, La chaîne, le fl, ou la foie , 
qui lorr mentés fur le métier, pour faire de la toile ou de 
l'etoffe. [Farr. Le fil qu'on cire d’une quenouille en filant, 
Sramine mtendere telss. Ovin. Monter une chaîne, 

STAMINÉUS, à, #.PL. Qui ef fait de cetse forte de fl. 

STaMUs. (1. pl. 1od.) € 

© STANDUS , 4, 4e, PLAUT. #x v. STARS. 

STANNEUS, à, #m. Cor. D'étain. 

STANNÜM , 5. n. PI: De l'érain , forte de métal. 

STans, #ntss, (part.) v. Srans. Vins ffantis gulu. 
Ov15. Vinglacé. 

STAPHIS AGRIX , fäphidis ägriz. F. PI, L'herbe 


aux Poux. : 

STAPHYŸLINUS, 5. m. PI. Sorte de racine , bonne À 
manger. 

*STAPMYLODENDREN , f. 0. Le Nez-couppé, Plan 
dont les fcurs fon à ciuq feuilles Pre it rond. a 
calice eft d'une feule piece, recouppée en cinq parties, & 
poule du fond un ps qui devient dars la luire un fruic 
mcombraceux. Ce fruit eft une efpece de vefc, diviféé en 
deux loges , dans lefquelles {e crouvent quelques femea- 
ecs fcmblables à des Noifetres. (n. sefvas, raifin, G 
dndgÿs , arbre.) 

SrarnysaGRiA. Pid. DiLPHINIUM. 

STARE, ff, fE:5, flätmm. Cie. Eure debout , s'arré- 
wr, Juice, fubliter, fdemeurex dans fon fentiment , 


STX. 

perfifter, Île loucenir, fs'en cenir à, Kedlrer, valoir. 
Qyifque uti fleterat, jacer. PLaur. Amph. On les voir 
+54 a dans l2 pofte qu'on leur avoit donné. Srare, à , 4h, 
eum alique, Cas. Tan. Cie. Etre du parti, être du c<dtE 
de quelqu'un, renir pour quelqu'un, Srare amimis. Cic. 
tenir bon.—animo. Ho. Etre dans fon bon fens.—calane. 
Con. L.#.T. 65. Leg. p. Tenir, conferver le méme lo= 
cataire , s'en venir au contrat de Jocation-conduétions 
(11 femble qu'il auroic été plas latin de dire fhare location ex 
condultione.\-Conditionibus. Cie. S'en tenir aux cenven= 
tions , fe tenir aux conditions dont on eÀ convenu.-decres 
te. Cæs. S'en tenir à un decrer ,n'apsell:r point d'un de= 
crer.—fidr. Liv. In fde. Cie. Demeurer fidel: —meliore 
loco. ID. Exre fur un meilleur p'ed , étre dans un mcñleur 
État , faire meilleure figure.-magne preñio. Ho r. Etre 
fort cher,coûcer beaucouppromiffis. Cie. Tenir fa pre 
melle. Per me fhetir. Tan. I1a tenu à moi. Quifhat , wi 
deat ne cadat. Bras. Celui qui eft debout prenne garde de 
tomber, Srerit ad eam diem. Liv. À fubhité , s'eft main+ 
tecu jufqu'à ce jour, Stst Camcer. Cars. Le Cancer s'ar< 
rête, ne s'étend plus. Magno élli fetit, Lui a coûté cher. 
(On fous-entend pretie.) Neroni Principi gradragies Jex= 
tertio fletére. PL. @. 48. Coûterent à l'Empereur Neron. 
quarre cens mille livres. (Ces mêmes tapis n'avoient coû- 
té que quatre- virgrs mille francs à Caton , & Scipion lui 
faic un crime d'avoir fait une f grande dépenfe. PI. 14.} 

STARI ,ffarir. Tan. Etre debouc. @wamuis ffaretur 
prieri fœdere. L1v. Quand même on s'en tieudroit aux 
termes du premier traité. 

SrasimUs. Stable. id, Sraricurus. 

STATARIUS ,4, #m. Liv. Stararius miles. Un (ol 
dac qui combat de pied ferme. Statarius Orater. Cic. Uw 
Orateur qui ne s’agire pas beaucoup. S'atarié, TER. Pieu 
ces de Thearre de: r le lujet eft tranquille & repofé. 

Stararius, Cic. Celui qui reprefentoit ces fortes de 8 
ces, où il ne falloir pas beaucoup Le remuer , où il ne 
loit pas faire beaucoup de geñes. Vid. Moronivs. 

Stars. (2. pl.imper.) v. STARS. 

SrATsFURTUM, 1. 0. Ecel. Staffort ,en Angleterre. 

Srarsiatas, um. Peuples de Ligurie, Vrd. SraTisme 
LENS3S. 

STATER À, &. f, Cie, Sorte de balance qui a un cro= 
cher d'un cbté , & de l'auere un poids qu'on aracce om 
qu'on recule , uo pezon. PI, Un tambour. 

Srarske. (ab. fing.) Srarsnas. (pl.) de Sratan , 
fateris. m. Bibl, Un ftatere , un ficle , une pitce de qua 
tre drachimes, Imvenietis ffarerem. 1p. Vous y trouverez 
un flatere. : 

Srarica, 4. f. La Srarique, la fcience des poids , de 
l'équilibre des corps (nr. Stars.) % [Le P. Pardies à 
écrit de la Statique.] Ê , 

STÂTICE, és. f. PL. Herbe à (ept tiges, qui porte des 
boucons faits comme des boutons de role. Plante dont le 
feureft un bouquet prefque fphesique , & foutenu par un 
calice écailleux. Ce bouquet eft un amas de petites fleurs 
qui font à cicq feuilles difpeféesen œiller , & foutenues 
par un calice particulier coupé en entonreir. Du fond 
de ce calice s'éleve un piftile , qui devieut enfuite une fes 
mence poirtue par les deux bouts , enfermée dans la cap 
fule qui a fervi de calice à une des ptites Beurs. Cette 
merce eft couverce du refte des fleurs Rétries. 

STATICÜLÜUM in. Ter. Efpece de fatue ou d'image. 

STATICULA, ermm, n, PL. 54. 17. Des figures & des cm- 
blémes qu'on portoit dans des vafes & dans des chariots 
même. C'eft ce que Ciceron appeile Sigille, 6. io Verrem. 

STATICÜLUS , 5. m. Piaur. Sorte de danfe où l'on 
ne fe remue gueres, few le même que STATICULUM. | 

STÂTICÜS, à, #m. Qui fçair la Sratique , fqui & a 

force d'arréter. . ; 
Srarisusansas, fu, mm, pli Gi, Peuple de Mes 


STÀ, Fe 
dont la Ville Capitale s'appelleit Aqua Statiellorum , ou 
Aqua Statella , aujourd'hui Acqui, Ville du Montferrar, 

STÀTIM. (adv.) Cie, D'abord, incontinenc, tout à 
l'heure, auffitôt. Plaur. Conftamment, fans difconti- 
auer. Ut me falutavir, flarim profeus eff. Cie. 1] partir 
dès le moment, aufficôt que, incontinent après qu'il m'eut 
faluë. Statim Catons abfelute. Ip. D'abord que Caron 
eut été abfous. Nam ex his pradiss talenra argenti bina 
capiebat ffarim. Ter. Phorm, s. 2. 7. Il riroit de ces terres 
deux talens d'argent routes les années. 

STÂTIM (adr.)PLauT. Amp. De pied ferme.(r.Srars.) 

STÂTIO, sis. F. Cwrt. Un poite où l'on fe tient psa- 
dant uv certaia temps. Front. Ü corps de garde. fërr!, 
Sration. f. Vire. Demeure, retraire, f. A. Gsz. Lieu où 
l'on s'afflemble pour décider cerraines affaires. (R.STrAR&.) 
Rerum flatio, Vire. L'état, la fituation des affaires. Sra- 
tiones fiderum. PL. Les ftatious , les paules que les Aftres 
femblenc faire lor(que leur mouvement eft fi lent , qu'il 
cit prelque imperceptible. De fatione its d edsre, Cie. 
Mourir. Gratiffima ffarto mergis. V 1 R a. Demeure fort 
agréable aux plongeurs. Statio rmalefida carinis. Vire. 
Un abri fort mauvais pour Les vaifleaux. Srariowes, PL. J, 
Certains lieux où l'on s'affemble pour fe promener. 

STATIONALIS , 4/8. (adj.) P/, Quis'arréte, qui eft 
comme fixe , qui demeure ferme. 

STAÂTIONARII militer. m. pl Ulp. Soldats qui fonc 
€n garnifon. 

Sraris. (2. pl. ind.) v. Srars. 

STÂTIVÉ , Grmm. v. pl. Campement de peu de durée , 
de peu de jours. + 11 fau fous-ertendre Caffra. Ciceron 
l'exprime même quelquefois.(R.SraRs.)-Æffius. Camp 
où l'on palfe le temps des chaleurs, quartier de rafrai- 
Chiffement. Hyberna. Les quartiers d'hiver,camp pour le 
quartier d'hiver, 

STATIVÆ aqua. Varr. Des eaux dormantes. 

STATIUS, 5. m.Zuv. Statius Papinius Poëte de 
Naples , qui dédia {es ouvrages à l'Empereur Domitien. 
(Li ne faut pas confondre ce Siaceavec un S'acede Tou- 
loufe , qui vivoit fous N:ron , ni avec Starius Cæcilius 
Contemporain d'Eanius,à qui il n'a furvêcu que d'un an.) 

Sratonss. Peuple d'Ecrurie, doac la Ville s'appelloit 
Statonia. h. S:atono Leaudro. 

STATOR , oris. m.Cre. Garde, Huiflier , Bedeau. m. 
Officier qui Le vient auprès des Magairracs pour executer 
leurs ordres. Perr. Valet qui ne quitte point fon maitre. 
Jupiter Stator, Cic. Jupiter Srateur , ainfi appellé , parce 
2 arrêta lesRomains à la priere deRomulus,loriqu'ils 


uyoient devant les Samnices. (@wis ftarce fecis Romans | 


à Samnitibus in fugam verfes.) 

Sraru.{(abl.) Vid. STATUS. 

STATUA , &. f. Cie. Une fiarue. f. Inawrata flatua. 
Car. Unejtarue dorée, 

STATUARIX, 4. £. PI. ((uppl. 4rs.) Seulprure. Le 
méuier des Siaruaires , ou l'art de faire des fiatues. 

STATÜARIUS, 55, m. PI, Sraruaïre, Sculpteur. 

Sraruanbus, #4, um, Cie. ex v. 

STATUËRE, fFasx 5, rà 5, pätutum. Cic. Pofer, met- 
tre, drefer , [faire coufifter , ordonner , frefoudre quel- 
que chofe, s'y décerminer. Sraruere aliquem ante ocnles. 
Propoler quelqu'un devant les yeux. C1c.—crareras 
duss pinguis eliui, Vinc. Ofüir deux verres d’hui- 
le d'olive. Jam habro fhstutum quid mihr agendum fir. 
Cic. Je fuis déja decerminé à ce que j'ai à faire. — 
exemplum in aliquem. | b. Faire un exemple {ur quel- 

v'un.—cxlism a aliquem. Tac. Condamrer quelqu'uu 
À Tél, dus cupidinsbu:. Ho 8. Mettre des burres à 
fes pres, Tsn. Mere le prix. Aanc liguw. 
ms 


| | STA. 114% 
Sie ffatuo neminem,  ». J'affure que jamais perfonne. 
| [Sratuere aliquid, Cie. aliquid alicui. 1p. aliquid 
in aliquem. Cie. aliquers ante ocules An. de aliqué re fa- 
fmere avec un isfnitif.Cic.avec un gerordif en dum.CÆs.] 
Statuit Jummsm benum non delere, Cic. 11 mer le fouve- 
rain bien à ne reffetir point de douleur. Staruit exfpec- 
tandam claffam. C æs. 11 refolut d'attendre l'armée na- 
vale. Ds aliqué re ffatuere. PL. J. Décerminer , refoudre 
quelque chofe. Prononcer [ur quelque chofe, Sriendism 
flstuere, Liv. Affigoer uce perfion. Ne quid grains sn 
fratrem fatuerer, Cas. De pardonner à (on frers. furavi 
G flatui. Bisz. J'ai juré, & j'ai retolu fortemeur. Status 
Lferve sno elequisim tunum in timore tu. In. AF::millez par 
voire craigte,vorre parole dans vorre ferviteur, 

STATÜI , br, fhärmnits sem. (pafl.) Hor. 

Sraruiro, PI. (imper. 26.) v. Srarusre. 

STÂTÜMEN,inis. n. Col. Eshalas de vigoe.m.Virn, 
La premiere couche de pierres,pour faire une Lorce de pa- 
vé avec de la blocaille, (R. STATUsRa.) 

STÂTÜMINX , am. pl. Col. Les pieds droits du cra— 
vail des Maréchaux, de certe machine où l'on attache les 
chevaux pour les panfer. Caf. Varangues, efpecc, manie. 
re de chevron qui fert à former le fond du vailleau. 

. STÂTÜMINARE , 5, aus, atüm, Co. Echalaffer Ja 
vigne. Virr. Merre cette premiere couche de pierres. 

STÂTÜMINARIE , dr, tits sum, (pafl.) PL. Hine 

STATÜMINATIO , ônis. f. Virr. Ruderatior. f. 
l'action de poler certe premiere couch: de cailloux 2:2 

Îléce Srarumen, " 

STÂTÜNCÜLX , Grimm. n, pl. Parr. Des (tatues. 

STÂTUO , ir. Vid. Srarusrs. 

STATÜRA,Z. f.Stature grandeur du cerps, la taille.f. 
Procera flatura ef. B15 1. ER d'une taille, d’une hauteur 
extraordinaire, Maxima multitude eff, € nebis ffaturs 
Frocerior, Ip. Ce pays eft extremement peuplé , les hom. 
mes y font d'une taille beaucoup plus haute que nouss 
S'atura arberis, Co, La hauteur de l'arbre. 

STÂTÜS,à,mm, Cic. Airêté : fixé , déterminé. 
Star die. PL. J. En certains jours,en des jours maroués, 
Stari dies, T ac. Des jours reglés. Stars fabris. Cire. 
Fiévre reglée , qui vient à certain temps, S'ars forisa, 
ÀA.G35s124. Beauté commune, mediocre. Srara Jacrifisia, 
Car. Des facrifices qu'on fait à certains jours. 

STATUS, is. m, Cie. Etat de quelque chole. #, Horn. 
Pofture , fituation. f. Quinr. L'état d'une caufe »d'ure 
queftion,ce qu'il y a de plus confiderable dans une affa re, 
le point principal d'une affaire. (R. STARS.) Amplus flax 
tus, Cic. Haute fortune , fortune éclattante, Status cœli, 
Co. La faifon, letemps. Minax fixtus. Hon. Une pol 
ture mecaçante. Ex fuo ffatu dimowere, Cie. Faire perdre 
le jugement. Ex codem de ffatn rerum communium co— 
gnofces, Cig. Le méme pourra rous informer entieremenc 
de l'état des a ffaires publiques. Priflinum fiatumretinere, 
Lo. Retenir , conferver {a premiere condition » La pre- 
micre gloire , fon premier poite. 

STATÜTIO, 6i:. f, pirr, L'aétion de poler, d: 
drcfler , de placer une chofe. 

STATÜTÜS, à, am. Cre. Ordonné , arrêté, fé. 
Sratura dies, Liv, Un jour marque , fixé, déterminé. 

Sratuti pali. Vanr. Des pieux fichésen terre, qui fore 
droits, & son en travers. (part. pal.) 

STATUUNT. (3 pi. præl. act.) v. Srarusre. 

*STEATITES ,iÿs. P2.Etpece de perle. ( Rs ap, adeps.) 
*STEATOMAÀ , àtis. 0. P!, Tumeur qui reuterme une 
frauie lembiable au faif. (eré sg, dipes effufio fab cute.) 
STÉGA L a. f. Plant, Le tillac, le planch:r d'un navir:. 
STEGNÆ, srwm, ({uppl. Febre:.) PL. 23, Elpece de 


fau. Je me preleris certe loi. Stasmere faruam, PL. | fievres qui empêchent la cran{pitation. SyN. Conffriéts 


Drefler une flamme. Senarss flatuir hoc, C 1 c. Le Senat à 
ordonne, a arrêté , à selolu, a dérerminé , a jugé cela. 





*5 TELA, ä. f. Pi. Pierre, colonne élevée, où l'on ta- 
voit ccrtaines chofes pour l'utilité publique, em'ar, 
SSSfite 


htac TL 
Srecsrnwres, À. F. PL 21.19. Elpee de P'antin. 

STELLA ,£. f. Cic. Ua é.oite, aître. [PL Poiffon de 
mer. Plaur, Conftelltion, Srelle srrantes, C1c. Les Pla- 
netes, les évoiles errantes, Trajcétio flella, Ip, Vapeur 
cutlammée en forme d'éroiie,qui femble courir dans l'air, 
& tomber dans la fuice, 

STELLANS , ris. (adj.) Pirg. Etoilé , plein d'étoiles, 
£eme d'etoilcs. JOvid. Brillant, reluilant. Gemma ffel. 
Lans. Ip. Un: pierre préc.suie brillante comme une étoi- 
Je. (part. a&.] v. 

S TÊÉLLARE, dr, anis sum, PL. Ecre éclatant , être 
b.1 lanc comme d:s étoiles. 

. STEL'ATUÜS , à. #m. Cie. Parfemé d'étoiles. Sellati 
#tuli. Corn. Gaz. D:s yeux b:ilians comme une étoile, 

STÉLLIHER ,4 , mm. Cie. Qui porte des éxoiles. 

S'TÉLLIGÉR , à, #m. Srar.S (R.FERRe, GiRaRe, 
porcer.) 

STÉLLIO , omis. Vino, Efpsce de Lezard , animal 
gres rule [lon Pline, 

STÉLLIONATUS , #. m. U'p. srellionat , fourb- 
£oiumile par ua homme qui vend , ou crde de mauyaile 
£oi la même chole à deux perfonses. (R. SrsLL10.) 

STELLO ,.55. Vid. STaLraRi. 

S'LEMMA, dtis.n.Mart, Les images,les ftatues des An- 
£êrres. On avoit accoutumé de les placer dans les veitibu- 
des , ou dans les Sailes qui éroient à l'entrée des mailons. 

STÉMPEÆ, ärum. Ê, Eccl, Eltempes,ex Etampes, petite 
Ville de la Beauffe, Il ya un Chäteau & une Coilegiale, 
dout le Roi Robert cft le Fondaieur, Le Pays d'alenrour 
ft fercile eu labior. | 

SrenroRra. {acc.) de STrantor , eris, m.Zuv. Nom 
d'un vaillare G:ec , qui avoit la voix f forte, qu'il epa- 
Joic ceile de cinquante hommes. 

SrsrHANAS, 4. im. 8:bl. Sr-phanas, nom d'homme, 
dou ui eft p«rlé dans les Epiires d: Saint Paul, 

*SrsrHANEPLOXOS. P:. Nom d'un tab.eau de Paufas,, 
qui tâchox d'umicer dans {es portraits les vanités que 12° 
Glycera tañoic entrer das les couronres de curs. saÿæ- 
remhoxge, taileur , où faifeuie de couronnes. 

S TÉPHANITÉÆ vitres. f. pl Col. Vignes liées à des 
échalas ea forme de couronce. 

Srirnanomsz1s.P/.Eipece de plante benne pour arré- 
ter de faryuement de nez. 

Sriruanoretis, #5. f. Pl, Vendeufe de couronnes.Vid, 
STiPHANSPLOXOS. 

Srarmanos Aiexandri, PL. 15. Courenne d'Alexandre, 
plant. La mème que Darnnosipas. 

STÉLHANÜS , 5. m. ktuenne. fStin , honoré à Ve- 
sie, (Ce moreft grec, & fisnifie une couronne.) 

*S TÉPHÜSÀ, à. £. PI. Nom d'üne fatue de Praxitel- 
Les. Due, la vendeule , ou la Faileufr de couronnes. 

” STERCORARÉ , 5, aus, atum, Cic. Femar la terre. 
Col, Ergraifler la terre. Faba fercorare Agrum dicstur. 
1. On dit que les feves engiaiflent ur champ. 

STERCORARI y br, &rs 288. (pall.) PI. 

STERC ORARIOS ,ä,w#m. VaRR. Quiconcerne le 
fumier , ds fumier , ox à porter le fumier. 

STÉRCORATIO, 5nis. f. Col. Aimsodement de [à cer- 
ae en la fumant. 

SranconarTissiMUs , #, #. CoL. (fup.) de 

STERCORATUÜS , #, sm. Cou. Fume. 

Srsrcons. !abl.) de Srarcus. ; 

STERCOREUS , à, #m. PLaur. De famier. 24, Une 
ame bafle , ie dernier des hurmines. 

SrancorosissiMUs , #, #9. Car. (fup.)de 

STEÉRCORGSÜS , à, us. Co. Méië de fumier. Car. 
Brico tume. Cacv die au fuperlatif STERCOROSISSIMUS, 


» mm. 
s S'IÉRCÜLIÜS Deus. Macr. Le dieu Serculie.{C'ef 
Brune , qui fus aipfi gommé, pou: avoir enfcigné Ja 


maniere de fumer les verres, à ffercorando.)Hune Romasf 
ctiam Sierculium vecant, quod priis ffercore fecumditæ 
rem agris comparaverif. Ip. 1. Saturn, y. 

STERCÜULÜS 5. m. Prud. Le méme que SrsneuLiUs. 

STERCUS, üris. n, Cre. Du fumier. Her. D:1a Gene ” 
tr, de la merde. Stercsæs Curie. Ip. La boue du Senac. 

Srsrsryris, tds. F. Pi, 33. 6. L'ecume de l'argeur. 

STÉRÉOBAT À, 4 m Vitr. Le foub:Îementc d'une 
colonne , d'une «our , toure forte de ftruéture folide faice 
pour fourenir une autre partie de l'édifice moins maflive. 
Le Srercobate. 

*STERGÉTHRON , 5. n. PL. Efpece de Jeubarbe, 
(ev'eyntaur, phi.rrumm amarorium.) 

Sreriomos , 5. Où 4,0, à Une longue trainée de lu- 

STARIGMON ; i. | miere qui poutroit s'Ë= 


| chappsr des étoiles. Ure liqueur enfammée. 


S'TFRILESCÉRE , fes. PL. Devenir fterile. 
STÉRILIS, lé. (adj.) Cic. Srerile. Ager fherilis. Vire, 
Un champ flérile. Carhedra fterilis. Juv. Une Chaire de 
Docteur qui n'a point de revenu. Manus fheriles. PLAUT, 
Des mains vuides, qui n'apportent risn. Fr fferilis. Car, 
Ua homme chäâtré , qui ne peut engendrer. Srerilis We 
aus, Lucr. Ua mariage {ans enfans. Virtutum féerilis, 
Tac. Sierile en vertu. Sterilis veri, Pa ns. Qui ne fçaic 
as la verite. | 
STÉRILITAS , avis. F. Cie. Scerilick, Srerilitæs agrea 
rm, 1n. La iterilité des champs.—annens, Tac. Dilertg 
de vivres. | 
STEP LUS, à, #m. Luce. Le même que SrsRiute, 
Er fonstu féerila corpora. 1.2. 544. Des Corps qui nc reng 
dent aucun (on. ° : 
STSRNAM;—85,—8T, (fut.) v. STERNERE, 
STERNAX , äcis. (adj) Vino. Srernax equus, ] D, 
Cherai qu peste par verre celui qui cft monté dedus. 
STsRNS. (iimper.) v. que 
STERNERE, "5, ffravs, ffratum. Ho n. Jetter, 
étendie par serre, Cie, Couvrir , drefler , preparer. Humi 
Jéernere aiquem. He R. Jetcer quelqu'un par terre.—iés. 
Ssn.Tr.krendre quelqu'un fur la place d’un feu] coup.— 
+qmos. Liv. Euharuacher des chevaux.—leétes, Tu. Fais 
1c,pieparer des liis.—locwm aliquem, Cic. Applanir quels 
que endieit.—locmm faxis. Liv. Faire pavet , faire carre. 
les ua lieu.—ventes, Horn. Appailer les vects. Srernere fe 
fomne. V 1 RG. Se coucher cummodement pour dormir, 
Fama til: férauit bensgnum ster, Stat. La recommée r'a 
rendu le chemin alé , tacile. Strauss afinsum fuum. Bias. 
Sella on Afne. Stravi tapetibus piélis cx Ægypre. Ip. |e 
l'ai couveit de courtes-pointes d'Egypte. Srcrnere hof= 
um cateruas, Liv, Faire main-bafle {ir les ennemis, les 
renverfer par terre. Srermat agres. ViRG. Renverle les 
leds par cerre dans la campagne. LL 
S'TERNI, dr , frais sure. (pa.) Cie. Srerni tricliniæ 
jubebar. 1p. Commandoir qu'ou preparät la [alle à mau- 
ger. Srermiiur omue jefum. ViRG. Toute la terre eft çou 
veIte. 
SrsenUeNs, entis. PL. (parr.) v. 
STERNUËRE, #5, 5, flermurmm.CATUL. PL. Eter« 
aucr. inc . : 
STERNÜMENTA , 57m. PL. 
STERNÜUTAMENTUM , 5. n. Cie, Etercuement. 
Sternutaments evocare. Cas. $c faire évernuer, s'exciter 
à éternucr.—mouere. PL. Faire ércrnuer.Salurare flernura- 
mentum, Cars, Saluer ceux qui écerauent, leur dire, Dieu 
vous beniffe. X[La coutume de faluer ceux qui éternuent 
cft fort anciease, puifqu'Ariltote 133. Prebl. en rapporte 
deux raifons. Premierement , dit-il, on le fait par hob- 
“eur pour la partie d'où procede l'ecersuement, Secon- 
dement , pour congratuler la perfoune qui donce par À 
uoe marque de lame dans une partie res foibie. Cepene 
dant Plise 28, 6, à, allure que çe fus Tibere qui voulyy 


TE. 

Je premier anon le faluär , quand il Ereruuoic, 

STERNÜTARÉ, 5. PL. Esernuer fouvenc, (freg.) de 
SrenNUERs 

STERNOTATIO , ônir. f, Apul. Bl. Ecerruemenr. 

Srrropis, 15, m, Virg, Sreropes , l’ün des Forgerons 
de Vulcair, (ab éregalw , fulguro.) Les aucres s'appel- 
lert dans Virgile , Bron'es , (de Begrm, le tonnerre.) Py- 
racmon, (de sui, feu, & æxgsr, enclume.) 

STÉROIE , 61. F. vid. S:erop: fille d'Aclas, & l'uce 
des étoiles qui compafrrt les Piciades. 

STE! QUILINIOM, 5 5. n. Col. Du fumier. Neque 
in frerquilinium wrile eff, B1B1, N'eft pas bon pour aug- 
men-et le fumier. . 

STEXTERE, fers, tit. Cie. Ronfler, Diem toum 
ffertere, Hor. Ror Aer toux un jour , paffer un jout à ron- 


er. Sterturt Delphins Balana. PL. Les Dauphins & les 
Baleines ror A-rt. 


STEÈRTERAX, 2 £. Petr. Qui rorfle en dormant, il 
parle d'une femme qui éroit à aemir-iaoule, 

Srssicnon: TumuLus. Ecel, Sainte-Marie de B:th- 
Icem , près de Cavane , en Sicile. 

SrasiemoriTas.Nom d'un coup de dez de huit points, 
ainfi appellé , dit-on, du fepulchre de Srefichore, qui 
avoit huit faces, 

STESICHÔRUS , 5. m. Her. Srelichors d'Himere, 
Viile de Sicile , l'un des neuf Poëtes Grecs qui compole- 
rencdes Vers Lyriques. On lui dorr a ce nom, parce qu'il 
fur ke premier quienteigna la masiere de danfer au lon de 
Ja Lyre, On dit qu'il perdit la vue pour avoir Fait des vers 
come H-'ene , & qu'il la recouvra après avoir chante 
la Palinodie. Platon en patle dans fon Phedre, & Mocrate 
dans lon Apoiogi- pour Helene, | : 

STat.(3.{uo) Srarsrs, SrarenUNT. (3. pluip. 
ind.) v. Stars Nereni Princips quadragies fefterso fte- 
têre. PL 8.4. Ont coûté à l'Emp:reur Neron quatre cers 
mile livres, R 

$ 1 HÉNILEIA preler. Ovin. Le fils de Schenelus. 
C'éroit Uicuus Koi ces Liguriens, qui vinc {ur les riva- 
ges du P8, y rl=vra la mort de ion ami Phaëron , & fur 
change en Cigre telon la Fable, 

SrHsnazsipa (acc. fing.) de Srmanezsis, idir. Ovin. 
1n solucrem Stheneleidæ verfus, Lo. 12. Met. Change eu 


Cigne. 

ÉTHENC BAM , 2. f. Fuv. Srenubée femme de Prerus 
Ro: des Argiens, qui conçur une paihos criminelle peux 
Bellerophon {on hôte. Ce Priree eur horreur d'une telle 
propcliien , & aima mieux s'expoler à la perfecution de 
certe impudique, que de bleffer fon horneur, 

* STIBADIOM, ir. n. P!. E'psce de lit fur lequel les 
Anciers fe couchoienr pour fe metre à table, Ce li éroit 


arcienrement d'herbes , [un banc. (aSaête, herbe ad dif- 
eumbenduin apta.) 


Sri. Pi, Vid. Srimtt M. 

STisiNUS, #, mm, Bisc. Lapides quai fhibini. In. Des 
peries b anches comme de l'aibätre. 

*STIBIDM, ï 5, ». PI. Del'autimoire, efpece de métal 
qui cittriab.e, [| yen a de mâle & de femelle. (951, suyu. 


x. 1i6w, demfo, adfiringo, patce que l'antimoire a une 


vertu aitringente.) { Dans la B ble ff b:m (e prend pour 
dutard, du vermilon, dej'alobät:e. Depinxst oculos fuos 
fit ». Binu. S: paia jes yeux avec du fard, 

STILA , 4. Cou. on ALLit Srica. {d. Un cayeu , une 
gore a'ani. fPr. Eipece de raïfin doit on faifoit uu vinex- 
tremement doux, 

STIGMA , ris. n. PI. Stigmate, marque flécr Mante 
qu'ouimpiimoitavec un fer chaud. Dignus J:gmate. | uv. 
D g:e de porter cts fortes de marcus,qui merice la Asus 
de üs, Nec figmata facietis vobis, Bins. Vous ne ferez au- 
cuue marque far votre corps , (conme fort les peuples 
Idoiatres.) Srigmara Domi: fefu in corpore mes porte, Lo. 






























STI. 124ÿ 
Je porte imprimées fur mon corps, les marques du Seis 
gneur JssUs. 

STIGMA , &. f. Petr, Le mème que STIGMA. 

STIGMATICÜS , 5, m. r! è À qui on a impiimé 

STIGMOSUS , 5. m. ‘* S quelque marque avec 
un fer chaud. ; Dei 

STI LA , 4. f. Cie. U: e goutte qui rombe. Ssilla elei, 
Fssr. Une goutte d'huile. : 

Sricsa.(impsr.) v. STILLARS: 

SricLans , «is. (adj.) Ovid. Qui dégoucee. {part.) v. 

STILLALÉ, 5, aus, atüm, PL, Dégourter, tomber 
gourre à gourte , filtrer , (e répandre. [Co!. croître, venir 
en tige, pouffer une vige.(R. STiLLa) 

Nec nitrà flllavit pluvis. Bises. Ec il ne ton ba plus 
ure goutte d'eau. Plumrs dies fhillar, Strat. L'air degourre 
de plumes. Super illes tillabat elequerm meum, Biez. Mes 
paroles romboient fur eux , comme les gourtes de la roiée. 
Manus mea féillaueruns myrrham. Ip. Mes mains éroienc 
toutes dégouttantes de myrrheSrillabunt montes dulcedis 
nem, B18L1. La douceur du miel dégoutrera des monra= 
gnes. Srnilabet rorem ex oculis. Ho. Pleurera, Srilla ad 
Africum. Bras. Parlez vers le vent d'Afrique, Simnl at= 


que fllawerins femina. Cou. 4. 33. Auflitôt qu'ilsauronc 
pouifé ure tige. 


STILLARE, 6r, Avis sm, (pall.) Bipe. Et eris fuper É 


qe fésllarur pepulus iffe. Buaz. Ex c2 lcra fur vous, qe 
ceite parole fera accomplie. 
# STILLATIM.{aiv.) Farr, Gourre à goute. 

STILLATITICS, à, #m. PL. Qui coule, qui tomb:, 
qui dégourre, qui décou'e goutte à goutte. 

STILLATUS. 3, #m. Ovip. Dilulle goete à gourte, 

© STILLICIDIOM , #5. n, C'e. Ure gourtiere , tin au+ 
vent. [ 91. l'épailleur des feuilles des arbres, fous lefqu:!« 
les on peut être à converr de la pluie. (R.STiLLa, goatie, 
 Cansrs, tomber.) 

STILPO , onis, m. Cir. Silpon, Philofophe de M 
gare, qui avoit écrit vinge Dialogues. (Voyez Suidas.}) If 
vivoit du temps du premier Prolomée. 

STILUS , 5. m. Cie. Suiler à ecrire fur des tablerres. 
Ter. le ftyle d'un difcours.m", Cie. compolition, frequent 
exercice de la compofition. Col. la tige d'une plante. 

D:ffimili [uns faëte cratione € flo. TsR. Laconduir= 
& le ftyle de ces deux Piecss, eft different. Srilres dicendé 
Mag'ffer. Cie. Le Frequenc uiage de la compoñtion, eft 
le maîcre del'éloquerces. Srilum vertere, Horn. Reroucher 
ce qu'on à compoie. 

STIMICON , ons. m. Pirg. Stimicon , nom d'un 
B:rger. 

STIMMI. (indecl.} n. PI, Cilf, De i'Antimoire, Svn 
S'ibium, 

SrimutasTuR. (3: Fur. p:ff.) v. 

STIMOLÂARÉ,0, 4v5, arum, SIL. P'quer, dorns 
de l'arguillos. Cie, exciter , inciter, poufer , jrourmenter, 
(R. SrimMUtUs.) 

Stimnlare je. Luc. S'excicer, Atrgi' nune me amcæ 
diita flimulanr, T sr. Mainteracc ces deux mors dema 
mañcrele , me roucherr dasartage, Nam ser verses mi fr € 


Fmulras antei ffimulabat me, Cie. Car comme nos ar 


ciernes brouilleries me le voient aurrefois d'aigui'lon. 
STIMUÜLARE, 5r, &tis sim, (pail.} Ecrecxere, érre 
anime, {n requue fhrmulibitur, Binz di y (era exciuë, 
quand il fe rrouvera dars le rerns. Hine 
STIMÜLATIO, onf:.f. PL. Aîtion d'exciter , infi= 
gadion. f. a guillonnemert , motif, m. 
STIMÜLATOR, ris. m. Cie. Irfl'gateur. m. qué 
pouffe, quiexcite. 
STIMOIATRIX , fer. F. Plaut. Celle qui exc'te , qu 
anime, initigarrice, 
STIMOLEUS , 4, #m. Piaur. Qi pique , qui a des 
pointes. Srimwieum Jupplicinm Piaur.Chàciment à conçs 
Es SSSiLCC 


En 
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de verges, ou de lanieres , le fouer , ecourgée, 

STIMUÜLUS , . m. Plaut, Aiguillon, m. baguerte lon 
guc, poincuc pat le bout , pour toucher l:s Bœufs, Cie 
ce qui porte & excire à une chofe, mocif. m, Ssry. ur 
bufte , ftatue à demi-corps. Simuli doloris. Cie. Les poin- 
res de la douleur. Srimulws carnis mea. Bis. L'aiguillo: 
de ma chair. Admouere alicui ffimulos, Cie. Encou:ager, 
anither quelqu'un, l'excicer, lui mettre Je feu fous l: 
ventre. Dars landum ftimulos, S x À T. Exciter , porter , 
exhorter à la gloire. Srimulus aurem mort:s peccatum «ft 
Biac. Or, le peché eft l'aiguillon de la more. 

FSTINARÉ, ie. Siare facio, d Ce verbe n'eft er 
ufage que dans {es compos, Deff:nare , objbinare , praf- 
finare ; peucêtre méme que tous ces vsrbes viennent d: 
fiare, 

STINGUËRÉ , gu5, tinxi, tinélam. LucR. Eteindre. 
SYN. Extinguere. : 

S'TINGUI, gur, finéfis sum. (pall.) Luer, Etre éteint 

Sripa, a. f. Fefi. Le mémequ. Srupa. 

Sripans, antis, ViRG. [part.) v. 

STIPARÉ ,5, aus, ärum, Vino. Epaifir,rendre épais, 
entafl:r , mertre l'un fur l’autre, preller , charger , em- 
plir. [Cic, accompagner , entourter quelqu'un, $2 pate me 
malis, Bise. Forufñiez-moiavec da fruit. Magna fhipante 
carerva, Virg. Avec un nombreux cortège , avc une 

rarde fuite, (R. svrw, condenfo.) 

STIPARI , br, aris sem. (pall.) Cic. Hine 

STIPATIO , ônis, F. Cie, Trouppe de gens , qui fonc à 
1a fuite de quelqu'un, qui l'accompagaent , cortège. Pi.7 

relle , foule de monde. f. Sripatio enthymematum.QUINT. 
Une foule de raifons , des raifonnemens entalles. 

STIPATOR , ëris m. Cie, Celui qui accompagne quel. 
qu'un, quieft de fa luice, Garde du corps. [Ser. celui 
qui charge les vaillezux. 

STIPATUS,à,#m. Sarv. Entaflé. 

Srips.(abl.) Srirsu. (acc. fiug.) Srirus. (pl.) de 
Srips, on de Sripis. (qu'on ne trouve point.) Cie. Perie 

iece de monnoie. Srspem rogere, colligere. Cic. Demander 
tout. , mendier , gueuler, amafler de quoi 1: nourrir. 
Stipem menfiruam conferre. U 1 ». Payer rous les mois, 
"Ur ffipem Apollini quantum commodum effet, conferret. 
Liv. 25. 13. Que le Peuple donneroit à Apollon , autane 
que fa commodité le permertroit, felon ia commodite. 
r [Ce pallage fair voir, que les Anciens failoient des qué- 
pes , ou avoient des croncs pour leuts faufss divinités.] 

STIPENDIARE, ôr, Ztüs sum. P 1. Eric à la folde de 
au:lqu'un , écre dans les trouppes, étre au fervice de quel- 
qu'us, à l'armée. (R. SrirsnpiUM.) 

STIPENDIARIOS, à , wm. Cac. Tributaire,qui paie 
un tribut. Sripendiaris civitates, C & s. Des Villes cribu- 
raires. Sripendiariem veéhigal, Cie. Unimpôc dererminé, 
fixé, qui ne va que jufqu'à une certaine fomine, 

STIPENDIOM , 5.0. Ce. La folde, la paie qu'on 
donne aux foldats , Île fervice , une campagne ; un tribu, 
unimpôr, (n. à Srira, © Panpars.) Swsdrage/imnum 

ibendrum habere. Tac, Avoir quarante ans de férvice, 
écre à fa quarantiéme annee de fervice, Facere fhpemdia 
pedibus, Liv, Servir dans l'Ivfancerie, Mferere ffipendia. 
Ce, Porter les armes. Expleuit quadraginta fHpendia. 
ac. 11 ft quarante campagues. Dare fipendia. B 121. 
Donvcr la paie. 1n finguls jtipendin. PLAUT. Epid, A 
ghaque campagne. : 

Sripas ,stis, m.Caf. Un pieu, m. Ovip. un tronc d'ar- 
bre. m. Tan. uce fouche. f. 

Sripas, fPipis. Vid. Strip. ; 

Srurs , fupis. te Je n'ai crouvé decerom, que le geni- 
aif, l'aceufauf, l'ablatif fngulier , & le nominatif & «c- 
#alacif plurier, Vid, Stips. 

STIPÜLA , Z. F. Virg. Chaume, tuyau de bled. #. la 
paille , ue. /. chalumeau , pero que les B:rgers fai- 


STE. 

foisne anciennement de plufisurs rugaut de bled Joints en 
femble avec de la cire. je [Cwlmus calamus dicituriftipus 
æ vero , folis qua ambiunt cuimum, Surv. 1, Georg. 321] 
S'TIPÜLARI »0r, ätits sm, Cic. Stipuler, contrac= 
tr, demander , exiger qu'on nous promette une chofe, 
faue une fpulacios.(r.SriPuLa,uoe pailie, 3 parce que 
Les premieres Il:palarions le hrent entre des B:rgers pour 
des terres. Celui qui ftipuloir , tenoic en fa main une paille 
qui reprelentoit le tocd qu'il redemaadoit , ou qu'il rou= 

oit engager.) 

STIPÜLATIO, ôns, f. Cie, Stipulation. f.Convention 
rat laquelle l'un promer à l'auere de faire , ou de donner 
que certaine choie dont ils (ont convenus. 

STI ÜLATIONCÜLA, . f. Cie. Perite ftipulation, 
{aim.) de Sr:ruLA. 

STIPOLATOR , ôris. m. Cie. Sripulaceur. ”. celui 
qui fupule, 

STIPULATUS, #5. mm. PL, Sripulation. Le même que 
STIPULATIO. ‘ 

TSrirus, 4, mm, Roïde. d£ [Ce mot n'elt en ufage 
que daus {:3 compofes,Oéjhpus.] 

STIRJA , , £. Firg. Goutre d'eau qui tombe, [une 
toupie, f.. 

STIRIA , é. f. La Stirie, Province d'All:magne, 

STiRICIDITM , 55, n. Car. Vi. SriLcierpiU M. 

STIRPEM , STIRPAS. Vid. STIRDS. - 

STIRIESCEÉRE , fes. PL. Se former en racine, en 
fouche. 

STIRPIACÜOM, ï. 0, Ece!, Ecrechi , près d'Etampes. 

STIRPITUS. (adv.) Cie. Juiqu'à la racine ,.enrieres 
ment. Exigere jhirpitus errorem. Cic. Bannir, détruire en- 
ticremenc une erreur. 

SreRPONIOLUM, 5,0. Ecel, Ecrepigneul, en Picardie, 
pres de Peroune. 

STIRPS , pis. £. Cic. Le tronc d'un arbre, funep'arte 
qua des racines, race , (ource. f. le principe, ». l'origine 
de quelque chole, f. Sesrps quaftsonis. Cic. Le fondement 
de la queition. Alta fhrrpes. In. D:s zacines profondes. 

À Surps, étoir autrefois mafcaEr auffi, au rapport de 
Feitus , {ur le mot Ma/cwlime , & lux celui de Srrps. 

Surps, Écez. Eter, Abbaye dans la Marche, dars Je 
Liunolin , autrefo:s Eglile Colleyiale. 

STiTiONEs. Lert. Le mémeque SoisriTiUM. 

Stiva, #. f. Cre. Le manche de la charrus, 

STLATA,8.f.A.Gell. Sorte de vaïfleau, propre 
pour exercer la piraterie, qui eft plus large que long. 
À [Snaca, pour Lara, cat les Anciens mertoient quel 
quetois ff, au commencement des mots qui commençoient 

ar uns 2, Silveus pour Locus. Stiss pour Lis.] 

S'ELATARIUS , 4, sm. Juv. Qu'onaapporcé dans 
un us ces navires appclles Sriura, large, Stiataria purpu= 
ra. JUY.y. Robbe de pourpre, de Senateurs, le Lariclave, 
Vid. LATUS LLAYUS. s 

STLOPPOS, s. m. Perf. Certain bruit qu'on fair en 
frappaut fur les joues , quand on les à enfiéss & tendues, 

" [Ce mor iaun eft forgé pour expiimer le bruit des 
joues cales de vene. Perfe l'einploie tort fptricuellemenc, 
pour exprimer Uuc prononciation affcétéc. Quelques-uns 
lent 161, Pans. 5.13, Sclopo, mais Pnicien, & les an 
ccus Manuienis, portent Slope,] 

S TO, as, Jiërs, ffatum. Vid. Stars. Etre debout, 
s'ariêer , ire, fubliner. Srarur, Tarn. O:eit debour. 

Srosezon, SrosrUM, PI, Vid. SrROBON , STRoBO% 
El,ece d'arvre, 

*S TBE , 6. f. PI, Plante épineufe. suêx, 

STGCAUES , dim. f. pi. Luc, Ile de la Gaule Nars 
bonnuiie , & ac sa mer Meaiterranée. b. les Ifles d'Hyeres 
près de ia Côce de Proveuceen France. 

STECHAS, ddus, f, PI, Plate odoriferante , fembla- 
ble à l'Hylope, Plapce à Ésur-en-gueule ; ceuse feux cf 


ste. 

SA rayan déconppé par le haut én deux lértes , dont la 
fuperieure eft relevée & Fendue en deux parties , & l'infe- 
rieure eft divilée en trois ; mais toutes ces découppures 
font difpofees en forte , que l'on peur prendre certe fleur 
pour un tuyau évalé par le haut , & découppé en cinq 
ter à peu près égales. Le calice eft un autre tuyau, 

# le fond duquel Le crouve un piile compofé de quarre 
embrions, qui Le de enfuice autant de lemences prel- 
que rondes , enfermées dans une capfule qui a fervi de 
calice à la leur, Les Aeurs four dans des rêtes écailleufes, 
fur la longueur defquelles elles font difpolées par rangs, 
& ces téc:s font furmontées chacune par ua beuquet de 
feuilles en aigretre, (sas , #'Ÿr.) 

SræcHas-CiTRINA. id, ELYCHRYSUM. ne 

S'TOICE. (adv.) Cic. Comme un Sroïcien, en Stoïcien, 

la maniere des Stoïciens. 

STOICIDÆ, ärwm, m. pl. Juv. Les Scoïciens , gens 
qui le piquenc de probité. Fsd, Srorcus. 

STOICUS, à , wm. Cre. Sroïque , Sroïcien , de Sroï- 
que; de Sroïcien, Srescs menre, Maur. Le menton des 
Sroïciers. 

STOICUS , 5. m. Cie. Stoïcien , Philofophe de la fete 
des Sroïciens , qui avoient Z:non pour maitre, qui enfci- 
gnoit les difciples àAthenes,dans une gallerie qui s'appelle 
en grec Ems, c'eft ce qui leur a Fair donner le nom de 
Stoïciens , au lieu de Zenoniens , du nom de leur Chef, 
<omme on appelle Platoniciens , les difciples de Platon. 
Ces Phiofophes failoient profeflion d'une vie reglse & 
auftere , corume les Pharifiens , chez ch 

STÔLX , Z. f. Cuc, Robbe longue , à l'ufage des femmes 
à Rome, & qui étoit commune aux hommes & aux fem- 
mes en Grece, 2m, 

STÔLATÜS , à, #m, Ho r. Vétu de cette forte de 
Robbe. 

STOLIDE. (adv.) Liv. Sortement , à l'étourdi. Rebore 
corpor:s floisdé ferez. Tac. Qui fe prévaloir fotcement , 
ridicul-ment, foliement , de sa force de lon corps. 

Srouipror ,or#. SALL. (comp.) 

STOLIDISS1IMUS , æ, #7. (fup.) de 

STOLIDUS ,3, mn. Tan. So, étourdi , impertinent, 
Ovid. imprucent, Farwm flelidifimus, Ovin. Le plus fou 
des Poëtes. Syn. Srulrus, fatuus. 

Æ [Solid , dir plus que Sialtus, & moins que Fatss, 
comme on p:ut voir par ce paflage d'Afranius : Ego me. 
spfum ftuleuin ctiaus exiffime ; fatuum cffe non opiner , 

dtolidi vocanrur excerdes. A. Gars, “à 

STÔLO , 5=15. m. Warr. Rejetton qui viezt au pied 
d'un arbre. (q. Solide fu ficatso.) 

K [Srelo, par métaphore , eft la même chofe que Ste- 
lidus, tupide.] Sed jam non pores, 6 flolo ! doceri, A Us. 
Mais vous ne pouvez plus apprendre , 6 ftupide! 

Stolo, eft aufli le furoom d'uxe famille Romaine , ap- 
pellée "icinia, 

STOMACACE, er. F. Pl. 25. 3. Le Scorbut, maladie 
qui fit tomber en deux ans, toutes les dents aux Soldats 
de Germavicus, pour avoir bù de l'eau d'une fontaine 
d'eau douce qui étoit au pied de la mer. Vitruv= die qu'à 
Suze , il y a aufli une fontaine qui Fait comb:r les dents à 
geux qu en ont bi. (qu4/f emugagim.oris quoddurs vitinns.) 

STOMACHARI , br, Anis sum, C 1 e. $e ficher , fe 
mertie en colere , entrer en indignation , étre ivdigné. 

14 cquidem adueniens mecum flomachabar mode, Tan. 
C'eit de quoi je peftois tour à l'heute , en arrivant. Sroma- 
chabatur , fi quid afperius dixeram. Cie. 11 fe fâchoir, fi 
j'avois dir quelque choie de trop forr. 

STOMACHICI , ôr#m, m. pl. PI. Ceux qui ont le mal 
d'efomach. 

STOMACHOSE. (adr.) Her. En fe fâchaut , avec in= 
diguation , avec colere, 

STOMACHOS108 , eris, Cice (comp.) de 


2 ATR. 124$ 
STOMACHOSÜS, à, m, Ho. Qui le met facile- 
ment en colere, Cie, fait, dir avec colere. Sramachofiores 

pfiera.Cie.g.Ep.rr. Lettres , où il paroi: un peu de pique 
de colere, Lettres écrites d'une maniere un peu trop vive. 

STÔMACHUS, à. im. Ci. L'eftomach , le commen= 
cement de l'efophage. Celj. la partie la plus bail: de l'efo- 
phage, l'orifice du vencricule, Her. Le ventricul: même. 
PI. J, L'efprit , l'équité de l'ame. [Cic. Indignation , com 
lee, f chagrin, emportemenc, #. Sailicitet fiomachum. 
Hon. Afoiblit l'eftomach. Noffi féomachi me fiffédium, 
Cie. Vous conaoiffez combien je (uis choqué. Propter 
fomachum. Bisc. A caufe de votre eftomach.Ludi nom tué 
ffomachi, Cic. Des jeux quine vous plaileat pas. Argw- 
mentum flomachi me: babibis. PL. Vousau::2 ue preuve 
de mon équité, Eviffola plena férmachi. Cic. Unelertre 
pleine d'indignation. Stomachum facere,Lp.Cauier de l'in- 
dignacion. S'omachun erssmpere in aliquem.Cic. Déchar- 
ger fa colere contre quelqu'un. Zn ffomache ridere. [. Se 
divertir dans fon chagrin. Latrantem ffomachum lenire 
Ho r Appailer {a faim. Refpuit cibum flomachur. Carss 
L'eftomacb ne peut fouffrir de nourriture. Guffs priùs 
pauxillum paris, Cr conforta flemachum. B 1 51. Mangez 
un morceau auparavant , pour vous fortifisr. 

*STOMATICE, é1. F. PL Compofrion pour les in= 
flammations de la gorge, de la luette, & de la bouche. 
apuarrui. (Luppl. dérœus, R. #4, 05 , oris.) 

STOMATICUS, 5. m. P:. Qui a des ulesres à la bou« 
che , on d£5 inflammations. 

STOMATICUS , à, #m. PL. Propre à guérir ces for 
ces d'uflammations , ow d'ulceres. 

STOÔMOML , ätis. n. PI, Ecaille de euivre, 

STÜRAX , 4cis. Sucodoriterant. id. STyRAX. 

STOREX , &. F, Caf. Une natte de paille , ou de jone. 
(R: spis , fterne.) 

STRABO , ônÿs, m. Cie. Louche , qui a les yeux de 
travers. [Scrabon , nom de plufieurs grands hommes. 
e[Serabo,dicitur qui eff diffortis oculis, Pæcus,qui levirèr 
dechinatis, cujus eculs bic © illue tremal voluunrur, 
Ho. Interpr. Strabenum cognomins. Pi. Les (urnoms 
de Strabon. Strabonis opera, Les Œuvres de Sirabor. Il 
nous en refteune Gcographie divilée en dixlept Livres, 
Strabon évoit d'Amale Ville de Cappadoce. Ii vivoit 
fous Augufte & Tibere, Il éroit Philotophe & Hittorien. 
Pline y. 23. parle d'un autre Serabon de Sicile, € = dé- 
couvroit de Lilybée les vaieaux qui partoient du Port de 
Carthage. Vaiere Maxime 1. #. l'appciie Lyncée. 

STRAGES, gis. f. Cie. Carnage, mallacre. m. [ra- 
vage , renverfement. #. Nimbus dat fra gem faris, Vire. 
L'orage ravage les campagnes, les moiffons. Ques princi« 
pinm ffragis in mertem «ffixerar. T À c. Ceux qu furent 
écrales dès le commencement de certe tunet: aventure. 

STRAGÜLA wrffu. F. Cuc. Vêrement qui fervoit aux 
Anciens de couvercure la nuit. Vid. STRAGULUM. 

STRÂAGÜLÜOM ji. n. Cic.Couveriure de lit, (R. STsR« 

Ra , étendre, - 
MN, ins. n. Virg. è De la paille longue, 

STRAMENTÜM , i. n. Celf. S de la livciere pour les 
animaux, n jéramins everum. Pi. Das la paile fur la- 
quelle on met les œufs. (R. STsRNARE.) 1n fframentis 
pernoëtare. PLauT, Coucher iur là paille. 

SrRamiacUn , #. n. Eccl. Cremieu, près de Lyon. 

STRAMINÉOS", & , #m, Pro». De paille , qui eft de 
paille. Wii Jhraminea. La rue du Fouarie,qui abourrit à La 
rue Galande,& au Pont de l'Hôtel-Dieu à Paris. xcC étoic 
dans cette rue où renoient leurs Ecoles les quatre Nations 

ui compoient l'Univerficé de Paris, La Nation de Picar« 
de y tienc encore Les Affemblées dans les ancieanes Ecoles, 
w'elle a confervées juiques à prelent,avec fa Chapeile qui 
a été rebätie & lacréc ss + rod 
ii,n, te don 
sen disais He S SS£FEE üj 
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ane femblable à ün verre à boire, & fouterue par un €2- 
lice dans le fond duquel fe rrouve le piftile,qui s'emkoite 
dans un trou au bas de la eur ; & lorfau'elleeft paffée , 
© il devienc un fruit prefque rord , plus ou moias pointu , 
garni de piquans divifés en quatre loges par des cloifons, 
x 


Ce 
STRANGIA, à 
STRANGIAS , 3, Pt è Bipece de graise. 
STRANGUÜLARÉ , 5, avi, âtém. Cic. Exrangler, 

fuffoquer , étouffer. 

STRANGULARI, dr, anis sum, (pal) Eutr. Etre 
é:rang'é. Hinc 

STRANGULATID, 5nis. f. bi Suffecar'on. f. 

STRANGÜLATUS , #r. m. © $ maladie, étran- 

l:menc. . : 

STRANGULATUS, 4, sm. PL. {pall.) v. SrRANGU- 
LARS.) Arijfonicus jr{fe Senainsin carcere firangulatus 
el. EuTe. Ariftonicus ls d'Eumeres 11, & d'uve corcu- 
bine , fuc etrangle dars la prifon par ordre du S:nat, Fa- 
bus Prator ffrangulatus pile uno. PL. 7.7. Le Preceur 
Fabius Eur étrargié d'un feul poil,en büvart du lair, 

STRANGORIA , 4. f. Cre. Dificulré d’uricer, 

STRATA. Vid, STRATUS. 

STRATA, 4.1. Ecci, Eitrale. l'Eftraie en Lortaine. | 
V'E riée,rom de plufieurs lieux.—Heduorwm. Ecci. Etriée 
au Diverle d'Autun—ad Angerim. Ip. Saint-Genou en 
B:rri—Writre: fe. Ecez. Saint- Bri, près d'Auxerre. 

*STRATAGEMA , ris. np, Cie. Un ftratagéme , une 
ruie doir on le lerc dans la guerre pour tromper les enne. 
mis. Foy mms. 

STRATAGÉOM , in. Vitr. Un arcenac où l'on met- 
toit ics depouikes des eunemis. Quelques uns lifeut fhra- 
fi geum, 


F SrraTas , arum, Ê. pl. A. Gell. Femmes tres meprifa. 
CS: 

SrrarTisunqus, i, m.Eccl Strafbourg ,Evêché d'Al- 
face, iur le Kane. 

*STI ALEGIÀ , Z. F, PL. La Charg: d'un Chef , ou 
d'un Cap: aine Fes mie, 

*STRATEGUS, :. m, Plawr, Un General d'armée, 
Fenrr)9s. (R. Fegres, armee.) 

S'ratagum 1e facio huic cenvivie. PLAUT. Je vous fais 
le maicre du feftin. 

STRATIHAMUS , i. Eceu. Eftreham. 

Srrarasvisra, 4, F. Eccl, Eftreville, en Normardie. 

STRATIBUKRGUS, fm. Ere!. Srrafpurg,en Carnthie, 

*StTrariores , #. PL. 24. 19. Elpece de plante qui 
rafraichar. : 

*STF ATIOTICUS, 4, #m. PLAUT. Militaire, de 
foldar. sogne nue. 

* STRATIOTIS, idir, f. PI, Herbe nommée Mille- 
feuille. sesrams. 

STRAÂTONICE, &r. f. Strab. Eutr. Stratonice , Ville 
de la Carie dans l'Afie Mineure. [Straronice femme d'Eu. 
menes 11. & mere d'Atlas 111. C'eft putêtre aujour- 
d'hui Charadi, Ville de Narolie dars la Turquie,en Afe. 

Srraronieus ,. im. Plant, Seraconicus Treforier du 
Roi Philippe , qui éco fi riche, que ion nom avoit paffe 
en proverbe chez les Grecs, comme celui de Craflus chez 
Le; Liuin:. 

STRATOR , &ris. m. Biac. Srratores laguncularum. 
Bis. Des gecs quibrileront juffu'iux petits vales, 

SLRATORIA, orwm. n. pl. Bibl. Des lits. Obrulerum: 
#5 Jhratersa © rapetis, I D. Ils Jui offrirent des Lis, des 
tapis. 

SrRatos,f. PL. Ville d'Acarnanie. 

STRATÜM , s.n. Cir. Tout ce qu'on étend pour fe 
couch:r deflus, fun lie. Ses. Houll: & autres baraois 
dont on couvre les Chevaux, (R. ST:RNERS.) 

Corpus corripers à fraris, Yine. Se lever avec précipi- 















STR: 


tation. Larrymis ffratum meum rigabs. Bras, Je baïgnerai . 
de mes larmes ma couche, j'arroferai de m+s larmeste 


lieu où je ferai couché. Strats viarwm.In.1.Æn.Le pavé 
des rues. . 

STRATÜRAÀ , 2. f. Suet, Le foin de faire paver les 
chemins , on l'aétion de paver. 

STRATUS, à, #m, Vire. Etendu , [couché , rer 
ver(e. Poma ffratajacent, Yo. Les fra vs font répandus par 
terre. Siratæ via. Liv. Un chemin pavé. Unda ffrars 
agualiter. Ov 1. L'eau de la mer qui eft unie , qui n'eft 
poire agitée, 

STRATUS, é. PL. 38. &. Ville d'Acarnanie cù Nicandre' 
avoit donué le rendez-vous aux Etoliens. 

STRATERUNT. (3. pl.) SrRAVI, 171,17. ( perf.) v 
STERNERE. 

SrrssuLa. Feft, Coxendices hoffisrum, firebula care, 
ARNO5. Eff ea qua taurorum è coxendicibus demitur, 

STRENA , 4. Ê. Suur, Euxeore. f. prefent qu'on fair le 
premier jour de l'a. 

STRENSASCHALA , 4. f, Ercl. Srerechal, Abbaye de 
Filles en Angleterre, 


STRINGNSSIA. Strengnes , petite Ville de Suede, Ca 


pita!e de la Sudermanie fur le Lac M:ler , Evêché fous 


Upal. 
STRENLA , 0 La Déefle Screnue. ( à Stres 
Srranua ,2. F PT S nue faciende.) 
STRENÜARE , 5. PLaur. Fair: le brave. ?[ Au lieu. 

de ce mort ffrenwas quelques-uns lifent fermmss. 1n.Pfeud, 

2.2. 34. Tandis que vons éternuez.] 

STRENUE. (adv.) Cie, Avec force, avec courage , 
avec vigueur , avec vitefle ,avec p'écipiation. Strermif- 


fime wurr, EuTr. Qui défit les Gochs avec beaucoup de 


valeur. 

SrrsNUIOR , oris, PLAUT. Ep. cap. ro. (comp.) 

STRANUVISSIMUS , 4, #m, C À r, Prejat. de re ruft. & 
Pl 1,5, (fup.) de Sraenuus-. 

STRaNVISSIME [adv.} Eurr. ((up.) de STRENUS. 

STHENCITAS, 4'r. f, Ourd, Valeur, vigueur, agie 
lité, force : 

STRENUUS , 4, mm. PL. Vaillant , brave , coura= 
geux , homme de main , relolu, Ourd. Lifte, diligser, 
prompe , qui eft fait avec virrfle , avrc legercté. 

Miuites frenniffimr. Pr, 18. 5. Soldivstres brages. Sale 
tus ffrenuus, Ovin, Un faut fair avec b:aucoup de lege- 
reté & d'addrefle, Ssrenmieri dererier fi prad cat pugnas 
fuas, Pi A UT. Si uo homme lâche,faic devant ua brave 
l'éloge de fes combats. 9 

STREPÉRÉ, p>, pa 5, pitmm. Cic. Faire du bruit. Liv, 
Retenir, 

Strepere aliquid. Liv. Murmurer un peu. Sérepurt an 
res clameribus, D. Les ercilles fonc Étourdies des c:is, 
retentiflent des cris. Srrepucrunt cornua caxtu, Vire. On 
entendit le fon des trompettes. 

STRÉPITÂARE, 5, sus, atam, V1RG. Faire du bruit, 
(freg-) de SrRsrsRe. 

STRÉPITÜS , #s. m. Cie. Bruit , éclar. m. [Hon. Le 
fon d:s mitrumers , fun pet , une perarade. 

Srrepitss fori, Cic. L: rumuïte du Barreau. Strepirus 
hominum.]p.Le bruir que Fait une malrirude d'hommes. 


fluminum. Cie. Le bruir des eaux , d'un A-nve. Srrepitms 


teffudinis, Ho. Les accords harmoriux d'une Lyre. 
STRÉPO, pit à pitum. Vid. STREFERE, 
+ STREPSICÉROS, ëris. m. PI. Efpece de Chevreuil 
qui a les cornes droites,mais canslées de travers. DICOTES 


aapgr.(R. Feibus , converfe , &ctésgs, cornss ) 


*Sraspros mua, PL. 14. Uua verfatilis, Qui tourng 
voujours du côté du Soleil. (R. spi, verte.) 
Srria , 4. Ë Vitr. L'éminence quarrée qui ef à cha 
ue côcé de la carce de la canelure, le plain , l'arrête , le 
lon , le chamfrain, , 
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STRIDON , mir. Ville fur les frontieres de Dalmaris 


& de Pannonie , la patrie de Saint Jerôme. Elle fur ruinéc 
par les Gorhs. 

STRIDOR , &ris, m. Cie, Bruicaigu. (R. SrRibaRE.) 
Agqailonis ftrider. Ip. Le bruir que faie le venc de bife.— 
dentium, Binz. Grincement de dents.ferra, Cie. Le bruic 
que fait une ferrure en l'ouvrant. 

STRIDÜLÜS , à, #m. Ovwip. Qui petille, qui fair 
ua pecie bruic. 

Convitis fridala, O y 15. Des injures qu'on dit avec 
feu , paroles injurieules , outrages. Fax friduls. In. Ua 
flambeau qui petille en b:ülavc. Stridula plauftra. Oviv, 
Dis chariots qui fone du bruit. 

STRIGA, &.f. Hyg. Raie qu'on fair entre deux fil. 
lons avec le foc de la charrue À rangée d: Chevaux, 

STRiGæ,arum. f. pl. Apul. Oifeau de nuit, Vid.SrRix. 

STRIGÂRE , gÿ, ui, atüm. Pu. S'arrêter en mar- 
chant , [comme quand on fe repofe dans la raie d'un file 
lon] (r. Srrisa.). 

Namque nb: ftrigandum, d ubi currendum [cie. P. 
s. Fab. 6. Car Je (çai quand il faut s'arrêter , & quand il 
faut courir. > 

SrrioaTus ager. m, Myg. Un champ labouré. 

Srrioum. (acc.) v, STraix. 

Srricas, gss.Epece de grain plus leger que le fromenr. 

STRIGÉS, gum. pl. Plant, Des legumes de peu de 
confequence, Fe. Des forcieres, des empoifonneufes. 
(Oa les appelle ainf du nom de certains oifcaux de nuic 
appcllés Srriges.) Vid. Srrix, 

STRIGILÉCÜLAÀ , 4. £, Apul, Petite écrille. 

STRIGILIS , 5s, f, Plawt, Etrille. £ frottoir.". dont 
les Anciens Le fcrvoient dans les bains pour fe racler le 
corps, & en faire comber la craffz & le poil. On fe fer- 
voit _— de linge & d'éposge , qu'on appelloic auf 
Serigilis, 

STRIGMENTÜM , 5. n. PL. Les ordures , la erafle 
qu'on faifoit romber du corps en le raclant , fraclure de 
quoi que ce foi. f. ira femence des A: guilles. 

STRIGO, #5, Vid. SrRigars. S'ar.éteren marchanc 

STRIGONIA , à. f. Gran, V.lle mediocre d- la 

STRIGONIDM , 5,0 è ball. Hoigrie, Capitale du 
Comté de ce nom {ur le Danube, M:ropoe, Prunat, 
Chancelier du Royaume , & Legas du Saint Siege. 

Srriconss. Feft. Denfarum virium homines, S y x. 
Strigofi. 

Srricosrer , oris. Cic. (comp.] de 

STRIGOSUS , à, wm. Co. Maigre, (ec, décharré, 
quin’a que la peau & les os. 

STRINGÉRÉ , 83, frénxi , ffriGum. PL. Scrrer , at- 
tacher , prefler. Firg. Cucillir , arracher. 

Stringere aliquid. Sir. rar. Raconter quelque chofe 
en ptu de mots.—sliquem. Vire. Blefler legerement , ef- 
Beurer, ftoucher, faire imprefhon. Srringere enfem, Viro, 
Meurtre l'épée à La main—frondes. 1p. Arracher les feuii- 
les des arbres , les coupper.—glanaes. Vire, Cuciilir le 
gland.meras. Ovin. Teucher les bornes.—remes fyluis. 
S1L. Iraz. Faire des rames dans les forêrs , les accoimnmo- 
der , les polir.—ripas fluminis. Vire. Côroyer les bords , 
les rivages d'un flsuve, Nullum vineulum 44 ffringendam 
fdem jurejurando majeres arétius efe velusrunt, Cie. 
Of. Nos Ancécres ont erû que Le ferment voir le lien le 
plus fort pour nous engager à renir nocre parole. Srrin… 
xernnt arm. Bin. L'actacherent. Muse frisxerar, ViRai 
L'avoit bleffé, : . ; 

STRINGI, g$r, ffriéhis sm, (pal.) Own. Stringau 
tur rasisnale annulis, Bis1. Que le Rational foic atraché 
aux anneaux, Æqwer féringiiwr aura. Ovin. Le vent ng 
fair que friler la mer. 

STRIO , 55, Yid, STARS, Vitr. Ganeles des çoe 

lonnes, | 
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STRIARÉ ,5 , dur, äram, PL. Faire des éanelures, 
cane'er, pl'ffer, rayer. 

STRIARI, dr, anis sine, (pall.) P'itr, 

STRIATÜRAÀ, &. f, Witr, Canelure, ou l'aétion de 
&ancler.f, le canal. m, - ve 

STRIATÜS, à, #m. Virr. Canelé. Apul. Ridé. 
£triata columna. PL. Une colonne canclée. 

STRIBILIGO, ginis. A. Gazr, Ua folecifme.(Quel- 
Ques-uns écrivent Srriblige.) 

STRISLITA, 4. f. Car. Efpece de petit gâteau. (Quel: 
‘ques-uns écrivent Seriblira.) 

STRIBLITARIUS, 3 5. m. New, Celui qui failoir ces 
fortes de gireaux. 

STriera. Vid, STRICTUS. : 

STRICTE. (adv.) Cic. Exa@temenc. Obfervare aliquid 
{iéte, In, Obferver quelque ehofe exaétement , prendre 
‘garde à quelque chole avec toute forte d'exaétitude. 

STRICTIM. {adv.) Cie. En peu de mots, brivement. 
Ætriétim dicere, C1 c. Parler d'une maniere concile, avoir 
ua ftyle ferré , qui n'eft pas diffus. 

Srricrissime. (adv.) 4. Gell, ((up.) & 

Srricrivs. (adv.)Pall.Ecel. Plus étroitement. (comp.) 
de Srricrs. 

Striétius putare vitem.P ALL. Tailler la vigne plus court. 

STRICTIVUS ,à, #m.C AT. Que l'on put cueillir 
avec la mais. | 

STRICTÔR , ris. m. Car. de R. R, Qui cueille avec 
la main. 

: STRICTÜRX, &. f. Juv. Peine, af étion. f. (n. 
Srainosns.) Malarum firifura. Pat. La partie fupe- 
æicure des joues. È 

STRICTÜRE , ärüm. f. pl. Virg. Les évincelles qui 
forcent du fer quand on le bat cour chaud fur l'eaciume. 
Striétura chalybum. Vire. #. Æn. Les éuincelles qui ve- 
Jeat du fer chaud quand on le frappe. j 

STRICTÜS , à, #r. Liv. Cucilii, tiré, ferré, écroit. 
Upart. pal.) v. Srrinasre. . 

Strièts artus, Tac. Un corps ramaflé. Epiffola ffricta. 
San. Lettre fevere , rude, Striéte gladre, Cic. L'épés à la 
main , ayant mis l'épés à la main. Sirsés ex arberibus 
folsa. Ces. Des feuilles eucillies desarbres. Srriéum jæs. 
Die. Le Droit écrox, le Droit rigoureux. Ssriéla lex. 
Star. Une loi fevere & rigoureule. Srrsfa orærie. La 
Poëhe qui eft aftreinte à uu certain nombre de picds. 
Tunica jhria. Bin. U2e cunique étroite. Srrséfa ad bal. 
tewm, In, Exant reflerres vers ia csinture. Ferre frite, 
acies ferrs fhriéla, mucronibus ftridfis, Vins. Ayant l'épée 
tirée, l'épée à la mais. 

STRICULUS , à, #m. Ann. Srriculres pue. In. Un 
enfaat grandeiet , d'une taille déliée. (R. à frite corporis 
gracilitate.) 

Srripasanr. (3. pl. imp.) 

STRIDASO,—BT,—BUNT. (fut.) Gr STRIDENS, entis. 
Vine.(part.) v. 

STRIDERE , AE, ffridi. Vire. Bruire, craqueter, 

STRIDÉRÉ , 45, fridi. Hon. Spetiller, muyir , 
faire uo certain bruit aigre & perçant. 1gnes firident. 
Liv. Le feu perille. Ur mare follscitum ftridet, Y 1 Ro. 4. 
Gevrg. Comme la mer toujours agitée faie un brulle- 
ment. Srridunt fylua. In, 2. Æn. g1s. Les forêts font un 
bruit horrible, Srriduntque cauernss friture chalybum. 
Vino. 8. Æn, #2e.Lss érinceiles qui voieat du fer quand 
on ic frappe, Loruent des feuraaiies ardentes. Tiéiæ fbri- 
debat. T 15, On jouoic de la futee. Srridere fecretà di 

verfos sure fujarres, Ho. Se parler bas à l'oreille, Srri- 
dure dentibus, Çais, Faire craquer {es dents , faire du 
bruit avec fes durs. [A161. Grincer les dents. Srridebit fu 
per eur dintibus, L p. Grincera Jes dents contre lui, Er 
ft ridcbant dentibus in sum. Bigz. Et grisgoieot les dents 


+ 


conte jui, 
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STRITAVÜS, 5. Fasr. Vid, TRITATUS, pater atavi. 
SrriviLiNGUM , à. n. Erel. Srerling , en Angleterre. 

STRIX, igis. F. Prop. Oileau de nuit. [Pline /. si. 
c. 39. dit qu'on ne lçait pas quel eft cet oifeau de mauvais 
LR De Effein maledictis jam antiquis ffrigem conventt, 

Led que fit avium conffare non arbitrer.1n.fVitr. Le creux, 
ou le dedans d'un canal , d'une colonne cauelée, 

STROBILÜS ,5. m. Up. Une pomme d'Artichaut , 
ou une pomme de Pin. 

SrrosoN. (acc.) de Srrosos, ou Srmoaus. PI. Elpec® 
de Labanon, arbre. 

Srremsus ,i. m. PI. Efpece de poilfon que Pline ap- 
pelle auffi Concha longa. 14. 32. 30. 

Srromux, i, n. Ecél. L'Eftrun, Abbaye de Filles , en 
Artois. 

Srronoyzz, es. f. PI. Efpece d'Alan de figure ronde. 

STRONGYLÜS, 5. Eecz Strongoli, Ville chetive de la 
Calabre Citerieure, Evéché fous San- Severire l'an 119 8. 

*STRÔPHX, &. F. Sen. Finelfe , rule, foupl:ff:, tour 
de pañfe-paSe.m. fourberie. f. Ege aliquam flrcpham imue. 
niam, PL. }. Je rrouverai quelque finelle. Fesbofis fire- 
phis. Pu. 2. 14. Par es contes & fes charlatancries, 

STRÔPHALES, dûm. £. pl. PI. Les 1fles Strophades, 
deux 1f1-s dans la mer lonienne. b.Scrivali vers la Mure. 

*STRÔPHE, és. F. Strophe. f. ftance de vers. sesPa. 
converfie, parce que le ch œur fe tournoit vers les fycétä- 
teurs, ou à droite , en prononçant ces vers qui coinpo- 
{oiecc la ftrophe. (r.s#ipw , verte.) 

STROPHIARIÔS , 55. m. Plawr, Artifan qui faifoit 
certaines ceintures appelées Srrephia. Vid. SrrorHIUM. 

STRÔPHIOLUM , 5. n. PL, Efpece de couronne de 
Seurs qu'on mertoic l'ur la cêre des Prètres, 

STROPHIUM, ïi.0, Car. PI. Sortede ceinture 
dont Is filles {e fesroienc le fin. PÉ. Couronne de fleurs. 
Strophium bidentes prabuerunt, Ecex. Les brebis vous ont 
fourni de ceinture, vous vous &ies fervi d'une csivrure de 
quir de mouton. 

STRÔPHOS. Caif. Efpece de colique. Pid. TORMINA. 

STROPHUS, #. m. Fefé. » Elpece de couronne que 

STRÔPPÜS , 5. Ps 3e Prêtres poitoient. Le 
même que STROPHIOLUM. 

STRÜCTILIS, sé. (adj.) Col. Compofé de pluficurs 
picccs. (n, STRUsRE.) Columns ffruétiles. 1. Colonnes 
de plufieurs pierres. 

STRÜCTOR , ris. m, Cie, Qui travaille à la ma- 
çonnerie, ou à la charp:rte d'un édifice, Maçon, où 
Charpentier , Architeëte, Bävifleur. Mars. Maitre d'Hé- 
tel, celui qui range les mecs fur La table. Strucior annora, 
Cic. Celui qui a foin de faire la provifon des vivres , un 
Pourvoyeur, Venerunt ftruéteres sui. Bras. Ceux qui vous 
doivent rebâtir lost veuus. 

STRÜCTÜRA, 2. E. Pitr. Stroêture , maçonnerie. f. 
bâciment , édifice, m, Æraria ffruëtura. Cas. Des mines 
d'airain, Carminis féruétura. O x 1 p. L'art de faire un 
vers. Srrmélura verborum. Cac. L'arraupement des mots, 

STRÜCTÜS, 2, üm. Vinc. Bat, fariargé, Acies 
fruëta Cie. Vue a:mée rangée en bataille. (part pad.) v. 

STRÔÉRE, 5 , ffruxi, firndam, Hon. Räuir, édifier, | 
dieffer ,apoñer. Siraere aliquid. T x R. Machiner quel- 
quechole, former quelque deffein.—aciem. Cie. Raïger 
une arimée eg bataille—calamitatem alieui, Ip. Former 
uä mauvais defein contre quelqu'un.—4p«i-s, Horn. Or- 
donner un feftin.—s/fdiss alicus, Liv. Drelfer des embü- 

_ Ches à quelqu'us.—orarionem.A.Gaus. Faire ur difcours.— 
penum. Vic. Pourvoir aux vivres , à c< qui concerse les 
vivres.—foiléciendinem fib:. Cie. Se faue du chagrnir. 
Durè verba ffruere QuinrT. Aranyer les mots d'une ma- 
viere dure , qui n'<ft pas ékegante, harmonieule. 

STRÜI , dr, ffruris sum, (pal) Tac. Medicina ftrui- 
tur, STAT. On prepare unç medeçice, 
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STRÛES , *s. f. Liv, Monceau , amas, ta°, LES 

SrrursrtTARit. Feft., Dicebantur qui quadam [acrifs 
cis ad arbores fulguritas faciebans. (à frere, feu ferte, 
quod erat libi genus.) ; + 

Srauiess. Plat, (pl.) de STRUIX, #6K, f, Le même 
que Srauss. Amas , multitude, 

Srauu , i. 0. Ecel, Exrum, Abbaye. 

STRÜM, à. f. Ecrouelles, humeurs 

STRÜME , éram. €. pl. Celf. S froides qui viennent 
fous la gorge. f. rumeurs. Ci. boife , tumeur fur le dos.f. 
Struma Civitatis, C 1e. La partie honteule de la Ville. 
Frigida aqua firumas excitat, Cuzs. L'eau EXtremEmEnE 
froide fait venir les écrouelles. . 

STRÔOMEA 4. p,, à Herbe qui 

STRGMUS; 5. è écrouelles. 

STRÜMOSÜS , à , ww. Cor. Qui a les écrouelles. 

STRÜO , ftraxs, Vid. STRUERS. AJOUTE. 

STRÜPPÜS ,5,m. Liv. apmd S. Ifidor. Le même que 
STrRorHUS. . 

STRÔTHEX mala, n. pl. Plaut. Varr. Des Coins. æ. 
fruit d'un Coigrafher. RE 

Sraurnsum, i. n. Fast. Obfcæns pars virilis (à falæs 
citate paleris , qui grace sentis dicitur.) 

STRÜTHIO, omis. Bis. Une Autruche, 

STRÜTHIOCXMELINUS , à, wm. PL. D'Autruche. 

STRÔTHIOCAMELUS ,5. ms PL. Aucruche.f. grand 
& gros oifeau. 

SrruTHIOoR , #, n. Le même que 

STRÜTHIOM , ii. 0. PI, Herbe , dent les Foulons 
fe fervent pour blacchir les laines ; & pOur les dégraifer. 
Syn. Radicula , l'herbe aux Foulons. 

SrruxaraT. (3. plufp.) STRUXERS. (3. 
STRUERS. 

Srrveunon, i. n. PI. 21.31. De Ja Morelle, Plante, 
Vid, SoLanuM. spiner. Vid. TRYCHNON. 

SrrycHNoN.PL.La même que STRUMEA4 STRUMUS 

STRIMON , ënis, m. Ovid. Le Strymon, riviere de 
Macedoine , qui fe L-v dass le Golfe Sirymonique. 

STRYMONIACUS finus. e Golfe Strymorique, b. le 
Golfe de Cocteffa. 

STRIMONIOS , à, &m. Vic. Du Strymon. S#ry— 
monte Grues. Vire. Les Grues de Macedoine. Sirymoniæ 
matres. Ovip. Les femmes de Thrace, parce que le Stry- 
mon, fsuve de Macedoine, ER fur les Frontieres de la 
Thrace. | LS 

STÜDERÉ, dé, fitdii. Cie. Ecudier , s'appiiquer 
à l'écude , { vouloir, fouhaiter. # [Ce verbe veu le 
plus fouvenc le datif, il gouverné quelquefois l'accula« 
tif. Cie. l'accufauif avec im. QUINT. L ablatif avec in. 
A. Gaz.) Srudere alicui. Ovin. Favorifer quelqu'un.— 
auribus. ManT, S'étudier à plaire à ceux qui nous écou— 
tent.premnia. Cie. S'appliquer à amafler de l'argent.— 
rebus nevis, Cie. Donner dans la nouveauté.—pfimis 4if- 
ciplmis. 1 D. Culiver les beaux Arts, Litteras fiudere in 
cipit. Cac. pot redit, 1] commence a érudier les Belles Let- 
cres. Omnes unmm fludetss. Cic. Vous confpirez cous au 
même deffein. 5: mibil aliud ffudeat , rfi id qued agit. 
Tan. S'il ne s'applique qu'à ce qu'il fait. Piéferes in id 
uuum fiudent nt. QUINT. 18.2. Les Peiotres ne s'appli- 
quevt qu'à. Si ques an ed re ffndear. A. Guzz. 11. 2. Si 
quelqu'un s'addoanoir à cet Art. 

Srup1o. (4bl.) de SrupiuM. \ 

STÜDIOSE. (adv.) Cse. Avec affeétien, avec atrache, 
avec loin. 

Sruprosior, or. Cie. (comp.) & 

STUDios1ss1MUS , à, um. Cie. (lup.) de Srupiesvté 

STÜDIOSIS SIME. (adv.) Æp#/. (fup.) ©» 

STÜLIOSIOS. (adv.) Quinr. {conrp.) de Sruniess. 

STÜDIOSUS, à, #m. Cie. Appliqué , attaché à 


eft bonne pour les 


pl. perf.) v. 


quelque choice, acié, PI, 7. Rudicox , qui aime les Lectres. 


Qyinr. 


ST©. 
ARR fçavant. Studiofus alicujus. C 1e. Qui aime , qui 
avorife quelqu'un.—eqwerum. Ovin. Qui aime les Che- 
vaux , curieux en Chevaux. Stwdiofiffimi defenfores. Cie. 
Des defenfeurs tres zclés. 

STÜDIÜ M, ïi. 0. Cie, Inclivation pour l'étude, 
l'aétion d'érudier , d'apprerdre les Lereres. f. [defir. Virg. 
fentiment , opinion. Cie, amitié, affeétion, attache. f. 
attachement, zele,m, ardeur.f. Ad fludinm muficum fe 
applicare, Ts R. Heat. S'appliquer à la Mufique, aux 
Belles Lettres, à faire des Pieces de Theatre. Sérdism 
tusm «rgà me. Cic. L'affcétion que vous avez pour moi. 
Tibi emnes navare fludiwm volunt, Cic. ls veulent tous 
-vous témoigner leur amitié. Srmdia cruda, Pare. Des 
études mal digerées, Diferere fludis. Cic. Quitter, abar- 
donner les érudes. Vigenr ffudia. In. Les éxudes fout ex 
vigueur. Ardso ftudis bifforie. Cie. J'ai une grande pallion 
pour l'Hiftoire, j'aime fort l'Hiftoire, Accenfa fludia. 
Tac. Aeétion arderte, 

STULTE. (adv.) Cie. Sottement, impertinemment, 
follement. tac féultifimè creduntur, C1 c. On croit ces 
chofes bien fotrement. 

STÜLTESCÉRÉ , feÿ. Puaur. Etre fou. Stultefcere 
Prater fheciem. PLAUT. Erre plus fou qu'on ne paroît. 

STÜLTILOQUENTIA, &. f.Plaur, & 7 Diicours for 

SrurriLoquium, ti. n. 14. & imperri- 
nent, entretien impertinenc. #. des folies, des foctifes, des 
pauvrerés. f. 

STÜLTILOQUÜS , 5. m. PLAUT. Perf. 4. 3. 45. Qui 
parle fortement , impertinemment. 

STULrion , eris. Cic. (comp.) & 

SruLrissiMUSs , # , mm. ({up.) de SruLrus. 

STULTISSIME. (adv.) Ci. (lup.) de Srucrs. 

STÜLTITIX, à. f. Cie. Souile , folie, imperrinence, 
extravaganccf. 

STÜLTIVIDUS, #, #m. PLaUT. Mil, glor. AR, 2. 
Se. 3. vw, 4. Qui voir fortement, qui montre {a folie en 
voyant, qurique chofe. [Ce mor eft fait par Plaute.] 

STULTUS , 3, ww. Cic. Fol, fou, (or, extravagant, 
impertinent, inlen[é, ridicule. Dies féulti pratereunt, Tin. 
Les folies de Ja jeurelle paffent. Stslrum confilium capere, 
Cic. Prendre un defein temeraire. Syn.Stolidss, Infanse, 
Fataus, X[Srultus, dic moins que tous ces crois. Vid, In- 
sANUS.] N1f fi: flultior fultifimo.PLAUT. Ampb. 3. 2.26. 
21. Li fauc que vous foyez le plus läch< de tous les hom- 
mes, à moins que vous ne foyrz plus fou que les plus fous. 

Stulta-Villa, Ecc. Eftouteville,en Normandie, 

Srumssiium, sn. Ecel. Siommel , au Duché de Ju- 
bers, Dice+fe 4: Cologne. 

STÜPA, &.f. sv, De l'éroupe. f. du chanvre. m. 
Quod proximum cortici fuit , pes appellatur, PL. 19, On 
appelle éroupe , ce qui éroir le plus près de l'écorce. 

STUPARIOS, à, #m, PL. Qui concerne l'écoupe. 
Stuparins malleus. Pi. Maiffex avec quoi on bat l'étoupe. 

STu QE ANT. (3.pl. imp.) v. Srursrs. 

STÜPÉFACÉRE , f'äcï 6, fêci, fiétum.liv. Etonver. 
Siupefecerunt ma rencbra. 
d'effroi & de renebres. 

STÜPÉFIERI , f35, fiéis sûm. Cie. Etre Etonné , 
s'étonner. 

Srursns, entis, Etonné, furpris , facencif, dans l'ad- 
miranou. (pare) v. 

STÜPERÉ, FES, fitpit 5. Cic. S'éronner, être étonré. 
Ter. tomber en défaillance , être engourdi, être cou: 
incerdit.Verba flupuerunt palate Ovin. La parole lui mac. 
qua. Srupebant, Big. Etoient {a:fs d'étoncemenc, d'ad- 
mirauon. Sémpere in Aliquo. V. F1 a c. Etre étonné , être 
interdit en abordant quelqu'un. Quid flupes ? Tir, Heaw:. 
D'où sien certe defaillance ? 

# [On dit Stwpere aliquem, Cic. aliquid. Vino. Stuper, 
avec l'infioitif, ViRe, Srspere in aliqua re, Ovip. in ali. 


Bisz. Mon efpric eft rempli 
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V.FLAE.) Sinpéie gen!2e. Fccu. Peuples, foyez (ai. 
s d'étonnement, foyez dans l'admiration. 


STÜPESCÉRÉ , fed. Cie. S'éconner , étre étonné. 

STUPEUS , à, wm. Vins. D'éroupe, fait d'étoupe. 

STUPIDITAS , &ris. f. Cie. Etonnement, ». fiupi- 
dité. f. Sun. Srupor. 

STOÜPIDUS , à, #m. Cic. Etonné , ravi, immobile, 
attentif, incerdie, érourdi, ftupide, qui admire tour. 
Studio ffupidus. Tan. Hec, Entierement appliqué à. 

STÜPOR, éris, m. Cie, Srapiéi.fole. f.cngourdif- 
lement, m. Artendire ffuporem bominis, Cie. Vo ez [a 
folie de cer homme. Sensts flupore, fuavitatem cibi nom 
entit. Cic. 1] ne goûte pas les viandes, à caufe qu'il ef 
malade. 

STÜPPA, Z. f. Wid. Srura. De l'étoupe. 

SrurRANDo, Cie. (per.) v. 

STÜPRARE , pro, avi, ätüm. Cie. Violer, corrome 
pre une femme , ou une fille, lui ravir fon hooneur , ls 
deshonoter, 

STÜPRANI , %r, ris sim, (pall.} Cie. 

STÜPKRATOR , ürir. Sen. Celui qui ravie l'honneur 
i une femme, ouàunce fille. 

STÜPROSUS , à, #m, V, Max, Addonné à [a débaue 
che des femmes. 

STÜPRÜM , #. n. Cie, Adulrere, m, corruption, f. 
vio!ement de la pudicité. m, 

% [Quoique Stwprum figrifie proprement le crime 
d'impureré commis cum Pirgine, Vidu&, Puere , il] fe 
prend auffi pour l'adultere même. 114 me probri, flupri, 
dedecoris à vire arçgutam meot PLAUT. Amph, 3. 2.2 

SrurusRUNT. Furent faifis d'admiration. (3. pl. perf. 
V. STUPERS, 

STÜRNUS, 5. m. PI, Erournean. m. petit oifeau. 

STYGIALIS, /E. (adj.) Pirg. & ? Du Scyx, de l'enfer, 

STYGIÜS , 4, #m, Vino. É Stygieo , ivfernal, 
d'enfer. Vid, Styx. 

*STYLOBATÀ , £.m. Vitr. 7 Stylobate , piedeftal 

*STŸLOBATES , &. m. Virr. $ continu, pour foute= 
nir plufieurs colonnes. sAe6éms, (R, #20, columns.) 

ST$LUS. Pid. Srius. 

STMMA , ätis. n. PI. Le mare des chofes pilées, ow 
preffées. suus (R. sw , adffringe.) 

STYMPHALA. Lucr. Vid. STYMPHALUM, 

STYMPHALES. Vid.STYMPHALIDES. Vid STyMPHALLE, 

SrvurHaria monfira. Car. Les monftres Stympha- 
liens. C'étoient des oifeaux de la grandeur des Grues, qui 
failoient de crvels ravages autour du lac Stymphale, 
H:rcul:s les tua à coups de féches , par le commandemenc 
d'Arittée. 

STYMPHAL1Æ #ves, Ou) Oileaux , dont le bec étoic fé 

STryMrHALICÆ. Plawt, fo & fi dur, qu'il perçoic 

SryMPHALIDAS aves, le fer. Ils ravageoient toute 
l'Arcadie. Vid. STYMPHAL1A monfira. Vid. Sryug 
PHALIS. 

STIMPHALIS , #dÿs. Ovin. De Stymphale, Undg 
Stymphalides, Ovin. Les eaux du Lac Stymphale, dans 
l'Arcalie. £ 

STŸMPHALÜM, 5, n. PI. Ville Grube auprès d'un lac 

€ méme nom , dacs l'Arcadie, 

STFMPHALÜS, . Ville, lac, & montagne d'Arcadie, 
celebre par {es monftres , que défit Hercules. Vid, Srywe 
PHALIA. 

*STPTICÜS , à , üm. PL. Scyprique, aftringear, qué 
à la vertu d'arrêter & de refferrer, qui à une vertu aftrine 
jence, sens, (R. fa , adffringo.) 

ST£RAX, acis, F. PI, Arbre odoriferane, Le Srorax,, 
Piaote dont la fleur eft un tuyau , davs le fond duquel il y 
auntrou, mais ce tuyau cit évalé par l'autre bout , & 
decouppé en plufieurs parties difpoléesen rond. Le calice 
cit un goder denté de quelques pointes , il pouife du fondi 

; TTTercec 
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le pitile qui s'embeite dans le crou de la Meur , & qui de- 
vienc enfuite un fruit couvert d'une écorce charnue, fous 
laquelle on trouve deux ou trois noyaux offeux , arrondis 
fur le dos, & applactis fur le côté oppole ; le creux de 
chaque offelers , eft occuppé par une femence moileufe, 
svesé. _(q- sipres, firmus.) . 
STYX, fgis.f. Ovid. Le Styx, marais, ou Aeuve des 
Enfers, ou l'Enfer même, felon les Poëtes, parce que 
c'eft une fontaine d’Arcadie , donc l'eau fair mourir [ur le 
champ ceux qui en boivent, PL, 2. c. reg. C'eit par le Styx, 
pr faux eux Es > & f ferment étroit irrevoca- 
le. (R. ve, ant sus, odiofus fum.) € [ Jupiter, pour 
recompenfer le Styx , de l'avoir , dans la F2 ds Ti- 
tans , accompagné de fes enfans la Victoire, la Puiflance, 
l'Emulation, & la Force, ordonna que rous les fermens 
que les dieux feroient par le S:yx , feroient inviolables. 
Apollodor. 1.4. Voyez Serv, 9. Æn. 134. qui ajoute que 
Jes dieux étacr incapables de trifieile & de douleur, jurent 
par une chofe contraire à leur nature, quieft la triftelle, 
or le Styx fignifie crifteffe. S'yx mœrorem fignificat, 18.) 
Sua. Vid. Suus. Son, (a, (es. LSwx. Bisz. Nom pro- 
pre , nom d'un Roy d'Egypte. 
Suaa. Bibl. Nam d'une femme, 
SUÂADA, &. f. Eun. La déelle de la perfuafion , que les 
Grecsappeilenr mio, SyN. Suadela. 
Suavs.(imper.)SuanensrmUs.(1.pl fur.}v. SuaDers. 
SUÀ DELÀ , &. f. Plaur, L'action L perluader quelque 
chofe à quelqu'un, np la décffe de perivañon, 
SUADENTER. {adv.) Don. Hecyr. 3. 5. 34. D'uve 
maniere ençageante, iofñauante. 
SUADÈRE, dë 3, fussi, sum, Cic. Potter à ,exhotter 
à, confeiller , [inviter à. Sxadere alicui aliquid, Cic. Por. 
rer queïqu'un à quelque chofe. Swadere alicui ut. I D. 
Exhorter quelqu'un à. Swadere legem. Parler pour faire 
agréer une Loi. Swadere pacem, ou de pace. Cic. Porter à 
Ja paix, exhorter à la paix. Swadent cadentia fidera 
Jomnes. Vire. La nuit qui s'avai ce, invite au fommeil, 
à dormir, Nemo eñt qui jundire tbi fapremtiies por te ipfe. 
Cic. I n'y a perfonne qui vous puff- mieux coniciller que 
vous-même. Swa/5s ami r facrows Ov 1n.L'amour l'a porté 
à ce crime. + 
SUADERE, fusdéritr. (imp:tf.) Plaut. On perfuade. 
Quod fuadetur, minis min placer. PLAUT, Ce que l'on 
veut me perfuadsr , ne mr plaîr pas. 
SU A DIBILYS, {ë. (aij.) Bibl. Docile. 
SUADUS , à, mm. STaT. Perluaff, qui a la force de 
pertuader, 
Suuspes , #. Ecce. Saïs,en Tourraine. 
Suamar. PI, (abl,) de SUa. Swamet vi. PL, Avec leur 
propre force. 
Suana , #. f.Eccl. Soane , en Tofean+. 
Suansrss, fu, m. pl. Ecel. Zoan, Canton des Suilles. 
SUAPTE natur4, Cic. Par fon inclisation naturelle. 
SÜARIUS ,35.m. PL Un Pogcher, qui garde les 
Cochons. 8. Sus, Cochon.) Siariws negetsater, Pi. Un 
Marchand de Cochons. 
Suas. (acc. pl. f.) Pid. Suus. 
SuassRunT. (3.pl-perf.) v. SUARSRE 
SUASTO , onïs. Cic. L'action de coniciller quelque 
chofe à quelqu'un , Jeonfeil. me. . 
SUASOR, ôris. m. Cic. Celui qui confeille quelque 
chofe , & qui porte quelqu'un à la faire, Swafor fusffi pro. 
frétionis mes. Cic. Vous m'avez confeillé de partir. 
de Suafor Legis, évoir un homme d'auroriré , qui du- 
ganc crois jours de marçhé , (tribus nundinis ,) confcilloit 
au Peuple affemblé, de recevoir une nouvelle Loi, en 
faïloic connoître les avantages , & refucoir les objections 
que l'on pouvoir former contre. Caron l'ancien, à été 
Suafor de la Loi Vocenia, & Ciceron, de celle qu'on àp- 
pelle Manilia, Vid, Cie, de Semeér. 14 


SUB. 

SÜASORIÜS , #, wm. Quint. Qui ferc à perfuader , 
À confeiler, Drclamare fuaforsa, Quint. Declamer des 
difcours propres à perfuader. 

SÜASÜM, f. n. Feft. Elpece de couleur enfumée. Vid. 
InxsuAsUM:. 

Suasurus, 4, #m, (fur. part.) v. SuaDsnes. Promifit 
Le fusfur cm. Bisz. Elle pronut de le perfuader. 

SUÂASÜS , à, #m. AruL. Perluade , éranc perfuade, 
confeille , gagné.{part. pail ) 

SÜATIM. (adv.) Nos. Ex cochon , à La maniere des 
cochons. (r. Sus.) 

SÜAVÉ. (n. de Suavis.) 
Vid. SUAVITSR, Sauver 
agréabic. 

Suavia. (pl.}d: Suavium , oude Suava. 

SUAVIARE, 5, avi. Non. Baifer. Le même que 

SUAVIARI , dr, avis sim, Cac. Baifer. 

SÜAVIATIO , oui. PLauT. Un baifer. m, 

SÜAVIDICÜS , à, #m, Luca. Qui parle avec dou- 
ceur , plein de douceur, Verfuws fuavidici. Lucr. Des vers 
pleins de douceur. 

SÜAVILOQUENS , #35. (adj.) Luer. Qui a une élo= 
quence pleine de douceur. 

SUAVILOQUENT 14, £. f. Cie. Donceur du difcours, 

SÜAVILOQUUS , à, w”. Luce. Quia de la douceur 
dans {o: largage, 0 dans fes difcours, 

SÜAVIOLOM , 5. n. Cat, Un petit baïfer. (dim.) de 
SUAYIUM. 

Suavion, eris. Ho. (comp.) € 

SUAvISSIMUS , #, mn. Cic. ({up.) de Suavis. 

SUAVIS , vé. (adj.) C:e. Doux, charmant, agréable, 
Su suis amicus, Cic. Ua aimi tendie , aimé excremement. 
Suaves aura. LUcR. Des vents agréables.—herbs. Vira. 
Des herbes douces , qui ue font point ameres. S'uavifimns 
Lepta. Cic. Lepta, qui eft un homme charmant, Ego ne 
ilam cum 1llo ut patiar nupram,unum diem, nihil fuave 
meritum eff, Tax. Phor. x. 5. Moi, je fouffrirois que certe 
Femme demneurir avec lui ua leul jour , je ne lefouftirois 
pas pour tous les biens du monde. Il s'y a poie de recom 
peule ailez grande , pour m'obliger à louffir qu'elle foic 
fa femme. Donat, 

SÜAVISSIME. (adv.) Ties agréablement. [ Je n'ai 
point, trouvé d'exemple de ce fupsrlatif de Suævster.] 

SUAVITAS, 2133. f. Cie. Douceur, [uavice.f. 

SÜAVITÜDO , dinis. PLAUT. $ Suavitas fermenum 
atque morum, band quaquam medivre condimentum ami 
cri, Cie. La douceur du commerce & des mœurs ,eft le 
principal ailailonnement de l'amitié , Fair cout l'agrément 
de l'amitie, aber afpeëtés fuavitarem. ViTR. Eft agréa- 
ble à la vuc. 

SÜAVITER. (adv.) Cie. Doucement , agréablemenc, 
Vivere fuaviis, Hon. Vivic plus agréablement. 

SÜAYIOM , iv. n. Cie. a bailer. Syn. Ofculum, 
Bajium. 

x [Dans Horace, Oféulum (e prend quelquefois pour 
la bouche, comme Saviwm, dans Piauce, Kw, 4 10,] 
Attice , meis verbis fuavimm des. Cac. Exubraflez de ma 
part Attica. 

+ Suavium volupraris eff, ofculum religionis, quidam 
ramem ofculum fliis dar dicunt i nxori bafum , fcorta 
fuavium. Serv. r. Æn. 256, 

SuaAviUS, ori,n. Plaut, [comp.}) de SUAvIS. 

SÛB. (piæp.) Cie. Sous. (Czice prépoficion gouverne 
l'ablacif, quand il y a du repos , & l'accularif, dans une 
fignification de mouvement.) Sub Alexandre. QUIN Te 
Sous le Repne d'Alexandre. Sub sé conditione. Cic. À cette 
condition. Sub dis, Cou. A decouvert , à l'air, à la belle 
toile. Sxb mans babere. PLanc. Cic.Avoir à fa difpoli- 
tion. Her fuccedit [ub manus negorium. Ten. Cevre affaire 
fe faic le plus aifément du monde. Sub frem, Vire, Syx 


Î url Virg. Agréablemenc, 
nbens, V1RG. D'un rouge 


SüB. 
la fin. Sub boyam pugna. Suxr. Eaviron l'heure du éom- 
bac, quand le combar alloit commercer. Sub noëem. Cas. 
Durart la puit. Sub hoc rempus. HoR. Environ ce temps- 
BR. Sub eas litteras, fhatim recitata funt tua. Cie. Après 
avoir Jù ces lettres, on lut incontinent les vôtres. Sub die: 
fefles. Cic. Après les jours de fêtes. Sub vefberum, C & 5. 
Vers le loir. 

# [La prépoñtion Sub, jointe à un mot , en diminue 
un peu Ja fignification , comme Acidws , aigre. Subacidus, 
aigrelet, un pruaigre.] 

SUBABSUR DE. (adv.) Cie. Un peu mal à propos, 
d'une maniere un peu impertinente. 

SÜBABSÜR DUS, 4, #m. Cic. Un peu impertinert 
uo peu ridicule. & 

SÜBACCUSARE, Ÿ, mt rer Cre. Accufer ; blä- 
mer ui » # blimer , accufer prefque. 

sÙ BACCÜSARE, br, anis rie. (paf. ) Cie. 

SÜBACIDÜULUS 24, mm. CAT. de R. R. Un peu aigre. 

SÜBACIDUS , à, #m. PL. Un peu aigre, aigreler. 

SOÜBACTIO , onir, f. Pirr. L'aétion de battre , & de 
façonner les couches de mortier , façon qu'on donne au 
mortier , en le paitriflant. ÎCic. culture, Subaëtio ingenii. 
Cic. La culrure de l'efprir. 

SÜBACTÜS , à, #m. Cie. Subjugué , vaincu , forcé, 
contraint , dompté , fdrelfé, formé. Col. battu, paicri, 
ramolli. Liv. exercé , accoutumé , fait au travail. (parc. 
Pal.) v. Susiesns. Sabaéo ingenio mibi opus eff. Cic. 1] 
me faut un efprit exercé , cultivé, rompu , à force d'e- 
xercice, D 

SÜBACTÜS , #r. PL. Le même que Susacrio. (On 
sc crouve que l'ablarif Subaëse.) 

SÜBADMOVERE , 18 7, «5, môtäm. Co. Approcher 
Un peu. Sabadinou re femunam mari, Coz. Donner la fe- 
melle aumäâle. 

SÜBÆRATUS, à, #m. Pan s. Qui a du cuivre au- 
deflous, Subaratum aurum. Pars. De l'or , ou une piece de 
monnoie d'or , audedans de laquelle il y à du cuivre. 

SÜBAGITARÉ , 5, Zui, atüm.—diéis aliquem.PLAUT. 
Tâcher d'émouvoir quelqu'un par fes paroles. [On cite 
ce verb: de Plaute , je ne l'ai point trouvé, Il eft dans 
Apuléc, pourdire , foilicicer au crime.] 

SusaciTarTionss , um, F. pl. PL À U +. Caps. Se, uit. 
Picinage. 

SUBAGRESTIS , ##. (adj.) Cie. Qui fent un peu le 
Village, qui a d:s manieres un peu ruftiques. | 

SUBALARIS, #rê, (adj) C. Nep. Qu'on peut cacher 
fous les aiflelies. Familsaris fui fubalare telum arripuir, 
C. Nap. Il ie faifit du poignard de fon valer. 

SUBALBICANS, änfis. (adj.) Varr, Qui tire fur le 
blanc , qui eft blanchätre. 

SUBALBIDUS, à , #m. Caus. Qui tire [ur le blanc, 
qui a une couleur b'anchäcre. 

SUBALBUS ,4,#m, VarR. Blanchard. 

SÜBALPINUÜS, à, #m, PL. Qui eft au pied des 
Aipss. 

SÜBALTERNICÜM: PI. 27. 2. Efpece d'ambre , de 
couleur jaune. 

SÜBAMARÜS , 4, #m. Cic. Un peu amer. 

SUBAMBIGUE. (adv.) Don. Eu termes ua peu am- 
bigus. 

ee Hor. Susans , antis, PL, Une Truie qui eft 
en chaleur. (part.) v. SusaRs. 

+SÜBAQUEUS , à, #m. Sir. Qui eft fous les eaux. 

SÜBAQUILÜS , à , #m. PLAUT. Rud. Approchant de 
la couleur de l’Aigle, tirane fur le brun. 

SUBÂRARÉ, 5, vi, ärum. Fouir pardeffous, remuer 
pardeffous, + On ne trouve de ce verbe que le paflif. 

SÜBARARE, Dr, arûs tm. PL. 

SUBARATOR , &ris. m. PI. Qui fouic la verre par- 

us. 


“un peu injurieufe , outrageante, 
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SÜBXRATÜS , 4, wm. Foui, labouré pardefous. 
(part, pal.) v. SUBARARS. ‘ 

SÜBARÉ , 5, #1. Fasr. Eure en chaleur. (Ce qui (e dit 
proprement des Truies , &enfuice des autres femelles , & 
mêmes des Femmes. (à Susus, pre Suisus.) Sus. Une 
Truic. Vid. Susanpo.) : 

SUBARESCERE , /3. Vire. Commencer à fécher. 

SÜBARGÜTULUS, à, #m. A. Gazz. Un peu fubril, 

SÜBARKÔOGANTÉR. (adv.) Cie, Avec un pet d'ar- 
rogance, avec un peu de fierté. Subarreganter facere. 
Cic. Se comporter avec un peu de fierté. 

SÜBXRONDINARÉ , 5, dvi, ätam, Drac. 

SUBASPER , à , wm, Cazs. Un psu rude au toucher. 

SUBASSENTIENS , ris. (adj.) Qwimr, Qui eft pref= 
que d'accord avec une autre chole. 

SÜBATIO , anis. f. PI. Chaleur des Truies pour le 
mäie , le bruit qu'elies fone quand elles font chaudes, (r. 
Susars.). 

SUBAUDIRE, 3 5, éui, itum. Asc.Pæp. Sous-enterdre 
quelque chofe. Hine 

SUBAÜDITIO, ônis, Sanv. 1n fubauditionc, Ssxv, 
7. Æx. En lous-ert-cdant. 

SÜBAÜURATUS , à, #m, Par. Doré. 

SUBAUSCULTANDO. (ger.) € 

SUSAUSCULTANS, anfis. Cic. (part.] v. 

SUBAUSCÜULTARE , 5, 45, atém.PLaur. Ticher 
d'écouter , ecouter en palfant , prêter l'orcilisen paflanr, 

SUBAÜSTERUS > à, #m, Cais. Un peu rude, 

SUBBASILICANI , ôrum. m. pl. Plaut. Gens qui fe 
promenoient dans de grandes (alles proche le 1 -mple, où 
le Palais de la Juftice, les Nouvelliftes. 

SÜBBIBÈRE , 65, #ibi, bibitam.PLAUT. Boire un peu 
plus qu'il ne faut. 

SussLacus , i. m. Ecel. Sobiago , en Iralie. Pid, Sun 
LACUS. 

SOBBLANDIRI, * dr, dits sém, PLAUT. Flatrer un 
peu, carefler , dire des douceurs. 

SUBBREYIS , vë. (adj.) Pl. 21. y. Fort court. 

SÜBCANDIDÜS , à, #m, PL. Un peu blanc, blan- 
chäâcre, tirant (ur le blanc. 

SÜBCAVOS , 4, #m. Luc. Un peu creux, un peu 
concave. 

SOBCENARE , 7, &ut, àtäm. Quinr. Soupper par 
deflous. 

SÛÜBCENTÜRIO , snis. m. Liv, Lieurenant d'une 
Compagnie de cent hommes, un Sous-Centurion. 

Suscsrnsns. PL Vid. SUccaRNsRe. 

SÛÜBCER NICÜLÜM,5. Un tamis,un blutteau,un fas. 

SÜBCINÉRITIOS , à, #m. Bisz. Cuit fous La cendre, 
(R. Cinis, cendre.) 

SUBCINGERE, gù, x5, &um, VitR. Éntourrer, Le 
même que Cincsks. Anguis fubcingit regionem Cancris 
Vire. Lx Serpent envourre la region de l'Ecrevife. 

SÜBCINGULÜM , i. n. Plaur, Us baudrier. #, uoe 
ceinture. f. 

SOBCISIVÜS, 4, ww. AruL. Pid, Sussacrvus. 

SÜBCOACTÉ , orém, C 4 s. Du feutre, donc on far 
les chapeaux. 

SÜBCHRÜLEUS , à, 
fur le bleu. k 

SÜBCONTÜMELIOSE. (adv.) Cie. D'uve maniere 


Inte, UN peu outrageufement:. 
creus ,creium, C 0 L. Croître: 


mm. CAS. Bleuâcre, qui tire 


SÜBCRÉSCÉRE, 5, 


pardeffous. 


; SUBCRISPÜS » à, #m. Cic. Qui a les cheveux un p-wr 
rilés. 


SÜBCRODÜS ,#, #m, Cars. Demi-crud , qui n'efà 


pas aflez cuit , qui n'eft pas mûr, Subcrudum tubercul um. 
Cazs. Une tumeur qui n'eft pas bien mûre, 


SÜBCRÜENTÜS, 3,#m.Csus. Un peu fanglanr, lividé. 
TTTrecrij 


safs .., « : SU 
SÜBCÜNEATUS , à, #m. Subcuneati pofles. Des 
poteaux atrécés avec des coins. 
SÜBCÜRATOR , üris. m. ful. Firm. Sous-Curateur. 
SÜBCÜRSOR , oris. m. À. Gell. Lucil, Qui court 


Apres. 
SÛÜBCÜSTOS , or, m,. Plaut, Sous-Gardien , qui 
gare à la place d’un autre. . 
SÜBCÜTANEUS morbur. Maladie qui eft entre chair 
&x peau. + Ce mor eft dans Callepin , fans autorité. (R. 
Curis, cuir , peau.) 
Sunps. (imper.) v. SUsDERE. 
SÜBDÉBILIS , bé. (adj.) Swer, Un peu débile, un 
eu foible. F 
SÜBDEBILITATÜS, 4, #m. Cic. (Selon quelques 
Editions.) Un peu affoibli. 
SÜBDEFENDÈRE , d3. Dow. Défendre un peu. 
SÜBDÈRE, 45, didi, diräm, Liv. Metcre une chofe 
fous une aucre. (R. Dans.) Subdere aliquem in locum al- 
#erius. Cie. Meutre quelqu'un à la place d'un autre, Negue 
fundamenta per folidum fubdidit. T AG. 1lne fic pas les 
fordemens aflez profonds. Swbdere boues juge. PL. Mertre 
des Bœufs fous le joug.—salcær equo, O v 1 D. Piquer un 
Cheval, lui donner de l'éperon—partum. P AU 1. J.C. 
Suppofer un enfant, mettre un enfant à la place d'un au- 
cre.—Srimulos anim, Liv. Urriter , piquer l'efprit. Subdis 
populos [ub me. Bains, Qui me foumettez les Peuples. 
amis falfis reum fubdcre. T a c. Faire le procès à un 
omme, fous de faux rapports. Abolende rumors Nero 
fubdidit res Chriflianes. Tac. Neron, pour faire ceffer 
Je bruie qui couroit , qu'il éroir l'auteur de l'incendie, fie 
faire le procès aux Chrétiens, comme coupables de ce 
grime. 
SÜBDI, sübddr, subdiris sim. (pall.) Tac. Etre (up. 
oÙé, Timens ne reus fubderetur, T À c. Apprchendant 
qu'on ne lui fic fon procès. Mapefharis crimina fubdeban. 
gur, In. O: leur impofoit des crimes de leze-majeité. 
SÜBDIALIS, dié, (adj.) PI, Qui eft à l'air, à decou- 
vert. Subdiaes imambulationes. V1. D:s promeuoirs à 
découvert , des allés découvertes , où l'on fe E 
SÜBDIFFICILIS , Lé, (adj.) Cie, Un peu difficile. 
SÜBDIFFIDÈRÉ , 43, diff 118 sum, Cac. Se défier un 
u , avoir quelque défiance. PA 
*SÜBDISTINCTIO, ônis. F. Une (ous-diftin&ion, 
quand on ditticgue encore la diftinétion même. 
sÛ BDIS JÜNCTIVÜS, à, wm. Die. L. bec verba de 
wrrb. fien:f. 
SÜBDIS TINGUÉRE , 7, ffinxi, finétim, Asc.Pan. 
Œairs vor juus- diftinétion , fous-diftinguer. 
SITBDITÂRÉ, ©, avi. Luer. Approcher defous. 
SÜBDITITIUS, à, #m. Cie. 7? Suppoié, mis à la 
SOBDITIYÜS , à, #m. use place d'un aurre, 
SÜBDITUS, à, #m. Cic. Mis deffous , ffoumis , 
sbéHant, fluppofé, mis à la place d'un autre.(part.pall.) 
v. SUsoans. Subditum fe fufpicetur, fubditum sin sn? 
Tax. Heaut. Croira qu'il s'eft ar norse fils. Qu'ilo'eft 
pas norre fils , cela eft-il poffible ? 
SOÜBDID. Plaur. De jour. 
SÜBDO , ?r. Vid. SUBDSRE, 
SÜBDOCERE, cé 5, dôeñ 5. Cie. Enfcigner.XCe verbe 
de {= crouve qu'au paf Suspecsri. : 
SÜBDÔLE. (adv.) Cie, Avec fineffe , avec fourberie , 
finement 
SÜBDOLUS , à, #m. PLauT. Où il y a de la fourbe- 
rie, fourbe , trompeur. Operarii fubdoli, Biz. Ouvriers 
tromprurs. 
SÜBDOMARI, br, arts sm, PLaurt. Etre dompté , 
Kcre abbattu. e 
sSÜBDÜBITARE , 5, ui, #tm, Cie. Doucer un peu, 
fe durer , foupçonner. 


SÜBDÜCÉRE, deco, dix, ducmm, Çar, Reiser de 


SUB. 

deffous, ôter , tirer , retirer. P/æut. prendre à la dérobbée, 
tromper, Subducere aurumterre, Ovin. Tirer l'or des en- 
trailles de la cerre.—cibum athlete, Cie. Over la nourriture 
à un Athlete—claffem in aridum, Cas. Mettre des vaif- 
{eaux à (ec—colla oneri. Ovipn. Eviter un fardeau, fe 
couer un fardeau.—Copras in collem, Vicr. Faire monter 
les trouppes fur une éminence.—pugna aliquem. V 1 R G4 
Retirer quelqu'un du combat.Subducere fe.S sn. S'échap- 
per. Ter, le dérobber. Subducere rationes, PLAUT.-rA110- 
rer. Tan. Compter, calculer, fuppurer, marquer au bas 
d'uncompte, la fomme totaiefupercilia. Sen. Se refro= 
gner.—fucesn fpiritu. PL. Attirer un fuc avec fon haleine, 
—vela tempeflari. Pare. Serrer les voiles , quand un tour- 
billon s'apsroche. À 

SÜBDÜCI, br, duétis sum. (pall.) Ovin. Et fuccus 
pecori, € lac fubducitur agnis, Vire. On bte vout l'ems 


‘bonpoint au troupp-au , auffibien que le laic & la nourris 


ture aux agneaux. On die le lait aux agneaux , & on def 
fêche les meres. 

SÜBDÜCTARIÜS funis. m.Cat, de R. R, Une cordg 
À poulie, à mozter queique chofe en haur. 

SÜBDÜCTIO , ons. À, Caf, L'aétionde tirer un vai£s 
feau à fec . de le meirte hors de l'eau. 

SÜBDÜCTUÜS , à, #m, Cie. (part. paf.) v. SUBDU+ 
CARE. Subdutis ad terram navibus, Bis. Et ayant amc- 
né leurs barreaux à terre. Inita fubduëtäque ratiene. Cic. 
Apiès avoir bien compte & calculé. Nunquam ita quif= 
quam bene fubduë&a ratione 4 vitsm fuit quin.T sr. Ade 
Jamais perfonne n'a fi bien fuppuré & regle vouc ce qui 
regarde ia conduite de {a vie , que. 

SOBDÜLCIS , cé. (adj.) +, Qui a quelque douceur; 
un peu doux , doucer-ux. , 

SUBDURUS , 4, mm. Cais. Un peu dur, 

Susnux:. (p-rf.) v. Suspucire. 

SÜBEDÉRE , 43, édi, érsom, Ovin. Miner pardeffous, 

SussGaRaT: (3. pluip.) SUgseir. (5. mi 1 Susi- 
GERE£. 

SUBFO , svt ,stüm. Vid. Susrus. Caf. Entrer, 

SÜBÉX , éris. n. Pitr. Du Liéyr, Piante dent les cha- 
tons, les glands , & les feuilles fonc {emblables aux cha- 
tons, aux glands , & aux feuilles du Chéve verd , mais 
fon écorce cit differente , elle eft fort épaille , fort legere, 
& fpongicufe. (R. Susrs, coudre.) 

SUus1RAT- (5-imp.) v. Supasss. 

SÛ BE ÉÜS , à , wm. Co. De Liége. (r. Sussn.) 

SUÜBÉRIGÉRE, gô. S11. Le mème qu'EniesRse 
Elever. 

SÜBERRANS , anis. (adj.) Fluvii fuberrantes mon- 
tibus, CLauD. Des fuves qui coulent fous les montagnes, 

SUÜBESSE ,s46-mm, sibéff. Cic. Exre, étre fous quel- 

ue chofe , étre éeffous, étre auprès. Ciaffis Arhensen« 
Gum fuberat, C. N5p. La Foute des Acheniens étoit près 
de là, 

3e [Ce verbe ne le trouve gueres qu'aux troifiémes per= 
fonnes.] Siqmid intra curem [ubeff ralmeris. PLaNc. Cice 
S'il y a quelque bleffure entre la peau. Subera: ffmultas, 
Cic. Il y avoit de l'inimitié. 54 fpes fubaffet, Cie, S'il ref 
toit quelque efperance. 

SÛÜBEX, 5cis. F. Feff. (pour SusrseTUs.) Nubes dens 
fubices.i.e. [uljeëtas, quis diis fabjuciuntur. 

SÜBIERVÉFACÉRÉ, fci5, féci, fäälam. (On ne 
crouve que Le paifif de ce verbe.) 

SÜBIERVÉFACTUS , à , #m. PL. Un peu bouilli, 
quia un peu bouilli. 

SÜBFERVÉFIÉRI, f55,f aéits sûm, PL. Bouillir un 
peu , jercer ax bouillon. 

SÜBFERVIDUS, à, #m. Cas. Unptuardent, ua 
peu biüline., 

SÜBFIEULARE, 7, 4v5, étüm, STAT. Attacher pa 
diilous , lies. Vid, FIBULARM 
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STTBFLAVÜS , À , &m. Susr. Prefque blond. 
SUBFOSSUS, à, #m, Sur. Creufé pardeflous. 
SÜBFRICARE,S, Coc.Frotter un peu. Vid. FRICARE: 
SUBFRIGIDE. (adv.) 4. Gel, Un peu froidement. 

… SÜBFÜSCUS , à, #m, Tac. D'une couleur fombre, 
d'us brun ranné. 

SuseaMsa , 4. f. Le boulet d'un Cheval. 

SuseruriRs, glutio. Va 6. Le même que GLUTIRS ; 
avaler, [cacher , taire. 

SÜBGR ANDIS , d£, (adj.} Cic. Ua peu grand. 

SUBGRAVIS, wë. (adj.) PL Ua peu fort, un peu 
defagréable, 

SÜBGRÜNDE, ärüm. f. pl. Vitr. Severondef. eu- 
tabl-menc. m, c'eft une avance qui ef au bas du toit pour 
rejeter lescaux audelà du mur. 

SUBGRÜNDARIOM , 55, n. Rutilius Geminus. La 
folle où les Anciens enterroient les ptits enfans, qui 
aavoient pas encore quarante jours. [ Les Anciens 
Groyoient que les ames de ces enfans étoient changées en 

ieux Larcs audeflous dela S:veronde.] 

SUBGRÜONDATIO , anis. €. itr, L'entablemenr. m. 
Severonde. f. 

SÜBGRONDIX, ôrgm. n, pl. Pirr, Le même que Sus- 
GRUND=. = 

SUBHÆRERE, rË 2, bZ15, häsum, Ces. Etredellous. 

SÜBHASTARÉ , ©, âvi, âram, SoL. Mere, expo- 
Lex à l'encan. 2 

SUBHASTÂATUS , 4, #m, So. Mis à l'encan. 

SUBHORR IDE. (adv.) Un peu malproprement. 

SUBHORRIDOS , à, sm. Cic. Un peu affreux, un 
peu malpropre. 

SÜBHÜMIDÜS , 4, äm. Caus. Un peu humide. 

Sus1.(imper.) v. Susrrs. 

SÜBIACERE, «ë 5, jäcit. PL. Etre audeffous. Æp- 
pennino [ubjacens.P1.]. [ls font firués audeilous de l'Ap- 

nnin. 

ÉSUBIACTARE, T, avi, ätüm, VARR. 
comme on fait en vanant du 
pallif de ce verb-.) 

SÜBICÈRE. (pro) Susricans. Feff. ge 

SOBICI. (inf. paf.) pre Susricr.Feft.Vid.SunriciRe. 

spues. F-f. (pl.) de Susax.(pour Susracr.) 

SÜBICÜLOM flagri. 0. Piaut. Gienier à coups de 

fouets, quiet coujours fous les coups de fouer, 

Suaraci,—1sr1, 17: (perf) v. Supricers. 

Susrecra, a. f, Ut bafe. f. 

SUBJECTARE, 5, # u5, atnm, Lucr. Mertre deffous. 
Üfreg.) de Susricsrs. 

SOBJECTE. (adv.) D'une maviere foumife,avec fou- 
miflion. 

Susrecri. Vid. Susrucrus. Souris. 

SÜBJECTIBILIS ,—bilé. (adj.) Bab, 
fuimus Jujeibites sili. 
afujertris. 

SÛB ECTIG , ônïs. F. Suppoftion. f. An Han. La 

railon d'une propoftion qui vient enfuice, ou incontisent 
près. Vitr. Ua plan, un modele, un exem laire, [la bafe, 
mu Exprellion claire d'une chofe,expoñtion.f. B124. 
Soumifhon. Subjeéio teffamentorum. L 1v. L'action de 
fuppofer des teftamens, fuppoñrion deteftament, Cum 
em [ubjeëtione. Bras. Avec une foumiffion eariere. 

Susricrion , oris. Horn. (comp.) de Susricrus. 

… SÜBJECTISSIME. (adv.) Caf. Avec route forte de 
foumifion & d'humiliré. 

SÜBJECTIVUS , 4, wm. Qu'on met deflous, Pars 

Jubjeérus. Avuz. Le fujec d'une prépoñtion, 

SÜBjECTO , #5. Vid. Susrserars, Mercre delour. 

, SÜBJECTOR, ôris. m. Cic. Swbjcétor teffamentorum. 

Xp. Celui qui fait, qui fuppole des faux teftamens, 

SÜBJECTYS , à, wm. Cic. Mis audeflous , mis pare 


Jecteren haur, 
Brain. (Oa ne erouve que le 


Alfujstti, Non 
Ip. Nous ne Jui avons point été 


SUB. rire 
deffous , qu'on fait incontinent après une autre chofc. ÿ 
Liv, Sujet ,expolé. B:6l, Soumis. Cibus exercitationi= 
bus fubjeëtus, C s 1 s. Repas qu'on prerd après avoir faie 
de l'exercice, Subjeñi, Tac. À Sujers d'un Prince. Swb« 
jelus alicui, Crc. Soumis à quelqu'un. Subjcéfws Solis 
curfui, Virr. Qui habite dans les pays qui font audeffous 
du Soleil. Verborum fonitus inanis nulla fubjeëtà fenten- 
tié. Cic. Vain fon des mots qui n'eft pas foucenu par quel- 
que penfée. Urés oculis fubjeëtn. Liv. Une Ville expofée 
aux ycux, 

SUsrecrUs , #5. m, PI, L'aétion de mettre deffous. 

Susrire, SUSISRUNT. (3. pl. perf.) v. SUSTRE. 

SUBIGATRIX, icïs. f, Plaut, Celle qui contraint 6e 
follicite à une chofe deshonrére, 

SusiGaNDUs , 4, #m. (ex verb.} . 

SÜBIGÉRÉ , g5, €g5, sétim, CAT. (proprement}agi- 
cer , remuer ce qui eft deflous, Sall, Subjuguer,a@ujettir, 
reduire , foumertre, Virg. Concraindre, forcer. ( R. 
ÂGERz.) 

Ad deditionem aliquem fubigere, L 1w. Contraindre, 
obliger quelqu'un à fe rendre. Subigere arva. VirG. La- 
bourer la terre.—fsrinam, Car. Moudre du bled , paicrit 
la farin-.—glebas Cic. Labourer la terre 2ypfum VITRe 
Gicher du plâtre.—lembum aduerfe Less Vire. R:-- 
monter la riviere, faire remoncer , faire aller un barreau 
contre le courant de la riviere.—fecures in cote. V1 RG. 
Aiguifer les haches fur une pierre. : 

SU BIG, eër , 13415 sûm, (palf.) Liv. Etre fourmis. 

SOBIGITARE ,5, Zu, âtum. PL A UT. (freg.) de 
SUstGERE. 

SUBIGITATIONES , #m. f. Plant, Pitinage. 

SÜBIGITATRIX , icis. €, Plaur, Le même qui SU« 
BIGATRIX. 

SÜBJICÉRÉ, «33, jécs, jéüm. V 1 Re. M-ttre def 
fous. Liv. Mettre en la place , ffoumetere , affujeitir, À 
donner, fournir , fuggerer , fajouter. Firg. Repondre, 
(R. Jacsa.) 

S'ubjicere bons civium pracsnis woci, Cie. Mertre les 
biens des Citoysas à l'encan.—calumnie, Liv. Expoler à la 
calomoie.—carmins alicui, Prop. Souñler , fuggcrer des 
vers à quelqu'un.—#liquem in locum alrerinr. Liv. Mettre 
quelqu'un en la place d'un aucre.—cxemplum. C o L. Ap- 
porter unextmpe.—faces invidra. Cic, Augmenter l'en 
vie.—ignem, In, Mestre le feu. S slj cere oidio aliqu'd, Cic. 
Expoler à la haine, faire haïr—oux gallinis. PL. Mure 
l:s poules couver.—prele, Co 1. M'utre fous le pr'fMoir.— 
perseulis, C 1e. Expolez au danger.—effis, Quint. Ap- 
pofter des rémoins, Subji-ere fe, Cic. S: foumettre, 
s'afluj:erir.—fpem.1n. Donner efperance.—effamenta.Cic. 
Suppofer des ceftamens.—rerram, Cor, Labourer latzrre. 
Regem in equum fubjecit. L 1%, Il mit le Roi furuo Che- 
val, il le jeura diffus. Corpora faire fabjicinnt in eques, 
Vins. ls fautent fur leurs Chevaux. 

SÜB ICI, jici dr, jéés sm. (pall.) Cie, Etre (ou 
mis, écre alfujecti , être mis en la place d'un aucre. 

Subjicitur Marellus ab inimicis Cafsris, qui. Ces. Les 
ennemis de Celar lui fufcicent Merellus, pour, Demoniæ 
fubjiciuntur nobis, Bis. Les Demons nous fonc foumis. 
Ufquequd nom vis fubjici mchit Ip. Jufques àquand rc+ 
nes de vous aflujectir à moi? 

SÜBJICIENDUS , 3, #m. C1 0. Quibus ignis [ubji= 
ciendas eff, Bisz. Où l'on doit mettre le ieu , où l'on met« 
tra le feu. 

SUÜBJICES. Enn. Le même que Suuyacri. Les Sujets, 
SOBJICITARÉ » 2, 405, atm, PLaut. Mettre def= 
fous fouvear. Ce mot eft rare, & prefque hors d'ufage, 

Sustir. (pour) Sunteit. (3. perf.) v. Susirs. 

SÜBIMPÉTRANDÜS, 3, mm, Tac. Qu'il faut 
s'efForcer d'obtenir. 

SOÜBIMPODENS , #31, (adj.) Cie. Ua peu vain 

TTTececiij 


1354 SUS. 

Suntna 3 4. F. Vid, Srsonns , efpece de dard. 
SÜBINANIS,ênë.(adj.)Cre. Un peu vain,peu important. 

Suis. Enfuite, Swet, De temps en 

SÜBIN DE. (adv.)Hor, temys. 

SUBINDIGNARI, ür, atäs s#m. Don. Avoir de 
l'indignation. 

SÜBINFÉRENTES. Bibl. (part. pl.)v. Susinrenns, 
fero. % [dont je n'ai point crouvé d'exemple.) Ommem 
euram (ubinfrrentes. Ip. Apportant tous vos (oins. 

SÜBINFLUERE , flx3, x1,xüm, San. Couler fous 
terre, (en parlanc des eaux.) Ali aqua fubinfiuunt ter- 
ras, alie cireumfluunt, In. 1] y à des eaux qui coulent 
ous laterre, il y en a qui coulent audeffus. 
 Syumwenenr, fer, greffus fum, Ecez. Entrer. 
SÜBINIICÉRE , «3, jeci. San. Jerter pardeffous. 
SÜBINSÜLSUS , à , #m, Cac. Qui eft peu fenfé. 
SÛBINTRARE, 5, #vi. B1BL. Encrer, fe gliffer. 
Sy. [rrepere. :, . 

SÜBINTRODÜCTUS , 4 , #m, Bis. Qui s'eft cou- 
lé, qui s'eit gliffe par ni quelqu'un. Propter fubintroduc- 
tos Palfos fratres, In. À caufe des faux freres qui s'étoient 
coulées & gliffes parmi nous. . 

SUSINTROIMRUNT. (3. pl. perf.) v. 

SUBINTROIRE, 0 , sus,ouis, itum.B181. Sc 
gler , le couler L: même que SUSINTRARS. 

SUBINVIDERE, 5, v5di, visam, Cie. Porter un 
peu d'envie. 

SÜBINVISÜS , 4, #m. Cie. Qui eft un peu odieux , 
un pu haï 

SÜBINVITAREÉ,, au, érm. Cic. Inviter à 
faire queique chole. Me quédam epiftolé fubinvitéras, 
nt, &c. Ci. Vous m'aviez invité dans une de vos Let- 
res ,de. 

SUBIRASCI, fébr , irätits sam. Cie. Se fächer un 
peu , le mettre un pru en colere. 

SUBIRATIOR , #r#s, APUL. (comp.) de 

SUBIRATUS ,4, sm, Alicmi, Cic. Un peu fâché 
conte quelqu'un, un peu en colere contre quelqu'un. 

SÜBIRÉ , ë 5, stbrui, ( & plus Davent. | sb 5, 5 
Birum. Cie. Aller deflous , entrer , s'expoler , fouffrir , 
fubir , fupporter. (r. Rs.) 

18 montem fubiit, Bisz. Monta (ur la monragre. Swb- 
êre aquam. CURT. Entrer dans l'eau, Auxilio fubrre ali. 
ei. WirG. Venir au fecours de quelqu'un.—#4 hoffes. 
Liv. All:r à l'ennemi. mentes, 1p. Prendre le chemin 
des montagnes.—conditionem pacs Cæs. Accepter les con- 
ditions de paix.—crucsatum, Cic. Souff ir un tourment.— 
leges. Recevoir les loix de à em Vince. S'ap- 
ni à des murailles.—n locum alicujus, Ovin. Prendre 

place de quelqu'un.—edésm alicujus. Cic. Encourir la 
haine de quelqu'un.—vicem candem. Ur. Courir la mé- 
me fortune , éprouver le même fort. Ne famam [ubeam 
remeritatis, C 1c. Afin que je ne palle pas pour un reme- 
saire. Mains fermoni: fubiiffem. Ip. |< n'autois pas fait 
rant parler de moi.—periculum. Cic. S'expoler à un 
danger. Tadia fubeunt anime, O x 1 D. L'ennui s'empare 
de l'efprit. Æorum cogitatio [ubibat exercitum illins. 
Cunr.Ces pentées venoient dans l'elprit del'armée, Paris 
artibus fubcundus eff judex, Quint. Il faut gagner, fé- 
chir le Juge par diverles addreffes. Subeunr morbi. Vire. 
Les maladies furviennent , on devient malade. 7am fub- 
euns lucos. Ip. Ilscotrent déja dans Je bois (acré. 

SÜBITANEUS , à, mm, Co L. Subit, loudain , qui 
arrive à 'improvilie. Subitaneus 1gnis. San. Feu qui s'al. 
lume foudaimement. Mars fubitanca. Eccz, Mort fubite. 

SUBITAREOS , à, #m, PLauT. Qui le fait fort vite, 
fubicemenc. Legiones fubitarse, Liv. D:s legions levées à 
la hâte , des milices, 


SOBITATIO , anis. . Bisc. Mérabuntur in fubita- 


tiens infperata faluss. In. Lis feront furpris d'étonne- 
















SUS. 
mént , ên voyant tout d'un coup, éontre leur attente, les 
Juftes fauvés. 

SUBITO. (adv.) Cic. Toutà coup , foudainement , à 
l'improvifte, fubirement, our d'un coup. Swbito in febrim 
incidit, Cie La fiévre lui a pris cour d'un coup. 

SUBITÜS, à, #m, Cie. Inopiné, fubit, qui arrive 
foudainemenr , à l'improvifte, foudain , tout à coup. S#- 
bits belli, (pour) fubita bella. D:s guerres imprévues. 
Fermido [ubita, Vire. Timor f[ubitus, Ovin. Une crainte 
foudaine. Pis fubira, Lucr. Ure violence imprévue. 

SÜBJÜGALIS , alé. Bic. Qui eft fous le joug. Pul- 
lus filiss fubjngalis. Un Afnon, le petit d'une Afnéffe. 
Subjugale animal. Bis. Une Afnefe. 

SÜBJÜUGARE , 5, sui, tm. CL À U D. Subjuguer, 
foumertre.| Hor, Atracher au joug. 

SÜBIUGARI, ër, atfis sm. Ur. Etre foumis, être 
attaché au joug. Hine 

SÜBJUGATOR , ôris. m. Apul. Vainqueur. & 

SUBJUGATÜS , à, mm. Asc. Pan. Subjugé, fourmis. 

Jusrueta. (fuppl. Lora.) Car. Courroies pour at- 
cacher les Bœufs , les Chevaux au joug. 

SÜBJÜGIS, gë. (adj.) PL. Que l'on attache au joug , 
attelé. Swéjuges equi. In. Des Chevaux atelés. 

SÜBJÜGUS, 4, #m, Aruz. Qu'on met fous le joug. 

SÜBJÜNCTIVÜS Mopus.L: iubjonétif.(Qwia fu 


jungitur alteri verbe, i.e, altero indiget ut fententiam 


impleat.) Voyez le Pofiulant, 

SÜBJÜNCTUS , 4, #m. PL. (parc. pal.) v. 

SÜBJÜNGÈRE , g3, nxi , n&üm. Cie. Joindre, fou« 
mettre, Orators emnes artesfubjungere. LD. Attribuer à 
l'Orateur rouces les fciences , précendre que l'Oraceur 
fçache coutes les fciences Tigres eurru. Vino. Lier des 
Tigres à un char.—wrbem fub 1mperium Romanum. Cic. 
Réduire une Ville fous l'Empire: Romain. 4 ille fubjun- 
it, juffè vocatum eff nemen ejus Jacob. Bisr. C'eft avec 
railon , dit Efaü, qu'il a été appellé Jacob ; (car voies 
la feco: de fois qu'il in'a fupplante.) | 

SÜBJÜNGI, gôr, jundis sum. (pall.) Cic. 

SÜBLABI, 65r, Läpsits sum, S sn. Couler deffous , f 
décheoir, fe détruire, fuccomber, ne pas fe fouenir, 
Memoria [ublabitur, 1. La memoire chancelle. 

Susracus, à. m.Ecrl. Sollago en lialie, premiere re- 
craire de S, Bevoîc, à quärorze ou quinze lieues de Rome. 

SÜBLANDIRI, i ër. PLaUT. Flacter, carefler un peu. 

SÜBLAPSUS , à, #m. Vino. Qui le gliffe, qui s'infi= 
nue en dedans. Sablapfus retro. 15. Qui eft allé en déca- 
dence. Sie omnia fatis retrd fablapfs referri. VirG. Ainf 
tout déperit avec le cemps, & change de mieux en pis 
Dum prima lues udo [ublapfa veneno pertentat fer) ns. In. 
Tandis que les premieres atteintes du rs qui s'éroit 

life fur les membres, ne faifoient que de legeres impref= 

Éous fur fes fens. ; 

SOBLAQUEÉOUM , ti. n. PI. Ville du Samrium. 4, 
Sub ac0 , Ville ou Bourg de la Campagne de Rome. 

SÜBLÂTE. (adv.) Cie. D'une maniere élevée , fubli- 
me, [d'une maniere trop avanrageule, Nihil unquam de 
me dixi fublatius afcifcenda laudis caufé. Cire. Je n'ai 
jamais rien dic de moi qui für fi avantageux , pour m'atx 
urer de la gloire. 

SÜBLXIERE, Läré à, läri 5, läfitüm. Var. Etre car 
che deffous. 

SÜBLATIO , onïs. f, Quier, L'aétion d'bter, Swblarie 
anim, Cic Tranfport de l'ame. 

SUsLATISSINUS , #, mm. À. Gaz. (fup.) de Susza— 
TUs. 

Suazarurus, #, m. Cie. (fur. part. aét.) d 

SÜBLATUS , à, #m. Cic. Oté, enlevé , emporté , à 
eoflammé , enorgueilli. (part. pail.) v. Toirsres. 

Sublatior ardet, Ov 1D. Entre dans une plus grande 
fureur, 1n fublime [ublatus, SuLr. Exant enlevé en l'air, 


SUB. | 

tarte élevé aux cieux. Es pralie [ublati Feluitit, Cas 
Les Suiffes furent animés, devinrent fiers par le fuccès de 
ce combat. Clamor ad athera fublatur, Virc. De grands 
cris s'éleveat jufqu'au ciel. Errore fublato. Luc. L'er 
teur ayant ét diffipée. Lex fwblatæ. Prop. Une loi abo- 
lie, Sublaris liberis deceffir. P 1 a ur. Elle mourut ayan 
cu desenfans. Quis paululiom accellit pecunia,fublati ani. 
mi fant, Tan. Parce que vous avez couché un peu d'ar- 
gent, vous êtes devenus fiers, 

SUBLECTUS, à ,wm, Var. (part. pal.) v. 

SÜBLÉGÈRE, 99, lags , léum, H o R. Ramaller , | 
choifr. Virg.Dérobber. Sublegere aliquemin demortui lo- 
cum, Liv. Choifir quelqu'un a la place d'un mort. Suble. 
gere alicujus fermonem. UL». Drendre le difcours de quel- 
1. Carminaque muper fublegi. V1ro. Les vers que j: 

érobbai un de ces jours. 

SusLasrion , ris, PLAUT. (comp.) de 

SUBLESTOS , à, mm, PLaur. Foible, qui n'a point 
de force. Files fubleftier. PL aUuT. Fidelité un peu 
ébranlée. 

SUBLESTISSIMUS , #, sm, PLAUT, ([up.) 

Suseava. (imper.) Soulagez. Suscsvasor.(fut.paff.) 
v. SUsLEVARE. 

SÜBLÉVAMEN, ins. n, Ecc!, Soulagement. m. Svn. 
Levamem. 

SUBLEYANDUS > 4: HM,.CX Y. 

SÜBLEVARE , 3, avi, armm. Cic. Relever,foulever. 
Id, Aider, fecoutir, a ir four-vir quelqu'un , fdi- 
minuer ,affoiblir , recrancher de. Swbleuare fe, CATUL. 
47:13. S: foulager. Auxilio [uo fubleuare aliquem.Ovin. 
Donner du fecours à quelqu'un.—slicujus inopiam. Cas. 
Secourir quelqu'un dans la neceflisé.—odis, C 1 c. Dimi- 
nuer l'envie, la jaloufie, la haine. Qyemquan in aliquem 
locum. Sin. Porver , placer quelqu'un dans un lieu élevé. 
Nos ffratos ad pedes ne fubleuat quidem, Cic. Il ne daigne 
pas mème nous faire relever , en nous voyant abbateus à 
Les pieds , à genoux devant lui. Subleuæbis cum «0. Bis. 
Vous l'aiderez à le relever. Paululüm de oùere fubleus. 
Ip. Diminuez qu<ique chole de ce poids. Subleux jugum 
quo impoluis nobis pater tuus. Bis. Addouciflez le joug 
donc vocre pere nous a charges. 

SUBLEVARE, dr, &tis sm, (pall.) Cie. Ecre foulagé. 
Nec ages quidpiam callidè in ejus neceffiratibus [ubl:uan- 
di. BisL.Et vous n'uferez d'aucune finefl=, lorfqu'il 
s'agit de le fouiager dans (a neceilicé. Subieuatws eft à 
Secrate. Cic. Il fur ioucenu par Socrase. 

SUBLEVATUS ,3, mm, Cas. Elevé, foulevé. Id. 
Soutciu, Arque 4b 155 jubievitus murum afcendit, Cas. 
Etant louleve par leurs mains ,il mouca fur la muraille. 
Sublars 13 cœlum oculis, B1BL. Ayant levé les yeux au 
ici. 

SÜBLICA , Z.f, Caf. Pilier, pieu , piece de bois en 
forme d'arcbouraut dont on ie fert pour foutenir un pont 
de bois. Vitr, Puotis qu'on enfonc+ dans la terre. Sublica 
Adigcbintur qua pro pariere fubjecte vim Jfiuminis excipe. 
rent. Cæs. Oneufurçoit des pieces de bois en forme 
d'archourant, qui fervoient comme de murailles pour 
arreicr ia violence du fleuve. 

SUBLICES. Feff. Des poutres ou des [olives mifes en 
travers. Le même que Suscica. + [Feltus précend que 
éc mot cit propre aux Voliques.] 

SÜBLICIZ , orwm. n. pl. Liv. Le même que Suszica. 

SÜBLICIÜS pons. Liv. Ua ponr de bois. (. Suss1- 
ca , vel Susuices.) 

SÜBLIGACÜLÜM, &, n, Cic. Efpece de cablier ou 
de ceinture dont les Axhleres couvroieat leur nudité , || 
calcçon,haut-de-chaufles, m. culotte. f. 

SÜBLIGAR , äris. n. Marr, Le même que SupLie A- 
£ULUM. 


SÜBLIGARE, gÿ, ävi, ätmm, PL. Lier pardefous. 


‘ 
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Subligare énfem lateri, Vince. Mettre une épée à fon cô- 
cé.—vites, PL, Lier les vignes. Hine + J 

SÜBLIGATUS, 3, mm. Manr. Lié, cent.  * 

SÜBLIMARE, ©, &ui, atim, En N. Elever , ffubli- 
mer , fubrilifer , reétificr, Sublimabir Cornu Chrifti Jui. 
Bie. 11 élevera la puiflance de fon Chrift. 

SÜBLIMARI , ër, arits sim, Big. AruL.Erre élevé, 
Pre ce quod [ublimatus eff. Ip. Parce qu'il s'eft élevé, 
+SÜBLIMATIO, onis, f. Sublimation , reétificacion, 
volarlité. f. 

SÜBLIMATUS , à, #m. Vire. Elevé. 

SÜBLIME.{adv.) Cic. En haut. Swblimè ferri. To. 
Etre porté fort haut, Aër extenmatus fublime fertur, Cic. 
L'air rarelie s'éleve fort haut. 

Susuims. (n.) de SusLimis. Sublime hoc. Cic. de nat, 
Ce ciel, (que tout le monde appelle Jupier.) 1n fublime 
«levare. Bisr Elever en haut. Pid, Syusirmrs. 

SÜBLIMIA , ww. 0. pl. Sen. D:s méteores. 

Susrimion , or. T À c. (comp.) de Suasimis. Erit= 
que Jublimior. Bin. Et deviendra plus puiffacr. Et fubli 
mins faciat feliumejus.Ip.Qu'il éleve fon Thrône encore 

plus haut. 

SOÜBLIMIS , mË. (adj.) Céc. Elevé , haut , fublime, 
Owid. Giand.{r. LiMen.) 

Sublimés abri Romulus. Liv. Romulus ayant été élevé 
en l'air,difparuc. Swblimen intr buc rape, Tan Eievez-le 
moi là dedans. Sublime te&um iniit. Ovin. Monta dans 
une chambre haute, 1n fublime, Bisz. Eu haut, Non fn 
blime fapere. In. N'avoir point de haut lentiment d- foi- 
même, n'être point prélomprueux, Nolire in fublime 
toilé. Bisc. N'ayez poinc l'efprit en fufpens pour cela. 1» 

Jublime erigere, In Eleveren haur. Omn:s anima poreffa 
bus fublimioribus fubdita fi. Bin. Que route p:rfonne 
Loic foumife aux puiffances fuperieures, 4n f[wbimm: quers 
cu. PH. Au haur d'un Chêne fort élevé. Qysmuis bis. 
mes. (luppl. Aomines.) Debent himiles meruere, Q clique 

élevés qu'on foir , on doit craindre ceux qui fort audef= 

fous. Quelque grands que foient les hommes , ils doivent 

craidie les peties. Hine fuperiatif 

Susrimissimus , 4, #, Con. Bisc. Porta fublimiffis 
ms, Bic. La plus haute porte. 

SÜBLIMITAS , äris.f. PI, Elevation. Sublimitaæs hes 
roici_ carminis. QUuINT, La majeité du Poëme Epique, 

SÜBLIMITER. (adv.) Col, Haut , en haur. Sublimia 
tèr volare. 1p. Yoler bien haut. 

SusLimius , or. (n. comp.) Pid. SusLimion. 

SÜBLIMUÜS, 4,#m. Lucr. Le méme que Su« 
BLIMIS. 

SÜBLINÉRE , 5, lui ; litiom. Caus. Frorter , oindre, 
Os,alicus fubiinere, PLAUT. Se moquer de quelqu'un , le 
tromper , le dupper , le jouer, lui faire pafer la plume 
par le bec. # [Cette meraphorceft prile de ceux qui bar« 
bouillent le vilage de quelqu'ün pendant qu'il dort.] 

SO BLINI, br, s6blirns 50m, (pafl.) Plant. Ecre frotté, 
êcre batbouillé. 

SÜBLINGÈRE , #7. Le même que Linerus. Lécher. 
Hinc 

SÜBLINGIO , onÿr. m. PLAUT. Pjeud. 3. 2.107. Un 
lécheafi-ere, qui lêche les placs, un marmicon. 

SÜBLINIRI , 55r, sùs s1m. (pall.) Plaut. Le même 
que Susuinr. La premiere couleur que l'on donne à une 
muraiile , qu'on veuc mettre en couleur, Hine 

SÜBLINITUS , à , ww, PLaur. Frotré, baibouillé. 
Ad silsm mods os [ublinitum effet. I. Epid. On lui au- 
roit fair lebec , je lui aurois fair fa leçon. 

SÛÜBLITIO , ons. F. # [Ce mor eft du Trelor d'El- 
ticons, (ans autorité,] 

SOBLITÜS , rà ,rwm, AruL. Frotté , oinr. 
SÜBLIVIDOS , à, #7. Caus. Un peu livide. 
SÜBLÜCANUS,à, mm, Pi. Sublucanis tempra 
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ribus. TD. Vers [a pointe du jour: 

Suscucars arbores , eff rames eartim fupputaré, É ve- 
lui jubrus lucers mittere, Fu s x, Elaguer les arbres , c'eft 
coupper des bravches , afin de donner du jour aux arbres. 

SÛ BLÜCEPÉ , €0,luxi. Pr. Luire, reluire un peu. 

SÜBLÜCIDUS , à, #m. Arur. Un peuclair. 

SÜBLÜÈRÉ , 73, (#5, lutwm, Cox. Laver pardef- 
fous. Collis radices duo flumina [ubluebant, Cæs. Deux 
rivisres arrofoient le pied de la colline. 

Susuniacum , in. Ecel, Souligoë, au Maire. 

SÜBLÜRIDUS , 4 , #m, PLaurT. Un peu livide. Ci- 
satrix fublurida. Ip. Une cicatrice un peu livide, 

SÜBLÜSTRIS , #rë, (adj.) Pirg. Un peu éclatranr, 
qui a un peu de lumiere. No&e fubluftri, Ho r. Durant 
une nuit claire, à la clarté des étoiles. Verba fublufiria. 
A. Gi. Des expreflions, qui ont quelque chofe d'éclat- 
taot, de brillant. 

SÜBLÜTEUS , # , #m. AruL. Un peu jaune. 

SÜBLÜTUS, à ,#m. Man. Lavé. (part. paf.) v- 
Sumiusrs. 

SÜBLÜVIES , #5. . Col. Du pus , de l'ordure. 

SusManus ,i, PLaur. Summanus, le dieu fouverain 
des Manes, (x. Quis omnes fummanat. ji. ce. rapit & [ub 
mAnes dutit.) 

.g OBMETOLÜS, 5. m. Marc. Emp. Piffe-en-lir, qui 

pillau he. 

SÛBMERGERÉE , mérg), mers, mérsäm. Cic. Sub- 
merger , noyer, faire noyer quelqu'un. Swbmerferunt 
now mini: ducentes, Bin. Ea noyerent au moins deux 
Gens , pas moins de deux cens. 

SÛEMERGI, gr, mérsis sum. (pall.) Bibl.Etre noyé, 
&cre iub.eigé. Submerf funt quaff plumbum in rquis 
veéhementibus. Ip. Ils font tombés commé du plomb au 
fon 1 des plu: grandes eaux, 

SÜBMERSÜS, à, #m. Vire. Submergé, noyé, 
coulés io +, enylourri dans les eaux. 

SÜUBMEXUS , 4, mm. PLAUT. Sfich. x, 3. 116. Pref 
que ioutpir 

SÛÜBMINIÀ , z. f. (Cuppl. Feftis.) PLaUT. Un juppon. 

SÛÜBMINISTRALE, ©, us, stwm. Cic. Fournir , 
donner. Submin:ffrare auxilia Gr adjumenta,Cæs. Donner 
du fecours.-pecuniam alicui, Cic. Fournir de l'argent à 
queliu'us.—"rres, Cor. Donner des forces. 

SÜBMINISTRARI, br , snits sum, (p2ff.) Cic. Hine 
SÜBMINISTRATIO , onis. f. Bibl, Service. m. a( 
£ftarce. f. 

SÜBMINISTRATÜR , ris. m. Sem. Qui fournir. 

SÛÜBMINITTM , 55. n. PLAUT. Epid. Juppon.m. Le 
même que SUSMINTA. 

SÜBMISSE. (adv.) Cie. Avec foumiffion , avec hu- 
milité, humbleinent. Submiffè loqui. In. Parler bas, à 
voix balles bmiffe fupplicare Cic.Supplier humblemenr. 

SÜBMISSiM. (adv.) Susr. Submfim fabulari, 1p. 
Parler à voix bati-. 

SÜBMISS1O, Sur. f. Cic. L'aétion de parler plus 
bas, de rabbañller {a voix. Ecel. Soumiflioo, f. abbaiffe 
ment , aviliflement. #. hamiliacion. f. 

Susmission , or. Fasr. (comp.) de Susuissus. 

SÛÜBMISSIUS. (adv.) Cie. (comp.) de Susmissz. 

Quante fupersores Jumus , tantd [ubmiffiis nes geramus 
necejs rt. Cie. Plus nous fommes élevées, plus nous de- 
vons faire paroîcre d'humilicé & de foumiffion dans no- 
tre conduite. 

SÜBMISSUS , 4, ww, Liv. Abbailfé , bas, [hamble, 
qui s'abbaille. Swer. envoyé en fecret , fecrettement. Su. 
mujfum dicendi genus. Quint. Un gecre de difcours aifé 
& nacurel. Submiffs vocc loqui. Cas. Parler bas, Voce fub. 
miffa rogare open. Qvin. Demauder fecours avec foumif. 
fon. (part. pail.) v. 


SÜBMITTÈRE , #5, "is, miffam, PL. Soumertre , 


: : vo. 

abbaïffer. Cie, mettte à la place. Swéf. énvoyér font-maïs; 
fecrettement. Submitters animes Liv. Se foumettre.—ani= 
mum. 1. Perdre cœur , fe décourager.—barbam € capil= 
lum. S sw. Laïlfer croître fes cheveux & (a barbe.—fafces 
alieui, Cic. Ceder à quelqu'un.—fætum matribus. Co L. 
Donrer des petits aux meres, pour les nourrir.—fidems 
tormentis. Six. Etre contraint d'avouer dans les tourmers. 
—£enua, PL, Fléchir les genoux.—pampinum wvitis, Cou. 
Ne coupper pas la vigne, la laifler croîcrepretis. Pis 
Diminuer le prix de quelque chofe. Submitte vitales ha- 
bendo pecor. Vine. Laïffezcroicre les Veaux , pour peu- 
pler le trouppeau. Submittite tawros. V1RG. Laiflez paître 
vos Taureaux , lail:z-les aller aux champs , labourer 
vos terres, comme auparavant. Ad menfwram difcentis fe 
fubmittere, Quinr. S'accommoder à la portée de fon difs 
ciple , à (a capacité. 

SUBMITTI, #67, miffñs sûm. C1c. Trimeffres cum 
Pine faëi, tum fhbnitinninr. Van. Quand ils ont trois 
mois , on les laiff ailer avec leurs meres. 

SUBMOÔLESTE. (adv.) Cir. Avec chagrin, avec quel- 
que prire. 

SÜBMÔLESTÜS , 4, #m. Cic. Ua peu fächeux, bi=" 
Zarre, un peu rüde. 

SÜBMÔNERE , né 5, mônxs , monitam, Tan. Avertir 
quelqu'un fcerertement , lui faire fçavoir quelque chofe 
fous. main 

SÛÜBMONERT, € Br. (pal.) Ter. 

SÜBMORARI, dr, #rits sum. P 1 A U +. Retarder us 
Peu. (nu. Mora.) 

SUBMOROSUS , à, #m. Cie, Un peu chagrin, um 
Peu bizarre. Sxbmorofa ridicula. C1e. Des plaïfanteries 
dites avec chagrin, comme par dépit. 

SÜBMOIOR , ôris. m. Liv. Qui fait faire place, qui 
fait recirer la foule, qui écarre le monde. («x v.) 

SÜBMÔVERÉ, vé3, môvt, L1v. Faire faire place: 
Col, éloigner. PI, écarter, féparer , diviter. Germaniams 
Ab Italia Jubmovent, Pi. Xls feparent , ils divilent l'Iralie 
de l'Allemagne. Swhmovere al:quem à negetiatione. CoLs 
Eloigner quelqu'un des affaires. Suémove twrbam, Liv. 
Faites faire places écartez la foule. Submeuere emnems 
querelam, Pa. Oter tout lujer de plainte. 

SÜBMÔVERI , vë dr , mois sœm. (pal) Cie. Submos 
veri milefrie, Cie. Etre déroutué de mal faire. 

F SÛÜBNASCI, fr. PL. Naicre pardelous , #x à la place 
un autre. 

SÜBNATARÉ, Y, 225. Si. Sornager,nager aud-flus. 

SÜBNECTÉRÉ, r9, next s, néxmm. VirG. Ler par- 
deflous. Pl. ajouer. His fubneëtemus 44 qua, Gi. PL, 
Nous ajnuterons à cela, qae. 

SÛENECTI, né&br, néxits sûm. (pal) Pl, 

SÜBNÉGARE, g5, dur, atim. Cie. Refufer prefque 
quelque chofe, F : 

SÛÜBNER VARE , ©, avi, 4t#m. AruL. (ppr.) Rom— 
pre les reins. Calumnias fubneruare. À PU L. Coupper 
cours aux calomries. e : 

SÜBNIGER , rà, ram, VaRR. PLauT. Noiïrätre, 1i- 
rart fur je noir , brun. 

SÜENIXÜS, à, #m. Cie. Appuyé , (outenu. (part.} 
v. SusxiTi. (donc on ne trouve point d'exemple.) Subnie 
xus innocents animus. Liv. Un elprit qui s'appuie (ur 
fon innocence. L 

SÜBNÔTARÉ , #5, 4ur, atim. Man. Remarquer 
quelqu'un , ou quelque chofe fecrertement, fans qu'on 
s'en apperçoive. Submosare libelles, PL, J. Lib. 1. Ep. 10 
Répoudre à des Requétes. (Il faut fous-entendre Supplices 
avec Libellos.) 

SÜBNOTARI, br, anis sum. (pal) Apal. 
SÜBNÜBA , &. f. Ovid. Une leconde femme , une 
femme qu'on a prileen fecondes nôces , une concubine. 
SÜBNOBILUYS , à » #m, Cas. Un peu obleur , un peu 
couverte 


so f. 
touvèrt de nuagés.len parlanr du Ciel & de Ja nuir.} 

SUBO, #1, avt, Vid, Susans. Ecreenchaleur. 

SÜBOBSC@NÜS , à , #m. Cic. Un peu dethonnête. 

SUBOBSCURE. (adv.) 4. Gell, D'une maniere un peu 
obiceure. Subobfiurè explicare. A. Gi. Expliquer d'une 
manicre confufe & obicure. 

SUBOBSCÜRUS , 4, #m, Cic. Un peu obfcür, Svn. 
Tencbriecjus “ 

SÜBODIGSUS , #, äm. Cie. Ur pu odieux. 

SUBOFHENDERE , dj, 45, sm, Cic. OÉenier un peu 
quelqu'un , lui deplair: un peu. 

SUsoLA ,4. F. Ecei, Soule , Vallée près le Bearn. 

SÜBÔLERE , sibüler, Hire. PLAUT. Sentir. Ter. pref. 
fentir. Nunguid patr: fubolet ? Tsr. Phor. Mon pere ne fe 
doute-t-il de rien ? Corrampitur cœna, bem fubolet, 
Praur. Le (oupyer fe gâte, je le fens. 

SUBÔOLES, ?s. É, Luer. Le même qu: Sosouas. Racr. 

Susorisns, entis, PL. (part.) v. 

SÜBORIRE, r3 dr, orris smm. PL. Naîcre, paroîere. 

SUBORNARE , 5, avi, 4f#m. Cic. Louer un peu, 
{fubsrner , débaucher quelqu'un. 

SUBORNARI , 5r, ais sum, (pall.)Cic. Hine 

SÜBORNÂTOS , 4 , #m, Liv. Suborné, apolte. Cri. 
minibus fubornatus. Liv. Apolté pour accufer qu=iqu'un. 

SÜBPACTUS , 4, #w. PLAU Tr. Pid, SurPAcTUs. 
(de Sus. & Pancers.) Qui feccis habeat auro fubpaëlum 
Jolum. PLaur. Bscch. Un homme qui porte des femell s 
d'or à {es fouliers, 

SÜBPALLIDUS , 4 , #m. Ces, Un peu pâle. 

SusraR. Vid. SurpAR. Egal. 

SusrarasiTARt alscni, P 1 À U Tr. Applaudir, aider 
qu'iqu'un en routes choles, lui aider à jouer fon rôle, 
vouloir cout ce qu'il veut, imiter , ow faire comme les 
Parafires. 

*SusraARUM , f. n. PLauT. Epid. Une juppe. (R. vw, 
&: Papas.) - 

SusPATENS,entis, APUL. (part.) v. 

SÜBPATERE , part 5, paris, AruL. Etre un peu dé- 
couvere. 

SÜBPERTÜRBARI, br, sn: sim, (pall.) Sen, Etre 
ua peu srouble. - 

SÜBPINGUIS , pingué. (adj.) Ceif. Un peu gras. 
Suseuper. Prd, Suprupit. Avoir honte. 
, SÜÛBRANCIDUS , à, #m. Cic. Un peu puant , un peu 
vieux. 

Susrasus, 4, #m, Pair. Tondu un peu, 

SÜBRAÜCUS, à, #m, Cic. Un peu enroué, 

SyusrscrURUS, 4, #m. PL. (fut. pare. act.) 

SÜBRECTUS, à, wm, Six. Iraz. Diclle , élevé. 
(part. pal.) v. Susniosrs. 

SÜBRÉFECTUÜS , à, im. Cic. Un peu refait , un peu 
semis d'une maiadie, 

SÜBREGÜLUS, 5. m. Sulp. Vice- Roi. 

Susrsmicans, antis. PL. (parr.) v. 

sû BRÉMIGARÉ » 4%, Avi, âtum, Vino. Ramener 
pardeflus. 

SÜBREPÉRE ,p7 , pri, ptäm. PL. S2 glifler , fe couler 
tout doucement, Ætas iners fubrepir, T 18. La vieillefle 
vient peu à peu. Subrepere fe alieut, PLaAUT. Se dérobber 
de quelqu'un , le quier fans qu'il s'en apperçoive. 
ÜBREPTIO, onis,f. pal. Vol, enlevemcent.m.[Eccl, 
fubreption , {ur prile qu'on fait pour obtenir quelque gra- 
ce, en omeutart quelque chole qui autoit pü faire obfta- 
cle. L'obreprion au comraire, eft une faufle expreflion de 
Ja qualicé d'ur Fair, . : 

SÜBRIPTLLIUS , à, üm. PLaUr. 7 Qui Le fait fe- 

SÜBRÉEPTUS ,3, #m. Ip. crettement, à ja 
dérobbée , deicbbe. JEccl. iubreptice, ubteou par fraude, 
en tailart quelque verité , qui auroit püù empécher d'ob- 
cenir la choic, 









SUB, 

Suerinine , fntis, Arur. (part.) v. 

SÛÜBRIDERE, d&ÿ, rss, rismm, Cic. Soûtjre. 

SUBRIDICULE. (adv.) Cic. D'uce maniere un peu 
ridicule. 

Sunnicans, entis, PL. (part.) v. 

SÜBRIGERE, 5, subréxi, réum.Vira. Drefler les 
oreilles , la cece, Subrigit eriffam. PL. 11 dreffe la huppe, 
il drelle, leve la cièce. Subrigere fe. PL. S: lever, fe dreller. 

SUBRIGUUS , 3, #m, PL. Qui cit bien arrelé. 

SUBRINGI, gôr, géri:. Cic. Se Fâcher un ru, 

SUBRIPERE, piô, ripñs, reptwm. Cac. Dc:obber , 
prendre, lan: qu'on s'en apperçoive. 

SÜBRIPT , pibr, réptis sum, (pall.) Cic. 

SÜBRÔGARE , 3,405, arm, Cie. Mettre quelqu'un 
en la place d'un autre. Alicui Confulem fubrogare. Cic. 
Ecablir quelqu'un Conful, à ta place d'un autre. 

SUBROGARI , gôr,aris sum. (paff.) Quint, 

SÜBROSTRANE, 6r#m. Cic. Gens aflidus à ja Place 
ubique. Le méme, que 
SÜBROSTRARIUS ,#5. An Cic. Qui ne bouge d: la 
Place aux Tribunes. (R. RosraA.) 

SÜBRÔTATÜS , 4, #m, Vire. Mis, monté, pole 
fur des roues. 

SÜBROTONDUÜS , à , #m. Cars. Qui eft ur peu rond, 

SÜUBRUBER , brà, brum. Cars. Un peu rouge, rou- 
geâtre , tirant fur le rouge. 

SÜBRÜBERE , 6! 7, 6x5, Ovip. Etre un peu rouge. 

SÜBRÜBICÜNDUS , à, #m, S$ an. Un peu rouge, 
rougeätre , tirant fur le rouge. 

SÜBRUÜÈRE, rio, m5, ritim, Cas. Abbattre, re« 
verfer , faire comber une muraille , vaincre , erraffer. 

SÜBRUÜI , ür, rüris sum, (pall.) Prop. Etre décruir. 

SÜBRÜF Ü S,à, am, PLAUT. Vitr. Tirant [ur Le 


LETL: 


roux. 

SÜBRÜMEARE, 7, us, &tim. Cou. Faire terter, don- 
ner à vetter. 

SÜBRÜMARI, br. (pall.) Fast. Ad mammam admos 
veri, (mamma namque dicitir rumis.) 

SUBRÜMUS, à, sm. VARR. Qui eft encore à la 
mammelle , qui cetie encore. 

SÜBRÜPTÜS, à, #m. Ho nr. Rompgu pardelfour, 
(r. RuMrERs.) 

SÜBRUSTICE. (adv.) 4. Gel. Un peu grofficrement, 

SÜBRÜSTICÜS , à, mm, Cic. Un peu groflier. 

SÜBRÜTILÜS, à, #m. PL. D'un roux un peu éclat« 
tant, 

SÜBRÜTÜS, #, #m.Pror.(part.pafl.}v. SusaUsRE. 

SÜUBSALSUS , 4 ,wm. PL. Un peu fale. 

SUBSANNALE, 5, av, tm, Biar. Se moquer, in- 
falkker. (R. Sanxa , moquerie.) Sabfannauerant me fub… 
fannarione, Bigv. Lis m'ont infulré avec moquerie, 

SÜBSANNATIO , ouis. f, Bibl, Raïllerie infultante, 
moquerie, infulre. f. 

SÜBSANNATOR, ris. m. Bibl, Railleur, moqueur, 
infulranc, | 

SusscripENDUM. (ex werbo.) 

SÜBSCKIBÉRE, 65, ps5, pram, Cre. Ecrire audeffous,. 
donner un état , un rôlle , une declaration de, JOvid, 
toufcrire , dire de méme avis, favoriler le fentiment de 
quelqu'un. [Tac écrire fecretrement. 

Caufam jubfcribere. C 1e. Soufcrire à l'accufation, fe 
porter pour accufateur , intervenir dans l'accufation, 
Sacftribere gratia, aut cdio fuo, Pu. Agir par faveur, ou 
par averfon, foufcrire à l'inclination , ou à l'averfion.— 
tra alicujus. Ovin. Soufcrire à la coiere de quelqu'un, y 
confentir, l'approuver.veis aiicujns, Ovin. Soufcrire 
aux defirs de quelqu'un, favorifer fes defirs, fes incli- 
nations. i 

SUBSCRIBE, bbr, feriptis sm. (paf) Cie, Exre en 
segidre. Hine 

VYVrvvr 


1152 _ SUR , 
SOBSCRIPTIG, ris, €. Cie, Une foufeription.f. San. 
complot qu'ou fair avec un autre, pour accufer quel- 


y'um 

. SOBSCRIPTOR , &ris. m. Cir. Celui qui fe joire à 
l'aceufateur , contre l'aceulé, erlui qui afliite l'accula- 
teur. }( Adfcripter. Celui quiaflifte l'accuié , ou le de- 
fendeur, ” L 

SÜBSCRIPTUS , 4, #m. A. Gaz. Souferir. 

SOBSCUÜS , mdis. f. Vitr. Un tenon, des clefs, des 
queues d'arronde, Subfers ferrea. Vitk. Fir de moulin, 
fait en queu- d'açronde des deux cdies. 

SÜBSÈCARE , «9, is, mm. O v 1 D. Coupper par- 
d:ffous. ; 

SÜBSÉCARÏ , cbr, se@its sum, (pall.) PI. 

SÜBSÉCIVÜS , 4 , ww. Cic. Sebjecivum temps. ID. 
Le temps qui refte après les principales affaires, & qu'on 
emploie à qu-lqu'autre oceu, ation, Sub/ecrve opera. Cic. 
Ce qu'on faie dans le temps qu'on menage, après qu'on 
a farisfair à le: devoirs les plus importans, 

SOUBSECTÜS , à, #m. C o L. Couppé, rogné par- 
deflous. , : L 

SÜBSÉCONDARIUS , à, mm. A. Gaur. Le même 
que SUSSECIVUS. L 

SÜBSÉCUTUS , à » #m. Vid. Suss1Qur. 

Sussanir.(3.perf.) v. Sussipara. 


sU8. 
SuBfdunt venti. Prop. Les vecrs (ont appailés. Subfdunt . 
urbes, Luc. Les Villes font abylmées.—valles, Ovip. Les 
vallees fonc audeflous des montagnes. 

SÜBSIDIX , orwm, n. pl. Ter. Un corps de referve, 

ar foutenir ceux qui plient, Pid. Sussipium. 

. SÜBSIDIAREI , dr, arts sm, (dép.) Hirr. Venir au 
lecours, fccourir., 

SUBSIDIARIUS , à , sm, Cæs. Qui eft envoyé , ex 
qui vient au fecours. Sub/fdiarius palmes. Co L. Branche 
du cep, deftinée à port:r du fruit. Sxbfidiarie cohortes, 
Liv. Trouppes auxiliaires. 

Sussinits. “laut. (imper.) v. SUssipsRs. 

SÜBSIDIÜM , is. n. Caf. Secours, trouppes qui 
viconent au fecours , renforr.m,T ac. {ubfide, impôt, 
LE vaine can de Currere ,ire, preficifci, venire 

nbfidie alicui. Cie. Courir , aller , venir au fecours de 
quelqu'un. Subfidism feneéturis, Cic. Bâton de vicillele, 
S'ubfidia bells, Cie. Les nerfs de la guerre. Ad fugitivoruns 
fubjidia. Biev. Pour êvre l'aiyle des fugitifs. 4x fubfidise 
rat, CurT. Il étoir au corps de relerve, id. Sumsip1A. 

SUBSIDO , #45. Vid. Sussipsrs. S'affauler, aller À 
fond, s'arcécer, ‘ 

SusssT. Plaut, (pro) Sussir. 

SUBSIGNANUS miles. T A €. 7. Hifi. vo. & 4. Hifi. 
33. Soldais qui écoient autour d:3 Eufcigres. On appelloit 


SÜBSELLIOM, #i.n. Cie. Un banc, un fiege de | ccux qui étoient autour de l'Aigle, Legronari.(R. Sion, 


uge. mn. 

Ebfellis. Susr. Les places , les bancs de l'amphich:a- 
tre, Cir. 12 banc où étoienr aflis l'aceulé, les cémoins, 
& les aceufareurs. War émi fubfeilis. PLAUT. Un parañie, 
un homme , qui dans un feftin, eft aflis à la derniere place. 

SOBSENTIRE , 655, sem, sémsum. T 5 R. S< douter 
de quelque chofe, foupçonner quelque chofe. Subfenfs 
id queque illos ibi effe. T ar. Jeme fuis déja apperçu 
auili, qu'ils étoient là, qu'ils eravailloient à vous romper. 

SÜBSEQUENTER. (adr.) Mefala Corvin. Eu fe ui. 
vant les uns les autres, cnfuice. 

SÜBSEQUI dr, curits sum. PLAUT. Suivre de prés. 
Caf.luivre, venir immediatement après. Subfequi aliquem. 
PL. |. Imiter quelqu'un. € Sequé, fignificluivre , fo de 
lois , foit de près, mais Subfequi, fignifie faivre de près. 

SUBSÉRÈRE , r3, sevi. Ces. Plaueer deflous. 

SÜUBSERI, sérdr. (palf.) Cel. Etre deffous. 

SÜBSERTUÜS, ä, mm. Aru. Mis defous.(part. paf.) 
N. SUSSERSRE. ; 

SÜBSERVILÉ,53,5u5, itwm. PLAUT. Servir. Ter, 
obéir. Tu ur fubfervias orationi, vide. Tar.Andr, Prends 
bien garde feulement , d'aider à la lettre, de feconder mes 

aroies. 
F SÜBSESSOR , aris. m. F, Max. Qui dreffe fecrerre- 
ment desembüches, Serv. qui fe cache pour affafliver, 
qui tue dans des embufcades. Nuili enim tune timeban 
sur oculi juéfeffores alienorum matrimentorum. V, Max. 
On ne eraigroit point alors les regards adulteres, les yeux 
ui drefent fecreurement des embüches aux couches 
‘aurrui, 

SÜBSIDENTIA , &. f. Virr. Subfidentis aquarum, 
In. #. 3. Des caux qui s'a rrétent. : . 

SÜBSIDÈRE , dés, s&d5, seffum, Cic. S'arrêter, de- 
meurer, fdreller des embüches. [Cel. aller au fond. (n. 
Sinsrs.) Circæ filuas fublidere. Liv. Se venir en embul- 
cade auprès des forérs. Subfidere im caffris. Cas. S'arrêter 
dans le camp. Subfides pecuaia. PL. ]. L'argent demeure 
inurile. 4 | ve 

SÜBSIDÉRÉ , 45, sed5. Cic. S'arrêcer, s'affailler. 
Virg. s'abbailfer , tomber , fs'ecfoucer , aller à ford. 

Mare Jubfiait, Ovip. La mer devient calme. Nawr: 
Sabfidunt. Pr. Les vaileaux s'enfoncent. Oeuls vehbemen- 
tèr fublidunr, Cius. Les yeux font forr entoncés dans ja 
tête. Prata fubfidumt, Coz. La verre des press cufonce. 


Esfeigue.) Vid, Turnes. Vid, SALMAS, de re mu. Kom, 


PAZ. 40. , 
en BSIGNARÉ, 5, avi, atim, C1c. Signer quelque 
chofe. 

SussiLrans ,entis. AruL. Danfant. (part.) v. 

SUBSILIRE,35,ûs,anbsnlrum. D 1 A UT. Sauver, 
danfer. 

SÜBSILLES , funt lamilla quadam facris necefferia. 
Fasr. Quibus magi forte iebantur ad pellicendin in amo- 
rem. (R. ILLex.) Dicuntur etigm ipluiices , auf upllices, 
Fesr. (ab 1rss , Gr I1Lax.) 

SÜBSIMILIS , itë. (adj.) Celf. Prefque femblable. 

SÛÜBSIMUS, à, #m, VARR. Un peu camus. 

SÜBSIPÉRE ,piô, sipñs. VaRR. N'avoir pas tout à 
faie le god de quelque chofe, mais en approcher. (r. 
SArER«.) | 

SussisTs.( imper. ) v. SUnsisTsRs. 

SÜBSISTENTIA , 4. f. Subfftence, terme de Theo- 
logie , c'eft la même chofe que peifonne. 1n Trimitate 
tres funt fubfifientia. Xl ya trois Subfftences dans la fainte 
Trinité, il y a trois perlonnes en Dieu. 

SOBSISTÈRE , #5, frins, flitum. Vime. Demeurer, 
s'arrêter quelque cemps en quelque lieu , Éfubiifter , fuf- 
fire (r. Srars } Subfiffe pauisfjir. Big. Arrécez-vous \ 
un peu. Feræs jubjifirre, Liv. Prendre des béces fauvages. 
Subfijtere jumpribws. BRUT. Cic. Pourvoir , fournir à la 
dépenfe , fufire aux frais. Sxb@fhit proceriras Balfami ad 
duvs embrtos. PL, L'arbre de Baume, eft haut de deux 
coudées , & ron davantage, Subfifit unda, Vino, L'eau 
s'arrète, Laffi quidam fubfliterunt. Bis. Que.ques-uns 
d'entre eux s'arréterent, étaut fatigues. Non jnbfifims 
Ip. Je ne ferai plus. 

Sussir. (3. lubj.) v. SUB5s58 , fubfum. 

SÜBSITUS. à, #m.ApuL. Situé audeffous.(R.SiTus.) 

SÜBSOLANEÆ, qua fub Sole res appellantur. Fast, 
Subjolaner dicunrur, qui infimum Solum count. Fast. 

SÜBSOLANUS , 5. m. PL, Vente Oriental, vent qui 
vienc de l'Orienc Equinuétial. 

SÛÜBSORTIRI, 5 dr, ss sm. Cic. Tirer au fort. 
Subfertirsfuasces, Ssxv* Tirer au fort des Juges, à la place 
des autres qui fonc occuppés. . 

SÜBSORTITIO , omis. F. Cic. L'aétion de choifir par 
l: mayen du force , él-étion, choix par le fort. 

SÜBSTANTIA, à. 1. PI Subñance, eflence.f. être 


SUB. 

réel, qui fubffte par lui-même. Quint. biens, revenus , 
tichefles. Subffantia omnis orationss ejus. Quinr. Toute 
la fubftance de fon difcours , le but de fon difeours. 

SUBSTARE, f5, ffits. Cac. Etre, exifter. Ter. tenir 
Ferme , étre conftant , étre deflous. 

SussTERN SNDUS, à, ww. PL. (part. pall.) v. 

SÜBSTERNÈRE , n3, fra, fratim. Ter. Mettre, 
Éterdre deflous, Ex #rd bine fume verbenas tibi atque cas 
[ublerne, Tir. Prenez des herbes de l'autel que voilà, & 
les mettez fous lui. Sub/fernere pesori. Cou. Donner beau- 
coup de licriere au trouppeau. 

K On dit Sudfternere aliquid, alicui, TsR. Co. & 
aliquem aliqué re, Varr.R.R. 18. 


SUB. 1:75 

SÜBSÜLTIM. (adv.) Swet, En faurant. 

SOBSÜM ,sibès, Vid. Susasss. Virg. Etre deflous, 
être audeflous , être auprès. Periculi [ubeft fujpicie. Cie. 
On craint un danger. Eve 

SÜESÜRDES, à, #m. Quinr. Un peu fou:d , un 
peu confus , qui n'eft pas 2ffez clair. 

SÜESÜTUS , 4, äm. Horn. Coufu pardeflous. (pare. 
pal.) v. Sussusrs, dont on ne crouve point d'exemple. 

SÜOBTÈGMEN , finis. PL. Vid, Susremen , (à 5 G, 

SÜBTEGULANEUS , à, #m, Vire. PL. Quieft (ous 
les chuilles. (R. TicuLA, thuills.) 

SÜBTÉEMEN , inis. n. Parr. La crame d'un Tiflerare, 
ce qui pale avec la navette, entre les fils qui fout actes 


SÜESTER NI dr, Hratis sûm. (pall.) Varr. Etre mis, chés au métier, Anus fubtemen nebat. TT 5R. Hesut, La 


être étendu defous. 
SUESTILLATIO , ônïr. F. Gleff. Efpece de maladie, 


vicille lui floit des laïocs. 
SÜBTENTARE, 7, 45, Ztüm, Tenter un peu quel- 


qui arrive, lorfque l'urine rombe goutte à gourte. Onay- | qu'un. | Le Trefor d'Eftieone cite ce mot de Piauce, & 


p:lle auffi certe maladie en latin Subffillum. 

SUBSTILLÜM , 5. n. Feff. Temps qu'il fair, lorfque 
12 pluie va commercer, & qu'elle combe gourte à gouue, 
& lorfqu'elle a ce(lé , & qu'il en rombe encore. [Car. de 
R.R. difficulté d'uriner, id. SUBSTILLATIO. (R.STiLLA.) 

Sussrirerar. (3. plufp.) c Susstirir. (3. perf.) v. 
SUBSISTARE ,05 SUBSTARE. 

À SUSTITUENOUS » 4, mn, PL. 6x vw. 

SOBSTITUÈRE, #5, à, éram, Cic. Mectre quel. 
qu'un à la place d'un autre, fubftituer. (R. SrATUuRE.) 

On dit Sul fituere aliquem alicui, Co. im alicujus 
eWm . pre alique. Cic. 

SU BSTITUE , ri 37, rtis sim. (paîl.) Cie. Etre mis 
à la place, Qui in meum locum [ubflituitur. Cie. Qui elt 
mis en ma plac-, Hine 

SOESTITÜTIO , ônir. F. Ulp, Subltiturion. Subffi- 
HE.0 vulgaris, pupillaris, exemplaris, Vid, }usr.inflit. 

SUESTITÜTIVS conclue, AruL. Conclufion con- 
dirionnelle. 

SUBSTITÜTÜS, à, &m. An Cic. Subitirué à la place 
d'us autre. Sul fitwtus alterins loce, An Cic.—in alterins 
locum, D 1 6. Subfitué à la place d'un autre. Secundim 
fubftitutionn prenuntiare. Dic. Juger, prononcer en faveur 
du fubfticué. 

SUBSTO , à: , fit, Vid. Sussrans. Ter. 

- SÜBS TOMXCHARE, dr, és sum. Don. Etre un peu 
en colere. ; 

SÜBSTRAMEN, inis, n, Warr, Littiere. f. que l'on 
met ious |25 animaux, 

SUESTRATOS, 4, #m. Luer. PL. (part. pal.) v. 
SussreRnaRs. : 

SUESTRATUS, #,m, PI. Lictiere. f. Le même que 
SUBSTRAMEN, 

SunsTravir. (3. perf.) v. SUsrERNsRS. 

SÜBSTRELENS, enrir. (ad).) Apwi. Eu marmottant, 
En profcrant ercre les dents, 

SussrRicrion ; or. Co (comp.) de 

SÜBSTRICTUÜS, à, wm, PL. |. Serré. Sil. maigre. 
{parc pal.) v. : 

SÜBSTRINGERÉ , #5, 5, éüm. Quinr. Plier , fer- 
rer , ramaff-r, Col. etriller. Aurem fubftringe loquaci. 
Hon. S'il aime à parler , écoucez-le attentivement, 

SÜBSTRÜCTIO , anis, F. Vitr. Le fondement d'un 
édifice, Cre. bitiment , édifice. . . 

SÜESTRÜCTUS , à, #m. PL. Bâti en deffous. 

: SÜBSTRÜERE, 3, x1, éüm, Puaur, Bâvir audef 
fous_ bar les foudemenus d'un édifice. 

SÜEST E UT , dr, fruits sûm. (paf) Liv. Etre bâti. 

SÜB51 ÈRE , >. Vid. Sussurus. 

SÜBSÜLTARÉ , », 45, atwm. PLAUT. Sauter, fau- 
tiller. {ex Sazrare.) Hine ; 

SÜBSÜLTATIO , ôvis. . Don. Gefticulatio guadam 
nummos fperanti:, Don. Adel, 2. #1. 


apporte pour exemple ce vers, Adwueniffs huc fubtertatune 
exornatis effious. PLAUT. Truc. 2.215. 1] faut lire Siffn 
satum, (de Siffentare, pour Offenrare.) Tu viens ici faire 
parade de tes os erluminés.) Vid. SisrenTraRs. 

SOBTENTÜS , 4, #m. Car. Tendu. Leëtus loris fuba 
tentss. Cat. Un lit de faugles. 

SÜBTÉNUIS, à é. {adj.) Varr. Un peu délié, Fubæ 
Lsbtenmibus jetis.V ARR. Ciiniere,dont le erin eft fort délié, 

SÜBTÉR. (prép.) Cic. Sous. {Cette prépofiçion gour- 
verce l'atcufatif & l'ablatif, mais plus fonvent l'accula= 
tif.) Subrer alas Chcrubim. Bin. Sous les aîles des Cheru= 
bins. Swbter littore, Vino. Sous le rivage. Subter pracer- 
dia locavit, C1c. Il a placé dans ke cœur, 1nfodit fubter 
Terebinthum. Bisz. L'enfouit fous un Terebinthe. . 

SÜBTER. {(adv.) Cir. Audeffous, deflous, Suprà , Ce 
non fubrer. Biaz. D:ilus , & non deflous, 

SÜBTÉRAGÉRE , Ag5, 65. Caus. Agir deffous. 

SÜBTERCAVATUS , à, sr. So. Creufé pardelfons. 

SUBTERCURRENS , Ent, VirR. Qui paffe au- 
deflous. ne 

SUBTERCUTANEUS , à, #m, Vic. Qui eft ous le 
cuir, entre cuir & chair. Morbofubrerentanco vius. Vicr. 
Abbateu par une Hydropifi:, (maladie qui elt esse cuir 
& chair.) NET 

SUBTERDUÜCERE , «5, «1, éfm.—fe, PLAUT. Se dés 
rcbber , fe retirer à la dérobbée, fecrerteinenc. Sxtordu= 
xit je temps hic cccafjont, 1p. Leremps favorable, &c 
l'occafion, {nnr, échappés. 

SUBTÉRERE, «èr3, #rfui, tritim, Cat. Broyer, 
Ecraler, Boves [nbterunt pedes, C ar. Les Bœufs ulent à 
corne des pieds pardelous. 

SÜBTÉRE, 5° ,erseis sûm. (pall.) PL. 

SÜBTERILUENS, énris. (adj.) PE. Qui coule, & qui 
paf: audeflous. Torren'e minaciter fubterfluente, D Le 
torreot paffanr audeflous avec rapidité, avec grand bruit. 

SUBTERFÜGERE, figiô, fugi, füsinam, Cic. 
S'ei fuir , le derobber, éviier, efquiver. andre fugere pœn 
nam, Cic. Evicer le fupplise. Suéterfrgir dicere, Quinr. 
décism. À &vicé de dire. Non emsm fabter/ugi quominss 
annuntiarem, Binz. Car je sai point évité de vous ane 
noncer (courtes les volontés de Dieu.) 

SÜBTERJACÈRE , jéci 3. Jetier defous, Hordii gra 
na fubierjaciantur, PALL. Qu'o. jeite dellous des grains 
d'orge. , 

SusTsRLADSRE. Prrg. (2. fur.) v. 

SÜBTERLA LE, 457 , däpsüs sum. Liv. S'efquiver, fe 
dctobber, s'entuir. Virg, couler audeilous , couler pire 
deflous. Cism fluctss [ubreriabere Sicanor. Vino. Lorique 
vous coulriez lous is flocs de la mer de Siciie. | 

SÜBTERLINÈRE , m9, leur, litum. PL. Frotrer, 
oindre #2 deffous. 

K{ le n'a: erouve qu: le pafif Subrerlini, PL] 

SÜB'IERMEARE,),4:.P1.CLaup.Couie: pardefl ns, 
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SÜBTERNÂTANS , ris. Sos. Qui nage audeffous. 

SÜBTÉERO , i:. Vid, SUsraRsRe. 

SÜBTERPENDENS,énris. Par. Qui pend audeffous. 

SÛÜBTERRANEUS  ä,##. Cou. PL. Qui eft fous verre. 

SUSTIRRAQUEUM ,4 n. Ecei, Souurrague , en Aqui- 
taire, 

SÜBTER TENUARI , br, &rs sm. (pall.) Luc. 1. 
ar3. S'uler, être ulé. 

SÜBTEXERE , #3; æiù 5, ætim. Liv. Ajouter, joindre 
quelque chofe à une autre, Cælum fubtexere fume. ViRo. 
Couvrir le ciel de fumée. + [Ce verbe dans le fens pro- 
pre, fignific faire un tiffu , mais on n'en crouve point d'e- 
xemple en ce (ens ] 

SUBTEXI, xôr, téxtis sim, (paf) PI, 

SusrTiuion,o0r#. CoL. (comp.} de 

SÜBTILIS, lé, (adj.) Luer. Délié. Cic. (ubril, inge- 
aieux. Hoc fubrilierem fecit multorsm gulam. Cor. Cela a 
rendu plus friands sr de gens. Homo fubriliffimus. 
Cic. PL. Un homme tres fubeil , tres penécrant, Soliroque 
fubrilier, Busx.. Et plus délie qu'à l'ordinaire, Peétentes 
texentes fubri is, 1p. Qui failvienc des ouvrages fins & dé- 
liés. Indoi te fubrisbuws. Bigz. Je vous ai revêtu des ha- 
billemens les plus fins. 

SÜBTILISSIME. (adv.) Cie, Avec beaucoup de déli- 
cacelTe. (lup.) de SUsriLITER. 

SunriissiMUs , #, #m, Cou. ({up.} de Susrruis. 

SÜBTILITAS, 4ri:.F. Cie. Subtilité, fneffe, délica- 
telle. f. Subrslitas mulicbris. VitR. Taille fine d'une f:m- 
me,—fcalpturs, In. La délicat: de d'us ouvrage de feulp- 
cure.—fcriprorum ruvrum, Cic. La délicatefle de vos ou- 
wrages , de vos écrics. 

SÜBTILITÉR. {adr.) Cie. Subrilement , finement , 
avec fubrilité , avec délicareff:. Liv, en détail, Privatas 
caufas de ea tenues agimus fubrilides ; capitis, aut fama 
feilscet ornatiis.Cic.o.Ep.z1. Nous traitons d'une maniere 

lus exaéte & plus délicate , les caules dis partieuliers , & 
egeres ; celles où il s'agit de la vie ou de l'honneur , nous 
y employons plus d'ornement & p'us d'éclar. 

SÜBTIMERE, &5,#5. Cic. Craindre uo peu. 

SÜBTRACTIO , ônis. f. Bugs. Non fumwi fubtrac- 
tionis filii. Bin. Nous s'avons garde de nous retirer, & de 
nous affoiblir. 

SÜBTRACTÜS, 4, #m. Luen. Oté. Tac. fouftrait, 
setiré, upprimé. (part. pal.) @ 

SUBTRAHENDUS , 4, 4m. PL. Cr 

Susrraans, «mi, PL, |. (part) v, 

SÜBTRAHÈRE, h5, xt, um. Piaur. Souftraire, 
prendre, icren cacherte, retirer » dérobber, 

X [On dir Subtrahere aliquid alicui. PLaur. aliquem 
alicus rei, Cic. aliquid de, ex aliqu& re, Cic. PL. Subtra- 
here je ab aiiqua re. Cic. aliqué re. ViRG.] Subtrahers à 
pondere. PL. Diminuer du poids. Hune belle feriwns jub 
traxit, Liv. La fortune le retira de la guerte. Subrrahere fe. 
Cic. S'éloigner.—te afpeëtu ne noftre. Vino. Ne vous dé 
rebbez se nos yeux, nc nous quittez pas. Qwod fi fub- 
craxerit fe. Biss. S'il fe retire. 

SOBTRAHIE , br, traétits sièm, (pall.) Virg. Ecre ôté. 
Ne quis ab cñ cognitiens fubtrahuretar, D o n. Que per- 

onre ne l'ignorât. 

SÜBTRISTIS , ré. (adj.) Ter. Unpeu trifte, 

SÜUBTRITUS, à, #». Piaur. PL. Ufe pardeffous 
{parr. paf.) v. Susrsmins. 

TR TT CUP 3, sm, Cic. Un pru vilaio. 
{dim. 

SÜBTÜR PIS, Ë. adj.) Cie. Us peu vilain. 

SÜBT ÜS.(adv.) Varr. Dellous, audeffous , par- 


ous. 

SÜBTÜSÜS, à, #w. Tis. Un peu murtri, Subtufa 
gemar. Ti. Ayant les joues meu:tries de coups. 
SÜBYAS, #nis. m, À, Gell. Secondcçaution, 


SUB. 

SÜBOCULR, &. f. Hor. Une chemife. f. Fast. Elpece 
ce gâteau. (r. SUBUSRE, (pre)SUBVERS, HE EXHEE, {pro 
exdusre : velex (ubtus. VaRR. 4. L. L.) Subucula Linea. 

Bis. Une tunique de fia lin. 
SÜBÜCÜLATUS ,3, #m. Quint. Vétu d' 
mile. 
SÜBVECTARÉ, 5, sui, atmm. PLaur. Cou. Porter 
quelqu'un. Subveitare cymbä. Vine. Mzucr dans un bat= 
teau 


une che 


SÜBVECTIO , ünÿr. f. Caf. Traofport. m. voiture. f. 
l'action de percer. Ad fubueéionem paruulorum juorums 
ac conjugum. Bisz.Pour amener leurs femmes avec leurs 
pes enfaus, pour faire venir leurs femmes & leurs petitæ 
enfans, 

SÜBVECTUS, 4, #m. PL. Amenk , pailé , conduit, 
(parr. pal.) v. Susvensns. . 

SÜBVECTÜS, #. m. Tac. Tranfport, ”. voiture. f. 

SÛÜBYÉHÈRE, 3, x5, éäm. Tan. Tiaufporter, 
amener , mener , voiturer, Tac. Faire remocter plus haut 
Les vaill-aux. Subvebere navibus. Cas. Amener par eau, 

SÛÜBVEHI, véhôr, védüs sum. (p.ll.) Vino. Subvehi 
ad arcem. Ip. Etre amené à la Ciradslle, 

Susvanras, at. ((ubj. præl.) © 

SusveN12O.(pour) Susraniam. Plaur, (Fur. ind.) v. 

SÜBYENIRÉ ,»i0,meni ,ventum. Tac. Sirvenir, 
arriver après d'autres, [Uie. S:courir, foulager, reine 
disr , venir au fecours. Cercalis cum deleta manu fubue. 
mit. T À c. Cerealis furvint avec des trouppes choifes 
Subuens , quajo te Domune Deus mens , mihi vidus. Bist, 
Afliftez, je vous prie, S-:gneur mon Dieu , cette veuve. 
Sabuen fh ruina, 1 p. Vous êtes veau pour empécher fa 
ruine, His malis fubuenit rare viäés. Cas. Le regime 
guérit ces maux. Subvenite eppreffo. Base. Alliltez l'op- 
primé. 

SÜBVÉNIRE, véninitr, vénräm éfi. (imp:rl.) Cie. In« 
cendiss fubuenitur, Lo. On arrêce les incendies. Re/rondems 
non alirer tot flagiriis ejus fubveniri potuilfe. T ac, Repor- 
dit qu'on se pouvoit pas autrement artéer le cours de 
tant de méchancerés. 

SUgvaNTA. Plant, {imper.) v. 

SOBVENTARE , ë. PLaur, Le même que Susvs- 


NIR&. 
SÜBVENTÜRUS , à, #m. Own. (fur, parc.) v. 
SUsvaNIRs. D , 
SÜBVERBÜSTUÜS , 4, #m. PLAUT. Fragm. 2. Battu 
de veryes, fuuerté, 


SÜBYÉRERL , véré dr, vérins smm, Ce. Craïndre un 


eu. 
; SÜBVERSARÉ , vérs3. P 1 À u T. Renverfer fouvent, 
{ fre.) ac SURTERTERE. 

SOBVERSIO , onis. f. Bibl, Renverfement. m. def 
cruétion, ruine, perte. f. 

SÜBVER SÔR , üris. m. Bib'. D:ftruéteur , rebelle. 

SUBVERTÈRE , verres, vérts, vérimm, O vip. PL, 
Renverier , jerter par terre, fruiner. Calcesrs F pede ma 
jer ent, fubuertet, fi minor uret, Hon. Si uu loulier eft 
crop grand, il vous fait broncher. S'ileft crcp petit , il 
vousbleffe. Afenfas jubuertis, Binz. Renverfa les tables. 

SÜBVER TE, tbr , versis sûm, (yall.) Tac. Et Nimiug 
fubuerterur, Binr. Et Ninive fera détruites 

SÜBVESPÉRUS. Virr, Vent d'Occident. 

Susvaxars.(3. pl. perf.) v. SU»YsHERS. 

SÜBVEXUS ; 4, ww. Liv. Un peu courbé ou vouté: 

SÜBVIRIDIS , viridé. (adj.) Celf, PI. Verdâcre , ti 
rant fur le verd , un peu verd. 

SÜBÜLA , à. f. Col. Aiêne de Cordonnier. f. Perfe- 
rabis aurem cjus Jubalé. Bis 1, Vous lui percezez l'oreiil 
avec ure alénce, 

SÜBÜLCUS , 5, m. Cel, Porcher , qui garde les Cg« 
chors, (r. Sus. Coches) 


suc. 

SÜBÜLS , ünïr. m. PI. Efpece de Cerf, dobt les €or- 
ses font routes droites comme une lutte. { R. SUBULA- 
on Suauio, Varr. Un Joueur de lutte. Subulo diétus, 
quod ira dicunt tibicinem Tufci. \n. 6. L, L.) 

SÜBVOLARE, 5, ui, ätim. Cic. Voler en haut. 

SÛÜBVOLSÜS . 4, mm, À. Gus. Arraché , pclé. 

SÜBVOLYÈRÉ , v5, volui, #tüm, Vin. Rouler, 
faire rouler, Manibus fubuolvere [axs. 1 D. Rouler des 
Pierres avec les mains. 

Susvozrurius. Plaur, Rd. De la couleur d'un gros 
oifeau , comme d'un Vaurour.#* [Ce mor eft forgé par 
un valet, qui ne fe fouvenoic plus de la couleur brune 
qu'on avec le en latin Subsquilss,] 

SÜBÜRBANÀ , ôram. n, pl. Bibl. Les Fauxbourgs 
d'une Vil'e. 

SUBÜRBANITAS, sfr, f. Cie. Ce qui eft tour piès 
di la Ville, ce qui eft aux environs de la Ville. 

SÜBÜRBANUÜS, à, #m. Cic. Qui eft aux Faux- 
bourgs d'une Ville. Æortus fuburbanws. In, Un Jardin 
qui cft aux Fauxbourgs. 

SUBUÜR BICARLÆ regiones, Co D. THaon. Les re- 

jons iuburbicaires , écoient les dix Provinces renfermées 
ans l'Icalie, les 1fles de Sicile, de Corfe , & de Sar- 


daigre. 
CBORERE 9 25 %füm. Sur. Brûler legerement. 

SÜBÜURGÈRÉ , gê 5. Vino. Preiler ua peu. 

SÜBÜURX , &. ou Yann, à Qrartier de Rome, ainf 

SÜBÜRRA,& “* a. Ÿ appellé, (à pago Sucufane, 
q- Sueufa. 1. l, 6. L. L. Vel qui (ub uibe antiques ff- 
us erar vicus ille, qui dicitur à Martiali Sammænia- 
num , 441f Jub mœnibus firum.) C'étoit un quartier où 
fe retiroienc les femmes de mauvaile vie. Oa l'app:lle en- 
core aujourd'hui la Suburra. 

SÜBÜRRANUS, 4, #m. MarT. Suburrans magif- 
tra. Ip. Une femme débauchée, id. SUBURA. Suburra- 
na Tribus. Fast. La Tribu Suburrana. 

Susus. (pro) Suraus,) Luer, PI, Vid. Sus. Cochon. 

SÜBYÜLTURIUS. Plant, Vid. SusroururRiUs- 

SuccsnANIUS , 4,#m. À, Gars. Le mém: que Suc 
ÆIDANEUS. L A 

SÜCLEDÈRE , d?, céff5, céffam. V 1 R o. Entrer de- 
dans , arriver, s'approcher , s'avancer , fucceder , | 
réuffir , avoir ua bonfuccès. (r. SUs, + CapsRs.) 

Succeders alicui, in locum alterius, Cic. Succeder à 
quelqu'un, être mis en (a place. Succedere in paternas 
opes. Li v. Succeder aux biens de fon pere , hericer de fes 
biens, Ad montes fuecedere. 1p. S'approcher des mosta- 
gocs.-muris, Liv. murum, T Ac. S'appcocher des mu- 
salles. 1n flationem fucceders, Cie, Kelever la garde, 
mocter la garde après d'autres. Miliria fuccedir, Liv. On 
réuilic à la guerre. Omnia ex fentenrié fuccedunt, C 10. 
Tour réufic heureufemenr. S: fuccefferit hominem alie- 
mari ments. PL. S'il arrive que cet homme perde le fens. 
Teëko fucesdere, V 1 RG. Entrer dedans la maïilon. Antro 
fuccedimus. Ip. Nous approchons de la caverae , de l’an- 
tre. 1 ima montium [uccefferunt. S y LP. Ils vinrent jul- 
qu'aux pids des monragnes. Sxccedir emarem femmna, 
Grar. La femelle eft couverce. Æfopi fabella qua fsbu- 
dis nutricularum proximè [uccedunt. Quint. Les fables 
d'Elope , qui fucc-dent aux contes des nourrices , qu'on 
fait apprendre aux enfans immediatement après qu'ils 
font hors d'avec leurs nourrices. 

SÜCCEDITÜR , sMcc8ffim &fi, (imper(.) Cic. Antes 
quèm 1 Juccefum effet, In. Avant que perfonne ait été 
mis en {a place, avant qu'il ait un fuccefleur. 

SÜCCENDERÉ , cémd5, 45, süm. L'Ue à w. Brûler, 
mercre le feu,allumer. Cum ipfa civitate fuccendes. Bis. 
Vous les brülerez avecla Ville. Succenderuns cam igns. 
19. La brülerenc. 

+ SÜCCENDI , dr, cémsis sum, (pañl.) Bibl, Etre al- 


suc. 116? 
lame, JIgnis fuccenfus ef. Yo. On alluma le’feu. Ur fuc- 
cendrretur fornax [cprupiñm , gum fucendi confueverat. 
Bis. Que le feu de la fournaife fuc fept fois plus ardent, 
qu'il n'avoic accoutumé d'être. 

SÜCCENSERÉ , cmd, st, Ce. Se fâcher, fe 
mettre en colere, s'irriter , étre en colere, 14 nunc fuc 
cenfes mibi, Tan. Vous res en colere contre moi de cela. 
À Succenfers eft in re gravi  jufié irafci. Don. Audr, 
2. 6. 17. 

SÜCCENSIS , ônis. f. Bibl. Embra(ement. m. 

SÜCCENSUÜS , à, #m, Cic. Allumé pard:lous ; en= 
fammé , embrafë, (parc. pal.) v. SUccEeNDaRE | 

Succenfus amore, O v1 D. Embraié d'amour, 1r4 fuc= 
cenfur, Six. IraL. Endammé de colere.—mere. San. TR. 

Animé par Le vin. 
Succsnriva tibia. F. Varr, Une Îucee qui fe joint avec 
uucautre , appcllée incentive. j 

SÜCCENTURIARE, 5, avi, àtüm. PLAUT. Fast. 
EfF, explenda centurie causé, fupplere, fubjicere. Hinc 

SÜCCENTÜRIATUS , à, wm. Fast. Qui remplit la 
place d'un autre [oidac qui eft mort , ou abient, (R. CsN- 
TUR1A.) Ege in infidiis bic ere fuccenturiatus, T a R. Je 
me tiendrai ici enembulcade, pour venir au fecours. 

SÜCCERDA , 4, f. Fefl. L'ordure des pourceaux, 

Syn. Srercus [ui!lsm, 
SÜCCERNÉRÉ, n9, eréui , erêtäm. Vix. PL. Saffer, 
blurter , ramufer , paffer au [as , cribier. 
SÜCCERNI, nr, crénits sam, (pall.) Plaut. 
SuccasssRUNT. (3. pl. perf. ind.) v. Succspsrs. 

SÜCCESSIO , ônis. £. Cre. L'action de {ucceder à um 
autre, de prendte fa place. Bb. Succeflion. Pofcitur 
fucceffio Brurs in locum Antoni. ERuTr. On demande que 
Brutus [oit mis à la place d'Antoine. Succefionem efficit 
voluprati:, Cic. Fait fucceder le plaifir à La douleur. 

SÜCCES SO & , ôris. m, Cie, Succefleur, qui fuccede à 
la place d'un autre. 

SUCCESSÜM,3.n ), 

SÜCCESSUS , #s. m. iv. ? 
grès , diligence , vielle. 

Succefus bojtinm. Cas. L'approche des ennemis. Carsre 
fuccelfu Ovin.Ne réulfir point. Sueceffs exultans Choræ- 
bus. Vire. Choræbus , animé par le fuccès. Succeffam , 
l'uccelfus babere, Bisc. Réuffir , avoir un bon fuccès. 74ms 
minis atque minis: jurrefu latus equsrum. Vino. La joie 
qu'il avoic du progrès & de la vicelfe de fes Chevaux, 
diminuoit peu a peu. 

SÜCCESSUS, à, sm. (pafl.) Cic. Cum omnis mel 
causé velles mubi fuccel[s. Lo. Ep. rs. gr. Voulant, pour 
l'amour de moi , que cour me réuflir. 

sÜccI DANEUS, à, #m. PLaur. Hoftiafuccidanss, 
A. Gaz. Secondes viétimes que l'on ruoit, pour reparer 
la faute du premier facrific:. #% S:rvius dir qu'on appel- 
loit ainfi La viétime qu'on immoloit , à la place de celle 
quis'écoic échappée par hazard de l'autel, où elle alloie 
éere immolé-. Srrv, 2. Æn. 140. 

SÜCCIDÉRÉ, 4f, cidi, cisäm, Co 1. Coupp:r. (Rà 
Cansrs. Tuer.) 

Fruments fuccidere. Cas. Coupper les bleds. 

SÜCCIDE, dr, cisis sm. (paff.) Sil. Etre couppé. 

SÜCCIDÈRE , d5, eidi, PLaur. Tomber. {r. Ca4 
»:Rs. Tomb:r.) 

sOCCIDIÀ, 4. f. Cie. Un morceau de lard , une flés 
che de lard. Succidias bumanas fac:ss. À. GsLL. Vous 
naffacrez les hommes , comme un Boucher met en pie 
sesles Cochons pour les faler. 

SÜCCIDÜS , 4, #m. PLawr. Plein d'humeurs, plein 
de fuc, piein de (eve. (r. Sueeus.) Succida lans. Cas. 
Lou. Laine graffe, relle qu'elle cit, lorfqu'en ne fait que 
_ondre les becbis. Suecidus ræ#mus, Par, Branche verte : 

gui a de la eve, du fuge 


Evenement , fuccès, bon 
ou mauvais. fPirg. Pros 


VYVrvvriü) 
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SÜCCIDÜDS , 4, #m. O v 1 D. Qui tombe Facile 
menr, qui eft cout tremblanr, ; 
SÜCCINCTE.{adv.) Don. Adel. 4. 3: 9. Suceinéte- 
ment , en peu de mots. 
Succincrion , oris. PL. (comp.) de SuceincrUs. 
SÜUCCINTULUS, à , wm. ArUL. (dim.) de 
SÜCCINCTÜS, à, #m. O v 1. Troufle, qui a fa 
. robbe relevée, { part. pall. }v. Succincare. Gladie, 
pungione fuccinétus. Cic. An Han. Armé d'une épée, 
d'un poigrard. Carthago fuccinéta portubus. In. Carthage 
cnvironné: de fort beaux Ports. 
SÜCCINÉRÉ , n2, imts, Ho r. Dire quelque chofc 
après qu'un autre a parlé, 
SÜCCINEUS, à , #vr. PL. D'Ambre.(r. SUccNUM:-) 
SÜCCINGÉRE, g3 , #5, élum. Cic. Environner. Sur 
cingere fe terrere, D ef: Avoir autour de foi b-aucou 
de gardes quiinfpirent de la cerreur. Quod fe canibus fuc. 
cinxerat, Cic. Parce qu'il éroit euvironsé de chiens. 
SUCCINGI , gôr,cinéis sum. (pall.) Oviv. Atram 
canibus fucengitur aluum, Ip. Elle a la partie inférieure 
environnée de chiens cruels, fon corps eft changées chien 
paricbas 
SÜCCINGÜLÜM , 5. n. Plaut. Fefl. Use ctintare. f. 
ua baudrier. | 
SÜCCINOM , 5. n. PI, De l'Ambre, fuc de certains 
arbres, (R. SuccUs.) Szccinwm legunt , quod illi glefum 
vocant, TAC. Germ. Ils ramaffenc l'Ambre qu'ils ap- 
pellenr Glele._ 
SUCCINUS, ä, #m. Mart. Le même que SUcer- 
MasUs. 
SuccINXsRUNT ,—ciNx1T.(perf.) v. SucciNezRE. 

SUCCISIO , owis, F. Bibl. L'a&tion de coupper. (r. 
Succipans.) 1n fuccifione lignorum. In. Pour coupper 
du bois, en couppant du bois, 

SUCCISIVUS, 4, #m. Couppé , rogné , retranché. 
Succifiva tempora, Cic. Temps que nous retranchons de 
20s occupations ordiraires, pour l'employer à d'autres 
chofes, un temps couppé, temps perdu.Pid.Sussicrv Us. 

SUCCISUS, à ,wm, Cæs5. Pauché. Liv. Couppe. 
(part:pall.) v. Succiners. Coupper. 

SUCCLAMARE, 5, avt, atum, Liv. Faire des accla- 
marions , crier, s'écrier. In illa virgine publica fucclamat 
nvidia, Quint. Certe fille eft l'objet de la haine publi. 
que, Cémque ego clamaffm. Bis. Er m'écant mife à crier, 
At ill fucclimabant, Yo. Mais ils {e mirenc à crier. 

SUCCLAMARI. Quinr, Ecre la matiere des difcours 
d'une Ville. Ad hoc cum fucclamatum effet, Liv. Après 
qu'on eut fait un grand cris à cela. 

SUCCLAMATIO , 6x5. Ê. Liv. Acclamation. f. cris 
qu'os fait apiés une harangue , applaudiffemenr, m, 
SUCCLAMATUOS, à, um. QUinT. (part. pafl.) v. 
SUcCLAMARE. 

Succlamatus omnism malediétis Quinr.Blämé de tour 
le monde. 

SÜCCOLLARÉ , Ÿ, &ui , tm. Susr. Porter fur Les 
Épaules , fur ion coû. Regers fuum fi volare nequit , fuc- 
coliant. VARR. 3. R.R. 16. Les Abeilles portent leur 
Roi, s'il n* peuc pas voier. 

SUCCOLLATUS,ä,wm».P1. Sur. Porté fur les 
épaules. 

Succosior , eris. Cou. (comp.) de 

SÜCCOSÜS , à , mm, Cas. P L. Plein de [ue , fuccu- 
Jenc ; plein de jus ; de lève. Pesr. Riche, 

SUCCRESCERE , fes, creus , cretum, Co L. Croître 
dcflous, venir pardelious. B:6!. S'accroître, s'enrichir. 
P.aut. Croire peu à peu. Cuir. Sacceder à. Sucerefcere glo- 
via fensorum. L'1 v. Succeder à la gloire des Acciens , des 
Aucctres. 1bar proficiens, atque Juccrefens, Biue. Il ae 
loir en profitant & en s’accroilfacr , rour lui proftoit, & 
senrchifloit de plus en plus, Videsis quèd turbs fuccre- 


suc. 
verit, Vous voyez que cette populace s'eft acérue de 
beaucoup. Suecrefcere faciam [uper vos.carnes, Bin. Je 
ferai croître fur vous des chairs,je formerai fur vous des 
chairs. Hine 

Succrarus, #, 4m. (part. pal.) é 

SuccrEvsRUNT. (3. pl. perf.) 

SÜCCRO , onïs. Fleuve d'Efpagne. b. el Xucar , qui 
fe décharge dans la Méditerranée, dans Je Golfe app:lle 
de fon nom Sucrenenfis. b. Goife de Valence. 

Succro. Liv, Sucron. kb. Succa , Ville d'Efpagne, fur 
l'embouchure du fleuve de même nom , au Royaume de 
Valence. 

SÜCCRONENSIS, së. Cic. De Sucron. 

SÜCCROTILA vocula. Fasr. Une voix foible, 

SÜCCÜBÀ, 4. f. Ovid, Une femme adulrere,une con- 
cubire, 

SUCCÜBEARÉ , 5, cb 5, cXbitum, Arur, Le même 
que SuccumsaRs. 

Succususrar.(3.plufp.) v. Succuusrrs, 

SÜCLÜLEÉRE , 43, Hdi, cusmm.V ARR. Forger. Swes 
cuderunt ferreamtunicam ex annalis, VARR, 4. L, Le Ils 
forgerenture corte de maille. 

UccULA. Vrd. SUCULA. 

SuccULENTUS, 4, um. AruL. Succuleot,plein de fuce 

Succumsens , entis, P1.{part.) v. 

SÜCCÜMEËRÉ, 85, eïbit 5, eñbitam, Liv. Succom- 
ber, celer, fe laifier aller. Cic. Manquer de courage , 
n'avoir pas allez de cœur, Varr. Coucher avec, fe proiti- 
tuer. (R. CUsAR&.) 

Animo fuccumbere. C1 c. Perdre courage , fe laifler 
abbartre.—cuipe, Vire. Se laiffer aller à une faute.—smerr. 
Luca. Suecomber fous le fardeau.—precibus alicujus. 
Cic. S+ Jaïller gagner aux prieres de quelqu'un. Mwlier 
que fuccubnerit euslibet, Bis. La femme qui {e fera cor« 
rompu, 

Suceurrs. Secourez. (imper.) v. 

SUCCÜRRERE , c#rr3, cnrs, chr:üm, Cas. Secou= 
tir , venir au fecours. Cie, Aller , s'avarcer, [reuir dans 
l'efprit, venir audevant, 

Suceurre maferis. Ecci. Secourez les miferables. Sue 
curram atque fubibe. Cic. Je ne laifferai pas d'aller & de 
m'avancer. Ur qurdque fuccnrrit,liber feribere. Cic.ad Arr. 
J'écris les choles felon qu'elles me viencent das l'efprit. 

SÜCCÜRRITÜR , sacemrsmm ft. (imper{.pail.) Cie, 
Oa vaauiccours , on va audevant. 

SÜCCÜS , 5. m. Cir. Le fuc, ou l'humeur qui eft dans 
le co1ps des animaux & dans les plantes, fla force, la vi= 
gueur. f. (q. Sugus ex v. Suorns. Den.) Succus herbe. 
Ovip. Lejus , le fuc des herbes , des plantes. Swccws are 
berss. PL. La féve des atbres.—vratiomis. C1c. La force. 
d'uo diicours.—terra. Ip. Le [ue de la terre. Swécos venené 
barerr. O v à D. Repand la maligrité du poilon. 

SÜCCÜSSARÉ, 3, avi, atum, Acc. apmd Non: Ses 
cour: quelqu'un,comme fair un Cheval quicrorte, Hine 

SOCCUSSARIOS , 55. m. Qui agit: , qui lecoue, Le 
met que 

SÜCCOSSA TOR , üris. m. Lueil. y Qui fecoue, qui 

SÜCCOSSÔR , oris. m. 14. ? agite , qui tour= 
mente. Swccuffarer eques. I D. Chevai qui fatigue fon 
bomme. 

SOCCÜSSIO , anis, San. Le même que 

SOCCÜSSÜS , ss. Cie. Secouile. f. 

SÜCCÜSSÜS , à, sm. A P U L. Secoué , agité. (part; 
af.) v. - | Ê 
. SOCCÜTÉRE, cri 3, eff, caffam. Lucr.6..Secouer, 

donner quelque fecoufle. (q. Subrus quatere.) | 

SÜCCÜTI, 11 6m, smccuffüs sum (pail.) Ovid, Etre 
agite ; ébranle. | 

SUCTÜS, #5. m. PI, L'aétion de fuccer. 

SÜCULA, 4,f. Plaur, Perice cruie. f, animal. Vitr « 
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SUD: : SUE. SUTr. ze 
Unetruie, à& moulinec , machine à cirer des fardéatx, | SOÜESSX , eu Res ? Sinneffe, Ville Fe 
aicfi appellée , parce que comme la truie eft environnée de |  SUESSA POMÉTIÀ , 2. f. “°%-S$ peuples Vollci, 

es petits, cette vs eft encourrée de certains ac- | le Latium. 


neaux qui font auf appelés porewli, Cochons. Plant. 


SÜESSSANÜS, à, äm. Vid. SINUISSANUS. 
Robbe de deflons , une vefte, 


SUsSsSsE. (pour) SUsvisse. 


*SucuLz, arum, f. pl. Cic.Les Hyades. f. fept étoiles SUESSIONE, srum. Ecci. Peuple du Soïfon= 
au front du Taureau , . amenent FA pluie. # [Ciceron |  SUESSIONES , mm. m. pl. Caf. fnois, ceux de cr 
2-de mat, remarque que c'efhpar igaorance que les Latios SUESSONES , #m. Lucan. fous. Suiffons, Vil= 


ont donné Je nom d- Swewle À certe Conftellation, que les 
Grecs appellent wads, 46 des, pluere, Ils ont cru que ce 
mor venoit de ds, des, fus, Cochon, d'où ils ont fait /#- 
cule.] (Quaf à fusbus effent, non ab imbribus nominata. 
Cic, z. de nar, 111.) 

Succuu. Apul. (gen. pl.) de Suceus. 


SUDABUNDUS, à, #m, Ov1n. Quieft cour en 
fueur. 


Supans ,antis. PL. (parr.) v. 

SUDARE, 45, avi, ätum, Cie. Suer , travailler avec 
effort , avec psine , avoir de la peine. Pro communibas fu. 
dare commoai:,1p. Travailler pour le bien public. Sudare 
[anguinem. Liv. Suer du (ang. Sudanr foxa humorem. 
Lucr. Les rochers jettent une efpece de fueur. Sudabuns 
rofcida mali, V1RG. Diftileront une rofée de miel, Sw- 


davit © alft. Hon. 1] à fouffert le chaud & le 
froid. 


SÜDARI, dir, dütis sm, (pal) T ac. ‘Ubi thura 
balfamaque fudantur, 1 D. Germ. 45. Où découlent le 
baume & l'encens. A 

SÜDARIOLOM , Gi. n. Apul. (dim.) de 

SUDARIOM , 5 5. n. Carul. Unlinge, un mouchoir, 
frotroir dont on effuie la fueur. fEcel, Un fuaire, uo drap. 

SÜDATIO , onis. f. Sr. L'aétion de fuer. Pirr, Le 
Meu cà l'on fuoit dans les bains. 

SUDATOR , 6ris. m. PL. Qui eft fujet à fuer , qui fue 
aifement. 

SÜDATORIÜM, 55. n. Sen, Lieu dans les éruves, où 
J'on le mettoit pouf {uer. 

SÜDATORIUS, à, #m.PLAUT. Qi (ert à faire fuer. 

SUDATRIX rogs. Mar. Robbe qui fait fuer. 

SÛÜDATUS, à, #m. Ovip. Difile. Cland. Travaillé 
avec beaucoup de peine, = 

SODES, is. f. Caf. Un pieu. PL. Efpece de poiffon. Sw- 
dibus inter fe concurrere, Liv. S'entrebattre à coups de 
pieux. 

SOUDDO , #5. Vid. Supars. Cie, Suer. 

SÜDOR , ôris. m. Cie. Sueur. f. fpeine. f: rravail. m, 
Elicere fudorem, Cas. Faire fuer , provoquer à la fueur. 
Multi (udoris et. Cic. Eft d'un grand travail, 

+ SUDORIFICUS, à, #7, Qui fair fuer, fudorifique. 

SUDORUS, à, sm, A PU. Quieft en fueur » fuant. 
ré Affatum corpore, Ip. FLoR. Ayant le corps tout en 

ueur. 

SÜDÜM, i. n. Cie. Temps {ercis, beau. ({uppl. Tem. 
pus.) q: Seudum, ji, e, fine udo, {aus humidité. 

SUÜDUS , 4, #m, Apuc. Setein, Fid. Suouu. 

Sus. (abl. ing.) de Sus, Cochon, :- 

à SUBCIA » &. £. Cie, La Suede, Royaume d'Europe, au 

otd. à 


le aflez bonne dela deuxiéme B:Igique,d: l'Exareat des 
Gaules dans l'Ifle de France, iur l'Aîce, Evéché fous 
Rheirms dès le quatriéme fiecle. € [C'eft le premier Suf-, 
fragant de cette Metropole & il a droit de facrer les Rois 
de France , en l'ablence de l'Archevéque de Rheims. M. 
Simon le Gras, Evêque de Soiffons , {- ruina pour paroi- 
tre avec éciat au Sacre qu'il fic du Roi d'heureule me- 
moire Louis XIV. le 7 de Juin 16,4. Jacques de Ba- 
zoches, auffi Evéque de Soiffons, avoit facré Saint Louis 
l'an 1226.] 


SussTRIA , 4. f, Ecel, Sufteren, Abbaye de Filles, vers 
Maitriche. 

SustTonius , fi. m. Suetone, qui s'appslle Caius Sue« 
tovius Trarquillus,nous à écrit les vies des douzeCefars, 
avec uo Livre des Illuftres Grammairiens , de 1l{wfiribus 
Grammaticis, Nous l'avons commenté is mfum par Au 
guftious Babelonius, (Pralard 1684.) 

SUETUS, à, #m, Liv. Qu eft accoutumé à, quia 
coutume de , faccoutumé, ordinaire. Swets adularie. 
Tac. F'arterie accourumée. X [Avec ce nom ,on met le 
dauf. Liv l'infinitif. Prrg.]Suerss civil:bus armis L'UCAN. 
Accourumé aux guerres civiles. Qmibus fuerus ferre man 
num in pralis. Vie. Avec quoi il avoit coutume 
combattre. 

SÜEVI, ôrûm, m. pl. Tac, Les Sacves, peuples de l'an- 
Cienne Germanie, b, partie des Cercles de Haute & Baffe- 
Saxe, de Franconie , de Baviere, d'Autriche, avec le 
Royaume de Boheme, & partie des Etats de Pologne aux 
environs de la Viftule. 

SUEVIÀ , 4. f. La Souabe, Proviice d'Allemagne.  » 

Susvir. (3. perf.) v. Susra. Vid, Susscurs. 

SÜFFARCINARÉ, 5, ävi, ät#m, A. Gais. Char= 

er, donner ure charge. ; 

SÜFFARCINATÜS , à, mm. Tan.(ppr.) fourté par 
dedans , qui porte quelque chofe fous fes habics qui faic 
paroïcre plusgros. Qu fuffarcinaus incedunt cum libris, 
PLauT. Qui marches chargés des Livres qu'ils portent 
fous leurs habits. . | 

SÜFFARRANEUS mulie.PL 7. 43. Un Muletier qui 
mene en fccond des vivres dans le can.p , uv aide de Mu 
ket.er. Venridius qui fut Conful l'aunée de la mort de Ces 
far , & qui triompha dans la fuire , avoit exercé ce més 
uicr. (r. Far ,@ Sus.) 

Surrecsrs.(3.pl. perf. aét.) 

SurraCTURUS, 4, mm, PL. (part.a@t)é 

SÜFFECTUS, 4, #m, Liv. Mis en la place d'un aus 
tre. fPsrg. Taché. (pare. pall.) v. Sürricans. 

Macuiis [uffeés genuas. V. FLac. Ayant les joues ta= 
chées. Suffeéts ocules fanguine, V 1RG. Ayant les yeux 
couverts de (ang. 

SÜFFERCTÜS, à, mm, A. Gaus. Le même que Sur= 
FIRTUS. 

SUFSLRENDUS , 4, mm, PLAUT. €X Ÿ. SUFFSRRE, . 

SÜFFÉRENTIA , 4. f. Tert. Patience , bonté , beni= 
goicé. Svn. Telsrentia. (ex werb) 

SÛÜFFERRE , f'érs, smffñls , sublätmm, Cic. Souffrir ; 
endurer , {upporter. Laberemfufferre, PLAUT. Supporter 
le travail.—mwléam. Cie. Souffrir une amende, payer 
une amende.—pænsm fceleris. 1p. Porter la prine de [on 
crime. Talem fuflulit fenrentiam, Pn. i enduit cette [en 


ce. 
CSDFERRI à 07, sblaitts sum, (pall.) Swer, 


Suspsrus, i. m. Ecel. Snuedre, Evêque de Munfter. 


SUEMUS. Luer. (pour) SusvimUs ,à moins qu'on ait 
dit aurietois. 


SUÈRE , :n63, skèvi, Vid. Susscars. 
SUERE,0,:#5,s#tum. V ARR. Coudre, Matuo le 
nosem , ne quid fuo fuat capiti. T x R. Phorm, 3. 2. J'âp- 
prehende bien que ce marchand ne s'attire quelque mal- 
encontre. 

SUsRINT. Luer. (pour) SUrvaRINT. 

Surs , SuuM. (pl.) Vid, Sus. Cochon. 

SUESCERE, Je3,sKevi, sûérmm, Cic. Avoir de cou- 
EumE , AYOIT aççouitymé, 
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SÛFFERTUS, d.%m. San. Rempli,plein. Syn. Fartws. 

SUFF2RYEFACTUS. PI. Vid. SUSFSRVSF ACTUS. 

SUFFERVEFIERI. Vid, SUBFSRVEFIERT. 

SÜIFES,éris.m.Liv. Souverain Magifirat de Carthage. 

Surrari, (voc.fing.) de 

SOFFETIUS ,55. m. PI. Metius Suffetius Chef des 
Albains , qui felon le Traité fairavec les Romains , de- 
voie les fecourir contre les Fidenaces. 1] vint veritable- 
ment à cette gusrre avec une armée ; mais quand on en 
fut venu aux mains , il fe retira avec fon armée, & laifla 
ainf Tullus Hoftilius Roi des Romairs , à la merci des 
canemis. Mais ce Roi ayant remporté la victoire , ft tirer 
à quatre chevaux ce craître, Pid, Liv. L. 1. 

SOFFIBÜLÜM ji. 2.Fefl. Voile blanc dort les Veftales fe 
couvroient la céreen facrifiant.(r. FiruLA, boucle,parce 
que ce voile éraic attaché avec une boucle , ou agraffz.) 

SÜFFICÈRÉ , ei 6, snfféci , sf éétm. Cac. Svffise. | 

Pirg. Fouruir, fmecrre à la place. 14. Teindre.# [On dit 

Juficcre aliquid alicui. V1 RG. 1n alterius locum. L1v.] 

Confulem in locum alterius fufficere. 1n. Exablir quel- 

qu'un Confu! à la place d'un autre, Sufficiunt frondem pe- 

cori, paflorsbus urcbram, Vino. Les faules fourniffent des 
feuilles pour les troupp-aux , & donnent de l'ombre aux 
pañteurs. Animws [uffrc:t malis, O x 1p. Le courage eft 
affez grand pour fupporter ces malheurs, Sufficir hic mons 
alimentis hominum. Liv. Cie montagne fuffit pour 

nourrir les hommes. Scribe non fufficiunr. C1c. Iln'y a 

peter de Grefliers. 14:bus mmbo nec [ufficit. Vino. Le 

lier n'eft plus en éxar de parer les coups. Quis fufficie 

enarrare? Bisz. Quieft-ce qui fera capable de raconter à 

Sufficiat unicusque uxer. In. Que chacun fe conterte de 

fa femme, Rhenus fufficit terminus. T À c. Le Rhein eft 

affez fort pour fervir de barriere. Now , attequam civitas 

Suffcéturum probaverit. 1p. Non , avant que le Public ne 

l'air jugé capable (de les porter.) Sufficiunt lanam, Cie. 

Teigrent la laire. 

SÜFFICI, cibr, féétis sum. (pall.)Cic. Ecre fubiticué, 
être mis à la place. Hine 

SUFFICIENDUS , 4, #m. Cic, ex v, SUFFICERE. 

SÛFFICIENS , énris, (adj.) Paul. Suffiiant. 

SÜFFICIENTER. (adv.) Up. Apul. Suffifamment. 

SÛFFICIENTIX , 4. £. Bibl. Capacicé, fufilance. f. 

SurrisNDUS, #, ww. PL. (fur, paie. pall.)v. SurriRs. 

SUFFIGÈRE , ç0, f 5x5, fixmm, Horn. PL. Arracher. 
Suffigere in cruce, Hon.—srues, Cie. Crucifier , faire pen. 
dre. S'imnies dolor: fuffigere. San. Tr, Readre la douleur 
plus aire. 

SUFHIGE , [6". {pall.) Ari, 

SUFHIMEN , inis. Ovip. Parfum qu'en fait brûler. 

SÛF FIMENTÜM , #. n, Cir. Le même que Surrimin. 

SUFHELE ,f 5 5, vus, Frum. PL. Parfumer quelque licu, 
y fañe brüler des odeurs. Suffire te8a , vineas, PL, Parfu- 
aner es maiious, les vigres. 

SUFFIRE , à dr, frs sum, (pall.) PL. Suffiri myrrhé. 
1o. Euie parfumé de myrrbe. 

SÜFHISCUS , 5. m. Fasr.—Follientus teflinm arietino- 
rum. Us lac, ure bourie, uu pacier. (qwsa ex Fifte, i, e, 
Junco ficbat.) 

SJEFITIO , ris. f, Pi, L'aétion de parfumer. 

SÛFHITOR , &i5.m. F/, Parfumeur. 

SÜFFITUS,:, ww. Co.Parfumé.(part. pafl.)v.Surrins. 
SÜFFITUS , #5. m. PI, L'aétiou de parfumer. 
SÜFFIXUS, à, mm, Luce. Tranipeicé, (part. paf.) v. 

SUFFIGIRS, 

Surr1a8o. (fur) v, SurrLaRs. 

SÛHFLAMEN , init. n.Zuv, Perche, chaîne, barre, 
dont on le fere pour enrayer Les roues d'un carofle, ou 
d'un chariot , à la deicenie d'une montagre, af qu'elles 
a'ailleut pas fi vite. 


sUr. 
roues d'un chariot où d'un caroffe, dans uns un lieu pe 
chant,enrayer avec une perche, une chaine, ou une barre. 

SurrLans, antis. PL.(parr.) v, 

SÜFFLARÉ, 6, sui, atém. PL. Souffler def- 
fous.(r. Sos, Fiara,fouffler.) Sufflare buccas PLAUT. 
E: fier [a bouche pour foufller. Swfflare buceis. M A R T4 
Souffl:r avec fa bouche. Srffiavit nefrio quid mxori. 
PLaur. Il a fouffé, je ne fçai quoi, à fa femme , il a dit, 
je ne fçai quoi, à [a femme , à l'oreille. Suffiare fe , alicui. 
PLaurT. Souffle de coleie contre quelqu'un , fe metre 
fort en colere contre lui, 

SÛÜFFLATIO,onis.f.P/. Bouteilles qui s'élevent fur l'eau. 

SÜFFLATORIOM , ñi.n. Bib!. Un foufflet. Déficit 
{wfflatorsum. 1p. 1la été ioutile de fouffler au ereufer. 

SÜFFLATOS, à, #m. Pu.Enfé de vent.(R. SUFFLARS.) 
Séienrié fr fflatus, VARR. Non. Enflé de fcience , fier de 
fon fçavoir. 

SÜFFLATÜS , #. m. Sen, Haleine. f. fouffle, m. Suf- 
flatu deurere. Sax. Brûüler de fon haleine. 

SurFLAvUS , #, um, Susr. Rouflitre, un peu roux. 

-. Surrio, æ. Vid. SurFLARS—igmem. PL. Souffler Le 
feu , pour l'allumer, 

Surrocans , antis, PL. (part. aét.)v. 

SÜFFOCARE, 3, ui, atmm. Cie. Ecouffer, uffoquer, 
preller, {q. Suffsucare, R. FAUCSS.) Suffrcare fame, Cie. 
Opprimer par la faim , faire mourir de faim. 

SUFFOCARI, dr, anis sm, (pall.) Lucr. Hine 

er. , omis, f, PL. Suffocation. f. 

UFFOCATUS , 4, sm. PL. Suffoqué, 

SOFFODERE, di 3, fodi, foffum. Cor. Fouir deffous, 
creuler pardeflous. Suffodere eques, Cæs. Percer , tuer des 
chevaux à coups d'épée , ou de pique. 

SOFFODI , di ür , fofiits sm, (pafl.) Biez. Suffofione 
faffodietur murus Babilouis. Biur. Ces larges murailles de 
Babylone, feront fappé:s par les foudemens,& renverfées 
par terre, 

SÛÜFFOSSIO , 5257. F, Vitr. L'adtion de fouir, ou de 
creufer pardeffons , une mine, | 

SÜFFOSSÜS , à, #m. PL. Creufé pardeflous, miné. 
(parc. pal.) v. Surronsrs. Safi equus. Cas. Un 
Cheval percé , tué. 

Surrracans, antis. (adj.) Cie. (part.) v. 

SÛÜFFRAGARI, ür, atis sm. Cic. Porter fon fufrage, 
favoriler , donner fon fufrage , évre favorabie. 

Snffragari alieui ad Confuiatum, Cic. Dourer fon fuf- 
frage à quelqu'ur , pour le Confular. Nwllis fufragan- 
bus meritis, C1 e. Sans aucun mérite perfbanel. Sfr 
£ante naturÂ, In. Aidé des talsus de la nature. Hime . 

SÜFFRAGATIO, omis. F. Cie. Suffrage. m. la voix 
que l'en donne à quelqu'us , pour l'élever à quelque Ma< 
giftrature}, Jfecours ,aide. #. proccétion.f. À 

SÛÜFFRAGÂTOR , 5-is. m. Cie. Ceiui qui a droit de 
donner fa vo x , fon fuffrage , qui donne (on fuffrage , [a 
voix à pars. ch , pour une Charge. [ Liv. Celui qui de 
marde à quelqu'us fon fuffrage , en faveur d'un autre. 

SÛFFRAGATORIUS , à, #, Cic. D: fuffrages, qui 
appartient aux {uffrages. è 

SÜFFRAGATRIX, scis. f. Aug. Celle qui donne fon 
fuffage. : 
SÜFFRAGINES, #m.(pl.)Cel. Les onglers de la vigne, 
les rejectons qui fortenc du pied de la vigne , & quiappro= 
chent de la figure d'un genouil. Fid. SUrF1AGO. 

SÜFFRAGINOSOS , à , #m. Cor. Qui a des tumeurs 
aux jambes, On les appelle des Javaits, ou Eparvics, 
{R: SUFFRAGO.) ’ , 

SÜFFRAGIOM , #5. n. Cir. Suffrage. w. voix que l'on 
donne à quelqu'un dans les éleétions aux Charges, où aux 
Migiftiatures, (r- FRanesRs.) Canétis [ffragiis, Cie. 
D'uue commune voix, avec tous les fuffrayes. Caprare 


SÜFFLAMENARE, 0, 4v5, atim, Sp. Arrêter les Jufragia, He. Briguer ke fufrage. Ferre, imire faffra- 


£'um 


UF. 
g'um de, Cie. Danner fa voix fur. Privare faffragiis. AD 
Han. Priver de fuffrage. 

ÆK [srfragia ferre , & Srff-rgium ferre , (ont bisa dif. 
ferens ; Suffragia farre, figeific avoir, emporter vous les 
fufF'ages , routes les voix : au lieu que Svffragimm ferre , 
figu fie fimplement , dorner {a voix, {on luffiage.] 


SÜFFR AGO, puis, f. Col, Le jariet, ou le pli du jar- 
set de derricr: aux arima:ix, 


SÜFF:AGOR , avis, Vid, SUFF 
rter for tu ff asc. 
SUFFPENATIO , orës. F. PL Ljiaifon d'un mur. f | 
ciment. ”. la marjere d'arrêter les pierres d'uce voûce 
(R. FRENUM , ur frein.) 
SÜFIRIARE , dr, 4r35 sum, (pall.) Ce'. Etre émié. 
+ Ce verbe n'eft pas bien certain, cat quelques Ex:m- | 


plaires lifent fr fricaimr, daus Columelle 12. 38. au lieu de 
Suffriatir, 


SÜFFRICARE, e8 ,«it5, üm. Ceus. Fiotter. Safi. | 


RAGARI.Cre. Donner, 


care palpcbra: medicamente. C x LS. Foucer ies paupieres ! 
de quelque drogue. 
SÜFFRICARI, cr, Srits sm, (pafl.) Col, 
SÜFFRINGÉRÉ , fings. PLAUT. Rompre. Sxn: 


Frangere, 
SÜFFRINGI, gôr. (pafl.) Cie. | 

SurFupDit. (4. p:1f.) v. SUFFUNDERS. 

Surrusrar. Feit, Sub eodem teëto fuerat. 

* SÜFFÜGERÉ ,si9, fugi. Liv. S'enfuir en cachette, | 
In rés [off gire, Liv. S'enfuir dans les mailons. Senfum | 
fffigere. Lucr. Ne pouvoir être app:rçu.t#{um. ID. 
Ne pouvo:r &re rouché. 

SÜHEÜGIÜM , 15. n. Ovid, Refuge, afyle, lisu où 
l'oa £e retire, pour ÿ crouver qu+lque repos, quelque fou- 
Jlagement. 

SÜFFÜLCIRE, «35, fulss, faltim, VARR. Appuyer 
pardeflous. Luer. fourenir, Ut feffdlciar artus, L'UCR. 4. 
Afin de outsoir , pour fourenir le corps. Swffulfit domum, 
Bios. A foutenu la mailon (du Seigneur.) Hire 

SOFFÜLTUÜS, à, #m, VARR. Appuyé. Porticus pa. 


ribus Juffaira colomnis, L'ucR. Galienie fourenue fur des 
ilaftres égaux. 


SÜFFOÜMIGANDÜS , 4, äm, VaRR. 6x v. 

SÛFFÜMIGARE ,5, #05, aram, Cars. Faire de la 
fumée pardeflous, erfumer , faire des fumigations. S#l- 
phure aliquid f.ffum:gare Cais.Faire fumer quelque chofe 
avec_du (ou'phre. 

SUFFÜMIGARE, gb”, &tits sm, (pall.) Col, 

SÜFFÜNDATUÜS, 4, #m, Varr. Non. Mis pour 
fondement. Lapides fuffundati, V ann. Des pierres qu'on 
met pour (ervir de fordemens. 

SÜFFÜNDÈLE, d5, fadi, fésim. PLaur. Répandre, 
verfer, jrecer. Qyaff wimis gracis Niftunus nobis faffndit. 
PLAT. Rud, Nepiune nous a tiempés de l'eau de la mer, 
comme fi nous euflions été du vin de Grece. [Les Anciens 
metvoient de l'eau de mer aux vins de Grece, lorfqu'ilsles 
tranfportoient.] Pires alrcwi fuffandere. Van. Donner à 
quelqu'un des forces. 

SÜFFÜNDI, 4ë-, fusits sum, (pafl.) S sw. Maculis 
Juffundi. Star. Etre tache , être marqué de taches. Ru. 
bore (ffundi. Binz. Etre couvert de honte. 

SÜFFÜRARI, rôr, arñs sum. PLauT. Dérobber en 
câchetec. _ Len 

SÜFFUÜSCULUS , à, #m. Aruc. Un peu noir, 

SÜFECSIO , omis. F. Celf. Cataraéte. m. alreration de 
l'humeur eryftaline de l'œil, qui a perdu (a cranfpatence. 
Suffiffo oeulerum. Bra. L'oblcurccifflement des yeux. Suf. 
fujio vulrur. 1 D. Emotion qui paroir {ur le vifage. 

SÜFFÜ3ORIA , ôrmm. n. pl. B:bl. Les canaux par où 
coule j'hwie. 

SUFFOSUS , 4, sm. Cic. Verfe, répandu. (part. 
pañ.) v. Surrunpsrs. Cruorefuffnfi eculi. PL, Des yeux 


| 
| 
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tour rouges , des yeux fanglans. Afafvolentié in cateres 
Cuffefus animur. Cie. Ur ciprit p'sin d: haine: contre jes 
aucres, Salec ff ff felle. Ovin. Des raillieties piquantes, 
aneres, Safe vubor genis, Liv, Des joues roues de 
pudeur. 

Sucaris. (2.p'. fukj.) @ Sucsns ,entis, (parr.) v. 
SÜGERÉ ,r9, xt, étam. Cure. Succ-r. Ubsra fusere, 
Ovin. Suce-r la mammelle, Et mbers que fuxiffi, Bis. 
Écks mammielles qui vous ont allaité. Sugen .; mbura, 
in. Ceux qui font à Ja mammelle. | 
Succsnas, {2 (ubj.} & SUGGRRENS, entis. {pare.) +. 
SUGGERELE , gér3, gefi, geffum. TR. Fournir, 
doncer. Cie, fuyger:r , faire r:ffouvenir. Liv, luifituer 
quelqu'un à la place d'un au re. Up. exiger, demander, 
S'aggerere alicui aliquem. Liv. Mettre quelqu'un à la place 
d'un autre. wgecrere materiam. L pb. Fourair la matiere. 


| —fumpras alieut rei. Ter. Faire les frais de quelque choft. 
| Æquiras vestitutionnm fuggerir Ur, La juitice, l'équié, 


porte à faire reftieution, Suggefirans Domino meo, B 1 BL. 
Nous répondimes à mon Srigneur. Ur fuggeras Pharaoni. 
Ip. De{upplier Pharaon. Fecit omnia qua ille fuggefferar. 
Bisz. Fir cout ce qu'il lui avoi: confeille. 

SÜGGESTIS , onis. f. B:b!. Suggeftion, fufcitation, 
foll'ciracion. f. 

SYGGESTÜM ,î.n.Cir. 7 Lieu éleré , d'où l'on 

SÜGGESTÜS , #s, m.ii, $ fait des dilcours , des 
harangues au Peuple, la tribune aux harargues. Ecci. uns 
Chaire de Prélicareur, 6n Jubé. 

SOGGILLARE , 15, aus, ätim. Ur. Noircir, bleffer 
la reputation de quelqu'un, Petr. {e moquer, infulrer, 
(r. Sucsns, vel CiiLUS, q. SUscILLARE. Scalig.) Ne 
in nouiffime veniens [uggilles ms. Bit. Depeur qu'à la 
fin, elle ne vienne me faire quelque affront. Suggillare 
morranm VaARR. Fermer les yeux à un mort. Hine 

SUGGILLATIO , onis.F. P!. Meurtriflure, contufton, 
marque livide qui paroîe dans les endroits où l'on a reçu 
quelque'coup , |Aecriflure , note d'infamie. f. 

SÜGGILL ÀT ÜÙ $, à, #m, PL.Meurtri,qui a uns 
contufion , ure marque livide, Liv, traité avec ignomi- 
Lie, quia reçu quelque grand affrort. 

SÜGGRESSÜS, 4, #m. Tac.Qui s'eft avancé fecier- 
tement , fans faire de bruit. (pate.) v. Sucorspi, donc 
on ne trouve point d'ex:mple. 

SUcarUxDÆ. Vid, SUscRUND4. 

SÛÜGO, gir. Vid, Sucsre. Succer. 

SÛL, 3367, &. Cic. De foi, à foi, (oi, à lui. (au fin- 
gulier & au plurier.) 1lie homo à me fibi malam rem ac. 
cerf! jumento {uo. PLAUT. Cet humme vient pour charges 
fa bête de malescontre. Swi ipfins. De foi-même. Setp{e 
robnfier. Binx. S: fortifiant toujours de plus en plus. 

SUILÉ, sà lis. n, Col, Exable à Cochon, une foa.f.(r. 
Sus. Cochor.) à 

SUILLUS , à, #m, Liv. De Cochon, d: Pourceaur. 
Su:lls cars, Cars. De Cochon, o# de la chair de Cochor. 
Qui comedunt [uillam carnem, Biz. Ceux qui mang-ne 
de Ja chair de Porc. 

SUIMET, 01 SUIMET 1PS1US , S1B1MAT 1PS1 , Samir 
1reUM, (gen. dat. & acc, fing.) Swer. Soi-même, om lui- 
méme , d£ lui-même. 

SUINUS , à ; #m, Parr, Le même que Suizz us. 

SuiTia , 4. f, Eccl, Suice, au Pays des Suifles. 

SULAMITIS, ris. f. Bibl, Sulamire , fill: de Sulam, 
nn inis, ApuL. Le même que Suicus, 

lon. 

Suicans , Antis, ArUL. (part.) v. 

SULCARE, 5, aus, imm. Co. Faire des fillons en 
labourant , ow labourer la terre. (Rr. SuLcus.) Su'-r# 
aquer. Ovip.-maria. V1RG. Allerlurmer, na ‘ses 
voguer [ur mer,—estem rugis. Ovip. S2 rides Je Vila y 
y faire des rides. Sxleare pedibus, Prop. March:r sur. 
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Facendi [robes aut rcpaflinandum, aut fulcandum. 
Varr.1.R.R.37. 

SÜULCATIM. (adv.) Pomp, Par fillons , par rayons. 

SULCATOR, oris, m.—ponri, Strat, Qui pavige [ur 
mer , qui fait des filioos [ur l'eau , en ferdant les Aots. 

SULCATUS, à, #m. Sn. Tu. Sir. (parc. pal.) v. 
SULCARS- . 

Surciacun , 5, n, Eccl. Suci ,en Brie. 

Suzcis , ##i5. Eccs. Solz , Ile aux Côces de Sardaigne. 
pi » +. m. Gel. Une ptite folle tirés en long. 

im. 

SÜLCÜS , 5. Cie. Une raie qu'on fait en labourant.f. 
ua filon, m. Via. une petite FufTe, un peric folle que l'on 
tre en long , pour planter de la vigne. Col. labour , façon 
que l'on donne à la terre, 

Surca, #.f. Ecel. Sorgue, riviere de Provence. 

SULLA , 4. F. Sail, Sylla, nom d'un celebre Romain 
qui fut res cruel, opprima la Republique, fe déclara 
Diétateur psrpetuel, & fu fs (eul des Tyrans, qui mou- 
ut de fa b:lle mort, après s'être démis de la Diétarure 
qu'ilavoic ufurpée, Pid. SyLLa. 

SOLMO, onïr. Ovip. Sulmone, Vill: affez jolie du 
Sarmsium,& du Vicariar Romaia dans l'Abbruzze Cite- 
rieure , fur le Sora au Royaume de Naples , Eréché fou- 
mis au Pape, dès l'an 00. 


UM: 

SÉMÈRÉ , sam, sümpsi , smptim , où 151 , 1m 
tm, Cic. Prendre. Ter, Enployer. Sal. Choifir. [U/p. 
Emporter, Plant. Dépenier, srendre au prix de l'eitima- 
tion, [faire une fomme rotale , aflembler plufieurs [om 
mes eïlemble. # [Ce verbe dans Terence, Adel. fe prend 
pour sonfumere.] Sumere arma. Cic. Prendre les armes.— 
cibum. PL. Manger.—diem bilarem.T 5 R. Adel, Paller la 
jourcée dans la joie & dans les plaifirs.-mwrnmwm ab, 
PLaur,-mutnuas pecunias, C 1 ce. Empruncer de l'argent 
de.—otisem, Ip. Se repoler.—pericwlum. T ac. Rilquer, 
s'expofer.—pænam. T ar. S: donner de la peire.—princi= 
pium à. PL. Commencer pat.—fhiritus, C & 5. S'en faire 
accroire, devenir fier.—jupplicinm de, T5 R. Punir quel- 
qu'un.—valtum ex vultu alicujus, Sin. Prendre tout l'aig 
d'un autre. Sumere fibi, Cie. S'en faire accroire, s'attri- 
buer , prendre fur loi, {e charger. Nos hoc muhi fumfi ur, 


In. Je n'ai pas pris la libercé de. {5 fe fumfir. Vara.lls'eit: 


charge. 
SÛUMI , dr, sämptis sum, (pall.) Cic. 


SuminriVM , 1, n. Eccl. Sommiere , qu Diocefe de , 


Nimes. 

SÜMINA , 4. f. La Somme, riviere de Picardie, qui 
palle à Amiens. 

SÜMMA , à. f. Cir. Somme cotale que font divers pe- 
tits nombres. Virg. Le principal poict, le point capital, 


SÜLPHÜR, #rir.n. Virg. Du foulphre, mineral. le capial, l'effentiel , le nœud d'une affaire , le bu. Cic. 
Su'phure facra. Psns, Par le tonnerre , (parce qu'il laife | Le précis, ce qu'il y a d'efleviiel. Qwnr. La perfection. f. 
après lui un odeur de foulphre.) Swlpbura.Hor. D: l'eau | l'achevemenc. m, [lle but ,la fn. Beili fumma. Vire. Le 


qui fent le foulphre, qui a paifé par des mines de foulphre, 
; SOLPHUÜRAREL (fuppl. Offcina,) Lieu à faire du 
oulphr-. u 
SÜLPHÜRA! IÜS, 4, #m, Qui concerne le foulphre, 
SULPHURATAÀ , or, n, pl. Mart, Des allumeites, 
(On fous - entend Ligna.) 
SÜLPHÜRATIO, ünis. f. Sen. L'aétion de contracter 
J'odeur de foulphre, 
SÜLPHÜRATUS , 4, #m. Cas. Enfoulphié. Aqua 
Jalphurate, Ssx. D:s eaux qui fentent le fou phre.—l4n. 
Caus. Laine enfoulphrée.- 
SurrHure.{abl.) de SuzpnuRr. 
SÜLPHÜREUS , 4, #m. PL.—celor, Couleur de foul- 
hr-. 
F SÜLPHÜROSUS, à, #m, Vire. Qui feat le foulphre, 
où il y a cu foulphre. 
SÛÜLTIS. Plaur, Si vous voul:z, (pour dire Si vultis.) 
SM, ës, ff, fus. Vid. Esse.Cic. Exre. (pour) Esum, 
ES, ST, ESUMUS, ESTIS , SSUNT. Var. (R. ermax.) Non 
fem. B.81. Jene le fuis pas.Hac moris Grecorsm non funr, 
Liv.Ces chofes ne fonc pas en ufage parmiles Grecs. 
Magni fun: oneris. Pia UT. [ls portene de grands far- 
deaux. E4 publico periculo funs, Liv. Le Public nous ga- 
rancir, Eæ medicaments puri movendo [unt. Csis. Ces me. 
dicamens fonc propres à faire forvir le pus. Crudelitas eff 
omnibus odio, Cic. Tout le monde hait la cruauté. Bone 
id Refeii fuir, In. Cela a été ueile à Rofcius. Mirificè eff: 
findie in al:quem., Cic. Aimer extremement quelqu'un, 
In [uis nummis multis eff. In. 11a beaucoup d'argent 
chez Jui , devant lui. Effe. Tsa. Soit. 1# probro fiem. Ip. 
Que j: fois dans l'opprobre. Le . 
[Avec fum, effe, on met quelquefois l'accufatif avec 
ad, au lieu d'apud, Tsr.Eaque ef nunc ad uxorcm tuam. 
Tan. Heaut. 3.4. 14. Et c'eft celle qui eft prefentemenr 
dans l'appartement de votre femme, 
Sum.Enn, (pour) Eu, 
Sumar. (3-iubj.) Suus. (imper.) v.Sumanrs. 
SÜMEN , irir.n. Mart. Texte, cectine d'une Truie, 
le: bourbelier d'un Sanglier, (R.SUGaRE,9#4/5 SUGINEN.) 
Sumen Italie. VARR. La graifle de route l'Iralie. 
SumenALIA, Vid,[SUMMANALIA, 
SUMENDUS, #,#m, Oyin,  SUMENS, enfis. (parr.) v. 


. 
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foin de la guerre. Summs conciufionis.Cic.Le précis d'une 
conclufion. Sxmma erarionis, 1p. Le but où rend un dif 
cours, Sxmms rerwm. Cic. Autorité fouveraine , le (ou 
verain commandement.  . 10. Ad jummam. Cie. 
Eu un mor , enfin. (q. 17 fummé re, Ad [ummam rem. À 
la fin , au bout , pour vecir à la fin , pour veair au bout 
de l'affaire , pour abbreger. Summa putanda eff. Vitr.1l 
faut en voir ie produit , à quoi c:la put monter, Quis .d 
furmmam I hucydidis acceffir! Perr, Quia jamais appro- 
ché de l'élevauon de Thucydide ? 15 hoc fumma jadicié 
tors confifht. C1c. Voilà en quoi co: fifte ce qu'il ya 
d'effestiei dans ce jugement, Summé res pericuium facere, 
Tue. Expoler à uo dar ger le falur public. 

Summa- Casa. Eccl, Somme. Cale, au Diocefe d'Au« 
XCrre. 

Sumua. Pid. Summuys. 

Summa AiTni. Ecei. Semaut en Champagne, 

SÛMMANALIX , im. pl. Fefl. C'eroi des efpeces de 
gâteaux qu'on offioir au Dieu Summanus. 

SUMMANARE , 3, 4vi. PL A UT. Devorer comme 
fair te Dieu Summanus. 

SÜÛMMANDOS, 5. m, Cie, Le Dieu Summavus, C'eft 
Orcus, ou le dieu Pluton ,le dicu d:s Enfers, feion la 
Fable. (Q44f fit Summur, Mansum Deus.) Ovide 6. Faff. 
en parle conne d'un dieu qu'on ve diftingue pas affez 3 
mat Pline 2. 52. die que les toudres qui arrivent la nuit , 
vieusent du dieu Summanus. Celles du jour , vi:nnenx de 
Jupiter. Diurna fulmuna attribuentes jour, noëturnæ 
jur.inane, PL. 2.cap. 32. 

SÛMMARE, 5, avi. AruL.Elever, Summare vels.In, 
Etendre les voiles. 

SÜMMARIÜM , 15, n. Sen. Sommaire, abbregé. m4 

SOÜMMEÆARIUS, 55. m. Cire. Qui veut dominer, 
# [Ce mor lun n'eft pas crop [ui ; car au lieu de Sum 
maris, d'autres difenc Nummarius, & d'autres Summa 
#us. Cic. 10. Aft, 1. ] 

SÛMMAS , atis. Apus. Un Grard, le Premier. 

SÜMMATES, s&m, m. pl. Piaut, Les premiers , les 
priseipaux , les plus confiderables d'uce Ville. Swmmates 
matrone, In. Des Dames de la premiere condition, d'une 
cris hante qualité. 

SÛMMATIM.{aiv.)Cie, Sommairemeur,en abbyreg és 
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SÛMMATUÜS , #:. m. Liv. Souverairété , Princi- 
aut*.f. | 

à SÛÜMME. [adv,) Cic.Grandement,extremement,beau- 
coup , par le haut ,au haut. [Syw. Maximè,f[ummopere.] 
S'umimée in omnes officiofus. In. Tres honnête envers tour 
le monde , qui Farc rouce forte d'honréteté, tres poli, tres 
ob'geant envers tort le monde. 

SÜMMERGÈRE. id, SuamsrGeRs. Submerger. 

SUMMISSE. (adv.) Apul. Avce foumiffion , humble. 
ment: 
SÜMMISSIM.{adv.) 4.Gell. Tout bas,avec moderation. 

Summission , oris, Fest. (comp.) de 

SUMMISSUS , à, mm, Bas, Vid. SUSMISSUS. 

SÛÜMMITAS , avis. f. Pal. Le haur. m. la cie. f. 
Summitas prlei. Senv. La houppe, la poiare d'un bonnet. 

SÜMMITTÈRÉ. id, SusmiTraRs. 

SÜMMŒÆNIANUS, à, #m. MART. Qui demeure pro- 
che les remparcs d'une Ville.(C'ésoit le quartier des prof. 
tituéce, r. Sus , & Mœnia.) 

SÛÜMMEÆNIOM , 15, ». Marr, Lieu proche les murs 
& les remparcs d'une Ville, où les femmes débauchées fe 
setiroient. 

SÜMMOPÉRÉ. (adv.) Cie, Grandement , extréme- 
ment. SyN. Maçnopere, Vid. SumMUS. 

SÜMMOVERÉ. PI, Vid, Susmovers. 

SÜMMULA , 4.f. Sen. Petue fomme. f. (dim.) de 
SumMa. 

SÜMMÜM. (adv.) Cie, 

Ad fummum, Cic. Pour le plus , tout au plus. 

SÜMMUS, à, wm, Cie. Le plus haut, le plus élevé, le 
dernier, ÿTer.L: plus gracd.3e[Summus dic plus que #8- 
gus & maximus, Summum <jt,quo nibil ft [uper:us.Cic. 
2. Tufe.44. Ce qu'il y a de plus grand. Surmmrm fortuna. 
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Verba fumimutantur pro verbis. Cic. On mt des mots 
lesuns pour les autres. 
SÜMO , 55, sms, Vid. Sumens. Cic. Prendre quel- 
que cholfe. “#2 ‘À 
Sumpse.(pour\ Sumpsisss. (perf. inf.) v. SUMERL. 
SÜMTIFACÉRÉ, faci 6, fect, f Sëlüm. PLaur. Dé- 
penfsr , faire dépenie, | 
SÜMTIO , onir. f. Car. Une prife. f.[ Cic. Le même 
qu'Assumprio. La mineure d'un fyllogiine. Fde paris 
jumprionss quam ft difpar exitus. Ecez. Voyez combira 
il y a de difireuce entre le forc de ceux qui particigeur au 
même Sactem-nt. 
SÜMTITARÉ , 5, ävi, arr. P 2. Prendre ouvert, 
UFeq. de Sutra. ; 
SÜMTULIARIUS, #, #m,C1c. Qui concerne la dé- 
perle. (R. Sumrus.) | —. | 
Lex fumtnar:s, C 1e. La loi Sompruaite , loi qui regle 
la dép:nfe. Rariones jumtuarie. An. Les comptes. 
SÛÜMTÜOSE. (adv.) Car. Somprueufement, migaif- 
che-igs , avec grande dépenfe. Cir. Avec Fate, avéc or- 
pucil. h 
Suuruosron, or. Cic. Magaifique. (comp.) © 
Sumrvosissimus , #4, ww. Suer. D'uns tits grande 
dépenie , d'un tres grand coûr. ({up.) de SUMTUOSUS, 
SÜM TÜOSIUS. (adv.) Cie. Avec trop d'infolence , 
plus iniujemment. | 
SÜMTÜOSUS , à, #m, Crc. Qui fait de grandes dé. 
penfes ,| qui coùce b'aucoup , qui eft d'une grande de 
penie. S'umtuefus sibus. Cor. Viande d'un grand prix. Dos 
aus fumtuefs. Ts:R. Maifon où l’on fait b:aucoup de dés 
penles. Ludi fumtuofiores. Cac. Des j:ux d'une tres grande 
magnific:nce, 
SÜMTUS ,wr. m. Cic. Dépenle, f. frais. m. Facere 


Le faice de la foriune.] Summa Æftas. Cac. Le milieu, le | fumess és prandium. In. Faire des dépenles pour un 


fort de l'Eté. Amicus mius fummus.Tsr. Mon plus grand 
ami, Surmma aqua. Cic. La fuprrfcie del'eau. Ssrmmmm 
bonsm. 1n.Le louvera n bien. Sxmmws dolor. PL. Une dou- 
leur extreme. Smmmi digiti. Cs Ls. Le bout des doigts. 
Summadies.NinG.Le dernier jour.Swmma ingenia.Cic.D: 
grands efprits.—pradestis, In. De grandes connoiflances. 
Vivere ad fummam feneétutem. C 1 c. Vivre jufqu'à uoe 
vicilleffe fort avancée. Formé fummä. Ter. D'une tres 
rande beauté. Ab imoevertere fumma. Lucr. Renverier 
Le deffus.-deffous.Swmma hyeme navigare, Cic. S: met- 
ure en mer au fort de l'Hiver. Jus fummum japè Jumma 
ef malitia. Ter. Heaut. 4.4. Summum jus, [uma in. 
jura, ]. C. Le Droit pris à la rigueur , eft fouvenc une 
arde chicace, le Droit rigoureux eft use grarde in- 
juftice. Fide fummä. Liv. Avec une cres grande fidclice. 
In jummo flu&u. V1Re. Sar le haut des Aots. 4 fumme. 
Piaur. Depuis le haut,le fommet. À famme bibere. PiRs. 
Boire depuis celui qui eft aflis au haut bout, jufques à ce- 
lui du bas bout. Pro fummo bibere, PLauT. Boire juiques 
à la derniere goutte. Da bibere Ab fumme, TR. Da puere 
ab fumme.PLAUT. Garçon, donne à boire,en commençant 
par le haut bouc. Levsrèr à furmmo in fl:xum. Cic, Un peu 
courbé par le bout. Summe loco natws, In. Qui eft de 
grande famille. Summis generibus natum effe.PLAUT.Erre 
de grande extraction, étre forc noble. Omnia fumma in 
eo Junt. Cic. 1left accompli en routes chofes , il à toutes 
les perfeétions dans un fouverain degré. Ad fumumumn orium 
accommedati. 1p.Princeps feueritatis co muniffcentia fum. 
mus. Tac. 1. #6. Un Piince qui fçaic en perfeétion & 
pucir & recompsnfer , Maître louverain de la vie & de la 
mort, 1n fumma fortusa. ]p. Quand on a l'aurorité fou- 
veraine. Summus Sacerdos. Binc. Le Graud Prêtre. 
SÜMMÜSSI, rm. m. pl. Nav. Des murmurateurs, 
Qui fub mufianr. (R. MUSSARS.) 
SÜMMÜTARÉ, 15, éui, arm, Cic. Changer. (n. 
Sus, © Muraks.) 


diner, Sumtruï effe alini, C 1 c. Caufer de la dépenie. Mi. 
nuere furstus. \p. Diminuer Ja dépenfe. Prodire jumta ex« 
tra modum, Cic. Faire des dépenfes exceflives pour pa- 
toître, Publico fumtu. 1p. Aux dépins du Pablic. 4 [On 
dit fumptum ficere, impendere , snfunere in rem, aus rt 
aliquem, Cic.] Sumptus mufquam pote} meliis pont. Tn, 
On ne peur jamais faire une dépenle plusavaatageufe , 
plus à propos. 

Sunr.(3.pl.) v. Esse, SUM. 

Suo. (1bl.) id, Suus. 

SUD , 55, sutum, Vid. Susre. Varr, Coudre. 

Suomenpfa PL. Infevit caffancam fuometip{am furculo. 
In. 17. 24. 11 greia un Châteigner d'une greffe prie du 
méme arbre, ' 

Suorrs certore. P L. De leur propre corps. (abl.) de 
Suus. Vid, Prs. 

SUPARE ,p3, sui. Frsr. errer. Vid. SipaARs. 

SUPELLEX , é4ñts. f. Cic. Les meubles , les ameu= 
blemens d'une mailon. [Ce nom eft neutre au plurier , & 
fait fupelle&ilia ; maïs on le trouve raremrnt en cs nom 
bre] Supellex Oratorum. C1. Les lieux de K hetorique.— 
Campana.Hor. Meubles de Cair panie,c'écoit de la vai 
felle de reric.Verbormm fupeliex.Cic. Ramas de mots. Ds 
Supelleétili, où fupelleétiie legatä. Dic. Du meuble qu'on 
alegué.% [Labeo ait originem faille fupelleétilis , qwdd 
olim his, qui in legatienem prefic jcerentur, locari fole- 
bant ea qua (ub pellibus fai forent. Urp.] 

SuPaR. (præp.) Cie. Sur , outre , de plus , audelà,au- 
deffous. (Queiquefois fiper regit l'ablauif, queiquefois 
l'accufatif. vaie.] 

Super fe cotlocare aliquem, S y à +. Mettre quelqu'un 
aulelus de Loi, oise ee Prian.0 rogitans. Vin. Fai- 
{ant diverfes queftions couchant Priam.—fronde fuper- 
virus, V1RG. Sur l'herbe verte. Super ofozinta ammis, 
Tac. Pius de quatie-vingts ans. Super mille, Suar, Pis 
de mile. S fer caritarem natalium, T à c. Ouvre l'éc'sc 
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de {a nobl:ffe. Super cænam, PLaur. En fouppanr. Super 

vintum C9 cpulas, Cu RT. Dans le vin & dans les feitins. 

Satis fuperque, Plus qu'il ne faur. Et furper :pff Dardani- 

dé. Vire. Et outre cela, les Troy:1s même. Super fa. 

È qe habro, T ax. J'en ai allez , & plus qu'il ne m'en 
aut. 

# (Remarquez que dans la Loi des douze Tables , on 
trouve fuper avec le genitif à la maniere des Grecs , qui 
mettent ce même ças avec die, dont les Latins ont pris 
Juper.] 

Pater-familias uti legaffit fuper pecunis tutelaue [uz 
rei, ira jus éffo. L, 12. cab. & Paul. |, $. de vecb, [. 

Super Garamantas ce Indss. Vina. Audelà des Gara- 
mantss & des Indes. Swper guam quod. L 1 v. Oucre que. 
Super à vallo, V1RG. De deflas le recranchement, Qos 
Japer fomnum habebat, Cu R +. Ses val:ts de chambres, 
[Das l'Ecriture fuper Le craduir fouvert par plus que. 
Super fenes, fuper docenres me. B 1 5 1. Pius que vous les 
vicillards, plus que tous ceux qui m'inftruiloient, Super 
mel, fuper aurum Gr topazion. Lp. Pius que le miel , plus 
que l'or & que le ropazs.] 

SursRA. (pro) SUFRA. 

SOPÉRÀ , orum, Vid. SUPERUS. 

SUPERABILIS, BE, (adj.) Ovid. Qui peut être vain- 
cu, furmoncé , dompié , challe, (R. SUrsRARE.) 

Morbus nullé cpe bumang fuperabilis. T ac. Maladie 
incurable, 

SUPERARIT, —RABUNT. (fut.) v. SUPERARE. 

SÜPÉRABONDANTÉR.{aiv.) Bibi. Tres abondam- 
ment. 

SÜPÉRABTNDANTIA, &. F. Bibl. Sarabondance.f. 

SÜPÉRABÜNDARE , d,4v5 , atum, Up. Etre [u- 
peräu. 

Superabunde gaudie. Bis. Je fuis comblé de joie. Qui 
fuperabandauis in nobis, 19. Que Dieu à répandue {ur 
nous tres abondamment. Superabundavit e gratis. Bis. 
U y a eu une plus e-ande augmentation de grace. 


SÜPÉRADDÈRE, d> , didi, dirém. Vine. Ajoucer |. 


pardeflus. 

Tumulo [uperaddite carmen, Vino. Mstiez une épira- 
phe fur fon rombtau. 

SÜPERADDITUS , #, #m. Vin. Ajouté pardeflus. 
(parcpafl.)ve ejufa, © 

SUPER AD/JICERE, ci 3. Pass. Le même que Surer- 
ADDERS. ñ 

SUPÉRADOZ NATUS, 4 , #. San. Orné pard:ffus, 

SOPÉRADSTÂARE. #5, fi. Vino. S'arrêrer deflus. 

SUPÉRADÜLTÜS , à , #n. Bisc. Avancé en âge. 

SurirÆDiricans , anti. (part.) v. 

SÜPERÆDIFICARÉ 5, äui, im, Bi. Bâtir, 
édifier deflus. 

Videas quomod> fuperadificet, Biez. Qu'il prenne gar- 
de comment il bâtic deffus. 

SÜPIRÆDIFICARI, %r, Srits sim. (pall.) Bi. 
Tanquam lapiées vrvi fuperadificamini, ]p. Comme des 
pierres vivantes, foyez poles [ux elle. : 

SÜPEP ÆDIFICATUS , à, #m. Bic. Bâti deflus. 

SÜPÉRAGÉRÉ, àr5. Asier au :cflus. 

SÜPÉRAGGREGAN 1, ür, arüs sum. (pall.) Col. Etre 
entailé,êvre mis pardefus. # [Je n'ai point ciouvé l'aétif 
de ce v-sbe. ] 2 | 

SUPÉRALLIGARE,g5, 425, àtäm. PL. Lier pardeffus. 

SÜPÉRAMENTÜM , 5. n. Ulp. Ce qui refte, ce qui 
ef fuperdu.X |]: n'ai trouvé que le plurier de ce nom. ] 

SUlVERANDUS ,4, #m. Cic. Surmontable, qu'on 
peut furmonter. 

SurERANs , anti, Vi Ra.(part.) v. SUP5RARS. Sa 
perans animis. Jp. Plus courageux. 

SUPERANTIOR , oris, Luc. Plus violenr. 

SUPSRANTISSIMUS, #4, #7, So1.Qui eft rres élevé. (fup.) 
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SÜPÉRARÉ, ©, Œui, Sim. Cic. Vaïnéré, furpañer , 
farmonter. | Liv. Pall r, traverfer, tre audeflus, gagner 
le haur, Jécre de refte. Virg. Vivre encore. Afenfa fupero 
fafligia teéti, Lo. Je monte audeflus du toit. Superare 
doétriné, Cic. Surpeffer en fcience , évre plus fçavant.— 
dolis, Vin. Etre fourbe—duritié, Etre plus dur.—curfs, 
Horn. Courir plus vite.—ferre. Vire. Tuer.—falru. Ip. 
Sauter pardelus. Non te fuperet ira, Bigz. Que la coiere 
ae vous domine point ; ne vous laiff:z pas maicrifer par la 
colere, Ideù fuperaverunt nos, In. C'eft pour cela qu'ils 
nous ont vaincus. Qu4 fuperaverar, Bis. Ce qui eftoir 
refté. In bis ommibus fuperamus propter eum qui dilexit 
nos. Ip. Parmi tous ces. maux , nous demeurons viétos 
rieux,par le fecours d= celui qui nous a aimés. 

SUPERARI, br, énis sm, (pall.) Cf. Ecre (urpalfé, 
êcre vaincu. 

SÜPÉRATIO 55. F. Pitr. Le defavantage d'un com 
bac, le malheur d'être vaincu, 

SÜPÉRATO , 6/ir.m. Quid. Celui quia vaiceu,qui 
furpaile un autre. 

SOÛPÉRATUS , 4, #m, Cas. Surpallé, vaincu , (ur= 
monté, franchi, excedé, 

Sursrra. Vid, SUPERBUS. 

SÜPERBE. (aiv.) Ter. Avec fisrté, avec arrogance, 
avec orgucil. AÆcipere preces alicujrss fuperbiiss, T a €, 
Ecoucer les pricres d: quelqu'un d'une maniere trop fie- 
ré. > ir el aliquem appellare. Cic. Trairer quelqu'un 
avec fierté , avec fuprbe, Superbè agere, loqui. Bin. 
Agir , parier avec fisité , avec arrogance, Superbè illu= 
ditis me. Pa, Vous me traitez afez cavalicrement. 

SUPERBIA , 2. f. Cie, Hauteur , cruauté. orgucil.", 
finie, arrogance, f. Propter Superbiam candoris. Vire. 
À caufe que certe cotileur à plus d'éclat que les aucres, 

SÜPERBIBÉRE , bib5, 6i05, bibiräm, PL. Boire en« 
core après, ; 

S'uperbibere ebrietati, PL. Boire encore après s'être 
enivrc. 


US = = = = 


SÜPERBITER. (adv.) Non. Le même que SUrarss, 

SursasiUs. (adv.) Cie. Avec orxueil, d'une maniere 
crop haucaine, crop ficre. (comp.] de SureRss. 

SÜPERBUÜS, 4, wm, Cic. Superb:, fr , cruel, or- 
gueilleux , arrogant, Virg. Illuitre, grasd , magrifique, 
éclarrant , fomprueux, fojuite. 

Bellum fuperbum, Vino. Une guerre injafte. Aurium 
judicuum «ff fuperbifimum. Cic. Le jugement des oreil« 
les eft cres délicat. Poprlus belle fuperbus. Vino. Un peu= 
ple puilfanc en guerre. Superbiorem tepecunia fact, C1c4 
L'argent vous reud fier , les richefles vous font mécon- 
noître, vous donnent de l'orgueil. Faciæm ege hodie t@ 
Luperbum.PLaur. Amph. Je re vrairsrai au jourd'huicom« 
me un grand Seigneur , je rebaitrai vane , que l'on ferz 
obligé de te porter fur les épaules , comme on portoir les 
grauis Seigneurs. 

SÜPERCALCARÉ , «7, Si, &räm. Co, Fouler. 

Surasrcecipir. Bibl. Eft combé dellus. (3. perf.) v. 
Sur:sxcipens. 


SUPERCERNÉRE ,n5. PL. Cribler pardeffus. [On 
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plus. Qyodeumaue fupererogaueris. B:01. De que vous dé- 
penferez de plus. | 

Sursras,—2s7. Plant, (præf. ind.) v. SUPSRASSE. : 

Sursrss. (2. fubj.) v. SurenaRes. 

Sursrsscir. Enn. (pour) SUFSRERIT. 

SÜPÉRESSÉ , säm , sipérfai. Cic. Refer , être de 
refte. Supereffe alieui. PLAUT. Survivre à quelqu'un. Sw- 
pereÎfe labors. Vire. Vaiscre, furmonter le cravail. 

SurseaTUR.(3. fing. fubj. paif.) v. SuPsRARS. 

SÜPÉREVOLARE, 5, avi. Lucan. Pafler pard:ffus 
avec rapidité. 
SUPER EXACTIO, ônïs. f, Cod Exaion énorme. 

SÜPÉREXALTARE, 5, avi, atum, B18 L. Combler 
de louange , exalrer , élever. 

SÜPÉREXALTATUS , à, #m. B1921. Elevé extre- 


mement. 

SÜPÉREXCÜRRÉRÉ , r8, Ur. S'érendre fur l'he- 
ritag* d'autrui. TS 

SÜPÉREX TENDÉRE, d}. B 18 1. Etendre pardellus. 
Non fuperextendumus nes. Ip. Nous ne nous étendous 
point plus loin que nous devons. 

SÜPÉREXTOLLÉÈRE , #l5. Elever audeffus. 

SÜPÉREX TOLLI , tollôr. (pall.) Bisz. Superextolle= 
tur fuper. In. Sera élevé audeflus. 

SÜPÉRFERRI, f'érdr , füpérlanits sum.(paffl.) PI. Etre 
porté pardeffus. 

SÜPERFETARÉ, #, aus, atim. PL. Concevoir être 
pleine derechef. Fe 

SÜPERFICIARIUS , 4, #m. Ur. Baci fur le fonds 
d'aucrui, fqui a bâci fur le fonds d'autrui. Mathematics 
fuperfciaria eff. Saw. La Mathematique s'occuppe (ur 
des obj:ts qui lui fonc étrangers. 

SÜPERFICIÉS , é5, f. Cue. La furface, la fuperficie, 
le deffus de quai que ce loir. 
SÜPER FIÉRI, süpérf ir. Cou.Se garder,fe conferver, 

être de garde. a L 

SÜPERFLORESCÉRE , fe3 , flüri 5. PL. Fleurir par= 
deffus 1: fruic, 

Suranriusns , entis. San. Sup-rAu. (part.) v. 

SOPERFLÜÉRE, #4 > , fluci, ff sxmm. PL. Couler par- 
Fear , tegorger, Jécre fur per Alu , être eau Fons 
Sursroucenrss. (pl. part.}v. fuperfluit. In. La tontaine regorge , coule pardeflus. 
SUPER DOCERE SE. qive , dääm, PLAUT. Ap- SÜPERELÜITAS, &ris. f. Pl. Superuicé. f, fura= 
porter , ajouter. Superduxit ne fie. Dis. Il s'eft bordanees Cp PE pere ERREURS 
Fmg en fecondes nôces , & a donné une marâcre à fon sûr ERELOÛS , 4. dm, S sa, Supérda , [qui eft dé- 
SÜPERDOCT, décbr, düdits sm. (pail.) B18 1. 7ra | bordé. ; 
omnipetintis faperduita eft. In. La colere du Toutpuilfant SursreusranT. (3. pl. plufp.)c 
£it combée fur. SUPaREUERUNT. (3. pl. perf.) v: Sursmasse. 

SOÜPERDÜCTUÜS , 4, #w. Suzr. Ajouté , amené au- SUFRFOLGERE, géo ,fuist. Stat. Reluue, bril- 
dellus. er pardeflus. …. de 

SUPÉRÉDÈRE, #43, édi, ésüm. PL. Manger pardeflus, SUPERFÜNDENS fe latitia. L 1 v. Une joie qui fe 
ou après une chole, Se radicem beta in pruna tojfam Cr ee SE fe montre audchors, qui éciatre avec cffus 

erederint, Ip. rè mauge ine de poir on. (part) wo _ 

is dans la braiE chuis sisi ss SUPERFONLÈRÉ, f'and, f'iai, f tsüm. Cos.Ver= 

SOPÉREDITUS , 4, #m. Luca. El:vé audeffus. fer , répandre pardeflus. Superfusit Je in Afiam. Liv. Se 

SOPSRETLOR S,entis. Bisc. Comble,qui s'écoule répandit , fe fix lencir daosl'Afie. Hine 

r ue 


SOPERFÜSIO , onis. F. Dom. Débordement. m. 
SÜPEREMINENS,éntis. Bis. Surabondant.(part.)}v. SÜPERFOSUS, à, #m. Liv. Débordé, [difperfe, 
SÜPÉREMINERÉ , nëô, minñi. V1Ro. Sutpaller, 


épars. Infula fuperfu[s eff. Une 1fle toute couverte d'eau. 
paller, être audeflus, étre plus grand , étre plus émisent, SÜPERFÜTÜRUÜS, à, mm. PL. (part. fur.) w. 
paroître audeflus , pafler pardeilus. 


SUPIRESSE — 2 = 
Supereminet extra aquam.Pr.Paroit audeffus de l'eau. SÜPER GAÜDERE , dt, gdvinis süm. Biat. S: ré- 
Jus fuperemineat, Cox. Que l'huile paife pardeilus, 


jouir avec excès. Non fupergaudeant mihi. In, Qu'ils ne 
SÜPÉRENATARE , #5, avi. Lucan. Surnager. Ss- 


fe réjouiffent pasen eriomphant de moi. - 
perenatat amnem, Ip... 4. PaÏle le fleuve à la nage. SÜPERGÉSTUÜS , 4 , #m, Cou. Ramalë en quelque 
X [ Quelques exemplaires ont Juperemicar.] 


endroit , mis en un monceau. 
SÜPERÉO , 55, Vid. SursRIRs. 
SUPERSRAT.(3. fins. pluip.) v. SUPFRISSE 


SUP. 
ne’trouve que le paffif de ce verbe, 
SUPERCER TÂARI, dr, atüs 1 B124. Combartre 
toujours. 
Sursreinans, entis, Coz. Qui tombe audeflus. 
parr.) v, F 
SÜPERCIDÉRÉ, dÿ, cécïdi. Bisz. Tomber deflus. 
SÜPERCILIOSÜS , 4, #m. S a n. Qui à une feverité 
arroganre , prélomptueufe. (ppr-)quia de grands fourcils. 
SÜPERCILIDM , 55. n. PL Sourcil. m. Juv. Fierté, 
arrogance.f. V1TR. Le linteau d'enhaut d’une porte. 
Virg. Hauceur, lieu élevé. Swpercilium montis. Liv. Le 
fommet d'une moncagne. Severi fupercilis marrons. OviD. 
Une femme qui a beaucoup de gravicé , de ferieux. Le à 
Jupercilium, Lucr. Un airtrifte, morne, fevere. Cenje- 
rio fupercilio. Y.Max. Avec la fevericé d'un Cenfeur. Tol- 
dere [upercilis, Car.Lever les fourcils,fe mettre en colere. 
Cun&a fupercilio movens. Horn. Qui gouverne cout d'un 
clin d'œil, Pone fupercilium. Mant. Ne foyez pas f fier. 
Supercilis. SicUL. Frac. Certaines bornes pour fer- 
limites à un champ. 
à ; PERCLÜ DÉRE , 4j. L1w. Couviir, enclorre par- 
cHus, 
SOPERCONTÉGÉRÉ , réey, 8x5, téum. Couvrir 
pardellus. + [+ n'ai crouvé de ce verbe que le pañé.] 
SÜPERCONTEGI, gôr, téétüs s@m, (pall.) Celf. Etre 
couveir pardeflus. , | 
SUPERCOXRÔERE , rit ©, corrà 5. V. Max. Tomber 
deflus. 
SÜPERCRESCÉRÉ , 7, erêui , crétæm, Cas. Croi- 
tre pardeilus. Swpererefcit files veiira. Bi L. Voure foi 
s'augmence. 
SÜPERCÜ BÂRE ; #5. Cou. Coucher deffus. 
SÜPÉRCÜRRÈRE , crrd , cire. PL. J. Paffer, aller 
audeli. Ager veétigals longe fupercurrit, P 1. }. Champ 
qui porte beaucoup plus qu'iln'eft obligé de payer de 























rente. 
SUPBRDANDÜS 5%, %m. Cars. Qu'il faut metre 
facilus. 
SÜPERDICÈRÉ, die3, dixi, diéfim, Cic. Ajouter à 
£e qu'on à dit , dire de plus. 
SUPER DICI , dicôr, diéfits sim, (pall.) Dig. 


SÜPERGLORIOSÜS , 4, um. B15 1. Elevé audeffus 


de toute gloire. Lin : 
SÜPEREROGARE,  , avi, atam. Bizz. Donner dul SÜTERGRÉDÉRE, 45 7,gréffi-Unde SUPaRGRaSSERAT, 
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ApuUt. (pour) fupergreffus erat. Le même que 

SÜPERGRÉDI , di br , gréffüs smm. PL. Marcher def. 
fus. Tac. Surpañler, - 

Sapergredi omnem lsudem. QU1xT. Etre audefus de 
toutes louanges. Supergrfe funt iniquitates catut meum. 
Biec. M:siniquicés {e fonc montées jufqu'audeffus de ma 
tre, Tufupergreffs es univerfas. Bisr. Vous les avez (ur. 

affé toutes. 

SOPÉRHXBÉRE , 7. Crvs. Pieferer. 

SUPÉRHUME : ALE , 55. n.B8!, L'Ephod , habic fa- 
re qui couvroir les épaules. (nr. Humeri, les épau- 
les. 

SÜPÉRI, éräm, m, pi. Virg, L:s dieux du ciel, Wid, 
SurEnUs. 

SUPERJACERÉ, «ï à, ject, jiéfiem, Cox. Jerter defus. 

SUVER]ACE, ci ër.(paif.) PL. 

SUPER IACTANE , 5. PL. Sauesr pardeffus. 

SUPERJECTI9 , o15r. Quinr. Une hyperbole, 

SÛÜPERJECTOS , à , im, Ho. Superjecto ag sore. La 
mer éiant répanire audeffüs, 

SUPERJICERE, ji 0, je, jm, CoL. Ajouter 
pardeflus. e 

SÜPERILLIGARE. Vid, SursRazriGars. Lier par- 
deflus, D 

SÜPÉRILLITUS ,%, #m. Vid, SUP&RLITUS. Oint 
pardeffis. 

SÜPÉRIMMINE Ë, 85. Si. Etre panché fur. 

SÜPÉRIMIENUENS , #41. ( adj.) Car. Qui panche 
pardeilis , qui ett audeflus. (çart.) v. 

SÜPÉRIMPENDERÉ , dé 5, Pancher parde fT1s. 

SUPERIMPENDI , péndèr, (pafl.) Biss. Sxperimpen- 
dar i fegro animabus veffis. 1p.]e donnerai ma vie pour 
votre Lalut, j: me donnerai aufli moi-même pour vous, 
(R. Imrsnpsrs. Employer.) 

SUPÉRIMPONÉRE , pond, pôrit 5, psitum, Cas. 
Metire dellus, ou pardeffus. 

SUPERIMPOSITUS , 4, #m. PL. Ajouté, mis par- 
deflus. 

SÜPÉRINCENDÉRE, dÿ, di. V. Fiac. Allumer en. 
core, plus. 
” SOPÉRINCIDENS » éntïs. ( adj.) Liv, Qui tombe 
is. [pa cv. , 

SÜVÉRINCIDERE , 45, imcidi , incÿsüm. Liv. Tom- 
ber, choir deilas. 

SULÉRINCIDÉRÉ , #. Ces. Faire une incifion au- 
defius. (r. CÆnars. Coupper.} 

SÜPFRINCRESCÉRE , /65. Cas. Croître pardeflus. 

SUPERINCURVATUS, à, mm, ApUL. Courbé 


def is. 

SÜPÉRINDICÉRE, «7, dixi, dictüm, Uzr. Dénon- 
cer. + [On ne trouve de ce verbe qu: le pañlif.] 

SureriNoict, qui fignife pce un écriteau au dos 
d'un criminel. : 

SÜPÉRINDÜCÉRE , dûeÿ, düx5, düéfüm. Bis. In- 
troduire, amener, faire venir fur, Swperindixit «is Prin- 
cipes, Ip. Fr venir fur eux les Princes. 

SUÜPEKINDUCT, du:5, duëtiis s56m. (pall.) PI. 

SÜPÉRINDOCTIONES,#m, Uzp. Rature qu'on fait 
fur un écrit. (Huloander lit Superduéfiones,.) 

SÜPÉTINLÜCTUS , à, mm, P 1. Mis, jetté deflus 
quelque chofe. © 

SUPERINDUERE, di 5 , di 5, dérnm, Suat. Vérir, 
prendre pardefius, 

SUPÉXINDUE, dx ür. (paff.}) Bibl. Etre revêcu. 

SÜPÉRINGÉRÈRE , gér3, geis, géttum. P 2. Mettre 
en un Monceau , catailer queiquechofe fur une autre. 

SÜPERINJECTÜS, à, #4, PL. Jerté de fus. 

SUPERINJICERE , «39, jecs, jeéfum. Vid. Suren., 
JACERE. 


SUPÉRINJICE, 63 br. (yaif.) Quid, Erre jetté deffus, 
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SÜPÉRINTÉGÉRÉ, £5, «3, éüm. Caus. Oindre,fiots 
er pardellus. € Je n'ai trouvé que le paffif de ce verbe, 
SÜPÉRINTONARE , 5. Vire. Tonner d'enhaur. 
SÜPÉRINÜNGÈRE, g9,x5, éum,Cs1s. Oindre 
pardeffus. [Je n'ai crouvé que le paffif de ce verbe.] 
SÜPÉRIOR , à. {adj.) Cie, Qui eft plus haut Fe 
levé audeffus, Hluperieur , plus relevé , [precedent , der- 
nier. (comp.) de Sursnus. Superior atas. Ip. Le ficele 
precedent. Domus fuperier. Cac. Le hauc de la maiïlon. 
Dicere aliquid de fuperiore loco,Xp.Parler d'un lieu élevé, 
comme d'ure chaire. Ego ff fuperior omn:bus rebus effem, 
Cic. Si j'etois audeflus de vous en toutes choles. sand 
faperiores fumus. 1n. Nous fommes élevés audeilus des 
autres. Superiora tempora. C1c. Superior &tas , vita. Ip. 
Leremps, la vie palee, precedsnte. Comitiis fupcrioribus. 
Cic. Dars les deraieres Affemblées. 
. SÜPERIORES, #m. Cic. Les Arcêtres. Caf. Ceux qui 
furpall-ut les aucres. Noffri fuperiores fuerunt. In. Les 
nôtres ont eu l'avantage. : 
SÛPER JÜMENTARIUS,i 5. m. Swet. Qui a foin d'ua 
baras de Jumens, 
SUIPÉRIRE , sirèré >, Alter audelus, furpaffer. 
? SOPERLACREMARE, 5, avi, atum. Co L. Pleurer 
sHus, 
SÜPEP LATIO , ônir. f. Ad Hier. Hyperbole. f. figure 
de Fh-rerique , qui exaggere les chofes. 
SÜPERLATIVÜS, 5. Pasæm. Superlatif , (rerme de 
Grammaire.) D gre de comparaifon, qui en latineft rer- 
muLé co sms , tt, imwm , pour l'adjectif, & en imè 
pour l'adveib:, On l'exprime en François par tres, fort , 
€ plus. y 
SUPERLATUS, à, #m. PL. Porté pardeflus. (part. 
pañl.) v. SuPsRrERRt. 
Superlata verba. Cic. D:s termes hyperboliques,dont 
on fe {ect pour auxmenter les chofes. 
SÜPERLAU DA BILIS, lé, (adj.] B:6/. El:vé aude fus 
de toute louarge. F 
SÜPÉRLIMINARE, ïs.n. PI, Le lisceau d'enhave 
d'uns porte. 
SUPER LINÉRE, 5. Frorter, oindre par- 
SUPER LINIRE , à 3.P ALL. S deffus, boucher. 
SUPÉRLINITUR. PI. Eft froué pard: fus. 
SUPERLITUS , 3, #m. PL. Froue , oint pardefus. 
SÜPERMANUËÈRÉ , 45, di, sm, Pu. Mächer quel- 
que chole après avoir déja mâché. + [Oa ne rrouve que 
le pafif de ce veib:.] 
SÜPERMEARE, © 
couler pardeilus. 
SÜPERMICARE, «ë , ei, San. Refuire pardeffus, os 
plus qu'un auue, éure plusillufire, éclatter davancage , 
ou audefus. 
SuPsRNANS ,anfis. À, Gaiz. Q ai furnage. SyN. Supers 
nAtAart. 
SÜPERNARÉ , 5, äv5, Stam. Enn. Coupper les jar- 
secs, (R. PsRNA, jarret.) 
SÜPERNAS, âris. (adj.) PI. Qui croît fur un lieu 
haut, fur un lieu élevé. Infernas abes jupernatiprafertur, 
PL. On prefere les Sapins qui viennent au pied d'une mon 
tagre, à ceux qui croifleur fur le fommer. 41414 fuper- 
natis, PL. D:s fruirs qui croiffent dans Je Pays des Sabias, 
1e locy de la mer Sup:rieure. 
SÜPERNASCI, jebr, maris sm, Cas. Croicre par- f 
d:ffus. 
SUPIRNATANS, æntis. PL, (parr.) v. 
SÜLERNATARE, 9, 4us, ats n. P 1, Surnager, na 
ci pirdelus. z 
SÜPERNATÜS, À, #m. Pi. Ne, ou crû depuis, 
iR. Nasci,) | 
Sacrnati, Fast. Ceux à qui l'on a rompu les jarrets. 
(RPsRnNa.) Aimus fupermatifecurs, Un Peuplier, un 


avi, 51m. PL. Paffer pardeflus, 
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Aulne abbareu avee une hache, 
pe À {adv.) Liv. D'enhaut , par enhaue. 
SUPERNUS , 4, #m. PL. D'enhaut. 

SÜPÉRO, 4. Vid. SupsraRs. Virg. Surmonter , 
paller, fur pafl2r. 
SUPÉROBRÜËRE , #0, brit 5, britäm. (ppr.) Cou- 
vrir, pardeffus. 
SUPERORDINARE , 9, Zui, ätüm, Bis. Ajouter à 
guelque chofe. 
SÜPERPENDENS , énris. (adj.) Liv, Quieft audeffus. 
SUPERPONDIOM , fi. n. Apul Augmencation de 
poids. 
SÜPERPONÉRÉ , pônS , ph 5, phsitäm. Mettre une 
chofe fur une autre. 
SUPEF PONI , ër, pésitits sm, (pall.) PI, 
SOPERPOSITUS , à , #m. Ovin. Mis deflus. 
RUPEKRASÜS , à, #m. P 1. Ralé pardeffus. per 
PAT.) v. SursrRADaRS. (dont je n'ai point crouvé d'e- 
xcmple.) F 
SÜPERRÜËÈRE, à 5. Aru. S: jeucer deffus, 
SÜPERSCANDÉRE , d5, di, s#m, Co. Monter par- 


effu:. 

SUPER SCRIBÉRE, 43, féripsi, feriptäm, Mon. Ecrire 
à us. Æfinc 

SUPERSCRIPTIO , ôn5:. €, 8.6!. Inferiprion. f. 

SUIERSEDERÉ, déd, sédi, séffum. C 1 c. Omettre 
quatre chole , cefler, Superfedere pugne. Hirr. Celler 

€ combattre—/cribere. PL. J. N'écrire plus. Swperfedent 
oPéram quam dire rogati [unt. A.Gau. Ils ne rendent plus 
le fecvice qu'on les prie de rendre. 3 [Quoique ce verbe 
Bouverne le datif, Aulu-Gelle s'eit iervi de l'accufatif, 
2. 29. c'eft ec qui faic qu'il a die auf au paffif, Swper/af- 
fs omnibus. 

SÛÜPERSEMINARE , à, &u5, ätäm, Biau. Semer par. 
deffus. s 

SUPERSESSUS, 4, #m. AruL. (part, pall.) v. Su- 
PIRSEDERS, | 

SÜPERSILIENS éntis.(adj.) Col. Qi faute pardeffus. 

SÜPERSISTÈRE , #3. ArUL. S'arierer deffus. 

SurERsIT. (5. {ubj.) v. SUPsRESSE , fuperfirm, 

SUPERSPARGÈRE , #5, s3, 18m. CAT. Epandre par- 
deflus. Sa'e fuperfpargere aliquid. Car. Saupoudter quel. 
que chofe, répandre du fel fur quelque chofe, 

SUPERSTEPARE, Ÿ, avi, #tmm. Bisz, Mettre route 

fon efperanc-, 

SÜPERSTAGNÂRÉ , gn9, avi, Sim. Tac. Couvrir 
la cimpapne d'eau, en le débordaar. 

SÜPERSTARE , à » fëti. Liv. Etre debour. 

SUPERSTATUMINARS , 0. PALL. Le même que STATU- 
MINARE. EN 

SUPERSTERNÈRÉ , n9, ffräui, ffritüm-arena. 
Cor. Etendre lus le lable. %{ j: n'ai rrouvé que le paflif 
de ce verbe.] 

SUPERSTES, ritfs.(adj.)Cie. Qui vit , qui eft encore 
en vie , qui a {urvécu. 

Superfhtem alicus «ff. TR. Survivre à quelqu'un. £w- 
perles convivio, San. Qui fe leve de table le dernier. Opus 
Luperfes manfurum. Ovin. Un ouvrage qui durera après 
Ja mort de celui qui l'a fait. Deos quaje, ut fit fuperites, 

Ts. Jeprie les dieux qu'il ne lui arrive point d'acci- 


ent, 
SÜPERSTITARE , Ÿ, ui. PLaur. Relter. id, Su- 
PSRASSE. 
à SUPERSTITIG , ons. f. Cie. Superfticion. f. faux 
gulre qu'on rend à la divinité , culce qu'on rend àun autre 
u'au vrai Dicu. Aliqua fuperfhirions infe&us, T À c. An- 
été de quelque fup:rftition. 
SUPERSTITIOSE. (adv.) Cic. Avec fuperfticion , (u- 
periticieufement, Qwysnr. S:rupuleufement , avec trop 
d'exattitude, 


.. SUP, | Ts 
Sursnsririostonss, Bib/, Reigieux jufqu'à l'excès. 


(comp.) : 1. 

SUPERSTITIOSUS, à, #m. Cic. Superftitieux , 
fcrupuleux. { Plawr. Devin. 

Superflitiofs follicirudo, Cie. Un foin qui tient de la [u- 
pérftcion. Superfiriofses eff , vera pradicat. PLAUT. C'eft 
un devin , il prédie les choles comme elles arrivent. 

SUPERS TRÜCTÜS, 4, #m, Aus. S:rré parleflus. 

SUPERSÜM , &s, fs ,fupreft. Cie. Refter, être 
de refte. Vid. Supanasss. Due partes erationis mihi fu- 
perfunt illuftrande. In. Ii me reite deux parties de l'orai- 
fonà rraiter , à éclaircir. | : 

SUPERSÜBSTANTIALIS , 4.8. (adj.) Bibl, Qui cft 
aud- (fus de notre fbftance. ; 

SÜPER TÉGÈRE , 18g5 , rex5 , téüm. Aus. Couvrir 
pardellus, e SE 

SÜPERVACANEUS , 4, mm. Cic. Superfu , inutile. 

SÜPERVACARÉ , 9, sut. A. Gaz. r. 22. Etre [u- 
perflu , être de 1efte. 

SUPER VACUE. (adv.) Bibl. Iautilement. 

SÜPERVACUO. (adv.) Ulp. Sans neceilicé , inutile= 
ment ° 

SÜPERVXCÜUS , 4, äm. Cie. Superfu , inurile, 

SÜPERVADÉRKÉ , ud5, Sas. Surmonter , vaincre. 

SÜPÉRVAGANEUS , à , #m. F5 sr. Qui volrige fur 
le haut de quelque édifice , ou de quelque montagne. 

SUPERVAGARI, gdr. Cou. Paller audelà. 

SursrvaresiT. Bb. Eclaceera audeffus. (5. Fur.) v. 

SÜPERVALERE , välé d , w4li 5. Ere plus fort , plus 
excellenc , furpailer. 

SUPERVECTUS, 4, #m. A. Gaz. (part. pal.) v. 
SÜPERVÉHI. Car, Etre porté audeflus. (int. pall.)}ve 
SÜPEX VÉHÉRE , vèb3 , néxi , vécum, Porter , me= 
net deilus. % [je n'ai point trouvé ce verbe à l'actif. ] 
Supanvensrs. Survinrent, (3. pl. pert.) © 

SUPARVENIENS, ef. (part) v. | 

SÜLERVENIRE, 38, wéns , véntäm, Hon.Liv. Sur« 
venir, venir, atriver à l'improvifte , furprendre, Uicws 
ulceri fupervenit, C a15. Il vienc ulcere fur ulcere. Que 
fuperventurs funt tibi. Bins. Les choles qui vous doivent 
arriver. : re 

SUPERVENTUS , #r. m. PI. Arrivée imprévue. (On 
te trouve que l'ablarit finguiier.) LAS 

SÜPEKVESTIRÉ , véffio, vs, $tmm. PL. Couvrir 
pardeflus. L | 

SUPER YES TIRI, 3 dr, véffinis säm. (pall.) Bibl. Etre 
revêtu. (inf, pail.) 

SUPRRVIVERE, virus, vixs, vium. Disc. Bis, 
Survivre. o 

SÜPERÜNCTUS, à, #m. Scn1s. Larg.(part. pafl.}v. 

SUPÉRÜNGÈRÉ , #ng3, x5, um. Cais. Oiadre 
pardeflus. % Je n'ai crouvé de ce verbe que le pafff. 

SÜPERVOLARE , vôlô, vs, tm. Ovip. Voler 
pardellus,  - 

SUPER VOLITARE, 1, ar, tm. Vino. Voler deffus. 

SÜPERVOLVÉRÉ , v9, vol ui, vblursm, Cou. Rouler 
deflus. Hine K , 

SUPERVOLÜUTUS , à, #m. Cor. (part. pal.) 

Sursruncans ent, Tac. Piellant pardeilus. l 

SÜPÉRUS, à , #m, PLaur. Qui eft enhaut, ou d'en= 
haut, [Ce fingulier n'eft uficé qu'au neutte.] Mare fu- 
perum, La mer fuperieure. b. la mer de Tolcanc. Home 
fpeGator fuperarwm rerum. Cic. Qui confidese les chofes 
d'enhauc. : | 

SUPÉRL ((uppl. Dir.) Vino. Les dieux d'enhaut , les 
dieux du ciel. . 

SÜPÉRA , 6r#m. n. pl. ((uppl. Leca.) V1 RG. Le ciel. 
Vid. Surzri., , 

SÜPINARE, 5 , avi, atüm, Star. Renverfer [ur le 
dos. Quid re rantopers fupinat? Sin. Qui vous renverfe fi 
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fonc l'efprit, qui vous faïe marcher avec rant d'arro- 
Ance ? : 

SUPINARI, ër. Hon. (paff.} Nafum nidore fupinor. 
10. L'odeut des viandes me fair lever le nez. Aime 

SUPINATUS , 4, #m, San. Qu'on a renver(é fur le 
dos. Gleba fupinates Aquiloni offendere, Vire. Tourner 
les mortes au vent du Nord, Mans fupinata, QUINT. 
Une main dort la paume regarde en haut. 

SUPINE. (adv.)Sen, Nonchalammenr ,negligemment. 

SuriNtoR , erie. PL. (cump.) de Surinus. 

, SUPINITAS,&51. f. Quint, La pofture d'un animal, 
Où d'uze prrlonre qui eft couché: fur le dos. 

SUPINÜM, 5. n.Prop. apud Diem. Le fupin des verbes, 
{terme de Grammaire ,) ainf açp:llé , parce qu'il femble 
oifif & fans ation. (ée Surinus.) Voyez le Pofiulant. 

SUPINUS, à, #m.Cars.Couché fur le dos,lur le ventre 
en haut. Car. Nonchalant , vegligent. [Her. Qui va en 
peochant. Supind aure audire, M ART. Ecouter regli- 
gemment, Neccarmine glorior fupins. An. Je ne me vante 
point de faire des vers recrogrades. [Les vers retrogradés 
font ceux dont la mefure le couferve lorfqu'on les lit en 
commençant ac {li par ia derniere lettre du vers, en retro 
gradant aisfi j1fqu'à la premiere, comme Les deux fui 
vanis. , 

Signate, (ina temerè metangis Gé angis 

Roma tibs jubite mot bus ibit amor.] 

Curfu redire fusins, O v 1 D. Remonter vers fa fource. 
Supimiores delicia, M à R T. Des plaifirs plus fades. Swpi: 
sum Tybur. Hon. Tybur fitué fur le penchant d'une 
montagoc. Jçnorantia fupina. U LP. Ignorance cralle. 
Supinis manibns «xcipere aliquem. Suat. R-c:voir quel- 
s rar à bras ouverts. Cathedra fupina, P1. Une chaite à 

os , un fauteuil. 

SUPPACTUS , 3, #m, PLaUT. Qui eft attaché par- 
deffous. (part. paf.) v. Surrincsns. id. SUsracTUs. 

Aurojuppaëum felum, P 1 à U +. D:s femelles qui ont 
des clous d'or pardeflous. (Sol eft pour {olea.) 


SÜPPALPARIER. Plaut,Mil.Aë&.2,8c, 2. v, 28.Flat- 


ter, careler, cajolier, conter des 
Beurertes. | 

SOPPAR, ärir.{adj.}ÿ. Par. Prefque égal, Huie atati 
fuppare:. In Ceux qui ont été de ce remps. | 


douceurs , dire des 


SOPPARXSITART , dr, avis sm. DL A Ur. (ppr.) | 


faire comme les paratzs, étre compiaifaat à la Façon des 
pres tecir le méine lasgage queceux à qui l'on veuc 
plaire. 

SÜPPARÜM, 5. n. Plaut. Sorte d'habillement de 
femme, qui étuit de lin, +». Petite voile attachée à la 
plus haute piece du maître maft, un pavillon. 

SUPPARUS , 5. m. Lucan, La même fignifcation. 

SOPPÉDITARÉ , #5, äui, ätum, Ta R. Fournir. 
Plant. Sur: , être r Ffant. 

SÜPPÉDITARE, ër, ns säm. (pif) Cie. An hoc 
fige fcasne chartam quidem juppeditars tibi ? Ip. Ep. 7. 
38. Voulez-vous marquer que vous manquez de papier? 

SÜPPEDITARI. (dép) Cie, Art. 

SÜPTEDITATIO , onir. f. Cie, Abondance de biens. 
P SOPPELITATUS, 4, #», Ar uL. Fourni, livré , 

onré, a 

SÜPPENDERE , dèÿ, Co. Pendre audeflous » être 
fufpndu autcflous, 

SurrEeNTonIA , 4. f. Eccl. Mont Saint- Elie en Hrali=. 

SÛÜPPÉTENS, éuris. Ad aliquid faciendum, Pi. 
S:Milare pour fair: quelque chofe. 

SOÜPPÉTERE , snpplrir. Ce. Su fire, étre (ulanr. 

# [Ce verbe n'eft gueres en ufage que dans les croifié- 
mes perfonnes.] Ur hote copia fafpetant, C1 c. Afin 
qu: les biens puiffeut fufñre pour toutes ces dépenles. 
Non fuppetit lingus libertat:. L1v. On n+ peur pas dire 
avec üb rce ce que l'on peufe. Non fapperir confilinm, Lo. 


SUP. 
J= fçai ce que je dois faire. Diéus faëta fuppetunt PLAUT. 
L:s actions répondent aux paroles, Ur marsries fuppetar 
artificibus. 1 D. Afin que les ouvriers aisne de quoitra- 
vailler, Mihi ad remunerandum nhil fupperit prater ve- 
luntatem. Cie. Il ne me refte rien pour recompenfer les 
gens , que beaucoup de bonce volonté. Dum virer fuppe= 
tent. C 4 s. Tandis que j'aurai des forces. Ci fuppctust 
res omnet prefpera. P 1 À U Tr. Qui a toutescholes à fou- 
hair. (Horace s'en eft ervi une fois à la deuxième per- 
fonne en ce ns.) Nevis mr mfque [uppatas delor:bns, HoR. 
Epod. 17. Pour (ouffiir de jour en jour de nvuveaux tour- 
mens,pour [u fire à de nouveaux courmens.Vid,Surrato; 

SUPPETILÆ, &rwm. F. pl. Plawr, Secours. m. Suppe— 
tias venire alien, C2 $. Venir au fecours de quelqu'un, 
ou à lur a°de, Ferre fuppetias.Cic. Secourir une per fonne. 

SÜPPÉTIARI, 5r. APuL. Secourir. 

SÜPPÉTO , périui, périonm, suppètèré. Uir. Deman- 
der fanflement , où à fauiles enfcignes. 

SÜPPILARE, 9, ävi, atam. PLauT. Dérobber ad- 
dioiteinent fars au'on s'en apperçoive. 

SÜPPINGÈRE, g3 Calceos. Ferrer des fouliers, met. 
tre des clous à des louliers. 

SOPPINGI, gèr, suppzéis süm. (pall.) Plaur. Etre 
attaché pard-Îlous. Fuiments jubeam fuppingi feccis. 
1 PLaUT. Trin. Je ferai attacher des clous à la femelle de 
| mes fouhers. (Fxlmenta. q. Fulcimenta.) . 

SurrLanTA.{imper.) SUPPLANTABUNT.(3.plimp.)v. 
| SÜPPLANTARÉ, #7, dvi, dtum. C o L. Pianter au- 
| deflous. Cre, Faire 1omb:r quelqu'uo en mettant fon pied 
| devant (a jambe, (upplanter, tromper. Praveni eum, G 

Jupplanta eum, Bin. Prévenez-le, & faites-le tomber 

lui-même. Sapplantagit me en altera vice, Ib. 11 m'a [up« 
planté encore cette feconde fois. Vis aqua immil[a [np 
plantauit fulturas, ViTR. L'eau vesant à entrer tout à 
coup , abbarcie les éraiss de l'ouvrage, Sapp'antare ver 
b3.PsRS. Pafer Isgerement fur certaines fyllabes , pour 
prononcer avec plus de douceur , faire la petite bouche. 

SÜPPLANTARE , br, âris sum, (pal.) Bise. Et nom 
Lapplanssbantur greffus ejus. In. Et il ne fera point ren- 
| verlé en marchant, Hine . 
| SÜPPLANTATIO , onis. €. Bb!. Tromperie, tra= 
1100, f. v 

SUÉPLANTATOS , À, am. Bisx Supplanté. 
| Supecsar. ((ubs. at.) 

SuPrLENDUS, 4, ww. CC. 6x v. SUPPLERS. 

SÜPPLEMENTÜM , f.n. Cie. Caf. Recrue de gens 
| d: guerre, f. fureroie. m. augmentation. f. fupplément.r. 
Coz. Nouvelle peuplade d'Abeilles. Cenfcbanr omnes , nt 
fupplementum mais legionibus feriberetur. C1 c. Tour le 
monde étoit d'avis, qu'on augmentät mes legions de nou- 
velles recrues. duferr fuppl'ementum novum à veteri. Bis. 

< neuf emporte ure partie du vieux, | 

SOPPLÈRÉ , pl 5, pleut, énem. O v 1 D. Remplir des 
places vuides , mettre quelqu'un à la place de ceux qui 
manquent , {uppléer, parfaue, Car. Remplir ce qui man- 
que. Legiones jupplere. Liv. Faire des recrues.—remigio 
maves, 1n, Fouruir de nouveau la chiourme de for çats.— 
remis zephyro. Sr À T. Suppléer au défaur des vents , en 
ramant. Supplere Sendtum. Remplir les places vacances 
dans le Sénat. (C'éroic la fonétion da Cenfeur.)—Semaro— 
rium cenfum. Sysr. Fournir , fuppléer aux revenus qui 
manquent à un Ssnaceur. S: færwra gregem [uppleverit. 
VirG Si j'ai autant d'Agneaux , que de Brebis. 

SÜPPLERI , pie dr , plenits sm. ( pal.) C1c. Swppletæ 
eff Sersprura. Bis. De fupplenda bibliorheca. Cie. Pour 
achever ma Bib'iorcheque. : 

SÜPPLETÜS , à, #m, Cie. Complet, rempli. 

SÜPPLEX, icis. (adj.) Cis. Supplianc, qui fapplie, 
qui prelente une requétz. (R. SUB, @ Piicars, plier.) 

Libellus [upplex, Mant. Une requêre. Nunquam pe 








"SUR . 
taui fore ut [upplex ad te venirem. C1 c. Je n'aurois ja- 
mais cru devoir devenir voire fupplianr. 
SÜPPLICAMENTAÀ, ür#m. n. pl. Apul, Toutes les 
choies neceffaires pour les prieres publiques. 
SÜPPLICARE, «0, Aus, oucit, arm. Cie. Sup- 
plier, prier tres bumblement, faire un facrifice. (r. SUs, 
Œ Puicars, plier.) [On die fupplicare alicui, Sup- 
plier , prier quelqu'ua humblemenr. Swpplicære alieui pre 
Alterins faute, Jopiisure alieui pre alique. C 1c. Sup- 
pe quelqu'un en faveur de quelque auvre. Supplicare 
aëe. PL. Faire des prieres en offrant du lair, faire ue fa- 
crificeavec du lait, Quin ribi fupplicatum vario. PLAUT. 
Anl. 4. 10. 22. Bien plus, je viens vous prier de m'ex- 


culer. 

SÜPPLICAREI, csvir. (imper(.) PL. Non fupplicaba. 
tur thures PL, On n'employoit poiar d'encens dans les (a. 
crifices. 

Surruicassis. Plaut, (pour) SUPPLICAVERIS. 

SUPPLICATIO, 61. F. Cie. Prieres publiques, Pro- 
ceffions publiques en aétions de graces. Decernere,ou indi- 
cere fupplicationem, ]p. Déceruer des aétions de graces à 
Dieu, par des Proceflions & des prieres publiques. 

SUPPLIGATURUS, # » #m. APUL. (fur. parc.) é 

Surpricavir. (3. fing. perf. ind.) v. SUPPLicaRs. 

Surruicss. (pl.) de Surrzex. 

SÜPPLICITER. (adv.) Cic. ? Hamblement, en fup- 

SÜPPLICITÜS. {adv.) Fwff. S pliant , d'une maniere 


oumile. 

SÜPPLICIOM, #5. n. Sal. Priere publique. f. Pid. 
Surpuicatio. Plant. Apul. Priere. f. prefenc. m. offran- 
de. f. [Cic. Supplice, ». la peine d'un crime. f. Trabi ad 
Supplicum. Ip. Eure tiai:€ au fupplice. Dis immortali. 
bus futplicia decernere. Sa 1 1. Ordonner des prieres pu- 
bliques aux dieux, Fero fupplicinm damnis ad amicam 
meam PLAT True, AG, s, Se. ru, 1, Je porte un prelent à 
ma maîrreffe pour l'appaifer. Niki! Jovi acceptum «ft à 
perjuris fupplicii. PLAUT.Rad, Prol. Jupiter ne reçoit point 
les pricres des parjutes. Grawiffimum fupplicinm de alique 
Jumere. C&s. Faire mourir eruellemeut quelqu'un. Sap- 
plicinm ad re bapcminam fore auri, D'LA UT. Truc. Je 
vicos vers vous en qualité de fuppliant , avec cette mine 
d'or que je vous prie d'accepter. Saris mubi id babeam 
Japplicii, dum illes ulcifear modo. Tin. Ad. Iln'ya rien 
que je ne vouluife fouffrir , pourvà qu'il me füt permis 

me venger d'eux comme je voudrois. 

SUPPLICO, à. Vid. Surrzicans. Cie. Prier. Swp- 
plicare pubiice, Suar. Faire une Proceflion publique, où 
des prieres publiques. 

SOPPLICUE.(adv.) 4pul.Le même que SUPPLICITER. 
Ea fuppliant, : 

SÜPPLODERE, 47, pio:i, plosmm.pedem. Cic. Fiap- 
per du pied coatre verre, comme l'on faifoit par mépris 
dans les Af:mb'ées publiques , lorfque quelqu'un avan- 
goit quelque chole mal à propos. 

SÜPPLOSIO, Gois. FE Cie. Supploffo pedi, Ip. 
L'acrion de frapper du pied contre terre. 

SÜPPNITERÉ, swppænirbi, ar, ni ir. Cac, Se 
répentir Ua peu de quelque chole. 

SurPoxiNS,, eBtis, (part) v. 

SÜPPONÉRÉ , pôns , posts, fasitam. Ci1c, Mettre 
une choice jous une autre. #[Piauxe a dit au parfait de 
ce verbe fuppofur, Truc. 2. 5. 9. & + 3. 30.]—colla fuppo- 
nere aneri, O v1D. S:baller pour secevoit un fardeau — 
eva gallimis, C1c. Maitre des œufs fous les poules pour 
lescouver.—rarionem, Î D. Ajoucez la railou -teffomen- 
tum. Cie. Suppofer un faux cefiament à la place d'ur, 
veriable. Det srbitrio Paridis formam fuppofuére. 
” Ovtp. Les déclles fisere Paris l'arbivre de leur beazré. 
k [Il ne faut pas confo.dre fupponsre avec penere. Le 
premier Gguifie , metere deflous.] (r. Sus, Deilous.) On 
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fe ferc de ponere, pour dire fuppofer. 

SUPPONE, for5r, pésteits sam. (pal) Cic. 

SUPFORTANS , 4nti.{parr.) v. 

SÜPPORTARÉ ,5, avi, étäm. Cac. Porter, tranf… 
porter quelque ehofe par quelque voiture. Bibl. S'ippor- 
ter,foutenir. Fuxdamenta fupporrantia altitudinem jexæ. 
ginta cubiternm. B 18 L. Fondemens qui fupportent , qui 
foutiennenc un éSifice de 60 coudées de haut, 

SOPPORTARL, ür, arûs sim. (pafl.) Cæs. E:re eran(e 
percé, étre voiture. 

S'IPPOSITIO , 5aïs. F. Col, L'aétion de mettre def. 
fous, {fuppoñitios. f. Pacri fupprfirio. PLaur. L'aGion de 
chat ger un enfant pour uuauire, de mestre uaerfauc à 
la place de l'auere. 

SOPPOSITITIUS , à, sm. VarR. Subftitué , mis à 
la piace d'un autie, : 

SUPTOSITUS, 4, #m.Cic Mis d:ffous,f mis à la 
place d'u auge. (part. pal.) v. SUrPoNSRE Swppe/i ses 
ve. Vic, Mis fur le chemin. 1gmique juppofite. In. Ex 
ayaat mis le feu deffous. 

Surrosta.(peur) SUrrosiTa. Pirg. 

SÜPPOSTUS , à, rm. SiL. Fid, SUPPOSITUS. 

SUÜPPOSTRIX, 55. FDL A UT. Suppoffrix puerñm. 
Ib. Uns femme qui fuppoie un enfant étranger à la place 
du lexitime, 

SUPPRESSIO , üats, f. Cie. L'aêtion de retenir le 
bi: d'auerei. f, foppreflion. f. Sappreffiones noéturna. Pi. 
Opprellions qui arrivent pendant la nuit,lorfqu'on fe ieut 
opprelle , & comme fuffoqué. 

Surrrsssion, er. Cic, (comp.) de Surrosirus. 

SUPPRÈSSIUS, (adv.coinp.)dce l'inulicé Surrasssse 
A. Geil, Plus fecrettement. 

SOPPRESSÜS, à, #w. ] u s r. Coulé à fond. Lucan, 
Caché , que l'on cele. Doler j'uppreffus. Ip. Uae doul:uc 


qu'on cache , qu'on ne fait pas paroître. Fuga /uppreffs. 
Ovip. Fuite qu'on retarde, qu'onarrête, qu'on retient, 
nav, Jus r. Vaifleau couié à fond, Pars wocis juppreffe 


in medio fono. O x 10. Une voix qui Le rrouve empéchés 
au milieu d'un difeours. Suppreffior oratio, Cie, Un dif 
cours qui rampe , qui n'a rien d'élevé. Dicere woce fup= 
trefé.ln.Parler tout bas. Suppreffé hoffiwm ferociä.T Ac, 
La fureur des ennemis fur arsécée, (part. paff.) v. 

SÜPPRIMÉRÉ , m5, préffi, prétæm. Cie. Celer, tenis 
caché, [fupprimer , arrêter. (R. SUs , & PRaMERS.) 

Supprumere aluum. Cazs. Empêcher d'aller à la felle — 
famam, Liv. Ecouffer le bruit qui court.—flerum, Pror. 
Arrêter fes larmes.—iter.Cæs. Rompre un voyage.—num- 
mos. Cic. Cacher (ox argeat.—quereles. © x 1 D, Retenir 
{es plaintes. 

SÜPPRIMI, mdr, préféus sum, (paf) Pi. Animus 


fupprimitur cars. Pp. Les viandes offuiquent l'efpric, Sup 


pritur cibus, Pi. 11. La nourriture s'arrête, 

SUPPROMÈRE , md ,prompss, promptum. PLAUT. 
Vid. PRoMsRs., 

SÜPPROMUS,5.m.Plaut.Vid,Prouus. Dépenfier.r. 

SÜPPUÜDET , püdi i, pidert. Cie. Avoir un peu de 
honte, Puiojam te fuppudere, Cic. Je crois que ru as 
maintenant un peu de honte. Suppndet me illius rei. Cie. 
J'ai honte de cela. 

SOPPÜRANTIX , ï m. 0. pl. PI. Suppuration. f. 

SÜPPÜRARE, 6, avi, atum. Cox. Suppurer, jerter 
du pus & de la boue, me 

SUPPÜRATIO , ônïs, f. Celf. Apoñume.f. Incifa 
fappurario, Cius. Apoftume qu'on a percée. 

SUPPÜRATA , rm. n. pl. PI. rep HA 

SÜPPÜURATORIOS, à, ##». PL, Qui ferr à faire fup= 
purer une apôflume. . 

SÛÜPPÜRATUS, 4, #m. P 1. 29, 2. Quia fuppuré, 
ou qui fuppure. 

SÜPPÜS. Feft. Vieux mor , dont on fe fervoir pour 
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SOPPUTARE, Ÿ,425, &tm, PL. Coupper un peu un 
atbre, fPlaxr. fupputer , faireune fuppuration. Swppurare 
rationcm. Ip. Faire ua compte. 

SUPPUTARE, 67, atis sm, (paff.} Brec. Etre comp- 
té, étre nombre. Qui fupputari non poruff. Bigz. Qu'on ne 
fçauroit comprer. 

SUPPÜTARIUS, à, #m. TsRr. Qui fert à compter. 
SUPPUTATIO, onis.f.Bibl. Calcul.m, fupputation.f. 
SUÜPPUTATOR, oris. m. Firm. Calculateur, qui 

compte. À » 
_ SÜPFUTATUS, à, #m. Bise. Compté. Suppuratis 
dantaxat annis, Ïp. Ayant compté feulement les années, 

SÜPRA. (prép.) Pire. Deflus, audeflus , fur. Supra 
capur, Vire. Sur la tête, audeffus d: la têce, Spra tres 
cyaths1, Ho. Plus de trois verres. Supra fidem. QUInNT. 
Plus qu'on ne fçauroit croire. Supra modurmg. Cou. Avec 
excès , oncre fnefure, Mare fupra terram Æf. Cic. La mer 
eft audeflus de la verre. Qui fupra Libliothecam erant. 
Vire. Ceux qui avoient foin de la bibliotheque, 

Supra. (adv.) Cic. Ci-deflas , ci-devanc , plus. Qwe 
Jabra Jeripfi. C 1 €. Les choies que j'ai écrires ci-d:flus. 
A menfe uno Cr per Broc. D‘puis un mois & plus, 1/4 
aciuratè, mt nibsl polfet fuprä. Cie. Avec tant d'exacti- 
tude , qu'on ne pouvoit pas en avoir divactage, 

SÜPRADICTUS, à, wm. PL. Qui a été ditci-devant, 
dont on a parlé ci-devaut. 

SÜPRAPOSITUS , 4, 4m. C 1e. Qui a été mis ci- 
devant, ci-deflus. | 
Pr Ag 4, #m, Cic. Qui a été écrit ci- 
us. 

sÛ PRASÉDENS > entis, Bist. Aflis ,monté dcffus. 
SÜPREMO. (adv.} P/, La deraiere fois , pour la 
SÜPREMÜM. (adv.) 14. $ derniere fois. Supremèm 

dividi. Tac. Hif. 4. 14. Ecre (eparé pour toujours, 

SÜPREMUS , à , sm. Pr, Tres graud , tresexcellent , 
fupreme , [le dernier, Supreme Jupiter ! Tan. O grand 
Jupiter 1 Montes fupremi, V'1RrG. De tres hautes monta. 
gocs. Honores fupremi, Ovip. Les honneurs des funerail. 
les. Manum fupremam imponere bellis, An, Fivie achever, 
terminer les guerres. Germanici fuprema deflere. T A €. 1. 
Pleuier Ja morr de Germanicus. Soluere alicui fuprema. 
Tac. Faire des funerailles à que'qu'un, lui rendre lesder. 
nicrs honneurs. Sole fupreme. Hor. Au Sol:il couchact. 
Supremus vita dies.Cic. Le deinier joux de la vie. Suprema 
bora. Tis. L'heure de la mort, la derniere heure. Ordi 
nare fuprems fus. Dic. Faire {on ceftamenc, Supremo [up 
plicie sffcere, Cic. Punir du dernier fupplice. Swpremis 
Annis Nerenis à rincipis, PL. Les dernieres aunées de l'Em- 
pereur Ncion. Supreme triennie, PL. L:s trois dernieres 
années. 

SUPTUS. Feff. Le même que Sunrus. Deffous. 
SÛR. (indecl.) B:b1. Sur, vom d'homme, [nom de lieu, 

From d'une porte de Ville. 

SÛR À, &.f, PI, Legras de la jambe. Celf. l'os pofte- 
sicüt de la pure Virg. la jambe, Qfuv, des bortes. Sur as 
svinda cot 
be ornée d'un brodequin. 

SURCUIACEUS , à, sm. PL. Semblable à un petir 
rejctton , Ou auae petite branche. (r. Surcuzus.) 

SURCULARI , dr. (pal.) Lifez &vryez SARCULAR. 
Col. Erre larclé. ‘ 

SURCULARIS , r&. (adj.) Col. &? Des rejettons , 
SURCULARIUS , à, #m. Cou. qui appartient 

aux scjeitons. Swrewlarins ager, V ARR. Suremlaris ter- 
ra. Co. Un champ qui produit quantité d'arbril- 
feaux. 

SÜRCULO , 2s. Cou. Pid, SareULo. 

#URCULOSUS ; à, wm, PL, Qui a des pitirs rejet. 


furdum, Pins, N'avoir point d'o 


urne. ViRG. ([upp . Secundumfuras.) La jam.. 





SUR: 
téàs. Ram fuveuloff, PL. Des branches qui ont beaucoup 
de rejectors., : 
SÜURCÜLÜS , 5. m. PI. Le rejetton d'un arbre. Ci. 
greffe qu'on precd d'un atbre , pour l'enter fur un autre. 

se Surculur , ft quod éramis oritur ; Ramus , nù d ori= 
tur ex caudice ; Caudex, qudd fuprà terram jimplex exur« 
git. SaBin. ex THIOPHR. : { 

SÜRDASTÉR , frà , trim, Cie. Qui eft un peu fourd 
qui a l'oreille un peu dure. 

Surpion , eris. Ovip. (comp.) de SURDUS. 

SÜRDITAS, äris. f. Cie. Surdicé, dureté d'oreille.f. : 

SÜRDÜS ,à, #m.Tsn. Sourd, qui n'entend pas. \ 
Ovid. inflexible. 4e [On dir Surdws alicujur rei. Cor. 44 
aliquid. Ovip.] Ad munera furdus. hop Qui ” fourd 
aux prefens , qu'on ne peut gagner par les prelens. Spsrare 

3 +, Lagrid, due phares coler. PL. 
Une couleur obfcure. Surdi i&ws, 1 p. Des coups fourds. 
Freto furdior. OviD. Plus fourd que la mer. Herbe furda 
PL. Des herbes qui ne font point eftimées. Vers furde, 
Psrs. Des vœux inutiles, qui n'ont point Été exaucés. 

SURGAMUS. Levons-nous. SU RG s. Levez-vous, 
(imper.) w. : 

SÜRGÈRÉ , #9, s@rréx5 , sürréétüm, Cac. Se lever du 
matin. Varg. s'élever, croître, s'enfler , fdevenir grand, 
fe lever , le relever , Le rérablir, Surgere maturè. C1. Se 
lever du matin. lee, Tan. Se lever du lir.—è meñfa. In. 
Se lever de rable.—de cæns. Ho n. Fini fon foupper , {e 
lever de cable apiès avoir fouppé.A patre furgere. CN EP. 
Quicrer fon pere, fe lever d'avec fon pere. Afperises mihil 
ejt bumili, cm furgit in altum, CLAUD. r. EUTR. 18.181. 
Îl n'y a rien de plus infupportab'e qu'un homme de bafle 
na‘fance, quand il éft elevé aux Charges. 11 n'eft rien 
pis qu'un gueux revécu. Sentenria furgir anime. V1R G. 
Une penlée vient dans l'efpric. Vers: furgunt.In- Les vents 
fe levent , commencent à fouffisr. Ego furrexi poriffimum. 
Cuc. Je me luis levé entre tous les autres, pour parler. 
Surrexit À mortuis.Bias. Ileft reffulcicé d'entre les morts. 
Surrexit Dominus verè, In. Le Seigneur eft veritablement 
relufeité. 

SÜURGITUR. {(imperf.) Val. On fe leve. 

SurcrronTiUM , fi, n. Eccl. Sourfons au Maine. 

SÜRIX ,4 Puaur. La Syrie. Vid, Syria. | 

SÜRIARÉ , 6, 425. AruL. Depifeibus dicitur qui fe“ 
min as appetunt, femina vero chmmares appetunt , Jubare 
dicuntur, Vid. SusaRs. . 

Suricinum , i.,n. Ecel. Soreze, Abbaye au Diocefe 
de Lavaur. 

Suricum, f.n. Feel. Sorigue, près le Lac de Come. 

SÛRIRÉ ,rio, Fasr. Dicitur défeminis, cum mari 


apperunt. in 
SÜRPICULÜM, sn. Plaut. Vid. SCIRPICULUM, 
panier de joncs. | 


Surpits. Her, (pour) SURRIPITS. 
SukPUsRAT. Her. (pour) SURRIPUERAT. v. SURRI< 


PsRS. 

SÜRRECTITARÉ , 5, avi , ätim. À. Gai. 10. 14 
Se lever fouvent. (freg.) de SURGSR£. 

SÜRRECTUS ,à, #m, Co 1. Droit , qui n'eft point 
courbe. Palpebre in alta furreita. B181. Des paupicreg 
élevées. Mucrone [urreëte. Liv. Ayant levé l'épée. 

SURR:GIT. Fejt. (pour) SURREXIT. 

SurniciuM, ei. n. Ecrl. Seuire, en Bourgogne. 

Surremir. Feft. (pour) Sumpsar. 1 prie. 

SunRampsiT, Fef. (pio) puerum fuflulerir, À enlevé 
us enfant , l'a fait mourir, , 

SÜRRENTÜM , 5. u. PI. Surrenta, Ville mediocre 
de Campanie dans la Terre de Labour , au Royaume: de 
Napes, Evéché l'an so0 , & Archevêché en 1059. 

SÜRRENTINÜS, à, sm. O y 1p. De Sursenso , qui 
concerne SULICRtO, 





SUS. 
SurRarans ,entis. PL. 212. 9. Qui fe glifle , qui s'infi- 
nue, (pat) v. 
SÜRRELÈRE , p? , p:5 , pm. PLaur. Se gliffer [ub- 
tilemene, s'infi: uer addroirement. 
SURREPTITIUS. id, Susrseririus. 
SÜRREPTÜS , à, wm. PL, Enlsve. Vid, SUBREPTUS. 
SuRR:IxE. Her, (pou:) SURREXISSE. 
SURREXERUNT , SURREXIT. (perf.) v SURGERE. 
SURRIGER 1. Pid. SUsRIGSRA. 
+ SÜRRITÉRE, p5 5, #8, PLaur. Dérobber, voler, en- 
lever, en porter en cachette, Vid. SusRiPaKS. 
SÜRSÜM. (alv.) Cir. En haut. Sur: , deorsim, In 
Eo hauc , & en bas. 


SURSUM VE&RSUN. Plant. Vers le haut, À deorsum 


SURSUN YERSUS. Cr. ufque J'ursum, Bisz. De- 
puis en bas jufqu'en hauc. De fursèm., Ecez. D'en haut, 
du ciel. Afcendere fur:im. Bin. Monter en haut. 

SÜRÔS , 5. Fssr. L2 même que SURCULUS. 

SÛS , si 35, m. F. Cie, Ua Porc, un Pourceau, ox une 
Truie. Lucr. Un Marfouin, poiffon de mer.Sses pragnans. 
PL, Tiuie préce à mettre bas. (n. sûr, Cochon.) Swwm 
morbis remedia. Ip. Kemede pour la maladie des Porcs. 
# [On dit au dauif & ablarif pluriers de ce nom, fuibms & 
fubus. PL] Suum perns, Pi. Un Jambon. 

SÀ , oram. n. pl, Lucan. Sufe, Ville dela Sufiane 
dans l'Empire des Perles. b. Sus, om Dellu , Ville de Ja 
Province de Chufftan. 

SusaLsi Visra. Eccl. Saint-Pierre en Sardaigne, 

Susan. Bibl, Sule. La même que Susa. 

SUsanNA , 4. f. B:8!. Sufanne , dont Daniel fit recou. 
noître l'iorocence, en confondanr (es accufareurs. 

SUsaTUM , ti, n. Ercl, Soeft , en Weftphalie. 

SUSCEPERUNT,—CEPIT, (perf) v. Suscirars. 

Suscspri. Serv. g. Æn. dog. Le même qu: PATRON. 

SÜSCEPTIO , omis. f. Cie. Escreprife. f. E c e 1. Re. 
ception. 

SUSCEPTÜR , 835. m, Juf. Eutrepreneur de quel- 
que ouvrage. #. B18 1. Protecteur , qui reçoit fous fa 

rotrétion. È 

SÜSCEPTÜM , 5. n. Ovid, Une catreprife.f. 

Suscips. Recevez, (imper.) v. 

SUSCIPÈRE, cipio, sufceps, skfceptum. Cie. Entre- 
prendre qfelque chofe, prendre , l'recevoir, ulurper , | 
commettre. Wirg. Prendre la pargle, reprendre, (q. Sué 
Je capere. R. Carsks. Prendre.) em jufcipere G tue. 
ri, Cic. Soutenir & déferdre quelqu'un.—as aliensm ami. 
corum. Ab. Se charger des devres de fes amis.—belltém ci- 
vile, Cie. Eutrepreudre une guerre civile—<canfam. S: 
charger d'une pr DSP peétore adver(o, QUIXT. 
Recevoir des'bleflures pardevant.—cegirarionem de aliqua 
re. Ci. Prendre quique defleis.—aligued crime, 1p. 
Confefer , avouer un crime.—inimicitias. Cic. Faire des 
ernemis. Liberes fufcipere. 1. Avoir des enfans. Sufcipere 
agritudinem propter aisquem. Cie. Se laifisr aller au cha- 
gris pour l'amour de quelqu'ur.—parrecininm rei alicu- 
341. ID. Entreprendre L: céfenfe d: quelque chofe.-perfe 
nam bons wir. Cic. Faire le perlonnage d'un honréte 
homme. Sxfcipere [acra, 1p. Se faire d'une Religion, 
d'une Cor fraisie. Sibi logationem fufcepir.Cæs. I] ie char. 
gea de l'Anibaflade. Elewjinsa [acra fujccpir, SPART. 1] 
Ft initie dans les myfleres de la dé-ffe Eieufine. 

SUSCIPE, pi br, cé. its cum, (palf.} C1 c. Bellum fuf- 
cipitur cum, Ov D. Ouentreprei.d ia pusrre contre. 

Safcipere , reciÿére fic différunt , iulipimus fente no/- 
tré ,recipimus regats, Suiipitur torwr , tecipitur pars : 
fulcipicur proprer Je, recipiux ersam proprer aliud. À sc. 

ÆD. 
SÜSCIRE, /e3 5r. (pall ) Plaur. Evre à. 


SÜSCITABÜLOM, ï. n. Varr. Aigullon, motif,qui 


fulcice » Qui excité les Autres. 
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SÜSCITARÉ , 0, aus, atôm, DLAUT. Eveilier, ré- 

Yciller, Virg. Sufciter, inciter , pouffer, arimer. Cie. Ex- 
citer, Bibl, Keufciter. 

In pralia fufcitare. V1 Re. Excirer aucombar.—bellum 
civile. Cie.Exciter une guerre civile,—crepisum pede.PRor. 
Faire du bruic avee le pied.—mures wrbis. Front. Bâtir, 
relever les muraill:s d'une Ville. E fomno fafcitare. Cic. 
Réveiller quelqu'un. Sufciraverunt eum. Bin. L'éveille- 
tent, Mortuos fufcitate, Ip. Reffulcicez les morcs. Quis 
feitabiteum? Bisz. Qui ofera le réveiller ? Ur fufertes 


Jemen fratri tue. \p. Afin que vous fulcitiez des eu fans à 


voure frere, ! 

SÜSCITARI, Br, ris sam. (pail.) Cie. Etre réveil- 
lé, ér'eanime, Hire 

SUSCITÂTOR , ôris. m. Mart, Celui qui excite. 

SÜSDAL À , 2. F. Sufdal, bonne Ville de Mofcovie; 
Cäpirale d'un Duché de (on nom fur le Cliima , M:rr0- 
pole Honoraïire du Rie Mofcovite. | 

SUSIANÀ , & f. Srrab. La Sufiane, Province de l'Em- 
pire des Peifes & des Parthes, fur le Golfe Perfique. k. 
Chufiftan , fur le Golfe Balora. 

SÜSIANI , &rwm. m. pl. PL. Ceux de la Sufiane, les 
pcuples de la Sufare. ; 

SusinG ae f. Eccl. Sufiighen,;au Dioctfe de Frihoury. 

SUSINUÜS , à, wm, P 1. Fait de Lys. L:s Peies ap- 
pelivienc les Ly< Sufa. 

SÜSPÉCTANS , änris. PL. (part.)v. 

SOSPECTARE , 13, avi, srum. M ART. Regarder 
fcuvene en baur.T ar. Soubçonner,ou foupçonner. (freg.) 
de SusPiceRE. q. Sursim jpeéfare. Sufpeétabat maxime 
Corn. Syllam. Ip. Conlius S ylla lui étoic fort fufpeét. 

SÜSPECTARI, br. (pall. ) Tac. Etre fufpect, êcre 
{oupçonné. ” 

SOSPECTIO, énÿs. F. Ter. Soupçonm.Syn.Sufpicies 

Susricrion , oris, Cic. (comp.) œ 

Susracriss1MUs , # , #m, Uue. ([up.) de 

SÜSPECTUS, à, #m. Tan. Sulpeët de quelque cho- 
fe, qu'on foupçonne de quelque chole. JCie. Sufpeët à 
quelqu'un. [Apal. Qui foupçoace. (pare. Pafl.) v. Susrr- 
CERE, € [On dit Sufpeëtus alicwjus rei,aliqué re. C.Nsp. 
S'aper aliqua re, S ALL. Alicu: fufpeitus negligentia RONNRE. 
Cic. Sufprét de negligence à quelqu'un.—habere ali. 
quem [upeétum. Ip. Tenir quelqu'un pour fufpsét. Suf= 
peéius qua gefta funt. ApUL. 9. Mat. Se doutant de ce qui 
s'éroit palle. Omniæ mibi funt fufpeëta, Cic. Toutes cho. 
{es me fout (ufpsétes. Qyo quis callidior, hoc ef [u/peñtior. 
Ip. Plus un homme cit rule, plus il eft fufpect. A fufe 
Peétiffême incipiendum, VU 1 v. 1] fau: commen:er par le 
plus fufpet. Quamus ei fufpeébus effet. Bisz, Quoiqu'il 
lui fèc tufpedt. 

SÜSPECTUS , #1. m. Virg. L'action de regarder en 
haut, Sen, L'action d'admirer quelque chofe, adiniration 
qu'un a de quelque chofe. Nimims fu, ['ujpeëtus, Ip. La 
«rop_frande cftime de foi-u.ême, 

SÛÜSPENDÈRE , ds, di , sum. Ho, Perdre, lu fpene 
dre. Cie. Etraugisr. | 

Sufpendere aliquemixfprétatione PL... Tenir quelqu'uæ 
dans l'incertitude, daos l'attente, en iufpens.-fhirirumr. 
QuinT. S'arrêrer un moment , comme pour prendre {op | 
haieine.-sellurem fulco. Vino. Labourer la verre. Sufpen- 
der Je e co, de fu. Xp. Cac. S: pendre à un fgui-r. Sw/s 
Pendere viem in frmmä terré, Cox. 3.13. Piauter la vigie 
fur la furface de la terre. (C'eft l'oppole de virem depris 
mere.) à commuitons fufpendere, S U 1r, Excominunier , 
priver de la cominunion des Fidsles, Safprnderc in cruce, 
Bi. Crucifier , atiach:r à une croix , pendie à uu gibes. 
Sufpendins ersans noftra is falicthus, \p. Nous avors 
iufp-ndu nos intirumens de mufique aux faules. . 

SÜSPENDI, péndèr, smspensis rm. Cic. Etre 
pcadu, : 
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S'ufpenfos eff in cruce. Bass. Fut attaché à un gibet,fut 
endu, 
: SÜSPENDERÉ , dè5, sfpendi. Cou. Pendre d'en 
haut. (R. PsNDeRs.) 

SOSPENDIOSUS , #, #m. LL. Un pendu, 

SÜSPENDIOM, #5. n. Plawt. L'action de pendre. 
S'ifperdio visa finire. A. G sLL. Se pendre, s'étrangler. 
Sujpmdia [eva cogitabat. M a RT. Ilavoit deffein de fe 

andre, Sufpendio interiit, Biaz. Sepsndit. 
SUSPENSIO , onïs. f. Animi [ufpenfio, Hinr. Dou- 
re. m. incertitude de l'efpri.f. lorfqu'il eft cn fufpens , & 
qu'il se fçai: à quoi fe refoudre. 
SusrensissiMUS , 4, , Co. ([up.) de Susrausus. 
SÛÜSPENSÜRÀ, 4. F, Ses. Elevation.f.Sfhenfura cal. 
dariorumitafant facienda. Vitn. Il fauc fufpendre ainf 
le plancher des étuves. 
SUSPENSUS , 4, #m, Cic. Sufpindu , pindu, atra- 
ché à quelque chofe. [Ouid. Rerenu , arrèce. [Pirg. In 
certain, douteux, Sufpenfæs currus N'eptuni. Cic.Le char 
de Neprua: fufpendu en l'air. Lacryma fafpenfa, O v1 D. 
Les larmes qu'on a recenuss. Wir fafbenfa ex fortuns fidei. 
Liv. Un homme dent la fidelité dépend de la fortune. 
Exfp«éatione novarumrerumfufpenfur, Cic. Qui eftdans 
l'arrente de quelque changemint. Sufprnfæ terra. C o L. 
Terre élevée par le labour , facile à p:néirer aux graives 
ou aux plavres qu'elle couvre, Derinere aliquem fajben- 
fum. Cie. Tenir quelqu'un en fufpens. S4/penfses animi, 
Liv. Qui ne fçait ce qu'il doit faire , à quoi il fe doit dé- 
terminer. Safpenfus animus. Cie. Uuefpric inquier, cha- 
grin. Sufpenfis auribus iffs bibam, Prop. J'écoucerai ces 
chofes avee beaucoup d'attention, Sx/penfius fomnses. Cic. 
Un fommeil inquier. Ss/pen/à mans aliquid facere. Pi. J. 
Faire quelque chofe dans le daure. Sufpenfo ire gradu. 
Tan. Aller, matcher vout doucement , fans faire bruir, 
Sufpenfi ad ubera, Biss. Pendus à là mammelle, 

SusraxsRunt,-xiT. (perf) v. SUspicerr. 

SusricasaTun. (imp.) € Susricassre. (2. fut.) 

Suspicans gants. (pait.) v. SUsrcaRr. 

SÜSPICARE , «3, avi, PLaurT. L: même que 

SÜSPICARI , dr, ass 18m, Cic. Se douter de quel- 
que chole , foupçonner quelque chof: , faire des conjec- 
tures Snbditiens je fufpicatur, Tan. (Lilez fu/picetur.A.F.) 
Clitiphor croira qu'il n'eft pas notre fils.Seribe non modo 
fi quid feies fed etiam ff quid fufpicabere.Cic.Ecrivez- moi 
non feulement ce que vous (çavez, mais même ce que 
vous pouvez conjcéturer. Qwix /u/picamini ! B1a1. Pour- 
quoi regard:z- vous avec admiration ? Sw/bicæri aliquid 
de. Cic. Song çonner quelque chofe de. ‘Ur quid [ufpica- 
mim monte? Bins. Pourquoicroyez-vous qu'] y ait d'au- 
vres monta ; » (graffest) 

SÜSPICAX, scis. (adj) Tac. Soupçonreux, dé- 
fact, SyN Suipicious. 

SÜSPICÈRE, ei 6, sfpéxs. Cie. Regarder en haut, 
Éadmirer,eftimer.(r. SURsSUM Asricans.) Sw/picere cæ- 
durs, adccœlgem, Xp. In cœlum. Bas. Lever les ÿeux vers 
le ciel, Sy, Afpicere, confpicere , repicere , infbicere, 
2 LAipicimus fwrsèm : confpicimus paiam,in{picimus in- 
aus : sefpicimus rerrè, defpicimus dleorsdm afpicimus, ] 

SÜSPICIENS, éntis. Vire. Regardant en baut.Sall, 
Soupçoncant , fe défiant. Sufpiciens in calwm, Bis. 
KRegardant au ciel. 

SÜSPICIO , ünÿs. F. Cie. Soupçon. m. défiance , con- 
jeéture.f: Sufpicio in aliquem. PL. Soupçon formé contre 
Quelqu'un. Su/picionem expurgare, leuare, à fe remove. 
re. Cie. Over , décruire un foupçon. Incidit de me fufpi- 
cie, Tan. On m'a foupçonk. 1 acits fafpictonwm. Tac. 
Des foupçons fecrers. 

SÜSPICIOSE. (adv.)Cic, Sous un foupçon,par cor- 
jure. 

SUsriciosissMUS, #, m7. Cie, (up) de 


SUS. 

SÜSPICIGSÜS., À, äm. Tin. Sufpel , qu'on peut 
foupçooner, {foupçonneux , qui foupçonne, défiant. Ci. 
vita maledica € fufpiciefa. C1 e. Une Ville médifante & 
foupçonneule, Sx/picio/iffimum negorium, Ip. Une affaire 
qui cit tres fâcheule. Sufpiciefifimwum tempw. Cie. Un 
temps tres dangereux. Sx/picio/um verbum, Ase. Pan. Un 
mor qui fait foupçonner qu<lque ehofe. Syn. S'xfpicax. 
(R. Suspicsns.) [ Suipicax , #rguir. Sulpiciolus, re= 
cipit. Corn. FRoNTo.] : 

SÜSPICOR , ris. id. Susricant. Cie, Soupçonner, 
fe douter , Le défier. 

SusriRAMUS. Nous foupirons. {1. pl. præf.) 

Susr1RANDUS,#, #m. Start. Qui doit être regretté, € 
Susrinans , antis. Cie. Soupirant , qui fait foupirer. 

parc.) v. 

SÜSPIRARÉ , 5, éui, dtim. C1c. Soupirer. uv, 
Defirer,afpirer. Ad honores fufbirare. V.FLAc. Afpirer aux 
charges. Grasdis fuipirat arator. LUcR. 2. Un vieux La. 
boureur poule des foupirs & des gemiflemens. 

SÜSPIRATIO, üair. f. Sen, Ua foupir. #0. Unde illæ 
nobilis M. Ciceronis [ufpiratio, PL. D'où vient cette belle 
exclamation de Ciceron faite avec un (oupir. 

SÜSPIRATÜS, ür. m.Ovid,Un (oupir.(On ne trouve 
que j'aolatif {s/piratu.) 

SÜSPIRATUS, à, sm. Si, 15. 82. Souhaicé ar- 
demment. . 

SÜSPIRIOSE.(adv.)Coc. Safhiriosè laborantibus au 
res [uni ferro refcumdende. 1.11 faut incifer les oreilles aux 
brebis qui ont de la peine à refpirer. à 

SÜSPIRIOSÙS, 4, #m. m. PL. Afthmatique,qui a de 
la dificulré à refpirer. Ssfpiriefæ mula. C o L. Une mule 
quieft pouffive. 

SÜSPIRITOÜS , #r. m. Apul. Soupir. m. 

SUSPIRIOM , 15.0. Cie, Soupir. ». PL. Difficulré 
de refpirer, afthme,.m. Su/pirimm alré petere. PLaur. Jet- 
ter ua profond foupir. Safhiris ducere , trahere. Ov 1. 
Soupirer , pouffer Les foupirs. 

SusriRo , as. Vid. SUspirARs. Cic. Soupirer, jec- 
ver ou poufler des (oupirs. Anrequam comwdam fufpire. 
Biae. Je foupire avant que de manger, 

SusPiTio,, on. Vid. SUsrie10. 

SÜSQUEDEQUÉ. P'aur. Seas-deffus-deffos. Sufque 
deque habire, 1n. Se metre peu en peine d'une chofe, être 
tout à fait ind:fferenc elle vaen haut , ou er bas, 

K (SO S ef avis PBuc furfum , & de pour deorfum.] 
Nas de Olsvio fufque deque. Cic. Aft. 14, Car pour 
Oétavius je re m'en loucie gueres. 

SUSSILIRÉ , {5 j. PLAUT. Vid, SussiLiRe. 

*SÛSSITIA, Grue, n. pl. Feftin. r, regal que Lycur- 

ue avoic écabli parmi les Laced:monie.s,pour entretenir 
l'amicié. (Lac. Sodaliris , convivia. Les conviés s'app:l= 
loient fodales , & en grec ever.) Il yenavoit auffñ au 
crefois dans les compagnies qui compofent l'Univerfiré 3 
mais quelques per fonces les oat (xpprimés depuis quelque 
cemps , dans la Faculté des Ares, à caufe de quelques abus 
qui s'y évoienr gliilés. Qnoblerve encore ces ancisrnes 
courumes dans [a Faculté de Theologie & de Medecine, 

SOSSÜLTARÉ,smfP4l13. PLAUT. Vid. SUSSULTARS. 

SÜSTENDÉRÉ infidias. Saiz. Tendre des embüchess 
SxN. Tandere. 

SusrsnrasanT. Soutenoient, (3. pl. imp.) v. SUse 
TENTARS. Le er 

SÜSTENTACÜLÜM, 5.n.Tarc. Soutien. m. Sin viéfea 
ris Janitas ,[uftentaculum , columen in 1tali& verteretur, 
#08 abrurpendes,ut corpori,validiffimos arrus.Tac.2.h.28, 
Mais fi le Étuic de la viétoire , le fourien & la furece de 
l'Empire , contiitoic en la défenfe de l’Icalie, qu'il re leur 
failoir pas arracher , comme à un corps , les membres les 
plus vyoitreux. ; : 

SOSTENTARE , 48 .4v5 jtm, LU CR. Soutçuir 3 
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porter , fapporter quelque Charge ou fardeaë, Cie, Sup- 
porter , endurer , [entretenir , nourrir. Swffentare aciem. 
V1ro. Soutenir l'effort d'une armée.—cafius fuos. Cie. 
Se fourenir dans fes difgraces.—familiam emnem, T 2 R. 
Entretenir route la famille. Se fuffentare. Susrt. S'entre- 
tenir, fe nourrir.Swffents te. Cic. Souvenez-vous. Suffen- 
tavitque cos ille anno. Bis. Er il les nourrir cette année- 
là. Suffentent tecum onus. Jp. Qu'ils portent le fardeau 
avec vous. Bonwm ef [uffentare juffuw. Bisz. Ileft bon 
que vous fouceniez le Jufte. 

SÜSTENTARE, tr, äts säm.{paff.)Cic. Etre con- 
folé , être foutenu. fAdventwm alicuyus fuftentari. Cie. 
Fratr, 3,3. Euedifferé jufqu'à l'arrivée de quelqu'un. 

Peccator ex eo qudd facis malum , G per patientiam 
[uftentatur,ege cognoui qudd cris bonum timentibus Deum. 
B15 1. Cette patience même, avec laquelle le pecheur eft 
fouffert , après avoir cent fois commis des crimes, m'a 
fair connoître , que ceux qui craignent Dieu, feroct heu- 
reux. Hinc s ne 

SUSTENTART, fnfléntitum ef. limperf) Caf. Hiac 

SÜSTENTATIO , ons. f. Cie, lai, m, SsRy. 

SÜSTENTÂTUS , sr. m. Apul. S L'aétion de fou- 
tenir. f. (outies.». foufrance. f. Levs juffentatu, Apus. 
Leger à fouffrir. 

Susrins. (imper.) SusTinsAM. (1. fubj.) 

Susrinssat. (3.imp.) Susrinasir. (3. fur.) 

Susrinans, entis. (part.) v. SUSTINERE. 

SÜSTINENTIX , 4. f. Bibl, Patience. f. 

SÛSTINERE, në 5, ni 5, fléntum. Cic. Soutenir, pôr- 
ter un fardeau , fervir de foutien, fupporter , endurer : 
fouffrir, fentrecenir , nourrir, recenir , arrêter , différer, 
fourenir , défendre. (R. TansRs.) Swffinere currurm, cques 
incitates, Cæs. Arrêter un chariot , retenir des chevaux , 
les empêcher d= courir.—fatwm. O v 1 D. Retenir fes lar= 
mes.—gradum. Ip. S'arrêter.—manum, © v 1 D. Retenir la 
main.—commcatus. Cas.Fourair de vivre.-in noëem.Liv. 
Diffrer jufqu'à la nuit. Suffinere fe. C 10. S'empêcher , 
fe rexenir de faire une chole. Ca/.Se défendre, venir bon. 
Le ab omns affenfn. C1e.S'empêcher de donner fon con 
fentement , fon approbation à quelque chofe, ne porter 
fon jugement fur rien.—fe à lapfs, Liv. S'empêcher de 
tomber. Charitas emma juffert ,oemnia fufliner.B 1 5 £. La 
charité volere tour, elle lupporce tout. À quo repalfus , 
triféem fuftisuit notam. P H. Il eut encore le dépit d'en 
étre repouflé , & il fur couvert de confulion, Swffine car. 
nifex. Hye. Arrête, bourreau. 

SÜSTINERL, ë ôr, rénris sm. (paÎl.) Cas. Suffineri 
cibo, Cou. S: nourrir, Pfce © herbw fufhneri, Liv, Se 
nourrir de poiffon & d'herb:s, 

SusrozLans, entis. CaT.{part.) v. 

SÜSTOLLÉLE , tofÿ, sMffil5, sablütim, PLaur. Ele. 
ver , porter cnhaut, f:nlever. Swffollere des, Ip. Renver- 
fer les mailons. Saftelam te, Bi31. Je vous éleverai. 

k [Ce verbe n'eft gueres uficé au prefenc , on fe ferc 
p'ücôc de rollere.] 

SusTuLsRUNT. Ont enlevé. Suffulir palma. Vino. 
Leva les mains, Vid. ToLLsrs. Vid. SUrFaRRe, 

SÜSTOLLI, smblauis sum, (pail.) Piaut, 

SUsUDATIN: , or#mm. Ecez, Stetin, en Pomeranie. 

SÜSUM. (adv.) Car, (pour) SURsUM. Enhaur, 

SÜSÜRRÂAMEN, ini, n. Apul, Vid. Susyraus. 

SusurRANS ; #ntis. {part.) v. 

SÜSORRARÉ , 5 , avi, atäm. Oviv, Parler tout bas, 
dire quelque chole tout bas. Awre, où in awrem jufur- 
rare. In. Dire quelquechofe à l'oreille. (x. Susuraws.) 
Aduersiom me fufurrabant emnes inimiei mei, Binz, Tous 
mes ennemis parloieot en fécrer contre moi. Autre fnfwr- 
rans commurabit vsltum juwm. Ip. Eten changeane de 
vifage , il femera en fecret beaucoup de faux bruits, 

SUSURRAREL, br aris sm. | pail.) Tan am fufurrari 


SUT. : 
audie, In. J'appréns que le bruit éouft déja. Hine 

SÜSÜRRATIO , ünis. f. Cal. ad Cie. Des bruits qui 
courenc fourdement , qui ne fe difent qu'à l'oreille. Sw+ 
farrationes, Binr. Des murmures. 

SUSÜRRATOR, ôris, m. Bibl, ? Semeur de rapports, 

SÜSÜRRO, ônis, m. 14, è médifact fecret. 

SÜSÜRRUÜS, 5. m. Cie, 2 Petic bruit que l'on fair 

SUSURRUS, ss. m. Apul. ra parlent tout bas, 
Virg. Le bruit d'un ruiffeau qui coule doucement. 

SÜSÜRRÜS , 4, #m. O v 1 D. Qui fait un petit bruit, 
Lingus fufurra, Yn. Met, 3. 29, Une langue qui fait un 
pecic bruit, 

‘K [Ily en a qui croient que /wfurræ dans ce vers 
d'Ovide,n'eft pas adjectif, mais un fubftancif qui vienc de 
Sujurrum, R. Sccph.] 

SurTATss. Lifez Suronss. Plant. Aul. 3.5. 29. 

SUTELÆ, &ram. f. pl. Plaut, Des fourberies.f. (4 
Susrs, coudre.) Hine 

SOTILIS , 4/8.(ad)j.) Pirg. Coulu. Cymba futilis. TD4 
Une _barque faire de diverfes pieces jointes enfenible. 

SUTOR , &ris. m, Cic. Un Cordonnier. {r. Susrs.) 

Sutor non ultrà crepidam, PL. Que le Cordonnier ne fe 
mêle que de fes fouliers. Proverbe, pour dire qu'il ne faut 
pas juger d'uvechofe qui n'eft pas de notre comperences 
Vid. CREPIDA. 

SÜTORIUM atramentum. Cic. Du vitriol. 

SÜTRINA , é. f. Farr, Le mérier de Cordonnier. 

SÜTRINI . ôrmm, m. pl. Ceux de Sutrium , ou Satriy 

SÛÜTRINOM , 5. Vid. SurRINA. 

SÜTRIUS , à, sm, Si. De Sucri. 

SOTRIOM , fi. n. Plaws, Sucri , petice Ville de Tul= 
cie fur le Pezzolo , qui eft Evêché dès l'an 46y. 

SÜTÜRAÀ, £. f. Liv.Courure f.Caus. Une furure,com 
me celle de la réce. 

SÛTÜS , à, #m, Cic. Coufu. (part. pal.) v. Susnw« 

Suun.(gen.pl.)de Sus.f{acc.fing.)de Suus,ou le neutre. 

SUUS, 4, sm, Cic.Sen, ficn, (a , es, leur ,leurs, 
qui eît à lui propre. Suws fibi parer, P 1 À UT. Son propre 
pere. Suo fibi gladio hunc jugulo, TsR. Je le défais par fes 
propres armes. Swe rempore, QuinrT. À (a commodité , À 
fon avactage, Charitarnen quarit qua fus fun, B13L1. 
La charité ne cherche point fes commodités. Afférre dé 


fus. Cie. 2 Mr du fen. 
€ 


X [Ssws Le met pour idoneus, Quinr. Pour fecundus , 
£ratus, Vire. Pour proprius. Tan.] 

Ferunt fus flamins clafem, Vince. La flete cft TT 
tée par un vent favorable. Apes vere fus. Vino.Les Abeil= 
les dans le Princemps,qui eft La (aifon La plus convenable, 
qu'elles aiment le mieux. 

X [Suus fe met avec quifque, &avec la premiére & le 
feconde perfonne , outre la croiféme , quieft celle qui lui 
convient Le plus fouvent. 

Sus cuique virtuti Laus propris debetur. Ge. Chaque 
talent merite un éloge particulier. Swos quifque debrt 
tuers, Ip. Chacun doit Aéhendce {es proches. Gur/que juos 
Patimur manes. Vire. Æn, 6. Vivite felices quibus eff for 
tuna peraëla jam jua, In. 4. Æu. Refpice Laertem,ut jans 
Jus lumina condas, Ovin. 1. Ep. Alrerius non fft,qui [uns 
«fe pareft. C'eft une Folie de fe mettre fous la dépendance 
d'un aure , quand an peut étre fon maître, quand os peut 
écre indépendance, - 

% (On mecpre, mer, avec [ue , fun.] 

Suopte ingemie, Liv. Selon fes propres lamieres. Swapra 
culpa.PLAUT. Par (a propre fauce. Suometipfÿ more.S ALL. 
En fuivant leurs propres coutumes, Sus (ponte, C & s. Ds 
lui-même.Sws morte defungi. Susr. Mourir de mort na- 
curelle.Ex tantis manubiis nibil in fur convertit. FRONT. 
Ilre profta de rien , de cant de dépouilles, Sa ararir, 
Mopssr, Agé de vingt-cinq ans palfés , qui eft majeur, 
Vid, Pts, Vid, Mat, 
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CEE à do La . : 
SÜT, 1X Grimm. Les fiens , les leurs , fes amis , Les pro- 


ches, ceux de (on Pays, Swwm, Le fien , ce qui lui appat- 
tient. % [Sui juris funt qui nwlliws poreffati fubjacent : 


SYM SYN | 
Sytva-Duers, Sylua-Ducis. f, Bois-le- Due, Ville 
de Brabant , en Flandres. Es 
SyLvA. SvivatTicus. SyLwULA: Pid. SILVATICUS , 





faus heres dicitur, qui im teffatoris poteflate ef} tempore | par un I fimple. 


conditi tefiamenti, dr proximum in ed amilia gradum 


obtinet, terrpore fibi delata hereditatis. 
SÛITAS , äfis. Auctar. Eff fui heredis qualitas. 
Syanss. À. Gell. Le meme que SucuL4. 
STAGRA, £. f. Petite Concrée de la Cilicie. 


STBARIS, #5. Fleuve de Calabre , qui à donné fon 
ar ceux de! Sauve- Marre, la Seoube Abbaye au Diocefe de Bour- 


nom à une Ville celebre, qui Fur déeruite g 
Crotone, % Cette Ville étoic autrefois fi puif 


ante,qu'elle 


Sylua rubra, Ecez. Sivarolleen Champagne , au Dio= 
cefe de Largres. 

SyivacavA, 4. f, Eccl. Sauvecave en Provence , au 
Diocele d'Aix. Sylua-Benediéa. Ecci.La Siuve-Benoîte, 
au Diocefe du Puy. Sylvæ-Leonia. 1p. Sollogne ; un des 
neuf Archidiaconés de: Bourges. Sylua-Mayjor. Ecc L. 





deaux.—Lats. Ip. Saubalede ,au Diocefe de Lefcar , Ab- 


donna la Loi à quatre Peuples voifins, & mit crois cens | baye.—Camidida, Ecez."Saiore Rufire, près de Rome. 


mille hommes fous les armes, pour faire la guerre aux 
Crotoniates. [74/f. Sybaris, nom d'un Valer Mede. }Hor. 
nom du rival d'Horace , qui évoit trop favorife de Lydia. 

de Sybaris, Peuple 


SYBARITÆ , &rwm, m, pl. Ceux 
£res voluprucux. 


SYLVANECTÜM, 5. Senlis, perite Ville de la deuxié- 
me Belsique,de l'Exarcar des Gaules,dans l'Ifl: de Frarce 
far la Nonnerte,Capirale du Valloïs, Evêché fous Rheims 
dès le croifiéme & quatrième fiecle. 

SyLranNasIUM , 15,0. Ecel. Salvavez, Abbaye au Dio= 







*SysoTes,4. m. Hyg. Le même que Busuicus. Un | €tfe de Lavaur. 


Porcher , qui mene paitre les Cochons. (R. sûs, Cochon, 


& Bras, je mene paitre.) 


SYxcAMINON, sis, Vip. Efpece de Figuier qui croîten 


Egypte. 


*SYCITES ,& m. PJ. Via qu'on faifoir en ÿ mettant des 


Figu-s ltch-+ evxims. 

*SYCOMORUS , 5. Bisz. Efpece d'arbre, qui cenoit 
un peu du Fguier, & du Müûritr. (R. Züxer, fcus, & peter, 
morum.) Armentarias ego [um vellicans Sycomores. Bip 
Je fuis ua Berger, qui me nourris des Figues fauvages 
que j'arrach: aux arbres, 

*SFCOPHANTAÀ , 4. m. Plaut. Un calomniateur , 
(pr) us Délateur, qui dénonçoit ceux qui avoient tranf- 
porsé des Figuiers hors de l'Atrique. (R. cüxer, fes, & 


Pairw , eflende.) # 11 y avoit une Loi à Acheres , qui dé- 


fendoit de traniporter des Figaisrs ailleurs : Voilà ce qui 
avoit autorile à déferer en Juftice, non feulement ceux 
Em avoient crarfporcé des Figuiers hors du Territoire 

"Athenes, mais même ceux qui avoient volédes Figues ; 
mais comme les méchans abuferent de cette permiffion 
d'aceufer les infraét-urs de la Loi, sycophants s'eft pris 
pour celui qui fair un Procès pour un? bagatelle, &enfin 
pour us fripon , pour un calomniateur, Hrme 

SÈCOPHANTARE , dr, as sim. PLAUT. Etre ca- 

Jlomniaieur : dire des calomniss. 

STCOPHANTIX, 4. f. Plaut. Calomnie, four- 
berie. f. 

SŸ:OPHANTIOSE (adv.) Plaut, Eo calomniateur , 
en fourbe. 

. SÉLOPHANTOR.Pid, SycorHANTARI. Etre calom- 
niareur , loucber. 

2 SYDÉRALIS » dis. Vid. Siparazis , ffdus. 

. STÈNE , és. f, PL. Ville de la Thebaïde en Egypte & à 
l'Oncor du Nil, aujourd'hui I{ne, Ville de la Haute 
Egypie Modeine. 

SFLLA , Z. m. Cie, Sylla, Grand Capitaine Romain, 
qui opgrima la liberté de ja Republique , en fe declaraut 
Diétascur per peruel ; i] fe démie cependant de cette Char- 
gc,ap-ès avoir exercé def cruautés extremes, menant 
une vie privé. 

SYLLABA, 3 Cic, Une (yllabe, amas de lettres qui 
forme un fon. emaGr , comprehenfio. [ex aauGare, 
somprohende.R aware, Recevoir , & prendee.} 

SYLLANUS 2. #m, Cic De Syiia. 

*SFLLOGISMOS , ï. rm, Qy'ar. Un Syllogifme. evme- 
rm, railousement com.pole de trois propuñriors . que 
les Logicicus appellent Majeur, Mineure , & Conclufon, 
en Coniequence. 


SYLVENSES, 5 #m, m. pl. Ecel. Servois, Pays aucour 
de Senlis. 

Syivinracum , i. n. Eccl. Souvigny en Bourbonnois. 

SYLVOSÜS , à, #m. Apuz. Couvert de bois. 

SYMATHUS, #ntis, Eeez. Saine-Paul riviere de Sicile. 











dans un feftin qui fe fait à frais communs. sas. 

SÉMEOLICE, (adv.) A. Geil. D'une maniere fymbo= 
lique, par fignr , en figne. 

*S{MBÔLÜM , i. n. Plaut, Marque qu'on dosnoit à 
celui qui préparoit le feftin, laquelle fervoit d'arrhes, 
(See. Symbolum dedit. Ts. Il a payé fon écot. 

*STMBOLÜS , 5. m, Plaur, Le même que SYMBoLUN. 

*STMMÉTRIA, &.f. Vitr. Symmetrie, proportion qui 
cft gardée dans ua ouvrage d'Archiceéture. eupireie. 
(ex our, cum , & piregr, mefure.) 

*SŸÏMMYŸSTES , 4. m, Apnl, Initié dans les mêmes 
myfteres.(evguvens, confecraness, sifdem facris initiatus.) 

*SŸMPATHIA , 4, f. Cic. Sympachie. f. inclination 
naturelle. eve, (ex md@, affedtus. R. ar je, patior.) 

*SFMPHONIA , 4. F. Cie. Un concert de mufique , 
une {ymphonie. evuParfe, ‘ 

SxmrHoniAcCA berba. Pur. Efpece de Plante. 

SFMPHONIACÜS , ï. m. Cie. Un Muficien, 

SyMPrHOR1ANUS,6, mEcel, Saint Symphorien, 
ou Syphotien , Siflorein. 

*SFMPHŸTUÜM, fi, n. PI, La Confoude , Plante dont 
la fleur eft un entonnoir à pavillon peu évale , & qui ap- 
proche de la figure d'un gobeler, Cette eur eft garuic de 

quelques étamines ; le calice qui eft découppé en cieq 
parties, poule un piftile compole de pos embrioss ; ce 
piftile s'emboite dans un 1rouù , qui eft au fond de la fleur, 
& lorfqu'elleeft palée , les embrions deviennent autant de 
femences ramaffees enfemble dans le calice , quieft deveru 
plus grand , que Jorfqu'il foutenoit la Acur ; chacune de 
ces femences eft femblable à la réce d'une Vipere. (R. di 
1. , naître auprès, parce qu'elle fair renaïcre les 
chai:.) 

*SFMPOSIÂCÜS , 4, #m. A. Gaz. De feftin. Vid. 
SYMrosiuM., 

*SFMPOÜSIDM, ï 5. n.C.Nep. Feftin, banquer,regal.m. 
nom d'un Livre de Platon , & d'aucres. evumésier , comvi- 
vise, (R. avrw, boire.) ju 

SynaGia, 4. €. Alex. Alex, Une ceinture de Soldar. 

SENAGOGA, £. F, Bibl, La Synagogue , c'étoit l'af- 
femsiee des luifs , l'Eglifc des Juifs. 

*SŸ NALŒPHE, er. f. Synalepne, c'eft l'elifion d'une 

voyrile qui fe trouve à la Hu d'uu mot, quand le fuivaoc 


*SFLLOGIS TICÜS, à, #m, Quinr. Où l'on emploie | commence auffi par uve voyelle. 


le Syliogifme, cegemugs, 


*SYNANCHE, és. f, Cuilf. L'efquinancie, maladie de 


Syxiva, 4. Vide Sisva , par ue 1 fmple, Bois, foré:, | gorge, qui de la refpiration. 


*STMBOLAÀ , 3. f. Plant, Ecot. m. ce que chacun paie 


“xence.f.{ Ce mot c{t purement grec. evredier.) 


SYR, SYS. Ti5s 

FSYNTASNS, ir. f. L. M. Extenfion des parties En 
corps. (ex terirw , extende.) 

*SYNTECTICI, ürüm. m.pl. PI. Ceux qui après de 
grandes maladies , fe fencent épuilés. enTaerui. 

*STNTEXIS, ïs. f, PI. Epuifement , abbattement de 
forces. m. largueur. f. {x currixs , collique.) 

*SFNTHESIS , 5s, Ê. Srar, Un amas de pluleurs vafes 
enfemble, que l'on garde en quelque lieu, Befpece de robbe 
dont on fe fervoit dans les feftins. ev'rbsee. 
 SYPNUS, f. A. Gaz. Le même que Sumnus. (Dugree 
va@-, s'eft faic d'abord Syprus , enluice Sumnus, &enfia 
Semnus, Vid. 4. Gell, 13. 9.) 

STRACÜSA , Z, f. Ecel. & Syracufe , ou Sarat 

SYRAÇUSEÆ , arm, f. pl. cie. à gouffe , Ville Epi£= 
copale de la Sicile Moderne. 

SPRACUSANI, ôr#m. m. pl. Cic. Les Syracufains , 
Peuples de Syracufe, & des environs de Sicile. 

2 SLRI, orwm. m.pl. Strab. Les Syriens, Peuple de 
rie. | 

STRIX, 2. f. La Syrie, Pays fort vaîte dans l'Afie. 

SYRIACE. (adv.) Bibl. En Syriaque. Seripra erat Sy4 
riacè, Bine. Elle éroit écrite en S yriaque. : 

SYRIACUS, à, #m. PL. De Syrie. Syriacaradix. Coxs 
Le Benjoin , où la racine d' Angelique. 

STRICUS , 4, #m, Cou. De Syrie. 

STRINGA , Plante dorc la feur eft ordinairement à 
quatre feuilles difpofées en role , & lourenue par le calices 
Le piftile qui s'éleve du milieu du calice, devient dans la 
fuice un fruit attaché fortement contre le même calice ; 
ce Fruit eft prelque rord , il s'ouvre par la pointe en qua= 
ure parties , il eft divilé en quatre loges remplies de femene 
ces affez mesues, 

*SyxRiNOA ; 4. f, L. M. Une Seringue , inftrument done 
on fe ferc pour infinuer des liqueurs dans quelque partie 
du corps. (R. avast, fffula.) 

SYRIUS , à, wm. Cou. De Syrie, qui vient de Syrie. 

*STRMÀ, à. n.Juv. Longue queue d'use robbe, une 
robbe eraïvante d’une femme, ou d'un homme. Marf, 
fiyle tragique. veus. (R, evpw , traho.) 

STRÔ-PHŒNICES , 4m. (pl.) PL, Syropheniciens, 
Peuples de Gailee , & de Phenicie , dans la ste 
, Une des fes Cyciad+s dans la mer 
SÉRÔS , 5. f. PL. À Eée, h. Sirva, om Sira, daus 
l'Archipel. 

SERTES, #3 mm. f. pl. Pirg. Les Syrtes , fonc des Golfes 
avec des bancs de fable dangereux dans la mer d'Afrique, 
On les appelle aujourd'hui les Seirhes, ou Bancs de Bar« 
barie 3 ils fonc entre les Royaumes de Tunis, de Tripoli, 
& de Barca ; il y en a deux, Major & Minor, la Giacde, 
& la Perice. 

SERTICUS, à, #m, Luc. Des Syrtes , qui eoncernq 
les Syrtes. 

Svaurus ,i.m. Du fyrop, liqueur agréable. 

SYRUS , 4, #m, Bis. Syrien , de Syrie. 

Syssisrisrsnts. Pl.24.17.Vid. HastiaToRis. Herbe: 

*SYSSITOS. |. C. Sodalss. Confrere. Vrd. SUSSITIA. 

*SŸS TÔLE, és. F. Syftole , figure de Grammaire, par 
laquelle on fair bréve une fyllabe qui eft Jorgue. [L. M4 
Syftole , contraction des vencricules du cœur , & des aua 
tres parties des animaux, Le contraire, eft Diaftole, 
(over, contraio.) 

SYSTTIOS.m.f.& 7? Edifice , dont les piliers ont 

STSTŸLON, 5. n. Vitr. $ autant de diftance l'un de 
l'aucre , qu'il en faudroic pour contenir deux piliers fem« 
blables. evsva@, [Syfyles , eff in qué duarum column æ4 
ru crafriudo in intercolwmnio poterit collocari. VitR. La 
Syftyle , eft quand l'entrecolonnement a l'efpace de deux 
colonnes.] 

*Syxz1GIA , Cenjugatie, conjuginm, 





















SYN. si 
"FSrnalormiiseontss. Ter. C'eft le nôt d’añé Comes 
die Grecque de Diphile , que Terence a intitulée Commo- 
rientes, Les Mourans enfemble, (ex our, cum, & dmeérirxæ, 
Merier,) 

SVHCIRE ;CHRIENS Vid. SiNcsRS3, &c.parun ] 

mple. Ke 

*SYNCHRONUS , f. m, Hier. Contemporain , qui vit 
€ même temps, evyxeg"®. 

*Syncnyris, à. f. Vid, CoNFus10. 

SYNCIPÜT , piris. n. PI. Le devant de la tête. Le 
derrirre s'appelle Orcipur. 

SYNCOMISTÜS , 5. Cæu. Efpece de pain blane. 

SPNCOPA , à, ou 2 Syncope, figure par laquelle on 

- SYNCÔPE, és. f. se une lettre , où une [yllabe du 
milieu d'us mot , comme Compoffum , pour Compefirum. 

*Syneops, L. M. Syncope, défaillance. (ex evyxsrrm, 
concide.) Syn. Defeëlio, deliquism animi. : 

SxNoicus, . m. Syndic, Commis de quelque Com- 
munauté, 11 ya un Syndic dans l'Univerfité, donc la 
commifon eft fort honorable, il aflifte à routes les Af- 
femblées de l'Univerfité , avec Monfieur le Reéteur. . 

* SENDRÔME, ér. f. L.M. Syndreme. £.e. le concours de 
Plufeurs fymptômes, dans une même maladie, (rurd'egper, 
concurus.) . 

*SYNÉCDÔCHE, êr. f. Quint. Synecdoche, figure de 
Rheorique. euelyi. Cette figure confifte à metre le 
tout pour la partie, la partie pour le tout , &c, 

SYNÉDRIX , 4, Uur. Éfpece de bateau. 

*S{NÉDRUS , dri. m, Liv, Confciller , Senateur du 
Senat des Macedoniens, 

_*SYNÉPHEBI , üräm. m.pl. Cic. Jeunes hommes qui 
vivoient enfemble. [C'eft le {ujer d'ane Comedie de Sra- 
tius Cecilius, dont parle Ciceron. ewigx6®.] 

*SFNGRAPHA, Z. f. Cie, & Cedulle , promelle, 

*SŸNGRAPHUÜS , 5. m. Plaur, $ obligation par écrit. 
{ryves@n.) Credere alieus per [yngraphum. C1c. Prêter 
de l'argent à quelqu'un fur fon obligation. Agere ex fyn- 
graphs. Ip. Pourfuivre quelqu'us en Juftice , en vertu 
d'une obligation par écrit. 

SYNNADA, z.f, PI. ville de la Grande Phrygie dans 
J'Afie Mineure, C'eft peutêcre aujourd'hui Synra , dans 
la Natolie. 

*SYNODIX , Gräm. n. pl. Cic. Pour-parler, m, confe- 


*SŸNODICÜS , 4, #m. Firm. Synodique, qui eft en 
conjonétion avec un auere Aître, fEscl. qui concerne les 
Synodes , les Cociles , les Egliles. Confulrationes Syno- 
dice. His. Les confuleations des Eglifes. 
> *SFNODUÜS , dônsis. m. P!. Poillon qui a de grandes 
ents. 

*S{NODUS , 5, F. Ecel. Synode, Concile. evredbs, con. 
Ventus, (R. 686, via.) 

*SYNGCIÜM, %5.n.Petr. Auberge, Hôtellerie. 
(Moc grec. R. er, enfemble, & eïxss » maifon.) 

*ST NON? MIX, &. f. Synonymie, la reflemblance 
: pl mor a avec angutre dans la figrification, la même 

gnification qui f rencontre daos plufieurs mots, ems- 
Luis, 

*SYNONIMÜS , 4, #m, Synonyme , qui a la même 
fignification. emérvw®, nomen commune habens. (R. 
Sous , & Æolice enwvus ,nomen.) 

*STNOPSIS , 51. F. ul. Front, Deffein , reprefentation 
d'un ouvrage uré avec lecrayon par l'Archireéte. f. 
Hidés , [ynople. f.abrege. m. (mredus.) Synopfis bonerum 
pupillorum. Up, Invenraire des biens des enfans mineurs. 
Synepfs criticorum, Eccz. La S yzopfe des Critiques, c'eft 
us Livre qui contiezt en abregé ce que les Critiques ont 
écrit fur la Bible , recueilli par Polius en cinq volumes 
jn folie, 
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TAB. 
» Dans les noms propres , quand il 
eft feul, fignifie Ticus. T. Æmilims. 
Cre. Titus Emilius Mamercus , 
Conful Komain. Daos les sombres, 
T, figuifioit cent _foixante, & avec 
un titreaudeflus, T, il fignifioir cent 
foixante mille. Cette leccre fignifioit 

- auffi Tribuni Plebis. Les Tribuns du 
Peuple , & fe marquoir audelfus des Arrêts du Senat, où 
des Sevatus-Confultes , pour faire voir que les Tribuns 
les avoient approuvés, felon Valere Maxime, l2.6.4. 

TasacuM, in. Du Tabac. € Ce mot éroit inconnu 
aux Lacins ; cette herbe: fur envoyée de l'Amerique en 
France , l'an 1560. (R. Tasaco , Province du Royaume 
de Jucatao, où les Efpagools le connureut la premiere 
fois. Foyez de Prades, qui a fai l'Hiftoire du Tabac, 
Simon Pauli, quiena tait un Traité.) 

TABANUS , 5. m. PI, Taon, Tan. m. efpece de grofle 
Mouche. 

TÂABELLÀ , 4. f. Cie. Un Tableau , frablertaque l'on 
donnoit à chaque Juge pour y écrire {on {uffrage. m. Ta. 
bellis locum aliquem ornare, Cic. Oroer quelque endroit 
de tableaux. 

TÂBELLZÆ, arm. Of10. Une Lerrre, des Lettres 
w'on écrivoic fur des tablettes de bois fort minces, en- 
uites de cire. 

TABELLARIUS , 4, #m. Cic. De tablerres, Lex T4. 
bellaria. LD. La Lorqui ordonne que les Juges écriront 
leur fufrage fur uce tablette, pour avoir plus de liberté. 
Tabellarianavis.San. Vailfeau qui s'avance, pour porter 
la nouvelle de l'arrivée de la Flotte, Paquebot.m. vaiffeau 
de paflage pour les Meffagers, & les autres paflans. 

ABÉLLAR IÜS ,35.m. Cr, Un Meflager qui porte 
des Letcres, ua Courier , un Commis. 

TABERÉ, bë à, bù 5, Ovio. Etre épuifé de forces, être 
tour fc, cout languiffant , tous défait. (R. TaBss.) 

TABERNA , à. f. Cie, Bourique. f. T'aberna diverfo- 
ria, Cic. Cäbarer. m. Auberge, Hôtellerie. f. Tebrrna 
Libraris. In. Ure Boutique de Libraire. Tabernas exer- 
étre. Up. Tenir boutique. Tfque ad Tres Tabernas, Binz. 
Juqu'aux T1ois Loges ; aux Trois Hôtelleries, (C'eft un 
pom de li 

Tassrna,armm. f, Eccl, Savernes, en Alface. 






Hp ter 


TASER NACÜLÜM, i. 2. Cir. Un Pavillon, une cenre, 


dont on {2 fert dans les campemens, 

TABERNARIOS , 5 5. m. Cie. Un homme qui tient 
boutique. Cæ£. ad Cie. Un Cabaretier, qui tient cabarer, 
qui vend du vin, un Hôrellier. - 

TassRNARIA Fabula. PL A ur. Elpsce de Pieces de 
Theacre, où l'on inrroduifoit des gens de baffle extraétion. 
Voyiz Feflus , fur le mor Togatarwm. 

TABER NÜLX , &. f. Parr, Petite boutique , petit ca- 
baret. (dir) de TABERNA. 

TABES , äs. f. Ceif. Puchifie, f. maladie qui defféche Je 
corps, 1 abes arberum. Pi. Maladie des arbres, qui les fait 
fécher fur Le pied. Tabes fori. Tac. La maladie du Bar- 
teau Tabr ocuiorum notus. In. Connu par une taie qu'il 
avoiriur les yeux. - 

TABÈSCÈRE , /e5. Cic. Devenir fec, Jarguiflane , fe 
deflécher. Dolore tabefcere, Tan. Deffecher d: chagrin, 
de douleur, ete. Cie. Languir dans l'oifivesé. Dies ta- 
befest, Piayr. Le jour fric ,eft fur fon déclin. D:fiders. 
tabuir, À, Gaz. Le regret l'a fait deflécher. Denribses fie 
fremet © tab. feet, Bies. 11 griccera les dents , & iéchera 
de dépit. 


\ 















» __ TAB. 
TÂBIDUS,%4, #wm. Ovin. Qui a perdu (a vigueur , 


Jaui Se be les humeurs, qui ronge. Tabida nix. Liv. 
De la neige 


corrompt le facg. Verufias tabids, Ovin. La vicille Œc qui 


ondue. Pefhis tabida Man. Une maladie qui 


ronge. à 
TABIFICUS ,4, #m, PL. Quiconfume, quirend fec, 
languiflanr. Crc. qui defféche, qui fair languir. 


TABIFLUUS , 4, #m. Prun, lafeté du peché. 
TABITÜDO , inis. f. PL Phrhile. f. Sy. Tabes. 
TABLINOM , 5. n. Vitr. PI. Un cabinet , foit pour y 


mettre des tableaux , ou pour y ferrer des titres & des pa- 
piers 
lambrife de menuiferie ou de planche ; aiaf on pourroir 
l'appzller Cabinec de Peinture, le Trefor des Chareres. 


ue les Latins ont appellé Tabula , où un lien 


T'asLisTA, 0W Tabula lufor. Joueur de 
Tassisras, 4. m.Sslm. $ dames, ou d'échets, 
TABÜLX, &. f. Cie. Une planche , un ais ,une table , 


un rableau. Ses. un Damier. Cir. Affiche. f. Placard. ». 
lue tablette enduite de cire, Livre de compte, Repiftre, 


une Loi , (parce qu'on écrivoic fur une planche de bois, 
Loi qu'on vouloit propoler au Peuple.) 
Tabula area, V. PAT. Uce plaque de cuivre. Votiuæ 14. 


buia. Ho, Un tableau qu'ona fait vœu de perdre dans 
un Temple. Tabula accepri, cd expenfi. Cie. Le Livre des 
compres, dot les Fcuillers éroient 
chaque Pere de famille étoit obligé d'avoir , o 
voit les ecertes & les dépenfes, Regifire de mife & de re« 
cette. Tabula nova, Cic. Nouveaux Regiftres, lorfque 
les crcanciers perdoient par l'autoricé publique , leurs 
detces. Lex duodecim T'abularum. Cic. Loix des douze 
Tables, ainfi appeller, parce qu'elle Fur faite d'abord par 
des Commiffaires qui avoient fait chacun Ja leur, mais 
comme oo crouvon qu'il y manquoit quelque chofe, à 

ces dix Tables onen ajouta deux aurresi ce qui comprend 

l'ancieone Jurifprudence des Romains. 


raphés,Regiftre que 
| Si on écris 


Tabula, (: prend aufli pour toutes fortes de pisces, de | 


cicres , de papxrs, comme un Teftamen: , une Obliga- 
tion , &c. 


Tabnla vincarum. P ALL. Certains cfpaces , dacs uce 


vigne , cnfermés de fillons ou de chemins. 


TABÜLARE, 5. Planchéer. Ce mot eft dans Eftienne, 
mais [ans autorité. 

TABÜLARIEL. 0. pl. San. /. 3. de ira. cap, 19. Les bro- 
dequius , forte de torture, (ec:uaios ais dore on ferre les 
jambes , en y enfonçant entre deux,de gros coins de bois.) 

bancs d'Avocats. 

TABÜLARIS, äré. (adj.) PI. Qui concerne les rablere 
ces , les cableaux, 

TÂBÜLARIOM , 75. n. Cie. Le eréfor des Chartres, 
m. les Archives. f. lieu où l'on garde les Reziftres Publics, 
le Gr.ff2. m l'E‘ude d'un Notaire, d'un Procureur, &e. 

TABÜLARIUS, 55, m. Swet. Noraire , Greffisz, m, 
Ssn. Receveur du revenu d’un Prince. #. 

TaBuLaTA. Virg. Vid. TABULATUM. 

TÂBULATIM. (adv.) Pall. Par carreaux, par 
quariés. “ 

TABÜLATIO , ônÿs. f. Caf. Plancher, mm. S x n. T4- 
Enluen. 

TXBÜLATÜM 5. n. Caf. Plancher. m. Liv. un Etage. 
Tabularum facere. Virm. Planchéer, faire un plucher. 
Turris tabulatorum quatuor. Cas. 6. Bell. Gall. Unerour 
à quatre étages. Tabulara in arboribus. PLAUT. Plufeurs 
bianches dans des arbres, qui font comme un plaulur. 
[Tabulars fant ram pe im our Lendantes, m4 
sn altiora crefcentes, S&nv, &. Georg. 261.) 

bg dé EC ÉxBüLTÜS, 


TAC ue 

TXBOLATUS ,4, #m. Pz.f. Plancher, faïc d'ais, 
ou de planches. 

Tasuzreivm , ii. n. Ecel. Dolei, Abbaye en Argonne, 

TABULINA. (pl.) de TABULINUM. Apyl, Le mêine que 
Tastinum. | 

TABÜM, f. n. Pirg, Du fang corrompu, le pus qui 
fort des plaies. 

TABÜRNUS, 5. m. Pirg. Mon’agne de la Campanie, 
fercils eo Oliviers , entre Capoue & Nole. b. Taburo. 

TACENDUS , 4, #m, Ovin. Qu'on ne doit puint dire, 
dont où re doit point parler , qu'en doit raire. 

TÂCÈRE, «ë 5, ei ,citm. Cic. S: taire, re dire mot, 
garder le filence, Tacerealiquid. Tan.—Wde aliqus re. Cic. 
PL. Ne dise rien d= queique chofe. Plectratacent, Ovin. 
Les icftrumens fonc muets , on ne joue poine d:s inftru- 
mens. Flwvius racens, San. TR. Un fcuvéqui n< fais point 
de bruir. 

X[Tacere, fe dir des deffeins, Tacemws confilix. Reticere, 
fe dit de la douleur, & Obricere , des chofes qu'on a honte 
de découvrir. Donar. Virge confciffa veffe lscrumans ob. 
ticet, Tan. Eun. s.1.4.] Tace modo. Tan. Soycz feule- 
ment rraoquille, ne vousembarrailez de rien, 

À Tacere, (e die auffi des choles inaviméss.Ovid.Virg, 
TACERI, ticèdr, (pall.} Ovin. Amor raceïur in me. 
dio marte, Ovin, Oa ne parle poinc d'amour, au milieu 
de la guerre. Tacitumeft. Tan. Ou n'en a point parlé. 
Tacira.Vid. Tacirus. : 
TACITE.{adv.) Cie. Sans dire mor , tacitement. 
Tacicè concedere. Cic. Donver une permiffion tacite, 
TACITO. (adv.) Cie. Sans dire mot. Syn. Tacirè. 
TAÂCITOM , 4.0. Sen. Un fecrer. Per tacitum, VIRG. 
Sans bruir. L 
TACITÜRIRE, 53. Sin. Aimer à fe taire. 


Tueirurnion, orss. Ho. [comp.) & TAcITURNIS- 


SIMUS ,4 , um, PLaUr. ({up.) de TACITURNUS. è 
TACITÜRNITAS, aris. f. Cie. Silence. m. fidelicé 
à garder ue fecrec. Exfperiri taciturnitatem alicujus, Cic. 
Eprouver l'exaétitude de quelqu'un à garder un fecrer. 
T'aciturnitas imitatur confiffisnem, In. Celui qui fe caîe, 
qui ne dit mor , femble avouer. 
TACITÜR NÜLUS » 4, #m. Ars. (dim) de 
TACITÜRNUS , à , #m, Hon. Tacicurne, qui ne dit 
mor. Piaur, Qui Le fait point de bruie, où il ne (e fair 
point de biuit. Taciturniffimwm ofum.PLAuT. Une porte 
où l'on n'entend point de bruit dutouc. (R. Tacars.) 
TACITÜS, à, #m. Cic. Qui ne die mor, fracite.[Pirg. 
dont on ne dir mot, qu'on paf: fous fileuce. JOvid. ca- 
che, feerer , qui ne fait point de bruit. Taciris fenefcimws 
annis, Ovip. Nous devenons vieux iofenfiblement. Tacifa 
afentio. Cie. Ua confercement racite. Curfns racitus flu- 
minis. Ovip. Un fleuve qui roule fes eaux fans bruit. 174 
* tacita, Ip. Co'ere f:cretie. Abi racitus tuam viam.PLAUT. 
Pallez vor: chemin fans dire mor. Qais te tacitwm, Cole 
relinquar? Vino. Qui pour:oit vous pafler fous filence , 
illuftre Coffus ? Tacite figne. Liv. Sans bruit. Tacita [uf- 
picienum. Tac. Les fouçons fecrets. 

TACTILIS, dé. (adj.) Lwer. Qu'on peut toucher, 
palpable. 

TACTIO, ônir. F. Cie. Le coucher, l'attonchement. m, 
l'a&tion de couch-r, Quid ribi iffunc taie fl? PLAUT. 
Cal 1.6. 34. @: à cibi taëtso bunc fuir? Ii. 2.6. 56. 
Pourquoi le trapçe tu ? Puurquois l'as-tu frappé ? Quid 
Bibi nos tx éie efl ? 1n. Aul. 3, 2. 9. [Le nom verbal pou- 
vernuit autrefois le cas de ion verbe, Pid, Couno 

TACTÜS, à, #».Cic.Touché,emû frappe, ftrompé. 
(pare. pal.}v. Tancske. Decælotaëtus. Vire. Sur quoi 
le feu du Cicleft combé. Taëus fulmine, PL. Frappé de la 
foudre, T4 fus invidis. Pn. Envieux , piqué de jaloufie. 

TACTUS, #1. m. Cie. Le fens du coucher, #. l'action 
du toucher. #, le rat , le coucher, 
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TÆDX, Z. f. Pirg. Bois gommeux du Pin ; dort on 

aifoit anciennement des Aambeaux, Aambeau.r. torche.f. 
Pc. arbre dont on tire la poix-réfire , ou la poix graffe, 
{maladie des Pins. Virg. nôces. f. mariage. #. (parce 
qu'aux rôces des Anciens , on portoic des torches.) Sem. 
Tr.Epithalame, Felices rade. Cat. Un heureux nariage. 

TÆDERE, «&dêt, r&debäe, sas ir. (imperi.} Cre, 
S'enruyer de quelque chofe. Tadet audire eadem millier, 
Tan. Je m'encuie d'entendre mille fois la même chofe. 
Tader fermonis tui, Jp. Vos difcours m'ennuyent. %e [q. 
Tadisum fermonis tui tenet me.] Tader animam mezm vita 
mra. Biez. Je m'ennu'e de vivre. 

TÆDIANS , antir, Sunv. Qui s'ennaie, 

TÆDIFÉR , 4, #». O van. Qui porte ur Aambsauy 
(nr. Tapa; @ FErRa) 

TÆDIOSUS , 4, #m. Ssrv. Euruyeux. 

TÆDIOM , is. n. Her. Ennui , dégoûc. m. 

TÆDULUS, à, #m, Fast. Ennu yeux. m. cnnuyeule. f. 

TÆNARÜM Promonterium, $ 8N. Le Tenar:, P:o- 
montoite de la Laconie au Midi, é2ns le Peloponnele, b. le 
Cap Matapan. 

TÆNIA, 4. £. Pirg. L'extremité des bandelettes , ua 
ruban , une bande de laine , de fil, ou de foie, étroite & 
longue comme du galon. Wirr. Platte-bande , dans l'Ar— 
chiteure Dorique. fCol. Ver Fort long & plat, qui s'en= 
gendre dans les boyaux de l'homme, P/. fort: de Poiffon, 

KTania ef} vittarumextremitas. SaRv. 7. Æn. 352: 

TÆNIENSIS, €.(adj.)Pi.Tanienfe purpura genus. PL. 
Elpece de pourpre, 

TÆNIOLA , £.f. Col. Bandelerce, petite bande, parie 
£galon. #. 

Taroeon. Feft. Maniere d'écrire de haut en bar, com 
me font les Chinois. Tapocon foliti funt appellare Gracr, 
genus fcribendi deorfum, Fast. % (nr mer, infidens, 
comme fi ces lettres étoienc a (files les unes {ur Jes autres, 
Il n'eft pas neccffaire de faire venir ce mot de l'H:breu : 
comme fait Martinius, approuvé en cela par Dacerius.) 

TAGAX , 4cir. (adj.) Feff, Larron, qui dérobbe fine 
ment. (r. à TAG&NDo.) 

TAGÉRÉ,£2.P acUv. Le même que TAnGsRa, Toucher. 

Tacas. Cie, Tapés, pericfils de Jupiter, qui colciyna 
l'arc de Ja divination à douze Peuples d'Ecrurie. Fs$r, 
Vid. Cic. 2. Divinat. 

Tacsris, #. m, L'Œiller d'Inde, Plante à feur radiée 
Le difque de certe fur eft un amas de Aeurors , dont les 
uns font décorppés en parties égales, & les autres fonc 
découppts inégalemeut, ils portent chacuo fur un eme 
brion ; la couronne de cetre fleur eft formée Par quelques 
demi-fisurons, portés aulli fur un embrion : couces ces 
pieces fonc foutenues par le calice , qui eft un tuyau den= 
telé par le haut. Lorfque les feurs font paflées , ce calice 

roflic, & renferme plufeurs femences , qui ont pris naïf, 
ance des embrions ; chaque femence eft longue , angu= 
leufe , erminée par quelques feuilles, & plantée fur 1 
couche du calice, 

Tacus,r.m.Pl.Le Tage,ow Tajo fleuve qui paffe par Ja 
Cafiille Neuve & par le Royaume de Portugal en Efparne. 

TaLAsORRIONES, À, Gell, 16, 7. y. [Ce mor m'eft 
inconnu. 

TALAMITENSES, 4. m. pl. Eccl. Talerdois , Contrée 
d'Auvergne. 

TALA IX, en 1 Ha Les aîlesque Mercure [= 
mertoit aux talons, felon oëtes, pour aller pi 

£ Le _. re de Mercure. di cachée 

TALARIS , &7ê. (adj.) Cre, Qui va, ou qui 
jufqu'aux ralons , ou fur les talons. {R. Tin: re 
talaris, Cic. Une longue robbe. (On pourroit aipfi appel 
ler une foutanre.) 

TALARIUS {ndss,m.Cre.Le jeu des ofelers.{ R.TA1vs.) 

TALASSIO, ons, Fast, Un panier à mettre de la 
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laine. {On chanroïe ce nom ou celui de Tilafus , dans 
les nôces des Romains , comme les Gices chantoient leur 
bymen.) 

TALEA , 4. f. Varr. Branche d'arbre couppée par les 
deux bouts pour planter, ane bille. C4f. forte de monnoie 
Angloile. 

Tassmunpum,f. n. Eccl. Talmond en Poitou, Ab- 
baye & Principauté. 

TALENTÜUM, #. n. Cie, Unralent, le ral=ne Attique, 
grand talent Attique. + [L: calen: valoït 60 mines,com- 
me on le prouve par Piaute, Moff. 3.1. 114.115. où il dit 
que fon jeune maicre a achete use mailon deux grands 
talens : Talentis magnis totidem quot ego Gr tu fumu:, 
qu'il a donné quarante mines d'avance. Et dans la croifie- 
me Scene du même Aéte sroifiéme , il dir : qu'on doit en- 
core quatre-vingt mines pour achever le paiement. Ces 
quatre-vingt mines, ajoutées aux quarante de la premicre 
Scene , fonc cenc vingt pour les deux talens: chaque talent 
eft donc de forxante mines, ou de fix mille dragmes. Le 
talent de Cyrene & celui d'Esypie, écoit le double du ta 
lent Actique. Le talent Eubique, étoir plus peuit que 
Jl'Accique,| Talentum argent: commeodum, PLAUT. Rud, 
Una talent d'argent qui eft de poids , où 11 ne manque tien, 
un ra ent entier, a 

TALÉOLX, &. f. Col. Petite branche couppée par les 
deux bouts pour p'ahter. (dim.) de TALsA. 

Taur. (abl.) Vid, Tauis. (pl. noi.) Pré, TaLus. 

TauiA,4. Vid. Tazta. 

Tasia. (0. pl.) Pré. Tauts. 

TalisQUiTIUM , #, n. Eccl, Saint-Cofme de Tailla- 
cofle , pres ir Tivoli. 

TALIO , ons. £. Cie, La peine du Talion, quand on 
fait louff:ir à quelqu'un le même mal qu'il a fair. (r. 
Tau1s.) 

Tatirinans,e. Fast. Clopiner. (q. Talis infiftere.) 

TALIS, raté, (adj.) Cie. Tel , de celle forte, de cerie 
forte , de certe façon. Qyi tanti talem genuéêre parente: ? 
Vire. Qui font les parens qui o: à mis un tel fs au monde? 

x (Quard quass accompagne saks , 1] cit plus élegant 
de le metere le premier, maisils'exprime par que.] Qwa- 
Les fus , tales effe videamur. Cic. Paro ffons tels que 
aous fommes, Cum vino, @ aliis talibus. S ALL. Avec du 
vin, & d'autres chofes de ceute nature. T'aliwm enim eff 
Regnam Cæœlorum. Bis. Car le Royaume de Dieu eft pour 
de rels gens,-ft pour ceux qui leur reflemblenr.Nwwquam 
talia audeant facere. Xp. Qu'ils ue faflent jamais de telles 
chofss, 

TÂLITÉR. (adv.)Cie, D: certe forte,de cette maniere. 

TALITRÜM , 5. n Suer. Une chiquenaude. € [Sau- 


maile & Vollius , prétendent mal à propos, que ce loit un 


coup d: poing. Poyez. Sur. in Tib. c. 65] 

Tatium.{gen,pl.) Pid. Tauis, 

Tazocium, ti. n, Ecel, Le Tallou, Pays des environs 
de D'-pre 

TALLA, 4. f. Feff, La cunique, ou la peau d'un oignon. 

TALPA, &'m.f. Cie. Une Taupe. Lleft plus für, de 
faire ce om mafeulin. ” 

TALPANUS, à, m. (adj.) PL. Talpana vitis, Ip. 
Efpece de vigne noire. ; 

TÂLÜS, #. m. Celf. Un des fept os qui compofent le 
coude- pied, (le ralon. Pi. offeiec pr:s du pici des animaux, 
Ludere talir. Cie. Jouer aux oflelees, Purpuræ ufque ad 
sales demiffa. C 1 c. Use robbe de pourpre, qui defcend 
juiqu'aux talons. 

T aa. (adv.) Cie. Si, tellement , fi fort , auffi. Tam 
fu Liber , quâm gnatus tuus. PLAUT. J'ai éié auffi libre 
que vore fils, Qye te tam laratuleruntfecular Vire. 
Qc fiecl: a été affez beureux pour vous porter ? 

2 [Quoique à» ne fe meite ordinairement qu'avec un 
poliut , où le rrouve quelquefois avec un fuperlatif. ] 


TAM. 
Quam ver facillime agitis. ((uppl. Ævum,) quèm effis 
maxime porentes , dites fortunars nobiles, tm maxime vos 
aquo Anime , 4qUA nofcere eperter. Tan. Adelph, 3.5. Plus 
vous étes riches, puillans , heureux , de bonne naillauce, 
plus vous êtes obiigés a être juftes & railonnables. 

k [Tâm fe mer quelquefois avec -magis » precede ou 
(uivi de quèm magis, & on le traduit par plus , auffibien 
qu'avant un fuperlatif.] 

QuAm quaque magis cohibet res intus inane , 1àm maa 
LEi dois rebus penities tentata labafcit, Luc. r.537. Plue 
un compolé contient de vuide, moins il eft capable de 
relillarce. Quam minima in [be fitus erit adolefcens , tm 
facillime , Patris pacems in leges conficier fuas. Tsr.Heautr, 
5.2. Moirs ce jeune homme aura d'efperance, plus il aura 
de facilité à faige {a paix à (on avantage avoc fon pere. 
Quram quifque pefime À or han maxime ttt1e5 ft, Un hom- 
ne eft d'aucant plus en affarance , qu'il a plus mal fair. 


Tèm felix utinam «Îfem , quäm, O v 10. Plüc à Dieu , | 


que je fuffe aufli heureux , que. Tèm ob parvulam rem. 
Tan. Pour fi pru de chofes. 1 4m manè , ràm vefperi. 1p. 
Si matin , fi card. Tam fm amicus Reipublica, quam qni 
maxime, C1c J:. fus autant ami de la Republique, 
qu'homme du monde. 

[Tam le vouve auffi devant un nom fubftantif. ] 
Tam pueila sf, ut. Sin. p. Centr. 6. 

TAMA , 4. f. Luer. Eufure de jambes pour avoir trop 
marché. f. 

TAMA'ICE , 6: f. PI, Tamario.», arbrifeau. 

TAMARIX , #51, . Celf, Le même. 

Tampiu. Vid. Tanpiu. 

TAMEN. (co-jonét.) Cic. Toutefois , neanmoins, f 
eft-ce que , cepsadanc, Plaur, Enfin, à la fin. Tamen à 
malitia non difcedw, Cic, Cependant vous ne vous cor 
rigez pas de votre malice. 1ra faciam, îtæ placer, quid 
tum taime ? PLAUT. Jele ferai ainfi, cela me plaie, 
qu'enarcivera-t-1l? Memini ramen, LD. Capt. Je m'en 
iouviens enfin , à la fin. 

Tamensrs1. Enn. Le mémeque Tamesrsr. 

Tamen 108M. Ter, Le même que TanNDsM. 

TAMESIS, 55. m. La Tanufe , feuve d'Angleterre. 

TAMETSI Cie. Quoique. Sy. Licef, quamuis , 
Etrarmjr. 

Tamiara , 4. f. Ecel. Damiere , Evéché d'Egypte, à 
cinq licues de P:lufe. 

Tasins. Vid. FAMEN, inis. 

TAMINIAwu, «.f. Celf, PI, Sorte de raïlin fau 
vage. mt à 

TAMNUS , 5. f. Le Seau de Notre- Dame , ou la Rae 
cine Vierge. Plante dont les fleurs font des prtics baflins 
taiilés en fix parties. Celles qui ne font pas nouées , ne 
laiffenc aucun fruit ; mais les noutes font foucenues par 
unembrion , & laïfent après elles une baie , qui n'eft au- 
tre chofe que l'embrion groifi , & qui renferme un: cocffe 
membraneufe remplie de quelques lemences. 

TanacsTUM ,1,.n. La Tancfe, Piance dont la f-ur eft 
un bouquet arrondi, compoie de plufñeurs Reurons éva= 
fes, dentelés par le haue, porcés chacun fur un embrion, 
& loutenus par un calice écailleux. Chaque embrion de- 
vicot une lemence meaue , le plus fouvesx oblongue, plane 
rée fur Ja couche du calice. Ses fleurs naiffent par gros 
bouquets , & {es feuilles onc des decouprures difpofées 
comme par paires. 

TANAÏS. Pirg.Le Fleuve Tanaïs,ou le Don,qui pafle 
par la Molcovie. & fe décharge dans les Palus Mcouides. 

TANAITÆ, #rmm. m.pl. PL. Les Sarmates Euro 
péens vers l'embouchure du Tanaïs. 

TANAROS , €» TANARUS. Promontoire, 

Tancrspt Vissa. Eccl. Tancarville, en Normandie, 

TanpiM. (adv.) Cie, Enfin, # [On Le {ert de randem, 
quand il s'agit d'une chofe qu'on a fouhaicée, & de dre 


. 


TAN. 
qu dans le déscombrement. 

Tanoiv , 04 Tampiu. (adr.) Cie. Si longtemps, au- 
tant de temps. 

Ego te abfuiffe tandiu à nobis deles. Cie. V'ai de la dou 
leur que vous ayez été fi longtemps ablerr. Tandin Ger- 
mania vincitur, Tac. Tant ila fallu de temps pour domp- 
ter les Germaios , il a fallu tant de cemps pour fubjuguer 
là Germanie. 

Ke [Tandiu elt (uivi ordinairement de quand, qui 
s'exprime par que. Ia ignominis tandin in illo fuir, 

nandiu in previncia manfir. Cic. Cet affiont a duré tan- 
is qu'il a demeuré dans la Province.] 

+% [On dic auñli randis dum, tandis quam, Cic. Tan- 
dis que, tant que.] 

TANFANA , 4. f. Tac, Nom dérivé de l'Allemand, 
qui fignifie le dieu Sylvais , ou le Parron , le Prote£teur 
d'une forér. 

TANGÈRE , #5, tétigé, t34ä%m, Cic. Toucher , ma- 
nier , Jémouvoir , [traiter , parier de. Piaur. Tromper, 
dupper. Tangere aliquem. T 5 R. Balotter quelqu'un, le 
tailler, s'en moquer. Plawr. Tromper.—#liqu'd, C 1 c, 
Parler de quelque chole.—merem vita. Ovip. Etreà la fin 
de fa vie.—pertum. V 1 RG. Mouiller au port , arriver au 
port. Tyberim, Cic. Etre voilin du Tybre, tout près du 
Tybre.—wleus. T x R. Renouveller un ulcere. Baculo teti- 
£it juvenem, Ovip. Li frappa le jeune homme de fon bi 
ton. Iffis adeb te tetigé trigenta mms, PL A UT. Epid. Je 
vous ai cfcroqué ces trente mines. 

TANGI, £ür, t54ùs sum.(pal.) Tangi odore, P 1. 
Sencir une odeur.—iré. Luer. Etre fufccprible de cojere. 

Tangomenas fatiamus, lat. 

TANQUAM.{conjo:ét.])Cie. Comme fi,comme. Tan- 
quam nejcsiamws, LL. Comme fi sous ne fçavions pas.Gle. 
ria viritem fanquam wmbra fequitur, Cic. La gloire fuir 
la vertu comme lon ombre, Suwadeo hoc videas , tanquam 
tua res agatur. ]p.]e vous confeille d'examiner cela,com- 
me s'il s'agifoit de votre propte affaire. Æoc te primim 
rogo , ne te obrui tanquam fluêlu, fic magnitudine negotii 
firas. Cic.La premiere chofe dont je vous prie, c'eft de re 
vous laiffer pas accabler de la grandeur de cetce affaire, 
comme fi vous vous noyiez au milieu des Aots. 

TANTALEUS , 4, wm. Pro?. 

TANTALICUS , 4, #m. CLauD. De Tantale. 

TANIALILES, dum, m. Les Tavtalides , les petits- 

fils de Tauac Agamemaon, & Menclaüs. 
TANTALIS, idis. f. Our4. Niobé, fille de Tantale, 


ran{porter dans le ciel. + 
TanTibsM.(adv.) Plant. V d. TANTUMDsM. 
Tanri. (pen. fing.) de Tantus. 

Tanri. (fuppl. Frerss,) Taoc , autant, Tanti facere.— 
affimare, C. N ar. Putare. PL. |. Faire vaut de cas de, 
avorr tant d'eitime, de confideration pour, eftimer fi forc. 

TANTILLULÜM. (adv.) Apul. L- méme que 

TANTILLÜM. (adv.) Cic, Tant toit peu. Non paffum 
tantilium vifhre demere fevitie. Car.jene puis sous taire 
sien rabbarrie de votre cruauté. | 

TANTILLUS ,à,m"m, PLaAUT. Siperir. Tantilla, 
tanta verba fundirat? jp. Ecant fi peu de chole,ofe-t-elle 
parler avec tanr de fierté ? 


TANTISPÉR. (adv.)Cie, Vo pra,uo moment. Laten= | 














TAN. 12:$g 


dum tantifper, dum audiam quemadmedum negotinm cox- 
feétum fit, In. 1] faut fe cacher un moment jufques à cc 


que j= fçache comment l'affaire a réufli. 

TANTO. (adv.) Tantè pejor ipfa eff. PLAUT. Elle eft 
d'autant plus mauvaile, Tantd anrè, Cic, Silo.vremps 
devance. Vicies tard, PL. Vingt fois autant. Ter tant pe 


jor aff, quâm. Piaur. Ileft trois fois plus méchant que, 


Qyo mags novi, tanto fatiiss. 1. €, Que fapiès, tanto mx 
Lu se Tan, Phor. 2.1. Paus j'exerce mon mèérier, plus 
x le fçai. 

' TANTOPÉRE (adv.) Cie. Tant, tellement, fi force, 
fi ardemment. (r. TanrUs, € Orus.) 

Ab ! me [avi tantopere. TER. Ah ! ne foyez pas fi cruel, 

TANTULUM. {(adv.)Cie. Tant foit peu. Ne tani4- 
litm quidem. Pi. |. Pas la moindre chole. 

TANTÜLUS , à, #m. Cie. Si petit. Epiffola tantula. 
In. Une fi petise lettre, 

TANTÜM. Cie. Tant , autant , fi fort , tellement, f 
feulemenc. Tantm abcf. Cic. Tant s'en faut. T'an- 
tum quantum ,tantum quäm. PLAUT. Cie. Autast que. 
Tantüum ego mihi confide. PLanc. Cie, Tavr j'ai de con- 
fianceen moi-même. Tanrim dulcia, Via. 4. Georg. Si 
doux, Tantkm abfum. Hint. Je fuis fi éloigné. Tartim 
henoris.P1.Tant d'honneur, Preéfidis tantium eff.Cas.l.c.11 
y a fi peu de garnilon T'antim navium reperit. Ip.3.Bell. 
Civ.Iltiouva fi peu de vaifleaux.T'antüm vérorum, (pour) 
tot vires, Just. Tant de braves gens. Ind'gnatus tali fe 
mine tantum virerum [ubjeGlum, Indigné de voir tant de 
braves gens obéir à un cel Prince, qui avoit & les incli- 
nations & les habillemens d'une femme. Wid, Inprana- 
TUS. En tanium laudandus , in quantism. V. Pat. Qui 
merite autant de louanges que. T'ansim dicam, C1c. Je 
diraileulement. Non rantèm parim commode, fed etiam 
turpitèr, In. Non feulement d'une maniere peu agréable, 
mais même jrfame. Tantiem cx Arpinate veneram cum, 
Cie, Je ne faifois qu'arriver de ma mäilon d'Arpioum, 
lorique. Tartim non, Ip. Prefque. ‘Ut widit tantum nom 
cireutrs fe à dextro corns. Cic. Comme il vit qu'il éroic 
fur le point d'étre environné du cbté de l'aile droite, 
Tantüm non Sparte capta eit. Liv. Il nes'en fal'uc rien, 


‘que Sparce re für prife, Tant quod hominem non nom: 


nat, Cic. Excepré qu'il ne dit pas le nom de cer homme, 
Tantivn abeft nt id confentaneur fit: mt maxime ctiam 
répuzner, 1n. Non feuiement cela ne s'accorde pas, mais 
cela eft méme infisiment contraire. Cui tant agri non 


fufficerer Vicr. A qui cette quantiré de terre ne dûc fufire. 


TANTÜMDEM.{nom.é acc.) TANTIDBM.(ges.)Cic. 
Tantumdem Scsproni folutum eff. C1 c. On en a aurane 
payé à Scipior, Undrque ad Nr ge tantumdem via eff. 
1. Le chemin pour aller aux enfers,eft égal partouc. Pen 
titre tant dem ponderis eff. Pomp. J. C. On demande un 
poids égal. Malo benefacere tantumdem eft periculum, 
quantim bono malefacere. {| ÿ a autant de danger de faire 
du bien à un méchane homme, que de faire du mal à ua 
homme de bien. 
TANTÜMMODO. [adv.) Cir. Seulement. 
TANTOS , à, mm. Cic. Sigrand, autant, tant, auffi 
pr Tantus homo. Tin, Un homme fi illuftre, fi con 
iderable. Sol majorne quäm terra ef}, an tantus quane 
tus videtur? Cie. Le Soleil eft-11 plus grand que la terre, 
ou s'il n'eft pas plus grand qu'il paroît ? Urbs tante, 
Cic. Une fi grande Ville. Tantum laborem capere ob ta 
lem flium. T 5 R. Se donner tant de chagrin pour un tel 
fils. Eff erço res ulla tansi? Cie. Y a: tr il quelque chofz 
au monde d'un fi grand prix ? Tantus naïn. PLAUT. 
Si ice. 
TAPES, étis, m. 7" tapis." une tapifferie, 
TALETE, îs. n. une couverture de lit, une 
TALETÜM in.  Nhoufe. f. 4 [On trcuve 
tapis dans Plaute au norminatif , & rapiius au datf & à 
ZZZia711 


Pirg. 


1184 T'AR. 

l'ablatif plurier dans Cicero. Virgile a dir tapetibus, 9. 
Fo. 123. &piétifque taper. Ip. 7. 297. piétefque rape- 
fai, Vigo. Le Grammairien Charifius n'approuve point 
qu'on die rapes, malgré l'aucorité de Virgile, qui a dx 
tapetas.] 

Tarsosana , 4. f. Apul. L'Ifl: Taprobane audelà de: 
Indes. b. l'Ifle de Ceyian. 

Tana,4. Eces. Le Terain, riviere qui pale à Beau- 
vais. 

TARANDÜS ,i. m. P!. Avimal de la graodeur d'un 
Bœuf, qui a la vête & les cornes femblables à celles d'ua 
Cerf, & le poil comme celui d'un Ours. 

TaRATAUM , f. n. Ecel, Tarare, montagne près de 
Lyon. 

Tansa,a. f. Tarbes, perte Ville de là Novempo- 
pulanie,& de l'Exarcat des Gaules dans le Comté de Bi- 
Lei ea Gafcogne, fur Adour, Evêché dès ie cinquiéme 

ecle , Suragant d'Auch, 

Tarpa.Vid, TARDUS. 

TARDÂME, dj, avi, ätüm, Cie. Tarder , retarder 
use chofe,apporter du rerardement, arrêter, 'amufer, [ 
Celf. Rendre pelant. Impatum inimici tardsre. Cæs. Ar- 
rêcer l'ennemi , la violence, la fougue de l'eunemi, Tar- 
dure fludia, Cic. Retarder , refroidir les rudes de quel. 
qu'ur. 

TÂRDARI, dôr . Srils sum. (pall.)Cæs. Tardari ani- 
mis. Cic. Etre découragé , étre ralenti. Hine 

TARDATUS, à, #m. Tac. Rallenti, découragé, 

TARDE. (adv.) Cie. Tard , crop tard , |entement , 
pegligemment. Citiks , s#rdiüfue, S su. Plücôt , ou plus 


fard. 

TARDESCÉRÉ, fe5, Lucr. Devenir leur, 

TARDIGINULUS, 4, #m, À GaiL. 19. Lent , tardif. 

TARDIGRADUS , 4, #m. Apud Cie. Qui marche 
Jentement. 

TARDILGQUIOM, 35. n. Den. Leneur à parler. 

TARDILOQUUS , à , #m. San. Qui parle lentement. 

Tanpion ; #ris. Cie. (comp.) de TARDUs. 

TÂARDIÏPES , ëdis. (adj) Car. Lent à marcher. 

TarpisstuUs,æ, sm, Cic. (fup.) de Tanpus. 

TARDISSIME. (adv.) PI. ({up.) de Tarpa. 

TARDITAS, aris. f. Cie, Lenteur.f. retardement , 
délai. m. peianreur d'efprit. f. 
3 Fardisss éngenii, Quinr, Stupidicé, pefanteur,lenteur 

'efprit. 
AR DITIES,65, f. Acc, apud Non, Vid. TanpirTas. 

TarpirUpo. Vid. T aRDiTAS. 

TarpiUs, er#, (n. comp.) de TarDws. 

Tanpivs.(adv;)Ses. Troptard,plus tard que.(comp.) 
de Tanpes._ 
< TARDIOSCÜLÜS , à, äm,T ar. Un peu lent, pe- 
ant. 

Tanpo,#.Vid. Tarpans. Cie, Rerarder, differer, 
apporte: du setardement , du délai, 

Tanvor ,oru.m. Nom. Le même que TARDITAS. 

TARDUÜS , 4, #m, Cic. Lent , pareffeux à faire quel- 
que chois, cardif. Tardus incefu, PL. Qui marche len- 
tement. Tardumef} diéfu, 1 D. 11 n'eft pas aile de dire, 
Home tar dus. Cie. Un homme quix'a point d'efprit , qui 
a l'efpric groffier , épais. Senfus tardi. In. Des fens per- 
clus , qui ne peuvent faire leurs fonctions, "Unda rarda, 
Virc. Unecau dormante. Térda ad paflum pecus, C1c. 
Du bérail qui mange lentement. Ad referendam gratian 
tardierem effe. Ip. Differer crop longtemps à remercier. 
Tardus in cogitande. Cac. Qui emplois bien du cemps à 
medicer. Auf fünt tardrffim, 1p. Où ils fonc d'un efpric 
bien pefanc & bien groflier. ; 

TansnNrasiA, 4 F. Moultiers en Tatentaïle, Ville 
mal bitie des Alpes Pennines , en Savoie fus l'Lier , M=- 
Fropole dès le cinquisme fiecle, 


TAR: 
TARENTINE , rm. m, pl. Cic. Les Tarentins, éeux de 
Tarente. 
TanenTiINUs Sinus, PI. Le Golfe de Tarente , entre 
la T£rre d'Orrante , & la Calabre Cirerieure. : 
TARENTÜM , in. Tarente, Ville aff:z bien Fortis 
fice de la Calabre, au Royaume de Naples. 11 y à un Ar« 
chevéche. 

TAR MÈS » tir. m, Vitr. Petit ver qui ronge le bois. 

TARNA , 4. f. Ville res fercile du temps d'Hemetes 
qu'or appella daus la fuite Sirdis. 2 

TarNATUM, fi, n. Eccl, Teroei, entre Lyon & Vienne. 

TARPEÏA , 4.f. Fille de Tarperus , Veftale qui donna 
{on nm au Capirole, qu'elle livra aux Sabins,qui la fi- 
rent mourir fous leurs boucliers , pour la recomp-nter de 
(à trabtfon. Tarpeis rx, Vino.—Aula. ManT.Le Capi- 
tole. Tarpeia corena, Ip. Couronnts que l'on donroit à 
ceux qui avoient vaincu dass les Jeux publics cclebrés 
en l'honneur de Yupier Capuôlin, 

TARQUINIX, &. f. on Ville de l'an« 

TARQUINIÆ, € s cisone Ecru 

TARQUINIE , érmm, m. pl. *TSA4BC rie b. la Tar= 

TARQUINE, &ram. f. pl. en quinia , Tat= 
guene , Ville suinée dars l'Etat Ecclefiaftique. 

TARQUINII , orwm. Liv, Tarquinic, Ville d'Iralie. 

TARQUINIUS , 5, m, £iv. Tarquin,nom de deux Rois 
qui ont regné à Rome. Tarquisius Prifeus, Tarquin l'An 
cien, cinquième Roi de Rome. Tarquimims Superbus, 
Tarquin ie Supsrb:,ie feptieme & le dernier de Rome,qui 
en fut chalfe par Brucus. Vid. Liv. x 

TARRACINA , &. f. PI, Terracine , Ville E ifcopale 
dans la Campagne de Rome , dans l'Etat Ecclefñaftique, 
à l'embouchure du Portatore. Elle eit prelqua deferte, 
L'Evêque refñdeà S:fla , donc i'Erêché lui a été uni. 

TARRACO , omis, €. PI, } Tarragone, Ville de la Ca= 

TarRacona , 4. Eccz. $ taiogne, [ur la Côte Merie 
dionale, en Efpagne. 

TARSUS, 5. f. Cre. Tarfe, Ville de Cilicie. 

Tanrrara. (pl) Wid. Tarranus. . 

TARTAREUS,4 , #m, Vine. ? D'Enfer. Tarteria 

TARTARIUS , à, #m, Star. S ferorer. I D. Les fus 
ries. T'artareus cuffos. V1 Ro. Le Cerbere , chien monf= 
crueux , qui garde l'entrée de l'Erfer. 

TARTXREHX, à. f. La graude Tartarie , pays fore 
vafte daus l'Afie, 

TARTARUS, f,m.{Ce nom faitau plurier TARTARA+) 

TARTARA, orum, n. Virg. L'Enfer , le lieu où les dam 
nés (ont tourmentés, 

TanTssit, orwm, m. pl. Les Tartefens , Peuple d'E[= 
pagre auprès de Cadis. 

Tartifisrum Rex Argantonius. Argantonius Roi des 
Tarrelcas, qui a vêcu 1 10 ans, elon Pline, ou 300 ans, 
felon Sihuüs. £. 2. 

T'ARTASSLACUS , 4, Hm. E De Tarreñe, Tartefia 

TanrassiUs, #,mm, SELS rellus. In. Le pays des 
Fu Tarteffiaci portus. S 11. Le Vorr des Tartes 

eus. 

TARTESSÜS, 5, f, sil. Tarcele , Ville d'Efpagne, 
auprès de Cadis. 

TARRÜPIUS, à, #m. PL. Tarrupia vitis. Ip. Elpeca 
de vigne. 

Tanvia, 4. f, Eccl, Tarbes, en Bigorre. 

Tanvisans, er. Ê, Ecel, Saint-facob, aux Grifons, 

Tanvisium, fi. n. Treyile , Ville mediocre de la Ves 
nitienne , & du Vicariat Italique , Capicalc de la Marche 
Trevifane,aux Veniciens fur la Sile , Evéché dès les pre= 
mucrs ficcics (ous Aquilée, 

TASCONIOM , 55. n. PL, Terre blanche , femblable 
à cell: dont on fait des creufecs à fondre l'or & l'argent. 

TASTA, ä. f. PL, Dax , Viile Epifcopale du paÿs deg 
Laccs ou Landes,dans le Gouvernement de Gui, 


TAU. TAX SE 

TÉTX, 2. PI. Mots des petits enfans d'Afrique, 
Pour appeller leur pere. 

TÂTÆ. Plawr, Particule d'admiration. 

TAVA, &. Dopec ? Tai en Ecole, qui fepare le 

Taus, i. m. * $ Royaume d'Ecolle en deux pat- 
ties. La Sepcentrionale eft sommée Ecolfe delà le Tai ; la 
Meridiorale eft appellée Ecoffe deçäle Tai. 

TAULANTIH, or#m.m. pl. PI. Les Taulantiens,peu- 
@les de la Macedoine , fur la Côte Occidentale. 

Taunracuu ad Carentonum.Eccz. Tonnai- Charente. 

TAORX , 2. f. Varr. Vache fterile. f. 

TAÜREX , 4. f. /uv. Elcourgée faire de la peau d'un 
Tauteau.f. nerf de bœuf, 

TAÜREUS, à, #m, Ovin. D: Taureau. [Tamres 
diccbatur bojisa fferilis. San. 2. Æn. 240.] 

TaursounUu, i. n. Ecel, Tournon ,en Languedoc. - 

TAURI, ram. m. pl. Mels. Ceax de la Taurique Sep 
tentrionale. - 

Tauniacun, à. n. Ecel. Turi, près de Saint-Sauveur 
en Puitaie, au Diocefe d'Auxerre. 

TAURICA, &. f, fuv. La Taurique , eccre le Pont- 
Euxin & l:s Palus- Meochides. b. la Tarcarie Mineure. 

TAÜRICZ Cherfonefus. €. PL. La Cherfonele, ou 
Kerfoneie Taurique. C'eft une prelque Iûe de la Region 
Cimmerjeum,b.Crimski dans la perice Taïtatie au Midi. 
Vid. Cusrsonssus. 

TAÜRICO..NIS ,Ë, (adj.) Prud, Q ii a des cornes de 
Taureau, 

TAÜRICÜS, 8, äm. Ovin. De Taurique, e de 
Tarcaue. Vid. TAURICA. 

TAUÜRIFÉR, à, #m. Lucan. Qui produit des Tau- 
seaux. (R. Taurus.) 

TAURIFOKMIS , më, (adj.) Her. Qi a la forme, la 
Sguie d'un Taureau. 

TAÜRILor#m. m. pl. Feff. Jeux & (acrifices eo l'hon- 
peur des dieux de l'Euter. (n. Parce que le mañire fe fer- 
voit d'un nerf de bœuf dans {es Jeux,pour dreffer fon dif- 
ciple à fe tenir droit. Fef.) 

TAÜRINE, ôrsm. m, pl. P!. Les Tautiniens, Peuples 
de la Gaule Tricfpadane en Italie. b. Ceux du Dioceie de 
Turin dans le Piémont & le Montferrat, 

Tauxiniacum, f. n. Ecel. Torigni, nom de lieux, 

TauRINUM ,:. 0. Turin, Valle tres belle des Alpes 
Cottriennes,& du Vicariat lialique, Capitale du Piémorr, 
sefidence du Pari-ment , Metropolsen 1,15. 

TAURINUS , à, wm. Vino. De Taureau, ou de la 
peau d'un Taureau. (r Taurus.) 

TAÜUROMINITANUS, à, #m,Luc. De Tauromanie, 
de Sicile, Taurommitans rupss. J Uw. Les écucils de 
Tauromanie, 

TAÜROMINIOM, : 5. n. Cie. Tauromanie, Ville de 
Sicile fur la Côte Orientaie. b. Taormina , Ville Epifco- 
pale de Sicile. 

Taurunum, i. n. Ecc!, Vid. Vizza GRara, 

TAÜRÜS, 5. m. PI, Le Mont. Taurus dans l'Afie Mi. 
»eure, vers le Midi & l'Occident. La divers noms, felon 
Je pays où il s'etend. 

TAURUS,:, m. Cie. Taureau. ms. animal. PJ. Le Tau- 
eau , Signe Celefte , [nom d'un oifeau qui imite le mu- 
gillement d'un Taureau, fuce force d'Elcarbor. 

TAUS,5,m. Fieuve, Vrd, Tava. 

Tausiriacum,i,n. Ecel. T nfelei en B:rri, 

TAX. n. P.aui.Le fon des coups de foüet dont on frap- 
# quelqu'un. 

TAXARÉ,:,êvr,atém, PLAUT.Taxer les marchandiles, 
gaettre le taux ou le prix aux marchandifes, apprecier. 

TAXARI, br, atis smm. (pall.) Pi, Eure blame, étre 
genluré , écre 1eprimerdé. Hine 

TAXATIO , onïs, f. Pl. Taxe, appreciation , eftima- 
tion , taxation, /, Les Charges font fnjeuses à 1axarion, 








TAX TEC. 
TAXATOR , Gris. m. Feff. Qui taxe. 
TAXATÈS ,4, &m. (part. paf. } de TaxARE. 
TAXEUS ,3, sm. Star. D'IÉ. (aibre.) 

TAXICUS, 4, #m.(adj.) PL. Taxica verens. PLs 
Sorte de poifon. 

* TAXILLA, &. f. Strab, Ville fur le Fleuve Hndus , dans 
l'Inde , deçà le Gange. 

TAXILLUS ,5, m. itr. Perice piece de bois, de cor- 
ne, où d'ivoire, à quatre faces , avec quoi l'on joue, 
un totton. #, 

TÂAXIM. (adv.) Pomp. Peu à peu , rout doucement. 

Taxo, 4. Vid, Taxans PL. Taxer , apprécier. 

TAXUS, 5. F. Virg. Un If, Plante donc les Aeurs font 
de petics bouquets ou chatons compofés de quelques fom- 
mets remplis de pouflicre eres-fine, raillés en champi= 
gnon, & recouppés en quatre ou cinq crenelures. Ces 
chatons ne laiffect aucune graine après eux » car les fruits 
naillect fur le même pi-d , mais dans des endroits fépa- 
rés. Ils commencent par un embrion enveloppé de quels 
ques écailles. Cet embrion devient une baie molle, plei- 
ne de fuc , creufé fur le devant eo grelot , & rempli d'une 
femence. 11 fe crouve des fruits Énblabies à la calotre 
d'un gland. Ils renferment la femence. : 

Tavosrus , i. m. Vérg. Montagne de Laconie, de l& 
Meffuie , & de l'Arcadie, dans le P:loponnefe, 

Ty. (acc. ow abl, ing.) de Tu , toi, vous. : 

TÉANOM ÂÀPULÜM. n. PI, Viile des Peuples Apuli 
Daunii, b. Chicuti, Bourg de la Capiranate , dans le 
Royaume de Naples, 

TÉANÜM Marrucinum. Srras. Ville des Peuples 
Maurrucici , dans la Region Sameium, b. Civuta di 


LEL) 


Chieti, Ville Aichiepifcopale de l'Abbruzze Citerieure , 


dans le Royaume de Naples. ee 

Tranum Simiciwum. PL, Teano, petice Ville de Ia 
Terre de Labour , fur le Voltorno , au Royaume de Na- 
pies, Evêché dès l'an joe fous Capoue. | 

TECHNX, 4, f. Ter, Une fourbe , une tromperie. f. 

Tscunici, ormm. (m. pl) QUinT. Ceux qui nous 
ont laiflé des preceptes der arts. (réxem, #75.) 

TicHNOPHYON , à. Smet, Mot Grec qui figaifie pro“ 
duétion de l'art. . 

Taezata , 4 f, Eccl, Teillede, Prieuré près de Riom 
cn Auvergne, 

Tacuussa, 4. É. Her, Tecmefle , Fille de Theutas, 
Roi d'une Province de Phrygie, qui fur emmenée captire 
par Ajax, avec le butin de la Ville qu'il partagea avec les 
autres Grecs,qui lui lailferent pour fon partage ectte Prin« 
ceite, donc il avoit eué le pere dans un combat finguli-r, 

TECOLITHUS , 5, m. PI. Pierre qui a la vertu de 
rompre celles qui font dans la veflie. mmyabes. 

TÉCTE. (adv.)Cic. Obfcurément, en termes Couvertss 
TÉCTIUS. {adv.) Cie. D'une maniere plus obieute. 
Tscrion , or. Cac. (comp.) 

TaicrissimUs , #, ww. Cic. ([up.) de Tacrus. . 

TÉCTÔR , ôris. m. Varr. Qui enduit, qui peict , qui 
blanchic les murailles. Peincre de murs. | 

TÉCTORIOLOM , 5. n. Cie, Perir enduit de muraille. 

di.) de | : 

TÉCTORIOM, ii. n. Ci. Crépi » enduit de muraille. 
Teëoriwm cinersurm. Vitr. Grilaille. £. Surte de peinture 
groffiere, Pia 1e4oris Lingus. Pass. Un langage fardé. 
Colores ude rétorie induëti, Virr.Une peinture à freique. 

TÉCTORIUS , à, #m, PL. Avec quoi l'on fair cette 
forte d'enduit. 

TÉCTOSAGES , g#m. m, PL. Cas. Peuples qui oceu- 
pereot parrie de la Galatie, & où les Romains établirene 
depuis la Province de Galaria prima. 

TÉCTÜM , 5. 0. Gic. Le voit, la couverture d'une 
mailon. Cie, La maifon même. | Petr. Un platfond. Non. 
Robbe de Vilageois, Tréfa commeds. Virn. Tolis toys 
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plars. Tellum difpluviatum , où petinatum. Vire. Un 
toit ea croupp. { &. Parce que les chevrons qui defcen- 
dent fur l'entablement , ont la forme d'un peigne. On ap- 
pelle ee voîr , peéfinarum , de peëten, peigne.) 

TacrUuza, 4.f. Pausan. Parictum te&ura, In. Un 
enduir de muraille, 

TEÉCTUS, à , #m. Cie, Couvert, caché, fecrer.(part. 
pal.) v-Taosme. Antrum arboribus teétum. Ovin. Un 
autre couvert d'arbres. N'avis teéfa. Liv. Uce barque 
pontée. Innocentiâ teëlus, Cic. Appuyé de fon innocen- 
ce. Tuffior eupiditas, Cic. pro Roje. Amer. 104. Palion 
plus cachée , plus couverte. Werbs teéta. Cic. Paroles 
couvertes, obfeures. Sermone telfo. Ovip. À mots cou- 
verte. Tééhi effe ad alienes poñfumus, Cic, Nous pouvons 
diffimuler bien des chofes aux étrangers. Quis confidera- 
tier io? quis teétior ille ? Cac. pre Dejor. 16. Y a-t-il 
quelqu'un plus circonfpeét, plus fecrer , plus prudent 
que lui ? 

Tscum, (adv.) PLaur, Avec toi. (pour cwm te.) 

Tao. Plaut, (acc, fing.) de Tu. 

Tava. id. Tæpa. 

Taniexisoquipss. Plaur, Homme qui dit des chofes 
dignes de vous. {Moc forgé par pu | 

Ticia,4.f. Tegée, Vil!e d'Arcadie confacrée à Pan. 
C'étoit autrefois un Evéché de l'Exarcat de Macedoine ; 
elle eft ruinée à prelent. é 

TicraUs, 4, nt. VIRG. 

TaGEATICUS, 4, mm. .. De Tegée. 

Ticsa Gans. Virg. Les Tegeates, ceux de Tegée. 

Ticsas, ass, (adj.) Qui cft de Tegée. 

TicenDUs,4,1um. TisUL, 

Trc,s NS, entis. {parc.) v. 

TLGÈRE, 4è53, text, teéfum, Crc. Couvrir, mettre 


quelque cuuvercure, | Cacher, celer , diffimuler , ne 


point faire paroîcre, f Proceger , défendre. Tegens illum. 


Bis. L: couvrant, Corpus texit galea. Prop: S'arma 


d'un cafque. 

Ticsre se. Cie. Se cacher. 

TEGI, :Egôr, te&äs sim, { paf.) Cre. Etre couvert, 
être caché. Fronde reguntur aves. Ovin. Les oileaux fe 
cachent fous les feuilles. Faéfa tegenda loqus. TisuL. Di 
ze des chofes qu'il faudroic taire, 

TÈGES , régésis. f. Col. Une narte tiffue de paille ou 
de jonc. Tige: palmes, Pi. Une natte de palmier. 

TÉGÉTICÜLA , &.£. Varr. Une petite ratte. (dim) 
de Tioss. _ L 

TÉGILLÜM , 5. n. Plaur, Efpece de couverture, ou 
de cappe faice avec du jonc ou des rofeaux, pour s'en cou- 
vrir la crête en 1emps de pluie. (r. Taces. ) Ur tegillum 
Paflor fibi fumar. Varr. Afin que le Berger prenne {a 


cape, w 
TEGIMEN » ini, n, Cic. Couverture. f. 

TEGMEN , inf. n. Cie, Couv-rture. | R. Tres. ) 
Confertum regrmen fpinis, Vire. 3, Æn, s9æ Ua méchant 
haillon attache avec des épines , qui ferc d'habits. 

TÉGMENTÜM, ti. n. Cas. Vid. T:GUMIENTUM. 
Converiuie, 

TÉGO , rêgis, réxt. Vid, Tserrs. Couvrir, Hine 

TÉGÜLA , &. Cie. Une thuille. f. 

TicuLaniA, ormm. (n. pl.) Eec!, Teillers en Normas- 
die , aux confins du Perche. 

Ticusara, 4. f. Ecel, Saint. Maximin en Provence. 

TEÉGÜLÜM , fn. PL, Ce qui ferc à couvrir Les coîts 
des mai ons, comme des jones , &c. 

TÉÈGÜMEN, finis, n, Liv. Couverture, f. (CR. Ts- 
SRE) 

TÉGÜMENTÜM , 5. n. Cie. Couverture, f. 

Ticunr.(3.pl.)v. Teens. 

Tairasra, 4. f. Ecel. Tifaugeen Poitou , aux confins 
de Bretagne. 
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TEIUS, à, ÿm, Hon. De Teos. Fide Téia,Hon. Sur 
la Lyre d'Anacreon de Teos. ( r. Ts05.) 

TELX , Grém, (n. pl.) de Tazum. 

TELA , &. f. Cie. De la toile. Tan. Le mêtier fur le. 
quel on fait de la toile, Telam deferit. Tsr. Heaut. Ellea 
d'abord quitté fon ouvrage. Tels jugalis. Car. RR. 1e, 
Un métier à faire de la voile. 

TsrAMINTUM ,i.n.Eccl, Talmoien Bretagne. 
Tazamon, onis, Vire. Figures d'hommes qui fem= 
blent foutenir des corniches, &ec. Vid. Vite. €. 6.1. #. 
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ILAMON , #nis, m. Telamon , Roi de Salamine , pere 
d'Ajax & de Teucer. f Talmon fur la Garone , en Xain« 
a 
TÉLAMONIADES, Z. m.Ovid. » Ajax fils de Te- 
« TÉLÂMONIÜS , 3 8. m, lamon. 

TricHinas. (acc. pl.) de Tsceminss. Ouid, C'é- 
toieut des Habitans de Jalyfus , Ville de l'Ifle de Rhodes, 
dont le regard méimeempoifonnoir, felon Ovide, 7. Mer. 

Tsrss0%, #rum, (m.pl.) Les Teleboëus, Peuples 
de l'Acarnanie, 

Taziconus, i. m. Her. Telegonus fils d'Ulyile & de 
Cyrcé, qui tua fon pere fans le connoître, avec un dar 
dont la pointe éroir armée d'un os de tourrerelle de mer. 
Lg terre Fable dans le fixiéme livre de Di&ys Cretenfs, 

n. 

TiLsMACHUS , i. m. Her, Telemaque fils d'Ulyfle & 
de Pen:iope. 

TersMUSs, À, m. Ovid, Telemus fils d'Eurimus, De 
vin cel-bre parmi les Cyclopes. 

Tessmas ,atis, Eccr. Telman en Afyrie. 

TsziPH1ON, ii, n. PI. Pourpier fauvage. mxiger, 

TecspHium, éi,n. Plance dont la fleur eft à pluñeurs 
feuiiles difpolées en role : le calice, qui eft aufli de cinq 
feuilles, poudfe du milieu le piftile , qui devient en fuite un 
fruic relevé de crois coins , qui renferme dans fon creux 
quelques femences prefque rondes , ensafféss & attachées 
aun placenta, 

Tavssia, 4. f, Liv, Telefe , Ville Epilcopale de la 
Terre de Labour,dans le Royaume de Naples, fur le Vols 
rorno. L'Evéchéeft (uf:aganc de Benevent. 

Tassra, &.f. Apul. Sacrifice que devoient faire ceux 
qu'on inicioir. Sacrifice, divination qui écoit d'une gran- 
de dépenfe, (sasmi. Expiatie, initiatio, initiationis hoffiæ, 
Sacrificium. ) 

Tacicanpios. PL. Telicardios gemma. PL. Sorte de 
pierre precieufe, 

TÉLIEER , à , &m. Sen. Qui porte des dards & des 
fiéches. {R. TazUM,@ FERRs, porter.) 

TeuiraHizos. PL, Telirrizos gemma. 

ierre préc'eule de couleur bleuätre. 

TÉLINÜM ÜNGUENTOM. 1. 
time des anciens. cn M de 

ELLARUM , si. n. Tallou en Normandie. 

rs s anis. f. Cie. La Terre , & la Déefle de la 
Terre chez les Poërss. 

TELO MARTIUS, Télônis Märti 5,m.Lucan. Tous 
lon , Ville de Provence , fur la côte. 

Tiromum, .n. Eccl. Teln en Artois. 

TsLoNaRiUS , äi. m. Un Malorier , Receveur des 
iwpôts. | 
TELONIOM, 35. n.8ibl. Bureau des impôts. (nn) 
impôt. 

TELOM , 7. n. Cie, Toute arme à jetter de loin, com 
me dard , Aéche , javeloz ; ou à battre de près , comme 
une épée. Extra teli jaëlum, Quint. Hors la portée da 
trait. Non ufque ad telijatum. Tac. Ils s'avancent de 
coutes parts, non pas à la portée du rait. Tes disi, 
Luce. Les em du Soleil. In mé uno omnia conjuratie= 


Pz. Sorte de 


PI. Parfum fort efe 


nis tels adhaferun:, Cic. Tous les eforts de la conjura- 


TEM: 
tion fe font réunis éontre moi. Intendere telum In jugu- 
um innocentis, PL. {. Accufer fauMement un innocent. 

Temsniras, is. im, Cie, Suet. C'eft un furnom d'Apol- 
don, qu'on appelle Temenires, d'un endroit proche de S y- 
racule , appelle Temenos ; & Turnebe précend qu'il faut 
lire dans Ciceron, in Verrem, Temenires,au lieu de Thef- 
motes qu'on Jifoic aucrefois. Cic. Verr. 4. 119. 

TEMERANDUS, #, 4m, LUCAN. €x v. 

TÉMERARE , 5, ui, atum, Tac. Violer , profaner 
les chofes (acrées. Ovid. Souiller , falir. 

TÉMERARIUS , à, #m. Cie. Temeraire, inconfide- 
sé, imprudene , indifcret, malavile. 

TÉMERÂTOR , &ris, m. Sat, Corrupreur. 

TÉMERATUS , à, #m. A. Gars. Souillé, profané. 

TEMÉRE, (adv.) Ter. Follement , emerairement , iz- 
confiderément , imprudemment. 14. Par hazard , fans 
railon. [C.Nup. Prelque. Temerè non eff. T 5 R. Ce n'eft 
pas (ans railon, Non hbâc tewerè tranfire poteff. PLAUT. 
On 0e paffe poiat par là,fans encourir de grands dangers. 
Nuilus dies temere interceffit, que. C.Nap. 1] ne s'eft prel- 
que paffc aucuo jour , que, Non temere reputar. L 1 v. Ne 
psale prefque point. Non temerè mnquäm, QUINT. Pref- 
que jamais. 

TÉMÉRITAS, ris. f. Cie, T:merité , inconfider2- 
tion , indifcretion. f. Credendi remeritas, Tac. Facilité, 
legereré à croire. Lingua temeritas. CRT. L'indilcretion 
de la lasgue. 

TÉMÉRITÉR. (adv.) Accus, Vid. Tamrna, 

TÉMÉRITÜDO , ini Pacuv. Temericé , indifcre- 
tion.f. SyN. Temeritæ. 

TÉMERO, #r, Vid. TsMs3RARS, Liv. Violer , profa- 
@r ; corrompre , falir , fouiller. 

TÉMESÀ , 2. FE. & ouid Em Ville des Bru- 

Tsmuss,es. É. © S tiens,tres renommée pour 
fon cuivre,qui éroit fort eflimé. b. Sainte-Lucide, en Ca- 
Jabre, . 

TÉMÉSÆUS , à, äm. Ovin. De Temefe. Temefas 
ara. In. Airain de Temefe. 

Tamar. (acc. ow abl. fing.) de Tu. En ajourant mer, 
Mid. Tu. _ 

TEMETUM , 5.0. Hor. Du vin. Svn. Pinum, 

TÊMNÉRE , nj,rémsi , témtam, Vic. Méprifer. 

TEMO, onis.m. Owid. Letimon. #5. la Aéche d'un 
Charior. f. le gouvernail d'un vaiffeau. 

TEMPE:n.pl, P{, Plaine de Ja Magnefie entre les Monts 
Off & Olympc,aux environs de l'embouchure du Fleuve 
Pecésen Theilalis. Thefsiæ tempe. C'éroic un des plus 
beaux licux de la Grece, & de là, on a appellé Tempe, vou- 
tes fortes de lieux agréables, & de belles campagnes. 

Tsmpara. (imper.) v. TaMPERARE, 

TEMPÉRACÜLÜM , 5. n. Apul. La crempe ,la mac 
niere d'endurcir le fer, l'acier, &c. 

TEMPERAMENTÜM , 5. 0. Cie. Temperamment.m. 
moderation.f. Bisc. Melange.m. T'emperamentum lingua. 
Liv. Retenue de la hegus. À 

TEMPERANDUS, 4, MM, EX V. TIMPERARE. 

TsMPERANS , F5. (a1j.) Cie. Moueré , qui a de la mo- 
deration , de la retenue, 

TÉMPERANTIA , £. f. Cie. Eloïignement de cour ex- 
cès , temp:rance , frugalicé , moderation , retenue. Sms. 
ma fuit in jus vita temperantia.Ip. 1] évoic fort frugal. 

TEMPERANTER. (adv.) Tac. Ayec moderation, 
moderément, Hire 

Temperantiiss agere. Cic. Agir avec plus de recenue & 
de moderation. (comp.) de 

TEMPEXAÂRE, ©, avi, ätmm, P 1. Donner la trem- 
pe aux méraux. Cie. Regler , moderer , arrêcer , retenir, 
Aquarstemperare ignibus, Hor. Chauff:r de l'eau la dé- 
gourdir , la rendre ciéde.—amara rifu. Ip. Addoucir les 
Chofes ficheufes par quelque diveruflement.-coleres,S5n, 
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Faire un éeloris.—latitia, Liv. Moderet (à joie. —vinun. 
Tremper (on vin, y mettre de l'eau. Temperare alicui, 
Cic. Faire quartier, faire grace à quelqu'un.—lingue,ma 
nibus, PLAUT.Liv. Arrêter (a largue,la main. Non tem 
Peravit quin.T ac. Ne pyt s'empêcher de. Qui temperet à 
lacrymis? V1RG. Qui pourroit retenir {es larines ? qui 
pourroit s'empécher de verfer un torrent de larmes? Term 
perare ab aliquà re. Cie. S'abftenir , s'empécher de faire 
quelque chofe, 

TEMPERATÉ. (adv.) Cie, Moderément , avec mods 
ration , avec reterue, avec mediocricé. Mwmeris balet 
temperate populus. Virr. Le Peuplier a une mediocre hu- 
midicé, Syn. Mederate, 

TEMPÉ:ATIO, ônis, f. Cie. Le temperamment.m. la 
conftitution du corps, f. Temperærio aris. Cic. Le mélan- 
gedu cuivre. Temperatio série. In. cæli. Hye. La tempe- 
rature de l'air.—civitaiis, rcipublica. Cie. La police d'iné 
Ville , le gouvernement de la Republique. 

TEMPERATISSIMUS , 4, 4. VARR (ue) de Tsmx 
PSRATUS. 

TEMPÉRA TOR , ërir. m. Cie. Qui accommode > qui 
ajufte, qui allie plufieurs chofez enfemble. | 

TEMPÉRATURE, £. £, Confticurion, [proportior. f. 

Bisc. Mélarge.m.Temseraturs cœli.V ARR. Temperature 
de l'air.—ferrs. PL, La trempe du fer.—minii, V 17 R. La 
préparation du minium. Columnarum craffitudinibus ad 
J'euntur emperature, Ip. On met quelque addouciffe. 
ment À la grofleur des colonnes. Qui liniunt abfque tem 
Peraturs, Bi ac. Ceux qui enduiient les murailles fans y 
rien méler. : 

TÉMPÉRATUS, 4, mm, Cic. Moderé , vemperé. 
Tempus ann: temperatifimum, VARR. Le temps le plus 
temperé de l'année, Temperatum dicendi genus. Cic. Une 
maniere de dire remperée, un ftyle cemperé. 

TEMPERIES,e 5. F, Ouid. Moderacion. f. PL.Le temps, 
la failon propre pour quelque chole. Temperies cœli, 
Ovip. Temperature de l'air, 

TEMPÉRIUS. {adv.) Cie, Plürôe, de meilleure heure, 

TEMPÉRIOS , # #, m. Eccl. Tempier,nom d'homme. 
â TEMPERO , 45. Vid. TamrsRARe. Cic. Regier, mo« 

crer. 

TEMPESTAS, arts. f. Cie. Le temps, la (aifon , la 
tempête, orage. ". ouragan {ur terre & fur mer.m. tour 
mente fur mer. f. Jadverhiue. f. malheur. #. difprace. f. 
Ovip.La déefle Tempére.Pirg, Guerte. T'empefh.ite alicum 
jus fubrre. Cie. Efayer les malheurs d'aucrui. Tempeffas 
ferena. S un T. Le beau cemps , un temps calme & icrein. 
Eä tempeflate. En ce temps-là. ‘Undè hac tam claræ 
repentè tempeflas ? C 1e. D'où vient un fi beau temps à 
Invidia tempe[Fas. Ip. La perfecurion qu'excite l'envie. 

TÉMPESTIVE. (adv.) Cre. À propos , dacs le temps 
qu'il faut , dans la faifon propre ,en temps & lieu. 

TimpusrivioR, ori. A. Gal. (<omg.) de Tsmrssa 
TivUs. 

} TEMPESTIVITAS, atis. f. Cic. La faifon, ou le 
le temps propre pour quelque choie. 

TEMDPESTIVIÜS. (adv.) 4. Gell. (comp.) de TEm- 

PESTIVS. 

TEMPESTIVÜS , à , #m, Cie. Qui fe faic à remps, 
qui arrive à propos, dans Re des daas la faifon pro- 
pre. T'empeftivus homo. Pi, Un homme qui fait les cho= 

£s à propos. Ludum tempeflivum pueris. Ho. Permet 

tre aux enfans un divertilement railonnabie, Mwira mihi 
ad mortem tempeflius fuerunt, Cie, Piufeurs chofes 
confpiroienc à me rendre la mort fouhaitable. Mare terme 
patrvum ad navigandum, Ip. La mer propre pour la nas 
vigation, 

Tampasrivæ cpula. Tac. 7 Feftins dont on avance 

Tsmpasriva convivia. Cic. $ i'heure, qu'on fait de 
top bonue heure, Pis, Lurs, 14, Ta #4 6,2, 
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TEMPESTUOSUS , à , #w. A. Gezr. Orägenx. 
TEMPLÜM , ï.n. Cie. (ppr.) Un elpace, quo Temple. 
m. Virk.un bois qui eft mis de eravers fur les chevrors 
du toic d’un édifice. [Y#rr. un certain efpace de terre, 
que les Augures dérermisoient en difant certains mots, & 
d'où ils pouvoient voir tous les" côtés du ciel. [Pirg. un 
fepulchre. Temple atherea, Les elpaces de l'air, Templa 
Niptuni. Piaur. Rud. Les efpaces de la mer. 

Tampons. (pl.) Vid. TimrUs. 

TÉMPORA , ürim. n. pl. Car. Les temples, 

TÉMIORALIS , /ë. (adj.) Quinr. Qui n'eft que pour 
un c2itain temps , qui ve dure qu'un ceriain teIDÿS , Lem- 
porel. Curt, inconftant , fujec à changir. 

Gracorum funt temporaiia ingenia, CU RT. Les Grecs 
ont l'elpric changeant , inconftane, [Queljue:-uns lifene 
Térnt-raria , dans cet end'oir d: Qiinte-Curce. 

TEMPORALITER. (adv.) Don, Pour un temps 
feulement 

TEMPORARIOS , 4, äm. PL. } Qui n'eft que pour 
un remps,qui ne doit pas toujours durer, Se», changeaot, 
incouftant , qui ne dure gucres. Amicitie temporaria. San. 
Des amiriés irconftantes , qui ne durenc gueres. 

TÉMPORIOS.(alv.)Ovid. P.Gcôr,de meilleure heure. 

TÉMPUS , ris. n. Cie. Le temps , l'état prefent des 
affaires, Ad tempus In. Pour us temps. Ex tempore vivere. 
Psrs.Vivre au jour le jour,fans peuler à l'avenir. Tempo. 
re.Cic. tempori.PLaUTr. À temps, au remps qu'il faut. Per 
id tempus, id remporis. Cic. En ce temps-là. Anxi rempus 
temperatifinum.V ARR.La faifon la plus douce de l'asuée. 
Acerbiras,atrocitas,iniquiras remporis. Cie. La milere des 
temps. 'es cempsficheux. Matwritas temporis, Liv. Le temps 
propre, la fuion. Alienwm rempus.Cic. Un temps incom- 
mode, difficile, Tempors. Cic. La conjoréture des a faires. 
Sue tempore. Cic. Dansun temps commode , avantageux. 
Tempus difficile Reipublics. 1n. Un temps fâcheux pour la 
Republique. Erar Gracis etiam litteris , in temporibus illis 
fais eruditus, Cic. 11 fçavoit aflez bien le Grec, autant 
que ces temps-là le permettoient. Summo Reipublica tem 
pore. In. Dans l'extreme neccffité de la Republique. Mwl- 
F4: uno tempore accepi litreras, Cie. J'ai reçu en même 
temps plufeurs Lettres, Cedere tempori. Ip. S'accommo- 
der au temps. Egere tempore, C1 c. Avoir beaucoup d'af- 

aires. Tempus «ff ut eawmus ad forum. PLaUT. IleR temps 
d'aller au marché. Tempus venir liberè loquendi, Ip. Le 
temps de parler librement eft v-nu.1n tempore venire, Tan. 
Venir à propos. Ur tempus eff diei. Ip. Heaut.1.3.A l'heure 
qu'il eft. Tempors amicis reddere, P n. Rendre certains 
devoirs à fes amis. Qyid pre tempore effet. T ac. Ce qu'il 
étoit avantageux de faire, T'empus con cquens, inffans, pra. 
teritum.Cic. Le temps à venir, le futur, te prefent, le pale. 

TEMPSÀ, Z Eces. Sait-Lucide , près de Paule. 

TÉMPSÈCA, 2. f. Ecel. Teniche , iur l'Efcaut. 

TÈMTÔR, orïs, m. Sen. Qui méprife.Syn.Contempter. 

TEMULENTIX , 2. f. Pi. Ivreffe. f. Sym Ebrietas. 

TEMULENTÉER. (adv.) Col. Comme un homme ivre. 

TsMULENTIOR , er. Don. (comp.) de 

TEMOLENTUS , à , &w, Cic. Lvre. m. SyN. Ebrius. 

_TÉNACIA , Z. f, Enn. Opiniätreté. f. Syn. Cenruma. 
sin, pertinacia, 

TENACIOR, oris, PL. (comp.) € 

TsNACISSIMUS , 4, #7, QUINT. (fup.) de Tsnax. 

TÉNACISSIME. (adv.) Apul. ((up.) de Tanacirar. 

TENACITAS, äris. Ê, Cie, Tenacité ; force à reteuir 
ce qu'on à pris. f. Liv. chicheté , avarice fordide , mef- 
quinerie, trop grande attache au bien. Unsuinn tenacitas . 
Cire. La force qu'ont cerains oifeaux dans les ongles. 
Tant renatitatis. Parm. D'une fi grande-folidicé. 

TENACITER. (aiv.) Ovrd. Opiniätrement, avec 
epiniätreté. Mferos fortuna tenaciter urget, Ov 10. La 
fortune pourfuit avec opiniâtreté les milerables. 


EN. 

Ten , #vum, Éccr. Tenarum.Monr, 10. Tillemôix 
en Brabant, 

TENAX, äcir. (adj.) Virg. Qui tient, qui s'artache 
fortement , favare, chiche. Ouid. conftarc , qui dure, 
PLF. (table, ferme. Memeria tenac:ffima. Quint. Une 
tres bonre memoire. Merbus tenax. Sust. Une maladie 
opiniätre, longue. Tensciffimus difsiplina, PL. J. Tres 
exat oblervareur des Loix. Tenax fui juris. Cou. Jaloux 
le fes droits, qui ne cede rien. Fufitie tenax. Juv. Equi= 
table, jufte. 

TENDÉRÉ, dÿ, téténdi,ténsam , ou téntam. Cie. 
Técdre, Etendre la main, Virg. s'eforcer , tâcher. Cie. 
ailer, Ouid, Virg, tendre, drefler fa tente , camper. 

Tendere ad altiora. Liv. Afpiter à des chofes plus reles 
vées —34 reliqua. Cic. Pouriuivre le refte.—s4 cœlums 
Palmas, Vino. Lever les mains au ciel.—2reus, In. Tendre 
un arc.—barbiten, Hor. Monter un luth, l'accorder.— 
infidias alicui, S aus. dreffer des embüches à quelqu'un. 
—lumina. Vino. Lever les yeux.—secipiers rete, Ts. Ten 
dre les filets à unVaucour.—2duerfus Senatus auGoritatem, 
Liv. Aller contre l'autorité du S:nat , s'oppoler au Se 
nat. Tendere [urfum. C o 1. Poufler en haut , s'élewer.— 
curfum alique. Liv. Prendre {on chemin vers quelque fen- 
droit, Parvumque patri tendebat Iulum. Vino. Elle pre- 
leptoit le perit Jules à fon pere. Ed rendit,id agit, Cic. Ila 
pour buc de, il travaillea. Hicfavus temdebat Achilles, 
Vire. Là étoit le pavillon du vaillant Achilles , il avoit 

à fa tente. Manibrs tendit divellere nedes Vin. 1l s'ef- 
force avec fes mains,de fe débarraller desSerpens qui l'en- 
cortillecc, Ulteriis me tende oduss, Vire. Bornez là votre 



















































Lisa rendunt, (pro tenduntur.) V 1 RG. Ils ont les ancs 
tendus. Tendere dolos, PHinfidias. S A 12. Tendre des 
pièges , des embüches. : 
% On dic Tendere aliquid.V1RG. ad, adver[us aliqnid. 
Liv. in aliquid, Vire. 
Tanpt, der. (pall.) Tam. Caffes mihi tenduntur, Tin 
On me rend des pieges. Û ; 
TENDICÜLX, 2. f. Cie. Piege que l'on tend jt lags, 
filet. m0. Tendieule, Sin. Perches pour étendre dés draps, 
ou d'autres chofes. Tendicula lirterarum, Cic Quand on 
épilogue far une lettre. 3 
TENDO, ônis, m.Celf. Tendon.m.dans le corps humain. 
TENDOÔ , térendi, rénsûm, ou 1évrmm. Vid. TanpsRE 
Cie. Eterdre, tendre. NAIR ce 
TENDOR , ris. m, Apul. Contention, l'action d'écen- 
dre. f. . | 
Tsxs. (imper.a@.) TsnsATUR. Cie, Qu'on demeure 
d'accord , qu'on convienne. (impei. paff.) v. TENsRS. : 
TÉNÉBREÆ , àrm. f. pl. Cic. Les tencbres, l'obicurité 
de la nuit , toute forte d'obfeurité dans le fens métapho- 
rique. Tencbras alieui endere, Où trudere. Obfecurcir , 
rendre obfcur , & comme nous difons , jeter de la poudre 
aux yeux. Trabere vita in tensbris. V1RG, Vivre dans 
l'obtcuriré. | | ; 
TÉNÉBRANS, #nris. AruL. Qui obfeurcit , qui rend 
obfeur , qui cache, 
TN AIO LUS, a,um. Cie. Fort obfeur.{fup.)de 
TÉNÉBRICOSUS , à, #m. Cic. Tenebreux , obieur, 
feaché, fecrer. | 
TÉNEBRICÜS, à, wm.Posr.Cic. Vid. Tanisrosus, 
TÉNÉBRIO , ns. m. Varr. Un homme qui fe cache , 
ui fuit la lumiere. 
’ TanasrosissiMUs , # , M. Cic. [Selon quelques Edis 
tions, ]({up.} de. 
TÉNÉBROSUS , 4, #m. Vire. Tenebreux, 
TÉNEDOS , 2. f. Pirg.Tenedos, Ifle de l'Afie Mineure 
dass l'Archipel. Dans certe perice [fe de feize miiles de 
tour, il y avoit are Pc Lara Ce _ 
i j il rovince de d: 
Siege d'un Evêque de TÉNELL LUS. 


haine. Nibil illi tenders contrà.1n. Us ne répoudirent rien, 


* "MEN 
TÉNELLÜLÜS , à, üm. 

TENÊLLUS , à, #m. V ARR. Fort cendre, délicat. 
(dim.).de 

TÉNER , vd, rm. Vins. Tendre, leger. Aquatencra. 
Cas.De l'eau legere, qui pale aifément quand on l'a bue, 
Ætas tenera, Ovip. Un âge tendre. Angmus tener. Cie. 
Un efprie flexible , qu'on tourne commé on veut , qui eft 
£apable de routes fortes d'impreflions. Tener orbis mundi. 
Vino. Le monde dans fa naiflance. Verfus niminum temsri. 
Hon. Des vers trop tendres, tropgalants, À teneris nn. 
£uiculis. Cie, De tenero ungui, Ho. Dès les premieres av- 
nées. A teneris. Vince. Dès l'enfance, (on fous-entend annis. 

Tansra- Munna. Ecel. Dendiemonde, en Flandres. 

TÉNÉRASCÈRE, /63. Luca. Devenir tendre ou mou, 
fe ramollir. 

TaNsRCHIBRAIUM, #6, 0 Ecel. Tinchebrai, au Diocefe 

Bayeux , en Normandie. 

TÈNERE. {adv.) Bibl. Tendrement , avec tendreffe. 

TENERE , nëd, ni 5,tentum, Cire. Tenir, avoir en 

mains , occupper , être le maître d'une chofe , la pol: 
feder , en jouir , {çavoir, entendre , concevoir , compren- 
dre, fgarder, conferver, maistenir. Pirg. fe reffouvenir, 
retenir , arrécer , retarder , empêcher , durer, Sy. Re- 
finere, Continere, Scire, 

Tenere omnium aditus. Cic. Etre bien reçu de tout le 
monde.—atrentes animes. Ip. Teoir les elprits attentifs — 
anime, Cic. Compreudre.—artes belli, Ts. Sçavoir tou- 
tes le$ rufes de la guerre. Tenere caufam. Susr. Gagner 
fon Procès.—confuetudinem fuam. Cic. Oblerver (a cou. 
tume.—curfus Later vente, In. Voguer par un vent 
favorable. —curfum alicujue. Ovin. Retarder ; empêcher 

navigacion de quelqu'un.—dexrrum cormu, Liv. Com- 
mander l'aile droice.—delefum rerum.Cic. Faire un choix 
d:s chofes.—dolerem. 1 p. Retenir fa douleur.—lacrymas. 
Cic. Retenir fes Jarmes.—leéforem. PL. T. Attacher | efpric 
du L-éteur: Legem aliquam tenere, T 18. où Lege aliqua 
teneri. Cic. Etre foumis à une Loi.—pacem, Euvrerenir la 
Paix. Perfonam aliquamtenere, Cic. Faire un perfonnage, 
ou plétét, Etre d'une profeffion.—pertwm.Liv, Etrearrivé 
au port.—vefigia alicujus. I. Suivre les craces de quel- 
qu'un, 

Aquilones per aliquet dies tenuerant.Liv.Le vent deNord 
avoit duré quelques jours. Æfic enim ventus à Septentrie- 
nibus Oriens,aducrfum tener Athenis proficifcentibus Con. 
Nap. Le vent qui s'élere du S:ptentrion , eft contraire à 
ceux qui viecnencd'Athenes.Vesrus fenmit nes Crc.Le vent 
sous a arrêtés, nous a retenus. Ne distiies teneam. PLAUT. 
Pour ne vous pas recenir plus longtemps , pour faire 
court, Non temebo te pluribus. Cie. Jene vous retiendrai , 
em je ne vous tiendrai pas davantage. Tenet ut fibi liceat. 
11 perfifie à demander qu'il lui foit permis. Non wltra 
diei fpatium. Don. Ne duroient qu'un jour. 

TENERI , #è dr, rennits sum. ( pall. ) Cic. Exre tenu, 
être obligé , être convaincu. 

Teners manifefià in alique crimine, in manifefle crimine. 
Cic.Ere pris être furprisen Ragrant délit. Amore alicujus 
fencri. Vire. Aimer quelqu'un.—defiderie alicujus, PL. 
Souhaiter la prefence de quelqu'uo.—errore aliguo.Ovip. 
Ecre dans une erreur, —!uds. Cic. Aimer le jeu.— legibus, 
Cic. Etre foumis aux loix.—sifdem fludiis, Cic. Avoir les 
mêmes ivclinations. —pæn# aliqu#. Cic. Avoir encouru 
quelque peine.—vsre. Cie. Ecre obligé par un vœu. Teneri 
ad pretium rejlituendum, Uip. Etre tenu , étre obligé de 
refticuer le prix, Que ff dices, tenebere. Cic. Si vous di- 
tes ces chofes, vous ferez vaincu. Tenetwr vita animan- 
tium cibe. Cie. La nourtiture foutient la vie des animaux. 
Qué tentus eff. Sun. Par où on l'a tenu. ‘ 

TÉNÉRESCÈRE , fes. PL. Devenir tendre 04 mou. 
f. S'amellir , s'attendrir, Pair. Devenir gras. 

TsNsR1OR , eris. PL. (comp.) de Tanzn, 


ar. Fort tendre, fort petit. 


- MEN. . ‘1fs 

TÉNÉRITAS, avis. f. PI, La terdretk. Poycz Ta- 

ER! ; 
: TENER ITÜDO , inis. f. Varr. Tendreté des chofes 
qui fe margeut. Qualité cecdre qu'on trouve dans les 
viandes. Délicatefle, tendreffe, dacs un feos figuré, Te- 
neritudini rebur inducere. Pis. Donner de la force aux 
jeures plantes. 

TÉNÉRRIME. (adv.) PL Fort cendremenr. 

TÉNERRIMOÜS ,4, #m. On. Tres cendre. ({up.) 
de TyNsRr. : 

TÉNESMÜS , 5, m. PL, Celf. L'envie d'aller à La elle, 
fans pouvoir rien faire. | 

rare 00 Taniræ, arum. (f. pl.) Feff. Déelfes 
qui préfidoient aux forts. ( à TENENDO. } Feff. 

TÉNOR , ôris. m. Pal. Max, Teneur , (uice. f. ordre. 
m, Continuité ,*cortiouation. f. | Quinr. Accent. #3. 
Situation fure. f. 

Tenors pr Le our d'un trait, tout de fuir-, Cie, 

Du même con, d'un même air. Ævi tenor. STAT. Une 
continuité de vie , une longue vie. Idem tenor vite. PL, 
La même vie ,une même maniere de vie. Incæptum tenos 
rem peragire. Ovin. Pourfuivre comme on a commencé. 
Fatitener. Ovin. Le même deftin. Tenor vite mea eff 
fine labs, Ovin. Toute ma conduite eft nette, on n'a 
rien à reprendre en toute ma vie. | 

TÉNOS , o TENUS , 5. f. Ovid. Tine , Ville de la 
premiere Cyclade dans la mer Egée , où dans l'Archi- 
pel, Evècheé fous Benevent depuis l'an 1 000+ 

TENSA , 2. F. Afc. Pad. Brancard.m, Civiere.f.c{pece 
de petic chariot fur quoi on portoit les ftatues des fauiles 
Divinités, couvertes de voiles ou de rideaux tendus. ( R, 
TanosRa.) 

TENSIO , anis, f, L'a&tion , ou la façon de 

TENSÜRA , &. f. Hyg. $ cendre, de dreffer les pavil- 
lons daus un camp. 

Tension , eris, (comp.) de ; 

TENSÜS, à, #m. Stat. Tendu, bandé. (part. paf.) 
v. TsnpiRs. 

TENTA ,ôrüm. (n, pl.) Carl. 8. 6. An verè famæ 
fufurras grandia ta medii tenta vorare viri, Ibid, ad Gelx 
lium. 

TanTa. (imper. aét. ) G 

TanTanis. (2.fuc.) v. TENTARE 

TENTABÜNDUS, à, #m. Liv. Qui effaie. 

TÊNTAMEN, infs, n. Ovid, Eflai. Le même que 

TÈNTAMENTÜM, #. neutre. Cie. Ellai. mr. 
épreuve.f. 7 

TENTARE , rens), avi, atém. Cic. EMayer, éprou« 
ver, fonder, renter. Ph, tâter, Tensars Alicujus fon. 
tentiam. Ts. Sonder le fentiment , l'avis de quelqu'un, 
Tentare caput. PH. Tâter la têce. Tentare aliquem dou 
nis, Cæs. Tâcher de gagner quelqu'un par prefens.— /4r. 
gitienem, T ac. Entreprendre de faire des largefles.—fcais 
mania. Cæs. Efcalader les murailles, Tentare Thetims 
ratibus. Virc. Semertreen mer, naviser.— Caftelum. 
FRONT. Atiaquer un château. Tewra quà Iubet, PLaur. 
Fouillez partout où vous voudrez. Exercitum gravis 
Autumnus valetudine tentarat. Czs. La pelanreur de 
l’Automne iscommoda l'armée. Cawfas latentes tentare. 
Vire. Rechercher les choles fecrettes, cachées. Omniz 
tentare, Cic. Mettre tout en œuvre. Tenfare pedes. Vins. 
Caput. Ps. Enivrer. ( Parce que quand on ét ivre , on à 
ja tête troublée, & l'on ne peur marcher.) Non renrabis 
Dominum. Bisr. Vous ne tenterez pas le Seigneur. 

TENTARI, dr, atis sum. (pall.) Cir. Etre attaqué. 
Bisu, Etre reoté. Seripferæs te quodam valerudinis gencre 
tentari, Cic, Vous aviez mandé que vous aviez rellerci 
quelque attaque de maladie, Tentabatur à Satans, Biyi. 
Étoit tenté par Satan. Hine 

TÉNTATID , omis. f. Liv. Elfai. m. épreéve jatraque, 
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EBrec. tentation. f. Tentatio morbi, Cic. Attaque de ma- 
ladie. 


TENTÂATOR , ôris, m. Hor. Tentateur , infligaceur , 
qui porte au mal. 
TENTATUS, à, #m. Cic. Eflayé, éprouvé, tenté, 
attaqué. (part, paf.) & 
TENTATUS , #5. m. Don, z. Æn. $7. Attaque, io- 
fulce, épreuve. f. 
Tanravanunr.Onttenté.(3.pl.perfad.)v.TanNTARE 
TENTIGO, ginis. f. Mart, Pafhonlafcive. 
TENTIPELLIUM , 55. r. Feff. Remede pour ôter les 
rides, & éiendre la peau. (R. Tsnpsrs, Gr Pasuis, 
“au. } 
g TENTO , #5. Voyez TanTara. Cic. Ellayer , éprou- 
ver , fonder , tâter avec les mains où les pieds. 
TÉNTORIOLÜM , 5. n. PI. Pexite tente, f. Petit pa- 
villon.{dim.) de 
TENTORIOM , 15. 0. Ouid, Tente.f. Pavillon. », 


TEP. TER. 
fon Royaume, fes Erats, pa: le Mont- Taurus, Laferi cæ- 
pulo tenus abdidit enfem. Vino. 1] lui enforça fon épée 
dans le côte jufqu'à la garde. Arreum renis. QUINT. 
lle ogg oïcilies. Crurum tenus, ViRQ. Juiqu'aux 
cu us. 

+ On crouve quelquefois certe prépofition avec un 
ablatif plurier. Ovid. Culf. & avec un aceuiatif fingulier. 
Va. Frac. Inguinibus tenus. Ceus. Juiqu'à l'ame. 
Peéteribus tenus. Ovip. Jufques à l'eftomach. Er Fanaïm 
tenus défrendit. VAL. FLac. Il defcendit jufqu'au 
Fleuve Taoais. 

Tsorrinus, f.m.Ecel. Chafre, Abbé, Martyr. 

TÉOS , ès. f. Ville de l'Lonie dars la mer Egée, & 
dans l'Afe Mineure. Le Poëte Anacrcon étroit de cette 
Ville, qui eft ruinée prriencement. C'étoit un Evéché de 
l'Exarcat de la premiere Afe. 

TÉPÉFACERE , fäei 5, f écs, faéfim. Cic.Echauffer4 

Ferrum tcpefecit in jugule matris. Hox, 1] crempa fon 


TENTÜS, à, #m. Horn. Tendu , bandé. (part. paf.) | épée dars le faug de {a mere. 


v. TanpsRs. 


St ou 


TÉPÉFACIENDÜS , à, #m, (part. paf.) PI, v. Ts- 


TÉNÜARÉ , ©, avi, étüm. Vino. Affoiblir, amoia- | ParActR. 


drir. Aor, Diminuer, rendre plus pe 
Tenuare carmen., Prop. Faire de petits vers fort jolis, 


Magna modis tenuare parvis, Ho. Rabbailfer les fujets | f 


fublimes , en les crairant d'une maniere peu élevée. Rab- 
baiffer la majefté d'un fujet par Ja foibicile de fes vers, 

TÉNÜARI, br, Atits sum, | pal.) Ovin. Vomer te 
nuatur ab ufu. Ovip. Le [oc de la charruë s'ufe à Force 
de s'en fervir. 

TÉNÜATÜS, à, #m. Hor. Artenué, diminué. 

Tanvsns, TaNUSRURT. (3. pl. perf.) v. Tixuns, 

TENÜICÜLÜS, à, #m.Cie.Fort petit.w.fort perite.f. 
fort mince, fimple. : 

Tanuion , oris. Cic. (comp.) © 

TainwissiMUS , #, mm. Cic. ([up.) de 

TENUIS, ë. (adj. } Col. Menu, délié, mince , qui 
n'eft gusres épais. Tenwis ar, Cic.Un air (ubuil, fin.Awe- 
toritas tenuis. Cic, Un erédit fort peu coufiderable. Ho. 
mo ennuis, Cic. Ua boinine qui n'a pas beaucoup de bico. 
Ofpidum tenue, Cic. Une pauite ville. Oratie enuis, Tsr. 
Un duicours trop fimple , qui n’a riea de {ublime, S'w/picse 
2emmis. Cic. Un leger foupçen. Tenwes cum Principibns 
aqueri volunt, Cic.Les pauvres veulent aller de pair avec 
les grands. : oce tenus ortus. Liv. Un homme de bas lieu, 
de baffe eondicion. Cult tenmiffimo vivere. Cic.- Faire 
peu de déperie, vivre fore maigrement , vivre de fort 
peu de choc , faire fort maigie chere. 

TÉNÜISSIME. (adv.) Crc. {lup.) de Tenuirsr, 

TenuissiMUs, #4, 4m. Cic. (lup.) Fid. Tanus. 

Tanuir.(5- perf.) v. Tensna. 

TENUITAS, &13:. t. Pi, Pericefle. Cic. pauvreté, 
maigreur , f. An:ma ienuitas, Cuc. La fubtilité de La fub- 
fiance de l'ame, Tenwstas ararss, Cic. La pauvreté, l'é- 
puifemert du erelor public. —frugum. Cic. Sterilité des 
Hruics de la cerre—veréerum. Cic. Simplicité des exptel- 
fous , des rermes.—vecis, Virn. foibleffe de voix. 

TÉNÜITÉR. (adv.) Cic. Pevicement , fubrilement , 
d'ure maniere féche, déliée. 

Aluta tenuiter confeëla. Cxs. Des peaux fort minces , 
force délites. Hac tennis traéfantur, Cic. On traite ces 
chofes plus fubrilement, T'enu:fimè affimare.Cic.Eltimer 
Lies peu, mertte AU lus bas prix. 

TÉNUIUS. (adv.} Cie. (comp.) de TenUITER, 

TENÜO, 3. Voyez TENUARS, Virg, Attenuer,amai- 
grir, dimiauer, 

TÉNUS, #. m.Plaut, Un laqs, un lacet , un filec.#n. 

TENÜS. (præpol.) Cie. jufques à,juiqu'au. # [Certe 
prépoñtion gouverce l'ablatif fingulier , & le genicif plu- 
Hier ; mais cile Le met après {on cas. Antiechus Taure te. 
Rues regnare juffus «ff, Cac, Anviochus eur ordre de bornei 


TÉPÉFIÉRI, f55, fais süm.(pall.)PL. Hine 

TÉPÉFACTÜS , à, wm, Cic. Echauffé. Terra tepe- 
aëta cruere, Yina. Terre arrofée de fang. 

TÉPENS, émis. Vino. (part. ) v. 

TÉPÉRÉ,pèS, pis. Pu. Eure chaud ou tiéde, Aura 
taper. Ovip. L'air eft chaud, Tepent hyemes. Hor. Les 
hivers {ont doux. Qsè virgines tépebunt, Hon. Qc les 
filles aimeropr. 

TapsiscenNs. entis. (part.) v. 

TÉPESCÈRÉ , fes. Cac. Devenir tiéde , s'échauffer 
un peu. Mariæ rpefcunt. Cic. La mer s'échauffe , deviene 
ro Tepejeunt mentes, LUC AN. Les cfprits fe sefroi- 

ent 


TÉPHRIAS, 4. m. Sorte de marbre gris de couleur de 


cendre. 

TÉPHRITIS, dis. f. Pl. Pierre grife où l'on voie 
un croiflanr. 

TÉPIDARÉ , dÿ, &vi, ätim, Pi. Echauffer un peu, 
rendre uéds, , 

TÉPIDARIOM ; à 5. n. Celf. Lieu dans les écuves où 
l'on fe baignoit dacs l'eau riéde. 

TÉPIDE. (adv-) Celf. Un peu chaudement. 

Tsrinior, or. PLAUT. VARR. (comp.) c 

TsPipissiMUS, # mm. PL. ]}. ({up.) de 

TÉPIDUS, à, wm. Cas. Tiéde,un peu chaud. Plawf, 
Tiéde , refroidi, qui a perdu de fon premier feu , ou de 
fa premiere ardeur. Cemfenfio fegnes ex tepida. Don. Con= 
lentement forcé , qui n'eft pas donné de bonne volorté, 
Faëtus eff tepidior. PLAUT. Il s'eft ralenti. 

TÉPOR , ôris, m. Cie. Tiédeur, chaleur quo 


TÉPORATUÜS , à, #m, PL. Tiéde ,un peu échauffé, 


TER. (adv.) Cie. Tiois fois. Ter per annum, Bis. 
Ter in anne. Cac. Trois fois l'an. Per ter, Bigz. Par crois 
fois. Ter quatuor. Cie. Trois fois quatre. Ter rernuss 
Yann. Trois fois crois. Ter @ quater. Hok. Terque quau 
tergue.Virc.T rois & quatre fois. Ter tante pejer, PLAUT. 
Trois fois pire. R 

Teramnos. PI. Teramnes herba. PL. Serte d'herbe. 

TERAMOM , i. Ville chetive du Picenum au Royau- 
me de Naples , Evéché dès l'an 500, foumis au Pape. 

Tinasia , 4. f. Ecel. Saïnte-Ireuo , Sant Erini, fe de 
l'Archipel. 

TsercanNtACUM, 6. n. Eccl. Tourneu es Franchea 
Comré. = 

TERCENTUM. (indecl.) Pirg. Trois cens, Un grand 
normkye. 

TERCENTENI,4,4. Manr. Trois cens. 

TÉRDENI ,4,à. Var. Trente. Terdemis Anni re= 
deuntibus, YaRG. Tous les trence ans, 
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TER. TER. 
Tansa. (acc. fing.) de Tsraus. Ovid, Terée, Roi 
de Thrace. : 


T. ar. Broyoir /biloit. { 3.imp.) v. TeRsRe. 
mu Lt 7 re vrille, f. ré foret. m. 
TÉREBELLÜM , 5. n. Foret. m.petit infirument à per- 
cer,perçoir , trépan. m. ( dim.) de TsR3BRA. 

TÉKÉBINTHINÜS, 4, #m. Coc. Qui coule de l'ar- 
bre A a Terebinthe. Petr. Qui eft de Terebinthe. Te- 
rebinthina refina. Cou. De la Terebezthine. 

TsRaNTHIZUSA gemma. PL. Sorte de pierre précieufe. 
TÉRÉBINTHUS , 5. Vire. Le Terebinthe. (Plante 

dont les feurs naient fur des pieds qui ne portent poice 
de fruits. Ces fleurs font des grappes ,dans lefquelles font 
entaffées par pelorons des étamises chargées de fommers. 
Les fruits naiffent fur des picds qui ne portent point de 
fleurs. Ils commencent par un embrion Ecnees de deux 
ou trois feuilles pal = en crête. Cet embrion devient 
das la fuite une coque affez dure , qui n'a qu'une cavité. 
Ces coques renferment une femence cblongue.Les feuilles 
font rangées fur une côte terminée par une feule fedille. 
mpionI@. 

TÉRÉBRA , 4 f. Col. Une tarriere , un: terriere.Celf. 
Le trépan , ivftrument de Chirurgien. (r. TsRane.) 

TÉRÉBRAMEN , ins. n. Trou. 

TÉRÉBRARE , brÿ, avi, ätum. Vine. Percer avec 
une rarriere, Plaut, Percer le cœur de compaffion. 

TÉRÉBRARI, br, âris sum. ( paf. ) Col. Eire percé 
avec Wire tartiere. 


TÉXÉBRATIO, ônÿs, F. Pirr. L'action de percer avec 
Une cerricre. 


Obiurare terebrationes, Vitre. Boucher les trous airs 
avec une tersitre, 

TÉRÉBRATUS ,4, mm. Ovip. Percé. 

TÉRÉBRATUÜS, #r, Scris. Lane, Le même que 

TEREBRATIO. 

TsResRO. Vid, THRIBRARS. 

TEREDO , isis. f, Col. Ver qui ronge & perce le bois 
des navires, m, Vire. Teigce, f. Ver qui ronge les habits. 
(a. Tsrure. ) 

TÉREDON,dônis.f. Pl. Ville de la Chaldée,dite b. Bof. 
xa ou Bielora, dans la Turquie en Afe. 

TERENDUS , 4, mm. Ovin € 

TÉ ENS, éntis. Vino. | part. }v. Tsrars. 

TÉKENTIX, &.F. Cie. Tetence, femme de Ciceron , 
qui a vécu 11, ans,au rapport de Pline,l. 7.49. 

TÉRENTIANUS, 3, #m. Quint. Dont parle le 
Poëte T-rence, 

TÉRENTIUS , #5. m.Cic. Terence, Poëre Comique, 
ratif de Carthage , tort ami ée Scrvion & de Lelius, 

TsnsnTIUs ScAURUS. 4. Gel. Grammairien qui vi- 
voit du temps de | Empereur Adrien. 

Taranrius Varno.Collegue de Paule Emiie à la ba- 
tiilie de Caunes, 

TirenTius CULs0.Senateur Romain qui fur pris par les 
Carthaginois , & rachetée par le grand Scipon l'Africain. 

TsrsnTin: Lun: Anjen. Les Jeux S:cujaires. Voyez 
Sacuiants | Up. 

Taninrum, #, n. Feff. Etoic un lieu dars le Champ de 
Mars à Rome. 

RÈRE , tr, tréus , tritüm, PLaUT. Piler ,broyer, 
briler, wieren frottane , frott-r. | Perdre, confumer. 

Terere ataïens in rabus difccrdu. Cié. Paller a vie à 
appreudre. Calcem calce terit, Vin. Il le (uit de près, i: 
Jui marche fur les ralons. Terere etrum, Cie, Employer 
fon cermps. — Piper. Park Bioyer du poivre, — Peéius 
Pre». Uler fa poitrice.= Tempws. Liv. Paller, empioye: 
fon temps. T'erens êter, Vire. Se frayant uv petit chemin, 
Se fertercbant, Liv Lis is conlumeieur. Jam enim hoc uer- 
buts fatis trivirhus hefterne [ermone. Cic. Nous avers dé 
ja duace allez de cours à ce mot dans metre converfation 
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d'hier. Non ligabis os bouis terentis, Bisx. Vous ne lierez 
point la bouche du bœuf qui foule , qui bat le prain. 

X [ Dans Sairt Paul , 1. Cer. 9. 9. & 1. Timoth. 5.18. 
les mots font differens de ceux-ci du Deuteron. 25. # car 
les deux endroits de Saint Paul portinc:.Non «iligabis 
os beyitrituranti ; mais c'eft le même fens.] | 

TÉRI , térôr, eritits sûm. (pall.) Luca. Veflis teritwr, 
Ip. L'habit s'ufe. ; 

TÉRES , ris. (adj.) Virg. Rond en long. Aus: tere- 
tes @ religiefs. Cic. Des oreilles délicates & fervyuleu- 
fes, quine peuvent rien fouffrir de rude & de barbare. 
Totus teres atque rotundus, Ho. Qui va tout rondement, 
qui ne cherche point de dérours. Plage feretes, Hon.D:s 
toiles faites avec de petites cordes rondes. Pwer teres. Ho. 
Un beau garçon,bien fait, Teretiws Ciceroni wife ef fers 
bere.A Gas. Ciceron erut qu'il évoit plus doux d'écrire. 

TÉREUS , 5, m. Ouid, Térée, Roi de Thrace, file 
de Mars & de la Nymphe Biftonis. [Après avoir époulé 
Prognt fille de Pandion Roi d'Athenes, il viola Philo- 
mele fa bellefœur, lui ie enfuic: la langue , & la vint 
daos une étroite prifon. Philomele eut l” refle de faire 
connoîcre-fon malheur à fa (œr Progné, qui par une 
barbatie inouie , fic fervir à Terée, Itys fon propre fils, 
dans un repas, Ce Prince malheureux , comme il couroie 
À la vengeance, fut changé en buppe , Progné en hiron- 
delle , Philomele en roffgnol, Itys en Faifan. 

X [ Anacreon & Apellodore difene que ce fur Philo- 
mele qui fut changée en hirondelie.] 

TsreaA.(pl.)Vid. Tsneum. 

Tarofsar. (3. imp.) v. Tskouna. 

TERGÉMINOS, à, #m, Liv. Triple,;compolé de trois, 
ls. de > © GaminUs.) Tergemunt fratres. Liv. Trois. 
refes jumeaux, T'ergemina Hecate. Vinc Diane a trois 
noms: la Lune dans le Ciel, Diane :ur la verre , & Pro 

ferpine dans les enfers ; car Hrcate n'eft qu'un furnom. 

Tergeminis honoribu:, Hon. Aux plus grandes, aux 
premieres Charges, aux Charges d'Edile, de Prersur, 
& de Conful. 1gnw tergeminus, Strat. Le foudre, 

TÉRGENS , éntis. Bis. Euyaoc. (part.) v. 

TÉRGERÉ , gè 5. Voyez Tsncirs, TsRoo. 

TÉRGERE, tergs,tersi, térsmm, PLAUT. Torcher, 
nettoyer , cfuyer, fécber , fourbir, écurer. Capillis fuis 
terfir. Bra. Les aeffuyés de (es cheveux. ° 

TERGERTI, gë br, rersits sum, (pall.) Plaur. 

TERGESTÉ , és. Eec.Triefte petite Ville d'Iftrie, du 
Vicariat Jeaïque, vers la mer Adriatique, Evêché dès le 
fixième ficcie, fufragant d'Aquilée. 

TarsssrinUs , #, mm. Ecez. De Triefte. 

TER GINUS , à , sm. P La@rT. Qui ct faic de cuir 
d'aumaux.{R. TsreUM ) 

TERGIVERSANTÉR. (adv.) V.Pas En cergiver{ant, 
en ufant de ergiverfations, 

TÉRGIVERSARI, dr, anis sum, Ci c. Tergiverfer , 
chercher des fuites & des échappatoires, des fubrerfuges, 
pour éviter unechofe, reculer de faire une chofe, F être 
lent, tirer en longueur, fe defifter d'une accufation, fuir. 
Terg'uerfars ue Gr sllue. Cie. Dire tancbt une chofe , 
tant br une autre. 

TÉRGIVERSATIO , ô55s. F Cie. Tergiverfation. f: 
conduite peu fincere d'une peifonne qui cherche des dé» 
cours , qui biaile , &c. Front. Retardement, m, 

T:reo. (abl.) id. Tsreum. 

TE: GO , rerss, térsum. Vid. Tsaosrs. Plaut, Tor 
cher, cluyer , rettoyer. 

. Téxcoma. (acc. pl.) de TrrGUs. ‘ 

TERGORAKE, gôr3 , vi, &tum. PL, Lure fe terges 
r+ntes. Ip. Se Érotiant le dos de boue, 

xt n'ai trouvé de ce verbe que le participe tergo— 
rante. . « 

TERGÜM , 5. 0. Cie. Ledos. m, le derriere, Virg. Un 
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bouclier , une peau. Poff tergs. Ip. Derriere le dos. Terga 
boum, Cie. Le dos des bœufs. Dare rerga, Quint. S'en- 
fuir. (Virgile ajouce fuga, & Ovide fuga.) 1 erga vertere. 
Liv. S'enfuir, prendre la fuite. À serge, Juv. De l'autie 
cbté, par derriere, en parlant d'un: feuilie de papier. 
Tergurn coilis. Liv. Le derriere de la colline. Harebar in 
tergis fugientinm, CuRT.Il pourfuivoir les fuyards l'épée 
dans les reins. Ferarmm tergh conte&i. T Ac. Couverts de 
peaux de bêtes. 

TERGUS, ürïs, n. Virg. Une peau d'animal, quartier 
d'unanimal, le cuir des animaux. T'ergus fuis, VARR. 
Un quarcier de lard ,un jambon. Tergere divife. PH. En 
ayant fait des quartiers. 

TERMENTARIOM , #5. n.Varr. Du linge qu'on 
porte [ur foi, comme des chemifes,& qu'on ufe en le por- 
tanr. (R. TsRER n.). 

TERMENTÜM , 5. 0. Plaut: Vid, DsTRIMENTUM. 
Perte. f. 

mas > 1ÿs,m. Avr. Une branche d'arbre qu'on 
arracheavec [es fruics & {es feuilles. (C'eft proprement 
une branche d'Olivier.) 

TERMESSÜS, 5. f. Fermes; Ville de la Pifidie dans 
l'Af: Mineure, 

TsrMINASITUR. (3. fut pal.) v. Tanminans. 

TÉRMINALIX, à éræm,n. pl. Cic. Fêce en l'honneur 
du dieu Terminus ou Terme, qui fe cel-b:oit au mois de 
Février, Elle fut infticuée par Numa, & l'on n'offioit 
d'abord que ‘de la bouillie & des fruits ; mais du temps 
d'Horace , on facrifioicun Agneau, 

TERMINALIS , lé, (adj.) Apw/. Qui concert la fin, 
les born-s, qui remarde le dieu Terminus. . 

TERMINARE, 5, avi, twm, Cie. Ternriner, bag 
ner , donrer des bornss , limiter , finir , achever. 

Imperiumterminare Ocean. V1RG.Avoir l'Ocean pour 
bornes de fon Empire, regrer jufqu'à l'Ocean.—/fers pof. 
Lefisnum, Cie. Borrer les efperances qu on à de pofleder 
des biens. Subjefos campes terminare oculss band queas, 
Liv. Les champs qui font devant vous s'étendent à perte 
de vus. Ratiocinandi ntilitatebujus arts terminavimus 
medum, Cie. Nous ne précendons tirer d'aucre fruie de 
cerare , que c-lui d: railoaner juite. \ 

TER MINART, dr, ais LA (paf) Cie. 

TÉXMINATUS , à, sm. PL. (parc. pal.) v. Tar- 

INARS. 

ü Stomachus palats extreme terminatur.Cic. L'eftomach 
abbou vit au fond du palais. Omni privatione doloris pu- 
tar Epicurus termimar: [ummam voluptatem. 1p. Epicure 
eroic que le fouverain plaifir, confifte à ne pont fentir de 
douleur, 2 angulis termipantur. Bis. Se terminent dans 
les angles. His fimibus te inabisur, 1n, Aura ces limites. 


Hinc 
 TERMINÂATIO , ünis. f. Cie. Corclufon , fin d'un 
discours ou la maniere de le finir. f. Termisatione aurium 
verfus inscntus eff, Un.La cadence a fair trouver les vers. 

TÉRMINENSES , à #r, Eccu. Les euvirons de Ter- 
Mmes, en Aquitaine. _ A 

TER MINUS, 5. m, Ci. Borne,limite, fin.f. terme.m. 

Omnium aratunms Certus eff fETMAINMS s Jeneitutis futem 
nulius eff certns terminms. Cic. Tous des âges ont un 
terme determine, la vicillefle n ex a point de certain, 1» 
extreme noféri vrbis termine, V. Par: A l'excremiré du 
‘monde que nous connoiflons , que uous avons découvert. 

TeRmiTaus, 4, 17 GRAT. Qui concerne une branche 
avec fes feuilies. (R. TErRMaS.) 

TERMO , émis. Fasr. Lemême que TERAMINUS. 

TÉRMULÉ, #rum, fl. Termoli cou Termiui,petite 
Vilie de la Capicanate au Royaume de Naples, Evéché 
fous Bencvent l'a0 1008. . 

TERNARIUS , à, wm.Co. Teynarins [erebs, 1.Uae 


fofl: qui a urois pieds en tousles lens, Ï 


TER. 

TERNI, €, 4. Cie. Trois. 

TÉRNIDENI, à, à. PL. Treize. 

TÉRNIO , ois.m. £. Gell, Lélombre de troi 

TERO,trivs, trorum, Vid. Tarars. Virg. dr 5 
brover, frorter. 

TERRA , 4.f. Cir. La terre. f. [ua pays. m. une pro4 
vince, f. Terrarum ardus. V 1 R @. Les montagnes, les 
eux pleins de hauceurs. Hoffilis terra. Cic. Le 
nemi. Bonitas terre. Lucr. La fertilité de la verre. Terra 
fus. Cie. Ua homme obfeur , dont on ne connoït point 
les parens , qui s'eft élevé cour d'un coup. Terra mari- 
que. In. Sur mer & {ur 1erre, par mer & parterre. Ter- 
ram videre. Cic, Voir la fin de fes maux , commencer à 
efperer quelque foulagement. ( Métaphore prile de la 
Joie qu'our ceux qui ont fair une longue navigation, lar{- 
qu'ils apperçoivent le port.) Orbis terrarum. Vinc.Tau- 
ce la terre. Terra motus, Cic. Terra tremer, PL. |. Tremes 
blement de terre. A terra ad cœlum percontari. PL A UT. 
S'informer depuis un boue juiques à l'autre , de routes les 
circoaftances d’une affaire. Terra Crera , ou terra Chia, 
Fard fair d'une cerre blanche , qu'on crouvoir en l'1fle de 
Crete & de Chio , & qu'on failoic diffoudre dans du vi- 
naïgre, Les femmes s'en fervoient pour blanchir [à peau, 
Terra fo!a. Tr. Des verres defertes , l'Ile deferte. 

Tara Son. Ecsi. Terraon, Abbaye du Perigord, 

TerRaAMiNL (2. pl. (ubj. pail.) 

TarRamir. (3. fig. Fur. ind. aét.) 

TaRRENDUS, 4, 4m, À, GaLL,ex v. TERRSRS, 

TERRENÜM , 5. 0. Co/. La terre, le fol, leterrein, 
le terroir. 

Qyrdquid berbidi terreni obarant. Liv. 1ls labourenc 
toute la serre qui écoir couverte d'herbes. 

TERRENUS , &, #m. PL. Qui appartient à la terre, 
terreitic, l'errensm animai. In. Uo animal qui vic fur la 
terie. Ager terranas. S Ua T. Uo rempart fait de terre, 
Campus terremus omnis, Liv. Tour Je camp étoir propre 
à étie culcivé, il n'y avoie ni cailloux , ni bois , il n'y 
avoir que de bonne terre. Corpus terrenum Cr concretum, 
Cic.Us corps groflier & pelaut. Terrena babitatio Bis, 
Demeure cerreitre. 

Sirterrena dixere, Bic. Lorfque je vous parle des cho 
Les de la terre, Quirerrens fapiunr. 1n. Qu n'ont de p:ns 
fes & d'af-éion que pour la terre. 

TÉRRÈRE, rérrèd, M4, férritum. Cic. Etonner, 
cffiayer, épourenter quelqu'un , lui faire peur, inti= 
mider, | 

Non me iffa terrent. Cic, Cela ne me fait pas peur. 
Terrere vults. Horn. Faire peur à quelqu'un, en lui mon- 
craue un vilage refrogne, Terrwermn: mes, Bisz. Nous ont 
épouvencé. Orbem terrait, OvxD. À cffrayé coute la terre, 

TERRERI, férré br, térrinis sum. (pall.) Owid. Etre 
épouventé. Ne terreamini , molite terrert, B18 1. Ne cräis 
guez point. Terriri funt, In. Ils curent peur. 

TÉRRESTRIS , tré. (adj.) PL. Terreftre, de terre, 
Dii terre es. La v. Les dieux cerrefires qui habicear fur 
la verre, Domiciliwm rerreftre Jovi. Cic. Le remplie de Ju« 
piter, Agmen terrefire. LU © À N. Us bataillon d'Infautes 
ne, Lter terreffre, Cie. Un voyage qu'on fait par verre, 

TÉRREUS ,ä,#m.VaRR. Deterre , qui cft faic de 
certe, Tumulus terres fatis grandis, C & 5. Une hauteur 
affez grande. 

Tsnrisirion, oris, PL. Plus terrible, (comp.) de 
TsRRIBILIS. 

TERRIBILIS , UE, (adj.) Cic. Terrible, épouventaa 
ble ,eHtoyable, hortible. Terribiles wifuforma. V1R G. 
Des fpsétres hozribles à voir. Ajpeétm terribili incedere, 
Cie. Avoir un regard affreux. © rm terribilis eff lecus. 
Biz. Que ce lieu eft cerribie. Terribiliæ, Ip. Des chofes 
lurprenanses, des prodiges. | 

TÉRRIBILITÉR. (adr.) Bibl, Tezxiblement , d'une 
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aaniere furprecante , éconnante. 

TERRICOLEÆ , rwm, Aru. Les habirans de la terre. 

TERRICÜLAMENTÜM, ï.n. Apul. Epouventail.”. 
Le méme que 

TERRICÜLÜM, 5. 0. Liv. Ua épouventail,ce qu'or 
met dans un champ pour faire peur aux oifeaux. 

TÉRRIFICARE, 5, ui, àtam. Tan, Faire peur, 
iatimider , épouventer. 

TERRIFICARI , dr, &rÿs siem, (pall.) Apul. 

TERRIFICUS, à, #m. Vins. Terrible, épouventable. 

TÉRRIGENA, £. m.f. Ovid, Fils de la cerre.(n. Gie- 
Wars. Engendrer.) * 

TERRILOQUUÜS, à, &m. Luer. Qui dit des chofe 
épouventables & eFiayaoes.(r. Loqui. Parler.) 

TERRINSUÜLÀ , . f. Eccl. Douarnenez, Peninfule de 
la Balle- Bretagoe , (ur la Côre de Bref. 

TÉRRINSÜLANUS , à, #m. Eccz. Qi eft de Douar 
Denez. (Ces mots latins ont été forgés par un Ecclefafti- 
que du pays.) 

TÉRRIONES, #m, AruL. Le même que Ta1onss 
Bœufs à labourer la terre. 

TERRISONOS, à , m,. CL À UD. Qui rend us for 
£pouventable , ou qui effraie. 

TERRITARE, Suis, atüm. Aliquem, Ts. Faire 
peur à quelqu'un, l'iocimider, l'épouvencer, Terricare 
mets. Cæs. Répandrela terreur. , 

TERRITORIUM , ï 5.0. Cic. Territoire. m. éterdur 
de erre autour d'une Ville, qui jouir des privileges de la 
Ville,& qui eft fous fa Juri(iétion,la banlieue d'une Ville. 

TÉRRITÜS, à, #m, Liv. Epouventé, cffrayé. (parr. 
pal.) v. TarRara. 

TERROÔR , üris.m. Cic. Terreur, frayeur , épouven- 
te, crainte. f. Liber rerrere animus, Vino. Un € prit dé- 
livré de crainte. Terrorem injicere, Cr c. Donner de la 
crainte.terrores Cafariani. 1. Les craictes de Celar. 

TERROSUS , à, äm. Vire. Oùil ya beaucoup de 
terre, mélé de cerre. (R. TsRRA.) Arena terrefs. Ip, Du 
fable mélé avec de la terre, ou comme quelques-uns di- 
ent , du {able terré. 

a {advr.) Prud, D'une maniere ter- 
zeftre. 

TÉRRÜLENTÜS , 4, äm, PruD. Terreux. 

TERSÜS . 4, wm. Ovip. Noyé , net. m. ciuyé, Le- 
ee (parc. pall.) v. Tanosne. Terfus dies, Fusr. Un jour 

ercin. 

TER SÜS , #s. m. Apul. L'aétion d'efluyer. (ab 04.) 

TsRriapscimant. Tac. Soldats de Ja creiziéme legion. 

TERTIANA , £. Cic. La fiévre cierce. (Il fauc ious- 
entendre frbris.) 

TERTIANF, ôrém, Tac. Les foldats de la troifiéme 
lepioc. J'es cro'fiemes. ((uppl. Difcipwli.) 

TERTIARI ,dr, ätüs sm, (paff.) Col, Etre riercé, 
xecevoir la troifiéme culture, La croifiéme façon. 

TERTIARIÜM, ï i. n. Car. leriers, la croifièéme par- 
tie, Tertiarium tei. Virr. Le fronton du toit, Turnebe 
dit que c'eft la faillie du coir. 

TERTIARIÜS ,à, mm. ‘PL. Où il y a la croifitme 
partie de quelque chole, Vitr. Qui contient un sombre 


entier, & la troifiéme partie de ce nombre, comme le | le 


sombre quatre, &e. 

TER TIATIO, ons, €, Col. La troifiéme façon qu'on 
donne à une certe, [l'huile qu'on cire des Olives,lorfqu'on 
les prefle pour la roifiéme fois. 

TERTIATUS, À, #m. Cou. Tiercé, quia eu le troi- 
fiéme labour , la troifième façon. Tertiats verba, Apuz. 
Paroles encrecouppées. 

Tsnario , #5. Vid. TrRTiant. 

[Je n'ai point crouvé l'aétif de es verbe. ] 

TER TIO. (ady.) Piaur. Troiliémemenct , pour la 

TERTIQM. (aiv.) Cir, 3 toileme fois, Lierkm ae 
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tertièm. To. Deux & vrois fois. Tertium Cenful, Cie, 
Conful pour la troifieme fois. , | 

TERTIUS, ä,#m.Cic.Lecroilième, Tertio quoque dies 
Lo. De crois jours en trois jours. Ad rertias decoëtus, PL, 
Qu'en a faic cuire jufqu'à la diminution de la troificme 
partie. Tertius decimus , &, mm, Liv. Ticiziéme. Terti® 
decimä die, Bas. Le treiziéme jour, Tertio decime annei 
ID. La rreiziéme année. 

Tanrius, é. m,Eccl, Terce, nom d'homme. 

TÉRÜLOM , 5. n. Teruel, petite Ville d'Afagon fur 
1: Turia en Efpagne , Evéche en l'an 4347. 

TÉRÜNCIOS , 35, m. Cie. Petite monnoi qui valoit 
‘a troifiëme partie del'As Romain, fun liari, (das les 
Auteurs modernes.) L 

*TÉSCÀ , ou > Certains lieux chams 

TESQUAÀ , ôrüm. n. pl. Parr. $ pêcres, confacrés à 
quelque divinité, Ceslicux éroienc encourrés de collises 
couvertes de bois, & d'un accès dificile , [lieux defticés 
pour prendre les augures,froute forte d'endroit dont il eft 
dificie d'approcher. de duexie, umbre[a.) Tefqua inhef- 
pita. Hor. D:slieux écartés, inhabités. ; 

TESSELLA,é, f. Sen. Un carreau de brique, une piece 
de marbre quarrés dans uo pavé. et 

TÉSSELLATUS , à, mm, Susr. Fait de petites pieces 
quarrées ,en parlant d'un pavé. | 

TESSERX , à. , Cic. Uo dez à jouer. Liv. Le _. 
Guer. Swer. Une cercaine marque qu'on moneroit , 
faire voir qu'on avoir droit de prendre du bled. 14. M&- 
reau. m, certaine marque , un cacheg avec quelque em 
preinte commune dans les families , qui avoient, droit 
d'Hofpitalité les uves avec les autres. Teffers collybifhi- 
ca. Une Lettre de change. Teffere frumentarie. SU AT. 
Méteaux qu'on porcoit aux Greniers publies pour avoir 
du bled. où ee nummaria. Îp. Meéreaux qu'on porcoit 
au Trefor de l'Epargne pour avoir de l'argent , comme 
ls Ordonnances des Princes, Billers de monnoie. Teferæ 
bofpitalis. PLaUT. Cerraine marque par laquelle on fai- 
oit connoîcre qu'on avoir droit de loger en certaia lieu. 
(Lambin dit que certe marque étoit un bois aflez long , 
piar , & uni des deux côtés, Apud aliquem tefferam con= 


fringere. Horn. Rompre avec qu<iqu'un-) 


TÉSSÉRARIUS , 35. Tac. Celui qui porte le mor de 
Guet. X 11 fignifie auf celui qui porte des Leceres de 
change. : 

TESSÉRÜLA , 4. f.Parr. dim.) de Tassara [Gie. 
Wid. TsssssLa. Tejerulas in loculum conjicere, V ARR: 3. 
R. R. Mertre dans fa poche des cablertes iur lefquelles on 
doonoit fon fuffrage. É . 

TESTÀ, &. f. Hor, Un vale, ou vaiffeau deterre eui= 
te, un grand vailleau de verre cuitr,où les Anciens met= 
toient leur vin, June bouxeille. Virr.Brique cut au four, 
{ du ciment, Ceif, Un fragment d'os. Virg. Uue lampe de 
terre. Her. Sorte de poiflon à coquille. Cic. Sorre de 
vaileau Fort leger & propre à voguer avre viteile, Fer- 
run, teffa, as, argentum. Bis. Le fer, la (rte; le cui- 
vie, l'argenc. Tefa faniem radibat. Ip. Oroit avec ua 
morceau de por de resre, la pourrirate qui lortoit de fes 
ulceres. Teffarwm fuffragus. C. Nip. Par l'avis de rout 
peuple, parce que l'on écrivoie fon avis fur de petites 
coquilles appellées 7:/f4. . 

TasrasatTUR. (5.imp.) v. TasTARI. és 

TESTABILIS , &ilë. (adj.) À. Gall. Qui à droit 
de rendre témoigrage, qui peut difpofer , & être reçu 
témoin qui peut vefter , qui a dreie de faire ceftamenr. 

TÉSTACEU S,à,wm. PL. ]. Qui eft de verre cuite. Piftes 
quibus teflaces operimenta a PL. Poiffons à ccquille. 

TESTAMEN, inis. n. Ecel. Témoignage. . 

TÉSTAMENTARIUS, à, mm. Cic. Teftamentaire, 
de teflamenc. Lex refiamentaris, In. Use loi cefiamicns 

ire qui tefiamens. x. 
taire qui regarde les efiam Lili 
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TESTAMENTARIS , 55. m. Cie. Qui fuppofe des | Senat,pour fervir de témoin. Teffibus prafentibus aliquid 
faux ceftam-ns. facere. Pia ur, Faire quelque chofe en prefence de té 
TESTAMENTÜM , #.n. Cir, Teftament. Bibl, La | moins, la faire ouvertement. Locupletifimus teffis. Cie, 
Loi. Hbere faëtionem t:ffimenti. Cie. Avoir puiffance | Un témoin tres recevable , dont l'autorité eft de grand 
d: faire un ceftament, de cefter , ou d'être couché das un | poids, Tejte Herodoto, P 1. Comme dit H-rodote. Pom 
teftament. Teffamentum ratum, In. Teflament qui a fon | pis: mibi tefhis de voluntate Cafaris, Ci c. Pompée m'a 
cAec.—ruprum, Cie. T:ftament cale. Teffamentum fub- | rendu témoignage de la bonne volonré que Cefar avoir 
jicere , [upponere. Ip. Suppofer un reftament, Teffamenti ur moi. 
fake. C1 c. Pouvoir de Faire un teftament, ffaeulcé de | TESTES. Pid. TasricuLus. 
secevoir re EI chofe par le teftament d'un autre. TÉSTOR , &r$s, Anis sum. Vid. Tastant. 
TESTARI, #ôr, ätàs sim, Cie. Porter, rendre cémoi- | TES TÜ. (n. indecl.) Car, de R.R. Un vafedeterre, 
poage, témoigner. Liv. Tefter , faire un teftameot. Tef- | fous lequel on fuir cuire quelque clfole. 
sari aliquem. C1c. Appeller , prendre quelqu'un à té- | TES TÜACEUS, 4, #m. Vamn. Cuic fous cette forte 
moin.—sliquid. C 1c. Anoigir , certifier , faire paroi- | de vale. | D 
tre , donner des marques de quelque chofe , affurer, pro- TÉSTÜDINATÜS , 4, #m. Vira. Fait en forme de 
cefter. Tefbari dess. Cie. Prendre les dieux à témoin.— | voute. 
gaudia. Ovin. Témoigner {a joie. Hine Tisrupins.(abl.) Fid. TssTupo. 
TESTATIO, ons. f. Quint. L'action de porter té- |  TESTÜDINÉATÜS , à, #m, Co. Pid. Tasrupi- 
moignage de quelque chole, Teffatie facra. Sax. Promel- | NATUS. 


£e, parole inviolable. f. TESTÜDINÉUS, à , #m. PLayr. De Tortue.Marr. 
TssTATIOR, oris. Cic. Plus notoire. (comp.) de | Faites voure. 

Tasrarus. TESTÜ DO, inis.f.Cie. Une Tortue, animal. Vitr, Une 
TESTATO. (adv.) Pomp. 7. C. Après aveir fair fon | voute faite en cul de four , Jeipece de fallon , de veftibule 

tfament. qu'on crouve à l'eotrée des mailons des Grands.Liv. Tor- 
TESTATOR , oris. m, Swer, Teftateur , celui qui a | tue militaire. (Lorique rous l-s foldats levoient leur bou- 

fait un teftamenc, | clier fur leur tête, pour s'en fervir concre les craits des en« 
TESTATRIX , iris. f. Srav. J. C. Femme qui fait un | nemis.) id. Liv. {. 44. Dion. Cass. L. 49. C'étoic auffi 

teftainent , tefiacrice. une machine de bois pour couvrir les {oidats quand ils 


TESTATUS, à #7. Hon. Qui a porté témoignage | fappoient les murailles d'une Ville, où dt ire des 
de quelque chote , qui a donné des preuves. Cie. Clair, | tranchées, ou pour applauir la cerre. Vid, Vir. 1e. 19. 
indubitable , afure , évident, [prouve , écabli, figné , | & Vac. 4. 14 [Hon. Unluth , infrument de Mufique, 
certifié. Proëiras teflata in omne tempus, Ovip. Une pro- qui à la figure d'uve Tortue, felon Ciceron. Tefindines 
bicé établie pour tous les ficcles à venir. Res aéfis Pepuli | alusorwm, Vixa. Le deflous des chaudieres qui font dans 
Romani teffats, Cic. Uue chofe prouvée , autsriie par | les bains. 

les actes au Peuple Romain. Téffara tabula, C AT. Uo TÉSTÜLA, &. f. Cie. Perit vale de terre. 

ceflament figné par d-s cemoiss. Teffarus Jouem, Cie, TESTÜM, 5. 0. Petr. Uce thuille, ou pot deterre. 





Ayant appellé Jupiter à temoin. Teffum areum. P 1. Une tourtiere où l'on fair euire les 
TÈSTICULARI, br. Fasr. Donner le mâle aux | tources , ure cloche où l'on fait cuire des poires , &c. 
£emeiles. * TÉTANICE, ôrwm, m. pl. PL, Ceux qui ont un re- 


TE, TICÜLÜS, i. m.wv. Teiticule , les parties na- | créciflement de nerfs , qui les empêche de fe couibere 
ture:lesau male. mrrerint, 

TESTIFICARI, cbr, tits sum, Cie. Témoigner ,|  TÉTANOTHRON , f.n. PI. Sorte de medicament 
rendre témorpoage, certifier. Teffifcars dues. Ip. Appel- | dont on le ierc poux faire pafer les rides. 
ler les dieux a cémomn, Hine er TITARTAMORION. Pl. 7. 49. La quatriéme 

TÉSTIFICATIO, ons. F, Cie, Témoignage. mm. mar. | partie, rmermusguer, (ex Timens , qaarins, & HS095 » 
que, preuve , démonfiratiou. f. {preuve , conviébion de | port'o.) 


témoins, f. Biz. La Loi. Taranoir. (3+ perf.) v. TaNDERE 
TESTIFICATUS »4, #m. Cie. Declaré, prouvé. | TETÉR, à, #m. Cie. Cruel , voir , fombre , puant, 
Ovid. Qu: à pris atemoin. hortioie. Cadauera tetra. Lu c R. Des cadavres ns. 


TESTIMONIOM , ïi, n. Cie. Temoïgnage. m. la | Colores tatri, Jp. Des couleurs qui fort horreur à voir. 
dépcf.1on d'un remoin devant les Jugrs. f.Cas. Siye.m. Tetrior hofhis, Cie. Erremi plus funefie. Hyems Leterrima. 
Bus. La Lui. Teffimonium falfum. Cic, Un faux téuoi- | Cœz. #4 Cic.Un tres rude hiver. Libide terra. Hon. Un 
goage. Decitum virtutis alicujns capere refhimensum. Ip. | liberrinage honceux, FR 
Avoir l'eftime qui eft dûe à la vertu de quelqu'un, eftimer | TÉTERRIME. (adv.) Ci. Tres indignement , tres 
queiqu'ua felon fon merite, Falfwin tejtimonsmm dicere. | konc:ufement. ({up.) de TaTRe. 

Cic. Porter un faux témoignage. Tf:monium dicere di Tarsanimus , #, #8. Cie. (fup.) de Tarsn. ; 
conjuratione, 1 D. Servir de témoin pour prouver une | *TrtHarassomeNon. (fuppl. Visum.] PL. 14, 8. Vin 
co jurarion. Tribuere tefhimenimm virtutis À Furl Cre. | qui à pas fur la mer. nhanmoroperes. (R. dam or, mare.) 
Rodre uu témoiguage avaotageux à la vertu de quel TETHEX, 4. f. PI. Eipece de coquillage. 

qu'un. VocareaHippocratem ad téfmer um, VARR. 1. R. TÉTHS#S, ÿôr. f. Virg. La mer, femme de Nerée on 
R. 4. Prouver quelque ehofe par le cemoigoage d'Hip- | de N:prune, 


pocratr. ; TaricsrAT. (3. plufp.) Tsricir. (3. perf) v. TAN- 
TÉSTIS , ÿs. m. Cic. Un témoin. Swer. Afc. Pad, Une | e5ns. . 
femine qui lert de ceinoin. TiriniRo , (pre) Tenusre, © Tenur. 


#% Ce nom le met avec roure forte de genre. Teffis Me. | Tirint, FAST, © {Ab antique teno, pro fase.) 
taurum flumen. Hon. 4. Carm. 4: Vas Coryli rifles fu *TE TRÂACHÔORDÔS >". mn. (3e, 5.0. Vitr, Tetra 
mins, Vire. 5. Ecl. 21. (Servius dur cet exdrow de Vir. | corde , qui à quacre cordet , où quatre 1095, & qia 
gl: , remarque qu'on ne pat pas dire, hoc rejhe, ni bac | suatic j-ux,en parlant des Orgues Hydrauiques. (niss- 

fra.) Tefbes funt [ydera nobis. Prop. 2. 9. Induétà tejfe | xp.) Harmenis tetracherderum. V 17 R. L'harmonic 
sn Senatu, S UT. Ayaut fait cctrer une femme dans le | des cetracordes, 


et 
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TET. 

#TETRADOROS , 5. in, é ÉPütr. 2 Qui a quatre pal. 

TairRapoRon , s. 0. Ep en tous fens. 

*TsTRADRACHMA,4,/f. Cie. Qui vaur quatre 
drachmes, qu eft d: là valeur de quatre drachmes. 

XTETRAGNATHION,#. DL. 29. Elpece de Phalangium, 
animal. regyrades, qui quatuor maxillas habet, 

TITRAGONUM , é. n, Auf. Cenfsr. Tecragone , afpeét 
Auarre. 

TeTrRAGRAMMATON. Mot compofé de quatre lettres. 

TarRazix,:ers, F. Pl. za, 16. 

TiTRAMETIR, À m. Vers de quatre mefures , ou 

TsTRAMETRUM , 5, Ste huit pieds. 

TÉTRANS , énris, V1# R. La quatriéme partie d'ue 
cercle, d'une ligue. Fitr. L'endroit, où des lignes qui 
Parragent une chofe en quatre, fe croifent & s'encrecoup- 

Ft. 


*TETRAGN. ônis. PL. Sorte de grand oifeau. rrregar. 

*TETRAPHORI , &ram. m, Vitr. Quatre hommes 
qui portent enfemble quelque fardeau. nrpy Dogg, 

*TETRARCH , 4. ch Tone De 
ox Scigneur de La quatrième partie d’une Province ou d'un 
Royaume, #rpgpans. 

*TÉTRARCHIX, & f. Cie. Ure Tetrarchie, Princi- 
pauté qui contient la quatrième partie d'une Province , 
où d'un Royaume. (#syt, Principatus.) © 

TETRARE, 5, avr. Non. Infeéter , gâter. 

*TETRASTICHON , 5, n. Quin. Un Quatraio, 
quatre vers. rrrpga er, 

*TETRASTYLOS ,3. m.f. Qui a quatre rangs 

*TETRASTYLON , #. n. Pitr, F de piliers, en parlant 
d'un Temple, rregrra®, . 

TETRE.{(adv.)Cre.Cruellement. Sy. Durè,crudelitèr. 

TÉTRICA, £. Viro. Montagne du Pays des Sabins, 
qu'on appelle aujourd'hui Monte di Sandi Giovanni. 
Servius dir que c'eft uve montagre fort rude du Picenum , 
& que c'eft de là qu'on appelle Terrici, les gens criftes & 
de mauvaile bumeur. 

TETRICITAS , ätïs, £. Ovid. Chagrin. m. mauvaife 
humeur. f. 

TÉTRICÜS, 4, #m. Cou. Trifte ; chagrin , de mau- 
vaile bumeur , bouru, Pid. Tarriea. 

TsTRIOR , erir, Cic. (comp.) de TitsR. 

*TETTIGONIX , &. £. PI. Sorte de perire Cigale, qui 
ne chante pas beaucoup. nrlione, 

*TertiéomirrA , 4. f. PI, La mere des Cigales, c'eft 
une efpece de coque, d'où fortezc plufieurs Cigales en 
naillaor. mr ligoureg, 

TEUCER , érr. m. Teucer, fils de Scamandre Cretois, 
2 reyna dacs la Troade avec Dardanus. [Aor. Teucer, 

Is de Telamon , & frere d'Ajax , qui bâtir la Ville de Sa- 
Jlamine dans l'If< de Chypre. 

TEÜCER , ed, cram. Vino. Troyen, Campi Teucri, 
Srar. Les campagnes de Troies. 

TEUCRIA , 4 À. Pirg. La Ville de Trois , aicfi appel- 
Jée de Teucer , gendre de Dardanus, 

TEUCRION, 5. m. PI. Eipece de Plante qui eft bonne 
pour la ratte. Quelques-urs l'appelleut , à caufe de cela , 
Sp'enion. 

Taucrium. Plante à fleur-eo-gueule ; cette fleur eft 
un tuyau évalé par le haut ,& prolongé en lévre découp- 
F ca cinq parties, dot la moyenne eft creufte en cueil- 

eron, les autres fonc ge deux à deux, & la place 
de la lévre fuperieure , eft occuppée par quelques étami- 
nes. Le calice eft une campane, au fond de laquelle fe rrou- 
ve ua piftile , lequei s'emboite dans le trou qui eft au bas 
la B:ur. Ce piftile eft compofé de quarre crnbrions, qui 
deviennent enfüite autant de femences prefque rondes, en- 
fermées dans une campane qui a fervi de calic: à la feur. 
(8, TiÜcss.) 
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TEÜCRIS , Ydïs. f. Cie. La fille de Teucer. 

TEÜCR ÜS ,5. m. Virg. Le méms que Tsucsr, fils 
de Scamacdre, 

TsUMesius, #, mm. Srar. De T-umelus.' . 

Tiumssus, 5. m, Teumelus, mortagre de Bocie, cd 
il y avoit un Lion effroyable , qui fur mé par H-reules, 
fe fervie de fa peau pour s'en faire uo manteau , done 
il Le fervit toujours. 

Taurarus. Vid, Msrcurius. M-reure. 

TEÜUTHALIS,/dër. f. PI, Efpece de Piante, appellée 
Polygonon. 

TEÜTHIS. Un des Chefs des Grecs, qui blefla 
Miverve. 

TEÜTHRANNA, £. PL. Pays de la Troade, vers la 
mer, FVille de Mybe._ 

TEUTHRANTEUS, ä, #m. Ovip. Myfien,de Myfes 

TEÜTHRANTIUS, à , üm. Ovip. Le même. 

TEUTHRAS, antis, Ovin. Teuthras, Roi de Myhe, 
fils de Pandion. 

TsUrTHRION, fi, PL. #r. 7. Efpece de Polion, Plante 
dont on voit le matin la feuille blarche , à midi de pour« 
pre, & au Soleil couchant , de couleur bleue. PL, iérd. 

TEÜTÔNES, #m. m, pl. V. Par. Les Teutons, Peuples 
de la Grade Gefmanie , b. les 1fles da Royaume de Dan- 
nemarck , entre la Jutlande , & la Gochlande. 

TEÜTONICUS , 4, #m, P n o ». Teuronique , des 
Teutons. 

TEÜTRIX, à, f. Exl. Saïnt- Domain , Ifle du Golfe 
de Verife. 

TaxENDUS , #4 #m. VIRG. *$ 

Tsxsns, entis, Tan. (part) v. 

TEXÈRÉ 516%) text e téxtum. Tan. Faire un tiffu de 
quelque chofe , faire de la toile , (bâtir, faire. Texere fle- 
res. Ovip. Faire des chap-adk de eurs.—navem. Vinc« 
Conftruire un vailleau. 

TEXI, rêxbr , 1éxtits sm. (pall.) Cic. ue 

TEXTILIS, ë. (adj.) Tidu, JenerelaQé. Texrilis 
piura. Cic. Des vapilleries. Tunica opare textils, Bit, 
Des runiques tiffues de fin lia. 

TEXTOR , ori5. m. Cie, Ua Tif:rarr. (n. Taxans.] 

TEXTORIUS , à, #m. San. De Tierart, qui concer= 
pe la toile , le Tierant, 

Tsxrrioium, si. n. Æecl, Teruri, entre Peronne & 
Saint-Quentin. | 

TEXTRINA, 2. £ Cie. Le métier de Tiflerant, la boue 
tique d'ua T':ranc. Textrina Plumarii, VitR. Us actes 
lier de B'odeur. | 

TEXTRINÜM, 5. 0. Cir. La boutique d'un Tifferant, 
ÎServ. Arfenal où l'on confiruit des Vaifleaux. 

TEXTRINUS , 3, #m. Bias. Le même que Tixro= 
RIUS. Qui concerce la voile , le Tiflerant. Ad aps xeris 
num ibar. Biss. Alloic eravailler à la toile. è 

TEXTRIX, is. f. Tib, Une femme qui fait de la toile, 

TEXTÜM,én. Virg. Ua tilu. Textwm dicendi. 
Quinr. Le fiyle. Textum sn 106 UNE Srar. Une belle 
couronne , une courobne glerieufe. 

TEXTOR, 2 F. Lu. Tiffure. f. Le même que 

TEXTUS , #1. m, PI, € [On ne trouve que l'ablatif 
Tixtu.] Vd, TaxTuM. k 

TEXTÜS, à, #m.V inc. Ecrrelalfe,tiffa. (part. pall.)é 

TaxvsRuNT tele, Bies. Ont ciffu des toiles. (3. pl 

ré.) v, Taxes. | è 
Tunis , ‘dos. €, Prep. Thaïs , celebre Courtifane d'A 
lexandrie, 

THALÂME, &. f. Brefienes, Village de la Morte, 
fur le Golfe de Moffenigue, Evêché Sufiragant de Mi- 
fcra. 

THXLXMÜS, 5. m. Firg. Lit nuptial. Pitr. ebambre à 
coucher.f. Vire. ruche des Abeilles, fle mariage. 3mAepsr. 

Petere thalamos, Ovin Demandez vas lle çn mariage, 
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ou l'époufer. Confors thalami. O x 1 D. Le mari où la 
femme. . 
THALASSX, Z. f. B.61. ThalaËe, Ville de Crete. 
TaaLAssiGLs, 65, f. PI. 24. 17. Elpece d'herbe, qu'on 
apple auffi Poramantir, 
*THALASSICÜS, à, #m, PLaur.d % De verd de mer, 
Ur Nes >, #m, Lucr. (R. Jéræors , 
er. 


THALASSIO , ônïr. m. Mart. Le dieu des ndces,fune 
chaton nupriale, 

THALASSITES , £. m. PI. Efp-ce de vin qu'on a ad- 
rar , en im me “ vaifeaux dans la mer, lorfqu'ils 

nt pleins de vin doux. (R.Swamore , mer.) 

THÂLASSIOS. De mer, marin. Phycos 

THALASSIOS , 4, #m. Ps. $ Thalaffion. PL. 26.10. 
Algue de mer , Plante qui a quelque rapport à la Laitue, 
& qui eft bonne pour la goutte. PL. Fr) 

THatassiUs, fi. m, Eccl. Thalalle, Thalaze, nom 
d'homme. J 

THÂLASSIUS , 15, m. Liv. Le même que THa- 

THaLAssUS , é. Mar. LASSI0. 

THÂLASSOMÉLI. PI. gr. @. Elpece de breuvage d'un 
goût fort agréab'e, qui ferc pour purger. 

THaLassUs. Vid. THALASssIO. 

THÂALICTRÜM, 5. n. Placte dont les Azurs font à 
Plufieurs feuilles difpofées en rofe ; du milieu de ces fleurs 
s éleve une rouffe d'eramines , parmi lefquelles fe trouve 
le piftike , compolé de plufieurs jeunes fruits ramaffés en 
maniere d têce, & lorlque la eur eft pallée , chacun de 
ces jeunes fruies devient une capfule à crois coins, qui ren« 
ferme une femence oblongue.Il y a desefpces de ce genre, 
dont la capiule eft une coque ovale canelte , dans laquelle 
fe trouve uce femence ovale, 

THALITRUUM,, À. PI. 27 9. La même Plante. 

THALLUÜS , 5. m, Col. La vige des oignons. Virg. Une 
branche d'oitvier avec fes feuilles. (9wes.} 
.THÂMASIS. Foyez Tamasis. La Tamife, riviere 
d'Angleterre, 

THAPSIA , 2. f, La Tapfe, Plante dont la Aeur eft 
à cinq feuilles difpofées en rofe vers l'extremité du calice. 
Lorfque certe feur eft pañlée, ce calice devient un fruit 
de deux graires longues ,canlées fur le dos , environoées 
d'une grande bordure applattie eu feuillers,& échanerées 
par les deux bouts. (44 infuls Tuapsus.) 

Re PL? F mn proche la Sicile , aiof p 
le Rire, enfevelir, parce qu'elle €, qu 
femble étre enrerrée dur pe j PRE 

THaARSs. Bibl. Tharé fils de Nachor , & pere d'A- 
braham, 

THARSÈNSES, siémm. {pl.) Bibl. Ceux de Tharfe, 
Ville de Sicile. 

THASSÀ;, 2. PL. 31. sr, Epsce de poiffon. Rondeler 
croic que c'eft l'Alofe. 

THau.Biél, Nom de la derniere letrre de l'alphabeth 
Hibreu. 

Tuaumaer. Ecel. Domoci, Ville de la premiere Thef- 
falie, dans l'Exarcar de Macedoine, Un Bourg de Grece, 
Evêché fous Lariffa. 

Tusanoau1s , ider. PL. 24. 17. Elp:ce de plante qui 
fert à deviner. PL, ibid. s 

THsanum, . n. Eccl. Thiano , Ville Epifcopale, Vid. 
TsANUM. 

Tusars. Civita di Chieti, Ville afez bonne du Sim- 
nium dans l'Abbruzze , au Royaume de Naples, Evêché 
l'as oo , & Mecropole en 1516- 

THÉÂTRALIS , 3/8, (adj.) Cie. De theatre, qui con- 
cerne le theatre. _ . 

THÉATRIDIUM, if. 0. Varr.Un petit theatre. 
Gereääer. (dim.) de 

THÉÂTRÜM, 5, n. Cie. Ua cheatre, Mart. Un 



















TRE s 
fpeétacle. Qu 1 à r. Les fpeétareurs d'une piéée de thée 
tre. ( N'arggr. ) 

Verfari im theatre. Cic. Ere dans un pofte relevé , ex- 
pofé à la vüe du monde. Forum, ingenii theatrum.Cic. Le 
Barreau eft le theacre où l'efpric paroît. Nallum thea= 
trum virtuti confcientié majus eff. Cie. La vertu fe fair, 
furcout , fentir au ford de la confcience. Magne theatre 
fpeétata familiaritas, Cac. Une amitié qui à un grand 
nombre de témoins. 

THEBÆ, éram.({f.pl.)Pl. Villela Thebaïde, ou Hau- 
te Egypte. 

THasa Bsoriea , & Ocve1#. Thebes, Ville de la 
Beorie dans l'Achaïe,en Grece. Theba Phthiotica. STRAD. 
Ville de la Phchiotide en Theflalie , b. Armiro , fur le 
Golfe d'Armiro , dans la Turquie en Europe. 

THÉBAIS , ïdïs, f. PI. La Thebaïde, ou la Haute 
Egypre , b. Saïd , ou la Haute Egypte moderne. 

THEBANI , or#m.m. pl. Cic. Les Thebains, Peuples 
de la Ville de Theber en Grece. 

THECX, à. f. Cic. Tour ce qui fert generalement à 
ferrer quelque chofe, érui. m. Caflerte, gaîne. f. Coffre. 
m. VaRR, Petite peau qui enveloppe chaque grain de 
bled dans l'épi, & fi fert comme d'un étui. Theca cala- 
maria, Mar. Cafle d'écriroire à ferrer les ftilers pour 
écrire fur des rablertes.—nummaria.Cic. Caffetce à mettre 
& _—— del'argent.—vaforum., Susr. Etui à ferrer des 
vafes. 

THscua , 4. f. Bibl. Thecua ‘Ville de Paleftine. The- 
cua eft auffi un som d'homme. 

Tuscusnt: , orwm. Bisz. Ceux de Thecua. 

THscuiras, 4. m.@ Tuseuiris, fdir, f. Bibl. Qui 
eft de Thecua. 

* THELYGONOS. PI, 26. 10. Efpece de Saryrion , 


plante. ; 
*THÉLYPHÔNÔN.P/. 27 .3.Aconit,mortel, mwPersr, 
mortiferum, 
* Tuecyrranis, is. f. PI, 27. p. Fougere femelle. 
Qavermeis ; flix femina. (R. Nvs, fimineus, &eneis » 
filix 


.) 
THEMX , dif. n. Quint. La matiere qu'un Rhe= 
teur prend pour faire uo difcours , la propofirion qu'ilen— 
creprend de prouver. Susr. L'horofcope. Pigare thems 
fuum. Suxr. Publier fon horofcope.(r. xs , un theme.) 

Tusmiwa, 47m, (F. pl.) Themices en Querci. 

THEMIS, 5s, vel thèmidis, vel thèmiflis, La Déelle 
Themis, le droic , la juftice. 

THemiscyRa ; 8. PI. Themifeyre , region du Pont; 
aux environs du Fleuve Thermodoon , dans l'Alie Mi- 
ueure, fur le Pont Euxin. 

TusnissocENsS , #. m. Nom d'un Hifiorien de Syra= 
cufe,qui a écrit la vie de Cyrus, au rapport de Suidas. 

THÉMISTA » &. fe Cre. La Décife Themis. 

THÉMISTHIOS, À 5. m. Nom d'us celebre Philofos 
phe du remps de Julien l'Apoftat. 

THÉMISTOCLES , ÿs. m. Cie. Themiftocles , Athe« 
vien, qui fic bâtir le Pyrée, & défix les Perfes à la journée 
de Salamine. 

TusmistecLaus, #, #m. Cic. De Themiftocles. 

Tasnoz1a, armm. (f. pl.) Eccl, Thevailles, Abbaye 
au Dioceie de Laon. 

THENSX , 4. Fasr. Brancard. m. Civiere. f. à porter 
les chofes facrées. Veysz TansA. 

Tusoçritus , f. m.Theocrire, Poëre Grec de Syra- 
cufe en Sicile, qui eft le Prince des Poëtes Bucoliques. 
Virgile l'a imité dans fes Re Nous avoss de Jui 
trente-deux Idyles, & quelques Epigramme 

TusocriTus,i. m, Eccl. Thecret 
Bouiges. 

THsoparDUs, f. m. Ecel. Theodard , Evêque de 
Narbonne.f Dodart, Evêque de Maftricht. 
THi0DAxXIUM 
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THsoDAXIUM , ff. n. Ecrl, Tiais, près de Paris. 

TasopsssRTI Visra. Eccl. Thiberville près de Li- 
Z'eux, 

Tusonstocus ,f.m. Ecel, Thullei, Abbaye au Dio- 
cele de Langres. . 

TusonsMAReNses, um. Eccz. Territoire de Chi- 
trauneuf dans le Perche. 11 s'app:lloit anciennement 
Thimers. 

Tusop:MARUS, f,m. Eccl, Thiadmer , Doyen de 
Breme , noir propre. : 

THrovororum, s. n,Ecel, Dietfur cs Baviere. 

TusoporuUs,i. m.Ecel. Theodore, Theodoïre, 


‘ Tridoire, noms d'hommes. 


THÉOLÔSIÀ , 2. €. Strab. Ville & Pore du Royaume 
de Bolphore, dans la Cherfosele Taurique.JEcel. Thuife 
Vierge Marcyre, Echuife, n 

TuHsoposiacUM, i.n. Eccl. Thifi en Bsaujollois & 
en Champagne. 

Tusopostius , #. m. Eccl. Theodofe , som d'un Em- 
pereur Romain , qui vivoic au temps de S. Ambroile. 

TniopuanUM, i.n. Ecel. Dout en Anjou. 

Tusorrinus ,f, m,Eecl, Thifroi , Evêque d'Arniens. 
*THÉOGONIX , 4. f. Cie. La Généalogie des Dieux. 

C'eft ainfi qu'Hefode a intitulé up de fes Livres. ( R. 
Gus, Dieu, & pou, naître.) 

* THÉOLOGIX , 4. f. Virr. apud S. Aug. La Théo: 
logie,la fcisoce qui traite de la Divinité, Groae36e, 

* THEOLOGÜS , i. m. Cie. Un Théologien, qui 
traite de la Divinicé. Jrerc 2e. 
| THiomsrorios, 1. PL, Efpece de Plante d'une odeur 
tres agreable. 

Tuion, enis. m. Nom de plufieurs grands Perfonra- 
es dot parle Suidas. Theon éreit aufli un infign- ca- 
omniateur : c'eft ce qui à fait dire à Horace: Dents 

Theonio mordere, Calomnier à outrance , déchirer par 
des calomnies atroces, Himc 

Tusonius, 4, #m. Hor. De Theon. 

THÉOPHILÜS , 5. Biél. Theophile , é@ires ; ami de 
Dieu. 

TusorascrA , 4. f, Ecel. Thierache, contrée de Pi- 
cardie, aux environs de Ja Fere, 

* THÉOREMAT À. (n. pl.) Des Theoremes. rwpiuænx, 
praceptz. Cie. : 

#*THÉORETICE , &r. f. Quint. La Théorie, la fpecu- 
lation d'une fcisnce, f. hwpnnna. 

THERA , 2. f. PI, Ie de la Mer de Crete, b. Santori. 
ni, ou Saint-Erici , dans l'Archipel. 

Tusramanas, Cic, Therameres, un des trente Ty- 
rans d'Athenes. 

THsRAMNAUS, #, mm. S11. Sabin, qui cft de The- 
ramre. (R. THIRAMNES.) 

Tasnamnas, es. f, Theramre, Ville des Sibins, la 
paurie de Ciaudius. 

THiRAPN& , arm. f. Mela, Bourg de Laconie , cele. 
bre par la naiffauce de Caftor & Pollux , pour lefquels on 

avoi b-sucoup de veneration. (m. Megaro , veneror.) 

THsnaPNAUS, 4, #m. Ovip. Qui eft de ce Bourg. 

TnanasiA, €. £. PL, Thirela, Ile de la mer de Crete; 

TusrtacAa,4.f.- 7? Du Thériaque , ew de la Thé- 

Tusniacs, #1. f. PI. S riaque , compoñtion de Mede 
cine , dure on fefert contre le poilon. Sngiæwi, 

*THERIONARCA , &. f, PL. 25.9. Plante qui fait 
mourir les {erpsas , & qui engourdit. Sneserdput, q. fera 
torpor. V. Onader , fera , Cr va ea, torpedo, 

ThsrisTrRUM, 4.0. Bibi, Uu voile, un manteau , ure 
. , donc ie couvroient les femmes en Ext. (n. Gegr, 

té.} 

Tasaua, arum. f.Mart. Des étuves, des bains d'eaux 
chau-es , des Thermes. 

Tnsnma Himerenfes, Eccz. Termini ,en Sicile, 
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. THERMAICÜS SINÜS, Thermaici Sinus, m. Tac 
Le Golfe Thermaïque. h. le Golfe de Saionich, ow de 
Salonique , dans la Macedoine. 


THERMÉFACERÉ , fdci 3, fs, fiüm. PLAUT. 
Faire chauffer , échauffer les bains. 
THERMINDS, à, &m, PL. De Lupin. Therminum 


olcum. PL. 32. 4- Huil: de Lupin. (R. Srgxss, lupinus.) 


THÉR MODOON, dù ôstis.m.Ovid.Rivicre de la Pro- 
viace de Pont , qui fe décharge dans le Pont-Euxin. On 
l'appelle k. Porrmont. 

THERMODOONTEUS, 4, #m. Prop. L: même que 

THERMOLOONTIACUS , 3 , #m. San. Ta. de 
Thermodoon. 

* THERMOPOLIUM , 35. n. Plaut. Cabaret. m. tas 
verne f. Lieu public où l'on alloit boire de l'eau chaud, 
{ qui étoit quelquefois mêlée av+e du vin & du m'el.Cette 
bo:ffon ain ciéde , failoit es délices des anciens.) Ssrpg- 
mixer, (R.Deuge, calidus , & suis , vendo. ) 

Thermoporaféi gutturem, PLAUT. Vous avez bû de 
l'eau chaude, (2. f. perf.) v.TsrmororTARs,dont je n'ai 
crouvé que cer ex:nple, 

THERMOPYLÆ, rw. ((. pl.) Catul, Les Thermo- 
pyles. [Ce fonc des dérrois , ou des pafages du Mont+ 
Gta, pour aller dans la Phocide. On les app:Île b, Boccæ 
di Lupe, Ils font dans la Thealie, fur Ê Golfe de Zi- 
ton. C'eft là que Leonidas avec crois cens Lacedemoniens, 
arréra durant quelques jours l'armée des Perfes comman- 
dée parXerxes.]Le mot deThermopyla figrifie paflage des 
bains , parce que près de ces paflages ou défilez, il y avoic 
des thermes, eu bains d'eaux chaudes. (eyes, calidies,) 

THERMULÉÆ, arm. (f. pl) Mart. Perics bains, es 
petites éruves. { dim.) de THsRMA. 

4 THERDDAMANTEUS > à, #m, Ovin. D: Thero. 
mas. d 
THERÜDAMAS , Znrir. m. Roi de Scythie , qui 

nourrifloit des Lions avec du fang humain, afin de les 

rendre encore plus cruels. 

THsnon , omis. m. Theron, Tyran des Agrigentins, 
ou de Gergenci en Sicile, qui joint à Gelon , défi: Amil- 
car , General des Carrhaginois , le même jour queles Pere 
fes furent défaits à S :lamine par les Grecs. 

THERSA, à. f. Bibl, Ville capitale du Royaume d'JC 
raël , demeure des Rois avant que Samarie fac bâtie ,el@ 
évoit ficuée [ur une montagne, 

THÉRSANDER , ou pi Therfandre, fi!s de Po 
THERSANDRÜS im. ire. lyoice. (Virgile le range 
parmi les Capiraines renfermés dans le Cheval de Troic.} 

THERSITOCHUS, i, m.Virg. Therfiloque,fils d'An- 
renot , qui furrué au Siege de Troie. ; 

THERSITES , £. m./wv. Therfite Grec, qui fur tué 
d'un coupde poing par Acbilles , à qui il difoic des inju- 
1es. C'éroir le plus diforme des Grecs. Homere en fair le 
portrair. 1}, 2. : 

THESAURARIUS , à , sm, PLaur. D: trefor , qui 
concerne un trefor. (R. THsSAURUS ) 

THESAURIZARE, 6, aus, arm. Bigr. Thefauri- 
fer , amafler, accumuler. 

*THESAURUS, i. m. Cie. Un trefor. Plaur, Q1an= 
tité , abondance. f. Perrone a fa t ce nom du neutre, mais 
ilne Le faur pas imirer Qnemvagr, creor. Tu quidem thefa ss 
ram mubi apporraviffi mali, PL A UT. Merc, 1. sr. Vous 
m'avez apporté un crefor de maux. (Le mème Auteur à 
dit Thefawrss fémpri dans fon Amphitryon. 4, 4. 13. in 
thefauro feripfit caufam dicere pris unde petirur, aurum 


quare ffs fiunum , quèmillie qui petit, T 5. Eun, Et {ur 


le fujec d'un trefor qui fe trouve dans un tombeau, il fait 
plaider celui qui l'a colevé, & à qui on le demande, avance 
que celui qui le demande {e metre en peine de faire voir 
comment ce trefor lui appartient. 
THESBITES, & m. Bibl. Qui eft de Thefbi, dacs Le 
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pays de Galaad, patrie du Prophete Elie, : 

THÉSEIS » His, f, uv, La Thelcide, Pome de Co- 
drus en l'honneur de Thefée, 

THESEUS ,i. m. Virg. Thefée fils d'Egée,Roi d'Athe. 
nes , qu'on met au nombie des demi-dieux. Il fit baerre 
de là monnoie, qu'il fic marquer de la figure d'un Bœuf. 

THisssus ,# , mm, Ovip. De Thelée. 

THiSIDÆ , 4rHM, m. pl. Ovid. Les Acheniens, defcen 
dans de Thefée, . 

Tussipss , 4. m. Ovid, Hippolyte , fils de Thefée. 

THasion , é. PL. zr, Plante d'un goüc amer , qui fer: 
à purger. ‘ 

THESTS, ïr. f. Sen. Déclamation, (relle qu'étoient les 
déclamations des anciens Rhereurs ) fune Thele. 

THssium. Pid, THssiox , herb-. 

* THÉSMOÜPHORIA. n.pl. PI. Les Thefmophories , 
fêces iviticuées en l'honneur de Cerés, qu'on regardoit 
comme Legiflatrice & Inventrice des moillons. Durant 
ces fêces , les femmes éroient cout le jour au temple cou- 
chées contre terre, fans boire, ni manger. (Ces féress'ap- 
pelloient au Mi Cereales.) 

*THESMÔTHÉETÆ, 2räm.m.pl. Thefmotheres,nom 
des üx Magiftrats d'Athenes, qui gouvernoicar toute la 
Republique conjointement avec l'Archonte , le Roi , & 
le Polemarque. Leur fonétion principale étoic d'établir, 
ou de faireexeeucer les Loix. Sirusr, lex , &e m'fnux, pono. 

THESPLÆ, érüm. E. pl. Serab. Thefpies, Ville de la 
Bsorie dans l'Achaïe. C'écoir aucrefois un Evéché S1fra- 
gant d'Arthenes. 

THESPIS. m. Her. Thelpir, Poëre Tragique, qu’on 
fait Iuventeut de la Tragedie, parce qu'il introduific un 
Afteur qui reciroit entre deux chants, quelques difcours 
far le fajer de la Tragedie. 

THESPROTIÀ, 2. fon cie, à Thefprotie, Province 

THESPROTIS, 1d5ir, f. ? de l'Epire, 

THESSALIA, 8. f. Cie. La Theflalie, Province de 
l'ancienne Grece {ur la mer Egée. 

THESSALICÜS , à , #m. Lucr.? Theffalien, #”. de 

THÉSSALÜS , 4 , #m. Hor.  $ Thefalie. 

Vox Tiifala, Ho. Parole magique, enchantement ; 
{caries Th-Tiiieos paffoient pour Les plus habiles de tous 
les Sorciers.}) 

THESSALIOTIS , idir, f, Strab. Petite Province de 
Th:flaiie. 

THESSXLÜNICX , £. £, Cie, Theffalonique. b. Salo- 
sich, grande & belle Ville fur un Golfe qui porte {on nom 
dass le Comenolicari, Provicee de Macedoine. Il y a un 
Arckeréché Grec, & un Armenien. -. 

THESSALONICENSÉS , 3 wm, m. pl Bibl. Ceux de 
Th-flaloni ‘u-, les T heflaloniciens. 

*T HET À. 0. Perf. Nom d'une jertre de l'Alphabeth 
Grec. Morniferum theia. M ART. Lertre fuuclte, lectre 
mortelle , parce que le mot qui fignifis la mort en Grec , 
commence par un Theta, Swrams, mort. 

ATHIASUS , 5. m. Pirg. Mulritude de gens qui dan- 
fonc. Siaess , chœur. 

Tassinonas,wm. PL. Efpsce de Haquenke d'Elpagne. 

Tuto ,onis. in, Eccl, Eban, Thielman , Theau, 
Oifévre à Paris, Hilloine. 

THISEE , és. Ê. ep . à Ville de la Beotie en la 

THISBÆ, 4rum, F. pl. Province d'Achaïe. #. 
Rino Caftri, Bourg de Livadie. 

. THLASPI. (neut, indecl.) PL Dlagte, dort la Aeur eft 
à quarre feuilles égales en quelques efpeces, & inégales en 
quilques auttes. Le calice poule un piftile, qui devicor 
euluice ua fuit rond ou ovale, applatri en bourie , bordé 
d'uve aile ou feuller échancre par le haur. Ce Fruit eft 
compole de deux panreaux qui font fepares l'un de l'au- 
ere par unecloifon mitoyenne pofce de travers , & contre 


les bords de laquelle ils fonc aflembiés, Cesce cloifon eft 


THR, 

un chaffis couvert d'une membrane, qui divife le Fruit en 
icux loges remplies de quelques graines À sg rondes 
& applatties, ateaché:s au bord du cha Mis. Ses feuilles 
four fimples & fans découppures. (R. Saw, je preffe.) 

THLASPIDICM, 55. n. Plante , dont {a fleur eft à 
quatre feuillecs ditpofes en croix. Le calice pouffe un pif= 
cile qui devient un Éruir en lurette, compolëée de deux par- 
vies tres applatries, ateachées à un fitec mitoyen. Chaque 
partie renfsrme dans fon creux une femence oblongue & 
forr applattie. 

THLASPIS , is. f. Celf. Senevé fauvage, Le même 
que THLASPL. 

Tuuis1e,arum. m. pl. Dig. Ce (ont ceux,qwibus reffes 
atrriti fjunt. Vid. EUnUcHI. 

Tuoss. pl, Pid. THos , ois. 

THÔLÜS , à m. Firr. Edifice rond & vouté. Virg. La 
voutc d'unremple d'où l'on fufgendoir auerefois les dé 
pouill-:.(Philandreeroir que c'eft la lanterne d'un Düme.} 

THOLÂCATUS, à, mm. PL. Armé d'une cuiraffe, 

ATHORAX ,ä4cis, m. Ceif. La poitrine. Virg. Un: cui 
rafle , ou autre armure qui couvre la poitrine, Swer. Tou- 
ce forte de vêtement qui convre la poitrine, comme un 
posrpoint , une vefte Sdeg£, la poirrine. 

TuHorvssrron. PI, Pied de Lion. Vid. Lionroro- 
DION , pante. 

Tuos, Thoi. m. Pl. Un Loup cervier, animal qui 
vient d'un Loup & d'une Panthere. 

Tnosa, 4.f. Eccl. Doeit , à Bruges. 

Tuosa Bureus. Eccl. Docfbourg, aux Pays-Bas, 

Tori. PI. Nom d'un mois chez les Egyptiens , qui 
répond à votre mois d'Aoûc en partie. 

THRACÉS , cum, m. pl. Virg. Les Thraces, Peuples 
d'Europe , [gladiateurs armés d'un bouclier & d'une 
épée, qui éroient lesarmes des Thraces , d'où font venus 
les premiers gladiateurs. Thraces mulieres SERv. 4 Georg, 
320. Fermes de Thrace. 

THRACIA , é. f. Ovid. La Thrace , Region de l'Eu= 
rops ancieane , ficuée {ur le Pont- Euxin, fur la mer Egée, 

Turacica CHansonssUs. É. Srrab, La Cherfonele, 
ou Kerlonele de T nrace. h. partie de la Romanie [ur l'Ars 
chinel & {ur le Detroit de Gallipoli ; ou des Dardanelles. 

THXACIUS, 4, ww, Vic. Ovin. De Thrace, qui 
eit de Thrace, Thracien. 

Tnracius lapis. m, Pl. Pierre noire & bitumiceule, 
qu'on allume eu jettant de l'eau deffus , & qu'on éteint en 
ÿ pue pe 

TRS _. äm. à Le même que THRACIUS. 

*THRAÏSSA. Le même que THnsissA, Thraciennés 
Senlou, & Seglore, 

Turanis, #. PL. Nom d'un poiffon. 

THRASCIAS, 4. m, PI. Vent qui fe leve entre Le 
Seprencrion & le Couchant Solftitial. 

Tunausrron. Pl. 12. 23. Elpece d'arbre reficeux. 

*THRAX, écis. m. Cie. à Qui eft de Thrace, gladizs 

THREX , dcis.m.Mor. Sveur armé à la façon des 
Thiaces. SogE. SogE. 

THRÊCÉ, 61. 1. Ovid, Vid. THracta, la Thrace. 

THRECI. Ovid.(gen.) pour THkalCIL, Thracien. | 

Turscmonus, :. m, Ecel, Tiemcur , honoré à Saint 
Maisoir:,a Paris. 

THRECIUS, à, #w. Ovin.& : 

THREICIOS , 3 , #m. Vinc- E Qui eft de Thracee 

ATHAEISSÀ , Z. Vire. ér 2 Thtacieone , femme de 

THRESSA , 2. £, Hor, $ Thrace, (du malculin 
Deatk,SçaE, le forme fgxiers , & Drriore.) 

Tureissa gens, Pn. Peuple de Thrace, 


THasx, sci. San, à Qui ei de Thrace, gladiateur 


Junex, icis, Ho. $ arme comme les Thiaces. : 
*THRIPS , 3pis, m Paie yer qui ronge le bois. Seéÿn 


a |. 
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THY. 
*THRÔNÜS f.m.PLUnThrôre, beires.(n Sen, [edeo.) 

THRŸALLIS, ïdis. f, PI, Elpece d'herbe appellée auffi 
Lychnitis,|efpsce de bouillon blanc, primevere , plarce. 

THUC®?DIDEÉS, 55. m. Cie. Thucydide fils d'Olorus 
Athenies, compofa la guerre du P-loponnefe que nous 
avons encore aujourd'hui, Demofthenes fe forma fur 
l'éloquence de cet Hiltorien. 

THUCŸDIDIOS , à, #m. C 1e. Imitateur du ftyle 
de Thucydide. 

THÜLE, és. f. Pirg. Ifle quieft Ja plus Septentrionale 
donc les Anciens ayenc eu connoiffance, On ne convient 
pas du nom de certe Ifle, 

THÜNNÜS ,i, m, Her, Thon. m. poiflon de mer, 
veau de mer. 

THÜREUS. vid, Tunaus. Qui eft d'encens, qui con- 
cerne l'enceus, | 

THORIA,Z.f.5trab, Ville de [a Meffenie, b. Calamata, 

THÜRIBÜLÜM 5. n, Bibl, Un encen{oir. 

THÜRICRÉMUS , &, äm, O v 1. Où l'on brüle de 
l'encens. (R. THus , € CRIMARS.) 

THURIFÉR , à , wrs, Ovip. Qui produit de l'encens. 

THÜRII, orum, m. PL. Vid, THURIUM , ii. n. Ville, 
Vid. Sxsanis. 

THORINUS , 4, #m. Ovip. De Tourium, 

TAUS. Vid, Tus, Encens, 

THuscUs, 4, um. Vid. Tuseus, De Tofcane. 

*TuxaA,4.f. Pl, Arbre odoriferant > & dont le bois eft 
incorruptible, 3x, | 

Tuva,a.f. L'arbre de vie, Plante dont [es chatons 
font de petits boutons écaiileux > Qui deviennent enfuire 
des fruits compoles de quelques écailles , entre lefquelles 
On trouve des femences affez longues, & comme bordées 

‘ure aile memb:aseufe ou feuiller délié, &c. 

*THSAS , ädïs. f, Pirg, Une Bacchante, CR Jr, [as 
crifice , imperu ferer.) Sxw. Bacche. 

*THŸASUS, 5. m. Pirg. Chœur, trouppe de perfonnes 
qui danfent, & qui chantent. (R. és dev, divina cañcre,) 

THyaTiRA, &. f. Liv, Thyatire, Ville de Myfe,(ur le 
Lycus dans l'Afi: Mineurs. 

THYATIRENT , érum, m. pl. Ribl. Ceux de Thyatire. 

*THŸESTES, 2. m. Hor, Thyefte, fils de Pelops & 
d'Hippodamie , qui deshonora la femme de fon frese 
Atrte. Celui-ci, pour s’en venger, Jui fervir à table (on 
fils. Le Soleil feictiraen arriere, pour n'être pas fouillé 
d'uo crime fi énorme. Hime 

THYESTEUS, à, sm. Ovie. De Thyelte. 

Thvina Licna. (pl) THvenum Lienum. Bibl, Bois 
de Thiye, bois edoriferant, bois ondé. (R. TuxA.) 

Tuyus, es, € Eccl, Tnyl, en Auxois. 

THyis CasTRUM. Ecr: Tiyehâreau près de la Saone, 

THrmsna , 4. f, La Thymbre, plance tour à fait fem- 
bläbie au Thym par Les f2urs & par fes graines ; mais il 
en differe et ce que {es f-urs foct verticilices. (Quelques- 
Uosappelient ette plante de la Sarristte.) |Campagne de 
Troié, ariofte par le fleuve Thymbrins. 

THrMerÆUs Aroto. Apollon Thymbréen,quiavoir 
Mn temple a :x conAu+es du Thymbrius & du Scamandre. 

THŸMELZÆA, 2. le Garou. Plante doat les fleurs font 
cuyaux formés dans le fond, évalés en haut, & coup. 
Pésen quacre pisces oppofées en croix. Le piftile qui fort 
LL. de ces Acurs devient un fruie ovale » Où pyrami- 
al, &c. 

*THŸMÉLE 65. f. Mar. Lieu dans le cheatre où étoit 
Ja Sy hotie,l'Orchettre,feribune où étoieot les Muf- 
cicus. umsar 

*THYMELICT, orëm, m. pl. Vitr. Les Muficiens » les 

acieuts, Jurainds, 

*THÉMIAMA, ätir. n Celf. Drogue odorifsrante 
qu'on buüe , & dont on parfume les lieux où les habits, 
Paifum. piape, [affine (8. Dvpidw, odores sncendo.) 


« 
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*THŸMIÏAMATERIAÀ , orsm, &pibl ? Des encer- 
THŸMIATERI , éram, n. pl. © 5 loirs,des caf- 

foletres. fuwixniguer, acerra,thuribulum, (R. usée, ode- 
res incendo,) | 
THŸMINUS , 4, #m. Co. De Thym. 
THŸMITES , £. m. Col. Vinde Thym. D 
*THPFMIÜM , ï 5.0. Celf. Sorte de cors qui vient aux 
ieds. Juter. | . 
THIMOSUS, à , #m, PL. Abondancen Thyin. 
*THyMUM, in. Cslf. Thym , plante à feuren pueu- 


le. Cerre eur eft ua ruyau découpré par le haut er deux 


lévres , dont la fuperieure eft rcievée & échancrée , & 
divifée en trois parties. Le calice eft un cornet au fond 
duquel fe rrouve un pifile compolë de quaire embrions. 
(8. des, Diritus animal vegetans.) 

THÉMÜS ,f. m. PL Verrue. 

THSNIX, 4. f. Ville & Promontoire du Pont auprès 
d'Apollouia , If: à l'encréc de la Bichynie, 

THYNIACÜS,à,#m.Ov1p. De Bithynie,ou de Thynie. 

TuHvniasin. Prop. (dat, pl.) pre Thynracts. 

Tuynnipss , dun, F. PI, L:s Thons femelles. 

THÉNNÜS, 5. m. PI. Un Thon id. THUNNUS. 

Tuynos , 5. f. PL Ville ds Sicile, 

THŸODAMAS , äntis. m. Stat, Thyodamas , fils de 
Melampus. | 

*THŸÔNES , ÿs, & Ovid ? Thyonée, furnoin de 

THŸONEUS ,€ 1. m. ” 5 Bacchus.(r. Ww,smpe- 
tu feror, où de Tuyone, qui eft la même chofe que $2- 
melé {a mere.) 

THyasa, 4. f. Ville de l'Argolide dans le Peloponne- 
fe , proche Aïgos & Laccd+rone. . 

Li inenphas (acc. fing.) de TuvRearis, idie, f. 
Omwid, Le Terrivoire, ou le pays de cette Ville de Th yrée. 

*THŸROMX , ris. n, Pitr. Une porte. f. honus, 

THŸRSIGER , à, #m. San. Qui porte un Thyrle à [a 

ain. 
nee {acc.) de THŸRSIS, ïdis, m. Pirg.Thyifs, 
nom d'un Berger.(R. THyrsUs.) 

THŸRSÜS, i.m. Hor.Thycie. m. ure demi- pique en 
vironnée de feuillages, que les «Bacchances portoi-ar, PI. 
La tige d'une Jaitue. | ; 

TuvssauiNUn , é, Efpece de p'ante qui rend du Jair. 

TIARÀ, &. f, Juv. We Tiare ,orucment de tête que 
portoiene les Prêcres de Phrygie. 

TIARAS, 2. m, Pérg. Vid. TARA. 

TIFÉREIUS , à, im, Srar. De Tibere, 

TIBERIAS , àdis. f. Bibl, Tiberiade, Ville autrefois 
Merropoie de Galilée. Herode le Tetrirque l'erfibelli & 
l'aggrandic en l'honneur de l'Empereur Tibere. 

Tipsru , or#m. EecL. Tiviers , en Perigord. 

Tinsrin, Ov:d. (acc.) de Tissris, le Tibre. 

TIBÉRINIDÉS dum.f.plOwid. Les Nymphes du Tibre, 

TIBÉRINUS , 4, #m, Vino. Du Tibre, Fleuve. 

TIBERIOPOLTS , 55. F. Fa. Ville d:1a grande Phry= 
gie dans l'Alie Mineure , aujourd'hui Stroimizza. 

TIBERIS , 5. m. Her, Le Tibre, Ficuve celebre d'Ita 
lie, qui palle par Rome, 

TissrUs, :. m. Swes, Tibere, Empereur des Romains, 
fucccileur d'Augufte. [Ecc. Tib.ige, Tubeïi. 

TiBnRN1O , onw. Ecez. Tive non en Beauffz, 

TIBIÀ , 2. Caus. L'os aucerieur de ja jambe. Cie, Uue 
flutte. Adhibers nibias epuiis. Quint. Avoir un concert 
de actes pendant on feftin. Cavere tibiéé. ip. Jouer de la 
Aurce, Tibie Phricte. Don. Les Aucres Phrygiennes. Vrd. 
Doxart. Proleg. Ter. Z'rèws extrss, jiniflris, Tir. Avec 
les fiutres drores , avec ls flucres gauches, ge Les futres 
droies fe touchoiens de ia main droite, & avoienc peu de 
rrousiles ucres gauches eo avoient plulicurs,& r:ndoiene 
un los plus clair & plus aigu, Foyez Madame Dacier, fus 
i'Andriconc de Tercuce. | 
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TIBLALYX , Y mm. 0. pl. Swer, Des bas de chauffes. 
T'BIALIS , 18. (adj.) PI, Propre à faire des Aurtes. 
TIÉICÉN, iw5s. m. Cie. Un Joucur de lurte. fev. U: 

bois qui fer: d'appui à une maifon. (La métaphore eft pri- 

fe, difent quelques-uns, de ce que l'on a befoin de ces ap- 

Puis pour loucenir une mailon , comme ceux qui chantent 

ont befoin d'inftrumens pour foutenir leur voix. Au refte, 

en re trouve que l'ablatif fingulier deterte fignification.) 
TIBICINX, £. f. Her, Une Joueufe de Autte. 
TIBICINIOM, 55. n. Apul. L'art de jouer de Ja urte. 
TIBISCUS , i. m. Prol, La Teïlle, ou le Tibife, Fleu 

we de Hongrie à l'Orient & au Midi, 

TiBRIS, ïdis.ou bris Virg, Vid.Tiseris,le Tibre. 
Tia: , orum, PL. Efpece de Pin fauvage. 
TIBÜLLÜS, 5, m.Ovid.Le Poëte Albius Tibullus,ow 

Tibulle, sâquit à Rome la même année qu'Ovide. Il étoit 

fils de Chevalier Romain, Nous avons de Jui quatre Li- 

vres d'Elepies d'un ftyle res éleganc ; il mouruc jeune. 

Quintilien l'appelle Etegans in primis 4e terfus. Ovide dé- 

plore [a mort en rermes forc couchans. [Tibulle, Poëre 

Comique. 


ou fource, & Port de la 
dans l'enfoncement du Go 
riviere combe dans la mer Adriarique. Elle eft le 
Frioul , Province de la Republique de Venife, 


TIM. 
meness. (r. ner, plume, vel lasiné 1elum , Akche.) 


Tizra. P!, Peau déliée qui eft encre l'écorce des arbres 


&lebo:s,(qui guérir la lépre, felcn Pline.} 


TILIACEUS , 4, #m. Co. Fait de bois de tilleul. 
TisinracuM, . n. Eccl, Tillenai, [ur la Saone. 


Tuisracum,snEecel.Tilli,noin de lieux,enBrie & ailleurs; 


TIMAVOM, 5. 0. Liv. Le Timave, riviere, fontaine, 
ion Tranfpadane en Icalie, & 
ou de la mer Adriatique. La 


Tim, (imper, } Timsas.( 2. {ubj.) & 
TIMEFACTUS , 4, sm, Lucr. Epouventé , craintif, 
Timenpus, #, 4m. H o R. Quieft à craindre, qu'on 


doit craindre.(parr.) v. 


TIMÈRE, #5, timit 5, (fans fupin.)Cie. Craindre,ap« 


prehender , redouter , avoir aver fion. 


K [On dictimere aliquid, aliquem. C1c. Craindre 


quelque chofe ou quelqu'un, Timere alieui. Tsr. Cic, 
Pro alique. A. Gs LL. De alique, C1c. Craindre pour 


quelqu'an , ou pour quelque chofe. Timere me, nenom, 
ut, avec un fubjonétif, craindre que.] 

Timeo te. Gic. Je vouscrains. Timo tibi. Tan, Je 
crains pour vous. Témere fibi. Vinc. Craindre pour foi. 
Nec témui de morte tamen,rmetis abfuic iffe. Ovin. Je n'ai 
cependant pas apprehendé qu'elle {e fic mourir. Témere de 
repablies, Cic. Craindre pour la Republique. Ævc timet 
ne déferas Je. Ter. Elle apprehende que vous ne l'aban- 
donniez. Sed simeo ne non impetrem, Cic. Je crains de ne 
pas l'obtenir. Times nr fuffineæ. np. Je crains que tu ne 
puille pas foucenir. Timent etium. Cac. Ils ont de l'aver- 
on pour l'oifivert. Quid iffic agatur, magnepere timeo. 
Ip. Je fuis Fort en peine d= ce qui Le pale là. Timeo hoc in« 













TIBUR , #ris. n,Cic, Tivoli, Ville Epifcopale de la 
Campagre de Rome , fur la riviere de Teverone , dans 
J'Ecac Ecclefiaftique. 

Tiburni iucws Ho. Le bois de Tibur, qu'on appelloic 
Albunea , qui peurétre avoir été confacré à ce Tiburcus, 
ve de Grece en Italie, & bâtir Tibur.Wid, ALBUNEA. 

IBURS , 1, CATUL. à ‘ 

TiBURTINUS ,4, mm. Mie! ai eft de Tibue, 

TisunTius, #4, mm. Horn. $ Tivoll. 

TisvarTium , ii. n. Ecel, Trevoux , Yille Capitale de 
Ja Principauré de Dombes. s 

Tusvscum,f. n. Ecel, La Teïffe, riviere de Hongrie. 


TICINOM , 5. n. P!. Pavie, Ville du Territoire de Pa- 
refe , dans l'Etar de Milan. 

TICINUS,ï.m.PI.Le Tefn,riviere d’Iralie qui fe déchar- 
8° daos le Pô,après avoir craver[é la Suifle & le Milanez. 
TicziviNNUM , 5. 2. Eccl, Dikslven, en Flandres, 

TirsanNUM MetaurUM. Ecrl, Saint- Ange du VE, 
au Diocele d'Urbin. . 

TiesRNUM , 5, n. Ece!. Thiers, en Auvergne, 

TIGILLÜM , 5. n. Liv. Uo petic foliveau , un petic 
chevron.(din.) de Tionum. 

TIGNARIUS, 4, um, Cie. Qui appartient au Char- 
p=atier , e# à la Charpencerie. Tignarims faber. Cie. Un 
Charpertier. Tignarii, Bis. Les Charpentiers. 

T IGNÜM » 5.0, Caf. Use poutre, une folive, un gros 
pieu, ü pilocis. 
Tienuu MonasrariuM.Ecel.Tintillan près de Vennes. 

TIGRANOCERT À ,5r&m. ». pl. Tac. Ville de la gran- 
de Armenie. b. Biclis, Ville du Gouvernement general de 
. Diarbekir dans la Turquie en Afie. 

Ticrss. (pl) Vrd, Ticris. 

TIGRINOS, à , #m. P1. Taché , marqué de taches 
£otmme un 1 gre. Tigriss menfa.In. Dis rables faites d'un 
bois marqué de longues raches. 

TIGRIS , is. ou id, ? Tigre ; animal cruel. Virc. 

TIGRIS,idis.f. Ve 3 1e. Æn, Nom d'un vaifleau 
Immanem veluts tigrim, Vire. Comme un Tigre cruel. 

Ticris , is. m. Pl, Le Tigie, flruve celebre d’Afie qui 
fe joint à l'Euphrace, & le décharge dans le Golfe de 
Bafora,autrefois Golf- Perfique. 


TIGÜRINI , orém. m. pi. Caf. Le pays de Turaw, 


ge Zurich. Tigurinws pags. Ip. Le Cancon de Zurich, 
J'un des plus celebres des Cantens Suil:s, 

#TILÏA, 4. €. Col, Un Tilleul , arbre dont la fleur eft 
à plufeurs teuilles difpofées en role, & loutenurs par un 
calice au mibeu duquel fe crouve un pitile, qui deviens 
une coque ligreufe relevée des cinq côtes , & conime di- 
vilée en deux ventres : fa caviré conricar une ou deux fe- 


certwm quorsiom accidar, TER. Asdr. Que je crains à quoi 
abboutira certe irrefolution. Hac quo eruptra fint times. 
Cre. Je crains l'événement de cout ceci. X Timere , mat= 
que ue crainte (ervile, qui naît de la peur du châtimenr, 
Vereri, marque une crainte liale , fondée {ur l'amour & 
la verin. On joint ces deux verbes en parlare de Dieu, 
pour marquer que les hommes doivent aimer Dieu com- 
me leur pere, & le craindre comme leur Maître & leur 
Juge. A. FauR. Plus Ce veremur, G timemus deos immor= 
es, 


Liv. Mais nous avous & beaucoup plus de refp:&, 


& beaucoup plus de craince pour les d'eux immortels. 


TIMERE, riméë dr. (pall.) Mars. Etre apprehendé. 
TIMICE, cormm. ro. pl. PI, Ville de la Mauritanie Ce- 


farienne, h. Telenfin ou Tremencen, dans le Royaume 
d'Alger , entre Fez & Alger. 


TIMIDE. (adv.) Cie. Avecerainte , avec apprehenfiens 
avec cimidité. 
Timipien , oris. Cic. (comp.) d 
Timinissimus , #, wm, Cic. (fup.) de Timinus. 
TIMIDITAS, äfis.f. Cie. Timidité, f. manque de 


courage. 7”, . 

TIMIDIUS. (abv.)Cie. Avec plus de retenue. (comp.} 
de Timips. 

TIMIDÜLE. (adv.) Æpwl. En cremblant,avec craintes 

TIMIDUS , à, #m, Timide , crainif. . 

% [Cet adjcétif fe joinc avec un infinicif , avec le geni= 
tif, avec l'acculatif accompagné d'ad , & avec l'ablacif 
precedé des prépoñtions #, &sn.] 

Codrus pro patria non timidus mori. Hon. Codrus, qui 
n'a point apprehendé de mourir pour [a patrie. Deorums 
timidus, © y 1 D. Qui craint les dieux. Timidus lmeis, Qui 
ne peut fupporcer le jour , La lumiere. Nom timidus ad 
martem. Cie. Q 1 n'apprehsnde point la mort. Timidus à 
febri. Vin. Qui craint la févre, 1n labore militari tia 
midus, Cic, Qu craint dans la guerre. \ | 

TIMORATUOS, à, #m, Bisz. Timoré,qui a la craintg 
du Scigueur, 


…— 
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FU, comme les méraux, Tinrulus Oratsr. QUINT. Un 
Orateur qui a la voix claire & aiguë, JOrateur qui don- 
ne daos le brillant. Tinnula fiffula. Caieurw.Fiutte dont 
le fon ef foible , Poëlie peu relevée. 


TINTINARÉ, 5. Na v. Le même que TINNIRE ; 1Ë« 
fonter , tinter. 

TINTINNABÜLÜM, î. n. Plaut. Clochette, (onrette, 
cloche.f.grelor.m.Cinxit illum aureis tintinnabulis, Bière 
Il mit autour de fa robbe uo grand nombre de fonnertes. 

TINTINNACÜLI viri. m.pl. Plaut, Truc. 4. 3. 8« 
Ceux qui fouerroïent les efclaves, [les bourreaux. #k Par= 
ce = prétend qu'on menoir les crimicels au fupplice 
au fon d'uve clochette que le bourreau fonnoir. (C'eft le 
fentiment de Zonare.) Turnebe eft d'un aurre fentiment, 
& prérend qu'on leur a donné ce aom à caufe du bruir que 
faifoient les coups de verges. 

TINTINNIRE, 5 5. A.FrAN.Le même que Tinnirx. 

TINUS, 5. f.Le Laurier-thym.Plante dont la fleur eft 
un bafäin découppé en cinq parties, & dans le fond duquel 
il y a ua erou qui reçoit l'extremiré du calice. Lorfque l& 
Leur eft pañlée , ce calice devient un fruit dont la peau el 
un peu charnue. Ce fruir approche de la figure d'une Oli- 
ve, mais plus pointu par le bour d'en haut, où il eft garni 
d’une efpece de couronne. Il renferme une femence cou= 
verte d'une peau cartilagineufe. 

TinxsRAT. (3. plufp.) v. Tinesrs. 

Tirns. PI, Elpece de bled. 

TIPULX, &. F. Plaut. Petit infeéte à fix pieds , qui 
court fur l'eau des fontaines &c des rivicres avec uneex= 
treme vitelfe, 

TIRÉSIAS , 4. m. Prop. Celebre Devin de Thebes , 
qui fur changé en femme, & fept ans aprés redevint hom« 
me, (elon la Fable. Ciceron rapporte, Twfc. s. qu'il devint 
aveugle par la colere de Junon. 

Tircoviseus, À. m. Ecel. Tervis, en Walaquie. 

TIRO, ônis.m.Cic.Un jeune foldat, fun apprentif,celui 
qui fait fon apprentiflage en quelque métier que ce fait, 
covice.Hemo non atate, [ed ufn forenfi tire, Cic. Ou hom- 
me , qui quoiqu'ägé , eft encore apprentif dans le métier 
d'Avocar, Spatis imterpofita tiron:bus replevit. FRonr. 11 
remplit les e(paces vaides des foldats nouvellement levés. 

TIRONES. PI, Jeunes gens qui prennent la robbe viri= 
le. Hor. Mineurs audeflous de vingt-cinq ans. À 

TIROCINID M, 5. n.Susr. Apprentiflage, noviciat,m. 
Liv. Des crouppes nouvellement levées, recrue. Tirocia 
nimm navium. PL. Le premier voyage qu'on fait avec um 
navire, Penere tirociniwm. Liv. 45.37. Tirotiniæ. Just. 
Faire fon apprentiflage. Tirecinio lapfus , peftes fe cerre= 
xir, Cie. Etant tombé , ayant failli par ignorance, il fe 
cerrigea dans la fuice. Dies tirecinis. $ U ar. Le prémier 
jour que les jeunes gens écoient reçus au Barreau. 

. TIRÜONOULX = f. Col.Une jeune chienne qui nour4 
rit des chiens pour la premiere fois. 
: TIRONCÜLUÜS 5. m.7uv. Un jeune apprentif.{dim.ÿ; 

e T1Rro. 

*TISIPHÔNE , 65. f. Vinc. Tifiphone, une des croig 
Furies. de mu, punio, & Per®, cades.) Vid. FURIA. 

TITAN, änis. m. Cic, Tivan , fils du Ciel & de la 
Terre , & frere aîné de Saturne; parce qu'Hyperion l'un 
des Tirans fur pere du Soleil. Les Puëres prenvenc (ous 
vent Titan pour le Soleil même, Pid, Cie, :# Arat. 

TITANIACUS, à, #mOuin.? De Tian. Tiraniæ 

TITANIUS, à, #m. Vire. pube:. In. La race 
des Ticans , les fils des Tivans , les Ticans. 

Tiranus,i. m. Cie, Le même que Tiran. Dii cum 
Titanis bellum gefferunt, 2. de nar, Les dieux firent la 
guerre aux Titans, 


Tiranus. Eccl, Saint-Marin, perice Republique at 
Duché d'Urbin. 


TITHONIUS ,#, #m. Star. De Tichon. 
WSat BBBBbbbb iÿ 


TIN. 

*TIMÔTHEUS , 5, m. Bibl. Timothée , l'un des Dif- 
ciples de Saint Paul, à qui cer Apôcre addreffe deux de fes 
Epirres.(r.nwn,honer,& Gus, Deus, q. qui honore Dieu.) 

TIMOR , ris. m. Cic. Crainte, peur , apprehenfion.f, 
timidité, rerreur, f. Omirrere timorem., Cic. Ponere Ovi1n. 
Celler de craindre, Témori effe alieui. Luc. Etrecraint 
de quelqu'un. Timor de 1llo mens, Cic. La crainte que j'ai 

ur lui. 

TINA , 7. £. Varr. Elpece de vafe à mettre du vin. 

TINCX, 4. f. Quint. Auf. Une Tanche. f. poiffon 
d'étang ou de riviere. 

TINCX. m. Cie. Tinca , Orateur de Plaifance,qui Fur 

ainf appellé du nom d'un poillon , au rapport de Qwinti- 
lien, 1. 5. 
TINCTILIS , Y/E€. (adj.) Qui ferc.à teindre quelque 
chofe,dont on teint. (r. Tinesns.) Virus inéile, Ovip. 
Poifon dans lequel on plongeoit les traits, ou les dards , 
pour les empoifonner. 

TINCTOR , ôrfs. m. Vitr. L.y.e. 24. Un Teinturier. 

TINCTORIOS, àä,#m,Le même que CrusnTUS. Tine- 
toria mens.Pu.7.7. Ame barbare,qui ne refpire que le fang. 

TINCTORX , & €. PL. Teinture,l'aétion L teindre.f. 

TINCTUS "&s, m. PI. Vid. TincrURA. (On ne crou- 
we que l'ablauf rinés dans Pline.) 

TINCTÜS, à: #m.Cie.Teinc.(part.pall.)v.Tincsns. 

Tinäus elegantiä patris puer. Cac. Un enfant quia 
quelque chofe de la policefle de fon pere. Litreris tinétus. 
1. Qui a quelque teintur Lettres, qui a fait quel- 
que progrès dans les Lettres. Lana murice tinéa, Ovin. 
De la laine teinte en couleur de pourpre, Tinéfæ im aceto 

frongia, Css. Une éponge trempéc dans du vinaigre. 
Tinéta fenfu verba, Quinr.Des expreffions,des mots qui 
fort d'une grande figuification , qui ont un grand fens. 

TINCGNTIOM , 55. n, Ecel. Sancoins, en Berri. 

TINÉA , 4. f. Her. Une tigne, ver qui ronge les ba. 
bies , les livres. Vitr. Ver qui ronge le bois. Hine 

TINÉARE, 5, avi, ätim, B181. Ronger. Qu fupra 
éllos tineant. In. Qui les rongenr. 

TINEOSUS , 4, wm, Co. Plein de rignes, oùilya 
quantité de tignes. (Tinsa.) Favitineof. 1p. Rayons de 
miel où les tignes fe (ont miles. 

TinxGENDUS , 4, #m. PRoP. € 

Tincuns, ents. PL. (part) v. 

TINGÈRE , #5, nx5, um. Ovin. Teindre, mettre en 
teincure ; fcremper. Tingere corpus aqué.Ovip. Laver ua 
corps avec de l'eau. Tinxit ferrum fanguine. In, Il trem- 
pa fon épée dans le fang. 

TINGE, gôr, fins sum. (pail.) Virg. ou 

Tinaur, ger. MART. Purpuris tinguitur, PL, ER teint 
en pourpre. 

TINGIS, ïs. €, Sil, Ital, Ville de la Mauritanie Tin- 
gitane. b. Tanger daos le Royaume de Fez, & ur le dé- 
£roit de Gibraltar en Barbarie, 

Tixcuo, tinguis. PL. Vid, Tinozrs. 

Tinipozus, 5, m. Eccl. Tenenan, Evêque de Leon,en 
Bretagne. 

TiniriacUM , à, n. Ecel. Tenezai , en Poitou. 

Tinnisns, entis, Retentiffant , qui réfonne, qui tiate. 
parc.) v. Tiwnirs. Cymbalum tinniens, 1, Cor. 19, s. 
Une € ymbale retentiflante. 

TINNIMENTÜM , 5. n. Plaut. Le fon de l'argent , de 
l'airain & d'autre métail , tintemert. 

TINNIRE, n53,ni5, itmm, VARR. Réfonner, tin- 
rer , eu parlant d'un métail quia un fon clair. Cùm jam 
tinmire volucres incipient, CALrURN. Lorque les oifeaux 
commenceront à faire entendre leur ramage. Awres tin- 
niunr. Car. Les oreilles me tintent , e# me cornent. 

TINNITUS, #s. m. Ovid, Son clair & aigu 
des métaux , vintement. ". 


TINNÜLÜS ,3, ww, Ovip. Qui a ua fon çlais & ai- 
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TITHONUS , 5. m. Pirg. Tichon ,qui fur aimé &en- 
levé par l'Aurore , qui lui enfanta Memnon. Les Poëces 
difert qu'il fur changé en Cigale après une longue & heu- 
reufe vie. x 

* TITHYMALUÜS,1.m.Pl.Le Tichymale, Plante dont les 
Aeurs font des godets pt LR quatre ou cinq quar- 
tiers. Ces fleurs font enrourrées de deux feuilles, qui fem- 
blenc tenir lieu de calice. Le piftile s’éleve du fond decha- 

ue fleur , & foutient un bouton , qui devient enfuire un 

ruit releve de trois coins. 11 eft divifé en crois cellules, 
remplies chacure d'une femence oblongue.(r. n1%r, mam. 
me à , & Hyhuxir, tendre.) 

TITIÆ avr. F. pl. Varr. Pigeons ramiers , au d'au 
tres oifeaux , dont les Augures confideroient le vol. Hine 

TITIL, Grwm, rm. pl. Varr. Les Prétres d'Apollon. 

TITILLANS , anis. Cic. (part.) v. 

TITILLARE , 10, aus, atum. Cie. Chatouiller. 

Ne vos titiler gloris. Ho. Que la gloire ne vous cha- 
zouille poine. 

TITILLARI, Dr, &nts sim. (pafl.) Cic. Tirillari ve. 
uprate. In. Etre couché du plaïfir. 

TITILLATIO , omis. f. Cic. & Chatouillement. 

TITILLATUS, #1, m. PI. $ { On Le erouve que 
Y'ablacif de ce dsinier nom latin.) 

TITIO, 6»55. m. Celf. Un tifon, Titio foepitus. Per. 
Un tilon éteint. 

Trrius, ii. m. Dig. Titius, nom fort frequent dans les 
Livres de Droic , & dont on fe fert pour faire routes fortes 
d'efpsces, C'eft ce qui a douné bien de la peine à Papyre- 
Maffon, qui a fait la vie de ce Ticius , comme fi c'eût été 
une psrloune réelle. 

TIr IVILITIOM, in. Plant. Ua rien,un feeu,un zeft, 
une chofe de neant. + [C'eft un mor forgé par l’laute.] 

TITÜBANS , #is. (adj) Ovid. Qui chancelle, qui 
tremble. {part.) v. TirUsaRs. 

Lingué titubante loqui. Ovx1v. Avoir la langue embar- 

*raffée en parlant , bégayer en parlant. 

TITÜBANTER. {adv.) Cic. Avec inconftance & le- 

gercté. Titubamter loqui. Cie. Chanceler en parlant, bé- 


ayer. 
TITÜBANTIA, Z. f. Susr. Pid, TirUsario. Oris 
titubantia. Susr. Bégayement. 

TITÜBARÉ , #5, avi, &rum. Ovip. Chanceler , pa- 
roitre érouné. Cie. Héfiter emparlant, bégayer , fe cou- 
cher, broncher, 

TITÜBATUR , finibsrüm &ff. (imperf.) Cuc. Si riru- 
batum ft. Cie. Si l'on a bronché. 

TITUBATIO , ônis. F. Cie. Chancellement , manque 
d'adurance daus ce que l'on dit. 

TITÜBATÜS, à, wm, Vire. Titubata vefligia. 
Vins. D:s pas chancelans, 


TITÜLÜS ,5 m. Ovid. Qualité, f. titre. m, ca M 


tion d'un livre, d'une maïlon , d'une ftatue, d'un {ep 
chre.f. Liv. Les qualités de quelqu'un, Cic. Noin. fPré- 
cexte. m. Sujet. 

Excufare fe aliquo titulo, PauL.J.C.S'excufer fur quel- 
que précexte. Imgredi per alicujus titules Ovip, Commen- 
cer par louer les qualirés de quelqu'un, Legwm latarum 
tituli. Tac. Le vitre, le (ujet des Loix qu'ilavoit faites. 

Tirus ,5,m. Bibl, Tite, uo des Difcipies de Saint Paul, 
à qui cer Apôtre écrivit une nr que nous avons encore, 

Tite, Empereur Romain, fils & Succelleur de Vefpa- 

en. Titus Liviws. Tie-Live, navif de Padoue , celebre 
Hiftorien Romain fous Augufte. Son hiftoire commence 
à La fondation de Rome, & alloic jufqu'à la mort de 
Diufus en Allemagne, Il ne nous refte des cent quarante 
ou quarante-deux livres de cer Auteur , que la premiere, 
la troifiéme , la quacrigme , & la moitié de la cinquième 
Decade. Pline le Jeune rapporte qu'on a vü venir à Rome 
ua homme de l'excremité d'Efpagne , pour avoir le plaifir 
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de voir Tite. Live. Puun. J. Lib. 2. Ep. 3. Saïnt Jérôme 
rapporte le même faic dans fes Lettres. 

TITYRUS, #. m.Virg. Ticyre , nom d'un Berger, 
Serv, | Un bélier. Heyych. Un cerrain oileau , un Satyre, 
un chalumeau, 

TMOLÜS , 5. m. Ovid. Tmole, montagne de Lydie ; 
Province de l'A fie Mineure. 

TOBIAS , é. m. Bib!. Tobie , nom d’us homme,& d'un 
Livre de l'Ancien Teftament. 

TosiNiUM, f.n. Eccl. Zofiog , en Suifle, 

TOCÜLLIO , ônïs. m, Cie. Ulurier. m, un Fefle. Mate 
thieu. (remuer, fœneratereulus.) 

Toënsnsts im. Eccz. Ternois, Canton près de Hefdin. 

TOFACEUS , à, #m. PL. Qui reffemble au tuf, en 
parlant d'une forte de terre. (R. Torus.) 

TOFINUS , à, #m. Sust. De tuf. 

TOFOS , 5. m. Vitr. Tuf, forte de pierre poreufe 83 
tendre. (Onen rrouve de rouge , de noir , & de blanc.) 

X [Quelques-uns écrivent ce mor parue H,TorHus, 
mais mal , («lon Voffius , puifqu'il re vient pas du Grec.] 

TÔG, &.F. Cie. Habie. m, Robbe que portoient les Ro- 
mains en remps de Paix. Toge. Elle defceudois jufqu'aux 
calons. [Her.Sorte de robbe que portoielt les femmes du 
commun. (9. Traa à Tacanpo.) Toga pratexta. Voyez 
Pratsxra,robbe bordée. Toga pura.Robbe des Romains 
fans aucun ornement, Tegæ virilis. Cac, La robbe virile , 
qu'on prenoit quand on avoit feize ans accomplis. Off- 
cinm tega. La prife d'habitla ceremonie ." failorc , 
quand un jeune Romain préflôic la robbe.Adefe officie 10- 
ga. Affifter à cette ceremonic. 

TOGATARIÜS , 45. m. Suet, Qui fair des comédies , 
dans lefquelles les Aéteuts font habillés de la coge, ou 
robbe Romaine, 

TOGATÜLÜS ,5. Manr. ? Qui pe la toge , ou 

TOÜGATÜS,3,#m, Cic. $ vêtu de cette robbe lon= 
gue. fCourcifan qui eft en vifite en habit de cérémonie. 

Magna caterun togatorum. Cic. Une foule,une trouppe 
de gens de robbe.Togata mulier.Mant. Uue femme adul= 
cere, (parce que les femmes convaineues d'adulere Étoient 
obligées de porter cetre robbe appelle Tosa.)Mikiris ra- 
sata. Ovip. L'exercice des Procureurs & des Avocats, le 
Palais, le Barreau. 3 

Togate comrdia. Pieces dont les fujets étoient tous pris 
des Romains. Livius Androzicus en eft l'Auteur. Tegaæfis 
excelluit Affanius, Quint. Afraoius a excellé dacs les 
comedies Romaines. Opera tegata, MaRT. La charge des 
Huïfiers, qui conduifent avec leurs robbes les perlonnes 
diftinguées. ; 

TOGÜLX, 2. F. Cie. Une perire robbe à la Romaine. 
(dim.) de Toca. 

ToisiAcUM , in. Eccl, Zulpig, ew Zulg , au Pays de 
Julliers, e 

TocsrABILIOR , ris. Cic. Plus fapportable. Tolera 
bilises evit terra Sodoemormm. Biex.. Ceux de Sodome feront 
craités avec moins de feverité. (comp.) de 

* TOLÉRABILIS , &i/ë. (adj.) Cie. Supportable , role= 


rable. 

Telerabilis home. Tsr. Un homme paflable, raifon= 
aable. [Un homme indulgent , condefcerdant. Anmons 19- 
lerabilss. Liv, Une provifion fufh'avte. 

TÔLÉRABILITÉR. (adv.) Col. Paflablement, d'une 
maniere paflable , fupportable. He (comp.) 

Tolerabiliùs pars dolores. Supporter la doaleur plus pa- 
tiemment, plus facilement. | : 

TOLÉRANDUS, 4, #m. Cie. Que l'en doit fupper« 
ter , fupporcable. ; 

TOLÉRANS , änfis.(adj.)Cic. Endurant,qui fouffte 
& fupporce.(parc.)v. FOLSRARE, . 

Tolerantiffimus penuria. Cou. Qui fouffre Fort patiem« 
tusat, force ailément La pauviecé. Pifciwm genera duleis 
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nds tolerantis. Cor. Des efpeces de poifons Qui vivènt 
même dans l'eau douce. 

TÔLÉRANTÉR. (adv.} Cie. Avec parience , patiem- 
ment , paifiblement, 

TÔLÉRANTIX, 2. f. Cic.Parience à foufrir.T'eleran- 
tia doloris, Quint. La patience à fouffrir la douleur, 

ToLsRANTIOR , oris. PL. (comp.) € 

ToLaRANTISSIMUS, #, #7. C1c. ( [up.) de Tozs- 


FRANS. 

TÔLÉRANTIUS. (adv.) PL. #, #5. (comp.) de To- 
LERANTIER. 

TÔLERARE, ©, avi, tam. Ts. Souffrir, fuppor- 
ter patiemment, endurer. Tolerare alicujus egeftatem, 
PLaur. Affifter, foulager quelqu'un dans fa pauvreté. 
—Su& pecunié milites PLAUT. Entretenir les foldats de fon 
argent.—vitæm, Cas. Vivre avec peine, gagner [a vie.— 
vitam colo. Virc.Gagner fa vieen filanc.Tolerare fe Ur. 
S'entretenir. Se liberofque agella tolerare, Front. Se (ou- 
tenir & fa famille du revenu d'un petit champ. Telerare 
Patienter, Quint. Souffrir patiemment , avec patience. 
Qwes corpors equorum tolerauerant. T ac. 2. 24. Ceux à 
qui les chevaux morts avoient fervi de nourriture. 

TÔLÉRARI , dr, gvits sim, (pall.) PL. Impenfe publi. 
€a tolerantur, PL. On faic les dépenfes publiques. Telera- 
tu difhicilis. Difficile à fupporcer. . 

Toriranum REGNUM, 5, n. Pl, Tolede, Royaume 
d'Efpagre. 

Tousrum, i. n. Tolede ,-Ville de la Carthaginoiïfe & 
de l'Exarcat des Efpagnes , Capitale de la nouvelle Ca- 
tille fur le Mage, Archevêche & vitre de Primarie. 

Torrs. Otez. {(imper.) v. ToiLers. 

TOLLENO , ônis. m. Plaur, Liu. Une bafcule ou ci- 
&ogne , machine à rirer de l'eau d'un puits. 

TOLLERE, 10/5 , fafftli, fublätum, Cic. Lever en 
baut,relever deterre, élever, haufler, foter , tuer, faire 
mourir , abolir , effacer. 

Animos follere, S AuL. S'enorgueillir devenir [uperbe , 
fier.—sliquem ad cœlum laudibus. Cie. Louer quelqu'un 
exttaordinairement.—#micitiam & vita. Cie. Over l'ami- 
tié de la vie.—clamorem. Cie. Crier fort haut, faire un 
graad cri. —fluëtus. Vire. Exciter les Aocs de la mer.— 
aliquid oneris. C1c. Prendre qu foin , fe charger de 
quelque chole. Se rollere à terra altius. Cie. Croître,de- 
venir plus haut. Hwms fe tollere, Vino. S'élever , [e faire 
quelque reputation , immorcaliler (on nom. JOvin. S'é- 
Acver de verre, Naves qua equites [uflulerant, Cæs. Les 
vaifl:aux fur lefquels la Cavalerie avoir pale. Tellere le- 
£gem. Cie. Caller , annuller, abolir uve loi. Tollere libares 
ex, de. Pr. Avoir des enfans de.—fpem, Czs. Ouer , faire 
perdre l'efperance,-rifum. Cire, Eclarcer de rire.—Îr cru 
cem. Liv. Pendre à un gib:t , ou à une potence. — meme. 
riæm, Cic. Effacer , abolir , éteindre la memoire.—nomen 
ex.Cie.Effacer le nom de.—dolorem, P1.—tormentum. Cas. 
Oùer la douleur.—ferre , veneno, Cie. Tuer,empoifonner, 
faire mourir par le fer , se le poilon. Qued natumerir, 
tollite, PLAUT. Amp. Faites élever l'enfant que vous 
mettrez au monde. #% Lor(qu'un enfant venoic de naître, 
on le merroit à terre; fi le pere le vouloit élever , il le re- 
levoit lui-même , ou le failoic relever , ce qui s'appelloir, 
propremecr rollere , & de {à il fe prerd pour élever, nour 
rit. Si le pere ne difoit rien , c'etoit figne qu'il vouloir 
qu'on l’allir expoler , & qu’on s'en défir, 

TOLLE , à, fabläris sum. (pall.) Cie. , 

TOLLO , onïs. m. Plant, Celui qui tire, qui puifs de 
l'eau dans un puits. 

TOLLO , 51, sf, Vid. Tourars. 

Tozoniyn, ii. n. Toulon, Ville affez bonne de la fe- 
conde Vievnoile , & de i'Exarcat des Gaules dans la Pro. 
vence, avec un cres-bon Porc fur la Mediterranée , Evé- 
hé fous Arles en 450. 
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TOLOSX , 4. f. Touloufe, Ville cres-belle da la pre- 

micre Narboncoife , & de l'Exareat des Gaules, Parle= 

ment pour le Languedoc dont elle ef Capitale, fur la Ga- 

ronne, Archevéché dès l'an 1 317. Tolofeen Andalou- 
fie & en Bifcaie, 

ToLosanUs , #, mm. Cic. De Touloufe, Touloufain, 

Tozosas, atis. m. Mart, De Touloule, 

Torvsra, 4, Eccs. Touvre, Riviere qui fe jette dans 
la Charente, 

TOLOTARIS , 3rë. (adj.} Sen. Qui va l'amble. 

TOLÜTARIUS ÉQUÜS.m". San. Cheval qui va bien 
le pas , ou lainble. m. 

Tozurisis GraDUs. Varr. Non, Le pas qu'on appelle 

'amble. 

TOLÜTILOQUENTIX, «.f. Nav. Volubilicé de [a 
Jacgue. (vieux mots.) 

TÜLÜTIM. (adv.) PLaur. Incedère tolutim. VARR: 
Aler bien le pas , aller l'amble. 

TÜMACINX , 4. f. Parr. & 

TOMACLÜM , 5. n. Mars. & 

TOMACÜLUM , 5. n.fuv. 
gredieus, efpece de boudin. “ 

Tomanas.Eccl. Semen , Riviere de Mogor , qui fe dé« 
charge dans le Golfe de Bengale. 

TOMENTÜM , 5. 0. Suer, De la bourre à faire des ma« 
relas ,un matelas. Coccinenm tomentum, Pire. Matelas 
de laine couleur de pourpre ou d'écarlatte. 

TÔMEX , icis. Corde faite de jonc ou de geneft. 

On ne crouve de ce nom que l'ablatif fingulier, f# 
mice , dans Vitruve & dans Pline ; romicem, dans Opilius 
Aurelius, & l'ablatif plurier femscibus , dans Pallade. 

Toni, orum, (m. pl.) Strab. Tomes, Ville de la Bafle 
M:fe, fur le Pont- Euxin, b. Babba ow Kiovie, [ur la 
Mer- Noire. Ovide, Poëte fameux à Rome , fur releguë 
ar l'Empereur Augufte à Tomes, & y mourut l'an de 

eme 770, ou le 17 dela Naïlfance de Jssus-CHriste 

Touicz. (abl.) Pid. Tomax. 

TÔMITANUS , à, #m. Ovin. De Tomes ou de Kigx 
vie, Ville de Bulgarie. 

TOMIX, icis, Vid. Tomsx. 

* TOMUÜS ,5. m. Marr, Un tome. mwes. 

TONANS , äntis. Ovip. Tonnant. Jupiter.(part.) v: 

TÔNARE , n3, t6nù s, tbniram. Cie. Toner. PR o », 
faire graod bruit, faire du rinramarre.Ore tonare. Vira. 
Crier haut. Quanso tu ore laudes fratri tonm? PL. Avec 

uelle application imitez-vous les rares ralens de votre 
Éere? Tonat cœlum omne fragore. Vire. Tout le Ciel re« 
tentit de bruit , de conserre. Sironwerir, Cie. S'il conne, 


Saucifle. f. cervelac 
de Porc biche, mé« 
lé avec d'aucres in« 


Hine 

TONÂATIO, ônïr. F. Sem. Le connerre qui fe Fait enrena 
dre , un coup de tonnerte. : 

Tonpsns , enti, 8 TonNbaNDUS , #, #m. PL. (part.}va 

TONDEÈRÉ , dé ÿ, türond5, tonsum. Cic. Tondre,faire 
coupper les cheveux , la barbe, rdfèr, Tondere over, PL, 
Tondre les brebis. Tondere aliquem auro, PLaUT. Elcro« 
quer à quelqu'un fon or.—capnt ad cutem, Cars, Raler la 
tête à quelqu'uc.— dumets. Païtre, en parlant des sau= 
reaux.—prafs. Vic. Faucher les prez. 

+ Ce verbe fe prend quelquefois paffivement, 

Hirci tondent, (pour) tondentur. Via. On cond les 
boucs. Ad tendendas oves. B 1 3 1. Pour con dreles mous 


tous. 

TONDERI, br, tonsis sim, (pal) PL 

TÔNESCÈRÉ , fer. Tonrer. Vid, TONARE, 

TÔNITRALIS , dé. (adj.) Luer. Où le forme le ton« 
nerre. Cœli tenetralia templa. LUCR. 1. 1093, Où Le form 
ment , & d'où fe lancent les connerres. 

TONITRÜ. n. Cie. Le tonnerre. 

TonirkVauis Jyr1Ts8. Jupiter foudroyast,qui lancé 
le tongerte, 


… 
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TONITREIS , #:.m. Ovid. & ? Le tonnërré. Ful- 

TONIÎITRÜÜM , in. Ad Cie, S guræ dr tonitrua. 
Bis. Les éclairs & les conrertes. 

Toniza,4.f. Ercl. Tunis en Afrique. 

TÔNO , #5. Vid. TONARS. 

TONSÆ , &rmm. f. (pl.) Virg. Des avirons. 

TONSILIS, il. (adj. pl.)Que l'on tond. Tenfile buxe- 
tum. Marr. Un lieu planté de buis , ce que l'on tond. 

TONSILLA , 2. f, Accime. Un pieu dot la pointe eft 
armée d'un erocher de fer , que les Marelots enfonçoient 
fur lerivage, pour y attacher une barque. 

TONSILLEÆ , #rmm. cn Cie. Les Amygdales, ou 
deux glaudes qui font au fond du palais. 

TONSIO , &uïs. f. Bibl. La vonte,la tonture , la coup- 
pe. (R. Tonpsrs.) Ex renfione ouium. Biss. De la tonte 
des brebis. Poff tonfionem Reg. B 19 L. Après avoir ëté 
couppé par le Roi. , 

Tonsior , ori. Sarv. Plus battu , plus uni. (comp.) 
de Tonsus. 

TONSITÂRE,5, aus, atäm.PLAUT.Tendre. (freg.) 
de Tonpsrs. | 

de Je n'aicrouvé dece verbe que le pallif, Vid. Tau- 
SITARS. 

Terin anne sc rélté eves, PLAUT. On tond les bre- 
bis trois fois l'acnes. 

TONSOR ,,5ri:. m. Cir. Un Barbier. | 

TONSORIUS, 4, #m. Cie. De Barbier. Tonforiss 
culter. Cic. Un rafoir à faire la barbe. 

TONSTRICULÀ, à. Gie. Petite Barbiere. 

TONSTRINA , 4. f. Tan. Boutique de Barbier. 

TONSTRIX, 155. €. Plant, La mme d'un Barbier, 
une Barbirre. 

TONSÜRA , 4.f, Col. L'aëtion de rondre eu rafer. 

Eccl, La Torfure. 

TONSUS, à, #m. Cic. Tondu. m. couppé,rafé.{part 
pal.) v. Tonpsrs. 

Tonfus reus. Mart. Un accufé abfous. (On couppoit 
Ja barbe à celui qui étoic abfous. } Tonfawalles. Ov12. 
Des vallées dont on a couppé les arbres. Saltatrix tonfa. 
Cic. La Danfeufe aux cheveux courts. 4€ C'eft un nom 
» rires que Ciceron donne à Gabinius , qui aimoit 
ort la danfe,ce qui ne convenoir pas à ua Con(ul. Hl'ap- 
| sèeg tonfs , parce que les Romains portoient les cheveux 
ra courts, au lieu que les Danfeules les avoienc fort 

ongs. À 

TONUS , 5. m. Pitr. Un ton de mufique. (rrès. ) 

*TOPARCHIA , &. f. Bibl, Toparchie. f: Gouverne- 

ment d'un lieu. ( Ce mot eft cout Grec , mms, locus , & 


sex imperinum. ) 
Une topaze , p'erre pré- 
$ dent eme.) Ille 


TOPAZIÜS , 55. F. Plin 
Topazos, 5, PL. 62. 9. 

donné fon rom à ces pierres précieules. 
S.Vid, TorAcsus. 


des Indes, dY6 
S. id, T@rus. Du tuf. 


TOÔPHACE 

ToPH 

TOPIX , orûm. n. (pl.) Vitr, Paylages. (Certains ou- 
vrages que fonc les Jardiniers en taillanc cercaios atbrif 
fraux , fur lefquels ils reprefentenc diverfes figures pour 
l'orcement des jardins. )T'opiormm varietates. Virr.La re. 
prefencation quife fait avec les arbriffeaux railiës en rou- 
tes fortes de formes. {reatier, où remer, fifcelle , à caufe 
de la A:xibiliré de ces fortes de plantes.) 

TOPLARIA , &. f. Cic. L'arc de faire des payfages, & 
autres ouvrages de verdure. æ, Topsariam facere. Crc. 
Faire des paylages & des ouvrages de verdure. 

+% On croit qu'il faut fous-entendre #rs avec repiaria. 

T'opiarinm opws. Cie. Ouvrage fait avec ds arbriffsaux 
tailles, pour l'embellifemerr d'un jardin. [11 eft certain 
que les Anciens travailloient à ces fortes d'ouvrages. Ci- 
ceron en parle dacs foa croifiéme Livre , #d Q. $. ep. 1. 
Pline 16,33. Pling le Jeuce,s, &. où il dit que le buis repre- 


fente plufieurs animaux qui f regardent ; qu'ileft raillé 
en mille figures differentes, quelquefois en lettres, qui 
reprefentent rantôt le nom du Maître , tantbt celui de 
l'Ouvrier. Firmicus,7. c. ro.en parle,& ileneft fair men- 
tion dans le Digefte,leg. do. de leg. | Serui tepiarii. Cic. 
Les Jardiniers qui cravaillent à ces fortes d'ouvrages. 

TOPIARIDS, 5 5. m. PL. Un Jardinier qui fçait tra= 
vailler lebuis, & faire ces fortes d'ouvrages. 

*TOPICZ , ürim. n. (pl.) Les Topiques, les Livres qui 
craicent des lieux de la Dialeétique,c'eft-à dire, qui four. 
nilfenc les diverfes masieres de faire des argumens. Cice= 
ron 4 intitulé les livres où ileraite cette matiere , Topics, 
(R. memes, lieu.) 

*TOPICE, &s. Cic. La partie de la Logique, qui ap« 
prend les diverfes manicres de former des argumens. 

*TOPICÜS , 4, #m. Cic. Topique, local. Topici dis. 
Serv. Les genies qui prefidert à un lieu particulier. 

*TorocRarHiA, 4. f. Serv, Topographie, la defcrip= 
tion d'un lieu, le plan. (R. næs, lieu, & %e#?a, décrire.) 

*Tororussia,e# 7 Un lieu imaginé & feint , qui n'a 

*Tororuesis. ni de réalité que dans l'imagira- 
tion du Poëte. 

Torrsa. Quint. [Mot des plus furannés, dont les An 
ciens [e (ervoienc pour Cifè, celeritèr , remerè, Fast.] 

TORAL, &/5r.n. Her. Couverture de lir. 

Torciacum , f. n. Ecel. Torci, au Diocefe de Paris, 
& au Diocef: d'Angouléme. 

TORCUÜLAR , #ris. 0. Varr. Un Preffoir , machine 
dont on fe ferc pour preffer la vendange. Pl. ua Prefloir, 
le lieu où l'on foule la vendange. e 

TORCÜLARIOM, 15. Vid. ToReULAR. 

TORCÜLARIUS , à, #m. Co. D: prefloir. Torcw- 
laria cella, Cou. Le lieu où l’on foule , où l'on preffe la 
vendange. “ 

TORCÜLARIÜS , 15. m. Col. Celui qui travaille à 
prefler , ou à fouler la vendange. 

TORCÜLÜM , 5. 0. PI. Prefloir, m. machine qui fert 
à prefer la vendange. : 

TORCÜLÜS, à, mm, Car. De prefloir. 

TORD#LÉ, #5, n. PI. S:mence de l'herbe, appellée 
Sefelie. 


*TOREUMX , tir. n. Cire. Un vale d'or ou d'argent 


ravé. 

: TOREUTICE, ér. f. PI. L'art de graver. mener, 
TÔRI, or#m, m. pl. Cie, Les mufcles. Vid. Torus. 
ToriNNAa; ss. f, Eccl. Tumnne, Vicomcé dans le 

Limofin. 

TORMENTILLÉ , 4. f. La Tormentille, Plante dont 
la eur eft à quatre feuilles difpofées en rofe. Le calice eft 
un baffin decouppé en huit parues, quatre grandes & qua= 
tre petites , placées alternativement. Lorique cette fleur 
eft pañfée, le piftile qui fe trouve au milieu de ce calice , 
devient un fruie prefque rond , dans lequel font amaffées 
plufieurs femences oblongues , enveloppées du calice. Les 
feuilles font difpofées comme celles de la Quintefeuilles ; 
& la racine tubereufe. 

TORMENTÜM , 5. 0. Cie. Torture. f. tourment que 
l'on fair fouffrir à quelqu'un , pour lui faire avouer quel. 

ue chofe. Par. L'aftion de mnoudre le bled. Cie, route 
forte de machine de guerre, qui {ere à jetrer des pierres, 
des dards, Tormenta narimm. PL. Les mauvailes odeurs. 

TORMINA, #m. 0. pl. Celf, La dyffenterie. PL. des 
eranchees, douleurs que l'on fere dans les inteftius. 

TOR MINALIS , 4ië. (adj.)Ceif. Qui caufe la dyfen« 
céric. 

TORMINOSÜS , à, m. Cie. Qui a la dyffenterie. 

TORNACOM, 5. n. Ecel, Tournai, Ville du Comté 
de Fiardres. 11 y a ua Evéché. 

TornanDo. Apul. (ger.) de 


æ — n 


TORNARE, d, avr, atum. Cic. Tourner, faire quel 


que 


+ 


"Tor 
que ouvrage au Tour. Mwrdium ita tornauit, mt. Cie. Il 
a fibien arrondi le mond-, que. 

TORNARI , dr, gris som. (pail.) PI. 

TORNATILIS, rilë. (adj.) Bibl. Qu'on Fair fur le 
tour , fait fur le tour , fair au tour. 

TonnarTiUm, ir. n. Eccl, Tornai,au Dioccle de Nîmes. 

TORNÂTÜRX, 4. f. Bibl, Moulure. f. (Terme de 
M-ruilerie.) : 

TORNATUS ,à,#m,Lucnr. Rond, fair au tour. 
Malè tornats verfus, Hor. Des vers mal tournés. 

X [Un nouveau Commentateur d'Horace, prétend 
qu'il faur lire, Male ter nates verfus.] (part. pal. )v. 

TORNO , #5. Vid, Tonnans. Ci, Tourner, faireun 
ouvrage. 

Tornoporun , é.n. Ecel. Tonnerre, en Champagne. 

TORNUS ; 5. m. Virg, Un Tour , inftrument de Tour- 
neur, Anguflo rorno verfus includere, Ovip. Faire de pztics 
vers. 

Toxo. (ab!.) Toros. (acc. pl.) de Tonus. 

Torosion , er. Co. {comp.} de 

TOROSUS ,à, wm, Cou. Charnu, plein de mufcles. 
Sen. qui a des sœuds, plein de nœuds. 

Torpssant.(;. plimp.) v. Torpskre. 

TORPEOD , inis. f. Sall, Engourdiffment. Cic. forte 
de poiflon qui fe cache dans la vafe qui eft au fond de 
l'eau , qui er gourdit les poiffons qui nagent pard-flus ,& 
qui les devore après les avoir engourdis. La Torpille. 

Tonpans,entir. PL. Liche, engourdi. Vid. Tonpipus. 

TORPEÈRE, Ë 9, tops. Cac. Etre engourdi, étre lan: 
ire , éere lâche, Torpent confilia fenis. Liv. Les avis, 

Leuunens d'un vi-illard,(ont lents. Torpere mets. Liv. 
Craindre fi fore , qu'on n'ole fe remuer, Animo Cn corpere 
torter Ho. Ila le corps & l'efprit cour abbaciu. 

Tonrpascens , entis. PL, (part.) v. 

TORPESCÈRE , Je. Sen. Deveair engourdi, Sail. de- 
venir lâche , pareleux. - 

TORPIDÜS, à, ém. Liv. Engourdi, lâche, parefeux. 

TORPOR, ôris,m. Cie, Engou:d.ff:menr. m, Syn. 
Torbede, 

TORPORARE, ©, Zur. Non. Evgourdir , rendre en- 

ourdi, 
” TORQUATÜS, à, #m. Ovin. Orné d'un collier, qui 
porte un collier. (R. Torquss.) 

TORQUATUS , 5. m,.Liv. Surnom de Tieus Marlius, 
qui fur lursomme Torguatus, pour avoir üté un collier 
à un Gaulois, qui le déhoic au combat auprès de Teveror.. 
LEcel. Tronquets, Evéque de Trois-Chäteaux. 

TORQUERE, quë 3, 16rs6, tortum, Liv. Tordre, Virg. 
lancer, rouler, entraîner. Cie. vourner, tourmenter.[Pirg. 
gouverner. 

Capillos torquere ferre. Ovin. Frifer les cheveux avec 
Jes Éers. 1n coronam torquere aliquid. Paix. Faire des cou- 
rounes de, ou avec. Srumina torquere pollice. Ovio. Filer. 
Aurem torquere ab. Hor. Dérourner fes orcilles.—:ælum 
dr terrar. Vino. Gouverrer le ciel & la vitre. Jter torque. 
re, Stat. S'ecarter du chemin.—fulmina, Virc. Lancer 
des foudres.—vculos ad rem aliquam. 1p. Tourner les yeux 

vers quelque endroit.—r#, Cic. Toidre la boüche , taire 
des grimaces avec la bouche. Torquere mere. Ho R, 
Enivrer. Torguerfaxa. Vino. Roule, entraine des pier- 
res. Torquere feripta fus. Sin. Affét:r dans fa compfi- 
tion, une trop grande délicatelle. Torquere fe. VirR. Se 
tourmenver, T'ua te libidines terquent, C 1e. Vos paihons 
vous tourmentent. Aywas terfit remis, Ovip. À remonté 
la riviere, a monté contre le cours de l'eau, Torquer hn- 
mere. Vin. Soutieot fur fes épaules. 
Ne me torqueas, Biss. Ne me courmentez pas. Qui em 
torturi erant, In. Ceux qui l'alloienr rourmenter, qui 
l'alloient fouetter. x 


TORQUERI, Cdr, forrits sum. [pall.) Cie, Etre tour- 
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mênté, Per qua peccat quis, per bac € torquetur, Diax. 
chas cft tourmecté par la même chofe , par laqueile if 
pee ne, 

TORQUES , ÿr. m. Cie. f. Varr, Collier 

TORQUIS, fr. m. f. Cie. Un collier. 

Tornasis. (2. fut.) v. Torres. 

- TORREFACÈRE , fdci 6, fées, faämm,Cot. Faire 
tdi, faite lécher, 

TORREFACTUS »#4,#m, Co.z,.zr. Forc féché, 
extremement fc. 

TORRENS , énris. (alj.) Pirg. Ardene, brû'ant, frio- 
lent ,imperueux, rapide, Torrens dicendi copis. Juv. Une 
tloquence rapide, abondante, Faso rorrente, Luc. D'ane 
mort précipité. Flumine torrenti merfus Ovin. Englourti, 
fubmergé dans un fleuve rapide. | 

Tonrxans, enfis. m. Cie, Un torrent, eau qui vienc 
d'une p'ui: extraordinaire , qui erofe tout à coup , & qui 
caufe de grards ravages. Verborum torrens, Quint. Un 
corrent de paroler. Rita terrentis, Ovip. Comme un tor4 
rent, Torrente Æffivo. S o 1. Dans les plus grandes cha 
leurs de l'Eté. 

ToRRENTIOR , eris, Pr. (comp.} € 

ToRRaNTISSIMUS , #, sm, Srar. ((up.) de Tonnans. 
Ardent. 2 

TORRERE , ré, 1ürrit 3 , t6/füm, Vino. Rôtir, faire 
rôtir, Ci. brüler , faire brûler. 

Face mutué torrere aliquem. Ho n. Brûler quelqu'un 
d'un amour rec‘proque, mutusl. Sole cibum torrere. D 1. 
Faire rôtir de la viande au Soleil. Sitis era terrer. Prop. 
La foif deffeche la bouche. Torrebir igni, Bree. Vous les 
ferez rôtir au feu. Frigere terret. VAR R. 1] meur: de froid. 

TORRERI, rë dr, 10ffis sum. (paff.) Ovid, Ecre rôti, 

TRES » fe5. Lucn. Etre brûlé , être rôti. 

RIDÜS , à, #m. PL. Brûlé, rôti. Æffas torr. da, 
Vino. Eté brû'aot. Torridi fontes. Liv. Des fontaines ta- 
ries. Torridus macie. Ip. Defléché , maigre , défait. 
Sole, PL. Brülé par les ardeurs du Soleil. Zona torride. 
VinG. La Zone torride. Torridæ wox. C À LP. Une voix 
clapiffante, 

ee 54m. Pirg. Un ardent, où allumé. 

ORSSRAT.A voit rourmenté. lufp.)v.Torquire, 

TORSIO , omis, f, PI. Tin É Et sa in= 
teltirs.f. [Férm. rorture, f. (8. TonqusRa.) 

TORT À, 2. f, Bibl. Un tourteau, | 

TORTE. {adv.) Luer, De uravers, d'une mariere éme 
barraflee. 

TorrisiaNUM, ft, n. Ecel. Tortillac , près de Vienne 
en Dauphiné. 

TORTILIS, JE, {adj.) PI, Touillé. 

TORTIO, ovis.f. Sun. Membrorum cmnimm tortio, 
Sen. r. Crrtr. #. Fremiflement dans tous les membres. 

TORTIVUS , 4 , #m. Cet. De preffoir. Muftum tora 
tivum, Cor. Du vin de prefloir , ou de preflurage. 

TORTOR , oris, m. Cir. Un bourreau qui donne La 
torture. 3 

TORTORIOM , 55. n.Cre. Ar. Lieu où l'on punilfoie 
les ciciaves & les criminels. (R. TorquER&.) 

TORTOLA, 4. £. Bb, Unrourreau. Facichant rx 60 
tortaias, Bius. [is en failoient des tourteaux. 

TortTuosion ,oris. PL. 11,46. (comp.) de 

TORTUOSUS, 4, #m. Cie. Tortueux. Tortue/urs 
dilpusandi genus, Cic. Maniere de difpurer embrouillée ; 
embarraflée. Ingenrum multiplex, cr tortuofum. Cic. Un 
cfprie double , & fort difimuié , dont on ve fçauroit dé 
couvtir les feovimens , etpric plein de dérours. Torruefs 
#rina. P 1, De l'usine qui ne fort pas droir de fou canal. 

TorTURUS, #, mm. (fut. part. aét.) 

TORTÜS , 4, sm. Horn. Tordu, cortillé , tors. Cie. 
tourmeuté. (part. pal.) v. Torquars. Circa brachis 
tortà vejfe. Tac. À yant cntortillé leurs habits autou: de 

CCCCecce 
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J:urs bras. Vino tortus € ira. Hon. Ivré, & en éolere. 
Tortus verberibus, Cic. Fouerté, fuftigé. Anguis tortus. 
Ovin, Un Serpenc entortillé. Capillustortus. Ib. Des che- 
veux Érilés. Facies torts. Ovip. Un vifage défguré, Li- 
num tortum. Ip. De la corde, 

TORTUS , #5. m. Virg. Repli de Serpent, Fugiens dar 
corpore tortus, Vir@, Il fait des replis fur fon corps, en 
s'enfuyant. 

Tonva. Virg. Le même que Tonvs. Pid. Tonvus. 

TORVE, (adr.) Plant, Decravers, Quid me torvè af 
präas? PLAUT. Pourquoi me regard=1-vous de travers ? 

Tonrvior » #7. APUL. (comp.) de Torvus. 

TORVITAS, ris, f, PI, Severité, rigueur excefive.f. 
regard affreux, m, 
 TORULUS , 5. m. Plaur, Une houppe, f. petit cordon, 
cordonnet. #. Virk. l'aubour d'un arbre, [petit matelas. 
(dim.) de Tonus. Patri torulus inerit aureus [ub petafo, 
PLaur. Amph. Mon pere aura un cordon d'or à fon cha- 
peau. Inutilis hümer efluxit per rorulum, Vitr. L'huimi. 
d'tt inutile, coule par l'aubour, 

TORUS » 1m. Virg, Un lit, Vitr, une moulure relevée 
en rond, [Pirg.les mulcles, (q.Tortus, torus enim à tortis 
herbisdicitur, Sanv.) Torns genialis. Vic. Le lit nuptial. 
Tori geniales. Ving. Lirs pour s'aflzoir à table, & faire 
débauche.—ripærmm, Y 1 RO. Le rivage. Tori in vinibus, 
Co. Les grofles fouches des vignes. Excwtiens cervice 
stores. ViRG. Stcouaur les longucs crinieres de (a rête. 
Tori venarum. Caus, Les rameaux, les gros sreplis des 
eines, 

TORVÜM. Pirg. De travers, Vid. Tonva. 
TORVUS, à, #m, Y1RG. Affreux , hortible à voir, 

qui a le regard affreux, quia le regard detravers. 

Facies torva. Co, Ur vilage affreux horrible àgir.— 
less, V 1R 6. Une Lionve furieuie. Torvs tueri, 1D. Re- 
garder de travers, Torvus vifu. Strat. Hortib.e à voir. 

Tosso,onis, m, Ece!. Tozon, Curé , puis Evêque 
d'Aufbbou:g. ” 

TOSTUS ,4, #m. Cie. Rôti, brûlé. (part. pal.) v. 
TorhsRs, 

Maturitas tofis. Pi. Maturicé qui s'acquiert au Soleil, 
Jorfuue le Sulei: rôti quelque fruit. 

TOT. (ad. pl. indecl.) Cie. Aucant, tant, Quor bomi… 
nes, tot caufa, Ip. Il y a autant de fujer de plaider , qu'il 

a d'hommes. Tor ac tales viri. Cic. Tant & de figrands 

ommes, Ecce tot anni: fervie tibi, Bisc, Voilà déja tant 
d'annces que je vous fers. 

TOTALIS, /ë. (adj.) Total. Pid, Torus, 

TÔT ALITER. {adv.) Eccl, Entierement, cotalement. 
Tori. (dar, fing. ## nom, pl.) de Torus. 
TÔTIDEM.(adj. pl. indeel.)Cic, Tout autant aurane. 
Totidem annos vixerunt, Cie. Ils ont vêcu aufli long- 

temps. Toridem [pica. Bis. Autanc d'épis, 

TOÔTIES. (adv.) Cic. Autant de fois , ravt de fois. Fe. 
Jim mb ignefcas, quod æ&d te feriba toties. Xp. Pardon- 
nez-moi, je vous prie , fi je vous écris fi fouyent. Qyo- 
tirfeumque dico, tuties mir videor in judicium vemsre, 
Cic. Il me femble que je dois fubir un jugement routes 
les fois qus je plaide. 

TOTJUGIS : £è. (adj.) A Si étendu , de cant 

TOTIÜGUS ,4, mm. “PUE S de fortes. 

ToronpsRraT. (3. fing. p'ulp.) v. TonpsRs, tondre. 

Toruriax ,icis. (adj) Autant , autant de fortes, 

TOTUS, à, #m. Cic. Tout. {Cet adjectif Fair au ge- 
nitif Tetiws, & au datif Tor.) Non tots die, Six. En moins 
d'un jour. Tera ades, PLawT. Toute la mailon, Vobis te. 
tius trienmi veniat in mentem, C1c. Souvenez-vous de 
l'efpace de crois ans tous entiers. Torsmente, Vire, Toto 
peétore. Cic. De tout fon cœur. Teris wiribus, Liv. De 
toutes {es forces. Intote , in tetum. Tour à fair, envicre- 
pacnt. Tori cœle ,terraque. L'U CR. 6, 665. À tout le ciel 


T k À. 

& Atoues la rerre, 32 [Tstus Le dit d'un tout avee les par- 
ties , que les Philofophes appellent integrantes. Omnis fe 
dir d'un tout, on du genre avec roures fes efpeces. Totæ 
ades, fignifie la maifon tours entiere avec routes Les par- 
ies. Omner ades, fignifie coutes les mailons. Terss homo, 
l'homme tout entier avec toutes Les parries. Ommis homo , 
fignifie vous les hommes. Omnis (e dit des perfonnes & des 
chofes. Cunéus ne (e dit ordinairement que des choles 
mais les Poëtes n'oblervent pas toujours cette difference , 
au rapporc de Nonius.] 

TOXANDRI, ôr#m. m. pl. PI. Peuples de la Gaule 
Belgique , 1: Comté de Zélande, & partie du Comté de 
Flandres. ‘ 

*TOXICODENDRON , ï.n. Plante dont la Aeur ef 
à plufieurs feuilles difpoféesen role, & foutenues par un 
calice dentelé de quelques pointes. Le fruit eft prefque 
rond , membraneux, canele, fc, & il referme fous’ {a 
res JE femence irreguliere.(R.w£ungr, poilon, dr dvrd esr, 
àibre 

TOXICÜM , 5. n. Plant, Da poilon. m. Toxic alicui 
dar, MaRr. Mifcere, Ovin. Empoilonner quelqu'un. 

TRABALIS , 48. (adj.) Prrg. Qui eft grand comme 
une poucre, de poutre, qui concerne Une poutre, (R, 
Trags.) 

Clavus trabalis, Vire.Clou propre à joindre une pou 
tre avecune autre, un gros clou. Telumtrabale. Ip. Une 
gande pique , un énorme javelot. 

Trass. (abl.) de Trass. 

TRABEX , 4. f. Pirg. Trabée, f. (On appelloit ainf 
crois fortes de robbes; celle qu'on donnoit aux ftarues des 
dieux qui étoit soute de pourpre, celle que portoient les 
Rois, qui éroit de couleur de pourpre mêlée avec un peu 
de blanc, & celle des augures , qui étoic de couleur de 
pourpre , mélée avec certe forte de couleur rouge qu'on 
app<lloit coccum, Sarv.7. Æn. 6 12.) Foriè quia quafdam 
tanquam d'fcolores pannorwm trabes habebar. Lies. 

TRABEATUS, 4, #m. Ovip. Vêcu de certe forte de 
robbe. 

TRXBECULX , £. f. Pirr. Ua foliveau,une petice pou- 
er: (dim.} de 

TRABES, ïr.f. Enn. Lemêmeque  . 

TRABS , 651. €, Caf. Une poucre, une fo'ive, Hor, 
Un vaifleau, Pirr. Ua poicral, (terme d'Archiceéture , 
groffe pisce d2 bois portée fur des pilaîtres.) Trabem im 
oculotuo non vid.s. Biss, Vous ne voyez pas une poutre 

ui cft dans vorce œil. Trabe Cyprid. Ho. Avec un vaile 
sh de bois de Cypre. 

TRÂCHELIOM , #5, n. Plante dont la eur eft un en- 
connoir à paviilon découppé en cinq parties. Lorque cet« 
ce fleur eit pales , le calice devient un fiuie membraneux 
à ttois coins arrondis , divilk en crois loges remplies de (e« 
mences fore menues. 

TRACHINA. Vid, TARACINA. 

*Tracuonis, stis, É. Bibl, PI, La Trachonire , pays 
ds: la Paleitineentre l'Arabie deferce , le Mont-Liban , la 
Galitée, & l'Iturée, qui s'étend jufqu'à la mer de Thibee 
riad=. (R. Quod locrs afperis referta fit. rewsgr, afper ) 

*Tracny. PI, Elpece de plante. rem, 2/perwm. 

TRacHyNA , 4. F. Ville de Theffalie , qui fut nommée 
Heraclée , du nom d'Hercules. 

RACHYNIUS. Ovid. & oo Tr Qui eft de ectee Ville 
TRACHYNUS, #4, 4m, 27 $ de Theffalie. 
TRACTA, orsm. n. pl. Car. D:s gâteaux plats & 

lonzs. . 

TRACTÀ, 4. f. PI, Sorte de gâveau fair de pâte éten- 
due en long. ! 

Traëta lances. V ARR. De la laine filée, & qu'onentor- 
tillz autour d'un fufeau. 

TRACTABANT. (3. gl imp.) v. TRACTARS- 
TKACTABILIS, 58, (adj.) Cr. Corporel, palpable, 


TRA. 

qu'on peut toucher qu'on peut manier, Bibl. Vifib'e, PF. 
Honvéte , quieft pl-in de douceur , qui eft d'un cemmer. 
ee facile , agréabie. Non eff rraëtabile cœlum, Virc. Le 
ciel eft plein d'orages,de cempêtes.Traéfabiles mens. Bin . 
Montage vifible. Nabil eff co traétabilius, Ce. Iln'eft 
rien de fi plaifant que lui, de fi honnête, Pelsgus traëta- 
bile. Ps. La mer propre pour la navigation. Non emim ac 

ceffijtis ad traëtabilem mentem. B181. Car vous ne vous 
êtes point approches d'une montagne fcnfbie & cer- 
xeftre, 


1 

TRACTABILITAS, &tis. €. Wir. Facilité à être mis 
en œuvre , à écre debicé, 1lle arbores in feulpruris cor. 
modam praflant traëabilitatem. W 17 R. Ces arbres font 
propres pour la Sculpture. | 

TRacTasisius,eris.n. Cic. (comp.) de Trac 
TABILIS. 

TuACTANDUS, #, M Et 

TrRacrans, antis, Cic.(part,) Æumanè traGans. 
Bis. Traivaer avec humanité. | 

TRACTARÉ, 5, aus, atém. V1RG,Manier, tou- 
cher. Cir. Traiter, | 

Aliquem acerbiiss traëlare.Cic Traicer quelqu'un trop 
rudemeut.—liberaliter aliquem. LD. Traiter queiqu'us 
honnêtement.—sliquid anime. Cic. Mente, Bist. Denfer, 
mediter , fonger à quelque chole.—#raéare animum ali. 
cujus. T 5 R. Gouverner, conduir: l'elprir de quelqu'un. 
Arma traëire, Hong. Porter les armes.—arrcm sliquam. 
TR. Exercer quelque art.—arte aliquem. In. Mener un 
homme avec addreile.—bibliorhecam. Cic. Avoir foin 
d'une B.bliocheque.—parèm commodè aliquem. P 1. ]. 
N'écre pas fort avartageux à quelqu'un.—cawf#m di fier. 
Zliorem, Cac. Plaider un: caule pius difi:iie.—folwm. Cor. 
Labourer la verre. Viram rraitare. Lucr. Prolonger [a 
vis. 1n muncre alique reëfe fe traëtare. Cic. Se gouver- 
ner, (e conduire: fagemeat dans un empioi, dans une char. 
ge. Traitare cum aliquo. Bus. Traiter, agir avec quel- 
qu'un. Traéla de fanétitate, 1p. Traitez , parlez de fain- 
icre. Cum juvensbus traétare cœpis, Bisc. i]commença à 
confulter , il confula les jeunes gens. Gueid 18 wa trac. 
tabatis ? LD, De quoidifputiez-vous cuiemble durant le 
chemir ? Tradtands junt be.la. B181. L: faut gouverner 
la guerre. Traëanda juffs Cr jura populorum. Cie. 1] 
faut crauer des Loix , & du droit du pruple. Æfie locses à 
Theophrafés egregue tratatus efl. Lo. Theophrafic a tou 
ché cet endroit fort délicatement. Sax mois facile 
tra&asntur ViTR. Oa vaïle ailemeot les picrres molies. 

TRACTARI , br, àrüs sum, (pall.) Cie. 

TR ÂCTATIO , omis. . Cic. L'ufage , l'aétion de ma- 
nier & de fe ieuvir de quelque initruineut , le mauiement , 
le traitement. 

Traëtstio armoerum, Cic. L'aétion de porter les armes, 
de s'en (exvir.—{iérerarums. Ip. L'étude, la proteffion d:s 
billes Lercres.—srbiarmn, Cic. L'art de jouer de La Autre. 
Mala traétatio. Quint. Mauvais traiteinent. 

TRACTATOR , eris. m. Sin. Ep. 66. Qui touche, 
qui riarie quelque chofe , us froueur qui troccoit tout 
doucement avec la mair. 
PTRACTATRIX,seis.f. Mars. Celle qui froctoir le corps 
des conviés das un feftic , frouteule, #54 Mar. 3.923. 

TRACTATU. Bibi. (abi.) dè TxacrarUs, #4. 
(R-TRACTARG.)_ 

TRACTATUS, à ,#m. Cie. Qu'on a craité , dont 
ona parlé, craicé. (part. pall.) x. TRACTARE. À nulle 
liberaliis quâm à Cluentie tricéasws 1jt, Cie. Perfonue 
ne l'a traite plus honuésein.14 que Cluenuius, 

TRACTATUS , #1, m, Crc, Vid. TRaCTATIO. P. 
L'aétion de toucher , de manier quelque chuie , fuu crai- 
vé, ualivre , undifcours où l'on sraice de quelque chou 

TRACTIM. (adv.) Pirg. Couvinuellemenr , Lans ax 
terruption, tout d'un vitre , tout de fuite, Traéfim ran- 
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£tre, PL x UT. Amph. Frouter doucement, comme pour 


faire dormir. 

TRACTITIUS, # , sm. Lampr. Que l'on tire. 

TRACTO, avi. Vid. Traerans, Cie, Toucher, 
manier. se 

TRACTORIUS , à, #m. Vira. Dont on fe fert pour 
ms Traëoris machina,]p. Machine qui {ert à tirer des 
ardeaux. 


TRACTÜS, #; om. Vire. Tiré, craîné. (part. pal.) 
v. TRAHERS. 


Traëum  fufum erationis genws. Cie. Un difcours 
diffus & étendu. 

TRÂACTUÜS, &r. m, PI. L'aétion devirer, Cir. Un 
pays, une contrée. Quinr, L'action de dériver , de venir 
d'un autre mot, en parlant d'un mot. Traëus a borum, 
C. Nur. Raog des arbres.—evi, Luc. La fuite des an= 
nécs.—"æs, Vinc. Etendue de l'air du ciei.—flammarum, 
I D. Uve traiuée de fammes.—maris. Vire. La vaîte 
trendue de la mer. Traëfus temporis. Y. P À r. Elpace de 
temps. Anguis leni tra&atu labitur. V. Max. Le Serpent 
Le giffe lentemert. Oratio traëtu  fmavitate placer PL.T. 
Le difcours plaie par une longue fuite, par fa liaifon, & 
par fa douceur. 

Trapam. (1. fur. ind. act.) Trapiwint. Vous ferez 
livrés. (2. pl. fur. ind. paf.) +. 

TRADÉKÉ , d5, didi, ditäm, Cic. Donrer , mettre 
quelque chofe entre les mains de quelqu'uo , hvrer, ren 
Le Esdirer ; Taconter , écrire. 

Tradere aliquem ad fupplicium. Liv. Livrer ren 
au fupplice—srme, C as. Donner, livrer , rendre les ar= 
mes.—artem, C1 €. Enfcigner un arc. Confuetwdini latinæ 
tradere, Co 1. Traduire en latin, donner un cour Latin, 
Cuffodia tradere. \D.—in caffodiam, Cie. Eufermer , met= 
teen prilon.—#lterum in alicujus poteffatem, Cas. Li. 
vrer quelqu'un entre les mains d'un autre.—sliquem in 
pffrinwm. D 1 A UT. Exvoyer quelqu'an au moulin.is 


Jfervitutem, Cie. Mettre en efclarage.—caufam tradere 


adverfaniis. T 8 R. Donner caue gagnée à fes adverfai 
res—pracepta. Cic. Donner des préceptes. Provinciams 
alicui tradere, T5 R. Donner un emploi à quelqu'un, 
cha:ger queiqu'ur d'un emploi. Sein difeiplinam alicsw. 


Jus tradére, Cic. S: faire le difciple de quelqu'uo.—fe ro. 


turn alicus, In. S'abandonncrenuerementeutre les mains 
de quelqu'un. Tradere regionem ad diripiendam, Cic. Ex- 
poler un pays au pillage,permettre le pillage d'un pays.— 


| fignum profeétionis, Front. Tiet , ou faire tirer le coup 


de partance, bautre la generale,battre à cheval eumieux, 
lonner à cheval.Tradere memeria. Cic. Conferver dans fa 
memoire. Tradere litteris, memoria, momimentis, pofferis. 
Lo. Liv. Ecrire, laiffer à la pofterité. Tradunr.Cic. On 
dit , on lit, on voiv dans l'Hiitoire. 

TRADI, dr, sradiris sum. (pall.) Cie. 

TRADITUR , traditum eff, Cic. Oa air , on apprend, 
on Jr dans l'Hiftoire, Trait eff memorsa, 1, On dit, 
on a laïfle par écrit, uoushions. Hire 

TRADITIO , 5:11. f, Ce, La remife d’une choe en« 
ue les mains d'unaurire, l'aétion de livrer. [|Bibl. La rra- 
ditioo. Traditiopraceptorum. Quint. L'aétion de donner 
des préceptes , ou des regles de quelque fentence. 

mm, atque aliarum ejufmodi difsiplinarum ff 
ge ulas Scripturarum, nullam invenses : traditso 
tabs pr tur andrix, confuetude confervatrix. Tan. 
de Coron, Mil. «. #. Si vous cherchez dans l'Ecricure 
sutique Loi qui ordonne ces faintes pratiques , & d'au. 
tics lemblabies, vous n'en ttouverez point , mais on vous 
prelentera la tradition qui eneit l'origine, la coutume , 
q=1 les conferve, (Ce pallage prouve l'obligarion de fui- 
vie là Tiaditior. Tertulliec rapporte ce pailage , eu par- 
laut du Signe de {a Croix. Vid, Crux.}) 

TRADITOR , oris. m. Ta. Traître, guitrahit, , 
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TRADITÜS, À, äm, Cie. Donré, livré, erahi. 
Tradius hitteris, 1. Ecrit, remarqué dans l'Hifloire. 
Traditus nec, SEn. TR. Tuk, mis à mort. 

TRADO , fr, didi, Vid. Transru. Plant. Donner, 
meccre, 1emercre encre les mains , bailler , livrer, 

TRADÜC. Ter. (imper.) Trapucanr. (3. ple fubj.) 
Taanuesnr. (3. pl. fut. ind.) v. 

TRADÜCÉÈRE , duc, xi, um, Cas, Faie pall:r 
d'us litu à un aucre , conduire, tranfporter, frraduire, 
fdeshonorer , décrier. 

Traducere animes ab aliqua re ad aliam, C rc. Faire 
piller les efprics d'un: chole à une autre.—copiæ flamen. 
Ces. Faire traverfer un fleuve à des crouppes.—copiæs per 
fines alicujus populi. In. Faire paller des croupp:s par les 
frontieres d'un Etat.—s#d fe. Cic. Faire paffer à foires 
qui audiunt ad magram admirationem. 1 p. Exclrer de 
l'admiration dans l'efprit des Auditeurs.—omnes in affen. 

fem fui conflit, Liv. Faire entrer tout le monde dans 
fon fentiment.—tempss, Cie. Paller , employer le temps. 
witam otiofam. 1n. Pall:r (a vie dans l'oifiveté. Tradaxi 
omnem orationem in increandum Capionis fugam, Cic. 
za enfuice employé le refte de mon difcours à blimer la 
uite de Cépion. Traducere equum jub:bantur equites Ro. 
man, In. Les Chevaliers Romaias étoient oblinés de 
| to à la montre. Traducêre aliquem per ors hominum. 

1 v. Décrier quelqu'un, le deshonorer , le facrifier à la 
rifé: publique. 

x Ê Traducere, pour fignifier décrier, eft pluscommun 
au paiff, Et noller eam traducere, B 1 51. Ex qu'ilue la 
vouloit point dénoncer, deshonorer.] 

TRADÜCI, ducbr, tradmétis süm, (pall.) Cic. Etre 

rté, être poulfe, érre entraîné, fécre déchiré, être des- 
Pococt. Ad accufandum traduci, [p. Se porter pour ac- 
gufareur. 

Trapucra. Vid. Trapucrus 7ulia tradnéia, Ville 
d'Efpagne aiaf appeiléce , parce que l'Empereur Augufte 
fic pafler fes Habicans d'Afrique en Efpagne. 

TRADUCTIO, ônis, f. Sen, Infamie. f. deshonneur, 
m. Cie. Une métaphore. Tradufio temporis. 1p. L'aétion 
de pafer le temps. Cm traduélione € dedecore viram 
exigit, San.Il pale (a vie avec honte & avec deshonneur, 
Traduétio ad plebem, Cic. Dégradation de noblelle. f. 
l'a&tion de declarer roturier. 

TRADÜCTOR , üris. m. Cie. Qui fait pafler quel- 
qu'un d'une cordition à une autre, 

TRADUX, ses. m,. Varr. f. Unlong farment, ou 
pe branche d'arbre attachée à une autre 

Taapvxir. A faic pañler. (3.perf.) v. TRADUCsRa. 

*TRAGACANTHX, Z.f. La Barb:renard, plante à 
fur kgumineufe. Le calice eft un corner dentelé qui 
devienr une gouffe diviféc felon fa longueur, en deux Îo- 
gessremplies de queiques femences gui ont la figure d'ur. 
petit rein, Ses feuilles gaiffenc par paires {ur une côte ter- 
funée par un piquant , ce qui établit la difference de ce 
genre ail l'aftragale, (n. Teigse, bouc , G due , 
cpine. | 

PTKAGXCANTHE, és, F. PI, Le: même. Arbriffeau 
d'où découle,quand on lui fa rineifion, une gomme nom- 
méc la gomme adravanr. 

TRAGACANTHOM, 1. n.Calf, De la g adra- 


Act, 

, *TRAÂGELAPHÜS, 5. m. PL.Bibl. Avimal quitient du 
Cerf & du Bouc, TogaaP@. 

TaaczMArTa , fm. n, pl PI, Vid, BazzaR14,des bon- 
bons , des dragées , &ec. e 

TRAGICE. (adv.} Cie, D'une maniere ; ou d'un ftyle 
gragique , tragiquement , d'un ftyle élevé. < 

FRAGICUS » à, äm, Cac. De tragedie,qui appartier 
la Tragedie. Liv. Tragique, fuacite. Tragicns aéor. 
Jp. Un Comedien , un Aëteus de Tragedie, Sés.ws fragi- 


TRA. 
cum. Liv. Un crime funeite , qui a quelque chofe de tra- 
ique. 
; TRAGICÜS, 5. m. Cie. Un Poe tragique, qui com- 
pole des Tragedies. 

TRAGICOME DIX , &. F. Plaut. Une Tragicomedie, 
pieces de theatre où paroïlfent les Rois & les efclaves ; 
piece qui tient du Tragique & du Comique. 

TrRas1ïon. PI, Efpece d'arbrifleau. | 

TRAGGDIA , 4. f. Cie. Une Tragedie, Tragædis 
agere in nugis. Ip. Dire des bagat-lles dans un ftyle [u= 
blime. Excitare tragædias, Cic. Caufer du bruit, du 
defordre. 

*TRAOŒDIOGRAPHUS, f. m. Serv, Poëte Tragique, 
quia compolé des Tragedies. (R. ypafw, feribe.) 

TRÂGŒÆDUS, #. m. Cir. L'Aureur d'une , ou de plu= 
ficurs Tragedies, 

TRAGOPAN, 05. m. PI. re. Efpece d'oifeau plus grand 
quel'Aigle, qui a des cotnes, &c. 

* TRAGOPOGON, üsïr. m,Pl, Cercifie, Barbe d: Bouc, 
herbs & planre donc la f:ur eft un bouquer à demi-feu- 
ross portés chacun fur un embrion, & foutenus par un 
calice un peu long, mais fimple & fendu en plufieurs par- 
vies juiqu'à la bale,&c.(R. rpass, Bouc, & mr, barbe.) 

TRAGORIGANÜM , 5. n. PI. Efpece d'Origan qui 
reflemble au Serpolet fauvage. 

TRAGOÜRIGANUS , #, m. Celf. Le même. 

*Tracos,f. PL. p.45. Efpece d'éponges. regjor » hir= 
eus, un Bouc. 

TRAGOSÉLINÜM , 5, n. Le Boucage, plante dont la 
feureft A-urdelifée , c'eft à dire, qu'elle a cinq feuilles 
inégales , échancrées & difpolées eu Aeur delis de Fran 
ce à l'exiremité du calice. Lorique cette fleur eft palfée , 
le calice devienc un fruit compofe de deux femences un 
peu longues , affez grolfes , arrondies (ur le dos , & ca- 
nelées , applatties de l'autre côté. (R. rospss, Bouc, € 
arAlver, perfil.) . 

TRAGUÜLA , 4. f. Cie. Efpece de dard ou de trait, P!, 
Res , filet de Pécheur, #. (q. trakuls à trabende.) 

+ On croit que traguls eit la même chofe que jzex- 
lum amentatum, qui éxoit attaché à une courroie , qui 
fervoit à Le retirer quand on l'avoit lancé. 

Tragulam in teinjicere adornat. PLaUT. 1] fe prépare 
à vous jerter quelque nouveau trait. 

TRAGÜM ,5.n. Ces. Efpece de prifane de froment. 

TRÂGÜRIOM ,15.n. PL, Ville de la Liburvie dans 
l'Illyrie, & (ur lamer Adriatique, b. Trau , Ville de la 
côte de Dalimatie. 

TRÂGÜS, 5. m. Mart, Puanteur des aiffelles. | Grar. 
forte de poiffon. 

TRAHA, &. f. Col, Un traîneau. m. (R. TRAHERS.) 
Fecit fuper eos trahas tranfire. Bis. 11 fic paller iur eux 
des traîneaux. | 

Taanam. ( 1. fur. ird. ou præl. ubj.) v. TRaHaRE, 

TRAHAX , ds. {adi.) Plaut. Qui tire tout à foi, 

TRAHÉS, &.F. Virg, Ua traireau. 

TRAHBNDUS, #, 4m, PL. Cr 

TraHans,entis, (part.) v. 

TRAHÈRE , #9, x1, um. Ovin. Tirer, traîner, at« 
tirer , encrainer ,emporter. 

Animan trabere, Vino. Vivre.—diversé animum.T ans 
Encrainer l'efprit de divers cbtez. 1'rahere arimis, S ALLA 
Penfer, mediter. Bellwm træhbere, Cic. Prolonger la guers 
re.—pæœnam. San. Prolonger un fupplice.—sliquem fermo- 
re, Vas. Max. Amufer quelqu'un de paroles. 14 malum 


nterdum agrotos trahit, Ces. Ce mal fait quelquefois , 


.raîner ceux qui en font atteints. Trabere ad difeéfion 
nem, Liv. Eucraïner à la revolte, Trahere Calorem, 
Ovwin. S'échaufer.—colorem rubicundum, C o 1. De- 
venir souge.—in diverfum, Liv. Tenir en fufpers.—s# = 


aan, An Hinan. Rendie odieux, Trabore diem, PETR 
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sno%mvitam.Vinc. Paller le jour, la nuir,la vie.—vul. 
tum. Ovin. Rider lefronc. Æger traxi contagis corpore 
mentis. Oviv. Le chagrin m'a rendu malade.—rwborrem 
traxerunt. Ovip. Sont devenus rouges. Varia rrabebant, 
Tac. Les uns l'intérpretoient d'une maniere , les autres 
d'une autre. Trahere in fe. Tac. S'approprier. Mille tra- 
bit varios coleres. Vic. s. Æn. Prend mille couleurs dif. 
ferenres, eft émaillé de mille couleurs. Trabere in jus. 
Tac.in planicien, in ripam, Tac.Trafner devanc le Ju- 
ge, actirer dans la plaine, fur le rivage. . 

Omnia trakam ad ma ipfum.B1g1. \'attirerai cout à moi. 
Nemo poteff venire ad me, nifi Pater qui mifit metraxe- 
rit um. Bigr. Perfonne ne peut venir à moi, fi mon Pere 
qui m'a envoyé ne l'attire. Traxir rete in rerram. Bin. 
Tira le filer à cerre, Hunc toris avida traxit naribus. PH. 
Elle la porra à fon nez,ë& la Alaira avec beaucoup de plai- 

dir & d'avidicé. 

TRÂHI, #ràbbr , tr3 65 s@m, (pall.) Cie. Etre entrai- 
né, étre emporté. Ad fupplicium trahebaruÿ. Bis. Exoir 
trainé au fupplice. Trahitur jucundè comvivinm, PL. Le 
repas (e pale agréablement. 

TRAJANOS, 5. m. PI. Trajan, Empereur Romain, 
l'un des plus moderés ; s'il n'avoir pas permis de perfecu- 
cer les Chrétiens , il feroic plus louable. 

TrarsesRaT. (3. pluip.) v. Trayieune. 

TRAJECTARÉ ,5, &vi. Faire paffer. (freg.)de TRA- 

J1cERS. X [| Jen'ai crouvé de ce verbe que le pallif, 44 
Smum acu trajeétatur. Cars. On fait palfer l'aiguille juf- 
qu'au bas. 
TRAJECTIO , anïr, £. Cic. L'aétion de pafler d'un lieu à 
us autre, srajet, pallage. m. Trajeétio Acherontis. Cic. 
L'action de pal:r l'Acheron. Werborum traje&io. C1 c. 
Tranipofition des mots, (pour tendre le difcours plus p=- 
riodique & plus combreux.) Trajeéhienes fellarum. Cic. 
Le inouvement des Ecoiles d'un lieu à un autre. 

TRAJECTITIUS , à, #m. Pau. in Dig. Que l'on 
tranfporre ailleurs. 

TRA'ECTO , #r, Vid. TRayscrans. Faire pall-r. 

TR A!ECTÜM Francorum,i, n. Francfort, Villed'Al. 
lemagne fur le Msiv.Trajeéum Barduif.Ecci.Trill:bar- 
dou fur la Marne, Trajcéfum ad Mofam. Mañtricht , Ville 
de Brabart es Flandres, fur la Meufe. On l'appelle auffi 
en Latio, Trajcéfum fuperius. 

TRaricTUM ad Rhenuwm , ou y god inferius , 
Urrecht, Ville aurefois Epifcopale. Pid. UiTrRAJTICTUM. 

Taarecrux Porrér. Eccz. Trilleport , près de Meaux. 

TRAJECTÜRA, Z. f. Wir. L'aétion de craverler, d= 
paller au cravers de quelque chofe. Trajefura mutulo- 
rum. Vira. La (aille, l'avance des mucules , & autres 
pisces qui traverfent les murailles & les bitimens, 

TRAJECTÜS, à, #m. Pr. Tranfpercé. Tac. Pallé, 
tranfporté. Aqueduäus per domum alienam trajeétus. 
«Ur. Ua aqueduc qu'on fair rraverfer la maifon d'un au- 
ere, Dolor lateris trajeëtus in cor. Ho. Une douleur de 
côté quia pallé au cœur. Trajeéfus naviculé in Africam. 
Cic. Qui a pafle en Afrique {ur un petit vailleau. Pedws 
trajcétum ferre.Viro.Une poitrine p:rcée de traits, (part. 
ail. } v. TRAJICERS. 

TRAJECTOS , we. m, Liv. Traj:t d'uce riviere. Bre- 
vifimus inde in Britanniam trajcétus. Cas. 1] n'y avoit 
qu'un fort perir trajet de là en Angleterre, 19 érajeëtu 
amnis fubrmerfus. Liv. Il fenoya en paffant le feuve, 

TRAJICÈRE, «39, jécs,jeétmm, Cic. Traverfer, 
paller d'un côté à un autre, traulpercer, fporter ; tranf- 
porcer. [Rejeurer. | 

Trajicere Alpes, An Cic. Pafler les Alpes, —copias fl 
vium,Liv.Faire pafler, traver{er le Aeuve à fes trouppes. 
—culpam in altermm. Cie. Rejerter la fauce fur un autre, 
—aliquem pugions.FRonr. Poignarder quelqu'un , le per- 


cer d'un coup de poignard. ds nav in na ver males 
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antenmar, Liv. Tranfporier d'un navire-dans un autre, 
les mâts & les antennes.verba Cie. Tranfporter les mors. 
Trajicere Cyprum, P 1. Paller en Cypre. —ecmles aliquo. 
Lucr. Jeter, porter les yeux quelquepare, —nrgorinm 
Ad novos Fr mu Cie. Remectre une affaire aux 
nouveaux Magiftrats. —in alias vafa. VarR. Survuider, 
verfer dans d'autres yafes. 

TRAJICE, jici dr, tréjedits 1üm. (pal) Ovio. Pa- 
gnanti latus dexterum lanceé trajicitur, Liv. eut le cô- 
té droit percé de part en part en combattant. 

TRALATIO, $ pid À TRANSLATIO. 

TRALATITIUS. ? ”” 3 TRANSLATITIUS. 

TRALATUS. Vid. TRANSLATUS. 

.TRALLES , ñ#m,.m. (pl.) Cie. Tralles, Ville de Phry- 
ie fur les frontieres de Carie, qui reçut divers noms , le» 
on Pline , elle fut appe €c Evanthis, puis Selencia, 8e, 
enfin Antiochia.f Ville de Lydie,bâtie par les Argiens & les 
Thraces. X Piilcien dit que ce rom faic Tralss au plu-. 

ner, & non Tralles, 

TRaLLtanUs,s,#m,Cic. DeT ralles,qui eft de Tralles. 

Traciranr, Gic. Ceux de Tralles. ' 

TRALÔQUI, quèr PLaur. Perf. 3. 3. #.Raconter d'u 
bout à l'autre. (4. TRansLoQU.) 

TRALÜCERÉ , lucë ÿ. Vid. TRANSLUCERE, 

TRAMX, 4. PLaur. Latrâme d'un Tifferand. 

TRAMEARE , €5. Vid. TRANSMARE. | 

TRAMES , frs. m. Cie. Un fencier , chemiv étroic eu- 
tre des montagnes, uo chemin de traverfe, chemin écroir. 

TRaMmirraRs;ite. Tac. Vid, TRANSMITTARS. 

TRANARE , n5, aus, ram, Cic. Traver{er, pañler 
à la nage une riviere. Virg. Palfer , craverfer dans un bat- 

teau une riviere. | Paffer, traver(er eo volant, l'air, les 
nuages.(R. Taans, @ Nans.) 

Pericla tranare, Six. Ir as. Paller au cravers des daa- 
gers, efluyer les dangers. 

TRANARÏ, br, ais smm. (pafl.) Ovid. 

TRANQUILLARE, 13, äui, atmm, Cie. Mettre en 
paix , pacifer, 

Tranquillare animes, Cie. Pacifier lesefprics , les cal- 
mer , les mettre en repos. | 

TRANQUILLARI , lôr, anis sm. (pall.) Cie. Etre 
appailé , être calmé, 

TRANQUILLE.(adv.) Cie, Doucement,paifiblement, 
en fureté. Tranquillè traducere witam. Cic. Pafler fa vie 
doucement , pailiblement, 

TRANQUILLIOR , orit, PLAUT. (comp.) 

TRANQUILLISS1MUS , #, mm. Cic. ([up.) de TRAnN« 
QUILLUS. 

TRANQUILLISSIME. (adv.)Swer, ([up.) de Tran= 

VILLs. 
x TRANQUILLITAS , arÿs. f. Cic. Le calme , la bo= 
nace fur mer. | Douceur , f: repos,m.rranquillicé, paix. 

Tranquillitas animi.Cic. Repos d'elprir, fermeté, conf: 
tance. Tranqguillitate profiaifer. Cic. Partir par uv beau 
temps, où par un temps calme. Faéfa «F4 tranqguillitas 
magna. Bisu. Il (- fic un grand calme. 

T R ANQUILLG, (pour) rranguille tempore.PL.En temps 
trarquille, par un temps calme, par une bonace, 

TRANQUILLÜM , i. n.Liv.z#.2p. Calme.m. paix. f. 

TranquiLLum.Eccl. Trancau, au Diocele de T roies, 

TRANQUILLUÜS , à, mm, Su ar. Tranquille, qui 
n'eft poine s pe oi ému , doux, paifible , quieft en re- 
pos , qui n'eft poiar dans le erouble, [moderé, 

Tranquillifimus animws meus, C1c. Mon efprit eft 
rout-à-faie en repos. Appetitus tranquilli. Cie. Des pal= 
fions moderées, qui font davs le calme.Res eff rranquilla. 
Tan. L'affaire eît en bon état. Vis tranquilla. PLaur. 
Un chemin commode à royager. Facere tranguillum ali. 
quem ex irato. PLAUT. Appaïller quelqu'un qui eft en co= 
lee, Tranquillum eff, PLaUT. Le temps eft ferein,leremps 
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eftb au.Tranquiilier oleo.PLaAUT.Plus doux que de l'huile. 
Vitam tranquiliam agamm. Bisz. Afin que nous me- 
pions une vie paifible & rranquille. 
 TrRans-(prépeftion qui gouverne l'accufarif.)Cie.Au- 
delà. Trans mare, Ho. Audelà de la mer. Trans turrem, 
Bisu. Audelà de la tour. Trans athera. V1rG. À travers 
de l'air. % [ 11 femble que trans en cec endroit foir mis 
pour per.Vire.7. Æn. 60. Trans bominem.QuinT.Derl. 
Aprés la mort. | 

TRANSABIRE, &ËS, 4h55, dbitém. Va. Frac. Al. 
ler audelà, 

Enfis tranfabiit cofim. Star. L'épée perça les côtes de 
part en part. Æquors longè tranfabiit.V AL. Fiac. 1lalla 
audelà des mers. 

. TRANSACTIO , onïs. €. Ulp. Tranfaétion, conven- 


tior. f. 

TRANSACTOR , ôris. m. Cic, Qui fair des tranfac- 
tions,qui cranfig-,, qüi fait des conventions. 

TRANSÂACTUS, à, um, Tsr. Achevé, terminé, 
paffé,cranfigé. (part. pañl.) v. TRansiGsRs. Re tranfac- 
#4 ,convertam me domum. TR. J<revisndtai au logis, 
après avoir terminé certe affaire. H4 tranja&is. Bi1. 
Après cela, ces chofes érant Faices. Res tranfaëla. Cic. 
Les chofes pañiees 

TRANSADIGÈRE, digÿ, dégi, diéium, Vino. 
Tran{percer , percer de part en part. [R. TRANS, AD, © 
ÂAGsRs.) 

Tranfadegit juvenem cfa. Vince. Il perce ce jeune 
bomme de part en pas , au cravers des côtes. { iuppl. 
Per, avec cefias. ) , 

Transastt, orwm. Eccz. Trasfant à Bourges. 

TRANSALPINUS , 4, #m.Cic.Ce qui eft audelà des 
‘Alpes , les U tramontains. 

TRraANsSAQUE, #rum, Ecez. C'eft un endroir dans le 

ys ds Maries. D 

TRANSCENDÈRE, 43, eendi, s#m.Cic. Traver fer en 
montaut,paller,craverler. Tranfcendere Alpe: Cic.P. fer, 
traverfer les Alpes.—atatem prima juvintura. Co. Pafler 
fa premiere jeunefle.-fine: juris.Lucr.Commctre une in- 
juitice.—vrdinem nature Liv. Vioier le: loix de la nature. 
eterminos Bisc. Paffer les bornes, 1: Macedoniam tranf- 
sendere. Liv. Travericr jufques dans la Macedoine. Tranf- 
condendo media, fumma imis continuare. Liv, Monter des 
plus balles Charges jufqu'aux premieres, fans paler par 
celles du milieu. Tranfrendere nr ailum. Lycan. Franchir 
les retranchemens, Et cum tranfcandiffet fefus. B:bI. Jsus 
étant repaffe à l'autre bord. 

TRANSCENSÜ S, #3. m. Bibl, Paflage. In tranfcenfu. 
Bin. Dars le pallage , en pañlant. 

TRANSCINDÉÈRE , 45, cids , foifsmm.PLaurT.Déchi- 
rer cuuicrement. Tranfcidi Lloris ommes adveniens demi. 
PLaur. Je les ai cous dechirés à coups d'étrivieres,en ar- 
tivant au logis. RS 

TRANSCRIBERE,65,ps5, ptæm. Cac. Tranfcrire, 
décrisc,copier quelque chofe.[Falfifier une écricure. Virg. 
Donver quelque chofe à quelqu'us , après l'avoir té à 
un autic. 

Tranferibere aliquem Anétorem, Px, Décrire un Au- 
teur , voler les écrits d'un Auteur , pour fe les attribuer. 
Che ein vsrum Philofopbia tranferipferit, San, Lor{que 
l'etude de la Philefophic vous aura rendu plagmür, plus 
railo:rabe ,moinsenfant. Tran/cribere nomina in ai 
querr. Liv. Prêter de l'ar fous le nom d'un autre. 
Traujiribere wire. Dic. Ceder à fon mari. 

TRANSCRIBI , ébr. (pail.) Pérg. Euxe cransferé, paf 
fer en d'aucies mains. 

TRASCRIPTIO , ônÿir.f. Tranfport d'un droit ou d'u- 
ce dette. m Quinr, Prétexte. m.excule. f. 

TRANSCRIFTUS , à, sw. A. Gaiz. Tranfcrir. 

TRANSCÜRRÉRE, car, curé, 6 cHeirri , cisrsiétm, 
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PL. Tar-Courir, aller vite d'an lieu à un autre,s"y tran£ 
porter en diligence. Qwisr. Paffex legerement fur quelque 
chole , paffer vire & comme un éclair. 

Tranfcurrit affas. Pi. L'Eté fe palle. Qui tranfcurre- 
rant curfum fuum.Cic.Qui avoient fait leur courle, leurs 
conquêtes avec beaucoup de rapidité, que rien n avoit 
artété dans leur courfe. Tranfcurre ad forum. TR. Je 
cours à la place. In arcem tranfeurfe opus eft. Tsr.ll faut 
courir à la citadelle. Qwe awditerem tranfcwrrunt. Saw 

ui échappent à un auditeur negligent. 

SFR ANSOUR SUS > #5. M. Enr L'sétion de pañer le 
g'rement {ur quelque chofe. Acier tranfeurfu E ephante. 
rumperturbars. Liv. Un bataillon mis en defordre par 
les Elephans, qui font venus à la craverle. In sranfuerfu. 
PL. En paflant legerement. Luns in tranfeurfs Se'em ali- 
guando ffringir. Sun, La Lune dans {a courfe, cache quels 
quefois une partie du Soleil. ; 

TRANSDANUBMUS , #» M. Liv. 40. Quieft audelà du 
Danube. L | 

TRANSDÉRÉ , 45, didi, ditäm. Tan. Vid. TRADS- 
Ra. Livrer, dourer. 

Transpucens. Pid, TRADUCERE. . 

TRAnssAMUS. (a. pl.) TRansaas. (3. Gng, fubj.] ve 
TRANSIRS. 

TrANSsGaRUNT. Eur. Terminerent. (3. pl. perf.) v. 
TRANSIGERE. . 

TRANSENNA , 2. f. Cie. Jaloufie, fenêtre où il y & 
ua creiilis de bois percé à jour. f. PLAUT. Un piége , où 
autie petite machine pour prendre des oifeaux. Trar/en- 
né turdus lumbrieum petit, PLavT. La Grive va prendre 
le ver au cravers du lacer, Per tranfenmamm. À (TAVErS d'u- 
n° jaloufie, d'un creillis, + [ Pertranfennamn a jamais 
figuifié en paffant; & fi l'on a craduir , per tran/ennam 
dicere, dire en paffart, on fair deux fautes : Ciceron ne 
dit point , dicere , mais afpicere ; & n'entend point en di- 
fant, per rranfennam,ce que nous entendons par ces Mois, 
en pafant, puilqu'il ajoute lui-m éme,prareremntes. Orar. 
162. Ut cam cepiam ernamentorum juerum , quam conf= 
truëtam uno in lece, quefs per tranfennamn prateremntes af- 
Leximus , in lucem er , fu quidque loco collocet. 
Isin. Qu'il vous fafle montre de fes rrelors , que vous. 
n'avez pü qu'entrevoir , comme à travers d'un voile, en 
pañlaur, & qu'il les place chacun dass fon rang, pour 
vous donner moyen de les mieux admirer. | Per rranfen- 
nam aliguid afpicere, Cie. Regarder quelque chofe lege- 
tement, à travers des barreaux. | 

TRANSÉO , ïs, éus , àrmm, ôrè. Cic. Pafler, traver- 
fer. Tranfire domum. PiauT. Aller chez loi. Curfn tran= 
fire equum. Vire. Courir plus vire qu'un cheval. Vid. 
TRansiRs. Tranfire modum, Cic. Paffer les bornes. Le- 
gemtranfire, Cie. Negliger une loi. Ur tran/eamws, Bisz. 
À fin que nous paflions. 

TRANSEUNDUS , # , #0. San. 

Transsunrss. En am Cr part.)v. TRANSIRE, 

Tranfeunteinde fefn. BiBL. JESUS forranc de là. 

Transran. (imper. at.) TRANSFERES. (2. fur. aé. } 
TRANSEERATUR. (3. (ubj. paf.) 

TAANSESRENDUS , 4, m7. (part. Pal.) v. 

TRANSIERRE, f'érs, sil, lätmm,T ranfporter ,ranf- 
ferer d'un licu à us autre, remeutre, rejeiter, 

Amorem fuum alteri, où in alterum transferre. T 12. 
Tranfporter à un autre l'amour qu'on a pour quelqu'un. 
—arbajcslas. Pr. Tranfplantet les petits aibres.—Auéiores. 
Quinr. Traduire les Auteurs. Transferre in aliam do 
mam, Cic.Tranfporter dans une autre maifon. in alium. 
Cuc. Rejeuer fur un autre, s'en prendre à un autre.—im 
linguæm latmam. Traduire en Latin.in freximum 4n- 
num, An Cic. Remettre à l'annte prochaine. —in rifus. 
Cic. Tuurser en raillerie.—verbum aliguod. Cic, Donner 
À un mot une fgnificarion méraphorique, Caftra sranf- 
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tulit, Ces. Tléréahpoire fon camp. Qui à te caufam ?t= 
am aliè transferebant, Cie. Qui vouloienc faire tom- 
r far uo autre,la commiflion de remener le Roi, Serms- 

Bem aliè transferamus, Cie. Parlons d'autres chofes. 

Trarfulit in Babylonem. Bisz, À craofporcé à Babylone. 

Tranflulis mentes. Tran{porta les mortagres. Transfer 

éalicem bunc à me. Biar.Eloignez de moi ce calice. Trams- 

ferrè fe ad aliquas partes, Cie. S'appliquer à quelque 
fcience. Transferentes gratiam in luxum. Ba. Qui chaw 
gent la grace denotre Dieu en diffolution. 

TRANSFERRE, férër, tranflaris sum, (pall.) C1c. 

Etre cranfporté , écretransferé. Tranflati fumus. Bisi. 

Nous avons êté cransferés. Qui tranflatus fuerat. B181. 

ar avoit été tranfporté. Tranflatus «fl. Binu. Fut en- 
vé. 

TRANSFIGÈRE, 99, fix5 , fixim, Liv. Tranfvercer. 

Transfigere gladie ee L 1v. Percer me pr 

d'une épée. Videbunt in quem transfxerunt. Bis. ls ver 
sont celui qu'ils ont percé, ‘ 

Se » Sôr, fixis sum, (pail.) Cic.Etre tranf 
TRANSFIGURANTES. (pl. part. aét.) y. 
TRANSFIGÜRARÉ, 5 a » #tim, SUAT. Changer 

en une autre figure, transformer. Transfigurarefe, Bin. 

Se transformer. Transfigwrantes fe im Apoftolos. Bis. Qui 
transforment en Apôtres. 

TRANSFIGÜRARI, br, atis sum. (paf) PE, Etre 

D ru Bibl, S: crausfgurer. Et transfiguratus eff. Bis. 

1 fur 1ransfiguré. 

TRANSFIGÜRATIG, ônis. F. PI, Changement de 
figure, de forme. f. Eccc. Trassfiguration. 

TRANSFIGÜRATÜS, à, ww. Susr. Transformé , 
sracsfiguré. (part. pail. ) 

TRANSFIXERUNT. (3. pl. perf.)eé 

TRANSFIXUS , 4, #m, V1Ro. Tranfpercé. (part. 

.) v. Taansricars. 

TRANSELÜERE , fi 5, fléxi, flüxim. Pu. Se répar- 
dre, couler, pañler. 

TRANSEODÈRÉ , fb455, foi, füfäm. Liv. Tranf- 
percer. Piélus gemuno vulnere transfodit, Ovi. Il lui fit 
deux bleffures dans la poitrine. : 

TRANSFORARE, 5, Sui, ätüm. Sen. Percer , tranf 

rcer. 

TRANSFORMARÉE , 5, ui, Srüm. Ovip. Transfor. 
mer ,changer ea une autre forme. J{le fuam facium trans. 
format C alterat arte. Æ [C'elt ainfi que le Trelor cire 
fur Alterat, ce vers d'Ovide, z. Faff. mais on lit dans les 
meilleures Ediriocs, {lle fué faciers transformis Adulterat 
arte, eu parlant de Prorée, qui prenoit differentes figures.] 

TRANSFORMARI, ür, änis sm. (pail.) B121. 1» 
samdem imiginem transfermamur, Bi1a1. Nous fommes 
crarsformés en fon image, Hine 

TRANSFORMATIO , oui, f. Sen, Transformation.f. 

TRANSFORMIS , më. (adj.) Ovid, Qui change f 
peer Transformia corpora. Ovip. Des corps meramor- 
phofés. 5 

TRANSEOSSUS , à, sm, PL. (part, pañ.)v. Trans 
YOD3RS. un 

TRANSFRETARE, #5, avi, ætüm. PL. J. Paller, 

‘traverler un bias de mer. Cum tran:fretalfens. Biat.Ayant 

enluire pale le lac. Transfetemus trans flagnum, Bi. 
Paflons de l'autre bord du lac, Tran:frstare Euphratem, 
mare. In. Paller l'Euphrate , la mer, 4d pe mohas is 
torrentem, B 1821. Pour pafler le torrent. Hinc 

TRANSFRETATIO , ünis. f. 4. Gall. Pallage d'un 
b:as de mer, #. l'aétion de le paffer. 

TrawsUpariM. (perf. (ubj.) v. TRANSFUNDaRs. 

TRANSFUGA , 4, m. Liv. Transfuge, Soldat qui 
quitie le parti où il étoit engagé , pour paller au côté des 
ennemis. Pafrii ritus tranfuga. Y. Max, Quia quitté les 
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mœurs de fon Pays, pour [uivre les mœurs de queique 
aut'e Peuple. 

TRANSFUGÉRE, fig 5, fagi, figirm. Liv. Quit- 
cer le parti où l'on évoic ergagé , pour paller du côré des 
canemis. Ad hoftes tranfugere. PLauT. Paller du côté des 
ennemis, délerter.—sb amicitiä, C1c. Quitter un ami, 
l'abandonner. Tran:fugiamus ad caftra. Binz. Paffons au 
<amp des Affyriens. 

TRANSFÜGIÜM, ÿ5. 2. Liv. L'action de paller de 
côté des ennemis. 

TRANSFÜMARE , m5, Suï , 3täm. Star. Pouller la 
fumée audelà. 

TRANSFÜNDÈRE, f #0d5, füdi, füsäm.CoL.Verler 
d'un vaic dans un autre, furvuider, Cic. ceder. Amorem 

ieum in alium transfundere, Cic. Tran{porter {on amour 
à un sucre. Libentiiss omnes mess landes ad 1e tranfude- 
ri, Cie. |: vous celerois plus volontiers toute ma gloire. 

TRANSFÜNDI , dôr, fus sim, (pall.) Bibl. Etre 
furvuidé. Nec sransfufus eff de vale in vas, Brar. On ne 
j'a point fait p:ffer d'un vailfeau en un autre, Hine 

TRANSEÜ 10, ün5s. f, Celf. Transfufon.f. l'adtion 
de verer un- ch :{2 dans uns autre. 

TRANSFÜSÜS, à, #m. B1aL. Verft dans uaautre 


vale. 

TRANSGËIÉRÉ, 5, géffi. PL. Tranfporer. S x x. 
Traniferre, 

TRANSGREDI, di br, greffits sum, Cie. Paffer outre, 
aller audelà , craverfer. PI, furpafler, furmonter, vain 
cre. Bibl. tranfporter , violer. Menrem tranfgredi. Cic. 
craverfer une montagne. Abfque delatione tran[gredere, 
Bia.Paff:z (aus différer, Er vos tran/gredimins mandatæ 
Drit 1n. Pourquoi rous-méêmes, violez-vous les Com= 
mandemens de Dieu ? Tranfgreffi funt leges, B1BL, Ont 
violé les Loix. Tranfgrediens ad montem, Biaz. Paffant 
jafqu'à la montagne. 

TKRANSGRESSIO , ônir, f. Cic. L'aétion de paffer, de 
craverfer uue montagne. Bibl. Paflage. #. traofgreilion 
prévarication. f. pcché. m. 

T'.ANSGRESSOR , ôris. m. Bibl, Tranfgreffeur , 
prévaricateur,m. . 

TRANSGRESSUS, #r. m. rar. Le même que TRANS« 


RS6510. 
TRANSGRESSÜS , 4, #m. Tue. Qui a pallé audelà, . 
Bibl. qui a violé la Loi, le precepie. Trasfgrelf in merem 

Judaorum. Tac. s. Hift, s. Ceux qui embrallenr la Loi des 
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uifs, 
J TRANSGLÜTIRÉ , 15, fur. Don. Orrar. Le même 
que DsesuriRs. Avaller ,englouttir , devorer. 
TRANS: (imper.) & TRansimr. (3. fut. ind.) v. 
TRANSIRS. | | 
TRANSJECTIO. vid. TRAJTaCT10, omis, É, Cie. 
nfpoñrion.f. | 
TRANS EUrÜS , à, wm. Cic. Qui traverfe , ou que 
l'on faic paffer au travers. 
TRANSIERUNT. (3. pe ER é 
TrRansisT. Zi. (3. fut.) v. TRANSIRE. 
TaansicanTes, (pl. part. aét.)ve 
TRANSIGÈRE ; L?r segtis36um, Tac. Percer tout 
outre. Cie. finir, pafler , achever, verminer , feranfiger, 
s'accommoder , expcdier. k 
Controverfiam tranfigere.Cic. Accommoder, terminer, 
vuider un différend, le finur.— diem , moëfem, Bisz, Paller 
le jour , la nuit. Tram/igere visam, atatem. Sarz. Daifer 
(a vie, Mulrstudincers rerum uno tempore tranfigere, C:c. 
Expedier , dépécher, terminer beaucoup d'affaires àla 
fais. Rofciss pre Fo parte cum Flavio tranfegit. Cie, 
Rofeius a traité de fa part avec Flavius. Jnter Je tranf. 
ganripfi. Ter. Qu'ils s'accordent encre eux, qu'ils dé… 
mélent eux-mêmes leurs affaires.Pisæm filentie tranfigen. 
tes, Bass. Palfant leux vie tranquillement. Gladie paitms 
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trarficit. Pa. Lui palfe fon épée au travers du corps. 

TRANSIGI, er, trsnrlhts sim, (pail.) Cre. Intws 
tranfigetur fi quid eff quod reftet. Tan. And. 3. 6. S'ilya 
encure quelque ehofe à faire , on le cerminera à la mailon. 
Cù : dies aliquot tranfaëti efent, B181. Quelques jours 
après. 

TRANSTICERS. Vid. TRATICERS, 

Transizram.(1.fur.) TRansirisBANT.(3.pl. imp.)@ 

TRansiLiens , entis, (part. act.) v. 

TRANSILIRE,:5/3 3,155, ou Lÿ 5, salam, Paffer,omet- 
tre. Tranfliremuners Liber. Hon Boire erop,& plus qu'il 
ne faut. In Deo mo Ce ro murnum.Bisr.Le fecoars de 
mon Dieu me fair franchir la muraille, Rates rranfiliunt 
vadr. Hon. Les vaifleaux pallenc (ur la mer , voguent 
fur l'eau.Tranfiluit ad ne: PLaur.Il a pañft jufqu'à rous, 
ileft venu jufqu'à nous. Tranfitire ante pedes poïta. Cie. 
Mépriler les chofes qu'on a devant foi, ne s'y arrécer 

. Tranff ivbantque altare. B18 1. Sautoieat pardeflus 

‘autel. Tran/iliens colles, Bige. Paflant {ut les collines. 

TRANSILIS , Lë. (adj. PL. Qui paffe Iesautres. 

TRANSILY ANIA, 4 f.la Trapflvanie,paysen Europe, 
partie de la Hongrie Orientale 
“ TRANSIRÉ, 85, sui, transit, tränsitim. Cie. 
Paller, traverler, {Percer , fe paller, s'en aller , s'e- 
couler, | 

Tranfire ad aliquem, Tan. Aller chez quelqu'un.Tran- 
Jfiet atas,Ti,s.4 23.La vis (e pafl:ra.Brevi auditu quam- 
vis magna tranfibar.T ac, 11 donnoic une legere attention 
aux chofes même les plus importantes, quelques grandes 

u'elles fuffene. rranbre ip affe%um dicentis. Cic. Encrer 
s les fentimens de l'Orareur. —#d aduerfarios. Cre. 
Pafl:r du côté des ennemis.—limeas , finem , modum, Cic. 
Palfer les bornes. Tranfibitis Jordanem, Bisv. Vous paf- 
ferez le Jourdain. Veni, @ tranfeamus ad, Ip. Vevez, & 
pañoss juiqu'au camp. Tran fui,  ecce non erant. Bis. 
Je n'ai ic que palf:r, & ils n'éroient déja plus. Ad que 
tranfiturus ejt, Bis. Où vous devez paller, Tranfeuntef. 
ne Pifidiam. Bisr. Eteravsrlant la Pifidie. Et tranfeunte 
énde Jefu. Bise. Ercomme J asus fortoir de ces lieux. 

TRANSIRE (pall.}Ur. Tranfitur, tranfitum efl.Cic. 
On pale. 

TRANSITIO, 6sïr. f Liv. L'aétion de pañler. Cie. 
Ure tranfision dans le difcours. Tranfitie #4 hoftes, Liv. 
Changement de parti, l'étion de palfer dans le parti des 
ennemis. Donec Sol de co 10 alind fignwm tranfirionem fece- 


rit. Var. Julques à ce que le Soleil air paflé d'un figre à 


unautre. 3 

TRANSITORIUS , à, #m, Susr. Par où l'on pale, 
Te 

pi 

TRANSITUS , 4, #m. Liv. Valle , craver(e. (patt.) 
Y. TRANSIRS. 


TRANSITÜS , #5. m. Cie, Un pallige, lieu par où 


l'on ps fe, Dasre tranfitum. Pi. ]- Faire place , ouvrir un 
pallage à quelqu'an. Tranfiras in alias fasuras. Pi Trani: 


Formacion. f. changement de forme. #. meramerphofe. f. 


1n tranfitm, Quint. En paflane, legerement. 
TRANSIVERAT. (5.plulp.)v. TRANSIRS. 
TAANSJUNGI, gè-. Uur. Changer de plase dans un 
attelage , être cancÔc au timon , tanç0t au milieu, ou à 
la voite. 
; k RANSLABI, br, Lipsits sm, CuauD. Paller par- 
elà. 
TRANSLATIO, ôvir.F. PL Tranf{plantation. f. l'ac- 
tion de cran{planter. f£cel. Traoflation. f: enlevement. #. 
Tranflatio criminis, Cic. Le rranfporc qu'on fait de quel. 
que crime , la décharge qu'on en Bic fur un autre , l'ac- 
tion de rejecrer un crime fur un autre. Trarflatio pecunia. 
um à juffts dominis ad alienes. Cie. L'aétion d'ôter 
du biea aux vrais & legitimes polfeffeurs, pour le doc» 






ANSITÜRÜS,à är.PL.Q ii paffera.(fac.part.)é 


TRÉ: 


net à des étrangers. Tranflatio werbi.Cic. Une métaphore. 
Plures tranflationer, Cie. Plufieurs métaphores. 


Neceffe eff ur legis tranflatio fiat. Bar, 1] faut neceffai- 


rement que la Loi Loic cransferée aufli. Ante rranflatie- 
mem. Bis. Avant que d'avoir été enlevé. Declarar mobi 
lium tranflationem.Ip. Et declare qu'il fera ceffer les cho- 
Ces muables.(r. TRANSTERRE) L) 


TRANSLATITIE. (adv.) Up. Par maniere d'acquie, fu 


nrgliremment. 


j 4 
TRANSLATITIUS, à, #m. Cic. Qui n'eit pis nou= Ù 


veau, qui eft dans l'ulage ordinaire, f:mprunce, pris 
d'ailleurs, Afmanites tranflatitia. Pstr. Une honnéceré 
qui fe pratique ordinairement , dans l'ufage ordinaire. 
Funus traujlatitium. Sur. Des funerailles communes , 
quin'ont rien que d'ordinaire. 


TRANSLATIVUS, 4, #m. Cic. Tranflatiua conffi- 


tuto, Cic. C'eft l'évat d'une affaire, qui femble exiger un 


changement de Juge. 

TRANSLATOR , Gris. m. Cie. Qui traofporte, ow 
traosfcre, [un rraduéteur. 

TRANSLATUS, à, #m, Strat. Transferé,tranfporté,, 
o# porté ailleurs, [traduic. (part. pal.) v. TRANSFaRRE. 
Tranflatus in tumulum, Bis. Vorté au tombtau.—1n no 
vas fbecies. Ovin. Transformé, metamorpho(é. Verbæ 
tranflata.Quinr. Des expreffions métaphoriques. Tranf- 
Lara in alram tribum, Bigx. Qui a palle dass une auire 
tribu. 

TRANSLÉGERÉ , /ëgo, leg, l64mm, PLAUT. Lire -@ 
tierement, lire d'un bout à l’aurre. 

TPE Rent }PI, Tranfparent.(part.}v. 


TRANSLÜCÉRE , 3, luxi, PL. Etre tran{parenr. 


Sic st mille loco tranflucear. C o 1. En lorce qu'il n'y ait 


poinc de jour, point de vuide nullepart. . 
TRANSLÜCIDUS, à, #m. PL. Tranfparent, dia- 
phanc. Syn. Tranfluceus. : 
TRANSMARINOS , 4, #m. Cie. Qui eft pardelà Le 
met, 
TRÂANSMÉATUS , à, &m, APUL. (part. pal.) v. 
THANSMEAKE , m0, aus, ätum. PL. Paffer, aller 
autel. 1nde buctranfmeare. Bras. Paller ici du lieu où 
vous êtes. | 
TRANSMIGRARÉ , gr, &ur, tam, L'1 v. Changer 
d= demeure, palfer d'un lieu en un ancre. Tranfrmigra in 
mentem. B181. Paflez prompiement [ur la montagne. 
Tranfmigrans de nido fus. Xo. Paflant de {on nid, 
TRANSMIGRATIO, 055. Bure. Changement de dei 
meute. . tran{migration. f. Le Peuple même qui a pailé 
de Jerufzlem à Babylone. Auaire omnes tran/migratie. 
Bic. Ecoutez Ja parole du Ssigneur , vous rous qui avez 
éxé cransferés à Babylone. À tranfmigratione Babylenis. 
10. Depuis que les juifs furent tranfporcés à Babylone. 
TRANSMIGRATUS, à, sw. Biz. Qui a été cranf 
porte d'un lieu en un autre. 
TransmisisTi. (2. Gng.perfaét.)v. TRANSMITTERES 
TRANSMISSIO , ons, . Cie. Pailage pour aller d'un 
lieu en un autre, : 
TRANSMISSÜS, 4, &m, Vino. Paller audelà. Tran. 
miffo amue Jordane, Biss. Ayant pañle le fleuve, le Jour 
dain. 
TRANSMISSÜS, &r. m.Caf. Trajet. m, 
TRANSMITTÈRÉ , 9 , msi, miffum. PLAUT. Ceder, 
tranfimettre, pailer d'un lieu à un autre, faire paller.[T'a. 
omettre, fupprimer, oublier. ; 
Tran/mitiere afpeëtum. S o v. Etre tranfparent.—in 
Africam velis. Liv. Aller par mer en Afrique. Alicui 
tranfmittere bellum. Cie. Donner à quelqu'ua la charge 
d'une guerre. Tran/mittere aliquem. Srar. Paller quel- 


qe ous flence.—difcrimen. PL. Eviter un danper.— 


jes , menfes , moëtes. PL. Srar. Paller les jours, les mois, 


les nuits.—svercitum, per fines [ues. Liv. Donner paflage 


à une 


p___ 


TRA. 

à une armés , dans for. Pays.—litteras. PL. Faire paroîcre 
l'écricure de l'autre côté de la feuille, (en parlant d'un 
papier qui boïr.}—1e41m lapide. Ps. Jeter une pierre par- 
deffus le toit.—4d pofferos, Big. Tranfmerure à la pofte- 
rité, Tranfrittére vicam per obfeurum. S x. Vivre fans 
réputation , fans gloire, Tranfmififéi à nebis, Bis. Vous 
avez tloigné d: nous, 

TRANSMITTI , tr, missits sim. (pall.) Cic. Quod 
#t atrocius vero tranfm:ffum, Tac. 4. 21. Ce dernier chef 
d'accufation fut fupprimé, comme trop écorme pour 
écre crù. d ; 

TRANSMONTANUS, à, #m. Liv. Qui eft , ou qui 
demeure audelà des monts , uleramonrain.. 

TRANSMOTUS ,3, %m. Tac. Rapp-llé, retiré de 
quelque endroic dans un autre, (part. pal.) v. 

TRANSMOVERÉ, 487, môui , morém Tan. Tranf 
porter d'un lieu à un autre, 

Tran{moverein fe labore alieno partam gloriam. Tan. 
me pigéé la gloire que d'autres ont acquife par leur 
travail. 

TRANSMÜTARÉ , Ÿ, Si, ätim. Hon. Changer. 
Fortuna tran/mutat incertos honores, Horn. La forcune ne 
nous laïfl: pas longremps dans nos dignités. 

TRANSMÜ TAT10, ünis.f.B:b!. Changement.m. 
Quint. Trantpoltion de leccre. f. Sun. Murario. 

TRANSNARE, © , avi, atim, Cic.Pailer une riviere 
à la nage. 

TRANSNATARE, 5, äui , ätém. PL. Biaz. Paffer 
à la nage une riviere, Er rranfnataverunt Jordarem, Bis. 
Et pañlerent le Jourdain à la nage. 

TRANSNATATUS, à, sm, Front. Palfé à la nage. 

TRANSNAVIGARE , 3 , gui, Bius. Pafler audelà, 
nager audelà. | 

Tranfnavigare Ephefurs, Biz. Ne 
terre à Ephele, Hime | 

TRANSNAVIGATUS , à, äm. Maza. 2. 2. Vid. 
TRansnARe.Cie, Pafler à Ja nage 

TRANSNOMINARE, 5, 223, atum,aliquem, 
Suar. Changer le vom à quelqu'un. 
TRANSNÜMÉRARE, d, ui, rm, Compter audelà, 
X Je n'aicrouve ce verbe qu'au pafif. Ad Heren. 
TRansPADANA GALLLA. Str4b.La Gaule Tranfpadane, 
partie de ja Gaule Citalpine en Italie, audelà du Fleuve 
Padus. Aujouré'hui c'eft i2 partie de la Lonbardie qui 
cit au S+ptentrion du Pô. (r. Papus, le Pà.) 

TRANSPECTUS , ss. m. Lucr. fans trenfpeétum 
prabet apertum.Ip. On voit par la porte, lot {qu'elle eft ou- 
verte, ce qui le palle audehors. ex w. 

* TRANSPICÈRE, fici 5, fpéxi , fpénm.Lacrt. Voir 
au travers. 

TRANSPICI, ci ër, fpétüs sum. (pafl.) Zucr, 

TRANSPLANTARS. Trarfporie-coi. (imp: r.).v. 

TRANSPLANTAR(E, 5r, &rits sim. Bigx. Etre eranf- 
planté, écretrasipurte ailsurs. Æine 

TRANSPLANTATUS, #, #m. EccL. Transferé , tranf= 
Plante. Eu 

TRANSPONÈRE, #9, posñ5 , fhiitim. À. GaLi. 
Traniporter, faire pafler , eracfpoier, Pal, tranfplancer. 

Copias Cherfonefo tranfponere. Yusr. Faire pañler (on ar- 
mée par la Cherioncle.Tranfpoluis nos in eam. Bis. Nous 
fic enicarquer dedans, 

TRANSPONI , dr , pôsitits sum, (pall.) À. Gell, Etre 
transferé, tran{porté, 

“K D. fur le mot, rran/pofitus, dit que tranfpone n'eft 
point en ufage ; mais il ferrouve quatre fois dans Aulu- 
Gelle, 1.6.3. & 6.6. g.& deux fois dans Juftin, L. 23. €. 4. 
dl, 25.6. 4. 

TaaNsPORTANDUS, 4, #m, Cic.Qui doit être cranf- 

ETC, €X v. 


TRANSPORTARE, 5, avi, at#m,Cic, Tranfporter, 


Point mettre pied à 
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porter d'un lieu à un autre, faire paÎler. Suet, Déporter , 
cxiler. 

Nero exercitum îe naves impofitum in Hifpaniam tranf. 
portawit, Liv. N:ron a yant fait embarquer fon armée, 
la fitpaler en Efpagne. 

TRANSPORT ART, %r, ans sum, (pal) C'ic 77 

TRANSPORT ATIO, onir. F, Sen. Conduite d'un lieu 
à un ancre, f. cranfport , exil. #. déportation. f. 

Transrositio, onis. . Traofpoñtion. X [Ce mor 
latin ne e trouve paint dans les bons Aucrurs.] 

TRANSPOSITÜS , 4, #m, A.Gs11. Traufp'anté, 
(part. paf.) 

Transrosuir.(1.perf. ind. at.) v. Transpowzrs, 

RRANSQUIETUS , à, #w. PLaur. Forc tranquille, 

TRANSRHENANUS , 4, #m. Cas, Qui cft audelà 
du Rheir. (r. Ruinus.} 

TRANSTIBERINUS , 4 , #5. Mar. Hon. Qui eft 
audeià du Tivre, (R+ Tissris.) 

TRANS TILLA, Gr. n.pl. Vitr, De petits foliveaux. 
{dim.) de TRANSTRA. 

TRANSTINERE, #3. PLaUr. Etre entredeux. 

Tranfhiner commentus parierem. PLauT. Mil, 2. s. 99, 
(ice. commeatus ef intra parietem.) Le mur eft percé , 
nous avons communication enfemble à travers le mur. 

TRANSTK À, érw. n. pl. Caf. Les bancs fur lefquels 

foi  affis l: s Fo: çats d'une Galere. itr. Des poutres qui 
traverfeot d'une muraille à l'autre, 

TrRansrTuzLir.(3-perf.) v. TRANSFERRE. 

TRANSVADARI,Dr.anits sum, Bise Etre palé à gué. 

TRANSVECTIO , onÿs. f. Cie. L'action de pafer une 
riviere , un pallage de riviere. Liv. Montre. f. {ot de 
tevûe des gens de cheval, qui fe faifoic les Ides de Juiller. 

TRANSVEHÈRE , b5, vexi ,1édum. B181. Tran 
porter. 

Tranfuexit illes, Busx. E'le les à fait paffer à travers, 

TRANSVEHI , bôr, veélüs sum. Liv, Faire montre ÿ 
paller à la moncre,à cheval. Sail, Cp tran{porté, 
Tar, Eure parde'à , foic (ur mer, loir fur terre, 

TRANSVINA, Z. Cyrr. Un étrarger, 

TRANSVERBÉRARE, 0, dvi, drum, Vire. Percer, 
cranfpercer d'un coup d'épée. 

TRANSVERBÉRARE ; &r, ais sim. [pall.) Bibl. 

Cum eifdem gladio tranfuerberabitur. Bi»1. Nous le 
Paflerors avec eux au fl de l'épée , il fera paile avec eux 
au fil de l'épée. | 

TRANSUÜÈRE, 9,35, sarûm, Caus. Percer enties 
tement avec l'aiguille. 

TRANSUE , si Gr , sois sum. (pal.) Col. Etre coufu. 

TRansvansa. Virg. n. pl. (pour) l'adverbe TRANS- 
vers. De cravers, en travers. 

TRANSVERSARIUS , à, #m. Cas, Traverfant,mis 
cocravers, qui craverle, 

TRANSVERSE, {adv.) Celf. Detravers ,entravers. 

TRANSVERSÜS, &, #m. Cic. Qui eit de cravers L 
qui traverie. 

Fortuna tranfuer(a incurrit. C1c. Ure mauvaife for« 
ture vien: à la craverie. Tranfuer/o fore, Ip. Au milieu de 
la place. Tranjuerfs itinera. S aux. Des chemins qui coup- 
pent,des chemins dejcraverfe. Tranfserfis praliis Ip. {Are 
réter une armée dans {a marche,) en attaquant en flanc. 
Tran uxrfa tuentibus hirci. V 1 RG. Les Boucs regardanc 
detravers. Tranfverfs verba, Sin, Des mots mis de cran 
vers , mal arrangés. À redla conftientia tranfver[um un 
guem non licet difcedere, Cic. Ikn'eft pas permis de s'éloi. 
gaer Je moins du monde des loix de ia bonne con{cience. 
Ecce tibi à tranfuerfe Strate. ]p. Voilà Scraton qui vieng 
àla traverle. (part. pal.) v. 

TRANSVERTEÈRE , #3, #5, versim, Biz, Dérourrer, 
renverler. Tranfuertit fenfum.In.Renverie l'efprit. Ocise 
des ne tranf versar,B1si.N: détoursez pas les yeux de Jui, 
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TrRansvaxir. (3. perf.) v. TRansvanse. | 
TRansur. Vrd, TRansusRe, 
TRANSULTARE, 5, avi, atüm, Liv. Sauter d'un 


TRE. 
centes, &e tretentis en cet endroit. ] : | 
TRÉCENTESIMUS , à, #m. EuTa. Trois centikmes, 
TRÉCENTI, à, à. Cie. Vitre. Trois cens. (ex Tass, 


endroit à un autre, 1 recentem squum ex fifo armatis | & Cenrum.) 


tranfultare mes erat. 1D. Ils avoienr accoutumé de fauter 
de deffus leurs chevaux déja fatigués, [ur d'autres qui 
étoient rout frai:. 

TRANSÜMERE , s@m3, pi, pram, Sr av. Prendre 
quelque chofe de la main d'un autre. 

TRANSÜMPTIO , onis, f, Quint, Metaleple. f. fi- 

ure de Rherorique. 

TRANSUO , 5s, 155, tränsmtém, Vid, TRANSUIRE. 
Ceif. Percer entierement, 

TRANSYOLANS , antis, Bigr. (part. act.) v. 

TRANSVOLARÉ, 15, ur, äräm, PL. Voler pardelà. 

Tranfuolare vels navium. Ip.Saucer pardelus les voi- 
les des navires, 
| TRANS VOLITARE , 5, ui, ätäm, Ps. Voler par- 
elà. 

TRANSVORARÉ, 5, &ur, Stäm, À pu 1. Devorer , 
esgloutcir , aby{mer ; confuiner. Syn. Porare. 

ke [Les Africains fe (ervenr de la prépoñtion Trans, 
pour de. Ainfi Tertullien dit ran/nominare, pour denomi- 
nare. Oprat dic rranfglutire, pour deglutire.] 

TRANUM , #. n. Ecel. Bonne Ville d'Apulie & du Vi- 
cariar Romais , dans le Terricoire de Bari {ur mer , dans 
Je Royaume de Naples , Evêché dès les premiers fiecles, 
& érigée en Archevêché par les Grecs daus le neurieme 

ou dixiëme fiecle pour le Rit Latin. 

TRAPES , érs. ou Le même que Trara- 

TRAPETES , sim. pl. Car. à TUM. 

TRAPESOS , murïs. f, Eccl. Tiebizonde,dans la Na- 
volie , ou l'Afe Mineure. Vid, TRAPsZUS. 

*TRÂPETOÜM , 5. Vino. Une meule à faire de l'huile 
d'olive. (n. Trimw, Verto.) ; 

*TRAPEZITA, &. m. Plaut, Un Banquier. 

#*TRAPEZOPHORON , 5. n. Cie, L:s pieds d'une ta- 
ble, ce qui loueur une table. (C2 mor eft tour grec,quoi- 
que Ciceron l'ait écrit en Latin, Team£æ, table , & Qige , 
porte. 9 … 

TRAPEZUS,zæntts. f. PI. Trebizonde, Ville du Pont. 
Polemoniaque fur Ja mer- Noire , Metropole de Lezigue. 
Il y à encor: un Archevêque Grec. Il ya eu un Empire, 
qui étoit un démembrement de celui des Grecs , établi 
wers l'an 1160, & ruiné parles Turcsen 1460, 

TrRariacus, 5. Eccr. Traci, prè: de Charlepont, ou 
Carleponr , au Diocefe de Nu yon. 

TRASŸMENUS, 5. Pz. Le Lac Trafymene, dans le 
Tertoir de Peroufe, auprès duquel Hannibal défr les 
Romains commandés par le Conful Flaminius, 

TRASYMENUS , à , ww. Ovin. De Tralymene, 

TRAVIARE . 5. Luca. id. TRanNsiRs, pailer. 

TRAVOLARE, v5/3, VARR. Vid. TRANSYOLARE 
“Travolæuerunt ad hotes. PLAUT. Epid, Ont pale chez 
Jes ennemis 

TREBIA , 36. m. PI. Trebia, riviere d'Icalie,qui palle 
par la Republique de Genes, l'Etat de Milan, & le Du- 
che de Piaifance , & [e décharge daus le P6. 

Trastanum ,r. 0. Eccl, Drevan, en Berri. 

Tnesu ,orum. m.pl. Eccl, Trevi , dans la Campagne 
dcRme. 

TRÉLÆ, arm. f, pl. Ecel. Troies, bonre Ville de la 
quaurième Lyonrioife , dans l'Exarcat des Gaules, Capi- 
tale de Ja Champagne, lux Seine, Evéché (ous Sens dès le 
froifiéme fiecle, 

TREÉCENI, 4, ä. Liv. Trois cens. [Sy n. Trecenti.] 
Trecenis tauris. HoR. Avec trois cens Taureaux. Trece- 
nos milites m feruns, Liv. Envoyerenx crois cens foldats. 
Equitibus in fingulas leg ones trecenis. 1p. Trois cens Ca- 
valicrs pour chaque Jegion. ( Quelques-uas lifenç re 


T'ÉCENTIES. (adv.) Car. Trois cens fois. 

*TRÉCHEDIPNX , rm, nr Juv. Robbe que les 
Anci-:,5 preani-:e pour aller aux frftins. rune, 

TRÉCORIÜM , 55.0. pee ? Treguuer , Ville che« 

TReCORUM , é. 0. * Scive de la B;ffe- Bre= 
tagne fur la mer, que l'on érigea en Evêché dès le cin« 
quiémr fiecle. 

TRÉDÉCIÉS. (adv.) Cic. Treize fois. (Re. T RS, 
trois, x Dscsm, dix.) | 

TRÉDECIM. (indecl.) Liv. Treize. ) 

Traconius, #5. m.Ecel, Trelu, honoré en Guieane. 

Taszuu , é. 0. Eccl, Toiel, daus le Vexin, 

Tasmasunpioneri. Cor. Pius eremblant.(comp.)de 

TRÉMÉBÜONDUS , à ; #m. Cie. Tremblant. 

TRÉMÉFACEÉRÉ , fac 3, fécs, faëtum, Vino. Fai« 
te crembler de peur , fébranler. 

Mr Bt Us, 4, #m. Vino. Ebranlé. Bibl. 
Effraye, cremblanc de peur. : 

Trimifais libertæs, Vire. Une libercé ébranlés,chan- 
celante. | 

TrsmUzioum in. Ecel. Le Tremblai, dans le Ve- 
xic & ailleurs, 

TRÉMENDUS , à , #m. Ovin. Redoutable, dé 

TRÉMENS , enris. Tremblanc. (part.) v. 

TRÉMÈRÉ , m5, trêmii. Cie. Trembler de peur. 
Luecr. Briller, Terræ tremuit, B181. La terre à treme 
blé. 

TRÉMISCÉRÉE , fe3. Vino. Trembler , avoir peurs 
Le méme que TR:MERS. 

Trsmopia , #. É. Varr. Non. Elpece de mefure. 

TRÉMOR, orir. Cic. Tremblement caufe par la peur. 
Lucr, Le brillaar. Invafit me tremor. Ovin. Ua tremble 
ment m'a {aifi, Tremer foli. San. Tremblement de terre, 
Tremor fteliarum. Lycr. Eclat, brillant des évoiles. 

TriMULsTUN , é. n. Ecel. Trimolois , près de Dijon, 
Ileft ruioé à prelent. Le Tremblai, en Vexin. 

Tremuzi Vicus. Ecel. Tremblevif ,en Sologse. 

TRÉMOÜLUS , à, #m. Tan. Tremblant, quitremble. 
Lucr. Qui eft brillant. Cantws tremulu:. Hon. Un chant 
où l'on tait des cremblemens. Comera tremula. C1c. Une 
comete brillance, Tremula vex, P 57 R. Une voix trems 
blante, (R: TRIMERS.) . 

TasnorcHium, #. 0. Ecel, Tournus, en Miconnois, 


TREPIDANS , antis, O v 1 D. Tremblaot. (part.) v, 


TRaPIDARE. 

TRÉPIDANTÉR. {(adv.) Caf. Avec épouvente, Tres 
pidantijss agere omnis. À ». Faire voute chofe en rem 
blant. ? 

TRÉPIDARE , dÿ, ävi, ätüm, Cas. Trembler , être 
épouventé , prendre l'épouvente, s'allarmer. Virg. Hor, 
S2 hâver, s'empreffer comme font ceux qui opt peur , fe 
courmenter, ferremouller, 1m cateris defenfie trepidauir, 
Tac. On répondic foiblement aux autres chefs d'accus 
fations. 

TRÉPIDARI, darir, dätum éff. T an. On fe remue 
en craignant, Trepidari fentie. In. J'entends qu'on fe re= 
mue, f7ime 

TRÉPIDATIO, ns. f. Liv. Epouvente, cerreur y 
allarme. f. cremblement , rroublemenc. #. 

TRÉPIDE {(adv.) Cre. Eu tremblant, avee épouventes 

TRÉPIDÜLUS , à, #m, PLAUT. Qui eft un peu 
épouventé , qui éraint un peu , qui à ua pey de peur, 
(dim) de . | 

TRÉPIDÜS , à, #m, Liv. Qui eft dans l'épouvente, 
qui a pris l'allarme,qui fe preile beaucoup,& qui n'avane 
cegucress Loic par toiblelle , où aucremens, Trepide im 
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ve. Liv. Danë ua temps Ficheux , dans ua érat plein d'in- 
certitude. 

TR ÉPONDO. (indeel.) Quint. Trois livres. 

TRES. m.@ £. tri à. n. Cie. Trois, 

Tres Cyprasst. Ecel. Saint- Savin , en Poirou. 

TRESSIS , ïr. m, arr. Piece de monnoie de la valeur 
de trois as. + 


TRESVIRI,+ri #m virorum.m. pl. Plaut.Vid.T RIUM- 
vIRL 

Trasricus, f. m. Eccl. Treti, Evêque d'Auxerre. 

Traivzrieus, #, 4. Tac. De Treves. 

TRÉVICÜM , î, n. Ecel. Trevico , os Vico della Bar. 
ronia , pecite Ville du Principato d'Olrra , au Royaume 
de Napl:s, Erêché fous Benevent vers l'ao 113 6+ 

TRÉVIR, 45, m. Tac. Quieft de Treves. 

TREVIRI, ôrmw, m. pl. Treves, Merropole de la pre- 
miere Belgique , Capitale de fon Eleétorat , dans le Cer- 
cle du bas Rheïn en Allemagne fur la Mofelle , autrefois 
grande Ville , la plus ancienne de l'Europe , mais fort de- 
labrée depuis les dernieres guerres. Elle étoir Primatiale 
des deux Belgiques & des deux Germaniques , dans le cin- 
quiéme & fixieme fecle. 

TRIX , #rë üm, n.pl. Vid. TRas, trois 

. TRIANGULARIS , rë. (adj.) Ce. Triaogulaire, qui 
atroisangles., 

TRIANGÜLÜM, 5. n. Cie. Un triangle , une figure 
triangulaire, (On fous-enterd /rhemsa. ) 

On dir auffi TRIANGULUS , 5. m, 

TRIANGÜLÜS , à, #m, Ce L. Triangulaire, qui a 
crois angles, Triangula forma. Cars. En triangle. 

TrianGuLus,i. m. Triangle. Pid, TRiANeULUN. | 
Eccl. Treinel , au Diocele de Sens. 

TRIARII, 6rwm. m. pl. Liw. Les Triariens , les vieux 
foldacs & les plus experimentés , qu'on refervoir dans les 
batailles pour fourenir le dernier effort. 

TRIBACCÀ margarita. f. Petr. Pendant d'oreille com. 
pofé de trois perles. 

TRIBALLI , &rsmw». m, pl. PJ, Les Triballes, peuples 
dela Baffe Mefie , dans l'Illyrie Orientale, ou partie de la 
Bulgarie dans la Turquie en Europe. 

TRIBAS , ädÿs.F. Ph, Uve tribade , qui aime les fem- 
mes , qui aime celles de fon Srxe. 

TRIBOCCI, ôr#m. m. pl. Caf. Pruples de la Germa- 
rie Superieure. b. le Diocele fpiritu:l de Strafbourg fur 
Je Rhein. 

*TRIBRACHYS, ÿr. m. Tribraque , pied de trois fyl. 
Jlabes bréves, comme ägérë. 

T ris. (abl.) de Trisus. 

TRIBÜARIÜS , à, #m, Cic. Qui concerne uce Tri- 
bu , ou les Tribus. 

TrisuaAT. (3. fubj.) @ Taisusnpus, #4, mm. Cic. 
TRISUENS, emfis. part.) v. 

TRIBUEÉRE, #0, #5, eributmm. Cic. Donner , at- 
etibuer , imputer , [honorer , déferer , eflimer. 

Fidem [en fibws tribuere. C1c. Ajouter foi à fes fens.— 
Tandem alicw:.1p.Parler avantageuiement de quelqu'un.— 
gratiamn alicni, Cic. Sçavoir gré à Em harePr-ptnurs 
19. Honorer , rendre honneur.—{awdes. P R op. Louer, 
donner des louanges.—mufericordiam alicui. Cie. Uler de 
mileticorde à l'égard de quelqu'an,-mulrism alici, Ip. 
Avoir beaucoup d'eftime , beaucoup d'égard pour quel- 
qu'un.—fibs nimiëm Quint. S'en faire accroire.—pramis. 
Css. Donner le prix , la recompenfe.—primæ. Cox. Prio. 
res partes, C1c. Donner le premier rang , donner la pré. 
ference. 

TRIBÜE, &ù 57, bünis sûm. (paff.) Cie. 

TaisviTur TaisUTUM as7, (imper(.) Cie. On ac- 
corde, on a accorde. 

TRIBULÀ , 4. f. Col. B:b:. Elpece de traîneau, qu'on 
zouloit fur Les épis de bled, afind'en feparer le graia de la 
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paille. [Svn. Tribalum.] Fecit fuper cos tribulas tranfire, 
Bis. Fit pafler fur eux des traincaux, Hine 

TrisuLans, antis. (part.) v. 

TRIBÜLARÉ , #.C a r. Faire fortir le grain des épis 
avec le craîneau , batere le bled. Bibl, AMiger , courmen= 
ter , faire (ouffrir. 

TRIBULARI, dr, Ætits sim, (pall.) Bibl. Erre afligé, 
ere dacs la tribulation , dans l'affidtion. 

TRIBÜULARIÜM , 5 5. n. Col. Lieu à ferrer les outils 
des Laboureurs. (x. TRISULA.) 

TRIBÜLATUS , 4, #m, Bises. Qui eft dausla tribu 
lation , daus les afiétions. Tribulata falcicula. Par. 
Scie, faucille à coupper la Fougere. 

TRIBÜLIS , ÿs, im. f, Cie, Quiet de la même Tribu, 
Contribul , T ribulaire. 

TRIBÜLIOM , 5. 0. Ecel. Trebigno , petite Ville de 
Dalmatie (ur le Trebinska. 14. Evéché fous Ragufe. 

TRIBULÜM , 5. 0. Varr. Traîneau. Vid, TRISULA4 
(q- rertbwlum à terendo.) 

TRIBULUS, 5, m. P{, Le Tribule, plante dont la eur 
eft à plufeurs Feuilles difpofées en rofe. Le piftile qui s'&- 
leve du milieu du calice , devient un fruit femblable en 
quelque maniere à une croix de Malre. Il eft compolé de 
quatre ou cinq pisces dans lefquelles fe erouvent crois où 
quarre niches, qui renferment chacune une femence. f}"cg. 
Le même que MuRsx , chaulle-trappz:. 

Trisum. (acc. fing.) de TRisus. 

TRIBÜNAL, älÿr. n. Cie. Tribunal, fiege d'un Ju- 
ge. Vitr. Les degres qui font autour de l'autel. Tribunal 
nummarinm, San. Un Juge qui rend la juftice,qui fe laie 
corrompre pat argent. Pro tribunali agere. Cic. Tenir le 
Siege , juger. De tribumali. In. De fon Siege de juftice. 

TRIBÜNATUÜS, #s, m« Cic, Tribunar. #. la digaité 
de Tribu à Rome. 

_TRIBÜNITIUS , 4, #m. Cie. De Tribun. Tribunis 
tiä potéfla. Ip. La puiffance des Tribuns. Tribunitius 
wir, Cic. Qui a éré Tribun.—jes. Tac. L'autorité , le 
pouvoir de Tribun du peuple , qui confiftoit à s'oppoler à 
vous les autres Magifiras,à empêcher leurs ener-prifes, à 
mener en prifon les Confuls même , à caler les Arrêts du 
Senat quand il lui plaifoic , à être Sicro-Saires, c'eit à 
dire , inviolable dans {a perfonne, &c. 

TRIBGNUS , 5. m, Cie. Tribun du peuple, Magiftirat 
Romaio , érabli pour foutenit les droits du peuplecontre 
la tyraovie des Grands. Cetce Chaige fac créée environ 
dixiept ans après l'expulfion des Rois. 

TrisuNUs militum, Cie, Tribun des foldars, Chef 
d'une cohorte Romaine,c'eft à dire, de fx cens hommes. 
Ces Triburs militaires ont éré revêtus durant quelque 
temps de l'aucorité Confulaire, Neque Tribunorum mili… 
tum Confulare jus din voluit. T À e L'autorité Confu- 
laire des Tribuns militaires, ne fut pas longtemps en wi. 
gueur. % [Elle ne dura qu'environ quatre-vingts ansen 
plufieurs fois. Elle commerça vers l'an 3 20 de la Fon« 
dation de Rome , & n'aila point audelà de 390. Quand 
le peuple & les Nobles ne pouvoient s'accorde: dacs 
l'éleétion des Confuis , oo créoir cinq Tribuns , qui fai | 
loienc routes les fonétions Confulaires. Les Tribuns du 
peuple,denr Tacite ne parle poinr, furent inftitués ; o ans 
avant la création des Tribuns miliraires, lorfque le peu 
ple fatigué des infultes des Nobles , fe retira {ur le Monr 
Cruftumerin , app:Îlé depuis Mont- Sacré.] 

Tribuni araris, Les Tribuns de l'Epargne , les Rece- 
veurs Generaux qui avoient le foi de payer l'armée, 

TRIBOO , is. Vid. Trisusrs, accorder, donner. 
Tribuenda eff opera Reipubisca. Cie. 11 faut s'emplo yer 
pour le fervice de la Republique, 

TRIBURIUM , ii. n. Ecei. Trebur, près de Maïence. 

Trisus. (dat, @ abi. pl.) de Tras, TRiA, trois, 

TRIBOS , mr. . Cie. Une Tribu. f. C'ef la troiféme 

D DDDddäd i; 


1316 TAI. 

partie du Peuple Romain, parce que ce penple fut divife 
d'abord en trois, elon Columelle, & quoique ces parties fe 
foient mulripliées , on à toujours rerenu le premier nom. 
Tire-Live paroït n'étre pas de ce fentimenticar il die que 
la Ville fut partagée en quatre parties, qu'on appella Tri- 
bus, à triburo. Liv. 1. 50. 

# li y avoir de deux fortes de Tribus. Tribws rufhica, 
Celles dé la Campagne. Tribws mrbana, Liv. Tribus de 
Ja Ville, qui furent divifées çn quatre par le Roi Servius 
Tullius. Chez les Acheniens il y avoir douze Tribus, 
{peutécre à l'imication des Juifs.) Tribu ruflice. LD. 
Tribus champéeres ou de la campagne, éroient au vom- 
bre de quinze fous ce même Roi Servins. Le sombre de 
ces Tribus par fucceflion de cemps s'accrut juiqu'à 3$ 
Les Affranchis avoient été incorporés dans les Tiibus de 
Ja Ville, Enfuite ils {e répandirent dans toutes les Tribus, 
ES ce que les Cenfeurs C. Flaminius & L. Emihus , 
es obligerent de rentrer dans les quatre Tribus dent ils 
étoienc ortis, Enfa,ils furent reduies à une feule Tribu 
Urbaine,qu'on agpelloit Efquilire,par Tib. Sen pr.Grac- 
chus, fi nous en croyons Tire- Live, l. #5. €. 15. C*pen- 
dant Aurelle Viétor,dir que ce même Ceussur Tib. Sem- 
pronius Gracchus , les incorpora dans les quatre Tiibus 
de la Ville. Ciceron femble appuyer ce fentiment,lor{qu'il 
dir que le pere de Tiber. & de C. Sempronius trarsfera 
les Affranchis dans les Tribus Urbaines. Er fapé alias, 
dé maxime Cenforfaluti Reipablire fuit, aique verbo li. 
bertines in Urbanas Tribus tranffulit , quod nifi feciffet 
Rempublicam, quam nunc vix tenemus jam din nullam 
haberemus, Cie. 1. de Orat. 9. Vid. THas. Steph. in voce 
Tribus, Liv, 45-15.V.Max.z. Grucchius, Sigouius,& Vi- 

encre, 

Taisuta.(pl.) de TRIBUTUM. 


TRIBÜTARIUS , à , sm. PL. Tributaire , qui paie | ( 


- gribur. 
TRIEÜTIM. gui Cie. Par Tribus,ou par clafes, 
TRIBÜTIO, omis. f. Cu. Diftriburion. f. par- 
rage. 


m. 

TRIBÜTOR, &ris m.Apwl. Celui qui donne, qui 

diftribue , diftributeur. ". 

TRIBOIOKIUS , à, #m. ULp. Où il s'agic d'une 
diftribution. 

TRIBOTÜM , 5. Cic. Tribut , impôt , fubfde, m. 

ille. f. 

” A BÜTORÜS ,4, #m. (fat. part.) v. TRIBUSRE. 
TRIBÔTUS , 5. m. Plaur, Le mème que TRIBUTUM. 
TRIBÜTÜS, à, #m. Qui concerne les Tribus, Trs- 

buts cormitia. Cie. L'Affembiée des Tribus. 

Trrsuunr. (3 pl)v. TRisuaRs. 

TRICÆ rm, f. pl. (proprement) cheveux où filets 

i s'envortillert aux p'eds des petits poulets, & qui les 
embarraflent , d'où vient qu'on die : In tricas aliquem 
conjicere. PL AU T. Jetter quelqu'un dans l'embarras. 

Trice. Cie. Des amulemens. m. des bagatelles. f. des 

gholes de nearu, qui ne laiffent pas d'embarraffer. 
TRICATGÉ, 9, wi, atum. Bier. Embarrafer. Ne te 

icer. In. N: vous embartaflez point. | 
br AU, br, arts sum, (dep. Cie. Etreembarralle 
de rien , perdre le temps à des bagacelles,badiner. 
TRICARICÜOM , à. n. Ecel. Tricarico, petite Ville, 
mais jolie de la Bafñlicate fur le Caluenro au Koyaume de 

Naples, Evéché fous Acsrenfa avant l'an 1660. 
TRICASSES , à mm, m. pl, PL. Peuples de la Gaule 

Celtique ou Lyonoife, b.le Dioccfe de Troies en Cham- 


FERICASSINE, êrüm, m. pl. Liv. Peuple de la Gaule 
Naibonnoile, b. l'Evêché de Saint-Paul Tricaftin dans 


Dauphine. Vid. À 
jé TRICASTINOM, Zn.Ecel. Saint. Paul-Trois- Chi- 


teaux , petige Ville de la premiere Viennoile , & de l'E- 


TRI, 
xaréat des Gaules dans le Dauphiné , Evêché [ous Arles 
dès l'an #23: : 

TRICASTINUS, 4, sm, Six. Tricaftin, ou de 
Trois. Chireaux. 

TRICASTRUM » À 0. Vid, TRICASTINUN , Trois- 
Chat:aux. 

TRICCX , 2. f. Liv, Trioate, Ville de l'Efthiotide , 
en Theffale. 

TaicssaUNUM , À, n. Eccl, Trezelan, au Diocefe de 
Treyuwer, d 

TRICENARIUS , 4, #m. Vitr. Decrente doigts, ou 
de crente pieds, &c. 

TRICENI, 4, à. An. Hsr.Trente.('Ur à wiginti vices 
nà , jéc à trigunta tricent fit.) Anguilla tricenes pedes. PL. 
9-3: (Il y a dans le Gange) des Avguilles de rrente pieds. 
Omnsbus tricenis-diebus hoc malum sn muliere exfifiir, 
Ip. 7.15. Ce malarrive aux femmes «ous les mois. (On 
lit dans quelques endroits de Tite-Live, Triceni, pour 
treceni , Où trecenti, trois ENS.) 

TRICENTENI , #4, à. Cou. Trois cens. 

TRICENTIES. (adv.) Mart, Trois cens fois. 

TRICEPS, rricipiris. (adj.) Cie, Qui a trois rétes. 
q- T'ricapur, (R. TRis, TRtA, trois. © Carur, té.c.) 
Triceps apud smferos Cerberus. Cie. Le Cerbere à trois té- 
tes dansles Enfers. 

Tricss. (1. {ubj.) v. TRiCARS. 

TRICESIMUS , à, #m. Cie. Le crentiëme.m, la cren= 
tiéme. f. Tricefime queque die, Ip. Tous les erente jours, 
Tricefime anno poft. Cic. Trente ans après. 

TRICESSIS , ir. m.Parr. Piece de monnoie valant 
trente affes Romains. 

*TRICHALCÜM , 5. n.Vitr. La troifiéme partie du 
quart d'une obole , psuite piece de monnoie de cuivre. 
Teézehugr.) 

TRICHIXS , Xdïr. fou D: 7 Petit poiffon de mer, 

TRICHIAS, à. m. . E Satdine. 

TKICHILA , &. f. Col, Uve tralle. 

TRICHITIS, is, F. PI. Sorxe d'alun. 

*TRICHÔOMANÉS , #5, n. PI. Sorte de Capillaire ap- 
peliePohenix.Teszamgris, plante dont les feuiiles lont com- 
pofées de quelques autres feuilles prefque rondes dans 
quelquesetpeces , & legerement crenclées , mais découp- 
pécs profondément, & difpofées fur une côte. Ses fruits 
naiifenc fur le dos de fes feuilles. Ses fruits font envelopa 
pés dans quelques écailles, parmi lefquelles le crouvenc 
plulieurs caplules ou coques ipheriques garnies d'un cor- 
don à reffort , qui par {a contraétion le detache , & faie 
crever ces caplules, Ces caplules renferment quelques ic+ 
mences. . : ” 

*TRICHORÜM, 5, 0, Star, Edifice divifé en crois 
corps de logis. reAxegr. 


*TRICHKUÜS, 5, PL, Perle ainf appellée, à caufe 


qu'elle à crois cogleuys. 
TRICIE $. (3tv.) Cie. Trente fois. 

TRICLINIARÉHES , &.m. Petr. L'Officier qui avoie 
foin des couverts & de la iaile où l'on mangeoit , le Mai 
ure d'Hôt:l. 

TRICLINIARIS , érëé. (adj.) Parr. Qui concerne les 
fallesoù mangeoieut les Anciens. 

TRICLINIARIOM , 56. n. Varr, Une [alle où les 
Anciezs mangeoienr. (Il faut fous-entendre conclave.) 

TRICLINIARIÜS , à, #m, VaRR. Le méme que 
TRICLINIARIS. 

TRICLINIÜM , 35. 0. Varr. Trois lits difpoles au- 
tour d'une {alle pour y prendre le repas. Vitr. [Salle où 
étoient éifpofes ces crois lits aurour d'une table. Srerné 
trichnia Ge in fore jubebar, Cic. 11 faifoit fervir les cables 
à manger dans la place même. T riclitium in foro ffrave- 
rat, Cic. s. Verr. 61. Apronius avoit fait fetwir les cou- 
veuvs, avoir dreffé les rables dans La place même, %< [ Un 
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de apparet , dir Servius, 1. Æv. 698. Errars tot qui tri- 
clinium dicuns spfam bafilicam , vel cœnationem.] Mais 
rien n'empêche que triclinium ne {e prenne & pour les lits 


à manger, & pour la falle mére. 
TRICO , ônis, m. Lucil, Chagrin, qui aime les que- 
relles , querelleur. 
TRICO , äs, Vid. Tricars. 
*TRICOCCUÜS,j.m.Pi. Tournelol. m. fleur, rever, 
Tricozon. : : : 
TaicoLUs. Sen. à Periode qui a trois membres. 


TRiconcius, ii. m. PL. Surnom de Novellius Tor- 
quatus , qui lui fur donné pour avoir bû en prefence de 
l'Empereur Tibere,trois conges , #no impeta, Ip.14. 22. 

TRICÔR , &ris, Vid, TRicaRr. Cie, 

TRICORNIS , në, (adj.) PI, Qui a crois cornes. 

TRICORPOR , bris. (adj.) Prrg, Qui a trois corps. 

Tricrus. P!. Efp:cede perle. Vid, TRICHAUS. 

Tricosus fm. Lucil, Le même que TRieo. 

TRICUSPIS , ïdis, m. f. Ovid. Qui a trois pointes. 
Pofiio tricufpide tele, Ip. Ayant imis bas [on javelot à trois 
poictes. 

*TRIDACNA Osrrza. PI, Efpece d'huître qui merd. 
(R. dscre, mordeo. 

TRIDENS , äntis, (adj) Ping. Qui a trois dents , ou 
trois poictes comme une fourche. 14, Le Trident de Nep- 
tune, 

TAIDENTIFÉR , cé ui porte un 

TRIDENTIGÉR , ërà, érim.O Y 1 D. rl » épi- 
there qu'on donne à Neptune dieu de la mer , {lon les 
Poëres. 

TRIDENTINT, ôräm, m. pl. PL. Peuples de l'Italie, 
ou de l'Illyrie, . l'Evêché & Trente, Vid, TRIDEN- 
TUM. 

. TRIDENTINÜS , à , m. Quieft de Trente, Cenci- 
Lium Tridenrinum. Ecez. Le Concile de Trente » dervier 
Concile general celebré fousles Papes Paul II. Jules IiI 
& Pie LV.commencé en 1545, &hfnil'an1564. 

TRIDENTÜM, i. n. Ecel, Trente » petite Ville, mais 
aff: jolie & bonne de la Veritienne,dans le Comté de Ti. 
rol, fur l'Adige, Evêché dans le quatriéme ficcle fous 
Aquilée.Elle cit celebre par le dernier Concile Gsneral qui 
s'ycfteens. 

TRIDÜANUS , 3, &m. Ar u L. Décrois jours , qui 
dure, qui a duré trois jours. 

TRIDÜÜM , 5. n. Cie, L'efpace de trois jours. 

TRIENNICM , 35. n. Cic. L'efpace de crois ans. 

TRIENS » #31. m, Juv, Une piece de monnoie qui va- 
Joit la tro:fiéme partie de l'As Romaio. Cie. La croifié- 
me partie de quelque tour que ce foit , la troifiéme par- 
tic du feptier. fPerf. elpece de vale qui contenoit la troi- 
fiéie partie du feprier Romain. 


TRIENTAL, élÿs, n. Perf. Vailleau qui contenoit un 


tiens , ou la troifiéme partie du feprier Romain. (Quel 
ques-uns lifenc en cet endroit trientem.) 


TRIENTALIS , 3/ë. (adj.) irr, Qui a quatre pouces 


en quarré. 


TTRIENTARIOM fænw. Jui. Car. Ufure à quatre 


ur cent. 


*TRIÉRARCHÜS , 5, m. Cie. Le Capitaine d'une 


Galere. rompsg:ss. 


*TRIERIS , 5s. f. C. Nep. Galere à trois rangs de ra- 
mes, Venient in frieribus, Bin. Ils viendront dans des 
vaifleaux, Er venient [uper eos trieres. Ip. Viendront con- 


ere eux avec des vaifleaux. 


TRIÉTÉRICÜS, à, #m, Ovip. Qu'on celebre de trois 


Ans en crois ans. 


TRIÉTERIS,idis. Srar.Manr.L'efpace de troïsans. 
TRIFARIAM. (adv.) Ziv. De crois açons , en crois 


parts , de crois manieres differentes , fpar crois endroits. 
TRIFARIÏE, (adv.) Le méme, 
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FTRIFATI DICUS, À, äm. Aus. Qui devinétres bisn, 

TRIFAUX , amcis, (adj.) Prg. Qui a urois gueucs » 
Ou trois gofers. Latrars trifauci, Ip. En abboyan avec 
les crois gueules. 

TRIFAX, cis, A. Gatu. Efpece de dard de crois cou« 
dées de long , qu'on lançoiravec là Catapulre, Vrd, Fisr. 

TRIEER , à, #m, Co 1. Qui porte crois fois l'an , em 
parlant de certaines vignes. 

TRIFIDÜS, à, #m. Ovip. Fenduentrois, divilé en 
crois, Flamma trifida, 1n. Le foudre. 

TRIFOLIOM , 55. PL. Trefle, plante dont les fleurs 
font leguimineules , & font compelées d'une feuille {upe= 
ticure, de deux latérales , & d'une feuille inferieure, Tous 
tes ces pieces forcenr du calice, qui eft un cornet denielé » 
du fond duquel s'eleveun piftile enfermé dans une guai- 
ne. Ce piltile deviert une capfule enveloppée du calice, & 
terminée par une longue queue. On erouve dans cette cap- 
fule, une temence femblable à un petit rein,mais elle eft fi 
fortemeur collée contre les murs de la parois , qu'on a de 
la peine à l'en féparer , à moins qu'elle se foic cour à fait 
mure, 

TRIFORMIS , mr. (adj.) Her. Qui a crois formes ; 
où trois figures. | 

Diva triformis Hon. Diane, (Parce qu'elle avoit trois 
rens noms, la Lune, Diane , & Proferpine.) 

TRIFUR , #ris, PLaur, Un grand latron. 

TRIFÜR CIFER 31. m. Plaur, Un grand pendard. 

TRIFORCUS , à, #m, Co L. Qui atrois fourches, 
où crois pointes , qui a trois fourcheus. 

a TRIGÉ,, #rwm. f. pl. Varr. Trois chevaux attelés de 
rort. 

TRIGARÉ , 5%. Vid. Srricars. î 

TRIGARIOM, ÿ 5, n. PL. Lieu où l'on failoit courir 
les chariots arrelés à rroischevaux. 

TRIGÉMINI, orüm. m. pl. Col. Trois freres jumeaux, 
TRiGsMINUS, #, wm. PL. Triple. 
TRIGEMMIS, mb. (adj.}) Col. Qui a crois bour= 


ns. 

TRIGESIES. (adv.) Pitr. Trente fois. 

TRIGESIMÜS, à, #m. Cic. Le reurième, 

TRIGINT À. (pl. indecl.) Cie. Trente, 

Tricziris. Pl, Efpece de perics. 

ATRIGLYPHUS, 5. m. Pirr. Triglyphe,rerme d'Ara 
chiteéture dans l'Ordre Dorique. C'eft un petit orvemene 
qu'or place au droit de chaque colonne , ai fi appsilé , à 
caufe de crois petites canelures qui y font. re47vp@, 

TRIGON, onis, m. Mars. Soite de baile avec quoi 
jouent trois perfonnes rangées eu criangle. res. 

TRIGONALIS pila. M ART. Balle qui {crvoit aux 
Joueurs placés en triangle. . 

TRIGONIÜS, à , #m. He. Triangulaire. 

*TRIGONÜM , 5. 0. Paitr. Triangle, m. (rever) 
Trigonum paribus lateribus. Ip. Tirangle qui a les côtés 
égaux, triangle équilateral, Effe sn rrigons. VitR. Etre 
en trin afpeét , former un tr'angle par 1a fiuarion, étie 
difpofé en triangle. 

TRIGONUS, 5. m, Vitr. Le mème que TRISONUM4 
Plaur, Efpece de poiffon d'ure forme triangulaire. 

Tricrus, PI. Efpece de pierre précicule. 

TRIHORIA , ormm, n. pl. Auf. Élpace de crois heures, 

Trisuco Capirs. Apul, A trois têtes. 

TRILIBRIS , (féré. (adj.) He. Qui prie troislivres, 
qui cft du poids de trois livres. : . 

TRILINGUIS, guë. (adj.) Hor. Qui a trois langues, f 
qui eft en trois langues. Vo 

TRILIX , 5cis, m. f. Vérg. Qui eft d'un criple tiflu. 

TRIMATÜS , #s, m. Col. L'igede crois ans, 

TRIMEMBRIS , ë. (adj.) Serv. Qui à trois corps ; 

"PRET er lei — = prend 
RIMESTRIS à j.) Trimeftre, qui du 
7. Sn Dadad àj 
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mois , de crois mois. Trimaftres auer. PL. Des oïifeaux 
qu'on ne voit _ pendant trois mois. Trimefhre ritichm. 
Ip. Efpece de froment qui müûrit en trois mois. 

TRIMESTÉR , #rà , rrüm. Ho r. De crois mefures. 
Verfus trimefier. Uno vers qui a trois mefures , en parlant 
d'us vers ïambe de fix pieds. 

Taimsraus , sentis, F. Eccl, Tremichonte, en Cypre. 

TRIMODIA , 4. Co. Sorte de vaiffeau , qui conte- 
noit trois boifleaux. 

TRIMODIOMï i. n. PL. Melure de trois boiffeaux. f. 
{On ne crouve que l'ablatif neutre trimodie, qui pourroit 
bien venir de trimedime.) 

TRIMONTIOM , i5. n. Ptol. Ville de Thrace. b. 
Philippopoli, ou Philibia , fur la riviere de Marizza dans 
la Turquie en Europe. 

TRIMÜLÜS , à , wm, Pare. Qui n'a que trois ans. 

TRIMUS, à, #m. Ho nr. Qui a crois ans. Velut latis 
equa trima campis Indit exultim. In. Comme une Cavalle 
de crois ans foläcre en bondiffant dans les prairies. (Cette 

fee cft rraduire d'Anacreon. Od, 63.) 

TRINACRIA , 4. f. Virg.La Sicile. Pid, Siexsra,ainf 

nommée à caufe de fes trois Promontoires, 

TRINACRIS , idis. Ovin. De Sicile. 

TRINXCRIOS , 4, #m. Ov 10. De Sicile, Trinæcrii 
wiri, Virc. Les Siciliens. 

ns » 013. m, Digefl. Arriere-petits-fils du 

tic-fils. 

TRINEPTIS , #r. f. Arriere petite. fille du petit-fils. 

TrinimiUM , #5. Eces. Koin , Comté en Croatie, 

TRINITAS, ætis. f. Eccl.La Sainte Trinité, un Dieu 
en trois Perfonnes, P-re, Fils, & Saine Elprit. Sacramen— 
sum Trinitatis, H1sr,Ep. Le fymbole de la Trinité. 

TRINOBANTES, änrüm. m. (pl) Tac. Trinobavtes , 
Peuples de l'Albion. k. ceux des Comtés de Eflex & de 
Milleffex, au Royaume d'Angleterre. 

© TRINOBÜS , ou TORNOBÜS , i. Tornob: , Ville 
.mediocre de Bulgarie fur le Jantra , Capitale & Merro- 
pole du Royaume des Bulgares , dans le neuviéme fiecle. 
C'eftau Turc. 

TRINOCTIALIS , &ië, (adj.) Manr. Trine&iali af. 
fecit domicænie. MART.La fait foupper crois fois chez lui. 

TRINOCTIOM , ïi. 0. Val. Pace. L'efpace de crois 
puits. 

TRINODIS , nodë. (adj.) Ovid. Quia trois rœuds. 

TRINONDINÜM , 5.0. Cie. Trois jours de mar- 
ché , crois jours de Foire. (r. NUnp1NA4.) 

TRINUS , 4, sm, Cas. Trois, Trimis hibernis hye- 
cac Prendre fon quartier d'hyver en trois endroits 

<rcns. 

TRIOBOÔLÜM , 5. n. Plaur. Piece de monnoïe qui va- 
Joit trois oboles. Homo trioboli, PLayr. Un homme de 
géant » Qui se vaut que trois oboles. Negar fe fe debere 
tibi triobolum, PLaUT, 1] dit qu'il ne vous doit pas un 
fou , qu'il ne vous doit rien, 

Triomnis , #. Ê. Ecel, Treveyre, Riviere qui Le jette 
dans le Lot. 

TR IOCXLX, 2. f.Eccl, Saint-Georges, Ville de Sicile. 

TRIONES , #m. m. (pl.) AMart. Le chariot de l'Ourle, 
Conftellatios. | 

T RIONSMÜS,à, #m, SuLr.Quia trois noms differens. 

TRIOPHTHALMUS , 5, m. PI. Pierre précieufe qui 
reprefente la figure de trois yeux. rpsg3 À 
n TRIORCHES, is. m. PL, Butor m. Bule. f. oifeau. 

op 

TRIPALIS, p&lE, (adj.)Parr. Souenu de trois écha- 
las, parlant de la vigne. 

TRIPARCUS , 4, #m, PLaur. Fort chiche , fort 
épargraot. e 

TRIPARTITO.(adr. )Cic.En crois parties.'Urbem tri- 
parrito aggreditur, Lir.Ilatraque la Ville par crois côiez, 


(TA 1 | 
TRIPARTITÜUS , à, #m. Ce. Divile en trois par< 


ties, 

TRIPÂTINOM , 5. n. Pl Service de cable à crois 
plats. u à 

TRIPECTORÜS , à , mm, Lucr. Qui a trois poitria 
nes. Tripeëora vis Geryons. Lucr. La force de Geryon, 
qui a trois corps, Geryonätroiseorps. 

TRIPÉDALIS, älë. (adj.} Liv. Qui a crois pieds. 

TRIPÉDANEUS ; 4, #m. Co. Qui a crois pieds, qui 
eft de crois pieds. Airitudo tripedanra. Coz. Une hauteur 
de trois pieds. 

Trirsarirus, 4, 4m. À. Gscs. Vid. TRIPARTITUS. 

TRÂDÉS , ëdis. (adj.) Liv. Qui a crois pieds. Tripss 
men{s. Horn. Une cable qui a trois pieds. 

TRIPLARÉ, 5, aus, atem. SsRv. Tripler. 

TRIPLEX, its. (adj.)Cic, Triple. Dee triplices Ovini 
Les crois Parques.illi robur dr as triplex cirea paëlus erat, 
Hon. Il falloir bien que cer homme eût la durecé d'un 
chere , & qu'il eût l'ame de bronze. Probandi ratio trin 
plex. Cie. Trois manieres de prouver une chofe. 

TRIPLICARÉ ,5, aus, atum. Sspus. Tripler. 

TRIPLICARI , dr, aties sûm, (pal) Bras. Triplicetur 
gladius, Bisx. Que certe épée triple fa violence. 

TRIPLICATUS , à, #m. Pi. Triple. (part. pal.) 

TRIPLICITÉR. {adv.) Bibl. Triplement. Exwrens fré= 
pliciter. Bisz. Qui brûle d'une triple flamme. | 

TRIPLINTHIUS paries. m, Vitr. Muraille qui a crois 
rangs de briques d'épaiffeur. LEZ 

TRIPLÜS , à, #m. Le criple, crois fois autant. 

Triropas, (acc. pl.) Trirepun. (gen. pl.) de Tai« 
PUS. Trépié, ù . 

TRIPOLIS, 35. €. Pu. b. Tripoli, Ville de Sourie, fur 

la côte, dans la Turquie en Afe. Ville de la Phenicie 
Maritime, dans le Patriarchac d'Antioche » au pied du 
Mort Libao , fur la Mer de Syrie, refidence d'un Evêque 
Grec, Syrien , & d'un Maronite, 

TRIPOLIOM , 36. n. PL. Vid. Posion. Efpece de 


Jante. 
- TRIPTOLÉMUS , 5. m. Ad Heren. Triproleme, ls 
de Celée , qui a inventé la charrue, & l'art de labourer 
& d'enfemencer la terre. I vola par route la verre fur des 
ferpens aîlés, pour y enfcigner cet art divin qu'il avoit re« 
qü de Cerés. | ! ; 

*TRIPTOTUS , à, mm. Sarv. 11. Æn.230. Qui a crois 
cas femblables. (parlant dunom Teirwms.) 

TRIPÜDIARÉ, di9, avi, âtmm.Cie. Danler en tré= 
pignanc des pieds. : 

TRIPODIOM ,35. n. Cat. Sorte de danfe en trépi- 
gnant. Cie. L'aétion de frapper la terre ; & de la battre 
avec les pieds ,trépigrement.m. 

Trirvoivm Seliffimum.Cic. 2. Divin. 72. Augure fas 
vorable, qui fe connoît lorfqu'il combe quelque chofeda 
bec de l'oifeau , quand il mange. € [ Terripævism primb , 
poff Terripudium diéfsm eff, hoc quidem jam Tripudium 
dicitur, quis com pafeuntur aus, necefe eff aliquid ex 
ere caders, Gr terram pauire, j.e. fertre. Cic. ibid. (Vid. 
Soliffimur.) Cm sgitur off a jam cacidit ex ore pulli, tums 
aujpicanti tripudium foliftimum nuntiant, Cic. 3. Dix 


VIA, 72. 

TRIPOS dir. m. Cie. Un crépié. Sorte de table à 
crois pieds , (ur quoi les faux Prêtres rendoient les Ora- 
cles dans le Temple d'Apollon. Erel. | Tripode , Martyr 
Teiaus. | 

+ RIQUÉTRÜS , à, #m. Cor. Triangulaire. 1r/ulæ 
naruré triquetra. Cas. Une fe naturellement trianga= 
lire. Pradie triquetra. Hon. Les terres de Sicile, (parce 
que cecte Ile eft d'une forme triangulaire. 

TRIRÉMIS , #1. f, Cie, Galere à trois rangs de ra 
mes. f. 


Tausaczisensx » #6, m, de Gel. Vicillard de crois fie 


TRI. 
Éler. Surnom de Neftor , qui a vécû trois fiecles, 


* TRISXGIQM , 55 0. Ecel, Trifai, Abbaye au Dio- 
cefe de Luçon.fLe Trifagium , les trois Sanéfus qu'on 


chante à la Mc. (a Tests, Tres, & ax@, Sanéus.) 

Taiscazoum fi. 0. Ecel. Treeaur en Vermandois. 

TRISCH@NUS , 4, #m. PL. De crois Schenes , qui 
contient trnis Schenes. Pid. ScHænUs. Elpece de mefure. 

TRISCÜRRIX , &rëm. 0. (pl.) Fuv. De grandes im- 
pertinences ou bouffonneries. Fu 

Trisriruamt Premar. PL 73. Pygmées de trois fpi- 
thames , c'eft-à-dire, qui fonc haurs de deux pieds crois 
pouces. (R. SPITHAMA.) 

TRISSAGO , inis. F. PI. De la Germandrée , herbe. 

TRISTARI, 6r, Shés sim, (pail.) Bibl. Etre vrifte, 
être dans la trifteffe. : 

TRISTEGA , goräm. n. (pl.) Bisl.Trois étages. Trif: 
tegs enimerant. Bises. Car il y avoit trois étages. 

TRISTICÜLUS , à, #w. Cic. Un peu crifte. (dim.) 
de Trrsris. 

TRISTIFICUS , à , #m. Posr. pd Cic. Qui caufe 
dé la criftefe. 

TRISTIMONIZ , &.f. Petr. Compliment de condo- 
léance. m.ftriftefle.f. 1n triftimenia [um, Pit. Je fuis. 
dars la trifteile , dans l’abbattement. 

TRisTion , oris, Ovip. (comp.) € 

TaisrissimUs , #, sm, Cic. ([up.) de - , 

TRISTIS , £ë. (adj.) Cie. Trifte, chagrin, Pirg. Fu 
nefte , ficheux, lugubre, fombre , amer. Cic. Mélanco- 
lique , morne , férieux , grave ,chagriv, fâché. 

Trifte dicendi genws, Cic. Une maniere de dire trifte, 
melancolique. Triffia faëta. Vino. Méchantes actions, 
Timeo ne fit mibi triftior, Lucis. Je craios qu'il ne foi 
un peu fiché concre moi, Dsmws triffu. Vins. Mailon 
fombre. Trifté fuccus. Y1RG. Un fuc amer, defagréable. 
Triftis Regna. Hon. Les Enfers. Suaviolum triféi trifius 
hellebore, Car. Un petit baifer plus amer que l'hellcbore, 

ui eft une racice fort amere d'elle-même. Triffe lupus 
Pabalis. Vire. Erlog. Le Loup eft une chofe ficheufe 
pour les érables. € [ Avec trifle . on fous-enterd ici ne- 
£gotium,comme avec dulce , dans la même Eclogue.] 1ma- 
go triflifima. O v 1D. Image tres-funelte. Trifhia dia. 
Vire. Paroles menaçantes, Triflis feverita. Tir. Seve- 
tité grave & fericule. Vid, SavSRITAS. 

TRISTITIA, &, f. Cie. Triftelle, f ennui, chagrin, m. 
Tradére fe triftitre. Cic. S'abandonner à la melancolie , à 
la criftelle.T rijhitiæ remporum.Cie.Le malheur des cemps; 
semps de crifteile & de malheurs. 

TRISTITIES , ei. f. Apul. Triftefle. (Le même que 
Tristiria.) Nom de la Suivante de la Décfle Venus. Sa 
fœur s'appelle Sollicirudo dans le même Auteur, APUL. 
met. 6, 

TRISTITODO , dinis. E. Apul, Le même que Tris- 
TITI A , criftefle. 

TrisTius, oris, n. (comp.] de Trisris. 

TRISTIÜS. (adv.) Cie, Plus dificilemenr, Faciliüs in 
morbos imcédunt, grauids agrotant , difficiliès curantur. 
Cie. de Sen.(Les jeunes gens) combent dans des maladies 
plus facilemenr, leur maladie cit plus dangereule, & leur 
guérifon plus difcile. | 

TRISÜLCUS , à, #m. Vic. Qui a crois pointes. 

*TRISŸLLABUS, à, æw,. VaRR. De crois fyllables, 
qui à trois fyllables. 

TRITAVUS, 5. m. Plaur. Le grandpere ou 

TRITAVIA, Z. f. Dig. è la grande mere de 
mon trifayeul. ( q. Tertims œuns: Païer, aWuS, ProA- 
wss, abavus, atavus, critavus.) 

TRITHALÉS. PL Elpece de Plante, ain appellée, 

rce qu'elle fleurie crois fois. Tesfæur.(r. fat, flores.) 

TRITICEUS , à, #m, Vire. PL. De froment. 


TRITICÜM , 5, n, Cie. Du froment, Plante dont fes 





fleurs on gr petits paquets , compofes de quelques 
E:amines qui fortent du calice à plufieurs écailles. Parmi 
ces écailles {r trouve un embrior ; qui devient , lorfque 
la fleur eft pallée, une graine ua peu longue , arrondie fur 
le dos, fillon: ée de l'autre côté, pleine de farine à faire du 
pair. Cette praire eft enveloppée dans des écailles, qui 
ont f:rvi de calice à la fur, & que l'on app-lle la bâle 
du froment. Ses graines & fes Aeurs naiflent en épi. L'ame 
de cer épieft une rappe , fur les dens de laquelle portent 
les paquets. (r. TriTuRaRs, broyer.} 

TRITIOR , oris. Vire. (comp.) de TRiTUS. 

TRITON , ënïs.m. Pirg. Us Triton, monftre matin; 
demi homme & demi poiflon. {| Dieu Marin fils de Nep= 
tune, 

TRITONIX , Z. f. Cic.La Déeff: Pallas. (Ainfi sé 
léc, dit-on, parce qu'elle parut la premiere fois en habit 
de fille auprès d'un Fleuve appellé Triton, ou du Grec, 
r#ru, qui es rs la tére) parmi les Eoliecs , feion le Sco« 
liafte d'Ariftophane , in nebul. ou de Tritta, quieft le 


nom de Gnoffus , Ville de Crete. 


TRITOGENIA , 4. Pallas.La même que TRiTONIA« 

TRITOGENIACÜS , à, #m. Ovip. De Triton. 

TRITONIS , idis, f, Pirg.Pallas, Minerve. Vid. T Rf« 
TONIA. 

TRITONIUS ,à, äm. Srar. De Triton, de Pallas, 

TRITOR, oris, m. PL, Qui broye des couleurs. Tritor 


fimulorum. PLAUT. Ufeur de verges,(Injure dont Plaute 


fe fert pour marquer qu'un efclave à fouvent le fouer.} 
TRITÜRÀ , à. f. Col. L'aétion de battre le bled, où 


de (éparer le bled d'avec la paille,de quelque maniere que 
cela {e falle. Magna tritura venue, Vinc. Il y aura une 
grande recolte, 


TRiTURANS, 4ntis. Bis. Non alligabis os boui tritu= 


ranti. Disc. 1. Cor. 9. 9. & 1. Timoth. 5. 18. Vous ne 
lierez point la bouche du bœuf qui bat le grain, Vsd. Ta 


RARE. (part.) v. 
TRITÜRARE , ©, äv5, ätüm, Biss. Broyet, brifer, 


battre le grain. 


TRITÜRARI, br, atis süm. (paff.) Bibl. Ecre brifé, 


être foulée , être batru. 


TRITÜS, à, #m. PL. Broyé, frorté, ufé, commun, 
(parc. pall.) v. Tsnske. 

Area trita frugibus, Ovin. Une aire où l’on a bactu du 
bled. Iter tritum. Cie. Chemin frequenté, battu , frayé. 
Verbatrita Roma. Cic. Des mots qui étoient en ufag: à 
Rome. Per tritam viam, Bisz. Par unch-min bauu. Ne« 
men illud Gracum tritum eff pro Latino.Cic. On Le fert or- 
dinairement du mot Grec en Lacin. Tritum fermoene pro. 
verbium.Cic.Un proverbe qui fe die communément. Trés 
tiores manus ad adifcandum perfecerunt. V1tR. Us fe fonc 
rendus plus habiles à bâtir. W14 frita laudis. Cic. Chemin 
tracé pour la gloire. 

TRITÜS , #s. m. PL, Broyement. m, 

TRIVÉNEFICA , à. f.Plaur, Vue grande forciere. 

TRIVEN TÜM, 5. 0. Eccl, Trivento , petice Ville‘dæ 
Comté de Mohile , fur le Trigano, au Royaume de Nas 
ples , Evêché dès les premiers fiecles. 

.Taivans, Virg. (3.pl perf.) v. Tarsrs. 

TRIVIA, 4. Vince. La Décile Minerve. (Sie diééa quid 
criviis préeffe dicebatrr.) 

TRIVIALIS , 8. (adj.) Swer. Trivial , vulgaire, 
(r. Trivium.) Carmen triviale. Juv. Use chasfon que 
l'on chante dans les carrefours. 

TRIVIALITER. (adv.) $0/. Communément, vulgais 


rement. 
TRIVIÜM , i5. n. Cir. Carrefour , où abouttilfere 


plufeurs chemins. (ppr.) Un lieu où abourriflenc crois 
chemins. 


Trivm, (gen: pl.) de Tres, TRia. Trois. 
Tasvurmanit.Triomphera.(s fut.) TRIVMPHARS, 


IL! 
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Trruurmaatr. Tromphera.(;.fut.)}v T'RIUMPHARE. 
TRICMPHALIS , &ë, (adj) Cre. De eriomphe, qui 
cce 10 les triomphes , triomphal, Cwrrws triumphalss. 
Pr. Ua char de triomphe, —porra, Cie. La porte 
par où les vainqueurs entroient dans Rome, le jour du 
tromphevir. Suar. Ua homme qui a eu l'honneur du 
triomphe —ferus. Pas. L'efclave qui fuivoit le char de 
celui qui criomphoï. 
TRICMPHALIÀ, à #m. n. pl. Tac. Les honreurs du 
triomphe. 
Traivurnans,rrtis.(adj.)Cie, Triomphanc. (part.}v. 
TRICMPHARÉ, 5, aus, atum, Cac. Triompher, 
avoir les honneurs du eriomphe, triompher , êcre tranf- 
porté d: joie , être ravi. ; 
X On die Triumphare x PL. De heffibus, ex aliqua 
re. Cie.Trimmphauit Achaes, PL, Il à criomphé des 
Achéens, ou pour avoir remporté la viétoire fur les 
‘Achéens. Triwmphavit L. Murana de ntithridate. Cie. 
L. Murera a criomphe de Michridace. Menm faélum pro 
bari abs te triumphe gaud.o. Cic. Je criomphe, & je fuis 
savi de joie , de voir que vous approuvez ce que j'ai fait. 
TRICMPHÂARI, atir, tem eft, Cic. Oatriomphe 
Portari in trinmpho Maffliam vidimus, Gr ex eà urbe 
triumphari Cic.Nous avons vû porter la Ville de Marfeille 
daos un criomphe,dont éroir honoré celui qui l'avoir prife. 
TRICM:HATOR , oris. m. Apal, Triomphant, ce. 
Jui qui remporze l'honneur du triomphe, Triurmphator de 
Sabinir, Ip. Quia triomphé des Sabins. : 
TRIÜMPHATUS , à, #". Vire. Dont on a triom- 
Phé. Omnia à Cornelio Palbo triumphata. PL. Cornelius 
Baibus t'iompha de tour. 
TRICMPHATUS, #r, m. PI. L'aétion de triompher. 


TRIOMPHO , #1. Vid. TrRiumrHARs.Cic, Triom- 


pher. _ L 

TRIOMPHÜS , 5. m, Cie. Triomphe. m. honneur 
qu'on faiioic aux Generaux d'armée quiavoient rempor 
té quelque vétoire fignalée. Aliquem per triumphum du- 
gere. Cic. In triumphe, PL. M rer quelqu'un en crier. 
phe. Aiere triumphum ex inimicis. Cie. Triompher de 
fsennemie.—de aliqua re. Ip. Triompher d'une chole. 
Deportare triumphum, Cic. Avoir remporté une viétoie 
qui merite le eriomphe. 

TFÏOMVIR , wirs. m. Cic. Un des trois Souverains 
Magiftiars de Rome. Toumvir. #, (Il y avoit de trois 
fortes de Triumvirs, qu'on appeiloir, Capiraies, Menfa- 
ri, @ Noëturni.) Triumuiri capitales, Pomp.Magiltrat: 
qui jugeoienr des affaires criminelles, Triumvirs capi- 
taux.—Menfarii. Liv. Ceux qui avoiect l'Intendance des 
Moncoies & du Cha: ge.—menctales, Officiers de la Cour 
des monnoies.—no#turns, T ac Ceux qui avoient foin de la 
Ville durant Ja suit. $e Trois Capitaices qui avoient des 
compagries difperfees en div-rs corps de garde pour la 
farcie de a Ville, Les Charges de Tciumvirs Noéturnes , 
durcrenc jufqu'au temps d'Auguite , qui (ubftitua à ces 
trois Capitaines un Officer appellé Prafeëtus vigilum, 
qui avoit tous lui des cumpiguies qu'on appélloitCohertes 
vipilumn. 

TRICMVIRALIS , Al. (adj.) Ar. Des Triumvirs. 
Seétus flagellis triumrviralibus, 1, Quia éré fouercé par 
Atiêr es Triumwirs, 

TRICMYIRATUS, n°, m, Liv.Le Triumwirat,la di. 
gaicé de Triumwir. (Le plus funelte des Triumvirats, fut 
celui d'Octavius , de M. Antoine, & de Lepidus.} 

TRIUNCIS , #nec. (alj.) Detrois onces. 

TRIXAGO , sais. f, PI. Eipce de piance, 

TROALES. Les fermes Tioyeunes. 

TROAS , dis. f, Pl, La Tioade, Province de l’Afi: 
Mineuse lur la Propontide , & fur ie dérroic de l'Hellei- 
port , dont Ja Capiale croit Troie. 18 agro Tronde, C. 
sr, Dausla Troade, 











: TRO. 
*TRECHGUS , 5. m. Cie. Pied compolé d'une on- 


gue & d'une bréve, 


*TROÔCHILÜS , #. m. PI. Roireler , oifeau extreme 
ment pour. re3mA@. Col, Ure fcorie , goutriere ronde 
termiuec par deux filets 

*TROÜCHISCUS , f. m. Celf. Trochifque, m. petite 
maffe ronde faire d'une compoñsion medicinale. Tesztr«ss. 

TRÔCHLEÀ , #2, f. Pur, Une poulie. f. [lune inc lue, 
morceau de bois quarré qui a plufieurs mortaiies,où fonc 
snfermees les pouli:s. 

Trechlieis pitustam adducere, QU 1 NT. Cracher avec 
grande peine , (mor à mot,) virer de la piuice avec des 
poulies , ou avec de grands efforts d'eftomach, être ex- 
tremement lec. 

TRÔCHULÜS , 5. m. Plant, Perice boulle ronde. 

Trocnos. ?!. Poiflon. 

*TROCHÜS , chi. m. Hor. Elpece de roue avec quoi 


les cntans jouent. (C'étoit proprement un cercle de fer de : 


cicq ou de fix pieds de diameure , garni par dedars d'an- 
neaux de fer. Les enfans le Failoienc rouler , & le condui- 
foient avec une verge de fer, qui avoit une poignée. Les 


anseaux par leur bruir averuiloiear le peuple de faire 


place.) regses. 

TROCMI, ürim, mpl. Strab, Peuples qui occupperenc 
partie d: ja Piovince, que les Romains nommereut de- 

uis Galatiæ Prima, ‘ 

TROES, Trôem, m. pl. Virg. Les Troyens , peuples 
du Royaume de Troie en Afie- 

TROËZEN , zénis, f. Owid, Trézene, Ville de l'Argos 
ide {ur le Golfe Saronique dans le Peloponcele. h. Da- 
mala, Ville de la Morte. 

TROGLODITICA , om Region de l'Ethiopie 

TROGLODYTICA , &. F. Cie. $ (ous l'Esypte, & [ur 
la mer Rouge, ou le Golfe d'Arabie, b. la Core d'Ab:xen 


la partie Orientale d: l'Afrique Maderre. 


TRocon , enfs. E, P!,. Nom d'un oifeau qui nous eft 
inconnu. 

TROJA, à. f.Virg. Troie, Ville Capitale de l'Afe 
Miseure proprement dice. Certe Ville fur décruice par les 
Grecs commandes par Agamemnon,qui mit fi auRoyau 
me de Priam , quatre cens trente-urois ans avaut la fon- 
dation de Rome, Se/. 

TrRora, &. f. Eecl, Troja , petite Ville de Ja Capita« 
aate fur le Chilaro au Royaume de Naples, Evêché dès 
l'an ,00. 

Troiapes. Vid. Troapss.Les Troyernes. 

TROjANUS , à, mm, Vixc. De Troie, Troyen, 

Taoricia , 4. f, Ecel, Tricle , honorée à Poitiers, & 
à Rhodes, 

TROILÜS, 5. m. Her. Troïle, fils de Priam & d'Hes 
cube: , qui fut vue par Achilles. | ! 

Tromanrina Tribws. Liv. La Tribu Tromentine. 
(R.A rremento rampe. FEsT.) : 

* TROP&OPHORUS, 5. m. Apal. Surcom de Yrpi- 
ter, qui augmente les trophées , qui eft l'auteur des tr0« 
phées.#3e Dans Ariftore, (d'où il feimble u'Apulée ait pris 
mot , il y a regmmê us, à quil'ona drellé des trophees , 
& con pas reyæmie@epgr.) 

*TROPÉUM, sn. Cie. Trophée. m. monument pu= 
blic des dépouilles remportéss [ur les ennemis, qu'on 
drefloicpour la poficrité. reÿmeuer. | 

TROPI venti, m.pl. Pl, Les vents de mer qui 
leu M:nc fur la verre. | | | 

TRÔPEUS, 5. m. Susr. Excitabatur à tropæis. Ip, 

out réveillé par des bouffuns, 
. x C'eft aisé que lifenc Beroaldus & Sabellieus dans 
Suerone.c.s.Claud, Mais Turnebe avecCafaubon lilent ce. 


prers,conforn:ément à cet autre paffage de Sucrone,im Ti 
berio, €. 61. Interrogatus à quodam nano adffante mena 


unter copres. Yid, CopRsAS. 


. TRÔPATENA , 


| TRO. | 
ROPXTENZ , 4. f. Pol, Prowince de la Medie, dans 


l'Empire des Perfes. 


TRÔPHEÀ , ram. n. pl. Eccl. Tropea, petite Ville de 
Ja Calabre Uherieure au Royaume de Naples , Evéché 


fous les Grecs dans Ja Province de Regio vers le huitiéme 


ou n-uviéme fiecle. 


TRÔPHÈÜM, i, n. Cie. Trophée, marque publique 
de la v étoire remporiée [ur lesennemis. Vid. Trorœum, 
comme il eft écrit dars les anciens manufcrits. Trephæx 


ponere. An Her. Statuere, Cic. Dreffer un trophée. 


*TRÔPHIMX , äris, n. Dir. l, publia. Le prix qu'on 


donne pour la vourriture, Teg@ias. 
Taopnonius, #5, m.Cic, Trophonius, ouvrier fort 


addroic à tailler les pierres. Il fie un temple fourerrain, 


qu'on apptil: l'antre de Trophosius dans la Beotie , qui 
devint celebre par les Oracles qu'on y readoir, On dit en 
proverbe, qu'un homme: a confulté , ou rendu des Ora- 
cles dans l'antre de Trophonius, pour dire qu'il eft ex 
tremement trifte, parce qu'on a cru que celui qui éroir 
. fois defcendu dans cette caverce,ne rioit jamais dans 
la fuite. 


*TRÔPICX, rm. n. pl. Petr. Chargement. m.revolu- | 


tion, f. (k. Teisws, tourne.) 

TRÔPICE. (adv.) Don, Eun, 4 5.6. Dans un fens f- 
guré, imtiayhorique. 

TROPICUS, i. m. Hyg. Peër. Le Tropique, nom de 
deux cercles paralleles à l'Equateur ,qui paffent par les 
e:droits iufqu'où va le Soleil,qui après y être arrivés,s'en 
éloignent. L'un's'appelle Tropique du Cipricorne,qui eft 
du cô:e du Midi. L'autre fe nomme le Tropique du Can. 
cer, qu eît du côce du Sep'entrion, (nr. Teiss, verse.) 

*TKOPIS #34, f, Mart, La (encire d'u vaïlle2u.Tegse, 

*TROPUS ,5, m, Quinr. Un crope, figur: de Rheto- 
siqur. Tegws. 

TROS , sr0ir. m. Virg. De Troie, Troyen.m. 

TROSSULÜM , 5. n. PL. Ville de Tofcace , qu'on 
somm2 Treffulo, 

TROSSULUS ,5. m. Perf, Ch=valier Romain. Les 
Chevahers furenc airfi appelles , après avoir pris, (ans le 
fecours de l'Infanrerie,la Ville de Troilulum: Fe, 

TROSSÜLÜS , 5. m. Sen. Un homme qui a (oin de fe 
parer, de le parfumer. Non. Gras , qui fe porte bien. 

TRUA, £. Van. Grand vaiff:au , don: on fe fervoir 
pour faire paffe: l'eau chaude de la cuifine dans l2 baffin.| 
Æejt. Aoitrument avec quoi l'on remue ce qu'on fair cuire 
dans une marmitte, (R. A tranfuelande, Lu trajiciende. 
VaRa.) Truam quique vorant, qua ,permovent coquen. 
ns exta, Fast. In verbo antrsare. 

Ki ,5.n. Ecel, Droifi ,au Dioccf: de Saif 
ns. 
Taucss, pl. Fid, TRUXx. 
TRÜCIDARE, 5, dvi, dtäm, Vire. Mifacrer, 
TS tuer. (R. T RU x.) Ut trucident reétos corde. 
181. Pour tuer ceux qui ont le cœut droir. 
TRÜCIDARI, ôr, ais sm, (pall.) Cie. Truridari 
fœnore. Ip. Perir par desufures, être accablé d'ufures. 
Verbis gravius trucidari, Cic. Etre accablé d'injures. 
Trucidati funt fenes ejus. Bisr. S<s vicillards furent mal. 
facrts. Hine 

TRÜCIDATIO , émis. f. Cie. Maflacre. m. bouche- 
rie , l'aétion de imalacrer. f. 

TRAYCIDAYERUNT. ut perf. ind. a&.) v. 

TRÜCIDO , #1. Vid. TRUcipars. Cie. Maflacrer , 


ner. . 

TRÜCÜLENTER. {adv.) Crucilement. Pid. Tau- 
CULANTIUS. Syn. Crudrl:ter. 

TRÜCULENTIA , £. f. PLauwr. Truc. Air farouche, 
bruralicé. Truculentia cœli, T Ac. 2. 24 Violence du cli- 
mat. 


TRUCULENTIOR , oris. Ho. (comp.) 
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TavctianrissimUs, a, wm, C1 c. (fup.} de Tru- 
ÉTRUCÜLENTISSIME. [adv.) Qwinr. (fup.) 
TRUCUIENT .{adv. int. {fup. 
TRÉCULENTIUS. (adv.) Cie. (comp.) de Tru- 
CULENTER, dont on ne trouve point d'exemple. 
TRÜCULENTÜS , à, #m. Cie. Cruel , brurzl, vio- 
lerc. Æquor truculentum. C À + U L. Une mer orageul-. 
Facinus truculentiffimum. An Han. Unc action Lies noi- 
re,tres cruelle. : 
TrUDimRTUS , é. m. Eerl. Trudpert, honoré à Fri- 


urg. 

TRÜDÉRÉ , d5 ,trmsi, trésüm.PLAUT. Challer, 
poufler avec violence. Fallacis alias aliam trudir. TR. 
Ure fourbe décruic l'aucre, une fauffleté en attire une 
= re. Trudere in arma. Tac. Faire prendre les armesp r 

orce. 

TRÜDI, dôr , trisits sum. (paf) Cie. Tradi ad mor 
tem. Ip. Etre mené , êcre conduir à la mort , au fupp'ice. 
Trudiforas, Pa. Etre mis dehors. Frwditur dies die. Ho x. 
Un jour chaffe l'autre. 

Tauvisus. Tac, 3. Annal, #6. On ne trouve que cer 
ablauif plurier qui peut venir de #rudes, infiruinene à 
peufer & à 1enverfer par terre. Tradibus aut fureis prof 
ternire, 1n°Renverler à coup de leviers & de fourches. 

TRÜDO , ônfs. m.Eccl. Trou, Prêtre Truyeo. 

TRÜLLE , à. f, Varr. Un vale , cuillier.f. Mart. Por 
de chambre , baflin où l’on alloic à la felie, Cie, Couppe, 
ou tafle dont on fe fervoit pour boire. Liv. Vaifleau à 
mercre du feu. (dim.) de TRUA. 

X [ll femb'eque Tralia pourroir auffi figrifier une 
ruelle , puifqu: Pal'adius s'en fert dans cette Dre 
don. s.Tit 13.& 15 Outre que Viruvedic Trallifare, 
pour dire enduire , értpir.] Trulla camentarii. Biaz. La 
uiveile d'un Maflon. Trwlla aquare. Pat, 1. 13. Uoir 
avec la tiuril-. ” 

- TRÜLLÉOM #5. 0. Varr. Vale à mettre des liqueurs. 
m. bain à taver les mains. (R.de Trus fe fait Trulla & 
Trulleum. VARR. 4. L.L.) 

Tevizeus, À. m.P!. 34. 12. Un pot de chambre. Le’ 
même qu: MaTuLa,cfpece de vale. Le même que TRuL- 


LIUM. 

TRÜLLISSARÉ, ©, 45, atüm, Vita. Enduire, 
crépirane muraille, revérir une muraille de piätre, ou de 
fluc. 

TRÔLLISSARI , br, ærs sm. (paf) Vire. Hine 

TRÔLLISSATIO Gnïs, f, Cie. Enduit fur les murailé 
lesou aux planchers, crépi. m. 

TRÜNCARE, 5, avi, tm, V. Fac. Coupper , 
tronquer , rogner par un bour. (r, TRUNcUs.) 

Truncare faciem fuam. Front. Sc déchiquerer le vis 
fege, Mutua fe cade truncabant. Bis. Ils s'entretuoienc- 
mutuellemenr. 

TRÜNCATUÜ S,3, äm. PL. J. Rogné, couppé ,: 
cronqué. (part. pail.) v. TRUNCARS. 

TauncinruM, ii. n. Eccl. Dronghen, Abbaye au Dio=- 
cele de Gard. ; 

Truncinus,f. m.Ecel. Troncin ,. honoré à Crepi en. 
Valois. é 

TRÜNCULI, ôr#m. m. pl. Celf. Les extremités des 
animaux dc font bonnes à manger, comme les pieds , les 
oreilles, les <i'erons. 

TRÜNCÜLUÜS ; 5. m. Celf. Un petit morceau de 
chair couppé d’ane plus grande piece. (dim.) de 

TRÜNCUS,5. m. Cie, Le tronc d'un arbre. [!4. 
Une fouche, un homme ftupide , hebèté, Truncss colume 
na, Vir. Le dé d'une colonne. .C'eft certe patpie de la co=- 
lonne qui eft immediatement fur la bafe qu'on appelle dé. 
en François , parce qu'elle eft quarrée. Trumews corporie, 
Vire. Lecronc du corps humain. 

TRÜNCUS » à , “M. Ps. Corpora FTHMER, 1. Corps 

EEEREceee 
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muiilés, Animalia trunca pedum, Y 1RG. 4. Georg. gro. 

Acimaux fans piede. 

_ TRÜNDO , inis, m. Ecel. Tircene , riviere d'Auver- 
ce. 

- TaunvinUs, 5. m.Eerl, Trouvia, Evêqueen Ecole. 
TRÜO , onïr, Fssr. Oileau dont le bec eft fort & dur. 
TRUÜSANS , antis. CATUL. 54. i. €. SUBAGITANS 

part.]v. Trusars.(frg.) de TruDeRe, preller, 

TRÜ :ATILIS , 5/£. adj.) 4.Gell. Q r'on Fair cour- 
_ Tr: jatilis mola. Une meule qu'on fai courner à fur- 
ce deb: 15, 

TRÜISITÂRE , 3%. Preffer violemment. # Au lieu de 
Trufitat qu'on lit dans quelques éditions de Phedre , de 
ronfitant , de tuditant, ou de tufitant, on erouve dans 
deux manulcrits rucidant, ce qui reviens fort bien au 
fens : Ferro mulum trucidant. PH. 2, y. Percent ce muler 
à coups d'épée. (Il eft vrai que la penultiéine de ce verbe 
ef longue, & que le vers demande qu'elle foic bréve; 
mais puilque ce même Auteur a fair bréve la penultiéme 
d'abisrunt, Lib. 4. Fab. 19. v.16. ve pourroit-il point 
enavoir fair autant dars frucidant? comme Virgile mê- 
pme l'a fair dans ffeterunr, dans potitur. Voyez le Phedre 
de M. P.imprimé avec des Remarques, à Paris 1702.) 

*TRÜTINA , 4. f. Cie, Uue balasce. f. rrébucher, m, 
10. Le jugement. € [ Tratina proprement c'eit l'anfe de 
Ja balance. Turn] Popualaris trurinx. Cic. Le jugement 
du vulgaire. Penfari cédemtrutina. Ho R. Etre peié à la 
méme balance, Hine 

TRÜTINARI, br, tits sum, Dans. Examiner, pefer 
quelque chofe {dans le fens méraphorique.} 

TRÜX , #rñcir. (adj.) Cie. Cruel, barbare, farouche, 
brutal, affreux , eAroyable. Truces oculi. Ip. D:s yeux 
cerribles , un regard aftieux. Vexri truces, PL, Des vents 
ffroyables, _ 

ATR£S1 10 M, 5 5.0.Varr.Un plat,une écuelle. Tyué er, 

TRÊCHNON, 5. PL. Efpece de plante que les Latirs 
appellent Solanum , la Morelle. 

*Tayca. Feff, (acc. fing.) Du vin. (n. Tev£, 395.) Ce 
mor eft cour grec auflibien quele fuivaue, 

*TRŸGETUS ,5. Fasr. La vendange. f (Il femble que 

Fcftus prenne ct mot pour du vin.) Tyuywnes, vindemia, 
TRSGINON, #. n. PI. Efpece d'encre faite avec de la 

Jie de vin cuire, ou bien féchée. 

Tavcon, omis. F. PI. Poiflon, fe la Raie, 

TRYXALIS. PI. Efpece d'animai femb'able à une Sau- 
gerelle fans ailes. 

TÜ ,15,#i0t 16. Cie. Toi, ou vous. Mes tu »w- 
trix, Ma chere nourrice. Ts ne ille Æneas ? V1ra. 
Etes-vous cet Evée ? Ego ne? tu, tu.PLauT.Eît-ce moi à 
oui, c'elt vous-mêmss. + [Souvenr onfc lert de ce pro- 
norn au datif fingulier , au lieu de l'adjectif us , #, mm] 
Tibi moleflis muribus purgo domum., PH. 1. 2. (Au lieu 
de dire domum tuam.) Je purge votre mailonde rats & de 
Jouris, qui vous fort fort incommodes. Ts ipfus , 0 1ffe, 
tumet. PLaUT. Veus-mêmes. 

TÜAMÜM , 5, 0. Ecel. Toam, Ville Capitale de Con. 
pacie dans ie Comcé de Claie fur la mer en Irlande » qui 
c'eft plus qu'un Village. 1| avoit écé Evêché en sov, 

M:tropole & Primatie en 125$. 

TÜATIM.(adv.) Plaur. A voire ordinaire. Jam fua- 
tim fac:s. In. Amph. Vous faices felon voure louable 
£ourume. , 

TÜBÀ, &. f. Cie. Uce trompette. f. Var. La trompe 
d'une pompe , ou de quelque autre machine hydraulique, 
uo cuyau dree à plonb. 
| Bellicivilis tnba.Gic.Le boutte.Feu de la guerre civile, 
celui quiexeice les autres à la guerre civile. Tuba canere. 
Vino. Sonner de la croimperte. Clangebanrinbi. BiBL. 
Sunnoient de la tromperie. 


TÜLALCAIN  [indecl.) B:6/, Tubaleais, fi'sde Szlla 


TUs. 
& de Laméeh , qui eutd'art ds cravailler au marteau , & 
de èg roûres fortes d'ouvrages de cuivre, ew d'airain & 
er, 

TÜBANTES , #äm. m. pl. Ta. Tubantes, Peuples de 
Germanie à l'Occident, b. partie de l'Oweriffel dans les 
Provirces- Unies. 

TÜBARIUS , ÿ 5. m. L. ulr, D. de jure immunitatir, 
Un faifent de trompert:s, 

TÜBER , éris. n, Pl, Truffle. f. plante qui n'eft qu'une 
male charnue couchée dans la terre & veinée Zn a in= 
terieur, Ovid, Tumeur , boffe. #. nœud. m, 

TUBERA. n. pl. Hor, D:s grands défauts, lorfqu'un 
homme n'a point mené une vie unie, mais qui a eu des 
hauts & des bas. 

TOBER , éris. . Col, Atbre qui porte certaios petits 
fruits qu'on croit être des Jujubes. m, Suer. Le Fruit de 
cer arbre, [le Jujubier. 

TÜBERANS , #nrir. AruL. Enfé, Syn. Tumefcens. 

TÜBERCÜLÜM , 5. n. Celf. Petite tumeur. f. 

TUBEROSUS, à ,#m.Vanr, Rabotteux , plein de 
bolles. T'ubero/iffima frontu-biomo. Patr. Ua homme qui 
a le yilage tout couperofé , qui eft plein de boutons. 

TUBICEN, ins, m, Ovid, Un trompette , qui fonne 
de la trompette, 

TOBICINES. Fssr. Secerdotes qui tubas luffrabant, 

TÜBILOÜSTERIUM , ïi.n. Varr. Fêtes des Anciens 
cù l'on purifoic les trompectes, & où on faifoic un facri- 
fice à Pailas. | La fête des luftrations des trompettes fe fo= 
lemnifoir deux Fois l'an, l'une au mois de Mars, & l'au- 
tre au mois de Mai. : 

TÜBÜLARIX , Z. f. L'orgue de mer , plante d'une nas 
ture pierteule,compolee de plulieurs petics ru yaux rangés 
paf cragesen tuyaux d'orgue. 

TUÜBULAT 10, ünir. f. Apul, Petic canal , comme ce« 
Jai d'un tuyau , d'une Autre, &c. 

TÜBUÜLATUS, à, sm. PL. Fait, creufe en forme 
detube. (dim.) de Tusus. 

TÜBÜLÜS , 5. m.Parr. Un petie tube,un petit canal, 
un petictuyau. T'ubuli fiétiles. Vire. Destuyaux, ou ca- 
naux de_ poterie. 

TÜBOKCINARI ,ër, atits sum, PL AU T. Mavger 
avecavidité,manger à la häte.(q. Tubucinari, R. BUccA, 
quia buccas tubicinum inftar inflant qui edunt avidi= 
vius,) Hice e 

TUBÜRCINATUS , #, #m, ArU L. Tuburcinato 
prandis, In. À yaut diné à la hâte, 

TÜBUS, i. m. Pl. Uneube, un canal, un tuyau. 

TÜCETOÜM, fn. Perf. Sauciffe.f. cervelas. #. ha= 
chisde viande , vouce force de mes tres friands, 

Tucixcius , fi, meEcel. Tucenge, Le même que S4 
Homebor. 

TÜDE. Ecel. Tui, Ville chetive dela Galecienne, & 
de l'Exarcat des Efpagnes, en Galice {ur le Minho, Evég 
ché fous Compoñtelle dès le cinquième fisele. 

TÜDER, éris. n. Si. 7» Todi, petite Ville d'Om« 

Tupsnrum ,f.n. Eccl, $ bris dans le Duché de Spo= 
letc,arrofée du Tibre, Epilcopale dès le cinquiéme fiecle. 

TÜDES, difis, Fest. Mallet, marteau. #7. (R. TUN- 
DER 8.) : 

TÜDICULX, 4. m. Co!. Sorte de machine dont on fe 
fervoir pour broyer les Olives, & en Faire de l'huile, 

TÜDICÜLARÉ, 6, œu, arum. Var. Mala alicui 
tudiculare. 1p. Caufer du mal à quelqu'un. 

TÜDITANS , is. Luc. Qui poule, quiagite , qui 
bat fouvent. (parc.)r.inufiré. Tupirars, frapper avec 
un marteau. 

Tusarur. (3. fubj.)v. Tusns. 

Tusxpus, #, #m. Cie. Qu'on doit défendre, qu'il 
faut foucenir , qu'il faut conierver. 

Tuinron, Gic, (3. pl. imper,) v, TUsRy, 


. T U G. TT Ù L: 

Tusns: Laër, s. 319. (imper.) de Tur, Tuon. Le mé. 
me que 

TÔERE, ri EBr , ni Ytis sûm. Ovip. Défendre, con- 
ferver , proteger , fouténir. Quint. Regarder. Amicitias 
tueri, Cie. Conferver les amitiés, les cultiver foigneufe- 
ment.—dignitatem, C1c. Souterir fa dignité.—geometrica 
munss, In. En(eigner la Gtometrie—liquerem conditum 
ir vas fétile, VarR. Garder quelque liqueur dans un vale 
de terre. Tueri fe. Scav. J- C. S'epererenir , entretenir fa 
vie. Tuere me. Bips. Protegez- moi, T'ueafur fe, I, Qu'il 
vous défende, 

TÜERL (pall.) Pirr. Etre confervé. (Cet Auteur s'en 
fertau paflif deux ou trois fois.) Tusbantur à ruficis, In. 
Etoient défendus par les Vil'ageois, 

TUERIX, &. f. Ecel, Ville affez borne de Mofcovie, 


Capitale d'un Duché, Archevêché fous le Patriarcar 
Mofcovite, 


TucpuaLus, 5. m. 
& àLaval. 

TÜGENT , ürüm. m. pl. Strab, Peuples compris fous 
les H:lvetiers dans la Gaule Celtique. b, le Zugou , ou 
partie des pays de Argava & de Zurichgaw en Suille, 

Tuciuu, ii. n. Ecel. Zug, en Suiffe. 

Tucuur-Pirg. (pen.)pour Tucuri1.Pid, Tucurivu 

TÜGÜRIGLÜM, i. n. Apul. Petite cabane. {dim.) de 

TUGURICM , ï 5. n. Virg. Cabane , chaumice > ou 
chaumiere , maiforrette, f. 

Tu. (yes) de Tu, ow de Tuus.] (nom. fl.) de Tuus. 

Tuimur. Nous voyons. id. 

Tur, Tuor. Le: même que TysoR. (Ce verbe fe trou- 
VE cinq fois dans Lucrece.) 

Tuis. (dat. em ab]. pl.] de Tuvs, +, mm. 

Tuisium, fi. n. Eecl. Duitz, Abbaye près de Cologre. 

TÜITIO , ons, f. Cac. Confervarion , défenfe. f. 

Turrussum. (perf) v. Tuer. Re arder, défendre. 

TUITUS, 4, #m. (parc.) sjufd. verb. A yan défendu, 
Qui à proré. 

Tuiske, TULERUNT. (3. pl) Tuzr. (3. fGng. perf.) 
Y- Fares, porter. 

TÜLIPX, à. f, La Tulipe, plante donc les fleurs font 
à fix feuilles difpofées , de fort- qu'elles forment une 

eur pen Évafée , & dont le ventre eft fouvent plus large 
que l'ouverture. Le piftile qui occupoit le milieu de ces 

cuilles devient un fruie oblong & relevé de crois coins. Ce 
fruit s'ouvre par la pers en crois quaftiers. Il eft divife 
€a trois loges remplies de deux rangs de femences fort 
applatiies,pofées les unes fur les autres. Sa racine eft com- 
poléc de piufieurs uniques qui s'emboîcent les unes dars 
les autres. Ces racines four garnies de fibres dans leur 
partie inferieure. 

Turrra , 4. F. Cie. Tullie, ÎEcel, Tulle, Vicrge. 

TULLIANÜM , 5. 0. Parr, Un cachor, C'eit un en- 
drcit fouterrain qui fait ure partie de la prilos. (On l'a 
ainf appellé, pare: que ce futle Roi Tullius quile fic 
faire, Varr. 4. L. L. [Mailon de campaÿne, métairie, 

TÜLLIANUS ; à , ww. A. Gazr, De Tullius. Tullia. 
#45 liber, 1n. Un Livre de Ciceroe, Pr, Tuzuius, 

Tursrr,em Tuit.Le même que SiLANI, tuyaux ou ca. 
Baux pour la conduite deseaux (r.TULLO, pewr ToiLe.) 

Tucuroonis. m. Eccl. Touiilon , au Diocefe d'Autun. 

Tuuuius, ss, m, Cie. Marcus Tullius Ciceron, le plus 
celebre des Orarcuis Romains.Pid, CicsRo. 

TÜLLÜM, i, n. Ecel, Toul, Vilie mediocre de la 
pee B-igioue , Capitale du Toulois fur a Mofelle 

véché fous la Metropole de M dès le cinquième fiecle. 

Tusius Hosrisius. Liv. Tullus Hoftilius eroifiéme 
Roi des Romains , defit les Albains » les Veïens , les Fi. 
denares, aggrandit la Ville de Rome, & fur brûlé dans 
fa mailon, du feu du Ciel ,après aveir regné trente-deux 
Aus. I eur pour iuççcf:ui Accus Marcus, 


Eccl, Tugal, honoré à Treguier, 


bon Tu Frioul. 

TuLuesium , fr, n. Ecel. Tolmeze, en Frioul. ; 

TÜM. (adv.) Cie, Alors. Tm. conjonétion. /d. Mais, 
auffi , non feulement. Cm mulra res im Philofophia ne 
quaquam adbuc [atis explicate [unt , tüm perdifficilis 
uahio cf de naturs Deorum, C 1 c. Plufeurs choies ore 
encore befoio d'explication dans la Philofophie , & enrre 
autres Ja queftion de la narure des dieux, qui eft exire= 
mement difäcile. Pid, Cum. 

TÜMBX, ä. f. Prud. Une rombe. Le ; 

TÜMÉFACÉRE , f'äci 5, féci, fäfam, Ovin. Faire 
enfer. 

TÜMÉFACTÜS, à, #m. Er A. Cor tumefaälum. Sins 
TR. Un cœur enflé d'orgucil. 

Tyumins .entis, Enflé. (part.) v. 

TÜMERE , nèmê 5, à 3. Pi AUT. Etre euflé, P!. Dex 
veuir fuperbe, fer , orgueilleux. Lawdis amore tumere. 
Hon. Etre extremement avide de louanges. Tumere ram 
bie. Vino. Etre enragt. Belle tument, Oviv. Les guerres 
s'élevent. Lumina flers tument, Ti. Les larmes font en« 
fer les yeux. 

TUMESCENS , entis. Enflé. (part.) v. 

TÜMESCÈRE, fe. Vino. S'eufler. Quint, S'enfler 
d'orgucil. Bellum jampridem tumefcens, Par. Une guerre 
qui Ë prepare depuis longtemps. 

Tumasrirss , Tuimarirsius, Bibl, Vous-méêmes. frs 
"AJE: per temetip{um, Ip. Vous avez juré par vous- mêmes, 

 TÜMICLA, Z. £. Apul, Ure corde, un cordeau, ure 
nes ; Un licol. (pro tumicula, feu thomicula , dimiout. à 
thomite.) 

TÜMIDISSIME. (adv.) Sen. D'ure maniere fore 
vaine. 

TÜMIDÜLÜS, à, äm. Aruz. Un peu enflé, (dim.)de 

TÜMIDÜS , 4, #m. Cic. Enflé , frain , orgucilleux, 
fier , lupecbe. Mare tumidum, Vir. La mer erflée. Spi 
ritus snmidi,S &N. TR. Des fentimeus pleins d'orgueil. 
Vultus tumidi ac truces, In. Un vifage boufñ de coiere. 

TÜMÔR , üris m. Cic, Une enAure, une tumeur, sil, 
Orgueil, m, Tumor amimi, Cie. O:gueil. Tumor rerum, 
In, #4 Att, |, 14, 303. Certain étac où (ont les aHilres 
d'un Era , quand el'es fe difpoient à fe brouiller, 

TUMULANDUS, 4, #m. Ovip. Qui doit étre enfe- 
veli. ex v. ; 

TÜMUÜLARÉ, 5, ui, &rim. Ovin. Mectre das le 
rombeau , enterrer, 

TÜMULARE, Br, aftasñm. (pall.) Catul, Hine 

TÜMÜLATÜS , à, mm. Manr. Eafeveli : mis dans 

tombeau. 

TUMULOSUS , 4, #m.S ALL. Plein de hauteurs, 
d'éminences , d: collines. 

TuMUeTUABITUR. (3. fur, ind.) 

TuMuLTUANS , tis. (part) v. Ê 

TÜMÜLTUÜARE, 5, dvi, ätm. PL Aux, de (Ce 
verbe n'eft pas G ulgé que sumultuari, quia Ja même 
fignïfication.] La s 

TUMULTUARI, dr, arits sum. Cic. Faire du bruir, 
du tumulte , exciter du bruir , du trouble, troubler. id... 
S'emporter , faire grand bruit, fe mettre fort en colere. Î 
Tumultuabuntur à multitudine. Biss. La foule des hom= 
mes y fera fi grande, qu'elle y cauicra même de la con. 
sufion & du trouble, Ef twrbam tumultuantem. B 1 5 L. Et 
axe touppe de ges qui faifoienr grand bruic, 

TÜMOLTÜARIUS, à, wm. Liv. Fais en tumulre > 
& àla hâte, faic tumuhuairement, Tumultwarises exer— 
ritns. Ip, Armée levés à la hâte, comme dans un tu 
inulre , ou une émeure populaire, Tumultuari milites, 
Liv, So'dats ramaflés avec potpeute. Tumultuarine 
erme. Quinr. Undhicou:s faità la hâce, & fur le champ, 
lans preparation. | 

TÜMÜLTUATIS 
uouble, #5, Syx, Tumwlins, 
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» ais. £. Liv. Tumule, 
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TÜMÜLTUOSE. (adv.) Caf. Avec eumulee , avec 
crouble, avec bruit , cumulrucufement, Quxâ4m poruére 
sumultuefifimè. Liv. Le plus cunulrueufemenc qu'ils 
pr Paulo tumultuefius. C As. Un feu plus en def- 
ordre, 

TunuLruosron ,oris, Quintil. (comp.) 

 TUMULTUOSISSIMUS , 4, sm, San. (hp) de 

TOMOLTUOSUS 53, wm. Cic. Tumultusux , im- 
perucux. Lir. [Séditieux , qui excire des troub'es. Mare 
tumultuofum. Hon. La mer orageule.Somn: per fomniatu 
multusff. Css. Un fommeil inquiété par les fonges. Tu- 
multnofs vita. Cic. Une vie qui fe pañle dans l'embarras, 
dass le cumulte. 

TÜMÜLTÜS , #r, m. Cie. Tumulke , grand brut 
qui s'excite parmi le peuple, trouble,m. (édition, émeuce, 
L. Caci tumultur, Cie. Des conjirarions qui fe ecâchent 
fecreiremenc. (R. q. Timor malrus.) 

TÜMÜLÜS , 5. m. Caf. Une éminence, un lieu élevé. 
Virg. un (pulchre , un romb:au. Componi cumule oder, 
Ov». Erre enterré dans le mème rombeau. 

TONC. (adv.) Cie. Alors , pour lors , ence temps-là. 
Tune tewporis, JUsxT Alors ,en,ce temps-là. 

TUNLERE, d5,tüeñai,tésssm. Cic. Frapper, bat- 
re. Col. [ailer ,broyer. 

Tundere aures alicujus. PLAUT.Rebactre tros fouvent 
Ja mème chofe, étourdir queïqu'ur à Évrce de repeter la 
méme chole.-pedus, PLaur. Battre la poïtrinc.rerram 
pede. Hon.Frapper du pied contre la t:rre. Tunde latera 
ejuféem durs infans eft, Bis. Chätiez-le le verges, pen- 
pe qu'il eft enfant. 

TÜNDI, dr, tüsits &e tünsits sum. (pall.) PI. 

Tuniendo, atque odio, Tam. À force de rebatrre rou- 
jours la mêine chole , & par {es importunicés. 

x [ I femble que Tundere air fair auf au (upin Tu- 
fum, |: penant de Tudere, commeil prend {on préterie, 
ifque l'on crouve Twfus plus d'une fois. id. Tusus. 

TÜNÊÈTOM, 5.0. Tunis, Ville d'Afrique , Capitale 
du Royaume de Tunis, : 

TÜNICX, &. f. Cie. Tuoique , habit fans manche que 
Rs hommes portoienr. Owid. Tunique que les Anciers 
portoienc immediascment fur la peau, & qui leur ervoic 
comm: de ch:mife.Sen. forte de chemife cnioulphrée donc 
on revétoir les ciiminels qu'on vouloir faire b:üler cout 
wifs. PI. Ceif, Pivice peau, qui couvre une apoftume où un 
abicès.Pirg. Peau dejiée qui eft encre l'écorce des arbres, 
Tunicis confutis ue aduenio, non delis. lLAUT. Amph, Je 
viens ici avec ines habits coufus,& non pas avec des four. 
beries coufucs. 

Tunica oculorum. PL Turiques,peanx déliées,es mem- 
branes qui enveloppect l'œil. Tunsca tabereuli, Caxs. La 
tuciqu: d'un c'ou, d'un froncle. Alimenris igmimm illita 
tumiea, Sin. Ure chemife enfoulphrée , poiflée. 

TÜNICATÜS , à , #m, Cic. Qui porte ure tunique. 
Fuv. Qui eit habillé I-gerement, qui n'a qu'une de ess ru- 
niques facs manche. Tunicatur cœæpe. Pans. Un oïigron, 
{parce qu'ii eft compofé de plufisurs peaux l'une fur i'au- 
We, qui le couvrent comme autant de tuniques.) 

TÜNICÜLE , Z. f. Plaur. Perite tunique, (dim.) de 
Tunica. 

Tue. (ab!.) de Tuus, tue rnure, 

Tuorrs.Plaut. Tuopre comfflie, Ib. Par votre propre 
confeil. #e [{ Ceire parcicule pre fe joint avec l'ablauif fin 
gulier de soeur, tuus, [aus , nofler, & vefler , & fe ixaduit 
cn Fracçois par propie.] 

TOOR, oris. m.Apul, Regard ,m.vüc. f. (R. Tuere, 
gegarcer.) Sy. Afpeétus, intuitus. 

Turasio , omis, f. Eccl, Taraçone, Evêché en Arra- 
gen . Suffragant de Tarragone. 

TÜREA, à. F, Cie. Trouble , remuement, #, ure 
pronpie , une multiemde de perfounes. Turba isgens pruno- 


TUR. 
um. PL. Des prunes de plufieurs efpeces. Pulnersm tre 
ba. Pi.Un graod nombre de bleffures.Excitare turbas pe- 
palares. Quimr. Exciter des leditions parmi le peuple. 
T'urbam dare Cac. Facere, T un. Faire du crouble. Tur« 
bé valent. Quinr. Ont de la force étant enf:mble. 

TunsasunNTUR. (3. pl. fur. pal.) v. TURBARS. : 

Tussasio, omis, m,Plaur. Turbalion,un de ceux qui 
“onnoient Je fouet aux efclaves. (ppr.) Qui aine le trou 
ble. (r. Tursa.). 

TÜRBAMENTÜUM , 5. ».Sall. Trouble d'un Etat, 
d'une Republique. Tarbamemts vulgi. T ac. Trouble , mm 
fédicion , f. mouvement ,#, émeuce populaire. 

Tursamint. (2.pl. ind, pail.)c 

Tursanrss.({pl. pare.) v. 

TÜRBALE , 45, äus, ärüm. Cic. Troubler, renver- 
fer, fmetere le trouble, le defordre, la confufion. C apil= 
los turbare, Mart, Méler, mecre en defordre des che= 
veux.—gmictem alicujus, Prorsr. Tioubler le repos de 
quelqu'un. Res me nnarurbat, PLaur. Une chofe memet 
cn peine. Omnia turbauit. Cic. Ila tout renverfe. Arijfe- 
teles mulraturbar à Magiffro Platonce d'fantiens. Cic.Aril 
rote r:averfe bien des choles dans la Philolophie, par la 
divsrficé de es fentiiens d'avec ceux de Platon. 

TURBARI, dr, arts sm, (pail.) Etre croublé, Pa!l. 
étre brouille , être mélé. 

Lurbabsuntur timore Lorribili, Bin: Ils feront croublés 
d'une crainte efioyable. Turbabansur leges,T ac.Les loïx 
éroient afoibli:s. 

TursarTum Est. (imperl.) Ter, 1] ya eu du erouble, 
du d:fordre. . ; 

TÜRBATE. (adv.)Caf.Avec trouble, avec confufion, 
ea detordre 

TÜRBLTIO ,oni58f, Apul. Bibl, Trouble, m. confu- 
fon, f.rurulre, #, 

TÜRBATOR , &r3". m. Liv, Efprir brouillon , fédi- 
cieux , remuant , qui caufe des croubl:s, des remuemens, 
psieurbateur du repos public. . 

TÜRBATUS , à, #m. Cas. Troublé. Ovid mêlé Ture 
bats ex inopinaso malo. Cas. Troublé à eau e d'un grand 
mal imprévu. Placareres turbsras, Cic, Appaifer une [e« 
dition. Turbsius fbute puluw Psrr.Poulliere délayceavse 
du cracha:. 

TÜRBELLA, £. f. Plawr. Un peti: crouble. ( dim.} 
de Tursa.. 

TÜRBEN , inär. me Tib. r. 5.3. Uo fabor,une teuppie. 
de Scvius y. Æu.yr8.dit que Caruile a fait f#rbem neucres 
imais Tibuile le Éaic mafculin, puifqu'il y joint l'adjectif 
css , lib r,5. 3. 

Tunsar.!3.fag. fubj.}v. Tunsara. 


TÉREHIDE (adv.) Ci. Avec trouble, avec confufon, 


Tuxsinion, os. Ovip. (comp.) 

TursipissiMUs, #, #m. Quinr. ([upl.) 

TÜRBIDULUS, à, sm, Paun. (dim-) de . 

TÜRBIDUS , à, #m. Cic. Sédi.cux, brouillon , re« 
muasc , inquier. Luer, crouble, qui n'elt pis clair. Tue, 
troublé. Virg. qui va avec précipirurion. Anirni turbidus, 
Tac. Qui a l'e prit eroublé, qui ne Içait où il en ft. 4e. 
ones turbidifime. Qu 1x +. Des aétiors extremement 
préc pitécs. Aores twréidi, PLaUT, Un naturel brouillon, 
remuant, fédicieux. Efe in twrbidis rebu:. Cic. Etre dans 
l'embarras. Pedora turbidiora spfomari.Ovip.Des efprite 
plus agités que la mer même, . 

TÜXBINATIO , ons. €. PI. Figure d'une souppie où 
d'une poire. Aliis turbimatio piri , aliis ovat a fpecses. Pr, 
Les uos font faits comme des poires , les autres ont la fi- 
gure des œufs. ; 

Tursinarion , oris.P1.Qui va plusen pointe.(comp.) 
d 


€ 
TÜRBINATUS, &#, #m, PL. Qui a la figure d'une 
couppie où d'une poire, qui ya en pointe. Sol en peloton, 


* 


TÜR. . ts2s 
Srs, Mrs jamais. Builstis mugie mibi pagina burg-frit. 
Pers. Je remplis mon papier de pompzules bagatelies, de 
galimathias. 3 

TÜRGIDÜLUS , 4, #m. Car.Un peu enfé. (lim.)de 

TÜRGIDÜS ,4, #m, Cre. Boflé. Turgidum mare. 
rs Li mer irritée. Turgida vels. Horn. D:s voiles en- 

ées. 

TÜRIASSO , Gnts. F. Ecrl, Taracona , Ville medioere 
de la Tarragonoile , & de l'Exarcat des Efpagoes , dins 
le Rqyaume d'Arragon , [ur le Queios , Evêché dès l'an 
500 fous Sarragoif-. 

Turtavus, sm. Ecel. Turiaf , Evêque Regionnaire 
en Bretagne , honoré à Paris. 

TÜRIBÜLÜOM, 5. n. Cie. Un encenloir. (R.T us.) 

Tunicazium , i. n. Torcel, près de Venile. 

TÜRICRÉMUS, 3, #m. V1a0. Où l’on brüle de l'encens. 

TÜRIFER , à, sm. Ovip. Qui porte, qui produit de 
l'encens, 

TuniraRARIUS, fi. Écez.Turiferaire, Clerc qui por- 
ve l'encens. 


TÜRILÉGÜS , à, äm. Ovin. Qui ramalle de l'ene 


TUR: 

TÜRBINÈUS , 4, äm. Ovin. Qui tourne en rond , 
comme l'eau d'un gouffre, 

TURBO , ins. m. Cie, Tourbillon de veot. m. Vire. 
Sabot, m. touppie qui va er poinez.f. Star. Gouffre,”.eau 
qui va en tournant, S1/. tortillemenc d'un Grpent. PL, un 
pivot [ur quoi roule une perte,tout ce qui a la figure d'u- 
ne touppie où dure pomme de pin. fefpece de vale où l'on 
emerroit des prunes & d'autres frui:s done on faifoit pre- 
fent à la Féce des Saturnales. Twrbofaxi, Vino. Roule- 
ment d'uge pierre qu'on jeite, Turbo mentis. Ovim Trou- 
ble d'efpric. m. Turbo Reipublica, Cic. Un homme qui dé- 
fole La Republique, qui ravage comme un courbillon ra- 
vapeuce campagne, Martis agi turbine, Ovip. Etre em- 
- porce par une fureur guertiere. Tarbimem verfare. Cie. 

Faire rourner une rouppie, 

Turso ,#. Vid. Tursars. Tac. Troubler,brouiller, 
exciter du troub'e. 

TÜRBÜLE, sim. f. (pl.) Aowl. Trouble , defordre, 
m, rumeur. f.bruit.m (R. TURSA.) Æinc 

TORBÜLENTARÉ, 5, éui, ätum. APUL. Troubler. 
Vid, TURsARs. 

TÜR LOLENTE. € . Avec trouble, en 

TURBULENTER. (adv.) Cie. S defordre , eumul- 
tuairement , cumuhueufemenc. 

TunsULENTIOR , eris, Liv. (comp.) 

TurpuLsNTiSSIMUS , #, mm, Cic. (fup.) de 

TÜRBULENTUS, 4, #. Cie. Troublé, fâché, [qui 
eft en defordre , dans le erouble , ffeditieux , brouilion , 

ui excite des Led tions , des troubles, curbulenc. Tru 

#54 aqua. PHAp. De l'eau 1rouble. Civis turbwlentus. 
Cie Un citoyen eubulenc , fedirieux. Credebam Edepel 
turbulentam pradam eventuram mibi, quia illa mibi tir 
bulenté tempiftite evenerat. PLAUT. Rud, Certes le temps 
&roic crop vilain quand j'ai fair cette prile, js me doutois 
bio que quelque chofe viendroit rroubler ma joie. 

TÜRCÆ,4r# 7. m. pl Mela. Les Tures, Peuples do:x 
la domiration s'etend dans l'Europe, dans l'Afie & l'A. 
friaue, Leur priinier Empereur s'app-lloie Othoman. 

TuncaxUs ]ImMPsRIUM ,é.0. La Tuquie, l'Einpire 
per CU Ochoman-. 

URDET ANL, 6rwm.m. pl Plaut. Peuples des Efpa. 
res dans le Po b. la Caftille, &c, (r. T 
er Grive.) gai L Neon 

TurpasrTanus, i. m.Turdetan, onde la Grive. 

TURDULI, orms. m. pl. PI. Peuples du Royaume de 
Grenade & d'Andaloufie en Efpagne, ( Qu:lques-uns les 
confondenr avc les l'urdeians,) 

TÜRDULUS,j. m.P..Perire Grive, f. oifeau.(dim.)}de 

TO: DOS ,5. m. PI, Une Grive, f. oifeau. {Cel. Un 
po ion. 

Sazrtiles pifces , dicfi funt, ut msrule , turdique. Cox. 
26. On les appelle poiflons faxatiles , comme l:s Meries 
les Gtives, Turuws inter faxatiles nobilis, QUINT. La 
Grive eft renemunes entre les poiflons. 

Tursoum, 5, 0. Ecel, Zurich er Su:ffe. 

TUREUS , à, wm. Ce. D'encens. Tures planta, L'ar- 
bre ou l'arbrilfeau qui prodait l'encens. (R. TUS , wris 
cucens.) x 

Tunesnrss.(pl. part. act.) v. 

TÜRGERE, gé5. Vine.Ecieenfé. Turgere alicui. 
PLaur. E.re eu colere concr: quelqu'un.Teræ target mi. 
binusc uxer domi, Tsn. Ma femme eft à prefenc fort en 
colere contre moi. Turgent in pælmite gemma, Vin. Les 
bourgeons de la vigne commencent à groflir, Orario qua 
smrget, An Hrrax. Un difcouts dont le ftyle eft crop en- 
£:. Turgentibu: gemmis. Bras. À yatt poulfé des boutons, 


Vicera G vcfica turgentes. Bis. des ulcerss & des tu- 
meurs. 























cens. 

TÜRIO , ônïs, f. Cal. Tendron.(Ce qu'il y a de plus 
tendre dans le bouron d=s branches d'arbre dans le com- 
mencement du Printemps.) ! 

TÜRMX , Z. f. Cie. Cornerce ou Compagnie de Cava- 
lerie ; (quin'eroic au commznecement que de crente hom- 
mes , au rapport de Varron.), Un efcaäron , F. Par, une 
foulle, une mul:icude, un grand nombre , une bands, une 
trouppe. | 

Turma flstusrum. V. Par, Une mulricule de flarues. 
Divifit in duss eurma, Biss. Dirifa, paitagea °n deux 
bandes. Pérturmas, Bras. Selon leurs bandes. P'epojiri 
tarmarun. Buac. Les Grneraux des ps Principes 
turma. Bis. Officiers qui ont le command mert dans les 
Trouppes. | : , 

TÜRMALIS, 4. (adj.} Cie. Qui ef de la même 
Compagnie d: Cavalerie, Turmalss jf ntus. L1G. Uie fta- 
tue quielt placée dansun endzoit ave seaucewp d'autres, 
Cum fuis turmalsbus. Liv. Avec ceux de La Cuinpaznie, 

TÜRMATIM. (adv.) Caf. Par compaguies, par €icas 
drors , pat bandes. 0 = 

Tunis, is. m. Ecel, Tormes, Riviere d'Efpagne qui 
pafle à Alve. , 

Tunna , «. f. Ecrl. Toren, au Pays de Licge. 

Turn: Hamus. Le méme que : . 

TurnomaniuM , fi, n. Ecel. Tournan en Brie au Dio- 
cefe de Paris. : 
Turninum , é. 0. Ecel. Dorne, près d'Anvers. 
TURNOMAGUS , . M. Eccl. Tournon en Tourraine. 
TURNOMIUM , fi. n. ES Tourron Rs 

rum , 5. n. Eccl. Tourout en Elanures. 
TÉRONES us. pl. ca. Peupies de Tours, les 

ourrangeots, Peuple de ourrais.e. _s 
rs el Tours. { Mstropoie de la uoifiéme 
Lyoanoife,& de l'Exarcat desGaules,Capisale de la Tour- 
raire, fur Loire, Gé pt ee : Sérermrr ficcic.) 

cru, L: méme Viikce he : 

TORPARE 5, au, amum. Hor. Rendre laid, dif- 
forme , defiguier, Luer. fouiller , Tae. infeer. Arim 
smrparant [anguine. LUCR, 1is ont fouillé l'auccl de fange 

TÜRPÂARI, br, anis sm. | [) rrg. Etre fouil'e. 
de Donat die que Twrpari e dit des choles corperelies, & 
Dadecrari de c:lles qui font fpirituélles. Don. Huiyr, 
* Tor de Tunris. Honteux. 

Ton (BLOG S,à, #m.Cic. Un peu deshonnére.C#. 
un peu laid, un peu malfair. (dim.} de Turris. Lu 
+ TÜORGESCÈRE , fe%. Ori. S'enfler s'élever Sapin | TÜRPIFICA TUS , dy mn. Cie. Qu it éevenu ae 
“is _— mumquar sr, cj.tf, Cic. L'eiprit du Sage ne! difoime. seBfcete à 


Tité Fa, TUR. 

TunpiLvenicUr1DUs. Plawr. Avide d'un gain hon- 
ceux, (mot compofé de Turpis, Incrum , & cupidus.) 

TÜRPIO , onis. m. Turpin, Evêque de Limoges. 

Turrion ,eris. Cic. (comp.) € 

TuxrrissimUs , #, #m. Cic. (fup.) de 

TÜRPIS ,pè. (adj.) Cie. Laid , difforme , deshonnéte, 
fale, honteux, Sal. cruel , Virg. grand. Fuga turpis. Cic. 
Une fuite honteufe. 

Turps eff. Ovin. C'eft une éhofe honceûle , ileft hon- 
ceux, Turpe caput.Virc.Une groffe vilaine tête, Quid hoc 
turpinst Cic Qui a-c- il de plus hosteux? trorte twrpiffimé 
Bis. À une mot infame. Turpe eff doéfori, cm culpa 
redarguit ipfur. Il eft honteux à un homme de reprendre 
dans les avcres les défauts dont il eft Jui-même coupable. 

TÜRPITÉR. (adv.) Céc.Vilainement , hontsufement, 
indignement. Twrpids ejicitur quèm non admittitur hofpes. 
Ov1p.1left plus malhonuête de chaff:r un hôte qu'on 
a une fois reçu , que de ne le recevoir point dutour. 

TÜRPITOUDO, dinis. F. Cie. Laideur , difformité " 
Hdeshonnêceré. f. Ferborum turpitudo, Cic. Saleré dans les 
difcours , difcours malhonrête. 

Tunis, oris, Cie. (comp.) n. de Tunprs. 

TÜRPIOS.(adv.) Ovid.Pius malhonnétement,(comp.) 
de Turrirsn. 

TÜRPO, &:. Vid. TuRPARs, 

Tuneas, imm, (pl) Eccl. Torres en Sardaigne. Pid, 
Tunis. 

Turris Calabrerum. Eccu. Saint Biageen Calabre, 

Turras Libifonis. Eccs. Sainc-Gavin en Sardaigne. 
Pid. Tunis. 

TÜRRICELLÜM, 5, n. Torcelle, Ville chetive de ja 
Venitienre , du Vicariat Italique , dans une petice Ile du 
Dogar de Venile, fur la Mer Adriatique , Evéché dés le 
cinquiéme fiscle fous Venile. 

TÜRRICULA , &.f. Virr. Une petite tour , une tou- 
telle, JM2rt, Corner à jou-rauxdez. . 

TORRIFÉR , 4, #m. Ovip. Qui porte des tours. (R. 
Tunnis,Cr FsRR&.) 

TÜRRIGER , 4, #w, Ovip. Qui porte des tours, (2. 
Gesrers,& TURRIS.) 

Tunririacum , f. n. Ecel. Tourli en Vexin. 

..  TÜRRES, is. f, Cie. Une tour. # Ce nom fait à l'ac- 
cufacif Twrrim, & Tuvrrem. 

Tunis Libiffonis, Eccr. Torré, Ville de Sardaigne, 
dans le Lugudori, Evêche dès les premiers ficcles, érigée 
en Mexropole dans le neuviéine ou dixiéme fiecle. 

"ue Lacuna. Ecc. Tordelagune en Caftille. 

ARS Stratonis, PL. Ville de la Paleftine fur la cô- 
te, Célarée , Ville de la Terres Sainee, dans la Turquie 
en Afie. 

TOÜRRITIS , ÿs, F. Plasce qui ne diff-re de Ja Juliane 
que par fes pe qui ont applarties.Etie diffcre du ge- 
soflier par les graines , qui ne [ont point bordées d'une 
aîle. Enfia on Ja diftingue du choux, par fon porc & fes 
gouifes qui font beaucoup plus plattes, 

TÜRRITÜS, à, 4m. Ovip. Qui a destours, où ily 
_ tours, Elephanti turriti, Ps. Des Elephaus chargés 

f tours. 

TÜRSIX ,8. F,Ece!. Turf, perice Ville de Ja Bafili- 
cate au Royaume de Naples, Evêché dès l'an 1546. 

TÜRSIO , ons, PL. Poillon de mer qui reffemble au 
Dauphio. 

TÜRTUR, is. m. Cie. Une Tourterelle, # [S:rvius 
2.Ecl, 56. dit qué Turtur ef du malculin & du feminin] 
Par turturum, Bisr. Une couple de Touitereiles, 

TunrUrsacUM , 5. u. Eccl, Tourtoirac , Abbaye en 
Perigord,, 

| TORULX. _. Get , bonne Ville de la Pro- 
vince dite Europe , de l'Exarçac de Thrace en Romani 
fur l'Aryra , Evêcheé Grec. pis 


TUS$:. | 
Turuius , i. m.Erel. Ziorle , en Romanie. 
TÜRÜNDA ,4.f. Varr. Petite malle ronde faite d'u= 

ne certaine D mes ; que l'on donne aux poulles ,C#f. tente 

qu'on met dans une playe. 

TÜS , rürêr, n.Cic. De l'encens. Twre date .OviD. Après 
qu'on lui a offert de J'encens. ne 

TÜSCIX , Z. F. PI. La Tofcane, Province d'Italie. 

TÜSCÜLANENSIS , së. (adj.) Cie. Tufculan, de 
Tufculum.zti tui T'ufeulani dies. Cic. Ces jours que vous 
paffez à Tufculum dans l'étude de la Philofophie. 

TÜSCÜLANÜM , i, n.Cic. Maifon de campagn* près 
de la Tille de Tufculum , dans la Province de Latium. h. 
Grotra-Ferrata , Monaflere de la Campagne de Rome, 
près de la Ville de Frafcati. 

TÜSCÜLANÜS , 4, #m. De Tufculum. Difputatio= 
nes Tufrulana, Cic. Les Tufculanes, C'eft un Traité de 
Philofophie de Ciceron , divifé en cinq Livres, qui fonc 
comme autant de converfations qu'il fine avoir eues dans 
fa maifor de Tufculum , b. Frafrati. 

TÜSCÜLÜM , 5. n. Tulculum, ow Frafcati, Ville 
ruirée de la Campavie, & du Vicariat Romain , Epifco- 
pale dès le fixiéme on fepriëme fiscle.[ Plant, Perice miette 
ou grain d'encens. (dim.) de Tus. 

Tuscurus, 4, sm, Sir. Le même que TUsCULANUS. 
De Tuiculum , ew de Fiaicati. 

TÜSCÜS, 5. Bourg de Rome , air fi nommé de Cœæ- 
lius Vibenus Tufcus , qui vint au fecours de Romulus 
coners les Sabins. VARR. 4. L.L. 

TÜSCÜS, à, #m, Hor. de Tofcane. Tufce modo que- 
rere dotem, Cic. Gagrer de l'argest par {es ro , 
comme les filles de Tofcare, Tufewm mars. 

Tolcare. 

Tusirars. (freg.) de Tunpsre. Vid. TRUSITARE. 

Tussanus , 5. m, Ecc!, Touilaice, com d'hoinme. 

TÜSSELO, ins. F. Apul. La roux. Syn. Tussis. 

TÜSSICÜLÀ , 4.f, PI. Une petite toux. (dim-) de 
Tussis. 

Tussicus , 4, mm. Firm. Qui eft fujse à couffer, qui 
touffe beaucoup. 

TussicuLanis, re. Cæs. Qui concerne la toux, 

TÜSSILAGO , ginis. E, PL. Pas-d'âne. Plante dont la 
fisur eft 1a1ié:. Le difque de ceure eft un amas de 
feurons portés chacun fur un embr couronne de 
cerce fisur cit formée par plufieurs demi A:urons portés 
auf (ur un embrion. Toutes ces pe font foutenues par 
un calice qui eft fendu jufqu'à la bafe en plufeurs parties. 
Lorfque la leur eft paflée, chaque embrion devient une 
graine garnie d'une aigreue, & plantée (ur la couche du 
calice, & les Azurs vaillesr avant les feuilles, 

TussisNpo. En touflant. (ger.) v. 


ee 


TÜSSIRÉ, 50, ivi,st#m. Hor. Toufler. 


TÜSSIS, 56. f.Ter. La coux.Twffis arida, ficca.Csis. 


Uue toux feche, Taffes concoquere. PL. Cuire les bumeuts 
ui caulenc la roux. 
: TÜSUS, à, mr. PL. 3o.1s, Pilé, broyé. (part. paf.) 
v. Tunvsrs. Radix in farimamtufa. PL.20. 2. La racine 
réduite en farine. Pilotufum. Bic. Pilé au mortier. 
TÜTACÜLÀ , orüm. 0. pl. Prud, Soutien , appui. m. 
Sya. Tutamen. 
TÜTAMEN, inïr.n. Pirg. Défenfe, f. qui ferc de dé- 
fenle , de rempart contre lesennemnis, &c. 
TÜTÂMENTÜM, 5. n. Liv. Défesie.Vid. TUTAMEN. 
TÜTANUS, 5. m. Varr, Le Dieu Tutain, c'eit-à-di- 
re défenfeur , parce que les Pa yens ero yoient que ce Dieu 
aidoit les aMigez. (R. TUsR1.) | 
TÜTARE, 4, avi, arm. PLAUT. Gr mieux, 
TÜTARI , br, arûs sm, (dcp.) e Défendre, pro- 
Turanise. Plant. teger. 
Tutavit sUum. Bise. L'adéfendu.Tutantur ocules, Cic. 
Défeudenc les yeux , fervent de sempart aux yeux, Tia 


L. La mer de 





Ne TYR TYM 1327 
je dois cetalent. Tua ex re. PLaurt, Amph. 2.7. 20. En ce 
qui reparde votre affaire, 

TÉANX , &. f. PI, Tyanes, Ville ruinée de la Cappa- 
doce, dans l'Exarcar du Pont, que l'Empereur Valeas 
Érigea en Metropole, pour chagriner Saint Bafile. Lis Atn 
meniers y ont un Evèque. 

TÉANEIUS , à , #m. Ovin.D: T yanes, ou de Tyano. 
eq Tyaneius, Apollonius de T yanes, fameux im 
eur. 


TYANENSIS, së. PL. De T yanes.Le même que T va: 
N£AIUS. 


= ŸBÉRINIDÉS Nympba. O vip. Les Nymghes du 
re, 

TYBÉRINÜS, à, äm. Vino. Pid. Tissminus. Du 
Tybre, » 

TÉBERINOS , £. m. Pérg. Le Dieu du T ybre. 

TYBERIS. Vid. Tissris. Le Tybre, riviere d'Italie, ‘ 

TÉBERIUS, 5. m, L'Empereur Tibere , Succeffsur 
d'Augufte. 

Tysr1. Nom d'un mois d'Egypte, qui répond à notre 
mois de S:ptembre. PL. 1. 6.c. 23. 
ab) ,#, um. (pour) TissrinUs. Claud. Du 

ybie. | 

TYBRIS, ïdir. Vinc. Le Tybre. Pid. Tissnis. 

TYBÜR. Pid. TisuR , (par uni fimple.) Tivoli. 

TÉBÜRS , ris. Hon.D: Tivoli. Tibwrtis poms, Hons 
Les pommes , les fruits de Tivoli. 

* TICHE, ér. f, Cie. La troifiéme partie de la Ville de 
Syracufes , ain fi nommée du Temple de la Fortune, ap- 
pellée en Grec m3», Fortuma, 

TYCHIUS , is, m. Ovip. Nom de celui qui fit le bou« 
clier d'Ajax. : 

TÉDEUS , . m. Virg. Tydée, fils d'Œneus Roi des 
Ecoliens,qui défie lui feul cinquarce hommes. li fut bleé 
à mort par Meralippe de Thebes. 

TÉDIDES , 4. m, Virg. Diomede , fils de Tydée. 

Tyorinius , ff. m.Ecel. Teride, Prêtre. | Terredo, 
Evéque de Gap. ; 

Tycris. Vid. Ticris,parun 1. 

Tvonus, fdis. f. Eccl. Tygride, Vierge, Abbeffe. 

TÉLUS, 5. fr. Ille du Golfe Perfique , & pros 

TÿLôs,r, !* & be de l'Arabie heureufe, h. Ba« 
harem , dans le Golfe de Baflora. 

TYMBER. Firg. (voc.) de 

TÊMBER , éri. m. Virg. T ymber , fils de Daucus. 

TŸMBRA, &.f, Ville de la Troade , celebre par le 
Temple d'Apollon , où l'on dir qu'Achilles fuc ecué par 
Paris. 

TIMBRÆËS, 5. m. Pirg. Surcom d'Apollon , qui eft 
adoré dans certe Ville. 

TYMBRÜS, 5. m. vég-2Es-Le même que TymssR: 

T$MBÜDES, dm. f, pl. Des Sorcieres. (r.TyMaus.} 

* TŸMBÜS , 5. m. Cie. Tombeau, fepulchre, bucher, 
m.{Ce mort eft plus Grec que Latin.) ##6@. 

Tympania, ormm.n.pl. E psce de poillons ronds. 

TÉMPANICI, r#m. m. pl. P!. Hydropiques , quiont 
le ventre cendu commeun tambour. pere sl. 

* TŸMPANISTA, 4. Aryz, Qui joue, qui bat da 
tambour. 

* TÉMPANISTRIX , &. f. Petr. Une femme qui joue 
du tambour, memes ose, 

* T{MPANITES, &. m, Celf. Hydropifie. f. maladie 
qui fair enfler le vengre comme un tambour. ryemrims, 

TÉMPANITICUS , à, mm. PL. Hydiopique de ceuce 
force d'hydropifie. 

TÉMPANIZARÉ, 5, ui, drm, Syst, Jouer du 
tambour. . 

* TIMPXNOTRIBA , £. m. PLaurT. Truc... 

49. Un Tambour, çelui qui bat du ramboug Hu 


POTEA VUS, 


TUT. 
tu fi domum, P LA UT. Ila fait pofer ‘une garde, poùr 
veiller à la fureré de [a maifon. 

LUS {adw.) Cie. Surement ; en affurance, avec fu- 
reté. 

Tu-rs. Cie. Toi-même, Le même que Tumar. Quod 
tute, tecum iratus cogitæ, Tar.Ce que tu penfes en toi-mé- 
me étant tout en colere. Twre idem meliws feceris, Tar.Ph. 
2. 2.79. Vous ferez mieux que vous ne dites , vous ne fe- 
rez pas fi méchant que vous dires. 

TÜTELX, &. f, Cie. Tucelle, charge d'un Tueur, | 
protection , défenfe. f. Sen, L'image de quelque Divinité 
pzince fur la pouppe d'un vaiffeau.+#* [On peignoit le Dieu 
fous la protection duquel on mertoit ce vailleau.] 

TÜTELX , 2. f. Ecel. Tulle, Villechstive , & Cipitale 
du Bas Limofin , fur la Courreze , Epifcopale fous Bour- 
ges dès l'an 1318. 

re , arë. (adj.) Ulp. Qui corcerne les ru- 
celles. 

Inftrumenta tutelaris. U LP. Les pieces d'une caule 
qui concerrent une tutelle. 

TÜTELARIUS, 55, m. PI. Edile à qui on doonoir le 
foin d'un Temple. 

Turimar.Luecr. Vous- mêmes. 

Turs. Vid. TuTus. 

TÜTILINÀ , &. f. Varr, ex Aug. La Décffe Tutiline, 
que les Payens croyoient préfider à la confervation des 
biens de la terre, (R. Tusi.) 

Turion, eris, Sin. (comp.)e# ; 

Turissimus, #, um, Cas. Tres-[ür. ({fup.) de 


UTUS. 

TÜTISSIME. (adv.) Cic. ((up.) de Turs. 

Turius, orir, Ovip. Plus für, plus avantageux. 
‘{comp. n.) de Turus. 

+ Turius, fi. m.Ecel, Tuce, Soliraire près d'Aquila. 

TOTO. (adv.) Cie. Sûrement , avec (üreté , en aflu- 
ance. 

TÜTOR , ris. Vid. Turars. Cie. Défendre, pro- 
teger. 

FTüror , oris.m. Cie. Un Turear , qui eft chargé de 
quelque rurelle. Her. Défenieur , proteéteur.(r.TusRi.) 

TÜTULATI, 6rm.m. pl. Enn, Les Piécres qui font 
vécus d'un ojnement appellé Taurus. 

TÜTÜLUS, 5. (ppr.) Le lieu le plus élevé d'une ville, 
Île cour des cheveux que les femmes ont au haur de la 
tête, À bonnet de laine que portaient les Piécres. X Ser- 
wius dit que les Prêcres avoient crois forces de bonnets, 
Atex, Tutnlus, & Galerur. Apex erat pileum futile, circa 
medium virgé eminente, Tuculus , pileum lanatum. Ga. 
lirus ,p'leumex pelle boftia cafe, Sinv. 2, Æn. 683. 

TÔTUS, à, wm, Cic. Sûr, quieft enaflurance, Liv. 
quielt en Meté. À perfdia rutus. Liv. Qui ne craint point 
qu'on le crahuils. Ad ommes sébies tutus. Liy Qui eft (ür de 
parer tous les coups. {# tuto effe. Liv. Erre en aflurance. 
In tuto res eff. Tar.L'affaire cit (üre, il n'y a rien à craic- 
die pour cerce affaire, fn tuto colloca-e. Cic. M:erre en (ù- 
tete. Statiotutiffims Nautis. Vinc. Un licutres (ür pour 
les Macclos, Turius efé igitwr, Il cit donc plus für. id. 
StcuRUs. 

TÜÛS, à, am. Cie. Ton, ow wôtrs (au fogulier.) Tes, 
vos (au plurier.) : 

De tuis unus. Cic. Un de vos amis. Tua fui memoria. 
Cic. Le fouvenir que vous conferv:z pour lui. Tuæ in- 
tereff. Il eft de vocre interêt , j] vous importe, Tuwm eff 
msbs ignofcere, Tan. Ileft de vorré devoir de me pardon- 
rer. [ On fous-encend oficiwm dans les deux derniers 

exemples. ] 

Tuopte confilio, PLAUT. Par votre propre avis. Diem 
tuurm notavoram, Cie. J'avoïis remarque le jour que la 
fiévre vous devoir prerdie. Siplaceo , tunm ej}. Ho. S'ii 
£it vrai que j: puifle me fawer de plaire, c'eft à yous que 






















328 . TYN. TFYP. 

TÉMPXNOM , 5. n. Cat, Un tawbour , la cafe d'ur 
rambout , Pirr, une roucdans laquell: un homme f-met 
pour la tourner, & pour lever des pierres, un tympan, fu 

| pasneau , pirce de bois quartée , ou de quelque autre f- 
gure , enchaflée dans d'autres picces plus fortes. 

Tympanaplauftris. V1RS. 2. Georg. Des couverture: 
pour les chariots. C'eft ainfi que Servius explique Ty 
panaen cer endroir, «ta vebiemlorum; cependant Schefr. 
de re wvehic, 1. &. prétend que les chariots n'éroient point 
couvrrts, es 
a. TT DAREOS » 3 me Ovid. Tyndare , Roy de Lacc- 

more 

TINDXRÉOS, à, m. V. Fzacc. D: T yndare. 

Tynbaripa. (acc. fing.) de 

TÉNDARIS , idis. Vino. Helene , fille de T yndare , 
Roi de Sparte, ‘ 

* TÉNDARIDE, räm. m. pl. Owvid. Caftor & Pollux, 
fils de T yndare & de Leda. id. Castor. 

TEINDAUIS , 5dis. f, on Ville de l'Ifs de Sicile, 

TÉNDARIOM , 55. n. PI. $ ur la côte S-prereriona- 
Je. Elle éroir autrefois Epifcopale. Les ruines de cerce Ville 


fonc à l'Eglife nommée Santa- Maria di Tindaro, proche 


de Pavie. 
Tyaoanis, Helene, fille de Tyndare. 


TÉNDARUS., ï.m. Le même que Tywpareus , Ro: 


de Laconie, mati de Leda , dont il eut Pollux & Hslene, 
& Caftor & Clytemneftre [Horace , contre le fencimene 
commun , fair naître Caftor & Pollux d'un même œnt. 
3. Sar. 1. 26. 

TiPHÀ , 2. f. La Malle, plante donc les Aeurs font de: 
bramines qui narflent en épi. Ces fleurs ne laiffent aucune 
graine aques elles; mais l'on trouve das l'épi cylindrique 
Un amas d'embrions qui grofhifent enfuice , & deviennent 
une fermier. - 

T#PHOËA. (acc. fing.) de 

T$CHOEUS , ë ës. Le même que 


le plus oppoië à la Diviuice , repreiencée chez les Payens 
paï Jupicer.) 
















TYRK | 
uelque chofe. Ans typiems, Ecez. 
L'Agneau Pafeal , éxoit la figure de Jasus- CHRIST. 
Typreus cruor, Says. Sang figuratif, qui eft la figure 
du Sang de Jssus- CHRIST. | 

TYPÜS ; 5: m. Cie, Un moule. mms, Ecez. Type, f- 
Lure, reprefenration. ; 

TYRÂNNICE.{adv,) Tyranniquement ; avéc tyrannie, 

TÉRANNICIDE , 4m. PL Celui qui a tué un T yram 
{R. Cænsns,tuer.) . 

TYRANNICIDIOM , 35. n. PL, Le meurtre d'un Ty= 
rän, (<b od,) ke | 

TYRANNICÜS,ù, #m. Cie. Tyrannique, 
ÉTLUITCR 

TÉL ANNIS, ädis. Tyrannie. fmenms. 

* TYRANNOCTONÜS, 5. m. Cie. Celui qui a tué uu 
Tyran. (Ce mor eft Grec.) 

TÉRANNÜS , 5. m. Cie. Un Tyran, 
Prince. 5 | 

TÉRIANTHINUS , #, #w. Mar. D: pourpre vio= 
lecte. wnsrbuC. , 

TYRIL , drum, m. pl. Virg. Les Tyriens. (Oo a donté 
quelquefois ce nom aux Habiraus de la Ville de Carthae 
ge, & desenvirons, dans la Piovirer d'Afrique ; parce 
qu'ils éroicnt originaires de Tyr en Phenicie. Pid. Tr= 
AUS, Catagraphi Tyrii.CaT. Dis torles peicees de Buhy- 
nie , que les Marchands apportoiezt à Rome. 

TyrinrHiUs. Vid. TIRYNTH:US: 

Trro, Tvroemivm. Vid. Tino, par ua fimple.. 
Apprentié, : 

Tyrrocin; UM. Vid. TIROCINIUM Aprrentiflage. 

TÉRRHÈLOUES, #2. Vino. Fils de Tyrbeur. 

1 2 RHENI, orwm. Vid. ErRUSCI Peuple d'Ecruries. 
de To'cane. 

TYRAHENÜS , à, #7. Vire. 
Ervrien. Tyrrhenum mare. ViRG. 


prefente, qui figure 


m.un Roi, un 


Tyrchenien , Tofcans, 
La mer de Tofcane, le 


L | Guife de Veni't 
TÉLHEUS , m0. Pire. T yphée, nom d’un des Géans | 
qui firent la guerre à Jupiter. (R. mp@, orgueil, peché 


TIRRHEUS., 5. m. Vire. Tysrhée, Berger de La= 
tivus. 
TÉRIÜS , à, &.Tyrien, de Tyr. JD'écarlatte, (par- 


ce que la Ville de Tyr ésoit renommée pour fon ecar- 


TÉPHEUS , à, &m. Vino. D: Typhée, des Géaus. | lare, d'où visreque Marcial à die: Te Tyros wifi. MAT. 


Tiphæs tels, Vin. La fouéré der Jupiter perça les 
Géans, & furtouc Typhéz.(Cela marque la chüre de Lu 
cifer , qui par fon orgueil {e revolta contre Dieu , & fut 
précipi:e dans les Euters.} 

TÉPHON, onis. m, Pi, Un typhon, vent où vourbil- 
lon vio enr. was, 

TLPICÜS , à, #m. Ecer. Figurauf, rypique , qui re- 





Vous ds vècu d'ecarlaite, Tyrem eporare, Manrt. Eure 
teine en écarlaier. Ti 
TIRÜS , à, Ecrs. Tyr , Merropole de la Phericie- 


| maritime , dans l'Exarcat d'Ancioche , fur la Mer de Sy- 


tic , voue ruiuée, il y aun Aucheréché Latin, & un du 
Ri Grec. Pid. TYRIUS. 


Tyaus. Escl. Tur eo Tofeane , qui eft tuiné. 
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U. 

= 1 » Eft la derniere des Voyelles. Elle 
HE marque louvent cinq dans les rom- 
D bres. Il y a un V confonne & un U 
AT voyelle parmiles Lanns. F au com- 
meucement d'une {yllab: , cf ordi- 
nairement conforne, quand il ef 
fuivi d'une voycile , à moins que cc 
ne foit un F conlonre qui fuive, 
Vuids. O zique Ù permuranemr irvicem, QUINT. L 2. 
6,4. 13, O &'U le mercene lux pour l'autre; Hecoba, pour 
He nba. U le mer pout Y ; Sulia, pour Sylla. V iuivi 
d'un G encre deux poicts, ignifie verbs, le G figmibe 
gratié. 





A B. 

VABÉR , bri. Vabres, Ville chetive du: 

VABR Æ ,äram. f. L $ Rouergue, fur le Deuréan, 
dout l'Abbaye de Saist Auguitin fur érigçe en Evéché 
l'an 1317 , fous Bourges. Prefencement elle eit fous 
A:bi. 

VXBRÜS ,%,m. Ecch Vaivre, Canton & Forêt près 
de S enai. : 

Vaca. (imp.) VACABANT: (3.plimp.) v. VacARs, 
Pacabant ad mbil aliud niff. Busz. Ms palloient tour leur 
temps à. PT 

V UM EsT. C16+ +] . 

VÉCANS , anti. Cio. Oùûf, vuide. Joceuppt.{part.} 
v. VacaRA, Paca COrpOTe mens.Cic.i. BAF, 23: on 


VAT. , 
fans éorps.—igmaviter. Oiff. Vacañtém inginit, Bis. Il 
la trouva vuide. Pacanres faltus. Vino #. Georg. #77. Fo- 
rés deferres. Vacanres poribes. B 1812. Paffant le cemps à 
boite, Sym. Oriofus , minimè eccupatus , exPers , VAGHNS. 

VACANTER. (or) A. Gall. 17. 10. Vainement , en 
vain. Svn. Fruftrà, incaffum. 

VÂCARÉ, 0, avi, atmm.Cic. Vaquer à quelque cho. 
fe , s'y appliquer. 3e [En ce fens il gouverne le datif.] 
Phil femper warce, Cie. r. divin, rr. Je ere 
que toujours à la Philofophie, Facare comeffatiomibus 
epulis. B181. Paller fa vie dans les débauches & dans la 
boune chere.—vrationibns. In. S'appliquer à l'oraifon , 
faire des prieres. Hwic uni vasabat. Pi. Ep. Il s'appli- 
quoit uniquemert à cela. Gerpori wace. Ip. 1. Ep. 9. |e 
m'applique aux exercices du corps. Vacare legi Domini. 
Bio. S'appliquer , fe donner tour entier à mediter la Loi 
du Seigneur.X [(Pærare dans le même fens,fe trouve dans 
Ovide avec l'accufatif precedé de la prépoñtion is.] 1 
nullum opus grande vacavit mens mea. Ovip. g. de Ponte. 
Jene me (uis appliqué à aucun ouvrage cozfiderable. 
S x N. Operam dare, navare. 

XX [Vacare fignifie auf n'être pas occuppé , n'avoir 
point , être wuide, avoir le temps, leloifir , être en re. 
pos ; & pour lors il gouverne l'ablatif avec # , ou 46, & 
fouvenc fans prépoñtion.] À bellis vacabat, Cie. Dijor. 
Il u'étoit point oceuppe à la pa il n'avoir point de: 
guerre. Serbes aliquid, fuseabis. An. Atr. 12. Ep, 37.Vou: 
m'écrirez un mot , fi vous avez le cemps. Vacate € vi- 
date. Bis. Soyez en repos , & confidcrez. Sapiens per - 
turbationibus femper vacxbir, Cic. 3. de fin, 35. Le Sage 
n'aura jamais de paflion. Pacare culpa, In. 7. Ep. 3. Etre 
exempt de fauce. Tera demus fuperior vacas, C1 c. Tour 
l'appartement d'enhauc eft vuide. Wacare meleffiä. In 
Ecre exempt de chagrin. Pacanduwm ef} ab omms pertur. 
batione, Cic. r. Off. 69. 11 faut étre exempt de toutes for 
ces de paflions, Vacant enim, B18L1. Car ils n'ont pas de 
quoi s'occupper. Vacarisotie. ]p. Vous avez trop de loi- 
fic. Syn. Otiars ,liberum ff à , Carere. 

Se [Pacare (e prend impertonnellement , & gouverre le 
dauf de la perfonre.] 

Non vacar Four, Owip. r.Triff. 4. Jupiter n'a point le 
temps , le loifir. Si wacet audire. Vi Re. 1. Æn. Si vous 
avez le temps d'entendre. Tantkm kuic fludio rclinquen. 
dum, quantim mscabit à publico cffitie. Cic. 2. Div, 7. 
Îire faudra m'appliquer à cette fcirnce , qu'autart que 
je le pourrai fans inter fer Je Public. Syn. Orrwr. 

Vacassar. (pour) Vacavissar. (3. pluip. [ubj.) 

VACATIM {adv.) Plaur, À loifir. 

VACATIO , oi. f. Cie, Oifiveté. f. J-xemprion. - 

Vacaro aratis, Cic. r. Leg. Dilpenfe d'âge. iffcétuum. 
Exemption de pafions, apathie.—milirse. Cic.s. Phil. 53. 
Ex-mption d'aller à la guerie.—laberis, Cic. 6. Verr, 23. 
Difpeule du travail, Srudia que vacarionsm habent mu 
neris publici, C1c. 9. Ep. 6. Les exercices qui difpenfent 
des Charges publiques. Tributa Gr militie vacatrenem sn 
triennium permittunt, JUsr. Exempient de routes force: 
d'impôts , & donnent une exemprios pour crois aus d'a] 
ler à ia guerre. Syn. Faria , éuffatio ,mmunitas, 

X [Vacatio, dans les Auteurs Moderces, fiynifie va- 
cance 

VacarTis.(2. pl. ivd.) #. Vacanrs. Etre defoc- 
cuppé. . 

VACCX ,8.f. Cie. Vache. f—fæta. Vino. 3. Gacrg. 
Vache pleine—fhriis, Ip, 6. Æ:. Vache quine porte 
poiar, vache ftcrile. Vacca rufa, Bisz. Vache roufle, 
Vacca pingues. In. Vaches grafles. Sicut wacca lafciviens. 
Bi31. Comme une vache qui ne peur fouffrir ie joug. 
Pajcere vaccas, Ovin. Paitie les vaches. 

Vacca. Fleuve de Luutarie, P!. 24. 3. 


YACCÆI , ôrmm, m. PI, Peuples ds Royaumes de 


VAC. 13219 

Leon & de Caftille , dans la Gaule Tarraconnoile , les 
Vacctens. Û 

VACCIAÀ , 2. f, Ecel. Vacia, ou Veiczen , petite Ville 
de Hongrie fur le Danube , érigée en Evêché fous Gran, 
par le Roi Saint Eftienne , l'an : 000. … 

VACCINIOM , 55. n. Pirg. Ecl. 3. L'airelle , ou wiris 
des. Arbiifleau. Nigra viole funt, ce vaccinia nigra. ]p. 
Les violettes fonc noires , & l'airelle l'eft au ffi. 

VACCINUS, à, mm, PL. Lac vaccinum. Du lait de 


-[ vache. (R. Vacca.) 


YACCÜLX,G.f. Catul. Petice vache. (dim.) de 
Vacca. , 

VACCUS , 5. m. Cie. Marius Vaceus , dont la mailos 
Fur confifquée & rafée. 

VACERRX , 4. m. Fef. Lâche, fans cœur. Cic. Nom 
d'homme, [facerra. Cou. Etoit un poteau où l'on atta- 
choic les Chevaux. C'eft auffi une efpece de pare fair 
d'Erable , de Chêne, ou de Liege. 1n. ant pti 
Cic. 7. Ep ff. Vacerra Étant mort. 

VACERROSUS , à, m. S U 3 7. Fou, extraragant, 
Svw. Vejanus, infania correptus. 

VACILLANS , ris. (adj) Cic. Penchant , chancelanr, 
vacillant. (part) v. VACILLARS. 

Vacillantibus literulis epiftela. Cic.Lectre écrite d'une 
maio cremblaute, Facillantes confirmaverunt. Bass. Ont 
affermi ceux qui étoient ébrarlés. 

YÂCILLÂARÉ ,8,4v5, siüm, Cic, Chanceler, pen- 
cher tantôt d'us côté, ta: tôt d'un autie , trébucher , 
vaciller. (m, Dicitur de fenibus fe baculo fuffinentibus.) 
[Svn. Titubare,] Memoriolé wirillare. Cic. Avoir la me- 
moire chageelante. Vaciliate, Bisx. Soyez dans le trem- 
blement. 

VACILLATIO , mis, f. Quinr. L, 22. €, mit. Chancel- 
É vacillation. f. 

VACIVITAS. :4 à VACUITAS. 

VACIVUS. Plant. $ vid. $ Vacuus. 

VACO , 5, Vid. VACARE , vaquer , &C. 

Vacua. Pid. Vacuus, vuide. 

VACURRE , 6, aus, &tum. Mar. Vuider, éclaircir, 
S YN. Vacuefacere , purgare. 

VACUARI , dr, &tis sum. (paf) Col. Ecre vuide , 
ire netioyé. 

VACÜATÜS , 4, #m. Co 1. Vuide. (arr. pall.) v. 
Vacyare. 

VACUF. (adv.) A vuide. 

VACUEFACERE, fée, fect, fa&um. C. Nzp. 
Vuiier. Syn. Varuars. 

VACÜÉFACTÜS, à, #m.V.Max. Vuidé.Bibl. Séche. 
Vacuefaëas bello poffeffiones novis civibus divifir. C.Nsp. 
{Timolson) parragea entre les nouveaux Cicoyens , les 
heritages , que la guerre avoit laïllés fans legicime mai 
tre, Fluvins vacuejaëlus arefcat. Biz. Et comme un feu. 
ve devient à fec. 

VacuissiMUs, #, 4m. Ovip. (up) de Vacuus. 

VACUÜITAS, ais, f. Cie.Ceffation du travail, exemp- 
cion.frepos.m,[Svn. Immunitas, ceffatie, quies.] In terme 
pare vacuitatis, Bises. Dacs le temps de fon repos. 

VACÜNÀ , 4. f. Hor. 1. Ep. 1e. La déeile Vacune,que 
ies Labouieurs invoquoient après la recolre des biens de 
la verre. (Des qua vacantibus praerar, rs Varro Mi- 
veivam , lis Dianaim , aws Gercrem credidére,) 

VACÜNALES focs. Ovip. 6. Faft. L'autel de Vacux 
na , déeffe du luifir. 

VACÜO ; #5. Vid. VACUARS. 

VACÜÜS »>à,#m, Cic. Vuide, creux, nec, nud : 
quite, libre, vacaor.[Ter, Off, qui a le temps. [de 
VacUaRs.) Syn. Exfers, felutses, Le otiofus, 

Ut in vacuwm venias, Hor. 2. Sem. $. Afin que vous 
Liyez fubiticué , & que vous heritiez en Ja place du dé 
func, Giadinm vagina vacuum non vidimus, Cic. Manc. 

FFFFÉFÉE 
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Nous n'avons poinr vü tirer l'épée, nous n'avons point 
vû d'épé: nue. Pofifio vacua. Crc. Heritage vacant. 
Date mibi vacuas aures, PLAUT. Trin, Honorez-moi de 
votre attention. 

* X[Après Vacuus, on met l'ablarifavec #, ou 4b, ou 
même fans prépoñtion.] Wacuss à triburis, Cric. Ex=mpt 
d'impôts, Opiaum vacuum ab defenforibus, C 2 5.2. Bel, 
Gal. Ville qui n’a perfonne pour la défendre, Vacmsus à 
pericule.C 1 ©. Hors de danger.—molefhiis, 10. Exempt de 
chagrin.mers, Tac.—timore. Cic. Sans crainte. 

*X (On trouve aufli le genitif avec vacwrus.] 

Vacuus viriur. PL AU Tr. Sans force, Vacuws operum. 
Horn. 2. Serm. 2. Quin'a rien à faire, fans cravail, qui 
ne faic rien , qui eft d£ loilir. Sy. Expers. 

Ne vacuwm effe me credas a$ sarrandum, TER. And. 
Ne croyez pas que j'aie Je loifir de vous raconter. Ubi 
vacuum fuit. Tac. Loriqu'on cut le temps. Nummi va- 
cui. Dico. Argent Mort, argent qui ne rapporte point 
d'inrerêr. | 

VaDaA. Vid. VapuM. 

VADACIOM, i5.n.Ecc!. Vas, Abbaye au Maine. 
{Ce n'eft pas Saint Waaft, comme le prétend le Pouillier 
de1671.Chat.) 

VaDan. (fur. ind. ow præf. (ubj.) x. Vapars. 

Vacanis Mons. Eccl, Vaudemonr, en Lorrain, 

VADARI, 5r, dätis sum. Cie. Donner caution de 
comparoître en jugément , [obliger de donner caution, 
d'efter en jugement , de comparoître devant le Juge. (R. 

Vas, vadis.]) Quinétium vadari vis, Ip. Vous vou'ez 
que Quinétius vous donne caution de comparoître en ju- 
gement. 

VaDaTURUSs «f. O » 1 0. 2. Rem. Elt [ur le poirt de 
cautionner. Vadatrs cft reum decem vadibus, Cic. 11 lui 
A demandé dix répondans , & dix caurions 

VADARIER. Plawr. (pour) VADaRI. 

VADARL. (paff } Sol. Etre pafle à gué. (R. Varum.) 

VADATUS, à, #m.smore. PLAUT. Bacch, Engagé, 
lit d'inclination. 

Vans. Allez. (imper.) 

VapssAm. J'allois. (imp.) v. Vapsns. 

Vapsn. (acc. fing.) de Vas, vadis. Caution, répon- 

nt. 

Vapsns, tis. ViRG. d, Æn. (part.) v. VADsRs. 

Vapsnsss, i#m. Eccz. Le Valois, Contrée de l'Ifl: de 
France. 

_ VapanTiNIANA, 4. f, Ecel. Ville autrefois Efpifco- 
pale de la Ryzacene, dans l'Afrique Occidentale. 

VADÈRÉ , dÿ, dis. Cie. Aller , marcher. Ad cum va. 
dcbim, 1p. Aft, J'alloïischez lui. Vadere in praliwm. Liv. 
l, 3. Ailer au combar.—in mortem band dubiam. NV 18. 
Courir à une mort certaine. 

Vans, Vanivm, Vanisus. (pl.) Vid. Vas, vadis. 

VanasiTa,4, f. Ecel. Ville autrefois Epricopale de 
Numidie. _ 


Vanicassss, um, m, pl. Eccl. Galleyéce, Contréce 


wers le Mulcien, 

VADIMONIÜM , 15. n. Cic. Promefle de comparoi. 
uecn jugement. (R. Ex vadibur.i.e. fpenforibus.) | 

Ad vadimerinum non venit. Cac. QUINT. El n'a point 
£omparu en jugement, Wadimonimm deferere. In. N: point 
comparoicre.—d ffrrre. C1c+ Diff:rer de comparoire.— 
miffum facere, An. Remertre à quelqu'un l'obligation de 
somparoicre. Vadimonium alicui facere, PLAUT. Epid.— 
soponere, C. Nir 110. Donner afhgnation à quelqu un ; 
ajourner quelqu'un pour l'obliger de comparoitre devant 
le Juge. (C'éroir au Demand-ur à donner ettte affigna- 
sion ; cependant Plaure le taie faire par le Défendeur. 
Fadimininum nitro miki hic facit. PLAUT. Epid.s. 2. li 
demande à comparoitre le premier devant [on Juge.—8.- 
rs, Cic.Comparoître.—premmtters.In. Promettiede com- 
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parortä. Nullum vadimonium flitit. C. Nav. At, Il 
1e comparut jamais €n jugement. ; 
VADINIACÜM i. n. Ecel.Gani fur Epre,dans le Vexin. 

*VADO, dis. Vid. Vansres. Aller. (R. Badu , unde 
Bdéi£u, uel quia via me do.) 

Vanor. Vid. VADARI. Çautionner. 

VADOR , vädéri. Pafler àgué, (r. VaDUM.) 

Flumen quod vadari poterat, Sos. Un fcuve qu'on 
pouvoir er gué. - 

VALOSUS , 4 , fm. Czs. Guéable. Vadofum mare; 
PL. Mer guéable, qu'on peur paller à gué. 

YADÜM, 5. n. Cre.Gié , banc de iable, ms, balles. f. 
(Q 62 per id tuto vadere licet.) Vadum tentare, Ov 1 D. 
Sonder le gué. Omnis res jam «ff in vade. T AR. And. 
Tout eft à prefenc en fureté. Wada. La mer. E vadie 
emerfiff:. Cic. Cœ. Etre forti de d:{lus les bares de [a= 
ble, deflus les balf:s. Vadunrs petere. Rader. Vado traji= 
cere. Guéer. Vadu Jordsnis. Bipe. Les guts du Jourdain. 

Vaoum Axons. Eccl. Ve fur Aîne, qui a donné le 
rom au Valois. 

Vanum Era. Eccl, Guerarden Brie ,jentre Crefl 
& Farmourier.—Mali Nidi. Eccc. Gué de Mauni, Diocc« 
fe de Chartres. 

Vapuur.(s.plind.) v. Vapsre. 

Va. Ter, Mailheur. Va t:bi, Marrt. Malheur à toi. 
Va m'fere mihi. Ter. And. Malheureux que je fuis. V4 
nobis, quia peccavimus, B18 1. Malheur à nous, patçe 
que nous avons peche. 

Vanactis. VENALIS. 

VANIRS. ? É VsNIRE. 

Vanui habere. ArUL.A voir à vendre, 

VASANUS. Vid. ViSANUS. 

VAIER , frà , frum. Cac. Fin, fourbe, frippon , ma- 
vois, pliant, rufé. (q. Ex ve. i. e. Valdè, G afer. Qsod 
vafer fucum faciat, G aliensum veluti colorem rebus in- 
ducat.) 

VAFERRIMUS.—/ommiorum interpres babetur, Cic. r. 
nat. 59. 11 pall: pour un cres habile interprece des ion 
ges. Sy. Ajbarus, callidus , verfutus, }( Apertus, inge- 
nuws, Baplex, = 

Le eo LS Duplicité, finefle, rufe. f. 

VAFRE (adv.) Cre. Avec finefle, finement, en homme 


rule. 

VAFRITIES , 65.f. V. Max, Fincfe, fourberie. f, 
Svn. Calliditas, aflutia, dolus. . 

VAGA. Vid, VaAGUs. 

VAGABANTUR. (3. pl. imp.) € 

VAGABITUR. (3. fut.) v. VaGARt. 

VAGABÜNDUS , 4, #m. Sax. de vita 6.7 Couraot , 

VAGANS , sis. Cic. 3. de Dr. 80. errant çà 
& là, rodeur , vagabond. Vagabanda fæmina. Une cou 
reule. Pagantes auss hic Gr illuc. Cac. Oifeaux qui cous 
rent çà & là. 

Vasao.lindec!.) Bibl, Nom d'un nf 

VAGARE, 0 ,#vr, atüm, PLaur. Mil. 

VAGARI , ÿr, aus 56m. Cic. Bat:re la campagne, 
courir , etrer , S'égaier , étre vagabond. 

Vagats [uns in gentibus al'enis, Bisc. Sont divenus er- 
rans & vagibonds daus les pays écraugers. Vagabantwr 
homines. Cic. Les hommes difp riës erroient de côté & 
d'aucre. Toto mari difperff vagabantur, 1n, Ils rodoieng 
partoutegles mets. Non fumiss hi quorum animus vage= 
fur errore, Cie. Nous re fommes point g:ns à nous lailler 
feduit: par l'erreur. Ne vagars cogatur oratio. Ip. Pour 
n'êtie point obligé de bactrela campagne. Fama vaga= 
tur. ViRo.z, Æ5. Le bruit fe répand. Normen fuum ua 
cab.tur, Cic. Marc. Votre reputarion s'eétsndra. Faga= 
tur id malin, Vi, Ces mal cft sépangu. Sy, Errars, 
dijeurrere, 





VAG. 

VAGATID , ônir. . Liv. s. Courfe. f. l'aéion de s'é- 
éarter , ce s'égarer. 

Vagaronibus militum.n.Les foldacs s'étant débandér. 

VAGE. (adv.) Ad Her. #3. D'une maniere vague , 
écarite , & & la. SyN. Difpersè. 

VAGENI,0  p,.5 É ? Peuple qui habiroic dars 

VAGIÉNNI. j * $ la Ligurie. b.ceux de Sz- 
luces & de Fe ffaro dars le Piémont. 

Vaci.n. pl. Vid. Vaaus. 

Vaoiam. (fubj.) 

Vaciins,entis, Ter. Qui crie. (parc.) cé 

Vacisnunr. (pour) VaGIvaRUNT. (peif.) v. VAGIRS. 

VAGINA, 2. f. Cre. Guaîce. f. fourreau. m. bourie. f. 
Étui. #7. tunique. P/.Membrare. f. Varr. Tuyau,vagin.r. 
(Forte à vagiendo, quod quafi vagirum edat dum fjrin. 
£itur gladius.) Educere. Cic. Ejicere gladinm de vagina 
Jus. Bis. Enfem vaginä cripere, V1 Ro. Déguaîrer , 
mettre l'épéea la main, 1n vaginam abdere, condere, 
demitiere ,inducere, mittere. Mettre l'épée dans le four- 
seau. Convertit gladium [uum sn vagimam. Bis. 1l re- 
mit fon épée dans le fourreau. Vagina vacuus gladius. 
Cire. Epée nue, hors du fourreau. Paginis includitur, 
Cic.Eft renfermé cars des tuyaux. Condito im corporis 
vaginas unguium mucrone. D 1. 8. 15. Apiès avoir ten- 
fermé, caché la poir.te de leurs griff:s daus les rides de Ja 
peau , comme dans une guaine. 


VAGINARIUS , 55, Fourrelier, Guaînier, 
VAGINATOR , oris. m, Vitr. S Faïleur de guaîre , de 
fourreau. 


VAGINIANUS , 5. m. Le dieu des enfans au berceau. 

VAGINULA , é. f. PI. 18. 7. Pevice bourte , ou pell:- 
cule. (dim.) de Vacina, 19 vaginibus [uis fervant au 
faitus. :p. Où les garde daus leurs pellicules pour les fe- 
mer. 

VAGIRÉ, 10, Fu, itum, Cic. Crier. 

VAGITARE, 5, 4ui, sum. Star. 4. Sylv. Crier 
fouverr. 

+ [Ces deux verbes ne fe difenc que des enfans au ber- 
eau. 

VAGITÜS ,#s.m. Virg.? Les cris des enfans qui 

VAGOR , ôris. m. Luer. 3 fort au berceau. 

nes garis. Vid. VAGARI. (q. Valdè ager, feu 
figuor., 

VAGORITÜM , 6. n. PI, Ville de Gaule, b, Sées, 
dans la Normandie, 

VAGULATIO , ünis. F. Feff. Plainte mêlée d'injures. 

VAGUS , à, #m. Cic,Coureur , errant, égaré, in 
confiant , leger, vagabond. (q. Vacwus , vel quod vi aga. 
tar.) Vagus animus, CATUL. de Berecynth. Elprit inquiet, 
irielolu. Eff vagi nominss. PL. 27. 4. Son nom eft corm.- 

mur à plufieurs. Vagi rumores, Ovip. Des biuits incer- 
tains. Vaga fententia. Cic. Opinion chancelante. Vagr 
Junt greffus ejus, B 15 1. S:s démarches lont vagabendes. 
.… Eterunt vagi in nattontbus, 1p. Et ils feront errans par- 
miles peuples. Syn. Errans, incorffans.) (Stabilis , cer- 
tu. 

© YanTer. Ai h, ha ! (Certe interje&tion marque l’ad- 
miration, la joie, & quelquefois le mépris, comme'on 
prat voir dons Plauce & dars Tesence. En ce dernier fens , 
on pourroit le tracuire par ce mot, nargue.) Vab, qui 
Aeffruis Terplum Dii, Biz. Ha, toiqui détruits le Tem- 
pie de Dieu. 

Van, Plaur, Ha, ha. Certe interjc@tion marque (eu- 
lement la joie. 

VaHALIS , balis, m.Tac. Le Vahal, c'eft un canal du 
Khein , qui {e décharge dans 2 Miufe, après avoir at- 
10fE la Gueldie & ie Conité d'Hoilarde, 

VAHATOÜS , fi. m. Vahars , arbr.fleau qui croît dans 
d')üc de Macagaf{car. 

Vasrsxivs, f,mEcl.Guaifer, Moine du Mont- Ci für. 


VAL: RFF 

VXLACHIX , 2. F. La Valachie, partie du Royaume 
de Hongrie. 

VALASCX , &. f. C'étoit une Reine de Boheme , qui 
fe une corfpiation pour fecouer le joug des hommes , 
étant à la céce d'ure armée de femmes , elle fit mourir 
rous les hemimes,& laiffa le commandement aux f:mmes, 
cemme parmi les Amazones. Volater. 

VALAVIX , 4. f. Le Vellai , dans le Larguedoc. 

Vazsunors, és. f. Eccl. Avaugourg, honorécen Lor… 
raine , Galburge ou Vaiburge , Abb- fie en Alleisuie. 

VALCIODORÜM , 5, n. Ecel.. Vazor, Abbaye piès 
de Dinan. 

VALDAGRARA , &. f. Ecel, Vardagrele , Contrée de 
l'Appouille. 

VALDE. (adv.} Cie. B:aucoup , confiderabl:ment , 
extremement, fort , grandement, tres. Valdé binè. Ip. 
Fort bien, tres bien. Gav/ff funt gaudio magno valdè, 
Bis. Ils eurent une tres sran'e joie, Valdé dilucwlo, 
vaidemane, In. Du grand main. 6 [Cer adverbz fe joine 
avec les noms , avec les verbes, & avec fes adverbes.Cic. 
Valde maguur. Ip. Tres grand. Valde recufare, Cic. Re. 
lufer abiolumenr.] Syn.Malihm.(Valdé (e fair de valide, 
en ôtare li.) 11 fair au comparatif valdius. 

VazosmsRTUS ,5. m. Eccl. Gaubert, Abbé de Luxcu. 

VaspericUs ,f. m. Eccl, Vaideric, JGaldri , honoré 
à Muepoix. | 

VazperrUpDis, fs. f. Ecel, Vaudrue, veuve à Mons. 

VALDIUS. Her. B:aucoup plus. Novis me waldiis 
tpfe. 10. 1. Ep. 9. Il me conroic beaucoup mieux , qu'il 
ne fe concoic foi-même, Syn.Validis , meliir. 

VaLpoëeaRUSs , i. m.Etel. Valuer, 

Vasbrana , 4. f. Ecel. Vaudrée, Abbefle. 

VazpRANDUS , 5, m. Ece/, Gaudrand, Godran , Evé- 
que de Xainces. 

Vaus.(imper.) de Vazsna. Cic. Adieu, 

Vale dicere, O x 1 D. Prendre congé, dire adieu. Bibl. 
Dire bon jour. Vale farere. Ip. Dire adieu. Longum vale, 
vale inquit Io!a. V1 RG. 3. Ecl. Adieu mon cher lolas, 
me dit-elle, adieu. Ærernum vale. Ip. 11. Æn. Adieu 
pour coujour+.—fwpremmm cicere, Oviv. 10. Met. Dire le 
dernier adicu, Vale mi Tyro vale, sale. Cic. 16. Ep. 4 
Adieu mon«her Tyron, adieu, adieu encore use fuis. 
Vale dixit, Bias. Leur dicadieu. 

VALSBUNT. (3. pl. fur.) 

VaALSAS. (1. {ub}.) v. VALERS. 

Vausraciins. entér, Bisz. En difant adieu, (pare) v. 

VALEFACÈÉREÉ, «à 3, feci, faim. Bin. Dire adicu 
à, prendre couge de. Cùm valefeciffemus invicem. 1. 
Après nous êcre dir aditu de part & d'autre. Valefaciens 
Pratribus, Ip. Prenant congé des freres. 

VALENS , fs. (adi.) Cie. Fort, puiffant, robufte, 
qui eft en fanté, vaillant, vigoureux, {part.) de Varsnn. 
Madicus confirmat te prope sem valentem fore. Cic. 16. 
Ep. Le Medecin aflure que vous ferez bien rérabli au pre 
mier jour. Nos «ff opus walentibss Medicus , [ed mal ba 
bentibus. Bigr. Ceux qui fe portent bisa n'out pas b:foin 
de Medecin , mais ceux quife porcene mal. Falens bine, 
Cie. Reëte, Ho r. Qui cit en borre fanté , qui fe porte 
bien. Syn. Fsrmus , [anus , potens , rcbuflus, fortis.) (Ir. 
be ciilus, infirmus, 

VALENS ,, r3s. m. L'Empereur Valens, qui étoit fils 
d'ua Cordier , fur affocié à | Empire par fon frere Valèn- 
omei l'an 364. 

VALENTER. (adv.) Col, r. Fortement. Clamabat 14. 
ver Bise. Crioit à haute voix (8. VALERS.) Syn. Fa— 
dits 

VALENTIA , 2. f. Sol. «, 2 Force. f: pouvoir. S rn. 
Firimitas, fortitudo, forentia, robur.) (invalentia. 

VazenTiA. Erc!, Valence , nom de plufieurs Villec. 


Fahntia Conicjhanerum, Valence , Ville 'Elpagie , Ca- 
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pica!e d'un Royaume du même nom fur Je Guadalaviar , 
le long de la Méditerranée, Elle fortit de deffous le pour 
voir des Moresen 1136 , & fut foumile à Tarragone, 
quoiqu'elle für fous Tolede auparavant. Alexandre VI. 
l'érigeaen Archevêché l'an 14921.—fulis. Valence, Ville 
du Dauphiné , Capicale du Valentivois fur le Rhôse. Il y 
a Univerfiré. Son Evéché eft fous Vienne. 11 fut uni à Die 
en1:76, & feparé en 1687. 

VALENTIANZÆ , ou - - f Valenciennes, Ville des 

VALENTINIANZ, ,*"*7: Z Pays-Basen Hainaulr 
fur l'Efcaur.Le Roi Louis XIV. la prit fur les Efpagnols, 
en 1677 
VALENTINA,4.f.Eccl. Valentine, Eglentine,nom de femme. 

VALENTINIANI, ôräm.m.pl. Eccl. Les Valentiniens, 
cifciples de l'H:refiarque Valentio, qui nioic la Refur- 
icétion , & avarçoic plufieurs autres erreurs dans le deu- 
xiéme ficcle. 

VALENTIOLA , 2. f, Ecel, Valesçole , au Diocefe de 
Riez , en Provence. 
VaLanTioR, erks, Cic. (comp.) de Vases, plus fort, 
| puiflant. Morbo valentior Deus. Srat. Dieu eft plus 
ort que coute la violence de la maladie, Nibileft valen- 
fins. Cic.r. Acad 29. Iln'y a rien de plus fort. Dedi faciem 
tuam valentiorem. Bin. )'ai rendu votre vilage plus ferme. 

VALENTISSIMUS, 4, #m. Cic. ([up.) de Varsns,cres 
forc, cres vigoureux, Valentiffimi homines. 1p. 12. Ph. 24. 
D:s hommes les plus robuftes. 

VALENTIUS. n. Vid. VALENTIOR, 

Vszanrius. (adv. comp.) d: VaLenrTen. 

VAI ENTULUS , 4, sm, PLAUT. Un peu vigoureux. 
{dim.) de V ALENS. 

VALERE,Ë65, wdlits, wälitim, C1 c. Etre capa- 
ble, [étre en bonne (anté, fe porcer bien , être vigoureux , 
pouvoir , avoir de la force, [fervir, être utile, x pre. 
pail:r pour, valoir. Valere benë, optimè. Ip. Probe , per- 
bene. PLaut. Porter une bonne fancé , fe porter tres bien. 
Planè valet. Cic. Ileft en parfaice lancé. Perperson va 
luifé? PLauT. T'es-tu rozjours bien porté à Ut 1llæ ref 
pondezs probi. Ip. Epid. N: içaurois-tu me répondre , je 
me fuis coujours bien porté. Cwrs mr ualeas. Cie. Ayez 
foin de vous bien ca » menagez votre fancé. Si vales. 
Ip. Si vous vous portez bien. Vale, valess, Cie. Portez- 
vous bien , adieu. Valeant qui. T x R. Je dis adieu à ceux 
qui, que ceux qui... s'aillent promener, nargue de 
ceux qui... Wslere jub.s, Je disadieu. Hoc ed ualebat ut, 
C.Nap. Cela tendoir-à (les contraindre de combattre mal- 
gré qu'ils encullent.) Syn.Sinumeffe. )( agrotare. 
ke A2 ocu'is cm valebo, À. Ga. 5. 10. Lorique je n'aurai 
plus mal aux yeux.Hawd à pecunis perbene valeo.PLAUT. 
J'ai la bourie bien platte , je ne fuis pas trop fourni d'ar- 
genc. Nevaleam, MaRT, 2. Que je meute. Valear. Ci c. 
Qu'ils'en aille promener, Fodere nen valee, B18L. Jcnc 
fçaurois bêcher la terre. Non valuerunt [uperare eum. 
10. Ne purent le vaincre. Ad nibilum valer ulirè, niff us 
projiciaiur, Bis. I] ne vaut plus rien qu'à ê:re jetté. Ss 
. valeam meminiffe. V1Re, S1 je peux m'en (ouvenir. Nom 
tantim valet, Cie. de Amic. IX n'a pas tant de force. G)sd. 
quid valebe auétoritate, gratiä. In. 16. Ep. Toute l'auto- 
nié & tout le crédit que j'aurai. 

Veritas valebit apud te, Cic. La vericé aura du pou- 
voir fur votre efprit. Valuit auétoritas. Ip. 2. Tufe, L'au- 
torité j'a emporté. Valere #micis, Cie—ingenio, Owip. 
Avoir des amis , avoir de l'efpric. Mulrim enim valet de- 
precatio jufli affidua. Bis. Car la priere du Jufte a beau- 
coup d'efhcacc, Valebs t:b5. C 1e. J'employerai pour vous 
tout mon crédit. Hec res mibi valet, In. 3. Caril. C:la 
m'eft uule. 14 vales refirum, S Us T. Cela fignife le 
bec d'un Coq. 14 rejponjum que valeret. (i, e.fpeétaret.) 
cm imteligeret nemo, €. N sr. Comme perionne ne 
comprenoit le fens de eetre réponle. Wales jexrertits wi. 


VAL, 
cenk. Du. Il vauc vingt fexterces. Walerenibil, Ne valoir 
rien. Qwsdringentis ficlis valet, Bis. H vaut 400 ficles. 
Quan:wm valere poteft, In. Autant qu'il ptut valoir. 

“X [On dit Walere à morbo, valere amicis. Corpore, ali« 
cui rer, ad, in aliquid, apud aliquem, in aliquä re.] 

VALERI, välerir, PLaur. Ur valetur! I D. Perf. 2. 
s. 8.Comment Le porte-t ontcomment vous portez-vous® 

VALEBRIA , £. f. Val-ria , (œur de l'Orareur Horten- 
fus, que Sylla le Détateur époufa. 

VALERIA aquila. PL. Aigle tres forte. 

VALERÏACÜM , 5. 0. Ecel, Verrei en Bourgogne, À 
Léré fur Loire, 

VALERIANÀ, &.f. Valeriane , plante.—horfenfis, 
Grande Valeriane.—-æmpeftris inedora. Mâche. 

VALERÏANELLX , &. f. Towrn. La mâche , eft une 
plane dont les fcurs font des godets découppés en cinq 
parties égales , ou des tuyaux découppés en maniere 
cartouche. L : 

VALERIANUS , 5. m. L'Empereur Valerien , qui fuc- 
ceda à Gallus en 144. Ils'aflocia fon fils Gallien , mou- 
rüt en 200 , après avoir été fait prifonnier par Sapor 
Roi de Perle, qui le failoic fervir de marchepied quand 
il vouloit monter à cheval. Ce maiheureux Empereur ne 
put jamais recouvrer {a libsité ; mais il fut écorché cout 
vif pat l'ordre de Sapor. 

Vazericus, f. m. Erel, Vauri, Solicaire ea Berri. 

VALERIOS, 55, m. Valere, non commun à plufieurs 
grands hommes. 

Vazas, Vid. VALIRE. 

VALESCÈRE , valé/es. Luc. Se fortifier , reprendre 

s forces. 
VALESIANI, rm, m.Eccl. Les Valefiens Heretiques, 


dilciples d: Valelius, qui vivoit dans le croifiéme fiecle. 


Il étoic Arabe, 

Vauar. (3. fing.) v. Vazsra. Valet amicis. Cire. Ila 

cs amis, Mulrim valet, Bis. À beaucoup d'efficace. 

VALETRIA , ôr#m, n. pl. Ecc!, Bareges , dans les Py- 
répecs. 

VALETÜDINARIOM , 35. n. Col, 12. €. 1. Une In- 

rmerie, 

VALETÜDINARIUS, à, #m. Cas. praf. |. 3. Ma= 
ladif, valetudinaire. Valetudinarii Medici, Dic. Les Me- 
decins des Hôpitaux. 

VALETODO , inïs, F, Cie, Etat de la fanté , bonne ou 
mauvaile. Valerudo bons , integre , melior, tenuis. Cie. 
PL. Infirmitas valetudinis. Ip. 1. Off. La foiblefe , la dé 
licatefle de [a complexion. Valetudo fuftentatur, I. On 
entrecienc la fa: cé. Valetudine optimä. Cie. Dans une tres 
bonne fanré. Valerudini operam dare , indulgere ,infervi- 
resparcere, fervire. Cic. Ménager {a fanté , avoir foin de 
fe bien porter. SyN. Sanitas. 

Valetudo aduerfs , incommods , infirma , longior, ma 
læ Cie. Novifima.P. ]. In valetwdine meorum. Cic. 14. 
Ep. 20, Dans la maladie de mes gens. Propter valctudi= 
nem demo non exeo. 1p. 1. Ep. r. ie re ors point du logis, 
à caufe de ma maladie. Valetudine impeditus non petui, 
Cic.r. Orat, La maladie m'en a empêché. Valerudine 
tentari, 1p. Att. Etre afligé de maladie, Valetude caleus 
lorum , febriums. PL. 31. 27. l. 23. 1. La pierre , la fié- 
vie.-ocwlerum, Cie. Maladie des yeux. 

VAL2TUR. Vid, VALERI. 

VazrraDUs,é. m.Eccl, Valfroi, Abbéen Tofcane, 

VazrkrioUs, ÿ. m.Ecel. Valfrid, Martyr. 

VALGIA, 4. f. Plaut. Grimace , moue. f. 

VALGIRE , gi. PLaur. Faire la grimace , faire la 
moue, 

VALGITER. (adv.) Perr. En faifant la moue. 

VA: GIUS , 35. m, Qyinr, Difciple d’Apollodore, 

VALGUS , à , #m, PL A Ut. Mil, Qui a les jambes 
levées comune les E.r:v.fies, froreu , de travers. 
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VaztpA. Vid, VALIDUS. | 

VALIDE. (adv.) Cie. Fort , forcement, [puiflamment, 
valid:ment , vertement , vigoureufemeor. 1#fixit in ven. 
tre tam validè,ut. Bisz.L'entonça li avant dans le ventre, 

ue. 

. Vazinion , or. T À c. Qui eft plus fort. (comp.) de 
Vauipus. 

VasipissiMs. (adv. fup.) Cæl, Cic. Tres fort, tres 
foriement. 

VaLipissiMUS , #, #m, Tac. (fup.) de Vazipus. 

VALIDITAS, ais. f. Plaur, Validité. f. pouvoir. m. 

VALIDIÜS.(adv. comp.) Quint, Plus fortement. Fa: 
Lidiüs cruciare. 1p. Tourmenter plus cruellemenc.—ecc#- 
re. Quant. Pecher plus griévemenr, faire des fautes plus 
groflicres. Non validiës. In. Pas trop, 

VALIDUS , à, #m. Cic. Fort, grand , puifant , ro- 
bufe, valide, vigoureux. (R. VAL10.) Syn. Valens. 

r% [On dit Validus ingenio, amore,copiis, fenfibus virium. 
Tac.—fuflinere pordus.Pi.—{pernendis honoribus.—in bre- 
vemimpetsrm. \D.—4d amicitiam. Ip.) 

Validus ex morbo, La v. Convalelcent. Si te validum 
videre, Cic. 16. Ep. Si je vous vois en parfaire fanré. 

Validus facundia. PL. 3. Ep—orandi. T À c. Fort élo. 
quent. Tiberius validus fenfibus, aut confu'rù ambiçuus, 
10. Tibere avoit un difcours ferré & plein de fens , quel- 
quefois obfcur , mais à deflein. Ur quifque Sejano inti. 
mus ,ita ad Cajaris amicitiam validus. T Ac. On n'éroit 
— du Prince , qu'autant qu'on l'étoic de Scjan fon 

avori. 


VALITURUS, 4, #m. Ovip. #. Trifé. (part.) v. VA- 
Lars. Valoir. 

VAzLLA.. Laurent- Valle, Chanoïne de Saint Jean 
de Latran , Reftauraceur des Belles Leccres , eft mort en 
1545.1lacraduit eo Latin, H:rodote , &c. 

VaLLABIT. (3. fing. fut.) v. VALLARS. 

VALLAGTA , 4. f. Ecel. La Vallée , Contrée d'Anjou 

VALLANS , #55. PL. (pact.) v. 

VALLARE, 3, avi, #twm. Cic. Fortifitr, remparer, 
entourrer , envelopper. Vallaverunt domuwm. Bises. Affie- 
gerent la mailor. Nonne tu vallaffi eum ? Ip. Ne l'avez- 
vous pas remparg de coutes parts ? Quande cerré lege €» 
£yro vallabar abyffes. Bipu. Loriqu'il environnoit les 
aby{mes de leurs borces , & qu'il teur prefcrivoir une Loi 
iuviolable Syn. Firmare , munire. (R. VALLUM.) 

VALLARI, dr, anis sum, (pail.) B:bl, Etre environné, 
entouré , afliegé, Jforrific. 

VairariA, 4.f. Eccl. Valliere, près de Royac, en 
Auvergne. 

VALLARIS, rè. (adj.) Liv. (Qod ad vallum perti- 
net.)—Corens. Ip. Couronne valiaire, C'étoit. celle qu'on 
donnoit à celui qui entroic le premier dans les recranche- 
mens des ennemis. (R. VALLUM.) 

VazLasti. (pour) Vairavisti. Bibl.(2, Gng. perf.)v. 
Vazzrans. Remparer , fottifier. 

VALLATIO » 0nïs, f. Ellocade. 

VALLATUS, à, #m. Prop. Fortifié, Cie, Entourré. 
Benveloppé. Vallatus liliis, Bisz. Tout environné de lis. 

Vazsavir me, B181. M'a caveloppé. (3. perf.) v. 
VALLARES. 

VaLLs. (abl.) de Vazuis. Vallée. 

VALLECULA , &. f. Feff. Peuice vallée. 
VALLENSES , i ww. Ecez. Le Vallais, contrée des 
Alpes. . 

VALLES, FF. Virc.rr. Æn.ss2.Le même que VALLtS. 
Vasessius , fs. m.Eccl, Quariux , Urloux , nom pro. 
pre. Vid. GARLYESIUS. 

VALLESTRIS, srê. À m8 R. De Vallée , qui concerne 
We vallée. 

VALLIA , &. f Ecc!. Galles, Principauté d'Angle- 
tcite. 


- 













Cic. Et fortifié, défendu 





VAL, LESE 1 
Vazciciiræ, 4rum, f.Ecci. Vaucelles, Abbaye près 
de Cambrai. 
VALLICÜLEÆ. 8 B!, Peries creux , prtites cavités. 
Varzicunris, fs, f, Eécl. Vaucourt , ea Artois. 
VALLILLAÆ, àrûm. f. Eccl, Vareilles, dans le Senonois, 
VALLIS , is. Vire. Vallée. f. va'on, val.m. 
VazLis AUREA. Erel. Valauric, près d'Antibes. 
VazLis ANAUN1&. Eccl, Val d'Anagne, au Diocefe de 
Trente, Awrea Villis. Eccz, Orval, Atbiye du Comcé 


de Chini à deux lieues de Monemedi, fondée par les B:ne- 
diétins en 1070. Les B:roardins en prirent poile fon l'an 


1131.—Benediéta, Eccx Valbenoîte au Diocefe “e Lyon.— 


Bodanenfis. E cc 1. Valbenoîr, au Dioccfe de Sfteron.— 


Braïi. Eccr. Vaubrai, près de Langres —Brun:. Ecc L. 
Vaubrun,en Berri.—Cavara. In. Valcabade en Efpagne, 
Diocefe de Leon.—Doleti. Eccs. Vauduler, entre S.enai & 


Moullon.—Diwrns, Ip. Vaujour , en Auvergne. Fabri= 
«15. Ip, Vaufargis dans le Perche.—Flaviana.Eccs. Saint- 
Gilles, en Languedoc,—Fraxineti. Vaufrenai, en Proven- 
ce—Saliles, Ecc, Sainr-Dié,en Voges.—Lavantina. Ip. 


Saint-Leonard en Carinthie. 


Vasris MacNa. Eccl. Abbaye, au Diocefe d'Agde. 
(Ce n'eit pas Valmanne.) Vallis Miniaci. Eccr. Beaumi« 


niac, en Abbruzre. Vallis Mugillana. 1n. Yal de Mugel, 


cu Tofcane, 

Vattis NaiapuM. Ecel. La Vaunage, près de Nif- 
mes.-Nitida, Ip. Vaulerei, au Maine.—Romenfis. Ecc1. 
Val-Romeïi , Canton du Bugei.—Roroiali. In. Vandreuil, 


au Diocefe de Rouen.—Serena, Eccz. Vauficri, dans le 


Soiflonnois, . 
. Vauzis Tauina. Eccl. La Valreline, Contrée des Gri= 


‘ons auprès des Alpes. C'eft une partie de l'ancienne Rhe« 
cie.—Torta. Eccz. Vaurorte, au Diocefe de G'ronne ,en 
Catalogne.—ebrons. Io.Suint- Rambert , en Buyei. 


Varuis Via E’cl, Vauville, au Diocefe de Cou arces. 
VALLISOLETÜM, ï. n. Eccl. Vallado!d , Ville de la 


vieille Caftille {ur la Pifue ga , érigée en Eveche [ous 
Tolede en 159 3, à caufe que Philippe IL y pri: naiflan- 
c', [Evêché fous Saint- Domingue dans l’Amerique S+p« 
tentrionale, [Evêché fous Mexique,crigé vers l'an: 536. 


VALLO , zr, w. Vazzars. Retrarcher. 

VALLOLII , ôr#m, m. pl. Ecl. Valloirs, Abbaye en 
Poitou. 

VALLONIA , 2. Paror. Déeffe des vallées. 

VazLoviuM , fi, n, Ecel, Braulieu en Argonne, Ab- 


baye près de Sainre- M:nchoud. 


VALLÜM ,f.n. Caf.  Palifade. f. rempart. m. 
VALLUS , 5. m. Cie, $ rangée. f. palis,pieu , reuran« 


chenenc."». rigolle, f. Syn. Prepusnaculum, Circumda= 
bunt te inimics tui vallo. B1BL. Tesennemis feront une 
circonvallation autour de res murailles. Valo cirgere. 
Cic. Munire. Paliflader. Vallo cireumdare. In. Faire des 


tranchées autour d'une Ville, Munitur wallo ariflarum, 
rune rangée de barbe d'épis. 

VALLUM, é. 0. 04 9 Vid. VaAnNUSs. Ua van à vanser, 

Vazzus,é, Ê. Varr. 

VALLUS , 5. m, Verg. Un échalas , un pieu. 

VALOR , ôris, m. Valeur. f. prix. #. S y n. Pretium, 
(R. VALGRE.) 

VaALTaRIUS , #, m. Eccl, Vautier, 

VALTERUS, #. m, Eccl, Yalters, Curé , Martyr. 

VALTHENUS , 5, m, Eccl. Valchein, Abbé en É:offe, 

VALTHERUS, #.m. Eccl, Gaucher, [Gautier , Convers 
de Clairvaux, fVauhir, Curé. 

VALVA, 3. f. Ecel. Terricoire du Samoium , dont 
l'Evéché fur uni à Sulmone, 

VALVÉÆ , rm, f, Cie. Porte , les battans d'une fe. 
sêcre. (q. Volve à volvendo.) [Uue porie à deux battans 
s'appelie bifores.] Vaiva bifores. O viv, Porte à deux 
battans, Dwo figna qua Aad'ualuas fanonss er Cic. 

FFFFÉÉEE ij 


VAN. VAT. 22 
Vacuus , vel ex Gare , quia apparet id quod ren eff ; ve] 
à Vacare, q.Vacaneus.) Super re vana, Bisc. Sur une 
chofe vaine. Srolidior , an vanior. SaiL.Pius incommo— 
d- jou plus crompeur. {Voyez la difference de Srolidus 
& de Vanus dans Aulu-Gelle , L. 29. €. 4. ] Nolite décli— 
mare Foff vana. Bis. N: vous détournez point du Sei= 
paeur,pour fuivre leschofes vaines. Viri vaniffimi. Bisc. 
Des gers denéant. Vana locuti funt unu[quifque ad proxi 
num fau. Bis. Chacun ne die que des chofes vaines # 
con prochain @i nos accipit in vano animam [uarr.Bi8L. 
Qi n'a poise pris fon ame en vain.Sed & hoc van:ffimurms 
jdico, Big. Mais je crois que c'eft là encore ure grande 
sanité, Venu, ia vans, in vanum, Bis. En vain, inue 
tienent, Vrd, V ANUS. . 
VAPIDE je habere. Surt. Se porter mal. 
VAPIDITAS, 4tis. PLaur. Mo:filure. f. Vid. Ran— 
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Deux fiatues qui étoient à la porte du temple de Junôn. 
Valua faipfa aperuerunt. Cie. Les portes s'ouvrirent d'el- 
les-mêmes. % [Value introrsis, Fores verd foras revo!- 
vuntur.] Aperu:t valuas domus Domini. B181. Ouvrit 
les portes de la mailon du Seigneur. 

VALVANUS, 1, m.Eccl. Gaubain , honoréen Bretagne. 

VALVATUS ,à,#m, Vire. Qi a des battans , qui 
s'ouvre comme ure porte. 

VALUERAT. (3.plu/p.) VazusRuNT. (3. pl.perf.) v. 
VALERE. 

Valui: p'ifquam College. C. Wap. 11 l'emporta fur fes 
Collegues. Cujus ratio etff non valuit, C. Nep. Quoique 
fon confeil für fans effec , ne für pas fuivi. 

VA! VULA , &.f. Valvule, f. voler, m. foupape, f. 

. VALVYULI, or#m, m. Col. Goulfes de féves , ou d'au- 
tres leuumes. 

VAMACORRA , #. Ecer. Ville autr:fo's Epifcopale 
de la Mauritanie de Sitifi , dans l'Afrique Occidengale, 

VaMarraA ,4. Eccz Villeaufli Epilcopa'c dans ce mé. 
me Pays , qui ne fulfite plus. 

Vaxa. f. de Vanus. 

VANA. Pirg. Vainement , en vain. Le même que 
Vanr. 

VANANS , ris, ie. FauLsns. Non. Qui trompe. 

VANARIANA , 4. Ecez. Evêché incoanu de l'Afrique 
Occidentale. 

VANDALSNUS , ÿ. m. Vandeln, Abbé. 

VANDALI , orum, m. Tac. Les Vandales, Peuples 
d'All:magre, b. la Saxe & une parcie de la Pologne,vers 
la M:r Baltique. 

VANDO2sRTUS, À. m.Écel, Vambert, Curé. 

VanNDRIG'ISILLUS , f. m, Eccl. Vandrille, Abbe du 
Dioc-:fe de Rouen. 

VANE. (adv.) Vainement, en vain, inutilement. 

VANELLÜS , 5, m. fun. Un Vanneau , oileau. (Quèd 
alis quaff vx::20 aut ventilabro ffrepitum exciter.) 

VANESCERE, fe5, fcts. Cie. Se dévruire, s'évanouir, 
fe difiper,difparoitre. S y n. E :anefesre. 

VANGIONES , #». m.Cef. Vaugions , Peuples de Ja 
Gaule Be gique , ou de Ja Germanie Sup:rieure , b. Ceux 
des Dioccles d: Maïsnce, de Wormes , du Palaticac du 
Rhein , &e. 

Vancionum Civiras. Vid, VormaTiA. Wormes, 
Ville Eprcopale. 

Vancionum Rivus. Eic/. Vignori-le Cointar, au 
Diocefe de Langres. 

VANIDICÜS , 4, @m. PLaur. Babillard, conteur 
de fornzttes , difeur de rien , faufaron, un menteur, 

VANILOQUENTIA , £. f. Le. Babil, vains difcours. 

VAN{LOQUILORUS. Vid. VANIDICUS. 

VANILOQUIOM , 35, n. Brbl. Dilcours inutile, 

VANILOQUUS. id, Vaniniceus. 

VaninGus , s. m.Ecel. Vanerg. | Varang. 

VAN1oR, os, SaLL. (comp.) & 

VANISS1MUS ,4, #5. Dig. ({up.) de Vanus. 

VANITAS, aris.f. C'e, É Menlonge , M. vani. 

























cor. 
VAPIDÜS, à, äm. Psrs. Rule, [éventé, évaporé 
oufls. 
VAPINCENSIS , 5€. (adv.) Qui eft de Gap. 
VAPINCÜM , 5, n. Ecel.Gap, Ville du Dauphiné, épil= 
copale {ous Aix depuis l'an 450. 

VAPOR, 6:31. m. Cir. Vapeur ,exhalailon.f. (Exvs, 
ie. vaide , & forus.) Vapor Solis. PL. La chaïeur du So= 
leil.—humidns. PL. Exhalaifon humide. Que eff vita vef- 
tra vapor «ff ad modicum parens. Binr. Qu'eft-ce que 
votre vis, fiaon une vapeur pour un peu de temps, { & 
qui difparoït enfuite ?) 

VAPORARE , 7, 4u5, &täm. Pu. Parfumer , exhaler. 
Vaporure amner. C o 1. D:ffécher les rivieres.—rempla, 
Virc.Pariumer le Temple.Faporævi habitationem meam, 
Bist. J'ai parfumé ma demeure. 

VAPORARE , Dr, &rits sum. [pafl.) PL. 

VAPORARIUM , if. n. Cic.Eftuve , f. poële, m.fliew 
qui reçoit la fumée des étuves. 

VAPORATIO , onis. f. PI.Vaporation, évaporation.f. 

VAPORATÜS , 4, #m, Cou. Deffeché , éraporé. 

Varoravi. J'ai parfumé. (perf.) v. VAroRARS. 

VAPORIFÉRZS Fornaces. Star. Fournailes d'où for- 
cent des vapeurs , qui exhalent des vapeurs. 

VAPOROSUS, à , #m. Cou. Vaporcux, qui jette des 
vapeurs. 

VAPOS , &ris, Lucr. Vapeur. Syn. Vapor. 

VAPPA , 4. f. Hor. Vin poule. [Un homme de néant, 
unfrigpon. 

VAPULA. Plaut, Va te promener , va te faire perdre. 
(imp.) de 

VAPÜLARÉ, 9, avi, atam. Cic. Etre battu. ( x. 
dser8 (pour) amv, perco, perde , on de l'Eolique, 
Parmi.) Vapulare omnium fermon:bms. Cic. Att, Etre’ 
critiqué de tout le monde. Vapulabunt ambs. Big. Se 
ront battus tous deux. Papulabit multh. Biz. S:ra 
chargé de coups. Ego vapu'ando, ille verberando, “jque 
adeo defefi furmus. Tr. Adelph. 2.2 5. Nous nous lom« 
mes-Jafiez tous deux à n'en pouvoir p.us , fui de me bar 
tre, & moi d'êre bauu. Vapalabis pawcis, Biz. Scra 
moiss baceu. In Synagogie varulabitis. Bigs. Vous (crea 
batrus , vous ferez foucttés dans les Synagogues. 

VaruLanis, are. (adj.)Piawr, Qui teçoic des coups. 
Tribunus vapulari. Lp. Perf. Tribun a qui les coups ne 
coûtent rien. #% [ Plauxe fait ici ailufion à Tribunus mi- 

itaris , Tiibun nuhxaire , Oficier d'armée, qui n'epar- 
yne point ordinairement les coups à leurs Soldats ; mais 
ici ce Tribun des meules, loin de donner des coups, les re- 
cevoir. J'ai râché de conferver l'équivoque dans la tra 
duétion. ] Pro vapulando. PLaurT. Pour les coups que 
J'aireçus. Non vapulatum conduétms fui, In. Ou ne m'a 
pas loué pour étre battu. | 

VAR , 4. f. Virr. Elcores , évaie , piece de bois rra- 
verlante.f Vaire, melure d'une aulne & demie, fune butte 


VANITIES , 65. f.Apul. ré , faufleré , legere- 

VANIT ÜDO , inir.f. Plaut, JE, inconftance. f. 
Vanitas vanitatum, Bis. Vanité des vanités. 5, e. Tres- 
grande vanité. Syn.Le-11#5,Fallacia, Mendacium.) (Conf 
fantis, Veritas, 

Vanius (adv.) Æpul. (comp.) de Vawr. 

VANNOS, 5. £. Vrrg. Un van. (@nod vana , i. e. levis 
excutiat.) 

VANTONIA ,4. Eccz. Vantonie Caffrum.Ip.Vinceltre, 
en W ucheît:r, Ville Epifecpale d'Angleterre {ous Can- 
torbi:. L'on y à ceicbre plutieurs Conciies. 

VANUS ,à, uw. Vins. Vuide, trompeur, Céc. vain, 
ioutije, Jévaporé , érourci, frivole, Éruftraioire , fra- 
Lile. S x nu. Inanis, mendax. (q.Vehementer anus , i, c. | 


« 


L 4 . : 
Pani. Ecl. La Barre , au Diotele de Srrafbourg. 
VARACTÜUM , 5, n. Eccl. Guerer ; en la Haute Mar- 


<he. 

VARADINÜOM , 5. n. Ecel, Varadin, Ville forte fur le 
Kerez , vers les froncieres de Hongrie & de Tranfylvacie, 
ÆEvêché (ous Colocza. 

, VARE , 4rum. f. Vid. Vari. 

VaranprA, 4. Eccs. Vardo, (ur la Riviere d'Epte. 

VARCIACÜM , 5. n. Ecel. Verci en Nivernois, Dio- 
cele d'Auxerre. | 

YARDÆ, ôrém. Cic. Les Vardes, l'Illyrie, fur la cô- 
te de la Mer Méditerranée. 

VAR DÜLI, ôrém. Maa. {. 3. Peuples d'Efpagne fur 
l'Ocsan , b. partie de la Bifcaie. 

Vans. (voc.) de Varus. Nom d'un Poëte. 

VaRSCHUM, 5. n. Varech , droic des S:igreurs fur ce 

-qte la mer poufle fur fon rivage. fC'eft auffi le som d'une 
“herbe que la mer jette fur fes bords. 

VARGUS, 5. Sin. APoLt.l. sep. 4. 

VARI, Grim, m. pl. Ceus.d. l. c. s. Bautons, poi- 
reaux , , taches de vilage. f. Luc. Fourches de bois, ## 
bi-ons fourchus. 

VARIA. Vid. VARIYS. 

VARIABILIS , {. Changeant , variable. id. Va- 
RIANS. 

VartABtMUS, Ouid. (1. pl. Fat.) v. VARIARS. 

VARÏEÆ, aram. PL. des Pancheres. 

VaARIANA #va, PL. Railin qui commence à tourner. 

VARIANDOS , à, #m. QUINT. 

VaRiANS, tir, Vatiant , changeant. (patt.) v. VA- 
RIARE. Variantibi vis. Cox. Le raïfin commerçant à 
méler , tourner , à noïccir. 

VARITANTIA, 2%. Luca. D:verfité. Syn. Varieras, 

VARIAN(IS , à , mm, Vid. VARIANZ. 

VARIARE,5, avr, atmm. Cic. Diverfifier, changer, 
êcre incorfiant, varier, Variavit in me, Bisz. M'a été in- 
fidel-. Variare préturam. Bin. Diverffier {es figuses.— 
volup:ates Cic.Diverfifier fes plaifirs.-otinm labore. P1.}, 
Faire fucceder le rravail au repos. Animi variant, Ovip. 
2. Rem, Les efprics font inconitars , les inclinarions chan. 
gear. Variant tempefkates. Caxs. Les {ailons font inconf- 
tantes , changeantes. Si variarer, Liv. Si la chofe évoir 
douteufe. 

VARTARI , ür, cris sm, (pall.) Cie, Si videris Jadi. 
cum verèa variari, Bisr.Si vous voy:z que les fencimens 
des Juges (oicnt partagés. Cüvm fententuis variaretur.Liv. 
Comune les fencimens croient partagés. Ne variefur vir- 
gs. PLaut. De:peur qu'il ne Loir écrille comme il faue. 

Vartas. (acc. pl. £.) de Varius. 

VARÏTATIM. (adw.) Gell. Diverfement , de differente 
RMUICrE. 

_ VARIATIO , onïs, f, Liv. Diverfité, variation. lir- 
terarum , numerorum. Combiczifon, f. 

VARIATIOR, orif, APUL. (comp.) de 

VARIATUÜS, 4, sw. Cic. Diverfifié , varié. Decem 
Cortinas Variatas opere plumario facies. Bias. Vous ferez 
dix rideaux de fin lin retors. 

VamiaviT 8 me. Bisc. M'a été infidele. (3. perf.) w. 


FARIARE. 
VARICARÉ, 0, aui, atüm. Q Ecarter le: 
VAKICARI , br, atis sum. vnr. à jamb:s. 


Varicas. Vid. VARIX, 

VARICITUS. (adv.) Apul. En écartant les jamb:s, à 
jambes écariées. 

VARICOLOR , üris. (adj.) fur. Qui eft de différentes 
couleurs. 

VARICOSÜS , à , #m. Juv. Qui a des varices. 

- VARICOULA, &. f. Célf. Petite varice.(dim.)de VaRIx. 

VAHICUS , à, #m. Ovin, 3. de Ars, Qui écend les 
ja mbes , ou qui les gare. 
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VARICÜS. (adv.) Apul. En écarrant les jambes. 

VARIE. (adv.) Cie, Sous dif:sentes formes, diverfe= 
ment , diff:rsmment, en differences manieres, Variè vales 
re. PLauT. Etod., Avoir ure fanté bigarrée, fe porter taus 
tôr Liso , cancdt mal. ; 

+ VARIÉGARE, 0, vi, är#m. AUSON. Rendre de di- 
verfes couleurs, marquet:r , moucheier. 4p!. Etre de 
differences couleurs , varier, changer, diverGfer. Hine 

+ VARIFGATIO , onis. f.Moncherute. f. 

+ VARÏEGATUS, #, #m. Diverfifié, varié. 

VARIETAS , afis. f. Cie. Bigarrure, diverdité , mul 
tiplicité , varieté , changement , viciflisude. Crarwm va- 
rietates emendat, DL. 20. 9. Il guéric les rouffeurs des 
jambes. 

VARINE,, arm. f. Ecel. Varennes fur Oife , prés de 
Noyon. | 

VaniNUS, #. m. Ecel. Guerin-le-Comte, 

VARIO , r. Vid. Varians. Diverhfer. 

VARIOLÆ , ram, £. Verolle. 

VarioLæ ,arum, f, Eccl, Bariouz en Provence. 

VARIOUS ,4, äm. Crc. Bigatré , changeant, leger, 
inconftant, diverfifié, | marqué , marqueté, mouvart, 
{qui a des taches de roulfeur au vifage, varié, vair. Wirga 
différent , divers, Lynces varie. ViRG.3. Georg. Lynces 
marquecés.PVarios mentitur colores. VirG. Erl.Se teint en 
plufieurs couleurs. Wario fermone. Vire. Dans ; en divers 
entretiens. Varie fententia. Cic. Sentimens oppofés. V#- 
ria viGeria. Liv. Victoire incertaine, chancelante, "Ubs 
ave varie cœperint fieri, CAT. 73. Lorfque le raifin com- 
mencera à mêler , à tourner, à moircir. Paris vefi.TeR. 
Un habi: bigarré. Varié fortuné uti. Cic. Eprouver l'in- 
conftance de la fortune. 2ra ego veftra latera loris faciam, 
nt valide varia fint. PLAUT. Pfeud. r. 2. Je ferai que vo- 
ere dos fera (bigarré à coups d'écrivieres.}Separsæ cunéfas 
oves varias. Biz. Mercez à parc cour:s les br<bis dont la 
laine eft de diverfes couleurs. (q. viariss , i. e. ron unis 
vie, fedmultivins , fou mult'furius, velex-varis.) Syn, 
Diferepans , difpar, diverfus, multiplex , mutäabils. 

VARIOUS, 5. m. Horn. Varius , Poëre contemporais 
de Virgile , & favori d'Auguñe. 

VARIX, ïcis. m. Her. Varice, veine enflée aux 


jambes. 

VARMIX , 2. f, Eccl, Varmie, Province de la Pruife 
Royale en Pologne, le long de la Mer Balriqu:titre d'un 
Evêque , dont la refidence eft à Fraumberg. Les Chanoi- 
nes qui doivent tous être nobles, élifent un des quatre Su- 
jets que le Roy de Pologne leur prefente, Os y a uni l'E 
vêché de Sambie vers l'an 1525. 

Varocus , i. m. Eccl, Guerec , nom d'homme. 

VARRO , ons. Cie. Varron,com propre. M. Terence 
Varron perdit la bataille concre Hanuibal à la journée de 
Cannes , l'an 538 dela Fondation de Rome. Il y cut ua 
autre Varron , qu'on appelloit le plus doéte des Romains. 
Il dedia fon Livre de la Langue Latire à Ciceron.On affu« 
re qu'il avoit compofe plus de cinq cens vo:umes. Il y en 
avoic un De re rafieæ, dont il nous refte encore quelque 
fragment. Il imourut âgé de 50 ans,en 716 de Rome. Sa 
vie a été écrire par Vesranius Maurus. 

VARROo ATTACINUS. Har. Varron natif d'Artace, fur 
la riviere d'Aude dans la Province Narbounoile, écoir ua 
exccileur Poë:e. 

VARTIMPX, &. Eccz. Garcemps, riviere du Poitou, 

Varum ,i, n. Ecel, Bar , en Catalogne. 

*VARÜS , à, #m. m. Ho. Cagneux, courbé, ero- 
chu, qui a les jambes tournées eu dedacs. Geo var, 
Psns. Sar, 6. D'un genie different , avec des incliratiors 
oppoltes. (ex Baavs, gravis ; qud vari graves fint eundo.) 

Vaaus. L: Var,riviere qui fepare la Provence du Com- 
cé de Nice, & fe jsrxe dans la Méedicerrauée , p:ès de Ja 


Ville de Nice. e 
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VARUS. Vid. VaRi1. 

VAS,ädis. m. Cie. Caution. f. fidejuffeur , répondant, 
afureur, m. Vadem te dabis pro amico ? Cie. Cautionne- 
rez vous voire ami?{ex Vadere, qui vadit 1m difcrimen 
pro altero.)qui vades [e offerunt pro dubitoribus. Biss. Qui 
s'offrent à répondre pour ceux qui doivent. , 

VAS , sis. n. Cic. Pot, vaiff-au, vale. m, (à wefcis 
recipiendis.) Vas vinarium. Lo. Broc.vaiffeau à mettre du 
vin. Vas fiétile, ligneum, Bis. VaÎleau de terre,de bois. 

VASA, ôrüm. n. pl. D: la vaillelle, des vafes, des vail- 
fraux.—argçentes. H o R. Vaiflelle d'arpent.—coquinaris. 
PL. Bacterie de cuifine.—fiéilia.C. Ner. Vaiffeaux deter. 
re, des bouteilles.—collegerar. Cic. Verr. 1] avoit pit ba. 
gage—fé&ilia, here De la fayence.—pura. PLAUT. 
Vailfeaux qui fervoient aux facrifices. Vid. PURUs.—S2- 
cra. Vailleaux facrés.—vacua. Bisz. Vailleaux vuides, 1n 
vaf: fais. In. Dans leurs lampes. Multitudo vaforum in. 
numerabilis. Ip. Une multitude innombrable de vafes. In 
vafefiéili. B1s2. Dans un vaiff-au de terre. Conclamare 
vafa. ([uppl. Colligenda.) Cas. Crier qu'on plie bagage. 

VaAsAR11, Vid. VASATES. 

VASARIOM , 35, n. Cic. La väiffelle , les uftenfiles 
qu'on donnoit aux Magiftrats qui ailoient dans les Pro- 
vinces, [bu fr. 

VASATÉÆ, äram. f. Paul, Balas , ou Bazas, Ville 
Epilcopale de la Gaule Narbonnoile, & Cap du Baza- 
dois. Elle eft fituée (ur un racher , dont le pied eft lavé 
d'un cé par la p:tite riviere de Beuve. 

VasaTensis , fe. (adj.) Qui cit d- Bazas. 

VASATES , ram, AUs. P upies d'Aquitaine , ceux du 
Bazalois dans la Guienne. Vid, VASATA. 

VasATicA Civit as. C ? La Viile de Bazas. Vid, VA- 

VasSATUM ,é.n. SATA. 

VASATUS ,3,#m.Lamre Qui eft chargé. 

VASCILLÜM. Feft Peut vale. 

VASCONES , #m.m. ?/. Les Gafcons, [ou peuples de 
J'Elpagne Tarraconnoile ceux de Navarre,de la Caftille, 
d'Aïragon. 

VASCONIA , &. f. La Gafcogne, Province de la France 
versles Py rerecs. 

YASCULARII , ôrwm. Ci1c. Faifeurs de vailfelles, 
Orfévies. 

VASCULUM , 5. n. Cat, Cornet , godet , petit vale. 
m. Ecci Calice. (q. Pefewinm qued wefcas reciprat.) Vif 
éulum argenreum, aneum. Cornet d'argent , de cuivre — 
ligneum. Sebille. 

VASCUS ,4, #m. Virr. Vain, leger. 

Vascus. Feff.(pout}) Vasrus. 

VASIO , 0455. Eccs. Va lon, Ville chetive du Comré 
Veuaiffio Lur la Louvefc, Evêche dès l'an 314. Eile eft 
fous Avigcon. 

VASIONENSIS, së. (adj.)D: Vaifon. 

VASTA. Vrid. VasTus. 

Vasrasir. (3. Fuc.) 

VASTANDUS, 4, 4m v. VASTARS. 

VasTans,, antis. Ravagcant.(part.a6t.) v. 

VASTARÉ , 5, dut, atam. Cic. Affig-r, defoler, 
fourager , gâter, ravager , ruiner. Waffare gros. In. De. 
fol:r la campayre, la ruiner.—agres cultoribus, Vire. 8. 
Ær. Déprupier la canpagne de Laboureurs.-omnis ferre 
Gr imcendiis. L 1 vw. Mercre tout à feu & à (ang.—wréem. 
Saccager une Ville.—4d vaffandum paratus. Cic. Piêt à 
faire le dégr. (Syn. Depopuler , diripio, perdo , corrum- 
po.) Vafhsverunt filios Ammon. Bisz. Ravagerent le pay: 
des Arminonires. 

VASTARI, br, ris sm, (pall.] Cic. Etre defert, 
être inculie , étre delolé , être ravagé, Munitiones tua 
vaftabuniur. B18L1 Vos forcifications feront détruites. 
Vajhats eff Ninive, In. Ninive a été détruite. Qyomode 
ve ffsti [umus ,; G confus velementer ? B1 3 1. À quelle 


VAS 
defolation fommes-nous réduits , & quelle eft la énfa- 
fion où nous nous voyons ? 

VASTATIO, ônis. f. Cie. Dégâr.w.delolation.f.defors 
dre.m, devaftation, ruine.f. pillage,ravage.". Syn. Vafti- 
tas, depopulario. 

VASTATÔR , ôris, m. Ovid. Qui defole, qui pille, 
qui ruine. Star, Deftruéteur. De mans vaffatorum ejuse 
BisL. De la main de ceux qui pilloïent toues {es terres. 

+VASTATORIUS, à, 4m. A. Marc. God ad vas 
tationem , feu vaftatorem pertiner. Qui concerne le dépät. 

VASTATRIX , scis. f. Sen. Ep. Le même que Vas- 
TATOR. R 

VASTÂATUS, 4, #m. Cic. Rendu , defert, [fouragé, 
pille, ravagé , ruiné , faccagé. Omnia tgni ferroque vaf— 
tata. V, Par. Tout fut mis à feu & à fang. (part. paf.) 

VasTavsRUNT. (3. pl. perf.) v. VASTARS. 

: VASTE. (adv.) Cie. D'une maniere vafte , trop éten- 
ue. 

VASTISCÈRE , fo. Acc Non. Le même que Vas- 
TARI. 

Vastu:1.8B b!. Nom de la Reine qu'Affuerus repudia 
pour époufer Efther. 

VASTIFICUS, 4, #m. Cic. Vaflifica bellua. 1 D. 
Bête qui ravare. . 

VASTINENSES, ï #m. m. Ceux du Gäitinois, au 
Diocefe d- Sens. 

à VASTINÜM, i. n. Ecel, Vatan, Marquifar dans le 
<rrt. : 

Vasrion , oris. Cic. (comp.) & 

VasrissiMUs , 4, #m. Cic. (:up.) de Vasrus. 

Vasrissims. ([up.) de VasTs. 

VASTITAS, aris. f. Cie. Dégât. m. defolation.f. de- 
fert. m, deftruétion. f. ravage. m. ruine. f. faccagement. 
m. lolitude. f. [Co Grandeur , grande étendue de pays, 
groflsur. f. PL Etsndue, grandeur écorme. Vaflitas 4m 
Bium, Ip, L'evendue des rivieres. V:fftas Italia La de- 
{olation de l'Irali-.fcientie. C o 1. Etendue d'une {cien= 
ce.-foli ferilis. S sw. Tr, L'eendue d'une campagne fte- 
nile. Vafticate odoris capita implentur. Pi. L'odeur trop 
forte morte à la tête. Syn. Solrtudo, ruina. 

VASTITIFS , ë5. . Apwl. Grandeur énorme. Plans. 
Defruétion. Pianc, Cic. Sd . 

VASTITÜDO , dinis. f. Cat. Defolarion, deftrucs 
tion. f, 1avage. mr. 

Vasrius. Cie, (adv. comp.) de Vasrs. Ne verbæ 
vafhiès deducantur. Ln. Ine faut pas trop ouvsir la bou- 
che pour prononcer les mots. 

VASTO , 45. Vid. Vasrars. Ravager. : 

VASTULUS, à, #m. APUL. Uu p:u grand. (dim.) de 
VAsTUs. L . 

VASTÜM , î. n. Ecel. Le Houat , Prieuréau Diocefe 
de Boulogre , aux confins de Picardie & d'Artois. 

VASTUS ,4, mm. Cac. Ecendu, log » grand. 14. 
Deicrt, ipacieux, vañte. Mons vafins à nature Cr bu 
mano culru, Sais. Jug. Montagne fierile & deferte. Faÿfé 
atque acreffes homines. Cic. Géns qui ont l'air maufflade 
& grofier. Fafta oratio. An Hs. Undilcours defagréas 
ble. Listera waflior. C1 c. Une lettre crop rude à pronon= 
cer, Mare vajtifimum trarfire. Ip. Pafler une mer ties 
vaite. Syn. Defertus , incompofitus, afper, d'ffcilis ; 110 
manis, fœius. % [Le mor latin Vaflus auflibieo que vafte 
en François, fembie marquer quelque imperfeétion. Quæ 
nunc abs te vidua G vafla virgines junt. En. Les files 
que vous avez abandonnées & laiffées feules & defolées. 
in bac wajta folitudine, Bras. Dans cette vafte folitude.] 

VASOM , 5. n. Plant. Vale. Aur aliquod valum ar- 
genteum, aut vafum aheneum aliquod. Ip. True, x 1. 
33-34. Quelque vafe d'argent,ou quelque vafe decuivres 

VATANOM, s, n. Ecel. Vatin, Abbaye près de Saint- 
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VATES, ris, m.f.Cic. Devin,Poëte, Prophete.m.Virg. 
propherelle,piétreff-.ffVaticinateur.m.Vatres fanétiffima. 
1. Tres fainte Prophetee, (R. à viendis verfibus, Poëræ 
vares diéfi funt, Viere enim eff vincire, VARR. de L. L.) 
Syn. Fatidicus, mantis, divinus, Sacerdos. 

VATESCÉRÉ, 5 Non. Ecre defert, être delolé. 
(Lifez & voyez VASTISCERS , 06 VASTISCERS.) 

VATIA , &. m. Vid. VATIUS. 

VATICANUS ,4, #m.—collis. Horn. Le Mont- Vati- 
ean , collice de Rome. 

VATICANÜS , 5. m. Varr, Le dieu Vatican qui pre- 
fidoit à la parole. (Q+is pueri primam vocem edunt , que 
prima in Varicano fyilabs eflinquit A Gui lib.10.6.17.) 

VarTi. (dar.) Vid. Varsé. 

VATICINABSANTUR. Ils prophetiloient. (3. pl. imp.) c» 

VATICINANS, ris. Ova. (parr.) de VaTiciNARI. 

VaTiCiNARs. Bibl. Prophetilez. (imper.) v. 

VATICINARI, br, sris sam. (lép.) Cie. Deviver , 
prophetifer,prédire l'avenir (Qwafr faticirati, feu fatum 
canere, aut pradicere.) Variciner moriens, Ovip. Je vous 
prédis en mourant. Vaticinari falfa , falsd, mendacium. 
Biss. Propheriler des chofes fauff:s, des menfonges. Hine 

VATICINATIO, ôn5, f. Cie, Prédiétion, prophetie. 
f. [l'aétior de prophetiler, de prédire, Syn. Varicinium. 

VATICINATOR, ôris. m. Ovid,r. de pont. El. 1. D: 
vin, Prophete.m. 

VATICINATRIX , feïs. f. Dig. Prophercfle , devi- 
perefle. £ à 
VATICINATUS, à , #m, O v 12. (part.) de Vari- 
€INARI: 

VATICINIOM, * 5. n. PL. Prophetie,prédiétion.f. Va- 
_.. rime Piein de prédiétion. 

ATICINIUS, ; - Prophetique , qui eon- 
VATICINES , +"? Lin tie … Pi édiétions. 
VaTicini furores. Ovip. 2. Mer. Fureur propherique. 
VATICINOR , äris. Vid, VariciNAR1. Prédire. 
VATIDICOS. vid, Faripicus. Qui prédit l'avenir. 
VATIENUS, 5. m. Cie. Nom propre. 

VarTiNiUs, ii, m.Cic. Vatiolus, nom propre d'un Ro- 

ain , contre qui Ciceron plaida. 

Variscsre,fto. Vid. VasriscsRs. Etre defert , être 
dtp-upié. 

VATIÜUS,4, #m. VarR. Qui a les jambes tortues , 
en dehors, Syn. Ve'gus, 

VATRACHIÜM, 5, n. Apul, Le même que BaTR a 
£HIiUM. Renoncule, plante. 

VATRAX, äcis. (adj.) Qui a les cuifles 

VATRICOSÜS , à, wm. Lucis. $ tortues. 

Vatum.(gen. pl.) de Vars. 

VAUDINUM, f. n. Ece’.Ville autrefois Epifcopale de 
Ja Mauritanie Cefarienne, dans l'Afrique Occidentale, 

VAUXENSIS, fe, (adj.) Ecel. De Lavaur. . 

VAÜRÜM , i.n. Eccl. Lavaur, Viile du Haut Lan- 
guedoc fur j'Agout. Ii y avoic un Prieuré de Saint Au- 
guftio,qu'on érigea en Evêché fous Touloufe l'an 1317. 

.TVaxvopvs, s. m. Le Vayvode , Gouverneur de Pro- 
vince. 

Usasa, #. f. Eccl. Ville autrefois Epifcopale de la 
Mauriravie Cefaricnne, 

ÜBÉR , éris. (adj.) Cre. Abondant , fertile, fecond , 
riche. Uber aqua. ip. 3. 44 ©. Frat. Eau abondante. Syx. 
Fertile , fœcundus, pinguss , ferax, abundans. (n. Ex 
bumso ft ub:1 , ficur à tumeo tuber.) 1n fencéta uberi. 
Bac. Dans une vieill:Île comblée de bi:ns. ‘Urbes wberes. 
Ip. Des Viiles riches, Uberes fruëtus ager attulir. B1B1. 
Les terres (dus homme rich-}lui rapporterent baucoup. 

ÜBER , éris,n.fubit.Virg.Mamme.i-.fcetcon.m, Ubera 
qua laëtaverunt. B 18 1. Les mammelies qui ont allaité. 
Sub ubere matris fus erunt. In. Ils demcureront à cetrer 
fous leurs meres. [S y N. Mamma.] Uberibus admouere. 











UB. 1337 
Cou. Faire tetter. Sumere ab bare. In. Sevrer. 

Ussr. Virg, 2. Georg, & 1. Æn. Abondance, fertilité. 
Vid, UnsRTAs. 

Ussna, um, Les mammelles. f. le fein. Benediétiones 
uberum © vulue. B 1 81. Les bencdictions des m :mmelles 
& du fruit des entrailles. Uberæ arentia. Ip. Des mam- 
imelles féches & arides. Ab uberibus mitris mea. B 181, 
Dès le fein de ma mere , dès le cemps que je fuçois le fein 
de ma mere, 

ÜBERAÂRE ,5, #ui, ât#m.Co 1. s. 9. 1e. Produire , 
êcre feruile.f P£. Fertilifer. Terras mberare. P1.), Fertililer 
laterre, la rendre abondante. 

ÜBERARI. (pad.)Pall. Ecre fertile. Hine 

ÜBERATUS, à, #m. Paur. Uberati gemmis pluribus 
furcali. In. Brins, ne où il y a plufisurs boutons. 

Usarss. (pl.) Vid, Ussr. Abondant. 

UssR1OR, oris. (comp.) Cie. Plus abondant, plus 
diffus , plus &terdu , plus fercile. 

Ussnius. (adv. comp.) Cie. Plus abondamment , plus 
amplement, plus au lorg. 

ÜLEROSÜS, d,#m.A.Gsir.Abondant.Pid, FaeunDus. 

UBEXRIME. (adv. fup.) Cic. 2. Divin. Tres abon- 
damment. 

Ussnrimus , 4, #m, Cic. ({up.) d'Unsr. Abondant, 
copieux. Regie mberrima eft ad paftum. Bisr. Et un pays 
tres fertile, & propre à la nourriture du bétail. 

UBERTAS , aris. F. Cie. Abondance, fertilité , fe- 
condité. f.(Svn. Fæcunditas,) Seprem mbertatis anni. 
Bras. Sept annees d'abondance. 

ÜBERTIM. (adv.) Carwl. Abordamment. Fundunt 
lacrymas ubertim, In. is répandent des larmes en abone 
dance. Syn. Abundè. 

ÜBERTUS, à, #m. À. G sur. Le même que Ussr, 
Abondant, 

UssruM. (ges. pl.) d'UssRa, 

ÜBir{(adv.) Cic, Où? en quel lieu Ubi eff fraterr Tan. 
Où eft mor frere ? 

Uni. Apiès que, auffitèt que, dès que , quand. Hue 
ubi perventum eff, C. Nsp. Quand on y fut arrivé. Ubi 
primim iliuxsit, Cas r, Bell. Civ, Dés qu'il fuc jour. 
Ubi hoc facis, Cie. Ep. Lorfque vous faites cela. Hac bi 
diéta dedit. Vixc. Après qu'il eut dir ces mots , après ces 
mots, Ubi primäüm poterit, Tan. Aufirôt qu'ille pourra. 
Ubi voles. In. Quand vous voudrez. Uéi femel quis per- 
juravit, Cic. Rab. Dès qu'un homme a fait une fois un 
parjure. 14 ubi l'œni ie isusens. C. Nsp. Dès que les 
Carihaginois le fçûürent. % ['Ubi, fe joinc quelque- 
fois avec quando, D 1 A UT. és quande facrificat. Ip. 
Cap. Loriqu'il facrife , lorfqu'il faie un facrifice.] 11 fe: 
met quelquefois pour le relatif qui, qua, qued, après res, 
occafio , où dgatres mots femblables. Digna res ubiner… 
vesintendastuos. Tan. Eur, 2. 3.19. C'elt une occafion 
qui merite bien que tu emploies ton ciprir. Orcafionem 
reperiffs verbero, ubi perconteris PLAUT.Pjeud,4.4.10. Tu 
prens bien ton temps, maraud, pour m'attirer dans quels 
ques pirges par tes queilions. 

UBICUMQUE. Cie. En quelque lieu que, en quefque 
endroit que. Vbseumque gentium , terrarum. Ip, Leco- 
run, Hor. En quelque lieu , en quelque endroit que ce 
loir. Ubicumque erit gentiurs, C1e. En quelque lieu , en. 
quelque pays qu'il foi. Ubicwmque es, Cie. Ep. En quel. 
que endroit qu: vous foy-2.—erimwr. Ip. En quelque en= 
droit que nous foyions—/unt, En quelque lieu qu'ils 
foienc. Ubicwmque tibi placuerit. Biz. Parvout où il vous 

laira. 
: ÜBIE, Grimm. m. pl. Tac. Les Ubiens, peuples de Co- 
logne , de Julliers , &c. 

UBILIBÉT. (adv.) En quelque endroit que ce foir. 

ÜBINAM ? {adv.) Cie. En quel lieu? en quel endroit ? 
où? Ubinam gentiwm [umus ? 1p, Où en fommes-nous ? 
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dans quel pays fommes-nôus ? Uésmam funt ? B18L. Où 
font-ils ? en quel lieu ? 
Usr PRIMUNM. Plaut. Aufficôt que. Pid. Usr. 
UBIQUAQUE. (adv.) Æpwl. En quelque lieu que ce 
foir,, partout. ‘ 
UBIQUEÉ. (adv.) Cie. Entour lieu » partout. Pradica- 
verunt ubique. Big. Précherent parteut. 
U'BIU BI. (aiv.) Cie, En quelque lieu que ce foir. Ubi- 
«bi erit inventa, Ta, Dès qu'on l'aura trouvée. 
UCALEGON. Nom propre. Ucalegen ardet, V1 RG. 
La mailon d'Ucalegon eft en feu, (q. se œntqur, non cu 
rans.) 
Ucara ,4. f. Eccl, Ozre, en Ombrie. 
UCE TIA » 4. F. Ecel. Uzés , Vilie Epifcopale duLan- 
guedce [ur l’Alzon. 
ÜUCETIENSIS, s%. (adj.) Erel. D'Uzés. 
Una. Vid, Uous. 
Uoarriceus, f. m. Eccl. Ulrich, Evêque d'Aufbourg. 
UDANDOS , à, mm. Mac. Qui doic être humide. 
DD , énis. m. Mart. Chaufon #. (r. Uous.) 
Uourogsio, omis. Eccz. Orbien,riviere en Languedoc. 
*UDUS ,à,#m. Vince. Humide, moëte, mouillé. 
Terra nds. Ovin. Terie humeétée, Ver num. V1 RG 
Printemps humide, Alearsr udss. Mart. Un Joueur qu 
a bü :ou: fon lou (mn. d@-, fem vd we, qua.) 
.*VE (pour) Viz. (cos jonétion.) Ou ,ou bien. (Ur: ab 
Me ft versits exe, firue.) Ceite conjonétion ne le mes 
qu'après les mots guaternis, quinis ve verfibus. C. Nr. 
Æ: quatre ou cinq vers. 
Vs, cft aufli une particule privative qui entre dans la 
-compofition de quelques mots , comme vecors , wecordia, 
@rc.id cit, fine corde, Quelquefois elle ajoute à la fgni- 
fication , comme dans vehemens , vegrandis , re. Vid. 
À. Gsiz.l. 5.6, 12, 
VicoRDSM,—pes,-p1. Vid. Vicons. 
VECORDIA, &. f, Ter. Lächeré.f. Sas. Folie. Tac. 


extravagance, fureur.f emportement turieux. m. Que te 
Palfat vecordia Ovin.Met.Quelie folie vous poufl:,vous 
agic?Syn. Srconidia , ignavis , vefsnia,  [Vecordis 


fgnife propreme:t une malignicé noire qui porte à mal 
faire.] | 

Vrconpier,oris, Vie. Pius lâche , plus infenfé. 
{cor:p.) c 

VscORDISSTMUS, #, 3, Cic. (fap.) de Vscons. 

VECORDITÉR. (adv.) Plaur, Lâchement, fans cœur. 

VECORS , ordis. (adj) Cie. Lâche , fanscœur , {ans 
jugement, Tac. Extravagant, Liv. Temeraire. Sy. 
Amiens ,excers, (Ex veparticala minuendi cor, quaff 
fine corde.) Tac. Fou , inferfe. Vecordi audacié, Liv. 
Avec une 2udace extravagante. fuuemes vecordes. San, 
TX. Jeunes, cmeraires & infenfés, Parentibus vecar- 
d'or, Vicr. Plus lâche que les p:res, Conffdere vecordem 
juveam. Bi. Je cor fid:re ua jeune homme infenfe. 
Vrcordilocuta «ff, In. El'e a dir à l'infecfé. 

VaCTAaRANTUR. Bibi, (3. pl. imp.paff.) v. Vacrane. 
; VECTABILIS, ië, (adj.) Sen. Voituratle. Syn. Frétie 
AE Sn 

YÉCTABÜLÜM , î. n. À. Gall. 20. x, Chariot. m, 
voiture. f.(R. VEHE&R2.) 

VacrA.V d.VacrUs, 

VECTARE, 0, #vs, atum. V1RG. Porter , voiturer. 
(/rea. )de Vinsre. : 

VÊCTARI. (pafl.) Her. Ecre porté. Qui vedabantur 

egarr. Biss. Qu évoicnt monces {ur leurs Chevaux. 

VECTARIUS, à, #m. VARR. R. R.7, Propre à porter. 

VECTATIO , omis, 6 Sas, Le même que VsorURA: 
Voiture. 

Vecra. Ç 

Vicram2 Vid. SYacris, 

Wecrss. L 
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VECTIARIUS , 37. m. Var, Celui qui preffe avec un 
levier. Vrd, Vreris. 

VECTICULARIUS , 4, #m, Car. Vedticulariam via 
tam agere, Fast. Fire aujourd'hui bonne chere,& jeünet 
demaiw, comme font ceux ,qui vedibus parietes perfo= 
diunt , furandi causé. (R, Vicris.) 

VECTIGAL, 245. n. C:e. Impôr,tribur,droir,fubfide, 
revenu. m, taille. f. Liv. Droit de cranfport , de voiture. 
[R. VsHars.) Peéigal [alinarimm, V 1cT. La Gabelle, 
Vecligal smponere, Cic. Impoler un cribut, écablir un im- 
Pôt.—exigere. 1 p. Exiger les impôts.—pendere. Payer le 
“ribuc, Afsçnum eff vect:gal parfrmonis. Cac. L'épargne , 
le ménage ef un grand revenu. Cui veétigal, vehigal, 
Bisc. Rendez lesimpô.s à qui vous dev:z les impôts. Qui 
faper ve :galia erant, 1p. Ceux qui avoient l'Iutendan- 
ce des cributs. W:ésgalra augere. Augmenter les impôts. 
Exschio v.&.galium, Bis. La lsvee des impôts. 

VecricaL:ORUM.S «r.(pour}VscricaLiUM. (gen.pl.) 

VECTIGALIARIUS , 55. m. Frrm. Celui qui leve les 
impôrs, 

VECTIGALIS » lE. (adj.) Cie. Taïllable , cributaïre. 
(Sxn. Sr p-ndrarius , tributarins.) fuvenes tjus velfigales 
crun:, Biss. Sc j unes hommes feront cribucaires. Veéki= 
galescistases, Cic Villestriburaires. V.Æigalis pecunia, 
Cic. Argent des impôts. Vréigæles eqisos tradere. In. 2. 
Phi . Dorer es cucvaux de poîte. 

VELTIO , ôxir, f. Cie. L'aëtion de voiturer , de pot« 
ter, fporcage, charriage , voiture. 

R, ECTIS, 55. m. Cic. Un levier, un verrouil, une 
arte. 

Vacris. f. Ecci.L'Ille de Wich,Wigt,ou Ouigr, dans 
la Manche , qui apparuient à l'Anglecerte. Elle a foixante 
muiles de tour. L'Evéché qu'én y avoit érigé dans le cin- 
quiéms: ficcle, fuc icanafsre à Bangor l'an ; 30. 

VECTITARE, 5, aus, atwm. Voicurer fouvent.(freg.) 
de Vacrars. Hinc 

VECTITATIO , onis, f. Dig. (dim.) de Vscrario. 

VECTITATUS , 4, mm. Soc. 17. Porté. 

 Vacriva. (luppl. Pecunis.) Affertur ex Plimio, [ed 
non 1RVENS. 

Vacrius MarcazzUs. Nom d'un Procureur de l'Em- 
pereur Neron. 

Vacro, &. Vid. Vacrans. Voiturer, 

Vecror , arû, Vid. V&CTARI. 

VECTOR , orir. m. Ovid, Qui porte, porteur , voi- 
turier, [:elui qui eft porté, qui eit voituré. Cie. Gou- 
verneur , conduéteur. Liv, Paflager , Voicurier , Nauco- 
nier, Piloie.rr. (R. Vsuars.) Idem navtguum, nasita, vec- 
terre, Ovip. 18.Ep. v. 148. Je ferai & le vailleau, & le 
Pilot: , & celui quieft voicure, Same vector, ram is 
dicitur qu: vehitur, qguëm, qui vchit. Serv, 4. Ecl. 37. 
. VECTORIA navigis. Cas. s. Bell. p. De grands vails 
feaux , vaill:aux de charge. | 

VECTÜRA , 2. f. Cie. Charriage, charroi , pallage, 
poitage, roulage. m. traitte , voiture. f. (R. V5H£&R&.) 

VECTUÜS , à, #m. Vire. Amzné , porté, (parc. paif.) 
de ViHsre. Laffus fum Hercie à nus ut ueitus huc [um, 
PLaur. Amph. Par Hercule, je fuis las du voyage & de 
la fatigue de la mer. Ventis maria omnia veéti. Vire. r, 
Æn, sa7.Ayantére jectés par ua coup de venes dans toux 
ces les mers. 

Vabani Mons. Eccl, Vaudemont,en Lorraine, 

VanasrUs,. m. Ecel. Waaft d'Arras, Catechifte de 
Clovis. 

Vsnasus,f, m. Erc!, Bidaffoa , riviere près de Fonta= 
tabie , quiiepare la France de l'Efpagne. 

Vsnsricus , 6. m. Ecel. Guerri, Vederic. 

VÉDIANTII, ôrëm. m. pl. PL. Peuples de la Gaule 
Narbonnoie. h. Evêche de Nice, & la Principauté de 
Mozaco, 
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Vaouzrus , À. m. Ecel, Guevou , Evêque de Cambraï, | de Vimsns. Vehens «que. À.Gaux. Qui 


Vaounra, armm. f.pl. Ecel. Vontes ;en Touriaine. 

VEGÈFÉ ,€0. Luce. V'd. Vicars. 

VÉGÉS , êfis. (adj.) Liv. Vid. Vsesrus. 

VacssaTUM, s.n.Ecel.Vifet, entre Liege & Maftriche. 

VÉGÉSELA , 2. Ville autrefois Epifcopale de Numidie. 

+ VÉGÉTABILIS, /&. (adj.) Pré. Vegerable, vege- 
tauif. [Ces deux mors fe difent en parlant des Plantes , 
pour dire , qui peut croitre.] 

VEGETAMEN, inis, 0. Prud. Vegeratior. f. 

VicsraNDUS, #, um, À. Gsiz. Vegetanda mamoria 
sausà. In. Pour fortifier la memoire. 

Vagstans ,antis. (adj.) Vegerant, vegeratif.(parr.)}v. 

VÉGEÉTARE,0,4vi, atum, À. Gaz. Fortifi-r, 
donser de la force. On ne trouve de ce verbe dans Au- 
lu-Gelle que VEGETANDUS. Omwis anima qua carnem ve. 

etat, Biss. Tourte ame quiamime la chair. 

VÉGETATIO , onis. Avu. Force, vigueur. [ vege- 
tation. f. action par laquelle les arbres & les plantes fe 
nourriflenr. 

+ VÉGETATIVUS , à, #m. Vegeratif, qui reçoit de 
la nourrirure , qui croit, qui s'augmente. 

+ VÉGÉTATIVA , orwm.Les vegeraux. (Sous ce nom 
os comprend les arbres & routes les plantes.) 

VÉGÉTATOR , ô’is. m. Aufon, Qui donne de la vi- 
gueur. 

Vscurisus. Liv. 31. Lilez ViosnrTimus. Vid. Viesns. 
Vigoureux. 

Vscsrion , oris. Cou. (con:p.) LE ati é 

VrcsrissiMUs , 4, #3, PL. ({up.) de Vsesrus. 

VEÉGETIUS, 35. m. Vegece, Hiftorien , qui a dedié 
à l'Empereur Valentinien un Livre de l'arc milicaire. 

VÉGÉTO. Vid, VEGATARE. 

VÉGÉTUS , à , #m.Cic. Vigoureux , fain , vif. [Svn. 
Sanus, Firmus , Valens.] Vegetum ingenium , vegeta 
mans. Cic. Efpritwif, vigoureux. 

VEGIZ , ou Petite Ville de Dalmatie , autre- 

VÉGLT À. Eccl. $ feis Epifcopalefous Zara.  . 

VÉGRANDIS, aû. (adj.) Plaur. Fort grand , mal bi- 
ti. Our, qui n'eit pas haut, Varr. petir, menu. (ex ve, 
augendi d minuendi particulà.) Vegrandia farra. Ovin. 
2. Faft. Du froment qui n'eft pas dans fa hauceur ordi- 
naire, Vegrandia farra , colons qua male creverunt , vef. 
caque parus. Imo Vegrande: funt atque imbecille, V ARR. 
2. R.R. 2. Devienrent élascées & foibles. V:d. Viseus. 

VÉHA , 4. f. VaRR. 7. R.R. La même chole que Via. 
Voie, chemin, { 4 Vs5RENDO.) 

Vanar. (3. {fub).) v. VsHeRs. 

VÉHÉMENS , #5. (ad).) Ter. Grand , violent, [ex- 
creme, fort , fougurux, perulant , vif, violent.Syn. Acer, 
Atrox, Ferox, Pugnax, Immoderatus , Fortis. }( Levis, 
manfuctus. 

Vehemens exordium. Cic. Un exorde vchemert, Fehe- 
mentem vitem dab:t, Cou. 3.1. Donnera une vigne turte. 

VÉHÉMENTER. {aiv.) Cie. Violemment, foitement, 
vigoureufement , avec ardeur, avec violence , | ardem 
ment, âprement, emphatiquemeut , écrangement, ex- 
trememenc, fort inftamment, notablement, puiffamment , 
vivement. Svn. Acerbe, acriter, 1mpensè, longe, valde. 

VÉHÉMENTIX, &. f. PI. Force , rapidité , vchemen- 
ce, vivlence.f. Vebementis odors, PL Odeur forte —Sape- 
ru. PL. Haut goût. —vim. PL. La force du vin. 

V5HEMENTIOR ,oris. (comp.) &r 

ViHAMENTISSIMUS, 4, mm. PL. ((up.) de Vs- 
HEMENS. 

VÉHÉMENTISSIME. (adv.) Cie. Tres fort. ({up.)es 

VÉHÉMENTIUS. cic.{adv.comp.) de VaHIMaENTSR, 
plus fortement , plus vi lemmeur, 

“VansNpt. Ovid, VEHENDUS, 4, #2, lp. & 
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eft à cheval , mon- 
té fur un cheval. 

VÉHÈRE , vëh3, wéxi , véäm, Cic. Porter , char- 
rier , traîner, voiturer. (R. 4b syév. ffeut ab iuiu, 
ft Vouo.'@;i vexit Europam. Cie.Qui a porté Europe, 

VEHES , wihir. f. PI. Le même que VsHra. Voiture, 

VEHI , wéhür, véétis sum. (pal) Cic. Etre mené. Ve- 
hitur moftra oratie. Cic. Notre difcours forte. Vehitur 

equo concitate. C. Na. Ll court à bride abbatt 1e. # [Ci- 
ceron dit Vebi eurru , in iffede , in eque, in naui, in rhe 
da, vehi eque. Ovip. Rex autem qué mave veheretur , 
at fcirent [e faéturum.C. Nap. Qu'il leur feroit connoftre 
! dans quel vaiffeau le Roï étroit , quel étoir le vailleau qui 
conduifoir le Roi. Pid, Vicrus. 

VEHIA , é, f. Co!. Charreiée,voiture.f. (R.VansRe.) 

VENTRE: : même que ee 

+ VEHICULARÏIS , rë.(adj.) icon= 

+ VÉHICÜLARIUS , à, #m, A. Mae. ? Sem les 
voitures ou les Voicuriers. 

+ VEHICÜLARIOS, 35. m. Spart, Un Cocher ,un 
Charreier. 

+ VEHICULATIO , omis, f.Juf. Aion de fouruir des 

charios. 

VÉHICÜLÜM , 5. n.Cic.Charior, char, m. voiture, f. 
Fvchicule, m, Pebseslum rruffarile. JON. Une brouette. 
VÉHIO 45 Vid. VEHtARs. Vid. VengsRe. Mensr: 

VÉHIS , i5.f. Col. Charretée, Syn. Febes. 
VsHiTUR. Vid, Ven. (p: fl) v. Vinsra. 
VÉHO , vébis. Vid. ViHers. Voicuter. 
VÉHOR, téäis sam. (pal. Cie. Vid. Vaux, Etre 
mené. É 
VETA ,4. Vid. Vina. Chariot. ". 

Vsisns AGsr. PI. Territoire des Veïens , dans l'E- 
trurie, 

VEÏENTANX , Grwm. Ps, 2 Mailon de campagce 

VRENTANUM , 1. n.Suef, Ÿ de l'Imperatrice Li= 
via, au T-rritoire de Vies. . 

VEÏENTANI , &r#m m. pl. Eutr,& 7 Les Veïens, Peua 

VEIENTES , r#m, m. pl. Liv, ples d'Ecrurie, 
Aux de la Ville de Vertes. 

VETI, orum. m.pl. Liv, Véïes, les Veïens, Ville de 
l'ancienne Etrurie. h. Ifola, dans l'Etat Eccicfiaftique, 

VÉJOVIS. (gen.) Vsrovis. (dat.) Vsrovr. Cie. Jupi= 

an [ Ovin. 3. Faff. Le peris Jupiter, ow Jupiter le 
petit. 

Vasuritsr. (a. Malè juuans Jupiter.) | 

VEL. (corj.] Ter. Ou , ou bien , | même, principale« 
ment. (ex ve.) Svn. Ant, fem, fie. 

Vel ex hoc poies cognofcere, Cic. Vous pouvez connoi- 
tre principalement par ceci, Ingenii vel medrocris, Cie, 
D'un efprit même borné , mediocre. 

X Vel {e joint élegamment avec un fuperlatif. Vel ma. 
xime, vel minimum, vel maximum,Cie.Vel maxima laws. 
C. Nap. La plus grande gloire, 

Vsza.n.{(pl.) de Virus. 

ViLABanNT. (3.pl.imp.) 

VaeLanir. (3. fur.) v. VELAR&:. 

VELABRENSIS , ë. Marr. Qui concerie la 
la Haileappellée Velabium. ae] 

VÉLABKÜM , 5. n. Cie. Place de Rome. (r. VELUM.) 
Parce qu'il y avoir des boutiques couvertes comme à Pa- 
ris {ur le Pont- Neuf. 

VÉLAMEN , finir, n. Virg, ? Voile, ". couverture, . 

VELAMENTÜM, 5. n. Lu. $ f. tour ce qui ferr à cou. 
vrir. Operien: velamine, Bizz. Couvriront d'un voile. {n 
vilamento alaru tuarum. Bit. À couvert , à l'ombre 
de vosailes. 

VELANDUS , 4, am. Ssn. Velandæ corporis, De. J- 
Les parties du corps qui doivent êire couvertes , les par= 


place ou 
= ‘ 


Mamans , #5. (adj. Cic, de Clear. Porté, traîné. (part.) | ciss honceules. 
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VsLANDUS , f, m, Eccl. Velavd, 

VELANS, äntis, Ovip, (parr.) de 

VELARÉ, + 4V, dtum. Cic. Cacher , couvrir , voi- 
ler , | couvrir d'ane banne, pallier. {r. VsLuM.) Velare 
fronde fifa. Vire. Orner de verdure.—myrto .1p.Couron- 
Ler de MyEte.— slam, Pi Au r.Metcie une mufcliere à 
un cheval. Syn, Obduco, tego. 


VELARL (pal. )Ovwrp.Pelæri line S11. Etre vêtu de lin. 
VsLARIA , erum, 1. Juv, Voile , toile dont on couvroit 
Je chearre à Rome. 


VELARIS , rè. (adj.) PL. Qui concerne les voiles, Y'e= 
lares funes, Des revers. 

NÉReQEe Ê.) Pid. Vararus. 

+TVELATORX, 1 £. Varr. Gain qu'on retire des voi- 
dr Hs _ VSLLATURA. 

VELA: » 4, um, Cic. i ; . 
privee Couvert, voile, vécu. (parc 

VELAUNI, ôr&m. m. PI, Peuples de la Gaule. b, Le 
Dioc-le du Pui, dans le Vellai > au Gouvernement du 
Languedoc. 

Vecpipana , 4. f, Ecel. Vilthin, dars irol. 

.. »äis, Vid. Veritas. _— 

RLATABLI,0747m, 10. plEccl.Les Vilzes, Peuples du Nord. 

Y ELIA , & f. Cic. Velie, petite Ville de rar > au- 
erefois Epifcopale. Ce n'eft plus qu'un Village du Royau- 
me de Napies, 

.VELIFER , f'êrd, rüm. Ovip. Voilier 
woiles. (r. VsLUM, FsRo.) 

VELIFICAN: » #ntis. PL. (part.) 

VELY ICAR » #5. Pror. Faire voile, navi- 

VELIFICARE , Br, Gris sm. PL. guer, naviger,vo- 
guer a voiles déployées. Cic. | Flacer, carefler quelqu'un, 
ie faireuo merite. Si qus pe ducirur , fe poffe turbulenré 
oratione honori juo vel:fcari, Cic. Si quelqu'un efperce fe 
frayer une route aifec, pour monter Promptement aux 
Charges, en vous cenant des difcours feditieux. id. 
MaeLiricario. 

VELIFICATIO , onïs. f. Cic. L'a&ion de naviger, #4 
de naviger, la ravigation, route. 3 [Naviguer , eft M 
at où fe lerc fur mer. ü 

ELIFICATUS , à, se, (part.) de VaurricoR. 

VELIFICO » 45, Vid, hs Led Te. 

VELIFICOR. id, V 5LIFICAR. 

VELIFICIÜM, 35. a. Æjyg, L'art de naviguer avec des 
voiles , Ja mactere de faite des voiles » Où de s'en ferwir, 
(R- Vaiuu , Facirs , faire.) 

VELIFICUS , 4, im. PL. Qui fe faie avec des voiles. 

VELIFOX , oi. f. Prise. Minimum nauis ad proram 
velum , (4414 ef tanquars in fauce na vis.) 

Vizim Cic. Je fouhaiterois, je vous pris, je voudrois. 
(fubj.) v, Vszus, Vouo. Quum velimus. C. Nr. Puil- 
que Lous voulons. Ni ve/tm. PLAUT. Je voudrois trop, 
£. 4, Je fouhaiterois pafoncément. 

K [Pelim fe traduit ordinairement pat 7e veus prie, 
quan ileft accompagné du fubjonétif d'un autre verbe, 
D'css velim.Cic. Je ons ptie de dire. Sie velimaxiflimes, 
Cie. je vous prie de croire , d'être perfuadé. 

. ViiocassiNUm, r. n, Ecel. Le Vexin, contrée à l'Oc. 
cident de Paris, 


VELIPHRORATHUSIUM, ÿ. 0. Ecc!. Volfrathuis, près 
de Muuch. | 

VÉLITAFI , dr, &rÿs sum, PLaUT. Efcarmoucher : 
LE > difputer, { i.e. Levi p:gnà, velitum more con- 
gredi. 

VELITARIS , r&. (adj.) Sal!, Qui concerne les Sol- 
dats armés à la iegcre. 

VELITATIM. (adv.) Sifenn. Er efcarmonchant. 

VELITATIO, omis. E. Plawt, Elcarmouche, difpute, 
querelle, f. (ppr.)Efcarmouche à coups de traics, que fai- 
loïent les Velites , avant que l'armée en viac aux mains. 


V EL. 
Me ad velitationem exerce, PLAUT. Rad. Je m'apprêce à 
faire une efcarmouche. 

VELITES , t#m. m. Liv. Velites, Soldats armés à la 
legcre. ( q. Volsres , i.e. volantes, quis omnium leviffimè 
armati funt.) Avenruriers, ecfans perdus, 

VELITÔOR. Pid, YaL1TARI. | 

VasLITSRNI, or, m. Eccl. & Velicres , Ville des 

VaLitTRs, arum.f. Suet. 3 Volfces. h. Velitri, 
Ville Epifcopale de l'Etat Ecelefiaftique, dans la Campa- 
gne de Rome. Sn Evêché fur uni à Oftie par Eugene III. 
versl'an1; fo. 

VELIVOLANS , ss. Apud Cic. Voilier, quia 

VÉLIVOLÜS , à, #m. Virc.(adj.) $ des voiles, cou- 
vert de voiles. [srg. où l'on fait voile. 

VsLLA, (pour) ViLLa. 

VELLATÜRAÀ , 4. € Varr Voiture, Vellaturamfacere, 
VARR. Voicurer , faire des voicures. 

VisLLAVUM, à. 0, Eccl, Le Vellai, contrécen Lac= 
guedoc, | 

VELLE, 55, bits, Cic. Vouloir, enterdre, pré- 
tendre, { fignifier. Welle bene. Cic. Vou'oir du bieu.—ms- 
Le. Vouloir du mal. Sie velo, fic jubeo, Nous voulons,& 
nous plaic. Pawc:s te vole, Ter. J'aiuo mot à vous dire. 

| Velisis, jubeatis. Voulez-vous, agréez-vous. Valdeejus 
, caw:æ@ = ele, Cic. Ep. Je lui fouhaite tout le bien imagina- 
{ble , je fuis tres-forr dans fes inrerêes. Nec faris intellexi 


> Qui porte des : gwid ffbi lex veller. Cic. Je n'ai pas affez compris çe que 


figoifioit la Loi, le fens de la Loi. 

Vazrs. (imp.) 

Vsilasant, (3 plimp.) 

VaLLENDUS , #, wm. (part. pal.) 

VaLLans, entis Ovip. (part.a&.) 

+ Vercasras, ris. f. Vell-ité , volonté foible. 

VäëLLEMINA , #0. Vid. VELLUS. 

Vous id. Vasus. Toifon. 

VELLEÈRE , vell5, ualsi, ou vélli,y#ls#m, Cic. At = 
racher, tirer. Sy. Evcllere, pervellere, (R Xw.) Vel. 
lere aurem, Vire. Prendre par l'oreille. Fellere pomx, Tin. 
Cucillir des pommes. 1/La que vellerat.Cie. Verr.C- qu'il 
avoit arraché. Vellere barbam. Ho. Arracher la barbe, 
infulrer ; faire les cornes.—muniments. Liv. Renver(er les 
fortificatiocs. —poffes. Via. Arracher les portes. Velle… 
bant fpicas. Ba. Arrachoienc des épis de bled. 

VELLF , seclür, walsits sum, (pail.) Sat. 

VE: LÉREUS, 4, #m. Asc. Pæp. De toifon, de laine, (R« 
Vsiius.) 

Vazcicans /ycomoeres, Bisz. Me nourriflant de figues 
fauvayes. (parc. ) de 

VELLICARE , 5, au, atém. Pror. Picotter , égrati- 
goer, ariacher le poil. Wfre4.) de Vrirsra. Cie. Con- 
troller, critiquer. Aures vellicat mufica. La Gers 
plaît. Vellicant in cireulir. Cie. Medifene d'eux , les dé 
chirent, les picottenc dans les aflemblées. 
. YELLICATIM. Le même qu: VeziraTim. Pat fauts, 
& par bonds. 

VÉLLICATIO , omis. f. Sen, ? Egratigoure , €riti= 

VELLICATUS ,#s. m.P£.  $ que. f. {coupde deut. 
m.medilance, calomnie. f. Vid, San. de vits beats j& cg. 
de ira. 

VELLICATÜS, 4, #m, Controllé , Égratigné, pincé, 
picouté. , 

+Vezcimina. Le même que VazLus. 

VELLO , vellis. Vid. Vsicars, Arracher. 

VELLOCASSES , ïwm. m. pl. PL. Peuple de la Gaule 
Lyornoile , qui comprend aujourd'hui l'Archevêché de 
Rouen, uxe partie de la Normandie , & le Vexin Fran 

ois. . 

VELLOR , väll. (pa) de Vsiro, Vid, V5LL5sRS, 

Atracher, 


v. VaLLers, 


N. tit 
velum, Bisz. Sufpeadre le voile. Velum depemcre. Bivs. 
Détreadre le voile. Dare, exparser:, extlic re » pandere, 
Meitre à la voile, faire voile, faire (-cvir. Veltm tem- 
plifeifum eft. Bin. Le voile du Temple fe déchiraen 

x. Lati vla dabant in altum, Viro. Ils cingloient en 
pleire mer avec joie Vela aprare, componere ad antemmas. 
Eoverguer. Vela contrahere. Prendre un ris, (rerme de ma- 
rine,) pour dire,raccourcir la voile.Sen. S= retirer.dave, 
facere.V1RG.—dirigere. Ces. Committere ventis. Mettre la 
voile au vent , faire voile , faire force de voiles, déployer 
routes fes voiles. — pandere adversus ventum. Mettre le 
vent [ur les voiles. Pelis pafis , plenis navigare. Cic.Faire 
force de voiles , aller à pleines voiles. Pelis ,equifqme, rum 
velis, tom remis, remifque velifque. Cic. De routes fes 
forces , à pied & à cheval , à voiles & à rames. Velis obten- 
ditur. Cic. Eît caché fous des voiles. 

VELÜMEN, ins, n. Varr. 2.R, R. Le même que VaL« 
LUS; (à VaLLENDO , qui priès Lana vullura quèm ten 
Jura inventa ef. Inip.) ÿ 

VELUT. d'A Comme, de même. Pelut ar 

VÉLUTI (e00)-) Cie. à bor. Hor. Comme un arbre 
Valut: crocodili, Cic. Comme les Crocodiles. L 

VENX , 2. f. Cic. Veine. f. vailleau. m. Biez. Fontaine, 
(ource.f. felprit, genie. ». PL. Filec.m.(Pel à venio , gued 
per cam [angçuis veniar.)  Vena dicitur arborum. Pi. |. 
16. c.38. Marmoris, Srar. Silicis. Vino. 6. Æn. Sili= 
cum. Qvin. 1.Amor. Agua. Hurt. 4. Bell. Alex. 4944 
rum, Vite. Ovip. 3, Trift, Æris, auri, argenti. C1c. 
2. denat. 

Vena vita , os Juffi. B13L. La bouche du Jufteeft une 
fource de tie. Vens corrupta. Ip. Une fontaine troublée. 
Sit vena tua benediffs. B18L. Que votre fource foie 
benie. Dereliquerunt venam aquarum viviatinm Demi= 
num. 1p. Ils ont abandonné le Scigneur , qui cit la four= 
ce des eaux vives. Siccabs venam js, In. Je varirai (es 
eaux. Siccabit venas ejus, Big. En fera varir la fource. 
Quarit pars femina flamma abfirufain venis fi'icis. ViRa+ 
Une partie bat le fufil, cherche du feu dans les veines 
d'un caillou. 

Venam aperire, fecare, ie Csus, Incidere. Cie, 
Eventer ,ouvrir la veine , faigner , faire uue faigæéc. Ves 
na illigare, Batrer la veire. Ævwm pejoris vena. Ovin. 
Ua ficcle plus corrompu , uo ficele de fe: X [na fignis 
fie une fuite ou contiruiré de quelque coips. La conti- 
agité du (ang s'appelle veine ; continuité d’une même ter« 
re, fe dit veine de terre , &c. Quelquefois il fe prend pour 
les parties du bois les moins poreufes,les plus compactes. À 
Daus Vitruve , vena fe prend quelquefois pour L:s pores, 
les ouvertures de la verre. Nives montinm liquats terr& 
ven percolantur. Vitn, tr. 8. Les neiges fonducs pené= 
crent la terre , quelque ferrée qu'elle for. 

Vana. Le fil:t de la langue, dit T. quicice Pline. 

VenassRs, Vanaso. (fut.) v. V=NARI. 

VENABÜLÜM , 5. 0. Virg. Epicu d: Chaleur. 

VENAFRANUS ,à, #m. Horn. De Venafro. 

VENAF\ÜM , 5. n. Hor, Ville de Campacie. b. Venaa 
fro dans la Terre de Labour , au Royaume de Naples, 

VENALIS, LE. (adj.) Cie. Veoal. #. venale. f. expofé 
-a vence, Marchand.—<omus, Ma fon en vente.(R. Vaso, 
étre veadu.) Animaæm fuam venalem habct, Bisx. Il veu 
droit fon ame même. 

+VENALITAS , ris. €. Venaliré. f. 

ee {aiv.) Sen. D'une maviere verale. 

VENALITIARIOS. Up. , 

VÉNALITIUS , à Pr Cie, à Marchand d'efclaves. 

VENALITIUM ,#5.n. Dig. Lieu où l'on vendoic les 
:felaves,ou bandes d'efclaves à vendre. 

VENALITIUS , à , sw. P 1. Le même que VsNaL1s, 
Expolë en vente. 

ViNANDI,V 5NANDO, ou Venandi laffus fludio, Ovin. 
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Pel'untur poëtors morfu. S x AT. Le Cœur eft déchiré de 
chagrin. 

VELLOMINX, är. n. pl. 7? Une toifon , fourru- 

VÉLLUÜS, vélléris, 0. Varr. è re. f.(R. à VaiLaNDo, 
quèd olim lana non tonderstur , fed velleretur.) Vellws 
squarum. MAT. Flocons de neige. Vellera ferina Ovin. 
Peaux de bère avec le poil. Vellers fuluæ. Ovip. La toi- 
fon d'or. —nives. Vire. Toifon blanche. Cum wvelleribus 
fais. Bis. Avec leurs toilons.Expreffo uellere, Bimz. Ayant 
prelfé la coifon. 
“ NELO , r4/5:. Vid. Vatars. Couvtir, vêtir, 

Vo. (abl.) de Vstum. 

VesLocassss. Vid. VELLOCASSES. 

Varocss. Vid. ViLOX. 

ViscocianUs , à. Eccz. Volufien, Evèque de Tours. 

Vazocrdr, eris. (comp.) de VaLox. 

VELOCISSIME. (adv.) Avec beaucoup de prompti- 









































tude, 

VELOCITAS , &ris. f, Cic. Vitefle, (vivacité, fubri- 
lité , velocicé. f. 

VELOCITÉR. (adv.) Cie. Avec viceffe, promptement, 
virement, Velocitèr exaudime, Domine.Bisi.Hirez-vous, 
S:igreur, de m'exaucer. 

Vicocius , oris. Cic, ViRG. (comp. n.) de VsLox. 

VELOCIOS. (adv.) Ouid. Plus vire, trop vire. Velo- 
csbes currere. Ovin. met, Coutit plus vite. Velocrÿs folite, 
Bras. Piûtôt que de coutume. (comp.) de VstoeiTsr. 

VsLoGRADUM, f, n. Eccl. Ville ruinée de Moravie, 
dont l'Evèché fur cransferé à Palefcowirs en 607 , & mis 
à Olmutseniosr. 


VELONE, ôrm. m. Caf. Ceux du Vellai. Vid, Vs- 
LAUNI. 

VELOX , &cïs. adj.) Vrra. Leger, vite, vif, qui va 
vice, | prompr.(à VoLatU , 4. Voro x.) Velox jacule. 
Vire. Addroit à lancer us javelor.Fams malum quo non 
aliud velosius wllum. Vino. La renommée eft un mal qui 
fe répand avec plus de virefe que coure chofe. Nihil eff 
animo velosius, Cic. r. Tufc. 43. Il n'y a rien de plus vite 
que l'elprit. Veloces pedes esrum. Bisz. Leurs pieds font 
prompis. Sir autem omnis homo uelsx ad audiendum, tar- 
dus autem ad loquendum, Biz. Que chacun foic prompt 
À écoucer , & lent à parler. 

VELSX, &. f. Eccl. Vol(en en Hollande. 

VELSIÆ , 4ram. Eccc. Wels, perice Ville du Comté 
de Sommerler , en Anglecerre, dont l'Evêché fur cranf- 
feré à Bath vers l'an 1020. 

VassurUs Jur:Tan. Cic. in Pif. Surnom de Jupiter, 

VELTA, 2. f. Velte , mefure des chofes liquides , qui 
conuent fx pinces: La pinte d'eau de vie pele deux livres 
& demie. , ., 

VELTRAGUS , 5. m. Vautrair, chien de chaffe. 

.VELÜM , 5, n. Cic. (r. Contraët. de VsxiLLUM.) Au- 
veot, bandeau, baone, tour,rideau.". Velum amplius. Ax- 
timon, Velum exiguum ad asrbitam. Bourcet. —inferins, 
Veler —Latinum aurirum, Oreille de liévre, ou à tiers- 
poincs.—majus mediani mali, Pap-fic , ou paquefic de na 
vire.—decumanum. Pacf, ou paf. —expandendum. Mara. 
bout,ou crezzabouc.—oblique tentum cœlo ferenior:,Bouli- 
nemali ad proram aceivis.Civadiere.—tertinm triremis. 
mezarin , troifiéme voile qu'on met quelquefois fur la 
Méditerranée à une Galere.—triremis minws, Mezzabout.— 
tranfverfarinm, Revtes. —fummi mali maximum. Ball:s 
voiles, grandes voiles du grand mât, cape, capfi. Felur 

debyacinthe.Bimi.Un voile de couleur d'hyacinthe.Extra 
velum quod appenfum eff, Bis. Hors le voile qui ef fuf- 
pendu. Appendir velum, Bis. Suipendit le voile, Contræ 
velum, In. Vis-à vis du voile, devance voile. Inrra, ex. 
travelum. Bisz. Audedans, audehors du voile, Velwm 
pender. 1D. Le voile eit fufpendu. Ultra velum intrabir. 
Bis. 1l cctrera audedans du voile. Appendere, dimitrere 
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dez ce que vous avez , & donnez-le aux pauvres. | 
VENDI, dër, vénditis sam, (pafl.) Qyod aliments 
venderentur, Biz. Qu'on vendoit du bled. 
VsNDIBILIOR , oris. Cie. (cemp.) de 
VENDIBILIS, lé, (adj.) Cie. Bon, celebre , de bonne 
vente , de bon debic, [Swn. Probabilis, tolerabilis,] Ven- 
d'bilis Orator. Cre. Un bor Orateur » ua Orareur celebre. 
—tratie. Ip. Un difcours agreable. 
TVENDIBILITÉR.(adv.)Era/m, D'une maniere vesale, 
VENDICÂRE ,?, dus, tm. Cic. S'attribuer, s'apa 
proprier. (de Vsnum.) SvN.Afumere, adducere, eximere, 
liberare, Vi4, Vinpicars. : 
Vandicare mare à piraticis claffibus. Curr. Délivrer, 
Bettoyer Ja mer deCorfaires.Volo vendicare regnum, Bras. 
Je veux rentrer dans le Re yaume de nos peres. | 
VENDICATÜS , à, mm. CURT.—fame exercitus, In4 
Armée délivrée de la famine, 
VanpiperuNr. (3. pl. perf.) & 
Vaenpipissanr. (3. pluip. fubj.) 2 v. Vanpars. Veu- 
VenDipir. Fuff. (3. firg. perf.) S dre, 
VENDITANDUS , 4, KM, EX V. . 
VENDITARE, Ÿ , ui, atmm, Cie. Vendre, faire vau 
loir, vanter, fe parer, fe piquer de. Fenditare fe. I. Se 
vanter , {e faire valoir, Non florentibus [e venditavit.C 
Nip. Il re fit point fa cour aux Grands qui avoient l'au« 
torité en main, Venditare ingenium, Ab H5r. Vanter fon 
efpric, 
VEN DITARIÜS , 4, #mw. PLaur. Qui eft à vendre , 
veral. Syn, Venalis. | 
VENDITATIO , onïs. F, Cie. Vanité , oftentation. f. 
aftr. mm. 
VENDITATOR , üris, m. A, Gell, 15, 4 Vanteur , 
tôieur. 
É VENDITIO , ünïs. f. Cie. Vente, venalité, défaite, f. 
Venxitio frumenti, B 1 51. La vente du bled.—Magifiran 
fuum. Venalité des Charges.—rerum fingularum.Vente en 
désail.—"scrorsm, Ecez. Simonie. Empre, venditio, Die. 
Contraét de vente, Ven dirio ultrà pretium. Survente. Om« 
9:43 venditio redibit ad Dominum , + ad peffifirem priffis 
num, Bigz. Tout bien vendu retourutra au l'roprietaire 
qui l'avouc polf-dé d'abord, Poff vendirimem. Bis. Aprèg 
qu'il aura été vendu. À tempore venditionis [ua. In. De 
Puis le temps qu'il aura été vendu. | 
VaEnNDiTO , 45, Vid, VENDITARE. 
VENDITOR , 5vir. m. if Arret m, vendeufe. f 
VENDITRIX, #cis. . Dig. $ Venditeres tui. B1BL, 
Ceux qui venoient vous vendre leurs matchandiles. 
VaNDiTURUS, #, mm. (fue part. a&t.) d 
VENDITUS, à, üm,Cic. Vendu. (part. paf.) de 
VaNDers, 
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Faigué de la chaffe. (ger.) 

VENANSs, fis. Luc, (parr.) v. VENART, 

Vananti1 Saurus. Ecel, Venanlaut, Evêque de Lu- 

çon. 

VaNANTIUS , ii, m, Ecel, Venant, 

VaNANTUM. Ovid. (pour) VaRaNTIUM. ( gen. pl.) 

It. v. 

EVENARI »Ôr, atis sum, Vire. Chaffer , aller à la 
chaffe , vener , [gagner les bonnes graces, s'iofinuer dans 
l'efpric. Pifcari in aere, venari in medio mari, PLAUT. 
Pécher dans l'air, & chaffer au milieu de la mer » c'eftà 
dire , perdre {a peine, (g. Venas férutari, vel à venire, 
id ef, cireumuenire,) 

Venabor apres, Vire. Ecl. ro. J'irai à la chaffe aux 
Sangliers. Venabuntur cos. B1 31. Ils les iront chercher 
pour les prendre. Fratrem fsum ad mertem venatur. Ip. 
Le frere cherche la mort de fon frere. Venari pifces. Pu. 
Pécher du poiffon. Venans viros oculir. Pa Qui tend 
des picges aux l:ommes par fes yeux, Venantum vocibus. 
Lo. Par la voix des chaleurs. 

VENATICÜS 4, #m. Cic. Quiconcerne la chaffe. 

Penatieus apparatus. Vererie—canis. PLAUT.Cic, 
Chien de chafle.perafiti. PLaur, Paralices qui faireoe 
les bonres cuifires, 

VENATIO , ônïs. f. Cie. La chafe,veneric.f.Ex. 

VENATUS , #r. m, Plaut. septé venatione. Bis. 
Outre la viande de la venailon. Venatio Leonis, In. La 
proie du Lion. enatu apprehendere, B 151. Prendre à Ja 
chaffe, Venatio clamofs cum frepitu. Trictrac , chaffe 
avec grand bruir. 

VENATOR , ôris, m, Cic. Chafleur , veneur. 

VENATORIUS , à, #m. P. De challe. 

VanaTok um (gen. pl.) de VaëNATOR, 

VENATRIX , scis, f. Virg.Fcmme qui chaffe,chaffe- 
sfle, ou chadeufe. 

VaNATUM. (iupin) de Venari.Chaffer. Profeäum cum 
venatum. C. Nip. Qu'il étoit allé à la chafle. 

VENÂTUS, wi. m. Plaur. Le même que VENATIO. 
Chañe, jêche.f. 1n venatu mes. Lo. Es pécnanc, Cumgque 
venatu aliqurd apprebenderi. Bis. Lorique vous aurez 
pris quelque chofe à la chaffe, 

VENgisLAUS , s. mm, Ecul. Venceflas > Duc de Bohene. 

VENDAX, äcis. (adj.) Cat. Qui aime à vendre » qui 
vend volontiers. 

Vexpa. (imper.) VENDEN Di. er.) Vendendi porefias. 
Cie. Padincs de veodre. & ‘e Pl 

VENDENDUS , 4, mm. (part. pall.) 1n agris venden dis 
Cic. Dans la vence des terres. ex w. 

VENDÈRE, d5, didi , ditim. Cie. Vendre, faire une 
vente, fe défaire de, [vanter extremement » faire l'éloge, | d 
donner à loyer, (Ex venwm dare,) Syn. Alienare ,manci. |  Vendirus pecunié grandi, Cic. Sext. Vendu une gran € 
Pie durs. | fomme d'argenr.—prerie. 1 D. Verr. Vendu à prix d'argent, 

Venders cariùs aquo, Survendre. 4 On dic venderebe- |- VEND , dis. Vid. VENDERS. Mai 
à, commodi, quam optim, Praciaré, malè, magno,|  VENDOPÉRX, £. Ecc. Voleur es: en . 
sente Hrimo, (Luppl. Pretio.) Re&è, Cie. Avoir Vsnposa , 4. f. Ecei. Veuoufe, Paroille OntaIpRI, 
un grand debit, bien vendre, vendre cher. Wendere grandi | au Diorele d'Auxerre. 
ss ar aliquid, Cie. Talento, PLAUT, Aure. Vince. Plus VeNDUNDUS ,4, #m. PLAUT. (pour) VENDENDUS. 4x 
r#, mineri. C1c. Tanti, quanti, 1p. Vénde mibi prime. | v. VsNDaRSs. : : 
genits tua, Bis. Vendez-moi votre droit d'aînefle, Ar. Vaxponipss, 4. r.(Mot forgé par Plaute.) Qui vend. 
muntA pretionobis vende, Bisz. Vendez. pous pour un prix| TVENEFEX, icis.f. Bud.? Empoilonneule, for- 
four ce qui nous frra seceflaire pour manger. Pro to gèd|  VENEFICA ,4.f.7er._ Scierc. (R. VsNEnNUM.) 
vendiderit pro argento Juflum. Îp. Parce qu'ila vendu le |  VENEFICARE , S, 415. PLawT. Euforceler , empoi- 

| pour de l'argent: Vendidir genres im fornicationsbus | (orrer. RLROS . : (erti 
ni. B18L. À vendu les peuples par fes fornications. |  VENEFICIOM, ÿ 5. n. Cic. Empoilonnement , ferti« 
Avirfione, per averfionem ie Dis. Vendre en gros ; | lege , verefice. ». : ; A 
Vendre en magazin , vendre en tâche & en bloc » (comne| VENEFICUS, 4, #», P 1. Empoilonné , empoifon- 
on dit vulgairemenr.) Vendiderunt eur Ifmuëlit:s. Bros. 
Le vendirent aux I{waëlites. Pendidit bic awro PAtriam, 
Vire. c. Æn. Celui-cia vendu, a trahi fa patrie pour de 
l'argent, Verde qua babes , Ge dy Pauperibwm. Bis, Ven- 
























VENEFICÜS #, m. Cir, Empoifonneur. Ter, Sorcier,f 


b . M, | | 
‘ Vonpns , 4, Ê, Eccl, Guiosfroyce , Vierge, 
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VENEIA, ou Sorciere, Vid. Vans- 

VENELX , 4. f. Med.Gram.$ pics, 

Venena.(pl.) de Vensnum. Po:fon. 

VÊNENARE , 5, 325, ätum, Lucr. Empoifonner,en- 
#enimer- # 

VENENARIUS , ïï.m. Swet. Empoilonneur. 

“VENENATIOR , 4. PL. (comp.) de : 

VÉNENATUS , à , #m, Cic. Empoifonné , fenveri- 
mé, veaimeux. Draconum venematorum dentes, Bisr. Les 
dents empoilonnées des dragons. 

VENENIFER , 'érà, férum. Ovip. Empoilonoé, en- 
venimé. " 

+VENENIVOMUS , 4, #m. Aurar. Le même que 
VSNENIFER. 

Vanewo. (abl.) de Vsnenum: 

VENENO , as. Vid, VENBNARS. 

VENENOSUS , 4, #m, V:nimeux. Fid. VS=NINATUS- 

VENENÜM , f. n. Cie. Poifon, venin , [mcdicament , 
‘Élere,magie,fortiieye. (Sie didum quod ciro per venas ea. 
Sive falubre fit, five noxiwm.Vid.leg.236.Dig.de verb fig.) 
Venenum Affyrium, Vire. Teincure d'Affyrie, couleur de 
Pourpre. Veneno necare, occidare, tollere. Cic. Empoifon- 
ner, faire mourir par le poilon. Penema lenis. Ip Poifon 
Îent. Veneno imbuere , inficere. Envenimer , empoilonner. 
Imbutus , infeëus. Venepeux , venimeux , empoifonné. 

VansaR. Que je fois vendu. 

VENEO , fs, venti , ventm ,'ueniré. Cie. Etre vendu. 

Ventre magno, quamplurimo, Cie. Etre bien vendu, 
êcre vendu fort cher.-anre. Ho. Eire vendu au poids de 
l'or. Suburbans corum non vencant. Big 1. Leurs Faux- 
bourgs ne feront point vendus. Non versant conditions 
Jerviii. I. Qu'on ne les vende pas comme les autres ef 

-claves. Quid in macelle venit. Bin L. Cequ'on vend au 
marché. Nonne duo pafieres affe venenntt 1p. N: donne. 
&on pas deux-paffeseaux pour un fou ? 

Venson. {pall.) Diom. 

VINERABILIOR , oris. Ho. (comp.) de 

VÈNER ABILIS, lé. (adj.) Liv. Venérable, refpecta- 
b'e, digne de vencration. S'eneéus nim wenerabilis eff. La 
vicilleile eft venerable. Dies fepruima aûdem fifhvitate ve 
#rrabsiis. Bies.Le (:priéme jour {era également venerable. 

VENSRABITUR. (3. Fur.) © 

VENSRABUNDUS , # , mm. Liv. Plein de refpe& , de ve- 
geration. ex v. VENSRARI. 

Vsxsramus. (1. pl. plufp.) v. Vanire. 

VÉNÉRANDUÜS, à, #m. Cic. Le même que Vaws- 
a Adorable , refpeétable, reverend , facré, vene- 
gable. | 

VÉNERANS , tir. (ad}.) Ping. (part.) de Vensrani. 

VexsRanNT.(3. pl pluip.) v. Vanirs. Voir. 

VÉNÉRANTÉK. (adv.) Apnl. Avec venciation. 

VÉNERARI ,5r, ars sum. Cie. Adorer , refpcéter , 
avoir du relpeét , de la vencration, honorer , reverer 
Plaur. Prier, fupplier. (R. q. Feniamorare, colere, vel 
ex vencre , ob venerem ,i, e. ob venuf}atem colo, ScaL.) 

% [Plaute dit venerare, 0 , #s , dans le même iens.] 
Wensrans meutfervaremfibi.PLAUT.Aul, Prol. M: priact 
de lui garder cela. Venus venerorte, n°. PLaur. Rud, J< 
vous prie, grande Verus, de faire en forte que. Uxer 
wenerare ut nobrs hac habitatie bon , faut, filix , for 
tunataaue eviniat, PLAUT. Adorez-les, priez.les, afin 
te certe demeure nous foit faine ,avantageufe, utile, & 

cureufe. 

VsnsRAT. C. Nep. (3. plufp.)v. Vintrs Venir. 

VENÉRATIO , vis. £, Cie. Relp:ét. m. veneration, À 
adoration. f. culre, #1. devotion , recommandation , reli 
gion, reverence. f. fervice. m. Lamina facre vinerationis, 
Bios. La lame facrés & digne de vouce veneration, Pr- 
neratiene dignus. Relp:étibie. Cum véners our, Kei- 
pétucuiement, rerercinment, 
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+VÉNERATIVE. (adv.) Serv. Relpsétueufement. ,;; 
TVENERATIVUS , à, sn, Sur v.3. Æn. 58. Rel- 

peétueux. 

VENERA TOR, orfs, m. Ovid, Q ii a du refpeét pour, 
qui 2 de la veneration , adinirateur , adorateur. 

VENERATUS, à, m, C1c. Qui refpeéte, qui ho- 
nore. Hor. Qui et refpcété. 

Vansrsa, 4. f. Erci. Venere de Garache. 

Vsnsre. (abl.) Vsnursm. (acc.) de Vinus. 

VENERS (pour) VaNsRUNT. (3. pl. perf.) v. VantRE 

VENERES , #m, f. pl B'autés.Pid, Vinus. 

VENEREUS , à, #m. Cic. Qui concerne Venus. Ve= 
nerien.—faétus.:p.L:coup de Venus éroir lorfque les qua- 
tie offeises écoient ftuës d'une maniere differente. home. 
Cic. Un debaucbé , ou un homme corfacré à la decfle 
Veous. Venerea voluptater. In. Les plaifirs criminels, les 
piaifirs de Veaus , les plaifirs de la chair. Vemereis rebus 
mti.Cic. Uier des plaihrs de la chair. Venerea pyra. CoL. 
Poires de Venus. Venera lues, Maladie vensrienne, ve- 
roile.—"s murex. Porc,poiflon.—s res deditus. débauche, 
addocné aux plaifirs de la chair. 

VansRiA, 4. f. Jun. De la Fougere. 

Vsnsria.Ercl, Venere, de Leches. 

Vansr12, arm. f. Pi. Tefhacei pifces. Poiflons à écail- 
les ou reftacés. 

VanskRis. (2. {ubj.) v. VentRs. Venir. 

Vansais. (gen. fing.) Vid. Venus. [{2. fubj.)r. Ys- 
NAR LA 

Vansris gemma. PL. Elpece de pierre précicufe. 

VÉNÉKIUS , à, #m. Cie. Le méme que VaNsRaUS. 

Vanarius , ii, m,Ecel. Vensrique, honoïé en Morée, 

VÉNERO , 35. yjg, à VENBRARE. 

VÉNEROR , arir. à VENSRARE 

VaNsRUNT. (3. pl. pert.) v. VaniRe, Venir. 

VensRUS, im. Éccl, Venere, Vindre. 

VÉNÉTE, ôrum. m. pl. P!. Les Veneres, peuples d'Ita- 
lie, [peuples de la Gaule Celtique. Caf. Ceux de Veores,f 
c:ux de Venile. | 

Vensronum Infula. PL. Ile de la Gaule Lyosnoile. 
h. Bclic-10:. 2 1e 

VÉNETIX , 2. f. PI. Pays de l'ancienre I-alie, où (on 
aujourd’hui la Ville & la Scigneurie de Venife, le Duché 
de Mantoue , &ec. Venile. fServ. Pays qui n'eft pas loin 
du Mincio , riviere du Macrouan. 

Vsnaria. Eccl. Venves , Vile de Bretagne , Evêché 
suffiaganc de Tours vers l'an $$o à deux lieues de la 
mer fur un Goife de l'Ocean , appelé Morbihan, 

VÉNÊTLE , ärum. £. Ville des peuples app:llés Wems- 
ti, [Veuiie. 

Vanaricæ lafula. PL. Bellc-Ifle. 

VaneTUs, 4, #m. Qui cit d'entr: les Veueres, ou Ve 

1CR 
*. ansrus coler. Vsc. Couleur bl-ue, d'azur. 

VSsNAUNT. (3- pl.) v. VENTRE, Vsanso. Ecre vendu. 

Vunt. (umper.) o# (pet. ind.) v. Vans. Viuir. 

VENIA, 6. £. Guc. Pardon. m. remiffion . permiffion. 
f co: ge. 0. taveut, libercé , milericorde , difpenfe. f. 
(Wel quod opransi adveniat , vel qued fitpereftas, aus li 
centis veniendi.) Veñiam orainis, ({uppl. Relinquendi , 
non frequentandi.) Petere. Tac.r. 75. D:mander d être 
difpente de foucenir le rang , la qualite de Senateur. fe 
niam da filio. Ter. Ad. 5.5. Faites p'aifir à votre fs. 
yen: dignu..Pardonsabir, excufable, remiffible. Aë fase 

venié. rremuflblement. Venis fit diéte. P1. ]. Qu'il me 
loi permis de le dire ; faufcoriection ; fauf verre teve- 
cence, Sun. Impuntas , licentiæ, bencfcinm, Sraïia, 

Piniams dare, Cic. Habere, tribuere. QUINT.-Er}ee 
rare errati, 1 D. Ligar. Obrenis pardon ue ia méprile… 
rare. Vince. Patsre, Cie. Pefeure. Vino. Précari. S in. 
Rogare, © Y12. Demander pa:don. F464/41#1; fr quipius 


mm 
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efi,à dits [upplicans,quèm, qui fcelefhus eft,inveniel véniam 
Ji65. PLaur. Rud, Les gas de bien obriendront pe fa- 
cilement des immortels mais il n'ya point de pardon pour 
les feslerats. Cui errato nulla venis, re&fè faëto exigua 
laus. Cic. in Rull. Si je fais des fautes , il n'ya point de 
pardon à attendre. Si je faisbien , la gloire en fera peu 
-confiderable, + [Errato. i. e. Si erratum fuerit. Reëéte 
Fa. i. e. Si reëtè faëtum fucrit.] Si det veniam. C ic. 
S'il me le permet. Vrniæmordinis petere. Tac. Demander 
difpenfe, Vemism banc dabis, Cic. Vous me permettre. 
Veniam date. In. Permettez. Atajor :ft iniquitas me4, 
quâm ut veninm merear, B12 1. Mon iniquité eft trop 
grande, pour pouvoir en obtenir le pardon. Veniam daba 


Ÿ E K. . 
dans l'efprit, s'aviler de.—in odium, Cie. Etre haï. Utrife 
que venit in opinionem.C, Nap.Les uns & les autres s'ima- 
ginerenr.-in pofeffionem, Cic. S: mettre en poflefion.—im 
rem prafentem. Ip. Faire une defcente , fe rendre fur les 
lieux.—in partem impenfe, Ca c. Fouroir aux frais ,à la 
dépenfe. Ed venère mores,ur. PL. La corruption eft venue 
juiqu'à ce poinr,que. Ufu vemire, Vid. Usus. Ne mfu ve= 
miret. C. Nep. Qu'il n'artivâr, (ce qui eff arriué effcétive- 
ment.) Veni  venit. B 181. Venez, &ilvient. Non veni 
foluere legem , fed adimplere. Yp. Je ve fuis point venu 
abolir la Loi, mais l'accomplir. Venite poff me. B1B1. 
Suivez- moi. Venerunt fliumina. 1p. Les rivieres fe fonc 
débordées.Qui venturus ef. Bis. Qui doit venir.Vemien« 


Peccatis corum. B 1 8 1. Vous les épargniez dans leurs pe- | du #8. Il faut venir. Non nos Libycos populare penates 
Chés. Venia dicendi. T À c. Permiflion de parler.—exilii. venimus, VirG. Nous ne femmes pas venus pour iofulter 
10. Difpenfe d'aller en exil, remiffion d'exil. Bon venid. | les dieux Penates de Libye, pour ravager la Libye le fer 


Cic. Avec vorre prmiflion. Oræntes veniam. V1RG. 1. 
Æn. En demandant p:rmiflion.Vix ut mibi rensis quadam 
venis daretur excufationis, C1c. En forte qu'on avoit 
bisn d- la peine à m'excufer, 

TVENIABILIS , 4. Prun. Pardonnable, digne 

+VÉNIALIS , /£. (adj.) Maer. $ de pardon. 

TVENIALITÉR. (adv.) Ercl, Veciellement. 

VaniaM. Je viendrai.(fuc.)v. Vantrs.(acc.)de Vania. 

VaniaATUR. Que l'on vienne. id, VsN1O, Dum 44 Je 
veniatur, JUsr. Q :e l'on vin: les trouver. 

Vanisar. Pl, Etoic vendu. (g.imp.) ve Vanso. 

VaniBaT (pre Ventes. (3.imp.) v. Ventre, Venir. 

Ven180, (fur) for VentaAM, Lucil. apud Non, 

VENICÜi À , à. f. PI, 142 Sorte de raïlin qa'on met- 
toit dars des pots de terre appellés o!la. C'eft ce que Pline 
sous à dir au /. 14, c 2. Penicula inter oprimè deflorefcen- 
tes de ollis apiifims. Horace en parle ainf,venucala con- 
vénit ollis. 2. Sat, 4. Columelle & Macrobe: l'appellent 
venuew'#, auflibien qu'Horace. Martial 7. 19. les appelle 
#va ollares, 

VanisMUSs in arbem, Vinc. Ecl.p.g. Nous arrive 
ros à la Ville de Rome. (1. pl. fut.) € 

VaNisns, is. Venant. (part.) de VantRs. 

VENILIA , &. €. VaRR. (Maris affuatio qua ad littus 
venit.) Le for, le Aux , la marée quand elle monte vers 
le rivage. 

VanictA. Pirg. Venilia étoit la fœur d'Amata, femme 
du Roi Latinus, Servius dir que c'étoit une N mpbe. 

VaniLoCHIUM , #. EccL. Veuiloche , près le Comté 
de Moztsommeri. 

VENIO , véni, véntüm , véniré, C1 e. (q: à Sara, 
vado, _ … nos ire.) Verir aller, partir, arriver, dé- 
river. ||Wsrg. Croître, PI, Etre cr ‘ . 
re, elles aniporté., [Prrg. Etre, 

_Venire alicui, Vino. S'oppofer À quelqu'un. Fenire ad 
digites. PL. Pouvoir être Pi fer les oigts.—14d Car- 
neadem. Cie. Parler 
1. Amañer des fommes immenfes in familiaritatem, 
Cic. 1n amicitiam, L 1. Devenir ami.—in calamitater. 
Cie. Tomber dans queique malheur , dans quelque dif- 
BTACC. in cerfamen, 55 controverfiam, in difceprationem. 
J. Faire la matiere d'uu- difpute.in conrentionem, Cie. 
Difpurer fur.—in confuctudinem, 1p. Pafler en coutume. 
#n proverbium, Cie. Paller eu proveibe.—in certamen cum 
aliquo, Ip, Es veoir aux maivs, étre aux prifes avec quel. 
gu'un.—# crime, Cic. Etre accufé , êrre blâmé.—1n con- 
temptonem. Cas. Etre méprifé , romber dans le méptis.— 
in deditionem. 1 D. Se rendre. —in dubium, C 1 c. Etre en 
doute. Ter. Courir rifque. Venire ad arma , ad manu:. 
Jouer des coûteaux Penit 10 mrbem pedibus nudis, Il eft 


venu en cecte Ville en gueux , avec d . dem, 
Liv. S'abaodonver if » avec des fabors.—in fidem 


VinRe, Faire un traité 





la, parole, fe rendre fur la parole | en. B181. 1] les 
de.-1® fl:mmam.Cic Se jerrer dans le danger.—sn fædera. | Syriam. In. Vous né. 
>une alliance.—in mentem. Venir | B181. Ont diffipé Juda. Vensilare aurwm digitis. La 


à la main. 
VENIR Ijuëniritr. (paf. imperf.] Cie.Donec weniatur 44 
fontem.P.31. Jufqu'à ce qu'on foit arrivé à la fource.Ve- 
nitur ad me. PL. J. On vient à moi. Venitur , ventum ef 
in difcrimen.Cic.On eft expolé au danger. Vid. VanruM, 

Lt ventum eft ad cœnam. Hor. Quand on fur à table, 

Ventum eff ad arma. Cie. Onen vint aux armes. 
VÈNIRE ,ë 5, vent à. Vid. Vanso. Etre vendu. 

. YÉNONIUS , #5. Cre. C'eft le nom d’un ancien Hiflo« 
rien Romain, (Ciceron regrerte la perte de {es ouvrages ; 
qui v'éroient pas venus juiqu'à lui.) 

VENCOR. Vid. Vawani. Chaffer. 

ViNos1OR , oris. PL. (comp.) de | 

VENOSUS , à, mm. PL. Veneux, plein de veines, f 
veine. Venofus liber, Psrs. Un Livre dur, rude, inégal. 

VENTÉR,tris. m. Cie, Le ventre. [Ceif. L'eftomach,f 
Corps. m. panfe. f. Lu e 1 1. Un goioffre , un gourmand. 
Ter. Ur parafite, fsjunus venter non awdir verba libenter. 
Vence afFamé n'a point d'oreilles. De ventre matris mes. 

Bisz. Du fein de mamere. Infixit eam in ventrem ejus. 
1». L'enfonça dans fon ventre, Ventres qui non gene 
runt. Bigz. Les femmes qui n’oct point porté d'entans. 

“K Venter dans les Livres de Droit , fe prend pour une 

femme enceinte, ou fon fruit. Dans Terence, pour un 
| parafire , (au fenciment de Donat.) T 58. Pher. s. 7. 95x 
| Solin a die au plurier ventriwm.(r. Vel à venio quod im 
ventrem cibus veniat, vel ab lrnegr ,inteflinum , quiæ 
| œenter eff inteflinorum locus.) Sy. Aluus, uterus. 

VEnNTI, Vid, VENTUS. un 
à VENTIDIANUS, à, #m. Cie. Qui regarde Venti= 

jus. 

VENTIDIUS , 75. m. Eutr, Ventidius Baflus, qui de 
Muieier devint Conful, fur le premier des Romains qui 
uiompha des Parthes , après les avoir mis en fuite trois 
fois. Vid, A. Gui. d. 15. 4. & EUTR.l. 7.05. 

VENTIGÉNUS , 4, #m, Luc R. Ventigeni craterss, 





de Carneade.—sd maximas pecunrar, | 1.6. 7o1.Les (oûpiraux d'où forrent avec furie des vents, 


de la tumée , du feu , des pierres , &c. | 

VENTILABRÜM , 5. n. Co!. Un van, une pelle à van< 
ner.(q. Labrum venti.) Cujus ventilabrum in mans [uä« 
Biez. Il vient à fa main le van. 

VaNTILANDUS , #4, #m. PL, (part.) v. | 

VENTILARE , 5, avi, atnm. O vin. Evenrer , faire 
du vent, Jiouffler , fagiter , fvenciler, donner du vent. 
Sen. Elcrimer , élever en l'air. Bibl. Difperfer , diffiper. 
Ventilabir gertes. Ip. Il éleyera en l'air vous les peuples. 
Alind eff pugnare, aliud ventilare, S's m. Autre choic eft 
de combattre, autrechofe de faire des armes, & d'efcri- 
meravec le Beuret. Aream hordei ventilat. Biss. Il vanne 


| fon orge dans l'aire. Non ventiles te in ommem ventum, 
| Ip. Ne tournez point à cout vent. Pentilabit eos trans flu- 


diffipera audelà du fleuve. Venrilabis 
icerez la Syrie. Ventilaverunt Jjudam. 


er 


Montrer fougent la bague d'or que l'on porte aù doigr. 

VENTILATIO, ons, f. Col. Ventilation , agication , 
expobrion au vent. f. 

VENTILATOR , ôris. m. Col. Vanneur , qui vanne le 
bled.-nature, C1 c. 1. de nat, Phyficien qui approfondit 
la nature. Mittam in Babyloniam ventilatores, @ ven- 
tilabunt eam. Bis. l'envoierai contre Babylone des gens, 
quile vao à la main la vauneront, Ventilatores. QUiNT: 
10.7. Joueurs de pobiers. 

VENTILATUS, à, #m. Cic. (part.) de VENTILARS. 
Emû ,exciré. 

VENTILOGITM , #5. n. Diom. Gram. Unvan. 

VENTIO , omis. f, Plaur, Venue.f.[r. Vinirs.) Syn. 
Aduentar. 

VENTISPOLIA,6-#m.n.pl. Des badiveries.Svn.Nwga. 

VanrisPonTs.n, Hers, Nom d'une Ville d'Efpagne 
qui nous eft inconnue. 

VENTITARE ,9, dvi, arm. Cic. Venir ou aller 
fouveut. (freg.) de Vsnio. 

Vanro. (abl. fing.) Vanros. (ace, pl.) Vid. Vanrus. 

_VENTOSE. (adv.) APUL. Venrose tumens, 1p. Enflé 
comme par ie vent. 

VsNTosiss1MUSs , #, #m,Cic.([up.) de 

VENTOSUS ,4, #m. Vire. Agité de vent. Cie. In- 
conflant , vain, leger. [Qui faic du veoc , venreux. Pen. 
tof equi. Ovin.4.Faft. Chevaux qui vont vice comme le 
vent.-Cœh ffatus. Cor. L: remps eft rourné au veut, 

TVENTOSITAS , 155. f. Venrofiré. f. 

VENTRALE , lis. n. P4 Tablier , ". ceinture >[-Ven- 
tralia pilofa. PL. 8.45. Des ceintures à poil. 

VENTRE. (abl.) Vid, VENTER. | 

VENTRICOSUS , à, mm. Pi. Ventru, panfard. 

VENTRICÜLÜS, 5. m.Ce/f. Ventricule, p'tic ventre. 

VENTRIFLÜÜS , 4, mm. Laxatif, purgatif, 

VENTRILCQUOS , 4, sm, Bisz. Veutriloque , gaf. 
triloque , qui parle du ventre, 

VENTRIGSUS , à. wm. PLaUT. Ventru, panfard, qui 
a un gros ventre Syn. Ventricofus. 

VENTE IPOTENS , tir. Epichece qu'on donne à Bac. 
chus , qui a ur: gros vencre. 

VENTKUOSUS, à, sm. PL. 14. 21. Le même que 
VEnTRiosus. Ventruufs G patule minus arilia, PL. ibid, 
Les tonreaux qui (ont crop ventrus & érendus,re font pas 
les meilleurs. 

VENTULOS, 1, m. Ter. Perit vent. Ventwlum facere. 
12 Evencer. 

VenTUM. ({up.) de Vsnira, Ventum ej; ad arma.Cie. 
Ones virraux armes. Venrum eff ad mr. Cie. On me vinc 
trouver, sw" diferimen, Cic. Siffie, On kit cxpofé au dar- 
ger. Ventium erat in fpem.Liy. On avoit efperé. 

VENTÜRUS, à, sm. (parr.) de VaniRs.Qui doit ve 
nir, qui eft à venir. Ventura atas , viscurum avum, VIRG, 
L'avenir , le furur. Ratus neminem venturum, C.N sp. 
Croyant que perfocne ne viendroit (comire lui, fans avoir 
une armée nombreufe.) 

YENTÜS , ri, m. Cie. Le veut, m. | tempête, f. crou- 
ble ,". {edition , f, ( à Vanso , eff enrm ventus aer cum 
irmpetu vensens,) Soufle, ouragan.m”. Sy. Flatus, aura. 

Venti concionum. Cic. Les bruits des aflemblées, Wentss 
remifque. Cie, A voiles & à rames. Venti fecundi, Cie. 
Veut favorable, vent arriere , vent en poupe , bon vert. 
Hic dociles vents refono [e carcere foluuns. C'eft ici que les 
vents difcplinabies , font ure melodic charmante. 

Ventus carbafeus, Tis, Toile de lin cres fine.—popularis. 
Cre. Applaudiffement du peuple. Venti ad.erfi. V1Re. 
Vents contraires , vents oppoles.—Seprentrionaies. Co. 
Septentrionis. Cic, Vent du Nord,—welents, LucR. vehe- 
mens. Cie. Vent violsre, Ci ven:t jofuère. ({uppl. Je.) 
Vire. 7. Æn, Après que le vent eli appailé. Vents wrens, 
Bis. Un ventbiülant, Vents fecare. V 1 R 0. Fendre les 
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aïrs, Ventus textilis. Pire. Du crépon. 7» venfwm loqui, 
verba proferre. Bisz. Parler en l'ais. Fecit vensi Pondus + 
Biec. À donné du poids aux vents. ; 

Vanu. (abl.) 4. Gel.  [ On ne trouve point le nomi… 
natif Venus, ds, Vence ; mais on trouve Le dacif Venwi , 
dans Apulée; l'accufatif, Penwm, dans Plaute ; & l'a- 
blatif, Vens, dans A.Gelle. Ven bona [ua diffrahuntur, 
À. Gav. 20. r. On vend [es biens à l'encao. 

VENÜCÜLA , 4. f. Hor. Sorce de raifin. (On fous en. 
rend va.) Venucula convenit ollis, Hon. 2. Sar. 4. Vid, 
VsNICULA., 

VENÜCÜLÜM , 5. n. Col. Efpece de Froment. ( On 
fous-entecd, far.) _ 

VÉNÜCÜLÜS , à, #m. : 
Vsnu:.Apul.(dar.)Venus dare,fubjicere. Mettre en vente. 
VinuLaA , «. F. Eccl. Voindte , près de Rofaicn Brie. 

VENÜLUÜS , 5. m. Nom propre. 

Vanum, in. Tac, Verte. [C'éft de ee nom que vient le 
verbe Vania, Etre vendu.]Venwm ire. Etre verdu. (com. 
me s'il y avoir «d, ou in venwm.) Veno exercére Tac. Tra- 
fiquer, vendre & acherer. Pofftum veno, Tac, 14.15. Mis 
en vente. 

VÉNÜM Dans. id, VENUNDARS. 

VENÜNCÜLA , &. f. Vid. V=NUCULA. 

VÉNÜNCULÜM , 5. n. Col. Efpece de bled. 

VENÜNDARE , d3, dèdi, dätém. Fion. Bipr. Ven- 
dre. Vinundedis fub corona. FioR. 1] vendit les aucres à 
l'encao, Es non venundabuns ex «0, Biss. Ils n'en pour- 
ront trier vendre. . 

VENONDARI, &rits sm. C. Nar. Etre vendu. {paff.) 
Quem venundari jufifet. C. Nsr. Il avoit commande 
qu'on le vendit. Venundari multo. Bisz. Etre vendu bien 
cher. Vensundatus eff ut faceret malum. Bigc. À Été ven 
du pour faire le mal. Venundatus eff in feruum Jofeph. 
Ip. Jofeph fut vendu pour érreefclave. Hine 

+ VENONDATIO , onis.f, Vente. f. 

VENÜNDATOR , orïs. m. Afart. Vendeur, 

VEÉNÜNDATUS , 4, #m. Sas. Vendu. Vennundatus 


fab peccato. Bisu. Veadu pour être efclave du peché. 


VÉNUS , éris. f Cie. Venus, Déeff: du Paganifine 
Ceif. impureré , f. } Quint. agrément, m, beauté, ff 
Amour. m, Friget venm. T 5 R. L'amour eft languiflacr. 
Veneri flella. Eoilede Venus. Veneris dies, Le Vendredi. 

À [ Vanne Fouis filia, fic difta , quod ad res emmes ur 
rat, Crc.denat. |. 3. Venus, quia venit ad omnia. } 
Cicéron compte quatre fortes de Vecus dans fon croifié… 
me Livredela Nature des Dieux, (Swmitur pro amica.) 
Parta mea veneri funt munera, Vire@.Ecl. J'ai des prefens. 
pour mon amie , pour ma Maicrelle. Quas habeat yene- 
res aliens pecunia nefci! Tuv. Quoi ne fçavez-vous pas 
quel plaifir c'eft de jouir du bien d'autrui ? Pafforalis 
venus. VaRn. Le plailir des Bergers. Veneres dicendi, 
Quinr. La politelle du difcours , les agrémens de l'élo- 
quener. Venerem jatere. Sust. Aug. Fauc le coup de Ve. 
aus. Vrd. VENEREUS JACTUS. 

Vanus. Ercl, Vencre de Galatie. } Ven:rande. 

VENOS , #r. m.+# Ce nomina:it n'eit point en ufige, 
ni le gencif, Vid. Vsnu. 

VENÜSIA , &. f. Verufe, Ville des avciens Samnites, 
qui a donné la naiffänce au Poë:e Horace, qu'ou appelie 
a caufe de cela, Venufinus Peëts. Cette ville s'appcle b. 
Venofa , dans le Royaume de Naples. II ya un Evéché: 
dès l'an 500. 

VENÜSINÜS,ä.#m. Horn. De Venule, ou de Veno'a.… 
VENUSTA. Vid. VENUSTUS. 

VÉNÜSTARE, 9, &us, tm, ALciM. Rendre besu,, 
rendre agreable. 

VÉNÜST AS, ais. . B'auté, grace. f agrément, m.. 


[bonne grace. (ex VENsRs.) Venmitas muliebris, Cic. Of 
La beauté de lai femme. 


HHHKHbhhh. 


1346 VEN. VER, 

VÉNÜSTE. Ad Cie. (adv.) Perquèm venuffè. Ca. 
Cie. Le plus agréablement du monde. 

VsnUsTIOR, oris, CATUL, (comp.) € 

VasNUSTISSIMUS , # , #7. Cic. (lup.) de Vsnusrus. 

VaNUSTULUS , #, #m. PLAUT. (dim.) de 

VÉNÜSTUS , 4, #m. PLAUT. Agréable, beau, gen- 
til, fbienfait, gracieux. (R. VENUS.) Senrentra venufla. 
Cic. Une jolie penfte. — 44 4/jeétum, C1. Bsau à voir. 
Decord facie Gr venuffo afpeëiu Rachel. Bisu. Au lieu que 
Rachel éroit belle & tres agréable. 

& Venuftus dit plus que Palcher, comme on voit par 
cer endroit de Suetone, ({# Nerone) pulcher magis quäm 
venuftuz. 

V10MADUS, f. M. gp ? Guiemat, o# Quie- 

VioMspss, is, m. ect. mat, Evêque deT roies. 

VePALLIDUS , à ©: iferé pallidus. 

Vepsnis. m.Mart. ji. e.penis grandis. 

Vaprs. (abl.) de Varrss. 

+ VÉPRECOSUS , à, wm. A. Gauc. Epiveux , plein 
d'tpines. 

VÉPRECÜLEÆ , #rwm. F. Cic. pro Sefl. Petites épines. 

dim.) de 
: VÉPRES, #5. m.Ovid,Epiue.fVepres birfuti. Vire. Des 
£pines tres piquantés. Inter vepres, Big. Dans un buiffon. 

# Ce mor eft plus ufité au plurier ; & il fe trouve fe 
minin dans Lucrece, lib. 4. v. e.(R.quod vchementer,vel 
wi prehendat. ) 

VÉPRÉTÜOM, $. n. Col. 4. Lieu planté d'épines. 

- VER , weris. 0. Virg. Le printemps. (Exïisg, #9, prin- 
temps.) Incipiente , ineunte , primo vere. PL. Cic. Liv. 
Au commencemeut du printemps. Ver/acrum. Liv, Prin- 
temps confacré.K{ Dans les dangers extremes & publics, 
les Romains avoient coururne de s'engager par des vœux 
à facrifier aux Dieux tous les animaux qui naitioient 
chez eux au printemps prochain. C'eft ce qu'on appelion 
Fer facrum.] 

VarA Vid, VERUS. 

Vanaces,veracia. Cic. Vid. VERAx. 

WsRaAcioR , oris, Cic. (comp.) de Vsrax. 

VERACITAS , aris. f, Inteprité du difcours, ve- 
racié , f. , | 

+VÉRACITER. (adv.) Veritablemenr. 

Vsra Panras.Eccl. Brafpars,au Diocefe de Quimper. 

Varanus , fm, Eccl, Vrain, Evêque de Cavaillon. 

Vsran: Curris. Eccl. Vraincourt , au Diocele de 
Verdun. . 

VÉRARÉ, ©, 5. A.Gaur.Dire la vericé.XOn ne trou. 
ve de ce verbe que la troifiéme per(onne du plurier. Satin 
vates verant. ENN. apud À. GiLL. 18. 2. Si les Poëtes di- 
£enc exaétement la verité, 

VÉRATRÜM , tri. n. PI, De l'Héllebore blane, qui 
purge le cerveau, & aiguife l'efpric. (m. quo menrem 
vertat.) 11 ÿ en a de blanc & de noir. L'Hellebore blane a 
fa fleur de pluficurs feuilles difpofées en rofe, Le piftile 
qui eft dans le milieu , devient un fruie com pole de crois 
graines membrareufes.Chague graine renferme quelques 
fcmences couchées les unes fur les autres,un peu longues, 
aflez femblables à uo grain de bled , bordées d'ane aîle 
au feuiliet membraneux. 

VERAX , acis. (adj.) Veritable, fivcere , fidele.Verax 
eraculum, Cic.Oracle qui ce trompe jamais.—S4g4. T1. 
Sorciere, Magicienne qui dit la verité. Veracior Ennie. 
Cic. Qui dir plus vrai qu'Evnius, Veré veraces. Bigz. Les 
hommes veritables. 

Vars. Vid, V5RBUM. 

TVERBALIS , /ë. (adj.) Verbaf. 

VERBALITER. (adv.} Ere!, De parole en paroie, ver 
balemenr. 


.VERBANÜS Lacus. Le Lac Majeur, dans le Milannés. 


YÉRBASCÜLÜM, 5. n. (dim. ) de 
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VERBXSCÜM, 5.n. PL. 25. Herbe appelée Bouilloss 
blanc. (q. Barbafeum , parce que les feuilles de cette plante 
font veluës, & corne drapées.) La fleur du Bouillon. | 
blanc eft une roferte à cinq quartiers, au milieu defquels 
il y à un erou par où certe fleur reçoit uu piftile, qui s'é- 
leve du ford du calice, & devient, après que la fur eft 
pañlée, un fruit , ou coque ovale rerminée eu pointe , & 
divifée en deux loges par unecloifon,qui fourient de chas 
que côté un placenta chargé de femences aff menues,&c 
le plus louvent anguleufes. 

+ VERBATIM. (adv.) Eraf. Mot à mot. 

YER BENX, «.f. Ter. De la verveine. Plante à fleur en 


sir Cerre Azur eftun tuyau découppé par le haut ea 


ceux levres , dont la fup:rieure eft ordinairement arron- 
die & découppée en deux parties , l'inferieure eft divifée 


en crois. Le calice eft un corner , au fond duquel fe trouve 


an piftile qui s’emboite dans le crou qui eft au bas de la 
fleur. Ce piftile eft compolé de quatre embrions , qui de- 


viennent enfuite autant de femences joinres enfemble, gré. 
les & oblonguts, enfermées dans une caplule qui a lervi 
de calice à la Aeur. Ces femecces rempliflent prefque tou- 
te la cavité de la caplule, & les fleurs des elpeces de ce 
genre naïflent dans des épices ordinairement grêles, & ne 


font poiec verticillées.| Toute forte d'herbes ou de bran= 


ches facrées , dont où failoit des couronnes , & qui fer 
voient d'orneraent aux victimes, & à d'autres ceremoniess 
Vid, PL, 22. 2. L 


& [Perben dans les bons Auteurs, n'eft pas fimplement 


une forte de plante particuliere, mais ce mot figoifie (au 
fentimenc de Servius & de Donat,) vel frutices , vel ra 
mos pingues , quales funt pinca, myrtea , laures, oleaginea 
virga ; nam verbens nomen ita in facris Accipichatur , nt 
non tanihm herbam fignificaret certam , [ed omnem fron- 


dem © ramum, Don. Andr. 4. 3. 11. Vid. Sarvy. 3. Æn, 
24. &1z. Æn, 120. 

VERBENACA , £. f. PI. Le même que V£RsEN A. 

VER BENALIX , à #m, n, pl, Les jours qu'on ornoit leg 
temples de vervsine. 

VERBENARIOS, 35. m, PI, Un des Ambafladeurs qui 


étant couronné de verveine, alloit vers les ennemis de- 


mander reparation du tort fair aux Romains. 

VERBENATÜS , à, #m, Susr. Calig. 27. Couronné 
de verveines. 

VERBER , vérbèris. n. Virg. Un fouet. Verbere agere; 
Tac. Chaffer à coups de fouer. 

VsrseRA, Cie. Des coups de fouet. | des fouers. 

“# [Ce mor eft plus ufité au plurier. On ne trouve du 
fingulier que l'ablatif, verbere, Vire. Ovin. & le geni= 
tif, verberis.] 1£bn verberis increpuit, Ovin. Mit. Verbere 
lingua. Hor. Coups de langue, reproches, reprimendes. 

Vifitabo in virga iniquitates corum, @ in verberibus 
Peccata corum. Bin. Je vificerai avec la verge leurs ini- 
quités,& je punirai leurs pechés pe des plaies differences, 

VERBSRABILISS1MUS, 4, #M.PLauT.Quimerice d'être 
rouË de coups, {(lup.) de VsrsarAgiL1s. Disre de châtis 
ment. (Ce mot eft forgé par Plante.) Syn. Verbereus, 

VERBÈRANS, änits, (part.) v. 

VERBERARE, 0, dns, ätüm, Cac. Frapp:r , battre ; 
[fouerter , outrager. Verberat iétibus aura. Vic. Il 
trappe l'air. Verberabunt illum, Bass. Lui feront fouffrir 
Ja peine du fouer, Non quafi aerem verbérans. Bis, Non 
comme ne reimuanr que les bras en l'air, 

VERBERARI, 5r, as sm, (pall.) Cie. Etre battu , 
être frappé. 

VERBERATIO, ônÿs. F. Cie, L'action de frapper, f. 
coup de fouer, ". reprimende, f. 

VER BÉRATOR , oris, m. Prad, Celui qui frappe , le 
correcteur, 

VERBERATÜS;,r#5, m. Le même que VERBERATIO. 
Pi, 31, [Verberatus ef rapporté par le Threfor de Rgs 


VER. 
bsrt Eftienne , qui cite ces mots de Quinte- Curce. Two 
verberatu ei omnes te pratereunte juravimus. ]. 7. Mais il 
ur lire. In tua verba tui omnes jurauimus, L. 7.c. 3.] 

VERBÉRATUS , 4, #». Hon. (part. paff.) 

Vsnssnavir. (3. perf. ind. aét.) v. VsRBIRARE. 

VERBEREUS, à, #m. PL A UT. Qui merite d'être 
Fouerté , d'être battu. (R. VsRBER.) 

VERBÉRIA , 4. ou Verberie,petite Ville du Dio 

VERBÉRIÆ , arüm. f, $ cele de Soiflons, lur l'Oile, 
entre Senlis & Compiegne. C'éroit le Palais de Pepin. On 
y à fenu un Concile. 

VsrBiRisUSs. (abl. pl.) de Vars. 

VERBÉRITARE, © ,æwr, atwm. C AT. (freg.) de 
VsessRARS. Frapper fouvent. 

VERBERO , 45. Vid, VaRBIRARE. 

VERBÉRO , ônïs. m. Plaur. Quai eft fouetté , qui eft 
barru fouvent , qui merite d'être fouetré, d'être battu. 

VaRGERUM. (gen. pl.)de VsRB&R. 

Verne) Vid, V5RBUM. 

VER BIGENX, ä. m, Prud, Le Verbe Eternel,le Fils de 
Dieu. . 

VERBIGENÜS Pagns. Cas. Pays des Suiffes dans la 
Partie Occidentale. 

TVERBIGÉRARÉ , 3, avi, ätmm. Difeourir long- 
temps, faire de longs verbiages. 

VERBIGÉRARI, ärtèr, arm ëft. APUL. Quories inter 
nes verbigeratum fit. In. Combien de fois avons-nous 
difeouru enfemble. 

VarBINUM, i. n. Ecel, Vervins, en Thierache. La paix 
7 fur conclue entre les Rois de France & d'Efpagne , le 
deuxiéme de Mai1sss. 

Vaxnis. (abl. pl.) de Vsrsum. 

TVsrmyaciTATiO , omis, F. Plaur. Dilgute de mots, 
veibiage. € Ce mot n'eft pas trop certain. 

Varso. (abl.) de VarsuM, Parole. 

VERBOSE. {adv.}) Cic. Au long , d'une maniere diffu- 
fe , d’une mauiere érendue. 

VsrBosioR,eori. Cic. Plus long , plus étendu, 
{comp.) & 

VER3OSISSLMUS , #, #m, QUINT. Tres écendu. ((up.) 
de Vsrsosus. 

VER BOSITAS , ärÿs. f. Ecel. Longs difcours , babil. 

VERBOSIUS. (adw.) Warr. D'une maniere plus &cen- 
due. (comp. ) de Vsrsoss. 

VER BOSÜS » à, #m.Cic.Grand parleur,écendu, diffus. 

VERBULÜM , 5. n. Hier, Un petit mot. 

VEÉRBÜM , #.n. Cie. Mor. m. parole. f. verbe, fpro- 
verbe. m". fchole. f. Quid iffud verbi eff ? P 1 à U +. Que 
veut dire cela ? Verbs causé, gratiä. Cic. Par exemple. 
Verba dedit, C. Nap. Le trompa , lui en donna à garder. 
Bona verba quafo. Tout beau , s'il vous plaît , ne vous 
emportez point , point d'icjures , point d'inveétives, je 
vous prie. Verba Pistes. Cic. Parler, haranguer , faire 
ua difcours, Verba volamt, Les paroles vol:nt.—ambigue. 
Mots équivoques , mots couverts.—deminantis, Ho R. 
Des mots propres, qui nomment les choies par leur nom. 
Verbs Gr voces, Paroles en l'air , paroles p:rdues. Verba 
Lenfum enuntians, fenfus rationis eft motus , rationis mo- 
sum veritas incitat, H 1 sR. Les paroles font connoîrre le 
fens, le fens la railon, & Ja railoneft un effit de la verité. 
Verbum pro verbo , de rerbo , iifdem verbis. Cic, Ad ver- 
Eum, Quint. Verbumwerbe, H o R. Verbum de verbo. 
Ts 8. Mor à mot, mot pour mot , dans les mêmes rer- 
mes, en mêmestermes, Verba decem. Biz. L:s dix Com- 
mandemens , le D:calogue, les dix préceptes de la Loi. 
Mois verbis, Cic. De ma part, en mon rom. Verbw sl. 
lius. Bin. De (a part. Uno verbe, En ua mot, 1n ver- 
bo. V1Ro. " [ Dans l'Ecricure, verbum [+ prend quel. 

efois pour res , chofe , merveille, action. Et non 


u u 
nie he, qued non offenderet in domo [ué, In, Et 


‘Politique les obligeoienc à ce refpcét & à certe 
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iln'y eut rien dans fa maïfon , qu'il ne fift voir aux Am- 
bafladeurs du Roi de Babylone. Cræs faciet Dominus ver. 
bum hoc. E x o D. 9. Ce fera demain que le Seigneur fera 
certe merveille. Ed qwod fecifhis verbum iflud. 1. Rise. A 
caufe de cette action que vous avez faite, Omnia verbz 
pralii, 1. Ric.zr. Tout ce qui s'eft palfé dans le com- 
bar. Difplicuit Domino verbum hoc. Ip. Cette ation de 
pluc au Seigneur. @ 6. 13: 6.12. 14, & 3. Reg. 3, 11. 20. 8 
4. Reg.17. 11, 12. Ke. 

Radicem verbi inveniamus contra eum. B 181. Cher« 
chons en lui des prétextes pour le décrier. Liber verbo- 
rum Regum, In. Le Livre des Annales des Rois. Verbum 
turpe. TsR.Un vilain mot. Pwdet dicere,bac prafente, ver. 
bum. Xp. Heaut. 5. s. J'ai honte de dire un vilain moten 
prefence de votre mere. +42 [Les Grecs & les Romains 
n'auroient pas dit, pour cout l'or du monde, un mot des- 
honnête en prefence de leurs femmes. La se an & la 

icnféan= 
ce.] Ur verbi grart&. PL. 37. 6. Comme par exemp'e. Ex° 
verbis fenfum fequamur , ex fenfu rationem , @ ex ratios 
ne veritatem apprehendamus. H1LAR. 5. de Trin. Par les. 
paroles entrons dans le fens, & par le {ens comprenons la: 
raïlon , & de là attachons- nous à la verité, 

VÉRCELLÉÆ, ärüm. f. Eccl. Verceil, Ville Capitale 
d'ua Comté de Piémonc en Iralie.Elleeft Epifcopale fous 
Milan dès le quacriéme fecle. 

VsRCULFUM , i. 0. Ecel. Vercou, en Picardie. 

+VERCÜLÜM. Plant. (dim.) de Var. 

VERDÀ , &.f. Eccl. Ferden , ou Verden, Ville de læ 
Baffe- Saxe fur l’Aller , érigée en Evêché fous Maïence 
vers l'an 807. Ses Evêques &toisnt Princes de l'Empire ,. 
& fe frenc Proteftaus en 1568. 

VaRDANIUM , #. n. Ecel. Varlingham, en Angleterre. 

VarDiNUs ,f.m.Ecl, Guerdin, Abbé. 

; VsRDUNUM , é. 0. Ecel, Saint-Paul Zu-Verd ,en Al- 
ace. 

VÉRÉE. (abl.) Au Printemps. id. Van. 

VERE. {(adv.) Cic. Verirtablement, en verité , en con« 
fcierce , efeétivement, franchement, réellement, au 
vrai, viaiement.)( Falso, fè. 

VaRsBAMINL. (2. pl.imp.)VsrssiTuR.(3: fing. fur.) 
V. VER=RI. 

Verssureis is, f. Ecel. Verbourg , Princefle d'Ans 
gleterre. 

VERICUNDA. Vid. VER&CUNDUS. 

VsRseuNDA ,4.m. Bergondi. 

VERECUNDANS , tir. €ie. Honteux. (part.) de 

VÉRÉCÜUNDARI , br , &tis sm. PLAUT. Avoir de [ar 
pudeur , de la retenue , être honteux. 

VÉRÉCÜNDE. (adv.) Cie. Avec pudeur,avec referve: 

VÉRÉCÜNDIX , 4. f. Cie. Honte , pudeur , retenue ,. 
modeflie, f. Ante verecundiam praibit gratia, Bin. Il 
a une grace [ur le vilage de l'homme modefte, Minor ad' 
facinus verecundia, Moins de rerenue pour les méchantes- 
actions. Toté die verecundia mea contra ve eff, Ip. Ma 
corfufon eft devant mes yeux tour le jour, j'ai devarr 
mes yeux ma cocfufios durant tour le jour. 

VSRECUNDIOR , ér#. Cic. (comp.) c 

VsRICUNDISSIMUS , #, #1. V. PAT. ((up.) de Vans- 


euNDUs. 

VÉRÉCÜN DITÉR. {adr.) Non. Vid, VarscunDs.. 
Avec pudeur , modeftemenr. 

VÉRECU NDIUS. {adw.) Cic. Avec plus de rerenne.. 
(comp.) de V5RECUNDS. 

VERECUNDUS,, dd , dum. Cie. Honteux , refervé ,. 
chañe,rececu. (R. VERSOR. Qui vererur aliquid inhemefe 
tum dicere, autfacere.) SxN. Modefius , caftus, 

Revelata funt verecundiors tua, B1uL2. Votre honre ai 
été découverte. Verceunda tralatio, Cie. Ep. Mttaphore: 
qui n'eft pas crop dure. Nômis verecunda es. P 14 y y. 
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Amph. Vous êtes rrop délicate , vous prenez les chofes 
rtoÿ aux pieds de La lertre. 

VEREDARIUS, #5, m. Bibl, Cocher , Poftillon, 
Courrier. 

: neue » tm. Eccl, Veredsme, Vrime, honoré à 
zés. 

VEREDUS ,5.m. Maærr. Cheval de poñte. 

VarsptRscenrss. Unrelais. (à Vinsnna RHspa.) 

VsRSMBALOUS , di. m. Ecel, Guerambault, Moine. 

VÉRENDA , dôräm. pl. Bibl. La nature, les parties 
du corps, qu: la pudeur oblige de cacher. 

VÉRENDÜS, à, #m. Ovin, Venerable, refpeétable, f 
zeverecd. 

VsRS5NFRI1DUS,5".m. Ecel, Guerfroi , Chanoinc 
d'Ucrecbr. 

: v dd S,1:. Cie. Apprehendant, craignant. 
{pa:r.} de 

VÈRERI, & br, vérins sm, Cic. Craïndre, refprérr, 
avoir hont:, apprehender, redourer. (à Vs. i.:, VALDE 
er Rsok. Ouod 04 que timemus , multifacere à din ce- 
gitare jolemus,) [SyN. Matuere, timere.] Vereri liberorum 
«ff, metuere sut timere formidine prna jervorum eff. 

 Minus eff wereri, quèm timere , mt patet ex Livie. 
Veremur quidem vos, Romani, € ff 1ta vultis, etiam 
timemus , fed plus veremur , G 1imemus dsos émmerta- 
Les. Liv. 

Vereor dicere. Txr. Je n'oferois le dire. An verebami- 
mi, ne. In. Apprehendiez-vous que. Verebir ut redde- 
rentur, Cic. Ep. J'apprehendois qu'on ne vous les eût: 
pas rendu. Nec verebitur magnitudinem cujufquam. Cic. 
Es il ne refpeétera la grandeur de quique ce foi. Ne we. 
rearis, In. N: craigrez point. 

# [On dit Verer: aliquem , aliqu'd , alicui, Cic. N 3- 
vibus, Cæs. Ab , de aliquo. Cic. Sad m4hil hormm vereor. 
Biz. Mais je n'apprehende rien de coutes ces chofes, 
cela ne me fait point de peur. 

VaraTILLA , 4. f. Apul, Le même que V5RATRUM. 

VÉRÉTRÜM , #r6. p. Suet. La veige. 

VerGaT. (3. fing. ubj.) 

VERGENS , ris. part.) de VarcsRe. 

Vergens atas, vergentes anni, T ac. Le déclin de l'âge, 
Jesanncës avancérs. Vergente Autumne , Hyeme, À la fin 
de l’Auomae , de l'Hiver. Vergens 4d occafum. B181. 
Tourne au Couchast , du côté du Couchanr. 

VE. GERE, gi, gis. Cie. Pancher , être tourné vers, 
décl rer. Luer. Répandie, verler. (q: verfus ago.) Verger 
ad Aufirum. Bigz Qui regarde le vent da Midi. 

VERGILIÆ, srwm. €. pl. Vier. Les Pl-iades. (@yod 
earwm ortr, Vi fisem facit.)C+ {ont fepc étoiles au S:yne 
du Taureau. Où appelle à ja campague cette Conitclla- 
tion, la Poufiasere. 

VerciuM , fi. n, Ecel. Vierze ,en Efpagne. 

VERGOBRETUS, #5. m. Ce. Le premier & fouverain 
Magritrac des Peuples d'Aucun,qu'os £lifoit sous les aus. 

Vani. Vid, VIRUS. 

VERTDICE. (adv.) À. Marc. Verisablemenr. 

VÉERIDICÈRÉ, dieë. Dire la verié, dire vrai. (R. 
Virum, Dicsrs. Dire.) 

VERIDICUS , à, wm, Cic. Veritable, vrai, qui dit la 
verié jveridique._ 

VERILOQUIUM, 15. n.Cie, Verité dans les paroles. 
(Venuu ,  Loqui. Parler.) , 

VERILOQUOS , 5. Er a s. Qui dir la verité , veridi- 
que. Le néne que VsRIDICUS. 

VERIMONIA , ZE. Plaur. Verité. Sy. Veritas, 

Voriox ,ori. PL. (comp.}) de V5RUSs. 

VERISIMILIOR , 078. PL. (comp.) 

VerisiM:LLIMUS , 4, #3. Cic. (fup.) de 

VERISIMILIS , 4. (ad;.) Cie. Vraïfemblable, [appa- 
rent, probabe, (R. Simisis, Semblable.) 


VER. 
VERYSIMILITÉR. (adv.) Au. Vrailemblablement, 
VERISIMILITO DO , dinis. f. Cie. Probabilité, vrai 
fembiance , Jappareuce. f. préjugé. m. | 
Varisiminius (adv.) Apwi. Avec plus de vraifem» 
blar c-. 
VERISSIME (adv.) Ci. Tres veritablement. 
VarissimUs, #4 ,#m. Cic. (fup.) de Virus. | 
VERITAS , sris. f. Cic. La vericé , ie vrai, franchi. 
fe, Jreatité, lolidicé , Jjuftice, équité. f. Veritas odium 
parit. Tsr.La verice fai des ennemis, froutes vericés ne 
font pas bonnes à dire,les verités font odieufes. Dirige me 
im veritate tua, Ge ucce mr. Bisr. Corduifez-moi dans la 
voie de votre vericé, & iaftruiicz-moi. S: ex opibws, nom 
ex veritatecaufs pendetur. Cac. Si l'on juge de certe cau- 
fe par le crédix & les richcff:s , & non ielon le droit & 
l'équice. F 
VÉKITÜS > 4: #m. Cic. Craigoant, apprehendant , 
davs la craiare de, Tune sd weritus ? Cie. fratri, Avez= 
vous apprehendé cela ? v. VREOR. 
VERI- VANÜUS.Virg. Qui ne fçait point la verité. 
VERIVERBIGM , 5, n. Plawr, Dilcours vrai. 
Vsnius Vars Lieft plusrailonnable.(comp.)deV sRus. 
VERIUS. (adv.) PI. Plus vericablement. ( comp. } de 
Vsrs. Vent quam, Pi. 11. Piutot que. 
VERMÉRIA , 4. f. Erel. Verbsrie, ancienne Maifoa 
Royale fur l'Oile , dans 1: Diocsie de Soiflons , celebre 
£ les Conciles que l'on y a celebrés. Vermerienfe Conci- 
#m, EccL. Concile de Verberie. 
ri è Vid. VarMis. 
SRM!BUS. 
V:RMICULANS , fis, (part.) de V5RMICULARI. 
VÉRMICULAÆRI , dr, Æris säm, PL. Euxe vermoulu, 
ê.re ronge d:8 vers, en parlant des arbres ,où les vers 
s'engendrent. (R. VsRMICULUS.) l 
VÉRMICULARIS berbz. Herbe qui fair mourir les 


vers. 

VERMICÜLATIO , ans. €. PL. Vermeulure,maladie 
des arbres où ies vers s'engendrert. 

VÉRMICULATUS,à, wm. PL, Travaillé en mar- 
queterie , [émaillé, vermeillé. Auwrea murensla vermi= 
culata argent. Bixz. Des chaîaes d'or marquetées d'ar- 

ent. ‘ 
. VÉRMICÜLOSÜS , 4, #m, Vid, Vanminosus. Qui 
a des vers. 

VERMICÜLÜS , 5. m. PI, Ua petit ver. (dim.) de 
Varuis. frermine. f. vermiffeausm. Bras. De l'écarlacte. 
Ex hbyacinthe, purpuré € vermicule. 1n. D'hyacinche , 
de pourpre , & d'écarlatre. à 

VERMIFORMIS , ë. L. M. L'ombrical,vermiforme, 

VERMILLIOM , 55.0. Plaur, Vermiilon. m. 

VERMINA , #m. n. pl. PL, Colique , tranchée , dous 
leur aiguë da:s les inteftins. f. : 

VERMINARÉ, Ÿ, æui, atim, Cas. Avoir des vers 
dans les inceftiss. Mart. Sentir une forte demangeailon. 

VÉRMINARI ,ür, aris sum. V ARR. S:ntir de tres 
vives douleuis, [comme fi l'on éroùt songe des vers.] (Rs 
VsrRMIs.) . 

VERMINATIO , ônis. f. PI, Elpsce de colique à Ia« 
queile les Chevaux fonc fujsts. € Voyez le remede à cec- 
té maladie dans Pine, /. 28, 21, 29. &l. 30.c.15. Vermi= 
natio fynifie aufli une douleur aiguë d:tére , d'oreilles , 
d: joincutes ,&c. Quand on fe ienc comme déchirés & 
rongés. 

ÉERMINOSÜS, à, sm. PL. Qui a des vers, qui [ent 
uoe douleur tres aiguë appellée verminaie, [vereux. 

VERMIS , 55.m. PI. Un ver. ». [vermine. f. vermif= 
feau, m, Verrmibus featere. B 181. Etre rout couvert de 
vers. Confumptus à vernnbus, In. Mangé des vets. Ver 
nus terreus, Pr, Vers de terre. 


VERNA ém.Cæ/.Cic. Elclave né dans la maifon de fon 
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Maïrie.{ex Ancillé natus were, quod anni tempus max; |  VsRonics, #, f. La Verosique. V'anre dort la flens cft 
naturale fœtura eff. Fast.) Verna cars Pericis, PL. f. | une rofecte à quatre quar isrs , au centre defqu-is ya 
class que Pericles confideroit beaucoup. Pytina pafii, | Un trou par où certe Aeur reçoit fe piftile qui s'éleve du 
dups: vernas, MART. 10. 30. milieu du calice  & qui devient un fruit parrasé en deux 
VERNACULOS , à, mm. VaRR. Né dans la maifon, bourfes,dans lefquelles on trouve quelques femercrs fort 
commun, ordmaire Céc. Domeltique, familier, du payr. | Meuues dans que'ques efpeces, & 2 {1 z grofles dans d zu- 
Pi, Ce qui fe faitau Privcemps. Verraculus meus, B181. |] CCS. Veronica mas fupina de wuigalima. Verouique mà- 
Le fs de mon fervireur. Wernacula fefuites. Cic. Agré- le & vulgaire, 
ment ordinaire. Volucres partim aduena, partim verna. YERPA , 4. f. Atart. Vid. MENTULA. ei 
culs. VaRR.3. deR.R.c. 5, Parmi les oifeaux les uns |  VERPUS , 5, Le doiye du-milieu. (à verr:mdo podice 
font étrangers , comme les Grues, &c. Les autres font do_ | di&u:.) | : . | 
meftiques,comme les Poules, Legio vernacula,Czs.Legion . YERPUS , à, üm, Carur. À qui on a ü€ la prau, 
compofée de gens nés dans le pays. Circoncis. Perpi. Juv. L:s luits, les circoncis. 
VsaNADUM , f. n. Eccl, Vernoz, en Toürraine, YERRAÀ,%. f. Nom d'un autel à Rome. (4dquam 
VERNALIS , /ë. Tac. Servile , qui lent l'efclavage , f | o"4bant re Agrippa nafccremiur.) . | 
qui concerne |: Printemps. . VERRE, n. pl. Cie. Fécts ou facrifices Exablis par 
VERNALITAS, avis. f. Quint. Plailanterie. f. bouf. | Véires Intendare de Sicile, 
- fonn-rie, f. cour de valer, fgroili-reré. f. 


; VERRÈRE » 73, Verri ,versum. C1c. Balay-r, rete 
VERNALITER. {adv.} Hor. En efclave , fervilement 
VERNANS , #is. PL. (part.) de 


toyer, Carula verrunt, Vino. Ils ramenr. Verrere fpiræ- 
S culum camini, Ramonner la cheminee. (q- à vertendo form . 

VERNARE , 9, avi, zrum, Ovip. Reverdir , repren- 
dre Là vigusur, [briller , f:effeneir le Printemps. Vermat 


des fcopis.) 
nitidus. Pc. Le ferpenc eft cout brillaot, Veraar fangui:, 


VERRE, Dr, cérsis sum. (pall.) Plant. | 
VERRÉS , fs. m, Ce. Verres Preceur de Rom*,qu: fat 
PRor. Le fang eft cout bouillant, Bis verna: foribus cœ - 
lurm.Fror.C-climar a deux Princemps pour les A-urs. 


Gouvern:ur de Sicile, & acculé de concuflion au rétcur 
VERNATIO, onÿr. f. Pl. Renouvellemert d- p-au qu- 


de fon Gsuvernemenr. 
Jes Serpens quittent au Priacemps , | la mue. Vernation:s 


VERRES, Varr. Un Verrat, un Porc entier, . 
VERRICOULATÜS ,à,4m.Cou.i.zt. ar. Faiten 
tempoflas. Le cemps de la mus,la mue.versatione annua 
deimngi. Muer. 


maciete de filer à pêcher , appsilé derr.cuiim, 
VErNHIRUS , À. m. Ecc!, Garcier de D'jon, 


VERRICÜLÜM , su. San. Ur fitetà pécher, qu'on 
appelle Vervain. (Quod peraquam verrarur.s, 6. {ra04- 

TVERNIGO , aës, F. Du verois, verniluce.—mollis dé 
durs. Verois mol & dur. Sxn. Vernix. 


tur, vel quo aliquia verritisr ) 
VERRINOS , à, sw. Pi. De Vrrrat. Cie. de Verres. 
VERNILIS. VaRNALIS 
VENUS Le même que Pix ALITAS. 
VERNILÎTER VERNALITER. 


Verrium jecur, Le Fois d'un Verrar, 
VERRO , vérri:. Vid. Virnans. Balayer, 
VERNEX, ie:s, f. Du vernis. (@sod verne tempore flus- 
re folear ls:ryma juniperi.) 


VERRÜCA , e&. f. Pl. Perreau, m. verrue. f. thym. 
Cat. Bofle de terre. Verrure. Hor. Drs imperfections. 
VERNO , ôi5. m, Eccl, Vernon, petite Ville fur Sei- 
ne, es Normavdie, 

























VERRÜCARIA herbe, P 1. L'heibs aux veriues , la 
Vetrucaire, 

VERROCOSUS, à, mm, Qu a d:e verrurs. Verrucofæ 
Antiopa. Pars. L'Anciope,‘onc les vets lor,t enfles extra 
ordinairement , & tres dsiagrtabi-s. Ferrucojns Orion, 
Cre. Orareur defagréabic , rude, & impoli. 

VERRÜCULA, &. f. Col. 6. y. Peuite verrue. (din Jde 
VsRRUCA. FR 

VYERRÜNCARÉ, 5, aus , ätmm. Cic. Tourner, (1.e. 
Wertere, Fest.) 

Varsa. Vid. V&RSUS. Vid, VaRSARS. | 

VsRsanaTUR. Ce Nep. 11 écoic occappé. (imp ) v. 
VsRSOR. | | 

VERSABILIS, /ë. (adj.) Sen. de rang. wir. Chaos 

eanr , ioconftart. S y N. Verfarilis. 

VERSABÜNDUS , 4, #m. ViTR. ex V. VERSARS. 

Verfabundis turbo, Luer. Un tourbillon qui renverfe 
tour. | 

VERSALLEÆ, arûm.f. Verlailles, Ville à quatre lieues 
ie Paris , celebre par le Palais de LOUIS XIV. di La 
Gran» , foixance-cinquiéme Roi de France, 

VÉRSARÉ , 0, aus, atum. Cac. Touiver , faite tour- 
cer , fagicer , manier. Æfor. Examiner, confidcrer. Fer= 
(are mans. Feuillecer.—2néime, mente ,fecum Ani:mo, 1% 
anime, Penfer , rouler dans fon efprit.—fe in gyrum , 1% 
orbem, Voltiger. @wemodo me verfauifi. PLAUT Coinme 
tu m'en as donné à garder. Sorsomma v."/er. ViRG. La 
fortune renverle cour. Si Ærthiopumn verf:muss 0er. Ip. 
Ecl, 10, Quand méme nous ferions paire les troppraux 
des Echiopiens. Verfare pecmnias, SuaT. Manier j'arssne, 
Verfare Je in utramque partem huc atque tlluc. Cic. S2 
rourner de tous côtes. 

VERSARI , dr, ati sm, Cic. pc ; être tour 

= ie crouver , demeurer. Frrg. Parcourir. fC 64 
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VsanoGiLUM, f. n. Ercl. Verneuil ,en Tourraine. 

VsRNONUM , fn, Eccl. Vervon en Brie , près de Mon- 
tereau- Faut- Yonnc. i 

VERNULA ,é. m. Ter. Pl.22. 17. Petit efclave.(diro.) 
de VsRNA. Curialis vernulæ, T5. Phorm, Vale de Con- 
frerie, (qui alloit avertir les Bourggois d'une même Tri- 
bu , de fe reudre au lieu de l'Afemblée à une heure mare 
qué:, ) comme nos Bedeaux de Paroïlle. 

Vernule, (e prend aufli pour les Romains. 

VERNOLUS, à , #m. Pere. D'efclars. 

VERNÜTM ji. n. Ecc'. Ver lur Oile,dans le Beauvoifis. 

VEKNUS, à, #m. Cie. De Prinemps. Werne tempore. 
In. Au Prutemps. Verni temporis fuavitas. Cie. La beau. 
té & la douceur du Printemps. 

VERO , verss , verér. Exn, À. Gauss. Dire vrai, Fid. 
VsRaRs. 

VERO. {adv.) Mais, certes , or. Cette conjonétion re 
fe mec qu'après ua mot, Ege werd. Pour moi. Er verd. 
Cic. Ercertes, 14 serd prrnegat. T 58. 1lnis abfolument, 
il die abfelument qu'il n'en eft rien. Egregiæm verd leu. 
dem refertis, V 1 Ro. Cerres , vous remporter une grande 
gloire. Esa vero? Tan. Hec, 2.1. Voilà-t-il pas ? ne 
l'avuis- je pas bien dit ? 

VsroLamiUM, 1, n. Ecel, Saint-Albans,en Angleterre. 

ViroMANDUI , orum. m. pl. Caf. Ceux du V:rman- 
dois, peuples de la Gaule B-igique, le Diocele de Noyon, 
& le Gouvernement de Picardie, & partie de l'Ifle de 
France, jVermand. 

Vsrona,«. f. Eutr. Verone, Ville d'Itali:, [Bonn , 
près de Coiogne. 

Vsronsnsis , 6. (adj.) Piif, De Verone, 


ik 
ñ 
In celebritate verfatur. C. Nip. Se trouve dans les gran 


des compagnies. Verfabatur multhm, 1p, I] toit fort oc. 


cuppe. Verfaritute. C. Ner. Etre en fureré. Verfatus ef 


10. Demeura , fe comporta. Verfari malè, Malverfer.—ir 
judicin. C. N sr. Afffter aux jugemens , frequenter le 


Barreau. Verfari in Republica. Etre dans les Charges. 


VERSATILIS, {ë. Virr, Qui tourne aifément, Il 
tournant, [changeant , inconftant , verfatile. Axis ver- 
fatilis. B131. La roue d'us chariot. Verfatiles mols, Pi. 


Des meules tournantes. 
VERSATIO , onis. f. PI, L'aétion de tourner > lvolci 


gement, (Ce dernier mot Frarçois n'eft que dans les Dic. 


tionraires de Pomey & de Trévoux.) 
V&RSATIOR , oris. PLAUT. Ssnv. {comp.) de 


VERSÂTÜS, à, #0. Ovip. Tourné. Cie. Experimes. 
té, [routier , ftylé, verfé, fçavanr. Verfatusin Magif. 
tratibus. C. Nip. Ayant paffe par Jes Charges de la Rob. 


be & de l'Epée. 


Varsens. (pour) Verseris.(1.fiog fubj.)v.VsRrsaRi. 


Versi. Vid. VERSUS, 4, mm. : 
VsnsiACUM , f.n. Erel, Saioc- Bale, en Champagne. 
VsrsisUs. (2bl. pl.) de Vsnsus , #5. Un vers. 


VERSI: OLOR , lôris, (adj.) Ce, ? Bigarré , dia. 
. pré, quieft de 
différentes couleurs. (R.CoLor. Couleur, ch VSRTERS. 


VERSICOLORUS , à , üm. ManT. 


Charver. 


VER SICÜLUS, 5, m. Un petit vers, verfer. (dim.)de 


Vsnsus. 2 
VERSIFICARE, Da vi,2tim. 
VERSIFICAY 1,3, &riûts sæm Quinr. $ des vers. 


VER SIFICATIO , ônis, €, Quint, Action de faire des 


vers, cor pofition de vers, verhfcation. f. 


VERSIFICATOR , üris, m, Quint. Verfificateur, fai- 


r dc vers. 
VE! STI ÏCATÜS , à, &m. Verfifié. 
VERSIFICUS , 3, #m. Sos. Qui fait des vers. 


TVERSIFORMIS, ë. (adj.)Ters Qui change de forme. 
TYERSIO ,on1:. f, Tiaduétion, ver fon, f. un tournanr. 
VERSIPELLIS , /&. (adj.) Plat, Qui change de prau, 

c Eouble, (R. 
Vantans,@ Psiuis.) Profert mendacia verfipellis, Bigr. 


qui prend diff rentes figures , [fn, rufé , 


Celui quieft double , publie des menfonges, 
YERSO , 43. Vid VinsaRa, Tourner. 
VERSORK , 4753. Vid. VsrsaRi. 


TYERSOR ,6ris.rm0.Un balayeur.(n.VsrRsRa. Balayer.) 
VERSORIA , 4. f. Plaut, Corde attachés au vavire 
pour faire tourner la voile d'un bord à l’autre. On l'ap- 


p<ll: Couet. Pid. VorsontA. 


TVERSORIOM, ï. n. Un tournoir » terme de Potier. 


VERSUM. (adv.}) Pid, Versus. 


VER SUR, &. f. Vitr. Eocoignure.fdérour,rezour.m. 
Col. L'endroit où les bœufs rournent, filon. Verfwræ me- 
dia, 1p. Le milieu du fiilor. Verfura fumma. Cox. Le 
bout du fillon où les bœufs rourcent. Pi rfuram facere. 
Cic. Ferfuré foluere. T3R. Phorm Emprunter pour payer 
les creanciers, payer une dette en ne faifaur que changer 
de creanciers. 19 eodem luto hafitas , verfurà folu:s, Get. 
10. Mon pauvre Geta, tu es toujours dans Je méme bour- 


bier, eu fais ua trou pour en bouche: un autre. 
VERSUS. {adw.) Cie. Vers , devers. Erunduffum 1er. 


sk:. 1n. Vers Brundifium.b, Brindizi. Vid.beuxpurun. 


La 


VERSUS, à , #m. Cic. Tourné, Ovid. Chargé. Tac, 
Renver(é, feraduic, [?1awr. Balayé.(part.) de Verrans, 
G de VsRRERS, 

Verfus ia terram.P. Tourné vers la terre. Ad Exorien. 
tem verfur. VARR. 3.R. R. 9. Tourne vers l'Orient. Perf 
fgé. Vino. Mis en fuite. Perfo pollice valgi quemiibes oc. 
cidunt, Juv. 3, Dès que le peuple fair figne en cournant Je 
pouce , ils fout mourir le gladiateur. 


VER. 
iquid. QUINT. 1» aliqua re. Traiter de quelque chofe. 


























Verffisr faire 


VIR. 

VERSÜS , &r. m. Virg. Vers , (rang. m. rangée, [li- 
gue. f. [verfer. m. fpoële. f. cournant. m. voix. f. [Cou. 
Sillon, m. Verfus frribere , tornare. Veclfer. Verfus male 
tornati. Hor. Vers malfaits, Un nouveau Commentateur 
prétend qu'il faut lire ter nari, au heu de rornati dans cet 
‘droit d'Herace. Verfus uicumque condere, Rimailler, 

VERSÜTE. (adv.) Cie. Finemenc, addroitement, Fer 
futé malus. Don, Phor. 2. 1. 59. Rufé & méchant, 

VERSÜTIA , 4. f. Bibl. Finelle, fourberie, rufe. f. 
Sciens verfutiam illerum, Bisz. Connoiflant leur hy 
ciifie. Verfutie parabolarum, 1n, Les myfteres des para- 
boies, Verfutia fermonum, Bisz. Ce qu'il y à de plus fub« 
tile dans les difcours. _ 

VERSÜTILOQUÜS , #, #m, Cie. Fourbe , qui fe 
déguile en parlant. 

VeRSUTIOR , eris. PLAUT. (comp.) cd 

VSRSUTISSIMUS , #4, #m, V. PAT. ({up.} de 

VERSÜTUS , à, m, C1 c. Qui al'efprit vif, fn, 
rufé, addroit, diffimulé , ffourbe. (n. Je in omnes 
fpecies vertat.) [Syn. Callidus, afiutus, [ubrilis.] 

Vir verfutus odiofus eff. B18 1. L'homme diffimulé fe 
rend odieux, # Verfutos appelle quorum mens celeriter 
verfatur. Cic. 3. de Nat. 

VERTAGUS , gi.m. Mart. Chien de chafe. 

VsnTARUM,f. n.Eccl. Vercou,Monaftere près de Nantes, 

VsRTAT. (3.{ubj.) v. VsRTERS. 

VERTSEATUR utrum. Liv. Il s'agifloit de fçavoir f. 

VERTEBRA , 4. f, Plaur. Vertebre , os de l'épine de 
dos. (R. VERTERS.) 

VERTÉBRATUS, à, sm. PL. En forme de vertebre,. 
fait corame les verrebres. 

VERTENDUS , 4, #m. (part. pall.) & 

VsnrTens, fis.Jusr.Tournant.(part.aét.)de Vsnrsns. 

Vertentes terga, B181, Tourvant le dos, prenaat la 
fuite. Vertente anno. 1n. Un an après. Quod iter Xerxes 
anño vertente confecerat, Agefilais triginta dicbus tran- 
fit. C. Nsr. Ageblaüs ften vrente jours le chemin que 
Xerx-s avoit ré un an entier à faire. 

VER , vért , vérts, vérsum. Ci1c. Tourner 
renverfer , changer, feraduire , (tromper, (à vere, qwiæ 
vere, annus incipit verti.) Sun. Convertere, commutare,. 
evertere, perdere ,rapere , transferre ,tribuere, 

Verters agrum, Pi. Terram. Vire. 1. Georg. Labourer 
la cerre.—animam. PL A UT. Refpirer.-4rms aduerfus. 
Jusr. Liv. Touruer fes armes coutre.—aures ad pacem. 
Pr o ». Ecouter des propofitiors de paix.—benefcisem im 
injuriam. PL. Paneg. Prendre un biecfait pour une inju= 
te—cratres. Vic. Vuider les pois.—culpam in aliquem, 
Liv. Rejetter la fauve fur quelqu'un.—feris ludo. Ho R. 
Plaifanver des chofes les plus ferieules.-/olum exilis cam 
fé. Cie. Aller encxil.-1ergs. Cas. Prendre la faite, 
tourner le dos. Vertendi foli caufa, Cic. Pour changer de 
lieu, pour changer de pays. Vertere rerram. Culriver , la« 
bourer la verre, (parte que l'on rerourne la terre , avec 
la charrue , ou avec une bêche, en la labourant.) 

Vartere alieui vitie. Hor. Faite un crime à quelqu'un , 
le blâmer.—flulritia. PLAUT. Regarder comme une forri— 
Le. Vertere de, ex Gracis. Tur. Graca. Cie. Traduire du 
Giec. Qua faviria deinde verterat in avaritiam, T ac. 
Cette cruauté fe changea enfuite en un defir infatiable 
d'avoir les biens. Verrere in bonum. Cas. Tourner,chan— 
ger en bien.—n cinerem. O v 1 D. Réduire en ceodre.—irs 
contumeliam, C4s. Faire Un affront.—in crimen. Faire un 
crime de.—ix dorfurm, P 1. Mecrre fur le dos.-ir lupos, In. 
Changer en loup.—ir morem. Tac. Faire une habitude. 
in Provincia formam. 1 b. Réduire en Province.—in mes 
orer flatum. SusT, Aug. Mettre dans un meilleur car. 
Verritque nomen ejus. Bi8z. Changea fon nom. 1n perni- 
crem 1pfis vertebar, T A c. Leur étroit funsfte. Fertere fefe 


18 imaginem alicujus, PLAUT, Prendre la figure de quel- 


TER. 
qu'un.—/s in Aquam. Cic, S: changer en cas. T'ertini au 
tem verteratfe aditer. Big. Et le troifiéme tourna vers 
le chemin. Qwocumque fe verteret. In. De quelque côté 
qu'il tournät fes armes. 

“& Vertere le prend quelquefois pour le paffif verti. 
Fortuna verterat, Liv. La fortune éroir changée. Res tibi 
benè, feliciterque vertat.PLavT. Que vous réuffiffiez dans 
cette affaire. Quod nec benè vertar. Vino. Plaife à Dieu 
qu'il luieo arrive du malheur. Verterat in avaritiam. 
Tae. 4. Hift. r. S'éroit changé enavarice. Vertunt res 
malè, PLaUT. Les chofes vont mal. [Vertere pollicem. 
Tourrer le pouce , toit une marque de condamnation , 
Comme au contraire, premere pollicem , Exoit un figne de 
grace & de faveur. Vid. Pourax.] 

VERTE, vertür, vérsis sum. (paff.) PI, Etre changé. 

Vertiin lupos. PL. s. 22, Etre changé en loup. Triffiria 
veférs vertetur in gaudinm, Bin, Votre crifiefle fera 
chaogéeen joie, Verritur res in periculo, PLAUT. L'affai- 
ze ef en danger. Vertitur in voluntate, Liv. Cela dépend 
dela volonté. 1» eo wertitur falus. Ip. Le falut dép-nd 
de cela. Vertitur virtus in, Cie. La vertu confifte.—tem- 
pus. Le cemps fe change. Vertebatur utrum, Liv. Il s'a- 
gifoic de fçavoir fi. Vertetur in fanguinem. B 1 m1. Sera 
changé en (ang. Aqua verrende. Ovin. Eaux qu'il faut 
craverler. Vertendis nata figuri In. Née pour faire chan- 
gerde figure. Verfa eff in flatuam falis. Bin. Elle fut 
changée en une ftacue de (el. Werfa eff in colubrum, 1 ». 
Elle fut changée en Serpent. 

VERTEX , icis. m. Virg. Le fommer , le haue , la ci- 
me , fun courbillon ,un ouragan. Her. La vête. (R. Vsr- 
TsRs. Vid, Vortex.) Vertex amoru. CATUL. Le corrent 
de l'amour. Vertex arci. Lucr. Le dorjon , le haut de la 
Citadelle,—ærbor;s, PL. La cime d'un arbre.—capiris, Crc. 
Æ. Le fommet de larêce. Hie werrex, W 1 R 6.1. Georg. Ce 
pole. À vertice tempefhar. Ip. 2. Georg. Tempête qui vient 
du Septentrion. Delorum vertices, Post. Cic. Les dou- 
Jeurs aiguës d: la colique. 

Vsnricas. Les gonds d'une porte, 

VsRTHINUM , 5. 0. Ecel, Saint-Ludger,en Allemagne. 

YERTIBÜLUM. Le mêmeque VsRrasRa. Vertebre. 

VERTIEÜLATÜS , à , mm. Fait en vercebre. f. en 

VERTICILLATÜS.Ceif. S$ forme d'anreaux, ver- 
ticilié. 

+VERTICILLA, &. f. Bud, Elpece d’infeête. 

VERTICILLÜM , 5.0. ? Crocher,ctampon,croc un 

VERTICILLÜS , 5, m. $ cobiner.Vid.VsRTICULUM. 

VERTICOR DIA Penss. V. Max. Venus la chafte, 
qui dérourne de l'amour deshonnéte. 

VERTICOSUS , 3, #m. L 1 v. Qui va en tournoyant. 

VERTICULE , 4rmm.f. Lucil. Les jointures,les ver- 
tebres, Vid, Frst.fWirr. Perices pieces de fer dans une 

machine , pour en faire tourner de plus grandes. 

VERTICULÜUM , ï. n. Le vertele, ce qu'on atrachoi 
à un fufeau pour le faire rourner plus facilement. 

+ [Je n'ai pas encore vü écrir le mot de vertele , d'ha- 

biles_gens m'ont afuré qu'il éroit françois.] 

VERTIGINOSUS,4, #m. P1.Qui eit fu jet au vertige. 

VERTIGO, gir1:. F. PI. Tournoyement , [vercige.m. 
Vertigo cœlr, in. Mouvement circulaire des Cieux.-re. 
rwm. Luc. Changement dans l'Erac. Spiritus vertiginis, 
Bis. Un efprit d'erourdiflement, 

VarTITUR. Vid. VERTERE. 

VERTO , vertis. Vid. Vsrnrars. Tourner. 

VsRTOR, VERTSRIS. Pr. Varti. Etre courné. 

VenTUNT.(3.pl.) v. VERTERS. 

VERTÜMNUS, 5. m. Hor, Le dieu Vertumnus , qui 
prefdoir aux mouvemers de l'efprit humain , (elon l'er- 
seur des Payens. (à vertendo , quod vertat Cr muet cogi- 
tationes humanas.) 


VÉRO. n. (indecl.}Pirg, Une broche, lun dard, fftyle. 


V ER. LEE 
Var Va , um, verubus, (pl) d: Venu. Broche. 

Verubus figunt, V 1R G. Ils metiecx à la broche. 1m ve 
rubus torrebimus. | D. 1. Georg. Nous ferons sduir à 

broche. | 

VERVACTÜR , 5rïr. m. Serv. Nom d'un faux dieu 
qui prefidoit au labourage , & que le Prêtre invequoic 
quand fl failoit un (acrifice à la déeff: Tellus , & a Ceres. 
Il invoquoit auffi les disux (uivans, Reparater , 1mporEt= 
tor, Infitor, Obarator, Occator, Sarriror, Subruncina*. 
ter, Meflor, Conveëtor , Conditor, Promitor: S 5 R V. T- 
Georg. zr. 

YERVACTÜM, i. n. Varr. Pl, 18, 19. Terrequ'on a 
labouréc au Printemps. Qydd were femel aratum eff ver 
vaétum vocatur, Ip. (Were a%um. ï. €. aratum.) 

VsRUCULA , armm, f. pl. Eccl, Rocles, Prieuré en 
B:rri. 

VsRUCULUM , i.n. Ecel, Veroucq , au Duché d'Ur« 
bia en Italie, | 

YÉRÜCULÜM, h. n. PL. Perie broche. (dim.) de 
VsrU , brocherte, cherche- fiche , mandtin , poinçon, 
ourer, Versaculwm doliare. Un fauffet. 

VerRvacARIUS, fi. m. Eccl, Jean le B:rger, honoré en 
Artois, ji 

VER VECEUS , à, üm + mouton , de belier, 

VEVECINÜS , à , äm. Pz. & (R. Vervax.) 

VERVEGNUS, 4, #m. Le même. 

YERVEX , écis. m. Cie. Un mouton. Vervecis femur, 
coxa. Ure éclanche, 

VERUINA , à. f. Plaut. Dard court & pointu. 

VERULA , 4rum. Front Ville du Latium,aujour< 

VERULANUNM ,é.n. : É d'hui appailée Yeroli. 

VsRuLAaMI CasTRUM. Ecci. Varlingaceiter, en An= 
gleterte. 

VsruLtAcUM , à. n. Etcl, Barlieu, Pricuré ca Berri. 

VsrULUS, 5. m.Eccl. Vorle, honoré à Chatillon fur 
Seine. 

VERÜM. (conjonét.) Cic. Mais. 

Veriem enim, verkm enir: vero. Cie. Mais. Verëm 
etism, Mais auffi. [Syn. Sed.] Ar enim , verum! T 5 R4 
Fort bien , tout de bon ? Cela eft-il comme cela ? Perwms 
Ip. Oui. | 

VERÜM , 5. n. Cie, Le vrai, la verité. Verum fatere, 
Dites la verité, avouez le vrai. [Prd. Venus. 

VsRUM. Vid, Vary. Une broche. Verum extergetur, 
PLaur. Rwd, 5. 2. On efluie, on écure une broche. 

VERÜNTAMEN. (conjonét.) Cie. Mais , cependant. 

VERÜS , 4, #m. Cie, Veritable, vrai, feffétif, fin, 
franc , ferieux, fincere, naturel, folide, fjuûte. Vera 08 
jurgandi caufa fit, ff demeger. T a R. S'il refule , j'aurai 
us jufte fujer de le quercller. Syn. Solidws , fincerus , gera 
manus.)( Fucatus, fimularus, 

Verum dicam. Cic. Je dirai la vericé. Negas effe ves 
rum, Cic. pro domo, Vous dites qu'il u'eft pas juite, 
Verius num me decernere ferro. ViRc. Ii eft plus 
jufte que je combatte feul. Neqwe vertu: «jt, Cic. Li n'eit 

as plus jufte. Verifima mortis image. Ovin. Un verita= 
le portrait de la mort. 

VarUs, 7. m. Ecel. Ver. 

VÉRÜTOM , fi. n. Caf. Un dard court &aigu. 

VÉRÜ TÜS, à, #m. (Selon quelques éditions.) Armés 
de dards. 

VESANIAÀ , &. f. Her. Folie. In tantum vefania prorm 
perunt. Bis. Ils font venus à un cel excès de folie , leur 
folie a pailé à un telexcès. 

VESANIENS , ris, Car. Furieux. 

VESANOS , à , #m. Cia. Excravagant , fou , infenfé. 

x veparticulà priuar, Cr fanus.) Sy. Vecors, infanus. 

VsscsnDpo. À mauger. (ger.) ©» VasCENDUS, 4, sm, 

PL. @ Vsscans , entis. Ip. (part.) v. 
VÉSCI, véfidr. Cie, Vivre, Le vourrir de. Ur habeans 
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beant ad vefcendum. B1281. Afin qu'ils aient de quoi fe 

poutrr. Ad -efcendum aptus, Cie. Bon à manger, Nec ef. 

cie vifeuntur, nec potionibur. Ip. L-s dieux ne mangent, 

sine boivene, Vefe: ferpentibus. P1.Se nourrir de Serpens. 
de [On die vefcr aliquæ re, Cic. aliquid. PL. ex , de 

aliqua re. Bis1. Se nourrir de quelque chofe.] 

VESCULUS , 4 , #m. Fast. Sec, maigre. (dim.) de 

VÉSCUS , 4, #n. Virc. Qui n'a pas grande fubftan- 
ce, grand fuc. PI. Sec, maigre. Ovid. Pexit, | 4. Gel. 
nourtifarre. (nr. Ve, @ Esca. Nourriture.) 

Vejta falicum frondes. VN1RG. Feuilles de faules qui 
n'onc pas grande lubftance. Tele aranearum vefta. Surv. 
Les toiles mirces des araignées Vefcuwmque papaver. ViRo. 
E: le pavot nourriffanr. Vifeum fal. Lücr. r. Du fl de- 
vorant. % Ve particula tüm intentienemn (ign:ficat , tüm 
minationem,  veleum atriu/que diver{a fign fcationis 
vim rapit, À. GELL. 16.7. 5. 

Vzserim. (acc.) de Vaseris, à, m. Liu. Veler, rivie. 
re de Campanie, près du Mont- Yefuve , qui fe décharge 
dans + G rfe de Nap'es. 

VÉSEVUS , 5. m. Virg. Le Mont- Veluve, qui vomit 
dec Aamm:s par le haut. Cet embrafement fur fi violent 
fous l'Empire de Tire, qu'il emporta Piine l'Hiftorien , 
quis'é:oic aprroché trop près de gette montage. 

VESICA, &.f Cie. La veflie, Marr. EsAure de ftyle. 

VBSICARIX, 2. f. Pl. Vefcaire,plante,bagueraudier. 

VESICARIOS ,4.#m.Scris Lanc.Quieft de la veflie, 

+VESICATORIUM, # s. n. Veficatoire. 

VESICULA, &.t. Petice v:ffie. (dim.) de Vasica. 
Boule ,enlevure, vefcule.f. Prficula gutruris. Binc.La 
perit= vellis du gofier. 

VESO , onï:, Un Purois , animal. 

VESONTIO , onis. f. B-laiçon , Vil'e Capitale de 
Franch:- Comté, fur le Doux , :efidl:uce du Parlement, 
L'Archeséque 12 dir Prince de : Empire. Le Doyen du 
Chanicre « le pas à 4 pjauch: de l'Archevéque, avant les 
Evéèques dela P.uvinee, Les Cha:oines portent le violer. 
Le Roi LOU:S XIV. s'eit re:lu maîcre de cette Place 
& de rou:s la Prurinee l'an 1674. 

VESPA, &f, PI. Guépes. f. Mififli anteceffores exes. 
cities su mrjpas. Bin. Vous lcuravezervyé des Guc- 
pss,pour étre come les avant-coureurs de voire armés, 

VESPASTANUS, 5. m.Eatr. Vefpañec , Empereur & 
pere de dsix Empereurs Romains, Tire & Dommities. 

VESPER, is.m.Cæs.êri.Cic. ? Etoile, appellée Venus, 

VESLERA , &. f, P!, qui paroït là premiere 
après le Soleil couché,fle foir. U/qwe ad veizeram, efpe 


ru. Biar.Cic.Jufqu'au loir. A vefhere,ufque ad vefperans. | 


Bass. D:puis c: foir-là, jufqu'au foir du lendemain, 44 
vifheram, Cic. Primé veitera. Liv. Leloir , fur le air 

VESPEREÆ , arum, F. Vipres. Vifbera Sicwa, Les Vé- 
pres Sicilienres. C'eft ainfi qu'on appelie le mada: 1 - Je 
tous les François, qui [e fiten Sici fous Charles, Duc 


: ŸES. 
VasPrRNUS, 2,13. PLAUT.Le même que V £SPERTIN US 
VESPERTILIO, 57:.m.P!. La Chauve- Souris. [ Dig. 

qui a la vü: foible, [jui-ne fort que la nuit, & fe cache 
le jour. Talpa dé wefpertilione:. Bisz. L:s Taupes & les 
Chauve- Souris. : 

VESPERTINOS , #, #m, Cie. Da foir. Vefpertins 
oratro.Eccz.Priere du foir. Sacrificium vefpertinum. Bias. 
Sacrifice du loir. Vefpertins regie. Hor. L'Occident. 

VÉSPÉRÜGO , ginis. f, Plant. L'évoile du foir,qu'on 
appelle auffi nogifer & no&urnus. Le matin on l'appelle 
lucrfer & Eous. C'eft l'érvoile de V:rus. 

VESPÉRÜS , 4, #m. PL. Du loir. Vefperum tempus. 
Pre Le foir, | 

VESPERUS , 5. m. Le même que Vasper. # { Jev'ai 
point trouvé d'exemple de Vefferus au cominatif. 

VESPICES, cwm. Fast.i.e, futers denfa. (diéfa à 
veftis Æmilitudinc.) 

VESPILLO , onis. m. Mart. Celui qui enterroit la 
nuit les corps morts de ceux qui ne pouvoient pas faire la 
dépenfe d'une pon:pe funebre. {Corbeau ; Crieur, 

VasrRiMiuM, di. n. Ecrl, Veiprim ,ow Veifbrun,Evé- 
chéen Hongrie fous Strigouie, érigée en Evêché fous 
G'an vers l'an 1000. Cette Viile eft à la fource de Sar- 
wize. Son Prelateft Chancelier de la Reine, & a droit de 
la lacrsr. 

VESTA, 4.f. La déelle Vefta , ou le feu qui lui &toit 
contacre. ; 

VESTÂLIS , ir. f. Ovid Une Veflale, Vicrge con« 
facrte au cuire de la décffe Vefta, pour conferver dans 
fon T.mple le feu facré. 

VESTALIS, dé (adj.)Tac, De Veftale.Veffalibus facris 
pracfie. An. 2. An. 66.Prefider aux (acrifices des Veftales. 

Vasts. (2bl.) de Vasris. 

VESTER , véjira, viffrum. Cic. Vôtre, Vs , omnium 
veflrus: bana. Ip. Vous, tous vos biens. Aperientur oculé 
veilr:. Bier, Vos vux fcront ouverts. | 

VESTIA, 2 {. Veflià Oppiana,uom d'une Courtifane. 

VEstiANTUR, (5.pi. {ub}.) v. VesTiRs. 

VESTIANÏICM, : 5.0. Pl. Armoire, f. coffie, m. gar- 
derobbe. f, lien cù l'on met les habits. Coi. Les habits 
memes, fve arr. f 

VESTIARIUS , 4, ww. Car. Vefliaria arca. Ip. Ar 
mor”. 

VESTIARIUS, 35, m. PL. Tailleur, Marchand d'ha« 
jh: . 
| VistiatT. (3. fubj.) v. VssTiRs. 

VE: TIBOÜLÜM , 5. n. Cie. Avaot- court. f avaat-lo- 
| is.m. velbibiie.m. encrée.f.(R. VESTA. 1€. 474, qued im 
domcrurm ingreffibus @r fpatiis ara folerent locari. Vid, 

SsRY. 2. Æ 9. , 

Vssrigucrum #rtss. Quint. Le commencement d'une 
| fcience, d'unare, les premiers élsimeus.-S'eilie, Cie. L'en- 
lerée de la Si. ile. In viffibule tabernaeuls. Bis. À l'entrée 


d'Anjou , Comte de Provence, Roi de Nepls: & de Sicie, | du tabernacie 


Le fire de ce maffacre fur le premier coup de Vépres de 
la veille de Piques de l'an 1282. | 

VESFERANTES. Pid, V:SPERASCENTE. 

VESPERALIS plags. Sos. L'Occidenr, | 

VESPERARÉ , 5 , 4u5, dtm. À. Gui. Ubi jam vef- 
perauerat. ip. Loriqu'il étoit nuir, 

Vefherafcenie cœlo, C: Nxp, Dre. Tac. Au foir, 

Visrerasc:r, (linperf.) Ter. [left nuit. 

VESPÉERATUS des. Soc. Jour fur {on déclin. 

VESPERE, Le loir, Vejhere Sabbati, qu 

Vssrsrt. (abl.) Cie. à Iucefaie in prima Sabbar. Bin. 
A la fn ie la nuit du Sabbar , lorfque le premier Jour de 
la S:maive commença à paroître. 

VESPÉRLA, arure. f. pl. Wefperiarum Aus. Uuc Vel 

enec'eft ur Acte ou une Thefe, qu'on fouviect en Theo. 

logie dans s'Univerfité de Paris. 


Vesrisus. (abl. pl.) de Vasris. Habit. 

VESTICELS 54 A {(aiy) 4. Geil. Qui eft en ige de 
pub:r &, (prour ment c-lui qui a delà barbe,) parce que 
wifi, selon S.rvius, fignifie barba, (Arrogari non poteft 
mi ja cf eps. À. Gr. 5-<. 19. Des 

VESTICONTUBERNIÜM , is. n.Patr. De iis di. 


tue quifub eadem wefle Jur. 


Vasrues. (2. fur. a&.) Vasriarur. (3. fur. pal.) v. 


VisTiRs. 

VESTIFLÜUS , à , #m. À Us. Qui porte une robbe 
trail: ante. 

VasTIGANS anti. VIR 6. (part-) v. 

VESTIGARE,5.4vi, âtém, Cie. Chercher, re= 
chercher , jailer à la vue, oblerver. Wejfsgarenrer. SrAT. 
Suivic à la pifte, Vefligare ocnlis. V 1R 0. Chercher des 


der.  . 
LL SE VESTIGATIS, 


VES. 

VESTIGATIO, ünï:. f. Apul. Recherche. f. Syn, In- 
mefligatio. 

VESTIGATOR ris. m. Varr.Celui qui va à la pifte, 
wo chaffeur , fcelui qui cherche. 

VESTIGIUM , 35. . Cic. Route. f. pas. m. pifte, ap- 
parence, crace des pieds. f. veftige.m. (R. Veffis quod fit 
veluti pedis teçumentum.) Vefligia fraudis prifea. V i1c. 
Ecl. Des marques de notre ancienne fourberie. Vffigie 
temporis. Ces. 2. Bell, Civ. Aufirôt, en un moment, dans 
ua ieftant. re 

VESTIMENTÜM, fi. n. Plaut, Piece d'étoffe dont on 
fe fervoic pour couvrir des lirs , pour faire des tapis, Cir. 
Habillement , habit, vêtement. #. Syn. Viffs. 

Veflimenta lavare. Bimz. Laver {es vêétemens. Scidir 
veftimenta fus. Ip. Déchira (es habits. Nec vas, nec 
veflimentum, Ter. Ni meubles , ni éroffis. 

VESTINE , ôrmm. PL. Peuples d'Ixali- voifias des Sa- 
bios, renommés pat leur fromage. Les Veftins. 

VESTINUS , à, #m. MaRrT. Qui concerne ce peuple, 
de Veñin. 

VESTIO , véfhui. Vid. Visrira. 

VESTIPLICA , 4. Quinr. Qui plie les habics, file de 
Chaibre. (R. Vasris,@ PLicans.) 

VESTIRÉ, wiffis, neflivi, veflitmm. Cie. Vétir, 
babilier. (r. Vasrtis.) [Sÿn. Amicire.] 

Viflire auro & argento. Biss. Couvrir d'or & d'argent. 
Ancilla tot me vefliant. Tan. Heaut. 1. 75. J'aurai tant 
d'efclaves, qui ne feront occuppés qu'à faire des éroffes 
pour mes habirs. Les Anciens avoieat des efclives chez 
eux pour filer , pour coudre, pour faire des é.offss. 

VESTIRI , 5 ür. (pafl.) Cic- Vefhrri pile, PL. Etre cou. 
vert de poils. Vefhiebantur tabulis, Cie. Etoient garvis de 
tabieaux. Veflinntur contra frigus, Quinr. Sont couverts 
conrre la violence du froid, Vrfiierur ed Aaron. Aaron en 
fera revéru. . 

VESTIS, is. Vire. Etoff- pour couvrir Les lits, pour 
faire acs 1apis. f. Cre. Habir, habillement , vêtement. m. 
Moili pubfcere sifte. Luc R. Avoir du poil folet. Exuir 
veflem fhin:s. Vn. Le S-:peic quite fa peau dans des épi- 
. mes. Arañer veliis L'ucR. L. 3. Toile d'araignée. Sesffis 
weffihas. Bis. Ayant dechiré fes habits. 

VESTISPICÀ ,& f. Servante, fille de 

VE: TISPICOS , 5. me. plaur. à chambre , yalec de 
gardmiobbe, (46 n/prerem dis frequenter vejiibus.V ARR.) 

Visrita. Vid. VEsTiTUS. 

VasTITIOR , #r:5. APUL. (comp.) € 

VisTUTiss1MUS, 4, 4m. Cou. (iup.) de Vasrirus. 

+VESTITOR , orës. m. Lampr. Tailleur, fvaler de 
chan bre 

TVESTITRIX, #eis. F, JUN. Penna weflitrices, Ip. 

obb: ou couverture de p'umes. 

VESTITUS ,à,wm, Cic. Vêcu, habillé, couvert. 
fparc. pal.) v. Vesrins. 

Vifiitus genas. 5 5N. TR. Qui a de la barbe—gramine, 
Ovip. 7. Faft. Couvert d'herbes. —#rboribus , flonibus, 
frugibus. Cie. Couvert d'arbres , de flcurs,& de fruits.— 
aurata crnarmenta. PL A U +. Kevécu d’un habit broché 
d'or, Pecus vefiriffimum. Co 1. Tiouppeau le plus véru 
de cous. Home mwubus wvuflitus, Bisz, Un homme vêtu 
avec luxe & avec mollefle. 

VESTITUS , #1, m C:e. Habillement , habit , orre. 
ment. m5. Vicis vefhitufque.Cic. La vie & l'habit. Aéfyse 
veffiu Brsr. Sans habit. 

VÉSTORIUS, 15. Ce. Veflcrius éroic de Pouzzol- 
les , & yraud ami de Ciceron, Cer Orateur en parle iou- 
vent dans 1e: Lec:res. 

VESTPHALIA, £. +. La Wefipha'ie, Province d'AI- 
lemas: : ,deut ia Ville de Munñet sit la plus coufi lerable. 

MESTPHx IS IA, Z. f.Li Wefiphuie, dans la Hollande. 

MasTha. Vid. VaSTIR. 


VET. 1 

VESTRAS , æris. (adj.) Qui ef de votre pays. 

VastRi. Vid, Visrsr. Votre. 

Veftrumeft dare. O y 1 D. C'eft à vous à donner. (On 
fous-entend officium.) 

Vasrei, Vssrnum. (gen. pl.) de Tu, vous. Omnium 
veftrum bons. Cic, Tous vos biens. 

YÉSÜLUS , 5. m. Co!. Montage de Ligurie, où le PÈ 

rend fa fource. (Columelle fait longue ia premiere fyl- 
< de ce mor.) 

VESÜNA , on Ville de l'Aquitaine, amjour- 

VESÜNNA , £. f. PI $ d'hui Perigueux, Epifcopale 
& Capitale du Perigord. Vid. PsTROcORIUM-. 

VESÜNTIO, ônis, & 7? Befançon, Ville Capitale de 

VESÜNTIÜM , i 5. 0. $ Frarche. Comté fur le Doux. 
Il y a ue Archevêque , un Parlement , &c. Les Chanoi= 
nes portent le violet. Vid, VssonT10. 

VÉSÜVINUS, à, #m. Srar. De Veuve. 

VÉSÜVIUS , 35. m.@ ? Le Mont- Vefuve proche de 

VssUvUs, £. S Naples. Vid. VisavUs. 

Varasant. (3. pl. imp.) Varasunr. (3. pl fur.) v. 
VsraRs. Non me tlla vetabunt frigera. Vire. 10.Erl. 
Le froid,quelque grand qu'il foit , ne m'empéchera point 
(d'aller à la chaffe dans les forés.) 

Vsrtans, tis. Cie. (pait.) v. 

VÉTARE, vëris, vêrirum. (plus ufité que) véravi, 
vérssum, Cic. Empêcher , défendre, fprohiber , (terme 
de Palais, )retrancher. (R. V 1.) Vetare eff diéis , verb's, 
prohibere wverd faëtis refiftere. Sxw. Prohbibeo, arceo, ab. 
fterreo. }( jubeo, cogo. 

Vetui. O x 1p. J'ai défendu , j'ai empêche. Vrtwerar, 
Cas. Celar avoir déf:ndu à fes Lieutenans. Quid wrrar ? 
Hon. Qui eft-ce qui empêche { de dire la verité , en rail. 
lant?) Ait eje vetitum, T à R. Il dit que cela étoit dé- 
fendu, Verare Dominum accipimus, etiam eum quiignorat, 
hoc eft, qui non confentit. Dié. lib. 47. Tit. 2, d, 48. 

‘% On rapporte ce vers de Perle. Sas. 5: 

Excepro fi quid M afuri rubrica vatavit. 

Pour donner vetawit au verbe vetare, mais bien des 
gens lifent notaurr , au lieu de veræwit. 

YÉTARL, vëtür, vérarits, où véritis RER 
Qyppe veter fatis. In. r. Æn, Parce que les deftins m'en 
cmpéchent. Agimus quod vetamur, C 1 c. Nous prenons 
plaifir à faïe ce qu'on nous défend. Eff qui veratur pec- 
care pra smopia. Braz. Tels'abftienc de pecher,parce qu'il 
n'en apas le moyen. Vetari fans à Spiritu Sanéto, ACT. 
Arosr. Ils furent empéchés par le Saint Efprit. 

k Quoique verare ne falle point communément au [u« 
pin, veratum, on dit cependant , fi nous en croyons L, 
Valle , VérAtie, 

VÉTATIO , anis, f. € 7 Qui viennent du fupin ve 

VÉTATÜRÜS , à, wm. S ratum, qui ét hors d'ula- 
ge. Veratis, déf:nfe, eft dans Servius auflibien que veraui. 

VÉTATUÜS, à, m, Con. Défendu. (part. pall,) & 

Vatsm. ({abj.) v. VETARGS. 

VÉTÉR. (pour) Varus , veferis. Ancien. 

Varaë a.( n.pl.) Les chofes anciennes. Vid. ViTUs. 

YÉTERAMENT 4, orwm. 0. pl.Jun. Vicillerie. 

VÉTÉRAMENTARIÙS Swror. Susr. Un Savetier. 

VÉTERANIO, omis. m. Eutr. Vid. V5TRANIO. 

VÉTÉRANUS , à, mm. Cie. Veceran. ÎLiv, Vieux, 
ancieo. (R. VstUs.) Veteranus miles. C 1 c. T'ufe, Soldat 
veteran. % [11 falloir avoir fervi vingt ans dans l'Anfan= 
terie, où dix ans daus la Cavalerie pour être foldat vere- 
tan. Bud.] Veterana mancipia, qua anno continue in urbe 
lervierent, Marciao. l. interdum 16. de publ. Ge wveëlig, 
Elclaves vecerans , four ceux qui ont fervi à Rome uie 
aonée toure entiere, Vererans vitis, C o 1. Une vigoe qui 
cit vici'le. 

VÉTÉRARÉ 52, avi, atum,Cuzs.l. 3.11. Devenir 
vieux. B:bl. Rendre vieux. Dicende sr se Pris 
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13$f4 VET. 
mum. Bisv. En difant un teftament nouveau , if a montré 
que le premier fe pafloit. 

VÉTÉERARIA , rm. n. pl. Sen, Ep. rrs. Serre où l'on 
mettoit les vieux fruits, cave où l'on f-rroic les vieux 
vins. Afpice veteraria noftra. Ip. Voyez nos (elliers. 

Vsrrrnascs. (imper.) v. 

VETERASCERE, fei, fs. Cor. Vieillir. 1llwd vete- 
rafcit, Cela eft vicux. Sicut vefliments veterafcent. B181. 
Es vi-illiront tous , comme un vêtement qui s'ufe, 

VÉTERATOR , ôris. m. Cie. (ppr.) Ua vieux efclave. 
Vid. Uzv. Dic. de Ædil, Ed. Vieux routier, qui a l'ufa- 
ge de certaines chofes. Ter. Un fourbeachevé , rufé , un 
rrompeir fieffé. 

YÉTÉRATORIE. (adv.) Cie. En fourbe,entrompeur, 
avec fourberie. 

VÉTÉRATORIOS , à, #m. Cac. Plein de tromperie , 
de fonrbe , de rufe. 

METERATRIX, cs. F. Apu. Veteratrix femins, In. 
Femme tromprule & rufée. 

VÉTÉRATUS , 4, #m, PL. Invereré , envieilli. (part. 
palt.| v. VsTsRARS. 

VÉTÉRES , #m. m. pl. Cie. Les Anciens, l'Antiquité. 
Vid.Yarus. 

VÉTÉRETÜM , 5. n. Col, r, 3. Champ qui a été plu- 
ieurs années (ans être cultivé. 

VÉTÉRINÀ, ((uppl. Zwmenra.) PL. Bêres de voiture. 
Vid. VETsRINUS. 

VÉTÉRINARIOS, à , #m. Co. Qui concerne les bé- 
tes de fomme,les chevaux. Vererinaria medicins. Ip. Art 
.de panfer les cheraux. 

VÉTÉRINARIUS. Col. Un Maréchal qui fçaic pan 

fer l:s<h-vaux 

VÉTÉRINÜS, 4, #m, Luc. Qui regarde les bêtes de 
fomme. Vererina beffis. Car. Bèce de fomme. (R. à Ys- 
HENDO, q. vehterinus.) 

VarTaRIOR , 0715, PLAUT. (comp.) de Vsrus. 

VÉTERNOSE. {adv.) En lâche, avec laogucur. 

VasTaRNOSISSMUS , #, mm, {(up.) de ‘ 

VÉTERNOSUS , à, #m. Tan. Endormi, [lérargique, 
endormi d'un proford fommeil , lérargie , parefle. 

YÉTERNÜM , 5. PLauT. Le même que V&TRRNUS)i. 

VÉTERNUS, 4, #m, APUL. (pour) VsTaRNOSUS- 

VETERNUS, 5. m. Virg. Oiliveré, parelle, létargie.f. 
Num eumuetirnus, aut Aqua intercus tenet? PLAUT. 
Men. Eft-il malade de lérargie ,ou d'hydropifie ? 

VÉTÉRO , #5. Vid. VsrsRaRs. Vicillir. 

VÉTERRIMUS , 4, #w». Vire. Tres ancien. (fup.)de 
Varus 

NAIREUR » #1, 0. Cie. Virg. Ce qui eft défendu , dé 
-Fenie, 

VETITÜS, à, üm. Vire. Défendu, fprohibé.(part.)de 

VETO , 4r, Vid. Vsrars. Défendre. 

YETONICA , à. f. PI. La Betoine. Vid, BsTonieA. 

VÉTOR , 2rir. (pall.) Vid, Varani. 

VETRANIO, ônfs. m. Viä. Vetranion. Eutrope l'ap 
pelle Vereranion,qui prit la qualité d'Empereur Romain, 
‘dont i; fut dépouillé par Conftance,qui l'avoir attiré dans 
fon parti, pour faire la guerre de concert à Magvence leur 
Comp-riteur. Vrd, EUTR. /. 10. & Zoxim. 

VETTONES, #w. m. pl. PL, Peuple de la Lufiranie. 

Vsrzonica. Vid. VaTONIGA. 

Veruir. (3. perf.) v. Vsrars. 

YÉTÜLA , à. f. Mart. Un: vicille, 

VÉTÜLÜS,ä,#m,Cic.U a peu vieux.Plaut.Fort vieux. 
Satin’ 1Île bomo l'udibrio nos vetulos dues babet ? PLAUT. 
Epéd. 5. 3. Ce coquin n'eft-il pas encore las de jouer deux 
hommes de notre âge, (vicillards décrepites ,) qui fonc 
toujours fur le point de rendre le dernier ioupir ? | 

| SETORIS » 4. Ê. Liv, Veturia évoic la mere de Co- 
riolae, 


ET. 
VÉTÜRIÜS , 35.m. Pi&. T. Verurius Conful, avec 
fon Coilegue Sp.Pofthumius,tomba dans lesembulcades 
de Pontius Thelefinus General des Sarmaires,qui fit p 
sous le joug l'armée des Romains , Ann, 4 3 4. V. C. 

VETUS , wsëris, (adj.) Ancien, vieux , fgâté , cor« 
rompu. 

Vetus querela. Viro. 1. Georg. Ancienne plainte, vieille 
querelle.—twflis. Cou. Toux inveterée Verus verbwm hoc 
quidem eff. T sr. Vetus adagium eff. PLauTr.C'eft un vieux 
proverbe. Veteres calccos vendere QuinrT.Vendte de vieux 
fouliers. Wetws credidi. TsR. Je l'ai coujours pris pour us 
des meilleurs mots des Anciens, Syn. Antiquus , prifcuss 
vetuflur , fenes. 

K[Sic tamen differunt : antiqua C verera, que fuerunt 
 adhuc fuperfunt ; Piilca fueruns quidem , [ed non funt 
amplis; Yeruitus ad tempus prateritum refertur , verus 
novo comparatur , (enes de perfonis tantim. Antiquus G 
vertus de rebus, Scenes ad atatem quam quis vixit , Cp vom 
tus , antiquus, 44 tempus que vixit. Vid. L. Vallæm.) 

K Vetus (e prend quelquefois en mauvaife part. A14« 
levolus vctus Poëta. Ts R. Prolog. Heaut, & Phorm. Ua 
vieux Poëte jaloux. 

Vetera tranferunt, B 121. Ce qui eft ancien eft pallé, 
Exfpoliantes vos vcterem hominem. Ip. Vous dépouillanr 
du vieil homme. Induti veteribus indumentis, Biz. Re= 
vécus de vieux habits. 

Vetus Teffamentum. B181. L'Ancien Teftament , qui 
contient l'Alliance que Dieu fit avec Abraham en lui dons 
nant la Circoncifion , & qu'il confirma à {a pofterité 
lor{qu'il lui donua la Loi, 

Veteris Teffamenti L'her. ec. Le Livre de l'Ancien 
Teftament,eft un Regucil de Livres faints.écrits par l'in(= 
piiauion du Saint Elprit , avant la venue du Meflic. On 
compte quarante-cinq Livres daus l'Ancien Teftament, 
qu'on divifeen Livres de La Loi, Livres d'Hiftoire, Livres 
de Morale, & Livres de Prophetie. Les cinq Livres de la 
Loi s'appellent en un mot le Pentateuque. On les appelle 
auf finipiement la Loi , les Livres de Moïfe. 

In Verers Tifkamento Chriflus Later, in Nouo patet, 


Auguft. Jasus-CHnisT eft voilé dass l'Ancien * 


Teitament ; dans le Nouveau , il paroît à découvert. 

VETUSTAS ,aris, f. Cie. Ancienneté , vicilie{fe, an« 
tiquire , faddrefle. f. Non in vetuffate litera. B18L1. Non 
dans l'ancienne Loi. Nec calceaments pedum ueftrorum 
vetuitate confumpta funt, Ip. Les fouliers qui font à vos 
pieds ,n'onc poine Eté ufés peudant ce remps. Evane/cis 
vétaffste uinum, Cic. Le vio n'eft pas de garde. Veruffate 
abiit memoria, Liv. Le temps en a faic perdre li memoire. 
Exuitur veruflas anguibus, O v 1 D. Les Serpeus rajcû« 
niffent »_ quittent leurs vicilles peaux. 

VETUÜSTE. (adv.) Æfe. Pad, A l'antique , comme les 
Auciens faifuient, | _ 

VÉTÜSTESCÉRÉ, réfed, téfeis. Co. Vicillir. Le mê« 
mé que VETERASESRE. 

VasrusrioR, erss. Cic. Plus ancien.(comp.)de Vsrus, 

VÉTÜSTISSIME. (adv.) #. Tres loogremps. 

VsTustissiMUs, #4, #m. Tac.Tres ancien, cres vieil, 
B.b'. Inveiere, (1up.) de 

VETUSTUS, à, #m.Cire. Vieux, ancien. Vid, Ve 
TUs. Lepra vetujtifima. B 1 81. Une léprecres invererée, 
Mulro vetuffiores ,quèm patres. Ip. Beaucoup plus anciens 
que vos pires. 

Vexapar. (3. imp. a.) VsxamTUR. (3. fut. pal} 
ve VEXARS. 

VEXAMEN , fn5s. n. Lucr, Vid, VsxAT10. 

Vaxans,antis. Tourmentarr. 

VEXARE, 0, ur , ätum. Cic. Affliger , fatiguer , ina 
quicrer , gêner , opprimer , tourmenter , perfecuter , ve= 
xer,prefler fouler. Tac. Corrompre. Vexabat eur valdi. 
Bisz. Lui faifoir souc ie mal qu'il pouvoir. Vexabat finis 
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YEX. 

timas regiones, C. Nap. (Afpis) faïloit la guerre aux pays 
voifins , failoit des courfes fur les terres voifires. @“4 
vexaffi populsm à B 1 8 L. Pourquoi avez-vous fatigue le 
peuple? Heredisatemtuam vexæverunt. Ip. Ils ont oppri- 
mé votre heritage. Provinciam vexat, C, Nap. Il rava- 
ge ; il pille lescerres (du Roi de Perle.) Peribwnt qui re 
vexaverunt, B 151. Ceux qui vous ont courmenté pe- 
riront, 

VEXARI, véxbr, atits sim, (pall.) Domine, noli ve- 
æari. Braz. Seigneur , ne vous fatigu:z point. Vexaba- 
tur is itineribus. C. N ar. Il éroic harcele dans fa mar. 
che: Mal à demonio vexatur. Bies. Eft fort iourmenté 
du demon, 

VaxARUNT. (pour) VaxAVERUNT. (3. pl. perf.) é 

VsxaAsTI. Te fe ei Put 2, king 

VEXATIO, omis. f. Cie. Perfceurion. f. tourmerr. #. 
vexacion. f. Sine vexatione, PL. Sans faire mal, Pexatio 
intelle£um dabit. Bisx. L'afliétion donnera l'intelligen- 
ce. Simularä vexatione tranfeurdi, FRONT. r. 4.5. Fai- 
£aot femblant de crouver le pallage crop d ffcile pour le 
hatarler. In vexationem, Bias..Pour étre tourmente. 

VEXATOR , ôris. m. Cic. Celui qui tourmente ,[per- 
fecurcur qui affige les autres , qui deshonore., 

VEXATÜS , 4, mm, Cic. Gâré, fatigué agé, 
tourmencé , perfecuté. Vexara wreflis, Parr. Habic chif 
fonné. Vexarus tributis Rançonné.Vex ati à fpiritibus 1m 
Ts B1#1. Tourmenté des efprits immondes. (part. 
paf.) 

VaxAVaRUNT. (3: pl perf. ind.) v. Vixans. 

VexsrAT. (3. fing. plufp.) v. VsHsrs, 

Vaxas, 27. (3. fing. fubj.) v. YixaRs. 

Vexicca, pl. Pid, VixXILLUM. 

VEXILLARIUS , is. m. Liv. Un Cornette de Cavale- 
sie, Portc-Enfrigne, ffoldats vereraus qui reftoient encor: 
a l'armée fous les Enfcignes, Vid, VEx1LLATIO. 

VEXILLATIO, omis. f. Peg. Une Cornete, ou com- 
pagsie de Cavaicrie, Germanicorum vexillatio, SUxT. Le 
Regim-pt , la Compagnie des Allemans.% Turuebe 5. 
adu.2. piécend que vextilatio ercir are trouppe compoféc 
de loldats vererans qui reftoiedr à l'armce ,/ub wexillis, 
jufqu'à ce qu'ils eufent reçu leur recompenle. 

VEXILLIEER , / ërs. m. Drapeau, E-feigne , Porte. 
Ehfeiyne , Po:te- Diapeau , Gosfanonier , Guidon. 

VEXILLÜM , 5. 0. Caf. Une Ecicigne, [Banniere. f. 
Diapeau , Pavulon. m. un Etendart , uce Correrte. (q. 
Parvum veium. SsRY.) 

Per turmas figna atque vexilla, B131. Par bande,cha- 
Cün fous fes drapeaux & fous fes enfeignes. Vex:1læ Reg. 
predeunt, In. Voici les éreudarts du Roi du Ciel qui 
s'avincent. 

VEXINOM , 5. 0. L: Vexin, pays de l'Ifle de France , 
autour dePontoile,&4arr ia Normandie vers Gifors. 

Vaxirt. (3 pif.) v. VsnsRs, veho, Voirurer, 

VEXO, as, Vid, Vexars, Tourmenter, (freg.) de 
Vino. 

Vi. Par violence , par force. (abl.) de Vis. 

VIA, 4 f. Cie. Chemin. m. voie, route , roue. f. voya- 
ge. m. mariste, ii veouion.f. bis. Altion, conduite. f. 
(R. 4 Vihsnpo. g. Vama.) Via coendi, ViRG. 1, Georg. 
L'agricuiture , la maniere de iabourer la certe, le métier 

Labouieur. rs 

Via Lara. Cic. Une grande & large rue. Quominis via 
réfias. In. Moins il ielte de chemin à tare. Vias litigandi 
traduni, Cie, Hs eulcignent l'art de chicanet —æccedends, 
Tsk. L: moÿco,la mamer: d'aborier.—dicendr. Quinr. 
L'arc de parier.—docendi. 1p. Meihode d'euleigner. An- 
£uffa visrum, Vic Æn. Les rues étroites. Sérara vise 
ram. In: Les rues pavées,o4 piüc les paves des rues. Ja 
dicabv te juxta vins tuns, Bis. |c VOUs jugerai {clon vus 
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VI. 13: 

% [Pia dans les Jurifconfultes fe prend pour une Bree. 
rade , ou un droir de paller avec chevaux & charrois fur 
les rerres d'autrui, ce qu'ils appellent en leur langage, jus 
euvdi, ambulandi, jumentum aut vehiculum agendi, 
as re ferendi,per fundum aliennm, \usx. Inftir. 
.2.T, 3. 

Brevis eff vis. Vire. Il n'y a qu'un pas. Primé vié. 
PLAUT. Du premier coup. 1 reditque viam. Vire. Il 
va & revient. Ter erras viä. T a R. Vous vous trompez 
lourdement. Veré vié. S ALL. Par des voies legicimes. 
Viam[altu [u'erare.Vine. 3. 9. Aller en fautact, ou fau- 
ter en allaot. Optimarum artinm vias tradere. Cic. Enfei. 
gret la merhode d'apprendre les Belles Lettres. Wia pu: 

lica, prateria , regia. Les grands chemins , les chemins 
publics , chemins de charrois, chemies royaux. Exigums 
viam. Asc. Pap. Les Magiftrats obligent les Particuliers 
à accommoder les chemiss à leurs dépens. Nec via mor- 
tis erat fimplex. Vie. 3: Georg, As ne mourroient poinc 
d'uve mort ordinaire & naturelle. K{D'aucres traduifent, 
ils ne mourroient pas tous de la même maniere; cepen- 
dant le premier fens qui eft celui de Servius, eft appuyé 
de ce pallage de Sallufte : Ne fémplici quidem morte mo 
richantur. Vid. SsRy. 3. G'org. 481.) Declinare,recedere 
de via. Biz. S: décourner du chemin. Pis triwr dierum, 

Ip. Trois jourates de chemins. Profcifcemini in viam 
rectam. Bis. Vous continuerez votre chemin. Datis fn 
prà cibariis in viam. Ip. En y ajoutant encore des vivres 
pour fe nourr't dans le chemin. Ingredier viam univer[s 
terra. Bisz. Me voici venu au cerme où toute la terre doit 

arriver. lroverbium eff, adolefcens juxtæ viam fuam, 
etiam cum fenuerit, nor recedet ab e4, In. On dir d'ordi- 
paire, le jeune homme {uit (a premiere voic;dans fa vieilé 
lefle méme il ce la quitrera point. Vias (#45 Domine de- 
monftra mibi, Ge femitas nas doce me. B181. Montrez- 
moi , S'igneur , vos voies , & enfcignez- moi vos fentiers: 
Viarum fl xus, Lucr. Un tournant. Vie vicinales. Die. 
Chemins de traveife qui vont d'un Village à l’autre, ou 
vont-abboutir dans celles que l’on hier, aa publics, où 
milstares, qui abboutrifloient ou à la Mer, ou à quelques” 
Vilies , ou à quelques grandes rivicres , ou enfin à d'aus 
tres grands chemins. 

Viacus Dius. Ver. Infer. Le dieu des chemins. 

VIALIS , /&. PLaur. Vid, Viarius. 

Viaies dis, SsRy. Les dieux qui prefidoienr aux che” 
mins. 

VIANS , änris. So: Voyageur. Qua fe ofercbant 
viauts, B:1 8 1. Qui fe rencontroient en {on chemin. 

VIARÉ, v15. A. Marc. Aller , voyager. Sy. Zre, 

VIARIOS , 35. m.Varr. Qui a foin des chemins ;, le’ 
Voyer , ie Giand Voyer. 

VIARIÜS , 4, #m. Cire. Qui concerne les chemins os 
les rues, iex viaris, Cœr. Cie. 8. Ep. 6. Loi couchant les: 
chemins publics. 

VianuM. (gen. pl.) de V1A. | 

VIATICARI , 57, &ts sum, PLAUT. Faire des provi- 
fioi.s pour le voyage. 

+ VIATICIEER, f'érs. m. Eccl. Un Porte- Dieu, celui 
qui po: cr aux malades je Saint Viatique. 

VIATICÜLÜM ; 5.n. pl. Pete provifion pour le 
voyage. 

VIATICÜM, 5. 0. Cir. Viatique, provifon pour le 
voyage, (loit d'or,d'argent , foir d'autres chofes neceflai« 
sa taiie voyage.) Dabrs viaticum de gregibus, B15 4. 
Vous lui donnerez, pour fubfifter daus le chemin , quel 

que choie de vos trouppeaux. 

VIATICUS , 3, #m, PLAUT. Viaricæcæns, Ip. Repas 
qu'on faifnic avasc le voyage. 

VIATOR , oris.m. Cie, Voyageur. #. fun paffager, 
paflaur. (Sergent , Officier envoye à la campagne par je 
Magiftrat, pour en faire venir ceux qui devoient fe trous 
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VIB, ‘VIcC. 
ver au Senac ou aux Affemblées, au ceux qu'on élevoir | VICARIÜS, à, #m. Cie. Qui eft à la place d'unaut 


à quelque Charge, parce que les anciens Romains fe plai- 
foierx à cultiver leurs terres.) [ Acron, fur Horace, pré- 
rend que Viater figaific celui qui mene la mule qui tire le 
bateau, HoR.r.S4t,5.16. rien n'empêche qu'on ent-nde ce 
mot dans (a fignification de voyageur] Viatorum vallis, 
Bisz. La valice des voyageurs. Viderunt I/maëliras via- 
tores. In. Lis virent des I{maëlices qui pafloienc. 

VIATORIUS , 4, #m, Vire. Dé voyage, qui con- 
cerne le voyage, ow les voyageurs. 

VIATUR. fe, VitiatTUR. Pl, 16.39. Eft fujer à la 
vermoulure. 

VIFEX , sis, ou plürôt 7? Marques des coups de ver- 

VIBICES , cum. £. Plant. à ges qui reftenc [ur le corps. 
(Qwod vi frnt.) 

VIBIA , & f. Une perche qu'on met en travers fur une 
autre quieft d:bour. 

VIBLSCI,o0rwm, m. pl. PI, Peupies aux environs de 
Bourdeaux. 

Vistus ViriUs. Liv. C'éroit celui qui coufeilla à 
ceux de Capoue de fuivre [on exemple , de plücôr mourir 
que de fe re: dre à Annibal. Quintilien parle d'un Vibius 
Crilpus, qui avoir l'elpric fgre délicat & fort enjoué. 

Vison. Ville des Brutiens appellée autrefois Hippo, 
felon M:14. 

Visonss. PI. C'eft aiof qu'on appelle la fleur d'une 
herbe sppellée Brirannica. o 

VIBRA BILES, lé. (adj.) Auf. Qu'on peut lancer. 

VisRasiT. (3. fut.) v. VIBRARS. 

VIBRAMEN, Æpul. Vid. ViBrAT10. 
Visrans,anti.Cic.Brillant,radieux.(part.)v.ViBRARS. 

VIBRARE , 5, äui, stum. Cic. Branler, agiter. 
Virg. Lancer, darder , jecter , décocher. Vibrabit bafta 
© clypeus fuper ipfum. Brez. Le fer des lavces & des dards 
le frappe de fes éclairs. Deridebit vibrantem baflam. 1o. 
Elfe rira des dards lancés contre lui. 

+ VIBRARI, dr, stüs sum, (pafl.) Ovid. Etre agité. 
VIBRATIO , 0x5, f. Vibration, volée. f. 
ViBRATIOR , eris. AUS. (comp.) de 
VIBRATUS, à, #m.Ovip. La:ce, [décoché.Pibrati 

crinet calsdo ferro. Vi1RG. 13. Æn.Chereux frilés au fer. 

VIBRISSARE , 9, Fssr. Fredonver. (R. Vibrare {cih- 
Cet vorem,) 

VIBRISSI, orwm. & Le poil des narines. 

VIBRISSÆ , 4ram. 45 r.ê (Q4è d perpetud vibren- 
tur per jh sum qui à naribus ducitir.) 

VIBRISSATIO, omis. Ecez.Un fredon, tremblement. 
m,cad:ner.f. 

VIBRISSO , #5. Vid. ViBRiISsARE. 

VIBÜORNÜM , 5. n. Pirg, La Viorne. Plante dont la 
zur eft un baffin couppé en cinq creuelures, & dans le 
fo:d auquelii y a un rrou qui reçoit l'extremicé du ca- 
lice , qui devient un fruit mou , applatti , prefque ovale, 
dans lequel il y a une femence de même figure , mais fort 
Appiitur, carelée , & prelque offeufe. 

Vica Porta, sv. La déclfe de la Viétoire, (à vincen- 
doté pouiundo dia.) Dea vincendi potens, Cic.z.de leg. 

VICANÜS , 5, œ. Cie. Vi lageois, qui habice dans un 
Village, ou petit Bourg. | 
 VICANUS , à, wm.—prafeétus. Un Quartenier , qui a 
foin d'un quartier. 

VICARIA, 2, fEcel.Vicairie. f. diftriét du Vicaire. ”.f 
{a jurifdiétion , [fa fonét:on , fexaétion du Vicaire, fdi- 
goité du Vicaire. f. 

VICARIATUS , #r. m. Ecel, Un Vicariat, Vicairie. 

VICARIÉTAS , aris. F, Exaétion , cribur qu'exigeoit 
le Vicaire. | 

TVICARIOS, 15. m. Un Vicaire quieft fous la dépen- 
dance d'un aucre. Vicarins Generali, Lee, Graud Vicaire 
d'un Evéque , ou d'un Archevéque, 


tre, qui cient la place, qui fair les fonétions d'un autre. 
Reddet vicariuwm. Bis. Îl en rendra un autre à la places 
(R. Vics.) Vicariæ mors. Mort que l'on foufre, que l'on 
cherche pour un autre. [Les Payens croyoient que l'on 
prolongeoit la vie d'un autre en mourant pour lui. Ainf 
Admere prolongea les jours par la mert voloncaire de {a 
femme. Diétys. Crit. 

VICATIM. (adv.) Cic. De rueen rue. PI De Village 
en Village , ou de Bourg en Bourg. Mario wicarim totas 
fatuas dicavit, Pi. 33 Drella, éleva des ftatucs à Man 
rius dans chaque ruc. (R. Vicus.) 

VICE, (abl.) Pid. Vicis. 

+YICEBALLIVUS , 5. m. Vice-Bailli. 
TVICECOMÉS,irir.m.Vicomee.—Comiriffa.Vicomtefle, 

TVicscoMIiTATUS, f#s5. m. YVicomté , Sous-Gouver= 
nement, 

+VicspomiNUSs, #. m. Eccl, Vidame. 

À Vicsnux, cas, m. Vice. Doge , Vice- Duc. 

ŸVICIGUBERNATOR , oris.m.—TRIX, fricis, F, Sous= 
Gouvern-ur, Sous Gouvernanre. 

TVICÉLEGATIO , onïs. É, Vice-Legation, 

+VICÉLEGATUS , fi. m. Vice-Legat. 

Vicsm.(acc.) Vid. Victs. 

VICENALIS , LE. (adj.) Apxl. Le même que 

VICENARIUS , à, mm, Vitrr. Compoié de vingt 
numeru:. Une vingtaine. Quinus vicenarius, Vingt-cinq, 
Lex quina vicenaria. PLaUT. Pfeud, 1.3. La Loi qui 1c4 
gardoit les mireurs audcflous de vingt-cinq ans. 

Æ [C'ecoic la Loi Latorsæ , qui détendoir de ftipuler,ou 
de s'obliger, aux enfaus de famille qui n'avoicent pas en« 


picore vingt - cinq ans] 


VICENI, wicenz, vicend, Liv. Vingr. Svn. Viginti. 
VICENNALIA , i wm. Pomr.Lar.& 7 L'eipace de 
VICENNIOM ; 35,0. Dig. Med, vingt ans. 
VILENNARIUS , à , ww. PLAUT. Le même que V1 
CENARIUS 
VICENONIA , Z. f. La Vilaine, riviere de France, 
VICENTIA , & f. PI, Vicence ou Vicenza , Ville du 
Viceoti.,2 a Republique de Venife. 
Vicsnum. (pour) VicsnoruM.{(gen.pl.) id. Vicanr. 
+VICEPRÆLOSITÜS, 5, m. Sous-Comite,(rerme de 
marine.] Sous- Commis. 
VICÉQUÆSTÜRA , 2. f. Afc. Pad. Licutenance du 
Queen. 
TVICÉREGNOM, 5 n. Vice-Royauté. 
Vicarar. (3. fig. pluip.) VicsrUNT.(3. pl. perf.]va 
VINCGERE. 
VICES, wicinm. Vid. Vicis. Spatinm diei noëtis exci= 
pinnt :.ces, PH. La nuit fuccede au jour, 
VICESIMA , 4. F. Cie. Le vingrieme, efpece de tribut, 
VICESIMANI , orëm. T À c. Soldats de la vingtième 
legion. 
Be ESIMARID M aurum.Liv. Or provenant de l'ims 
pôt du vingciéme. 
VICESIMOS , à ; #m. Cic. Vingtiéme. (R. Viinti.) 
SyN, Vigijrmus, 
Vics VsrsA. Au contraire. Vid. Vicis. 
+VICEVICARIUS , 55. m. Sous- Vicaire. 
Vics. J'ai vaincu. (perf.) v. Vincsrs. Vaincre, 
VICIA, 2. f. PI, Dela Velle on Veice,legume. (à visa 
ciendo, quod hareat ficut vitis, aur vinciat vicinas plan 
45,) Sume tibi frumentum , Gr milium , CG» viciam, Bigli 
Prenez du froment , du miller , & de la Vefle. 
VICIARIUS , à , wm. Co. Concernant la Velle. Vi 
ciariwm cribrum. Ip. Crible pour cribler la Vele. 
Vicinus Tribus. Bi8z. Trois fois. (abl.) de Vicis. 
* VICIES. {adv.) Cie. Vingr Fois. (q. iginries,ex vigem 
5.) Vicies mallies, Vingt mille fois. : 
YICINALHS,{é.(adj-) Liv. Voifin,qui concerne Les voi= 


#1C 
fios. Vicinalibus bellis, Yusr. Dans les guerres voilivet. 

Vient. Vid, VicrNUs. 

VICINIA , z. f. Cie. Le vo'finage. Picinia urbis. PL 
Le voifinage de la Ville. Hwic vicinie, Ts, ici près, ei 

-Ce voifinage, 

Vicin1oR , oris. Ovip. (comp.} de Vicinus. Voifn. 

“VICINITAS, äris. f. Cie. Voifinage. m. Sy. Vicinia. 

VICINICUM , 55. n. Sen. Le méme que ViciNIA. 

VICINIUS Cofto, PL. Lifez Vicinws cefto effe debet qui 
. versus. ]. 11-C, 13: . 

VICINUS , à , #m. Vi1ro. Voifin, proche. Vicina 
fnitima Rheterica. Cic. (La Dialeétique) approche fort 
de la Rherorique, Nimitm vicina. V 1 R G. 9. Ecl. Trop 
proche de. Vicimior elles, Ovin. 6. Faff. Seroir crop pro 
che.ln vicinsm Dso perduëtus San.Helv. s. Parvenu à un 

.Étar qui approche dés perfeét:ons divines. 

Vicis. (abl. pl.) de Vieus. 

VICIS. (gen.) Liv. Vicam.(acc.)Cic.Vices.(nom.pl.) 
“Vicisus. (dar.) #% [Il n'ya de cenom que l'accufatif & 
l'ablatif fngulier eo ufage : mais tour le plurier, excepté 
Je genirif, fe trouve.]L'alternative, viciffitude, Prep.Virg. 
Peine, travail. (R. à nominat. inufjtato vix quod à vi di 
citur, quia quod per vices fit vix fieri poreft.) Vice lepis. 
T Ac. Comme une Loi. Eum redimat , @ remittat buc 
noftrum amborum vices, PLAUT. Capt, Pour nous échac- 
ger trous deux contre lui. 

# Le datifwici eft fort rare. Tice-Live fe fert de wicis 
au geoitif fingulier. Nec facra regis vicis deferentur.Liv. 
1. r. Depeur que les facrifices que le Roi étoit obligé de 
faire, ne Fuffent abandonnés durant la guerte.(Numa crea 
un Prètre de Jupiter.) Vicibus tribus, feptem. B121. Trois 
fois , fept fois. Vicibus,ou invicibus fuis, In. A leut tour, 
à leur rang. 2n vicem, Css. À la place, au lieu de. Alid 
vice, vel aiteré vice. Liy. Une autre fois. Sud vice, Cic. 
A fontour. Alrerné vice, alternis vicibus, Sin. TR. Per 
vices, vicibus. PL. Tour à tour, l'un après l’autre, [uc. 
ceilivement, alternativement. Vicem Menedemi miferet 
me. Tan. Je plains le forc de Menedeme. Teli vice, | y v. 
Au lieu de dard, cemme un dard, Vice verfs. D16. Au 
contraire. Plus vice fimplici. Ho R. Plus d'une fois, au 
double. Meam dr veffram vicem timeo. Cic. J'apprehen 
de mon fort & le vôtre, mon malheur & le vôtre. Wice 
grata. Horn. Au retour agréable. Vicem demandare, Liv. 
Donver {a Charge.—reddere. Pare. Quint. Rendre la 
pareille. Vicem noftram ultus «ff pfe fej<. Cie. r. Ep. p. 
Nous a vengés cous les deux lui même, concre lui-même. 
Sardanapali vice, Cie. Comme un Sardanapale, à la ma- 
niere de Sardanapais. Vices Danaum. V 1 RG. La guerre 
des Grecs. Numinis vice, PL. Comme un D'eu. Vice #0. 
run foilicits. C y R +. Inquiec du fort de l'érat de ceux 
{qu'il avoit envoyés daos un lieu fi perilleux , où le dan- 
ger éxoit fi évident.) Æfac vice , in hac vice. B18L. À ce 
coup, à certe fois. Cum voluntarium ad vicem popofcif- 
fent. Vier. Comme (iles Mag:5} avoient demande quel- 
qu'un qui voulüt bien fe meucre à {a place de {on bon gré. 
Ad vicem obfidis. Ip. Pour êtage ,en brage. Porejhatum 
vices conflituit, V1 ct. (Le S-uat) etablit deux Emp-- 
reurs quiaurcisnt l'autoriré (ouveraine tour à tour. Vice 
rerum commercia exercent, MsLa. Donnent des marchan- 
diles pour des marchandiles en échange. 

VICISSATIM. (adv.) P ur, T our à cour,à fon tour, 
l'un après l'aurre, fen échange, 1eciproquemfnt, sel. 
peétiveinent , pareïllement. 

\ Vieisss. (perf. inf.) @ Vicissanr. (3. pl. plufp. fubj.) 
v. Viacars. Vaincre, 

VICISSIM. (adv.) Cie. Le même que VicissATIM. 
Tour à tour. 

VICISSITAS , ærir. Ace. Le même que 

VICISSITOUDO , inis. f. Cie. Succeflion muruelle, 
la parcille, vicifiude , revolution. Dominus reddas ribs 
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viciffitudiném banc, pro éo quod hodit operatus effin me. 
BisL. Que le Seigneur recompenfe lui-même cette bonté 
que vous m'avez témoigrée aujourd'hui. 

Vicir. Ila vaincu. (3.perf.) v. ViNcsre. 
+Vicomaeisrar , tri. Pancinoz. Maître d'école. 
Viert. Vaincu. Vid. VicTUSs, 4 , #m. | 
VICTIMA, £. f. Cic. Viétime. f. holocaufte. ». hoftie. 
F. Viétima qua dextré cecidit victrice vocatwr. O v 10.1. 
Faff. On appeile viétime, ce qui eft immolé par une mala 
viétorieufe. Sn. Hofliæ, fed bac minor eff, viélima m4- 
jor. Corn. FRONT. | 
VICTIMARE,S, &vi, atim. Bras. Immoler,factifier, 
Qui offert (acrificinm ex [ubftantia pauperum , quaf qai 
pee dures in confpcéts patris fui. B 182. Celui qui 
offre un facrifice de la fubftance des pauvres, eit comme} 
celui qui égorge le f's aux yeux de fon pere. | 
VICTIMARIUS , 35. Liv. Celui qui avoit foin de 
tout preparer pour les facrifices. 
Vicris. (:bl. pl.) de Vierus. Vaïocu. Er 
VICTITARE, 5, aus, atum. Tan, Se nourrir, vivres 
Viékitare parce PLAUT.Vivre,s'entretenir à peu de frais — 
pulchrè , miferis modis. PLAUT. Vivre noblement, vivre 
d'une maniere pitoyable—fcis. In. Se nourrir de figues. 
Viero , Vieros. Vid. Vicrus. Vaineu. 
VICTOR , üris. m. Cie. Vainqueur, viétorieux ;, f 
triomphaot, criomphateur , content, glorieux —ho/fium, 
gentium.Un conquerant. Cm rever/: us fusro viétor. Bi8L. 
Lorfque je (crai revenu viétorieux. 1: 
VICTORIA, Z. f. Cie, La victoire fgain,triomphe.m. 
Cententique viélorié , imperio abflinebant. Just. L'hon- 
seur d’avoir vaineu écoir feul le fruit de leur victoire. 
de On ne dit poine reportaresreferre vithorsaim, pour dire 
fimplement gagrer une bataille, lortir victorieux du come 
bat, Pincere,viéorem à pralio dijcedere,mais quand on dir 
viétoriam reportare , cela luppole qu'on 4voi exe vaincu 
auparavant. /uffa viéoria. Cac. Ep. 1e. Une juite vic« 
coire. C'étoit celle où l'on avoic defair dix milie hommes 
d#s ennemis. Vid, IMPSRATOR. Haë eff wichoria qi vin 
cit mundum files neftra. Bims. C+ qui nous tan. vaincre le 
monde, c'eft notre foi. Crebra wiéforsa. In. Victoires fre 
quentes. Pir obediens loquetur viétoriam B1 8 1.Celui qui 
obéir, fera viétorieux dans ies paroles. Viéforiam repara 
tare. Cie. pro leg. Manil. 8. Liv. :. ro. Decad, 3. Rempor« 
er la viétoire.—adipifei. Sazz. Cas. Confcqui. Cic. Ga 
grer la bataille , étre viétonucux. Ad wréforias litium, PL, 
29. 3. Pour gagner les procès, pour le gain des procès. 
Vicronia. Ovid, Victoire, décff: à qui les Aucieus ont 
attribué des ailes, fille du Styx, qui prit le parti de Ju= 
piter contre lesGeants.[ Victoria, femme d:Viétorinus,qui 
avoir pris leticre d'Empereur dans les Gaules > apiès que 
fon fils & fon petit-fils furent eués , ell: cleva à 1 Empre 
un certain Teuicus, & fit proclamer Cela fon fs. Treb. 
Pollio. 
VICTORIACÜM , î. n. Vicré, Ville de la Bretagne. 
Vicri, Vicri-le- François, Ville de Chamyagnz. . 
+VICTORIALIS , /ë. (aij.) Treb. Poli, Qui comcerce 
la viétoire. : | 4 
VICTORIATÜS ,#. m. Cic. Monnoie d'argent va- 
lant cinq as Romains,où éroit gravée l'image de la de-{fe 
Victoire. ((uppl. Nwrmw.) Pline dit /. 33. que certe pic 
ce de mounoïe fur frappée en vertu de la Loi Clodia , que 
fit pafler Clodius Pulcher , qui d'une Familie Parricien= 
2e paffa dans une Piebeïenne, pour fe faire élire Trou: du 
peuple. Ce fut durant ce Tribunat que Ciceron fut exilé, 
VICTORINUS , 5. m. Piéf. Viétorin. Il fur élu , pro- 
clamé Emp+reur dans les Gaules après la mort d'u cer 
tain Marius , qui re regna que deux jours, 
VICTORIOLA , 4. t. Viétorioe , psute victoire, ima- 
gede la viétoire qu'on gravoit [ur les medailles. . 
VICTORIOSÜS , à , #m. A. Gsiz. 4. 9. Celui 
° 1111iiitai) 
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qui a remporté pluñeurs viétoires. 

VicroriUs. Vid. VICTORINUS. ., 

VICTRICIA , 3 #m. 0. pl. Vire. Vidricis arms. Ip. 
3. Æn. 54. Vainqueur , les armes viétoricufes. Vid, Vic. 
TRIX. 

VICTRIX , 5cis. F. Cie. Viétorieufe , contente , glo- 
rieufe. Vidricis Veneri templum. PL. Temple de Veous la 
Viäoricufe, % [Servius remarque que les noms en frix , 
qui viennent des verbes , n'ont de neutres qu'au plurier. 
Serv. 3. Æn. 54. Où trouve daos les Auteurs Ecclefiafti- 
ques viérix tropeum , viérix trinmpbus.] 

Vieru. Pirg. (abl.) de Vicrus. Le vivre. Pidw facilis 
per fecula, 1 D. Qui vivra dans tous les fiecles , dont Ja 
renommée s'étendra dans tous les temps. 

AL piéu poutroic être le fupio de vincers, auflibien que 

de vivere, 

Vicru. (dat.) pour Vierur. Viéa invigilant. V1R a. 
Travaillent pour amaffer des vivres. 

VictuautA. Bib!. La nourriture, Piäwalia viduarum, 
19. La nour:icure des veuves. 

VICTÜOALIS, / (adj.) © apyg. à Qui concerne les 

VICTUARIUS , à , #m. 3 vivres. (R. Vic- 
TUs. Ler vivr:s.) 

VICTÜRUÜS ,4, mm. (Fur. part.) v. Vincurs, 
Vivens.., 

VICTUS, #r. m. Cic, La nourriture, le vivre, la vie, 
les necefliies de la vie. , 

Vicrus fenui. Cie, M-diocre dépenfe pour le vivre. — 

| otenuiffimus Miuvaiis cherc—<lrgans , lautus. Bonne 
chere, Viétus gp veffitus, In. Du pain & du vin , la vie & 
T'habic. Préus ratio, Regime de vivre. (R. Vivsre.) 

VICTUS , à , um. Cie. (part.) de Vimesks. Vaincu, 
abbatiu. Ourd, Accabie, maîerifé, farmonté, Viduwm fe 
fateri, Se r:udre , avouer que l'oncft vaineu , quitter Je 
dez Prau. = à 

VICU: US , 5. m. Bibl. Hameau, petit Village ruelle. 
‘ex de Vicus. Cum viculis fuis, I D. Avec leurs Vil- 

pes. 

*VICUS , 5. m. Cie. Village, petit Bourg , June rue. 
Omnibus vicir, In. Dans routes les rues. Vicus frequenta- 
sas, Rue paflante. (n. efuss ; domus ut oir@* vinum, vel 
vicus dicirur quod fit vice civiratis.) : 

Vip Voyez, (imper.) Vipssss. (fut.) Vinxsarur. 
C3: imp. paf.) v. Vinet. 

YIDÉLICET:; (adv.) Cic. À fçavoir, (q. Widere licer.) 
Vid. Sciiesr. 

Vinan'? Ter. Voyez-vous? (pour) Vipas Na ? 

Vipsnpi. Virg. De voir. Videndi facuitas, La vue. 

VipsNDo. Virg. 3. Georg. 215. Etant vû. (dwm vide. 
tur.) Dare fe videndum. Ovip. Se faire voir. 

VipanDUs , #, 4m, (part. pal.) v. Vipans, 

Vipsns, tis. m. Bibl, Le Voyant, le Prophete. € 

Vipans, emtis, Voyant, cocfiderant. (part. 26.) v. 

*VIDERE, dë5, vidi, visu, Cie. Voir, regarder, [ 
ri , faire vifite,ffentir , ouir. (x. idéw, ion. pro id 
wideo, 

Videas te, atque illum, ut narras. Tan. Phorm, 2, 2 
21 Qu'il air été coat ce qu'il voudra , Et voi auf , 
tu nous en viens bien conter, 'Ulrrà Proprium videre. 
Ecez. Voir audeà de [es vues. Alios vidimus ven. 
tes. Nous en avons bien vû d'autres. Videre eff, Hor. Vi. 
dere licer. Cic. On peut voir , on en voit, Mernwide, Tam. 
Regard-r-moi.s. e, Croyez-moi. Bono animo es,me vid. . 
PLaUT. Rwd. Prenez çourage, & me croyez. %e[ Les La. 
tios pout mieux aflurer la chofe qu'ils prometroient , di. 
foien: ordivairement me vide,] Aliens ut melries videant, 
G djadicent quäm fus, Tin. Heaut, Q'ils voient beau. 
coup plus clair dans les affaires des autres que dans je: 


15. 
KPidere fe prend auf pour pati fouffrir, Quam bi mi. 
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feriam vidi?'T 3 R. Ad, 5. 2. Quelle mifere n'ai-je poist 
p] 


vue ? 

VIDESYS. Ter. (pour) Vins S1 vis. 

VIDER, vidé br, visits sum. (paîl.) Etre vû , parot=" 
tre, fembler. Vider videre. O x 1 D. Il me femble que je 
vois. Mihi videris benè meriturus de. Cie. 1] me femble- 
que vous rendrez fervice à. Omnes videntur fcire, PLAUT. 
[I femble que tout le monde le fçache. Si ribi videbitur, 
Cie. Si vous le jugez à propos , s'il vous plaît, f vous le 
trouvez bon, Tibs ira wviderur. Tir. Vous êtes de ce [en 
üment, Mihi its videtur, P 1 À UT. Je fuis de cet avis, il 
me paroîc ainf. Quod admirabile eft vifum, C. Nsp. Ce 
qui parut furprenant.Vif/aque canes ulslare. Vino.11.O0 
eutendit les chiens abboyer. Quwm temps sf vifum. 1p. 
Lorfqu'on crut qu'il étoic cemps , ou que le temps éroir 
favorable. Fam pedum wifa eft via. Ta R, Pherm. 2. Je 
fçai fort bien où je mettrai le pied. 

RL » à £. Cie. Une veuve. (q.idus, i. €. divifs à 
vire, 

VIDÜZRÉ, 5, Zu, ätim. Vira. Dépouiller, priver. 

VIDOARI, dr, aus sam. (paf) Ho R. Viduantur: 
Pre In. Sont dépouillés de leurs feuilles , perdent leuts: 

cuilles. 

VIDÜATUS , à, üm, Privé, Nurquam viduata prui« 
nis. Vire. 3. Georg. Qui ne manque jamais de gelée,tou« 
jours couvert de frimats. Non fuir vidwarss à Deo. Bis. 
Il n'a point été abandonné de Dieu. 

+VIDOUERTEAS , àris. f. Feff. Le même que Catami= 
TAs. Malheur, (Qued bonis viduat.) 

VIDÜITAS, atis. £. Cie. Viduicé. f. veuvage. m. 
PLAUT. Privaion. f. Depofitis viduitatis veflibus. Bi. 
ne quitré fes habits de veuve. 

VIDULUM, :. n. on 

VIDÜLUS, im, PHAUT- 
argear pour le voyage. | 

VIDÜO , 45. Vid. Vipuars. Priver. 

VIDÜUS , 4, #m. Pi. Privé , dtpouillé. Piduws wir. 
PLaur. Un mari quia perdu fa femme. Vrdus vitis CAT. 
Une vigne qui n'eft point fouceoue. Pidwwm folum arberi- 
bus. Cou. l.2.6.1. Un terraïu où il »'ya point d'arbre. 
Peëlus viduum amoris, Ovin. Us cœur qui n'aime point, 
Viduus ager pecudibus. Cou. !, 1. Champ où il n’y à point 
de trouppeaux. Viduws pharetra HoR. Sans carquois. 

VIENNA , 2. f. Vienne , Ville: Capitale d'Autriche fur 
ke Danube , refidence ordinaire de l'Empereur , [Vite du 
Dauphiné {ur le Rhône, Metropole de la premicie Vien= 
noie, & autrefois Capitale du Royaume de Bourgogne. 

VIÈRÉ , uit 5 ; wieus , viétem, V À k R. Lier avec de 
l'efier , frortiller. . 

VIETOR , oris, m. Dig. Tonnelier , Yannier. Plawts 
Un tasieur de vaife, un Bahutier. , 

VIETORIGS annulss, Vieroris armilla. Une virolle. 

VIËTÜURA, &. f. Reliage de ronneaux. | 

VIETUS, 4, #m. Cie. Va Rx. Sans force, fécri, . 
lasguiflsot, mou, courbé, plié. (R. Visra.) Ficus m1 
eaim vura. Cou. {, 2. Ure figue trop müic. Aran«s vie 
ra veflis. Luc. 3. La viciile dépouiile de l'araignées 
Vietus hic eff, veus, vietus. Ta. EUN. 4-4. 21. Celui 
ci eft vieux , & rout <aÎé. Bovis cor vietum jmit. Cic. 2. 
Divin, 37. Le cœur de ce bœuf éroit fleeri & pâté. Quaff 
vietum G caducum. IS. Senat, Comme müs & préc à 
comber.Œ Vietus, lançuidus, fine uv: Gr naturaisbus pri= 
vatus virbus, Fast Viscus, mollis, flaçcidufque © fe-- 
xibilis corpore. Don. T sr. EUN. 

VIGENNX , &. f, La Vienne , fleuve de France. 

VIGENS is. (adj.) Nerveux, vigoureux, vif. (part.} 
de Vicsrs + 

VIGÈRÉ , Vigé D» vigi 5, Cie. Etre en vigueur , feu 
ur , êcre en repuration, en honneur , fabfifter , vivre. 
(q. Vi agere.) Viguit ufque ad noftram atatem. Cic. Cette 


Un fac de euir, une va« 
lie où l'on mettoit {on- 
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rimaniere de difputer à été obfervée jufqu'à nôtfe tèmps. 
\Vigusrant Lacedamenii. C. Nap. Les Lacedemoniens 
avoient été floriflans. Numquid vigentfenfus mei? Big. 
Peuc-il me refter quelque vigueur daos les fens? 

VIGESCÈRÉ, /«>. CaruL. Reprendre de la vigueur, 
£: forrifier. 

Viessuas. (adv.) Ayg. Vingt fois. 

VIGESIMALIS , lé. (adj.) Apul. V ingciéme, 

VIGESIMARIOS , à, #m, Liv. Le même que 

VIGESIMOS , à, wm. Cic. Vingtiéme. (R« V1INT1.) 

Vigefimus primus, fecundus , tertius , quartus , quin- 
“fus, fextus, feptimus , olauus , nenss, Vingt & uniéme, 
\vingt-deuxiéme, virgt-troiliéme , vingr-quatriéme ; 
ringt-cinquiéme, viogt-fixiéme, vingr-{eptième, vingt- 
huitiéme , vingt-neuviéme. ” 

VIGESSIS. Mart. 12. 27. Vingtas , vingt fols. 

ViGEsvANUM , f. 0. Vid. VIGLEBANUM. ; 

VIGIL , wigilis, (adj.) Ovid. Qui veille, vigilant , 
fentinelle, È 

ViciLa.({imper.) Vieirasanr.(3.pl. imp.)v. 
Vicirars. 

VIGILANDUS , 4, #m, Ti18. 

VIGILANS , ris. (adj.) Qui veille , vigilant. Vigilan- 
Æia lumina. OQvip. Des fambeaux dlumés. 

VIGILANTER. (adv.) Cic. Avec loin ,avec vigilance. 

VIGILANTIX , £. f. Cic. Soin, vigilance, diligence.f. 

ViGILANTIOR , eris. Cie. (comp.) de VieiLANs. 

VIGILARE , 5, zu, ätum. C1e. Veiller ; étre vigi- 
Jaot , apporter du foin. Cor meum wigilat. B12L. Mon 
cœur veille, Pigilate é orate. In. Veillez & priez.Qwa vi. 
gilanda viris.Vine.D:fquelles chofes on doit aveir foin. 

 VIGILARIUS, 5. m. Sen. Sentinelle, vedette. 

VIGILATE. (adv.) 4. Gall. Avec vigilance. Sxn. Pi 
£ilanter. [Vid. VioiLARs. | 
 VIGILATIO , ônis. f, Plaut. L'aétion de veiller. 

VIGILATÔR,, ôris. m. Seorivelle, Syn. Vigil. 

VIGILATOS , 4, #m. Ovin. Fait durant la nuit. Pi- 
Æilata nex. In. Nuit qu'on a paifec fans dormir. 

ViciLavz. J'ai seillé, (perf.) v. ViciLars. 

VIGILÆX, äcïr. (adj.) Cie. Qui eft fort vigilant, qui 
wcille proffjue toujours. 

Viorcas, lum, rm. Cie, Les fectinelles , les gardes. 

Vicriear. (3.{ubj.) v. Vioizans. 

VIGILIA,ë. Ê. Cic. Veille. ]P/awr. Vigile. Vigilia nac- 
sfurna, PL. Les veillées de ouit. Prima, Jecundé vigilié. 
Jo. À la premiere, à la feconde veille. Tertié vigilié 
#xaëà. Cie. Après la troifiéme veille. 

‘#[LesRomains partageoient la nuit en quatre parties, 
qu'ils appelloient vcilles.La premierecommençoit au So. 
Jcileouché. La deuxieme, trois heures après. La troifié- 
me commençoit à minuit, & la quatrième trois heures 
après, & duroic jufques au jour. {# vigilia «fe, Ecreen 
garde , évre en faétion , être de garde. 

Viciz14. Celf, Infomnie. f. 

Vicir14,Cic, Sall, Les fentinelles. f. la garde, fle 
Guet , lebivuoac, sw bihouac. Vigilias agere, Cie. Insre. 
îT ac. Etreen fentinelle, faire la garde. Pigilia Cersris. 
PLaur. La fêre de Cerés. 

Vice. Eccl, Vilegli,o# Bifeglia, Ville Epifcopale 
au Royaume de Naples , dacs le Terricoire de Bari fur 
l'Aftura. On l'a fair Erêche dès le croifiéme Geçle,à pre- 
feat fous Siponto. 

Viaiusnsis, se, (adj.) de Vifegli. 

VIGILO , &r. Vid. Viaizars. Yciller. 

VIGINTI. (indecl.) Cie, Vingt , vingtaine. Piginti 
AÂuo ,tres ,quatuer , Ge. Vingt-deux, vingt-trois, vingt- 
quatre, &c. 

ViciNTiANGULA forms, À PUL. Paues qui à vingt 
angles. (R. Vicinrt1,  AneULUS. Angle.) 

NIGINTIVIRATUS, t#s, m, Cie, Le Vigiivirat, 
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Intêhdanèè , Charge , Office d: certains Magiftrats où 
Officiers Romains qui éioient au nombre de vingt. On 
les appelloic Pigintrviri, 

VIGINTIVIR Lôrém.m.Cie.Les vioge Magiftrats. 

VieLssaANUN , é, n. Eccl, Vigevano fur A Ten, Ville 
Epifcopale du Milanés en 1530. 

TVYIGONIUS , 35. m. Vigogce , Efpece de mouton. 

VIGOR , ris. m. Ovid. Force, vigueur. f. 

Viser. Ecrl, Saint Vigor , Evéque de Bayeux. 

VIGORATÜS , à, #m, ApuL. Hardi, vigoureux. 

ViconniaVid, Voressrria,Vorcefter, es Vorcefire, 
en Angleterre. 

VicusrAnT. (3:pl plufp.) v. Viesns. 

ViLcAsINUM , 5. n. Ecel, Le Vexin. 

Vizs, id. Vigis. 

VILEFACÈRE , fdei5, fecr, f a&am. Eccu. Avilir., 
abbaifler , humilier , rendre méprifable. 

Vissmspis, à. Ecez. Vilement, fur la riviered'Eure, 
au Diccele de Chartres. 

VicraraUDis , . f. Ecel, Vilfecruit , Abbefle, 

VirripUs,é. m, Ecel. Vilfrid , Evêque d'York. 

VitisarDUs , f, m, Eccl. Guillebaur , Evéque. 

Victsra,2.f. Eccl, Viere, Piliers in Boftie. 

VILIFICARE, dr,dris sum.(pall.) Ambr.Erre méprifé. 

Vizion,eré. Virc. Plus méprifable.(comp.)de Vizss: 

YILIPENDÈRE , d5. PLAUT. Truc. 2. 6. Faire peu de 
cas , méprifer. + [Ilfemble qu'il vaudroit mieux faire 
deux mots de ce verbe, wii. ({uppl. Pretie.) & pendere. 
Vid. Viis. 

Vis , wvile, Cie. Vil, bas , méprifable, [malheureux, 
pauvie , fi bon marché. Rebws wilioribus multd. PLAUT. 
Phorm, Dans-uo cemps où tout étoit à meilleur marché, 
Vile pretium. MaRT, Un prix crop bas , vil prix. Pilier 
lute, B15 1. Pius méprifable que la bouc. S'abit in loco 
ejus vilifimws. In. Uu homme tres méprifable prendra (à 
place. Quidquid vero vile fuit. Bisz. Tout ce qui (e trou« 
va de vil & de méprifable. Pilis babere. Sa1L. Mépriler, 
faire peu de cas, Vili emere. PLAUT. Acheter à bon mar. 
ché. (On fous-entend pretie.) Pili pendre aliquem, In. 
Mépriler quelqu'ur. Sym. Abjeétss , humilis , vulgaris, 
COMMPUNIS, 

VILISSIME. (adv. fup.) Col. À tres jufte prix, à fore 
bon marché. Viliffimè natus. Euta. D'uve naiflance tres 
obfeure , d'une extraction baffle. | 

Viussinus, #, 4m, Cie. Tres bas, res vil. ([up.) de 
Vins. . 

VILITÂARE, ©, &vi, Non. Rendre méprifable, 

VILITAS , aris, f. Cic. Bon marché ; vil prix. Cwrt, 
Ballefle. Effugiendum eff ab omni verborum, ut its dicam, 
vilirate, © fumende voces à plebe fummota. Psxn. Il faut 
éviter toures les exprefons bafl:s,& pour ain dire cri 
viales, ne {e fervant que de termes nobles & élevés qui 
fonc inconous au peuple. 

Visius, eris. H o R. De moindre valeur. (comp.) de 
Vins. 

VILIÜS. (adv.) P/. A meilleur marché. . 

YiLL À, 4. £. Cic. Maifon de campagne, métairie. f.f 
baftide , ferme , maifon de plaifance.f. Bras. Village. m. 
(q-vehilla fit villa, de Vinsna.) 

Sin autem in ville fueris dormus. Bigz. Si la maifon eft 
dansun Village. Urbes @ villa earum. 1n. L:s Villes & 
leurs Villages. Ad villam nemine Adar. 1n.Juiqu'au Vil« 
laged'Adar. Villa ruffica. V arm. l,1. La mailon du Con« 
cisrge , du Fermier , du Jardinier , &c.—wrbans. In. Le 
logis du Maître, où la maifon de campagne, Ou l'appel 
loic aufG pratorinm.—voluptuaris. Managerie. Villa Ca 
ponis, Ece.. Villechafon, Abbaye de Filles en Gâtinois, 
près de Courtevai. Vila Cereris. In. Viffous, près de Pa- 
ris.—Curts. Eccr. Villancour: à Abbeville.—vills Fauftis 
ni, 1p. Saiot- Edmond , au Comcé de Sufolk.—Gendsif, 
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Éccz. Villegenou, en Berri—Grata. Ip. Belgrade, 
Ville de Hongrie—7ulitta. Ecez.Villejui, près de Paris.— 
Lupina. Ecez. Villeloin, Abbaye en Tourraine—Magna. 
Ip. Vil'emagne en Tocane , près de Florence.—Maiani. 
ÆEccz. Villemagne,en Languedoc , près de Valmaing.- 
Meffium, 1n. Villemoiffon,au Diocefe de Paris.—Minuif. 
Ece: Villemenonen B.ie, au Diocefe de Paris.— Nova 


Sanéfi Savii, In. Villeneuve Saint. Sale,près d'Auxerre. — 


KNoxia. Ecez. Villenoce, en Brie.—Parifiacæ, In. Ville- 
parifs , au Diocefe de Paris. — Pedulf. Ecez. Villepion, 


ca B-auffe, près de Terminier. — Perfica. Villepeque , 


au Diocefe de Paris , Doyenné de Chelles—Pire/s. ID. 
Villepreux , près de Verfailles.—Porci, Eccu. Villepos,au 
Diocefe de Renres.—Ramnulf. 1D. Villogaon , en Angoü- 
mois.—Regalis, Ecer. Viilareal, au Royaume de Valence 
en Elpagne.—Tafliaca, Ip. Ville. Taillac ,en Hiemois.— 
Tineofs.Ecci.Villetaneule,près de Saint Decysen France. 
Villa-jufta, Ecc L. Ville. Juft » Diocele de Paris, vers 
Biville, ” 
VILLANUS, à , #m. Bu Campagrard,qui demeure 
Ja campagne. 
VILLARIS, ré. (adj) 
VILLATICÜS , à , mm © 3 i 
Villaticus canis. Cou, Chien de 
àla maifon de campagne. 
Viivsicus, # m. Eccl, Guillec, Chanein: d'Utrecht. 
VirisimaciUs Ercl. Gaillemache, nom d'homme. 
VistesMorA Faisanpis. Ecel. Guiliemette Faufard, 
Recluf: 
VizrscMUs, 5. m Ecel, Grl'aume. 
Vie. Ter, (geo) Vid. Vin um. Ptit vin. 
Viscinsrrus,f.mEre Villeb 1t,E-éque de Cologne, 
VILLICA, &. f. Co. Femme du Conci-1ge,la Feriniere, 
VILLICANS , #ntis PL. (pari) de | 
VILLICARÉ , j,äu, ärum. pins É P: fer quel- 
site tips a 


 VILLICARI, r, &rits 5m, 
Ja Canpayue , avoir une f-rne, avoir 1- gouvetLeme : , 
tation d'une maifon de campag être Fermier 


Qi concerne Ja mai- 
on de campagne. 
campagne, qu'on éleve 


L 


l'admin: 
êcre Bcorowe, 

Jam enim 208 poteris villicare, Biaz. Car vous ne ferez 
Plus mon recrv-ur. 

VILLICATIO , ôri5. f. Col. Admiviftratien d'une 
mailon de canipagnc. Redde rarionem will.cationis tua. 
Bis. Rerdez-roi compte de votre adminifiration. 

VILT ICO ; onis. Apuz. Fermist, Vid, ViLzicUs. 

VILLICO , 24. | - 

VILLI. OR , &ris, Vid. Virtiears. 

VILLICUS » 5. m. Cie. Concirrge, 
foin d'use maifon de campagne, 3e (Pilticus chez lLs Ro 
mains éoit un cfc'ave qui avoit l'Inrendance fur route 
Une terre, fur one mailon de campagne , qui la faifoi: 
valoï: pour fon maître, & commandoit aux efclayes, 

ViiuiMarUs, 6. m.Ecci. Guillear, 

VuiostoR, (comp,) & VirLosissimus. 

ViLLOSUS, à, 
Robb f:ur:ée, 

VILLÜLX ,2. 
{dun.) 4 Visa. 

Vitiuisus,i. m.E-el. Guillon , Erêque d’Irie. 

VILLUM , sn. Ter. Peut vin , du ginguer. (dim.) de 
ViNuM. 

Viuius, f. m.Cic Poil de bêtes. Villi ovium. Ip. 2. 
dens. Ton te brebis. Vilius cande, PL..Le poil de la 
qu'uc.[R. VeLLUS , ve Pizus.) 

apr Er, Hal, hosoié a Madrir. 

ILTUNIUM , #:. 0. Ecci, Vilton , Ville d'Angler 
dont ;"Esécl : fur trassfere à Salifberi, Lisa 

Vin. (acc.) de Vis. Force. 

Via aMANDUS , #. m. Eccl. Guimaraz, Evèque. 

VIMEN , ini, n, Caf. Perte branche pliable comme 


PI, ({up.) de 
mm, Velu. Pejlis willofa. Tis. 2. el. 3. 


F. Cie, Petite métairie, petite ferme. 





















Gconome , fqui a- 


YIN. 
l'OfGer, le Saule, le Peuplier , le Coudrier , le Bouleau, 
&c. Viminibus aliquid detexere, Vire. Faire quel= 
que ouvrage avec de l'ofier. 

VIMINALIS , /E. Co L. L. 4: Propre pour Faire des 
liens , ce qui concerne les petites branches qu’on peut 
er facilemenc. Viminalis locus. Un Oferaie , lieu planté 
d'ofier. , 

VIMINATIUM , if, EUTR. Viminatium, Ville de Me- 
1#, auprès de laquelle l'Empereur Carinus fut défait par 
Diocletien. 

ViMINSARIA ars. Vaonerie. 

VIMINETÜM,5 .0. Varr.Lieu planté de Bouleau, où 
d'auer-+ arbres dont les branches fe multiplienc aifément. 

VIMINEUS , 4, #m. PLaUT. Fait d'ofer ou d'autres: 
petites branches torrillées. 

ViminisUs. Pirg, (abl.pl.) Pid. Viusn, 

Vin. (pour) Visnws ? Voulez-vous ? 


VinA. P'd. ViNUM. Du vin. 
Rafe de raifia. [Csr. 


VINACEX , à. f. PI. 
VINACEÀ , or#m, Coi: @ SMaic des taifins déja 
foulés. [ Pal. Les grains 


VINACEÏ , ôrwm, m. pl. 
de taifin. Déigunt vinacis uuarum. Bisu. Ils aiment le 
mare du vin, (au lieu du vin même.) 

VINACEUS scinds, Cic. de Sens, Pepin de raifin. 

VinaciA. Le même que VINAG&A. 

VINACIOLA wiris, P L Vigne qui n'évoit conaue que: 
dés Sabius , cicvés fur des arbres fort hauts, dont le via 
écorr Forr plat. Vid, Baccius, [. 6. par. 28. 

VINALIA , orwm. où 1 sm, Qvip. Fêtes érablies pour 
geûier Je vu, huis jours avant le mois de Mai. Il yavoit 
ercoice dars le mois d'Août une fêre qu'en appelloir Vie 
“aits ruffica, confacrée à Jupiter. Pid. VARR. 5. L. L. 
Cerre tée Le failoit avauc les vendanges. C'etoit le Pré- 
crée de Jupier qui commeuçoit les vendanges , en faifant : 
un lacrifice à Jupiter. Id. 

VinarDUs , :. m. Eccl, Guenard. 

Vinarp: CURTIS. Ecci. Vignacourt, en Picardie. 

VINARIOS , 55, m, Pi. Marchand de vin,cabaretier,f 
op. lvroge*, 

VINARIUS, à, #m,PL. Qui concerne le vf. Pinaris. 
(uppl. Vafa.) Des tonneaux. Utres winarii. F3 3 1, Des 
vailleaux pour mettre le vin. Vinarie celle. PL. Des ca 
vs à metcre le vin. 

Vinca Pervinea. P!. La Pervenche , herbe. 

Vancs. (impei.) VincaBar, (imp.) ViNCaNDI , Vin=- 
CENDO. Virg, %, VINCIRE. | 

VincsnTIANUS , 5. m,Ecel. Viants, Solitaire. 

VinesnTius , #1. m, Eccl. Vincent, Maïtyr. 

VINCÈRE , vined, wics, viétum. C1 c. Vaincre , être 
vainqueur , remporter la viétoire, Flu: paler, furmorter, 
l'emporter , gagner , défaire, foicer, allujetuir, maicri- 
ler, reduire , cerrafer ,1riompher , avoir l'avantage, 

Vincere bonis meribus faciem. Pn. Reparer pas la re=- 
gularité de fes mœurs la difformité de fon viiage. Vin 
cere carminibus. V 1RG. Si pañler en chantant des vers, 
Vimcere curfu. Ovin. Surpa:r à la courfe, courir plus 
vâte.—e oquie. 1p. Eure plus éloquenr, Pincere 4l:q4em 
wrvendo. PLauT. Survivie à quelqu'un. Vince virus bo 
sum fuiffe. Cie. Prouvez que( Appiauicus) etoit un hom= 
me de bien. Vsff.In. Vous avez gagné votre procès. (Re 
mgw , Ü vince.) Sun. Expugne, fe 2 

VINCI, virer, wiéfits sum. (pail.) Etre vaincu. Pinces 
erubefcuns. PL. Qui a honte d'être vaincu. Pincuxtur ibr. 
[o. La nouruicur: fe digere. s 

Vincs-Toxicum. Le Dompte- Venin. Vsd. Alclepias. 

VINCI BILIS, :€. (adj.)Ter. Propre à vaincre,q:i peuc 
gagoer ailément. # Rémarqu-z que ce mot qui re fe 
uouve qu'en un feul endroit de Ter:ace, P7"m.1.4.:19. fe 
prend aétivement comme penerräbilss , Ge. M emrijtin 
olim ut fuerit veftra eratie, jufiamillam caufam facilem, 

‘ vincbilens 


. VIN. 
vincibilem optimam? Tan. Vous fouvenei-vous de ce que 
vous aviez relolu de dire , que la caufe de certe fille étoic 
jufte, la mieux érablie, la plus inconteftable, la meilleure 
du monde ? 

ViINCIENDUS , #, sm. Cic. ex v. 

VINCIRE , winci5, vinxi , vindum, C 1e. Lier , en. 
chaïner,attacher, garotter, Vincire mentem Lyas. Pror. 
S'enivrer, Vincire Ait. Bander.—tempora floribus Hor. 
Se couronner la crête de Acurs, Dalile vinxir eu, Bisr. 
Dalila le lia. Vinxitqwe ewm catenis. 1p. Le chargea de 
chaînes. Vincienda funt feusris legibus, C1 c. HU les faut 
arrêter par la feveriré des Loix. 

VINCIRI, 5 dr, vinéis sum, (pafl.) Cie. Ecre lié. Pin- 
ciantur funibus paupertatis. Bras. S'ils (ont refertés par 
les liens de la pauvreté, Vinciebatur catenis @ compedi- 
dus. In. Il éroit enchaîné , & avoir les fers aux pieds. 

VincLa. (pour) ViNcULA. Vid, ViINCULUM. 

Vinco , cis, Vid. VincsRs. Vaincre. 

VINCTIO, onis, f. Varr. L'action de lier. 
liai(oo. f. 

Vinctu.(abl.) de Vincrus , w. Lien. (Oh necrouve 
que l’ablacif de ce nom.) 

VINCTÜRAÀ , Z. f. PL L'aétion de lier. ICef. Liga- 
ment. #. ligarutre. f. 

VINCTÜS, à, #m. Cie. Lié , attaché. (part. paf.) 
v. Vinetrs. _ 

VINCÜLOM , G. n. Cie. Lien. m. chaîne, liaifon. f. | 
attache. f. cordon. m. entraves. f. fers. m. tout c: qui ferc 
à lier ,priloo.f. Hor. Occupparions.fembarras,f: œuds.m. 
Simeon tenetur in vinculu.BiaL.Simeon eft retenu en pri- 
fon. Rupiffi, dirupiffi vincula mea. Ip. Vous avez brie 
mes chaînes. 

ViNDACINUS comitatms, Le Comté de Venaiflin dans 
Ja Provence. 

Vinpausea , 4. F, Ecel, Venalque, ancienne Capirale 
du Venaiflin, 

Vinpssona , 4. f, Pié. Eccl, Vienne , Capitale d'Au- 
triche fur le Darube. Pid, Visnna. . 

VINDËLICH, &rxm. H o n. Vindeliciens » Peuple des 
Alpes audeià des Grifons , qui s'érendoit jafqu'au Daou- 
be.b.les peuples de Suabe & de Baviere. 

VINDÉLICIA, £. f. Strab. La Vindelicie Province en- 
tre les Alp:s & le Danube. b. partie d: Suabe,d’Autriche 
& de Baviere. ; 

VINDEMIA , 2. Ê. Virg. Vendange, PI. frecolte. f. (q. 


Cic.Union, 


VIN. 1 L 6: 
berareur , [qui maintiert, qui revendique , qui défer.d, 
(q- vim dicens.) Syn.'Ulter , defenfor. 

Vinpica. (imp:r.) 

ViNDICANDUS , 4, Mm, (Fur. part. pal.) & 

Vinpicans, Antis.(patt. aét.) v. 

VINDICARE, «, avi, atmm. Cie. Venger, punir, f 
délivrer ,exemprer , revendiquer , évincer , faiGr. Syn, 
Punire, tueri, liberare. 

Vindicare ab aliquo. Sun. Dealiquo. Cie Se venger 
de quelqu'un. — fe 44 fus. In. Se vanter à fes amis. Ab 
ommbus vitiis vindicare. Cic. de Sen. Exempcer de toute 
forte de défauc.—in libertatem. In. Mettre en liberté, 1» 
tue flagelle vindica iniquitates noffras. Binz. Vengez nos 
crimes, en nous châtiant vous-méme. Omnipotens vindi« 
cabit im sis. In. Le Seigneur Toutpuiflant fe vengera 
d'elles. Vindicare fibi. Cic. S'approprier, s'arroger ,: 
s'accribuer , fe rendre propre, empieter. Vindieabat in il. 
los. Bi» 1. Exerçoit {a vengearce fur eux. Vindica meds 
adverfario mo... Vindicabo illam. 1p. Faites-moi raifon 
de ma partie , je ferai fon affaire. Visdicare alterius mor 
tem, necem, Ovip. Venger la mort d'un autre. 

% On dit windicare aliquid , aliqu:d ir altero, in ali. 
quem alterius [celera, vindicare aliquid 4b aliquä re; 
aliquemin libertatem, aliquem ab aliqué re. Cie. Vindi. 
care fe ab aliqué. San. Dealique. Cie. Se ad fuos, fe 
cxiffimationi beminwm. D. 

VINDICARI ,Ër, arts sum. (pall.) Cie. Vindicatums 
#f. 1n. On a puni. Si ligne pereuffus interierit, percufforis 

Janguine vindicabitur, Bis. Si celui qui aura été frap- 
pé avec du bois,meurt, fa mort fera vengée par l'effufion 
du fang de celui quil'aura frappé. y 

VINDICATIO , ons. f. Cie. Vengeance. f. l'action de 
fe venger, féviétion , vivdiçation. f. 

ViNDicATURUS , 4, mm. (Fur, part. a6t.) e$: 

VINDICATUS, 4 , #m. Cie. Puni, défecdu,vengé, f 
prérerdu, 1evendiqué , vendiqué. Vindicati in liberin= 
sem. Ip. Mis en liberté. (parc. pail.) 

ViNDIcAY&RUNT. (3. pl. perf. aét.) v. Vinpicars. 

VinpiciA , 4. f. Feff. Le nême que 

VINDICIÉÆ, armm. f, pl. Cic. (ppr.) routes lex 
chofes dont on contefte la proptieté ou la polfeffion , ré- 
créance , pofleffion par provilion, | mainlevée. f. Findi 
cias fecundim libertatem dars. Liv. Adjuger la libenué” 
par provifion. Vindiciæs poflulare fecundum libertatem. 
Ip. Demander qu'on mette en liberté par provifion, Pra+ 


Vinidemia, «ur vino demundo à vite.) Primitsas vindemia | f0res fecundim populum vindicias dicunt, Car. Fast: Les: 


non colliges. Bass. Vous ne recueillerez point les raifins de 


Préteurs adjugent au peuple la poffeffion, Si vindiciae: 


la vigoc,dont vous avez âccourumé d'offrir les prémices, | f* aifam tulir, Leg. 12. Tas. S'il a obteou par'un decret la: 
vous ne les recucillerez poine comme pour faire ven- | Provifon qui ne lui appartenoit pas. 4 On appelloit au 


dange. 

VINDEMIALIS , /#. Macn. Qui concerne les ven- 
dangss. (Ce mot n'eft point daus Aulu- Gelle.) 

VINDEMIARE , 5, avi, ätum. PL. Vendanger, Si 
vindemivuerts, Bis. Si vous vendangez. 
ViNDEMLASTI. (por) VINDLMIAVISTI. 
VINDEMIATOR , ôris, m. Hur. Vendangeut , coup- 
ur ,fCo!.Le Veudangeur,Conftellation qui Le leve vers 
fin du mois d'Août.Er quaff qui colligit acinos poft-vin- 
demiater::.Bigr E, comme celui qui ramafle les grains de 
raifir après ce:x qui ont fair vendange. 

VINDEMIATORÏIA va/s. Var. Vailleaux pour la 
vendang. 
VINDEMIO! Æ, ärmm.f. Cie. Perites recoltes, petits 
xeve us. : 

VINDEMITOR , ôris. m. Ovid. Vendacgeut. S y n: 
Von. ;æ4or. : 
mi «. f. Ecl, Vind-1efle, au Diocfe de’ 

FE ills, 

VinpsRiA,4. f, Ecc!. Vendicre, ectx: Mirz & Toul. 

NINDEX , ïcis, (adj.) Cie. Veugeur, veugercils , ii- 


trefois vindicie, les mortes de rerre pe apportoit en ju« 
gement, après les avoir tirées d’un fond qu'on difoit être” 
à loi. Feft. | 

VixpicracuM ConvatziUM. Ece/. Venfat en Com« 
braill:sTuronwm.Eccz. Veuzai, en Touriaive. 

VinpiciacuM. Saint- Flour.V:d, FLOROFOLIS. - 

VINLICO , äs. Vii. ViNDICARG&. 

VINDICT À , 4. f. Cie. La verge, on la baguette avec 
laqueli: on mertoit les efclaves e: liberté, |V. Par, Puni« 
tion , défenle. f. Vindiéiam retribuet in hotes coram. 
B1B2. Tirera vengeance de leurs ennemis. Ne vindi&am 
fumas de peccatis meis. An. Ne prenez point vérpearce de 
mès pechés: M:bi vinditæ, © ego resribuam, Bipi. La 
veng:ance m'elt refervée , dit le Seigneur , c'eft moi qui: 
la ferai. (x, VinpiciUs.) € Qui éroit un elclave de Vi. 
tellius , à qui l'on donua publiquement la liberté’, poux 
avoir découvert Ja confpiranon qui fe tramoit contre la 
lib:reé du Peuple Romaio, en faveur de Tarquin le der- 
aict Roi de Rome. Liv. 2: 5. L- Magiftrat frappoit dou. 
cenent d'uue verge appsiée Viodiéta , celui qu'ou mec 
toi ca liberté, & lui faufoir faire quelque rour,pour nas 

EKKKE kkk- 
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VIN. 
que de fa liberté, & on fui : . 
din nous décre oui donnoit un petit fouffler. Claÿ- 


Cette ceremonie par ces ver laut 
pps P vers , en par!ar 


Te faftos ineunte quater folennis ludit 
Omnia liberras deduéfum vindice morem 
Lex celebrat, famulujque juge laxatus berili 
Dvcitur œ £raf0 remeat [ecurior i4u. 
he cerf ont fronte recedit, 
28 61vem gubuêre gecæ, ter e removi 
Vaerbers permiffi fe ble eut ! 
CLAUp., 8. Carm, 11.12.13. &e. 
VINDINÜM. € : Verdôme , Ville de Beauff- 
: YINDOCINOM, 5. 0. $ fur la Loire , Capitale du 
endômois, avec le Titre de Duché. Le dernier Duc de 
ar pr pr » Pair de France , General des 
m u Roi de France en Ital; : 
mie Catholis ie, & de celles de S 
agne , âgé de 58 ans & 19 jours. I] avoir époufe ex 
x f, O,le 1 5 Mai, Marie. Anre L'Poarion dl dt Hcori- 
Jules de Bourbon, Prince de Condé. 
YinpooLapis MonasTaRiUM. Eccl. Viabormyoftre 
en Anglererre. ; 
Yinponissa , 4. f. Ecel. Vindifch , en Suiffe. 
Vi-ns. Sail Ou par la force. (abl. de Vis & ns.(conj.) 
VINÉA, &.t. Virg. La vigne, (ep. m. (R. ViNUM. 
ré q. der à bp Tte G vos in vineammaam, Biss. 
lez travailler auf à ma vigne. Quider jet domi 
vins ? In. Que fera donc nai de L: Asa vus 
Vinenm pallinare , plantare, putare, vindemiare, Bisc 
Plaoter , tailler, vendanger une vigne. 


PL , LS Ecel, Voigne, près de Clameci , au Diocefe 


VINÉE , äräm. f. Liv, Machine de - 
ui met à couvert Les travaiileurs au Eige dans VIS 
C'étoir une machine de bois haute de fept pieds , large 
de huit,lorgue de feize, couverte à double étage l'un ke 
planches, & l'autre de claies avec les côtés d'o es & re- 
vêtue par dehors de cuirs crempés dans l'eau, de 2 ur du 
feu, Liv, Nos mantelers font dif:rens. Pères Devsioues 
VINEALIS, /&. Co.- Qui concerne la vigne. Terra 
VINÉARIOS. cé vimealis, Car. Terre propr 
VINÉATUS. Parr. Vila vigne. ie 
VINÉARIUS, j i. m. Un vigneron, ° 
ViNssaLDUs , £. m. Ecel, Vivebaut, honoré à Troies. 
ViNsMACUM , #. n. Eccl. Vimeu » Contrée de Picardie. 
el a arum. . Ecdl, Vigcugou , au Diocefe de 
VINÉTÜM, à. n. Cie. Vignoble, lieu planté de vi 
Pineta colivets. Bisz JDesv: : Le Os 
a Qu _ fi pré des plants d'Oliviers. 
Me ao » fm. Ecci, Vinfroi. 
ViNGUNTO , omis, m. Ecci. Guir. 
Vin. (geo.) de Vinum. Du  : ua 


Vinicsiia , arurs. f, pl, Eccl, Vi 
yan, cu Auxerrcis. PI. Eéét. Vincelles, près de Cra- 


VINIPOTOR, 655. m. Büveur de vin. #On cite Pline 
pour garaot de ce mor. Cet Auteur le fere ieulemeut de 
poter , fans ajouter wini, 

nn mg #, 4m, Suar. De Vinitius. 

INITIUS , 11. m.P. Par. Vinitius, i | 
Romain, (ous Tibere. boul 
VINITOR , &ris, m. Cic. de fin. Vigneron. Reliquir 
winiteres CG agrico!as. Bin. | laiffa des geos pour labou- 
rer la vigne, & pour cuitiver la terre. 
VINITORIOÜS,à,um.—falx. Cox. Serperre de vigneron. 

Vin120 , onss. m, Eccl, Guerizon, Moine 

ViNniUs, #5, m. Vinnius » Jurifconiule Romain ,ou 
pletèt Interprere moderne du Droit Romain, 
 YINNÜLATÜS. 14, Le même que 

YINNÜLUS , 3, sm. PLAUT. Afin. 1. 3. Orae 


“ 


We, MOUrUE en 3712, à Vinarolles ex | P 
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tiont vinnula, Xp. Par un difcours engageant. (n. à 
Vinwo. i. e. cincinne, 1s1D.) 

Vino. Vid. ViNUM. 

Vinoeus, à. m. Ecel, Vinnoz , Abbe. 

VINOCIMONTIUM. id. VINOXBERG A. 

VINOLENTIA , 4. f. Cic. Lvrogoerie , ivrefle. f. 

VINOLENTUS , à, #m. Cie. Ivre, plein de vin, [an 
j'tau vin, ivrogre, [fait de vin. 

VinosissiMUs , # , wm. ({up.) de . 

VINOSUS , 4, #m. Ovin. Ho. Ivrogne , qui aime 


le vio ,addonné au vin. fCol. Viseux , fac à vin , fujer au 


vin. (R. ViNUM.) ; 
VinoxssrGa, 4. f. Bergh Saint- Winox; Ville de Flan« 


dres fur Ja Colme, à une lieu & demie de Dunkerque. 


Vinrium. Vid. Vsne1æ. Vence, Ville Epifcopale. 
VinromicasrRum. Eccl. Bicêtre, Hôpiral près de 
aris. ® 

Vinvaroius, i. m.Ecc!, Guirgalois, Abbé. Le même 
que Vignevaié. 

Vinuium , i. n. Du petit vin. (dim.) de Vinu. 

*VINÜM , 5. 0. Cie, Le vin. (ab oir@-.) 

Vinum Abfgnthites. Vin d'ablyntbe.—afperins, T 5 2. 
Heaut. Vin un peu dur. Vinum adentulum. PLAUT. Vin 
ufé—indigens, DL. Vin du pays.—lene. C à +. Lenins, 
Ts. Vin un peu plus doux.—perennr. C o L. Vin de gar- 
de. Infueres barbaros vine fe ensrare paritur, JUusT. 1] 
fouffric que les foldats fe chargealfent de vin, eux qui 
n'étoient point accoutumés à en boire , à qui l'ulage du 
vin étoit nouveau. Vini affarim. In. Du vis en abondan- 
ce. Vina in ceilis flaétuant, PL. Le vin tourne dans les ca- 
ves. Vina operaris. In. Vin pour.les ouvriers. Modice vine 
atere, Bisr. Ulez d'un p-u de vin , büvez un peu de via. 
Vinwm ex pomus. Paix. Du pommé. Vinsm ex ; ris. Ip, 
Du poiré. + [Les femmes ne büvoient point de vin autre- 
fois, fi ce n'ecuir dans qu: ique folemnité. Serv. :.Æn 2g7e 

Vinum fubleftifimum. Fist. Du vin tres foible. Rera= 
riwm vinum,1p.Le vin qu'on donnoit aux foldats appel= 
ls Rorarii. Calix vini meri. Bi2L1. Une couppe de vin 
pur. Luxwrio{a res vinum. In. Le win eft une [ouice d'in- 
temperance. Qui amar vénium CP Pinguss, Den dicabitur, 
BisL. Celui qui aime le vin & la bonnc chere, ne s'enri- 
chira point, Vinwm in nev:ffime mordebit ut coluber. 1. 
Le vin mord à la fin commeun Serpent, 

Vinxsnir. (3. perf. fubj.) v. Vincirs. 

VIO , #1. Vid. Viars. À. Marc. Aller, Pid. Eo. 

VidCÜRUÜS , 5. m. Farr. Grand Voyer,qui a foin des 
chemiss, ues rues. Vid, ViaRiUS. (R. Via, G CURA.) 

VIOLA, Z. f. Cic. La Vol:uie. (Qurs juxta vias mafti 
Amar, vel aber, viol.) Pro moili viei&, V 1R G. Est. Au 
lieu de la douce Yioleure. Viola tricoler flamms. Penlée, 
eur de Ja Trinicé. Viola matronalis, La Juliccnce. 

ViOLABANT. (3. pl. imp.) 

VioLasunrUR. (3. pl. tur. paf.) v. Viozars. 

VIOLABILIS, dé. (ady.) Owsd. Qu'on peut violer, 

u'on peut offenler. 

VIOLACÉUS , à, #m. PL. Violet, couleur de violette. 

VioLanNDUS ,# , #0, Cic. VIOLANS, anti5, (part.) v. 

VIOLARÉ, 5, 45, arm. Cic. Violer, profaner, 
uanigieller , of:nfer , deshonorer , oucrager , faire vio- 
ience. (R. Vis. Violence.) 

Vioiare amicttiam, Cic. Violer les droits de l'amirié.— 
eur. Vins. Teindre l'ivoire.—fecwri. O v 1 D. Coupper, 
-boaur.."ve: as. Cas. Ouvrir les veines.—virgemitatem. 
Cie. Desho:r rer une fille , la forcer. —Sabbate. B13L, 
Violer le Sabbar. 

VIOLAREL, 57, arits sm, (pall.) Cic. Qued violari ne. 
Fas purant. C.N 6 p, Ils croient que c'eft un crime de le 
nofaner. À quo wielatus eff.in.Dont il avoit été offenié, 
vurragé. Uxeres eorgm Viciabantur. Bisz. Leurs femmes 
ieropi violces 


Le Y 10. 

VIOLARIUM , 5 5. . Virg. Lieu plaoté de Violetre. 

VIOLARIÜS ,5 5. m. Plawt, Teinturier en violer. 

Viocassar. (pour) Viosavisser. (3. plufp. fubj.) v. 
Viozars. - 

VIOLATIO , ons. f. Liv, Violence , profanation , | 
is fraction. f, Sine violatione. Jp. Sans faire aucur désit. 

VIOLATOR , üris. m. Liv, Profanateur , violaceur, | 
contrevenaut , infracteur. Qwi violatores extiterunt in 
coinquinations [uä. B 1 81. Ceux qui , trac{portés d'une 
paflion impure, avoient violé une vierge. 

VIOLATUS , à, mm. Liv. Forcé, à qui d'on a faic 
violence , violé, maleraité. v. Vi10LAR S. Violatä fià 
Jacob. Bis. Ayant violé la fille de Jacob. 

VIOLATÜS , #5. m. Mart. Le même que V10LATIO. 

VioLavir. (3. perf.) v. Viozars. 

VIOLENS , éarss. (adj.) Cic. Her, Violent , rapide. 

VIOLENTE. (adv.) Ter.& ? Violemment , avec vio- 

VIOLENTER. (adv.) Cic. $ leuce, par force. 


Violenter auferre, rapere , tollere, B1pL. Emporter , 
ôter avec violence. 


ViozsnTi, Vid. ViOLENTUS. 

VIOLENTIA, &. f, Cie. Violence, force, vhemence.f. 
Facere violentsam. Biss. Faire violence. Per violents. 
1. Par force. 

VieLanTIOR , Ori, (comp.) € 

ViousNrissiMUs, #, #m. Cic. ([up.) de Vioenrus. 

VIOLENTIUS. (adr.} Uip. (comp.) de ViozsnTsr. 
Avec violsrer,. 

VIOLENTUS, 4, #m. Cic. Violent , fousueux , im- 
p'tueux , perulant , vehement ,cyran, De manu wiolenti. 
Big. De la violenc: des injuftes. Vrolenti rapiunt illud, 
1o. Les violens. 5.2. ceux qui fe fonc vioience;l'emportenr. 

VIOLO , #5, Vid, VioLans. 

VioivAscUM , i.n, Eccl. Volvic,en Auvergne. 

VIOR NA, &. F. Sorted'herbes.(q. vias ornar.) 

VIPA ,2.f. Erafm, Kbtie au vin. 

VIPERA , &. f. ic. Vipere. f. Viperæ minor. Un vipe- 
reau, Occrder eur lingus vipera. B 181. La langue de la 
vipere le tu:ra. (De viperarumorta. Vid. HsroDor.z.l.) 

. VIPERALES , &&. (adj) pal. Qui cit bon contre les 
AAPÉREUS œ De vipere. f. 

VIPE | € vipere. f. Vi- 

VIF: INJS ,4, Me pot 5e carnibus 
ali. In. S: rou:rir de la chair de vipere. 

VIPÉRULA, à. f. Vipgreau , petit vipere. 

Vir10 , omis, m. P{, 1e. 49. Un gruon 04 Gruau, eft le 
petit une Grue,.(q. Pipio , à pipiendo.) 

VIPSANIUS , 5. m. C. Nep. Marcus Viplanius 


Agriprafavori d'Augulte époula la file d'Acricus nom- 


mec Pomponia. 


VIR, vis. m. Cir. L'homme.m, Tan. Le mari,] per. 
fonsaye. Carul. Ce qui fait l'homme & le dftingue de la 
femme , [homme de cœur , de courage, brave. (R. à V1, 
quod viribus praitar.) 

Vir frugr.—probus, Un homme de bien.—magnus dr il. 
luff 5. Uo grand perfounage—fimplex. Un homme fim- 
ple.-#silicà lande cire praftant:s ansmi.Uo homme b:2- 
ve. Vins ornat fimi. Mcflicu:s. Vrrum te pute. Cie. Ep. Je 
vous croirai ua homme de courage. Caper wir gregis. 
Vire. Le Bouc, ie mâle du croupa au. 

Viru, om, im. pl. Geis.—litéerars Cie. Gens de lextres. 

VIRAGO , ins. #, Owid. F-mme d'uu courage mâle, 
qui a la + & ‘a torce d'un homme, une Virago. 

VIRARICS , ç Qi a b-aucoup de for. 

VIRATUS , 4, wm. Non Sces.(R Vis.) Muwlseres wi- 
rats. Bass. Femives fortes. 

VI BIUS, 35. m. Vrrg. H ppo'yte, fils de Thefte, 
fur aich appellé , audd inter viros bis fuifier ÿ parce 
qu'ayant €.€ mis à mort, Diane, a ce que dilent les Poë- 
tes , en coufideraciou de fa chaiteré , le fic revivre par le 


VIR. 
moyen d'Efculape fils d'Apollon. Vid. Hiproiyrus. 


Françonie , [ur le Mein, en Allemagne, 
l'an 67 





dans fa vigueur , à la 
Quafi olera virentia. Bias. Conune les legumes & les her- 
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Capitale de 
ifeopaie dès 
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VIRDÜNENSIS , 5€. (adv.) Ecel. De Verdun. 
VIRDÜNÜM ,i. n. Ecel. Verdun, Ville Epifcopale 


Vircisureus, i. m. Eccl. Wirt DE: 
P 


dans la Lortaine , fur la Meufe, L'Evêché cft Suffragaoc 
de Treves. - 


Viranir. (3. fut.) v. Virsrs. | 
VIRECTA, orwm. Binc. Licux verds. Vireéta carpe 


&ant, Ip. Pailoient l'herbe. 


Sil. qui eft 


VIRENS , ris. (adj.) Ædor. Verdoyant. 
fur de fon âge. (part.) v. Virsre, 


bes de la campagne. 


VIRÉO, ünis. m. PI, Loriot , oïfeau. [Verdmeontanc, 
un Verdier. 


VIRÈRÉ , viréÿ , vint. Cie. Etre verd , verdir, rever« 


dir. | Avoir de la force , être ferme. Frende virere nou, 


Vino. 6. Æn. Pouffer derouvelles feuilles.  . 
VIRES , virium, viribits. F, Virg. Forces, | vertu ,f. 
pouvoir ,". puiflance , vigaeur, [trouppes. Vid. Vis. 
VIRESCERE,/c5. Vic. L: même que Virars. Etre 
verd , verdoyer, Rurskm arefcit. B18L. Il reverdic. In 


juffa virefcunt gramina. Vire. 1. Georg. L'herbe y croic 
tours feule , {ans avoir été culrivée. 


VIRETÀ , ôrmm. m. pl. Virg. Lieux plantez de verdure. 
VIKGA ,g4. F. Cic. Verge, baguete, | houffice, f. la 


verge. (404 vim gerat , vel regar,) prtiteraic.Ovip. Per- 
cntere virgä, Bass. Frapper d'une verge. Srmltitis collig a 
ta eftin corde pueri, virga difciplina fugabit cam, Bis. 
La folie eft liée au cœur de l'enfant , & la verge de Ia di 
cipline l'en chaffera.Ego vos wirgis circonvinciam. PLaur, 
Rud, 3. 4. je vous donnerai cest 2 d'étrivicres. 


VanGa aurez angaflifolia, minis ferrata.Verge dorée, 


P'ante dont la Beur eft radiée. Le difque cft un amas de 
fleurons portés chacuo fur un embrion. La couronne de 
la même fisur eft portée par quelques demi-fleurons por- 
tés chacua fur un embrion. Toutes ces pieces font foute- 
nues par un calice compolé de plufieurs feuilles en écail- 
les. Lorfqne la fleureft paflée, chaque embrion devienc 
une graine garnie d'une aigrerte.Remarquez que les fleurs 
fout diipoltes en épi le long des tiges. 


VirGanA , 4. f, Eccl. Vicrgue, Bergere de Poitou. 
VIRGATOR, üris. m.Plaut. Le Correéteur,un Fouet« 


teur. { Efclave qui frappoit de verges les aucres efclaves qui 
avoient fair des fauves.) 


VIRGATOS, à, #m. V1R Oo. Rayé de hautenbas , 


veigé, marqueté. 


VÉRGETÜM, 5. n. Cic. Lieu planté d'ofisr ou de ver- 


ges, vieiaie , lieu où croiffent des arbrifeaux dont ou fait 
des verges.—denfum, Broff:s, bruycres , brofliilles. 


VIRGEUS , 4, #m. Vino. Fait d'ofier ou de werges. 


Virgea vilifque [upellex. Vire. 1.9. 166. Le peric meuble 
d'ulier , es corbeilies ou des paniers d'ofer. 


VIRGT ,ôrum. Pour. Ville d'Efpagne dans le Golfe 


appeiié Vuiganus Sivus. 


+VIRGIDEMIA, 4. f. PLaur. Rud. Recolte de coups. 


{ Moc forgé p.s Plaure,) mais Varron s'en eft fervi auffi. 
1deo feapula meruunt versidemiam, VaARR. C'eft pour- 


quoi les épaules craignent de faire une recolte de bran- 
chics d’orineau, 


VIRGILLE, Zrwm. F. Les PleYades, Conftellation dans 
le fgue du Tauieau. Pid. VshGiL14. 

VIRGILIANOS , à, mm. PL. Virgilien, de Vir:il-, 
Vrgidianum ilud Quint. Ce precepte, ce beau mot de 
Virgile. E 

VIRGILICS , ?5. m, Hor. Virgile, P:ince des Poëtes 
Lauus , favorite d'Auguite , en ihouurur de qui il com 
pola fon Eucide. I dedia fes Grorgiques à Mecenas 
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Virginal , de 


vicrye. 


1364 VIR, 
Protecteur, qui lui avoit procuré les bonnes graëes de 
J'Empereur. 

ViRGINAL, ais, n. APUL. Membrana virginitatss, in 
Aa habitat. 

- WIRGINALIS , LE, {adr.) Cic. & 

VIRGINARITS , À, #m. Put 

VIRGINARE, à & : 

VIRGINAR! . ër., TarruL. à Bree vierge 

VIRGINDEMIZ , 4. f. Varr, Le même que ViRe1- 
1 EMIA. 

Vircins. (abl.) Fid. Vireo. 

| rs Des. La Décile qui préfdoit à la virgi- 
pré. 

VIRGINEUS , 4. m. Vire. D: vierge , virginal. 

VIRGINIA , Z. f. La Virgivie, ou nouvelle Angleterre, 
Pays ée l'Amerique fepcentrionale,entre la Mer du Nord, 
#a Florid-,& le Canaca. 

VIRGINITAS, äris. f. Cie. Virginité, chaîteré , f. 

VIRGO , ginÿs. f. Cie. Vierge, fille, pucelle. f. {le 
Signe de la Vierge.m. [la Déelfe de la Juftice, Aftrée. f. | 

[On appelle auf Virge une femme jufqu'à {es fecon- 
des couches enfuite elle s'appelle mulier.PHiLARO.3.Ecl. 
W1RO. v. 30. ] 

Virge «qua. PL. Cavale qui n'a pas encore porté , qui 
n'a point encore été faillie.—vitiars. Fille déf >réc.—jam 
foatura vire , plenis nubilis annis. Vic. Fille nubile.{ q. 
Virage , vel ab atatis virore dicitur.) 

VIRGÜLX , à. f. Cie. Petite ver e, fbranche, gaule, 
aergerte, [virgule , f. Virgulé diviné. Cic. 1. Off. Par la 
Providence, miraculeufemert, par un miracle. Corons 
fa&a dusbus virgylis oleaginis, C. Nav. Couronne faire 
de d'‘ux branches d'olivier. Sicur virgula fumisx aromati. 
bus. Biss, Comme une petite vapeur d'aromates. 

VIRGÜLATUÜS, à, #m. PL. Rayé. Le même que 
VIRGATUS. 

VIRGOLTA , ôræm. n. Virg. Cic, Atbriffeau qui ne 
porce que des verges , | broffailles ; bois, broutilles , bä- 
£on, houffines. 

ÉOPTER X Je n'ai point trouvé ce mot au fia- 
gulier. FORCES . 

VIRGÜNCULA , 4. £. Petr. Petite fille. { dim.) de 
Virco. 

Vani. Pid, Ni. 

VIRIA , 4. f. P!. Braffelet, m. Syn. Viriola. (R.V1R.) 

VinrarTHicUs, #, #m. De Viriache, 

Viriataus, i. m. F.Pat, Viriache, Portugais de naïf. 
fance , ‘quel aprèsaroir exercé les arts les plus bas, car 
à fur Manœuvre, fe mic à la véte d’une armée, fc la guer- 
re aux Romains, railla en piece leurs armées deux fois, 
& fur invincible à cous leurs efforts. Q. Servius Cepion 
Je fic aWalin-r , re pouvant le vaincre autrement. 

ViRIATINUS , 4 , #m. SUST. Le mËmeque ViR1ATHI- 
£US Piriatinum billum, Suar. La guerre de Viriathe. 

VIRYATUS, à, #m, Luciz. Non. Fort robüfie. ( 8. 
Virss. Furces.) 

ViriaTUs ,i, Vid. VIRIATHUS. | 

VirisUs. (abl.) de Virus. 

VIRICÜLÆ, 5rwm.f.pl.Apul.Perites forces.(r. Virus.) 
: VIRICÜLUM ,, 5.0. PI, Touret , burin , outil pour 
gravailer l'ivoire. m. flefpecc de dard. 

VIRIDANS, änris. (adj.) Virg. V:rdoyant.(part.)de 

VIRIDART, 46r, däris s4m.Ovip.Hal. Devenir verd. 

VIRIDARIOM, 35. n. PI. Un verger , lieu plane 
d'arbres à fruir. (r. Virupis.) Lara viridaria. PHzan. 
2. 7. Des vergers agréables. # Au lieu de lars, pour {au- 
ver la mefure du vers, Gudius lit #lt4, M. P. croi qu'il 
Faudroit lire wirsdiaria ,en recranchant lat#, ou viridia, 
fi l'on veut co: (erver lats. 

VIRIDARIUS , 55, m'Up. 
Îcrdier , verdurier. 


Qui a foin d'un verger, 


VIR. 

VIRIDÉ. (adv.) PL D'un verd pâle. Virids pallens PL. 
37. La callaïs d'ur vert pâle. 

VIRIDESCÈRE , /«3.Amsnr.Le mêmeque ViREscR 

VIRIDIX , Z. F. Atacr, Le même que 

VIRIDIA , 6-äm, ou di #m. n. pl. Vitr. Verdure d'un 
litu. Co, arbres toujours verds. Sen. Jardins pleins de 
verdure, 

+ [ Macrobe remarque que Viridiæ, pris pour leci vin 
riditas , faic au genicif vrridiormm ; mais quand il eft ad- 
jeétif il a wirid:um , comme , pratorum viridium.] 

ViRipiacUw , é. n. Eccl, VerdeienBric. [Verzi , ens 
ere Rheims & Châlons, 

ViRiniANa, 4 f, Ecc!. Verdienne , Reclufe. 

VIRIDIARIOM , 55, n. Le méme que ViRIDARIUM. 

VIRIDICATUS , à , #m. Cic. Verdoyant. Siluæ vis 
ridicatæ. Cic. Quint. Foreft toujours verte. 

Viripion , oris. PL, (comp.) de * 

VIRIDIS , d£, (adj.) Cie. Verdoyant ,verd. Pire, vi= 
goureux , fort , Sen. FR jeune. Viridss fene&us. ViRG. 5. 
Æn, Verte vicillefTe , vicillelfe robufte & vigoureufe. 1# 
arbore v ridi,Bras. Sur les arbres verds. Vid, YiR1D14. 

ViripissiMUs , 4, mm, Cic. Tics verd. 

VIRIDITAS, arts. f. Cie. Verdure.f. Eam viridatem 
aufirtfencétus, Cic. de amic, La viciliele nous dre cette 
vigueur. 

ViribiUs, oris. n. Pl.(comp.)de Viripis. Quod leviws 
GG viridius eff, PL. 12. 25. Quieft plus leger & plus verd. 

Virinius. (aÂv. comp.) de Viripa. Nibil viridiir wi. 
ret, PL 37. s. L n'y a rieu de plus vexd , dont le verd foie 
plus beau. 

YIRILTA , fm. n. pl. Bibl. Les parties naturelles de 
l'homme, (Sy. Verenda, pudenda.) Patris airiliæ nom 
viderunt, Biss. Ils ne virent rien en leur pere, de ce que 
la pudeur défendoit de voir. 

YIRILES , Æ, (adj. }Cic. Viril, d'homme » qui appar- 
tient à l’homme , courageux, genereux, mâle , 128 
veux. 

Virilis at. Bin, Virilité , l'âge d'homme. Non in 
duetur mulier uefte viril. Bis1. Une femme ne p:endra 
point d'habic d'homme. Virilis toga, Cic. vefli. Ho r. 
La robbe virile, Pro wirili parte. Cic. portions. T Ac. Pour 
{a part , de routes fes forces. Partes wiriles, Ho. Le per- 
fonnage , le caraëtere d'un homme fair. = 

VIRILITAS, &rir, F. PL, Virilicé , f. force mâle. Mars. 
Les part.es de l’homme. 

VIRILITÉR (adv.) Cie. Genereulement,coura geule- 
ment, [eu homme de cœur.{Swn.Fertiter.) Viriliter agere, 
Bras. Facers, Hon. Agir, (e comporter en homme de 
cœur. Viriliter agite, @ confortamni. Bigz. Soyez coum 
rageux , & ayez de la fermeté. Viriliës diccre, San. Pate 
ler avec plus de force. 

Vinisius , #, m. Ecel. Guerle , Abbé. 

hs uns ,i.0.Ecel, Yérmouth, Abbayeen An 
terre. 

g VIRIOLX , 2. f. Paul, J. C. Brafleler. Le même que 
Vinta. 

x Ces deux mots Viris, & Viriela, ne (e trouvent gue« 
res qu'au plurir, & quoiqu'ils fignificnc les ornemens 
d'un homme, ils (e prennent auffi pour ceux de la femme. 
Vid. JasoL. L, medio, de aur, Cr arg. leg. 

ViriosUs. Apul. Vrribus abundans, Le même que Vi= 
ROSUS. 

VIRIYOTENS, ris. (adj.) PLAUT. Perf. 2. g.1. Le 
Maitre des hommes. PAUL. L. S:filsa famil, sr. leg, g, 
Filie nub:l- , en âge d'être mariée, en âge de pub-rté. 

Tunc debebitur cm viriporens faë&a fuerit. PAUL. 1b, 
Ii lui G@ra dû lorfqu'elle fera eu âge de puberté, 

VIRITANUS ager. Fist. Qi virisim diféribuitur, vel 
qui wircats robe. 


YIRITIM. (adv.) Cic. Par tête , à chacun. Wiririm 


r, Ÿ LR. # . 
Hifiribuere Cie. Partager encre plufieuts,en parties Egalez. 
Varia bella € fimul dr viritim gefferunt. Eure. Firent 
Ja guerre étant erfemble, &en firenc chacun de leur côté. 

Viro. Vid, Vis. Homme. 

Vino , onis, m. Ecel. Guiron , Evêqueen Ecoffe, 

ViroR , eris. m. Pall. Bibl, La verdure, verdeur.Syn. 
Viriditas, Orierur wiror calam: Cr junci. 

VIROSÜS , 4, #m. Luceiz. Virofe mulieres. LAB5R. 
Femmes qui fonc paflionntes pour les hommes. (R. V1R.) 

VIROSUS , 3, #m, Vino. Puant , qui fent mauvais. 
{r. Virus.) ; 

ViroviacuM, à n. Ecel, Vervic , entre Tournai & 
Terouanne. | 

+VIRTUALIS, [E. (adj.) Vircuel. 
+VIX TÜALITÉR. (adv.) Vireuellement, en puiffance. 
Vid. VirTus. 

Virrupum, i. n. Ecel, Vertus, au Diocefe de Chilons. 

VIR TUOSE.{adv.) Ecc/. Vertueufement, pieufement. 

VIRTUOSÜS , à,#m, Ecez. Vertueux , qui a de la 
crtu. 

VIRTÜS , s#rïs. €, Cic. La vertu, courage , m. forc:, 
wakur, f. | pouvoir, merite, ". ia mediocricé ,f xcel- 
Jence , pudfance énergie , f. Bisz. Miracle, prodige. (à 
Viros ge ViriTUS.) Pirtus G femper, © fola libera eff. 
Cic. La vertu eft coujours libre, &iln'y a qu'elle qui 
le foi. Virtute nibil eff pulchrius , nihil amabilius, P, 
Il n'y a rien de plus charmant , rien de p'us aimable que 
da vertu. Te mulierem effe virtutis. Bis. Que vous ê.es 
une femme de vertu. Virtss 18 infirmitate perficitur. Bis. 
La puilfance éclat:e davantage dans La foibleffe,c'eft dans 
a foib efle qu= ma puiflance paroîc davantage. Pirtutes 
facere. Bigu. Faire des m racles. Idco virtutes operanmer 
én eo, Bisu. C'eft pour cela qu'il faic des miracles, qu'il a 
le pouvoir de faire des miracles. Er ex rota viriute tua. 
Bisc. E: de touces vos forces, Mercis wirtus, PLAUT. La 
bonté d: lamarchandife. Vir fingulari virtute praditus. 
Cic. Homme d'un merite firgulier, d'une vertu rare. 
Viriute duce,comite forsuné.Cic.S:condé de la vertu & de 
la fortune. Virtutis compotes. Cic.Ceux qui font vertueux. 

Virrus. Decfle dela Valeur, chez les Payens. 

Virrutss. Bibl, Les Vercus.C'eft un des neuf Chœurs 
de ces Elpris Celeftes qu'on appelle des Anges, Neque 
virtutes , neque inffantia. Bisc. Rem, 8. 38 Niles verius, 
ni les chofes prelentes. Suhjeétis fibi Angelis , cd Poteffa- 
tibus , Ge Virtutibus, Bros. Les Anges, les Puiflances & 
les Vertus lui (or aujetties. 

VIRÜLENTUS ,4, ##.A.Gaszic.Venimeux,fvirulent. 

Virus. (pour) Ÿinorum. (gen. pl. [rm acc. fng.) de 
Vin. Homme. 

VIRUS , wiri, n. Cic. Venin, poilon , Île virus , fSrar. 
drogue bone où mauvaile, À Cic. amertume , bile , co- 
lere. ‘. | Pirg. liqueur. f. Luce. s. Soc. Coz. puanteur, 
CR: os, venenum.) Lentum virus. Vino. 3. Georg. Liqueur 
vilqueufe. Virus dsponit aqua marins, PL. L'eau de la 
mer,(avec le temps,) perd ion amertume.T'etri primerdia 
vir:.LucR. 2. 47s.La fource d’un poilon mortel. Sue per. 
dere vire. Isiv. 852. Infcéter de fon venin. Natwrali ui- 
re. LUCR. 6. 29. 

% On ne crouve de Pirws que ces trois cas au fingu- 
Lier ; le plurier n'eft point en ufage. 

Vis? Virg. Voulez-vous? V:4, VeLiLs. Voo, 

Vis.(gen.) Vis-(acc.) Vim.{abl.) Vi.Cic.Force,f. pou- 
voir , m, Energie’, vertu, quantité, abondance , violen- 
cc, f. Vis lacrymarum, Cic. Un torrent de larmes. Nec 
vim tela ferunt. Vire. Ces aimes ne rendent point à faire 
aucune violence , ce ne font poiuc 1ci d:sarm:s offenfives, 
on ve pr=cend point faire violence à p:rfonne avec ces ar- 
mes. Sed slle vita [ua viminsulit, DaATRR.l. 2.45. Mais 
il ie fit mourir lui- méme(par le poifon.)}Vis mulirwm, Cie. 
Beaucoup de foldats, Olors canmm vis, Vinc. Meutte de 
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chiens de chaffe , mulitude de chiens quia da nez, (au 
lieu de dire, qui ont du nez.) — innumerabilis fervorurm. 
Cic. Un grand nombred'efclaves, uoe mulricude innom= 
brable d'efclaves/Pis quadam fentiens. Cic. La verru fen- 
fitive. (2.1, 1@. Fibra, quddex fibris vis pradeat,) Sum 
mé vi. Tsr. D-rouc-s mes forces. Pro viribws. Cic, S=- 
lon fon pouvoir.Syn.Forritude, porentia, facultas, virus. 

Vires, Cic. Forces. f. ponvoir.m”. puiffance , vertu , vi- 
gueur.f. Vires augere, Fortifier.—refficuere, reparare. Faire 
revivre, rétablir {es forces. Vires augens. Fortifiant. Wi- 
ribus eniti, Employer voutes fes forces. (ppr.) employer le 
verd & le fee. 

Visa. Pid. VisUs. Vid. Vipsrs. 

Visam (fur) v. Visers. Aller voir. 

VISCALEUS, É5,m, Parac. Glu ou gomme qui croit 
à certains arbres, 


VISCARAGO, ginis. F. 1/4. Qui produit le gui. 
VISCXRÉ,5,4v, La Giuer, Ences de glu 


* On ne rrouve point d'exemple de ce verbe , finon le pars 
ticipe pafif, qui fetrouve dans Varron , & dans Ovide. 

VISCATÜS , à , #m. Ovin. Frotté de plu, fenglué. 

VISCERA , mm, n.pl. Virg. Les entrailles , les mem= 
bres. Vid, Viscus, vifceris, j 

TVISCÉRARÉ , 5, vi, &tim. Sir. Déchirer , diftri- 
bucrwe la chair ere. 

VISCERATIM. (adv.) Enn. Par morceaux. Pifcera= 
tm d'ffipzr.1n. Il répand par morceaux. | 

VISCERATIO, ônis, f. Cic. Diftribution de chair 
crue , que l'on faifoit au Peuple , durant quelque grande 
{olemnité, où même aux funérailles de quelque grand 
perfonnage. (Sen. F-ftio, [curée qu'on failoic aux Liens, 

VISCÉRATUS , 4, #m. Déchiré. 

Viscsrigus. Vid. Viscus. Entrailles. 

VISCERO , #5. Vid. ViscsRARS. 

VISCIDUS , 4, #m. SuRv.Vid. ViscosUs. 

Visco. V d. ViseUs Vid. Vsscars. 

VISCOSIT AS , ris. f. Mucilage , vifeoficé. f. 

VISCOSÜS , 4, #m. Vilqueux, gluant, qui coule 
comme de la glu. 

VISCÜUM , 5, n. Pirg. Du Gui, quieft une Plante dons 
la Aeur eft un baflin à quatre crenelures , relevées chacune 
d'uve boffe chagrinée, donc les petits grains venant à cre- 
ver , répandeut une poufliere fort fubile, &c. 

VISCOS , vifééris. n. Entrailles , [freflure. f. ventre, 
vifcere. #%[Q oique l’on trouve V'ifeus dans Celle,& dans 
Suetone, Pitell. & vifcere dans Lucrece & S.erone, vifce 
ris dans Apulée ; le plurier w fera ef beaucoup plus en 
ufage. Ztum eft in vrfcera terra. O x 1D. On aila fouiller 
juiques aux encrailles de La verre. De pwtrs wrfcere. Ovip. 
Des entrailes pourries. Ex cæufa vi/ceribus. Cie. Du fond 
de la caufe. Vifcers montss sruifat. V 1 R 0. Il jerte aude 
hors une partie d: la montagne. (R.4. Vascus , à Vas- 
canDo, quis vilceribus sdemdis deleéantur bomines.) Vif= 
cer m'ferationis, m'fericerdis. B1B81. Des entrailles de 
compafhon. ‘ 

Viscus , viféi. n. Pirg. Du gui. [P!. de la glu , fvifcos 
lité. Vifce oblincre, tangere. Engluer. Vid, Viscuu. 

Visa. Allez voir. (imper.a&.) cd 

VisasanTuR. On alleit voir. (imp. paf) v. Vissrs, 


wife. 

VISENDÜS , à , äm. Cic. Qu'il faut voir, frare, ad- 
mirabl-, Mei vifendi caufa. Cie. Pour me voir. 

VISÈRE , u555, V8, vismm, Cic. Aller , venir voir, 
rificer, rendre vifice. (ex Vipsrs.) Noffra illico it vifere 
sd «am. Tir. Ma maîcrelle part en même cemps pour 
l'aller voir. 

de [Vifere, marque une vice de civilicé , & V'idere, une 
vifice d'inrerêt ordinairement.] Conffitui ad te venire, st 
S viderem te, dr viferem, Gr cœnarem etiam. Cic.Ep. J'ai 
refolu d'aller chez vous, & pour vous voir , & pour vous 
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rendre nne vifice de civilité,& mêmé pour foupper. Poluit 
n bilifimum Phi'ofophum vifere. Cic. Il vouluc rendre 
vifice à cer illuitre Philofophe. Alexandriam vifere. Cie. 
Aller voir la Ville d'Alexandrie. “+ : 

VISI , wisdr. (pafl) Cie. Vifebatur dymus. Ip. Onalloit 
voir la maifon, Vifuntur Thefpie. C1c. On va voir la 
Ville de Thefpies. 

Vissum ,f,n. Eccl. Vifeo , Ville de Portugal, {ur le 
Rio-Montorio , Epifcopale dès le quatriéme ou cinquié- 
me fi:cle. 

Visisicia. Bibl, Les chofes v'fibles.{n. pl.) de , 

VISIBILIS , €. adj.) PI. Vifible. Vifibilis, @ invi- 
fbilia. Bisr. L-s chofes vifibles , & les invifbles. 

+VISIBILITAS, és, f. Vibilité.f. 

VISIBILITER (adv.)Ecc. Oculairement, vifiblement. 

Visiowozium, fi. n. Ecel, Beligneuil , Abbaye au 
Dio:efe d'Amiens. 

VisieorHt, orum, m. Lrs Vifigochs, ou Goths Oc- 
cidertaix, Les Orientaux s'appelloient Oftrogoths. 

VISIO, Gnis. f.Cic, Vifion [a ion de voir, apparition, 
imagination,revelation.f. Vif: beatifca.Vifion beatifique. 

VisiTa."{imper.) Visit A8o. (fur. ind.) 

VisiTans, antis, (parc. act.) v. 

VISITARÉ , 5, avi, tm. Cie. Vilver, rendre vifite, 
aller voir fouvent. Bibl. fecourir, (frapper. (R. Visas.) 
Vifitænos in falutari tuo, Bis. Vilitez-cous par votre 
afifance faluraire, Vifitabo in virga. ! D. Je vificerai par 
la verge. Vifirafli, (pour vifitavifhs) terram, Bis. Vous 
avez vifité d'uve maniere particuliere La cerre d'Ifraël, 

VISITARE , dr, Sris sum. pal.) Bibl. Etre vifité. 

VISITATIO , onïs. F. Vitr. L'action de voir , [vifica- 
tion, vifite.f. Vifitationem facit tennem extrema rotunda- 
tionis, Vire. La Lune fait voir un peu de fa rondeur. 

VISITÂTOR , ôris. m. Bbl. Proteéteur | Patron , 
fvificeur.m. 

VISITATUS, à, #m. Vire. Vilicé, vû. (part. paf.) 
T:. VisITARL 

VISITOR, ôris. m. Apul, Qi vifice fouvent, Vifiteur. 
% Nom d'un Superieur gereral dans plufeurs Couvents. 
Les Religieux d Sainte G-neviève en ont quatre ; il yena 
un aétusilement à Senlis : c'eft un faint & fçavart homme. 

VismariA,4.f.Ecc.Vinat,au Duché de Mckcibourg. 

VISNAGA , &. f. Le Gicgidium , Plante. 

Vis-na ? Voulez- vocs ? Pid, Vozo, wir. 

VISOR , oris. m. Ta:, Un elpiou, 

VISORIUM, ï 5. n. Caf. Theatre, place d'où l'on voit. 
En Viiorios, où le Compofiteur attache fa copie avec le 
mor Jart , & quil a toujours devant les y-ux. 

VisseNACUM , f, n. Ecci, Fe:ac, piès de Tillemont, en 
Brabax. 

Vissio , omis, Ecez. Verfon, en Berri. 

vis TÜLA, 4.f, PL, La Wittute, fzuve de Germavie. 
qui aprés avoir pailé par là Siefie ,la Pologne, & la 
Pile, le j2tie dar.s la mei Bijrique. 

Vasu. (abi.) de Visus, ox {(iupin) de Vinsrs. Oculus 
non fau arr vifs, L'œilne fe railabie point de voir. 

TVisvauis, le. (ady.) Viluel. 

{SU:A.£, Cou. Efpece de vigne. Gomd. 2. ed. 

VISUM,5.0. Cr. Von, la vü-, f-pparition.f 
phan:ôime. m. Cit à vifum, Liviliblemert, 14, Vis US. 
Vifo opus eff. Pi, 1 faut ver, 

Visunr.(3.p'ind.sét IV:SUNTUR.(; pPlpafl.)v.Vissee, 

Visunrio. B: (à. çou. Vii V:sonrio. 

Visura Pirg. Vit, Visurus. 

VISU: GIS , gi. m. PI, Le Weer, cuve dela Ger- 
man ce, qui palle par les Cercles du Haut-Rh+in, la Balic- 
Saxe , &c. & fe décharge dacs la mer d'ALemagne. 

VISURUS , 4, #. Vire. Qi doit voir, (tuc. pari.) 
V-Vibsrs | 

NISUS , #r.m, Cic. La vüe, vifion. f. [Her. fonge. m. 
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VIS. 
fapparition. f. Vifum recipere. Biac. Recouvrer la vûe. Ex 
vifu, ex ipfo vifu. In. À la vûe. Per vifam.Bies. En longe. 
Qyod natura vifibus noftris denegavit. Apus. Que la na= 
ture nous a rendu invifble, Wifss inoccidur. S + À +. Des 
yeux qui ne ferment point , qui-font toujours ouverts , 
les yeux d'Argus. 

VISÜS, à, #m. Tsr. Vü, apperçu. (part.paf.) de V1- 
DERS. Vifum eff nobis, Cic. Nous avons jugé À propos. ‘f 

Visus sum. [1 m'a femblé. Ur vifs ef, C. N ar. Dès 
que la Aamme fur apperçue, Pifum eff admirabile, In. Ce 
qui parut furprenact. Vid. Vipsri. 

VITA , 4. f. Cic. La vie, Îles mœurs. f. F{arg. #0. la 
. dé le repos , l'honneur. "”. la cranquillicé, Pirg. 

ame. f. 

Vitam agere, ducere. Cie. Vivre. Obfecrote, meñ viré. 
Cie. Je vous conjure, mon cœur Pitafenues. Vino. Des 
âmes fans corps. Vitas infhicere. T sr. Regarder la eon- 
duite. Vitamtrahere in luétu. Virc. Mener uni vie crifte, 
vivre dans la crifiefle, Vita aterna. Bisc. La vie érernelle, 
—freularis, La vie feculiere , le morde. Pirg ffui. Cic. 
Vivre. Ejus vita timeo, T a R. Andr. |'apprehende pour 
fon repos. Vita genus , inflitutum , raïio. La profeflion. 
Vita curriculum. Le cours de la vie. Clementem vitam, 
Urbanam atque otiwm fecutus fm. T a R. Ad. Toute ma 
vic j'ai vécu à la Ville, d'uve maniere douce & rranquille. 
Vham agere integerrime. Cie. fan&am, Eccs. Vivre (aus 
reproche, vivre bien , vivre (elon Dieu. 

VITABILIS , &ë. (adj.) Non. Vid. Viranpus. Qu'on 
peuc eviter. 

Virasiris. Bibl. Vous évicerez. (fut.) y. Virans, 

VITABUNDUS , à, #m. SaLs. Qui évite avec foin. 

VITALIA, 5 #m. n. Mela. Les choles animées, qui ont 
vie. Luc. Les parties nobles, les entrailles. Operir, regie 
vitalia, Bige. Couvre les entrailles. 

VITALIS , 4. (adj.) Cie. Qui entretient la vie, fqui 
peur vivre longtemps, fvical. Aura witalis, Vire. L'air 
que nous refpirons , qui nous fait vivre. 

Virauis. #7. Ecci. Vitales, Vales, Veel , Vial, Viau. 
V:dal,noms propres. 

VITALITAS , zrir. f. PL, La vie, le mouvement. 

VITALITER amsmarus, Luck. Qui a de la vie, 

ViraziUs , #1. m, Ecel. Vial de Corfou. | 

VITANDUS, à, #m, Cac. Qu'il fau éviter, [lévitable, 

VITARE ,5, aus, atim. Cac. Evicer, fuir, [elquiver, 
parer. (R. à Va. q. vi avertere.) Syn. Fugere, decsnare, 
«vilare, 

Æflum vitare. Ovin. Se mettre à couvert de la cha- 
leur , chercher l'ombie.inffdias. leu € R. Eviter les em= 
bûches.—mertem. Cas. Evitir la mort.-pericula, Vire. 
Fuir le danger. Vitabis sorreptionem, Bisr. Evirera d'êtie 
repris. 

VITARI, br, aris sum. (paf) Cic. Viranda eff [uf= 
price, Cie. H faur éviter le foupçon. H4«c junt qua de aui— 
bus comedere non debetis,  standa funt vobis, B 151. 
Entre les oifeaux, voici quels font ceux dont vous ne man- 
gerez point , & que vous aurez loin d'éviter. Hine 

VITATIO, oôni:. 6. Cic. L'aétion d'evicer , fuite. f, 

VIT A TOR , or$s, m. Celui qui evire. 

VITATÈS ; à, #m. Aruz. Evité, (part.} 

Vis. (aol) de Viris. Vigne. 

Virsa. Vr. ViTaus. 

VITiLLANS. (luppl. Tabella.) Tablettes où l'on 
tciivu vies cuoies lalcives. 

Varauuta, 4. À, Swer. Vicellia, femme de Faunus, qui 
tu: honorée comme une divinité, par | : Payens. | 

ViraluiaNUS , 4, #3. Sust. De Vieilius, Vitellien, 

Varasis  orsm. on, plS sec! Les Vuellius, nom d'une 
famiils iuttre parmi les Romains , qui a cocné un Em- 

reur. - 


PYITELLINÔS 4, #m. Cic. De veau , qui concerne le 
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veau, (R.Viratuus.) Ufque ad vitellinum afium. Cic.Ep. 
Juiqu'au veau rôti, jufqu'à la longe de veau. | 
Viraeuuius, fi, m.Swet, Vicellius, Empereur Romain, 
ui fucceda à Othon, & fut défait par Vefpafen, & rraîcé 
ans le Tibre , Ja cicquante-feprième année de fon âge. 

VITÉLLÜS, 5. m. or. Un jaune d'œuf, le moyeu. 
Ur. Vita. q. ex eo viva pullus.) PL auT. Perit veau. 
{dim.} de Viruius. 

Viram. (acc. de Virus, on ({ubj.) de Virans. 

Virrs Vid. Viris. Vi. VITARS, vite, : ; 

T VITEUS, à, #m, Vinc. De vigre. (R. Viris.) Pites 
pocula. Vino. 3. Georg. 38e. Le vin, verres de via, boiflor 
de la vigne. 

VITEX, icir. f, Pitr. L'Agnus-Caftus, Plante dont les 
fleurs lont des tuyaux évafes pat l'autre bour,& découp- 
e plus ou moins regulierement ; le Éruir eft fpherique & 

r, dans l'épaiffiur duquel il y a le plus fouvent quarre 
Joges remplies chacunes d'une lemence aflez menue. 

Viria. Vid. ViTIUM. 

VITIABILIS , /&, (adj.) Prud. Fautif. 

VITIARE , 5, äus, atum, Cic. Corrompre , akufer , 
gâter, débaucher, fa’ Gfer, vivier. Wiviare virginem, 
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d'uve"maniere vicieufe ; nullement , vicieufement. Si reéfè 
conclufit, fin vitiosè Cuc.4. Acad, S la corfequence qu'il 
a tirée, eft jufte .. . mais fi elle ne left pas. Viriosé habere 
Cic. Avoir queïque défaur. % [C'eft Cic:ron qui dit Vi- 
tiosè concludere, 4. Acad. & non Quintilien , comme cite 
D.] Syn. Male. }( Reëtè, 

Viriosion , eris. Hon. (comp.) 

Viriosiss)MUS. WP. Par. ([up.) de Viriosus. 

VITIOSISSIMP.'adv.)Cel. Tres ma .{{up.) k Virross. 

VITIOSITAS, Zris, Cie. Defaur, dereglem-nc. m. 
déteétuufié. f. Malitis certs cujafdam vitis nomen eff : 
viticfitas omnium, C1 c. 4. Tufe, La malice eft le nom de 
quelque vice particulier, mais le déreglement convieut à 
tour en gen: ral, 

VITIOS(ÜS.(adv.)Cic.Sene&.25 Plus mal à propos. 
(comp.) de Virioss. 

VITIOSUS, 4, #m. Vicieux , plein de vice, f léfrc- 
tueux , malfait, fCef, maladif. Hor. corronipu , :E cgilé. 
(R. Virium.) Syr. Dipravatus, corruptus , vitiis plenus, 
fiagiriofus. )( Purus , integer, reäus. 

Vitiof[us Corfu.Cic.—D:&ater.Liv.Un Conful,ur D'&as 
teur Eiû ,créé contre les regles. Pregenres vitiofior.Hon. 


“xorem, filiam. P 1 A UT. Deshonorer, corrompre une | Race plus corrompu:. Pisrof s 1lex, Vira. 2. Georg. Ycule 


fille, une femme, (R'ViTiuM.) 

VITIARI, br. (pall.) Ousa. Se corzempre. 1/Fa decens 
facies longis vitiabriur annis. O x 1 D. Le temps diflipera 
certe grande b-auté. 

VITIARIOM , 55. n. Col. Plan de vigne. (R. Viris.) 

VITIATIO , onis. F. Sen, Corruprion , l'aétion de cor- 
rompre. 

YITIATOR, ôris. m. Sen. Corrupteur,celui qui a Ôré 
l'honneur à une fille , fdebaucheur. ‘ 

VITIATUS, à , #m. Cic. Corrompu, gâré, foutride, 
{Terme de Cu rurgie,)'ourné , vicié. (part) #. VITIARI. 

Virisus. Vid. Viris. ; 

VITICOLA £.m.S".Vigreron.(r.Cousns, @ Viris.) 

ViTICOMUS , 4, mm, Sin. Courer: de vignes. 

VITICÜLEÆ, érmm, Cic. Periis feps de vig-e, fren- 
dron de fep. Nec viticulas dus parfcquuntur, Cic.g.ae Nat. 
Les dicux ne defcendent point juiqu'au foin du moindre 
£:p de vigne. 

YITICOLÜM , 5. ke Capreolus vitis, inquit R.Steph. 
qus ajfert dus Piinsi teffimonis , [ed in utroque vuculis 
dagitur , unde cum poffit effe à viviculx nen audso hic affe- 
gere dici viriculum , sr afferit. D. | 

VITIFER , férà, fèrum. PL. Qui produit la vigne. 

VITIGINEUS , à, #m. Cou. cr ? De vigne, qui pro- 

VITIGENUS ,3,#m.Lucr. $ vienc de la vigne. 
Vinigeneis columanis fletit, P L. Eroic foutenu fur des co- 
lonnes de (aiment. ; 

 Vitisra. 0. pl Pid. Vrriuts. X Non eff enim [ubftan- 
tivum, [ed a djeëti. mm nomen, apud Plinium. 

LVITILIGO , ginis, f. Ceif. Puftules, ou taches blan- 
ches qui paroiffent Ca peau. Cuwrim vitiligine infignir. 
AruL. Fait unerache à la pau. (R. Viriun.)"# Celle en 
diftiogue de trois fortes. Fid. Fcftus , colorem in vitiligi- 
mem mutat. PL. 10.67. 

VITILIS, /ë. (adj.) PI, Propre à lier, qui fe ploie 
ailément, fait de matiere propre à lir. Vars mawigia, 
d vitiles naves. PL. l.4.7. Vailleaux faits avec de l'ofier, 
ou d’autres bois plians. (R. VisRa, vel quod vitibus li- 
gandis apra ftf L 

VITILITIGARE, à , aus, atmm. Pc. Chicaner, faire 
de mauvais Procès , ergiverfer. (R. ViTIUM. q. vitiese 
lirige.) Vid. LiricaRs. Hine 

VITILITIGATOR ,8ris.m. Car. PI, Chicaneur , ve- 
tilleur. 

Vario. (abl.) Vid. Viriuu. 

Virio , #. Vid: Virians. Cie, Corrompre. 

VITIOSE. (adv.) Ce, Mal, avec quelque défaut, 
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gâcée, pourris [I n'y a que ce feul exemple dan: Virgile.] 
à VITIPARRA , 4, PL. 10. 33. E pece d'oifeau, appelle 
anche. 
VITIS , äs. € Cie. Vigne, [an fep , un br'n de farment. 
(R. vel quod invrcèm fe vins  E vel à vico ff: éo.) 
Ut vitibus wva. Vire. ({uppl. Décor: funt.) Comme les 
rappes de rain font l'ornement de a vigne. Viris nede[æ, 
ne Sar.#. Brio de farment rempli de nœuts, ( ont fe 
| fervoient les Centurions Romains , pour corriger les {ol- 
dats.) Viris albs ,nigra. P 1. Coulevrée blanche, noire. 
—ides, Alexandrina, L'Aireile , eu 1: Mutille , [yeure de 
Plante , dont la A-ur eft uo grelot , daos le fond duquel il 
y à un crou qui reçoit un fuc, & elle eft remplie de [e- 
mences allez menues. Towrn.] Viris putater. Ovin. Celui 
qui taille Ja vigne. Vitium propagatio. C 1 c. Piovwin , 0% 
l'aétioc de provigner La vigne. Non bib.sm de hoc gemine 
witis. Bas. Je ne boirai plus de ce fruit de vigne. 
 [Puris, le ptend quelquefois pour la Charge de Cen« 
rurion , c'eft pourquoi on dir Vitem pofcere, JUY. 14.191. 
Demaoder la Charge de Centutiob. item dre. SPART. 
Adr. Donner la Charge de Ceoturion. Projiése virem. 
Eccs. Je renonce à la Charge de Centurion , je me démets 
de Ja Charge de Centurion: Les Officiers, comme les 
Centurions , porroienc à la main ce brin de vigce , pour 
marque de leur dignicé, parce qu'ils s'en fervoicot pour 
punir les foldats. Il n'éroic pas permis de fe fervir de ver= 
ges ,eacore moiss de cannes, comme fout les Officiers 
mal élevés. Vid. Saumas. 44 Spartianum. 
VITISATOR , #ris. m. Virg. Planteur de vigre. [Epi= 
chete de Bacchus, dans Accius ; de Sabious, dans Virgile, 


7. Æn. 179. 

VITISCÉRÉ, fe. ie. vitis fo. Xe Au lieu de Ra 
dice winifear, qu'on lifoit autrefois dans Columelle, il fauc 
lire Radsees witis, citer. Ainf l'on ne ciouvera plus d'e- 
xemple du verbe Viriscans. 

VITIOM , 55.0. Cic, Vice, défaut. m. faute , mala- 
die, Jdéf-étuofié. f. accident , mal. #. (n. diner , vel à 
vito , qguod vitandurs fit.) 

Alicui vitie dare, vertere, Cie. Blimer quelqu'un, 
Vitie vacare ,carers. C1c. N'être point coupable , étre 
exempt de faute. Fitie laborare , vitium babere. 1D. Avoir 
des défauts, Tam ef} im vitio, quam fi. Cie. Off. 1. 11 eft 
auf crimivel , que fi. S5 mibil eff wurii, Cac. g. Ep. 15. S'il 
n'y à aucun défaut , (ni dans les murs , ni dans le toit ,) 
s'ü n'y a rien qui menace ruine, Im vario ponstur , 4m VItIe 
ef. Cic. 3. Tue. & 5. de Fin, C'eft un défauc. Pudicirra win 
tiwrs addere, afferre, PLAUT. oferre, T a R. Corrompie, 


nn 
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violer , forcer. Viriis derlinatis, Cic. r. Off. ‘Après avoir 
éviré ces défauts. Priufquem locerum vitis quafitis arte 
remsdiis mollirentur, Just. Avant que l'art ingenieux eût 
trouvé des rem-des , pour coriiger les défauts des lieux. 
Judicabitur huic vitio fubjacere. B1B1. On jugera qu'il 
fouffre est accident. Ne-ve idcirce mebis vitie vertes, ff 
quippiam! fi qued tu arbitrare minus effe lautum. ((uppl. 
Quam par eff.)PLauT. Rud.3.3, Ne nous imputez point à 
cime, f nous sous approchons dans un état que vous 
trouvez fi peu convenable au refpe& que nous vous de- 
vous 

Virium.(gen. pl.) de Virus. Vigne. 

VITO ,45 Vid Vitans. Cie. Eviter. 

VITRARIUS , 55. m. Sen. Un Yerrier , un Vicrier, 
Artifan qui fait un ouvrage de verre. 

VITREX , 6rum. | ? Ouvrages de 

VITRÉAMIN , #1, 0, pl. PI, Dig. $ veric, [vicra- 
ges, vicraux , vicres, 

VITREUS , à , #m. Co. De verre. [Owid. clair. Hor. 
fragile. (r. Viraum.) Vitreus coler. PL. Couleur de verre. 
Mare vitreum, Bisz Une mer de cryftal. 

_VITRIARIA, 4 F£, Verrerie , vicrerie. f, ([uppl. Of. 


tina.) 

 VITRTARIOS , à, #m. De verrerie.—#m" opus, Du 
vitrage. 

VLTRIARIÜS. Ua Vitrier. Pid. ViTRaRIUS, qui eft 
meilleur que ViTRIARIUS. 

VITRICUS, 5. m. Cr. B'aupere , le mari d'une fem- 
me qui a des enfans dun autre mariage. (q. Varricus Jen 
patricus, quod lore patris fi.) 

VITRIGLOM, 5. n. Perot. Du vitriol. 

VITRÜM, 5. n. Cie. Du verre, de la vîcre,du eryftal. 
Cas. Bell, Gall s. 14. H:rbe appellée Guefde, dont on 
fe (ervoir pour peicdre. Pid. V1TR. 7. 14. Mel. lib. 3. 
(q. Virirum à viree.) Tanquam vitrum pellucidum, Bis. 
Semblable à du verre craniparent. Witrwm flexibile, PL. 
duétile. Is1D. Da verte malleable. 4 Pline rapporte qu'uc 
homme, fous le regne de Tibere , avoic trouvé le {ecrer 
de rendr- le verre malleable, PL. 36,26. sin. r5.75. 

VITTÂA, &. f. Virg. Bandelerte, f. rubao , m. dont on 
fe fervoit pour l'er les cheveux , particulierement les Pré. 
tres ou Sacrificateurs, qui en ornojent auffi les viétiines 
qu'on alloic éporger. (q. is inffar Viti ligan:is.)Les Da 
mes Romaines s'en fervoicnt aufli.{Svn. Fa/cia, Tania.] 
Vit:æ corcinez. Biaz. Une bandelette d'écarlatre. Pirrz 
lines: To. Bandelesc: de lin. Vi:t4 hyacinthina. Biss. Ru- 
ban de couleur d'hyacinthe, Vitre comptirami, Vire. Des 
rameaux suvironnes de bandclettes. k [Les vaincus, & 
ceux qui venoient dernand:r la paix , avoient accoucumé 
de porcer un: branche d'olivier cou:e environnée de ban 
delerces , & quelquefois on portoir ces bandelertes fans 
ran-au, | Preferimws mañibus u t'a, Viro. Nous sous 
prefentons nos mains, qui lo:t chargées de band-lettes. 

CK Vitacioirse a & dos les-fsimmes la marque d'une 
vie reg be. Vi1 4 tenues injigns pudoris. Qvip: 

VITTATUS, 4, #»m. QOvip. Orné de bandelertes, 
Vitratam nivem Platoni m:fft obviam Dionyfius, Pi. 7 #. 
Deiys le Tyran covoya audevant de Platon un vaifleau 
orne ie ruba-s , comme pour recevoir uz Roi, 

VITÜLX, & t.Virg. Une genifl:.Cervices vitula Bis. 
L- cou de la gecilf=. Cm faciam vr4l4 pre fresibes 
Viac. Lorfque je ferai un facrific: d'une genie pour les 
bie:s de la toire. 

V.TULA. Macrob, La Déclfe Vitula , qui préfidoir à la 
joie. [La Décife de la Viétoire. P15 0. 4pud Macrob. 
Saturn, 3. 2. 

VITÜLAMINZ , #0. pl. Bisc. Spuria vitulamina, 
10. Des rejsicous bâtards. Sy. l'ropagines, Stolones, 

VITULANS, antis Fast. Gawdis exultans ut prare 
vitulus, Qui eft dans un: joie extreme. (parc) v. 


. VIT YIY. 
VITÜLERI,, br, ts süm. Var. Se rejouir. ( 
Viras unde Virula.) 

VITÜLINX , 4.f. Macrob, La Décffe de la Gaïetés 
Vid. Macros. 9.6.2. Saturn, | 5 

VITÜLINÜS , 4, üm. Cic. De veau. Afum Viruli- 
num, Crc. Ep. Du veau rôti. Visulins pellis membrana: 
Du veau , du velin. 

VITÜLÜS , 5. m. Cie. Ua Veau. ( Pline donne aufé 
ce nom aux perics des Elephans & des Baleines.)} 

* D. T. prétendent , après R. Eftieune , que Virgile 
applique te nom aux jeunes poulains ; mais le vers que R° 
Eitienne cire dans fon Threlor, 

Fam vitulos hortare, viamque infifte domandi, Vino 
3° Georg. 164. ne le prouve mess , 00n plus qu'aucua 
autre endroit de Virgila En effec, Henri Eftienne en mil 
cinq cens foixante & treize , retrancha certe, penfée dans 
l'édition qu'il fic à Lyon de ce même Threfor que fon pere 
avoir donné. 

Poff pirtum eur in Vitulos traducitur omnis, VIRG. 
Après que vos bêres auront mis bas, tournez tous vos 
foins du côcé de leurs petits. Vitulus marinus. PL, Veau 
marin. 

VITÜPÉRABILIS , LE. (adv.) et Blimable, qu'il 

VirursRanous, 4 , mm. AD Hs. S fau blämer. 

VITÜPÉRANS, anis. (adj.) Blämane, (part.a&.) de” 

VITÜPÉRARE , 5, aus, stmm. Cic. Blämer, faire 
des reproches , des reprimendes , critiquer , cenfurer. (q. 
alicujus vitia sperire.) Ne vituperes quemquam. Bis, Ne 
blimez perfonne. Vituperaverunt eos, Bisc. Lis les en re- 
prirenc. % [ Quoique ce verbe veuille l'accufatif, Plaure 
le joinc aufli avec un dacif. Mihi wituperat, PLAUT, 


Ca. ] 

VITÜPÉRARI, r, anis sum. (pal) Cic. Vitupera- 
tur Pompeins. Cic. On blime Pompée. Ur non vitupere- 
tur minifferinm noftrum. Biss. Afio qu'on ne nous puiffe 
point reprendre dans notre miniftere. Æfine 

VITÜPÉRATIO , ônis. F, Cic. Bläme.w.reproche.f. 
Syn. Vicuperimm. ]( Laws, 

VITUPÉRATOR , ôris. m. Cie. Cenfeur , qui bläme,. 
qui reprend, , qui cenfure. 

VITÜPÉERATUS , 4, ém. Blâmé. (part. pall.) 

Virursrss. (2.{ubj. at.) v. ViTUPsRARS. 

+ VITÜPERIOM , 5 s. n.Blâme. + Callepin & B. ci- 
tent ce mot de Ciceron ; mais il s'eft pas certain qu'on le 
uiouve. Ciceron fe fert de Vituperatie. 

+VITÜFERONES, ww, m. Cenfeurs, eririques. * Ce 
mot fe crouve verxablement dans Aulu-G:lle , d. 19. €. 7: 
quoique D. en doute , puifqu'il le segarde comme un mot 
lutpeét. 

VIvX , 4: f. Une vive , forte de poiïlfon. Vid, Vivuss 

Vivacss. (pl) & 

VivacioR, oris. Ho. (comp.) € 

VivacissiMUs , 4, mr. COL. (iup.) de Vivax- 

VIVACITAS, aris. f. C ngue vie , faculté de 
vivre longtemys, PT LCIA force, viyueur , vivacité. f. 
Vir magnanime vivacitatis, APUL. Un homme d'une ex= 
creme vigueur. Vrvacirarem transferentes. APUL. Traof- 
portant les efpri:s vitaux, | 

YIVACITÉR. {adv.) [que Goudman cite dans Ti« 
te- Live, fe lir dans Gregoire de Tours. ] Avec vigueur , 
torrtément, 

Viva. Pid, Vivus. | (præf. (ubj.) +. Vivars. 

VIVARIO , omis. fe 2 Viviers, Capitale du Vi- 

VIVARIOM , 35.0. S$ varés en Languedoc , fu: le 
Rhône , où l'on transfera l'Evéchéd'Aibi l'an $ 30.C'eft 
un des Suff:agans de Vicone. 

VIVARIOM, à 5. 0. Col. Vivier ,m. garenne , fparc: 
m. où L'on courrit des bêces fauves. 

Vivas. C. Nep. (ace. pl. f.) Pid, Vavus. Vif. 

Vavas. (2, fubj.).v. Vivars, 

Er VIVATÜS, 


VI1V. Y ES C. 1:69 
Ù M. ü . Vi eux. SyN. LY1TUR. Our. On vit, 
AIT À, &m. Luc. 3. 450. Vigour x Se D PS 
VIVAX , wäcts, (adj.) Col. Qui vit longremps. Viuæx VIVÜLE , £rum. Lesavives , mal des chevaux. 


h : Mure tou: | VIVÜS, 3, #m. Ce. Vif, vivant, Virg-ardent, faic 
| Ha it nes - qui dure Jongremps s qui dure to d'après nature , au naturel. Vivo amore. ViRe.1.Æn.;21. 


v fe. ins. Par l'amour d'un homme vivant , (d'Enée.) Virus amor. 
Vivenht LE v. Vivers. Vivendi modus, | Cie. Amour ardent. Viue Alexandre. C. Nr. Durant là 
‘ait de vivre , le vivr-. ‘ vie d'Alexandre Viva aqua. San. Eau vive. Vrua lucerne. 


VIVENS, éntis. (adj.)Hor. Vivant, vif.(part.præf.) de Hon. 3. Carm. Lampes ardentes, chandelles allumés. 
VIVÉRE ; wruÿ, rs à vida, Cie. Von. À se | Vivus cefpes. Hon. Gazon verd. Viva fipes. Cor. Haie 
donner du plaifir , Phadr. durer , {e conferver ch:z la vive. Ad vivum. Jafe au vif. Neque id ad vivum reje- 
poftericé. Vivere herbä. PL. S: nourrir d'herbe. — rapro. |“? Cic. de Amie. 18. Er ce n'eft point oucrer la maticre, 
PL. V vre de rapine. —vemats, In. Vivre de ce qu'on & y2 ne porte point cela auffi loin que j: le pourrois faire. 
pris à la chaffe. Ordo wiv ndi. Carit. Le temps de leur De wruo derrahers, refecare. Cic. Recranchec quelque 
mort. Vivere bene. Cac. Mener uoe vie heur:ufe. [ Perr. | hole du principal. | . 
Se donner du bon temps , fe bien divertir. 1r4 vivam.Cie. VIX. (adv.) Cie. À peine , avec peine. 
Que je vire aiof , fur ma vie, ea verité. Vivere lake, pif VIXDUM- Liv, A peine. 
cibus , rore. Pu. Vivre de lait, de poilfon , de rofée.Quam VIXBRIMUS. LPl-xaRIT. (3: fiüg. perf.) VixsRUNT. 
vitam vixi, Tan. La vie que j'ai menée, Vive tibi, Ovip. (3- pl. port. ivd.) Ad 
Vivez pour vous. Pivitefjiva. Vino. Adieu, forérs, pi- | Vixat. Pirg. (pour) Vixissar. (3. perf. fubi.) 
vers aliend quadré. \uv. Vivre aux dépens d'autrui. | Vixissa. Avoir vécu, être mort. Pixit. Var. la 
gueufer. _—magnificè. Cie: r. of. Vivre noblement.— libe- vécu, ileit moit. (3: part.) v: Vix ER. | 
re. liberibs , licent.às , folutè. M:ner une vie débordée , fe Uicnium , ii, 0. Eccl. Ouchi, au D.ocefe de Soiffons. 
déborder. Vivit Dominus. Bisz. Vive le Scigneur, (efpece Uucana. Pid. Uieus. U.cere, 
de jurement parmi les H:breux.}Vixiffe fatius fl PLAUT. ÜLCÈRARÉ, 0, ŒUS » NM, PL. Bleffer » ulcerer. 
11 vaudroic mieux être mort. Vrvitur wili prete, cariori ÜLCERARIA » à. £. Hssbe aux ulcsres. 
pris Il fait bon vivre , il faic cher vivre. Cm defii, et non Mu t. Celf. Formation d'un ulecre, 
eminem vivere. Czs.A yant celle de vivre, après fa mort. 1on.J. + " 

VIVERR À, &. f. PL, Un Furer, animal = entre dans ÜLCFRATUS , à, #m. Cic. Blefié ; {ulceré. 
les tanieres des Lapins , & les en fait forvit. (R. Qudd wi- ÜLCÉRO » #1. Vid. ULCHRARS Pi. Bieff:r,ulcerer. 
wir in terré.) Viverram adhibere ad invefhigandos cunscu. ÜLCÉROSÜS ; à, #m, Hox. l'kin d'ulceres. | Pi. de. 
der. Fureter, ‘chiré , écorché. 

% D. dit Pruetre, mais Pline dit verra. T. 3. 243. UiciscanTUR (3: præf. fubj.) é 
T. 3.600.177. T.4.752.21.[735. 12. Uiciscenous , 4, mn, Cie.  Uiciscans, entis. Se 

Vivsscans .entis. PL. (part.) v. vengeant, (Fart.) œ 

VIVESCÉRÉ , /e7.Lucr. PL.Prendre vie, vivre, pren- Uteisceus. (imper.) v. ULciscr. 
dre nourriture. UiciscinTsR (adv.) Eccl. Par vengeance. 

Vivi. Vid, Virus. Ê Lucr. A. Gell. (irf. pal.) de Vi ÜLCISCI »fiür, mitis sum. C 1c. Venger ; fe venger. 
vars. Non poterat vivi. LUCR. 3.18. On ne pouvoit pas Ter. Châvier , punir. Uleifcere pris filios Ifraël. Bin. 
vivre. Vengez premierement les enfaos d'Afraël. Si ulcifcemins 

At bene non poterat fine puro peétore vivi. LucR.!. 5.18. | %°°- Ip. Si vous vous vengez. UV: uicifearur me Dominte. 

Vivianum , 5. n. Ecel, Le Vigean, en Limolin, B131. Afinquele Seigceur me venge. Uleifci injurins. 

VIVIDE. {adv.). Varr. Vigoureulement. Cic. Morrem. 1p. Venger les iujures , venger la mort de 

VIVIDIOS. (adv. comp.) A.Guil. 7.8. quelqu'un. Li [Oa die sicrfei aisquid, TsR.Cic. Mortem, 

Viv IDÜLÜS, à, #m. CaTUL. Qui donne la vie. necem alicujus. Cie. Ovap. Se mlerfes, #, ab. Pi. Ulcifei 

VIVIDÜS , à, #m. Liv. Vagoureux.| Pirg. vif, mâle, aliquem. Cac. Je n'ai VEg trouvé mlcifei fe de atique. Se 
Prop. qui a de la vie, J brillant, fringanc. Vrvidus évier. | PEDRSE de quelqu'un.] Ego pol £s pre 1fhus diëfis C» faëtis 
Vivacité de couleur. cela ulcifcar. Tun.Eun. Je me vengerai Certainement 

Vivirica. (imp. aët.) Viviricamis. (2. fur. aét.) de tous res diéts & faits , fcelerar. [H lemble qu on pour- 

VrniricaBUNTUR. (3 pl. fur. paff.} roit traduire ici, je fe punirai.) Satis 14 mibi abeam [up 

Vivaricans .antis. Biz. (adj.) Vivifianr, (part.aét.)v. plicus , dum 1lles ulcifcar modo. Tin. Adal. Il n'ya ren 

VIVIFICARÉ , 5, ävi, arum. Aruz Vivibsr, donver | 1€ JE ne vouluffe fouffir , pourvu que je puffe me ven- 
Ja vie. Ad wrmificandum. Bis. Pour lui donner la vie. Se. ges pers A Je ulcifcirur, PL. 34. 14, Le 
cundèm mifericordisam vivifica me. Bius. Fates-moi vi | l4PE JE VERLE Qu Ier. NOR 
vre felon _ sd 15h à silai ÜLCISCI.(paff.)S a1.6. Jagurth. Qwidqwid wloifei 

VIVIFICARE, dr, &rüs sim. (pail.) Bibl. Etre vivifié. 


neq “HT. L = ; 
In Chrifhs omnes urvifcabuntur. Bisi. Tous sevivront en OLCÜS, %h bris. n. Virg. Uleere.(n.q. oleus ab oleo.) 
Jasus-CHaisT. Hinc 


Percuflit ob uicere pffimo. Bis. Ftappa Job d'une plaie 
VIVIFICATIO , ênir. f. Ambr. Vivification. f. 


cfroyable, Uicere coercent laëtuca. Cri. Les laiteuës ef. 
VIVIFICATORIÜS , à , #m. Amsnos. Vivifiaot, fcrrent les uiceres, Lingebant ulcera jus. B18L. Lu, ié- 
VIVIFICATÜS, à , sm. Banc. Vivifié. 


choient les plaies. : ; 
VIVIFICUS, a am, A. Man. Vivifique , qui donne |  ÜLCÜSCÜLOM , i. n. Celf. Petit uléere, (T. le cire 
hv+. 


de Virgile & Gouldman.) 
. VIVIPARÜS, à, mm. Apu. Ur diffinguantur ab iis Uoa, a. f. Eccl. Oulde, riviere de Bretagne, qui paffe- 
sos evipa: ss vorat, Qui proiuifent leurs ptits. 


à Rohan. 
VIVIRADIX. dicis.f. Ce. Sarment avec fa racine, | ULDo , enis. m. Ecel. Olon , em Oudon , riviere de 
Ata bu , maïco.te, faucelle, Nor.: andie, qui paffe par Caën, & fe joint à l'Orne. 
V visspus. Haic vive. 


ÜLEX,# sism.Pl.Arbnff-au femblable auRomaris. 
ViVISCÉRE , fe5. Am. Vid. VivasciRR 
Vavar. (3, præl) v. Vivsae 












ÜLIARÜS. id. UiLaRUs. 
ÜLIGINOSUS,à,#m.VaRr.Humide,marécageux. «6 
LLLLII IP 


5370 | ULM. ULP?. 

vil » Er. F. Virg. Humidité exceffive d’une veré 

re, f. 

Ucissino. Lifbonne. Vid, ULvssiro. 

Urza. Vid. Virus. | 

ÜLLARUS , . £. PI, L'Ifl: d'Oleron en Xaintonge, 
dans la mer d'Aquitaine. 

Uuras. (acc. F) Vid. Uirus. 

ULLUS , 4, #m. Cic. Quelqu'un , quelqu'une, quel- 
que. (gen.) Uiuius. (dar.) Uur. Avec une negation, ce 
tuot figoifie aucun , aucune , perlonne. Sins wila Reli- 
gione. C. Nar. Sans aucune Religion. 

ÜLMARIÀ , 4. f. La Reine des Prez. C'eft une plante 
dont la fleur cit à plufeurs feuilles difpofées en rof:s. 
Après que la Aeur eft palfée, le piftile qui eft au milieu 
du calice devient un fruit compofe de pluficurs guaines 
corfes & ramallées en maniere de tête. Dans chacune de 
ces gualnes op trouve ordinairement une femence aflez 
menue. On l'app:lle Ulmaris, parce que fes feuilles ref- 
femblent en qu+ique façon à celle de l'Orme. 

ÜLMARYE ,orwm. 0, pl. PI. & 17 Ormoie, lieu planté 

ULMETUM , ï. Ip. $ d'Ormes. 

Uimsrunm. Eccl, Olmedo , en Cañille, entre Avila & 
Vaïladolid. 

ÜLMÉOS , 4, #m. Co L. D'Ormes, o# d'Ormeaux. 
{Rr. ULaus.) 

Uruirio, omis. F. Eccl. Ormeflon,près Saint- Denys en 
France, 

*ÜLMITRIBA , &. PLaur. Injure que Plaute à in- 
‘ventée, pour dire à un efclave qu'il recevoit fouvent des 
coups de verges ou de bitons , comme quidiroit grenier à 
coups de verges,de foucts.(d's/mss, Orme,& re46w,ufer.) 

LMÜS , 5.f. Pirg. Ormeau, Orme. m. cfp:ce de 
plante dont la eur eft un entonnoir à pavillon découppé, 
& garni de quelques éramines , &c. 

Virtute ulmorum freti. PLAUT. Amph. Nous confiant 
fur la vertu de l'orme,ou des verges qui nous ont endurci 
les Fe ju 

ÜLNA , c. f. Virg. Une aune. [Ovid. Les bras , une 
coudée. P!. Un des os du bras. Bis ter sinarum. Hon. De 
fix aunes de long. Siprem afurgit in ulnæ. Vino. A fept 
coudées de haut. Tres pañear cœli fpatium non amplisss 
nina. Virc. Le ciel a crois aunes d'érendue,& rien plus. 

*ÜLOPHÜNON , i. PL. 22.19. Elpece de plante fore 
dangercufe, comme fon nom le porte. #hsporer, g. $her 
ever, omnem mortem afferen:,L:s Manulcrics portent s/0- 
phyton , dhë@uru, plante pernicieule & mortelle. 

ULPIANUM , 5. n. Ecel. Ville autrefois Epifcopale 
de Daidanie,& qu'on appelloit Juftinianea S<cunda. L'on 
croit que c'eft le Bourg appelléPrizeren fur le Biftrifa en 
Servie,cù ef eucore l'Eglife Cathedrale qui fert de Mo 


quée. 

1 OLPIANÜS , 5. m. Dig. Ulpien, celebre Jurifconful. 
te qui vivoit fous l'Empereur Alexandre Ssvere , dontil 
fur le Secretaire & Miniftre. Il fuc aufli Prefer du Pre. 
toire. Plufeurs autres grands Perfonnages ont porté le 
nom d'Ulsien. Vid, Suinas. 

OLPICÜM , 5. n. Col. Un gros ail. Ulpicum appelle 
vêre allium Cyprium. Ils out appellé xipicwm, les oignons 
de Cypre. 

ÜLS. Feff. (pour) Uirra. Outre, audelà. 

Ucra. (pour) ULrio. Vengeance. 

Urrarion , eris. Cie. (ad).) Qui eft audelà. Ulterior 
ripa.Vire.L'aucre bord du fleuve.-Gallia. Gaule Traof 
alpine. 
| os a. Tac. Le pallé. (comp.) d'Usrra. 

ÜLTÉRIUS. (adv.) Ovid, Plus loin , plus avant, au- 
delà, [davanrage , pardelus , avant. Ulreriies tentare ve- 
to.V1rc. Je vous défends d'entreprendre rien aurre cho.e. 
Ultersis ne tende odiis. Ip. N: pouflez pas plus Join voire 
1:{fenciment, 


Ce ULM. 

Ucrima. Pid, Uirinus. 

ÜLTIMATÜS, à , #m. Eee. Dernier. 

ÜLTIME. (adv.) 4psl. En dernier lieu. Sn. Ultimb, 

ÜLTIMO. {adv.) Suer, En dernier lieu, enfin. 

ÜLTIMOM. (adr.) Ter, Pour la derniere fois, 

ULTIMOS,4, #m, Cic, Le dernier. ({up.) d'Urrra: 
Extreme. {n mltimé plataä. T 5 R. Au fond dela place. 
# [Rematquez qu'wlrimus (e prend auffi pour le pre= 
nier. Ultima antiquitas, Cie. 1. de fin, ‘Uirimum sni— 
sum, AD Han. L. :. Ulrimum principium, Cie. 1. de 1n= 


À venc. Ulrimwm in amicitiä. 1. 1. Off. Orige ultima. C, 


Nasp, CatUL.] Tu fanguinis pltimus audor. Vire. s. 
Æn, 49. Vousétes le premier de cette famille. Ulrimæ 
pœna. Liv, Neciffi:æ. Tac. Peine de mort , la mort. Ad 
ulrimum periculi. Curt, Dans un danger extreme. ‘Ulris 
m4 in malis. Cic. Les derniers, les plus grands malheurs. 
in ultimi effe, Par. Etre à l'excremité. Luna ultime 
cœlo, cirima terris. C1 6. La Lune qui eit la plus éloignée 
du ciel , & la plus proche de la certe. Omniwm nlrima eff. 
ID. La deruiere de cours les Planetes. Ab wltimis tempori= 
bws. Cic. Dest-mps les plus reculés , les plus éloignés, 
Spelunca ultima draconis. Pa, Le bout , l'extremicé de la 
caverne du dragon. 

Urrimr. La queue. 

ULTIO , omis. f. PI, Vengeance. (r. ULciscz.) Ultis- 
mis AVI ds , Cupidus , ad uitisnem propenfus. Yindicatif, 
Sed in mitionts folatis intendit. | us r. Mais chercha (a 
confolation dans la vengeance. Deus uitionum Dominus. 
Bis. Le Seigneur eft Je Dieu des vengeances. Dies sltio- 
ms Deo neftro. 1n. Le jour de la vengeance de notre Dieu. 
Maëtare uirion:. Vid. Macrars. Sacrifisr à (a ven- 
geance, 

ULTOR ; ôris. m. Cic. Vengeur, vindicatif. Ego alter 
exiitum. Bis. Ce (era moi qui en ferai la vengeance. 

ULTRA. (p:æp.) Cie. Audela , [i<là, pardelà , outre. 

Uliræ aebirwm. Cars. Plus qu'on ne doit , plus qu'il ne 
fauc.—/fsmam. V.Pat. Plus qu'on ne croit.—modum. Cie. 
Trop, plus qu'une faut.—vires fortemque feneéte. Vino. 
Pius que 1a viciiiefle ne le pouvoir permectre.—juèm fasis 
eff. Cac. Quam oporset. QUiNT. Pius qu'il ne faut.—pro 
priwm videre. EccL. Audela deles vücs.—/smites progredi, 
tranfgredi. Ouurcpailer. 

UurRa.(adv.)#. Davantage, plus. Ulrrà , citréve, 
ID. 10. Audeià ,ow endeçà, Nébui mirrè. Cic. Rien davan- 
tage, rien de plus. : 

ÜLTRAJECTÜM, fn. Ucrecht, Ville de Hollande 
{ur lé Rheu, Capitale de la Scigneurie du même nom. Elle 
fut érigée en Evêche en 346 lous Cologne, & en Metro 
polel'an 1559.Mas le Cajvinifme qui s'y cft erabli, 
à fupprime & la Merropole , & les Evéchez. 

ÜLTRAMONDANUS. 4pul. Qui habice audelà du 
monde. : . 

ÜLTRAMONTANUS ,4 , #m. Ulrramontaios , les 
Itaheps ou kipagaols qui ionc audeia des Alpes ou des 

cuées, par rapport à LOUS. 
"G LT KI X, TS f. Cic. Vengerelle. Ultriciæ tela. 
Star. Armes vengerciles. 

ÜLTRO. (adv.) Cie. D: bongré, librement, volon- 
tairement , voloniers, de foi mem: , de [on plein gre,de 
gaieté de cœur. Ultrè, cisrèque. Ip. D:côre & d'autre, 
ac part & d'autre , tancôr d'un côte , Lautôc d'un autre, 
reciproquemenr. Ulrrà tribura. Liv. Docs grauics. 

ÜLTKONEUS , à, ww. San. Qui, dit-on, tait quel= 
que chofe de fon plein gré , voionaire. Den. Ce qui fe 
fair volontiers. N x 

ÜLTRORSÜM. (adr.) Sxlp. Audelà, plus loin, Syn, 
Uirra. 

Uzsrrum, à. n. Eccl, M-foutre, en Picardie, 

Uurun. Cwrs. (lupin) d'Uzciser. Ulrwm 1re decreves 
ram:, ip, lis ayoient 1ciolu de le veiger, 


: U ME. 
ÜLTUS , 4, #m. Cie. Qui a vengé , quis'eft vengé ; 
s'érant vengé. (part.) v. Uiciscr. Qwwm wltum fe inju- 
ris patria putaret, C.Nir.Comme il eroyoit avoir veugé 
l'oucrage que les Lacedemoniens avoient fait à (a patrie. 
(Il forma de grands projets , qui éroient audeffus de fes 
forces.) : 

Uzrus. (pall.) Ob iras graviter ulias. Liv. Pour s'être 
versé cruellement. 

ÜLTUS, #5. m. Vengeance. f. Vid. Uirio. (G. & B. 
citent Pline, mais je ne l'ai point crouvé.) 

ÜLVA ,.F. Vitr. H:rbe de marais. (46 uligine au: 
ab al'isa dicitur.) | 

_ULÜBREÆ , arm. F. Hor. Ulubres, méchant Bourg 
du Latium auprès de Velitres. Augufte y fut élevé. 

U LULA,2%. f, Virg. Chouette. f. Chat- Huant, 
Hibou. m. Hulotte, Huetre, Chevéche. f. 

ÜLÜLABILIS,éiié.(adj.) Apul. A. Marc. Déplorabl-. 

Uzurasunr. (3. pl. fur.) v. ULULARS. 

ÜULÜLAMEN , inis. n. Prud, Hurlement. ". 

Usuans , fi. (part.) v. 

*ÜLULARÉ, #{i3, avt, atüm. Vire. Hurler, pouf- 
fer des cris de joie ou de criftefle. (ab ox w,) Vid.ULu- 
LATUS. Letis mlulare trisimphu, Luc. Faire rersncir {a 
voix dans Les criomphes. Ululantibss tubis. Bisc. Au fon 
des trompertes. | 

UiuLARUNT. Virg. (pour) ULULAYSRUNT ades, La 
mailon a 1erenti des cris. 

ÜLÜLATUS,4,#m, Star. Pleins de cris. (part.) 
d'Urutars. | 

ÜLÜLATUS , #r. m. Virg. Hurlement , cri, bruit, 
fon. m, Ululars tuës. Bigs. Au [on de la crompetie. Ulu- 
latus excrciths, Ip. Le cri de l'armée. 

ÜLVOSUS , à, #m, Sinon. Qui produit des herbe: 
de marais. (R. Uiva.) 

ULYŸSSES , à. m. Virg. Ulÿ{fe, le plus rufé Capitaine 
des Giecs. Il etoic Prince d'Ichaque , & pere de Teleina- 
que, Voyez Homere, dans fon Oiyifee. 

ULYSSIPO ,o1is.&7 Lifbonne, Ville Capicale du 

ÜLYSSIPONX, &. t. $ Royaume ce Portugal fur le 
Tage, à deux lieues de l'Ocean. Son Evéché fut érigé en 
Archevéche en 1490. 

ULYXES , 51. m. Apal. Ulyffe. Vid. Urvssss. 

ÜMBELLX, £. F. Juv. Un paraiol, baldaquin, dais , 
écran. ". émoucherte, ombelle. f. parapluie , poile. m 
(r. Uusra) 

ÜMBELLATUS,ë, #. Juv. Qui eft fairen ombille,er 
ra{ol.JOmbetlifcre,( Terme de boranique,}plantes om: 
eliferes, f.e. dont les A:urs fonren omb:iles,ou parafol. 

ÜM BÉR > br3 , brur. Hor.Quielt « Ombrie, 

ÜMBILICALIS , älë. (adj.) L. M. Oinbilicale. #rte- 
ris umbilicaies , (qui fortent des Iliaques , & qui vont fe 
verminer au placenta par une infrice de rameaux.) 

ÜMBILICATUS, ä,#m.PL. Fait eu forme de nombril. 

ÜMBILICI,6rmm. m. pl. Cic. Petits poiflons à coquille. 
Vid. UuaiLicus. 

ÜMBILICÜS , 5. m. Cic. Le nombril , Île centre , le 
milieu ,ombiiic {PI Efpece de poiffon, 14. Style d'un qua- 
dran folaire , cercle pour connoîtie les veres , [boule ou 
boff:tce qu'on mettoi: au bout du cylindre , autour du- 
quel ou rouloït autrefois les feuilles de Livres. Dies jam 
eff ad umbilicum. PLAUT. Ilcft déja midi. (Le jour , où 
le Soleil eit au miiieu de fa courfe.) Umbilicos lege- 
re. Cic. 2. de Orat, Ramaller des poiffons à coquille. 
Ad umbilicwm ducere, Ho R. Perven:re, MART. Achevcr 
on ouvrage. Umbilicw; terre, Byas. Le milieu du monde. 
Biniwabiies. Sr AT. Deux boflerces, Umbulicus triginia 
quinquepedum, Pi. 6. 34. Un fl yle de trente-cinq picd:. 

ÜMBILISE À, #rmm. f. pl. 1.6. apra ad fecandun 
nmbitreum: 


ÜM3O, osis. m. Liv, Bofle de bouclier , fbofferte , 
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bouge. Pirg. Le bouclier même. (T. a oublié €e mot.) 

ÜMBRA, Z.f. Cic. Ombre. f. ombrage, (nuage. m. 
Ho x. Compagnon qu'on amene à un repas où l'on eft 
prié , ou qui iuit fans étre invité. Umbra Patis nusrix eff. 
PL. L'ombre eft nourrice des terres enfemencées. Umbræ 
mortis. Big. L'ombre de la mort. Sub wmbra alarum 
tuarum, protege me à facie imp'orum. In. Proregez- moi, 
en me mertant à couvert fous l'ombre de vos aîles con- 
tre lesimpies. Martis in mrmbra&. V. FL À c. Dins un bois 
confacré à Mars. 

ÜMBRACÜLÜM, 5. n. Virg. Lieu où j'on eft à l'om- 
bte, fauvenc, dais)ombrage, poile. 8:61. Une rente. Len« 
4 texerunt umbracula vites. Vire. Des rameaux de vi« 
nes pliants forment une ombre agréable. 1# wmbracule 
‘#0. Bisc. Dass (a rence. In smbraculwm diei ab aflu erir. 
1». Nous deferdra par fon ombre contre la chaleur,pen- 
dant le jour. Doéfiffimi hominis mbracubr. Cie. Ecoie 
d'un tres habile homme. 

Unusrans, æntis. Pac. Qui fait de l'ombre.(part.) v. 

ÜMBRARE, 9, aus, ätum, C o 1, Dunner de l'orns 
bre, ombrager , faire de l'ombre. * 

ÜMBR À TICOLA,Z. (ad).) Plaur, Qui aime l'ombre, 

ÜMBRATICUS , à, dm, PLaur. er ? Qui fe faic à 

ÜMBRATILIS , /ë. (adj.) Cie, l'ombre. Um- 
braticus Doëter.Parr. Un Pedant, uo Regent qui ne parle 
jamais en Publ'e, qui ne parke que dans {a clalle. Urnbra- 
ulis vita, Cie. Vic d'un se qui ne s'expole poinr. 

* UMBRATUS,, à, #m. Vire. Couvert d'ombrag-. 

ÜMBRL,6r#m, m. pl. Ceux d'Ombrie. Fid.UmBRi4.f 
PI. 12. 49. Le mêne que Srurur. 

UMBRIX , 2, f. Cie. L'Oinbrie, Proviree d'Icalie fur 
la mer Adriatique, où font les Duchés d'Urbin, de Spo- 
eue, &c. 

OMBRIATICOM , 5. n. Ecel. Umbriatico, Ville pref. 
que ruinée de la Calabre Civerieure au Royaume de Na- 
ples. L'Evêqne eft Suff:agant de Sao- Séverire- 

ÜMBRIFER,f ërd,férmm. Virc. Quai fait de l'ombre. 

ÜMBRÔ , à:. Vid. Umsrars Donner de l'oinbie. 

Umsrosion ,oris. Ciao. ©. 

UmsnosissiMUs, # , #m. PL. {(up.) d” 

UMBROSUS ,4,#m. Vino. Ombrageux ;, quidoire 
de l'ombre , plein d'ombre , fombreux , fombre , roufu. 
Inter denfns umbrofn cacumina fagos. Ip. Sous ces hai- 
tres couffus dont le fommet couvre de fon oimbre,il'om- 
bre de ces haîcres feuillus. 

Uuquam. {adv.) Jamais. Pid, Unquau. 

Ü N À. (adv.) Cie. Enfemble , avec , de compagnie, 
cout d'un temps , en même temps. Unà cum matre, Bret, 
Avec {a mere. : 

Una. f. Vid. Unus. Un. Uns & vigehima.T a c. La- 
vingt & uniéme. 

Una ar Viossimant , orsm. m.pl Taï. Les (oldate 
de certe vingt & nniëme legion. 

Unamquamqus.{acc. ft.) d'Unvsatisques. Chacun. 

ÜNANIMANS » lis. (adj.) 4m, A1.& 7 Conjoirt:- 

ÜNANIMIS , mé. (adj.) Cre. è mene, le mé 
meavis , de mêmecœur , unanim® , de même fencimes r. 
Unanimes preces fuas Domino efjuderunt. Bioz, OMrire:t 
conjointement & d'un même cœur leurs prieres à Dicu. 

ÜNANIMITAS, cris. f. Liv. Union decœur , ur2= 
nimité.f. (L'unarimicé cft neceflaire , pour une décilion 


de Foi.) 


ÜNANIMITER. {adv.) Popifr. Serv, 10. Æn, 4to. 
Avec union , unanimemenr, BE! D: même cœur , sun 


même does Pérjeverantes uran:viter in oraïione, ]n. 


Qui per 


u prfftoienc tous unanimenieur dans la priere. 
ÜNANIMUS,4, sm. Liv. Unanime. SyN. Vñanimirs, 
Unaquaque. (f.) de Unusquisque. 

ÜNCIA , &. £. Virr. Une unce , jia douziéme pariie 


d'une livre , la -douziém: parcie d'un h:rirage, la icu… 
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zième partie d'un total. P/. La mefure d'un pouce, Tre- 
centas uncias appendebat. B 1221. Pefoit trois cens ficles. 
Trium unciarum erat groffitudo lureris.1n. Le baflin avoit 
crois pouces d'épailleur. Cafar, opiner ex mncid. Crc. 
Att. }< crois que Cefar herite d'un douzième, Uncia s/10. 
ra. Die. Lidouziéme partie d'un pour cent tous les 
mois , ou douze pour e=nt tous les ans. Vid, UsuRÆ can 

rss1Mæ, dorc #rc:e ufura, et la douziéme partie, 

ONCIALIS, lë. PL. D'une once , d'un pouce. 

ONCIARIUS, 4, #m. PL. D'unconce. Unciariä fhipe 
collaté. In. On donna la douziéme partie d'un fol. De 
unciario fœnore. Liv. De l'ulure à un pour cent par 
mois; çar c'eft la douzième partie de l'ufure centiéme. 
Vnciaris vites. Cox. Vignes p'aatées de la diftance d'un 
douzitme de l'une à l'autre. 

ÜNCIATIM. (adv.) PI. Par onces , once à once. Ter. 
Sou à (ou. Qyod 1lle unciatim vix de demenfo [uo , funm 
defraudans geninm comparfit m'fer. 1 D. Phor. Tout ce 
que ce miferable a pû épargner fou à fou de fon ordinai- 
re, & en fe refufant jufqu'à fon receilaire, 

 Uncias. (ace. pl.) ex Uncta. 

ÜNCINATUS , à, #m. Cic. Qui a un crochet, cro- 
chu. (r. Uncinus.) 

ONCINÜLUS , 5. m. uv. Un petit crochet. (dim.)d= 

ÜUNCINÜS, 5. m. Vüitr. Crochet, crampon, croc, 
erocheton. ". Bisc. Une boucle, une agraffe. ‘Uncini. 
Crochets de retraites. 

Facies dé uncinos ex auro. Bisr. Vous ferez des bou. 
eles d'or. Etipfarmm catenarum extrema duobns copulabis 
sncinis. Ip. Vous attacherez les extremicés de ces deux 
chaînes à deux agraffes. Fecerunt duos uncinos. Big. 1ls 
firenc deux agraffes. Inferere uncinis. Ip. Faire entrer 
dans des boucles , attacher aux agraffes. Tridentes un- 
cini, Bigc. Des fourcherres, des crochets. 

ÜNCIOLX , £. f. uv. La douzième partie de la fuc- 
£cflion. (dim.) d'Unc14. | 

ÜNCTIO , anis. F. Cie. Onétion. f. l'aétion d'oindre. 
{R. UnosRs.) Uno Spiritus fanëti, Ec c L. Orétion in 
terieure, onétion du Saint-Efprit. Olewm unéionis, Ip. 
L'huile de confecration. Oleum unétioni fan&ta. B12321. 
L'huile de l'onétion fainte. 

Uxcrion, or. Cic. (comp.) d'Uncrus. 

ÜNCTITARE, 5, aus, ätmm, PLAUT. Oindre fou. 
œenr. (freg.) d'Uncsrs. 

ONCTIÜSCÜLUS , 4, #m, PLAUT. Plus gras. 

NCTOR , 5ris. m. Cie. Parfumeur , qui oice. 

ÜNCTORIUS , à, sm, PL. J. Qui concerne les par- 
fums. 

UncruarivM Hyrocauston. Pl.Lieu dans les bains 
pù l'on oignoit les perfonnes. [Robert Eftienne lit #néo. 
rum, au heu d'anénarism dans l'Ep. 17. du L. 2. de Pline 
le leune.] 

ÜNCTULÜM, 5. n. Apul, Un peu de parfums, 

X Uréäum,que Calepin prétend {ubfantif,-ft fort fuf- 
pcét , parce que l'on crouve qu'il faut lire wino imuntur, 
au lieu d'adipe , & snéfo dans ce paflage du fixiéme Livre 
de Columelle. R, Steph. 

ÜUNCTÜRA, &.f. Cie, Onction. f. oigoement. m. 

ÜNCTUÜS, 4, #m. Cic. Oint. Her. Parfumé , frorté 
de queique liqueur. Vréss 0/60. Vp. Frotté d'huile. Una 
popina. Hon. Cabaret bien fourci. Unéior loquendi con. 
fnetudo. C 1e. Maniere de parler plus polie. Unéiss mb 
conrigir. Hor. 1. Ep. 15. Lur{qu'il y a quelque chofe de 

“plus délicar. (part.) v. Unosrs. 

ONCTÜS , #5. m. 4pul. Onétion. f. Syn. Un&io, 

ÜNCÜS, 4, #m. Co. Crochu, corru. Unce nares. 
Psrs. Un nez Aquilin. 

ÜNCÜS , ci, m.Cie. Un eroc , un crocher, [un grap- 


An, 
d ÜNDX, &, f, Cie, Onde, vague. [. Bot, m. eau, f.| 
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bouillon, ». lavaffe. f. Virr. Une cymaife, parce que css 
figures font ondoyées. Unda aqua. Une vague d'eau, un 
flo. Unda falutantum. Vire. Une grande foule de gens 
qui viennent fauhaicer le bon jour. Srerit und fluens. 
Bis. L'eau qui couloir s'eft arrêcée, Mollibus undis bibien 
Lam pavit aquor arenam. LU c R. La mer nourrit de {es 
ondes molles le fable alceré. 11le fuo cum gurgire five #4 
cepit venientem ac mollibus extulit undis. V1RG. 9. Æn, 
Le Tibre le reçut dans fon (ein, & 1: porca {ur fes ondes 
molles. Unda prima preli, PL. 15. Ce qui coule du preffoir 
dès la premiere (erre. Undas agere, V À RR. Couler des 
eaux, (R. 46 eundo Cr redeundo, vel ab uda.) Duabus 
aus tribus undi feruerc, P À L 1. Bouillir deux ou crois 
boui!lons. o 

ÜNDABÜNDUS , 4, #m. À. Gaz. ? Ondoyanr, 

UNDANS, ris. Vira. qui fat des 
ondes, ocrant. (r. Unpa.} Undans chlamys. P 1 À Ur. 
Epid. Robbe florcarte, Undanter babena , undantia lors. 
Vinra. Les rhenes Aotrantes. Undans fumus. In. Fumta 
qui s'éleve par oudes. Undan: belle Nilus, Vire. Le 
Nil qui porte des vaileaux de guerre. Ærnæ. Le Mont- 
Ecna,qui poulfe des Aammes comme d:s vagues impe- 
tucufes. Undan: buxo. In. Abondant en bouis, 

Unpaza,s. f. Ecel Ondle,;auComté de Northamptonse 

ÜNDARKÉ , and, avi, rm. Star. Inonder, 

ÜNDATIM. (adv } P'. En ondes. Per. À verfe. 

ÜNDATUS, à, wm. PL. Ondé. 

ÜNDLE » {adv.) Ter. D'où à de quel endroit ? de quef 
côrércse. De qui ? dont, par qui? Her. Pourquoi ? Urdè 
cfferrenturr C.Nsr. De quoi faire leurs funerailles? Undè 
dome? Vino. Dequelle maifon, de quel pays ? 15 undè #b. 
latumeft. C 10. C:lu à qui on l'a pris. $4 habserit mndè 
tibi foluar. In. S'il a de quoi vous payer. Undi quereba= 
tur. Trigass. Dont il le plaignoit. Eff wndè bac fine, 
Ts. Il y a de quoi faire cela. 1: #ndè petitur, 1 D. Eum, 
Le défendeur. 

ÜNDÉ, #ndt. Hon. De quelque côcé que ce Loir. 

UNDE. Pid. Unpsesnrum. 

ÜNDECENI, 4, à. PL. (q.wre de centum dempto,} 
Undecen:s pedibus Ramifes pof ait. PL. 55.8. Rarmiles Roi 
d'Egypte É dreffer uu obelifque de quatre- vingt-dixceuf 
pieds de haut, & de quaure coudées de largeur dechaque 
côté. % Robert Eftienne dit en rapportant cette phrale , 
qu'andecent eft la mêm: chofe que wmdectm, Mais il n'ya 
poiot d'apparence que cet obelifque, dont parle Pline ea 
cet endroir, n'ebc qu'onze pieds de haut , outre que l'on 

ut {Le convaincre du contraire, puifque l'on voit eccore 
à Rome certe piece que le Pape Sixie V. fit redreiler en 
1588,après l'avoir déterrée du grand Cirque où Con 
ftance l'avoit fair autrefois élever. Hard. im PI, [1ne peut 
donc pas auffi fignifier onze à on2e , comme dit un autre 
Auteur, Es - 

ÜNDECENTESIMUS ,4, #m, V. Max. Quacres 
viagt-dixreuviéme. Vid. UNDICENTUM. 

ÜNDECENTÜM. (indeel.) P+.Quarre-vingt- dixveuf, 
(Uno de centum exempte.) 

X Remarquez que ce mot nnde, mis devant un nom de 
rombre , diminue ce même nombre d'une unité. Aing 
ndeviginti veur dire dixneuf, parce qu'il en faut ôter um 
de vingt. Vid. Unpscsnt. 

ÜNDÉCIES. (adv.) Cic. Onze fois. 

ÜNDECIM. (iodecl.) Onze. (r. Dacam. Dix.) 

UNDECIMO. (adv.) Orziémement. 

UNDECIMOS, à, #m, Vire. Ovin. Onziéme. A/tæ 
ab undecimo. In. Le douzième , ou ie rreiziéme. 

UNDECIREMIS, 5. f, PI. Galere à onze rangs de 
rames. 

Unps Cocnari. fut. Vid. Posssss1o. 


ÜNDÉCÜUMQUE. Liv. & 2 De quelque part 
ÜNDELIBET, onde del su ce foir , de 
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aqûelqué erdreie que ce Loir. 
ONDENI, à , à. Hon. Onze. 
ÜNDENONAGINT À. Liv. Quatre-vingt- neuf. 
ONDEGCTOGINTÀ.Her.Soixance & dixneuf. Uade- 
#Hogints anne: natus. Ip. Agé de foixante & dixneuf ans. 
ONDEVIGINTI. P!. Dixneuf, 
CNDEQUADRAGIES. PI, Trente-neuf fois. 
UNDEQUÂDRAGINTA.(ivdecl.) Liv. Trente-neuf. 
UNDEQUAQUÉ. De tous cb:és. Vid. UNDIQU:. 
UNDEQUINQUXGESIMUS, à, #m.Cre.Quarante- 
nedviéme, 
ONDEQUINQUXGINTX. (indeel.)PIQuarante-neuf. 
UnosRvazpiNoRuM Sussyzran1A.Erccl. Ondrevalt, 
un des treize Cantons des Suilfes. 
UNDESEXAGINT A. (indecl.} PL, Cinquante-reuf. 
UNDETRIGESIMUS, à, #m. Liv. Vingt-veuriéme. 
CNDETRIGINT À. (indecl.) Pitr. Viogt-neuf, 
UNDEVICENI, 2, 4. Quinr. Dixneut, 
UNDEVICESIMANÜS. Hirr. & 
ÜNDEVICESIMUS. Col. & 
ÜNDEVIGESIMUS , 4, #m. Cie. 
re lagio. Hirr. La dixneuviéme legion. 
M Le » #ndê. Hor. De quelque côté que ce foit, de 


UNDIFLÜŸS , 4, äm, Daae. Dont les eaux coulent 
en pren 

.UNDIQUAQUE. Vid, Unp:quaques. De tous côtés. 

UNDIQUE. Cie. De rous cils, Fa. Par toutes for- 
ses de voies. 

Unoiqus /e:àr. Sos. 

UnDique versüm, és De tous côtés. 

. UNDISONUS, 4, #m. Prop. Marin. Star.Qui reten- 
tit du bruit des eaux , des vagues. 

# G. T. D. après Robert Eltienne , citént ce mot de 
Virgile , mais il n'y eft pas, C'eit mndofus que le Threfor 
d ‘Eitience a voulu dire; car il cice le même endroit de Vir- 
gile , qu'ila citéen rapportant #mdofus, 

OÜNDIVAGÜS, à, üm. Six. Qui erre dans leseaux. 

 ONDIVOMUS , à, üm.S1L1. Qui rejerte l'eau avec 
violence. 

UND , #5. Vid, Unpaxs. T'ndabit fanguine campos. 
STAT. Ii fera regorger de fang, ou il ere les Ra 
gnes de farg.# Le participe de ce verbe eft le plus en 
ufage. Vid, Unpans. 

UNDOSUS, 4, #m, Vire. Plein de vagues , fujet aux 
wagucs , fondoyant. Undofor fluns, SOL. Trop violent. 

UNDOLX , Z. f. (dim.) d'Unpa. 

TÜNDULATIS, ônïs, f. Undulationis motus, Ondu- 
Jation. f . 

UNDULATUS, à, #m. Pc. Ondé. 

ÜNÉDO » dons. F. PI, L'Arboificr , ou le fruit de cet 
atbre. (Sie dicitur quèd nusum duntaxat Pomum sdatur , 
necad aliud recurratur.) 

Unar:4, 4. f. Ecel. Oncille, près de G:nes 

UNËLLI, ôrém, Cas. Peuple de la eli 
gg du Diocefe de Cohen tennis 

NGANTUR.(3.pl. præ(fubj.)Uxosns,emtis. 

UnGtBat.(3. a v. à Re 

ÜNGÈRÉ, #ng5, unxi, unäüm.Cic. Oindre. Bibl. 
Sacrer. (q. Unge illino.) Unge um. B18L, Sactez.le, Er 
anxit em. TI. Er il le facra. Ungere Regem , in Regem, 
Bic. Sacrer Roi. Unxerunt David in Regem, Ip. Sacre. 
rent David Roi. 'Ungebat pedes jus. Biz. Patfumoit fes 
pieds. Ungebant oleo, Ip. Ils oïgnoient d'huile. Unxifle 
unguentis, Cic. Avoir parfumé. Unxir fe myre optime. Big. 
S'oigoic d'un patfum precieux. Ungere caules oleo meliore. 
Hor. Manger de meilleure huile avec fes choux. 

ÜNGI, gr , nnüs 55m, (pal) Cats. Ungui butyre. 
PL. Eire frotté avec du beurre, Ur wngwantur. Bic. Afir 
qu'ils reçoivent l'Onétion Sainte. Lavare igitur,  un- 
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gn. Yo. Lavez-vous donc, & parfumez-vous d'huile de 
nreur. 

ÜNGITARÉ ,13. Ca r. Oindre fouvent. (freg.) de 
Unosrs. 

Uxncus. {abl.} de Unours. 

ÜNGUEDO ? dinis. . Apul, & 

UNGUEN , guinis. n. Varr. 

ur oindre, 

ÜNGUENTARIX, Z. f. Plaut. L'arc de parfumer, 
ou de faire des parfums. (fuppl. Ars.) 

ÜNGUENTARIÜS, à, #m. PL. De parfums. Us- 
guentaria taberna.V ARR.Boutique de Parfumeur.—:4f#, 
Ps. Vaifleaux à mertre des psrfums. re 

ÜNGUENTARIUS, #5. m. Cie.Parfumeur , qui faie 
des effences , qui vend routes fortes de parfums. $rw. 
Pharmacopols. ( Solon avoir défendu aux Acheriens 
d'exercer cetart.) 

ÜNGUENTATUS, 4, #m. CaruL. parfumé. 

ÜUNGUENTÜM, ti. n. Cie. Parfum liquide.m.effence, 
pomade. Dig. drogue, f. Olere unguenta. PLAUT. Sentir 
le parfum. Unguentum optimum. Bis. Parfum tres pres 
cirux. 

ÜNGUÉËRÉ , gu%. PL. Le même que Unosrs. Oindre, 
frotter. 

Uneuss , snguibus. Vid. Unauts. Ongle. 

ÜNGUICÜLOS , 5. m. Cie. Perit ongle, ongler. À f#« 
meris unguiculis, Cic, Depuis , ou dès la plus EE 
nefle, Ab imis unguiculis ufque ad verticem. Cic. #jque 
ab unguiculo ad capillum fummum, PLauT. Epid. Depuis 
la têre jufqu'aux pieds. (ppr.) Depis le perir bout des on= 
gles juiqu'aux cheveux , jufqu'au fommer de la tête. 

ÜNGUILLA , 4. f, Solin. Le même que Unousm, 
compofirion de liqueurs pour oindre. 

UxncuinosioR , eris, PL. (comp.) de 

ÜNGUINOSÜS , à, #m. PL Onétueux.(r. Unausn.} 

ÜNGUIS, ïs. m. Ter. Ongle- (on , vel ab unge, Q. 
unäus.) Co. Corne du pied des bœufs , des animaux, &e. 
Celf. Une raie qui vient dans l'œil. Ad wnguem. Cic. En 
perfection. Ad mnguemfaäus. Hor. Fait au tour , fait À 
peindre, Ad wnguen caftigare. In. Corriger avec la der= 
nisre exactitude. Ne latum unguem. C1c. Le moins da 
monde, pas même de la largeur de l'ongle. Ungwes. Pre 
Griffes, Dos. — ferrei, Co. Serperte. Ungwes rodere, 
ponere. Hon. Subfecare. Tis. Rogner les ongles. Ungwes 
vocantr. PL. 12. 9. On appelle ongle ( le bout & les par« 
cies blanches des feuilles.) Circwmcidet ungues. Bins. Se 
couppera les ongles. 1# wnguem. Vino. 2. Georg. Dans la 
derniere perfeétion. 

de Unguis (e dir de la vigne , de la rofe , & des arbres, 
Pz.16.& Cor. 

ÜNGULA , 4. f. Col. La corne du pied des animaux. 
(Plaute le dit des pieds d'un Coq.) Ungulæ injicere, 
PLaUT. Jerter la main fur quelque chofe. Omnibus mn 
guli. Cic. De toutes les forces. Mordens nngula qui. 
Bac. Qui mord le pied du cheval. 

ÜNGÜLA. L'onix , efpece de parfum. 

ÜNGÜLATUS , à , #m. Fast. Quia des ongles , de I& 
corne au pied. [ongié. 

ÜNGÜLUS , 5. m. PI. Anneau, (dans le langage des 
Ofcques.) 

ÜNGUGO , guïs. Oirdre. Vid; Unosrs. 

ÜNGÜSTUS ,5. m. Feff. Une croffe. 

Uni. (dat.)Vid. Unus. Un À T'ac. (gen.) pour Unius, 

ÜNICAULIS , &. (adj) PI. Qui n'a qu'une tige. Umis 
caulis faba. Ip. Féve d'une feule tige. 

ÜNICLAMÜS, 5. PL. Qui n'a qu'un tuyau. 

ÜNICE. (adv.) Cie. Uniquement, particulierement , 
fiagulierement , tout à fait. _ 

ONICOLOR, lôris.çadj.} PL. & ? Qui n'eft que d'u 
ÜNICOLORUS, à, #m, PRUD. 3 re couleur, Unicon 
LLLLIIII üj 


Toute forte de li- 
queur dont on fe fere 


r 
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lore anima, PRUD. 
UNICORNIS 
ÜNICORNIS , n£, 

Unicornes boves, PL. 


Les ames d'ane même forme. 


21. 


Les Afnes d'Inde ont feulementune corne. 
Unieusa. id. UNIvIRA. 


Unicur:que. {dar.) pid. v . 
ONICOS à 1) id, Unusquisqus 


aire.) Urique, feul 


pas fon Pareil. 
UNIFORMIS, mt, 

me, ui, 
ÜUNIFORMITZS » at35.f, Macrob, Uniformité. 
ÜNIFORMITER. Fat 

ne mar'ere uniforme. 
UNI 


lon là Fable, 


ÜNIGÉNITÜS , à. m. f. Bio. Unique, fille unique, 
point épargné (on 


Non pepercst nnigenito filio, Bins. Li n'a 


fils unique,  nigenita filia [ua. Bisr. Sa fille unique. 


“ NIGENITUS , eft le nom d'uve Conftitution de Notre 
Saint Pere je Pape Clement XI » datée du 8 Septembre 
appellée , parce qu'elle commence 


1713. Elle eft aif 
Par ce mor Unigenitus, 
… UNIJUGÜS 
JOUR. —vines, ]p. Vi héc d’ ô 
ON S ga attachée d'un feul côté. 
qu'une mammelle. 
NIMXMMIX claffis. La flotte des Amazones. 


ÜNIMANUS, à , um. Qui n'a qu'une main, Puer #4- 
Un enfant vine au monde avec une 


tus ef unimanus, Liv. 
feule main. 
ONIMODÜS » à 


» MM. .) Uniufmodi, P: 
D'une feule maniere, done sg 


d'une même forre. 


ÜNIO , ünir. m, PI, Ure perle, uo diamant , fun point 


appellé as au jeu de dez. Unionibus difii 1 
sontexere. Engtéler des perkes. deu. 
Mer f. ce Uuion , liaifor , focieré. f. Unio anima 
Corpore, ie, l'uni £ 
Conan vie, l'union de l'ame avec le corps. Syw. 
ÜNIÔCUÜLÜS » 1.10. Plant, Borgre,qui n'a qu'un œil. 
Unioxiræ > #rum. m. Prud, Efpece d'Heretiques Sa- 
bellieos , qui nioient la Trinité, 
nue > #mÈ, mnii. Unir, joindre , éteindre, rap- 
Le ». m. Uniffon, 
» TIRPIS, pë. (adj.) P?, Qui n'a qu'un (eul 
€ (preflus nimas @ fiqua uniffirpia. he ver Le Gricie 
l'Orme , & les autres qui fort d'une feule tige. ’ 
ÜNITAS » 4155. F, Sen. Unité, PL union ; Concorde. f. 
LE AE Le Enlemble , en un. 
0515, f. L'adi ‘unir ,. de joi 
QE bare 3 pee UE d'unir,. de joindre en- 
NITUS, à, mm. San. Réduic à l'uni i, joi 
Univazcv 19 concha, G55N. des ai 
UnivsRsA. Vid, UNivsrsus. 


ÜNIYERSALIS, lé. {ad )) Ad Her. Viverfel , gene. 


ral. Carholique., 
UNIVE: SALE, ÿs. p. Philofop. L'Univer{el. 3e Les 
Plufieurs fortes d'univer(aux. Uni. 


(Terme de Mufique.) 


Logicieus diftinguent 
verfale in Effende , in Pradicando, de. 

ÜNIVERSALITAS, arr, f. Gemralié 
uüiverfiré. f univertalté. 


ÜNIVERSALITER. (adv.) qe En general , ge- 


» totalité, 


ÜNIYERSE, ç neralem i- 
UNIVER SIM. (adv.) ve Chen 


À Ou uouve Unsverfalitèr, dans Stcuhees F'accus , qui 


»#. m. PI, La Licorne ,efpece d'animal. 
{adj-) PL Qui n’a qu'une corne. 
Des bœufs qui n’om qu'une 
Corne. Unicorne animal affnus tantm Indicus, PL. 11.46. 


Cic. Unique, (fingulier, extraordi- 
RER! » Lo. Uricus «fBmihi, Bigz. Je n'ai 
que lui, c'eit mon fils unique, Unicus vir, Liv. Qui n'a 


{adj.) Pi&. Uniforme. fconfor- 


(adv.) Ambr. Uniformement »d'u- 


DR NIGENX , 3. m, f. Cie. Unique, feul. Unigena Pal. 
#. CAT. Pallas qui eft née du cerveau ful de Jupiter , 


» 84, gum. PL. Quieft attaché à un feul 


Amggones. SR. Amazores qui n'ont 


| . UNU. 
vivoit, felon M. Rigaule , vers le remps de Domitier 

ÜNIVERSITAS , aris. f. Cie, Totalité , univerficé. f. 

le monde. Quint. le general, Dig, une Communauté, Uni. 
verfitas generis humawi, Cic. Tous les hommes , tout le 
pes humain.—rerwm. Cie. Toutes choles, l'Univers, 
e monde. ‘Ur cognofcat wniverfitas gentium. B121. Afin 
que toutes les Nations connoiffent. Lingus eff mniver[5ras 
iniquitatis, ] p. La langue eft le monde d'iniquité. Uni 
verfitas fludiorsum Parfenfs. L'Uivei fité de Paris , qui 
eft compofe des quacre Faculrés,de Theologie, de Droit 
Civil & Canonique , de Medecine, & des Arts. Les Facul= 
tés de Theologie , de Droit , & de Medecine , ont chacure 
leur Doyen pour Chef. La Faculté des Arts, compofée 
des quatre Nations , a les Procureurs à la tête de chaque 
Nation. Monfeur le Reëteur eft le Chef de route l'Uci- 
verfité. Vid. FACULTAS. 

ÜNIVERSÜS, à, #m. Cie. Tout , tétal, uriverfel, 
Bencral. Uniuerfa aves omnefque volucres. Bis. Tous les 
oifeaux , & rout ce qui s'éleve dans l'air. In mniverfum. 
PL. Tac. En general. 1» wniverfo orbe. Biss. Dans toute 
la terre, 

UNIVIRA , 4. f. Tert. Femme qui n'a été maa 

UNIVIRIA, à, E. Treb. poll, $ riée qu'une feule fois, 
qui n'a époufé qu'un mari. Flaminsca mpivira (fl. Tanr. 
La Prétreffe de Jupiter n'a efté mariée qu'une fois. 

TÜNIVOCE. (adv.) D'une maniere univoque , avec le 
méme nom & la même figaification. }( Æquivorë. 

+ÜNIVOCÜS ,à, #m. Univoque , qui a la même fi- 
grification & le même rom que 

Unius. (ger.) d'Unus. Un. 

Univscurusqus. D'un chacun, (gen.) d'Unusquis- 
QUE. 

Uxnivsmopr. Cie. D'une feule maniere, d'une rtême 


façon. Matersa femper cf} uniwfmodi. Cic. La matiere eft 
coujours d'une même façon. 


Uxo. (abl.) Vi, Unus. Un. 

Uxo, æ , are. Hier. Unir. 

# Ce verbe ,cicé par Prifcien , n'eft gueres er ufage: 
mais on fe fert des compoles Aduno, Coaduno, 

ÜNOCÜLUÜS , 5. m. 4. Gell. Qui n'a qu'ur œil. 

ÜNOSE, (pour Simul.) Multa unosè obnuntiare, Pae. 
Non. Raconter plufeurs chofes à la fois. . 

ÜNQUAM. (adv.) Ter. Quelque jour , quelquefois. 
Cie, jamais. Case pofthac, fi me amas, unquam iftuc ver= 
bum , ex te audiam. TR. Sivous m'aimez, gardez-vous 
bien de dire cela. Quis homo unquam gentium? Cic. Quel 
homme au monde a jamais ? Nonunquam. Vire. Jamais. 

Praftat omnibus , qui unquam orationes attigerunt. Cie- 
{(Hocrate) a furpallé ous ceux qui ont jamais compofé 
des difcours. 

K Unquam fe trouve rarement fans être accompagné 
d'une negation , ou d'une intefrogation 

Neme unquam adiit, Biac. Perfonne n'y à jamais été. 

Unvrensus. Luer. (pour) Univsrsus. Tout. 

Unumquonqus. Vid. Unusquisqus. Chaque. 

* ÜNUS, à, #m. (geo.) Unius. (dar.) Uni: Cic. Un feu, 
fingulier. 1n unis adibus, TR. Dans ia même maifos. 
Non unis lirebis. Cie. Non dans une {cule lettre, Æalitare 
in unum, Bisr. Deineurer enfemble. Sin mins ,unus ex 
multis. PL. Ep. Sinon, vous n'êtes qu'un homme du com- 
mun , ua homme du vulgaire, Plus une. Cre. Pius d'ue.. 
Unus de, ex multis Cic.—è populo, Sen.—e vulge, QUINT. 
Un homme du peuple , du vulgaire , un homme du com 
mu. Unes omnimm doëtiffimus. C1c. Le plus içavant de 
tous, {ans contredit. Unws erar timendus, Ip. Il éroit le 
feul à craindre. Unrm ex maximo numero nuilum, C 1e. 
Aucun d'un fi grand nombre , pas un feul. Unss en sem 


alter, Tan. Us, puis deux. Una atque cadem nox erat, 
Cre. C'étoic la mêmepuit. 


Xe Avec Unus, on met le geaitif. Cir. l'ablatif accom- 


__ oc : 
agné déi prépoñtions de , à, «x, Cic. On peûe méttré 
-L l'accuarif avec inter, 

NUSQUISQUE , #naquaque , snumquodque. (gen.) 
Univscurusque, (dar.) Unicuiqus. Ce. Chacun. [Ces 
deux Noms fe déclinent. ] 

Vosis. (dar. dr abl. pl.) de Tu. 
Vosiscum. Avec vous. i.e. CUM vomis. 


. VOCA. (imper.) Vocasis. (1.fut.aét.) v. VocaRs: 
Appeler. 


pa" OCABÜLARIOM » #5. 0. Diétionnaire , Vocabu- 
ire, m, P 
VOCABÜLÜM, . n. Cie, Nom de quelque chofe. 
Amor. (R Vocars.) [Syn. Verbum, nomen , vox.] Impo- 
nentes vocabula wrbibus, Bisz. Donnant des noms nou- 
veaux aux Villes, 
Vocauss. Cie, ({uppl. Litera.) Les voyelles, font des 
Jeteres qui formect un fon fans le fecours d'une autre let- 
fre, comme, €,5,0, 4. (q- Voces aliis foluta.) 
VOCALIS , /&. (adj.) Cac. (ppr.) Qui concerne la voix, 
quia bonne voix , une voix forte, qui fe faic entendre, 
qui à une voix haute, PI, fonore , [vocal refonrant. (R. 
Vox.) Inffrumentum alind vocale, ut fervi, aliud femivo 
cale, ut boues, aliud mutum, nempe plauftra. Varr. Des 
inftrumens dont on fe fert pour cultiver la terre, les uns 
ont de la voix, comme les efclaves ; les autres ont ure 
demie voix, comme les bœufs ; les autres (ont muets , 
comme les chartois , e# voitures fur des roues, ‘ 
VocaLissiMUs. PI. F3 72. Quia la voix tres bonne. 
VOCALITAS, ärïs. Ë. Quinr. Belle prononciation, pto- 
nonciation douce , agréable. 
VOCALITÉER. (adv.) 4pw/. Diftin@ement, 
VOCAMEN, inis. n. Luer, L. 2. Mot, nom. m. Le mé. 
me que VOcABULUM. 
Vocanpi.(ger.)Cie. Vocandi cafus, Varn. Le vacatif. 
Vocanpus, #4, mm. Cjc.2. de Orat. Qu'on doit ap- 
æpcller. 
VocaAns, antis. Appellant, (part. af.) v. 
. VOCARE, vôei, avi, ätum. Cic. App:ller, invicer , 
iovoquer , nommer. (R. Vox.) [aller querit. Vocare ad 
arma, Cic. Crier auxarmes. Veniam quocumque vocaris. 
Vino. J'acceprerai routes les conditions que vous me pro- 
pue Vocare adcœænam, Cic.—14 nuptiss, Tan. Inviter 

foupper , aux nôces.—2d caleulos. Liv.—ad computatio- 
ném. Pr. Demander compte.—is crimen , in judicium,Cic. 
Acculer.—in difcrimen, in periculum. 1p. Ex pofer au dan- 
ger.—in judicinm, in jus, Cic.Appeller en jugement, citer, 
affigoer.—in partem, Vire. Faire part. (Sy. Appelle, 
invite, excito, adduco, clame. ] Vocare pifces in jus. V ARR. 
Apprêrer des poiflans , y faire une faule. Vocare ofenfas. 
Tac. S'atcirer des difgraces. 
VOLARKE, dr, atis sum, (pall.) Cie. Etre appellé. 1n 
Sufpicionem vocari., Cie. Etre foupçonné. Qsa vocatur 
Pæcrle. C. Nre. Que l'on appelle Picile. 

Voeanisn. (pour) Vocari. (inf. paff.) 


Vocanis. (powr) Vocavsais. (2. perf. vel fur, fubi. 
fou (2. fing. ind. paf.) cm 15. (2. perf, vel fur, (u j.) 


Vocasri. (powr) Voeavisri. (2. perf. ind. 8.) v. 


VocaRs, 
Vocari. Appellés. (pl.) de Vocarus. 


VOCATIO , onïs. f. Varr. Afligeauon.f.1journement. 
m.CatuL.Bise.cxhortation,invitation.f Bibl, vocation.f. 


ÎServ. 8. Æn. 149. évocation des manes. 


# (D. cite Plaute fur ce mot, je ne l'ai point trouvé 
dans Plaute.] Qwarunt in srivio vocationes, CATUL. 47. 
Ils atrendent dans La place, qu'on les invite. Ad braviun 


J#perna vicationss Des in Chrifto fefu. Biss. Pout rem- 
porter le prix auquel Dieu m'a appellé du Ciel, pai 
Jssus-CHR1IST. 

VOCATIVE. {adv.) 4. Gell, En vocatif. 


Vocarivus, 1. m. Vitr. (luppl. Cafus.) Le vocatif. 
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3e C'et Je cas dont on fe fert, quand on appelle quelqu'ua- 


(de Vocars, appeller.) 
VOCATOR , ôris, m. PI. Celui qu'on envoie, pour in- 
viter à un feftin, fus femonneur, qui va prier pout un en= 


terrement. 


VOCATÜM , 5, n. Vop. Raïllerie.f. Svn. focus, derifie. 

VOCATUS , 3, #m. Horn. Appellé, mandé, finvoqué. 
(parc.) w. Vocars. Multi funr vocari, pauci verd ele&i, 
B151. [] yen a beaucoup d'appellés , mais pu d'élus. 
Vocari decem feruis fui, In. Après avoir appeile dix de 
fes ferviteurs. | 

VOCATUÜS, #5. m. Cie. L'a&tion d'appeller. Firg, 
l'aétion d'implorer du fecours. 

Vocavir. (3. p=if.) v. Yocars. 

Vocu, Voesn , Vocss. Vid. Vox. Voix. 

VocsMm. (1. {ubj.) +. Vocares. 

VocirsRABIRE. Cic, (imp.) @ 

VociFsRANSs, #nfis, (part) v. 

VOCIFÉRARE, 5, Zui, tm. Cic. Le même que 

VOCIFERARI, br, ris sm. (dep.) Cic. Crier, élever, 


hauffer (a voix , faire grand bruit. (R. Vox.) Vociferant 
[epe. VARR. 3.R.R. 39. Font (ouvent grand bruit. Woci… 
ferareomnis verba bac. Bigu. Elew<z votre voix , & faires 
entendre routes ces paroles. Vociferabitur. Bigs. Il haufx 
fera {a voix. Hinc 


VOCIFÉRATIO , ônis, f. Cic. & Cris. m. criaillerie, 
VOCIFÉRATUS , #5. m. PI. f. tintamare.m". 
Vocificans, 4ntis, VARR, (part.) v. 

VOCIFICARÉ , ÿ. A. Ga. Baclez criailler. 
VociTAMsn ,inis, n, Nom, #". appellation. f, 
VOCITARE, Ÿ, avi, âtum. Cic. Appeller fouvenr. 
VOCITARL,br,aris des (paf )Ee.{ ro. Ma Voeaxs: 
VociTARUNT: (pour) VOociTAvsRUNT. Ils ont appllé, 
VOCITATOÜS , à, #m. PL. (part.) v. | 
Vociro, # , are. Cie. Appeller fouvent. {ffeg.) de 
Voeo , æ. Vid. Vocars. 

Vocon1A Lex. Die. La Loi Voconia, propofée par Q. 


ou C. Yoconius , regardoit les Teflamens. Fid, Ant, Aug, 
Vid, Vina. 


X [Paul. 4. Sens. dit que cette Loi excluoir les femmes 


de la fuccefion legitime : Ultra forores conf inguineas, 
altero ejufdem legis capite cautumerat, ne quis fingulis les 
gatariis plus legaret , quäm penes heredem remanceret, Vid. 
Juftin,l. 2. Tit.s2.] Vocenia pyra. Pi. 15.15. Poires Yo- 
coniennes , vertes & longues. 


VOCONTII , ormm. m. pl. Les Vocontiens. Ce [ont aua 


jourd'hui ceux des Dioceles de Yailon & de Die, dans le 
Dauphiné & le Comtat Venailfin. 


VOCULX , à. f. Cie. Pexice voix , petit mot. 
VOCÜLATIO , onts. F, A. Gell. Accent. m. 
VOCTITIÆ. A. Gell, Noms de certains vaifleaux, 


{(uppi. Naves.) 


VOGASÜS.d Les Monts de Vauges, 0% 

VOGÉSÜS , 5. m. Caf. $ Voges ,en Franche. Comté. 

VOL À, à. f. PI. La paume de la mais. (q. Weluæ, à 
volvendo,) 

VozasanT: (3. imp.) v. VOLARS. 

VoLam. (fuc.) v. VoLo.é : 

VoLans , antis. Virc. (part.) v. VoLaRs. Qui vole. 

Vozantas. /d, Les oiicaux. ({uppl. Aves.) 

VOLARÉ , 0, aui, atém. Vire. Voler , [aller extre- 
memeor vice. Catervatim volare. PL. Voler en bandes ‘ 
par bandes. Volabant in aëre, Bisu. Voloient dans | air. 
Vols. Tan. Courez , volez. Tela volant, Ovi. Les traits 
voler. Folaffe mm diceres. Cie. On diroit qu'il auroir 
volé. Polar emim atæ. Cac. r. Tufe. Car le ten p: palle 

apidicé extreme. 
S'VOLA TERRE , ram. f. Cie. Volaterre, Ville d'E- 
crurie dans le Piian , au Duc de Tofcane, il y avoir us 
Evêché dès le cinquiéme lccic. 


#376 YOL. : 
VOLATICX, &. €. Fift. (fuppl. Mulier.) à (ppr.) Qui 
VOLATICUS , à, #m. Cic. volede € 
tés & d'aucres avec des aîles , leger , inconflant, volage. 
Syrenes volatica faëa funt, Hyc Les Syrennes devinrent 

aîlées , eurent des aîles pour voler. 

Vozariss. (fing.) Bibl. Les oifeaux, Omne, univer{nm 
volatile. Bis. Tous les oifeaux. | 

VOLATILIX , im. n. pl. Biss. Univer/s volatilia 
eæli. In. Tous les oifeaux du ciel. 

VOLATILIS, 1. (adj.) Cie. Leger; qui vole. Pirg. 
qui va vite, [volaril. Volarilis atas, O v 10. 10. Met. Le 
temps qui pale avec rapidité.—ferrmm, Vinc. La pointe, 
le fer d'une Aéche.—pecus. Cor. La volaille. 

YOLATÜRX, à. f. Col. & ? Le vol des oifeaux. Fv- 

YOLATÜS, #:. m. Cie. mo nafcitur ad laborem, 
G'auis ad volatum. Bisz. L'homme eft né pour le tra- 
vail, comme l’oifeau pour voler. 

Xe Volatura , dans Varron 3. R.R. s. fe prend pour le 
temps que les oifeaux s'envolent dans un autre Pays, où 
en révienrent, 

Vozavir. (3.p:1f.) v. VoLars. 

VOLCÆ Arccomici., Cas. Ceux de Narbonre, de Per- 
pignan , de Nilmes , de Montp:Ilier , &c. 

Volca Teëto/ages. PL. Peuple de la Gaule Narbonnoife, 
aujourd'hui l'Archevéché de Touloufe , partie du Lan- 
guedoc & de Galcogne. 

YoLean: montes, Montagnes qui vomiffent le feu , des 
Volcans. 

Vozcarius, ff, m.Cic. Volcatius Tullus, qui avoit 
&té Conlulavec M. Æmil. Lepidus , l'an de Rome 487. 
AÆfentire Volcatio, Cac. 1. Ep. r. Etre du fentiment de Vol- 
catius , fuivte l'avis de Volcatius. 

Vocsnanr. Vouloient, (3.pl.imp.) v. Vozo-. 

VOLÉEMA, orwm,—pyra. PL. Poires de Bons- Chrétiens. 
Folemis pyris. Viro.2.Georg. 8s. Poires de Bon-Chrétien. 

VOLENS , éntir, Voulant , qui veur. (part.) v. Vouo. 
Æiv. favorable, Si vobis volenribus erit, Mac. Si vous le 
trouvez agréable. 

VOIENTÉR.(adv.) Æpul. Volontiers. 

VOLENTIA, ï #r. n. pl. SALL. Jugurth, c, 48. Des 
chofes agréables. (i.e.) Ex qua volebant, 

VOLENTIA , £. Non. Volonté. f. 

Vouar. (5. fur. ind.) v. Vazzs. Vouloir. 

Vorcavir. Plaut, (pro) VULGAvIT. Vid. VULGARS. 

VOLGIOLÜM , 5. 0. PI, Ut herfe. Syn. Occa. 

VozcivAGUs. Luer, Vulgaire , commun. 

Voieo. Plant, (pro) Vuico. 

x VOLITANS, #5. Vire. Voltigeant, qui fe répand 
mire. 

VOLITARÉ , 7, œu, Ztmm. Cze. Voler, fvolerer, 
voiriger, courir çà & là. Velitare per ora virém. V1re. 
Ecr- celebre, être en grande réputation.( freg.)v.VOLARS. 
Volitare in foro. Cac. Alle: & verir,courir dans le Barreau. 

VouiTURUS, #, 4m. Sinv,s. Æn, 712. 

VOLNUÜS. Plant, (pour) Vuinus. B:ffure.f. 

VOLO , 45. Vid. VOoLARSs. 

VOLO , wir, vbs, ve lé. Cie. Vouloir, prétendre, 
fouhaiter, ofer , fourenir, Sed wis.ne adeffe me uns, dum 
éfiam convenis ? Tan. Voudriez-vous queye fufle preient, 

aand vous lui parietez ? Volo, mundare. Big. Je le veux, 
yes guéri de vorre lépre. Paweis te «ole. Tan. Uumot, 
"j'ai un mot à vous dire. (fuppl. Verbis alloga..) Velle benè, 
male. Cie. Vouloir du bien, ou du mal. Pelim. Je vous 
prie, j° fouhaîte , je roudrois. Pole us foire, Bis. ÿ 
veux que vous fçachiez. Pelim mt veniret, PL A UT. Je 
fouhaicerois qu'il vioft. 

Je Apiès Velim, on mer le fubjosét.f , en exprimant ou 
fous-ent:ndant wf. 

Mibi velim credas, Cic. Te vous prie de me croire. Ve. 
din: ,nolint, Ps. ], Velit, nolis, Cic. Bon gré, malgré. 


LA 


° YOL. 
Quid fibi volunt flatua ? Cie. Que fignifient ces ftarues ? 
Volo Arpinum , Rhodum. Cie. ({uppl. Preficifci.) Je veux 
aller à Arpivo , à Rhodes. Velitis, eg ? Cie. Voulez- 
vous , ordonnez- vous ? (C'eft ainf que le Magiftrat par- 
loit au Peuple Romain , en lui propofant quelque Loi.) 
Vis imus ! Biss. Voulez-vous que nous allions? Sid uwle 
ris ut faciam vobis ? Bip. Que voulez-vous que je vous 
falle ? 

Vouo, onis. m. Eccl. Boulon en Roufflion. 

Vozoniminria , 4. f. Eccl. Wolodimirs , petite Ville 
de Yolhinie dans la Ruffie Polonnoife , fur le Lug. 11 y 
avoit aucrefois un Evéché. 

Vozoëpa, 4. f. Ecel, Vologda, Ville de Mofcoyie, 
dans des Marais. 11 y a un Archevéque du Rit Mofcovire. 

VOLONES , #m. m. pi. Liv, Volontaires, ceux qui s'of- 
frirent de prendre les armes volontairement , après la dé 
faite des Romains , à la journée de Cannes. * Maerob:, 
die que ce furent les efclaves qui s'offrirent de combaitie 
pour leurs maîtres , durant la guerre de Carthage, Macr. 
Saturn. 1,€,11, 

Vozpas. Plaut, Le même que Vyzpss. Rerard. 

VOLSCI, coram. m. pl. Liv. Les Volfques , Peuples du 
Latium, « 

VOLSELLX, £. f. Celf. Pincertes de Chirurgi:n,fmou- 
chertes. f. les mollers. (x. VULTUM, fupin de VsLL8RS.) 

VOLSGREÆ, àräm.f Feft. Oilcaux de mauvais augure. 
(Que fe vellunt.) 

VOLSINI( , rm. m. pl. PI. Vofcie, Ville d'Ecrurie, 

Vozsinium, #. Eccr. proche d'Orvierce, ce 
o'eft plus qu'un Bourg , appellé Bolfera , dans l'Erat Ec- 
clefiaitique ; fon Evêché fur uni à Orvistte, 

Vozsus. Vid. VULSUS. ; 

VoLrA. PI, Nom d'un monftre quiravageoit toutes les 
verres d'Errurie. PJ. 2. 52. 

Vocris. Vid. VULTIS. 

VOLVAÀ, 3. f. Varr. Le méme que VuLvA. La matrice, 

VOLÜBILIS , /ë. (adj.) Cie. Qui fe tourne ailément, 
fchangeant , inconftant. Rofa volubiles. Biz. Des roues 
lcgeres. 

VOLÜBILITAS , atis. f. Cie. Facilité à vourner en 
rond , volubihié , iconftance.f. Volbiliras lingua. Cie. 
Volubilité de largue , flux de bouche.—im#nis verborum, 
Cic. Verbiage , galimathias. | 

VOLÜBILITÉR. (adv.) Cie. Avec cadence, d'une mas 

iere periodique & cadencéce. 
ne sg re mal ce Volubilitér, de Ciceron Orat, 

VOLUCER , ris. Star. Oileau. % [On fous-entend 
Ales , car Volucer eft adjrétif , & Ggnific qui va vice, qui 
vole.] olucer cupide. OviD. 9. Met. [LUG. 5. Qui va vite. 
Vid, VozucRis. Volucer fama. PaTR. La Recommée 
avec les ailes. 2 | 

vOLÜCR À ,4.fF. Ga pr ee Ver-coquin , infeéte , 

ju ver qui ronge le raifia & les bourgeons. : 
PEOLOURIPES, pédis. (adj.) Awf. Vire, leger, volac:l, 


volant. 

VOLÜCRIS, erë..(adj.) Cie. Vice, leger. (R.VoLara.) 
[Sya. Celer.] Nibil eff tam volucre, qguäm malediäum. 
Cic. Plane. Hn’y a rien qui le répande fi prompiement , 

ue la médifance. Ne quid voimcre poneretur Prafer un am 
Gallinam qua nom effe altilis. PL.10:50. Qu'il ay eût point 
dans ua repas , d'autre volaille qu'uue Poulle qui ne feroic 
pas gralle. # Cette défenfe fur faie par une Loi de C. 
Fannius Cooful , onze ans avant la uroifiéme uerre de 
Carthage, c'eft à dire, l'an 593 dela fondarion de Rome, 
14. 

PE PT OCRIS , 35. F. Cie. Oifeau. Volucres cœli. Bis. 
Les oileaux da ciel. Pérgines velueres Ovin. Les Harpies. 
VozvsnDUs , #, wm. & 7 Qui roulle. Ve:.snfi4 p swf 
Vorvans,entis. ViRa. tra V1RG. 1.Georg. Chariots 


17% ha. Ë 
coulans, (part.) v: VOLTaRA VOLVÈRE, 


voOL. 

VOLVÈRE , 05 , «5, wblutum. Cie, Rouler. Voluere 
animo, CaTUL.—cum anime. SALL.—fecum, Cic. Rouler 
dans (on e(prit, penfer , fe connoître. Voluere cogitatio- 
ner. Liv. Rouler des penfées , penfer.—ocules, Vire. Re- 
garder. 

VOLVI, voluër, (pall.) Vire. Cic. Voluitur annus. 
Vino. L'année Fait un cercle, fe pafle. Poluitwr in caput. 
Ip. Tombe la tête la premiere. 

Vozut, Vozuisti. (perf.) v. Vozo. Je veux. 

VOLÜMEN , inis. n. Ovid. Un tour. Cic, volume, 
Livre, Ecrit, [rome , rouleau. m. {1/fd. voûte d'un bäri. 
ment, volute.f. [Terme d'Architeéture.] (R. Vervirs, 
Kparce que les Anciens rouloient les feuilles fur lefquelles 
ils avoienc écrit ; ils appelloïent leurs Livres, rouleaux, 
ou volumes ; ils ne les pliojent point comme nous faifons.) 
Volumen fæœderis , legis. Biz. Le Livre de l'Alliance , le 
Livre de la Loi.—Epifolarum. Cic. Un paquet de Lettres, 
Volumina fumi infecere diem. Ovwin. Le jour fut obfeurci 
par des rourbillons de fumée. Volumina fortis bumana 
magna reperientur, PL. 7, On trouvera des changemens 
dans le fort des hommes. Volumina Serpentum. Vire. Les 
plis & replis des Serp:rs. 

VOLÜMINOSÜS ; à , #m. Sin. Qui fe plie en rond. 

Vozunr. Ils veulent. (3.pl.) v. Vozo. Je veux, 

VOLÜNTARIE. @ Volontairement , vo- 

VOLÜNTARIO. (adv.) Caf. $ lontiets , de fa bonne 
volonté, (ans interéc. SyN. Sponre. 

VOLÜNTARIOM , 5 5. 0. Le voloctaire, ce qui eft 
fait fans cortrainte. 

VOLÜNTARIUS , 4, äm, Cure. Volontaire, de for 
Pleingré , de fon propre mouvement , de foi-méme. 4mi. 
eus voluntariws. Cic. Ami volontaire. Cunéa voluntaria 
Demine dedicaverunt. B181. Les enfans d'Ifraël firent 
toutes ces offrandes au S“igneur , avec une pleine volonté. 
Serpillum voluntarium. PL, 20.22. Serpolec qui croît de 
lui-même. 

VÜLÜNTAR NT. P. Pat, Volontaires , foldas qui fer- 
vent vo'orrairement, fans y être obligés. 

VOLÜNTAÀS , âris. F. Cie. Voloné. f. le vouloir. m. 
Bintectioo. f. Jcœur.». difpofition , envie, factaife, in- 
clination. f. } “+. Teftament. m. derniere volonté. 

Voluntare, Tir. D: bon gré, volontiers, volontaire 
ment. Ex voluntate. Cic De bon cæur,comme je fou- 
haite. Ex voluntate Cafaris.Ip. Selon la volonté de Cefar. 
De fus veluntate. Cic. De (on propre mouvement. 

VOLVO , vis, Vid. Vozvars. Rouler. 

VOLYOX, socis,m. Pl, Ver qui ronge les vigres.| Li- 
fetre , couppe-bourgcon. 

Voiur,@ Vozups.Plaut Ter. (q.abinufit. Volupis , 
volupe , 4 volo.) Agiéable. Volmpeefmihi, Tan. Je [uis 
savi , je fuis fort joyeux, cela m'eft agréable. 

VOLÜPIA , £. f. Varr.La Déelle du p'aifir. 

VOLÜPTABILIS , /ë. (adj.) Plawr. Qui fait plaiGr. 
SvN. Voluprarius, 

VOLOPTARI , dr. ArUL. Vid. VOLUPTUARI. 

. VOLOPTARIE. (adj.) 4pwl. Avec plafir , avec de- 


8. 
VOLÜPTARIUS , 4, #m.PLAUT. Qui done du plai. 
r Pañdeune à (es p'aifirs. Cie. voiuprueux , épicurien, 
Sall, délicieux , f charuel, mou , fenfuel, 

VOLÜOPTAS , ais. f. Cue. Plaifir ,m. volupté. f. Ve- 
luptatibus deditus , ferviens. Ecce. charnel , fenfuel, vo- 
luptveux. Volmpratem capere, percipere. Cie. Recevoir du 
pue volupraribus. Cic. Jouir des plailirs. Efca m4 

mm velnpras. Cic; L: plaifir eft l'appas des méchans. 

TVOLOPTIFICUS » 4, »m. APUL. Qui caufe du 
P nr. ï 

YOLÜPTUÜARI, ër, ais säm.Quinr. Jouir des plai- 
fits, prendre fes plaifrs. 

VOLOPTUOSE. (adr.) Voluptueufement , dans les 


VOL. vVOM. re 
delices. Voluptuese vefti. B181. Vivre dans les delie=s. 
VOLÜPTUOSÜS , 4 , mm. PL. Qui donne du plailir, 
1 voluptucux. 
YOLÜSIÜS , 35. m. Cat. C'éroic un mauvais Poëte, 
ui avoit décrit en vers l'Hiftoire du Peuple Romain, Ta- 
cite parle d'un Volufius, qui écoit d'une ancienne Famille, 
& fort riche. 

VOLÜTA , Z. f. Virr. Une volute, [cirtouche, corne 
de belier. (4 Vozranpe.) 

VOLÜTABRÜM , 5. n. Virg. Brurthes, Jhançe, mar 
gouillis, m. Gaudent in volutabre,1ls fe plailent dans l'or. 
dure. (4 VouvsnDo, ibi enim volutantur fues.) 

VOLÜTABÜNDÜS , à , #m, Non. 

VoLuTasunNTUR. (3. pl. fur. pal.) 

Vorurans,antis. Vira. (part. aét.)v. 

VOLÜTARÉ, #3, avi, atüm, Prop». Rouler, tour- 
ner. (freq.) de Vouvars. Velutare animo, Liv. in anim. 
Cic. mente, fccum anime. Cic. Rouler daus (onelprit ;. 
rêver , fonger (ouvect à, repaffer dans fon efprit. Taliæ- 
flammato ; Dea corde volutans. Vire, 1. Æn, La. 
Déelleavec un cœur enflammé , & agitée par ces penfécs. 

VOLÜTARI , br. (pal. )Polutari in luto.Cic.Se veau- 
trer dans la bouée Jéripéis veteribus, Cic, Etre veilé: 
dans la lefture des anciens. 1n deliciis non volurabuntur.. 
Bisu. ls ne s'engageront point dans ces vices. Er veluræs 
batur fpumans. Bis. Il (e rouloit & écumoir, 

VOLÜTATIM. (adr.) En roulart. 

YOLÜTATIO, onïs. F.San.(ppr. Roulement.) agira= 
tion d'un vailleau, —wvocis celcrrima. Roulement de voix, 
—animi. ReBexion.Poluratio lapidis folidat terram.PaLL. 
On applanit, on affermic la rerre, en faifant pailer par 
deflus un rouleau de pierres. 

VOLÜTATÜS, à, #m. PL. (part. ) de Vorurars. 
Roulé. 1n fuo janguine volutatus. Bigz. Qui s'écoic roulé 
dans {on farg. Volutatis inter fe rationsbus. T ac. 1. 30: 
Après avoir bien examiné les raifons de part & d'autre. 
pour ou contre. 

VOLÜTATUS , #r. m. PI. Le même que Vozura- 
T10, roulement. 

VOLOTILIS , l&. (adj.) Volwriles columna. Des co+ 
lonnes rories. 

YOLÜTIM. (adv.) Par rouleau , en roulant. 

VOLÜTÜS,3, #m. Vino. (part.) de Vosvarm- 
Roulé. 

YOLVÜLÜS , 5. m. 7wv, Le Mifereré , cfpece de coli 
que que Cel'e appelle Iles. 

VOMANÜS , 5. m. PI. Fleuve du Picenum, qui fe dé. 
chaige dans la M:r Adriatique. 

Vomans, ti. Ovip. (part.) v. Vomsns, 

VOMER , ëris. m. Vsrg. Le (oc d'une charruë, [a: 
charruë même. (Qnuod terram vomat.) Nec [cidit terrams' 
vomere. Bizz. Et n'a point labouré la terre. 

de Vomer cft la partie fuperieure du foc, 

VOMERÇCULUÜS, 5. m. Petit fo. | 

VOMÈRE , 9, m5, mitum, Cie. Vonir, [rejetter ,, 
répardie. Vomere animam. Vino. Rendre l'ame. — f 4m 
ma, Ovin. Vomir des flammes. =viram. Luck. Perdre: 
à vic. Vomire, Bisz. Rejertez ce que vousavez bû. 

VOMI ,vëm5.. (pall.) PE, Ecre rejcrté. | 

YomiTur.(inperf.) Cie. On vormit.Bibsbatur,vomebs… 
sur. Cic. On bèvoit , on rejertoir ce qu'on avoit bü. 

VOMICX, à. f. Celf. Cie. Abfcès. Î le vomica, amas: 
1: pus, (R. Vomanrs.) Os vomicam ejus apermit. Cic, de- 
Naï, 3. Celui qui lui perça un ablcès. 

VOMICOS morbws, San. Maladie qui fe communique; . 
qui décharge fon venin fur quelque autre partie. 

VOMIS, ërir. Vince. Le {oc de la charrfe, Fid!. 
Vous, 

YOMITARE, #5, avi, atam. Cou. Vomir fouvent,- 


r«q.) de VoNsSR5, 
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VOMITIO ,Gnis, F. Cic. PI, Vomilfement. m, Sy. 
YomiTus. 

VOMITÔOR , &ris, m. Col, Qui vomir fouvent. 

VOMITORIX , crm.Macr. L'endroit du théatre où 
l'on entre en foule pour affifter aux fpsétacles. 

VOMITORIUS , 4, #m. PL. Qui fert à vomir, éme- 
tique , vomitif. (R. VOMERE.) 

VOMITÜS , #. m. PI. Vomiffement. m. Sicut canis 
qui revertitur Ad vomitum [uum. Bisz. Comme un chien 
qui retourne à ce qu'il avoir vomi. 

VOMO , js. Vid. Vomsrs. Cic. Vomir. 

VOPISCÜS ,5. m. P4. Célui des deux Jumeaux qui 
aaîc eo vie après la mort de l'autre. (Qwem vi adipifcitur 
mater , Vel qui ope natura feruatur.) | Nom propre. Fla- 
wius Vopifcus de Syracules , étoir un Hiftotien Romain 
du temps de l'Empereur Dioclerien , qui nous a donné les 
xies des Empereurs Aurelien, Tacite, Florien,Probus,&c. 

Vorrs. Cat. Vous-même. (powr) Vos 1P51. 

Voragiris. (2,pl.fuc.) v. VoraRs. 

WoracioR, eris. Car. (comp.) € 

VORACISSIMUS , # , #m. SsRv. (fup } de Vorax. 

VORACIT AS , arïs, F. PI, 2. Voracité. f. 

VOÜRACITÉR. (adv.) Goulument , gloutonnement. 

VORAGINS. Vid. VORAGO. 

VORAGINOSÜS, 4, #m, Hit. Plein de gouffres ou 
d'ouvertures. 

YORAGO , ginis. f. Cic. Gouffre, m. CurrT. Ouver- 
æure de terre, f. creux, abylme, m. Submerfus equus 
veraginibus. Cie. Cheval plongé dans des aby{mes.Voræ- 
gines terra, Bipr. Les arvres de la verre. 1n voraginibus 
fedete. In. Cachez-vous dars les antres de la verre. 

Voranus,f.m.C'eft le nom d'un Affranchi de Q. 
Luétatius, qui avoit une addreffe furprenante à voler. 
Caæl.l. 10. (48 

VOÜRARE : 0, 4v5, ätüm, Cic. Devorer , avaler avec 
précipicarion, avaler (ans mâcher. Animalia alia fugunt, 
‘alis vorant, alia mandunt. Cie. D'entre les animaux les 
uns ne font que fucer, les autres devorent , d’autres mi- 
chent. lle hamum verat, PLayr. Truc. 11 mord à l'ha- 
meçon. Nos kie voramus literas, Cic. 4. Aft. 10. Ici nous 
devorons les livres , nous nous appliquons à l'étude avec 
une extreme avidité.Veprem gr pt 4 vorabit, Bisx. De- 
worera les ronces & les épiies. Vrd. Voro. 

VORATIO , onis, F, Cat, L'action de manger avecex- 
cès , de devorer. 

‘# [ Ce mor n'eft pas trop certain ; car au lieu de Po. 
rations, on lit Vocationes. CAT. 47.] 

VORATOR , ôris. m. Graud mangeur , qui devore. 

# On cite Plaute pour ce mot Latin ; je ne l'ai point 
KTOUvÉ. Syx.Verax. 

VORATRINA, € Ravine , gouffre, 

VOKATRUM ferra. À. Mane. $ Vid, H1ATUS ferra. 

“# On cite Ciceron pour Vorarrina. Je ne l'ai point 
trouvé. 

VORAX , acts. (adj.) Cic. Qui mange beaucoup,grand 
mangeur , devorant , qui devoie , gloucos , goulu. era 
cibus impenfis, Y. Max. À caule des dépenfes prodigieu- 
fes. Culus voracior, Car. Epig.ss.Venrer vorax. Ovip. 
ventre affamé. : 

VORCESTRIÀ , 4. f. Ecel. Worcefter, Ville Epifco- 
pale d'Angleterre, {ur la Saverne. 

(VORMATIA, &. F, Ecel.W ormes, Ville Epifcopale du 
Bas-Palatinat (ur le Rhein. 

VORO , 51, Vid. Vorans. Cie. Devorer. (n. Bogiw , 


#oro.) 
YORSARÉ » de & Sid VasRSARE , 0, 
VORSARI, dr. PLAUT. TS VeRsARI, 07, 


VoRsoR1A ,4. F. Plant, Vid. VsRsoR1a. Cape modi 
verforiam, PLAUT, Mere, Chazgez prefeutement de fen- 
Liment » fevenez, 


YOR. voT. 
VorsUM. | VERSUM. 
VORSÜRX, 4. TaaS VERSURA, 
Vorsus. Id. La VERSUS. 
VorsUTrUs. . VsRsUTUS, 
VORTSRE. 1 F VenTaRs. 
VorrT!, VORTISR. JO VeErRTI. 


VORTEX , ricis. m, pirg. Tourbillon d'eau , de vent, 
eau qui vaen tournoyanr, abyime.(Svn. Turbo.) Verticin 
bus plenum lignum. Bisx. Bois plein de nœuds. | 

% [Turbo vents eff, qui repentinis flabris profilit, at= 
que univer[a perturbar, Vortex ille eff cum rorquatur bun 
mus arida , A: ab infimo erigitur Ad jurmmmum, APUL. 
mundo. 

VOR TICOR DIX , . f. Surnom de Venus. (Quèd ver- 
tat corda hominum. ScaL.) 

VORTICOSUS, à , #m, Liv. Qui va en tournoyant, 
PI. plein de geuffres. 

Vos. (pl) de Tu Vous, toi. 

Vosmar , Vosmsr 1p51. Cie. Vous-même. 

Vossuz, #rum, Ecc.Folles, Abbaye près de Namür. 

Vossus, #. m. Vofle , animal qu’on trouve dans l'Ifle 
de Madagafcar. 

Vosran. Piaur, Le même que Vastsr. Votre,le vôtre, 

V oTA. (pl) de VoruM. Yœu. 

VOTIFER , fêra, férum. Stat. Chargé de vœux. 

VoriTUs. (pour) Vsrirus. Défendu. 

VOTIVÜS , 4 , #m. Cic. Vorif, voué, promis. Æpul, 
(ouhaité. (R.Vovars) Awres votiva. Oreilles qui ont 
fait un vœu d'écouter , d'écre attentives. . 

% [Au lieu de Potiua, on lit, 4wres vaciva fi funt. 
PLAUT. Prol. caf. 29. 

VOTÜM, fi. n. Cre. Vœu , { fouhait.m. Bisc.prefent, 
m. offrande , promelle ,f. Mea vota. Cie. Ep. Mesdefirs, 
mon cœur. Vora decennalis. Prieres decennales. —vicen 
nalia. Prieres vicennales. Pots exfequi. Vire. exfelvere, 
PLauT. obire, V. Par. perfoluere. Prop. reddere, foluere. 
Bias. Voti fidem foluere. Ovin. S'acquitter de fon vœu. 
Ceffas in vera. Vire. Vous tardez à faire vos vœux. Foræ 
facere, nuncupare., Cic. Souhaiter. Sen. Faire des vœux. 
Vid, Vovsrs. Votis vocari affuefce, V1RG. Accoutumez- 
vous à recevoir les vœux qu'on vous fait. Voris damnabis, 
In. Vousexaucerez ceux qui vous font des vœux, & les 
obligerez par là de s'acquitter de leurs promeiles. Eff im 
vote, Psrs. Je fouhaite fort. Onerare votir. Vire. Faire 
des vœux avec empreffement. Vota jacent, O v 1 D. Les 
vœux fonc inutiles , les efperances fonc perdues. Weti lie 
berari, Liv. Etre quitte de fon vœu. Vots annwere, Cic. 
Exaucer les pricres, les vœux. Vors rea erit. BiBz.Elle fe. 
ra obligée d'accomplir ce qu'elle aura promis. Ruina eff 
bormmmi devorare fanéles , © poff vota retraélare. Bipc. 
C'eftune ruine à l'homme de devrorer les Saints, & de 
penfer enfuire à faire des vœux. | 

VOTÜS , à, #m. Cic. Voué , promis. (part. paf.) cé 

Vovenrm.(2.pl. fur.) @ VovsraT.(3. plufpaét.)v. 

VOVERE , vèuë 2, vovi, vorwm, Cie. Vouer,promet= 
tre, Sen. Souhairer avec pallion, Vouere capur. Cic. Ex= 
poler fa têre , fa vie. — decumam Herculi, Cie. Vouer la 
dixme à Hercule, — templum. Liv. Vouer , promettre de 
bâcir un temple. Povens vouit fervus tuws. Biz. Votre 
(erviceur a fair un vœu. 1n muneribus qua voueritis Domia 
ns, In. Dans les dons que vous aurez tait vœu d'offrir au 
Seigneur.Vota que vouerat. Ovip. 9. Mer. Les vœux qu'il 
avoit faics, Votum, vots vowsre, Bis. Ovip. Faire des 
vœux, Utque apud legionem vora voui, fi domum re 
dicfemfaluus , ea exfoluam omnia. PLAUT. Amph. Afin 
que je macquite d'un vœu que j'ai fair à l'armée, & 
que j'ai promis d'accomplir, files Dieux me faifoient la 
aracr de reveair heureulement chez moi. 

VOX, vôcis, F, Cie. La voix, parole, f. ton. #.[ un 
mot. #, Vocis afperitas. Luce. Une voix rude, Vox #mbi= 


gua. Vire. Un mot équivoque. Vox 4/4. Voix qui n'eft 
accompagnée d'aucun inftrument. —bens. PLaUT. Une 
bonne voix. —canors. Ovip. Une voix (onore.—clevars, 
Big. grandi, Quint. magna. Cic. Une voix haute. 

% (Onre dit point, alré vece; mais magné voce. A 
haute voix. Clamate majore voce. Biaz. Criez plus haut. 
Una voce, Cie. D'une commune voix , d'un cemmun ac- 
cord , tout d'une voix. T'acité voce dicere, Ovin. Dire 
tout bas. Latinæ voce loqui. Ovip. Parler Latin. Faétare 
voces inertes, VirG. Dire des paroles inuriles. Hac vox. 
Cie. Ce mor, cette parole, Ci liqguidam Pater vosem 
cum citharé dedit, Hon. A qui Jupiter à dorné une voix 
claire,avec l'addreffe de jouer du luth.Vocem pfalmi adim. 
plere. Eccx, Suivre le ton du Pfeaume. 

UPILIO ,ôn$s. m.Virg. Berger. 

Üprsazia,4.f.Eccl. Uplal, Ville autrefois Capi- 
tale de Suede, fur le Sala , en Upland. Il y eur Evéché 
fous Breme dès l'an 8:10 , érige en Archevéché l'an 


1160. 

PO, ä. F. PI, Hupe. f. oifeau. [ ue pic, outil à 
qui un efclave dans Plaute donne le nom d'un oifeau, par. 
ce que le bouc eft à peu près de la figure d'un bec de Hu. 
pe.Hac mihi aduenienti Upupa data eff. PLAUT.Capt.s.s. 
7. En arrivant on m'a donné cette Hupe pour me diver. 
tir, (R. me. (acc. imevæ.) vel à pupu, 1. €, voce quam 
édit. ) 

Un. (indecl.) Bibl. La Ville d'Ur dans la Chaldée , pa- 
triede Tharë pere d'Abraham. € [ Ur eft auf un vom 
d'homme. ] Ce mot fignife feu , lumiere , f vallée. 

+TÜRAON , i.n. PI. La partie inferieure d'un poiffon 
app:llé Thunrus, (R. des, cauda.) 

ÜRÆUS, 4, #m. PL. Qi concerne la queue.(r.e4d.) 

ÜUi: AGUS, Fm, fuv.Celui qui commande l'arriere. 
garde. F Serte- file, ( pages, Dux extremi agminir, vça 
cauda.) 

UrAM J: brülerai. (1. fur.) v. Ursra. 

URANIA, &. F. Cie, Uranie, l'une des neuf Mufes. 
(q- Oramia, ob dep, leu vew@-, cœlum, ex éguw, 
video, ) 

TÜRANoOscoroS, ? Efp*ce de poiffon que 

TUanoscorus,é. m. Pl. $ ceux de Marieille appel- 
leur Tapecor. ( s'egrençes | quèd eculos in fuprema cor- 
Poris parte versks cœlum hbabeat, (sue @, cœlum, & 
EPTÉLTR alpicie. } 

X [Pine l'appell: auf Callionymus, L. 3. €. 7. @ 27, 
Rondtlet nous en donne la fgure davs fon dixiëme livre, 
£. 13. P.3 e5. 

ÜRANUS , 5. m. Ourane , ou le Ciel , pere de Satur- 
ne. s'epr@r. 

ÜRATISLAVIX , 4. f. Ecel. Breflaw, Vill: Capitale 
de Siikfi:, fur l'Oder, où l'on transfera l'Evéché de 
Smog:a l'an 1035. La Ville eft route Lutherienne. 

,Unsa , «. f. Eccl. Orbe , riviereen Saifle. fOrvain, ri. 
yiere de Champagne , qui teud dans la Somme. 

URSANA. Vid. URBANUS. 

URBANATIM. (adv.) Non. En Bourgtois , à la ma- 
niere de ceux qui habitent les Villes, poliment, civile- 
mert.)( Ruffrcatim. 

- ÜRBANE (adv.) Cie. De bonne grace, poliment, ga- 
Jammenr, agréablement , honnêtement. 

OR BANFA , 4. f. Ecel, Urbanea, petite Ville du Du- 
thé d'Uibin, érigée en Evêché en 1 63 5,par le Pape Ur- 
baio Ÿ 111. qui lui docna fon nom. 

ORBANICE (adv.) Le même que URsAN«. 

ÜRBANICÜS ,3, #m. Dic, La même que Urmieus. 
De Vilk. 

UrsSANIOR , or. (comp.) PI. & 

URSANISSIMUS , à, #m, ([up.) de URBANUS. 

ÜRBANISTE, rwm. f. Les Urbamfles, Religieufes, 

URBANITAS, ais. f, Ci, Elegance de la Ville de 
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Rome, civilité ,.politeffe, } courtoifie , gracieufere , f. 

(2. Unss, Ville.) . ‘ 
ÜRBANIUS. (adv.) Cie. (comp.) d'Unsans. D'une 

maniere plus € egante. : ; 

ORBANUS , 5. m. Bibl. Urbain , rom d'homme. 
ÜRBANUS, # , #m. Cic. De la Ville , de Ville, qui 

concerne la Ville, f galant , civil, hovnêie » gracieux , 
poli, qui a de belles manieres , qui fçair le monde, qui 
entend taillerie. Medicina urbanarum arborum. PL. 23.in 
fine. Remedes qu’on tire des arbres francs. Suns arborum 
quadamurbaniores. PL. 16. 19. 11y a des arbres plus ofh- 
cieux que les autres. 

ÜRBARE , à, (pour) Onsans. Faire un cercle ,-ure 
circonvallation. 

Urss. Urai. Vid, URrBs. 

UraiA, 4. f, Ecel, Orge , riviere près de Paris. 

ÜRBICAPUS , $. m. Plaur. Preneur de Villes. X [ce 
moreft compos de Urés, Ville, & de Capere, prendre, 
Il a été fo:gé par Plauce dans fon iles Gloriefws , 4, 

2.64. 

Unrsicanius, à, #m. Con. THsop. Uibicaire, qui eft 
du territoire de la Ville de Rome. Vid, SUBURSICARIUS: 
Vid. Sazmas. in Trebell, p. 36.17.25. &c. Vid, | AcoD. 
GorHore. , 

ÜRBICRÉMÜS:, 5. m. Prud. Brüeur de Villes. { R. 
CRiMARS , brûler.) 

ÜR BICÜLX ,2. f. Petite Ville. (dim.) de Urss. 

ÜRBICUS,à,#m.Susr.De Ville,qui concerne la Ville. 

Urs'GsnuM ,é. n. Eccl, Atrgen,en Suiffe. 

ÜR BINA , 4. f. Plaur, Elpece de dard, Quelques-uns 
lifent Prrumam , qui cf la même chole que VsRUTRUM. 

ÜURBINÂTES , t#m, m. pl. Ceux d'U:bin. | 

ÜRBINÜM , 5. n. Tac, Ville d'Ombrie, b. Urbino, 
on Uibio , {ur l'Hauro , Capitale du Duché de même 
nom dans l'Etat Ecclefaftique , érigée en Archevêché 
l'an 1568. 

UR30 , #5. Vid. URBARS. | 

ÜRBS, #rbir. f. Cic.(ppr.) Ville. [Virg. Les Citoyens: 
(ex vrbo, slla aratri parte qué muri defignabantur.) Urbs 
1pfa. Le corps de la Place, le corps de la Ville. Invaduns 
urbem fomno, vinoque fepultam. Viro.1.Æn.2145$.) 
“Urbes montana. B18L. Villes bâties fur les montagnes. 
Urbes munitiffima. Villes cres fortes. Servolum ad «min 
cerbem mifit. Tsr. Heaut, 13.1] a envoyé un petit Laquais 
chez elle à la Ville (d'Athenes.) % Voyez les Remarqu:# 
de M. D. fur cet endroit. 

X Remarquez que les Latins Le fervenr de ce mor 
wrbs , pour fronifier la Ville de Rome , comme les Grecs 
cmployoient celui d'&w, pour dire la Ville d'Achenes. (per 
Antenomafiam,) Urbs ie prend pour les bitimens. Civi- 
tæ, pour les Bourgeois. Vid. Orpipum:. 

Unss Vsrus. La Ville d'Orvierte fur le Chiava , dans 
le Patrimoine , Evêché dès l'an soc. 'Urbs Sairia, Eccz. 
Urbifaglia , Ville du Piceoum , auirefois Epifcopale. Ce 
n'eft plus qu'un Chäceau dans la Marche d'Ancone, 

ÜRBÜM , ï. n. Seru. La couibure de la charrue. (r, 
OnRs:15, rond.) 

Unca, a. f, Eccl. Ourque, riviere qui palfe à la Ferté 
Milon. _ 

- URCE, &r. f, Ville d'Efpagne. 
URCEATIM.(adv.)Perr.À pleins feaux.(r. Urcrus.) 
URCEOLARIS hberba.P1.22.E pece de Parietaire.( 4b 

mrécis detergendis fic dicitur.) D'autres appellent cette 

herbe Aftericum, Perdicium, Parthenium.Vid.HaLiciNs. 

ÜRCÉOLÜS , 5. m. Cel. Petite cruche, pecic por à 
boire , bureite, ourque. (dim.) d' 

URCEUS , #. m. Co. Cruche. f. pot , vale, m. (q: 
orceus ab orcà , vel ab urrä.) Urceorum vice. PL. Au lieu 
de cruche. Bapr/ma calicum Gr urceorum. Bin. Laver 


es couppes, les pots, 
MM M M mm m m ij, 


3%0 URE. 
ÜRCÜM, $. n. Ecel. 

UnrpatiuM, ti. n. Ecel, Ordacbe, Abbé au Diocele 
à= Baïonne. 

Uns. Pirg. Embrafez, brülez. (imper. act.) 

Unsnar. J'étois brûlé. (imp. pafl) v. Uusre. 

ÜREDO, ainis. f. Pl. Brûülure, piquure d'ortie, la 
demangeaifon qu'elle eaufe , fle häle. 8:61, Un vent brû. 
Jarc. 

se Uredo ,eft une maladie que les brouillards ou les 
vents caufent fouvenr aux arbres, Spice tenues € per 
eue wredins, Binz. Des épis force maigres & d:Œéches 

arun vent brûlant. 

ÜKENDUS, à, #m. Hor. 

ÜRENS , is. Vino. (part.) v. URens. Urens ventws. 
Bisc. Un vent brûlant. Urentes culta.ViRG.2. Georg. Qui 
defolenr les lieux cultivés. (Virgile parle des chévres, 
dont on ptétend que [a morfure eft funsfte aux arbres. 
£'eft Le fentiment de Pline, qu' ajouce qu'elles fonc mou- 
sir les Oliviers en les léchant. 

ÜRÈRE , #r3, aff5, afiam. Cic. Ovin. Brûler , con- 
Lommir , bleffer. fTer. Piquer , irriter, ficher. 

Ure renes meos > cor mcum, BinL. Embrafez mes 
reins & mon cœur. Hominem mortuum in wrbe ne [epelite, 
ne-ve urite.Cie.N'enfevelillez,& ne brûülez point dans la 
Ville un mort, (ditla Loi des douze Tables.) 

Urit fulgore fuo. Hor.Irrite par fon éclac. Ufferat her. 
bas. Ovin. Avoir brûlé les herbes. Urit ætrex Juno. Vire. 
3. Æn. 666. L'implacable Junon lui donne de cruelles ia- 
F mnegy Me tamen writ amor, 1. C:pendant j= brûle 

‘amour, Uritque vidende fœmina, VinG. 3. Georg. 215. 
La vür de la geniffe les enfamme , la femelle enfiamme 
lorfqu'on la regarde. Urebant montana cives, LUCAN. 4. 
$1. Les moncagues étoient routes couvertes de neiges, 

ÜRI , #rbr , mftüs sm, (pall.) Virg. Etre brûlé , s'en. 
Aimmer. 

Uri virgis ferroque necari, Hor. z. Sat, Etre écorché 
à coups de verges , où mourir par l'épée. 

Unara, 4. Ecc. Urerain, l'une des rivieres qui paflenc 
à Provins. 

*ÜRETERES , #m. m. pl. Celf. Les urereres, conduits 
de l'urine pour paffer des reins à la vefbe. (Ce mor eft rout 
grec, spmrigus. R. dfio, meio.) 

UnossaT. (3. imp.) 

Unesns, #1. Peeflant, urgent. (part. v. 

*ÜRGERE, ge 3, wrst, #rsam. Hon. Prefler,poulfer, 
contraindre. Cu, Demander inftamment,}pourluivre , {| 
iufitter , lerrer de près , faire fouffrir. (R. i39r, opus.) 

Urgebantque Ægyptii populum. B181. Les Egypriens 
prefloienc auf le peuple. Urgens fanè rufficr. Cie. 3. 
Of. 39. Lis perfitent d'une maniere ridicule. Urgeo fo- 
vum. 1n. 9. Ep. 15. J< fuis dans les plus preffantes occup- 
pations du Barreau. Urgere altum. Hon. Prendre le lar- 
g:,voguer en haure mer.—domum Germanici. Tac. Sup. 
plant:r la maifon de Germanicus.—iter. Hor. S: preffer, 
aller vice.—occafionem. C1 e. Prendre l'occafion aux che- 
veux, ie prévaloir de l'occafion.—preps/frwm. Hon. Pour- 
Cuivre fon deflein.—faxwm. O v 1 D. Rouler, pouiler unc 
pierre. Tempus mrger. C1 €. Le vemps prelfe. Hée, ([uppl. 
parte,) mrger lupus, bac canis angit. Ho. 3. Serm. D'un 
côrce eft le Loup, de l'autre ef le chien, le danger eft 
évident , il y a du danger de part & d'autre. No wrgebis 
gum. Bis. Vous ne le preflerez point. 

ÜRGERI , srgl br. Cie. Etre prefle, être tourmenté. 

ÜRI, ürwm. m. pl. PI. sr: 1 voifin de Mofcovie , | 
efpece de bœufs. Urorum cornibus Barbaripotant. PL. rx. 
Les Barbaies boivenr dans des cornes de bœufs. Vid. 
af AUS: 

ÜRI, dr. (paf) v. UrsRe. 
CRI ,2. f. Ecel. Oria, Ville E ifcopale de l'Appouille. 
ÜRIAS , ä.m. Bibl, Urie, un des Capiaines de David, 


Fa 


Orc, au Royaume de Grenade. : 


URI. 
Er fut abandonat dans un combat par l'ordre de ce 
tince, 

ÜRICX , £.f. PI, Vice des f:mences , corruption qui 
vient du mauvais temps. (R. UR&R&.) 

Urismsis Pagus, Le Canton d'Uri, un des treize Can« 
rons Suiffes. 

ÜRIGO, ginir. f. PL Brûlure des plantes par des 
brouillards fuivis d'un Soleil âpre & violent. # [C'eft 
air fi que D. traduit wrigo, que le Threfor d'Eftieune rap- 
porte de Pline, /. ze. c. 22. Mais dans ce palage au lieu 
d'urigo , il y a sffie, qu fignifie uve brûlure caufée par 
un cancer. ]| 

UrR16 0, dans Apulés, fe prend pour Lisipo, paflions 
Urigine percita. In. Met. r. Emporté par (a pafñon. 

Una , orum. CATUL. Peuples. Vid. Ur105. 

*ÜRINZ , 8. f. Celf. Urine. f. (r. #'egr, wrina.) [{uv. 
Srmence, f. 

Urinamciere, cencitare , exciere , moucre. Vrinam im 
pellere , pellere, trabere. Ps. Faite uriner. Urinam cms 
tere , reddere, Caxs. Uriner , faire de l'eau , piller. Vrinæ 
anguñtia, difficultas, P L. Rerention d'urine, difficulté 
d'uriner. Bibere wrinæmfaam, Bis. Boite (on utine. Uri- 
nam inhibere, Vu. Arrêter l'urine. Urina genitalis. In s. 
#3. La femence , le fperme. [Ce dernier mot ef un cime 
de M-decine.] 

Uninans, æntis, Pc. (part.) v. 

ÜRINARI ,br, avis smm. PL. S'enfoncer das l'eau, 
& revenir aude Aus , faire le p'ongeon, fe plonger dans 
l'eau , & en lorcir en nageaor. 

3 Le Threfor d'Eftienne rapporte wrimare, pour dire 
faire de l'eau , uriner; mais fans aucune aurouicé : il faut 
Le fervir du verbe meiereence fens. . 

ÜRINATOR , ôris. m. Liv. Qui nage fous l'eau | 
nageur dans l'eau, plongeur, urinateur,(t:rme de marine 

+ ORINATORIOM, 55. n. Un vr'nal. 

*ÜRINÜS, à, #m. PL. Urinum,([upp!. Ovwm.) In. 
10. 58. Œuf inucile, fterile, qui ne produit rien. SYN. 
Irritum, (R. #'egr, urine, quèd fir aqua plenum,) 

Uuios. (acc. pl.) d'Urtr. Carul. 56. Geux de la Ville 
d'Uria, qui honoroienc Venus. (Il y en a qui lifenc ici 
Ærios,au lieu d'Uries. Ils prétendent que ce [ont des peu- 
ples de Cypre.) 

Unir. (5. præf.)v. Urans. Brüler. 

RITARE, ries, avi, &ram.(freq.)d'UrsRs.Brûler 
fouvent, # Le Threfor d'Eftisnne cite çe mor de Plaute, 
& en rapporte ce vers: 

Calidum hoc eff, Cr fi precul abeff, mritat malè., Mais 
on lit wrir, au lieu d'writar. PLAUT. Mefi.gos. sr. 

ÜRIOM ,15.n, PL, 33. Elpece de terre porreule. 

ÜRNA, &. f. Col. Cruche, furne. f. (Sic dicitur quod 
in aqué haurienda urinat , id eff, mergitur AFQUE E7M6T EI 
tur.) Vale où l'on mettoit les cendres des morts. Urna fe 
prend auffi pour le fort, les fufrages , parce qi on Jet 
toit dans une urne les billers de ceux, qui dornoient leurs 
(ufrages , les noms de ceux qui devoient être choifis 
pour être Juges. [Carul. Un: melure des chofes liquides. 
Miffs eff fors in urnam. B181. Où jetra au fort. Urnam 
movet, Vire. Tire au fort. 'Urna Sinatorum. Ci1c. Les 
fuffrages des Senateurs. Improba quamuis gratis fallaci 
Pratorss vicerit rna. JU v.13. Quoique Le Preteur fe 
life corrompre , & lui fafle grace. #{Quelques-uns lis 
feat ici, fallacem wemam, d'aurres, fallacis Pratoris,] Pæ« 
teremurque neftra nomina in rnam conjici. PL. |. 10. Ep. 
30. Et que nous fouffrions qu'on mit nos noms dass l'ur- 
ne pour être tirés au fort. 

ÜRNALIS , /ë. (adj.) PI. D'urce, qui contient une 
uroe, c'eft à dire, dixhuic ou vingt pintes. 

ÜRNARIÜM, 35. 0. Varr. Table quarrée, à metg 
les eruches , ou les verres. 

ÜRNÜLA, à. F Cn, Perice cruche , petite urpe, 


Us. 

URO;, aris, Vid, Urans. Cie. Brûler. : 

ÜROR , #réris, nffis sim , mri. (paff.) Etre brûlé. 
Qis fcandalizatur, G ego non uror? Biss. Quieft fcan- 
dalifé , fansqu- j+ brûle ? Pid. Urans. 

*ÜROP?GIUM , 55. n. Mart. Le croupion de la vo- 
laïlle. (nvyn, nates, & deu, cauda.) 

*ÜRPEX ,fcis. m. Car, Efpece de râteau À dents de 
Fer. (R. spnut, rapax.) L 

ÜURRÜNCÜM, 5. n. arr. L'extremicé du tuyau qui 
foutienc l'épi par le bas. Le haut de l'épi s'appelle frit. 
Ip. r.R.R, 48.(quod imprimis wri folet.) 

ÜRSA, 2. f. PI. Une Ourfe. ‘Urfa major. O v 1D. Le 
Septentrion, la grande Ourle.—miner, Ip. La petire Our- 
fe. (Ce font deux Conftellations placées du côcé du Pole 
Arétique.) = 

ÜRSANÜM, 5. n. Ecel. Orfan , en Berri. 

Unsaona , 4. f, Ecel. Olfône, Ville & Duchéen An- 
daloufe. 


Unssozus, i. m. Eccl. Orfeole, Doge de Yenile,puis 


_ Moine, 


Unsanit. (1. perf. fubj.) v. UrcsRs. 

Unsicampus. y à Orcamp, ou Orcant, Abbaye 

Ursicanaus.“"%" $ au Diocefe de Noyon. 

UrsicinUs, 5, m.Ecel. Urficin, Urlane, Orfane, 
Urfin , [Urtize, Evêque de Cahors. 

UrsiciNus CHorsnsis. Ecel, Urfein de Cure. 

Unsicius, #i. m, Eccl. Urlce. 

UrsiponGus , f, m. Ecel. Saint Guillaïn,en Hainaut. 

ÜRSINIA , £. f. Bero, Ville de Suifle, Capicale du 
Cancoo de Bern. 

ÜRSINUS, ä, #m, Cox. D'Ours. Urfina rabies, PL. 
La rage des Ours. 

Unsius , fi. m. Eccl. Orfe de Perigord. 

Unsmarus, 5. m. Eccl. Urfmer, Abbé , Evêque. 

ÜRSULA , 4. f. Ecel, Uriule, nom de 


* 
_ 2 


A robe » 4 £. Vrfulire, Religieufe de Sainte 
Uriule. 

ÜRSULUS , 5. m. Petit Ours. (dim.) d'Ursus. 

ORSUÜS , 5. m. PL Un Ours. Pedes ur. Bis. Les 
pieds d'un Ouis. 

Urnsus. £cel, Urs, Evêque de Faro , Urs , Evêque de 
Troies. Urfe, Evéque d'Auxerre. 

ÜURTÀ, À f. Ecel, Ourt, riviere d'Ardenne. 

URTICA,ä f.Col, Une ortie, plante, fefpece de poion 
de mer. Pi. 9. 45. (R. Unurs.) Etecce totuns repleverunt 
srtica, Biss. Et j'aicrouré que tout éroit pleia d'orties. 
Unde hac tetigit tmos urtica nepotes ? Juv. 2. D'où vient 
cette paffion honteu(e à vos defcendans t 

Unrica. Ecel, Urzich , près de la Mofelle. 

URTICINUS. & D'ortie, qui concerne l'or- 

ÜRTICOSÜS , à, üm, $ tie. 

ÜRVARE , Ÿ, vi, Enn- Entourrer avec la charrue, 
£aire ug filion autour. (r. UrvuM.) 

URUS 1. m. Virg. Bufile, Bœuf fauvage. Vid. Uri. 
Sylveftres wri. In. Les Bœufs fauvages, les Buffles. Urss 
éimparibus dultos alta ad donaria currus. V1RG. 3. 9. Que 
les chariots furent tirés au temple par des Bœufs {auva- 
ges , qui n'étoient point pareils. {On ne trouve poinr ce 
som au fingulier.) 

ORVÜM,f. 0. Fasr. Aratri curvatura. Vid. URBUM. 

Uscra , 4. f, Ecel. Huile, près d'Oudenarde, enFlau- 
dres. [ Ville, à Gand. 

Usucia, «4. f, Vid. Ussria. 


Ussczr, orum. EccL. Saint Pierre d'Ufeil, en Sar- 
daigne. 


ÜSETIA, £. f.Ecel.Uzés, Ville Epifcopale de France 


dans le Bas- Languedoc fur l'Eifent , avec le ricre de Du- 
ché- Pairie. Vid, Ucaria. 

Vfeticenfe Caftrum. La même Ville, 

Usi. Vid, Uron. Vid, Usus. 








US. UST: sitz 

*OSUX , Z.F. Ambr. Subfance. (we1#, [ubftantia.) 

Usinava, 4, f. Eccl, Ville autrefois Epilcopale de la 
Mauritanie Cefarienne , en Afriqu-. 

ÜSIO , ünir. F. Car, Ulage. [Srn. Ufur.] Que ribé 
ufioni fupererunt. PL. 18. 25. Ce qui vous reftera après 
votre ufage, 

OSIPÉTES , r&m. m.pl. Caf. Les Uñperes, peuple de 
Germanie. C'eft aujourd'hui une partie du Duché de 
Gueldres dans les Pays- Bas. 

USIPII, orm. Marr. Les Upiens , peuple de la 
Germacie,qui habicoient le rivage du Rhein. 

USITARI, 5r. A Gas. Se fervir. Vid, Uri, 

USITÂTE. (adv.) Cie. D'une maniere ordinaire , (e« 
lon l'ufage. 

UsiTaTioR , eris, A, Gaz. (comp.) c 

UsiTATISSIMUS , #, sm, Quiwr. ({up.) d° 

ÜSITATUS, à , #m, Cic. Ufcé , ordinaire. Non e 
afftatum. In. Ce n'eft pas unechofe ordinaire. Ufratifi= 
um eff. Lr.C'eft une chofe eres commune. 

USPIAM. € Ter.Cic Ea quelque lieu , ea 

USQUAM. (adv.)  "" ” Nc endroit , en 
que'que part , en quelque occalon. U/qwèm gentium. 
Tan.En quelque endroit du monde, 

ÜSQUE Cie. Toujours. V/que invaluifi ? PLAUT. 
Vous êces-vous toujours bien porté ? Ege has habebe hic 
ufque in petafo pinnulas. In. Ampb. J'aurai ces petites 
plumes à mon chapeau durant toute |a piece. A1ibr qui« 
dem ufque cure erit, Cic. Pour moi, j'aurai roujours {oin4 
K [Avec ujque, on joint les prépoñrions ,#, ab, Cie. 
Tar.ad, Cic. Ante. Liv.antehac. Tsr.è,ex. TR. 
Piaur. Cic.exrra. PL. fub. Vire.]Omnes ufque ad Poms 


Peiwm, PL. ]. Tous les Confulaires, excepté Pompée. 44 
palmones njque. Cie. a aux poulmons. U/que 44 


hoc tempus, In. Juiqu'à prefent , julques à ce cemps. 

Ujque aded. C 1c. De forte nu. tellement que, jufe 
qu'à un tel point que. 

Ufque adhnc. Tan. Jufqu'à prefent, jufqu'ici. 

Ufque dum. Cic. Julqu'à ce que. Ujque cd , ufque ed 
dum , ujque ed ur, Cic. Jufqu'à ce que, tellement que, 
fort que, fran que. 

ÜSQUÉQUAQUÉ. (adv.) Cic. De vous côtés , en 
tout temps, en tout lieu , partout. 

Usquiquo. Varr. Jufqu'à ce que , jufqu'à quand. 
SSRRIT. (3. cg: perf. [ubj.) v. Ursns. Brûler. 
ST. Pitr, Efpece de couleur d'un 1ouge erangé & 

fort vif, l’ufta. 

Usrtan. Eccl. Evêché Armenien. 

ÜSTICA, 4. f. Her. Uftica, pecice montagne , ou col« 
line du pays des Sabirs. 

Usriruiacun, 5. n. Eccl. Saint. Marz, au Maine, 
ÜSTIO , omis. F. Celf. L'action de brûler , Jaduftion, 
afation, u#ion.f. (Ces trois derniers mots frarçois (one 
des termes de Medecine ou de Pharmacie.) 

ÜSTOR , ris. m. Cat. Celui qui avoit foin de faire 
brüler les corps des morts. (R. URsRs.) 

ÜSTRINA,&.f. PI, La forge pout les métaux. 
Serv. Le lieu où l'on brüloir les corps morts. Æpw/. ln 
cendie. f. (R. UraRs.) Vid. Roœeus. s 

ÜSTULANDÜS, à, #m.Caryz. Qui doit être brûlé. 
(ex verb. F L 2 

ÜSTÜLARE,5,avi,atum. Paeuv. Brüler. Syn. 
Urere. Hinc 

ÜSTUÜLATIO , ônis. F. Vid, Usrio. 

ÜSTÜLATUS , 4, #m. Vire. Brûlé. Sym. Uffus. 

ÜSTÜS , à, #m. Ovip. Brûlé. (part.) d'Ursrs. 

ÜUSÜALIS, 4&{ë. Die. è Qui eft en uiage, 

ÜSÜUARIOS , à, #»m. A. Gaez. S$ dont on fe fert , 


ufuel , dort on a l'ufage. Ufualis locutio. Sanv. Mavicre 


de parler qui eft en ulage. Seruus sfuarims. Die. Elc lave 


|dontun maître a feulement l'ufage pour fes beloins. 


MMMMmæmmmm ii} 


3 33 3 C2 U S. 

ÜSÜARIDS, 15. m. Dig. Celui qui a l'ufage de quel 
que chofe , dont il peut fe fervir pour fes befoins jour- 
naliers. 

ÜSÜCXPÈRE, pi 5 , céps, cäptüm. C1 c. Acquerir le 
droit de proprieté par preferiprion , en vertu d'une pol- 
{cfior lcgirime, durant un certain temps. 

ÜSÜCAPIO , onïs, f, Cie. Prelerintion ;ufucapion , 
droit de proprieté qu'on acquiert mes avoir polfedé ur 
bien durant leremps , & avec les autres conditions mar- 
guées par la Loi. 

Usu. (pour) Usu: , dari, Luer. Vid, Usus. 

USÜFRÜCTUARIOS, à 5. m. Ulp. Uiufruitier, qui 
a l'ufufruie de quelque fond , mais qui n'en a pas la pro- 
prieté , en forte qu'il ne peut nile vendre , ni l'engager. 
Pid. Ususraucrus. 

USORA , 5. f. Cie. Ufage. m. ufure. f. Nl'incerét. m. 
{R. Uri.) 

Vfisra lucie. Cie. L'ufage de la Jumiere, Ufura falfi 
gaudii frui. Lo. 6. Ep. 12.S: repaître d'une fauffe joie. 


Vfurs permutate pecunia, Le change. Vfurs uncialis feu |. 


centefima. C'éroit la ceatiéme partie du fort principal 
qu va payoit chaque mois , aiañ c'étoit douze pour cent 
tous les ans. Vfura fexrans. D:ux pour cert.—quadrans. 
Trois pour cent.—triens. Quatre Pour cent.—quincunx. 
Cinq pour cent.—femis, Six pour cent.—feptunx. Sept pour 
cent,—bes, Huit pour cent. Dodrans, Neuf pour cent.—dex- 
trans, Dix pour cent.—deusx Onze pour cent. 45 , douze 
pour cent. (Voyez Brion, de Perb.fignif.)Ne accipias ufu. 
ras Ab 60,nec amplis ,quèm dediffi. Bisz.Lev.25. N: pre- 
nez point d'inte: êc de ui, & ne tirez point de lui plus que 
vous nc lui avez donné. Pesuniam tuam non dabis ei ad 
sfuram. Ip. Vous ne lui donnerez point votre argent à 
ufure. Vfuras pendere. Cyc. Praftare, foluere Die. Payer 
les interécs. Remittere sfuram. In. Remeure l'interét. 
Confiflere ufura debuit, Cie. Les inceréts ont dû cefler de 
courir. Crejcunt ufure, Dis. L'interéc s'augmente, 
ÜSURARIÜS, 4, um. U 1 p. Qui concerne l'ufure, 
ufuraire. fPlaur. Dont on à l'ufage. 
CSÜRARIOS, 35. m. Fun. Un ufarier. Pid. Fswx- 
RATOR. F 
Fe JSORPERE : PT, avi ge Cie. Se fervir , fe f:r- 
ir louvent ,ulurper, prendre , s'approprier , employer 
s'accommoder de fair » tenir. (a Us) du 
Crebris fermonibus ufurpare. Cic. Dire fouvent.—me- 
meriæm alicujus. Ip. Faire mention de quelqu'un.—paffef 
fionem. Cie. Lurerrompre une poffefion paiñble.—nomen 
Virfutis. In. Pronencer ce com de la vertu, —{i4nm Solo 
#13. Cie.Se fervir du mot de Solon.Ufurpare oculis Luc. 
Voir. Quas ego neque eculis, neque Rs ms unquam ufur. 
PA :f. PLAUT: Que je n'ai jamais vü où je n'ai jamais été, 
USURPARI, br, &riïs 18m. (pall.) Cic. Etre employé, 
être appellé. Hoc s/urpatum à viris eruditiffimis, \n. Cela 
a été dit par des peronnestr:s f. gavantes: 15 qui fapien: 
#furpatur, Cie. Celui qu’on appcile le fage. 
Usurrarun. Cie. (imper(} On dir. Cela eft en ufage. 
, ÜSÜRPATIO , énis. f. Ufurparion. f. ufage. ". pra- 
tique, . [l'aétion de prendre ufage, fexiorfon. f.PLaur. 
Interruption de l'ufueapion. ‘U/urpatione fuperbä nemi- 
mur, PL. Es prenant avec fierté 
étoienr pas dus. 
CSÜRPATOR , üris. m. Celui , celle qui ufurpe, 
USURPATRIX , 6%. FT pue , Ulurpatrice, 
USUR PATUOUS, à, #m. Cic. Énaloylpris ufarpé. 
(part.) d'Usurrans. 
ÜSOKUS, 4, #m, Oviv: (Fu. part.) v. Urt. Se fervi:. 
UsUS, #5. m. Cie, Ulage. m. utilité, f. T a R. Cou- 
tume , experience. f, emploi. m. pratique, f. fervice, m. 
in ufu DILE P£. Ufui eff. Praur. Etre d'ufage, fervir, 
étre utile. Ufs venit. C1e. 11 arrive ordinairement, Fur: 
mibi magionfui, In, M'a été d'une grande utilité. Ex #/4 


des noms qui ne leur. 


US. UT. 

«8, Tan. Left avantageux. Si quid ufus dencrit. PLAUT. 
S'il eft neceffaire. Si quando ufus effet. Crc. Off. S'ilen 
éroit beloin, Nunc wiribus ufus. V 1 R 0. On a beloin de 
forces maintenant. @Qwocwm mibi magnus eft ufus, Cie. 
Avec qui j'ai de grandes liaifons.—verss intercedit, Ip. Il 
Ya une ancienne habitude, In #fws privates. PL. Pour 
des ufages particuliers. Mibi fc eff fus, C'eft-là ma ma- 
niere, c'eft mon avantage. Vifs mancipionulli datur, 
omnibas ufw. LUCR. 3. On ne donne à perfonne la vie en 
propre, l’ufage en eft donné à cour le monde, cout le 
monde’en à l'ufufruit, & perfonne n'a la proprieré. Qued 
foret fus. Yo. s, Ce qui feroit urile à la vie, 

USUS, à, mm. Cic. Quis'eft fervi. (part.] v. Urt 
Arte [24 fus. Biss. Se fervant addroitement de fon art. 
Ampiiffimis fus honoribus, Cic. Qui a pallé par les plus 
be'ies Charges. M 

ÜSTSFKÜCTUS , rs, m. Cie. Ulufruir. ». ufage. 
Ufumfruétum amittere, Cic. Perdre l'ufufruic. Ufæmfruc= 
tum légare, Ip. Leguer l'ufufruic. 

Ufusfruëtus eft jus alienis rebus ntendi fruendi [alu 
rerum jubffantiä, Vip. 1. de ufufr. 

SO VÉNIRÉ, séni 3. Cie. Arriver ordinairemert. 
(SN. Conringie.) Accidit fapè, mibi fapè ufuvenit, 1p. r. 
de nat, H m'arrive fouvent. Non videmuws hoc ufuvenire 
ut? Cic. Art, Ne voyons-nous pas qu'il artive que ? E4: 
dem mihi ufuvenirent emnis. Xp. de Seneët. Toutes ces 
chofes là m'arriveroient. 

On dit ufuvenir, & ufnfuenit, Cie. Ter. CATUL. 

Nec cum buj«fmodi unquam ufufvenir , ut conflitares 
male. Ta R. Fhorm, 3. 3. 20. Vous ne vous êtes jamais 
crouvé dars la neceflicé d'avoir affaire à un méchant 
bomme comme celui-ci, 

Ur. (conjonét } Gie. Afin que, pour que, comme de , 

ourvü que , de forte que, (avec le fubjonétif.) Ur r# 
fuas, Tir. Afin que vous (çachiez. ‘Ur were dicam. Cyc. 
Pour dire le vrai, Utre. T 5 R. Pour ne pas. ‘Ur omittam, 
Cic. Pour paller fous filence. Fercor ur. Quinr.J'appre- 
hendeque Perfun/fit populo st claïfis adificarstur, C. Nar. 
1! perfuada au peuple d'équipper avec cet argent une fot« 
te. Urita dicam. QuiNT. Pour ainf dire. ‘Ut afparer, ut 
dicirur, C 1 c. Comme il paroîr, cemme on dit. Ur dixi, 
ut cum velitis exire nom liceat, Ip. 14. Ep. 14. Eu forte 
que quand vous voudrez fortir , vous ve le puifliez plus 
faire. 

Ur. (adv.) Cie. Virg. Auffitbr que, dès que,après que. 
Ur abi abite. Tir. Depuis que je vous ai quitté. 14 we 
audivit, C. Nap, Auflitôe qu'ileut appris cette nouvelle, 

[Ur,fuivi de fe, ou ira, comme, de la même maciere , 
de même que; mais lorfqu'er fetrouveaprès ffc, its, 
tam, adeo, où eo, il] s'exprime par que.) Quibus aded eru« 
ditus eff , ut, C. Nar. leu fur f bien inftruir, il les fça- 
voit f bien,que. - | ; 

Ur, fuivi d'un fuperlatif & d'itæ, fe craduic par plus, 

Ur quifque maxime excellit, Cie. Plus un homme ex= 
celle. 

Ur, fe prend auffi pour quemadmodum, quemodà, quan 
tum, etianif. Comme, de même que, comment , de quelle 
maniere, combien, quand bien même, ‘Us apparet, ut dici- 
tur. Cie. Comme il paroît , conime on dit. Ur dixi. In, 
Comme j'ai dit. Ur par erar. Cic. Comme il Etoit railon« 
aable, Afpice , nt. V 1 RG. Regardez de quelle maniere, 
comment, Nunc dermbm inteilige, ut illæ mihi profues 
rint qua defpexeram. P m. Je re fais que de. connoître 
en ce moment,combien ce que je méprifois , m'évoit urile, 
Ut exiam slla baberem, C 1c. Quaud méme j'aurois ces. 
avaotages. ; 

Vides ne ut? PLAUT. Voyez-vous comment ? ‘Ur as 
Thucydides, C.N sp. Comme dit Taucydide. Ur valest 
PLauT. Commenr vous portez- vous ? 


Ur,pour licer, etiamfi, guamvis, Quoique , quand bien . 


T T. 
même, Ut fumma baberem caters. Cie. Quand j'aurois 
es autres chofes dans un degré éminent. Ur mibi dii fa- 
veanñt.-O vx 1 D. Quand même les dieux m'accorderoïent 
leur prote&tion. ‘U+ profperè emnis cedant, P1. Quand 
bien même tout réufliroit heureufement. 

Ur, (pour) wrnon ,nenon. Tan. Utpavesillam nt 
ducas. In. Andr, 2. 2.13. Vous apprehendez de ne pas 
l'avoir pour époufe. 

Ur,fignifie en forte que , de maniere que, ‘Ut non fit 
#mirari fatis. Cire. Ea forte que l'on ne fçauroic affez 
s'étonner. Ur f cerneres. Jus v. 1. 6. En forte que fi 
‘vous voyiez. # (11 femble que dans cette fignificarion 
J'on doive fous-entendre its, ou aded.) 

Ur, fe prend pour qgwed , ur, quare, De ce que. Cri- 
PMibatur ut Lacedemonios non repulerir. Jus T. &.r. 1] 
l'accufe auprès du Roi, de ce qu'il n'avoit point repouffé 
es Lacedemoniens, Nec tames eff nt. LUcR. #. 739. 1 
D Y a pas moyen de. Non «ff mt credere polis. In. 2. Il 
‘& y à pas lieu de croire. 

Ur,(pour)gwande , cum, Quand , lorfque, Ur Laceda- 
monem venit, C. Nap. Quand Themifiocles fur arrivé à 
Lace lemone, ‘Ut rem geffam comperit ffatim, Ip. Quand 
il eut (çù de luice qui s'étoic pallé. Ur audivir. C. Nar. 
Lorfqu'il eut appris , quand ileut fçû. 

UT, (pour) U 51. Laffus à navi ut veus buc fum. 
PLAUT. Amph. Je (uis fatigué du vailleau où j'ai éré 
amené , qui m'a amené ici. 

Ur;s'exprime encore diverfement. Poffe prodeffe tan- 
fumdern, ut velrs, PL. Etre, pouvoir faire tout le bien que 
l'on veut. Muira etiam (ut in bomine Romano) litera. Cie. 
Beaucoup d'érudition pour ua Romain. Ur temporibus 
fllis. Ip. Pour cestemps-là, eu égard à ces cemps-là. Ur 
#n tantis malis, Cic. Comme on A peur dans un temps fi 
malheureux. Ur maximè, Cos. Ur multm. MART. Au 
plus. Ur plurimbm. Cic. Ut primum, Vino. Auflitôr que. 
“Ut ne. Tsr. Pour ne pas. Ur omittam. C1 c. Pour palfer 
fous filence , pour ne point parler de. Ur qwid ? I. Pour- 
quoi? 

Ur 557 cUNQUs. Lucr. (pour) Urcumqus. 

ÜTCÜMQUÉ. (adv.) Cre. De quelque maniere, de 
quelque façon que ce foit. PI. Quelque peu , en. quelque 
maniere, frellement , quellemenr. 

UTPOTÉE, wr pote cum, P 1. Puilque, en effet. Me 
Puerulo, ut pote novem anmes nato. C. Nsp. Lorfque 
j'érois fort j:une, n'érant en effet âgé que de neuf ans. 

ÜTPÜTÀ. Celf. Comme, par exemple. 

Urqui, Uraus, Urquop. Le même que Quirrs- 
QUI , QUAÆ , QUOD. Parce que. 

Urssarur. C.Nep. Se fervoit. id, Urs. Se fervir. 

Uras. (pour) Uri.Comme., 

UrsnpDo. A l'ufer. Ef vobis utendum, I] faut vous 
Lervir. (ger.) 

Urans, entis. Uanc, (part.) v. Uri. 

UTENSILE, is. n. arr. & Utenfile, provifion , 

ÜTENSILIA , ÿ #7, n. pl. Liv. à Atout ce qui fert à 
notre u{age. (r. Ur1.) 

Uran, stri. Vid. Ursrus. 

ÜTER, #r8, Htram, Cic. L-quel des deux. 
Ura:us. (dar.) Urar. (pour tous les genres.) 

TER , äitris. m. Pl, Un Outre, peau dans laquelle 
on metioit des liqueurs. Urres inflati. Par. D:s peaux 
de Boues , enfléces par le vent , remplies de vent. 

UTERCULUS , 5. m. Petr, Le même qu'UrricuLus. 

UTERCÜMQUE, ürräcmmqué , itramcmmqnë. C 1 0. 
Lequel des deux que ce foi, 

qe (imper,) UrsrsR. (imp. fubi.) v. Ur. 

UTÉRINOÜS , 4, #m. Dic. Urerin, quieft d'une mé 
me mere , & de different pere. 

UTERLIBET , %erd/ibts , Hrémlibèr. Cic. Lrquel des 
deux jl vous phaira, 


(gen.) 


UTE. 1385 

Uran na, 4. f. Ecel, Orne, riviere de Champagne, qui 
rend dans la Suippe. 

; TERNAM, ütränäm, Xträmnäm Horn. Lequel des 
eux. 

Li ag (dar.) d'Ursrus. Le ventre. : 

TERQUEÉ , frräquë, frramquê, Tan. L'un & l'au= 
tre, tous les deux. XX [Avec ce rom , on mer le verbe au 
fingulier ou au plurier.] Palmas mtrafque rerendit. ViRG. 
Teudit les deux mains. 1n straque parte. Cic. De part & 
d'autre, Uterque caufam chum pereralfent fuam. l'H. Ayant 
plaidé leur caufe l'un & l'autre, Horum mterque, C10. 
Quos ego utrofque in eodem genere pono. C 1 c. J: les mets 
les uns & lesaucres dans le méme genre. 

UTER VIS , éeräuis, ermmuis. Cie. Lequeldes deux 
vous entendrez. Urrmmuis faluo officio fe facerepefie. Cic. 
Qu'ils pouvoiest , fans blefler leur devoir , faire l'un & 
l'autre. 

# Remarquer qu'on ne decline que le premier mot dans 
tous les compolts d'Ursr , & l'on ajoute cumque, liber, 
nam,que, vis. On dit, Urrinfcumque, ntriliber, utrinam, 


Htrique, Ge. 


ÜTÉERÜS , .m. Cie. Le ventre, [la matrice. Uterws 
gravidus,T Ac. Femme enceinte. (r. Quèd fit Ucris inftar.) 
À Alvus de viris, uterus de feminis, venter de utroque 
dicitwr , at vulva de cateris animantibus, apud probatos 
Latinitatis Anétores. 

UrsrurrusI. Plant. 

ÜTI, tr, asûs sm, Cac. Avoir, fe fervir, ufer, 
s'aider de , employer. Uter valde familiariter, familiari[- 
fimè, Cic. Je {uis fort ami de , je fuis l’intime de, Clemen 
tid ufj fuerant. C. N sr. Ils avoient ufé de clemence.— 
more crudelitatis. Ip. Ils avoient imité la cruauté. [Syn4 
Vjurpo, frequente, adhibeo,] ‘Uri foro. TER. Suivre le 
cours du marché. (Métaphore prife des Marchands, qui 
mectent le prix aux marchandiies , felon le cours de la 
Foire ,ou.du marché ; de là on s'en fert pour dire, s'ac= 
commoder au temps.) Ufws ef initie, C.Nap. Il eut ua 
commencement fort rude.—pari fortuna, 1p. Ileuc le mê- 
me bonheur. 

ÜTI. (conjonét. Afin que , pour. Le même que la con« 
jonétion Ur. Comme, afin que, Neque fe luns quoquans 
musat, atqus utiexerts «fffemel. PLAUT. Amph. La Lune 
eft encore au même lieu qu'elle étoic, quand elle s'eft 
levée. 

ÜTIBILIS , /ë. Tar. Utile, avantageux , profitable, 
Svn. Urilis, . 

ÜTICA, &. f. Caf. Urique, Ville d'Afrique, [Ouche, 
forêr en Hiemois. | 

UTICENSIS , së. (adj.) D'Urique , qui eft d'Urique, 

Uricum, si. n. Eccl. Saint- Evrou, en Normandie, 

ÜTILE, is. n. Her. L'utile. 

UricioR , oris, Qvip. (comp.) Plus utile. 

UrinissiMUs, 4, #m, Cic. ({up.) d'Urizts. 

ÜTILIS, LE, (adj.) Cie. Uuile, avantagrux. Le même 
qu'Urisicts. Igne quid uiilius ? O v1 D. Qu'y a-t-il de 
plus ucile que le feu ? Urilifimum fumo Apes abigt. Pire, 
16. Lleft fort avantageux de chafler les Abeilles avec la 
fumée, Syn. Fruétuofus, mtibiiis, commodus. 

ÜTILISSIME. (adr.) PI. Tres ucilemenr. ({up.) 
d'UrisirsR. 

ÜUTILITAS, äris. f. Cie. Utilité. f. avantage. m. 
Îbienféance , confideration. f. profit. m. douceur.f. fer- 
vice, ufage. m. Utilitatem facere. Profiter. [S x N. Ad- 
jumentum , fruëtus, emolumentum.] Satin’ ego eculis utia 
iitatem obtinso fincerè, an parum! D L A UT. Epid. Mes 
yeux ne me trompent-ils pas ? 

ÜTILITÉR. (adv.) Cie. Urilement,avanrageulement, 
fruétueufement. Syn. Commedè. 

Uriuius, oris. n, vid, (comp.) d'Uriuis, 

Urina , 4. f, Ec/, Oudiv: , au Frioul, 
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ÜTINAM. {adv.) Cic. Plüc à Dieu que, Dieu veuille | 


ue, 
: ÜTIQUÉ. Cic. Certainement. Quint. Pour cela,de là. 


Uriqus s1. P/. Oui fi, pourvü que. ; 

ÜTOR > Mtèrts. Vid. Ur. Se (ervir. Potw qui ab homi- 
ne videri nen poteft utor. Bigz. Je bois d'un breuvage que 
l'homme ge peut pas voir. 

# Uter, eft un de ces verbes, qu'Aulu-Gelle appelle 
communs, & qui fe difent au pafif, av ffibien qu'à l'actif; 
il apporte une aucoricé du Poëre Nævius , qui vivoir plus 
de SR hR ans avant la vaiffauce de Jasus-CHR1ST- 
Yi, 4. À. Gay 15.13, 

ÜTPÔTE, (adv.) Cic. Puifque ,en effet. Syn. Quifpe. 

ÜTPÜTX. (adv.) Celf. Par exemple. 

UTQUID ? Liv. Pourquoi ? 

Urna. (f.) d'Ursr. Lequel des deux. 

Urraque. L'une & l'autre, (£.) d'Ursrque. 

ÜTRARIUS,35. m. £sv. Qui porte des Outres 
pleins de liqueurs. (r. Urar, Peau de Bouc.) 

Unes, strium. Cyrr. Des Quures , peaux à mettre 
des liqueurs. 

Uri. (lar.) d'Ursn. Lequel des deux. 

ÜTRIBL (adv.\ Nav. Auquel des deux endroits. 

res RICULARIUS, 35. m.Swer, Un joueur de Corne- 
mule. 

ÜTRICÜLÜS , 5. m. PL. Petit ventre, [petite peau de 
Bouc, [l'enveloppe , ou la bour fe qui renferme les femen 
ces ou je grais , [le bourgeon , [ure Cornemule, une Mu. 
feice, une v-fi-. (R. Ursr , Peau de Bouc.) 

ÜTRIMQUÉ. (adv.) Caf. Des deux côtés, de part & 
d'aucre. 

 Urrimquesscus, Luer. & , 

Urrimsseus. 14. De côte & d'autre: 

ÜTRINDÉ..Car, De quel côté, des deux , de l’un ou 
de l'aucre côté. 

Urriqus. Les ucs & les autres. Vid. UrsRQUe. 

Urro.(air.)PI. Vers lequeldes deux côtes. Vrd. Ursn. 

Urroni. Vid. Urrist. 

Uraosibsm. P'aur, Le même que 

ÜTROBIQUE. (adv.) Liv, Des deux côtés, de part 
& d'autie. 

ÜTROLIBÉT. (adv.) Quint, De l'un des deux côtés. 

ÜTROQUE. (adv.) Lru Des deux côtés, vers 

ÜTROQUÉVERSÜUM, Plant. $ les deux cô:és. 

ÜTROVIS. Apul. De quelque côté que vous voudrez. 

"ÜTRUBI. (adv.) Vlr. Auquel des Le endroits /n. 
terdiäum ntrubr. Dis. C'eft un interdit , oppoit à l'ir= 
cerdit.f'Uri poffidetis. Dans lequel il s'agit le la po fon. 

Urruu, © E*-ce que ? fi. X[R-mar 

UrRuMNAM: (adv.) Cic. $quez que cer adverbe efi 
ordinairement fuivi de la particule 40.) U-rwm dimidia 
parte! an. C1c. EÂ-ce pour La moitié feulerrent ?ou. 
Nefcit home utrum amore, an edio dignus fit. Bin 
L'homme ne {çait pas s'il eft digne d'amour ou de haine 

% [On trouve cependant quelquefois Urrwm, (aus La 
particule an.) Urrëm grauius aliquid dici potefl ? Ci c. 
Crcrnna. Peuc- on dire quelque chofe de plus choquant ? 

Urrumqus. Pid. UrsrQUE. L'un & l'aacre, 

UT UT. Plant. De quelque maniere que ce foir. 

# (On mer un indicait : p: ès wf ur.] Ur utes faëlurus. 
PLaUT. Amph. Quoique vous faffiez, Ur sr erant, Tan. 
Phorm, Ur #: hac funt faëla. In. Adeiph. Ut ut eff. Tout 
coup vaille, àrout hazard. SyN.Quwogwomedo , utcumaue. 
: DYÀ, &. f. Cie. Grappc de raifin. Pirg. la vigne. [Co.. 
la luerte. Uvs Apum, Cor. Un eflain d’Abeilles. Uuæ ni 
gella. Du Mouron.-paffs. Raïfo féché au Soleil, fec, 
conf, (R. vel «b wvore. i.e. bumore , vel q. wuids , quia 
bumore plena.) Ab wud paffé , ufque ad acinum. Bin. De. 
puis le raifio fec, jufqu'au pepin. Exfpe&avi mt facerer 
mvss, © ficit labruftas! Bisz. Eft-ce que je lui ai fai 


YVUL. 

tort d'attendre qu'elle portät de bon raifin , au lieu qu'elle 

n'en a produit que de mauvais ? Uvs rabufeula, & rabs. 

cula, PL. 14,T. 3.123. Du Goés, eu Gouer. Uvarum 
fpecies. Vid. PL. T, 3. 112. 1120. 2. 3. Grec. 

Uva refiffitur fucco hujus herbe. P 1. On remedie à la 
luerte , avec le jus de certe herbe. Uva tumente. In. Lorfe 
que la luette eft enfée.—jacente. P1. Quand la luerte eft 
tombée, 

U v « wrfi. Plante dont la feur eft un grelot , dans 
le Fond duquel il y a un crou , dont l'ouverture d'enhaut 
cf plus étroite que le ventre. Le piftile devient une baie 
Prefque ronde , molle , dans laquelle font renfermés cioq 
nlelets , rargés d'ordinaire en côtes de Mclons , arrondis 
fur le dos, app'atris dans lesautres côtés, &c, 

UVEA, 4. (3 L'Uvée, la croifiéme tunique de l'œil, où 
ef l'iris & la prunelle. On l'app:lie aiofi, parce qu'elle 
reflemble à un grain de raifin,(#v4,) ont la queue eft dtée. 

Uraws, ris, Ste. (part.) d'Uvars. 

ÜVERÉ, ui 3. & Devenir humide, être 

ÜVESCÉRE , »ufe3. Luc, $ moite. 

CVEUS , 4, #m. De grappe. (r. Uva.) . 

AU VIDUEUS, à, #m. CarUL. Un peu moire, mouille. 

im )}d' . 

OVIDÜS, 4, #m. Vins. Mouillé, humide, moite, 

ÊAr. qui a bû. (cowrr, d'Uvus.) 

% S-rvius précend, que daos Virgile, re. Ecl. v. 20. 
uvidus [e prend pour pinguis, gras. : 

ÜVIFER, f'érà, fêrim. Six. Qui porte du raifin , des 

frappes. 

; ur , 5. m.Eccl, Bourbaz, Martyr. | 
VÜLCANALTA , orüm, n. pl. Col. Fêces de Valeain. 
VÜLCANIOS, 4, #m, Vire. De Vulcain. Vulcaniæ 

teilus, Vino. 8. Æn, Terre de Vulcain, Ifle entre celle de 

Lepari & de la Sicile, b. Bolcano. | 
VÜLCANUS , i. m. Virg. Vuleain , fils de Jupicer & 

de Juson. Les Fables l'ont fait le Forgeron des dieux ; il fe 

prend pour le dieu du feu , & pour le feu mème. Fwrit Vale 
cannt, Virc. Le feu augmente. Palcanmm geris. PLAUT. 

Vous qui portez du feu dans une lanterne, Vsicani violen= 

tis. Ip. L'ardeur , la violence du feu. 

Vuicassinum, #. Le même que Vazrocassss. Le 
Vex u. 

Vuznoniaeum , é. n. Eccl, Velogni ,en Nivernoïis. 

Vuspraca , «. f. Ecel, Oüdrac, riviere de Bourgogne; 
qui pad: p-r Perreci. 

Vuursxus, é. m.Ecel. Villefer, Gouffer. . 

Vuuriraieus, i. m. Ecci. Valfroie, Srylite, Ouai. - 

Vusrinium, ii. 0. Bolirre, en Tolcave. 

VULriNUS, r. m. Ecel. Gouffin , Moine de Celles. : 

VuurraoiUs, si. m.Ecl. Vu:fliz, Curéen Ponthieu, 

Vusroazpys , sm. Ecel. Vuléard. 

Vuirripus, #. m. Ecel. Volfred , Vrieu. 

V Ü LG À. Non. (pour) BuLea- Ua fac , une beface. 

a Vo 0. : 

VOLGACS, ginir. Maezx. Du Cabaret, herbe. Pids 

AsaRUM. (Sic dicirur quod vulgam [em ventrem agat. ice 

moveat.) 

VuzcanDus , 4, wm. A. Gas. (part.)v. Ù 

VÜLGARÉ ,6, avi, ätam. V1rG. Découvrir, publier, 
reveler. Vulgare lbrum.Quinr. Mettre un Livre au jour, 
ie rendre public. Corpus fuum vulgavit. PLAUT. Elle s'eft 
profticuée. 

VÜLGARI, br. (paff.) Liv. Pwlgatum eff. Cic. On a 

ubiié. 

VULGARIAM. (pour) VULGAREM. ne 
VÜLGARIS, ré. (adj.) Vulgaire, ordinaire, com- 

muo, crivial , plat. [Sww. Popularis, communis , peruul- 

garis, vilis, lets. ){Excellens, fingularis.] Vulgare 
ame: nomen, Pa, Lenerm y eft pe commun. 
ÜULGARITAS, 4155, f. Arn. Le commun, 
Le peint UE YÜLGZRITÉR, 


YUL. 

YÜLGARITÉR. (adv.) Cie. Vulgairement , du com- 

mun , à l'ordinaire. 
VÜLGARIUS , à, #m. A. Gaz. Commun, ordinaire. 

Le même que VULeARIS. : 

VULGATIOR , er#. Liv. (comp.) 

VULGATISSIMUS , 4, #7. PL, ([up.) de VuLeaTus. 

VÜLGATOR , ris, m. Ouid, 3. Am. Qui n'eft pas Le 
crer,_ qui tevele, qui publie, 

YÜLGATÜRÜS, à, ww. CLaAUD. Qui publiera. Vid. 
VUtSARs. © - 

VÜLGATUÜS, 4, #m. Cic. Commun, connu , divul- 
gué. Vulgats [criptura verfio. La Vulgate. 

VÜLGIENSES, ïém. m. Pl. Anciens Peuples de la 
Gaule Narbonnoile. b. le Diocele d'Apt, en Provence. 

VÜLGIVAGUS , à, #m. Luc. Vulgaire, commen. 
Le même que VULGARIS, 

VÜLGO. (adv.) Cir. En cour lieu , partout, [commu- 
nément , ordinairement , vulgairement. 

Vuzco, (abl.) Vuieum.C. Nep. (acc.) de 

YÜLGUS, gi. m. cn. Cic. Le vulgaire, la populace, 
la commune , la mulritude , le peuple. Ad fen/um vulgi, 
Populairement. Vulgi rumer. T ac. Des bruits de Ville. 
Vuigus fuimus. S A1. Nous n'avons &:é que la lie du 
peuple. Ignobile vulgus. Vino. La cavaille, la populace. 
Nibil eft incertius vulgo. Cie. Ilu'y a rien de plus incer= 
tain que la populace. Vulgus incertum.Vire—leve Ovip. 
La populace inconftante. 1n vulgus emanare, Cie. Etre 
publié. (à Voivenpo , quod huc Gr illue voluarur,) Cum 
comperiffet uulgum Athenienfem in terram pradatum exi ff. 
C.Nsp.Aleib, (Lylandre) ayant (çù que les foléacs 
Atheniens avoient fait uve defcente pour aller fourrager. 
Vulgum diligentiorem judicem, quam fe, praferens, P L. 
35.10. Croyant que le Public écoir un Juge plus exact, 
que foi-méême, Spargere voces in vulgum, Vire. Répan- 
dre des difcours dans le Public. 

VuLmMarUs,#. m. Ecel, Vilmer, Abbé en Ponchicu. 
{Vinemer , honoré près de Tonverre. 

VULNsRA. (pl)/id. Vurnus. Bleffure. 

VÜLNERABILIS, !E.(a4j.) Serv. 6. Æn. 57. Vulue- 
sable, qui peut êcre bleffé. 

VULNSRANDUS , #4, mm, (part, fur. pal.) e 

VULNERANS , aff. (parc. act.) v. 

VÜLNÉRARE, 0, aus, arm. Cic. Bleffer, choquer, 
piquer. (x. VULNUS ) 


VÜLNÉRARI , dr. (pall.) Cie. Ovid. Ecre Ble(Té. [ so. | b 


24. être raric. 

VÜLNÉRARIZ, Z. La Vulseraire, plante donc le calice 
eft uo tuyau endé,dans kquel fe trouve le piftile ; ce cahics 
s'euflcencore daraniage , & devienc une vefhe, qui ren- 
ferme une capfule membraveule, remplie ordinairement 
d'uve femence. (R. VuLnUS, parce qu'elle eft propre à 
guérir les biefures.) 

VÜLNEKARIÜS , 4, #m. PL, Qui concerne les plaies, 
les blefures , Vulncraire. 

VÜLNÉRARIUS , i5. m. PL. Un Chirurgien, qui 
pruce , os qui penie les blelures. 

VÜLNERATIO »Onis. f. Cie, Blefure. 

VÜLNERATUS, à, "mm, Cic. PL. BleiTé. (part.) v. 
VULNERARS. 

Vuinsinus.(abl. pl.) de Vuznus. 

VÜLNIFÉR , à, #m. Gair. Le même que 
" VÜLNIFICUS, à, w». ViRo. Qu fait des blef- 

ures. 

VÜLNÜS, éris. n. Cie. Bleure , p'aie. f. [perte, ra- 
ture, f. Accipere vulnera tergo. Vire. Etre bleilé par- 
derriere. Vuineribus confeifus, Liv. Accabié de bleffures. 
Vulnera confcientia. Cie. Les remords de la confcience. 
Vulnus lethale. Coup mortel, coup de Jarnac. Palmer, 
aduerfa accepit. Il a reçu des bleflures paidevant , il a été 
bleffé pardevanc, Pinerss labra , labilla, Les lëvres d'uuc 
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plaie. Pulnus amat Medieus. Le Chirurgien ne demande 
que plaie &boffe. 

YÜLNÜSCÜLÜM, 5. n. Ulp, Une legere bleflure, 

VÜLPÉCUÜIL À, &. f. Cie. Un Renardeau, petit Revard, 
(dim.) de Vucres. Tum Vulpeculæ evafit puteo. Pu, Pour 
lors le Renard {e tira du puis. 

VÜLPERCULUS , 5. m. Un goupil, 

VÜLPES , à. f. Hor. Un Renard. (q. Polupes, eff gnim 
volubilis pedibus.) Vulpes foveas babent. Ba. L:s Revards 
ont des tarnitres. 

VÜLPINARI, br, atits sum. VARR. Uler de fineles, 
rufer , comme fait le Renard , fivafler. (n. Vuzrss.) 

YÜLPINÜS, à, #m. PL a Ur. Rule , fin. fSwer, de 
Renard. Vulpina lingua. PL. Langue de Recard.—/#dss, 
Jeu de Rerard. (r. VuLras.). 

YÜLPIO , onis. m. Apul. Ua fin matois, un rufé, un 
homme double & trompeur. 

VurssrUnT.Luc.(3.plperf.)v.Vasrers[Pid. Vyursus, 

VucsiN: UM , ff. 0. Eccl, Bolfene , en Tolcane. 

VuzsranUs , 5. m. Ecel, Voftain, Evéque de Vorceftre, 

YÜLSÜRÀ , &. F. arr. L'action d'arracher. 

YÜLSÜS, à, #m. Quiwr. Pelé , arraché, Sen. dépilé, 
qu'on a dépilé. {parc.) v. VazrsRa. 

Vuzr. Il veur. (3.præ.) v. Vos. Je veux. Vid. Vas, 

VÜLTICÜLÜS , i. m. Cie, Petit vifage. 

VurriniacuM ,i. n. Ecel. Boutigni, au Maine. 

VÜLTORIUS. Pid. Vurrurius. 

Vycru. (abi.) de Vusrus. Vilage. : 

VÜLTÜM, #i.0. Vid. VuLTus. Vulta parentums, 
Luc. 1266, Le vilage de leurs percs. 4 11 ÿ à Volta, dans 
Lucérece. 

VULTUMNA , 4. f. Escl. La Boutonne , riviere de Xain- 
orge. 

VOLTÜOSE. (adv.) Don. D'une manisre exceflivz. 
VÜLTÜOSÜS , à , um. Cie. Qui a une mine refro= 


gnée, un air fevere , dédaïgneux. 


YÜLTUR, türis. m.Pl, Un Vautour. Oculus vulturir, 
Biss. L'œil du Vautour. Valrur volans. Un Vautour vo« 
laut. (r. vel à volando , vel à vultu , quod perfpicscifime 
effe vifu dicatur.) 

X Vultur, eft aufli ne montagne de l’Appouille, où 
le Poëre Horace dic qu'il a été élevé. 

YÜLTÜRINÜS, à, #m. Ps. De Vaurour. Cir. pillard, 
Catui. qui atuend La mort de quelqu'un pour avoir fon 


jen. 
VOÜLTÜRIS , rs. m.Enn. Vautour. Syn. Vulrur. 
VuLTURIUS, #5. m. Plaut. Un Vautour, ua homme 
qui ravage les Provinces , qui pille. 

VOLTOÜRNÜM, i. n. Ville des Etrufces, prife pas 
les Samnives. h. Capua. 

VÜLTÜRNÜS , 5. m. PL. Riviere du Samnium. b. 
Volrurno. Eile (e décharge dans la mer de Tofcare. 

Vucrurnus. Pitr. Sui-eft, quart de fud-eft , venr. 

VÜLTUS , #5. m, Cie. Le vifage, la mine, la face, 

‘air. #2. contenance. f. l'excerisur. #1. Imago animi vultws 

ef. Cic. Le vilage eft le miroir de l'ame. Vultsus boni, 
Ovip. Air gai, Vultus nimium lubricus afpici. H o &. 
Vifage qu'il eit impofñble de voir fans danger. 2» fudore 
vulsus ti vefceris pane. Binc. Vous mangerez votre pain 
à la fueu: de votre vifage. Pultus autem Domini [uper fa- 
cientes mala, Ip. Le vibgede S:igneur, eft [ur ceux qui 
font le mal. L: S-igneur regarde les méchans, avec un 
vifage plein de colere. 

VÜLVX, £. f. Liv. La matrice des femelles. (q. Falux. 
1... Janus vel volva , quod in cé fœtus invelvatur,) Cru 
csatus , dolores , torments vulua. Pi. Les douleurs de Ja 
matrice. Vuluam concludere. Bis. Kendie fterile. Aperuie 
valvam ejus. 1n. La rendit feconde. Omne mafculum quod 
aperit vulvam, Bar. Tout mâle qui fort le premier du 
(ein de fa mere. Pulus cerebri, L. M. C'eft un petit creux 

| NNNNnoon 
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ob'ong ,entre les émineaces du cerveau. À vulué, Bis. 
Dés l'-nfance. 
VÜLVARIX , &. F. Dodon. Efpece de Plante. 
Vuesvinus, 5. m. Eccl. Golvein , Evéque de Leon. 
VÜLVULA, &. £. (dim.) de VuLva. 
Vunesiæ , #rwm, F. Ecel. Bondis , piès de Paris. 
VuNisaLDUS , f. m, Ecel, Gombaulr, Abbé, 
ÜVOR , ôris. m. Varr. Humidité. f. 
Ü VÜLX , à. f. La lüette, uvule.( Terme d'Aratomie.) 
ÜXAMA. PL. Ville d'Efpagne. La même que 

D TAMOS » 1. m. Ecel, OÎme, Vilie Epifcopale de Caf- 

tille. 

Uxans, antir, Eccr. La même que 

ÜXANTOS , #1. f. PI. 1fle de la Gaule Celtique. b. Ifle 
d'Ovellauc, proche la Bafle- Bretagne. 

ÜXELLODÜNÜM , 5. 0. Caf. Ville de la Gaule Cel- 
tique. b. Cahors. Pid, CapurcUu. 

Uxo , omis. Eccz. Ullon, Morañtere de Filles en Au- 
wergne. ‘ 

Ü XOR ,eris.6, Cie. La femme d’un mari. Uxorem ducerre. 
Cie. Epouler une femme. {r. 4. Uuxor ab ungendo , qguia 
pofles mariti nngebant adipe Suilio , vel ! upino, bens omi- 
n:s causé antequam ingrederentur mariri iimen. Vid. PI. 


HR RE LE MR RME FPE 
PR SE GES OR AE 


UX 0. 

28.9.) Et quod iffi fortunatum putant, uxorem nunquams 
habur. Ter. Ad. Ei ce que ces gens-ci croient un grand 
bonheur , je n'ai jamais eu de femme. Duxi wxorem. In. 
Je me fuis marié, (quelle milere n'ai-je point vûe ?) Ad. 
narebit uxeri fus. B18L.S'atachera à La femme. Dares 
#xorem, | D. Donner en mariage , donner pour femme. 
Accipere wxorem. B 181. Prendre en mariage , épouler. 
# Uxores (e prend auffi pour les femelles des animaux, 
comme dans Horace. Uxores olentis mariti, pour dire des 
Chévies. 

UXORATUS , #s. m. L'état du mariage. 

UXORATUS , 4. Homme marié, 

UXOR&ULA , 4. F. Plaur, Uae petite femme. 

UXORIOM , is. n. Feff. Amende que payoit un homa 
me qui n'écoir point marié. 

UXORIUS , 4, wm. Cie. De femme. firg. qui aime 
gs les femmes. Hor. qui a trop de complaifasee pour 
fa femme. Sen. qui eft marié. (r. Uxon.) 

Ur eleétus potins à Republicä videretur, quam per uxe- 
riwm ambirum,T Ac.1. De paroïcre ëlù par la R:publique, 
pl: de qu'introduit par les pratiques d'une femme, par les 
artifices d'une femme. Qu mxoriss fum. Sam.r.Contr.. 
Parce que je fuis marié. 
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XAN. 

Es r la derniere Lettre des Latins, 
it Quiarilien , div. r.6.#. Dans les 
ombres, cette Lercre figufis dix, 
rarccqu'elle cit compolée de deux F, 
qui valent cinq chacun ; & le prend 
ians Pline pour un denier. Dans 
juelques Ecries de Medecins , X Le 
prend pour une once. . 
PI, Elpece de pierre précieule , qui 





roi: «1, Medie, 

XANT Hi, ôrëm, m. Peuples d'Afe, qui afñicgés par 
Harpages, Lieutenant de Cyrus , renfermerent leurs 
fermes , leurs elciaves & tous leurs biens dans la Cira- 
delle, y mirent le feu, & firent une fortie tous enfemble 


contre les ennemis, & perirenc dacs le combat. Herodor.l. | 


XanTHicUs menfi:. Bisr. Le mois Xauthique, c'eft le 
même que N'fan, ke premier mois chez les Hebreux. Pid. 
Nisan. 

XANTHION , os Elpece d'herbe qui fert à 

XanTHiUM, i.n. L. M. i rendre les cheveux blonds. 

XANTHIPPÉ, és. f. À, Gal, Xanthippe , femme de 
Socrate, qui éroir la plus incomimode de courtes les fem 
mes , au rapport d'Aulu-G:lle, /, 2.17. 

XanrHo. f, Virg. Xautho, Nymphe , fille de l'Ocean 
& de Tethys. 

XakTHos., ( pl.) Nom d'une pierre précieufe, 

*XANTHUS , à, wm, Jaune. V:d. FLavUS. 

XANTHÜS, 5. m. Virg. Le Xanche ,o# le Scamandre, 
riviere de Troie en Afie. b. Sisbi. [Xanthus eft auffi le 
com d'un Hifloiien de Lydie , & d'uz Poëre, 

XavsRIUM , #. n. Eccl. Xavier , lieu de la Navarre, où 
Saint Frarçois Xavier a pris naiflance, 


XÉNARCHUÜS, 5. m. Nom propre, Athenée parle: 
d'un Poëte Comique de cenom, & Serabon d'un Philo- 


fophe qui enfeiy sa d'abord à Akxaudiie, enfuice à Rome, 

tranc dass la faveur d'Augufte, il mourut aveugle. 
XENECTHÜM, 5. n. Parar, Prélervaif contre la 

peite., 

*XENIZ , ér%m. n.pl. Mart. Prefenr que l'on Faifoit 








XEN. 
aux hôtes. (n.£ires, hofpa:.) Xenie balnea. Cie. Cas, 

Bains pour Î:s hôtes , ou pour les étrangers. 

ENIOLOÜM , 5.r. Apul. (dim.) de Xsnra. 

XENIUM. Prd, XiN14. 

*XENIUS, à, 4m. i.e. Hofpitalis. D'hb:e. Xenia bal 
ma, Cic. Baias hofpitaliers ,e# pour les hôces. Xeniws 
Fapitér. Japit-r l'trofphali-r. 

XENOCRAÂTES , ir. m. X=nocrate, Philofophe , di 
ciple de Plaron, qui étoic le ful dout on receroit le ré- 
moigrage en Juftice, [ans lui faire prêter ferment. 

*XE NOÜDOCHARIUS, is. & Supericur , ou Admi- 

*XENOLOCHIARIUS, i 5.m. É niftraceur de l'Hôtel 
Dicu, ou de l'Hôpical, 

* XENODOCHIOLÜM, i. n. Petir Hôpital. (d'm.)de 

*XÉNOLÜCHIOM , à #. 0. Hôpiral, heu où l'on re- 
tire les hôtes , les paflans. Xenodechinea trecentorum cœ+ 
corum. Les Quivze- Vingrs , Hôpital de crois cens Aveu« 
gles.(Esredbzaior, de Eires , hofpes, & dieu, accipie.) 

* XÉNODOÜCHUS, i. m. Hotpicalier. 

*XENOPAROCHI , orwm. m. Ecul. Les Curés, parce 
qu'ils recevoient les hôtes. 

XanorHanss. C:r. Philofophe quia compofé des vers 
contre Hefiode & Homere : 1l y cut aufli un Pcëto de 
Lefbos , app-1lé Xenophane. : 

XENOPHON , is. m. Cie. X:nophon , Achenien, dif 
c'ple de Socrate , Capiraine & Hiflorien. Il écbit fi lo 
quent , qu'os le (arnomma l'Abeille Attique. On compte 
trois auties Xenophons , outre celui d'Achenes, Xewè- 
Phentis opera. L:s Ouvrages de Xenophon , fonc huit Li« 
rr:s de l'Education du Grand Cyrus j fept Livres de la 
Guerre du jeune Cyrus , ou la retraice des dix mille Grecs; 
‘pt Livres dr l'Hiftoire des Grecs ; l'Apolegie d'Agefi- 
laus , celle de Sscrace, & fes memorables, &e, 

XsnorHontius, #,#m, C1c. De Xenophon, dont 
parle X:nophon. Æercules Xenophontius, Cie. L'Hecrcule 
de X:rophon. 

XsNorHonTaUs , #, #m. Cic. Le même. 

#XENOTROPHITA, 4. m, Superieur, ou Adminifs 
traceur d'un Hôpical, 


XER. 

#XÉNOTROPHIUM , 55. n. Lieu où l'on nourrit les 
hôtes. (Eires, holpes, & Tyipw , nutrio.) 

* XERAMPELINUS, à, #w. Juy. De couleur de feuille 
de vigne morte. (Enegs, aridus, & dunes , witis.) 

XERANTHEMÜM, 5. 0. L'Immortelle, Plante à feur 
radiée, dont le difque eft un amas de f-urons Pme chi- 
cun (ur un embrion : lorfque la fleur eft pallée, chaque 
embrion devienc une femence garnie d'un chapit-au de 
feuilles.{ Eusgs,Cec,e arm, Asur,parce que la sur de certe 
plante ne le Aécrit gueres : on l'appelle Immortelle.) 

XERIX, ôr#m. L. M. Certains médicamens fecs. (Enegr, 
aridus.) | 

*XÉROMTRÜM , ri. n. L. M. Parfum qui defféche. 
UR. Enogs, aridus, & muogr, unguentum ) 

*XEKOPHAGIX , &. f. Eccl. La X-rophagie, temps da. 
rant lequel on ne mangeoit rien que de lec.(Eneÿs , #ridus , 
& Pays, comedo.) . 

*XEROPHAGUS.Qui fair, ou obferse la Xerophagie. 

*X5ROPHTHALMIA,4.f.L.M. Lippitude ficca. 
éPlaaugs , oculus, 8 Enpgs » aridus.) 

XERXES , is. im. C. Nep. Xerxes, fils de Darius Roi 
des Perles, qui fut défair par Themiftocles à Salamine, 
Pid. Hsron. L.7.& V Max. l.3.t.2, 

*X1PHIA , 04 Nom d'us poilfes , que Pline ap- 

*X1PH1AS. m. pl, à pelle auffi Gladielus. G'eft auffi le 
nom d'une Comete , que Pline appelle Acontie , un dard , 
uce épée. 

X1PH10N ;-äi, n. PI. Le Xiphion , qui a fa feuille toi 
à fait femblable à celle de la Flambe, mais fa racine eft un 
oignon compofe de plufieurs tuniques. Quelques-uns con. 
fondent cette plante avec l: Gladrolus , où le G'aïcul. 

X1PH1D10N, n. Vid. GLapiozus. L: Glaïeul, 

XIPHOIDES. Peintu comme une épée, ou fait comme 
une épée.}L. M. Le nom d'un cartilage de la poitrine , 
(parce qu'il va en pointe.) 

*XIPHÔMACHÆRZL. Jun, Efpece d'épée. Pid. Rom- 
FHAA. 

*XIP HOÔS. Epée. (EilPer : gladius.) : 

* XIPHOPGÜS , 5. m. Ua Fourbiffeur. ( n. /#®@, 

gladius avis , facio) 

* XIPHÿŸ DRIÜM. n. Elpece de coquillage. 

XocHiPazLiUs , fi. Le Xochipalli, arbre des Indes 
Occidentales , dont l'odeur eft eres bonne. 

Xocoaurus liquer. Le Xocoarl, boiffon des Mexi- 
cains, qui appaife les chaleurs du corps humaiv. 

XÜTAS, &. Le Xucas eft un oifeau qu'on ne trouve 
que dans les Indes Occidentales, H reffemble à une Oxe,& 
s'apprivoile. . 

*XYLINOM, 5. 0. Du cotton. (q. mafcitur ex frutice, 
qui grace dicitur EvAer.) 
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#XYLINÜS , à, #m. PL. De cottonnier. Pid. XyLoN. 
*XYLOBALSXMÜM , 5. n. Col. Le bois du baume. 
#*XYLOCASSIA. Bois de cale. 


*Xf LOCY NNAMOMÜM , É : Bois de l'arbre 

*XYL0cYNNAMUM ; .n, PE, Sappellé Cynnamo- 
mum. 

*XYŸLOE , &. Le même que 


XYLON , on XŸLÜM , 5. 0. Le corros, ou cotton… 
nier , arbriffeau qui porte le cotton. Sa fleur eft une clo= 
che fendue jufqu'à la bafe en cinq ou fx quartiers , per. 
che daos le fond, & garnie dans cet endreit d’un tuyau 
pyramidal , dans lequel s'emboite le pifile, qui fort du 
milieu du calice. Ce piftile devient un Fruic divifé en qua= 
tre loges , qui font remplies de femences enveloppées d'u- 
ne elpece de filafe, à qui on a donné le rom de cotton,, 
auffibien qu'à la plante qui la produit. 

*XYLOPHAGÜS , 5. Hisr. Qui mange le bois. ( a. 
Evher , du bois , € ++, manger.) 

*XYLOPHYŸLAX , äcïs, m. Gardebois. ( R. Praarre, 
cufiodio , & Ever, lignum.) 

*XYLOPOLX, Z.m. Vendeur de bois. (R.#wais,vendo.) 

*XyLosTEUM , 5. n. Le Xylofteon,plante dont les feurs 
vaifleut deux à deux fur une queue ; mais ces Aeurs fout 
des tuyaux évafés en campare , & découppés en quatre 
ou cinq parties. Eeur calice eft double , & vient, après 
que les Azurs font pañlées , un fruit à deux baies molles , 
lans chacune defquelles il ya quelques femences applat- 
ties prefque ovales. 

XYLOTHECÀ, £. f. Un bucher. 

Xvium. Vid, XyLow. 

XyPH14. Vid. XIPHION: 

X?RIS, idir. F. PL. Glaïeul, où Flambe fauvage. 

XYRÔTHECA , 4. f. Jun. Etui de rafoir. 


*XŸSTARCHÀ. Qui X yflo pracfl Ce- 
*XYSTARCHES, 4. runs. Jui qui prefi le à l'exer- 
*XŸSTA! CHUS. cice des G'adiateurs. 


XŸSTICÜS , #. m.Swet. Un Athlere, Lutteur, qui 
s'exerçoit dans une allée couverte appcliec X yffum. 
Xysrios. Pierre précieufe. ( G. cite Pine , fed non im=- 
venstur.) 
XFSTOPHORÜS. Qui fpieula grflar. 
Xysrra. Euille. Vid. STRIGiL. 
XysrRorHyLAX. Strigilum cufos. 
. XŸSTÜM, 5. n. Vitr. Allée couverte où les Lutteurs' 
s'exerçoient. 
XÉSTÜS ,5. m.Vitr. Gallerie couverte , PI. cerrafe. 
({ Ce mot cité de Pline par T. nes'y trouve point. } Ph. 
Une allée de jardin où l'on fe peut promener. Pracwrrir 
alium in xyffum. Pr. 2.5. Courut daos une aure allée. 
Xvsrvtis, &.PLAUT- Xyftyle, nom propre. 
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YGA. 
, Littera Graca, cujus 
afurpant U. Sulla , pre Sylla. 
YeananDA, 4. Atbre de l'Ile 
de Madagafcar , femblable au pru- 
rier , aufhbien que celui qu'on ap- 
pelle Tachica. 
Ynaya Palma, eft une efpece & 
palme de l'Afle de Marigvan. 
Yucaus &ex. Ynca,no: des Rois du Perou. 
Ynemicuu , rs. L'Ynchic, fruic du Perou & des Ifles 
‘Antilles , qui croît fous terre. 
*Yo1pUn , f. . L'Yoïde, os qui ne 





touche point aux 


YOL. YVE 


loce Latini | exxremités des autres par aucune articulation. 1! eft ftuë 


à la racine de la langue , doc il a emit la bafe. : 
YoLarozus, i. L'Yatole, eft uve efpece de boiffor 


compolée d'épis de Maïs brûles & réduirs en cendres , en 


ufage dans les Indes Occidenrales. 
Youca , 4. Piaore étrangere qui approche de l'Aleës. 
Ysopanx ,engis. Eces. Yiodenge , Prieuré en Allema- 
gne , dépendant de Muléme. 
YrHAMAR , arts, Emar, Evêque de Rochefter. 
Yvauinsnsis, # (adj.) De Veaune. Vid. YvELINURA, 
Yrsuimum fi 0. Ecel, Yeaune, Abbaye de Filles près 
de Marfeille. 
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Z AB. Z À L. 

La derniere Letire de l'Alphabeck 
Latin, qui répond au Zethæ des 
Grecs. 

Za,i.e. Valdè. Cette particul- 
"re ft Grecque , & ne fe route qu'en 
°F compolition. 

"| Zasozus , 5. m. Le même que 
Zasuzus. L: démon, le diable. 

Zasor , oris, m. Eccl. Zabolch, Comté en Hoogrie. 

ZABÜLON. Bib!, Zabulon, un dés enfaus de Jacob. 
C'eft auf le nom d'un pays. Z457har, cohabitatio, Vid. 
ZABULUS, 

ZABULONES, #m, m, Fuvenc.Crux de Zabulon. 

ZABULONITES, ris, m. Bibl. Qui eft de la Tribu de 
Zabulos , Zabulonire. 

*ZA BULUÜS , 8, m. Hier. Le Diable, ( Zxëvaes , Æol. 
pour dix Sehos , aduerfarins , j'atan , calumniater , tranf- 

reffor.) 

ZÂCANTHX, £. f.Ville d'Iberie que prit Anribal. Les 
Haibicans s'app:llenc Zacanther. 

ZACHARIAS, &. m. Bibl, Zacharie, l'un des douze 
Petits Prophetes. Nom de pluf-urs Saines de l'Accien 
Tefiamenr. (ppr.) Memoire du S-igreur, 

ZACINTHA, &. f. La Verrucaire ,o# la Zacincha ,eft 
une plance dont la feur eft à demi-fleurons , portés cha- 
cun {ur un embrion,& foutenus par un calice compole de 
quelques feuilles en écailles. Ce calice prend enfuite la for- 
me d'une rofsure, relevée en cdre de melons. Chaque côte 
cit une cfpece de caplule , qui renferme une femeuce gar- 
nie d'une aigreste. (R. ZAGINTHUS, parce que cette piante 
croir tn abondarce dans l'Ifl: de ce nom.) 

ZACINTHINUS , #, sm, PLAUT. de Zante , qui eft de 
Zante. 

ZACINTHÔS. Pirg. Zante, Lfle de Grece,dans 

ZACYNTHUÜS , i.f. PL $ la Mer lori-nne , ou l'Ar- 
chipel. Tice-Live dit qu'il n'y a qu'une feule Ville dans 
cecce Ifle, dont cile porte le nom. Son Fondateur fut 
un Troyes nommé Zacyrthus, quilui donna fon nom. 
PU , ?. m, Nom d'use Montagre voifine de la 

die. 

ZAIÏNIDM , 55.0. Le Zaïn, efpece de Mineral. 

ZALATES , is. mu. 2. 164. Zalate, jeune Armenien 
donné en. ôrageaux Romains, 

ZALEUCUS, 5, m. Auf. C'eft le nom d'un Legidarêur 
des Locriens qui défendie aux malades (ur ptine de la vie, 
de boire du vin fans la permiffion des Medecins. Valere 
Maxime l'appelle Selewcws , mais Robert Eftienne prétend 
que c'eit une faute , & qu'il fauc écrire Zaleucus. 

ZAMA, &.f. Sall. Ville de la Numidie , & la prin- 
cipale place du Royaume de Jugurtha. Oa l'appelle #. 
Zamora , dans le Royaume d'Alger. 

*ZAMIA , à. f. Plaut. Perte, dommage. Êmueæ, perte, 
SyN. Derrimentum, 

ZAMLA. (lifez) Azam12. Pommes de pin, qui le fe- 
chent fur l'arbre, (ax gaine , exficco , vel œEarw, 
arefco.) 

ZAMOLXIS, is. m. Zamolxis, Difciplé de Pythagore, 
qui pafla pour Je Dieu Saturne, parmi les Getes fes Com- 
patriotes. Vid. HaroD. 4. 

*ZANCHEÆ, arum. f. pl. Treë. Poll. Efpece de chauf- 
Lure. dy: , calccamentum, 
£ ZANCLÆUS , à, #m. Ovip. De Zancle , ou de M:f. 
ILE. 


ZANCLE, és, F. Ovid. PI. Ville de Sicile , fu 





ZAN. ZET. 
ss riin-s de laquelle on birit Melline. 

ZANCLES , is. m. PI. Zaccles de Samotrhace, à qui 
les dents lont revesues aprés qu'il fut âge de 104 ans. 

ZanGa. Vid, ZANcHÆ. 

*ZarLUTUS, à. m. Petr, Tres riche, (ex æ, valdè, & 
ms, divitis.) 

ZLARATH , 04 ZARATHA. Ville de la Mauritanie Cefa= 
genre. Llsd tuum Zarath. Aryr. Votre Zarath. 

ZARATHENSIS, sE. (adv.) Apul. de Zarath, 

ZatRicium , #1. n. Le jeu d'écher. £argiuer, 

ZEA . 4. f. PL, Etpeautre, efpcce de bled. 

ZÉDOÜARÏIÀ , &. f. Zedoaire, racine des Indes Occi- 
dentales. 

Zac viride. Du vitriole. 

ZELANDIA , £&. f. La Z-lande, fe de Dannemark, 
{Province de Hollande. 

ZELANS, ris. BiwL. (part.) de 

ZELARE , 5, dus, âtim, & B Awoir du zele, 

ZELARI,5r,2rùs sûm.(dép.) © *? 1 à Jécre jaloux , 
avoir de ja jalouf, [porter envie. [Syn. Æmulari,] Ne- 
que zelavers. B18 1. Et n'ayez point de jaloufe contre. 
“ts Juper inimicor, B1BL. J'ai été couché d'un zele 

‘indignation contre la profpericé des méchans. Hine 

ZÉLATOR , &ris. Eccz, 

ZELOTES , &. m. Bibl. 

ZstosUs, f. 

*ZELOT ŸPX |} & F, Petr, Bibi. Uve jaloufe. 

*ZELOTYPIA , &. f. Cic. La jaloufie. 

*ZELOT£ PUS , 5. m. Quint. Jaloux. 

*ZELUS , 5. m. Pitr. Le zele. ms. ardeur, colere, fenvie, 
fraloufie, f. (£ines, telus.) Lecutus [um in zelo meo. Bis. 
J'ai parlé daus ma colere. Zelws domus tue. Bisr. Le zele 
de vorre mailon. 

ZEMÆ,, srum, Serv.Vid, Oura, Lisus, Pot, mar- 
mitte de cuivre. {tw.) 

ZEmUM , fn. Le même que Zemuæ. 

ZaNiTH. (Vox Arabica. Lac, Vertex capitis.) Le Zenit, 
le pole de l'Horifon , le point du Ciel qui eft immediare- 
ment audeflus de notre cle. (Cobui qui lui eft oppefé s'ap- 
pelle Nadir.) 

ZsNo , oni, m, Cie, Z:non, Philofophe , Chef de la 
Secte des Sroïciens , qui failoit confifter la beaticude 
dans la vercu. 

Zanomia , 4, F. Zenobie, Reine des Palmyreniens , qui 
fut vaiceue & menés en rriomphe par l'Empereur Aure- 
lien. Elle fe fic declarer Reine de touc l'Orient après la 
mort de fon mari. Yoyez (on Hiftoire dans Zofime. 

ZspHyRiaovs. PL. (. 10.6. de. T. 2. 463. Œufs Îte- 
iles , Lans germe. (Sie dia, quia quidam « veto putans 
ea generari, PL. ibid.) 

ZEPHSRILIS, idis. f. CaruL.Cem.Brren. La fille de 
Z phyre nommée Chlotis , em Fiora, Décff:. 

ZÉPHYRÜS , 5. m. Pirg. Le Zsphyre, vent d'aval, 
Oueit , Oueft-Nord-Oueit, venr frais , vent de ponant, 
ver occidenral, vent d'abas, brifes, ponente. 

ZEROS, 5, £, PI, Pierre précieule. 

*ZET À. C'eft le nom d'une Leurre Grecque, : 

ZETA, &. f. Chambre où l’on eouche, ou alle. T. D, 
&B. cicenc Pline, pour zefx. æ 

ZETARIUS, 15. m.f. C. Valet de chambre, 

ZETÉCÜLA , &. f. Pl.(dim.)de Zara. Perice chambre. 

ZETEMAÀ, tir. n. Queftion, un probleme. Ênmus 
(R.rTrs , trouve.) 

ZETETICE, és, f. La Zererique, partie d'Algebre, 


Zelateur , jaloux 


ZE. Z0O. 
C'eft la”methoce dont of {e ferr pour refoudre les proble- 
mes.(rR. /x7re , quare.) 

ZETES, ïs. Ovip. Zeres & Calaïs étoient fils de Bo- 
ste, Roi de Thrace. . . 

ZÉTHUS, ?. m.Hor, C'eft le frere d'Amphion.Il étoit 
fils de Jupiter & d'Antiope. 

Zsrus.i.e. Taurus Europaus. 

Zeucirs Arundines.PL. 16. 35. Rofeaux propres aux 
Oileleurs. (Sic dicuntur, quia fic jungi fibi invicem con- 
Jueverant , ut cumulus ferer.) Swn. Calami aucupatorit, 
Arundo crefcens. MART. 9. 55. 

ZEÜGMA , àtis.n. Star, Ville, | figure de Gram 
maire , qui fe fait lorfque l'on ne mer qu'un vérbe ;pour 
plufieurs phrales , comme Vicit pudorem libido, timorem 
audacia, rationem amentia. Cic. Güyup. Sn. Connexie, 
Adjunétio, . 

*ZEUS , 5. m. PI. Efpece de poillon. (Sic diéfws » quia 
Jovi [acer eff, qui gracè Euus dicitur.) 

*ZEUS. Jupiter. Zsve. 

*ZEUZIS, #1. Zaülis. Fugatio. 

ZEUXIS , 5, m. PI, Zeuxis, fameux Psintre d'Hera- 
clée , contemporain de Parrhalus. Fid. PL. 35. 9. 

Zsysaus, a. Le Zeÿba, grand arbre des Indes Oc- 
cidentales , dont il y en a de fi gros , que quinze hom- 
mes enfemble ne fçauroientembraifer. 

Zayaus ,1. Le Zeybe , grand arbre de fa nouvelle Ga- 
lice , donc le bois eft {pongieux. 

Zisoma , tis.n.Vid, Zyeoma. L'os jugal, 
: Zinoissr. Zingiberi. b. (indecl.) PI, Dugingem- 
re. 

Zinoissri. Pl, 12. 7. Le gingembre. 

Zincissnis. Ceif. Pi. 21.18. Du gingembre: 

ZINGIBULARE, 9, aus, atum, Chanter comme une 
hirondelle. 

Zio. (indeel.) Bibl, Le mois de Zio éroit le fecond de 
l'année chez les Juifs, & répond à notre mois d'Avril. 
Bib!.3.Reg. 8. 2. | 

ZIZANIA , &. €. Bibl.& > De l'Ivraie. Li£aner, lo- 

AZIZANIOM , 5. n. Eccl, $ lium, 

ZIZÉRICM , ii. n. Le Gefier. 

ZiZIBÜM , 5. 0. Raïfin de Damas, 

Zizipnum ,i. n. PI, Jujube, fruit, Zizipha Cappade- 
«is. PL. Jujubes de Cappadoce. 

Zizirnus ,f. €. PI. Jujubier. Genre de plante, dont la 
fleur eft à c'nq feuilles , difpoftes en role autour d'une 
rofette placée au milieu du calice. Le piftile qui fe trou- 
ve au milieu de ceue roferte, devient un fruic charnu , 
prelque ovale, & dans lequel il y a un noyau offeux di- 
vifé en deux loges,remplies chacune d'une iemence, 

Zuiracss. Vid.ZmiLampris. Pl. 37. 10. Perle qui vient 
das l'Euphrate. Lfdore /, 16. 14. l'appelle Zmiliamicus ; 
Solin l'appelle Zmilanthu ; mais tous les Manulcrirs l'ap- 
pclienc Zmilæmpis. HaRD. 

*ZODIACÜS , 5. m. Cic.Le Zodiac, un des grands cer. 
cles de là Sphere,que le Soleil parcourt en un an. (sms r&r 
Laur , à figuré animalium que in eo fingurtur.) 

K[ Ce mor eft cout Giec , il faudroit dire en Latin f- 
grifer. Cic.] 

ZOÏILUS , 5. m. Mart. Un envieux, parcs que Zoïle 
Étoic un Sophifte du cemps de Prolemée , qui attaqua pat 
des écrits les ouvrages d'Homere , ce qui lui attira le 
furnom d'Homeromaftix, c'eft à dire le fau d'Homere. 
Son vom eniuite pafla en proverbe,pour dire un envieux. 

*Zomorœus , 5. m. Un Cuifnier. ( Semis, , potage , 
suà , fair.) 

*ZONAÀ , à. f. Virg. La Zone.[Catul, une ceinture,une 
gibeciere. Her. une bourie. # [Parce qu'aurrefois on at. 
tachoit (a bourfe à fa ceinture. On pendoit aufli cette 


ceinture au cou. | Zona refferaris funebris, Lictre, Zona 


terrida, La Zone torride. 





croît dans la mer,& qui a du ra 
ceinture. {/d. 26.6. r1. Elpece É 
Sacré,ou le feu Saint- Antoine. (n. Lwrrvw, cingo.) [Cre. 
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RZONARIÜS , #5. m. Ci. Le Ceinturier , un faifeur 


de borries , ua Bourfier , [rubannier. 


ZONATIM. (adv.) Lucil. En maniere de 10n€, en 


rond. 


EE SRE Petite zone. (dim.) de Zona. 


*ZO0GONI À, 2. L. M. Generation des animaux. (R. 


Séer , animal , yo, geniture.) 


*ZOOGRAPHIX , £. Peiocure des animaux , la Z00« 


graphie. Qüer , €» ypafu, peindre. ; 
*ZO0GRAPHÜS , 5. m.Animalinm pider. Qui excelle 
à peindre les animaux. (4b iifdem.) 


*ZoowycHon , f. n. Efpece d'herbe femblable à l'ongle 


du Lion. owË P ongle, 


*ZoemPtHALMON, i, #. PL, 25. 13. Efpece de joubarbe. 


lac.) Ocnlrs vivus. Sun. Aitcon, 


*ZO0PHÔRÜS , 5. m. Vitr. Zoophore, la frife, partie 


de la colonne qui eft otre l'archicrave & la corniche.( R. 
Zuepoes, porte-animaux ,) parce 7e la frife eft ordi- 
nairement oruée d'animaux. [Zoop 

du Zodiac. Vid, Zopiacus. 


orecft aufli le nom 


*ZOPIS SA , . f. PI. 16. 12. La poix & la cire qu'ou 


racle des vaiffeaux de mer. (ex £@, viges, & mioræ, pix ed 
quod fit cateris prafantior.) Is méleient la poix avec la 
cire pour gaudronner les vailfeaux. 


*Zoryron, î. n.Pl.Plante dont les feuilles font fembla- 


bles à celles du Serpolet. (q. £@r mp, vivus ignis.) 


ZoryrorHaron. Sorte d'herbe. 
ZOPYRÜS , 5. m. Cie. Zopyre éroit ur fameux phy= 


fionomife du r:mps de Socrate. [Un autre du remps de 


Darius Roi de Perle , qui contribua beaucoup à la prife 


de Babylone quece Prince affiegeoit. Vid. HuiroDor.l.4, 


ZoRAMsA , 4. Vid. ZoRANISCS0OS. 
ZORANISCEOS. PI. Le même que ZORONISC:OS. 
ZOROASTREUS , à, #m. Prup. De Zoroafie. 
ZOROASTRES , ÿs. m. PL. Zoroaître, Roi des Bac 


criens du temps de Nious. Il eft l’Auteur de la Pnilofophie 
des Perles , qu'on appelle magie parmi eux. 


ZLOROBX BÉL. Bibl. Zorobabel fi!s de Salarhiel, fut le 


Chef des Juifs qui recournerent en Judés fous Cyrus. I 
commença à rebâtir le Temple de Jeruialem. Comme les 
Samariraios s’y oppoloient , il vint à la Cour de Darius, 
& obtint de ce Prince tour ce qu'il voulut pour rebäcir le 


Temple. 
Zonroniscses. Perle qui fe trouve dans le Fleuve Indus. 
*ZOSTER , fléris. m. PI. 13. 25. Elpece de plarte qui 
porc avec la figure d'une 
e maladie apyellée le feu 


Ville & Promontoire de l’Auique euvie le Port de Pyrée 


& l'Lfle de Cée. On dir que cefur là que Latone délia fa 
ceinture pour la premiere fois. 


*ZOTICÜS. L. M.i.e. vitalir. Vixal, qui a la vie, 


(R. Sd, vivre.) 


Z LÉ. Marmicte , chaudiere de cui- 
on. F rrebel vre. Lemémeque Z1M4. 
ZÜRA, 4. f. PL 24.23. Semen paliwré fignificar. 
ZYGÆNX. Elpece de poillon dont la tête eft de tra- 
vers, comme un joug , d'où ii a pris lon nom. 
ZYcesR, - 
ZLycs,04 erpol fauvage. (sed rerra fe jungat.) 
Zvats, 
ot ,4.f. PI. Charme, arbre. Vid. CARPINUS. 
Zvoirss,e. m. Celuiqui ef aflis au milieu du vaillcau. 
*LŸGIÜUS,à, mm. Apr uL. Zygie tibia, Ln. Fluttes 
donc on fe fervoit dans les ndces. (q. Jwgales tibia. R. 


Éuz9s, Jugum.) 


Lygra Juno. Apur.6.Met.Junon qui prefdoit aux ma- 
riages, (iclon l'erreur des anciens Payens.) | 
*Zycita, Rameur du milieu. Remex 17 medio [edens, 
NNNNooan il 


1,90, ZYG. 
in Cvqns. 1e. jugis , feu tranftris. 
Zvenis. Elpece de poilfen. id. Ærica, 
*ZveoMa ;, tis,n. Le zygome , l'os jugal. 
*ZYGOSTATA , on D Qui tient la balance, me- 
ZycosTATss. 19: $S fureur. (Qui Lvyû » lmn. 
i.e, Libra append, 
Zyxeostatica libra. Balance de mefureur, 
*Zym3. Du levain. um, fermentum. 


SE 

*Zvuitz panes. Cœr. Du pain fait avec du levain. 

*ZYMOSiMETRUM, tri. n. Le Zymofmetre , inftru- 
ment à meurer les divers degrés de fermentation. 

ZyrHaprsa , 4. f. 

ZYTHEPSARIUM , ff. N. 

ZxTHUM , thi. & 7 Baiffon avec de l'eau & de l'orge, 

ZYTHUS, 5. m. de la biere. 

Zz. De la myrrhe, 


RE OO M 
. APPROBATION. 


"A 1 1ù par ordre de Monfeigneur le Chancelier, le Manuferit qui a pour titre : Novitiws , few 
Diétronarinm Latino - Gallicum , dc. & j'ai cru que l'impreflion en feroit tres utile au 
Public. Fait à Paris ce 7 Février 1721. 


Signé, COUTURE. 











PRIVILEGE DV ROT. 


\ 

OUIS,PAR LA GRACE DE DIEU, ROY DE FRANCE ET DE NAVARRE ,. 

a nos armés & traux Cunicillers, les Gens cenans nos Cours de Parlemens , Maîtres des Requéies Ordinaires 
de norie Hôtel, Grand Confeil, Preroft de Paris, Baillifs , Ssnéchaux , leurs Lieutenans Civils, & autres nos 
Jufticiers qu'il appartiendra , $ az ur. Nocre bien amé le Sieur * * * Nous a yant fait expoler , qu'il fouhaiteroie 
faire imprimer, & donser au Pubiic un Ouvrage de fa compoñrion , intitulé : Neuwims » Le Diélionarium 
Larine-Gallicum , Schreveliansm in morem digeffum : Novitius, feu Diéfionarinm Gallico- Latinsum , Ce. Novitims, 
Jeu Diéfionarium Grace Gallieum , de. Novitins, feu Diéfionarium Latine Gracum , Grec. avec les Introduëtions 
pour apprendre le Latin par la tradu&ion du Latin en François, € Introduëtion à la Langue Grecque, par la tra- 
duétion du Grec en François , s'il Nous plailoit lui accorder nos Lettres de Privilege fur ce necellaires : À cas 
Caus:s, voulant favorablement traiter ledit Sieur Expolant , & reconroitre fon zele , Nous lui avons permis 
& permetrons par ces Prefentes , de faire imprimer lefdits Ouvrages ci-deffus {pecifiés , en cels volumes, forme ;. 
ru caraëtcre , conjointement ou féparément , & autant de fois que bon lui femblera , & de le vendre , faire 
vendre, & debirer partout notre Royaume , pendant le cemps de vingt-cinq années confecutives , à compter du 
jour de la datre defdites Prefentes. Faïfons défenfes à routes fortes de perfonres , de quelque qualité & condirion. 
qu'elles foient , d'en introduire d'impreffion étrangere dans aucun lisu de notre obéiffance ; comme auffñ à rous Li- 
braires, Imprimeurs, & autres, d'imprimer , faire imprimer, vendre, faire vendre , debiter ni éontrefaire leldits 
Livres ci-delfus {pecifiés en rout ni eo partie , ni d'en faire aucuns Extraits , fous quelque prérexre que ce foic, 
d'augmentation, correétion, changement de titre, où autrement , faus la permifhon expreile & par écrit dudic 
Expofact , où de ceux qui auront Droit de Jui , à peine de confiication des exemplaires contrefaits , de quinze cens. 
livies d'amende conire chacun des contrevenans , dont un tiers à Nous , un tiers à l'Hôtel- Dieu de Paris, l'autre 
tiers audie Expofanr , & de rous dépens, dommages-& interêts : à la charge que ces Prelenres feront enregiftrées 
rouc au long {ur le Repiftre de la Commurvauré dés Libraires & Imprimeurs de Paris , & ce dacs crois mois de 
la date d'icelles : que l'impreffion de ces Livres fera faice dans notre Royaume , & non ailleurs , en bon papier , 
& en beaux caraëteres, conformément anx Reglemens de la Librairie : & qu'avant que de les expoler en vente. 
les Manufcrits ou Imprimez qui auront fervi de copie à l'impreffion defdixs Livres , feront remis dans le même 
étar où l'approbation y aura'été donnée , és mains de norre eres cher & feal Chevalier, Chancclier de France, 
le Sieur d'Aguelleau: &qu'il en fera enluice remis deux Exemplaires dans notre Bibliotheque publique , un dans 
celle de notre Chäteau du Louyre , & un dans celle de notre vres cher & feal Chevalier, Chancelier de Fiance , le 
Sieur d'Aguelfeau ; le tour à peine de vullité des Prefertes. Du conteuu defquelles vous mandons & enjoignons 
de faire jouir l'Expofant ou fes ayans caufe pleinement & paifslement , fans foufrir qu'il leur foir fait aucun 
trouble où empéchemenr. Voulons que la copie defdites Prefentes, qui fera imprimée tout au long au commence. 
ment ou à la fia defdies Livres, foit tenue pour dûemecr fignifiée , & qu'aux copies collationnées par l'un de nos. 
amez & feaux Confeillers &wStcreraires , foi foit ajoutée comme à | Original. Commandons au premier rotre 
Hu.fier ou Sergent de faire pour l'execution d'icelles rous Adtes requis & necrilaires , [ans demander autre per- 
million , & sorobflant ciameur de Haro, Charties Normaudes, & Lecrres à ce contraires ; CAR cel eft notre: 
plaifr. Donne’ à Paris le vingt-croifième jour du mois de Janvier , l'an de Grace mil fepe ceus vingt & un ; & de 
notre Regne ie fixiéme. Signé , par le Roy en fon Conicil, DE LAVERGNE. Ex iceilé du grand Sceau de- 


cire jaume, 


11 ef ordonné par l'Edit du Roy du mois d'Aouft 1686 , @ Arreffs de fon Confeil , que les Livres dent l'imprefion 
Je permet par Privilege de Sa Majefté , ne pourront être vendus que par un Libraire ou Imprimeur. 


Regifiré fur le Regiftre quatriéme de la Communanté des Libraires & Imprimeurs de Paris, page 601. N. 744, 
sonformement aux Reglemens , G notamment àd'Arreft du Confeil du 13 Août 1303. À Paris le premier Février 1921, 
| R Signé, DELAULNE, Syndic. 
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PDG POBEBREREBREA 


SERIES AUCTORUM 


Latinorum , juxta tempora & fecula- 


SECUL, 111. ANTE N ATUM CHRISTUM., SECUL.I, A NATO CHRISTO, 

AscontUs PænianUs , Gramm. A. CHR. 2. & deincepe 
foruir. Script in Cic. Orationes quafdam. 

Connacius Csisus, Med. Seriphe 8. libb. de Re Med. 

Serisonius Lanous, Med.Reliquit librum de 4f:dicam, 
Compofir. 

Livius , Hit. & Ovinius, Poëta. À. 18. mortui funt, 
Ille Annales, hic Carmins reliquit. 

Vazsrius Max. Hift. claruir. Extant ejus Libri Exem« 
tlorum. ° 

Vsuinus PararcuLus, Hift. A. 30. oui. 

Mopsr-Cozumscsa, foruit. Scripfir Librum de Re Ruf, 

Fsnssrasa , Hift. À. 3 6. obiir. Tribuitur ipfi Commen- 
tarius de Magifiratibus Rom.quamvis Ægidius Wutfipes 
illumAndree Dominice Flocco Flerentino ad{cribat. 

ANN. Cornurusé, Gram. claruit. 

Q Cunrius, Hift. A. 48. vel circiter Aoruit, juxta 
Lipf. Ali ramen eum recentiorem faciucr. Seriplr 
ÆAift. Alexandri M. 

PaTRoNIUS ARSITER , Uti plerifque videtur, hoc tem= 
pore claruir. Edidit Satyricon. 

Psnsius , Poëta, A. 62. obiir. Scripfit Saryrær. 

Ssnaca, Philofophus, A. 65. vivere defiit. Seripft 
Moralia & Naturalia, 

Ann. Lucanus, Poëra. A. 66. à N:rone occifus et. 
Scriplc de Bellociu. Cef. & Pop. 

PLuimius Sscunous, Hift. Nat. Seriptor , claruit. 

Sixius Iracicus , Poëta, A. 68. Soruit.Condidit Care 
men de Belle Punico II. 

Vazerius FLaecUs, Poëta, Argenaurica compoluit. 

Ex aNALIS Poëra , (criplür Satyras. 

UL. Souinus, Hift. Scripfit-Polyhifforem. 

Manriauis , edidit Epigrammafsa. 

Srarius Parinius, Poëta,reliquit Thebaïdem & Achil- 
leidem, : 

Fasius QuinricianUs, Rhetor , À. 95. mortuus eft, 
Scriplüc de Re Oratoria. 

Jus. FaonrinUs. Scripfe de Stratagematibus , & de Re 
Militari. 

SEC'UL, 11. 4 NATO CHRIST", 

Coansuivs Tacirus, Hift. foruit. Seriphc Annal. & 










Livius Anvronicus, Tragicus, À. 1358. floruir. Hic 
primus Fabulas & Tragædias Romæ edere cœæpit,teite 
À. Gellie. 

Nazævius, Poëra, A. 2102. obir. Scripfit Carmen de 
Bello Punice I. refte Cicerone. 

SECUL. 11. ANTE NATUM CHRISTUM. 

PLaurus, Comicus , obiir juxta Caluif. À, 158. Sim- 
fenius eu A. 182. obiille afkrmat. 

STAT. CaciLiUs , Comicus, À. 197. Boruit. Ejus frag- 
menta Rob. Stephanws collegir, 

Ennius, Poëra, À. 1 67. obiic. Scripfr Annales, cd alia. 
Ejus fragmenta edidit P. Merula. 

"TarsNTiUS AFER , Comicus, A. 157. obiit. 

Pacuvius, Tragicus, A. 143. claruir. 

M. Carto, Hiftor,& Orator, A. 147. obiic. Scripft 
Origines : quarum fragmenta. Riccobonws collegit. 
Icem Librum de Re Ruff. 

L. Accius, Tragicus, À. 136. claruir, 

TurpPirius,Comicus, À. 101. mortuus eft. Item, 
Lucilius , Satyrarum Scriptor. Lucilii fragmeucta. 
Franc. Daufa edidir. 

SECUL. I. ANTE NATUM CHRISTUM., 

Horransius, O'ator, À. 9#3.claruir. 

L. Corn. Sisanna, Hift. À. 79 Aoruit. Ejus fragmenta 
à Riccobons coll:éta [unr. 

AFRANIUS , Comicus, floruit. 

M. TsrsnTiUs VaRRo , Romanorum doctilimus , A. 
64. claruir. ccecxc. libres à fe (cripcos elle, iple af. 
firmat. Fragmenta ejus Riccobenss collegit. Libri de 
Lat.Ling.@ de Re Rujf. adhuc fuperace, 

P. Nierpius, Machem. & Gramm. cod. cempore claruir. 
Fragmenia ejus Rwtgerfius in Var. collegit. 

Lassrius, Mimographus, A. 2. claruit. Ei Pwbline 
Syrus fucceffic. 

LucrarTius , Poëta, A. so. Scripfc de Re nat. 

C. Ju. Casar , A. 42. occifus eft. Reliquit Hifioriæ. 

A. Hirrius , qui de Bello Gall, fer plie, & Connarius 
Naspos, Scriptor Vérermm 1llufir. J. Cxlaris æquales 
fucrurt. 

M. Tueuius Cicaro ; Oator & Philofophus.Anno 4 1. H:f. : : QUE ; 

à M Popilio occifus et. l'ounivs Jurior, A. 102. claruir. Reliquit Epifolas. 

C. Sazcosrivs Crisrus , Hift, A. 3 2. obiit. Seripfir de | FLORUS, Hit. Aoruir. Edidir Compendinm Hijl, Rom, 


Bell. Fag. & Corj. Canl. susronivs TranquiLcus,Hift. A. 127. claruit. Serip- 
Tiavicus & ProrsRtiUs, Poetæ, claruerunt. Eorum| fic de 1mpp. . 

Carmina habentur. Jusninus, Hift, Trogi Abbreviator. | 
CaruiLus, Poëra , A. 28. obiit. À. GazLius, Philologus,claruit.Reliquit Noëes Atticas, 
ViroiLiUs, Poëta, A. 17. obiic. Seripfc Eclegas , | Las50, Jurifcoofuleus, A. 144. Roruit. ; | 

Georgica, Æncidem. FRoNTO, Orator & Gramm A.164: claruir. Seripfe 


us, hoc temporeclaruir.Seripft deArchireëtura. |  libellum de Différentiis. | 
bird vain & Mychologus, id temporisetiam | APULsIUs Madaurenfis Philofophus. Seriplt IX. Libres 


florur. Scriphr de Fabulis Poët. Metamorph. Apologiam , Crc. 

Item fr 1 Poëta , Auctor Cynegetici, SECUL, 111. A NATO CHRISTO. | 
Henarius , Poëra, À. 4. obiir. Reliquit carmina. Seprim. Tirruisianus , Seript. Ecelel. A.200. foruir. 
us FLaecus , Gramm. A. 4. obiie Comment. edi- Scriptacjus extant. . Ur 
Ve ds L. par | | Mainvrius Faux, A. 209. Roruir. Reliquit Dislogum 

Pnaprus , (cripfr-Fabulas, Oavs nomine, 
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A snus Sammonicus, Med & Poëra, loruir.Serip- 
fit Carmen de Medicina dé Remediis, Morb. 

ParinranUs, Jurilcorfuleus. à Caracalla occifuseft.Dig. 

UurranUs. Jurifconf.A.1216,à militibus occifus eft.Dig. 

TsrenTianus MAURUS, Gramm. À, 230.vel circicer 
foruir. Seripfr de Merris. 

CansoriNUs , À. 2fa. claruir. Script de Die Natal, 

S. CYrRIANUS , À. 259. Martyrio coronatus eff. 

Zino Varonswsis, Scriptor Ecclef. A. 260. claruit. 
Scriplir Sermones. 

NimisianUs , Poëta, A. 283. loruir. Seripfc Eclogas 
& Cynegericon, 

CazzurnIUS SicuLUSs, Poëxa, A. 184. foruir. Reli- 
quic Eclogas. . 

SEC'UL, 1V. À NATO CHRISTO. 

Czauius AURsLIANUS, Med. À. 300. claruit. Seripfic 
de Morbis tardi Gr acutis, 

AnnostUs , Afer , Rhetor, A, 303. & deinceps oruir. 
Scripfr contra Gentes, 

FaAnNnNius, Med. & Poëta , fcripfc de Ponderibus cp 
Menfuris, 

Lacrannius FirmianUs, Rhetor, fcriplc Znffitutiones 
Diuinas, Ce. 

LaurRiprUs, SPARTIANUS ; CAPITOLINUS, VOPISCUS , 
Hüift. À. 318. vixerunr. 
Juvencus, Hip. Poëra Chriftianus, A. 528. claruir. 
Expreilit H:fforiam Evangelicam. verfibus Heroicis. 
Lucirir CaLaRiITANUS, Scriptor Ecclef.A. 3 50. Aoruit. 
Juurus Fixmicus, Mach. A.3 ss. elatuir, Scripfit 8.Li- 
bros ad Loil:anum Cenf. 

Marius Vicrorinus,claruit. Scripfit Carmen de feptem 
Fratribus Maichabass, 

Pacranus. Scripror Ecclel. A. 360. foruïir. 

AMMIANUS MARCELLINUS ; Hift. À. 3 64. vixit. 

S. Hisanius Piétavieifis , A. 365. obiit. Reliquit 
Hymnos, ér alia opera Theologicx, 

OrtarTus, M'levitauus, Scripror Ecclef. A.3 6 5 .Aotuit. 

Fast. AvisNUs, Poëca, claruit, Seripfx Periegefix , 
Fabuias. 

AUR. PRUDsNTIUS, Poëra Chriftianus, A. 3 8e.foruit. 
Scripfit Hymnos,  alia Carmina. 

Macrogius. Script Sarurnalia & Comment. 

VsersTius, A. 387. floruit. Seripfc de Re Militari, 
& Mulo-medicina. 

S. Amsrosius. Unus ex Ecclefiæ Latiræ Patribus, 

AUR. SYMMACHUS , À. 391. claruir. Edidic Epiffolas. * 

CLaupianus, Poëra Gentilis ; eod. cempore claruir. 
Scri, fit Carmina. : 

CHaicinius , Philofophus , A. 392. vixit, 

PAULINUS, Nolanus, Poëta Chriftiaous , A. 394. 
floruit. ‘ 

Savskus SuLricius, À. 398. Moruir. Scripfic Hifi. fa- 
cram, & Viram S. Martins. 

Rurinus, Aquilegie:fis, {cribeodo inclaruit, 

$SECUL. V. À NATO CHRISTO. 

Ruritius NUMATIANUS , Gentilis Poëra , A. 410. cla- 
ruir. Scris (ie Zrenerarinm. 

Onosivs, Hitp. Hift. À. 414. Roruic. Seripfc if, 

S. HisnonYMUS, A. 410. obiis. Multa {criplic quatuor 
Tomiscomprehenfa. Eod. tempore Ausonius, Poëra 
& Orator, floruir. 

CassiANUS , Monachus, À, 4214. vixit. 

S. AUGUSTINUS , À. 430. vitäexee (fic. Scripraejus 10. 
Toimis comprehenduntur. 

Sapyurius, Poëta Chrift. À. 432. foruir. 

VinesnrTiUs , Lirinenfis, A. 43 4. claruir. Reliquit Com 
MONTOrIMIM, 

Psrrus CHRYsoLoOGUS, Scriptor Ecclef. À. 440, fo- 
suit, Seripfis Sermones. | 

HisaRivs, Arclatens, À, 448. floruir, 


Sinonius ArouLiwaris, A, 4$8. claruir. Compeluir 
Carmuna dr Epiftolas. 

Sarvianus , MafGlieufis Epifcopus, A. 460. Reliquit 
8, libros de Gub, Dei, Epiftolas € alia, 

Prosrar , Aquiranicus, À. 466.obiir. 

CLAUDIANUS MAMsRTUS, Vienn. Epifcopus , A. 4664 
floruir, Scriplit de Stats anima, 


TManius Vieror ; Maffilienfis, A. 481. oruir. Reddi- 


die Gensfin Carmine Hexametro. 

Maxz. Ssvarinus Bosrius, Philofophus, A. 487. 
claruit. Scriplic de Confol. Philo. 

Runicius , À. 490. floruir. Reliquie Epiffolas. ! 

Aicimus Ecoicius, A.494.claruir.Expreflic Æzifferiam 
facram de Mundi Orig. diluvioe , dc. carmine. 

SECUL. VI, 4 NATO CHRISTO, L 

Ennopius , Ticinenfis Epifcopus, A. 516. obiit. Scrip= 
fit Orariones € Epiflolas, 

PRiscranUs , & Fasrus, Grammarici, A. 516. Conf= 
tantiropoli Aoruerunt. Gran 
JusriNrANUS, Imperator. A. $ 29. Codicem Juris edidir, 

FusesnTius, Rulpenfis, A. 529. obiit. es 

TrisoN1aAnNUs, Jurifconfuleus. A. $19. floruit. Dig. 

Joxnanpss, Hift. Roruir. Scripfc de Rebws Gothorum. 

ARATOR , & DRAcONTIUS , Poëtx , floruëre, À. j 40. 
Arator Alfa Apoflolorum : Dracontius Hex#emerom 
verfibus expre fit. - 5 

Paimasius, Africanus Epifcopus , A. s50.claruir. 

Aun. Cassioporus ; A. 562. Roruit. Seriplir Epiffolas, 
Item de Amicitia , Ce. À 

S. CoLUMBANUS , À. s65. Roruit. 

Victor AFRICANUS, Tunnenfis Epilcopus, A. 566% 
claruir. Scripfit Chromscon. < : 
ConirPPus, Poëta, A. 567. claruic. Edidit Carmen in 
laudemZaftins, IL. : 
FORTUNATUS VanAnNTIUS, Poëta , A. 570. elaruir, 

Seniplic Hymne: , & al:a. 

Gispas, Hit, À. ; 80. Aoruit. 

ManTiANUs CarsiuA,Seripror Gentilis juxta qwe/dam 
hoctempere vixulle creditur.Seriphr de Nwpr.Philoleg. 
Cr Mercurii. k 

Grisorius, Turonenfis, Hift. À. 696. obiit. 

SECUL. VII. À NATO CHRISTO. : 
Griconivs Magrus, Epifcopus Rom. A. 6c 4. obiie. 
1siporus, Hiüpalefis ,À.637. mortuus eft. Scripfit de 

E:yroiog1a. 

Gazius , Conf. ffor , A: 640. obiit. 

MareuirHUs , À. 660. claruit. Reliquit Formules. 

DRiPAniUs FLorus, Poëra, A. 684. foruir. Scripfe 
Hymnos, Carminæ , Ce. 

ADAMANNUS, À. 690. floruit. 

SECUL, VIII, A NATO CHRISTO. 
AinnsimUs, A.707. claruic. Scripfit de Vrrginitate, 
Vener. BipA, À. 734. obiic. Scrigfic Péram. S. Cutberti. 
Boniraeivs , Mogunt. Epifcopus ; A. 755.à Fiiliisin= 

certeétus cit. s 

Pavius Draconus , Hift. À, 774. claruit. 

AicuinUs, Auglus, A. 790. obiir, 

SECUi. 1X. 4 NATO CHRISTO. . k 
PascHasius RATBaRTUS , A. 820. vixit. Script de 

Eucharsa, | : + 

Ancazonus, Lexovienfis , A. 830, foruit. Edidit Corm 
mentaries in Cant, Cant. 

Item, FrscuzrHUs , H:ftoricus, | 

Haymo, Haiberitadie: fis Epilcopus, A. 834. claruir. 

AcosarDUs , Lugd. Epifcopus, À. 835 Aoruit. 

WALAFRIDUS STRABUS , À. 840. clarus cle cœpit. 

Rasanus MauRUs , Mog. Epsicopus, 855. obiit. 

ANasTAsIUs , Bibliethecarius Pontificius, A. 838. o- 
ruir. Scripüe Hifferiam Pontificum. 

Aimoinivs , Hift, À. 873. foruit. 

Aré; 


Apo, Viennenfis , Chrenographus , A. 879. claruir. 

Haenricus, Al:iffiodere fis, Pcë:a, À. 880. vixir, 

HincmarRus, Rhemenfis Epiicopus, À 882, obiit, Re- 
liquic Epiftalas, cp alia. 

SECULI. X. A NATO CHRISTO, 
Rse1No,Piumienfis, A,9 10. vixir. Chronicon compofuit. 
FiopoarpUs. Hit. A, 9,0. claruie. Item. 
EuirrRanDus,Hift.Hic Librum de Legat. Conffantinop. 

reliquir. ° 
Rosv1TA, Monialis, A. 97e. floruit. Scripfit Carmina. 
Saromeo, Cenftantier fis Epifcopus , A.9 $. claruit. 
SECUL. XI. À NATO CHRISTO. 

FuissrrUs, Carnotecfis, A. 1028. obiit. Scripft Hym- 
nos , € Epiffolas. 

Mansopaus, Gallus,A 10 0-.floruit.Scrip fic de Gemmie, 

CoNsTANTINUS , Africanus , Med. A. 1070. foruit. 
Scripfir Viaricum, 

ParRUs DAMIANI , À. 1072. obir, 

LamsirTUs, Schafnaburgenfis, Hift. A.1077. foruit. 

M'ARtANUS, Scotus, Chronologus,A.r1084.mortuuseft. 

RaimonDus de Aeizas, Hit. A 109,.foruit. 

SECUL, XII. À NATO CHRISTO. 

MicoassrrUs , Cenom. À. 1100. oruir. 

BarpskicUs, Aurel. Scriptor Hiff. Hieref. tune tempo- 
ris quoque claruir. 

Item , HsrmozDus, Lubec. Hift. qui feripfir de Rcbas 
Selavorum 

ANsHILMUS , Cantuarienfis, À. 1106. juxta nennulles 
obiic. S:rip fic librum de Incarnat, Verbs, & alium, Car 
Deus homo. 

SicsssRkTUSs , Gemblace: fis, Hift, A.11:0. floruir. 

GRaATIANUS , Decrecorum Colleétor, A, 1120. claruir. 

Onpanicus ViTALIS, À. 1:20.claruit, 

Huco de $. Vicrors, À. 1130, floruit. Paris edidir. 

PsTRUS ABAILARDUS , À, 1140. vit, Scripfit Theolo- 
gica. 

GuiL. MALMEsBURIENSIS , Hift. A. 1142, claruir, 

S. BsrNARDUS , Abbas Claræv. A. 1153. obür. Mulra 
reliquir: 

Parrus de Rica , A. 117e. claruit. Scrip fit Awroram, 

Gui. Tyrius , Hift. À 1294. claruit. 

Psraus Bisssnsts, À. 1197. Floruie, Scrir fit Epiffa- 
las , Sermones, Cc. 

Jon. Sanisssniansis, elegantiffimus Scripror, A.n82. 
obiit. Metalogicum , Epiftolas , € librum de Nugis Cu- 
rialinm compoluit. 

GunrHsRUs, Ligurious, Poëta, A. 1190. floruit. De 
Geftis Frid, Barbareffa (cripfr. 

SECUL, X111I. A NATO CHRISTO. 

S1xo , Grammacicus diétus,Hift. A. 1200. claruir. Eli. 
dit Aift. Danicam, 

Parras, Lexicographus, eod. cempore floruit. Item, 
Disvonius, Poëta. 

Tr “NE As5AS, CONR. à LiICHTANAW, A.123$. 
obiie. 

Jae. à Virriaco, À. 1240. elaruit. 

MarTHæUs PaRis, Hift. A. 124$. claruir. Ed, tem- 
pors KopsRicUs ToLsTANUs obiit. 

ALssRTUSs, Suade:fis, A. 1250. floruit, Jrem. 

PHivippus GUALTSRUS , Poëra, qui de Geffis Alex. 
M, carmine (eriplir. 

Orro Frissnosnsis, Hit. A. 126 ©. floruir. 

Conr.à Murs, Tuiig. À. 1273. vixit. Scripfit carmen 
de Paffione Felicis, Regula  Exuberanrit, EX quo 
sonauiia nobis (uppediravi: Nob. Siyrz ‘lim. 

SEC!:L, XIV, À NATO CHRISTO. 

ALANUS , À. 1300. Aoruit. & hbrum de Pia: éfu Natura 
rcliquit. | 

Franc. PsTRARCHA, À, 1374. obiit. Scripft Epiffolæs 
GC Carmina, 
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Jon. Boccarius, À. 137$. obiit. Scripfc de Genealog, 
Deorum , ec. : 
ALBERTUS de ARGENTINA , Hift. A.1378. claruit. 
SECUL. XV. A NATO CHRISTO, 
Fuavius BLonpus, H.f. A. 1436, Aoruit. 
Hsnr. HarrHius, Thcol, AÀ.1460.claruit.Theologiams 
Myflrcam edidit. . 
Ænsas Sicvius ,aliàs Pius II. diétus , A, 1464. obiit, 
Scripfic Orar. Epifholas. 
LAUR. VALLA, À. 146$. juxta Caluif. mortuus eft. 
Scripfic de 1.L. Elegantiis. 
Nicoz. PsRorrus, À. 1470.claruir. Compofuit Cor- 
nucopia Lat. 
Pour. Lzærus, À. 14792. claruir. 
THiop. Gaza , À. 1478. mortuus eft. Quælam in 
Arifiotele cranftulir. ; 
Tunoeius , Hungarus, Hift. À. 1480. claruit. Seripft 
de Rebus Hung, x 
FRANCG. PHILSLPHUS , & 
RUD. AGRICOLA , À. 148$. vivere defiérunt. 
ANG. PoLITIANUS, A. 1494. obiit. Item. 
HsRMOLAUS BARSARUS. Ang. Policianus, Mifcellanea, 
Carmina G Epiflolas reliquit. 
Hann. Bspaiius , Poëta , A. 1497. claruit. Edidie 
Triumphum Veneris. 
SECUL. XVI, A NATO CHRISTO. 
Conr. Csirss, Poëta, A.150,.obiit. Item. 
Jovianus Ponranus. Hic Phslofephicæ, Hifhrica, G 
Carmina compluria reliquit. 
ANT. SAassiricus, Hit. A.1 507. mortuus eft. 
Pauz. Lancius, Hift. A1 510. claruit.Scripl: Chron. 
Citizenfe. 
Tunc etiam Ricn. BARTHOLINUS , Orator & Poëra flo- 
tuir, Scripfit Hodæporicon Cr libres X11. Aufirisdos. 
Phi. BsRoALDUS, A. 1510. obüir. Scripfr Comm, in 
Suet, cp Apul, 
MicH. MaruLiUs , Poëra, A. 1511.in aquis periit. 
BartisTa MANTUANUS , Poëta, A. 1,16. obiic. Reli— 
quit Carmina. 
A1. CRANTZIUS , Hift. A. 3537. obiit, Scripft Wan 
daliam , Ce. 
Lupov. Vives, Hifp. À. 1518. Aoruir. 
Jon. Trirmamius , Abb. Spauh. A. 1 5 19. obiit. Chrou 
nicon edidic, & aliæ, 
Mare. Parinesnius, Poëta, A; 1531. floruit. 
Euricius Corpus, Med. & lPoëta, A. 1535.0obür.Item 
Thomas Mons , qui Ufrpiam condidir, 
Dassin. ERAsMUS, A. 1536. obiit. Scripfic de Adagiis :: 
Item Coiloquis © Eprft. 
Bart. F1#RA , À. 1538. ebiit, Scripfit Cœnam, 
Guis. Bupaus, À. 1340. obiit. Scripfit de Contemtw 
Rer, Foftuir. Item de Affe, Item Comment. 
Franc. VATABLUS , À. 15,7. obiit. Nonoulla in Ariffo= 
telein Lat, ferm, convertit, 
BiarT. RHEëNANUS, cod, auro obiir. Noras in Tertullian. 
reliquit. 
Pisrivs VALERIANUS,À.1 $$o. obiir. S:ripfit Hieroglyn 
phica dr Carmina: liem Commenr.in Virg. 
AnbR. ALciaTUs, Jurifconfulcus. À. 15 5 1. obiic. Re 
liquic inter alia , Emblemata. 
JUL. Ces. Scauiesr , 15,8- obiir. Item. 
Jon. Cornarius, Med, 
PHiz. MisLANcTHON, À. 1560. obiit. Scripfit Oratiomes 
CG Carmina, 
Jon. Sricsuius, Poëra, A. 1562. vivere defit. Reli= 
quit Posrnuta, 
Aon. Tunanisus, Criticus & Philologus, A. 1565. 
obiir. S-npfc Adverfaria. 
JoacH. CAMaRARIUS, A. 1574. obiir. Carmina com= 
plura car, 
0000000 
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un, Junivs, À 4575. oblic. Seripfi: Animaduerfiones, 

3. Lun. d: Lacarpa , À. 1480. claruit, Scriplt Adver- 
far:a Sacra. Ixem Notas in Virgilism. 

P, Vicrorius, A. 1586. cbiit. Variæs Leëliones edidir. 
item , CAROL. SieoNIUs. 

ML. Anr. Murstus, codem anno rebus humanis vale- 
dixie. 1s itidim Varias Leéfiones confcriplic. 

Scorus, Poëra, 

A. LonicsaUs , Med. A. 1586. morcuus eft. Scripfic de 
Stirpibus. 


Jon. Bapr. Porta, Med, A, 1588. claruic. Scriplit de 


Naturali Magia. 

fac. Curacius, ]. C. A. 1f90. obiir. Item. 

Jacos. TH. TABSRNAÆAMONTANUS, Med. ec non Nico. 
FRiscHLiNUs, Poëta. 

Bann. BrissoniUs, J. C. A. 1$91. occifus eft, Seripfi: 
#e Formul:s Pom. 

ANGsLiINUs Gazæus, Poëta, À. 1593. claruit. Seripfr 
Pia Hilaria. 

Jon. Launeravius, A.1593. obiit. Scriplr Pandeéfas 
Turcicar, 

LaviNus TorrenriUs, À. 1595. obiit, Scriplic Comm, 
in Horatium. rem 

Varens AcipaLius, Poëra & Cricicus. 

Horn. TunsaLLiNUS, À. 1$99.0biit. Scriplic de Particu- 
dis Lat, L. Ixem , Univ, Hift. Comp, 

SECUL. XV11. À NATO CHRISTO. 

Dav. CHyTR&US, A. 1600. obiir. 

Paurus Mazissus, Francus, Poëca, A 1602. canere de. 
fiir. Eodem cempore etiam FRanc. JUmiUS , Theol. 
defunäuseft. ‘ 


Anno 1604. Jon. Dousa, Poëra, Os, GirHanius, J.C. 
CuRisT. Cousrus, |. C. & Philolog. nec non Hisn, 
MarcuRriaLtis, Med. obière. Giphanius Obferv, Lar. 
L. Colerus, Parerga, Mercur. Var. Leëienes reliquir. 


Ros. CONSTANTINUS, À. 180$. obiir, 


Jusr. Lirsius, ]. C. & Criticus, A. 1608.obiir. Ele#a , 


Antiquas Leët. ç alia plura reliquit. 
M. Anr. Dsirio, À.1608. mortuus eft. Comm, in Sen. 
Trag.edidir, 


Jos. Scazissr , A. 1609. obiit. Ælyÿmnos Orphei carmine 


expreflir , &alia infinica edidit. 
Pare. RussniUs, A. 1611. defun@us eft. Scrip fit Elsa. 
Jon. WowsR. A. 1612. obiir. Scripfic Epiffolas. 


A. 1613. Corn. RirrsrsnUsius, ]. C. obiit. Comm. in 
Phadrum, Plinii Epiftolas , Gr Salvianum compoluit. 
Tunc etiam FRrip. TAUBMANUS , Don. BayDius, 


Poë:x doétiffimi, obiére. 


Isaac. CASAUBONUS, À. 1614. vivere deliit. Scriplie 
Comm. in Suet. Perfium, als. Eodem anno Mano. 


FRrinsRUS , J. C. extinétus eft. 

SaTHus CazvisiUs, À,161$. obiit, Scripfic Ofws Chro- 
nologieum , Lexic, Érc. : 

Seirio Ganrinis, J.C. A, 1616. obiit. Edidit Parerga , 
Comm. in Apologiam Apuleii, Ce. 1iem An, Thsop. 
SissRUS. | 

}. Ave. Tauanus , Hift. A.1617.obiit. 7m Bsanwan- 
pinus BazDUs, Machem. qui Lexicon Vitravianum 
cdidit. | 

Bsan. BauausiUs,A.1619. obiit. Seripfr Epigrammata, 

Jac. Grarsanus, Jel. A. 162$. @biit. Scripfit Fariæs 
Leëtiones , aliaque. : 

Janus Grursrus, J. C. Hift. & Poëta, A. 1627. mor 
euus eft. Sen fic Bbliothecam Exulum, Carmina, Ce, 

MartH. MARTiINIUS, A. 1628. obiit. Edidir Erymologi. 

| cum Lat, Item, Rup. GocLenius , qui fcripfic Pro- 
Elermats Gramm, dr Obleru, L. Lat, 

Can. ScriBANIUS , A. 1629. obiir. Scriplit Phslofophum 
Chrifhianur, Superiorem Medium, Origines Aniuerp, 
Cr Politicam,lvem, de Paf[.Chrifhi. Eodem auno Anpk. 


Senorrus oblic. Gerphr Humañieres Obfer, 
MarrH. R ADERUS, À.1634, mortuus eft. Commentgx 
us cit in Maitialem, 
MicH. ViRDUNGUS, A. 1637. obiic. Carmina ç& Oraties 
nes reliquit: item, Notas in Agricolam Taciti. 


Jac. BIDaRMANNUS , À.1639. obiit. Dramata , item , 


Uropiam conlenplit. Im, Jon. Mauxsius , Philolos 
gus. Scri fit Exercitationces Criricas, 

MaATTHIAS BERNIGGER US, À.1640.0biir. Scriplit Comm, 
in Plinis Panegyr Cum. 

Jon. Wairzius, A.1642. vivos deferuit, Comment, in 
Terint. @ Pruder sum compoluit. 

Huso Grorius, À. 164%, obiit. 

Casr. BARLAUS, À. 1646. cbiir, Carmina ç Epiffolas 

* confcriplir. Eodem annoetiam CHR1sT. Apamus Ru- 
pertUs vivere defiic. Is Comm. in Florwm, Val. Max, 
 Velleiwm reliquir. 

Case. HorMANNUS, Med. A.1648. mortuus eft-Scripñc 
Piemata. 

Jon. Girm. Vossius, A. 1643. obiit. Seripft Lar. Erya 
mologicon : item , de Vitiis Lat, ferm. 

CLAUD. SALMASIUS , À. 1652. vivis exceffir. Scripfic lu. 
culencum Commentarium sn Solinsem , Hifforis Aug, 
Scriptores , Tertullianum de Pallio, Ce. 

Zu. BoxHorNiUs , A.16$3. obiit. Edidit Qwaffiones Ro 
mAnaS, 

Jon. Sszpsnus, ].C. A. 1654. objir.Scripfit de Fur, Nat, 
cr Gent. de Diss Syror. Ge. 

THon. Lansius , J. C. A. 1657. Reliquit Orationes. 

Casp. BARTHIUS , À. 16$8. obiit. Edidic Aduerfaris, 
Comm. in Claudiansm , in Statinm, éénc. 

Auc. BUCRN&RUS , À. 1661. obiit. 

Casp. ScHoTTUs, Math. À. 1666. obiir, Scripfic Phyff- 
cam Curiofam. 

Tu. Rainssius, Med. & Polyhiftor celeberrimus, A. 
1667. obir. Scriplic Warias Leéfiones , Epiftolas ad 
Daumium , nondum edicas, Item Notas in Fragm.Petr. 

J. SrynzsuiUs, À. 1668, obiit. Edidit waris carmina. 

N.RopsricUs, Epilc. Seriplr im Decrerales, Ge, 
fato furtus 1669. | 

Scir1o Ganris15, ]. C. Script de Errorib, Teffament. 
C Parerga Juris, Aoruit, A. 1669. 

ANT. PsrsziUs, Ancecelf. Lovanienfis. obiit 166. 

Jeu. BrunnsMANNUS, Jurilconfulrus. Sripfir # Dig. 
Cod. À. 1672. 

Franc. CinsaDiUs, Neapolit. Scriplic de Fideicom, 
floruit, A. 1672: 

Jon. Dicxerus, J.C. Scriplit De Rebus Cameralibus, 
Differt. furis, dre. Roruit. 1675. 

Franc. Bosquarus, Narbovenls, Scriplt Nofas im 
Epiftolas innoc. 111. À. 1676. 

Jon. Dourar, Tholofanus, Anteceff. Parif. multa 
feriple. Fato funétus 1688.ætaris fuæ 99. 

Anr.ArnauLD,Doét.Sorb.mulra feripfr. obiit A.1694, 

PsrrUus Nicozs, Bacc. Theol. obiit 1695. 

Nic. 1s Tournaux , Prefbyrer. obiit 1696. 

SECUL. XVIII. À NATO CHRISTO, 

Micu. Dsroy, Cadomenfs Anteceff, Pan. Primarius 
& Comes. obiit 1710. 

Car. Wirasss. Doét. Sorb, Theologiam feripfit. obiit 
A. 1716. 

BskNwarp. MaizarD , Conftantienfis , Alter Cujacius & 
Aggregatus in Faculrate Jurium Pari, Collegii Gerva= 
fiani Capellarus. Scriplt Librum Alethophili nemine ; 
longè plura feripfr, fed in lucem morte præventus, 
emictere non potuit. Illa Lun. BouzLanois , in fu 
premo Senatu Patrono, humaniflimo & beneficentiffi- 
mo utriulque noftrum difcipulo , fidei commifit evul= 

anda , eùm vifum illi fucrit. Obiit non fine magne 
Vuuis fludioforum defiderio 10. Maii , Anno 1720, 
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NOMS DES AUTEURS LATINS, 
Par Ordre Alphabethique- 


LES LETTRES 4, 4r, Æ,F, QUE L'ON AJOUTE APRÈS 
les Noms , marquent les Siecles de la Latinité, felon que Sciopius les 
a diftingués. La Lettre À, aurum, marque le Siecle d'Or. Ar, argentum, 


le Siecle d'Argent. Æ. «5, le Siecle de Cuivre; 


marque le Siecle de Fer. 


A 


À . AULUS. 


A. Gsiz. Auius Gellius. F. 
A. Vicr. Sextus Aurelius Viétor,F, 
Acc. Accius Poë:a. À. 
ADpHsrsn.Auctor ad Herenoium.4. 
Æz. Æ us. 
Aat. Aërius Medicus, 
AFRAN. Afranius. 
Acces. Aggenus Urbieus, 
Aeric. Agricola. 
ALerarT. Alciatus, 
ere Azusx. Alexander ab Alexan- 
ro, 
Amsr. Ambrofius. F. 
A. © AuM. Marc. Ammianus 
Marcelhrus. F. 
Apic. Apicius. F. 
APuL. Apuleius. F. 
AncAD. Arcadius. 
Araisr. Ariftoteles. 
A%N. Arnobius. 
Asc. Pan. Alconius Pædianus. 4r. 
As1n: Pos. Afinius Pollio. 
ATusn. Athenæus. 
Aucr. Lim. Au@or Limicum. 
Aue. Auguitus, 
AucusT. Auguftinus. 
Aus. Aulonius. F. 
Aus. Porm. Aulonius Popma. 
E. 


Bacs. Baudran. 
Bartot. RE C. 
Bavyr. Lazarus Bay 
Bac. Becmanus. 
Bsp. Beda Venerabilis. 
Bsroazp. Beroaldus. 
Bia. Bibl'a Sacra. 
Bour. Bcéuius. F, 
Bniss. B: ffonius. 
Bron. Bivdæus. 
Bus. Budzus. 


C. cuis cr. 


Cas. julius Cælar. 4. 
CauzisrR. Calliftrarus. J.C.F. 
Cazrm Calphurnius. F. 
Cazv. Cazvinus. f. C. 
Canin. Caninius. F. 

Capri. Capicolinus.F. 
Carp. Cardanus. 

Can. S1ic. Carolus Sigonius. 
Cass:10D. Cafliodorus. 

Car. Cato. 4. 

CaruL. Catullus. 4. 

Cas. Cellus Medicus. #r, 
Canson. Cenforinus. F, 
Csrap. Cerda. 

Cuaris. Charifus. 

Cie. Cicero. À. 

CLau». Claudianus. F. 
Con. Codex Juitinianeus. 


Cop. THaop. Codex T hcodolfanus. 


Caæz. Rhop. Cœlius Rhodigiaus, 
Coz. Columella. 4r. 

C. N5p. Cornelius Nepos. 4+ 
Curac. Cujacius. }. C. 

Curr. Quintus Curtius. 4r. 
CyPa. D sp 


D ou Dic. Digefta. F. 


Dicr. Crar. Dictys Crerenfis. Ar. 
Diop. Sic. Diodorus S culus. 
Diom. Diomede: Grammacticus, 
Diosc D'ofcorides. 

Dop. Dodo:æu: Medicus. 

Don. Donuarus Giammaticus, 


E N. Eovius. À, 
Erasm- Erafmus. 
Erym. Ecymologicon. 
Eusr. Euñachius. 
Eure. Eutropius. 


F, 8. Pie. Fabius Piétor. 
Fsnasr. Feneftella, 

Fssr. Feitus. 

Fin, Firmicus, F,- 


& la Lettre F. ferrum, 


Fu. Vor. Flavius Vopifcus, 
Fzon. Lucius Florus. Æ, 
Fronr. Frontinus. Æ, 
Fuc. Fulgentius. 

Fun. Fungerus. 


| . 
G: Lu. Galenus. 


Gaz. Theodorus Gaza, 

Gsze. Gellius.F, 

GsrRaRrD. Gerardus H:rbarius 
G:5n. Gelnerus, 

Giran. Gifanius. 

G. vel Gross. Gloffarium. 
GL. Cyr. Gloffarium Cyrilli. 
GL. Isip. Gloffarium 1Rdori. 
Gz. Puis. Gloffarium Philoxeni, 
GocLan. Goclenius. 

Grart. Gratius Poëra. Ar, 
Gror. Grotius. 

Gaurx. Gruterus. 


HE. 
H ERMOS Hermogenianus, 
°C PF, 
Hsnamoz Hermolaüs Barbarus, 
Has. ve Hssvcn. Hefychius. 
Hiuax. Heurnius, 
Hiar. Hi:ronymus. F, 
Hisar. Hilarius, F, 
Hirrocr Hippocrares. 
Hirr. Aulus Hi ss. 4. 
Horn. Horarius. 4. 


Horrom. Hottomanus. J. C, 
Hye. Hygious. 4r, 


Li 501. Jabolerus. I. C. 
Insr. infticuiiones Juftiniani, 
15. Voss. Ifaacus Vollius, 
Is10. Ifidorus. 
uL. Car. Julius Capitolinus. F, 
UL. Firm. Julius Firmicus. F, 
Jun. Adriaous Juoius, 
usr. Juitinus Hiftoricus, 
pr Juftinianus. 
Juy. Juvenalis, 4, 
Juvsn. vel Juvanc. Juvercus, 
0000000 ij 
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L. 


Lise Laberius. 4, 

Lacr. Lactantius, F, 

Lasrr. Laërtius. 

Lams. Lambious. 

LamPR. Lampridius, F. 

Lav. ToRR. Levinus Torrentius,* 
Lies. Juftus Lipfus. 

Liv. Ticus Livius Hiftor, 4. 
ÆLiv. AnDe. Livius Andronicus, 4. 
Luc. Lucanus. 4r. 

Lucrs. Lucilius Poëta, 4. 
Æucr. Lucretius. 4. 


. 


M Marcus. 


Macr. Macrobius, F. 
© Maxaiz. Manilius. #r. 
Manur. Manutius. 
Marc. Eur. Marcellus Empiricus. 
Mar. Vie, Marius Viétorinus. 
MarrT. Martialis, Æ, 
Manr. Car. Martianus Capella. F, 
Manrian. Martianus Imperator, 
Martin. Martinius. 
Man. Gr. Medullz Grammatica. 
Mira. Mela Geographus. 
Meurs. Meurfus. 
Monssr. Modeftinus. J. C.F. 
Mon. Morcellus, 
Muxsr. Munfterus. 

N, 


Na: Nevius Poëta. 4. 
Nssniss. Nebriffenfis. F, 
Nanss. N:mefanus Poëta. F, 
Nana. Neratius. J. C.F, 
Nicanup. Nicander, 
Nisoz. Nifolius, 
Non. Nonius Marcellus. 
Noysi. Novel æ Juftiniani. 

| à À 


O Fr. & Orric. De OMciis, 
Orp14n. Oppianus. 
Onis Oribatus Medicus, 
Oxos. Paulus Orofus. 
Ov. vel Ovip. Ovidius, À. 

P. 


Pacur. Picuvius, 4, 
ALL. Palladius. 
Pazmsr. Palmerius, 


Pacir. Pancirolus. 
Par. Papias. 





JOSEPHI SCAL 





Papin. Papinianus, T. C. Æ, 
Parae. Paracelfus. 

Parerc. Parerculus. 4. 

Pau. Paulus J. C. Æ. 

PauL. ÆciN. Paulus Ægineta. 
Pauz. Diac. Pa 18 Diacunus, 
PauL. Jov. Pauius Jovius. 
Psrorr. Perottus. 

Pars. Perfius. Ar, 

Pstr. Ars. Pecronius Atbiter. #r. 
PH. Phædrus. 4. 

Puis. Philander, Ar. 

PHirom. Philomela, Poëma. 
PL. Plinius Hiftor. Æ. 

PL. J. Plinius Junior, Æ, 
PLaur. Plautus. À. 

Pzur. Plutarchus. 

Posrr. Angelus Politianus. 
Poe. Julius Poliux. 

Pozys. Polybius. 


Peur. Pomponius. J. C. Æ. 


Pour. Lart. Pomponius Lærus. 
Pour. Mac. Pomponius Mela. Ar. 
Porrx. Porphyrio, Grammaticus. 
Prisc. Prifcianus. 

Pros. Probus , Grammaticus. 
Prop. Propertius. 4. 

PRUD. Prudentius, F, 


Q Uapr1o. Quadrigarius. Hift. 


QuiNT. Quiotilianus. Æ. 


« 


R Haronss ANTIQUI. F. 

Rusze. Ruellius, Mcdicus. 

Rur. Rufnus. 

Rur. Lur. Rurilius Lupus. 
S. 


S Asazz. Sabellicus, 

Sazz. Salluftius. 4. 

Saimas. Salmafus, 

Sazv. Salvianus. 

Sar. Saturnius, 

Scav. Scævola. ].C. Æ. 

Scar. Scaliger. 

Seir. Gant. Scipio Gentilis. 
Scris. Lane. Scribonius Largus. 
SsN. Sencca. Ar, 

SsN. TR. Seneca Tragœdus. 4r, 
SsR. SAM. Serenus Sammonicus.F, 
SaRar. Serapio. 

Ssrv. S:rvius, Grammaticus. 
Ssx. AUR, Sextus Aurelius. 

Sic. Face. Siculus Flaceus. 


Si quem durs manet fententis judicis, olim 
Damnatum arumnis fuppliciifque caput, 


Hunc neque fabrili ! 
Nec rigidas ve 


afent ergafiula mafa, 
xent fofa metalla Le 


Lexiea contexat ; nam catera quid moror ? omner 
Pœnarum facies hic labor nnus haber. 





Srvon. Sidonius Apollinaris. 
S1L. Irac. Silius Italicus. Æ, 
SiPoNT. Sipontinus Pcrottus, 
Sisan, S lc: ra, Hiftor. 4. 
Sozin. Solinus. Æ. 

Sosip. Sofipater Grammarieus, ] 
SParT. Ælius Spartianus. F. 
Srar. Siarius Poëta, Æ. 
STsrH. Siephanus. 

Srras. Siribo G-ographus, 
Susr. Suctonius, Æ. 

Su:p, Suidas. 

SuLr. Ssv. Sulpitius Severus. F. 
Syiv. Sylvius. 

SyMu. Symmachus, F, 


Te. Tacitus. Æ, 
Tsr. T-rentius. À. 


Tir. MAUR. Terentiaous Maurus, 

Ts. ScaUR. Terenrius Scaurus. 

Tanr. Tertullianus. F. 

Tuson. Prise. Theodorus Pri(- 
cianus. 

THsopx. Theophraftus. 

Ti1s. Tibu lus, À, 

Tissn. Tiberius. 

Tirin. Titionius Poëta. 

Tir. Prop. Titius Probus. 

Tour. Tournefort. 

Tras. Pois. Trebellius Pollio. F. 

TrisoN. Tribonianus. J.-C. Æ. 

Troc. Pour. Trogus Pompeius.4, 

Tuanss. Turnebus. 

Tumpis. Turpiius, Poëta. 


Y. 
V. Valerius. 


Va. FLace. Valerius F'accus. Æ. 

V. Max. Valerius Maximus, Àr, 

VacLa. Laurentius Yalla, 

VARR. Varro. 4. 

Ve. Vicar. Vegetius. F. 

Va. Lone. Velius Longus. x 

Vscz.P. &@ V.Parsnc. Velleius 
Parerculus. 4. 

Vsn.FL. Verrus Flaccus, Gram- 
maticus, | 

Var. Voe, Vetus Vocabularium, 

Vic. Virgilius. À. 

Vite, Vicruvius. À. 

Ur. Ulpianus J.C. Æ. 

VoicarT. Volcarius. F. ; 

Vor.é Vorisc. Vopilcus , Hift. F,. 

Voss, Volius. 
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EXPLICATION DES ABBREVIATIONS 


qui fe trouvent dans le NOVITIUS. 


A. 
À. Dans les noms propres, fignifie 
Aulus. 
(s. priv.) Alpha privatif, c'eft à 
€, à a marque privations 
(abl.) Aoirtif fingulier. 
(Ac. on acc) Accufatif fingulier. 
(a&.) Verbe A&if. 
del, où Adelph. Adelphi. 
(adj) Adjeëif. 
44 Pif. Ad Pilonem, 
(adv.) Aduerbe. 
Æ. ou Æn, Encide. 
Æm. Ammien Marcellin. 
Æmer, Amorum Libri. 
Amph. Amphicryo, 
Ændr. Andria. 
An, Fabr, Auva Fabri filia. 
Apoc. Apocalyp(e. 
Æpocop. Apocope. 
de Art. De arte amandi, 
Afin, Afinaria. 
Aul. Aulularia, 


B. 
Bacch, Bacchides. 


C. 

C. Dans Jes noms propres, fignife 

Caïus. 
€. Caput , o# Canon. 
Cac. Pro Cæcinna. 
Can. Caron, 
cap. Caput. Chapitre. 
Capt. Captivi. 
Caf. Calina. 
chap. Chapitre. 
Ciff. Cificllaria. 
(comp.) Comparatif, 
(conjonét.) Conjoné&ien. 
{concr.) Contraëien, 
Cure. Curculio. 


D 


(dEp.) Verbe déponent. 

de amic. De Amicitiä. 

de Caf, De Cælaribus. 

de Clar, De Claris Orator. 
de fin, De finibus. 

de Nat. De Narurâ Dcorum. 
de Sen. De Sencétute. 

(dim,) Diminstif. 





Comme il me refte du papier de blanc , & qu'ileft trop cher pour le lailfer perdre, j'ai eru 
utilement de l'excellenc difcours, qu'a fait fur la Langue Latine , le 
ment que Sciopius , les Siecles de la Larinité : car celui-ci compte le Siec 


E. 
Ecl. Ecloga. | 
Ep. Epifto'æ , ow Epifcopale. 
Epid, Epidicus. 
Epift. Epiftolz. 
Eun. Eunuchus. 


FE. 
[. Après un Nom, fignifie Femivia. 
Fa Faftorum Libri. 
(freg.) Verbe Frequentatif. 
(fut.) Furur. 


G. ou Georg. Georgique. 
Gensf. La Gsnele. 
(ger.) Gerondif. 


h. Hodiè, Aujourd'hui, dans le 
temps où nous fommes. 

Hal, ou Halieut. Halieuticon. 

Heaut, Heautontimoroumenos. 

Hatyr. Hzcyra. 


L 
1b. ou Ibid, Ibidem. Au même en- 


droit. 
J.C. Furifconfulre. 
Id, Idem. La méme figrification. 
$.e, Id eft. C'eft à dire. 
imp.) Préterit Imparfait. 
(imper.) 4 rte j 
(imper{.) Imperfonnel. 
in Att, In Atticis. 
(iod.) Indicatif. 
{indecl.) Indeclinæble, 
inf.) Infnirif. 
(interj.) Dee 


Z. Avant uo nom propre, figoifie 
Lucius. 

I. Livre. Loi. 

Æ. L. De linguä Lativä. 

L. M. Lexicon Medicum. 


M. 
M. Avant un nom propre, figoifie 
Marcus. 
m, Après un Nom, fignifie mafculin. 
Man, Manes, o# Manibus. 
Medic. De Medicamine faciei, 
Menach. Menæchmi. 
Mere. Mercator. 
Mes. Metamorphofis. 


dival ADRIEN 
La le d'Or de la Latinicé » depuis le temps 


Mil. Miles glorio{us. 
Moff, Moftellaria. 
N 


v. Neutre , ou Nominatif. 
n°, Numero, Nombre. 
P. 

P. Avant un nom propre, fignifie 
Publius. 

{parc.) Participe, 

(pall.) Paffif. 

(per£.) Perfe&um. Le Parfait, #4 le 
Précerir. 

Perf. Perfa. 

(perl.) Perfonnel, 

Fhorm, Phormio. 

({plufp.) Plufqueparfait. 

Pæœn, Pærulus. 

{ppr.) Propriè. Proprement, 

{prép.) Prépofitien. 

Pfeud. Pfeudolus. 


Q. 
q: Quaf. Comme f. 
g. d. Qwafi diceretur. Comme fi l'on 

loir, 
KR. 

R. Racine , ow Royaume. 
R.R. deReRuftica. - 
Remed. Remedium amoris. 
Rud, Rudens. 


S. 
$, Dans les noms propres, fignifie 
. f 

.$ ntrf. 

(Eee | éimslir, 
$, @. à Sacra Quere 
Stich. Srichus. 
((up.) Swperlatif. 
(fuppl.) Supplécz. 
Syn. Synonyme. 
Sync. Syncope. 
Trin. Trioummus. 
Triff. Triftium Libri 
Truc. Truculentus. 

v 


*. Voy:z. ou Verbe. 
id. Vide. Voyez. Cherchez. 

Cette figure }( marque que le 
mor fuivanc eft l'oppolé, ou le 
contraire du mot precedent. 


EE S 


voir le remplir 
ui diftingue autre- 


À k e + , è [EN 
de Ja deuxiéme Guerre de Carthage, jufqu'à la mort d'Augafte. Le Siecle d'Argent, depuis la fin d'Augufte, jui 
qu'à la mort de l'Empereur Neron. Le Siccle d'Airain : _ rend le emps qui s'eft écoulé depuis Neron , juiqu'à 


l'Empire d'Adrien. Enfo , le Siecle de Fer, depuis l'Empire d'Adrien , juiqu'au remps du jeune Theodofe. 


Ce qui 


fuit ces emps-ci, appartient au Siecle de Bois , ou de Bone ; au lieu que notre fçavant Cardinal , divife le remps 


des fçavans Hommes de Rome, en Temps tres ancien, en Temps ancien, 


en Temps parfait, & en Temps imparfait 


! . | AC j ion de Rome 
ou corrompu. Le plus ancien temps , eft de cinq cens quatorze ans , qui fe font écoulés depuis la Fondation de Rome, 
jufqu'à Livius Andronicus. L'ancien : depuis Livius afqu'à Ciceron. Le temps parfaire , eft celui de Ciceron, jufqu'à 


Ja mort d'Augufte. L'imparfait e& celui qui à fuivi la more d' 


Prelat lui-même, 


Augufte. Mais il faut entendre parler 6e fçavans 


00000000 iij 
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DUVTD0ISS 
EPISTOLA ADRIANI CARDINALIS 


de fermone Latino. 





U M Bononiæ viri me aliquor eruditi , officii caufa conveniflert , commenraremurque inter 
os ,ut ficincer hiterarum ftudiofos, de Latini fermonis elegantia, audiremque eorum ple- 
ofque Apuleii , Sidonii, Capellæ, Fulgentii, ro tam veibis, quèm fœroribus fcaturire, ver: 
vaque de induftria promere aliorum etiam Auétorum , quæ aur obfoleta nimis , aut nova , & 
»mnino barbara viderentur , mulraque ego liberè (ut foleo) contra eorum fermonis infolen- 
cam, n0n fine fomacho, protuliffem , 1dque eo animofiüs eflem aggreflus , quod viderem 
où tam paucorum ipforum , qui mecum ita effent congrefh, quäm eæterorum ferè softri rem. 

- poris hominum unum atque eumdem eff: errorem : foieque bievi, ut reliéta vererë, veraque 
Launicase, in aan omnino linguam, & quafi barbariem commig:emus. Ea omnia longiufculo traétara fermone & 
altiore reperita principia , perpetuaque oratione , idcirco coll gere, ac liceris mandare volui : ut qui bæc legerine, 
malorum Auétorum imiatiore omiffa , perfeétos illos Latini candoris parences agnefcant, ftudeaut, æmulentur.Sed 
jam quid cum illisegerimus , exponamus, ; 

Quatuor propemo lum poft Romam condicam videntur Latinorum doétorum fuiffe rempora : ANTIQUISS1MUM, 
ANTIQUUM , PERFECTUM , IMPSRFICTUM. 

ANTIQUISS1MUM reperimus ab urbe condira perveniffe ufque 24 Livium Androricum : intervallumque illud qua- 
tuordecim & quinsentorum annorun fuifle, Marcus Tullius in Bruro commemorat. Et Horatius primum hune 
feriptorum fuille fiynifcac , cùm dicic, 

—Habet hos numeratque poëtas 

Ad noftrum tempns Livi fcriproris ab avo. . 

An quo quidem remporis incervallo fuiffe per mulros doétos fuf picari magis (ut inquit Cicero) quäm intelligere 
poffumus, cüm nullas peritus eorum extent in liceris monumerca : piater orarionem Appii Cæci, & quafdam mor- 
tuorum laudariones , ficut in Originibus feriprum rehquie Caro, 

ANTIQUUM vero tempus id dicemus , quod ab iplo Livio ufque ad ætatem Ciceronis interfuit : quod quidem vix 
éentum aonos , ut ex iplo Cicerone colligieur , exceffit. In hoc autem temporis [patio , exfi quäm plurimi do&iffimi 
viri oru:runt, eos ramen horridioribus verbis ufos , & fine euleu & verborum del-étu locutos fuifl= , Ciceronis fe 
quens ætas notavir : ue verum id ele appareat , quod dicicur , Nihil elle fimul invencum & perfcétum, Repertores 
cnim fuerant , & quaf architeéti Lacinicatis, ut præclasè dicit Horatius. 

—Cumlingus Catonis, @ Enni, 

Sermonem patrium ditaverit , € nous rerurms 

Nomina protulerir. 

Nam Livium anno ipfo ante Eunium docuilfe fabulam , & Catonem Ennii faille æqualem feribic Cicero in Bruto, qui 
Livium inepte (criphffe ceftatur , dicens eum docuiffe fabulam non fatis dignam, quæ iterum legeretur, Et de Ennio 
Ovidius de Triftibus. 
Ennius ingenio maximus , arte rudis. 
Tetificatur hoc ipfum Suetonius in libello de claris grammaticis his verbis : Grammatiea Romæ ne in ufu quidem 
olim, nedum in hguore fuit , nullo liberalibus diiciphinis vacarte. Initium quoque ejus mediocre extitit : fi quidem 
antiquifBmi doétorum , quidam & poëræ , & femigræci erant. Livinm & Ennium dico , quos utraque lingua domi , 
forifque docuiff- adnotatum eft, Caronis veid oraiiones , ut illis ten poribus , valde Cicero in Bruto laudat , addit 
tamen , fipnificare illas formam quandam ingen i , {ed ,admodum impolitam , & plarè rudem. Et paulo poft : 4n- 
tiquier , inquit, eff Catonis ferme, & quadam horridiora verba: ita enrm tunc loquebantur. Et cumdem jam defitum 
Jegi ceftatur , cum ait: Catonem verd quis nefirém oratorum , qui quidem nunc [unt,lcgit? ar quis novit omnino Et 
fubdit , nos ignorare fe nordum fatis elle politum hune, & quærendum effe aliquid perfcétius. Quo rempdre etiam 
sp re Cethegus, quem Cicero primum fuiffe eloquentem a firmat, Enniiteftimonio, qui in Aonalibus fuis fic 
co fcriplr. 

ÆAdditur orator Cornelius , fuaviloquente 

Qre Cethegus : 

Pau! ve: d poît , fuerunt Nævius, Plaurus, Cæeilius , Pacuvius, Accius , C. Lælius , P. Scipio , Gracchi fratres, 
Scævola, L.Craflus, M. Antonius , Philippus, C. Cotta, & inrumerialii, quos ætas Ciceronis modà prifcos, modè 
veteres , mocÔ patres , interdum antiquos , aliquando fuperiores appellat. Quos quidem veteres , nimis antiquè, & 
pleraque du: è loquutos noravie Horatius , cm dicit : 

Si veteres it4 miratur , laudatque poëtas, 

Ut nibil anteferat , nihil illis comparer , errat, 

Si quadam nimis antiquè , fi pleraque dure 

Dicere credat vos , ignave multa fatetur, 

Effapit, G mecum facit , G Joue judicat aque. . Le 
Cicero quoque vecerum illum fermonem fe quoque improbare oftendit , eùm in Bruco dicit : 1Îlius autem atatis qui 
Jermo fuerit, «x Navianss [eriptis colligi parefé, & (ubdir: Cacilinm & Pacuvium malè lecutes videmus. Hinc Quinti- 
Janus. Accio, inquit,& Pacuvio niror,& iumma is excolendis operibus manus,magis videri poteft temporibus quim 
ipfs defuifle. Idem eriam dixit Lucrerium non facere phrafm, id eft, corpus eloquentiæ, Martialis etiam de his ait, 

Accins G quidquid Pacuvinfque vomunt. 
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Er Cicero n Bruro : Carbonis @ Gracchi habemus orationes, nondum fatis [plendidas werbis, led acutas : &e lubdit:C. 
Gracchum de [uperioribus folism lego, manus tamen extrema non acceffit oberibus ejus , prac'arè inchoata multa, fer- 
fe4a non planè. Er icerüm:L. Costa cim werbis , tum ctism fono quafs [ubruffico perfequebatur atque imitabatur an« 
fiquitarem. Bt in eodem : Curionis loci [anè inanes,versm ets4m nondum tritis nofrorum hominum auribus,nec eruditæ 
civisate tolerabiles, Et Quiatil, pueros moner,ne veterum admiratozses fiat, dum fic præcipit:Ne quis pueros antiqui- 
fatis nimius admirator in Gracchorum Catonifque,@ aliorum fimilium leéfione durefcere velit:fient enim herridi @ je 
J4ni, Tum autem quod quaf per gradus eloquentia ad perfeétionem afcenderit,ceftarur Ciceco in eod:m Bruto,cüm 
dicir : Qua fuerit afcenfro, quan in ommibus rebus difficilis optimi perfeétio atque abfolurio ,ex eo quod dicam, exi- 
frimar: potef}. Et pauld polt connumeratis aliquot oratoribus , qui feni jam Ennio fuccelferant, fubjungit : Jam evim 
erat quædam unétior & (plendidior confuetudo loquendi. Et {ubdit : Sergius deinde Galba princeps ex Latinis, contw« 
litorationi Propria ornamenta, Videre licer alios deinde gradus , cüm idem Cicero fubdic : L. Fursms Pilus perbene lo= 
qui Latiné putabatur, literatiufque quâm cateri. L. Scavola pauld etiam copiofior, Et addit : Etiam Philippus in primis, 
ut temporibus illis, Gracis literis inflitutus, Et in eodem Bruto , ad Gracchorum atatem laus eloquentia perfeéis non 
dum fuit. Eloquentix autem veluti gradus, ut dixi, faétos effe docer idem Cicero in Tufcul. dicens : 44 conrrà,oratos 
rem celeriter comblexifumus,nec eum prides eruditum , aptum tamen ad dicendum, poft autemeruditum. Nam Galbam, 
Afficanum , Lalinm doûtos fuife memoria traditum eff. Studiofum autem eum, qui iis anteibat Catonem ; poft vere 
Lepidum, Catonsm, Gracchos, deinde ita magnos «pr ad atatem, ut non multiom, aut nihil omnino Gracis cederes 
tur. Et alibi: P. Scipio Latinè loquendo omnes [uperabat. Ex iverüm : Quinti Catuli non antiquo illo more, [ed peni hoc 
noffre. Et Cicero in codem Bruto notat ætatem æcati fux proximam nondum perfeétè loeutam , dicens , inferioris am 
tem atatis erat proximus L. Sifenna doëtus vir , fludiis optimis deditus , benè Latinè loquens. Hujus omnis facultas ex 
hifloria 1p/5us perfpicipoteft. Qui com facile omnes vincat [\ uperiores , indicattamen quantum abfit à [ummo, nam ujus 
cftaliquando vereribus verbis, & ab ufu perfeëto, & auribus eruditis remotis. Reëtè erim Joqui pucabar, elfe inufi« 
raté loqui, De iis gradibus Qaintiliaqus ica meminit: Fwerunt quadem genera dicendi,conditione temporum horridiors, 
lioquin magram vim ingeni pra [e ferentia. Hinc fur Lælii, Africani , Catones, Gracchi, mediam illam formam 
teneot L. Crallus, Q. Hortenfius , cm deinde elorefcit non multüm inter (e diftantium hujufmodi oratorum in= 
gens proventus. Sed Cornelius Tacicus de claris oratoribus, hanc diftinétam vererum imperfeétionem nocar,iis ver« 

is : Quod ad Ser. Galbam , & C. Lælium acrinet, & fi quos alios antiquorum agicare non defiftis , non exipit de. 
fenfionem, cum fatear quædam eloquertix coram,ut nafcenti adhue,nce fatis adultæ defuifle, Sed harc nimiam ve 
tuftarem Cicero omrino explodendam in Bruco moner. Sed nimis, icquit , vetftas nec babet sam, quam quærimus , 
fummitatem , nec eff f'anè tolerabilis. 

Hactenus de tempore antiquo; deirceps pa Psrx scTo dicemus. Cæfar ut idem Cicero refert,rationem adhibers, 
confuerudinem prilci fermonis vitiofam & corrupram, pur & incorruptà confuetudine emendabat , {plendidam 
\ .quandam , miniméque veteratoriam rationem dicendi cenens, feripfcque ad Ciceronem de ratione Latiné Joquendi , 
2€ primo in libro dixit : Verborum deleétum originem ele eloquentix , ejufque copix principem , inventoremque 
Ciceronem eff:. Quod affirmare viderur & ipfe Cicero , dum in Bruco fic loquitur : Cerrè Ge nos boni aliquid attu- 
limus juventuti, magnificentins quäm fuerit illud gepss dicendi, 6 ornatius : Gr nocuimus fortalfe, qud veteres ora- 
éiones poff noftras , non à me quidem, mais enim illas antepone , [ed à flerifque legifunt defira. Er (ubdit: Cm autem 
ex Sicilia me reccpiffem, jam videbatur in me quicquid effit, elfe perfiäum, @ habere maturitatem quandam fuam, 
Fuifle autem eamdem perfcétionem in plerifque Ciceronis æqualibus, teftatur idem in eodem libro , ubi connume« 
ratis compluribus {ui temporis eratoribus, Nec sila, inquic , afarc uberior eratorum fœtus fuit. Et in codem : Tri 
ginta annis mihi Craflus atate prafiabat. Quod idcircd pour, ut dicendi prima maturitæ , in qua atate extiri[et , 
pofet netari, Gintelligeretur jam ad [ummum penè effe perduéfam , ur ed nihil fermè quifquam addere poffit. Et idem 
in Tufculanis , non (olüm perfectiocem xtatis (uæ celtacur, fed , incecicuram brevieloquentiam pr licit. Orarorwm, 
inquit, laws ita duëta ab humilivenst ad jummium , ut jam quod natura fert in omnibus rebus, ferè fenefcat, brewi. 
que tempore ad nihilum ventura videatur, De cujus ætatis perfeétione , Cicero in quadam epiftola ad Artricum de 
Tulliola filia loquens, Erge , inquit , #55 temporibus tam eruditis, quantim fisrs poterif, illam confecrabo omni geners 
monsmentor:u. Et Horat. 

Venimus ad [ummum fortuns, pingimus atque 

Pfailimus, CG luamur Achiuis doëtius unétis, 
Æt Solinus de Augufto loquens , Oued tempus, inquit, fermè folum repertum eff, que plurimim dr arma ceffarunt, 
ingenia floruerunt. Et Plinius de Nacur. hift. de M. Varrone loquens : In illæ, inquit , irgentorum qua tunc fuit mul 
vitudine. Ex Horatius veteremætacem carpens , & [uam perfetam afirmacs , de Lucilio fic fcribie. 

Si foret hoc noftrum fato delapfus in avum. 

Detereret fibi multa : recideret omme quod ultrà 

Perfe&lum traheretur , Gin verfu factendo 

Sapè caput fcnbaret, urvos dr roderet ungues. 
Er Quintilianus poftquam ut potuic ; defendir Luciliam à nota Horatii,qui eum luere luculeneum dixerat;perfeio 
iem eù Horatium facetur , cüm dicit: Mulfo ef terfior ac purus magis Horatius. Hanc perfectionem idem Quintilia« 
nus dat Tibullo, dicens : Terfus atque elegans viderur «fe Tibullus, funt qui Propertium malint. Ex inde de Virgilio 
loquens, Ur illi nature cœlefhi atque immortali cefferimus , ita cura € diligentia, Et (ubdic : Careri longè fequentur. 
Er de Cicerone: Nec verd quod in quoque optimum fuit, fludio confecutus «ff tantüm, fed vel plurimas, aut porius 
omnes, ex Je ipfo virtutes extulit immortalis 1lla ingenii @ beatiffima ubertas. Ec [ubdit ; Ur non hominis nomen , [ed 
cloquentie videatur. Et de Clare , qudd perfeétè loquererur , Cicero in Bruto : Cafar Latine loquebatur cleganti fie 
mè, nec id folim domefticæ confuetudine , ramen met perfeéta 1la benè loquendi Laus, multis literis, CG 115 qui 
dem reconditis G exquifitis, ['ummo ftudio & diligentia eff confecutus, Erat praverea Hortenfius (ur inquit Cicero) 
veiborum fplendore elegans. Erant in L. Torquato plurimæ literæ, non hæ vulgares, {ed inceriores & recondirx , & 
fumma verborum gravicas , & elegantia. L. Domitius nuilä quidem arte , fed Latine dicebac. Erat Pifoni verborum 
delcétus elegans. In M. Claudio autem verbum nullum, aut durum , auc infoleps , aut humile , aut inlongius dus 
€tum , Marcellus leétis verbis utebarur. Quid plures ætacis hujus coner præterea conquirere ? quorum nomira ue 
doétiffimorum virorun multis in locis connumerara comperire poresimus : fcripra aucem,cün fine veruftate delcra, 
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nufquam reperiemus. Quin potids ejus empotis ea proferamus,quorum monumenta quotidie in manibus verfantur, 

Lege multorum epiftolas, quæ inter Ciceronis epiftolas legunrur, ut Servii Sulpitii, M. Marcelli,Q. Mtelli Celeris, 

Q. item Metelli N-poris, P. Vatinii, L. Luceïi, M. Bithyrä, Curionis, M. Cæ ii, Delabellæ , Gu. P anci , Galbx , C, 

A finii Pollionis, M. Lepidi, Au. Cæcinnæ, Decimi Bruti, M. item Bruti. C. Caffi, C. Mari, P. Lectuli, Trcbonii ; 

M. Caronis, C. Cælanis G. Pompei , Q, Ciceronis filii, Cor. Baibi , Oppii , Hircii , Qos , & penè ir finivos alios 

eruditiffimos viros Aorentifima hæ: Ciceronis ætas eÆudit ; dicas in hac fola ineff- fuccumillum , & qua fan- 

gainem incorruptæ Latinitatis: ac non fucatum , fd naturalem quemdam eloquentiæ nicere candorem , pari pro= 

pemodum ingeni felicirate , & verborumelegantia : ut fi viculos dempleris, illas con facile à Ciceronis epiftolis inter« 
nofcas. Quod p'æclarè Cornelius Tacieus de claris Oraroribus comprobat , eùn dicit: Sicut apud Los Cicer0 qui« 
dem cæteroseorumdem temporum dileitos antecefir, fic Calvus &c Afinius, & Cæfar & Brucus, jure prioribus & fe 
quentibus anteponunrur, Nec refert quo inter fe (pecie diferanc , quem grnere confentiant. At aftriétior Calvus,. 
numerofor A finius, fplendidior Cæfar, amarior Cæ'ius, gravior Brutus, vehementior & plenior & valentior Cicero. 

Omnes tamen eamdem fanctiratem eloquentiæ ferune , ue fi omnium parier libros in manum fumpleris, fatearis, 

quamvis in diverfis ingeniis , el: quamdam judicii ac voluminis fimilitudinem & cognationem. 

Sed jam de ImPSRF5eT0, T CORRUPTO pot üs,ac viriofo rempore,ut propofuimus,aliquid afferamus. Secura poft 
æ'atem Ciceronisalia doétorum ætas, fatis vel eorum proprio teftimonioirdicavit, non foiüm quantum à cacumine 
& faftigio p'æcedentis ætatis abfuerit : veram etiam mutato dicendi genere , & eloquentia omai propè in barbariem 
ver{a, ad imum celeriis quidem, quàm afcenderar, prop:rarit. Qrod ur luce clarius videarur , pauca qua ex multis- 
breviratis caufa col'egi , labenti ftylo veluti quodam induéto fræno fubne&tam. Seneca in prologo prinæ declama= 
tionis : Ur poffitis, inquit , æftimare quanenm quotidie ingenia deerefeant , & nefcio qua iniquitate,& ad malum pro- 
nitate naturx eloquentia {e retrd tulerit. Quicquid habet Romana facurdia , quo infolenti Græciæ aut opponar, aut 
præferar, cirea Ciceronem cfforuir. Omnia ingenia quæ lucem noftris ftuéiis atrulerunt, tune natà func. In deterius- 
quotidie data res eft , ue ad fummum perduéta, rurfus ad infimum velociüs quidem quèm afcenderat , relabatur, 
Quod ctiam a irmat Sracius inepiftola Sylvarum (uarum, dicens : Manlius certè Vopifeus vir cruditiffimus » qui 
vindicat à firu lirceras jam perè fugientes. Et Quintil. Dicendi, inquit, muravimms gene, d ultrà nobss, quam opor= 
tebat , indu'fimus, Er alibi: Quid multa ? torss propè mutarss eff ferme. Et Diomedes Grammaticus banc licerarum 
bonarum quaf ruinam reftatur , cùm dicit : Injecst poftera at mannm de veluti difcplinam priflsni Jeculi, ita fer« 
monem fafidire cœpit, @ nous veluti parturire werba, Et alibi,qual ante oculos ponit,non folùm imperfeétionem 
fui fcculi, led etiam noftri , dum ait : Quid quod nibil jam proprium placet, dum parum creditur difertum, quod alius 
dixerit? A corruptifimo quoque Poëtarum figuras feu erarflationes mutuamur,rum demüm ingeniof,fi ad incelli- 
gendos nos opus fit demum sngenie. Ec Aulus Gellius : Animaduertere «ff pleraque verborum Latinorum ex ea figni- 
ficarione »1n qua nata funt, deceffiffe, vel in aliam longe , vel ix proximam : eamque deceffionem faëam effe confue- 
tudine G infaitia temerè dicentium , qua tujufmodi fint , non didicerunt, Cornelius verd Tacitus in eo libello, quem 
de claris Oratoribus feripfr, bæc omnia latiüs et, rude cümin dialogo Matercum quærentem inducit: Exprime, 
inquit, Materne,cau{as , cur ransum ab eloquentia eorum recefferimas, Gim prafertim centam viginfi 4nn6s ab inte… 
ritu Ciceronis,in bune diem effici, ratio temporum collegerit. Ex (ubdix : Quis enim ignerat eloquentiam , 46 cateras ra 
tes defeivife ab :fFa wetere gloria ? non inopia hominum , ed defidia juventutis, negligentia parentum ,  infcitiæ 
Pracipientinm , © eblivione moris antiqui, Qua mala primim im mrbenata, m2x per Italiam fus, jam in Provincias 
manant, Quod aded negligitur ab horum temporum difertis , ut in aétioribus eorum , in quoque verbo quoridiani 
fermonis fœda ac pudenda vitia deprebendantur. Et (ubdit. ‘Ur in pauciffimes fenfus, &e anguftas fententias derru- 
dant cloquentiam, velur expulfam regno fuo : ut quæ olim omrium artium , ut dieunt , pulcherrimo comitatu pes 
étora implebar , nune cireuncila & amputata , fine apparatu, fine honore, penè dixerim fine ingenuitate, quaf una. 
ex fordid'fimis artibus difcatur. Ergo hanc primam & præcipuam caufam arbitramur , Cur rantum ab eloquentia 
rececrimus. -Imperfeétionem etiam fui temporis teftatur Plinius in epiftoia naturalis biftoriæ , cüm libros fuos 
re(p-rios eff a fäimat plurimarum rerum aut rufticis vocabulis, aut externis im barbaris, non fine honoris præfas 
tione ponendis.Et ur per gradus afcenderar ad fummum cloquentia, fic cam per gradus ad imum defcendiffe videamus, 
Macrobius etiam tempora [ua hac imperfcétione infeta fignificat,cüm dicic : Petium, impecratumque volumus , ut. 
æqui bonique confularr , fi in noftro fermore nativa Roinani oris elexantia defideretur. Apuleius aucem , quem no« 
firi cemporis magis curiuf, quäm eruditi fequi & æmulari ftudenc , in principio operis fui, Latina: literas ignorare 
e fatctur. 18 wrbe, inquit, Larie, advera ftudiorum Quiricium , iedigenam {ermonem œærumnali labore, nullo magix- 
: ‘0 piæeunte, aggreilus excolui. Ea ecce precamur veniam , fi quid exotici ac for-rfis fermonis rudis locucor cffu- 
md ang bæc quidem ipfa vocis imitatio delultoriæ fcientiæ ftyle, quem acccflimus ; refpondet. Quis rogo te 
arf - Le Apulcium » qui ur mali ædificii dominus fe archite&tum non adhbuiffe , ita lireras fine præceprore 

_. Bloratur: quim aliquos effe , qui maline fœrores & quifquilias ejus colligere , quam verborum foribus 
peifeét hu æ Ciceronis ætauis, quam fignavimus, inkærere ? Sed quid ali Apuleio fimiles infequentium æcatum 
Auctures de {e iplis & temporum fuorum infeiria balbutiane , videamus, Sidonius de fuis nugis : T'alis eff orde, in- 
qui, ut fice plurimis, noviique verbis, quæ præfara ‘pace plurimorum cloquentium fpecialiter tibi & complatoni- 
es tuis nota [une , nuÿæ ipfæ non valuerint expediri. Et al: in loco de liberalibus artibus agens, ica loquitur : Féreu- 
fes artium iflirum fceulis potius prifcis, feculorum reétor it genuit,quæ per ætatem mundi jam fenefcentis , la{fatis 
vcluti feminibus, emedullatæ, parum aliguid hoc tempore, arque id in paucis mirandum, ac memorabile oftentant. 
Et alibi : Increbwit , inquit , mutitudo defidioforum , ut rifi vel pavciffimi meram Latialis linguæ proprietatem , de - 
trivialium barbari:moium rubigine vindicaveritis, eam brevi abolivam deffleamw. Ex Fulgentius : Noffrs, inquit, 
LT oris ærumnofa miferia non dicendi petit fludium , fed vivendi et ergaitulum. Nec fan æ afliftendum poëticæ , 

Fam conulendam demeflica. Martianus verd Capella, Martianum filium vugäs fuas son ferencem introduit : 
molle Fe fac fa operis füi fic orditur. Dam crebrius iflos Hymerei verfcuios, nefeio quid inopinum intaétumque 
rt s , rciperlam capillis albicantibus verticem, ircremenci{que luftralibus decuriatum , nugulas incpias non pro« 

ne Maruaous » Inteivenit. Quid de aliis aharam æeacum hominibus dicam ? quorum nonnulli etiam noitri tem 
Pons feriptores , cüm quid {cribere {une aggreffi , non foièm bonorum verborum deleétum neglexerunt : {ed illud 
niaximé ftuduerunt , ü vel veteratorum rubigin-m , vel novorum Auétorum afperiratem fuis {cripris admifcuifle, 


& fnilitudinem pelle: cujuique & corrupriihimi ultro zpp:tuffe videantur. Quo faétum eft, ur non folüm proprie= 
À tarem 
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tatem Romani fermonis , verüm omnem pœrè illam fuavicatem , & quaf falubricacem Latiræ diétionis amiferinc : 
obliti hunc efle legendi fruétum , æmalari meliora, & quæ in aliis maximè probes, quæve inter opiimi cujufque & 
clegautiffimi dicta mireris , in aliquem ufum non fine venu!late aique luce ac munditia verborum concinnä deriya. 
tione convertere , fieuti Cicero & ejus æratis eruditiffimi Auétores fecerunt : quamvis ad illud faftigium, illam fm. 
mitatem , & propé divinicatem afpirare nemo poflit. J:la enim fublimicas, quanquam imitabilis illa quidem viderur 
cupienti, rihil tamen eft experienti mieus , audendum ramen , & ita anvitendum, ut quod af:qui son poll:mus, 
imitati faltem voiuiflevidsamur. Sed quoniam nihil nos piæcipiendi caufa dicere , neque magiftri, {-d æftimatores 
videri volumus : nc {ermonem nunc tam informamus bozum , quàm dererremus malum : quantum Cicero , & ei 
œrate Lacinitatis principes nova verba vicaverint,unde omnis Latinæ linguæ pernicies comparata ef »breviter ofter da. 
mus. Cicero irOratore,oratorem inftruens jta præcipit: Ergo 1lle tenmis orater,modà fit elegans,nec in faciendis verbis 
eric audax , & in cransferendis verecundus & pareus, & in prifcis reliquifque ornamentis & verborum & fententia- 
rum rem fior, Quintil. verd, Ufitarss, inquit , v:rbis uciès utimur : nova non fine quodam periculo firgimus. Nam 

recepta {unt, modicam laudem aff:runt : repudiata, eriam in jocos exeunt, Audendum tamen, namque, ut ait Ci- 
cero , etiam quæ prind dura vifa unt , ufu mollsmntur. Sed nobis non eft concefla fétio nomioum. Si quis autem 
dixeric , ided novanda effe nobis verba , quod corum p:nuria laboremus , audiat Cic-ronem , qui de Natura Deorum 
ita loquitur : Quèd illa que à Gracis accepiffent , Latir.& dici À ap difiderent : 1n quo genere cantum profeciffe vi- 
demur , ur à Giæ:is ne verborum quidem copia vinceremur, Ék in Tuiculanis : O werborum inops interdum , quibus 
abundare te femper putas , Gracia ! Et de Finibus bocorum & malorum : Sed ita fentio , & [æpè differui , Latinam 
inguam non modà non inopem , ut vulgà putatur , fed locupletiorem efleqwäm Gracam, Sed dicet aliquis , pariene 
da effe neceflar d rova verba, cüm quid ex Græco vertcodum fic, & minus occurrat verbum Latioum ufitatum, 
Sunt ensm (ut iquit Cicero de Finibus bonorum & malorum) imponenda nova novis rebus nomina, Sed ad hoc 
quafi refpondere videtur Aulus G-Ilius , eùm dicit : Cùm quid ex Græco , quod non placerer, transferre voluiffems, 
hoc ego fuperfedi vertere : quia novis & inconditis vocibus uiendum cfler,quas patiautes per infoleutiam vix pofenr, 
Scd ipfe idemCicero, qui dixit verba nova parienda eff: imponendaque nova novis rebus nomina,ufuque mollienda, 
quæ dura piæ novivate vid:rentur: quäm abitinens illorum tuerir,quamve novitatem verborum vitaverit,infrà pone- 
mus. Cum 9 Bruto , Declame , verbum fui cemporis novum dicere veller : Cemmentabar , inquit , declamitan: : fic 
evim nune loquuntur. & idem in libello de murdo : ‘Ur sn firgulis, inquit, effeut bina media , vix enim audeo dicere 
medietates : {ed quaf ita dixerim, ita éntelligatur, E: in Philippicis, M. Antosium notans , quûd verbum novum 
protulifler , ita dicic: Ts porrd ne pros quidem , fed pi:jfimos quaris : & quod verbum omaino aullum in lingua Latina 
ef , id propier tuam diviram pieratem novum indweis. Varro aucem de lingua Latira docer, antiquos etiam vi- 
tafle veiba nimium nova : Extremwm , inquit , noviffimum quoque dici cœæpium vugô : quod mea m=moria ue 
Ælius Gallus , fic fenes aliquando nimium novum quod effer , vitabant. Et Aulus Geilius : Qued à M. Varrone Pro. 
loquium,à M. Cicerone Pronunciarum diétum eft. Quo Cicero ramen vocabulorantifp:r uri fe atteftatus eft,quoad 
melius, inquit , invenero. Quictilianus autem : Verilequinm , inquir , iple Cicero qui finxit, reformidac. Er Cic-ro 
de Finibus bonorum & malorum , quafi cum dolore dixit, ut itadicam , Indolentia. Varro verd de analogia verbo- 
rum, repertores verborum novorum damrat , oftendens ipfas aures novitates has quodammoüo refpuere , cüm di- 
cit : Tantüm inter duos fenfus incerefl: voiunt , ut oculis femper aliquas figuras luppelicétilis novas conquirant : 
Cont:à , aures exp:rtas efle velint. Quoiuiquifque jam fervos haber prifcis nominibus ? F ve mulier fuum ioftru= 
mentum veftis acque auri, veteribus vocabulis appeilat à ied induétis non ram illisirafc-rdum , quàm hujuice pra- 
vitatis patronis. Et idem Ædicimum dici oporiere cenfet, magis , quan Æäituum : quoi alcerum fr receti novis 
tate fiétum , alterum autiqua origine incorruptum. Sed pro eo à pleriique Ædnuus dicitur nova & commeniitiæ 
ufurpatione, Q:æ omnia cüm ica fint ; Aulus Gellius quafi de iis fententiam ferers , libro deciimo ita fcriprum reli- 
quit : Verbis ss aut nimis obioictis exculcatifque , aut infolentibus novatifque durè & illrpidè, par efle delitum 
videtur. Sed moleftius equidem culpatiufque eife arbitror, verba nova, incggnia , inaudita dicere,quäm invu'yata 
& fordeutia. Nova autem videri dico, etiam ea quæ fuar inufitata & defica , tameul fint verulta. C exiam Cælar 
de acalogia, monuit , infréquens atque infolers veibum , canquam (copulum fugiendum elle. Suecoius quoque de 
Augufto {cribens : Genus eloquentis, inquit , fecutus eft elegans , & temperatum , vitatis lententiatum ineptis , at= 
que inconcinnicate , & reconditorum verboium (ut ipfe dicit) fœcoribus : præcipuamque euram dixit fenfum avimi 
Quäm apertiffimè exp:imere, Cacozelos autem & anciquarios , ur divero genere vitiofos , pari faftidio fprevit. Sed 
nec Tib:rio parcit , exoleras inte:dum & recondicas voces aucupanci. Marcuin quidem Antonium ut infanum inçre= 
pat, quafi ea icribentem , quæ nurentur potius homines, quäm incelliganc. Sed opus eft , inquit , dare Operam, ne 
molefté feribas aut loquaris. Quin Auguitum Aulus Gellius abeloquentia & Larinirate laudat , dum dicit : Drvws 
etiam Augaflus memotiarum veterumexlequentiflimus , linguæ Latir x von vefcius , munditiarüm paris fui in (er= 
monibus feéfaror, Et Cic-ro de Oratore, piæclare monet vitanda elfe verba prifca, & à confuctudine fui temporis 
quo perf-étio fermonis vigebat, remora, cümdicit: Qsnqwaæm funt 1lls vereres, qui orruatè nondum porerant, ea 
quæ dicebant , omnes propè præciaré locuri. Quorum iermone afluefaëti , qui erunt , re cupicntes quidem , pote» 
runt loqui nifi Latir. , Neque camen erit utendum verbis üs, quibus jam cuntue:udo noftra non utitur, nifi quando 
ornandi caufa parcè. Sed uficatis poterit ui leétiffimis, & uiacur üs, qui ia veteribuserit {cripcis ftudiosè & mul= 
tum volutatus. Er fic Latinè loquamur, ut verba efferamus ea, quæ nemo jure reprehendat. Hxc Cicero. Sed quan= 
quam in omi re dificilimum et , formam optimiexponere , quod aliud ains videtur oprimum (varia enim funt ju 
dicia , nec facilis explicatio , quæ forma excellat) dubirari ramien à reétè confiderantibus nequaquam poterit , quin 
illa mulrorum noftri cemporis infulfitas &infolentia , ac quæ Lam (ut iva dicam) orationis infania , ficcitas , inopia, 
à malorum Auéto:um leétionc & nniratione nafcacur. Quare cüm fit cioquentiæ, ficue reliquarum rerum, fu:da= 
mencum fap.entia : unde in Poëtica teftatur Horatius , 
Sersbinds reëte, fapere ef}. principiugp Cr fons. 

Et in bonis omnia quæ {umina furt , jure laudentur : serborum bonorum del-&tus ef in primis fapienter haben- 
dus , 1dque facile affequemur , f delegerimus noftracia, mon peregrina, propria , non inep:è crarflata : ufirata , non 
nova: pura, nor horiida : luminofa , non tenebricofa. Quod contingere cer  sulli poterie, nifi ei, qui Auétores di. 
viiæ ihus Ciceronis æavis perlegerit. Sublimitas enim & magnificentia , & nitor, & auétoriras , ex optimis iliis 
cjus feçuli Auétoribus cantummodo provemit: ii fol locutionem emeudatam & Larioam , & originem, & quañ fcJum 
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1402 : EPISTOLA ADRIANIT CARDINALIS, 
ac fundamentum quoddam eloquentiæ pefuerunt, Jäfequentium autem Auétorum ieétio, doétrinam quidem divers 
farum rerum cor.ferre poterie , elegantiam autem & nitorem verborum non porerit : quis potius mixtura verborum 
quibus illi ufi poftea fuerunt, omnem propè Aorem incorrupri illius fermonis , quem quis ex optimorum leétione 
collegerit , breri quafi de manibus excutiet , barbarumque omnino redder. Cum autem quicquid liceris mandatur , 
id commendari omni erudicorum judicio deceat : fitque decus hominis ingenium , ingeni ve:d eloquentia : nec tam 
sæclarum , fcire Latinë , quèmrurpe , nefcire : enici & rote (ut aiunt) peétore incumbere debemus,ut non vulgares 
iteras , led interiores & perfcétas , verborum gravitatem & elegantiam , nitorem & candorem , atque veram deni= 
que Romani fermonis eloquentiam , de perfeétornm illorum quos eonnumeravi , Auétorum fontibus hauriamus ; 
abjcéta , obfoleta , prifca nimium & verufla priorum , novaque omnia fequentium Auétorum fugiamus. Sed in hoc 
verborum deleétu,aurium quoque quoddam judicium adhiberdum eft, quod non arte aliqua perpenditur , fed quo= 
dam quaf nacurali fenfu , prudentiaque percipitur, Cum verd ex werbis omis cocficiatur oratio , atque idcirco il= 
Juftria verba ex optimo quoque id æratis Auétore legenda fiut , ut Latina & elegans furgat oracio ; id quoque maxis 
mè obfervandum eft ,ne qua nimis elaborata concinnitas , lumen eloquentix potius extinguat , quèm accendar, 
Removendus erit igicur (ut ait Cicero) omois i: fignis ornatus , nec calamiftri quidem adbibebuncer , fucati etiam 
medicamenta candoris & ruboris omnia repellencur : elegantia tantum & munditia quæratur : fermo purus & Lati- 
nus remaneat , dilucidus , luculentus , policus , planus : qüid deceat , cireumfpicietur. Omuis enim gars orationis 
effe debet laudabilis, fic, ut verbum nullum nifi grave auc elegansexcidar. Cümque in omnibus rebus videndum fic, 
quatenus , ne noftra modum excedat oratio , una brevique Ciceronis claufu à concludemus : Sir, inquit , mod is , 
qui dicer aut feribet , infticucus liberaliter , educatione doétrinaque puerili , & Aagret ftudio , & à natura adjuvetur: 
& univerforum generum infinicis difcepratienibus cxercitatus, oruauflimos feriprores , oratore{que ad imirandum 
cognoverit : næille baud fanè quemadmodum verba ftruar & illuminer , à magiftris iftis requiret ; ita facile in re. 
rum abundantia ad orationis ornamenta , duce nacura ipfa , fi mod eft exercirata, Labetur, Hxc ille, Exerciratiene 
autem hæc omnia facilè confequemur. Srylusenim oprimus , fcribendi artifex , ftruéturam non inopem , non mi= 
nutam , non interpurétam , (ed locupletem, numerofam , apcamque conficier. Omiflis igicur & repudiatis noviriis 
iftis & lemidoétis,qui igrobilia nimis & lordentia,novata, fiétaque verba de imp2rfeétis Auétoribus eruere,& in ulum 
Laucæ linguæ inrroducere , ac veluti civitate donare , & qua in Latinam colvniam deducere geftiunc lixerarum 
oftentarione , inepti verius quèm gloriofi , elaboremus velutiapes le&tiffimis Aoribus infidere. Profequi enim quèd 
quilque unquam vel concemptiffimorum hominum dixerit , aut ni æ miieriæ eft , aut certè iuanis jaétantiæ , & de 
tinec acque obruit ingenia , meliüs alïis vacatura. Eruditiouem veruaculam ac plebeiam, & verborum monftra vire. 
mus corum hominum , qui inquinatè & parum compofitè , minuique eleganter {eripferunt : quorum ira eft confufa 
oratio , ia perturbata , cantaque inlolentia ac perverfirate verborum interlita , ut oratio, quæ lumen r:bus adhi- 
bere debet , obleuricatem porius , & tenebrasaffcrat. Dum enim exquilficis , novifque verbis uti volunt , infantiffimi 
reperiuatur : qui veluti Silenræ fimioli, eùm emendatores uftati (ermonis elle velint , deterreri non poflunt , qud 
mious ioufirauis verbis utastur , nihilaliud re&té & Lai: à loqui purantes, vif novè & inufrarè loqui t verbilque 1m« 
pere gaudentes,redundartibus,obfeuris,ambiguis, novis, Græeanicis : quo mayis corum expurgandus ef fermo, 
giendaque barbaria,edifcendaque de Ciceroue & Ciceronis æqualbus vera Latinitas : quæ nil aliud eft,nifi incor- 
rupta loquendi obfervatio fecundum Romaram linguam, Cujus { ut dixi) licer veteres illi, quos connumeravi, quaf 
genitores exftiterint , eam tamen feculumillud Ciceronis emendavit , excoluit , expolivir. Sed fais fit hoc admos 
endi,uen docendi caufa dixifle,proprer agreftes quofdam & indomitos certatores. Qui eüm imicari nefciarr Auto- 
res bones , malos caufa novitatis extollunr. Nec id virio mihi dari deber, 4» (ur ait Varro) reprehendendus fir, qui 
orationem minus valencem , propter malam confuerudisem , craducit in meliorem? An bon cüm quis perp-ram con 
fueverir quid facere in civicate, non mod non patiemur , (ed etiam pœna afficiemus ? Idem : Si quis perperam con- 
fueverit dieere verbum , non corrigemus , cüm id fat fine pæna ? Adde qudi perfugio literarum nihil gratius, ni= 
hil jucundius , nihil homini libero digajus invenio, Agitatio enim mentis infticutz ad agendum femper aliquid di- 
goum viro , tantifper acquiefcit , dum in licerarum fudiis verfatur. Ea evim vel difcendo , vel feribendo alitur , in 
éaque fcientiæ & cognitionis deleétatione perfunditur , fitque (ut aie M. Varro) uc dum ifta mullicamus, pluribug 
horis viyamus ; quanquam ea demum folaque dicenda eft vita qux fine CHaisro D50 non vivitur, Vale, 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS. 


Page 7. col. 2. Bnegatior. | Don. Phorm. z 
1. 73. Proteftation qu'ur: 
chole n'eft pas, ou ne fer: 
pas , perleverance à nier. 
Pages. col. 1. ABOMINANTSR. Cajfiod. 
Av:cabomira ur. 

Col. 2. AsgoMiNosus. So/. 

Page 10.1. Asscassam, pour) AsscEssiSSEM. S'il. 8,111. 

ABSCONSE. Æ1ÿg. Fab. 144. 

ABsSCONSURUS , 4, 4m, SERY. 2. /Æn. 19. 

Page 14. 1. AcARNS. PI. Elpece de poiffon. 

Col. 12. Acredere aliquot regiones. V ARR. Africam 
acccfir, C. Nips | 

Page 16.1. Accustis. (pour) Accassisris. Virg. Vid. 
ACCEDER. A 

1bid. col. z. lin. #. ACCIDERE. lifez ACCIDERE. 

Ibid. Defperationem in audaciam accingi, T AC. Faire 
fucceder le courage au defefpoir. 

Pagers.r. ACCRATUS, 4, mm. Sewsr. (part. pall.) v. 
ACCRESCERE: 

1bid. 2. AccumiTARs. Sedul. (freg.) d'Accurars. 

Ibid, lin. y. ajoute? 1] ya Veflimenta accubitoria, & 
dars d'autres Editiors, Veffimentæ mea cubitoria, Ma 
sobbe de chambre. 

Page. 19. 2. Acer Hyems, Eux. Ce qui fait voir que 
Acer eft auifi pour le feminin , comme Aris eft pour l'un 
& l'autre genre, Serv. 6. Æn. 655. On trouve dans Pal- 
lade, Acra radice, Dans Servius , Acerem à l'accufatif. 2. 
Æ2. 16. 





Page 20. r. AcenmTAS. (ppr.) Verdeur dans les fruics . 


qui ne font pas encore en maturité. 

Page 21.1. # AcnsLoüs , {e prenoit auerefois pour 
voures forces d'eaux. Serv. 1. Georg. 9. - 

Ibid. 2. Arhaades pyri. Cox. Poiriers fauvages. 

Page 23. AcQqUisscaRs. C. Nep. Mourir. 

AcQUIS1T10, Front, 

Page 24. AcROTHYMIUM. Celf. Efpece de verrue. 

Ibid, AcrtuNcULA , 4. PL. J. Petit Plaidoyer. 

Ibid, AetoR. ajoutez Cor. Elclave du premier rang, 
qui avoir l'Intendance des biens de fon Maître. 

Ibid, Actus. ajoute? GRAT. Pas.m, allure. f. | A&us, 
oppolé à Effeäus. Quinr. oppole à Habirus. 

Page 25. AeUTUM. Goff. Peuit clou. Navim fabricars 
fine acutis. Conftruire un vaifleau fans clous. 

Ibid. Ad mille quingenti. Ecviron quinze cens. Ad 
exemplum, Tran. Pour fervir d'exemple. Ad noffram con. 
fuetndinem. C. Nsp. Par rapport à nos ulages. U/que 44, 
ad ufque, Virc. juiqu'à. $f Ad ufque cit fort rate. 

Page 26. ADCLARASS15. Liv. (pour) ADCLARAVERIS. 
Du vieux verbe ApcLARARS., Faire connoître , faire vois 
clairement, 

Ibid. z. Appisesrs. C'eft ajouter quelque chofe à ce 
que l'on a déja appris , apprendre quelque chole de nou- 
veau. 

Page 27. Adducere in confuetudinem. C, Nap, Aceou- 
tüumer.—ÿr fufpicionem. In. Rendre {ufpcét. 

Addues in opinionem. C. Nar. Se priuader. 

Page 28. Apuscans. Serv. Doinrr de la nourriture. 

Ibid, 1, Adharefcere egriffibu:. T Ac. Accompagre. 
toujours une perfonne , quan cle lorr. 

Page 19. Adjacere mare. C.Nip. Eire voifin de la mer. 

Abid,2,i,1,15 prapefinse nennmmquam adjeGiva, Dion. 









In, eft une prépoñtion , qui ajoute quelquefois à la fyni- 
fication, 

Ibid, AnricsRs, avec un verbe, marque une conti- 
suation. Adjecir orare. Bin. L| continua à prier. 

Page 30. Anipiscs. (ppr.) Venir , arriver aude{lus , au 
ommet. 

Page 31. AnJUTORES. Quint. Repetiteurs, Precepteurs 
jai exercent les Ecoliers hors de la Claffe. 

Ibid. Adjuvare bellum. Liv. 29.1. Contribuer aux pré- 
pararifs d'une guerre. 

Ibid,2, Anyuvartio , onis. f. Ecel. Aide, fecours. 

ADIUVATURUS ,4, 4. PaTR. | 

Ibid. Anmsrinr. ‘€ Je v'aicrouvé de ce verbe , que 
les Participes, ajoutez ADM:TIRERIS, Le trouve encore 
lans Scrvius. Ec/. 9.10 

Page 32. Ars adminifirativa. QUINT. La Pratique. 

AbMiRaTio. C, Nep, Refpett. \ 

ADMIRATIVS. (adv.) Don. En admirant , avec admi- 
“ation. 

Ibid. Admirtere aliquid. C. Nap. Se charger d'une af. 
faire,—sd aliquod officium. In. Admertre à un emploi. 

Page 3 3. Admodum exigui pulueris, Coi. Beaucoup de 
vouflere fine. 

Ibid, ADMONITIUNEULA , 4. Pétie avertiffement, 

Ibid, 2. ApMULcERs , co. Paisap. Careffer. 
Ibid. Adnatans cadiri, Sou, Nageanr auprès du corps 
mort. 

Ibid, AnnresssARIUS , 4, wm, Ecez. Fort necellaire. 

% Quoique Adneëtere fafle au Parfait Adnexui, Solin 


a dit Adnexerunt, c: 3. 


Page 34. Abwixus. Servius, dit que de fon temps on 
lifoit adnifus, & coanixus, au lieu d'adnixus & connixus. 

1bsd. Abozere. (ppr.) a5T AUeaRE. Serv, 1, Æn. 704: 

Apezanrt. (palf.} Ovid. à. Mer. 

Page 3,.Adorare pacem dewm, Liv: Adorer la voloncé: 


des dieux. Vid, Pax; Adorare vulgum, T À e, Caïcler les: 
petites gens. 


Page 37. Adfcribere novo marmori Praxitelem. PH: 
Graver {ur due nouvelle ftatue de marbre le nom de’ 
Praxueles. 


Ibid. AnsicniricaRs , dit quelque chofe de plus, que’ 


Significare. VARR.2:R.R 


ApsiTis.(21.pl. {ubj.) v. Absssa , ad/ur. 

Ibid, 2. ADSTRATUS, 4, #m, JUvanc. Profterné au 
près. Vid. ADSTERNI. 

Page 39. ADYSRSARIUS. Qui eft du parti contraire, 
Îconcurrent, compexireur, Emule, fl'un des deux lut= 
teurs, où combariaus, celui avec qui l'on fe bat, [la Partie 
adverfe , celui contre qui l'on plaide, [C. Nip. qui parle 
mal du Gouversemeut, ennemi, qui eft oppolé aux 
Grands, qui defire toujours les appaifer. 

Advuersüm Arhenas, C. Na, Vis-à-vis d'Athenes, 4 
vershm fpeculum., À. Gaz. D:vact un miroir, 

Page 40. Aduertere fe ad. Virr. Se rourner vers, 

1i5d, ApuzaRt. (pail.) Don. Andr. 

Page 41. ADUNATIO , enis, f, Eccl. Affemblée ,unicn. : 

1bid. ApuNcaATUs. Le méme qu'Apuneus. 

Page #5. AMULATIU. Lifezj ÆMULATIO. 

Ibid. 2, Artifix longe citra amwium, QuinT. Ouvrier: 
inimitable, 

Page 46. ÆQUALLUS. (adr.) Tac, (comp) d'Æqua-- 
LITER. Avce plus d'ordres, 

4 


JE, Æqyaminrum, ajoutez Ce qui faic connoître 
l'équ'libre s'une chofe en balance, Îce qui ferc à rendre 
£gal & uni. 

Ibid,z. ÆQUANIMITAS. ajoutez QuinT.Confolarion.f. 
foulagemens. #, 

Ibid. Æque benè, C. Nep, Auflibien. 

Ibid, AquaRs. ajoutez Æquare didlis faëta. Liv. Ses 
a@vns repondent à fes paroles. # Sallufte a die dans le 

n.cine lers, Exaquare. 

Ibid. Æquipiss. L'Equinoxe. Vid. ÆquiNOxIUM. 

Ibid. ÆQUILATIRUS, #, um. Equilateral, dont les 
côtés (ont ejaux entre eux. # Ce mot n'eft pas latin, il 

fauc dire avec Quintilien, Triangulus equis lateribur. 
Triangle equilateral, 

Page 47.2. ÆQUUS. ajoucez Æyqwo marte. Liv. Avec 
un avancage égai , avec le méme iuccès. Vid. Mans. 

Æque judicium fententia. S an. 3. Contr. z. Des Juges 
mi-partis, moitié pour , moitié contre. [Encecas, l'ac- 
£ufe écoit ablous. Is1p.] 25 aquwm dejcendere. Liv. Veuir 
dans la plaive. 

Page #8. AÉROIDES. 

AsroMANTIS, 3. Æn. 359. L'arc de deviner, par le 
moyen de l'air, 

lbid. 2. Æra. Tac. Des bronzes , Îlames d: cuivre où 
les Loix évoient gravées , les Loix mêmes. 

Magiffer alicujus aris. A. Gais. Sin. Un Maître de 
quelque corfderation. Parce que la monnoie des anciens 
Romains , étoir de cuivre, 

Ibid. col, 2. Æsrimanrs. ajoutez Mettre à prix. 

Page j0.1ncaurior fidei ajtimatez. Liv. Comprant trop 
legerement fur la fidelicé de certaines gens. 

Ibid. es (bi) d'Æsus. Lifez Æsrus, Fi 

TOLIA , 4. Cic. Cr 2 L'Evoiie, petit Pays 

Faso #8: Erous » dis, Ê, l'Achaïe pk de ŸE. 
pire, l'Acarnaoie, & la Locride ; on l'appelloit autrefois 
Hyanthis, 

Ibid. 3. AFFATIM. Lifiz AFFÂTIM. 

Ibid. Ayrscrars. ajoutez Rechercher avec foin, aimer. 

ÂAFFACTATS. Dans les Auteurs,ajoxtez de la bonne La- 
tinité , mais feulement dans Servius 12. Æn. go. 

AFFACTATIOR, 0ris. QUINT. Aliquid affeétatius, 1 D. 
12. Quelque chofe de plus érudié. 

Affcator flupri. S5ry. Qui veut corrompre une fille, 
ou une femme. - 

Page 53. AFF&CTUS. Inclination. ajoutez Maladie. 4f. 
festulque Canum, GRAT, Et les maladies des Chiens. Ejus 
affettus. Caritoz. Ses enfans. 

Afferre manus alteri, C. Nur. Faire moutir un autre. 
Tremper {es mains dans le fang d'un autre.—s/iquam opi- 
Pionem dome. QuiInT. Ecre prévenu. 

Ibid. 1. Afficere fe. Don. Se courmsnter, 

. Malo afficietur, PH. El s'en crouvera mal, ils'en repen- 
tira. 

Ibid. Arricars. ajoute? Graver , imprimer. 

Arrixa,crwm, Die. Tour ce quielt atuaché. Æfixa 
dicunsur ab Hebrais, pronomina infcparabilia, 

. Page 54. ASFLAMEN , sis, 0. Javens, Souffl: , infpira. 
tion. 

1bid, ArrLaRa. ajoutez Exhaler. 

Affaire rerga. Liv. Souffler au dos, 

Afflatus incendie, Lix. Brûlé. 

AFFLEXUS , 4, um. Gsru. Courbé, panché. 

AFFLICTARS. ajomtez Aïffiger. 

Ibid. 2. Ajfinens veftus, PH. Avec un habit ample & 
trainant, 

AFFLUENTIOR , 0ris. VITR. 

Studia exercstus affluere Vitellio, Tac. Vitellius com- 
mença à avoir le cœur des Soldats. 

Page 55. AFFORMARS,Serv,Le même que ErroRMARS, 
Fingere, | 


F 


Page %. nunc'illa videamus.Cie. pro Rol. Am,36. 
Remarquez Age, avec le p'utier. 

AGtLLULUS, 5. m.Carsl. (dim.) d'AesLLUs. 

AGsLLUSs. Peuic bien , petit rev-nu. 

Pas 57. AGGEREUS, 4, mm. FULE. Aggereus tHmuA 
lus. Ip. Ua toinbeau de verre élevée. 

AGGtsrio Pali. 

Ibid. 2. Aggredi ad fem. Quint. Concevoir l'efpen 
rance—fallacsé, Pa. Tioimper, ceudre uu picge. 

AGGRaGARES, ajout? |Unir. 

Page 58. @yrs agitatur. Lifez Qeis, où Quibus. 

lbid, AGMaN. In agmine, T ac. s. Hift.r. Dans let 
marches. Agmmine extreme. VH. Aa deruier rang. 

Page 59. AGNoscsRE, Donec wrrtus agnofcat, T AC. 
Germ. Juiqu'à ce que la valeur les ait fait connoître. 
Agaojtere onws, Dic. Se charger d'un fardeau. 

Ibid, 2. Acrasrss. Cic. Mur. D:s geus de la campagne. 

AenssTiUs. (adv.) Sparr. D'une maniere groflerce & 
tuitique. 5 

Pages. ALATORES,Serv. 4. Æn.1zr. Ceux qui 
crioienr à droice & à gauche des voiles, pour empêcher les 
bétes de tortir. 

Page 62. ALBiTAS. Philargyr. 3. Georg. s6. Blancheurs 

Pages3. ALsUs. Hor, Päle, flerein, clair. [| Perf. bon. 
r ALCYONIA , sm. n. pl. Serv. Le même que ALCYONEL 

185, 

Page 65. Arcasesns , fco. Soz. Le même qu'ALGsKs, 

ALias. (acc. pl.) Vid, Arras. Life ALIUs. 

ÂALIBILIOR. Varr. R. R. 3. 9. Plus aile à élever. 

Autanans. Sen. Faire courner l'efprit.(On fous entend 
mentem.) 

Avisne. (adv.) Ssnv. Alienè dicere. Ip. 11. Æn. 3574 
N: pas dire en propres terines. 

1éid. 2. AL1ENUS, Ci, Qui ne nous eft de rien. In alien 
niffimo loce. C. Nav. Dans ua lieu tres defavantageux. 

Page 66. AL10. Quint. r. #. Pour une autre railon. 

Page 67. ALiUSs. Alias omnia. Sa1x. Toute autre chofe, 
des choies routes oppofees. 3e 4l:4 failoit aufli au genitiF 
alias, comme on peut voir par Ciceron, Si alix pecwdis 
jecur niridrm eff, aliæ horridum er exsle, Cic. 2. de Div. 
& par ce pallage de Tite-Live , Alia partis bomunes, Li. 
24.27. Ceux qui éroient du pare oppoft. 

Page 68. ALLAVARES ,0, CoL. #. 24. Rendre uni. 

ALLICUL. (por) AzLaxi. Swlp.Seu.(perf.)v.ALLICERE, 

ÂALLIGAMENTUM. Germ. Lien, 

Page 7u.i. 1. Zhyrrhus, Litez Thyrrheus, 

Ibid. Aloïdas.…. femme d'Alocus. Lifez Aioëus. 

Page 31. Aire cindus, Hor. Qui cit crouile bien haut, 
lefte, acyage. 

AuTsk2. C. Nep, (pour) ALT5RI. : 

AuTicincTUs. Ph, Qui porte haur fa ceinture, qui eft 
troulle bien haur.Le méme que ALrs Cinerus,[Epichec 
qu'on donne à des valets.] 

ALTISSIME. (adv.) Swe’. Fort haur. 2 

Page 72. ALTIVAGUS ; # » MI, Fuzc. Quis égare fort 
loin. 

ALTUM. In altum prouchitur. Cic. S'éloigne bien loin 
du rivage, Ablari fumus in altum, Quint. Nous fommes 
Lieu eloignez du rivage.f.e. Je fuis ailé bien loin , je me 
fuis engagé dans de grandes difficulrés. 

ALTUs. ajoutez Alriffima erudito, PL. J. 4. Ep. 30. Une 
profonde érudirion, 

Acveozus. Ph. Elpece d’arrofoir. . 

ALUMNUS. ajoutez Alumni bomisam peccaterum.BiL, 
Rejetrons d'hommes pecheurs. 

Ego itaque pacis ,ut ita dicam alumnus. Cie. 7.Phil, 8. 

Page 34. AMARS. (adv.) Serv, D'une maniere defobli, 
geanie , avec aigreur. 

AMaRissims. (adv.) Sue, ([up.) d'ÂMARE, 

AMaritTUpo. Parol: delybiigeante, 


Amascers, fre. Commencer à aimer, C'eft un verbe 
inchoatif lelon Diomed:, qui fe forme d'amare, 11 doit 
done fiunifier, eummenc-r à fentir l'amour, 

Page 75. AMBiGENA. Ne d'animaux de différentes ef- 
peces. 

1bid. Amstra. Coule autour. L'/ez à l'entour. 

Cum ambitione magna. Bis. Avec ua grand cortrge , 
en grande pompr. 

Page 76. Arbitiofus in verbis. S sn. Dilicat dans le 
choix des mots. 

AmscNes, Ulp. Dig. 

Qua naves ambulant, C À x. Par où les batteaux paf- 
ent. Ambulare per funem, Sen Dan£-r {ur la corde. 

AMBÜLATÆ. liliz AMBÜBÂALE, & ajoucez à la fir 
de l'aruicie, ce mor eft Syriac, Ambd, que Fiutte. Inter 
ambubatarum minifler:a. SU at. Ner. Etant fervi par 
toutes les Joueufes de Fluet:s. 

Ibid. Amasn. ajoutez un point après ce mot periode, & 
mettez feulement une virgule 2p'ès veriré , qui luit. 

AmausTUs {e preid | ere be pour percuffus , mul. 
atus dans Tire- Live 22, gs. 

AMINTARE. ajoutez Amentauit banc [ententiam Chr. 
fus, Terr. ]isus-CHkisr a prononcé certe lentence avec 
beaucoup de force. 

Page 77. AMICiTIA. ajontex faveur , bonres graces, 
fervice, (quand il s'agit d'un Prince,) ligne,lociere, fym- 
pathie, union. 

Amicitiam gerere cum. C. N sp. Ectretenir une union 
avec. 

AMicuUs,ami.ajoutez Favori, Courtifan, Officier 
(d'un Prince.) 

Page 73. AMISSUM. ajout. z au dernier mot du premier 
article ox Hem. 

AuissUs. ajoutez verbis amiffis, Vicr. Ayant perdu Ja 
parole. 


Amitiere Optimates, C, Nar. Perdre l'amitié des 
Grands. 

Page 79. AMPILOPRASSUM. lifez AMPELOPRASON, 
porieau de vigne. (R. wmA@, vigne.) 

AMPHIMALUS f#nia. Eccz. Habit d'hiver, 

Pageïo AMPLIARI. ajoutez Ab con/peëtu Capitolii am. 
pliatus eff. Vicr. On lui ôta la vûe du Capitole. 

Page 8. AmpziUs. Dans ces trois d-iniers exemples il 
faut [ous-encendre quèm, (ajoutez) & dans une infinicé 
d'autres, ce qui eft ordinaire aux bons Auteurs. 

AMPULLULA , 4. SULP. Petite phiol=. 

Page 82.1. 1. AMyobaLei RaMi. Pall, Branche d'a- 
mandier. 

Ibid. Amyffide Thraciä. lifez Threïcid. 

AN. ajoutez peurêtre, parce que. An ratus. TAC.2. 22. 
Peutétre parce qu'il croyoit. 

Page 84. AnCON:s. ajoutez Perches ou pieux qui fou- 
teuoient les toiles pour la chaife. 

Page 89. AKeitia. L: même qu'AnciPoRTus. Don, 

Page 87. ARGUINUS. ajoutez Tortu, plié comme un 
fe: pent. | 

ANGUIS. ajoutez Syn. Serpent, draco Xe Anguis, Serpen: 
d'eau. Serpems, Serpr nt deterre. Draco, Serpent qui fe crou- 
ve dans les lieux facrés. Serv.Mais on les confond fouveut 

ANGULUS. ajoutez Diffipass funt anguli eorum. Big. 
Leurs fortifications ont été décruites. 

Page 87. ANGUSTIARS. ajout:z Attrifter , opprimer , 
accabier. = 

Page 88. AN1MA. ajoutez A sim tibia, Hon. Le [or 
de la Fiutte. 

Ibrd. O fuævis anima ! Pi © douce odeur ! 

Animaduerfio capitis. Dig. L- pouvoir de punir de mor. 
Murat: animalièus, Capit. Ayant chaige de chevaux. 

Page 89. ANiMiLLA. (dim.) d'ANIMA. 

AniMosiTas. Firm. Courage , grandeur d'ame, 
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Anronis. Enr. (gen.) d'Anto. Serw. 
Page go. ANNALIS. C. Nep. Livre d'Annales.(On fous- 


entend !1ber.) Vid. ANNALES. 


ANNos1oR , oris, AUG. (comp.) d'Annosus. 

Axnositas, «tir. F. Don, Nombre d'années, 

Page gr. ANNULUS. ajoutez Quint. Bouel: de che 
veux Friles. [Tre. Clef,fceau. Annuli curam habere Jusr, 
Etre Garde des Sceaux , étre Chancelier, 

Page 92. ANQUIRSRS. Inquirere capitis, lifez ANQUI- 
R3RE, 

Page 93 ANTIAQUAM. ajoufet Avant que. 

Page g4. ANTEFIXL. lifez ANTSFIXA. C'étoient des or« 
semens ou des figures de potrerie qu'on atrachorc fous les 
toits des mailons. Vid, VitR. lib. 3, 

Page 90. ANTIGBR1O. (pour) VaLpa. Ce mot larin eft 
tres ancien. Wid. Fist. 

Page 96. col. 2. lin. 18. Mgures. L'fez Figures, 

Page 97. AnTistitas.Col.L: même que PRarosiTUs. 

Page 98. col. 2. ANXIARL Vid. ANG. Uifez Ancsis, 

AnxuR. d'où l'ona. {/e7 en deux mots l'on a. 

Ibid, ANXURUS. Ajoutez (R. ar drEveS, fine novacu- 
La, quia puer colcbatur Jupiter anxurus, SsRY.) 

ANxUS, 4, um. DioM.{(part.) d'Anci. 

AP5sR3,p0, Sskv. 10. Æn, 274 (pour) Aizi@ans, 
attacher , lier. 

Page 99. col. 2. APSRIRS. ajouts? Découvrir. Aperit 
ramum. Vire. 1i montre. lifiz Elle découvre fe raineau 
fatal qu'il. hf:Z qu'elle. 

Page 100. Apantus. Apertum fuit. C. Nip. On con- 
out, on vit bien que. 

Redigere in aperta, T ac. Pouller dacs la p'aire, 

ArtaciUs, #,#m, Hya. D'Ache. (R. Api:UM.) 

Page 101. Apocusri. Liv. Conlfeil Privé, Conicil coma 
polé de gens choifis. Vid. AroLicrus. 

Pige 103. Appellare nomina. Cou. Exiger fon dû , fe 
faire payer. 

Col. 2. lin. 24. Vita ferre atque injuriis, lifez inffdiir, 

APPALLATOR. Ajoutez Celui qui fait une declaration 
de galarterie. 

APPILLATIO. Gxint. Nom. 

Appellatus eft ur. C. Nav. Il fur prié de. 

Appellere ferrum alicus, S an. Prelenter ure épée à 
quelqu'un , menacer de Je tuer. 

Page 105. APPON5RS. ajomtez Prefenter , offrir. 

APPOSITISSIMUS , 4,4. VARR. 

APPRENSARE , 0, Le mêm-: qu'AFPRAHENDERS. 

APRICULUS. Vid. APRICLUS. 

Page 107. APPROBATUS. Ajoutez Prouvé, Donat dis 
approbatier. 

Page 108. 4prè ferre. Liv. Porter aifëment,fans être 
embarraffe. 

AQUILA. P!. 9. 29. Efpece de poiffon pla. 

AqQuicicss. Serv. Le même qu'AQUiILIGSS , qui trou 
verc des eaux. (q Aqua slices.) 

Page 111. ARARS. ajoutez Arareex jugere, Cic, Re« 
cucillir d'un arpenc. 

Ibid. ARATORIUS , 4, 8m, Qui concerne les Libou= 
reurs. 

X ARNITRATUS , 4, 4m, dans ua fens pallif, fe voic 
dans À. Gaeiz. 2. 13. & arbitrari, dans Fronun. 

Aibürarins proventus. Soi. Revenu qu ic tire des are 
bres. 

Page 113. ARSUSTUM. lifez ARBUTUM. Ariboule , ew 
Arboile, ieuit ue i Arvuifter. 

A#BUsTUS. lez ARBUTUS. Arboifier, arbre, &c. 

Page 114. lin. 27, Subiile. lifez iubtil, 

ARCEUTHINUS y 04 Arceutina ligne, In. 4. 

ARCEUTINUS, +, me B181. S l’ursl, 3. 8 D'1 bois de 
Dapio. # [On ac fçarc point quelie elpece de bois c'éroir. 
Les uns je prennent pour du Gemévre , d'autres pour du 


* :) 


Bouis, & les aurres pour du Sapin. 

AREHAOTA, #rum, m. Dig, Gardes des Archives. 

Ibid, col. 2. AncHaTYPUM. ajoutez [la matrice, mor- 
<eau de cuivre dans lequel on a frappe la lercre gravée 
Au bout d'un poirçon , & qui forme le caraétsre. 

*ARcUBALISTA.Veg Elpece de machine de guerre pour 
lancer desæraics. (ex Barw, jacio.) 

ARCULUM , fi. Verge de Grenadier pliée en forme de 
Æ<ouronne, attachée avec un fil de laine blanche , dont la 
À laminique fe fervoic dans les Sacrifices. 

Page 116. ARpsL10. Hor, lifez Pb. 

à RDUUS , 54 #rduo ef, QUinr. Elt difisile à obrenir, 
a Faire. 

ARGANTAUS , f, Tac. Germ. s. Une piece d'argent. 

ARGUMENTATIVUS , 4, #7, D o N. Qui concerne de 
Aujet d'une Piece, | 

ARITARI, 07, (pall.) Suet, 

ARISTIFER , 4, 4m. PRUD. Qui porte des épic. 

Page 127. ART&RIA. À recevoir le fang. lifez qui fort. 

ARTICULUS mollis. Quint, Soupplefe de corps , ac- 
drelle merveilleufe , délicatcile admirable, Infringere ar- 
seules. Ip. Faire craquer fes doigts. 

ARTIFICIOSISSIMUS , #, #m, Don. (fup.) d'Arrir1- 
PICELIA 

Asczapias. Celf. Efpece de collyre. 

As1ans. Quint, À la maniere des A fatiques. 

Asiui, or. H yo. Deux Etoiles qui font fur le dos 
de l'Ecrevifle. Signe cclefte. 

Asis , idis. f. Ovid. L'Afie. 

Afbergere [ufpicione. Liv. Rendre Cafpe&. 

Page 134.60, 2. AspsRGERS. Afpergatur in taberna- 
gulo. lilez afpergetur. 

Aberitas Cacilii.C.Nsr.L'humeur difficile de Cecilius. 

ASPORTARS. (R. An.) Lifez Ans. Afportare , q.portare 
ab, ou abs aliquo loco, au lieu que appertare, venant 
d'ad, fignifie portare ad aliquemlocum , }( depertare, de. 
portare wf ment locum, afportare, #t introeant. Asc. 
Par. 

AssicLA Pratsris. Cic. Lieutenant du Preteur, 

K AssaCTATOR, Ajoutez PL. Celui qui recherche une 
fille ou une femmeen mariage. Dic. Qui tacitus mulieris 
pudicitiam frequenter infequitur. 

Assape , onis, Now. Le même qu'AssseLA. 

Page 137. ASSSRERE. (ppr.) Planter ou femer auprès. 
Aflerere vitres propter cuprefirr. VARR. R, R. |. 27. Plan- 
ter des vignes auprès des Cyprès. 

ASSESTRIX. #jowiez [Quoique l'an traduife ce mot 
de certe maniere, il eft certain que les femmes n'ont jamais 
&vé afifes auprès d'un Magiftrac, pour rendue Ja juftice, 
ou pour lui donner confeil. Vid. AsTaTrix.] 

Fage 141. col. 2. ASTETRIX, fcis. f, La garde qu'on 
met avec la Sagefemme , qui s'appelle en Latin obftrix. 

ASSsVSRATIO. ajoutez Affeueratio corporis. S sn, Le 
Mouvement que {e donse l'Orateur en parlant. 

ASSIMILANTSR. (adv.) Nom. Par reilemblance. 

ASSIMULATOR , oris, m, Don. Qui fait femblanc. 

ATHLUM. ajoutez Hyc. pr. 

Page 141. col. 2. Afierie fille de. lifez du. 

Page 145. ATHANASIUM, ii, 0. liftz ATHANASIUM,ÎL.F. 

Page 148. ATTAMINATUS, 4, 47, SERV, (part.pail.) 
Y: ATTAMINARS. 

Page 148. col, 2. ATTENTUS, #4, #1. (part. pail.) v. 
cujdem. lilcz ArrsNDsRs. 

 Pagi1so ÂTTRITUS. ajoutez Aftrits frens, B18L. 
Frout impudent , front d'airain, 

AUCTORAMENTUM, ajoutez Anéoramenti 
Sarv, Puffance d'engager , d: lier. 
 AUCTORITAS. ajoutez Primo Imperio, minifque, 
deinde «ut ritate deterrendo , poftremo , precibus agebant. 
L1Y. 24.32. Premierement ils parlerent ayeg autorité, 


poteftas. 








ugs, defdero , 





faïfant des éommandemens & des menaces, enfuice ils ema 
ployerent les remontrances. 
AUCTUM. 4joutez | A. Gsuc. Accroiffement, 
Page 157: Auguris vi&or, lifez Auguriis, 
. AVERSUS. ajoutez Ports averfa. Liv. Porte de der.- 
tiere, 
Page 158. Avia. Col. Efpece d'herbe que l'on met ax 
cou des Bœufs quard ils fonc bleffes. 
AURARII. Serv. Le même que FAVITORES.(R. AURA.) 
Page 159. AURSUS. ajoutez Bon, favorable. 
Page 161. AURORA. Verg. lilez Virg. 
Page 161. AURUGO. ajoutez Rouille des bleds , nielles 
AUSCULTATIO. ajoutez S x N. Curiofité de ceux qui 
précent l'oreille pour entendre les affaires d'autrui. 
AUSPICIUM. ajoutez Commentement, K (Parce que les 


Anciens, plus -rehgieux que bien de mauvais Chrétiens , 
ne Commençoient jamais rien que par un Aéte de R:ligion, 
qu'ils appciloient Aulpice, C'eit pourquoi le mot d’Aul- 
pice Le prend auili pour commencement. ] 


*AUTHENTICUS , 4, #, Ecc. Origiaal. dufsrnugr. 

*AUTOMATS VanNUS. Serv. Venus qui s'eft prelentée 
d'elle-même. dvriugrs, fponraneas. (R. durs, ipfe, & 
vel agir, facile.) 

AUXILIÂARE, 5. Diom. Le même qu'AUxILTARI. 

*AXSNUS. ajoutez (ppr.) qui n'exerce point l'hofpita= 
lité. dEw@, fine hofpite, ab « priv. & Er@-, hofpes. Ex 
xinus. 

Page 169. Ax1LLA. ajoutez (dim.) d'ALA, 


B. 


Accæ catenarum. Eec. Mailles. Sy. Macula, 
BaccaR. Vid. BAceHAR: 

BaecHaTio Lissri. Hyg. Celebrarion de la fêre de 
Bacchus , qui fe failoic pat les femmes , ca courant cor 
me des infenfées. 

Page 170. lin. 2. Falnea corticis, lifez Baltea. 

BaiNsaRis, re, (adj.) Sparr. Le même que BaiNsa= 
RIUS. 

BarrsoLUs, rs. m. Capir. (dim.) de BaLTaus. 

BarHiUM , fi, n. Serv. Lieu où l'on teint. 

BasurLa , 4. f. Pall. Petite bafe, (dim.} 

BassM. (acc. fing.) de Basts. 

Bafilicas ediéliones atque imperio[as habet. PLaUT. J1 
a des Edics Royaux & Imperiaux, voilà des Edits Sou- 
verains. 

BsLARs. (pour) BaALARs. Bêler. 

BezLax, acis. (adj.) Sil. 16. #79. 

BsLLIGSRATOR , oris. m. Auvien. Vid. BELLIGER. 

Bscrius , #5. m. Pl. 21.8. Le même que Bsiuis. 

Page 176. BELLOVACUM , 5. D. ajoutez Beauvais. 

Page 1y7. col. 2. BENIGNITAS. ajoutez Liberalité. 

Talem bensuolentiam civiuwm fuorum lacrymans accià 
piebar, C. N # ». Ces marques de bienveillance qu'il rece- 
voir de fes Concitoyess , lui croient les larmes des yeux, 

Page 1p8. cel. 2. BassieUs. Befbica gens, lifez beffca. 

Bisriauis, le. PRUD. Qui concerne les bêces,de bête. 

Biscos, 1. f. Luc, Le même que Bisius. 

Page 180. BisRacTs. ajoutez + Bien des gens veulenc 
que Bibraëte ne foie pas ce que l'on appelle aujour. 
d'hui Autun. Mais que l'ancienne Bibraëté eroic éloignée 
de quatre lieues de J'Autun d'aujourd’hui,& qu'elle étoit 
ficuée en un lica qu'on appelle aujourd'hui B:vrai ou Be 
vreét, Ce lieu et encore celebre par une Foire que l'on y 
tieur rous les premiers Msreredis de Mai, où l'on amene 
des animaux de plus de trente lieucs. On dir qu'il s'y paf 
loit autrefois des chofes furprenantes , qu'on étoit obli- 
ge de finir la Foire à midi , parce que les animaux en= 
troient dans une etpece dé fureur , & qu'on en à vü s'écag= 
cer a plus de quinze lieues de las : 


BrriUs. ajoutéz Bifidi peder, Pieds fourchus: 

Page 181. Buuix. bili lorica. lilez bilix. 

Birvenwis lucerna. Pat. Chandelier à deux bran- 
ches. 

Bioricus , æ, um. Sary. Qui concerne la vie. 

Bipsoa, 4. Pass. Carieau , pavé de deux pieds. 

Birsnsinis , le. VARR. Qui pend des deux côtés. 

Birrora navis. Hyc. Vailleau à deux proues. 

Page 183. BLANDirieus , #, #m, Capau, Careffant, 

BLANDIMENTUM, ajoutez Sine blandimentis expel- 
dunt famem. T ac. Ils ne (e fervent point de ragoüts , ni 
d'affailonnemens pour fe raffafer. k 

Page 154. BLATIRATUS, #, #, APUL. Dit par va- 
pité , par oftertation. 

BLATTARIUS, #, wm, Qui concerne les micres.—blar- 
taria bainez. San. Ep, 87. D:s bains (ombres, (parce que 
blatta, elt une <{pece d'animal qui aime les lieux oblcu- 
res, & qu'on appelle à caufe de cela lucifuga.) 

Page 184. BLITUM. ajoutez BLiTUs. Pall. 

Ibid, col, 2. Bocas. ajoutez QE ss r. Peiffon de mer, 
grande anchois d'un pied de long , qui a la queue dorée. 

Page 185. BOLONæ, #rum. f. Interpr. T 8 R. Bolonæ 
exercent. 1bid. EUN, 2. 2. 26. 
| BoniTas. ajoutez Bomitæ forma. H x 6. Brauté excel. 

ente. 

Page 185. BONUS. ajoutez Sarr. Brave, genereux , | 
traitable , bien intentionné. A minis bono transfertur ad. 
To. Pafle d'un moins brave 2. Oprimus quifque cadsre, 
SALL. Les plus braves évoient cués. Boni, ou boni ciues. 
Cie. Les Nobles. C. Nep. Les premiers de l'Etar. Bons 
militiä. T À c. Habile dans le métier de la guerre, Bonss 
dicere verfus, V1Re. Habile à chacter une chanfon , {à 
jouer de Ja Autre.) Bena mens. Cic. 2. Ep. Le (ens , le bon 
fens. Brna pradis. Asc. Pan. Des fonds qui fervent de ga- 
rantie,d'hypocheque. Beng Republicä. PLance. Cie. Lor(. 
que l'Etat {ubfftoic daos fon entier. 

BoRiNUS , 4, wm, Le même que Boraus. 

Page 187. BRABIUM. Prud, Le même que BRAss1UM. 

Ibid. col. 2. BovicipiUmiii. n. Sol. Sacrifice de bœufs. 
{8. Bos , c Capsrs.) 

_ Page 168, BRaeHio , omis. GRac. Tur, Le petit d’un 
Ours. 

BRavis. ajoutez Breuis cenfus. Hor. Un petit reve- 
au, un petit fonds. Brevis manus, longs manus, Vid. 
TRADITOR. 

Page 1:59, BRITANNIA,#r#m. CATUL. La Grande Bre- 
£agne. 

BriTannis , idis. f. Le même que BRITANNI A. 

Page 190. Bruma. ajoutez Cm bruma eft. Pa. Pen 
dant l'hiver. 

Ibid, col, 2. BruTA,orum. n. pl.Don. Les bêtes brutes. 

BusaLARiUS, 5, m. Faileur de faucifle, de boudin, de 
mortadelie. 

Busauis, €, (adj) Petr. De bœuf, Bubale fruftum. 
I, Ua morceau de bœuf , ua fil de bœuf, 

Vi d 191. Bucca. ajoutez }yy. L'interieur de [a bou- 
che. 

% [Buccæ. (ppr.) Les deux côtés des joues , qui s'en- 
Acute comme quand on a la bouche bi:n pleine,ou que l'on 
veut fouffer bien forc , ou que l'on ric. Vid. GENA.] 

Quid caufe eff, merito quin illis Jupiter ambas, iratus 
buccas inflet ? Ho. s. Sar. Ne mericeroient-ils pas que 
Jupicer leur fic refleucir fur le champ les effets de fa jufte 
colere ? 

Page 191. BuccinaT. Sen, Onfonne , on joue de la 

trompette. : | 

Buccinum. Quint, Efpece de coquillage , on de poif- 
fon dort on failoi uns teinture, qui approchoiïr de Ja 
pourpre. Buccinum mAagaum S parvum. PL. 9.38. Pour- 
pre, poiffon, 


‘ 


Pagé 192. BuDA. Dan, 2, Æn,r3s. L: mème que Utva: 

Ibid, col, 2. BuLLiTUS , ss. m. Vitr. Bouillonnement. 

BULLARS. ajoutz Oncrouve dans ua vieux Interpre- 
te de Saint Bafle, Bullare plumbo. Apparemment que 
c'eft pour dire fceller avec du plomb,ou,comme on dit en 
Cour Romaine, meccre les Bulles. | 

Page 193. BUR A. Ajoutez après tout cet article. 
# C'eft aicfi qu'on explique ordinairement bura & buris, 
mais mal à propos ; car il ne faut pas confondre £wra ou 
buris, avec ffivæ, qui eft proprement le manche de la 
charrue. La partie pofterieure de la charrue , au lieu que 
bura où buris , eft la partie anterieure où l'on attache le 
fer qu'on appelle vomer, lechoc , comme on pourroit le 
juftifier par ce paflage de Varron. 1. 1. R.R. 19. Sapè 
fraëlurà buré relinquunt vomeres ih arvo. 

BusruaLis , le. (adj.) Prud, Le même que Ssruza 
CHRALIS. Qui concerne le bucher , le fepulchre. (r. 
Busrum.) 

BUsTU M. ajoutez Voyez le Poftulant, 3° partie. im 
voce buffum. 


Page 194. BUxUS BsRacyNTH1A. Virg. Inftrument de 
Mufque, une Flurre, 


c. 


ABaLLio MAR1INUS. Veg. Cheval de mer. Vid. Hir4 
POCAMPUS. 

Page 197. CæÆcUSs. ajoutez Caca feres. Vin. Porte 
fecretce , porte de derriere. Cacum vallum. Fasr. Re 
cranchement où il y a des pieux enfoncés en terre, qui 
fonc cachés fous l'herbe, ou dans des broflailles. 

Page 198. Cæpss ligni, A. Gsie. La couppe du bois. 

CÆDITIUS, 4 , rm, Fast. Caditia Taberne. Ip. Lieu 
ainli appcilé dans la Voie Appia , du nom de fon Maître 
Cxditius. 

Page 199. Caremonia. ajoutez Summé cum caremonié 
colitur hoc facrarium, C. Na. Ce remple eit en grade ves 
neration. | 

Cæsius.ajourez Cafi oculi, C1e. Des yeux mena= 
çans, terribles. (ppr.) des yeux bleus. 

CasTUs. ajoutez QF 587. Ornement dont fe fervoienr 
les Dames Romaines. 

Page 201. Ajoutez Calentica, éxoïent l’ornement des 
têtes des femmes , qu'on appelloic auffi Mirra. Celui des 
hommes s'appelloit Piles, Fssr. 

Cazasis, Elpece de runique ou de nœud qui fervoic à 
nouer La tunique des femmes par de haur. 

Cazssi,orwm, m. Fef}, Brafelecs que portoient «eux 
qui triomphoient à Rome , & dont on honoroit la valeur 

s foldats. 

Careanr. ajoutez Effort , mouvement violent. 

Page 203. Carcss. Lucil. (pour) CarcULt. 

Careaus. ajoutez Calceos pofcere. P 1.:}. 9. Ep. 27: 
Demander fes fouliers quand on éroit à table , e'éroit fai- 
re mine de vouloir fortir du repas. + Cela fair voir que 
les Anciens quittoient leurs fouliers pour fe merere à 1a- 
ble , ou [ur les lits pour prendre leurs repas. ; 

CaicoranTss. 1/fid. Elpece de pierre précieule qui 
fonne comme du cuivre, quand on la frapp= fur une autre 

ierre. 
d CALCULANDUS ,4 , #7. PR UD. 6x v. CALCULARS. 

CazcULUS. ajoutez Virr. Grumeau qui n'a pas été 
éteint , ou diffour , cuit avec le refte de la chaux. 

CALCÜS , 5. m. 1fd. La quatriëme partie d'une obo« 
le, compolée de deux grains. 
CALSFACTIO , omis, &c 
CaALSFACTUS, HS. M: 

chauffer. 

CauicyLus. ajoutez Calieuli Echinorum. Aruz. Des 
écailles, 


L'action de fe 


Page 203. chauffsr , ou d'e- 


* ii) 


Page 204. CariciNcUS, #, #m.G R a +. Le même que 
Ca:icinosus. 

CaLiTURUS ,, 4m. Ovip. (far, pare.) #. CALSRE. 

Caczix.ajoutez Calices amariores, A. G sLL. 7. 20. 
Du vin veux. 

Page 203. Cazrinissims. ajoutez Callidiffimè de fu- 
turis rebus conjrciebat C. Nar.{Themifiocles) jugeoit de 
l'avenir avec b:aucoip de prévoyarce. 

Tbid, CALLIDISTUM , &e. 

Cauris. ajoucez % Cailis eff tonfjor femitæ callo pe- 
cudium predurata, lemira eff fes és via: Via [eu aëlus dimi- 
dius eff qua poteff ire vehiculum. Sinv. 4. Æn. 405. Vid. 
ITax. 

Casumnia , 4. ajoutez Qint. Erreur. m. faulle opi- 
nion , ffauffe raifcn- 

CaLumnian:. ajoutez PH. Reprendre, blämer, trou 
verà redire, criciquer. 

Cazumniosiozr,eris Don.{comp.)de Cazumniosus. 

Page 209. Casvus.(ajoucez.) Calua Venus. S5Rv. 
Venus la crompeul-. Voyez la raïlon de ce furnom dans 
Servius. 1, Æ:. 72e. 

Cazx,ci. m.ajoutez Calces funt extrema pedum. 
Non. Cilces, funt ampula plumbea. Fast 

Calces remittere. C. N sp. Retromittere. FRONT. Rtji- 
cere. Ruer , fauter , étendre les jambes en ruant , en fau- 
taot, (11 s'agiticr d'un Ch-val atiche qu'on foucire 
pour lui donner de l'exercice.) Voyez la vi d'Eumenes 
dans Cornelius N'pos. 

Caltemque ter:t jam calce D'ores Vrroc. Diores lui 
marche déja fur les bouts des pieds. Himere avoit dit 
que la pouiliere n'étoic pas encore retombée fur le veftige 
qu'avoic cracé le pied de celui qui couroirle premier ; qu” 
Je pi:d de celui qui le fuivoit l'avoit déja remph.{liæd.ro. 
Sealiger preseud que le Puë:e Latin a furpaffé ici le Poëte 
Grec. Mais on l'accule d'être un peu prévenu pour {a 
patrie. 

Page 207. CamsRA. ajoutez Un plancher vouté , fair 
en voute. 

CAMIRATI0 , onis. F, Spart. Le même que Concams- 
RATIO. 

Page 208. CAMURUS. ajoutez Camuri boues funt , qui 
conver/a Mtrorfus cornus baibent ; quibus contrars patuli, 

wi cornus diverfæ babent : Lævi quorum cormua terram 
pectant, PHYLARG. 3. Georg. 55. 

CANALIS … Ange, canal, évier. Lifez évier, Xe Ca- 
#alss eft diffsrenc de Fifluls, en ce que Fiffula, eft un ca- 
pal fermé , & Canalis , eft un conduit d'eau découvert. 

Page 209. CANcaR1S.(gen.) de Cancsr. Ecrevifle. 
# On dit au genitif Caneri, quieft le plus commun, mais 
Lucrece à dit Canceris. |. 15. verf. 616. Celie , a dit aufli 
Canceris. 


CANDELABER , bri. m, Serv, L: même que CaNpaLa- 
ZRUM. 

CanNDiDpUSs. ajoutez Vinc. Beau, tout brillant. 

| Page zie. CANIFORMIS, 2. (adj.) Prud. Qui a la figure 
d'un chien. 

CANINUS. ajoutez Canina literæ, Pins. Leute canine. 
C'eft la L-ctre R. 

CANNABIUS, a, #m,GRAT.Le même que CANNABINUS. 

. Page zir. Canon. “joute? Asc. Pan. Tribut que l'on 
tiroit des Provinces. Li en rappoute de trois lortes, qu'il 
appelle Perfiraro Canoms, Oblarionis, €» Indrétienss. 
Asc. Pan. Verr, 

CanoriTs. Celf. Efpece de collyre. 

CANTARS, ajoutez Cantare ad fonum chordarum. 
C.Nsr.Accorder {à voix, au fon des initrumens (à corde,) 
accompagner. 

Pagce212, CANTHARUS. 
Poillon. 


CanNTHUS. ajoutez, Quinr. Efpece de barbatifine, 


ajoutez JGRAT. Efpece de 


Capax. ajoutez Villa nfibus capas, PL. 2.17. La maï- 
fon de campagn , eft d'ure grande ccminodiré. 

Page 212. Cavsres. ajoutez Choifir. 1{lum in generum 
cepimus. T sr. Nous l'avons choifi pour gendre. Arte lo« 
. capies oculis, Y 1 RG. Vous choifitez des yeux un en- 

roit. 

Capresssra. ajout:z (ppr.) Prendre avec effort, pren= 
dre quelque chofe de grand , s'efforcer. Primss gradns 
fait capeff nds Reipublica bello Corcyrsr. C. Nap. La 
guerre de Corcyre ,(h. Corfou ,) fur lc pr-mier degré par 
où il monta dans l'adminiftration du Gouvernement. 

Page 214 CAPITULUM. ajoutez Sirmentum cum Can 
Pitulo, Cou. 3. 17. Du jeune bois avec le vieux d'où il eft 
(orti. 

CapriricUs. ajoutez Pans.r.25.Paffion violente pour 
la gloire, vaine paffior. # [Parce que l'on die que le Fi- 
“wer fauvage s'ouvre ui paflige à cravers des pierres. 
Son fruit ne mûcie pas , & v'eit propre à rien. Son feuil- 
lage cit large & épais. 

Page 215. CaPRINUS. ajoutez Rixari de Lana caprinæ, 
Ho r. Difputer iur une bagat-Il: , chicaner pour rien, 
{Propremeni contefter pour la jaie d'une Chévre,) qui 
elt un animal quin’ena point, 

Ibid.c0!,2. CAPTIVATAS,Ati.(ajoutez) Les prilonniers. 
Reddidit Bacchiäes captivitatem quam. Bis. Bacchides à 
rendu les prilonniers qu'il, 

Carton, oris. m. Afran. Prencure 

CAPUA. ajoutez Capsas vocarunt Tufci vires qui pol- 
lices pedum cururs babint. SaRv. 10. Æn. 145. 

Page 218. CAPUT. ajoutez Chapitre. flource. In ca 
tite omnium platearum. Bisz. Aux coins des rucs. Capur 
cepss, porré, rap, napi. Cou. Un oïgnon, une rave , un 
navet. Canfam capitis femel dixit, C. Nap. Ii (e défendic 
d'un crime capital dont on l'accuioir. + { Dans les Jurif- 
confulres,capat le prend pour i'etat d'une perlonne. Capi. 
te mnutw. Dic. Qu a changé d'écac.] Vid. Minuri0 , 
on DiMINUT10 CaPiTis. 

Canso. ajoutez Carbonem pro the[auro invenire. PL, 
Trouver du charbon au lieu d'un chrefor, 4 [C'eft que 
les Anciens enterroienc des charbons près des limites de 
leurs champs, Vid. ERAS, Adag. 

Page 217. CaRDo. ajoutez Cardo cæ/i. VaRR.Le Pole, 
Cardinem fact wveritati, S oL. Soutient la verité. Nom 
tanto cajabis cardine rerum. VirG. (Junon) ne s'oubliera 
point dans un poioc fi effenciel. ; 

Page 218. Canars. ajoutez Se paller fort bien, n'avoir 
pas beloin de, Si spfe bas facilè carerer, C, N sp. S'il s'en 
pouvoit pafler aifément lui-même. ; | 

CarcsRARiUS. ajoutez Don.Criminel,digne de prifon. 

CarcERIUS, æ, #m, Peup. Deprilon. 

CarDiNauis. ajouez Apièsfoixante & dix, fixés par le 
Pape Sixie V. , 

CartnA. ajoutez Carina corporis. Ni mas. Le coffre 
du corps. 

CARINARE. #jeWi6z 


medire- : 
Cariosion , eris. VARR. (comp.) de CaR1osUs. 


Cais , ides. Elpece de Cancre , ou d'Ecrevilie, 
CARMEL, à m pipi, à Mot Carmel,| 
Page 2.9. Canmazus, hands fertile. 
CanMaen. ajoutez Ho. Pieces en vers heroïques.Cars 
mine tu gaudes. In. Vous aimez les vers heroïques. 
Caro. ajoutez La chair des truits. . 
Page 220. CARPSRS. ajoutez (ppr.) Prendre une moin« 
dre quanuré d'une plus grande , prendre comme une par— 
tie d’un tout , d'une multitude , & de là il figmfie dimi= 
nuer. X [ Non. dit que carpere fignifie quelquefois «ele 
riter praserire.] Carpere efeuia. PH. Donner unbaifer. 
Cap. (pail.) ajoutez Sola ne perpetuä mærens carperé 
juventa ? Eit-il raïlonoable que vous pailicz vos plus 


Dire des plaifanceries , critiquer ; 


beaux jours dans 1a folieude & dans une a ffigeante triftef- 
fe , avez-vous donc refolu de paffer dans ure crifte foli- 
tude les beaux jours d'une agréable jeunelle ? 

} Page 221, CASA. ajoutez 1r4 fugias ne prater cafam. 
Tan. Phorm. s. 2. 1] faut fuir quand on voit le danger ;° 
mais en fuyant , il ne faut point pafler fa mailon, quieft 
le lieu où l'on pzur être en fuscth, ie. ileft bon d'éviter 
d'avoir affaire avec les méchans ; mais il ne faut point les 
laïffer les maîtres de rout , il y a des droits que l'on peur 
foutenir contre eux. 

Cassozus, 6. m. l'erit fromage. 

Page 222. Casses. ajoutez R. Quia caf five quali 
frent, feu quis multimin fe vacui habent, SuRv.2.Æn.8s. 

CassUs. ajoutez Quaffum vas quod humorem in fe non 
continer unde caflus. 1. e. (ppr.) vacuus. : 

Page 223. Casricars. ajoutez Caffigat fe mulliter. 
Il S: redreife peu à peu. ; 

CasTisart , or, atus sum, (pall.) S 12. Caffigarur 
Aguis. Eft battu des eaux. 

Page 224. CASTRATORIUS, 4, #m. P ALL. Caffrato- 
ria ferramenta, Ip. Outil de fer pour coupper & retran- 
cher les fupe: fluicés des p'ances. 

CasTRUM. ajourez Vid, CASTRA. Cafira apium, où 
apum, La demeuredes Abeilles , ou le lieu où fonc leurs 
zuches. Crffra fequi,caftris usi. C. Nsp. Aller à la guerre, 
Servir, fuivre la profeflion des armes , fervir dans les 
£rouppes. 

Page 224. CASULA. ajoutez PsTr, Un tombeau. 

Pag: 225. CATALAUNUS,#, #m. De Chaalonsen 
Champagne, 

CarTaioqus. ajoutez Lifte , énumeration , dénom- 
bremenc, 

CarTaontA, «. C. Nep. La Cataonie. C'eft une partie 
de la Cappadoc:, felon Piine. 

Cars1a , 4. f. Serv. Efpece de vrait, ou de javelor, 
long d'une coudée. 

Caro. ajoutez Prude, (evere, critique. 

CaroroGars. Petr. Frappsr. € Ce mot ne fe crouve 
que dans Petrone , encore n'y elt-il qu'une feule fois. 

CAULz. ajoutez Caula Fans. SERv. 7. Æn. 610. Tem- 
ple de Jupicer. 

j CaULIs. ajourez 1n canlem erigi. PALL. Monter, s'é- 
ever. 

Pagez28. CAUS À. ajoutez Empêchement ,obftacle, 
mauvais augure.Serv.7.4Æn, Vi RG.maladie, In cau/a efe. 
Etre malade, Locus qui eff in cæufa. L'endroit qui fait 
mal. Medicamentum caufam faciens. Scris. LARe. 
mede qui caufe la douleur. [Cawfa, le prend aufli dans 
Ciceron , pour Liaifon, amitié, union.] Caufa ef} eur, ou 
quod. Il cft caufe que, Cawfam interponere, interferere. 
Dire , alleguer pour raifon , prendre pour prétexte, 
% (On dit auf Caufs eff, fuivi d'un Icfoitif. PH.] Non 
ergo caufa eff manibus 14 tangituis, PH. 1] ne fau donc” 
pas que ces fortes d'ouvrages viennent entre vos mains. 

Page 229. CausATILO , e5, F, Pull, Maladie , douleur. 

"SE IVUS, 4, um. SERV. Æn, 3, 11, Qui marque la 
cauls. 

CaurTaLa. ajoutez Ce mot ce fe trouve que dans les 
Livres de Droir. 

CaursR. ajoutez % Prudence a fait ce nom mafculin, 
puifqu'il a die à l'accufauif Cawrerem , dans l'Hyma. 5°. 
vV.130 , mi nÿ. 

Cavus. ajoutez Quum viéfi mures muffellarum exer- 
citum fugerent, @ arétos cireumtrepidarent caves PH. Les 
Souris a yaot été batcues par l'armée des Bellertes , s'en- 
fuirenten defordre , vers leurs petirs trous. 

Page 230. CspsRs. ajoutez Ut rifa fluminis cedunt, 
Tac. Comme les rivages s'abbaiflent, Prouincis qua in 
dirionem Anton ceferant, Ip. Les Provinces qui étoient 
tombées en partage à Autoinc. Cu primwm pavido cuftos 


= 


mihi purpura cefir. Puns. Sat.'Sicôt que j'eus quitté [a 
robbe* d'enfant, qui m'afluj-itilloie à un Gouverneur. 
 Mihi ceffit, (pour) À me «ji. 

Cspo.ajoutez #11 femble que Cedo eft mis pour Cedite; 
Cette, que l'on trouve dans Eunius , pour Cewdirore, on 
Cedite, Non. 

CazsBRANS, ajoutez Tota celebrante Sicilia [epultus 
ef. C. Nsp. Tous les habirans du Pays, affiftant à fes fu- 
nerailles. 11 fur honoré à fes funerailles, d'un grand 
concours de peuples de la Sicile. 

CsLsBRARS. ajoutez Celebrare vindemiam,P a1L. Faire 
vendange, 

Pagez23r. CHLERRIMUS. ajoutez Air fuiffe na vium ces 
lerrimus. Car. 4. 2. Dir qu'il a été le meilleur Voilier 
de tous les vailleaux. 

Page 232. Cuurarium. ajoutez Cellaria Epifcopis dari 
Imperator praceperat, Sur. Siv. L'Empcreur avoit don 
né ordre, qu'on donnät des appartemens aux Evêques, 


CEnNa , CæœnaA 
CENACULA, CŒNACULA: 
CiNAEULARIA ;, CŒNACULARIA. 
CaEnaANs, Cœnans. 
CsNARS, CœNARS. 
CsNaTicUs, CŒœNATICUS. 
CiNATI0 , Voyet JCœnarTio. 
CiNATIUNCULA ;, CŒNATIUNCULA. 
CaNATORIA ; CŒNATORIA. 
CaNATORIUM ; CæNATORIUM: 
CENATURIRS; CŒNATURIRSE 
CENATUS, CŒNATUS. 


Page 234: CansUs, ajoutez C rnfus equefirem [ummam 
nummorum. À yant un reveou fu fhlant pour être Cheva= 
lier Romain. | 

Page 235. CENTEANARIUS. ajoutez Cenfenario major. 
Sur. Qui a plus de cent ans. : 

CanrisimUs. ajoutez Centefima. Le Centiéme. C'étoir 
un impôr qui avoic été mis fur les Peuples depuis les 
Guerres Civiles, & dont il ne fur déchargé qu'ap:ès la 
mort d'Archelaüs , dont le Royaume fut annexé à l'Em- 

ire Romain, & réduic en Province, Cec impôc fur réduir 

la moitié. T AC. an. 2. 42. 

CanrimarTar. Sid. Mefure de cent, un compofé de 
cent inefures. | | 

Canto,onir. ajoutez Petr. Une portiere , un rideau 
derriere une porte, pour empécher de voir à eravers les 
fentes. 

CaNTUPLICATUS , 4, #m. Eccz. Le même que CaNTU« 
puax. fPrud. Mulriplié au centuple. 

CanNTURIA. sjoutez Sanv. Le même que JUGsRUM. 

Page 236. CsPHALO , omis, Pass. Eipece de Palmiers. 

Page 237. CuRA. ajoutez Agefilamm amies quo Spartam 
faciliies perferre poffent, quod mel non habebant »ceré cir= 
cumfuderunt, C. Nsr. Les amis d'Agefiaüs n'ayant point 
de miel pour embaumer fon corps , Le lervirent d: cire 
pour le cranfporter plus facilement à Lac-d-mone, 

CuraTas, 4. m.1/fd.Efpece de pecit poids,demie obole. 
ge [Ce mor ef cout Grec. Cerates, oboli pars media] 

*CarATINA. ajoutez Queftions difficiles à refoudre. 
(R: xigus.) 

CERIBROSUS ; #4, 
de cervelie, à 

Page 238. ConirUs. (q.) Cereritus à Cerere aflatus. 
Parce que certe décife failoit entrer en fureur {:s Piéeres. 

1bidem. Csrosus. ajoutez Où il y a beaucoup de 
cire, 

| Page 239. CARTAMIEN. ajoutez Cernerecertamen. Don 
ner Je counbat, en venir aux mains. Ad ceriamen | fubaëts 
materia.) Mortier que plufeuis hommes enfemble ont 
batru & corroyé à qui mieux mieux , à l'envi. Et certamen 
erat Corydon «mm Thyrfide magnum. ViIRG. Ec!.lyaroiw 


um, ajoutez (ppr.) Qui a beaucoup 


Li 


are grande difpureentie Thyrfs & Cordon. (q. d.} Ca- 
rydor erat magnum certamcn cum L hyrfide, ut magna con. 
tentio eff cum Ciccrene, Virgilius aut videtur nominati- 
um pro genitivo pofuille Cerydon pre Corydoni:. SsR%. 

CsRrATIO. ajoutez Par certatio. Cic. QUINT. Partie 
égale. Certatio imiqua. 

CERTUS , 4, um. ajoutez Certum affirmare. Liv. 3.23. 
Affuré comme une chofe certaine. | 

Page 240. CsRvULUS , i. Froxr. Efpece de fafcine. 

Cassans. ajoutez Nullé parte ceffans Orator, QUINT. 
Oraïeur parfait & accompli , à qui il re manque aucunes 
marques necrffaires. ; 

Ibid, col. z. Caston. (acc. fing.) de Cisros , 5. Mar. 
Le même que CssTus. 

CESTUS , #r. lifez Casrus , cefli. 

Page 241. CaTeRUS , 4, mm. Vid. CÆTERUS , 4 ; m. 

CsrosUs,4, #m. Av1an. Plein de baleines ou de grands 
poifloos. 

CHaicipsM. (acc. fing.) Pid, CHarcis. ri 

*CHarciœcUs, 1. f. Temple de Minerve. 2œ As 01395, 
anes domus, mailor d: cuivre. C'exoit un afyie fort c<le- 
bre dont park Thu ydide ? 7. Vil. Sup. 

Page 241. col. 2. CHALCOSMAR AGOS. lifez Chal- 
cofmärazd5s , ou chä cefnàrAgdüs. : 

Pag. 242. CnamæLson. ajoutez Ceif. dit chamaleontis 
augenitif, /. s. 

CHAMAMSLEUS , 4, wm. Parc. De Camomille. 

CHAOS. ajouez à la fin de cet article, Seruiss Primo 
Æn. 664. mer CHA au genitif. 

*CHARAXARE, 0, AUS, atum, PRUD. Graver. (R. 
cegéta, fur. saparrus, fculpere, arare.) 

Page 243. CHAR TÜLX , äi Lifez 4. ; 

Ibid. co!.2. CHsLa, «. f. Hyg. La ferre de quelques ani 
maux.Chela dexnterior cancri. Ip, La (erre droite de l'E- 
creville. Chela finiffra. Hye. La ferre gauche. 3€ [Ce 

affage fait voir qu'on peur dire chela au fingulier, Che- 
« qui eft fourent pris pour le Signe dela Balance, n'eft 
{ppr.) que les deux pattes du Scorpion qui eft joioc à la 
Balance , & ne fembie faire qu'un Sigre.] ’ ; 

CHELIDONEUS, 4, #m. Sara. D'Hirondelle. 

CuHazy.(voc.) de CHazys. 

CHaLyn.Srar, (acc.) Vid, CHiLys. 

Page 244. *CHIRAMAXIUM , 54. 0. Petr, Chaïle rou- 
Jante pour use feule perfonne , cralnée par des efclaves. 
On l'appelle à Paris une Vinaigrerte. 

Page 245 CHIU S, à, wm. Quaieft de l'Ifle & de la 
Ville de Scio, #joutez ou Chio. 

Page 247. CisariA. ajoutez Cibaris coëx decem die 
rum. C. Nap. Des vivres pour dix jours. Ferre plus dimi. 
diati menfis cibaria. Cic. de Tufe, 37. Porter des vivres 
pour plus de quinze jours. 

Cisatio , omis. F. Sol, Le même que Cisarus. 

Page 248. CicATRIx. ajoutez [V ARR. Cou. L'endroit 
où l'on a couppé la vigse,ou route autre plante. 

CicenNDULA , 2. f. Le même que CicsNDsLA. 


. Cicuricsn , énis, Sip. Joueur de Fiutte, ou de Fla- 
geoiler. 


Pag:i 250. Circa. ajourez Que tiren Regem crant. C. 
Nap. Les Courtifans. 

Page 251. CiRULUS. sjou'ez Big. Agneau. 

CirncUMaACTUS, #4, mm. ajoutez Cireumaëte frAviore 
_… tempore. Liv. 3. 8. Ap:ès que la plus rude faifon fur 
pales. 

CircUMAGSIR ARS, 0, avi. Cor. Amalfer autour. 

CiRCUMARARI ,07, Atns sum. V1CT. Tantim agri 
publice dasum Horatio quantiom uno die cireumarar: po. 
tuiffet, Qn donna à Horatius Coclés,par ordre du Public, 
<< qu'ilavoit pü entourrer avec la charrue en un feul jour. 

CircumcaicARs. Col, Fouler aux pieds, entafler avec 
les pieis, 


Pagé 252, CircUMDUeT US. ajoutez apier circumdufta 
fyllaba. Quint. Une {yilabe marquée d'un circonfiexe. 

Page 253. CiRcUMrOssUS, 4, #m. P ALL. Foui tout 
autour, 

CircUMFUSUS. ajoutez. Draco circwmfufus parvulo 
Scipieni, Vic r. Un Serpent s'étant encortillé autour du 
jeuce Scipion. DE 

CircuMiRs. ajoutez Cirewmire veteranos follicire.Cic. 
Ati, Soihciter les vercrans. , | 

Circumirus, ms. m.VARR. Circui. Solis cireuitus 
annuus. 1p. Le cours anouel da Soleil. 

CiRCUMINTICERS , éio , jeci, Liv. 25. 36. Le même que 
CIRCUMIACERE. 

Circuminjicere rallum. Xp. Jerrer des pallifades au- 
tour. 

CirneumvoLvsrs, ve. Vire. Envelopper entierement. 

CIRCUMLATRARS , 0, avi. Abboyer autour. Hine 

CiRCUMLATRARL. (pall.) Avian. Cicumlarrasur iffe 
pontus maxime. On entend un grar.d fracas fur cette mer. 

CIRCUMLUSTRARS ,0 , 4. S1L. Faire la ronde autour. 

Page 255. CiRCUMPLUMSARS , © , Aui, CAT. Plomber 
tout aucour. , 

Cracumscrisers. ajoutez Cireum/cribere ingentiæ 
volumina epitemis, C o 3. Reduire en abbregé de graods 
volumes, 

CircUMSILIENS , entis. CATUL. (part) v. 

CirCUMSILIRE , 0. Sauter autour, fe jecter fur. 

Page 2,6. +C1RCUMSTIPANS ; Amfis. S1L. ajoutez M4- 


gn4 circumflipante caterva.Ecant accompagné d'un grand 


cortege. 

TCiacuusuroses, go. Tac. S'elever autour. | 

Page 257. CIRCUMTINNIRA , 50, VARR. Ciremmtin- 
niendo are, 1p, 3. R. R. En frappant fur du cuivre, ou de 
l'airaio. 

CiRCUMTURBARE , 0, avi, Excicer du crouble autour, 

CircUMYICTARS,0,ævi. SiL. Porter autour. 

CircuMvsHans, entis. C. Nr. (part.) v. CIRCUMVE- 
HBRS, Tinithius ciaffi prafeëtas crreumuehuns Pelopone- 
fum, In. Timocheus Commaudartr de La force, en faifant 
le cour du Pelopunuele. ; 

CiRCUMYSNSUS, #, #m, CAT. R. R. Balayer tout au- 
cour, (parc. pall.) v. CIRCUMVERRERE, dont on ne trou 
ve point d'exemple. ‘ 

Page 258. CIRCUMUSTUS, 4, mm. SERV. 12. Æn, 
299. Brüié tout autour. Sy N. Ambuffus. (part. pal.) v. 
CIRCUMURERE. 

CistalLaR1A , 4. f. Plaut, La Corbtille , la fepriéème 
Comedie qu'on lit dans Plaute. 

Page 259, CiraRs.ajoutez Cifare apros, Lepores. 
GRAT. Faire lever du gic: des Saugliets , des Liévres. Vis 
tis cstat virgam, fruitum. Co. La vigne poule des bran« 
ches , du fruic. - 

CrrTatissims. (adv.)Quint. Avec beaucoup de viceffe. 

CitskioR, ajoutez /t# molejta pose affere- 
bantir : nam citersors nondum andiebaimus, Tant on me 
rapportoit de ehofes fâcheufes arrivées dans les fét:s de 
Minerve ; cat je ne lçavois pas encore ce qui s'eft paflé 
depuis. % [Crrersora eft ici pour le 1emps. 4. d. les chofes 
qui ont eu deça des fêres.] 

CitrAGo, g:m15. P à 11. H:rbe odoriferante qui con- 
vient aux Abeilles , c'eit pouiquoi on la confuud avec 
Miliphylium, Elle l'odeur du Citron. 

Page 260. C1TUSs. ajoutez À [ Ce mot dans le Droit 
figrife quelquefois la méme chofe que Divisus. Serv. 8. 
Æn. 642. 

Civiuis. ajoutez Civiles fluétus, procella: C. Nsp. Les 
guerres civiles. Plujquam cvilis agitare, T AC, 1, 12, 
N'écre pas content de Ja condition de fujer. Ci.si1a ange 
ma , chvilss animus. 1 D. Bonne volonté pour les Sujets, 
pour les Peuples, amour pour les Ciroyens. 

Civiss 


Cris. sje itez Sujet, (par rapport à un Souverain.) 

Page 261. CLARIFICUS, 2, #m. SaDUL. Qui rend glo- 
rieux, quiien! illuiire. 

Pagez#2. CLassicuM- ajoutez k [Clafficum dicimus , 
Ge tubam 1j [ar € jonum.] 

Page 203. CLaUD&Rs. ajoutez Spathzm capulo vix 
eburnco claudebat, SeART. L'Empereur portoit une épér, 
dont la prignée couc au plus éroit d'ivoire. 

Page 264. CLAUSULA. ajoutez C'aufula firigilecula. 
Apuz Le macched'ure étriile. 

CLrausu: À ,4.f. Bibl, Fermetur-. f. 

Page 26,. Clericos vexavit. SULP. Malcraïta les 
Cleics , ls Cler;é. 

CLA VUS, 5. m. Cie. Clou,m. cheville. f. [Vite. lfiz 
Vino. 

Page 266. Ciiraina. ajoutez Fast. Loca declivia. } 
torment: gens. lp. 

Page 259. co!. 2. lin. 23. Coarcrio. lifiz Coar- 
&TATIO. 

Coax. Serv y Æ,x6 Le cris des G:enouilles. 

Page i70. Cocrus. ajout z Enduro. 

Page 271. CœLuM. ajoutez Cœlum camerarum. VITR. 
Le fond , la concav'té des planchersen voute, 

Page 272. œnosioR,er#. SOL. (comp.} de Cœnosus. 

CœPprATUSs, 4,4" Tac (parc. pal )v Cœrrans 

Pige 273. CoeiTABUNDUS , 4, Wm. ajoucez Hyc 
Fab. 22e. 

CosiTarTirus ,#,wm. Don. Penfant , qui penfe, qui 
a la facu'se de penfer. 

Page 274. lin. penulr, Apprende. lif.z apprendse. 

Page 295. ComonraTim.Caf, Par cohories, cohorte 
à cohorte, par bardes. 

Ibid. col, 3 Coitus. ajoutez Feffe coitu familiarium. 
Mai. Da:s une aflemblec d'amis pour {e réjouir, 

CoLAPHIZATUS , 4 , #. Don. Frappé. 

Couics , +1. f. Celf. Eipece ce vittule. 

Page 276. Coiars. ajemtx]PLAUT. Collier pour at- 
racher un cfclave. 

CozuaTio.ajoutcz Ad noffras collationes mundi.Hya. 
Par apport à rotre firuation. 

Page 278. Corel. ajoutez Nec t'ffamenti poruit fen- 
[us collig:. Pn, Sais qu'on püc penérrer le fers du Tefta- 
‘ment , de la difpofition du Teftaceur. 

Page 278. CoLiL1IQUEF ACTUS, 4 , #m. À la finde l'ar 
ile, ajoutx [On cite de Varion. 2.R. R. collrquefario, 
& colliquefio, mais il y a feulemert dans cet Auteur , No 
Prius exigunt paffum quam colliquefaéta «ff glacies,V ARR. 
Z-R.R.4.Lis ne menent paître leur troupeau , qu'après que 
la glace a été fondue, Ce qui prouve que Co/liquefiers, 
Coliiquefe , eft en ufage , au muins au parfait.) 

… Page 279. CoiLum. ajoutez Collo portare. Paz. Por- 
ter fur fo: cou , où à fon cou. 

CoLLUCTATIO. ajcmtez Agovie d'un homme mourant, 
agirauior , debat, qui fair du bruit. 

Pare 280 CoivmuM, 1. ajoutez Senv. 9. Æn. 16 

COLON. :J:z COI ON, là | ice bréve & la feconde 
auf. Ayoms £a ia fin de i'aruicie , Serv, La Colique. 

CoLONUS.4joutiz Pollefliur , Maître de quelque 
heu. 

CoLon.ajoutez Sa cu:que chm fit Animi cogitatic 
colorque privus. P n. Chacun a des penfées qui lui fon: 
propres , & desexp.:ffions particuheres. 

Page 251. Cozo: Ts. (adv.) Serv. Avec des couleurs. 

: Coiumsa. ajou'iz ve | Ad Riges perrinet columbarum 

augurium , nuiquam fole funt, je nec Riges quidem.] 

CoLUMSBARS. Prd COLUMBARIUM. 

CoLuMmasLLa.ajoutcz Coumelle apud veteres dits 
Junt, ferus majores domur. 

CoLumna. +joutez Soutien,appui X[Columne mertuis 
nobilsbus Juperponuntur ad offendendum eorum columen.] 


Corvunants,re.(adj.)Prud. Qui concerne la colonne, 
ds: cu: ne. 

CoLitMNIFER, 4, #m. PRUD. Celumn'fer radius. Ip. 
Coionw de feu , r:yon de jumiere que produifoit La ço= 
lonne d- feu, 


Page 283. COMESSANDUS. COmissANNUS. 
COMESSARI. i COMESSARI. 
CÔM3:5SATIO. ex COMSSSATI 0. 
COMESSATOR. COM:ss4A:0R. 


La premiere de tous ces mots eft longue , comme on 
prur voir par ce Vers de Martial. 

Qu nec leno poteff, nec comeffator haberi. 

Oare que fi vous en croyons Feftus , ce mot viert de 
x un, viens, Village dort les habuans s’invito.ent lesuus 
les autres à manger. 

ComiTAR1,&c. ajoutez Angelus Dei comitetur vebif- . 
cum, Bis Que l'Ange de Dieu vous accompagne, 

Page 284. COMMACHINARI , or , 413 sum, Don. Ma- 
chirer erfemble , ou avec quelqu'un. 

ComMasLaranDo. li/2 COMMSDITANDO. Æfj£. 

Page 255.CLOMMENDATUM,L: même que MANDATUM, 

Page 32 6 COMMENTATOR. ajoutez Faileur de Com- 
mectaires, Commentateur. ° 

ComManciuM. ajoutez Commercia Arabes undique . 
fubuchunt, Sov. Les Arabes y amerenc des marchaudifes 
de cous côtés. : 

CouMicirivmajoutez 25 commilitiur afciti funt.T ac. 
On les reçuc dans potre camp pour combattre avec nous; 
on pr permie de joicdre leurs armes avec les nôtres. In- 
ter prœmis commilitit. Pour le 1ecompenier d'avoir com- 
battu avec nous. 

Page 287. CommiTrsRs. ajoutez Combattre , donser 
batailie. Cum cop.0f]i me hofte commifit. ((upol. Praliun.) 
EuTR.Il fe bar coatre un encemi dont les crouppes 
&xoiect tres nombreufes. 

Page 283, Commixtim. (adv.) Bibl, Confufement, 
pêle- mêle. 

Pagi 289. COMMONITORIUM,, 0, Sid, Avertiffsmenr, 
icftruétion. | 

Commonrit. Hor.(pour) CoMMOY#RIT. 

Commorio. ajoutez Commotio caffrerum, Num Di- 
campement,tran{port d'un camp fait d'un licu à un aucre, 

Page 290 ComMovent. ajout:z Commeuetur ç amor. 
Ps. 11 fe 1ait ur cui, ils'eleve un cri. Commora eff Camille 
invidia. EuT. O: conçut de la haise contre Camille. 

Communire cafl:a. ajoutez Liv. 2. sr. S: retraucher. 

Communis. ajoutez Commwnis Le dit dans ue fens op= 
polé à re.ervé, couvert, qui ce s'ouvre pas , & lisrifie un 
nomme qui s'ouvre, qui le communique, Eum magis cem- 
munem cenfemus in viforié futurum fuiffe? Cic. Ep. 
Penfez vous qu'érant viétorieux,il fe feroït communiqué 
avantage à nous? Simpicempraterea coinmunern Pr Le 
sentem amicum cligs par eff. In. 11 faut fe choifir un ami 
fimple, ouvert , & de box accord. 

Puge 191. Commosus. sjoutez Qui à beaucoup de 
-heveux , qui a les ch<veux longs, qui a une longue cri- 
uiètle 

Comæpta. ajoutez Comædis. {ppr.) Piece de Theatre 
donc les Acturs font babillez à là Grecque, & qui ont 
es noms Grecs. On l'appeie auf Palliats, d'un habilie_ 
ment Grec appellé Pallium. K[Tgata à Comœirà differe, 
quoi in Comœdia Gracs riius inducuntur , Perfonsque 
iraca Laches, Suffrata, in illa ver Latina] 

CouæœpiocRAHUS , Poëte Comique. 

COMPAG NARE ,0, 41, avi. PRUD Joindreenfembl-, 

COMPAGINARI 3 07, # 445 55m, (pall.) Serw, 

Page 292 COMPARATIO. ajouicz Comparationes 
fuperianswieï. QUINT. Le comparatit & le {uperlatif, 

Compascer. ajoutez 51 funr fpica rare , oportet 
compafes, VARR 1.R.R,Ss,. Si les épis ne (ont pas allez 

. ** 


&rus , il faut les faire manger par les beftiaux, 

Compairars. ajoutiz Acculer, Compellare aliquem 
blandè. Parler à quelqu'un en le careffane. 

Page 293. COMPENSATIVUS, 4, wm, Qui lert à recom- 
penfer. 

COMPSRIRS. ajoutez # [ Quoique ce verbe fafle com- 
Peri au préterit, on rrouve cependant dans Spartien ,com- 

erii.] À Mathematico quodam de future Imperio id dicitur 
somperiiffe, SPART. Adr. 

Page 294. COMPaRPsTUUS. Prud. Le même que Psr- 
PITUUS. 

CoMmPiscsRs, fco. Pluto compefcit undä. Pluton les 
#ient cnfermes par le moyen des eaux infernales. 

CoMPSTENS, entis. (part.) ajoutez [On trouve ce- 
pendant quelquefois Competens dans {on iens naturel, qui 
demandent enfemble.] Unam fpeciofam puellam duobus 
competentibus , pater conditionem tulst, Vicr. Ua pere 
+oyant deux rivaux qui demandoient en mariage ia fille, 
qui étoit d'une grande beauté , leur propola cette condi- 
cion. Si cwju/piam neptium [uarum competeret atas. SURT. 
Si quelqu uce de fes petites filles cûc éré d’un âge compe- 
tant. 

Page 296. COMPLERE, &ec. Debita Parce tempora com 

lerant. ViRG. 19. Æn, 107. lilez 9. Æn. 105. 

did. Compton , oris. Juvsnc. Celui qui accom- 
me Legum completer. Ip. L'accompliffement, la perfeétion 
dis loix. 

CoMPLaX10. Qyiné, ajoutez Synerele, (rerme de Gram- 
maire,) union de aeux fyllabes en une, . 

CompLicss. Prud. (pi.}de Compuicts. 

Page 298. à la cinquiéme ligne , en commençant par la 
derniere, Tout {era plus tranquille. lifez Tout fera plus 
travaillé. 

Compofitum domi. Quint. Preparé , medité , travaillé 
à la maifoo. 

299. COMPREHANSOR , or. m. Don, Eun, 3. 5. Celui 
qui recient , Qui arrête, quilurprend. 

CoMPRIMSRS. ajoutez Compreffit Sarmatas, SPART. 
Arrèca les Sirmates , les empécha de faire des courfes fur 
les terres de l'Empire. : 

Page 300. COMPROMISSUS, #, mm, (part,) v. Com- 
PROMITTSRE, 

Compromiffé dote, Don. Heant. s. 1. 65. Etant conve- 
nu de la dote qu'on donnoit à {a fille. 

Page 301. CONABUNDUS , 4, sm. S & R v. Qui fait Les 
efforts. 

CONCGALIFACIANTUR. Vitr, Sont échauffés. 

ConcAvARE. ajoutez Concauat 1lle manus palmafque 
in pocula vertis, Names. L'autre fair un ercux de Ga main, 
qui lui fert de vafle. 

CoNCsDeRE. ajoutez Autor Herculio fuit, tin pri- 
vatam vitam concederent, EU TR. Diocletien conleilla à 
Maximien Hercules de fe remettre avec lui dans une cor 
dition privée , de quicrer l'Empire. 

 Concedire fato. T Ac. Concedere in fata. Sirv. Mourir 
par l'orire des deftins. s 

Page 303. CoNcassivus, #, #m; S#RY. Qui accorde. 

Concisns. #jourez aux derniers mots de cet article, 
N'ai- je point caufé fans le f çavoir ? 

ConcistARt. ajoutez Ille bonis favestque, € conci. 
lietur amicis. H 0 R. Qu'il prorege toujours les gens de 
bien ; qu'il foutienne les intérêts de fes amis. Sed ff slio 
padohuc conciliari poteft. P 1 à U +. Mais s'il peut le re- 
couvrer par quelque voie que ce foit. 

Page 304. ConciL1AT10. ajoutez L'action de gagner I: 
bienveillance , le moyen de la gagner, Serv. 1. Æ:, 663. 

ConciNNARS. ajoutez Me infanwm verbis concinna: 
fuis. PLaUT. 11 me veut faire paller pour un fou. Conrin. 
“pare malum. Vu. Fair: du mal. 

Concio. ajoutez Conciotriæ fignificat, 1. Locum [ug- 


geffumque unde funt verba, à. Cœtum populi affiflentis. 

». Orationem 1p/am qua ad populum dicitur. À, GuLL.8.7. 

Page 305. ConciPsRs ajouiez Concipere veffimenta. 
Svrv.12. Æn. 13. Raccommoder & recoudre des habits, 
Concipere furnwm, V 17 R. Se noircur de fumée. Concæpes 
rat 4n10, Don. Avoit prevü. 

Concirs. ajoutez Conciendo ad fe multitudinem. Liv. 
En aturant chez eux un graod nombre de perlonnes, de 
Citoyens. | 

Conc1TAREs. ajoutez Concitare civitatem, P H. Faire 
affembier route la Ville. 

ConciTATIUSs. ajoutez plus vice , avec plus de rapi- 
dité , promptitude. 

Page 305. CoNcirz. Don, Avec précipitation. 

ConcLUpbsRa. ajoutez Conciudir me tot rebus. Tu R 
Me preile par tant de raifons. 

ConcLUsioR , oris. Hyo. (comp.} de Conezvsus. 

CoNcoRDANTSsR (adv.)$er. Dans u e grande urion, 

ConcoRpia. ajouttx La déeffe de ia Concorde, nom 
de femme , de fille. 

Page 307. ConerspARs.ajoutez Concrepare &ra Par. 
Sonner la cloche. Concrepuir digitos. 1p. 1] à Faie craquer 
{es doigrs. 

ConcrascanTiA , 4. f. Virr. Concrefcentia Aquarum, 
In. 8.3. 117. Amas d'eaux. 

ConersscsRs. ajoutez Ur ipfe tener mundi concreve 
rit orbss. V1 RG. Comme le Globe de l'Univers s'éroig 
arrondi. 

. ConcrisPARS. ajoutez Hwmores fe concrifpantes, 
in aëére [urgentes. VitrR. Des humeurs comme par rour- 
billons , qui s'éleventen l'air. 

Page 308. ConcueuRRisTis. Varr. (2. pl. perf.) y, 
CoONCU&RERS-. 

1è:d. col. 2. CONCURRERE. ajoutez Concwrrit dexterg 
eve. Hon. Onbar des mains , on applaudit, 

Page 309. CONDsMNABILIS, €: (adj.) Pall, Condam- 
nable, 

Page 310. Conpicsrs. ajoutez Condixit certe pretie 
mt, Ce. Il s'eft engage moyennaoc telle fomme, à. 

Page3ro. ConpictTUs. ajourez Vulcano condiéta don 
mus. GRAT. Un lieu confacré à Yulcain. 

Conpisesre. ajoutez Excidionem facere condidici op 
Pidis. PLAUT. J'ai coutume de renverfer les Villes. 

Page 31r. CoNDiTOR. ajoutez Conditer Deus, C'étoic 
parmi les Payens, le faux dieu se prefidoit, felon eux , 
à la tecoite des biens, pour ferrer les grains dans les 
granges, ou dans les greniers. 

ConpiTRix. ajoute? Fondatrice , cell: qui a inftitué. 

ConpiTUM, f. 0. Spart, Magafin.m. ferre.f. Cenditæ 
militaria diligenter aÿnofcebar. S p À RT. (Adrien) avoic 
grand foin de vifiter exaétement les magañas pour l'Ar- 
méc. 

Cowpirus. ajoutez Mort ,enterré. O ff maneret con 
dito fenfus patri! PH. Si le défunt avoit encore quelque 
fentimeni . 

ConNponaRs. ajoutez à la fin de l'article , Er condonsa 
re aliquid aliquem. Tan. PLAUT. Argentum quod babes, 
condonamus te. T £R, Phorm. 5,7 54. Nous te donnons 
l'argent que tu as. 

Page 313. Conrscrio. ajoutez (ppr.) L'action de faire 
quelque chofe avec un autre, le concours d'une caufe 
avec unc autre. Favor numinum fine conjechione fatorum 
procedere non potef}.S5Rv.12./Æn.147.La faveur des dieux 
ne peut produire aucun effet, fans le concours des deftins4 

ConrsRRs. ajoutez Coge gradum conferre juvencosg 
ViRG. Sa 0e vos jeunes Bœufs , de marcher en 
fembie d'uo pas égal. . 

Page 315. CoNFiNasrs. ajoutez Confingere rationer, 
Co. Faire monter les dépenfes plus haut qu'elles ne dois 
vent, Faire voir par {:s comptes, que l'on à fait plus dé 


dépenles , que l’on n'en a faireffeétivement. (C'eft ée que 
l'on dit vulgairement , faire des parties d’Apotiquaires , 
ferrer la mulle.] 

Page 16. CONFIRMATIVUS, #4, #9, Don. Confirma 
tif, qui (ere à confirmer. 

Conriscans.ajoutez (ppr.) Serrer dans un pauier, 
dans nu fac , dans un ccffie. 

ConriscaTus. ajout: 2 Quam fummam conffcatam re 
pofitamque habuerat, SUET. Aug. 103. La fomme qu'i 
avoit ferrée & mile en relerve. Vrd. CONF'SCARE. 

Conrricicium, #i.n. Sol. ? Unconfuert, l'endroit 

Conriuvitm , #5. r. Sever. S où deux tivieres fe joi- 
gnent. Le mêmes que CONFLUENS. 

Page z17. Cowrossus. ajoutez Corfoffus multis judi. 
rw Liv. Accablé de pluñenrs Sentences rendues contre 

ui. 

Page 318. ConrRACTUS, #5, m. Celf. Fracture, rup- 
ture. 

ConrRsmsns. ajoutez Confremit G cœlum. S 11. 16. 
397. Le ciel même en retenir , (du bruir des fpeétateurs.) 

ConFutTanrs.ajoutez {fpr.) Abbailler, faire abbaïffer 
l'eau d'uce marmite, en y jettart un peu d'eau froide. 
X Ce mor vient de Furmm, où Futfis. Pot à l'eau. C'eft uu 
terme de Cuifine. Coquus ahenum quando feruit paulla 
confutat truë. VARR. Le Cuilinier , quand fa marmite 
bout erop , il l'appaile avec un petit pot d'eau froide. 

Dis fotos Leur. Ts. Je lui dirai des chofes qui le 
mortifiegont , qui l’humilieront , qui l'abbaifferont. 

Page 319. col. 3. Effacez les trois derniers mots du pre- 
mier article, & ajoutez, Ecce alis plaga congeruntur mor. 
tuo, (fuppl. 1/4:.) PH. Voila encore d'autres coups qu'on 
Jui donne apiès fa mort. Les coups pleuvent encore [ur lui, 
tout mort qu'il eft. 

ConesNsRATUS. ajoutez Congenerati non poffunt ro- 
borari, VARR.z.R.R.4. Les petits d'une même portée, 
ne peuvent prendre aflez de nourriture de leur mere, pour 
fe fortifier. 

Page 310. ConcLogars. Serv. Le même que ConeLo- 
BATIM. 

ConereiGaTiM. Prud, En trouppe, par trouppes. 

ConGRax, gis. ou 3 Qui eft avec le crouppeau. 

Coneuucis ,e.(adj.) Sol. S [Svn. Commixtus.] Con- 
g'eges aw:s. Sos. D:s oifeaux qui vont par bandes, par 
trouppes. # On ne trouve point le Nominatif fingulier de 
ce Nom. Prudence a dit Congrege nexu. Apulée , Congre- 
gen. 
Page 320. CoNcRUUS. ajourcz XX Queiques Sçavans 
précendenr que Congruus ne fe trouve en aucun Auteur 
plus ancien que Palladius, Apulée, Prudence , Servius : 
cependant ileft das le quinzième Livre des Metamorpho. 
fes d'Ovide. Oræ vacent cpulis, alimentaque congrua 
carfant, 

Page 321. ConyacTars. ajoutez Conjeéfare alrius. 
Tac. Tirer de plus fortes conjeétures. 

Valerudeax eo conj«&abatur , quod. TAG. On conjeu: 
roit qu'il écoir malade , ep ce qur. 

CoNJtCTURALITER. (a4v.) Den. Par eonjeêture. 

Page 322. CONJUGARI , 0r, 445 5m. (pafl.) Mara. 
Etre joint. Hine 

Conrucario. ajoutez Sol. Accouplemenr. 

ConrueiaLis. ajoutez Conjugialia fefta Ovin.Met.s. 
Les fêces qu'on Fair aux rôces. 

ConJuGium. 1j-m:x Accouplement des animaux. 

Coxruncrivus MopUs.ajonriz Don. Andr. 2, 3. 

CoxrurarTio.f'jourez L'aétion que plufeurs font en 
juranc evlemble. Elle eft quelquefois autorifte par les 
Loix ; quelquefois elle eft criminelle, & contre le bien pu- 
blic ; c'eft quelquefois une focieré qui fe fair fans jure- 
ment. 

Page 323. Connax10. ajoutez Uoion, 













Page 324. CONNÜBIÜUM. lifiz CONNÜBIUM, l'an- 
cepenultiéme eft longue , quoique Virgile l'air fair bréve 
dans le premier Livre de l'Encide, Connubio jungam fa 
bili, propriamque dicabo. TD. 1. Æn. 7. & 4. 125. Je 
vous la donnerai en mariage , & elle vous fera ua pour 
toujours, 

Page 325. ConsarrisnwDUs. Qu'il faut farcler. ajos- 
#2 Enfemble. (R, Cum, avec , € SARRIRE.) 

# CONSATUS, à, #m. Sos. Produit enlemble.{part.} 
v. Consskars,qui fait ordinairement confftus, ap; arem- 
ment qu'il faroit auffi confarss. 

Page 326, Conscius. ajoutez Nondum tot flagitiorum 
exercitus mes confcius, T Ac. Avant que d'avoir vù coin« 
mettre tant d'attentats à mes trouppes. 

ConsscRATIO. ajoutez Poff confecrationem Romuli, 
Vicr. Apiès l'Aporheofe de Romulus , après que Romu« 
lus eût été mis au rang des dieux. 

ConsseTANDUS, 4, mm, VARR.(ex}v. CoNs2eTART, 

ConssMINALIs. ajoutez +X [11 femble que ce mor de 
vroit fignifier piücôr qui eft de méme plan , cependact le 
pallage de Columelle 12.45. fembleexixer ce fens.] 

CONSEMINEUS, 4, #m, CoL. 3. 21.) Qui eft de même 

CoNsiMINIUS, #, #3, PL. 14. 3. S plar,ce qui prou- 
ve que c'eft la le fens , c'eft qu'il y a une negation dans 
Columelle. Lila generum feparatiojummam commoditatems 
habet , quod vinitor [uam cuique facilius patationem red. 
det, cum fit cuju: note fit hortus quem diputet : idque in 
Vineis non confeminess objervari difficile eft. Cou. 3. 21. 

Page 3:27.Consensscsrs.sfoutiz (ppr.) Vici,lir enfem 
ble, vieillir avec. Confenefcere in lsorss, QUiNT. Paller (a 
vie lire. Confenefcamus ambo pariter [ani. Bisr. Que 
vous vivions enfemble jufqu'à la vicilleffe dans une par- 

faire fanté. 

CONSERBRE , fevi, fitum. ajoutez à ‘La fa de l'article, 
Vid. ConsATUs. 

Page 328. CONSSRTUS. #joufez à la fin de l'article, 
X [C'eft aix que les anciens G:rmains s’habilloieoe , au 
rapport de Tacite, qui dit en paclant d'eux: Tegumen om- 
nibus fagum, fbula , aut fi dejit fpina confertum. T À @. 
Germ, 19, Pour tout habit ils n'ort qu'une faie attachée 
avec uce agraffe ; ou avec une épine, quand ils n’ont 
poiut d'agraffe.] 

Page 129. CoNsitiaRt. Her. Vid, Concirram. Dosner 
confeil. 

CONSILIATOR. ajoutez Pn. Confiliasor maleficus. Inx 
Celui qui donne de mauvais confeils. 

ConsiLiUM. ajoutez Peulée, prudence, f. 

Pags 330. Consociars ajoutez Ne cum malfico nfums 
bonus conj.ciet iliws res. PH. Q un homme de bien n'aic 
avec les mechars aucuo con.m:rce de quoi que ce foi. 

Consparcars. Le méme que CONSPSRGERS, 

Consrarsus. Le même que ConsPsRsUs. 

Page 331. CONSPATIANTES. Per. Se promenant em 
fembie. . 

Conspieasicis. Prud, Remarquable, qui fe fair voir. 

Page 333. CONSTIPATUS #joutez Environné. 

Page 336. ConNsUMMAEBILIs , le, PRUD. Parfaie, 

ConsuMrTRiIx, 1615. f. Serv. Qui confomme. 

ConrTacrTUs , ss. ajoutez Difcedite à contaëlu, T x Gé. 
Reuirez- rous de la compagrie d » fédirieux. 

Page 339. lin. 2. Et conteflati junt Domino. lifez Do 
minum. 

ConTsxtTUs literarum.ajoutez La (uire & l'ordre des 
lettres. 

Page 340. CONTINU AR: ajoutez Paci sxterna conti 
nuatur difcordis demi. L1v. La divifion dans l'Etat [ue 
cede à la paix qui fe venoit de faire avec l'Etranger. 

Page 341. CONTONARE. Serv, Tonner de tous côtés à. 
la fois , en méme temps. 

Page 342: CONTRARIUS. ajoptez Conrraris in. Liv, 

** J; 


1] 


Page 343. ConTRisTis, e, (adj) Den, Qui actrifie 
quéiou'un , qui le chagrine. 

ConrRriTi0. ajout: x Plaie,bleure,ce qu'il y a de brilé. 

CoxvecroR.ajoucez Conveéfor deus. Le faux dieu q': 
p'cfiioir aux biens de Ja terre,pour les faire conduire heu- 
seulement. 

Page 345. Convanina aliquem, ajoutez C, Nep. Par 
ler à quelqu'un, rencontrer , trouver, joindre quelqu'un. 

Paze 340. CONVSRSATIO. ajoutez La conduite, les 
mœurs, la vie, 

ConvsrsUs, #, #m, Co. Balayé. (part. paf.) v. 
CONYsRRERE. 

ConvsxUs. ajoutiz (ppr.) Convexe, le deffus d'une 
voue prisext-rieurement, &concavus , où contraire,c'eft 
ledeilous ; mais les Poëtes confond-nt ces deux mors. 

Page 350. CoQuers. lin,s. CoNquasanr. lifig Co 
QUIBANT. 

.COoQUINA.ajoutrez L'art, la fcience d'apprêter les 
viagdes, 

Cor. ajoutez Corde tacito mandavi, Py. J'ai condam- 
né en moi- même, 

Page 351. CoR1aCEUS , #, mm. De cuir , fait de cuir. 
(R. Corivu.) 

CoriUM. 1jour& La peau de toutes fortes de fruits. 

Paie ;53. Corniculans Luna, S o £. La Lun: dars [on 
cioiflanr, 

CoRnNUA. ajouteg Une crête , une aigrette , une pari- 
che. On app-lle corne tour ce qui y à quelque rapport. 
D capis:bus cornua [urs ligarant. P 4. Qui s'étoient at- 
tachés fur la véce une e{pece de corne. 

Page 353 CORPORAUS. ajoutez Cerporeus Labor, Don. 
Travail ou corps, 

Corpus. ajoutez Ex corpore militari, EurR. Du corps 
des foldars, d'entre les foldats. Membra fne corpore. 
Quinr. Membres décharnés, fans chair. 

Page 354. lin. 1 3, Correëtio fedr, Lilez fedis. 

Page ss CORRIPSRS , pio, dé Lisez ripui. 

CorruGis, ge. Nimss. Phfle, ridé. Le même que 
CoRRUGATUS. 

Page 356. CORYMBIUM. ajoutez Un cour de cheveux. 

ConTicEUs.ajutez Prop, 

Page 359. CREARS. ajoutez Creare liberes, PH. Avoir 
des enfans. 

Page 360. col. 2. lin. 3 5.Fwre forietati. Lifez feciati. 

Page 361. CREP1DUL A. (dim.) de CrsPico. Lifez 
CRiptDA. 

CRaTaUs,#, 4m, AFR. De craie. (R. CRaTA.) - 

Pag: 362, CRIBSLLATUS. Pall, Palfe, (alle, criblé. 

« CRiMEN. ajowre njure à laquelle on eft expolé. 

CrispaRs. :joutez Criffare cachinnum, Sspus. Rire 
à gorge d'ployce. 

Pagi 354. CRUCIAMEN , finis. D. Prud, Le même que 
CRUCIAMENTUM. 

CRUCIFER. ajoucez O crucifer bone ! Prup. O bon 
Jasus, qui avez éré arraché à une croix pour netre (alur ! 

CRUCIFIGHRE. Suer. ajoutez ‘€ Au lieu de Crucifigerer, 
qu'on lic ordinairement dans Suetone, in Deymiss ar. Græ- 
vius lit Crucs fuffigerer. Et d; même ; au lisu de Cracifixr, 
on lit Cruci affixs, en forte que Crucifgere & Crucifixus, 
ne fesoit que des Auteurs Ecciefiaitiques , car les Aureurs 
de la pure Latinité diront , Cruci affigere , fuffigere, sn 
frTHiem aAgere, 

Page 3 64. col. 2. lin. 60. Certice dure. Lilcz crudo. 

Page36s. CRUENTIFER, 4, 4m, TRRT, Cruorem fe. 
Tens, praferens, 

CRUSTA, 4. sjoutez Cruffa lapidss, ligni, gelu, Ssnv. 
Un morceau de p «rie, de bois , de glace. 
 [# Crufta dicitur de iis qua comsde-e non’ poffumus , 
Cruitum , de dis qua comedimws.] "Ur c11/lum panis pli w 
cents, SiRV- 7. Æn, 115, 


Cunans. ajoutez Quoique Cubare falfe ordirairè- 
ment Cab si au parfait, on trouve dans l'Ecriture Cubæ= 
it, & c'eft ainf qu'il devroit faire, Quar: Lans mater 
tua inter Leones cubauit ? Bigr.Ezech 19.2. Pourquoi 
votre mere, qui eft furieufe & cruelle comme une Lionne, 

'eft-elle repolee parmi les Lions ? | 

Page 366. CumiTUM. ajoutez à la fin de l'article, Cubire 
fangerc, Pers. Poufler du coude. 

Cucusars, 0. Crier comme fait le Hibou. 

CucuLars,r.Crier,ow chane-r comme font les Coucouf, 

CUcUMBRARIUM. <jouñn2 Le champ des Con= 
combres. | 

Paz: 364. Curuscsmont. Luer, . 

CULMaN. ajuuez (pyr.) ULe couverture de chaume, 
parcs ue les Anciens couvroient air fi leurs maifons, Vertes 
resad ficia de sulmo contegebant. S 5Rv. 28. Ecl, 69. (R, 
Cuimus.) Culmen manc faba. Pailles de feves. 

Curpa ajoutez Virg. Maladie. Cuipam compefce. In, 
3. Grorg. 468. Airèc-z promprement la maladie, (par la 
laig'ée, en {a snait la brebis.) 

Pag 369. CULTUS, 4, mm. ajoutez Cultior terra, 
VaRk.1. R.R. Terre plus cultivée, 

Page 368. CULTUS , 6. ajou cz Cult viri cinéfa «rat. 
H y&.9. Avoir {a robbe rerrouff:e comme un homme, 
Mulier euitn viri. Une femme habillée eo homme. Ad 
maxime fortune cultumexcirars, Liv. Etre élevé à la plus 
haute fortune , aux plus hauus degrés de la fortune, ala 
Plus éminente fortune. : 

Page 369. CuMmULATIO , onis. F, Serv, Amas , tas. m7, 
Le même qne CumuLUs. 

CUNA , 4. f. Non, Le même que Cunz. Le berceau. 

Cuncrarivs. (adv.) Don. Lencemenr. 

Page 370. CUNCTUS. ajoutiz (q. Conjunéus.) Cun£i 
atque omnes dixit Cicero, quis omnes non flatim [unt 
cunétr, niff idem fimul fint juni. Sanv.r. Æn. $1s. 

CunsaTUs. ajoutez Rangé, dipofé en cfcadron , en 
bataillon. | 

Cunnilingus , vox obfcans inter Priapeis legitur. 

CUNNUYS , #. ajoutez Hor. 

Page 371. Curivo. À la fin de l’article qui (uic la fe- 
conde rofette , ajoutez Silius a fair auffi Cupido malculin, 
quoiqu'il l'ait pris pour Cupidirar, 

Ambobus velox vrrtus, geminufque cupido laudis, Six. 


4. pp. 

Curits. (adv.) Des. Comme on le fouhaitoir. 

CuRA. ajoutez (S:e d'éfa, quod cer urat. Sxrv.1.Æn.) 

Page 372. CURATI0. ajoutez Intendance, Curario inf 
nita, Asc. Pan. Irtendance qui n’eft pas limitée , d'une 
tres grande érendue. 

CURATISSIMUS , #, #m. Tac. ({up.) de CuraTus. 

CuURATUS. ajoutez Curarum fcbum, ou fevum, Cets. 
De la graille de Porc qu'on a fondue , & dont on a tiré 
par le teu, 1: mare, les crerors, &c. 

Curarffimis precibus, Tac. Par des prieres tres fortes, 

CuncuLio. ajoutez Perf. Un morpion. |Plawr. Le 
Curculion,-e'eft le nom de la cinquiéme Comedie de 
Piaute , pris d'un des Perfonrages dé la Piece, qui s'ap- 
pelle an. 

Page 373. *CuRoTROPHæ Nympha, Nymphes qui ont 
foin des e: fans. Vid, CuroTROPHIUM. 

Page 374. CURSITATIO , ons. f, Sol, Coure. f. 

CurvamiLis, 4e, (adj.) Pall. Qu'on peut courber; 
qu'on peur plier. 

Pagt 375, Cyans. ajoutez Melure qui contient deux 
cuillerées, 

Cyenus. ajoutez Cyeni npn fine caus& Apollini dicati 
[unt , jed quod ab co divinarionem habere videantur. 
Cic.r.Tufe. Ce n'eft pas fans rarfon que l'on confacre 
les Cygnes à Apoilon, car il femble qu'ils ont reçu de cg 
dieu , j'art de d:viver. 


D. nn 
EamauLacrA. Bibl. (ajoutez) Gallerie, 
corridor , allée, : 

Dearruarus, 4, #m, (ppr.) Démembré, mis en 
piece. Piawr: Ruink. L 

Page 374. DÉCECÉRE. Lifiz DECEDÉRÉ. | 

Page 385. col. 2. DacaRNI, or, decretus sum. (pal) 
Ajourcz Decernitur de. | ; 

Pages93.126.Definitd fuffulit, Cac. À ré. Lifiz a dre. 

Page 405 DanussRa. Tac. Liiez Ovid. | 

Page 411 DeRUNCINATUS, 4, #m, (ppr.) Poli avec 
un 1äbot. PLAUT. £go deruncinatus, deariuatus 54m 
mifer. An. C:p'. 3. 4. J= fuis perdu , je fuis ruiné. 

Page 416.l.26. Da defpondetur. Lilez Es defpondetur. 

Page 457. Non omnibus dermio. C1c. je n'oublie pas. 
Lifiæ Je ne dors pas pour. 


qe — 


Page 383, 


LA 
Pagr 4" 3. E Mauia,4.f. Vid. ImsLaca. 
F, 


Æx civitatem, Cic. Le même peuple.Lifiz 
ic menu peuple. 

Page 553, FARA. ajoutez Fara campans. Fere Cham- 
penoile, pere Ville de Champagne. 


H 


Eroptanus...d'A'exandre, L'frz d'A- 
exaudrie.. de C-far. L fez des Cefars, 
+n des Empereu:: Romains. depuis Marc- Aurele, juiques 
au jeu: Gerdien , en huit Livres. 
: Pagi 642. Hic, Hac, &c. Hic eft oppofe à le, Vid. 
STs. 

A 


RS | Biratra, 4. f. Ecel. Vid, IMIR&TTA. 

Par. 668. Imiraca , 4. f. Eccl. Emelei, Vile Epifco- 
pale d'Lilaudte , dont l'Evêché a été uni à Cashel ; ce n'eft 
p us qu'un Village {ur le Brodvater dans la Mommonie, 
Vid, CasssLia. 

lusracansis,e. (adj ) Ecel, Qui eft d'Emelei. 

luirarra ,4. f. Ecc/. Limiretce, Province de l'ancien 
ve Îbsie. C'eft aujourd'hui umperit Royaume fous le 
Turc; il y a un Evéque qui fait fa refitence à Cocatis, 
fur le Phaie. 

Page 873. Imolaca , a. F. Vid Imelaca. 

Pag. 674. ImPsDiTUs , 4, um. ajoutez Impeditilfimws. 
Cic. M. Tics enbarraflant. 

P'ge 676. lupsriaus, fs. f. Eccl, Imperiak , ptite 
Ville du Chu , “ars !'Amerique Meridionale , refidence 
de l'Evéque de la Conceprion. 

Page 22. InsiPiens. <jowtez, Qui n'a poire de fenti. 
meDt ,de «ns, " : 

Infi.iens corpus. Cic. Corps qui n'a point de feus , de 
fentime: t. 

Page 58. JoANNINA, 4. F.Eec/.Tannina, Ville de l'Epire 
anckn, ernéc en Merropole avec quatre Suffragans. 

Joannirza, 4. f. Eccl, Wiile de Thrace, autrefois 
Epilcopal-. ‘ 

Pag: 752. Jonma. Ecel, Petite Ville d'Armenie fur Je 
lac Sae, 

Jorara, af, Eccl. Ville d'Ifaurie fur la mer de Sy- 
tie, autrefois Epilcopale, 

1rr4, érigée en : 559. /ifez en 1553, & foumis à la 
Meiropol: de Malines er 1559. 
Page 753. Irsnorous , #5. f, Eccl, Nom de plufcurs 


Page s54 


Page 649. 


Villes Epifcopales dans a Cilicie , dans l'Ifanrie , &e. 
Page 750. col, 3, lin, 32. Par rapport à la fecorde 
perfonce. /rfx à la premicre, : , 
Page sat. juita... Uliaeenfr. Life 2/uliacenfis. Ulia 
Cafaren, lifez Julia. j 
Juuium Cannieum. Ecel, Vil'e autrefois Epifcopale, 
dont les ruines font au Village de Zuglio dans le Frioul, 
Junca,a.f.Ecel. Ville autrefois Epifcopale de la 
Mauritanie Cefarienne, | Ville ruiné: de la Byzacene dans 
l'Afrique Occidentale, . 
Page 363. Jusriniaworouts , és. f. Eccl. Ville Epil- 
copale de la premiere Phrygie Cappatienne , j Evéche de 
Piñdie, [Evèché de la deuxieme Galatie, JEvêché de la 
deuxiéme Thebaïde. 
Page64. JuvewaLts, ë. m. Juveral,Poëce Sa: yrique, 
Ibidem. JuvanATIUM , é, 0. Eccl. Juvenauzo , pe- 
tite Ville du Terricoire de Bari au Royaume de Naples, 
(ur un rocher vers Ja mer , Evêché [ous Bari dès l'an 


651. 
L. 


Acarimra, 4. f. Ecel, Laglin, Ville d'Ira 
lande en Lagenie , donc l'Evêché a été uni 
à Fernes depuis 1600. 

Page 772. Lamus, i. Eccu. Lamo, Ville ruivée d'Ifau- 
tie dacs le Patriarcat d'Ancioche; c'écoir aucrefois le S'e« 
ge d'un Evéque, 

Page 75. LARaNTI1A , 4. f. Ovid. Larentia , femme de 
Fauftulus , qui fut nourrice de Remus & de Romulus. 

LaRentTiaztA. lifez Larentalia. Ovip. 

Page 718. Larmius, 4 , mm. Ovip. De Latmus , qui 
concerne Latmus. ne | 

Latruius, ii. Ovip. Surnom d'Endymidion. Vid, 
LaATMUs. 

Larmus, i. Le Monc-Latmus dans la Caiie , où En= 
dymudion , ielon la Fable , fut condamné à dormir con= 
tinuellement, 

*LaToia,a. & à: 

Larois, ‘ide, f. Ovid. © jen, Latona.) 

LaTosUs , be & Ouig è Apollon, fils de Larone, 

Laroüs, f, m. 

Laron1A, 4. £. Ovid. Fille de Larone. Vid. Larota. 

LaroNieiNa , #rwm, Ovwip. Enfans de Latose, Apolx 
lon & Diane. 

Laruars. (3.pl: perf.) v. Larsrs Etre caché. 

Lsas. Ouid. (acc. pl.) de Lsa, Lionce. 

Page 381. LÉBFN TrHÔS » jf. Onid, 3 Lebynche , 

LEBfNTHOS , ‘” 111: de la mer 
Egée , qu'on app=lle aujourd'hui Levita. 
hou Pme. sh Ep avr. (dim.) de Lans, 
LaNUNCULUS , 1. lifez Leno. 

LinuneuLus. Caf. Brigantin, petit: barque. 

Page 789. Liæ , arum. À. Les vious qui font au haut du 
mâts, 

Lians, eo. Tanr. Lier. Syn.Ligare. 

Lissum, à. n. Ecel, Vale lacre dass lequel on conferve 
les lainees Huiles. | 

Page 794. Limi,orwm. Fouers dont les Achleres fe Frap« 

iece eu ic batrant. 

"ru ser. Liruraus, . Minifire facré deftiné pour les 
fonétions pubiiques d: la Religion. 

Page 802. LOCULENTUS. Vid. LoQUAx. : 

Page 803. LONCHITES, 4 Qui porte une 

LONLHOPHORUS, i. lance. 

Page Sos. LoQui. ajoutez Loqwi fe prend auffi pour 
referre , mumorare, Calilinam © alias portenta loqueban« 
tur. Cic. Mil. : 

ph 812. Lustacuu, à. 0. Luf, petite Yille de Bour- 
zogne entre Aurun & Bourbon- Lanci. | 

Lyncæa. Lycée, Yilled Arcadie, Ts où [+ 


Page 71. 


Diane, fille de Latore, (Ra 


a 


Fleuve Taachus prend fa fouree. 
Lyrezus, 4, mm. ajouiez Lyrcaa 4rv4, Ov 1. Les 
campagnes de Lyrcée. 


Page 815. 
Ovid. ITé , fille de Macareüs , fils de Ju- 


piter. 


Page #32. ManesLLiANt. Les herctiques, lifez des he- 


retiques. 

Page 842. MipicaRi. ajoutez Senibus medicentur an. 
belis. Viro. Soulagent les vieillards qui ont la courte ha- 

ne, 

Page 842. MispiTamin, inis. n. Le mème que Mapi- 
TAMENTUM-. 


Page 843. ManiratTORIUM , üi. Lieu deftiné pour la 


leéture & pour la medication. 


MaDiTiRREUS,a,m, Fast. (pour) MaDITIRRANEUS. 


% [Sifenna prétend que Mediterrens, vauc mieux que Mi- 
ditérraneus, 1 ».] 


Page 845. Mauinœus ,æ, wm.Lucr. De Mrlibée. 


Melibxa jurpurs. Vire Pourpre de M-libée. 
Page 846. Msricus,#, wm. Fast. Malica gallina.lp. 
Poules de Medie. 3 Mszicus. (pour) Mapicus. 
Mauis. Fef. Une pique. liiez melia.i.e fraxines hafta. 
. Page #63 MiscsiransUs... L'ancien Scholaftique, 
Biféz Schoraîte. 


Page 864. Misna, 4. f. Eccl, Meiflen, Ville de Mifnie, 
dans la Haute Saxe fur l'Elbe, érigée en Evéché l'an 
396. L'Évêque fe fic Proreftaor en 1 ; 5 8,& fit tomber le 
Dômaine Epifcopal au Due de Saxe, qui s'en fait élire 


Admiuiftrateur par le Chapitre à chaque vacance, 
Page 868. Mirrix , icis. Celui qui congedie les gla- 
teurs , qui les empêche de fe cuer , qui fair quartier. 


Page 867. Mopasrius. (adv.) Ovid. (comp.) de Mo. 


DESTS. 


Page 886. Mycsnipa. (acc. fing.) de Mycants,ides.f. 


id D. Iphigenie , originaire de M ycene. 

YCONS,e.où __ .,  Mycone, une des Ifles de 

MycoNos if, Ovid è M Egée : 
Minyusia proles, Ovip. Kace de Minyas. 


* 


Minvsias,adis, _ . Fille de Minyas Thebain 
Os. + fuc changée en Chau- 


Minvyauts, idis, £, 
#e-fouris, 


N. 


Page 88 IN , le. L: même que Naviaasris. 


Page 589. Nana , 4. f. La (œur du pere ou de la 


mere. 
Page apr. Narivitus. (adv.) Tert. Dès la naiffance, 


Page 892. Navicars... Navigari aquer, lilez Na- 


vigare aquor, 


Page 893. NicussARIOR, oris, Tant. (comp.) de Nx- 


CESSARIUS. 


*NicrorHyTA. Tert. Ce qui a été immoléaux morts. 


UR: rixoge ,mortuur, & êvw, facr:fico.) game 
Page go2. Névir. Ouede-ty perf.) v. Ners. 


Page 908, Nozz, arwm. f. Eccl. Cloches , ainf appel. 


lées, parce que l'on a crû que les premier-s cloches 
u'on air vû dans les Esiiles , étoient celles de la Ville 
e Nole. 
Ibid. Norris. Lucil. (pour) Nonvuzris. 
Page 9og. NONACRINAS, 4dis. f. Ourd. Naïades de 
Novacris , Ville & Mogagne d'Arcadie. 


O. 
Pagt 929: ‘O Bsoroc1a , 4.ou OssowtoLocra , 4. f. 
Traité des faufles,ou des afaifonnemens. 


MAG 20 


XCXREIDA. (ace.) de Maeans1s,fdos.f. 





















. 


Page p37. Oc16s1TAS.? pr;4 Fou 
O:iuu. 3 "éOrTivuM | 
Page ps2. Orronsrs. Exponere fe periculis. lifez Op« 
ponere. 
Ovinius, ii, m. Ovide Poëte, relegué par Augufte. 
li a compolé des Epitres, des Triftes, des Faîtes , des 
Meramorpholes, &c. 


Page 1003. | come ta , 2, f. Le fujer avec les cir= 
conftances. 
Page 1089. PROMÈT HIDÉS.lifez PRÔMET HIDES; 
La premiere biéve. 
Page 1093. ProprsR. ajeutcz Par le moyen , par le fe 
cours. Proprer quos,Cic.Mil. Par qui, par le moyen de quis 


R. 


Page 11 :7. 0 Ationem babent eum terrä. Cre. Ils 
s'oceupent à cultiver la verre. lifez Ont 
rapport avec ia verre, n'ont affaire qu'à la terre. 
Pageri34. col 2. RacUsaARs.….Tyre tore. lilez Tyrie. 
Page 1190. R Ü DI Æ, àrum. f. pl. Sil. Rudie, Ville 
d'Italie proche de Tarenre , qui ne fubfifte plus. 
Rupius,s#,”m, C1c. Qui eft de Rudie. 


S 


Page rigr. *Q Cut , enis. m. Un voleur, brigand. (K. 
skvhaw, prador.) 

Page 1320. SIMULATUS. ajoutez Simulaté confcientid. 
Tac. Fariauc femb'ant d'être de fon parti. 

Page 1222. SINÜM. Vaiffeau. life SINUM. La pre- 
micre longue. Sinum laëtis, © hac teliba Priape quor 
annis exfpeétare [at eff. 

1bid, SINÜS. Vaileau. liféz SINUS. 

*Page 1240. STAMNIARIÆ poriones, Patr. De grande 
coups. (R.sœæpner, grande raffe.] 

Page 1242.STariCULA, 4. f. Freffure d'une jeure truie. 

STiGMaA , 4. Le méme que SriGMA , afis. 

Page 1279. SyRiACUS. ajoutez Syriaca pruna.PaTR, 
Prunes de Damas. 

Ly 


Acirus , 5. m. Corneille Tacire Hifto= 
tien, écrivit {ous l'Empereur Trajan ce 
quis'eft paffe depuis Augufte jufqu'à fon remps. Il 2 écrit 
des Anrales, des Livres d'Hiftoire. Un Livre de la Ger- 
manie, & unde la vie de Julius Agricola. Il avoir écrit 
trence Livres, au rapport de Saint Je: dme. Il ne nous refte 
que cinq Livres d'Hiftoire. De fes feize Livres d'Anna- 
les, la fin du fixiéme nous marque. Les fept , huir, veuf & 
d x font perdus avec le commencement de l'onziéme, & la 
fin du feiziéme. | Tacice Empereur Romain , qui fur élü 
après la mort d'Aurelien l'an 27. 

Page 1288. FsmporaTim. (adv.) Ters. Par fucceffion 
de temps. 


Ibid, ne vid, $ TINTAMENTUM. 
 TiMPTARS,6, 45. " ÊTENTARS,0, #5. 


Page 1292. * TERPSICHÔRE,ër. F. Terphchoré, l'une 
des neaf Muies qui pr: fidoit à la danfe. (R.7#m, plaire, 
Gr 2e3r, danfe.) 

Page 1295. Tsrrix. Vid. Cieapa , Cigale. 

Page 1298. *THALLOPHORI, o-wm. Ceux qui por= 
roienc d:s branches d'olivicrs.(R. 3m@,c Pipw.porter.) 

Tuaresira ,ormm. Fêtes er l'honueu: d'Apollon & de 
Diane , qui fe faifoient au mois d'Avril, qu'on appelloir à 
cauie le cela Thargelior, 

THsRMePOTARS,0, avi. PLAUT. Boire des liqueurs 
chaudes. % | Ce morcft forgé par Plaute.] 

Page 1401. Tingomenas facere. Paru. Faire la débaus 
che jufqu'à renverfer le vin par verre. 


Page 1277. 
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